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PRfiFACE. 


^a  langue  porlugaise,  fille  aln6e  de  la  langue  latino  (1)9  cultwfo 
*puis  quatre  siöcles  par  des  6crivains  de  tout  genre  (2) ,  räpaadue  dans 
ks  quatre  parties  du  monde  au  bruit  des  armes  victorieuses  des  navi- 
fateurs  conqu£rants  sortis  du  Tage  (3) ;  cette  belle  langue,  dans  laquelle 
tantd'historieus  et  taut  de  poetes  illustres  (fc)  ont  transmis  ala  posteritö 


\ .  C est  le  jogement qa'en porte  le per«  Vieira (Approvacäo  da  Pari*  III  da  tiis- 
tria  de  S.  Domingo* ,  por  Fr.  Luiz  de  Sousa ) ,  le  Portugal! ,  apres  Camöes ,  qul  a 
*  menx  conoo ,  le  mieux  parte  et  le  mieux  ecrit  sa  langue.  La  langue  portugatae  le  rap- 
pnAe  Idlement  de  la  langue  latfne,  que  plusleurs  auteurs  se  sont  memo  eierces  ä 
eonposer  des  moreeanx  qul  foot  egalemeot  lallns  et  Portugals.  Voy.  FenHnand  Deals  • 
bMnwU  da  l'hittoire  litUraire  du  Portugal,  pag.  4  et  001.  Paris,  1SSÖ.  Consalter 
^xalement  a  ce  suJet  le  morceau  intltule* .-  Memoria*  e  louvore*  da  lingua  portugueza, 
qui  prfcede  le  grand  dicüonnalre  de  l'Academie  de  Liibonnc ,  p.  21 ,  33  ,  SO  et  33. 

Clj  •  Les  bommef  dlstingue*  que  le  Portugal  a  produits,  dit  AI.  da  Slsmondl,  ont 
»  prii  ä  lache  de  donner  a  leur  patrie  toutes  les  brauche*  de  lltterature ;  11s  ie  tont  essayes 

•  dant  tooi  les  genres ,  pour  ne  laisser  ä  leurs  yoisins  aueun  avantage  sur  eux...  Lallttö- 

•  nlore uortugaise  est  complete,  on  y  trouve  de  tout.  »  (De  la  Litt&rature  du  midi 
derEvr«p«,LlV,  p.  SOS.) 

ilj  •  Li  Imjue  porlugaise,  dit  M.  Sana,  n'est  pas  restretateau  peuple  qul  la  parle; 

•  eHeetteaconX*  langue  du  commerce  aslatlque ;  eile  est  rtpandue  depuls  le  cap  Non 

•  jasqa  aax  Bes  da  Japon ,  et  depuis  nie  de  M ädere  jusqu'au  Bresll :  d'ailleurs .  cette 

•  langue  est  belle,  sonore,  nombreuse ;  affranchie  de  cette  asplratlon  gutturale  que  Ton 

•  rtproehe  a  1'esptgnole,  eile  a  tonte  la  douceur  et  la  souplesse  de  ritaUeone,  la  gravi  te 

•  et  les  cooleurs  de  la  latlne.  >  (Poüie  lyrique  porlugaise,  introduetion ,  pag.  xc : 
Paris.  1808.) 

(I.  Voici  les  prineipaux  poemes  portugais ,  avec  le  noro  de  leurs  auteurs  : 


<fr  La*iada».  —  laife  de  Camöes. 
'SAundo  cerco  de  Dio.     I  —Jeronimo  Corte- 
Njjfrapo  de  Sepuhreda.  i  Real. 

E'^zud j.  —  Luis  Pereira  Branddo. 
iüiiunia  Transformada.  —  Fern.  AU.  do 

Oriente. 
0  CMidestabre.  —  Francisco  Bodrigues  Lobo. 
UUmo  Africaoo.  —  Vateo  Mousinho  de  Que- 

**do. 
U!i«*ea.  —  Gabriel  Pereira  de  Castro. 
Valaea  Conqufstada.  —  Francis«)  de  Sd  e 

Henne*. 
t  h  *ip©-  —  Antonio  de  Souxa  de  Maeedo. 
L-iMiania    Restaurada.    —  Vicente    Gosmdo 
^^tre*. 


Destraicio  d'Heapanlia.  —  A.d*  Silva  kasca* 
renhas. 

Hcnriqueida.  —  D.  Francisco  Xatier  de  31  e- 
neses. 

Aflbnsiada.  — M.  A.  J.  Osorio  de  Pina  Lei* 
täo. 

0  Caramuru.  —  Fr.  JosS  de  Santa  Rita  Bü- 
rde. 

0  Uragnay .  —  Basilio  da  Gama. 

0  Oriente. 

A  MeditacSo. 

A  Via  gern  Ksfalira. 

Dona  Branca  ou  A  Conquista  do  Allane.— 
J.  B.  d' Ahneida  Garret. 


\ 


—  Jos*  AgosUnho  de 
Maeedo. 


to  eil  peuMtre  pas  une  nalion  qui  possede  aulantdo  polmes  {piques;  et  noiu  croyons 
est  si  les  personnes  qul  lesüront  ne  trourent  pas  dans  tous  les  beautes  de  Camöes ,  elk* 
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les  exploits  et  les  haute  faits  des  heros  leurs  compatriotes;  la  languc 
portugaise,  enfin,  qui  inspira  a  Camöes  (1)  les  doux  accents  d'Incz  de 
Castro  et  le  magnifique  episode  du  gcant  Adamastor,  n'etait ,  pour 
ainsi  dirc,  pas  connuc  en  France,  faute  d'un  dictionnaire  (2). 

II  existait ,  il  est  vrai ,  un  dictionnaire  portugais-fran^ais-latin ,  par 
M.  Joaquim  Jose  da  Costa  e  Sä ,  imprimö  k  Lisbonnc  en  1794 ;  mais 
saus  parier  des  däfauts  communs  ä  tous  les  dictionnaircs  de  cette  epo- 
que,  sans  parier  de  cette  multiplicit6  de  prätendus  synonymes  qui 
s'appliquaient  indiffßremment  k  toutes  les  aeeeptions  du  verbe,  du 
nom,  de  radjeetif,  ce  dictionnaire  fourmillait  de  barbarismes  et  d'i- 
nexaetitudes ,  6tait  absolument  nul  pour  les  articles  des  sciences  et  dos 
arts ,  et  manquait  de  plus  de  la  moitiä  des  mots  usuels  de  la  langue 
portugaise.  Get  ouvragc  n'avait  pas  eu  de  seconde  Edition ,  et  la  pre- 
mtöre ,  quelque  imparfaite  qu'elle  füt,  6tait  devenue  fort  rare  et  par 
consequent  tr&s-ch^re. 

En  1834 ,  M.  F.-S.  Constancio  fit  imprimer,  k  Paris ,  un  nouveau  dic- 
tionnaire portugais-frangais,  en  2  vol.  in-12;  plus  tard ,  parut  ceiui  de 
M.  /.  da  Fonseca ,  qui  n'est  que  le  resum6  du  premicr ;  mais  ccs  deux 

seront  an  molns  disposees  a  les  jager  corame  le  pieax  et  savant  tradueteur  de  l'Enfanle- 
ment  de  la  Vierge :  «  II  est  a  remarquer,  dit-il ,  qae  toates  les  äpopees  de  cc  peuple  res- 
»  pirent  le  patrlotlsme  le  plus  yrai  :  ses  poeHes  sont  en  quelque  forte  ses  historiens.  » 
(Note  5,  pag.  cxxx.) 

(1)  Camöes  est  le  premier  6pique  des  temps  modernes ;  11  composa  ses  Lusiades  avant 
qae  le  Tasse  eüt  publik  sa  Jerusalem,  laquelle  na  paru  qu'en  1580,  un  an  apres  la 
mort  de  notre  poete.  «  C'est  le  premier  eplque ,  dit  l'abbö  Andres ,  parmi  Ics  modernes , 
»  qui  ait  entratnä  les  applaudisscments  de  toutes  les  nations ,  et  le  premier  qui  meVita 
»  l'Mude  des  vrais  pofites.  »  ( Dell'  origine  dei  progressi  dello  slato  attuale  d'ogni 
litter atura,  t.  IV,  p.  241. )  «  Son  poeme  seul ,  dit  an  savant  allemand ,  forme  une  litte- 
»  rature  tout  entiere.  »  ( Schlegel ,  HUtoire  de  la  LitUralure  ,t.  I,  p.  113.) 

(8)  Ge  que  nous  avancons  est  si  vrai ,  que  mfime  des  litttrateurs  dun  haut  merite  sc 
sont  souvent  mepris  sur  le  veritable  sens  des  mots  et  des  phrases  portugaise«.  Nous  nc 
dterons  que  deux  exemples  ä  l'appui  de  cette  assertion : 

M.  de  Sismondi ,  voulant  traduire  un  des  sonnets  de  Sd  de  Miranda ,  qui  com- 

mence  par  ces  deux  vers  •• 

O  toi  he  grande,  caem  co'  a  ealma  at  ates 
Do  tempo,  em  tal  sastfo,  que  soe  ter  fria,  etc. 

a  dit  :  «  Le  solcil  grandit  sur  l'horizon ,  l'alr  se  rafratchit ,  les  vents  se  calment  et 
»  les  oiseaux  se  taisent ,  etc.  •  Le  poete  ne  dit  rien  de  tout  cela ;  nous  traduisons 
litteraiement :  «  Le  soleil  est  brulant ,  les  oiseaux  ftouflent  de  chaicur  (  c'est  ä-dirc , 
»  il  fait  une  cbaleur  excessive  ) ,  dans  une  saison  de  l'annee  qui ,  ordinairement ,  est 
»  froide.  •  (  Poyez  Sismondi ,  t.  IV,  p.  206.  ) 
M.  Ferdinand  Denis ,  en  traduisant  une  egloguc  du  mime  poete ,  a  rendu  le  vers 

suivant  ; 

Xcm  ja  he  o  que  era  almalho, 

par  ceci ;  « 11  nesi  plus  ce  qu  il  e'ait ,  mOme  sous  le  joug.  »  Ici  encece  le  conti c  sens  e&t 
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et  le  grand  nombre  de  faules  (1)  qui  les 
ctictionnaires  portatifs ,  qui  peuventtout  au 
iquer  les  inots,et  qui  nc  sauraierit  jamais  faire 
et.    los    l>eaut£s  d'unc  languc  aussi  richc  (2)  et  aussi 

la  langue  portugaise.  Ces  dictionnaires 
articles  d'bistoire  naturelle,  de  botaniquc 
ne  v     et    nc  sont  en  aueune  fa^on  k  la  hauteur  des 

complet  portugais-frangais  6tait  donc  eocore  k  faire : 
ä  proposö  de  remplir  cette  lacune  qui  oxistait  dans  la 
*V3L  nations.  Cette  lache  6tait  sans  doute  rüde  et  diföcilc, 
s  de  nos  forces;  raais  apres  plusieurs  ann&s  d'un  travail 
de  -veilles  et  de  recherches ,  et  avec  l'aidc  de  plusieurs 
rtugais  et  f ran^ais  (3) ,  nous  sommes  venu  a  bout  de  le 

*tr.  parle  dun  beeuf ,  et  il  dit  que  quand il  vioflllt il  n'est  plus  ee  qu'il 
laurcau.  (,  Voyez  F.  Deni*,  liisumi  de  l'hitioire  littirairedu  Portu- 
rec  un  bon  dictionnaire  sous  les  yeux ,  Jamal»  pareille*  erreurt  n'auraient 
s  ecrWains  disUngoes,  appreciateurs  si  eclalres  de  la  llttcratureportugaise. 

quelques-uaes : 

Podbngo  ,  chion  conchanl. 

Polyo,  polype  (aniraal). 

Porqclte  ,  croix ,  potence. 

Posp^rna  ,  parüo  de  la  Jambe  (d'un  cheral, 

eic.;. 
Posti^ a,  piece  d'un  vaisscau ,  etc.  (Föns.). 
Ramalhar  ,  v.  it.  bruit  des  branebes  agilce» 

(Font.). 
RosicLEii,incarnat. 
Rosmaäinho,  romarin  (plante). 
Salkxa  ,  stokfichc. 
Sahrcca  ,  saquebulc. 
SaquiuiAo,  piece  d'une  cbarrue  (FottJ.). 
Selea  ,  cbar  russe. 
Semiditonu,  lierco  majeure  ( Font.). 
Vaccaloura,  canlharide. 
Zaco  ,  le  pape  des  bonzes  (Font.)* 
e  gros  pois. 

ces  artkles  avec  ceoi  de  notre  dictionnaire ,  et  remarquez  la  difference. 
Dictionnaire  contient  enyiron  50,000  raots,  non  compris  les  partieipes  et 
cnbre  de  supcrlaüb ,  d'augmentatifs  et  de  dimlnutits. 
■aoquerions  ä  tous  les  devoirs  de  reconnaissance  en  ne  declarant  pas  qua  la 
i  importante  de  notre  travail,  c est-ä-dire  la  reriiion  scientifique  et  litteraire, 
le  docteur  G.  L.  deMoura ,  dont  les  savantes  eiudes  ont  constammenteclairc' 
nötres;  qoe  c'esta  un  de  nos  amis  et  compalriotcs  M.  A.  E.  de  Lemos, 
ve  officier  de  marine ,  que  nous  devons  presqae  toates  les  recherches  qui 
ort  a  la  science  nautique,  et  que  cest  toujours  d'aprc*  son  a?is  quenoos 
:  lea  articles  qui  s'y  rattachent.  Enfin  nous  arons  €U  ä  meme  d'apprecier  le 
sai  et  eclaire  qui  a  £te  apporlö  ä  la  correction  typographique ,  parüe  aussi 
•aüielle  d'un  dictionnaire. 


t  de  lapins. 

atlles. 

•■TTtr. 


e-christ  (plante). 
st  des  medailles. 

■  Am  de  Gaxetas;,  anneatu 

if  In  voiles  aax  vergues. 

«■fco,  barde,  tranebe  de  lard. 

ei. 

dages  d'ancrc. 

»aiiTage.     s 

i  rtlogio%  oiguille  de  cadran. 

de  feu  { Font. ). 

d'oiseau  qui  raange  le  pois- 


,.  •-»•>• 
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terminer,  sinon  d*une  mani&re  compl&te  et  satisfaisante ,  du  moins  avec 
)a  pleine  conviction  de  notre  bonne  volonte ,  et  avec  la  certitude  d'a- 
toir  fait  tout  ce  qui  däpendait  de  nous  pour  que  notre  travail  füt  con- 
sciencieux. 

Nous  avons  donc  r6dig6  notre  dictionnaire  comme  s'il  n'existait  pas 
d'autres  dictionnaires  portugais-fran$ais ;  nous  avons  composä  tous  les 
articles  sur  les  dictionnaires  de  la  langue  portugaise,  en  mettant  k 
profit  les  travaux  de  l'acadämiede  Lisbonne,  deMoraes,  de  Constancio, 
et  sur  ceui  de  la  langue  fran$aise ,  en  prenant  surtout  pour  guide  ceux 
de  l'Acad&nie,  de  Laveaux  et  de  Boiste  (1).  Voici  le  plan  quo  nous  ayons 
suivi  : 

1°  Nous  ayons  admis  dans  notre  dictionnaire  tous  les  raots  usucls  de 
la  langue  portugaise ,  tous  les  mots  de  littäraturc  ancienne  et  moderne, 
tous  les  termes  gßneraux  des  sciences  et  des  arts  avec  leurs  d£finitions 
ou  leurs  explications ,  et  avec  toutes  leurs  aeeeptions  ancienncs  et  mo- 
dernes dans  leur  ordre  rationnel  et  logique,  presque  toujours  autori- 
s6es  par  des  exemples  puisäs  dans  les  meilleurs  gcrivains.  Nous  avons 
tftchä  de  rendre  les  mots  portugais ,  non  pas  par  des  p6riphrases  et  des 
circonlocutions  comme  ont  fait  souvent  les  lexicographes  dont  nous 
avons  par!6  plus  haut ,  mais  par  des  Äquivalents ,  autant  que  cela  6tait 
possible,  et  ainsi  de  m£me  pour  les  phrases  familiäres,  les  idiotismes, 
les  proverbes,  etc. 

2°  Nous  avons  conservä  tous  les  vieux  mots  du  moyen  flge,  selon  1\E- 
lucidario,  et  grand  nombre  de  locutions  aujourd'hui  inusitäes,  mais  qui 
se  trouvent  dans  nos  anciens  auteurs ,  afln  que  les  littßrateurs  fran^ais 
puissent  comprendre  nos  anciennes  chroniques,  et  Mre  k  mtoc  de  juger 
les  moBurs ,  les  coutumes  et  la  littärature  des  anciens  Portugais. 

3'  Nous  avons  ajoutä  la  nomenclature  d'histoire  naturelle ,  que  notre 
savant  Brotero  a  fournie  au  tradueteur  portugais  de  M.  Cuvier  (2) , 
comme  aussi  la  nomenclature  et  tous  les  termes  de  botanique  quil 
nous  a  laissäs  dans  ses  precieux  ouvrages  sur  cette  science  (3),  avec  leurs 


(1)  Ost  la  huitttme  Edition ,  rerne ,  corrigäe  et  consldörahlement  augment£e  par 
M.  Charles  Rodler,  Paris,  1836,  qoe  nous  avons  suivie,  laquelle  est  infiniment  sup6- 
riepre  a  tontes  les  editlons  precedentes. 

(*)  Quadro  elementar  da  historia  natural  dos  animats ,  por  M.  Cuvier,  traduit 

portugais  par  Antonio  ctAlmeida,  imprlme'  ä  Londres  en  1815. 

Vorj.  les  articles  de  notre  dictionnaire  : 


Aeephalos ,  Agarol ,  Agria ,  Agata ,  Andori- 
nha,  Anomia,  Antilope,  Asteria,  Ave,  ßorbo- 
leia,  Carnivora,  Carocha,  Charoaia,  Coati, 
Cobra ,  Conchellos ,  Cariphena  ,  Cotia ,  Conlin- 


Esquillo ,  Graculina ,  Gxalha ,  Grou ,  Grypho , 
Hesperidas,  Infusorios,  JLa&ria,Lacinivo,  Lar- 
va, Lemure,  Lobo,Lucano,  Mante,  Manuco- 
diata,  MergulhAo,  Mono,  Morcc*o,  Mo«ca, 


ga,  Cotoria,  Cucnjä,  Ddninha,  Escorpena,  |  Naveta,NenU,PalporPapAgaio,rciic,eU; 
(3)  Elknsnts  d$  botanique  %  Flor*  portugaise ,  etc 
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jqoifafeDts  en  francaisd'aprtale  dictionnaire  polyglotte  d'histoire  nata- 
toreOe  ei  de  botaoiqoe  du  savant  allemand  P.  A.  Nemnich,  et  d'apr&s  le 
Supplement  de  Boiste,  contenant  la  nomenclature  de  ces  deux  sciences 
seion  le«  derniöres  elassiflcations.  II  est  4  remarquer  que  ces  noraen- 
datures  manquaient  tout  ä  fait  dans  les  dictionnaires  portugais  publtts 
jwpri  ce  jour,  et  c'est  pour  la  premi&re  fois  qu'elles  y  trouvent  place, 
Nous  arouons  ä  notre  honte  qu'il  nous  a  fallu  avoir  recours  au  diction- 
oiire dun  Allemand ( 11. Nemnich ) pour y  trouver le nom de Brottro dt6 
aiec  61oge ,  et  toute  la  nomenclature  portugaise  de  ce  savant  botaniste  t 
Undb  que  nos  lexicographes ,  d'ailleurs  si  faciles  k  admettre  tant  de 
mots  francais  souvent  contraires  au  g6nie  de  la  langue  portugaise ,  ont 
bisse  dans  l'oubli  les  termes  de  deux  sciences  aussi  importantes  que 
lliistoire  naturelle  et  la  botanique,  termes  si  conformes  d'ailleurs  au 
senie  de  notre  langue  (1) ,  et  pour  la  citation  desquels  ils  pou- 
vaient  s'appuyer  sur  l'autoritö  d'un  nom  aussi  illustre  que  celui  de 
Brotero. 

k*  Neos  aTons  aussi  enrichi  notre  dictionnaire  d'un  vocabulaire  com- 
ptet  de  termes  de  marine,  que  nous  avons  puisäs  dans  le  dictionnaire  po- 
lyglotte de  marine  de  Röding  (3),  termes  qu'on  cherchera  en  yain  dans 
Im dictJonnai res  portugais,  ou  qu'on  n'y  trouvera  que  tr&s-incorrecte- 
nent,  et  souTent  de  maniöre  k  induire  en  erreur  (3).  Cette  acquisition 


i\ ')  M.  CoRRAPfdO ,  dans  ton  Dictionnaire  de  la  langue  portugaise  ( Paris,  18S8), 

a  adnris,  sss*  sappayer  nur  aueune  autoritt,  comme  termes  de  botanique,  AeauU  et 

Jeinmeiformm,  et  Wen  d'autret  termes  que  nous  ne  eiterons  pas,  et  qui  n'ont  auetm  ran- 

eart  «?ec  la  langae  portogaiae.  N'aurait-U  pas  mieux  fait  de  nous  donner  les  termes  de 

Baortao,  Detcaulina  ou  Destronquecida  (planta),  et  Alfanjada  {folha)  ?  Ne 

soBt-Üj  pas  plus  eoofonnes  augenle  de  la  langue,  etne  sont-ils  pas  plus  expresslft? 

Poorquoi  cbercher  cbex  les  Itrangers  ce  que  nous  avons  chez  nous  ? 

Voy.  les  artftdes  de  notre  dictionnaire  : 


Ahareante ,  Aeaeia,  AcampaYnbada,  Acarna, 
ifaft-ao ,  AeeroMS ,  Aclavado ,  Aculeado,  Acu- 
«iUdas,  Afreckadaf ,  Agarico,  Alabardinas, 
ALbjbm,  Akanna,  Alecrim,  Alequeadas,  AI- 
fac*v  Alavo,  Alterns,  Ameixa,  AmendoYm , 
Aaentilbo,  Ameotilbosas ,  Amomeas,  Ana- 
eardo,  AnHnona,  Anthytlis,  Apediceladas , 
Arroce ,  Btgunieo ,  Gedro ,  Cha ,  Codeco ,  Com- 
ic», CasaMMa,  Couve,  Cfano,  Detveoosas, 


Desvolvado,  DiolynAmos,  Dracancalo, Esca- 
riola,  Espicinardo,  Espinheiro,  Eupatorio, 
Gavinho$o,Girasol,Goiveiro,Graeiola,Grama, 
Groselheira,  Hellebro,  Herva,  Horielt,  Har» 
tencia,  Iva,  Jalapa,  Junco,  Laba^a , Labia« 
das,  Laserpicio,  Leonpodio,  Liliaceas ,  Lirio, 
Lfrrilho,  Losna,  Macella ,  Magnölia ,  Malva , 
Marroyo,  afelindre,  Mnsgo,  Nardo,  Orelea. 
Pao, Perpetua,  Rainunculo,  Rosa, etc. 


{%)  Paar  les  tenoes  francais,  nous  avons  consulte*  le  Dictionnaire  de  marine  fran- 
9*»*e,  per  Charles  Romme;  le  Dictionnaire  kistorique,  thiorique  et  praiique  de 
•mV,  par  Streifen,  et  le  Manuel  des  marin* ,  per  Bourde*. 

U>  Rons  ne  eiterons  qu'un  exemple.  M.  Constancio ,  dans  son  dictionnaire  de  la  lan- 
gae  fsrtogaise  y  guid*  par  une  (ausse  ttrmologie,  dit  que  AHUSTAR  fient  de  l'an- 
fiaii  I»  hoist ,  ou  du  francais  hausser,  et  que  ce  mot  signlfle  hisser.  Cette  signiflea- 
■•»  est  arronia  at  caotraira  an  linjifa  rlranl  de  nos  marios.  Ca  wtk*  Ttaot  toot 


xn  PREFAGE. 

est  d'autant  plus  importantc ,  quo  la  nation  portugaise  a  et6  de  tout 
lemps  une  nation  maritime,  et  que  son  ancienne  gloire  est  due  ä  ses 
flottes,  ä  ses  marins  et  a  leurs  expeditionssur  mer.  Nos  meillcurs  ecri- 
vains,  nos  historiens  d'Afrique  et  d'Asie ,  nospoetes,  sont  pleins  de  lo- 
cutions  et  de  termes  de  marine  (1) ,  et  ce  nc  sora  pas  sans  utilitß  que 
les  amateurs  de  notre  belle  litteraturc  !es  trouveront  recueiilis  dans 
notre  dictionnairc  (2). 

5°  Les  termes  d'arts  et  meliere  ont  etc  de  notre  part  Tobjet  d'un 
grand  soin  :  convaineus  par  expßriencc  que  cette  partic  des  dictionnai- 
resest  ordinairement  la  plus  imparfaite,  nous  nous  sommes  impose  le 
devoir  de  nc  pas  admettre  un  seul  mot  sans  v£rifier  par  nous-mflmes 
s'il  ßtait  lc  vrai  mot,  le  mot  technique.  Aussi  avons-nous  pris  souvent 
le  parti  d'aller  nous-mömes  dans  les  boutiques  et  dans  les  atelicrs  pour 
demander  le  nom  de  plusieurs  outils  et  ustensilcs,  etec  n'est  qu'ainsi  que 
nous  avons  £vit6  les  erreurs  si  communes  ä  tous  les  dictionnaires  portu- 
gais-frangais. 

6°  De  Taveu  de  tout  le  mondc ,  l'usagc  d.cs  verbes  et  les  prepositions 
qu'ils  rggissent  sont  ce  qu'il  y  a  de  plus  important  dans  uno  langue  :  le 
sens  de  la  phrase,  la  force  de  Tcxpression  et  la  beaute  du  style  en  de- 
pendent ;  c'est  la  lc  pivot  de  toute  la  grammaire ,  et  c'est  lä  aussi  la  plus 
grande  difliculte  qu'on  rencontre  dans  l'etudc  d'une  langue.  Or,  eette 
partie  si  essentielle  avait  etc  tout  ä  fait  negligcc  par  nos  lexicographes ; 
nous  avons  lache  d'y  reinedier.  Nous  avons  commence  par  separcr  les 
Ycrbes  actifs  des  neutres  et  des  rßeiproques,  nous  avons  miscnlrc  paren- 
th&ses  les  prepositions  qti'ils  rßgissent,  nous  avons  montrß  leur  usagepar 
des  exemples,  et  nous  avons  resolu  grand  nombre  de  diflkuKes  que  la 
langue  portugaise  pr&entc  sous  le  rapport  de  ses  verbes  (3).  C'est  la  par- 


nalurellcraent  du  verbc  cfpasnol  ayustar,  et  du  fraucais  avusler  :  il  signiGe  a?  uster, 
6pisser,unir  deux  cordes  par  leurs  bouts  en  entrclapant  les  fils. 

(1)  «  Les  öpiques  portugais,  dil  M.  Sanc" ,  sont  surlout  de  grand*  peintres  de  nia- 
»  rüie ,  cequi  no  surprend  point  chez  une  nation  qui  avait  alors  l'empire  de  la  mer,  et 
•  dont  les  po£tes  avaient  souvent  fait  le  voyage  d'Ame>ique,  dOriont,  des  Indes, 
»  commc  guerriers  ou  comme  observatcurs.  •  Voj.  Coup  d'ceil  sur  la  litttrature  por~ 
Zubaue,  premier  volurne  du  Mercure Üranger ,  publiäpar  M.  Amaury-Üuval. 

(2)  iToy.  les  articles  de  notre  dictionnaire : 


Agulha ,  Amarra ,  Amura ,  Ancora ,  Appare- 
Iho,  Arriar,  Arriba,  Arribar,  Banria,  Bandei- 
ra,  Barquilha,  Baleria,  Bogas,  Boia,  Bolina. 
Bomba ,  Bordo ,  Bolao ,  liracear,  Braco ,  Ca^ar, 


Cavilba ,  Escola ,  Esctlciras,  Escotilha ,  Eslar, 
Fundo,  Gavea,  Largar,  Laslro,Mar,  Masla- 
reo,  Mastro,  Moulao,  Navio,  Talha,  Tiro, 
Vela ,  Yculo ,  Verga ,  elc. 


(3)  Voy*  les  articles  de  notre  dictionnaire  : 


Abrir,  Agradccer,  Andar,  Armar,  Asscgu- 
rar,  AsMMstar,  Baier,  Beber,  Colher,  Corner, 
(.oiicorrcr,  Conlar,Dar,Deitar,  Deixar,  üever, 
Dizer,  Dohrar,  Doer,  Dormir,  Empcnhar,  En- 
tender,  Eulrar,  Errar,  Eslar,  Pallar,  Faltar, 


razer,  Fugir,  Ganhar,  Goslar,  Ir,  linear,  Lar- 
gar,  Lembrar,LevanUir,Lcvar,  Metler,  Morrcr, 
Mudar,  Mover,  Nadar,  Olhar,  Pagar,  Parar, 
Passar,  Peccar,  Pegar,  Perdcr,  Persuadir, 
Periencer,  Pör,Saber,  Sair,Tomar.TraUr,  etc 
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tie  qui  nous  a  donne  le  plus  de  peinc ;  souvcnt  un  verbe  scul  nous  a 
occQpt*  plusicurs  jours  :  nous  avons  consacrä  une  scmaino  entiöre  au 
Trrbe  Dar.  Qu'on  lise  cet  articlc  avec  attention,  qu'on  Ic  compare 
avec  celui  de  Mordes  et  de  Constancio ,  et  que  Ton  jugc  ensuite. 

7°  Lesadagesct  les  proverbes,  les  idiotismes  et  les  locutions  familiäres, 
sont  sans  contredit  l'une  des  parties  les  plus  essentielles  d'un  diction- 
naire ,  parce  qu'ils  sont  le  g6nie  mßine  de  la  langue.  G'est  pr6cis£ment 
ce  qrTon  a  le  plus  n6glig£  dans  les  dictionnaires  des  deux  langues,  oü  ils 
ne  figurent  presque  pas  du  tout  ou  fort  incorrectcment.  Nous  les  avons 
retablis  et  en  avons  peut-ßtre  decuplä  le  nombre,  ainsi  que  les  locu- 
tions Familie  res  qu'on  rencontrc  le  moins  dans  la  littärature ,  et  que  par 
coosequent  on  a  besoin  de  trouver  recueillics  dans  un  dictionnaire  (1). 

8"  La  diflerence  des  genres  etant  si  fröquente  entre  les  noms  des  deux 

iaogues,  et  6tant,  pour  ainsi  dirc,  la  pierre  d'achoppement  pour  les 

Portugals  qui  veulent  parier  ou  Icrire  en  francais,  nous  avons  pens6 

qu'il  ne  serait  pas  hors  de  propos  d'&ablir  un  signe  pour  marquer  cette 

diflerence ,  ce  qui  6>iterait  souvent  la  peine  ä  nos  compatriotes  d'aller 

feuilleter  les  dictionnaires  frangais  pour  trouver  Ic  genre  des  noms ;  ainsi, 

doos  avons  adoptä  l'astärisque  (*)  pour  indiquer  cette  difl&rence.  Ce  si- 

gne,  place  devant  les  noms  fran$ais,  indique  qu'ils  sont  d'un  genre 

diüerent;  et  comme  dans  les  deux  langues  il  n'y  a  que  le  genre  mascu- 

lin  et  feminin  ,  il  est  6vident  que  li  oü  nous  aurons  faitusage  del'ast&* 

nsqoe.  s\\e  mot  est  masculin  en  portugais ,  il  est  feminin  en  fran^ais,  et 

vice  tersd.  Nous  n'ayons  cependant  6tabli  cette  r£gle  que  pour  les  mots 

prwdpaui,  pour  ne  pas  trop  charger  la  composition  typographique. 

Sous  appelons  motsprincipaux  le  premier  mot  fran^ais  de  chaque  aiü- 

ck\  et  tous  ceux  qui  repr&entent  une  acception  tout  k  fait  difl&rente, 

et  qui,  d'aprts  notre  Systeme  orthographique,  commencent  par  une 

lettre  capitale  (2). 


(1.  Voy.  lesarticles  de  notre  dictionnaire : 

cado ,  Entendedor,  Envolto ,  Eacapar,  Eaco- 
Iher,  Esconder,  Escasar-se,  Eafolar,  Kspelbo, 
Espinho,  Estado,   Eslöpa,  Estrella,  Fallt, 


Abarear,  Adaella,  Agua,  Ajuda,  Amigo, 

Aneas,  Appareeer,  Argueiro,  Arteiro,  Asno, 

Attleiro,  Axette,  Bala  ,  Balda,  Baraco,  Bara- 

v>.  Barba,  Bamga,  Beber,  Bei 50,  Beinfazer, 

Kertiqoes,  Bilba,  Boca  ,  Bocado  ,  Bocbecha , 

Bim.  Bota,  Braeo,  Bruxa ,  Cabeca,  Caixa, 

Ct.adada ,  Caldeiräo,  Caminho,  Camisa,  Can- 

4*.a .  Cao .  Capa ,  Cara ,  Carangucjo ,  Cahdade, 

■inif,  Casa.  Caso, Castello,  Cavallo,  Cego, 

'-.  Certo,  Cbaga,  Corner,  Concba,  Conhe- 

**?  Conu,  Contado,  Corda,  Correr,  Corte, 

£•*■*■ .  Co/ido,  Cravo,   Cuslar,   Dado,  Dar, 

l*c*,  Dtiur,  Deixar,l)emanda,  Dente,  Deos, 

iVs.ra$a.  l><>spedir-se,  Diabo,  Dormir,  En- 


Fallar,  Falla ,  Faltar,  Fama ,  Fazer,  Feio,  Fei, 
Ferro,  Ferreiro,  Filho,  Fonle,  Frio,Furao, 
Fuso,  Gallo ,  Garganla,  Garra,  Galo,  Gosto, 
Graca ,  Hörnern ,  Hospede ,  Inimigo,  Irmfto,  Je- 
juar,  Ladrar,  Lama,  Lanca,  Lancol,  Lebre, 
Lei ,  Levantar,  Levar,  Lingua,  Lobo,  Louco, 
Lusco,  Madrugar,  Mal,  Manha,  Mao,  Mao, 
Mare, Martello,  Mosca,Nadar,  Necessidade, 
Ocioso,  Ouro,  Ovelha ,  Pagar,  Palha ,  Päo,  Pio, 
Parede,  Parle,  Passaro,  Paz,  Pe,  Pedra, 
Pelle ,  Perna ,  Perola ,  Pesar,  Peso ,  Remolbo , 


«u:,  Eacambar,  Encber,  Eocospas,  Enfor- 1  Heca,  Sacristio,  Sapato ,  Telbado,  etc. 
(*)  Li  sign«  poor  connattre  la  difPrsncc  des  genres  est  d'autant  plus  necessaire, 
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9°  Un  vocabulaire  de  gäographie  est  chose  indispensable  dans  un  die- 
tionnaire  de  deux  langues  en  le  pla^ant  k  la  fin ;  mais  nous  avons  pens6 
quTl  serait  plus  utile  de  l'intercaler  dans  le  corps  du  dictionnaire,  non- 
seulement  parce  qu'on  pourrait  donner  plus  d'&endue  aux  articles , 
mais  parce  qu'il  en  r&ulterait  plus  de  clartä  pour  les  adjeetifs  qui  sont 
d6riv£s  de  tel  ou  tel  nom  göographique. 

10*  Nous  avons  ajoutö  k  la  fin  un  yocabulaire  complet  des  noms  pro- 
pres portugais  et  fran$ais,  et,  pour  6viter  toute  äquivoque,  nous 
avons  mis  les  noms  latins  dont  les  noms  portugais  sont  form6s. 

Nous  croyons  avoir  rendu  un  seryiee  k  la  littörature  portugaise  en 
composant  et  en  publiant  un  dictionnaire  qui  püt  faire  mieux  connattre 
notre  labgue;  mais  nous  sommes  pourtant  bien  loin  de  croire  que  notre 
travail  soit  parfait  et  exempt  de  fautes.  La  critique  y  trouyera  beaueoup 
i  censurer ;  nous  ne  nous  en  6tonnerons  pas,  et  nous  serons  les  Pre- 
miers i  btömer  nos  fautes  si  elles  sont  Tobjet  d'une  critique  6quitable  : 
seulement,  nous  prions  nos  censeurs,  avant  de  porter  leur  jugement, 
de  se  rappeler  que  nous  n 'avons  fait  que  defricher  un  terrain  extröme- 
ment  aride ,  et  que  les  ouvrages  philologiques,  m£me  les  plus  profonds, 
n*ont  pas  &6  toujours  ä  l'abri  de  la  critique. 

Nous  espärons  que  les  littärateurs  fran^ais  nous  sauront  gr£  de  leur 
avoir  facüitö  les  moyens  de  connattre  et  d'appräcier  la  langue  et  la  litte- 
rature  d'un  peuple  qui  jadis  a  rempli  le  monde  de  sa  gloire,  et  qui  a  ou- 
vert  les  portes  de  l'Orient  au  commerce,  aux  sciences  et  k  la  civilisation. 


qrtft  ftttpfc  H  y  a  fa  nomiqiil  sont  mtsealim  an  stegulier  et  ftminioiat  plorlel. 
F*lh  kmm  <A  la  fin),  DtUda »  OrgS*. 


AVIS  INDISPENSABLE 

La  vinnüe  ( , )  sert  a  iadiqaer  tos  synonymes ,  ou  presque  synonymes. 

Les  deax  points  ( : )  Endiquent  la  definition  ou  l'explication  da  mot  qui  tes 
precede.  it.  Voy.  ä  b  lettre  Q. 

Le  point  et  rirgule  ( %  )  indiqae  nne  acception  (Afferente  da  mot  portagais , 
Mis  toajoars  soas  to  premier  mot  francais,  ou  sous  le  mot  principal  qui  pre- 
cede. 

Le  point  final  ( . )  et  uiie  lettre  capitale  au  mot  suivant  indiquent  une  aeeep- 
tkm  toat  ä  fait  diflerente,  et  n'ayant  aueon  rapport  avec  le  mot  francais  qui 
e*  en  tete  de  1'artide. 

Le  —  tieal  loajoars  In  place  da  premier  mot  portagais  ou  francais,  selon  quo 
la  phrase  est  portugaise  ou  (rancaise. 

t  Ce  signe  designe  las  mots  noureaux  qui  ne  se  troavent  dans  aueon  die- 
tioonaire  portogais-fraiicfus. 

*Ce  signe,  place  deyant  an  mot  portagais ,  indiqoe  qu'il  est  inusite  et  qu'il 
a  fietlli ;  place  derant  vn  mot  francais ,  il  sert  ä  marqner  qo'il  n'est  pos  da 
utee  genre  que  le  nom  porto  gais.  Foy.  plus  haut  n°  8. 

\z  guilleaaet  (  »  ) ,  place  devant  le  eh  j  indique  qu'il  sonne  Jt. 

Les  parentheses  (  )  renferrr  ent :  1°  les  prepositjons  que  regissent  les  verbef 
ra  leurs  partieipes  ;  S*  le  com  plement  des  yerbes ,  les  sobstantife  avec  lesquelf 
Tadjeetif  s'emploie,  reeiproquement,  etc.;  3° les  differents  styles, faraflicr, 
fcare ,  etc. ,  et  tes  abreviat»  ans  qui  wivent. 

ABRfiVIATlONS. 


M> «djeeur. 

**) -*9« adjeetif  de  VJeux  genres, 

maseul  inet  feminin. 

Ml-"' adjeetif  e  t  su  bslanlif. 

^'r adrerbe. 

Jnt •  •  .  terrae   d'ant  iqalte  porto- 

gaise('). 

ATl arücle. 

i-f    augmenUtlf. 

***** aaxiliaiire. 

**" burlesq  ue. 

Ui** collect!  f. 

&*••: eomiqa  e. 

|**> conjon« -tlon. 

Y**-  **9 conjon  clion,  negative. 

b^rx» derisoi  re. 

***" didacti  que.' 

*ßm dimini  itif. 

** exemp  Je. 

*«* famili  er. 

Jj» fi*wrt  ©*  flg«  trement. 

*■ idem. 

....  jmpei  sohnel. 

....  impr«  »cation. 

....  injar  ieax. 


•■•••« 
Sr« , 

**** 

{***"- inier  jrciion. 

/»•U     .  in,,.,-    .A 


inusMe. 


iron ironlqve. 

Irrig irregultor. 

II item. 

Lat lerme  tire  du  latin. 

Loe.  adx locution  adverbiale. 

Loc.  prov locution  proverbial«. 

M masculin. 

Mil militaire. 

ff neutre. 

ßfum numeral. 

Num.  ord numeral  ordinal. 

P.  a.  ...*....  partieipe  actif. 

p.p partieipe  passet 

Part partieipe. 

Partie particule. 

Partie,  n*g.  .  .  .  particule  negative. 

PI pluriel. 

Poit •  poelique. 

Prtp preposilion. 

Pron >  pronom. 

Pro%.  pert.  .  .  .  pronom  personnel. 

Pron.  relat.   .  .  .  pronom  relalif. 

Pron.  relat.  ind.  pronom  relalif  indefln*. 

Prov proverbe. 

Provine provincial. 

p.u* peu  usitä  (terme). 

Ricipr reeiproque. 


f .'  V,*  IT0Ö,  tdoplt  ca  ie  ibrtTtal    ion  p^y  $uM|r  one  dlffftrenc«  entre  le§  mot«  d'anUqolta  portugtUe  et 
»«•  <r«ttQUii6  en  &v  .*«!,  q,l  »    >nt  Indiqoet  par  t.  d'ant.  EU«  Mrt  auwl  ä  UMÜqw«  ]m  locallOM  qui  onl 

» , «  qot  ai,    joard'bal  fönt  loiMlttaa, 


-'V  ja 


XVI 

Rtlat 

Butt 

S 

S.  f. 

S.m 

Sup 

7.  boh 

7.  d'agr 

7.  d'anat 

T.aVant 

7.  (forth 

7.  d'urith 

7.  dartil 

T.d'aet.   ..'... 

7.  d'attrol 

T.  de  blas 

7.  de  bot*  •  •  •  . 
7.  du  Brit.  .  .  . 
7.  de  charp.  .  . 
7.  de  chim.  .  .  . 

7.  de  ehir 

T.deeomm.  .  .  . 
T.decvnst.    .  .  . 

7.  de  cuit 

7.  de  diplom.  .  . 

7.  d'etcr 

7.  de  fauc.  .  .  . 

7.  de  fort 

7.  de  giog 

7.  de  giotn.  .  .  . 
7.  de  gramm-  .  • 
7.  dhUL  nat.  .  . 

7.  d'itnpr 

7.  cb  jur 

7.  da  /jf 


- 1 


abr£viations. 


relatif, 
rusüque. 
substanlif. 
substantif  feminin, 
substantif  mascalio. 
superlalif. 

terme  de  Bohemiens. 
lerme  cfagriculture. 
terme  d'anatomie. 
terme  d'antiquite. 
terme  d'architecture. 
terme  d'arjthmelique. 
terme  d'arlillerie. 
terme  d'astronomie. 
lerme  d'astrologie. 
terme  de  blason. 
terme  de  botanique. 
terme  du  Bresil. 
terme  de  cbarpenlier. 
terme  de  chimie. 
terme  de  Chirurgie, 
terme  de  commerce, 
terme  de  construclion  na- 

Tale, 
terme  de  cuisine. 
terme  de  diplomatie. 
terme  d'escrime. 
terme  de  fauconnerie. 
terme  de  fortiflcation. 
terme  de  geographie. 
terme  de  geometrie. 
terme  de  grammaire. 
terme  d'bistoire  naturelle, 
terme  d'imprimerie. 
terme  de  jurisprudence. 
terme  de  liturgie. 


7.  de  log.  *  «  »  • 

7.  de  man 

T.demae 

7.  de  mar 

T.demath.   .  .  . 

T.demid 

7.  de  min 

7.  de  mor.  .  .  . 

7.  de  «mm 

7.  de  mytk.  .  .  . 
7.  de  not.  .  •  .  . 

T.d'opt 

7.  de  peint.  .  .  . 
7.  de  pharm.  •  • 

7.  de  phil 

7.  de  pkyt 

7.  pop 

7.  de  prat 

7.  de  rel 

7.  de  rhit.  .  .  . 
7.  de  tcol.  .  „  .  . 
7.  de  sculpt.  .  .  . 
7.  de  theol.   .   .  . 

7.  de  vin 

7.  de  titir.  .  .  . 
7.  en  comp.   .  .  . 
7.  fam.  . 
7.  obtc.    . 

V 

T.vulg 

V.a 

V.  aux 

Vieux 

V.  n 

V.r 


** 


tefme  delogiqae. 
tet .ine  de  manege. 
le  rme  de  macouneric. 
tt  irme  de  marine. 
V  irme  de  mathematique. 
t  erme  de  med  ec  ine. 
t  erme  de  mineralogie. 
terme  de  morale. 
*  terme  de  musique. 
terme  de  mythologie. 
terme  de  notaire. 
terme  d'optique. 
terme  de  peinture. 
terme  de  pbarmacto. 
terme  de  Philosophie, 
terme  de  physlque. 
terme  populaire. 
terme  de  pralique. 
terme  de  relieur. 
terme  de  rhetorique. 
terme  de  scolastUfM« 
terme  de  sculpture. 
terme  de  theologie. 
terme  de  venerie. 
terme  de  veterinaire. 
terme  en  compositioa. 
terme  familier. 
terme  obscene. 
,  voyei. 
terme  vulgaire. 
torbe  actif. 
Torbe  auxiliaire. 
vieux  mot. 
verbe  neu  Ire. 

verbe  reciproque,  reflechf 
ou  pronominal. 


CLEF   DES  ACCENTS. 

.  a,  c,  i,  ö,  ü  I  repond,enfrancais,a   [     '      '    '  ft'  °ü' 

a,  c,  t,  ö,  ü  idem.  a,  e.,  i;,  6,  ou. 

La  diphthongue  nasale  äo  est  breve-quand  eile  est  ecrile  avec  le  til  sur  Ya  (dp),  comme 
dans  ortgäo,  drgdo,  etc. ;  eile  est  longue  quand  eile  est  ecrile  av  ec  1  'accent  aigu  sur  I'aet  le 
til  sur  \'o  ( do ) ,  comme  dans  eoracäö ,  pnixdö ,  etc. 


■i  i  j 


DICTIONNAIRE 


PORTÜGAIS-FRANCAIS. 


A. 


ADA 


ABA 


A,  lettre  ▼•yclto  qni  forme  Male  na  mot  pre- 
MBtut  plantar»  aeceptions. 

A,  t.  ».  premier  caractere  de  l'alphabet de  la 
feafve  portogaise. 

1.  abreriatioii  de  apprövo  (dans  les  examens 
•a  candidals) ;  i#.  d'auteurs.  AA.  autoret. 

A,  teure  numerale  cbex  les  anciens  Romains, 
pwr  destgner  SM,  et  avcc  an  pelil  trtil  dessaa, 
i,*öa. 

A,  ort.  /em.  Ex.  A  eidade,  a  ca$at  la  Tille, 
!a  «naisoa.  —prom.  rel.  f. ,  la,  le ,  celle ;  pl.  <w , 
I»,  «lies. 

A.  portieaJ«  qui  dtraontre  le  regime  direct 
w  itdirwtdes  terbes.  Ex.  Deia  Pedro  aminha 
kka.  jai  dann«  ä  Pierre  ma  boarse.  Arno  a 
DcM.VaiawDiea. 

*-  P1*?-,  *,  »a,aux ;  en ,  arec,  vers ;  jusqae ; 

■n-;4e,par1pev.Ei.  A'utnahorayd unc  heure: 

• tmrdt  r  a»  stir .- 15  agua$ ,  oux  eaux  .-  patsar 

i  Pvrtwft.  passer  en  Portugal :  d  falta  fi , 

«^^rA/ie  •  aaiora  pa/rta,  auiour  tcr*  ou 

»w  ia  patrie ;  de  pela manhd  a  noi/e ,  depuis 

k  .T^iin/««f«'aa  soir  :  ä  bocca  da  noite ,  twr  le 

soir   j  minha,  ä  lata,  a  vomo vontade ,  de  mon, 

«>  ioq  ,  «V  Totrc  oonsenleraent .-  a  forga ,  p«r 

torce :  «  a  eawas  eTeetat  cou$aty  et  pour  ces  ino- 

tu*. 

A  coatractioo  de  a  prep.el  a  art.  f.),  a,  ä  la, 
n.  en.  dans,  avec,  etc.,  commc  ci-dessus. 

A,  «>•>.  oa  piatot  adv.  devant  un  iniin  itif  , 
ft)ü»2u*  a  si ,  rfaiu  lecas :  *  saber  isso ,  si  j'a- 
141:  so.  c*la  :  a  «er  oattm,  dans  ce  cas,  si  cela 
(U:U 

«   L  an  nenne  orthograpbe  employait  deux 

eaae  neu  d'an  d  avee  accenl  aigu ;  t.  g.  öTmw- 

ric.  aourio;  estaa,  estä  :  inusitee  aujour- 

ttu. 

in,*,  /l  •  bord ,  extremite.  —  do  veslido, 

Vc  Ina  babit,  d'une  robe.  —  dochapio,  bord 

in  --üapcau.  Chapio  d'abas   gründet,  cha- 

*«*-  1  larces  bords.  —  do  no,  i.    e.  bor da y 

**y».  ntae/e,  bord  d'une  rivicrc— do  forro 

'.  t.  &t  fkmrp.  1 .  bordure  de  bois.  —  do  telhado , 

rtb-rtiiu  toit,  a^anWoit,  sub^rande  ou  se- 

»■»rjrd^  —  d'uma  janella,  d'uma  porta,  pclit 

H>fcT.-FÄ 


toitpourgarantirdelapluie,  auvent  d'ane  croi- 
see,  d'une  porte.  ( fig.)  Protection,  faveur, 
grace,  etc.  Au  plur. ,  Abo»  d'uma  cidade,  les 
environs,  les  alentours  d'une  ville. 

Ad  abkipto  ou  Ex  abrupto,  adv.  sur-le- 
chainp,  sans  preparation. 

Abäca  ,  s.  f.  'Abaca :  lin,  ou  chanvre  des  lle ; 
Manilles.  it.  Ranauier  des  Indes. 

f  Aba(;anado,  a,  adj.  basanö,A  leint  noi- 
rdtre,bAle,  brülö. 

Abäcaro,  s.  m.  e  f.  Abacare,  peuple  do  VA- 
merique  meridionale. 

Abacrlla  do  ,  adj.  p.  p.  d' 

Abacellab,  v.  a.  planter  de  la  Tigne  {terrae 
dejard.);  buter,  en  tourer  de  lerre  (uue  plante); 
enfouir  en  terrc  les  racines  d'un  arbre. 

Abaco,  s.  m.  { t.  d'arch.)  abaque,  tailloir  de 
colonne ,  la  parlie  superieure  ou  le  couronne- 
ment  du  chapiteau  de  la  colonne. 

Abacot,  s.  tn.  orneinent  de  töte  des  rois  d'An- 
glelerre ,  qui  avait  par  cn  haut  la  forme  de  deux 
couronnes. 

Abactöb, «. m.  voleurde  besliaux. 

Abäda  ,  s.  f.  tout  ceque  peutcontenirlc  pan 
d'un  habit,  dune  robe.  Encher  uma abdda  de 
fleres,  remplir  les  plis  d'une  robe  de  Oeurs.  it. 
Abade  y  femcllc  d:i  rhinoceros. 

Abadkjo,  s.  m.  *  merluche,  poisson.  tf.  Insccle. 
V.  Vaeca  loura. 

AfiADäitxAS,  *.  f.  pl.  (t.  de  mar.)  Abaderncs: 
peiites cord^s  qui  servent  pour  forliüer et  afler- 
mir  les  grands  Cibles. 

Adafadivo,  a,  <ulj.  renfernie,  qui  a  besoin 
d'air  :  olouiTant,  chaud,  erdent,  hrülant.  Cata 
abafadi^a ,  niaison  oü  oti  etouflTe. 

AßAhAi)«»,  a  ,  adj.  p.  p.ü'Abafar. 

AuafadOk,  s.m.  etouflToir:  ustensile  pour 
elouffcr  le  charbon;  peüte  soupape,  languette 
de  drap  pour  temperer  les  sons  dans  le  meea- 
nisme  du  piano. 

Abakamknto,  s.  in.  "suffocation,  cbaleur  ex- 
cessive ,  ^tou  (Temen  t. 

Abafar  ,  r.  a.  bien  couvrir  pour  conserver  la 
cbaleur.— as  lerras,  Iierser  les  tenvs  Inbourees 
pourciiip^cijerleurdessechemcnt.i/.SHirfiquer. 

1 


ABA 


ABA 


cloufTcr . — umnegodo,  impedir  uma  pretenfä>), 
ctouil'cr  unc  aflaire.  —  uma  v+la  ( I.  de  mar.' 
ctrang'er  une  voile.  —  «.  n.  etrc  stiflbquc,  rvs- 
pircr  avec  pcinc,cloulTer,  n'enpouvoir  plus  de 
cliaud.  —  de  gordura,  etouflcr  d'cmJbonpoint. 
—  de  cotera ,  etoufler  de  colere. 

Abäfas,  t.  f.  pl.  Morrer  d' — ,  mourir  de 
frayeur. 

Abafo  ,  f.  m,  'chaleur  elouflante.— do  corpo, 
ou  para  o  corpo,  cbaleur  du  corps  rnaintenoe 
par  des  couvcrlures,  espece  de  reraede  pour 
cerlaincs  maladies.  Casa  d'abafos,  eluve. 

AbaYnhado  ,  a  ,  adj.  p.  p.  d' 

AbaIbbar,  v.  a.  ourler  .-  faire  un  ourlel  a  du 
linge  ou  a  quelque  aulre  clofle. 

AbaTonetar,  v.  a.  mettre  1a  baTonnette  au 
bout  d'un  fusil,  armer  de  bafonnelte;  tuer  a 
ooups  de  baTonnette. 

Abairrar  ,  v.  a.  diviser  en  quartier». 

Araixamento,  b.  «t.  abais»ement,dirainutioQ 
debauleur  ,{ß§.)  'Bastease ,  burailialion  volon- 
lairo  ou  forcee  ;  diininution  de  credit,  d  hon- 
neu r,  etc. 

Adaixar,  v.  a.  baisser,  abaisser,  rabaisser; 
decrottre.  (fig.)  Humilicr,  deprimer,  ravaler, 
arilir.  Abaixar-ihe  aeoberba,  lui  abaisser  l'or- 
gueil.  —v.  «.  deteendre.  —  se,  v.  r.  s'humi- 
lier,  se  degrader,  s'avilir,  s'incliner  devant  quel- 
qu'un. —  a  tupplict,  s'abaisscr  ä  des  prieres. 

Abaixo,  adv.ä  bas,  cn  bas,  au  bas,  soos, 
dessous ,  au  -dessous ,  par-dessous ,  ci-dessots. 

Abajocjar-se.  Y.  Ate4cimar-$e. 

Abalada  ,  f.  f.  ( |.  da  chatte  )  direcüon  da 
▼ol  d'un  eiseau;  traoe,  vestige,  que  le  giMer 
laisse  a  i'endroit  ou  il  a  passe. 

Abalädo  ,  a  ,  p.  p.  6'Abalar. 

Abalamlntu,  b.  m. * secousse ,  ebranlemenl, 
departsubit.  Ce  mot  commence  a  vieillir. 

Abalarvado,  a,  p.  p.  d!Abalancar-se,  adj. 
resolu ,  delermine ,  üardi ,  courageux. 

t  Abalaxvambnto,  8.  m.  elan,  mouvement 
stabil  avee  tffori. 

Abalar^ar,  v.  a.  mettre  une  balance  en  equi- 
libre;  s'ettftcer,  se  debattre  pour  aller  a  quel- 
qu'un.  0  menino  abalanra  o  corpo  para  ir  a  al- 
guem,  Kenfanl  se  debat  pour  aller  a  quelqu'un. 

Abalanqar-se,  v.  r.  sc  mouvoir  d'un  cote  et 
d'autre  s»r  une  corde,  se  balancer ;  s'elancer,se 
jeter  iropotueusemenl  en  avant.  {/ig. )  S'exp  eser, 
se  hasarder,  entreprendre  une  chose  avec  au- 
dace.  iL  Qailter  un»  ebose  pour  une  autre , 
cbanger. 

ABALAR,v.a.  saeoaer,  ebranler  quelque  chote 
pour  la  cbanger  de  place,  mettre  cn  mouve- 
mtnl;  /ff.  emouvoir  quelqu'un,  l'iociler  l'in- 
deire  a;  hii  infpirerdessoupcons,  des  crainlcs; 
le  detourner  de  son  propos ,  dussein ,  rcsolu- 
tion,  etc.  iL  tblouir.  A  luz  alaia  ot  olhos,  la 
lumicre  eblouit  les  yeux. 

Ai'.alaii,  r.  n.  braulcr,  vacillcr;  parlirsubitc- 
mcnl. — o  arraied ,  o  campo ,  deeomper,  deloger, 
partir.  Abaldo-nie  osd^ntttylcs  Atnlü\ncbraii\ciH. 

AnAi.Ai\-sK,  v.  r.  Otre  emu ,  surpris ,  interdit 
de  quelque  choüc. 


Adalaüstrar  ,  v.  a.  baluslrer,  orncr  de  ba- 
lustrade. 

Abai.df.ar.  V.  Baldear. 

AdAmkha(4:aG,  m.  f.  {t.  de  pr*t.)  abalicua- 
Uon,  fllienaliondemonblos,  bealiaiix,  etc. 

AbalizAdamente,  adv.  avec  eclat,  d'unc  ma- 
nierc  distinguce. 

Adali/adissimo,  a,  superl.  d'Abaiixado,  tres- 
distingue  ou  celebre. 

AralitXdo  ,  a  ,  adj.  borne,  uiesure ;  qui  a  des 
balises.  (fig.)  Celebre,  renomme;  parfail,  achevc, 
complet. 

Adalizador,  f.  m.  arpenteur,  homme  qui 
mesure  Ics  terres  et  plante  des  bornes,  des  ba- 
lises. 

Abalizar,  v.  a.  arpenler,  metlre,  poser  des 
bornes  dans  les  champ»,  ou  fonds  de  lerrc. 
(fig.) Signaler,  montrer.  iL  (t.  de  mar.)  Bali>er 
une  passe,  un  eanal,  une  rlricre,  pour  Indiqucr 
les  ccueils  ou  les  endroits  dangereux  ponr  Ics 
bateaux. 

Abalizar-se,  c.  r.  sc  disünguer,  sc  signaler 
par  quelque  action  d'cclal;  acquerir  de  la  rc- 
putation,de  l'estiine,  du  credit. 

Abalo  ,  s.  m.  mouvement,  at^tation ;  ebran- 
lement,  secousse.  (/t g.)  Mouvement,  perturba- 
lion,  troublc  ,  emotion  de  l'esprit ;  changement 
d'oplnion,  d'avis.  Sentir  abdh,  se  troubler,  s'e- 
raouvoir,  se  senlir  trouble.  —  de  doenpt,  de 
fibre ,  attaque  de  malad ic,  de  fievre. 

f  Abalofado  ,  a  ,  adj.  p.  p.  de  Abalofar-tt , 
ohose  bouffle,  enftee,  ampoulec. 

Abalopar-be,  v.  r.  se  boudir. 

Abalonas.  V.  Batonas. 

Abalroa,  f.  f.  *grappin  d'abordage  deraain: 
espece  d'ancre  a  qualre  becs  dont  on  sc  *ert 
pour  grappincr  ou  aecrocher  un  vaisseau  n ! 'au- 
tre dans  le  momenl  d'abordagc. 

Abalroa^a6  ( /.  de  mar. ),  ou 

Abalroada,  9.  f.  'abordagejheurtenientd'un 
vaisseau  avec  l'autrc. 

Abalroado,  adj.  p.  p.  d' 

Abalroar  ,  v.  n.  ( l.  de  mar.)  Jeter  le  grap- 
pin  de  main ;  se  heurter  les  vaisseaux) :  appro- 
cher  d'un  vaisseau  forlemciit,  monier  ü  l'abor- 
dage.— algucm^fig.)  s'approcher,  aborder quel- 
qu'un pour  lui  parier,  —com  alguem,  disputcr, 
eire  cn  question,  en  difTerence,  en  debat,  en 
dispute  avec  quelqu'un. 

•f  Abalsado,  a,  adj.  p.  p.  d' 

•f  Abalsar,  v.  a.  erieuver  la  vendange,  met- 
tre dans  la  cuve  le  raisin. 

Aballartado,  a  ,  adj.  bastionne,  imitant  utt 
bastion,  p.  p.  de 

f  Aua lu a rtar  , €.  a.  bastionncr,  Toriißer;  Tor- 
mer  des  bastions  autour  d'une  place. 

Abaxado,  a,  p.  p.  6'AbanarjOdj.  secone. 

Aranadör,  8.  m.  evenlail ,  eventoir;  van  a 
vanner;  celui  qui  Souffle ,  qui  vanne,  qui  agite 
l'air,  (|ui  (hasse  les  mouches. 

Aha-^adüra,  8.  f.  Ventilation ;  agitation ,  se- 
cousse. 

Abanamoscas  (mofeofftpote'),  catligu  de—,  pu- 
nilion  legere  (fam.). 
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,  t.  a.  fventor:  faire  du  vcnl  avec  un 
i  Ji*ec  quelque  aulre  chose.— o  !umc, 
ifüor  11»  fcu,  J'exciter  avoc  un  even- 
a«rtiTt,  ebraiilrr,  sreotier,  ii-ilfr 
pour   faire  lomber  sc»  frui}*;.  —  at 
re  quo  non,  se  refuser  n  fair«-  qucl- 
(pAr.  prot.\  —  o  frfy/f ,  vanner  Ic 
nello  j  t-r.  —  a«  mnscax,  ehasscr,  faire 
achr^. —  «,  r.  r.  sY-venlcr. 
.  c.  n.  vaciller,  n'etre  pas  fenue.  — 
«( /tam.}  faire  un  signede  tAlc.  Qly.) 
trouhlr  par  quelque  passion. 
o ,  a  ,  adj.  p.  p.  d' 
-se,  r.  r.  s'a>sooir  sur  un  banc,dans 
d'y  «lemeurer  longlemps. 
bai:-*e ,  c.  r.  «Ire  ou  se  rendre  ridi- 
mi»e.  {/ig.)  Sc  degrader. 
hau.  V.  Embandeirar. 
ido,  a,  oc</.  ayant  la  forme  d'un  pla- 

*.,  c.  a.  reunir  en  bandes. — set  v.  r. 
n  bandes,  en  diverses  factions. 
\UA*fi>Ti  yadc.  al'abandon,  sans 
retenue. 

*oo  ,  a.  adj.  aba.idoiimt,  isoli},  es- 
»irtr.  Causa — a,  cau-e  ahandonnee, 
le.quepfrsonnenedelend.  /■>"<  nie — 
it  malade  abandoimc  ou  dclaissc. 
Hörnern  — ,  cormmpido ,  un  aban- 
bomrae  perdu,  debauehe.  p.  p.  d' 
ia,  r.  a.  dclaisser,  abaiidonncr; 
»rer,  meltre  au  pouvoir,en  la  pos- 
qoe'.qu'iiii.  — a  eidade,  abaiiduiincr 
iVHt^. —  a  sua  prufisvin  %  «ilundon- 
*t,  itssiiier  ix  sa  prof.'SMon.  — *e, 
indostj. r.  mt  livrur  ä ;  labscr  aller  Ics 
btaird.perdrü  coura^e.  Se  pru^titucr. 
hui.  .ii^'.  j  </cn.  c{iron  peut  aban- 
(.1MF  d'eire  abandoniK*. 
•  o.  r.  ;/i.  obamlon;  aclion  d'aban- 
baiiiio:Ji:i::ucnl  d'un  heri(a„e,  d'un 
rlttrn.  *  Privation  ;  dela.^senienl.  * 
4,  *.   m.  fruit  d'ime  espete  de  pal- 

,  $.  m.  petit  üNcnl  iil ,  (/im.  tl'Abano. 
alanü'o*.  faire  des  jciix  de  mols. 
.  m.  fienlail  ,  eventoir;  sccousjc.  — 
ttmr  as  motms,  uu  <lia:»e-;nouchc, 
a  chatser  les  mouches. 
iMAy  corruplion  populairc  de  Fan- 

ltido  ,  k,adj.  qui  a  la  forme  de  ba- 
irnb-.ur. 

.  4L  relever  les  bords  d'un  chapeau , 
duprau. 

»o,  a  ,  ad).  V.  Baralo. 
i,  v.  a.  rabai&scr;  mellrc  plus  bas, 
i  prix. — '/*  manlimentos,  diminuer 
fivres,  fairo  bai.sscrde  prix  \v.->  co- 
-r.  n.  ou  Aharalar-se ,  r.  r.  baü-srr 
i.  O  triQo  aiaralou,  le  fruni.'-nl,  le 
eilleurmurchc. 

•*,  t,  ö^J.  qui  est  bun  proeb  -,  fa^e 
..  Occupe  ä  unc  prorvJe  miillitcde 
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d'affaires;  sun'har^,  acabb«  d'un  :rrand  nom- 
bre  d'affaires  a  la  fois.  Eslar  —  com  a  morlc, 
eire  ä  louleextrcmite.  p.  p.  iT 

Akarbah  ,  r.  tt.  ^ire  face  ä  faef  de  qfie!qu'iiii, 
saDprochcr  barbc  ä  barbc.  {fig.)  Draver  Ic  «lan- 
ger; tMre  ou  se  volr  cn  danper.— re  com  a  morte , 
s'cxposera  la  raort,  la  braver.— com  osperi- 
go$,  s'exposer  au  danger  ou  se  niedre  cn  dan- 
ger. 
Abahbarizado,  k^adj.  p.  p.  d' 
Abarbarizar-se,  c.  r.  devenir,  se  rendre 
barbare, 
f  Aba  kbetar,«.  a.  (f.  de  mar.^  brider,  genoper. 
Abarca,  *.  f.  chaussure  rustiquede  peaude 
bcßiif  non  tannee. 

Arakcado,  a,  ad),  p.  p.  d'Abarcar.  it.  qui 
porie  une  chaussure  ruslique  de  peau  de  basuf 
non  tannee. 

Abarcadör  ,  a,  *.  accapar.'iir,  monopolcar; 
celui  (jui  einbrasse,  qui  elivint. 

f  Abarcadcra,  t.f.  VmbrasscrHPnt,ctrelnte; 
1'action et  1'efTcl  dembrasser,  d'etreindre. 

ARARCAMft.vro,  *.  m.  V.  Abarcadura.  it.  (ßg.) 
Arrapareinent,  iiionopolo  sur  li\s  denrees. 

f  Adarcaxte,  adj.  '1  g.  V.  ALarcador,p.  a. 
(VAlirircar.  Folha—fJ.  de  bot.\  amplexicaule  : 
fenillc  qui,  parsa  base,  ciubrassc  le  (our  de  la 
li^i'. 

Ararcar,  v.  a.  embrassor  :  ceindre  quelque 
cho<"  avec  les  bras;  envlruniü-r,  enlourer.  O 
mer  abarca  a  terra,  la  Hier  cnvironiu;  la  terre. 
Abiirazr  iudoy  entroprendre  toütL*  Sorte  d'af- 
fairt's.  t/i//.)  Accaparer,  ronienir,  renfenner, 
co::jprendre.  —  com  o  psnMmcnto ,  compren- 
dr»\  corjeevoir  dans  resprit.(f.a*e  rha$$c.)  En- 
tourer  i'cndroit  oü  rsl  li»  ^ibier  pours'en  assu- 
rer.  (Juem  muilo  abarca  poueo  aperta  (prov.)t 
qui  trop  erabrasse  mal  ctreinl. 

f  ARAutüo-TfiMO,*.  m.  especede  mimosadu 
Bresil ,  plante. 

'  Abarca,  i.  f.  '(1101,  etc.,  pour  la  peche  des 
aloses,  lamproies,  etc. ;  I'cndroit  oü  Ton  fall 
cetlo  peche. 

f  Abarilam.  imprecation  employee  par  les 
anciens,  laquclle  voulait  dire  :  Englouti  parla 
terrc  comme  Abiron  et  Dathan. 
Abarracado,  a  ,  p.  p.  (VAbarracar. 
Abarracax£nt(s  .?. .».  lieu  couvert  de  tentes, 
barra(jucs,  pavillons,  surtout  de  soldats;  cam- 
pement  mililainr;  caserne. 

Auarracar  ,  r.  a.  faire  levcr  des  tentes,  des 
barra(|iies  pour  IoPrer  des  soldals. —  $ey  v.  r.  se 
barraquer,  se  hutler;sc  loger  dans  des  barra- 
ques,  hu  lies,  pavillons,  etc. 
Abarrancädo,  a,  adj.  p.  p.  d' 
Abarrascar-se,  t.  r.  sc  ravincr,  tomber, 
enirer  dans  uue  fondriorc.  (/ig.)  So  founroyer, 
sc  meltre,  s'engagcr  dans  des  difflcultes,  dans 
des  embarras. 

"  AbARRECAMLNT«),  ABAIvi.EUAR-SK.  V.  Amanr 
cebamenfo ,  Amanccbar-se  .  e'c. 

Ararreirak,  r.  <t.  iiiottrj*  d-'S  b.uri«^r 's  ;  cn- 
tourer  d'enceinlcs  ut;u  place,  uu  lieu  qudeon- 


flg.  Abaltäarci  du  hmtrtu ,  im  gm 
i(d(  oWrioj,  «im  qui  p»r 
ravilent  l'bgniicur,  te  m  ' 
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f  AbaabIcio ,  «.  m.  grand  goftter  que  let  an- 
äem  abbes  exigcaient  de  leurs  paroissiens  le 
)ur  qu*ils  prenaient  possession  de  leur  dignile. 

Arrai>%o  ,  t.  m.  aug.  burl.  grand  abbe. 

*  Abbadab  ,  r. «.  pourvoir  d'un  abbe. 

Abbade,  «.  fl».  abbe  :  chef  dune  abbaye.  On 
taute  aussi  ce  nom  aux  prelals  des  moines,  et 
a  quelques  eures  inamovibles  de  Portugal  et 


Abrab£ssa  ,  s.  f.  abbesse  .-  superieure  d'un 
swaastere  de  religieuses. 

Asbaoessädo,  s.  m.  '  dignile,  Charge,  juri- 
diüi*n  d'une  abbesse;  elcction  d'abbesse;  fes- 
te dans  le  jour  de  son  elecUon ,  duree  de  son 
sraveroraient. 

Abbaiha  ,  $.  f.  abbaye  :  digniti»,  droit,  pro- 
Briete* ,  pmile^es  d'un  abbe  ou  d'une  abbesse. 
«f.  'Monastere  de  religieux  ou  de  religieuses  dt- 
rige par  an  abbe  od  par  une  abbesse.  it.  Cure , 
•aal  lecure  est  inamovible,  etqui  a  ordinaire- 
■eatplusiears  vicaires.  it. '  Presbytere :  maison 
da  eure. 

'Abbabiado.  V.  Abbadia. 

t  ±w*xmxnofM.in.dimm.d'Abbade,  pelit  abbö. 

Asbatisa  ,  s.  f.  V.  Baiina. 

1.  B,  C,  s.  m.  alpuabet  de  ia  languc  porlu- 
fMv*e.  O  —  (fuma  seieneia,  d'uma  arte,  d'um 
%tfori9,  le  rndiment  d'une  science,  d'un  art, 
«fose  affaire. 

Abcebeb.  V.  Apoitemar. 

Ajcisso.  V.  Absctsso. 

t  Ubllati,  b.  m.  abdclavi :  melon  d'Egypte. 

As&Kit;AdT«.  f.  abdicalion  :  resignalion ,  re- 
wj«ineni  TolonUire  au  pouvoir  souverain. 

AB»lCAftO,A,  p.  p.  d' 

\b»ic.vb,  t. «,  abdiquer-  renoncer  volontai- 

rcnai  an  peweir  souverain .  it.  Abandonncr, 

renoar-er.  wdeueltre  libremenl  du  droit  qu'on 

peat  sroin  craechose  quelconque.  it.  Annuler, 
ikobr  U  facal&e  aecordec  ä  quelqu'un. 

AtBfCAVCL,  adj.  2  gen.  qu'on  peut  abdiquer. 

Abbomes ,  8.  m.  ( I.  d'anat. )  abdouicn ,  bas- 
renire. 

t  Abbokisäes,  8.  m.  pl.  (t.  d'hist.  nat.)  abdo- 
süuvx :  pobsons  ä  nageoires  sous  le  venire. 

AxBOvniAL ,  adj.  2  gen.  ( I.  d'anat.)  abdorat- 
aal  T  da  has-venire. 

Abdcg(a6,  8.  f.  (/.  d'anat.)  abduetion  :  l'ac- 
Ueo  de  mouvoir  en  debore. 

Aböcctör,  s.  et  adj.m.  (I.  d'anat.)  abduo- 
leur .  musele  qui  (ait  mouvoir  en  dehors  les 
parties  auxquclles  il  est  Attache.  Musculos  ab- 
iuetort*,  muscles  qui  agissenldans  l'abduction 
»ur  toas  les  membres  du  corps. 

t  Ablatado,  a  .  adj.  p.  p.  d' 

Abfatib-«e,  v.  r.  devenir  bigol. 

Ajuiua.  V.  Btbera. 

t  Abeberado,  a,  p.  p.  d'Ab^berar,  a  qui  on  a 
tarne  ä  boire.  Sopa  aMberada,  soupe  bien 


aruebar,  e.  a.  abreuver,  donncr  a  boire; 
fta»  boire,  mener  boire  (les  bestiaux).  it. 
Irc^aper. 

amced Ä Bio ,  *.  st.  ABC:  abecedaire :  ordre 


des  letlres  suivanl  l'alphabetdechaquelangue, 
il.  pelit  livre  qui  sert  a  niontrer  a  lire  aux  en- 
fanls.— adj.  alphabelique,mis  par  ordre  alpha - 
belique. 

Ablgaö,  8.  m.  domestique  d'un  fennier;  chef 
de  ceux  qui  travaillent  avec  les  böufs ;  con- 
cierge ,  econome ,  qui  a  soin  d'une  maison  de 
campagne. 

AbegarIa.  V.  Abegoaria. 

AnKGÖA,  i.  f.  fermiere,  metayere,  etc.  V. 
Abegäo. 

Abegoaria,  «.  f.  (I.  d'agr.)  maison  ruslique, 
ou  Ton  garde  toul  ce  qui  concerne  le  labou- 
rage;  Irain  necessaire  pour  le  labourage;  loul 
ce  qui  concerne  une  metairie ,  unc  forme,  com- 
me  boufs,  charrucs,  elc. 

*  Abegocra.  V.  Abegoaria. 

Abejaruco.  \*.  Abelheiro. 

Abelba  ,  *.  f.  abeille ,  mouchc  ä  miel :  insucle 
de  l'ordre  des  hyrnenopleres,  de  la  famillc  des 
melliles,  qui  produisenl  le  miel  et  la  circ.  — 
meslra,  abeille  qu'on  noqjrne  reine,  et  qui  ebl 
la  mere  de  loutes  les  autres.  (fig.  fam.)  Femme 
trcs-aslucieusc,  rusee,  elc. 

Abelua-flöu,  8.  f.  (t.  de  bot.)  'orchie  papi- 
lionace  (plante). 

Ant-.LUÄö,  s.m.  bourdon.-  especc  de  grosse 
mouclio  qui  fait  un  bruit  continuel  et  monotone 
avec  sa  Irompe. 

Abeluär-se,  e.  r.  se  presser:  agir  avec  acti- 
vile,  diligemmenl. 

Ablluarüco.  V.  Abelheiro. 

Abeluasinua  ,  s.  f.  dim.  pelitc  abeille. 

Abelueira,«.  f.  *eäsaimd'abci!les(posedans 
le  tronc  d'un  arbre). 

•j-  Abeliikira,  *./.  (t.  de  bot.)  'orchis  papilio- 
nace. 

-j-  Ar.HLiiEiiiO  ou  Abejaruco,  s.m.  merops, 
mesange  bleue,  guepier  :  pelit  oisenu  de  plu- 
mage  gris ,  raye  de  noir ,  de  blanc  et  de  jaune, 
qui  mange  les  abcilles.  i/.  Gouvcrneurdes  mou- 
ches  a  miel ,  eclui  qui  prend  soin  des  ruches. 

Aui.i.niMiA  ou  Abeuuta.  Y.  Abelhatinha ; 
il.  plante.  V.  Abelha-flor. 

Abelhcar-se.  V.  Abelhar-te. 

AbeliiOdameüte.  Y.  Apretsadamente.  il.  ln- 
discretement. 

Abelhüdo,  a,  adj.  fort  diligent ,  trop  empressö. 
it.  Qui  se  mele  de  ce  qui  ne  le  regarde  pas ;  in- 
discret. 

Abeucea  ,  8.  f.  abelicee :  grand  arbre  de  Crv'  :• 

f  Abelid ado ,  K,p.p.  d' 

\  Abelidar-se,  v.r.  avoir  des  taies  dans  I  •-. 
yeux. 

Abelleira.  Y.  Avelleira. 

Abelmelucho,«.  m.  esp6ce  de  raisin  ou  <> 
pal  nie  de  Christ,  qui  crolt  aux  euvirons  de  i 
Mecque. 

AbelmOsco  ou  Belmoscho,  8.  m.  'ambrnte  . 
petite  fleur  d'une  odeur  agreable  et  qui  sent  le 
musc.  Ketmie  musquee,  herbe  au  tnusc. 

Abelotamento.  Y.  Aboletamenlo. 

Abelprazer ,  adv.  bien  a  son  aise,sans  la 
moindre  gene. 
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/.r.f.M,  adr.  en  !>onnc  part,  favorablemcnt. 

Ani-MMi.M)'»,  a  ,  p.  p.  iYAbemolar  (t.  de  mus.) 
en  bon.ol;  suaw,  doux.  {flg.}  Aflecte,  trop  re- 
cherche;  efleinine. 

Abkmolar ,  v.  a.  (I.  de  mus. )  raeltre  en  bo- 
mo! .-  baisser  une  note  d'un  demi-ton ;  it.  Adou- 
cir,  assouplir,  flDter  la  voix. 

Aben^oadeira ,  *.  f.  fem  ine  qui  benlt. 

Ab::ncoado,  a  ^p.p.d'Abencoar: quia  re^u  la 
bencdicliou.(/!^.)  Heureux,  favorable,  propice, 
bon. — sejas  no  que  intentas,  quo  Dieu  benisso 
vos  cntrepriscs,  vos  desseins. 

Abkncoadök,  a,  *.  celui ,  cellc  qui  donne  la 
bcn<'<Iu-lion ,  qui  souhaitc  du  bicn  ä  qut'lqu'un. 

Abf.xcoar  ou  Abendw;oar,  ©.  ff.  benir;  ap- 
prouver  ;  favoriser;  souliaiter  du  bicn  a  quel- 
qu'un.  —  se,  v.  r.  se  benir:  recevoir,  prendre 
la  hcnediclion. 

Abe.nesses.  V.  Itenesses. 

f  Aberema,  *.  f.  ((.  de  bot.),  abereme  :  plante 
do  la  Giriane. 

Aberuac>ö,*.  f.{t.d'aslr.)  abcrralion:  mou- 
veinent  apparenl  elforl  pelit  qu'on  abserve  dans 
les  etoiles.  {fig:)  Aclion  d'errcr  en  inorale,  en 
politique,  etc. 

Aberrado,  k,p.p.  d' 

Abekrar,  v.  n.  s'ecarter  du  bon  cbemin. — 
dos  die  tarne  3  darazuo,  s'ecarter  du  bon  sens. 
—  da  fe,  renier  la  foi,  renoncer  ä  la  foi.  —  da 
maleria,  s'ecarter  de  son  sujet. 

Ab£rta,  $.  f.  ouverture,  I'aclion  d'ouvrir; 
trou,fenic,troiico.  {fig.)  Occasion,conjomture, 
avantage.  Aproveilar-se ,  ou  lanviir  vuw d'uma 
—, profiter  de  I'occasion, prendre  l'oceasiouaux 
ebeveux,  ne  point  laissor  rchapper  Focasion. 
Perder  a  — ,  näo  se  ajirowilur  d'ulla,  perdro 
Foccasion  favorable. 

Abertamente,  arfi".ouverteinrnt,rlairoT:ient, 
manifestement;  en  public,  publiquement,  de- 
vant  toul  Ie  monde.  {fig.)  Francheiuent,  saus 
deguisemenl. 

Abektas,  j.  /.  plur.  *  canaux,  ri^olcs  pour 
conduirc  l'eau. t7.  Abertos,  blaues  qu'ou  hisse 
dans  l'ecrilure  pour  reuiplir  apn-s. 

Ab£rto,  a,  p.p.  d'Abrir.  Ouvcrt,  exposc. 
Porta*,  jancllas  überlas,  portes,  fein.1 1 res  ou- 
verles.  Porta  aberla  em  duas ,  porte  a  deux 
ballants,  qui  s'ouvre  en  deux.  Cavallo  —  dos 
peitos,  cheval  demis,  bolteux.  Hörnern  de  pe.Uo 
aberto ,  ( fig.)  homrac  franc ,  sinecre ,  ingenu ; 
sans  d6guiseuient,sans  linosse.  it.  Large,  vaste, 
spacieux.  Campo  ou  campanha  aberta,  raso 
carapagne.  Credilo—,  credit  illimitc.  Hiseo—, 
danger  evident.  Obras,  negociot  em  — ,  ouvra- 
ges,  affaires  en  suspens,  pour  tenniner,  a  rhever. 

Abektlra,  s.  f.  I'aclion  d'ouvrir.  Ouvertüre, 
percomenl:  fenlc,  croasse,  ouverture  en  long. 
Brecbc,  bAillement:  ouverture  a  la  sui'o  d'un 
IreuibJemcnt  de  terre.'Kpanouissement :  .iction 
par  laqueüe  les  flewrs  comiiicncent  ä  ?!  plojcr 
leui-s  feuiües.  (/?«/.)  Franchise,  sinrcrii  .  inge- 
riuiic.  n.uu.lc,  .simplicile.  it.  Ouvrrlur  •  d'une 
st* (•...:.:.■;  ,  ti'un  foucile  ,  d'une  univci.  'c,  des 
inl'U'iaux  .   d'.-s   sceaux.des  toinbeau»,  d'un 


tcstaraenl;  des  ballots  dans  la  douane. — do 
pul  so ,  do  petto ,  douleur  tivs-vive  au  poi^net 
ou  h  la  poilrmc,  a  la  buite  de  grauds  eflTorls. 
«.(A^-)'fipanchoinenl:  I'aclion  de  s>'epaucberou 
d'ouvrirsonca)uravecsinccritetaveclendresset 
avec  confiance.— dotislo  da  gatea  (t.de  mar.) 
trou  de  ehal. 

*  Abesana,  8.  f.  "attelage  de  beeufs  qui  la 
bourent. 

Abesentado,  a,  p.p.d'Abc$entar(t.dc  blas.) 
besante,  orne  de  besants. 

A»ESENTAR,t\a.  metlredes  besants(dans  un 
ecu).  V.  Besaute. 

Abesouro.     i 

Abf.spa.         I  V. sans iinitial:B«ouro, ele. 
Abf.spao.       [  ' 

Aberpinha.    ] 

f  Abespimiadamcnte,  adv.  avec  acrimonic, 
äcrele  :  comt-ne  une  puäpe  irritec. 

f  Abespimiado,  a,  adj.  agace,  irrile  ;  p.p.  d' 

•f  Abekpinhar-se  ,  v.  r.  s'agacer,  s;irriler 
comrne  les  guepe«;  «nlrer  en  furcur.  V.  Espi- 
nhar-se. 

■f  Abessino.  V.  Abexim. 

f  Abesso,  9.  m.  *mo(iianecl6,  mali^nile  en- 
vers  quclqu:un.(  Yieuxmol.) 

AB.STIM.     j     YmAtbett0m 

Abesto.     \ 

Abestrüz  ou  Avestiuz,  s.  m.  autruchc  ;  le 
plus  Krjnd  des  oiscaux,  fori  haut  sur  jambos, 
qui  a  1c  cou  fort  long,  les  pieds  fails  comiue 
ceux  du  chameau,  ei  (;ui  n'a  presque  dcplumes 
qu'au  boul  des  ailcroiiD  et  de  la  queue. 

Abeta  ,  *.  f.  dim.  &Abut  pelit  bord. 

Abetarda,  *.  f.  outarde:  oiseau  de  passage 
de  lordre  des  echasbiers,  bon  a  uianger,  gros 
coiuine  une  oie  sauvage. 

Abf.taiwado,  a,  adj.  couleur  d'outarde. 

Aßf.TF. ,  s.  m.  avet,  sapin  :  grand  arbre  re»i- 
neux  cl  (oujours  vert. 

AßETEnNO.  V.  Eterno  (ab). 

f  Abeto.  V.  Abete.  —  nt'gro,  Ie  faux  sapin ; 
sapüi  rouge.  —  do  Canada,  petil  sapin  de  Vir- 
ginie,  cpinelle,  sapiuelte. 

Abi.timado,  p.  p.  d'Abelumar.  V.  (fig.,  cl  en 
style  burlesque )  severe,  a uslcre;  iriMe,  ^oiubre. 

Aretlmar.  y.Betumar. 

*  Abetuü ,  *.  m.  secours.  {Yieux  mol.) 
Aijr.xtM,  adj.  Abyssinien. 

•f  Ariue,  s.  m.  vanneau  :  oiseau  de  rivage. 

*  Abiuliotiiecado  ,  a  ,  p.  p.  d' 
*A::n:LiOTi!KCARt  v.a.  niellre ,  garder,  placer 

des  li\res  en  bibliotheque. 

Ak:iaoo,  a  ,  p.  p.  d'Abicar.  {fig.)  Estar  —  <f 
alguma  diynidade ,  elrc  a  la  vedle  d'oblcnir 
une  di^nite.  i 

Aimcah ,  f.  o.  ( l.  de  mar.)  armer,  aborder; 
mouiilor  Tariere. 

Abi  :.  i  inü  ,  A ,  adj.  {t.  poH.)  du  sapin. 

Aiti(';i:ÄTO,  s.m.  abigoal :  vol  de  belail. 

-j-  /.cilih.aa:;  ,  ^.  in.  Kt.<!'Iii*l.it<it.  abildKaar: 
espe  -e  de  spare  d'Amcriquc  (poisson.  du  t'tnre 
de^  tlioraeiques. 

An.!  e.  V.  Abit. 
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'AiiLtiAXfcn-o,  s.  m.  oroemeat,  parure ; 

TUttC. 

*  Auls  ab  , «.  o.  orner,  parer. 

7  Aüi*ba ,  s.  f.  ditn.  d'Aka. 

t  Ac-ismo,  loc.orfv.dte  1«  comroencement; 
iL  «Jeptiis  uo  lempe  ires-recule. 

Asututado,  x,mdj.  ab  intestat,  intestat.  Se 
diu  une  personne  morle  sans  faire  de  testa- 
raenl. 

A**»C0JTADO  ,  A  ,  p.  p.  d* 

A*i«coitar,  v.o.  cuire  le  pain  jusqu'a  le 
d«>**rber,  en    le   soumelUnt  a  une   double 

C«Ui*00. 

A£umabo  ,  a  ,  p.  p.  d'Abismor.  Ablme ,  jete 
dMb  ua  abime.  JVaeto  —  nai  oiuiai,  no  mar, 
r»**eau  eoule  a  fond  dans  la  mer,  ablme ,  en- 
fieuti  par  le*  fluU. —  d>  divido*,  (fig.)  cbarge, 
feni-j  de  detles,  — ,  admirodo,  ttonne ,  plein 
«admiralion. 

j  au>*al  om  Abtsbul,  ad>.  2  fen.  qui  ap- 
■irueat  ä  Fabime ;  tres-profond. 

Aiisxar  <m  Abts  mar,  v.  o.  ablmer,  renrer- 
j*rt  Iirccipilar.  (/Cy.)  Plonger,  perdre,  ruiner  en- 
fcrreuent,  confoodre ,  huiailier.  U.  Elonner 
petq-jon,  lui  causer  de  l'adrairation.  —  $e , 
i.  r.  lomber,  se  plonger  dans  un  ablme ,  se 
j- r.'.r: ,  se  noyer. < /ig.: — not  divertimantos, %a 
atr.  s«m  rtMot,  »'«Dimer  dans  les  plaisirs,  dans 
U  Cvulcur.  dans  les  viees ,  s'y  plonger ,  s'y 
a'.  :*  :  jnn«T.  —diante  de  Deot ,  s'ablmer  devanl 
L-w-i,   »Miraiüer   profondemenl  en    sa  pre- 

;:<**4  <m  Astsmo,  f.  m.  ablme,  gouflre, 
r:  ■  v  ".  profondeur,  trou  sans  fond  :  il  se  dit 
4.-.  irii-it<nes  tres-profondes.  (fig.)  Ablme  : 
i  ■■•.'  <-.-  ^,  t*t  immense,  incomprehensiblc. 

I»  —  (««egv/ro  ,   un  ablme  altire  un  au- 

'rr .  ilit-cn  prorerbialcrnenl,  quand  d'un  mal 

cj  mj.ji.-daajuiiautre  plus  grand.  Oseleruo» 
J*  ?*■■>*,  l  tafer.  it.  Le  dernier  degre  de  deca- 
fcr. ■'*.  Ociismu»  da  s»i««rsa,  dadesgrafu,  un 
ii.^-i ♦ .'  •  rubere  ,  de  maiheur. 

-.'.iismdo,  a,  adV.  »oupconneux,  deGanl; 
;:;i  r.'.aw^r. 

As*:.».  m.  (/.  pocV.)  V.  A&trao. 

7  n  :ta&o,  \  ,  p.  p.  d'Abilar. 

'  AKT  lUiAa.  V.  AfrifHo/aar. 

t  At;T4» ,  *.  a.  ( I.  de  mar.)  bitter,  rouler  le 
.Mr  4uiour  des  bittes. 

asitajl,«./*.  (f.  de  ffiar.)piecesde  boisrondes 
^-ir  j.asrrrr  Tancre  mouillcc ,  bitles. 

.'.a-*  ir4ö ,  #-  /".  abjection ,  avilisseraenl,  me- 
prt>,abai«sement. 

A^jicTkvrxTE,  ade.  ayec  mepris ,  d'une  raa- 
i^m  bas*e  f  meprisablc. 

AaiEcriuivo,  a  ,  odj.  mp.  d' 

aijtcTO,  ▲,  oat;.  abjeet,  meprisable,  ril, 
\*. 

vtiü^Io.  V.  Äbjecfäo. 
»'jrwcieo,  a .  p.  p.  d' 
.».fc:  T>ui4a .  v.  a.  prendre  par  justice,  depos- 
»     •  i^clqu'un  dune  propriete pour  la  don* 
'•-rr.o  autre. 

AjjciAfAO, «.  f«  •bjiiraüoQ,  laciion  d'abju- 
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rer,  la  formulo  ou  los  lenncs  qu'on  ompluiu  en 
parcils  cas. 

Abjlrado,a, p.p.  d' 

Abjlrar,  v.  a.  abjurer,  rcnoncersolenncilo- 
menl  a  quelque  doclrinc,  a  quelque  opinion 
regardee  comme  fausse  et  pcrnioieuse,  so  re- 
tracter.  Eile  abjurou,  il  a  change  de  religion.— 
apoesia,  abjurer  la  poesie,  y  renonecr. 

f  Abjdrgar,  o.  a.  quereHcr,  grondar,  repri- 
mander. 

Ablactacaö,  «.  f.  ((.de  mid. )  ablacUtion , 
cessaüon  d'ailailemeni;  »7.  le  sevrage  des  eu- 
fants. 

Ablactar  ,  v.  a.  V.  DetMar,  Detmamar. 

Ablaquf.cer.  V.  Excavar. 

Ablativo,  s.  m.  (f.  de  gram.)  ablatif:  le 
sixieme  cas  des  noms  dans  les  langues  oü  ils  so 
declinent. 

AblegaqäÖ,  «.  f.  ablegation :  sorlede  bannis- 
sement  prononce  par  le  pere  dans  l'ancicunc 
Rome. 

Ablegado  ,  a  ,  a4j.  p.  p.  d' 

Ablega  n,  v.  a.  ableguer,  bannir.  V.  Abligofdß. 

Ableitado.  V.  Abiaclado. 

Abllxäö  ,  s.  /.  ablulion,  action  d'abluer.  Ga 
mot  est  parliculierement  cousacro  aux  ceremo- 
nies  de  la  messe.  11  signiüo  le  vin  que  le  prelra 
prend  apres  la  communion,  cl  le  vin  et  l'cau 
que  Ton  verse  sur  ses  doigls  et  dans  le  calico 
apres  qu'il  a  communic.  Dans  i  ancienne  iue~ 
decine  et  chimie,  c'ctail  une  sorlc  de  lavage 
par  lequel  on  prelendait  purifler  cerlalns  niö- 
dioamenls.  On  se  serl  aussi  de  co  mot  pour  ex- 
primer  la  ceremoniedu  baplemo. 

ABLiin.  V.  Lazar. 

ABNEGAcÄd,  s.  f.  abnegalion:  renoncemenl^ 
soi-meme,  cl  detachciuciit  de  toul  ce  qui  na 
rcgardcpoinlDieu. 

Ajimkgado,  a  ,  p.  p.  d'.ibnegar. 

AaxECAnöR ,  A ,  adj.  abnegaleur. 

Abmegab,  v.  a.  mepriser  quelqu'un  meeon- 
naltre.  —  w,  r.  r.  renonecr  volontairemenl  ä 
ses  desirs  ou  a  ses  passions,  se  mepriser  soi- 
m^nic. 

Abneta  ,  f.  f.  troisieroe  pelite-fllle. 

f  Abneto,*.  m.  troisieme  pelit-üls. 

A'boa  fe,  loc.  adv.  en  verild  ,  sincerementf 
de  bon  cceur,  avec  sincorile. 

*  Aboar  ,  e.  a.  avouer. 

Aböbada,  *.  f.  voüle.  Ccrrar  ou  Feehar  a— , 
placer,  dans  la  construetion  d'nne  voOle,  la  clcl 
oula  pierre  du  milieu.  (/!£.)  Heitre  la  dernicru 
main  a  un  oovrage.  Cerrtr  a  —  dai  eulpur, 
commeiirc  le  dernier  peebe,  ^4»  oomblcr  lo 
roesure. 

Abobadado  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Abobadar,  v.  a.  voüter,  oouvrir  avoo  une 
voüte,  faire  une  voütc. 

Ar.öiumsmiA  ,  *.  f.  ditn.  G'.föobada,  peüla 
voüii*. 

Ar.DpAnii  ii  v ,  f.  f.  voütc  en  pldtrc. 

fAi;opAt»o«  a,  ndj.  celui  qui  a  l'sir  not, 
niais.  Lara  obvldda,  air  hielt ,  hlgaud. 

t  Aoouah,  v.  o.  cualnr  ctonncr,  rendro  In 
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terdit,  stupefler.  it.  Enlretenir,  distralre.—  w, 
v.  r.  dcvcnir  sot,  niais ,  nigaud. 

f  Aböbora  ou  Abobka,  s.  f.  citrouille, courge 
(le  fruit  de  cette  plante). — mcnina,  poliron, 
pepon.  —  geromun,  giraumont.  —  carntira 
ou  de  carniiro,  calebasse,  gourde,  flacon, 
calebasse  d'herbe.  —  silvestre,  V.  Coloquin- 
thida. 

A boboral,  *.  m.  lieu  seine  de  courge». 

AnoBOKAR.  V.  Abeberar. 

Aroboreira  ou  Abobreira,  s.  f.  courge,  ci- 
trouillo  ( plante  rauipante  de  la  famille  des  cu- 
curbitacees). 

ABOBORIHHt  OU    AbOBRJNHA,  f.  f.dilH.  d'A- 

obora,  pelile  courge. 

Abocado,  a,  p.  p.  6'Abocar. 

Abocadüra,  *.  f.  ouverture,  embrasure  oü 
l'on  place  los  canons,  sabords.tf.  Embouchure, 
ouverture  des  canons. 

Abocame.nto ,  *.  m.  l'aclion  de  prendre  avec 
la  bouebe ;  rencontre  de  deux  canaux,  veines, 
etc.  (flg.)  Abouchcmenl,  entrevue  pour  parier. 

Abocanüado  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Abocanuar,  r.  a.  mordre,  serrer  quelque 
ebose  avec  les  dents.  (/ig.)  Decrier,  ternir  la 
reputalion  de  quelqu'un  ,  medire,  reprendre  , 
critiquer;  censurer  avec  malignile.— em  lingua 
estranhdy  estropier  une  langue  elrangere. — 
muitas  cou$at  a  um  tempo ,  entroprendre  plu- 
sicurs  eboses  a  la  fois. 

Abocar,».  a.  gueuler.  II  se  dit  des  chiens 
qui  prennenlencourant  legibier  avec  lagueule. 
Commcnccra  enlrerdans  undetroit,barre,etc., 
cn  parlanl  d'unnavirc.  —  umarua,  cntilerune 
rue.  —  os  canhöes  pelas  portinholas ,  braquer 
Tes  canons  dans  les  sabords.  (Jig.)  Obtenir, 
reussir  a  avoir  une  chose  (fam.). 

AßOgADO  ,  a  ,  p.  p.  d' 

f  Aboiar,  «.  a.  (t.  de  mar.)  attacberavec 
des  cables,  bosser.  —  as  vergas  com  cadeiat 
de  ferro ,  bosser  les  vergues  avec  des  cbaines 
de  fer. 

AnocFTADO  ,  a  ,  adj.  en  forme  de  bolle,  ar- 
rondi.  Rosto  — ,  visage  rond. 

•  Abocuornado  ,   V.  Calmoso. 

f  Aboe,  s.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  aboe  :  poisson 
bolocanthe  des  Indes  Orientales. 

AUOFETADO,  AßOFETAR.   |  _.  „  .  -  .^ 
AßOVETEADO,  ABOFETEAR.  |  V*  B'WeteaT. 

Aboiado,  A,p.  p.  d' 

Aboiar  ,  v.  a.  ( t.  de  mar.)  metlre ,  at lache r 
unebouee  pour  faire  flolter  quelque  chose.  Alla- 
chcr  un  raorceau  de  bois ,  de  liege  ou  un  baril 
vide,  a  un  cordage  qui  flotte  au-dessus  d'une 
ancre  ou  de  toute  autre  chose  pour  marquer  Ie 
lieu  oü  eile  se  trouve.  it.  Altacher  ainsi  avec 
des  bouecs  differenls  objels  pour  les  jeter  a  la 
iner  en  cas  de  neecssite.  —  «.  n.  flotter,  sur- 
neger. 

Abois  ou  Aboiz.  V.  ßois. 

Acolado,  a,  p.  p.  d' 

Arolar  ,  v.  a.  bossclcr.  V.  Amol  gar. 

Ai;iiK.iM\no,A,  adj.  (t.burl.)  stupide,  lourd, 
qui  a  lc  visage  plal. 


Abolktado  ,  p.  p.  d' 

Aboletar  ,  v.  a.  donner  des  billels  de  loge- 
ment(ä  la  troupe),  loger  les  soldata dans  les 
niaisons  des  particuliers. 

Abolkjäö ,  f.  f.  abolition  ,  abolissement , 
aneantisseraent,  extinetion  d'une  loi,  etc.;  re- 
siliation;  Cassation,  resolulion  ;  abolition  d'un 
acte. 

Abo  Li  do  ,  a  ,  p.  p.  6' Abolir. 

Abolimento  ,  s.  m.  action  d'abolir.  V.  Aboli- 
cäo. 

Abolinar.  V.  Bolinar. 

Abolir  ,  v.  a.  abolir,  casser,  annuler,  effa- 
cer,  revoquer,  öter,  invalider,  (/.  debarreau) 
Resilier,  casser  un  acte.  — um  crime,  absoudre 
le  coupable ,  remettre  la  peine  d'un  crime  por- 
tee  par  la  loi.  —  sc,  r.  r.  s'abolir,  se  passer, 
s'annuler,  s'effacer,  se  detruire,  perir. 

Abollar  ,  etc.  V.  Aboiar ■,  etc. 

Abolorecer,  v.  n.  chancir,  moisir.  —  v.  a. 
A  humidade  abolorece  o  päo,  le  pain  se  moisit 
dans  les  lieux  humides. 

Abolorecido,  A,p.  p.  d'Abolorecer. 

*  Abolörio  ,  f.  m.  les  ancelres. 

Abolsädo,  a,  adj.  fronce,  bouflant,  plisse 
comme  une  bourse,  ou  qui  a  plusieurs  godrons 
en  forme  de  bourse. 

Abolümado,  a.  V.  Avolumado,  Empachado. 

f  Aböma  ,  $.  f.  (t.  d'hist.  nat.)  *  aboma ,  ser- 
pent  monstrueux  de  la  Guyane. 

ABOMiNAgÄö,  s.  f.  abomination ,  delestation , 
execralion ,  aversion  que  nous  inspire  la  p re- 
gen ce  ou  le  Souvenir  d'une  personne  ,  ou 
chose. 

Abomimadissimo,  A,*up.  d' 

Abominado  ,  a  ,  p.  p.  d'Abominar. 

Abominador,  a,  f.  celui  ou  celle  qui  de- 
teste. 

Abomikando  ,  a,  adj.  abominablc  ,  deies- 
table. 

Abomimar,  r.  a.  delesler,  execrer,  abhorrer, 
avoir  de  l'avcrsion  pour  quelque  chose,  l'avoir 
en  execralion ,  en  horreur. 

Abominävel,  adj.  2  gen.  abominable .  delcs- 
lable,  execrable;  qui  merite  d'ölre  dolos  ie; 
tres-niauvais. 

Abomimäyelmente,  adv.  abominablemoni, 
detestableraent,  execrablcment,  d'une  mauicre 
abominable,  elc. 

Abominavilissimo,  a,  sup.  d'Abominavi  l , 
tres-aboininable,  etc. 

f  Abominöso,  a.  V.  Abominavel.  it.  ( t.  dt 
pofs.)  Superstilieux,  qui  cherche  a  evilcr  les 
choses  omineuses. 

A-bom-recado,  (loc.  adx>.)  assurement ,  avec 
assurance,  avec  securile.  P6r  uma  cousa  a 
bom  recadOj  meltre  une  chose  en  lieu  de  soretc. 

ABOMAgÄö,  s.  f.  caulion,  garantie.  (flg.) 
Recommandalion,  louange,  approbation. 

f  Abona damente,  odv.  d'une  maniere  digne 
de  foi,  avec  de  la  reputalion ,  du  credit ;  assu- 
rement; richement. 

Abonadissimo,  a,  sup.  d' 

Abonado  ,  a  ,  adj.  p.  p.  d'Abonar;  aecredile, 
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ivfcf .  qui  a  da  credit  et  de  l'argent.  Tette- 
■«al4  a&onoda,  oo  teraoin  irreprochable ,  di- 
pse  de  foi.  Mereador—,  marchand  solide,  fort 
nca?. 

Abosad6b,  a,  4.  caution,  garant,  repondanl, 
«lai  qui  repond ,  qui  s*oblige  pour  un  autre. 

t  Abohameuto  ,  #.  m.  1'aciion  d'accrediter, 
tfa*s«rer;  eaaüonnement,  garantie.  V.  Abo- 


\v>*k*$A ,  $.  /.  Y.  Bonanp». 

asovas^ado,  p.  p.  d' 

Ito^ASi^AR,  t?.  a.  calmer,  tranquilliser,  mo- 
derer.— v.  n.  se  rasserener,  devenir  serein ,  en 
aartant  da  temps,  d'une  tempete.  (t.de  mar.) 
tfsllir,  te  catmer,  en  parlant  da  rem. 

Abojar,  «.  «.  accrediler:  donner  de  l'au to- 
nte, de  la  reputation,  du  credit;  faire  jouir  de 
foinoe,  qaalifler  une  chose  de  bonne.  it.  As- 
wrrr.  avooer,  aatoriser  une  chose,  ao  fait, 
im  action;  porler  en  compie,  inscrire  la  somme 
jae  Toq  doit  ou  que  quelqu'un  a  payee ;  cau- 
üwner,  se  rendre  caution,  repondre  pour 
tiriqu'un.  (f.  de  com.)  Bonifier,  faire  bon.— 
mami*(t.  de  com.),  metlreen  credit,  cre- 

ÜtT. 

Abosar-sb  com  atguem  de,  c.  r.  se  Tanter 
•want  qaclqu'nn,  parier  de  soi-meme  avec 
UBiie .  ostentaüon ,  etc. ;  se  piquer  de. 

Aionis^A ,  Abostoab.  V.  Abunaancia,  Abvm- 
ear. 

Aj*so,  «.  m.  Faction  d'accrediter,  d'assuror; 
eaalioaBeaMBt,  garantie.  (flg.)  *  Approbation, 
taaoge,  reea«aaiandation.  V.  Abonafdo.  Abo- 
*w,  pl.   I.  de  je«)  enjeu ,  je  Ions.  Failar  em  — 

tfaifatm,  parier  en  faveur  de  quelqu'un. 
aksu^u..  *.  BoifWj  Arreveuar. 
a*»u>a&a.\.  Mordagem. 
Aauaajao,  p.p.  6' Ab  or dar. 
Aaocaiaoa,  a,  #.  (|.  da  mar.)  celui  qui  aborde 

« taistttao. 

ii'  t»ActM,t.  f.  (f.  de  mar.;  "abordage  :  ac- 
k>2  d  iborder ;  cboc  de  vaisseaux. 

Asorjur ,%.*.  (t.de mar. )  aborder, se  tou- 
db»r,  cteqaer,  s*approcher  dans  quelque  des- 
xci  que  ce  seit,  en  parlant  de  deux  embarca- 
t»as.  Ailer  a  bord ;  prendre  terre.  —  alguem , 
^tfordrr.  approeber  de  quelqu'un  pour  lui  par- 
ier —  com,  v. ».  aller  a  Pabordage ,  attaquer. 
T.  Abairomr.  Aborda  1  ( I.  de  mar.)  acosle !  — 
•rfc-  gorupi*  (id.),  aborder  de  franc  etable. 

a^rdo  t  b .  aw.  ( l.  de  mar.)  abord.  V.  .itor- 


A*x>&&nA»o ,  A ,  p.  p.  d* 

AAoa»oAR,  v.  a.  etayer,  soutenir  avec  un  bä- 
he. Taler  le  pave  avec  un  baton ,  comme  fönt 
t*  aveaeks.  —  uma  tinha ,  echalasser  une 
*^ae.  U.  ifamii.)  Donner  des  coups  de  bälon. 
*  « ,  t.  r.  mareber  appuye  sur  un  baton. 

«jouccxbs  ,  8.  m.  pl.  aborigenes  :  premiers 
aAtiitriU  d'un  pays. 

-'tOLLASCADO  ,  A  ,  •.  p.  d* 

AfJittAscAB-SE,  v.  r.  deyenir  orageui;  me- 
a-K<T  jj  leoipeie. 

AausjiUE*OBt  a  ,  #.  haineus :  celui  qui  halt, 


qui  deteste,  abhorre  et  a  en  horreur  une  chose, 
ou  personne  quelconque. 

Aborrec&r,  v.  a.  abhorrer,  ba'ir  :  vouloir  du 
mal,  avoir  de  la  baine ,  de  1'averwon ,  de  la  re- 
pugnance,  avoir  en  horreur.  —  de  morte,  haTr 
a  la  raoK.  — v.  n.  causer  de  la  baine,  de  l'a Ver- 
sion, de  Thorreur ;  deplaire,  ennuyer  quelqu'un. 
—  se,  v.  r.  etre  a  Charge  a  soi-menic ,  se  depi- 
ter,  se  facher;  s'ennuyer. 

Abo r recär  ,  avec  les  pron.  me ,  te ,  »e ,  noa, 
vos,  Ihe,  /Ae«,  causer  du  deplaisir,  du  degoun 
(si  ce  verbe  est  a  la  troisieme  personne  du  sin- 
gulier  ou  du  pluriel).  Ex.  Aborrece-me  üto, 
ccla  me  dcplatt,  cela  me  degoüle.  Aborrecem- 
It  mens  contelhot ,  mes  conseils  te  deplaisent 

Aborrecidamämte,  adv.  odieusement :  d'une 
maniere  odieuse,  haYssable.  A  contre-cceur, 
avec  degoüt. 

Aborkecidissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  d' 

Aboarecido,  a,  adj.  p.  p.  deteste,  detes table, 
las,  lasse,  fatigue;  malvoulu,odieux,ennuyant, 
facheux,  bau  V.  Aborrecer.  —  de  viver,  las  de 
vivre. 

Aboerecimento,  i.m.  *a version,  baine,  ioi- 
mitie ;  deplaisir,  ennui. 

Aborrecivel,  adj.  2  gen.  haYssable,  odieux, 
deteslable,  abominable  ;  qui  excite  l'a  version, 
la  haine ,  Tindignation. 

ABORREcivELMEüTE ,  adv.  V.  Aborrecida- 
mtnte. 

ABORRinAMENTE ,  adv.  avec  degoüt,  avec  bu- 
meur. 

Aborrido,  a,  adj.  plein  d'ennui,  de  degoöt: 
il  se  dit  d'une  personne  qui  est  mal  a  son  also, 
soufTranle,  qui  se  degoüle  de  tout,  qui  ne 
trouve  plaisir  a  rien.  On  le  dit  aussi  des  choses 
qui  sont  aecompagnees  d'ennui  ou  de  quelque 
incommodile  qui  nous  chagrine,  comme  la  vieil- 
lesse,  les  inürmites,  etc.  p.p.  d'Aoorrtr. 

Aborrimento ,  *.  m.  degoüt:  ennui,  chagrin, 
souci ,  lassitude ,  langueur,  fatigue  ou  inaction 
d'esprit  causee  par  une  chose  qui  deplatt  par 
elle-merae  ou  par  sa  duree. 

Aborrir  ,  v.  a.  ennuyer ;  renaler.  V.  Abor- 
recer. 

ABORRivEL,  adj.  abominable,  deteslable ;  qui 
cause  du  deplaisir,  du  degoüt. 

Aborso.  V.  Aborlo. 

Abortado  ,  a ,  p.p.  d* 

Abortar,«.  a.  et  n.  avorter, aecoucher  avant 
terme,  en  parlant  des  femelies  de  l'espece  hu- 
maine ,  et  mettre  bas  par  rapport  a  Celles  des 
autresanimaux ;  faire  une  faussecouche, mettre 
bas  avant  terme.  (ßg.)  Ne pas  reussir,  echouer, 
tourner  mal. 

Abort! vo,  a,  adj.  aborlif :  ne,  venu  avant 
terme  ;  avorle,  qui  n'a  ni  perfection  ni  mato- 
rile.  ((.  de  mid.)  Ecbolique  :  medicament  qui 
cause  l'avortemenl. 

Abürto,  t.  tn.  avortement :  fausse  couebe, 
accouchemcnt  avant  terme.  Avortement:  ne 
s'emploie  gucre  qu'en  parlant  des  fcmellcs  des 
animaux.  (ßg.)  *  Produclion  qui  est  venue  avant 
le  terme,  imparfaite,  trop  preeipitee.  jty.  *  Pro- 


AfiR 

.Iraordiaaire,  luonatrueule ,  prodi- 

■J-  AM1TCUM-1I,  V.  r.  IG  CODfrit  d*   PU«" 

Iwlu. 

f  aio-tina.uo,  a,  adj.  fa.it  cn  formt  de.  gnelra, 


AnOTOiiitin»,  !./■-  romnic  qui  failou  allacb« 


,  i,  adj. p.p.  d'JMour. 

nleiudebourgcons,  de  boulons.  Flor— a,  fleur 
•D  boulon,  non  epnnouie.  OIAm  — «,  {trpr. 
fim.)  jeui  preaque  a«eugle>.  rmadta-i, 
n'avoirpas  dopcrspicadie;  (Ire  Ute.  Btpada 
— a.Rearel.epeelBrniineeparun  InuUn  gatni 

AnoroiDun,  *,«.  boutonnier,  eelui  qui  faii 


,  fjarni 


rede 


htuLoDipour  uabibil. 

Apotoab,  ca.  boulutincr:  pjuer  Ic  boulon 
dauila  boutonnierc ;  attacher  avec  dei  bou- 
tom.  —  r.  ».  m  couvrir  der  boutoni,  pousscr 
des  boulons  :  il  »e  dil  des  orbrei,  dei  plante«  a 
l'4paque  de  la  fletaison. 

Abotocado,  a,  ot(/.  p.  p.  d' 

Aiinoc««,  *.  o-  bondonner;  bouchcr  uvec 
un  bandon  le  Irou  par  ort  Ton  remplit  [les 
Imroui,  le*  fuwillcs,  etc.). 

ABi>wtiDO,elc.  V.  Abelomar. 

Aioijuab-ie.  V.  Jtoiinr,  JfJof((or-f«. 

■J-  Aioyila  ,  «.  /■.  Hoffe  de  laine  fabriqitce  3 

Aboiaho,  Asota».  V.  Aboiar. 

A'hui,!.  f.  uaie.batre,  »de. 

Abbacadabba,  f.m.  ibracudabra  ;  mol  caba- 
liiiiquc  qui,  diiaiL-on,  guerisiait  Im  malades 
qui  le  porlaient  euujur  du  cnu. 

Auiai;  auo,  A,  adj.  p.  p.  A'AbrOfar. 

AnnAf;*nfli,A, ».  celul  qui  cmbrasie,cnioure 
un  objet  quelconque.  II  se  dil  de«  personncs  el 
da«  cbaiei. 

'  ABBAt,Aii*fTO.  V.  Abrafo. 

AiHAciffTO,  «0-  2  j<"»-  V.  ^trocod'or. 

Ae«ACAii ,  «■  o.  embrasier,  lerrer,  elreiodro 
•itc  I«  bru  en  tigne  d'iroill*.  {fis'i  Friviroii- 
nei,  cejüiire,  entourer.  it.  Enlreprendre  une 
•■bire.t'encbarger.en  preudre  soin.  i(.Sui»re 
UM  par ü ,  uu  coiif  eil ;  a'adonner  a  nn«  profei- 
aiuu.  ii.  ConWnir,  renfermer.  —  o  «'da  rtli- 


it.  —  o  jJorKdo  de  pova 
.  r.  s'embra«ser  bru  des 


Uft 

lebrmtn. 

i,  näj.  p.p.  d'Abrandar. 


iilit,  adooeir ;  rendra  uioitis  dar.  Ifig.)  Adoucir, 
«öderer,  apaiier.  —  «m  Aotjwtk  trado^apaiwr 
an  bommeplein  decolere.—  wninoi,  adoneir 
les  regards,  lournerlangoureuwmenl  let  jeui, 
•.Ifamil.  faire  leijeui  dorn, — <urefru,adou- 
iiir  la  prononcialion.  —  i.  n.  calraer,  »'iballrc; 
•llmimierla  Tore«,  l'inlensit*.  0  «nlo  atranda, 
la  Tcnli'abal,  ig  calnic. 

Abb.isoaii-s«,  v.  r.  i'amollir,  i'adoccir,  de- 
«ünir  mnu.pcrdre  ta  durele-  (jfj.)  S'aduucir, 


nuixti.  V.  finteraiutccar. 


AflHAtipo,  i,  o4j.  p.  p.  ä'Abrtuar, 
ABkABAEör, ,  i,  «dj.  brubinl;  qui  brrtle,  qui 
»mbrase.  {ftf.)  Consuniuil,  qui  coniume.  Sut 
ileil  brulaDL.  Ztlo—,  icio  ardenl,  bru- 
F-ojs  — ,  Teu  coaüumauL 
AMMtmo (•.*•■  embraaemern,  graud  in- 

niiAiiiflTE,  aoj.  3  «ei»,  p.  a.  d'Airatar, 
brfllaiu,  qui  brule,  qui  crnbrai«. 

.skü,t.f.  ((.d(iWd,)«lirasion:  irrilalion 
Lomac.det  inleilinl.eausee  par  uu  re- 
mede  violent. 

ABRABAR.e.o.  embrocer:  bruler,  niellre  rn 
tau ,  reduire  en  braiw,  coniumer  par  I*  Im.  il. 
Dei6*eher  la  lerre ,  en  dtlrulrr  rhuniidile  jus- 

prodiguer,  dilapidsr,  coniumer  ton  bien.  il. 
Bieiter  l*ordeur,PonTie,la  Jalousie,  la  hained« 
quelqu'un ;  lui  laire  bonla,  lui  donuer  du  rrs-- 
lenllmenl.  —  «  alguem  com  paiarroi,  ln- 
(urier  qoelqtfuu  grieiement.lepiquerjuaqu'au 
vlt.  il.  Detruire,  ra vsgtr,  faire  du  ätfit,  rarape. 
Aicütiraiabraid"i<i  ajicaroi,  lpscb*«res  fircril 
degrand*  degltadani  les  planlationa. 

AbRA91b-se  ,  v.r.   g'embraaer,  se  brülir, 
premlre  feu,  s'ennarumer.  (fig.) 
qnelque  ps»ion  Tiolente 
flammer.  s'embralei  de  coirro. 

■f  ABR»sKADO,A,Brf>.  rougeeomnielabrai 
ardeut,  enllammi;  plein  de  rougeur,de  cl 
kot:p.p.  d' 


cbauffer  k  blaue,  V.  icraaar.-f»,  »'enilani- 


ABR 

tt,  eWenir  roage  ä  cause  de  la  grande  cha- 

tr  o'i  de  'a  proximitedu  Ten. 

Ak.eb4<.a.  $.  /L'pas-d'äne  r  Instrument  avec 
Vqsri  les  raarrohaui  ouvrent  la  hnurhe  des 
rbnaas .  et  la  liennenl  ooverte  pour  la  consi- 
ttnt  t&teriearernenl. 

'  Im tco ,  s.  in.  autan :  tent  du  midi  ou  sud. 

litten  m -sc.  V.  Embrenhor-$e. 

iBancsciAcÄft,«.  f.  I'acle  de  renoncer.  V. 
In«*na. 

jliiunaAi ,  v.  a.  renoncer  arec  dcsnppro- 
babwL  —  a  Satanas ,  renoncer  a  Satan. 

A*tX3C*aov  interj.  (raol  latin  par  Icquol  on 
aurqve  de  Inversion)  loin  de  moi!  Dieu  ro'cn 
am>:  me  preserve ! 

liatmcio.  V.  Votteao. 

4M«viAr.A<j,  #.  /".  abrövialion,  retranche- 
r-nt .  abrede.  V.  Fpitome,  Compendio. 

\ilf\udmi#.^ti:  ,  <m/c.  en  abrege,  soraraai- 
maect.  co  peu  de  mols ,  cn  peu  de  teinps. 

is&etüdo,  a,  adj.  p.  p.  ö'Abreuar. 

AilmiaMr,  a,  9.  abreviateur,  ceiui  qui 
n:-*;ircit.qui  abrede. 

iiatTiASCRA.  V .  Äbre  via  furo. 

ier.iwivtxTO,  *.  m.  V.  Abreviafäo. 

asiev«ah.  r.  a.  abreger,  aecourcir,  raecour- 
er  nriirf  pluscourt.relraneherdela  longueur. 
G&a?cr  eourt.  acceU'rer,  depAchcr,  h.Uer.pres- 
**t.  <*•' urinier,  augmentcr  la  vilessc;  serrer, 
r^yrr.  awttre  a  Tetroit. 

AvrTiATL'RA,«.  f.  abrövialion , abregement, 
*tr --:.■.  —  t.  e.  palavras  abreviadas, mols  cerits 

*n  «>rj-.--  o-j  par  abreiK*,  parolesabregccs,  re- 

tn-hra-tit  de  quelques  leltres  dans  un  mal 

V-f '  .'.r*  jjIqs  %iie  ou  en  moins  d'espace.  Par 

■vr,;''.  ^,r*qg'au    lieu  de  monsieur,  mar- 

rVv  > .  fV.Tv.oQ ecril :  M.,  Md. ,  Vre. 
Ai  :.•■..  tx .  1.  m.  abricot. 
.1  t  a...  V.  AUrto. 
A*r;i4*t  t.  m.  ouvreur,  celui  qui  ouvre; 

-Tjw  'ir. 
k\<  .»f,\ti.f.  "abri.  licu  a  '•ouverldu  vent, 

Ct  '■>  -/  ji*.  'I.  de  mar.')  Galan^uc  ou  carangue. 
.'.i    :  ui«vso.  k.*up.<V 
ri  ir^. .  x*p.  p.  A'Abrigar^adj.  fourrc , 
::m..  1-0'jvert  de  hardes  qui  garantissent  du 
<r«.J  LipGseau  »oleil. 

AtJiaou , 9.  m.  V.  Abrigada. 

JLiii'-.AtiQ* ,  a,  t.  protecteur,  en  parlant  des 
sfr»o&&r»:  et  en  parlant  des  choses,  toulccqui 
iir.v  etprotege  contre  l'intciuporiedessaisons* 

Iel:,ik,  c.  a.  abriler,  mettre  a  l'abri.  it. 
L't*  jff<rt  irnir  chaud.  (flg.)  Dcfendre,  prolc- 
:-:.  -h  ;U.-n:r  les  ir.loröts,prendre  la  defense, 
cmj--«.^  »a  protection, aecorder  asi'e. 

L--.'^*a-»c.  r.  r.  cbercher  de  l'abri ;  se  tenir, 

>  »-.Lift  au  soleil  dans  l'hiver.  —  a  algixem, 

rv->r  la  protection  de  quelqu'un. 
i.-..-  :i,«.  m.  abri :  Heu  a  couvert  du  vent, 

''-'■  «J  rt  de  la  pluic,  et  tout  cc  qui  ^arantit 

»J-  ,«.;-.r»«  du  leiup*.  (/I^.)  •  Defense ,  prolec- 

u  ,- .  f.>^  refuze,  anpui.  A  tolid&o  r  um  bom 
—  csfUTtoi  retiset  Ja  forluna,  la  solilude  est 
m  los  afcri  conlre  les  eoupi  do  la  fortuno. 


ahr 


ii 


AbbIl,  t.  m.  avril,  le  quatrierae  mois  do 
l'annee  solaire. 

Abrilhantado,  A,p.p.  d' 

Abiiilüaxtar,!?.  a.  brillanter,  faecller,  tail- 
ler les  diamants  a  faceltes  et  les  fjirc  devenir 
bri\]anli.(fig.)—  0  estylo,  brillanter  le  style, le 
remplir  d'ornements  recherches,  de  faux  eclal. 

Abrimünto,  *.  m.'  ouverture,  l'aclion  d'ou- 
▼rlr.  — de  boca,  bäillemcnt. 

Abri r,  v.  a.  ouvrir :  faire  que  cc  qui  est  ferme 
ne  le  soit  plus.  Rompre,  percer.-  faire  unc  ou- 
verture de  pari  en  pari;  fendre;  crever;  divi- 
ser; separcr;tracer;  labourer;  pratiquer;  frayer, 
en  parlant  des  chemins ;  eclore,  sVpanouir,  en 
parlant  des  lleurs:  developper,  graver,  debou- 
cher,  decouvrir.  (flg.)  Commencer,  clendre, 
epandre.  —  uma  carta ,  um  testamento,  deca- 
clieler  une  lettre,  un  lestament.  —  a  veia  a  al- 
guem,  saigner  quelqu'un. — 0*  cada irre*, disso- 
quer  les  corps. — oespirito ,  eclairer,  former  l'cs- 
prit,  le  rendre  capable  de  niieux  penscr.  —  seu 
coraedo,  ouvrir  son  coeur,  declarerses  plus  Be- 
eret s  senliments.  —  0$  olhot  sobre  alguma  cau- 
sa ,  s'aviser  de  quelque  chose ,  s'en  apercevoir. 
— 09  otho9  aalguem,  dessiller  les  yeux  a  quel- 
qu'un, le  delromper,  le  desabuser  sur  quelquo 
chose.  i(.  Ecarquiller  les  yeux,  faire  do  grands 
yeux  a  quelqu'un.  —  a  mäo ,  faire  des  largesses. 

—  wido  de  alguma  cousa,  se  desisler,sc  departir 
de  quelque  ehose,  y  renoncer.— 0  riso,  arisada, 
sourire,  faire  un  sourirc.— f)ref«,niellre  ä  prix, 
fixer  le  prix  d'une  chose,  convj-nir  de  prix. — 
caminho,  se  faire  jour,  fra>  er  le  eliciuin,  fariliter 
la  reussile  de  quelque  chose.  it.  Facilitrr  les 
moyens  d'efTec-tuer  lepassape  «J'un  endroita  1111 
autre. —  etaros  (/.  mit.),  ouvrir  les  rangs  pour 
laisser  passer  la  ravaleric  et  l'artillerie.  —  0 
olhu  (flg.  fam,},  se  lenir  sur  ses  gardes. — 
a  rabefa,  fendre  la  liHe. —  a  vonlade  de  comer, 
ragoiiter.se  ragouter,  reveiller  l'appefitf  l'ex- 
ciler,  reprendre  son  appelit  ordiuaire.  —  09 
mrios,  reeevoir  des  pn>sen(s  ;  douner  liherale- 
ment.  —  a  porin ,  aeheiuiner,  faeililer,  metlre 
en  etat  de  reussir. —  o*  vuiidos  ,  eeouter  alteu- 
tivement.  —  0$  olhos,  s'oiienter,  ou\rir  les 
yeux,  voir  les  choses  lelles  qu'elles  sont,  re- 
connattre   sa   faule.  —  pas*o ,  se  faire  jour. 

—  prffo ,  etablir  le  prix  de  quelque  mar- 
cbandise  en  ouvrant  la  vente. —  tenda,  ouvrir, 
etablir  une  boutique.  —  curöa,  faire  la  tonr 
sure.  —  trincheira ,   ouvrir  la  tranehee.  Ao 

—  de  porlas ,  a  porle  ouvranle.  Meto  — ,  cn- 
tr'ouvrir.  —  peU'c%  vider,  effoiidrer  unpoisson. 
—mäo  d'um  ntgncio,  se  deVisi^r  »runealTairc, 
rabandoninT.  Em  um—e  fefhar  d'olhos ,  cn  un 
diu  d'«il.  JSäu—bvca,  w.  poiut  desserrer  les 
dents.  —  as  escotilhas ,  ( /.  de  mar.)  coro*ncncer 
a  deeharger.  —  uma  jorta  na  partdt,  percer 
uneporte  dans  le  inur. 

Arnim ,  v.  11.  s'ouvrir .-  s'«'panouir,  se  deplier, 
eclore,  sr  dit  »les  fleurs;  eouiinencer,  Eclore; 
se  fendre,  »'elargir.  Taralirc,  se  manifester.  — 
0  dia,  reparaitre  apres  avoir  etc  cache  par  des 
nuages,  en  parlant  du  solcit.  iL  V.  iman/taff« 


IMLls.ll'Si 


ABB 

m  metlreaii  beau,  devenir  «crein, 
lu  lernpi.  —  a  cor,  devenir  plus 

ilr  dem»,  boiLcux,  en  p.irl.iHld'mi 
a  •<  ihe  «äo  vfa-iiöu  tu  friföei ,  1« 

v»sser;se  fem!re;s,cnlr'ouvrir;rouirir.—  com 
mtguem,  {fg.} s'oavrir  a  quelqu'un  i  lui  dttlarer 
tuseniimcnis.et  loui  ce  qu'on  tduurtn)*. 
"  ABiiis.An.  V.  Aboixar,  Abruekar. 
Ahikkaiudq  ,  a,  ml/.  1u'  iuiili!  Ig  brocirt. 
Ainocuino,  A.p.p.d'-tirocfcor. 

,1,1,  1 1 ri'-l.i ni r.jii  :  insiriiiiiciii 
r,aarafcr;«gra.fc 


>r 


in  crochct,  unn  agr»f( 
i.  agrater,  bouionner;  lacer; 
boucliT,  oiisther  avec  uiie  agrafe,  unc  boucle, 

AMMU(i9,  i.  f.  obro^.iiiun ;  «nntilaUon ; 
re'ocuiion,  stippieiiion,  derogüiion. 

Abrogabo,  A.p.p.  ä'Abrogar. 

AMQOni»,!,» .  AwwtBiif  i  wjat  aniah JKn- 
»oir  d'abroger.ou  (|ui  1'cierce.  V.AbrogaloHa- 

Annouii,  r.  o.  ibnpr,  annuler.  tcvoquer, 
mpprinirr,  deroger;  delrmre,  HfMT  par  un 

Ar  r.iitiiuulo.i.adj.äbrog:,  Loire;  uuia  In  forte 
d'annulcr,  rci-oijiitr.abülir.iiicUrchorsd'tisage. 

Abuiiliiado,  a,  et(j.  ( I.  d'agr.)  bourgeanne, 
plein  ät  bourgeoiih,  de  boulons.  f.  p.  d' 

AaHOLiur. ,  i>.  ».  ( /.  d'oar. )  bourRConner,  je- 
lor,  pousscr  des  bourgeon>,en  parlaTil  des  ir- 
bres,  itt  arbrisscam  el  loiis-arbriescaui. 
Pousscr.  A*  VMTN  >to  ti ■uro  rumrrnn  a  abra- 
Ihtr  im  ftrertiro.  Im  sirofliurs  coinmcncent 
A  poutser  en  tevrier.  i'f.  Jlcriiser  de  cluus  uu 
poinles  de  fer,  Ji'  Iriliules,  hersei. 


ABS 

Abkotal,  t.  m.  liou  couverl  d'aspl 

vivace  de  la  faraiNe  des  alminibej. 
V.  Sanlulitia.  —  vwcho  ,  annoite  i 
iuronedes  Jardina,  cilronelle.gflrd 

Abbaue»  ,  (.  (.  ( f.  de  hol. )  asphodl 


i uu,  ml;/«,  verge  de  Jan 

V.  JonWen. 

0  ,  ».  «.  pmnter  :  I 
porle  tet   prunrs.  —  hrnru  ,  prunel 

A»au»HO,i.  rn.*  prune,  fruil  du  | 
Jrireo,  prune  sauvage,  pruneM«. 
Abhutf.ce«.  V.  b'mbrutcetr. 

ABfitesso  ,  i.  m.  (l.d?  mid.)*bet* 
ou  apoiLiinie  :  lumeur  catiste  parde 
corrnmpues. 

Abscjsa, i- /■.((.  oejfom.l  Abieiii 
de  l'aio  od  du  diamelre  d'une  couri» 

neu. 


).  \.  Einmitita,  Oct»i 
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Saint  an  matin  oa  le  Mercredi-Saint  au  soir 
•aas  1«  eataedrales. 

'AssoLvimftirTO,  t.  m.  l'action  d'absoudre. 
T.Akmlvifi: 

Aw*ou6t AMtRT* ,  adv.  absolument :  parfaite- 
arnt,  entteremenl,  resolument ;  d'une  maniere 
aMtae;  saus  restriction,  aans  bornes,  »ans 
:  IobI  a  tait,  entierement,  aans  re- 
mdependamment;  avec  indepcndance , 
ffaae  auniere  touveraine.  (fig.)  Sans  rapport, 
saas  relation. 

flasoUras  (flores)  (f.  da  bot.)  V.  Ri§- 
msmdes,  BcrmapkrodiUu. 

AasoLrnasiHO,  adj.  sup.  6' 

Absolöto,  a  ,  adj.  absolu :  independant,  des- 
patiqve.  Ce  mot  a  lea  meines  acecptions  dans  lea 
•an  langnes. 

Assourroaio,  a,  adj.  absolutoire :  qoi  porte 
abMlation.  Brave — ,  bref  absolatoire. 

Aasosio.  Y.  Dissonante. 

JiKOuuai.  V.  Absorveneia. . 

assobfcäö,  a.  f.  absorption  :  action  d'ab- 


absöbto,  a,  adj.  transporte,  saisi,  Trappe 
fttuBement;  extasie.tf.  Absorbe,englouti  par 
U  ner.  Ficor — ,  tomber  des  nues.  it.,  p.  p. 
äronilier  &  Absorber.  \.  Absorvido. 

ABSOATtsciA  ,i.  f.  ( I.  de  phys. )  absorption  : 
ratfon  d'absorber;la  Caculte  ou  proprieie  ab- 
mtanie. 

lisoiTtm,  mdj.  2  gen.  p.  a.  d' Abs  ort  er, 
«WwiaaL  11  est  aussi  substantif;  on  l'emploie 
•rdnuimaeiit  an  pluriel :  Os  absorventes,  Ies 
iftwrtant*.  Fenne  de  medecine  et  de  pharma- 
t».  SateUMet  qai  ont  la  propricte  de  neutra- 
ler In  arides  en   s'y   unissant.  Substances 
akaorbaales,  per» ,  etc. 
JjsAtTt«,  9.  a.    absorber,  engloutir;  de- 
rsrer.  jra/rr,  consnmer;  (f.  de  mid.)  des- 
fprber  Fkaaridite,  l'attirer,  la    dissiper,  la 
coevomer.  iß§.) Empörter;  entralner;  endurer, 
toaporter  avec  patience,  avec  fermete,  avec 
eoa»tanee. 
A£5oaTi»o ,  a  ,  p.  p.  d'Absorver. 
Abjorttsejito,  t.  m.  V.  Transporte,  Extasi. 
'  Abstämio,  a  ,  adj.  absteme  :  qui  ne  boit  pas 
ajtin. 

Ämnrm^A^,  m.  f.  abstension  :  l'action  de  s'ab- 
steair;  ade  d'un  heritier  qui  rejette  un  hcri- 
lag«,  de  eelaj  qui  refasc  un  legs.  Ou  mieux: 
aJuaHiiiMiit ,  renonciation ,  repudiation  d'un 
faentage  par  rberitier  testamentaire. 

'  AB9TB51E..  V.  AbsttT. 

Asrrta,  *.  «.  retenir,  moderer,  reprimer, 
arre&er,  ixer,  borner,  empecher.  —  se,  v.  r. 
Aiaaenr,  se  prhrer,  se  eontenir,  s'empecher, 
st  Besser,  se  donner  garde;  se  %  arder. 

abstb&abicstv.  V.  Auster  amen  le. 

ismmctxTE ,p.a.d'Absterger,  eladj.  2  gen. 
cf  mm.  ( l.  depkys.  et  de  med.)  abstersif ,  ab- 
flerpat :  propre  a  netto  y  er  et  a  dissoudre  les 
daretes  et  les  epaississements. 

AmjtKCtM ,*.«.( IM  mid.  et  de  phys. )  ab- 
iyer,aeUojer. 


•  Absteridadr  ,  Abstero.  V.  Austeridade, 
Austero. 

Abstersivo,  a,  adj.  ((.  de  mid.)  abstersif : 
propre  a  absiergcr,  nettoyer. 

Abstinencia  ,  *.  f.  abstinence  ,  privaüon: 
l'action  de  s'abslenir,  de  se  privcr  de  quelque 
chose.  t/.  Tempera  nee,  sobri6te:  vertu  qui  porte 
a  se  moderer  sur  l'usage  d'une  chose.  —  de 
earne  t  privation  de  manger  de  la  chair.  Dia 
<f— ,  jour  maigre. 

Abstinente,  adj.  2  gen.  p.a.  d'Abster-se, 
abstinent:  qui s'abstient.  it.  Modere, continent, 
sobre. 

AbstinentIssimo,  a,  sup.  6' Abstinente. 

Abstrac^aÖ,  s.  f.  (t.  de  mitaph.)  abstrac- 
tion  :  action  d'abstraire ;  idee  abstrafte,  it. 
*  Isolement:  etat  d'une  personne  qui  vitseparee 
de  la  societe.— d'c*ptn7o,abstraction,distrac- 
tion  de  l'esprit;  rapt,  ravissement. 

Absträctam£.nte,  adv.  abstraitement,  areo 
abstraction ,  abstractivement. 

AßSTnACTissiMO,  a,  sup.  d'Abstrocto. 

Abstractivo,  \,(t.  de  mitaph.)  abstractif: 
qui  eiprirae  les  abstractions,  qui  abstrait. 

AbstrActo  ,  a  ,  p.  p.  irrig.  d'Abstrahir,  ab- 
strait ;  adj.  separe  par  abstraction.  Em  — , 
abstractivement .-  par  abstraction.  II  est  quel- 
quefois  substantif,  ex.  o  abstracto  e  oconcreto, 
l'abstrail  et  Ic  concret. 

Abstr abido  ,  a  ,  p.  p.  d* 

Abstrahjr,  v.a.  {t.  de  mitaph.)  abslraire: 
faire  abstraction ;  considerer  separement  des 
choses  reellement  unies ;  separerpar  la pensee ; 
considerer  une  qualite  essentielle  separement 
de  son  sujet,  ou  le  sujet  depouille  de  tel  ou  tel 
attribut.  it.  v.  n.  omeltre,taire, passer  sous  si- 
lence.  —  se,  v.  r.  se  recueillir,  rentrer  cn  soi- 
m6me;  s'abslenir. 

Abstrüso,  a  ,  adj.  abstrus :  cacbe,  (JifTicile  a 
penetrer,  a  comprendre.  Se  ditdes  choses. 

Absurd am£nt f.  ,  adv.  absurdement :  d'une 
maniere  absurde,  impertinente. 

Absurdidade,  *.  f.  absurdite. 

Absurdissix o ,  a  ,  sup.  d' 

Absürdo  ,  a  ,  adj.  absurde :  contra ire  au  sens 
commun,  ä  la  raison.  Hörnern  — ,  homine  ab- 
surde, sot,  qui  dit  des  absurdites.  Systema—, 
systemo  ridicule,  dcraisonnable,  qui  n'a  pas  de 
bon  sens. 

AbsCrdo,  s.  m.  absurde,  absurditö,  ineptie, 
discours,  action ,  opinion  contra  ire  a  la  raison, 
au  sens  commun. 

f  Aosüs,  s.  m.  (t.  de  bot.)  absus  .-  espece  de 
casse,qui  crolt  a  Ce\!an  et  en  Egypte. 

f  Abu  ,  *.  m.  (/.  de  bot.)  abu  :  espdeo  de  bana- 
nier,  dont  le  fruit  sc  mange  röti  ou  frit. 

f  Abucatüxia  ,s.f.{  t.  d'hist.  na(.)'abucalu- 
xia  :  poisson-coq,  espocc  de  zce  ou  gal. 

f  ABinÄNES,*.m.(f.dA!*/.naf.)abouhannes: 
oiseau  d'Egyple,  de  l'cspcce  de  l'ibis. 

Abuiz.  V.  Armadilha. 

AaojÄO,  corruplion  populaire  de  Visdo.  T. 


1* 


ABU 


f  Abulaza,  t.  f.  (t.  de  bot.)0  aboulaia,  arbre 
de  Madagascar:  s'eruploie  pour  les  raaladies  de 
coetir. 

t  Abulknse,  adj.  2  gen.  habitaut  d'Avila,  en 
Espagne. 

Abullauo  ,  p.  p.  d' 

Abcllar,  t.  a.  sedier;  publier  one  bulle. 

Abullar-se ,  v. r.  prendre, oblenir  une  bulle. 
Jtg)  Se  raunir,  sc  pourvoir  de  sauf-conduil. 

Abüna,  «.m.nomque  leschreliens  de  POrient 
donnent  aux  pretres.  t7.  Patriarch e  des  Abys- 
sins. 

Abundado,  k,p.p.  6'Abundar. 

ABUNDA!tCA  ,   AbOSDAX^A ,    et  AYOöAXCA.   V. 

Abundancia. 

Abuxdäxcia,  t.  f.  abondance,  grande  quan- 
tite,  multitude.  Em,  ou  com—,  abondamment, 
dm,  ä  foison. 

ABUNDANTi:,ac(;.  2  gen.  abondant,  copieax, 
plein,  fecond. 

AulndÄntkmexte,  adv.  abondamment,  cc- 
pieiiscmcnt. 

Abu.idastjssimo,  A,  tup.  d'Abundante. 

Abusoar,  v.  a.  donneravee  abondance, rem- 
plir,  combler.  t>.  n.  abonder,  elre  dans  l'abon- 
dance;  avoir  en  grande  quanlilc ;  regorger; 
foisonner.  SuflTtre,  etre  süffisant.—  em  $eu  ten- 
lido,  etre  fort  attache  ä  Son  opinion ,  abonder 
cn  son  sens*. 

Abindösamente,  adv.  V.  Abundantemtnie. 

Abundoso.  V.  Abundante. 

Abcracado,  Adlracar.  V.  Esburaear. 

ABi'RKLÄDO,A,m//.eouleurdcbure.  Panno — , 
elofle  de  laine  grossidre  comrne  la  bure. 

Aburrado,  Abiruar.  V.  Emburrar. 

An  ISA  DO ,  p.  p.  d'Abusar. 

•  Abusäö,  *.  f.  V.  Abuso.  It.  superstition, 
presagc  qu'on  Uro  de  certaines  chose».  (/ly.  t. 
de  rhet.)  calachrese  .-  especc  de  mclapbore  qui 
consisle  dans  Tabus  dun  terme. 

Ad ls  vr.,  v.  a.  et  n.  abuser,  uscr  mal ;  faire 
un  mauvais  usage  de  quelque  chose. — d'al- 
guem ,    abuser    de   la    bonte   de    quelqu  un. 

—  da  Escriplura,  corrompre  le  sens  de  l'Ecri- 
lure  sainte,  en  faire  demauvaises  applicalions. 

—  d'uma  donzella,  suborner,  corrompre,  de- 
baucher  une  fille,  une  jeune  personne.  —  da 
credulidade ou  da  boa  fe  cfa/yuem, surprendre 
la  crcdulite  ou  la  bonnc  foi  de  quelqu'un. 

Adlsar-se,  v.  r.  s 'abuser,  sc  tromper,  se 
meprendre. 

AßUsivAMENTE,  adv.  abusivcmeat,d'unema~ 
uierc  abusive,  a  tort. 

Ar,isivo,A,  adj>  abusif:  contraire  aux  regles, 
ä  l'usagc,  aux  forme«. 

Abüso  ,  t.  m.  abus  :  usage  raauvais ,  excess  if 
ou  injuste  de  quelque  chose;  erreur;  trompe- 
rie;  desordre.  Abusos,  plur.  des  actes  ou  des 
usages  pratiques  et  inlroduils  conlre  l'ordre,  la 
justice,  les  uusurs,  etc. 

Abustellar-sb.  V.  Abosteüar-se. 

•fABOTA,!./.  \.Buiua.It.(t.d$  fco*.)  •  ab  Uta: 
nlante  menispermee. 


ACA 

Abütae,  s.m.  raulour:  oiseau  de  proie  ä  töte 
et  col  n us.  —  aloirado  ou  fouvexro,  vaulour 
fauve.  —  barbudo,  vaulour  des  Alpes.  —  socia- 
le*, vautour  sociable.  (fig.)  Iloimue  dur,crucl, 
vindicatio  inbumain,  quiaiincarapincr;  altere 
de  sang. 

Abiitreiro,  *.  m.  chasseur  de  vaulour. 

Abütl-a,*.  f. X.  Butuait.de  bot.)  plante  de  U 
Cochinchine. 

Abüytre.  V.  Abutre. 

Aiysjiar,  Abtsmo,  Abtsso.  V.  Abutnar,etc. 

AcÄ.  V.  Cd(a). 

f  Acacac,ädo,  k,  adj.  qui  a  la  forme  de 
gourde,  ou  courge. 

Acabädamäkte,  adv.  parrailcment,  cnüera- 
menl .  completemenl ,  d'une  maniere  tinie. 

Acabadissimo,  a,  adj.  sup.  d' 

Acadädo,  a,  p.  p.  d'Acabar,  adj.  parfail ,  ao- 
coinpli,  lini,  achevö, consoinme.  (fig.)  Consume, 
dt'lruit,  use,  mine.  —  dos  annos,  da  leitete, 
accablö  de  viei Hesse,  charge  d'annces. 

Acarador,  $.  m.  celui  qui  fiiiit ,  termino,  Ott 
ach6vc. 

AcABAüftsTO,  *.  m.  ach^vement,  fln ,  lerme , 
perfection.*  Mort :  terme  de  la  vie.  Accomplis- 
semenl. 

Acabäxte,  adj.  2  gtn.  ;>.  a.  d'Arabar,  finis- 
sant.  —  a  minso,  comme  (inissait  la  messe. 

Acabar,  v.  a.  et  n.  achever,  finir,  terminer, 
conclurc  :  mettre  fln  a  une  chose  commeneee. 
(flg.)  Consumer,  tourrnenter,  inquietcr,chagrl- 
ner,  faliguer,  attrisler.—  o  *ua  larefa,  achever 
sa  tdche.  —  a  vida,  quiiter  la  vie,  achever  ses 
jours,  sa  carriere;  deceder,  mourir.  —  bcmy 
achever  ses  jours  hecireusenienl.  —  alyuem, 
donncr  a  quelqu'un  ledernier  coup,  achever  de 
le  tucr.  —  de,  venir  de.  ILx.Acaba  de  venrrr,  il 
vient  de  vainerc.  —com  afguem,  com  alguma 
couta;—atgumacou$acamalguem,coi\\a\ncTe 
quclqiVun,ledetermincr  ä  suivre  nos  conseils, 
etc.:  cxtermlner,  detruire,  aneantir  quelqu'un 
ou  quelque  chose;  en  venir  ä  bout.— com  sigo, 
se  resoudre,  se  persuader,  se  convainerc.  Scr 
cousa  de  nunca— (fam.),  c'est  ä  nc  poinl  fiuir. 
Acdbajd ,  allons  donc,  finis  donc.  Fazcs  lenedo 
d'aeabar  P  voulez-vous ünir ? Acabemos  comuto, 
finissons  donc,  ou  finissons-en.  Acdbäo  de  en- 
trar, ils  ne  fönt  que  d'cntrer. 

Acabar- se,  e.  r.  Outre  Ics  significalionfi 
d' Acabar,  il  a  aussi  Celles  d'expirer;  faillir; 
s'aneantir;  dcfaillir;  s'en aller.  Estar  acalando- 
se,  tirer  a  sa  fin.  Acabou-se ,  c'est  fini ,  c'en  est 

fail. 

Acabellado  ,  a,  adj.  chalain-clair  :  couleur 
de  caneile,  de  fcuillc  inortc. 

Acabellar-se.  V.  Encabellar-se. 

'  Acabo.  V.  Acabamento,  Cabo. 

ACABRAUADO  ,  p.  p.  d' 

Acabramar  ,  v.  a.  ( /.  rwst. )  Her  le  pied  dun 
beeu  f  a  la  corne. 

AcabrAmo  ,  *.  «.*  enlravc  de  boeuf  t  qui  lio  le 
pied  a  la  corne. 

f  ACABRUNHÄDAMt«T£,  adv.  avec  chagriii ; 
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r«ssion  a  Iristesse,  aftliclion ,  vaia- 

rau»i*smo,  a,  adj.suptrl.  d' 
ffJÄDO,  k,  p.p.  d' 

'Bar,  ca.  accabler,oppriiner,vcxer{ 
wer  de  l'aftliction. 
\o,adj.  V.  Zaburro. 
»,  t.  m.  aeaealis  :  arbrisseau  legomi- 
yple. 

DO,  a  ,  p.  p.  d'Acacapar-t$  t  adj.  ac- 
90t,  rabougri. 

a-sr. ,  v.  r.  s'acmaplr,  m  eieher. 
urlesqae. 

i ,  etc.  V.  Agachmr,  etc. 
»o,  A,f>.  p.  d' 

r,  r.  a.  et  n.boutllonner;  s'etever 
»ns  ;  jeter  des  bouilloos. 
„  f./L .  I.  <fe  60I.V  acacia  : arbre ;  il  y  en 
>  especes.  tf.  *Suc  Kommeux  lire  de 
ou  do  prunes  de  Damas.  —  rerda- 
.13  d'K^jpte  ,  goinmier  rouge,  neb- 
facta.  —  tos  tarda,  acacia  coiuiiiun, 
1.  arbre  «Ics  cabarels.  —da  Europa, 
pranier  sauxajze,  opino  noire. 
ta-sr.,  c.  r.  s'asscoirsur  une  chaisc. 
i,  *.  /  Aradt-mic  :  certain  licu  pres 
ou  a'assi*iii!>l«]ienl  quelques  philo- 
1  prir«  nlde  lälenomd'acadeuiicicns. 
de  p^rsomies  qui  sc  reunissentpour 
ie  BH!»*s»-LeMrcs,  de  Sciences  ou  de 
s.  Äeance  aeademique.  Lieu  oü  les 
."aneacadenjictiennenlleursseanccs. 
i. reantun  de  savanls  et  de  littcra- 
r  §*%ccupcr  dun  objet  scienlifique  ou 

■ 

miiLüiMF.  V.  Arademicamente. 
«iab,t.  ».  p.  u«.  faire  l'academicfen. 
wtCAWtxTf ,    adr.    acadcmiqueinenl, 
awrr  ar^ilemique. 

ijco,  *,  ad).  a<*adeinique  :  qui  appar- 

■eöe  ifo*  aeadriniciens,  ou  a  quelque 

il.  s.m..  Acadcuiicien  :  membred'unc 

üta,  a.  m.  aeademiste :  qui  frequente 

e. 

1,  r.  n.  p.  tu.  arriver,  advenir,  sur- 

0.  T.  Jronferido. 

atsTo,  *.  m.  oenement. 

taa.  V.  J^uenfar. 

la»«» .  * .  p.  p.  d'Acoftlar. 

uwBi,  «.  /"."crepi,  uicrustalion,  en- 

urailie». 

la«,  c.  a.  rrepir,  incrusler,  rnduirc 

iMc  de  moriier  fait  de  chaux  et  de  gros 

§.)  Itoiiacr  uue  belle  apparence  a 

hose  de  mauvais.  Acafelar  ummmen- 

wwt  un  menxni^e,  le  rcvelir  de  belies 

— **,  r.  r.  *'iucru>lcr,  s'enduire,  se 

la»0,  a,   p.  p.  d'Acalrttur.    Lukas 
m,  on  gl  es  eii  deuil ,  uialpropres. 
ui9  tr.  a.  galonner,  border,  gaxuir 
t  de  qaeiqoe  cboie. 


f  Acäja  ,  «.  f.  ( 1.  d#  60/. )  *  mombain  :  grand 
prunier  des  Antilles;  myrobolan. 

Acajadar,  «.  a.  donner  des  coups  de  bou- 
lette. 

AcajO,  *.  m.  (f.  de  bot.)  acajou ,  anacardier  t 
arbre  de  l'Amerique  sans  aubier,  a  noix  dont 
le  bois  est  emp!o\c  dans  l'ebenisteric. 

ACALAÜTÄDO  ,  A  ,  p.  p.  d* 

Acalaütar  Ott  Acalentar,  c.  a.  chaoterpour 
assoupir,  endormir  l'enfant  en  chantant.  —  ot 
meninos  que  chordo,  bercer  l'enfanl,  l'apaiser, 
conlcnir  ses  pleurs  avec  des  chansons  — *e, 
v.  r.  ccsser  de  pleurer,  s'apaiser  (Ten Fant,  la 
douleur,  etc.)* 

Acalcädo,  Acalcar.  V.  Catcado,  Calcar. 

ACALCAXIIÄDO  ,  A  ,  p.  p.  d* 

AcALCAMiAn,  v.  a.  ec uler.  II  se  dil  des  sou- 
liers  et  des  botles  qui  s'abaissent  parderriöre 
sur  le  talon.  (fig.)  Fouler  am  pieds,  traiter 
avec  mfpris.  —  ie ,  v.  r.  s'eculer. AcalcanAdo-se 
ot  sapaloi ,  les  souliers  s'eculent. 

Acal<;aih>,  a  ;  Acalcar.  V.  CalcadOy  Calcar. 

AcAUfADissiMO,  a,  odj.  tuperl.  & 

ACALUÄDO,A,  p.p.  & 

Acalmar,  r.a.calrner,  apalser,rendre  calme, 
tranquiiliscr,  moderer,  mitiger.  {fig.)  Calraer 
les  esprils,  les  passions,  une  sedition,  etc. 
— ,  v.  n.s'abattre,  ralentir  le  mourement,  l'ac- 
tlon ,  etc.  Ei.  Acalma  o  vento,  le  vent  se  calme, 
se  baissc,  s'obat.  —  *e,  r.  r.  se  calmcr,  se  rao- 
d*rer,  s'abattrc ;  ccsser. 

f  Acaltpüa,  *.  f.  (t.de  bot.)  '  acalypha: 
geure  de  plantes  eophorbiaeees. 

AcAMADissmo,  a  ,  adj.  tupcrl.  d' 

Acamado,  a,  p.  p.  6'Acamar  ,  adj.  versa; 
couche,  en  parlant  des  bles,  du  chanvre,  du 
lin,  etc.,  couches  par  la  pluie  et  par  les  vents. 

Acamar,  t.a.  verser, coucher  parterre,  ren- 
verser,  abatlre.  At  chuvas  acamdrdo  o  trigo, 
la  pluie  a  couche  le  ble. 

Acamar,  «.  n.,  et  Acamau-rk,  v.  r.  se  cou- 
cher, se  jeter  cn  bas  ou  par  terre.  As  sedrat 
acamdrdo  com  as  chuvas ,  Ja  pluie  a  fait  verser 
les  bles. 

Acamaradar-sk,  e.  r.  prendre  quelqu'un 
pour  camarade. 

Acampädo  ,  >.,  p.  p.  d'Acampar. 

f  AcahpaTmrAda  ( corolla )  adj.  f.  ( (.  de  bot.) 
campannlee,  en  forme  de  cloche  (corolle). 

Acampam&m'O,  s.m.  campemenl .-  I'action  de 
camper.  Camp  :  liea  oü  une  armec  s'arr^te 
quelques  jours ,  ou  sejeurne  sous  des  tentes. 
Armee  campe«. 

Acaxpar,  «.  o.  camper  :  dresser,  asseoir  un 
camp.  — ,  9.  %.  camper  .-  se  mettre,  se  former 
en  camp, en  parlant  d'ane  armec.— *p,  v.r.  se 
camper,  asseoir  son  camp,  faire  son  campe- 
nient. 

Acamu^ado,  AcAMr^AR.  V.  Acamurcar. 

Acamuh,ado,  a,  adj.  chamoise  :  prepare 
commc  la  peau  de  chainois.  p.  p.  d' 

AcAMLRgAi; ,  v.  o.  chamoiser :  preparer  des 
peaux  cn  fajou  de  peau  de  cbajnois. 


f  AnDL«ssi ,  ad>.  a  gm.  Iiiüilaul  iI'Avili,  cn 

Ariillaiio,  p,  p.  d' 

Adclur,  B,  ü.   sedier;  publler  Wie  bulle. 

A»vu.A.K-»E,i>,r.prendro,i>hlenlruiie  bulle. 
Jtj-1  Ke  rnunir,  (<■  ponrvolr  de  saut-ranütiiL. 

Anü.'A,  i.  Di.  nom  que  leschr^üens  de  ["Orient 
dunnent  tut  prtires.  it.  Piiriarcbe  de»  A!>jj- 


Aunnl-fciA ,  f.  f.  ahondatiee,  Brande  ipisn- 
lite,  mullilude.  Em.  au  cum—,  «bondammenl, 

A*r\nAiTi: ,  ad)'.  *  S'"-  «bondanl,  copienj. 
plein.  fetond. 
AlClmlRTtMirMj  odc.  ahnndsinment ,  co- 

AmrjiBAKiwsiiio,  «,  «p.  d',*ftundanfe. 

AnesMü.e.  a.  donneravec  ahondinee,™»- 
plir,  coinblcr.  r.  n.  ahouder.  »Ire  dam  I'nboii- 
ilnnre;  »voir  en  Brande  qiinniilf ;  repor^r; 
folsonner.Suflire.  elre  tuffitanl.  —  cm  am  am- 
lidn ,  «Ire.  lurl  at  Lache  i  ton  opinlon  ,  abonder 


AauNuOsii,  V.  Abuudaril 


Aii'HRtno,  AoiKink.  V.  Embur 

Am  lim ,  p.p.  d'Jtuaor. 

"Aiunio,  a.  f.  V.  Ahmt.  II.  (tipersi 


AfütIie,  i.m.  raulnur;  oisrau  !!<■  pr" 
el  cnl  tiui.  —  nloinulu  011  r»*r*fr«, 
fMYe,—  lartMii,  «auloiir  di's  ATpc*.  ■ 
itf ,  vauimir  im-iable.  (/fj  Hu  rinne  du 
vimtii'atir,   iiImiiuiii.  ijui  limcä  npinv 

AnnTiitino,  a.  «i.  cbaHmir  de  vautoi 

AwJTf*,»./:V.JI»(iiui(.cfcoolOplai 
Cadiinuhine. 

AnUYinr.  V.  Abvlrt. 

A»Tsmn,  Abvsmo,  Abiuo.  V.  ifcial 

Aci.  V.  Cd  [•). 

t  Auüa^idii,  •,  od/,  qui  i  la  tt 
gaurde,  au  courge. 

iuiiUKiiiiE,  adu.  parfaiUTiii'tii. 


A,odj.  t 


Alalid»,  a.  p.  p,  d'^miiar,  ad),  pur 
:oinpll,Biil,ocheve,cunioinin*.(ilo.lC 


ArABJnif ,  ««//.  ?  jen.  jf,  n 


nnn'lnr.'  :  [II 
fi,J.  .  CüIIMHI 

,i.T.  Mticm-r 


!■■     lh|lllSl'      | 

Lt.  InquiHr 


la  conlere;  deefdur 

dquetqu'un  leiiernier  rauf,* 
—  de.vewir  dp.  f.\.Acabat 


ACA 


AGA 
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ACAftlUABO,  Ajp.p.d* 

•.  a.  caretter ;  gatar.  V.  Jcmri- 


f  Acäbaa  , e.  ^.«vl.  4«  tof.)°cniqoe,  enichaat; 
anale  e^Darocepbale.  —  dt  Crita,  cartbame 
piDe;  cnardon  pritonnier;  fasele«.— dt  Het- 
sanaa ,  earline  vulgaire. 

f  Acta*  lao  ou  Acaaxo  ,  t.  st.  aearne ,  acar- 
de  mar  blane  da  genre  da  rou- 


fi'cAio,  t.  a».  ac&rat,  mitte:  Ter  qai  rit 
ssst  Jt  fraautge. 

'Acaroabo.  V.  Aearao. 

t  Acaaos , #.  an.  myrte  taavage. 

Icaijla^ado,  a,  a#-  Attache  oomme  la  tique. 
tele  dit  aotti  au  Agare. 

acairabo  ,  a,  p.  p.  d'Acmmr, 

t  Acaraafatäbo,  a,  «(;.  a  maniere  de  Hein. 

AtAftAAa,  9.  n.  etre  ivre;  dormir  profonde- 
sntt,  —  m  ,  s.  i».  se  mettre  a  l'ombre ,  a  l'abri 
sjteJeit,  en  parle  nt  des  betet  a  laine. 

acaruab,.  V.  Acarretar. 

'icAtmicA.  Y.  Claras. 

acaiactädo,  a,  s».  p.  d'Acmmtmr. 

acaaactad** ,  a  ,  9.  porteur,  voiturier,  rsu- 
an,  cfcarretier  r  ecloi  qai  charrie,  qai  trane- 
pne  des  effeu  9  des  marebandises. 

acauxt  antra  ,  a.  f.  *  cbarriage,  cbarroi, 
lauace,  partaga  :    l'aelion  de   cbarrier,  de 

Auraitab,«.  a.  cbarrier,  voitorer,  cbar- 
ivjcr :  tnnapurtrr  daos  une  voilore  ou  Char- 
les epaalet.  (/la.)  Entratner, 
r,  tukerytecasioaner ;  «Ire  caute  de  quel- 
«st  dMt ,  ^  «taner  occation ;  porter  avec 
an.—  Uatoa,  tealasfa*,  etc.,  allegoer  con- 
Imemnt  an  paatf  nombre  de  textet ,  ten- 
letew,  etc.  —  a  arltlaeria,  monier  l'artil- 
fane. 
Acajasto.  T.  Cmrrtto. 
aca  so,  x.  am.  basard ,  cataalite ,  fortane,  fort, 
ab  forum.    Eitmr  aparelhado  para  todot  ot 
da  forfass,  etre  prepare  a  toat  evene- 
t,  *  tont  ee  qai  poorra  armer. 
Actio,  ad*,  par  hatard :  peut-eire.  Dant  une 
fanse  interrogative,  il  equivauta,  eit-ce  qua? 
T.  ruf  ef  af  ara. 

a,  adj.  cbitain,  coolear  de 


acastxlba9a»o9  a  ,  ad?,  qai  tent  le  Catlillan; 
Aacae  aas  Eepagnsls. 
IcifTEixAao,  a,  adj.  aceaatille,  defendu 

taea  eaateaas ,  en  parlanl  d'une  Tille,  il. 
rt,  fartine  dant  an  chateau  pour  te  defen- 
se (jlf.)  aWngie,  accoeUlL  p.  p.  d' 

rustellar , «.  s.  fortifier,  munir  de  tourt  an 
«nana  an  aae  ville;  etablir  let  gaillardt  d'a- 
»*»  nfirrtere  d'an  vaisteaa.  —  #•,  rentrer 
dant  »fkateao  pour  te  defendre. 
'  a£AarvA--tK ,  v.  r.  devenir  chatte. 
Y.  Acaso. 

j    ade.    retpeciaeoiement , 
L ,  arce  une  crainte  retpectoeote. 


Acatawmimo  ,  a  ,  tuptrl.  d' 

Acatado  ,  A ,  p.  p.  d'Acatar. 

Acataduka.V.  Catadura. 

f  AcATALtPSiA,«.  f.  ( /.  de  mtd.)  arataltpsie 
maladie  ducerveau  qui  privede  rintolligenre; 
ünpottibilite  de  savoir  une  chose.  i/ty.j  ^  /.  de 
pkü.  anc.) '  Do ute  :  scepticitoie  universel. 

Acatalbptico ,  k^adj.  acataleplique  :  prive 
d'intelligence.  Philosopho  —  ,  teeptique,  qui 
profetse  l'acatalepsie. 

Acatah£nto  ,  t.  m.  *  veneralion ,  res  pect,  hu- 
milite,  reverence ,  egard ,  crainte  respectoeute, 
consideration.  *  Prescnce,  vue.  V.  Semblante , 
Catadura. 

Acatar,  v.  a.  taluer,  faire  la  reverence.  Vö- 
nerer,  honorer,  reverer ;  avoir  de  la  veneralion 
pour  quelqu'un,  lui  rendre  bommage. 

Acatarrado.  V.  Encalharroado . 

Acatasoläoo,  a,  adj.  moire,  onde;  de  coo- 
lear changeante,  {ßg.)  Inconslant,  changeant. 

Acatbisto  ,  t.  m.  acathitte :  fete  que  let  Grect 
eelebraient  a  Gontuntinople  en  l'honneur  de  la 
eainte  Vierge. 

ACACDBLÄOO,  A,  p.  p.  d' 

Acacdelar  ou  Acaudilbar,  v.  a.  conduire, 
gouverner,  Commander  det  gens  de  guerre. 

ACAUDELÄDAMENTE,  OU 

AcACDiLHADAMEXTE,  odv.  en  hon  ordre  et 
diteipline  ( dam  le  combat). 

Acaudilhado,  Acaidiluak.  V.  Acaudelar. 

Acaüle,  adj.  2  gen.  (I.  de  bot. )  V.  Detcau- 
Uno. 

AcAUTELADAMENTB,  adv.  avec  precaution  ou 
eircontpection ,  prudemmenl,  tagement. 

ACACTELADIttlMO,  A  ,  tuptrl.  d' 

AcautelIdo  ,  A  ,  p.  p.  ö'Aeautelar ,  adj. 
avite,  circonspect,  prudent;  prevoyant. 

*Acautelamexto,«.  ot.  *  actton  de  precau- 
tionner,  prtvenir,  etc.;  prevoyance,  precau- 
tion. V.  Cauteia. 

Acaütelar,  v.  a.  precaution ncr,  prevenir, 
prendre  garde  4,  avoir  toin  de,  garantir.—  *e, 
e.  r.  prendre  des  precautions;  se  lenir  tur  set 
gardet;  te  garantir. 

ACA  VALLÄDO  ,  A  ,  p.  p.  d' 

Acavallar,  e.  o.  elalonner,  saillir :  couvrir 
anejument,  en  parlanl  d'un  cheval.  On  dit 
baudouiner,  en  parlanl  des  anes. 

f  Acavaleiradas,  adj.  f.pl.  FolKa*—,  t.  de 
bot.  feuilles  en  recouvrant. 

f  Acaviäco  ou  Acaviaque,  *.  m.  aeaviae: 
oiseau  huppe  de  la  Nigritie. 

f  Acayöiba  ,  t.  f.  'acajou :  anacardier :  arbro 
de  TAmeriquc. 

*  A^aacaüor.  V.  Acacalador. 

*  A^aalmado.  Y.  Afalmado. 
A^abarcar.  V.  Afambarcar. 

*  A^acal,  *.  m.  porteur  d'eau. 
A<;ACALADAMEXTE,adt'.  avec  du  lutlre,  atto 

poiiment. 
A(,acalapo  ,  a  ,  p.  p.  d'Acacalar. 

Acacalador,  a,  $.  celui  qui  polit  les  anneef 
fourbitseur. 


18 


ACC 


ACC 


Ac^acaladür  a  ,  s.  f.  *  poliment,  fourblssure  : 
aclion  de  fourbir  des  armes. 

Ac.acalar,  «.  «.  fourbir  les  arme«;  p«»Ur, 
netto y er,  rendre  uni  et  luisant  avec  Peraen,  iic. 

*  Avacaxhaö,  s.  m.  celui  qui  foule  aux  pieds. 

*  Aqacanuar,  v.  a.  fouler  aux  piedi. 
A^afata  ,  $.  f.  dame  d'atour  .-  fem  ine  de  qua- 

lile  qui  habille  et  aecompagne  la  reine ,  etc. 

Arafats,  <.m.*  corbeillu  .-  pelit  -panier  d'o- 
iier;  eventatre  :  plateau  d'osier  qui  sert  aux 
usages  de  la  raaison. 

Acafatimio ,  $.  m.  dim.  d'Agafeie ,  petile 
corbeille. 

AgÄFBA.  V.  £afra. 

AyAFRÄö,*.  m.  (t.  de  bot.)  safran ,  crocus  : 
plante  vivace,  ä  racine  lubereuse,  liliacce  :  les 
fleurs  sont  employces  dans  la  teinlure ,  dans 
la  cuisino  et  dans  la  inedecine;  sa  couleur  est 
jaune  ;(t.de  chim. )  preparalion  ruuge,  brune, 
jaune ,  faitc  avec  du  fcr.  ~dot  pradot,  colchi- 
que  de  l'autoiune,  tue-chien.  —  da  lndiay  cur- 
cuma,  safran  des  Indes,  curcuuiin,  terre-ine- 
ritc,  souchet  d'lnde.  ((.  de  mar.)  La  partic  la 
plus  largo  du  gouvernail  altenanle  a  la  fleche. 

*  A^afrar,  r.  n.  devenir  dedaigneux,  revc- 
chc,  etc.;  difficile,  rüde,  d'un  commerce  diffi- 
cile. 

A^afröa,  t.f.  *  carthame  officinal,  safran 
batard,  safran  d'Allemagnc. 

A^afroado,  a,  adj.  safrane,  couleur  de  sa- 
fran. 

Ac,AFROAL,*.m.*plantalion  de  safran. 

Ac.afroar,  v.  a.  safraner  :  appreter,  jaunir 
avec  du  safran. 

Acafroeira ,  t.f.'  safran  Ua  plante),  it.  Ar- 
bre  du  Bresil ,  a  fleurs  blancbes  :  le  tube  de  la 
onrolle  fournlt  uno  couleur  jaune  semblable  a 
celle  du  safran. 

*  A^afrol.  V.  Arafroa. 

A^AIMADO  Ott  AgAUADO,p.  f.  d' 

A(,aimak  ou  Ar  au  Ar. ,  r.  a.  emmuseler  :  nicl- 
tre  une  rnuseliere  aux  aniruaux  pour  les  empe- 
eber  de  niordrc  ou  de  paitre. 

Ac>!MO ou  A<;a*o ,  t.m.'  musellerc.  V.  Acai- 
tnar. 

Aqaluar.  V.  Salhar. 

*  A^almado  ,  a  ,  p.  p.  fr  Ar  al  mar. 

*  Aqalmam EMTQ>  V.  Afalmo. 

*  AgALMfe ,  r.  a.  avitaillcr. 
A9AMBARCAD0 ,  a ,  p.p. 6' 
A^AMBAncAR,  v.  a.  {inut.)  accaparcr.  (/ig.) 

Conclure. 

AgAxnAR.  V.  Attanhar. 

f  AgARiuiÄoo,  a,  adj.  (t.  de  bot.)  croise. 

AcgÄö,  t.  f.  action,acte,  fait :  Operation  d'un 
agent. (t.de  tnorale) Tout  ce  qu'on  fait,  bon  ou 
mauvais.  Facultc,  possibilite  d'agir.'Mainticn  , 
eontenance ,  gesle ;  tout  cc  qui  regardc  la  con- 
tenance ,  le  mouvement  du  corps  et  les  gcsies 
de  l'acteur,  et  en  general  de  celui  qui  parle. 
(t.mil.)  'Combat,  bataillc:  rencontre  entre  des 
troupes  enueinies.  Dcmandeen  justice,  droit,  (t. 
de  pots.)  Principal  evcneinent  qui  fait  le  sujet 
d*unc  piece  de  thealre  ou  d'un  poeme  epique. 


(f.  de  petnt.)  Attitüde,  Situation,  position  du 
corps.  (t.  de  romm.)  Part  dans  une  entreprise 
on  da  im*  los  fonds  public*. —  de  gractu,  re- 
merclment,  temoignage  de  reconnaissance , 
aetions  do  graces. — d'amigo ,  irait  d'omi.  Fa- 
ner uma — intigne,  faire  un  beau  coup,  im  coup 
d'eclal.  /»o>,  ou  intentar  uma — em  juizo  con- 
tra alguem,  intenter,  faire ,  suscitor  un  proc*s 
aquelqu'un:  l'appeler  cn  justice.  Ter,  ou  näo 
ter—do  faxer  alguma  cousa  y  avoir  011  n'avoir 
pas  le  droit,  la  liberle,  le  moyen  de  faire  quel- 
quo  ebose.  Ter  acfaet,  avoir  un  procede  noble, 
desinlercsse,  genereux. 
f  Accedä?ite,  p.  a.  d'Aeceder  (r.  de  dipl.) 

1  accedanl :  qui  acrMe. 

AccF.nßR ,  v.  n.  (t.  de  dipt.)  acreder,  adherer, 

1  entrer  dans  les  enga^ementseoTitractesdejA  par 

|  d'autres  puissances  :  entrer  dans  un  traite.  it. 
Ooltre:  survenir.  —  ao  die  tarne  (Talguem ,  (»Ire 
de  l'opinion  de  qucU(u'un.  —  «oj  rogot  d'al- 

'•  guem,  se  preter  aux  priores  de  quelqu'un. 

1      Acceitar.  V.  Aceitar. 

AccF.LERAgÄö,  #.  f.  acceleration  :  augmenta- 
tion  devitesse.  it.  Prompte  eipedition  ^'af- 
faires, etc.). 

Accf.i.er\dam£nte,  adv.  vite,  preeipitam- 
ment .-  avec  acceleration. 

ACCELERADisSIMO  ,  A  ,  tupctl.  d' 

Accelerädo,  kf  p.  p.  d'Accelorar ,  adj.  ac- 
celere.  (/ig.)  Empörte,  qui  s'irrite,  sc  fache  fa- 
cilenient. 

Accelf.radör  ,  a,  adj.  et  *.  acceleraleur 
celui  qui  accelere  (muscles,  forces). 

Accbi  eramento  ,  *.  77t.  V.  Accelerofäo. 

ACCELEKÄNTE  ,  f.  O.  d' 

AcctLERAR,  v.a.  accelerer,  hdter,  presser; 
augmentcr  la  vitesse ;  fairo  a  la  hüte,  aulieiper, 
devancer. 

Accf.i-f.rar-se,  r.  r.  s'arcelerer,  sc  hdler,  se 
presser.  [fig.)  S'irriler,  se  metlre  en  colcre. 

Accelkhatriz,  adj.  et  *.  f.  acccleralricc. 

AiCEMULif  a  ,*./".*  copeau :  toute  matierc  se- 
che,  susccptible  de  saüumer  promptciuent, 
(M-)  "Aliment.Ex. Dar üuvidv$aospragutntosf 
e  dar  aceendallias  a  wu*  mds  Hngvas,  preter 
l'orcille  aux  discours  des  medisants,  c'est 
fournir  de  nouveaux  alimcnts  a  leur  raedi- 
sance. 

AccE!<ci)KDdR,«.m.alluineur:  celui  qui  allume 
le  feu,  les  bougies,  les  l,impes,eic. 

A(x:e5der,  v.  a.  allumer,  metlre  le  feu.  In- 
cendier,  embraser.  Kchauircr,  bruler,  rendre  # 
chaud.  (fig.)  Enflammcr,  irriter,  eiciter,  ani- 
mer.  Fomenter,  encourager,  en  parianl  dunt 
qucrelle,  d'une  faclion.  —  o  forno,  chauffer  le 
four :  y  metlre  du.  bois  pour  qu'il  devieune 
ehaud. 

Acce?toer-sr,  v.  r.  s'allumer,  senflarnrner, 
prendre  feu.  —  orosto ,  rougir  de  honte,  de  co- 
lere,  ete.  A  vergonha  Ihe  acceiviia  ai  facce,  la 
honte  lui  faisail  monier  la  rougeur  au  visage. 

Accendido,  a.  V.  Acceto. 

AccxNDiMiNTO ,  $.  m.  Taction  d'allumer,  de 
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meur*»  le  feu  a  quclquc  chose;  embrasemenl, 
Kicvmfic. "  Ardeor :  chaleur  vehemente ,  Acre , 
piqu^nte ;  infUmma(ion.(/f^.)*Ardeur :  Tivacit^, 
grandc  acliviu».  violcnee  dune  passion. 

Accessio,  $.  f.  (I.  de  mM.)  ardeur.  V.  Encen- 
imunio. 

Acckxsos, * .  m. pl.  (I.  tat.)  accenses. 

Acc±üto,  f.  m.  accent.  II  a  lautes  les  aeeep- 
Uons  da  mol  francais. 

A£ct<rros,a.pl.(/l9.)AceeDts:  chant,  modula- 
lion .  musique ,  mölodic. 

AcctiTCAgAO,  t.  f.  accentuation :  Systeme  de 
rede*  pour  placer  les  accents ;  l'art  de  lei  pla- 
cer:  Ja  posilion  des  accents. 

AO.LSTC  ADO  ,  A  ,  f>.  p.  d' 

Aoceituar,  v.a.  accentuer:  mettre  des  ac- 
cents. (I.  de  gram.)  Prononoer  les  rools  comine 
ils  doirenl  £tre  prononces;  faire  sentir  les  ae- 
eent*. 

Acctr^Äti,«.  f.  (t.  de  or«m.)acception,signir- 
fealion  :  aens  recu  d'un  mot.  —  de  peuoat, 
aeeepüon  de  personnes :  un  eertain  egard  qu'on 
a  pour  quelques  personnes  plutol  que  pour 
d'autres. 

*  Acct.pt AgiO.  V.  Aeceilacdo. 

*  Acceptab6r,s.  m.  eelui  qui  fait  aeeeption 
de  personnes. 

*  Acceptak.  V.  Aeeitar. 

Acctso ,  kyp.p.  irr.  d'Accender,  allnme,  en- 
lamme,  (fg.)  Excite. 

Auxssaö,  9.  f.  aecession,  aecroissement , 
aazinenution.  — de  febre,  acces  de  fievre.  iL 
Li, uon  dacceder.  (t.dedipl.) — ,  consente- 
atat  par  lequel  on  entre  dans  un  enga Reinen i 
d>>a  cODtraetd  par  d'autres  dans  an  traite. 

Vjuswxal  ,  adj.  2  gen.  ( f.  dt  mtd.  j  acces- 

Actcssivu.,  adj.  2  gen.  accessiblu ;  qui  pout 
Htc  aborde,  dont  on  peut  approcher.  On  le  dit 
des  !:eui  et  des  personnes.  Mui  — ,  de  facile 
itord.  parUnt  des  personnes. 

Acl£sso  ,  e.  m.  acces ,  abord :  l'aciion  de  s'ap- 
tmefaer  de  quelqu'un,  de  quetque  chose,  d'a- 
•order  quelqu'un  ou  quelque  chose.  11  se  dit 
des  eboset  et  des  personnes  dans  les  deux 
lM2Taes,et  H  esl  toujours  Joint  aux  adjeetifs 
facti  oa  di/ßft/.'Copulalion  charnelle.'Entree, 
cberain.  \fig-)  — ,  mourement  Interieur  et  pas- 
ttger  ( de  folie ,  de  rage ,  etc.) ,  en  consequence 
luquel  on  agil.— doiol,  (f.  d'astr.)  mouvement 
par  leqoel  le  so  lei  I  s'approchc  de  I'equaleur. 
—de  (ihre  {t.de  mtd. ) "  aceds ,  retour  periodi- 
qoe  de  la  fievre;  paroxysme  de  la  fievre. 

Accesso*.  V.  Aitetsor. 

Aoctssöfti  am  £üTB,o<fo.  accessoirement :  (Tone 
maniere  accessoire. 

Agcessörxo,  kjOdj.  accessoire,  secondaire, 
addiiionnel .-  qui  n'est  pas  le  prtncipal. 

Acodmtal,  adj.  2  gen.  accidentel :  ce  qui 
c<m»l  point  essentiel  a  une  chose.  Contingent, 
ra«u*i,  fortuit :  qui  peut  arriver,  ou  ne  pas 
*rr»>er. 

Acc;oemtalm£«te  ,  adv.  accidentellement: 
'  par  aeeident,  par  hasard. 


Accjdentariamente.  V.  Accidentahnente. 

Accidkntario,  a.  V.  AceidenUU. 

Accidbntb,  t.m.  aeeident:  ce  qui  n'appar- 
tient  pas  essentiellemeni  au  sujet.  Accideni: 
cas  fortuit.  (I.  de  nrftL)  Attaque  subite  d'une 
maladie  quiprive  de  l'usagodes  sens.  i*.  Symp- 
tome* de  la  maiadie ;  lout  ce  qui  survient  d'im- 
prevu.  (f.  de  thiol.)  — ,  la  figure,  la  coule.ur,  I« 
saveur,  etc.,  apres  la  consecration.  Dt-pori-* 
par  aeeident,  accidentellement;  par  hasard. 

Accidia.  V.  Acidia. 

Accioma.  V.  Axioma. 

Acciomädo,  p.  p.  d'Accionar,  adj-  aecompa- 
gnö  de  gestes.  it.,  $.  m.  *  gesticulation,  pan'lo- 
mime. 

AccWNAnÖR ,  a  ,  *.  gesticulateur. 

Accioxar,  v.  n.  gesliculer  :  aecompagner  I« 
Yoii  de  gestes  et  de  mouvements  dans  la  decla- 
malion. 

AcciONijTA  ou  AcaoNARio ,  t.  m.  acltonnairo : 
celui  qui  a  une  ou  plusieurs  actions  dans  une 
entreprise,  dans  les  fonds  public«. 

ACCLAMAC.ÄÖ,  *.  f.  acclamation :  cri  de  joie, 
d'allegresse ,  d'applaudissement.  Por  — ,  par 
acclamation  :  maniere  de  dünner  son  suffrage 
a  haute  \o\\  ;  nomination  ä  I'unanimit6 ,  apna- 
renle  ou  reelle. 

Acclamado,  a,  />.  />.  d'Acclamar. 

Acclamadör,  a,  *.  acclauialeur  :  qui  fait  des 
acclamaiions. 

AcclamAxte  ,  p.  a.  d'Acclamar.  V.  Accla- 
madör. 

Acclamar,  i\  «.  applaudir,  donucr  des  ap- 
plaudisseiiients ,  approuver  par  acclamation. 
Proclamer:conrerer  ä  h-autevoix  et  d'uii  coui- 
mun  aecord  un  cmplui  ou  des  honneurs  a  quel- 
qu'un. Proclamer,  publier  haulcmenl,  aveo 
solennite  (roi,une  ordonnance,  la  paix).  it. 
Demander  ä  baulc  voi\.  V.  Clamar. 

Acclimado,  K,p.  p.  (V 

Acclimah,  v.  a.  acclimater  :  aecoutumef  a 
un  nouveau  cliiuat.  II  ^.  <H(.  des  plan  les. 

AccLiMAR-se,  v.r.  b'accliinater  :  s'aecoutu- 
mer  a  un  mauvais  cliiuat.  11  se  dit  des  per- 
sonnes. 

Accüve,  adj.  2  gen.  en  penle.  • 

Accümmlttlu,  elc  V.  Acummetler. 

Au:onMODAgÄö,  *./*.'  aecommoderuent: l'ac- 
iion d'aecommoder,  d'ajusler;  aecord ,  recon- 
ciliation;  logemeul  commode.  {fig.)  Adapta- 
tion, applicalion  d'une  maxime,d'un  passage, 
d'un  discours,el  en  general  dune  chose  a  une 
aulre. 

AccomiODADAMftsTB,  adv.  commodeinent , 
justement,  convenablement. 

Accommodadissimo  ,  a  ,  adj.  tuperl.  d' 

Accommodädo,  a,  p  p.  d'Aceommodar,  adj. 
aecommode,  approphe,  qui  convient,  eunve- 
nable,  proporlionnd,  bien  arrange,  qui  a  uno 
bonne  place  ;  commode,  aisc,  seant,  sorlahle. 
(/la.)  Pacilique,  tranquillc,  paisible.  En  parlanl 
du  prix  dos  choses,  equivaut  k  JUoderado.  V.  ce 
mol. 
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Accommodadora.  V.  Aceommodatnento . 

Accommodamento-,  t.  in.  l'action  et  I'effet 
d'accommoder.  Accommoderaent,  ajustement : 
moyen ,  expedient  poar  concilier  ou  terminer 
ane  affaire  a  l'amiable. 

Accommodar,  v.  a.  accommoder,  arranger, 
etablir,  assortir,  accorder,  ajuster,  mettre  dans 
an  etat  comrenable,  mettre  en  ordre.  Adapter, 
approprier  (fablcs,  lois,  passages,  teites,  etc.). 
Placer  une  personne;  loger  quelqu'un  conve- 
nablement.  Ajuster,  arranger  :  mettre  d'ac- 
cord ,  terminer  quelque  diflerend. 

Accommodar-se,  t>.r.  s'accomraoder, s'aj us- 
ter;  se  con  former,  se  plier  a  l'usage,  aux  cou- 
tumes  d'un  pays,  au  caractere,  a  l'opinion,  an 
sentiment  de  quelqu'un ,  aux  circonstances,  au 
temps ,  etc. ;  cesser  de  disputer. 

Accommodaticio,  a,  adj.  (f.  de  t  Mol.)  qui  peut 
■'accommoder,  s 'approprier ;  allegorique.  Sen- 
Hdo  — ,  sens  figure  dans  lequel  on  prend  cer- 
taines  expressions  de  la  Bible,  et  on  les  appro- 
prie  a  difTcrents  sujets. 

Accommod  ati'säimo ,  a  ,  adj.  super l.  d'Accom- 
modado. 

Accommod atel,  adj.  2  gen.  accommodable  : 
qui  peut  s'accommoder,  s 'ajuster. 

Accömmodo.  V.  Äpto. 

Accoroo.  V.  Äcordo. 

Accorrer.  V.  Soccorrer. 

Accre^Aö,  s.f.  (I.<femld.)accretion,accrois- 
•ement. 

f  Accrescencia  ,  s.  f.  augmenlation,  accrois- 
sement.  Accrue :  augmenlation  des  droits  de 
presence  dans  les  chapitres  ecclesiastiques. 

Accre sc e istada MEUTE,  adv.  avec  augmenta- 
Uon,  accroissement. 

Accrescemtadissimo,  a,  adj.  super  l.  d' 

Accrescextado,  x,p.p.  d' Accre  scentar. 

Accrescextadör  ,  a,  t.  celui  quiaccroll,  qui 
augmente. 

Accrescentamento,  s.  m.  accroissement,  sur- 
erolt,  redoublement.  V.  Augmento. 

Accrescentar,  v.  a.  accrottre,  augmenter, 
agrandir,  rendre  plus  grand,  plus  elend u ;  join- 
dre,  ajoulcr.  —  um  crime  a  outro,  ajouter  un 
crime  a  uu  äutre.  —  a  vida,  prolonger  la  vie. 
Accre scen tar-te ,  v.  r.  prosperer,  s'enrichir. 

Accrrscer,  v.n.  crollre;  survenir;  s'ajouler. 

Accre  sei  do  ,  a  ,  adj.  p.p.  6'Accrescer.  Accres- 
eidas,  i.  e.  Custas  — ,  (I.  de  pral.)  frais  sunrenus 
dans  le  proces. 

Accrescidos,  *.  m.  pl.  terrains  aecrus  ou 
terrains  d'alluvion. 

Accrescimo ,  g.  m.  surcrolt,  ajoutage.  V.  Ac- 
crescentamento. 

Accubito,  s.m.'action  d'etre  coucheou  assis 
pres  de  quelqu'un.  it.'  Espece  de  litoü  les  Ro- 
mains s'asseyaient  quand  ils  mangeaienl. 

Accumülacaö,  u.  f.  aecumulation  :  amas  de 
plusieurs  choses  ajoulees  les  unes  aux  autres ; 
l'action  et  reffet  d'aecumuler. 

Accumulädamentb  ,  adv.  en  tas,  en  mon- 
ceau. 

Accumuladissimo,  x,  super  l.  d'Accumulado. 


Acccmulado,  j».  p.  6'Accumular. 

Accümulador  ,  a  ,  *.  aecumulation :  celui  qui 
aecumule. 

AccuMULAMiNTO,  s.  m.  entassement .-  amas  de 
choses  entassees ;  (/lg.)  d'affaires ,  d'idees,  etc. 

Accumular,  v.  a.  aecumuler.  amasser,  en- 
tasser,  amonceler.  —  crimes  a  crimes,  aecumu- 
ler crime»  sur  crimes. 

Accumular-se,  v.r.  s'aocumuler,  s'entasser, 
8 'amasser,  s'assembler. 

AccuMDLATivo ,  a  ,  adj.  cumulatif  :  qui  se 
fait  par  aecumulation. 

Accupar,  popul.  V.  Occupar. 

AccdrAdamente,  adv.  soigneusement,  dili- 
gemment.(/l^.)  Exac  lernen  l,  parfaitemenl. 

Accurado,  a,  adj.  p.  us.  exacl,  fait  avec 
soin. 

AccuRATissiMO,  A,  adj.  tuperl.  & Accurado. 

Accusacaö,  s.f.  aecusation  ,  denonciation : 
l'action  par  laquelle  on  aecuse  ou  on  denonce 
quelqu'un.  it.  Confession  des  peches.  (flg.)  Tout 
reproche  ou  Imputation  que  Ton  fait  a  quel- 
qu'un. 

Accus  Ä do  ,  a  ,  p.  p.  d'Accusar. 

Accus  ado,  *.  m.  aecuse,  prevenu  :  celui  qui 
est  aecuse  en  justice. 

Accusadör,  a,  t.  aecusateur,  denonciateur  : 
celui  qui  aecuse,  qui  denonce.  Falso — ,  im- 
posteur,  calomniateur,  qui  aecuse  faussement. 
II  est  aussi  adjeelif.  Peccados  aceusadorei,  con- 
sciencia — a,  peebe,  conscience  accusalrice. 

Acccsambnto  ,  s.  m.  V.  Accusacdo. 

Accus  ante,  p.  o.  d'Accusor.  V.  Accusadör. 

Accdsar  ,  v.  a.  aecuser,  denoncer,  deferer 
quelqu'un  en  justice:  rendre  une  plainle  en 
justice  conlre  quelqu'un.  Blämer,  reprendre, 
inculper,  charger,  taxer,  faire  un  proces ;  im- 
puter,  reprocher  a  quelqu'un  quelque  faule, 
quelque  defaul.  —  o  recebimenlo  d'uma  carta9 
aecuser  reeeplion  d'une  lettre  :  declarer  qu  on 
l'a  recue. 

Accosar-se,  v.r.  s aecuser,  se  declarer  cou- 
pable.  —  em  confissäo ,  declarer  ses  peches  au 
prelre  dans  le  tribunal  de  la  confession. 

Accus  ah  vo ,  a  ,  adj.  V.  Accusalorio. 

AcctisATivo,  s.m.  (t.  de  gram.)  aecusatif: 
qualrieme  cas. 

Accusatoriame.ite,  adv.  avec  un  esprit  d  ae- 
cusateur, en  aecusateur,  en  forme d'aecusation. 

Accusatörio  ,  a  ,  adj.  (t.  de  prat.)  qui  appar- 
lient  ä  l'accusalion. 

Accusävel,  adj.  2 gen.  (f.  de  prat.)  aecusa- 
ble,qu'on  peut  aecuser;  qui  merile  d'etre  ae- 
cuse. (/lg.)  Blamable,  digne  de  blame,  repre- 
hensible. 

Acear,  etc.  V.  Autor  et  Asseiar,  etc. 

ACECALADO,  A.  V.  AcOCOlado. 

*  Acedäres,  s.  m.  pl.  filets  pour  pecher  le> 
sardines. 

Acedi a.  V.  Acidia. 

*  Acedreüchado  ,  a.  V.  Acolchoado. 
Acefalo.  V.  Acephalo. 
Acbiado,  Aceiar.  V.  Auciodo,  etc. 
Acftio.  V.  Asuio, 
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ICErEiDO,  a,  adj.  gtmi  d'acier.  (fig.)  For- 
BB>,defenda,p.  p.  d' 

Aceieaa,  «.  a.  prendre  ä  bail.  V.  Atugar. 
It.  leerer  :  garnir  d'acier.  it.  Detruire  les 
teiftsons,  les  ronces  sur  la  lisiere  d'une  foret, 
tua  bois,  poar  le  presenrer  du  feu. 

'  Ac&ieo  ,  s.  m.  acier.  «f.  Champ ,  lisiere  de- 
toaillee  des  herbes ,  des  ronces  pour  presenrer 
da  Ceti  ane  foret,  etc. 

Acejtacäö,  s.  f.  aeeeptation,  admission  : 
l'aeüoo  d'accepter,dereceYoir,  d'agreer.  Ap- 
probation, applaudissement ,  reussite.  —  de 
peuoa».  V.  Aeeepeäo.  It.  Predilection,  partia- 
bte.  Juigar  $em  —  dae  parte*,  juger  sans  par- 
taaiite  poar  les  parües. 

Aceitado,  A,  p.  p.  6'Aeeitar.  V.  Aceito. 

Aceitadoe,  a,s.  aeeepteur.- celui  qui  aeeepte, 
reeoiL  (fig.)  —  de  peetoas,  celui  qui  se  parlia- 
fese,  qai  s'attache  aux  inlerets  d'un  parti  ou 
föne  personne,  par  preference  a  une  autre. 

AüElTAMEXTO.  V.  AceitüfdO. 

Aceita*te  ,  f.  ( t.  de  com. )  accepleur  :  celui 
qni  aeeepte  une  lettre  de  change.  *J.  Celui  qui 
weoil  le  priz  slipule. 

Aceitae  ,  v.  a.  aeeepter,  admettre,  recevoir : 
afreer  ce  qui  est  ofTert,  propose  ou  donne.  it. 
Gonsentir,  approuver,  acquiescer  a.  —  pestoas, 
xhht  an  certain  egard  pour  quelques  personnes 
•tatot  que  pour  d'aulres,  partialiser.  —  urna 
ktray  aeeepter  one  lettre  de  change,  s'obliger 
•a  pa  lernen  L  it.  Recueillir. — nosciodafamilia, 
reeaeillir  qaelqu'un  chez  soi. 

larr at kl,  adj.  2  gen.  acceptable  :  qu'on 
peal  aeeepter  :  qui  est  digne  d'elre  aeeepte; 
■Crcafete. 
leim,«.*»,  (t.  de  com.)  *  acceplalion  (d'une 

teure  de  efeinge):  forraule  d'aeeeptalion. 
AcErmario,  a  ,  adj.  super l.  d' 
Acirro,  a,  mdj.  agreable,  bienvenu,  recu  avec 
pUair,  agree;  admis  dans  un  College,  une 
Mdete,  etc.,  approuve.  p.  p.  irreg.  d'Aeeitar . 

AccrrotAMiNTE.  V.  Intidiotamente. 

'Acettoso.  V.  Aceito. 

f  Acelca  ,  m.  f.  (t.  de  bot. )  poiree  blanche ; 
i      kette  blanche ,  bette  reparee.  —  brava  ou  bat- 
terda.  Y.  Limonio. 

*  Acejiamejito.  Y.  Aceiw. 

Acesae,  v.n.  faire  signede  la  tele,  des  yeux, 
des  mains,  etc.  (fig.)  Menacer  ruine;  provoquer, 
iaciter,  exciter. 

Acbütdäula  ,  *.  f.  rognures;  broutilles ,  menu 
sta ,  eopeaax. 

AcEHnAL.oa.SE       j   YmAeendalha. 

ACBSTDEDALHA  ,  9.  f.     ) 

AcE!tDEDOE,AcE*DER,etc.  Y.  Accendedor,  etc. 

ACETDEADO,p.p.  d' 

Acexdbae,  v.  a.  purifler,  affiner :  epurer  les 
•metam,  les  eoupeller,  passer,  mettre  a  la  cou- 
sttte  poar  les  affiner.  Y.  Affinar,Apurar. 

Acexba.  Y.  Axenka. 
.    Acexbeiko.  Y.  Azemneiro. 

t  Acesia ,  s.  f.  (t.  de  bot.)  acoene :  plante  san- 
goborbe. 

Acsjk),  $.  se.  tigne,  mouvement  qu'on  flaut  de 
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la  tele ,  des  yeui  ou  des  mains ,  pour  roarquer 
sa  volonte.  Con forme  o  —  d'alguem,  selon  la 
volonte  de  quelqu'un. 

f  Acenöso,  a,  adj.  (I.  de  bot.)  qui  penche 
(nutam). 

f  Acephaljsmo  ,  t.  m.  acephalisme :  secte  des 
acephalites. 

AcEPBALiTA ,  *.  m.  acephalite  :  seetaire  qui 
n'admel  point  le  concile  de  Chalcedoine. 

Acephalo,  a,  adj.  acephale :  qui  n'a  point  de 
tele,  (fig.)  Sans  chef .  qui  meconnall  l'autorite 
de  son  superieur. 

t  Acephalos,  *.  m.  pl.  acephales  :  anciens 
hereliques  eutveheens  qui  ne  suivaienl  aueun 
parti.  it.  (/.  d'hist.  nat.)  acephales .-  mollusques 
a  tele  cacbee. 

Acbpilhädo  ,  A ,  p.  p.  d'Acepilhar. 

f  AcEPiLHAnÖR,  $.  m.  celui  qui  rabote,  etc. 

Acepilhauüra,  s.  f.  I'aclion  et  l'eflet  de  ra- 
boter,  corrover,  elc.  Polissure;  copeaux. 

Acf.pilhar,  v.o.  ra boler,  doler,  corroyer, 
rendre  uni  et  poli  avec  le  rabot.  (fig.)  Degour- 
dir,  faconner,  polir,  debourrer  :  former  quel- 
qu'un. 
:    *  Acequa.  Y.  Aeequia. 

Acequia,  i.f.  'canal,  naville,  rigole  :  conduii 
artificiel  par  oö  l'eau  passe. 

Acer.  ((.  tat.)  V.  ßördo. 

Acer ar,  v.  a.  acerer  :  ajoutcr  de  l'acier  au 
fer  pour  le  faire  mieux  couper. 

Acerbamentb,  adv.  dprement,  durement, 
rigoureusement,  severemenl. 

Acerbidäde,  s.  f.  acerbite,  aigreur,  durete, 
aprete.  (fig.)  Rigueur,  cruaute. 

Acerbjssimo,  a,  adj.  superl.  d' 

Acerbo,  a  ,  adj.  acerbe,  aigre,  apre,  reveche. 
(fig.)  Rüde,  rigoureux,  cruel ;  ennuyeux,  fä- 
chern. 

A'cerca,  adv.  elprtp.  V.  Cerca.—dey  a  Te- 
gard  de,  quant  a,  relativemenl  a,  concernant, 
sur,  au  sujet  de,  quasi. 

Acercado  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Acercar  ,  v.  a.  approcher ;  rapprocher ;  avan- 
cer aupres,  mettre  pres.  V.  Cercar.  A  trislexa 
te  acerca  lanto  da  loueura  como  a  alegria, 
la  tristesse  tient  de  la  folie  autanl  que  la  gaile. 

Ar.ERCAR-SF.,  v.  r.  s'avancer,  se  rapprocher. 
Accoster,  aborder,  s'approcher  de  quelqu'un 
pour  lui  parier. 

Acbbbjädo  ou  Acereijado  ,  a  ,  ooy.  couleur 
de  cerise.  p.  p.  d' 

Acerbjar  ,  v.  a.  donner  a  quelque  chose  le 
brillant,  la  couleur  de  cerise ;  polir.  — ,  e.  n. 
mürir. 

Acebejar-se,  v.r.  prendre ,  recevoir  la  cou- 
leur de  cerise. 

Acebo.  V.  Aeoro. 

f  Acerösas,  adj.  f.  pl.  Folhat—,  t.  de  bot.: 
feu i lies  en  epingle;  feuilles  rnenues  elpointues 

du  pin,  etc. 

Acerrimamekte  ,  adv.  tupcrl.  avec  le  plus 
grand  acharnement;tres-vivement ;  aigreraent, 

I  activement ,  courageusement ,  sev cremen t ,  ä 
outrance. 
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Acekkimo,  i,  adj.  super l.  tres-vtolent,  tres- 
impetueux;  achanie;  tres-vif,  tres-actif,  tres- 
courageux,  Ires-severe,  tres-ferrue,  tres-obsti- 
ne ;  tenace. 

.  Ackrtadambutk »  adn.  convenablement ,  a 
propos,  habilement,  ad roi lernen t ;  avec  pru- 
dence ;  avec  succes. 

Acertadissimo,  kyadj.  superl.  d' 

Acertado,  K,adj.  prudent ,  sage.  p. p.  d'A- 
eertar. 

Acektadör,a,  «.  celui  qui  touchc  au  but; 
qui  devine,  qui  juge  parcüujecture  de  ce  qui 
doit  arriver. 

Acertamento,«.  m.  V.  Aeerlo.  lt.  Hasard, 
cas  lortuit,  casualite. 

Acertar,  v.a.  toucher,  atteindre,  donner, 
frapper  au  but.  Deviner  :  trouver,  expliquer  ce 
qui  est  obscur  ou  cachö ;  juger  par  conjccturcs ; 
pressen lir.  Ajustcr  les  parlies  de  quelque  vehe- 
ment. Renconlrer,  trouver.  Kx.  Acer tou  com  a 
casa,  il  trouva  la  maison. 

Acf.ktar,  v.  n.  arriver,  survenir  t-ans  qu'on 
s'y  allcnde.  (flg.)  Reussir,  avoir  du  surecs. 
IHzer  utna  couta  a  acertar,  dire  quehfie  chose 
au  hasard,  ä  toul  hasard. 

Ackrtar-se,  v.  r.  so  trouver  present  par 
hasard ,  p.  us. 

Acerto,  t.  m.  I'action  de  donner  au  but. 
•Reussile.  ifig.) '  Prudenre,sagesse,assurnwe, 
tact,  adresse  dans  tont  reque  Ton  fait.  Hasird, 
cas  forluil,  casualite.  Sucres.  Por—,  {Ivc.adv.) 
par  haserd. 

Accnvo,  i.  m.  amas,  inonccau  de  choses  de 
m£mc  espece. 

Acesckncia,  f.  f.  (t.  de  ehim.)  acescence : 
disposition  a  l'a*idit£;  qualiledecc  qui  de\ient 
aigre  et  aeide. 

Ackscf.nte,  adj.  i  gen.  (t.  de  chim.)  acescent: 
qui  teil«!  ä  lacidite1 ,  qui  tient  de  l'acide. 

Aci.soado,  Acesoar.       ■>  ,,    „ 

Aci.sonado,Acksonar.  |  ^  -  Sazonar,  qIc. 

Acf.star.  V.  Assestar. 

Acktmii'i.o ,s.m.( (.  d'anat.)  acelabule  :  ca- 
▼ited»s  (isijui  recoilun  aulreos. 

■f- Acetäto,  ?.m.  (t. de  chim.)  acetate  (de 
p!om!) ,  de  Ter,  etc.). 

.\<  :  n  u.  V.  Puraro. 

AciVfico ,  a  ,  adj.  ( /.  de  chim.)  acelique.  Aci- 
do  — ,  a  ide  eoncenlrc  de  vinaigre;  combinai- 
son  ii l*  I'oxygenc  avec  les  elemenls  conlcnus 
dans  le  v  in ,  la  biere ,  etc. 

AChTiTK ,  s.  m.  ((.  de  chim.)  acelite :  sei  form 6 
par  l'unioii  de  l'acide  aceteux  avec  differentes 
bases ,  se!  de  vinaigre. 

.A(  cto  ,  $.  m.  vinaigre  distille. 

Acmtosa.  V.  Axedas. 

A^ctosella.  V.  Azedinha. 

Acr.roso,  a  ,  adj.  aigre,  aeide,  aceteux  :  pi- 
quant  au  goüt.  (/.  de  chim.)  Aceteux  :  qui  n  le 
goüt du  vinaigre,  quien  tient. jlcido— ,vin;ii:re 
dislüle,  tiioius  o\>geneque  l'acide  acelique. 

ACEvADADO  ,  A  ,  p.  p.  d' 

Acevadar,  v.  a.  engralsser  avec  de  l'orge 


(les  chevaux).  (ßg.)  Rassasier.  V.  Fartar,  F.n- 
gordar. 

Acetü.  V.  Atseioy  etc. 

A'cua  ,  *.  f.  p etile  buche ,  morceau  de  bois 
fendu  a  bröler.  it.  *  Fanal ;  torche.  (ant.)  it. 
hache  d'armes. 

*  Achaada,  au  Heu  d'AcnÄADA,  Ach  an  aüa. 
V.  Planice. 

*  Aciiäado,  AcdIar.  V.  Achanar. 
Achacadico,  h,adj.  V.  Achacoso. 
Achacädo,a,  adj.  inürme,  inaladif,  souT- 

frant,  valetudinaire. 

+  Achacana,  *.  f.  achacana  :  espeee  de  carie 
ou  cactus  du  Potosi. 

Aciiacar,  r.  a.  impuler,  altribuer,  p.  us. 
t>.  n.  Devenir  inürme,  tomber  malade. 

*AcnAu:R.  V.  Acaecer. 

Achacoso,  a,  adj.  maladif,  iufirme,  mal- 
sain ,  valetudinaire,  grabataire :  qui  est  sujet  a 
ötre  malade. 

AcnADA,  «.  f.  trouvaille  :  action  de  trouver ; 
decouverte. 

*  Aciiade(;o  ou  Achadigo.  V.  Achddo,  s. 
AcnAui(,o ,  a,  adj.  aise,  Tacile  ä  trouver. 
Achädo  ,  a  ,  p.  p.  6'Achar.  Ädo  se  dar  por — , 

faire  l'ignorant;  faire  semblant  dij:norcr.  —  no 
delicto,  surpris,  pris  sur  le  fait,  dans  im  crime. 
i7.  Propre,  apte,  convenable,  trouve  ohoibi. 
Ex.  Hörnern  achado  para  esseemprego,  nomine 
propre ,  etc.,  a  cet  euiploi. 

Achado  ,  i.  m.  *  decouverte  ;  recompense  a 
celui  qui  rapporte  la  chosc  trouvee,  gratifi- 
cation ,  pourboire. 

AciiAoor. ,  A,  *.  celui  qui  a  trouve  une  ebose; 
inventeur. 

Achaoöuro,  f.  m.  lieu  oü  on  a  trouve  quel- 
que chose. 

•j-  Aciiagiai.  ,t.m.  achagual :  poisson  exira- 
ordinaire  des  edles  de  la  Nouvelle-Hollande. 

AcnAMnOAnAMRNTE.  V.  Grosseiramenle. 

AciAMüOArto.  V.  Grosseiro,  Achavastado. 

f  Aci;  \mroar-se,  t.r.  (l.burl.)  (fig.)  Devenir 
grossicr,  brut,  ruslre,  impoli,  rüde. 

AcnAMENTO  ,  s.m.*  trouvaille  ,  decouverte, 
invention  .-  I'action  de  trouver,  d'invenler  quel- 
que chose.  V.  Descobrimento. 

Achanaca,  *./\  plante  des  Indes  dont  le  fruit 
se  nomine  alfard ,  bonne  pour  le  nml  vriierieü. 

Achanado,  Achanar.  V.  Alhanat!» ,  el*. , 
Aplanadn,  etc. 

Achanamasi,  *.  in."  priere  du  soir  des  Tnrr-i. 

AcHANTAno,  Acbaxtar.  V.  Chanfar. 

j-  Aciiaparrado,  a,  adj .  abougri ,  rrthcuni. 
II  se  dil  des  arbres  et  des  plantes  (jue  l>  su.tj 
vaise  na'.urc  des  terres  ou  Ics  mauvai^  venis 
empechont  de  profiter.  (fig.)—,  trapu,  rahou^ri. 
II  se  dil  d'une  petite  personnc  lres-r rosse  ,  <fe 
mauvaise  ronrormalion  el  de  Dinuv.ii  ■•  \->\r:\ 

AciiA'.rK,  s.  »1.  *  inlinnitt»  .-  iti.-i!-  !i.    !:.-.' 
tuelle.  Ihxculpar-fe  com  os  scus —s7  s'e v.  ..    r 
sur  sa  mauvaise  saute,  sur  ses  maladii^.  v/;'^.; 
"  Exeu'.',  pretexte,  veile  donl  ou  cou^ru  ies 
choses.  it.  Defaut,  vice,  passiou  dominante. 


ACH 

ldAQCCZIXHO  ,    ACBAUUILHO,   ACHAQUIXHO, 

#. ».  dim.  d  AehAque. 

Itai.t,  r.  a.  trouver,  rencontrcr.  Dccouvrir, 
ortie/.  Voir,  trouver,  obaerver,  rcmarquer, 
„sjer.  emendre ,  peiiscr.*  V.  Arerignar.  —  uma 
ktu:  ocrasiäo .  trouver  une  occasion  favurable. 
-tt-m  Mi  6o«  uma  eousa ,  approuver,  trouver 
b«-  ..jonner  son  approbaiiou  surquelque  chose. 
— fwe  *Us*r,  ^«c  criM«r<ir,  trouver  a  redire,  ä 
biani».r.  —  com  (rmbalho,  trouver,  oblenir  quel- 
que  ehest  avec  peinc.  Quem  bu$ca  acha ,  qui 
•*ti  .-i  rie  irou>c.  Acho  que  lein  razäo,  je  pense 
qa  ii  a  raisoo. 

.Iisaa-se,  r.  r.  se  trouver,  sc  rencoulrer 
•;efl«rue  pari.  — ,  armer  inopinenicnt.  Se  irou- 
ttr  ineti  ou  mal ,  se  piairc  ou  depiaire  dans  un 
c&4ro»t.  So  trouver,  se  scnlir,  elrc  (indispose, 
Biiid«.  aulit;6,  etc.;  en  danger,  en  peine,  en 
fidqae  besotn ,  etc.). —bem  com  algumacousa, 
tot  content  d'une  chose,  s'en  trouver  bien.  — 
f.«  aJtjnma  eouta,  se  trourer  avec  une  chose, 
U  »o-v  «W.  Kdo  se  achar,  ne  point  se  trouver. 
-rvm  elgmma  terra  ou  i/Aa,elre  pres  dune 
-TT-  oh  ile. 

'.  -%;;,#.  m.  'f.  d'Asie)  espece  de  racincs, 
fc'ä.r'.e*  ou  fruits  qu'on  met  au  vioaigre  pour 
asa.*r;  ud-  vinaicrette.  Melange  de  sei  et  de 
■  :j..re  .j  ji  sert  a  contire  et  mariner  des  plan- 
!-.  iJr*  iruiu,  du  pois>on  et  de  la  viamle.  it. 
Lwoemes  plantes  ei  fruits  coniits  au  vinai^re 
«•.■I. 

Acpifcio.  V.  Xaräo. 

Aoi-.fcOADO,  Acbaroak.  V.  Axaroar. 

T  At^ifcu,  t.  f.  (I.  de  bot.)  acliaric  :  plante 
lt.  :c- .  du  rap  «ie  Bonrii-Esperance. 
A :.iir.  n»**:xo  ,  a ,  adj.  supcrl.  d' 
.' :Mkr  *»«»,  a  ,  <irf/.  /».  7>.  dUraafar. 
'..:: ir .  :i\ ,*-/.* aplalisäüiueiit :  i'aelion et 

'"'•^•J^pJalir. 

üTi^tMO ,  $.  m.  V.  i4rA«(arfura. 

.'.  r'.Tir. ,  c.  a.  aplatir  :  :endrc  plat. 

-U -ATt>.  V.  Agatha. 

\  !.i\as4.4uo  ,  a,  adj.  grossier,  rüde,  rusti- 

~.\  ..npoii,  sans  ediK'a'ion. 

-ji. .  r.  m.  .fam.   boLorpelile  blcssurc,  le- 

■••• .  <{-ji  ne  donnc  qu'u.i  pelil  mal,  une  petitc 

•«  -*u*. 

k  hi  ,a  . «.  /".  augmentalion,  accroisseracnl, 
;!j(tioD.  ißg.)  Aide,  serours;  eclui  qui  aide. 
>«ey*r,  ^/«r.'iiiateriaux ,  comine  pierre,  bri- 
]z ..  bois,  diau\,  sab!<.',  etc.,  reunis  pour  la 
^-.-:ru.:tion  dun  bituiuent.  (fig.)  Aides,  se- 
'.•••T',  a.*si>tanres. 

*  vi:  f.c  ada  ,  f.  f.  altaque  de  pres. 
i  »EC4DAMKMK,  adv.  de  pres. 

A  -  tcAOo,  a,  p.  p.  (.YAchegar,  et  adj.  ap- 

;r-:Uc. 
X  'e&ado  ,  f . m.  prichc,  parent,  allie;  voisin. 

*  A'JULOADOK.  V.  Chegador. 

.\  :*£r.AMfi?ETo ,  *.  m.  *  pro\imite. 

*  '.     f.AN.;v>.  V.  Perlenca*. 
A<.o£A>Ar. ,  etc.  V.  Cht  gar  ^  etc. 
Af.Li.&c-<T£,  i. m.  (I.  de  my/A.)  Acberon  :  un 

de»  ftaives  de«  enfer» ;  l'enfer ;  la  mort. 
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AcHF.ndNTico ,  a  ,  (  ^-  achcronHque « de  TA- 

Acuep.A^tio,  a, •{^««ran.qoi  appartfeot  A 
'         vi  enfer. 

AciiEiiüsA ,  s.  f.  (I.  da  wy^A.)Ach6ru»e. 

f  Aciietos  ,  m.  m.  pl.  (/.  d'Aiaf.  nat.)  achetes; 
genre  d'insectes  orthopteres. 

Aciiia  ,  «.  f.  canne  des  Indes  que  Ton  confii« 

Ach ic ah  ,  v.a.  em.(l.de  mar.)  baqueieri  Olef 
l'eau  dun  bateau  avec  une  ecope,  etc. 

f  Aciiillka  ,  s.  f.  (f.  de  hol.)  acbillee  t  plante 
cor^iabifere,  espece  de  jacobee;  mille-feuiUa, 
— de  S.  Joäo  ,  achillee  visqueuse,  vulgo  eupa- 
loire  de  Mcsuo. 

AcüiLLithA,  s.  f.  Achilleide  :  poäme  inachove 
de  Stace ,  dont  le  beros  est  Acliille. 

Acim.LLs,  s.  m.  Achüle,  prince  greo,  ßls  do 
Thctis  et  de  Peiee.  (/iy.)  Brave,  vaiilanl,  grand 
homme  de  guerre.  Tenddo  d" — ,  tendon  forme 
par  l'union  des  tendons  doa  qualre  uiusclc«  ex- 
tenseurs  du  pied. 

Aciiillks,  *.  m.  (I,  d'icol.)  acliille :  arguraehl 
Sans  replique,  argument  prineipal  do  chaque 
•ecte. 

Achim,  s.  m.  (I.  asial.)  piiucutde  l'Indc. 

f  AcuiMNE,  $.  f.  (t.  de  hol.)  coluiunec,  pfante 
scrofulaire. 

Achin ado,  a,  adj.  semblable  aux  Cliinois. 

Aciiincaliiai;,  v.a.  (f.  6wr/.)bafouor.V.CÄtf- 
cotear. 

ACHINF.LADO,  AdllMÜLAR.  V.  AcolCÜTihar. 

Aciiiota  ,#./".'  fruit  de  l'acliio. 
f  AciuuTE,  s.m.  aebio,  achiot,  roueou,  rou- 
cou)er  :  arbre  de  la  Xouvelle-Espagnc,  et  la 
teinture  rouge  qu'on  tire  de  son  fruit. 

AuiönKs,  s.  m.  pl.  ((.  de  mid.)  achorcs  :  pe- 
tits  u leeres  ä  la  tele, aux  joues ;  gourmc,  cipecc 
de  lei^ne  humide  des  cufanls. 

Acuromatico,  a  ,  adj.  ( t'.  d'opt.)  achrorua- 
ti(jtic  :  qui  laissc  >oir  les  objets  sans  couicur 
clran^ere  el  sans  iris. 

j  Acurömcamkme,  adv.  (f.  daslr.)  dans  un 
lieu  oppose  au  soleil  dans  son  levcr  ou  son 
coucher. 

Auiküsico ,  a  ,  adj.  ( t.  daslr. )  achroniaue : 
oppose  au  soleil  dans  son  levcr  ou  son  coucner. 

AcHtMBÄD«),  a,  adj.  de  couicur  de  plomb; 
pesanl  coinme  du  ploiub  ;  plombe. 

f  Aciäno,  s.  m.  bluel,  aubifoin,  barbeau: 
plante  a  lleurs  bleues  qui  croit  dans  les  bles. 

Acicalado,  Acicalar.  V.  Afocaiar. 

Acicäte,  *.  m.  eperon  Iure.  Baier  os  —  I, 
donner  des  coups  d  eperon,  appuyer  l'dperon. 
{/ig.)  Slirnuler,  incitcr,  exciler,  aiguillonner. 

AcicdcA ,  *.  /.  herbe  du  Perou. 

f  AcicriAR ,  adj. 2 gen.  aciculaire : semblable 
a  des  aiguilles. 

Acidez,  *.  f.  aeidile :  qualite  de  ce  qui  est 
aeide. 

Acidia,  *.  f.  paresse.  V.  Preguica. 

AciDincA<,Ao ,  s.f.  (t.  de  chim.)  aeidificatiom 
oiygenation  d'un  combustible  au  point  de  le 
rendre  aeide. 

Audifu:äxtk ,  adj.  '2  gen.  et  Aciuinco, a,  adj. 
((.de  chim.}  acidilianl:  qui  change  en  aeide. 
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f  Actdipicar ,  v.  a.  (I.  de  ehim.)  acidifler  : 
rendre  acide. 

Acidificavel,  adj.  2  gen.  acidificable  .- dis- 
pose  a  I 'acide. 

Acidiöso,  a,  adj.  paresseux. 

A'cmo,  a  ,  adj.  acide,  aigre ,  sur. 

A'cido  ,  *.  m.  ( t.  de  chim. )  acide  :  substance 
oxygenee  au  point  de  devenir  aigre  au  goüt, 
Acre,  caustique ,  el  de  pouvoir  former  des  sels 
avcc  les  bases  saliüables.  —  carbonico,  acide 
carbonique. — muriatico,  acide  inurialique,elc. 

Acidrado,  k,adj.  couleur  de  cedrat. 

Acidolado  ,  a  ,  adj.  et  p.  p.  d' 

Acidolar,  v.  a.  (t.  de  pharm.)  aciduler.* 
rendre  acidule. 

AcIdulo,  a,  adj.(  t.  demfd.)  acidule,  ai- 
gre let,  qui  tienl  de  Tacide;  legerernenl  acide. 

Acie,  $.  f.  p.  tu.  vuepercanle,  vivacite  des 
yeux,  perspicacite,  penelralion  de  Tespril. 

Acima,  adv.  et  prSp.  au-dessus,  ci-dessus, 
sor;  en  haut,  au  haut. 

•  Acima do,  Acima r.  V.  Aeabar. 

•  Acimento.  V.  Citno ,  Cume. 

f  Acinacek  ou  Acixace  ,  t.  m.  acinaces :  sabre 
des  aociens  Parthcs  el  des  Perses. 

•f  Acimaciforme.  V.  Alfanjddo. 

•j-  Acinesia  ,*./".(  t.  de  med. )  acinesie  :  repos 
du  pouls  ;  Intervalle  entre  la  contraction  et  la 
dilatationde  Tariere. 

f  Acimiforme,  adj.  2  gen.  ( t.  de  bot.)  acini- 
forme  :  en  grappe. 

j-  A'cino  ,  *.  m. '  baic ,  graine  de  grappe. 

Acimöso  ,adj.  composc  de  baies  ,  en  grappe. 

Acinte,  *.  m.  "provocation,taquinerie.  Faxer 
— «,taquincr  :  contrarier,  causer  des  conlra- 
rietes. 

Acixte,  Aciktemente,  adv.  a  dessein ,  ex- 
pres  ;  de  propos  delibere;  laquinemenl,  pour 
contrarier  quelqu'un ,  pour  Timpalienler. 

Acimtoso,  a,  adj.  taquin,  mutin,  contra- 
ria nl  ,  uialicieux ,  cspiegle. 

Aci^TRO ,  *.  m.  V.  Absinthio ,  Losna. 

Acipipe,*.  m.  morceau , raels  friands,  frian- 
dises  :  des  viandes  exquises  el  delicales  pour 
exciler  Tappelit.  Amigo  d'—s,  qui  aime  a  faire 
bonne  chere  ,  qui  aime  les  bons  morceaux. 

Acipipeiro,  a,  adj.  qui  aime  les  friandises, 
qui  les  prepare. 

Aciprkstado  ou  Archiprestado  ,  t.  m. •  di- 
gnite,  juridiction  d'archiprelre. 

Aciprkste.  V.  Cypreste. 

•  AciyiA ,  t.  f.  bourse. 
Acirandar  ,  etc.  V.  Cirandar,  etc. 
*AciTARA,«.  f.  couverture  de  seile,  housse 

de  cheval.  it.  'Voile de couvrir(  chose  d'eglise). 

Acitmnado  ,  A.  V.  Acidrado. 

Aclara  ou  A's Claras.  V.  Ciaramente. 

Aci.ara<;Aü,  *.  f.  *  eclaircisseraent;  l'action 
d'eclairer. 

Aclauado  ,  a  ,  adj.  p.  p.  iYAclarar. 

Aclat.amknto.  V.  Arlara^do. 

AcLAi\AR,i\a.  eclaircr,  illuininer:  jeter,  re- 
pandre  de  la  clarle.  Eclaircir  .-  diminuer  le 
norabre.  Demeter,  eclaircir,  debrouiller,  dechif- 
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frer,  denoaer,  manifester,  expliquer.  Clarifler , 
rendre  clairce  qui  est  trouble  ou  obscur.  — « 
terdade,  verifier :  faire  voir  la  verile  dune 
chose ;  en  öler  tous  les  doules.  —  uma  difltcul- 
dade ,  expliquer  une  chose ,  en  öter  loutes  les 
obscuriles,  la  developper.  —  a  «oz,  a  vista, 
eclaircir  la  voix,  la  vue. 

Aclarar,  v.  n.  s'eclaircir,  devenir  serein ,  te 
remettre,  en  parlantdu  temps. 

Aclarar-se  ,  v.  r.  II  a  les  memes  aeeeptionj 
que  les  deux  precedents.  A  verdade  te  aclara 
com  o  disputar,  la  veritc  s'eclaircit  par  la  dis- 
pute. 

f  Aclatado  ,  a ,  adj.  (t.  de  bot.) en  forme  de 
massue  ( style ,  petiole ,  etc. ). 

Aclerizar-se,  v.  f.  devenir  pretre. 

Aclimado  ,  Aclimar  ,  etc.  V.  AccUmar,  etc. 

Ach  äst  ico  ,  a  ,  adj.  ( i .  de  mid.)  aemastique. 
II  se  dit  d'une  tievre  qui ,  depuis  le  commence- 
menl  jusqu'a  la  fln,  n'augraente  pas  d'intensile. 

*  Acö ,  adv.  ici ,  par  ici. 

Acoalhar.  V.  Coalhar. 

Acoar.  V.  Coar. 

Acobardädamente,  adv.  arec  crainte ,  aveo 
epouvanle,  limidement ;  sans  esprit,  sans  cou- 
rage;  lachement. 

Acobardädo,  A,  adj.  p.  p.  d'Acobardar. 

Acobardameüto,«.  m. 'crainte,  manque  de 
courage,  timidile;  poltronncrie. 

Acobardar  ,  v.  a.  decourager,  rebuler,  intirni- 
der,  decontenancer  :  abaltre  le  courage,  rendre 
timide,  degoüler. 

Acobardar-se,  v.  r.  se deeou rager,  s'intimi- 
der,  8 'abaltre,  perdre  courage,  craindre,  s'e- 
pouvantcr ;  s'amollir,  s'enerver.  V.  Acanhar-se. 

Acobertädo  ,  a  ,  p.  p.  6'Acobertar.  adj.  nippe, 
habille ,  cbaudement  vetu.  II  est  aussi  substan- 
tif ,  et  signiüe  l'armure  complete  d'un  homme 
d 'armes  el  d'un  cheval  de  bataille. 

Acobertar,  v.  a.  caparaconner,  harnacher  : 
mellre  le  caparacon,  le  harnais  a  un  cheval. 

Aco<;ado,  AcogAR.  V.  Acotsar. 

Acochado,  Acochar.  V.  Agachar. 

Acocorado  ,  a  ,  adj.  p.  p.  d'Acocorar-te. 

Acocoramento  ,  s.  m.  aecroupissement :  etat 
d'une  personne  aecroupie. 

Acocorar-se,  v.  r.  s  accroupir  :  se  ba isser, 
le  derriere  pres  des  talons ;  s'asseoir  sur  ses 
talons;  se  tapir ;  se  blotiir ;  se  cacher  en  se  le- 
nant  courbe  (contre  un  mur,  dans  un  coin,  etc.). 

Acodir  ,  etc.  V.  Acudir.  Quem  me  acodel  h 
l'aide !  au  secours ! 

Acogombrado.  V.  Apepinado. 

Acogclar,  etc.  V.  Acugular,  etc. 

Acoimädo  ,  Kyadj.  p.  p.  d'Acoimar. 

Acoimadör,*.  m. celui  qui  condamne  a  Ta- 
rnende; quipunit. 

Acoimauento  ,  $ .  wi.  *  amende,  chäliment,  pu- 
nition. 

Acoimar,«.  a.  condamner  a  Tarnende;  sur- 
prendre,  prendre  sur  le  fail;  saisir  les  bes- 
tiaux.  (Jig.)  Chalier,  censurcr,  reprochcr;  se 
Yenger  par  soi-meme  de  quelque  dommage 
re^u. 
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IcofMAft-n,  •.  r.  s'accuscr;  se  reeonnattre 
te  deeiarer  eoopable. 

*  Acoirelameato.  V.  Seimaria. 

'  Acoitar-»e  o«  Accitaa-se,  «.  r.  s'affliger ; 
impttoyer. 

ACOITAR,  ACOITAA-««.  V.  JcOtttOr. 

Acolä,  eato.  14,  en  eet  endroit. 

'Acoixstea.  Y.  Coleha. 

f  Acoixboadeira,  t.f.  femme  qui  ouate,qui 
»tque. 

Acolcsoado  ,  $.  m.  pique  (Stoffe).  U.  adj.  p. 
f.  d'Aeciehoor. 

Acolchoadöe  ,  a,  t.  eelui,  celle  qui  faat  le 
p«Ted,  les  courtes-pointes. 

Acoixhoae  ,  v.  m.  ooater,  matelasser,  piqaer: 
nettre  de  U  ouate  entre  deuz  etofles,  et  lei 
ptqucr. 

AcolAuos,  t.  m.  pl.  *  herbe  medicinale. 

Acolxtado  ,  a  ,  adj.  qui  a  la  forme  d'uo  gilei. 

Acolhedok.,  A,  s.  celui  qui  accaeille  quel- 
«**un  ,  qoi  recoit  ehez  lui. 

Acolheita  ,  m.  f."  refuge,  relraite,  asilc: 
Faetion  d'accueillir.  V.  Äeolhimenio. 

*  ACOLHE1TO.  V.  ÄColktdo. 

•  Acolheü^a.  V.  Acolheita,  Äeolhimenio. 
Acolbe e  ,  v.  a.  accueillir,  recueillir,  recevoir, 

admettre  qaelqa'un  che*  soi,  le  loger,  l'heber- 
|tr.  V.  Coiher.  (/ig.)  Proleger,  secourir,  defen- 
dre:  mettresoussa  protection. 

acolhee-se,  «.  r.  se  redigier,  se  mettre  4 
caorert  .-  se  reürer  en  quelque  Heu  ou  aupres 
de  qoelqu'un  pour  elre  en  sürele.  Fuir,  se 
an>er.  —  quem  falla,  se  laire,  cesser  de  par- 
ier.—« sagrado,  se  refugier  4  l'autel  comme 
ea  Qa  lieu  sacre.  —  d  Igreja,  embrasser  l'etat 
itbfmx  ou  ecclesiastique. 

luitani,  m.  f.  "aecueil,  reeeplion,  traite- 

■»L  netraiie ,  asile.  Protection ,  defense,  it. 
Aftoeac* ,  aboDdance ,  augmentation ,  erue  des 
«ei  d  an  ruisscau ,  d'un  fleuve. 

AcoLfliao ,  a  ,  p.  p.  a'Acolher. 

Acolbi vcnto  ,  t.  m.  y.  Aeolhida. 

Aoolitado  ou  Acolythado,«.  m.  acolylat : 
le  pl«»  baut  des  qua  Ire  ordres  mineurs  dans 
flsliae  calholique. 

Ägoutoo«  Acolytho,«.  m.  acolyte  :  clerc 
tromu  au  plus  baut  des  quatre  ordres  mineurs. 
InUni  qui  aert  la  messe  en  surplis  sans  etre 
laosure.  (fam.)  Compagnon  :  camarade  qui 
aide  ä  faire  quelque  chose. 

Aoommettedor,  a,  t.  aggresseur,assaillant : 
celui  qui  aiuque,  qui  assaillit. 

Acommetter,  v.  a.  altaquer,  insulter, assail- 
kr :  eof&mencer  une  «Uaque.  En  Ire  prendre,  com- 
awocer,  eotamer. — o  inimigo,  altaquer  l'enne- 
■u,  leeharger. — dt  pedradat,  altaquer  a  coups 
de  pierre. — com  dinheiro  ydadit>at,  etc.,  tacher 
de  corrompre  quelqu'un  avec  de  l'argent,  elc. 

Acomhsttida  ,  t.  f.  V.  Acommettimento. 

Acomvcttido  ,  a  ,  adj.  p.  p.  d'Acommetler. 

Acoumettimesyo,  «.  m.  *  attaque,  Charge  : 
ataaat,  invasion  ,  choc  de  deux  personnes  ou 
de  deax  troupet  qui  en  viennent  aux  mains.  it. 
fiaMt  ¥.  T$%iaM9a,  —  9«*  fax  a  outro  0  qu* 
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etgrüae,  attaque:  coup  porte  par  l'ane  des 
deux  personnes  qui  fönt  assaut,  s'escriraent. 
—  subito,  insu Ite, coup  de  raain  :  attaque  im- 
prerue.  —  d'uwia  enfermidade,  atUque  d'un« 
maladie,acces. 

AcoimirriYEL,  adj.  2  gen.  aUaquable  :  qoi 
peut  etre  attaque. 

Acomhonar-se.  V.  Jf<nieomaNHi«r-fff. 

ACOHPADRADO  ,  A  ,  adj.  p.  p.  d' 

f  Acompaorar  ,  v.  o.  faire  compere  un  aml. 

Acompadr  AR-SB,  q.  r.  prendre  pour  compere 
un  arai.  (/ig.)  Se  familiahser,  contra cter  de  U 
familiarite ;  etre  compere. 

Acompanbadeira,*.  f.  femmequi  aecompa- 
gne  une  au  Ire.  V.  Aeompankador. 

AcoHPANBADO ,  a  ,  adj.  p.  p.  d' AcoMponkar. 

Acompanhador  ,  a  ,  *.  et  adj.  aecompagnant, 
suivant .-  qui  aecompagne.  (I.  de  «mm.)  Accom- 
pagnateur :  celui  qui  aecompagne  la  toix  avec 
quelque  instrument. 

AcoMPAifHAMEifTO ,  *.  ti».  accompagnementi 
l'action  d'aecompagner.  (t.de  mut.)  Accompa- 
gnement .-  aecord  dont  on  aecompagne  la  voix 
qui  cbante  le  sujet  ou  Tinstrument  qui  le  Jon* 
Gomparse  :  suite  de  personnages  mueta  qui  ne 
fönt  que  figurer  au  theatre.  "Suite,  corteget 
ceux  qui  aecompagnent  quelqu'un  par  bon- 
neur.  Convoi :  cortege  funebre. 

Acompamhamte,  adj.  2  gen.  p.  o.  6'Aeompa 
nhar.  V.  Aeompankador. 

Acompanhar  ,  v.  o.  accompagner  :  aller  de 
compagnie  avec  quelqu'un,  mareber  4  edle  de, 
tenir  compagnie  a.  Conduire,  aecom pagner 
quelqu'un  par  honneur,  civil  ite,  occasion  oo 
par  sürele.  Suivre  la  m6me  direction  de  l'objet 
qui  se  meut ;  avoir  la  raeme  Situation  ou  gise- 
ment.  (/ig.)  Unir,  joindre,  ajouter,  marier,  aa- 
sorlir .-  allier  une  chose  avec  une  autre,  aoeom- 
pagner  une  chose  d'une  autre.  (I.  de  peint.)—, 
ajouter  des  ornements  4  une  peinture.  ( 1. 4$ 
mut.)  jouer  les  parties  de  l'accompagnemeiit« 
Ge  verbe  est  employe  quelquefois  neutrale- 
ment.  Ex. — com  alguem ,  tenir  compagnie,  fre- 
quenter,  avoir  des  relations  avec  quelqu'un.  A 
ndo  acompanhou  com  at  outrat ,  le  vaisseaa 
marcha  aussi  bien  que  les  aulres. 

AconPA!<iBAR-sE,e.r.  s'aecompagner,  se  faire 
aecompagner  de  quelqu'un,  prendre  dans  sa 
compagnie ;  mener  quelqu'un.  (t.  de  mut.)  Ae- 
compagner sa  propre  voix  avec  quelque  instru- 
ment. (/ig.)  S'accorder,  se  concilier  ensemble, 
compatir.  Servir  a  Deut  e  ao  mundo  ndo  taa 
coutat  que  potsdo  acompanhar-te,  ce  sont  des 
choses  incompalibles  que  de  vouloir  plaire  4 
Dieu  et  aux  hommes. 

adj.  (l.de  mtd.)  conv 
plexione  :  qui  est 

Acoxpleqonado  ,  a  ,     I  d'un  certain  tempe. 

Acomplexionado,  a,     1  rament.U  se trouve 

*  Acompreicio* ado  ,  a  ,  j  toujoursjoinl, dant 

'Acomprei^oado, a,     I  les  deux  langues, 

f   aux  adv.  bien  ou 
l   mal. 

Acompridar-se  , «.  r.  p.  ut,  salioDgex. 
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Acori  dicionado  ,  a  ,  «4/*  P<P*  d'icoiMlifltomar. 
Ptstoa  bem  — a,  personne  de  bon  ca  rädere, 
aflable.  Mal  —  ,  huuioristc,  qui  a  de  l'buroeur, 
inlrailable,  avec  qui  il  est  difficile  de  vivre. 

Acomdicioxar,  v.u.  condiüonnen  mellre  les 
marchandises  en  lieu  desürelet  Im  arrangar, 
les  placer  en  bon  ordre. 

ACOMFEITADO  »  A  >  adj»  p.  />.  d' 

Aconpeitar.  V.  Ckmftitar.    .     . 
Aconbecbr  oi«  Agumik&ckr.  Y.  ÄeeonÄacer. 
iUünitü,  ti  m.  (<.  de  aof.)  aconit»  tue-loup  : 

plnnle  veneneuse. 
ACOK8BUIADAMBRTC,  adv.  prudemment,sage- 

ment,  avec  conseil. 

Acossblbauo,  a,  adj.  p.  p*  d'Aconulhar. 
Jfarf— ,  inconsidefa,  mal  avise**lourdi  :  qui 
agil  iraprudeiumenl  et  sans  conseil. 

AgüüSruiador*  a,  t.  ©otiaeiUec  •.  etJui  qui 
conseille. 

Aconsblbab ,  •.  a.  conseiller  :  doBner  con- 
seil. 

Acosselbar-ss,  «.  r.  se conseiller  :  prendre 
conseil ;  consaiter.  —  mtlhor,  se  ra viser. 

'Aco.ntbleoeiro,  a,  adj.  qui  peut  arriver, 
sunrenir. 

Acöxtbceb,  v.u.  arriver,  avenir,  sunrenir. 
Como  acontece ordinmriatntnte, comme  il  arrive 
ordinairemeiit.  t'awr  e  — ,  (idiot.pop.)  on  s'en 
scrl  pour  faire  de  grandes  menaces. 

Acwrmxino,  A,  *«s>'.  p.  p.  d'Acontertr. 

Acohtf.umkjito,  «.  m.  evenemont,  issne, 
stteces  bon  ou  mauvals  d'uno  chose.  Fait,  acci- 
dent*  a venture,  ineident  remarquable. 

*  Acoitiädo,  a,  adj.  a  qui  on  a  donne  nn  dt>- 
naine  ou  pension.  Qui  a  achelc  des  (bnds.  Pro- 
prielaire.  Anciennement  les  acontiados  eiaient 
oblifes  d 'avoir  un  cheval  et  des  armes  pour 
aider  le  roi  dans  le  cai  de  guerre. 

'  +  Acostiadör,  s.m.  recenseur  qui  Imposit 
auf  acontiadoi  I  Obligation  d 'avoir  cert.iines 
arates  et  un  cheval  d' apres  leurs  domaincs  oa 
pensions.  V.  Atontiado. 

•  -f  Acoütiamento,  •.  «i.  'estftaatton,  cva'«ra- 
tion  des  domaines  de  chaeun  pour  tat  imposer 
l*obligation  d'avoir  un  cheval  et  des  armes,  it. 
Enregistrcment  des  pensions  que  te  roi  donnaii 
a  eertains  sujels  (acontiadot)  pour  qa'ils  eussent 
un  cheval ,  elc. 

•  f  Acosyiar  ,  u. «.  recenser,  evaluer  les  do- 
maines de  chaeun  pour  lui  imposer  l'obligation 
d'avoir  un  cheval  et  certaines  armes ,  comme 
lance ,  arbaiete ,  etc.  it.  Faire  une  pension  ä 
i jnetqu'nn  a  la  condition  d'avoir  un  cheval ,  elc. 
V.  Acontiadoj  Acontiamento. 

•  + Actmioso,  a-,  adj.  X.Acontiado,  Abat- 
Utdo. 

Acomto.  V.  Conto. 

*  Acoro,  *.  m.  *  fomeniation  chande. 

*  Acor.t.OBAR.  V.  Corcotar. 
A«:oki»M)ami':xte,  adr.  d'aecord,  d'nn  eom- 

i:tun  aecord.  Aw'C  reftVxion,  rnumnent,  avec 
di*>'i'in  prcmi-ditc,  de  propo*:  drlibfrc. 

AconuÄpo,  a,  p.p.  A'Acordar,adj.  6veiHe, 
qui  a  acRvö  de  dormir;  vigilani.  it.  Fail  müre- 


ACo 

ment,  avec  reflexion.  (/ig.)  l'iud.'.ii,  avise. 
sag?.  Dtcidö,  itaUie  par  arrdl  de  ia  Cour  di- 
Justice,  elc. 

*  Acordam^.ito,  t.  m.  reveil  :  i  acüon  de- 
veiller. 

*  Acordam^a.  Y.  ConJOftBUCl*. 

*  Acordante ,  p.a.  $ Aotriar ,a4j .  V.  Atvnl . 
AcöRoio,  f.  n».  Bitel,  jugoment  dune  Com 

de  Justice. 

Acordar,  •; «.  eteiller,  re?ciller  unc  per- 
sonne qui  dort,  interrompre  son  sommeii.— , 
v.n.  s'dvelller,  se  rtveiller,  revenir. 

Acordar  ou  plutöt  Accor.hAR,  r.  a.  'K<.dc 
pral.)  arreter,  deeider,  dccreier,  dctvnntnc! 
apres  avoir  recueilll  les  Toix.  ((.  de  mus.)  Ao- 
corder,  mellre  d'aecord  des  Instruments,  des 
▼oix. 

Acordar-sb  (com),  t>.  r.  s'accorder :  Aire,  se 
mettre  d*accord ,  d'intclligencc ,  de  i-oturrt. 
— (de),  se  souvenir, se  rappeler  .-  avoir  in?«n.:rc 
de  quelqoe  ehosc. 

Acorde,  adj.  2  gen.  conlorme,  assorti,  pro- 
portionne.  (I.  de  mus.)  Accordant,  ronsonnant, 
d'aecord,  qui  s'aecorde  bien,  qui  rcsoiiüe  d'a  - 
cord.  (l.depe*n/.)Qu«ade  l'aroord.eloü  re^rne 
1'harmcnie  enlre  la  lumierc  et  les  couleur.«. 
(flg.)  Conforme,  d'aecord,  dune  meine  opinion, 
dun  meme  senliment. 

Acördk,  *.  m.  (I.  de  mus.)  aecord  :  union  do 
plusicurs  sons  entendus  a  la  Tois  et  fonnant 
barmonie. 

Af.üRniiMETTE,  adr.  d'un  commun  ai-cord. 
unifonnernent ,  unanimement. 

AcdRno,  *.  m.  aecord,  Convention  :  union  de 
senlii'iieuts  sur  une  chose.  tf .  *  Attention,  tti!  »!!i- 
genco,  precaution,  bon  sens.'Hesolution,  dc- 
termination.  N6s  ettamos  </'—  nixto ,  neu:-  so:n- 
ines  d'aecord  lä-dcssus.  Eltn  rivem  com  um 
grandissimo  — ,  ils  vivent  d'un  tres-bon  aecord. 
Perder  o  — ,  perdre  connaissance.  Ado  dar  — 
de  ii,  etre  sans  connaissanre.  Ter  prompto—, 
avoir  de  la  presence  d'esprit.  Estar  cm  reu  — , 
etre  dans  son  bon  serv. 

AcoiiDOÄDO,  a,  atij.  rordonne,en  form-*  t> 
cordon.  (t.  de  mar.)  Gurni  de  cordages.  p.p.  il* 

Acouooar,  e.a.  (t.  de  mar.)  garnir  un  navire 
de  cordages.  it.  Arpenter,  mesurer  un  terra.n 
a  cordon. 

Acöro,  «.  m.  (t.de  bot.)  acore  ou  acorus  .- 
plante  aijoatique,  medicina'.e.  —  cdtamo  ou 
cana  cheirosa,  acore  odorant. 

Acoro(;oaoo  ,  a  ,  adj.  p.  p.  & 

Acoroqoar.  V.  Alentar.  Anxmar. 

f  Acorrestädo  ,  p.  ut.  adj.  p.  p.  d' 

■J-  Acorreütar,  v.  a.  p.  «f.  cnchalner  •  licr, 
attacher  avec  des  cbatnos  -les  oapliTs,  les  for- 
eats,etc). 

*  Acorrer,  t>.  o.  aecourir,  venlr  vilc,  i  la 
bäte;  aller  promptement  vers. 

AcoRnanAtvo,  a,  adj.  ;>.  p.  d' 
Acorriuiar.  V.  Evcui  ralar,  Acnnloar. 

*  AcouRf*.  V.  Socrorro.  Rrrnrm. 
Agorucbädo  ,  a  ,  adj.  6einblablc  ä  nn  pm.3t.K- 

*  Acosidäde  ,  etc.  Y.  Aquotidadc ,  etc. 


aöö 


Ao>«Ano ,  a  ,  adj.  p.  p.  A'Acossdr. 

>    ■— \ndn,  a  ,  $.  relui  qui  poursuit. 

okemü,  *.  tn.  *  poursuite  .-  Taction  de 

r  ■■  r>!jt>re  avec  acharnemenl. 

A-  '»s\r.,r.  «.  poursuivre  avec  acliarnemcnt 

>  ;iluer .  les  b£les  feroces,  etc.;  rciiüeim,  les 

.  j*:re*,  eic.  ■-  (/ty.)  Pcrsecuter,  pousscr,  oiien- 

r,  rb'.quer,  importuner,  faüguer,  presser, 

'-  :•»  t  vdo  ,  a  ,  adj.  p.  p.  d' Arostar. 

'  -'.u>TiMLMTO,*.m.  I'aclion  d'aecosier,  d'ap- 
;  r-.i  irr.  fig.\  Salaire,  solde,  güges,  appoiutc- 
L»i-r;-.  paye. 

"A  'maj:,  c.  a.  aecoler,  approchcr  de  la 
roitv  V.  Arrimar.  Appuver  uno  chose  contre 
bqi*  julre.  it.  Longer  la  cötc,  s'cn  approchcr  de 
tie.i  pres,  Ja  raser. 

Ac^taa-sc,  r.  r.  s'appuyer  sur  quclque 
cbo>e.  s'j  adosser;  se  mellre  au  \il.  Acottar-sc  a 
ilfvcm,  entrer  au  service  de  quelqu'un,  soit 
? ::::■>>. ur  domeslique,  soil  comme  homme  d'ar- 
üc-,  ei  :./ty.)  etre  de  son  parti,  suivre  ses  opi- 
nioni.  ,  f.  de  mar.)  S'approcbcr  de  la  edle,  la 
tuet  Je  pres,  la  longer. 

.U'»>ti  a^n.vMLNTF,,  adr.  selon  la  couturue, 
rusa-.e,  d  apres  l'babitude,  habiluellement. 

A'.«*TmÄr>o,  a,  p.p.  d'Accstumar,  adj.  ac- 
cwtume,  habitue  ä.  Hern—,  morigene :  qui  a 
dr  bonnes  inoeurs,de  bonnes  habitudes.  Mal 
— ,qoi  cn  a  de  mauvaises,  etc. 

Iloitciia:'.  ,  r.  a.  accoutiuner  :  faire  prendre 
ao^cj'ii'j au*,  une  habitude.  V.  Costumar. 

Ai  *tc  M\r.-SE  (a),  r.  r.  s'accoutumer/s'ba- 
b:i:,.r.  prendre  une  coutuine,  conlracter  une 


>4>;e. 


'  h.  t\r.  HC.  V.  Cotar. 
' >.  oji.madv.  tous  les  jours.  V.  Cote  («). 
*r  i..:>mi;,  f.  a.  frequenlcr  journelleincht; 
}9X:r  hus  les  jours,  en  parlanl  d*un  habil,  elc. 
i   'ticaoo  ,  a  ,  a<t/.  (f. de  blas.)  colice ,  Charge 

.I'-it^moo,  a.  V.  Aeotonailo. 

f  A-  t«»v\do,  a  ,  fl<//.  qui  a ,  qui  fournit  du 

düv-  r ,  .«m  en  est  couvert. 

1    '»T-iVl.l  lOU,  A  ,  flrfy.  p.  p.  d' 

At.  t  .>llar  ,  r.  a.  coudoyer  :  heurter  quel- 
<juV  d*j  coade. 

Ai  '»t«>v£lar-sk,  r.  r.  se  coudoyer  :  so  heur- 
irr  i:.  iiuelleuionl  du  coude. 

7  A<  oTTi.KOO*r. ,  ftdj.  -i  gen.  (f.  de  bot.)  aco- 
ii*'»  «Jone  :  plante  dont  le genne,  sans  lobes, na 
yi*  la  phimnle  et  la  radicule. 

A'.'u'ctADO,  a  t  p.  p.  d\rfiro»reear. 

A •-'  i  -:  et h do a .  V .  Escouceador. 

Ao.icf ar  ,  r.  a.  V.  Coueear,  Eteowxar. 

A«  'iDCLAB.  V.  Aeaudilhar. 

Ao;»rTAi>o ,  a  ,  adj.  p.  p.  d'Acoutar. 

*  «itadör,  a,  f.  celui  qui  donne  l'asile  a 
q^'-'ija'un. 

-,  Ai  oi  TAMt^TO,  *.  m.  I'aclion,  reffet  de 
do: .  :vr  asile;  lieu  d'assurance. 

A>.or:T4R,  r.  a. donner  asiie  a  quelquun,  le 
reectoir  dans  un  lieu  d'asiurance.  U.  Accorder 
4  bb  lieu  la  (rancbUe  ou  droit  d'asile. 


AtJö  ii 

AcuUTAh-Sfe ,  v.  r.  4e  refugler,  se  reltrcr  dani 
un  asile. 
'  Acoüteia,  i.  f.  V.  Acvu tarne nlo. 

Acüvaroado,  Acovarbar,  etc.  V.  Advbardar . 

Acöxar.  V.  Acochar. 

k\o ,  *.  m.  acier:  Ter  raffih^,  tr6s-pur  et  trif- 
cassant,  endurci  par  le  inelange  d'une  certaina 
porlion  de  charbon  et  par  Toperation  connua 
söÜs  le  hom  de  trempe.  (/ig.)  Fer:  toutes  sortaa 
d'armes  blanches,  parliculierement  l'epee.  it. 
Courage,  valeur,  vfgueur,  intrepidltö,  force. 
Este  hörnern  i  um  — ,  cet  bomme  a  un  tempe- 
rament  de  fer.  Peito  d'—y  un  cuour  a  loula 
epreuve,  elc.  II  se  prend  aussi  aa  Ügure  pour 
de  la  penelration,  de  la  perspicacile,dc  I'csprit. 
Hörnern  d'um  engenho  boto  e  sem  — ,  boinuie 
d'tin  espril  rüde  et  sans  penelration. 

A<,od adam£m:te  ,  odv.  precipitaujiucnt,  avec 
precipilaüon.  Correr  — ,  courir  a  perte  d'ba- 
leine. 

AgooADO,  Ä,  ao\j.  preeipite,  rapide,  acce!eref 
haletant,  hdte.  p.  p.  d'Afodnr. 

AvoDAM£MTü,5.m.*bJle,precipitation,grande 
diligence,  acceleralion,  courlc  haleine. 

A^üdar,  v.  a.  presser,  accelerer,  faire  aj;ir 
avec  preeipitalion  ou  ä  la  bäte;  diligenler,  pre- 
cipiter,  mellre  bors  d'haleine. 

A^udar-se,  u.  r.  se  presser,  se  haier,  elc, 
comme  le  v.  a.  Se  mellre  bors  d'haleine,  Y.ti- 
lclcr. 

Ac,o£iro,  s.  m.  auloursier  :  celui  qui  dn:;>:.o 
les  autours. 

A<;ofar  ,  s.  m.  lailon ;  metal. 

A^okkifa,  s.  f.  jujube  :  fruit  du  jujubier. 

f  A^oFKiFtiRA,  s.f.  *  jujubier  .nrlire  de  Grece, 
d'Arabie,  naturalis^,  plante  rhamiioide. 

AgÖR,  *.  m.  autour,  oise.au  de  proie  j>lus 
grand  <pie  Tepervier,  et  qui  lui  ressinuble./irf« 
de  criar  e  cnsinar  os  acores,  aulourscrie. 

*  A^ORAIX),  a,  p.  p.  n" 

*A«;orar,  v.  a.  inspirer  un  desir  inquiet: 
irrilcr,  causer  une  in(|uietude  conlinuelle.  II  est 
aussi  reeip.  et  dans  le  inline  sens. 

A^örda , *.  f.  panaile .- »oupe ä Cail et a Ihuile, 
it.  Soupe  a  la  reine  ou  doree. 

A<jorkiro.  V.  Apneiro. 

A^or^^iia  ,  jt.  /".  *  oiseau  de  proie  plus  petit 
que  l'aulour,  mais  de  la  tuertic  espece. 

A<;otea  ,  *.  f.  lerrasse,  plale-forinc,  belvedutt 
espece  de  galerie  couverte  ou  decouverte ,  pra- 
tiquee  au  haut  dune  raaison. 

AgouGADA.  V.  Afougaria. 

f  A^ougagem  .  s.  f.  amMen  impöt  sur  let 
viandes,  legumes,  etc.,  qu'on  vendail  au  mar* 
che. 

A^oucaria,*.  f.  criaillerie,  tapage  (dans  la 
boueberie). 

A^dUGUE,  s.m.  'boueberie,  etal :  lieu  oü  l'on 
tue  les  animaux,  oü  Ion  arrauge  et  debile  la 
viande.  (/ty.)*Tuerie,  carnage,  mas^aere;  com- 
bat, baiaille  sauglauie. 

Avolgii,  s.  m.  espece  d'elal  (anciennemtni-. 

A90UTADIVO,  a,  «4;.  sujet  aa  fouvl,  <|ui  u*y- 
rite  le  foaei;  babilue  a  etre  fouelte. 
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Aconrino,  a,  p.p.  i'Apm 
■    ■   el  qul  *  tl*  fouetU 


JnHice.<*o.)Qui      ..  .         . 

cuU.  (/tg.)  Kerouö,  «gilt,  iraii  do»  MSfM  ' 
afautada,  arbra  agile,  od  tccoue  des  TenU.  U.  ' 
Instruil.  Ei.  AftnUodo  da  ixperiensia,  inilrail 

Acoutado»,a,«.  foDBlleiir;  üflui  qui  roueljc. 

A;uct*di1«a,  M.f.  (ustiKation,  rolee  de  eoup* 
de  [an  et. 

AfoutiatiitTO,  i.m.  "  fltfjellaiiuu .-  I'aelion  de 
tonet  (er. 

AcoirrA». ,  e.  o.  fouelter,  flageller,  donner  I« 
fouet.  Fe  wer,  fouclicr,  frapptr  aur  lei  teatei. 
[/lo.)ChJlier,  peraecuter.  —  o  ar,  (he.prov.) 
bittre  l'eao,  H  fatiguer  en  »In,  N  donner  de 
li  peine  pour  rien.  U.  Gauler,  abattie  le>  fruit! 
icoupj  de  gaule. 

AcocTAB-SE,e.r.  >e  foueuer,  ae  flegeller,  aa 


AcOLT 


l:  in* 


il  pour  fouel- 


Hil  a»ec  iin 

fouel,  soil  stec 

a  mein,  (Aj.j 

Pleau,  calan 

»e,  afllictlon,  er 

nd  challnient. 

il.   L'cbran lernen  1,  ('Agitation  o 

caiionnee  p»r 

de»  floti ,  le 

grele,  etc.  On 

donne  aussi  ce  nam  A  celui  qui 

ntent.  t.  g. 

itila  —  dt  Detu,  1 

llila ,  ilean  de 

Dieu.  A(oule 

pf«r.  peine  du  fo 

uelinuigeeaui 

erirainf  hi.  O 

or  aanttti  pitat 

tKU  da  eidadr, 

«Ire  louetle  publiquemeni.   Dar 

giteo  darauf 

»,  donner  une  volee  de  coups  de 

fouel ,  de  coupj  de  bilon. 

Aconit!»., 

ic.  V.  Jdantrir. 

i.  f.  acquiiilion 

laetlon  d'ae- 

"  ACQCISTO 

V.  JtfuMfla. 

t  Acracia 

I.f.it.drmtd.)tc 

alle  i  blbleate, 
npa». 

,  etc.  Aelil,  diligebt,  fougueu 


dlle.J. 

ACKEniTADOH,  1, 

■it.  T.  Abonador. 
ter,  schal  ander,  mal 


isiao ,  i ,  adj.  »perl,  d' 
,  p-  p.  ü'Acrtditar,  adj. 
I  du  credit,  de  repuiaiion. 


ll  qui  ( 


lucre- 


eire  quelqu'on ;  aeerfdi- 

t,  de  KnuriU.de  ¥a- 

c.  —  a  algvtmem  i-onfo,  ( l.de  mm.) 
:  porler  in  Credit,  pasier  a  credit. 
>itar-ii  [cotn,  pura  com),  v.r.  i'ac- 
erediter.  AcqMrlr  dq  credit,  de  la  repaMlion. 


'»,  *,  (de)  «■ 
gitleitdudcl 


>,  de)  (/«*.)  Digi 
A'caiairiTI,  odr.  aigreme 

i.  V.  Q'K  tronfor. 


in  ,  i.  m.  acridie  i  inaecte, 
(AI.  V.  CHminar,  Jcnu» 


de  ce  qui  est  acre,  ecritnonieui.  (/Ig.)  Force, 
energie,  ou  plulol  vehemente,  chaleur,  impe- 
lnoBiie.GIIIes.ci  14,  proprietedui  11  miniere  da 
parier,  tf.  Durete,  rudesse,  aißreur,  mordociu) 


oelquecb 


-)fer 


.  m.  p.  m.  chant,  elc.,sgreablu  1 
A,  adj.  acroatique  i  qni  n'eai 


irde  corde  parn 

ttERAUHio ,  t.,odj.  Acroceraunien:habt- 

)>  ronnlagnea  de  i'Epire. 

jctnAunion  (moniPt),  plur.  aujourdliui 

(monls),  eleies  et  tujets  a  «Ire  frappt» 


AcaocnÖRDO^, 


Acrocoha,  adj.  t  L 

ar  devonl,  ■  cbereui  longi. 

tAcaocoe.no,  >.  m.  (I.  d'Mtl.  uf.)  acro- 
lorde:  Aerpeotde  Java. 

AcnOatios,  i.  m.  ((.  tfonaf.)  icromloii   ;  te 
tut  de  l'cpiole;  apophyael  laquelle  a'attacbe 


ouvraRB  coraposf  d 


s liehe.  On  I 


ACT 


ACÜ 


» 


f  Acadenco 9 1.  m.  acrostique  ( plante) :  es- 
pace  de  fougere. 

Iaotkrias  ou  Acrotkrios,  t.  (t.d'arch.) 
aorateres  :  piedestaux  dans  1a  balustrade,  et 
aai  separent  les  balustres ;  pelil  piedeslal  sor 
k  couronnement  dun  edißce  pour  porter  une 
aa  tue,  etc. 

Acta.  Y.  A*to. 

Actas,  t.  f.  pt.  'actes,  cabiera  :  decisionsde 
raotAiite  publique  ou  de  quelque  commu- 
aaul*  redigees  sur  les  registres  publica.—, 
debberations  des  Concilea ,  des  Chambres,  etc. 
— ,  vks  des  Saints. 

t  Act*a  kspigada,  i.  f.  (I.  de  bot.)  actee  4 
täte ;  vulfo  llierbe  de  Saintr-Cbristophe  ou  la 
ckriatepbosienne. 

Acrumco.  V.  Autkenlieo. 

t  A'ctimo,  t.  m.  'mesure  qui  est  la  dix-sept 
seat  vingt-huitieme  partie  du  pied  geome- 
triqee. 

f  Ictibu  ,#./.(  t.  d'hitt.  %at. )  actinie  :  xoo- 
■tyie  conna  toua  le  com  d'anemone ,  ortie  de 

f  Acriso ,  a.  m.  (I.  fkist.  not.)  acline :  insecte, 
■vis. 

*  Actio.  V.  Actio. 

•  kcnoUA.  V.  Axioma. 
acrrrcns.  V.  Attitüde. 

Acn  vAntorri,  adv.  activement :  d'une  maniere 
actiTf , avec  aetivite.  (t.de  gram.)  — ,  dans  le 
»«te  actif. 

AcnvAa,  v.  a.  aetiver:  mettre  en  aetivite; 
taaaer  plus  d'activite. 

actittoä»e,  a.  f.  aetivite  :  faculte  actiye  : 
nnaffatir.  (fig.)  Dlligence,  promplitude,  Vi- 
tien* ,  ardeur,  aetivite  dans  l'aclion ,  dans  le 
tmai),  utieuite.  P6r  em— ,  aetiver. 

krimtoo ,  a  ,  «4;.  tuperl.  A' 

AchTO,A,mij.  actif :  qui  agitou  qui  a  la  vertu 
ftpr.  :Jt§.) Einpresse ,  diligent,  agissant,  labo- 
rieox:  qui  agil  avec  promptitude,  avec  force.  EftV 
eaer  .•  qui  produit  son  effet  avec  prompiitude. (f. 
ügrem.',  Actif.  Ilse  dildesverbes  qui  expriment 
faction.  Tertidaactiva,  faire  beaueoup  d'exer- 
dee,  s'oecaper  eorporellement.  Ter  vox  activa 
tyssixm,  avoir  droit  de  donner  sa  voix  pour 
refteetion  et  de  pouvoir  «Ire  elu.  Pela  activa 
(per.  fr***.)*  activement :  d'une  maniere  ac- 
trrt ,  dans  une  signifleation  acute. 

Acto  ,  a.  m,  acte :  l'action  d'un  agent,  opera- 
ima. — ,  une  des  parties  principales  d'une  piece 
de  tbeatre.  — ,  en  termes  d'ecole,  se  dit  d'une 
dispute  publique  ou  Ton  soutient  des  tbeses. 
Em— ,  en  altitude,  en  poslure;  surlepoint 
4e.  Art**,  pl.  V.  Actos,  Autot.  it.  —  ,faits, 
aenons  des  grands  bommes ;  les  belies  ac- 
ieu,  les  Caita  memorables.  Aclot  grandet, 
Fexamen  prive,  et  les  tbeses  qu'on  soutient  en 
pnMic  pour  aequerir  quelque  degre  dans  les  fa- 
cmltes .  etc.  —  de  enmmunidade ,  tout  ce  que  fait 
■ne  esemmanaute  reunie,  comme  prier,  man- 
ger,  etc.  —  das  mpottoioet  actes  des  apotres  ; 
brre  eaneniqoe   qui  oontient  quelques -ans 


*  Acto.  V.  Apto. 

Actör  ,  f.  m.  acteur  .*  celul  qui  represente  an 
personnage  dans  une  piece  de  tbeatre.  — tra- 
gico,  tragedien  :  acleur  tragique. 

Actora     )  *  •  A  actrice :  celle  qui  represente 

Actriz  '  !  un  Personnage  dans  une  piece  de 
'    )  tbeatre. 

Actcacaö,  f.  f.  V.  Autuafdo.  it.  Aetivite, 
energie. 

Act  la  do,  a,  adj.  exerce,  accoulume.  p.  p. 
d'Actuar. 

Actlal,  adj.  2  gen.  actuel,  effectif,  reel, 
present,  existant. 

Actialidäde,  i.  f.  actualite  :  etat  present  et 
actuel  de  quelque  chose. 

Actcalissimo,  a  ,  adj.  tuperl.  6'Actual. 

Acti Almute  ,  adv.  actuellement :  presente- 
ment,  a  present. 

Actcamte  ,  adj.  p.  a.  d' 

Actüar,€.  a.  rendre  actif,  aetiver.  V.  Au- 
toar. 

ActdösamAnti  ,  adv.  energiquement,  aveo 
vigueur. 

f  AcTuosioÄDR,  f.  f.  vigueur,  energie,  aeti- 
vite ,  vivaeüe  d'aetion. 

Actuosissiho  ,  a,  adj-  tuperl.  d' 

Acruöso,  k,adj.  diligent,  actif,  soigneuz. 

Acuado  ,  a  ,  adj.  p.  p.  d' 

Acuar,  v.  a.  acculer :  pousser  quelqu'un ,  le 
reduire  en  un  coin  ou  en  un  endroit  d'ou  il  ne 
puisse  plus  reculer ;  poursuivre  le  gibier,  l'ao- 
culer,  etc.;  mettre  aux  abois,  en  parlantd'un 
cerf. 

Accar  ,  v.  n.  et  Acüar-sk  ,  v.  r.  s'asseoir  sv 
les  fesses.  {/ig.)  Rester  interdit.  O  eavaUo 
acuouy  iecheval  recula  ettomba  sur  les  ban- 
cbes. 

Acübertar.   V.  Aeobertar. 

AcuccLAR ,  etc.  V .  Acugular*  etc. 

f  AcÖDiA,*.  f.  aeudie  :  insecte  lumineuxde 
l'Amerique  meridionale. 

AccniDO ,  adj.  p.  p.  d' 

Acudir,  v.  n.  aller,  venir,  courir,  aecourir 
au  secours  de  quelqu'un.  Assister  frequemment 
4  quelque  ebose ;  frequenter  quelque  lieu.  Re- 
courir :  avoir  recours  4  quelqu'un.  Aider,  ae- 
courir. Produire ,  donner  des  fruit»,  en  parlant 
de  la  terre.  —  por  alguem,  defendre,  proteger 
quelqu'un.  —  por  *»,  se  menager,  pourvoir, 
veiller  4  sa  reputation ,  4  son  avantage.  —  aal- 
gum  logar,  venir  en  foule,  en  abondance,  ae- 
courir, aborder  de  toules  parts.  —aquetn  man- 
da,  obeir  au  commandement.—  o  quem  chama^ 
repondre.  —  o  navio  ao  lerne,  o  cavallo d  etp6- 
ra,  obeir  (le  navire)augouvernail,  (lecbeval)4 
l'eperon.  — o  jogo,  etre  heureux  au  Jeu. 

AcuDia-SB ,  v.  r.  p.  ut.  s'aider,  se  secourir, 

etc 

Actjgülado  ,  a,  adj.  p.  p.  d'Acugular. 

Acdgclador  ,  a  ,  f.  celui  qui  comble  une  me- 
sure. 

IACUGULADDRA.V.   CuQUlo. 
AcccuLAR,  v.  a.  combler  t  remplir  an  tase 
par-dessus  les  bords. 
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*  ACÜTTADO,  kyp.p.  d' 

*  Aclitar  et  Accitar-se.  V.  Aßigir,  eta. 
Acri  bado,  k,adj.  aigu.  it.  Aiguillonne.  (fig.) 

Exoiie,  inlrigue.  (I.  de  60/.)  Aiguillonne:  muni 
d'aiguillons. 

Acöleo,  «,  m.  aiguillon,  poiote.  (/ty.)*lnsü- 
gation. 

f  Acüxe.  1.  m.  *  pointe  :  boul  piquant  et  aigu. 
CA<7)  •Subtilit*. 

Aciminado,  a,  adj.  acuminc,  pointo. 

Aci'Minar.  V.  Agucar. 

Aci  MiiADO,  Acumllar,  clc.  V.  Aecumular. 

Aclnüado,  Acunhar.  V.  Cunhar. 

Acipinctüra ,*./".( /. de  mtd.) acupunclure : 
piqnre  avec  des  aigtiillcs  pour  lircr  du  sang. 

*  Acit.ak.  V.  Averfe\$oar. 
Ali  im  \i. ar.  V.  Rncurralar. 
•Aclki-.imesto.  V.  Rrcurso,  Soccorro. 

*  A<  \  ktau  ,  elc.  V.  Encurtar,  etc. 
Au  11  \  . :  o ,  a  ,  p.  p.  d'Arurrar. 

Aci  r.\  amesto,  *.  m.  I'action  de  se  courber. 
(/ig.)  *  Huniilialion. 

Act  11  va r  ,  c.  a.  courber  :  rendre  courbc  une 
chost'  droite;  donner  une  ligure,  une  forme 
courbe.  IMicr,  aba  isser,  incliner  avec  quelque 
poids.  (fig.  \  V.  Acurror-se. 

Acirvar ,  v.  n.  11  a  la  meme signilication  quo 
lo  suivanl. 

Accrvar-se,  v.  r.  se  courber:  sc  ba isser, 
i'incl(ner,se  peneber  en  avant;  devenir courbe, 
prendre  la  figure,  Ja  Tonne  courbe,  etc., 
comme  Ic  v.  a.  (fig.)  S'liumilicr  devant  quel- 
qu'un;  ccder  ä  la  volonte  d'unautre.  Acurvar 
ou  Acurvar-se  dcbaixo  do  peso ,  courber,  se 
courber  sous  lo  poids. 

Acurviliiado,  a,  p.  p.  d' 

Acurvilhar,  r.  a.  sc  courber,  flechir  :  onne 
!e  ditqu'en  parlanldes  bestiaux. 

Acism ata,  f.  m.  acousraate  :  bruit  imagi- 
naire  de  voix  et  d'instrumenls  dans  les  airs. 

f  Acismatico,  a,  adj.  acousmalique  ;  qui 
entend  sans  voir;  entendu  sant  etre  vu  (con- 
cert,  chanteur,  etc.). 

Acustica  ,  t.  f.  acoustique  :  theorte  des  10ns. 

Accstico  ,  a  ,  adj.  acoustique  :  qui  conserre 
r*oufe,qui  augmente  le  son.  Instrumenta — , 
trombeta  —  a  t  Instrument  acoustique ;  cornei 
acoustique. 

Acuta.  V.  Salta-regra. 

AciTASGiLADO,  a  ,  adj.  (f.  de  gtom.)  acutan- 
gule. 

Autasgular ,  adj.  2  gen.(t.  de  giom. )  aco> 
langulairc  .-  ä  angles  aigus. 

Acitasgilo ,  a  ,  adj.  ( l.  de  giom.  et  de  bot.) 
acutangle  :  a  angles  aigus. 

Acutei.ar.  V.  Aculilar. 

f  Acutelladas,  adj.  f.  pl.(folKas—t  t.  de 
bot.)en  oouteau  ( feuillcs). 

f  AciTiGttPO ,  t .  m.  ( t.  de  bot.)  Thalia  gentj- 
culala,  Li*. ,  thalic ,  plante  araomee. 

Acutiladit,o.  V.  AcutUador. 

Acutiladisiiho  ,  A ,  $uperl.  d' 

Acutilado,  a  ,  adj.  p.  p.  d'AevHlar. 


ADA 

Acutiladär,«.  m.  qui  donne  des  coaps  de  m- 
bre ;  i padassin. 

Acitilar,  v.  a.  sabrer,  cebarper,  tail  lader, 
ettaliladcr,  balafrer,  dtchiqueler,  donner  des 
coupsd'öpee,  etc.;  blosser  de  uiilc.  Pa&ser  au 
fil de  lepee. 

AciTtssiMO ,  a  ,  adj.  iuperl.  tres-aigu. 

Acicar  ou  Assucar,  t.  m.  stiere  :  suc  d'une 
espece  de  Cannes  qui  viennent  daus  lea  pays 
chauds.  Päo  d' — ,  sucre  en  pain.  —  matrar*doy 
sucre  brut,  cassonnade  jaunätre.  —  eande, 
sucre  candi.  —  rosado ,  sucre  rose. 

AcccARADO,  a  ,  adj.  sucre .-  qui  a  du  suera, 
qui  en  a  le  goüt.  (fig.)  Doux ,  aflable,  mielleoi. 
Versos,  palabras  —a$,  vers,  propos  douce- 
reux  ,  paroles  musquecs,  d'une  galanlerie  fade, 
p.  p.  d* 

Aci'carar,  v.  a.  sucrer :  inettre  du  sucre, 
assaisonner  avec  du  sucre.  (fig.)  Sucrer,  adou- 
cir,  co n (Ire  au  sucre. 

■j- acccarar-se,  c.  v.  dcvcnir  sucre,  se  can- 
dir,en  parlanl  des  Truits.  [fig.)  Parier  avec 
douceur. 

AgccAKEiRO,  s.  m.  sucrier  :  vaso  ou  piece  de 
vaisselleoü  Ton  sertdu  sucre. 

f  Acücareiro ,  a  ,  adj.  qui  conliont  du  sucre. 

A51XENA  ,*./■.*  lis  blanc  :  plante  et  fleur. 

Aclcenal,  g.  m.  camp,  vallee,  parletTU  aveo 

des  lis. 

A^üda.  V.  Afude. 

Acldäda,  *.  f.  chaussee  d'etang.  V.  Sargei\ta, 

AgÜQK,  *.  m.  *  levec  de  mouliu  ;  chau&ßee, 
eclusc ,  ecluse  de  chassc ;  jelee ,  balle. 

A^LFtirEißA.  V.  Afofeifcira. 

AgCGEHTADO  ,  AgUGEXTAR  ,  etc.  V.  St^'o ,  £tt- 
jar,  etc. 

ActLADO,  a  ,  p.  p.  d'AQular. 

A^uladAr,  m.  celui  (|ui  halc  les  chiens. 

AgcLAMBNTO,<.»t.ractiood'excitcrlescbient. 
(fig.) '  ln&ügaiion. 

Act  la  r  ,  €.  a.  irriler,  incitcr,  haier,  animer  Im 
chiens  pour  tnordre.  (fig.)  Incitcr. 

Acumagre.  V.  Sumagre. 

Acyp rkste.  V.  Cypresle. 

Acyrologia  ,  f.  f.  ((.de  gram.  ant. )  pbrase, 
terrae  impropre. 

Adacama  ou  Adacema.  V.  Axafama. 

f  An  An  na  ,  e.  f.  "ragout  autrefois  en  uaage 
parmi  les  Juifs  d'Espagne. 

Adaga,  t.  f.  dague,  sorte  d'epee  courte  et 
large,  espece  de  poignard. 

Adacada  ,s.  f.°  coup ,  bleasure  de  dague. 

Adagial,  adj.  7  gen.  proverbial. 

Adagio,  Um.  adage;  proverbe,  roaxime. 

Adagio, ade. ( I. demus.)  adagio  :  lentemeni, 
moins  cependant  que  largo. 

Adagiixiia  ,  f.  m.dim.  &  Adaga,  petita  daguc. 

•  Adaiado,  t.  m.  V.  Deado. 
'     AdaiaÖ  ,  f.  m.  V.  Dedo. 
'  AdaTl  ,  f.  m.  coramandant,  chef  de  gern  de 
guerre  anciennement.— mor,  mestre-de-carap- 
gen6nH,  offioier  de  1'aQeienne  milioe  portu» 
AUise. 


ADD 

Ada  Mi  DO,  A,  p.  p.  d'Adatnar  *e,  adj.  effe- 
moe  r  qni  lient  da  caracle>e.  du  physfque  et 
de  U  faiblesse  de  la  femme.  it.  Doux,  delicat, 

(DOU 

Adamasfs,  «.  m.  plur.  "  tiiubales  indiennes. 
tl.  V.  ArfeMtal*«. 

Aoamumtimo,  a,  ad/.  V.  Diamantino.  Les 
poetes  se  servem  plus  generalemenl  du  pre- 
■i#r. 

Aramar-se,  •.  r.  te  parer  comme  les  dames; 
faire  le  domerei,  s'adoniscr. 

Adam ascädo,  a,  adj  daiuasse  ••  fait  en  facon 
dedamas.  tl.  Damasquine;  le  premieren  par- 
tim du  linge  de  table,  et  le  second  en  parlanl 
4*o»  e  *p*e,  etc.  p.  p.  d' 

Adamascar,  9.  a.  damaggeret  daraasquiner: 
faire  en  faeon  de  damas. 

Adamiaso,  a,  adj.  et  Adamita»,  s.  m.  pl. 
laaraiies  :  »eclaires  qui.  pour  imiter  Adain, 
alUieiu  toul  Dus. 

Aoaptaqaö  ,  «.  f.  adaptation  :  action  da* 
dapier. 

t  AfiAPTADAMtvre,  adv.  justemenl,  propre- 
■eot,  convenasriement. 

Adaftado,  a  ,  adj.  p.  p.  d' 

Adaptar ,  c.  a.  adapter :  appliquer,  ajuster, 
aeeommoder  uoe  chose  ä  une  autre. 

Adaptar-se,  c.  r.  »'adapter,  s'aceommoder, 
lajoster. 

t  Ada  rr atbl  ,  adj.  2  gen.  qni  ptut  eire 
adaple. 

Adarbk,  Y.  Adarx*. 

Abaeca  ,  a.  f.  adarea :  ecurae  aalee  ou  eoton 
fetroseaux  qui  s'atlache  en  forme  de  laine  am 

totes  darani  Ja  i echeresse. 

*  Arirco,  m.  m.  chemin  Cache. 

AftAM.1,  s.  f.  *ecu  :  petit  bouclier  de  cuir, 

«fm?  defetsive. 

A&jc&ado,  a,  adj.  p.  p.  d' 

ia^RCA»,  v.a.  couvrird«  l'ecu  ou  du  bou- 
cf*r.  \fia.)  DeTendre,  prot^ger. 

Adariar-«e,  t».  r.  se  couvrir  de  l'ecu,  etc. 
AY'  5«  metlre  a  l'abri ,  i 'armer.  Adargar-se 
k  pvrientia ,  »armer  de  pattence. 

ArAnortiRO,  f.  m.  cclui  qui  fait  des  boucliers. 

t  Adargcisba,  s.f.dim.  d'Adarga,  ircs-pelit 
t»oar1ter. 

Azt.»RME,  m.  m.  demi-gros  ou  la  seizi&ne 
»srtie  dune  once ;  calibre  de  balle»  de  mous- 
jwt.  '/ig.) Chose  tres-peüte.  Por  adarmes,  tret- 
si^qciioemtrnt. 

Ar>.\«ofciRA.  V.  Daroeira. 

*  Adarvadü ,  a  ,  adj.  p.  p.  d* 

'  Aj>  ARf  ar  , «.  a.  faire  des  muraillea. 

*  Adarve,  t.m.  I'esoace  qui  regne  dan»  le 
kaut  des  muraillea,  etsur  lequel  »'eieren!  le» 
erroeaux. 

a  i.  a  vr  *  a,  i.  f.  *  triboulet :  oulil  d'orfev  re  pour 
arrt.fvdir  les  bague*. 
t  Auaccto,  a,  adj.  augmente,  agrandi.p.tw. 
Am  »MAAR,  V.  Adtnsar,  Condtmar. 
A»frLR.  V.  Addir. 

i,  s.  f.  addition,  augmenAatioit  ad- 
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jection,  Supplement .-  ce  qui  est  ajoule  a  quel- 
öue  chose.  (f.  <htrff*fiO  ti*  $r?ihim>  re|1e  de 
rarilhmeiique  Note,  remarifue  quo  Ton  inet 
danslaredactiondes  comptes.  *  Sureroll.  Pobre 
com  de  soberbo,  pauvre  et  pour  »urcroll  or- 
gueilleux.  it.  Parcel  le. 

Addicionado,  a,  adj.  p.  p.  d'Addicionar. 

Addiciosador,  a,  j.  celuiqui  addilionne. 

Addicionai.,  adj.  2  gen.  additionel :  qui  est 
ajoule,  qui  doit  eire  ajoute. 

ADDiciONAa,  «.  a  (/.  d'aritkm.)  additionner: 
metlre  plusiaur»  nombre»  ensemble  pour  am. 
avoir  le  total.  Faire  de»  addjlions,  metlre  da» 
addilions  ä  un  livre  ou  ecnt  quelconque. 

Addicto,  a,  adj,  aitache,  devoue,  inoline, 
porie  a. 

Addido,  a,  adj.  p.  p.  d'icWir,  attacbe,  ad- 
Joint  a. 

Addimento.  Y.  Addilamenlo. 

Annru ,  v.  a.  ajouter.  V.  Addicionar. 

ADDiTAM£>Tu,f.m.  'addition,  augmentation. 

A  dd  [tak.  V.  Accrescentar. 

Apdito.  V,  Accrctcentamento. 

Addlc(,aö,  «./".(/.  d'anat.  )adduclion:l'*cMon 
des  muscles  adducleurs. 

Adducti vo ,Ay*4j. (t.de  Wol.) adduetif :  qui 
apporlc. 

AonrcTöa ,  *.  m.  «.  (Tanai,)  addueteur ;  nom 
de  difTercnts  muscles. 

Adpuzir,  e.  a.  porter,  appprter,  popduire; 
ajouter.  Alleguer,  produire. 

Ade.  V.  Adern. 

Adeantt..  V.  Adiente. 

Adkcau,  etc.  V.  Adequar. 

Adeüa  ,  *.  f.  cave  :  Heu  creux  et  Souterrain 
oü  l'on  met  le  vin  et  les  aulres  provisious. 
Cellier  ä  mettre  du  vin.  —  do  azeite,  cellier  a 
metlre  l'huile. 

Adegceiro,  f.  m.  celui  qui  gardc  une  cave 
qui  a  soin  du  cellier  a  metlre  du  vin;  som- 
melier. 

Autos,  plur.  6' Adel.  V. 

Adejado  ,  A ,  ailj.  p.  p.  &' 
Adejar,  «.  a.  prciidre  le  vol ,  UUre  les  alles 
pour  s'envoler,  voltiger. 

t  Adejo  ,  #.  m.  battement  d'aile» ,  tolOge- 
ment :  action ,  effet  de  ce  qui  völlige. 
Adel.  V.  Adelo. 

Adela,  t.  f.  fripiere  :  femme  qai  tchete  et 
vend  de  vieux  habit». 
Adrlfa  ou  AOM.FO.  V.  loHtdro. 
f  Adelfal,  i.  n.  terrain  peuple  de  lauri«r>- 

ro»e».  ,a       i 

Ad  f.  lg  Ag  Adam  ente,  adv,  4  pne  »«nierc  mjjr 

ce,amincie,deliee. 
ADKLCA^Anisamo ,  a  ,  adj.  tuperf.  4 
Adelgaqado,  a,  adj.  p.  p.  ü'Adelgacarj(t.  4$ 

bot.)  effile,  aininci. 
Adelgaqador,  a,  *.  qui  am  in  eil,  qui  ame- 

nuise. 
Adelgaqam^mo,  t.  m.  «raincissement :  I*«- 

tion  d'amincir,  d'amenuiser. 
I    Adelgagae.  v.  a.  amincir,  amaigrir(  araeQU- 
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ser:  rendre  ptui  mfnee ,  moins  epais.  AttA naer, 
»ubtiliser,  purifler:  rendre  plus  fluide,  plus  sub- 
til, plus  delie,  plus  penetrant,  moins  grossier. 
(fig.)  Penser,  raisonner  avec  beaucoup  de  subti- 
lite.  Analyser,  examinera  fond  une  question. 

Adelgacar-se  ,  v.  r.  s'amincir,  maigrir,  de- 
yenir  mince,  maigre,  effile.  (fig.)  Se  raffiner, 
devenir  plus  poli ,  plus  fln ,  se  purifler,  se  ren- 
dse  moins  pesant,  en  parlant  de  l'air. 

Adelo,  t.m.  fripier,  revendeur  des  meu- 
bles,  etc.;  marchand  de  vieux  habits,qui  achete 
et  rend  dans  les  places  et  dans  les rues  dune 
▼ille.  {/ig.)  Procureur. 

A'dem,  $.  f.  'tadorne  :  oiseau  aquatique  du 
genre  du  canard. 

f  Ademan,  s.m.  *action,  geste, air, semblant, 
mine,  grimace,  signe  exterieur  par  lequel  on 
marque  quelque  aflection  Interieure.  Äderndes, 
V.  Adamanes. 

*  Ademba  ,  s.  f.  terre  entre  une  montagne  et 
une  plaine,  bonne  a  cultiver. 

Ademzinba,  s.f.  dim.d  Adern,  petil  tadorne. 

Adenologia,  s.  f.  (I.  danat.)  adenologie.* 
theorie  des  glandes- 

Adenoso  ,  a  ,  adj.  V.  Glanduloto. 

Adbnsar,  etc.  V.  Condentar. 

Adentado,  k,adj.  dente,  dentele,  qui  a  des 
pointes  en  forme  de  dents. 

Adentar,  v.  a.  denteler :  faire  des  entailles 
en  forme  de  dents,  de  petita  angle».  — ,  v. ». 
pousser  (les  dents). 

Adentro.  V.  Dentro  (a). 

Ad  tos,  t.  m.  et  adv.  (fam.)  adieu  :  facon  de 
parier  elliptique,en  prenant conge  les  uns  des 
autres.  V.  Deos.  plur.  Adeotes.  Dar  — ,  faire 
tes  adieux. 

Adeosado  ,  a  ,  adj.  p.  p.  d' 

Adeosar  ou  Adeusar.  Y.  Endeotar. 

*  A-de-parte  ,  adv.  V.  A'  parle. 
Adepto,  s.  m.  adepte  :  celui  qui  est  initie 

dans  les  mysteres  dune  secte,  d'une  science. 

Adequacaö  ,  s.  f.  I'action  d'adapter. 

Adeqcädamentb,  adv.  avec  justesse,  conve- 
nablement. 

Adkqlädo,  a  ,  adj.  convenable ,  adaple. 

Adeüiar ,  i?. a.  adapler,  proportionner.  — se, 
«.  r.  s'adaptcr,  se  con forme r. 

Aderecädo,  a,  adj.  p.  p.d'Aderecar. 

Aderkcamento.  V.  Adereco. 

Aderecar,  v.  a.  arranger,  orner,  parer,  em- 
bellir.  Adresser,  diriger.  V.  Enderecar. 

'Adereco,  s.  m.  arrangcment,  ornement, 
parure,  erabellissement.  —  dt  mulher,  orne- 
ment de  feuime.  —  de  canallo,  harnais  de  che- 
yal.  —  de  casa,  mobilier.  —  de  mesa,  service 
de  table.  —  de  diamantes,  de  perolas,  etc., 
assortiment,  garnilure  de  diamants,  de  per- 
)es,  etc.  —  de  espada,  etc.,  la  poignee  et  la 
garde  d'une  epee,  etc.  —  de  navio,  agres. 

Aderenca.  V.  Adherencia. 

*  Adbrencado  ,  Aderencar.  V.  Diligentia^. 

Aderenca  r-se,  t>.r.  aller  ä ,  se  diriger ;  s'a- 
dretsera. 


Aabrencu,  Adrrbnte.  V.  Adh$r**f*a,  etc. 

*  Adergar.  V.  Aceriar. 
Aderir.  V.  Adherir. 
Adern ado  ,  a  ,  adj.  p.  p.  d' 

Adernar  ,  v.  n.  (i.dc  mar. )  s'abattre ;  pen- 
cber  de  cote,  en  parlant  d'un  batiment,  d'un 
navire. 

f  Ad rrno,  t.  m.(t.de  bot.)  alaterne :  espece 
de  nerprun.  —  bastardo  :  filaria  ou  phylaria : 
plante  jasminee. 

Adesträdamehtr  ,  adv.  adroitement  :  atec 
adresse ,  finesse. 

Adesträdo  ,  a  ,  adj.  p.  p.  d'Adestrar. 

Adestradör,  a,i.  conducteur,  guide  ;  celui 
qui  dresse,  qui  instruit,  instructeur. 

Adestramento,  s.m.  I'action  de  conduirc, 
de  guider,  de  dresser,  etc. 

Adestrar,  v.  a.  raener  un  cheval  en  tnain, 
le  conduire,  guider.  Enseigner ,  instruire , 
former,  faconner,  dresser.  —  um  cavalfo, 
dompier,  dresser  un  cheval.  —  os  falcöes,  ap- 
privoiser,  dresser,  gouverner  les  faucons. 

Adestrar-se,  v.  r.  s'exercer,  s'instruire,  se 
former. 

*  Adebtro.  V.  Adextra. 

ADEviifDA  ou  Adiyinba  ,  t.  f.  devineresse  : 
femme  qui  se  donne  pour  predire  les  cboscs 
futures  et  decouvrir  les  choses  cachees. 

AdevinbacaG,  f.  f.  divinalion  :  I'action  de 
deviner,  l'art  de  deviner,de  predire.  Enigrae. 

Adevinbado,  a  ,  adj.  p.  p.  d'Adevinhar. 

Adevinbadör  ,  A.  V.  Adevinho ,  a. 

Adbvinhar  ou  Adivmbar  ,  v.  a.  deviner: 
predire  les  choses  a  venir.  — :  dire,  Juger,  as- 
surer  par  voie  de  conjeclurc.— :  trouver  le  sens 
cache  d'une  chose,comme  le  mot d'une enigine, 
d'un  logogriphe,  etc.  (fig.)  Pronostiquer;  pres- 
senlir,  avoir  du  pressen limenl.  —  ut  pensa- 
mentot  a  alguem ,  prevcnir,  deviner  par  avance 
la  pensee  dequelqu'un. — oaconlecido,  deviner 
apres  coup.  Adevinhaste ,  vous  avez  deviue, 
vous  avez  rais  le  doigl  dessus.  C'esl  cela.  O  ho- 
mem  prudenle  adivinha  o  que  deve  aconlecer, 
l'bomine  prudcnt  pronoslique  les  evcnements. 
Eu  jd  adivinhava  esta  desgraca,  j'avais  un 
pressenlimentde  ce  malheur.  Fallar  a— ,  parier 
a  lort  et  a  travers. 

ADEvii<BO,A,  f.  devin  :  celui  qui  predit  ou 
qui  se  donne  pour  predire  les  choses  futures 
et  decouvrir  les  choses  cachees.  — :  celui  qui 
assure,  qui  juge  par  conjeclure  ce  qui  doil  ar- 
river.  Dcvineur. 

Adextrado,  Adextrar.  V.  Adettrar,  etc. 

ADGENERAgift ,  i.  f.  p.  ut.  deuxieme  gene- 
rali on. 

Adgenerado,  a,  p.  p.  d' 

Adgenerar  ,  v.  a.  faire  croltre. 

ADCERAgiÖ.  V.  Adgenerapäo. 

Adherencia  ,  t.  f.  adherence  :  lien  ,  con- 
nexion ,  union  d'une  chose  a  une  aulre ;  pa- 
renUS.  'Credit,  faveur,  protection. 

Adberente  ,  adj.  et  t.  2  gen.  p.  a.  d' Adhe- 
rir. Adherent,  parent,  allie.  ami,  proche. 
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iUaehe  a.  (Jtg.)  Acccssoire.  II  est  tres-souvent 
prosobstantivement.  Adherentes,plur.  garni- 
fn;-,  fourniturc,  cl  loul  cc  qui  est  neccssaire 
P'ir  le  compleracnt  d'une  chose.  V.  Ingre- 

f-  :  'rt. 

»lherir  .  r.  n.  ad  höre  r  .-  elre  attache  ä  qucl- 
f-ü?cbo!>e,  contrequclquc  chose ;  elre  du  sen- 
t^nl  ou  du  parti  de  quefqu'un ,  s'attacher  a 
er  j^rti. 

Afters xö ,  *.  f.  adhesion ,  attachement,  adhe- 
if««  :  Paction  d'adbcrer,  etc.,  union,  jonc- 
tioneatre  deux  corps. 

Aöbörtaä.  V.  Exhortar. 

Amado,  a  ,  adj.  ajournc;  fixt.  p.  p.  d'Adiar. 

t  Adiafa,  s.f.  (fam.)  poarboire.  it. '  Repa» 
qua  Ton  donne  aux  ouvriers  quand  ils  Onissent 
q:^!:ju*»  ouvragc.  —  da  ceifa,  la  passeed'aoüt. 

t  Adiawahtado,  a  ,  adj.  qui  a  la  durete  ou 
fcnteautrequaiilc  du  diamant. 

t  AoiAMtsTO,  i.  m. '  fixalion  de  jour;  ajour- 

AmastädamIxte,  Adiaxtado,  adv.  d'a- 
unce .  par  antieipation. 

jA&iA3TÄDO,f.  m.  Cetait  anciennement  le 
fw^ erneu r  civil  elmilitaire  d'une  proviuec. 

Aari>T  too  ,  a,  awf/.  p.  p.  d'Adiantar ,  avance ; 
fc-r.-e.  paye  avant  le  lernps  ordinaire.  Hardi, 
ct|.ru>!ent.  petulant,  e (Tronic,  impudent,  in— 
»lern .  «ans  retenue.  Pagar—,  payerd'avance, 
Münper  le  paiement.  Ettar  müito  —  n'uma 
»"'ä^-i,  etc. ,  aller  bien  loin  dans  une  science, 
«r. 

tAmattadöh,  a,  s.  eclui  qui  avance,qui 
«'.iein?  T  etc. 
A&:ut.\ä».*to,  *.  m.  avancement,  progres , 

«"•in^Mioo  .-  l'action  d 'avancer,  d'anticiper. 

'h-    ictroissement,  ainclioralion ,  progres, 

Atun»:,  r.  a.  arancer,  anliciper,  accelc- 

rrr.  l:vt.-  pousscr  cn  avant,  porter  cn  avant. 

—  ■  ."^.''t  par  avance.  Devancer  :  gagner  le  de- 
tc  l  fy. .  Amcüorer,  a-i^ncnlcr.  Pcrfcction- 
8-r.  ii-.cr:ter,  rainner,  faire  des  decouvertes, 
''.red«  propres.  Mctlre  en  avant,  devancer, 
>«.*p*s>er.  —  alguem  nas  honras,  dignidades , 
«\.  avaoeer,  augruenlcr  quclqu'un ;  le  faire 
«:rer  dans  les  charpes,  les  lui  procurer,  l'ele- 
*n  »  la  di-iiito.  —  o  pas80,caminhando ,  haier, 
&■  :bLr  Je  pas,  inarcher  vile,  aller  en  avant,  se 
k*:er.  —  li  rra  ou  terreno,  ga^ner  pays. 

Aöia^tar-se,  r.  r.  s'avancer  en  marchant, 
Kireker  en  avant;  passer  oulrc,  aller  au  dela. 
Scrpas^er,  faire  des  propres.  — ,  dire,  ou  faire 
TJfiqtie  ebote  au  dela  de  ce  que  Ton  doil,  de 
Vordres,  plus  qu'on  n'a  ordre  de  dire,  de 
for». 

Ar»ii*TE,adc.  avant,  devant,  cn  avant,  plus 
]'-~~i  Apr^ ,  par  la  suite,ä  l'avenir,  desormais. 
£«  ivtmJe ,  par*  adiante  y  desormais ,  ä  l'ave- 
Rir.  Im  hoje  em  diante,  dorenavant.  Mait—, 
»»jrti,f-i  «vanL  Ltxar  —  uma  causa y  pousser 
unt cün-^ jusquau  boul.  Pastar  mois — ,  pas- 
ser ci'.rc .  avanecr.  Mandar  alguem  — ,sc  faire 
s?<ftüer  de  quclqu'un. 


Adiamcs.  V.  Adiante. 

Adiamto,  t.  m.  (t.  de  bot.)  adiante  :  planiu 
capillaire,  pectorale,  sur  les  feuillcs  de  la- 
quelle  1'humidite  ne  sc  fixe  jamais.  V.  Avenea. 

f  Adiapboro  ,  *.  m.  ( t.  de  l'ancienne  ehim.) 
adiaphore  :  esprit  de  tartre. 

Adiäphoro,  a,  adj'  adiaphoriste;  indiffTf- 
rent. 

Adiar  ,  r.  a.  fixer  le  joar ;  ajourner. 

f  AoinK  ou  Adibo,  *.  m.  chacal :  animal  car- 
nivore  qui  tient  le  milieu  entre  le  chien  et  lo 
loup,  en  Afrique. 

f  Adiqäü,  ».  f.  ( t.  de  prat.)  adition  :  aeeep- 
tation  d'un  heritage. 

*  Adic^.Io  ,  i.  f.  V.  Diecao. 

*Adic£iro,  *.  m.  ou  adj.  qui  exploite  les 
mines. 

Adi^ta.  V.  Ditia. 

Adietado,  p.  p.  d' 

Adietar  ,  v.  a.  mettre  a  la  diele ,  prescrire  un 
certain  regime. 

Adietar-se,  v.  r.  faire  diele. 

Adimiieirado.  V.  Endinheirado. 

Adin uo ,  t.  m.  dim.  d' Adern.  V.  cc  mot. 

A'dipe.  V.  Gordur a. 

Adipöso,  a,  adj.  {t.  tfanat.)  adipeax.  II  se 
dit  de  cerlains  vaisseaux  et  de  certaines  mera- 
branes  qui  sedistribuenldans  la  graisse. 

f  Adispia  ,«./".  C  '•  de  mfd. )  adipsee  ou  adip 
sie  :  inappclence  des  liquides. 

Adique.  V.  Di  que. 

Adir,  v.  a.  (t.  de  prat.)  11  n'cst  usite  que  dans 
cette  phrase :  Adir  a  heranca,  admetlre  l'hcri- 
lagc,  le  recevoir. 

Aditado,  p.  p.  d' 

Aditar,  v.  a.  rendre  heureux. 

A'üito  ,  9.  m.  V.  Entrada. 

•+  Adival,  9.  m. '  corde  :  mesure  agraire  de 
douze  brasses. 

Adiviniia,  Adiviniiar,  etc.  V.  Adevinhar. 

Adjacemcia  ,  «.  f.  coniipuile,  proximite ,  voi- 
sinage  de  piusicurs  choses. 

AojAcr.xTE,  adj.  2  gen.  adjacent,  contigu, 
proclie,  silue  aapres,  aux envirous. 

Adjec^aö  ,  *.  f.  ndjeetion :  jonclion  d'un  corps 
4  un  aulrc ;  addilion  ,  aecroissement. 

tADJECTiVA<;Aö,«.  f.  (f.  de  gram.)  l'aclioo 
de  faire  aecorder  l'adjcclif  avec  le  subslanuT. 

Adjectivado,  p.  p.  d'Adjectirer. 

AojECTivAMENTE ,  ade.  adjcctivement  :  en 
moniere  dadjcclif. 

AnJ.ECTivAR ,  v.  a.  ( /.  de  gram.)  faire  aecor- 
der Vadjcctif  avec  le  substantif. 

Adjectivar-se,  v.  r.  s'aecorder,  se  confor- 
mer,  s'associer. 

Adjectivo,*.  et  adj.  (I.  de  gram.)  adjeclii: 
nora  que  Ton  Joint  aux  substanlifs  pour  \a 
modilier  ou  les  caraclcriscr. 

Adj^cto  ,  a  ,  adj.  Joint ,  proche ;  uni ;  allic. 

Adj  loa  ,  Adjldar.  V.  Ajuda,  etc. 

Adjldicaqäö,«.  f.  adjudication  :  acte  de  |ua- 
tice  par  lequel  on  adju^e,  de  vive  voix  ou  par 
6cril,  une  chose  inise  en  venlc. 

Adjudicado,  a,  p.  p.  d'Atljiulicar. 
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f  Adjudicador,  #.  m.  tdjudicateur  :  celui 
qui  adjuge. 

Ajmcdicar  , t>.  a.  adjuger :  attribuer,  delirrcr 
a  quelqu'un  par  autorite  de  Justice  un  bien- 
meuble  oa  immeable  qui  se  ?end  a  Tendiere. 
Peetoa  a  quem  se  adjudiea  alguma  couea,  ad- 
judicataire. 

Adjüdicar-se  ,  c.  r.  s'adjuger,  s'attribuer, 
s'approprier  quelque  chofe. 

f  Awudicataria  ,#./.)  AdjadicaUire « 4  qui 

f  Adjudicatario,V  m.  l'ontdjuge,aquil'oii 
'        Ja  adjuge. 

f  Adjudicatjvo  ,  a  ,  a$j.  adjudicalif :  qui  ad- 
Jage. 

f  Adjudicatörio,  a,  adj.  (t.  de  prat.)  qui 
adjuge :  Facle  par  lequel  on  adjuge  quelque 
chose. 

'Adjudoiro.  V.  Adjutorio. 

f  Adjühcc>ö,  t.  f.  (t.  de  prat.) adjonction  : 
Jonclion  de  juges,  de  commissaires,  a  un  autre 
pour  l'aider  en  quelque  affaire. 

Adjdntado,  Adjontar.  V.  Ajunlar,  etc. 

f  Adjönto  , s.  m.  adjoint  i  personne  choisie 
pour  assister  aux  rapports,  et  pour  aider  les 
juges  par  ses  observalions. 

Adjühto  oa  Adjdncto  ,  a  ,  adj.  ci-joint :  Joint 
a  nne  autre  cbose ,  qui  accompagne  une  autre 
chose.  A  carte  adjunla,  1a  lettre  ci-jointe. 

AdjuracAG,  s.  f.  adjuration.  V.  Imprecation. 

Adjürado  ,  a,  p.  j>.  VAdjwrar. 

Adjüramtr,  adj.  2  gen.  (J.  de  Ihiol.)  adju- 
rant. 

Adjurar,  e.  a.  conjurer  :  prier  instamment 

Adjutor,  s.  m.  coadjuteur:  collaborateor. 

Adjotörio,  #.«.  'aide,  secours. 

Adminicdlado,  a  ,  p.  p.  d'Adminicular. 

Admihiculartr,  adj.  2  gen,  p.  um.  qui  sou- 
tient  par  des  adminicules. 

f  Admimcular,  e.  a.  aider,  soutenir  par  des 
adminicules.  11  est  peu  usite  hors  du  barreau. 

Adminicdlar  ,  adj.  2  gen.  V. 


AoHiiffcuLO,  t.  m.  adminicule :  secours,  aide, 
appui ,  assisUnce ,  souüen :  tout  ce  qui  sert  a 
faire  reussir  dans  une  affaire,  a  faciliier  une 
ehose,  et  particulierement  a  faire  preuye  dans 
nne  affaire  civile  ou  criminelle. 

Adwkistrac>6,  t.  f.  administration.  11  a 
toules  les  acceptions  du  mot  francais. 

Admikistrado  ,  a  ,  p.  p.  d*Administrar. 

Administr ador  ,  a,  i.  administrateur.  11  a 
toutes  les  accepUonsdu  mot  francais. 

AMiimsTRiNTE,  adj.  2  gen.  celui  qui  admi- 
nistre.  p.  a.  d' 

ADmiftsTRAR ,  t>.  a.  administrer.  II  a  toutes 
les  acceptions  du  mot  francais.—  mal%  mal- 
verser. 

Administrativo,  a,  adj.  administrativ  de 
celui  qui  administre :  Charge  de  l'adminislra- 
tion. 

f  Amu!iistrat6rio,  a  ,  adj.  qui  appartient  a 
l'idminislration  ou  a  l'administrateiir.  Y.  A4* 
mi*<ttraH*o. 


Adhirabilidade  ,  e.  f.  qualile  admirable.  p. 
ut. 

Admiradiüssimo  ,  a  ,  adj.  superl.  tres-admi- 
rable. 

Admira^aO,  f.  f.  admiralion,  elonnement, 
surprise ;  le  sentimenl  de  celui  qui  admire. 
Ponlo  d'— ( ! )  point  admiratif .-  signe  de  ponc- 
tuationqui  marque  I'admiration.  Faxer—, 
olkar  com—,  avoir  de  I'admiration  pour.  E* 
uma—9  c'est  une  merveille ,  c'est  une  chose 
etonnante. 

Admirado,  a  ,  p.  p.  d'Admirar.  adj.  etonne, 
frappe  d'etonnemenl,  d'admiraüon.  Eslar  ad- 
mirado do  que  um  hörnern  diz  ou  fax,  (fam.) 
etre  etonne,  surpris,  scandalise  de  ce  qu'un 
bomrae  dit  ou  fait. 

Admiradör,a,#.  admirateur:  celui  qui  ad- 
mire ou  qui  a  l'habitude  de  s'admirer. 

Admirasdo,  KjOdj.  (t.poit.)  digne  d'etre 
admire :  admirable. 

AomirInte,  p.  a.  d'Admirar,  adj.  et  s.  admi- 
rateur, celui  qui  admire. 

Admirar,  v.  a.  admirer  :  considerer  avee 
surprise,  avec  elonnement,  ce  qui  parait  mer- 
▼eilleux.  ihonner,  emerveiller  :  donner  de 
l'admiralion. 

Admirar-se  ,  v.  r.  s'admirer,  solenner.  Se 
faire  admirer  de  quelqu'un. 

•f  ADMiRATivAM£KTE,ade.  avec  admiralion  i 
admirablement. 

Adhirativo,  a,  adj.  admiratif  :  qui  ex  eile, 
qui  cause  de  Padmiration.  Etonne,  cinerveille. 

Aamiravel,  adj. 2 gen. admirable,  clonnant, 
merveiileux,  surprenant :  qui  atüre  l'admira- 
tion,  l'elonnement,  etc. 

Admiravelissimo,  a.  V.  Admirabiliuimo. 

Admira  velmsnte  ,  adv.  admirablement,  mer- 
Teilleusemenl,  etonuammenl,  d'une  maniere 
surprenante,  Etonnante,  a  merveille. 

Aj)Missaö,  t.  f.  admission,  reeeplion,  eniree: 
l'action  par  laquelle  on  est  adrais.  • 

Admissivel,  adj.  2  gen.  admissible,  rece- 
vable ,  valable :  qui  peut  etre  admis. 

Admittido  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Admittir,  v.a.  admettre ,  aeeepter,  recevoir, 
agreer,  approuver,*permetire,  souffrir.  —  a 
livre  prdtiea,  (I.  de  eomm.)  admettre  a  lihre 
praüque. 

Admixto  ,  A ,  adj.  mele. 

Aomoesta^äö  ,  *.  f.  admonition  :  l'action 
d'admoneter.  *  Avis  ,  avertissement ,  remon- 
trance,  reprimande. 

ADMOEttTADissmo ,  a  ,  p.  ut.  adj.  superl. 

Admoestado,  a  ,  p.  p.  d'Admoestar. 

Admoestadör  ,  a  ,  adj.  qui  admoneste.  f.  Ad« 
moniteur:  celui  qui  avertil,  qui  admoneste,  qui 
reprimande. 

*  Admoebtambnto  ,  f.m.  Y.  Admoetlafäo. 

Ad uo est ar  ,  e.  a.  admonesler,  avertir,  faire 
une  remontrance  4  quelqu'un ;  reprimander. 

Admonitor.  Y.  Admoettador. 

Admomtörio  ,  a  ,  adj.  qui  avertil.  s.  'Admo- 
nition. 
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Amäta ,  m.  f.  (I.  eVemal.)  conjonctive  i  mem- 
braof  qui  forme  le  blanc  de  raril. 

Adiota^äo,  Adsotado  et  Adsotar.  V.  An- 
w/o^do,  etc. 

Idül'üf.rar.  V.  Ennumerar. 

AboacAo.  V.  Doaedo. 

'  Ad6ba  ,  i.f.  *  fers  qu'oo  met  aux  pieds  des 
erisaioels. 

Aatac,  ff.  •».*  brique  crue. 

Aaoocädo,  a,  adj.  douceAtre,  p.  p.  d' 

Aboocak,  «.  a.  sucrer  legerement. 

Asoctribsado.  V.  Doutrinado. 

ifto£i»o ,  Afp.p. d% Adocor. 

Ado^am^mto,  #.  m.  adoucisseaient :  l'aclion 
f*doucir.  (/ff.)  SouUgement ,  diminution  de 
prme,  de  douleur,  des  maux ,  des  malbeurs. 

AaovisTt,  <M/.  2  gen.  adoucissant,  qui 
ajotii-u.  (/ff .)  Qui  miüge,  qui  soulage. 

A*0£ar,  v.  a.  sucrer,  adoucir,  rendre  doux, 
■ou*  aigre,  moins  Acre  ou  moios  araer.  (/ig.) 
Adoucir,  woderer,  caliucr,  apaisor.,  rendre 
Mibsfacbcux  elplussupporlable.  (t.depeint.) 
Atoacir,  affaiblir  les  Icintes  d'un  Ubleau. 

Am>var-ss,  v.  r.  »adoucir,  devenir .  doux , 
ao»n>  acre,  moins  rüde,  moins  amer,  etc. 
fa.  Se  moderer,  se  temperer,  s'apaiser. 

AbOEUL« ,  v.  ».  lomber  malade,  etre  malade, 
«topose,  incommode.  (/fy.)£lre  en  bulle  A 
■utKjue  pa**ion.  —  damort  languir  d'araour. 

lDutaoo,  p.  p.  d'Adoecer.  Tinha  —  mutto 
9>»ie,  beaueoup  de  moode  etait  lombe  ma- 
tte. 
A*oiaMt.>TO,  f.  m.  l'aclion  de  lomber  ma- 
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t  amcstäoo,  a,  adj.  souffrant,  mal  porUmt. 

iäo-  — ,  eire  mal  a  son  aise.  p.  p.  d' 
T  a*»»vvtau  ,  v.a.p.u».  rendre  malade,  in- 

caAotader. 

isoctriM,  Adoestar.  V.  Doettar,  elc. 

.4iki.c*:l*cia.  ,  a.  /".  adolescence :  le  premier 
Jftjpr«»  l'cafance. 

Ahhuceitk,  ««0.  2  fe».  adolescenl:  qui 
arf  dans  ladoleaceocc. 

AM>LLscftaTOLA ,  t.f.  ditn.  lres-j*une.  f>.  tu. 

a*oli.»cs,k,  c.  n.  V.  Creteer. 

X  Aik>lia  9t.f.{l.de  bot. )  adolia :  plante  du 
faltbar. 

Ann* ai  ,  #.  m.  Cest  parmi  les  Hebreux  un  des 
mbi>  de  Dieu ,  qui  signiue  propremenl  Sei- 
P*ur. 

Abosde,  V.  Onde. 

AtHistco ,  edj.  m.  (t.  de  poi$.)  adonien.  On  le 
«ti  d  une  sorte  de  vers  consacres  aux  feles  d'A- 
drois ,  aairemanl  vers  saphiques. 

Aaoaio  9  s.  m.  vers  adonien  ou  adonique. 

Aftö*is,  a.  sb.  (f.  de  mg <A. )  Adonis  :jeuno 
kaoe  joli ,  beau ,  bien  fail.  Feito  um  — ,  ado- 
nue.  On  ie  dit  ironiquement  d'un  bomme  qui 
se  pare  avec  «ITecUtton. 

•f  Aaosis,  ff.  m.  (I.  da  dof.)  adonis  :  plante  rc- 
saeee.  iL  (I.  d'kist.  not.)  —  t  papillon  du  genre 
de  Ibesperie. 

"  AaoosAoo,  a  v  «4*.  plein  de  doulcurs ,  ina* 


Adoi^aö  ,  t.  f.  adoption :  rtcÜM  d'adopier. 

Adoperado  ,  p.  p.  d' 

Adoperar  ,  v.  a.  mettre  en  ceuvre,  operer 
employer,  preparer. 

Ad o pta vaü  ,  a.  f.  V.  Ädopfdo. 

A  dopt ado,  a,  p.  p.  d'Adoptar. 

Adoptador  >  a,  i.  celui  qui  adopte. 

Adoptänte  ,  adj.  2  gen.  qui  adopte.  p. «.  d' 

Adoptar,  «.  a.  adopter,  affilier  i  eboisir 
quelqu'un  pour  son  enfant.  (/ff.)  — :  considc- 
rer,  regarder  comme  sien;  suivre,  embrasscr 
une  opinion ,  l'approuver. 

f  Adoptavel  ,  adj.  2  gem.  adoplable  t  qui 
peut  s'adopter. 

Adoptivo,  a  ,  adj.  adoptif :  qui  est  adopte. 

Adora^aö,  *. /".  adoralion  :  l'aclion  par  lt- 
quelle  on  adore. 

Adoradissimo  ,  adj.  super L  d' 

Adorado  ,  a  ,  p.  p.  d'Adorar. 

*  Adoradoiro,  a,  adj.  qui  merited'elre  adore. 
Adoradör,  a,#.  adorateur:  celui  qui  adore. 

*  Adorahento.  V.  AdoraQdo. 
ADonixDO,  a  ,  adj.  digne  d'adoralion. 
Adorarte  ,  adj.  2  gen.  p.  o.  d'Adorar,  ado* 

rant .-  qui  adore. 

Aoorar  ,  v.a.  adorer :  rendre  a  Dieu  le  eulte 
qui  lui  est  du.  {flg.)—:  aimer  arce  um  grande 
passion. 

f  Adoratürio,  s.  m.  nom  qua  les  Efpagnola 
de  l'Amenque  donnaient  aux  lemples  des 
idoles. 

Adoravel,  adj.  2  gen.  adorabJe.-dignc  d'etre 

adore. 

Adoravelme^te  ,  adv.  avec  adoralion. 

Abormecedör,  a,  s.  assoupissant,  qui  Uit 
dormir. 

AnoRMECia,  v.  o.  endormir,  assoupir:  faira 
dormir.  (Ay-)  —  •"  apaisar,  adoucir,  elourdir, 
distraire.  v.  n.  Dormir. 

Adormecer-sb  , «.  r.  s'endormir,  s'assoupir, 
commencer  a  dormir.  S'engourdir,  devenir 
comme  perclus,  en  parlant  d'une  partia  da 
corps  qui  reale  presque  sans  mouvemant  ai 
sans  senliraent.  (/fy.)  — :  croupir  dans  la  vo- 
lupte,  les  vices,  etc.  On  l'emploia  aussi  quäl- 
quefois  neuUalement.  Omar adorw*ce,\%  mar 
s'endort. 

Adormecido  ,  a  ,  p.  p.  d'Adormeeer. 

Adormecimento  ,  i.  m.  assoupissement ,  en- 
gourdissement.  (fig.)  '  InacÄYile,  negligence, 
insensibilite ,  assoupissement  da  l'esprit,  M- 
ihargie  de  Tarne. 

Adorxbmtadör  ,  a  ,  s.  endormeur  t  qui  fall 
dormir, soporifere.  (/if.)— :  enjoueur, flatteur, 
enjoleur. 

Adormentar.  V.  Adormeeer. 

*  Adormido  ,  Adormir  ,  etc.  V.  Adormeeer. 
Adormadamente  ,  adv.  elegamment. 
AooRMADissisro,  a,  adj.  superl.ü' 
Ador^ado  ,  p.  p.  d'Adomar,  adj.  orac ,  par*. 
f  Adorüador  ,  a,  ff.  celui  qui  ornc,  qui  par». 

qui  ciubcllil,  olc. 
Adouxauemo.  V.  Adorno 
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•f  AdornAntb,  adj.  2  gen.  ornanl,  parant, 
embcllissant,  elc.  p.  a.  d' 

Adorxar,  v.  a.  orncr,  par  er,  embcllir, deco- 
rer,  cnrichir,  ajusler,  faconner,  enjoliver,  ha- 
büler.  (fig.)  Orner.  II  sc  dit  des  avanlages,  des 
gr.ircs  que  Ton  recoitdu  cid ,  de  la  nature. 

Adöiixo,  s.m. '  parure,  embellissement,  or- 
ncmenl,  ajuslemont,  decoralion,  enjolivemcnt, 
agcnccrucnt,  agrement,  broderie,  alour. 

Adütar.  V.  Adoplar. 

Adoudädo,  a  ,  adj.  ccervcle,  etourdi ;  incon- 
sidere,  imprudenl. 

"  Adoudar.  V.  Endoudecer. 

*  Adoitar.  V.  Adoplar 

*  ADÖVA,ff./>.*salond'uncprison,d'uncachot. 
Adqurentr,  p.  a.  d'Adquirir.  «.  Acquereur: 

cclui  qui  acquierl. 

AnoriRicAö.  V.  Aequisifdo. 

Anw  'tut  do  ,  A ,  p.  p.  d'Adquirir. 

Adqciridör,  a,  adj.  eis.  acquereur:  celui 
qtii  acquierl. 

Aduurir  ,  v.  o.  acqucrir,  pagner,  acqoeter  : 
faire  l'acquisition  de  quelque  chose.  (fig.)  Con- 
tracter,  gagner  une  maladic,  unc  babilude 
bonne  ou  mauvaise. 

AnouiRiVEL,  adj.  1  gen.  qu'on  peut  acquerir. 

AdquisicIo.  Y.  Acquisirdo. 

AdragAkto  ou  Adracantho,  «.  m.  adragant  : 
gommc  de  la  barbc-de-renard  de  Cretc ,  medi- 
cinale.  ff.  La  plante,  Tarbre  qui  la  produil.  V. 
Dvago. 

Adrago.  V.  Drago. 

*  Adrede,  adv.  a  desscin,  eipres;  droite- 
ment. 

Ad  reu,  acta,  (beut,  lal.)  k  propos,  convena- 
blemenl;  calcgoriquemenl. 

AdriAtigo  ,  adj.  et  t.  Adriatique.  On  le  dit  de 
\a  mer  el  du  golfe  de  Venise. 

Adiuca.  Y.  Drtfa. 

A'dro,  s.  m.  parvis  d'eglise.  Espace  autour  du 
tabcrnacle  des  juifs. 

Adkoua^äö,  f.  f.  adrogalion  .-  espree  d'adop- 
Üon  qui  so  pratiquait  dans  l'ancicnnc  Romo  ä 
l'egard  d'une  personne  libre. 

t  Adscripticio,  a  ,  adj.  admis,  recu. 

f  Adscuipto  ,  a  ,  adj.  admis  au  norabre ,  in- 
scril,  recu. 

ADSTII'LLADO  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Adstipular.  V.  Eslipular. 

Adstric^aö,  *.  f.  ndstriction;  (f.  do  mid.) 
resserreuent  d'estouue. 

fADSTRiCTivo,  Atadj.((.de  med.)  astrin- 
gent :  qui  resserre,  qui  a  la  propriele  do  res- 
aerrer. 

Adstricto,  a  ,  p.  p.  d'Adsfringir,  adj.  force, 
obligc,  aslreint. 

Adstuincenua ,  s.  f.  ( /.  dfl  med.)  astriction  : 
propriele  astringeule  :  cfTet  .Tun  astringenl. 

AüSTuiNc.KMt,  p.  u.  d'Aii  tringir,  qui  com- 
pritne,  qui  redsme.  (f.  ;le  med.)  Asiringenl  : 
qui  resserrc.  II  est  quclquofois  subslunlif. 

Adstrincido,  \,p.p.  «P 

Adstrimcir,  v.  a.  (f.  de  ir^'d.)  rcäserrcr,  scr- 
rer,  comprimer. 


Adstringir-sk  ,  v.  r.  sc  resserrer,  sc  com- 
primer. 
Adstrixgitivo,  a.  Y.  Adstringente. 

*  Adtä  ou  Atä.  V.  AU. 

*  Adü  ,  adv.  ou. 

f  Adla  ,  s.  f.  ant.  *  troupeau  de  gros  betail 
apparlenant  a  diflerents  parliculiers,  qu'un 
hommc  paye  par  la  communaute  raene  pal  Ire. 
*  P4  tu  rage  comniun  pour  les  besliaux  d'une  ville, 
valne  pAture.  'Scnrice  fait  par  les  bestiaux  de* 
particuliers  dans  les  travaux  publics.  La  meuie 
de  chiens  pour  la  chasse.  Distribution ,  partage 
des  eaux  d'irrigation  parmi  les  voisins. 

Aduana.  V.  Alfandega. 

Adpa*ado,  A,p.  p.  d' 

Aduanar  ,  r.  a.  douaner.  V.  AI  fandegar. 

Adüa*eiro  .  f.  m.  douanier  :  coiumii  prepos« 
pour  visiter  les marchandises  dans  la  douane, el 
pour  recevoir  les  droits  qu'il  faul  qu'elles  paient. 

Ad  iah  ,  t.m.*  hotde  :  societc  ou  peuplade 
d'Arabes. 

f  Advar  ,  v.  a.  ( t.  ant.  des  provinees  du  nord 
du  Portugal)  faire  la  division,  le  partage  des 
eaux  d'irrigation ,  pour  arroscr  les  terrains 
voisins. 

Adcdado  ,  a  ,  p.  p.  6'Adubar. 

AnrBADdR,  a,  «.  assoisonneiT  .-  qui  assai- 
sonne  les  viandes ,  etc. 

Adübar  ,  v.  a.  assaisonner .-  accominoder,  ac- 
compagner  d'ingrcdients  les  inets  pour  les 
rendre  agreables  au  goül.  —as  terras.  V.  Es- 
trumar. 

Aduriado  ,  p.  p.  d' 

f  Ad i! di ar  ,  v.  a.  ant.  raecommoder,  faire  des 
reparations  dans  les  chemins,  ponis,  maisons, 
vaisseaux,  etc.  ff.  Cultiver  les  champs,  les  vi- 
gnes ;  en  recqeillir  les  fruils. 

Adubio,  #.  m.  radoub  :  reparalion  faile  an 
corps  d'un  vaisseau ,  a  un  pont,  un  clicmin.  it. 
' Cul iure  des  champs,  des  vignes. 

Adüdo,  s.'m.  assaisonnement.  Adubos,  plur, 
ingredients,  loules  sortes  d'epices  qui  servent 
ä  assaisonner  les  viandes  el  les  rendre  plus 
agreables  au  goüt.  (fig.)  — ,  ce  qui  rend  agrea- 
ble,qui  releve  (le  discours,  les  actions).  As 
boas  palavras  sdo  eomo  o  —  da  contersafüo, 
les  hons  inots  sont  comme  l'assaisonnemeiil  ue 
la  conversation. 

'  Adcboiro.  V.  Adubio. 

Adiciiado ,  a  ,  p.  p.  d' 

Ad  ich  ar  ,  t\  a.  ( t.  de  mar.)  lover  un  cäble. 

Adücuas,  a.  f.  plur.  (t.  de  mar.) '  plis  d'un 
cAblc  rouc. 

Adlcido  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Adccir  ,  c.  a.  ( t.  de  mital.)  araollir :  rendre 
mou,  maniable;  alTaiblir,  adoucir. 

'  Adüdo.  V.  Addido. 

Adleiro,  t.  m.  berger  qui  garde  le  gros  be- 
tail d'un  village.  ff.  Celui  qui  fait  le  partage 
des  eaux  publique«  pour  arroscr  les  terrains 

Adlella  ,  a.  f.  douve ,  douellc  :  planchc  de 
lonneau.  —  de  batoque ,  douve  de  bondon. 
Falta4he  uma  — ,  ou  tem  uma  —  de  menos, 
(fam.)  il  manque  un  olou  a  son  casque.  AdueUas 
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priartfM*«,  mallresses  pieces.  —  spara  ionext, 
Wm  a  qualre.  pieds. 

Advta,  *.  f.digtic,  ecluse;  batardeau,  bonde; 
a  irr  rot;  aballant. 

jl^cr ada,  adj.  f.  Janella — ,  croisee  garnic 
faii  auTenL 

Adcfc  ,  $.  m.  espece  de  sistre.  V.  Pandeiro. 

Adcfeiro ,  f.  vi.  celui  qui  fail  des  sistres ; 
}o«enr  de  sislre. 

*  arccer.  V.  Aduzir. 

Adclac^aö,  t.  f.  adulation ,  cajolerie,  encens, 
laforeerie,  flallerie  lache  cl  basse. 

Abclado  ,  A ,  p.  p.  d'Adular. 

AatTLAadR,  a,  f.  adulalcur,  cajolcur,  flagor- 
arar,  eneeoseur,  flatteur;  celui  qui  prodiguc 
des  tooaoges  A  une  personne  qui  ne  les  raerile 
au. 

Aaclaütk  ,  adj.  2  gen.  V.  Adulador,  p.  a.  d' 

Abclar,  c.  «.  adulcr,  encenser,  flagorner, 
cajaler,  Halter  bassement. 

AacLATÖBiAMt.NTE  ,  adv.  avec  adulalioD; 
aattesfetneiit. 

AacLATÖaio  Ott  Adolativo,  a  ,  adj.  adulatif  : 
laltear,  qui  adule,  qui  flatle. 

'  Amclos am txTE ,  adv.  avec  ou  par  flaüeric. 

AacLTEK.  V.  Adullero. 

AarLTERA^Äö,  t.  f.  adullcralion,  falsiflca- 
boa,  sophiatiqueric  ,  Trelalerie  :  l'aclion  de 
euer,  de  depraver  cl  de  falsilier  ce  qui  est  pur. 

A»TLT£R.iDAifE:«TE,a<fr.  V.  Corruptamcnle. 

Idtlterabo  ,  k.  p.p.  6'Adullerar. 

Amtlteradör  ,  a,  *.  celui  qui  adullere,  al- 
toe.falsifie;  sophistiqueur,  falsilicaleur. 

t  Arciteram Este,  odv.  avec  adullere. 
lurjrttisTK,  ;:.  a.  d'Adulterar,  adj.  et  *. 
•haltete: celui  c|ui  coiumct  un  adullere.  Qui 
atoitrre,qu  falsiüc. 

AanrcaAR ,  r.  a.  adtiltcrer  .*  commetlrc  un 

aaaflere;  (ßg.)  falsilier,  sophistiquer,  corrora- 
prt,  freiater. — v.  n.  Corametlre  adullere.  II  se 
Aide  Fboratnc  et  de  la  femme. 

Adclterar-se,  v.  r.  Alre  corrompu  par  adul- 
lere. <fig.)  Se  eorrompre,  s*allerer,  se  falsilier. 

f  Adclterisamekte,  adv.  avec  adullere. 

Abclterixo,  a,  adj.  adullcrin  .-  qui  est  nö 
de  radallere,  (ßg.)  Adullere,  falsifle,  frelatc, 
sapaislMjoe. 

Adclterio  ,  f.  m.  adullere  .*  violalion  de  la 
foi  eonjagale. 

Adcltero  ,  a  ,  t .  et  adj.  adullere  :  qui  violc 
la  foi  conjugale.  {ßg.)  Faux ,  falsifle.  Deelarar 
jmdkialwunte  adultera  uma  mulher,  aulhenli- 
<ro*r  ooe  femme. 

t  Adclteroso,  a,  adj.  qui  tient  a  l'adul- 
tpre   qoi  en  parlicipe. 

Arulto,  a,  adj.  adulle  :  qui  est  parvenu  a 
radolescence,  a  Tlgc  de  raison. 

t  Aocmbrae,«.  a.  meltre  a  l'ombre;  tracer; 
cra;<Hm«r. 

f  Aocmbra^aö,  f.  f.  (f.  de  peint.)  ombre  : 
reol^ar  obscare  dans  un  (ableau.  Premiers 
Iraits. 

AatXER  ab  ,  r.  a.  p.  u$.  imilcr. 
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Adln ado  ,  a  ,  p.  p.  d'Adunar.  adj.  (t.de  bot.) 
Connc. 

Aihnar,  v.  a.  p.  tu.  unir,  reunir,  Joindre, 

rasscmblcr. 

Adlnco,  k,adj.  crochu,  recourbe;  crochc  : 
lorlu. 

•  AdCxia,  adv.  abondamment,cn  abondance* 
de  toulcs  parls.  C'est  un  mot  arabe. 

•  Adcr,  adv.  avec  peine,  diffici  leinen  t. 
AnrixENTE,  adj.  2  gen.  adurcnl,  brülant; 

caustique. 

•  Aduko.  V.  Adur. 

•  AdOssia  ,  §.  f.  grandc  tief. 

Adcstäö,*.  /.  adustiou  :  l'aclion  de  bruler. 
— ,  elal  de  ce  qui  csl  brüle;  brülurc. 

f  AoisTivEL,  adj.  2  gen.  ce  qui  peut  etre 
brüle,  cornbusliblc. 

Adlstivo,  a  ,  adj.  qui  a  la  vertu  de  brüicr : 
adurent ,  cornbusliblc. 

Adlsto,  a  ,  adj.  brüle,  aride,  en  parlant  des 
pa\s  tres-exposes  au\  ardeurs  du  soleil.  (t.de 
mfd.)  Adusle  :  qui  csl  brüle.  II  nc  se  ditgucre 
que  des  humeurs  du  corps  liumaiu. 

•  An Lz eh.  V.  Aduzir. 
Ani'zwo,  Aduzir.  V.  Adduzir. 
A'dvkna  ,  *.  w.  etranger.  p.  um. 

•  Advcndiqo  e  Advf.nkdk,ü.  V.  Adeentiao. 
AnvENinA.  V.  Atenida. 
AnvK.NTiciAMENTE,adv.  (t.de  prat.)  par  do- 

natiou  de  personnes  etrangeres;  accessoirc- 
mcni. 

AnvK.NTicio,  a  ,  adj.  ( t.  de  prat.)  advenlicc, 
adveiilir.  II  sc  dit  des  biens  qui  arrivcnl  ä  quel- 
qu'uu,  soil  par  sucecssiou  collatcnilc,  soit  par 
la  liberalite  dun  etranger. 

Advento,  i.  m.  Avenl  :  les  qualre  semames 
avant  No<*l.  Ultimo  ou  o  eegundo  —,  le  juge- 
menldernier. 

f  Adverdiado,  a,  (t.de gram.)  adrcrbialise: 
pris  dans  la  signilication  d'adverbe. 

AovEnniAL,  adj.  2  gen.  ( /.  de  gram. )  adver- 
bial .*  qui  tient  de  l'advcrbe,  qui  appartient  a 
l'adverbe. 

f  Adverdialidade,  *.  f.  (/.  da  gram.)  adver- 
bialitc:  qualite  d'un  mot  pris  comme  adverbe. 

f  AovEnBiALMKXTK,  adv.  a  la  manieredun 
adverbe. 

f  Adverdiar ,  v.  a.  (f.  de  gram. )  adverbia- 
liser :  faire  passer  Ic  mot  ( l'adjcclif )  ä  la  valeur 
et  ä  l'emploi  de  l'advcrbe  en  lui  donnant  la 
de.sincnce  adverbiale  (mente). 

Anvt^nßio,  t.m.  (t.de gram.)  adverbe;  partic 
i::d;  cünable  du  discours. 

•  AnvKr.SAiRO.  V.  Adtenario. 
Anvi:i;sAME!«TE,ad«.d'unemanierocontrairc 

adverse ;  contradicloiremcnt. 

-j-  AnvEnaÄö, «.  f.  Opposition ,  unpugnation  ; 
combat  conlre  l'adversaire.  V.  Atertäo,  Ad- 
ver lencia. 

f  Adversar,  v.  a.  s'opposer,  rcsislcr,  con- 
traricr,  contredirc. 

Advkrsario,  x.  m.  adversaire.-  celui  qui  est 
oppose  ä  un  aulre ;  anlagonislc.  Osadrersano*, 
j>lur.t  los  ennemis,  les  conlraircs.  —  ou  adver- 


Arruanlutao,x,  ad j.mperl.  d' 
AfflicJdO,  a,  p.  p.  6'Aßigir,adj.  dolenl, 
abaltu,  iriitB,  Billige,  plainlif. 

KTriACimzxio'y.Agiittto. 

Affliüih  ,  o,  a.  adliger,  peiner,  tourmenter, 
moleaier,  ehagriner,  desoler;  eauserde  In  dou- 
leur,  de  la  peine. 

f  Afflioih-ii,  t>.  r.  »'eHliger,  t'inquiäier,  ie 
MKipirw. 

•  ArrtoiA».  V.  4*>««r«r. 

kmxtxak,!.  f.  aHlucnc*,  obondance,  mul- 
lilude,grand  concours.  (fig.)  Faciliie  d'elocu- 
lioti,    grate  du   debil;  abondance,  affluence 

Afflcextb,  p.  a.  i'AIPufr,a&J.  S  oen.abon- 


:ij,discrl,eloquenl. 

t  Affi.cf.xte,  i.  in.  affluenl  :  rivle 
Jclle  (laus  uiieaulre;Conllucnl;  iieu  t 
gneul  rfeui  ri'iores. 

AFFLr£)rrxa£XTC,adc.  avec  iffluenc 
dämmern. 

ArrLUEüriMiKn.  V.  Ahundmtiuim 

AffluTdo,  A,p.  p.  d' 


[es  vivres,  les  vojageurs,  ele.). 

Afflcio,  ».  «i,  (f.  Je  indU.)  nfflui  i  l'obord 
do  lang  ou  des  humcuri  üans  une  parlie  ir- 

"Affok.  T.  Aftm. 

£™"*™  I  *■ '/**'«*■ 

•  AtmaHti.  V.  igHtfto. 

•  Affiuciu-ie.  V.  AßigtT-tt. 

Affbosta  ,i.f.'  alfronl,  Injure,  oulrege,  in— 

il.  l,Ylouft"emenl  ou  perlt  d'haleine  qu'eprouio 
CClui  qiil  viem  de  courir;  lassilude,  faligue. 
'Combat,  ba  laille,  danger.  cmbarrnii.  Dttagra- 
enruma— .reparrr  un  iHronl.  JVio  poderof- 
«rfdar  um-,  ne  pourolr  digerer  un  aflroni. 
IStbir,  cnaruma-  -,  lubir  un  Bffronl. 

AFFnoxTioAntsTE,  ade.  avec  forte,  durc- 
mcnl.  Chaudement.  Avcc  aiTrottl,  injure,  ou- 

Affhovmbo ,  i,  p.  p.  d-Afrontar,  adj.  (.fg.) 
Qui  est  en  danger,  eti  peine,  en  souffrance. 

ArrnoNTADori,  1,1.  celuiqui  feit  un  affront. 

AFFiiosiiMtsio,».  m.  "faiblesieel  chatige- 
menl  rapide  de  couleur,  ebloulssemenl,  ieu 
qui  monle  au  visage;  amiel*.  ElouITeroent , 
njourernenld'lndignalionqu'inipireunafrronl, 

Affrosta»,  o.  a,  alTrni;lt>r  j  allequer  de 
front j  a«ec  herdiessc,  Intrepidile;  braver  le 
p^rikrtppeler  qiielqu'un  a  son  devoir,  l'cxhor- 
ter.  I'lacer  une  chose  lis-a-vii  d'unc  amre,  la 
metire  en  face.  Combaiire,  rednire  rennen»  a 


|  FeilremlW.  (/Ig.)  _,  onlrager  qiielqu'un , 
riim  rfc,   .ni,.r...     i-'-njlltr  de  paroles. - 


geanl. 


i,p.p.d'A/lar,adj.  I 


.  cmouleur,  repasieur,  aig 

Sinn,.»!),  *,  p.  p.  ä'AfanfT, 

r,  affilier,  imt 


de  quelqu'uD, 


aigu,plu= 


)oue-  le  genlilhoi 


:s  airsde  genlil 


Afiah-se,  b.  r.  i'affller ,  i'aiguiier,  deyonir, 
'  Avium.  V.  Bßetu. 

Afidalcadah^te.V.  Fidalgamenle ,  Hobrt- 


,  p.  p.  a'Afidatgar,  el  adj.  qui 


ion  de  genlil  hemme,  etever  au   reng  do  la 

r.r.V.  Ennobrcccr-it.  (fatn.) 
rs  de  genlilhoinme. 
.  !-  imagc,  icciriBin.iiioii. 
p.  p.  ä-Afigvrar,adj.  Htm  — , 


..  IL-,,, 


Brqi 


AiibuiiAH-sr.,  t.  r.  »  iigurer,  iimaginer, 
rcpresonler,  to  former  l'ldeo  ou  I'imagc  d'u 

T.  Figuraliva. 

V.  AfrrUh. 

—~,",p.  p.  d'J/Wer  et  adj.  effil*,  . 

parlant  du  nei ,  du  eou  el  de  I*  Dgute. 
Afilador.  V.  Aftridor. 
Afilabenio.  V.  Aftriminlo. 
Afilar.  V.  Aftrir. 

AFinn-sE,  t.  r.  (Hg.)  derenir  eflile,  en  p.i 
ml  d»  im,  de  la  flguro  du  niorlhond. 
Afilhado,  a,  i.  Klleul,  c;  fjiori,  prol.1^, 
•Afilhaho»,».  m.  celiii  qui  iiale  lei  cliwo 


ÄFF 

prts-QUtion  vire  et  naturelle  des  ptssions,  la 
phtMonomie,  le  gesic,  le  silence  merae  des 
personnages.  Cheio  de  affeclos ,  passionne.  Ter 
— ,  afleclionner.  Dar,  causar — ,  passionner. 
Di  r.  «.  ine  tu— *  a,  presenlcz  mcs  amities  ä. 

Affecto,  a  >a4j.  aflectionne,  passionne,  af- 
fectiv tendre,  atlache.  AJTectc,  dcsline,  appli- 
que  a  an  cerlain  usage.  Uni ,  annexe.  ( t.  de 
med.)  Aflecle,  oflense,  adlige. 

ArFECTCAR  ou  Affeituar.  V.  Effeiluar. 

Ajtfctcösamexte  ,  adv.  affeclueusement , 
eordialement .-  d'une  onaniere  aflectueuse,  cor- 
diale. 

ArrccrrosissiMO ,  A ,  adj.  $uperl.  d' 

Afvectco'so,  kjadj.  affeclueux,  passionne, 
Laoehant,  cordial,  sentimental;  plein  d'affec- 
t»n,  qui  marqae  beaueoup  d'aflection ,  airaa- 
ale.  tendre ,  caressant. 

AffeicAA,  t.  f.  affection  ,  araour,  amitie,  in- 
dräation,  altacbement.  V.  Affecto,  t. 

Affeicoädamexte,  adv.  avec  affection,  atta- 
eaement,  amitie,  inclination,  penchant. 

Affci^oadissimo,  a  ,  adj.  tuperl.  d' 

Affejcoado,  a,  adj.  aflectionne,  atlache, 
■etioe.  p.  p.  d' 

Ajtei^oac,  t.  a.  affectionner,  inspircr  de 
Famoar,  de  1'afTection  a  quelqu'un;  avoirde 
famoar,  de  l'afleclion  pour;  inclincr  quel- 
tauo  ä  notre  opinion,  avis,  etc.  iL  Orner, 
eabeltir  le  style,  donner  un  toar  agreahlc  a 
■aerepoose,  ä  une  Information  ou  enquete, 
•nr  tavoriscr  une  partie  aus  depens  d'une 
am*.  Colorer,  donner  une  belle  apparence  a 
t^etyoe  dhose  de  mauvais.  Affeicoar  o  eng  an  o, 
ttUfferU  fraude. 
Arrur,«uR-sK  (ö),  t>.  r.  s'aflectionner,  aimer, 

avwr  de  rafection ,  de  l'inclination ,  du  pen- 

eaaatpeer,  prendre  de  \'n"i  h(*mont  pour. 

Affxjtac>ö,  9.  f.  V.  Enfc.:.. 

Aiteitar,  etc.  V.  Enfeitar,  etc. 

'  Arrtrro ,  *.  et  adj.  V.  Affecto ,  t.  et  adj. 

AffIito  ,  a  ,  p.  p.  irreg.  d'Affaxer,  adj.  ha- 
küae,  arcoulume. 

Ajteitcoso.  V.  Affeetuoto. 

Anx»t5TE ,  adj.  2  gen.  afferent :  qui  revient 
a  rbaeun  des  Interesses  dans  un  objet  in- 
difis. 

*  Afficadaxexte.  V.  Affincadatnente. 

•  Aftxcarse.  V.  Affincar-te. 
Ajtigvrado,  Affigurar.  V.  Afigurar. 
A/riLAK ,  etc.  V.  Afilar. 

t  Aftiliacaö,  i.  f.  afliliation  :  espece  d'adop- 
uod  d'une  communautft,  d'une  societe  par  une 
au  tre,  dun  indiridu  par  une  societe  secrete. 

f  Ajfiliado,  A,p.  p.  d 

T  Affiliar,  c.  a.  affilier,  adopter  .*  associer 
we  comraanaale  ä  une  autre,  un  individu  a 
«»e  societe. 

t  Af  filiar-se,  v.  r.  s'adilicr :  s'associera  une 
ea-nmauaiite. 

Affix  ,  adj.  i  gen.  parent  par  aftlnitc. 

"Aftimekto.  V.  Termo*  Limite. 

Arn^ADO,  Affisar.V.  A  finar,  Af 'er ir,  Afilar. 

AmacÄDAVtvrE,  adv.  opiniatrciocut:  avec 
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opinialrete,  fermele;    avec  conslance;   flxe- 
raent.   Olhar  — ,  regarder  flxemenU 

Affincado  ,  a  ,  p.  p.  d'Affinear. 

Affincamemo.  V.  Affinco. 

Affiscar.  V.  Fincar. 

Affinco,  *.  m.  *  tenacite,  instance,  efficacitö 
empressement,  soin,  diligence,  ardeur,  vifd6 
sir;  sollicitation  cfficacc,  ou  mieux  pressante. 

Affinidäde,  s.  f.  affinitc:  parente  par  al- 
liance.  (fig.)  — ,  analogie,  rcssemblance,  con- 
formite,  rapport.  it.  (t.  de  chim.)  Sorte dat- 
traclion  qui  s'exerce  cnlre  des  molccules  hete- 
rogenes. 

Akfikma(,äü,  s.  f.  afTirmafion,  assertion  : 
l'aclion  d'afRrmcr;  expression  qui  affirme. 

•  Affirm Ada mexte,  adv.  fermement,  solide- 
ment;  avec  certitude. 

Affirm ado,  a  ,  p.  p.  d'Affirmar. 

Affiriiadör,  a,  s.  celui  qui  affirme,  qui  as- 
sure. 

*  AFFiRMAMtMO.  V.  Affirmacäo. 

Affirm  Äxte,  p.  a.  d'Affirmar,  qui  affirme, 
affirmatif. 

Affirmar,  v.a.  affermir,  raffermir,  assurer, 
fortiiier  .-  rendre  forme,  slable,  solide,  (fig.) 
Affirm  er,  assurer,  ältester,  ccrliUer,  soulenir 
qu'une  ebose  est  vraie.  Por  um  que  o  affirma, 
cem  o  negäo,  contre  un  qui  ! 'affirme,  cent  le 
nieut. 

Affirmar-se,  v.  r..s'aflermir,  se  raffermir. 
(fig.)  S'afflrmer,  s'assurcr,  se  con firmer,  sc  cer- 
litier,  s'informer  a  fond  d'une  aflaire;  regarder 
attcntivement,etre  persuade  de  quelque  chose, 
la  tenir  vraie  ou  pour  vraie.  —  d'alguem,  pren- 
dre quelqu'un  a  Toi  et  a  serment. 

AFFiRMATivA,  f.  f.  (t.de  log.)  affirmative: 
proposilion  par  laquellc  on  affirme. 

Affirmativamemte,  adv.  aflßnnativemenl  : 
d'une  manierc  affirmative. 

Affirm ati vo ,  a  ,  adj.  affirmatif :  qui  affirme, 
qui  soulient  une  chose  comme  vraie. 

Affixa^äu,  m.  f.  l'aclion  d'afRcher. 

Affix  ado,  a,  p.  p.  d' 

Affix  An  ,  v.  a.  afficher  .-  attacherune  ou  plu- 
sicurs  affiches,  un  placard. 

Affjxo,  a  ,  adj.  ( t.  de  gram.)  affixe  :  «Mache 
4  la  fin  d'un  mol. 

AfflAnte  ,  adj.  2  gen.  qui  souffle. 

Afflar,  v.  a.  souffler;  inspirer. 

f  Affläto,  *.  m.  souffle;  Inspiration. 

Afflicc.Au,  t.  f.  aßlielion,  desolation,  peine 
deplaisir,  abattement  d'esprit. 

f  Afflictissimo,  a  ,  tuperl.  d'Afßicto. 

f  Afflictiyamemte,  adv.  d'une  maniöre  af- 
flictive. 

Afflicti'vo,  a  ,  adj.  afllictif :  qui  cause  afflio* 
tion,  desolation.  Pena  —  at  peine  corporclle 
infligee  par  justice. 

Affljcto  ,  a  ,  p.  p.  irreg.  d'Afßigir. 

f  Afflicesteou  Affliginte,p.  o.  d'AfJligir, 
adj.  2  gen.  qui  adlige,  qui  faitde  la  peine. 

Affucidamente  ,  adv.  avec  afflictiou,  avec 
peine. 
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faire  monier  le  rouge,  la  couleur,  la  rougcur  au 
Tisagc. 

Afogiear-se,  r.r.  s'embrascr,  s'enflammcr, 
dcvenir  rouge  au  feu.  (fig.)  —  o  roslo,  rou^ir, 
•e  leindre  en  rouge  .-  avoir  honte,  confusion. 

Afoito.  V.  Afoulo. 

Afol.vr.  V.  Volar. 

Afoi.uAdo,  a ,  p.  p.  ü'Afnlhar. 

Afoliiaxexto,  s.  m.  (f.  dagr.)  assolcment: 
•Clion,  manierc  d'assoler. 

Afoliiar  ,  t.  a.  (t.  d'agr.)  assolcr :  diviscr  les 
champs  cn  soles;  eiablir  un  $)  steine  d'assole- 
nacnl,  de  rotation. 

*  Afom.  V.  Afan,  Trabalho. 
Afome.xtar.  V.  Fomcnlar. 

*  Afomcimiaho.  V.  Afoucinhado. 
Afo.m'a.  V.  Aphonia. 

Av6n\y  adv.  excepte,  liorniis,  liors,  oulre; 
dehors. 

*  Afoiia^om.  V.  Afuramcnlo. 
AfouädamiInte,  adv.  avec  cens. 
Aforäoo,  a,  p.  p.  il'Aforar. 

Aforador  ,  a  ,  f.  celui  ä  qui  on  paie  le  cens  , 
le  bail ,  In  rente  dun  pjnds;  censier,  fennicr, 
rentier.  i7.  Celui  qui  prend  a  cens, a  bail,  a 
rcnlc,  la  jouissance  d'un  fonds. 

Aforamento,  *.  m.  cens,  cinplijteosC  :  l'ac- 
tion  de  donner  ou  de  prendre  ä  cens  im  fonds; 
U  rente  ,  la  somme  d'argcnt  qu'on  doit  payer 
pour  la  jouissance  d'un  fonds,  d'unc  terrc. 

Aforar,  r.  a.  aecnser  :  donner  ou  prend rc 
«  cens  un  fonds,  unc  terrc,  etc. 

f  Afohar-se  (  de  ftdalgo),v.  r.  s'arroger, 
f'allribucr  laqualite,  le  droit  de  gcnlilhommc. 
it.  Prend  rc  l'habilude  d<\ 

A  foi;(;a,  adv.  V.  For^n  d). 

*  Aforciar.  V.  For$ar. 
AFORvt'RÄDO,  A ,  adj.  aflairc.  p.p.  d' 
Afor(;urar.  V.  Aprcssar,  Aferrorar. 
Aforvirar-se.    V.    Apressar-sc  ,    Aferzo- 

rar-se. 

Aporismo.  V.  Aphorismo. 

Aforista.  V.  Aphoriita. 

Aforme.ntar.  V.  Fermenfar. 

Aformoseädo.  a  ,  p.  p.  d' 

Aformosear,  v.  a.  embeIHr,  rendre  beau, 
orner,  appropricr,  decorer. 

Aformosentado,  a,  p.  p.  d' 

Aformosentau.  V.  Aformosear. 

*  Aföro.  V.  Furo,  Desaforu. 
Aforquilhädo  ,  a,  adj.  fourchu  .-  soutenu 

pardes  fourches  (arbre).  it.  En  fourchc  ,  bi- 
furque,  cn  parlanl  d'un  arbre.  p.  p.  d' 

Aforquilhar,  v.  a.  appuyer,  souicnir  par  le 
rnoycn  d'un  appui,  etayer  avec  des  balons 
fourchus. 

f  Aforqüiliiat.-se,  v.  r.  sc  fonr.  !:cr,  se  bi- 
fnrquer,  prendre  une  forme  foun  line. 

f  AFORKÄOAMi:xTF.,örfr.  libremeiil,  sans  dif- 
ficulte,sans  obstaclcs.  Economiqucmcnt;  ex- 
peditivetuent,  sans  suite  ni  bagagc. 

Aforrado,  a  ,  p.  p.  d'A  forrar,  adj.  libre, 
oxempt  de  tout  obslacle,  debarnssc  ei  a  la  le- 
gere, sans  suite  ni  bagagc. 


f  AforradAr,  a  ,f.  celui  qui  cpargne.  Celui 
qui  alTranchit  un  csclavc.  V.  Forrador. 

Aforramento,  t.  m.  *  cpargne,  economic. 
Aflranchisscmcnt  d'un  csclavc. 

Aforrar,  v.  a.  epargner,  menager,  6cono- 
miscr.  AfTranchir  un  escIavc.Trousscr,  retrout- 
scr  les  manches  d'un  babil. 

Aforrar-se,  c  r.  s'cpargncr.  Se  presscr; 
s'habillcrä  la  legere,  ä  la  halc  —  com  alguem, 
prendre  sa  revanche  de  quclqu'un.  Ado  —  com 
ninguem,  ne  marchander,  n'cpargner  personne, 
dire  franchement  sa  facon  de  penser  a  tout  le 
mondc.  Ne  consultcr  que  son  interet. 

AfOrro ,  t.  m.  *  cpargne ,  economic :  pareimo- 
nic,  mcnagcmcnldans  la  depensc.  *  Manumis- 
sion  :  afTranchisscmcnl  d'un  csclave. 

Afortalf.cer.  V.  Fortalerer. 

*  Afortai.kzar,  etc.  V,  Fortificar. 

A fortin adam ENTE  ,  adv.  heurcuscraent  : 
d'unc  maniere  heureuse  ;  avec  bonheur. 

Afortcmadissimo,  a,  adj.  superl.d' 

Afortunvdo,  a,  adj.  fortune,heurcux.  JtftM 
— ,  bien  heureux.  II  siguiUc  quelquefois  le 
contra ire.  p.  p.  d' 

Afortlkar,  r.  a.  faire  prosperer  :  rendre 
heureux,  enrichir. 

f  Afoicixiiadü,  a,  adj.  qui  a  la  forme  de 
faucillc. 

Afoitädamexte.  V.  Afoulamenlc. 

Afoltadissimo,  a  ,  tres-hardi ,  adj.  sup.  d' 

Afoitado,  \,p.p.  d'Afoutar.  V.  Afuutn. 

Aföitamf.nte,  adv.  hardimcnl :  avec  bar- 
dicsse;  sans  hesitcr. 

Afoi-tameüto.  V.  Afouteza. 

Afoutar  ,  v.  a.  cneoiira^cr,aniiner,  enhar- 
dir;  inspirer  du  couragc,  de  la  hardiessc, 
donner  du  cocur,  du  coura^e. 

Afoltar-.se,  v.r.  oscr,  aller  sans  crainlc, 
nc  pas  craindre  de  faire. 

Afouteza,  s.  f.  hardiesse,  audacc,  courage, 
assurance,  inlrejudile. 

Aföito  ,  a  ,  adj.  liardi,  resolu ,  entrcprenanl, 
audacieux,  lemeraire,  deeidc. 

Afracädo,  \,p.p.  d'Afracar. 

Afraoame.nto,  t.m.*  faiblcssc,diminulionde 
forces.  p.  us. 

Afracar,  v.  a.  aflaibiir,  dehililer.  II  sc  dil 
des  facultas  du  corps  et  de  cellcs  de  l'esprit. 
r.  «.  faiblir,  perdre  de  sa  force,  de  son  cou- 
rage, de  son  ardeur,  ferveur,  etc.  Afracr.r-sc, 
v.  r.  s'affaiblir,  se  rendre  faiblc. 

Afracassar.  V.  Fracassar. 

Aframe.ngado.  V.  Aflamengado. 

Aframcezäho,  a,  adj.  franeisc  :  qui  imile 
avec  afTeclation  les  maeurs,  les  manicres  frjn- 
caises.  U.  Partisan  des  Francais.  p  p.  d' 

Afrancezar,  v.  a.  franciser  :  donner  une 
terminaison,  uneinflcxion  fran^aise.  —  :  <lon- 
ner  le  ton  et  les  maniercs  fran^aises.  —  a  lin- 
gua,  introduire  des  termes  et  des  locutious 
francaises,  ou  gallicismes. 

■f  Afraxcezar-se,  v.  r.  se  franciser: prendre 
le  ton,  le  maintien,  les  manicres  francaised. 

*  Afraquentar.  V.  Enfraqueccr. 
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Xadas,  adj.  f.  pl.  (  VolhaSj  etc.  — , 
en  Ter  de  fleche  (feuilles,  etc.). 
izivo,  a  ,  adj.  achalande.  Loja  bem 
da,  boulique  bien  achalandee,  cjui  a 
de  praliques.  p.p.  d' 
uac  ,  r.  a.  achalandcr  :  procurer , 
et  cbalands  ,  mellrc  en  vogue  une 
elc. 

tui-sE,  v.  r.  s'achalander,  faire  ve- 
ilands ;  aequerir  beaueoup  de  prati- 
tracler  l'habitude  d'aeheter  a  la  meme 

ib.  V.  Afleimar. 
■ar-se.  V.  Angusliar-te. 
ta».  V.  Entestar,  Estremar. 
CA».  V.  Hefresear. 
.sco,  adv.  (t.  de  peint.)  Pintura  a 
in  Iure  a  fresque  :  »orte  de  peinture 
rar  une  muraille  fralchement  en- 

mckto.  V.  Fretamento. 

r.  V.  Fretar. 

,  §.f.  Afrique :  une  des  qualre  parlies 

»  • 

10 ,  a  ,  adj.  et  t.  Africain  :  personne 

1 'Afrique. 

io.  V.  Afflipio. 

,  §.m.  (t.poH.)  autan  :  vent  du  midi, 

oado  ,  a  ,  adj.  qui  ressemble  au  che- 


t,  adj.  et  «.  Africain. 
ulo,  Afkodisiaco.  V.  Aphrodiseo,  elc. 
tft.  V.  Afrouxar. 

jbudu  ,  a  ,  adj.  (t.  de  bot.)  pulvinatut, 
decoussin,  d'orciller. 
u,Afiiontar.  V.  Affronla,  etc. 
xsi,  s.  f.  { t.  de  bot.)  afrousa,  fraisier 
i. 

la»o,  a  ,  p.  p.  (Y Afrouxar. 
iamexto,  s.m.  reläclicmenl,  afTaiblis- 
Partien  de  relnehcr,  d'aU'aiblir.  {/ig.) 
•,  dimi Million  de  zele,  de  ferveur. 
lar,  r.  a.  rdacher,  delcndrc,  desser- 
leer  :   faire  qu'une  chosc  soit  inoins 
(une  corde t  un  ressorl,  etc.).  (flg.) 
diuiinuer  la  force,  la  vigueur,  le  cou- 
«.  m.  inollir,  calmer,  s'adoucir,  dimi- 
noderer,  s'apaiscr.  Sc  ralenlir.  (flg.) 
■er,  se  refroidir,  perdre,  diininuer  de 
itre  ardeur,  agir  avec  inoins  d'ardeur 
rile  qu'auparavanl.  —  em  tuas  prelen- 
reLacher  de  ses  prelcnlions.  (fam.) 
e  l'eau  dans  son  vin. 
xar  -  se  ,  v.  r.  se  reUcher,  s'afTaiblir. 
*sar9  r.  *». 

ocxclädo,  a,  adj.  couvert  avec  le  du- 
in  de  duvet. 

iar,  etc.  V.  Afrouxar,  etc. 
io,  adt.  V.  Froxo,  et  Flux. 
riTADÖ,  a,  p.p.  d* 
ettar,  x.  o.  donuer,  avoir  du  fruit.  V. 


*  Afruitexecar  Ott  Afri'itivioa»  ,  r.  c.  faire 
fruetifier. 

Afta.  V.  Aphta. 

Aflgkntädo  ,  a  ,  p.  p.  6'Afugentar. 

Afiüentadöii,  a  ,  s.  qui  tuet  cn  fuile. 

Afluektamento  ,  s.  m.  1'aclion  de  faire  fuir. 

Aficf.ntar  ,  v.  a.  mellrc  en  fuilc,  faire  fuir, 
ebasser,  faire  prendre  la  fuile,  faire  tourner  le 
dos. 

AflmAdo,  a,  p.p.  6' A fumar,  cl  adj.  plein, 
couvert  de  fumee.  (flg.)  V.  Toldado,  Offuicado, 
Desranecido. 

•f  Afcm ado  ,  a  ,  p.  p.  d'Afumar,  et  adj.  V.  fit-    . 
trumado. 

Aflmaduha.  V.  Dcfumadura. 

Afumar,  v.  a.  fumer,  enfumer,  fumiger;  ex- 
poser  ä  la  fumco  pour  faire  secher.  — :  jetcr 
de  la  fumee,  exhaler  des  vapeurs. 

f  Afumar,  v.  a.  V.  Etlercar,  Eslrumar. 

Afundädo,  k,p.p.  d' 

Afu>dar,v.  a.  faire  couler  ä  fond ,  plonger, 
enfoncer  dans  l'eau ;  creuscr  profondcnicnt. 
Mcttre  un  fond  ä  un  lonncau. 

Afcnd ar-se,  ©.  r.  couler  bas,  couler  a  fond. 
(flg.)  Dechoir,  evanouir.  Es.  Afunddräo-se  at 
minhas  etperancas,  mes  esperauecs  se  sont 
dvanouks.  * 

Afundido  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Afundir  ,  Apcndir-se.  V.  Afundar  et  Fundir. 

*  Afundo.  V.  Fundo  (a). 

Afcnilädo,  a,  adj.  en  enlonnoir  :  qui  a  la 
forme  d'cntonnoir.  Infundibule  ou  infundibuli- 
forme.  ( t.  de  bot.)  p.  p.  d' 

f  Afcmlar  ,  v.  a.  donner  la  forme  d'cn- 
tonnoir. 

Afuroäoo,  a  ,  adj.  (flg.)  Chcrche  avec  beau- 
eoup de  diligenec.  p.  p.  d'Afuroar. 

-j-  Afüiioadör,  a,  t.  furelcur :  qui  furetc,  qiii 
chasse  aux  lapins  avec  un  füret.  C/l£.)Curieux 
qui  cberchc  partout,  s'enquiert  de  loul. 

Afuroar  ,  v.  a.  (t.  de  chat.)  furetcr :  chasser 
au  furel.  (flg.  fam.)  Fouillcr, chcrchcr  pnrlout 
avec  soin.  —  :  cherchcr  ä  savoir  tout  ce  qui  se 
passe. 

Aflsado  ,  a  ,  p.p.  6'Afusar,  adj.  qui  a  la 

forme  de  fuseau. 

Aflsal,s.  m.  deux  livres  de  liu  brise  pour 
ßler. 

Aflsar,  v.a.  lailler  cn  fuseau,  donner  la 
forme  de  fuseau. 

f  Aflsär-sk,  r.  r.  devenir  aigu ,  poililu, 
raince,  cn  prenanl  la  forme  d'un  fuseau. 

Afusilapo,  Afisilar.  V.  Fusilar,  etc. 

Apcstär-se.  V.  Ahustar-se. 

fA'cA,  f.  in.  piment  dos  Indes,  poivro  de 
Caycnne. 

AcA ,  *.  m.  aga  :  ofücier,  commandant  iure, 
seigneur  tartare. 

f  Aca,  t.  m.  nom  de  la  lettre  U  che*  1?j 
Porlugais. 

Acabädo,  Agabar.  V.  Gabar,  etc. 

AgabIo,  $.  m.  V.  Gabäo. 

AuACUADiano ,  a  ,  adj.  dim.  d' 
AcACtiADO ,  A ,  p.  p.  d'Agachar-$e. 
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Acachäb-se,  «.  t*.  se  lapir,  so  blottir,  s'ac- 
croupir :  se  cacher  en  se  lenant  dans  une  pos- 
lure  raccourcie  et  ressetree.  (/ig.)  Se  rendre, 
se  soumettrc.Se  lenir  coi, altendre  patieinraent 
pour  lirer  un  ineilleur  parli  des  circonsiances. 

Agäcbo  ,  t.  m.  accroupissement :  l'aclion  de 
s'accroupir.  JPe*ear<f— ,  tromper  secrelcment, 
sourderacnt.  Ettar  d'— ,  (fam.)  etre  mis  en 
prison. 

AciciA.  V.  Pega. 

Agadanhado,  a  ,  p.  p.  6'Agadanhar. 

Agadanh adör  ,  a  ,  $.  celui  qui  agrifle ;  escroc, 
filou. 

Agadamiär,  v.  a.  agrifTer  ou  s'agrifler  :  at- 
traper,  dechirer  avcc  les  griffes ;  prendre,  em~ 
paumcr,  saisir  avec  la  inain.  (/ig.)  Ravir,  en- 
lever,  escroquer,  lilouler. 

+  Agaffanhär  ou  Acafanüar,  v.a.  (t.burl.) 
cgraffigner,  egraligner ;  atlraper,  empaumer. 

f  Agaläctia ,  $.  f.  (t.deme'd.)  agalactic: 
defaut  de  lait. 

Agalanädo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Acalanär,  v.a.  rendre  heau,  joli,  galant. 

Agalanär-se,  v.r.  s'habiller  galammenl. 

*  Agalardoär.  V.  Galardoar. 

Acalha.  V.  Galha. 

f  Acai.lato,  f.  m.  (t.  de  chim.)  gallate  :  sei 
forme  par  la  combinaison  de  I'acide  gallique 
avcc  d i (leren t es  bases. 

Agallegädamentk,  adv.  o  la  maniere  des 
Galiciens.  (/ig.)  Grossieremenl. 

Acallegädo,  a,  adj.  qui  a  les  manicres  et 
l'accent  des  Galiciens.  (/ig.)  Grossier,  rustre. 

f  Agällico  ,  adj.  (t.  de  chim.)  gallique.  rl  se 
dil  d'un  aeide  qu'on  lire  de  la  noix  de  galle. 

Agaloado  ,  a  ,  p.  p.  d'Agaioar. 

Agaloadüra,  t.  f.  chamarrure,  passement, 
garniturc  de  galons. 

Agaloär  ,  v.  a.  galonner  :  orner ,  border  de 
galon. 

Agalöche.  V.  Calatnbuco. 

Agalopär.  V.  Galopar. 

f  Agamatholitha  ,*./".(  t.  (Thist.  nat. )  aga- 
malholithe:  pierre  de  lard  de  la  Chine. 

f  Agamf,  Agama  ou  Agamo,«.  m.  agame  .* 
lezard  d'Amerique  a  ccailies  epineuses. 

f  AcAMf ,  s.  m.  (t.  (Thist.  nat.)  agami ,  echas- 
sier,  hylebates,  caracara,  ami  de  l'homuie; 
oiseau  trompelte,  poule  petcuse  d'Afrique  et 
de  l'Ameriquc. 

f  Acamia,  *.  f.  (t.  de  bot.)  agamie,  cryploga- 
mie  :  classe  de  vegetaui  dont  les  organes 
sexuels  sont  Caches. 

f  Aganidb,  m.  f.  (f.  d'hist.  nat.)  aganides: 
genre  de  coquilles,  nauliles  a  cloisons  feuille- 
tees  ou  lobees  en  zigzag. 

f  Agar ippe  ,  *.  f.  (t.  de  myth.)  Aganippe :  nom 
d'une  lonlaine  en  Bcolie,  que  le  cheval  Pegase 
Gl  sortir  de  terre  d'un  coup  de  pied. 

fAcANippEDES  ou  Agaxipfkdas ,  adj.  plur. 
(t.  de  myth.)  Aganippides  :  surnom  donne  aux  ! 
Muses,  parce  que  la  fontaiue  Aganippe  leur  ' 
etait  consacrec. 


f  Aganjppeo  ,  a  ,  adj.  (t.  de  myth.)  qui  appar- 
lient  ä  Aganippe. 

f  Agapäntiia  ou  AcAPÄMTno,f.  (t.  de  bot.) 
agapanthe  :  planU-  liliacee;  crinole,  maulhie. 

Agapas  ou  Agäper,  *.  f.  plur.  agapes :  repas 
que  les  premiers  chretiens  faisaient  dans  les 
eglises. 

Agapetas,  m.  f.  plur.  agapclcs:  vierges  qui 
vivaienl  en  com  m  miaute  sans  aueun  vcbu. 

f  Agareniaxos  ,  i.  im.  plur.  agareniens :  secte 
de  cbreliens  apostals  qui  se  sont  rendos  mu- 
sulmans. 

Agai.eno,  a,  adj.  et  s.  descendanl  d'Agar. 
V.  JUahometano, 

Agarico,  s.  m.  (t.  de  bot.)  agaric  :  Champi- 
gnon polypode ;  plante  parasile  du  ebene.  — dos 
eampot.  V.  Cogumrllo. — bastardo,  Champignon 
poreux  et  visqueux  auluranal.  f  —  mineral, 
i.m.  (t.de  chim. ) agaric  inineral  :  substaQoe 
analoguc  a  la  craie  ;  lait  de  lune ,  de  montagne; 
modle  de  pierre,  guhr  calcaire,  chaux  carbo- 
natec. 

f  Agarnacbädo,  a,  adj.  a  la  maniere  de 
robe  de  magislrat.  p.  p.  d' 

f  AGARXAcuARHiE ,  v.r.  s'babillcr  en  robe  de 
magislrat;  prendre,  inetlre  la  robe  de  magislrat. 

AcAiiNtL.  V.  Gamet  (a). 

Agarrado,  a,  p.p.  ö'Agarrar,  adj.  saisi, 
agripe,  pris.  Mesquin,  tenace,  dur,chiche: 
qui  donne  ou  qui  fait  une  depenso  bien  au- 
dessous  de  son  bien  el  de  sa  coudilion.  —  com 
o  ehdo,  rampanl,  en  parlanl  des  plantes. 

AgarradAr ,  a  ,  *.  celui  qui  saisit,  qui  prend. 
(fam.)  Archer,  sbire,  sergenl,  recors. 

•f  Agarhäite,  adj.  2  gen.  qui  prend,  qui 
saisit,  etc.  p.  a.  d' 

Agar  rar,  e.  a.  prendre,  empaumer,  saisir 
avec  la  main:agripper,cramponncr,  aecrocher, 
atlachrr.  Arröler,  saisir  au  collet.  — ,  v.n.  ^t. 
de  mar.)  m  ordre  le  fond ,  en  parlanl  de  lauere. 

Agarrär-se  ,  v.r.  sc  cramponner,  s'altacher, 
s'unir  clroitcmenl,  s'aecrocher.  —  a  um  eabello, 
tirer  parli  de  la  plus  pelile  circonstance,  du 
prelexle  le  plus  leger. 

Agarroguädo,  a,  p.p.  d'Agarrochar. 

-j-  Agarrocdadör,  a,  t.  celui  qui  blcsse  avee 
un  javelot. 

Agarrochar  ,  v.  a.  piquer,  blesser  avec  so 
dard  ou  javelot  appele  garrocha.  V.  et  mot. 

Agarrotädo,  Agarrotar.  V.  Garrotar. 

ACARRLCHÄDO ,  A  ,  p.  p.  d' 

AoARRccnÄR,  v.a.  (t.  de  mar.)  serrer  avec  des 
poulies,  des  cordes  de  bouline.  V.  Garruck*, 
Agasalhadeiro.  V.  Agasalhador. 
Agasalhadissimo  ,  a  ,  iuperl.  d' 
Agasaluädo  ,  a,  p.  p.  d'Agasalhar. 
Agasalhado,  s.  m.  V.  Gasalhado. 

Agasalhador,  a,  s.  hospitalier,  prevenant, 
ofRcieux  .-  celui  qui  exerce  I  hospitalite,  qui  f»it 
bon  accueil.  II  estaussi  adjeetif.  Palavras  aga- 
»alhadoras ,  paroles  bienveillanles. 

Agasalhar  ,  x.  a.  recevoir,  loger  un  ami ,  uu 
hole  chez  soi,  lui  faire  bon  accueil,  accueilür 
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a»ee  amiiie ,  traiter  avee  bienreillance.  Heitre 
a  1  abn ,  enfermer,  garder  (marchandises,  etc.). 
Placer  quelqu'un ,  lui  dooner  un  etat.  Marier 
un  fils,  etc.)»  p.*t. 

Aüasalbär-se,  «.  r.  rentrer  au  togis  pour  y 
?j»»er  la  nait,  seeoacher,se  refugier,  se  loger; 
-  «-oavrir,  segarantir  da  froid.— com  mulher, 
-'  njarier,  p.  ut. 

.UftSALBO,  f.  m.  bebergement,  logement; 
i*a  accoeil,  prevenance,  caresse,  honnelele. 
Com  — ,obligeamment,  gracieusement.  Agata- 
üm  rmgamoeoe,  fausses  atnities  :  blandices. 

AcASTiDAMftHTE,  adv.  en  colere ,  par  colere, 
aar  depil. 

AcistadIco,  a,  adj.  qui  se  fache  aiseraent, 
caierique,  empörte,  irritable,  susccplible. 

AcastadIübo  ,  a,  adj.  dim.  d'Agaslado,  an 
ftm  fictie. 

icASTAftissm o ,  a  ,  adj .  su perl,  d' 
I        Aca»tAdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Agastar. 

AGASTADCRA.  V. 

i        Aga*ta*£*to  ,    t.   m.   mauvaise    humeur ; 
kmi:IIe ,  fieberte ;  emportement ,  colere.  —  de 
*      evTBfiot  mal  aa  ceeur,  anxiete. 

Acastvk,  r.  a.  faire  mellrc  quelqu'un  en 
»Jfrr.  !e  fäcber,  provoquer,  indisposcr. 

Ac\sTiH-SET  v.r.  se  ficher,  6'csloinaquer ; 
boaaVr  de  colere,  monlrer  de  l'buuieur ;  s'in- 
itsan,  »empörter,  se  metlre  eu  colere.  Se 
toormenter  l'espril,  ae  cbagriner,  elre  devore 
w  roape  de  cbagrin. 

JUuituA.  V.  Ayaslamento. 

Uni,  9.  f.  agate  .-  pierre  precicuse,  dexoi- 
tnn&pareale. 

iCiTk^aüDO,  a,  p.  p.  d'Agalanhar. 

1-*ii*iuih:ra,  t.  f.  egralignure  :  blessure 
W$m  UUr  ea  egratignanl. 

luiTiviit,  v.  a.  egraligner,  egraffigner: 
derairrr  «0  peil  la  peau ,  la  superficic. 

Jcjta*.  \.Agala. 

f  4c*TBiDios,  9.  m.  pl.  (t.  d'hiet.  nat.)  agatbi- 
ee» .  genre  d'inftccles  coleopteres. 

t  Atari ,  t.  m.  ( /.  de  6of. )  agati  :  genre 
ie  pUnies  leguiuineuses,  qui  comprend  lef 
*frie»  et  qeelque*  arbres  exoliques. 

t  ACATiaA,  *.  f.  (I.  <f  Auf.  fiai.)  agaline,  uni- 
uKe .  balle  de  Madagascar  et  de  l'Amerique; 
■erdrix. 

T  Axatizädo,  a  ,  adj.  agalifle,  agalise  .-  con- 
»trü,  «hange  en  agate  (bois) ,  qui  en  a  les  qua- 
fctt.qui  m  imite  lacouleur.  p.p.  d' 

t  ACATi/AR-aK,  c.  r.  (t.d'hüt.  nal.)  s'agaüier : 
preadre  la  transparence  ei  l'aspecl  de  l'agate. 

t  Acat¥,#.  w.  (f.  de  Art.)  agaty,arbre,ro- 
baua  da  Mala  bar. 

Ava«ciar.V.  Engavelar. 

t  Acnes,  a.  aa.  (f. de  bot. )  aeaves  1  genre 
de  p'antes  monoeotyledones  de  l'Amerique 
■urtdiauale. 

ACA7ELA.  V.  Gazila. 

A.A7CA.  V.  Gazua. 

t  AcniAöO,  a  ,  adj.  en  forme  de  passc-pir- 
laot,deroS9ignol. 
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*  A'ge  ,  corruplion  6* Agil.  V. 

*  Aceazädo.  V.  Ajaezado. 

*  Ageirar.  V.  Jmon/oar. 
AceitAdamexte  ,  adv.  commodement,  ä  I 

portec  de  quelqu'un ;  de  inaniere  a  ne  pas  genet 

Ageitado,  a, p.p.  (1* 

Ageitar,  r.  a.  placer  commodement:  ai 
ranger  avec  gracc ;  inettre  a  la  portec  de  quel- 
qa'un ;  s'adapler. 

*  AcErrAR-SE ,  v.  r.  se  placer  commodcmcnl. 

*  Aceitivar.  V.  Adjectivar. 

*  Ageitivo.  V.  Adjectivo. 

Acencia  ,  t.  f.  agenec.  gestion  :  la  Charge,  la 
fonclion  de  l'agenl  et  son  bureau.  Diligence, 
industrio,  sollicitude,  alTaire. 

Agexciado,  kyp.p.  d'Agenciar. 

AcenciAna.  V.  Geneiana. 

Agencia n ,  v.  a.  procurer,  solliciler,  faire  ob- 
tenir.  Se  charger  d'unc  afTaire. 

•f-  AcEücioao,  a,  adj.  diligent,  actif.  Officieux, 
obligeant. 

Agenda  ,  s.  f.  *  agenda  :  notes  de  choses  A 
faire ;  pelit  livret  de  ces  notes. 

AcEnftsiA ,  $.  f.(  I.  de  m4d.)  agenesie  :  Ira- 
puissance,  sterilitc. 

Agente  ,  r.  m.  agent :  tout  ce  qui  agit,  qui 
opere.  — ,  celui  qui  fait  les  affaires  d'unc  per- 
sonne. Negocialeur  :  sollicilcur.— de  negociot, 
agent  d'aflaires. 

Agente  ,  adj.  2  gen.  actif,  6nergique;  plcin 
de  force ,  d'energiv.  p.  ut. 

AcEOtnÄR.  V.  Ajoelhar. 

■f-AGEOMKTr.iA,«.  f.  ageomelrie ou  ageorae- 
tresie  :  ignorance  des  elemenls  de  geometrie. 

f  Ageräto  ,  t.m.(t.debo(.)  ageratoitagerate, 
plante  corymbifere  d'Ara6rique  et  de  rinde. 

AcEhMANÄDO,  A  ,  p.  p.  d' 

AgermanAr.  V.  Irmanar. 

f  Acermanar-se,  v.r.  s'associer  fralcrnel- 
leioenl,  se  Her  intiinement. 

f  Ageru,  s.  m.(l.de  bot. )  ageru ,  heliotrope 
des  Indes. 

f  Agestädo,  a,  adj.  (qui  se  Joint  toujours 
aux  adverbes  bien  ou  mal)  de  bonne  ou  de 
mauTaise  mine. 

Ageustia  ,  $.  f.{  t.  de  mrd.)  ageuslie  ou 
agueustie ;  privalion,  aflaiblisseincnl  du  goat, 
maladie. 

AgglomeraqAO,  s.  f.  a'/glomeralion  :  reu- 
nion  en  masse  de  parlirs  (de  sable,  de  neige , 
etc.);  aclion  d'agglomcrcr. 

Agglomerädo  ,  a  ,  p .  p.  d* 

•f  AgglomerAr,  v.  o.  agglomerer,  reunir  en 
masse,  en  pelolon.  —  *e,  v.  r.  s'agglomerer, 
etc.  plus  utite". 

Agglliina^äü,«.  f.  agglutinalion  .*  reuniou 
des  cbairs,  des  peaux;  l'action  d'agglutincr. 

Agcuttikado  ,  a  ,  p.  p.  d'Agglutinar. 

AgglitiüAmtk,  p.  a.  d' 

AGGLi'TiNAR,r.a.agglutiner.  V.Conglutinar. 

AgglctixAr-sk,  v.  r.  s'agglutiner;  sc  collcr. 

■J-AGGi.LTiNATivo,  A  ,  adj.  ogglutinatif :  «pal 
rapproche,  unil. 
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Acghaduar.  V.  Graduar. 


Agcravac,äö,  s.  f.  l'action  d'aggraver.  (ßg.) 
Augmentation  du  mal ,  de  la  peine ,  etc. 
Aggravadamemte,  adv.  V.  Pesadamente. 
Aggkayadissimo,  a  ,  super l.  d' 
Agcra vädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Aggravar.  adj.  ( l.  de 
prat.)  Cclui  contre  qui  on  a  prononce  un  arret. 
On  le  dilsubst.  Oflense. 
Agcra  vadoii ,  a  ,  *.  el  adj.  celui  qui  aggrave. 
*  Accravauento.  V.  Aggravo,  Gravame. 
Agcra  vajcte  ,*.(*.  de  prat.)  appelant :  celui 
qui  appel  le,  qui  inlerjcllo  un  appel  conlrc  un 
juge  infcrieur  devanl  un  juge  superieur.  Ndo 
i  aggravado  o — ,  l'aggravaul  n'est  pas  aggrave. 
Acgravantb,  adj.  2  gen.   aggravant  :  qui 
rend  plus  odieui,  plus  coupabie.  p.  a.  d' 

Agcravar  ,  v.  a.  aggraver  :  rendre  plus  grief, 
plus  grave.  OfTenser;  irriler.Surcbarger,  oppri- 
iner.  Etagerer.  Ajoulcra  la  faule  commise. — a 
pena ,  o  crime ,  aggraver  la  peine,  un  crime : 
i'augmcnler ,  le  rendre  plus  grief,  le  charger. 
—  o  mal ,  augmenler  le  mal ,  l'aigrir,  l'irriter. 

Aggravär  ,  v.  n.  ( t.  de  prat.)  faire  ou  inter- 
jeter  appel  d'un  arret  rendu  dans  le  coura  du 
proces. 

Aggravär-se,  t>.  r.  s'aggraver,  s'exasperer, 
s'augmenter;  empircr. 

\  aggravant  :  qui 
f  AccRAVATivo,  a,  ou  (rend  plus  grief, 
f  Aggravatorjo,  a,  adj.  i  plus  grave.  (t.  de 

)  f»r./-,qui  aggrave. 
Aggravista  ,  f.  m.  juge  de  la  cour  supreme 
de  justice  ( en  Portugal)  qui  dccidc  sur  un  ap- 
pel de  proces. 

Aggravo  ,  s.  m.*  oflense,  grief,  injure,  pröju- 
dicc,  torl,  dommage.  (/.  de  prat.)  Appel  a  un 
juge   superieur  contre  un  juge  iuferieur.  V. 
Ajipellacao. 
Acgkavöso.  V.  Gravoso. 
Acgredi'r.  V.  Acommetter. 
Aggrecacäö,  *.    f.  agregalion  ,  adjeclion  , 
coaplation. 

A<;GRt:cADO,f.  m.  agregat,  asserablage,  reu- 
n Ion  de  diflerenles  choses,  amas. 

Aggregado  ,  a,  adj.  adjoinl,  annexe.  Desline. 
p.p.d 'Aggregat.  Floret— «,  (t.  de  bot.)  fleurs 
a^rcgees. 

Aggregär,«.  a.  Rassembier  un  troupeau,  at- 
trouper.  Agreger,  afleclcr,  unir,  coapter,  an- 
nexer, Assembler,  joindre,  associer.  Deslincr. 
Aggregär-sb  (a),t?.r.  s'agreger, sc  joindre, 
s'associer  ä  quelquu  corps.  —  a  alguem,  s'as- 
socier a  quelqu'un  pour  voyager,  s'a liier  a  lui , 
devenir  son  comtuensal ,  suivre  ses  senliments, 
•on  parli. 

Aggregativo,  A,  adj.  qui  agrege,  qui  unit, 
etc. 
Aggregato.  V.  Cumulo ,  Aggregado. 
Aggrgssäü,  s.  f.  agression.  V.  Acommeti- 
mento. 
Aggressivo,  a  ,  adj.  qui  atlaque;  oflensif. 
Aggressor  ,  a,  *.  agresseur  :  cclui  qui  aUa- 
que  le  premicr.  Assaillant. 
*  Agiazado,  Agia7\r.  V  Ajaexar,  elc. 
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d'une  maniero  gi;rantesquc. 

Agigantado,  a,  adj.  giganlesquc  :  qui  tient 
du  geant.  (/ig.)  Exlraordinaire  ,  prodigieux, 
enorme,  p.  p.  d* 

Agigantär,  v.  a.  agraudir,  accroilrc,  exage- 
rer. — m,«.  r.  grandir  coiiäiderablcment;  sc 
dislinguer,  se  signaler,  surpasser  lous  leg 
aulres. 

A'gil  ,  adj.  2  gen.  agile,  leger,  prompt,  lesle, 
expeditif ,  degage. 

Agilidäde,«.  f.  agilile,  legerolc,  prompli- 
tude,  prestesse. 

Aciüssixo ,  a  ,  adj.  super l.  d'Agil. 


Agilitädo,  a,  p.  p.  d' 

Acilitar,i7.  a.  degourdir,  rendre  agile,  ex- 
peditif. Facililcr,  disposer  ä. 

Agilitär-se,  «?.  r.  se  degourdir,  sc  rendre 
agile. 

A'cilmexte,  adv.  agilenient :  avec  agilile. 

*  Aginiia.  V.  Asinha. 

A'gio,  *.  m.  (  /.  de  romm.)  agio  :  l'exccdanl 
qu'on  prend  sur  unc  soinmc  pour  sc  dedoimua- 
ger  des  chanecs;  inierei  d'argcnl  prcMr;  spi»cu- 
lation  sur  la  baussc  et  la  baisse  des  cflcls  pu- 
blica. Y.  Agiolagem. 

Agiögrako.  V.  Uagiographo. 

•  Agiolhär.  V.  Ajvelhar. 
Agiolögio.  V.  Hagiologio. 
ActosiMANDRO,  t.  m.  agiosimandrc. 
Agiotadör,  s.  m.  agioteur  :  cclui  qui  fait 

l'agiolagc. 

Agiotacem,  t.f.  (t.  de  comm.)  *agiola^: 
commerce  usuraire.  Agio,  escomple.  ff. — ,  "tra- 
ue sur  l'argent,  sur  les  elTels  publics  ou  de 
commerce. 

Aciotär,  v.  n.  agioler  :  faire  l'agiolagc. 

AciOTisTA.  V.  Agiotadör. 

Agironädo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

■f-AciRONÄR,  v.  a.  decbiqucler  unc  etolTe: 
c'elaitancienncincnl  garuir  un  Itabit  de  picecs 
decbiquclees. 

Acita<;äö,  s.  f.  agilation  :  ebranlcmcnt: 
mouvemeul  cn  sens  oppose.  *  Baltcmenl,  sc- 
cousse,  fretillemcnt.  (ßg.)  — ,  ferincnialion  , 
division  des  esprits,des  partis.  it.  Emotion, 
alleralion,  inquietudede  l'espril,  irouble. 

Agitadjssimo,  A,«d/.  superl.  d' 

Agitado,  a,  p.  p.  tl'Agilary  adj.  (ßg.)  Fluc- 
lueux,  agile,  Irouble,  baltu,  combattu ,  excite, 
poussc,  discute,  examinc,  deballu.  Questdo 
bem  agitada,  quesliou  bien  debaltue. 

Agitadör,  a,  *.  agilaleur  :  celui  qui  agile,  qui 
fait  raouvoir,  courir,  qui  excite  ä  travaillcr. 

AgitAnte ,  aaj.  2  gen.  qui  agitc.  p.  a.  6' 

Agitär,  v.  a.  agiler,  scrouer,  battre,  ebran- 
ler,  remuer  en  divers  sens. — uma  questdo ,  «?n 
negociOj  agiler  utie  queslion,  une  aflaire .-  «a 
disculer,  etc. 

Agitah-se,  v.  r.  s'agiler,  sc  remuer,  sc  Irou- 
bler.  {ßg.)  Se  lourmenlcr,  s'inquielcr,  sc  Irou- 
bler. 


git*. 


f  Agitavel  ,  adj.  2  gen.  qui  peut  etre  agiU 
Agitavelmejite,  adv.  d'une  maniereagilö 
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iö,  f.  f.  (f.  de  nid.)  aglaclalion. 
dm. 

Ca6,  *.  f.  (I.  da  med.)  aglutitton  : 
ted'avater. 

,  b.  f.  agnation  :  qualite  des  agnate, 
languinite  entre  eux. 
a  ,  adj.  agnat :  collateral  descendant 
ane  m£mo.  souche  masculine. 
as,  s.f.  pl.  [I.  (Tkisl.  not.)  agnathes 
:  nevropteres. 
>,  a  ,  adj.  agnaüquc:  qai  apparüent 

s  (moidae) ,  s.  f.  pl.  *  agnel*  :  an- 
tinaie  d'or  de  France;  eile  porlait 
'inte  un  agneau. 

t.  f.  (f.  poe't.)  reconnaissance,  l'ac- 
»nnailrc  une  personne;  peripelic.  II 
ue  des  changemenls  qui  se  reueon- 
lans  les  po£mes  dramaliques,  soil 
eines  epiques. 
.  Cordeirn. 

,to,  •.  m.  agnus-castus,  vitex  :  ar- 
eraeRt,  odorant;  espece  de  gatilier. 
$.  m.  surnom. 

*acäö ,  t.f.  allusion  au  nom,  simi- 
ms,de  mols.W  AlcunhatAppelUdo. 
to.  V.  Agno-caito. 
r.Tvrico ,  $.  m.  ( f.  de  bot. )  agnus- 
>Unte  de  la  Tastarie. 
Ario,  s.  m.  lieu  de  purifkation , 

imui. 

n ,  s.  m.  ngnus  .-  cire  benile  par  le 
»quelle  e*t  impriraec  la  flgure  dun 
cienne  monnaie  d'Espague. 
icY.  Agua ,  etc. 
l«.  agoge  :  rigole  pour  l'eau  dans 

m,adj.  Senlido  — ,  clair  (sens) ,  pa- 

epreseute  natorellemcnl. 

He.  V.  Agouro,  etc. 

to,  Acolpear.  V.  Golpear,  etc. 

i,  Agovar.  V.  Ab  rot  Kar. 

9.  f.  *  coulcau  des  Africains. 

V.  Gvmil. 

läbo  ,  adj.  qui  a  la  forme  d'aiguierc. 

»O,  Agomiiär.  V.  Engommar. 

,  i.  m.  it.  d'ant.)  combat ,  jeu  public. 

•filigrane,  plante. 

i ,  *.  et  adj.  f.  pl.  agonales  :  Wies  en 

tf'Agooius  ou  Janus. 

s.w.  sacrificateur.  (f.  d'hist.  nat.) 

ipeec  de  petite  alose. 

»rauo  ,  a  ,  adj.  Ettilo  — ,  pindartse 

fecte,  enfle,  qui  imite  le  style  de  Gon- 

te  espagnol }.  V.  Gongorista. 

,t.f.  agonie :  le  dernier  combat  de  la 

Un  la  mort ;  etat  d'un  malade  ä  l'ex- 

|f .)  —  ,  aJüiction  extreme ,  angoisse , 

stete,  peine  d'esprit. 

tQ,kyadj.p.p.d' 

i, ©.«.  cbagriner,  causer  du  cbagrin , 

tttger  quelqu'un. 

s-s»,  e.r.  epronver  des  angoisse? ,  se 

ro*T.-r*, 
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senlir  oppre&^  ;  se  cbagriner,  s'aftliger.—  com. 
alguem ,  se  fäcber  avec  quelqu'un ,  lui  montrar 
de  1  humeur. 

Aco.mäauamknte,  adv.  avec  angoisse. 

Agusisäuo  ,  a  ,  adj.  p.  p.  d'Agonisar. 

Agoxisäktk,  adj.  et  t.  agonisant :  qui  est  a 
ragouie.  p.  a.  d' 

AuoMs.in,  v.a.  aider  un  moribond  a  bien 
niourir,  ä  inourir  cn  paix. 

Aconita  r  ou  Ago.njzar  ,  r.  n.  agoniser :  etre 
a  fagome.  (flg.)  V.  Agoniar,  Agoniar-te. 

f  Agosistäiicha  ,s.  m.  ( l.  d'ani. )  agonistar- 
que  :  president  des  combat»,  des  gymnases. 

A(;oMsi  ica  ,  *.  f.  agonistique  :  parlie  de  I« 
gwunastique  relative  aus  corabats. 

Aconistico  ,  adj.  m.  agonistique  :  mission- 
naire  des  donatistes. 

Aoonothf.ta  ,  *.  m.  (t.  d'ani.)  agonotheter 
prösident  des  jeux  sacres. 

Acöra  ,  adv.  maintenant,  a  presentt  presen- 
teinent,  dans  ce  moment.  (conj.  dtitrib.  ant.) 
Soit  qne ,  ou  bien  que ;  tantöt.  Ei.  — -  oenha* , 
—  ndo  tenhat,  soit  que  tu  viennes,  soit  que 
tu  ne  viennes  pas.  —  quer  uma  cousa,  —  quer 
outray  tantöt  il  vcut  une  chose,  tantöt  II  reut 
une  autre.  —  meemo,  tout  ä  I'heure,  a  t'heure 
qu'il  est.  Por  — ,  pour  le  present,  pour  le 
moment.  DetoV—  em  diante,  dorenavant.  Ate"  — , 
jusqu'a  present.  Maintenant,  au  lieu  d'agura, 
on  dil  ora  avec  les  memes  aeeeplions. 

ACORF.NTADO  ,  A  ,  adj.  p.  p.  d* 

AcoRENTÄn,  v.  a.  couper  tout  autour.  (fig.) 
Econoraiser,  reduire,  retrancher. 

Agostinho  ,  a  ,  adj.  qui  suit  la  regle  de  saint 
Augustio  (moine,  reltgieux,  etc.). 

Agösto,  t.  tn.  aoüt  :  l£  huilieme  mois  de 
Pannee  solaire.  L'aoüt  :  lamois5on,le  temps 
de  la  moisson. 

Agotär.  V.  Esgotar. 

AcouRÄDAMfttiTE ,  adv.  par  augurc. 

AcouRAoissiMO ,  a  „  adj.  sup.  d' 

Agourädo,  \,p.p.  d' 

Agoirar,  r.  a.  augurer  :  predire  l'avenir 
suivant  les  rcgles  de  la  science  augurale  ;  de« 
viner,  pronostiquer ,  prcvoir,pressentir,  con- 
jeeturcr.  Intimidcr  avec  des  augures.  —  rttizei , 
damnoi,  redoutcr  des  aeeidents. 

Ac.ocrär-se,  r.  r.  prendre  augure,  s'inti- 
mider  soi-memo  avec  des  augures. 

Agocr£iro,  A,  t.  augure,  devin.-  celui  qui 
devine,  qui  predil;  qui  croilaux  augures. 

Agocrknto  ,  a  ,  aaj.  presageant ,  qui  annonce 
les  choses  omineuses ;  superstilicux. 

Agölro  ,  s.  m.  augure ,  presage  .*  signe  par  le- 
quel  on  juge  de  l'avenir ;  divinaüon ;  loutco 
qui  presage  (sinistre,  bon,  mauvais— ). 

•  A'gra.  V.  Agro. 

AcracarImba  ,  i.  f.  agra  :  bois  de  senteur  de 
la  Chine. 

Auraciädo  ,  A ,  adj.  gracieux.  V.  Engrapada. 
p.  p.  d' 

Acracur,  c.  a.  avanlager  :  donner  de  U 
gtfee,  embellir,  reudre  gracieu\,  agreable. 
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Gralifier,  f.ivoriscr,  nccordcr  une  feraco,  faire 
une  liberalite.  «in  don. 

Agraco, «.  m.  verjus  :  raisin  cueilli  avant  sa 
maturite  et lc  jusdcce  raisin .  Em—(loc.adv.) 
borsdc  saison,  praiialureuienl.  lanptro —  tio 
olho,  (/ig.  elprov.)  trailcr  quelqn'un  avcc 
amer turne,  lui  faire  de  la  puine,  lui  causer  du 
dcplaisir. 

f  Agraco,  adj.  augm.  d'Agro,  tres-aigre. 
p.  US. 

Agradabilissimo,  a,  adj.  tup.  d'Agradarel. 

Acradädo  ,  a,  p.  p.  d'Agradar,  adj.  salisfait, 
ravi,  charuic,  encbanle,  content  (dequelque 
personne  ou  euose;.  Etlou  mui  —  d'isto,  ceU 
me  plait  beaueoup. 

Auradar.  V.  Gradar  (a  terra). 

AcRADÄn,;a),t;.«.  plairc,  agreer,  coraplaire, 
«tre  agreable ;  ctre  bien  venu  ou  bienaccueilli ; 
prendre  plaisir,  trouver  bon. 

Acradär-se  (de),  v.r.  prendre  du  goüt  pour, 
etre  content  de ,  aimer  ä  voir,  sc  complaire. 

Acradävel,  adj.  2  gen.  agreable,  beau,  tloui, 
reercatif,  avenant,  gracieux,  qua  plalt.  II  est 
aassis.  L'agreable,  toutec  qui  plait.  Wsturar 
o  util  com  o  — ,  nicler  1'ulilc  ä  l'agreable. 

Acradävelmkmte,  adv.  agrcablemcnl,  d'une 
manicre  agreable. 

Agradecer  (a) ,  v.  a.  rcconnaltre  un  bien- 
fait,  un  Service,  reinere ier  (de),  s'aequilter, 
rendre  grdee  ,  savoir  bon  gre,  etre  oblige ,  te- 
rnolgner  sa  reconnaissance.  —  a  Deos  ot  seut 
dons,  remercier  Dicu  de  ses  dons.  Agradeea- 
Ihe  muito.  o  seu  favur,  oiscquio ,  je  vous  re- 
mercle  beaueoup  de  volre  complaisance.  Eu 
ndo  Ih'o  agradeco ,  je  nc  lui  en  sais  aueuu  gre. 

Acradeodamlmte,  adv.  avec  gralilude,  avec 
recennaissauce. 

ACRADECIDISSIMO  ,  A  ,  Otlj.  tup.  d' 

AcRADEcino ,  a  ,  p.  p.  ü' Agradecer,  adj.  sen- 
sible, oblige,  reconnaissanl. 

Agradeuuexto ,  s.  m. * gralilude,  reconnais- 
sance, reinere!  ruent. 

Agradluvel,  adj.  2  gen.  digne  de  remerci- 
menl. 

•f  AcnADEclvELMt.NTE,ck/r.  de  maniere  ä  mc- 
ritor  du  rerneretment. 

Agrado,  f.  m.  agrement,  douceur,  bonnc 
grace,  obligeancc,  auabilile;  consentciucnt, 
approbation,  volonte,  plaisir,  goüt,  bicnveil- 
lance.  Com  — ,  gracicusement,  obligcaminent. 
5er  do—d'a/yu«rm,  plairc,  con  venire  quelqu'un. 

AgraduacAö,  Acraduab,  etc.  V.  Gradua- 
fäoy  etc. 

A'gramente,  adv.  avecaigreur,  durcraent, 
severe ment,  rudement. 

*  AcrIo.  V;  Agrido. 

Acrapim,  *.  m.  espece  d'agrarc.  V.  Alamar. 

Agrärio,  a,  adj.  agraire  :  qui  appartient  aux 
champs,  aux  terres.  Lti—a,  loi  qui  regle  la 
distribulion,  le  portale  des  terres.  Loi  de* 
Romains  relative  a  la  di»thbulioa  des  terres 
conquises. 

Agrasso.  V.  Agraco. 

I  AcjUz,  Y,  Agro ,  Agraco, 
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A'cur.  V.  Agro. 

'  AcuäLLA.  V.  Aspcrcza. 

Agivksti:,  adj.  2  gen.  agresle,  rusli^ue ,  stu- 
vape,  ebampetre.  (flg.)  —  ,  grossicr,  dur,  ua» 
vage,  rustaud,  paysan. 

f  AV.ria,  s.  f.  (t.de  mid.)  agrle,  herpes  : 
dartre  corrosive;  pustule  maligne,  it.  (t.  d'kiti. 
nat.) '  Agrion .-  inseetc  ncvroplere  de  la  familte 
des  libellules  ou  demoisclles. 

Ac.iiäO,  $.  m.  Agriöes,  plur.  cresson  d« 
fonlainc.  Chapelel  (maladiedu  cheval). 

•  Agriastico,  a.  V.  Agreste,  Campetlre. 

Acricola,«.  in.  agriculteur :  celui  qui  s'a- 
donnc  a  Tagriculture ;  hoinmc  des  cbamps, 
rullivalcur.  it.  adj.  2  gen.  Agricole  :  adonni  • 
l'agriculture.  Poto ,  nagäo—,  peuple,  oatioa 
agricole. 

f  Agr(colar,  adj.  2  gen.  qui  appartient  i 
l'agriculture  ou  aux  cultivalcurs. 

Agiüciltado ,  a ,  p.  p.  d' 

Ar.r.iccLTAR ,  v.  a.  eultiver  la  terre.  (ßg.) 
Gagner,  obtenir,  prolitcr. 

Agricultör,  *.  m.  et  adj.  agriculteur,  colli- 
valeur  :  celui  qui  eultive  la  terre. 

AGRicuLTÜRA,  s.  f.  agnculturc :  l'art  de  ci*V- 
tiver  la  terre.  *  Labouragc ,  culture  de  la  terra. 

Acni-DOCEou  Agridulce,  adj.  tgen.  aigrt- 
doux  ,  qui  a  un  goQt  mcle  d'aipa  et  de  doux. 

Acrifölio.  V.  Aquifolio. 

Agriluoädo  ,  A ,  p.  p.  d' 

AcniLiioiR,  v.  a.  enchalner,  metiro  les  fers 
aux  pieds  a  quclqu'un. 

Agrimensäö,  #.  f.  agrimensalion  :  arpenUft 
des  terres. 

Acrimensor,  t.  m.  agrimenscur,  arpenteur, 
cerquemaneur  :  celui  qui  arpeute ,  qui  mcsuie 
les  terres. 

Agriuexsura  ,  t.f.  '  arpentage ,  cerquema- 
nage  .-  mesurage  de  la  terre;  art  d'arpeuler. 

Agriuuma,  s.  f.  (t.  de  bot.)  aigremoinet 
plante  rosacce ,  mcdicinale. 

f  A'grio.i.  V.  Agria  ( t.  dhist.  ncf.). 

•f  Acriömas,  s.  f.  pl.  agrionies  :  felcs  deBatf* 
ebus. 

Agriöpdago,  s.  m.  et  adj.  agriopbage  .qui 
mange  les  betes  Tcroccs. 

Aguiöta,  s.  f.  agriolc  .*  espece  de  cerise  sau- 
vage. 

Agkipälma  ,«./*.(  t.  de  bot.)  agripaume  .*  car- 
diaque,  plante  labicc ,  medicinale. 

Agrippa,  s.  m.  (t.de  chir.)  agrippa  :  enfant 
venu  par  les  pieds. 

Agrisaluädo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

AGniSALüAK.  V.  Grisalhar. 

Agro  ,  t.  tu.  fonds  de  terre cn  rapport.  (ßg.) 
Cbamp ,  terrain. 

A'gro,  a,  adj.  aigre,  aeide,  aceteux :  pl« 
quant  au  goüt.  (flg.)  Apre,  douloureux,  Ca- 
cheux ;  eboquant,  oflensunt;  raboteux ,  inegtfy 
pierreux,  en  parlant  dos  chemins. 

Agro-doce.  V.  Agridoee. 

f  Agrögbapiio  v  t.  tn.  agrograpbe  tatfOT 
qui  ecrit  sur  l'agricullure. 

AurumasUa,  9,  A  agewnaneit, 
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-J-  Aiiuta£*o,  f.  m.  ugromene  :  colui  qui  ha- 
bar  lacantpa^nc. 

lu&itxuHiA ,  *.  /.  agronoinic :  Üieorie  de  l'a- 
gri?  uilurt1. 

Auuiiömico  ,  a  ,  adj.  agronomique  :  qui  a 
rapport «  l'agronointe. 

Ac*o*o*o  ,  s.  m.  agronoroe :  nomine  vcrsc 
i*9§  La  tbcorie  de  l'agricuilurc. 

At-tunia,  9.  f.  *  agropile  :  bczoard  des  cha- 
BoU.descböYrcs. 

Abcozisno ,  *.  m.  dti*.  d'Agro ,  s.  et  ad/. 
oul  d'if r» ,  «tf. 

AgACMLLADO,  A  ,  p.  /).  d' 

AcarMKLÄfc,  v.  a.  gruaiclcr  :  rcduire  en 
rrsmraai. 

AcicmelAr-si,  v.  r.  so  grumcler  :  devenir 
n  *ntmeacx. 

AfeEL'MfcTADO,  A,  p.  p  d' 

Acem&tab,  c.  a.  (I.  de  mar.)  fouroir  un 
uisseau  de  mousses. 

ActcfADO,  a,  p.p.  d' 

Acrcpa»  ,  c. «.  ( f.  da  petn/.  et  stülpt.)  grou- 
ttf :  nellre  en  groupe. 

a&süia,  «.  A  «tgreur :  le  suc  aigre  de  qucl- 
tsts  fruit*  ei  da  quelques  plantcs.  (fig.) '  As- 
iiilijcr  d'«rbreaqui  portent  des  fruils  aigres ; 
lanu  d'un  lerraio ,  d'une  montagne. 

AairjiiA , «.  f.  agrypnie  :  Insomnie. 

A'wa  am  Agoa,#.  f.  eau :  un  des  qua  Ire  pre- 
*•*■*  elemenls ,  corps  fluide  et  transparent, 
um  odeur  et  mos  eoulcur.  On  lo  dit  danr  les 
fcn  langnes  :  de  l'eau  naturelle,  de  l'cau  ar- 
tiftnelle  wi  composee ,  du  suc  de  certains  fruils 
«fceeruines  plaotes.  —doce,  eau  de  rivierc; 
-«ifttb,  eau  de  mer;  —naliva,  eau  de 
tont-,— efea,  eau  courante;  —  d*pit  eau  de 

sswee;  —  ssorta,  eau  dormante,  slagnantc; 
i,  eau  pluvialc ;  —  regia,  eau  regale ; 
r,  eau-do-vie;  —  rosada,  eau  rose; 
iv  ean  beJiite  ;~do  Spirilo  Sanclo,  eau 
: ;  —  d'al/e/ttia,  eau  benitc  le  Same- 
e>Saia4;  —  fort* ,  eau  forte ;  —  de  ckeiro ,  eau 
üuatmx;  —  ferrea,  sulphurea,  eau  ferree, 
alfaesse;  —  ras,  esprit  de  tercbenlhine ;  — 
•krfta,  £1.  de  mar.)  voie  d'cau  :  Ouvertüre  par 
te  l'eau  cnlre  dans  un  navirc;  —  tdit  gare 
Tnml  99  tan«  <T— ,  &  fleur d'cau;  —  abaixo, 
staUni,  a  va«  l'eau  :  en  suivant  le  courant; 

miihi,  amonl»conlrc  le  courant.  (flg.)  Diffi- 

eflemefit;  lea*  Ott  feaod*  — ,(f.de  mar.)courant 

€ «ne  riviere ;  4  {tfi^iM  d'— ,  au  bord  de  l'eau ; 

4rirf  fmzer  —  um  navio,  faire  eau,  avoir  unc 

»ie  d'ean,  enparlant  d'un  navire;  como—, 

,  /km.)  en  grande  abondance.  Enlre  a  cruz  e  a 

—feste,  expose  a  un  grand  danger.  Estar  em 

— 9ti  9  pueofo,  on  com— jxla  barba ,  sc  trouver 

ea  grand  peril.  Eslar  todo  em  —  ou  latado  em 

— , '  /am.)  eins  tout  en  eaa ,  en  sueur.  Sem  di- 

%er  9gm9-v*i,  (.fem.)  sans  dire  gare.  Treuer, 

lexw  —  no  bieo,  (Ann.)  il  se  dit  d'une  pro- 

pasititn  adroite,  caplieusc.  Vir  a  —  d  b6caf 

loa  lai  Tient  a  la  bouebe  :  eprouver  1c  de- 

air,  AToir  l'emrte  de.  Suar  tangue  e  — ,  suer 

mo|  et  eao,  fajre  def  «fforls  extraordinaire*. 
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Ndo  dar  nem  uma  tide  d*— ,  ne  pas  don- 
ner  le  moindre  secours.  Estar  como  o  peix* 
»'— ,  <Hre  comme  le  poisson  dans  l'eau,  fttre  il 
son  aise ,  ne  manquer  de  rien.  Saber  letar  a— 
ao  teu  moifüio,  avoir  l'adresse  de  faire  son 
proflt,  etc.  V.  Moinho.  Afogar-$e  em  pouca—, 
se  noyer  dans  un  rerre  d'ean.  — #,  plw.  eau: 
lustre,  brillant  des  perlcs,  des  diamants  et  d© 
quelques  autres  pierres.  — ,  urine.  rarfer— , 
uriner ,  pisser.  —  falstu,  eaux  qu'on  trouve  en 
creusant  la  surfaee  de  la  terre,  et  qui  ne  pro- 
Tiennent d'aucnne  source.  —  menoret,  (f. d« 
mar.)  le  flux  et  reflux  quotidlen.  —morteu  ou 
quebradat,  raorte  eau :  les  plus  petites  mareet. 
•  vtvaa,  eaux  vires,  vives  eaux,  grandet  mn- 
röes.  —  vertontes,  les  eaux  de  pluie  qui  des- 
cendenl  des  montagnes,  et  le  lieu  ou  eilet 
tombent. — tnarinhas,  aigues-marines .-  pierres 
precieuses  qui  ont  la  couleur  de  l'eau  de  mer. 
—  furtadas,  galelas,  roansarde.  Estar  entri 
duas  —  y  (fig.  fam.)  nagcr  entro  deux  eaux» 
ölre  irresolu.  Petcar  em—enwtUa$ ,  peeber  en 
eau  trouble :  faire  son  prottt  pendant  les  trou- 
bles,  la  di vision  el  les  matheurs  publica,  —dt 
rosto,  cosmetiques. 

f  Aguä  ts.m.'  crapaud  du  Brasil. 

f  AcüacIte,  s.  m.  fruit  des  Indes  qui  ret- 
semble  a  la  poirc.  Laurieravoeat. 

Agla^äl.  V.  Pantano. 

Aovac£ira  ,  s.  f.  V.  Agoaeeiro.  ff.  Bolssoft 
aqueuse. 

AcuAc£mo,  s.  m.  *  averse,  ondee  :  pluie  Stt- 
bile  et  abondante. 

Aguac£nto,  a,  adj.  marecageux;  fort  hu- 
mide. 

f  Aguacuilra  ,  s.f.  ( t.  pop.)  plquette  :  la* 
vage,  chassc-cousin  :  niauvais  vin,  mauvaise 
liqueur 

A'güäda,  s.  f.  ( t.  de  mar.)  aiguade :  provl»# 
sion  d'cau  douce.  pour  un  vafsseau.*  Lieu  cr*al- ' 
guade.  ( t.  de  peint.)  Aquarelle ,  lavis,  camaTen. 
t/.Peinture  cn  detrempe. 

Aguad£iro  ,  s.  m.  porteur  d'ean. 

Aguad£iro,  a,  adj.  qui  garantitde  la  pluie. 
Capa  — a.  V.  Guido ,  Croca. 

Agladiliia,  «.  f.  scrositc,  humeurdaire  et. 
fluide  dans  les  plaies  et  les  boulons. 

AccAuo,  a  ,  p.  p.  dAguar.  adj,  mele  d'ta», 
oü  il  y  a  de  l'eau  inclcc.  Fourbu.  II  se  dit  des 
cbetauxattaques  d'une  fourbure.  G6eU>— ,(^tf.) : 
plaisir  iikMc  de  quelque  disgrace.  Todoi  99 
gostos  desto  xida  sdo  — «,il  n'y  a puintde  plai- 
sir en  cc  monde  qui  ne  soit  inele  de  qualqttt 
odversitc. 

Aguadör  ,  s.  m.  axrosoir.  ff.  Celui  quiarroat. 
V.  Rpgador. 

Aguadüra.  V.  Aguamönto. 

Aguägem  ou  Agüage,  s.  f.  (f.  de  nwr.)*e«e> 
ranl  rapide  dans  la  mer ;  mouvement  toirtlnul 
des  vagues. 

Acüama  ,  s.  f.  nom  d'un  poisson  que  1'oa  pcV  • 
che  sur  la  cöle  de  Cuimhca  Venire  j.frfrwvE  •%  ■ 
Sclttbal)t 
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Acla-HaE  ou  Acua-mäi,  i.  /".(/.  dt  chim. 
eau-mere. 

f  Agiamär  ,  *. ».  aniroal  marin . 

Agua-mel,  #./'.•  hydromel  :  breuvage  fait 
d'eau  et  de  miel. 

Agdamento,  #.  m.  *  fourbare,  efllanqaemcnt 
(  malad  ie  des  ohevaux ). 

Agcantar  ,  etc.  Y.  Aguemtar. 

f  Acua-pe,  f.  /".  piquelle.  tl.  *.  *t.  (I.  d'hist. 
not.)  Aguape :  nenuphar  du  Bresil. 

Aguär,  «.  o.  arroser  d'eau,  mouiller,  rneler 
d'eau.  (/le. )  Troubler  un  plaisir;  frustrer, 
traverser.  —  um  cavallo,  rendre  un  cheval 
fourbu.  —  o  etnto,  tremper  son  vin.  —  o 
mrmxer,  troubler  Ie  plaisir.  —ascores,  ainortir 
Im  couleurs ,  les  delreraper. 

▲guar,  «.«.  ou  Agcar-se,*.  r.  sc  remplir 
d'eau ,  en  parlantd'un  lieu  quelconquc.  Deve- 
nir  fourbu,  en  parlant  des  bestiaux,  surloul 
des  chevaux. 

+  Acuarä-ponda,  $.  f.(t.  de  bot.)  aguara- 
ponda  :  herbe  du  Bresil ,  qui  s'eleve  considc- 
nfelemenl :  ses  fleurs  ont  la  couleur  et  l'odeur 
de  la  violette  de  man. 

*  Aguarda.  V.  Esperanto. 
Agüardädo,  Aguardar,  clc.  V.  Esperar,  etc. 
*Aguardec£r.  V.Agradecer. 
Acuardekte,  t.  f.  eau-de-vie  :  liqueur  forte 

tireepar  distillation  du  vin,  ducidre,  du  ble, 
du  riz ,  des  ligues ,  etc.  —  de  cabe^a ,  la  pre- 
mierc  et  la  plus  forte  eau-de-vie  qu'on  distille. 
—  de  herva  doce,  fcnouillelle,  anisellc  :  li- 
queurg.  —d'arros ,  arak.  —dassucar,  tafia. 

Acuardemteiro,  s.  m.  marcband  d'eau-de- 
Tte  .*  brandevinier. 

f  Agdardo,«.  m.  (t.de  chaseej  alTüt:  lieu 
•6  Ton  attend  Ie  gibier. 

Acuarelba  ou  Aquarelxa  ,  s.  f.  (/.  de  peint.) 
lquarelle  :  peinlure  en  couleurs  a  l'eau. 

f  AGC  AR  ELLIST  A     OU     AQUARELLIST  A  ,    0.    91. 

JHntor—,  aquarellisle :  qui  peint  a  l'aquarelle. 
Accarentar,  etc.  V.  Agorentar,  etc. 
Acuärico.  V.  Agarico. 

*  Acdasil.  Y.  Guaxil  et  Aguazil. 

+  Acuaxima,  f.  in.  (t.  de  bot.)  aguaxima :  es- 
pece  de  poivre  du  Bresil. 
"  Acuc,A.  V.  Pretsa. 

*  Acccadamexte.  Y.  Aprettadamente. 
Acccadeira ,  t.  f.  picrre  a  aiguiser.  it.  A 

Faulte,  it.  adj.  f.  Qui  aiguise.  (flg.)  Qui  excite 
(Ftppetit). 

Agocadeirikba ,  f.  f.  dim.  d'Agucadeira. 

Aoccado  ,  a  ,  p.  p.  d'Agucar. 

Acdcadör  ,  t.m.  aiguiseur:  celui  qui  aiguise. 

•Acccadura,  s.f.*  aiguisement :  t'action  (Tai- 
guiser. 

Acucamento.  Y.  Agucadura. 

Aotn^AR ,  e.  a.  aiguiser  .*  emoudre :  rendre 
agu,plos  pointu,plus  tranchant.  (flg.)  Sti- 
muler, inciter,  exciler,  aniraer.  —  o  tingua. 
V.  Aflar  a  tingua.  —  o  engenho,  o  juixo ,  ai- 
futaer  l'esprit,  Ie  rendre  plus  subtil.  S'appli- 
quer  attentivement  a  connaltre  quelque  chose 
•«  a  sorUr  d'unt  diOculte.  —  e  vitta,  (flg. ) 


regarder  attentivement.  —  o$  dentet,  aiguiser 
les  dents :  se  preparer  a  bien  manger.  A  **<*#- 
eidade  agufa  o  entendimento,  la  necessile  ai- 
guise l'esprit. 

Agixar,  v.  n.  monter,  pousser.  As  foUuu 
das  arvoret  agufdo  para  cima,  les  arbres 
poussent  leurs  feuilles  vers  le  ciel. 

f  Aguc>r-de-l6  ( t.  de  mar. )  aller  au  venl  9 
naviguer  sur  le  vent.  Y.  Bartavenlear. 

•f  Agucar-se,  «.  r.  »'aiguiser,  s'affller,  s'e- 
mouvoir,  se  rendre  plusdiligent.  t7.Se  forma- 
liser,  resister  ä. 

•  Aor^osAMENTE.  V.  Diligentemente. 

•  AcC^osissiMO,  a  ,  adj.  $up.  d' 
aActi«;dso,  a,  adj.  diligent,  appliqui,  al- 
ten ti  f. 

Agüdaxeste,  adt.  en  pointe,  de  forme  aiguS. 
(/ig.)  Finement,  ingenicusement,  adroitetiient, 
spirilucllement. 

•  Agudar-se.  V.  Ajudar-te,  Agucar-$e. 
Aclde  ou  Agüdea  ,  f.  f.  fourmi  ailee. 
Agideza,  s.f.  Unesse  du  fll  ou  de  la  pointe' 

d'un  instrument  percant  ou  tranrhant.  (/lo.) 
Yivacile  ,  perspicacite  ,  penetration  ,  espriL 
Pointe,  saillie,  bon  mot,  rencontre,  esprtt, 
dil ;  Force ,  finesse  d'csprit,  du  discours,  d'un 
mot.  Dizer—s,  diredes  bons  mols.  Vender — «, 
se  donncr  pour  hommc  d'esprit,qui  dil  de  bons 
mots.  Pottad'—s,  po(*te  qui  ne  fait  que  des 
poinlcs. 

AccniLno.  V.  Agudinho. 

Acüdixuo  ,  a  ,  adj.  dim.  6'Agudo. 

AGÜnissiMO,  a,  adj.  tup.  d' 

AgCdo  ,  a  ,  adj.  pointu  ,  aigu  ,  termine  en 
pointe  tres-fine.  {flg.)  Fin ,  delie ,  subtil ,  spiri- 
tuel,  ingenieux.  Joli,  saillant,  a  propos,  eil 
parlant  d'un  mot.  Penetrant,  aigu,  vif,  pi* 
quant,  percant,  poignant,  en  parlant  de  la 
douleur.  Aigu,  en  parlant  dune  fievre  violente 
etdangereuse  qui  sc  termine  bicnlol.  Perfanl, 
fln ,  en  parlant  de  la  voit ,  de  l'oui'e ,  de  la  vue. 
(fam.)  Prompt ,  expedilif.  Accento— ,(')  accenl 
aigu  (de  droile  ä  gauche  en  porlugais).  Som  — , 
son  aigu  clair,  percant.  Malestia  —a ,  maladie 
Gigue"  :  violente  et  dangereusc.  Yen  tot  — # , 
vents  froids  et  percants. 

ActnosixHo.  Y.  Agudinho. 

f  AcrEiRO,  t.  m.  rigole  pour  conduire  les 
eaux  de  pluie  dans  les  routes  ou  dans  les 
champs. 

Aclextado  fk,p.p.  A'Aguentar. 

Accextadör,  a,  f.  celui  qui  Supporte. 

Agcentar,  e.  a.  supporter,  essuyer,  endu- 
rer,  souflrir,  porter.  Soutcnir,  maintenir;  tenir 
bou  ou  tenir  ferme.  —  at  bigotat,  (t.de  mar.) 
amarrer  les  caps  de  mouton  aux  haubans. 
—  um  moitdo  (td.),  estroper  une  poulie. 

Acuexte  ou  Acuantk,  9.  ei.  (t.  de  mar.) 
force  du  navir-  pour  resister  au  vent ;  Charge 
qull  peut  porter. 

ACL'ERREAR,etC.        ")    „    Anttmmm>i- 
ACDERREIRAR,etC.   )     V  '  "fm*™*. 

Acüerrido  ,  a  ,  p.  p.  d'Aguerrir. 
Accerrildado t  htp.p.  d'Aguerriihar. 
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f  Acrr.tRn.HAi,  t.  o.  former  en  guerrillaj. 


V. 

t  Acuerrilbar-se ,  v.  r.  se  former  en  guer- 
rülas.  V.  Gutrrilka. 

Agcerrir,  c.  a.  aguerrir  .-  accoutumer  a  la 
guerre ,  a  se*  faügues ,  ä  ses dangers ;  (/!$.)  a 
b  fatigae,  a  la  peioe,  elc. 

A'ccii,  #.  /".  '«igle  :  oiseaa  de  proie.  — ,mon- 
rae  d'or  qoi  avait  cours  soos  Charles  V.  — , 
prmripale  enteigne  des  armees  romaines.  — , 
caaAieiUCion  de  fhemispbere  septentrional. 
(ßf.,  — , hommc d'un  genie, d'un  talent, dun 
esprit  superieor.  —  imperial,  aiglc Imperiale, 
Je»  armes  de  Tempire,  qui  sont  one  aigle  a  deux 
ttte*.  —  brnnca,  ordre  mililaire  de  Pologne. 
—  *egru,  ordre  mililaire  en  Allemagne.  Oihos 
f—,  yeux  d'aigle ,  tres-percants.  —tromanat , 
aitles  romaines. 

f  Agcia  oo  Brazil.  V.  Caracara. 

f  AcriA  ordimaria  (t.  d'hist.  nat.)  aigle  com- 
BHn. 

fAcr?A  pesqcf.ira  (f.  d'hist.  surf.)  aigle  pe- 
csear ;  'balbusard .-  aigle  de  mer  ,acraupecherol, 
earbeao  pechenr,  oiseau  de  proie. 

fAcClA  RARALYA  oa  de  cacda  branca  (f. 
fiuL  nat.)  pygargue  ou  aigle  a  queoe  blanche 
etä  jambes  nucs,  oiseaa  de  proie. 

fAcCIA-REAL  OU  GRAÜDE  AG  IIA  DA  EUROPA 

;/.  tbut.  sm/.)  grand  aigle. 
t  Accus  et  rss  emplumados  (t.  d'hitt.  nat.) 


f  ACCI  AS-*ES0RE1  DB  PE8  BUS  (f.  fhiit.  fUlt.) 

a0es  aaiours. 

•  Acciasesto.  V.  Ckm,  Direccao. 
•AttiAÖW.  Guido. 

*  Agcurado ,  a  ,  adj.  qui  a  des  trous,  des 
•turtum;  dechire. 

Accutau,  9.  m.  pteces  de  charpenle. 
Acntn,  e.  f.   dim.  d'Aguia,  petit  aigle, 


A'ccila  f  t.  m.  aloes  :  arbre  des  Indes ,  a  bois 
•4  loard.  it.  Plante  d'Arabie,  medi- 


*  Accrmno ,  a.  V.  Aquilino. 

Accilbada  y  f.  f.  aiguillade  :  ganle  pointue 
paar  pwfuer  le»  bosufs. 

AcnuiiG ,  t.m.  aigaillon,  dard :  petit  piquant 
•es  moocbes  a  miel ,  des  guepes ,  des  fre- 
fcaa,  etc.  'Aiguillade ,  aiguillon  :  pol  nie  de  fer 
•nestai  hont  d'un  balon ,  et  dont  on  se  sert 
tour  piqver  les  bcrnfs.  (flg.)  Aiguillon,  eperon  : 
tont  ee  qui  ineite.  V.  Eslimulo. 

AcrnalozisHO ,  0.  m.  dim.  &Aguilhio* 

*  AcoiJLAa.  V.  Aguühoar. 
Acgilbö.  V.  Agulheta. 
Accilioäda  9e.f.*  eoop  d'aiguillon. 
Acctlioabo  ,  a  ,  p.  p.  d'Aguilhoar. 
Achuoador,  a,#.  9t  adj.  celui  qui  aigutl- 

•*•«,  instigateor. 

f  AcciLÄOABtTro ,  i.  m.  l'action  tt  reffet 
daicviDonner. 

Autlboar,  r.ü.  aiguillonner,  piquer  avec 
on  iffviRon.  (ßf.) — ,  exciter,1nciter,  stlranlcr. 


•ktäSVk.V.Attnko. 

*  Agotsa.  V.  Guiea. 

*  AGCISADAMiTITE.  V.  QrJgHflsT—sfufa ,  D»%»> 
dement*. 

*  Agcisado,  a,  p.  p.  d'Aguismr,  rndj.  Juste, 
raisonnable,  conforme  a  la  raison. 

*  Agcisamerto.  V.  Guiiamento. 

*  Agcisar,  v.  a.  preparer,  arrauger,  dispossv. 
f  A'criTA  ou  A'cciuha  ,  t.  f.  dim.  d'Afun. 
Agclha  v  $.  f.  aiguille  :  ootil  d'acier  long  et 

pointu  a  tele  percee.  Echoppe :  pointe  de  grt- 
veur.  — ,  fleche  :  clocher  d'eglise  extrememeni 
pointu.  — ,  obelisque,  pyramide.  Aiguille  dtior- 
loge.  — ,  une  des  cötes  de  devant  d'un  anisnajl. 

—  de  toucar,  aiguille  de  tele  :  grande  aignttle 
dont  les  femmes  se  senrent  pour  arranger  lear* 
cbeveux.  Peixe  — ,  aiguille  :  poisson  de  mer. 

—  de  colchoeiro  ou  aibardriro ,  carrelet :  grosso 
aiguille  a  pointe  angulaire  dont  se  senrent  loa 
selliers,  bourreliers,  elc.  —  de  lardeor,  lar- 
doire  .*  Instrument  pour  larder.  —  de  ponta  4b 
diamante,  degorpeoir  :  oulil  avee  lequel  on 
neltoie  et  Ton  degorge  la  lumiere  d'un  canon. 

—  de  potior,  aiguille  de  berger,  beo-de-grne, 
plante.  —  de  faxer  meia,  aiguille  4  tricoter. 

—  de  marear,  aiguille  aimantee ,  aiguille  ma- 
rine :  lame  mobile  de  la  boussole,  compas  d'a- 
zimuth.  —  ferrugenta  ( ßf. )  V.  Mexeriqueiro, 
enredador.  —  de  verruma  (t.d'arUl.)  degor- 
geoir  a  TTilles.  —  de  goiva ,  (id.)  degorgeoir  a* 
talon.  —  da  bitacula ,  (f.  de  mar. )  compas  «fe 
route,  boussole.  —  da  edmara,  (id.)  compas 
renverse.  — e  tfeniralhar,  (id. )  aiguille*  a  ra- 
lingue.  — «  de  palombar,  aiguilles  4  «illei.  -+ 
de  eoser,  aiguilles  a  coudre.-Btacor— em  p#- 
Iheiro.  V.  ce  mot. 

Agülhada , g.  f. aiguillee : piqüre daiguille.  , 

Acvlhaö,  t.m.  aufm.  d'Agulka,  grand« t 
grosse  aiguille. 

Agclhar.  V.  Aguühoar. 

f  AcvLmtiR a  (henra),  *.  f.  (I.  de  bot.)  'oerfenil 
a  aiguillettes ,  peigne  de  Venus,  aiguille  de 
berger. 

AcuLHftmo,  t.m.  aiguillier  :  etui  4  mettro 
des  aiguilles.  — ,  ourrier  qui  fait  des  aiguUlos. 
it.  Trou. 

Agülheta,!.  f.  aignillette  :  cordon,  rubaJi, 
tissu ,  tresse ,  etc.,  garni  de  metal  en  pointe  par 
le  bout. 

AciLHETtiRO,  f.  «i.  aiguillier :  celui  qii  fait 
ou  qui  vend  des  aiguilles. 

AccLflfifHA ,  t.  f.  dim.  ä'Agulha. 

Actus..  V.  Agomia. 

*  Accora.  V.  Agora. 

f  AcuTi  01*  gotia  do  Brazil  ,  t.  m.  (f.  d'hitl. 
nat.)  agouti  ou  acouti,  quadropode  rongeor 
de  l'Araerique  meridionale. 

*  Aguzo.  V.  Juso. 

AcTifiliios,  9.  m.  pi.  agyniens,  secUires  qni 
ne  Youlaient  pas  de  femmes. 

An !  interj.  qui  sert  a  marquer  la  joie,  la 
douleur,  l'admiration,  l'araour,  etc.  Ah!  eh! 
helas ! 

Ant,  adr.  la,  en  cet  endroit.  —  metmo,  es 


ntmcTicu.  B'—  aalgtautim,  qoelquei  Jonn  : 
iLyu  fi» ,  dant  qaalqile*  jours. 

f  Auui ,  t.  m.;i.  du  toi.)  aboua  :  gralne  d'O- 
fitat ,  pour  le*  cnulc-ui  s. 

f  Am.  ii ,  i.  in.  ;  I.  de  toi.)  ulimiai  i  »rhro 
dn  Brtsil,  apoejmi.  —  mcivir,  aliauai  des  ail- 

AaWT«DO,  A.p.p.d' 

Innii.i.  •.(!.*!«  mar.)  avusirr,  epiaaer, 
■air  dam  eonles  par  Icurs  boutaen  entrelaeaul 
Im  II*  i  apialef . 

f  AuiiiTt ,  t.  m.(l.dt  mor.)  'epiisure.  tiusle, 
«taste  i  BUtrclacetuent  dt)  dem  bools  de  cordo 
■■  Km  dun  rwaud  i  table  d'ajusle. — al  auarrat, 
dptanre  de  eatka. 

AI.  V.  Akt. 

AI,  i,  «.  lemisaement,  soupir.  —  Jen,  le 
Mahuiiin.  Cor  du ,  gemir,  pausier  des  geinis- 
•Misnu.Osr  grandrt—  ■',  ae  Ismouter.jeler  dt 

Ai  I  Mrr> .  ba  !  b«  !  nie !  helat  i  —  dt  mim  : 


Met  perdu!  — doiimpiuil 

'  f  AroiriXA ,  ittterj.  pesle !  pesle  101 
■f-AiDEKAimA.t.n.espeeedfl  ralequtt 

ItnerdaBreiil. 
■     Alma,  «de.  eneore. —  tido,  pal  ent 

■Mit.de plus, «neoro  p'u»,  davanlaac. 


AlanM-ooa,  covj.  quoique  ,  eneore  que, 
«ja*.  Loraqoe  ertie  eonjsneiion  eil  joii 
Plmparfait  du  subjonciif  dun  terbe,elU 
parali  dans  la  traduetion ,  el  le  t  erbo  ae 
M  IMoc  lil  par  la  cetldi  Ire»  tief  priitnl ,  el 

Eefeia  per  le  pitu-quc-parfaU  du  lubjo 
.  Ainda-qvt  me  eompram  mithöret  d'Mat 
(larmjat,  etc.!  «da  lA'at  Joria  ntoii  tar 
un'*obeleriexdflimillieis(d'orana;H, 


Jena. 


■ ,  preeepteor.  —  aVe 


nloc  dout  qu'on  innige  rOli.  11  J  an  1  dt 
(ieun  especes. 

+  Arnni,  s.  m.  Cl-dv/IrV«/)  plante  brc-Ii- 
Henna  qul  donne  un  fruit  cooiuie  Iqj  petita  poi*. 

A'ii-o ,  *.  tu.  aclrersorle  degrand  persil.eö- 
leti  non  eultive;  persil  desmarai».  —  d«  Jface- 


rla,  perlet,  clc. 
delaieie. 
aqualique. 


AwAO,  ».m,  "«1811111»  de  i 
iL "  Plamea ,  flauet,  par ure . 
( I.  aTitet.  noT.)  Hcro  n  ,  grand 
«i  »otf  piamag e. 


AmlLLt ,  l.  f.  ( I.  de  eo(. )  aireile  oDmfriillal 

rbrisieau  de  la  hmilie  dei  bruytm. 
+  Ami,  i.  tn.  ((.  du  Brtsil)  eipeeo  de  eo- 


elcgaiu. 
nie  bonneur. 
Arr.onniDS,  i.  f.  ptn III laste.  V.  Garbo,  Gm- 

UardM. 

Amoso,  a.,  aüj.  bien  laurne,blen  tait,  de 
belle  laille.quia  de  la  grare,de  la  noMetae 
dan«  a«  manicrea.  (/j.)  Vaioqueur,  iriom- 


■le,  Beul,  icpare.  V. 


t  Aniö.i.  m.  mailinal  noir,  oiieau  ijUaa» 
( especo  d  hirendelle ), 
AivCca ,  i.  /".'verioir,  creille  de  eharnw. 
t  Ai?»A  ,  Arroos  oisp.sim« ,  ».  f.  [(.  it  UM.) 

•aiiouno  :  plante  llcoiV 


a./.(l.d 


jf.)« 


jouharhe. 
•Ai*Eü.  V.Jari. 

tAjAtiin,  t.o.  harnacher.uietlnleharmali 
Orrter,  parer. 


dlna 


r.^lmofo- 


,   *tf.   ■ 


nni.iino,*,  ud>'.  qul  Imllelejat 
•Ajk.  V.Jjif. 
Aiv.Ttvi«.  V.  MjecÜtar. 
t  Ajkuda,  >.  m.  ((.  de  bot. )  njiruba  1 1 
cau  du  Japan ;  ou  mange  le  fruit. 


V.  Khxo 


>,  ady.  qul  i 


geiHHii.  (fig.) 

f  iioacA  dm  Axobca  ,  $.  f.  'bracelet,  bapta, 

anni'üu  !|iu'  I»  Maure*  porlentaui  MM,  au 
coii  Fl  mit  jamhes.  II  so  dil  orümairement  au 
plnriel,  ajorea». 

,  ad/,  arae, 


.0,A,p.,..d- 

i ,  e.  o.  luuer  d  I*  }anntee  pour 

ont  parjour. 

\-*r. ,  e.  t.  contenlr  de  Irarailler  i 


AJtf 


Ajebi,  i.  f.  aide,  MNn,  asiilia 

tuen  :  remcde  donne  par  l'ai 
it,  jetond  ■  caini  qui  est  aapf 
■       onjoii 


dcqucl 
ec  lui  . 


fllEBlBllft*.  " 


im  lii.  (I.  «1*  tur.)  BracaeUe. 
iriM  da  chambre.  — d«  cimId,  pralilicnüon, 
•demniie,  frais  de  route.  Com»— da.mojcn- 
M«,  a  l'iide  de.  Com  a  —  dn»  otjmJw,  (fin.) 
n*c  k  eeeourj  dr>  aaUci.  Com  a  —  de  Dum, 
ntclc  secnpri,  a  l'aide  cleDifu.  JWohUfttM 
-   Mfw  poitru  /ii:er  id,  nc  rous  Tai 

'..a/uÄiale« 

iiioico ,  k ,  p.  p.  d'Ajudor. 

lutkadx,  *.  J.  cplui  qui  aide,  qni  seconde. 
lüe.appsi,  proirrleur.polui  qui  aide,  quiif- 
■W.-  da  j-nror-Ao,  licaire  i  pretre  adjoint 
■  tan  ponr  l'aldordans  son  mioiilire. —  de 

'Mi'iiiDOir.».  V.  XrfjUjlrt-iO. 

Inlm,i.  ».  (<.  imi.cldetnir.}adjudant: 
*«  t'ibarilonni-  n  un  aulro  pnur  l'iidcr. 
-fcwnfo,  (lida  de  camp. —  de  lorr/filrJ  nur 
*i  **;or.  aide -major. 

tliiLins,  adj.  1   orn.  nidanl :  qol  aide  1 


fr,  aider  un  moribond  h  bien  : 
t  ea  naii.  Ana»  Boot  au  a)t 

Bt  Mil  in  aide  { formule  de  jur 


ni). 


«Mrir.  Prtndre,  chereber  les  mojeos  convena 
Un  pour  pafroir  a  qiielnae  bat.  —  «in  o 

awr».  i'airler  l'DD  I  aulre.a'onlr'aider.  Abb  i 
pvebr  tjudar  d'aljum  de  eeua  «wnifrrtu,  n 
»M.iHr  aakler  d'aucun  de  las  mombres. 

Ajiüict..  V.  Jil/udirnr. 

"AjtwSüdOO»  aJIDOTao.  V.  ili^'Klorio, 

AiMi,  I.  f.  <(.  da  tot.)  bogle,  " 
plaatr  labiee  vhracc. 

UrtianaatSTE,  ade.  arac  prnilt 


ii  qui  ]aga,  asprccial 


Ai»T*DdDao,a.H.  limoü  VttM de  plui» M 

linlsun  da  cboaei ;  tennion ,  comite.   Grande 
rnaHiludadagamdanaunHro,raaj«aJilnmaill 

•ociMA.aiBemllee  de  penonnaa.  Manage, co 
pnle  ebarnelle. 


od}.  7  gm.  qui  peut 
AimTkvv.iMtwn,adv.  "   ' 

AHTHAateSTADO ,  A,    adj. 


.  *.,  s.  p.  d'Jjuilar,  adj .  «rr*t*, 
aecorde, conveno  ,  ajuste. 

>n,  arcord,  accommoJoroenl.  V.  AJutlt. 
Ajusta«,ü.  a.  realer,  conformera.  li  regle, 
i  pirtanlde  la  cOndfllK  ,de  la  vre ,  deanomn, 
:»  aciiiras,  Ajaslcr,  assoriir,  proporÜooMf, 
egaliser,  aecorrtrr.  fairo  cadrer,  adapler,  eon- 
lornier.  (fig.)  Trailer,  crranger,  acoamDwdar. 
Concilicr,  larmincr,  convenir,  concerter.  Bo- 
jtlcr  liquider  un  canipie.  Marobandor,  bin  la 
-Tdu  prii  de  quelque  cksie.  Ser- 
-.  Loucr  un  Lamme  paur  iravsil- 
contpnu  par  jour.  —  etm/»,  (I. 
de  rann.)  clare,  lermer  HD  eoinple.  —  ata 
mmprriiada  on  porum  lanto,  Initera  (orlaii. 
Ajcstih-sf.  (nun.),  r.  r.  compoier,  eoDra- 
nir,  a'MCordpr,  fsire  on  srrord  ,  un*  eonten- 
liun ,  s«  conctrler,  ar  coneilier,  termiDer  a  f»- 
miafale.  (a)  S"accommoder.  u  eotitornicr,  adhe- 
rvr  ji  i'avia  ,  apittion  ,  caul,  TOleaU  de  quel- 
qu'un. — com  n>a  eimiciencia,  »nird'aprta  ia 


5« 


ALA 


Ajüstk  ,  t.  m.  eontrat ,  paele ,  compostäon , 
accommodement,  accord,  marcbe»  concilw- 
tion ,  transaction.— de  conto* ,  arrete  de  ooropte. 
Conforme  «o— ,  selon  qu'on  est  convenu.  Que- 
braro—,  rompre  l'accord. 

•f  Ajisticar,  v.  a.  justifter.  it.  Executer. 
V.  Juitifar. 

f  Akeesia  ,  $.  f.  (t.  d'hist.  %al.)  akeesic  :  bei 
arbre  saronnier  d'Afrique.  On  mang«  les  fruiu. 

*  Al,  pro*,  ind.  autre,  autre  cbose,  divers, 
contraire.  AI  pour  a  e/,  au. 

•Alä.  V.  Ld,Acold. 

A'la  ,  s.  f.  aile  :  decoration  des  Chevaliers  de 
I'ordre  de  Saint-Miche).  Aile d'une  arme«;  file, 
rangee  de  personnes  ou  de  cboses.  *  Corps  de 
caralerie  qoi  coavre  le  flanc  d'une  armec. 
•Plane  d'un  bastion.  i7.  Flamme. 

*  Ala.  V.  Bnulacampana. 

*  Ala  bar.  V.  Gabor. 
Alabanciöso.  V.  Joclancioto. 

+  AlabaÖ,j.  m.ouadj.  (gado—)  brebis  qui 
doiinentdu  lait(pour  faire  le  fromage). 

*  Alabanca.  V.  Alavanea. 
•  Alabar-se.  V.  Jactar*§e. 

*  Alabarca.  V.  Abarca. 

Alabärda,*.  f.  ballebarde:  pique  avec  un 
eroissant  de  fer  a  Ja  oaissance  de  la  lame.  — , 
arme  que  porte  le  sergent  dans  l'infanterie. 

Alabardada  ,t.f.  *  coup  de  ballebarde. 

Alabardeiro,  $.  in.  ballebardier :  garde  a 
pied  qoi  porte  la  ballebarde. 

+  Alabardikas  ,  adj.  f.  pl.  ( folha*  —  .  t.  de 
bot.)  hastees  (feuillcs),  imitant  un  fer  de 
lanoe. 

f  Alabastrina  .  s.  f.  lamc  d'albAlre  dont  on 
se  sert  ä  la  place  des  vilres. 

Alabastrixo,  a  ,  adj.  < t.  de  poes.)  d  albatrc , 
comme  l'albitre. 

Alarastrito,  $.  m.  alabastrite ;  fatit  albalre. 

Alabastro  .  $.  m.  albatre  :  especc  do  m ar- 
bre, transparent,  veine.  r/ty.<Blanc  pur :  grandc 
blancheur.  Peito,  eollo  <F—,  sein ,  cotrd'albdlre, 
tres-blanc. 

AlAcar.  V.  Laera  et  Laere. 

Alacil.  V.  Alacir. 

f  Alacir  , «.  m.  ( t.  arab. )  jus  des  raisins  ou 
des  olives. 

f  Alacoado  ,  a  ,  adj.  rubicond  et  gras,  qui  a 
la  couleur  du  jambon. 

Alacor.  V.  Carlamo. 

Alacrä.  V.  Alacröo. 

*  Alacrado  ,  Alacrar.  V.  Lacrar,  etc. 
Alacräo,  t.  m.  scorpion  :  insecte  venimeux. 
Alacridäde,  $.  f.  «lachte,  gälte,  joie  ou- 

verte ;  presence  d'espril,  activite. 

Alado  ,  a  ,  mdj.  aile :  qui  a  des  ailes.  O  moco 
— ,  Cupidon. 

Aladroädo,  a,  adj.  incline  a  voler;  qui  vole. 
Peeo  — ,  faux  poids. 

*  A-la-fe  (dfe),  adv.  a  la  bonne  fol. 

*  Alafem,  adv.  V.  AI/im ,  A-la-fe. 
Alagabbira  ,  adj.  f.  prodigue.  p.  ut. 

f  Alaqabickiro,  a,  adj.  (t.us.dam  le  fr*».). 


ALA. 

Bot  — ,  qui  pdture  (bcBuf)  dans  les  (errains 
marecageux. 

Alagadico  ,  a  ,  adj.  marecageux  .-  facile  k 
inonder.  On  le  dit  du  terrain. 

Alagädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Alagar,  adj.  submrrge  v 
couvertd'eau ;  irempe ;  tout  mouille.  {/ig.)  Plein 
de;  ruine,  renverse,  abattu.— no  mar,  coulö  4 
fond ,  su  bmerge.  Navios—4  e  comidos  das  onda$9 
des  navires  submerges  etengloutisdansla  raer. 

Alagador,  a,  jr.  dissipaleur,  prodigue,  q«l 
mange  tout;  gasptlleur.  adj.  Qui  inonde. 

*  Alacamar.  V.  Lagamar. 
Alagam£xto,  m.  in.  *  uiondation ,  deborde- 

raent:  submersion. 

Ala  gar  ,  $.  m.  V.  Lagar  et  AI  gar. 

Alagar,v.  a.  inonder,  couvrir  deau,  sub» 
merger,  enfoncer,  noyer  dans  l'eao.  (fig.)\nom- 
der :  envahir  un  pays.  Dissipcr,  dilapider ;  du- 
ner, ruiner.  p.  us. 

Alagar-ke,  r.  r.  s'inor.der,  se  remplir,  se 
couvrir  deau ;  se  noyer,  couler  ä  fond.  ifi§.) 
Se  plonger  (dans  les  vices,  etc.). 

Alacöa.  V.  Lagöa. 

Alagoasixua  ,  s.  f.  dim.  d'Alagoa. 

f  AlagOso,  a,  adj. qui  inonde,  qui  deborde. 

A-la-grasoe,  adv.  en  grand  seigneur,  ma- 
gniflqiiemenf. 

Alagüna.  V.  Laguna. 

Alahea  ,  Alahela.  V.  Alhtlla  ou  AI  feil a. 

*  A-la-huma  ,  adv.  ä  la  fois ,  en  meme  teiups. 
A-LA-LAncA  Ott  A'larga  ,  adv.  au  large,  lar- 

gement. 

A-la-lbana.  V.  Chdmente. 

Alä li a,*./".  (/. rfem^d.) alalie  .-  im possibi Mie- 
de parier. 

f  A-la-mar  ,  adv.  a  la  mer  :  lein  de  la  c6lc. 

Ai.amär,  s.m.  brandebourg,ganse;  espeoe 
de  boutonnirrc;  rordon  entrelacc. 

Alamaraüü,  a,  adj.  avec  des  brandebourgs. 

Alämbar.  V.  Alambre. 

ALAsinAZADA^NTE.oc/r.  {t.pop.)  avec  gour- 
mandi>e,en  goinfre.  (flg.)  Trcs-grossierenient. 

Ai.AMBAzÄno,  a,  adj.  (f.  pop.)  gourmand, 
goolu,  goinfre,  malotru.  (flg.)  Grossier,  rustre. 
p.p.  de  Alambazdr,  r. a.  {t.de  mar.)  fauberter: 
balayer  avec  le  faubert. 

Alambazär-se,  r.  r.  (t.  pop.)  se  rassasier; 
manger  excessivement,  avec  gourmandise. 

Alambel  ,  s.  m.  tapis  de  couleur  unie  ou  raye 
pour  couvrir  les  tables,  etc. 

Alambicädo ,  a ,  adj.  (flg.)  alambique?  traf) 
subtil,  trop  ralfine.  p.  p.  d' 

Alambicar  ,  v.  a.  alambiquer :  distiller  par 
alambic.  (flg.)  Subtiliser.  —  ojvizo,  o  cerabro, 
mettre  l'esprit  a  la  torlure. 

Alam bique  ,  s.  m.  alambic  :  appareil  de  dis- 
tiilation.  Por—%  (flg.)  mesquinement :  en  pe- 
tite  quanlitc,  peu  a  peu. 

"  Alambör  ,  a.  m.  V.  Esearpa. 
.  Alamborädo,  a,  adj.  (t.  de  fort.)  en  cscarpe, 
voOte,  en  voüte.  p.  p.  6' 

Alamborar,  v.  a.  ( /.  de  fort.)  faire  une  es- 
earpe  ä  un  mur;  donner  la  formt  de  voOlr,  4e 
dos  d'ane. 


AU 

A Li  mbia  ,  #.  f.  •  peaplier  noir.  »7.  La  resine 
«m  on  extra it  da  peaplier  commun  et  d'autres 
arbre*. 

ALiassc,  f.m.  ambro:  sabstance  resinease, 
adoraate,  inflammable:  succin.  (Hg.)  Homme 
mu  a?"  aa» — ,  <m  /I*ö  rom  o  — ,  homroe  fin 
•»mme  l'arabre  r  (res- penetrant,  tres-delie. 
£  am  — ,  (f*m.}  ccsi  un  necfar.-en  parlant  des 
im«  et  des  liqueurs  agreablcs. 

alahbrcado,  a,  «(/.  arabre  :  couleur  de 
\  tobte ,  qui  a  de  l'ambre. 

ALtaKDA ,  s.f.  lieu  plante  de  pcupliers.  Allee 
or  aeapfiers. 

Alabkdädo,  a,  p.p.  d' 

Alabkd  i* ,  e.  a.  dis poser  des  arbres  en  ave- 
aae.m  allee. 

*  Ai.  *»entar  ,  Alauento.  V.  Alimentär,  Ali- 
mtäh. 

AlabIa  ,  s.  f.  piece  de  harnaK 

*  A-l\-mica  ,  t*l ar  — ,  adv.  guclter. 

+  A'labiri*.,*.  m.  (l.demtu.)  a-mi-Ia,lon 
4e  ta,  qai  donne  le  ton  a  tous  les  Instruments ; 
*J:  U  sixieme  note  de  musiqae.  il.  Diapason  : 
«ml  datier  a  dem  branclies, dont  se  servent 
Icsina5teiens,  les  facleurs  d'instraments,  poar 
pendre  le  ton  :  il  donne  le  la  de  l'orcbestre. 

A  L4»o  ou  A'lfho  ,  $.  m.  peuplter  .-  arbre. 
-amactf .  peuolier  blanc.  —  aeoro,  peaplier 
mm.  —  tibtfco  ou  alpino ,  peaplier  de  Libve  ou 
tmiWf. 

'Auvodas.  $.  f.  pl.  modes  nouvelles. 

Ki  iiriDi ,  §.  f.  lampe  :  vase  pour  mettre  de 
tarir  et  ooe  meche  pour  eclaircr. 

Auvpadacio,  «.  m.  *  rhanüelle ,  girandole. 

AiAarAof.tao.  V.  Alampadario. 

\xa'ks.\j>oj  p.  p.  d'Alancear. 

i  Kkvx*i>6R  ,  s.  m.  celui  <|ui  trappe ,  qui 

ma»t  a^fc  la  lance. 

AtA.vaiar.xTO , s.  m.  lactioii de  frapper,  de 
•fcssrratec  mie  lancr. 

Ai.i'M^ia.  r.  n.  blcsscr,  f rapper  avec  la 
aace,  /$.    Morti  Her. 

Alam»  ar-m.  .  r.  r.  sc  blesser  aver  la  lance. 

Alajbro,  Alaüdroüro.  V.  Klocndro. 

AuxaAiko,  a,  p.p.d' 

Alasbar  ,  r.  a.  ueltover  du  poisson,  le  laver, 
Feveatrer,  l'etriper,  lui  dter  les  cntrailles. 

t  Al1*os,«.  m.  pl.  Alains:  noni  des  bar- 
bares  qai  envahirent  l'Espague  au  coratnence- 
meal  da  emqaieaic  siede. 

Alaxtersa.  V.  Lantema. 

Alabtersejbo.  V.  Lanlerneiro. 

Axa6,  «.  «t.  alain ,  alan ,  dogue :  gros  cbien 
propre  ä  cbasser  le  sanglier. 

*  A-tA-rAfc ,  adv.  egalemenl ;  a  edle  de. 
Alapardado,  a  ,  p.  p.  d' 
Aiaparoar-se,  v.  r.  s'aecroupir,  se  tapir,  se 

femr  coi.  {/ig.)  Se  cacber. 

Auaoi  kca.  V.  Laqveqva. 

Aua,r.  a.  balcr,  enlever,  soulevcr,  tirer 
mrc  «ne  eorde;  bisser,  baosser  les  volles ; 
«•oier,  mettre  en  file,  en  rangee,  les  troapes, 
aw  arbre»,  ete.  — ?  <m  metter  o  o*^a  dentro,  (r. 
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•  de  mar.)  baier  le  eanon  en  dedans.  —  dtntro, 
(id.)  baier  an  cordage  a  bord. 

Alär-se,v.  r.  se  baier,  se  soulever,  etc. 
(flg.)  S'elever  aus  bonneors.  Grimper,  monier 
par  les  cordages. 

*  Alarabe.  V.  Ar  ab*. 

Alahanjaoo,  a,  adj.  orangd  :  coaleur  d'o- 
range,  qai  a  la  couleur  d'orange. 

*  At..\nn.\R.  V.  ijardear  e  Atardear, 
Ai.irde.  V.  Alardo. 

f  Alardeadmra,  t.  f.  ostentatrice ;  flagor- 
neuse. 

Alardf.ädo,  hyp.p.  d'Alardear. 

ALARDEAnön,  s.  «•.  oslentaleur,  glorieox, 
süperbe ;  flagorneur. 

ALARDFAMf.XTO.  V.  Alardo ,  Oslenlofdo. 

Alardf.ar,  r.a.  passer  des  troupes  en  revae 
(anl.).  — ,  r.  n.  (ßg.)  Sc  glohfler,  faire  parade, 
faire  moiitre.  V.  Oxtentar. 

Alardo,  t. m. *montrc,  revae,  parade  de  sol- 
dats.  '^0.  'Osten laf ion,  etalage,  vanite.  Fazer 
— ,  se  vanter,  sc  glorifler,  faire  parade,  faire 
montre,  faire  osictilation  d'une  chose. 

•+  A-la-r^  ,  adv.  etactement,  au  jnste. 

f  Aläres,  s.  m.  pl.  *  piege  de  ertn  pour  al- 
traper  les  perdrix.  Leurre. 

Alarga.  V.  Largo, 

A'larca,  ade.  largcmenl. 

Alargadu  ,  A  t  p.  p.  d'Alargdr. 

alargadör  ,  a  ,  $.  celui  qui  elargit,  qai  rend 
plus  large. 

Alaroamk.nto  ,  s.  m.  6largissement  :  aog- 
mentation  de  largeur;  action  de  rendre  plus 
large. 

Alargär,  r.a.  clargir.  rendre  plus  large  (un 
habit,  un  siege,  etc.) ;  allonger,  prolonger,  don- 
ner  plus  d'etendue.  — ,  v.  n.  s'clargir.  —  o 
rento,{t.  de  mar.)  adonncr,  en  parlanl  du 
vent.  —  at  redeas  <w  cacallo ,  Ucher  la  bride  4 
un  cbcval.— uma  ferida ,  agrandir,  dualer  une 
plaie.  —  o  passo,  e »Ja ruber ,  allonger  le  pas, 
marcher  plus  vitc.  —  a  baha,  ( fig.  fam.)  pre- 
parer  de  l'argenl  pour  unc  grande  depense. 

Alarga r-»f. ,  v.  r.  seloigner,  s'en  aller; 
s'ecarter,  s'elendre,  s'elargir,  devenir  plus 
grand  ,  plus  large  ;  etro  genereux.  ( f.  da 
mar,)  S'alargucr,  pousser  au  large.  —  n'um 
diseurto,  s'elendre  sur  quelque  suJet,  diacoa- 
rir  louguement.  —  com  alguem,  s'ouvrir  libro- 
menl  ä  quclqu'un.  Oser  lui  parier  avec  bar- 
diesse  et  sans  mcnagcmcnl.  V.  Adiantar-te. 

Alaiwda  ,  «.  f.  •  vacarme :  brait  coofus  de 
plusieurs  voix. 

ALARiuo,  f.m.'clameur,  burlemeat,  eri  quo 
Ton  faitdans  raflliction,  dana  la  doaleur,  dans 
la  colere.  —  de  tnarinheiro.  V.  Faina ,  Ctfeu- 
tna.  Fazer  — «,  faire  du  tumulte,  du  trooble. 
Dar  — § ,  jeter  les  hau ts  cris. 

*  Alarikk,  t.  m.  arebiteete  :  celui  qai  exerce 
Part  de  balir,  et  qui  a  l'inspection  des  bili- 
menls.  Mal  Ire  maeon. 

Alarma,  $.  f.  (I.  mt7.)*  alarme  :  eri,  Signal 
pour  faire  courir  aux  armes,  (/ff.)  — ,  frayeur, 
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epourante subito.  r<xar— ,tlarnwr  ;  donner 
ftlarme. 

AlaryabU ,  s.  f.  brotalite,  grossiercle. 

AlAryk,  s.  m.  Arabe  bcdouin.  (fig.)  Grossicr, 
rustre,  Savoyard ,  brutal,  qui  a  Ic  sens  de  tra- 
vvri. 

Alarm'a,  f.  f.  mullitudo  d'Alarves, 

Ajlastraoo,  A,p./>.  ü'Alastrar. 

•f»  Alastrad6r  ,  s.  m.  (t.asmar.)  arrimcur: 
celui  qui  arrime  la  cargaison  d'un  vaisscau. 

Alastrar,  v.  a.  (/.  de  mar.)  lestcr  un  vais- 
seau ,  mellre  du  lest.  {/ig. )  Jonchcr,  parsemer, 
co«Yrir(do  morls,dc  fleurs,  do  paille,  etc.). 
it.  Demolir,  abaltrc. 

Alatihädameme,  ade.  imitantle  laiin. 

Alatiüädo,  a,j>.  p.  d' 

Alatinar  ,  «.  o.  latiniser :  donner  une  termi- 
naison  laline  a  un  mot  dune  autre  languc. 

t  Alatli,  t.  m.  (f.  d'hist.  nal.)  alatli  ou 
achalalocüi :  raarün-pecueur  du  nouveau  con- 
ti nent. 

AlAto,  p.  ut.  X.Alado. 

f  Alaiate,  s.  m.  (I.  d'hist.  not. )  alouatte  .- 
finge  d'Ameriquc. 

f  AlaudAdo,  a,  adj.  qui  a  la  forme  d'un  luth. 

Alaude,  t.  m.  luth  .•  instrument  de  rausique 
a  cordes.  (t.  d'hist.  na/.)  Luth  :  tortue  de  Mer- 
cure. 

*  A-la-üj  a  ,  adv.  a  la  fois ,  au  meine  temps. 
Alayänca  ,«./".*  levier  :  bäton ,  barre  propre 

a  soulevcr,remuer  Ics  fardcaux. 

Alavaö,  t.  m.  troupeau  de  brebfs  qui  don- 
nent  du  lait  (pour  le  fromage). — de  gatlinhai , 
multilude  de  poulcs.  V.  Alabäo. 

"Alayercado,  A,p.  p.  d' 

•  Alayercar-se.  V.  Agachar-w. 
Alayoeiro,  $.  m  berger  6' AI  artet,  it.  Pdlre 

&Alavöc$.  V.  Alavdo. 

AlazAö,  a,  adj.  nlczan.de  eonleur  faure 
tlrant  sur  le  roux.  II  ne  se  dit  ordinairemenl 
qu'cn  parlant  des  chcraui. 

AlbacJU).  V.  Dealbacäo. 

f  AlbacAr  ,  s.  f.  Porta  <f— ,  porte  (dans  les 
place»  maritimes  des  Mo u res )  du  edle  do  la 
terre,  par  laqudle  les  beles  a  com  es  entraient 
et  sortatent. 

f  *  Alba cA ra  ,  s.  f.  tour,  dans  les  anciennes 
forliflcations. 

"  Aldacra  ,  t.  m.  executeur  tcstamenlairc. 

Albacora  ,  t.f.  albicorc  .-polsson  de  l'ocean, 
semblable  a  la  bonite. 

Albafär  ou  Albaför,"«.  m.  sorle  de  Jone 
dont  la  racinc  est  odoriferanle.  V.  Junca. 

f  Albapora  om  Albafar,  s.  m.  noin  d'un 
grand  polsson  de  mer,  dont  le  foie  sert  a  faire 
de  l'huile. 

Albanel.  V.  Alvr.nel. 

Albaxez  ,  a  ,  adj.  et  $.  Albana is :  personne  ou 
chose  de  I'Albamu,  dans  l'Epire. 

«f  AlbAro,  a ,  adj.  eli.  Alban  :  personne  ou 
chose  d'Alba-Longa,  ville  d'lUlie. 

AlbAra.  V.  Pacitira. 

Albarazes.  Y.  Aliarazct. 

ALBAncA.V.  Abarca. 


AlbArda  ,!./'.'  bat :  seile  pour  les  böles  de 
sonnnc. 

•  Alcaudad£iro.  V.  Alhardciro. 

AlbardAdo,  h,p.p.  d'Albardar. 

Aldard adl'ka,«.  f.' appareil d'un  bat; Taction 
de  baier. 

Albaudäö,  s.  m.  augm.  grand  bat;  bat  de 
raulct.  Panncau  :  espece  de  bat 

Aldvrdär,  t\  a.  bdtcr  .-  metlre  Ic  b&l  a  une 
bete  de  somme.  {fig-)  Comrir  un  metsdc  farine 
dclayec  avec  de  l'eau,  de»  (Pufs,  etc.,  pour  le 
faire  frire  a  la  poöle».  it.  (fig.)  Tromper  quel- 
qu'un  grossiereiiuMit. 

f  Albardeira  ,  s.  f.  femnie  qui  fatt  deü  bAts. 
( fig. )  Ourriere  qui  travaille  grossicrement 
ilota  — ,  rose  sauvage. 

Ai.BARnKiRO,«.m.  balier :  arlisan  qni  fatt  des 
bals.  [fig.)  Ignorant  (dans  son  melier). 

Ai.daudilha  ou  Albardisha  ,  s.  f.  dim.  bar- 
dellc;  petit  bat. 

ALBARDt'RA.  Y.  Albardadura. 

•f  Albarraba  ,  s.  f. '  vase  pour  mettre  des 
roses  et  d'auiros  Meurs.  it.  Canette  :  pot  a  Tean 
(dans  le  refectoire  des  comrounautes  reit- 
gieuses ). 

"  Albarrada  ,#.  m.  mtir  de  pierrc  saos  mor- 
tier;cnclüs,  clos.  RelranchcnKMit  d'un  camp. 

f '  Albarrädo,  a  .  adj.  pourvu  ö'albarradat. 

Albarrä  ou  Albakrax,«./'.  Ceböla — ,  seilte 
ou  squille :  planlc  qui  (U'iil  du  lis  et  de  l'oignon. 

f  Albarrä  ou  Alrarraxa,  s.  f.  tour  ou 
Ton  deposait  ancicnnemciil  largenl  des  reve- 
nus  de  la  couronne  qui  restait  des  deucnsee  de 
l'annee. 

f  Albathoz,  *.  m.  (t.  d  hist.  nat. )  albatros : 
oiscau  du  l'ordrc  des  palmipedcs. 

-f  Albkngäla  ,  t.  f.  eioüe  de  lin  trcs-Unc  dont 
les  Mauro  ornaienl  leurs  lurbans. 

Alberca.  Y.  Ovicla. 

Ai.bi:rcövi:k.  Y.  Albricoque. 

Albi.iigado  ,  a  ,  p.  p.  d'Albvrgdr. 

Ai.nKncADöR  ,  a  ,  s.  celui  qui  löge,  qui  ac- 
cueillc  quclqu'un  chez  soi. 

*f  Albergägeh  ,  *./*.'  droit  qu'aYaient  les 
anciens  sci^neurs  d'Olrc  loges  gratuilement 
dans  les  couvents ,  dont  ils  claienl  les  palrons, 
et  chez  leurs  vassaux. 

Albergaiie.nto,  i.  m.  hcbcrgcmenl,  logc- 
menU 

Albergar  ,  r.  a.  loger,  recevoir,  aecuci]ljrt 
bebergor  quclqu'un  chez  soi. 

Albergar,  v.  n.  et  —  se,  v.  r.  sc  logcr, 
prendre  un  logeuicnt,  s'accucillir,cbcrcber  un 
asilc. 

AlbergarIa  ,  i.  f.  'auberge,  hölcl  garni  pour 
les  voyageurs.  llöpilal. 

f  AluergAtis.  *.  m.  pl.  *  chaussurc  en  ma- 
roquin  des  Maures  d'Afriquc. 

Ai.rerglk  ou  ALVLUGur^/.m.aubcrgc,  hdtcl* 
leric ,  hospicc ,  ou  quelquo  autre  licti  oü  les 
passaiüi  ci  les  voyaircars  sunt  logtb.  (fi'j.) 
'Maison,  babiUtion,  logis,  lieu  d'asile.  Hospice 
(pour  los  malades,  etc.).  —  dvs  an\mcc*>dai 
ftrat,  gltc,  repeirci  tanicre. 


ALC 

'AuifcCttiRO,  t,  m.  aabergisU  :  etlai  qui 
Itfe,  q«i  accueille  t  qui  reeoit  cbez  sol. 

Albkbsoz.  V.  Albornox. 

Albesco, «.  *».  poisson  scmblahle  au  thon, 
eai  Mit  le*  iut ires. 

*  Albetöca  ,  $.  f.  pelit  vaisseau. 

*Albicöbce,  V .  Albricoaue. 

ALuncxqk*.  V.  Dealbaiüo. 

t  Alrigemse ,  adj.  2  gen.  d'Albi  ( ville  de 
Eraaet). 

.Albicexsf.s ,  f.  m.  pi.  Albigeois :  nom  de  cer- 
tam  seelaires  qui  s'Hcvdrenl  au  douziotne 
sifeledanslavUled'Aibi. 

t  Alböo  ,  a  v  adj.  et  *.  albinos ,  negre  blanc : 
extrewerauni  blanc ,  nc  de   parcnls 
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'  Albitrc  V.  Altitre. 

Alboqlk  oi»  ALDO^tb,  9.  m.  espece  do  flute 
et  karger. 

Albor.  V.  Alrir. 

Aiaoacino,  *,p-P-  d'Alborcdr. 

alborcadör ,  $.  m.  brocanteur. 

AiaoacÄa ,  v.  o.  (  fam. )  troquer ,  brocanlor , 
fcaaager,  permuler. 

'A'lbore.  V.  Ar  ton. 

t  Albobmöz,  t.  m.  albornoz  :  espiVcde  drap 
aelaiae  arossier  ei  non  leint.  ?l.  aianleau  a  ca- 
■kbm  (da  drap  albomoi)  pour  se  garantir  de 
li  plattet  de  La  neige. 

Alborotädamexte.  V.  Altoroladamente. 

aiaoROTAno ,  Alborotar.  V.  Altorolar,  etc. 

Auoroto.  V.  Altoroto. 

Aiautftcft  ,*•«»•  u*oe :  eebange  de  meubles, 
bfd«i ,  etc. 

AiauGOws,  a.  m.  abricot :  fruit  a  noyau. 
Aiaav»ec&iRO ,  s.  tn.  abricolier  :  arbre  ro- 

RKequfwluil  les  abricols. 
t '  iiaiMLCA ,  t.  f.  pastcque. 
f  Aiacnua a  , *.  f. '  marc  d'olives. 

AucrtitA,  *.  f.  lagune,  lac  forma  par  t'cau 
aVJaner.  «f.  Lagune,  etang  d'cau  douce. 

Alkgeh,  s.  f.  taie  de  I'cbU.  il.  Blanc  dauf. 

liacciXKA  ,  9.  f.  (  t.  d'anat. )  albugiutc  ou 
aifcegiae,  an«  des  luniques  ou  racinbrancs  de 

'  Albccueo,  a,  adj-  albugine,  albugineux: 
aai  est  de  couleur  blanche. 
AlbcgisAso,  a.  V.  Albogineo. 
Albvgo  ,  a.  f.  (L  d'anat.)  albugo  :  Uie ,  lache 
Manche mi  I'cbU,  a  la  cornee. 

-f  AxaiMxa,  f.  m.  albumen  :  Tun  des  prin- 
cipe* constituanU  du  corps  des  aniiuaux. 

Aucansa ,  a.  f.  (f.  de  ehim.)  atbuinioe  :  sub- 
Haaee  concresciblc  par  le  feu ,  sein b lab lo  au 
Maac  d'eiaf. 

Auntsäso,  a,  adj.  (I.  de  ehim.)  albumi- 
aeoi :  qui  rataemble  au  blanc  d'auf. 

tALacftü£TBf  9.  m.  (t.dhist.  nat.)  ablc, 
afeiette  :  petit  poieaon  de  ririere 

Aianxo  ,i.n.  (t.dt  bot. )  aubicr :  couche 

cmlaire  de  naii  imparfait,  tendre,  entre  l'e- 

wr  et  le  trai  bois ,  dans  lous  lea  arbres  dico- 

IfWenea. 

t  A'UA,  #.  ».  (I.  thUtt  HOl.)  ajqu«  i  oistiU 


pa'imipede.  Pingouln.— aranaTaalo«arl#,graBi 
plngouin. 

*  Alcadala.  V.  Alcavala. 

•  Alcadramado  ,  Alcabramar.  Y.  lealm- 
mar,  etc. 

Alcacar  ou  Alcacbr  ,  a.  m.  chateau  forttfe; 
eitadelle,  Tortcretse.  (fig.)  Palais,  cbileau  d'un 
souverain.  Tctnple. 

f  ALCACAAEino,  •.  m.  eclui  qui  garde  Yalem- 
C-ar,  qui  en  a  soio. 

ALCA<;ARiA,  «.  f.  V.  AlcaQar.  il.  Tanncrie. 

Alca(,ai\ico,  a  ,  adj*  de  VoUcdfor,  qui  appar- 
lient  a  laleäfar.  V.  cc  inot. 

Alcaccl  oti  Aixackr,*.  m.  ecourgeon, et- 
courpeon,  drngoe  :  ble  ou  orge  en  herbe  qu'eai 
(ait  manger  en  vert  aux  chevaux. 

Alcäcer  ou  AlcAckre.  V.  Aled(a$\ 

Alcäceva.  V.  Alcdfora. 

Alcacoenuie.  V.  Alquequeng«. 

Alcaciiofa  ou  Alcauiukiia,  s.f.  la  pomina 
des  arlichauls  et  des  gros  chardons.  —  hortet* 
se, '  artiebaut  coiumun  :  plante  polagere. 

Alcachofrado  ,  a  ,  adj.  cn  forme d  artichant. 

Aixacuofeal,  s.  m.  icrrain  plante  d'arli- 
cbauts. 

f  AixAcnoFREiRA  ,  9.  f. '  arUchaot  ;  plante 
polagere. 

Ai4rcova  ,  9.  f.  forlercsse,  ci  tadeilt  j  chaieao 
de  vaisseau  ^aulrefois). 

AlcavOz  ,  a .  m.  *  reglisse  :  plante  midicinale. 
—  baslardo.  X.Attragalo  dort. 

Alcadefl,  9.  m.  vasc  en  terre  sur  lequcl  lef 
cabarelicrs  uiesurcnl  le  vin,  lhuile,  etc. 

f  Alcalst,  s.m.  (I.  d'alch.)  alcabesl :  menav 
truc  ou  dissolvanl  univcrscl,  imaginaire. 

Ajlcafokädo.  V.  Alcanforado. 

Ai.cmuias,  s.  f.  pl.  [t.  de  mar.)  espace  entre 
les  bandes  ou  prcccintcs  d'un  vaisseau. 

Au;  \i co,  adj.  m.  (t.  de  pocs.)  alcatqoe  : 


pece  de  vers  laiin  ci  gree,  invente  par  Alcce. 

Alcaidauia  ts.f.*  cinploi,  dignite  de  l'alcalde 
et  son  rcssort;  chatcllenic. 

Aixaide  ,  9.  m.  exenipt  de  police ;  alcade,  al- 
caide;  chatclain.  —  mor,  grand  alcaTde  :  gou- 
verneur  d'une  forlcressc ;  scigneur  qui  a  terra 
et  maison  scigneuriale  avec  droit  de  Justice. 
Ter  o  pai  — ,  avoir  de  puissantes  protection». 
(Jam.) 

Alcäidessa  ,  9.  f.  femme  de  1'alcaTde. 

Alcäidezinuo,  9.  m.  dim.  &'Akd&d$9  petit 

alcade. 

AlcaidIa.  V.  Alcdidaria. 

Alcaiöte.  V.  Alcoviteiro. 

Alcaldär.  V.  Mereadejar. 

Alcalescexcia,  *.  f.  (Ji.dechim.)  alealesceneet 
putrefaclion,  elTel  des  alcalis;  etat  des  alcales- 
cents:  fermenlation  alcaline. 

Alcalesceüte  ,  adj.  2  gen.  (I.  de  ehim.)  alca- 
lcscent :  qui  contient  de  l'alcali ,  qui  tend.  4  la 
fermenlation  alcaline. 

A'lcaü  ,  a.  «i.  (/.  de  chim.)  alkall :  «olsUnce 
Acre,  d'une  »aveur  urineuse,  qui  ferdll  les 
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couleurs  bleues  vfgetales,  et  forme  des  sels  en 
to  eombinant  avec  les  aeides. 

Alcaucidade,  *.  f.  (t.de  chim.)  alealicite : 
naissance  de  la  proprieie  alcaline. 

Alcalico.  V.  Alcaiino. 

f  Alcaügeno  ,  a  ,  adj.  ( t.  de  chim. )  alcali- 
jrene  :  qui  engend re  l'alcali. 

f  Alcaumetro,  t.m.  (t.  de  chim.)  alcalt- 
roctre  .-  insirument  pourmesurcr  l'alcali. 

Alcai.ino  ,  a  ,  adj.  ( t.  de  chim. )  alcalin  :  qai 
a  des  proprieles  de  l'alcali. 

ALCAMSAgAö,  t.  f.  (J.de  chim.)  alcalisation: 
Operation  qui  cominunique,  developpe ,  exlrait 
l'alcali. 

Alcalisado,  a,  p.  p.  d'Alcatitar. 

f  Alcausänte,  adj.  2  gen.  (/.  de  chim.)  alca- 
liflant  :  qui  change  en  alcali,  qui  le  forme. 
f.  a.  d' 

.\ ix; ai.is ar  ,  v.  a.  (t.  de  chimj  alcaliser :  lirer, 
par  le  moyen  du  feu ,  i'aeide  d'un  sei  neu  Ire, 
ne  laisser  que  l'alcali. 

f  Alcalisävf.l,  adj.  2 gen.  (t.de chim.)  alca- 
llflable  :  (substance)  converlissable  en  alcali. 

Alcamosia.  V.  Alcomunia. 

■f  AlcAxa  ,  $.  f.  V.  Airanna. 

Alcasavy.  V.  Alcanere. 

AlcAncara  ,  t.  f.  espece  de  lambour  de  bas- 
que. 

f  Ai.CA*rAni<;o,  a,  adj.  facilc  a  obtenir,  a 
atteindre.  (fig.)  Expose  ä  lombcr  dans  la  mi- 
•ere,  ä  devenir  pauvre;  trotible,  inlerdit. 

Alcan^ado,  a,  p.  p.  tfAlcancar,  adj.  reli- 
quataire.  Ettar  ou  andar  — ,  etre  arriere , 
avoir  des  dellrs,  etre  crible  de  dettes,  etre 
obere.  —  do  tomno ,  arcable  de  sommcil. 

Ai.cav;adör,  a,  t.  eclui  qui  alleint,  qui  ob- 
Uent ;  il  est  quelquefois  adjeetif. 

Alcak^adura,  t.  f.  <t.de  rc'ter.)  atteinte, 
en  Ire-  tail  Iure  .•  blesstire  an*  jambes  du  cheval 
qui  s'est  etitre-taillc. 

ALCAügAHfcsro,  t.  m.  I  arliou  d  atteindre, 
d'obienir.  p.  ut. 

ALCAsgin  ,  r.  a.  atteindre ,  poursuivre ,  at- 
traper,  joindre.  £lre  conteraporain  dune  per- 
sonn c  ou  d'unc  chose.  Ex.  Alcancei  a  meu  bit- 
«td,  je  connus  mon  bis.iieul.  — ,  aveindre, 
prendre  une  chose  en  etendant  le  bras.  Oble- 
nir, acquerir,  röussir,  arriver  a.  —com  o  en- 
tendimento  1  comprendre,  enlendre  une  chose. 
—  c  alguem  de  ou  cm  conto» ,  etre  creancier 
d'un  reliquoldc  comple.  —  alguem  em  razöcs, 
inetlrc  quelqu'un  au  pied  du  niur,  le  reduire  ä 
ne  savoir  que  repondre. 

Alca.n<,ar  ,  r.  n.  regarder,  appartenir,  s'clcn- 
dre,  concerner.  Suffirc.  Porter,  en  parlanl  des 
armes  a  feu :  et  ( fig. )  de  la  vue.  Sua  titta  al- 
can;a  müilo,  sa  vue  portc  loin. 

Alcaxc.ar-sl,  v.r.  s'atieindre,  «'cntrclailler, 
en  parlanl  des  chevaux.  Se  joindre,  se  rc- 
joindre. 

Alcaxce,  s.  m.  l'aclion  d 'atteindre.  Debel, 
rellqual,  de"  Heil  d'un  cömpte.  •  Portee,  dislance 
a  laquclle  le  bras  peut  atteindre.  *  Portee  d'une 
arme  (juelconqu?.  •  Atteinte,  entretaillure  (de 


cheval).  Courrler  extraordinaire  envoye  pour 
rattraper  un  coorrier  ordinaire.  (fig.)  Talent, 
capacite.  tr  no  —  de  quem  foge,  poursurtre, 
courir  apres  quelqu'un  pour  l'altraper.  Hö- 
rnern de  eurtof  — «,  bomme  de  faibles  facultes. 
lifo  ndo  ettd  a  nouo  — ,  cela  n'esl  pas  a  notre 
portec. 

*  f  Aixancc,  ade.  pres,  aupres,  envtron. 

f  Alcän<;o,  t.m.  debel,  reliquat,  deficit  d'un 
compte. 

AlcAxcos  ,  s.  m  p/.'  serres  ou  griflea  des  fau- 
cons,  des  oiseaux  de  proie. 

AlcAndara  ou  ALcANnouA,«./>.*blot,perclio, 
chevalet  oü  so  repose  l'oiseau  de  faueonnerie. 

AlcamdorAdo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Alcandorar-sl,  r.  r.  sejucher,  se  pereber 
sur  un  batoti ,  sur  Valcdndara ,  en  parlanl  do 
faueons.  (fig.}  S'elever,  s'enorgueillir. 

Ai.can£ve.  V.  Cdnamo. 

AixANFdn,».  m.  camphre,  gomme  aromatique 
d'une  espece  de  laurier  des  Indes. 

f  Alc an fora da, f.  f.  camphree  :  plante cbe- 
nopodee ,  raedicinale. 

Alcanfoivado  ,  a,  adj.  campbre  :  qui  a  du 
camphre.  p.  p.  d' 

Alcankorär,  v.  a.  campbrer  :  mellro  da 
campbre. 

Alca^forAira,  t.  f.  "camphrier  :  espece  de 
laurier  du  Japon  qui  donne  du  campbre. 

Alcaskoreiro,  t.  m.  vase  avec  du  campbre. 
it.  V.  Alcan forcira. 

f  AlcAnna  ,«./*.(  t.  de  bot.)  *  henne :  plasia 
poljpctalce.  —  batiarda,  buglosse  t«ignanle, 
vulg.  orcancile.  —  de  Virginia,  apalancbe : 
espece  de  sapolille. 

Alcantil,  t.  m.  *  penie  escarpee,  preolpice. 

Alcamtiläda  ,  t.  f.  bauleur  escarpee. 

Aicaxtilaoo,  a,  adj.  escarpc ,  d'un  acoea 
diulcile,  rüde.  p.  p.  d' 

Alcantilär  ,  r.a.  escarper  :  couper  droit, de 
baut  en  bas  (un  roc,  un  fasse). 

Alcantilöso  ,  a  ,  adj.  plein  de  penles  eaear- 
pecs,  de  preeipioes  (Heu). 

ALCAXziA  ou  ALCANciA ,  t.  f.  boule  creuse  de 
terre  remplie  de  cendres  ou  de  fleurs  qu'on  so 
lance  muluellernenl  en  courant  a  cheval  dans 
le  jeu  du  carrousel.  —de  fogo,  pot-a-feu  :  es- 
pece de  grenade. 

Alcanxiada  ,  t.  f.  coup  d'alcanxia. 

Alcapärra  ,  t.  f.  capre :  petil  fruit  vert.*Ca- 
prier  .-  arbrisseau  qui  porie  des  caprea. 

f  Alcaparrädo,  a,  adj.  prepare  avec  de» 
capres ,  en  parlant  d'un  mels. 

Alcaparral,  t.  m.  terrain  plante  de  ci- 
priers. 

Alcaparr£ira,  t.  f.'  caprier  :  arbriiaea« 
qui  porle  des  capret. 

Alcaparr€iro,  a,  f.  celui  qui  rend  des 
capres. 

Aixär,  t.  m.  espece  de  eiste  (plante). 

Alcarayaö,  *.  m.  butor  :  oiseau  de  marais ; 
canepetiere.  —  pernatto  do  Rgypto,  (I.  fhisi. 
nat. )  ecnisse. 

+  AXCARAYAKÄIRO,  0^.  ff».    FaUäO  —  f  OD  (0 
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üt  du  faucoo  habUuo  A  poursuivre  lei  butors. 

Alcarayia  ,  s.  f.  (f.  de  oof.j  "cani  ■.  plante,  et 
u  graia* ;  camin  des  pres. 

ajxaraviz  on  Alcaraye,  #.  m.  tuyau  de 
Milkt  de  ferge. 

Axiaicöta,  $.  f.  mare  :  tnuf  d'eau  dor- 
aunte,  boirrbeuse. 

'AixarIa.  V.  Alqueria. 

*  alcarraoas, f.  f.pl.V.  JmcocUUjBrineos. 

Aicatea  om  Alcateia ,  * .  /".  bände  (de  loups, 
4e  hhpods ,  etc. ).  Ettar,  amdar  d  — ,  «Ire ,  m 
tesir  ur  ses  gardes. 

Alutifa  ,  f.  f.  "tapis  fln,  couverture  brodee. 

ALCATtFÄ  DO  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Aicatifä«,  «.  a.  upisser :  garnirde  Upis. 

Atanriiao ,  $.  s*.  tapissier  :  qui  fait  des 
Upis. 

Ilc&tua.  V.  Alquilira. 

Alcatma,  §.  f.  culolte  de  bcsuf,  derriere  du 


AlcatsaG,  f.  sb.  gondron  :  eomposition  de 
pue ,  de  poix ,  d*huile  de  poisson ,  de  suif , 
tfc,  poar  en  imbiber  les  eloupe*  et  calfater. 

Auatkätk  ,#.».(  f.  d§  mar.)  plat-bord  d'un 
tauaean. 

t  Alcatkaz  ,  §.  m.  mauve,  goeland  :  oiseau 
tiatr;  ptUean  da  Chili ,  corinoran ,  calao  des 
fcwqts.  —  das  Antithas,  onocrotale,  grand 
•Hier :  olseaa  de  marais. 

Alcatkaz.  V.  Algebista. 

ALCATtiiRO,  a,  mdj.  qui  a  de  grosses  hanebes. 

t  ALCATtOABO,  A  ,  p.  p.  d' 

t  ALCATmoin ,  v.  a.  goudronner :  endaire  de 


t  AuAtiotABO ,  f.  ss.  goudronnear :  qui  gou- 
fwassj.il.  Qui  vend  le  goudron. 

AttATtsi,  9.  m.  godet :  tase  Attache  A  une 
"aatpasrdever  l'eau. 

AianczÄno,  AjOdj.  garni  de  godets.  (/ig.) 

Ctmki,  tonte :  on  le  dit  d'un  vteillard  qui  ne 

•es*  se  lenir  droit,  p.  p.  d' 

AiCATnczÄn ,  «.  a.  garnir  de  godeu.  (flg. ) 

Caurter,  voOler.  —  at  ,  v.  r.  se  coorber  A  cause 


Alca?ala  .  f.  f.  'droit  sur  tont  ce  que  Ton 
«■4.  Droit  d'eatree.  V.  Sit«. 
Alcayäla  ou  Alcabella.    V.  AkabaUa  et 


Alcavalsibo,  «.  m.  formier  ou  administra- 
Kur  des  mkmmmleu.  Percepienr,  receveur  des 


Auüxas,  m.  f.  p/.  (f.  de  mar.)*espace  entre 
tesprOceraie*  d'un  vaisseau. 

•  Alcatota,  Aucayote,  Alcatotai.  V.  AI- 
mmUirm,  etc. 

kujA,s.f.  (t.de  cordon.)  allonge  de  l'em- 
Fjpe;  hansse  :  morceau  de  cuir  qui  sert  A 
Rtdrt  la  forme  d'un  soulier  plus  baute  ou  plus 
UVV*.  ~s?«p>  moUäo  ou  codemmi,  (|.  de  mar.) 
<troptd*nm  pontie.  —  do  e$tdi,  (id.)  colUer 

*Ai4Acottxo ,  s.  m.  hansse-coKCollet  monte : 
*»rfe  decoUier  que  les  femmes  portaient  autre- 
**»,  ei  qni  servait  a  roterer  In  tele. 


Am,ada  ,*./.'  droit  de  justice;  etendue  de  la 
Jurisdiction ;  pays  oü  eile  s'exerce.Commission 
de  magistrals  pour  faire  uneenquete.  (/!#.) 
•Pouvoir,  ressort.  htopertenee  d  minha— ,cctle 
aflaire  est  de  mon  ressort,  de  mi  connaissance. 

Al^ado,  a,  p.  p.  d'Alfar.  V.  Letantado, 
AUo. 

Al^adör  ,  f.  m.  celui  qui  baussc.  —  de  for- 
fas,  redresseurde  lorls. 

Alvadura.  V.  Atfamento. 

Alqala  ,  m.  m.  vase  pour  donner  A  boire  aux 
pauvres  aux  porles  des  couvents. 

Ai^aiiLnto,  f.  m.  l'action  de  hausser,  de 
lever,  etc.  Uaussenicnt.  —  de  degredo,  ruplure 
du  ban. 

Al^apäö,  i.  m.  'trappe :  sorte  de  porte  au 
niveau  du  plancber;  son  ouverturc.  "Hcrse, 
sarrasinc ,  conlre-porte ,  sorle  de  porte  cou- 
lisse  dont  on  se  sert  dans  les  chaleaux,  les 
forleresses.  Piege  dans  une  rosse.  (fig.)'Four- 
berie ,  artifice ,  piege  qu'on  lend.  —  dos  calföes, 
pontr-levis,  petil  pont  (des  culoltes,  des  pan- 
lalons). 

AL^APt,*.  m.  panneau  pour  prendre  le  fi* 
bier.  Lacel  pour  prendre  les  oiseaux. 

Al^ap£rna  ,  t.  f.  "croc-en-jambe. 

Al^aprcma,  g.  f.  *levier,  pied-de-chevre, 
pinee,  barre  de  fer  propre  a  so u lever  ou  A  re- 
muer  quelque  fardeou.  *  Davier  :  instrument 
pour  arracher  les  denls.  it.  'Picge  pour  attrapt r 
les  animaux. 

Alvapremädo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Al^apreuär  ,  t.a.  lever,  soulcvcr  un  fardean 
avec  un  levier,  une  pinec. 

A14AR ,  v.a.  hausser,  lever,  elever,  rehaussor, 
mettre  plus  haut.  Assembler  des  feuilles  d'im- 
pression.  —  0  degredo,  rompre  le  ban.  —  um 
moitdo ,  eslroper  une  poulic.  —tv.n.  eneberir, 
bausser,  augmenter  le prix  dune ebose.  p. ut. 

Al^är-se,  v.  r.  se  soulever,  se  re voller,  so 
lever,  s'auieuler.  —  a  alguetn,  se  lever  devant 
quelqu'un.  —  com  dividtu,  faire  banqueroule 
frauduleuse.  —  am  teu  corafdo.  Y.  Ensuberbe- 
cer-ie. 

f  Alcaviäqle,«.  m.  (/.  fhitt.  nai.)  alcavlsl : 
oiseau  du  Senegal. 

A'icr,  t.  m.  alce,  elan  .-  quadrupede  du  nord, 
plus  fort  que  le  cerf. 

f  Alcea  ,  *.  f.  (t.  de  bot.)  aleee  rose  :  tutgo 
mauve  rose,  la  passc-rose,  rose  (rentiere.  —  bat- 
tarda,  raauve  alecc. 

f  Alceär,  v.  a.  —um  moitdo ,  (f.  de  mar.) 
eslroper  une  poulie. 

Aixedose.  V.  Alcyon. 

f  ALcnAZ  yt.m."  clofTe  de  soie  grossicre. 

Alcherivia.  V.  Cherivia. 

f  Alchi MELF.cn.«.  m.  (f.  de  bot.)  alcbime- 
lech  .-  especede  trigonelle  d'Egypte. 

ALcniMiA  ou  ALQuiniA  ,  t.  f.  alchimie  :  chi- 
mie  des  anciens  qui  s'oecupaient  de  la  Irans* 
mulation  des  metaux,  et  de  la  decourerte  de  la 
pierre  pbilosophalc. 

f  ALcnmiADO ,  a  ,  adj.  faux ,  adultere,  falfi- 
|ue(Tor,  rargcnt,etc). 
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f  Alchiiiicabemte,  ade.  Selon  l'alchlmic. 

ALCiimco,  a,  adj.  alcfairnlque  .-  de  l'alcbimie. 

Alcbi  bill  a,  *.  f.  (I.  de  bot.)  alchiraillo  :  pied- 
de-lion,  plante. 

Aicuim ista  ,  t.  «i.  alchimisle  :  celui  qui 
cxerce  l'alchimle. 

f  AlcbirIvia ,  *.  f.  V.  Alcaravia.  —  hortense, 
(t.de  bot.)  panais,  panais  ordinaire  des  jardins ; 
pastcnade;  grand  chcrvi;  racine  blanche. 

Alchisera.  V.  Rabaca  horlente. 

AlciIo  ,  Alcione,  elc.  V.  Alcyon,  etc. 

Alcides,  t.  tn.  (t.  de  myth.)  Alcidc  :  nom 
d'Hercule.  it.  (t.  d'hisl.  nat.)  aleide :  grand  sca- 
rabee  des  Indes. 

f  Aluxa  ,  s.  f.  (f.  de  bot.)  alcine  :  plante  co- 
rymbifere. 

Alcmakio,  adj.  et  f.  (f.  depoet.)  alemansien  : 
Ter*. 

'Alcoba.  Y.  Aktiva. 

•  Aixocsifa.  V.  Alcouce. 

Ajlcofa,  t.  f.  sorle  de  cabas  de  palmier  ou  de 
Aparte,  (/ig.  fem.)  'Maqucrcau,  niaqucrelle. 

Alcöfaziniia  ou  Alcofimja  ,  t.  f.  dim.  d'J/- 
eofm. 

Alcofor.  V.  Stibio ,  Antimonio. 

Alioforabo,  k,adj.  enduit  d'Alcoför. 

Alcobol,  t.  m.  ( t.  de  ehim.)  alcobol .-  esptit 
de  fin  pur;  fluide  leger,  transparent,  penetrant, 
inlammable. 

Aloobölico  ,  A ,  adj.  ( f.  de  ehim.)  alcoholi- 
que  :  qui  tient  de  l'alcohol. 

Alcobolizacäö,  f.  f.  (t.  de  ehim.)  alcofaoli- 
sation :  Paclion  d'alcohohser. 

Alcobolizäbo  ,  a  ,  />.  p.  d'Aleoholizar. 

f  Alcobolizabor ,  f.  m.  celui  qui  alcobolise. 

Alcobolizar  ou  Alcobolar,  v.  a.  (I.  de 
cMm.)  alcobol  iser :  reduire  a  l'elal  cf alcobol ; 
panfier  les  esprits. 

f  Alcobömetro,  f.  m.  (t.  de  ehim.)  alcoho- 
meire  :  Instrument  pour  mesurcr  la  force  de 
l'alcohol. 

*  Alcoiha.  V.  Alcunha. 

AlcobohI a,  f.  f.  *gateau  de  fanne  et  de  miel. 

Alcoöl.  V.  Alcoholy  etc. 

AlcorIna,  $.  f.  tour  d'oü  les  rcligieui  turcs 
appellent  le  peuple  a  venir  entendre  l'AIco- 
ran. 

AlcorabIsta  , «.  m.  alcoraniste  :  seetaire  et 
ausai  docteur  de  la  loi  de  Mahomet. 

AlcoräÖ,  i.  m.  Alcoran,  Goranou  Koran: 
)e  litre  de  la  loi  de  Mahomet. 

Alcoa«  ou  Algorca,  «.  m.  ou  f.  pate  tres- 
blanche  de  sucre  et  d'amidon,  dont  on  fait 
toutes  aortes  de  figures.  Figure  ou  morceau  de 
ceitepite. 

jUcoECOTA,  V.  Corcöva. 

Alcorcotabo  ,  a  ,  p.  p.  &' 

ALCORCO?AR-sa,«.r.  se  faire,  devenir  bosao. 

f  AixOBjtfgui,  a.  m.  liege ;  arbre,  espece  de 

ajMMY0fl 

AlcorotU, #.  f. (t.de bot.)  V. Akarenim. 
luABMi^ksi^aandale  arec  U  aeimUe  de 


AU) 

Alc6u.f.,«.  m.bordel. 

Alcölcliuo,  a,  f.  celui, cell«  qoi  lient 
del. 

Alcöva  ,  t.  f.  alcOvc  :  chambre  a  eoucher; 
picce  pour  nie l Ire  un  lit. 

*  Alcovf.s  ,  ai.covf.ta  ,  Alcovitir.  V. 
cifetro,  Alcovitar,  elc. 

Allovisba,  f.  m.  dim.  petile  alcove. 

Al.üOVITADO  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Alcovitar,  v.  a.  faire  maquere11age,<  .. 

eher  une  ferame.  (/ig.  fam.)  Inculquer 

chose  a;:reable  ou  utile,  engager  qaelqu'oo  4 
la  prendre,  a  s'en  servir. 

Alcovitar!  a  ,  g.  f.  *maqucrellage :  milkt  da 
prostiluer  et  de  debaucher  les  femmes. 

Alcoyiteira  ,  f.  f.  raaqucrelle  .-  femme  qnl 
tient  un  bordel ;  entremetteuse ,  appareUIeoae. 

Alcuviteiiuxba,  * .  f.  dim.  petile  maquerella« 

Alcoviteirixuo,  i.  m.  dim.  d' 

Ai.covitkiho  ,  s.  m.  maquereau  :  celui  q«| 
debaucheet  prostitue  les  feiunies,  lea  filtea. 
Maquiifnon,  inercurc,  entremetteur. 

Alcoviti(X,  t.f.  *maquignonnage9  maqua» 
rcllagc.  Jig.  fam.)  — ,  intrigue;  commerce  ae- 
crcl. 

f  Alcrebite,  f.  m.  V.  Enxofre. 

Alcüxua  ,  #.  f.'  sobriquet :  dpilhdtc  burlea- 
quectordinaircmeni  iujurieuse.  Aacieaaemeal 
c'etait  Ic  nom  de  famille. 

f  AlcCsclz  ,  f .  m.  'pate  de  farinc  dont  les 
Maures  foni  un  grand  usage. 

Al^üz,  s.  m.  espece  de  campbre. 

AixToa  ou  Alcyoüe, t.  m.  alcyon:  o4saaa 
de  mcr. 

Alctönco  ,  a  ,  adj.  aleyonien :  qui  appaitfcnt 
a  l'alcyon. 

f  Alcyoxio,  t.  m.  (t.  d'hitt.  nat.)  alcyon, 
salangane,  polypicr,  ruebe  de  polypea  trtf 
faries. 

fALcrosiiTE,«.  m.  (I.  dhitt.  nat.)  ale^on 
fossile. 

A'lda  ,  t.  f.  anciennc  mesure  (des  drapaj. 

Aloaca  e  Aldava.  Y.  Aldrabm. 

Aldea  ou  Aldeia,  i.  f.  *  bameau,  Tillage  .•  pe- 
tile population. 

Aldeado  ou  Alb iiÄ do,  a,  adj.  p.  p.  d'J/- 
doar. 

Aldeamekte  ou  AldeInamente  ,  adt.  d'ana 
maniere  villageoise:  telon  la  coutume  villa- 
geoise.  Hustiquement,  grossierement. 

Ai.df.ä  Ott  Aldeana,  f.  f.  vilfageoise,  femaM 
detillage. 

Aldeao,  X,  adj.  et  t .  villageois,  eampagnanl, 
paysan ,  et  ce  qui  appartient  au  ? illage.  (ßg.) 
Grassier,  rustique,  impoli,  ruslre. 

ALDEiozfxHO,  i.  m.  dim.  d'Aldedo. 

Aldeär,  v.  a.  reunfr  en  bameaux  ( tei  ata« 
Tages,  les  Indiens,  etc.);  diviser  par  villagea. 

Aldeazixda,  s.  /.  dimin.  dAUHa. 

ALDEBAAA5,  AlBEBÄRA,  ALBEBRAB,  f.  SS. 

(I.  dastr. ) aldebaran  :  eioile  fizedaU 

slellation  du  Taureau,  l'une  de»  üjadea, 

ALDiftou,  Y,  Aidtmmhtt        ^ 
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*  Alo<l,  f.  f.  ( f.  de  bot.)  aldel  .  p!anlc  bor- 
ttffaee  du  Pct  ou. 
Al-oe-mlxos  ,  phr.  adv.  au  moins. 

AU>CÖLA,  AL»CÖTA,  AlDEÖRlO,  $.  f.  Ol  *». 

»etil  hameau ,  roais  plus  eonsiderable  que  AI- 
tfiasiaaa.Onlc  dit  aussipar  mepris  d'uneville 
m  d*«i  Tillaee  qui  a  ete  röduite  a  une  petlte 
•aftlaläan  el  a  an  pcüt  nombre  de  mafsons. 

t  Aldiia,  t.  f.  aldtne :  arbrc  de  la  JamaTque. 

aiauo,  i,  adj.  (f.d'tmpr.)  aldin  :  ilalique 
(lettre,ediÜon). 

Aijbäba  au Ajldrava,  f.  f.  'marteau  de  porte, 
sairietr.  Yerrou  ;  barre  de  fer  pour  fermcr  les 
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es 


,  #.  A  "coup  de  beurtoir.  (/ig.) 
"Sajasseaient,  frayeur;  averüssement. 
Aurabäao ,  a  ,  o.  p.  d'Aldrabar. 
Aimabäö ,  $.  m.  aug.  d'Aldraba ,  gros  hcur- 
Mir,  gros  verton.  Crocbet,  oiain:  anse  de  fcr 
aneeux  extreniites  d'un  coifre.  (f.  de  mar.) 
Aipaeaa. 

Albcabar,  v.  a.  fermcr  au  verrou;  Trapper 
JiffTcat  avee  le  hcurloir. 
Ajarok.  V.  GuoUrope. 
ALtA,f.  f.  allccd'arbres,  avenue. 
AualdAdo,  a,  p.  p.  d'Alealddr. 
AUULDAXK5T0,  t.  m.  laction  d'Alealdar. 
aleal»är,  v.  o.  deelaror  sous  serment  a  la 
•»une  que  les  objets  sont  a  l'usagc  personnel. 
AiX4i.  Y.  Aiejar. 

Aleatorio,  a , edj.(t.  de pral.)  aleatoire.  On 
kttüd'ane  Convention  qui  reposc  tur  un  eve- 
■bkm  ineerlain. 
t  iixcaiii ,  i.  m.  ( t.  de  bot.)  romario ,  en- 
arbuste  aromatique.  —  dat  portdes, 
cürine  :  imraorlelle  ja  une.  —  das 
i,  taaahalc  des  sables. 
filiert,  t.  f.  Aleclon,  une  des  trois  faries 
aeitfcMe. 

iifcröftiA ,  f.  f.  pierre  alectorienne  :  pierre 
täte  troave  dans  )e  foie  du  coq. 

t  lixcroROMANciA ,  t.  f.  alecloromancie  : 
üiJUBliea  par  le  coq. 

+  Alectoromioxeiia ,  e.   m.  alectoropbo- 
aeae  :  efcant  du  coq. 
t  Atferao ,  f.  m.  (I.  de  bot.)  aleclra  :  plante 
bypogyne. 

,  e.  m.  pl.  ( I.  de  mar.)  *  entaillure 
aacttla  qaillc  d'un  vaisseau. 
Alegrabo ,  a  ,  p.  p.  d'Alegrdr. 

a  ,  t.  celui  qui  egale,  adj.  Re- 


ALtCBAStsTO.  Y.  Alegria. 
f  Alecrakte,  adj.  2  gew.  egayant:qui  egaie. 
t.  e.  &' Alegrer. 

AlecrAO,«.  m.  &ug.&  Alegria,  grande  joie, 
•Utfresse  soodaine.  Dar  um  —  oa  um  grande 
-*,amoBiL«r  une  nouvelle  inopinec  qui  doune 
■■vpaadejoie,  une  joie  eclatante. 

liacaAa,  v.  a.  eRayer,rcJouir,  divertir,  d*a- 
«awyer  r  donner  de  la  Jote.  Dualer  une  bles- 
•■R.  Cavper  le  sabot  aux  chevaux.  —os  olhot, 
hi  m«  dtni  quelque  lieu  dtlicfem. 


—  at  tedras,  os  prados ,  fertlliser  les  champi v 
les  prairte«ten  parlant  du  aoleil  t  de  la  phiie. 

—  o  outido  da  peca9  outrir  la  lumiert  du  aa> 
non. 

AuscRAn-sE,  v.  r.  se  rejoulr,  f'egayer,  af^lr 
de  la  joie.  ihre  chanue  de  quelque  chot.(fee*.) 
Se  griser,  noyer  son  obagrin  dans  le  Tin. 

Al£gre,  adj.  2  gen.  gai,  riani,  eu)««e,  ra- 
joui,  content.  Joyeux,  Jovial,  plaisant,  rejouls- 
sant,  eveillc.  (fam.)  Gris,  gai  par  le  vin.  (ßg.) 
Vif,  gai,  en  pariant  de  couleun.  JVar«— #, 
nouvelles  beureuses,  favorables.  Berem  — *, 
motnents  de  plaisir,  heureux ,  agreaMes. 

AUgrexcktk,  adv.  gaieraent,gai»  Joyausa- 
ment.  Alegrement. 

Alegretb,  «.  m.  plale- bände  (  pow  tat 
fleurs ). 

*  +  AlecrEtb,  #.  m.  baleerett  ancien  bou- 
clier. 

Alcgrete,  adj.  9  gen.  (fam.)  an  peu  gai,  etc^ 
un  peu  gris. 

*  Alegreza  .  t.  f.  allcgre5se.  Y.  Ategrim. 
Allguja ,  #.  f.  gaiete,  joie,  rejouistaDca,  at« 

legresse.  Com— ,  joycusement.  Vä— ,  faulst) 

joie.  Fogo  d  — ,  feu  d'arliflce.  Alegrios,  pt 

rejouissances  publiques. 
f  ALEGRiNno,  a  ,  adj.  dim.  d'AUgre.  Follet, 
ALEGRissiMO ,  a  ,'adj.  sup.  d'AUore. 
f  Al£gro,  f.  tn.  (i.de  mut.)  allegro  t  aoa> 

vementvif  et  gai. 

*  Alecuaste.  V.  Allegante. 

Aleuado,  A,p.  p.  d'Aleijar,**?.  aatroBÜ^ 
pcrclus. 

Alkuäö  ,  t.  m.  döfaut  corporel;  mambre  pat> 
clus. 

Aleijar,«.  a.  estropien  oter  l'usage  diin 
membre.  — ,  v.  n.  devenir  estropie  (dant  st 
guerre,  etc.). 

fALEUAR-8E,  v.  r.  s'estropier  soV-veme; 
feindre  d'etre  estropie. 

Alejye  ,  t.  m.  Causse  aecusalion ,  ealamxrte, 
trahison,  perlldie.  Levemtar  — a,  calomaüaty 
aecuser  faussemcnL 

Aleivosamentf. ,  adv.  en  trattre,  an  trabiaa*4 
faussement,  perfid ement. 

Aleivosia,  a.  f.  trahison,  perlldie;  calaontMi 
atroce. 

Aleivöso,  a ,  adj.  pernde,  traltni;  calomnla>» 
teur,  calomnieux;  faux. 

'  Aleixar.  V.  Afeelar,  Detviar. 

f  Ale-larca  ,  t.  f.  (|.  de  mmr.)  C*ho%&—% 
cables  pour  faire  la  manauvre  de  kdkr  ' 

Aleli  ou  Alb^li  ,  #.  tn.  Y.  GoioHre. 

Alem,  adv.  ctprto.  au  delA,  oulre.- 
en  outre ,  au  dela ,  hormis,  exceplc ,  Mr-4oaH 
sus,  de  plus, outre  cela.  —do  que,  dTaillewt. 

f  AleäArico,  a  ,  adj .  Allemand  ;  da  l'AÜtr 
raagne. 

AlesAO,  1.0^.  Allemand: de  riUtaafi% 

Alembrar.  V.  J>maroT9ete, 

Alsmeda.  Y.  Alameda. 

Alem-mar.  V.  Ultra-mar, 
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Ale-ttadaiiekte,  adv.  courageuaeraent ,  vl- 
foureusemenl ,  basardeusement,  vaillamment. 

Alextadissiuo ,  a  ,  adj.  sup.  d' 

Ale.itädo,  a,  adj.  courageux,  valeureux, 
faillanl;  Tori,  robuste,  p.  p.  d' 

Alextar,  «.  a.  enhardir,  encourager,  ant- 
mer ;  ranimer,  fortifler. 

f  Alrxtar,  «.  n.  reapirer,  prendre  baieine. 
Haider. 

Alexto  ,  f.  m.  *  baieine ,  respiraüon ,  souflle. 
*Yigueur, Force, courage.  Al**tos,pl.  lesguim- 
pe$  des  religieuses.  t7.  L'oriüce  inlerieur  des 
neseaux  du  cbeval.  O— vital,  le  souffle  dela  vie. 
Dar  — ,  rerneüre  sur  pied,  reiablir,  redonner 
des  forcesa  an©  personne  qui  i  ete  malade. 
Tomar—  eomendo ,  se  reslaurer. 

f  Alextoso,  a  ,  adj.  courageux,  valeureux , 
fort,  brave. 

Al£o  ,  f.  m.  mail :  espece  de  petite  masse  de 
bois  dont  on  sc  sert  pour  pousser  une  boule  de 
buis.  it.  Lc  jeu  du  mail. 

Aleoxado,  a  ,  adj.  fauve ,  roussAtre« 

fALtpiDA,*.  f.(t.  de  bot.)  alepide  :  plante 
d'Alrique. 

f  Alepid  öte,  f.  m.  (t.  d'hitt.  nat.)  alepi- 
dole  :  poisson  sans  ecailles. 
.    fAUQueADAS,  adj.  f.  pl.  (folhas—,t.  de 
bot.)  en  c venia il  ( feuilles). 

"  Alär  ( t.  de  mar."! .  V.  Aquim. 

f  Alerce,i.  m.  meleze,  larix :  arbre. 

Ai.eriäG,«.  m.  (t.  de  blas.)  alerion  :  pelil 
aiglon  sans  bec  ni  pieds.  it.  Martinet  noir. 

Alphta  ,  adr.  alerte  :  deboul,  sur  vos  gar- 
des.  Bstar—%  etre  sur  ses  gardes.  Ettar  com  o 
otho — ,avoir  l'ceil  au  guet.  /4/er/a.'gurdeä  vous! 
•  +  Alert a  ,*.  f.  *alanue.  Dar  uma  — ,  crier 
aai  armes. 

Ai.frtädo  ,  a  f  p.  p.  d'Alerldr. 

AUrtameste,  adv.  attentivement ,  vigilam- 
ment , dune raanicre  alerte. 

f  Alertar  ,  v.  a.  exeiter  quelqu'un  a  dtre  at- 
tentif,  vigilant :  donner  l'alerte. 

f  A i.f.utä r-se , «.  r .  se  pröcaulionner,  se  tenir 
sur  ses  gardes  :  etre  alerte. 

Al^rto,  a  ,  adj.  alerte,  vigilant,  evcHle. 

Au&stado,  A,p.  p.d' 

Alestär,  t.  a.  rendre  quelqu'un  teste;  pre- 
paw  quelque  chose  pour  l'avoir  prete.  ( f.  de 
mar.)  Alestcr,  s'alcslir. 

AlEto  ou  Aj.etuo,  t.  m.  alais,  alethe  :  espece 
de  faueon  du  Perou ,  oiseau  de  proie  des  Indes 
pour  la  perdrix. 

A'letra  ,  adv.  a  la  lettre,  litteralement,  inot 
amot. 

Aletcia  ,s.f.*  vermied  le :  espece  de  pite  en 
fflaments  pour  les  potages. 

f  Alf.tr iA do,  a,  adj.  qui  tient  du  veruii~ 
teile,  qui  imite  les  fllamcnis  du  vermieelle. 

Aletrieibo,  f.  m.  veruiicollier :  qui  fait  et 
vend  le  vermieelle ,  les  pal  es  de  Tanne. 

Alevadouro,  i.  m.  piece  d'un  moulin  a  bras 
( pour  soulever  la  meule). 

'  f  Aleya.ntadeiro,  f.'  m,  celui  quj  |eve  t  qui 
•oulevt. 
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f  Ai.r.VAMADivo,  a  ,  adj.  turaullueux,  sea*!- 
lieux  :  sujet  a  se  re>  oller. 

Aleyantado,  a,  p.  p.  d'AUtantor,  adj. 
etourdi ,  fier,  orgueilleux. 

Alevaxtador,  a  ,  adj.  qui  leve.  qui  souleve  • 
s.  Moleur,  auteur  de  seditions. Celui  qui  haud»e. 

Alevantamekto,  f.  m."  elevatum,  exhaussc- 
ment.  Soulevement,  sediüon,  rebcllion.  "Subli* 
mite ,  elevatiou. 

Alevamtar,  v.  o.  lever,  hausser,  elever.—, 
dresser  ce  qui  etailcouche.— ,  construire ,  ba> 
tir.  (/ig.)  Soulever  le  peuple,  exeiter  des  sedi- 
tions. it.  Imputer,  altribuer  faussement.  V.  Im- 
vantar. 

Axevartar-se  ,  v.  r.  se  soulever,  se  rebeller. 
V.  Levantar-te. 

Alevante  owAlkvanto.  V.  Aletanlamento, 

Alevedar.  V.  Leredar. 
_  Alexandrjno  ,    a  ,    adj.    d'Alexandrie   en 
Kgyp^-  it.  D'Alexandre.  ( I.  de  poti.)  Alexan- 
drin :  vers  francais  de  douze  syllabes  au  roas- 
culin ,  treiie  au  feminin. 

ALExipiuRMAco,  adj.  fi<.  ( t.  de  mtd.)  alexh» 
pbarmaque  ou  alexitere :  remede  contre  le  ve- 
nin, qui  pousse  a  la  peau. 

f  ALExiPYRJtTico,  a,  adj.  ( t.  de  med.)  alexi- 
pyretique :  febrifuge. 

f  Alexis,  t.  m.  (/.  d'hitt.  nat.)  alexis  :  pa- 
pillon  hesperie. 

Alexitkrio,  adj.  m.  (t.  de  mtd.)  alexitere  : 
remede  en  general.  Alexipuarmaque  (remede). 

Alfa.  V.  Alpha. 

*+  Alfabaii,  t.  m.  *  couverture  de  laine  (da 
lil)rouge. 

Alfabeto,  elc.  V.  Alphabcto ,  etc. 

Alf ace  ou  Alpaka  ,  $.  f.  lailue :  herbe  pota- 
gere.  —  rotnana  ou  orelha  de  mula ,  cbicon , 
laitue  romaine.  —  de  eordeiro ,  doucette ,  ma- 
che. —  repolhüda,  laitue  pommee.  —  orora, 
laitue  vireuse. 

f  Alfaü.nha,  f.  f.  dim.  d' AI  face,  petite  lai- 
tue. —  do  rio.  V.  Becabunga. 

f  Alf acinua  ,  s.  m.  et  f.  epitbete  injurieuf« 
qu'on  donnc  aux  babitanls  de  Lisbonne,  a 
cause  de  ce  qu'ils  mangeiit  beaueoup  de  laitut. 

Altacos  ,  f.  m.  pl.  espece  de  Champignons. 

Alfa  do.  V.  Alphado. 

Alf acebe  ,  f.  m.  fourbisseur :  celui  qui  foor- 
bit  les  epees. 

*  Ali* ageme.  V.  Alfange. 

Alf ai a  ou  Alfaya  , «.  f.  (plus  utile  em  pla- 
r<>/)  *meub!e,  meublcs,  aiueublemenfBijou, 
eflet  precieux.  (/ig.)  *0memenl,  figures  qui 
embellissent  le  discours. 

Alfa  iä do  ,  a  ,  adj.  p.  p.  d' 

Alfaiär,«.  a.  garnir,  meubler,  ameubler; 
orner,  parer,  embcllir. 

f  Alfaiak -se,  v.  r.  se  meubler,  se  meiere 
dans  ses  meublcs ;  se  parer,  s'orner,  s'ajuster. 

Alf  ai  ata,  s.  f.  couturicre;  la  femmo  du 
Uilleur.  —  oTencruxilhada,  femme  qui  offrt 
ses  Services  pour  rien  ou  ä  bon  uiarche. 

Alfaiäte,  s.m.  uilleur  d'babit»,  it.  Taillouc 
pour  remme. 
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ALTAUTino.  ff. sb.  dim.  d' Alfriede. 
*  Axrisu.f./'.  *  quartier  babite  pardes  Maures 
m  des  Juifs.  *  Asile.  GerUin  quartier  de  Lis- 


•  Alfaibab,  ff.  m.  °coovertore  de  laüie  ronge 

IBSSlcra. 

'  Alfabbabbiro,  ff.  *».  celui  qui  faisait  dei 


t  Aixabxa,  ff.  f.  rarabe  eorrootpa  que  par- 
I*wbi  las  Maare»  d*fis*agae ;  nom  qulla  don- 
aneata  la  laanjaa  eastiltana. 

t  Auabista,  a.  sb.  et  f.  celui  qui  habite  le 
eaarter  &  Alf  dm*  (a  Lisbonne). 

Aifajsoxa.  V.  Mpknmosm. 

Air abäbo.  V.  Alfonmdo. 

Alpäsbcca,  a.  A  doaaaa  t  boreau  poar  la 
rinte  des  ballou  et  racquit  des  droits  d'entrfe 
aas  eertia.  (/La.  /»■»•)  Maison  ouverta  a  tons 
abstsetTaaaaU. 

Alfaibscabo,  a,  *4)-  depacbe  a  la  doaane. 

Am  aase  ab,  a. a.  dooaner :  depeeber  a  la 
?;  deBasar  (les  baJIots,  ete.)  dam  la 


Alfibbbccetbo,  ff.  s*.  douanier :  eooraiis  de 
I»  «aaae,  qai  visite  les  marebandises  ä  la 
tMaat  et  qai  raeoit  les  droits,  p.  n$. 

AuAxiQoa,ff.  •*.*  crecarelle :  oiseau  de  prole, 
«äste  de  faaeon. 

Auabbte.  V.  Alßnile. 

Auisca.  ff.  sa.  eoutelas,  eimeterra  :  sabre 
(nte)  caart,  Urge  et  recoorbe. 

t  Ajjfabcete,  ff.  m.  diu.  d*  AI  fange. 

Au  uda  am  Alfabce.  Y.  Alfamge. 

t  AijABiÄBA«  ff*  /.  *  raup  da  coatelas  oo  de 

t  Aif&müaAS,  ad>.  f.pi.  Polkas-,  (t.debot.) 
freute»  BHBBBTufm.fi,  eo  forma  da  sabre. 
tAi#AJVi6y  #.  a*.  o«?.  V  AI  fang*,  grand 


'iAfAOctjQCB,«.  m.  celui  qai  racbete  des  es« 


Aiiaocbs,  ff.  ss.  tW.  (I.  da  mar.)  banc  de  §*- 
feie,  bai  faad,  fearre,  sjrte. 

f  AtVAoei,  ff.  s».  fakir .♦  pretre  tarc. 

AltaocIb.  ff.  s*.  coq  (poissan). 

t  Alfabäx.  mij  2  gen.  On  le  disait  de  cer- 
taaa  eaevaai  de  la  cavalerie  maure.  Alfmra- 
s^stfar. 

*  AitabJjk,  t.  au  •  coiffa.  toll«  (des  Tores). 

Altarm,  a,  adj.  V.  Brintdo. 

AAffABBiBMtvff.  äs.  baaquin,  rieux  livre. 

Als abbabIsta,  ff.  as.  boaqaioisie :  mareband 
da  Bf  res  vieaz,  de  basard. 

t  AiFABACÖon,  ff.  am.  (I.  pop.)  petit  boraow. 

Alfabrsra,  ff.  f. '  caroube  on  carouge:  fruit 


t  Aifabbobaa,  ff.  si.  terraio  plante  de  ca- 
AuABBaatiBA>ff.  f.  *  caroobier  on  carooge  t 


t  AiffA? ACA,ff.  f. #  (l.  de  bot.)  basilic,  basilie 
•sbbbbb.  -  da  cotra,  parietajre  portugaise. 
-ao  rW,  litaynute  (plante;. 

rtAWA, 


Alfa ta.  etc.  V.  J//auit  etc. 

f  Alfazar,  ff.  m.  cbemin  large,  spaeieox. 

Alfazexa,  t.  /.  lavande,  spieyaspiev  nard 
coramun .-  planle  aromalique. 

Ai.rl<;A,  r.  f.  *  ouül  de  forgeron. 

Alfeirs,  t.  at.  troupeao  de  brebis  qui  n'oBt 
pa$  encore  eu  de  portee. 

Ai.FCRCiio,  ff.  vi.  berger  d'un  alfeir*.  V.  ra 
mol. 

Alff.ib(o.  V.  Alfario. 

Alfeibo,  a.  adj.  Gado—,  troupeao  de  bre- 
biff,  vache«,  JumcnU,  etc.,  qui  n'onl  paa  eu  en- 
core de  portee. 

Alf£izar,  ff.  m.  piece  de  la  ade  d'un  cbar- 
pentier. 

Alfkloa,  ff.  f.  nielasse  en  caramel. 

ALFELOEino,  f.  «t.  celui  qui  fail  ei  vend  l'oi- 
f+loa. 

ALF£5A,ff.  f  (f.  de  bot.)  *  trotae  :  arbrisseau 
et  sa  fleur ;  fresillon ;  puine  blanche.  Poudra 
de  troeoo. 

Alfemado,  a,  p.  p.  d' 

t  *  Alpen ai,  «.  a.  teindre  avec  de  la  poudra 
de  troCne. 

f  Alfrnheira.  Y.  Alfena.  II  signifie  saala- 
ment  l'arbrisseau. 

f  Alfesicädo,  a,  adj.  fluel,  delicat,  da  fäl- 
ble complexlon,  douillet.  p.  p.  d' 

f  Alfenicar-se,  v.  r.  (/am.)  faire  le  douillet. 
le  delicat. 

AlfeMm,  ff.  m.  *  pite  faite  avec  du  sucre  et  da 
ITjuile  d'amandes  dooees.  (/If .)  Fluest,  douillel, 
delicat,  de  complexlon  fälble. 

Alferbte.  V.  Al/infie. 

Alfehisido.  Y.  Atfentcado- 

Alferce.  Y.  Enxaddo. 

Alfebbs.  ff.  m.  (t.demü.)  enselgna.  portev 
etendard,  porte-drapeau  dans  un  regiment. 
Soos-lieutenant.  —  d'El-Rei,  c'elait  anoianna* 
ment  celui  qui  porlail  l'etendard  royal  dans  les 
armees.  —  mör ,  offleier  de  la  maison  du  roi 
qai  porte  l'etendard  royal  le  Jour  de  l'accUma- 
tion  du  roi.  —  menor,  son  suppleaot.  —  d*nmn 
eidadt,  porte-etendard  d'uoe  tilla. 

*  f  Alfebeza,  ff.  f.  femme  qui  porte  on  eten- 
dard. 

■  f  Alfetf.tu,  •.  f.  dlscorde,  guerre. 

*  f  Alfil  on  Alfib  ,  ff.  m.  fou :  piece  du  jaa 
d'echecs  qui  represenuit  un  elephant. 

Alfih,  odv.enfln. 

f  alfinktada,  •.  f. '  conp  d'^plngle. 

ALFiwtTE,  ff.  m. '  eplngle :  bout,  pointe  da  fll 
de  laiton  ou  de  fer  avec  une  petita  t6te.  —  da 
/retra,  eamion  :  petita  6pingle.  Al/iniles,  pl. 
(fig.) "  envie,  Jalousie.  Piemrem  ot—a  atguem, 
etre  Jaloux,  aroir  de  la  Jalousie.  O«— ,  oo  pmrm 
o$  $ens  - ,  epingles  :  ce  que  les  maris  donnent 
A  leurs  femmes  ponr  lenr  toilette  at  leurs  me- 
lius plaisira.  Eitar^pör-tt,  com  todoaeni-t* 
ou  d»  vinte  e  qnatro-t ,  {(ig.  fam.)  etre  lire  k 
quatre  epingles.  Nto  e$tar  com  o$  at«ff-ff9  elra 
de  maovaisa  namear.  Alfinite*  dt  dasva,  pi 
(f.  da  *t.)  eapaoe  de  geranlom  ou  de  gerafna 
(Gtr+nnm  fnlgidmm), 


6« 


ALP 


Alfixeteiro,  *.  m.  cpinglier  :  fabricanl  d'e- 
pingles,  celui  qui  lesvcnd.  (t.  de  bot.)  Gcra- 
n iura  ,  glraine,  bcc  de  grue  ou  de  eigogne. 

Alfii.  V.  Aljll. 

Alfitete,  t.  m.  *  espece  de  semoole.  (flg.) 
'Gourmandises. 

AlfJtra.  V.  Axaqui. 

Alföbre  ou  Alförbb,  f.m.'couchc,  planche 
de  jardin. 

Alfömbra  ,  t.  f.  *  lapis,  drap  de  pieds. 

f  alfoii si ,  adj.  2  gen.  alphonsin  :  apparte- 
nant  aus  rois  qui  ont  porte  le  nom  d'Alphonso. 

AlpomsIm  ,  i.  m.  *  monnaie  ancienne. 

Alfökba.  V.  Atfortas. 

Alförbb.  V.  Alföbre.  it.  (t.  de  bot.)  V.  Eu- 
phorbia das  botieas. 

Alförfas.  V.  Alforvas. 

Alforfiäö.  V.  Euphorbio. 

*  Alforfilhar  ,  ( t.  popul.)  V.  Fugir. 
Alforge  ,  t.  m. '  besace  .*  Sorte  de  sac,  fendu 

par  le  milieu  et  formant  dem  poebes ,  senranl 
arux  mendianLs  et  aux  voyageurs.  (fom.)  •  Pro- 
vision d'alimenti,  de  vi  vre«  pour  on  toyage. 
II  est  plus  usite  au  pluriel  :  Alforges.  — #  do 
navio,  (t.  de  mar.) *  bouteilles  d'un  vaisseau. 
—  finfidos,  (id.)  sacs ,  bouteilles. 

f  Alforceiro, f.  m.  faiscur  ou  vendeur  de 
beaeces.  Beaacier  :  eelui  qui  porte  la  besace. 

ALFORCBZfanO  011    i     ..  . 

ALFORcfsno  ,$.m.  I  *m'  d  *(***• 
Alforja  ,  t.  f.  C'est  la  meine  chose  qa'AIfor- 
vsf,  ,sen6gT*»  trigonelle. 
AlforjAda,  t.  f.  besace  pleine. 
AlforjAdo  ,  a  ,  p.  p.  d* 
Alforjar  , «.  a.  mettre  daiis  la  besace. 

*  Alfor  pc  as.  V.  AI  fort  as. 

Alförra  ,  f.  f.  croüte  de  tait :  maladie  das 
entarte  noureau-nes.  it.  Nielle,  rouille  des 
biet. 

AlforrAdo,  k,p.p.  &' 

Alforrär,  v.  a.  nieller,  rouiller.  *.  n.  dc- 
Tenir  nicll* ,  rouillö,  cn  parlant  des  blas, 
maTt,  etc. 

Alforre.  V.  Alforra. 

Alforrecas  ,  $.  f.pl.  {I.  d'hist.  not.)  meduses  : 
mollojque,  polype,  zoophyte. 

Alforria,  s.  f.  •  affranchissement  d'un  es« 
clave :  raction  de  lui  Bonner  la  liberte.  Carta 
^->  Instrument,  teraoignage  de  l'affrancbis- 
sement  qu'on  donne  a  un  esclave.  Dar  cartad—, 
affiranebir  un  esclave,  lui  donner  la  liberte. 

Alförvab,  e.f.pU*  fenugrec,  senegre:  et* 
pece  de  trigonelle. 

A'lfos,  s.m.  ((.de  mid.)  alfos  **  alpha»! 
tache  blancbe  et  lepreuse  de  la  peau. 

f  ALresTiCA  ou  Alföstiga  ,  s.  f.  pistacbe  » 
früh  du  platacbier. 

Alpösticoov  AurtSTico,  s.  m.  pistaebier: 
arbre  d'Asie,du  genre  des  ttrebinthas,  qui 
porte  let  pUtaches. 

AlfOSTiGoiuo.  V.  Alföttico. 

ALPduTE,  t.  sä.  petile  porüoo  de  terrata. 

f.*  Atfwi,  i.  *.  caiitoji,  conu**,  district. 


ALG 

f  AlfridAria  ,  t.  f.  ( l.  dastrol.)  pretenJue 
lnflucnce  des  astres  a  certaines  epeques. 
Alflcbra,  \ 

Alfüja  ou  |  *.  f.  ruelle,  petile  nie  sale. 
Alflrja  ,    ) 

A'lüa  ,  s.  f.  alguc  :  plante  marine.  V.  Jlfaa\ 
Alcälia,  a.  f.  (I.  de  cMr.)  algalie :  Inftru- 
ment  de  Chirurgie,  sonde,  catketer.  Ctoettfti 
liqueur  epaisse  et  odoriferante  qu'on  Uro  de  U 
civette.  Goto  *—,  ctvetie :  ehat  rnusqat. 
f  Alganame,  t.  m.  maltre-berger. 
AlcAr,  t.M.*antre,  cavatne,  grotta;  efaUra 
des  volcans. 

AlcAra,  t.  f.  trovpe  A  eheval  qui  ratsalt  «es 
ineursions  dans  les  pays  ennemis  pour  y  yektr 
et  piller.  «I.  Inearsion  de  troupes  4  ehetal  44na 
un  pays  ennemi  pour  piller. 

Alcaravia,  t.^.'arabe:  langue,  Jargon  an» 
bique.  (/lg.  fam.)  * Baragouin,  galünatias. 

Alcaraüado  ,  a ,  p.  p.  d' 

f  AlgaratiAr,  v.  a.  —  uma  tingtta,  »ntr#* 
duire  dans  une  langue  de  Yatgmrauia;  des  nots 
inintelligibiea.  v.  n.  Parier  le  Jargon  arabe. 

Algaravio  o«  Algarvio,  a,  adj.  ei  ff.  Ü 
l Algarve. 

AuJARAvix.  V.  Atcaravis. 

Algarismo  ,  $.  m.  ehiflVe  arabe  :  earactift 
qui  marque  un  nombre.  *  Beriture ,  langaft 
secret. 

A  lg  a  röte  ,  f.  m.  (t.deekim.)  algarot  r  puuiie 
eme'tique. 

Algarve,  i.  m.  Algarre .  pwtinee  U  |M 
occidenlale  du  Portugal. 

f  Algarve,  adj.  et  t.  de  VAlgarte. 

f  A'lgas,  s.  f.  pi.  (I.  de  bot.)  alguea ;  planles 
cryptogames ,  dans  lesquelles  on  ne  TOil  ponat 
les  organes  sexuels. 

Algäx,  $.  m.  fruit  d'une  espece  de  palmltr, 
petita  datte. 

AlgazArra  t$.f.*  hurlements  que  les  Maural 
poussent  en  sortant  d'une  eraboscade  paW 
tomber  sur  l'ennemi.  *  Yacarme ;  cris  conflis  4% 
joie. 

f  Algaz*l,  s.  m.  (t.  dTMtt.  naf.)  algatfl: 
genre  d'antilope. 

Algazü.  V.  Gaxüa. 

AlgebCbi.  V.  Algibtbe. 

Algebeira.  V.  Algibeira. 

Algebista y  s.m.  (t.de chir. )  baillettl ,  rt> 
noueur  :  Chirurgien  qui  remet  les  membrts 
rompus  ou  disloques. 

Algebra ,  a.  f.  algebre  t  teience  du  calctl 
des  grandeurs  en  ganertl ,  repretentees  par  de« 
lettre»  de  Palphabet;  langue  du  calcul.  (t.d$ 
chim.)  *  Art  de  remettre  les  membres  dlsloaoe*. 

Alg£brico,  a  ,  adj.  algebriqae :  de  l'algebre, 

ALGEBRisTA,  f.  b«.  algebriste  :  celul  qol  Mit 
ou  qui  professe  l'algebre.  it.  Bailleul.  V.  M§0+ 
bista. 

AlgebrizAr  ,  v.  n.  (fem.)  algebriser :  «tudssf 
l'algebre ,  en  parier,  l'employer. 

Alcedo y  s.m. (t.de mid. ) algedo :  engortt» 
ment,  inflammaUon  dans  la  goaonrU«  tttt^ 
!•  nte. 


AIjG 

AuMla,  ».  f. '  camp  oft  il  j  *  peu  de  monde; 


ALII 


IT 


AlcAbu  ,  f.  f.  II  eal  »las  astt«  an  plurfel. 
—  t,  aecsatses,  aaaaieles  :  fers  Mi  Kens  pour 
Im  arieooaiers,  (/!#.)  Tont  c«  qai  empfche 
rtfir.  «r-,  aaettre  des  nenottts :  eapecher 


AiaaiM»,  4,  p).  f.  d' 

Alu«  ab,  •.  •.  «Bmenotter :  mettre  des  me- 
ssttea,  daa  ffsts  aas  nulns. 

AbatnfA,  r.  /.  tteai  qae  donnern  les  Maares 
mi  bagaea  earopeennes.  *  Jargon  arabe  rnelt 
dttasuHaji  et  da  partagaie. 

*  f  Auwanitw,  av  adj.  qui  parte  l'e/featfa. 

f  Axaaaric>,  a  ,  atf?.  V.  A/e**tf«*V 

Aacbbts,  ••>'.  s  *#*.  regele,  tret-froid, 


f  AiacatTtA  m»  Aluhavia ,  f.  f.  espeee  de 
lebt  de  chasBbre  A  demi-aiaiiebef  et  A  capu- 


*  ALscairi,  «.  *t.  graod  Biet  de  pecheur. 
'Aifisairitao,  «.  aa.  celol  qui  peebe  arec 
nafari^. 

JJ2J2'  I  A\sa.,luilaaiBB**aa«rlesemaHp 

Aioaöa'  I      Ü*r*f# 

Aula*,  a.  am.  *  eiternd  :  resenroir  d'eau  de 
Heise«  da  rlfidre. 

AtaatsB,  a.  s*.  taillear  qai  ? end  des  babtts 
faferMpfer. 
AlosAiaa,  a.  f.  poche  :  sac  qai  Üent  an  ?£- 
bbbba.  •»  dae  cafydii,  *  gooseet. 
AUUfttA.  ▼.  i(Mdw. 
AlubctabIa.  V.  JubiUrim. 

tat,  e.  aa.  a«?  erture  dam  te  llet  par  ou 
ksiboo*. 

qaetqoe  choee,  s.  et.  Biens,  ri- 


e.  o*.  (f.  de  Aol.)  cotoo  :  espeee  de 
dana  la  grosse  da  cotonnter. 
^d»«HM»,  ftuiager  peaiandre. 
f  AifioaoÄDO ,  a  ,  adj.  eotonae,  eotonneui * 
de  eataa,  qai  a  da  coton. 

„  §.  «i.  *  cotannerie :  Iteu  plante 
Aeoiea. 

t  ALCOaoAftiA,  m.  f.  planution  de  coionniers ; 
deeeten. 
,#.»».  cotoanier  .-  1'arbre  du 


t  Ittmain  am  ALooaee? Ad,  •.  «•.  espeee 
et  graa,  eteaau  da  paasage.  V.  Afearardo. 
•  iMJaf,  adj.  qaejejae  eboae. 
Iiiiiiwo.  V.  Alfrismo. 
tieaatata,  $.  am.  ealcalatear. 
Aiaaa»,  a,  a«V.  plein  d'algues. 
Albas,  a.  ai.  bourree«  i  asecatear  des  baales 
(fit •)  — » afid,  Inbaouin.  Gbose  qai 
r—  ards  de  eoacienee,  etc. 
Alsoiaaia  ,  §.  /l  eraaute ;  boueberie ,  aellM 


am  Alocaul,  f.  m.  a)guat11,areherf 
,  abira  :  las  aflcler  de  jastlce  paar 
las  daertu  aTarraaiaiiao  tt  auirts» 


Auxtu,  pro*,  rel.  indtf.  m.  qaeU|a'«a. 
qaelque  persenne.  (fig.)  Persanaa  decamida- 
ration. 

'  Alccsacado.  Y.  Knx*dr**mdo. 

AlccAagus  ,  *.  m.  jeu  da  petft  paJet  Onsoto 
dale  de  pressoir  k  Thalle. 

Alcimdär  ,$.m.  grande  terrina  araaea. «-  da 
wuuto,  petrin.  V.  Amauadeirß, 

ALCdDAaixno  oü  AlguidaäzIsho.  i,ai.aVai# 
d'Alguidar. 

Algüm  ,  a  ,  pron.  e|  adj.  quelqu'on,  qaelqae, 
AQCun.  —  lanto,  qaelqae  peu,  an  peu.  Mm  ~ 
lugar,  quelque  part  Algwn*  vag,  ad«,  oaal« 
quefois,  parfois,  par-eJ  par-IA;  aueona  fpU. 

Alccns,  pt.  quelques,  qaelqaaa<-uaa,  qaai- 
qaet  personnes. 

*  Algdo.  V.  Algo. 

•Alcüa,      j  ade.  quelqoa  pari,  an  qa*t- 

"Alccrks,  I      queendraiu 

AlhAda  ,  f.  f.  alllade.  (fi§.  f*m.)  Caafaiiaai 
inlrigue ;  brouillerie. 

'  AxBlwh.V.Atxdima. 

Albanado,  x,p.p.  U' 

AlbahAr,  e.  a.  aptauir.  (/la.)  -".falpara, 
lerer  une  diflleulte,  an  obslacle.  FaeilUer.ptV 
curer  les  mojeni  de  parvenir  a  quelqua  eboae. 

JUbaüaa-sk,  c.  r.  s'buauBiaer  j  davaaif 
plus  famiiier. 

*  Alba sse.  V.  Tortuoto. 

*  f  Albärca  ,  f.  f.  reunion  de  Haares  paar 
ane  expedition  militaire. 

1'lbas  ,  adj.  f.  pl.  palkßi  — ,  (/aaiO  ebaea  da 
oulle  taleur. 

Aldeaqäö  ,  $.  f.  aliönation,  traniport,  casiiaa) 
de  bicos.  V.  AlicnafAo. 

AlbbAdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Alhear. 

Alsbadöb  ,  a  , «.  alieualeur. 

AlbbahAüte  ou  AuiAiAHeaiTt  ,ada.  V.  ata* 
fraaAaatefiff. 

ALBBAMiaTO.  V.  Alkeafd*. 

Albbahai  ,  Alokar.  V.  Alimmr, 

Auibatbl,  adj.  2  §en.  alieaabk  t  qai  Baal 
dtre  alienä. 

Albbiaa.  Y.  AUiaria. 

Auifiiao ,  f.  m.  celui  qui  vead  aa  coMre  dfff 
aulx. 

AufEootiALBiio,  a,  adj.  dautrai,q«l  aal 
A  an  aulre.  —  da  si ,  bors  de  lui-fnenM.  Alle ne. 
Mttar—tm  alpmm  «wca,  Atra  taataKaHeUan- 
ger  A  ane  ebose ,  rlgnarar  coqapletapeaU 

Albbta  ,  t.  f.  fort  aurlat  qua  Von  naiuil  aas 
manches  des  anciens  poorpoinla,  A  rendroU  df 
leotoarnure.  —t,pl.{t.da  tmar.)  fesaas  Q* 
vaiaseau.  Ir  aa  vir  sm— ,  («Ar.  da  mar.)  e*U  . 
f  re  la  meme  route. 

*  Alueto.  Y.  AfAJte. 
AlbIübo  ,  t.  m.  oVaa.  d' 

A'lbo,  t.  ai.  (i.  da  Aol.)  ail :  aarla  dt  tßtkj 
oignan  d'un  goOl  tres-fort  —  a«rrot  paim«. 
—  da  Bttponka,  racam|>ole.  —  da  ra?a«atfft 

IA  Wie  spherfqoe.  —t*ctori*o,  ail  Mr^flM 
das  Alpes ;  faoi  nard ;  ail  da  c*rf.— «^  MMJa/ 
•«  form  arataf ,  afl  dav  ffgodf,  wbmWa)* 


Ai  i*i,  oJt>.  (1.  de  pral.)  ilibi,  ailleur*. 

Aluile.  adj-  3  gen.  it.  dt  med.)  ilibile,  ( 
nMIYil,  k'mcorpore  (lubiunce). 

l'uu,  (.  /.  *  aür«  :  eipree  de  bouillle  h 
■Tee  de  U  farine  d'ipeeiitre. 

t  AucaTdo,  *.  aij.  [f.  de  pofe.)  aiec  l«*ai 
•hiuuei.  (fig;  Faible,  ibiUu,  debile.  Deebu 
■Tun  etat  lorinani. 

f  Aliriüvo-cKcu.  V.  jHpAithiu. 

T  AuciMTAM.  §.  f.  espec«  de  ptiii  leurd 
doul  In  inanure  eil  inorlellc. 

fAuclxTK,  ».  m.  serpcnt  Uii-leger,  Ire»- 
Tenimem,  Irea-gro»  M  It^i-lons- 

Auuirtüu,*.  /,.(/'aiH.;nuse.lrichrrie,«- 
tnee,  üntise,  f]»r  l'on  emploicpourlrampcrou 
ixint  ne  pai  (Ire  Iroinpe. 

AiioisTisEinn,  A,  f.  Irlcbtur,  flonud. 
AMTifi,  t.  tu.  stiriH  de  pineetles  qui  ü  In 

pelnin  «iiuiji  ou  plalei,  Juni  on  iail  map* 
dann  plu*ieun  mrtiert ;  pclilp*  tenaillei;  be- 

Au<  e.cc  ,        1 1.  m.  fondement ,  fonili 


eonnerie  qui  ae  tiit  en  lerre  Juaqu'au  rei-de 
diauftice  paur  elvier  un  b.iumrni.  — ,  (Hg. 
principe,  hose.  Atrir  oi—t,  crenicr  le»  tonde 
Dien».  Lancor  ot  —t  dum  edificio.  )elcr  le: 
fondemenis  d'un  rdiflee.  (Jlf.)  Com  nunc  er  une 

f  Amcoxdi .  i-  f  '  alitonde  ;  erbre  de  la  Si 
grille;  en  cn  Bio  l'ecorce. 

"  Alicokh«,  Aucomiu.  V".  Unieqrnio. 

Alicuta.  V.  Aliquot«. 

Ai.ibäda  ™  AlidIdi,!.  f.  (f.  de  gtom.'  Ali 
<tad« :  reute  mobile  placte  iur  le  eenlrc  du  gra- 
phom«lre ;  «ignllle  du  cadran  *  canneler. 

t  Alipih,  f.  f.  (l.  ■  *i'il.  «(.]  »lidre  i  etpeee 
de  co  u  lernte. 

AUKACIO,  I.  f.  allenation  -.  icnle,  transpon 
de  li  proprfeie  d'un  fond.  ( f.  j.) •  Eiunnemcnt, 

fraidltiEmenl.  —  mental,  aliienition  menlale  , 
Mit. 

AumibIwimo,  i,  adj.  »up_  d' 

Alimahq,  A,  p.  p.  d'JftaMr,  odj.  ;)Ij 
AI  I  en*  r  Com  ra  Ire,  o  p  po»r,  e  lo  1  g  n  *  d  e  4  u  e  lq  u"  i 


lenrr.  !/ie.J  Raiisgemeiii  d'eiprii.  ein». 

prepriele.  Cjij<0  Traniporler,  ilitncr,  mtlira 
i|ue[qu'un  bort  de  lui-iueme,  Ini  faire  perdre 
reipril.  Donner  de  l'averaion,  du  meprii;  de*- 
nir  deiperaonnea,  incureniil  cntemble;  [airs 
perdre  l'eilime,  l'affeciion  de  quelqu'un. 

ALiiMtit-üE,  e.  r.  ie  brouiller,  rompre  a«ee 
uelqu'un.  iflg.)  Perdre  la  te(e ,  le  jugerarni. 
(dt)  S'eloigner. 

t  AuuATiaio ,  a ,  ».  «lienauira  <  celai  ou 
cellei  qui  l'on  fail  de*  veoles,  a  qui  on  aliene. 

A  Li  in  i  Tel,  edj.  1  gm.  ali#Dabls :  qui  peil 

AuEMGEjA,  i.  m.  elranger. 

AuriFX, i. «.  'eourbei,  eau\  am  Jambe«, 
irnllure  qui  sunient  auj  Jambe!  dm  clievaui. 
fnm.)  ■  Mnlailic  hal.ilue.le.  (.fg.) Dtfsul. 

'  Ali  CAM  te.  V.  tlephanle. 

ALrcEinJno,  y,  p.p.  d' 

ALicf.nAR,  t.  a.  eiliger,  soulager,  alleglr: 
rendre  plu«  leger,  diminucr  dans  lout  lu  MD» 
le  voluine  d'une  rbese.  (/fo.1  Soulager ,  iffai- 
blir,  lemperer,  müderer,  idoucir.  Abreger,  ar- 
eelarer,  ie  Liter.  (I.  dt  mar.)  Ale»tir.  alleger. 
—  um  roral/o,  rendre  un  cbctal  plui  leger. 

AUUMiiB'U,  t.  r.  s'allcger  i  >e  rendre  plui 
l*ger.  V.  Aprtttar-tt.  —  de  roupo,  d»  xuiida. 


t  AI.1GDLÄDA,  adj.  {.  Coroltula-,  (I.  de  bei.) 
LlRaler,  (deurelle)  en  lancucile. 

Alijado,  a,  p.  p.  il'AUJar,  adj.  (f.  de  mar  ) 
Lege,  i»ns  nureharge. 

f  Aluadon,  i.  nt.  celui  qui  illrge,  qui  aoa- 
lage  un  uaiire  de  ta  Charge. 

Alkaulmto  ,  i.  ■*.  allegcuieDt  :  l'aclion  et 
reOel  d'allcgrr  (uu  navire.<. 

Aldar.c.  u.  (_t.de  tnar.)nllegert  mulagtf 
Tire  de  sa  cbarge ;  Jrler  une  porlion  du 
umtisc»  dai.a  la  nier  pour  le  rendre  plui 

' "  ijak-si,  «.  r.  »*elleicr,  ae  dethjrger. 
ilijo,  I.  m.  (I.  de  mar.)  allegemenl  d'un 
*.  it.  'Allege:  pelit  baleau  qui  <•  a  latuita 
plui  grand,  ei  qui  icri  •  le  deebarger  da 
i'il  a  de  Irop. 
iviftiA  ,»./■."  inimal ,  Mle  (de  loule  te 


t  Ai.iaim Alisa»,  $.  (.Um.  i'Alim 


ie  tri  plani»,  ele.  ifig.)  Aiimest- 


AU 

Irr,  noamr,  enlreleuir,  fomcnlcr  quolque  pas- 
*«on ,  une  >  erlu  ou  un  vice. 

TiM  mf.k  t  ak-se  (de;,  r.  r.  s'dlinienter,  sc  nou  r- 
nr—despermncas,  sc  repaltrc  d'esperanees. 

Alimestabio,  a,  adj.  alimentaire.  Penedo — o, 
arnsi»o  alimentaire  :  dcstinee  pour  les  ali- 
■ent». 

*  i  luasirr£iftO , s.  m.  eelui  qui  donne ,  qui 
foarait  les  alimenls. 

Auiumao,  a,  adj.  alimentaire  :  qui  con- 
cerne  la  subsislanco,  les  alimcnte.  AUmenleux  .- 
qai  aourrit. 

fAiiBLüTisTA,«.  m.  pensionnaire  .*  celai  ä 
flQ«  on  feit  uoe  pension  pour  vivre.  On  dilapa- 
u:>ie,  en  parlanld'un  prince qui  jouit dune 
•msion. 

aihcjito,  s.  m.  aliment,  nourriture,  pa- 
tarr.<ustrntation  :  ce  qui  se  mange, sedigere 
itffMfeiieul  la  vie.  — ,  lout  cc  qui  sert  a  enlre- 
tenr  eertaines  choses,  couime  le  feu,  les  ve- 
stüu,  etc.  (fig.)  — ,  ce  qui  entretient,  fo- 
one  passion  ,  un  vice ,  une  vertu.  Ali- 
km.  pl.  alimcnls,  pension  alimentaire  :  ce 
caan  doane  a  une  personne  pour  son  enlrc- 
fca. 

Auvurrtoo,  a,  adj.  (t.  de  nM.)  aliraen- 
fcn.natritif .-  qui  nourrit. 

faxiaPAy«.  f.  coupe  d'arbres,  de  forets; 
seuoieinent ,  rurage. 

f  Aumpadei*a ,  t.  f.  femme  ou  ebose  qui 


ALI 


«9 


Au» abo,  Afp.p.  d'Alimpar. 

Al»pab6a  ,  a  ,  f.  celai  qui  nettoie.  —  de  po- 
SM.eireurde  puils. 

AimAKBA  ,  s.  f.  V.  Alimpa.  iL  Salete  : 
•temqtoa  öl«  de  cc  qn'on  nettoie.  Alim- 
pa*arw,sf.  du  fourre,  les  criblures  du  ble. 

AuarAiuiTO,«.  m.  nettoiement :  l'action  et 
Xtteiat  Mtto ycr.  V.  Umpexa. 

AuirÄE,  c.  a.  nettoyer,  eurer,  öl  er  la  sa- 
lrt*.:.fig.)  Purifier,  rendre  pur.  iL  Purger  un 


■tvs  de  brisands,  la  mer  de  pirales,  etc.  (fam.)    aliquante. 


bot.)   lüjguiforracs  (feuilles),  en   forme  de 
langue. 

Alimiädo  ,  a  ,  p.  p.  iVAlinhdr. 

Alinhadör  ,  a  ,  s.  celui  qui  aligne. 

Alindaiiexto,!.  »i. alignement:  ligne drotte 
pour  a ligner,  l'action  d'aligner. 

Alüuiar,  v.  a.  aligner :  ranger  sor  une  meine 
ligne  droite.  (Hg.)  Parer,  orner,  enjoliver,  em- 
bellir.  Gouverner,  adminislrer. 

AuxnÄR-SE,  r.  r.  s'aligner,  etc.  (ßg.)  Faire 
sa  toi  leite,  s'ha  biller  proprement;  ae  parer, 
s'orner,  clc. 

Alixhayädo  ,  a  ,  p.  p.  A'AUnKavdr. 

Alixiiaväö,  t.  m.  aug.  d'Alinkaea.  V.  oe 
mot. 

Alinbat ar  ,  «.  a.  baguer,  laudier,  batir  OK 
habit,  etc.  (flg.  fam.)  Disposer,  preparer.  U. 
Bracher  :  cerire,  composcr  a  la  tiAte. 

Alixuäyo,  f.  m.  bati ,  faufilore :  faeite  eeu- 
turc  a  long«  poiuts. 

Ali'xbo,  a.  m.  *  propretc,  ornement,  arrango- 
mcnl,  parure,  neltctö. 

*  Alixt£iro.  V.  Alanterneiro. 

*  Alixt£rüa.  V.  Lanterna. 
Alios ado.  V.  Aleonado. 

+  Aijpäta,i./".  (t.debot.)  'alipata,  arbredes 
Philippines  :  il  croll  sur  1c  bord  de  U  iner ;  ton 
otnbre  est  nuisiblc ,  la  fumee  de  son  bois  avea> 

Aüpf.de,  adj.  2  gen.  (t.depo4$.)  alipede: 
qui  a  des  aile*  aux  pfeds.  (  /lg. )  Leger  k  la 
co ursc.  a.  m.  v  l.  d'hxsL  nat.)  alipede :  chauve- 
souris.  t 

AuprvRF.  V.  Tiigella,  herva. 

f  AnpoTtnTE ,  adj.  1  gen.  ( /.  de  poi$. )  aux 
ailes  puissantes ,  qui  a  beaueoup  de  force  dans 
les  ailes.  (fi§.)  Sublime :  qui  s'eleve  rapidemenc 
aux  sommites  du  Parnasse  (potflej. 

Aliptis  ,  t.  m.  pl.  aliptes :  ceux  qui  frottalent 
dliuile  les  athletes. 

Aliquanta  (parle) ,  adj.  f.  (l.de  math.)  partfo 


^eier.  Deucher,  öler  les  taches.  Gagner,  attra 
per.  —  at  ekamines ,  ramoner  les  cheminees. 
—m  mrmee  f  Plaguer  les  arbres.  — a  conscien- 
m.  sc  eoBfeiacr.  —  oMpeeat  com  poltora, 
ataJBer  les  cauons.  —  as  peemt  com  a  lanada, 
artavilloaner. 

AuarAR-sc,  v.  r.  se  laver,  s'essuyor;  se 
t*rjer  d'une  aecusalion.  —da  ftbre,  se  de- 
aarrafserde  La  Aevre. 

tALJMPATno,  a,  adj.  propre  a  nettoyer: 
•atersif ,  qui  purifie. 

f  Auari  yel,  adj.  2  gen.  qui  peut  etre  net- 
aiye,  purifie. 
Aut»ädo7  A,p.  p.  d' 

AiurviR,  c.  a.  embellir,  enjoliver,  rendre 
lau.  Arranger,  orner,  parer,  perfcciionner. 
Aajidär-sc.  V.  Enfcitar-$c,  Adamar-se. 
fAuslCftO,  a,  adj.  (I.  da  poii.)  dailes 


t  ALTiETflso ,  a  ,  ( /.  de  poe$.)  qui  a ,  qui  porte 
•t  la  ueige  dans  les  ailes. 


Aliquebrado  ,  a,  adj.  (t.de  poii .)  avee  raJIe 
cassee. 

AuotöTA  (parle) ,  adj.  f.  (I.  de  malh.)  partie 
aliquole. 

f  Aüsios ,  adj.  m.  pl.  cenios  — ,  (I.  dt  mmn) 
alises  :  venu  reguliers  entre  lea  tropiqoea.  Vv 
Giraet. 

f  ALisMA ,  s.  f.  V.  Tanehagem  agmdtka* 

Alirtado,  a,  p.  p.  d' Alistar. 

f  Amstadör,  *.  m.  enrolcur,  recrutcur. 

Ali8tamento  ,  $. si.  (I.  da  mii.) *  levee :  curo- 
lement  de  troupes ,  de  soldats. 

Amstar,  v.  a.  enregistrer,  metlre  qoeiqu'uD 
sur  une  liste.  Engager,  enröler  des  soldata,  de& 
troupes. 

Alistar-se  ,  v.  r.  s'eordler:  ae  fein  eeldal. 
— ,  se  faire  recevoir  dans  une  aoeietc. 

Alistrado.  V.  Littrddo. 

f  Alistrideüte,  adj.  2  gem.  (f.  de  jMtff.)  qui 
fait  du  bruil  avec  les  ailes. 
Autüugico  ,  adj.  m.  dia  — ,  aLUorglujue  ' 


t  Aus&eiUpa« , adj.  f.  fh  (Jolhv  -ft.da]  ( jour )  ou  l'pp  oe  fait «uc an  oA)e#. 


w 


ALL 


r"  f  Auf  AaeiBA,  t.  f.  tnoieana  barejae  pnr 
I«  Charge  des  nariret. 
Aliiblabo,  Auvblab.  V.  Aayfeaiar,  etc. 
AliteUb,  adj.  t  gen.  (f.  *  po4$.)  d'allea 


+  AL11 


AlitiAdo,  AliyiAb,  etc.  V.  AiKeier. 

Aluäba,  f.  f. #  babil  EBeretqae. 

Aubabo,  a,  b.  •.  d'Afieer. 

f  Alizador,  a»  f.  peliatear  :  eelel  qai  peM. 
fiiinfiir 

Aiizamba, *  f.  pelittare,  liteure «  raotiea 
de  polir. 

Alizäe,  «i e.  pettr,  taer  :  readr*  ase  ehote 
ami*  daat  ta  eaperfloio.  Planer. 

Alixares,  a.  «i.  pt.  *  garnitore  en  boit  m  «i 
aartetax  Tenieeet,  toai  eateor  d"aae  aalle, 
#aaa  chaambre,  aa*.  Lamblia  de  carreaa  de 
Heilande. 

AljAba.  Y.  Afrae«. 

AuAiiiA^./.Ia  femmc  de  l'eJg<efa#.y.  ee  mot. 

AuAaeea.  T.  AtgUSbe. 

•AuIma.  V.Alfoma. 

AuAHiA ,  i.  f.  1'arabe  eorrompo  qae  parUient 
let  Maure*  d'Espagne;  nom  qa'Ut  donnalent  a 
la  langae  cat  ÜUane. 

fk  AuabiAbo,  a, aa?.  On  le  diuil  de  eelai 
^aeparUitretye»***. 

AuAya  ,  #./".•  carqaeia ,  troone  t  etui  a 

aachet* 

Ausaö*.  V.  Al§0r6x. 

Aljobb+a.  T.  Atfftfte. 

Auofae  an  Ali6fbe,  «. et.  petita  perle,  te- 
aaenee  de  perles.  (I.  de  pod$.)  Goattet  de  roaee. 
[fig.)  Lärmet  d'ane  dame  dellcate. 

f  Axiofa*  OH  Auofabsiba ,  $.  f.  (I.  d*  lef.) 
'gremfl,  herbe  lax  perlet ;  graue  perlte  (herbe 
aax  poales). 

AuofabAbo ,  a,  aäV*  ptrle  :  garni  de  perlet. 
Ob  le dit erdinairement  det  pieeet  dun  eca. 
*B.d' 

AliöfabAb  o%  Auofbab,  v.  a.  garoir  de 
parte«!  fcire  «jaelque  choae  qai  retaemble  a  la 
perle  appelee  Aljdfar. 

Auenm.  V.  AVöfbr. 

Auoba,  a.  f.  *  vetement  maare  qae  let  Etpt- 
gaete  aertaieat  aottl. 

Auflas, a,  et,  •  priten  eeeletlattiqae. 

Auvatiao, «.  et.  geotier  de  YA(t*be. 

f  AuiatTA , «.  f.  41m.  dMtfvea»  ▼•  <*  mot. 

«t  Aljubbteieo,  a.  a».  celul  qai  CaK  det  e{pi- 
avaaa* 

4  Audi,  t.  at/rettaed'aneetpeeedeelierdon. 

Albaesnci  o«  Alk  breiige.  V.  Atqueqmenge. 

Auuu,ate.  V.  Afoeft,  etc. 

f  Auaitb,  t.  m.  (I.  *M$$.  nm\)  alkatt: 
aitaaa  det  royaamet  du  Congo  et  d'Angola. 

AaaJaaraa.  V.  Alqw*rm4$. 

AIla.  V.J'lo. 

All!.  T.  Aid. 

Aixadiu  V.  Aieetf. 

ALLAGia.  V.  Alagär. 

tAiAAJi,  a.  a».  Allah:  crl  da  toerre  dtt  aal- 
honatani.  (UM  dt  M«  #ö  ereea.) 


ALL 

t  ALLAatnaA,  $.  f.  (l.a>  aaf.)  atlahaiidMi 
plante  grimpante  de  Gejlan. 

t  Aixam1i»a,«.  f.  (f.  da  b*.)  liane  A  Uit 

f  ALLAMf  a  ,  t.  f.  pieoe  de  haraaai  de  eberal  9 
atpaea  de  brandeaoarg. 

Allamtöibe,  $.f.  (t.tf **•$.)  allanlafae  an 
allantoit :  one  det  membranet  qai  mteleppeai 
la  fojtat  |  aae  Merino  da  totat ;  Veatateetahel- 
Ueale. 

f  AllAsia,*.  f.  ($.d*bot.)  aUttiet  araod 
arare  de  la  eita  de  Jtoiambiqae. 

Allatoädo ti,p.p.  d'AllotoAr. 

Allatoahbnto,  a.  m.  eraeneMIda  laHaa 

AllatoAr  ,  e.  a.  erner  de  laitoa. 

Ailboa(A6v  a.  f.  allegaMen ,  plaSdayar. 

AllbgAdo  ,Ayp.p.  ö' Allegar. 

ALLseAan,  a.  (f.  4»  prai.)  allegalevr  t  eaiai 
qai  altegue.  it.  p.:A' 

AllboAb,  a.  o.  allegner,  citer,  avancer,  aHV 
daire,  apporter  det  raitont.  Onrempleie  aaetl 
es  terme  de  harreaa.  —  fervi^oi,  weriHi,  eeA, 
eBpoter  tet  tenrieet,  tet  meritet,  etc.,  tat 
faire  relefr. 

AllbgobI  a  t*.f.(t.d9  rhu. )  alleaarla  .*  dav 
coars,  image,  Agare,  tablcau  qui  exprimd  a« 
repretente  aae  ebote  et  en  fait  enteadre  aae 
aotre. 

ALLBOÖBKAMtNTB  ,  ade.  allepariqaaaMBil  i 
(Pune  maniere  allegorique. 

ALLBcoaioo,  a,  aa>.  allegoriqae :  qai  tfeat 
de  Pallegerie.  (Sem,  discours,  tableae,  eta.) 

Allegorista  ,  a.  m.  allegoriste :  qai  expllqat 
dam  le  tent  allegoriqae ;  qai  eiplhrae  ree  aiM- 
gories. 

ALLBGOaiiiao,  k^p.p.  d'Atlegorittr. 

Allbgobizadöb  ,  a  ,  a.  allegeritear :  q«l  alM* 
gorite. 

Allbgorizab,  v.  a.  allegorlter  :  eiyttoaai 
telon  le  sens  allegoriqae ;  donner  an  tent  eHe- 
foriqae.  v.  n.  te  senrir  d'allegorlet. 

f  AllbgrBto  ,  a.  m.  ( I.  de  ewt. )  tun.  <P 

Allbcro.  y.  Alefro 

Allel!.  V.  Goivo. 

Allblüi a  ,«./!"  allelnta  .*  lerne  doof  räghae 
te  tert  pour  exprimer  ta  Joie.  *Mot  he%taü|aja 
qai  signifle  lauez  le  Seignettr.  SmHedo*?—, 
Saniedi  talnt.  1«  — #,  le  tenpt  de  PAqajea.  el 
(I.  de  bot.)  — ,  turelle,  petita  plante  pour  let 
maladiet  inflanimatoires. 

AllblüTtico,  a.  V.  Laudstörio. 

f  AllemAnda,  a.  f.  danse  allemande  da  deai 
pertonnet. 

Allebäo,  X ,  adj.  allemand :  d'Alleaugne. 

All!.  V.  Ali. 

Alliaceo  ,  a  ,  adj.  qui  a  l'odeur  et  le  a^OC  da 
l'ail. 

Alli ado  ,  a  ,  p.  p.  4'Attiar-ee ,  adj.  et «.  allie, 
Joint  A  an  aatre  per  afflnite ;  confedere. 

f  AluAca  ,  a.  f.  *  Jono,  ajonc,  braü-de-Pto- 
Tenee :  plante. 

+  AluagAb  y  «.  m.  terrain  plante  d'ajonee. 

AmAaEB  y$.f.*  alHage  t  meiange ,  uötoa  (  da 
ajetaai«  da  matierat,  eto.).  V.  Lig*. 

kiu^^99.f.Mtamiwü9mntmttiHu 


AI* 

— (tUtttit;  niM,  li«a«  dt»  BteK.  'Pmu, 

ceevCBtion. 
Alli AVfiDO,  ixuAngÄt.  V.  AMtdr,  ele 
Aluäi.  «.  e.  allicr ;  faire  des  alliancts;  me- 

ar,  eeambtner,  ineorporer  eneemble;  uoir  par 


ALM 


Tl 


Aluar-ie,  «.  r.  t '«liier :  s'unir,  ta  liguer 
per  rmterdt  eaamun ,  cd  pariaal  de  priocat 
tteVfaaie.  S'ellier,  s'unir,  ae  joindreA  un  aulre. 

AixiÄtiA,  $.  f.  alliaire  :  herbe  aux  aulx,  de 
bbawUe  de*  julicanes,  a  odeur  d'ail :  plante 
■eeicmale. 

1lucia«aö,  e.  /l  sedBCtion :  l'aclien  el  l'effel 
et  udoire  (lea  eoldala.  etc.). 

AuiciABO,  a,  p.  ev  tfAUicidr. 

AujOABdi,*,«.  aeducteurcccluiquiaeduit. 

Auiciar,  e. «.  auirer,  gagner  aveo  des  pre- 
■H»  (de*  eoJdett,  dea  femjnea,  etc.);  eeduire, 

imaian,  *4j.  %  #•»•  aedoiaanl :  qui  se- 
««,  teeehe,  charme  (personne,  dUcours, 
*,*£.).  tl-  Sedecteor. 

alligado,  A,p.  p.  d'dUtfer. 

Alucamsjito.  V.  Ligafdo, 

ALUGA*.  V.  üper. 

Alijobabo.  V.  Aleonado. 

alutulacä6,  *.  f.(Lds  rhu.)  alüleralion  : 
raaiiininrn  de  mots;  repeliUon  afiectee  dea 
evamnlleftes. 

'Aluyabo,  Alutar.  V.  Aüiviar. 

auifiA^ÄA.  V.  Atti9io. 

t  Aur?iA»AJiK*TKv  «•*«.  «Tee  aonUgement, 
Hat  adoeeiaiement. 

Aiinueieeixo,  a,  tuperl.  d' 

Auiruao.  a,  p.  p.  d'AWieier.  I 

Juunuaen,  a.  celul  qui  aoulage,  qui  allege,  I 

ej»»eelaaÄ.Confe*scurexiraordioaire  (dana  les 

maeaamn  religieueea). 
AuiiuatHTO,  «.  ta.  l'action  et  reffet  de  aou- 

lepr,draJIegeT,  dadoucir. 

iLuuÄR,  v.  o.  alleger :  adoucir ,  soolager, 
Matter;  deckarger.  V.  Aligeirar.  —  o  feto, 
areadre  le  demi-deoil  ott  lo  petit  deuil.  —  sua 
prea,  ese  ediere,  adoucir  un  cbagrin,  eraporer 
Haue. 

AxuriAft-es.  *.  r.  ae  eoulager,  reeevoir  dea 
leetafeeoetii».  S'alleger,  ae  delaaser,  ae  de- 
eaerger. 

axuTie ,  9.  •».  allegement :  eoulagement , 

afMeiaaemeiit;  relacbe ;  allegeance ;  deebarge; 

nfratebisAement ;  repos.  roeier— ,  ae  delasser, 

k  repeser.  Bmreo  «T-,  (f.  de  mar.)  *  allege. 

*  extü,  ede.  la,  y.  Alors. 

ALLoeeeid ,  «.  Ä  allocutlon  ■  harangue  des 

ftaeraax,  dea  empereurt  romains  aux  soldats; 

ae  pape  aux  cardinanx. 
Auobiäl, eay.  2  et».  (f.  de  prof.)  allodial.  11 

at  dU  dea  lerre»  qul  eUleat  en  franc-alleu. 
Aluomalidasb,  f.  /.(I.  deprat.)  allodialite: 

eejlite  de  ce  qui  est  allodial,  franc,  libre  de 

dreiia. 
t  Allobio  ,  t.  et.  franc-alleu  :  bien  libre, 

fctae  de  toea  droiu  aeignearlaux. 
•ALLec£im.T.Ai^/er. 


•  AiLOGfAMurro.  V.  Alojatnenh. 

Allox,  inUrj.  (am.  allons. 

Alloxgar  f  ele.  V.  Alongar%  ele. 

f  Allöxtmo,  a,  adj.  altonjine  :  aaleur  qul 
prend  le  nom  d'un  autre ,  Pseudonyme. 

+  Allüpbylo  ,  a.  m.  (I.  de  bot.)  allopliyle  : 
arbrisaeau  de  Ceylon« 

+  Allotriopiiacia  ,  t.  f.  (I.  de  med.)  allo- 
triopbagie  :  faira,  appeiii  de  subatancea  non- 
alimeotaircs. 

f  Allotriöpbago  , «.  aa.  ( f .  de  mid,)  allotrie- 
phage :  malade  du  pica,  allein t  de  l'allotrie- 

pbagie. 
Allccika^Iö  ,  Allccinas.  V.  BaUuei%ofioy 

ete. 

Alludido  ,  A  ,  p.  p.  d' 

AlludIr  ,  e.  n.  alluder :  faire  allasion. 

ALLBVeo ,  AllCKr.  V.  Aluir,  etc. 

f  ALLUMiADAMfiNTE ,  adv.  d'une  maniere 
etlairee. 

AlldmiAdo ,k,p.j>.  A'Allumiar. 

Alldmudor,  a,  adj.  eli.  qui  eclaire,  illu- 
mine ;  eelaunt. 

AixuMiAMiMTO,  t.  et.  *  Illumination :  raetiem 
d'eclairer;  eclalrage. 

Au-üMiANTB  t  adj.  et «.  2gen.  eklatant,  luiaaat, 
qui  eclaire,  illumine.  iL  p.  a.  d' 

Allcmiär,«.  a.  eclairer,  luire,  flluminer  i 
donnerde  la  lumiere.  Eclairer  quelqu'uo.  As- 
sistcr  avec  un  cierge  allume  ä  quelque  eere- 
monie  de  l'Eglise.  (/lg.)  Detromper,  inatmire, 
eclairer  quelqu'un ,  lui  deaailler  lea  yeux. 

Allüsaü,  t.  f.  allusion  :  relation,  rapport, 
connexion  que  deux  eboses  ont  entre  ellea. 

ALLUsivAMt?iTE,  odt.  jmt  alluaion. 

Allubivo,  a,  adj.  qui  feil  allusion  |  qul 
allude. 

Alluviäö,  t.  f.  crue  d'eau ,  debordeaeeL 
Twra,  terrinot  d'— ,  alluvion :  aecroiaaeaaenl 
de  terrain  occasionne  par  lea  eaux  qui  ae  reti- 
rent,  ou  forme  par  les  debordcmenia. 

Alma,  f.  f.  Arne :  principe  simple,  immale- 
riel,  imperissable  de  lavie,  du  moMvemeni, 
de  la  paasibilite  et  de  ractivite;  de  laaenaibi- 
Kte,de  i'intelligence et  de  la  volonte  cbea  lea 
bommea;  principe  d'exiatence  chex  toea  lea 
Aires  tivanu.  (/I^.)  — »  peraonne,  individu. 
it.  —y  ee  qui  maintient  prineipalement  uno 
ebose,  ce  qui  la  fait  aubsister  et  aur  qeei  eile 
est  fondee.  — ,  ce  qu'il  y  a  de  plus  inlereaaani 
dana  une  choae.  — ,  le  ereux  d'un  canon,  oü 
l'on  metla  poudre  et  le  boulet.  — ,  petit  aaer- 
ceau  de  boia  droit  que  l'on  met  dana  le  eerpe 
d'un  Instrument  a  cordea  aoua  le  cbevelel  peur 
soutenir  la  Üble.  — ,  eonacieoce.  —,  vivecUe» 
expression,  feu,  energie,  force,  eesur.  —  de 
Deo9,  Ma— ,  bon  diable,  bonaaae.  —  de  ea- 
ca//o,  (fam.)  bomme  saea  foi  ni  loi.  —de 
cdnlaro,  niaia,  aol,  stupide,  bolor,  imbecile. 
—  mtnAa,  minha  — ,  mon  aoaour,  nfameur. 
(Test  une  expreaaion  d'araitie,  de  tendreaae. 

Sera— dum  ncaocio , elre  le  cbef,  le  dJree- 

teur  d'une  affairc ,  d'une  entrepriae.  Rio  hm  — 
1  viva9  um  vi—-ti\  o'y  a  Ahm  ftft*lf  5 
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sonne  ,  absolument  personne.  Com  —  a  ttVte, 
(fam.)  du  micux  do  ['Arne,  do  tout  cmur,  tvcc 
beaucoup  de  plaisir,  tres-volonticrs.  Dar  a  — - 
aVeos,  rcudre  l'arae ,  mourir.  Dar  a—por  al- 
guma  causa,  ou  chorar-lhe  a  —por,  (fam.) 
•oupirer  apres  une  chose.  Ter  a  —  na  gargan- 
fa,  avoir  Tarne  sur  les  levres.  Oßeiaes  <f— ,  les 
pretrcs,  les  eures.  —  du  boldo,  le  moule  de 
boulon.  —  o*o  pty  lo  creux  du  pied.  —d'um 
eabo,  (f.  de  mar.)  äme  ou  meche  d'une  corde. 
Am  —t$antaty  les  4  nies  du  purgaloire.  — #  do 
«Mt/ro  mundo ,  *  revenants. 

Almäckca  ou  Alhaglga  ,  $.  f.  petit  clang. 

Almadia,#.  f.  almadie,  cantimaron  :  pellte 
barque  Ccrcuse)  de  la  edle  de  Guinea  et  de 
finde.  *  Radeau.  *  Canol. 

AlmAdra.  V.  Almadrata. 

*  Almadräucb  ,  f.  in.  matelas;  coassin, 
oreiller. 

*  Almadraqieta  ou  Almadraqcexa ,  $.  f. 
dim.  d'Almadrdque. 

AlmadrAva  ,  $.  f.  madrague  :  peche  du  thon 
et  l'endroit  oü  eile  se  fait.  Combriere  :  Hlet 
4  propre  ä  prendre  des  tbons.  — ,  eneeinle  falle 
de  cäbles  et  de  lllets  pour  prendre  des  tbons. 

+  Almadraveiro,  $.  m.  peebeur  de  thon; 
hoinme  qui  travaille  dans  les  atmadrdwu.  V. 
oemot. 

*  f  Almadresha ,  t .  f.  •  sabot :  cbaossure  de 
bois. 

*  Almafaiuz.  V.  Aimofarii. 
AlmApega  ,  t.  f.  eioffe  grossiere  et  claire. 
"  Almafue.  V.  Horrido. 
Almafreixe.  V.  Almofreixe. 
Almagf.ua.  V.  Almäcega. 

Almauesto,  f.  m.  almagesle  recueil  tres- 
aneten  d'obscrvalions  astronomiques ,  par  Pto- 
lemee. 

Almaura  ou  Almacre,  «.  m.  ou  f.  rubrique : 
oere  ou  ochre  rouge. 

AlmagrAdo, a  ,  p.  p.  A'Almagrar. 

f AlmagrAl,  f.  m.  endroitoü  il  y  a  de  la 
terrc  appelee  rubrique. 

Almagrär,  v.o.  teindre  avec  de  la  rubrique 
eo.  oere  rouge.  V.  ee  mot. 

"Almaiiälla,  Almafalla  ou  Almohalla  , 
$.  m.  (mot  arabique)  *  armee,  campeinen  U 

*  AlmaTxüa ,  $.  f.  V.  Quinta,  Quintal. 

*  +  Almaleqkk,  f.  m.  manteau  maure. 
Almalho  ,  a.  fli.  jeune  taureau  ou  bosuf. 
ALMANAcn  o«  Almakaquk,  i.  im.  almanach , 

eilend rier.  it.  Catalogue  nominal  des  employe* 
publies,  civil* ,  mililaires,  coramercanU ,  etc. 
—  de  marinka,  *  ephemerides. 

f  Almas  aqceiro,  f.  im.  celui  qui  fait  od  qui 
▼end  des  alroanaehs. 

f  AlmamcmAr  ,  s.  w."  aire  pour  etendre  et  si- 
cher les  Hgucs  (dans  les  Algarves ). 

Almasdina  , *.  f.  almandine :  «orte  de  rabis. 

*  AlmIrdra.  V.  Coteha. 
AlmanjArra,*.  f.  piecedebois  lortu  d'un 

meulin  a  bras,  d'une  machine  a  lirer  de  l'eau, 
o*  l*eii  atuche  l'aninial  pour  faire  lourner  la 
reu»,  (ff ,)  Chose  d'une  extraordinaire  grtn- 


deur  et  pesanteor.  •/.  (par  derision )  *  Hoinme 
graud ,  mal  bati. 

f  Alm ar Ada  ,  t.  f.  espece  de  stylet 

Almarueädo  ,  a  ,  p.  p.  (TAImargear. 

Almarueäl,  f.  m.  terrain  marecageux  do 
pAturage.  *  Prairie. 

f  Almarceär,  v.  «.  abandonner  (les  bei* 
tiaux )  au  paturage  des  champs.  (fig.)  Jeier, 
abandonner  quelque  chose  a  cause  de  son  irm- 
tilite. 

Almarcem,  a.  m.  *  herbe  ä'almuirgc&l.  V.  oo 
mot. 

AlmargIo,  a  ,  ad  f.  qu'on  a  mis  dans  Yutwmr- 
gtdl  ou  au  vert  ( cheval ,  beeuf,  etc. ). 

ALMARl5H0,f.  IM.  di*%.  d' 

AlmArio  ,  s.m.'  armoire:  enfoncement  dans 
un  mar  avec  des  tableltes  pour  la  varssch>, 
etc.  it.  Sorte  de  mcuble  en  boflet  pour  garder 
des  habits ,  des  papiers  f  tlc.—d'igreja,  chapict. 

f  AlmarrAxa  ,#.  f.  sorte  d'arrosoiren  forme 
de  bouteille. 

f  Almärtaga  ou  Almartega,  t.  f.  scoriedo 
l'argent  fondu;  litharge ,  glette  ;  oxjde  da 
plomb  demi-vilreux. 

AlmasInoa  ,  $.  f.  dim.  6' Alma. 

Almastica  ou  Almastiga.  V.  Aimteega. 

*AlmAtegav  AlmAtica.  V.  DalmaNca. 

f  Alm atrixa  ,  $.  f.  couverlure  de  cheral :  on     % 
la  mcltail  allacbee  avec  une  venlricre  au  lieo 
de  seile. 

Alma 7. km  ,  t.  im.  magasin :  licu  oü  Ton  garde,  i 
ou  Ton  reserve  toutes  sorlcs  de  marchandise»,  * 
d'eflets.  Amas  de  munilions  de  guerre. 

f  Almaze?iädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Almazcnar. 

t  Almazenägf.m, a.  'f.  magasinage :  tempsde  ( 
sejour  dans  le  magasin.  , 

f  Almazemar,  v.m.  magasiner,  emraagati- 
ncr  :  entreposex  :  meltre  en  magasin. 

f  Almazemktro  ,  i.  m.  gardc-magtiin. 

Alhazöka.  V.  Amazona. 

f  Almea  ,«./!"  fluteau ,  damasonie :  genre  de 
planlos.  Y.  Alitma.  it.  L'ccorce  du  storax  apres 
qu'on  lui  a  cnleve  toute  la  resine. 

f  Almece,  t.  m.  du  lait  clair,  petit-lait :  CO 
qu'il  y  a  de  sereux  dans  le  lait. 

Almecega,«.  f.  *  mastic :  gomme  du  lenllsque, 

AlmecegAdo,  kyp.p.  d' 

AlmecegAr  ,  t>.  a.  parfumer  avec  du  mastic. 

f  Almecegl-eiro  ,  a  v  adj.  qui  appartient  aa 
mastic. 

Almeia.  V.  Almla. 

Almeida,  m.  f.  (t.de  fnar.)*espace  oecup*  par 
la  barre  du  gouvernail ;  voAte  ou  grando  volle 
de  la  poupe.  —  do  jardim ,  (id.)  pelite  voale. 
Almeiraüte.  V.  Almirante. 

AlmeirAö,  t.m.  (I.  de  bot.)  "cbicoree  sanvage, 
endive.  —  branco,  barbe  de  capucia  (plaote). 

f  ALMtiRöA,  s.f.  {t.de bot.)  cbicoree  sauvaa^ 
culüvee. 

f  *  AlmeitIga  ,  f.  f.  petit  dejeuner  qu'on  don- 
nait  a  certains  poriicrs,  receveurs  de  four- 
rages ,  etc. 

t '  AlmlizAh,  #.  m.  ajjcicpne  couverlure  do> 
Haares. 
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Almci  Is* ,  a  ,  p.  p.  d'Alm&r. 
Alvcjaxte,  «*>'.  2  gen.  p.  a.  d' 

al*kj  ae  ,!.&(  /*•>.  )  desirer  avec  ardeur. 
(fc.i  Em  a  l'agonie. 

AlmEja.  V.  AwUijoa. 

Albtkxara  ,  «./l'falot:  espece  de  grande  lan- 
*«*  ä  plasieers  meebes.*  Pen  allum*  sqr  une 
ieer  pwr  eerrir  de  slgnal.  — «,  pl.  feux  pour 
«aatncer  l'approcae  de  l'ennemi. 

JunaoA.  V.  Amemdoa. 

'AunariiJUB,  «.  /".  p/.  ancienne  garnlture 
dsseiten  fonne  de  crtneaux. 

f  AtmaicctiiA  ,  * .  f.  ( I.  d*  bot.)  •  lentisqae. 

albete  o»  Elvete,  s.  «.  armet :  armnre  de 
■a».  if.  Le  soldat  o»  !e  efceralier  qui  faisait 
napi  de  l'armet. 

f  Alrtexia  ,  t.  f.  espece  de  vtlement  ancien. 
fctwe  devise  qoe  les  Maares  da  Portugal 
eeknt  oMiges  de  mettre  sor  leon  veiements 
tttretre  coonus. 
Alveta.  V.  J/ml«. 

t  Ilses,  #.  m.  adonier,  micocoulier ;  arbre. 
almi^a  ,  AuticE.  V.  Almice. 

(f.  dVufr.)almican- 
tarat,  almueaniarat: 
petits  cercles  de  la 
Sphäre  paralleles  a 
Iliorizon. 

.KsjLOfc,  m.  f.  Chemisette,  camisole,  gilet. 

ftec  fsrasea  qo'on  portait  sous  1a  cuirasse. 

alejxba,  t.  f.dim.  d'A/ata,  Arne  d'un  enlant. 

aubulaxta  ,  a.  f.  (f.  da  mar.)  amiral :  vaisseau 

eatceaueasMle  ou  qoe  monle  l'amiral.  it.  La 

foiaMfaa  amiral. 

AuamiirÄDO ,  a.  m.  anirante  .*  Jurisdiction 
et»  aamvei  maritimes;  siege  da  Iribanal  des 
aurilimes ;  terriloire  couipris  dane  la 
de  l'amiral. 
AubbIxte  v  g,  «i.  amiral :  grand  offioier  des 
aneees  ajwalcs ;  commandanl  d'one  flotte,  it. 
Ormeat  de  tete  qoe  les  femmes  portaientan- 
caasHOHBt.  JVd»  — ,  V.  Almtramto. 

f  AuhrAste  ,•.**.(  t.  d'ht*t.  not. )  amiral  : 
eereet,  cequille  aortarve;  eeao  papilloa  de 

itwimit ,  v.  n.  exercer  la  cbarge  d*a- 

tAi^njurriA,*.  jVaniiraate.etat  etoflbea 
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fAunCA*TABA»AS  OH 
AUUCASTAEATS,  f.SB. 


iimii,  c  s».  mortier :  rase  pour  piler. 

atsrtacai ,  a.«t.  tnuso  r  parfam  qoe  fouralt 
Faeimal  (oiosrtis)  de  ee  oem. 

t  iiwtruieo,  A,  p.  p.  d'Atmiiedror,  adj. 
Cheir*—  (f.e>ael.)aflwn»siaqae(odear), 
eai  ebb«  de  rasnateisie. 

auuscaeäb,  e.  e.  musquer,  parfamer  avec 
da  aase. 

■■■■riaia  at. 9  v.r.  ae  parfumer  avec  du 

AuniARCiaA ,  f.  f.  (Lde  bot.)  ambretie  oa 

CfaMe  de  eeffjar,  eeotaarte  masqaee  (plante). 

t  atuvf aaluo,  f.  et.  vatc  oa  faeen  paar 


|  garder  le  mose.  it.  —  (rato) ,  rat  d'CAU  qui  tettt 
fe  muie. 

Alviscre  ,  efe.  V.  Almitcar. 

f  ÄLMiscaexBo  ou  Aliiscr^to  ,  a,  adj. 
masqu*  :  qal  a  Todeor  da  mase ;  il  te  dit  de 
ceruins  fruit«. 

A'l«o,  a,  adj.  (t.  de  poit.)  noarrissanl9 
crtatear.  it.  Saint,  ven^rable. 

Almo,  «.  m.  V.  A'lamo. 

Alxocadem  ,  f.  m.  capitaine  d'inrantcrie  dane1 
l'andenne  miliee.  Ofllcler  (espagnoH  qui  com- 
roande  an  d^lachement  pour  sootenir  les  fonr- 
rageors  a  Genta. 

Aliocapre,  $.  m.  (t.  dejard.)  borao,  plan- 
toir,  sarelofr  :  Instrument  qoi  sert  a  sareler,  a 
planter,  a  donoer  de  petita  labovrs  autour  des 
planles. 

*  AlxocarIa.  V.  Almoereraria. 

Alu oci  va  r,  t.  m.  ancien  cimetiere  des  Maares 
en  Portugal. 

Almoqädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Almofmr,  adj.  qal  t 
dejeun*. 

Almocador  ,  a  ,  «.  celal  qoi  a  l'babitnde  de 
d^jeoner;  qoi  ne  jeane  pas. 

AuiogÄR ,  v.  a.  dejeuner  :  manger  qoelqeea 
beere*  arant  le  dlner,  le  matin. 

t  Almocella  ,  m.  f.  •  bonnet  en  forme  de  ca- 
pocbon. 

Amocöf  ar.  T.  Almotdtar. 

*  Alhocouvar  ,  f.  es.  pAtre :  pasleur  qui  garde 
les  troupeaux  de  boBufs ,  de  chevres. 

ALHdQO,  m.  m.  dejeuner :  repas  que  Ton  feit 
le  matin  avant  le  dlner.  (fig.)*  Cbose  facile  a 
faire. 

f  ALHOcaiTE ,  m.  m.  sei  ammooiac. 

Almocrevädu,  a,  p.p.  d' 

Almocrevär,  v.a.transporterqaelqoecliese 
sor  les  b#te*  d'un  muletier.  e.  n.  faire  le 
muletier. 

ALHOCRETARiA  ,  $.  f.  metier  de  muletier ; 
grande  quantite  de  muletiers  reonhi. 

AlmocrEvx,  t.  et.  mvletier  :  qui  seigne  et 
conduit  les  mulels. 

Alvoeaa  ,*./".*  enean  :  vente  a  rencbere. 
(/la.)  Faxer  — ,  mettre  au  grand  joor,  publler 
les  faules  ou  faiblesses  de  quetqu'un. 

Almoedado  ,  a  ,  p.  p.  d* 

Almoedae,  e.a.  vendre  a  Peneaeoo  a  ren- 
cbere. 

ALtiorA$At  t.  f.  Mrille  r  instremenl  peer 
gratter  la  peao  des  chevaux. 

Almofaqado,  a  ,  p.  p.  d' 

ALRTorA9AR,v.a.etrillerx  froUeravecKe^rille. 

Alhoface.  Y.  Almofdpi. 

Almopacilba  ,  s.  f.  dkm,  etoepe  poer  eeevrtr 
la  geormette. 

ALRTOPiDA ,  $.  f.*  oreiller :  coessra  de  llt  rem* 
pll  de  laine,  da  crin  oo  de  dutet  Tale  ou  tet 
d'oreiller :  le  llnge  qoi  sert  d'eavetopee  A  an 
oreiller.  *  Carreaa ,  ageneaflleir  r  eoessm  sur 
leqoel  on  s'ageneollle.— deporloT(l,ia»i#ee*f.) 
an  panneaa,  bossage  de  bois.  — *  dm*  eäf/es ,  (f. 
de  mar.) #  coussins  de  bittes. 

AwiorAoAeo.  ktp.p,  4'Ahaofaddr. 


T« 


ALM 


i  Albofadar,«.  e.  gtrnir  dt  eeustia*.  iL 
Tailler  (la  bolserle,  les  pierres)  en  oreiUer, 
faire  des  panneaui ,  des  bossases. 

AkMOTADiiWA ,  #.  f.  dt«.  dMlme/arfa,  petit 
aousstn,  eoussinel  a  coudro/ Male  las  d'une  vo*- 
tare.  Bosse: pierre  saillanie  (ou  bois)  dun  edi- 
fee,  taillee  ca  oreiller.  —dotangria,  compresse. 

+ Albofär,«.  ».  'parlie  de  larroureanciaane 
qui  sauvait  la  tele,  et  sur  laquelle  ob  posait  le 

aehaiiol 
AlbofarU,*  .  m.  mor  tier  de  melal.  Afdoao— , 


'  Albofate  ,  t.  m.  eraporte-piece :  oatil  de  sei- 
ller pour  faire  des  trous  dans  les  elrivieres. 
AuiorU  f  f.  f.  jalte  de  faience :  cuvctle  ronde. 
Auiofreixabo,  a,  p.  p.  d' 
f  Albofreixar,  v.o.  emmaller  dans  YoImo- 

Albofreixb  ,*.  m.  sae  de  toile  grosaiere  pour 
porler  un  lil  de  voyage ,  espece  de  porte-man- 

fcau. 

f  Almofrez,  t.  m.  emporle-piece  :  oulil  de 
•tllier  ei  de  cordonnier  pour  faire  des  trous 
dans  le  euir. 

Albogaba  ,  $.  f.  (L  da  mmr.)  piece  de  bois  au 
•out  de  la  poupe  ei  de  la  proue  d'un  vaisstau ; 
aale  d'un  navire. 

Albogarave,  t.  m.  V. 

Albogavär,  f.  es.  mililaire  ou  paysen  (por- 

_»is)  qui  Caisait  des  iacursions  eoaire  les 
Maures. 

f  AlbogayarI  a  ,  f.  f.  troupes  d'almogaravcs. 

Y.  cemot. 

f  Almogaveria  ou  Albocavria,  $.  f.  pro- 
fession  et  exercioe  d'almogavar.  V.  ce  mot. 

AlbocAvre.  V.  Almogavar. 

AlboYnba.  V.  Aiwuiinkm. 

Albojavesas,  s.  f.  pl.  tourle  de  fromage  et 
de  farine.  Espece  de  beignels. 

Almomdeca,«.  f.  bouletie:  messe  de  chair 
pelrie  en  read. 

Albokjäva  ,  f.  A  *  bacais  de  jnouloa ,  etc. 

Alboqdeire.  V.  Almocrevo. 

f  Albooavibes,  s,  m.pi.  nom  de  eertaine 
•aee  de  Maures. 

Alborco  ,  etc.  V.  A/mdfo,  etc. 

•  Almorqoeiro.  V.  Almocreve. 

*  AlborrAs  est 

Alborreibas,  f.  f.  pl.  V.  ilemorrh&idai, 
Albotac^ababehte ,  ade.  avec  poids  et  me- 

tures ;  Selon  l'ordoanance  de  Valmotacil.  V.  ce 

mot. 

AlBOTACABO  ,  A  ,  p.  p.  d' 

AlbotacAr,  v.  a.  laxer,  fixer  le  prix  des 
«•artet ;  veiller  aar  leur  quaiite ;  verilier,  exa- 
miner  les  poids  et  mesures.  (fig.)  Aaareoier, 
aaaUaer  ane  cease  au  unt  personne. 

Albotasaria,  t.  f.  cbarge  de  ValmotacM; 
laxe :  rtgtaneal  pour  le  prix  des  denreea,  eto. 

Almotackl  ou  AlbotacE  ,  t.  as.  offlcier  civil 
Charge  de  fixer  le  prix  des  denrees  et  de  verl- 
ier let  poids  et  roetures,  etc.  —  mor,  regit- 
stur,  Intendant  de  la  maison  du  roi. 

AuioTeaUi  f./*.  *  Builitr ;  crudH  4  Hofe. 


Ali) 

ALBOXARiFÄBt,  «.  «.  capto],  }uridictloB  de 
VAlmoxarife.  V.  ce  moL 

Alboxarife,  f.  m.  receveurdet  impou  sur 
prains,  cic.  it.  SuriiiicinUDi,  admiuisiraiaar 
de  quelquet  domaincs  du  roi  ou  des  graads 
seigneurs. 

AlmoxAtre,  f.  Bt.  sei  ammonbc 

f  Albozaräbe,  t.  m.  cbrcücn  sujol  «ax 
Maures. 

*  Alblcabala.  (f.  arabt)  V.  Algekr*. 
'Alblcella  ou  Albucalla,  t.  f.  oouvar- 

ture  de  llt. 

f  Alm  u  da  da  ,  i .  f.  •  etpace  de  terraia  t*  fon 
peut  seiner  un  almude.  V.  ce  mot. 

f  Almüdädo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

•f  Almldar,  c.  o.  mesurer  aar  afoiB#«a<|e 
vin,  lliuile). 

Albüde,  f.  m.  almoude  :  mesure  defraiat 
et  de  fruits  (ancienuement)  on  Portugal;  aat« 
ture  de  liquides  (aujourd'hui),  qui  equivaat  i 
dix-sept  litres.  , 

Almuella.  V.  Almucella,  , 

ALMtfxuA.  V.  Almainha.  ri 

*  AlucYxheiro.  V.  üorUläo. 

*  Almüxia  e  Albcta.  V.  Almainha.  \ 
A'lsa  ,  f.  f.  aune.  ~ 
f  Alx edo  ,  # .  m.  *  aunale .-  Heu  plante  d'atniet.  , 
Alxo  ,  t.  in.  aune ,  peuplier  noir. 

*  Alo  ,  int  er j.  allous ;  adv.  la ,  alors. 

Aloä  ,  t.  m.  espece  de  conQture  en  Orient,  * 
Dans  le  Bresil ,  c'est  une  boisson  falle  de  ril  , 
avec  du  sucre  fermento  dans  l'eau. 

Alodial.  V.  AUodxal.  ' 

Alo*  ou  A'loEs  ,  $.  m.  ( I.  de  bot.)  eloea .» ar- 
bre  des  Indes,  a  bois  odorifdrant  et  loard ;  plante 
d'Arabie,de  beaueoup  d'especes,  mediefnale. 

AloAxbro.  V.  Loeudro. 

AloEtico,  a  ,  adj.  aloetiqut :  au  II  entre  de 
1'aloet. 

Alogear  ,  etc.  V.  Alojar. 

f  Alöges  ohAloceabos,«.  m.  pL  eloaat: 
socio  d'heretiques  qui  niaient  la  divinile  ei  ft> 
teraitb  du  Verb«. 

Alocja,  f.  f.  alogie;  absurdila,  impttliataee. 

Aloir.  V.  Aluir. 

Alojac>6.  V.  Atojamemlo. 

A loja do  ,  a  ,  p.  p.  &' Alojar. 

Aloj  AMiii  TO,  a.  m.  logemeot :  Ken  oa  Ion  läge. 

Alojar,  v.o.  loger :donncr  logemenL—  fr«w 
put  §m  quarteis,  caaarner  des  troupes.  — p$o , 
ceredet,  serrer  le  ble  dans  le  grenier,  la  meltra 
en  reterve. 

Alojar  ,  v.u.  habiier  daas  une  maisoa  |  eam- 
per,  etre  campe,  löge,  ele. 

Alojär-se,  «.  r.  se  loger,  prtndrelogement. 

Alobbädo,  ▲,  p.  p.  6'Aiomkir. 

f  Alombamento,«.  m.  raotioa  el  reffet d'eV 
reiater. 

Alobbär  .  v.  a.  V.  Derrcdr. 

Alobborädo  ,  Alobborar.  V.  Almmbormr. 

ALO.-vcÄDABEMf,  adt.  longuemenl,  de  Ma, 
longitudinalcment. 

ALOaiGioo,  a,  p.  p.  dAlonmmr. 

AAp0k6a«kbto ,  a.  m.  aJlQBfitjieBt  i  tfaüitfl, 


AI* 

HMUraltoBgtr.il.  Dtelance,  sepeaaiieB, 
dasjaoBirrit. 

'  AumcIuca.  V.  Jlaafoaieala. 

jaoboäb ,  o.  *.  alleeger  i  rendro  oa  faire 
BBsltre  »Im  long,  Etoigoar ,  eeperer.  ecaxter. 
•vea1erer(aa  proces,  ete.). 

A4AB«ar-«b,  a,  r.  a*aueagert  s'etendre,  de- 
S'eloigBer,  §•  aeperer,  f 'ecar~ 


AiancU ,«.  f.  (f.  da  ai4d.)  Alopecia,  pelade » 
■aWia  qai  Cait  lombar  la  poil.  Depilation  : 
Jtaasa  #t  raCal  da  depiler. 

t  lurimn  §w  li  nrsTinr .  > ,  tifr  tlipHitif  i 
fibit  tember  la  poil,  les  chereaE. 

AievaeDBA,  e.  /l  (I.  de  bot.)  elopecare  : 
esa»  da  renard,  plante. 

AieaBA.V.  £*#««. 

AiavcÄao,  a.  T.jeWia. 

a&*b*ab*>9  a,*>.  a.  d' 

iiovala ,  a.  a.  dallar :  parer  avec  des  dalles. 

f  au>AjCO  a»  Alfaqcb,  a.  au  elpac,  alpaca, 
apaa,  alpagua,  eJpaqae :  ouadropede  da  Pe- 
bb,  Uama  eeamge ,  portaat  leine. 

*  altajuväa , e.  sa.  espece  d'ornement  poor 
aiehapeaei ,  paar  le  lil  V.  S*U(: 

alpäbca  eei  axpargata  ,  #.  f.  eandale  :  sou- 
acrde  eardea  Cait  arec  da  cbantre  oa  du  aparte ; 


Alpabaatb  f  e.  a».  V.  Alpmrca. 
f  Alparcatsria ,  a.  f.  bouUqae  oft  l'on  read 
b»  afraraaf  Bf.  V.  ea  not. 

AAfABCATKIBO  OB 

MmtFitf^.  e.  m.  eelai  qai  Cait  oa  qui  read 
b»a)aarcaf.  V.  ea  mot. 
'AivAAvaao,  a,  e*y.  V.  Pereo,  Jparea- 


Y.PafZo. 
"Autnc* ,  Alpehders.  ▼.  i/atadr*. 
iLmaoBÄoA  o»  Alfsbdräba  9  a.  f.  *  porche 
,  qai  a  beancoop  de  piliert ;  banger,  re- 

obbrbpaT« 

ALrtjnoB« e.  m.  porebe :  Mea  eoarert  a  l'en- 
oaed'aBeeejUee.d'une  nuison  de  campagne, 
cTbbs  heieUerie.  Hangar,  reaiee. 

AtftSBB.  Y.  Mptoo. 

Altbrcätb ,  a.  ai.  (f.  de  cord.)  *oarertareea- 
feo  la  pale  et  l'ereiUe  d'uo  soulier  au-dedana 

i,  a.  m.  alberga ;  petita  peche  pre- 
i,  daai  la  oaair  tat  jauoe  et  (arme. 
flurBBCBS,  9.  m.  petit  porche  9appentia9 


ALroacatiRO,  a.  m.  albergier  i  arbre  qai 


Ai*sbtbe,  mij.  2  eea.  T.  Fr*go$o. 
AiJdavajoo  e»  Als«btrnio.  V.  Alpesir: 
AJMU ,  a.  m.  aipaa :  preoiiert  lettre  de  l'al- 

|baaet  gree.  (/la.)  Premier,  coanneocemeoi. 

-•  OtWfa9  le aafBBftaneenieai et  la  flu, 

AirBABCTABOy  A  9  f.  f.  d' 

AtfBABaria9  a.  a.  diapoter  per  ordre  aJpha- 


aa^.aJpoabetlqBeiBtDti 


AM  n 

ALMMaKTico,  a  t  ad).  aljOiabeiUiue :  de  Tal- 
phabcl,  aeloa  soo  ordre  alpbabeiique  ( üble, 
liite,etc.).  * 

f  ALFBABETitTA ,  t.  st.  celai  qui  irajte  de  l'al- 
phabet  oa  qai  Cetadle. 

Alvbabbto,!.  m.  aiphabet  :  enaeroble  dea 
lettrea  dune  langoe;  1  irret,  Ubleao,  qai  lea 
eeatteBt.  V.  Akt$dmrio. 

f  ALraABiTB  *b  AltbabItd,  $.  m.  (  f.  thUU 
not.)  alpbanet :  oiseau  de  proie  de  Barharie. 

Alpbayaca.  V.  Alfatmm. 

f  Alpbbob,  $.  m.  pl.  (i.  fhUi.  *oi)  aipheea , 
gemre  de  eroaucea  des  lodea-Oiiealoies. 

f  Alpbinba,  a.  f.{t.  +  bot.)  alpaiaäe  c  piaale 
aromatiqoe  d'Aoieriqoe. 

f  Alpritipoii.  a.  ai.  ( I.  da  fJWr.)  alphitidoa  s 
fractore  des  oa  da  crine  redaite  ea  fariae, 

Alptbo,  a  ,  a*y.  Alpin :  des  Alpes. 

Alpista  9  #,  f.     \  ble ,  greine  des  Canariea  9 

Alfistb,*.  a».  9  pbalaria9  alpiatet  graino 
dont  oa  aoarrlt  les  serins  et  autrea  oiseaqt. 

ALriertiao.  ▼.  ApitUiro. 

Altisto.  V.  Apisto. 

AxpoBBBA9a./,.peütpaBtdepierrea  aar  loa 
ririeres. 

ALrtacA .  a.  f.  pUu  usiU  a» pl.  earaaellea: 
tamears,  aheea  aouveot  iodolenU  a  la  goraa, 
auzglandea;  aetolalea9  haoMBra  froidea. 

AlpobcAbo  ,  a  ,  a.  p.  d' 

Alpobcab  ,  e.  a.  (I.  d'a§r.  el  dejmrd.)  BBtr> 
eotter  :  coacher  dea  braocbea  ou  dea  rajetoot 
en  terre  pour  leur  faire  prendre  racioe.  Ob  dit 
provigner,  en  parlaat  dea  vignea. 

Alporquento,  a  ,  ad>'.  eerouellen  i  qai  ap- 
parüeat  aaz  eerouollea,  qai  loa  a;  aarafa- 
leai. 

*  Alqcaitto  ,  adv.  an  pea. 

*  Aloobar.  V.  AifuÜtnr. 
Alqocbi  ado  ,  a  ,  j>.  p.  &Ali**krmr. 

f  Aloobrrabrhto  (d'ora  aavio),  s.  m.  (I.  da 
auw.)  arc dun  vaifieau. V.  AiqmHtn. 

Alqvbbrar,  e.B.  ( t,  da aiar.) e'arqaer »  ao 
coorber  en  arc ,  en  parlaat  de  la  quille  d'un 
vaiaseaa,  et  da  vaisseea  lai-aieaie. 

f  ALQotBRB,  t.  a».  (I.  de  mmr.)  eoarbetBent 
de  la  qmille  ob  da  raiaaeaa  qai  eei  detena  at- 
qae.  V.  J/eaeerar. 

f  Alqobirabbbto  ,  a.  m.  BMaaraaa  per  af- 
gaefnat« 

ALQutiRB ,  a.  m.  alqaier,  mesare  portaaBiaa 
(paar  lea  grane)i  il  liirea.  —  «faseOi,  a'eet 
on  demi-almoode.  V.  Almude. 

AxocBitiirBO,  #.  *».  diwk.  ao  pea  piae  qa'aa 
demi-alquier. 

Alqobitäbo  ,  a  ,  p.  p.  07 

Alqobiyäb,  a.  a.  Jacherer,  laboorer  dos  ja- 
chere* :  dofloer  le  prenier  lahoar  aas  lerrea 
qu'oo  a  laiaae  repoaer. 

ALQotiTB ,  a.  ai.  premier  labaor  qu'oo  data 
i  ano  terre  ea  Jachere.  Gueret,  reoaiihi  a  terra 
iahoaree  poor  atro  eoaemeBcee. 

f  Alqubqubbgs.  a.  f.(L4*h*L)  alfcibiafi, 
caqaaret  oaVinal»  goqaaiaOe  f  huta  4«Io- 


n 


ALT 


t  ALQrEQCExctiiiA ,  f.  f.  (f.  de  bot.)  alkoken- 
gere  :  arbre  du  Perou  a  fruit  t6neneux. 

*  Amjler.  V.  Alqutirc. 
Alqceria  ,  x.  f.  p.  **.  maison  oü  Ton  garde 

lc»  Instruments  aratoircs.V.  Abegoaria,  Granja. 

Alqoerivia.  V.  Alchiritia. 

AlqiEriies,  t.m.  (t.  fanc.mid.)  alquermes: 
confection  de  kermes,  d'aloes  et  d'autre*  in- 
grcdtents. 

AlquiAr.  V.  Alquildr. 

•  AlqüicE  ,  AlqcicEl  ou  KLQVictt ,  f.  s*.  re- 
tement  raaare  en  forme  de  manteaa.  *  Etoffe 
dont  on  fatsait  des  tapis  de  table. 

"  Alucier.  V.  Atuguet,  Alquili. 
AlqciEs,  f.  m.  "  meaure  de  tanneor. 
f  Alqcifül,  $.  m.  (t.  de  wUn.)  alquifoux . 
plomb  mincral ;  raine  de  plorab. 
Alqcilädo ,  a  ,  p.p.  &  Alquildr. 
Alqi:iladör,  a  ,  $.  looeur  de  monlures. 
t '  Alqlilamehto,  i.  m.  louage :  1'aoUon  de 
louer  des  montures. 

Alquilär,  v.  a.  louer  des  montures  ;  les 
donner  et  prendre  a  louage. 

f '  AlquilAr-se ,  v.r.  se louer,  s'engager, 
s'obliger  a  servir  quelqu'un  pour  un  eerlain 
tcuips,  moyennant  un  prix  eonvenu. 

AlquilE  ou  AluuilEr,  t.  m.  louage :  prix  de 
louage  d'ane  monture. 
f  Alquime  ,«.*».•  Imitation  de  Tor. 
Alqüxia,  etc.  V.  Alchimia,  etc. 
Alquimilla.  V.  Alchimilla. 
Alul'irivia.  V.  Chirivim. 
f  ALQiTriRA ,  $.  f.  (<.  de  bot.)  *  tragacanlhe, 
epine  de  bouc,  barbe  de  reuard  de  Crelo.  it. 
Gomrae  adraganle. 
Alquiträva.  V.  Art ki  träte. 
*  ALQL'ORQUESft.  m.  pi.  anciens  palint. 
f  Alrete  ,  #.  m.  oiseau  de  proie  qui  ressem- 
ble  au  corbeau. 
Alrotado,  Alrotar.  V.  E»camecer%  etc. 
Alrotaria.  V.  Eeeameo. 
Alrüte.  V.  Abelheiro. 

A'lta  ,  t.  f.  danse  ancieane  d'Espagno.  ( t.  de 
milit.)  Reintegration  dant  le  Service  nulilaire. 
Dar—,  il  se dil dun  mililairequi a ete  malade 
ei  sort  de  l'höpital  pour  rentrer  dans  son  regi- 
ment.  Vazer—,  fairo  balte  :  s'arreter  dans  la 
sAarcne. 

A'ltabäixo,  «.  m.  (alto  a  baixo)  ccupd'epee 
de  haut  en  bss. 

A'LTAromiA ,  s.  f.  *  oiseau  de  proie,  espece 
de  crecerelle. 

A'ltamäla  ou  A'ltemäla  ,  Ute.  adv.  Sans 
choix,  bon  et  maovais  :  Tun  portant  raotre. 

A'ltailekte,  adv.  baulement :  parfaitement, 
excellemment.  Haut,  a  haute  voix ;  dans  une 
Situation  etaroe.  Profondemeat,  vivement. 
*  Altahja  ,  $.f.  *  vase  de  lerre  vernisse. 
f  Altamisa  ,  9.  f.  (f.  de  bot.)  altamise :  plante 
d«  Port« ,  espece  de  eoreope. 
AltavAbo,  A,«ty.  iWer,  hatUln.  V.  Alien 

wiro* 


ALT 

Altabeiro,  a,  adj.  On  le  dil  de  l'oisean 
proie  de  baute  voicrie.  (/!</.)  Hautain,  org» 
leux,  flcr,  »uperbe,  arrogant. 

Altareria  ,  f.  f.  haute  volerie.  •  Oiseaux 
proie.  {ßg.)  Hauieur,  orgueil ,  arrogance. 
—  t ,  pl.  pensees  sublimes. 

Altar,  s.  m.  aulel :  table  pour  les  saerifii 
(fig.)  La  religion  cbrelienne.  —  mdr,  mal 
autel,  grand  aulel.  Pi  d— ,  casuel  des  cui 
des  prclres. 
•  Altarär.  V.  Aller ar. 
AltarEiro,  t.  m.  celui  qui  pare  et  emb< 
les  antels;  decorateur  d  eglise.  Celui  qui  a 
voix  claire  et  baute. 
"  Altar eea.  V.  Allivesa. 
Altarinho,  t.  m.  dim.  &  Altar. 
f  ALTARisTA.  f.  m.  chanoine  (4  Borne)  qi 
so  in  du  grand  autel  du  Valican. 
Altarzisbo.  V.  Altarinho. 
Alte Ä do,  k.p.p.  d'AUedr. 
f  AlteamEüto,  t.m.  ethaussemcnt :  Tac 
et  Teilet  d'exbausser;  el6vation. 

Altear  , «.  a.  exhausscr  :  elerer  plus  h 
rendre  plus  clevd.  r.  «.  Croitrc ;  agrandir. 
Altear-se,  v.  r.  V.  Elevar-te. 
Altemaria.  ▼.  Altaneria. 
Alterabil.  V.  Allerdtel. 
f  Alterabilidade,«,  f.  allerabilite  :  qo 
de  ce  qui  peut  etre  altere ,  ce  qui  eonstilue 
ebose  allerable. 

Alter a^ao,  t.f.  alleration  :  l'action  eil 
d'allerer.  — ,  agitation  dans  le  pouls.  — ,  i 
veraent  de  colere  ou  d'nne  autre  passion.  * 
— ,  erneute ,  tumulle ,  inquielude ,  remucn 
desordre  public.  Emotion.—  dotprtcos, 
comm.)  flucluaiion  de  prix. 

Alterädamexte,  adv.  d'une  toii  mal  i 
ree ,  confusement. 
Alteradissiii o  ,  a  ,  adj.  tup.  d' 
Altera  do,  a,  p.  p.  d' Alterar. 
Alteradör  ,  a  ,  t.  celui  qui  altere. 
Alter ajite,  adj.  i  gen.  p.  a.  d' 
Alterar,  «.  a.  alterer  :  changer  1'eUt « 
chosc ,  particulierement  de  bien  en  mal. ' 
bler,  emouvoir,ameuter.  — ,  inquieter,  fJ 

Falsifier. 

Alterar-se,  v.  r.  s'alterer,  se  cbange 
giter;  se  tro übler.  ( fig.)  S'enorgocillir, : 
eher,  se  mettre  en  colere. 

Alteratito,  a,  adj.  alteraüf :  qui  a 
employe  pour  allerer. 

Alterävel,  adj.  2  gen.  allerable  :  q« 

«Ire  altere. 
Altera  yklmEüte,  adv.  d'nne  maniere 

rable. 

Alterca^aö  ,  f.  f.  altercaüon ,  dispute 
tention,  debat  :  eontesUtlon  entre  dei 
plusieurs  personnes. 

ALTERCADiSSlHO,  A  ,  adj.  9Up.  d' 

Altercädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Alteremr. 
Altercador  ,  a  ,  ».  ergoteur,  pomlil 
contentieux ,  dispuleur,  querellcur.     ■ 

ALTEEClfiTE  ,  «*>'.  *  fSS>.  qttl  dispul«.  t 

Altercä»,  r.o.dt^tlwjcotrtffiirtde 


ALT 

(oae  qaestion.  etc.).«.».  Alterquer,  ditpuler; 

ereoier,  poimiller.  —  am  palavras  picanles  com 

dfWM,  fe  prendre  de  bec  avec  quelqu'un. 
Alibis a{äo,  ff.  f.  alternation :  raclionetl'ef. 

andalterner. 
ALTCRXÄDAMEüTE^ado.  alternalivement :  tour 

s  tour.  Tun  apres  l'aatre. 
Altc  bjado,  a,  p.  p.  A'Allmmdr. 
Altem  AMferrB.  V.  AUernadamentm. 
ALTCftxiaTt,  adj.  2  ff«,  qui  al lerne,  p.  o.  d' 
Altcbbäb,  «. •.  alterner.  II  a  toutes  lei  ac- 

reption»  da  moi  francats. 
Alternativa,  #.  U  "illernat .acliofl, liberte, 

aroüd'altrrner.  Alternative :  optionenlredeux 

aroaosiüon».  enlre  deox  choses. 
ALTiuiATivAHEiiTK.  Y.  Altsrnadamente. 
altikxatiyo,  a,  adj.  alternatif :  qui  alterne. 
Alf  «no,  a,  adj.  (I.  de  giom.)  alterne.  Anguto 
-,aa*le  alterne;  c'eit  Taugte  forma  par  une 
Joxe  qai  ceupe  deux  paralleles.  Polkas— «ff» 
$.  eVsvf.;  feailles  alterues,sont  Celles  qui  nais- 
Kti  seile  a  seule,  des  deax  coies  de  la  tige, 
im»  fe  eorrespondre. 
altebusamkxte,  adv.  avec  bauteur. 
aj.tlao*o,  A.evi/.  eleve,  fort  haut.  (I.d«wiar.) 
faserte.  Nmrio—,  vaisseau  enhoebe:  baut  sur 
»m,  de  baut  bord. 
•1ltiti»ade.  V.  Altixtza. 
Alteza  ,  a.  f.  bautessc ,  hauteor.  Alteise  .* 
bot  oyot)  denn«  aui  prinees.  Aociennement 
■  Irdaanaii  »ux  roi*  da  Portugal  Jusqu'a  D. 
*tsistiea.  Hautest  :  litre  quo  Ton  donne  ao 
pari  seigneur.    (/ig.)  Elevalion  ,  sublimile  , 


ALT 


W 


Aliisa,  ff.  f.  (I.  de  hol.)  guimauve :  plante 


AiTnunos,  ff.  m.  pl.  terrain  inegal,  (fig-) 
'  VtcMiusor,  flux  ei  reOax  des  choses  bu- 
■lioef. 

'ALT>a6ano.  X.Alto  o&rdo. 

t  AiTtbA,  ff.  f.  (I.  d'kut.  not.)  altise :  petit 
ttsecte  phytopbage. 

AlTILOCO.  V.  AltilCQ*4ntS. 

ALTiuMK£jiciAvff.  f.  loculion  elevee,  sublime ; 
detaüan,  Mblimite  da  style. 

ALTiLOtfciaTB,  adj.  2  gen.  (f.  dspots.)  subli- 
ne,  eiere ;  qai  parle,  qui  ecrit  dans  un  style  su- 
Viaf.  eiere. 

AniLOQCo.  \.AUilosjumnie. 

ALTiBKiRia,  *.  f.  (I.  de  giom.)  altimetrfte : 
a*rtMt  de  la  geomelrie,  meaure  des  bauteurs. 

t  ALTiaiTao,  ff.  es.  (I.  de  giom.)  atlimetre  : 
ittsuasBesi  poor  meaurer  la  bauteur  des  objels 
serl'boruon. 

7  AiTiasiao,  a,  mdj.  (I.  de  giom.)  de  l'alti- 
sictne. 

Altihcbädo,  a,  mdj.  (f.  da  por'ff.)aveode  bau- 
le>  taurailles. 
ALTiroTiiKiAS,  ff.  /".  pl.  bau  les  paissance*. 
Altiua,  •.  f.  *  veieraenl  asiaüque. 

AXTlViHASTE,  «*>".  2  Off».  ( I.  dff  «Off*.  )  Oü  I« 

dil  d  un  style,  d'oadiscoars  pompeiix,  sublime. 
Altisoso.  s^adj.  (i.  ate  pedff.)  pampeax,  sa- 
Misw.  V.  Jl(itff)Miltf 


ALTisuvo,  f.  m.  1e  Tres-BiaU  adj.  iuptrU 
ö'Atlo. 

AltitoxIxtb,  adj.  2  gen.  (/.  de  po^ff )  qai 
tonne  en  haut. 

ALTiTÜDB.  V.  Allura. 

Altivago,  a,  adj.  (I.da  poh.)  qui  s'agite  dans 
l'air. 

Altivameütc,  adv.  avec  hanteur,  arrogasA- 
ment. 

*  Altivar-se.  V.  EnsobtrbteeT'M. 

Altivrz  ou  Altitbxa,  ff.  f.  "orgueil,  bautevr, 
arrogance,  süperbe,  Barte. 

Altivo,  a,  adj.  bauuin,  baut,  imperieux, 
altier,  orgueilleux. 

f  AXTIVOLAXTE  Oll  ALTIVOLO,   A,  Odj.  (I.  dff 

pots.)  qui  vole  haut(aigle,  etc.)« 

Alto,  a,  adj.  haut,  eleve.  — ,  en  parlant 
d'un  pays,  d'une  province,  d'une  contrea. 
Grand,  baut,  d'une  taille  avantageuse,  d'une 
grande  elevalion.  (flg.)  Difficile  a  obtenir  ou  A 
comprendre.  it.  Eminent ,  eleve ,  en  parlant 
de  personn  es ,  d'emplois  et  de  dignites.  it.  Su-  - 
peneur,  excellenl.  iL  Grand ,  enorme,  atrore. 
Profond,  baut,  en  parlant  de  la  mer.  Cber, 
haut,  excessif ,  par  los  nues,  en  parlant  da 
prix  de  quelque  chose.  Haut ,  en  parlant  des 
ri vieres  et  des  fleuves ,  lorsqu'uoe  cause  ex- 
traordinaire  les  a  fait  roouter.  Haut,  tardif,  en 
parlant  des  feie»  mobiles.  —Mrde,  baut  bard 
—  dia ,  plein  jour.  —a  noite ,  le  milieu  do  la 
nuit.  0  waü,  —  le  maxirauni.  —mar,  mer 
baute,  pleine  mer.  Arcor* -a,  arbre  de  baute 
fuiaie.  LA  do—,  d'en  haut.  Este  anno  rem  ou 
edi  a  quartana- o ,  le  careme  est  baut,  est 
lardif  cette  annee.  -  tomno,  sommeil  profond. 
Altoi  e  baixot,  V.  AUibaixot. 

Alto,  t.  m. '  bauteur.  V.  Colina.  (f.  am  mtl.) 
Halte  (/oser— ):  pause  que  fonl  les  gens  da 
guerre dans  leurs  marches. «7  Halte,  terrae  dont 
les  Commandern*  se  senrent  pour  faire  arreter 
les  soldata.  it.  dm  **««.)  Dessos.  V.  Contraila. 
Pastor  per— ,  oublier ,  omettre.  Tirar  por—f 
V.  Contrahendo  ipor).  Utar  ou  akanfor  por 
— ,  par  une  faveur  particuliere ,  par  protec- 
tion, en  parlant  des  emplois ,  des  graces,  elc.t" 
que  l'on  obtient  sans  suivre  la  marche  ordl- 
naire  des  affaires.  Off  mltos,  pl.  lieui  eletes, 
cötes:  chausses  aneiennes,  naut-de-ehaus«. 
Off  alias  d'uma  caia,  le  dernier  etage  d'une 
maison. 

A'lto, adv.  haut,  A  haut«  voix.  Fa Wer— , 
parier  haut.  D'—m  saixo.  de  bauten  bis.  *?*•— 
6  bom  somt  (fam.)  lout  baut.  —  W,  intsrj. 
halte-la,  c'estassex,  arrelei-vous  la.  — *  mito, 
(popul.)  Tun  portant  l'autre. 
*  Altob.  V.  Allura. 
'  Alto-süs,  inltrj.  V.  Eia%  Süs  (ora). 
Altoziüiio,  «.  m.  dim.  d'Alto.  Montkule. 
ALTniz.  V.  Alimsntoto. 
AltOsa,  «.  f.  bauteur,  eleraüon;  profondesA 
— ,  une  des  trois  dimensions  geomelriqoes.  Li 
beote  region  do  Fair.  -  coiWne,  tertre.  <ß§.) 
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Procerile,  elevaUon,  eminent«.  —  do  pdfo, 
hRUteur,  elevation  da  pole.  —  mtridienai, 
bauteor  meridienne.  Ettar  $m  graute—,  6tre 
en  grande  elevation.  Tomar—9(L  d*  mar.) 
prendre  bauleur.  — «,  pl.  le  cid,  les  eieaz. 
Deot  da»  — ,  le  Tres-Haut,  le  Tout-PiiitsanU 

AujAbo,  a,  mdj.  kmatlqoe.  (/Ie\)  fctoardi. 
(pop.)  Qui  a  le  rut,  qui  est  en  cbaleur,  en  par- 
Uat  des  animau. 

f  Alüate  ,  «.  m.  (  f.  <f Aif  f.  «al.)  atonale  r 
finge  huriear. 

f  Alcbcl, «.  sr.  ( f.  dB  ekim.)  aladel :  espece 
d*allonge  poar  let  sublknatiotts, 

*  Aumacom.  V.  laeaes*. 
Alccädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Aiugdr. 
Alccab4r,  a  ,  ff.  loaeur  r  eelol  qui  tone. 
AlOCAMENTO.  V.  AluguH. 

Alooar  ,  v.  a.  loaer  :  donnet  et  prendre  a 
toaage. 
Alcoar-ii.  V.  Almuilar-te. 

•  Alucueiro.  T.  Atugador. 

Alucuei  ou  Alugc£r,  #.  sr.  loyer  r  I«  prii 
da  louage  de  qoelqoe  crom.  Lo«aga :  freue«  dt 
leuer. 

AuflBO,A,p.p.d* 

AlsIr,  «.  •.  tbranfor :  seeosjer,  doaner  des 
aaesusses  el  rendra  moins  ferne.  V.  Itatsr, 


•  AlolAi.  T.  Vhrtdr. 
AlOruüor.  Y.  Un^arofe. 
t  Aidbrrädos,  «.  «•.  pf.  neos  de  eertaias 
Mfctiqoos  de  S^viUe,  coadamnes  ea  Ii27. 

*  ALUMBRAR.  Y.  ÜtMRMT. 

Alorteado,  Alumear.  V.Allumimr. 

fALd«EN,  I.  m.  ((.  «VeAifi.)  alun  :  ael 
ntuire ,  eompose  d'acide  sulfurique  et  de  terre 
argltaise  oo  alnmine. 

Alumiabo,  Alumiar,  etc.  V.  AUumimr. 

f  Albruba,  ».f.($.  4a cAmm.) alnraine ;  terra 
argüeuse,  l'une  deaterret  primitives;  argile 
pare,  bsse  de  l'alan ;  oxyde  de  Falorainian. 

Alumrabo.  V.  lüuminado,  AllmmUmdm. 

t  Alomimado,  k,(t.de  ckim.)  alamineax : 
qui  est  d'alan ,  de  st  natura. 

Aujuirar.  V.  AUuwtiar,  iUuminmr. 

fAuiMiRico,  k,*4j.  (i.dechim.)mlo—- 
tient  de  l'oxyde  d'alwBinium. 

AxcwiaifBRO,  a,«4/.  (i.  da  ekim.)  afoiwlni- 
ftra  .•  qui  conüent  de  l'alumine. 

t  Aximhiio,  $.m.{Lde  ekim.)  alammlam  : 
netal  qui  doone  l'oxyde  dk  tlomlne. 

AujüirAso ,  a  ,  «tf.  (I. da  ekim.) alamineax  : 
ejai  t  de  l'elaa ,  de  la  natara  de  l'alan. 

*Alumir6so.  Y.  Lmminon. 

Alobso,  «.  m.  eleve,  disetple.  (/Ib.)  Noar- 
riftson. 

Alutabo,  Alotar.  Y.  BfUuimr. 

Axuziado,  Aluziar.  \  v  r 

Alczibo,Aluxir,      J  v-««*r»ele- 
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eondamcs  a  aaort  (en  PertogaO.— de  eHe9 
le  blano  de  Teiil.  Je  rmmpr  aT— ,  a«  pcte  d« 
Jeur.  MttnUm  aT— ,  la  plaoete  Yenni 
alle  devanee  le  seleil,  l'aurort.  Qusrt* 
(t  dt  mar.)  apres  souper,  josqo'aa 
quart 

AlvaqaG  ,  adj.  Y.  Ahmvnto. 

Al?acento,a,o#  i  blancbAtra ,  tiraol  aar 

Alvadjo,  a  ,  ad$,    \  le 


Alyado  ,«.».•  MTite  i  osll,  oaranuit  qa'eai 
traave  dane  plasieart  itistrameoa;  eälree 
d'une  racbe.  — •$  dot  dsntt*,  les  aWeeles, 

*  AXTAIARASO  ,  A  ,  p.  f.  d* 

"  Altaj abAr,  e. «.  bmndiir  avec  da  blase  il 
plomb. 

Alt  Alis* ,  t.  m.  *  errate  :  bfanc  de  p4etts>; 
massleot. 

•  AxtalI.  Y.  Alvard. 

•  ALTARTtüTR.  Y.  PtUidoment*. 

*  AltanCca  ,  ff.  f.  coiffe  de  poupee. 

ALTANtfL,  AtTARtO  0«  AxTARIl,  ff.  SR.  Ml* 

eM :  Rrtlsan  qai  IMl  les  bltiments  i  cbJtt, 
pierre»,  pUtrc,  ciment. 
Alvaö.  Y.  AlUo,  Gaivdo. 

f  AttAQui lba  ,  ff .  f.  ( I.  dff  lef .)  *  alTRcjaitti  ff 
ärbrisseaa  tulneraire. 

Axyär  ,  adj.  2  fan.  blase ,  bliiafbllra.  (ß§J 
Niais,  stupide,  b*te. 

AltarA  ,  ff.  m.  edit,  cedule  9  letlrm  ■RMasml 
da  prince;  pritilege ,  brevei ,  dectel  sram  otav 
verain. 

"  Alvarada.  Y.  Ahormdm. 

AlVAIAS,   AXTARAz    OU   ALVARlfB,    SW    SJBj 

Itaef  i  lepra  bUnehe :  snaladie  eataaetw 

f  Alvaräzes  ,  ff.  m.  pl.  espece  dt 
eVEarope. 

AltIrrs.  Y.  CMthmrrt. 

Alvaricöqdr.  Y.  Albricoque. 

AlvarIrbo  ,  a  ,  mdj.  dim.  6' AI  vor. 

f  Alvarizado  ,  a  ,  tsty.  attaque  de  la 
blanche. 

Alvarrada.  Y.  Afbarrmaa. 

f  AltarrI,  ff.  f.  (r.  da  ••/.)  — 
scille,  oignon  marin,  selpeole, 
—  rtfeof,  seilte  du  Pertagal. 

AltarrAl,  ff.  m.  Unta  grosiier,  rara; 
sas  de  crin. 

Alvarraz.  Y.  Eitaphfftafria. 

ALVAtiL    0«   ALfAElL,   ff.   B».   Y. 

Juit-ordinarie. 

Alveario  ,  s.  rr.  Y.  Colmeia. 

f  Alveario,  «.  rr.  (r.  #B««f.)  alyRIa.  tT, 
*  Cavite  de  l'oreille. 

Altebrio,  a.  rr.  libre  arbilre  :  faeafal  4t 
Time  pour  se  determiner  ä  une  ebeae  fAtfJI 
qa'i  une  aatra.  ArbMre,  eapriee^  ratevH,  |ftt 
fintaisie. 

t  Altrirb  ,  a,  oay.  de  eeufearr  Mimatt. 

Alteiro  ,  ff.  SR.  berne  de  Sierra  MaBBbt. 

AavbitAr,  a.  sr.  mareebaJ, 
Mira.  (/Ib.)  Isaavsis  CBirarglem. 

ALTBtTABlR»  ff.  f.  SR^tHilRRBJli, 

AI.TIJADO«  A,  f%  p,  A'JMim 
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AlVbjabtb,  *dj.  a  gen.  qui  blnnrhit,  blan- 
efefXre,**. «.  d' 

Alvejar*  v.  m.  blanchir :  uieitre  du  blatte , 
faire  dsvesir  blmc.  Frapper  an  but.  e.  ». 
Manctfr ,  de? mir  Mane ;  ae  montrer  blanc  I  la 
vae. 

Alvsla,  a.  f. "  milan  :  oisaao  de  proie. 

Alv«  loa  em  Aryeloa  ,  t.  f.  boefce-qaeve  : 
«eee«  qsi  rem««  uns  ceaaa  la  qoeue ;  lavan- 
#ere,  meUcHle.  —  esvsreUe,  bergtsroonette 


ALV 


» 


AitAua.  T.  Atft 

ALvtaaaiA ,  a.  f.  maconnerie  :  ouvreg t  de 

•cos;  meellon  ;  pierre  a  bilir. 

Axvnfta.  V.  JfesaaY. 

i*i.vbo,  ff.  et.  Ht  de  rivlere. 

t  Axvbolado,  a,  «(/.  4  la  moniere  d'alveole. 

Alveolar ,  •*>.  s  fem.  alveolalre  i  dea  al- 


ALTtoio,  a.  st.  ahreolet  eavtle  eo  eat  la 
sat;  eress  Inlerieor  de  fereiUe;  eellaie  de 


aitsbca,  ff.  /".  rigole  per  oa  eonlenilee  eaux. 
aams,  reeervolr,  *  Terrain  marecageux. 

Amaciso,  Al? MCA**  V.  Alkergdrt  eie. 

liniA,  a.  am.  *  baue,  boyau,  meigle. 

4tfi(AaAs,  #.  f.  «4.  etrennee  qae  I'od  donne 
ledei  qui  apporte  une  sonne  nouvelle.  Alti- 
iivigmrwai  crl  de  jole  qui  annooee  une 
soavelle.  Gemhtr  tu  — ,  anoooeer  le 
rae  bonne  boot eile. 

ImcAntiao,  a,  ädj.  qui  donne  one  bonne 
aaneBe  et  es  demande  la  gratiflcaiion.  a.  *>. 
(•  tertagat  }  c*eei  an  hotnine  qui  annonee 
Farrivee  d'sn  vaiweau ,  et  eourt  detnander  a 
Mi  sanw*  dea  etrennee  (mivifartu). 

aiflamus.  V.  AMfort. 

AxniiacToaio,  a,  adj.  {t.demH.)  qui  ex- 

aar  tai  dejeationa  elf  inei ;  purgaüf. 

Aafbmusss.  V.  LoMeeale. 

Aitorambjito.  V.  Aeo/sofdo. 

Alt m*Ai.  Y.  Armlidr. 

'AxviMio.  V.  AUedrio. 

•  Axvisao.  Y.  Af+UrU,  Altdrto. 

*  Alvisbobo.  V.  ArHtviri». 

f  Alviobco,  a,  **>'•  (f.  de  mid.)  citsirliejae : 
eargatif. 

Axtiho.  V.Afcris*. 

Ax  risse,  A,  «4/.  du».  d'Afeo. 

f  Alvüm,  a,  *e>'.  (I.  da  aWd.)  elvia :  qni  a 
lappeetaabas-f eatre.  Dejeegdtt  —»dcJooiioBB 
atvises  c  las  de  venire. 

Altuu  T..4/a*>. 

ALTiMABAS.  V.  Alvifri. 
Axviaata»,  *,  •*?•  asp.  d'AJee. 
Airalau,  a.  A  graäd  ilet  iL  Ditaa  w  osl  i 
ctttsre  paar  arreter  PesVl  de  f  enL 
t  Ai>mAffU»Ofc  a,  esy.  Beere,  eliaü.  V. 


AxTi-ra,  a.  s*.*ejot  «.««•«. 
AxTirmÄB.  T.  Aearfner,  Jrtttrer. 
AxirruB,  a.  ca.  eonae^  eju'en  doonepoor  la 
iBacii^deejeelqBeagaira;  prejei^deieeip, 


ALViTR£iROti.  w.  projeeleur :  qui  foroM  dea 
prejett,  qui  donne def  eonaeila.  ^rdlnilremit 
an  le  dfl  Ironiquement  et  en  mal. 

ALYiTtisTA.  T.  AMtrtfro. 

a'lvo,  «.  m.  blanc :  bul  oft  Pos  Ure.  (/ff.) 
Bul  d'une  ection ,  objet  d'nn  des ir.  Pör  *$ 
oiho$  ««—,  touroer  lea  yeox  de  maniero  & 
n'en  lalsaer  Toir  que  le  blane.  Ihr  «o— ,  (fa) 
(rapper  au  but,  raeure  la  mein  deaau«  troarar 
eeqn'on  enerefae,  eclalreir  an  poInt  douie«t9 
obecur.  Sero  — de,  (fig.)  etre en butte I. 

Alto,  a,  adj.  blane  :  couleur  de  latt,  de 
neige;  eentraate  da  neu*.  (/If.)  A  cbere« 
btanea(bemne). 

AlyOr  , «.  st.  T.  Alx*,  Alears.  O  primelre,** 
<*o  die,  la  prämiere  pefnte  da  Jeur. 

Altora^Ar  ,  eto.  V.  Aivorotm,  et*. 

Ai,YORÄDA,ff.  f.  aube .-  la  pouite  da  jear.  ((.  Ja 
miL) Dianer  beuement  de  tamboar,  eoepde 
canon  a  la  pointe  du  jour  poor  erelller  lea  eoi* 
data.  Aabade :  oeneert  recal  oa  inihmaioalei 
que  Ton  donne  vere  Taube  dn  jour,  a  la  peeta 
ou  aoua  les  fen^tres  d'une  peraonne.— da  Urea, 
combat,  bataille,  onancBurre  mililaire  a  la 
pointe  da  joar.  Ttear  a— ,  aoimer  la  dlane.  Jf- 
eoraefaff ,  les  matinees.  Bttrella  da  — ,  V.  Ahm, 

Altorädo,  Altorär.  V.  Artorwr  a  Jlvert- 
otr,4le. 

AltorecAr  ,  e. «.  commeneer  i  faire  Joar. 

Alyoriqar  ou  Alvorizar,  e.  n.  fuir,  et 
aaorer,  ftn  aller.  II  ae  dit  dei  abelltea  qoaod 
elleaabandonnent  one  ruebe. 

*  Alyorixo.  T.  AfoorofO. 

AlvoroqAdamente,  adv.  aret  mlMiimi 
BTee  emotion ,  bora  de  aoi-memef  avee  prdel« 
pitation. 

Alyorocadissimo  ,  A,  mdj.  emperi.  e? 

Alyoro^aro  ,  a  ,  f.  p.  fAlveroemr. 

Altoro^ador,  a,  *.  V.  Amoiinwiir.  «I. 
Joyeax,  qui  egaie,  qoi  ravlt,  qui  deoae  dt  U 
joie. 

ALtoBOfAR , «. «.  emoaroir,  exefter,  Indte? 
quelqu'un  dans  resptrance  dt  Joulr  de  qaefqo* 
atantage.  Rejoolr,dennerde  lajeie.  Sorprea- 
dre,  troubler.  Faire«  caeeer  da  tumejIle.T.  Ai-, 

AL?oiogÄR-8E ,  e.  r.  a'emoavelr,  ae  trttf« 
porterde  Joie;  ae  niter,  ae  pteeipfler.  8e  tret- 
bler.  S'emeater.  V.  Atborrtmr-m. 

Alvobo^o  , «.  m.  iraoapert  de  Jeie/emeooaj, 
ravissement,  enjouemeot.  "  Emedw.  T.  Jfpu 
rato.— da  einet ,  eerillon.  — do  powo,  'emeejta. 
aedition.  —  de  guerra ,  alarme.  ^T 

f  Alvorotadambütb,  ade.  iuibaliiaanail  w 
avec  turbuleneei  UamaltaeufemeoL 

Altorotädo,  a  ,  9.  e>.  d'A/eorolar. 

ALYOROTABda,  a,  •.  turbaleatt  criear,  erUeV 
lear,  degalneur,  Upagear,  eedUieax. 

ALTOROTABiAirfO.  V.  Ahfio. 

Altorotäb,  e.  *.  troabler,  inajaleter  i 
ver,  erneuter. 

Alvoroto  ,  ff.  «•.  Ismaile,  aedHiea,  sju*««, 
brai^  enaiHerte^TRcareje,  rlu,  Iracae,  f  #11*91 
eaUon.Casaer-a»;       -     - 
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'Altuba,!.  f.  blancheur  parfaite,  t!e  neige. 
•Aubler  :  le  bois  tendre  et  blanchAtre  qui  est 
entre  l'ecorce  et  le  coeur  de  l'arbre. 

"  Aj.xaima.  V.  Aduar. 

Alxabife.  V.  Xarife. 

f  Altiso  dos  jardins,  #.  m.  (t.  de  bot.) 
alyise  Jaone ;  corbeille  d'or  (des  Jardiniers). 

Alzabae.  V.  Axougue. 

'  f  Alzätbea,  #.  f.  lt.  de  tot.)  aliathee :  arbre 
duPerou. 

.  Alximab.  T.  Azinkatre. 
Aha,  t.  f.  maltresse  d'une  maison,  d'une 
propriete.  Madame  :  la  maltretfa  de  la  maison. 
tjourernante,  inenagere,  femme  de  Charge; 
bonne.  —depeitoou  de  leite,  nourrice,  mere 
nourrice :  colle  qui  noarrit  an  enraot. 
'Amabul.  Y.  Ausaxel. 

Amabiudade,  a.  f.  amabilite  •  caractere 
d'ane  pertonne  atmable. 
'  Am abiiJuiiio,  a  ,  od/,  eupert.  &  Amobil. 
'  •  Amacacafar.  Y.  JRemrxer,  Revolver. 

•  Amac aö.  Y.  Marf. 

Amacarocado,  a,  o4j.  en  forme  d'epl  de 
mal*. 

Amaciado,  A,p.  p.  d# 

Amaciab,  e.  o.  assoupllr  :  rendre  teople» 
mou ,  flexible ,  docile.  —  o  gomio ,  (ßg.)  assou- 
plir  le  caractere. 

f  Amacösqoe,  t.m.(t.  cYhiet.  not.)  amacox- 
que  :  oiseaa  du  Mexique. 

Am  ada,  f.  f.  bien-aimee,  tendre  amie;  beniit 
amie,  maüretse. 

Amadbirado,  Amadbirab.  Y.  Emmadeirdr, 
etc. 

Amadias.  Y.  AmmxA**. 

•  Am  adiusamebtb.  Y.  Mavioeomente. 

*  Amadmso.  Y.  Mavioeo. 
Amammimo,  a  ,  od>.  eupert.  ©? 
Amädo ,  A ,  p.  p.  d'Amar. 

.  "Ahadoibo  qu  Amabooro,  a,  «•>'.  diene 
d'ttreaimft.Y.Jsseeai. 

Ahador,  a,  e.  amant,  amoareax,  soupi- 
rant.  —  (da),  aaatetir:  qai  a  beaucoap  de 
gout,  d'atlacbement  pour  uoe  cbose,  an  art, 
Mnescieiice»elc. 

Amadora,  a.  f.  amateur,  femme  amateur. 

Amadornado,  Avadobmar.  i  Y.  Amodorrory 

Amadobrado  ,  Amadorrar.  |  etc. 

Amadocbos.  Y.  Amovimt. 

Amadriadas,*.  f.  pl.  Hamadryades  t  nym- 
pfcee  fabuleuses  des  boi». 

Amabubado  ,  a  , «.  p.  d* 

Amadcrar,  v.  n.  mOrir :  devenlr  mar. 

Amadcbecbb  , «.  o.  mftrir  an  abeee  :  hAter  la 
formaüonde  la  mattere  poralente.  (ßg.)  Ws- 
poter  les  moyeos  necessaires  aa  saocea  d'one 
entreprise.  v. ».  marir,  detenir  mar.  On  le  dit 
des  fraits  et  d'un  abcet.  (/If.)  Marir.  On  le 
dil de  la  raison,  da  jugement. 
.  Amabbtbab.  Y.  Ameetror. 

*  AmAca  ,  s .  si.  ( t.  de  boi.)  «Mgt ;  ptUte  9o~ 
p*c*d'tb*oM4««*ff4i^ 
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AMago,  i.  m.  coour  d'un  arbre.  (fig.)  Fond, 
Interieur  d'une  chote. 

f  Amagotädo,  A,atfV'.(l.  de  marA  Les  marin* 
dennent  ce  nom  A  one  montagne  escarpee  dont 
le  sommet  est  plaL 

Amaixädo,  a,  p.  p.  d' 

Ahaihäb,  9.  a.  (I.  de  mar.)  ferler ,  larguer, 
amener,  cargoer,  plier  le»  voile»  entieremeal 
m  en  partie.  (Hg.)  Se  moderer,  se  departir,  se 
relacber,  se  desister,  ceder,  s'adoucir,  i'apai- 
aer,  plier.  v.  n.  se  calmer,  en  parlanl  du  venl, 
de  la  eolere,  etc. 

Amaldi£Oadov  a,  p.  p.  d*Amaldifoor. 

Amaldi^oadör,  a,  t.  cclui  qui  inaoditf  qul 
donne  des  nialedictions,  qui  faitdes  iuipreca« 
tion». 

Amaldiqoar,  v.  a.  raaudire  quelqu'un,  le 
charger  de  maledictions.  Foire  de»  iinpreca- 
tions,  afoir  en  esecration  quelque  chose. 

Amalkcita»,  s.  Bt.  pl.  Amalecites  :  nom  da 
peuple  qui  s'gtendait  depuis  le  desert  de  Pha- 
rao jutque  sar  les  bords  de  la  mer  Rouge. 

AmalcIma,  #.  f.  (I.  de  ehim.)  *  amalgame  r 
union  d'un  metal  arec  le  mercuro. 

Amalcama^AO,  s.  f.(t.  de  eAti».)ama!garaa- 
tion  :  l'aetion  d'amalgamer.  (fig.)  Union ,  me- 
hmge  (d'idees,  d'opinions,  etc.)* 

AmalcamAdo  ,  a  ,  p.  p.  d* 

Amalcamar  ,  v.  a.  ( f.  de  ehim.)  amalgamer  t 
unir  des  metaux  aa  mercure.  (ßg.)  Melanger, 
unir  intimement;  faire  un  amalgame  (d'opi- 
nions ,  d'idees ,  de  ioia ,  de  maurs ,  etc. ). 

Amalhado  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Amalbar,  e.  a.  parquer  les  tronpeaux.  V. 
Aprieear.  v.  n.  passer  la  nuit  ( un  troupeau) 
dans  le  bercail. 

*  Amalboab.  Y.  Demareor. 

*  f  Amalmai^a  ,  ade.  pop.  grossieremeaA  9 
rastiquement. 

Amame  ,  aij.  2  gen.  UcbeU  de  blane  et  da 
noir  (  cbeval ). 

f  Amamelua.  Y.  Hememtellia. 

Amamentädo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

AhahbmtAb,  o.  m.  allaiter :  nourrir  de  son 
lait. 

*  Amanda.  Y.  Amor ,  Nrnmoropdo. 
Amabcebado,  a,  p.  p.  (VAmemctbor-et,  odj. 

amoaracbe; conevbinaire.  (ßg) Trop attaehe  A 
qaelque  eheee.  Betör  ea  vieer  —  ,  vitre  en 
eoncubinage.  Betör —com  oe  livroe,  popeie9 
etc.  (fam.)  n'aimer  que  ses  livres ,  ses  papiers, 
y  etre  livre  entierement. 

Abarcebabebto,  #.  m.  eoncabinage :  c^m- 
metoe  illegitime  de  gen«  non  maries  des  denx 
sexes,  vlvanl  eotnme  alle  Tetaient. 

AhamcbbAb-bb  ,  ••  r.  rivre  dans  le  eonctibi- 
nage.  S'amooracber,  det  enir  amoureux. 

Amargado,  Amarcab.  Y.  Memgor. 

Amamobboba.  Y.  Mongorom*. 

Amahbado,  a,  p.  p.  o? 

Amarbär,  e.  m.  (l.  ofogr,)  enltiTer,  laboarar. 
.Refaire,  üiuitiBUdir,  rttaWir,  repttw.  Aiw 
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r,  faire  quelque  chase  adroite- 

smenL 

i,  «.  r.  s'arranger,  se  prepa- 

. — («1 ,  se  menager  lef  moyens 

tent  a  son  but. 

,«4/.  2  gen.  quiapparalt,qui 

manifeste  au  point  du  jour. 

k  n.  commeneer  4  faire  jour. 
tr  a  un  endroit  a  la  poiote  du 
apparaltre  au  point  du  jour. 
r  a  se  developper,  a  se  mani- 
t  de  la  raison  dans  les  enfauls, 
etc.  Commeneer  a  exister,  en 
raume.  Com  bem  amanhtca  t. 
sft/ea  a  v.  m.  com  bem ,  (fam.) 
rnie  bonne  nuit  :  que  le  jour 
1  portant.  Em  amanhecendo , 
ir.  Ao  amankecer,  ä  jour  ou- 
du  jour.  An  les  d'— ,  avant  le 

a  ,  j>.  j>.  A' Amankecer. 
reparation.  (/.«foyrO'Culture, 
les  Instruments  necessaires  et 
ir  quelque  ouvrage  ou  travail 

>,A,p.  f>.d' 

, «.  c.  rendre  sterile,  p.  ut. 

st,  c.  r.  devenir  sterile.  V. 

p.  p.  d'Amantar. 
,  a.  dompteur  :  eelui  qui  ap- 
id  moins  farouchc. 
v.  f.oui   "    Apprivoisement  : 
:>,#.»  |  l'actton  d'apprivoiser. 
t.  apprivoiser,  adoucir,  rendre 
mos  farouche ,  en  parlant  des 
ir,  apaiser,  calmer,  mitiger. 
n.  et—se,  v.  r.  s  apprivoiser, 
z  et  moins  farouchc.  Se  calmer, 
iger,  cn  parlant  du  tent,  de  la 
tuleur,  etc. 

.  f.  (I.  de  bot.)  amansie  ou 
i  d'algue. 

,p.p.d' 

t.  a.  couvrir  d'un  manteau  ou 

e  velemenl  large  et  aise. 

.  4'Amar.  (de) ,  adj.  2  gen.  ai- 

• 

.  aroant ,  ami ,  amoureux.  —  ti- 
xido,  amoureux  transi.  —  das 
».  V.  Amador.  —  do*  botquet , 
Hddo,  homme  retire.  Os—s ,  pl. 
ii  a'aiment,  qui  se  fonl  la  cour. 
,  a  ,  adj.  qui  a  la  consistance  et 
ne.(/l^.)lCou,doux. 
,A,p.j>.d' 

v.  a.  entourer  de  morailles. 
n.  pf.  (f.  de  mar.)  etagues  d'un 

B,  odj.  2  gen.  qui  imite,  qui 

nour. 

>,A,p.p.d' 

ft  (*f  VfT| a»)  ti  ••  (<•  *  t«) 
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batancer  les  vergues:  les  tenir  en  gqmlibre 
avec  les  balancincs. 

Amaktiluos,  #.  m.  pl.  (f.  de  mar.)  •  balanci- 
nes  :  eorde  qui  va  du  mit  a  la  vergue  (pour  la 
teniren  equilibre). 

AMAs-msmo ,  a  ,  adj.  tuperl.  d'Amanle. 

AxAüto.  V.  Amianto. 

Amaxtense,  t.  m.  copiste  :  ecrivoin  ä  qui  on 
dicte,  ou  qui  copie  pour  un  autre. 

Amar  ,  r.  a.  aimer,  aflectionncr  :  avoir  de  la 
tendresse,  de  l'amour,  de  la  passion, de  l'alla- 
chcmenl.  Estimer,  apprecicr,  priser,  considc- 
rer;  avoir  de  l'estime,  faire  ras,  avoir  bonne 
opinion,  bonorer.  Desirer,  vouloir,  choisir, 
suivre  de  preference. —rr/rrmojamewte  ou  pur 
extremo ,  adorer,  cherir. 

AuARAcino,  adj.  m.  { t.  de  pharm.y  On  le  dit 
d'un  onguent  fait  avec  l'essence  de  marjoiaine. 

Ama  räco.  V.  Manj'eröna. 

f  Amarädo  ,  a  ,  adj.  ( t.  de  mar.)  p.  p.  dM- 
murar-se.  JVavto— ,  navire  pousse  au  large, 
qui  s'ecartede  la  cOte,  qui  vogue  en  plcine 
mer. 

Amäraxexte.  V.  Amargamente. 

f  Amarantäceas,  f.  f.  pl.  (I.  de  bot.)  ama- 
ranlacees  :  famillc  des  platites  dicolyledones. 

f  Amarant£z,<kO'.  et  s.  m.  de  la  ville  d ' Ama- 
rante (en  Portugal). 

+  Amarantina,  i.  f.  espece  d'amaranthe; 
anemone  ( ainarantbine). 

AMARANTixo,  a,  adj.  ( /.  de  poft.)  de  I'ama- 
rantbe ;  couleur  d'amaranthe. 

Amamakto  ,  a .  m.  ( t .  de  bot. )  amarantnv  : 
plante  tres-bclle  d'automne,  dicotyledone , 
rouge  de  pourpre.  —papagäio ,  amaranlhe  tri- 
colore  ou  de  trois  couleur* ;  fleur  de  Jalousie. 

Ah ar ar,  v.  a.  ( t.  de  mar.)  gouverner  le  na- 
vire au  l<?rge ,  I'ecarlcr  de  la  cote. 

Axakär-sl,  v.  r.  (I.  de  mar.)  prendre  le 
large,  vogueren  pieine  mer;  s'elever,  s'alarguer. 

Axauayilha.  Y.  Mlaravilha. 

f  Amab£lla  ,  t.  f.{  t.  de  bot.)  amarella :  es* 
pece  de  gentiane. 

Amarcllado,  a ,  adj.  jaunalra :  qui  Üre  sur 
le  jaune. 

Amarellf.cär,  c.  a.  jaunir  :  reudro  jaune; 
teindre  en  jaune.  «.  n.  jaunir :  devenir  jaune. 

Amarellejar  ,  «.  n.  blemir,  pflHr,  devenir 
bleme.  Paraltre  jaune,  laisser  apercevoir  uno 
couleur  jaune.  Avoir  la  couleur  jaunitre.  Blon- 
dir,  jaunir,  en  parlant  des  moisaons. 

AmarelUmto,  a ,  adj.  un  peu  jaune;  bleme, 
pale.  Y.  Amarellado. 

AXARRLLIDEZ,      / 

AXARELLi^HO,  a  ,  aä*j.  Jim.  d'Amarello. 

Amar^llo,  a , adj.  jaune.  Bleute,  pdle.  Ti»- 
gir,  pintard'— ,  jaunir  :  rendre  jaune. —  da 
cscombrotiro ,  Stil  de  grain  ou  de  grün. 

Auargädahekte.  Y.  Amargamente. 

AMAKtiADo ,  a  ,  p.  p.  d'Amargar  et  adj.  plein 
d'amertume.  V.  Amargwrado. 

Avärgam£ntc  ,  adv.  ameremeiit.  (ßg.)  Da»- 
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loureusemtnt,  avec  amertume ,  d'une  roanlere 
sensible.  Malignement :  avec  malignite. 

AmarcAr,  v.  a.  (ßg.)  causer  de  l'amertume, 
affliger,  faire  de  la  peine.  p.  ut.  v.n.  dtre  anier, 
aroir  de  Famertunie. 

AnARGAR-sE,«.r.  (ßg.)  se  donner  de  l'ainer- 
tame,s'affliger  soi-meme.  p.ut.  V.  Amargu- 
rar-se. 

A'm  Argem  ,  loe.  adv.  V.  Mar  gern  (d). 

AmArgo  ,  a  ,  adj.  amer :  qui  a  de  l'amerlume. 
(ßg.)  Amer,  facheux,  douloureux,  chagrinant, 
deplaisant;  penible,  cruel.  V.  Ämargoto. 

Aha  rgo  ou  Amargör,  s.m. '  amertume,  amer : 
la  qualite  de  cc  qui  est  amer,  au  propre  et  au 
flgure. 

Amärgos  ,  *.  m.pl.  (t.  de  mid.)  amers :  medi- 
caments  amers. 

Amarcösamente  ,  adv.  amerement  :  avec 
ameüuuie. 

f  Amargoseira,  *.  f.  (t.de  bot.) '  azedarac 
bipinne.  "Lilas des  Indes ;  margaisier ;  sycoraore 
faux;  arbre  saint;  Paternotre  des  Italiens. 

Amargosjssimo,  a,  adj.  tup.  d' 

Amargoso,  a,  adj.  amer  •  qui  a  de  l'amer- 
tame  au  gout.  (ßg.)  — ,  facheux,  sensible,  dou- 
loureux, deplaisant.  Plcin  de  flel,  d'aigreur, 
en  parlant  d'un  echt,  d'un  discours.  Suavixdr 
•  — ,  corriger  Tamcriume. 

•  Amargoz.  V.  Amargör  et  Amargoso. 

•  Amargueza.  V.  Amargör,  et 
Amargora  ,  t.  f.  V.  Amargör.  II  est  tres-usite 

au  flgure.  —  do  coratfo,  aflUiclion,  peine  d'es- 
prit;  douleur,  resscntiraent.  Tiäo  ha  praxer 
atrn— ,  il  y  a  dans  tous  les  plaisirs  quelque 
amertume. 

AmarcdrAdambnte  ,  adv.  V.  Amargamente. 
(ßg.  et  plus  usili. )  Avec  affliciion ,  avee  peine 
d'esprit;  douloureusement. 

AmarcürAdo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

AmargurAr,  v.a.  (ßg.)  donner,  causer  de 
l'amertume ,  du  deplaisir,  de  l'affliction ;  peiner, 
cbtgriner. 

AmargdrAr-se,  v.  r.  se  chagrlner  :  prendre 
du  chagrin;  s'affliger,  s'attrister. 

f  AmaricAdo,  adj.m.  (fam.)  poupin,effe- 
min6  .*  qui  imite  les  manieres  des  femmes. 

AmaridAÖ,  i.  f.  grande  amertume. 

AmariicbAdo,  a  ,  p.  p.  d' 

AmarikbAr,  v.  a.  (t.  de  mar.)  amariner r 
garnir  an  navire  de  marins ;  accoutumer  a  la 
mer,  aux  manauvres.  Mancsuvrer.  V.  Mareor 
(ando). 

AmarhibAr-se,  v.r.  (t.  de  mar.)  se  mariner. 
V.  le  precedent. 

AmarirheirAdo,  AmarinhxirAr.  V.  Amari- 
nhar. 

Amarissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  d'Amargo. 
AMaiwtöde  ou  Amaritüdixe.  V.  Amargurm. 

AmarlotAdo,  AmarlotAr.  Y.  Amarrotary 
etc. 

amäro  ,  a  ,  adj.  (t.  de  poie.)  amer.  (ßg.)  Pe- 
«iUtt  affligeant  i  doulwreui» 
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AmArra,  «.  f.  (I.  de  mar.)  amarre  t  groi 
cable  a  attacber  un  vaisseau.  it.  — ,  attrape, 
atlrapage  :  cordage  qni  sert  a  plusieurs  uaagaa 
dans  les  vaisseaux.  —  de  eobreeellenie,  (id.) 
le  mal  Ire  cable.  —eegunda,  le  cable  ordinalra. 

—  terceira,  le  cable  d'aflburche.  —  da  laneka 
ou  do  ctcaUr,  *  cablot.  Piear  a  — ,  coaper  lea 
amarres,le  gros  cable  de  l'ancre.  Levar—*, 
hausser,  lerer  les  amarres ,  les  ancres.  BsUhr 
tobre  a— ,etre mouille(le  navire).  Laraar  a— t 
filer  le  cable.  Arriar  moü  — ,  filer  sur  l'ancre. 
Abitar  a  — ,  bitter  le  cable.  Aduchar  a — ,  tovat 
le  cable ,  rouer  le  cable.  A  —  tem  uma  eoea » 
le  cable  a  une  coque.  Aboiar  a — ,  allegar  la-' 
cable  par  des  fatailles.  A—dix  pela prday\* 
cable  appelle  de  l'avant.  A  —  estd  ronamda 
not  escovent,  le  cable  seronge  dans  leseea- 
biers.  A—eitd  mdilo  Us*,\e  cable  appella. 
Longura da—, un  cable,  une  encablure.  Faxer 
cotlura  na—,  episser  le  cable. Metar  «  dmaa 
— #,  (ßg.  fam.)  etre  sur:  avoir  de  la  protec- 
tion, avoir  plus  d'un  appui,  plus  d'une  tet- 
source.  V.  Ancora. 

AMARRA<;AO,ff.  f.  (t.de  mar.)  "amarrage :  aav- 
crage  d'un  vaisseau  ;mouillage. "  Licn,  attaeaft. 

—  de  anilho  ,(t.de  mar. )  ancrage  a  demeare  f 
Corps  niort. 

AmarrAdo,  a,  p.p.  d'Amarrdr,  adj.  (ßg*) 
opinialre,  obstin j,  invariable,  inebranlablc. 

—  aoi  livros,  Tort  applique,  tres  applique  a  Ut 
Ieclurc.  Estar — adoue  ferros  a  barba  de  fwfa, 
(/  de  mar.)  afTourcber,  mouiller  en  barbe. 

Amarradör,  ff.  m.  et  adj.  cclui  qui  lie,  qttf 
attache.  Reco». 

Am arradüra  ,«./".*  licn :  ce  qui  lie ,  attache v 
nnit;  Taciion  de  lier,  d'allacber. 

AmarrAr,  v.a.  attacber,  enchatner  .*  lUnf 
avec  des  cordes  ou  des  chalnes.  (t.de mar.)' 
Amarrer :  attacber  avec  une  amarre. 

Axarrar-se,  v.  r.  s'attachcr,  s'cncbalnefr 
(ßg.)  S'attacher  fortement,  opiniätrement.T. 
Aferrar-se. 

Amarreta  ,  ff.  f.  dim.  d'Amarra,  pelit  cable*: 
cable  de  louee.  Amarre  de  barque.  it.  Granu 
marteau  pour  casser  les  pierres.  V.  Marritm, 

Amarrotado  ,  a,  p.  p.  d' 

AmarrotAr,  v.a.  cbüTonner:  bouchonner9 
froisser  une  etofle. 

Amarrotar-se,  v.r.  se  rider :  devenir  rida; 
perdre  le  lustre ,  la  fralcbeur. 

Am art el U do,  a , p. p.  tfAmortellar. 

—  «Puma  mttMer,  etre  epris  d'une  femma, 
etre  eperdument  amourcux. 

AmartellAb,  v.a.  V.  Martellar.(ßg.) 
menter,  imporluner.  Courtiser,  faire  Tampw«  k 

f "  AmartellAr-se  ,  v.  r.  s'amouracber,  Mit 
öpris  d'una  femme,  en  devenir  follementaina*- 

reux. 

Amaivögem  om    I  amertume  legere ;  saveur 

Amarüje,«.  f.   i  unpeuamere. 

AmarujAdo,  A,p.  p.  d' 

Amardjar,  v.n.  avoir  une  saveurqii  Ifamt 
4t  ranertuaiü, 
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Aburcjo,  $.  m.  V.  Amarugem. 
laAkn.tsTO ,  A ,  aaj.  p.ut.  tris-amer;  plein 


flMARTLLit,  f.  f.  (f.  da  6of.)  amaryllis: 
fatale  narcissee. 
*Amas,  «.  a*.  amas.  V.  Montäo. 
Amäsja , ff.  /".  amoureuse,  maliresse. 
f  Amasiam-si.  V.  Amigar-ie. 
Aaittoy#.  m.  aaoant,amoureux;  Anil,con- 


f  Amasöstia ,  t.f.  (f.  de  bot.)  amasonie :  plante 
saasaeeeda  PAmeriqiie  mendionale. 

Ahassabcjra,  $,  f.  petrisseus*  .-  femme  qui 
Bttru.  Hache,  n&aie»petrin»  coflro  öü  Fon  petrit 


Aiassab-eiaO.  T.  AmostadAr. 

ABASSABO  ,  A  ,  p.  p.  d'JafOffff d>. 
AlASSA»6tMO  9»  AlASSADdURO,  t.  ftl.  petlin. 

T.  Ammemdeira.  iL  —  decal  bassin  od  Ton  fait 
kmuütt  arcc  la  chaux  et  le  sable. 

Abussad6r,  ff.«,  petrisseurrcelui  qui  pelrit. 

Aussabc* ma,  a.  f.'petrissage,  l'action  de  pe- 
jir:  portion  de  pAlc  poor  faire  du  paio.  *  Mor- 
üer,  ctment. 

fASAiSASCüTO  (d'um  navio),  s.m.  (f.  de 
■v.;#rentree  du  vaisseau. 

aijssar,  v.  a.  petrir :  faire  1a  pate  pour  le 
pah.  GAeher  da  plAtre,  du  monier.  Malaier: 
•Hrir  des  droguas.  Masser;  bosseler ;  ecraser, 
takr.  (ß§ .)  9f  eler ;  manigancer. 

Aii<s1r-se,  c.  r.  se  pllriner.  (/ty.)  Se  con- 
ofa :  «re  bien  cnserable.  S'amasser. 
AaiMAkiA ,  t.  f.  l'endroit  ou  Ton  pelrit  le 

I«. 

Abasmabo ,  Amassia*.  V.  Amaciary  etc. 

Asakuo ,  a.  m.  V.  Amassadüra. 

AlATAIAttABO  ,  A ,  p.  p.  <T 

AamiOTAR-sE,  v.r.  (t.  de  mar.)  se  pour- 
«■rot  vftrvs,  etc.  S'assoeier  (pour  manger) 
Ass  n  raisseau. 

'Aiatäb,  v.a.  V.  Mat&r.  (Hg.)  Effacer,  faire 


Am4tiuläi,  v.  a.  ameuter :  metlre  !es  cbiens 
etaecte. 
iautisTA.  Y.  AmeiMsto. 
Ahatito,  a,  mdj.  (t.de  Ihiol.p.ut.)  qui  atme. 

Amatobjo,  a9  adj.  qui  a  da  rapport  arec 
rssMor,  qmi  Unipire,  qui  traite  de  l'aaiourt 


Aaucaäct  9»  Amaurosis,  t.  f.  (f. demtd.) 
amros«  :  goutle  sereine;  cecite  par  une  pa- 
arjtäa  de  nerf  s. 

Aiatsl  ,  mdj.  2  gem.  aimable  :  digne  d'etre 


,  adt.  aimablement  ;  d'une 
aimable;  aflectueusement. 


amavus, a.  f.pi.ou  i  pbiltre  amooreox  : 
lautlos,  #.  st.  p/.      I  breuvage ,  drogue , 

«st-,  n'in  sappose  propre  A  donnerdel'amour. 

(fe)  Mayen*  de  s4duetion. 
AauiriAto.  T.  AToridffo. 

'  Ajlaulaa-ss,  T.  iMtmtr-H, 


AMAZIA  V  AjHQiiä. 

•Amazi'lhIdo,  a,  adj.  plein  d'eeorcburoi» 
d'ulceres.  (flg.)  lrapur,  obscene. 

AmAzio.  V.  Amatio.  ..Vk. 

Amazöxa  ,  #.  f.  amazone  :  femme  d*ui^  ert- 
rage mAle  et  guerrier.  {f.  adj.  Qui  n'a  qtr*aÄ6 
mamelle.  (f.  d'hitt.  nat.),  $.  m.  aniäione  %  WW 
blanche,  espece  de  perroquel  des  AnUltei. 

Amazöjico  ou  Amazörio,  a  ,  adj.  d'Atiaiönfe, 
qui  appartient  aux  amazones. 

•AMiicis,  ff.  m.  pl.  cireuits  :  detotirt  d*fih 
cbemin.  (fig.)  Ambages :  cireuit  et  embarras  m 
paroles;  circonloeutions. 

f  Ambacioso,  a,  adj.  plein  d'amblgaite49 
d'obscurites ,  de  detours ,  d'ambages. 

f  AxbaYbI  ,  ff.  f.  (f.  de  bot.)  "ambalbä :  arM 
urtice. 

f  AmbaTtiü ga  ,  ff.  f.  (I.  de  bot.)  *  ambatühgl ; 
espAce  d'arabaTga  du  Brasil. 

fAHBijo,  ff.  m.  (f.  d'hist.  nät.)  ambajb» 
chat  de  la  Cote-d'Or. 

f  Ambalaü  ,  ff.  m.  (!.  de  bot.)  ambalam :  arbri 
des  Indes  a  suc  nutritif :  rend  imbecile. 

f  Ambapaia  ,  ff.  f.  (I.  de  bot.) '  papayer  oü 
papou :  arbre  cueürbitace  des  Indes. 

Ambar,  s.m.  ambro:  subsiance  resineds^, 
odorante  et  inflammable.  —  amarello ,  suocin, 
carabe.  —  factido  ou  falto  ,  '  ambre^de.  v. 
Atambre. 

+  AhbarAr,  v.o.  arabrer :  parfumer  avee  di 
fambre.  V.  Mambredr. 

+  Ambare,  ff.  m.  (<.  de  bot.)  ambare :  grand 
arbre  de  rinde. 

f  Ambarilha  ,  *.  f.  ambrette :  fleur  du  grand- 
seigne ur,  pclile  fleur  qui  senl  l'ambre. 

AmbarIno  ,  a  ,  adj.  ambresin :  de  l'ambre. 

Ambarvaes,  f.  f.  pl.  {t.  d'oMi. )  Ambanraleafc 
fete  de  Ceres  ( pour  obtenir  une  rccolte  fat o- 
rable). 

f  Ambarvate,  f.  m.  (I.  de  Aal.)  ambarratai 
arbre  de  Madagascar. 

f  Ambel,*.  m.(t.de  bot.) ambel :  espeoe  dt 
nenupbar  de  l'Inde. 

AmbI  ,  ff.  m.  ( t.  de  ehir. )  ambi  *  inatromeml 
pour  reduire  la  luxation  du  brat,  de  Fhumeraa. 

f  Ahbia,  ff.  in.  ambia  :  bitame  des  tadelt 
odoriferant. 

AmbiqAO  ,  t.  f.  amblüon  .-  deür  imÄOdet^ 
d'bonneurs, de gloire,  delevalion, de poaVejr, 
de  fortune,  etc.  V.  CoMea.  C*©cr  «— \  assoimr 

1'avarice. 
AiiBiclOliiiHA,  i.  f.  Um.  d'l»Mf«o. 

Ambiciar.  V.  Ambieionetr. 

Am  bicjokAdo  ,  a  ,  p.  p.  d'  _^_ 

Ambioomar  ,  «.  o.  ambitionner  t  letbareaar 
at  ee  ardeur,  avec  empressement ;  deshw  aft# 
ambilion.  

AMBiaösAMtRTB,  odt.  ambiüeusamdnt  t  tftw 

ambition. 

AMBiaosissiMO ,  a  ,  adj.  sup.  d' 

Ambiciöso  ,  a  ,  adj.  ambiltotK » qui  A  da  ras*- 
biUoiu  Celui  qui  desire  quelque  chate  «V€t 
aitoeox, 
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Ambjbextro  ,  a  ,  adj.  et  t.  ambidexlre  :  qui 
m  tert  egalementdes  deux  maint. 

Ambiente  ,  adj.  7  gen.  ambiant :  qui  enve- 
loppe,  qui  entoure. 

Ambiente  ,  t.  n.  ambiant :  l'air  ambiant.  11 
M  dit  de  fair,  des  fluides  tlastiques.  t.dephyt. 

Ambiesqcerdo.  Y.  Canhoto. 

Ambjcuamente ,  «de.  ambigament  :  dune 
miniere  ambigufc. 

AmicpiDADE ,  t.  f.  ambiguite,  equivoqae, 
doute,  obscuriie,  incertitude.  Ändor  com  — 1 1 
•quivoquer,  user  d'equivoques. 

AmbIgoo,  a,  adj.  ambigu,  douteux,  equi- 
voque,  obicur,  incertain,  loucbe.  Razoet  — a$ , 
raison«  com  u  es. 

AmbIra.  V.  Embira. 

Ambito  ,  $.  m.  conlour ,  circuit ,  circonfe- 
rence : Ten ce inte  d'un  espace  quelconque. "  In- 
trigue ,  cabala ,  reche rche. 

Ahblicönio  Ott  i   (I.  de  giom.)  ambly- 

Ambly'gono,  adj.  m.  j   gone,  obtus-angle. 

AmblyopIa,  i.  f.  (f.  de  mid.)  amblyopie: 
obscurcissement,  affalblissement  de  la  vue  des 
vieillards,  sans  vice  apparent. 

Ambo,  t.  m.  ambe  :  combinaison  de  deux 
numeros  a  la  loterie.  it.  ((.  de  chir.)  V.  Ambi. 

+ Amböm  ,  t .  m.  *  tribune ,  jube  ( pour  chanler 
al'eglise). 

f  Amböm  ,  t.  m.  (jt.  de  bot.)  ambon :  arbre  des 
Indes  Orientale*. 

+  Am  bora  ,  t.  f.  (t.  de  bot.)  *  ambora :  arbre  de 
ftfadagascar. 

Ambornal.  V.  Bmbornal. 

Am  dos,  as,  adj.  tous  les  deux,  les  deux, 
Tun  et  I'aulre. 

Ambbe.  V.  Atnbar. 

Ambreäda.  V.  Ambar-fatso. 

Ambreado  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Ambreär.  V.  Ambardr. 

Aübreta.  V.  Ambarilha. 

f  Ambbbt ada  y  a .  f.  ( f.  de  bot.)  arabrevade : 
cytiae  des  Indes. 

AmbrosIa,  i.  f.  (r*.  de  myth.)  ambroista : 
Dourriture  ordinaire  des  dieux.  (ßg .)°Mets  ex- 
quis.  it.  (t.  de  bot.)  Armoise,  plante;  the  du 
afexique. 

AmbrosUco,  a  ,  adj.  ambrosiaque  :  qui  tient 
da  rambroisie. 

Ambrosiano  ,  k ,  aä\j.  ambroaien  :  de  samt 
Ambroise. 

f  AmbrosI n ia  ,  #.  f.  ( I.  de  bot. )  ambrosinie  : 
plante  de  la  famille  des  gouels. 

f  Ambrösio  ,  a  ,  adj.  parfume  d'ambroisie. 

t  AMbrösmia  ,  f.  f.  ( f.  de  bot. )  ambrosmie  ; 
plant«  arofde. 

Ambö.  V.  Bambu. 

Ammäl.  V.  Bambudt. 

Ambuaia  ,  e.  f.  joueuse  de  flute  (chez  les  an- 
«Jens  Romains). 

*  Ambods.  V.  Ferrölho. 
Ambcia  ,  #.  f.  ampoole ;  flole ,  petlte  bou- 
trille.  —  do  eacrario,  eiboir*.  —  saneta  {de 
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Jtat«u)tsainte  ampoule,  l'huile  d'onction ,  te 
rase  qui  senrait  au  sacre  des  rois  de  France. 

Ambulancia,  $.  f.  (f.  de  mit.)  ambulance: 
böpital  ambulant. 

Ambulante,  adj.  2  gen.  ambulant :  non  fixe. 
Amolador  — ,  gague-petit,  remoulcur. 

AmbulasInha  ,  t.  f.  dim.  d'Ambula. 

Ambclativo,  k,adj.  ambulant.  On  le dit  des 
|>ersonnes  qui  sont  toujours  par  voies  et  par 
cbemins. 

Ambulatörio,  a,  adj.  ambulatoira  :  qat  tb 
et  vient ;  ambulant. 

AmbuluIna.  V.  Ambulatinha. 

f  Ambülia,  i.  f.{t.de  bot.)  ambulie  :  plante 
aqualique  du  Malabar;  lysimachie. 

f  Ambüya-embö,  $.m.  (r.  de  bot.)  ambuja- 
embo  :  aristoloche  grimpanle  du  Bresil. 

Amca.  V.  Atneia. 

Ameäca,  t.  f.  menace  :  parole  ou  geste  pour 
menaecr. 

AMF.AgADAMENTE,a<fv.  aveemenaces;  d'une  * 
raaniere  menacanle. 
Ameaqado  ,  a  ,  p.  p.  d'Ameaoar. 

Amea£Aj>ör ,a,i.  menaceur ;  celui  qui  me- 
nace. 

Amea9Am£nto.  V.  Ameaco. 

AMEAgiKTE ,  adj.  2  gen.  qui  menace.  p.  a.  d' 

Ameacar,  v.a.  menacer  :  faire  des  menaees. 
it.—y  pronostiqupr  du  mal,  faire  craindre. 
—  ruina,  menacer  ruine  .-  elre  sur  le  point  de 
crouler.  Ameaca  a  tempestade  ,  la  foudra 
gronde. 

Amba^ar-se,  t».  r.  se  faire  des  menaees. 

Ameaco  ,  t.  m.  *  menace.  Annonce  de  mal 
eminent.  'Comminalion.  —dadoinca,  ressen- 
timent  d'une  malad ie  qu'on  a  eu ;  aticiute  d'une 
maladie.  Ameafos  da  barba,  le  duvet,  lc  prä- 
mier poil  qui  vient  au  menton  et  aux  jouea  das 
jeunes  gens. 

Ameado.  V.  Ameiado. 

Amealhado,  Atp.p.  d'Amealhdr. 

AmealuabOr  ,  a,  t.  celui  qui  lösine.  V.  For- 
rita. 

Amealhar  ,  v.  a.  lesiner  :  user  de  lesin« ; 
amasscr  avec  avarice. 

Ambär.  V.  Ameiar. 

Ambbbo,a,  adj.  amebee,  (po(¥me)  adeut 
interlocuteurs. 

Amedo.  V.  Medo  (a). 

Amedrentädamerte  ,  adv.  craintlvement  ; 
avec  crainte. 
Amedrentädo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

AmedrentAr,  v.a.  intimider,efTrayeT,6pou- 
vanter,  donnerde  la  crainte,  faire  peur. 

Amedrojitar,  etc.  V.  Amcdrentär. 

"  Amecaoo,  Amecar.  V.  Amol  gär,  elc. 

*  Amecea.  V.  AmeHjoa. 

Ameco.  V.  Amago. 

Ameia,  f.  f.  (f.  de  fort.)  contre-brcleue , 
merlon ,  creneau  de  mur,  barbacane. 

Ameiado,  ktp.p.  d' 

Ameiar,  «,  m.  creaeler :  gamir  de  creneaux. 
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V.Afagar. 
mytule,  selline:  coquillage 

bivalve. 
f.  pature  qu'on  donne  la  nuit 
Irotse  pcrte  au  jeu  dam  une 

f.  P-  <*' 

m.  parqucr,  pattre.  v.  n.  et 

ta/fczr.  (/ty.)  Passer  la  nuit  au 

.  Ameijodr. 

m.  ( f.  d'Au  <.  *af. )  ameiva : 

-one.-  fruit  du  prunier.  —tem- 
lire.  —  saragofäna ,  prune 
t  tres-douce.  —  reinol ,  prune 
i,  prune  seche,  pruncau. 
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i.  *  prunelaie  :  lieu  plante  de 
f.  *  prunier :  arbre  qui  porte 

I    V.  Ameyoa. 

f.  (t.  d'hut.  not.)  amelie: 

i.  {(.  de  bot.)  amelie :  arbuslc, 
*re.   —  de  Yirgilio ,  aslere 

*dj.  qui  a  la  forme  du  melon ; 

n.  (f.  de  bot.)  amelpo  :  arbre 

«fy.couletirricmerle  (cbeval). 
amen.  Ainsi  soit-il.  II  est  aussi 
interj.Ql  $.m.  Dizrr— a  tudo, 
Dmr  oi—sa  alguem, flauer 
luver  tout  co  qu'il  dit  ou  fait. 

.  Homendgem. 

tmimeia. 

amande  :  fruit  de  l'amandier. 

*  noyaux  des  fruit». — ,  dia- 
irme  d'amande.  —  $  de  crittal 

•  forma  d'— s,  pendeloques. 
indes  Hsses. 

t.  f.  amandee  :  boisson  faite 
les  amandes  broyees.  Boisson 
luve :  lok.  *  Lait  d  amandes. 
,  a  ,  adj.  amande  :  qui  tient  de 
i  a  le  parfum. 

t».  terra  in  plante  d'amandiers. 
.f.'amandier:  arbre  qui  donne 

m.  (I.  de  bot.)  araebidne  a 
^stäche  de  terre,  noix  de  terre, 
da  Bresil  et  d'Afrique. 
r.  Amendoim. 

f.  amenite  :  beaute,  agrement 
«,ir*un  beau  paysage.  (fg.) 
caraelere ,  du  style ,  etc. 
,  **>'.  enfantin,  commc  un  en- 
a'aaJant;  faible ,  delicat. 
,  p.  p.  ü'Ame  neff  er. 


Amexisaa  ,  t?. «.  donner  de  l'amenite.  On  !e 
dit  au  propre  el  au  figure.  —  «m  dvemreo 
egayer  un  discours.  * 

Amexissimo,  adj.  $up.  d'Amino. 

Amenista  ,  a.  «».  eelai  qui  dil  amen  a  ob 
autre.  V.  Amen  ( dixer — ). 

Ameho,  a,  adj.  agrtable  a  la  ?ue,  beau. 
charmant,  frais,  delideux,qui  a  de  Pamenite; 
plaisant,  delectable,  dhrertissant.  On  le  dit  an 
propre  et  au  ßgnre. 

Amexorr£a  ,  #.  f.  (t.de  mid.)  amenorrbet . 
Interruption  du  flux  menstruel. 

Amesos ,  adv.  au  moins,  pour  le  moins,  4« 
moins. 
AMENOsissmo.  V.  Amenitiimo. 

*  Ameüta.  V.  Emmenta. 

Amextädo,  a,  p.  p.  d'Amenfmr,  adj.  en- 
cbanle ,  charml. 

Amextador ,  a,  i.  enchanteur,  magicieo. 

Amentar,  v.  a.  (t.  rui(ique)  ensorctler, 
charmer,  croquer,  faire  tenir  par  enebaate- 
ment  (les  animaux).  it.  Rappeler,  faire  rea- 
souvenir  les  noms  des  decedes ;  dire  le  Jfe- 
mento  pour  leurs  am  es. 

Am£xte,  j>.  im.  V.  Demente. 

f  Amentilho  ,  t.  m.  ( f.  de  bot.)  chaton  :  ee 
qui  renferme  la  coquille  du  gland ,  de  la  noix 
et  la  graine  de  tulipe. 

f  Amextilmösas,  adj.  f.  pl.  (Planlos,  flo- 
re$—9t.de  bot.)  amentaeeet  (plantes). 

*  Amextre,  adv.  tandts  quc. 

Ameos,  t.  m.  pl.  ( f.  da  bot.)  ammt :  plante 
ombellifere;  ta  graine,  chaude,  aromalique, 
entre  dans  la  tneriaqoe.  V.  Ammio. 

»Amerce.  V.Merc4(d). 

*  Amerceadär-se.  V.  Amerctar-$e. 

*  AüERCEADdR.  V.  CompanivOi  Piedoto. 

*  Amerceam bhto.  V.  Compairäo ,  Piedade. 

*  Ahercear-se.  V.  Compadtctr-te ,  Apie- 
dar-te. 

*  Am^rger.  V.  Abaixar. 
Amerguluar,  etc.  V.  Mergulhar. 
America ,s.  f.  (t.de  geog.)  Amerique :  une 

des  cinq  parties  du  monde. 

AhericAno,  a  ,  adj.  et  t.  Americain  :  d 'Ame- 
rique. 

f  Am ERiaMA ,  f .  m.  ( t.  d'hut.  not.)  amerlci- 
ma  :  especc  de  lezard  d'Amerique. 

Ameserar-se.  V.  Amiterar-te. 

Amesqli?(Hädo,  a,  adj.  malbeureux,  desole. 
p.  p.  d' 

AMESQmiMAR,  v.  o.  donner  atec  mesquinc- 
rie ,  arec  lesinerie.  it.  Beduire  ä  un  etat  mise- 
rable ,  rendre  malbeureux.  V.  Amofinar^  Apo- 
quentar. 

AMESocorMAR-ss, «.  r.  tomber  en  misert;  se 
reconnaltre  miserable ,  malheureux,  dignede 
compassion.  Se  plsindre,  »e  dösoler,  se  lamen- 
ter,  se  desesperer,  se  ronger  le  co3ur. 

AmestrIdo  .  a  ,  adj.  iüstruit ,  drcsic ,  forme. 
p.  p.  d'Amtttrar. 
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Ambstrad*r  ,  a  ,  f .  celui  qui  instruit,  dresse, 

ftftne,  etc. 
Amestrar,  r.  a.  instruire ,  dresser,  forraer. 

V.  Ensinar. 
Am&sdrar.  V.  Meturar,  Medir. 

*jee  I  *•*-* 

•  AmetalUdo,  a,  adj.  garni  de  mctal;  mel* 
«rec  du  metal ;  de  couleur  de  laiton ,  decuivre 
Jaune. 

t  Ambthysta,  Amethysto,  s.m.  amethyste : 
pierre  prtcieuse,  crislal  de  röche,  pourpre- 
TioleL  it.  (t.  d'hitt.  nat.)  — ,  oiseau-raouche 
«♦  Cayenne. 

Ametista  ,  Amktisto.  V.  Amclhysta. 

Ameüde  ,  Ameödar  ,  etc.  V.  Amiudar,  etc. 

Am  ezeüdado  ,  p.  p.  d' 

Ambeendar-se,  v.  r.  (t.  fam.)  s'asseoir  en 
fauteail  bien  a  son  aise;  s'asseoir  negügem- 
meat 

AMinffHADda.  Y.  Mixinheiro. 

Ambzikhar,  etc.  T.  Misinhar. 

Atfizfo.  Y.  Omixio. 

f  Amia  ,  t.  m.  ( t.  dPKitt.  not.)  *amie :  poisson 
abdominal ,  osseux. 

Amialou  Amieiral,  s.m. 'annale:  liea  plante 
«Vauoee. 

Amlamto,  s.  m.  amianle  :  mineral  flbreux 
dont  on  peut  faire  de  la  toile  incombuatible. 

+  Amicular,  v. o.(—a  amarra,  t.demwr.) 
aafsir  le  Üble  aveo  lea  garcettes  de  ia  tourne- 
Tire. 

*  Amiocia.  y.  Amisade. 

AmdaaiMO ,  a  ,  adj.  eup.  d'Amigo,  tres-aml. 

AnfcLE8,i.flt.ancien  babillementde  femmes. 

AaiicTO,  t.  m.  amict :  linge  benit  que  le  prt- 
tre  met  iur  la  tele  ou  sur  les  epaules  qoand  il 
sTiabille  pour  dire  la  messe. 

AmcrÖRio,  9,  «.  flchu  des  dames  romaines. 

Amidaö.  V.  Amido. 

Amjdo,  t.  m.  amidon  :  pate  de  fieur  de  ble 
seebe  dont  on  fait  la  poudre;  fecule  blanche  ti- 
rec  de  la  farine  du  Croment. 

Amieira,«./'-  ou  AMiEiRO,f.m.  aane(arbre). 
—  prtto,  bourdaine.  — bfanco.  V.  Alamo. 

Amustias ,  t.  f.  pl.  amiesties  .-  toile  de  coton 
des  Indes. 

Amica,  t.  f.  amie;  bonne  amic,  mallrcsse. 

Ämicado,  a  ,  p.  p.  d'Amigar-$e.  V.  Amance- 
fteVfo. 

AmGAMtüTE ,  adv.  avec  araitie,  en  ami. 

Amioar,  v.  a.  onlr  par  l'amitfe,  rendreami, 
her  d'amitie. 

Amigar-se,  v.  r.  s'unir  par  l'amitle;  se  re- 
eonoilier.  it.  V.  Amancebar-se. 

Ajucayxl,  adj.  2  gen.  amical,  amiable  :  quf 
pari  de  l'amitiä ;  doux ,  gracieux ,  bon. 

Amkayilmejit«,  «de.  amkalement  :  d'une 
■watffft  amicale. 

AmJg&alas.  y.  Amygdalus. 

AmJgo  ,  a,  s.  ami  .*  celui  ou  celle  avec  qui  on 
est  lie  d'une  aflection  reeiproque.  (ßg.)  Ama- 
teur, qui  a  de  l'allachement,  du  penchant  pour 
ejoelque  chose,  qui  est  porte  a  quelque  chose, 


AMM 

?ui  Palme.  a$j.  V.  Amigatel;  Amancebajo.  il. 
arorable,  propice.  —  d'alma,  ami  du  cceur, 
ami  intime,  —de  taca,  de  cöpo,  ami  par  inte- 
rei.  — de  ti  mesmo,  egoiste,  personnel.  —de 
dar  conselhos,  donneur  d'avis.  Bio  aperto  • 
noperigo  se  conhece  o — ,  (pro*.)  on  connatt 
les  amis  au  besoin.  Amigos  eomo  d'anie$t 
amis  comme  auparavanU  'Amigosy—s,  r^egodo 
d parte,  (fam.)  ami  jusqu'ä  la  bourse.  F**4r 
ou  tornar  amigos  (os  que  estaväo  desavindo*)y 
rapatrier.  Como amigos,  ä  l'amiable.  Ter 
de  poueos — «,  avoir  le  visage  negatif.  Ter 
los  —s,  avoir  nombre  d'amis. 

Amigöte,  «.  m.  (fam.)  V.  Amiguinko. 

AsiiGcixuA  ,  *.  f.  dim.  d'Amiga. 

Amiglinuo,  s.  m.  dim.  d'Amigo.  Veül  ami; 
ami  tendre. 

AMiüuissmo.  y.  Amicissimo. 

Amimädo,  a,  p.p.  d'Amtmdr.  adj.  Careste, 
mignote ;  choye ,  gate. 

Axixador  ,  a  ,  t.  et  adj.  carcssant,  qui  lait 
des  caresses. 

AmImär,  v.  a.  eajoler,  amadouer,  flauer,  ca- 
resser,  mignarder,  amignoier,  dorloler ;  eboyer, 
gflter.  x 

Ami^coar.  y.  Uingoar. 

Amim'cülo,  t.m.'  preu  ve  indirecte.  V .  Indien. 

Amixistrar.  V.  Administrar. 

A mise rar  ,  etc.  y.  Amesquinkar,  etc. 

•AmssAÖ.  y.  Perda. 

AxissfvEL,  adj.  2  gen.  amissible ,  qu'on  peut 
perdre. 

*  Am  ist  ans  a.  y.  Amixade. 

*  Amistar.  V.  Beconcüiar. 
Amito.  V.  Amicio. 

*  Amittir  ,  etc.  y.  AdmiUir,  etc. 
Amiüdadamente,  adv.  V.  Amiüde. 
AMiüoiDO,  a,  adj.  frequent,  redoubl*,  ro- 
tere, p.  p.  d' 

Amiüdar,  v.  a.  redoublcr;  repeter,  reiterer, 
faire  souvent  la  möme  chose. 

Amicda r-se  ,  t>.  r.  se  redoubler,  se  faire  sou- 
vent, repeter,  devenir  plus  frequent,  croflri 
de  plus  en  plus. 

Amilde  ou  Amiüüo,  lor.  adv.  souvent,  M- 
quemment,  plusicurs  fois. 

AMizÄDE,f.  f.  araitie,  union,  aflection  qnä 
Ton  a  pour  quelqu'un ,  et  qut  d'ordinaire  est 
mutuelle.  Grace,  faveur,  honnelete,  bieoveil- 
lance.  Assistance  qu'on  donne  aun  ami,  bot* 
officc  qu'on  lui  reiid.  —  i// j ci/a,  coneubinage. 

—  falsa,  e  enganosa ,  amitie.  de  cour.  Em  loa 
— ,  de  bonne  amitie.  Quebrar  a  — ,  rompre  l'a* 
mitie.  Travar  — ,  contracter  amitie. 

AMiZAomBA ,  s.  f.  dim.  d'Amjzade. 
Amiziado.  y.  Uomiiiado. 
Amizidade.  y.  Amisade. 
Ammarar.  y.  Bmmarar. 
f  Ammio  ,  *.  m.  (I.  de  bot.)  ammi :  plante  om  • 
belliföre.  —  mencr  ou  verdadeiro.  V.  Amtos. 

—  wawr,  ammi  commun  ou  ordinaire.  —  dot 
aniigos,  "lagocie  cumiuoide. 

f  Ammjtes,  #.  f.(t.  de  miner.)  amrailei 
ovaire,  pierre  ovaire. 
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f  Ammocmm*,  a.  s»,  ( f.  *>  *••*.#>.)  Miet 
bntteau  jaane ,  er  de  cbat,  ammoobryse. 

fA««ODTTB,  #.  es.  (Ld'kitt.  not.)  ammo- 
■j* :  poMson  apode,  anguille. 

fAMMda,  a.w».  (t.dkut.nai.)  ammon :  belicr 
•0  Grecs. 

AmsohIa  ,  t.  f.  (f.  de  dum.)  *  ammoniae  ou 
alcali,  corabinaison  d'axote  et 


Ambhkiiacädo,  a,  o4/.  ('•  da  eatm.)  amroo- 

qui  contfenide  Pammoniaque. 

Ammosiacal,  «0*.  2  gen.  (t.  da  catm.)  am- 
aaieeal :  qeri  lient  de  l'ainmoniaque. 
Ammoxiaco,  a  ,  eaV'.  ( f. de ehim.)  amuonia- 
ae.  V.  Smi  mmmoniaeo ,  Coatasa  MflioiMaea , 


f  AMamsf* a ,  $.f.  ((.d*  bot. )  ammyrsine : 
■Jaate  de  l'Ameriqse  da  oord. 
Amvema  ,  $.  f.  (I.  da  mid.)  amniaie :  perte  de 

f  AmiovAxdA,  a.  /l  anniomaneie  .-  divina- 
iai  aar  ramnioa. 

Aasio*,  t.  m.  t.  d'anat.)  amnios  :  membrane 
eai  csrfetoppe  le  latus . 

Amxjcti  a  ,  $.  f.  amnisite :  pardon  general  ae- 
carae  par  lc  so  u  verain  aux  rebelle»  ou  deser- 
tesn. 

AisrrnÄoo  ,  a ,  p.  p.  d* 

abii>ti.ir,  v.  o.  aiunislieriaceorderunoubli 
ssrtid  e*  general  aux  rebclies  ou  deserteurs. 

iao,  *.  st.  mal  Ire :  chef  d'une  roaison,  d'une 
aanUe.  — ,  proprietaire.  — ,  patron  :  celui  qui 
lasnieta ,  dea  domesiiques.  Pere  nourricier ; 
fRtrpieur,  gouve roeur.  V.  Aio. 

AiotiLiDADK,  t.f.  amovibiiile  ;  qualite  de  ce 
aacaiamovible. 

t ia*ai»d ,  9.  m.  prelre  africain. 

Ajaca&AE  ou  AüoasiCAA.  Y.  Amolgar,  Arnos- 

f  AaoaiTA.  V.  Ammodyte. 
AawaoAmÄDAMtxTE,  «de.  avec  assoupisse- 
■eatea  letbargie. 
AflOfrOAlADO  ,  a ,  p.  p.  d* 

Aa«*oa.RÄA,  t>.  a.  catiaer  an  profond  assou- 
il,  produire  une  letbargie. 

,«.r.  s'atsoupir,  tomber  cn 


ado,  a,b>.  p.d' 
Asmayar , «. «.  monnayer :  battre  de  !a  mao- 
,  Ist  donner  l'empreinte.  —  dinJuiro,  gar- 
tr  de  i'argeaH  monnaye. 
AanawA^AO.  \.Admoe$lafio. 
Asocstaa ,  etc.  V.  Admoettar,  eto. 
äwBn%A$k6,9.  f.  *enn*i,tracas,peine,toar- 
«■A;  cbagno,  aUlioüoo,  ioquieUide. 
Aamwimabo ,  a  ,  p.  p.  tfAmofinar. 
AaoruiADda,  a9  **>.  qui  dcpite,qui  toar- 

,  q«i  traeaase. 
asotixaa,«. a.  chagriner,  lieber,  irriter, 
,  faire  bouder;  deptter,  ennuyer,  tour- 
«laajaiiiief ,  vexer,  tracaaaerjaire  enrager. 
aa-afi,  v.r.  se  depiler,  se  facber,  s'in- 
ya*ai1ifer,aa  lonmenter9  se  chagriner, 
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*  Anomiö.  Y.  Amtdo. 
AmojädO,  a,  p.  p.  d* 

Amojär  ,  v.  o.  et  n.  se  remplir  de  lait. 

Amojo,  *.  m.  "abondancede  lait  (aux  ma- 
melles). 

Amolädo,  a,  p.  p.  d' Amolar. 

AMOLADÖK,f.m.  emouleur,  remoalenr :  eeltn 
qui  fait  le  metier  d'emoudre  toutea  sortes  de 
ferrement*.  —  ambulante,  gagne-petit. 

Amoladüxa  ,  f.  f.  'aiguisemenl:  l'actron  d'ai- 
gaiser,  de  rendre  aigu.  Amoladurat,  pl.  petlt 
sable  qui  se  detache  de  U  meule  ou  d'une  aotre 
pierre  a  aiguiser  lorsqu'on  s'en  sert,  boüe  de 
remouleur. 

f  Amolago,  s.m.  (f.  de  bot.)  axnolagoieepeee 
de  poivre  du  Malabar. 

Amolar  y  v.m.  emoudre,  remoudre,  repasser, 
aiguiser.  (fig.)  V.  Agu^ar.  (ßg.  fom.)  Tarabutter. 
it.  Aiguiser,  dana  le  meme  sens  qu  en  francais. 

Amoldädo  ,  a  ,  p.  p.  dJ 

Amoldar,  v.  a.  raouler :  jeter  daus  le  moule. 
(/ig.)  Faconner  Tesprit,  les  mceurs,  pour  l'tn- 
struclion,  pour  Tu  sage,  etc. 

Amoldar-sb  (o)  ,  v.  r.  se  conformer,  s'ajusler 
aux  usages,aux  gouts  de  qatlquuu;  slitkiV 
tuer,  s'accoutumcr. 

Amolcstär.  V.  Molettar. 

Amolgädo  ,  a  ,  p.  p.  &  Amol  gar,  adj.  boe- 
sele,  ecorche,  froisse,  aplati. 

Aholgadura  ,  s.  f.  •  froissement ,  froissur« , 
aplatissement. 

Amolcam ejito  ,  s.  «t.  Y.  Amolgadura. 

Amolgar,  v.  o.  bossuer,  froisser,  eeoreber, 
bosseler ;  ecraser,  aplatir.  (fig.)  Yainere,  plier, 
courber,  emouvoir,  faire  impresslon. 

Amolgar,  e.  n.  ceder,  plier,  s'aflaiblir,  se 
rendre. 

*  Amoldar.  V.  Amolgar. 

*  Amoliioar.  Y.  Amalhoar. 
Amollecedör  ,  a  ,  adj.  et  §.  qui  amollit,  am 

propre  ei  au  figure. 

Amollec£r  ,  v.  a.  amollir :  rendre  mou  ce  qui 
est  dur.  Y.  Abrandar. 

AMOLLECtR,  V.  n.   et  AMOLLECER-SB,   «.  T. 

s'arooHir,  devenir  mou,  perdre  sa  durete.  (fig.) 
S'effeminer :  perdre  Penergie,  la  ▼igueor,  le 
courage;  attendrir,  toucber,  emouvoir  a  com- 
passion. 

Amollecido  ,  a  ,  p.  p.  d'AmoUecer  et  cmV. 
aUendri.  (fig.)  Attendri  :  sensible  ä  la  pitie.  «» 
Corrompu  par  le  luxe,  l'oishrete,  les  plaisira. 

f  Amollecimerto  ,  f.  m.  amollissemenlt 
Faction  de  motlir,  (TamoIHr ;  ses  eflels. 

Amollentado  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Amollbrtar  ,  v.  a.  V.  AfnoUccer,  Abrmndtr, 

f  Amomeas  (planus),  #.  f.pl.  (I.  d* bot.)  ame- 
mees :  famille  de  plan  les  du  genre  de  Parobme. 

Axömo  ,  sm.  ( t.  de  bot.)  amome  t  fruit  d'äna 
plante  du  genre  des  balisiers;  drogue  qui  entre 
dans  la  iheriaque ;  arbuste  soUne,  plante  «da* 
riferante  des  Indes.  —  e?A Uemomhm, *  l>eria^aTa- 
matique.—-  cordamomo,  V.  Gardamomo  Masjar« 
-daJamatco,  Y.  Pimonta dm  Jemmca. 

*  Amower.  Y.  Admoeitmr. 
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f  Amoxceaba  ,  s.  f.   t.  de  bot.)  *  amongeaba : 
espece  de  plante  graminee  du  Bresil 

Amoütädo,  a,  p.  p.  d'Amontar.  adj.  refu- 
giedans  les  moniagnes.  Lugar  — ,  terra — a, 
pays  monlueux,  terre  montueuse  coupee  par 
des  coli  ine«. 
Amontar  ,  v.  n.  V.  JfoftYar,  v.  n. 
Amostar-se,  v.r.  s'en  aller,  s'enfuirdans 
les  moniagnes;  s'enfoncer  dans  un  bois. 

Amontoac.aO,#.  f.  aecumulation,  agglome- 
ralion,  enlassement,  amoncellement,  moncean, 
«aus,  las.  (fig.) Confuston  de  rnola  ou  d'ideea. 
Amortoadamebti  ,  adv.  par  tas,  par  mon- 
eeaux. 
Amohtoado  ,  a  ,  p.  p.  A'Amontoar. 
Amontoador  ,  a  ,  #.  ramasscur :  celui  qui  ac- 
eamule,  qui  en  lasse,  qui  amasse  de  l'argenl  ou 
tonte  aulre  chose. 
Am ostoamerto  ,  t.  m.  V.  Amonloacdo. 
Anostoar  ,  v.  a.  aecumuler,  amonceler,  en- 
tasser,  congloraerer,  em piler,  lasser.  (fig.)  En- 
lasser,  confondre,  en  parlanl  d'ideea,  de  cita- 
tions,  de  mots,etc. 

Amontoär-sr,  v.  r.  croltre  en  monceaux. 
(flg.)  S'accumuler.  V.  Aceumular. 
Amostcram),  a,  p.  p.  d' 
f  Amo.tturär,  v.  a.  tasser  les  ordures,  le 
furnier. 
*  Amoorar.  V.  Amorar. 
Amor  ,  f.  m.  amour,  affeclion  :  senliroent  par 
lequel  ie  cawir  se  porte  vers  ce  qui  paraltaima- 
ble,  et  en  fail  l'objet  de  ses  aOeclions  et  de  ses 
desirs.  11  a  toutes  les  aeeeptions  du  mot  fran- 
cais.  "Passion  d'un  sexepour  Tautre;penchant, 
inclination.'Douceur.  La  personne,  Tobjetaime. 
'Dileclion.  it.  Cadeau,  don.  V.  Mitno.  Meu  —  , 
mon  cosur,  mon  amour.  —  proprio,,  amour 
propre,  philaulie.  — plaUmico,  amour  plato- 
nique  (sans  desir;  pur).  —  com  amor  te  paga, 
Famour  ne  se  paie  quo  d'amour.ou  amour  par 
amour;  a  bon  chal,  bon  rat.  Dar  como  por 
—  ds  Deos,  donner  de  mauvaise  grace.  Em 
— e  compan Am,  cn  bonne  inlelligence.  Por  — 
de  Deot.au  nom  de  Dieu.  Por —  de  mim  ou 
por  —  d'itto,  a  cause  de  moi ,  a  cause  de  ceci , 
de  ctla. Adoecer  d'— ,  languir  d'amour.  Etlar 
abrasado  d'— ,6lre  en  proie  a  Tamour.  — j, 
pl.  amours:  amour,  inclination,  «ttacheraent, 
galanlerie.  On  le  dit  ordinairementde  Tamour 
jilicite.  Mon  amour,  mon  ccDur :  expression  de 
tendresse  dont  se  servent  les  amants.  'Amours  : 
tout  ce  qu'on  aime  avec  passion.  — *  «ovo«, 
no u Teiles  amours.  Amor  et  l  amore* .'  cris  des 
anciens  cavaliers  quand  ils  rentraient  dans  la 
Uee.  De  mü  — t,  de  bon  coeur,  tres-volontiers, 
atee  le  plus  grand  plaisir.  Carla,  escrito  d'— #, 
billet  doux. 
Amor  ((.  de  mytk.).  V.  Cupido. 
Amör-d'hortelaö ,  $ .  m.  (t.  de  bot.)  grate- 
na,  caille-lait,  gallium. 

f  Amör-perfkito ,  f .  m.  •  pensee  (plante  et 
fleur).  'Violette  de  trois  couleurs ;  herbe  de  la 
Trinite.  —  dos  velhot,  *  ancolie,  eglantine-,  ce- 
kwablne;  galaniine;  ganU  4«  Notre-Pame, 


Am6ra  .  #./.  *  mnre  .•  frail  du  morier;  — »  de 
iilra,  müron  :  fruit  des  ronces;  raüre  saara«* 
qui  orolt  sur  les  buissons. 

Amurädo,  a,  adj.  couleur  de  müre.  it.  p.p» 
6' Amorar. 

*  Amoras£A.  V.  Amor. 

*  Amorar  ,  r.  a.  cacher;  relenir,  arroler,  eov 
peeber. 

Amorar-se,  v.  r.  sc  cacber:  s'abtenter,  •*•» 
loigner. 

Amorävel,  adj.  2  gen.  aimable,  amoureat;  . 
doux ,  caressant. 

Amoravelmente,  adv.  amoureusement,  tttt» 
drement,  avec  amour. 

AMORfeiRA ,  i.  f.  ((.de  bot.)  'murier ;  arbre  q*i 
pirlc  les  mores  .-  amenlacee ,  notirrit  le  ver  a 
soie. — 6roiw«,amomie  müricr  blanc. — frem- 
boiza.  V.  Silva  framboezeira.  —  tatatba,  boif 
jaune  du  Bresii. 

Amorriral,  t.  m.  champ  plante  de  moriers» 

f  Amöres,  #.  m.  pl.  (f.  de  bot.)  *  bardaae, 
glouieron  :  herbe  aux  leigneux,  plante  m<wü- 
cinale. 

Amorete  ,  *.  m.  dim.  6' Amor ,  *  amourettet 
amour  passager,  de  pur  arauseroent. 

Amoricos  ou  Amorimhos,  $.m.  (fam.)  T« 
Amorttt. 

Amorifero,  a,  adj.  qui  a  de  Tamour,  qui 
inspire,  qui  excite  Tamour. 

k*c>K\*yadj.f.  pera—,  espece  de  poire  Urea* 
fondante. 

*  Amorio,  t.  m.  V.  Amor,  Amizade. 
Amormädo,  a,  adj.  morveui :  qui  a  la  matre, 

en  parlanl  d'un  cbeval. 

Amornädo,  A,p.  p.  d' 

Amornär,  v.a.  attiedir :  cbaufler  un  peav 
rendre  liede.  v.n.  et— te,c.r. liedir,  s'atliodir. 

t  Amorxecer,«.«.  devenir  tiede,  s'atlJMir. 

Amorusa  ,  t.  f.  chanson  accoiupagnee  da  la 
guitare. 

Amorüsamekte,  adv.  amoureusemciit,aree 
amour. 

Amorosissimo  ,  a  ,  adj.  $up.  d' 

Amoröso,  a,  adj.  afTerlueux,  sensible,  ai- 
mable, amoureux,  lendre.  Qui  concerne  Ta- 
mour, d'amour.  Tempere,  doux,  possible,  en 
parlanl  du  tenips. 

Amöri>ho  ,  a  ,  adj.  ( t.  d'kitt.  not.)  amorphe : 
irregulier.«.m.(<.  de  bot.)  amorphe  arbrisaeau 
d'Amerique  ä  fleurs  ires-irregulieres. 

Amortalhädo  ,  a  ,p.  p.  tf Amortalkar. 

Amortalhadör  ,  a  ,  t .  celui  qui  ensevelit  lea 
morts. 

Amortalhär  ,  t\  a.  ensevelir  :  envelopper 
un  corps  mort  dans  un  drap ,  dans  an  linoeal. 
—  se,v.  r.  (flg.)  S'enrelopper  dans  un  T^temenl 
grossier  pour  faire  penitence. 

Amortecer  ,  v.  a.  faire  amortir,  engourdir, 
endormir,  causer  de  Tengourdissement.  (fi§.) 
Temperer,  moderer,  amortir,  ralenür.  (f.  da 
peint.)  Amortir,  en  parlanl  des  couleurs  dont 
on  aflaiblil  lavhracjte,  Tcclat,  par  des  coa- 
leurs  sombres  ouautrement.  11  est  ausst  mau« 
Ireetrecipraquc« 


AMO 

Asortictdo  ,  a  ,  p.  p.  tiAmorleteW. 

•  Awortificar,  eie.  Y.  Mertißeew. 

•  Amortigvar,  etc.  V.  Amorteewr. 
Asjo«toa$ä6,  $.  f.  'amortissement :  racbat, 

d'ane  pension,  d'une  rente.  *  Amor- 
it.*  faction  de  transferer,  de  donner 
an  mmtmbtes  qui  aient  apparteuu  a  des  laY- 
ears.  a  des  comraunajjiles  religieuses,  qui  no 
pwnui  pas  les  vendre. 
Ahortixado,  a  ,  p.  p.  d' 
Amortizar,  c.  m.  amoriir  .•  donner  la  posses- 
m  d'une lerre,  d'an  flef,  a  des  gens de raain- 
awte.  — ,  eteindre  des  rentes,  des  pensions, 
«c,en  payant  oo  en  dedommageant  eeai  en- 
«i  f«  Tob  est  eilige. 

liomnHL,a^.  2  gen.  imortissable  :  qui 
sret  Mre  amorü  ( rente ,  pension }. 
lamnanuQ  ,#.«•.  dim.  d'Jmor,  peül  amour. 
AaeertA  ,  *.  f. '  echantilion ,  montre;  essai , 
(ßf.)  *Signe,  indice,  preuve.  it.  (/le.) 
partie,  passage  pour  faire  coo- 
le toot.  iL  ( I.  de  mit.)  V.  JfafJr*.  Dar— , 
r,  lemoagner,  prourer.  —  do  panno , 
iß§.)  eckantilion  :  cho»c  qui  fail  juger  des  au- 
fesat  la  mttne  espece. 
AaosTRAgAötf  ./.l'aclionet  1'enVtde  monlrer. 
*i«o>THAHC^To,  Ahusthinca.  V.  Amostra- 

'Amosträm.  V.  MSoMtrcr. 
AsofTftisBA ,  a.  f.  dim.  d'Amottra ,   pelit 
asaaiilloa.  Tabac  rape  tres-an  et  foru 
abota  ,  9.  f.  motte.  V.  Mola. 
ISOTAftO  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Aama,  v.  «.  (I.  dmgr.)  inilter,  garnir  de 
am  tae  plante. 

Aasrm^Aö,  s.  f.  mutineric,  revolte,  sedi- 
tm,esMte ,  soaleveiaent. 

'asptduda  ,  s.  f.  V.  Amotinafio. 

Aearmoo,  A*p.p.  il' Amol  i  nur. 

lS9toA»Ofc,  a,  «.  mutin,  seditieux,  fac- 

AsorraiB, ,  r.  «.  ameuter,  soulever,  c.xciter  a 
■  arieln.  V.  Altorofary  Smblerar. 

t  A««TiafAB-»Bt  v.  r.  s'ameuler,  so  soule- 
nr.  .£«;.}  S'agRer,  se  retnuer,  se  troubter,  s'in- 
uacter,  ea  parlant  des  facultas  de  l'äme ,  des 
tatnaaa,  etc. 

Ajsoccabo,  a,  mdj.  dcvoue  a  la  mort  (dans 
srnthataillej. 

Asocco. i.  m.  { t.  d'Atie)  amoquc :  natre qui 
sidavaaa  a  la  »ort. 

fAattCBiscAao,  a,  adj-  qui  ressemble  aux 


Aboctar.  V.  Amoiür. 

Aamsa,  v.  «.  V.  Apartar,  Rcmotxr. 

AaoTimfUBADB,  a.  /.  amot ibilite  .*  qualite  de 
et  qai  est  amoribte. 

Asovaao  9kfp.p.  &Amoter. 

AaoTnrcL,  mdj.  2  gen.  amovible  :  qui  peul 
«treaie  duoe  place  ,d'un  posie. 

*AjmxasAbo9  A,a4/>  sec,  maigre,  dechar- 
wt.p.p.  d* 

AvoiAMAm,  e.  «,  seeber  la  tiande  ou  le 
pabsaa) aa  total, o«  ä  la  (uaaee. 
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•  f  Ampa  ,  t.  f.  (I.  da  tot.)  'ampa :  flgttiar  de 
Madagascar. 

f  Abpac  jt.m.(t.de  bot.)  aropac :  arbre  des 
Indes  Orientales;  sa  resine. 
Ampasado  ,  a  ,  p.  p.  ä'Amparar.         * 
Am PAftADda ,  a  ,  s .  et  adj.  defensevr,  protee- 
teur :  eelai  qui  defend  y  qui  prot^ge ;  qui  abrHe, 
en  parlant  de  la  pointeSPune  Ue,  terra,  ele« 

*  Amparahento.  V.  Amporo. 

Amp ar är  ,  v.  a.  appayer,  soutenir ;  proteger, 
defendre,  seoourir,  favoriser,  garder;  prendra 
sous  sa  protection. 

f  Amparar  (com),  e.  n.  ratlraper  quelqo'un 
qui  allait  cn  avant.  tirt  egal,  assorti,  appa- 
reille.  Aller  de  pair  avec. 

f  Amparar-se  (de) ,  «.  r.  se  mettre  sous  la 
protection  de  quelqu'un.  Se  defendre,  se  ga- 
ranlir. 

Amparo,  f.  m.  •  fareur,  protection ,  appui, 
defense ,  soutien ,  support ,  etai ,  ombre ,  rem- 
pari,  egide,  aile.  Asile,  refuge. 

f  Ampeüte,  s.f.(t.  de  miner.) '  crayon  noir, 
ou  pierre  noire  des  cbarpentiers. 

f  Amphacaüto,  s.  m.  (f.  fhitt.  noi.)  am- 
phacanle  .-  poisson  des  cötes  d'Arabie. 

Ampbiäö,  t.  m.  opium.  V.  Opio.  C'est  le  nom 
qu'onlui  donne  aux  Indes  Orientales.  Ampbloa: 
musicien ,  virtuose.  Ou  lc  dit  ordinairement  par 
ironie,. 

AMPninio  ,  adj.  ampbibic :  qui  vitsur  la  tervt 
et  daus  l'eau. 

AmpiiiriolItukü,  #.  in.  pl.  arapbibiolitbes  i 
ampbibic,  ou  partie  d  amphibie  petrilie. 

f  Amphibolia,  9.  f.  amphibole  :  pierre  cris- 
tallisee,  aulrement  appelee  schorl  noir. 

Ami»uiboüa,  9.  f.  ainbtguile. 

AMniisoLO.  V.  Amphiboiögice. 

Amprioolocia  ,  9.  f.  ampbibologie  ;  amhs> 
guiic  du  no  piirasc ,  iliscours  obscur  a  double 
seus. 

AMPiunoLuuiLAMKNTC,  ff dr.  amphUwIogique- 
ment :  d'une  maiiierc  amphibologiquo. 

Ampüihoi.ooico,  a,  adj-  aiuphibologique  : 
obscur,  a  double  sens,  ambigfi. 

Ampiiimvaco,  9.  m.  (f.  de  poet.)  ampoibra- 
quo  :  pied  de  vers  laiin  coiupose  d'une  iongue 
enlre  deux  breves. 

Ampui&ixancuian,  8.  f.  pl.  aropbibrancbtes : 
espat  csaulour  deb  glandc^dcsgencivea,  pleina 
de  salive. 

Ampiiili  yüls,  t.  m.  pl.  ampbictyons :  depo« 
tes  de«  villo*  gro€<{uos  au  conseil  g«neraL 

Ampiik.tyu.mco,  at  adj.  aiupbictyoniqae  i 
d;un  ainphictyon  <>ufl'rage). 

•f  Ampiiidkaö,  *.  m.  ainubideon  :  offifleeda 
l'u'crus.  ' 

f  AMpumnoMiA,  *.  f.  amphidromie  :  letes 
pour  la  naiSMncc. 

f  Ampiumacru.  9.  m.  ( t.  de  poe"s.)  am| 
cre  :  pied  de  vers  laiin  ou  grec  d'une  brave 
Ire  deux  longues. 


f  Amprio.iio  ,  a  ,  adj.  qui  appartiaot  a 
t  pbion.  Iqt*  impktiem,  Ijrra  d'amfliin, 
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AlWfmu ,  f.  f.  *  amphiptere  i  Mrpent  k 
deux  ailes. 

Ampiisbcna  ,  9.  f.  'amphisbene :  double  mar- 
cheu r,  serpent  d'Ämerique  a  qui  l'on  suppose 
deuxielcs. 

Aifpni9rjos,s.  m.  pL  Araphisciens :  habi- 
fanls  de  la  tone  lorride,dont  l'orobre  tombe 
Unlül  au  »ud,  tantot  au  nord. 

f  Ampuismelo,*.  m.  (t.  de  chir.)  amphis- 
mele  .*  scalpel  a  deux  tranchanls. 

f  Amphi'stomo  ,  s.  m.  ((.  d'hisl.  not.)  amphit- 
tomc :  Ter  intestinal. 

Ampmtheatral,  adj.  2  gen.  qui  eoncerne 
ramphitheAtre ,  qui  en  a  la  forme. 

Amphitheatro ,  s.  m.  amphitbeatre :  cbez  les 
Romains,  editice  baii  en  rond  desline  anx  spec- 
tacles  publica ;  portion  d'nn  tbeaHre;  raste 
enceinte  ronde  avec  des  gradins  pour  les  fetes 
publiques;  lieu  garni  de  gradins,  oü  se  don- 
nert les  cours  publica. 

f  Ampottrite,  i.  f.  (f.  de  myth.)  deesse  de 
la  mer.  (ßg.)  La  mer.  ( f.  d'hitt.  not.)  Ter  ma- 
rin. 

f  AmphitrItes,  t.  m.  pt.  (f.  dhitt.  nat.) 
amphitrites  :  vers  ou  mollusques  de  couleur 
rert  pomme. 

f  AmphitryäÖ,  i.  m.  amphitryon  :  qui  donne 
a  manger,  qui  pale  pour  les  autres  la  dcpense 
de  plusieurs  prise  en  coramun. 

Amphora,  s.  f.  amphore  :  vase  antique  de 
▼mgt-quatre  plntes ,  a  deux  anses. 

Amplamemte,^?.  amplemenl,  largement. 

Amplastico.  V.  Emplastico. 

Am  plexicaules.  {t.ie  bot.)  V.  Abarcantet. 

Amplexo.  V.  Abraeo. 

AmpliacaG,  a.  f.  ampliflcation ,  accroisse- 
ment,  agrandissement,augmentation. 

Ahpliädo  ,  A ,  p.  p.  d'Ampliar. 

Ampliador  ,  a  ,  t .  celui  qui  amplifle ,  qui 
tgrandit ,  qui  augmente. 

Ampliar,  v.  a.  agrandir,  amplifler,  augmen- 
ter, etendre ;  reculer  les  bornes ;  enrichir,  en 
parlant  d'une  langue. 

Ampliativo,  a,  aaj.  amplialif  :  qui  aug- 
mente, qui  ajoule. 

Amplidäö,  t.  f.  ampleur,  etendue. 

Amplificacaö,  t.  f.  augmentation ,  accrois- 
sement.  (/.  de  rhel.)  AmpliÜcation  :  discours 
par  lequel  on  elend  le  sujet  qu'on  traite ;  exa- 
geration ,  hyperbole. 

Amplificado ,A9p.p.  6'Amplificar. 

Amplificador  ,  a,  $.  amplificaleur :  celui  qui 
amplifle,  qui  elend,  qui  augmente.  Exagera- 
teer. 

Amplificar ,  v.  a.  V.  Amplear  (t.de  rhit. ) 
amplifler  :  paraphraser,  etendre,  augmenter 
par  le  discours. 

Ampüfico,  a.  V.  Amplo. 

Ampljssimo,  a  ,  adj.  sup.  d'Amplo. 

Amplitude,  $.f.  ampleur :  etendue  de  ce  qui 
est  ample.  —  occidua,  (  f.  d'attr. )  amplitude 
ocoase.  —  orffoa,  amplitude  ortive.  Y.  Ortfoo. 

Ajipxo,  A,e«?.  ample,  long,  large,  etendu.  (fig.) 
Porte  bor»  de  U  mesure  commune)  abondanj. 


AtfpOLVAl.  V.  Bmpolkor. 

Ampolubta,  t.  f.  fiole.  ( t.  de  mar.)  Aropoo- 
leiie,  cmpoulette,  sablier  :  horloge  de  sable 
que  Fon  tient  dans  la  chambre  oü  est  la  bons- 
sole.  —da  barquinha,  (id.)  horloge  de  loeh9 
sablier  de  rainute  et  de  demi-minute. 

Ampolla.  V.  Empoila;  it.  Atnbula. 

*  Amprom.  V.  Adiante. 

*  Ampula.  V.  Ambula. 

Ampctacäü  ,  $.  f.  (t.ds  chir.)  amputatioa  i 
retranchement  d'un  raembre. 

Amputädo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Ampütär,  v.  a.  (I.  de  chir.)  ampeter  :i 
eher  un  membre. 

Amcädamextb,  adv.  en  boudant,  par 
derie. 

AMUADO,f>.  p.  d' 

Amdar  ,  v.  a.  et  n.  bouder.— w , «.  r.  boudert 
faire  la  moue  par  bumeur,  caprioe,  rancune  ou 
mecontentement.  Se  f Acher,  en  perlest  des 
personnes;  arreter,  discontinuer  drmareber, 
en  parlant  des  montres ,  etc. ,  etc.  it.  Endaa> 
cir,  se  terminer  par  Induration ,  en  parUntde» 
tumeurs. 

Amulatado,  a,  adj.  qui  a  la  couleur  de  eve» 
latre. 

Amul£tico,  kyaaj.  d'amulette. 

Amuleto,  f.m. " araulette:  carac leres,  flgnre 
qu'on  porte  sur  soi ,  auxquels  la  credulite  ou 
la  superstition  attribuent  beaueoup  de  Tertas. 

f  Amumiado  ,  a  ,  adj.  a  la  maniere  de  rnoaeie, 
desseche  comme  une  m orale ;  tres-nuigre. 

Am u mci ar  ,  etc.  V.  Municiar. 

Amöo,  f.  m.  *  bouderie  :  action  de  bo«der; 
mauvaise  mine;  etat  de  celui  qui  boude; 
rie,  mauvaise  bumeur  apparente. 

Amüra  ,  $.f.  (t.  de  mar.)  *couet,ecouet : 
de  qua  Ire  grosses  cordes  amarrees  au  baa  des 
toiles  dun  vaisseau.  it.  Mesure  d'un  Taiaeen 
au  quart  de  sa  longueur  du  cöte  de  la  pretie. 
—  da  bujarrona,  amure  du  grand  foc.  —  «!•» 
brdda,  ecouet  a  bressin.  Bttracoda—,  troa, 
dogue  d'amure.  Amurat,  pl.  am u res  :  IroaB 
dans  le  plat-bord  pour  amurer.  it.  Joucs  d'na 
raisseau.  Largar  at — s ,  larguer  les  amores. 
Cattanha*  ou  gornet  das  — s ,  dogues  d'amerea. 

Amlräda,  ».f.  (t.  de  mar.)  *  vibord :  planobas 
qui  entourenl  le  pont  den  baut  et  senrentde 
parapet.  Forro  das  —» ,  (f.  de  mar.)  vaigres.   » 

Amcrado,  a,  p.p.d' 

Amirar,  v.  a.  (t.  de  mar.)  amurer :  bander 
et  raidirquatre  cordages  appeles  couets; 
dre  un  coin  de  la  voilc.  —  a  beijar,  amurer 
bas. 

f  Amdrrta,  a.  f.  (t.de  bot.)  amureUe*  ar- 
brisseau  epineux  d'Amerique. 

*  AMunrjAR.  V.  Marejar.  i 

*  Amdta.  V.  Almainha. 
Amtdo.  V.  Amido. 

Amygdalas  ,  t.  f.  pt.  ( t.  d'anat.)  amygdales  .- 
glandes  pres  de  la  racine  de  la  langue ,  sous  Sa 
luette,  enamandes.  t 

f  Amtgdalites  ,  t.  f.  U.demld.)  amygdalile : 
inflammation  d'amygdalei. 


AKA 

♦  AvrcvAÜTlfK,  f.  f.  (f.  <f Aii f.  nat.)  amyg- 
eatiute :  pierre  en  aniande. 
*  f  Abttcbalotuk,  etf.  2  ^rw.  (f.  tfhitt.  nat.) 
qui  ressemble  A  I'amande,qui  en  a  la  forme, 
n  f.  amygdaloTde  :  pierre  qui  ressemble  a  one 
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t  Amtlaceo,  a  ,  adj.  amidique :  de  l'amidon ; 
tfft  de  1'anoidon. 

ksk ,  9.  f.  aune  :  mesure  de  plusieurs  pays. 
V.  Tmrm. 

A^Ä ,  #.  /l  (/.  de  pAarm.)  ana  :  quantite  e"ga1e 
e>  drocues  melees :  on  l'ecrit  ainsi  ad.  it.  Mon- 
ask  des  Indes ,  15  sons. 

JL>I  ou  As  ia,  #.  /".  naine. 

A5A>Arri*uo,  a.  m.  anabaptisme  :  beresie 
4«  anabaplistes. 

Asabaptistas,  s.m.pi.  anabaplistes :  seclaires 
eä  se  baptisent  qu'ä  Page  de  raison. 

fAaABÄs,  a.  m.  (/.  d'kist.  nat.)  anabas.* 
feisseu  rapproch*  des  kurles. 

A3ABCOCDJSSO ,  f.  m.  (t.deehir.)  anabro- 
disae :  Operation  de  U  ligature  du  poil  des 
atapiem  qui  oflense  les  yeui. 

ajubbüse  ,  s.  f.  %  de  mid.)  anabrose :  corro- 
hm  des  solides  par  one  buineur  Acre. 

f  Asaca,  t.s3i.  (f.  dhiet.  nat.)  anaca  :  pcrru- 
«ktdo  Bresil. 

f  AjtACAHDiiA ,  s.f.  (/.  d'hist.  nat.)  *  anaca n- 
asii :  serpenl  de  Surinam  d'environ  30  pieds 


aiacaeädo  ,  a  ,  adj.  nacre :  blaue  comme  la 

;  qui  iraite  la  nacre. 
fajucARDEiB.0,  f.  m.  anacardier.  V.  Ana- 


iiaCARDixA ,  t.f.  confection  d'anacarde  pour 
■tifut  la  memoire,  it.  (f.  de  bot.)  V.  Anacardo 
atOnnUe. 
Asaculdi^o  ,  a  ,  adj.  qui  a  de  l'anacardc. 
AvAcicno,  j.  m.  anacarde  :  fruit,  noix  en 
aserd«  r  anacardier,  grand  arbre  des  Indes, 
sjsstauUani  A  Tacajou  et  qui  donne  an  poison; 
fet*  des  Moluque*.  —  d1  America ,  arajou ,  ana- 
uvaüer  :  arbre  de  l'Amcrique.  —du  Oriente 
n  ab  Malabdr,  av  kenne  colonneux. 

f  Axacataese  ,  §.  f.  (f.  de  mid.)  anacatarse  : 
eipwciAfmtion  de  la  ljmphe;  purgation  par  en 


Asacathäetico ,  a  ,  adj.  (f.  de  mid.)  anaca- 
uartiqoe :  qui  produil  l'expectoration  (remedo). 
AaufrÄ»o ,  a  ,  p.  p.  d' 

1*ai,är,  r.  a.  meler  les  liquides  en  les  bat- 
enscmble ;  les  brouiller  les  uns  avec  les 


AsAc&raALcdsE,  t.  f.  anacdphaleose  :  reca- 
pulaüon  des  prineipaux  cbefs  d'un  discours. 

t  asachabis,  f.  an.  (f.  de  bot.)  anacharis: 
plante  aqaalique  du  Bresil. 

Aaacboreta  ou  Ax acoreta  ,  t.  m.  anacho- 
ietc,  kermite  :  moine  qufvlt  seol  dans  un  de- 
•ert;  hemme  pieax  qui  vit  retirc  du  monde. 

AxACBOKETicAMt5TE,adv. romnie  l'anacho- 
vHe  -  A  la  maniere  des  anachoreles;  solitaire- 


AjagboeC  tico,  ktadj.  d'anacborele  1  solrtaJrer 


A5icHORtrfsito,  #.m.  *?ie  soHtaire.reÜr^e  du 
monde. 

Amachroü Ismo  ,  1.  m.  anachronisme  :  erreor 
de  dale ;  faute  contre  la  Chronologie. 

-}-Axacletico,  adj.m.  (canto—)  anacletique» 
chanl  des  Grecs  en  poursuivant  l'ennenii. 

f  Axaclinöpala  ,  i.  f.  anaclinopte  :  luttf 
d'alhlcles  qui  etaient  coueb^s  sur  le  sable. 

AxÄco ,  a.  m.  chevreau  de  deux  ans. 

Anacolutua  ,  s.  f.  anacoluthe  :  espece  del- 
lipse. 

f  A?iacönda  ,  s.  f.  (f.  d'hist.  nat.)  # Anaconda 
ou  Pytbon:  serpent  de  Ccylan ,  espece  de  granf! 
boa. 

0  Aka^oado  ,  A ,  adj.  de  nation  :  de  natare. 

Axacreüntico  ,  a  ,  adj.  anacreonliqae  :  du 
genre  des  odes  d'Auacrtion ;  consacre  A  lamoof, 
au  vin. 

+ A>'  acreottismo  ,  s.  in.  anacTeonlisme :  mi- 
niere de  vivre  d'Anacrcon ;  sa  maniere  d'ecrirc. 

*  Aüadoir.  V.  Accreicentar. 

*  Anadear.  V.  Alizar. 

f  Anadll,  s.  m.  capitalnc  de  l'ancienne  rai- 
lice. 

f  Ax Anf va  ,  *.  f.  •  anademe  :  ornement  de 
tote  semblablc  aux  fanons  d'une  mitre. 

A^adiplöse,  s.f.  (t.de  rhit.)  anadiploset 
figure  formee  par  la  repelitlon  d'un  mot  qui 
finit  une  proposilion  et  en  commence  une 
autre. 

•f  AnadCvia  ou  Anadlva,  s.  f.  oblfsaÜOB 
des  vassaux  de  contribuer  A  la  reparation  des 
fosses  et  des  mors  des  anciens  chAteaux. 

+  Anäfa  ,  s.f.  'mAlilot :  plante  qui  ressemble 
au  treue,  et  crolt  beaueoup. 

Axafado,  Ay  p.p.  d'Anofar,  adj.  gras,  lui- 
sanl  de  graisse;  dodu. 

f  Anafaia,  i.  f.  sorle  d'etofTc  que  Ton  fabri* 
que  A  Valencc,  en  Espagne.  Bourre  de  soie. 

Axafar,  v.  a.  lisser  le  poil  du  cbeval;  en 
graisser,  rendre  luisant  de  graisse. 

Axafega  ,  t.  f.  *  jujubier  :  arbre  de  Syrie  qui 
donne  lesjujuhes. 

Anafil,  s.  m.  sorte  de  trompelte  droito  en 
usage  chez  les  Mau  res. 

AxafIl  ,  adj.  trigo  — ,  espece  de  ble  A  barbes 
noires ,  dont  la  semence  est  venuo  d'Anafe,  en 
Afrique. 

f  ANAKii.£ir.n,  s.  m.  celui  qui  jouait  ou  eon- 
nait  de  Yanafit.  V.  cc  mot. 

An afi M.  V.  Anaßt. 

AmagAca.  V.  Tfegafa. 

AlfAGAL  ,   Alf AGALLIDA     OU    AJAGAlLIDE.   V. 

Murrido  {t.  de  bot.) 

Axagoa  ,  f.  f.  *  eotillon  :  jupe  de  dessous. 

Anagogia  ,  s.  f.  (f.  de  thtol.)  *  sens  spiriluet 
et  myslique  de  l'Ecriture  salnte. 

Anag6gicav£nte  ,  adv.  d'une  maniere  ana- 
gogique. 

Anacöcico  ,  a  ,  adj.  anagogique  :  qui  appar- 
tient  A  l'anagogic.  Scntido  — ,.(f.  de  thtgl.) 
sens  spirilurl  et  rayMique  de  l'Ecriture  salnte. 

Axacr&mua  ,  e.  m.  anagramme  r  sens  offert 
1  per  la  transposltion  des  teltres  d'un  mot. 
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An  agrammatismo  ,  s.  m.  anagraroraaüsrae  : 
divinalion  par  les  lettrcs  du  noro  de  celai  dont 
oa  chcrchait  la  desliuee ;  Part  de  Irouver  an 
anagrammc. 

An  agramm  ati'sta  ,  f.  »i.  anagrammatiste :  qui 
Uit  des  anagrammes. 

Anagrammatizar  ,  v.  «•  anagrammatiser  .- 
faire  des  anagrammes. 

fANAGTRO   DOS   ALPES  Ott   BA8TARD0,  f .  IM. 

(I.  de  bot.)  V.  Codesso  dos  Alpes.  —  de  Hespa- 
uhay  anagyre  felide,  vulg.  bois  puant. 

f  Analabo,  s.  m.  *  etole  des  moines  grecs. 

Analecto,  s.m.  analectcs.-  Fragments  choisis 
d'un  autear;  collection  de  morceaux  diflerents. 

Analem a  ,#./■.*  aualeme  :  projeclion  ortho- 
graphiqoe  de  la  sphere  sur  le  colure  des  sol- 
ilices. 

Axalepsi'a  ,t.f.(t.de  med. )  analepsie  :  em- 
ploi  des  restaurants,  recouvrement  des  forces 
apres  la  maladic. 

AnalEptico,  a  ,  adj.  (/.  de  med.)  analeptiqae: 
restauratif ,  qui  fortiüe. 

An alise.  V.  Analyse. 

Analogia  ,  t .  f.  analogie  :  conforraite,  rap- 
port ;  proportton,  ressemblance.  (t.de  gram.) 
— ,  rapport  que  divers  mots  d'une  langue  ont 
•Bscmble  pour  leur  Formation 

Analogicamknte  ,  adv.  analogiquement : 
d'une  maniere  analogique. 

Ana  log  ico ,  a  ,  adj.  analogique  :  qui  a  de  l'a- 
Balogie. 

ANALOcisxo ,  s.  m.  analogisme :  argument 
de  la  cause  a  1'eflet,  comparaison  de  l'analogie 
qu'il  y  a  entre  diverses  eboses. 

An alogistico  ,  a.  V.  Analogieo. 

Ana logo,  a,  adj.  analogue  :  qui  a  de  l'ana- 
logie avec,  qui  a  quelque  rapport  ou  conve- 
nance. 

An altsado  ,  a  ,  p.  p.  d'Analysar. 

Analysador,  a,  f.  celui  qui  analyse. 

An altsar,  v.  a.  analyser :  faire  l'analyse. 

Analyse ou  Anälysis,  s.  f.  analyse  :  reduc- 
tion,  resolution  d'un  corps,  d'une  ebose  dans 
ges  principe»,  ses  Clements ;  (t.de hg.)  me~ 
Ibode  de  resoudre  par  laquclle  qn  remonte  des 
consequences  aux  prineipes,  des  eflets  aui 
eauses,  du  particulier  au  general, du  cooeret 
a  I'abstrait,  du  compose  au  simple ;  VoppusS  de 
Synthese ;  (t.de  math.)  *  art  de  resoudre  les  pro- 
blemes  par  l'algebre;  melhode  par  laquelle  on 
eberebe  une  verite  inconnue  \(t.de  chim.)  art 
de  decomposer  les  corps ;  ( f.  de  litUr.)  exlrait, 
rasume  dun  discours,  d'une  dissertaüon.  (ßg.) 
— ,  examen  d'un  ouvrage,d'un  disoours. 
r      Ahalyticamente,  ade.  anaiyliquemenl :  par 

Analyse,  par  voie  analylique. 
|'     Analttico,  a,  adj.  analytique  :  de  l'ana- 
lyse ,  de  sa  nalure,  qui  lui  appartient,  qui  se 
feit  par  eile. 

f  An amnätico  ,  t.  et  adj.  anamnetique  :  re- 
ttede  qui  fortitte  la  memoire. 

Anamorpböse,*.  f.  anaraorpbose  :  tableau 
changeant  suivant  les  points  de  vue ;  art  de  les 
faire;  rtwioQ  Kwrtde  oouleurs,  de  traitt, 


ofTrant  an  tableau  regulier  dans  an  mirair  eo- 
nique ;  projeclion  d'un  dessin ;  representatiea 
vague  et  confuse  vue  de  pres ,  et  reguliere  Tue 
de  loin. 

Anan.  V.  And. 

f  Anan achi-cavim  ,s.m.(  I.  de  bot.)  anana- 
chi-eaviri :  palmier  epineux  du  Bresil. 

f  Ananäpla ,  #.  f.  (t.de  bot.) *ananapla : ea- 
pece  d'aeacia  des  Philippines. 

Ananäz,  s.  m.ananas:  fruit  delicieux  qui  a 
la  forme  d'une  pomme  de  pin. 

An  anakeiro  ,  s.  in.  ananas :  plante  des  Indea 
originaire  du  Perou,  et  qui  porte  l'ananas, 
fruit  tres-estime.  V.  ce  nom. 

•f  Ananicädo,  a,  adj.  a  maniere  de  nain. 
p.  p.  d' 

f  Ananicar,  «.  a.  faire  pelil,  nain;  dimi- 
nucr,  abattre. 

*  Anano.  V.  Ando. 
Anäö  ,  s.  m.  et  adj.  nain  :  qui  est  d'une  taUla 

au-dessousde  la  medioere;  peüt. 

AnapEstico,  a,  adj.  (t.  de  pois.)  anapeaii- 
quo  :  vers  ou  l'anapeste  domino;  (mot)  da 
deux  breves  et  une  longue. 

Anapesto  ,  t.  m.  ( t .  de  pois.)  anapeste  :  piad 
d'un  vers  grec  ou  laiin  de  deux  breves  et  d'one 
longue. 

Anaphora , s .  f.  (t.  de  rhe't.)  anapbore  :  II* 
gare  de  rhetorique,  repelition  du  meine 
au  commcnccmcnt  des  phrasesou  des 
bres  d'une  pöriode. 

f  Ana piiü Rico ,  a  ,  adj.  anaphorique  :  qui  se  K 
meut  par  l'eau  (horloge,  orgue).  Periodo—,  i 
periode  dont  les  membres  commencent  par  la  ( 
meine  mot. 

Anaphrodisja  ,  s.  f.  ( |.  de  mfd.)  anaphrodt*  ( 
sie  :  suppression  de  l'appetit  venerien.  l 

Anapbrodito  ,  s.  et  adj.  anaphrodite  :  qai  * 
n'est  pas  propre  ä  la  generation.  ' 

f  Anaplekötico  ,  a  ,  adj.  anapleretkfva  :  ! 
remede  externe  qui  cicatrise  et  fail  revivre  la  ] 
chair.  ' 

•f  Anapneüse,*.  f.  anapnense:  respiratia«. 

f  Anapur a,  s.  m.  ( t.d'hist.  nat.)  anapura: 
perroquet  mullicolore  des  Indes  Orientale«. 

*  Anarante.  V.  Ignorante. 

Anarchia,  s.  f.  anarchio :  etat  sans  chef, 
sans  gouvernement ;  granddesordre,  confosian 
de  pouvoirs. 

Anärcbico  ,  a,  adj.  anarchiqne :  sans  ebef ,. 
qui  lient  de  I'anarcbie. 

f  Anarchismo,  s.  m.  anarchisme  :  Systeme, 
opinions  anarchiques. 

ANARcnisTA,  a.  m.  anarchiste :  Partisan  da 
l'anarchie,  fauleurde  troubles. 

f  Anärgyro  ,  s.  m.  anargyre  :  sans  argen l. 

f  Anarruopia,  s.  f.  (t.  de  mH.)  anarrhopie : 
tendance  du  sang  vers  la  tele. 

Anasarca  ,  s.  f.  ( /.  de  mdd.)  anasarque :  ei»- 
flurc  aidömateusc  du  corps;  bydropisie  du 
tissu  ccllulaire  repandue  sur  lout  le  corp«. 

Anasärtico,  a,  adj.  (t.  de  mfd.) qui  a  UM 
anasarqae. 


--»i.'      ' 
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■*.  anascot  ou  flinM  :  eiofle 

,  a,  adj.  (I.  de  nUd.)  anasto- 
ment  contra  la  rupturc,  l'cn- 
tnes. 

iE,  r.  r.  (f.  d'anaL)  s'anasto- 
rber,  se  joindre  par  les  bouts. 
s,des  nerfs. 

i  Asastomüsis  ,»./■.(  t.  d'a- 
:  confluent  des  veines ,  leur 

.  f.  anastrophe  :  vice  de  con- 
le  par  Inversion  inusilce. 
ij.  couverl  de  creme ;  couvert 

'.  anate  ;   sorte  de  teinture 

arbrisseau  des  Indes. 

».  anatbeme ,  exeomraunica- 

en(  de  la  communion  de  l'E- 

usion ,  malcdielion. 

>,  *.  m.  (t.de  thiol.)  anathe- 

portant  anatbemc. 

,iö,  $.  f.  I'action  et  I'eflet 

exeonirounicalion. 

>o,A,p.  p.d' 

i,  «.  a.  anathematiser,   ex- 

pper  d'anatheme.  Faire  des 

re  quelqu'un ;  maudire. 

f.  (f.  d'hitt.  nat.)  analife : 

le. 

adj.  anatifere  t  anatif. 

s.  m.  anatocisme :  usure  par 

lereldc  Hnterel;  wconver- 

f.  anatomie  :  dissection  du 

egetal ,  ou  de  ses  parties.  — , 

-,  corps  disseque,  sqaelette 

bI.  (/lg.)  Discussion  exaete  et 

yse.  (fig.)  Faxer  — na  vida 

lacber  la  vie ,  les  actione  de 

liirer. 

i,  odv.  anatomiquement  : 

ilomique. 

.  analomique ,  de  l'anatoroie. 

tut  qui  est  verse  dans  l'ana- 

m.  anatomiste  :  celui  qui 

*. 

i,p.p.d' 

m.  analomiser  :  faire  l'ana- 
(ß§ .)  — ,  examiner  en  detail , 
les  les  parties  dun  ouvrage, 

a,  adj.  qui  a  la  forme  de 
•oir;  qui  coupe  comme  un 
urasoir. 

xatäe  ,  $ .  m.  ( t.  de  pharm. 
m. 

(U  de  bot.)  anaie :  arbre  de 
lud«. 

aa,  Croupe.  — * ,  pi.  la  Croupe 
w  ou  nmt  — ,  en  Croupe,  en 
—t  porter  en  trousse.  Udo 
— f  Ob  le  dlt  des  cbmux  qui 
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ne  souffrent  pas  qn'on  monte  sur  eux  en  croupe. 

/f.  (fig.  fem.)  Aroir  les  reins  faiblesr Soffrer  ou 
dar  ancae,(fig.  fem.)  aroir  les  relns  forts.  Tra- 

xer  ou  levardt  —  ,  (fig.  fem.)  aroir  loujours 

aux  troustes ,  aroir  quelqu'un  sur  son  dos. 
f  Ahcado,  a,  *4f.  Cardio  —,(t.de  rtter.) 

maladie  des  cheraux,  qui  contiste  dans  une 
forte  contraction  des  nerfs. 
Aü^aeiüa.  V.  Anserinha. 
Ancejo.  V.  Bnt4jo. 

Ahcho,  a,  adj.  large.  (fig.  (am.)  Ende,  sü- 
perbe, Her.  it.  s.  st. '  Largeur. 
*  Anchora.  V.  Äneora. 

AscbOva  ou  EifcaovA,  e.  f.  •  anebois :  petit 
poisson  de  mer  sans  ecailles,  osseux,  abdomi- 
nal ,  du  genre  du  clupe;  tres-bon. 

•Anchira.  V.  Largura.  (fig.)  Vanite,  or- 
gueil,  flerte. 

Anchcsa  medicuul.  V.  Bugloesa. 

Akchtlose au  Ankylose,  s.  f.  (I.  de  mid.) 
anehylose :  union ,  soudure  des  artlculations. 

Aäcja  ,  t.  f.  angoisse,  anxiete,  nausee;  peine, 
embarras,  fatigue,douleur  de  corps  on  d'esprit. 
Aridite,  conroitise,  desir  r  ehernem,  grande 
enrie  de  posseder  une  chose.  Com—,  aride- 
ment.  Tirar  ou  tomar  com—,  agripper  (fam.). 
Ettar  com  aneiae,  aroir  l'envie  de  Tomir.  Äneiat 
damorle,  I'agonie. 

f  Anciadamente,  adt>.  aree  angoisse ,  ereo 
nausee. 

Anciado,  k,p.p.  d'Aneiar. 

Ancjahia.  V.  Aneianidade. 

Axcianidade,  f.  f.  anciennete  :  quslite  de  ce 
qui  est  ancien.  Longer  ile,  grand  age. 

Anciano.  V.  Aneido. 

Anciäö  ,  I ,  adj.  ancien ,  vieux ;  Ig* ;  use,  en 
parlant  des  babits  et  autres  eflets. 

Anciao  ,  t.  m.  Tieillard.  Aneien  :  un  des  plus 
Yieux  individus  d'une  communaute  dans  un 
ordre  militaire :  doyen. 

Anciar  , «. «.  eauser  de  I'sngoisse.de  l'anxie- 
te,  etc.  Dcsirer  avidement,  soupirer  apres  une 
chose,  conToiter. 

Amciai,  «.  i».  et  — •  se,  v.  r.  eprouver  des 
nausees,  de  fanxiete,  des  serrements  de  caur. 
(fig.)  S'aflliger,  slnquleter. 

Anulias,  s.  tn.pl.  (f.  d'ont.)  anciles .-  boncllers 
sacres  a  Rome. 

Axcilla,  i.  f.  esclave;  servante. 

f  Ancillabio ,  a .  m.  (t.  eVkiet.  nat.)  ancil- 
laire  :  mollusque  de  la  Chine,  tres-rare,  de  la 
famille  des  olires. 

Ancinuo  ou  Ensinuo,  f.  m.  rlteau  :  Instru- 
ment d'agriculture  et  de  jardinage  a  dents  pour 
ratisser,  ramasser  le  fourrage,  etc. 

ARCt6sAMt2iTE ,  adv.  avidement,  ardemment, 
passionnement;  arecanxietc.  11  est  plus  usite  a 
la  premiere  acccpüon. 

Anciöso,  a,  adj.  afflige,  cbagrin,  triste,  sou- 
cieux,inquiet,agite,qui  est  en  paine.  Desl- 
reux,  atide,  eontolteur,  qui  deslre  ucc  ar- 
deur. 

Anco.  Y.  Conto,  Anguto. 


9« 


AND 


Amcora,  t.f.  {t.de  mar.)  ancre  :instruuieiit  de 
fer  a  branchcs  aiguSs,  jete  au  foud  de  l'cau  ou 
enfonce  surles  bords,  pourarrölerles  vais&caux. 
(/ty.)*  Heftige,  asilo ;  recours,  ressource,  seule 
esperance  qui  reste,.  Lanear  —,  ancre r,  jetcr, 
mouiller  l'ancre.  levar  ou  levantar  at  —  f , 
lever  l'ancre;  (au  flg.)  abandonner  une  entre- 
prise,  quitter  nn  dessein.  Ettar  tobre  •— , 
elre  a  l'ancre  Ettar  teguro  a  duat  —t  f  avoir 
deux  cordes  a  son  arc.  —  de  montante,  l'ancre 
qui  est  jelee  du  edle  oü  la  maree  monte.  —  ds 
juttante,  cellequi  est  du  cote  ou  la  maree  des- 
cend.  —de  retpeitot  ancre  de  eile.  — tereeira, 
ancre  d'aflburche.  —tobre  m  bocadaunha,  ancre 
ä  la  veille.  — tagradaou  da  talvafäo,  la  plus 
grosse  ancre  d'un  vaisseau,  ancre  de  salut, 
maltressc  ancre  :  ancre  dont  on  ne  se  sert  quo 
dans  la  derniere  exlremile.  (flg.)  La  derniere 
ressource,  seule  esperance  qui  roste.  Ettar  com 
—  a  pique,  Mre  prel  a  couper  Ics  cables.  Attea 
da — ,  verge ;  vulgo  vergue  de  l'ancre.  Segurar 
a—a  bordo  com  a  boeada  unha,  brider  l'ancre 
contre  le  bord  avec  le  serrebosse.  Arriar  a  — , 
larguer  le  serrebosse,  faire  pennant.  A  —  estd 
quasi  a  pique ,  le  cable  est  a  peu  pres  a  pic  ou 
a  long  pic.  Orelhat  da  — ,  tenants  de  l'ancre. 
Cruz  da  — ,  collet  ou  croisee  de  l'ancre.  fnha 
da— ,bec  de  l'ancre.  Brapot  da— ,bra 8  de 
l'ancre.  Sepo  da  — ,  jas  de  l'ancre.  A  —  largou 
o  /undo,  l'ancre  a  quitie ,  l'ancre  est  dcplantee. 
Ettar  tobre  at  —t  de  poppa  e  pröa,  moviller 
en  croupiere.  Tirar  a  —  doulro  navio,  peclier 
l'ancre  d'un  au tre  vaisseau.  -!—  ett&unkada, 
l'ancre  tient.  Levar  a  —  por  via  do  arinque, 
lever  l'ancre  par  l'arin. 

A*corac>ö,i.  f.  I'action  d'ancrer.  it.  V.  An- 
coradouro. 

Ancorado,  a,  adj.  p.  p.  d'Ancorar. 

Ancoradöuro,  f.m.  mouillage,  ancrage :  lien 
oü  Ton  peut  Jeter  l'ancre. 

f  Amcoräcem  jt.f.*  an  enge,  mouillage :  I'ac- 
tion d'ancrer,  et  le  lieu  propre  etcommode  pour 
anercr.  *  Droit  d'ancrage. 

Axcorär,  v.n.  (t.de  mar.) anercr,  mouiller, 
Jctcr  l'ancre.  (fig.)  Fonder,  faire  fond  sur, 
complcr  sur,  conlier  cn.  —  pela poppa ,  croo- 
piader.  —  #c,  v.r.  (jig.)  s'ancrer :  s'elablir  avec 
tenacilc  dans  une  maison,  aupres  d'un  prince; 
s'afTermir  dans  un  emploi.  (id.)  Se  fonder 
sur,  etc. 

f  Anco  röte,  t.  m.  dim.  (t.  de  mar.)*  empen- 
ncllc :  pelite  ancre.  if.  Espece  de  baril.  —d'et- 
piar,  (f.  de  mar.)  ancre  a  jet  ou  de  louee. 

Axcylom&lo ,  f.  m.  (t.  de  ehir.)  ancjlomele  : 
soude  courbe. 

f  Axcylötomo  ,  f.  m.  (I.  d'anat.)  ancylotome  : 
bislouri  courbe  pour  couper  le  ölet  de  la  langue. 

Anctrodoide,  adj.  et«,  f.  (t.  d'anat. )  ancy- 
rodoYde  :  (apophyse  coracolde)  en  forme  d'an- 
cre,  decrochet. 

Asda,  int  er j.  allen  va !  tu  mele  paieras! 

t_Aii©4,  t.m.  (f.  de  bot.)  anda :  grand  arbre 

duBresil ;  finfusion  de  son  eevree  est  soporl- 
flqae. 


AND 

Asha  ii.tr  a ,  i  m.  it.d'ant.)  andabate :  gledia« 
leur  qui  combaltail  los  yeux  band  es  eiachcvil. 

A*dä<;o  ,  t.  m. "  cpideuiic ,  inaladie  qui  coort 
dans  ccrtaiiies  Saisons. 

Andäda  %  t.f.  *  cheminv  TOyage;  aclion  am 
mareber.  Course  de  l'huissicr. 

Asdadeiras,  t.  f.  pl.  lisieres  d'enfant :  bras- 
sieres,  bandcs,  cordons  altaches  a  l'^paale) 
d'un  t'iifant  pour  l'aidcr  a  mareher.  Pateear  ou 
andar  mm — ,  (flg.)  n'avoir  pas  besoin  de  li- 
sieres, inarcher  sans  lisieres. 
s  Andadeiro  ,  a  ,  adj.  facile  a  parcourir,  accet- 
sible ,  en  parlant  d'un  lieu  quelconque  ou  d'uh 
eheuiin.  Don  marciicur,  dune  inarche  aisee 
(cheval,  etc.;. 

Andado,  a,  p.  p.  d'Andar,  adj.  battu,  e% 
parlant  d'un  chemin  ;  parcouru.  Passe,  f  wui§ 
caminho — ,  c'esl  moitie  chemin  de.  II  se  dit 
d'une  cliose  tres-avancee  pour  sa  conclusion. 

Andadör,  a,  «.  et  adj.  bon  marcheur,  boel 
pielon,  qui  marche  beaueoup  et  tite.  Vagi- 
Lond ,  qui  est  conlinuclleineiit  par  voies  et  ptf 
ebemius.  it.  Seinonnuur  de  confrerie. 

A.iDADor.i.v,  t.  f.  Charge  de  Yandador. 

A.\dault.\,  t.  f.  all  uro  .-  facon  de  marcHer, 
surtout  des  cbevaux.  La  distance  que  Ton  Jdir- 
courten  marchant.  (flg.}  Demarched'un  bonnäi 
dilifzent ;  procedc,  maiiiere  de  se  comporler',' 
d'agir. 

f  And ai varia  ,  t  f.  'cchafaudage  :  constroo 
tion  d'echafauds  pour  bltir. 

A.ndaimf.  ou  Andaimo,  t.m.  echafaud : piecÄ 
de  bois  foruiaiit  plancher,  ou  les  ouvriers  mon- 
ten!  pour  travailler.  Chemin  pralique  sur  le 
haut  d'un  mur,  dune  fortilication.  V.  PatO* 
di{0. 

As dA isa  ,  t.  f.  file ,  rang ,  rangee ;  etage ,  Ifl- 
gnement.  —d'artilhcria,  rang  de  eanons  on  Ol'  ' 
eöle  de  la  batterie  d'un  vaisseau. 

*  A.NnÄJEM ,  /.  f.  maison  d'un  seul  elage. 

f  Andallz,  a  ,  adj.  et  t.  andalous  :  de  l'lli- 
dalousie. 

•)-  Andaluzia  , «.  f.  (t.  de  giogr.)  Andaldoütt 
province  d'Espagne. 

Andamento,  t.m.  procede, raani*re  de  A 
comporler,  d'agir;  marche,  demarebe.  — M 
negociot,  marche ,  progres,  direction  des  aJMI- 
res ,  deraarebe.  —  da  mutica ,  mesure  plus  Ott 
moins  vivo  pour  le  mouvement  de  la  musiqde. 
(Adagio,  Andante,  Alegro,  etc.  V.  ces  mots.) 

*  AndIm o.  V.  Pattagem ,  Pattadico. 
AüdInca  ,  t.  f.  aventure ;  fortdne.  Bö*  OÜ 

m4—y  bonneott  mauvaise  fortune.  ^ 

ArdArtb,  p.  a.  d'Jnder,  allant  :  qui  *i  Oll 
qui  Tient  adj.  2  gen.  Allant,  errant,  qnl  «Mji 
ä  eller,  a  courir,  qui  erre  de  cote  et  d'aotrt; 
aventurier.  Bern  ou  mal  andante  (anh'f.),  !fe%- 
reux  cm  malheureux.  ,     ^L  n 

f  Akdante  ,  t.  m.  (t.  de  mut.)  andante  :  «TM 
mouvement  modere;  du  lent  au  vif. 

■J-  A>nANTt5to,  a,  adj.  chevaleresquo  »  ägt 
appartienl  a  la  rhcvalcrie,  qui  iient  de  11  tB&- 
valeric,  des  ehevaliers  erranls. 

A^dar,  r.a.  percourifi  Ylsfter;'  A*e*#IÄ- 


M  awlnr,  aelr  Wen  oa  mal,  N 
■,pa»ral,  noMe,  ele.  Andar,  joinl  an 
piwl  et  an  gerondif ,  cr>  sert  eja'i 

rbction .  Ei.  —  «pmdo ,  nivdando , 
.todter.  II  prul  antli  se  rciirirc  par 
i««  chasier,  «  »lud ie  r.  Joinl  1  la  prt- 
io<i4i,i1  jquiTool  a  na  ballte.  Ei. 
haiit,  di  fatadai, ac  ballre  A  coups 
,  a  covpi  de  coutrau.  —  am  mvrrcii , 
t  de*  eoup«.  Joint  n  la  pr'posilion 
raa,  il  preud  li  lignilicatiun  du  nom 

apire*.  Ei.  —com  mido,  eraindre : 
wfe  ,  nc  pas  craindre.  Joint  a  la 
n  poro ,  il  signifie  elro  lur  le  poltit 

pmro  it  tmbarcar ,  tire  iur  le  point 
afqner.   Jndar,  [titirjA  C'cst  biCü, 

bien.  j  «Hilfe  —  .au  lunjt  aller. —  d 
lyasu  rOHia,  pourebaner  quelqiic 
dB  furäa  mortodra;a,  perdre  son 
atficiter  inulilcmenl.  —  soi  grillol, 


r  eUL  d 


e  foiiliic 


if.  Ein 


aa,  aToIr  quelque  ebose  en  rue,  et 
dcmarcbei  pour  l'oblenir.  —  a  Monte, 
aller  dam  uns  aoclete  ort  Ton  allail 
awnl;  fuir,  *e  retlrer  a  la  campagne 
eoHraire  am  ponrsuilos  de  la  justice. 


n  de  l'av 


In  riclii- 


-  dt   tOTtO 

le  tfra  em  mfca  ,  (fam.) 

tot,tmdemaadal,    ' 


da  läge.  Pär  ulgutm  «ä—  dt  fM,  mettre 
quelqu'un  t  la  porla. 
A-iD.sfcjo.  V.  Anitia. 
AagAiinco.  V.  Amimior. 

et  qui  TÜnl;  Yalet  qai eo*n 
deiant  la  Tolture,  fait  prompteraent  In  mr%- 

nm ,  i.  m.  V.  Audarilio. 
s,  i.f.pl.'brancard  aar  lequel  odsotM 
des  reliques,  des  atatueide  salnli,  elc,  Glriera 
pour  parier  lei  niorlj. 

'  Axdayil.  V.Andtjo. 

AftDEL-HA.  V.  Bmdecha. 

Atweiro.  V.  Andrjo,  Aniadttn. 

Ampho  ,  a  ,  adj.  et  i.  marcheur,  boii  mir- 
cUeur,  qui  marche  *  IIa ,  bon  plelon  ;  balleur  de 

Ire  ,  coureur,  qui  airae  ä  eoarlr,  a  »jaget. 

t  Asije»,  i.  m.  pl.  Aodei  i  niaiide  chilned» 

onlagnes  de  l'Amerique  meridionale. 

f  ANDicoLA ,  i.  'J  gen.  babltanl  de«  Andel. 

Aüdilbas,    i.    f.    pl.  teile  de  ehenl  ponr 

■f  Asmiii-ACA,  i.  et.  (  f.  d'Aiif.  nat.)  radin- 


As  nrt  n ,  j.  m.  branrard  pour  porter  le: 


pracei.  — dWnjM.poi 
nmupera  Pilot».,  »]\ 
M  IM]unra  de  mal 


AsooüiüiiA.f.  f.  Iiirondelle  :  olseau  de  pai- 
uga.  — ,  tliclidoiue  ( plaute).  —  nlraiauai 

(Aijin.sal^ii^iino.—  ordixarin  do  mar,  "pierre- 
garin.  —  fmtada  mar  do  Pari  ,  'noddi. 

AKDdnixnn  ,  i.  in.  rfim.  pellte  hlrondelle. 
( f.  dt  mar.  <  Eitrope.  — i  dui  titriboi  da*  vtr- 
gai  [id.?,  e»tropes  uk  ctrien  de  marebe-pted. 
■BUi,«,  oi.  pl.  (I.  dt  mar.}  pelfti 

uo,  I.  m.  dim.  ä'Andor,  petlt  bris- 


(jfj.rRcfujjf,  isil«;  rccour!,  rcssource,  suulr 
Mptnncc  qui  rrsle.  tniifac  — ,  annrer,  Juter, 
mouiller  l'ancro.  Lttor  ou  taanlar  ai  —i. 
Ic«r  Innere;  (uu  jlo.)  obandonncr  ose  ctilre- 
prtw,  qnllter  un  desicin.  fi.Ur  •abrt  o  — 
tue  »  l'ancre.  Eilar  reju  r«  a  duoJ  — «,  Bioii 
dem  cordes  i  ton  arr.  —  de  monfonfr,  l'ancn 
qui  esl  je!«  du  cflle  oü  Ii  raarre  nioiile.  —  di 
;m«ii(t,  celle  qui  i'sidutftifr  ort  la  maree  dei. 


grosse  a 


In  derniere  eilromilc.  (/Ig-)  Ladet 

ircc,seuleesperancen,ui  resle.Eilai 

—  a  piauc,  (Ire  prei  a  couper  Ich  clbtet .  Allen 

da  — ,ieree;  tuioo  vergue  de  Tanerc.  Segt 

«~aiordo  cum  a  ftocadounfta,  hrider  l'a 
contre  le  bnnl  avec  Ic  serrebosie.  Arriar 
largurr  le  serrcboisc.  Cairc  pennint.  .1  — 
gmwi  a  piqtti ,  k  cable  esl  j  peu  pres  j  pi 
•  lonf  pic.  Ortllxm  da  — ,  tcaanU  de  lai 
tVus  da  — .collci  in  c reiste  de  l'tncre.  l'nha 
da— ,»ec  de  l'aiici*.  Krorn«  da— ,  br.i«  Je 
l'ancre.  Sepo  da  — ,  jas  de  l'ancre.  A  —  hrraoii 
ofundojancreaquiilc,  lauere  esl  deplonltc. 
Eslar  nbre  oi— i  dt  puppa  t  pröa,  numlltr 

l'ancre  d'uo  auire  vaisteau.  A—  tttavnhada, 
l'aocro  lienl.  Lecar  a  —  por  ein  do  «-in  jus, 
lerer  l'ancre  p»r  l'arin. 
AscoHA^JO,».  f.  I'adion  d'ancrer.  il.  \.  Jn- 


i ,  ■-  m.  ,/.  rt'aii/.i  anil.il.ule  I  gl 
iihüiiaii  les  jeui  band*sel*«l_. 
i.  m.Vpiilouiie.miladleqaiM 


:;,ft! 


luacclier.  Cour  so  de  l'hi 


Asu*uBin*s,..f.  p(.  lisicrei  «.'«innt ;■ 
sitres,  bandet,  cordont  otiarh*j  1  r<M 
d'un  ciifaul  pour  l'aidor  a  marchl'f.  P(MI 


widor  inn-,(fe.|  i 


,  p.  p.  ci Mndar,  i 
cbeminiparcoiini. 
e'cst  tnoilie  chemii 


>ri,  i|tu   niari'JiH:   Ihmljci'|J| 


p  el  in».  ■ 
iipar-oiei^ 
in.,  il.  ücmomiciir  de  eonIWrie. 
«uoaU,  i.  f.  cliarne  de  t'i 
iuiu,i,^  alluro  .- lafon   dt  ■ 
iLdM«ktMm.  La  dislu 
cninatchinl.fjla.)!)««" 
nl|  procedc,  inaniOre  < 


.f.-ic 


I  (ihnclicr,  oü  In  f.uirivB 
.lillsr.  Clii'inin  prMiqvt  4 
,  il  une  fürliliMlioo    " 


aurfs,  pitcourir  le*  qualrc  par- 
:.  Chnnincr  i  faire  du  chcmin.  Ei. 
I  tmia  dtn,  faire  vingt  liruej  per 

i.  mirtaer  r  rtrine«  d'un  lieu 
rlemouveiuenldei  pledi.  Aller: 
i  machines,  comtne  uno  roontrc, 
r.Etre,  eiJiler,coe*i*ler(V.  Ka- 
rr doenlt,  — m'*fe,  etre  malade, 
«o>Kmlaii™  Dtaiajutlita  t  u 
niiericorde 


l.allur 


Die*.  5'crouler,  en  partim 
inlrer ,  »  eonduire  ,  ajtir.  Ei 
*af ,  niufar  prudcnli ,  romo  f a 
Dontrer,  acir  bien  on  mil,  s 
■nl,  noble,  etc.  Ander,  joinl  fti 
Sil  et  in  gerondif,  ue  »erl  qu'. 
im.  El.  —  tnpindn,  ttludandtt 
a.  II  pent  auiii  sc  rendre  pa 
±»ier,  1  «lädier.  Joint  *  1«  pre- 
tt.  II  «qainat  4  %t  biiilre.  " 
if,M  /bradai ,  se  ballrc  i  c 
>opi  dB  couteau.  —  aai  «i«p 
•»  ronp*.  Joint  a  la  prpposilion 
il  prcnd  la  «gnilication  du  norn 
ei.  El.  — com  uiedo,  eraindre: 
,  oe    pa*    eraindre.   Joint   a   la 


kt.  Ändar,  [interj.)  C't-sl  bien, 
a.  J  MiUfo  — .  au  long  aller.  —  d 
h  «ui,  pourchasscr  quelque 
tfmrio  mortc  d  rofa,  perdre  soll 
rtrr  inutilemeni.  —  od»  griHot, 
ihauieüet,  de  lutiliie».  ö.  Elre 
niB  Mal  de  misere.  — i  pcrna, 
tote,  cn  parlanl  d'un  cbeval.  —  na 


m.  "allure,  raanlere  de  marc-ner, 

■Iqu'un;  marche,  etain;;  dlreclion, 

giiemenl.  Le  milieu  d'un  appartemenl,  nie. 

Tage.  P6r  algutm  no —  da  ra»,  mettre 
quelqu'up  i  la  poile. 


devanl  la  voilure,  fall  promptem  tm  le*  n 


Aid  mm ,  i.  m.  V 
Audis,  i.f.  pl. '  hrancird  sc 
loa  reliquca.dea  ilalues  de  s 


'  Abdatil.  V.  Andtja, 
InnicuA.  V.  Bndtrha. 
Aitieiio,  V.  Andtjn,  Andadtiro. 
Artutjo,  a  ,  fflrfj".  et  i.  mareheur,  bon  mar- 
beur,  qui  marche  »ile,  bon  plelon;  balteor  de 
ioy* ,  coureur,  qui  aime  i  courlr,  a  rojager. 

+  Astii,  i.  m.  pl.  And«  ■  (irande  chatne  4e 
roontagnei  de  l'Amerique  meridionale. 
*  pem. . 


f.   pl.  seile  de  eheral  j 


aat;  Ur,  le  re lirer  a  II  eampagne 
"■nlmiii  poursuite?  de  In  juslicc. 
•Bea.ieconrormer  au  tcmps,aui 
"■»:  Hre  loojouri  de  l'avii  du  riclie, 
■tl*ml.—  dt  forfo  (M  (rates, 
■1«»».  -detdratnt  me™  ,  C/am.) 
■Ä-- tmplcitos,  tm  dttnandai,  t'oe- 
'l<WL-a>  rajNi,  porlcr  le  msrileau. 
■*|H«Pi7bJui,  aller  d'un  edle  et 
••■"Wide  mal  en  pia.— por  terra, 
JJhS.  — «jroparroollof ,  quo!  4t- 
£•■«•■,  [Arn.)  lutler,  so  querulier, 
V*i-i«.«ea*«,  (Af-fiW.jMl  I« 
V<Hnde  travers.  — odi'aoo  loffo, 
".***»  Mcubmllnn.aeni  dewoi  de»-  i 

H^jf»««,  le  poursuitre  do  pri». 
7N»  H*,  1  lontei  Jambei.  -  prla 

■B*1*»  '«in«,*  ee  qu'il  )  a  de  I 

™*oiiai  une  aDaire,  dam  undia 
a!"r»r<ua,dotibler  lepas.allci  i  , 

*~**te,l-*ufl|ff,--m  «  M- I 


bmute. 

f  A>HBi-AciT  a.  m.  ( 1.  d'aiif.  no(.)  andlra- 
aea,  pelile  cbauve-aourii  duBreall. 

AtiDiro,  t,  m.  trotloir,  bafiquelte  ;  endralt 
rclevc  d'un  chcoiin ,  d'un  pont  pour  le»  gen*  k 

Axdoh,!.  m.  brancard  pour  porler  Itilmtfei 

mia  .  i.  f.  hirondcllo  :  Oliean  da  pn- 

,  cliclidoine  (plante).  —  tmltnfmai» 

China,  saüntant.—ordinaria  da  nur,  'pkrre- 

•rin.  —  fuita  domarda  Pari ,  'noddl. 

t  A^noni-iiitS,  j.  m.  martlnct  noir. 

AmoRinno,  i.  m.  Jim.    petita  hlrondelte. 

( f.  dt  mar.s  Eatrope.  — i  dol  eilriboi  du  Wf- 


,.pl.  (f.  d.m 


m.  dim.  d'Jndor,  petlt  bran- 
i.  Chiffon,  hallleo,  jnenllli, 


f  AMir.UÖStMLBTE,    od«.    { 


t  A.iuntüA,  i.  f.  (f. 
bytnenoptfre,  porle-aig 

tbe :  hjaeDithe  blancli*, 
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Akgi'vtijka,  v-.  f.  *  clr.M-isM^'iPnt :  öMt  de  re 
qui  est  etroit.  'Pas,  pas^e  eiroil  enlie  dcul 
montanes. 

f  Aküustüra,  *.  f.  (!.*?<•  bot.)  armisture  i 
arbre  de  l'Aiuciiquo,  dont  l'ccorco  reuipljce 
le  quinquina. 

Anuelac.40,  #.  f.  (t.  de  tnfd.)  anhelalion  : 
courte  lialeine. 
Axiir.LÄDO,  a  ,  p.  p.  d'Anhrfer. 
Anuelante  ,  adj.  2  gen.  qui  ilesire  ardom- 
ment,  qui  respire,  qui  soupiie  apres,  p.a.  d' 
Anhei.äk  (por)y  v.  n.  desirer  avec  anleur. 
Respircr,  soupircr  apres.  Kssouffler,  balelcr, 
£tre  hors  d'haleine,  ropircr  avec  peine.  II  est 
quelquerois  artif,  et  signifsc  :  Auibitiuuner, 
s'eflbrccr  de  parvenir. 

Akhklito,  *.  in.  soufflo ,  balcine:  respiralion 
difficile. 

Akh£lo,  *.  m,  desir  ardcnl,  vehemente  avi- 
dite. 

+  Anh1ma,  #.  f.  (t.  d'hiff.  vat.^  "anhiina :  ka- 
inichi,  urand  oiscau  d'Auii  riijue,  donl  la  löte 
rtssemble  a  cellc  d'un  serpent. 

fANHiNGA ,  s.f.  (t.  d'hiit.  ttaf.)'aiminga.-  oi- 
seau  palinipAdc. 
Anho,  V.  Cordeiro.  —caslo,  V.  Ajno-castu. 
Axiioto,a,  adj.  (fiavio —,t.de  mar.)  qui 
n'avance  pas  (vaisseau ,  etc.). 

-J-  Anuiibä ,  s.  m.  (/.  de  bot.)  anhuiba :  lauricr 
da  Brasil. 

f  Amhtdko ,  a ,  adj.  (t.de  ckim.)  prive  do 
l'eau. 

f  Axr,  #.  n.  (f.  d'kist.  nal.)  ani :  oiscau  du 
nouveau  continent. 

Aniägem,  $.  f.  *  canevas  :  grosse  toile  cJairc 
pour  fairo  la  taplsscrie.  Anlagen*  criuu,  co- 
lettes. 

+  Ambe  ,  t.  m.  (t.  de  bot.)  anibe  ;  grand  arbre 
de  la  Guiane. 
Asiciiilac.äö,  AxicniLAK.  V.  Aniquilar,*iVi. 
•J-AnicIllo,  t.  m.  anicille  :  poivre  de  I'Ainc- 
rique  meridionale. 
Anidar.  V.  Aninhar. 
AMiHiLAQiO,  Axhiilar.  V.  Aniquilar. 
Axil,  $.  m.  anil :  plante  do  l'Aiuerique  et  de 
l'Inde  :  on  cn  fait  l'indigo;  fecule  bleue  qu'on 
en  tire. 

*f  Anil,  adj.  2 gen.  de  la  vieillesse  ou  des 
vieillards. 

Ajulado,  a,  adj.  leint,  mis  dans  Tüidigo. 
p.  p.  d' 
Anilar  ,  v.  a.  teindre  dans  l'indigo. 
ArilIira  ,  $.  f.  'indigotier .-  arbuste  des  dem 
Indes  et  de  l'Afrique  qui  donne  l'indigo. 
*Anilha£ar  ,  v.o.  allacheravoc  des  anneaux. 
f  Akilbo,  i.  m.  dim.  d'Annel.  petil  anneau. 
Chatnon  :  anneau  dune  ehatne;  anneau  des 
menottes. 

Aüimavaö,  t.f.  anitnalion :  union  de  1'drne 
au  corps  (fig.)  Action,  force,  Tivacite  Ex- 
pression. 

Animädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Animtr,  ettf,  {fg.)  Mi- 
nt, «xqUc,  cucoing*. 


AsiMAD.Vii ,  a, a.  «t  adj.  celol  qai  anline,  quk 

e\li-'üt:,  ^jui  encourage. 
"  Ammadvkusaö,  s.  f.  animadversion  :  een- 

surc  vi  rbale. 
•  AMiiADVERTin,ctc.  V.  Censurar,  Repr+* 

hender. 

Ammal,  t.m,  animal  :  elre  orpanis*  et  sen- 
sible, doue  d'iiiBliucl  pour  sa  consrnration  et  sa 
repioduclion ;  corps  aninic  qui  a  le  sentiment; 
ölre  «juicroit, vit et  sent. (/?«/.) 'Bete: personne 

stupide,  grossiere.  Aniindes  (pl.)  infus&ry*, 
(t.  dhitt.  nal.)  infusoires  .-  aniinalcules  qui  *•> 
developpent  dans  les  infusions  vcgdtales  et  «ni- 

males. 
Animal,  adj.  2  gen.  animal :  qui  apparlieiil 

a  laniinal. 

Ammala^o  ou  Animalao,  ».m.  augm.  d'Am- 
wü/,  grosse  bete,  (fig.)  Grand  lourdaiid. 

f  Animalci:lo,  s.  m.  dim.  (t.  dhitt.  not.) 
amiualcule  :  animal  microseopi<iue,  ovipare,* 
vi\ipare,  ou  se  propa^eant  par  division. 

Animaixjo,  t.  m.  animalcule,  besliole.-peüle 
bete.  (fig.  /aw.)  PcTuoiiiio  stupide ,  grossi*rt ; 

btH.«.  ' 

Am m ali n ade,  $.  f.  animalile  :  etat  de  I  ani- 
mal ;  ce  qui  constitue  l'animal. 

Ammalinuo,*.  m.  dim.  d'Anuwif ,  bestiole.  '  . 

Animaüsmo,  s.  m.  animalismo  :  qualite,  na- 
tare,  etat  de  l'animal.  4  _ 

AMMALizAr,Äö,#.  f.  (t.  demtd.)  animnlisa- 
tion  :  chantrement  des  aüments  en  la  subslaiice 
de  l'ani'.iial. 

ANIMALI7AD0  ,  A  ,  p.  p.  d' 

A.mmalikär,  v.  a.  aniinalisor  :  rabaisscr  a»- 
ran«;  des  animmx;  {t.  d».  nu<t. >  combinerjk 
nourrituiv  av«v  des  prinrqu-s  qui  ne  se  trofl- 
ventque  dans  les  rorps  vivanl*,  avec  l'nzole. 

•{-Ammaucjio,  s.m.  animal  bideui,diflbrmt: 

et p.'u  eounu. 
Aximal/inuo  ,  r.  m.  dim.  d' Animal,  animal- ■ 

cuie .  pelile  b^i.e. 

Ammante  ,  p.  a.  d.ini/ncr,  <i«i  anime.  II  est 
aussi  $.  V.  Yivcnfe.  ' 

Ammak  ,  r.a.  animer  :  tlonner  l<»  prineip«««' 
la  vie  a  un  corps  organisr.  — ,  enhardir,  en- 
couraL-nr,  exciler.  II  i*sl  aussi  n"*iproqne.(/ly.) 
Animer  :  donncr  de  l'ae.lion,  de  la  force,  de  I« 
▼ivaeile  a:i\  personnes ,  au  s>t\le,  au\  ouvrag«! 
d'aurcmenl.  11  estqiiel<|uefoisreciproque. 

Ammavkl,  adj.  2  gen.  qui  peut  etr«  atiima. 

Animr,  t.  m.  aninie  :  resine  jaune  odorant«; 
arbre  resineux;sa  racine. 

f  AMMiaoA,*.  eiadj.  (i.dethtol.)  qui  lue 

l'aine. 
f  AnimIsmo,  t.m.  animisme  :  Systeme  aee , 

animistes.  ^^ 

AMMJS7A,*.  m.  animiste  :  philosophe  qw« 
rapporte  a  une  facuUe  iVanimation  materielle 
Ions  les  plienomcnes  de  Teconomie  auimalef ; 
matörialiste.  ^^ 

Animo  ,  $.  m.  esprit :  ame  de  l'homme.  De»- 
sein,  volonte,  intention,  projH  de  iaire  «te 
chose/Valmir,  couragi»  brtYoure.' AttMÄai 

penj«et  Grmdix*  d-,  mtgnwUnH«,  *m» 
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ndi'ur  daiiiC    /Vi-.'«  r  u  — ,    j.  niu 

ydo  c>('nrd  —  ,  nV'irn  ji.is  .H.ijio.«-- i«. 

»^#w  r*»m  —  i/i"*... ,  y:  in*  ü:  ■  .*i  "  j  [vs  !■: 

.  int,  rj.  c  •'.•s.-ij:.*  :  {■  i;;v  :  or  «\i  : 

II  ■         I"  I»1!        |1 * 

iimti:-:.  5.  f.  !i^rtlics.-c,  couri;:'!,  tg- 

itfisj.  <7",'.  ?!.•;:.  d* 

o,  \.  r-7-  cr.ijr.'-r::\,  1i"r.!i ,  *.;i!o'l- 

»c .  «.. ; .  ■pi-i-." .  i'iuiL  de  cu.:r.:  ■■. 

ir.  r.  •  t..>a:.:. 
o,  a  ,  ;.-.  f.  d' 
,*.«.;  /ciffi.)  eadoimir  im  enfant  cn 

—  uma  r.'iii/.'ifl,  f  /.  «c  mar. '  river, 
■n»*  cb'-wüe  siir  virole. 
;.'.-ini  er*  Am^c.-im  r.i ,  *.  m.  (t.  dt 
^a-ilta  :  aibrissouu  du  Crosil. 

Di»,  A.  ]'.  p.  iY 

ii,  i  .<:.    li'j..  .lceucillir,  reejvoir  d»cz 

■•;,  r.ij.  nii-i.-.-r  :  fair-'  s<m  nid,  eil 
un  oi-iv.ni.  .fig.  I.or't*r,  habiu-r.  II  v*i 
if.ruii'jo  et  M^nilio,  k1  niflnT:  subli- 
me cou-  Iior,  bo  TourrtT  dans  le  li(. 
i ,  $.  m.  asnelel :  p<Mit  aaiieau  dun  an 
■-.  La  ä' —  ou  aninha,  ajncliii  :  laine 
i. 

la^i"»,  t.  f.  rnrihi'a'.ion,  «m'-.iniisse- 
edu'.iior;  au  in.ii*!.  — ,  eputseuirnl  : 
»n  de  fonre,  de  lin.incrs,  etc. 
Li  DO,  a,  p.  p.  tV.inhjuilar. 
LAfrän.  a,  f.  destnrtour  :  eclui  qui 
qii  an-'^Ti^t. 

uiiiNTD.  V.  Jniquilac^o. 
1UK.  r.  a.  nniiiliüi'r,  anv.ir.lir  :  r/iduirfc 
L  '/lg.'  — ,  di"»>ij'«T,  ivnsuiner  los  Lior.s, 
w,  cu\  it.  AiitMiiiir.  i-craser,  exleruii- 
wirecntieriTnont. 

ilai-se  ,  r.  r.  s'anfriMir,  so  dissipsr, 
irr,  se  drli'-riorcr,  on  parlaul  des  biens, 
sie,  etc.  (ft'j.)  — ,  s.'!:u:iiilu:r  profende- 
lonnr  poir  le  i::on-!e. 
#.  m.  anis  :  p'.üüic  et  ^raine  aioiiia- 
i»\  Il^rra  dicc. 

&Ot   a,  adj.  qui  a  de  r.n:i*#.  Jf/rfflr- 
-«,  fcnouil!':tto  ,  ani::j'.i'J  :    li-iui'ur. 

•  in.  r.  a.   .ir:.-*r  :  yi^rf«:  .:."k*   <:*.«.'.•   di' 
ceotivrir  d'Uiii-  i-'jiaci- v?  (i  *.::is. 

■tl!.  \  .  V.  Ih  ■•:  <l  r.'r.  r  .  —  ^'./  f.1,.' J r.'/I,' Kl- 

|j  C.iiinc;  aii;s  cL-ji!  j  de  la  (  Liiu*,  se- 
Je  Zii.  -I:i. 

Kita,  *.  /".  anUeae  :  InjULtj;-  faili»  aveo 
k, 

:lido  t  a  .  p. ;».  •-  '    .  ■ .  :r.    t.  ck  /■■.. 
i  ohcüu.  V.  /. '  )"X ■. > ■. 
j.aa,  r.  a.   niw'l.  ;•  :  rii«^urt*r  n\vr  l  ■ 

MtUre  de  ni\?au  uu  cn  e^uilii-rr-.  V. 
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A  ;: x ■* ,  /.  ;».  /.  '<■  m  ir.)  rrdchel  de  Ter  en 
f<:i:.u'  •!..•  S  y.\A ■■!•. •■  .'i  isn  Cüblc. 

As;i:>jin.  V.  A.:gl;\ho. 

\njo  , .».  f/i.  öu^>'  :  civaturc  spirituelle  e4  in- 
t-;ioctu-'!lc.  — ,  lo'il  esprit  bienheureox  oa 
biv'iifaisant.  (f'j.^  — ,  persoane  bonne,  inno- 
conlu,  de  inaeur>  pure».  — bom  ou  de  /«u,  loa 
3T1  •\;inge  doluinit  re. — cuttodiooudaguerd** 
3:t..h.  ^ardicu.  — r.irio  ou  da  (re'ro«,  mauTtii 
au^o,  ui:::e  do  löuebres.  — patudo,  ange  Wk 
dehors  ei  diabic  au  dedaus.  E'uwt  —  oucoM* 
Uhi  a;ij'o,  'fühl.)  tcvl  un  ange. 

An'<>  üo  mvu,  x.  */».  (f.  d'hist.  na/.)tniBy 
3;.ia!e  :  poissuii  de  mer  qui  ressembla  •  la 
ra.e. 

•  Anny.  V.  Fn/re. 

Annäda.  V.  Anndia. 

An sa es,  #.  m.  ;»/.  annale«  :  histoire  qui  raa»» 
portc  les  cveneinenls  «nnce  parannee. 

Ann  il,  adj.  2  gen.  annal :  qui  ne  dura  qu'uft 
an.  II  e>t  aussi  s.  Annal  de  missas,  maiaaa 
qu'on  dit  lous  lcs  jours  pour  un  mort  duraat 
um;  annce  :  annucl  de  messes. 

A-N.vAUbTA,  *.  m.  aiiualiile  :  bistoriea  «joi 
errtt  des  annales. 

Assäta,  i.  f.  annale  :  droit  du  papa  dv 
veuu  d'une  annee  sur  les  bulles  des benefld< 
dos  eveques.  J/e»a— ,  moitie  du  revenu  d'i 
annee  quest  oblige  de  payer  au  roi celai  «jai 
est  uomme  a  un  benefice  eccleaiaslique. 

Axn  at/sta,  g.v).  eiiiployedaladateriechaiaj* 
du  rcKistre  des  annales. 

AN.MiiRo ,  a  ,  adj.  »ujet  aux  vicissitadei  de# 
Puisonsdo  l'onnee;  cventuel. 

A>NtJü,(7r//'. ü'unnn,qui  o  an  an  (anlmal). 

AsxiLl,s.  m.  anneau  r  ccrcle  d'une  matlera 
d:ire,et  qui  sert  ä  attacher  quelque  chote; 
mobile  d*Lnc  chatne;  bague.  —  aitronomieo , 
a:in<*an  astronomique  :  inslnimenl  pour  meia- 
tlt  la  bauteur  des  astres.  —  do  cabelloy  boucla 
do  chfvcax. — do  pcsmdör,  anneau  du  pecheur: 
sceau  du  pape.  —  real,  anneau  royal :  sceaa  da 
roi.  —  de  Salurno,  nuncau  de  Salorne  :  band« 
circulaire,  double,  opaqae ,  autour  de  Saturn©. 
Bltpotf— ,  eveque  coadjuicur.  M doi  d'annüg 9 
mains  dolirates,  d'une  dame  noble ,  distinguea. 
—  d'agva,  inesure  d'eau  coulante ,  eontient 
«;iintr;»  plumes.  V.  Pcnna  (<ffly«a).— df  eadria, 
i'balnon.  —  de  casamento,  •alliance. 

An^f.lädo,  a  ,  p.  p.  d'Annelar.  adj.  boacJe, 
f*n  bourles. 

Axtiuläh  ,  v.a.  annelcr : boucler  le»  chere«. 

f  AwiiiiDOs,  *.  m.pl.i  t.  d'hitt.  not»)  anna- 
li.-f»s  :  animaux  sans  verlcbrcs. 

A^srüMio  ou  Annelzinuo,  #.m.  dim.  d'AMr- 
rci ,  aiinolet :  peiil  anneau ;  pelilebagua;  palil» 
i.(i:icli*  de  cheveux. 
|     Axnexa  ,  t.  f.  annexe  :  egliso  qui  depend 


1  ii'nsi*»  autre:  succursale. 
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Ann!.xa»;äö,  *.  f.  annexion  •*  unionjraeüos) 

Ww.uvwr. 

An.TAADO  t  A  ,  p.  p.  d' 

a^^exir,  v.  a.  annexer,  unir#aÜach«r.llH 
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dlt  plui  particulieremeni  des  benefices  eccle- 
siastiques. 

Annexidades,  s.  f.  pl.  annexei  :  depen- 
dances. 

Annbxo  ,  a,  adj.  annexe  :  attache :  ani  a  ane 
autre  chose  et  qai  en  dopend,  (flg.)  Sujet,  sou- 
mis  a,  expose  a ;  qai  sail ,  accompagne  qaelque 
chose. 

Amfltxo ,  t.  m.  annexe  :  benefice  eccleaias- 
Uque  ani  a  an  aatre  plus  considerable.  V.  An- 
hAm.  Annixos,  pl.  coinpagnons  inseparables. 

Axmfbro ,  a ,  adj.  (t.depois.)  qai  produit 
toate  1'annee. 

AhhiquilacaO,  etc.  V.  Aniquilagäo. 

Ahnito.  V.  Manes. 

Anmyersaria.  V.  Annivertario ,  t. 

Anriversäriu ,  a  ,  adj.  anniversaire ,  annuel. 

Amiuversario,  f.  m.  boat  de  Tan  :  obit :  ser- 
Tice  pour  le  repoi  de  Time  d'un  mort  le  jour 
qui  complete  1'an  depois  son  deces.  Jour  de 
fete,  anniversaire,  qui  se  fait  tous  les  ans  en 
memoire  de  quelque  evenement.  Jour  de  la 
naissance. 

Arno ,  s.  m.  an  :  periode  da  coars  apparent 
da  soleil  dans  le  lodiaque;  12  mois;  duree  de 
la  revolulion  de  la  terre  autour  du  soleil. 
*  Annee :  l'espaoe  dun  an.  —  tropieo  ,  annee 
trepiqoe :  cours  da  soleil  a  partir  du  point  sol- 
sticial ;  tt  dure  365  jours  5  hcures  48  minutes  et 
48  seoondes.  —  attronomico.  astral  ou  nideral, 
annee  astronomiquc ,  cours  du  soleil  a  partir 
d'on  point  du  xodiaque.  — lunar,  annee  lu- 
naire,  12  ou  13  revololions  de  la  lunc. — embo- 
lUmal,  13  reYolutions  de  la  lune.  —  civil,  an- 
nee civile  adoptee  par  les  peuples  cirilises,  de 
36S  jours.  —  bissexto ,  annee  bissexlile ,  aug- 
mentee  d'un  jour  .-  eile  revient  tous  les  qualre 
ans.  — cftmaferico,  annee  climaterique.  — soft- 
batieo,  annee  sabbalique  :  chaque  septieme 
annee  chez  les  juifs.  —  do  Ifatcimento,  de  N.  S. 
J.  C  —  da Redtmptdo,  Tan  du  Scigneur, du  sa- 
lut,  de  grAce,  depuis  la  naissancc  de  J.  G.  Dia 
do  anno  ou  do  anno  novo,  le  jour  de  l'an. 
Coda  — ,  par  annee.  Born  — ,  mdo  — ,  bonne  an- 
nee, mauvaise  annee.  Bd  um  —  a  etla  parte, 
ha  dout  — t,  etc.,  depnis  an  an,  depuis  deux 
ans  enca,  etc.—  dejubileo,  annee  de  jubile, 
V.  Jubileo.  —  fatal ,  (f.  de  pral.)  tenne  d'un  an 
acoorde  a  ceiui  qai  a  perdu  un  proces ,  pour 
faire  appel  dans  certains  cas.  —  novo,  nouvel 
an,  le  jour  de  Tan.  —  politico,  V.  —  civil. 
—  santo ,  V.  Jubileo.  —  usual ,  —  vulgär ,  an- 
nee commune,  —  e  diat  toujours.  Degradado 
per  —  •  <Ka ,  (  t.  <fo  prat. )  exile  pour  toute  la 
y\t.Anno$,pl.  le  jour  de  la  fete  d'une  personne. 
Dia  <f — *,  Jour  de  la  naissance.  Dar  0$  bons  —s, 
•oohaiter  la  bonne  annee,  la  bonne  fete.Fastr 
— t,  completer  certain  norabre  d'annees  le  jour 
annrversaire  de  sa  naissance.  Tenros  — *,I'en- 
fance.  Flor  dos  — «,  la  jeunesse.  Hörnern  ja  <*'—#, 
antradoem— #,  horame  age,  d'un  certain  ige; 
▼ieillard.  Ter  20  ou  24— 1  feitot,  avoir  20  01»  24 
ansaccomplis.  Viva  V.  M.  müito$—tt  expres- 
fion  dont  oa  te  sertpour  remercier :  je  yous  suis 


bien  oblige ,  je  yous  remercie.  Largos  dias  ten% 
cern— *,  expression  familiere  donl  on  se  seit 
pour  indiquer  qu'une  aflaire  promet  un  grand 
delai. 

Annojal,  adj.  2  gen.  Leite—,  lait  epais,  d'un 
an. 

Annöjo  ,  a  ,  adj.  antannaire  :  qui  a  un  an. 
V.  Annejo. 

Annöjo,  a  ,  9.  veau  d'un  an. 

+  Annosidadb,  f.  f.  age  avance,  riei Hesse. 
p.  US. 

Annöso,  a ,  adj.  Charge  d'annees,  ricux;  an- 
cien. 

Ankotacaö,  $.f.  annotalion,  note,  remarqu« 
sur  un  livre.  *£margemenl:  note  en  marge  d'un 
compte.  Annotapöct,  pl.  erudilion :  rechercbas 
savanles  sur  quelque  ouvrage. 

Anmotäoo,  a,  p.  p.  d'Annotdr. 

Annotadör,  a,  $.  annotateur  :  celui  qui  fait 
des  notes,  des  remarques. 

Axnotar,«.  a.  noter  :  faire  des  notes,  des 
remarques. 

Ahnozinho  ,  f.  m.  dim.  d'Anno.  p.  us. 

f  Arnda  ,  f.  f.  lettre  ecrite  ä  la  fin  de  cbaqae 
annee,  rapportant  les  evcnements  et  les  Irans- 
actions  de  toute  l'annee.  — *,pl.  lettre«  que  les 
jesuiles  de  chaque  province  ecrivaient  tous  las 
ans  au  general  de  leur  ordre  a  Rorae. 

Anhual,  adj.  2  gen.  annuel :  qui  revient  tous 
les  ans. 

f  Anxualidade,  t.  f.  annualile  :  qualile  de 
ce  qui  est  annuel.  Annuile  :  renle  annuelle. 

AnnuAlm eütb  ,  adv.  annuellement,  tous  les 
ans,  par  annee ,  chaque  annee,  d'annee  en  an- 
nee. 

Anhuente  ,  p.  a.  d'Annuir. 

f  Anmcidäde,  f.  f.  annuite  :  renle,  penstoa 
annuelle. 

Axxijivo ,  p.  p.  d' 

An-ii^r,  v.a.  faire  signc  d  approbation. — (•), 
v.  n.consentir  (ä):acquiescerü  quelque  chose; 
trouverbon,  vouloir  bien.  Accorder :  demeu- 
rer  d'accord ;  concedcr,  reconnaltre  pour  vrai. 

Axxvl ar,  adj.  1  gen.  annulaire.  de  I'anneau; 
en  Torrae  d'anneau.  Dedo  — ,  doigt  annulaire; 
qui  porte  l'anneau. 

Anüulla^äC,  s.  f.  annulation,  abrogalion. 

Anndllädo,  a,  p.  p.  d'Annullar. 

Asnulladör,  a,  t.  celui  qui  annule,  qoi 
abolil,  annulalif.  II  est  aussi  adj.  V.  Annulla» 
torio. 

Akscllartb,  007. 2  gen.  annulalif,  qui  an- 
nale, p.  a.  d' 

Annollär,«.  a.  annuler  •  rendre  nal;cas- 
ser ;  abolir  (un  conlrat ,  une  loi ). 

ANNULLATÖRio.a^/'.annulatif :  qui  annule. 

f  Anncllayel  ,  adj.  2  gen.  qui  peut  *trc   * 
annule,  aboli.  * 

Annulo.  V.  Annel.  \ 

f  Anncl6so,  a,  adj.  (I.  d'hitt.  nat.)  anna- 
leux  .•  en  anneaux,compose  d'auneaux.  (L  dt 
bot.)  Verticille :  qui  forme  des  anncaux  rayi»- 
nantsaulourd'unaxe.  (Fleur— e,  feuilles  — w.) 


v.. 
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a  ,  etc.  V.  Numerar,  Bnumerar. 
16 ,  t.  f.  V.  Annuncio.  Annoncia- 
PAnnonciation. 

•A,  s.  f.  annonciade;  annonciation. 
©,  a  ,  p.  p.  d'Annundar. 
6%,  a  ,  adj.  et  s.  celoi  qui  annonce. 
tb,  p.  us.  qui  annonce.  p.  a.  *d' 
,  c.  a.  annoncer  .-  donner  la  pre- 
lle dnne  chose.  — ,  faire  savoir, 
dir«.  — ,  presager,  augurec^pre- 
itiquer,  prevoir,  pressentispcon- 

hro,  a  ,  adj.  qui  annonce. 
s.  m.  annonce,  augure,  prisage, 
it,  indice ,  prediction,  avant-cou- 
*,  signes  de  reussir  dans  une  en- 

adj.  p.  us.  V.  Annual. 

anas,  fondement .-  oriflce  da  rec- 

ri  on  expulse  les  excrements. 

um.  (t.  d'hist.  nat.)  'vrillelle,  co- 

liore. 

s.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  anodon  : 
deats. 

ie,#.  tu.  (t.  d'hist.  nat.)  anodon- 
le  acephale. 

tas  ,  s.  f.  pt.  (t.  d'hist.  nat.)  *ano- 
llasques  acepbales. 
do  ,  a  ,  p.  p.  d'Anodynar,  adj.  soi- 
remedes  anodins. 
R,  9.  a.(t.  de  mid.  et  de  ehir.) 

remedes  anodins. 
.,#./*.((.  de  mid.)  anodynie  :  in- 
Iwence  du  sentiment  de  la  dou- 

i,  adj.  (t.  de  mid.)  anodin  :  qui 
ient,  adoucissant;  qui  calme  les 
i*de ,  purgation,  etc.). 
T.  Anojar. 

\o ,  a  ,  adj.  couleur  de  noyer. 
,  v.  n.  faire  nuit,  faire  brun,  se 
Tiver  a  lentree  de  la  nuit.  Ao—, 
r  le  soir,  a  jour  fermanl,  a  la  nuit 
m  alguem  n'alguma  parte  (/am.) , 
•r  la  nuit. 

ji  ,  v.  a.  p.  us.  couvrir  de  tene- 
refr.  (/ig.)  V.  Enlutar. 
V.  Agastadifo. 

»,  adj.  qui  est  en  deuil;  irrite, 
oye,  las;  nause. 

k ,  adj.  et  s.  chagrinant ;  facbeux. 
o.  V.  Nojo ,  Enfado. 
a.  facher,  irriier,  mettre  en  co- 
r,  molester. 

,  9.  r.  se  Heber.  V.  Agastar-se. 
deuil ,  prendre  le  deuil ,  se  rem- 
»e,  d'ennui.  Avoirdu  degoütpour 
e. 

m.  ennui ,  cbagrin ,  fächerte ;  de- 
aace,  aversion. 

,  a,  adj.  ennuyeux,  facbeux,  de- 
»•tftnt. 

t.mx.  (*.  d'hist.  nat.)  anolis :  petit 
fttjt*  tret-familier. 


(AnömalU,*.  f.  (t.  de  gram.)  anomalie  :  ir- 
regularite dans  la  conjugaison  des  verbes.  (f. 
de  mid.)  —,  irregularite  dans  les  flevres  ou 
dans  le  pouls.  ( f.  d'astr.) — ,  distance  angulaire 
dune  planet«  a  son  apbelie ou  a  son  apogee. 
(f.  d'hist.  nat.)  — ,  monstruositg. 

•  Anomalidadb,  s.  f.  irregularite;  illegalile. 

Anomaüstico  (anno),  a,  adj.  ct.  ***.) 
anomaiistique  (annec),  terreslrc,  revolation 
de  la  terre,  son  depart  et  son  retour  au  meine 
point. 

An6malo,  A,«d>*.  anomal,  irregulier:  ilse 
dit  des  conjugaisons ,  des  declinaisons,  d« 
pouls  et  d'ane  classe  de  plantes.  En  tennes  de 
palais :  exception  dilatoire  et  peremploire. 

Anomear.  Y.  Nomear. 

f  Anömia  ,*.(.{  I.  d'hist.  nat.)  anomie  :  co- 
quille  biralre  a  ecailles  inegales.  Testacee  : 
mollusque  acephale.  —  sellim  ou  ajaezada, 
pelure  d'oignons.  —  em  forma  de  paietla ,  ano- 
mie sillonnee. 

f  Anömia  s,  s.  f.  pt.  ( t.  d'hist.  nat.)  anomfes  : 
coquilles  fossiles,  petrifleations  sans  analo- 
gnes  rirants. 

f  Amömioas,  s.  m.  pt.  (t.  d'hist.  nat.)  *  ano- 
mtdes  :  insectes  orthopteres  a  corps  tres-al- 
longe. 

Anoni.  V.  Bestaböi. 

A.iÖNiMO,  a,  adj.  anonyme:  qui  est  sans 
nom.  II  se  dit  des  auteurs  dont  on  ne  cormalt 
pas  le  nom ,  et  des  ecrits  dont  on  ne  sait  pas 
l'auteur.  II  est  anssi  employe  comme  substan- 

ur. 

f  Axönimo,  «.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  anonyme  : 
petit  quadrupede  singulier  de  Libye,  a  longuc» 
et  larges  oreilles  r  Tit  sur  les  palmiers. 

Anonis.  V.  Ononis. 

Anoque.  V.  Cortume. 

AnordestkAr,  t>.  a.  et  n.  (I.  de  mar.)  nor- 
dester  :  tourner  an  nord-est. 

Anorexia  ,  f.  f.  ( t.  de  med.)  anorexio :  dc- 
goüt  des  aliments ,  defaut  d'appellt. 

f  Anormal,  adj.  2  gen.  (t.  de  science)  anor- 
mal ;  irregle ;  contra ire  aux  regles. 

Anortear  ,  «.  a.  et  *.  (f.  de  mar.)  tourner 
an  nord. 

Anovar.  V.  Innotar. 

Anoveado,  A,adj.  mulete  en  neuf  fols  la 
raleur  d'une  ehose  volee ;  multipli*  par  neuf. 
p.  p.  & 

Anovear  , «.  a.  mulcter  en  neuf  fois  lavaleor 
d'une  chose  volee. 

Anovras.  V.  lioxxas. 

ANO VELI.iDO  f  a  ,  p.  p.  d' 

Anotellar  ou  Anovelar,  v.  a.  devideri 
mettre  en  pelolon,  faire  an  peloton.  (fg.) 
Amasser  diverses  choses  en  confusion;  en« 
lasser. 

AifOTELLAR-tt,  «.  r.  se  tasser,  se  presser,  se 
serrer,  se  rendre  a  quelqoe  lieu  p*le-mele. 

Anqdilla,  i.  f.  (I.  de  Vünfoertiti  de  Coimbre 
avantlart forme)  quatre  conclusionf  cboiliM 
pai  le  defendant. 


ANN 

culitrcmenl  des  benelice«  eccle- 
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aiaillques. 
An.iAxioiDEi ,  i.  f.  pl.  anneiea  l  d-ipen- 

Annäxo  ,  * ,  adj,  annel*  i  atlacbe ;  uni  4  une 
auire  ehowei  qui  en  depeod.  (Jljf.)  Sujel.sou- 
mli  1,  e<pose  a  i  (|ni  mii ,  accompagtic  quelque 

AsnitxO,  ■  in.  anncie  :  bemSflce  ecrlMias- 
li«;iir  uni  A  un  auire  plus  com  id  trabte.  V.  in~ 
ntx:  Atmlxot ,  pl.  cotnpagnons  Instparables. 

AssirEito,  «,  adj.  (I.  äepoil.)  qui  produii 

AJiKHUMLi-jiü,  «10.  V.  Aniquilocdo. 
AmtivERSäa 


memoire  de  quelque  etenemenl. 
naiuance. 


Inipique :  coun  du  solcil  A  pirtir  du  paini  sol- 
aticiat ;  il  dure  3S5  joura  i  heurei  <8  niiuules  ei 

anu«  asironoiiiique.  muh  du  aoleil  a  pariir 
d'nn  potnl  du  lodiaqlie.  —  tunar ,  anner  Iti- 
nilre,  \1  Da  (3  retolulion*  de  la  Itiiic  —  emto- 
iitmal,  13  rtrolulioru  de  la  lunc.  —  cwtf.an- 
ni'e  ri-iile  adoplec  par  les  peuples  cmliac.il,  de 
3G5  jouri.  —  biiiexto ,  annee  bisseiliie ,  aug- 
nienlee  d'un  jour  :  eile  revieni  Unis  In.  qua  In 
am.  —  climatcrico,  anniic  climalcrique.  — »o&- 
balico,  annec   aabbalique  ,-  cliaquc  aepu'enie 


•,  jevous  remercio.  tawya 
[uer  qu'unc  allaire  promel 
,,  adj.  3  am.  Leite—,  lail  i 


V.  -so.fl.yo. 

tA-ssoä, 
p.tn. 


,oe,i.  /.  age  aiance, 
,  ad/.  Charge  d'annt», 


t.  •annoiafin.  p'.  trudili 


et,  des  remarques. 


■f  ASsn*  ,  a.  f.  (ellre  ecrile  a  la  fln 
anlief,  rappnruni  les  cvcnenionis  el 
aclions  d«  loule  lahm».  —  i.pl-  IM 
jCiuiies  de  chaque  proiince  ecriiaie 
am  au  gencrat  de  leur  ordre  i  Rom« 

Ajranlav,  adj.  3  gen.  annoel  i  qui  r 

t  AuxuiLiniDE,  *-  f-  annualile  : 
«  qui  M  aitnnel.  IMWW  I  renle  all 

AnNciLMtSTE,  adr.  annuel  lernen 
am,  par  annee,  chaque  annee,  Jan 


Arn* 


A*!T 


m 


m  irt-flc  -elff  qni  cnvironne  et  defend  nr.e  p!acc. 
il*;.*  O  qui  dcfend. 

"  AvrrMrntUTA.  V.  le  precödent  ctle  F-itoeq. 
ArrlMrr.o .  ».  m.  (t.  do  fort.)   avnn«-:ir.ir  : 
mar  place  devant  ua  au'.rc,  foriiücation  avan- 
cef. 

lnfijr^iA ,  f.  f.  (t.  de  mar.)  antonne  :  lon^nr 
lerpve  mobile  qni  sootieni  les  voiles.  — *.  f.  pl. 
(t.fkisl.  nat.)  antenncs  :  lüels  tres-varirs  dans 
fcors  forme? ,  qni  aecompagnent  la  tele  des 
iuectes;  or^anc  auiiliaircda  tact,suivant  la 
tlepart  des  nalurahstes;  agcat  exterieur  de 
forsane  audilif. 

t  Amexsädo  ,  A ,  adj.(t.  (Thist.  nat.)  qui  est 
parva  d'antenncs. 
Am>s  11. ,  *.  vu  ( t.  d'hitt.  nat.)  anlennalc, 
liaatro;*  :  oi>cau  de  mcr. 
tATTEixiLnA ,  $.  /.  espece  do  bois  du  Brasil 
trt»-dir  et  t res- Tort. 
Jj:t.?üui;,  *-  m.  nom  qni  preoede  lc  nom 
prx-re  ou  de  baptenio  d'une  personne;  türe 
duwpersonue  quo  Ton  inelavant  le  nom.  f.  g. 
LWrol.  le  gcru'ral. 

AMLiXA.»  p.\ME,fl'//.2jf».j?.w.  quioecupe 
4atar.re,qui  preoecupe. 
Ayi£pa*.ak  .  c.  o.  payer  d'avance. 
Amlpaixau,  *. /.  paüsion  qai  precedo  la 
nisob. 
t  ArrLPiiu ,  9.  f.  (/.  de  mar.)  cloison ,  fron- 
kw.—s  das  escndtis,  (id.)  capot  d'cVkellc:«. 

Ami'AbADÜ  ,  a  ,  p.  p.  (V 

AMLi-ARüi,  v.a.  Miirarcr,  arreter  1s  moure- 
■eat,euikrfm»er  lamarebedcquelquecbose. 
Irin^rrr,  formier,  garnir  detoul  ce  qui  est 
i^r>a%  -.:-•  y»»:ir  la  consurvaliou  et  pour  la  de- 
(es*e.  fa.  Kiiipeclier,  eaibarrasacr;  i7.  abri- 
l«.  prot^i-r. 

1s?? .»su \t.-sk,  r.r.  sc  remparor,  se  fnrii- 
ier,  »suuair.  /(^.j  Sabriler,  s'aecurillir  ä,  sc 
bwc»-  j  rjuwil.  S  arreler  *puuUiiiiMicnl,  en 
ptrüMC«:*  a(ii;iiaiJ\. 

A»7fp.*£o,  5.  w.  reinpart,  relrancbemeijt, 
i«t  re  q<it  s  Tl  <le  defense  et  ä  euipecber  quel- 
qm  eifert  it.  tloaiiv-poiie  pour  ms  paranür  du 

KCL 

iiTci»AnT'> ,  *.m.  Avanl-coucbe. 
Airi:rA«*.tDO,  a,  p.  p.  üAnicpassar,  adj. 
9**!.  reuiil?,  en  pariant  du  tentpt». 
iM:?i^AL»».»s,  *.  m.  pl,  ancelres,  detaa- 


A^TtFAJSt».  V.  Precedcr. 

AiTt:pi<ro ,  /.  m.  hors-doeuvre  :  petita  plats 
fio-:  sert  avec  lo  po!ajic. 

Ast»:»»*.  Y.  W  «n/cj. 

Ajtlpiici  Tivii,  a,  atlj.  anlepenultienie .-  qui 
^■-'e.l«;  le  peimilir-ie. 

ArrtPiiis'is,  f.  m.pl.  antepilancs  :  «olduts 
fdenci'I  on«  le?iuii  rontaim*;  icscrve. 

liüniL.  7:1.0,  a,  m*i.  t.düfntd.)  aiitepi- 
Irtäiiao  :  contrt?  I'cpjjppsie. 

"AyTtJ":aj;sio,  s.u.  cy  «j:ii  est  mis  devint. 

A»itMi»pa  ,  f.  f.  (t.  de  mar.)  avanl-poi:pc. 

Arrxp*f?  f  t.«.  mellredcvant ,  donner  !a  pre- 


prrpi-.   t. 

>.M-:fo:.TA..f.  /".  *  p.?--s^-.  ■•',  c  =:;!r(»-porle. 

ANTr.poi-.TARiA,  f.  f.  i)U'<:i'.  i"o:ilij.ui;  Ji  Teniree 
d'«::i  ('(«::\.:;»t, 

A!*TEi':'Si';\fl.  V.  Prcfrrcnc'a. 

Aütcvösto,  a  ,  /».  p.  dMn^epfJr. 

A3iTi:!'i'.i-:Di(:AUi.MAi.s,  *.  m.  p/.  (  f.  de  log.) 
ar.lepredicaments :  questions  preliminaires. 

A.NTF.iM;iiiEiKO,  a,  ad j.  avant  le  premier,  pr#~ 
liminaire. 

"  A.NTCQCANTO,   üdv.  lo   pIUS  tdt  pOSSibfo.  V. 

Quanto-ante$. 

A^Trr.ion ,  adj.  2  gm.  ant^rieur :  qui  est 
avanl;  qui  precede  en  ordre  do  temps,  delteu. 

Atterioiudädr,  *.  f.  anteriorit6  :  priori 1 6  de 
temps,  de  posiüon,  de  droit,  d'existence. 

Ante!iiorm£nte,  cidr..  anterieurement ,  pr6- 
ccdeninient. 

Antep.locktoria.  V.  Intcrlocutoria. 

Astes,  prip.  avant.  adv.  Plutöt.  Ex. :  Anten 
morrcr  que  rcr  traldnr  d  sua  patria,  plutöt 
mourir  quede  trahir  si  palric.  Precedemmept, 
pröalablivucnt,  nuparavanl.  H-devant.  Quanlo 
— ,  au  pluu  tot,  ie  plus  tot  possible.  Desd» 
muilo  —  ,  do  loin,  de  lon,;ieinps.  Pouco — f 
naguere.  Antes,  —  bem,  au  contraire,  plutöU 
D'antes,  d'auparavant. 

AsTtsAcuiMiA ,  *.  f.  \)'.ccv.  avant  la  sacrlslie. 

Axtesäi  a,  s.  f.  aiitichiioibro  :  pi6ce  qui  est 
avant  la  salie. 

Axifisno««.  V.  Anterior. 

f  ANTiisir.MA,  *.  m.  'lettre  que  l'empercur 
Cl.'iudca  votilu,  maisen  vain,  inlroduire  dana 
ra!pbabcl  .-.vant  lc  S  ou  siL::ua  des  Grecs. 

A.MKsn.NANo,  $.  m.  soldat  romain  qui  6taita 
la ! -.ardedelV'tuüdard  ou  du  drnpeau,  qui  mar- 
c:iait  (ijvaul  pour  !e  defendre.  ifig.)  Celui  qui 
i:ia  reite  dcvatit ,  pr>curseur. 

f  AxtestatCiia,  *.  f.  (I.  de  fbrt.)  anlest*. 
iure  :  retrancbeaiuut  fnit  ä  la  häle  avec  des  ga- 
bions. 

f  Axtetümpi.o  ,  $.  r/t.  parvis  d'un  temple.  V. 
Adro. 

Antetempo,  adv.  avant  le  temps,  avant 
tenue. 

ATrr.vftn,  v.  a.  prövolr,  conjeeturer  par 
avanre  t-j  qtii  p  -ui  arriver.  V.  Prever, 

,hiTv;*:.-vi;r.A  ,  f.  f.  avant-veillo:  lejour  tn- 
tcricur  ä  la  veillc. 

Antkvii-:»:?xi\.  V.  Preridcncia. 

A>"tev:  ;ili.i.  V.  Anleres  fra, 

AMiiM-^r«.1,  /-. ;..  tl'A.  .'cirr. 

AxTisn.ix ,  .^.  bi.  '  /.  d'anct.)  onlhelix  :  clreuit 
intrricird«'  l'oreillc  e\ter:«?. 

Amkxi/'iin.tico  {rcir.cuio),  A,  adj.  (/.  de 
iB'V.)  autlielminüquo  (remede)  :  contre  le» 
v?rs. 

AMnrv.is.  V.  Macelta. 

AxinfiKA ,  t.  f.  i,  t.  de  tot.)  anthera  :  jaune  du 

milieu  do  la  rose.  Anthere  :  soramcl  des  ela- 

mines,  tapsulcs  cn  forme  d'outre  qui  contien- 

nent  le  pollcn  ou  poussiere  fecondante. 

I     AiTiiiir.ico,  i.  m.  <J.  de  bot.)  antueric  :  plante 


IM 
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liliaceo;  asphodele  du  cap  de  Bonne -E*pe- 
ranco. 

f  ASTBERIRO    Ott   AlfTBERRIRO  ,*.»».   (  f.  <fe 

eof.)muflier:  genre  de  la  famille  de*  person- 
ne>s. 

Artbese,  *.  f.(t.  de  bot.)  anthese  :  tempt  oft 
fous  les  organe«  d'une  fleur  ont  pris  Icur  par- 
fail  accroissement. 

f  Artbiasistas  ,  f.  m.  pl.  antbiasistes  i  sec- 
faires  qui  condaranaient  le  travail. 

Artbologia,  t.  f.  anlhologie  :  rerueil  de  pe- 
tites  pieces  cboisies  de  poesie. 

Antböloco  ,  $.  m.  anlhologe  :  recoeil  d'offl- 
cea  grecs  ;son  auteur,  auteur  d'une  antbologie. 

Arybortem.  V.  Ante  kontern. 

t  Aktböpbacos,  adj.  e( s.  m.pl.  (/.  d'kist.  not.) 
antbophages  .•  insecles  qui  mangcnt  les  fleur«. 

f  Anthöphilos,o4/.  et  s.m.pl.  (t.d'hist.  not.) 
anlhophiles  :  insecles  rirant  sur  lei  flears. 

f  Artböpboros,  adj.  et»,  m.  pl.  (f.  d'hist.nat.) 
antbophores :  genre  d'apiaires. 

Awthöra  ,s.  f.(t.de  bot.)  •  aconit  salutifere ; 
antbore,  maclou. 

f  AmthraciIros,  adj.  et ».  m.  pl.  (f.  d'hist. 
not.)  anthraciens  :  famille  d'insectes. 

Anthrax  ou  Anthrax  ,s.m.(t.  de  mid.)  an- 
Ihrax  :  charbon,  bubon  trös-enflamme,  tres- 
douloureux.  ( t.  d'hist.  nat.)  Antbrax :  insecte 
diplere. 

f  Artbrero  ,  $ .  m.  ( t.  Shist.  nat.)  anthrene : 
Inaecte  st6roeere. 

f  Arthribo,  f.  m.  (I.  d'Aif/.  mal.)  tntbrihe  : 
insecte  coleopttre. 

Antiiröpbilo.  V.  PhÜanthropo. 

f  Artbropoförme  ,  o4/'.  2  gen.  anthropo- 
forme  :  a  figure  bumaine. 

f  Antbropogeria,!.  f.  anthropogenie :  con- 
naissance de  la  generalion  de  l'bomrae. 

f  Artbropoglyphite  ,  t.  f.  anthropogly- 
phite  :  pierre  repreaentant  qoelque  partie  de 
fromme. 

f  ArthropograpbIa  ,  9.  f.  anlhropograpbie  : 
descriplion  de  lliomme. 

f  Artbrofögrapbo  ,  f.  m.  anthropographe  : 
qui  ecrit  sur  lliomme. 

f  AimiROPOLOciA,  f.  f.  anthropologie  :  dis- 
cours  figure  qui  altribue  a  Dieu  des  membres, 
des  organes ,  des  affections ,  des  actions  hu- 
maines.  ( t.  d'anat.)  Discussion  sur  l'bomrae. 

f  An tbropomamcia  ,  t.  f.  antbroponiancie  : 
divination  par  l'inspection  des  entraiHes  des 
victime*  humairies,  et  par  Tapparition  des 
morts. 

f  Awthropometria  ,  §.  f.  anthroporaetrie  : 
espece  d'anatomie  qui  s'occupe  des  proportions 
de  Tbomme. 

f  Artbropomörfbos,  f.  m.  pl.  (J.  d'hist. 
nat.)  anthropomorpbes :  animaux  qui  ressem- 
blent  en  quelque  partie  a  i'homme. 

•f  AxiTBROPOMORPBisMO,  f.  m.  anthropomor- 
phisme  .*  erreur  des  antbropomorpbistes. 

f  Am tbropomorpbista  ,  *.  m.  anthropomor- 
pbiste  :  beretique  parlisan  de  Taulhropologie. 

f  Antbropoborpbita  ,  $.  ti.  (f.  dkist.n*t.) 


antbropomorphite.-reptile  leslace  ptflriße  qui 
repreaenle  d'un  cöle  la  face  de  Tbomme. 

tANTnnopoPATHiA,f.  f.  anlhropopatliie .  dis- 
cours  qui  altribue  a  Dieu  ce  qui  ne  convient 
qu'a  I'homme. 

+  AüTBROPOPBAGiA ,  9.  f.  anthropophagie  : 
aclion,  habitude  de  manger  les  hommes. 

Artbropöpbago,  a,  adj.  anthropopbage  : 
mangeur  dliommes,  de  chair  bumaine. 

fAHTBROPOBOHATOLOciA,  9.  f.  anthroposo- 
matologie :  description  du  corps  bumain, de  sa 
struclure. 

f  Aktbroposophia  ,  9.  f.  anthroposophie  x 
connaissance  de  la  nature  de  I'homme. 

f  Antbropotomia  ,  a.  f.  anthropotomie :  dis- 
section  anatomique  de  Tbomme. 

Antbcsiasmo.  V.  Entkutiasmo. 

f  Antbtllis,  9.  f.  (t.  de  bot.)  anlbylide  : 
plante  legumineuse.  —maior,  anlbylide  ar 
genteeo«  barbe  de  Jupiter.  —  wunor,  anlby- 
lide   heterophylle.  —  bastarda,  germandree 
musquee ,  ivette  de  Narbonne. 

Anti,  prfp.  qui  entre  dans  la  composition  de 
quelques  mots.  Anti :  contre,  contra ire. 

Amtiarthritico,  a,  adj.  (f.  da  mid.)  anliar- 
tbrilique  :  contre  la  goutte. 

Artibaccbio  ,  f .  m.  (  Pi—y  t.  de  poh.  tat.) 
antibaccbique :  pied  de  Ters  compose  de  de« 
longues  et  d'une  brete,  corame  formosa. 

f  AntibracbiAl,  adj.  2  gen.  (r.  d'anat.)  an» 
Ubrachial  :  de  TaTant-bras  (nerf). 

f  Axticacbectico,  a  ,  adj.  (t.  de  mfd.)  anli- 
cacbeclique :  (remede)  contre  la  cachexie. 

f  Anticardeal,  f.m.  cardinal  schismattejue. 

f  Ar ticeltico  ,  a,  adj.  (t.  de  mM.)  antisy- 
philitique  :  contre  le  mal  ren^rien. 

f  Ar ticbolbrico  ,  a  ,  adj.  ( t.  de  mid.)  anti' 
cholerique :  contre  le  cholera-morbus. 

f  Anticbresis,  s.  f.(t.de  prot.)  antichrese : 
Convention  par  laquelle  ou  abandonne  tos 
fruit«  d'un  bien  pour  les  interets  d'un  ean 
prunt. 

ArticbristaG  ,  Z ,  adj.  antichretien  :  opposa 
au  cbristianisme. 

AnTicBRisTiARisifo,  9.  m.  anlichristiaiiisme  r 
religion  opposee  au  cbristianisme. 

Anticaristo,  s.  m.  antecbrist :  oppose  a  Je- 
sus-Christ. —  ,  seducteur  qui,  d apres  la 
croyance  de  TEgiise,  viendra  a  la  fin  du  monde 
pour  corrompre  les  fideles. 

Anticbtbön es  ,  9.  m.  pl.  antichthones :  aa- 
tipodes,  babttants  d'un  autre  hemisphere. 

AnticipaqAö,  a.  f.  anticipalion  :  Taction 
d'anüciper,  de  prevenir,  d'avoir  ou  de  fair« 
par  avance;  prövention  de  lemps;  pressenti- 
mcnt,  connaissance  anticipee.  (t.de  rhit.)  Re- 
futation anlicipee.  Com  — ,  d'avance. 

Abticipädamerte  ,  odv.  avec  anticipation , 
par  anticipalion,  prelirainairement,  d'aTanc«. 

Akticipaoo,  a,  adj.  anlicipe  :  qui  vienl 
avant  le  temps ;  prevenu ,  preooce. p.  p.  &Antk- 
eipar. 

AnticipadAr,  a  ,  adj.  et  f.  ceiui  qui  anttcip« 
qui  pretoit  t  qui  ajiponce,  qui  prev ieot: 


ANT 

ifiMMi,  v.  «.  Mlfciper,  detancer,  eran- 
etr,  prevenir,  preadre  •»  faire  par  avance; 
praadre,  gagaer  Ic  derart. 

AsnarAft-sm,  a.  r.  e'antieiper,  •**?  ancer,  al- 
ler w  avemier,  aller  derart,  areceder. 

f  Aoticomstttcciojul ,  ea>.  anticonstilation- 
•d :  eeatrafcrc  4  la  eonatilauan. 

Am» ata.  Y.  Anledala. 

Ainesoa,  #.  s».  enneaii  de  Diea. 

f  Aarrminno,  t.  •».  (I.  dt  eof.)  antiderme  : 
eanre* venia,  pUnle  de  U  diacie;  aleiitere 
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AimoftAL.  V.  Bewmmratorio. 

>,«.«.  antidolaire  :  reeueil  def 
de  baue  medecioe ;  Irrre  oo  Ton  ecrift 
i;  teile  a  antidoles. 
AariaOTO,  a.  s*.  (f.  de  pharm.)  Antidote :  re- 
aeatqni  preaerveda  poieon.de  la  peale,  de 
;  apeeifiqoe  eontre...  (jßg.)  — ,  contre- 
ramedc  preaerratif  conlre  tue  paasion, 


Asnaaönco.  Y.  AnHhgdropico. 

'AJmrAJLL.  Y.  Jafis^taiario. 

ImrACK,  $.  m.  Toile  poar  coarrir  la  flgure. 

AsnraaJi. ,  edj.  2  gen.  (1. 4«  aWo*.)  antife- 
Mt :  eaalre  la  narre. 

irnrxa  a»  Axtipuui  ,  a.  et.  anliphen :  aigne 
eteairactear  <f  imprimerie  poar  indiquer  la  ae- 
aaitiea  de  deax  mola  qni  tont  ania. 

Amrtsico.  1 

astiflogistico,   i  v  j-**,*    #li. 
A*nro*A,etc.      (  v- **•*»•  «■* 

AmrtiSE.  1 

isncÄuio ,  t.  •».  (I.  de  mar.)  Y.  Antegalka. 
imcAMtiTTx,  od«,  anciennemert ;  aulrefois ; 
4ms  In  aieclea  paaaee;  jadia. 

Anica,  a,  eo>'.  ancien:  qal  exiate  depaia 
mjglenas.  Antique,  fort  ancien.  — ,  gotbiqae: 
nrn-neor,  qai  n*eat  plas  de  mode.  Jfait— ,qai 
a  ab)  reeu  arant  an  aulre.  t.  Personne  de  I'an- 
r,  pf.  lea  andern  :  eeax  qai  riraient 
arant  noaa ;  Tieillards.  Ä  antig*,  a 
raatärec,  a  la  mode  dea  anciena,  a  l'andenne 
O  emiigo  dos  diät ,  (expreaaion  bibliqae) 


Asnccaso ,  f.  m.  tcr.^  änail  des  faTenciere. 
Axtkiafo  ou  AaiicaAPao,  t.  tn.  anligra- 
pW :  eefreetear  dea  >o%aptea  a  Atbenea. 
Antmcaim).  Y.  AnMquedo,  Velho. 
AamccAUA ,  $.  f.  antiquitea  :  monamenta, 
i,  atatoes,  del'antio^ite.  Antiquaille: 
antiqae,  osee,  de  peu  de  valeur.  e.  g. 
Tieax  meables,  rieux  tableaax.  Uaagea  an- 
HAainteaant  abolia ,  Tieillerie.  Antiqaaille  : 
da  saepria  dort  on  ae  aert  en  parlant  de 
böses  artiques  et  de  pea  detaleur. 
AancemAB«,  t.  f.  autiqaite,  andennete  : 
aealite  de  ce  qai  est  antiqae,  ancien.  Ancien- 
arte  reealee;  lea  aieclea  recales;  lea  anciena 
nwplia ;  ce  qni  reste  d'eux ;  lea  evenements  de 
rasmqaite.  — i,  pt.  nnonaments ,  templea  an- 
.;  cboaea,  raaes,  meoblea,  medaillons 


Amcciaaiao.  Y. 


Akticvo.  Y.  Antifo. 

AüTDrtcrico.A,  c4j.{t.  de  aWd.)  antihec 
liqoe :  contre  Tetiaie. 

t  Aätihemoaaoidal,  adj.  2  gen.  (|.  d*  mid.) 
antihemorroldal :  contre  lea  bemorrofdes. 

t  AirrnwaFinco,  a,  adj.  (i.  de  mid.)  antt- 
berpetiqae :  contre  lea  berpea. 

f  •  AüTWTMoradBico ,  a,  adj.  (i.  ds  mid.) 
antihydropbobiqoe  :  contre  la  rage. 

f  AnTiBTDadpico ,  a  ,  adj.  ( 1.  de  mid.)  anti- 
bydropique :  contre  l'hydropiaie. 

f  AirrntTPOcoüDaiAco,  a,  adj.(t.  demid.) 
antihypocondriaqae  :  contre  lea  affectiona  hy- 
pocondriaqaea. 

Aictihystä rjco  ,  a,  odj.  (I.  de  mid.)  anti- 
bysleriqae  :  contre  lea  Tapeora  on  byaterie. 

f  AüTiuiAa ,  a.  f.  pt.  ( 1.  de  giog. )  Antilles . 
vingt-huü  lies  du  Mexiqoe. 

AmtilocaäIthmo  ,  a.  m.  ( /.  de  muUkim.)  anti- 
logarilbme :  complement  du  logariuune  <Tan 
ainns. 

Antilocia,  $.  f.  antilogie :  contradiction  dana 
an  discoare. 

f  AntiloYvico  ,  a,  e4j.  (  U  de  mid.)  antiloY- 
miqae :  antipesUlentiel. 

f  Antilope, «.  f.(t.d?hi$t.  nat.)  artilope: 
qaadnipede  mammifere,  raminant,  a  cornea 
creoaes;lagazelle,  le  cbamois,le  bobale,  le 
gnon ,  etc.  —  albipede  da  India ,  *  ny l-gbaa.  — 
a/WMn«,*gnoa. 

f  Artimkpbitico,  a,  04/.  antimephitiqae t 
contre  la  uiaavaise  odear,  le  mepbitiame. 

f  AimnimsTBRiAL,  edj.  igt*,  antiminiate- 
riel :  contre  le  ministere. 

ANTtMO!fiacnico,A,aay.  antimonarcbiqae  1 
contre  la  monarcbie. 

f  AirnnosiÄDO,  a,  adj.  qai  a  de  Tantinioine. 

Ahtimonial,o4/.  2gt%.  antimonial :  de  l'an* 
timoine.  - 

Aiitimöiiio,  $.  tn.  ((.de  ckim.)  antimoine  : 
metal  blanc,  lamelleax,  friable.  Sutpkureio 
d'— ,  sulfure  d'aatimoine :  ce  metal  combine 
avec  le  soafre.  —  tartorisado,  tartre  emetiqae. 

Antimokal,  adj.  2  gen.  contre  la  morale.  Y. 
fsjtsjioral. 

Antik auoiiAl,  adj.  2  gen.  antinational  .*  op- 
pose  an  goüt,  ao  caractere  national ;  a  1'csprit, 
anx  intereta  nationaax.  • 

AntinomIa,  f.  f.  (f.  de  prmt.)  antinomie  x 
contradiction  reelle  oa  apparente  entre  deax 
lois;  contrariete. 

f  AntinoiiiXno,  a.  antinomien  o«  anomien  : 
ennemi  de  la  loi ;  qai  n'en  reconnalt  pas. 

Antinöhico  ,  a  ,  adj.  qui  a  de  l'antinomie. 

ANTtNOO  ,«.*».(  I.  cTasiron.)  AntinoQs :  con- 
stellation  N.pres  de  la  voie  lactee, aar  l'eqaa- 
tear,  soas  TAigle. 

ANTiocniNO  ou  AntioquIno,  a,  edj.  d'An- 
tioche. 

f  ANTioaiiA ,  f.  f.  (I.  de  aety.).Antioebe,  Tille 
de  Syrie. 

f  Antiodontalgico ,  a  ,  adj.  (f.  eV  mid.)  an- 
tiodontalgiqae  :  qai  s'emploie  contre  le  mal 
de  denta. 
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f  Anti'opa,  *.  f.(t.  d'hist.  v.r'.)  •pttni-ricui!: 
espAce  de  papillon. 

Axtiorgastilo,  a,  adj.(1.  de  v^'d.^  nntlor- 
gaslique  :  qui  calmc  l'orgasnic,  relU:rveseence 
des  humeurs. 

Axtipapa,  *.  m.  anlipape,  fnux  papc. 

AxtipapAoo,  f.  m.  feouvcrnciiicni,  digr.itö 
usurpee  du  1'anlip.ipL'. 

•f  Antipära,  *.  /.  'eer.M^paravent,  et  tont 
cequi  sert  au  nxMne  usa:;c.  Anli]>arastpl.  surlc 
de  gueirci»  qui  ne  couvraicnlque  1c  dcvantde 
la  Jambe  et  du  pied. 

f  Antiparai.i.i.i.o,  a,  atlj.  Linhas—as,  {(.de 
gcom.)  lignos  anlip.-iraIiAIt:>  c*ui  faul  avec  dcux 
aulres  li^ncs  des  seclions  coj.Uaiivs. 

Antipakaly'tico,  a,  «<//.  (t.dcmtd.)  auti- 
paralyliquc  :  contre  la  parahsie. 

f  Antiparästasis  ,  s.  f.(  t.  de  rliitJ)  anlipa- 
rastase  :ti£urcpar  laquellcun  accuse  veulpiou- 
vcr  qu'il  nirriu* dos  flo^«*s plnlöt quedu  Mime. 

"f  AXTIPASTO  ,  i.  IM.  (  /.  dt  pv<''*..  ülltipabtCOU 

anlispaste  :  piod  <!c  vcrs  l«-if in  coiupoäcdcdcux 
fjfllabcs  longues  enUed*.n\  brevcs. 

Axtipatma,  $.  f.  antipalhic  :  avcrsion,  re- 
pugnance  naturelle  et  n«>:i  raisonnce  que  l'on 
a  pour  quelqu'uu ,  pour  quelque  ebosc. 

Axtipathuo ,  A,  adj.  .miipatbiquc  :  con- 
traire,  oppose,  qui a  de  lanlipalhie. 

f  Axtipatho,  i.  m.  antipatuc  ;  corail  noir; 
loopbyte. 

AntIpede.  V.  Aniipoda. 

Aari Peristaltik),  a,  adj.  (t.  d'anat.)  anti- 
pcristaltique  :  oppose  au  inouve:uent  peristalli- 
que;  (mouvcoient;  irregulicr  des  intestina,  de 
basen  baut. 

AMTlPERtSTASE     OU    AXTIPEI-.iSTA.SIS,     s.    f. 

(t.de  phil,  anc.)  anlincrislase :  augmcnla'.ion 
de  forees,  dcl'aciivitp  d'une  ebos^ä  l'approrhe 
de  aon  conlraire.  v  .g.  Le  Iroit!  raaimc  le  reu. 

Axtipestiixkuäl,  adj.  u  gen.  auli;>esüleu- 
Ücl :  hon  conlrc  la  |>e:>te. 

■J-Axtipijilaxtroj'jco,  A,adj.  conlraire,  op- 
pose a  la  pbilanlbrupie. 

A?CTiPHii.o>(ji'niuj,  a,  adj.  .TMtipliilosophi- 
que  :  conlraire,  oppose  ä  la  rli.iosopbie. 

f  Axtipiiilöüupum,  s.  m.  auliphilosophe:  en- 
nemi  de  la  pl.tfoG-opliic. 

•f  ANTiPiiLfM.iMiuo.  a,  adj.  (t.  de  mid.)  an- 
tiphloKistique :  qui  calmc  l'arduur  de  la  fievre ; 
rafmichissnnt. 

Axtiphona  ,  *.  f.  aiiLienne  :  dt  but  du  cbanl; 
Terse!  prt'luuiuuirc  d  uu  p&au.iie.  Ltwalar  —  , 
(fam.)  ivpaii'irc  i:i:e  nouvolle  tri&to,  l.lebouse, 
mauvaisc,  conlrc  la  rcpuUsiou  de  quel<;u'un. 

Axtiphuxärio,  s.  in.  ruiiiiiioiiier,  a'nlipbo- 
naire:Uvrcd,epiiseo'':vjuih,>autieiii!i>äi:otees. 

Aktipuonlii;o,  t.  m.  eelui  <jui  cutoniie  les 
anticuni's. 

Axili-niiAsr,  *.  f.  (!.  c\   rh't:   i:n»ip!1ras;», 
ironio,  conlr:>-verile  :  eni|.h>i  d'un  inoi,  d'une  ; 
loculion  eil  seus  inverse  du  natuicl  (,r.  <j.  lou 
diable ). 

f  ästiphrasear;  r.  a.  an'iphra<er;  Taire  des  ; 
pbrases  conlraires  a  la  gratmuaire. 
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A\T:r».rrnfTK.o,  a,  adj.(t.  rf««Af.)anli- 
pVMiri'iiqiie  :  eonKe  la  pleuresle. 

ANrii'ODA,  *.  in.  nnlipode  :  eelui  qui  habile 
rlnns  un  en droit  de  la  terre  que  l'on  considere 
par  rapport  a  un  au  Ire  endroit  diametralcmont 
oppose.  ffig.  fam.)—,  oppose ,  conlraire. 

AjTipmvittRicn',  a  ,  adj.(t.  de  mid.)  antipe- 
da^rique  :  conlrc  la  goulle. 

Antipodai.,  adj.  2  gen.  antipodal :  qui  est 
des  antipodes. 

Axti pode.  V.  Aniipoda. 

ANTiPoi.ionr.ETico  ,  a,  adj.  qui  Iraito  de  la 
def.'iisedcsplaces. 

ANTiPOiiTiroT  a,  adj.  antipolitique  :  con- 
trair«?  ."i  la  polilique. 

f  A nti Prosta ta R,  *.  f.  pl.  (t.  <f«nflf.)  anll- 
prosfntos  :  deuxpetits  corps  glandulcux  devant 
les  prostates. 

Axtiptose  ni»  Anti'pt05!S,  i.  f.  (t.  dr  gram.) 
anliptofo  -position  d'un  ras  pourun  nulre. 

Antipltrido,  a,  adj.  antipulride :  conlraire« 
oppose  a  ]<i  pulrefaction. 

A.\tipyrltico,  \j  adj.  antipyretique  :  contre 
la  hevre. 

Antiptp.6ticos,#.  m.  pl.  et  adj.  (f.  de  m*d.)  an- 
lip.vruiiques  :  contre  les  caustiques,  la  brtilurp. 

Axtiquapo,  a,  adj.  ancien,  suranne,  liors 
d'usa^e ,  vieilli ,  inusite.  p.  p.  d' 

Amkuar,  v.  a.  rendre  ancien,  antiqne:  nb<w 
lir,  abro^er  un  usa^e.  — a  lingwtg*m.  imiier 
le  (ansage  des  anciens  ecrivains.  (t.  de  rvlitfur) 
Antiquer:  vieillir  un  inaroquin ,  unc  dorure, 
pour  se  rapproeber  du  bon  goüt  des  relieurs 
anciens. 

Antioiar-se,  v.  r.  devenir  ancien,  y^leran; 
passer  de  niode. 

Anti^iähio,  $.  m.  antiquaire  :  qui  connalt 
bien  les  auliquiles,  les  statues,  les  medailles, 
etc.;  puriste  atlacbe  ä  l'aiicicuiie  lonpue. 

An'iioh'ssimo  ,  \,cdj.  stip,  d'Antigo,  lr6s- 
ancieu 

■f  AxiiBr.vw.rcioxAr.io,  a,  adj.  antirdvola- 
lionnaire  :  oppose  a  la  rcvolution. 

AxtisAtyra  ,  *.  f.  antisalirc  :  reponse  a  una 
saiire. 

AxTisnos.  V.  .4n/erioj. 

AxTiscoRntTicft ,  a,  adj.  {I.  de  «ir*d.)  antts- 
ctnhutiquo  :  (untre  le  srorbut  yremede). 

t  Am -|!>crofi:  1.650  ,  a  ,  adj.  ;  /.  de  mid.)  an- 
tiscrofulcux  •  contre  les  ecrouelles. 

Axtiseptico,  a,  adj.  (t.  de  mid.)  anllsepü- 
quo  :  contre  la  gangrene  (remedc). 

Antisipiiilitico.  V.  Artikel ticu. 
f  Axt isocia Ltadj.  2  gen.  anlisocial  :  con- 
traire  a  la  sociale,  a  son  ordre,  qui  lend  a  la 
detruirc,  a  la  dissoudre. 

•j-  AxTisopufsTA,  i.  m.  antisophiste  :  ennemi 
des  sophlsines. 

•J-  An »is-'ASE  oti  Axtispasis  ,  f.  f.  (I.  de  mt'd.* 
a:iii:piise  :  rcvolution,  cours  des  buuieurs  de* 
tounu;cö. 

Antispasmödioo,  A,adj.  et  t.(t.  de  med.) 
antispaNinodiquc  ;  remedc  contre  le  spasmo 
les  convulsions. 
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ATTi5p\<Trrnt  A,  adj.  (t.  de  mfd.)  ■nllsfa*:- 
ti«|ae  :  qni  opere  par  rcvolution. 

AxTi^riTB.  *.  m.  prelat,  eveqne,prfctre. 

Atti«trophe  ,  *.  f.  antislrophe:  la  scronde 
stince  de  !a  poesie  lyrique.  {t.de  gram.)  Ken- 
rcrsecDfnl  de  deux  terra  es.  r.  9.  Le  servilcur 
du  nutirc  ou  le  uiaitre  du  servileur. 

Ast  ist  rix  at  icq.  V.  Anliurofuloso. 

"{•  AstitliA.nko,  a,((.  de  möi.)  anlitetani- 
que.-  couire  Je  Urtanos. 

7  Amitueaikal.  <k(/.  2  <7e/*.  anlilbcatrnl  .- 
qai  u'csi  paä  ikeuiral,  qui  nu  couvieul  pas  ä  la 

AMJTur.sc,  *.  /.  (f.  de  rhtt.}  a:tlilbesc  :  op- 
pwiion  de  ponsees  ou  de  inols.  (t.  d'alg.)  — , 
trco5po$ition d'un  termc,  dune  equation, d'im 
BMubre  da n 5  im  nulre.  ( t.  de  grtnn.*  — ,  ügure 
fir  laquelle  on  met  unc  lettre  ä  la  place  d'unc 
iitrp. 

'AsTiT«J!»E.  V.  Anfijwda. 

A»TiTRi5iTimo.  t.  Tn.antitrinitairc  :  seetaire 
qü  rejette  le  mystere  de  la  Triuitc. 

Aitittpo,  t.  m.  anlitjpe,  fiyure,  type. 

Amitexlreo,  a  ,  adj.  /.  de  mW.)  antirene- 
neo  :  conlre   le   mal  vent-rien  (reinede  ,  ti- 

ime.etc). 
t  AvnvEnvixoso ,  a  ,  adj.  ( f.  do  mid.)  anti- 

wnmneui :  contre  les  vers. 

Astiylsölico,  a  ,  adj.  (t.  de  mid.)  antivero- 
ßqw  :  contre  U  petite  rerole. 

Attujadi^o,  a,  adj.  fantasque,  caprteieux, 
taarre. 

Avrojioo,  a,  adj.  qai  «  le  desir,  l'cnvie  de 
qtr'iju«»  cho«e.  p.  p.  d' 

\ni.ij\R,  r.  a.  convoitcr,  desircr  arec  ar- 
4**ret  parcaprice;  avoir  une  fantaisic,  une 
tn\.*. 

Avmiin-sE,  t.  r.  se  persnader  le^eremcnt , 
le  fizorer,  s'imaginer.  —  a  alguem  alguma 
e»«c»,jtiirerd'uneehose  sans  fondeinen!,  sans 
ttfkiioai  se  eoilTer,  s'cnRoner  dune  Idee,  etc. 

Axtojo,  ß.  m.  *enTic:  desir  ardent:  rapriee, 
fntatsie.  "Opinion ,  jugement  mal  fonde  :  en- 
9Quera«:it,preoccupalion.  "Envic  de  femmc  en- 
tfiele. 

AxrOLHini^o.  V.  Antojadico 

A*Tüi.niro,  \,p.  p.  d' 

AJTOLfliR ,  r.  a.  avoir  devant  les  yetis,  vol- 
ler, coufrir  les  yeux. 

Astoliiak-si:,  f.  r.  se  flgurcr,  s'imaginer, 
ieteprO-senlcr. 

Attolbos.  1.  m.pl.  •flpillöres  :  petites  pieees 
de  cuir  aiiarhecs  a  la  tetiire  d'un  cheval  pour 
W  couTTir  et  garanlir  lesyeux.  (ßg.)  "Fa&cina- 
tun. 

t  Attojuajio,  *.  m.  Antonin  :  moinedeSaint- 
Anfnine. 

j  Aitosjco  ou  ATrosisno,  t.  tn.  Anfonrn  : 
awae  de  l'onire  reforme  de  Sainl-Francois  .  n 
Por.ajal.  qui  a  pris  pour  son  i»atron  saint 
Ankauf  de  Lisbonue. 

t  Attoso»a«ia,  *.  f.  '  t.  de  rhft.s  nntono- 
mir-  :  «iub6titution  d'un  110m  appellatif  a  un 
nwi  propre. 
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A?CT050MAsT!CAMftfTE,a<lc.  paf  antonomase. 
A>!tünümästico  ,  a  ,  adj.  qui  a  rapport  a  Tau- 
tonoinasc. 
A.nt'ü^tem.  V.  Ante-hontcm. 

*  Astoka  ,  Ant'uoha  ,  adv.  avant  i'bcure. 

f  Antöra,  t.f.  ((.  de  bot.)  'anüiorejanlhora, 
arojiiädluUirc.'Maclou,  plante  ä  Heuren cas- 
que. 

*  AxTOiiciiADO,  s.  m.  ancien  ornement  dam 
les  robes. 

*  A.Niun.  V.  Entre. 

*  A.\tkccami:ak.  V.  Metclar,  Jlitturar,  etö. 

*  AM'i;i-.coiu;fiR.  V.  inrorrcr,  Conirahir. 

*  A.yiui:»aniia.  V.  Enlrunha. 
'  Anti.kuiciu.  V.  Inlcrdklo. 

*  A.mku>07iu.  V.  Introduzir. 

*  Antueflitü,  a,  adj.  fdil  untre  deux  per- 
son.ics. 

axtkf.i.iar. 
Antkci.imiar. 

A.NTRKMEriER. 

ANTni;.Mr.z. 

A>Ti:i:i'Oii. 

Axtresachar. 

astrf.seio. 

Antkf.suluo. 

a.xtretal1io. 

Antretanto. 

Antp.hvallo. 

axtkevir. 


V.  Entre.,.  etc. 


}  V.  Inter...  elc. 


s 
A  ntko  ,  *.  m.  ( t.  de  poit.)  *  caverne ,  grolle , 
«nitre. 
AvrRODrcgAö.  V.  Introdurcdo. 

•  Axtrofilu.  V.  Philanthropo. 
Axtropöfaco.  V.  Anlhropophago. 

f  Axtcviado,  a,  adj.  faitavec  preeipftation. 
p.  p.  d' 

•  f  Antuviär,  v.  a.  Y.  Adiantar,  Anticipar. 
Frapprr  subitement ,  (rapper  le  premier.  11  est 
aussi  recipro(jue. 

Amvivdo,  a  ,  p.  p.  (\*AnuHar  et  adj.  nt*bu- 
Ioik,  couvert  de  nuages.  (flg.)  Triste ,  accahle 
de  pensees  luirubres. 

AxitviadAr,  a,  adj.  qui  obseurcit ,  qui  cou- 
vr«  de  iiua^es. 

Axutiar  ,  v.  a.  couvrir  de  nuages,  obscurcir, 
rendre  sombre,  brouiller.  11  est  aussi  reeipro- 
iiue.  (flg.)  Ternir,  obscurcir,  fletrir. 

Axvekso,  t.  m.  Ic  eotö  de  la  monnaie  qui 
porle  lo  buale  du  souverain  qui  la  fall  Trapper.- 
tare. 

Axxia.V.  Ancia. 

Axxiedadü,  t.  f.  anxicie,  angoisse,  pelne 
d*esprit,Krande  iuquietude,  soin  inquiel. 

AxxiOso.  V.  Anciow. 

f  Ax7ari5to,#.  m.  {t.  de  VInde)*nhtlo (fruit). 

•  A5ZIXA.  V.  Enzinha. 
An/i  mieira.  V.  Azinheira. 

Amzül,  f.  m.  hamecon  :  petit  eroebot  de  fer 
pour  prendre  du  poisson.  {fig.)  — ,  attrait, 
app;K. 

•f  AszolAoo,  a  ,  adj.  garni  d'hamecon ;  pris 
ä  Tbamecon ;  qui  en  a  la  forme. 

A  vzoL&tno,  f.  m.  celai  qni  feie  des  baraeroTis. 
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A*  zouxso  o*  Amzomhxko  ,  i.  m.  dim.  d'i»- 

MOl. 

*  An zölo.  V.  Amol. 

f  Aszolos,  t.  «i. pl.(t.de  laeöte  d'Afriaue) 
bracelets  que  porlenl  les  noirs  d'Afriqae. 

Ao.  Cest  l'union  de  la  preposilion  d  arcc 
l'article  masculin  o:  a,  a  la,  aa.  Ao  er,  a 
Yiir.Ao  retento,  aa  serein,a  U  belle  eloile. 
Aontaii,  ao  plus,  lout  aa  plus.  Aomeu  «er, 
a  mon  avis,  »«Ion  raon  atis.  Ao  p4,  aapres. 
Ao  pretente ,  a  presenl.  Ao  redor,  aolour,  a 
l'entour.  Ao ,  desinence  portagaise  qui  eorres- 
pond  a  la  desinence  espagnole  ado,  alo,  et  a 
la  desinence  latine  ad«t ,  ef«M. 

Äo ,  diphthongue  nasale  portagaise. 

Aönde,  adx>.  oa ,  en  quel  liea ,  en  qael  pays. 
▼.  Onde. 

fAÖNiDES,  f.  f.  pl.  (f.  dt  mgtk.)  Aonides, 
les  Muses. 

fAöxio,  a,  adj»  Aonien :  de  l'Aonie,  pro- 
▼ince  de  l'ancienne  Beolie. 

Aoristico ,  a  ,  adj.  de  la  nature  de  l'aoriste. 

Aorjstoo«  Auristo,  *.  tn.(t.de  grammaire 
grecqut)  aoriste :  prelerit  indeflni. 

Aorta  ,  t.  f.  (f.  d'anat.)  aorte :  artere ,  canal 
qui  s'eleve  du  rentricule  gauche  du  cceur,  et 
porte  le  sang  dans  tout  le  corps. 

f  Aörtico  ,  a  ,  adj.  ( t.  d'anat.)  aortique :  qui 
appartient  a  I'aorte. 

f  Aos.  G'est  la  preposilion  d  jointe  au  pluriel 
de  Tarlicle  o,  aux.  Aot  arredortt  da  cidade, 
aux  en? irons  de  la  Tille. 

*  AosAdas  ,  adv.  hardiment,  certaf  Dement. 
Apa  ,#./".( I.  fAtie)  espece  de  gateau  fait  de 

la  farine  du  rii  et  de  l'huile  du  cocotier. 

Apacentar.  V.  Apateenlar. 

ApachorrAdo.  V.  Paekorrento. 

Apacibilidade.  V.  Affabüidade. 

Apacificar,  ete.  V.  Paeifiear. 

Apadissar  ,  etc.  V.  Etnpavexor,  etc. 

ApadrirhAdo  ,  a  ,/>.  p.  d' Apadrinkar  et  ad), 
(ßg.)  Protege ,  aide ,  secouru. 

Apadeimbadöe  ,  a,  $.  proteclear,  defen- 
seur. 

ApadrikhAr,  v.  a.  senrir  deparrain  dans  cer- 
taines  ceremonies,  jeux  publics,  ou  combats 
ainguliers.  (Jig.)  Proleger,  defendre. 

f  Apaduamädo  ,  a  ,  ad),  a  la  maniere  des  ha- 
bitants  de  Padoue. 

Apagado,  a,  p.p.d' Apagor  tt  adj.  eteint, 
en  parlant  du  feu ;  raye,  rature.  (ßg.^  Inanime, 
mort;  sans  coarage, liebe,  mou;  frustre,  mi- 
tige. 

Apacador  ,  f.  m.  celui  qui  «leint.  Eteignoir  .- 
eone  creux  pour  eieindre  les  cbandelles,  les 
bougies.  II  est  aussi  ad). ,  qui  eteint.  (ßg.)  Qui 
obscurcit,qui  eteint. 

f  Apagafasöes  ou  ApAgapenöes,  #.  m.pl. 
(t.de  mar.)  *eargaes,cargues-boulines :  cordes 
qui  senrent  a  aecourcir  et  a  trousser  les  Toilefc. 

Apagamekto,  a.  m.  l'action  d'eteindre :  ex- 
linction. 

Apagar,  v. *.  $teiAdre.ll  a  lef  mtmes  ac- 
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eeptions  qua  le  mot  francais.  —  a  sede , 
(^?.)  etancher  lasoif,rapaiser;  dcsalterer,  se 
desallerer. — acal,  eteindre  la  chauz.  —  a  vox9 
metire  une  sourdine  a  un  Instrument.— a  v€lat 
(f.  de  mar,)  egorger,  etrangler  une  Toile. 

ApagAr-sb,«.  r.  s'etelndre,  s'amortir;  ces- 
ser  d  ex  ister. 

A'page  !  interj.  bors  de  la ,  ne  m'en  parlez 
pas;ponah! 

*  ApageAr,  v.  a.  faire  les  fonetions  de  page. 
APAGOGiA ,  t.  f.  apagogie  :  preuTe  d'une  pro- 

position  par  Tabsordite  du  contraire. 

ApairelAdo,  a,  p.p.  d'Apainelar. 

Apainelamento,  f.  *».  ornement  de  pein- 
tares,  decoration.  *  Soffite :  lambris,  plafond  de 
menuiserie  arec  cadres  et  ornements. 

APainelAr,  e.  a.  lambrisser,  omer  de  pein- 
tures ;  decorer.  Gonstruire  en  forme  de  soffite. 

Apairar.  V.  Pairar. 

Apaixon  Adam  iaTE,  adv.  passionnement,  avee 
passion.  Amar—,  almer  eperdument,  mourir 
d'amour. 

Apaixonadissiiio,  a,  odj.  tup.de 

Apaixon Ado,  a,  p.p.  d'Apaixonar  et  adj. 
passionne  ,  amoureux ,  soupirant.  Possede 
dane passion.  F4che, plein de cbagrin , qui  est 
en  colere. 

Apaixonar,  v.  a.  passionner:  emouvoir  l'cs- 
prit,  toueber  le  cosur  de  quelqu'un..Rendra 
passionne,  exciter  une  passion. 

Apaixoüar-se  (o,  de,  por),  v.r.  se  pas- 
sionner, s'attacber.  (ßg.)  S'aOliger,  se  facher. 

Apaizanar-sb  ,  v.  r.  devenir  paysan. 

APALANCAR,eto.  V.  Troncar,  etc. 

Apalarquetar  i  e.  a.  employer  des  boulels 
rames. 

Apalatrado,  a,  adj.  aecorde,  conrenu, 
dont  on  a  pris  parole ,  donl  on  est  convenu , 
ou  Ton  s'estengage  reeiproquement.  —para 
catar,  flance,  promis  en  manage,  p.  p.  d' 

Apalatrar  ,  v.  a.  convenir,  promettre  ou 
s'engager  reeiproquement,  se  donner  ou  pren- 
dre  parole.  (ßg.)  Trailer  une  aflaire  verbale- 
ment,  de  Thre  voix.  —  para  casar,  Ilancer,  ac- 
corder  en  manage  son  Als  ou  sa  Alle,  donner 
parole  de  manage. 

Apalatrar-se,  v.  r.  donner  rendei-rous 
pour  une  aflaire,  s'engager  de  parole,  donner 
sa  parole  pour  une  aflaire. 

f  ApalAto,  *.  m.  apalaton  :  arbre  de  I'Ame- 
rique. 

ApaleAdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Apalear. 

Apaleador  ,  a  ,  a .  celui  qui  donne  des  coupt 
de  bAlon. 

Apaleamemto  ,  a.  m.  *  Las  ton  na  de. 

ApaleAr,  e.  o.  baionner .-  donner  des  coups 
de  balon,  baUre  atec  un  baton. 

*  f  ApalestrAdo,  a,  adj.  instruit,  exerce  k 
la  palestra. 

"  t  Apaloar,  v.  a.  V.  Empalhar. 

f  APALMADAS,ftftV.  f.  pl.  (/V»/*4M— ,  t.dtboL) 

palmees  (feuilles),  en  evenUil ,  en  palme. 
ApALPAPtu.4,  #.  f.  •  attouchement, 


APA 

it;  1'aeUon  de  titonner.  A't  — tf  (toc.  adv.) 
a  ttteas ,  en  latoanant.  Ander,  irds  — t ,  aller, 
awreber  a  titons;  (/tf.)  aveuglement,  sans  di- 
ffectiwB  certaioe. 

ApalpAro,  A9p.p.  tfApalpar. 

Apalpabou  ,  a  t  f .  Uteur  .•  qui  Ute. 

Apalp amemto ,  «.  s».  tatement  :  acüon  de 
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ApalpAr,«. «.  tätet:  toucher,  manier  dou- 
ca—nl  une  cboae  poar  jnger  de  sa  consistance, 
«e  ata  etat  pbysique.  Tatonner :  Uter  avec  les 
■aia*.(/^.)  Agir  avec  timidite;  sonder  quel- 
qa'a;  Ucber  d«  eonnallre  par  l'experience.  it. 
Wir,  eoonattre  eUirement,  toucher  au  doigt. 
—  aeae ,  sonder  le  gue. 

apas.  V.  Conckeu 

Apaxäcio  ,  i.  m.  apanage :  terres  ou  rente 
riifere  donnees  par  an  soaverain  a  ses  pulnes. 
Dtuire  :  ea  que  le  mari  donne  a  sa  femme  en 
»  aariant ,  pour  en  Jouir  en  cas  qu'elle  lai 
Mnive. 

APAVDiLaino,  a  ,  p.  p.  & 

f  Amxoilbur-se,  v.  r.  se  reunir  en  eliqae 
ktercabaJer,  Iromper. 

Afaxembo,  a  ,  p.  p.  &Aponhar  et  adj.  attra- 
ft,  anasae,  eueilli,  recaeilli.  Pris,  enleve; 
■fcmpte,  pris  par  snrprise.  Ceint,  trousse, 
iHere.  Abrege,  raeeonrci.  (ßg.)  Convaincu  de 
•m  errear,  de  sa  faule.  Bililo  — ,  style  con- 
ea,  serre.  Hörnern  —  de  eorofdo,  nomine 
iMtvar,  de  peu  de  caur. 

aparbabor ,  a  ,  f .  eelui  qai  prend  avec  la 
snai ,  qui  reeoeille,  qui  reeolte. 

Ar  in*  m&ra  ,  f.  f.  l'af  tion  de  prendre;  reeolte. 

*  Ataxia mkkto.  V.  Colhimento ,  Apemho. 

Apamär,  c.  a.  Cueillir,  recueillir,  amasser. 
Saeär,  prendre  avec  la  main.  Prendre,  enlever 
qaeJfst  cboae,  s'emparer.  Inlercepter,  pren- 
aVeaarMiprise,  surprendre.  Lerer,  relever, 
Y.  Arregofor.  —  «ata  dofwca,  con- 
,  attraper  une  maladie.  —  a  quem  eoi 
m  que  fogem,  attraper,  atteindre 
qui  a  pris  les  devants ,  attraper  les 
fayards.  —  mlguem  dimprovieo,  surprendre, 
lundm  au  depourvn,  saisir.—  em  frogante 
drfes»,  attraper,  prendre  sur  le  fait  — jn>r 
/brp«  ou  »or  aVsfrts«,  attraper,  prendre  par 
r  Adresse,  escrequer.  — ,  pegar 
•  efcbatrv,  (I.  de  mar.)  gaffer. 

Aparrar-se,  v.r.  se  trouver  inesperement ; 
,  se  raccoureir;  deperir,  se  consu- 


irino ,  $.  s».  Paction  de  cueillir,  de  re- 
eaeJNir,  öTamataer;  reeolte. 

Apaxicsabo,  a,  adj.  eommensal;  protege. 
iß$::  Gaaaarade ,  eompagnon ,  ami  intime ,  par- 
tsndectare. 

*  APAvrnortA.  Y.  MitmUkropia. 

ApiarcrÄao,  a,  adj.  fait  en  pantoufle,en 
aarlant  d?«n  seulier. 

A  »ab.,  «de.  »res,  aupres,  proche;  de  pair, 
ei  eMsparaison  de. 

t  A»ar  e«  Ayaka,«.  aa.  (I.  d'hist.  not.)  U- 
tsaA^iishndea, 


Apära  ,  i.  f.  rognure,  retaille,  moreeau  cou- 
pe,recoup«,copeau. 

Aparädo ,A,p.p.  d' Aparar. 

Aparadök,  «.  m.dressoir  :  buffet  pour  la 
Service  d* une  table,  it.  Celui  quicoupe  du  pain. 
qui  rogne. 

ApakaltAdo.  Y.  AptraUado. 

Apaealtticado.  Y.  Paraly$ado. 

Apakambhtar,  ete.  V.  Poramentar,  etc. 

Aparar,  «.  a.  couper  egalement,  rogner ; 
taillerdesplumes;  peler  du  fruit.  Pareruncoup, 
se  defendre  dequelquecoup  qu'un  autre  porte. 
—  am,  tendre les  mains ,  le  cbapeau,  un  moo- 
cboir,lemanteau,  pour  recevoir  quelque  cboae. 

Aparatado,  a.  Y.  AparaUuo. 

Aparato.  Y.  Apparate. 

*  Apa»«jAdo  ,  a  ,  p.  p.  d* 

*  Apar^ar,  e.  n.  s'associer  avec  d'autres 
pour  un  inlertt  commun. 

Aparcblado,  a,  adj.(mar  —  )  pleinde  ra- 
chers, rempli  d'eeueils,  courert  de  rochen, 
de  brisanti. 

Aparcelamento,  #.  m.  fond  plein  de  ro- 
cher« ,  etc. 

AparcbllAdo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Aparcellar,  v.  a.  parceller  :  diviser  par 
parteilos. 

f  ^PARtf  A  OU  APEREA  ,  f.  m.  (I.  d»Atfl.  SMf.) 

eobaye,  cochon  sau  vage  de  l*Amerique. 
Aparecer,  etc.       \ 
Apareluar  ,  etc.      I  Y.  Appar...  etc. 

APARELHO,etC.  ) 

Aparemtädo,  KyadJ.  apparente,  «UM.  Bern 
ou  mal—,  bien  ou  mal  apparente  :  qui  a  dea 
liaisons  de  parente  plus  ou  moins  bonorables. 
(ßg.)  Joint ,  He.  p.  p.  de 

Aparektar,  v.  a.  apparenter  :  donner  dea 
parents  par  alliances;  unir  par  alliance.  it. 
Feindre,  faire  semblant,  simuler. 

Aparentar-se  (eom)j  e.  r.  s'apparenter  4 
quelqu'un,  s'allier  a...  (ßg.)  Se  ressembler. 

*  Aparertellädo  ,  a.  Y.  Aportntado. 

t  Apärgia  ,  f.  f.  (f.  de  bot.)  epervlere :  plant» 
cbicoracee,  pulmonaire  de  France. 

*  Aparicio  ,  a .  m.      i  Y.  Apporifdo,  Bpiphm* 

*  Apari^om,«.  f.      i  nie. 
Aparo  ,  f .  m.  •  taille  (de  plume). 
AparrAdo,  a  ,  adj.  On  le  dit  de  certains  ar- 

bres  qui  sont  peliu  et  tortueux.  Y.  RaeteWo; 
a7omam~,hommepetit,gros,  rabougri.  II  se 
dit  des  bommes  et  des  arbres.  l 

AparreirAdo,  a  ,  adj.  environne  de  treilles, 
a  maniere  de  treilles. 

Aparrochiar-se,  e.  r.  devenir  paroissien, 
s*etabiir  sur  une  paroisse. 

*  Aparta  ,  f.  f.  Separation. 

*  Apartada  ,  t.  f.  Y.  Apartamento, 

Apart Adamehte,  adv.  separement,  en  par«  „ 

ticulier,  a  part.  t 

Aparta do  ,  a  ,  p.  p,  4'Apartar  et  adj.  dis*  \s 

Unt,loinUin,  eloigne.  Different,  divers.  Re-  » 

tire;soliUire.  f. 

Apart ador,  a,  f.  Celui  quieearte,  qui  ff« 
pure ,  qui  eloigne.  1 1  est  aussi  adjeetif. 


APA 

.  i.  m.  ■spparal.uii ,  t\  lint" 
dmM,  tt*M«ti  >  1'arltoii  ite  sc  >i';i.ivi  .1  Hl 
lieu  ou  dune  perionne.  Lieä  rächt,  ir«rcl,rr- 
lir*,  detoorne  ;  recofn.  "Absen«,  MlMl!i',6U- 

tltUiJt.ltlMailCeile*  poH?,  des  c6U!i<J,,lr  FRW*j. 


Ap»btab,  r.  a.  eluigner,  ecarlcr,  aFrlaW, 
d*sunir,«cparer.  Tlrer,  retlrcr,  ötofi  iihUmmi 
prendre  a  pari,  dttQtrguer.  [/T^,1  Ikttnirn.'r. 
d«uii:li«r,  disioatfer,  eloipner.  —  do  runiinÄo, 
ricroukT.  —  rt  Sn'jo.icrmlncr,  faire  Jliiir  um 
ijnereLle,  an  dHttrcni!.  —  Dl  of/ioi  il'olj/iti»  uo- 
juHo,  lourner  Ics  jem  d'un  auU"'-1  ciHu,  de- 
LonmCTl»vnf.  —  rfutf,  repoiis»er,  iröifio«  dt 
toi  —  o  jrrtorfn  paWu  '/tj.)dislii]£iii.'r  [e  vrji 
du  Tbui;  srparer  1e  (twtn  dl  " 


ri*es.  Aparlar-ie  com  algvem,  *e  rcitrer  ä 
l'ceart  arte  quplqu'uii.  — rfo  ptrigo,  Srller  1a 
peril.  —  du  muiirfn,  s'eiüer,  se  scqacilrcr. — 
d'alQvem,  cjuitier  c.uclqu'un.  —  com  «Igium, 
*'eu  alter  btpc  quclqii'u»,  le  prendre  a  pari 
poar  lui  dire  quelque  dl  ose.  —  do  aaumptd, 
manquer  son  coup,  sarlirrje  son  sujut,  sc  iuu- 
»Teiidre.  —  d»  intreo,  feloign«  du  s»nliuienl 
i-nramun,  nc  !c  sulvro  pas.  — da  ««rdMn'ra 
rcfiotdo,  jpostosier,  allJiidüüiuT  la  \raie  i*[i- 
Kion.  —  da  ordern,;  I.  Je  conim.)  s'ccarlor  d'un 
ordre  recii. 

A'  pahte,  ndn.  1  pari,  tepariimcnl,  disLinc- 
lement;  ä  Ji'carl.en  pariiculisT. 

ApisceStAdo,  A,  p.p.  cYApmainItr. 

ApascemadOil,  a,i,  Iirrfcr,  pasleur,  pilr«. 
V.  Voller. 

■f  Apascextaic£:<to,  i.  m.  l'aciion  do  (airc 
paTlro  des  Irnupeaui.  Paeaic. 

ApisnwTln.B.  o.  faire  patlre  Ic»  brsUam, 
erpatlre,  dohnur  !a  pllou*  (Ao. 


.vi* 

■   '   )  ,-^.-.:v  ... 

Lv-aSi  m  -■-.,       r.  <!-  ■ 
i ;■■!  ,  Milieu  vor  d'injal  fjul  im  U 

(""■"■  ^    n  ■-         j  «^ 

ApMMbkw,  i,  t»tf.  [uwanc  -  *  «■ 
!>■"-'■■  'A"-'  l'n'»"!tiiuuuiu,  VMiWul.  I 
kMHhPjh*p.D 


Aptvn*AP,-sr,  r.r.  fAj.' se  parfiif 
clKriJ'unp  mini™- Dir* ,  ntrn-rb«,  et* 
li'ia:np!ic  Sc  .nuadpr :  mnrrfirr  siec 


Aimvussäh.  t.  a.  IcrriBcr  ;  frappur 
ante, de  Mrrecsr ;  effraj-jir, 'psturaDio 
■(■  Apaie,  t.  m.  tl.  dAitl.  ii*.i.j  apoiu 

Apahüi -ipastnii,  odii,  pacificjuenii 


acüjle,  quifslen  [liii;  »p«i<t,  quin' 
Tili:,  pnisilili!. 

Apüibiiinon  ,  i,  *.  paeilicilear. 
■ur.  II pal iiubSi «4i.  qoi  paLiLc,qui  i 
ni  »paiäu. 

APAiKjL-.mtsTO,  ).  m.  raclionde 
'opaisur;  pAclDcalioii,   a^card,  aeco 


_Ariiiiit.il,  i.  o.  picillur,  apaiirr,  ri 
p,"iv.  la  ir.liqiiiilile,  jccuuiuiudcr,  I 

r.-f iliaiiuns;  ulioer. 

Apaui.uiii-sr,  «.  r.  aBpacifler,  t'ap 

f      'l!'  !.'■:  L.  ,    I.     HI.     (1-     J'Allf.    tl'lf. 

do  basilm  i 


k.  V.  /Via. 


AFE 

g.)  Abi  rat;.  »7.  Enn^c,  aiEigj*,  | 

.in.  r.  a.  enipoifonncr,  cnveni- 
mer,  ruiner,  detruirc,  corrom- 

ndj.  f.  pl.  { fbihat  — ,  t  de  bot.) 
illes),  etc. :  portecs  par  un  piS— 

in.  p.  us.  apcdculc,  apcdcsle : 
l'iiistrurlion. 

,  s.  nt.  apcdcu'.isiue  :  ignoranco 
irjcilon. 

ü\syaUJ  f-  ;■'•  \gli  Adalat  — 9 
jcnlC'cs  •fglaiidcs) :  porlces  par 
it  pi'cii'ffle. 

,  adj.  parni  Je  pierrcrics,  de 

es.  Bariole. 

£.  V.  Apvitrcjur,  elr. 

i,  adj.  lapidc.  [ßg.)  Persöcute 

.  ü'Apedrejar. 

,  .i,  t.  cclui  qui  j'.'ito  des  p?er- 

.-jitfiir. 

Tu,  r.  m.  Mupiujlion  .-  l'acüon 

;.  ii.  lap-.-tar.  I.iiuut,  joler  de* 
■  u'Oi>i-i<!o  jiiori ■:.«.  /?;/.;  G!a- 
p.i;  !a  marii^re  d.*.  a^roablo  de 
j:j  i.i.i;»  de  la  \ni\;  oliViiscr, 
■Ui  au'ü  aiiicriuiiie.  —  com  a 

'. '  t.d: rprat.ywXv  de  posscssion. 
.1. ,  r/:/t.  atct  a  U. in  Lernen  l , 
sl'utli  .:tle. 

.  ■;.■';'.  ;:itiaiil.  usqueux.  Conla- 
n t  i:i->  mnladies.  i/iy.)  (Jui  s'at- 
:;'i  |!.r:r  le  ^ru^'r.  Qu»  preuü 
..i.i  : -iion,  de  rinclinalion,  du 
■iut'lqu'uu. 
•,  a,  i:«//".  tuy-t-rl.  d* 
.p.  p.  tl'Aptgar  vi  adj.  altache; 
'..  Y.-'%  uiii,  aiseinble.  \obii», 
Up:ni  ilru,  online. 
;u, «.  m.  *  adhcrcncc;  tenncile; 

JVyar. 

«.,  t.  r.  s'ailaclier,  s'affccliou- 

ia  £üül.  V.  Pt;*jar-se. 

i.  alLKbcmeitt,  lianl,  aMacliu, 

iiVctijti  ,  inrlinaliüii  ,  peucbant. 

«oiau/.yoi  u.w*,  aveir  heaueoup 

t  aux  «meiern»  usa^es».  Aao  /c>*  — 

Menir  jus  au  monde. 

A,p.  p.  d'Jjxnrur. 

. /uiijir. 

m.  \t  reunion  de  tous  los  insi.ru- 

»aires  pour  Ic  labourage  :  iiistru- 

ites.  Los  iiiAlruiiK'iiti  Necessaire» 

earlou  u»eüer. 

.V .  A]»>plej  ia. 

'*  V.  Ptjar-te. 

tfc.?.Jppd/ar,  etc. 

»•  *.  «V.   «TApelle»,  «elebre 


APE . 

APLNAliO,  At^.  p.  iY 

Apf.üär,  v.  a.  metlre  en  requisltlon.  V.  Em- 

Atems  ,  adr.  h  peine,  avec  peine,  diffici  le- 
rnen!. — ,  oussilöi  que.  — tive  tempo  d>...  a 
peine  si  j'ui  eu  le  teiups  de... 

APKsnoAno ,  a  ,  p.  p.  d' 

AniNnoAR,  v.  a.  gjrnir  de  drapeaux,  elc. 
(les  vaisscaux). 

•APF.NnvR,ctr.     1   V.  im^enA...  etc. 

Ai>t:Mioi;ÄH  ,  etc.  V.  I/ypothecar. 

ApupinAdo,  a  ,  adj.  qui  a  U  forme,  legoül 
des  concombres. 

Ai'itfsiA  ,  *.  f.  (t.  de  m('d.y  ap^psic  :  fmposil- 
liiiitr  de  dijierer ;  incligcslion  babiluelle. 

Ai't'iiCAÖ,  t.  f.  ouvorlure  :  l'action  d'ouvrir. 

Apejiu.li*:k,  r. a.  .a.  para ;,  appreter,  appa- 
r.'ilb'r,  disposer,  prejunvr,  wellre  cn  ordre,  t 
füiie  provMin  ,  iaire   des   preparalifs.   (dt) 
l'üurvoir,  liiuniir. 

APui:t:i:Bhr.-sr.    «,  inira  ,  c  r.  s^appareiller, 
ge  difiposiT,  se  tenir  pröl,  se  pri^urer,  s'upprA*  . 
ter;  se  munir.  (i/c*i  £«j  puurvoir,  se  fournir. 

APiincKnino .  a , p.  p. d'Aj.eictb«r. 

Aplk«  i.iiiMLMO,  *.  m.  'dispüsition,  apprcli 
prpparatir,  |»ro\ision. — «f«*  gutrra,  arujciuciil, 
prepamlif  de  gu<rre.  Curla*  a— ,  onlrc,avii 
que  los  rois  iiivo>aüMil  aux  sci^neurs  pour 
6'nppriViT  ä  l.i  (.'Sv'i i«-*.  JjrrcchimvntOi,  pi. 
•  iiu;ni'io:;s  <!*•  'j.'-.eire  cl  do  bouchc. 

Aplugum,.*«)«  *•  /•  C  '•  dt  mitaph.)  apereep- 
tion  :  conscienre  iiuiiicdiatc;  beiilimeal  inlö- 
rieur,  intime,  de  s«a  propre  co;js.cieucc. 

Apl.'.fi  i<;oAnAMLMi: ,  adv.  parüileiucnt , 
d'unc  M.Miif-r.:  i.-.li'.'vee. 

Api.iu  i:n;rtAiiss;:io,  Af  adj.tup.  d* 

ApKKFt»«.«»  uiu ,  a,  ;>.  p.  tVApvrfeii'oar  et  adj, 
oehevö,  panait,  accouipli,  liui. 

APKnrr.!«:OAn<!kit ,  a,  *.  d:lui  ipii  aehore,  qni 
linit,  qui  im-t  In  d.Tiiiere  in.iin,qui  perrec- 
tionn»  uue  eliose,  autcur  d'un  perfectionne» 

rnpnt. 

Aprr.Fr.ie.OAMfATO,  ».  t».  pcTfeclionncmont  i 
i'arlion  dep^rreeiionner,  ses  elicU. ' Pcrfcclion, 
ach£vcnn»:it,  derniere  tuaiii. 

A^PKpric.'OAP.,  t;.  a.  pcrferlionnPT,  acheYer, 
linir,  ti-rminiT,  rendre  parfait ,  metlre,  donner 
In  rierniörp  inain,  mcllrc  dans  sa  perfoclion. 
Corri:'/»r  dos  di'f.-ufs. 

Apr!;Fr.n:o\p.-sK  ,  i*.  r.  sc  perfectionner  i 
innrrber,  at'oindre  ä  la  prrieclion;  defenir 
meiüi'iir,  >'Pr."jmp!ir. 

•  \'p^^l^^,  adv.  »bälmenicnl,  opinialrtmenU 
\.Pn»ßa'n\ 

•APKUri\ii.  V.  Porßar. 

,.    .  \  '  L  de  mtd.1)  aperilif  * 
APE.ULME,  a,1jtct.    t  u«;  f.li:i.,lelc^Jr4aoi.. 

J  ou\  re  et  desobstrue« 
•  Apeumamknto.  V.  Prema,  Cuaccuo. 
ArsROLiDO,  a  , adj.  perle,  en  forme  de  Wr 

\U.p.p. 
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APE 


+  Api.kh.ib  ,  v.  m.  donner  li  forme,  la 
leur,  la  luilre  du  per!«. 

AHMtiiDiHtme ,  ade.  «uellemenl ,  dure- 
ntnl,  »iec  coolriials- 

An m udo,  t,p.p.  d'iptmaT. 

Apip.be>  KO*.  a  ,  t.  calutqul  lourmenle,  qi 
aifril.qui  opprime,  qul  ieie  quelqu'un.  ad, 

l-'.vll.-lll   ,    l'ill...!  !■!.,. 

t  Apikkba»*iho,  i.  m.  I'eciion  de  lourmen 
(er,  de  »«er ;  ein  de  celui  qui  eil  loonnenle 

tarnt,  >eier,auliger  quelqu'un.  lui  »Irr  tau! 
1a  liberte,  le  leuir  diu«  l'eicl«i«ge,  )au>  uu 
dure  »rrWlude. 
AprbtAd*  ,  i.   f.  (  —  dt  gi*U )  foule.  ^ 

Aptrto. 

Um'. .  •  :■■  <•  I  *  !  I      (M'i  .  61  I"  Vrn.'l''.  i  !■!>'■' 

d'uue  nuniern  serree. 

,  a  ,  utf.  wp.  d 


A'gBTO,  i.  m.  elil  d'une  pertonne  prcahi 
dia>  1*  foule,  (fig.)  Peril,  tiique,  dinger,  « 
[remilc,gT»nde»IIIicüon,  nr«odeuibarni.  t 
difficile. '  Jndigence,  ditrile  de  bieni,  beMui 
dura  aeceliite,  eloi  niilheureui,   pauipru 


ArMTÜBA  ,  t.f. '  lieo  «IroiL  V.  Jjrfrto. 
AjIKIÖXA.  V.  PtrlHsa. 
AP  tu«  lim,  a.  V.  Ptiartta. 
ApiiiPtLLO,  orfc.    t'tr  a — ,  marebttj' 


i ,  f .  ji.  d'jiperlar 


pledi ;  (/am.)  clopin-cloptnl. 
geuu.  Jfat 


DWbMU  .UtarlY 

-.  d'une  UllleHtl 
Ine  Ullta,  de  i\\\ 


iilit.plein  demis*re;  cODlmlnl.  —  i 
1U1,  da  xrituidadt ,  conlriiiit,  pri 
film  ,  pir  li  ioif ,  par  li  n<-rr><ii-  . 
muilo  —  ,*tr*endrind  d«nger,  sein 
BD  CA!  dilficilc.  Lanct,  raiu,franrf- 
vnutiince  dilBellc. 

•  ArmuMiK.  V.  Cinlo. 

ApMTADdn,  i.  nt.  celut  qui  srrrr,  qul  elrelnl, 
qui  prent.  Serre-i*te,  btiideau.  V.  Cinlo. 

ArEino,!.  m.  sua.  •J'Aprrlo.  —  dt  grub 


Apestir  ,  Mc.  V.  Empnlor,  el. 
Afetalo.a.T.  DrtptloUadu. 
Apbtuu,  elc.V.  Apptttcrr. 
Apex.  V.  Apiet. 
tAn.c*,t.f.(l.ifMJ|(ctM 
t  Arstu»  ,»./.*■  ArBUtiio,».  «.  (I.* 
iplirhc  :  poinl  do  lorbile  dune  pluietr  «■• 
iuib  le  plu>  loin  du  loleil;  t  '"' 
adj.  Planeta  —  ,  planete  Jpl 


API 

»..#.  m.  (t.  d§  ckim.)  aphroni- 
(ile  de  nitre. 

mu ,i.f.(t.di  m*d.)  aphthe  : 
I  svperfletelqui  vient  a  la  bou- 

,*4j.(t.de  wrfd.)  aphtbeux  : 
s.  Fem  — «,Äerre  aphtheuse, 

p. 

■*>'.  (I.  aV  •©*.)  aphylle  ou  In- 
as de  taüllet. 
r.  al*  4*1.)  eftpeee  de  pomroes 


APO 


f  td 


i.jrf.  (I.  dThiii.  nat.)  apiai- 
lecles  ;  familla  de»  abeilles ; 
guiUon. 
trrrm-eidrtira. 
Muntet ,  polnle ,  Cime  do  quul- 
9  soil.  ißg.)  La  partic  la  plus 
«e.  Le  point  de  la  dilAcuIic. 
i,  dierete .-  signe  orlhographi- 

i ,  a  ,  adj.  de  differeutes  eou- 

#.  /.  «nion  de  tleux  pointes 

m  Apicclo  ,  f.  m.  dim.  d'Apice. 

p.p.  4'Apkdar. 

,  t.  celui  qui  a  pitie,qui  a 

Dpaliasaut.  j>.  nt. 

l  .j>.  iia.)reft:arder,Uiiier  a?ee 

passion.  Exciler  la  pilie,  la 

Cafe,  «) «.  r.  avoir  pilie,  prcn- 
»aür,  s'altendrir  sur  les  uul- 

i/\  -2  je».  ( I.  d'kiit.  mal.)  qui  a 
beule. 

a  ,  adj.  poivre  ,   assaisonne 
■Ja.)  Piquant,  friand,  qui  ex- 

•,  a  ,«(/.( f.  #&*  f.  «af.)  q»»  • 

iaweau,6lj>.  J>.  d' 

V.  Laiar. 

,  a,  «0.  (f.  äs  bijoul.)  qui  iraile 

Metfle. 

i  Apixboado,  a,  adj.  groupe, 

a  fetme  d'une  pomiue  de  pin. 

Ammoik ,  e.  a.  grouper,  ren- 
«ef,serrer,  entaaser,  accumuler, 

•»APimoAk-eE,  e.  r.  pomnier, 
rveair  louffu ;  ae  serrer,  »'accu- 
m. 

rfßamMxpa» 

.•f.qai  a  la  forme  d'une  plpe 

.eaV.T.FifiM(a). 

i,».p.  d'ipitoar. 

(t,«.  fofttoQ.  V.  Pitoeiro. 

. «.  Itvler :  donner  an  apprcl  aui 

•;  feiler  les  drapt  pour  les  afler- 

***,!«  blaovbir. 


Apisteiro,«.  m.  biberen  :  petit  vasc  ä  bee 
pourboire  ou  faire  boire(aux  malades ;.  V. 
Apiito. 

Apisto,  g.  m.  cofisomme :  le  suc  de  Ja  chnir 
hachee  ou  beaucoop  euite,  que  Ton  donne  a  un 
malade  qui  ne  peut  pas  manger.  (fig.)  "Confur- 
tation ,  soulagement,confort. 

APiTAK,e.a.  sifller:  faire, donner  un  signal 
avec  le  sifüet. 

AriTO,  i.  m.  sifflet :  petit  Instrument  avet  Ic- 
quel  on  siftle  dans  lei  taisseaux  de  guerrc  pour 
donner  quelque  signal  aus  marin». 

*Aplaca<;aÖ,  Aplacamento  ,  t.  f.  ou  m. 
l'aclion  d'apaiser.  —  da  tro,  das  dortig  adou- 
eisspnient  de  la  colere,  de%  douleur»,  etc. 

Aplacäoo,  a  ,  p.  p.  d'ApUuar. 

Aplacador,  a  ,  t.  celui  qui  apaise,  qui  lle- 
rhit.  II  esi  aussi  udj. 

Aplacäa,  e.  a.  apaiser,  desarmer,  fl^chir, 
adoucir,  calmer,  deWcher. 

Aplacüa-sb,  v.  r.  s'apaistr,  sc  ralmer,  deve- 
nir  inoins  violent ,  «'adoucir,  ne  iranquilliser, 
*e  moderer,  se  denrber. 

Aplacavll  ,  adj.  2  gen.  qui  peut  ^tre  apaise, 
facile  a  flechir. 

APtAlNADISSIMO  ,  A  ,  adj.  tttp.  d' 

Aplaimado  ,  a  ,  p.  p.  ü'Aplainar  et  adj.  V» 
Aplanado. 

Aplaiüam *»to  ,  i.  m.  aplanisscmeni :  Pac- 
tum d'aplanir. 

AplainAr ,  e.  a.  (f.  demen.)  ra boter  :  planir, 
pol ir avec  le  rabot.  Aplanir,  rendre  egal  et  uni. 
Ilse  ditd'un  lieo,  d'un  cheinin,  d'un  pare. 
(flg.)  Aplanir.  Y.  Aplatwr. 

Aplaxädö,  a,  p.p.  d' 

A plan ar,  r.  a,  aplanir,  rendre  egal  et  uni. 
11  est  plus  usite  au  jtg.  Anlanir,  Taincre,  lerer 
une  difflculte,  uu  obstacic.  Facililcr,  procurer 
les  moyens  de  parvenir  ä  quelque  chosc 

*  Aplaso  ,  adv.  V.  Aprazimemlo  (a). 

•j-  Api.ebkaR'SE,  r.  r.  p.  tu.  prendre  les  ma- 
niercs ,  les  habiludes  du  bas  peuple.  (ßg.)  S'a- 
vilir,  devenir  bas ,  abjeet. 

f  Apllstia  ,#.  f.  (/.  de  mid.)  aptestie  :  insa- 
Uabilite,  faiiu  qui  ne  peut  etre  apaisee. 

AP1.GMAR.    I    .,    iawitt      Äf_ 
Aplimo.     I   V  •  ^Prum...  etc. 

f  APLYTsio9f«.m.pl.(<.ovAitl.  nal.)aplYiiet  i 
mollusques  gasteropodes. 

Ap.iea  ,  t.f.(t.de  mid.)  apnee :  xnanque  de 
respiration. 

f  Apoa  ,#./".(  I.  dfhUi.  nat.)  *apoa  :  serpent 

du  Bresil. 

Apocaly'pse,#.  m.  apoealypse  r  rcv6lation. 
Onappelle  alnsi  le  litre  canonique  qui  con- 
sent les  refelations  faites  a  saiul  Jean  Evan- 
geliste. 

Apogalt'ptico  ,  a,  «o7.  apocalyptlque  :  de 

l'apocalypse. 

f  Apocksiose,!.  f.  (I.  de  med.)  apocenosex 
evacuation  contre  uature,  saus  irriiation:  he- 
morraK««  »ans  lievre. 

Apuc»pe,  9.  f.  vi.  *  fr**-)  •#•*•■*  * Irtrtn" 


(Tun  ■ 


ivllabo  a 


ArücmrnAMfiiG.adc.  d'uiie  initiiere  a|H>- 
crjnhe. 

Aulen t ph o  ,  i,  adj.  apoeryphe,  incnnnu, 
dauleui,  eiche,  fibuleui,  suppose. 

+  Aröcruo,  i.  m.((.  da  bot.)  apocyn.sojueue, 
omn,  plante— eb  JfoRpgffer.  V.  iücommo- 


r.i.l  J.-.j 


.i  quid 


udadubj',  i.  f.  V.  Ap&fn. 

Aponin,  c.  a,  ptiitmier,  railler  igrSiilile- 
mcnl,  sc  Jouer.  folAlctr,  coinpareri  dünner  Ata 
•obriqueLj ,  apoMrophcc  V.  Ataluor,  Bimur. 

i  Apobe,  ,.  f.  ( (.  d-hiil.  not.)  apode  ;  biron- 
dello  de  inet  i  picdi  tres-eourla.  it.  adj.  Sans 
patei,  sanspicdi.  — i,«.  ».  pl.  ( I.  a"AiJj.  no(.) 
apodes  i  paissuns  a  aquelelle  c»em,  Bios  iia- 


ApuDEnino,  X,  mlj.  qui  ei 
qnis'es!  emparo  do  quclquo  chose;  inuni  c 
procuralion  ,  de  ponvoir  paj  un  aulrc.  p.  p.  a 

Apobeihb,  ».  a.  melite  quelqu'un  va  pos- 
Mition  de  quolque  chosc.  it.  unl.  Acquerir, 
prendre  possessiun  du  leg». 

Arno  EB»n-se(d(j,  c.  r.  s'emparer,  sc  uiti 
Envabir,  oecuper.  it.  ant.  Deveuir  puisian 
fori.  —  o  eacallo  da  freie,  prendio  (le  cbeva.1)  le 
mors  am  den  La. 

ArooicTito,  a,  adj.  apodielique,  dcmonslra- 


Ider,  tttainn.  m 

«ppujer,  se  5M« 
nüdsurquelq«e*r 


r  o  —  da  veihüe  da  dauern,  tjg.)  «Ire  h 
i  de  vieillesse  it.  quelqu'un. 
AptiJtDOouAPUiDO,*.od;'.  plrbdeM 
ApojadUba,  I.  f.  alHucnce,  abora  M 
II-  k'i  orfüiii's  raaiiinuicei  de»  !«M 
'1  feiuellcs  det  «Hinaus, 
t  ApoiRCTcm...  f.  (f.  icnai.YtwUt* 
agremcntdanslaiiiubique. 

tiiiii.-r  l.i  fafondc  iiui.'ii-.  aquelqi 

Apolazado,  a  ,p.  p.  d' 

.  o.  plisser  »  Taipiille. 


i  poulie.  Eslrapader  i  donner 
Apulegado  ,  k  ,  p.  p.  d'ApoIrgtr. 
ApulecadAk,  a,  i.  celui  qui   louetav 

veo  les  doiela. 

uf.'iaaaiaotnl-.YvA 


a.  toueber  souybuI,  m» 
Ulsan  er,  Uier. 

Afolistado,  »,p-P-  d'JpB'fi'ar. 

Apiii.kxtadOii,  .\.(.  celui  quinourrit» 
la  pülenfo. 


APO 
*,  ad},  (t.  futal.)  aponcrro- 

i,  x.p.  f.  d'Jpontar  cl  ad},  ob- 
rriuc,  conliilcre;!  qui  on  fall  *[- 
jciioo;  poli.  elegant,  recherchä 
e,  dam  la  miniere  de  s'eiprinier  ; 
■'.,  dUpote  h.  «art;  signok nvec 
tia  un  aijruillon,  des  poinles.des 
»  *pines.  Siimulant. 
*.«.  m.  poinleur:  eelul  <]ul  pointe 
jTioini-  qui  poinle  ceui  qui  ne  lonl 
i  j  fulflcc.  Celui  qui  prend  des  110- 
ni  poinle  les  eairiersdana  les  ira- 
i.  Celui  qui  aecoupli'  l'ilalon  arec 
-aVromrrffa,  Souffleur  de  UiMirc  : 
gffl:  quclqu'un  qui  parle  en  public. 
a,aiEui1lii  d'une  uiontre ,  d'un  ua- 

(*ro,  ».  B«.*anno(3lion,  nnle,  ob- 
marr|ue ,  rrmanjue.  L'jcliun  de 
AeiXiarr.  Iteiidci-vous.  Aputita- 
h'perloire,  rcglslrcs,  lal)li>Ik-s ;  no- 
■ei:  Instructions  parlicullcrcs  paur 
lire  dipioiua  lique  ou  cominereialc. 
,  r.  o-  poinlcr,  PJlror,  viser,  bra- 
■a  im  un  point;  uiullro  en  prise ; 
g  jeue.  Harquer,  noler:  mellre 
ie  ,  dei  Dole*  paT  ccril.  Poiu- 
uegliaes,  niedre  en  icii\  leiclia- 
i  prtrfni»  i  loffice.  (fig.)  Designer, 
Knlrer  «icc  le  doigl  du  am  aulre 
anvr,  lojeher    legercuienl.  Heitre 

ipSaniu.  Soullcr:  lire  bal  a  quc-l- 
ipjrirra  public  las  endroils  de  ton 
filiB.moirv  lui  manque.  Algulser  : 

W.4rafdr/(f.ni'.)cnJouel' 
»,e.  a.  poiniire  :  coramencer  a  pa- 
•aaef.cn  parlant  du  jour,  derberbe, 

Saa  pMl.du  jugemenl  chei  las  jeunes 
<■  ~  m  jo jo ,  poindie ,  poinler  aui 
•au<d.-d*  dirairt,  (L  de  prat.)  ci- 
■■idtiaalorilax,  —  yente  de  giurra, 
it—toiia,  ,iu  poinlilu  Jour. 

■d-SeaargoeilÜr. 
o*».V.Jpo«loar. 
fc»»,*,F.p.d' 

*•»,«.«.  etater,  WDteDir.il.  Accon- 
'aaaÜcr,  coudre  ensemble  les  piecei 
Wg  UM  donuer  i  blanchir. 
**ai  »  iForitm,  ».  m.  apoph- 
ffBaataU«  d'une  peraonne  illustre  de 
Bww>i  majtiaie. 
^pM-  r-'tl.d'areH.Japophiio :  place 
**"«d«Uba.a- 

l^5*i  «■  /.(  t  aToiwI.}  apophjM  i 
71  "»aaaa  a'un  «s,  ((,  dt  tot.)  -,  M- 


APO 
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ApoplSctico,  i ,  adj.  (I.  de  D«fd.)  ipopUcU- 
que-.  de  l'apopleiie ;  qui  en  menice,  cd  aal 
menac6jquleaestaUaqi)A,eDgueriL 

ApopleiU  ,i.f.(  I.  de  uUd.)  apopleiia  i  na- 
ladie  du  «erveau.avec  privation  da  nu)*Te- 
aienl  oi  du  «enlimenl. 


kVOQZ\TlLT>0,k,f.f.  (T 

AfOyoEiiiB.il.  a.  V.  JpououenJar.  II  n'ej* 
isllo  qu'aa  fg.  Tctnr,  laurmeatar.  T.  Ica- 

ApjiUdo  ,  i.V.  Jpurodo. 
V.Porjlflr. 

le.  V.  JpofCamor,  eto. 


lin.  0»ff-)  Vcxe-rj 

"t  ArUKiio*, 


f.  {'arritaga  d'ua  viinraa 
\,f.  p.  i'Apnrlar. 


ua  du  pari.  II  sc  dil  Jei  vniiscam  qui 
ocbeDt  d'un  porl. 

lion  daborder, de  prcndrelcrre. 

inT.in ,  t.  o.  coiiduire.  appiHter  •  ua:  porl 
quelquu  aulro  cndroii.  e.  n.  aliurdar, 
Brandts  lerre,  deLarquer,  (irlier.  ((.  Arrlral 
'ins  im  lieu  qiielconque  aA  l'on  ae  dirl^eall. 

■J-  ApoaiBLi..iDO  .  >.  m.  )up>  annien  qui  ai*- 
■eaii  fltiiporic»  di-j  prandea»illei  pour  adwl- 


a  Iwurp  dni 


)0,p.  p.d' 
*aillc  paur  pouroir  j  passer.  Fa. 


lilen  poruigaii.  p.p  d 


-ei,  v.  r.  prendra  t*  lau,  M 
erei  porlu«si>ei. 

fxporWMr. 

Ptrfutkat. 

Apus,  prifp.  aprci,  dapaia,  derrler».—  t—m, 
puii,  eDBuiuii  aprti  eela.  fatrar—  alfnani, 
courirapreaqnelqu'oD. 

ArOSEXTino,  a,  ■,  p.  d'JpoiamlaV  at  mit. 
löge;  admia  a  la  rtlraita,  emerite  ;  ™»ojS, 
remereie ,  diplace. 

ApostKTtDfla,  I.  at.  e«lnl  qui  löge.  Calal  qul 
marqaalt  le  eamp  qne  datait  oceuper  sue  ai- 
rn  ie  d  am  I  'an  oi  en  n  e  m  1 1  i  c  e .  Ku  u  n  ie  r,  mareiAo  1- 
dos-lo|ia  i  gflioier  ebarg«  de  tuarquer  lea  lofe- 
manta ,  Mal  dea  gern  da  gnerre ,  eoil  da  la  apiLa 
du  aoararaln. '-aaar,  grand  martcbal  dl  auf  . 
I  Ula,— a>  aa-ralil,  nutfachJ  da  waap. 


HO. 


APA 


AWi 


Apartamksto,  *.  «i.  'Separation,  P.  «i-ne- 
metit,  divlsion  :  l'nctiun  de  se  Sfpa.vr  d'un 
lieu  ou  (Inno  personnr.  Licu  räche,  srci  .■! ,  re- 
lirö,  detournc  :  rrcoin.  'Absenre,  relrailj,M>- 
liludc.DislancPdesporls,  des  cölcs;/.  de  mar.,. 
—  de  easados ,  divorce. 

Apartar,  v.  a.  eloigncr,  ecarlcr,  diviser, 
desunir,  separer.  Tirer,  rcliror,  öicr;  inoltrc  el 
prendre  ä  pari,  distinguer.  (/?</.;  Dc-lourner, 
delacher,  dissuader,  cloij;ncr.  —  do  caminho, 
deroutcr.  —  abriga*  tcrmlncr,  faire  liiiir  unc 
querelle,  un  differend.  —  os  olhot  d'alyiim  ol>- 
jeeto,  toamer  los  yeux  d'un  aulre  c«lte,  d»- 
tourner  la  vue.  — de  sif  rnpotisscr,  eloigLcr  de 
soi.  —  o  gräo  da  palha,(/ig.)  dislingucr  le  vrai 
du  faux;  separer  le  prafn  do  l'ivraic. 

Apartär-se  (dey  d)y  r.  r.  s'6loigncr,  sVcar- 
ter,  so  separer  de  1  ondroit  oü  Ton  clail.  Divor- 
cor  :  so  separer,  cn  parlant  des  persoimcs  ma- 
riecs.  Aparlar-se  com  alguem,  sc  relirer  ä 
l'ecart  avec  quelqu'un.  —  do  perigo,  eviler  lu 
pdril.  —  do  mundo,  s'cxiler,  sc  scqucslrej'.  — 
d'algurm,  quiller  quelqu'un.  —  com  alguem, 
s'en  aller  arec  quelqu'un ,  Ic  prendre  ä  pari 
pour  lui  dire  quelquo  chose.  —  du  axsumplo, 
manquer  son  coup,  sortir  de  son  sujot,  sc  nie- 
prendre.  —  do  xulgo,  s'eloigner  du  sculimcnl 
commun ,  nc  Ic  suivre  pas.  —  da  xcrdtuleira 
religiäo ,  aposlasicr,  abandonner  la  vraic  rtsli— 
gion.  —  da  ordem,{t.  de  comm.)  s'tcartcr  d'un 
ordre  recu. 

A'  parte,  adv.  a  pari,  separemcnl,  dislino 
tement;  a  l'ecart,  cn  parliculier. 

ApascentAdo,  a,  p.p.  d'Apasccntar. 

Apasckctadör  ,  a  ,  i .  berger,  pastcur,  patre. 
V.  Pastor. 

f  Apascf.ntahexto  ,  *.  m.  I'action  de  faire 
pattre  des  troupeaux.  Pacage. 

Apascent  ar  ,  c.  a.  faire  pal  Ire  le»  besiiaux, 
noarrir,  mener  pattre,  donncr  la  p^lure.  (/ig.) 
Donner  une  nourrilure  spirituelle :  iuslruire,  en- 
seigner.  Noarrir :  fomentcruno  passion,undösir. 

Apascentar-se,  v.  r.  so  repallre,  se  nourrir. 
(A^OSe  donner  uno  nourrilure  spirituelle;  se 
delecter,  prendre  plaisir  a  quelque  chosc. 

*  Apascoamento.      I 

*  Apascoar.  I  V.  Apascent...  etc. 

*  Apascoentado.      ] 
Apassam  anado,  A,p.p.  d' 
Apassamamar  , v.  a.  passemertfer  :  chamar- 

rer  avec  des  pa6sements ;  galonner. 

Apassiohar,  etc.  V.  Apaixonar,  etc. 

Apastora  r,  etc.  V.  Pastor,  etc. 

Apatetädo,  a,  adj.  niais,  tombeen  enfance. 

ApathIa  ,  f.  f.  apatbie :  etat  d'uno  Arne  qui 
n'est  susceptible  d'aucune  emotion ;  indolence, 
insensibilite. 

ApAtico,  a,  adj.  apathique  :  qui  est  Insen- 
sible a  tout;  Indolent. 

f  Apathixar  ,  e.  a.  p.  us.  rendre  apalbique. 
II  eeiatusi  reeiproque. 

Apaölado  ,  a  ,  adj.  marecageux,  abreuve 
d'eaux  qui  ne  s/aoouieai  point,  pleia  dt  warai». 


.  \  i*.\  i    .    .»  Il    ■    V  .      I.'. 

ni.'.i. 

A5-\f  i.Är.-^r. ,  i:.  r.  di-N'-u-r  ■;;.■■  ri,rr-,,i;\..  f-a 
r«':.i;:';:.  s'..Ii.tl:,.\-:*  ü  oji'.x  t;ui  im  »ccouicat 

A:a\j.:'a^o,  Apayfkak.  V.  /•.'  n;ano... 

Aiav«ixa:v>t  a,  adj.  i-avaiu- :  ;i  i.i.mi^re  de 
pai.i:.  f"j.)  PivvD-.npiuoux  ,  v.w.;;..u,  licr,  or- 
gucillr-ix.^.  p.  d' 

Apavona?».  V.  Parnn>'ir. 

ArwoxvR-sr.,  r.  r.  C/t;7.>  <o  pavpn?rr  mar- 
c!i.*r  rj'i.me  Riaiiii're  licre,  supprbc,  roninie  en 
li;o:np!ic.  Sc  pr.nadPr  :  inarr'n«»r  avec  os'.cnta- 
linn  c-'iüimc  \:n  pnon,  en  etalanl  les  paus  de 

Apa>ojü'l»o,  a,  p.  p.  d' 
Ai'A\or.AR.  r.  a.  terri/icr  :  frapper  d'epou- 
vanie,  de  terreur;  cii'ra\cr,  epouvanior. 
f  Apäte,  f.  m.  {I.  d'liiit.  iiut.j  a^alo  :  insecle 

COK'Opl'TO. 

ApA/ii.rÄDAMi'.NTr. ,  ade.  paciliqucizicnl;  pai- 
siblomonl. 

APAzn.r.vTio,  A,  p.  ;».  d'A/iazignar  et  adj. 
paolic  ,  (jui  est  cn  paix ;  npaisu ,  qm  n'e»l  plus 
irrite ,  pubible. 

APA/iuuAnön ,  a,  s.  paciflc/iteur.  roncilia- 
tcur.  II  Ost  auisi  adj.  qui  paeiüc,  qui  coiitilic; 
qui  apaisc. 

APA/.iutAML.NTO,  f.  in.  I'acliou  de  paciHer 
d'apaiser;  pacificalion,   arconJ,  actomuiodc- 
ment,  rclübliaseiucnl de  la  inmq'.iilliie. 

^Apaziciau,  v.  a.  pacilicr,  apaiser,  relablir  la 
päix,  la  Iranquiililo,  accüunnodcr,  faire  dos 
rccoriciliations;  calmcr. 

Apazu,lar-sl,  t.  r.  so  paeifler,  s'apaiscr;  se 
in  cllre  d'aecord. 

f  Apa/üte  ,  i.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  espece 
de  basiiic  des  Indes. 

Apla.  V.  Pvia. 

f  Apeauliro  oa  Apeadouho,  s.  m.  monloir . 
piurre,  billot  pour  monier  sur  uu  cbeval,  ou 
pour  en  descendre. 

Apeädo,  a,  adj.  deinont*',  descendu  d'un 
cheval ,  d'une  voilure.  (fig.)  Dcchu  ,  abatlu ; 
dcbtituc.  p.  p.  d' 

Apf.ar,  v.  a.  dömonier:  faire  descendre 
quelqu'un  de  dessus  t»a  monlure,  de  sa  voi- 
lure; aider  a  descendre  de  cheval,  de  yoi- 
Iure.  (/^.)  Destillier,  deraellre,  renvoyer  d'un 
cmploi.  —  o  eocke,  dctelor.— um  edificio,  um* 
torrey  demonlcr,  desassembler  les  didercnlea 
particsd'un  balimenl,  d'une  tour.  —  a  arttihe- 
ria ,  deinonter  ('artillerie.  —  «  alguem  de  §eu 
empregOj  destituer,  deniettre  quelqu'un. 

Apear-se ,  t.  r.  descendre  de  cheval ,  de  voi- 
ture ,  inellre  pied  a  terre. 

f  Apäca-apöa,!.  f.  (t.oVhisl.  nat.)  oie  sau- 
▼age  de  Madagascar. 

Ap£cepello.  V.  Ap6spcllo  eiApesspello. 

ApechIma,  s.  f.  ( t.  d'anat.)  apecheme  :  £rao 
Iure  du  erdne,  contre-coup. 

Ape^onbar,  ece.  V.  Bmventnar. 
,    APE90ÄHWTÄD0,  A|  adj.  eoapoiiona* *  «ai  « 


APE 

!-j  ,-^isön.  'fig.)  Abime.  iL  En:i-:ji-,  din^c, 
j^"!«/.  ;*.  p.  d' 

A^Lii-xci "?itäb,  r.  a.  nruputeotincr,  cnteni- 
i-.T.  ■/?j.*  Ablracr,  ruincr,  dctruirc,  corrom- 
Tfi'.  prvrtjr. 

7  ArinÄLA*.  adj.  f. pt.  f  /bMaf  — ,  f.  rfe  M.) 
t-afini!rcf  ,f  .-jilk»;,  etc.  :  porices  par  un  pc- 

ArrDftTA  .  *.  m.  ;>.  im.  npedcute,  aprdeslc: 
atormt  f.iated  Instruction. 

irnrn:<aii ,  t.  m.  apcdeutisnic  :  ijniorance 
par  deijut  d'insirurilon. 

7  A^lüicell aüas ,  adj  f.  pt.  <ijl.inui:!ns  — , 
Liebet."  pcduiicaljes  •.  Randes;. :  portves  par 
r.  f.^lynvulf  ou  p;sjire!le. 

Atlli.  il«>,  a  ,  arf/.  tarni  de  piorreries,  de 
f?m»s  pruciensos.  KarioV. 

*APtDr.\Ä,  etc.  Y.  Apcürcjar,  etc. 

inDKiJAbO,  a,  adj.  lapidc.  {ßg.]  Pcrs.:culv 
iouirance.  p.  p.  kVApednjar. 

i?im.j.;  ixtAt. ,  a  ,  i.  eclui  ijui  j'.'tte  d.-s  pfor- 
r*.  fij.    rer»>.a(.utcur. 

A.  iii.ta'»ifs:i»,  #.  »i.  Mapidalion  :  lai-lion 
(       t:  l:;::  J  .r.  *W  joUT  dos  p'tTi  :S. 

ifi.ii-.LJA.-. ,  r.  <z.  lap:..i.;r.  laheor,  jeltT  de> 
f-rrr--.«. — ,  Lucr  w  <  ^.i^'.'xi'j  |»krivs.  f.j.,  Gla- 
>.ir  :  üwoiü-jt-r  jm;  !a  nu-Vi-re  d.-.a^ivaldo  de 
r-r .*i,  par  !e  äo:i  üui;*  de  la  \.n\;  ull'-'itsvr, 
■-«  :>::,  rcr.rorL.:!  «juic  aiucrtunic. —  cu;n  a 
jtoiti.  frurjicf. 

A  :  -i .  i0.#.  /".  'f.th'praLyw led^possesMon. 

A:  l-.  ii>a:i:  n  •'  ;.  ,  adi.  avec  aliacliumonl , 
«!  *->?  -^jrü •.-.'«.*  ätiacii«:itc. 

AMi_A?ii..  ii.  a  .  ti-tj.  ;:iuaiil,  \isr|Ut'ux.  Cunla- 
f*  ji.-.  j  pjrJ.iiit  dos  maladies.  '/!y.;  Cjui  s'at- 
U  \it  j  ■t-.^Li:i"i:?i  p-i:;r  1c  i:ru.M'.  Qui  prend 
(3.  Je.-:  «J,_*   i  üii;  imii,  de  rincliualion,  du 

-i:  j.t«: .  a,  />.  ;».  d'Ajjef/fir  viedj.  «i  Mache; 
=  '  -il.  j«,:-.  t,  '.ii',  iini,  a^MüidiK*.  \ut^iu, 
:  --i-.   /*.^..  Opisii.ilfe.oiTiinp. 

' ifruiNiMii,  *.  m.  * adherence ;  toiuiciLc ; 

::^:.«;n.  V.  Ajit'y». 

a      .\r..  V.  Ptijar. 

A;ü.a'.-j-c  ,ä, ,  t.  r.  fc'aiuclier,  s'ail'CvLiou- 
:tr.  -r-.-dre  üu  foul.  V.  l*njur-te. 

A>:.uü,  j.  m.  atUi-iicnuM't,  liaut,  alLicbc, 
t^Lrrri'e.  alTcclion  ,  in*.*li  iiütion  ,  p.'nchanl. 
Tr  gründe  —  aos  auLyus  usk*s,  a^(  ir  iK'aucoup 
t«i^wh^uacal  aui  aucicu»  u<a^''^.  Auo  Ut~  — 
t.  bi^^j*.  nu  U'Mtr  p.<s  au  uiontle. 

A>-L:tii>o.  Ay  p.  p.  d'Apeirar. 

irtUACLM.  S.JLptiro. 

AmEAb.  V.  Jvn-jir. 

AitiK'j,«.  ».  ia  rüuntoD  de  lous  lo»  ittairu- 
r,r\.u  ij«ceai>aircs  pour  le  lahoura^t; :  in^tru- 
nr-r'-»  aratoire^.  Lei  Instrument:»  necesaaire» 
K-'  iüflque  arl  ou  xucüer. 

A .  cli.^j  k  .  V.  Ajfplex  ia. 

A/UAK-fcfc.  V.  Pejar-se. 
▲ruxAft,  e(c.  v.  jppcUar,  etc. 

iciure. 
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Apksvmj,  a,/>.  ;.».  il* 

Apf.jiau,  v.  a.  iiK-lire  cn  Inquisition.  V.  Em- 
iiiitjar. 

Apknas  ,  ffjr.  A  peine,  avec  peine,  difflcile- 
mont.  — ,  auüsitAt  (jue.  — Ute  tempo  de...k 
peim»  si  j'ai  cu  le  trrups  de... 

ArKNroÄDO ,  a  ,  p.  p.  d' 

Api:Nno.iR,  v.  a.  ^jrnir  de  drapeaux,  cic 
(Ics  \aisscau\\ 

•  Apf.-sitasilnto.   1    ,,   „  . 

•ANWnin,ctc     I    +>  *»***- **- 

Aim:m!Oi.äk  ,  otc.  V.  IIyfH)thccar. 

Ai>li>inaih»,  a  ,  adj.  qui  a  )a  forme,  logoOt 
des  cuucoiiilires. 

ApLi'>i\  ,  f.  f.  (/.  de  »nv/.^  apepsic  :  linpossl- 
ImmI'i'o  di^eivr:  imii^estioii  hali^urlle. 

Ai'i:i;r\«"),  g.  f.  o'iv'TSuro  :  racliori  d'ouvrir. 

Ai'LUti  liu,  <.  a.    a.  i-ura  .  appri-lvr,  appa- 
ri'ill'T,  di-pr.?i»r,  i>ri;=;.rrr,  lueUre  cn  ordre,  § 
f.»in*  p:-ov>iivi  ,   faire   dos    picparalife.    ^de ) 
l'uuivüir,  louiJiir. 

APKi;i:i;r.KK-sr.  ;«.  f'*ra  ,  c.  r.  s'apparcillcr, 
6:j  dispi-ser.  so  lenir  pr,>t,  s«>  pr-  paror,  »\ippr*i- 
Iit;  sc  üiiinir.  {di  ■  S-i  i  -.urvoir,  se  fournir. 

AiM.r,i;Kt:ii!<).  a  ,  /'.  /i.ii'.l/fm/'^r. 

Ai»:.m  i.r.iutMO.  5.  m.  'ü»s|t.silion,  apprtH* 
prcparoiil ,  provisiun.  —  «'■•  ^ui  /r<i , aruieiucnl. 
prc-paralif  »;j  ftu-.Tre.  C-.rms  a  — ,  ordre,  avit 
i;uo  I-*!»  rois  cnvo>.:U'iil  au\  scijzneurs  pour 
B'api-A.'or  ;i  Ii  Lti.ii'-'.  Jftrctiimituli/t9  pl- 
'  iiiuni'iii^s  >!'■ .;  o:iv  et  do  boucltc. 

An  ;:<::. i'^.-'»,  *.  /.  v  L  de  tmtaj'h.)  aperrop- 
t\>n  .-  rroi)srii>ni-e  iiiiiuoi!;ale;  buiAimvnl  inte- 
r:car.  imii..>'.  det-a  \w\  va  on:iscie:;CC. 

Ai»;.:,.f»  i<auA!iAMi.Mü  ,  adv.  paruiileniCQt , 
cl'iiii«*  iij.-'.n.  •;'.■  ;.■■::!'% :'0. 

An  \.-  .i'.OAi  ::s:-:-ii»,  x^cdj.fup.  iV 

Api  R?t!'  .•  vti«,  a,  ;'.  p.  t'.'Aptrfeii'aar  et  adj» 
aoheve,  parüil.  acuoi.ipli,  Uni. 

Arr.nriif  OAn^u  ,  a,  s.  r  .mii  <|iii  nchdve,  qai 
Unit,  qui  iiirl  Ia  d.-ii:iei\»  m.iin,  i|ui  norfec- 
linnn'  Uno  ciiose,  auteur  dun  pcrfeclionne- 
lit^nt. 

Ai'n.mi.'fM^if  \ti">,  «.  m.  pfTfeptionncniAiit  * 
i'ofi i«»ri  «li'pfrfoi-iioTinor.  !?«'S  eliels. ' Pcrfcclion, 
och'^«*n  i-  t,  d',rr»i«',rti:!iain. 

A^rr.Tr^Ar.,  r.  n.  pcriVclionnoT,  acheYff, 
linir.  i-TminT.  rnndre  pariail ,  n*.o!lre,  donner 
in  diTiM:'""«»  i'i'MM .  ir;ci!re  dap.s  sa  pcrf«clion. 
i  Cm:"}  ,rtr  (f^s  d  ■r.-t:,<5. 

4 1»!  :;«■!-.«•  n««;-ss  t  r.  t.  so  pcrfcctionner  : 
iiN-»n'!"T,    ;i» * L'Irif'rc  n  la    prTfcrlion;  devenlr 
!  i.'iiv'li'iir.  -ö1  '"i.'j.'ir. 
|     •  N'prvi  i  \.  tv.h .  oijsiiiK'njont,  opiniAtrdraenU 

•Ar;  i.:  :\K.  V.  Porftar. 

J  «iir.  faiililclesseercüoin 
r.'!-.., -,,..i    i    -/"  I'1  losdL-t.>tioiJ9,ctquI 

'  uuvreet  do»ubslrue. 
•  Apeumamimo.  V.  Vrtma,  Coacfüo. 
Apkrolädu  ,  a  ,  adj.  porle ,  en  (orme  da  p«5- 
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«f  Apbrolar , «. a.  donner  U  forme,  U  cou- 
leur,  le  lustre  des  perles. 

Aperreädamente,  adv.  craetleaienl ,  dure- 
ment ,  av  ec  oontrainte. 

Aperreado  ,ktp.p.  d'Aperrear. 

Aperrbador ,  a  ,  t .  celui  qai  tourmente ,  qui 
•igrit,  qai  opprime,  qui  rexe  quelqu'un.  adj. 
FAcheux  ,  importan. 

f  Apbrreambhto ,  f.  «i.  l'action  de  tounnen- 
ter,  de  vexer;  etat  de  eelui  qui  est  tourmente, 
*exe ,  etc. 

AperreAr,  v.  a.  tourmenter,  trafter  dure- 
ment,  fexer,  aflliger  quelqu'un,  lai  oter  toute 
la  liberte,  le  teair  dam  I'esclavage,  soaa  une 
dure  tenritade. 

ApertAda  ,  #.  f.  (  —  dt  gente)  foule.  Y. 
Aperto. 

ApertAdameste,  adv.  etroitement,  a  l'etroit, 
d'une  maniere  serree. 

Apbrtadissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  d' 

Apertado,  A,p.  p.d'Apertar  et  adj.  serre, 
lie,  presse,  etreint,  contraint,  bien  altache; 
•troit.  (ßg.  fam.)  Chiche,  avare,  serre,  mes- 
quin,  trop  menager.  —  da  neeettidade ,  aeca- 
bie ,  plein  de  misere ;  contraint.  —da  fome,da 
aide,  da  neeettidade ,  contraint,  presse  par  la 
faim ,  par  la  soif ,  par  la  necessite ,  etc.  Bttar 
txtttio— ,£treen  grand  danger,  se  trouver  dans 
an  cas  difficile.  Lance,  eaio,  fronte—,  cas,cü> 
censtance  difficile. 

*  Apertadöiro.  V.  Cinto. 

Apertadör,  t.  m.  celui  qui  serre,  qui  etreint, 
qui  presse.  Serre-tete,  bandeau.  Y.  Cinto. 

Apertaö,#.  m.  äug.  d' Aperto.  —  dt  genta, 
•  foule,  presse,  oppression :  multitude  de  gens 
qui  s'entrepoussent. 

Apertär,  v.  a.  etrcindre,  presser,  serrer 
avec  force ;  altacber,  Her  ensemble.  Retrecir, 
resserrcr,  inettre  ou  tenir  a  l'etroit.  (flg.)  Pres- 
ser :  poursuivre  sans  relacbe.  Aflliger,  chagri- 
ner,  tourinenter,  faire  de  la  peine ;  mettre  dans 
rembarras.  Agir  avec  plus  d'activite ,  de  eba- 
leur.  Presser :  solliciter  avec  instance.  11  est  aussi 
neutre ,  et  signille  ordinairement  augmenter  de 
force,  de  vitcsse,  d'intensite.  Aperta,  (fam.) 
cours  ,  rnarche  vite,  hate-toi.  Apertar  o  pa$tof 
doubler,  redoubler  le  pas.  —  ot  punhot ,  a 
frente  para,  bander  tous  les  ressorts  pour. 
— o  argumenta  ou  a  dißculdade ,  avoir  une  So- 
lution difficile,  en  parlant  d'un  argumenl, 
d'une  difficulte.  —  a  mdo ,  (flg.)  le&iner.  —  ot 
punkot,  mettre  du  soin,  de  l'activite  dans 
l'cxecution  d'une  cbose.—  at  redeat,  tenir  la 
bride  baute,  relirer  la  bride.— o  inimigo  ou 
com  o  inimigo ,  pousser,  presser  vi vement  l'en- 
ncmi ,  le  poursuivre  de  pres.  —  a  eorrer,  se 
mcitre  a  courir,  prendre  la  course.  —  com  al- 
ouem,  assaillir,  altaquer  quelqu'un,  le  serrer 
de  pres.  ßmuito  —  ot  eordfit,  (ßg.  fam.)  c'esl 
trop  exiger. 

Apertar-se  ,  e.  r.  se  serrer,  s'etreindre,  se 
resserrer,  se  lier,  se  presser,  s'attacber.  (ßg.) 
STajutter,  se  parer  pour  plaire  a  quelqu'un. 
—  o  eorafdo ,  s'affligtr,  se  irouver  mal. 
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Aperto,  t.m.  etat  d'une  personne  presse« 
dans  la  foule,  (ßg.)  Peril ,  risque,  danger,  ex- 
tremite ,  grande  aflliction ,  grand  embarras ,  cas 
difficile.  *  lndigence,  disette  de  biens,  bcsoin, 
dure  necessite,  etat  malheureux,  pauvrete, 
dernier  point  de  necessite.  Ver-te  em  gremda 
— ,  se  Urouver  aux  abois.  Acudir  a  alguem  «o 
— ,  secourir,  assister  quelqu'un  dans  une  ptfea- 
sante  necessite.  —  de  coragäa ,  resseirement  dm 
cour,  angoisse.  Com  — ,  loc.  adv.  instammcnt, 

Aperto,  a,  adj.  ouvert.  Y.  Aberto. 

•A  perto.Y.  Perto. 

Apertöra  ,  f.  f.  Mieu  etroit.  V.  Aperto. 

Apbrtoxa.  Y.  Pertuxa. 

Apesarado,  a.  Y.  Pesaröto. 

ApEsepEllo,  adv.  Vir  a  — ,  marcher  nn- 
pieds ;  (fam.)  clopin-clopant. 

ApbssoAdo,  a,  adj.  d'une  baute  stature,  de 
bonne  prestance.  Bern  — ,  d'une  taille  avanta- 
geuse.  Mal  — ,  de  vilaine  taille,  de  vilaine 
flgure. 

Apestar  ,  etc.  Y.  Empettar,  etc. 

Apbtalo  ,  a.  V.  Detpetateado. 

Apbtecbr,  etc.  V.  Appeteeer. 

Apex.  Y.  Apiee. 

f  Aphaca,  t.  f  (t.  de  bot.)  gesse  sans  feuilles.     i 

f  Aphblia  tt.f.ou  Aphelio,!.  «i.  (I.  d'attr.) 
apheiie :  point  de  l'orbite  d'une  planeteou  eile 
se  trouve  le  plus  loin  du  soleil;  cet  etat  II  est 
aussi  adj.  Planeta—,  planete  apbelie :  qui  est 
dans  son  apheiie. 

AphErese  ,  f.  f.  apberese  :  suppression  de  la 
premiere  sjllabe  d'un  mot.  Ex.  Temner*  pour 
eontemnere. 

f  ApridiXnos,  f.  m.pl.  ( t.  d'hitt.  not.)  aphi- 
diens  :  fam  »He  d'insectes. 

f  Aphidivoro,  a,  adj.  ( t.  d'hitt.  not.)  aphi- 
divore  :  qui  mange  les  pucerons. 

+  APHLOcisnco ,  a  ,  adj.  ( t.  de  med.)  aphlo- 
gistique :  qui  ne  peut  s'enflammer ;  contre  l'in- 
flammation. 

f  Aphödios,  t.  m.  pl.  (f.  d'hitt.  nat.)  apko- 
dies  :  inseetes  coleopteres,  Yolsins  des  sca- 
rabees,  qui  vivent  dans  la  flente  des  ani- 
maux. 

APHOitf  a  ,  s .  f.(  t.  de  wUd.)  apbonie :  extinc- 
tion ,  privatum  de  la  voix  par  maladie. 

Aphönico  ,  a  ,  adj.  (t.de  med.)  prire  de  voix. 
Y.  Aphonia. 

Aphorismo,  f.  m.  apborisme  :  sentenoB» 
maxime  generale,  proposition  enoncee  en  po* 
de  mots. 

AraoRisTA ,  f.  m.  auleur  d'aphorismes. 

APHORisTico,  a,  adj.  aphoristique  :  de  l'av 
pborisme ,  en  apborismes. 

APBROnisso  ot»  APHRonisiAco ,  a  ,  adj.  (  f .  ale 
med.)  aphrodisiaqoe :  de  Yenus,  qui  excite  4 
l'amour. 

f  Apbrodisiäsmo  ,  #.  m.  aphrodisiasme  • 
coTt. 

f  ApbrodIta,  t.  f.  (t.  d'hitt.  n«'.)apbroditB't 
insecte,  espece  de  chenille  de  iner.  adj.  9  oesK 
Qai  se  reprodait  «aus  acte  exierieur  de  gön*>a-> 
Üen  (animal ,  plante ). 
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pplicalion  au  travafl,  a  Tilade,  etc. 
it,  soia.  Contention  cTespril,  alten- 

da  ,  «.  f.  (I.  de  gtorn.)  ordonnee  .- 
iree  d'on  point  de  la  circonfcrcncc 
i  p^rpeodiculairement  a  son  axe. 
«£5T£,  adv.  a?ec  a  pplicalion  d  es- 
»idaite,  avee  soin. 
»smo,  a,  «4/*. aap.  d' 
,  a  ,  p.  p.  d'Jpptfcar,  et  a4f.  atlen- 
oecupe;  studieux,  qui  aiine  l'e- 

t\io.  V.  Appltcmfäo. 

do,  A,a4j.  qai  doit ou  peut  elrc 

c,  *.  m.  ce4ui  qai  applique. 

r.  a.  appliqaer :  uietlre  une  chose 

re  de  nianiere  quelle  y  arfliere. 

.■der;  destincr;  approprier ;  allri- 

er.  —  alguevi  o  uwia  proji**äo  ou 

atiiucr  quelqu'un  a  une  profession 

—  o  outido,  preicr  l'orcille ,  ecou- 

aeoL 

u-  .'<,  v.  r.  s'adonner,  s'appli- 

ber  ä ,  s'oecuper  de. 

r  \ .  adj.  pL  (i.  de  m/d.)  applicata  : 

iqu<*e».  Ex.  Cosmeliqucs ,  cata- 

.  o ,  x ,  a4/-  V.  Applicatel. 

l,  ad/.  2  je*,  applicable :  qui  peut 

c. 

.  a.  apposcr  :  appliquer,  mettro 

\.s.  f.  apposition  :  l'action  d'appo- 
fkf*. ;  Joucüon  des  corpt.  (t.  de 
tt»n  «Je  deux  substanlifs. 
rAymdj.  con vc nable. 
a.  adj.   p.  «f.  appost,  ajoute; 
.  ü'App*tr. 
tito,  a.  V.  Deprecalivo. 

CK3TK,p.  «.  d' 

»ata,  «. a.  apprehender:  prendre , 
*r.  »emparer,  se  rendre  mallre de 
iauginer,  croire  sur  un  leger  fon- 
f.)  Eotendre ,  percevoir,  concevoir; 
«tau,  (I.  deprat.)  sequestrer  les 
iaisir. . 

saiao,  A,p.  p.  d' Apprehender. 
3$4Ö ,  f.  f.  prise ,  prise  de  corps. 
■t  preoecupalion.  Saisie  de  biens. 
nr.  Simple  idee  qu'on  prend  de... 
rdejugement.  Faser — ,  (f.  deprat.) 

■UiiniLioittc,*./'.  apprehensibilite: 

vquipeuietrc  saisi. 

kxmva,  f.  /"-  (t.  de  phil.  esek.)  fa- 

<-bn>ne  de  l'amc,  üuaginalion. 

iMHJti.Mf.,  adv.  avec  apprehen- 

:prfoccupat;on. 

iMittL,  ad/.  2  £*n.  f  usccpliblc  d'ap- 

x 

»Hw,  i ,  «4/;  apprehenslf ,  timide , 

Ricrtiat,  quia  peur  tant  (ondotnciU. 
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Qui  coneoit  los  rhoses  iros-vivomonl.  Qui  ap- 
parlientä  l'apprehenkiou ,  I.xullü  do  rbomiutt. 

Apprkiiksso ,  a.  V.  Apprehcndido. 

f  APi'KEutxböu,  t.  m.  Cciui  qui  saisü,  qui 
prend.  % 

f  Appr.r.iiF.5Ror.iot  a  ,  adj.  p.  «jr.  qui  sert  a 
saisir,  ä  prendre. 
Apprkmar  et  Apprt-.mi-.k.  V.  Aprcmar,  clc. 
Appkemiar,  elc.  V.  lJremiury  clr.  \ 

Appkkmih.  V.  Aprrmar. 
Appuf..\saö.  V.  Apprehensön. 

•  Apprkssaö,?/  Appp.ks.so.  X.OppressäofeUSt 

•  A ppr k;a  k .  V .  Applirar. 

•  A  ppr i  Mir..  V.  Opprimir. 
Approuativo,  a  ,  adj.  approbalif ,  qui  mar- 

quo  Tapprobalion. 

Apprüdaturio,  a,  adj.  qui  approure,  qui 
renferme  une  upprobalion. 

AppROPi.xyuA^.iö,  i.  f.  proximite,  rappra> 
ehernen  t. 

Appropi?»qüädo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Appropinqoar-se  ,  v.  r.  s'approeher,  dereaiir 
p röche. 

Appropriar,  etc.  V.  Aproptar,  etc. 

AppnovAgÄö,*.  f.  approbation:  raction<fa|M 
prouver;  suffrage.  'Consentement,  raüßcation 
d'un  conlrak 

AppROVADAMtKTB ,  adv.  aTec  approbation. 

Approvadissimo,  a  ,  adj.  sup.  d' 

Approvädo,  a,  p.  p.  d'Approvar,  et  aa>. 
avou6  par  Ic  gouvernement ,  par  an  tuperieur ; 
approuve.  Admis,  re^u,  agree. 

Approvadör,  a,  f.  approbateur:  celui  qut 
approuve. 

ApprovAr,  v.  a.  approaver,  agreer;  confen- 
tir  a.  Recevoir,  admettre.  — ,  juger  louable, 
trouver  digne  d'esiime.  Enleriner,  bomologuer 
un  acie.  Allouer  une  depense. 

Approvativo,  a.  V.  Approbativo. 

Apphovavel,  adj.  2  gen.  digne  d'approba~ 
tion. 

Approxima^aG,*.  f.  'rapproebement :  l'action 
de  rapproch  er.  (t.  de  naih.)  Approximation : 
calcul,  valeur  inexacle,  mais  approohee,  d'une 
quaniile  cherchee. 

AppROxmADAMÄSTa ,  adv.  par  approxlma- 

tion. 

Approximado,  a  ,  p.  p.  d' 

Approximar,  v.  q.  approeber«  mettre  aa- 
pres. Approximer:  reesemblex  un  pea;  4tn 
tres-voisin. 

Approxim ar-ss,  «.  r.  s'approeher;  ae  nt- 
sembler  un  peu;  etre  tres-voisin. 

Approxi  iativo,  a,  adj.  approxiauUf  j  qai 
s'approehe. 

•  Apracar.  V.  Aplacar. 

•  Apraixar.  V.  Aplainar. 

•  Apramar.  V.  Apremar. 

•  Aprasmar.  Y.  Praemar,  Increpar. 

•  Aprasmo.  V.  Prasme. 
Apuazädo  ,  a  f  p.  p.  6'Aprasar. 
Av »: a ?  a  Dd u ,  a  ,  f .  V .  Kmjfrazador. 

.   Aprazamlmo,«.  m.  ajourueinent,  assigoa* 
I  tion ,  Taclion  d'ajourncr,  d'assigner.  V.  Prai«. 
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ehernen  t  d'nne  lettre  ou  dune  syljabc  ä  la  fin 
d'un  mot. 

Apöcryphaiiente  ,  arfc.  d'uiie  maniere  apo- 
cryphe. 

Apöcrypho  ,  a  ,  adj-  apoeryphe ,  iueonnu , 
douteux,  Cache,  fabuleui,  suppose. 

•f  Apöcyno,  t.  m.(  f.  de  bot,)  apoeyn,  soyeuse, 
onate ,  plante,  —de  Monpelher.  V.  Eecammo- 


•Apoda.V.  Apodo. 

Apodado  ,  A ,  p.  p.  d'Äpodar, 

Apodadör,  a,  i.  celui  qui  dit  des  plaisante- 
ries ;  railleur;  persifQeur. 

Apodadura, «.  f.  V.  Apödo. 

Apodär,  v.  a.  plaisanter,  railter  agreable- 
ment,  se  jouer,  folatrer,  comparer ;  donncr  des 
fobriquets ,  apostropher.  V.  Avaluar,  Bsmar. 

f  Apode  ,  s.  f.  (t.  d'hist.  not.)  apode  :  hiron- 
delle  de  mer  ä  pieds  tres-courls.  it.  adj.  Sans 
pales,  sans  pieds.  —$y  t.  m.  pL(t. d'hist.  nat.) 
apodes :  poissons  a  squeletle  osseux,  sans  na- 
geoires  ventrales. 

Apoderädo  ,  a  ,  adj.  qui  est  cn  possession , 
qui  s'est  empare  de  quelque  chose;  muni  de 
procuration  ,  de  pouvoir  par  un  autre.  p.  p.  d' 

Apodep.ar,  v.  a.  mctlre  quelqu'un  en  pos- 
session de  quelque  chose.  it.  ant.  Acquerir, 
prendre  possessiou  du  legs. 

Apüdbrar-se  {de),  v.  r.  s'eraparer,  se  saisir. 
Envahir,  oecuper.  it.  ant.  Dcvenir  puissant, 
fort.  —  o  cavallo  do  frcio,  prendre  (le  cheval)  le 
mors  aux  dents. 

Apodictico,  a,  adj.  apodielique,  demonstra- 
tif ,  evident. 

f  Apodioxe  ou  Apodioxis,  $.  f.  (t.  de  rhtt.) 
apodioxis  :  ligurc  par  laquelle  on  rejelte  avec 
Indignation  un  argument  comine  absurde. 

f  ApODip.Nfi,  9.  m.  apodipue  :  chaut  grec 
apres  le  souper. 

Apodo,  t.  m.  sobriquet  :  surnom  donne  a 
quelqu'un  par  dörision.  'Raillerie ;  bon  mot. 

Apodose,  i.  f.  apodose  :  seconde  parlie 
dune  periode. 

Apodrecer,  v.a.  pourrir:  allererster,  cor- 
rompre. 

Apodrecer,  c.  n.  et  — *c,  v.  r.  pourrir,  se 
pourrir,  se  gater,  se  corrompre.  (/ig.)  Languir, 
perdro  courage. 

Apodrecido  ,  a  ,  p.  p.  6' Apodrecer. 

Apodrecimento,  8.  m.  *putrefaction,  corrop- 
Üon. 

Apodrextar.  V.  Apodrecer. 

Apofise.  V.  Apophüe. 

Apoceo  ,  *.  m.  ( t.  d'astr.)  apog£e  :  point  de 
l'orbile  dune  planet«  le  plus  eloigne  de  la 
terre ;  cet  etat,  (fig.)  Le  plus  haut  degre  d'clc- 
vation  (de  la  forlune,  de  lagloiro,  du  pou- 
voir ). 

+  Apogetico,  a,  adj.  apogetique  :  qui  lient 
du  doute,  du  pyrrhonisme. 

Apograpbo  ,  i.  m  apographe  :  copie  dun  II- 
vre,  d'un  original;  X'oppoU  d'aulographe. 

Apoiado,a, p.p.  d' 

Afoiaa,  v, «.  appujer,  foutanir  ayec  im  an- 


pui,  davor,  (/ig.) — ,  aider,  favorUer,  secoa- 
der,  proleger. 

Apoiar-se,  «.  r.  s'appuyer,  se  souleoir. 
(/ig.)—  ,s'assurer,  faire  fondsur quelque  chose» 
sur  quelqu'un. 

*  Apoimento.  Y.  Apposicdo. 

Apöio,  $.  m.  appui,  soutien,  Support,  aeco- 
loir.  (/ig.)  — ,  faveur,  aide,  etai,  protection. 
Ser  o—da velhice de alguetn,  (ßg.) Ätre  le  ba- 
lon  de  vieillesse  de  quelqu'un. 

Apojado  ou  Apejado  ,  a  ,  adj.  plein  de  lait. 

Apojadura,  t.  f.  afllucnce,  abord  da  lall 
dans  les  organes  mammaires  des  femmes  el 
des  femelles  des  animaux. 

f  Apojectcra,  i .  f.  (t.  demtM.)*portdevoixi 
agrement  dans  la  musique. 

Apolaimar,  v.  a.  chausser  des  guAtres; 
donner  la  facon  de  guötres  ä  quelque  chaus- 
sure. 

Apolazado  ,  a  ,  p.  p.  d* 

Apolazar,  v.  a.  plisser  ä  l'aiguille. 

Apoldrädo  ,  a  ,  adj.  Egua  — a,  jumenl  avat 
son  poulain ,  et  peut-etre  jumentr-poulinierc. 

Apoleädo,  K,p.p.  d' 

Apoleär,  v.  a.  pilorier:  raettre  au  pilori,a    - 
la  poulie.  Estrapader  :  donner  l'estrapade. 

Apolegado  ,  A ,  p.  p.  d'Apotegar. 

Apolegadör,  a,  g.  celui  qui  touche,  Uta 
avec  les  doigts. 

Apolegadüra  ,  t.  f.  •maniement :  l'action  dS)  « 
manier. 

Apolegar,  v,  o.  toucher  souvent,  manier,: 
tdtonner,  taler. 

Apolentädo  ,  a  ,  p.  p.  ä'Apolentar. 

Apolestadör,  a,  *.  celui  qui  nourrit  avec  dt> 
la  potent a. 

Apollxtar  ,  v.  a.  nourrir  avec  de  la  potent*; 
engraisser,  assouvir.  (fig.  p.  «*.)  Elevcr,  in» 
slruire. 

A Police  ,  *.  f.  police  (d'assurance) ,  assignai.- 

■j-  Apollinarista,  s.  m.  apollinariste  :  saa>» 
taire  d'ApolIinaire. 

Apolljneo  ,  a ,  adj.  ( t.  de poh.)  d'Apolletty 
qui  apparlicnt  ä  Apollon. 

Apollo,  $.  m.(t.de  myth.)  Apollon :  dien  da 
Parnasse ;  lc  solcil. 

•  Apolo,  adv.  V.  Apöt. 

ApologaqAö,  i.  f.  V.  Apölogo. 

APOLOGßTicAMENTE,adt?.  d'une  maniere  apo*. 

lopölique. 

Apolog^tico,  a,  adj.  apologetique :  qoi  cdb- 
tientune  apologie.  s.m.'  Apologie. 

Apologia,  *.  f.  apologie  :  discoars  oo  *ctit 
justifleatif.  * 

Apolögico  ,  a.  V.  Apologtlico. 

Apologista,  *.  m.  apologiste  ?  celoi  qui  ttit 
l'npolocie,  qui  prend  la  defense,  qui  Jastifie. 

Apulogo  ,  *.  m.  apologue :  fable,  hiatoirt 
feinte,  morale  et  instruetive. 

Apoltroxädo  ,  A ,  p.  p.  d' 

f  Apoltro?jar-se,  «.  r.  s'aeagnarder, 
pir  dans  l'oisivete. 

Apoxevrösr,  ».  f.  ( t.d'anat.)  apor^roae : 
pansion  membrana«sa4'ttn  muwta,d*ttiiiaodasw 
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a,  p.  p.  d'Apreuar,  et  adj. 
t,dili^ent. 

a  ,  *.  celui  qui  presse,  qui  hÄle. 
atf.  pren int;  urgent. 
.  c  presset,  kiter,  activer,  ac- 
Ua£te. 
,c,r.  se  biier,  se  presser  dt 

»er. 

Aprendido,S*bido. 

.MtKTE,  «s?i>.  vitc,  a  la  bale, 

en  tonte  diligence. 

>,  a ,  j». p.  d'Apre$*urar, et  «4;. 

li  se  presse ,  qoi  fait  diligence. 

te,  aceelere. 

iaro, «.  as.  "precipitaüon,  promp- 

*,hAte.V.  Priua. 

v.  a.  biter,  presser,  activer,  di- 

rer,  faire  a  la  hite. 

sc.  V.  Aprestar-te. 

k>p.p.  d'Aprestar. 

,  a,  f.  celui  qoi  apprete,  qui 

ro.  V.  Apritlo. 

«.appreter,  mettre  en  clat,pre- 
tpcitnde ;  equiper,  faire  des  pre- 
-ovisions. 

,  «.  r.  s'apprtter,  se  preparer, 
tt  de ,  et  se  disposer  a ;  sc  pour- 


■} 


V.  Prett.. 


t.  apparcil,  apprfH,preparatif, 
sposition.  Apriisloi  d'uma  nüo , 
in  vaisseau. 
■exte.  V. 


,A,p.p.  d'Aprimcrar ,  et adj. 
illesse,   elegance,   perfection. 
aecompli,  parfait ,  acbeve. 
e.  «.  perfeclionner,  rendre  par- 

leao. 

n, «. r.  exceller dans  an  art, etc. 

r. 

A,p.p.  d' 

i. «.  etabler  :  renfermer  le  bstail 

n.  *  bergen  e ,  etable :  lico  oü  Ion 
Hau.  «7.  Glte,  tariere,  repaire. 
,(/!•.)  r&glise,  lassemblee  des 

»,i,  adj.  emprisonne,  fait  pri- 
attacbe,  assujelü,  sourais,  en- 

r 

,  f.  «.  emprisonner,  mettre  en 

las  prisonniers;  enebiatner. 

▼.  rVenocf. 

k,p.p.df 

a.  (I.  da  nar.)  mettre  le  cap  sur 

reit,  y  diriger  sa  roule;  etiler, 

stsancres. 

V.  Aproxe$. 

.V.Pro/Ur. 

ÄR.V.  profumdar. 

k.uproJM«. 


AiM.o:*;'r..?o,  k,  p.p.  d' 

Atrouptar,  c.  o.  preparer,  appreter,  dis- 
poser. 

Aproxptar~sz,  r.  r.  s'apprtter,  se  teqir 
prct. 

f  Arnos,  t.  m.  apran .-  poisson  d'caa  douce. 
du  genre  du  perseguc ,  espece  de  petite  per- 
che. 

Aprotptar  ,  etc.  V.  Apromptar. 

Apropositadamehte,  adt.  d'une  maniere 
convenable. 

ApropositAdo  ,  a  ,  adj.  rassis ,  sense ;  joste , 
convenable.  p.  p.  d* 

Afropositar,  c.  a.  faire  venir  a  propos.  Ap- 
proprier,  proportionner. 

Apropösito.  V.  Propotito  («). 

Apropria<;äö,  s.  f.  appropriation :  l'action 
d'approprier. 

Apropriä  da  hexte,  «de.  jnstement,  avec 
proprielö ,  J  astesse ;  d'une  maniere  eiacte ,  con  - 
venable. 

Apropriadissimo,  ki  adj.  tup.  d' 

Apropriädo,  a  ,  p.p.  d'Apropriar,  et  adj. 
propre,  convenable,  utile,  accommode,  sor- 
table. 

Apropriador  ,  i ,  *.  eelui  qui  approprie  une 
cbose. 

Apropriär,  v.  a.  donner  en  propriclc.  Ap- 
proprier,  proportionner:  faire  cadrer,  rendre 
propre  a  sa  destination.  (fig.)  Accommoder, 
appliquer  convcnablement  les  circonstances  ou 
la  inoralilp  d'un  evenement  au  cas  present,  I« 
discours  ou  les  paroles  au  sujetque  Ton  traite. 

Apropriär-se,  v.  r.  s'approprier,  prendre 
poursoi,  s'attribuer  quelque  cbose,  s'empa- 
rer  de. 

•j-  Aprocte,  pril.  ant.  d'Aprover,  ou  .ipra- 
xar.—aDeot,  il  a  plua  Dieu. 

f  Aprocver  ,  fui.  ant.  d'Aprovir  ou  Apra- 
xtr.  Se  —  a  Deot,  si  Dieu  le  veut. 

Aproteitädameütb,  adt.  utilement,  avanta- 
geusemenl,  convenablement,  d'une  maniera 
utile,  avantageuse,  profitable  ä. 

Aproveitado  ,  a  ,  p.  p.  d'Aprovtilar,  et  adj. 
econome ,  menager,  qui  profite  de  tout.  Avance 
dans  Tetude ,  dans  la  vertu ,  etc.  Terreno  bam 
— ,  terra  in  bicn  cultive. 

Aproveitadör,  a,  t.  celui  qui  profite,  qui 
economise,  qui  manage  ses  depenses. 

Aproveitamento,  s.  m.  proUt,  utilite,  avan- 
Uge.  Avancement,  progres  dans  sa  carriere, 
dans  la  vertu. 

Aproveitaxte,  qui  profite, p.  a.  d' 

Aproveitar,  v.  a.  profiler,  mettre  a  profit, 
lirer  parti  de;  rendre  utile,  profitable;  ante- 
liorer.  Menager;  cmployer  utilement.  —  a  oe- 
eaaido,  menager  loccasion,  en  profiter,  la 
saisir. 

Aproveitar,  e.  ».  profiter,  serrir,etre  utile, 
avanUgeux.  (ein)  faire  des  progres. 

Aprovbitar-se  (ifa),  v.  r.  profiter,  tirer  de 
1'avanUga ,  de  l'utllite  dt  quelque  ehose ;  s'ac- 
commoder  de ;  faire  sa  mtin ,  se  prevaloir.  — 
a>0tfH4Q,  prendre  U  balle  tu  bdnd. 
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Aposehtadoiua,  #.  f.  *  droit  d'hospitatile  :  1c 
privilege  de  prendre  pour  soi  le  logement  d'un 
aulrc,  Charge  et  juridiction  du  grand  marechal 
da  palais. 

Aposf.ntamekto,«.  m.  logcmenl :  I'action  de 
loger.  V.  Aposento, 

Aposestär,  v.  a.  loger,  donner  a  loger.  Ren- 
voyer  d'un  emploi  avec  I»  pension  de  relrailc. 
(/kg.)  Accueillir. 

Aposentar-se ,  v.  r.  se  loger  :  prendre  une 
habitalion.  Avoir  son  conge,  se  relirer  dun 
emploi. 

Aposextliho  ,  i.  m.  dim.  d' Aposento.  Cham- 
breite,  reduit,  pclite  chambre.  Logette  .-  pclile 
löge. 

Aposento  ,  t.  m.  appartemenl :  logement  de 
plusieurs  pieces.  *  Chambre  d'une  maison. "  Loge 
«Je*  thcAlres.  Auberge ,  logement.  —  da  rörte , 
logement  des  personnes  attachees  a  la  cour. 

Apösima  ,  etc.  Y.  Apözema ,  etc. 

Aposiopkse  Ott  Aposiopesis,  9.  f.  (f.  de  rhe'L) 
aposiopese  .-  relicence. 

f  Apospello  ,  adv.  contre  la  direction  du 
poil :  a  conlre-poil.  (/ig.)  Violemmenl,  avec 
contra  inte;  a  rebours ,  a  l'envers,  a  revers. 

Apossädo  ,  a,  p.  p.  d' 

Apossar,  v.o.  mettre  en  possession. 

Apossar -se(o>),  v.  r.  prendre  possession,  se 
mettre  en  possession.  S'einparer,  sesaisir  dune 
chose  comme  y  ayaut  droit. 

Apossear,  etc.  V.  Apossar,  etc. 

Aposta  , t.  f.  gageure,  pari :  I'action  de  pa- 
rier. De,ou  por—j  loc.  adv.  WApostadamente. 
A'  —  ou  o*'—  (fam.)  en  coneurrence,  en  prelen- 
tion  d'egalile,  a  l'envi. 

Apostäd  amextk,  a/ic.  expres,  a  desscin ,  de 
propos  delibere;  a>ec  premuditation ,  avec  re- 
fleiion. 

Apostädo  ,  a  ,  p.  p.  ü'Apostar,  et  adj.  reso- 
lu,  delibere,  determine,  ferrne  dans  sa  reso- 
lution ,  attache  a  ton  opinion. 

*  Aposta ii bntb.  V.  Concertadamente. 

•  Apostamesto  ,  t.  m.  air,  mainlien  ,  port 
d'une  personne.  V.  Adorno  t  Compostura. 

Aposta r,  r.  o.  parier,  gager,  faire  un  pari. 
Datier,  faire  un  den*.  Posler  du  monde  dans  un 
lieu.  Parer.  V.  Adornar,  Compor.  11  est  vieux 
dans  eette  aeeeption  :  Apösto  que  ndo  i*  capax 
de...  je  vous  defie  de...  Apösto  quo  näo  ade- 
vinkas  quem  m'o  diste ,  je  vous  defie  de  devi- 
ner  qui  m'a  dit  teile  chose. 

Apostar-se,  v.  r.  se  piquer  d'emu  Union,  ri- 
valiser;  s'engager,  delibcrer,  se  dclerminer, 
prendre  la  ferme  resolulion  de  faire  quelque 
chose.  Se  parer,  etc. 

Apostasia  ,  t.  f.  apostasie  :  abandon  public 
d'une  religion  pour  une  autre.  II  se  prend  en 
inauvaise  pari,  eise  dit  plus  particulierement  du 
renoneement  a  la  religion  catholique  romaine. 
— ,  renoneement  d'uu  religieux  a  ses  vu»ux. 

Apostat \,  $.  m.  apostat  :  ctlui  qui  aban- 
don ne  sa  religion.  — ,  rclujieux  qui  renouce  6 
»es  vaux, 

Apo&tat*»o,  a  ,  p,  p.  d'Apostatar. 


Apostatat.,  r.  n.  nposlnsicr  :  nhatidonner  sa 
relition.  — ,  renonevr  ä  &i*s  \oju\,  en  partant 
d'un  reiipeut. 

Apostema,*.  f.  (/.dcmr'rf.Vaposleme,  apos- 
Üiume,  abecs  :  cnflure  cxlerieure  avec  pulre- 
faelion. 

•  Apostema<;äö.  V.  Aposltma. 
Apostemädo  ,  a  ,  p.  p.  il 

Apostemär,  r.  a.  causcr  un  aposlemc,uo 
abees. 

Apostemar-se  ,  r.  r.  apostumer,  abceüert 
se  resondre  en  abees.  ifiy.)  Sefächer. 

Apostkmatico  ,  a  ,  ( t.  dt  mfd.  p.  us.)  conti« 
l'aposteme. 

Apostekeiro,  *.  m.  (/.  de  chir.)  bi&louri 
pour  ouvrir  les  aposlemcs. 

f  Apostemöso  ,  a,  adj.  de  Paposlöme. 

"  Apostia  »m  Apüstilha.  V.  Imposlura.  Por 
— ,  caloumieuseinent. 

Apostilla,  s.  f.  aposlille  :  pclile  nole  a  la 
nuirge  d'un  errit. 

Al'OSTILLADU,  A  ,  p.  p.  d' 

Apostillär  ,  r.  a.  aposliller  :  mellrc  des 
apostilles  a  un  ecrit. 

Apostisso.  V.  Postico. 

Apösto,  a,  adj.  hicu  place;  pare,  bien  mis9 
bien  cquipe. 

Apöstola,  *.  f.  femme  apölre. 

Apostolädo  ,  *.  in.  apostolal .-  congregaliott 
des  apotros;  ininislore  d'apOlrc.  Los  ituaget 
des  douze  apölrcs  rrunU. 

Apostoi.au,  v.  n.  cxcrccr  1c  minislere  d'a- 
p6tre. 

*  Apostolicai.  ,  adj.  V.  Apostölico.  it.  t.  pre- 
tre ,  erclcsiaslique. 

Apostolicameste,  adv.  aposloliqueraent :  A 
la  facon  des  apölrcs.  Conforuicmenl  ä  la  pan- 
vrele  apostoliquo. 

Apostolicidade,  s.  f.  aposlolicile  :  ronfor- 
mile  d'opinions  avec  l'Eglise,de  mo?ursavat 
les  apölrcs.  ;/.  de  the"ol:,  'Caraclere,  nole  4a 
veracile  de  l'eglisc  catholique,  d'elre  fondet 
par  les  apotres  et  de  consenrer  letir  doctrine. 

f  Apostolicismo,  s.  m.  apostolicismc  ;  doc- 
trine apostolique. 

Apostölico,  a,  adj.  apostolique  :  qui  vienl 
des  apölrcs  ou  du  pape,  qui  leur  appariient. 
Xotario  — ,  notaire  apostolique:  qui  fall  da» 
evpeditions  pour  Rorne.  *.  m.  — ,  qui  fail  da) 
l'aposlolicisme.  it.  [ant.)  Le  pape. 

Apostolo,«.  wi.  apölre  :  chaeun  des  dooza 
disciplesdc  J.-C. — ,premif»r  missionnaire  d'aa 
pays.  On  donne  quelquefois  ce  nom  a  uu  mis- 
sionnaire icle.  Apostolo* ,  pl.  'ant.)  lettre*  ac- 
cordecs  par  les  jui;es  ecclesiastiques  A  n»ai; 
qui  appelaient  de  leurs  senlences.  it.  'Dirnis- 
soire. 

AeosTOLORrM  (unguento ),  (f.  d'nnrirtmw 
pharm.)  norn  d'un  oni'ueui  pour  gucrir  les 
plaifs. 

Apostrofar,  clv\  V.  Ayo$tmphar1  etc. 

Apostrophaiio,  \,p. />.  d' 

Apo»Tr.opnAR,r.  u.  .ipostropher  :  src'etoor« 
ner  de  son  disiour?  pour  adre^«<f  la  porolf 


AQD 

reläii,  v.  a.  eonToqaer  les  babilAnls 

g,  d'un  rillige,  etc.,  pour  lear  ira- 

cbarges,  etc. 

lbädo,  a,  p.  j».  d'Aquadrilhar. 

ujametto,  s.  in.  l'action  de  former 

»;  attroopemeni. 

lhar  ,  v.  a.  former  des  bandes ;  at- 

assembler  plusieurs  personnes  cn 

lhar-se,  v.  r.  se  reunir  en  bandes ; 

• 

:er.  V.  Acaeeer,  Äconteeer. 
ädo,  etc.  V.  Acontiado,  etc. 
,  «.  m.  Terseau ,  aquarios :  un  des 
ief  da  xodiaque.  II  est  aassi  adj. 

ta  la  do,  a,  adj.  Cavallo  — ,  cheval 

lasse. 

[lädo  ,  a  ,  adj.  p.  p.  d'Aquartelar. 

ujlvecto  ,  s.  m.  l'action  de  loger  un 

ronpes  dans  les  caserncs ,  caserno- 

spement.  Quartier  do  iroupe,  ca- 

■ 

xiR,  «.  a.  distribucr  les  troupes 
oartiers ,  les  camper,  les  casemer. 
exar-se ,  v.r.  prendre  des  quartiers ; 

ilbädo,  p.  p.,d'Aquartilhart  et  adj. 

Tin  en  detail. 

ilbudör,  a, detaillcur .-  celui  qui  vend 

leTin,  l'huile,  etc.). 

u.DAR,r.a.  TendreparchopinesjTen- 

ail(le  vin,  le  vinai3re,etc). 

d,a,  adj.  aquatique :  plein  d'eau, 

11  (terrain,  eic. );  qui  habite,  qui 

tl'eau  (anitnal,  plante  ).  Donzcllas 

i(l. d«  poei.)]es  nymphes  de  l'Ocean, 

L,ott  Aqcatile  ,  adj.  2  gen.  aquaü- 
Teau.  Aquatiie :  qui  nalt  et  vit  dans 
■te);  submerge  ou  flottant  dans  l'cau. 
-titta,*.  f.  (f.  de  peint.)  aqtia-tinta 
bäte.-  dessin  au  lavis;  gravurc  qui 

.  Y  Aqui. 

A?iTiR,elc.  V.  Quebrantar. 

t,  v.  a.  chaufTer,  echaufTer,  rechauf- 

penlar. 

l,  t.  n.  derenir  chnud,  sc  chaufTer, 

t,  commencer  ä  Htq  chaud. 

t-SE,  «.  r.  s'öchauflcr. 

tx>,  a,  PP-  d'Aqutcer. 

wtvto ,  *.  m.  echauflemenl :  l'action 

1c  chaufTer. 

aiürro.  V.  Acaecimento,  Aconteci- 

cto  ,  *.  m.  aqueduc :  canal  souterrain 

mr,  souvent  clevö  au-dessus  du  sol, 

Joire  les  eaax. 

:eixa  dämmte,  adv.  d  la  bäte ;  avec 

oiblement. 

•xixAiitSTO ,  * .  m.  #hale  ;  excilalion , 

«;  ebagrin,  peine,  afflictlon,  tour- 
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•f  Aqüeixar,  v.  a.  presser,  obliger,  forcer; 
adliger,  cbagriner,  tourmenlcr,  fairo  de  la 
peine. 

*  Aqceixar-se.  V.  Queixar-ss. 

#  Aqu£lle  ,  a  ,  pron.  dtmonst.  et  adj.  ce ,  cet  , 
celui,  celui-la,  lui;cette,  cellc,  cellc-lä.  Tutlq 

—  que,  quicönquo, qui  que cc  suit.  ?iäo  teste, 
sendo  —  ,  ce  n'est  pas  eclui-ci,  c'cst  cclui~Lu 

—  dio,ce  jour-lä.  —  hörnern,  ecl  hoiuiue-!ä. 

—  que  penta  6cm,  celui  qui  pense  Lien.  Qucl-r 
quefois  il  signilie  le  iu£me.  Jd  näo  6  a quelle 
que  era  d'anles,  il  n'est  plus  le  meine  hoiume 
qu'il  elait. 

*  Aqlello.  Y.  Aquillo. 
Aqcell'oitro,  a,  pron.  demontt  ,  et  adj, 

cet  aulre-la ,  celui-la. 

A'quSk,  adv.  decä,  au  defa  ,  en  dera.  D'ä- 
qu&m ,  et  d'älim ,  de  ra ,  et  de  la.  Ficar  —  d*x 
n'arrivcr  pas  a  son  but.  Estar  —  de ,  etre  infö- 
rieur  a.  Ficar  —  d'agua,  deeboir  de  ses  espe- 
rances. 

*  Aqceme  ,  f.  m.  gouvcnieur  maure. 

f  Aqcemse  ,  adj.  2  gen.  de  la  villc  d'Aix,  en 
France. 

Aquentädo,  a,  p.  p.  (VAquenlar. 

Aqi:£3tamento,  s.  m.  echauflement:  l'action 
et  lefrct  de  chaufTer. 

Aücemar  ,  t.  a.  chaulTcr,  ecbaufTcr,  rechauf- 
fer.  [fig.)  Raniiner,  uiellre  de  la  chaleur,  de 
l'acliviie  ci  faire  une  cuosc. 

Aqle.ntäu-se,  r.  r.  se  chaufler,  s'ecbauf- 
fer,  etc. 

f  Aqi:emtejamu  ,  a  ,  adj.  qui  habile  en  dega 
du  Tage,  au  nord  du  Tage,  p.  us. 

A'qleo  ,  a  ,  adj.  aqueux :  de  la  nalure  de 
l'eau.  Y.  Aquoso. 

*  Aouesse,  a,  pron.  demontt.  celui- la, 
celle-la. 

*  Aqiesta.  Y.  Como,  Acontecimenio. 

*  Aqeestp.,  a.  V.  Esteyetla. 

Aqci  ,  adv.  de  Heu ,  ci ,  ici ,  dans  eet  endroil, 
dans  ce  lieu.  —  denlro,  ceans,  ici ,  dedans.  — t 
jaz ,  ci-jiit.  !>'— ,  d'ici ,  de  la  ,  de  cela ,  de  ceei- 
/>'_  a  iwuto,  lanUH,  a  lanlöt,  dans  peu.  IX— 
por  dianle  ou  nndiante,  dor^navant,  desor— 
niais.  /i'ii  — ,  rt*  — ,  —  estd,  voiei ,  \oiia.  AU 
— ,  jusqu'ici.  D' —  a  alguns  diät,  dans  quel-*- 
ques  jours.  /X—  e  d'ali,  de  lous  edles,  de  part 
et  d'atitre.  />'—  para  ali,  d'un  cdte  a  1'autre. 

—  d'El  Hei .'  —  da  jus  Ufa !  manierede  deman-* 
der  du  secours ,  comme  si  Ton  disait :  Au  se- 
conrs!  a  la  garde!  —  *  que  i  ella  ou  foi  Mla 
(fam.) ,  c'esl,  ce  fut  la  le  no3ud  de  PaflTaire.  — • 
foi  Troya,  il  se  dit  d'une  ebose  dont  il  ne  reste 
plus  de  veslige.  —  le  colho  aqui  le  mato ,  ausiU 
tot  pri*  aussitoi  pendo :  on  le  dit  pour  marquer 
qu'il  faul  saisir  la  prexniero  occasion  qui  se 
presente  de  faire  quelque  chose.  JNäo  paitiw* 
d'—y  demeurons-en  la. 

Aqdiducto.  V.  Aqueduclo. 

•Aqcisto.  V.  Uto. 

t  Aqciescewoia,  *.  f.  *  asienüment,  •eqweec«- 
ment ,  consentemeni,  * 
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tlirn~nri1.T  n  wrilwiirilifllnr. 

«er ;  te  »oumeiire  ,  conjcoilr  a. 
Auei«Tl^x>, *.  f.  'Mime ,  paii ,  Iranqciilli 

Aocf  etado  ,  kfp.p.ä'Aquietar. 
JtajOTMta,  »,  i.    pacrHciieur,  c»loi 

AoeiKTin,  ca.  ipai«er.  iraurfuilli-T,  ( 
■er.meiire  e»  repos.  l'acilicr,  coneilier. 

jQt'iiTiit ,  r.  n.  sl  — sj; ,  r.  r.  i'apaite r,  elc.  5    ■ 
i'idoicir,  devenir  inotns  riolenl. 

t  AgmrOuo,  1.  m.  ('.  *  hot.)  chenn  * 

A'yciL».  V.  Agni!«. 


AomiO,  1.  m.  «guilon  :  rendu  1101 
Uei,  pl.  t«W  Iroidi ,  MMMS, 
AflciLAiino,  »,  p.  p.  il  Aquilatar. 
AotlLtiAoaii.  V.  (Juilalador. 
Aoeimtail,  1.  o.  MM}«  de  rot  ou 
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«  tjuel'ju'i 


■■er,  priier,  JuRet  du 
de  qncl'jue  clioie. 

A«ciL*Ti*-s»  ,  t.  r.  i.^j.;  Deren  ir  pl[ 
HCT.  Aeriiolar-ir. 

A«tiLüüu,<.  f.  [(■  df  toO  «nCDlie ra . 
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'  AOl'ltA*.  V.  0ni(or. 

'  \t. •muiHiiii,  «.  V.  Arogombratlti. 

AölOSIOADE,    1.    f.    (I.    i*    med.)   Iium 

iquruao,  terosii«;  u.ualitc  »yueuje. 
Auiosu,  1 ,  adj.  S.Aquto. 
An,  *.  m.  air  t  fluide  rlniiiiuc  ei  tijetfJ 

(0 i  envcloppe  nolre  «lohe.  Ai 
uide  eil    luouvemenli    l'ui 
igmlidfi  laMLi.Tr;  irpule  auiretois  in 
Ittaiic  i-lrrucnli.  St  dil  dun  «11 
I.  g.  —  inflamarrt,  gai  hydrop 
«ntea.  —  utephilieo,  gai  aioic 
Wide  carboniquo.  CAd.1  —  ,  nuiiii 
i»tliT,  il'eiiir,  de  luarohcr,  de  le 
.e¥*lir;  ressemblonre,  alliludei  L»illa,| 
nine,plirsionouiio,»pp«rei 
■nr/w  ddijutm,  coutivfiiri-  Ic-  er  lies , 
Bircbe  de  i[urlqii'un.  —  eilranjeiri 
lil* :  tir,  manieres  ttraiipcres.  —  r 


airi.  —diptitc,  air  coiilnflieui.  / 
pariljsie.  i>do  do  — ,  cornc»  de« 
Pmjtcloi  no  — ,  desiein«  en  l'air.  I 
M«  mtpcns,  en  inrerliliide;  n. 
Icnlion  ä  »ucune  choic.  Tu  mar  < 
■  in-  l'air,  respirer  le  grand  air,  so  pl 
uratid  nr.  (.'umiomou 


APP 

idtdoitl,  application  au  trarail,  a  l'ctade,  etc. 
'AUacbement,  so  in.  Contention  d*esprit,alten- 
tian. 

tAppiicäda,  *.  f.  (t.  de  gtom.)  ordonnce  : 
lsjpt  droit«  tiree  d'un  point  de  la  circonfcrencc 
fuw  courbe  perpendiculairement  a  son  a\c. 

Ahucadaiiejite,  adv.  avec  applicatioud  es- 
pit.  atec  a*sidutle,  avec  soin. 

Akm.;cadissi  vo,  a ,  adj.  eup.  d' 

\,f LicvDO,  A,p.p. üApplkar,  et «ufy.  allen- 
ü\  jtfjche,  oecupe;  sludieux,  qui  aime  l'e- 

•ÄPM.iCA*ETro.  V.  Applicacäo. 
'Ajplicäxdo,  A,adJ.  qui  doit  ou  peul  etre 

Jj^ucä.nte,  *.  m.  celui  qni  applique. 

lrpiicvK,  r.  a.  appliqucr:  uiettre  uue  chose 
f.*  ui.o  aulrc  de  mattiere  (|u'ello  y  adbere. 
Kreier:  aflecter;  dc&liner;  apprnpricr;  attri- 
k*u-;  adjuyer.  — a  lauem  a  utna  profisxao  011 
utTcicw,  dcjiüncr  quelqu'un  ä  uue  profesMoii 
«aewreke.—  o  oimdo,  prOlcr  l'orcille , ecou- 
fcr  altem  nement. 

ArruiAti  se.  (o),  ©.  r.  sadonncr,  s'appli- 
•aer,  s'atucher  ä ,  s'oecuper  de. 

t  Applic  vta  .  adj.  pl.  (*.  de  med.)  applicata  : 
cfe*ae*   appüqucos.  ffcr.  Cosmetiqucs ,  cata- 

At*u<  wtiwi  ,  a  ,  o<0".  V.  Applicabel. 
Ami  :\\  f.l,  a<//.  2  9011.  applicable :  qui  peut 
fca  applique. 
Arrja,  c.  a.  apposcr  :  appliquer,  meltro 

amu-tö  ,  t.  f.  apposition  :  l'action  d'appo- 
«1.  (L«t  ph*j$.)  Jonction  des  corps.  (  t.  de 
Fun.  — ,  union  de  deux  substanlifo. 

A«s/«i:o,  a  ,  adj.  couvcnable. 
•i>.*4*To,  a.  av(/.  p.  u«.  appose,  ajoutö; 
*4*p!e.  p.  />.  d  Appor. 
'AprwcATivo,  a.  V.  Deprecalito. 

iTVEBLIDCNTE,  f>.  «-  d' 

A^rtccc^otR ,  c.  a.  apprehender:  prendre , 
tair, arr<Kcr,  s'cmparer,  se  rendre  maUrcde 
•MiqQ'un ;  imaginer,  croire  sur  un  leger  fon- 
#awut.(/tg.)  Enteodre,  percevoir,  concevoir; 
vaiudre.  —  om  bens ,  (I.  de  pral.)  sequestrer  les 
kuns,  les  f-aasir. 

AfftuiF.>o»DO yx,p.p.  d' Apprehender. 

Attci.BE.xsto,  *.  /".  prise,  prisc  de  corps. 
aufination,  preoecupalion.  Saisie  de  bieus. 
Comic .  peur.  Simple  idee  qu'on  prend  de... 
uo*  porler  de  jugcmenl.  Fazer—,  (/.  de  pral.) 
<■  .'.r, 

7  Arrxi  qf.x&imlidade,*./'.  apprehensibilii4: 
\^iK'  de  ce  qui  peut  etre  saisi. 

;irpf.».i:F^MU,  t.  f.  (I.  de  phil.  eich.)  fa- 
cu'>  ?;,p;vhrn>i\c  de  1'ame,  imaginalion. 
*»:.;Fi.»Ns(viML>TL,  adv.  avec  apprehen- 

Mi^itfc  preoecupalion. 
A-v.-.,.iu.>sirEL,  adj.  2  gen.  suscepliblc  d'ap- 

A^fM«r .^sivo,  1 ,  adj.  apprehenslf ,  timide , 
cniRu!,qiij  craint,  qui  a  peur  sans  (ondumcul. 
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Qui  coneoil  les  clioses  l^^*•s-^ivcment.  Qui  ai>« 
partient  ä  rappreheu*iou,  Liculle  de  l'houiuid. 

Appiu  fiknm)  ,  k.  V.  Apprehemlido. 

f  AppKtUL.Nböu,  s.  m.  Cclui  qui  baisit,qui 
prend.  x 

-f  Appp.r.tiF.XRör.io,  a,  adj.  p.  tts.  qui  serl  A 
saisir,  a  prpndrr. 

Apprlhak  rl  Appp.j.mi.i:.  V.  Aprcmur,  etc. 

Appkemiau,  eli\  V.  l'rcmiar,  et«.'.  \ 

Appkkmiu.  V.  Aprcvtnr. 

Appiiknsaö.  V.  Apprclivnsao. 

'  ApprksnaO,«?*  Appuksso.  X.Oppressäo,eUki 

"  Appuicak.  V '.  Applicar.  ,» 

•  AppRivin.  V.  Opprimir. 
Approuativo,  a  ,  adj.  approbalif ,  qui  mar- 

que  l'approbalion. 

Appruuaturiu,  a,  adj.  qui  approuve,  qui 
renferme  une  approbalioo. 

Apprüpinqua^aü,  f.  f.  prozimite,  rappro* 
ehernem. 

AppropixquAdo  ,  a  ,  p.  p.  d'  •  • 

Ai'paoptNQOAR-sE,  v.r.  s'approcher,  derenir 
proehe. 

Appropriar,  etc.  V.  Apropiar,  etc. 

Approvac,äö,#.  f.  approbation:  l'action d'ajM 
prouver;  suffrage.  'Consenleraent,  ratiflcaüon 
d'un  co n trau 

Appkovadamexte,  adv.  avec  approbation. 

Approvadissimo,  a  ,  adj.  tup.  d' 

Approvädo,  a,  p.  p.  d'Approvar,  et  adj. 
avoue  par  Ic  gouverneinent,  par  nn  superieur; 
approuve.  Adrais,  recu,  agr6e. 

Approvador,  a,  t.  approbatenr:  celui  qol 
approuve. 

Approvär,  v.  a.  approuver,  agr^er;  consent 
tir  a.  Recevoir,  admettre.  — ,  juger  louable, 
(rouver  digne  d'eslime.  Enteriner,  homologuer 
un  acie.  Allouer  une  depense. 

Approvativo,  a.  V.  Approbativo. 

Approvävel,  adj.  2  gen.  digne  d'approba- 
tion. 

Approximaqaö,  *.  f.  "rapprochement :  l'aotion 
de  rapprochcr.  (I.  de  math.)  Approximation  : 
calcul,  valeur  ineiacle,  mais  approobee,  d'un« 
quaniite  cberchee. 

Approxiiiädamkjite  ,  adv.  par  approxlma* 
tion. 

Approximado, ly  p.p.  d' 

Approximar,  v.  a.  approeber,  meltre  ao- 
pres.  Approximer:  ressembler  an  peu;  4tM 
tres-voisin. 

Approximar-se,  «.  r.  s'approcher;  ae  res- 
sembler un  peu;  6lre  tres-voisin. 

Appnoxi  lATivo,  a,  adj.  approximatif  1  qui 
s'approchc. 

•  Apracar.  V.  Aplacar. 

•  Aprainar.  V.  Aplainar, 
'  Apramah.  V.  Apremar. 

•  Apkasmar.  V.  I'rasmar,  [ncrepor. 
'  Aprasmo.  V.  Prasme. 
App.a/ad«)  ,  a  ,  p.  p.  d'Aprazar. 
APKA7AUOU ,  a  ,  s.  V.  Kmjfrazador. 

.  Aprazamlvio,  «.  tri.  ajourneiueut,  assigna- 
tion  ,  l'aclion  d'ajourner,  d'assigner.  V.  Praio. 
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Aprazasteiro.  V.  Prazenteiro. 

Aprazar,  v.  a.  assigner,  marqucr,  Oxer,  de- 
terminer  le  jour,  le  lieu  pour  faire  une  chose; 
ajourner.  II  est  aussi  reciproque. 

f  AprazedOr,  a,  t.  celui  quicherche  a  plaire 
aquclqu'un. 

Aprazeste  ,  adj.  2  gen.  qoi  platt. 

ArnAzcNTtmo.  V.  Prazenteiro. 

Aprazkr  ,  r.  n.  plaire.  V.  Agrad&r.  Mo  me 
nprdz ,  cela  me  plait  fort. 

Aprazer-se,  v.  r.  avoir,  eprouver  du  plaisir; 
se  rcjouir. 

•  AprazerAdo  ,  a  ,  adj.  donne  aus  plaisirs. 
V.  Prazenteiro. 

Aprazibilidäde  ,  s.  f.  aflabilite,  douceur. 

Aprazibilissimo  ,  a  ,  adj.  sup.  d'Aprazitel. 

Aprazido  ,  a  ,  p.  p.  ÜAprazer. 

Aprazimekto,  *.  m.  plaisir,  con ten lernen t; 
Approbation ,  agreinent,  consentemenl,  permis- 
nion ,  bon  plaisir. 
.     Aprazivel,   adj.  2   gen.  agreable,    beau, 
.   charmant,  delicieux,  diverlissant,  amüsant. 
">      Aprazwelmexte,  ade.  agreablement,  deli- 
cieusement,  joliinent,  d'une   manicre  char- 
mante, ä  plaisir,  avec  grace,  galarament,  plai- 
aammenl. 

"  Aprazmexto.  V.  Aprazimenlo. 

A'pre  !  inier  j.  fam.  pour  marquer  le  degoüt 
•u  l'arersion.  Ne  m'en  parlez  pas ,  aller,  reti- 
rez-vous  d'ici ,  ötez-juoi  cela,  etc.  Diantrc! 

ApßBgÄDO,  a,  p.  p.  ü'Aprccar. 

f  Aprec.adör,  a,  $.  esliroaleiir,  apprecia- 
teur; celui  qui  demande  le  prix  dune  chose, 
qui  la  inarchandc. 

*  Aprk<;am£xto  ,  t.  m.  *  apprecialiou ,  estime , 
evaluatiou ,  taux ,  laxalion. 

•fr  Apre<;ar,  v.  a.  apprecier,  esliiner,  evaluer  : 
inettre  lo  prix  a  une  chose.  Marchand  er .-  de- 
mande r  le  prix  d'une  chose.  II  n'csl  plus  usite 
qu'a  cette  derniere  acception. 

"  Aprec>vel.  V.  Apreciavet. 

Apreciaqäö,  $.  f.  appreciation  :  estiiuation 
de  la  valeur  d'une  cbose. 

Apreciädo,  a  ,  p.  p.  d'Apreeiar. 

f  Apreciador,  a,  $.  appreciateur :  qui  ap- 
precic.  II  n'est  usite  que  dans  le  sens  mo- 
ral.  Deos  4  o  jueto  —das  aeeöes  hutnana* ,  Dieu 
est  le  juste  appreciateur  des  aclions  huinaines. 

Apreciär,  v.  a.  apprecier,  estimer,  evaluer. 
Juger  du  merile  d'une  chose.  (fig.)  Apprecier, 
priser,  estimer,  faire  eas.  II  n'est  usite  que  dans 
le  sens  moral. 

ApRECiATiTAsitKTEtadv.  d'une  maniere  ap- 
pröciaüvc. 

ApreciatIvo,  i,  adj.  apprecUtif:  qui  mar- 
que  l'appreciation. 

Apreciavel,  adj.  2  gen.  appreciable :  qui 
peut  ctre  apprccie.  Estimable :  digne  d'estime. 

Apre<;o,  i.  m.  'appreciation,  prisee,  evalua- 
lion,  valeur,  prix,  taux,  taxalion :  estimation 
de  la  valeur  d'une  chose.  (fig)  "Estime,  consi- 
«leration.  egarrf«  qu'ohtiennent  les  talent»,  les 
verlus ,  clc. 


ApRrco/.no ,   a,  p.  p.  ti'Apre£vart  et  t.dj.  , 
public  ä  son  ric  trompe,  etc. 

Apr.KcoArdr.,  a.  «.crieur  :  rclui  quirrie,  qui 
proclamc.  (»I.)  adj.  qui  public,  qui  annoucc. 

Apiugoar,  v.  n.  cricr,  annoncer  In  vente 
d'une  chose.  Pnblier  a  son  de  trompe.  (flg..  Pu~ 
blier,  divulgucr :  rendre  public.  Dir*»  du  bion 
de  quclqu'un  en  public,  publier  ses  bonnes 
qualites. 

Apregoau-se,  z.  r.  se  vnntcr,  parier  de  soi- 
meme,  faire  son  propre  eloge. 

Apren Ano,  a  ,  p.  p.  A'Apremor. 

Aprem ador  ,  a  ,  *.  V.  Opprettor. 

Apremar  ,  r.  a.  V.  Apertar,  Opprunir. 

Apremiar,  etc.  V.  Premiar. 

Apre?ider,  r.  a.  apprendre  :  acquerir  une 
connaissanco  .*  metlre  dans  sa  memoire,  ap- 
prendre par  coeur.  it.  antiq.  Decouvhr,  con- 
nallre. 

Aprendido  ,  a.  p.  p.  d'Aprender. 

Apremdiz  ,  a  ,  $.  apprenti :  celui  qui  apprend 
un  melier,  adj.  (ßg.)  — ,  novice ;  peu  hahile  a , 
en  quelque  chose ;  celui  qui  n'a  pas  acquis  de 
l'experience  d'un  art,  dans  la  guerre ,  eic. 

Aprerdizädo  ou  Aprendizace,  «.  m.ouf. 
apprentissage :  etat  d'un  apprenti ;  temps  qull 
met  ä  apprendre  son  melier. 

Aphknsado.  V.  [mprensado. 

Apri>säö.  V.  Apprehensäo. 

ArutNKAH.  V.  tmprentar. 

•  Apren,  adr.  V.  Depots. 

f  APREbAD6n,«.  m.  (/.  de  mqr.)  capleur,  pre- 
neur  d'un  vaisseau. 

+  Apresamento,  m.  iw.  —  dum  navto,  (t.  de 
mar.)  *  caplure  d'un  vaisseau. 

f  Apresär,  v.  a.  (f.  de  mar.)  caplurer,  pron- 
dre  un  vaisseau. 

Apr£se:<itac>ü,  t.  f.  presentation  :  l'artion 
de  presenter.  —  de  la  Vierge :  ftHe  colebree  par 
l'Eglise.  —  a  un  benclice. 

Aprese?iiAdo,  A,  p.  p.  d'Apresentar. 

APRESE^TADdR,  a  ,  s.  prescntateur :  celui  qui 
presente  ä  un  beueUce.  L'inlroducieur  des  am- 
bassadeurs. 

Apresextäxte,  p.  a.  d'Apre$entar .  prepen- 
tant :  celui  qui  presente,  et  s.  (I.  de  com.)  por- 
teur  d'une  lettre  de  change. 

Aprese.ntar,  v.  a.  presenter.-  exposer  a  la 
vue;  inontrer,  faire  voir ;  inlroduire  en  la  pre- 
sence  de.  — ,  oflrir,  faire  present.  — ,  nominer 
a  un  benetice.  — ,  exhiber.  —  balalha,  a  expada, 
a$  armas,  presenter  la  balaille,  lepee,  les 
armes. 

Apkesestar-se,  «.  r.  se  presenter,  compa- 
rallre :  venir  en  presence  de;  s'olThr. 

Apresiuiäuo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

'  *f  ApresilbAr,  v.  a.  garnir  de  ganses;  atla- 
eher  avee  une  ganse. 

•  Arrvtso.  V.  Apreuo. 

APRCbSÄDAXi:>7E,  adz.k  lahate,  eu  bäte, 
Irop  \ite. 


I     ApREHADtssiMo ,  As,  adj,  iup.  dAprctsodc. 
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Apre&sado,  a,  p.  p.  ä'Aprcttar,  et  adj, 
Fresse ,  prompt,  diligent. 

Apbcssador  ,  a  ,  s.  celui  qui  presse,  qui  hAle. 
«1. 11  est  aussi  adj.  pressant;  urgent. 

Apressär ,  c.  €  presser,  batcr,  activer,  ac- 
ceierer,  faire*  lakOte. 

Apressar-se,c.  r.  se  baier,  se  presser  dt 

Issre,  s'empresser. 

Apresso.  V.  Aprendido,  Sabido. 

AriESsrR  Ada  hexte,  «d>.  rite,  a  la  hate, 
srooptement ,  en  tonte  dilig ence. 

Apres&crädo,  a  ,  p.  p.  d'Apretturar,  et  adj. 
am  se  hite ,  qui  se  presse ,  qui  fait  diligence. 
rrnse ,  diligente,  accelere. 

Apresscr  a  y£sto,  t.  m.  'preeipitation,  promp- 
ttsde , diligence,  bäte.  Y.  Priua. 

Apresscr  ar  ,v.  «.  baier,  presser,  activer,  di- 
Rfssier,  aecelerer,  faire  a  la  bäte. 

Apresscräk-se.  V.  Apressar-t*. 

Aprestädo,  kyp.p.  d'Apreitar. 

aprestador,  a,  $.  celui  qui  apprele,  qui 
psipare. 

AraESTAVtSTO.  V.  Apritlo. 

Aprestar ,  v.  a.  appreter,  mettre  en  etat,  pre- 
strer  arec  promptitude ;  cquiper,  faire  des  pre- 
paranfs ,  des  prorisions. 

Aprestar-se  ,  e.  r.  s'appreter,  se  preparcr, 
st  mettre  en  etat  de ,  et  se  disposer  a ;  se  pour- 
vw  de. 

#Apr.Evri:t«o,     \ 

•Aprester,        >  Y.Preit... 

•AprEstiho.      / 

Apresto,*.  m.  apparcil.  appret,  preparatif, 
preparalion ,  disposition.  Apristos  (Tum*  nuo , 
tvaipement  d*on  Taisseau. 

Aprimorada  hexte.  V.  PrimorosamenU. 

Aprmiorado,  a,  p.p.  tfAprinun-ar,  ti  adj. 
bat  avec  gentillesse,  elegance,  perfection. 
{ß§.)  Insigne ,  accompli,  parfait ,  achevc. 

Aprirou au  ,  c.  a.  perfectionner,  rendre  par- 
hU,  elegant ,  bcau. 

Aprimorär-se,  v.r.  exceUerdansunart,etc. 
T.  Esmerar-u. 

Apeiscädo  ,  A ,  p.  p.  d' 

Apriscar  ,  v.  a.  ettbler  :  renfermer  le  bstail 
•aas  l'etable. 

Aprisco  ,  s.  m.  •bergerie,  etable :  Heu  ou  Ton 
taierme  le  belail.  «f.  Glte,  Untere,  repaire. 
Qmarado  — ,  {/ig.)  llSglise,  l'assemblee  des 
Utes. 

Aprjsiorädo,  A,  adj.  emprisonne,  fait  pri- 
tsaaier;  lie,  allache,  assujelü,  soumis,  en- 
tsslne.  p.  p.  d* 

Aprimoxar,  «.  a.  emprisonner,  mettre  en 
•ntoe,  faire  des  prisonniers;  enebatner. 

'Aprisoar.  V.Prender. 

Aproaoo  ,  a  ,  p.  p.  d* 

Aproär,  r.  a.  (f.  de  mar.)  mettre  le  cap  sur 
taeJqoe  endroit,  y  diriger  sa  roule;  eviler, 
isiT«Yer  sur  sca  ancres. 

APRocae«.  V.  Aproxvs. 

'  Aprotiar.  V.  Fro/tar. 

'Aprotcboar.  V.  Profunder. 

*  Araci*  adt.  ai  proftt  de. 
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Aih.o*  r.'.ro,  a,  p.p.  d' 

Arr.oapTAn,  v.  a.  preparer,  appreter,  dis- 
poser. 

Aproxptak-se,  c.  r.  s'appreter,  se  teqir 
prCt. 

f  Arno.%,  $.  m.  apron .-  poisson  d'cau  douce, 
du  genre  du  perseguc ,  espece  de  petite  per- 
che. 

Aproxtar  ,  etc.  V.  Apromptar. 

Apropositidaülml,  odt.  dune  maniere 
convenable. 

Apropositaoo,  a,  adj.  rassis,  sensc;juste, 
conrenable.  p.  p.  d* 

Aproposita r,  v.  a.  faire  venir  k  propos.  Ap- 
proprier,  proportionner. 

Aproposito.  V.  Proposito  («)• 

Apropria<;äö,  t.  f.  approprialion :  Taction 
d'approprier. 

Apuopriädahekte,  adv.  justement,  atec 
proprietc,  justesse;  d'une  maniere  eiacte,  con- 
renable. 

Apropriadissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  d' 

Apropriädo,  a,  p.  p.  d'Apropriar ,  et  adj. 
propre,  convenable,  utile,  aecommode,  sor- 
table. 

Apropriador  ,  i ,  *.  celui  qui  approprie  une 
chose. 

App.opriär,  t.a.  donner  en  proprietc.  Ap- 
proprier,  proportionner :  faire  cadrer,  rendre 
propre  a  sa  destinalion.  (flg.)  Accommoder, 
appliquer  convenablement  les  circonslances  oq 
la  inoralilp  d'un  evenoracnl  au  cas  present,  le 
discours  ou  les  paroles  au  sujetque  Ton  traite. 

Apropriär-se,  v.  r.  s'approprier,  preodre 
pour  soi,  s'attribuer  quelque  chose,  s'enjpa- 
rer  de. 

f  Apröcvc,  pret.  ant.  d'Aprover,  ou  Apra- 
zer.  —aDeos ,  il  a  plu  A  Dieu. 

t  Aprocver  ,  fui.  ant.  ä'Aprotir  ou  Apra- 
%tr.  Se  —  a  Deot ,  si  Dieu  le  veot. 

Aproykitadamexte,  ade.  utilement,  avanta- 
geusement,  convenablement,  d'une  maniera 
utile,  avantageuse,  profitable  ä. 

Aproveitädo,  k,p.p.  ö'AproteUar,  et  adj. 
econome ,  menager,  qui  proftte  de  tout.  Avance 
dans  Tetude ,  dans  la  vertu ,  etc.  Terreno  bem 
— ,  terraiu  bien  cullive. 

Aproyeitadör,  a,  i.  celui  qui  proflte,  qui 
econoinise,  qui  manage  ses  depenses. 

Aproveitamexto,  f.  m.  prolit,  nülit«,  av an- 
läge. Avancement,  progres  dans  sa  carriere, 
dans  la  vertu. 

ApnovtiTi>TE,qoi  proGto,p.  a.  d' 

Aprovbitar,  v.  a.  p  rollt  er,  mettre  A  profit, 
lirer  parti  de;  rendre  utile,  profitable;  ame- 
liorcr.  Menager;  employer  utilement.  —ooe- 
eatido,  menager  Toccasion,  en  proüter,  la 
saisir. 

Aproveitar,  v.  ».  profiter,  servir,etre  util«, 
avantageux.  (em)  faire  des  progres. 

Aprovbitar-se  (o*0),  e.  r.  profiter,  tirer  de 
l'avantago ,  de  Tutilite  de  quelque  cho*e ;  s'ae- 
commoder  de ;  faire  sa  main ,  se  provaloir.  — 
■>  ficertdo ,  preodre  U  baile  tu  bönd. 
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Aproveitavel,  adj.  2  gen.  profitable,  qui 
peut  eHre  profite. 

•  Aproveitöso.  V.  Proveitoso, 

•  Aprover,  v.  n.  V.  Aprazer. 

APROYISIONÄDO,  A,  p.  p.  (1* 

Apruyisioxär,  €.  a.  approvisionner  .-  faire 
des  provisioQS;  faire,  fournir  uo  approvision- 
neraent. 

Aproxädo,  a,  p.p.  d' 

+  Aproxär,  «.  a.  {t.  de  mil.)  approcbcr: 
faire  des  approches. 

Aprüxes,  s.  m.  pl.  ((.de  mil.)  approches  : 
travaux  pour  avancer  vcrs  unc  place  assicgee. 

*  Aprcifcmar.  V.  Perfumar. 
Ana  ha  do,  Ayp.p.d' 

Aprumar,  v.  a.  meltred'aplomb,  ou  en  lignc 
perpendiculaire. 

f  Apsides,  f.  m.  p/.  (f.  d'aslr.)  apsidcs :  les 
deux  points  de  l'orbite  d'un  astre  le  plus  pres 
et  le  plus  loin  d'un  autre  astre. 

APTAMENTE,adc.juslement,convenablement, 
conformement,  suivant  les  convenanccs,  a  pro- 
pos,avcc  aplitude. 

AptAr.  V.  Adaptar. 

AptGres,*.  m.pl.(jt.  d'hist.  nat.)  aptercs .- 
insectes  sans  alles. 

Apterody'tes  ,  t.  m.  pl.  (f.  d'hist.  nat.)  apte- 
rodytes :  oiseaux  ä  ailes  courtes  et  sans  pcnnes, 
qui  plongent  facilement. 

+  Apteronötos,  t.  m.  pl.  (t.  d'hist.  nat.) 
apteronotes .-  especesdegymnotcs  sans  nagcoirc 
dorsale. 

Aptidaö  ,  t.  f.  aptitude,  dispositlon ;  capacite 
naturelle  ou  acquise  pour  quelque  chose. 

Aptificado  ,  a,  adj.  p.  us.  rendu  apte.  V.  üa- 
bilüado. 

Aptissimo  ,  A,  adj.  $up.  d'Apto. 

Aptitude.  V.  Aptiddo. 

Aptitudin al  ,  adj.  2  gen.  qui  consiste  dans 
l'aptitude. 

Apto,  a  (para) ,  adj.  apte :  propre  a,  convc- 
nable. 

f  Apdado,  a,  adj.  qui  a  des  pointcs,  criblö 
de  pointes. 

Apud-acta,  m.  lat.  annex6  au  procös-verbal. 

f  Apüe*  ,  *.  m.  (I.  d'hist.  not.)  apue :  espece  de 
iMKlian  du  Bresil. 

Apujadura.  V.  Apojadura. 

Apdladura.  Y.  Pülo. 
.  •Apdnhädo,  a,  eto.  V.  Apinhado,  etc.  ou 
Empunhado. 

Apohhalabo ,  a,  p.  p.  d* 

.  Apündalar,  v.  a.  poignarder :  frapper,  Mes- 
ser, tuer  (quelqu'un)  avec  un  poignard. 

*  Apühhah ,  v.  a.  empoigner  ;  prendre  ou 
serrerla  poignee  de  l'epee.tf.  Donner  des  coups 
de  poing. 

Apipada,*.  f.  'sifflement,  criaillerie,  huee 
qo'on  fail  contre  ou  apres  quelqu'un ;  chari- 
▼ari. 

Apcpado,  A, p.p. d\ 

AruriR/v.a.  iiDDer,  crUUter,  n  railler  de" 
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quelqu'un;  huer  ,  faire  des  huees  apres  qucl« 
qu'un. 

Api'po ,  s.  m.  V.  Apupäda. 

Apuka<;äü,  s.  f.  purifi-:ation,  epurvmenl; 
Iriagc,  liquidation  de  complc*.  it.  Dispute, 
querellc  eiitrc  deux  personnes. 

Apiimdamente,  adv.  avec  clioix;  soigneuse« 
menl,  exactemenl,  parfaitcnicnt. 

Apuiadissimo,  a,  adj.  sup.  d' 

Apit.äoo.  A,p.  p.ü'Apurar,  et  adj.  clioisi 
com  nie  meilleur.  GOne  :  pauvre,  indipenl,  qui 
manquedu  necessaire;  pousse  ä  houi;  exaet, 
accompli :  recherche,  elegant.  Fullar  — ,  par- 
ier puretnent  et  correclement,  sc  servir  de 
lernu's  choisis.  Ouro  — ,  de  Tor  purilie. 

Aplradök,  s.  rn.ceiuiqui  consuine,  (jui  e\a- 
mine,  qui  puritie;  il  est  auj>si  adj. 

Api:r\mlnto,  *.  m.  'Observation, recherche, 
choix,  tria^e,  examen,  vurilicaiion  ;  dopura- 
lion  ;  dis>cusj>ion  ;  larisseiucnt,  clc. 

Apl'rär,  v.  a.  purilicr,  öpurer,  rent'rc  pur,, 
nel,  au  propre  et  au  iigure.  Eelaireir,  verillcr, 
rccherchcr  avec  soin,  faire  de  rigourcuses  per- 
quisilions, examincr  ä  fond ,  cplueher.  Epuiscr,. 
tarir,  consumer.  Apurer,  rendre  netun  coiupte. 
Dcbatlre,disculcr  unequeslion,  etc.  —  apacien- 
cia,  o  soffrimento ,  oulrer,  pousscr  a  bout, 
lasser  Iapalicnce,  cliocjuer  au  dernier  point, 
olTenser  prievement,  \excr,  impnli'.nicr.  — a 
mercadoria,  vendre  la  niarcliandise  ati  plus 
haut  prix.  —  com  alguem  ,  presser  vivement 
quelqu'un  sur  queiejue  cliose.  —  a  c$rritura9 
peindre  bien  (en  örrivant),  perfertionner  son 
ecrilure.  —  oscoslumes,  adoucir  les  meeurs,  let 
polir.  La  meine  chose  sedil  des  homracs,  des 
laiigiies  Vivantes,  etc. 

ApL'RÄn-SE,r.  r.  sc  polir,  se  perfectionner, 
s'epurer.  —  com  algium,  se  f.lehcr  avec  quel- 
qu'un ,  se  mettre  en  colere  en  le  prondant. 

f  Api  r.ATivo,  A  ,  adj.  qui  p:iri(ie.  (f.  de  mc"d.) 
Delersif ,  depuralif. 

A'puridade,  lue.  adv.  V.  Pnridade  (il). 

'  AruiiiDÄR,  v.  a.  parier  ä  l'oreillc  de  quel- 
qu'un. 

•  Api'iusm AR.  V.  Supurar. 

•j-  Aplro,  *.  m.  epurernent:  etat  d'une  cho>e 
dpurec;  quinlcssencc ;  recherche,  afTectalion. 
it.  "Delresse,  extremite :  Situation  fächense,  an- 
poissc,  grande  aflliction  d'esprit;  dilHculte.  Es» 
lar  nos  maiores  — *,  6trc  ,nux  ahois. 

■f  Apcrpurädo  ,  kjadj.  pourpre :  couleur  de 
pourpre ;  couvert  de  pourpre. 

•j-  ApcTfi-JUBA,  *.  in.  (t.  dhist.  nat.)  apu(6- 
juba  r  perruebe  cTAmerique. 

+  Apyräctico,  a,  adj.  (l.  de  mld.)  apyreeti- 
que  :  sans  fievre. 

Aptrexia,  *.  f.  (/.  de  mrd.)  apyrexie :  inter- 
mission ,  cessation  de  la  Hevre. 

Apyro,a,  adj.  apyre:  qui  resistc  an  feu, 
qui  ne  s'y  altere  pas;  qui  nc  s'y  fond  pas. 

"Aqö.  V.  Aqui. 

•Aqdaorllajilxto,  s.  m.  *convocation  des 
habitants  d'un  bourg  pour  Icur  imposcr  de> 
'cbarget  ou  des  travaux  publica.  -  .<  * 


AOU 

•  AQrAft&ELir. ,  v.  o.  conroqoer  les  habitajils 

(Tun  bourg,  dun  vülage,  etc.,  pour  Iear  im- 

poser  des  Charge« ,  etc. 
AertDMLHiDO,  \,  p.p. d'Aquadrilhar. 
Aqcad&juiaiiesto,  «.  m.  l'action  de  former 

in  bandes ;  attroupement. 
Aqcadrilhär  ,  r.  a.  former  des  bandes ;  at- 

•roiper ,    assembler   plusieurs  personnes  en 

troope. 

Avi  adrilhar-se,  v.  r.  se  reunir  en  bandes ; 
s'attrouper. 

*  Ai»cafckb.  V.  Aeaeeer,  Aeontecer. 

A^camiädo,  etc.  V.  Acontiado,  etc. 

Ayii  Rio,«,  m.  verseau ,  aquarios:  un  des 
dvuze  signes  du  zodiaque.  II  est  aussi  adj. 
Aqaeux. 

f Aqiartalädo,  a,  «etf.  C«ta/fo  — ,  cheval 
trapu ,  ramasse. 

Ayc  a Ctrl a do  ,  A ,  «#.  p.  p.  dMfuarfcfar. 

Aqcartelave.yto  ,  t.  m.  l'action  de  loger  un 
eorps  de  troupes  dans  les  caserncs,  casernc- 
■ent,  campement.  Quartier  de  troupe,  ca- 
serne. 

Aqcartelar,  v.  a.  distribucr  les  troupes 
dan»  les  quartiere ,  les  camper,  les  caserner. 

Aqcartelär-se,  t?.r.  prendre des  quartiere; 
se  loger. 

Aqiartilhado,  p.  p.A'Aquarlilhar,  et  adj. 
Tinho  — ,  vin  cn  detail. 

Aqcartiuiadop.,  A,detaillcur.-  celuiqui  vend 
en  detail  ( le  vin ,  l'huile ,  etc. ). 

A(|CARTiLiiÄR,€.a.  vendreparrhopines;  ven- 
ire en  detail  ( le  vin ,  le  vinai  $re ,  etc. ). 

Aqüaticu,  a,  adj.  aqualique  .-  plcin  d'cau, 
narecageux  (terrain,  etc.);  qui  hahile,  qui 
croit  dans  l'cau  (animal,  plante  ).  Donzcllas 
$fuatirtu  ( f.  de  poes. )  les  nymphes  de  l'Ocean, 
Hereides. 

Jtoi'ATii.oti  AQCATiLE,ew(;.  2  gen.  aquati- 
qoe :  de  l'eau.  Aquatile.  qui  nalt  et  vil  dans 
feau  (plante);  submerge  ou  noltaul  dans  l'cuu. 

f  AcftA-TiNTA,  t.  f.  (f.  de  peint.*  aqua-iinta 
•»aqua-lmle :  dessin  au  lavis;  gravurc  qui 
Iliniie. 

'A'vrr.  V  Aqui. 

Aucebraxtär,  etc.  V.  Quebrantar. 

Auiecfr,  r.  a.  chaulTer,  echauffier,  rcehauf- 
fer.  V.  Aquentar. 

Aotr^cFR,  v.n.  devenir  chaud,  se  chaufler, 
s'echaufTer,  commencer  ä  £trc  chaud. 

A«jcecer-se,  v.  r.  s'cchauffcr. 

Aoceudo  ,  a  ,  p.p.  d'Aqufrer. 

Ayi  trjxt\TO  ,  *.  m.  echauflemeni :  l'action 
et  reffet  de  chaufler. 

•Aguecimesto.  V.  Acaecimento,  Acontcci- 
wunto. 

AyiEiuxTO  ,  *.  m.  aqueduc:  canal  «ouferrain 
oueilerieur,  souvent  eleve  au-dessus  du  sol, 
pour  conduire  les  caux. 

"t  Aojeixadamente,  ade.  a  la  bäte;  avec 
gen* ;  peniblcment. 

"t  AqvEIXAUksto,*.  m.  'hate;  exeilalion, 
oiiication;  cbagrin,  peine,  aftliction,  tour- 
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* f  Aqüeixar,  v.  a.  presser,  obliger,  forcer  { 
aflliger,  chagriner,  tour meiner,  fairo  de  la 
peine. 

*  Aqueixär-se.  V.  Queixar-ts. 

%  Aqlelle  ,  a  ,  pron.  dtmonsl.  et  adj.  ce,  ext , 
celui,celui-lä,  lui;cette,  cellc,  celle-lä.  Tudo 

—  que,  quicönque,  qui  que  ce  suil.  IS'au  *  tsle\ 
sendo—y  ce  n'est  pas  eclui-ci,  c'cst  cclui-li, 

—  dio,ce  jour-lä.  —  hörnern,  cel  hoiume-la. 

—  que  pensa  6cm,  celut  qui  pense  bien.  (juel- 
quefois  il  siguilie  le  meine.  Ja  näo  t  u quelle 
que  era  d'anlcs,  il  n'est  plus  le  meine  humuie 
qu'il  elait. 

*  Aqiello.  V.  Aquillo. 
Aqlell'outro,  a,  pron.  dcmonsl  ,  et  adj, 

cetautre-IA,  cclui-la. 

A'gi'^M,  adv.  deca,  au  dcca  ,  en  deeä.  D'd- 
qutm ,  et  (Tälern ,  de  ra ,  et  de  la.  b'icar  —de* 
n'arrivcr  pas  ä  son  but.  Estar  —  de ,  £tre  infe- 
rieur  ä.  Ficar  —  d'agua,  deeboir  de  ses  espe- 
rances. 

*  Aqceme  ,  *.  m.  gouverueur  maure. 

f  Aqil.ise  ,  adj.  2  gen.  de  la  viilc  d'Aix,  en 
France. 

Aquextado,  a,  p.  p.  ftAqucnlar. 

Aqi  E3TAMEMO,  s.  m.  ectiauflement :  l'aclioa 
et  I  eitel  de  chaulTer. 

Ac/ckm ak ,r.  a.  cliauITcr,  ecbaufTcr,  rechauf« 
fer.  .fig.)  Raniiner,  nieltre  de  la  cbaleur,  de 
racli\ile  ä  faire  une  ebose. 

Ay(  i.NTAr.-st ,  v.  r.  se  chaufler,  s'ecbauf- 
fer,  etc. 

f  AyrKMTEJAxi ,  a,  adj.  qui  habile  en  dega 
du  Tage,  au  nord  du  Tage,  p.  us. 

A'uleo  ,  a  ,  adj.  aqueux :  de  la  nalure  de 
l'cau.  V.  Aquo  so. 

'  Ayct^E,  a,  pron.  demontt.  celui-la^ 
celle-lä. 

*  A^lesta.  V.  Caso,  Aconiecimento. 

*  Auuestb,  a.  V.  Este  ,etta. 

Aqlm  ,  adv.  de  Heu ,  ei ,  ici ,  dans  cet  en  droit, 
dans  ce  heu. —  rfrn/ro,  ceans,  ici ,  dedans.  — ^ 
jaz,  ei-^it.  />'— ,d*ici,  de  la  ,  de  cela,  de  ceci- 
W—  a  pouto ,  tantot,  ä  lanlüt,  dans  peu.  //— 
pnr  din.ilc  ou  nndiante,  dorenovant,  desor- 
ruais.  i-.is  — ,  r*f —  ,  —  ettd,  voiei,  \oila.  Ad 
— ,  jtiM|u'ici.  I)' —  a  nlguns  dias ,  dans  quel- 
ques jours.  1?—  e  d'ali,  de  lous  edles,  de  part 
et  rlantre.  />'—  para  a/i,  d'un  edle  ä  I  au  Ire. 

—  d'Ei  Hii !  —  dajusti^a!  manierede  deman-* 
der  du  secours ,  romme  si  Ton  disait:  Au  se- 
eours!  ä  la  garde!  — <*  que  e"  ella  ou  foi  ella 
(fom.) ,  c'est,  ce  fut  lä  le  noeud  de  Taflaire.  «^ 
foi  Troya,  il  se  dil  d'une  chose  dont  il  ue  reste 
plus  de  vestige.  —  le  eolhn  aqui  te  malo,  aussU 
löt  pris  aussiloi  pendu :  on  le  dil  pour  marquer 
qu'il  Taut  saisir  la  premierc  occasioo  qui  se 
presento  de  faire  quelque  chose.  JNio  paiMtnof 
d'— ,  demeurons-en  lä. 

Aqcidücto.  V.  Aqueducto. 

*  Aüdisto.  V.  Isto. 

f  Aqciesce!<cia,  *.  f.  *  assenüment,  aequlesec- 
ment ,  consentement,  " 
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f  AQttEscAn  (a\  r .  *.  acquiescer :  deferer ;  ce- 
der ;  se  soumeltre ,  consenlir  a. 

Aüimetacaö,  s.f.  »caltne,  paix,tranquillitc, 
repos. 

Aqcietado  ,  a  ,  p.  p.  ü'Aquietar. 

Aquietador,  a,  t.  pactficateur,  celui  qui 
apaise. 

Aquietär,  v.a.  apaiser,  tranquilliser,  cal- 
■cr,  raetlrc  en  repos.  Pacifler,  concilier. 

Aquietär  ,  v.  *.  et  —  se,  r.  r.  s'apaiser,  etc. ; 
f 'adoucir,  devenir  raoins  violent. 

f  Aquiföuo,  $.  m.  (f.  de  bot.)  chene  reit, 
yeuse. 

A'qcila.  V.  Aguita. 

t  Aqcila-alba  ,  t.  f.  ( f.  de  chim.)  aquila- 
atba .- sublime  blanc ,  mercure  sublime  doux; 
murialo  do  mercure  doox  sublime. 

Aqiiläö,  t.  m.  aquilon:  vent  du  nord.  Aqui- 
Ifet,  pl.  venu  froids,  orageux. 

Aqcilatädo,  a,  p.  p.  6'Aquitatar. 

Aquilatador.  V.  Quilatador. 

Aqulatär,  v.  a.  essayer  de  Tor  ou  de  Kar- 
gen!, en  determiner  le  titrc.(/t^.)  Eslimcr,  eva- 
luer,  priser,  juger  du  merile  de  quelqu'un  ou 
de  quelque  cbose. 

Aqcilatär-se,  v.  r.  (ßg.)  Derenir  plus  par- 
fait.  V.  Acrisotar-te. 

Aqcilegia,  t.  f.  (/.  de  bot.)  ancolie  ou  ancOle, 
plante  vivace  llosculeuse  d'orncmenl,  tres- 
belle. 

Aqmlhädo,  \,adj.  (Embarcacäo  —a)  qui  a 
unc  quille  (navire)  Fol  hat  —  as,  (t.de  bot.) 
fcuillescarenees,qui  ont  unccarenc. X.Quilha. 

Aquimfero  ,  s.  m.  enteigne  :  celui  qui  dans 
cbaö^ue  lcgion  romaine  portait  l'aigle. 

AQUiLJ!fO,A,  adj.  aquilin:  courbe  en  bec 
oTaigle.  11  se  dit  du  nex  et  du  visage  maigre  et 
a Monge ,  ei  aussi  des  yeux ,  en  parlant  des  per- 
sonties  qui  ont  un  regard  vif ,  penetrant  comme 
celui  des  aigles.  Qui  appartienta  l'aigle. 

Aquillo,  pron.  **«/.,  et  $.  nt.  ce,  eela. 
— de  que  kavernös  fallado ,  ce  donl  nous  avons 
parle.  (Juero  dy— ,  je  veux  de  cela. 

A'qulo  ou  Aquilon.  V.  Aquiläo. 

Aqiiloxal  ou  Aqcilosar  ,  adj.  2  gen.  aqui- 
lonaire ,  sepientrional ,  boreal. 

Aquilöxio,  a,  adj.  de  l'aquilon.  V.  Aqui- 
kmat. 

AuuixnoADO,  a  ,  p.p.  d'Aquinhoar. 

AQOiüHOADdR,  a,  s.  distributeur  des  lots, 
celui  qui  partage. 

AQUtNDOAiiKMTO,  t.  m.  parlago  des  lots. 

Aqcimioar,  v.  a.  parlager  quelque  chose 
tgalemenl,  faire  des  parts  egales. 

fAQuiQoi,  s.  w.  (I.  dkiit.  war.)  aquiqai  : 
alouette  du  Bresil. 

Aquirir  ,  elc.  V.  Adquirir,  etc. 

*  Aqcisito  ,  a.  V.  Adquirido. 

9  Aqcistar  ,  v.  a.  obtenir,  acquerir. 

*  Aqcisto  ,  s.  m.  V.  AequiMiodo. 

f  Aqoitasia  , «.  f.  (t.  degfogr.)  Aquitaine: 
«ucienoedi  vision  des  Gaules ;  Guiennc. 
AumiAxico,    ms  i      De  I  Aquitaine  ou  de 
AQtiTAjfojA,**)*.  I  Gutepna, 
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*  AQi'iTAR.  V.  Quitar. 

*  Aqcogombrado,  a.  Y.  Acogombrado. 
Aquosidäde,   s.  f.  (t.  de  mtd.)  l'bumear 

aqueuse,  serosite;  qualile  aqueuse. 

Aqcoso,  a  ,  adj.  V.  Aqueo. 

Ar,  s.  m.  air  :  fluide  eiastique  et  transparent 
qui  enveloppe  notre  globe.  Air,  vent,  et  meine 
fluide  en  mouvemenl;  Tun  des  prineipaux 
agentsde  la  na  Iure;  repute  autrefois  Tun  des 
quatre  elements.  Se  dit  dun  gas  queiconque , 
v.  g.  —  inflamavel,  gaz  hydrogene.  —  vital , 
oxygene.  —  mephitito,  gas  azote.  —  fixv,  gaz 
aeide  carboniquo.  (flg.)  — ,  maniere ,  facon  de 
parier,  d'agir,  de  marcher,  de  sc  conduire ,  de 
se  vetir;  ressemblance ,  atlitude;  laille,  port, 
raine,  physionomie,  apparence.  Furtar  o—do 
corpo  kalauern y  contrefaire  Ics  gesles ,  la  De- 
marche de  quelqu'un.  —  ettrangeiro,  peregri- 
nite:  air,  manieres  etrangeres.  —  coado,  vent 
coulis.  —  eneanado ,  courant  d'air,  entre  deux 
airs.  —  deprttCy  air  contagieux.  Jtamo  oV — , 
paralysie.  Pdo  do  — ,  cornes  des  animaux. 
Projectot  no  — ,  desscins  en  Tair.  Estar  no  — , 
etreen  suspens,  en  inccrlitude ;  nc  faire  at- 
tention a  aueune  chose.  Tomar  o  — ,  pren- 
dre  l'air,  respirer  le  grand  air,  se  promenerao 
grand  air.  Com  bom  ou  mdo  — ,  de  bonne  ou  de 
mauvaise  huraeur,  de  bonne  ou  de  manvaise 
grace.  Ettar  com  o  pi  no  — ,  (fam.)  <^trc  sur 
le  point  de  partir.  Fazer  castellot  no  — ,  faire 
des  cbateaux  en  Espagnc  former  de  vaius 
projels.  Avistar  no  — .  apercevoir  au  milicu 
des  airs.  Ares.pl.  les  venu  predoininantsd'tin 
pays ;  climat.  —  patrioe,  air  natal.  Ettranhar 
oi  — ,  se  trouver  mal  du  changement  oTair, 
de  climat.  Ir  pelos  — ,  (fam.)  aller  vite 
comme  l'air,  aller  comme  le  vent.  it.  (Jig.)  sc 
metlre  en  colere ,  s'enrager.  Beber  os  —  ou  o$ 
ventot  por...  (fig.  fam.)  soupirer  apres  une 
chose,  la  desirer  avec  ardeur.  Dar  —  a  al- 
guem  ou  dalguem,  ressembler  a  quelqu'un. 
Vagar  nos  — ,  circuler  daus  Ics  airs. 

Aka,«.  f.  *autel :  espece  de  table  deslinee 
aux  sacnliccs.  Pierre  sacree  sur  laquclle  on 
etend  iecorporal. 

Ära,  a.  f.(t.d'astr.)  constellalion  austräte 
pres  du  scorpion. 

*  Araballe.  V.  Arrabatde. 

f  An abatta,  t.  f.  (f.  d'hitt.  nat.)  aratatta : 
alouette  de  I'Ordnoque. 

A'rabe,  adj.  2  gen.  Arabe  :  de  l'Arabie,  et  s. 
— ,  habilant  de  l'Arabie;  la  languc  arabe. 

Arabesco,o4/.  arabesque:  dans  legenre  des 
Arabes.  — e,pl.  (t.  depeint.  et  d'arch.)  ara- 
besques:  orneinents  eu  rinceaux,  feuillages, 
flgures  entrelacees. 

Ar abI  ,  t.  m.  ancien  magislratqui  gouvernait 
les  juifs  cn  Portugal. 

Arabia,  t.  f.  (I.  de  giog.)  Arabie :  grand 
pays  d'Asie. 

Arabia,  ou  Aravia,  t.  f.  *  Arabe:  languc  ara- 
bique ;  chose  d'Arabie. 

t  ArabiAbo,  f.  m.  Charge  de  l'arabt.  V.  <k 
«Bot. 


ARG 


ART 


IS 


a  ,  *a>".  ( f .  d»  poit.)  d'argent ,  ar- 

m>  ,  a,  odj.  argentifere :  qni  con- 
de  rargenL. 

a> ,  a  ,  «ctf .  (I.  falckim.)  argcnti- 
unge  en  argem,  qni  le  fall. 
,  t.  f.  ( I.  de  dof.)  argen  Une :  plant« 
in  blaue  d'argent  en  dessous;  es- 
4)1  blaue.  — ,  (f.  e?At«f.  naf.)  pois- 
ibdominnl.  — ,  (f.da  ehim.)  pierre 


M,  mdj.  argentin :  qoi  a  un  son 
itissant.  — ,  (f.  depo4$.)  enparlant 
tes  flols.  Fes  — a,  tolx  argentiuc. 
t.  a».  (  f.  d#  |w/t.)  V.  Prola.  0 
ner. 

.  f.  argile ;  gleise ,  terre  grasse , 
leet  3ne. 

>,a,om  I  Argileui:   qui  tient   de 
,  a,  mdj.  j  l'argile;  qui  est  d 'argile. 
t  idj.  Argien ,  d'Argos ,  ou  Grcc. 
Ugoj,  *.  m.  ( f.  <fof  tr.)  argo :  na- 
lUtion  S.  it.  Nora  du  navfre  qui 
{•naute*  en  Cokbidc. 
.  f.  'anneau  d«  Ter  gros  et  grand. 
IDef :  eercle  d«  ferayec  Icquel  on 
le  coo  k  an  poteau  celui  qui  a  com- 
c  crime,  quelque  delit.  Pein«  du 
k  mar.)  bagne.  Ü.  'Gercle  d'argent 
M  bmI  «ox  oreilles.  —  da  porta, 
aarteau ,  anneau  d'une  porte.  — # 
/darier». 
SA, e.  /*.  •  coup  de  heurtoir.  V.  Al- 


f.  d'Argola. 
*,«. «.  mettre  des  anneau. 
Jam,t.  s».  ourrier  qui  fall  des  an* 

IT.  Jrfivo. 

■M./I  dt».  d'Argola ,  sorte  de  Jen. 
n,  a.  am.  argonaute.  (fig.)  Le  pre- 
aftar  pour  quelque  region  incon- 
lac  ncl.)  Argonaute :  nautile  pa- 

Biit  a.  am.  jrf.  (f.  da  mg lh.)  Argonan- 

isss  leqvel  on  designe  les  jeunes 

tisabaiqaerent  a?ee  Jason  sur  le 

»»et  allerem  en  Colcbide  s'emparer 

ifer. 

üitka,  a,  A  respedition  des  Argo- 

tirat.  (ßg.)  Argus ,  espion :  homra« 
BfBAoa  qui  a  des  yeux  penetrant*. 
kg  l  £  argutie :  petite aubtilite  d'es- 
MsipUstique,  pointilleux. 
■Ml*  miler  avec  argutie. 
MMU»sy  ade.  arec  argutie,  so- 


Si,A,eay.  argiUien* :  qui  Cait  nsage 
rfeacotiUent. 
>•■.  argoudan :  colon  da  la  Cbine. 

S*  «.  isla  .*  petil  Irin  de  paille. 
"■"Wut,  fallt  legere.  Ytmoi  um  — 


no  olho  alheio,  e  näo  vemoi  ttmn  irt0  mm  • 
nosso,  on  ne  roit  pai  nne  poutre  dxM  IM  tf,' 
et  Ton  Toit  un  feto  dans  celui  de  son  pfoenam. 
Fazer  d'um  —  um  cavalteiro ,  phr.  fam.  qu'en 
emploie  pour  dlre  qu'on  exagere  beancoup  nne 
ebose  :  faire  d'une  mouebe  un  elepbanl. 

Annf  t. st«,  t.  m.  argnmentant :  celui  qv(  «T- 
gumente  dan»  nne  tbese. 

Anr.tiCAö ,  $.  f.  action  d'argumenter;  repfi- 
mande.  reproche,  hl i nie. 

AacCiDU  txtp.p.  ü' Arg  dir. 

AuütrooR,  a,  t.  celui  qui  reprlmande,  qnt 
cenaure,  qui  blamc.  11  est  aussi  a^/.,  qui  Indi- 
f  quo,  qui  prouve ,  qni  marque,  Cait  tolr. 

Ancf  inte.  V.  Argucnit. 

AucCtn,  v.  a.  argucr:  reprendre,  contredlra; 
acruscr.  it.  Indiquer,  prouver,  marquer,  faire 
voir.  e.  n.  Argumenter,  dispuler  en  raiioar 
nant. 

t  AactlTiTAMfiNTR,  adv.  tn  forme  d'argav- 
raent,  en  argumentant. 

AiigCito.  V.  Argülo. 

•  AaccLno.  V.  OrgulKo. 

ARGCMEHTAgAö,  $.  f.  argumentation :  actiost» 
maniere  d'argumenter, 

Arguxeh tädo  ,  a  ,  j>.  p.  d'Argumentar. 

Argumeütad6r  ,  a  ,  t.  argumenlateur :  celsji 
qui  airae,qui  se  plalt,  qui  eberebe  a  argumen- 
ter,  qui  argumenta. 

Aagdhbxtaiitb,  *.  >i.  argumentant.  T.  Ar- 
güente. 

Abgdueütab,  v.  n.  argumenter :  faire  un  on 
plusieurs  arguments,  prouver  par  argument, 
tirer  des  eonsequences  d'une  chose  k  une  «a- 
tre ,  disputer  en  raisonnant 

f  AtGCMEBTATivo,  a,  odj.  qui  eontient  am 
argument,  qui  a  la  forme  d'argnment;  qni 
fait  1'exposition  de  l'argument. 

AaooBtATO ,  t.  ib.  ( I.  da  log.)  argument  s  rai- 
sonnement  par  leqnel  on  Uro  nne  consequenen 
d'une  ou  de  plusieurs  propositkms.  — ,  SBJejC 
abrege  d'un  livre.  it.  Indiee ,  marque,  pren? e, 
conjeetore.  ' 

ABOOHKHTOzinno ,  t.  m.  dim.  d' Argumente, 
petit  argument,  argument  qui  a  peu  de  forenw 

AaodTAMtüTE ,  adv.  avee  argutie,  arec  subU- 
iite. 

AaccTissiMO ,  a  ,  ad],  tup.  d' 

Arcüto  ,  a  ,  adj.  fln ,  subtil ;  malin. 

f  Argyröcomo,  a ,  odj.{t.  depois.  $tfa*tr.) 
argyrocome  :  qui  a  les  cbeveux  couleur  d'ar- 
gent. II  se  dit  de  certaines  cometes. 

A'ria  ,  #.  f.  {t.  de  mus.)  *  air,  arialle. 

Arianismö,  t.  m.  arianisroe:  secle  (fArfttl, 
les  Arirns. 

Amixo , «.  m.  Arien :  seetaire  d'Ariua. 

Aniosz,         \ 

Arioeza  ,      [    t.  f.  aridite,  sccbereBtsu 

A'hioo,  a,  u<(/.  ariJ<\icc ,  sterile.  ;/lf.) Aride» 
On  le  dil  d'un  sujet  <|ui  ne  fournü  potni  na>  US* 
cours ,  et  d'un  espril  qui  ne  produil  rien« 

AmdCra.  Y.  Ari<kx ,  Stcura. 
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AftcmpRKiBT'Tr.RO,  $.  m.  archipretre :  prcmier 

pretre. 

Aftcnipr.opntTA ,  t.  m.  archiprophete :  Pre- 
mier, principal  propbete. 

Arcbisätrapa  , t.  m.  archisatrape :  principal 
tnire  ies  satrapes. 

Arcbisynacögo  ,  s.  m.  archisynagogne  •■  as- 
•esseur  du  patriarche  grec;  chef  de  la  synat- 
gogue. 

AROIITECTAOO,  kjf.p.  d' 

Architectar,  v.  a.  balir,  architecturer,  f. 
u$.  (ßg.)  fclever,  exalter,  augmenter. 

Arcuitecto ,  $.  m.  architecte  :  celui  qui  pos- 
sede  et  cxerce  l'art  de  balir.  (ßg.)  Createur,  or- 
donnateur. 

ArcbitectOsica,  $  f.  arcbitectonique :  l'art 
de  conatruction. 

Architectusico  ,  a  ,  adj.  archilectonique : 
qui  apparlient  a  l'archtleclure. 

Arcbitf.ctonograpbia  ,  t.  f.  arcbilectonogr*- 
phie :  description  d'un  edifice;  l'art  de  decrire 
les  ediflces. 

Architectör  ,  a  ,  i.  V.  Arekiteeto. 

Arcbitectüra,  $.  f.  arcbitectare :  Tart  de 
bltir,  de  conitruire,  disposer,  armer  les  edifl- 
res ;  ordonnance  d'un  batiment.  —  militar,  ar- 
cbitectüra militaire :  l'art  de  forttfler  le«  place«. 
—  reeta,  larchitecture  qui  n'a  pour  but que  la 
conatruction  des  mun  et  des  colonnes.  —  Ay- 
drauiica,  arcbitecture  bydraniique :  l'art  de 
construiro  dana  l'eau.  —  naval ,  architecture 
navale  .*  l'art  de  construire  les  vaisseaux. 

Architräve,  $.  f.  arcbitrave:  principalepar- 
tie  de  l'enlablement  enlre  la  frise  et  le  chapi- 
teau ,  imitant  unt  pontre  transversale. 

Architricuso  ,  $.  m.  arcbitriclin  .-  Charge  de 
r*ordonnance  d'un  festin. 

Arcbitröso,«.  m.  archilröne :  le  trone  des 
trones. 

Archiv  ado  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Archivar,  e.  a.  garder,  deposer  dans  les  ar- 
cbives. 

Arcbiviöla  ,  t.  f.  arcbiviole :  sorte  de  cla- 
vecin  avec  an  jeu  de  viole,  uneroue  tournante; 
baase  de  viole  a  manche. 

ARcmvfsTA ,  a.  ta.  arcbiviste  •  garde  des  ar- 
ehives. 

Archivo,*.  m.  arcbfves:  lieu  06  l'on  garde 
des  titres ,  des  Charles  et  autres  papiers  im- 
portanu.  Depot  d'actes ,  de  lois. 

Archontado  ,  t. m.  arcbontat:  dignile  d'tr- 
cbonte ;  sa  duree. 

ArchOntb,  a.  sr.  archonte :  premier  magistrat 
d'Alhenes ,  des  repobliquet  grecqoes. 

Archöte,  1.  m.  flambeau,  torcbe. 

ARcio.  V.  Bordana. 

Arcipklaco.  V.  Arekiptlago. 

Arciprestädo,  «.m.  archipretre:  dignile  d'ar- 
ehiprelre  et  l'etendue  de  sa  jurtdiction. 

Arciprcbte  ,  t.  m.  archi  pretre :  titre  de  di- 
gnite ecclesiastique. 

Arciteürkte,  $.  m.  (f.  de  poit.)  A  pol  Ion.  Sa- 
gittaire  (aigne  du  aodiaque). 

Arcq,  #.  m.  (f.  de  oXom. )  arc .-  portion  dV** 
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courbe.  — ,  bois  ou  fer  courbd  en  demi-cercle , 
qui  sert  a  tirer  des  lleches.  Archet :  petil  arc  de 
bois,  dcinetal,  ton  du  par  du  crin  ou  une  corde 
pourjouerdu  vio!on,etc.  Ccrceau  :  cercle  de 
bois  ou  de  fer  pour  relier  les  tonncaux.  — 
(/.  d'arch.^,  arcade,  arche,  cinlre;  Ouvertüre 
en  demi-cerclc.  —  dabdbada ,  arceau,  cinlre  , 
arc  devoüle.  — diagonal,  'ogive,  arceau  en 
forme  d'arcte  qui  passe  en  dedans  dans  uno 
voüle  d'un  angle  a  l'autre.  —  tri*  ou  da  zeih* 
(popiU.),  arc-en-ciei.  —  triumphal ,  arc  de 
triomphe.  —  $  de  pdo,  anneaux  de  bois;  (f.  de 
mar,)  bagues  des  voües.—sobreo  pincote  (id.), 
dos  d'ane. 

Arcobotante,  t.  m.  arc-boutant:  pilier  en 
derni-arc  qui  soutient  une  voüte. 

Arcoiinuo  ,  $.  m.  dim.  ü'Arco. 

Arctädo,  A,p.  p.  d' 

Ar ct ar  ,  u.a.  V.  Aperlar^  Cingir,  Estreitar. 

A'rctico,  a  ,  adj.  arcüque,  septenlrional. 

f  Arctomtas,  $.  f.  pl.(t. d'hitt.  nat.)  mar- 
motte«.  V.  Marino  tos. 

Arctos,  t.  m.  ( I.  d'aitr.)  aretos  .*  conslolla- 
tion  de  l'ourse. 

Arctcro,  i.  m.  (|.  d'atlr.)  areturus  ou  arc- 
ture :  etoile  fixe  du  bouvier;  conslellaüon  N  de 
Heloiles  au  bout  d'une  tri i nee  detoiles,  en 
arc  de  cercle. 

Arccal.  V.  Arqueddo. 

Arccmferencia.  V.  Circumferentia. 

f  Arda  ,#.«•.(  t.  d'hiil.  nat.)  arda  :  rong^ur 
de  la  Utile  duchat,  a  pelagc  laineux. 

Ardego,  a  ,  adj.  ardent,  fougueux.  II  se  dit 
ordinairement  d'un  cheval  tres-vif.  Hörnern  —9 
bonin^e  diligent,  aclif;  ardent;  susceptible. 
Negocio  —  ,  affaire  difficile,  laborieuse. 

Ardeäua,  s.  f.  'etat  d'une  chose  ardente; 
qualite  qui  cause  l'ardeur;  ardeur.  V.  Ardor. 
(ßg.)  Violence  des  passions,  de  la  fievre;  ca- 
ractere  ardent. 

Ardkrtb,  adj.  2  gen.  ardent:  en  feu,  de  feu, 
allumc,  embrase ;  brQlant.  (ßg.)  Violent,  vehe- 
ment; actif. 

ARDENTEHtNTB,  ade.  ardem ment :  avec  ar- 
deur. 

Arulntia  ,  s.  f.  (l.  de  mar.)  furolles :  lumiere 
pbosphorique  que  repand  l'eau  de  la  mer  quand 
eile  est  agitee,  aurtout  quand  il  regne  des  venia 
froids. 

Ardbntissiso,  a  ,  adj.  tup.  & Ardente. 

f  Ardeütoso  ,  a  ,  adj.  (I.  de  bot.)  qui  pique 
comme  l'ortie. 

Ardbr,  v.  n.  brQler ;  flamber;  s'enflammer, 
s'embraser;  eprouver  une  grande  chalcur. 
(em,  fig.)  BrQler,  en  parlantde  l'amoor,  dude- 
sir  et  de  plusieurs  autres  passions.  Rancir,  se 
moisi^coniractercertaine  espece  d'aerete,  en 
parlant  du  fromage  et  d'autrea  substauces 
grastet.  —  par  alguma  pessoa,  aimer  quelque 
personne  extremement,  brüler  pour  eile.  Estar 
ardendo  contra  alguem ,  etre  irrite,  etre  en  feu 
contre  quelqu'un.  Ardendo  emeölera,  bouil- 
lant  de  colerc.  Arde-me  a  lingua,  la  Ungut 
rac  brrtle. 
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Imtk,  «de.  courageusemeut,  vaiilam- 

tpidement. 

l,#.  f.  valeor,  courage,  audace,  in- 

lardiesse. 

* ,  J».  J>.  dMrrfer,  et  od;,  brüte ,  etc. 

»41  Acre,  en  parlant  du  ble,  da  ta- 

auge ,  etc.  (fig.)  Audacieux ,  bardi , 

ftntrepide. 
».  V.  Ardiloso. 

.  m,  "  astoce ,  ruse ,  stra tageine ,  ß- 
s  ,  pi.  pipeaux  :  tours  de  souplesse. 

raser. 

ia,i.  f.*  tourde  souplesse;  pene- 
;acite.  V.  Ardil. 

meste,  «de.  Ilnemenl,  avec  flnesse, 

avec  adresse,  avec  malice. 

• ,  a  ,  *dj.  ruse ,  fln ,  adrott ;  fourbe , 

V.  ÄMtHtO. 

ro,#.  m.'bravoure,  courage,  valeur, 
Embrasemenl :  l'acüon  de  s'cmbra- 
ler,  de  s'ennammcr. 
>.  V.  Gardingo. 
f.Ardido,  Atrerido. 
f.  m.  *  ardeur  .-  chaleur  grande ,  cx- 
■,  piqaante.  (fig.)  *  Fougue,  intensile, 
ee,  feu,  ardeur,  chaleur,  vivarite; 
rite.  V.  Antia,  Anheto.  No  —  da  dit- 
Arnika,  dans  l'ardeur  du  combat. 
a.  f.  ardoise ;  ardoisiere. 
btb,  adr.  peniblenienl,  tres-difficl- 
*  beaueoup  de  peine. 
>s,  §.  f.  p.  ut.  grande  difhculle. 
i,  mdj.  difficile,  escarpe,  malaisc, 
ms  ,  penible. 
.  V.  Ardtr. 

\mqa ,  $.  f.(t.  de  bot.)  arduranga  : 
adagascar. 

.  an.  are  :  unite  dans  les  nouvelles 
tarface,  100  metres  carres. 
/".  aire  :  place,  capacite;  etendue, 
«ee  termine  pardes  lignes,  en  par- 
■res  de  geometrie. 
Iakia,  $.  f.  *  sable,  arene,  gravier, 
r  aunpbitbeatre  06  combattaient  les 
dies  betes farouches,  et  que  Ton 
table,  —  imovedicay  sahle  mouvant. 
tetit  gravier  qui  se  forme  dans  les 
rata»,  (fig.  ttpop.)  t'enfcr.  Edifiear 
Wir  en  l'air. 

*9p.  p.  d'Arear,  et  adj.  sable,  con- 
».8ab4onne,  nettoye  avec  du  sab  loa. 
qselqae  maaraise  influence,  d'un 
B4.  V.  Paralytieo.  £perdu ,  surpris. 
». 

.  a».  greve :  lieu  nni  et  plat,  Cou- 
rier« de  sable  ;  platin ;  sabJonniere. 
■.  an  aabler  :  mettre  du  sable,  rem- 
ir  de  sable.  Frotter  avec  du  sable. 
«Hier.  V.  Arejar. 
r.  m.  Ätre  trappe  de  quelqne  mau* 

»f^fb, 


vajaa influence,  dun  manvais  vent;  «Ire  alta- 
que  de  paralysie.  (fig.)  Se  surprendre ,  t'etour- 
dir,  perdre  la  raison ,  le  seotiment  par  quelqne 
aeeident.  Y.  Pasmar. 

Areca  ,  s.f.  (/.  de  bot.)  •  aree  ou  areque :  fruit 
des  Indes;  noix  dune  espece  de  palmier;  I'ar- 
bre  qui  la  donne. 

Arecal,  a.  a».  lieu  plante  d'arocs.  V.  Arie*. 

Aredoma.  V.  Redoma. 

Areeiro,  $.  m.  poudher :  holte,  rase  a  pou- 
dre ,  espece  de  criblc  '  Sablonniere  :  lieu  d'ou 
Ton  lire  le  sable.  iL  p.  «*.  Porteur  de  aabte. 

Areemto,  a,  adj.  plcin  de  sable,  remple  de 
gravier ,  sablonneux,  graveleax. 

'  Arefevado  ,  a  ,  adj.  V.  Abalido. 

•  Arcfece.  V.  liardto.     * 

t  Areira  ,  *.  f.(  t.  de  bot.)  "molle :  poivrier* 
lentisque  du  Perou. 

•  Areisco  ,  a  ,  adj.  V.  AreSnto. 
Arejado,  a  ,  adj.  £vente :  qui  a  ete  expoae 

au  vent,a  l'air.  p.p.  d' 

Arrjär  ,  v.  a.  aerer  .*  mettre  en  piein  air ; 
venliler. 

Arejar-se,  v.  r.  se  mettre  au  grand  air, 
prendre  l'air. 

Arejo,  $.m.  Taction  de  prendre  de  l'air,  d  ae- 
rer; Ventilation. 

Arelbäna  ,#./".•  cordon  d'argent  ou  d'or 
pourentourer  un  cliapeau ;  ceinturon  asiatiqae. 

Ar£>a  ,  s.  f.  arene.»  ampbithealre  ou  combat- 
taient les  gladiateurs  et  les  betet  farouches,  et 
que  Ton  couvrait  de  sable. 

Aresaqaö,  $.  f.{t.de  mid.)  arenation  :  l'ac- 
tion  de  couvrir  une  personne  de  sable  pour  la 
guerir  de  certaines  maladies  9  en  Texposant  e 
l'action  des  rayons  solaires. 

Arexäceo  ,  a.  V.  Arendto. 

Arejiäto,a,  adj.  Pedra—a,  (f.  de  mim.) 
pierre  siliceuse,  quarta.  t 

Areüga,  a.  f.  harangue :  diacours.  (irom.) 
*  Discours,  bistoire,  harangue  etudiee  pour  se- 
duire,  pour  troroper  quclqu'un.  Arengas  y  pi. 
'  Babil ,  caquet.  i/.  Dispute ,  contenlion ,  debat. 
V.  Alter caeüo. 

Aremgado,  xtp.p.  d' Arengar. 

ARKNGAnön,  a,  s.  barangueur  :  eclui  qui  ha- 
rangue, qui  prononce  des  diacours.  V.  Aren- 
gueiro. 

Arexcar,c.  a.  baranguer :  prononcer  une 
harangue,  un  discours  en  public,  (fam.  et  piut 
um.)  Babiller,  caqaeter,  jaser.  it.  Ergoter,  dispu- 
ter.  V.  Alter car. 

ARp^cutiao,  a,  a.  (fam.)  babillard,  ca- 
queteur-  «7.  Ergoteur,  contentieux,  dispuleur, 
querelleur,  rapporteur. 

f  Aremfero,  a,  adj.  qui  porte  du  sable. 

f  Ar£kiforme,  adj.  2  gen.  areniforine  .*  en 
forme  de  sable. 

Arenoso,  a,  adj.  aableux,  graveleux , sa- 
blonneux, areneux.  Qui  partieipe  de  la  nalure 
du  sable.  Terra*  — as ,  lerres  croulieres ,  sa- 
blonneuses. 

Ar£nqi:e,  e.  m.  hareng :  polsson  du  genreda 
c|upc.  t-  /rectal ,  harrn^  pee  01«  pek.  —  dt 
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A'riks,  #*  m.  (f.  d'astr.)  aries,  belier :  le  pre- 
dea  douie  signes  du  zodiaque. 

f  Ajucjl,  *.  m.  (I.  d'hist.  nat.)  hcron  bulor. 
,  Aju£ta,  t.  s».  dtm.  il'Aria. 

AeUte,  f.  m.  belier :  ancienne  machine  do 
(narre. 

Aaietino  ,  A ,  adj.  de  belier ;  qui  resseinbie  a 
la  tele  d'un  belier. 

f  Arillädo,  a,  adj.  (f.  de  bot.)  qui  a  drille, 
pourvu  d'arille. 

f  Aeillo  ,  t.  s».  ( t.  de  hol.)  arille :  enveloppe 
4e  ceruini  fruils  distincte  du  periearpe. 

*  Aimhono  ,  f.  m.  *  chaise  a  bras. 

+  Arimqüe,  s.  m.  (I.  de  mar.)  orio :  cabje  qui 
tient  a  l'ancre  et  a  la  bouee.  O  —  te  embarafa 
wo  Urne ,  l'orin  est  einbrasse  sous  le  Union. 

ArInta  ou  plutöt  Aristo ,  s.  f.  ou  m.  especc 
de  raisin  blanc.  On  en  fait  un  vin  qui  est  Ires- 
ettime  et  medicinal. 

ArIolo  ,  s.  m.  V.  Adivinko ,  Agoureiro. 

Abiös.  V.  Arrioz. 

Arifär,  r.  n.  fouiller  et  tamiser  la  terre 
pour  trouver  les  perles  qui  sont  lombees  sur 
le  rivage. 

-{-Aripeiro,  t.  m.  celul  qui  crible  la  terrc 
pour  trouver  les  perles.  V.  Aripar. 

f  Aripo,  t.  m.  le  travail  d'Aripar.  V.  ce 
Terbe. 

f  AaisARO,  t.  m.  ( t.  de  bot.)  pied-de-veau  : 
arum ,  plante. 

Aaisco,  a,  ou  Areisco,  adj.  sablonncux.  (fig.) 
Hebours,  hargneux,  farouchc;  sauvage,  lntrai- 
tible.  On  le  dit  ordinaircment  des  animaux 
«tomestiquts  qui  ne  veulent  pas  se  laisscr  ma- 
nler,  et  quelquefois  d'un  homme  intraitablc. 

•  ArismJLtica.  V.  Arithme'tica. 
ArJsta.  V.  Arteta,  Espiga. 

f  Aristädo  ,  a,  adj.  (/.  de  bot.)  qui  a  des 
■reles,  des  barbcs  comme  les  graminees. 

Aristärcbu  ,  s.  m.  Aristarquc  :  nom  propre 
qui  s  emploie  tigurement  pour  designer  un  cri- 
tique  seväre,  mau  juste. 

Aristocraua,  s.f.  aristocralie .» souv  erainetede 
ptuaieurs  nobles  ou  privilegics;  gouvernement 
dea  grands,  dea  nobles;  noblesse,  claase  privi- 
lagiee. 

Aristocrata,  t.  m.  aristocrate:  merabre  ou 
partisan  d'un  gouvernement  arislocratique. 

Aristocraticamkxte  v  odv.  arislocralique- 
anenl;  d'une  maniere  aristocralique. 

Aristocratico  ,  a  ,  adj.  arislocratique  :  qui 
lienl  de  Taristocratie ,  qui  lui  apparticnt. 

f  Aristockatimo,  $.  m.  aristocralie;  con- 
duile,  manieres,  inaximes  des  aristocrales. 

Aristodexocracja  t  s.  f.  arislodemocralie : 
gouvernement  des  grands  et  du  peuple. 

Aristodemocrätico  ,  A,adj.  aristodemocra- 
Ciquc ,  de  Parislodemocratie. 

Aristolöchia  ,  t.  f.  (f.  de  bot.)  aristoloche  : 
plante  ires-utile,  a  feuillcs  grasses,  racines  lu- 
Mreuscs. 

Aristotblico  ,  a,  adj.  qui  appartient  a  Aris- 
täte.  Aristotelicien  ?  partisan  de  la  Philosophie 
d'Arislot*. 


aristotelisho,  t.  s».  arislotelisme:  Philoso- 
phie d'Aristolc;  son  adoplion. 

f  Aritumajcia,  «.  f.  arilhmancie  .  diu!>a- 
lion  par  les  nombrcs. 

Aritiimetica  1 1.  f.  arilhmetique :  art  de  cal- 
culer;  science   des  nombres. 

AniTny£TiCAMEMtE,  adv.  arilhmdliquemcnt  : 
selon  Tarithmclique ,  suivanl  uue  proporüon 
arilhmetique. 

AiUTHMfcTico,  A,  adj.  arilhmetique  :  qui  est 
fonde  sur  les  nombres,  sur  les  principe«  da 
l'arithmelique.  it.tubs.  Arilhmeiicien  :  qui  Mit 
rarithraetique,  qui  Penscignc. 

Arleqlim  ,  t.  m.  arlequin  ;  bateleur,  farceur, 
bouflbn  dont  le  v^tement  est  charge  de  pieoes* 
de  diverses  couleurs.  ( /.  d'hist. nat.)  Arlequm, 
especu  de  rossignol. 

Arleqiinada t  s.  f.  arloquinade  .-  ho jiTonne- 
rie  d'arlequin  f  soit  dans  le  jeu ,  soit  dans  hi 
paroles. 

Arma,  s.  f.  arme  .-  inslrument  qui  sert  4  at- 
taquer ou  ä  sc  defendre.  —  arrojadiea  ou  dar- 
remeeo ,  arme  qu'on  jelle ,  qu'ou  lance ,  qu'on 
darde  .-  arme  de  trail.  —  branca ,  arme  blan- 
che :  tout  ce  qui  composait  l'armure  des  an- 
ciens  Chevaliers.  —  de  fogo,  arme  a  feu. 
Arma .'  Arma !  aux  armes.  Armas,  pl.  armes  •" 
profession  de  la  guerrc;  diverses  especes  de 
troupes,  ca Valerie, infanterie,  artiilerie;  cnlre- . 
prises,  exploits  iniliiaires,  la  guerre.  Annecs. 
(flg.)  Armes  .-  cc  qui  sert  a  conibaltre  morale- 
ment.  —  da  Igreja  ,  le  pouvoir  spiriluei  de  l'E  • 
glise.  — , ;/.  de  blas.)  annojries,  ecu;  les  figu- 
resdont  il  est  Charge,  propres  a  une  nation, 
k  une  Taniilie  noble.  —  faitag,  armes  fausses, 
armes  en  equerre  .-  armes  qui  ne  sont  pas  so- 
Ion  les  regles  du  blason.  —  fall  ante  s  ou  par- 
lanfe* ,  avmos  parlantes.-  Celles  qui  expriment 
en  loul  ou  en  parlie  le  nom  de  la  tuaisoo. 
Tomar  at — t,  prendre  les  armes,  courir  aus 
armes.  Afazer  dt  —  $t  aguerrir.  Depör  at  — a f 
niettre bas  les  armes.  Com  at  —na  mdo,  prH 
a  faire  la  guerre.  Patsar  pelat  -t,  füsilier. 
Hörnern  d'—f,  homme  d'nrmes :  Chevalier  arm* 
detoules  pieces.  II  sedil  au  ügured'une  fetnina 
forte,  robuste  et  laborieuse.  Xdu  ter  mais  — 
que...,  n'avoir  pour  toutes  armes  que... 

Armaqäö,*.  f.  tapisserie,  lapis,  draperies: 
tout  ce  qui  sert  a  orner  une  chambre ,  un  ap- 
partement.  — d'igreja,  lenture.  —  de  touroy 
teado,etc.,  cornes  du  taureau,  du  cerf.  —  de  ca- 
sas ,  edificios ,  etc.  armature:  charpenie.  —  da 
camo,  bois  de  lit.  —  de  navios,  avitaillemenlt 
equipage  de  vaisseau.  — de  pescaria,l\\elsy  cor- 
dages ,  etc.,  pour  prendre  le  poisson.  it.  V.  Ar- 
mamento ;  Esquelcto.  —  d'uma  sarra,  monture 
ou  afTüt  d'une  scie. 

Armada  ,  t.  f.  armee  navale,  arraee  de  mer, 
flotte  de  guerre. 

ARMADiLDA,  t.  f.  'engin,  fllet  pour  prendre 
des  oiseaux.  (fig.)  'Trebuchet,  attrapoir,  trappe , 
piege.  V.  Batoeira. 

Armadiliio,  t.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  artnadille, 
Utou:  quadrupede  dea  Indes.  —  fncoterfe, 


ARM 

Ufca:  c^adrap*deedente,cuirasse,  du  Bresil. 

A&mado,  a,  p.  j.  dUrmar,  et  adj.(t.  de 
•er.  artille,  cquipe,  en  parlanl  d'un  vaisseau- 
-aV  pernio  oa  ptmta  em  branro ,  arme  de  ton- 
te pteces ,  de  pied  en  cap.  V.  Munido. 

Umador,  9.  m.  tapissierdecorateur:  celai  qui 
*•*  ane  eglise,  ane  cbapelle  pour  un  jour  de 
lue.  Armateur  :  celai  qui  arme  a  ses  frais  un 
ubi*au  pour  aller  en  course ,  oo  pour  la  pdche 
m  U  baieine.  — de  treibet,  qui  tend  des  pie- 
I»,  qui  est  au  guet. 

Akmadö&a  ,  9.  f.  anaure :  les  armen  dcfcnsi  - 
«es  «Hl  coavreat  et  joignent  le  corps ,  eomrae  la 
caira»«e ,  le  casque ,  eur.  Armature,  cbarpenlc  : 
«nra^e  de  grosses  pieces  de  bois  taillees  et 
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t Arvamäxa ,  $.  f.  Tourgon  :  votiere  d'cqui- 
Bifes  militaires. 

Armahbxto,  #.  «f.  armeraent :  appareil  de 
fewre.  —  d"mm  novio,  armement :  equipement 
im  vaiceeau.  O  —  de  soldado  ,(t.de  mil.)  les 
anaes  rcspecüves  d'un  soldat. 

f  Armäkoo  ,  s.  m.  ( I.  de  vtler.)  remede  pour 
Radre  l'appctit  aux  ehevaux,  etc. 

JUmäö  9 1 .  m.  train  de  devant  (Pone  piece. 

Ataia ,  e. «.  armer :  fournir  d'armes ,  reve- 
tir  dannes  defensives.  £qalper,  artiller,  en 
«ariaat  d'un  vatsseau.  Decorer,  tapisser,  en 
terlant  d'une  eglise,  d'un  appartement,  etc. 
Af.  fem.)  Preparer,  disposer.  II  est  aussi  neu- 
J»-  —  ex*  pmeemrae,  teodre  des  pieges ,  des 
akts  pour  pretidre  les  oiseaux.  —  laeot,  enga- 
sw.cilerfev,  (ße.)  dresser  an  piege,  des  em- 
•statt ,  etc.  —  um  relogio,  uma  maquina,  etc., 
Kamier  ane  borlege,  ane  macbine,  etc.  —  de- 
eaaafcf,  pieitoi,  «fe.,  chicaner,  intenter  des  pro- 
m>  —  deponto  cmbrmnco,  armer  de  pied  en 
«».  —  aa»  fsfrrs,  armer  en  goerre,  en  course 
«STaiaaeaax  marcbands.  —  ooreo,  a  bcstay 
bader  1'arc,  l'arbalete.  —  a  boionfta,  mettre 
■  saionaette  au  beut  da  fusil.  —  traiedo ,  our- 
ss;  lacfainer  one  trabison.  —uma  briga,  uma 
■alraee,  ex  eiler,  soulever,  reveiller  une  que- 
ren», an  diflerend.  —  a  eJguem,  ehercher 
i  tramper  quelqa'un.  —  aa  dinkeiro  alkeio, 
«*ereeer  a  aroir  Kargem  d'autrui.  Udo  —  tt- 
ü»a»  dinJkeiro,  ne  viser  que  l'argenl.  Sapatot 
•  -,  cfaaussure  des  anciens  cavaliers.  —  o§ 
r,  (  l  de  aaar.)  border  les  rames  <m  les 


iaiAE-as  (d*)f  *•  **.  s'arroer,  se  preparer 
fm  |a  gnerre;  prendre  les  armes.  Se  former. 
U.  Arwum-ee  uma  Irovmde),  il  s*est  forme  an 
•nau  — de  pmrieneim,  de  cowtancia,  etc. (ßg.) 
ftoaer  de  paüence,  de  constance,  etc. 

kaARf  a  <m  AaasaiA ,  s.  f.  armoiries ,  armes, 
baaa.  iL  "Depot  d'armes ,  arsenal  militaire. 

Aulabio  ,  a.  aa.  'armoire :  bufiet;  serre-pa- 


itsAttuLO ,  f.  aa.  sorle  de  fllet  pour  prendre 


t  AaxAToare,  #.  as.  Instrument  avec  lequel 
»baadiit  Parhaleta. 
UiATtmA.  V.  Arwmdur*. 


Anuixf.M,  s.  m.  magasin.  V.  Almaxem.—de 
deposilu ,  enlrepöt. 

Arm£iro  ,  #.  m.  armurier .-  ouvrier  qui  fabri- 
qne  ou  qui  vend  des  armes.  Arrneiro  mar , 
grand  armurlor,  le  genlilhoiume  qui  tient  ä  »a 
Charge  les  armes  du  roi  en  Portugal. 

Armemxa.  V.  Arminha. 

Armelj!«o  ,  a  ,  adj.  do  I'herminc. 

Akmella,  s.  f.  'cramponnel;  auiieau,  pilon, 
sorte  de  clou  dont  la  töte  e*t  perece  en  anneau. 
Bracelet ,  ant. 

ARMtNico  uu      )    Armenien :  d'Arraeuie,  $. 

Ahmk.mü, Atadj. )  — ,  ne dans  lAruieftic. 

Armemtal,  adj.  2  gen.  de  Yarmtnüo.  V.  ce 
mot. 

Armentim  oa  )  i.  m.  dim.  dJrwaala. 

Armentixbo.  I  petit  troupeau. 

AivMtNTio,  #.  tu.  truupeau  de  gros  bclail, 
comme  boeufs,  vaclies,  etc. 

ArmentIo,  a,  o4/.  V.  Ar  mental. 

Armekto,  #.  m.  V.  Armen  Hu,  Bebanho. 

•f  Armentöso,  a  ,  adj.  qui  possede  beaueoua 
de  beiail. 

Armeo,  s.  m.  'quenouillee  de  laine,  de  liut 
necessairc  pour  en  tourer  la  quenouille. 

•  ArmerEa.  V.  Armaria. 
ArmezIm,«.  m.  sorte  de  laflelas  indien. 
Armiferu  ou         |  guerrier,  belliqueux,  ami 
Armigero,  a,  adj.  |  des  armes,  t.  m.  page. 
Armilba.  V.  Armadilha. 

Armilbeiro  ,  t.  m.  petit  fermoir  de  tnenui- 
sier. 

Armilla  ,*./".(  /.  darchilecl.)  armilles :  pe~ 
tites  moulures  qui  eulourent,  en  facon  d'an- 
neaux,  le  cbapileau  dorique,  immedialcmeot 
an-dessous  de  Tore. 

Armillar,  adj.  2  gen.  armfllairc.  Esphera  — , 
sphere  armillaire :  vide ,  compose  de  cercles  v 
pour  representer  le  mourement  des  astres,  les 
divisions  du  ciel  par  cercles. 

Armilistrio  ,  f.  m.  (I.  de  mit.)  'revue  genc- 
rale. 

ArmIm  ou  ArmIno,  t.  tn.  *Ucbe  (pres  du  ha- 
bot  des  cberaux ). 

Armixädo,  a,  adj.  tachete  de  blanc  et  de 
noir  (cbeval). 

f  Arminha,  $.  f.  (r.  d'At'i»'.  not.)  armellina  .- 
marte  hermine. 

Arminuado,  a,  adj.  garni  dTierraine;  blaqc 
comme  l'bermine.  (I.  de  blas.)  Hermine,  mou- 
cbete. 

Armjmio,*.  m.  hermine:  pellt anlmal  rare, 
blanc ,  a  queue  noire,  da  genrede  la  belette. 

Armino.  V.  Armim.  •     ' 

Armipoteüte  ,  adj.  2  gen.  (l.de  pots.)  beilt- 
queux ,  guerrier,  puissant  en  armes. 

Armisoko,  A,adj.  (I.  de  poie.)  qui  resouuo 
comme  les  armes  dans  le  conflilde  guerre. 

ARxiSTA ,  #.  m.  celui  qui  est  verse  dans  le 
blason. 

Armikticio  ,  s.  m.  annislirc .  Suspension  d'ar- 
mes pour  un  temps. 

•  Arno.  V.  Hombroy  Brafo 

'  Armodaiila.  V.  Hermodalylo. 
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Arrapinhar.  V.  Rapinar. 
ARRAPOSADO,  a,j>.  p.  d* 

Arraposar-se,  v.  r.  faire  le  mort  comme  le 
icnard. 

•  Arrar.  V.  Error. 

•  Arrarär.  V.  Rarefazer. 

A'rra*  ou  Arrhas,  s.  f.  pl.  arrhes ,  denicr  a 
Dieu :  argent  qu'on  donne  pour  assurance  de 
l'execution  «Tun  marcbe,  ( t.  de  prat.)  Sorame 
d'argenl  que  ITiomme  promei  ü  1a  ferarae  qu'il  j 
doitepouser, douaire.  'Gage, a&surance.  Dar— 

•  eignem,  (ßg.)  elre  superieura  quelqu'un,  le 
•urpasser. 

Arrasädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Arrasar. 

Arrasadör,  a,  t.  deslracteur,  qui  renverse, 
qui  ruine,  qui  met  sens  dessus  dessoas.  it.  Ra- 
oloir  de  mesureur. 

Arrasadura,  t.  f.  I'aclion  de  racler.  (ßg.) 
Destruclion. 

Arrasamento,  $.  m.  demantelement,  rase- 
ment :  demolition  des  murailles  d'une  Tille , 
d'une  forte  res  se. 

Arrasär,  v.  a.  aplanir  :  rendre  une  sarfsce 
egale.  Dcmanleler,raser,  degrader :  demolir  on 
4dißce  quelconque.  Racler  —  avista,  regarder 
ioat  droit  devant  soi. 

Arrasar-se  , «.  r. »aplanir.  (ßg.)  S'abattre, 
s'humilier.  Se  couvrir  la  surface ,  se  remplir 
de,  v.  g.  Arraearem-se  o$  olho$  d'agua,  avoir 
les  larmes  aux  yeux,  les  yeux  gros  de  larmes. 

Arrasoai,  elc.  V.  Arrazoar,  etc. 

f  Arrastadam  exte ,  adv.  pitoyablement,  en 
parlant  da  genre  de  vic  qu'on  raene.  (fam.)  A 
bas  prix. 

Arra*tad£iro,  a,o4/.  qui  tralne. 

Arrastado,  A,p.  p.  d'Arratlar,  et  adj. 
meprise ,  miserable ,  avili.  Vida  — a ,  vie  raal- 
heureuse ,  miserable.  Andar  — ,  vivre  errant , 
fugilif ,  miserable ;  souffrir  une  dure ,  une  in- 
supportable  fortune.  Sentido  — ,  sens  force, 
delourne  de  sa  veritable  signiflcation.  V ender 
por  preeo  — ,  gacber,  vendre  ä  vil  prix.  Traxer 

•  alguem  —  ,<ßg.  fam.)  fatiguer  quelqu'un, 
jfc  presser,  le  vexer. 

Irampement,  entrat- 
nement :  l'acüon  de 
ramper,  de  tralner, 
d'enlratner. 
Aräastäö,  s.  m.  elTort  que  fait  la  personne 
ou  la  chose  qui  tralne.  it.  *  Vigne  qui  tralne. 

Arrastar,  v.  a.  tratner,  enlralner :  tirer 
apres  soi,  avec  soi.  Enlralner  par  la  persua- 
sion,  par  les  charmes;  attirer;  etre  la  source , 
la  cause  de  ;  reduire  quelqu'un  a  un  etat  mal- 
heureux,  le  rexer,  le  perseculer.  —  o  povo  ao 
seupartidOy  attirer  le  peaple  dansson  parti,  l'y 
engager.  Feuer  alguma  eouta  omutandOj 
(fam.)  faire  quelque chose  de  mauvaise  grace.  — 
coche,  rouler  voiture.  Arrattando  olraxe\ro(ßg. 
fem.)  aecorcbe-cul.Jmiararro*(«wiot  ramper. 
Arrastar,«.  n.  trainer,  pendre  jusqu'aterre. 
Arrastar -se,  «.  n.  se  tratner,  ramper:  mar- 
eher,  se  glisser  en  rampant ;  avancer  avec 
feine,  au  propre  et  au  ßgure, 


ARU 

ArrAsto,  i.  m.  I'aclion  de  iralncr,  de  ♦*:* 
per. 

ARRASTRÄÖ,  j  v    4rrwra 

Arrastrar. ) 

Arrätcl  ,  $.  m.  *  livre ,  poids  de  16  onces. 

AjlRATtLÄDO  ,  A  ,  p.  p.  d' 

Arratelar,  v.  a.  diviser  en  livres;  vendre 
par  livn-.s. 

Akrayaldk.  V.  Arrabalde. 

Auravessar  e  Arravezau.  V.  Arrexetear. 

Arraya.       \ 

Arrayädo.   [>  V.  Arrai...  Raia... 

Arrayar.     )  ' 

Arraioadamejite,  adv.  raisonnablement :  < 
avec  raison ,  conformemenl a  la  raison,  con-  < 
venablement.  ' 

Arr azoädo,  \,p.p.  d' Arrazoar , et  adj.  rai- 
sonnable  :  conforme  a  la  raison ,  convenable ; 
jusle;  equitable.  Prouve  avec  des  raisons,  ap- 
puye  de  raisons  et  de  preuves. 

Arrazoädo,  $.  vi.  plaidoyer:  discourspro- 
nonce  ä  l'audicnce  pour  defendre  une  cause; 
defense,  justificalion.  *  Dispute,  contet lation  , 
discours  prouve  par  des  raisons. 

Arrazoadör  ,  t.  m.  raisonneur :  celui  qui 
raisonne,  qui  importune  par  de  longs,  demau- 
vais  discours.  11  se  prend  plus  ordinairement 
en  mauvaise  pari.  Plaideur. 

Arrazoamento,  #.  in.  raisonnement,  dis- 
cours ,  I'aclion  de  raisonner  sur  quelque  chose. 
V.  Arrazoädo,  s. 

Arrazoar  ,  v.  a.  plaider.  —  «in  feilo%  alle- 
guer  des  raisons  pour  appuyer  la  defense ,  la 
justificalion  d'un  proces. 

Arrazoar  ,  v.  n.  raisonner :  faire  usage  de  sa 
raison ;  faire  des  raisonnementsjustes  sur  quel- 
que sujet.  Discourir,  discuter. 

Arrazoar-se  ,  9.  r.  se  rendre  raison ;  se  con- 
former  a  la  raison. 

Arre  !  interj.  pop.  Dia !  baie :  cri  pour  ani- 
merles  chevaux. 

Arrear,  etc.  V.  Arriart  etc. 

Arreas.  Y.  Arreax. 

Arreäta  ,  f.  f.  corde ,  etc.,  qui  allache  plu- 
sieurs  chevaux  a  la  queue  les  uns  des  autres ; 
licol,chevelre. 

Arreatädo,  Atp.p.  d'Arreatar. 

Arreataddra  ,  #.  f.  corde  avec  laquelle  on 
attache  ouratlacbe  quelque  ebose;  I'aclion  d'at- 
tacher,  de  ratlacher.  (f.  de  mar.)  Rousture : 
liüre  pour  fixer  une  piece  de  boiscontre  une  au- 
Ire.  Faxer  uma—y  rouster,  rousturer. 

Arreatar,  v.  a.  a  IIa  eher  des  chevaux,  etc., 
a  la  queue  les  uns  des  autres.  Ratlacher:  a tu- 
cher de  nouveau.  (f.  de  mar.)  Rouster.*  fair« 
des  rouslures. 

Arreaz  ,  t.  m.  boucle  des  etriers. 

Arrerar hädo  ,  a  ,  p.  p.  6'Arrtba*hor. 

Aireranbadör,  a,  f.  celui  qui  rasseniblc  un 
troupeau ;  pasteur. 

Arrebambär,  t.  «.  rasscmbler  cn  troupeau. 
(ßg.)  AUreuper. 


AR» 

Ara*ja3Uae-ss, «.  r.  s'aUroupar ;  rassem- 
sieren  troape,  tamaltueaseraaat. 

iucBATA^Ä4.  V.  Arrebeimmenio. 

AiHBBATÄDAMixTS,  «de.  prenipttaminent,  in- 
«ssaiderencnt;  biasqaeiacnt,  ireo  colere,  cm- 
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aarebatabo,  a,  0.  0.  d'Arrebmtar ,  et  «d>\ 
(*#.)  Empört* ,  oalre,  rif,  eo  parlant  du  carac- 
are  (Tne  personne.  PrecipUe ,  veloce,  impe- 
im,  es«  parlant  de  U  fuite  de  quelqu'un, 
dow  mort  sabite  v  da  eourant  d'ane  riviere. 

Arrebatadöe  ,  a  ,  *.  ravistear :  celui  qui  ra- 
ta. II  est  ansei  edj.  Ravissaot ,  qui  cnarmc. 

arrebatadöra,  #.  /.  l'action  et  1'effet  d'enle- 
nr.  T.  4fT*oa4s9R*alo. 

AmABkATAflurro,  $.  m.  enJevement.  V.  Raplo. 
iß§.)  Transport,  decbalnement,  ravissement; 
■caaskteration ,  precipitation;  exces  de  joie 
m  de  ealare.  —  io$  tentidos ,  extase ,  ravisse- 

AimnÄTA-rcinMDAS ,  s.  m.  (f.  burl.)  homme 
faraisonnable,  empörte,  violenl,  extravagant. 

arrxbatäe  ,  e.  a.  enlever,  ravir,  empörter, 
CBiraiDer,  arracber  une  cbose  des  mains  de 
filqu'ttD,  prendre  avec  precipitation.  (ßg.) 
lavir,  eBlBoasiasmer,  Iransporter.  II  se  dit  du 
Ar  de  la  beaute,  de  reloquence,  de  La 
ue.  —  a  vids,  Ater  la  vie,  arracber  la  vie. 

Aibebatäb-se,  v.  r.  se  preeipiter,  en  par- 
lamt  da  eourant  d'ane  riviere.  Se  deehalner, 
•empörter,  se  mettre  en  colere,  en  furie.  S'en- 
aaoiiasmer,  s'extasier. 

acrebate.  V.  JUbate. 

Atfc»ATt»HA.  V.  Rebaiinha. 

"Arrebato.  Y.  Rebole,  Rgpenie. 

Areebecae  ,  etc.  V.  Arreveuar. 

ItfcSBtH ,  t.  *».  ( l.  de  war.)  rabans :  petites 
csrdes  pour  ferler,  amarrer.  Petit  cable  pour 
■aetier  les  matelots  et  les  forcals. 

ARREBE*  TA-OIÄBO  ,  t .  St.    (f.  000.)   00  VtTt* 

•t  Tis  apre«  le  repas. 

arrxbcstädo  ,  a  ,  0.  p.  6'Arrebenlar. 

Urebe*tamesito,  $.  st.  l'action  et  l'effet  de 
nwer,  etc. 

AitcaxxTAR ,  e.  a.  briser,  casser,  mettre  en 
aiKct,  rompre ;  tuer  ou  faire  mourir  de  fau- 
lst, exe*  er.  —  um  catmilo ,  crever  un  chcval. 

akrabejitär.  ,  «.  ».  eclater.  V.  Estourar. 
Gcnocr,  poasser,  bourgeonner.  V.  Rebeniar. 
-  fr  alguwm  eotua,  (fam.)  desirer  une  cbose 
«stauDeni;  avoir  un  grand  besohl  de.  —  da 
mt  etottfler,  crever  de  rire.  —  de  inveja, 
*r,  aalers«,  crever  de  Jalousie,  d'orgueil ,  de 
4de«r 

Irrebevto.  V.  Rtbenlo. 

*  Arrebeabar.  V.  Arretetsmr. 

Irrebicabo,  a  ,  p.  0.  d' 

arrebicär  ,  t.  0.  farder :  mettre  du  Card. 

UtcaiQCC,  s.  01.  fard  :  poudre,  pate  pour 
pudre  la  peaa,  l'adoucir,  la  blancbir;  rouge. 

Uklmt4»o,  a,  atf.  tourne  dans  la  pointe. 

*•»**  — ,  ticx  retrousse.  Teronoris  — .  II  se 

•lad  «of  p«r»aane  dedaignease,  difficile,  re- 

'kbf. 


AaaxsiTAa,«.  a.  river,  rabatlre:  recourbcr 
la  pointe  dun  clou  sur  l'autre  cote du  corps 
qu'il  perce.  Dresser,  redresser. 

AaaEBiTAa-SB,e.  r.  s'enorgueillir;  prendre 
an  ton  arrogant. 

AasjsaÖL,  s.  0».  rouge:  eouleur  queprennenl 
les  nues  frappees  des  rayons  solaires  pendant 
les  deux  crepnscules.  Rouge  de  fard .-  coroposl- 
tion  quc  les  Teinmes  mettent  sur  le  visage. 

AR R EBOLA  DO  ,  A  ,  0.  ».  d' 

f  Ahrebolar-se,  v.  r.  se  farder :  mettre  da 
rouge  sur  le  visage. 

*  AanEBuanAR.  V.  Arranhar. 
Arrebirriiiuo,  s.  m.  bardet  (jeu  de  gar- 

fons). 

Arrecabe,  t.  m  corde  pour  Urer  le  traineau 
dans  la  pfche. 

Arrecada£aö,«.  f.  leveede  deuiers,  oxae- 
tion  des  dettes.  Ferception ,  recette ;  certifieat, 
declaration  du  payeuient  des  droits.  —mUilar, 
magasin  oü  Ion  gar  de  les  effeis  d'un  rcgiiuent, 
d'ane  compagnie,  etc. 

Arrecadado,  A%p.  p.  d'Arreeudar,  ti  adj. 
depose,  garde  dans  YArrecadafdo.  V.  ce  inot% 
(ßg.)  Exacl ,  diltgent,  soigneux;  parciraonieux. 

Akrecadadör  ,  #.  0i.  receveur,  perceveor, 
eolleeleur.  V.  Cobrador,  Hecebedor.  (ßg.)  Eco- 
nome,  menager. 

Arrecadamekto,  #.  m.  V.  Arrtcßdacdo. 

Arrecadar,  e.  o.  recevoir,  recouvrer,  faire 
un  reeouvrement ;  percevoir  les  impdts.  V.  Cu- 
brar.  Ramasser,  garder. 

Arrecädas,«.  /".  pl.  *pendans,  bouclcbd'o- 
reilles. 

"  Arrecäca.  V.  ReQaga. 

*  Arreceiär  ,  etc.  V.  Heeeiar ,  etc. 
ARRECirs.  V.  Recife. 

*  An reco va.  V.  Ricota. 
Arrecuar.  V.  Recuar. 

f  ArrEoa  ,  s.  01.  ( l.  de  pral.y  exelusion  de 
rheritage.il.  inierj.  A  bas :  bors  d'ici: 

Arredädo  ,  a  ,  ».  p.  A'Arredar. 

Arredamento,  s,  0).  eloignement,  ecarte- 
ment :  l'action  d'eloigner,  d'ecarter. 

Arredär  ,  v.  a.  eloigner,  ecarier,  detourner, 
separer.  II  est  aussi  reetproque. 

ArredIo,  a,  adj.  eloigue,  ecarte^,  qui  s'est 
separe,  au  propre  et  au  ligure.  Andar  — ,  ne 
plus  frequenter  les  memes  lieux,les  meines 
sociales  que  Ton  frequenlait  auparavaut. 

*  Anr.EDO.  Y.  Longe. 
Arredöma.  V.  Redomu. 

*  Ar  red  ou  da  ,  adv.  V.  Redor  (oo). 
Arredokoädo,  a,  p,  p.  d' 
Arredomdar,  v.  a.  arrondir,  rendre  rond. 
Arredör  ,  adv.  V.  Redör. 
Arredures,*.  m.pl.  environs  :  lieuxd'alen- 

tour,  circonvoisins ;  banlieue  d'une  ville. 

Arredocva.  V.  Reduuc: 

Arredoucar-se,  etc.  V.  Redouptr-ee  t  ele. 

ARREttRO.  V.  Arrieiro. 

Arrefanbar  ,  v.  «.  ^  I.  de  prot.  arraener  tie> 
mains  avev  forec.  V.  Arrebtlor. 

*  Arrefeijar.  V.  Abiter. 


IM 
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•  Arsefcce,  adj.  7  gen.  et  «4t.  a  bon  mär- 
en*. V.  Baraio. 

Arrefecer  ,  v.  a.  refroidir :  rendre  froid  oe 
qoi  *•***  chaud.  (fig.)  RalenUr;  calmer. 

Arrefecer ,  v.  n.  Ott  —  se  ,  «?.  r.  so  reTroidir : 
devenir  firoid.  (fig.)  Diminuer  d'ardenr,  d'aCli- 
Ylte.V.  Ei/riar. 

Airefecido ,  a  ,  p.  p.  A'Arre feeer, 

Arrbfecimexto,  $.  m.  rcTroldissement :  di- 
minution  de  cbaleur,  (/ig.)  de  passion ,  d'ami- 
tie ,  de  zcle ,  etc.  Decooragement. 

Arrefem  et  A RR efens,  pl.  V.  Refens. 

•  Arrefektar  ,  elc.  V.  Arre fccer,  Etfriar, 
Arregac.  Ado  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Arregacar,  i?.  a.  irousser,  retrousser,  re- 
pHer,  relever  en  haut. 

Arrkcacar-se  ,t>.  r.  se  retrousser  .retrousser 
nne  robe ,  les  manches  d'une  chemise ,  etc. 

Arrecä^o.  V.  Regaco. 

Arregalädo  ,  A,p.  p.  d' 

ArregalAr  ,  v.  a.  {o$  olhos) ,  fam.  ecarquil- 
ler  les  yeux, 

Arrecauhädo,  a  ,  adj.  qui  se  rit  de  tont;  co- 
lerique ,  menacant.  p.  p.  d' 

Arregaxhar  ,  v.  a.  —  ot  d+%U$  pari  «J- 
gvtm,  montrer  les  dents  a  quelqu'un  ,  soit  en 
riant,soit  en  le  menacant;  braver;  menaoer; 
grimaoer,  ricaner. 

Arreganhar-se,*.  r.  montrer  les  dents,  etc. 
—  com  /Wo,  se  glaoer  de  froid,  etre  perclus, 
engourdi  a  cause  da  froid. 

f  ArregIkbo,*.  m.  serablant  fier.  —wtili- 
tar,  l'air  roartial  d'un  soldat. 

'Arrbgeitär.  V.  Rejeitar. 

Arregoädo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

ArregoAr,  v.  a.  sillonner :  faire  des  silkms 
dans  la  lerre. 

Arreiado,  a,  p.p.  & 

Arrkiar,«.  o.  barnacher, 'en  parlant  d'un 
cbeval.  Orner,  parer,  en  parlant  des  fetnmes. 

Arreiar-se,  v.  r.  a'orner,  se  parer. 

Arreigada  ,8.  f.  —  da  lingua,  racine  de  la 
langue.  —  da  *nha ,  racine  de  l'ongle.  — #,  pl. 
(J.4»war.)haobans  de  revers,  gambes  dehone, 
eehelle  de  corde  qoi  eonduit  des  m*ts  aoi 
bords  des  hunes. 

ARREfcÄn,  elc.  V.  Arraigdryete. 

Arreio,  t.  m.  ornement,  parure,  ajustement, 
accoulrement  d'une  ferame.  ArrHoi,  pl.  bar- 
nais  de  cbeval.  Attifels  dune  Temme. 

"  Arreio  ,  adv.  V.  Arrto. 

Arreitado  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Arreitär  ,  v.  a.  eiciter  l'appetit  renerien. 

Arreiteta.  Y.  Atmotolia. 

Arrelä!  Ar r. kl a pas!  inUrj.  pop.  horsd'ici! 
V.  Arn  .Fora. 

Arreleqciii.  Y.  Arlequim. 

Arrelhada,  t.  f.  covette  :  Instrument  de  fer 
pour  l'extraction  de  la  lerre  qui  s'engnge  daus 
le  soc  de  la  charruc. 

Arreliqcario.V.  Reliqucnio. 

•  ARRELigtiA.  V.  Reliquia. 
ARRkMA.xGA^ü,  a  ,  p.  p.  6'Arrtmwyer. 


ARttiAüclt  t  v. «.  troasser,  retrousser,  ro- 
plier,  relever,  lerer. 

f  ARREMA5GAR-SE,   9.  f.  (fig.  fam.)  8«  I*- 

soudre,  se  determiner,  prendre  a  ceaur. 

•j-  ArrevAugo  ,  t.  m.  retroussement :  raction 
de  trousser,  de  retrousser. 

Arremata«;äö  ,  t.  f.  enchere.adjodication  an 
dernier  eneberisseur. 

Arrematado,  A,p.  p.  tfArremaktr. 

ArrematadAr  ,  a  ,  t.  eneberisseor,  adjadiea« 
taire. 

Arrematante.  V.  Arrematodör. 

Arrematär,  «.  a.  vendre  on  acheter  a  Pen- 
chere.  Finir,  acherer.  V.  Remaiar.  —  a  quem 
mait  der,  adjuger  au  plus  offrant. 

ArrexatAr-se,  v.  r.  se  terminer,  s'aeherer, 
se  tinir ;  etre  adjuge  an  plus  offrant  et  dernier 
eneberisseur. 

Arremecar  ,  etc.  V.  Arremeuar,  ete. 

Arrcmeoädo  ,  a,  p.  p.  A'Arremedar. 

Arrem edaoör  ,  a  ,  t.  singe  :  qui  imite ,  qui 
contrefait  les  paroles,  les  gestes. 

ArremedAr,  v.  n.  Jouer,  imiter,  copier,  Sin- 
ger, contrefalrequelqu'un;suivre  son  exemple, 
mareber  snr  sei  traces.  Arrewndarf  v. ».  ret- 
sembleraqnelqo'on;  avoir  de  la  conforraite*, 
dn  rapport  «reo  quelqu'un,  areo  quelque 
ohose. 

*  ARAEHnfuso.  Y.  Farcm. 

ArremIdo,  s.  m.  *  Imitation ,  eopie ;  stngerie, 
contre-facon. 

ARREMESQciRHOS,  s.  «i.  pl,  fard,  roage. 
y.  Arrebique. 

ARREMESsAnAMtSTE,  adv.  V.  Prtcipllaam- 
mente. 

ArremessAdo,  a,  p.  p.  d'Jrremeaaor,  et  adj. 
jete,  lanceavec  la  main.(7acci//o  — ,  cbeval fu- 
rieux ,  qui  a  pris  le  mors  am  dents.  Römern  — , 
bomme  pelulanl,  empörte,  mechant,  qui  a  un 
airdur.  —  no  fallar,  inconsidere,  qui  parle 
sans  redexion. 

ArrcvessadOr,  9.  m.  lanceur  de  javelots, 
celui  qui  lanoe  des  dards;  celui  qui  atiaque, 
qui  insulte. 

ARREMEssAiftirro,  t.  «i.  jet,  Taction  de  jetcr. 

AnnEMEssAO,  t.  m.  aug.  6'Arremetso.  Dard, 
javelot,  trait. 

ArremessAr,  v.  a.  jeter,  lancer  avec  effort, 
pousser  loin  de  soi,  darder;  menacer  de  Trap- 
per. —  o  eavallo,  pousser  le  cbeval  a  tonte 
bride. 

Arremessar-se,  v.  r.  s'elancer,  se  jeter» 
fondre  sur  quelqu'un;  s'exposer,  braver,  (ßg.) 
Agir  inconsiderenjont. 

Arremesso  , «.  m.  jet :  Taction  de  jeter,  de 
lancer;  elan  :  Taction  d'attaquer,  de  Trapper; 
menaer;  attaque ;  trait.  Anna*  d  — ,  traits,  fle- 
dies ,  dards,  javelots,  des  armes  qu'on  peut 
lancer  ou  darder.  (fig.)  *  Audacc,  temerite.  Hn- 
trar  de  — ,  entrer  avec  impetuosite.  Fazer  — 
de,  Taire  scmblant  de  vouloir  se  porter  ä.  —  dt 
pwla,  veine  poctique.  —  do  catallo,  *lan, 
mouvement  subit  avec  cflbrt  que  le  cheval  feit 
en  prenant  la  course. 


ABI 

Aftiic*ETTEb6R,  f.  m.  agreiseur,  assaJlUnl. 

•  AKftcHBrrBDvaA.  V.  ArrcmeUida. 

Aftua£TT£flTi,  adj.  2 gen.  qui  assaillit,  qui 
iu*)«e.  £-ed* — ,  (f.  de  blas.)  lion  qui  osi  dane 
[«Uilade  dassaiilir. 

Acrehktte*,  v.  *,  altaquer,  ässaillir.  u.  ». 
(•aber  brasquemenl  sar  quelque  chose,  alie- 
<)«T  brusqaemenl;  te  jeler  eur,  fondre  avee 
iapriuosite  aur  l'ennemi. 

A»&L*Erri»A,  «.  /l  aitaqaa,  irraplion,  l'ac- 
boa  daaaaiilir,  d'aliaquer;  combat,  choc, 
c*Arse,aSMuL 

laakHCTTi»CRA  et 

A&aCatTTIJIKSTO. 


AAR 


IM 


V.  ÄTTtfHCitfCM. 


ia&caixÄDO,  a,  C4(/.  (f.  pop.)  colerique, 
targneux.  p.  p.  d' 

.Uacjusaa-sB , «.  r.  ( f.  pop.)  se  mellro  an 
cokre. 

T  AaatXDA  (das  vinhat),  t.  f.  ( I.  d'agr.)  *bi- 
leacai ,  billige  :  aecoude  facon  qu'on  donne  ä 
bittre. 

Aa&BJiDA^ÄO.  V.  Arrendamenlo. 

Auexa-ÄDO  ,  a  ,  p.  p.  d'Arrendar ,  et  «(/.  On 
ledild'cu  ebcval  qui  est  docilc  au  frein.  (/ig.) 
Modeste,  en  parianl  dun  boiouio,p.  ut.  it. 
Hamide  denteiles,  de  la  facon  des  denteiles. 

A*ak*dad6r ,  t.  m.  ferraier.  V.  Rendeiro. 
leniier,  qui  prend  ou  donne  a  fernic,  a  iouage. 
—  dos  tnbutos,  fermier  general. 

Akrejdamlxto,  t.  m.  fernläge,  arrentemcnt, 
nodiaüon,  ball,  louage.  Prix  de  fcrrao. 

AaaESDÄR,  r.  o.  arrenter,  affcrraer,  anjo- 
4tcr,  donner  ou  prend re  ä  fermc.  —  am  matta, 
«feiner  eo  lotaliie.  —  am  rantot  f  aflcrmer  par 
bts,  portiona.  Näo  Ike  arrendo  o  ganho,  a  mt- 
irarete.  (fam.  /ig.)  Je  na  suis  pas  jaloui  de  aon 
mn. 

t  Aarkjidae,  9.  a.  (I.  d'agr.)  bin  er  :  donner 
aaa  seconde  Cafon  aux  vignes ,  au  inals. 

Irrex cuA^Äö ,  t.  f.  apostasic,  rcniemenU 
T.  Apattmeia. 

aikesicgäda  ,  t  f.  'hombre  :  jeu  de  cartes  ä 
trau  dans  leqnel  on  donne  neuf  cartes  a  cha- 
fujouenr. 

lKAC9rr.ciDO,  a,  p.  p.  d'Arrenegar,  ei  adj. 
seeaant,  facAt,  mis  en  colerc.  Renegat.  V.  Re- 
ugUo. 

AjulejiecadAr,  $.  m.  aposUt,  renepat .-  celui 
fä  a  renie  am  religion.  Renieur,  bla>pbciua- 
tetr,  jorear. 

iaaKsccAA9  «.  a.  apoataaier,  renier;  d6tes- 
fc,  abfcorrer.  V.  Renegar. 

iaaaJiacAR,«'.  n.  renier,  renoncer  a  Dien,  a 
Mrebgioo,  prendre  ie  turbaa.  Blaspbemer,  ju- 
wr,  aaaodire.  (ßg.)  Delester. 

Ariuecae-se,  t.  r.  se  Weher,  so  mettre  cn 


Aaatxico,«.*».  *execralion,  impre'caüon,  ju- 

*  AaaununaTO.  V.  Arrunkamento,  Ruina. 

Aaanc9iaÄa.  V.  Renunciar. 

'  Aaito o» AnatTO,  adv.((.  fam.)  surressi- 
^tcent,da  softe,  »ans  fnterroption.  V$  arr(o% 
frirracbe-pttd. 


Aatl?ANBADO  ,  A ,  f .  p.  d' 

Aarepakhar,  v.  a.(t.  pop.)  agripper:  pren- 
dre .  saiair  avidament. 

Arrepillacaö,  $.  f.  I'action  d'arracber  las 
cbeveux. 

•  ArrepkllAda.  Y.  Arrtptlläo. 

*  Arrepellado  ,  a,  p.  p.  d'Arrepcllar. 

Arrepellaö,  t.  m.  I'action  de  lirer,  d'arra- 
cber les  cbeveux.  Tiraillement.  Y.  Repeildo. 
Fazer  aiguma  coueaa— datonlade, faire  quel- 
que eboso  a  conire-cosur,  a  regret. 

Ani\r.pELLAR,  v.  a.  decucveler:  arracber  la 
poil  et  surtout  les  cbeveux;  tircravec  violenoe. 

Arhepellar-se,  v.  r.  se  decbcvelcr,  s'arra- 
eber  les  cbeveux. 

Arrepemder-sr  (d>\  v.  **.  se  rcpenlir,  se  re- 
connattre  coupable,  rrgrcUcr:  avoir  une  veri- 
table  doulcur,  un  verilable  regrcl  d'avoir  faii 
ou  de  n'avoir  pas  fait  une  ebose.  (/ig.)  Changer 
d'opinion,  se  reiracier.  Tempo  vird  cm  qua 
elie  te  arrependa,  il  aura  lout  le  loisir  de  a'ea 
repentir. 

f  Arrepe.xdioa,  t.  f.  femme  repentie :  femma 
qui ,  voulant  se  corriger  de  #a  maniere  de  vie, 
se  retire  dans  un  couvent  fondo  pour  loutea 
Celles  qui  voudronl  prendre  1c  meine  parti. 

Arrepe-xdido,  a,  p.p.  d'Arrcpend$rs$ t  ti 
adj.  ropenli,  contril,  repentanl. 

Arrrpexdimemto,  t.  m.  repentir :  regret  tin- 
cere  d'avoir  fait  ou  de  n'avoir  pas  Call  quelque 
chose; repentance  :  douleui*  qu'on  a  de  aea  pe- 
ches. 

*  AfmEPEso,*.  m.  Y.  Arrependimento,  et  adj. 
V.  Arrcpendido. 

Arrepja,«.  f.  chanson libre. 
AniifcpiA-cABhLU),  adv.  a  rebrouste-poU. 
Arrepiar,  etc.  Y.  Arripiar ,  etc. 

*  Arrlpicar,  etc.  V.  Rtpicaryete. 
Auiiepolhado,  a  ,  adj.  (i.  burl.)  a  maniere 

de  chou  pomoic.  ~ 
Akuepreiiexoer.  Y.  Rcprchender. 
Arrepticio  ,  a.  Y.  Abreplicio. 
Arrcqi'estar.  V.  Requtntar. 
Ari:esar,cIc  Y.  Arrazoar. 
Arrest ar  ,  etc.  Y.  Embargar. 

*  Arresto  ,  f.  m.  arret,  arreslation.  Y.  Em- 
bargo. 

Arrrve^ar.  Y.  Amtetsar. 

Arrevesak  ,  etc.  Y.  Jrrvresar,  etc. 

Arrevessado  ,  a  ,  />.  p.  d' 

Arrevessar,  t.  a.  voiuir.  Y.  Vamitar.  (ßg.) 
Repoussordc  rainiiicibair^dctesleruuelqu'un. 
—  a  almay  expirer,  reudre  l'anie ,  le  dernier 
soupir. 

Ai'.kevP.sso,  a.  Y.  Revesso ,  Difficil. 

Arklvezädauexte,  adv.  de  travers,  a  n-- 
bours,  h  conlrc-sens.  Tour  a  tour,  reeiproque- 
meiit. 

Ar.nnvi.7ADO,  a,  p.  p.  d'Jrretasar,  ciadj. 
tortu  :  qui  n'cst  pas  droit;  difficile,  euibrouille, 
obscur,  inintclIiKibiC. 

Arukvezar.  Y.  Rctezar. 

Arreyo,  t.  m.  et  adt.  Y.  Arrtio,  Arrio. 

Arriado  ,  p.  p.  d'ArriOT 
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f  ArriIko,  t.  m.  (t.d'kui.  Mol.)  arrian : 
vautour  dea  Pyrenees. 

Arriar , «.  a.(t.de mar.) ealer, baiaser, ar- 
risser,  amener,  en  parlant  dea  volles,  {id.)  Filer 
le  cable,  lacher  la  corde,  le  cable  peu  a  peu.  — 
bandtiro,  baiaaer  pavitlon.  —  a  eecdta,  lacher 
le  couet.  —  et  gaveas,  riaer  lea  huniera.  —  a 
«RiatTdt  por  mdo ,  largaer  ou  filer  le  cable.  — 
«  amarra  poueo  a  poueo ,  lancier,  filer  le  cable 
en  doaceur.  —  et  yawat  por  mdo ,  amener  lea 
huniera  en  paquet.  —  at  gaveat  $obre  a  ptga, 
amener  lea  huniera  aur  le  ton. 

Arriata  ,  etc.  V.  Arreata. 

Arriaz  ,  a.  m.  V.  Arreax. 

Arrjba  v  adv.  deaaua ,  ci-dessus ;  en  baut. 
Au-dessus ,  au  dela.  Arriba  i  Arriba!  en  baut 
tout  le  monde !  voix  pour  eveiller  ceux  qui  dor- 
nent ;  cri  dea  marins  pour  appeler  les  mousses, 
pour  lea  faire  monier;  it.  pour  faire  aborder, 
prendre  terra.  — !  arrive:  —  todol  arrive  tout. 
De  baixo  — ,  contre-bae;  de  baut  en  baa ;  de  la 
tele  aus  pieds ;  du  comroencement  a  la  fln. 
Agma  — ,  d'amont.  De pdtat  ou  pernat—,  aena 
deaaua  dessous.  Voltor  de  baixo  para-riba, 
mettre  tout  aena  deaaua  desaouf.  JYeaocio, 
eouea  de  eotta  — ,  affaire  diflicile,  epineuse, 
penible.  Dar  eomiigo  de  pemot~,  ae  perdre, 
ae  ruincr. 

Abjubacäö,  a.  f.  'aarivage,  arrtvee.  V.  Arri- 
bada.  AteseY—,  oiaeanx  de  paaaage. 

Arribada  ,  a.  f.  (I.  de  mar.)  "abord,  arrivee , 
arrivage,  relache :  entree  dun  vaisseau  dana 
un  port.  ReUche  occaaionnee  par  le  mauvaia 
temps.  O  Urne  of—,  (I.  de  mar.)  arrive ! 

Arriba  do,  a  ,  p.  p.  d* 

Arribär  (a,  para),  v.  n.(t.de  mar.)  arriver, 
aborder,relacher,  prendre  terre.ReUcbera  cause 
du  mauvaia  temps  ou  d'un  danger  quelconqoe. 
—  toore,  avancer,  tomber  aur.  Exceder  en 
nombre,  en  valeur.  (flg.)  Retrograder,  changer 
d'opinion.  it.  Se  remeltre ,  ae  retablir,  en  par- 
lant de  celui  qui  a  ete  malade.  —  governando 
d  bolina,  ( f.  de  mar.)  bouler  le  lof.  —  eobre 
alguma  materia,  revenir  aur  une  matiere,  en 
reparier.  —  poueo a  poueo,  (L  de  mar.)  arri- 
ver  en  dependant,  en  rondissant.  —  lodo,  {id.) 
arriver  tout  plal.  —  para  eorrer  vento  em 
poppa ,  arriver  vent  arriere. 

Arribar  ,  t>.  a3.  monier  en  haut;  porter,  con- 
duire. 

Arribar,  etc.  VUmarrar.it.Ouricar,  Eriear. 

*  Arricavbiro,  a.  m.  milicien  a  ebeval. 
Arricola,  t.  m.  (I.  burt.)  V.  Alimaria. 
Aerieiro,  a.  m.  muletier,  condueteur  de 

betes  de  aomme. 

Arriel  ,  #.  m.  anneau  d'oreille ;  anneau  d'or. 
Lavier.  Y.  Alaoanca. 

Arrifar,  etc.  V.  fiifar. 

•  Arrifk.  V.  Recife. 

•  Arruar.  V.  Enrijar. 

*  Arrilrada.  V.  Arrelhdda. 
Arrimadico,  a  ,  adj.  II  se  dit  tigureinent  de 

celui  qui  s'attacbe  a  une  pergonn*  p**nr '  m  in- 
tertt  particulier. 


Arrimädo, a,  j>. p.  d' 

Arrimär,  «.  a.  approcher:  mettre,  place? 
oontre  ,  mettre  prea.  Mettre  de  cole,  cesaer  de 
ae  aervir  d*une  chose.  (flg.)  Laisser,  abandon- 
ner, quitter,  renoncer.  iL  Demellre,  destiluer 
d'un  emploi,  priver  de  la  faveur,  de  l'auioritc 
qu'on  avait.  —  at  eteadat  oos  murot,  adosscr 
lea  ecbellea  aux  murailles.  —  a  eabefa,  a'aeco- 
ler.  —  as  costas,  a'adosser.  —  at  etporat  ao 
caaaUo,  chatouiller,  piquer  legerement  le  ohe- 
val.  —  o  crow,  enclouer  un  cheval  en  le  Ter- 
ranl.— ot  hotnbros (flg. \lr*\ »i\\er srec  activile, 
avec  zele  4  une  aflaire,  y  donner  lous  aea  soins 

ARRiMÄR-SE(a),  9.  r.  s'appuyer,  se  aootenir, 
ae  reposeren  s'appuyant.  S'agreger,  aejoiudre, 
ae  reunir  ä  d'autres  personnes  pour  ne  fair« 
qu'un  meme  corpa.  (flg.)  S'etayer  de  la  protec- 
tion de  quelqu'un.  —  oo  ponto  da  difficuldade , 
commencer  h  aaisir  le  point  d'une  dilficulie.  — 
deporides,  a'appuyer  contra  ia  muraille,  en 
parlant  d'un  hornrae  sodl.  —  ao  parecer,  d 
opinidod'outrem,  adberer  a  l'opinion,  au  parli 
d'un  autre.  —  contra  uma  paride,  a'aeculer. 
—  d  terra  um  navio ,  alterir.  —  a  um  poderoeo, 
s'aecrocher  k  un  homme  puisaant,  riebe ,  elc. 

Arrimo,  t.  m.  appui,  aoutien,  aecotoir,  et 
tout  ce  qui  aert  a  appuyer.  (flg.)  Appui,  faveur, 
protection.  Faltou-me  o  meu  melhor  — ,  celui 
qui  me  portai l  le  plus ,  manque. 

Arriücar  ,  etc.  V.  Arranear. 

*  Arrincoar-se,«.  r.  se  retirerdela  soeieto : 
fuir,  eviter  le  commerce  des  horomea,  ae  met- 
tre dans  un  coin. 

Arrirbo,  t.  «<i.  Heu  oü  Ton  peebedes  aloaea. 

f  Arriösca,  t.  f.  (t.  burl.)  ruae,  tour  da- 
drease ,  escroquerie ;  piege. 

Arriözes,  t.  m.  pl.  petttes  billes  de  pierro 
pour  jouer  ä  la  marelle ;  chiques ,  marbrea. . 

Arripiado  ,  a  ,  p.  p.  6'Arripiar,  et  adj.  be- 
risse ;  tremblanl  de  froid ;  mal  peigne. 

Arripiadüra,  t.  f.  Taciion  et  l'eflelde  beris- 
aer  les  cbeveox. 

Arripiamento  ,  s.m.  frtsson,  frissonnement  : 
leger  tremblement  cause  par  le  froid  qui  pre» 
cede  la  fievre. 

Arripiär,  v.  a.  faire  frtssonner,  faire  trera- 
bler  de  froid,  de  peur;  faire  dresser  les  cbeveux, 
les  rebrousser.  —  a  carreira ,  rebrousser  che- 
min ,  et  au  figure ,  se  repdter,  tomber  dans  des 
redites. 

Arripiar-se  ,  v.  r.  frissonner,  avoir  des  fris- 
sons,  trerobler  de  froid,  de  peur;  avoir  borreor, 
s'effrayer,  craindre ,  etre  saisi  d'borrcur;  «tre 
6pouvante.  Arripidrdo-u-lhe  otcabellot  na  ca 
bepa  j  les  cheveux  lui  dresserent  a  la  tete. 

Arriscädamexte,  adv.  hardiment,  temdrai- 
rement ,  audacieusemenl ;  hasardeusement , 
avec  p6ril. 

ARRiscADissmo,  a  ,  adj.  tup.  d' 

Arriscado  ,  a  ,  p.  p.  d'Arriscor,  et  adj.  haut, 
eleve,  hasardeux ,  aventureux ,  riscable.  Dan  - 
gereux ,  perilleux.  Fortuit ,  imprevu ,  inopiiie , 
qui  arrive  par  basard.  Ettar  •*-,  periciiler,  etre 
en  danger,  le  (rouver  en  p*ril,courir  ris^ae. 


ARU 

XioieisaeU  MmM-,  il  n'esl  pts  ibeaucoup 
pres  uns  danger. 

Airiscär  ,  «.  «,  ritquer,  basardor,  exposer, 
molarer,  meUre  en  danger. 

Arbiscae-ss,  «.  r.  se  basarder,  te  mettre  en 
»eril,  s'exposer  a  la  fortuae,  s'exposcr  au  peril, 
ctarir  risque,  risquer. 

Aabjtabo.  V.  Arrikddo. 

ARBuÄoe ,  a  ,  *».  p.  d' 

f  Abrizäe» e.  e.  (f.  de  für.)  rider .  prendre 
desris,  aceovrcir  unevoile  avec  des  plis.  it. 
Mettre  la  cfealoupe  dansle  vaiaseaa  et  l'y  omar- 
nravee  des  dormants. 

*  Arbo.  V.  Lama,  Lodo. 

ArrOba,  #.  /".  arrobe:  poids  portugais  de 
ö  Ktth,  de  10  onces  chaeune,  qui  valent  i4ki- 
hfrasBaaea  et  demi.  it.  Mesure  ancienne  de  li- 
pides  dont  la  capacil«  variait  dans  dillerontes 
•rvrinces.  Cedit  4  peu  pres  e  almndes.  V.  ee 

arkobädo  ,i,  p.p.  d'Jrroeer,  et  adj.  pese 
pararrobes,  en  gros.  1/.  Assaisonne  avec  du 
nacatt. 

f  A&BOBAMEXTO  Ott  ARBOBAC.ÄG,  ff.  IN.  00  f. 

rartion  de  peser,  mesurer  par  arrobes. 

Abbobab,?.  *.  peser,  mesurer  par  arrobes. 
•f.  Assaisonner  avec  du  vin  doux  cuit,  avec  du 
nisine. 

Arcobe,  #.  tn.  vin  doux  cuit,  raisine ;  rob. 

t Acbob£x,  ff.  m.  (/.  de  mar.)  rubans  ou 
mainandes ;  sorte  de  cable  fail  a  la  in« in. 

ARKOBt-KTAB-üfc,  «.  r.  devenir  robuste. 

AbuxiUADA, «.  f.  coup  de  bille,  de  balon,  etc. 

Arroumdo ,  a  ,  p.  p.  d' 

Aiiocbar,  v.  o.  bitler :  serrer  un  ballot, 
«rdrr  de*  peaux  avec  la  bille ;  donner  des  coups 
st  bille,  de  baton.  (ßg.)  Serrer  excessivciuent. 

ARRoesua-sE,  v.  r.  ( I.  fam.)  se  serrer  trop. 
II  ir  dit  des  fenunes  qui  serrenl  trop  leurs  cor- 
sei*. 

Asiocsjkibo.  V.  ArriHro. 

Aabocbuillär-se.  V.  Acastetlar-u. 

Arrocbo ,*.«*.  'bille :  gros balon  pour  serrer 
tabalUis,  lordreles  peaux,  ou  lorsoir;  garrot, 
learniqaei,  cheville  a  tourniqueL  — ,  troncon  de 
am  neu  travaille.  — a,  (/.  de  s*er.)  cordes 
■sieea  an  boui. Propendtr para aparte do—, 
(aar.  (mm.)  11  se  dit  des  personnes  qui  ont  de 
raehjutkHi  pour  le  mal. 

Abrookab.  V.  Rodear. 

t  AABOOuxioo,  a,  p.  p.  &' Arrodettar  n  et 
s#  snat  de  bouclier.  (I.  de  bot.)  Sculiforme  : 


ARB 


Hl 


ArbomuA*  ,  e.  m.  armer,  couvrir  de  bou- 
cBer,  snexire  un  bouclier  au  bras.  II  est  aussi 
iiBBfifoqfje.  S  armer  et  roettre  un  bouclier  4 


*  Araooilbar-sb,  etc.  V.  Ajoetkar-ee ,  etc. 
JUa4tx>,ff.  s».  Iren  an  uramail. 
AaaocAcid,  a.  /.  Factfon  de  s'arroger.  ( f.  d$ 

emc.)  Adeption. 
▲aaocäao  »  a  ,  **.**.  d'Arrofar. 
f  AAtocAnoa ,  ff.  m.  eelui  qui  s'arroge,  qai 
riOs-tto*  qnelqne  cbeec, 


Arrogawcia,  ff.  f.  arrogance,  flleHd,  sonV- 
sance,  presomplion  ;  hauteur,  insolence. 

Arrogante,  adj.  2  gen.  arrogant,  fler,  or- 
gucilleux,  rebutanl ,  rogue ;  bautaln,  Insolent, 
Courageux,  vaillant,  intrepide,  brave,  (ßf.) 
Süperbe,  beau. 

AaaocA?iTEii£!(Tr. ,  ade.  arrogamment,  aves 
bauteur. 

ARROGAMTiSSIMO  ,  A,  adj.  tnp.  d'AfYOQmUl. 

Arbogar  ,  v.  a.  arroger,  attribner  4  autroi  et 
qui  ne  iui  appartient  pas. 

Arrogar-sk,  r.  r.  s'arroger,  s'attirer,  usur- 
pier, s'appliquer,  s'attribuer,  se  faire  un  sae- 
rite,  prendre  avantage  de. 

"  Arroiar.  V.  Jirofar. 

Arroido.  V.  Arruido. 

*  AnRotaaAMt::iTo.  V.  /tut na 

*  AnaoinnAit.  V.  Ruimtr. 

AarOio,  ff.  m.  ruisseau  :  petit  courant  d'eau. 

Arröios,  pl.  V.  Marr&iot. 

Arroiädamkntk,  adv.  audacieosement,  in- 
trepidemenl,  bardiment. 

Arrojadi^o,  a  ,  adj.  qui  peutetre  facilemenl 
jete,  lance,  qui  est  fait  pour  «Ire  jete,  lance. 
V.  Ärrojadv. 

ARROjADissmo ,  A ,  odj.  tup.  d' 

Arrojädo , a ,  p.p.  d'Arrojar, et «#.  (/le.) 
Delermine,  intrepide,  courageux,  impetueut. 

Arrojadör  ,  ff.  m.  celui  qui  jelte ,  «iui  lance, 
qui  dorde. 

ARnojADÜnA ,  ff.  f.  piece  d'un  moulin  4  bras. 

Arrujamknto.  V.  Arrojo. 

Arrojäö,  «.  m.  V.  Empuchdo ,  Tirdo. 

Anr.oiÄR,  r.  a.  lancer,  pousser,  jeter,  deee- 
eber;  chasser,  rejetcr,  expulser,  di*busi|ueff. 
Trainer.  V.  Arratiar.  —de  »•',  [flg.)  Hcpousser, 
rejeter,  ecarter,  rebuter. 

Arrojär-mb,  r.  r.  se  lancer,  se  jeler,  se  pre~ 
cipiter,  s'elancer.  (flg.)  Oser,  se  hasarder,  s'a- 
venturer,  avoir  ia  bardiesse,  prendre  la  liberle, 
ne  pas  craindre  de,  presuraer,  entrepreudre,  se 
liceucier.  Se  tralnerpar  terre,  en  parlant  d'un 
epileplique ,  etc. 

ARRöjo,«.m.  'audace,  hardiesse,  intrepidile, 
presomplion ;  debordement. — tmf>efMOffo,elaii* 
—  deeeeperado,  coup  de  desespoir. 

Arrolädo  ,  p.  p.  d' Arroiar. 

Arroladör,  ff.  m.  enröleur:  celui  qui  fait 
l'enroiemenl. 

Arrolamento,  ff.  ••.  enröleinent;  rcleve. 

AaaOLÄR,  v.  a.  enröler ;  mettre,  ecrire  snr 
le  role  des  gens  de  guerre  ou  de  mer,  eic.  ln- 
ven  torier.  it.  Roulcr,  enrouler,plieren  rouleau« 
V.  Enrolar  et  Rotor. 

Arroloado  ou  Arrolhar.  V.Rolkar,  ete. 

Ar  rollo.  V.  Arrmlho. 

Arroman^aoo  ,  a  ,  p.  p.  d*  i 

Arroman^ar,  e.  a.  ecrire,  traduire  en  laa- 
gage  portugais.  V.  Romanetar.  \ 

Arrömba  ,»./".( I.  pop.) '  air  que  Ton  Jone 
sur  une  espece  de  guitare  et  qui  Cait  beauceuf 
de  bruit.  Cousa  <f—,  ebose  etonnante. 

A««9M4»a.  Y,  tomtot  Meiwr*. 
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Akrombadas  ,  |rf.  (f.  da  mar.)  V.  Arrmmba- 

Arrobbäro,  a,  p.  t>.  d'Arrombar,  et  «#. 
(ß§.)  Caase,  brise;  penetre;  en  desordro. 

Arrombador  ,  #.  *».  enfonceur :  qui  enfonce. 

Arrombamekto,  g.  m.  enfoncement :  effrae- 
tient  l'acüon  d'enfoncer.  *  Fraclure,  roplure 
des  portes,  des  fenölres,  etc. 

Arrombär,  v.a.  rompre ,  briser,  mettre  en 
nieces  les  portes,  les  fenetres,  les  cnfoneer. 
(flg.)  Yaincre,  abattre,  humftlier.  —  at  pritöe ff, 
foreer  les  prisons. 

*  Arrompbr.  V.  Arrotear,  Romper. 

f  Arrojcy,  t.  m.  {(.de  bot.)  arrony  *  sensi- 
live  du  Madagascar. 

Ar  ROST  A  no,  a  tp.p.  d' 

Arkostar,  v.  a.  se  mettre  rls-a-rlf ;  se  prä- 
senter, entreprendre  avec  hardiesse.  v.  n.  (  «, 
com)  braver,  afTronter,  faire  Wie,  se  raidir.  — 
com  o  tntmtoo,  faire  face  a  1'ennemi,  le  com- 
battre,  I'attaquer  de  front.  II  est  quekjuefois  re- 
ciproque. 

*  Annösro.  V.  De  fronte. 

*  Arkostrar.  V.  Arroitar. 
Arrotädo  ,  Kjp.p.  d'Arrotar. 
Arrotadör,  «.  tn.  roteur.-  eelai  qui  rote. 

(flg.)  Fanfaron ,  rodomoni. 

Ar  rot  a  dura,  ( f.  de  mar.)  V.  Arreala- 
dura.  (id.) 

Aruotar,  v.  n.  roter:  (airc  des  rots.  (flg.) 
Blasonnef ,  faire  parade. 

Arrotea ,  s.  f.  novale  :  lerre  nouvellement 
defrichee. 

Arroteädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Arrotedr. 

Aaroteadoh,  $.  m.  defricheur :  qui  defriche 
nne  lerre. 

Arkotear,  v.  o.  defricher :  mettre  en  valeor 
nne  terre  inculte. 

Arroto,  s.  m.  rot,  eruclalion:  ventosile;  va- 
peur  qui  s'elcve  de  l'eslomac. 

Arrodbahsnto,  «.  m.  'extase,  ravissement 
<Tetprit,  transporl,  Suspension  des  senscau- 
sce  par  une  forte  contempjalion  de  quelqne 
objel  extraordlnaire  ou  surnaturel. 

Arrocbar-se,  v.  r.  s'extasler,  tomber  en  ex- 
tase.  — ,  etre  saisi  d'admiration. 

Arroupar  ,  etc.  V.  Enroupar,  elc. 

Arroto.  V.  Arroio. 

f  Arroxädo  ou  Arroxeadtj,  adj.  de  couleur 
violette,  qui  lieni  du  violet. 

Annex,  #.  m.  rix .  plante  graminee,  aquati 
qua  ou  de  mootagne ,  qui  produit  la  graine 
du  memo  nora. 

f  AftROZ-DOS-TELHADOS  Ol»  DOS- RA  TOS,  ff.  dö 

bot.)  petite  joubarbe ;  triqoe-madame ,  trippe- 
madaine;  tele  de  souris;  orpin  Wanc. 

Arroz al,  t.  m.  '  rUiere :  campagne  semee  de 
rix. 

AftidZEs ,  pt.  d' Arroz. 

Arruado  ,  a  ,  p.  p.  d'Arruar. 

*  Arauador.  V.  Vadio,  Valentäo. 
AvtoAMftirro,  t.  m.  aligneraent  en  nies. 
Arruaa,«.  «.  diviser,  separer  en  nies,  en 

quartier»,  fei*  t«  etfvüta«  aTna»  tfirt,  t ,  n. 


se  promener  pour  fair*  I»  eour  a  une  dame.  it. 
ant.  Gropner  d'unc  maniere  partlctiliere,  en 
parlant  du  sanglier  lorsqu'il  se  voit  poursolvi. 

Arrüda,  s.  f.  rue :  plante  amere,  vivace,  trH* 
employee  en  medecine.  —  dos  mitrot ,  (f.  df 
bot.)  dorodille  des  murs,  tulgo,  la  sauve-vie 
la  rue  des  murs.  * 

Arriella.«.  f.  (i.  deblai.)  'besant,  tourteao. 
( t.  d'orf.) '  Morceau  d'argent  bnil  de  la  faeoo 
d'une  casserole.  (t.  de  mar.)  Virole. 

Arrfellädo,  a  ,  adj.  ( t.  de  bl<u.)  besante  r 
cbarge  de  besä  Ms. 

Arrufadi^o,  k,adj.  quise  fache  faeilement? 
boudeur. 

ARRUFADiütio,  a  ,  adj.  dim.  &' 

Arrupädo,  k,p.p.  d' 

ARRorAR-np.,v.r.  gronder,  montrer  les  denti, 
en  parlant  d'un  chien  en  colere ;  herister  le  pn> 
mage ,  en  parlant  d'un  dindon.  (flg.)  Se  rlder, 
cn  parlant  de  la  surface  des  eaux.  Se  facher,  aar 
depiter,  s'eslomaqoer. 

Arrufiasädo,  a,  adj.  qui  a  lcsmanlercs,ralr 
de  rufien ;  peu  lionnete. 

Arrüfo  ,  #.  m.  depit  leger,  Indignation ,  em- 
pörte ment,  mauvaise  hutneur.  —  denamorp- 
doiy  d6pii  amoureux.  0$  —t  dot  amantet  jio> 
uma  renovafdo  deamor  y  les  piques  desamanlt 
sont  renouvcllement  d'amour. 

Arrigado  ,  a  ,  p.  p.  ü'Arrugar,  et  afj. 
crlsp6 ;  ride.  Cdra  mais  —a  que  uma  uva  pas- 
sada ,  visage  plus  ride  qu'un  raisin  cuit. 

Arulcadöra.  X.Arrugamento. 

AnRi'GAMEXTO,  ff.  m.  Vaction  de  rider,  de  se 
rider;  clal  d'une  ebose  ridee,  qui  a  des  plls,ete. 

Arrücar  ,  v.  a.  rider,  froncer,  racornir,  gre- 
siller.  Faire  des  plis  dans  des  hardes ,  dans  d« 
papler,  etc.  —  a  frente,  (flg.)  froncer  le  sonr> 
eil :  avoir  l'air  d'etre  fache ,  d'etre  en  colere. 

Arrucar-se,  v.  r.  se  rider.  V.  Enrugar-e*. 

ArriYdo,  ff.  m.  bruit,  tapage;  tumulte. 

Arriimado,  a,  p.  p.  d'Arruinar,  et  avfi. 
gröle,  flambe,  confisque,  ruine,  perdu. 

Anr.Ci>iADOR,  a,  ff.  celui  qui  detroit,  qui 
mine,  qui  delabre,  ravage.  II  est  aussi  adj. 

ArruT.iar,  v.  a.  ruiner,  delruire,  ravagerv 
desoler,  dcJabrcr,  ecraser,  rompre,  renverser, 
ablmer,  demolir,  bouleverser. 

Arruinär-se,  v.  r.  se  ruiner9  se  demoltf, 
tomber  en  ruine.  — ,  perdre  tout  son  bien ,  le 
dissiper. 

*  Akruinuar  ,  v.  a.  V.  Arrunhar,  Arr*mar9 
Rachar. 

Arruivascado,  a,  adj.  roux,  rousaeao. 

Arrclhado  ou  Arkcllado,  k9p.p.  d' 

Arrclhär  Ott  Ar r ülla r,  r.  a.  bercer:  re- 
muer  le  bercenu  pour  endormir  un  enfonf. 
Y.  Aealantar.  Roucouler,  caracoufer,  bottier. 
11  sc  dil  du  son  que  les  plgeons  et  les  toirrte* 
retles  produisent  aveo  Us  gosicr.  On  le  tfrl  aosst 
de  deux  amanls  qui  se  fönt  la  cour. 

Arrüliio  ou  AnnÜLLO ,  t.  m.  roueouleraent ; 
ton  que  les  pigeons  et  les  tourterelles  prodni» 
aanUYcc  legosier,  L'actioa  debfret riet  enftafti, 
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ha,  j.  f.  ;  /.  tThist.  nat.)  'arrouma  : 
Antilles. 

.$aö ,9.  f.  {(.dt mar.) 'arrimage, ar- 
arran^emenl  de  la  cargaison  dun 
iL  'Groupedenuagesdans  l'boriron. 
n  geosraphique  dans  la  carte,  —da 
!.  de  eomm.)  lenue  de  livres:  Venture 
e  ou  livres  de  commerce  par  doit  el 

i^os  v  t.  m.  pl.  (f.  burl.)  *  bouderic» 

ido,  k%p.p.  &  Am  mär. 

.dor  ,  a  « f.  celui  qui  disposc,  qui  met 

qui  erränge,  qui  regle,  it.  {Jl.de  mar.) 

tdor. 

■ack,  t.  f.  (I.  de  mar.)  V.  <4rr«ma- 

iR ,  c.  a.  (I.  de  mar.)  errimer  :  placer 
er  d'une  maniere  convennble  la  car- 
in  navire.  Arranper,  disposcr,  placer, 
ordre  quelque  choje. 
■ar-ne,  c.  r.  »arranger,  s'ajuster,  »e 
1  ordre;  se  placer,  s'etablir.  (I.  de 
tlre  lecap  ä  la  rout«,  en  parlantd'un 

vbadas,  #.  f.  pi.  (I.  de  mar.)  romba- 

incbcs  du  Lordage  d'une  galere. 

i,  t.  m.  V.  Arrumocdo,  Arrumage. 

ibar,  etc.  V.  Arru\nary  Alutr.  (I.  de 

rncr ;  la  seint  lle). 

>aö.  V.  Ftrrugem. 

V.  ilrrtio. 

l  y  m.  m.  arsenal .-  magasin  d'armes  et 

sortes  d'uisirumenls  de  guerre,foit 

rre,  soit  pour  la  mer. 

co,  ad/.arseiiique,  arsenical.  Acido—* 

m.)  arsenic  satured'oxygrne. 

ao,  a,  adj.{t.  de  chim.)  arsenie; 

▼ec  l'arsenic. 

to,  ff.  wi.  '  t.  de  chim.)  arsöniale  :  sei 

la  comliiuaison  «ic  l'acidi»  arsenique 

«Utes  bases. 

iL,  ad).  2  gm.  (f.  de  chim.)  arse- 

lieiitde  l'arsenir. 

o%*.  ro.  arienic :  tnetal  ai^re,  cas- 
Lil  au  feu ;  poisoo  violeiiL  Ior«qu'il  est 

iSO,  AfadJ.  Acido  -— ,  (f.  de  chim.) 
(aeide;  :  ar>eii»c  aveo  un»  faible  por- 
gene. 

UTE,  s.  m.  et  adj.  'J  gen.  ( /.  de  chinu) 
sels  fuimt'S  jiar  raeid**  antemeuxet 
,  les  nielaux,  les  alcalis. 
9  #.  m.  ( t.  de  bot.)  ar.sis  :  arbrisscau 
ünebine. 

iita.  V.  Pdo  de  pörco. 
.  f.  *art ;  uiethode  pour  bien  faire  un 
doo  certainos  regle*;  collectiou  de 
;  eoserahle  de  mojons,d'c\|)orn'ucr>,  j 
Dl ,  de  procedes 7»our  reussir.  — ,  tout  j 
fait  par  Industrie.  Hu>e,  arlilice,  II-  | 
rigoa.  Le  Ihrre  qui  renferme  los  pre- 
a  ait,  et  par  excellence  le  livre  des 
4t  m  iriBUMiff  Uline.  ~ ,  l'oppota 
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de  naturel.  Z>#  — ,  de  maniere  qne,  de  forte 
que.D'tata— ,ain»i,de  cetle  maniere.  De  fo/—, 
de  teile  maniere.  Hörnern  sem  — ,  homina  tan» 
art;  inepta;  rastique,  grossier.  Obra  primo- 
roea  da  —  ou  prifor  et—,  ebef-d'aurre  da 
l'art,  onvrage  bien  faito«  qui  a  ooute  beaueoup 
de  peine  4  faire.  Artee,  pt.  menees,  rutei,  roe- 
nees  tourdes.  Curto  äv— ,  cours  oü  Ton  entei- 
gne la  pbilosophie.  la  phyalque,  les  letlrea,  ete. 
Boas— ,  les  humanites.  Bella9—y  les  beaux 
aru,lesarta  llberaux.  Artet,  pl,  {t.  de  mar.) 
fllets  pour  pecher  les  sardines. 

f  Art£dia  ,  9.  f.  (/.  de  bot.)  artedie :  ambel- 
lifere  du  Liban.  , 

Artcfacto  ,  s.  m.  ouvrage  :  chase  faile  par 
art;  un  produil  queleohque  de  l'art.  II  est  aussi 
adj.  fail  avec  art. 

"  ArtkficiAl,  f.  m.  V.  Artiflce,  Artitla. 

ARTftinics,  t.  f.  astuce,  sagadle,  finessa, 
ruse,  arlifice,  menec. 

ARTtmo,  a,  adj.  rufte,  astucieni,  fripon. 
Bot  eecarmentadoe  te  faztm  ot  arteiro9 ,  les 
dopes  deviennent  des  fripons,  au  on  commp nee 
par  <Hre  dupe,  on  linit  par  ctre  fripon. 

ARTEiRdM,  a,  adj.  V.  Arteiro,  ifanhoeo. 

ARTELtTF»,  f.  m.  pt.  sorte  de  ragoOt  fall  aret 
des  cuisses  de  volaille. 

Artelharja  ,  etc.  V.  ArWhcria,  etc. 

Artei.ho,».  m.  'chcTiUc  du  pied,  maüeole. 

Artexagico.  V.  Uagico. 

ArtemAö,  t.  m.  (t.dc  mar.)  *  foule:  rolla 
qu'on  mettait  anciennement  aux  galcres.  Artl- 
uion,  mal  de  1'arriere. 

Artemis! a  ou  Artemija  ,  ff.  f.  armoise,  herbe 
de  la  Saint-Jean  :  plante  rampante. 

Arten.ia ,  ff.  f.  ( f.  dhist.  nat.)  artenne  :  oi- 
seaa  aqaaliqae  palmipede. 

Artk^cim,  #.  m.  fruit  deTIndc. 

Art^ria  ,  ff.  f.  ( t.  d*anat.)  artrre  :  Tafsseau 
du  corps  de  l'animal  qui  porte  le  sang  da  cteor 
vers  les  extremites.  Aipcra  —  ou  traca :  tra- 
chee-artere  :  le  caual  qui  porte  l'alr  aux  pou- 
raons.  V.  Trachta. 

Arteriai.,  adj.  2  gen.  (f.  d*anat.)  artcriel  t 
qui  appartient  h  Partero. 

Arteruzinda,«.  f.  dim.  A'Arliiia,  arterlolf  r 
petlte  artere. 

f  Ap.TtiU(»Gi»Ai'iiiA,  #.  f.  nrteriopraphle:  def* 
cription  des  arteres. 

Ai;Tr.t\ioi  a.  V.  Arttriazinha. 

Art£rioloixi  ,  #.  f.  arleriologic  :  traite  dt$ 
arteres. 

AuTKr.ioto ,  a  .  adj.  ( t.  da  nat.)  arterieax;  de 
la  nature  de  Tariere. 

Arteriotomia  , «.  f.  arterlotomie :  Ouvertüre 
d'une  arlere. 

f  ArtiisIro  ou  ArtrsIo,  ff.  m.  artisan  :  et- 
lui  qui  exerce  un  art  iiie(Miii(|ue. 

f  Artt.siäso,  a,  adj.  d'Artois,  ville  ea 
France. 

Artetico,  a,  adj.  (i.  de  mi'd.)  arlliriliqua» 
II  se  dit  en  medecine  des  malad  les  qui  atta- 
quenilcs  jointures,  el  des  medicamenif  qui  J 
sont  propret. 
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Art£za  ,  $.  f.  •  petrin ,  backe :  coffre  daüs  le- 
quel  oq  pelrit  et  on  serre  le  pain. 

ArtezaC,  $.  *».  *sebile :  vaisseau  de  bois  qui 
•ert  wi  boulangers  pourmettre  leur  pite  apres 
Pavoir  pelrie.fi.  oTarek.)  »Soffite :  plafond,  Um- 
bris forme  de  poutres  croisees  de  cornicnes  vo- 
lautes  et  ec  des  coatpartimenlset  des  renfonce- 
nenU  enrichii  de  petnlures  et  de  sculptures. 
it.  V.  Artesamo. 

Artuoado,  a  ,  adj.  fait  en  forme  de  sofflte. 
$.m.  (t.tfarch.)  Passemblage  des  ornements  de 
U  soffite.  p.  f.  d* 

Artezoar,  v.  a.  (t.  d'arch.)  construire  en 
forme  de  soffite. 

Artbaüica, $.  f.(t.  de  bot.)  arthanile :  pein 
de  pourceau ,  plante  medicinale. 

f  Artbritico,  a,  adj.it.  de  mtfd.)  artbriti- 
que :  qui  atlaque  les  jointures.  V.  ArUtico. 

f  ArthrJtib  tt.  f.(t.de  mid.)  arthrile :  dou- 
leor  externe ;  goatte  aus  jointures. 

Aathrödia  ,t.f.(  t.  danat.)  artnrodie ;  arti- 
colatioD  liehe  des  os  ä  tele  plate  dans  nne  ci- 
vil* peu  profonde. 

f  Artbrody'iua  9t.  f.(t.  de  mdd.)  artferody- 
nie :  espece  de  rbumalisme ;  doulear  chroni- 
que  des  articalations. 

Artice.  Y.  Arteiriee,  Astucta. 

ARTicuLAgÄö,  t.  f.  articulation  :  jointure  des 
os.  — ,  prononciaUon  distinele  des  moU;  (I.  de 
prai.)  deduetion  des  faits,  des  allegations  par 
articlos.  (f.  da  bot.)  — ,  jonclion  des  parties 
bout  a  bouU 

Art icüla dauerte,  adv.  distinctement ,  clai- 
rement,  d'une  maniere  articulee;  par  artieles. 

Articulado,  a,  p.  #>.  d'Artieuiar,  et  adj, 
articule  .-  garnl  d'articulations;  prononce  neu 
fernen  l. 

f  Articulabte,  adj.  2  gen.  qui  articule,  qui 
fait  articuler,  p.  a.  d' 

Articulär,  v.  a.  articuler,  proferer,  parier, 
prononcer  distinctement  lesmols;  (I.  dtanat.) 
joindre  un  os  a  un  autre.  ( t.  de  prai.)  Deduire 
par  artieles,  articuler  des  faits,  les  proposer 
par  ordre  interrogatoire  pour  examiner  des  te- 
aoins. 

Articulär -sb,  v.  r.  (f.  d'emat.)  s'articuler, 
se  joindre. 

Articulär,  adj.  2  gen.  arliculaire :  qui  a  rap- 
port  aux  artieles  v  aux  Jointures. 

Articülo,  t.  m.  ( t.  d'anat.)  article :  jointure 
des  os.  (f.  de  bot.)— ,  jointure,  entre-naeud. 
it.  V.  Artigo. 

*  Articulöso.  Y.  Arti/ietöto. 

Artipice,  t.  m.  artiste,  artisan,  ouvrter,  tai- 
seur.  (/ig.)  Auteur. 

fARTiFiaADO,  a,  p.  p.  d'irft/lcier,  tt  adj. 
fait  avec  de  Part. 

Artificiäl,  adj.  2  gen.  arüfleiel,  factice : 
qnl  se  fait  par  art.  II  est  oppose  a  natural,  na- 
uircl. 

Artificialmehtb,  od*,  arlificielleraent:  avec 
•rt,  artistement. 

AftTiFicU* ,  v.  m,  faire  uns  cboseartfilfment, 

•Tftiri, 


AhTiricio ,  t.  m.  arliflee ,  art,  Industrie  t 
tbode,  science,  babilete,  flnesse,  deiteatesM 
d'art.  (/Ig.)  —  ,subtilite,rusa,  fourberie,  ma- 
nege,  feinte,  fard.  Macbine  ingenieuse ,  meca- 
niqtie  propre  4  taciliter  Pexerciee  dun  art. 
FoifooY—,  feu  d'artifice.  Arti/tcios,  pl.  tours  de 
souplesse. 

Artificiosamentr  ,  adv.  artiflciellement,  par 
art,  avee  art,  artistement,  ingenieutemeat. 
(ßg.)  Artificieusement,adroitement:  d'une  ma- 
niere artiticieuse,  avec  ruse,  avec  fourberie. 

ARTinuosissmo,  a,  adj.  tup.  d' 

Artisiciöso,  a,  adj.  artiQcael,  fait  par  le 
moyen  de  l'art,  d'apres  les  regle*  de  Part.  In- 
genieux :  fait  avec  goüt,  de  main  de  maltre. 
(ßg.)  Artificieux,  adroit,  aecort,  avise,  astu> 
cieux,  cauleleux,  malicioux,  fourbe,  trom- 
peur. 

Artigo,  t.  m.  article  :  parlie  d'un  ecrit;  cha- 
pitre ,  section ,  division,  membre  d'un  discours. 
— ,  enaeune  des  demandes  failes  dans  un  in- 
terrogatoire. — ,  chaeun  des  points  d'un  traita 
de  paix,  d'une  capitutalion.  ( f.  de  gramm.)  —  t 
particule  qui  precede  les  noms  designes,  ea 
determine  le  genre ,  le  nombre.  —de  ff,  article 
de  foi.  II  se  dit  de  cbaque  point  de  la  croyanoa 
en  mauere  de  religion.  —  da  morte ,  article  da 
la  mort:  dernier  moment  de  la  vie. 

Artilhado,  a,/>.  p.  dArtilkar ,adj.  (t.de 
awr.)  artille  :  garni  de  canons  (vaisseau). 

ArtilbAr,  v.  a.  garnir  d'artillerie  (une  place, 
on  vaisseau ,  etc.). 

Artilbama  o«  ArtilbsrIa  ,  i.  f.  artillerte : 
canons,  mortiers,  obus,  etc.,  et  lout  ce  qui  y 
a  rapport;  ceux  qui  les  dirigent.  — ,  l'art  qui 
donne  des  regles  pour  l'usage  du  canon  et  des 
maebinesde  guerre.  —  montada  f  artilltrie  ä 
cbeval.  Parque  oV— ,  parc  d'artillerie:  lieu  des- 
tine  a  rassembler  l'^quipage  d'artillerie.  it.  Ar- 
tillerie d'une  armee.  Trem  d'—,  train  d'artille- 
rie :  toul  Tattirail  qui  compose  rarlillerie.  Ae- 
tettar  toda  a  — ,  (ßg.)  faire  lous  ses  eflbrts, 
tout  son  possible,  employer  tous  Res  moyena 
pour  obtenir  quelque  chose. 

Artilbeiro,  «.s».artilleur ,  canonnier:  celui 
qui  sert  dans  1'artillerie.  Artillier  :  ouvrier  qui 
travaille  4  Parti llerie.  —  apontador ,  offleier 
pointeur :  offleier  qui  pointe  le  canon. 

ArtimInha,  $.  f.  Industrie;  fourberie,  as- 
tuce,  ruse ,  malengin. 

Artimaö.  V.  Artemdo. 

Artista  ,  t.  m.  artiste ,  ariisan  :  celui  qui 
exerce  un  art;  qui  cultive  les  arts  liberaux; 
poete,  musicien,  peinlre,  sculpteur,  archi- 
tecte ,  etc. 

*  Artista,  adj.  2  gen.  V.  Arleiro,  Atlucioeo. 

Artive.  V.  Pdo. 

'  Artizär,  e.  a.  faire  avec  art.  (ßg.)  Agir  ar- 
lificieusement. 

f  Artolitbo,  $.  m.  (f.  d'kist.  nat.)  artolilhsj 
au  pain  peiriAe,  concretion  enpain. 

tARTRR,#.w.  (<,Oi#l.fwM.)  Vlrf,fsp4oa  , 


AEV 

rfi», «.  Mb  (1  Jt  W.)  «Koro :  eetsle  de 

i,*.  *%,  st  (f.  a*f.<foi»af.)  let  bras,  !cs 

,  aus  membres. 

rr  t  j.  m.  (f.if  bot.)  arty :  quamoclit  da 

* 

ISA,  *.  f.  (f.  <f«rt.  na!.)  araana  i  cbe- 

a  la  mer  des  lndea. 

t ,  a.  f .  ( f .  de bot.)  arnbe :  arbrisseau  de 
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i9*.f.  canal  toalefTain  des  mines. 
k  t  ff,  /.  dm.  d\4ra.  Petit  aotel. 
iHATiA  (do  Brasil),  s.  f.  (I.  dhüt.  nat.) 
:  haaecte  de  l'ordre  des  orthopteres. 
to  figantesca. 

sa>, *.  s».  (f.  fhist.  nat.)  aruneo :  es- 
erapaud.  (f.  do  bot.)  Barbe-dc-chevre. 
«nao,  a,  adj,  qui  produit  des  ro- 

mm  acias,  «4/.  f*  pl.  (f.  de  bot.)  arun- 

K II  m  die  des  plantes  qui  ont  la  forme 

m. 

udoiacxo,  adj.  qui  a  la  forme  de  roseau. 

mmAAiA,  ff.  f.  (Jt.  do  bot.)  arundinairo: 

*•,  lodolphie,  miegfe. 

»i*so ,  a  ,  adj.  de  roseau ;  fait  de  roseau ; 

ileau  roseau. 

HSdso,  a  ,  adj.  fertile  en  roscaux,  plein 


sa,  o.  f.  (f.  d'h*$t,  nat.)  arusa :  labre 

sc*, 1.  es.  araspiee :  devin  qot  consul- 

mlrailles  des  vieümes  pour  pronosti- 

renir. 

scfxA ,  f.  f.  femrac  qui  se  mdle  d'arus- 

rvspicine :  scienoe  des  aruspices. 

i,  a,  adj.  qui  eoDcerne  les  arus- 


iao9s.  m.  "divination  des  aruspices. 
sa9  adj.  2  ff»,  qui  concerne  les  terres 
k.  Arxde$y  pl.  Irmdos  — ,  douze  pretres 
«t  de  Bacchus  qui  offraient  le  sacri- 
ÜbArvalia. 
OA.  V.  Alviloo. 

am  v  adj-  2  gen.  (t.de  bot.)  anrien  z  qui 
m  les  cbamps  laboores. 
nJL,mdj.  2  gen.  laboureur;  qui  habite 


DO.  V.  Ärbitro. 

i,a,s.  p.  d'Arvoar,  et  adj.  etourdi, 


jitüTO,  #.  «i.  etourdissement :  aflai- 
m%  du  cerveau,  evanouissement  de 

n, v.o.  tourner  la  töte  a  quclqu'un; 

*  la  raison. 

.,  e.  r.  s'evanouir:  s'aflaiblir  de  la 
en  faiblesse ,  en  defaillance. 

■•■  J  V.Arwre. 

IÄ*A.  V.  Altordda. 
lA#0,A,p.p.d' 

u\E,e.  •.  arborer:  planter  un  6ten- 
"" ;,  an  dropeau  baut  et  droit, 


eonma  an  arbre.  e.  n.  (f.  de  *%ar.)  miter  i 
garnir  de  mit*  nn  vaisseau.  Fairen  forcant  de 
voiles. 

•Arvoeaeio.  V.  Berboldrio, 

A'rvorr,  $.  f."  arbre.- plante  ligneuse clevee, 
nue  4  sa  base  et  couronnee  de  branebes  et  de 
feullles  k  son  sommet.  (  I.  de  mar. )  mit.  V* 
Moetro. — de  eoroco,  arbre  de  fruit  k  neyau.— 
d'ttpinhOj  on  donae  ee  nom  sux  orangers,  ei- 
tronniers,  etc.,  a  cause  des  pointesqueportenl 
ees  arbres.  —  de  regadio ,  arbre  arrose.  —  de 
sequeiro,  arbre  qui  n'est  pas  arrose.— da  eons- 
trueedo ,  arbre  de  baute  futaie.  —  do  paroüo, 
eleagnus  :  olivier  de  Boheme.  —  coral ,  ery- 
thrine  corallodendron.  —da  eoroa  dfespinkos, 
bourg-epine.  •—  dragdo.  V.  Dragoeir*.  —  do 
inesnso.  V.  Zimbro  de  Lycia.—  dos  sombreiros, 
corypbe  de  Malabar. ,  —  triste.  V.  Furabordäo, 
— de  Diana  ou  pMfosophal,  (f.  de  chim,)  arbre 
de  Diane.  —  degeraedo,  arbre  genealogique. 
—  daertts,  arbre  de  la  croix.  —  da  Judia, 
V.  Olaia.  —  de  pdo ,  arbre  a  pain  ou  rima  des 
Philippines.  —  sicca,  (f.  de  wtar.)  mit  sans 
▼oiles,  avec  les  voiles  ferlees.  Correr  a  — - 
sicca,  naviguer  a  sec,  sans  volles.— da cas- 
tidade,  agnus-eastus  ou  vi  lex.  —  (f.  do  wuh- 
nuf.  et  des  arts.)  arbre :  le  fuseau  ou  Taxe  sur 
lequel  une  machine  tourne;  piece  principale 
d'nne  machine. 

t  ARVoaicta  ot»  AavoaisciR ,  e.  n.  (f.  da 
bot.)  croltre  jusqu'au  point  de  devenir  arbre. 

AavoRtDO,ff.  m.  Heu  plante  d 'arbres;  bo- 
cage,  bosquet,  verger. 

ARvoaiTA,  «.  f.  ditn.  A'Arvore.  Petit  arbre , 
plus  grand  que  l'arbrisseau. 

AavoEixiinu ,  ff.  /.  dim.  d'Jreore.  Jeane 
arbre. 

•  AavonzfüBo.  V.Arvorexinha. 

f  Arttenöides,  «.  f.  pl^t.  fanat.)  aryte- 
noTdes  :  petiu  cartilages  pairs  et  symetrlqoes 
du  larynx. 

f  AattehoTdio  ,  a  ,  adj.  (f.  fanot.)  aryte- 
noYdien :  des  arytenoYdes. 

Arytdmo  ,  ff.  m.  ((.  de  m*a\)  arytbme  :  irr6- 
gufarite  du  pouls. 

Ariel  {Covallo.—\  V.  Argel. 

Arzehefe.  V.  Arsenico. 

tARiiwno,  s.m.dim.  6' Ar.  Petit  air.  (fig.) 
Apparence  legere. 

Aazölla,  «.  /".l'amendo  avant  d'avoir  atteint 
sa  maturite. 

f  A's,  ff.  m.  as  :  monnale  des  Romains ;  mo- 
sure  hollandaise;  poids,  4/5«dugrain.  V.A't. 

As ,  ort,  f.  pl.  les.  V.  A ,  arttcle. 

A's,  conlraction  de  o,  prip. ,  et  as,  art,  fiou 
pl.  V.  A9  article. 

A'sa.  Y.  Ata. 

Asabenoas.  Y.  Sabendas  (a). 

AsaloiAoo,  A,  adj.  Y.  Assaloiado. 

Asalvajaa-se,  etc.  Y.  Asefoajar-te,  etc. 

f  Asalveado  ,  a  (corola  — ) ,  adj.  (f.  de  bot,) 
hypoerateri forme :  en  soueoupe. 

Asam suiitado,  a,  adj.  avec  le  saji-beiuto. 

AsaAw  V.  Azdr,  Axo. 


146 


ASC 


AS1 


f  Asarabacca  ou  Asarabäccara.  Y.  A'saro. 

•f-  AbAui.NA ,  s.  f.  ( t.  de  bot. )  asarine  :  plante 
mcdicinale. 

As  .vivo,  $  m.  ( f.  de  bot. )  caboret  ou  oreille- 
.  d'homuie  .-  espece  de  nard  sau  vage. 

A's  avessas.  V.  Atissas  {dt),  Ateno  (ao). 

AsDFSTi.io,  a,  adj.  qui  appartienl  ä  l'asbeste. 

Asblsto  ,  g.  m.  as beste  ;  sorte  d'amiante  en 
ßiels,  modilication  du  mica. 

A'sca,  s.  f.  aversion:  dettoüt. 

f  Ascälapuo  ,  t.  m.  ( t.  d'hxst.  nat.)  ascala- 
phe :  fourmi-lion,  labelloide. 

'  Ascalvado.  V.  Escalrddo. 

T  Ascamö.i  ia.  V.  Escammonia. 

ASCARE.NTO.  V.  AsqutrdlO. 

Ascaridas,  $.  f.  pl.  ascarides  :  petita  Ter» 
ronds  aux  iniestins ,  a  la  niatrice. 

f  Ascarj*  a  ,*./".(  t.  de  bot.)  ascarine :  arbris- 
aeau  des  Indes  el  de  la  nier  du  Sud. 

Ascexde* ou  ,  t.  f.  ligne  ascendante  :  extrac- 
tion :  origine  d'une  famille.  Abcendance,  su- 
periorite;  l'action  de  s  clever. 

Ascendente,  adj.  2  gen.  qui  seleve,  qui 
monle.  (i.  d'aslr.)  Ascendant.  11  sc  dil  des  eloi- 
les  ou  des  degres  des  cieux,  etc. ,  qui  s'elevenl 
aur  l'horizon ,  dans  quelque  parallele  ä  l'equa- 
teur. 

Ascexdexte,  *.  m.  ascendant,  superiorite  sur 
un  autre.  V.  Predominiv.  (I.  d'attrol.)  Ascen- 
dant, horoscope.  — #,  pl.  a  nee  treu  (en  ligne 
droile). 

•  Ascender  ,  «.  n.  monier,  ß'elever.  V.  Subir. 
Ascexdimento.  V.  Subida,  Elevacäo. 
'Asce.no.  V.  Ace'no. 

Apcensäö  ,  s.  f.  ascension  :  laclion  de  mon- 
ier, de  s'clever,  son  cflel;  elevatum.  ( f.  d'culr.) 
— ,  arc  comjiris  cnlre  le  point  equinoxial  elce- 
lui  de  l'equalcur,  au  lever  d'une  etoile.  — ,  jour 
de  l'ascension .-  feie  des  calholiqucsen memoire 
de  l'ascension  de  Jesus-Christ. 

AscensionAl,  adj.  2  gen.  (f.  d'ai/r.)  ascen- 
sionuel  :  qui  seleve.  Di/ferenda  — ,  (id.)  dilTe- 
rence  entre  l'ascension  droile  et  l'ascension 
oblique  dun  astre. 

Asc£.nso,*.  m.  (t.  d'aslr.)  'ascension  :  eleva- 
tion  des  aslres.  —  obliquo,  ascension  oblique. 
—  rcc!o,  ascension  droile. 

Asceta  ,  $.  m.  ascete :  vouc  aux  exercices  de 
piete. 

Ascetjco,  a,  adj.  aseclique  :  qui  a  rapport 
aux  exercices  de  la  vie  spirituelle.  II  est  aussi 
iubst. 

f  Ascinu  ,*./•.(  t.  d'hitt.  nat.)  aseidie :  oulre 
de  mer,  raollusque  acephale. 

A'scios,  $.  m.  ei  adj.  pl.  asciens  ,  Sans  ora- 
bre  .-  liabilants  de  la  zonc  torride  qui  ont  un 
jour  le  soleil  perpendiculaire  sur  leurs  tele*. 

•  Asciterio.  V.  Musteiro. 

Ascites,  s.  f.  (t.de  med.)  ascite  :  hydropisie 
du  bas-ventre. 

Ascitico  .  a,  adj.  (f.  de  mid.)  ascitique:  ma- 
lade d'une  ascite;  qui  concerne  l'ascile. 

Asclepiadeo,  adj.  m.  (veno  —  )  asdepiade : 
vers  gree  ou  latin  couipose  d'uu   spondee, 


d'un  daetyle ,  d'une  syllabe  toegee  et  de 
daelyies. 

f  Asclepjas,  $.  f.  pl.  asclepies :  fciei  d'Ksee* 
lape. 

t  Asclähas,  s.  m.  (I.  de  boL)  Y.  Bintmdinm- 
ria. 

A'sco,  f.m.*  nousee,degoat,souleYeuieiitd# 
coaur.  (fig.) '  Repugnance,  areraion  f  d^gett, 
borreu  r. 

Ascöna  ,  j.  f.  (I.  d'astr.)  petita  ootttto  k 
queue  bleue. 

*  Asconder,  etc.  V.  Btconder,  eic 

*  Asconso.  V.  Eseonto. 
Ascorosidade,  i.  f.  cequi  proToque  dea  Ml« 

seeK,  salete  degoütante. 

Ascoroso,  a  ,  adj.  dcgoütant .-  qui  ta4t  etnle» 
Ter  le  ccour. 

Ascöso.  V.  Ascoroso  y  Asgueroeo. 

'  Ascuever.  V.  Escrevcr. 

Ascripticio,  a,  adj.  force  a  laboorer  mie 
terre,  etc.  Estrangeiro  — ,  etranger  natanltte. 

f  Ascnip-rivo,  a,  adj.  rcniplacant,  Mittt- 
meraire. 

Ascripto.  V.  Intcripto ,  Regietraio. 

A'scca,  t.  f.  braise,  charbon  ardeait.  T. 
Brasa. 

*  Asccma.  Y.  Aseunha. 

Ascünua  v  f.  f.  pelitc  lance  de  jet,  traii. 

fAscTRO,  $.  m.  (/.  de  bot.)  nMllepeftttfeA 
Ugc  carrco. 

A  segumdo.  V.  Segundo  (a). 

f  Aseidadb  ,*./".(  t.  scholat. )  eiiatettM  i»- 
dopendanle  de  Dieu. 

*  Aseio  ou  |  ..    _ 
Asejo.         !>.*««</•. 

Aseliia.  Y.  Axclha. 

f  Aseldos,  t.  tn.  pl.  (I.  d'hitt.  imI.)  tMüts: 

insecles  isopodes. 

Asellar.  V.  Sellar. 

Asellos  , «.  m.  pl.  ( t.  d'astr.)  deux  «Holle»  dt 
signe  du  Cancer. 

Aserriluaüo,  a,  adj.  semblable  a  «ae  gd«t- 
in  eile. 

*  Askrto.  V.  Acerto. 
Asetiar.  V.  Asse  fear.  •  • 

Aseyi'a,  s.  f.  limandc  :  petit  poiast«  pla*  dv 
genre  du  pleuronecle. 

Asfixia  ,  etc.  V.  Arphyxia ,  etc. 

Asfudelo.  V.  Asphodelo. 

Asia,  s.  f.  Asie :  unc  des  trois  parttet  de  Pen* 
eien  continent.  —  men6ry  Asic  mineure  iMÄ- 
tolie. 

AsiAno.  V.  Asiülko. 

f  Asiarcha  ,  s.  tn.  asiarque  .*  rcvÄtu  de  fi* 
siarebat;  president  annuel  des  jeex  seeref. 
magislrat  romain  en  Asie. 

f  Asiarcuado  ,  s.  m.  asiarebat  .*  magfttretaie 
sacerdolale  grecque  cn  Asie,aveele  pr^sIdeBe« 
des  jeu\. 

Asiatica,  s.  f.  (I.  de  bol.) espece  d'an^rtidne- 

Asiatico,  a,  adj.  et  t.  Asiatique:  d'Atie. 

Luxu  — ,  i/ig.)  luxe  excessif.  Estik—,  ifjlt 

diffus ,  cbarge  d'ornemems  lautilfft.  fitlfli^Hi 
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s  effiftnlo&s.  Os  — *,  pt.  les  peuples 

T.  Agarrodo,  PrSso. 

tt.m.(  t.  d'hist.  nat.)  asile :  diplere. 

mde  craboy  asiie  frtlon. 

.  Asylo. 

,  a,  <w(/.  d'Ane  :  qoi  concerne  les 

•  Kazüvha.  V.  Äxinha  et  Jztnfteira. 
A,  a#.  d'Ane  :  qui  concerne  les 

Bete ,  stupide. 
f.  Ästinte. 

.  m,  saisir,  prendre,  empoigner. 
txtf.  tn.  C  Castillo—)  bien  situe;  qui 
endre. 

e.  Y.  Asthma. 
,  etc.  V.  Esmar,  Avaliar. 
.  V.  Asthmdtieo. 

,  adj.  azyme  :  sans  levain;qui  n'a 
rmente. 

,  9.  m.  ( /.  de  la  bible)  Asmodäe  :  de- 
uretc. 

fco,  s.  m.  (/.  d'hist.  nat.)  asmodee  .* 
Japon. 
f.  Anesse :  la  femelle  de    l'Ane. 

f.  (t.  de  charp.)  '  cbevron  :  bois 
101ns  de  six  pouces  d'epaisseur,  qui 
tles  du  teil ;  (f.  de  blas.)  deux  piäces 
mblees  en  angle. 
#.  f.  troupeau  d'dnes.  Änerie. 
n#.  1  gen.  asinc :  d'ane,  qui  con- 
ines.  {/ig.  pop.)  Brutal,  böte,  ani- 

hte,  adv.  bfllement,  stupfdement, 
ifam.)  Monte  sur  un  Ane. 
.Asnol. 

9.  f.  {teclo  d'—)  l'ensemble  des  etae- 

ooliennent  le  toit. 

,  f.  f.  Anerie  :  grande  ignorance  de 

rvrait  savoir;  beiisc,  platitude. 

\f9.  m.  aug.  d'Asno,  grand  &ne.(flg.) 

lent  bHe ,  stupide. 

u,  $.  f.  du  precedent.  V.  Tolei- 

,9.  m.  inier  :  celui  qui  conduit  des 

,  a  ,  adj.  d'Ane :  qui  concerne  les 
— a,  macho  — ,  rauletqui  provient 
d'unc  juuicnt. 

*  \  s.  f.  qualite  d'Ane.  V.  Asneira. 

, 9.  f.  dim.  6' Alna. 

f  9.  m.  dim.  d'Asno.  Anon  r  pclil 

m.  An«,  bandet :  b6tedesomme,qui 
randes  oreilles.  (flg.)  Ane  .-  on  le  dit 
l#«Td  et  trrossicr,  dun  i^noranl  qui 
\  lescboses  qu'il  devrait  savoir.  — 
M  Seuvagc,  oiiajrfe.  A  —  mortoce- 
hof(prov.)  donne r  du  secours  <nt  du 
41  ne  pewt  plus-  eirc  utile.  Apres 
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la  morl  le  mddecin.  De  la  moutarde  apret  dtner. 
Assim  era  «*— ,  pas  siböte. 

"  Asnoga.  Y.  Esnoga  et  Synagoga. 

A'so.  y.  Axo. 

Asob.  V.  Sob,  Abaixo. 

*  Asolto  ,       1 

•Asolver,     >    V.  Abtol...  ffc. 

*  Asolvido.    ) 
Asolas.  y.  Solos  (a). 

A  soslaio.  Y.  Sottaio  (a). 

Aspa  ,  t.  f.  pieces  de  bois  jointes  eo  sautoit. 
—  demoinho,  volanl,  chaeune  des  ailes  d'uri 
moulin.  —  de  Sanlo-Andri,  croix  de  Saint-An- 
dre ,  en  forme  de  X.  —  de  brasäo ,  *  sautoir. 

Asr-ino,  a,  p.  p.  d'Aspar.  (fig.)  Tourraente, 
marlyrise. 

AspalAtho  ,  *.  m.  aspalathe  .*  bois  odorift- 
rant,approche  de  l'aloes.  —d' Amirica.  \.Eva* 
no  bastardo.  —  espinhoso ,  genet  epineux. 

f  Aspaläto,  s.  m.  {t.  de  bot.)  aspalitf 
plante  legumineuse. 

Aspar  ,  r.  a.  crueifier :  attacher  quelqu'ua . 
une  croix  de  Saint-Andrö.  Devidcr :  meltre  en 
öcheveau  le  fil  qui  est  sur  le  fuseau.  Biffer, 
rayer.  (flg.  fam.)  Mortifler  :  faire  de  la  peine, 
faire  souffrir;  vexer. 

Aspaüago.  V.  Eipargo. 

'  f  A spai\gel,  adj.  2  gen.  inculte  .-  qui  n'esl 
pas  eultive. 

*  Aspe.  V.  A'spide. 

f  Aspe,  s.  m.  (I. d'hist.  naQ  aspe:  cyprin  da 
Nord. 

*  Aspecta vel.  V.  Tisivel. 

Aspecto,  s.  m.  aspect:  rue  d'unobjet.  — , 
perspective  que  presente  un  Heu,  une  Situation, 
un  ediflee.  — ,  face,  serablant,  minc,  conte- 
nanec,  air.  (f.  d'astr.)  — ,  Situation  des  plans- 
tes les  unes  a  l'egard  des  aulres.  (flg.)  *Appa- 
rence.  Ao  primeiro  —  ,  au  premier  aspect,  a  la, 
premiöre  vue.  Debaixo  d'etle  — ,  sous  ee  point 
de  vue.  Terbom  ou  mdo  —  alguma  cousa,  (flg.) 
avoir  un  bon  ou  mauvais  aspect,  en  parlant 
d'une  afTaire,  d'une  entreprise ,  etc.  Per  todos 
os  — j,  dans  lous  Ics  sens. 

Aspeito ,  s.  m.  aspect,  face,  semblant,  m!oe9 
contenance,  air  (d'une  personne),  it.  Y.Ret- 
peito,  Attencao,  (antiq.). 

Aspf.ramexte, adv.  dprement,  aust^rement, 
ruderaent,  durement ,  severement,  seche- 
ment. 

Asper£za  tf.  f.  4pretc :  qualilc  de  ce  qui  est 
dpre.  Asperit6,  rudesse,  inegalitö  :  qualite*  de 
ce  qui  est  raboteux.  (flg.)  Austerile,  rüdeste, 
aigreur,  severite,  durete,  de*sobligeance ,  ri- 
gueur.  —  dum  caminho,  anfracluosfte  d'ml 
chemin.  Com  — ,  rudement.  —sdas  sciencias, 
etc.,  epines  des  sciences ,  etc. 

Aspergkr,  v.o.  asperger:  faire  aspertloc 
Arroser,  humecter,  jeter  ou  faire  rejaillir  unC 
liquenr. 

Asperges,  i.  m.  (exp.  tat.)  aspersion  <M 
l'cau  benile.  Capa  d—>  Sorte  de  cbasuble  dW 
prelat,pluvial,  chape :  large  et  lon^  vßteme>** 
'V^glrae ,  en  manteau ,  avec  tgraref . 
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* Asperci'oo  ,  A ,  p.  p.  A'Asperger. 
'  •  Aspergimento.  V.  Aspersäo. 

Aspergir.  V.  A$per ger. 

Asperiüäde.  V.  Aspereta. 

f  AsPEniFÖLio ,  a  ,  adj.  ( t.  de  bot.)  qui  a  les 
.*  euilles  äpres  au  ton  eher,  rades. 

Asperissimo,  a.  V.  Asptrrimo,  adj.  sup.  d' 

A'spero  ,  a,  adj.  Apre,  dur,  raboteui;  qui  est 
rudeautoucher,  quifait  quelque  Impression  in- 
commode  ou  fdeheuse  sur  lesorganes  du  tou- 
cher.  Rüde,  anfractueux,  «1prc,  raboteux,  en 
parlant  d'un  chemin.  (/ig.)  Apre ,  acre ,  acerbe , 
algre,  revechc;rude  au  goüt,  ä  l'orcille.  47. 
Ifoisque,cru,dnr,agrestc,bourru,desobligeant, 

rebarbatif ,  maussade ,  acariatro ,  loup-garou , 
austerc. 

f  A'spero,  $. m.  aspre  :  monnaie  du Levant, 
qui  vaut  9  denier»  tournois. 

^Aspbrrtxaxente,  adv.  tup.  d' Asperamente. 

AspünRiMO,  a,  adj.  sup.  d'Aspero.  V.  cc  mot. 

Aspersaö  , s.  f.  aspersion  :  l'action  d'asper- 
ger. 

Asp£rso,  ktp.p.  irrig.  d'Asperger. 

Aspersurio,  i.  m.  asperges,  aspersoir  :  gou- 
plllon  a  jeter  de  l'eau  benite. 

f  Aspe  n  ol a  ,  f.  f.(l.  de  bot.)  asperute  odo- 
■ante  :  le  tnuguci  des  bots. 

A'spes,  s.f.pt.  -rais  dela  roued'une  maebine 
A  tucre. 

f  Aspiialtite,  adj.  igen.  Lago—,  lac  asphal- 
tc,  de  bitume. 

Asphalto,  f.  m.  asphalte:  bitume  solide, 
dur,  noir,  luisant,  trcs-fusible,  inflammable, 
donnc  un  eiment  insoluble;  bitume  des  Indes, 
_>juido ,  grossier ;  karabe  de  Sodomc. 

AsrnoDLLO,  «.  m.  ((.  de  bot.)  asphodele : 
plante  a  fleur  en  iis,  racine  farineuse,  nutri- 
tive ,  en  navet.  Y.  Abrotea. 

•j-  Aspiiüdeloides,  s.  f.  pl.  (plantat  — ,  t.  de 
\ol.)  aspbodeloides :  faruille  des  asphodeles. 

AspnvxiA,  s.  f.  (t.  de  m6d.)  asphyiie  :  priva- 
tion  subite  de  tous  les  signes  exterieurs  de  la 
yfe,  de  pouls,  de  respiraüon,  de  mouvemenl. 

Aspuyxiado,  a,  p.  p.  d'Asphyxiar ,  et  adj. 
asphyiie :  altaque,  frappe  d'asphyxie. 

Asphyiiantc,  adj.  2  gen.  qui  asphyiie, 
p.  a.  d' 

Aspuyxiar  ,  o.  a.  aspbyxier ;  faire  perir  par 
dehnt  d'air  respirable. 

Aspiiyxiar-sb,  v.  r.  s'asphyxier  :  so  donner 
I  a  morl  par  defaut  d'air  respirable. 

.  Asphyxiöso,  a,  adj.  asphyiique  ou  asphyc- 
t  Ique. 

'  \  Aspiciente  ,  adj.  2  gen.  ( t.  tfanat.  anc.)  du 
:  ront.  1'etaf  — s.  Y.  Temporaes  (veias). 

A'spid  ou  A'spidb,  *.  m.  aspic :  petit  serpenl, 
e  specc  de  vipere  tres-venimeuse.  Sorte  de  cou- 
I  euvrinc  ancienne  d'un  calibro  plus  fort  que 
Celles  d'aujourd'hui.  (fig.)  Aspic,  medisant, 
ihauvaise  languc,  mordant,  causlique,  vipere, 
lauguc  de  vipere.  (/.  de  bot.)  —  -.  espece  de  la- 
vande  d'une  odeur  tres- forte. 

Aspira^aö,  j.  f.  aspiralion :  l'action  d'aspircr ; 
l'aelion  des  pompot  aspiraniea.  (tf  au4L)  Aipira- 

.A-  •■ 
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(ion  de  l'Äme  ä  Dien,  (t.  deoram.)— »intnietf 
de  prononcer  en  aspiranl ;  ( t.  de  mus.)  Prolon- 
gation du  chant  de  la  note  inTericure  a  la  supe- 
rieure ;  agrement  sur  le  clavecin. 

f  ASPIRADAMEXTB,    adv.   €D  «Spinnt,   «YOC 

aspiralion. 

Aspirädo  ,  A ,  p.  p.  d*  Aspirar, 

Aspiräl.  V.  Espirdl. 

Aspiränte,  s.m.  aspirant .-  eclui  quiaspirei 
entrer  dans  une  sociele  quelconque.  — s  da 
marinha  real  i  corps  des  aspirants  de  la  ma- 
rine, adj.  Qui  aspire.  Bomba  — ,  pompe  aspi- 
rante  :  qui  souieve  l'eau  en  l'alltrant  par  le 
vide.  p.  a.  d' 

Aspirar,  v.  a.  aspirer:  altircr  l'air  avec  la 
bouche.  (I.  de  gram.)  — ,  prononcer  de  la 
gorge ,  en  sortc  que  la  prononcialion  soitfor- 
tement  raarquee.  (/ig.)  Exhaler,  embaumer. 

Aspirar  (a)  ,  v.  n.  aspirer  :  butcr,  pretendre 
a,  avoir  des  vues  sur ;  desirer  arJcminent, 

AspiRATivo,  a,  adj.  aspiralif :  que  Ton  pro- 
nonce  en  aspirant  (lettre,  etc.). 

Aspis.  V.  Aspide. 

Aspre.  V.  f  Aspero. 

Aspredo,  s.m.  asprede:  poisson  du  genre 
du  silure. 

Asqueädo,  A,p.  p.  d' 

Asqüear  ,  v.  a.  avoir  mal  au  cceur.  11  est  aoiai 
neutre.  V.  Nausear-se. 

Asquerosamentb,  adv.  avec  degoQt.  Vt  JYo- 
jentamente. 

Asquerosidadb,  s.  f.  V.  Ascorosidode .  Salo~ 
perie,salcle,  grande  malproprele.  {/ig.)  Tur* 
pilude,  lache. 

Asquerosissimo  ,  a  ,  adj.  sup.  d' 

Asqueroso  ,  a,  adj.  V.  Ascoroso.  Säle,  maf- 
propre,  d6goülanl,  repoussant,  saligaud,  m- 
lope,  pouaerc. 

Assa  ,  *.  f.  (—  dulcis ,  t.  de  bot.)  V.  Brijoim* 

Assa  ,  adj.  1  gen.  ( t.  de  l'Indc )  negro  — f 
V.  Albino.  Os  assas ,  s.  pl.  les  albinos. 

•  Assabendas.  V.  Sabendas(a). 

AssadorAoo,  a,  p.  p.  d'Assaborar,  et  adj» 
qui  sayoure,  qui  s'amuse,  qui  s'endorl,  cn  par- 
lanC  de  celui  qui  se  laisse  arrelcr  par  le  plaisir. 

>ssaborar,  e.  a.  assaisonner  :  accomfiiodor 
les  alimenls.  (flg.)  Savourer.  V.  Engodar. 

Assaborear.  Y.  Assoborar. 

Assacado  ,  a  ,  p.  p.  ü'Assacar. 

Assacador,  a,  *.(—  d'aUites).  V.  Calum- 
niador. 

Assacalado  ,  etc.  Y.  Acacalddo ,  ete, 

Assacar  ,  v.  a.  imputcr  caloranieusemeiiL 

Assäcio,«.  m.  (I.  de  pharm,  anc.)  'cocliondea 
mcdicamenls  et  des  alimenls  dans  leura  pro- 
pres sucs  sans  addilion  d'aucunc  liqueur. 

Assadeira  (decaslanhas),  s.  f.  roliseeuset 
feramc  qui  rötit  des  marrons. 

Assadeiro,  a,  adj.  qui  est  propre  a  6tre  roll, 
et  t.  V.  Assador. 

Assädo  ,  s.  m.  fot ,  röti ,  viande  rötio  a  In 
broche  ou  aulrement,  et  adj.  p.  p.  d'Assar. 

AsaadOr,  #.  «s  rOttaMOf  i  celui  quj  rMI^ 
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B>p*Jo.  RAtiMoir  t  pol  *  rtlir  d«i 

■ 

f.  Y.  Benjoim. 

9.  f. '  morceau  de  viande  rötie ,  oa 

>ür  d'ane  fois.  "RAtissage :  l'action 

parte  m  — ,  (fig.)  ivoir  pari  au 

u  Y.  Canafrtcka  da  atsafflida. 

so,  A,p.p.d' 

a,  «.  a.  salarier,  gager :  prondre  a 

tr  an  saiairc.  tf.  V.  Peitar. 

äoo,  a,  «tf.  saümone  :  qui  a  la 

eomraa  celle  du  saumon.  Trula 

imonee. 

>,  a  ,  adj.  qui  «  les  manieres  de 

tsier,  rustique. 

,  *.  f.  irropüon,  coarse  irape- 

ente  de  voleurs ,  de  brigands ;  aar* 

,  A ,  p.  p.  d'Aualiar. 

r  ,  $.  m.  assaillant :  celui  qui  as- 

tiaque  inopinement ,  subitement , 

v.  a.  assaillir :  attaqaer  inopine- 
;ment,  viveraenl;  donncr  assaut, 
issaut;  surprendre.  On  le  dit  des 
Kigenlou  sapposenl  une  resislancc, 
tilou-o  a  enfcrmidade ,  a  tempes- 
e ,  il  a  eie  assailli  par  la  malad ie, 
te ,  par  la  mort. 
.  y.  Aualtdr. 

t.  m.  assaut :  attaque  pour  empor- 
iree ,  soit  physiquemcnl ,  soit  mo- 
tmar  tt—  ou  por  — ,  prcndre  d'as- 
ter  d'assaut ;  brusqucr  une  place , 
emblee. 
eo.  y.  Atselv... 

J,  ff.  m.  röüssage :  l'action  de  ro- 
*|i.  y.  Assadura. 
»  f  a  ,  p.  p.  d'Assanharse,  et  adj. 
irrite. 

imro  ou  Assaxeo,  t.  m.  l'action  et 
grir,  de  s'irriter ;  rage,  courroux. 
,  «.  a.  irriier,  mettre  en  colere, 
algrir,  augmenler  la  douleur,  le 
i  propre  et  au  figure.  II  est  aussi 

y.  Atsanhamento. 

«.  rtlir :  faire  cuire  de  la  viande  ä 

B  la  tournant  devant  le  feu ,  sur  le 

«ne  casserole.  Cauleriser.  Engenho 

-breche :  macbinc  servant  a  faire 

reche.— naponta  do  dedu,  rölir  au 

(t,  he.  fam.  pour  indiqucr  qu'uuc 

ipotsible. 

(de) ,  «.  r.  (ßg.)  Griller :  cprouvcr 

cseessive.  Brüler,  se  consumer  par 

•seions.  —  cito,  griller,  cire  cuit, 
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AsSASfM A.  y.  JmHm. 

Assis,  y.  As  tax. 

ASSASOAR  Ott  ASSASON  AR.  V.  SoXOnOT. 
ASSASSIIUDO,  ktp.p.  d' 

Assassinar  ,  v.  a.  assassiner,  massacrer,ho- 
micider,  egorger :  tuer  de  guet-apens ,  de  des- 
sein  forme,  en  trabison. (/ig.)  Tromper :  trabir 
quelqu'un  dont  on  avait  la  conlianco ;  impor- 
tuner  exccssivemcnt. 

Assassinato  ,  s.  m.  assassinat :  meurlre  en 
trahison  clde  guet-apens.  (A?.)*  Trahison,  per- 
fidie  envers  une  personne  dont  on  avait  la  con- 
flance. 

AssAssituo  ou  AssASsinAMKaTO.  y.  AtsatMh- 
uato. 

AssASsino,  t.  m.  assassin :  meartrier  de  des- 
sein  premeditc,  de  guet-apens  et  en  trahison. 
(ßg.)  Tratlrc,  perfide :  celui  qui  trompe  une 
personno  dont  il  avait  la  confiance.  it.  Signe 
que  les  femmes  mellent  au  coin  des  jeux.  11  est 
aussi  adj.  Qui  assassine,  etc. 

Assativo  ,  a  ,  adj.  ( t.  de  pharm,  ane.)  qui  est 
röli  dans  son  suc.  V.  As  socio. 

Assaz,  adv.  assex,  sufflsamment. 

Assazoar  et  Assazoxar.  y.  Saxonar. 

f  Assazo*  ,  ff.  m.  ( l.  de  bot.)  assazoc :  plante 
d'Abyssinio,  dont  l'ombrage  engourdit  les  scr- 
penls. 

Asscä  dam  Ante,  adv.  proprement,  blanche- 
ment,clegammcnt. 

Asseädo ykjp.p.  d'Aaear^  a4j.  propre , ele- 
gant. Estamöt  — #/  (fam.)  nous  voila  dans  do 
beaux  draps ! 

Assear  ,  v.  a.  orner,  approprier,  parer,  agen- 
eer,  ajuster :  mettre  dans  an  etat  de  proprete; 
netloyer. 

Assear-se,  «.  r.  mettre  des  vetements  pro- 
pres, s'habi  Her  propremenl,elegamment. 

A'sslcla  ,  #.  m.  p.  uff.  V .  Sequdx. 

*  AssECORAQJLö,«.  f.  y.  Assegwofdo,  Segwro. 
Assedadeira  ,  ff.  f.  sersnceuse :  femme  qui 

passe  le  lin  par  le  scran. 

Assrdädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Asscdar. 

Absedadör  ,  ff.  m.  seranceur :  c^iui  qui  pass» 
le  lin  par  ie  scran. 

Assedar  ,  v.a.—o  linho,  seranoer :  passer  I« 
lin,  le  cban vre,  etc.,  par  le  seran.  Rendrs) 
soyeux,douxcommcla  soic. 

f  ASSEDEXHADO  ,  A  ,  adj.  v  I.  Off  Chif.  p.  ttff.)  ff> 

maniere  de  beton ,  qui  sert  de  selon. 

Assediädo  jkfp.p.  d'Auedtar. 

Assediaoor,  a  ,  ff.  et  adj.  assiegeant :  qui  as- 
siege. 

Assedi ar,  v.  a.  assieger.  V.  Sitiar. 

Assedio,  ff.  m.  siege:  etablissement  d'ttne 
arm6e  pour  atlaquer  une  place. 

*  Assegomdar,  etc.  V.  Segundot. 

*  AssEGURAfAÖ.  y.  Seguro. 
Asskguraoahejite,  adv.  aveo  assurtnce. 

ASSEGORADO,  A,  p.  p.  d'Jfffffffttraf*. 

Assegpradör,  a,  ff.  celoi  qui  afflrme,  qui 
assure.  (t.de eomm.)  V.  Segurador. 
Assecuramemto.  V.  Seguro. 
I    Asskorär  ,  v,  o.  assurer,  affermir,  rissnrer. 
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raffermir,  Player,  consolider.  Mettre  en  sarete, 
s'assurerde  quelqu  un,  rarreterj'emprisonner. 
(fi9-)  — t  affirmer,  appuyer,  lemoigner,  soute- 
nir,  certifier,  donner  pour  cerlain  ,  rendre  te- 
moignagc  d'une  chosc.  (id.)  — ,  preserver,  de- 
fendre ,  mettre  a  couvert.  (id.)  — ,  garonlir, 
nantir,  6tre  cautiou,  donner  des  assurances. 
— jgaranlir  moyennant  une  certaine  somme  de 
marchandises  dont  un  vaisseau  est  Charge ,  ou 
antres  objels.  Proraeltre.  —  uma  cmbarcacao , 
( f.  de  mar.)  amarrer  un  navire  avec  des  cables, 
des  cordes. 

Assegürar-se  (de) ,  17.  r.  s'assurcr,  etc.  iL 
V.  Segurar-se. 

Assbiar,  etc.  V.  Assear,  etc. 

Asseio,  t.  m.  *  propre tc,  netlele.,  loilette  sim- 
ple et  elegante.  Com—, proprement, blanche- 
ment.  (/ig.)  D'une  maniere  parfaite. 

Asseistavado.  V.  Scittavddo. 

*  Asseita vento.  V.  Intidia,  Tentagao. 

*  Asseitasca.  V.  Cilada,  Engano. 

*  Assf.itar.  V.  Insidiar. 

•  Assejo.  V.  Ensejo. 
Asselcas.  V.  Acelgas. 
Asselha.  V.  Azelka. 

•  Assella  e  ,  etc.  V.  Scllar,  Ratificar. 
Asselvajädamexte  ,  adv.  a  la  maniere  des 

sau vages,  grossierement,  brutalement. 

Assel  yajädo  ,  a  ,  adj.  grossier.  V.  Abrutado, 
et  p.  p.  d' 

Ässelyajar-se,  v.  r.  devenir  sauvage ;  pren- 
dre des  manieres  grossicres,  brutales. 

Assem  ,  $.  m.  Carne  do  — ,  morceau  de  U 
surlonge  d'un  bosuf. 

Assembler,  t.  f.  asscmblee  :  nombre  de  per- 
sonnes  reunies  dans  un  meme  Heu.  (t.  de  mit.) 
— ,  Signal  donne  avec  le  tambour  ou  la  trom- 
pette  pour  assembler  les  soldats. 

Assemeldädo,  kyp.p.  d' 

Assemeluar,  v.  a.  assiraüer  :  rendre,  faire 
ressemblant,  conforme;  comparer,  imiler,  con- 
ferer. 

Assevelhar-se,  v.  r.  ressembler,  avoirdu 
rapport ,  de  la  conformite  avec  quelqu'un,  avec 
quelque  chose. 

Assen  dencia.  V.  Ascendencia. 
Assekha.  V.  Azenha. 

Asstivo.  Y  Adno. 

•  Assekon  a.  V.  Uma. 

Assekso,  s.  m.  assenliment,  consentement. 

Assentada  ,  *.  f.  ( t.  de  jprat.)  chaque  fois 
que  le  notaire  s'assied  pour  interroger  les  le- 
in oins.  Duma  — ,  (expr. prov.) d'un  seul coup, 
d  'une  seule  fois ,  toul  d'un  trait. 

Assent adamente,  adv.  posement,  avec  trän- 
quillile,  avec  repos ;  fermement. 

Asskntädo,  a,  p.  p.  d'Aetentar, et  adj.  situ*, 
place.  Rassis,  tranqmlle,  paisible.  Convenu, 
conclu ,  resolu ,  ordonne,  arretd ,  deeide ,  sta- 
tu e  ,  regle.  (l?.)Ferme,  solidement  eUbli.  Po- 
lavrat  bem  — <w,  des  mols  pleins  de  oiroonspec- 
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tloe ,  tages,  Judicien! ,  dits  avec  prudenee,  ga* 

gesse. 

Assentamento  ,  t.  m.  l'action  de  s'asseeir« 
V.  Atsento ,  SUuacdo ,  Sitio.  Enregistremeftf« 
(/ig.)  Accord ;  base. 

Ässest ar  ,  v.  a.  asseoir:  mettre  sur  an  siege, 
II  est  ordinairement  reeiproque.  SuppoMrv 
presupposer.  Assurer,  affirmer,  donner  pee* 
certain.  Convenir  de  quelque  eboee,  faire  u 
arrangement,  un  pacte.  Noter,  enregistrer,  ia* 
scrire ,  coucher  par  ecril.  Assurer,  aOernJr. 
rendre  solide ;  poser,  mettre  dans  le  lieu ,  das» 
l'endroit  convenable;  asseoir,  distribuer  In 
couches  de  coutcur.  —  cata,  se  mettre  en  ma- 
nage, lever  maisqn.  —  opi,  (/ig.)  marefaer 
ferme,  marcher  droit.—  avasa,  prendre  lat 
levees  qu'on  a  faites  an  Jeu ,  les  metirt  de  fM 
cote.  —  prac a,s'engager,  s'enrdler  comme  to4» 
dat.  —  norol,  enregistrer,  inscrire.  —  nopa« 
pely  prendre note, marquer.  —uma  bofetmdan* 
cara%  appliquer,  plaquer  un  soufilet  sur  I«  Joob. 
—  adetpeza,  porter  en  depense;  ecrire  «a  de» 
pense.  —  a  etpada  em  alguem,  donner  de* 
coups  d'epee  a  quelqu'un.  (/ig.)  Reprimander 
severement.  (/.  d'e*cr.)  Poser  son  epee  ou  tea 
fleuret  apres  avoir  üre.  —  a  mdo>  faire 
bonne  ecriture.  (/ig.)  Se  perfectionner.  it.  _ 

tier,  corriger  quelqu'un.  —  a*  coalutat  d'i 

vestido,  presser  avec  un  fer  cbaud  lea  eoeUire* 
d'un  habit.  —  o  fio  d  navolha,  4  facay  eleu» 
donner  le  AI  au  rasoir,  au  coulean ,  etc.— wmm 
partida  no$  livros  ,((.de  comm.)  couchcr  ■*#, 
partiesur  les  livres,  passer  Ecriture  de  con£»r- 
mite.  —  eommercio ,  etablir  un  commerce.  e'sV» 
tablir. 

Assentar,  v.  n.  convenir,  cadrer,  seoir, 
eonvenable  a  la  personne, au  lieu,i!ac_ 
dition ,  au  temps ,  etc.  Devenir  raisonnable  ,  __ 
rasseoir,  en  parlant  des  personnes ;  s'eclaireir^, 
de  poser,  en  parlant  des  liqueurs ;  se  oaliner»  eB 
parlant  des  passions.  Aller  bien,  en  p*»*nil 
d'un  habit,  etc.  On  le  dit  au  flgure  des  eupta» 
et  des  dignite's  quand  ils  sont  donnes  4  de#  per- 
sonnes qui  les  meritent.  Fixer  sa  residenoe,  •*#» 
tablir  quelque  part.— que.se  persuader9  Cfoira^ 
juger,  penser.  —  n'uma  couso,  convenir  d'i 
chose ,  s'en   tenir  a  une  chose ,  prendre 

rösolution ,  se  deeider  a  une  chose.  —  na  < 

rio ,  (t.  de  comm.)  passer  un  article  au  joumajL 

Assemtar-se,  v.  r.  s'asseoir.  S'enregiairer, 
se  faire  inscrire.  IS'do  —  no  e$lomago  fl/pupsf 
cousa,  peser  sur  l'estomac,  en  parlant  d'unt 
chose  que  Ton  ne  peut  pas  bien  digerer.  Af* 
eentou-te ,  (pret.  impert.)  il  fut  cenvenu  ou  er- 
rate. 

assente,  adj.2  gen.  assis,  ferme,  solide, 
repose;  rassis,  pose.  (fig.)  V.  Cordaio,  $i~ 
sudo. 

AssEjrriDO,  a,  p.  p.  d'Auentir. 
Assentimento,  s.  m.  V.  ÄSSfiTlSO. 


AssEMibTA ,  i.  m.  assen  liste :  tinan^,/^«, 
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r,  entreprenear  de  vivre« t  celui  qui  t  en* 
oageeorers  le  gouvernement  ä  approvisionner 
IM  Tille ,  une  place,  une  armee,  etc.  liuon- 
etel  de  U  booUngeiie  militaire ;  elapier. 
Asecirro,  e.  s».  siege  :  meuble  fail  pour  s'as- 
r.  *  Eotrec,  seaoce :  place qu'on  a  dans  une 
r.  *  Demeure,  residence,  assiette,  eta- 
it.  Liea,  eoeeiote  qo'oocape  uo  pön- 
ale, mm  ville,  uo  cdifice.  *  Consideace,  repos : 
fjeseseetil  d*ane  ebne  aar  une  aulre.  *  Base  : 
■  parti;  wir  teqaelle  repose  an  vi»«.  *  Lie,  de- 
Itt,  Made  qai  se  forme  ao  fond  d'un  liquide. 
*Beet,  remarque;  enregistremenL  Siege  de  jus- 
isr  doanicilc;  ferme  generale.  *  Boulangerie 
;  entrepotde  denrees  pour  l'approvi- 
it  d'une  place ,  d'une   armee ,  etc. 
3p.)  *  Prvdeoce,  circonspection ,  lenue.  (pop.) 
Mdeniere  de  l^omine.  —  de  aiafona ,  meule 
fca»atin,  monteeeipreie  imoudre.  Totnar 
-mm  emmsms,  regier  lescboses,  lea  retablir 
tJM  feedre  qa'ellea  doivent  avoir.  E$tar  of— , 
/bar  —  f  resider,  etre  fixe  dans  un  endroit.  — 
Aas  mmrio ,  aseielte  d'un  vaisaeau.  —  dos  «#- 
eerdemenl  des  eniaux.  —  ds  ponts  U- 
v  temmier  du  pont-levis  :  piece  de  bois 
fjftpene  le  pUncber  dn  ponL  —  de  prasa,  en- 
sjsjtSMSt,  eurolemest,  •■  parlant  des  soldats. 
*»ee  Usern  dos  presos.  ecrou  :  registre  des  em- 
smanements.  —  d'um  toncl,  boissiere  :  le 
nsie  da  ?in  qaand  il  approebe  de  la  lie.  —  do 
frei*«  embouchare  da  mors.  Atscntos  do  em- 
mm\  barres .-  partie  de  la  michoire  da  ebeval 
•sr  laqvelle  s'appuie  le  mors.  —  d'um  edifido, 
■aKSttat  Faser  — ,  ele.  U  se  dit  de  la  »olidite 
ft'eeqeiert  an  ediflee  par  l'aflaissement  des 
aetehaax  qai  le  eempoeent  Famer  —  com  oJ- 
mm  v  eeavenir  av ec  qoelqu'an ,  s'aecorder. 
Ter  —  «es  eorteti  avoir  seance  aux  eiats.  — 
t,  de  eorfM,  «la.  arret  d'un  tribunal, 
de*  «tau  da  rovaume ,   etc.  Ds  —  ou 
avec  attention  et  reflexlon. 
«..  V.  JpJo,  Idönso. 
'  AaeerraaA*,  e.  e.  ou  *>.  payer  sept  fois. 
Lo,  s.  f.  assertion ,  aArmation. 
ii»o,  a,  p.  p.  d' 
iAa,e.  «.exposer  ao  serein.  It.  V.  Se- 

Aaaemilee>  a,  p.  p.  c? 

AesaajAt,  v.  e.  metire  en  serle,  p.  v*. 
Jona  im  ■■■!■,  ade.  ▼.  Aßrmatitomente. 
f  AaiaaTiva,  *,  aa>.  qui  afflrme ,  qai  con- 

AatAtTO  v  a,  *4f.  e  p.  p.  d'Ausgurar. 

f  AjoaUto,  s,  m.  (I.  de  phil.)  *  assertion ,  pro- 


asfbbtA«,  $.  se.  Celui  qui  afflrme,  qui  sou- 
mmXmrnmptoipoiiÜoni  qai  uaite  une  queataon 
■and ;  deCenseor,  protecteur. 

IsniTAmm,  a.  T.  JJ»rasei»ee. 
V.  Smommr. 
V.  Jefiffor,  efe. 
,  e.  «a.  oeseasear ,  offleier  qui  est 
•laaeta  «■  togapriiicipal  paar  Jager  conjoin- 


tement  avec  lui.  Celui  qui  ronseille,  qai  donfie 
des  conscils. 

•j*  Assessoiua,  f.  /".*  emploi ,  place  de  Passes- 
seur. 

Assessorial  ou  Assessorio,  adj.  qui  coo* 
cerne  l'assesseur. 

A&3E8TADO,  a,  p.  p.  ä'Aiiettar. 

f  Assestadüra  ,  f •  f.  I'action  de  placer  lct 
canons,  les  viser;  braquement. 

Assestar,  c.  a.  Metire,  plarcr,  poser,  sf- 
tuer,  posler,  clablir  ;  viser,  pointer,  meitre  en 
mire,  diriger  une  chose  vers  un  poinl,  vers  mi 
bot.  On  le  dit  ordinairement  des  armes  a  feu 
ou  de  trait.  (/ig.)  Dirigerses  conps  contre  quel« 
qu'un,  cbercher  a  lui  nuire.  —  a  pefa ,  a  art\~> 
Ikeria,  afTüler  le  canon,  l'artillerie. 

Assesto,  s.  m.  (  —  d'artilheria,  (.  de  mtl.) 
Affutagc,  I'action  d'affuier  Tartiüerie. 

Assetädo,  l   _.    .     t 

Asseteädo ,  a,  p.  p.  dMw/far. 

AssbteadOr  ,  t.  tireur  de  coups  de  flaches. 

Assetiar  ,  v.  a.  blesser ,  tuer  a  coups  do 
fleebes.  (/ig.)  percer. 

Assetiiiado  ,  a,  aay.  saline ,  doux  commc  lo 
salin,  qui  a  le  reuet  du  salin,  p.  p.  d' 

t  Assetisar,  v.  o.  saliner,  donner  1'cbII  du 
salin. 

Assevar  :  pedra  d'  -.  V.  Cetar. 

Asseyerac.äö',  t.  f.  afürmalion ,  assurance 
I'action  d'assurer,  d'affirmer. 

Asseverauamehte  ,  adv.  afflrraalivcmcnt ; 
avec  afürmation. 

Asse vera do,  a,  p.  p.  d'A$$$verar. 

Asseveradör,  a,  «.celui  qui  afflrme,  qui 
ajsore. 

Asse  verarte.  V.  luevcrador. 

Assevesaüteiieüte.  Y.  A/ßrmalitamsnts. 

Asseverar,  v.  e.  afllrmer,  assurer,  leruoi- 
gner,  cerlifler. 

Asseverativo,  a.  V.  A/ßrmativo. 

Asse y ar,  etc.  V.  Atsear. 

*  Assi.  V.  Astim. 

Assipextb  ,  adj.  2  gen.  (f.  ane.  ds  ntfd.) 
Y.  Concomilante. 

•  Assidiar.  V.  Attediar,  Sitiar. 
Assiduameste  ,  adv.  assidQment,  avec  assi« 

duite. 

Assidcidade,  «.  f.  assiduile  :  exactiiude  de 
celui  qui  estassidu;  applicalion  continuelle; 
frequence. 

Assioco,  a,  adj.  assidu,  a Hache  :  qui  es\ 
exaet  a  se  trouver  ou  son  devoir  l'appello  Con 
tinuel,  frequenu 

Assicna^äö  , «.  f.  assignalion  :  I'action  tTas- 
figner;  aiiribulion ,  appointemenl,  assignu: 
debtination  de  fonds  pour  le  payement ;  cou 
stilution  de  rente  sur  cerlain  Fonds ;  explotW 
eilation  devant  lejuge. 

Assicn Adamente  ,  adv.  V.  Detsrwunßdu- 
mente. 

Assigkädo,  A,p.  p.  d'Axtiunar. 

Assignado,  «.  m.  absignat ,  billel,  obligatio^ 
par  ecrit.  Seing,  signalure. 
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sUsignador,  a,  #.  signataire ,  souscripteur  t 
oelui  qui  signe  f  qui  souscril. 

f  Assignados,  i.  «i.  jrt.  assignals:  papier- 
monnaie,  billet  d'etat  primitivcoient  bypotne- 
que  sur  un  bien. 

Assignadura.  V.  .ifjtynafura. 

Assignalädamente,  adv.  remarquablement, 
«Tee  eclat,  d'une  maniere  reraarquable ,  illus- 
tre, distinguee ,  eclatante.  Expressement,  nom- 
mement,  specialement. 

ASSIGNALADISSIMO  ,  A  ,  adj.  tUp.  d' 

Assicn alädo  ,  Ay  p.  p.  d'Aseignalar,  et  adj. 
marque,  Signale.  Assigne,  arröle,  marque,  de- 
signe,  delermine.  Insigne  t  remarquable ,  illus- 
tre, Signale ,  distingue,  celebre ,  fameux,  Gela- 
unt. No  dia  — ,  au  jour  nomine ,  au  Jour  mar- 
que, convenu.  —  da  mdo  de  Deot  ou  pela  na- 
tureza  f  (fam.)  qui  a  un  defaut  corporel ,  qu'on 
croil  signe  de  defauts  moraux. 

Assign  alador  ,  a,  $,  celui  qui  Signale,  qui 
marque. 

AssicNALAüftn-ro ,  #.  m.  l'action  de  marquer 
I'beure,  le  jour;  rendez-rous;  assignation. 
V.  Auignacdo, 

Assigkalär,  v.  a.  marquer .-  mettre  une  mar- 
que. Parafer  un  acte.  — ,  indiquer,  monlrer,  de- 
•igner,  donner  a  connallre.  Dire  en  lenncs  ex- 
pres ,  formels.  — ,  assigner  l'beure ,  le  jour  d'un 
rendez-vous,  etc.  Balafrer,  devisager:  faire 
une  blessure  au  visage.  — ,  laisser  une  marque. 
Eure,  marquer,  preudre  par  preference.  Ren- 
dre  illustre,  distingue,  celebre.  —  com  odtdo, 
montrer  au  doigt,  au  propre  et  au  figure. 

Assicnalär-sb,  v.  r.  so  signaler,  se  dislin- 
guer,  se  rendre  celebre. 

Assign amento,  #.  ro.  l'action  d'assigner,  Si- 
gna iure.  V.  Auignacdo  et  Consignafdo. 

Assignante ,  t.  souscripteur :  celui  qui  si- 
gne ,  qui  souscrit.  Abonne :  qui  a  fait  un  abon- 
nementpour  un  Journal ,  pour  une  suite  de  re- 
presentalions  theatrales.  (/ig.)  Qui  frequente 
beaueoup  une  maison ,  etc. 

Assignar ,  v.  a.  signer :  mettre  son  seing  au 
bas  d'un  acte ,  d'une  teure,  etc.;  soussigner, 
souscrirc.  Designer,  assigner,  fixer,  determiner 
le  jour,  le  lieu  pour  faire  quelque  ebose.  Assi- 
gner par  huissier.  V.  Auignalar.  Prendre  un 
abonnement,  s'abonner.  —  de  crux,  faire  une 
eroix  f  ÄU  lieu  de  son  nora ,  pour  les  personnes 
qui  ne  savent  pas  ecrire.  (/ig.)  Ne  connallre 
rien  d'une  affaire,  se  conformer  a  ce  que  disent 
les  autres.  —  em  blaneo,  approuver  sans  exa- 
men. 

Assign  ar-se,  e.  r.  faire  son  seing,  ecrire  son 
nom,  apposer  sa  signature;  signer,  soussigner. 

Assignatura,  $.  f.  Signatare,  souscription  : 
l'action  de  souscrire,de  signer  dessous.  'Abon- 
nement. 

Assign  Atrl,«(/.  2  gen»  a&signeble :  qui  peut 
Atre  assigne. 

•f  Assilenciar,  9, «.  imposer  silence,  faire 
taire. 

Assim  ,  od«,  ainsi ,  comme  cela,  donc,  par  la , 
o'est  pourqooi ,  de  cette  maniere.  Aussi ,  egale- 


toent,  pareillement.  Asrim—,\h  la.couctaood^ 
tel  quel ,  tel lernen t  quelleraent,  tant  bien  que     * 
mal.  —  como»  de  meme  que,  autant  qae,aussi-     i 
tot  que.  —  que  — ,—  como  — ,  quoi  qu'il  en 
soit,  de  quelque  maniere,  de  toutes  lesmanic-     \ 
res.  —  uma  eomo  outra  eousa  ,  tant  Tun  que      > 
l'autre.  —  que,  comme,  silöl  que,  desorte  quo,     ■ 
o'est  pourquoi.  Tonto  fax— eomo  assado^fam.)     i 
c'est  egal ,  d'une  maniere  ou  de  l'autre.  Como     i 
— ?  pourquoi  donc  cela?  comment?  —  meemot     i 
semblablement,  de  meine,  tout  de  meme ;  non-      i 
obttant,  cependant.  —  poit,  donc ,  ainsi  donc«.     i 
—seja,  ainsi  soit-il.  A  cousa/m  o  cn$o  ndo  /ica     \ 
— ,  cette  affaire  n'en  demeurera  pas  la.  Götlo     i 
d'elle—,  je  Tai  me  comme  cela .  Por  —  dizer,  par 
maniere  de  dire.  —  como  o  ar  vivi/iea  os  i^rei,     t 
—  o  amor  o§  reprodux,  tel  que  l'air  ririfle  lea 
etres ,  tel  famour  les  reproduit. 

Assima.  Y.  Acima. 

Assimilacaö,  #.  f.  assimilation :  action  par 
laquelle  les  choses  tont  rendues  semblablcs. 
Y.  Similhanca. 

Assimilado,  A,p.  p.  d'Asiitnilar. 

f  Assimilador,  a,  #.  et  adj.  assimilateur » 
qui  assimile. 

Assimilar  ,  v.  a.  assimiler :  rendre  semblable 
ou  presenter  comme  semblable.  II  est  aussi  tu 
etr. 

AssimilbacaC.  V.  Atsenelkacäo.  . 

Assimilhar,  etc.  Y.  Aetemelhar. 

Assm atar.  Y.  Airignatar,  etc. 

Amin  ar,  etc.  Y.  Atsignor* 

AssiNTB.  Y.  Acmte. 

Assisädo  ,  a  ,  adj.  sense.  Y.  Situdo ,  Cordato , 
p.  p.  d' 

Assisar  ,  e.  a.  rendre  sense. 

Assisio ,  s.  tn.  ehanoine  a  demie.  V.  Tertenm 
rio. 

Assistbrcia  ,  f.  f.  asfistance :  presenee.  Aidet 
secours,  faveur,  protection,  senrice.  "Concours, 
presenee  personne!  le ,  intenrention.  Hesi- 
dence,  demeure.  it.  Les  regles  des  femmes.  — 
continua,  assiduite.  —  do  medieo,  soini  du 
medecin.  —divina,  la  gräce  de  Dicu. 

f  Assistent a  ,  #.  f.  femmo  de  Vasristente, 
premier  magistrat  de  Serille.  Dame  d'bonneur 
qui  demeure  dans  le  patais  de  la  reine  (eu  fcs- 
pagne).  Senrante ,  femme  de  cbambre  dans  ua 
couvent  de  religieuses. 

Assistentk,  adj.  2  gen.  p  a.  d'AMtieiir.  As- 
sistant :  qui  assiste,  qui  aide,  qui  protege.  Do- 
meurant,  qui  demeure.  Garde:  la  personno  qui 
est  aupres  de  quelqu'un  pour  le  garder,  le  soi- 
gner.  Eveque  qui  assiste  au  sacre  d'un  au  Ire 
ef  eque,  qui  aide  a  la  ceremonie.  Presbytero  — , 
pretre  qui  assiste  le  celebrant  dans  les  grandes 
solennites,  babille  en  cbape.  Medice  — ,  mede- 
cin assistant .-  celui  qui  soigne  eflectiTemcnt  ua 
malade. 

Assistente,  s.  tn.  assistant: religteux, moine 
adjoint  au  gcneral  de  son  ordre  pour  l'aider 
dans  ses  fonetions.  Procureur  d'un  proces.  Do-' 
mestique  qui  aecompagne  un  personnage  sur 
la  scene.  —  de  Sevilha,  le  premier  magistrti  de  • 


ASS 

Sefille,  dont  U  Charge  repond  a  celle  de  eor- 
ttgidor. 
Assjstido,  a,  p.  p.  d'AssisUr,  et  aay.  £itar 
,  atoir  ses  regle*,  enparlantd'une 
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Asewria,  «.«.et  ».  assisler,  accompagner 
qnelqn'aji,  lai  serrir  de  temoin  dans  an  acte , 
i  ceremonie  publique.  Secourir,  aider, 
,,  ptetefer,  assister.  —  a,  eo,  assister, 
ir,etre  present.— a  um  enfermo,  garder 
r,  fouT«rner  an  malade,  —como  wudico, 
ttaaar  ua  snalade.—  como  aacaaaerio ,  entrete- 
ur:  poorvoir  a  rentrelien  de  quelqu'un.  —  a 
■■  Bt*r«e«M»a«,  sotgner  quelqu'uo  dans  ses 
temien  moments,  lai  fenner  les  yeux,  les  pau- 
■ircj.  —  «ot»  frtqueueia,  frequenter.  —  a  ra- 
st* a  mlguem  ,  aroir  la  raison  de  son  edle.  — 
m  Jaoar  ä*ots4r*ai,  remplacer  quelqu'un  dans 
•et  loaetions.  —  a  »Iguem,  faire  la  cour  a  quel- 
arua,eourtiser. 

Assutib  (a),  «.  *.  assisler,  elre  presenC.(«m) 
taBearer,  babiler,  loger, 

aabuabo.  V.  Airinio. 

assoäba.  V.  Auudd*. 

Amoalbabo,  a,  p.  p.  tfAstoalhor,  et  a.  Plan- 
dttf;parquetage. 

Assoaababo  da  corrrta,  (f.  de  «wr.)  bor- 

saats  des  ponts. 

Assoalhadob,  a,  «4;.  et  s.  qoi  publie ,  qui 
fotlgue,  qvi  manifeste. 

Asmalbadora  *f  I  V.  Ditmlgafdo.  iL  Auoa- 

AUOALSAHXRTO.    )lhado,S. 

Aiboauab,  v.  a.  eipotcr  an  soleil  pour  se- 

Aar.  (/!#.)  Dmilgutr,  manifester,  publier,  faire 

i,  plancaeier,  parqaeler. 

,,  •»  r.  s'annonccr,  se  donner 

•oorCsarant,  litterateur,  etc.). 

assoabts ,  mdj.  2 gen.  (f.  de  poi$.)  assonant. 

Ott  dit  des)  moisqai  ontunson  final  appro- 


>,  ••  a.  moocber.  — u , a.  r.  se  mou- 
«asr :  s*essoyer  le  nex.— d  ma*fu,  se  moucher 
farsa  manche. 

ASWBAKCÄDO  ,  A  ,  p.  p.  d' 

f  AMOBAiXAB, «.  a.  lerer  quelque  chose  de 
terre,  et  la  mettre  soos  lo  bras.  (/ig.)  Vouloir 
Bat  embrasser,  tout  entreprendre ,  accaparer. 

HaoaBBBAPQ ,  A , p.  p.  &Auoberbar. 

Assobcbbaboa ,  t.  m.  celoi  qui  domine. 

assobebbab , e.  o.  traiter  avcc  mepris,  stco 
uiueil ;  insulter,  Texer.  Dominer,  inlimider, 

assoMAüiiaA ,  a.  f.  (I.  d'hist.  not.)  'sifueur : 
taam  da  genre  des  tourpiades. 

a*b*biäbo,  A,  p.  p.  d'latoHar. 

ASBoeHASoa,  a,  a.  sifBeur  :  qui  si&le.  (f. 
ihät.  mal.) — ,  monax,  beliebul  ou  singe  yoI- 
u$w  d'Amerique. 

AsaoanAa,  a.  a.  et n.  suHer  a  prodaire  an  sif- 
lefBeni,  DesapprouTer  atec  dirision.  —  dt 
fetai,  (/am.)  Jaoer  «a  toor  k  quclqa'on,  le 


AaaoBW,  a. am,  sinTemant :  bruil  aigv  fait  en 
lanaaLScflkmentdes  serpenu ,  desoies,  etc.; 


— ,  brolt  aign  que  falt  le  vent.  Sifltot :  initru- 
ment  poursifllcr;  coup  de  sittlcl. 

ASSOBRADADO,  A  ,  p.  p.  d' 

Assobradar,  v.  q.  parqucter  :  mettre  du  . 
parquet;  plancheier. 

AasocEGAR.  V.  Socegar. 

AssociA9Äöt  «.  f.  associalion  :  union  de  per» 
sonnes  pour  un  inleröt,  un  but  comiuuu.  Ad- 
jonction. 

Associabo,  A,  adj»  associe.  V.  Membro,  So- 
cio, p.  p.  d' 

associar,v.  a.  associer,  agrögcr,  coopler, 
adjoindre.  —  (com)  v.  a.  avoir  liaisou,  com- 
merce avec  quelqu'un. 

AssociARr-SB  (a,  com  ) ,  e.  r.  s'associer  :  se 
joindre  a  quelqu'un, avec  quelqu'un ;  prendre 
pour  compagnon,  faire  une  societe ;  m»  Ucr,  eu- 
trer  en.  societe  d'interet  iL  avec.  V.  Mancnm- 
wiunor-te. 

AssoFtirA.  V.  Agofeifa, 

Assoguilhar  ,  etc.  V.  Acairtlar. 

AssoLAgAG,  #.  f.  desolation,  ruine,  ravagc, 
V.DeuolafAo. 

AssolaüO,  A,  p.  p.  d'AiMolar. 

Assoladör,  a,  t.  et  adj.  desolateur,  detas- 
tateur,  destrueteur  ;  qui  ruine,  qui  ravage. 

Assolameüto.  V.  Dtttolofdo. 

Assolar,  v.  a.  ravager,  desoler,  defastar, 
ruiner ;  rendre  desert ;  piUer,  saccager,  delruirt 
de  fond  en  comble. 

ASSOLDADADO,  A  ,  p.  p.  d' 

Assoldadar  ,  v.  o.  gager,  prendre  a  gagaf • 
V.Aualarior. 
As50ldapär-5E,  v.  t.  sc  mettre  a  gages. 
Assoldar  ,  etc.  V.  A*to Idaddr. 
Assolbar,  etc.  V.  Astoalhar,  Auobradar. 

*  Assolto.  V.  AbtoUoj  Abtotvido. 
Assolter.  Y.  Abtolvcr. 

AssobIoa,  f.  f.  apparition  subito  etcourto; 
hauteur,  eminence.  Licu  d'oü  Ton  cominenea 
k  decouvrir  an  Heu  quclconque.  Falle.  V.  #>aa- 
tigio. 

As80MADAMt5Ti,odr.(/ii7.)  floxement,  brat* 
qnement. 

Assobädo  ,  a  ,  p.  p.  d' Astomar  et  ottf.  em- 
port6,  impatient ,  rif ,  qui  äo  fache  aisement. 

Assobamerto.  V.  Assömo. 

Assomar,  t>.  n.  poindre :  commencer  a  pe> 
rattre ;  se  faire  yoir  peu  a  peu.  Monier  an  som- 
meU  11  est  aossi  reeiproque. 

AssouiR ,  v.  o.  montrer,  faire  roir,  faire  pa- 
raltre.  —  o  cabefa  d  janella,  mettre  la  tele  i  la 
fenetre.  it.  Irritcr.  V.  Acular.  Evaluer  en  groa, 
faire  an  aperea ,  estimer  au  preroier  coup  d'OKl 
k  combien  se  moniere  la  depense,  etc.  Abrf- 
ger,  resumer,  recapituler. 

AssomIr-se,  a.  r.  se  mettre  en  colerc,  se. 
facher  an  pea.  V.  AwanAar-f#. 

*  assobar.  V.  SammoTy  Bttumir. 
Assohbrabo,  a,  p.  p.  d'Jafoaiarar,  ad§% 

•ombre,ombrage;  stupefait,  epoutante,  tttr- 
pris,  eflraye;  frappe  de  U  foadre  ou  de  toata 
«tttre  chose.  B*n  o«  «a4- ,  d'ane  mine  on 
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d*un  aspeet  ton  cm  roauvais.  Fak&o  — ,  (I.  de 
fouconn.)  faucon  hagard. 

Assombramexto,  s.  m.  elonnement ;  epou- 
▼anle ,  lerreur.  La  tournure  que  prend  une  af - 
faire.  V.  Attombro. 

Assombrär,  v.  a.  ombrager:  faire, donnar 
de  l'ombre.  Epouf  anter,  efTrayer,  glacor  d'ef- 
froi ,  causer  de  la  terreur.  (fig.)  Etonner,  ötour« 
dir,  rendre  immobile  de  surprUe,  stupeßer, 
faire  menrcille.  II  est  aussi  reeiproque.  (I.  dt 
peint.)  Onibrcr. 

Assombro,  t.  m.  epouvanle,  lerreur,  frayeur, 
oeur,  eflVoi.  Elonnement,  prodige,  miracle, 
surprise,  merveille. 

f  Assoxrrösameste,  od«,  etonnamment, 
mcnreilleusemcnt,  d'une  maniere  elonnante, 
mervei  Ileus«. 

AssombrAso,  a  ,  adj.  etonnant,  merveiUeux, 
adniirable,  surprenant. 

Assomo  ,  t.  m.  I'action  de  commencer  a  st 
montrer,  a  se  faire  voir.  "Marque,  indlce,  sign«, 
ombre ,  apparence. 

Assonancia  ,  *.  f.  (t.  de  poi$.)  assonanee : 
Approximation,  ressemblanee    imparfaite  de 
mm  dans  la  terminaison  des  mots. 
Assorante.  V.  Astoante. 
Assoma ,  t.  f.  barmonie  metrjque. 
AitOMJO.  V.  Catadüpa. 
Aaeor orintado.  V.  SomnoUnto. 
Amoi  bar  ,  etc.  V.  Sopear. 
Assoprädo  ,  A ,  p.  p.  d'Aaoprar. 
Assoprador,  a,  s.  Souffleur.  Ifig.)  Boute- 
feu  :  qui  souffle  le  feu  de  la  discorde ,  atüteur. 
As&opradora,  #.  f.  *souRIage.  V.At$opro. 
Assoprär,  v.  a.  soufller .-  faire  du  ?ent  a?ee 
la  bouebe,  arec  un  soufllet.  — ,  eloigner  avee 
le  souffle.  Faire  enfler  en  soufllanl  ( une  outre , 
etc.)  (fig.)  soufller  aux  oreilles  de  quelqu'un. 
ii.    8ouffler    quelqu'un :  lni    dire   lout   bas 
qaelque  chose.  Favoriser,  exciler,  inspirer, 
mgaerer.  id.—, prend re  une  dame du  jeu  des 
dames,  la  soufller. 

Assoprär  ,  e.  •>.  soufller.  On  le  dit  da  vent. 
—  mfortuna,  etre  favorable  a,  en  parlant  de 
forttne. 
AssopaisHO ,  s.  «i.  dim.  d' 
Ass6pro,«.*i.  I'action  de  soufller.  Souffle :  vent 
qu'oo  fait,  air  qu'on  chasse  en  soufflant.  (/ig.) 
Avis  donne  secrelemenl.  id.  "Delation ,  denon- 
etaüon ,  rapport.  id.  Moment,  instant.  V.  So- 
pro.  Podem  derribdl-o  com  um  — ,  on  peut  le 
renverser  d'un  souffle.  On  le  dit  d'on  bomme 
trea-faible. 
Assor.  \ 

Assoroa.       |  V.  Aqot... 

ASSORINHA.    / 

•  Assortir  ,  etc.  V.  Absorter,  etc. 
Assossegar  ,  etc.  V.  Socegar,  etc. 

*  Assotilar,  etc.  V.  Subtilixar. 
Assoyelado  f  a  ,  adj.  pique ,  peree  atee  une 

«Mm.  p.  p.  d'Anottlar.  Auowhdm,  pi. 
(/Wie*,  rstset ,  etc.  f.  do  bot)  sveulees ;  es 
temiaant  es  poinlee  tret-tnea  falte»  en  alene 
(faifflaf>ieceiei>eie.). 


Asso velar  ,  «.  a.  percer  avee  une  alene.  (/le. 
pop.)  Aslioeler,  (aquincr. 

Assoviar,  etc.  V.  Attobiar. 

AssovinAdo,  a  ,  p.  p.  d' 

Assovinär,  v,  a.  piquer,  enfoncer  un  instra- 
ment  aigu.  —  e  paciencia ,  (/ig.  pop,)  atttaoter, 
irriter. 

Assovmhar.  V.  Antovindr. 

AssuAda  ,  $.  f.  cobue,  rassemblement  tomel- 
tueux;  criaillerie.  "Tocsln. 

*  Asscar  ,  v.  a.  rassembler  ttrmollaeoeen««! 
du  monde  pour  eommettre  des  bostllites ,  pe?r 
troubler  l'ordre  public ;  faire  cohoe. 

Asscberdar.  V.  Aitoberbar, 
Assi'car  ,  etc.  V.  Apuar%  eic. 
Assccen a.  V.  ApucSn*. 
Asscde.  V.  Apude. 

*  Assdeto.  Y.  Suito. 
Assujentar.  Y.  Sujar. 
Assular.  W.Acular. 
Assdma  da.  Y.Asntoda. 

ASSUMAGRADO  ,  p.  p.  6' 

Assumagrar  ,  v.  a.  preparer  atee  da  sustae. 

ASSl'MiDO,  A,p.  p.  d' 

Asscmir  ,  v.  a.  prendre  sur  sei  en  pour  stt. 
Älever,  porler  quelqu'un  a  certaines  dignilei* 
eomme  a  l'empire,  au  pontifleat,  parelecUejs: 
ou  par  acclamalion.  Evoquer  a  soi ,  s'airogtf, 

*  Assümmada.  Y.  Attudda. 

*  AssDim adamente,  adt).  Y.  JumlewunU. 
AsscmpcAö,  t.  f.  Assomption  t  apelbesee  4e 

la  Yierge  ;  ffte  de  I' Assomption  persoi  le« 
calboliques.  Sleration  A  une  dignile.  (I.  ete 
log.)  — ,  ou  mineure,  deuxieme  prepesili— 
d'un  syllogisme. 

Assumptivel,  off.  9  ee».  admistlble  i  apsl 
peut  etre  evoque. 

Assdmptivo,  a ,  ad),  ce  qu'on  prend  du  de« 
hors; arroge. 

Assumpto,  s.  m.  sujet,  tneme  :  mauere  eee 
laquelle  on ecril ,  sur  laquelle  on  parle; 
ment ,  sommaire. 

Assumpto  ,  a  ,  p.  p.  tr.  d'Auumir.  V, 
vodo. 

*  AssdnAda.  Y.  At&uddm. 
AsscncAd.  )  _-    . 
Assu»TO,elc.     j  ▼•  Ä"«f...  «le. 

Asscperiorar-s«,  e.  r.  deTenir  sop*rfeur, 
se  faire  superieur. 

Assürgente.  Y.  B$monkmt$. 

f  Asscrd,  $.  m.(t.d»  bot.)  assourou :  myiit 
desAntilles. 

t  AssusTADAMftiiTi,  ea>.eralntiTemenl,atee 
erainte. 

f  AssusTinrco,  A,  94 j,  eraintif :  sujet  a  la 
erainte. 

ASSUSTADISSIMO  ,  A  ,  odj.  tup.  d' 

AsaosTÄeo,  a,  o4j.  timide,  peerevf.  p.  p. 
d'Amutar. 

AsacaTAeöa,  a  ,  m4}.  alarmant  r  qui  eee  ie  Je 
rlnquietude.  — ,  t.  alarmiste 

Asscstär,  e.  «.  alarmer,  epootanter,  faire 
trembler,  efra  yer. 


4J»T 

tat ,  r.  r.  »  efrayer,  s'alanucr,  s  e- 

rendre  l'epouvanie. 

.  V.  Sublilizar. 

IT.  Aimrgur. 

r.  f.(t.de  geogr.)  Assyrie ,  Syrie  ; 


^  }  Syrien ,  Assyrien :  de  Syrie. 
y.Batia,  Baste. 

LS  Ott   ASTOCAUTHRS,  f.  JH.  pl.  (  I. 

asuciie* :  ecroisses,  orustaces 


} 


V.  Hast...  etc. 


i,  t.  M.(f.  de  rhit.)  asleisme  : 

le. 

f.  f.  (f.  <te  catr.)  atlelle :  appui 

dtges  pour  Ics  fraciures  des  os. 

stro,  t.  tn.  astereomelre  :  iuslru- 

alculer  Ie  lever  et  le  coucher  des 

.f.  ( I.  d'hiet.  not.)  aslerie :  nom 
lelques  auteurs  ä  une  espece  d'o- 
tce«  au  soleil ,  offre  l'image  dune 
iat,  pl.  asteries  :  loopbyles  echi- 
iaseetts  ,  vers  ,  petrification  en 
IreUas  do  mar. 

,  $.  m.  asterisque :  peüte  marque  en 
e(*)  qui  se  raet  dans  l'impression 
nu  indiquer  un  renvoi  ou  quelque 

»t  #.  ■».(!.  de  bat.)  asterisqoe  : 
i. 

,«.  m.  (t.  d'asir.)  asterisme,  con- 
semblage  de  plusieurs  etoiles. 
adj.  2  gen.  (t.  (Tanat.)  astemal  : 
alepoint  avec  Ie  sternum.  Cotes. 
,  s.  m.  (/.  de  bot.)  aster .-  (eil  de 
e  a  fieur  radiee ,  rivace. 
de  ,  adj.  2  gen.  ( t.  de  bot.)  etoile  i 
loile.  t.f.  Asterotde:  plante  radiee. 
k9i.f.(t.de  mid.)  aslhenie  :  de- 
iblesse,  debilite  extreme. 
do,  a,  adj.  ( f.  de  med.)  asthenique : 
nflrme,  impuissant. 
.  f.{t.  de  mid.)  astbme:  respira- 
ile  et  tres-penible  causee  par  l'ob- 
peumon. 

o ,  a  ,  adj.  asthmatiquo  i  qui  a  an 
it  a  l'asthme. 


} 


V.  Bast.~ 


¥.  Betimgar. 

b.  V.  Eslipular. 

jm,  a,  tue.  et  adj.  d'Aslorga,  en 

•,«.  m.  (f.  eYmrth.)  aslrafcalet  or- 
Mlnre  ronde  des  ebapiteaux,  des 
MfBietie ,  pelites  boules  en  chape- 
f.)osselct  des  tissipedes;  gros  os  du 
(Pf.)  — ,  fausse  reglis&e,  plante  le- 
\  Späne  ?  ulneraire. 


A9T 


astral,  eJj.m.  astral;  qui  appartjani  au x 
aslrcs. 

Ast  rancia  ,s.  f.(  t.  de  bot.)  asirajoce  .•  gao#e 
de  la  Tamilie  des  oiubeilifercs. 

f  Astraxte,  t.  m.  (t.de  bot.)  aslraote ;  a*v 
bre  do  la  Coehinebine. 

*  Astrk.  Y.  Succetso,  Lance. 

As-rnftA  ,#./*.(  f.  de  myth.)  Aslree  *  mem  pe4- 
tique  de  la  Justice.  ( t.  eTkiet.  n*t.)  — v  poiyee 
a  rayons  et  fttoiles  separees. 

A'strko,  k,adj.(t.  depods.)  qui  appartieut 
am  astres,  qui  a  des  astres.  —a  abobada,  la 
voute  Celeste. 

*  Astreto.  V.  Adstricto. 

ASTRICCÄÖ.    |     y    Aitl 
ASTRICTO.       \ 

AsTRirsRO ,  a ,  e4f.  (t.de poie.) q«4 pottt  im 
astres,  etoile. 


A8TRINCENTE,     J  y   j^^^ 
ASTRINCENCIA.    /    ».ÄM»w-mf.M 


*  Astrimgir  ,  v.  a.  resserrer,  serrwr, 
raer,  forecr.  V.  Adstringir. 

Astro,  t.  tn.  astre :  lu  ml  na  Ire ,  etoile  t 
Celeste  lumineux.   (fig.)  "Beaute,  pfmnnnafo 
eclatant.  —  jfo  <ita ,  le  tolell.  —  da  •*«# ,  la 
lone. 

*  astrogir.  V.  Betrugw. 

f  AstroT»,  i.  tn.  (t.  de  bot.)  astrein :  trtre 
glutineux  du  Mexique. 

f  Aströite,  #.  /.  (f.  eThiet.  nol.)  astrtHat 
fossile  «tolle. 

astrolabio  ,  #.  in.  astrolabe  :  fnstmMM 
dont  on  se  seit  pour  ebserver  la  haulevr  §m 
astres. 

AsTROLOcf a  ,  t .  f.  astrologie  :  artohlmerlajue 
selon  lequel  on  croit  connaltre  Parenlr  mw 
l'inspectk»n  des  astres. 

ASTROLÖGICAMBNTI,    adv     SdlOII    lOS     riftM 

d'astrologie. 

Astrol6«ico,  a,  adj.  astrologique,  q«  ap- 
partient  ä  ('astrologie. 

Astrüloco,  s.  m.  astrologue,  qui  praüe^t 
Tastrologie. 

*  AstrolohI A.  V.  AstronomÜL 

f  AsTROMAxciA,  s.  «*,  astromancit  om  aslru- 
mantie :  prediction  d 'apres  les  astres. 

*  Aströmo.  V.  Aitrönomo. 
AsTRONosiiA,  #.  f.  astronomie:  sefenee  dl 

cours ,  de  la  grandeur  et  de  la  positlon  des 
astres. 

AsTROXÖMiCAMtNTi ,  odv.  astronomlqut- 
ment:  d'une  maniere  astronomiqne:  selon  las 
prlncipes  de  rastronomie. 

A8tron6uico  ,  a,  adj.  astronemlque,  4t 
rastronomie. 

Abtröromo,  t.  sji.  astronome :  qtri  Mit,  qui 
pra tique  rastronomie. 

f  ASTROPBTTB,  f.   f.   (I.   JMst.  H«f.)  •ftr*- 

phyte :  etoile  do  mer  arborescente. 

•Astrosia.  V.  Travetiura. 

AsTRdso,  a,  adj.  {t.fam.)  malencontreutt 
malheureux,  inforlune.  lt.  V,  Dete l/roate , 

Yil.ip.us.) 


IM 


ATA 


ATA 


Abtt5cia ,  t.  f.  aslace,  artiflce,  subtilile,  rase, 
caatele,  finesse.  ütar  cTatlucias,  ruser. 

Astccjado  ,  a,  p.  p.  d' 

f  Astuciar  ,  v.  a.  inventer  an«  astace ,  une 
fm«sse,etc. 

Astucjosamerte,  ade.  aslucieuseinent,d'une 
maniere  astucieuse. 

Astgciosissiiio,  a  ,  adj.  eup.  d* 

Astuciöso,  a,  adj.  astucieui :  qai  a  de  l'as- 
tuce.  V.  Astuto. 

Astür,  #.  sji.  oiseta  de  proie,  espece  d'au- 
Uur. 

AsturiIno,  a,  adj.  et  $.  Asturiea,des  As- 
turies. 

f  Asturias  ,  t.  f.  pl.  {L  de  geog.)  Astaries : 
proTinco  d*Espsgne. 

AstütaiOhte,  «de,  astucieusement,  avec 
astuce. 

ASTtJTISSIMO  ,  A  ,  adj.  tUp.  oV 

Astdto  ,  a  ,  adj.  astucieui,  rase ,  intrigant, 
aagace,  fin,  finaud,  pale-pelu,  preneur  de 
laapes. 

AÄsuar,  V.  Aieutnar-te. 

Ascdäda.  Y.  Acudada. 

Asuhada.  Y.  Ateudda. 

Asy'lo,  t.  m.  asile:  lieo  de  refuge  pour  les 
debiteurs  et  les  crüninels.  Refuge:  lieu  de  su- 
nt* ou  Ton  ne  peut  etre saisi.  Port:  lieu  oü  les 
vaisseaux  sont  a  l'abri  des  real*.  "Protection , 
fareur,  franchise,  immunite. 

Asymetria,  e.  f.  (t.  de  maihem.)  asymetrie: 
ajualile  d'on  nombre  dont  il  est  impossible  de 
trouver  la  racine  carree ;  defaut  de  Proportion ; 
incommensurabilite. 

Asymktrigo  ,  a  ,  adj.  asymetrique  t  sans  sy- 
metrie. 

Asymptöta,  t.  f.  (I.  de  geom.)  asymptote: 
ligne  droite  dont  une  eourbe  s'approcbe  conti- 
ouel lernen t  et  a  l'inflni ,  sans  jamais  la  toucher. 

Asymptötico,  a,  adj.  asymptolique  :  de  l'a- 
tymptote.  Espafo—,  espace  eutre  une  eourbe 
•t  son  asymptote. 

Asy'ndetor,  «.  m.  asyndeton :  figure  d'elocu- 
tion  qui  retranebe  les  conjonetions  copulatives 
pour  rendre  le  discours  plus  rapide. 

•  Atä.  V.  AU. 

Atabacädo,  a  ,  adj.  couleur  de  tabac,  qui  a 
do  tabac. 

Atabafado  ,  A ,  p.  p.  6'Atabafar  et  adj.  bien 
couvertpour  conserver  la  chaleur.  Negocio — , 
affaire  mise  en  oubli.  Jsto  ettd—,  celle  affaire 
est  assoupie. 

Atabafador  ,  a,  t.  celui  qui  couvre  bien  -,  qui 
eacbe. 

Atabafär,  t>.  a.  bien  couvrir  pour  conserver 
la  chaleur.  (fig.)  Cacher,  dissimuler,  celer. 
ftouffer,  empecher  quelqu'un  de  parier,  —umo 
avtannta,  assoupir,  reprimer,  relenir  la  ca- 
lomnie  y  le  bruit  repandu. 

Atabal  ou  Atabalb,  #.  m.  atabale  :  espece 
de  tamboof  dont  se  serrent  les  Maares.  Y.  Tim- 
bale. 

AtabalaqüR.  Y.  Atabale. 

!  Atabalaju  Y.  Bngodar,  J7/«dtr, 


Ataialeiro,  t.  m.  timbalier  t  celui  qtol  jotM 
de  l'atabale. 

Atabalhoädamente  ,  od«,  inconsiderement; 
a  tortet  a  travers,  sans  ordre,  confusemenl; 
oo  hoc  et  ab  hac. 

Atabalhoaoo,  a,  adj.  inconsidere,  brouil- 
lon,  etourdi.Brcdouille. 

f  Atabalhoamento,  i.  m.  inconsideratiofi  t 
l'action  de  parier  ä  tort  et  a  trarers;  bredouil- 
lemenU  Y.  Atabalhoar. 

Atabaldoar,  v.m.  —  se, «.  r.  agir  en  etour- 
di.  Bredouiller  :  parier  d'une  maniere  peil  dit> 
tincle  et  mal  articulee. 

Atabalimuo  ,  t.  m.  dim.  d' Atabale. 

Ata  Bio.  Y.  Tabdo  ou  Tavdo. 

Atabaqub,  s.  m.  espece  de  tambour  des 
Indes. 

Atabaquei ro  ,  t.  m.  celui  qui  jouo  de  l'aJav 
baque.  Y.  ce  mot. 

Atabarda,  s.  f.  Y.  Tabardo. 

Atabua.  Y.  Tabüa. 

*  Atabücar.  Y.  Engodar,  ilhtdir. 

Ataca,  t.  f.'  courroie,  laniere,  aiguillette 
ponr  atlacber  le  baut  de  chausses ,  les  caleeftne 
ou  la  culolte.  Mo  näo  vale  umo—t  il  n'ünporie, 
ccla  ne  vaut  rien. 

Ataca  do,  a  ,  p.  p.  6'Atacar  et  adj.  lace,  ai* 
tacbe.  Attaque ,  assailli  par  rennemi.  Veneter 
— ,  Tendre  en  gros.  Etpingarda  — «,  fastl 
Charge. 

Atacador,  i.  m.  eordon,  tissu  ferre  par  les 
deuxbouts,  qui  sert  a  attacher;  aiguillette,  la- 
cet ;  baguette  de  fusil.  Agressenr,  prorocateur  9 
assaillant :  celui  qui  attaque. 

f  Atacadüra  ,  $.  f.  l'action  et  reffet  d'atla- 
cher,  d'agrafer,  etc. 

AtacInte ,  o4;.  2  gen.  et  i.  assaillant,  atta- 
quant. 

Ataca r  ,  v.  a.  attaquer  :  assaiilir,  etre  agres- 
senr. Attacher,  agrafer,  lacer,  ajnster  un  T*te- 
ment.  Bourrer,  refouler  la  Charge  dans  vne( 
arme  a  feu.  (/ig.)  Attaquer,  serrer  de  pres,' 
combaltre  quelqu'un  par  le  raisonnement. 

Atacar-se,  e.  r.  s'attaquer.  Y.  JntesHr.il. 
Atestar-se. 

Atacalhar,  etc.  Y.  Atastalhar. 

Atacoädo,  a  ,  p.  p.  d' 

Atacoar  ,  v.  a.  mettre  des  talons ;  ratace- 
ner. 

Atadimbo,  a  ,  adj.  dim.  d' 

Atä  do,  a,  p.  p.  d*Alar  et  adj.  borne,  em- 
barrasse  :  qui  est  propre  a  pen  de  ebose,  qui 
s'embarrasse  de  peu ;  timide ;  indecis.  AUacbe, 
lie.  —  d  cama ,  retenu  dans  le  iit.  —  na»  mies  v 
gauche,  maiadroil,  qui  manque  d'adresse  et 
d'energie.  Ficar  com  ae  mdoe  atadae,  se  trou- 
ver  dans  l'impossibilite  d'agir,  de  preodre  «i 
parti,  une  resolntion  ;  etre  astreinl,  asaujetü 
aux  ordres  d'un  autre. 

f  Atado,#.  m.  faisceau,  botte,  fagot,  pe- 
qnet;  lien,hart 

Atador,a,  t.  celui  qui  He,  qai  attacke.  II 
n'est  asite  qua  parai  les  fauebeors ,  paar  des** 


ATA 

enx  qui  ae  fönt  qoe  «ief  des 

Uaehe ,  norad ,  Ken ,  bandage, 
oion ;  tout  ce  qui  lie,  at- 

eroupiere,bateuil :  lotige  de 
we  tor  U  Croupe,  mos   la 
t  au  bat,  a  la  seile,  etc. 
•.  Y.  Afadigar,  etc. 
taode  de  sparte, 
noulin  a  bl*  mu  par  des  be"  tes ; 
•co  da  — ,  garcon  meunier. 
.  /.  meuniero:  la  femme  da 

m.  meunier :  celul  qui  gou- 
■  brat  ou  a  beies. 

a.  (*.  fof.)  bourrer  d'ali- 

r.  Tagantar,  Flagellor. 
y.AMtuio,Velh4co. 
►unru  que,  a  eondition  que. 
echauguetie:  guerite,  petite 
lineni ,  dans  une  place  forte, 
t  qui  so  passe  aux  environs. 
e  sur  quelqueeminence;  tour 
i  mer ,  et  sur  la  fronticre  d'un 
ire   le  guet;  beffroi.  t.  *». 
place  a  l'echaugueUe  oo  au 

m,  adv.  tigilamment ,  areo 

p,p.  d'Aiaknar. 
f.  m.  ITiomme  qui  guette  sur 
ex  l'echaugueUe.  (ßg.fam.) 
,  qui  ecoute ,  qui  reut  tout  sa- 

1,1.  st.  l'action  de  guetter. 
uaag.  d'Ataloia. 
a.  Guetter,  etre  en  tedette 
Fioe  place,  d'un  campement. 
taf beffroi,  sur  l'echaugueUe. 
epier  les  actions  des  autres. 
t.  r.  a?oir  l'ceil  au  guet.  Y.  A- 

.  f.  mm.  d'Atalaia. 
9.  f.  (f.  tühist.  not.)  atalante: 
ipsele  Tulcain. 
f.  V.  Aeeiro. 

,  p.p.  tfAialhar,  et  adj.  em- 
hl 

i. «.  celui  qui  airtte,  qui  forme 
Monteur :  celui  qui  va  a  la  de- 
stjs,  d'un  postc.  II  est  aussi 

>,#. *».  tout  ce  qui  arröto ,  qui 

Rtf.  2  gen.  qui  arrtte,  qui  ferme 

t.  irrtter ,  barrer ,  couper  cbe- 
tr  uoe  cloison,  renfermer,  re- 
inere etendue.  (fig.)  Arreter  le 
f*s,  les  effets  de  quelquo  cbose. 
MntOBfMt  mutt,  foterdii» 
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emhamsse.  //.  Intimider.  —  aq*$m  fatla;  —  a 
palavra  a  alguem,  interrompre,  cooper,  roin- 
pre  le  fil  du  discoors  a  celui  qui  parle.—  o  mal, 
prerenir  le  mal. 

Atalbär,  v.  n.  prendreun  chemin  de  tra- 
?erse ,  un  chemin  plus  eourt. 

Atalbar-se,  e.  r.  rougir :  deren ir  rouge  par 
bonte;  derenir,  parattre  embarrasse,  rester 
eourt. 

*  Atalre.  Y.  Compendio, 

Atalbo,  t.  m.  sentier  qui  raecoureit  le  che- 
min qu'on  a  a  faire,  la  disLance  qo'oa  a  a  par* 
courir.  Accourcissement  (/tg.)°Abreviation, 
accourcissemcnt  d'uno  affaire,  mesures  que 
Ton  prend  pour  la  terminer  plus  tot,  pour  cou- 
per eourt.  Empechement,  obstacle,  Opposi- 
tion. Dar  ou  pör  —  a  alguma  cousa,  couper 
eourt, abreger  la  fln  d'une  affaire.  Tomarpelo 
—, prendreun  parti,  ebouirun  moyen  d'abre- 
ger  une  affaire,  prend re  le  plus  eourt  chemin. 
Sair  ao  —  a  alguem ,  interrompre  un  discoors, 
deYancer  celui  qui  parle  par  une  exposition 
abregee  de  ce  qu'ü  aurait  dit.  JSäo  ha  —  atm 
trabalho,(prov.)  il  n'ja  pas  deplaisir  Sans 
peine. 

Atamado.  Y.  Alaeado. 

ATAM  ARCABO  ,  A  ,  J».  J>.  d' 

f  Atamarcar,  v.  a.(t.  pop.)  rataconer :  rac- 
commoder  grossierement. 

Atamarado  ,  a  ,  adj.  couleur  de  datte. 

Atambör.  Y.  Tambor. 

Atamerto,  #.  m.  Y.  Ligamenlo,  Ligadmra. 
(fig.fam.)  *Timidite,  pusillanimite.  *  Obliga- 
tion ,  engagement. 

Atarado  ,  t.  m.  cuir  tanne,  Y.  Corüm. 

AtarAdo,  A,p.p.  d' 

AtarAr  ,  v.  a.  tanner  :  preparer  le  colr  at  ec 
letan. 

Atarasia.  Y.  Alhanatia. 

Atarazar.  Y.  Atenazar,  ete. 

*  Atahgimirto,  #.  m.  I'action  de  toucher,  le 
toueber. 

*  AtarAi,  f.  m.  rase;  platcreux,  profond. 
AtIqcb,  i.  m.  *attaque  :  Charge;  oflensire; 

assaut,  inrasion.  (flg.)  — ,  acces,  en  parlant  do 
certaines  maladies.  — ,  qucrclle,  dispute  de 
paroles.  —falso  ou  flngido,  fausse  attaque. 

—  repentino ,  coup  de  main. 

Ataqdbiro  ,  #.  m.  faiseur  ou  Tendeur  de  la- 
cets. 

AtAr,  v.  a.  attacber,  Her,  lacer,  serrer.  (fig.) 
Lier,  assujetlir,  göner,  etichalner,  empöcher, 
cont  aincre.— os  boisaojugo ,  atteler  les  bcRufs. 

—  o  discurso,  Ifcr  le  discours.  —  com  forfa9' 
etreindre.  —  at  mdot  ou  a  Hnguo,  (flg.)  empft- 
cber  d'agir  ou  de  parier.  —  uma  feridn ,  bnn- 
der  une  plaie.  Ao  —  dat  f*rida$,(fam.i  a  la 
fln ,  a  la  fln  du  compte.  Näo  dla  nem  detdta. 
(/am.)  11  se  dit  d'une  personne  irresolue,  in- 
decise. 

Atar-se,  e.  r.  (ßg.)  s'embrouiller,  s'embar- 
rasser,  ne  savoir  comment  sortir  d'aflairc. 

—  (fl) » (fa*)  «'«ttacber,  s'astreindre. — d  Ultra, 
f'auachcr  a  la  lettre  i  •,as#u»etür  au  loa«  litt*- 
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ral  d'M  teile.  —  at  mies,  st  Her  les  mains, 
s'oterUMbeiled'agtr. 

Atarajtädo,  a  ,  ofy'.  mordo,  ptque  de  U 
tarenlule.  ( A$.)  Trouble ,  hors  de  soi ;  qoi  a 
s*fd«r  la  carte,  qui  ne  sait  ce  qu'il  fait.  p.  p.  d' 

Atarantär,  v.  a.  ekiurdir,  tro übler,  em- 
broutlier. 

Atarantar-sx,  v.  r.  se  troobler,  perdre  la 
carte,  la  tramontane,  le  fil  du  discoura,  les 
wies  d'une  aflaire. 

Ataraxia,  $.  f.  ataraxie;  calme,  tranquil- 
Itte  de  l'aeje. 

Atarrfädo,  a,  May.  aflaire,  embesogne. 
p.  p.& 

ATARirÄ»,  «.  a.  donner  nne  lache  a  des  ou- 
▼rien ,  a  des  enfants.  Outrer,  surcharger  de 
Iravait. 

f  Atarefar-sr  ,  ©.  r.  te  livrer  entierement  a 
une  affatre,  a  l'etude,  au  trarail,  etc.,  s'cn 
occnper  fortement. 

f  AtaroccAbo  ,  a  ,  ( eslylo  —  )  adj.  affecte ; 
de  roauvaisgout  (style). 

AtarbaCado  ,  a ; ,  p.  p.  d' 

AtarracAr,  e.  a.  Visser,  Her,  serrer,  alla- 
cher,  presser  fort  quelque  chose.  —  as  ferra- 
duras ,  donner  au  fer  a  cbeval  la  forme  conve- 
nable.  (ßg.)  Adliger,  vexer,  embarrasser  quel- 
qo'dn. 

AtarrachAdo , a  ,  p.  p,  (F 

Atarkaotar  ,  t.  a.  visser ;  attaoher  a? ec  des 
Tis. 

Ata  rr Ar a.  V.  Tatra fa. 

f  Atarratado  ,  a,  adj.  coutert  d'an  tramail ; 
a  maniere  de  tramail.  Capa— a,  manleau  »lein 
de  troiisi. 

Atarugar,  etc.  V.  Tarugar,  etc. 

•Atäs.  V.  Atf. 

Atascadeiro.  Y.  Atoltiro,  Lodagal, 

Atascado,  a,  p.  p.  d' 

Atascar-se,  «.  r.  s'embourbor.V.  Atolar-te. 

Atassalhado  ,  a  ,  p.  p.  d'Ataisalhar. 

Atassalhadör,  a,  «.celui  quicoupe  uo  mor- 
eeau ,  qui  deebire. 

Atassalhadura,  $.  f.  l'aclion  de  couper  un 
morceau,  de  deebirer. 

Atassalhar  ,t>.  a.  couper  la  chairen  mor- 
ceattx  pour  la  faire  saler;  deebirer,  mettre  cu 
pieces.  Au  propre  et  au  figure. 

AtaC'db  o«  Ataüd,  s.  m.  *biere,  cercueil. 
Sorte  de  mesure  ancienne  pour  les  grains. 
{/ig.)  La  mort. 

f  Ataüdädo,  a,  adj.  fait  en  forme  da  cer- 
cueil ,  de  biere.  • 

Ataüxia,  etc.  V.  Tauxia,  etc. 

Atatanädo  ,  a  ,  adj .  en  forme  de  taon.  Ca- 
raf/o— ,  eheval  chltain  fonce,  mouchete  de 
blane. 

Ata  v id.  V.  TotAo. 

Ataver*Adam£nte,  adv.  k  maniere  de  caba- 
ret;  en  taverne. 

Atayerxado  ,  a  ,  adj.  qui  sejourne  dans  une 
taYerhe,  ouis'YVend  en  detail.  On  la  ditdu 
vMr  p:  jfc  a"JMEHttB7\ 


Atavernär  ,  t>.  a.  Tendre  eo  lammt)*  M 

baret  (le  vin\ 

Ataviadamekte,  adv.  arec  parur«. 

Atatiado  ,  a  ,  p.  p.  d'Ataviar. 

Ataviadör,  a  ,  s.  celui  qui  pars,  qui  am 
qui  einbellil. 

Ata  via  memo.  V.  Alavio. 

Ataviär,«.  a.  parer,  aeeoutrer,  atou 
arranger,  embellir. 

Ataviah-se  ,  t>.  r.  s'oraer,  s'embelllr, f> 
rer,  s'ajuster,  s'babiller  soigneusement, 
sa  toilelle. 

Atavio,  9.  m.  aecoutrement,  atoar,  pai 
ajustement.  (fig.)  Ornement,  parure,  gf 
toilette. 

Atatonaoo,  a.  V.Atawnado. 

Ataxia  ,  t.  f.  (f.  de  med.)  ataxie  r  irregut 
dans  les  orises  et  les  paroxysmos  de  la  §# 

Atäxico,  a,  adj. (f.  de mtd.)  Fitre—a,  f 
ataxique,  maligne,  irregulierc. 

At£,  prtp.  Jusqu'a,  jusque,  jusques; 
merae,  aossi.  —  rebentary  —  aot  olhot,  — 
poder  mais,  jusqu'au  norad  de  la  gorge.  — 
mai'#,  jusqu'a  n'en  pouvoir  plus.  —  os  tat 
ignorat&o,  meme  les  savants  Tignoraient. 

AteAdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Aledr. 

AteAdor,  a  ,  s.  celui  qui  allume,  etc. 

Atear,  v.  a.  AIIamcr,enflammer,  embn 
mettre  en  Ten.  (ßg.)  SouflTer  le  feu  de  la 
corde,  exciter,  echauffer. 

Atear  ,  v.  n.  p.  tu.  V.  Atear -te. 

Atear- se,  v.  r.  s'allumer,  etc.  (flg.)  S* 
pandre,  seglisser,  s'ccoulcr,  s'avancer, 
tendre  peu  ä  peu ,  gagner  (le  mal ,  la  sx 
Faire  des  progres.  Se  mettre  en  colcre,  i 
flammer,  s'irriter ,  etc. 

Atediado  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Atediär  ,  v.  a.  Ennuyer,  degouter. 

Atediar-se,  v.  r.  s'ennuyer ,  se  «Max? 
V.  Enfarliar-te. 

Ateigado  ,  p.  p.  d' 

*  Ateicar,  v.  a.  priser  a  vue  d'oeü  le  rup 
d'une  raoisson  sur  pied. 

Ateimado,  a,  p.  p.  d'Ateimar.  Y.  rein» 

Ateimär.  V.  Te4mar. 

f  AtellAnas  ,  s.  f.  pl.  atellanes :  especi 
farces  en  usage  sur  le  theatre  des  anciena 
mains. 

f  Atäli.o,  t.  m.  (/.  <Thist.  nai.)  atele  :  i 
de  l'Ameriquc  mcridionale. 

•Atem.V.  AU. 

Atemorizädameme,  adv.  cramlivemen! 
midement. 

ATEMüniZADISSIVO,  adj.  mp.  d' 

Atemorizado,  kyp.p.  d'Atemorizar. 

Atemorizadör  ,  a,  t.  alarmiste;  adj.  i 
mant. 

Atem orizamento  ,  $.  m.  l'action  <f  clfra 
alarme. 

AtemorizAr,«.  a.  Inlimider,  alarmer, 
frayer. 

Atemorizar-se  (d*tpor9  com),  ü.  r.  ■*; 
roider,  8'afemer-  •'elTrayer. 
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t.  f.  (I.  de  pr€l.)  *  ajournement* 
dFajourner. 

' F-  J>-  <*' 

i.  {I.  de  praL)  ajoarner.  \ .  A- 

t.  r.  convenir  da  tcraps  avee 

a.  lenailler  :  arracher  a  an 

»rceaax  de  chair  avec  des  te- 

(ßg.)  Persecuter,  imporlaner, 

lajet  de  conßanee  oo  d'espoir, 
s  atenpu  de,  se  conflera,  se 
lu'un»  a  quelque  chose,  s'y 

&,p.  p.d' 

sbv  c.  r.  s'obscurcir,  manqucr 

Tentar. 
2  9t».  qai  s'en  tient  hfp.  a. 

.  Allento. 

tnio :». 

contracliou  d'a/c  agut,  jus- 

resent. 

r.    r.   s'attacher,  s'eppuyer, 

n ;  s'en  lenir  ä  ;  se  rapporter 

falguem,  suivre  l'avis,  l'opi- 

o. 

.  Inteirigar. 

,p.p.  <T 

>.  Donner ,  causer  la  jaonisse. 

v.r.  avoir,  gagner,  prendre 

pales  coulaurs ;  devenir  ictc- 

.  Inteirifddo. 

p.p.d' 

i.  borner,  limitcr;  it.  V.  A- 

p.  p.  d'Aterrar,  adj.  (f.  de 
fcrre,  qui  a  pris  terre  ,  qui  est 
sde  terre,  en  parlantdes  vais- 
fepouvanle,  de  terreur,  con- 
Letc. 

.  V.  Conslernacdö ,  Terror. 
•  atterrer,  lerrasscr,  abaltre, 
re,  faire  m ordre  la  poussiere, 
isterner,  cffrayer,  reraplir  de 

».«.(f.  de  mar.)  atterrer,  at- 
erre ,  aflaler.  Se  terrcr ;  se  ca- 
,  comme  fönt  plusieurs  ani- 
ir:  s'enterrer,  en  parlant  des 
ms.  it.  V.  Atemorizar-ie. 

».p.e? 

.  Y.  EnUsar.  (/.  de  mar.)  Rai- 
cordage,  une  volle,  elc.  —  a 
*.),  rider  les  haubans  avec 


ATI 


w 


(C  V.  Bnlhesovrar ,  etc. 

l  IrnjOt  %  rempßr  Jüsque  par- 


dessns  les  bords,  combler.  V.  Entetlar.  fall« 

le  remplissage  des  caves  oo  des  ton  nein  x  a 

vin. 
fATESTAK-SB,  v.  r.  (t.  fam.)  se  gorger,  se 

farcir,  se  bourrer,  s'einpifTrer :  manger  o« 

boire  avec  exces. 
Atbasäsia,  t.f.  it.  de  bot.)  alhanasie:  plante 

corymbifere.— battarda.Y.  Tanatia.  (t.timp.) 

Saint-Augustln  :  caractere  qni  tient  le  mllieu 

entre  le  cicero  et  le  gros-texte. 
AtheTsmo  ,  $.  m.  athefsme :  oplnion  qai  cen- 

sisle  a  ne  point  reconnaltre  de  Dieu. 
AtheTsta,  «.  m.athöe :  celul  qui  ne  recoflnalt 

point  de  Dieu. 
AtheYstico  ,  a  ,  adj.  alheistique :  des  athees. 
Athehas,  $.  f.  Alhenos  •  vllle  de  la  Grcce ;  (flg.) 
demeurc  des  sciences ,  des  (eures. 

f  Atbejear,  $.  f.  pt.  (U  d'ant.)  Athcnecs: 
feles  de  Minerve. 
Atbexeo,  $.  m.  Athenee:  sociele  fltteraire. 
Atbexieüse  ,  adj.  et  $.  2  gen.  Atheuien :  d'A- 
thenes. 

Atheo.  V.  Alheitta. 

Atberixa  y  $.  f.  { t.  dfhitt.  nat. )  alherine  t 
espece  de  hareng. 

f  Atberm  asia  ,#.  f.  ( t.  de  mfd. )  alhermasie  : 
exces  de  chaleur,  chaleur  morblflque. 

Atdefvöma,  i.  in.  (t.  de  mfd.)  atherora« : 
abees  enkiste  ou  apostheme ;  loupe  pleine  d'one 
Sorte  de  bouillie. 

f  Atherom atöso,  a  ,  adj.  ( /.  de  irifd. )  alhe- 
romaleux :  de  la  naturc  de  fatherome. 

Atöl^ta  ,  t.  m.  athleie ;  celui  qui  combattaU 
dans  les  jeux  solenneis  de  l'ancienne  Grece. 
(/ig.)  — ,  homrae  robuste  et  adrolt  cfanl  les 
exercices  du  corps ;  martyr  de  la  foi  cathoh^oe; 
celui  qui  combat  pour  un  parli. 

AttilCtica  ,  t.  f.  alhletique .-  art  des  aChleles, 
branche  de  la  gymnaslique  des  anciens. 

Atel£tico  ,  a  ,  adj.  alhletique  :  qui  appar* 
tient,  qui  a  rapport  aux  atbleles.  (/ig.)  Port, 
robuste,  vigoureux,  raembru. 

Aturagena.  V.  Atragena. 

Atiuiädo,  k,p.p.  d' 

Atibiär.  Y.  Enlibiar,  Amornar. 

AtIqädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Atifar. 

Ati^ador,  t.  m.  attiseur:  celui  qut  alllse. 
Tiseur:  ouvrier  qui  a  soin  d'entrelenir  le  feu 
dans  les  Tours  de  manufaclures  de  glaecs.  Attf- 
sonnoir :  oulil  crochu  dont  on  se  sert  pour  atG- 
ser  Je  feu.  V.  Etpivitador.  (/ig.)  Perturbateur, 
instigateur. 

Ati^amemto,  s.  m.  l'action  d'alliser,  au  pro- 
pre et  au  figure. 

Atiqar  ,  v.  a.  attiser,  rattiser :  rapprocher  lea 
tisons  pour  les  faire  raieux  bruler.  ( ßg.)  — , 
fomenter, allumer  lespassions;  aigrir  leset- 
prils  döja  irrites  les  uns  contre  les  autrei; 
exciter,  allumer;  mettre  le  feu  aux  eloupe». 
—  a  lampada ,  a  candeia ,  arranger  la  lampe, 
dispo3er  la  mdche  d'uno  maniere  convenable 
pour  qu'ellc  brüle  mieux.  —  a  v4la:  moacÜfr 
la  chandelle. 

AttCoädo  ,  Ä ,  p.  p.  d'iÜ^MN1. 
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AticoJLr,  t.  a.  brüler  avec  an  ttoon. 

Atioo  ,  a  ,  p.  p.  d'^l^rw« ,  et  «4;.  Fie ,  confl* , 
comptant  sar ,  assure ;  atuchö  a ,  qui  fait  parlie 
de,  dependantde. 

•f  Atigrädo  ,  a  ,  adj.  tigre  x  monchete  comme 
«n  tigre. 

Atiläd  amistb  ,  adv.  spirituellement,  avec 
esprit,  avec  elegance;  poliment,  elegamment, 
parfaitement,  cn  pcrfection. 

Atilado,a,  adj.  elegant,  orne,  poll,  spiri- 
tuel.  p.  p.  d' 

Atilaa,  v.  a.  palir,  cmbellir,  orner,  ajoster, 
parer. 

Atilar-se  , «.  r.  s'orner,  sc  parer,  etc. ;  mettre 
lous  ses  soins  pour  bien  faire  ane  chose. 

Atildo  ,  i.  m.  petite  altache,  petit  cordofL 

'Atimar.  V.  Ultimdr,  Concluir. 

•  Atimidar.  V.  Intimiddr. 

f  Atimo  , «.  m.  •  parlie,  porlion  tres-diminaee 
d'une  chose.  JVum  — ,  dans  un  instant. 

Atinadamrntr,  adv.  adroitement,  habile- 
mcnt,  d'une  maniere  sure,aisee;  prudemment, 
aa  gerne  nl. 

Atinado ,  a  ,  adj.(fig.)  Prüden  t,  sage,  avise. 
p.  p.  d' 

Atikar  (a,eom)^  v.n.  trouver, decouvrir, 
rencontrer  quelque  chose;  deviner  juste;  par- 
▼enir  a ;  attraper,  atteindre ;  concevoir,  prevoir. 
A?oir  du  bon  sens,  le  sens  droit,  (flg.)  Reus- 
flir :  trouver  ce  qu'on  cbercbe.  —  com  uma 
eouia :  trouver  une  chose,  mettre  la  main  des- 
•oj,  la  trouver  par  hasard ,  par  conjecture. 

Atinaiädo,  eic.  V.  AtenaUdo,  etc. 

Atircal.  V.  Tineal. 

f  Atirca  ,  $.  m.  (I.  d'hiit.  not.)  atinga :  dlc- 
don  du  Bresil. 

f  Atincacü ,  $.  m.  ( t.  d'hul.  not.)  atingacu  : 
coucou  cornu  du  Bresil. 

Atino.  V.  Tino,  Aeerto. 

f  Atipolo  ,  t.  m.  ( t.  de  bot. )  grand  arbre  des 
Philippines,  jaquier. 

Atirädo  ,  a  ,  p.  p.  &  Atirar. 

Atirador,  a  ,  f.  Ureur :  celui  qui  tire;  fron- 
deur,  dardeur.  Tircur  adroit.  Tirailleur.  II  est 
aussi  adj.  Atirador  et,  pl.  (f.  de  mW.)  tirailleurs  : 
aoldats  de  troupes  legeres  qui  tirent  isolement. 

Atirar,  v.  a.  tircr,  pousser,  lancer,  jeter, 
darder.  —  coucc$ ,  ruer,  regimber,  donner  des 
coups  de  pied.  —  a  pidra  e  etconder  a  mäo , 
C/yO  jetcr  la  pierre  et  cachcr  le  bras.  —  por 
tinha  reeta  ou  de  ponto  em  branco,  (t.  d'artil.) 
tirer  cn  ligne  droile ,  de  but  cn  blanc. 

Atirar,  v.  n.  tircr:  decharger  une  arme  a 
feu.  (  fig.)  Vber  ä,  tncher  de,  prendre  les 
moyens  pour.  (id.)  Prodiguer,  dissiper  son 
bien.  On  dit  ordinairernent :  Atirar  d  rua.  — 
para  algum  sitio,  tircr,  aller,  s'aeheminer  vers 
quelque  lieu.  Mircr,ajuster.  —  ao  ar  ou  para  o 
or,  tircr  a  coup  perdu. 

Atirar-sk,  v.  r.  s'ölancer.  Y.  Abalanpar-te. 
—  a  alguem ,  loinhcr  sur  quelqu'un. 
' '  •  Atirrccr.  V.  Inteiricar-te. 

ATiTÄR,v.n.piauler.V.  Apitar,  Sifaar* 

AtiTO.  V.  Apito,Silvo. 
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•  Atitülar.  V.  Üntituldr. 

Atlante  ,s.m.(  fig.)  Atlante  .*  Cetul  qui  porte 
tout  le  poids  du  gouvernement.  — ,  sUtoe 
d'horaine  qui  tient  lieu  de  colonne  potrr  porter 
les  entablements.  II  est  quelquefois  adjeetif. 

Atlantico  ,  a  ,  adj.  Atiantique.  On  le  dit  de 
l'ocean  qui  baigne  une  partie  des  edles  cfAfri- 
que.  On  le  dit  de  Tordre  d'architecture  qui 
a  des  atlantei. 

Atlartidks.  V.  Pltiadas. 

A'tlas,  $.  m.{t.de  g4ogr.)  atlas :  recaet!  de 
cartes  geographiques.  — ,  (t.d'anat.)  nom  de 
la  premiere  ferlebre  da  cou.  — ,  personnage 
fabuleux. 

t  Atmometro,  #.  m.  atmometre :  ?ase  pour 
calculer  1'eTaporation  de  l'eau. 

Atmospd£ra  ,  t.  f.  atmosphere :  masse  d'air 
qui  entoure  la  terre ;  fluides  legere  qui  entea* 
rent  de  meine  d'autres  corps  Celestes  ou  terre»* 
tres ;  poids  de  l'air. 

AtvosprCrico,  kyadj.  atmospherique :  qei 
tient,  qui  a  rapport  a  l'atmosphere. 

A'toa  ,  adv.  V.  Incontideradament* ;  Töa  (d>. 

Atoada.  V.  Voato. 

AtoIdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Atoar. 

f  Atoagbm  ,  $.  f.  (f.  de  mar.)  *touage :  raction 
de  touer. 

Atoalhado  ,  a  ,  adj.  propre  a  faire  des  nap- 
pes  ou  des  senriettes;  couvert  d'une  nappe. 
Gvardanapo—,  serrielte  en  forme  de  nappe. 

Atoär,  v.  a.(t.de  mar.)  Touer :  faire  avan- 
cer un  navire  en  lirant  un  cable  a  force  de  braf 
oa  au  moyen  d'an  cabestan.  II  est  aussi  reci- 
proque. 

•  Atoarda.  V.  Voato. 

f  Atocalta,  $.  f.  (/.  d'hiit.  nat.)  aloealte? 
araignee  du  Bresil. 

Atocbado,  A,p.  p.  d'Alochor. 

Atochadör  ,  a  ,  #.  celui  qui  serre ;  instruneal 
pour  serrer,  etc. 

Atocbar,  v.  a.  enfoncer  avec  force,  terrae* 
presser,  fouler,  bourrer,  remplir  un  videavet 
quelque  chose. 

Atöcbo,  t.  m.  Instrument  pour  serrer,  pres- 
ser, faire  enlrer,  etc. 

Atocia,  f.  f.(t.de  mtd.)  atocie  :  slcrllite. 

ATOLAnigo ,  a  ,  adj.  bourbeuz :  plcin  de  böte. 

Atolado,  A,p.  p.  d' 

Atolär,  v.  a.  embourber:  mettre  dans  ob 
bourbier. 

Atol Ar-sb,  v.  r.  s'emboarbcr.-  se  mettre 
dans  un  bourbier ;  s'cnfoncerdan*  la  vase.  (/Ce.) 
S'euibourber :  s'cngager  si  avanl  dans  une  af- 
faire,  qu'on  ne  peul  s'cn  tirer  que  lrefr-di/Iici- 
lement.  —  em  prazeres,  vicios,  raidadeu ,  se 
plonger  dans  les  plaisirs,dans  les  vices.  les  de- 
lices  des  sens. 

Atoleimädo  ,  a  ,  adj.  hebele ,  niais ,  imbecile. 
p.  p.  d' 

AtoleimAr-se,  v.  r.  devenir  sot;  faire  le  soL 

Atol£iro  ,  i.  m.  bourbier :  lieu  creux  et  plein 
de  bourbo.  (flg.)— ,embarras,  dbstacle,  grande 
difficulle.  Tirar-se  da  lama  e  metter~§$  no — t 
(rVO  Mieter  dans  le  feu  poureriierUfuiBeeb 
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AtowrIr,  etc.  V.  Tombar. 
AToaisMO,  #.  «t.  alomisme:  pbysique  cor- 
tysteme  de  U  creation  par  les 
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Atosüsta,  s.  m.  atomiste:  partisan  du  sys- 
leme  deaatomes. 

Atomjstico  ,1,  «4/.  atomistiqne :  qui  a  rap- 
aert  au  partisaas  et»  a  la  doctrine  des  atomes. 
A'tosso,  t.  m.  alome:  molecule  integrante 
eaiearp*;  eorpascale  invisible,  insecable;  le 
■tat  petit  de«  animaox  microscopiques;  genre 
sobetance  simple,  indivisible,  qui 
.  aeAeiatcr  seoie.  (/Ig.)  — ,  chose  exces- 
it  petita.  TTum  —  (fam.)  en  moins  de 
mn,  en  tres-pea  de  temps.  Rem  tun  —  de , 
im  rembre  de.  A'tomos,  pt.  atomes :  petile 
psasifrre  qo*on  roit  toler  en  fair  aux  rayons 
«seiet!. 
Atohia  ,  a.  f.  ( f.  da  mld.)  atonie :  Caiblesse ; 
itlacfcemeat  des  Obres,  des  solides  du  corps. 
Aromco,  av  adj-  (I.  da  mit.)  atoniquc :  qui 
ie*  de  Felonie. 
Aroarro.  V.  AU&nita. 
Atoxtädo  t  a  ,  p.  p.  d' 
Atostar,  «.  a.  abrutir,  assoter,  elourdir, 


Atoitae-sje.  V.  Estontear-$e. 

Atopir.  Y.  Bntupir. 

AtORÄBO,  a,  p.  p.  d* 

Amis,  v.  a.  couper  le  boia  en  ailiots. 

Atorcalado,  a,  p.  p.  d' 

Ator£alar,  e.  e,  garair  de  soie  tone,  de 


AromcKLAR ,  etc.  V.  AtorpaMr,  etc. 
Atorcoädo ,  k ,  p.  p.  d' 
AtorcoAr ,  «.  o,  moudre  groasterement :  re- 
etire  lea  grains  en  gruaa. 
AtorboAuamsjite,  erfe.  en  etourdi;  d'une 
cumrdie;  indiscretement,  «ans  consi- 


AroanoÄDO,  a,  p.  p.  dMferdoar  et  «0- 
qai  a  per  du  le  aenüment;  accable  de 


ArotROAWCXTO  ,   #.    m.    elourdissement  .• 
du  eenreao,  cause  par  ce  qui 
;  fertige.  ( /ig.)  Trouble  d'esprit  cause 
farui  amalhevr,  une  maoTäise  nouvclle ,  etc. 
ArtausoAn,  «.  «.  elourdir:  causer  dans  le 
«a  ebranlement  qui  eu  trouble  ou  sus- 
les  fonctions.  —  oe  ouvidos,  elourdir  les 
importuner,  fatiguer  par  un  exces  de 
(/tf.  /bat.)  Causer  de  l'etonnement, 
•feaafcamTas ;  rompre  la  tete  par  le  bruii ,  aba- 


AfoajiBJiiAPissiaio ,  a ,  ed>".  tup.  d* 
ArauuarASM)  y*,p.p.  ü'Atormentar. 

rA«4i ,  a  ,  # .  et  «4/.  Celui  qui  tour- 
TevraenUnt.  (/le.)  Boorreau ,  persecu- 


,  t.  s».  1'acUon  et  Taflet  de 
V.  Tormtnto. 
■star,  e.  a.  tourmenter,  torturer, 
quelque  tounnent  de  corps.  ( fig.) 
,  importuner,  harceler,  iulincr, 
roaT.-ra. 


tracasser;  aftliger,  boorrcler,  donncr  de  la 
peine,  faire  souflrir  quelque  peine  d'esprit. 
Chagriner.  Agiler  violemmenl  pendant  U  tem- 
pdte. 

Atormektar-se,  v.  r.  se  tourmenter,  s'aflli- 
ger,etc 

Atorventativo.  V.  Affliclivo. 

Atossigar  ,  etc.  V.  Knvcntndr. 

Atoocado  ,  a  ,  p.  p.  d' 

*  Atoccar  ,  v.  a.  coiffer. 

f  Atoucinhado ,  a ,  adj.  ( f. popm)  gras ,  gros, 
cbarge  de  graisse.  Lardace. 

*  Atraealrär  ,  etc.  V.  Trabalhar,  etc. 
Atrarilb.  V.  Atrabüis. 
Atrariuario,  a,  adj.  atrabilaire  *  qu'une 

bile  noire  rend  triste  et  chagrin.  Melanco- 
lique. 

Atrabili6so,  a  ,  adj.  alrabilieux :  qui  donne 
l'alrabile.  it.  V.  AlrabiHario. 

AtrabIlis  ,  $.  f.  ( l.  de  mid.)  atrabile :  bile 
noire,  melanoolie,  roaladie  hypocondriaque. 

Atraca^aö  ,t.f.(t.de  mar.)  l'action  et  l'effet 
dalterer.  "Atterage. 

Atracado  ,  a,  p.  p.  d' 

AtracAr,  v.  a.  (f.  da  mar.)  allerer:  faire 
approeber  un  navire  de  terre.  Faire  aborder, 
approeber  un  vaisseau  d'un  au  Ire.  Atrdcot 
(expr.  mar.)  accosie!  it.  Amarrer.^aapepAf , 
aiguilleter  les  canons.  —  a  iancha  dentro  de 
navio ,  risser  la  cbaloupe.  —  o  fogdo ,  <u  caixms, 
{id.)  aecorar  la  cuisine,  les  coffres,  etc.  —  tu 
pranchas  ao  cotlmdo ,  ( id.)  presser  les  plancbes 
contre  le  bord. 

Atracär-se,  v.  r.  (f.  de  mar.)  s aborder. 
( fig.  /am.)  Se  bourrer,  se  gorger. 

ATRAcgiö,  etc.  V.  Aitracfäo,  etc. 

f  Atrageü a  ,  t .  f.  ( t.  de  bot.)  clematite  des 
Alpes. 

Atraiier.  V.  Altrahir. 

f  Atr  afegädo  ,  a  ,  adj.  aflaire ,  embesogne. 
p.  p.  d* 

fATRAFEGÄR,   V.  «.  el  — SE  ,  f>.  f.  (  t.  pop. ) 

se  fatiguer,  s'exceder  de  iravaii;  etro  trop 
aflaire. 

ATRAico.\DAM£.NTEt  odv.  pertideflient ,  avec 
perfid ie;  eu  Irullre,  par  trahison,  irailreose- 
meut. 

Atrai^oado,  a,  adj.  qui  a  l'air  iraltre,  ou 
qui  agit  en  iraltre.  p.  p.  d' 

Atrai^oar,  v.  a.  trabir  :  user  de  trahison 
envers;  faire  une  perQdie  a;  manquer  de  foi  A 
quelqu'un. 

Atrapalua^äö,  i.  f.  'desordre,  confusion, 
embarrasv 

Atrapalhädo, a  ,  p.  p.  d' 

Atrapaluär  ,  v.  a.  embarrasser,confondrev 
embrouiller.  Couvrir  de  guenilles. 

Atrapalbar-se,  v.  r.  se  troubler;  s'em- 
brouiller. 

f  ATRAPnAXR ,  t .  f.  ( t.  de  bot.)  alrapbaxe  ; 
plante  polygonce.  —baslarda,  renouee,  cen- 
tinode. 

Atr *s  ou  Atrak,  adv.  arriere,  derriere,  en 
anii'r.e.   Anierieuremeni ,  avant,  preeödem- 

si 
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ment,  ci-devant,  en  parbnt  du  (cmps,  apres. 
Fazer-se  — ,  retrograder,  rcruler.  Ficar-te  — , 
rester  en  arrWre»,  savoir  moins  qu'nn  autre,  ne 
pas  comprendrc  une  chose.  Dcixar  alguem  —  , 
a'avantagcr  a  quelqu'un.  Yoltar  com  a  pala- 
rra  — ,  se  dcdire,  se  rctracter,  manquer  a  M 
parole.  Desd*  mut  — ,  de  lougue  main. 

Atrasadissixo,  a,  adj.  $up.  d' 

Atrasado,  a,  p.p.  d'Atrasar  ci  adj.  arrWre. 

—  nos  ettudos,  qui  n'a  pas  profile,  qui  n'est 
pas  avance  dans  ses  etudes.  —  em  contes,  qui 
doit  plus  qull  ne  pout  payer;  demeure  en 
reste  ou  cn  arriere.  —  em  meiot ,  arriere,  court 
d'argent.  II  se  dit  prinripalomeni  de  celui  dont 
la  fortune  a  diiuiuue.  Ahasddos,  $.  pl.  arre  ra- 
ge* :  ce  qui  est  du,  cchu,  d'une  renle,  dun 
revenu  quelconque.  Lcs  rudimcnis,  les  Pre- 
miers priiicipes  de  la  grammairc.  Recordar  o$ 
— ,  recorder,  repasser  dans  la  memoire  les 
rudimenls  ;  it.  Ic  passe. 

Atrazadoh,  a,  9.  celui  qui  cause,  qui  ap- 
porte  du  retard.  Le  retard  d'uno  montre,  d'une 
pendule. 

Atrazame^to,  t.  m.  retard.  V.  Älrdto. 

Atrasarou  Atrazär,  t.  a.  laisscr,  mettre 
en  arriere.  Relarder,  remler.  Siispt'iidre,  ren- 
voyer,  remettre,  riiffeirr,  eloijiuer  une  chose, 
comme  la  vendange,  le  \ojagc,  elc.  —  o  relo- 
§io,  retard  er  une  utontre.  — um  negoexo,  tral- 
ner  une  aflaire.  —  «mit  data,  antidnt»r :  mar- 
quer  un  jour  anterieur  a  celui  auque)  un  acte 
a  et*  passe,  ou  une  lettre  a  *te  echte. 

Atrasäk-se,  v.  r.  rester,  dexneurer  cn  ar- 
riere; tarder,  s'orriercr. 

Aträso.  t.  m.  retard,  retardement,  delai, 
arriere .-  I'actiou  et  reffet  de  relarder.  (fig.) 
"Decadence  (des  leitrcs,  des  sciences,  des 
arts,  etc.)  it.  Porte,  douimages;  diminulion 
des  biens. 

Atrassaldar  ,  etc.  V.  Atanalhar,  etc. 

*  Atrato,  a  ,  adj.  en  deuil. 

Atravamcädü,  a  ,  ;>.  p.  d' 

Atratancär,  t.  a.  enconibrer:  erabarrasser 
de  decombres ,  de  gravois. 

Atiatks.  V.  Traras  (a). 

Atraves5adi(;o,  \,adj.  qui  traverse;  pose 
en  travers;  de  travers.  Coutrarianl. 

Atravessädo,  a,  p.  p.  d'Atraveuar,  en- 
croue,  oblique,  croise.  II  se  dit  de  la  personne 
qui  regarde  un  peu  de  travers,  mais  qui  n'cst 
pas  tout  a  fail  louche  :  a  deini  louche.  On  le 
dit  du  chien  metis,  de  deux  rares.  Mulatre, 
metifl.  (flg.)  Trattre :  de  mauvaise  foi,  de  mau- 
Yaises  iutentions.  Cäo—,  einen  b.ltard.  Andar 

—  com  alguem,  #lre  en  mcsinlelligence  avec 
quelqo'an.  Ter  alguma  petsoa  —a  na  gar- 
ganta,  avoir  une  raneune  contre  quelqu'un. 
Ter  a  alma  — «  na  garganta ,  ne  pouvoir  ren- 
dre  l'aine. 

Atrateskadör,  *.  m.  celui  qui  se  met  a  la 
travene.  Acrapareur:  relui  qui  acbete  en  gros 
pour  se  rendre  mal  Ire  du  put  de»  marcliaii- 
dises.  Monopoleur. 
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f  Atratessadooiü  ,  #.  m.  ebania  de  Ira- 

verse. 

A tr atms ar  ,  v.  «.  mettre  des  trayerset ,  trt> 
verser,  percer,  transpercer,  couper.  Travernr, 
passer  a  travers,  d'un  edle  a  Tau  Ire;  crolscr  ;ti* 
jamber.  En  ferrer,  percer  avec  une  pique,  nat 
epee,  etc.  ( /lg.)  Paralyser,  apporter  des  obtta- 
cles  a  une  chose ;  contra rier.  ( I.  de  mar.)  Mellre 
en  panne.  —  o  eoraedo ,  ( flg.)  percer  le  cerar  1 
etro  emu  ä  l'aspect  du  mal  heu  r.  —  at  genaraw, 
accaparer  des  marchandises.  Näo  —  0$  mm» 
brdety  ne  pas  mettre  les  pfeds  dans  une  mal- 
son.  —  «um  earta,  couvrir  une  carte  en  Joueal 
un  atout  plus  fort. 

Atra VKSSÄR-8E , «.  r.  s'intcrposer,  se  mettre 
en  travers  devanl  quelquo  chose,  et  $trrff 
d'obstaele.  ( flg.)  Interrompre  la  converiaUo«. 
S'iminiscer,  inten-enir  dans  une  aflaire.  Arriver; 
survenir  pour  empecher  quelque  chose.  ( t.  *# 
mar.)  Son tra verser :  presentcr  le  travers,«« 
mettre  en  travers,  en  panne.  — 110  /aeco  <to** 
tro,  courir  sur  le  inarche  d'un  autre. 

Atr  ivez.  V.  Tnnes  (d). 

*  Atkazer.  V.  AHrahir. 

*  Athedar.  V.  Acostamar,  Afastr. 
Atrefädo.  V.  Atarefdilo, 
AtuegoAdo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Arn ec.o ar,  v.  n.  aecorder,  fain?  trere. 

Atrf.i',oar,  elc.  V.  Atraieodr,  elc. 

•f  Atrkito,  a,  adj.  habitue,  aecoutumö;  ern- 
enn, porte  a,  sujet  ä. 

Atrki.lädo,  a,  p.  p.d' 

Atremär,  v.  a.  mener,  tenir  en  lai^e(lrt 
chiens,  les  betes,  elu.\ 

Atremär.  \.  Alindr. 

'  Athen ar  ,  elc.  V.  Tripficar,  etc. 

Atrv.i'ak,  etc.  V.  Trtpar,  elc. 

Atrevf.R'SE  ra,com),  r.  r.  oscr,  s'cnhardlr, 
avoir  la  liardiesse,  l'andace  de;  se  hasardef. 
it.  V.  Confiar-te.  —  a  alguem,  s'allaquer  i 
quclqu'uu,  l'attaquer,  Toflenser  ouvcrtemenl. 
sc  inesurer  avec  loi.  —  cm  alguem ,  faire  fbM 
sur  la  protection  de  quelqu'un  pour  dire  et 
fair«  quelque  chose. 

Atrf.vidAco,  a,  adj.  aug.  d'i/rerido  (f. 
burl. )  tres-linrdl. 

ATr.F.vinAMLiTE,  ade.  hardiment,  audaciter 
sement,  co urageu seinen t,  inlrcpidcmcnt,  ef* 
frontöment. 

Atrevidissimo,  a,  adj.  tup.  d' 

AtrevIdo,  a, p.  p.  il'Atrever*ef  et  adj-  hardi» 
audarieux,  entreprenant,  temeraire j  efl)raalea 
impertinent. 

Atreyimrnto,  #.  es.  'hardietse,  aodeceief- 
fronterie,  iruperlinence  Atrevimanfos ,  pL  IW 
bertes :  manieres  trop  lihres ,  trop  familiefee. 

Atridulavaü  ,  s.  f.  V.  Tribulacto. 

Atribiläoamexte,  adv.  avec  tribeiatto«! 
aflliciivemcnt. 

Atkirilädo,  a,  p.  p.  d'Airibuiar, ti 


aflli^e ,  peiru''. 

Aiuini  i.aoör,  Kyadj.  ela.  qui  cause  de»  tri* 

luilntioiH;  nini)teanU 
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e.  a.  causcr  det  iribtilaliuns ; 
mtcr,  cbagriuer,  inquieler,  cau- 
rU. 

c(#m,coa»),e.  r.  »'adliger,  se 

fic.  V.  Attrihutmr,  ete. 
a  ,  mdj.  eouleur  de  ble ;  pAle  a 

litt. 

,  elc.  V.  Aprettar-m  et  Tri- 

s.  m.  faisear  de  theriaque. 

l  pupitre :  luirin ;  porte-misseL 

i,  elc  V.  Jfttfrte* Aetr... ,  ele. 

portiqao :  ▼etülwle  d'un  palaie, 

Parrie  :  place  derart  la  grande 

je;  eapace  aoloar  «föne  eglise. 

.  TripmUr. 

t.  V.  Mntnettcrr,  elc. 

{?.  (  f.  ala  awea.)  noir,  lugobre. 

i;fiuwflte. 

f.  graad  breit;  Upafe. 
p.*.dM*rodr. 

t,  **y.  brnyant,  #.  cpIui  qni 

•povvante  par  an  grand  bruit; 

law. 

,*.  s*»°eYploeion  da  tonnerre. 

:  cause  parqaelque  coup,  par 

L  (l.ds  *4Ur.)  'Atleinte,  en- 


l  faire  oo  broil  semblable  a 
t.ltampre  ta  tele,  etourdir  par 
:  readre  stnpefalt,  epoa? antar. 
Urea. 

,  i.  f.  atrecite  t  enormite  d'on 
4;  ade  dune  mecbaneele  refle- 
aapai,  malbeur  dei  lerapt.  —  da» 
MHki  flots. 

•aa.T.iierr«/dr. 

»,it9lj.  *up.  ö'Atrdz. 

iU.AJropaia,  ete. 

la»,  a,«4/.  qui  a  la  forme  de 

.*.P.p.d' 

ktaatonper,  ameuter :  rassem- 

■vi  au  erdre ;  Ictct  dc#  irou~ 


üuttm,  ade.  brusqnement,  ta- 
Ott,  im  ordre,  hurluberlu. 
iN,Af  p.  p.  ä'AtropelUr  et  ee>. 
■«JHavee  trop  de  Präzipitation. 
**Ro,  #.  m.  1'acUon  de  fouler, 
'•'Ol»*,  passe-droil. 
*»tt.  a.  foaJer,  faire  choir,  pasaer 
■isHtiens  queJqu'ua.  Bruaqaer : 
■  ■nucenient  pour  rien ,  ne  faire 
*■•  (fo)  OaTenaer,  negltger,  me- 

■^ti(eji)y  v.r.  ee  prteipiter :  te 
'fcteflnp,  ae  preaaer  trop  dans 
'«W  eeeat.  — ,  ae  broailler  en 


*1.HnpeUnm**to. 

***>  f.  ((.  dt  tj»#dL)  atrepfaie  .*  eon~ 


d'un  membrt ,  du  Corps,  ronsomptioa  par  esvea 
de  debauche. 

f  Atropdiäoo,  a,  <uty.  (f.  ds  med.)  atropbM: 
(ombe  en  alrophie;  ainaigrl. 

Atrophiar,  e.  o.  eauaer  de  l'atropbie. 

Atropiiiab-sb,  e.  r.  V.  Deßmkew  at. 

Atrophico  ,  a  ,  adj.  (f.  dt  med,)  atropeJqa»  a 
de  l'atrophio,  de  la  oature  de  ratrophie. 

A'tropos,  i.  f.  ( f.  da  myth.)  Atropoa  x  Dom 
d'une  des  trois  Parques. 

Atröz  ,  adj.  2  gen.  enorme,  grata ;  atroee  ,. 
cracl ,  sanglant,  tabamara,  barbare ;  horrible, 
terriblc. 

AtrAzvexte ,  adt.  d'une  maniere  atroee« 
croelle ,  outrageante ,  arec  atroeUe. 

•Atta.  V.JI*\ 

f  Att£labo,  t.  m.  (I.  tfkist.  nat.)  Attefaber 
coleoptere. 

Attemperar,  etc.  V.  Tempcrar,  Moderar, 
etc. 

Atten^aÖ,  t.  f.  attention,  appllcation ,  etude; 
egard ,  respeet,  honnetete,  conaideration,  gra  - 
eieasete.  Em  —  a ,  en  egard  a ,  ayant  egard  k9 
en  consideralion.  Sem—,  par  megarde.  AUe%- 
cöes,pl.  bontes. 

ArrsifciOso,  a  ,  ad],  plein  de  bontes,  prtte- 
nant,  obligeant ;  alfable ,  poll. 

•  Attenda  ,  *.  f.  alten  le. 

ATTF.jTDtR  ,  v.  a.  accneillir  a7ee  aKention  i 
ecouter  attentivement. 

Atteüoer  (a),  v. ».  econter:  preter  Toreille, 
preter  attention ,  eire  attentif.  Gonsf  derer,  a?  oir 
egard,  prendre  garde,  menager.  Remarqoet, 
faire  attention.  Prendre  soin  de  quelque  chose. 
Attendre.  Attendendo  d  humana  fragiiidad*9 
? u  l'humainc  faiblesae. 

Attixdido,  a,  p.  p.  VAU  ender.  Seure^me- 
rimento  foi  — ,  sa  demande  fut  oclroyee. 

ArrEMTÄnAiifiüTB,  «de.  prudemmeDt,  aet* 
gneusement,  mOrement. 

Attbmtadissimo  ,  a  ,  tup.  d' 

Attemtädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Atlentetr,  etaa>'.taget 
avise,  prüden t,  judicieux,  dtseret,  reflecW, 
calme,  lent.  Mal—,  inconsidere,  temeraire, 
mal  avfse. 

Atteptädo,  t.  m.  atlenlat ,  Subversion ,  reo- 
versement,  en  parlant  des  lois,  de  l'ordre  po- 
blie ,  de  la  conatitoUon  de  HEut,  d'un  jage  qai 
s'arroge  la  juridieUon  qu'il  n'a  paa.  — ,  ealia- 
prlaehardie,  lemerakre,  grand  crime,  graft* 

delit. 
AttiktahAxti,  «de.  attentirement,  a?ee  av 

tenlien.  ' 

•ATTBÄTA«iJiTO,#.a»,,eoai4d^ratioii,egafav 

respeet.  ^^ 

Attutaa  ,  e.  m*  prendre  en  conalderaHaai 
uae  chose ;  rexaminer  moresient,  rellöehir  et 
y  faire  bien  attention.  Attenter :  forme*  om 
entrtprise,  an  projel  coatre  lee  lois,  eammeltro 
«n  crime  ctpital.  iL  V.  Tenlar. 

Attextar,  «.  *.  faire  alimition  a ;  •"«•* 
4;  a?eir  desaeia  da,  faire  one  tentaü?«.  Tour, 
aüer  4  U»aa.'-|»r  +,f«tmm 


1t» 
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ce*Vc«,  ttre  tir  tat  gardet ,  se  tenir  cn  garde.  | 
—  m«ma»HiJifrt  conToitcr  une  femaie,  la 
eouititer  dam  le  bat  de  ia  seduire.  —com  cm 
mäot,  tater,  Uionner. 

Attest atAmo,  a,  adj.  (f.  ab  praf.)  attenta- 
loire  :  qui  attente,  qni  va  oontre  l'autorite 
oYom  Juridtetion ,  contre  les  lois ,  etc. 

Attertissimo,  a,  adj.  $up.  d'Attento. 

Attenti? ameste,  odr.  V.  Attentamenle. 

Attesto  ,  a  ,  p.  p.  ir.  d'Attender,  et  adj.  at- 
tentif,  «veille,  qai  fite  soo  attention,  qui  a  de 
i'attention,  de  l'application.  Honnete,  cour- 
tois,poli ,  obligeant,  complaiaant.  Atlento  que, 
attendu  que,  tu  que ,  eu  egard  a. 

Attenca^äö  , «.  f.  altenualioD,  aflaiblisse- 
ruenl,  diminution. 

Attf.niado ,  a  ,  p.  p.  A'AUenuar,  et  adj.  at- 
t^uue  :  rendii  moins  grave  ;  arainci. 

Attesuanti:,  adj.  2  gen.  attenuant :  qui  at- 
tenue.  (f.  de  med.)  Attenuant,  incisif.  li  se  dit 
de*  remedes  propres  a  diviser,  a  alten  uer  let 
bumeurs  grossieres.  Qui  roilige ,  quidiminue. 
p.a.  6 

ATTENrAR,  e.  o.  altenuer,  aflaiblir,  dimi- 
nuer.  (i.  de  ntfd.)  —  ,  donner  de  la  fluidite  aux 
bumeurs.  (f.  de  prat.)—,  rendre  moins  grate ; 
adoucir. 

Attencar-se,  «.  r.  s'afiaiblir,  maigrir,de~ 
perir. 

Atter-se.  V.  Ater-ie. 

Atterracar,  etc.  V.  Atarratar,  etc. 

Atterrar  ,  etc.  V.  Aterrar,  etc. 

AttestacaO,  s.  f.  attestation,  temoignage, 
depoaftion  des  temoins.  'Cerüficat:  temoignage 
donne  par  eerit. 

Attest ado ,  a  ,  p.  p. d' Atteste*. 

Attestädo,  t.  m.  certifical:  temoignage  par 
ecril. 

Attestabte  ,  s.  m.  (f.  de  praf.)  eelul  qui  «t- 
tesie ,  qui  certifie  par  eerit,  et  adj.  p.  a.  d' 

Attest ar  (que),  v.  a.  attester:  certiflerde 
tive  voii  oti  par  eerit;  temoigner,  assurer, 
prendre  a  temoin. 

Atticartebtb ,  ade.  altiq  dement :  a  l'attique. 

Atticismo,  t.  m.  atticisme:  delicatesse,  fi- 
nesse  de  goot  particuliere  aux  Albaniens;  1a- 
conisme. 

A'ttico  ,  a,  adj.  attique :  qui  vient  des  Alba- 
niens ;  a  la  faeon  du  pays  d' Äthanes,  (fig.)  De- 
rieat,  fln,  pur,  elegant  en  parlant  du  style. 
Sai  —  ,  sei  attique.-  raillerie  fine. 

A'ttico,  t.  sa.  (I.  d'mrth.)  attique :  petit  «tage 
qoi  est  au-dessus  de  tous  lesautres,  et  qui  a 
saa  ornemens  partieuliers.  —  falsa,  piedestal 
sous  la  base  de  la  colonne. 

▲TTfcdROAS,  f.  f.pl.  (I.  d'arek.)  alticurgues. 
colonnes  carrees  employees  dans  lesediflees 
dAtbenes. 

+  ATTIHENTE,  adj.  2  gen.  V.  Tocemte,  Per- 
Uncente. 

Arn!(GiDOtA, p.p.  d' 

t  ArrixciR,  u.a.  toueber  legerement,  ma- 
nier.  Appartaair ,  eonoemer.  Toueber  loa  pointa 
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princlpaux;  saisir  le  pointCBpita1.(^)?eflb? 
a  boul  de  quelque  cho^e,  atteindre. 

f  ArriNuivEL,  adj.  2  gen.  qni  peut  6tre  af- 
teinl ;  qui  peut  etre  compris  ;  k  la  portee  da.  . 
Attitüde,  s.  f.  attilude,  poslure,  situatiafi9 
Position,  disposition. 
Attönitam£mte,  adv.  avec  etonnement. 
Attönito,  a,  adj.  stupefait,  etonne ;  sur- 
pris ,  interdit. 

Attrac^aö,  i.  f.  attraction :  action  d'alüreri 
elatde  cequi  estattire.  Puissance,  force  1m- 
connue  qui  attire  les  corps  terrestres  ei  caV 
lestes  les  unsters  les  autres,  cause  de  la  pe- 
santcur.  (t.de  ekim. )  Affin ile.  (fig.)  Sympa- 
thie. 
AttractIta  ,  t.  f.  V.  Attrwfäo. 
Attractito  ,  a  ,  adj.  attractif :  qui  a  la  force 
d'attirer.  (fig.)  Atlirant,  attaenant,  attrayaat, 
piquant ,  engageant ,  seduisant ,  ravissani. 

Attracti  vo,  #.  m.  attrait,  appas.  (fig.)  Amoret, 
le  goüt  de  la  noii.  Attractirot ,  p/.  Charmes. 

*  A tt ra cto,  a,  adj.  V.  EncolhtdOy  Contra 
hido. 
Attractice,  cm      (  attractrice.  On  leditda 
Attractriz,o4/.  f.  i     le  force  qui  allire. 
ATTRABTiüTE,  udj.  2  gen.  Atlirant:  qui attira. 
p.  a,  d' 
Attrahkr.  V.AtlraMr. 
Attrarido  ,  A ,  p.  p.  A'Allrahir. 
Attrabidör,  a,  adj.  atlirant,  engageant, 
seduisant ,  ravissant. 

Attrabim erto  ,  t.  m.  I'action  et  Teilet  d*af> 
tirer.  V.  Enlevac&o. 

AttrabIr,  v.  o.  attlrer,  tirer  a  toi.  (ß§.) 
Gagner  par  adresse ;  atoir  par  adrette,  altit- 
perfinement;  gagner  par  des  manieres  engs* 
geanles ,  flatteuses ,  agreables. 
Attrabir-se,  v,  r.  s'atlirer  reeiproquemeat 
Attradtito.  V.  AUractivo. 
AttribcI^AO,  t.f.  attribution ,  pririlege :  eaav 
cession  d'une  prerogative.  AUribuiptee,  |i 
droit ,  pouvoir ,  Juridiction  d'une  autorite  qaw*: 
co  n  que. 
AttribdTdo,  a,  p.p.  6'AUriMr. 
AttribuTdör  ,  a,  s.  celui  qui  attriboe. 
AttribuTr  (•),  v.  a.  attribuer,  imputer,  iav 
eulper,  donner,  referer,  rapporter,  impoter, 
appliquer. 

Attribu1r-se  ,  9.  r.  s'attribuer ,  t'appliquer, 
t*approprier ,  s'emparer. 

•f  AttribcYtel  ,  adj.  2  gen.  qui  peut  Hn  at- 
tribue. 
Attribütado,  a  ,  p.  p.  A'AltribMtmr. 
ATTRiacTADdR,  a,  f.  celui  qui  read  trifco> 
taire. 

AttribctAr,  v.  o.  rendre  tribulatre,  üa> 
poser  un  tribut.  V.  Avass allar ,  Dominar. 
Attributito,  ijodj.  attributif-  qui  attr&u* 
Attriboto,  s.  m.  attribut :  propriet^  particu- 
liere d'une  ebose ;  cequi  est  propre,  partfc«- 
lier  a  un  sujet ,  a  un  etre ;  ce  que  Ton  aftUw 
ou  nie  d'un  sujet.  (f.  de  pet*J.  ei  ttuipL)*- 
Symbole  qui  caraclerise  le*  personnagua  aaj  § 
1  guraa,  oomme  la  palme,  le  lauriar,  etc. 
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6,  f.  /.  attriiion  .•  r^prol  da  p^hc  par 
Im  peines.  (I.  de  nUd.)  Crispelion  de 

, $.  m.  'atlrition  :  froltemenl  dedeux 

fajent,  oceasionnant  altert lion,  di- 

i  U  snrfaee. 

y  a  ,  adj.  qui  a  de  rattrUion. 

tA,p.p.d'Atudr. 

i,  a,  f.  tutoyeur :  qui  loloie  habi- 

a.  «.  lato  jer :  aaer  des  mots  tu  et 
lant  ä  quelqu'un.  II  eat  auaai  red- 

>o,p.p.  d' 

iy  v.  a.  Presser,  fouler  en  remplis- 

pHr,  emplir,  combler.  tt.  Y.  £»<«- 

am.  tboa :  poissou  de  mer,  do  genre 
re.  Armmfio  do  — ,  madrague  :  en- 

>  da  cordes  et  de  filels  pour  prendre 

raun  ,  etc.  V.  Amwtinar ,  etc. 

cinao,  t.  st.  dim.  dUfüm,  cerdille: 

i  aartant  de  Kauf. 

V.  Bniupir. 

iUtsrrt ,  od*,  iina  relache ,  avec  per- 

t 

>  ,  A ,  a.  n.  dUfarar,  et  odj.  asstdu , 
U,  qui  conüoue. 

tn.A,  ocO*.  qui  est  dar  aa  travail, 
e  le  iravail. 

,  u.  o.  fouffrir,  supporter,  endurer 
nt,  ne  dire  mot,  ne  se  pas  plaindre. 
la  au  iravail,  infatigable,  s'endurcir. 
f  u.  a.  durer,  continuer  d'etre.  Per- 
■M  quelque  ebose  ;  se  prolonger, 
JMo  Ike  aiura  criado ,  les  domesli- 
mt  pa*  long  sejour  chei  lui. 
-am ,  e.  r.  sc  souffrir,  se  supporter 

• 

+  9k,p.p.  d'Aiurdir  et  adj.  etourdi, 

fcforienie,  Trappe  d'etonnenient,d'ad- 

stapefle. 

iftsiTu ,  *.  ot.  etourdissement,  ebabis- 
ession,  ebranlemenl  cause  par 
i  qui  etourdil.  (ßg.)  Kionnement , 
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i  %  9.  a.  etourdir.  V.  Atordoar.  (ßg.) 
\t,  eonslerner,  Stapenor,  elonner. 
in.  V.  Etfrugir. 
tat  Actio.  V.  Jepfo. 
0.  V.  Alwwida. 


L    ) 


V.  4«f...,ete. 


au  V.  Actuai. 

sa  f  #.  f.  (I.  d*  so! .)  'aueuba :  petit  ar- 

pam ,  rnamnolde. 

üvo  9 e.  m.  ehasse  aux  oiseaui,  oisel- 

tpfam  preod  a  eette  cnasse. 

^V.Auddx. 

a,  «.  /.  aodace :  hardiesse  exeessif e. 

aane.  Com—,  audacieusement. 

itstao,  a  ,  en>\  eup.  diadas, 


Av\)\7 ,  o/J/.  3  £*n.  aiidacieux ,  hardi  ?  qui  a 
one  audace  ttmeraira.  (flg.)  Impertinent,  inso- 
lent. 

Audäzmbjitb  ,  adv.  audacieusement,  avec 
audace ,  lemerite ,  avec  trop  de  conlance. 

Aodicäö,«.  f.  audilion  :  l'action  d'oulr;  la- 
culte  auditive;  frequentation  d'un  eeurs;le- 
cons  d'un  maltre.  — ,  l'action  d'enlendre  das 
teiaoins. 

Audiencia  ,  t.  f.  audience :  temps  donne  par 
un  nomine  puissant,  an  superieur,  k  enteodre, 
a  recevoir  les  inferieurs;  seance  des  juges; 
lieu  de  la  seance.  — ,  nom  de  divers  tribunaux 
eublis  en  Espagne  poar  radministration  de  la 
justice.  'Audiloire :  le  lieu  ou  Ton  plaide  daaa 
les  petites  jnstices.  Dur—,  donner,  aceordar 
audienee.  —  d  porta  feckadm,  audience  4  buia 
dos.  Dia  de—,  jour  d'audience,  jour  plai- 
dable. 

Aunrmo,  a,  mdj.  auditif :  qui  appartient  au 
sert  a  l'oufe. 

*  Addito, #.  m.  le  sens  de  l'oule. 

AuDiTda ,  t.  ss.  auditeur :  celui  qui  eeoute, 
disciple.  —  do  exereito,  juge  qui  coonalt  an 
premiere  instance  des  causes  relatives  aux  bbJ- 
litaires.  —  de  tnorinka,  juge  qui  connatt  an 
premiere  instance  des  causes  relatives  a  la 
marine.  —  da  nunciatura,  assesseur  du  nonoe 
du  pape,  qui  connalt  dea  causes  ecelesiasü- 
ques  en  seconde  instance.  —darota,  aaditeor 
de  Rote  :  cbacun  des  douze  docteurs  qui  eosa- 
posent  letribunal  supreme  de  la  Rote,  aRome. 

Ai  ditoria  ,a.  f.  *  emploi  de  l'auditeur ;  tribu- 
nal  de  l'auditeur. 

AcniTöaio,  a  ,  adj.  auditif.  V.  AudiHvo. 

Auditöbio  ,  f.  ss.  auditoire :  1'assenibleo  da 
tous  ceux  qui  eeoutent  quelqu'un  qui  parle  an 
public.  — ,  lieu  oü  Ton  plaide  dans  las  petites 
justice«;  tribunal. 

Audivel,  adj.  2  gen.  qui  frappe  l'oreille,  qai 
peut  etre  oul. 

"  Augadeibo  ,  $.  m.  fagot  de  lin  trempe  daaa 
l'eau. 

*  Algamanil.  V.  Conti/. 

Auge,  «.  ss.  apogee,  falte  de  la  gtoita,  des 
bonneurs ,  etc.  ( I.  d'aetr.)  Apogee :  le  parat  a* 
une  planete  se  trouve  4  la  plus  gründe  distanea 
de  la  terre. 

f  AcciA,  s.  f.  (f.aa  bot.)  augie:  arare qat 
donne  le  vernis  de  la  Chine. 

AUCMB3ITA9ÄÖ,  a.  f.  Augmentation  t  raotion 
d'augmenler;  accroissement  paradditionoVana 
cbose  a  une  autre  de  memo  natara.  Ponlode  t 
( I.  de  mus.)  point :  marque  ronde  (.)  plaeäa 
apres  une  note ,  qui  augmente  eette  nate  da  la 
moiti6  de  sa  valeur. 

AucmbntAdo,  a,  p.  p.  d'Augmentar  et  aa>. 
accru  :  paragogiqoe;  ajoute,  augmente. 

AccMCRTABOR,  a9  s.  augmentateaT  t  aafaj 
qui  augmente. 

*  Aogsubtal.  V.  Aagimentavei. 
AüGMi»TlifTi,  adj.  3  gen.  qai  aafaseote. 

j>.o.d' 
AnmcKTAB,  r.  f.  augawoter,  accrottre, 
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«jrjM'lir,  ajouter,  srooir,   ii  Liu.-i.  Awpli- 

ir.  —  oprtcu,  raucht- 

l[.tiiiTii.-ii,  i'.  r.  «urcrollrt,  grottir 
■rudjr.irollra. 

Adchkstativo,  a  ,  adj.  (I.  dt  Brumm.)  aug- 
■aatalit  •■  qui  iuf  inmie  I«  sens. 

(m.«i>t.ivii.,  <itfj.  ■:  om.  qui  ptuHHiaaua- 
■enld- 

ALbaEüTO,  (.  tu,  'xiimenla 
rarn! .  miraniliHpmpii 
wtitipltoalinn,  eo  parlnnl  da  trouptsui.  Iten- 
rMrHiemcnl.  <Hg.)  Procn'*.  Auf  nml« ,  pt, 

»law ,  «■  (uflnpe.  Jrarn  — ,  aller  «n  aujrnieii- 
lani,  loujour»  en  croissaiil. 

A'tWiH ,  i.  •>.  auiarc  i  p.irnii  [es  aiwicnt  Ro- 
mains, celui  i|ui  lisoil  1',-iveiiir  danlle.  iol,la 
ckant.  I  gppelil  dci  olvam. 

>'..i  ..  uiri.  .i  .  p.  f.  il'.fKyirior. 

At<;L*ir.,«(/.  -Jörn,  auguril :  qui  ippanient 

.» i  dl  im; ,  r,  u.  aogumr  :  lirer  une  oonjee- 
turc,  un  pi-rtine.  nnaufUre  Je...,  en  flu aurer 

Amninu,  i.  m.  augnr«,  pteum  :  ligns  pai 


HCl  Ol 


t  AieViTiL,  *(/'.  ü  •*».  u'Aytiusic,  qui  ap 

partient  a  I  «mpereur  Aiinutie.  i.  «.  Auguttal  i 
dignile  ctiu  Ics  IWnuius.  Auffinidw,  |>i.<  I. 
ü'.inf  .ih-.u-i  ■»-,,  ,.  ii.im-.  aOicicrs  de«  pre- 
wtett  rauii  dt  rarmue;  prefclt  d'Egjpie ;  gffl- 
•iatidapatai>iuipbrial;cila;Fn»dolod(uiiemc 


l*UT1 .  t.  f.  sali«,  d 


f  ln.M«,  i.  n.  (I.  ihitL  •»=.)* 


A  i  ti-,  >  i  i  i.  .  MC  V.  Inj  i,n  w:m  ,  r. 
Ai..>.,.V-«t«.V.A-, 


«r,  ivii  publfcj»c,  jfpraWl 


t  ii'iusai,  a,  h,  (I.  #MM.  im'.;  k( 

du  flrciil, 

t  Ai  ii,UA«in*s,  •*    1  «an  iliMMI 

FlWICB. 


.qui« 

■'l'.,-,l!l>.    l.Y-J  H.-il-   r|,.   .|,(     L.  U<. 

1.  f.  •uri-oir.niiii!«-  :  " 


AUS 

,  adj.  aariftqae  :  qoi  a  It  puis- 

de  Cor,  de  ehanger  en  or. 

t,  9.  f.  oriiUmme :  etendard  des 

e  France. 

V.  Britmonoe, 

r£ ,  mdj.  2  ff».  (Ldapais.)  qui  a 

m.  ( t.  de  pott.)  aurige :  conduc- 
cocher,  palefrenier.  ( l.  dTatlr.) 
nstellatioii.(l.4f  ehir.)  Aurig*  t 
les  c6te». 

,  a  ,  adj.  cooTert,  v*tu  d'or. 
9,  a,«4/.  oouleur  d'or.  Vekre 
f.)  flerre  «origineuse ,  accowpa- 

,  a  ,  adj.  (  f .  da  poit.)  coulcur  de 

ic.  V.  ArutpUe ,  etc. 


AUT 


IGT 


f.  aurore  :  lumiere  qui  parall 
•teil  aoit  aar  l'boriion ;  Ic  lovont, 
— ,  les  premiers  temps,  le  com- 
»  preaniefes  annces  de  la  vic, 
ne  chose. — ou  edrtf—  .aurore: 
ire,  janae  dorr.  —  boreäly  au- 
phenomene  lumincux  dans  le 
(.  —  «eit/rei,  aurore  austräte: 
■ineux  aa  pole  S.  —  divina,  I« 

r.Aruspiee. 

f.  absence ,  non-residence,  eloi- 
•  lenps  qu'on  est  absenl.  Faxer 
efatguem,  faire  de»  bons  rcciU 
,h  decrier  quclqu'un  eo  son 

i,A,p.p.  d* 

l(ät),c.r.  s'absenlcr,  s'eloi- 
^  stiller,  quilier  od  lieu  quel- 
lt. See»,  absent :  qui  est  eloigne 
e,  de  sa  place ,  d'une  personuo ; 
■i§.)  Inattenlif ,  distraiL  Ot  au- 
lei  peraonncs  abscntes. 


V.  Absoluta  ,  etc. 

A(fc.)lialie. 

^  Jeovrar. 

.  ivfwr,  Aruipke. 

V.  Dirinatoria. 

«. ».  auspice :  augure  par  le  vol 

lear  ebant ,  leur  appclil ,  etc.  (fig.) 

rficUon,  prophctie;   protection, 

.Deh*ixodossdasmutastsou* 

ks  aospices,  la  protection  des 

I.AhütU,  elc. 

m,adv.ausierenient:  avcc  aus- 
wt 

•a  |  s.f.  austcritc  :  qualite  de  ce 
«,!  qui  est  auslcrc.  — ,  ri„rueur 
wr  sun  corps;  inortificatioii  des 
sprit.  — ,  rigid itc,  severile,  inle- 

■o,*, §dj.  pvj*.  i'Avttero. 


IAcsrtao,  a,  adj.  austöre,  Apre,  aigre,  as- 
tringenU  Penilent,  austere,  solitaire  qui  raorti- 
fie  sea  sens  et  son  espril.  Aublcro ,  severe ,  li- 
gide. 

Aisthal,o(0'.  2  gen.  austral,  xucridional : 
du  Midi(terre,  pole). 

f  AUüTRÄLIA    OU  AtSTSALASIA,  9.   f.  (t.   d» 

ffeogr.)  Australasie  ;  Oceauic,  la  cinquieino 
parlie  du  monde. 

A'ustri  a  ,  «.  f.  Au  triebe  :  erapire  d'Aulriche. 

Acstriaco,  a,  adj.  et *.  Autricbien :  del'Au- 
triche,  naturcl  de  I' Au  triebe. 

Acstaimo  ,  a  ,  adj.  ( t,  de  poit.)  austral  y  da 
midi;  pluvicuv 

Adstko.  m.  m.  ausler:  Tent  tres-ebaud  da 
midi.  V.  Sul.  Au  tan  .-  venl  du  midi. 

*  Alta.  V.  Aelay  Auto. 

Actuemtica  ,  $.  f.  authentique :  certificat, 
ternoignage  de  la  verite,  de  Pidenlile  d'ano 
relique  ou  miracle.— ,  original,  copie  certifiee, 
legalisee.  — a ,  pl.  aulhentiqucf :  nom  de  cer- 
tains  rccueils  de  conslitutions,  de  lois  roinai- 
nes,  fait  par  ordre  de  Justin ien. 

f  Altuä.ntica väö  ,  s.  f.  I'action  d'autben« 
tiquer. 

Autbkntkädo,  A,p.p.  &Authenticar,a4j.  au- 
thentique. Mulker  —  a,  ( t.  de  prat.)  aulhenü- 
quee ,  femmc  convaineuo  d'adultere. 

Adtb£nticaml2«te,  odv.  authentiquement, 
d'une  maniere  authentique. 

Autoexticar  ,  v.  a. ,  aulhcntiqtier,  rendre 
authentique,  legaliser,  mettro  lattestation  dea 
magistrats  et  le  sceau  public  a  un  acte.  — 
uma  mulher,  autbentiquer  une  femme,  la 
döclarer  convaineue  d'adultere. 

AuTulüTiciDADR,  t.  f.  authenUciiö,  qualite 
de  ce  qui  est  authentique,  legalisation. 

Aotuestico,  A9o4/.  aulhciitique,qni  a  Kan- 
tor ite  et  les  forme»  eiigees  par  la  loi;  eolebre« 
notable,  solennel,  qui  fait  preuve;  certiAe, 
legalise. 

AimdA ,  etc.  Y.  Autor,  etc. 

ACTIYO.  V.  AclilO. 

Aoto,  f.  m.  acte;  proces-verbal ;  anclenne 
plece  dramalique.  *  Posture ,  V.  AcU,  AeHimda* 
—da-fi,  auto-da-fe ,  Jugcroenl  de  rinquUitlon 
eiecnt6  en  public—  «acr«m«w/a/,  piece  drama- 
tique  dans  laqnelle  on  Introduildes  penonnagtt 
allögoriques.  Aptos,  pl.  proees,  acles,  in- 
stance  devant  un  juge  sur  un  dhTerend  entre 
deux  ou  plusieurs  parties ,  pieeea  d'm  proeee, 
procedurc ;  dossier. 

•  Auto  ,  a.  V.  Apto. 

Actocephalo,  t.  m.  ancephale:  eTeque  grec 
qui  n'ctait  pas  sujet  a  la  juridicllon  du  pa- 
triarche.  11  est  anssi  adjeetif. 

f  AiTOCBACtA ,  #.  f.  autoeratie :  gouverne- 
nicnt  absolu  d'un  despole,  sans  le  frein  d'au- 
eune  loi. 

f  Ai:tocbata  ,  *.  m.  autoerate .  tilre  de  l'eiii- 
pereur  de  Rus^il^ 

f  AiTocKÄTRi/,*.  f.  ttutocratrice,souverilne 

absolue  de  ftussic. 
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Utöctuoxe  ,  adj.  2  gen.  aulocthone  :  abo- 
rigene. 

f  AutociiapbAr,  f.  a.  autographier:  imiter 
et  raultiplier  les  exemplaires  d'un  ecrit  par 
l'atilographic.  V.  Autographia. 

■f  AüTOCRArniA,  «.  f.  aulograpbie:  connais- 
sance  des  livres  autographe»;  qualit*  de  ee  qui 
est  autographe ;  art  d'imiter  et  de  moltiplier  an 
corps  d'ecriture  par  une  sorte  de  lilhographie. 

f  Autocräphico,  a  ,  adj.  autographique  ,  de 
Tautographie. 

Actögrapho,  a  ,  adj.  et  t.  autographe,  ecrit 
de  la  main  de  l'aateur. 

Actomätico  ,  a  ,  adj.  (t.de  m*d.)  automa- 
tique:  machinal  ( mouvemenl) ,  auquel  la  to- 
1  onte  n'a  point  de  pari. 

ActomatIsxo,  «.  m.  ( f.  de  phytiq.)  automa- 
t  israe .-  moovement  machinal  auquel  l'aine  par- 
ticipe  sans  y  faire  attention. 

Aütömato,*.  m.  automale:  machine  qui  a 
en  soi  le  principe  du  mouvement ,  et  qui  imite 
celui  des  corps  an i nie*,  (/ly.)  Personne  stupide. 

Aütömo.  V.  Outono. 

Autonom!  \ ,  t.  f.  autonomie .-  droit  d'eire  au- 
tonome ,  sa  jouissance ;  connaissanee  par  soi- 
meine. 

Autöxovo  ,  a  ,  adj.  Autonome  (rille  grecque) 
qui  se  gouvernait  par  ses  propres  lois. 

Altopsia,  f.  f.  autopsie  :  Vision  intuitive  des 
mysleres ;  contcmplation  de  la  divinite ;  Initia- 
tion a  cette  contemplation ;  action  de  voir  une 
chose  de  ses  propres  yeux.  ( f.  de  mid.)—cada- 
terica  ou  doeadaver,  autopsie  cadaverique: 
ouverture  d'un  cadavre  dans  le  bat  de  oon- 
naitre  les  cause«  de  la  morl. 

Autor  ou  Acctor  , «.  m.  auteur,  inventeur, 
moleur :  celui  qui  est  la  premiere  cause ,  le 
principe  d'unechose,qui  la  trouve  ou  qui  la 
produit.  — ,  celui  qui  compose  un  livre;  ecri- 
vain.  Demandeur  en  justice,  plaignant. 

Actora,  ff.  f.  V.  Autor.  Femme  auteur. 
Demanderesse. 

AiTORiA ,  t.  f.  action  de  celui  qui  demande 
en  justice. 

Aütoridäde  ,  t.  f.  autorite ,  consideralion , 
pouvoir,  superiorite ,  credit ,  droit.  'Comman- 
dement.  Majesle,  grandeur.  *  Temoignage.  — , 
texte,  passage  d'un  auteur  qu'on eile  pour  ap- 
puyer  ce  qu'on  dit.  Ostentation ,  frein.  *  Credit, 
reputation ,  renommee. 

Autorisa^aö  ,  *.  f.  autorisation  :  l'action 
d'autoriser,  l'tcte  par  lequel  ou  autorise.  Ho- 
mologalion,  approbation,  cooürmaüon  par 
autorite  de  justice. 

ActorisadamEnte,  adv.  avec  autorite ,  d'un 
ton  d 'autorite. 

Actorisadissim  o ,  a  ,  adj.  tup.  d' 

Actorisado  ,  a  ,  p.  p  $  Autoritär,  adj.  qui 
a  de  l'autorite,  de  la  representation ,  respek- 
table, recommandablc.  Lcgalise,  en  bonne 
forme.  Autorise:  muni  de  pouvoirs,  de  facultes 
pour  representer  quelqu'un.  Nolaric :  passe 
devant  notaire. 

Aitortsaoor,  #.  m.  celui  qui  autorise. 


AVA 

Autorisa m£nto,  t.  m.  V.  Autoritafdo. 

Actorisätte,  t.  et  adj.  autorisanl:  qui 
torisc.  p.  a.  d' 

Autoritär,  r.  a.  autoriser.-  donner  autorite, 
revetir  de  pouvoir.  Autbenliquer,  legal iser, 
homologuer.  Conflrmer  par  autorite.  Approu- 
ver,  avouer  une  chose.  Rehausser,  rendre  au- 
perieur,  illustrer,  accrediler.  Conti  rmer  par  des 
autorites. 

Autorisar-se  , «.  r.  s'autoriser :  acque'rir  da 
l'autorite,  de  la  consideralion. 

t  Autoritativ amepite,  adv.  avec  autorit*, 
d  autorite. 

f  Autorisävel  ,  adj.  2  gen.  qui  peut  elre  au- 
torise. 

Autorizar  ,  etc.  V.  Autoritär,  elc 

•  Autre.  V.  Odre. 

Autua^äö,  t.  f.  l'action,  ou  la  manierede 
reduire  a  forme  d'un  proces ,  procedure. 

Autuado  ,  a  ,  p.  p.  d'Autuär. 

Adtdal.  V.  Actual. 

Auto ar,  «.  a.  dresser  proces-verbal ,  verba- 
liser. 

Actumral,  adj.  2  gen.  aulomnal  :  d'au- 
tomne. 

•AüTfMso.  V.  Out&no. 

f  Aüvermäno ,  a,  adj.  et  t.  Auvergnat: 
d'Auvergne,  qui  apparlient  a  l'Auvergne  (en 
France). 

Auxiliädo,  k,p.p.  d'Auxiliar. 

Aüxiliador  ,  a  ,  t.  et  adj.  celui  qui  aide,  qui 
donne  du  secours. 

Acxili  ante,  qui  aide,  qui  donne  du  secourt. 
p.  a.  d' 

Acxili  in,  c.  a.  aider,  secourir,  favonser,  te- 
conder,  assistcr,  pro  lege  r.  —  alguem  com  ar* 
mat,  preter  main-forte  ä  quelqu'un. 

Auxili ar,  <*<(;.  2  gen.  auxiliaire:  qui  aide, 
qui  secourt  (troupe,  armee;  verbe;  remede). 

Alxiliario,  a.  V.  Auxüiar. 

Acxilio,  t.  m.  secours,  assistance,  aide, 
protection.  Dar—,  preter  secours,  donner 
main  forte. 

f  Auxomltro  ,  t.  m.  auxometre  :  instrument 
pour  connailre  la  force  des  lu nettes. 

Ava  ,  #.  f.  ava  :  liqueur  enivranled'OtaTH. 

f  Avacado,  a  ,  adj.  qui  tient  de  la  vache, 
qui  lui  ressemble. 

f  Avacha,  Avache,  ou  Avecue,  intrrj. 
equivaulä  toma  td  :  prenei. 

•  Avacuar.  V.  Btaeuar. 

•  Avaüa.  V.  Atari a. 

f  Ava  lasch  a  ,  t.  f.  avalanche ,  ou  avalangts 
masse  de  neige  qui  roule  des  montagnes. 

AvALtA$iö,  «.  f.  estimation,  appreciation, 
evaluation  ;  prix,  valeur,  taux. 

Avaliädo,  a,  p.  p.  d'Avaliar.  ad).  (/!#.) 
eslime,  repulc.  Ettar  bem  ou  ma/-,  etre  loue 
ou  blame :  avoir  une  bonne  ou  mauvaise  re- 
putation. 

Avaliauor,  «.  m.  esttmatcur,  appreciateur, 
priseur. 

AVALIAMEXTO.  I     -,       .       ,.      J 
AVALIA^A.         (    *•   ^W<«i«'- 


AVA 

Ayaliär  {am) ,  e.  a.  evaluer,  priter,  «»linier, 
•porecter,  reduire  a  un  prix  determine. 

Avauar-se ,  v.  r.  s'evaluer,  sapprecicr. 

Avalcar  ,  etc.  V.Avoliar,  etc. 

Avasär  ,  elc.  Y.  Abauor,  etc. 

•Af  Aamai^os,  «.  t».  ?J.  avant-bras  :  piece 
4i  brassard  de  rannure  ancienne  qui  coovrait 
Favaal-bras. 

Atas^äda  ,  ».  f.  ( f.  de  mtf.)  attaque ,  irrup- 
oea.  *Assaut,  cbarge ;  grande  garde.  Dar  uma 
-aolguemy  (fig.)  aborder  quelqu'un  pour  lui 
tarier  d'une  aflaire. 

A*vascado  v  k,p.  p.  d'Avancar.  adj.  avance. 
De  iaade — a , ou  —  ein idade ,  dun age av ance 
m  avance  en  age.  Seniinello*,  partidat,  tro- 
p§»  — «,  aenünellea,  piquets,  troapes  avan- 


AVE 


!«» 


i 


T 


At Aüc^AHtüTO , ».  m.  (I.  cford».)  saillie,  tont 
et  q*i  avance  hors  le  corps  du  balimenf .  Avan- 
cement. V.  Avoneo. 

Ataü^ar  ,  v.  a.  avancer,  investir,  assaillir, 
Um  er  en  avant,  gagner  chemin,  pavs.  II  sc 
t«t  aa  propre  et  au  flgure. 

Atam^ak  ,  v.  ».  ( f.  de  mtl. )  attaquer,  enga- 
ttr  raffaire,  mareber  a  1'enneini.  Avancer: 
alleren  avant,  etre  en  avant;  sorlir  de  l'ali- 
Etement. 

avasvar-se ,  e.  r.  »'avancer :  se  meltre,  aller 
a  avant ;  faire  des  progres.  —  a  alguem ,  atr- 
ialer, se  jeter  desto»,  courir  sur,  iusuller 
pekra'uo. 

'  Avance.  V.  Avancada. 

Ataüvo  ,  t.  m.  gain ,  profit ,  avantage ,  ulilile ; 
mute;  avaneement,  progres.  JYavonfo,  adv. 
ttrance;  par  anlicipation ,  avaut  le  temps; 
pr  avance,  a  l'avance. 

ivAüCEUio.  V.  Evangtlho. 

AvA94irÄaoA.  V.  Vonguarda. 

AvAkia ,  a.  f.  avanie :  vexation  exercee  par 
■  Tores  surles  chreüens,  etc.,  pour  les  ran- 
f*mer;  mauvais  trailement;  Insulte  faile  A 
taaera. 

Aviao.  V.  Abdno. 

Avajttageh.  V.  Vaniagem. 

Avaütajadame»te,  adv.  avanlageusement: 
•rec  avantage. 

AtAJlTAJADiSSlIfO,  A,  üdj.  fftip.  6' 

Avastajaoo,  a,  p.p.  6'Avanlajar,  adj.  a- 
vaatagenx ;  grand.  Excellent,  süperbe,  beau. 
Avaxtajär,  v.  a.  avantager :  avancer,  ame- 
r,  meltre  en  meilleur  etat,  aecorder  quel- 
avantage,  quelque  prerogative.  Preferer, 
la  preference.  v.  *>.   Avancer,  faire 
am  progres ,  s'ameliorer. 
Avajitajar-se  (a),  v.  r.  devancer,  surpasser, 
pgner  le  dessns ;  exceller. 
Avastajoao  ,  etc.  V.  Vontajoto,  ete 
Avajttal.  V.  Avenlal. 

*  AvautamAhto.  Y.  Adiantamento. 

•  Avant akte,  aif.  2  gen.  qui  est,  qui  va  en 
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▲vaste,  ade.  avant,  en  avant.  V.  Adianle 
•t  ArrAc  Potior  — ,  avancer,  aller  en  avant. 
i «im  Mt  — ,  l'owrage  »avance  fort,  il  va 


«Ire  fini.  Lttar  a  «ua— ,  aecomplir,  execoler 
ses  desseins,  reussir  dans  »es  projet».  CarttUo 
d'—,(t.  dt  mar.)  gaillard  de  proue.  Tirar—, 
voguer. 

Avamte!  inier j.  en  avant 

Avartejado,  etc.  V.  Avunlajodo ,  etc. 

f  Avantes,  ff.  m.  pl.  (I.  de  mar.)  le  ehantier 
a  commettre. 

Avaqueirädo,  a,  odj.  ä  maniere  de  vacber. 
(/ly.)  Rustique,  malhonnete. 

f  Avarama  , «.  m.  ( l.  de  bot.)  avarania :  petil 
arbredu  Bresil. 

Aväraxente  ,  adv.  avarement :  avee  avarice. 

*  Avarca.  V.  Alparca. 
Avarentamente.  V.  Avaramente. 
Avarento,  k%adj.  avaricieux :  qui  a  de  l'av 

varice.  Avarc.  (fig.)  Ambitieux,  avide. 

Avareza,  ff.  f.  avarice:  amoir exeessif des 
riebesses.  I't'ver  com  —  sördida,  vivre  dans  la 
crasse. 

*  Avarca.  V.  Varga. 

"  Avargar.  V.  Vergor,  Eneurwtr. 

A va  ria  ,i.f.(  l.  de  mar.  et  de  com. )  avarie  t 
dommage  arme  a  un  vaisseau,  a  des  mar- 
chandises.  (ßg. )  Deterioration  d'une  machine, 
de  denrees  dans  un  magasin.  —  grosta,  avarie 
grosse  ou  commune.  —  ordinaria,  avarie  me- 
nue.  —  parlicular,  avarie  simple  ou  particu- 
liere. 

AvariAdo ,  a  ,  p.  p.  d'Avorior  et  adj.  avarie, 
glle ,  endomraage  en  voyage ,  sur  l'eau  ou  en 
magasin.  Fosendat  —as,  marebandises  mari- 
nees. 

Avariar  ,  v.  a.  avarier :  causer  de  Tavarie. 

Avariär-se,  v.  r.  s'avaricr;  se  gater,s'al- 
lerer ,  s'appielrir ,  sc  deteriorer. 

AvARiciA ,  p.  ut.  V.  Avareta. 

AvARissmo,  Ayaaj.  tup.  d' 

Aväro,  A,adj.  avare:  qui  aime  trop  Tor  et  • 
ne  le  depense  pas.  Qui  est  excessivement  atU- 
che  aux  richesses.  (/ig.)  Qui  donne  peu,  qui 
ne  donne  pas  assez.  Ambitieux,  avide  d'hon- 
neurs,  de  gloire.  (fig.)  Sterile,  ingrat.  5er  — 
de,  n'aimer  pas  a  donner,  eirc  hon  menager, 
en  parlanl  des  dons,  louange»,  du  temps,  etc. 

Avarsallädo,  a,  p.  p.  &'Ava*tallar%  et  adj. 
soumistassu]eüi.  Ter  alguem—, avoir  quel- 
qu'un sous  sa  doinination. 

Avassallador,  A,ff.celui  qui  soumet,  assu- 
jeltit,  elc. ;  dominaleur.  Roma  —a  do  mundo , 
Rorae  mallresse  du  monde. 

Avassallär,  v.  o.  assujetür,  soumettre, 
dompter,  reduire,  mat iriser,  ranger  sous  sa 
doinination ,  sous  »a  puissance.  (^y.)Capliver, 
rendre,  conquerir  un  coeur. 

Avassallar-se ,  v.  r.  se  rendre  vassal,  snjet 
d'un  roi ,  d'un  prince.  V.  Vassatto. 

Ave,  ff.  /".'oiseau :  aniraal  a  deux  pieds,  ovi- 
pare,  ayant  un  bec,des  plumes  etdesailes. 

—  bravo  ou  ritrettre,  oiscau  sauvage.  —  do 
paraiio  ou  manueodiato,  oiseaa  de  paradis. 

—  de  rapinay  oiseau  de  proie.  —  nocturna, 
oiseau  nocturne,  oiseau  je  nuit.  —  de  arri* 
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topfe,  oiseau  de  passage.  —  de  Juno,  (t.  de 
pe4e.)  le  pton.  —  de  Minerva,  le  petit-doe. 
—  de  Jupiter,  l'aigle.  Avet  domestirat  ou  de 
eapoiira,  volaille.  —t  agoureirat,  oiseaux  qui 
prediscnl  lavenir.  —  nadadourat  (f.  d'hitl. 
nat. ),  le*  palmipedes.  —  rtoatrmtaff ,  id. ,  oi- 
•eaux  de  rivage ,  ies  echassiers.  —  gallindceat, 
id.  gallinacees,  grani vores.  —  trepadoras,  les 
grimpeurs. 

Avka  ou  Aveia,  f.  f.  arolne:  plante  graml- 
fcee  et  son  grain ,  qui  sert  ordinairement  a  la 
nourrilure  des  chevaux. 

*  Avbaco,  t.  m.  pain  d'avoine. 
Ayeado.  V.  Aveiädo,  Adoudado. 

Ayeal,  «.  m.  *avoinerie:  terre  semee  d'a- 
voine. 

Aykcas.  V.  Aivtcat. 

•+  AvEDOiao  ou  Avedouro,  a,  &4j.  digne 
d'etre  poesede. 

*  Aveda.  V.  Viella. 

*  Aveiädo.  V.  Adoudado. 

AvejIo,«.  f.  V.  Vieäo.  {fig.  pop,)  Homme 
extremem  enl  grand. 
Atel!,  elc.  V.  Atelld,  etc. 
Avelhacado ,  a  ,  adj.  coquin ,  foarbe.  p.  p.  d* 

*  Avelhacäb.  T.  Menoecabar,  MeJtroUar. 

*  Avilhacäb-be,  «.  r.  se  rendre  coquin, 
tourbe. 

Avelhentädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Avelhentar. 

Avblhemtadob,  A,ac(/.  qui  rend  vieus. 

Avblbbntab, «.  a.  rendre  vieux  avanl  terme. 

AfELBfiMTAB-uf  v.  r.  vieillir :  devenir  vieux. 

Av£lla  , ff.  f.  ( t.  cTAsie)  riz  roti. 

AvellI  ,  a.  f.  noiselte,  aveline :  fruit  du  eon- 
dfier  ou  noiselier.  —  da  India,  mirobolan: 
forte  de  noix  aromatique. 

Avellado,  a,  p.  p.  d'Atellar,  et  adj.  sec,  en- 
durci.  Mulher  — a,  on  le  dil  d'une  vieille 
femme  maigre,  ridee,  mais  forte  et  agile. 
Rosto  — f  figure  ridee. 

Avellana.  V.  Avelld. 

Avellab,  v. ».  se  rataliner,  se  rider,  deve- 
nir sec  comme  une  noiselle  par  Tage.  Se  se* 
eher,  s'endurcir,  en  parlant  des  ebltaignes 
seches,  etc. 

Avklleira,*.  f.  •avelinier,  noisetier,  cou- 
dre ,  coudrier :  arbre  qui  porte  les  noiseHes. 

Avklleip.al,  t.  m.  'coudraie :  lieu  plante  de 
coudriers. 

AvellSzimda,  ff.  f.  dim.  6' Avelld. 

Ar  flu)  mos,  $.  m.  pl.  'verroterie  :  menue 
niarrhandise  de  verre.  (fig.)  Chose  de  peu  de 
valeur. 

AvFM.rOAnof  a,  adj.  vefoute  :  fabriqu6 
couirne  le  velours ;  qui  en  a  l'apparence.  p.p.  d' 

y  AVKI.I,!  DAR  OU  AVKLLIDÄR,  V.  «.  TelOUteT : 

donm-r  un  uir  de  velours. 

,\\  :.i.iTUio.  V.  Atelludddo. 

Aw.-uakia,  I.  f.  ave ,  ave-maria :  salutation 
de  l'Angc  a  la  Vicrge;  invocalion  a  la  Vierge. 
.irc-viuriof,  angelus:  priere  des  calholiquee 
CMiiiiicii^ant  par  ce  mot;  son  de  la  cloche  qui 
l'annonc*.  As  —  j, a  la  brune, a  jour  fermant. 

Ave**,  #.  /.  {jl.de  poh.)  'obalumeau  t  inttru- 
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menta  rent,  qui  dans  I'origtne  n*etait  qu'un 
roseau  perce  de  plasieors  trous;  flute  de  ber- 
ger, (fig.)  Style,  idees  et  po6sic  pastorales. 

Avenädo.  Y.  Aveiädo. 

f  Ayenca,  #.  f.  —  ordinär ia  (I.  de  bol.) 
*  adlanthe  a  feuilles  de  coriandre ,  tvlgo  le  ca- 
pillaire  de  Montpellier,  cheveux  de  Venus. 
—  do  Canadd,  capillaire  du  Ca  na  da.  —  negra, 
doradille  nolre.  —  branca.  V.  Arruda  do* 
muroi. 

Atbscaduba.  Y.  Oteneadüra. 

f  Avencaö,  ff.  m.  ( L  de  bot.)  'doradille  po- 
lilric. 

Atem^a,  ff.  f.  Convention,  pacte,  aecord, 
contrat,  traite,  prix  fait,  abonncraent.  Ser  de 
boa  —  ,  6tre  aecommodant,  docile;  avoir  des 
maniercs  douces. 

Avenc,Ado,  a,  p.  p.  ö'Atenfar.  V.  Ajuetido. 

Aven^al,  ff.  m.  ouvrier  a  gnges. 

Avem^ar-sl  (com),t\  r.  convenir,  etre  d'ae- 
eord.  V.  Ajuitar-te. 

•  Avenqoejär.  V.  Ventilar. 

•  Avendar.  V.  Desherdar,  Exeluir. 

•  Avex do.  V.  Detherdafdo. 

•  Avendöiro.  V.  Vindouro. 

•  Ave!«e!«ar,  etc.  V.  Enrenenarf  etc. 

•  AvENHiR.  V.  Avir,  Ajuttar. 

Avenioa,  «.  f.  avenue.*  en  droit  par  ou  Tob 
arrive;  passage,  entree.  —  <farcore#,  alle«. 

•  Atesiescia.  V.  Avenea. 

Avf.ntädo, a, p.p.  d'Avtntdr,  ziadj.  event69 
evapore,  au  propre  et  au  Hgure. 

•  Atentairo.  V.  Intentario. 
Avettajär,  etc.  V.  Arantajar. 
Atental,  ff.  m.  tablicr  :  morceau  delotTe 

qu'on  met  devant  soi. 

Aventar,  v.  a.  eventer  :  donner  de  l'air. 
Vanner.  ( fig.)  Exclter,  provoquer.  it.  Flairer: 
sentir  par  l'odorat.  ( fig.  fam.)  Prcssentir,  pre- 
voir;  eventer  la  mine  ou  la  meche;  decouvrir 
une  aflaire  seerete.  II  est  aussi  reeiproque. 

Avemti^o.  V.  Advcnticio. 

AviKTO.  V.  Adrento. 

Aventüra,  ff.  f.  aventurc,  aeeident,  evene- 
menlinopine.  "Hasard,  ras  Cor  mit.  V.  Ätxro, 
Perigo.  Entrcprisc  hasardeuso  ou  galante. 
Grossa—,  grosse  aventure.  Andar  a  Deos  e  d 
— ,errer  a  l'aventure,  ä  tout  basard.  Cavalleiro 
(T— ,  Chevalier  errant,  aventurit'r. 

Aventcrädo,  a,  p.  p.  ti'Atenturar  et  adj. 
hasardeux,  risquable,  pcrilleuv.  Hardi,  tenie» 
raire.  Bern  — ,  bien  heureux.  Mal  — ,  nialheu« 
reux.  V.  Ventur6ioy  Dc/dilöxo. 

•  Aventira.n<;a.  V.  Bem-avtnluranta. 
AvBNTtRÄR .  r.  a.  aveniurcr,  risquer ,  liasar- 

der,  mettre  en  danger  ou  courir  les  risquea. 

AvENTURÄR-JtE,  t\  r.  s'aventurer,  se  liasar- 
der,  risquer.  —  a  muifo,  jouer  gros  Jeu. 

f  AvENTUREiBAMtSTE,  adr.  par  aventure,  en 
aventurier ;  par  hasard ,  par  aeeident. 

Ayemtreiro,  #.  in.  aventurier,  Chevalier 
errant:  eclui  qui  court,  qui  cherrhe  des  aren- 
lurea.  *-,  homme  »ans  furtune  qui  vit  d*in*ri- 
gues.  Pirafp,  flibuftlcr,  bouranicr« 
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AvnrmtiRd,  a,  a*>.  arentarfer,  ternerarre, 
iacoasidere :  qai  s'avenlure ,  qui  nasarde,  qui 
s  eipose  leraerairement  au  (langer.  Soldddo  — , 
ara tarier,  volonte  ire,  soldat  de  fortune.  Aau 
— e,  vaisseau  aventutier:  qui  trafique  aans 
penoission. 

Avu-ruaisA ,  a.  /■.  av  «Marine :  quartz,  pierre 
reace,  jaane-bran,  brillante,  demi-transpa- 
taste  et  eomme  semee  de  pailleltes  d'or. 

Av exturöso,  a  ,  aaj.  aventureux.  V.  ArrU* 
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*  Ate*.  V.  Hatxr. 

f  Avejlamo,  a. «.  ( /.  d  AöA  aal. )  cotinga  du 
Dresil. 

A  VC  RS  i  DO,  A  ,  p.  p.  d' 

AvsjtaÄa ,  v.  o.  verbauter :  dtre  de«  raison* 
•«  des  faits  pour  les  faire  metlre  au  proces- 
verbal;  dresser  an  proces- verbal. 

Ate*  so  peso.  V.  Bmter-do-piw. 

Avssocgäsa,«.  f.  'vertugadin  .-  bourrelela 
U  ceiDture  de  l'babillemenl  des  femmes ,  qui 
Nateoait  les  juses. 

Avesdogaso  ,  a  ,  adj.  garni  de  vertogadin. 

*  AvsJUMffCAS ,  t.  f,  pl.  V.  Avtrdugdda, 
'  A  vergär ,  etc.  V.  Vergor,  etc. 

AVERGOÄDO,  A,  p.  p.  d' 

t  Avercoar,  #.  s.  tangier.-  faire  des  san- 
llades.  V.  Flagellar. 
Avercoshar,  elc.  V.  Etnergenkor,  etc. 

*  Averia.  V.  A—rU. 

AvERicvA^Aö ,  f.  f.  *  examen,  eeJairc  issemeot, 
Rcaercae  exacte,  perquisilion ,  enquete,  in- 
vesugation. 

Ave  sicca  dahekte,  sd«.  eertainement,  assu- 
itment;  avec  connaissancc  de  cause. 

Atcriclado  a,  adj.  avere,  reconou.  p.  p. 
fMerigumr. 

Ave£i<;c;ad6r  ,  9.  st.  investigateur,  verifica- 
Itar,  eiaminaleur,  enqueteur,  inquisiteur: 
sei  fait  des  rechercues»  qui  cbercae  a  deoou- 
wir.  Furcleur. 

Averigcar,  v.  a.  averer:  s'assurer  d'un  fait. 
Enqucrir,  recbercher,  exaraincr,  cnqueler, 
bire  recberche,  perquisilion. 

Ayermelbädo,  a,  aaj.  rougeatre :  qui  Ure 
Aar  le  rouge.  p.  p.  d' 

f  Avermeluär,  e.  o.  rougir :  reudro  rouge. 

Aver.m£LnÄR-sE,«/.  r.  rougir.-  devenir  rouge« 

A veexo  ,  s.  m.  ( I.  de  poie.)  Aveme ,  Teuere ; 
Teafer. 

ArEaxo,  a  ,  aaj.  ( f.  da  peit.)  de  l'cafer,  in- 
fernal. (A>)  Tenebreux. 

Avcrrccär  ,  etc.  V.  Rnterrugar,  etc. 

*AvejlsaM£9ito.  V.  Contrariedade. 

AversaG,  s.  f.  aversion,  degoüt,anlipatbie, 
rtpugnance;  Opposition.  IJaiue,  ioirniüc. 

fA  veraas,  <u[/.  f.  pl.  (foluas— ,(.  de  bot.) 
feuilles  retournees,  lorsqu'ellcs  sont  tournecs 
ters  lc  sud. 

*  Avvrsia.  V.  Avertäo. 
AW.hvO,  a.       | 

A^eiitlxcia.    I  * .^«rr#.... 
Aveuada  ou  Asu/i.MA,  #.  /".  dim.   d'Atc. 
Pf  tit  oiieao. 


Avtssioo ,  a  ,  p.  p.  d'Jvsfatr,  st  ooy.  qui  fait 

les  choses  a  rebours. 

Avessam£nte  ,  od«.  V.  J'a  i^u«.  Mal;  mal- 
adroilement. 

*  Avessär,  e.  o,  V.  7rsnafarnarv  Cerroavpar. 
Avessas  (dt),  adv.  a  rebours ,  tout  autrement, 

tont  au  eontraire.  Tomar  %nna  amm  dt  —  f 
prendre  une  ebose  4  conlresena,  lui  donner 
une  expücation  eontraire.  Vtror  afsnatfl  cenas) 
ä*— ,  retourner  dun  edle  ta  rebours.  Succ€d4o 
ludo  ds  —  döqucMe  tinha  dito ,  tout  axriva  au- 
tremenl  qu'on  ne  l'avail  dit. 

*  Avessia.  V.  Perversidade. 

*  Avbssimäo,  s.  s%.  mauvais  augnre. 

*  Avessio,  a.  V.  AvSuo. 

Avesso  ,  t.  m.  envers  t  le  cot«  le  moias  bean 
d'une  etoflie;  sens  conlraire.  io-ouat^,A 
l'envers,  du  edle  de  l'envers;  en  sens  eontraire, 
le  dessus  dessoua.  —  da  wudalha^  revers.  Dmt 
d— com  a/eaess.  ruiner  quelqu'un  de  fond  an 
comble.  A'ao  ter  — ,  nem  direile,  etre  d'un  et* 
ractere  bizarre,  inegal,  quinleuz. 

Avesso,  a,  adj.  retourne,  mis  a  rtnvers; 
d'un  sens  eontraire  ou  oppose ;  conlrariaat, 
eontraire.  (/ly.)  Inforlune,  adverse ;  meenaai« 
Tem  um  genio  mui  — ,  il  a  ua  meenant  earae- 
lere. 

Avestrcz.  V.  Abestrüx. 

*  AvBTÄa.  V.  Evitar. 

AVEXA^ÄÖ,       j 

AvEXAAtete.l  v*  fex-  eic- 

Avezädu,  a,  p.  p.  d' 

Avexär,  v.  a.  babitucr,  aecontumer.  II  «st 
aussi  reeiproque.  Y.  Acoitumar,  etc. 

AvEzixuA ,  t.  f.  dim.  d'Ave.  Petit  oiseau. 

Avbzi.tiiADO,  a  ,  adj.  voisin.  proebe.  p.  p,  d* 

Avezimoar  ou  Aciiinhar,  v.  a.  avoisinert 
approcher,  roeltrc  une  chose  pres  d'une  au  Ire. 
—  bem  com  *l$uemf  faire  bon  voisinage  aveo 
quelqu'un. 

Avkzinhar,  v.  n.  et  —  üb,  v.  r.  a'avoisiner, 
sc  rapproeber;  s 'approcher.  Avoiinkaso  a 
notVe ,  la  nuit  s'approche. 

Aviado,  k,  p.  p.  d'Avidr  et  adj.  Etldmct 
bem—t,  ah!  nous  voila  dans  de  beauxdraps. 
liem  ou  mal—,  (fig.  fam.)  bien  au  mal  ajusle, 
bien  ou  mal  outille. 

Aviadör  ,a,i,  celui  qui  prepare,  qui  disposa 
quelque  cliose  pour  un  voyage. 

Aviamknto,  s.  m.  'expedilion,  arrangement, 
disposition;  fourniturc.  —  #,  pL  allirail :  nom- 
bre  et  diversite  de  choses  necessaircs  a. 

Aviär,  v.  a.  preparer,  disposer  quelque 
cliose  pour  lecheiuin.  Dcpecher,  presser  fexe- 
cution  d'une  chose.  Vamos  aviando ,  ou  aviart 
finissons,  depechous-nous. 

Aviäk-sk,  v.  r.  sc  disposer,  sc  preparer, 
s'apprclcr,  sc  tentr  prel.  {fig.)  Se  presscr,sa 
depeclicr. 

Aviärio,«. m.' voliere:  licu  oülonclevedes 
oiseaux  ou  de  la  voiuille. 

f  Aviceptoloci'a,*.  f.  aviceplologie  :  traita 
sur  l'art  et  la  manicre  de  prendre  des  oiseau i- 

Avif.TüALHino,  A,  p.  p.  i'Aiicfuolhar. 
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Avtcttalhar  ,  «.  a.  tviulller :  fooniir  de  vi- 
vrts  un  camp,  une  place. 

Avicola.  V.  Avexinha. 

f  Aviculmha  f$.  f.  ( t.  d'hist.  not.)  aronde : 
mollosqae  acepbale  donnant  les  perles,  U 
nacre. 

A'f iDAMtim,  adv.  avidement  r  avec  avidite. 

f  Avidiz  ou  Avideza  , «.  f.  avidite :  desir  ar- 
ten t,  insatiable,  immoder*. 

Avidissimo,  a  ,  adj.  rup.  d' 

A'f  ido,  a,  adj.  avide :  qai  a  un  desir  immo- 
dere  de  qaelqoe  choie;  tres-interessc. 

Avidör.  V.  Avindor. 

Aviejrädo,  A,  adj.  (f.  de  blas.)  qui  a  des 
flluns. 

•  Avil.  V.  Desprexivel. 

•  Avilado.  V.  AviUado,  Envilecido. 
Avilanädo  ,  a  ,  adj.  ignoble ,  vil ,  bat :  qai  a 

les  majurs  des  rotoriers ;  roturier.  p.  p.  U' 
f  Avilanär-se,  v.  r.  s'encanailler,  s'avilir, 

devenir  cantille ,  rastre. 
'Avileza.  V.  ViUxa. 

•  Avilitado.  V.  AviUado. 
Aviltädamekte,  adv.  Tilement:  d'une  ma- 

niere  vile. 

Aviltado,  a,  p.  p.  d'Aviltar. 

Aviltador,  a,  ff.  et  adj.  tvilissear,  avilis- 
sant. 

Aviltameüto,  «.  m.  avilissement : etat  dun 
elre  avüi. 

Aviltär,  v.  a.  avilir:  rendra  vi!,  abjeet, 
meprisable;  deprecier. 

Aviltär-se,  v.  r.  s'avilir  :  faire  quelque 
chose  de  vil ;  devenir  vll ,  a  bas  prii. 

•  Avimento.  V.  Advento,  Vinda. 
Aviragrado,  k,adj.  aceteux :  qai  a  le  goüt 

da  vinaigre.  (ßg.)  AcariAtre,  dur,  rüde;  d'une 
bumeur  facbeuse ,  intraitable.  p.  p.  d' 

Avinacrar,  v.  a.  rendre  aigre,  aigrir,  vi- 
naigrer. 

Avut agrar-se,  v.  r.  »'aigrir.  V.  Axedar-se,  au 
propre  et  au  figure. 

Avikculär,  etc.  V.  Vincular,  elc. 

•  Avi!fc>.  V.  Aten^a. 

•  Avisdeiro.  V.  Avindor. 

•  Avindico.  V.  Vindifo. 

Avisdo,  a,  p.p.  d'Jeir,  et  adj.  concerlft, 
d'aecord.  Bern  ou  mal  avindos.  On  le  dit  des 
personnes  qui  vivenl  en  bonne  ou  en  maovaise 
ftnlelligence. 

f  Avixdör,  ff.  m.  mediateur ;  arbitre. 

Avishädo,  a,  adj.  envine:  qui  sent  le  vin; 
vlncux:  qui  a  le  goüt  du  vin,  ou  il  entredu 
vin.  Agua  — o,  vin  irempe , eau  rougie.  Hörnern 
— ,  honune  avine :  qui  boil  beaoeoup.  p.  p.  d' 

Am mi ar  ,  v.  a.  aviner :  imbiber  de  vin. 

Avixuär-se,  v.  r.  prendre  le  goüt  du  vin;  se 
eoüler. 

Avio,  t.  m.  V.  Aviamenlo. 

Aviolado,  a,  adj.  (I.  de  pharm.)  faitavec 
des  fleors  de  violettes.  iL  Qai  Uro  au  violet.  it. 
Qui  a  la  forme  d'une  guitare. 

Avir,  c.  «.  aecommoder, arranger,  aecorder, 
remettre  en  bonne  intelligente. 


AVO 

Avif.-sR,  i«.  r.  R'.icrommo<Jcf,  t'entendre, 
lomüer  d  uecord ,  cumpalir;  s  ajusier,conveuir. 

*  Avir,  t>.  n.  survonir,  avenir,  arriver. 
Avisädamknte,  od«,  prudemmeal ,  discrele- 

meut. 

Avisadissimo,  a  ,  adj.  tup.  d' 

Aviiado,  a,  p.  p.  d'Avitdr  et  adj.  avise, 
prodent,  ciain oyant,  qui  a  l'esprit  ün ,  pene- 
trant. A droit,  fin.  Mal—,  malavise :  celut qol 
agit  sans  refleiion ,  sans  eiamen. 

Avisador,  a,  a.  celui  qui  avertit,  qui  fait 
part  de. 

*  Avisamexto.  V.  Aviso,  Adzertencim. 

*  Ayisanca.  V.  Aviso. 

Avisär,  v.  a.  avertir,  donner  avis,  annon- 
cer; faire  savoir.  Seinoncer,  faire  une  repri- 
mande.  Gonseiller. 

Avisar-se,  «.  r.  penser,  faire  reflexion  sur 
quelque  chose.  V.  Instruir-se.  S'entr'avertir. 
Se  rappeler  de  quelque  ebose,  s'en  ressou- 
venir. 

Aviso,  s.  m.  avis ,  avertissement.  *  Vigilance , 
soin.  'Semonce ,  reprimande.  *  Prodence,  cir- 
conspection.  Ordre  sfgne  par  un  roinistre  d'elat 
au  nom  du  roi.  *Embarcation  legere,  paquebot, 
aviso.  Estar  ou  andar  de  sobre  — ,  etre  sur  ses 
gardes.  Carla  <f—  ( I.  de  comm.),  lettre  d'avis. 

Avista do,  A,p.  p.  d' 

Avistak,  v.  a.  decouvrir,  apercevoir  de  loin. 

Avistär-se,  e.  r.  s'enlrevoir,  s'aboocher. 

Arno ,  a  ,  adj.  (t.  de  poes. )  qui  vient  des 
aleoi. 

Atitoaluar,  etc.  V.  Avictualhar,  etc. 

Avivädam ehti  ,  odv.  vivement :  avoc  viva- 
cite. 

A  VI  VA  DO,  A,  p.  p.  d' 

Avivär  ,  v.  a.  exciter ,  animer.  raniraer,  bi- 
ter, diligenler.  Allumer ,  attiser ,  en  parlant  du 
feu.  Aviver,  rafralchir,  cn  parlant  des  couleurs. 
Avivar  o  pasto,  redoubler  de  jambes;  aller 
plus  vitc.  —  0  catallo ,  excilcr  un  cbeval  a  mar- 
cber  en  le  piquant  avec  les  eperons. 

Aviv ar-sb,  v.  r.  se  raniraer,  se  vivifier. 

*  Avivextadliro,  «.  w».  rclui  qui  ranime. 
Aviventado,  A,p.  p.  &Avivenlär. 

*  Aviventamemto,  ff.  m.  I'action  de  ranimer. 
Aviventär,«.  a.  prolonger  la  vie;  rencou- 

rager.  {/ig.)  Ranimer,  fortilier,  vivifier. 

Avizar,  etc.  V.  Avisar,  etc. 

AvizisHÄR,  etc.  V.  Avezinhdr,  etc. 

Avd ,  ff.  m.  aYeul :  grand-pere ;  pere  de  la 
mere  ou  du  pere.  Avos,  pl.  aieux,  dev anders, 
ancetres,  ascendants. 

Avö, «.  f.  aTeule:  grand'mere ;  mere  du  pert 
oo  de  la  mere. 

A'vo,  ff.  m.  terminaison  des  noms  frac- 
tionnaires.  Ex. :  3/8=  Iris  oitavot,  trois  boi- 
tiemes ;  1/12  =  um  ddxato ,  un  dooxieme.  «iroff, 
pl.  denominateur  des  fractions. 

*  AvOA.  Y.  Avö. 
Avoa^ar.  V.  Esvoatar. 

*  AVOAMENTO.  V.  Y&0, 

Avoca<jäÖ  ,  ff.  f.  ( I.  de  prai.)  evocation  1  Fac- 
Üon  d'evoquer.  i(.  V.  Inrocofdo. 


AXI 

Avocado,  A,p.  p.  d* 

Aväcar  (a,  per«),  c.  a.  (f.  da  praf.)  evo- 
qser :  tirer  ane  cause  d'un  tribuoal,  et  la  por- 
ler a  an  tribanal  superieur. 

Avocatörio,  A,  adj.  (I.  de  prat.)  evoca- 
toire,  avocatoire :  qai  sert  ä  evoquer  (mande- 
saent,  lettre,  etc.). 

Atocatuba  , «.  f.  I'aeuon  oVeYoquer. 

f  ATOCtTA  OU  BlCO-EEYOLTO  ,  ff.  f.  (f.  (FAtfff . 

•aJ.)avocctfe:  etseaa  aqoatiqoe,  palmipede, 
teretrirostre,  blaue,  gros  comme  le  pigeon,  i 
tat  bcc ,  poinla  et  reeoarbe  ea  haut. 

Ayoejab.  Y.  Adejor. 

'Atoesga.  V.  A%6. 

Atoexco,  a,  adj.  qai  Yient  des  afeux. 

Atoemgos,  «.  m.  pt.  ancetres.  V.  Avöt. 

Avobxgceibo,  A,  adj.  des  aYeui :  qai  a  fle 
taaed«  par  les  anettres. 

Atocacja.  Y.  Adtocaeia. 

Atocäb,  etc.  Y.  Adeoaar,  etc. 

f  Ayoiba  »b  Gcine,  «.  f.  ( f.  da  bot. )  avoira 
de  Guinea :  palmier  epfneux.  Son  fruit  donne 
äc  Fhoilc 

•  Ayol  ,  adj.  t».  V.  Fi I ,  Mio ,  Atta«. 

Ayolbsca.  Y.  Avotnga. 

*Avolbza.  V.  ViUxa9Matdade. 

•Atolto.  Y.  Bnvolto. 

ATOLÜVÄDO,  A,  f.  p.  d' 

AtolbbAr  , «.  «.  obslruer  (uo  raisseau)  de 
Ballott ;  faire  erottre  en  rolume. 
Ayolüvar-se,  c.  r.  dcreiiir  rolamineux; 

rtfjandir. 

*  Ayolter-se.  Y.  Re  «Meer-te. 
'  Avobda  !  imterj.  aaaea  ! 

•  Ayohbo,  ff.  m.  V.  Akute«*» ,  Abumdtmeia. 
'  Ayosoosamehte.  Y.  lotMiaVnifffflieiito. 
'AfOO.Y.  Art. 

*  AfctOi  Y.  Havido, 

Ayqlso,'  a,  aup.  arracbe,  6te,  separe,de- 
bvbc  ;  depareille.  Noticuu  -hu,  noavellei 
•Hteases ,  faax  bruit 

Aybltabo,  a  ,  ad>\  grand ,  gros,  Yolumineux. 

•.p.d* 

Aytltar  f  b.  a.  augmenter,  accrottre ,  agf an- 
te, groasir.  Rencberir,  amplifier,  exagerer. 

Atbltar  ,  *.  •.  grossir,  devenir  gros ;  crot- 
Be,eagmenter,  agrandir.  Relerer  eo  bosae, 
ea  parlant  dea  ourrages  de  scolpture,  donner 

esreüef. 
Ayultoso,  a,  adj.  rolamineux ;  eorpalent. 
Ax  («A  et  *fs )  V.  Xis ,  lettre. 

•  Axa  ,  em  AaA,  #.  f.  ( I.  ardb.)  ane  teile. 
Axaroädo  ,  a  ,  p.  p.  d' 

Axaboab,  «.  ö.  vernlr  da  earton,  da  fer- 
Mtne,  etc. ,  imilant  le  vernU  de  la  Chine. 

AxE.Y.Jdkf.  lt.  Axit. 

'  Alt.  Y.  E%X9. 

'  axebbechr.  Y.  XadrH. 

'  Axebte.  Y.  Argento ,  Prala. 

fAxu,  ff.  f.(t.  ds  bot,)  axie:  arbrisseau 
ftuupant  de  la  Cocbincbine;  medicinal. 

Axirwo,  k,adj.  axifuge  :  qui  s'eloigned'on 
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f  Axile  ,  adj.  9  ffffn.  ( f.  de  bot.)  aide :  atta- 
che   a  la  coliimelle. 

Axjlla  , «.  f.  V.  5oraco.  /f.  ( f.  da  tot.)  •!•- 
seile  :  angle  forme  par  la  queue,  la  base  d'une 
feuille,  etc.,  avcc  la  tige. 

AxiLLÄn,  adj.  2  ^en.  (f.  (tanat.)  axHlaire : 
qai  appartienl  a  l'aisselle  ( t.  de  bot.)  — ,  qui 
natt  dans  l'angle  entre  la  branche  et  la  tige. 

Axiiado.  V.  AcMnado. 

Axiom  a,  ff.  m.  axioroe :  proposition  generale, 
claire ,  eridente ,  recue  et  incontestable  dans 
une  science. 

f  Axiömetro ,  ».  m.  (f.  de  mar.)  axiometre 
oit  axometre :  machine  qui  indique  la  position 
de  la  barre  du  gouvernail. 

Axiparäö,  «.  m.  (f.  de  rinde)  jobi!6  des 
Genlils. 

f  Axipeto  ,  a,  adj.  axipete :  qui  tend  a  s'ap- 
proeher  de  Taxe  de  sa  revolution ,  de  son  moo- 
vemenl. 

f  Axis,  ot»  Axe  ,  ff.  m.  ( t.  oVkitt.  not.)  axis  : 
quadrupede  du  genre  des  cerfs. 

*  Axöide,  ff.  f.  (f.  d'anat.)  axoTde  :  seeonda 
vertebre  cervicale. 

f  Axoqüem,*. m.  (f.  d'hist.nat.)  axoquenr 
grand  oiseau  aquatique  du  Mexique. 
'AxoeAdo,  kyp.p.d' 

*  Axorär  , «.  a.  emmener  de  force :  menar, 
chasser  devant  soi,  faire  deloger.  (/yO  Defaire, 
delroire.  lt.  V.  Afferrar. 

Axörca.  Y.  Ajörca. 

f  AxunciA  ,t.f.(  t.  de  mid.)  axonge :  graista  * 
condensee  dans  les  follicules  adipeux. 

f  AyapIna,  ff.  f.  ( t.  d'kist.  not.)  eupatoire 
du  Bresil. 

AT.  ) 

Ato.  \  Y.  Ai...  etc. 

Ayra0  ,  etc.  / 

f  AtbI ,  ff.  as.  (f.  da  bot.)  ayri :  palmier  da 
Bresil. 

Az,  ff.  sa.  as:point  seul  marqu6  sur  une 
carte,  sor  la  surface  d'un  de;  celte  carte,  ea 
de. 

A'z,  «.  m.  V.  Alay  Fileira.  lt.  troape.  Emd%y 
derant,  h  la  yoo  ,  en  presence ;  en  troupes. 

Aza  , «.  f.  aile :  membre  des  oiseaax,  des  io- 
sectes ,  garni  de  plumes  ou  de  membranes  pour 
Toler.  — #,  pl.  (Jg.)  enconragement,  liberte  qua 
donne  la  protection ,  l'amilie ,  le  pouYoir,  etc. 
( f.  de  poi$.)  relocite ,  legerete.  —  da  ndo ,  les 
Yoiles  d'un  vaisseau.  Dar  — ,  encourager.  Dar 
dt  — ,  (/am.)  battre  de  l'aile :  decboir. 

Aza  ,  ff.  f.  anse  :  saillie  en  arc  da  rase,  etc., 
qai  sert  a  le  porter,  le  saisir,  etc. 

Azabürro.  V.  Zaburro (milho). 

Azado,  a,  adj.  alle :  qui  a  des  ailes.  Y.  Aid- 
do.  it.  Anse :  garni  d'une  anse. 

Azado,  a,  p.  p.  d'Axdr,  adj.  commode, 
qui  est  propre  a ;  agile,  adroit 

Azado  ,  ff.  m.  pot  ä  deux  anses.  it.  ant,  *  Ob-* 
portunite. 
I     •  Axador  ,  a  , ».  V.  Facilitador. 
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Azafama,«.  f.  cohue,  presse.  <>;;iin«  Mo- 
ment. 

Azafamado,  a,  adj.  presse ,  affiiirr ,  tout  en 
nouvement. 

Azafraö,  etc.  V.  Afafräo. 

Azagäia  ,  #.  f.  zagaie ,  javclot :  sorle  ile  dard 
arme  d'un  fer  dentcle  qui  rend  les  blessuro» 
extremement  dangereuses. 

Azagaiäda  ,  t.  f.  coup  de  zagaie. 

AZAGAIADO  ,  A  f  p.  p.  d' 

Azagaiär  ,  v.  a.  blesser,  tuer  a  coups  de 
zagaie. 

Azagl-nchada  ,   I  v  7amtmA    mit> 
Azaguscuo.        |V.ZflfuiurA...elc 

Azamboado,  a.  V.  Escabröso. 

£Ä  }  v.  Z-**L 

Azam£l.  V.  Azemel. 

Azaqui,  t.  m.  ancien  tribut  (la  dlme  de 
fruits)  que  lesMaures  payaient  au  roi  de  Por- 
tugal. 

Azar  ,  a.  m.  roup  de  malheur,  aeeident  fa- 
cheux.  Guignon  :  malheur  au  jeu.  Tout  ce  qui 
eontrarie  au  jeu.  L'as  au  jeu  de  des.  Ilasard. 
Ter —  a  alguem  ou  com  alguem ,  avoir  de  I'an- 
tipatbie  nourquctqu'un.7>r— aou  com  afguma 
co usa  :  phrase  qui  repond  en  frangals  a :  teile 
chose  porle  malheur,  avoir  du  malheur  en 
quelque  chose. 

Azar,«.  m.  (f.  dtAtie)  raonnale  asiatique, 
qui  vaul  ä  peu  pres  3  fr.  75  c. 
f  Aza ra,  a.  f.(t.de  bot.)  azara :  arbrisseau 
'  du  Perou. 

Aza r-br Aitco ,  s.  m.  espece  d'anemone. 
AzarcAö.  Y.  Zarcilo. 

fAzARfiiRA,  ou  \   (t .  de  bot.)  Azarero :  lau- 
Azarkiro,  «.  m.  }  rier-cerise  de  Portugal. 

*  Aza RtA.  V.  Etcaramuca,  Corrcria. 

*  Azärxete.  V.  Artenico. 
Azaro.  Y.  Ataro. 

Azaröla  ,  #.  f.  Ott  j   (f.  de  bot )  azcrole  :  pc- 

AzAnöLO  f  f .  m.  |  tite  cerise  de  l'azcrolier, 
rouge  et  aeide,  a  petits  noyaux. 

Azaroleiro,  ff.  m.  ( f.  de  bot.)  azerolier .-  ar- 
bre,  espece  de  neHier  qui  porle  l'azorole, 

Aza  ruch a  , «.  f.  V.  Uerdade. 

*  Azarve.  y.  Adarve. 
Azcbha.  y.  Aseuma. 
Azbbrb.  y.  Axevre. 

f  AziiRO,  t.  m.  azebro :  cheval  d"£lhiopie. 

Azbcu.  y.  Anrieh*. 

f  AxtoA.  y.  Ajudmt.  —  Yerwulka.  V.  Labor* 
rtMM,  —  cratpm,  patienee  sauvage  frisee, 
osellle  Mate.  —  fmUwrtm.  V.  Rtiborbo  dos 


JUMMk90t  A,  f.  p.  tfAxedmr. 

AfUADAft  v  A ,  fliy.  qui  algrit. 

JyttoABiam,  «de.  aigrement,  Aprement. 

JbnttftftT», «.  s».  Haction  et  l'effel  d'aigrir. 

>•«•«.  ttgrlr,  adduler ;  rendre  aigre, 

— i— ■—  (/f.)  Algrlr,  irriler :  meltre 

plus  faebtuse.  t.  n.  de- 


\/i"i>Ar.  - «: ,  r.  r.  s'aigrir,  (/lf.)  s'aifrir,  §%- 
riter 

Azedas,  ff.  f.  pl.  Oscille:  plante  pe-tag+r», 
etc. 

Azedkira.  X.Azidas. 

Azgdfraqde,  «.  w.  (f.  de  bot.)  axed4raek> 
acacia  d'Egypte  ;  Utas  des  Indes. 

A/.F.nKTE,  adj.  2  gen.  un  pou  aigro. 

AzedIa,  «.  f.  aeidite  :  qualita  de  eeqni  est 
aeide ,  aigre.  [flg.)  Rudesse,  aigreur. 

Azedixua,  «.  f.  ( t.  de  bot.)  «üeluia;  •nrell* 
petallee,  surelle  blanche,  pain  de  eoueou, 
oxalide,  pelilc  oseille,  herbe  de  boauf ,  irefle 
aigre. 

Azedinho  ,  a,  adj.  dim.  A'Axido. 

AzF.DissiMO,  a  ,  adj.  tup.  d' 

Azedo,  a  , adj.  aeide ,  aigre,  aceteux :  qui  • 
quelque  aigreur.  Sür:  qui  a  un  goüt  aeide  el 
aigret,  en  parlanl  des  fruits.  Rüde,  Apre  an 
goüt.  (fig.)  Heveche,  rüde,  peu  trai table,  re- 
barbatif,  en  parlanl  des  personnes. 

Azedo  ,  ff.  m.  V.  Azedia ;  Asedume. 

AztnÜME,  «.  m.  *  aigreur,  aeidite :  qualile  de 
ce  qui  est  aigre,  aeide.  ifig.)  'Rudesse.  V. 
Acrimonia. 

AzinünA.  V.  Azedia. 

Azcirar,  ctr.  V.  Artirdr,  ete, 

A/kiko.  V.  Aeeiro,  Aro. 

Azeiru,  ff.  m.  piege  pour  prendre  da  peis- 
son. 

Azeitäoa,  ff.  f.  {t.  pop.)  huilo  repandur; 
grande  quantite  d'huile  (dans  le  manger,  ete.). 

Azkitädo,  Afp.  p.  d' 

AzEiT4R,  r.  a.  huiler,  ItoUer,  tremper  arec 
de  l'huile ;  jeter,  verser,  repandre  de  fhufle 
dessus. 

Azkite  ,  ff.  m.  *  huilc :  liqueur  grasse  et  one- 
tueuse.  —  döce  ,  huile  d'olives.  V.  O'leo.  (Apm- 
gar  o  fogo  com  — ,  (prov.)  jeter  de  l'huile  rar 
le  feurexciter  la  colere,  lespassions.  Ettmr 
com  o*— «,  (pop.)  ötre  ivre. 

AzEiTEtr.A  ,#./".'  huilier,  huillcre ,  cnichet 
vasc  a  l'huile.  V.  Atmotolia. 

Azeiteiro,  «.  m.  vendeur  d'huile.  Huilier i 
vase  a  l'huile.  Parmi  les  pasteurs,  coruel  a 
l'huile.  II  est  aussi  adj.  JS'avio  — ,  valsseau 
pour  la  ptchede  la  balcine.  Planta— m, plante 
qui  donne  de  l'huile. 

Azeitöna,  ff.  f.  olive  :  fruit  de  l'olivier.— 
capateira,  olive  gdtee  qui  a  l'odeur  de  cuir. 

Azeitonädo,  a,  adj.  olivatre:  jaooeel  ba- 
sane,  de  couleur  d'olive. 

f  AZEITdTIAS   DO  IfALABAR,  ff.  f.  (f.  CU  lof.) 

ganilre:  plante  liliacee. 

f  A7LiTOx£ir.o ,  a  ,  *.  celui  qui  cueille,  qui 
transporte ,  ou  qui  vend  des  olives. 

"  AzeitonI,  aaj.  2  gen.  V.  Aiffi/oiMUio,  et 
Azeilona. 

f  Azeitöso  ,  a  ,  *dj.  buQeax :  qui  est  gras  et 
de  la  nalore  de  Phorie. 

Azel,  ff.  m.  nem  d'un  polssen  de  finde. 

Azkuia  ,  ff.  f.  ^lirant,  en  ferne  d'anee, 

Azemula  ,  ff.  f.  mulel  de  somiue. 
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All 

AxmtL,  s.  m.  mnle  Üer,  condueleur  d'AxS- 
malai.  V.  ce  nora. 

Azexela.  V.  Axhaata. 

ArKVBLtiao,  *.  m.  surintandant  des  Mtes 
dt  somrae. 

Azesilla ,  t.  f.  dim,  dTAtfnata. 

Azesola.  V.  AU  mala. 

t  izEtCcrcs,  f.  m.  pf.  pcuples  mau  res  qui 
ltbtttnt  le*  lies  d'Arbin. 

Azf  *sa  ,9.  f.*  raoulin  a  eau. 

Azciuavre.  V.  ^IsifiAarr*. 

•  A'zro,  #.  «t.  grain  de  rajsin. 
Akqcta.  V.  Acequia. 

Azerar  ,  r.  a.  (I.  de  relieur)  donner  la  cou- 
fcw  (Tarier  a  I»  tranrhe  d*un  livrc. 

Azerre,  j.  m.  paravent,  pour  garanlir  let 
ameentrolevent. 

t  Azeeedo  ou  Aiaredo,  t.  m.  bois  d'iseVe- 

m. 

azereiro.  V.  Azareiro. 
Azerola.  ) 

iZLROLEIRO.   •   I   V*  J*ftT0'—  >  «k- 

Aiertäda  ,  *.  /.  V.  TVwiaiiar«,  Seh. 
Axirvc.  V.  Aserba. 

Azr*,  *.  m.  pl.  escadront;  ambesas  (des 
in  .y.Ax. 
'Azeiiia.       •  v   _ 
'AzETÄft.       J  ^CkmfOybmfa. 

•  Azetar.  V.  Azerre. 

•  AzEYvzTSBO.  V.  Biehino. 

AtetU  ,  s.  f.  limande :  espece  de  sole  (pols- 
m\ 

AtincaAoo ,  a  ,  adj.  eoalear  de  jais.  p.  p.  d* 

f  Azeyicbär,  o. a.  donner  la  eoofeur  de  jals. 

AzETfcHE  ou  Azevixe,  f.  m.  jais :  bitume 
faesife  tres-noir  et  solide,  (flg.)  Chose  tres- 
aeire.  Negro  como  —  ,  noir  comrae  de  Pencre. 

•AzeviEirü,  a,  adj.  fln,  m*chant,  ruse, 
avlieieirx ,  foarbe.  t7.  Impudique ,  lascif. 

t  Azzräno ,  t.  m.(t.de  bot.}  houx ,  le  grand 
Rseieon ,  Patron,  le  grand  pardon,  le  bois 
tae.— da  Carolina,  houx  a  feuilles  de  lau- 
ner. Lft  bhi  d'Ahon. 

Azxruvos.  V.  Axatasmkat. 

Azetu.  V.  A'loe. 

Aha,  au  f.  aafreur  d'etlomac 

*AziacI.  V.  Axinhaga. 

AnAco,  a9  adj»  malkeareax,  fuaeste,  de 
Mvvais  aogure. 

Azur,«,  m.  moraillea,  loroke-nea :  pinces 
pm  »error  1«  nea  des  cheraux  dtfficiles. 

'  A&BAfi.  V.  Azevre. 

"AocirE.T.Jeirdat. 

Aücas,  a.  m.  'craie  des  cordonoiers.  Y.Cav 
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Atko.  V.  Jay/o. 
AzniBaa.  V. 
AziitXA.  Y.  Axtmala. 

f  Anaiao,  #.  m.  ( I.  da  bot.)  azüaene :  ar- 
krtfleaa  da  Madagaskar,  voisin  du  volkamere*. 
i  Arno,  s.  m.  (I.  da  boL)  asime ;  axbusie  de 


Amrmr,  t.  m.  (f.  d'ostr.)  azimut  i  cercle 
1*mtpt  fkvfinn  •  «nglt  drtii  ei  Htaa  par 


le  point  rertical  ;arcde  Phoriion  compris  entr» 
le  mdridien  et  le  cercle  rertical;  ce  cercle; 
compl ement  de  l'amplilude  Orientale  cm  occi- 
dentale,  au  lever  ou  coucber  du  soleil.  — nun 
gnMico,  azimut  magnelique :  mesure  de  la  de* 
clination  de  PaiguiUc. 

Azimuthal,  adj.  2  gen.(t.  tattr.)  azimutal  t 
qui  represenle  les  aztmuts.  Compatto  —  da 
Ualey,  compas  de  Variation  do  l'arguitle  ak* 
manlee.  Agulha  ou  mostrador  — ,  cadran  azi- 
mutal ,  A  style  perpendiculaire  oa  plan  de  Pbo» 
rizon. 

*  Azimua  ,  ade.  vitc;  bicnlöt,  sous  peo. 
AzfNRA ,  #.  f.  dim.  d'Aza. 

Azi^nA ,  t.  f.  fruit  de  VAzirihtira.V.  ce  nont. 

AzmiACA,*.  f. ' sentier, cheminelroil, cavee.- 

Azi.nuaco.  V.  Azidgo. 

AzüinÄL,  i.  m.  bois  plante  d'yeuses. 

Azinhävre,«.  m.vcrdci,  verl-de-grisjrouillf 
deeuirre,  d'airain. 

Azimheira,  §.  f.  \ 

Azi^beiro  ou     >  cb^ne  rert;  yeuse. 

Azürno ,  $.  m.     / 
.  +  Azixno-pRi?ro ,  $.  m.  (I.  de  bot.)  ebene  k 
feuilles  de  chataignicr. 

•  AzintAi..  V.  Occidental. 
AriR.  V.  Aiir. 

•  Aziömar.  V.  Azeddr. 
Aznive.  Y.  Ascdümc. 
Azivieiro.  V.  Axcrieiro. 
AziviNuo.  Y.  Azevinho. 

A'zo,  $.  m.  *occasion,  motif,  pretette;  mi- 
niere, moyen  de  Taire  quelque  chose;  aide, 
Intervention.  Dar  —  d  libertinagem ,  etc.,  don- 
ner pied  au  liberlinage,  etc. 

Azoixädo,  a,  p.  p.  d' 

Azoinär,  c.  a.  elourdir,  abasourdir,  faire 
liiiter  les  oreilles. 

f  Azülotti  ,  $.  m.  ( I.  d'hist.  nat.)  azolotli : 
sa laraandre  du  Mexique. 

*  Azoreika  ,  t.  f.  foret,  bois. 

f  Azorella y$.  f.(t.de  bot.)  azorelle :  plante 
ombellifere. 

Azorragäda,  f.  f.  coup  de  fbuet,  anguil- 
lade ;  coup  d'escourgee. 

AZORRAGADO  ,  A  ,  p.  p.  d' 

AzurragAr,«.«.  fouetter:  donner deeeoaps 
de  foucl ,  des  coups  d'escourgee. 

Azorracue  ,  $.  m.  *  escourgee :  forte  do  Pavel 
de  courroies  de  cnir. 

AzoRRAGciMHO ,  s.  «*•  dim.  d'AMorrdg+a* 

A70TÄDO,  a,  adj.  (I.  de  ekim.)  «sotet  qnA 
conlient  de  Pazote. 

Azüte  ou  Azöe  ,  t.  m.  (t.  de  chim.)  eioU  t 
( gaz  — ),  fluide  elastiqae  qui  entre  pour  4/t« 
dans  la  coraposiüon  de  l'air  de  PatniuinoAro  9 
inulile  ä  la  respiralion  et  a  la  combustion :  •»* 
trefois  air  pblogislique,  mofetleatinospberkrue. 

Azötbe,  t.  m.  (t.tfaickim.)  aaoth  t  pretondtt 
principe  des  metaux. 

Azüugado,  a  ,  p.  p.  d'AzoufäVy  adj,  inqiiot, 
turbulent,  qui  n'a  point  de  repoa. 

f  Azolgamlnto  ,  t.  m.  agitation  extromo» 
|  coBvuUion  oceaiioonee  par  le  nwrtvrt»  IIb- 


«7« 


BAß 


mage  :  faction  et  1'efTet  d'elamer  unc  glacc,  un 
miroir  avec  du  raercure. 

Azoogar,  «.  a.  £tamer:  meltreao  tu  in  les 
glaces  a  l'aide  du  raercure ;  appliquer,  roeler 
du  raercure.  (/l0.)Rendreinquiet,elc.—  acal, 
eteindre  lt  chaux  avec  de  I'eau. 

Azougär-se,  c.  r.  (flg.)  eire  inquiet,  trouble, 
fans  savotr  ce  qu'on  fait  ni  ce  qu'on  doli  faire. 

Azocgue ,  t.  m.  mercure ,  vif-argent :  raetal 
blanc,  fluide  a  la  tempörature  atmospherique. 
Ser  um  — ,  (/ig.  fam.)  etre  vif  comme  le  sal- 
pttre,  comme  la  poudre,  etc. 

f  Azoccukiro  ,  «.  s».  celui  qui  dirige  I'amal- 
gamation  des  mines  d'or  et  d'argent  avec  le 
mercure  pour  en  extraire  ces  metaux. 

Azüde.  V.  Acude. 

f  Azüfa  ,*./".(  I.  d?hitt.  na/.)  azoufa :  byene 
d'Afrique. 

Azül,  adj.  2  gen.  bleu .-  qui  a  la  couleur 
bleue. 

Azül,  #.  m.  bleu  :  couleur.  Pierre  bleue  setn- 
blable  au  lapis-lazuli.  —  Celeste,  bleu  Celeste, 
■tur.  —  ferrile,  bleu  fonce,  obscu r.  —  e/oro, 
bleu  clair.  —  turqui,  bleu  turquin.  —  !6iot 
bleu  de  safre.  —  de  Protenca,  pastel  :  feoille 
pour  teindre  en  bleu ,  retiree  de  U  guede.  — 
d'esTnaile ,  bleu  d'azur,  bleu  d'empois. 

Azclädo ,  a ,  p.p.  ö'Axular, adj.  bleuAtre  : 
tirant  sur  le  bleu. 

A  zu  la  Dön ,  $.  m.  celui  qui  bleuit. 

Azulär,  v.  a.  bleuir  :  rendre  bleu. 

f  Azülear,  v.  n.  tirer  sur  le  bleu,  ttre 
Meuatre. 
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AtclfjA oo ,  a  ,  adj.  fait  ou  orne*  de  car- 
reaux  de  Hollande,  p.  p.  6'ÄMulejar. 

Azclejadör,  t.tn.  celui  qui  fait,  qui  place 
les  carreaux  de  Hollande. 

AzulejAr,  t>.  a.  orner,  couvrir  une  muraille 
de  carreaux  de  Hollande. 

Azulejo  ,  a.  m.  carreau  de  falence  colore  et 
vernlsse,  carreau  de  Hollande. 

f  Azclhina  ,  a.  f.  (f.  d'hitt.  nat.)  azolbioa  t 
bengali  d'Angole. 

f  AztJMBRADO,  A,  adj.  OD  DCU  COUrbe. 

f  Azur  ,  ff.  m.  ( f.  d'hitt.  not.)  azur  t  gobe- 
mouche  des  Philippines. 

f  AzuRiv ,  a.  s».  (I.  cf  Auf.  not.)  azuxin :  et- 
poce  de  merle  de  Cayenne. 

Azcrracua,  ff.  f.  nom  d'une  sorte  de  barqve 
au  Doiro  (riviere  de  Portugal). 

AzcRRAGiiNHO.  V.  Azorraguinho. 

Azurrär.  V.  Zurrdr. 

+  Azcrö,  a.  m.  (i.  d'hitt.  nal.)  azuroux: 
bruant  bleu  du  Canada. 

Aztgos  ,  t.  m.  ou  f.  ( f.  d'anat.)  Veia—,  aiy-     j 
gos :  troisieme  rameau  du  tronc  de  la  veine 
cave ,  sans  parallele.  *j 

Aztlo.  V.  Äsylo. 

Aztmista  ou  Aztmita,  ff.  m.  azymile:  qtd  J 
se  sert  du  pain  azyme;  qui  communie  avec  ce  ^ 
pain ;  nom  que  les  Grecs  schismatiquet  doo-  ^ 
nent  aux  catholiques.  ; 

A'zymo  ,  a  ,  adj.  azyme  :  sans  levain.  II  n'etl  ^ 
employe  que  dans  la  phrase  :  Päee  azumot ,  , 
ptins  asymes,  comme  les  hosties.  , 
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B,  a,  *.  m.  la  seconde  lettre  de  l'alphabet 
portugais ,  et  la  premiere  des  consonnes.  B  si- 
gnifie  2  au  bas  d'une  feuille  d'impression ;  se- 
conde lettre  domintcale. 

Baalitas,  ff.  m.  pl.  baalites:  adorateurs  de 
Baal. 

Baar.  V.  Bar. 

Baba,  «.  f.  bave:  salive  qui  decoule  de  la 
bouche.  — ,  ecuuie :  humeur  visqueuse  de  quel- 
ques animaux ,  comme  les  mollusques. 

Babädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Babar,  et  adj.  plein  de 
bave;  sale. 

Babadouro,«.  s».*bavette:  piece  de  toilesur 
l'esiomac ,  surtout  des  enfants ,  pour  rocevoir 
labave. 

Babanca.  V.  Böbo. 

BÄBio ,  interj.  pop.  bernique ,  rien !  C'en  est 
bitt  I  affaire  est  perdue. 

Babäö.  V.  Baböto. 

Badär  ,  v.  a.  baver,  ecumti :  jeter  de  la  bave, 
de  l'ecume. 

aUBÄR-ss,  v.  r.  baver,  jeter  de  la  bave.  BaK- 
fWier,  brejouiilcr.  —  /x>r,  {/ig.)  sengouer  { 


de ,  se  passionner  pour.  —  por  um* 
se  radoucir  pour  une  femme. 

Babar£ ,$.m.(t.de  linde).  V.  Jteftcle. 

Babar to ,  *.  m.  ( t.  burl. )  caquet,  baverdage 
malicieux.  Charivari. 

Babeira  ,  ff.  f.  mentonniere :  partf e  d'uo  eas- 
que  sous  le  menton. 

Babbiro.  V.  Babadouro. 

Bab£l  (torre  de),  ff.  f.  tour  de  Babel :  grande 
confusion  de  Iangues  ( flg. )  et  d'opinions. 

f  Bab£la  , «.  f.  ( t.  de  bot.)  babela :  acacia  de 
rinde. 

Babilon ia  ,  ff.  f.  {t.  de  gtogr.)  Babylosw :  fille 
de  Cbaldee.  V.  Babel. 

Bahlonico,  a,  adj.  Babylonien:  de  Baby-' 
lone. 

Babilökio,  a,  ff.  Babylonien,  Babylenteane: 
bomme  ou  femme  de  Babylone. 

f  Babirrosa  ,  ff.  m.  ( t.  d'hitt.  not. )  bablr- 
roussa  :  sanglier  des  Indes  orientales;  cocbon- 
cerf. 

'Baboca.  ff.  m.  (I.  burl.)  dandin,  Qlfiu49 
idiot,  stupide,  badaud. 
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aui,  t.  m.  (I.  fkitt.  na!.)  babcn- 
lam-pecaeur  d'Afrique. 
*.  Y.  AoMMrrfo. 
8.  f.  Bert*  — .  V.  A'loe. 
a  ,  o4/.  baveux :  qui  bare.  Bredouil- 
parte  d'uoe  miniere  mal  articulee , 
**.(/ty.)Niais,  stupide. 
m  Bamcex,  *.  f.  V.  Baba.  Bave  le- 
memiir  d  — ,  se  donner  beaueoup  de 
des  riens. 
V.  Bugio-Mandril. 
o ,  #.  ».  *  morue :  poisson  de  mer ; 
—  frescal,  morue  fralcbe  ou  verte. 
aealiau  ou  morue  seebe.  Bacalhäo* , 
ornement  de  toile  que  les  magislrats 
is  le  mentoo ,  eic. 

tiko ,  i.  m.  navire  de  la  peche  Je  la 
ircband  de  mo-ue. 
itc,#.  m.  'cspingole:  fusil  a  canon 
aae;  mousquelon. 

■ja  ou  Bacariia,  t.  f.  plante  medi- 
ressembleau  bouillon  (berbe). 
;0 ,  t.  m.  baecharis  ou  bacchar :  sorte 
i  laqaelle  les  anciens  attribuaient  des 
giques;  ganlelee. 

:alar,  *.  m.  hameau,  maison  rusti- 
t  bord  du  Douro. 

iLiuaEO,  a,  adj.  (<  .de  poit.)  qui 
t  a  Bacchus. 

hal,  t.  f.  ( t.  de  peint.)  bacchanale  : 
'une  daose  de  baccbanles  et  de  sa- 
ue danse.  (fig.)  Debauche  bruyante. 
*t,pl.  baccbanales :  fetes  de  Bacchus. 
hau as,  t.  f.  pl.  V.  le  precedent. 
srri,  t.  f.  bacchante  :  pretresse  de 
qui  celebrait  les  baccbanales.  (/ly.) 
mportee ,  furieuse.  (f.  de  bot.  et  d'hitt. 
ile  corymbifere ;  papillon  de  jour. 
ho,  *.  m.  (f.  de  poit.)  bacche,  bac- 
pied  de  Ters  grec  ou  latin  compose 
*a  et  de  deux  longues. 
nco,  A,  adj.  baebique  :  qui  appar- 
leebus ;  ou  l'on  boit  beaueoup  (  fete ) ; 
nle?in(  chanson). 
ita,  f.  m.  grand  buveur ;  amateur  de 
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Bacello,  *.  «n.  jeune  vigne;  plant  de  vigne. 

Bacha  ,  Bicno.  V.  Baix... 

Bacha  ,  t.  m,  bacha ,  pacha  ou  bassa  :  ©f- 
ficier  du  grand  sultan;  coramandant,  gnuverr 
neur,  etc. 

*  BachaUr.  Y.  Bacharel. 


Bachasal  etc.  |  y  Baeeh      ^ 
BAcnico.ctc.     i 


i,  f.  m.  Bacchus  :  dien  du  yin.  (fig.) 

e ermidas de— ,( fem.)  \c*  cabarels, 

et  de  Bacchus. 

no,  a  ,  adj.  (f.  de  bot.)  baeeifere  :  qui 

k  kaies  (  plante ). 

tau»,  adj.  2  gen.  (r.  de  bot.)  bacci- 

abaie  (fruit). 

1,  *.  f.  (f.  pop.)  opilation,  obstruc- 

[*  nie ;  maladie  causee  par  exces  de 

yarticulierement  dans  le  belail. 

omo ,  a  ,  adj.  de  la  rate :  qui  appartient 

• 

USA,  s.f.oui  Terrain  plante  de  jeu- 

UJtm,*.  m.   |     nes  vignes. 

IAA, «.  a.  V.  Abacellar. 

itao  ,  t.  m.  celui  qui  plante  des  ?i- 

sj  las  garde. 

klua.  Y.  Bactllada, 


Bacharel,  t.  m.  bachelier  :  celui  qui  ei 
promu  au  baccalaureal  cn   quelque  faculte. 
Ifam.)  Discoureur,  bavard ,  grand  parleur. 

Bacharelädo  ,  t .  m.  baccalaureat:  degre  dt 
bachelier. 

Bacharelädo,  kyp.p.  de 

Bacha relär  ,  e.  n.  ( f.  burl.)  bavarder :  par- 
ier beaueoup  et  indiscretement ;  discourir  sans 
rien  dirc  de  solide. 

BacoarelAto.  V.  Bacharelado. 

Bacuareljce,  t.  f.  *  babil  »caquet,  babillage, 
bavardage. 

f  Bache  ,  $.  m.  ( t.  de  bot. )  bache  :  palmier 
de  la  Guiane. 

Bacia,  e.  f.  *bassin  :  plat  rond  et  profond; 
bassin  k  barbe,  plat  a  barbe;  cureltc.  Pierre 
creuse  servant  de  bassin.  — ,  vasle  plaine  en- 
touree  de  montagnes  et  ou  coulenl  des  fleuve*. 
(t.oVanat.)—j  partie  inftfrieure  du  tronc,de 
l'abdomen ,  formee  par  les  hanches ,  le  saemm. 
iL  Bolle  de  queleur;  pelit  plat  pour  demander 
l'aumöne. 

Baciäda,#.  f.  uno  pleinc  curette;  le  liquide 
qu'elle  contient. 

Baciaziiiba  ,  t.  f.  dim.  de  Baeia. 

•  Bacilär.  V.  Vaeilar. 

f  Bacilaeia,  i.  f.  (I.  d'hitt.  nat.)  *  baccilaire  j 

soopbyte. 

Baciketa.  Y.  Baeiazinka. 

Bacipiete,i.  m.  bassinet:  ehapeau  de  fer  des 
anciens  hommes  d'armes. 

BACixicA.  Y.  Baciaxinka. 

Bacikico  ,  t.  m.  dim.  de  Bodo. 

BAcio ,  t.  m.  pot  de  chambre ;  bassin  de  garde- 

robe. 

"  BACtanÄDO.  Y.  Caudaldrio. 

Baco.  Y.  Baccho. 

fBACOüisMO,«.  m.  baconisme :  philosophte 
de  Bacon  opposee  a  celle  d'Aristote. 

-f  Bacorista  ,  t.  tn.  baconiste :  celui  qui  par- 
tage  les  opinions  de  Bacon. 

Bäcora,*. /".  jeune  truie. 

Bacorejado  ,  a  ,  p.p.  dt 

f  Bacorejar  ,  v.  n.  (I.  burl.)  pressen  tir,  pro- 
voir  quelque  chose. 

Bacoriühär.  V.  Bacorejar,  Patpitär. 

Bacorinbo  , «.  m.  dim.  de  Bdcoro.  Cochon  de 
lait. 

Bacoro,  f.  m.  jeune  porc  d'un  an. 

Bacorote,  t.  m.  petit cochon,  entre  le  ca- 
ebon  de  lait  et  le  jeune  porc  d'un  an. 

Baco  ,  a  ,  adj.  brun ,  chAUin ;  qui  tire  un  peu 
sur  le  jaune.  Basant^.  Terne,  sans  transpa- 
rence,  sans  eclat. 

Xr*"   r.  vi.  '  rat«;  visc^rc  mou  situe  dans 
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l'hypocondre  gaucbe,  entre  l'eslomac  cl  les 
fausses  cötes. 

f  Bactris,  #.  m.  (L  de  bot.)  bactris:  palmier 
d'Ameriquc. 

Bacdlär.  V.  Bajular. 

Baculo,  $.  m.  baton :  canne  qai  tert  ä  s'ap- 
puyer  en  marchant.  (flg.)  Appui,  soutien, 
oonsolalion.  —pastoral,  *  Crosse:  bAton  courbe 
d'un  eveque  ou  (Tun  abbe.  —  da  velhice ,  ( ßg.) 
bAton  de  vi  ei  Hesse. 

+  Bacclometrja  ,t.m.{t.dc  giom.)  baculo- 
metrie  .*  mesure  avec  des  batons. 

Bada.  V.  Abada. 

*  Badajo  ,  *.  m.  V.  Baddlo.  ( ßg.  pop. )  Par- 
leur  ennuyeux,  assommant,  raoulin  a  paroles. 

Badal,*.  m.  ((t.  de  chir.)  tpeculum  oru : 
Instrument  pour  ouvrir  Ia  boucbe  et  voir  le 
gosier. 

BadalAda  ,  s.  f.  coup  de  cloche.  ( ßg.  fam. ) 
Crucheric,  coq-A-I'ane  .-  discours  sans  liaison, 
betise,  niaiserie.  Dar  badaladas,  copter:  faire 
battre  le  batlant  d'une  cloche  seulement  d'un 
cöte. 

Badalado  ,  a  ,  p.  p.  de 

BadalAr,  v.  n.  copter.  (f.  pop.)  Discourir 
beaueoup  et  betement .-  jaser,  6 Ire  un  moulin  a 
Caroles. 

Badaleira,*.  f.  gros  anneau  pour  soutenir 
>  bat  tan  t  d'une  cloebe. 

Badalfjädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Badalejak,  v.  n.  V.  Badalar,  ßg.  —  com 
|Ho,  greloter,  trembler  defroid,  ciaquer  des 
lents  pour  Ia  meine  cause. 

BadAlg,  $.  m.  battant  d'une  cloche  :  espece 
le  marteau  qui  pend  dans  le  milieu  d'une  clo- 
fie  et  qui  Ia  fait  sonner. 

Badah£co,  *.  m.  (corrupiion  de  vade- 
kecum)  portefeuillc  d'ccolier.  (ßg.  et  burl.) 
Freluquet,  damoiseau  :  nomine  leger,  frivole 
et  sans  merite. 

Baoäna,  *.  f.  brebis  vieille  et  maigre.  (  ßg.) 
Viande  maigre.  Basane. 

Badejo,  *.  m.  'monier  poisson  de  mer  au- 
chenoplerc,  du  genre  du  gade. 

f  Bad£rna,  s.  f.  ( t.  de  mar.)  baderne  :  petit 
cordage  tresse  ;  grosse  tressc  pour  garanlir  les 
eables. 

+  Badiaxa,«.  f.  'badian  ou  badiane:  arbuste 
aromatique,  dont  le  fruit  est  connu  sous  le 
nom  d'ani*  de  la  Chine  ou  Hotte*.  On  en  fait 
l'anisette  de  Hollande,  le  ratalia  de  Boulogne. 

f  Badimguiz,  *.  m.  safran  de  Perse. 

f  Badcxka  ,  s.  m.  (t.  de  bot.)  espece  de  ca- 
prier  des  Indes. 

f  Badülaö,  e.  m.(t.de  bot.)  badulam :  ar- 
buste de  Ceylan. 

BadulAque,  t.  m.  mou :  fricassee  de  mou  de 
▼eau,  d'agneau ,  etc.  Hachis  de  foie,  etc.  (ßg.) 
'Bagatelle,  ebose  de  peu  de  valeur. 

Bai»  ou  Bau*,  $.  f.  (f.  de  linde)  femme 
ehrelienne  d'un  Indien. 

Baeta  ou  Baieta  ,  #.  f.  baielte  i  sorte  d'etoffe 
4t  laine. 

Baitäl,  Y.  FateotaS 
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BaetAö  ,  i.  in.  aug.  de  Battm.  *  Castorine : 
etofle  de  laine,  sorte  de  drap  placheur. 

+  Baf.tilba  ,  t.  f.  dim.  de  Baita.  Flanelle. 

Bafägem  ,  i.  f.  leger  souffle  de  vent  V. 
gem. 

•  Bafar.  V.  Bofar.  Bufar. 
Bafari.  V.  Bahart. 
Bafejädo,  Atp.p,  oe  Bafej&r. 
Bafejadör,  a  ,  t.  celui  qui  balete,  qui  souf- 
fle, qui  inspire. 

Bafkjär  ,  v.  a.  soufflier  .*  pousser  son  baieine. 
(ßg.)  Encpurager,  favoriser,  seconder.  c.  n. 
eihaler  de  l'odeur,  sentir,  fumer. 

Bafejo.  V.  Bdfo. 

BafetA.  V.  Bofeld. 

Bafio  ,  t.  m.  moisi :  odeur,  goüt  de  moisi , 
de  chanci.  Jer—,  sentir  le  moisi,  le  cbanci, 
renferme. 

Bäfo ,  *.  m.  •  haieine,  batenee :  l'air  qne  Von 
souftle  par  Ia  boucbe,  lorsqu'il  est  aecompagne 
d'odeur;  vapeur,exhalaison.  Brise  legere.  {ß§.) 
Abri,  protection,  faveur.  —  rutm ,  maaTatse 
haieine.  —  de  vento,  souffle  de  vent,  brin  (fair. 
ao  — da  müi ,  dans  le  sein ,  dans  les  bras  de  sa 
mere. 

Baforäda,«.  f.  boufT6e,eihalaison,haIenee. 
Langar—  $  de  vinho ,  jeter  au  nez  de  quelqu'un 
des  halences  de  vin,avoir  l'baleine vineuse, 
sentir  levin. 

Bafordär  ,  t>.  a.  jeter  le  bafördo.  Y.  ce  moC 

*  Bafördo,  t.  m.  espece  de  lance  courte. 
Baforeira,  adj.  f.  Figueira—,tl%nitR  sau- 

▼age,  doct  les  fruits  ne  mürissent  jamais. 

Baforiiiha.  Y.  Bofarinha. 

Bafugem.  Y.  Bafdgem. 

Baga  ,  t.  f.  baie ,  graine  :  petit  fruit  isole  oa 
peu  serre,  mou,  pulpeux,  sueculent,  a  noyao 
ou  pepins ;  pericarpe  renfermant  une  pnlpe  et 
des  semences.  ( ßg.)  Goutle  de  sueur. 

Bagaceira,  s.  f.  lieu  oü  Ton  Jette  le  ea- 
gago.  V.  ce  mot. 

Bacaceiro  ,  t.  m.  Y.  Bagaceira ,  adj.  qui  dtf 
le  marc  du  pressoir  apres  le  pressurage ;  ftfti- 
mal  qui  se  nourrit  des  differents  marci,  et  qai 
les  airae. 

Bagaco,  t.  m.  marc:  ce  qui  reste  de  plus 
grossieret  de  plus  terrestre  de  quelque  fruit, oa 
d'autre  chose  qu'on  a  presse  pour  en  retirer  le 
suc. 

Bacaceiro  ,  t,  m.  condueteur  de  bagage ; 
muletier. 

Bacagem ,  i.  f.  'bagage :  equipage  de  guerre 
ou  de  voyage.  *  Sommier,  bete  desonune9ebe> 
val  de  bat. 

f  Bagancal,  s.  m.  (t.  de  find*)  *  boutique, 
magasin  de  marchandises. 

B agIhba  ,  t.  f.  capsu  le  qui  renferme  la  graine 
de  lin. 

f  Bagasseiro,  t.  m.  (f.  de  bot,)  begaesier: 
tres-grand  arbre  a  pirogues  de  PAmerique 
mcridionale,  a  suc  laiteux  et  tres-aquoox. 

BagatIlla,  #.  f.  baga  teile,  mbratf«0  f«tt- 
lite ;  chose  frivole,  de  peu  de  raletrr. 
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BmatslUi&o,  t.  m.  qui  reca..  «  de  baga- 
teäet. 

sUftixA. ,  s.  a*.  bardacbe :  celui  qui  se  livre 
aapedensie. 

Aacb,  ou  Bacim.  Y.  Vagem. 

Rico,  s.  a*.  grain  de  raisin.  V.  Baga,  petit 
graiau  —  4s  Bispa.  V.  Baculo. 

f  BagoIoo  ,  a  ,  «4;.  ä  maniere  de  baies. 

Ricas,  «.  m.  bagre  :  poisson  du  genre  du 
süore.  — da  Europa ,  mal  </u  mclli.  —  cinzento 
eaaVasif ,  scherlan.  —  eleclrico ,  trembleur. 

Racclbado  ,  ou  )   a^/.  qui  a  beaucoup  de 

Bacctjicjito  ,  a  , }  pepins. 

Baguubo,  a.  m.  grain,  pepinde  raisin. 

lUnÄa.  ,  $.  m.  poids  asiaüque  de  300  lirres  a 
■eo  prea. 

RaslabJ,  $.  m.  ou  adj.  (Falc&o—)  ba Marin, 
fearcberet,  oubier:  faucon  de  moyenne  taille. 

Babla  ,  9.  f.  baie :  petit  goife  oü  les  vaisseaux 
Mala  l'abri  do  certains  vents;  rade. 

Bashmilba.  Y.  Bainilha. 

f  Bajio  ,  a.  sm.  ( /.  da  toi.)  manguier  des  Phi- 
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tkmt ,  #.  s».  bahut .-  coflre  a  couvercle  rond  , 
ftote ,  recouvert  de  cuir  et  de  clous ;  malle. 

liaoL.  Y.  Baku. 

■AjroxJLiRO,  a.  m.  bahutier :  faiseur  de  bahats, 
sssMlles ;  coffrelier. 

Bau,  a.  f.  barres ,  tongues  pieces  de  bois 
poux  Sparer  les  chevaux  dana  las 


Räujl,  ou  Bailha,  t.  f.  Y.  Baue,  Datua. 
(ß§.)  Vir  4  — ,  traxsr  a  — ,  mettre  quelque 
caott  oo  quelqu'uo  *ur  le  tapis ,  tenir  quel- 
ayia  tar  le  tapis. 

Bailadeira  ,  t.  f.  femme  qui  gagne  sa  wie  a 
esaaer  dana  linde ,  bayadere ;  danseuse. 

Raxlabor ,  a.  e.  danseur :  qui  danse ,  qui  est 
accMtame  a  danser,  qui  en  fait  profession. 

Railä*.  Y.  Bailadör. 

Iailäa,  r.  %.  danser.  II  est  quelquefois  ae- 
dans :  —  uma  eoniradanfa,  danser 


tan  Ali».  V.Bail*rino,Dancarino. 
BAiLAAhfO,  a,#.  danseur:  celui  qui  danse; 

r'i  fait  le  melier  de  danser,  qui  professe  l'art 
haute. 

Räiai,  e.  m.  •  danse,  bal ,  assemblee  pour 
«aater;  ballet. 

Itftdo,  9.  m,  ecbalaud ,  galerie  decouverte ; 
tiate-ianae  d'une  grue  ä  elever  des  fardeaux. 
ilAasar.)Pa**e-avants.— doporöo,  faux  pont. 

uZ*L   lv-  *""• '*• 

'iaiLBntiBO.  Y.  Boiante,  Leve. 

tiaiA  ,  §.  f.  *bailliage:  ressort,  territoire  ou 
•tend  la  jaridiction  dun  bailii.  'Territoire 
tfaae  coanmanderie. 

ffUniiao,  9.  s».  bailliago:  dignite  de  bailii 
«au  roffdte  de  Malle. 

Baiüo  ,  a.  m.  bailii :  dignite  de  Malte  au-des- 
fttto«  eommaadeer. 

-iaaA.Y.  BmiU. 

epee,etc 


*  Oorlet.  —  dot  Ugumee ,  etc. ,  cosse ,  gousse  f 
silique,  pericarpe  qui  enveloppe  certafnes 
graines.  —  <Tuma  vt"la ,  d'uma  bandeira,  (t.  de 
mar.)  gatne  d'une  voile,  d'un  pavillon.  JYao 
caber  na»  — #t  crever  d'orgueil,  presumer 
trop  de  »es  talents.  ßfdo  cortar  a»  — #,  etre 
d'un  espril  borne ,  etre  de  cetu  dont  on  dit  Ojatj 
la  larae  n'use  pas  le  fourreau. 

BaInhär.  Y.  Embaxnhar. 

BAiMiiEino ,  «.  m.  celui  qui  fait  des  four« 
reaux ;  galnier. 

Bainilha  ,  ou  Bainilha.  Y.  Baonilha. 

•  Baino.  V.  Banho ,  Pregäo. 

Bäio,  a,  adj.  (  Cavallo—  ),bal  (cheral)f 
rouge-brun.  Baio-cscüro ,  miroite,  baJ-bron. 

-f  Baiü  ,  t.  m.  ( I.  <f<?  bot.)  baio .-  arbre  du  Ma- 
labar. 

f  Baiöco,  #.  m.  baYoque  :  petite  monnaio 
d 'Italic. 

Baios£ta  ,  «.  f.  baionncite  :  espece  de  poi- 
gnard  ou  d'epee  qui  sc  met  au  bout  d'un  fusil« 
Calar  — ,  croiser  la  baYonnette.  —  ealada, 
baionnette  croisee,  baYonnette  en  avant. 

f  Baioxetäda  , «.  f.  coup  de  baYonnette. 

BairAö,  ou  Bairam,  ff.  m.  bairam  ou  bei- 
ram  :  feto  lurque  a  la  lin  du  ramaxan. 

Bairrista  ,  ff.  2  gen.  habitant  du  memo  quar- 
tier. 

Bäirro,  «.  m.  quartier  .*  partie  d'une  vilto 
qui  comprend  un  ceriain  nombre  de  nies  et  do 
malsons. 

Baiüca  ,9.  f.*  cabaret,  taverne;  gargote. 

Baicqceiro  , «.  m.  eaharetier;  gargotier. 

BÄ:xA,ff.  m.  baisse,  abaissement,  diminn- 
tion  de  prix  ,  rabais ;  dechet.  *  Conge,  renroi , 
licenciement  d'un  soldat.  Ancienne  danse  que 
les  Flamands  introduisirent  en  Espagne.  Dar 
—  alguma  cousa.  On  s'en  sert  pour  dire  qn'une 
choso  a  per  du  de  son  merite,desa  Taleur, 
qu'ello  est  tombec  dans  le  discredit.  Dar—  009 
soldados,  congedier,  donner conge,  licencier 
les  troupes.  —  das  mulheree ,  (onf.)  reglet  des 
fem  m  es. 

Baixa-mär,  9.  f.  fonde,  basse-mer :  reflox 
de  la  mer,l'etat  oppose  alapleine  mer. 

Baix  AMtNTE ,  adv.  bassement,  areo  bassesse; 
humblement. 

Baixaö,  «.  m.  aug.  de  Baixot  basson:  In- 
strument a  vent  et  a  anche,  basse  da  haut- 
bois;  celui  qui  en  joue. 

Baix ar  ,  v.  a.  descendre  :  porter  en  bat. 
Baisscr,  incliner,  penchcr  Dirainuer,  deeonp- 
ter,  rabattre  du  prix.  Reduire  a  moindre  Tt- 
leur.  Humilier,  rabaisser,  ravaler,  abattre.  T. 
Abaixar. 

Baixär,  v.n.  baisser,  descendre;  decrottr«, 
diininuer,  dechoir.  Etre  expedie,  enroye,  ar- 
river,  en  parlant  d'un  ordre  superieur,  d'un 
decret,  etc.  Reflner  en  parlant  de  la  mer. 

Baixär-sk,  v.  r.  se  baisser,  s'incliner.  Y. 
Abaixar- »e. 

Baixäl  ,  ff.  m.  ralsseau ,  narire :  grand  baUf« 
ment  de  mer. 

Baikilla  ,  f.  f.  raisselle;  argantarie. 
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Baulete,  f.  m.  dun.  de  Baixo,  bas*e~!aille. 

Baixeza  ,  $.  f.  bassesse  ,  turpitudc  .-  action 
vile  et  meprisable.  (fig.)  Pelilcsse  de  la  Crea- 
tore comparee  au  crcalcur.  Endroil  bas  ,  pro- 
fond ,  bas-fond. — d'animo,  servilite ,  bassesse 
d'ame,  lächele. — de  nateimento,  obscurite , 
bassesse  de  naissance,  basse  exlraciion. 

Baixia.  V.  Baixamar,  Vatante. 

Baixi.nho,  a,  adj.  dim.  de  Baixo,  de  basse- 
Uille. 

BAixio,  t.  m.  (t.  de  mar.) basse,  bassier, 
*yrte,banc  de  sable,  de  rochers,  bas-fond, 
rocher  cache  sous  l'eau. 

Baixissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de  Baixo. 

Baixo,  a  ,  adj.  bas,  raropant,  peu  elcve,  qui 
a  peu  de  hauleur,  baissc,  petit.  Profond,  en 
parlant  de  puils ,  de  caves ,  etc.  De  pclite  taille, 
en  parlant  des  personnes.  De  basse  condition ; 
Sans  naissance  (homnie).  Bas,  plal,  en  parlant 
du  style.  ( fig.)  Bas ,  vil,  abjeet,  servile,  ram- 
pant,  blafard  ;  lache,  qui  a  des  senliments 
Ml.  —  preco,  vil  prix.  Ouro  —  ou  de  lex, 
or  de  bas  aloi.  —  reUvo ,  bas-relief.  — a  esla- 
iura,  pelite  taille. 

BÄixo,  t.  m.  (t.  de  muM.)  *  basse,  basse-taille. 
Bas-fond ,  terrain  bas.  V.  Baixio.  Baixo* ,  pl. 
'pieds  du  cbeval.  Bas  de  robe.  Les  parties  infe- 
rieures.  AI  tos  e  — ,  inegalite  dans  le  discours, 
dans  la  conduile.  Os — d'uma  ca*a,rez-de- 
chaussec. 

Baixo,  adv.  bas,  tout  bas,  saus  bruit;  a 
voix  basse ;  bas ,  pres  de  terre ;  sous ,  dessous. 
V.  AbaixOy  Debaixo.  Por—,  par-dessous.  Por 
— de  mdo ,  sous-raain ,  avec  dissimulation ,  se- 
cröleroent,encachette.i4^tMi  que  corre  para—, 
l'cau  qui  coule  par-des»ous. 

f  Baixöte,  adj.  m.  Un  peu  bas;  basset: 
petit  horame  ä  cuisses  et  a  jambes  courles. 
( t.  dhist.  nat.)  Basset  ou  terrier :  cbien  a  jam- 
bes courles  et  merae  torlues. 

Baixüra,  t.  f.  lieu,  endroit  bas,  bas-fond. 

Bajs.  V.  Bajem  et  Vagem. 

Bajö.  V.  Bajü. 

Bajoucice,  $.  f.  beüse. 

Bajöujo.  V.  ToleirdOy  Baböso ,  Estupido. 

Bajö,  t.  m.  sorte de  peignoir  court  de  femme. 

BajulacaG,*.  f.  basse  adulation,  dagornerie. 

Bajclädo,  x9p.p.  de  Bajular. 

Bajuladör,  a,  t.  flagorneur,  adulateur , 
rampant. 

Bajular,  e.  a.  flagorncr  :  Halter  souvent  et 
feassement  pour obtenir  des  graces,  des  faveurs. 

Bajülo.  Y.  Mariöla. 

Baxxa  ,  #.  m.(  f.  de  bot.)  bakka :  chanvre  dans 
llnae. 

Bala  ,  i.  f.  balle  :  petile  boule  de  plorab  dont 
on  Charge  les  fusils,  les  arquebuses  et  les  pisto- 
lets.  'Boulet  de  canon.  *  Ballol,  balle  :  paquet 
de  marchandises  enveloppe  de  grosse  toile  et 
lie  de  cordes  pour  etre  transportc.  Ce  nom  est 
donne  parlicuherement  aux  ballcs  qu'on  em- 
barque ,  parce  qu'on  les  serre  beaueoup.  Balle 
creuse  de  cire  remplie  d'eau  de  senteur  ou 
d'eaa  commune  qu'on  se  jette  reeiproquement 


dans  le  carnaval.  Balle  :  oalil  d'imprimevr,  en 
entonnoir,  emmanche,  plein  de  laine,  enve- 
loppe de  cuir,  sur  lequel  il  elend  egalement 
une  tres-lcgerc  couche  d'encre  qu'il  transporte 
ensuite  sur  la  forme.  —  encadeada ,  ( t.  oVarUl.) 
balle  ramee :  boulet  coupe  ou  rame.  —  rosa  ou 
vermelha,  (id.)  boulet  rouge.  —  inetndtaria 
(id.),  bouleld'artifice,  boulet  incendiaire.  — deo 
(id.),  bouleicreux.  Comouma— , (/am.) comme 
un  eclair,  t res- vile.  (/ig.)  Eveneraenl  imprera, 
etonnant,  accablant,  coup  de  foudre,  de  mas- 
sue.  Esta  nova  foi  bola  que  me  dio  no$peitoi, 
celle  nouvelle  a  ete  pour  moi  un  coup  de  fou- 
dre, etc. 

Baläoie.  V.  Botox. 

B.\lac;o.  V.  Baldxio. 

Bala da.  V.  Baidia. 

Balädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Baldr. 

Baladör  ,  a  ,  t.  animal  qui  bele  souvent. 

fBALAGÄTE,  s.  m.  toile  grassiere  de  l'Inde 
bleue  el  blanche. 

Baläio  ,  $.  m.  panier  d'osier  noir,  haut  et 
rond,  oü  Ton  mel  des  fruils  pour  les  vendre 
au  marche. 

Balais.  V.  Botox. 

Baläxca  ,  *.  f.  balance  :  instrnment  forme 
d'un  arbre ,  d'un  fleau  el  de  deux  bassins  pour 
peser.  (fig. )  Comparaison ,  jugement .-  fonetion 
de  lentendement;  incertitude,   irresolution. 

—  romana,  *  peson,  romaine.  Estar  ein  — ,  eire 
en  balance,  en  suspens,  irresolu.  /utrdo  — , 
ajusteur  :  qui  ajusie  le  flanc  aes  monnaies. 

—  d'ensaio,  'ajusloir.  Cuia,  prato  da—,  bassin 
de  balance.  —  para  pesar  ouro  ou  diamantes, 
*  trebuchet. 

Balarcado,  kjp.p.  de 

Balamcar,  v.  a.  balancer :  mettre,  teniren 
equilibre  dans  la  balance;  faire  mouvoir  en 
balancant.  (fig.)  Tenir  en  suspens;  examiner, 
peser  le  pour  et  le  contre. 

Balan^ar-se  ,  v.  r.  se  balancer .-  se  peneber 
d'un  et  d'autre  cöle ;  se  faire  hausser  etbalsser 
alternaiivement;  planer,  se  tenir  suspendu  es 
l'air  sans  remuer  les  ailes.  (fig.)  Etre  en  sus- 
pens ,  irresolu ,  indetermine;  hesiter. 

Balamck,  *.  m.  balance :  pas  de  dans«  ou  le 
corps  sc  balance  en  raesure  d'un  pied  sur 
Tau  Ire. 

Balanceädo,  a,  p.  p.  de  Balaneear. 

Ba lange amento,j.  m.  balancement :  mou- 
vement  allernalif  d'un  corps  qui  balance;  ac- 
tion de  balancer;  roulis,  tangage.  (ßg.)  "Hest- 
tation. 

Balance ap.,  v.  a.  V.  Balancart  v.  *.  (I.  d» 
mar.)  rouler,  tanguer,  en  parlant  du  roulis 
d'un  vaisseau  agile  par  .es  vagues.  (ßg.)  Dou- 
ter,  etre  irresolu ,  perplexe ,  indetermine. 

fBALANciM,  i.  m.  balancier  :  piece  d'one 
pendule  qui  balance  et  regle  le  mouvement  du 
pendule ;  baton  de  danseur  de  corde  pour  gar- 
der i'equilibre. 

Balancinda  ,  s.  f.  dim.  de  Batanea. 

f  Balaxco,  s.  m.  avoine  follette,  folle- 
avoine ,  averon ,  avron,  aveneron ,  haveron. 
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Balav^o,*.  m.  ba'anccrnenl .-  1'acUon  «Je  ha-  ' 
laneer.  Roulis  :  balanc«ment  d'un  vaisse.u:.  ( 
Balancier.  Balancoirc.  *  Balance  :  rusullat  «in 
commerce  actifel  passif  d'une  maison.  (fig.) 
Doile,  perplexile.  —  de  conto*  ,(t.de  eomm.) 
lilaa :  etat  de  I'actif  et  da  passif  d/un  nego- 
aast;  etil  du  doil  et  avoir.  Dar  — ,  (id. )  faire 
■  buan. 

Balakbra,  «.  f.  balandre  :  cutter,  sorle  de 
ra  ä  ao  mit. 


1ala*drao,  i.  m.balandran  ou  balandras : 
■Mao  plus  ample  que  la  soulane  ordinaire ; 
rttcment  des  confreres  de  la  Misericorde  en 
Partegal. 

i  Balahita  ,#./.(  t.  cfhist.  nat.)  balanite  : 
(Uod  de  mer  fossile. 

BalIste,  p.  «.  de  Balar,  belant :  qui  bele, 
ei  parlant  de  l'agneau. 

°Bal*6»  «.  «.  espece  de  drap  bleu. 
Balaö,  a.  in.  ballon  :  vaisseau  a  rames  sur 
ki  feares  da  pars  de  Siam.Y.  Balläo. 

Ialär  ,  t>.  n.  beler.  11  se  dit  da  cri  naturel 
es  movton,  de  la  brebis  et  de  l'agneau.  Andar 
por  aiguma  coutaf  {fig.)  soupirer 
quelque  ehote. 

"Baläta,  f.  f.  beilade  :  ancienne  poesie 
fcaeeaisearefrains  aemblables;  ancienne  chan- 
readedaiise. 

f  Baxatas,  a.  m.(t.de  bot.)  balatas :  arbre 
eTAmenqae ;  coaratari,  sapolilier. 

^Bala-to,  a.  m.  belement:  cris  des  brebis. 
Y.foJdr. 

Bi laust a.  Y.  Balaüttia. 

Balaöste.  Y.  Balaütlre. 

m      j.  r       fbalausle:  fruit  oufleurs 

Ralaöstia  ,  t.  f.  ou  j   du  grenajj^  Muvage 

Balacttios  ,  m.  pt.  \  ou  &lausüer. 
sUlaösträd  a  ,  s.  f.  balustrade :  assemblage 
ee  traree  de  balustres  poor  clöture  ou  orne- 
BMit;  decoration  d'arcbitecture  sur  le  baut 
tfmaedifice. 

1aladstrado,a,  adj.  balustre:  fait  en  forme 
es  balustres;  forme,  orne  arec  des  balustres. 
f.p.de 

t  Balaüstrar,  e.  a.  balostrer :  former,  or- 
aer  arec  des  balustres. 

BalaCstre,  t.  m.  balustre :  petit  pilior  fa- 
emsc  qni  sert  d'appui ;  petite  eolonne. 
Balax,  a.  m.  bälais,  rubis  balais  :  rnbis 
de  Tin  fort  paillet. 

«.  m.  coup  de  balle,  de  boulel 
par  ooe  arme  a  feu;  sa  blessure.  (ßg.) 
Gosf  de  foodre ;  dommage  subit. 
Ialoo,  a,  «4/* v-  Balbuciante. 
salso**a.  Y.  Baiburdia. 
lu*BCLk$kö,  g.  f.  'balbutiement :  l'action  de 
Kieoüer;  dUBculte  qu'eprouve  la  langue  a 
«feeler  le»  moU. 
Bau0C1ädo,  a,  f.  p,  de  Baibueiar. 
Iaucoaiiti,  adj.  begne :  qui  belbuüe,  qui 
aajaie,  qui  articule  les  mots  avec  peine. 
BaimcUa  ,  e. e.  balbutier :  prononcer  mal , 
;,  saus  arüculer.  (fig.)  Parier  con- 
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fuhrincnf,  saus  connaissnnrc.  süffisante,  e.  n. 
prononcer  avec  jieinc,  hcKaycr. 

i  f.  f.  balbulie.-  mauvaise  pro- 

Baldücib  ou    \   nonciation;   besitation  en 

Balulcicnu a  ,  J   paolant.  (ßg.)  ParUge  irre- 
f   flechi ,  sans  ordre. 

Balbcci£nte.  Y.  Balbuciante. 

Balbürdia,  #.  f.  ( /am.)  confusion,  desordret 
turaulte,  bruit,  tintamarre. 

*  Balbutiar.  Y.  Baltwciar. 

Bal^a.  Y.  Balsa. 

Balcaö,  i.  m.  balcon  .*  petite  saillie  attaobeo 
a  un  bd Urnen t,  et  entouree  d'une  grille  ou  tra» 
vee  d'appui.  —da  Utja,  comptoir,  montro  de 
boulique. 

'BalcarmAda  ou  BalcorwIda.  Y.  Fakd> 
dade. 

Bal^a. 

Balcaö.        5  Y.  BaU... 

Balceira. 

Bälda,  t.  /*.  defaut  babituelde  quelqu'un, 
son  faible.  Renonce,  couleur  dont  on  manqne 
au  jeu.  Dar  na  —a  alguetn,  deconnir  le  fai- 
ble de  quelqu'un. 

Baldadamente,  adv.  inulilement,en  ?ain. 

Baldädo,a,  p.  p.  de  Baldar.adj.  inuüle, 
frustre,  qui  ne  sert  ä  rien.  Estropie,entreprisv 
perclus:  qui  a  perdu  Vusage  d'un  membro, 
d'une  faculte.  11  est  peu  usite  dans  ce  sens. 
— cm  sua  esper an^a ,  frustre  de  son  esperance. 

Baldäö,  *.  m.  reproebe,  Imputation  injosAg 
opprobre,  alTront,  outrage ,  mepris ,  injure* 

f  Baldaqcim,  *.  m.  baldaquin :  sorte  de  dals 
au-dessus  d'un  lit,  d'un  tröne ,  d'un  autel. 

Baldär,  e.  a.  frustrer,  rendre  inatile;  per- 
dre,  employer  en  pure  perte.  Empecber,  pro- 
hiber,  rendre  insuffisant.  Estropler,  entrepren- 
dre,  rendre  perqlus ,  priver  de  Tusage  d'un  ou» 
plusieurs  membres.p.  ut. — o  trabalho,  perdS» 
son  temps.  —  o  seu  dinheiro ,  depenser  son  a#- 
gent  inutilement.  —  a  etperamca  tfatguem, 
frustrer  l'attente  de  quelqu'un,  ou  frustrer 
quelqu'un  de  son  attente. 

Baldar-se,  v.  r.  (t.de  Jeu)  se  defausser  t 
jeter,  ecarter  une  carte  inutile. 

Bälde,  s.  m.  seau  :  vaisseau  de  eulr  ou  de 
bois  propre  a  puiser  et  a  porter  de  l'cau.  Od 
s'en  sert  particulierement  a  bord  desbAlimenta. 
it.  *  Pelle  de  fer,  de  bois  pour  battre  U  terre, 
faire  des  rigoles ,  etc. 

Bälde  (de  ou  em) ,  «fo.  en  Taln,  inutUo- 
ment.  Trabalhar  — ,  perdre  son  temps,  so 
donner  de  la  peine  cn  vain. 

BaldeaqAö,*.  f.  l'action  de  transraser ;  de- 
cbarge  des  marebandises  d'un  natire  dans  os 
au tre.  L'action  et  la  peine  de  laver  an  raisseaa. 

Baldeado,  a,  p.  p.  de 

Baldbar,  t>.  a.  survider,  transvaser :  Terser 
des  iiqueurs  d'un  rase  dans  un  au  Ire.  (f.  da 
mar.)  Laver  un  vaisseau.  —  at  tehi,  (f.  da 
mar.)  empeser  les  volles,  les  mouiller  lors- 
qu'eUes  sont  trop  claires ,  et  que  le  vent 
au  travers. 

Bälde a  r-ss  y  v.  r.  so  Jeter,  so  proerpitor. 
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*  BaldIamäüte  ,  adv.  vainement,  inntile- 
ment,  oisivement. 

Baldio  ,  a  ,  adj.  qui  est  en  friche ,  inculte 
(champ).  (flg.)  Vain,  sans  molif,  sans  fonde- 
ment,  sans  but.  Terrat  baldias,  tcrres  en  fri- 
che et  vtguet ;  terres  inutiles ,  inculles ,  qui  ne 
rapportent  rien. 

Baldio  ,  t.  m.  V.  Baidia*  (terrat). 

Baldo  ,  a  ,  adj.  Y.  Folio.  —  a  um  naipe , 
(t.de  jeu )  qui  n'a  pas  une  couleur  au  jeu  de 
carles.  Ettar —ao  naipe,  (fig.  f am.)  n'avoir 
pas  le  bou. 

Baldoado  ,  A ,  p.  p.  de  Baldodr. 

*  Baldoairo  ,  t.  m.  ancien  livre  de  prieres. 

*  Baldoamento  ,  t.  m.  mepris,  outrage,  in- 
jure. 

Baldoar,«.  a.  Injarier,  mepriser  en  face: 
outriger. 

'Baldrejado,  a,  adj.  V.  Palpddof  Ma- 
mueado.  p.  p.  de 

*  Baldrejar-sb,  v.  r.  se  prostituer. 
Baldrec,  f.  m.sonat :  peau  <ie  mouton  pas- 

See  en  megie ,  qui  sert  a  faire  des  gants.  De  ses 
effllures  on  fait  de  la  collc. 

Baxdröca  ,t.f.(  l.  pop.)  troc  de  ebose  tüc. 

Baldrocado,  a,  p.  p.  de 

Baldrocaä,  v.  a.  changer,  troquerdes  choses 
Tiles,  comme  vieux  habits,  vieux  mcubles,  etc. 

Baldroegas.  V.  Beldroegas. 

Balea  ou  Baleia,  t.  f.  baieine  :  le  plus  gros 
des  animaux  qui  habilent  la  mer,  enorme  ce- 
tace  mammifere  :  ses  fanons  ( barbes  de  ba- 
ieine) senrent  a  garnir  des  corseis ,  etc. 

f  Balea  Rico,  a,  ou  )  appartenant  aux  lies 

Baleario  ,  a  ,  adj.    i  Baleares. 

Baleäto,  $.  m.  dim.  de  Balia,  baleinean, 
baleinon :  petit  d'une  baieine. 

f  Baleeiro  ,  *.  m.  et  adj.  ( Naino  — ),  balei- 
nier  ( navire ) :  pour  la  peche  de  la  baieine; 
pecheur  de  la  baieine. 

*  BalegÖes,  t.  m.  pl.  sorte  de  chaossare  an- 
cienne. 

f  Balbla,  f.  f.  (t.  fam.)  *brait  sans  fonde- 
ment  et  quelquefois  par  plaisanterie. 

Baleöte.  V.  Baledto. 

Balesteiro.  V.  Biilüro.  (t.  de  mar.)  V. 
BailSo. 

BalestIlha,'*.  f.  arbalestrille,  radiometre  : 
instrument  pour  mesurer  la  bauteur  des  astres. 
Flamme ,  instrument  d'aeier  dont  on  se  sert 
pour  saigner  les  cbevaux. 

*Balestra.  V.  Balluta. 

Balgonera,  f.  m.  ( t.  d'hUt.  nat.)  balgonera: 
ghmpereau  d'Amerique. 

Balha.  V.  Bdila. 

Balha  a.  Y.  Baildr. 

*BalhAta.  Y.  Baldio. 

•Balhästa.  V.Biita. 

•Balhestear.  Y.  Ballestar. 

*Balhesteiro.  V.BisUiro. 

•Biuio.  Y.  Baile. 

fBALi,  s.  m.  bau  ou  balis :  langue  savante 
de»  Chinois.  it.  ( f.  d'hüt.  not.)  Bali :  couleuvre 
plicatile. 
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Balido,  t.  m.  belement :  le  cri  des  monloBS 
et  des  brebis. 

Balio.  Y.  Bailio. 

Balista,  *.  f.  ( t.  de  mil.)  baliste  :  maebine 
de  guerre  pour  lancer  des  pierres ,  des  torehes 
allumecs,  etc. 

f  Balista,  t.  m.(t.  d'hist.  not.)  lullst*: 
squale  marteau ;  baliste ,  poisson  f  willig iimii 
thoracin. 


BalistArio,  t.  m.  balistaire  :  qui  arait 
des  armes  de  jet,  des  balistes ;  lieo  <r*exerctoe 
de  ces  armes. 

Bali'stica  ,  s.  f.  (t.  de  mil.)  balistiqoe :  art  de 
calculer  le  jet  d'une  bombe,  d'un  projeetüt; 
maebine  pour  exercer  les  eleres  artilleort . 

Baliza  ,  ou  Balisa  ,  *.  f.  (  t.  de  mar.)  baUse, 
marque ,  bouee  :  pieu ,  fascine  ou  tonneau , 
pour  indiquer  les  ecucils  ou  l'entree  des  ports. 
«7.  Borne,  limite ,  lerme.  — a,  pl.  (Af.) Regle*, 
maximes,  dietamens. 

Balizadör,  *.  m.  baliseur  :  celui  qui  pas* 
des  balises ,  des  bornes. 

Balizar,  v.  a.  baliser .- mettre  des  battses, 
des  bornes. 

Ballaö  ,  t.  m.  ballon :  vessie  pleine  d*a4r  et 
couverte  de  cuir  pour  jouer ;  corps  spheriqve 
gros  et  creux. 

Ballestar,  ou  Balleste ar,  e.  n.  ttrer  de 
I'arbalete. 

Ballistica.      | 

Ballistario.   j  V.  Balitt... 

Ballistica.      \ 

Balg.  Y.  Balido. 

Ballöta,  $.  f.ou\Y  Marroio  negro. 

Ballöte  ,  t.  m.  \ 

Balöfo,  a,  adj-  boulB,   boaffe, 
boursouRle;  apparent. 

Bal6xa  ,s.  f.  '  rabat,  coli  et  d'homme. 

*  f  Balordo  ,  *.  m.  balourd .-  personne 
siere,  stupide;  butor. 

Bälgte,  s.  m.  ballot:  gros  paqnet  de 
chandises,  de  livres,  etc.,  e raballes. 

Balgucado,  k,p.p.  de  Baloue&r. 

Baloc^adör,  a  ,  *.  et  adj.  qui  balance. 

Balouqar,  etc.  Y.  Balanpxr,  etc. 

Balou^o,  s.  «i.  balancoire :  piecede 
equilibre,  ou  corde  atiachee  liehe  par  les 
bouts ,  pour  se  balancer. 

Balravento  ,  etc.  Y.  Barlavenlo,  etc. 

Balr6a.  Y.  AbalrCa. 

Balsa  ,  *.  f.  haie :  clOlure  de  ronees  d'epmes 
hallier,boisfourre.  Enveloppe  de  paille;  €«▼•, 
marc  de  raisin.  'Radeau :  assemblagede  pMess 
de  boisqui  forment  une  espece  de  plajMhar 
mobile  sur  l'eau.  Almadie  :  batean  d'eostcs) 
chez  les  negres  et  les  sauvages.  Aneiesi  stuj 
dard  des  Templiers.  Y.  Balido. 

Balsamico  ,  a  ,  adj.  balsamique :  qui  titstd« 
bäume,  embaume. 

Balsamlna,*.  f.        |   y 

Balsaminho  ,  t.  m.    I 


BAM 

fBALiAvfTA,  f.  f.  (t  da  bat.)  balsamite: 
eeq-des-jardins ;  eeq,  herbe  an  eoq,  menthe- 
eeq,  grand  baame,  tanaise  banmiere  ;  pAte  , 
pasts.— -  baatarda,  balsamite  da  Levant. 

Bajlsabio,  t.  m.  baame  :  liquear,  suc  Odo- 
rant qai  decoule  de  eertains  arbres ;  onguent , 
tite,  Rqnean  balsamiqaes.  —  do  gangue ,  (f. 
at  mH.)  la  partie  la  plus  pure  du  sang.  —  de 
Cepa&a,  eopaha  :  baame  que  Ton  tire  par  in- 
cWon  (Ton  arfere  da  Bresil,  appele  copaYba. 
tm*—t  c'est  da  neetar.  On  le dit  du  rin  ou 
•es  fiqueors  qai  sont  tres-genereux  ou  qui  ont 
m*  odeur  exquise. 

Ialsasa  ,  «.  /.  balzane :  marque  blanche  aax 
pieds  des  eberaax.  "Ourlet  dans  les  habits  des 
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f  BalsAO  ,*.»!.  aug.  de  BaUa  ,ancien  grand 
tkodard  dee  Templiers,  appele  en  vieux  fran- 
flaia  bmm  eaani ,  Meanifer. 

BAutimA,f.  f.  ballier:  buisson  fort  epais. 
iL  ¥.  Bmlseiro. 

Baxjsjbo,*.«.  *  ballier,  bois  fourre,  etc.  .- 
Bea  erabreux.  "Cure  de  pressoir.  it.  lt.  du 
a  JWj.)  Celai  qui  condait  les  radeaux. 

Balseibo,  a,  oc(/.  plein  de  baies ,  de  buis- 
aans,  de  broassailles.  Cio  — ,  cbien  qui  va 
•ans  les  broassailles. 

Balsclbo.  Y.  BoüelHo. 

tftALS«,  §.m.  (I.  da  ster.)  — d«  ealafate, 
tapeeul  de  calfat. 

Baitadögi,  #.  m.  Baltadgl  i  chef  des  Bos- 
tasgis  ehez  les  Tores. 

•f  Baltar  ,  «4/.  »  o*i».  (  Gspn  — ,  f.  dFagri.) 
eeps  de  vigne  infructifere,  et  qoi  raine  les 
asilres. 

BAltco,  m.  m. '  eebarpe  d'ofllcier)  baadrier, 
■aBdenlier« ,  eeintaroo. 

Biltico  (nur), f.  m.(t.de  $4og.)  mer  Bai- 
bqac. 

|  BaltracIö,  t.  in.  baNracan  t  plante  ali- 
■eaieoae  de  Tartarie,  a  fruit  d'ane  odeur  d'o- 


Balcarte,  a.  m.  (f.  de  fort.)  boulerard, 
tMl  le  lerrain  «Fun  bastion  ou  d'une  courtine. 
iß§.)  Benrpart,  ee  qui  defend,  ce  qui  protege. 
iL  Benttrard  :  place  forte  qui  couvre  an  pays. 

Bal£cas,  f.  «i.  «J.  V.  Borxaauine. 

Baloba , au  Balcmba, t.  f.{t.de mar.) ba- 
uatneafe  tbmU. 

f  Baluma,  f.  in.  (I.  eTJUffl.  *•*.)  Baluna :  muge- 
•epbale  des  Indes  Orientales. 

Bal*bdo.  V.  Bal&rda. 

Baikals!*»  ,  p.  p.  de  BambaUar. 

iAawALBABTS,  adj.  2  ff*,  chancelant,  qui 
kcabale.  V.  B«m/>©. 

Iajmaxka*  ,  e. *. ,  et  —  #*,  e.  r.  se  brandil- 
br,  m  belaoeer;  so  brlmbaler,  fagiter,  se  se- 
•HMTt  sesnettre  en  branla,  se  dandiner,  se 
swrroir  en  balancant ,  peneber  d'un  cote  et 
•Vn  «vir«,  (fa.)  Vaciller,  cbaneeler.  Fater—, 
«tranler,  donner  des  seeoasaes. 

BavsauiAO,  — u*ha  ,  udj.  trea-Basque. 

t  Basmava,  t.  m.  (f.  dhiti.  «tu.)  baabiaya 
deCoba;       "    ' 


tBAMBi7f<LLA8,  g.  f.  ©/.  garnitares  de  H- 
deaux  de  croisees,  etc. 

Bambo,  a,  adj.  lache,  debande,  detendu, 
flasque. 

f  Bambocüäta  ,  $.  f.  bambochade :  tableaa 
dans  le  gcnrc  ^rotesque  ou  bas;  composition 
de  sujets  populaires  ei  d'une  natura  basse. 

Bambolear,  etc.  V.  Bambalear,  etc. 

BamboUio,  ».  m.  dandinement,  branle, 
brandillement,  balancement. 

f  Bamboüna  ,  t.  f.  piece  de  toile  peinte  qui 
ferroe  la  partie  superieure  d'une  decoration  de 
tbeatre. 

Bamboliü b,  $.  m.  pl. '  garniture  de  robes,  «le. 
V.  Bambinellas. 

Bambü,  t.  tn.  barabou  :  plante  graminee, 
espece  de  roseau  des  Indes;  canne  de  ee  bois. 

BambuAl,  *.  m.  *  Corel  de  bambous. 

Bambceira  ,s.f.(t.de  bot.) '  roseau  d'Inde, 
bois  de  bambou,  bambou,  mambou.  \.  Bambü. 

f  Bambula,  g.  m.  bamboula ,  tambonr  d'Hat* 
ti,  fait  d'un  gros  bambou. 

BaxburiiAi.,  g.  m.  pre,  patis ,  pa  tu  rage. 

Bavbdz.  Y.  Bambu. 

fBAMURES,  t.  tn.  pl.  (t.dkitt.  not.)  ba- 
mours-  abeilles  de  Ceylan. 

BanAna,  *.  f.  banane :  f mit  du  bananier. 
B'  um  —  ,  (fi/f.)  il  se  dit  d'un  nomine  enenre, 
negligent,  nonchalant,  qui  n'a  pas  de  Tiguear. 

Bana?»eira,  g.  f.  "bananier,  liguier  d'Adam 
ou  des  indos,  plante  musacee. 

Bananista  ,  t.  m.  (f.  de  bot.)  bananista  i  fu- 
crier  de  Sainl-Dominguc. 

f  BANANivoRO,  g.  m.  ( t.  dhitt.  nat.)  banna- 
nivore  :  oiseau  vivant  de  bananes. 

Banaxzöla  ,  r.  tn.  (f.  burl)  homme  mepri- 
sable,  un  dröle. 

Bin aza,  g.m.  quadrupede  du  Pegu  de  la 
grandeur  du  cheval. 

Banca  ,  ff.  f.  banque ,  table ,  hureau.  Joga  da 
— ,  basselte,  pharaon. 

Ba^cada  ,  ff.  f.  rangcc  de  bancs  ;  banc^d*««- 
vre;  les  pcrsonncs  qui  y  sonl  assisas. 

Bancal,  «.  m.  tapis  pour  couvrir  une  table; 
mis  sur  un  banc. 

Rancaria  ,  *.  f.  agence  des  banquiers  de  la 

cour  papale. 

Bancario,  a,  adj.  concernjnt  la  banque. 

Bancarröta  ,  ff.  /'.  banqui  route :  fatlüte  par 
insolvabilite  feinte  ou  venia  )le. 

Bliico,  ff.  m.  banc-  long  siege  Sans  dossier 
oü  peuvent  s'asseoir  plusiears  personnes. 
*  Banque  :  caisse  publique  a  laquelle  cbaeun 
peut  s'interesser.  Banc  de  galere.  EUbli  de 
menuisier,  de  marechal  ferrant.  Siege  de  mar 
gistrat;  graduation,  grade  des  magistralf. 
Faxer  — roto,  faire  banqueroule.  betantaro 
— ,  s'enfuir  avec  l'argent  des  autres.  — -d'ertfie, 
ensablement,  banc  de  sable  sec  :  amas  de 
sable  forme  par  an  courant  d'eao.  —  da  ft*> 
ciineia,  (i.  de  mar.)  banc  de  patience,  daos  un 
vaisseao.  Egtar  no  —  da  paeiencia,  (fig.)  senf- 
frir  patiemment.  Raxäo  depide—,  bevue,  sot 
raisonnemeot.— de  pinchar,  machine  militaice 
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dont  on  couvrait  le  belier.— mislre  oudomeio, 

t.  de  mar.)  tra\ erster,  ou  banc  du  milieu. 
—  de  poppa,  »/.  traversier  de  poupe.  — edos 
remos  da  lancha ,  tostes  do  chaloupe. 

*  Bancöa-carrapioiana  ,  t.  f.  ancienne 
etoffo  de  laine  rayee. 

f  Bancüdü  ,  s.  m.  (t.  de  bot.)  baneudu  :  arbre 
des  Moluques  :  employe  contre  la  colique. 

Banda  ,$.f.  *  edle.  Ex.  Da  outra  —  do  rio, 
de  l'autre  cöte  de  la  riviere.  Bande :  morceau 
d'etoffe  pour  bander ,  bandeau.  (t.  de  mit.) 
Echarpe,  ceinture,  avec  pendants  ou  noeud 
saillaut.  (t.  de  mar.)  Bande  :  cöte  de  vaisseau. 
(t.  de  blas.)  — ,  ane  des  pieces  de  l'ecu  qui  va  de 
haut  en  bas  et  de  droile  a  gauebe.  Bande, 
iroupe ,  compagnie ;  parti ,  ligue ;  troupe  d'oi- 
seaux.  —  dartilheria,  bordee  de  canon.  —  do 
vestido  ,  passe-poil.  Da— de  cd,  de  ce  cöte-ci. 
Da — de/d,  de  ce  cöte-la. Dar  d  — ,  (I.  de  mar.) 
mettre  le  vaisseau  a  la  bände,  sur  le  cöte 
pour  etre  radoube.  De  banda  o— ,  de  pari  cn 
pari.  Ter -le  d— ,  s'altacher  opinialrement  a 
•es  opinions.  Pör  d  — ,  meUre  ä  pari,  de  cöte. 

Bakdäda,  f.  f.  bände,  nuee,  troupe.— da 
mtet,  troupe  d'oiseaux.  Aon  em  bandadas, en 
foule,  par  bandes. 

Bau  da  do,  a  ,  p.  p.  de  Banddr,  adj.  qui  a  des 
bandes,  des  raies ;  qui  a  1  echarpe,  la  bände 
nilitaire. 

Bardalho,  a,  adj.  ( t.  fatnil.)  petit-mattre 
ridicule,  freluquel;  vaurien,  dröle. 

Bandar,«.  a.(t.de  blas.)  ornerde  bandes 
an  ecu ;  mettre  des  passe-poils  a  deshabits,etc. 

Band a ra,  t.  m.  (I.  d'Atie)  gouverneur  a  Ma- 
laca. 

BARDARiM,  s.  m.  (t.  d'Atie)  celui  qui  extrait 
dans  l'lnde  le  suc  du  palmier. 

Bandärra,  f.  m.  (t.  burl.)  faineanU 

Banda rrear.  V.  Vadear. 

Bandarrick,  t.  f.  faineantise. 

BAifDARRiriHA,  s.  m.  dim.  de  Banddrra.  V. 
Vadio. 

Bandeado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Bandbar,  v.  a.  ranger  sous  ses  drapeaux,  al- 
tirer  au  parti ;  faire  revolter,  se  faire  des  par- 
tisans. 

Bandeä  r,  v.  a.  ein.  cabalcr,  animer  les  partis, 
les  factions.  Embrasser,  tantöt  un  parti ,  tantöt 
un  autre.  £tre  dans  1'incertitude,  cbanger  a 
tout  raomenl  d'opinion. 

Bandear-sb,  v.  r.  s'associer,  se  liguer ;  em- 
brasser, su i vre  un  parti. 

Bandkira,  t.  f.  'drapeau,  bauniere,  enseigne 
d'infanterie ;  pavillon  :  sorte  d'ctendard  qu'on 
»et  a  an. des  mals  d'un  vaisseau.  Troupe  qui 
combat  sous  un  drapeau. —  de  candierio,  abalr 
Jour  de  lampe.  Firmar  a  — ,  assurer  son  pa- 
villon :  tirer  un  coup  de  canon  en  arborant  le 
pavillon  de  sa  nation  a  bord  d'un  vaisseau. 
Militär  debaixo  da  —  d'alguem,  (/ig.)  marclier 
sous  les  enseignes  de  quelqu'un ,  embrasser 
ton  opinion ,  suivre  son  parti.  Levantar  — ,  se 
faire  chef  d'un  parti.  Arriar  o— (/.  de  mar.) 
baisser  pavillon,  (fig.>  se  reconnaltre  inferiear. 
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J  ou  da  bandeiras  detpregddat ,  (fi§.)  onver- 
tement,  libremenl.  —  colhida ,  (t.  de  mar.,  pa- 
villon en  berne.  —  a  meto  pdo%  pavillon  ä  mi- 
raAt.  lear—,  hisser  le  pavillon,  deployer 
ou  faire  le  pavillon.  Comprimenio  e  largmrm 
oVuma  —  ,  le  battant  et  le  guindant  d'un  pavil- 
lon. Sahar  d  — ,  saluer  le  pavillon.  —de  com 
bäte,  pavillon  de  guerre. 

fBAKDEiRAS,  s.  f.  pt.  ( I.  du  Bretil.)  Ol 
donnait  ce  nom  aux  associations  d'hommes  qoj 
entraient  aulrefois  dans  les  böig  do  Bresil  poar 
eherche?  les  Indiens  et  les  capturer;  aujour- 
d'hui  on  le  donne  a  ceux  qui  vom  cherener  le» 
mines  d'or. 

Bandeirjnha  ,  f.  f.  dim.  de  Bandeira.  BfA-  < 
derole.  (fig.)  Girouette.  i 

Bandeiro,  a,  adj.  faclieux,  cabaleur:qul  l 
est  attache  a  une  factiou,  ä  un  parti  v  qoi  It  ' 
suit.  Inconstant,  volage ,  variable ;  capricieox.      » 

Bandeirola,  t.  f.  banderolle:  morceau  de  * 
tafletas  avoc  frange.  ,: 

BANDtjA  ,«./".*  cabaret :  plateau  k  rebord  •&  i 
Ton  met  des  verrcs,  des  tasses,  etc.  it.  Espeoe  i 
do  van  plat  pour  vanner  le  ble.  it.  (t.de  mar.)  « 
Gamelle.  v    ^ 

Bamdejar  ,  v.  a.  vanner :  neltoyer  le  ble  avee 
un  van. 

Bändel  , «.  m.  (f.  d'Atie)  quartier  ferme  pour  i 
les  etrangers  ( dans  les  villes  asiatiques).  i 

Bandido,  a.  V.  Banido. 

Bandido,  s.  m.  bandit,  brigand:  volenr  dt 
grand  cherain.  V.  BandoÜiro. 

Bandinha  oi*  Bandita,  *.  f.  dim.  de  Bemda. 

Bandir.  V.  Banir. 

Bändo,  t.  m.  ban :  cri  public  qui  annonoe  na 
man  dement,  un  edit.  Edit,  loi,  ordonnance  t 
man  dement  publie  par  ban.  *  Bande,  factioa, 
parti ,  ligue.  V.  Bandada.  —  de  perdisee,  ele.  v 
compagnie  de  perdrix,  etc. 

Bandoero.  V.  Bandeiro. 

Bandöla  ,  f.  f.  ceinture  ou  bände  de  cuir  qnl 
porle  le  pulverin,  la  giberne,  ele.  BaneWae9 
pl.  {t.de  mar.)  mals  de  forlune. 

Bandoleira,  t.  f.  bandouliere  :  bände  dt 
cuir,  etc.,  pour  porler  le  mousqueton. 

Bandoleiro,#.  m.  band  ou  Her:  brigand  des 
montagnes  ;  qui  vole  par  bandes  ;  fripoa  t 
gueux.  it.  Volage  en  amour. 

Bandoüm,  a.m.'mandoline:  petitemandort, 

*  Bandoria,  t.  f.  sedition ,  erneute. 
BANDORRiLRA.  V.  Bandurriiko. 

*  Bandouba.  V.  Redenho. 

Bandülmo  ,  t.  m.  ( /.  burl.)  *panse,  bedaJne, 
gros  venire.  *  Tripaille.  Enchar  o—  y(/am.) 
farcir  la  bedaine. 

Bandürra,  t.  f.  mandore:  espece  de  luth. 

Banddrrilha  ou  Bandorrinha  ,  J.  f.  dim.  dt 
Bandürra.  it.  (I.  burl.)  joueur  de  maadavs; 
bomme  ridicule. 

f  Bange,  e.  m.  bang:  arbre  d'Afriqne  dsat 
on  tire  une  espece  de  vin. 

f  Bancüb,  a.  m.  bangue :  chanvre  des  Indes, 
dont  la  graine  procure  une  ivresst  gaie,  et  dort 
les  feailles  exoltent  l'appetit. 
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rftio.  T.  Thalamo  nupcial.  } 

,s.  f.  graisse  des  aniraaux;  saindoux. 
t  €m*cUot  pommade.  —  de  flor,  pom- 
•cateur. 

»o,  a  ,  p.  p.  de  Banhar.  adj.  Mouillö. 
frimaSy  (/ig.)  noye  de  larmes.  —  em 
il  en  nage,  —  dalegria,  comble  de 
eant  dam  la  joie. 

i,  v.  a.  baigner,  arroser,  mouiller, 
•,  tremper.  ( f.  de  pexnt.)  Glacer :  ap- 
me  couleur  brillante  et  transparente 
ardparaüon  faite  expres  pour  la  rece- 
ia>  kemha  as  muralhat ,  la  ri viere  bat 
aman. 

%-%Ky  v.  r.  se  baigner,  prendre  an  bain, 

i  dans  leau ,  nager.  (fig.)  Se  delecter 

eleiicia*,  em  praser,  nager  dans  la 

st  premto,  fondre  en  larmes. —  em 

•  tout  en  nage. 

ift»A,f.  f.  baignoire  :  vaisseau  dans 
i  se  baigtie. 

itno ,  s.  m.  baigneur  :  celui  qui  tient 
iv  qni  accompagne  les  personnes  dans 
deiner. 
usta ,  t.  st.  ou  f.  qui  prend  lcs  bains 

•  les  eaux  minerales  sur  les  lieux. 

,  §.  st.  bain  :  l'aclion  de  se  baigner ; 
tarnte  cbose  dans  laquelle  on  doit  se 
endroit  oü  Ton  se  baignc.  (l.depeint.) 
de  glacer  une  couleur.  Bagne  :  lieu  oü 
es  ei  les  Turcs  renferment  leurs  es- 
aieon  des  forcats.  ( f.  de  ehim.)  Bain  : 
m  sobstance  dans  laquelle  on  place 
eao  pour  faire  quelque  digeslion  ou 
Hl.  Banko  maria  ou  —  de  maria, 
rie  :  eau  bouiilante  dans  laquelle  on 
va.se  pour  faire  cuire  les  viandes 
de  choses,  ou  pour  disliller  et 
sabstance  qui  ne  demande  pas 
»  de  cbaleur.  —  de  pis  ,  pediluve. 
pi\  bains  :  eaux  na  tu rel  lernen  t  cbau- 
asj  va  se  baigner;  elablissemenls  pu- 
ren se  baigne,soit  en  ri  viere,  soit 
)  msisons  dont  les  appartements  sont 
est  peiites  chambres  a  baignoire.  —  de 
Bains  a  la  vapeur.  —  de  eaeament o , 
tcaamatioo  d'un  mariage. 
*js,  §.  m.  pl.  banians  :  idolatres  des 
I  croient  a  la  melempsycose. 
>tAtp./>.de  JBamr. 

, «.  a.  bannir  :  condamner  par  autorite 
%k  sortir  d'un  pays,  d'une  ville,  d'un 
, ;  cbasser  d'un  pays ,  eloigner  de  soi. 
iure ,  chasser,  interdire ,  defendre.  II 
■deiproque.  Ex. :  —  te  do  mundo ,  se 

•  teurer  du  monde. 

vjdl,  adj.  2  gen.  qui  peut  etre  banni, 
Mi  de  l'etre. 
S.  V.  Bangue. 

nao,  a.  st.  banquicr :  qui  falt  la  ban- 
I  Ib  tient;  qui  fait  commerce  d'argent 
,«ai  place.  — ,  en  eour  de  Romc :  qui 
sner  les  bullös,  etc.  (t.dejeu)—,ct~ 
■H  U  mite  t4  Jene  centre  tous. 
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Uamqccta  ,  $.  f.  banquctte  :  pclil  bane ;  les 
six  cbandcliers  d'un  aulel.  (/.  de  fort.)—,  mar- 
chccn  pierre  ou  gazon  derriere  le  parapet,  ou 
dans  les  revers  d'une  tranchee ;  appui  de  pierre 
dans  les  fenctres. 

Banquet  ac.o  ,  t.  m.aug.  de  BanquMe,  *  Lom- 
bance ,  grand  feslin. 

Banquete,  $.  m.  banquet,  festin,  rcpas  raa- 
gniflque.  0  tagrado—,  la  sainte  communion. 

Banqdeteado  ,  a  ,  p.  p.  de  Banguetear. 

Banqdeteador  ,  a  ,  t.  donneur  de  banquets. 

Banqoetear  ,  v.  a.  donner  un  banquet,  an 
feslin. 

Banqdetear-se,  e.  r.  banqueter,  faire  bonae 
cbere ;  faire  un  banquet. 

Banquinbo,  $.  m.  dim.  de  Baneo,  bancelle, 
selleite ,  escabeau. 

Bantim,  f.  st.  ( t.  <TAsie)  pelite  barque  asia- 
tique. 

Bantineiro,  t.  st.  mattre ,  pilote  d'un  tan  - 
(im.  V.  ce  nom. 

BIkza.  (t.burl.)Y.  Viola. 

Bamzado,  k,p.  p.  de 

Banz ar  ,  e.  n.  ( fam.)  enrager,  se  desespe- 
rer;  ne  pas  revenir  de  son  etonnement. 

Baüzeiro,  A,adj.  (I.  de  mar.)  peu  agilee 
( la  mer);  faible  et  variable  (le  vent).  Jogo—, 
jeu  balance. 

Banzob,  f.  m.  pl.  —<Teseada  (de  mdo)t  mon- 
tants,  branches  d'une  echelle.  —  de  serrer, 
bras  de  scie. — de  baslidor  ou  bordador,  ensou- 
ple  du  melier  a  broder. 

f  Baobab  ,  «.  m.  (t.  de  bot.)  baobab :  arbre 
immense  d'Afrique ,  qui  vit  plusieurs  siecles. 
Vulgo ,  pain  de  singe.  Calcbassier  du  Senegal. 

Baoneza  ,  o4/.  f.  Magd— ,  varieie1  de  pom- 
mes  de  Bayonne. 

f  Baonilha  ,$.f.(i.de  bot.)  vanille :  engree 
aromatique. 

BArrisMÄL,a4;.  2  gen.  baplismal :  qui  ap- 
parlientau  bapteme. 

BaptIsmo  ,  f.  m.  bapteme .-  sacrement  qui 
rend  cbrelien  et  eflace  le  peebe  originel ;  sa 
ceremonie.  (flg.)  —  de  sanguey  le  marlyre.  — 
de  fogo ,  desir  ardent  d'elre  baplise.  Ccrtiddo 
do  — ,  extrait  baplistaire  ou  de  bapteme. 

Baptisterio  ,  t .  m.  baptistere  :  parlie  de  \C- 
gIise,local  ou  l'on  baplise, od  sont  les  fouts 
baplismaux. 

BirTizÄDO,  a,  p.  p.  de  Baptizdr 

Baptizädo,  t.m.'  ceremonie  du  bapteme;  fe 
feslin  que  donnent  les  parents  de  l'enfant  a 
cetie  occasion. 

Baptizamento.  V.  Baptitmo,  Baptix4do,e. 

Baptiz akte,  qui  baplise.  p.  a.  de 

Baptizar,  v.  a.  bapliser  :  donner  le  bapteme, 
un  nom.  (ßg.)  — ,  donner  un  sobriquet  a  quel- 
qu'un.  —  um  tinof  umnavio,  etc.,  benir  une 
cloebe,  un  vaisseau,  etc.  — o  vinho  (fam.) 
bapliser  le  vin ,  y  meitre  de  Peau.  ( L  de  mar.) 
Arroser  d'eau.  11  estaussi  reeiproque. 

Bäque,  s.  st.  bruit  que  fait  le  coup  que  donne 
un  corps  en  lombant ;  fracas,  cbule. 

Baqukado  ,  a  ,  ;>.  p.  de  Baquemr. 
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Baqcear  ,  c.  a.  abattre,  renverser.  V.  Berrir 
bar.  —  o  petto  por  terra ,  se  proslerner  la  face 
conlre  terre. 

Baqceär  ,  v.  n.  et  —  $e  ,  v.  r.  tomber,  choir, 
se  renverser,  s'abatlre  par  terre,  s'ccrouler 
avcc  fracas ;  se  proslerner  devant  quelqu'an. 

Baqueta,  *.  f.  baguclte  de  lanibour. 

Bär.  V.  Bahdr. 

Baräqa  ,s.  f.  *  ruban ,  etc.,  pour  altacher  le 
lin  a  la  quenouille. 

Baracua,  t.  f.  Tosse  dans  les  salines. 

Baracnho  ,  s.  m.  dxm.  de  Barapo. 

Baraco,*.»!.* corde,  lacel,  ület.  Pdr  o  —  na 
garganta  a  alguem ,  prendre  quelqu'un  a  la 
gorge,  lui  lenir  (p  poignard  sur  la  gorge  :  le 
contraindre  par  violencea  faire  quelque  cbose. 
Estar  com  o  —  na  garganta,  (flg.)  etre  reduit  a 
la  derniere  extremiie. 

Barafünda,  s.  f.  cohue,  tracas,  confusion  : 
assemblce  oü  tout  le  mondo  parle  confuse- 
menl ;  mouvement  acoompagne  de  trouble , 
d'erabarras. 

Barafl'städo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Barafustär  ,  v.  n.  se  debattre. 

*  Baräla.  V.  Baralha. 

*  Baralär.  V-  Baralhar,  Altcrcar. 

Barälüa,  s.  f.  (I.  de  jeu)  *  talon.  (flg.)  Que- 
relle, trouble  ,  rupture  de  la  paix.  P6rf  ou 
mjetter  alguem  na—t  forcer  quelqu'un  a  se  de- 
sister  dune  poursuite  ou  prelenlion.  Metter-se, 
ou  recolher-se  na— ,  se  departir  d'un  projet, 
d'une  cntreprise  commcncee,  y  rcnoncer.  Ja- 
gar  com  toda  o— ,  faire  jouer  toule  sorte  de 
ressorts. 

Baralhado,  a,  p.  p.  de  Baralhar. 

Barauiadör  ,  t.  m.  celui  qui  mele  les  cartes 
au  jeu.  (fig.)  Perturbaleur;  embrouilleur. 

Barai.här,«.  a.  bat  Ire,  rnöler  les  cartes  au 
jeu.  Bomprc  le  de  au  trictrac  ou  ä  d'autres 
jcux.  (fig.)  Brouiller,  confondre,  Didier  :  raet- 
tro  en  confusion  ,  troubler  la  paix,  le  bon  or- 
dre.—cd  r«,  barioler  .-  peindre  de  diverses 
couleurs  mal  assorties.  —  um  negocio ,  em- 
brouiller  une  aflaire. —  a  alguem  uma  pre- 
ieneäOj  traverser  les  desseinsde  quelqu'un,  le 
croiser  dans  ses  prelenlion». —  uma  proposi- 
p£o,  rejeter  une  proposilion,  n'en  pas  faire  cas. 

Barälho,  i.  m.  jeu  de  cartes. 

Barak a  ,  ou  Barambäz,  s.  m.  (f.  burl.)  cbose 
qui  pend. 

f  Barancay,  s.  m.  vaisseau ,  barque  a  rames 
en  usage  chez  les  Indiens. 

f  Baranco  ,  s.  m.  barange  :  cbex  les  Grecs 
du  Bas-Empire ,  ofOcier  qui  avait  soin  des  clefs 
de  la  ville  oü  se  trouvait  i'empereur. 

Baräö,  *.  t».  baron  :  litre  de  noblesse,  In- 
terieur a  celui  de  vicomte.  V.  Yardo. 

Bar  Ata,  s.  f.  (t.  oVhiit.  not.)  bialte :  insecte 
orlbopierc. 

*  Barata ,*./".  *  öchange,  troc ;  vente. 
Bar  ata  do  ,  a  ,  p.  p.  de  Baratar. 
Baratamsate,  adv.  a  bon  marche,  a  bon 

eompte. 
f  Bar at 4  b,  t>.  a.ecbanger,  troquer.  Prendre 
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ou  donncr  une  cbose  pour  un  prix  inftrietjej 
la  valeur  reelle ,  la  deprecier.  —  ahmrmgtj 
dinheiro ,  vendre  son  honneur. 

Baratar-se,  v.  r.  se  vulgariser,  dert^t 
commun. 

Barataria,  t.  f.  fraude;  tromperie  dann  |p 
commerce.  ( t.  de  mar.)  Baratterie  :  trompeifl 
d'un  patron  de  navire  par  deguisement  de 
chandises  ou  fausse  route.  *  Ecbange,  troc 

Barateado  ,  a,  p.  p.  de  Baratear,  ^ 

Barateamexto,  s.  m.  *  dirainuüon  de  prllj 
rabais.  Faxer  — ,  baisser  le  prix.  H{ 

Barateak  ,  v.  a.  et  n.  marebander.  DoaatJ 
une  cbose  a  bas  prix;  diminuerde  prix,Taj> 
dre  au  rabais.  .  M 

Barateiro ,  a  ,  adj.  qui  vend  ou  tobet«  a  Inj 
marche ,  a  bas  prix. 

Barateiro,  5.  m.  celui  qui  dans  le» 
reeoil  la  prirae  ou  retribution  dujonqnr 
gagne.  ., 

Barateza,«.  /*.  bon  marche,  bas  prix9Ml 
prix.  v 

Baratinho,  a,  adj.  dim.  de  Banh9  |fj 
eher. 

Barati'ssimo,  a  ,  adj.  sup.  de  '^ 

Baräto,  a  ,  adj.  bon  marebe  :  qui  ft  fsj! 
a  u-dessous  du  prix  ordinaire.  (fig.)  Facile, 
coüte  peu.  O—  sai  caro,  on  n'a  iaouif 
marche   de  mauvaise   raarebandise.  AU* 
cousa  mais  — a  que  a  que  se  compra,  Im 
et  les  Services  coülent  ordinairement  plaso)H 
que  les  choses  achetees. 

Baräto,  *.  m.  prime  que  paient  las 
dans  une  maison  de  jeu,  pour  les  cartes f 
Pör,  metler  a  — ,  vendre  a  bon  marebe. 
de  — ,  aecorder  de  bon  gre ,  admettre  Bens 
cussion.  Faser  bom — da  vida ,  da  konrm. 
ex  poser  la  vie,  l'honneur,etc.,a  vil  prix.  Tt 
por  — ,  prendre  son  parti. 

Baräto  ,  adv.  a  bon  marche ,  a  bat  prix«  fej 
eher.  m 

Bäratbro,  s.  m.  goulTre,  ablrae,  lie« 
fond  et  escarpe.  ( t.  de  pois.)  Enfer. 

*  Baraza.  V.  Brafa.  it.  Cor  da,  Baraf*.     .", 

Bärba,  s.  f.  "menton :  parti  e  du  visage  eeej 
la  bourhe.  Barbe .-  poil  des  joues  et  du  menlji 
Barbe  de  che  vre ,  de  bouc.  (fig.)  Figur«,  ' 
Barba  a  — ,  adv.  face  a  face.  Andmr, 
(com) ,  trazer  a  —  sobre  o  hombro ,  etre 
gardes.  Aponlar  a  — ,  poindre ,  en  perleag 
la  barb*.  A  pontada—,  le  bas  du  menton, 
zer  a— ,  raser,  barbificr.  Ir  coma  —  eokr* 
guemt  suivre  quelqu'un  de  pres.  Ter  a  — 
a  alguem,  resister  courageusement  i 
qu'un.  Faser  —  medrosa,  montrer  de  la 
—  de  comtta,  chevelure,  rayons  des 
Viver  d  curla  da  —  longa,  vi  vre ,  manger  Afcjj 
depens  d'autrui ;  ecornifler.  —  de  baleia,  lajs^i 
de  baleine.-nia  bade  (/.  deJwt.)  salsifls  sawri ' 
ou  des  pres;  barbede  vieillard  ou  de  bouc 
dinaire.  — de  bode  horlense,  V.  Sertifim. 
Jote,(id.)  ebene  de  Creie,  barbe  de  Ji 
Barbae ,  pl.  barbes ,  chevelu :  amas  de  N 
tres-minces  des  plantes.  Filets  de  Fepl,  de) 


BAR 

».  emg.  de 

gen.  et  m.  vagahond ,  li- 

[uin  ;  effronle ,  impadent , 

brigand. 

f.  f.  de 

\.  vivreen  libertin,  mener 

f.  infamie,  coqoinerie;  li- 
i.  •/.  T.  Velhacaria. 
(f.  fkist.  not.)  bergelach  : 

5. 

rgueiro. 
agvilha. 
barieot:  fruit  et  boisson 

uUa. 

ccien  peüt  vaisseau  de  la 

.  de  ekim.)  base  metallique 

tono. 

[Boagette,  bavresac  :  sac 

de  cuir  od  I'on  porle  des 

effets    sur    le    dos    en 

voyageant  ä  pied. 

a,  p.p.  de  Barlaventedr. 

,  a  ,  «4/.  Havio  — ,  ( t.  de 

dessus  du  venl,  qui  gagne 

10  ). 

.  u~(t.de  mar.)  gagner  le 
U  est  aussi  reeiproque. 
e.  (f.  de  mar.)  le  edle,  le 
i ,  point  d'oü  souüle  le  vent. 
ot  a  la  posiüon  des  vais- 
ler  o  — ,  prendre  le  dessus 
mt.  A  — ,au  vent.  Da—, 

(L  de  bot.)  barleria .-  plante 

Hj. 

tc  V.  Barlaventear,  elc. 
.  barnabile :  clerc  regulier 

i.  (f.  eThiet.  nat.)  barnache : 


BAR 
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•.  ancien  rase  pour  les  li- 

ugftite,  titre  de  baron ;  ba- 

t. 

mit. 

r. 

,adj.  barometrique :  du  ba- 

».  ( f.  de phyt.) barometre : 
rque  la  pesanteur  de  l'air  et 
ariauons  atmospheriques. 
mOyS.m.  (f.  de  pkys. )  ba- 
iremetre  adaple  a  une  pen- 
|Bi  marque  les  bauteurs  du 

inii,  *.  f.  barometrogra- 
er  Patmosphere  a  laide  du 
pttoudabarombire. 


t  Barohete,  #.  i».  baronnet :  dignfte,  en  An- 
gleterre,  ontre  le  baron  et  le  cbevalier. 

Barosieza,  r.  m.  baronne :  la  femme  &an 
baron. 

Baroima,  t.  f.  baronie  :  seigneurie  et  terre 
d'un  baron. 

fBAROSAüfiMo,  t.  m.  (i.  de  phyt.)  barosa- 
neme  :  maebine  pour  connaKre  la  foree  du 
vent,sa  pesanteur. 

f  Baroscopio  ,  t.  m.  baroscope,  barometre. 

Barqueiro,  s.  m.  batelier,  passeur:  celui 
qui  conduit  un  bac,  an  batelet.  Mattre,  patroo 
d'une  barque ,  d'un  bateao. 

Barquejäoo,  a,  p.  p.  de 

Barquejar,  «.  a.  conduire,  transporterdan» 
une  barque.  v.  n.  aller  et  venir  sur  une  bar- 
que, la  conduire  cA  et  la. 

Barqueta,  t.  f.  dim.  de  Barca.  Peilte 
barque. 

f  Ba rodete  ,  s.  m.  dim.  de  Barco.  •  Cbatoupe, 
esquif ,  pelit  baliment  leger. 

Barqoiloa  ,  t.  f.  (f. de  mar.)* bateao  de  loch: 
triangle  de  bois  jete  a  la  mer  avec  one  ficelle 
pour  mesurer  la  vitesse  d'un  vaisseau.  Deiiar 
a — ,  jeter  le  lok.  Carritel  da  — ,  foor  de  IoJl 

Barqiunha  ,  t.  f.  dim.  de  Barca.  Peilte  bar- 
que; baebol;  petit  bac.  it.  V.  Barquilka. 

Barqujnho,*.  st.  dim.  de  Barco.  Petit  ba- 
teau. 

Bärra  ,  s.  f.  barre.-  piece  de  fer,  de  bois,  ete., 
longue  et  elroile.  *  Lingot :  masse  de  metal  qui 
n'est  pas  mis  en  esurre.  Barre :  banc  de  table 
qui  barre  une  riviere  ou  an  port;  enlree  d'un 
port,  embouebure.  "Bord  d'une  robe,  <Tune 
jupe,  bordure,  bände.  "Bois  de  lit;  grabet.  (Lata 
blas.)— ,  piece  de  l'ecu,  trait  perpendiealair» 
ou  transversal.  Sorte  de  Jeu,  qui  consiete  a 
jeter  une  barre  de  fer  au  loin.  De  —  a  barre), 
de  part  en  pari,  d'un  bout  a  l'aalre.  Jogar  ob 
atirar  d  — ,  jeter  la  barre,  laoeer  la  barre. 
(/ig.)  Faire  des  eflorts  d'esprit.  Deiiar  a  — 
maie  adiante  que  outro,  (/ig.)  s'avanMger  m> 
quelqu'un,  le  surpasser.  Estirar  a  —  t(ßg.} 
faire  de  grands  eflorts  pour  obtenir  qaelqoe- 
ebose. BdrraSypl.  les  plancbes  d'un  lit. Barrar 
on appelle ainsi  les  limiles du  jea  de  lannee«. 
— <  do  cabreitante,  (f.  de  mar.)  narret  dm 
cabestan.  —  de  moldura,  flleL  —  do  rotte ^ 
eebauboulares  qui  viennent  a  la  figure  de  celui 
qui  commence  i  se  raser. 

Barraca  ,  s.  f.  tente,  pavillon,  baraque;  ea- 
bane ,  cnaumiere ,  butte;  maiton  de  peu  de  va- 

leur. 

BARRAcntL ,  f.  m.  cbef  de  sbires. 

Barrädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Barrar,  et  adj.  barre  r 
qui  a  des  barrcs,  des  bandet,  en  parlant  d'une» 
robe ,  jupe ,  elc. ,  oo  de  l'ecu. 

Barracana.   I  v   «_„ 

Barracao.     I  V'  *«wf- 

f  Barral,  t.  m.  terrain  argileux,  gras. 

f  Barram aqor,  #.  m.  ancienne  etoffo  riebe, 
dont  les  evequet  faitaient  leurt  vetemenw 
pontiQcaux. 

Barraksira.  Y.  Ribameira. 


im 
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Barbicuho,  s.  m.  licou  :  corde  quo  Ton  mci 
par-dc**ou»  .4  machoire  des  blies  poor  les 
gouverucr.  P6ro  —  a  alguem,  tarnt  quelqu'un 
en  bride. 

fßARBiciNO,  a,  adj.  (t.  de  poit.)  grison: 
qui  a  des  poils  blancs  dans  la  barbe. 

f  Bardipeito,  a,  adj.  qui  vieni  d'etre  rase. 

■f  Barbiforme,  adj.  i  gen.  (I.  de  bot.)  en 
forme  de  barbe,  de  rooustache. 

f  Barbilimfo,  k,adj.  qui  a  peu  de  barbe  : 
imberbe. 

ßARBiuio,  *.  m.  'museliere :  petil  sac  qu'on 
mct  u  quelques  animaux  pour  les  empecher  de 
mordre  ou  de  pal  Ire.  *  Bourre  de  soie.  (/ig.) 
Erapechemcnt ,  obsiacle,  enlrave. 

Bardimia  ,  «.  f.  dim.  de  Barba,  petite  barbe, 
poil  follel.  Le  bout,  l'citreraile  du  menton. 

f  Barbmecro,  a,  adj.  qui  a  la  barbe  noire. 

Barripoente,  adj.  2  gen.  qui  est  en  ige  de 
puberte,  a  qui  le  poil  Tollet  vient. 

Barbiruivo,  a,  adj.  qui  a  la  barbe  blonde 
ou  rousse.  II  se  dit  aussi  des  oiseaux  qui  ont 
le  plnmage  roux. 

Barbirüsso,  a,  adj.  grison  :  qui  a  la  barbe 
grise  par  le  melange  de  poils  noirs  et  blancs. 

Bardita.  V.  Barbinha. 

Barbiteso,  a  ,  adj.  qui  a  la  barbe  dure.  (flg.) 
Dur,  fort. 

Bar do  ,  «.  m.  barbeau  :  poisson  d'eau  douce. 
—  do  mar,  barbonne  :  poisson  de  mer.  —  ma- 
rinho,  surrnulet :  poisson  de  mer.  It.  adj.  et  ff. 
cberal  de  Barbarie. 

Barboleta.  V.  BorbolHa. 

Barböxeo.  V.  Bar  badin  ho. 

•  BARBORi.iHA,  f.  f.  V.  Borborinho. 

Barböte  ,  s.  m.  *  mentonniere  :  partie  d'un 
easque  qui  couvre  le  menton.  Nope  :  noeud , 
moreeau  de  laine  que  les  londeurs  levent  de 
dessus  les  draps. 

Ba r Botin a  ,  s.  f.  barbotine :  semence  menue , 
cbaude  et  araere;  remede,  poudre  conlre  les 
vers. 

f  Bardozixuo,  ff.  m.  dim.  de  Barbo.  Bar- 
billon  :  pelit  barbeau  (poisson).  Barbes  :  ma- 
ladie  de  la  langue  des  oiseaux,  des  chevaux, 
des  behufs. 

Barbüda,  f.  f.  ancienne  monnaie  d'argent 
portugaise,  quatre  sous  ä  peu  pres. 

Barbüdo,  a ,  adj.  barbu  :  qui  a  bcaucoup  de 
barbe.  ( l.  de  bot.)  Barbu ,  aristo. 

Barbuzäno.  V.  Pdo-ferro. 

Barca  ,  «.  f.  barque :  petit  baleau.  "Bac,  ga- 
barre :  baleau  plal  qui  sert  a  traverser  les  ri- 
viercs.  —  do  norte ,  la  grande  ourse ,  conslella- 
tionN.  —de  Charonte,  (I.  de  poes.)  nacelle 
dans  laquelle  les  Arnes  passaient  le  Styx  pour 
entrer  en  enfer.  —  de  Pedro,  ( fig.)  L'eglise. 
Saber  bem  gotemar  a  tua  —/(fig.  fatn.)  sa- 
voir  bien  oonduirc  sa  barque;  conduire,  gou- 
verner  une  aflaire.  —  bombardiira,  (/.  de 
•Mr.)  galiote  a  bombet,  bombarde. 

f  Barcäca  ,  f.  f.  aug.  de  Barea.  Grande  bar- 
qne;  ponton. 

Barcada,  #.  f.  batelee,  navec:  la  Charge 


BAR 

d'un  baleau,  d'une  gabarrc.*  Voyage,  trat« 
que  faii  un  baleau  sur  une  riviere  d'un  bort!  £ 
l'autre. 

Barcagev,«.  f.  'naulage .-  ce  qu'on  paie  A  sjbi 
balelier  pour  passer  une  riviere. 

Barcarolla,  «.  f.  barcarole:  chanson  its> 
lienne  des  gondoliers  a  Venise. 

Barca ,  ff.  f.  chemise  d'osier  poor  comrrir  In 
vases  de  terre.  Y.  Balsa. 

Barceiro,  ff.  m.  celui  qui  fait  des  omgii 
V.  ce  nom. 

Barcelokez,  a,  adj.  barcelonais  :  de  Bares- 
lone,  qui  apparlient  a  Barcelone. 

Bärcba.  V.  Barea. 

Barchöte  ,  ff.  m.  dim.  de  Barco. 

*  Barcia.  Y.  Barca. 

Bärco  ,  ff.  m.  •  barque ,  bateau  a  quüle:  palt 
bateau  qui  sert  sur  mer  et  sur  les  rivieres.- 
eoeteiro ,  cabotier,  baliment  caboteur. — arti> 
fffftro,  baliment  croiseur.  —  eoberto  ou  dffffc, 
bertay  baliment  ponte.  —  desmantellado,  bat" 
ment  desempare.  —  da  earreira ,  baliment  4t 
traverse,  de  voyage  public;  bateau  de  passap. 
—  veltiro,  fln  voilier.  Govemar  o  — ,  mens*, 
conduire  la  barque  (prop.  et  /ig.). 

Barcölas,  ff.  f.  pl.  (t.  de  mar.)  —  da»  etse- 
lilhas,  vassoles  de  I'ecoutille  d'un  vaisseao. 

Barcolomco.  V.  Galiota.  .     pJ 

Barda  ,  ff.  f.  barde:  armure  en  lames  sorit 
poitrail ,  les  llancs  et  la  Croupe  du  cberal» 
Tranche  de  lard  mince,  sur  une  volaitle.  'Cfcfj; 
peron  de  mur  fait  de  ronces  ou  de  paille  cimesJÜ 
avec  de  la  terre  et  des  pierres ;  haie  d'epimp» 
'Houssage .-  fermeture  d'un  moulin  a  Tent.  (ß§j 
*  Monceau ,  pile ,  las.  Em—,  adv.  pop.  en  IM4 
en  grande  quantite. 

f  Bardächa  ,  ff.  m.  bardacbe  :  sodomite,  tjmt 
se  livre  au  giton. 

Barda  do  ,  a  ,  p.  p.  de  Bardar. 

Bardana  ,  s.  f.  (t.  de  bot.)  bardane ,  gitsj- 
teron ,  herbe  aux  teigneux,  herbe aux  punaitü» 
lignon  ;  napolier,  lapourdier.  —  menor, 
pourde,  pelit  glouleron ,  glaiteron ;  petite J 
dane ,  grapelles. 

Bardar,  x>.  a.  barder  :  armer,  couvrir(sjB] 
cheval)  de  bardes.  Couvrir  les  murs  des  jardklBj 
des  vergers ,  etc. ,  avec  des  ronces ,  de  la  pajft 
cimenlee  avec  de  la  terre ,  pour  les  conservojt 
Glore  de  haies  vires  uq  jardin ,  un  ciump,eAti 

f  Bar  dito,  ff.  m.  bardit:  chant  de  guerredsj 
Germains. 

Bardo  ,  ff.  m.  Y.  Barda.  it.  Barde ,  potta  «| 
prölre  gaulois  ou  celle,  qui  chanlait  les  hertjsj, 
etc.  Parc,  clölure  faitede  claies,  oü  l'onetH 
ferme  les  moulons  en  cte,  quand  ils  coucheal 
dans  les  cliamps. 

t  Bardocccüllo,  «.  m.  sorle  de  manttaa 
d'etofle  grossiere ,  avec  un  capuchon. 

Baröja.  V.  Vareja. 

*  Bareta.  V.  Barr  He. 

*  Barca.  V.  Palhoca. 
Bargada.  Y.  Bragada. 

Barganha  ,  ff.  f.  ((t.  fam.)  'echange,  tro«*« 
Bar«a?(har.  V.  Trocar,  liegociar. 


BAR 

S*)f*.  at.aaf.de 

,  maj.  2  je»,  et  at.  vagabond ,  li- 

en ;  coqain  ;  effronl* ,  impudcnt , 

•litson ;  brigand. 

kno,  a,  p.p.  de 

in,  v.  n.  vivre  en  libertio,  mener 

»Ine. 

rIa,j. /*.  infamie,  eoqainerie;  li- 

ftbaache.  •/.  V.  Velkacaria. 

c,  *.  *».  (f.  d'küt.  nat.)  bergelach : 

Tarierte. 

i.  V.  rarevetre. 

..  Y.  Braguilka. 

a,s.m.  baricot:  fruit  et  boisson 
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f» 


7.  Gramdia. 

.  JT«H/. 

a.  m.  aceien  peüt  vaisseaa  de  la 

B. 

r.  m.  (I.  de  ckim.)  base  melallique 

• 

V.  Barytono. 

IBoogeUe,  havresac  :  sac 
de  cuir  ou  Ton  porte  des 
eflets  so r  Ie  dos  en 
voyageant  a  pied. 
riiao ,  a  ,  p.  p.  de  Barlavntedr. 
teador ,  a  ,  adj.  flavio  — ,  ( f.  de 
read  Ie  dessas  da  vent,  qui  gagne 
(  vaisseaa ). 

fear,  v.  n.(t.de  mar.)  gagner  Ie 
a  rent.  II  est  aussi  reciproque. 
to,  «.  m.  (f.  de  mar.)  Ie  cotö,  le 
nl ;  lieo ,  pointd'oü  souflle  le  vent. 
alrrement  a  la  position  des  vais- 
er«  Gankaro—,  prendre  le  dessas 
le  rent.  A  — ,  au  vent.  Do  —  , 


ia,a.  f.  (f.  de  bot.)  barleria :  plante 

ae. 

▼.  YarliU. 

teAjl,  etc.  V.  Barlavtntear,  etc. 

i,  $.  m.  barnabile:  clerc  regulier 

al. 

LS  v  #.  m.  (f.  0**11  f.  aal.)  barnache : 

ata  de  passage. 

j.,  f.  m.  ancien  vase  pour  les  li- 

a.  ai.  dignite,  Utre  de  baron;  ba- 


▼.  Yaronil. 

t.Bolor. 

uco ,  a  ,  adj.  barometriqoe :  du  ba- 

m ,  t .  m.  ( I.  de  pAy<.)  baromötre  : 
tau  marqae  la  pesanteur  de  l'air  et 
la  les  variations  atmospheriqucs. 
craÖGRAFHO,  i.tn.  (f.  de pkys.)  ba- 
kha :  barometre  adaple  a  uue  pen- 
rafon,  qui  marque  les  bauteurs  du 

rraOGaAVHiA,  t.  f.  baromttrogra- 
,'aaaerver  Patmosphcre  a  l'aide  du 
aaaeripiiou  du  aaromdtre. 


t  BAtoniTE,  t.  m.  baronnet :  dignite,  en  An- 
gleterre.  entre  le  baron  et  Ie  Chevalier. 

Baroxeza,  t.  m.  baronne :  la  femme  d'un 
baron. 

Baroma,  t.  f.  baronie  :  seigneurie  et  terra 
d'un  baron. 

fBAROSAKEMO,  $.  m.  (f.  de  phft.)  barose- 
neme  :  macbine  pour  connallre  la  foree  do 
vent,  sa  peaanteur. 

f  Baroscopio,  *.  m.  baroaoope,  barometra. 

Barqc£iro,  t.  m.  batelier,  passear:  celui 
qui  conduit  an  bae,  an  batelet.  ataltre,  patron 
d'une  barqae ,  d'un  bateaa. 

Barquejado,  a,  p.  p.  de 

Barqoejar,  v.  a.  conduire,  transporter  dana 
une  barque.  e.  n.  alter  et  venir  sar  ane  bar- 
que ,  la  conduire  5a  et  la. 

Barqueta,  t.  f.  dim.  de  Borca.  Petita 
barque. 

f  Barqdete  ,  t.sa.  dim.  de  Barto.  *Chaloupe, 
esquif ,  pelil  biliment  leger. 

Barqcilba  ,  t.  f.  (f.  de  mar.)* bateaa  de  loch: 
triangle  de  bois  jete  a  la  mer  avec  ane  flcelle 
pour  meearer  la  vitesae  d'un  vaisaeaa.  Doiiar 
a — ,  jeter  le  lok.  Carritol  da  — ,  four  de  lok. 

Barquinba  ,  t.  f.  dim.  de  Bona.  Petita  bar- 
que ;  bachot;  petit  bac.  It.  V.  Barauilka. 

Barqusho,«.  m.  dim.  de  Barto.  Petit  ba- 
teau. 

Barra  ,  t.  f.  barre :  piece  de  fer,  de  bois ,  ete^ 
longue  et  etroite.  "Lingot :  neue  de  naetal  qui 
n'est  pas  mis  en  csuvre.  Barre :  bane  da  saMa 
qui  barre  ane  riviere  oa  un  port;  entree  d'un 
port,  emboucbure.  'Bord  d'une  robe,  d*aae 
jupc,  bordure,  bände.  'Bois  de  lit;  grabet,  (ß.da 
blas.)—,  piece  de  l'ecu,  traft  perpondlealatra 
ou  transversal.  Sorte  de  Jeu,  qui  consieta  a 
jeter  une  barra  do  fer  au  loin.  De  — a  barra, 
de  pari  en  pari,  d'un  boot  a  l'autre.  Jogar  00 
alirar  d  — ,  jeter  la  barre,  lancer  la  barra. 
(fig.)  Faire  des  efforU  d'esprit.  Deilar  a  — 
matt  adianU  que  outro,  (fig.)  s'avantager  m 
quelqu'un,  le  surpasser.  Bttirar  a—9(ßa.y 
faire  de  grands  eflbrts  paar  obtenir  quetqoe- 
cbose.  Bdrras,  pl.  les  plancbes  d'un  lit.  Barres  t 
on  appelle  ainsi  les  limites  du  jeu  de  l'annea«^ 
—$  do  cabrestanUy  (I.  de  mar.)  barres  dm 
cabestan.  —  de  moMura,  flleU  —  do  roita> 
echauboulores  qui  viennent  a  la  figure  de  oeiai 
qui  commence  a  se  raser. 

Barräca  ,  $.  f.  tente,  pavillon,  baraqoe;  ea- 
banc ,  cbaumiere ,  butte;  maitoa  de  peu  de  va- 
leur. 

BARRAcntL,  f.  m.  cbef  de  sbires. 

Barrädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Barrar,  et  adj.  barra  r 
qui  a  des  barres,  des  bandet,  en  parlant  d'un* 
robe ,  jupe ,  etc. ,  ou  de  l'ecu. 

Barracaüa.   1   v    «_._ 

Barracao.     I  V**™*  • 

f  Barräl,  f.  m.  terrain  argileux,  gras. 

•J-Barramaqde,*.  m.  ancienne etotfo  riebe r 
dont  les  eveques  faisaient  lau»  Tatemeota 
pontiücaux. 
|    BARRAjtajRi.  V.  JMeaaartr«. 
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»itilalrrK  COmme  Di»  marquo  da  dlJlinctlon 
de  ltur  grade.  (/Ij.)  Comman  deinem,  autorite  , 
«pecialcnienl  dans  lo  hürarchie  mililaire.  —de 
manthal  {dt  Fran(u),  baion  ■  boii  cjlindri- 
que,  eouri,  sculple  cl  peint,  marque  disiinc- 
ti«  d'un  marecbal  de  France.  Meiler  o  — ,  i.fig.) 
termincr,  flnlr  un  dtbot,  «e  m*ler  dang  une 
diipuie.  Lanzor  o  —  wniig,  separer  Jes  cora- 
bauanli,  I«  contendanls. 

Bastab,  e.  n.  sulBro,  eireasser..  (.flg.)  Avoir 
da  la  capacite,  dc<  lnnjent  pour  Stire  quclque 
choie.  Bdtla!  aSiel 1  etil  assci.— de  palanat, 
c'cftaiseidil.  Bailapa  pnraiiio...,  il  na  fal- 
,  Cen 


lail  pour 

eela  qu 

..  /»(O  falfdC 

,  p.  p.  de 

BASTAH 

n.  abalardi 

.1n;-n,T, 

Bot  de  la  con 

i;ine  drq 

■hl-rw 

Bastab 

iA.i.f. 

batardwe  i  t 

bllard  ;detcendan 

o  par  bfliard 

BisiAnoissun, 

.  ml).  JU(i,  '1 

0.  A.adj.  abilardi 

da  u  n.l 

re,  de  son  originc, 

Eil  terrae 

d'Aüf. 

nal.,  il  est 

pat  faux 

Ei. :  J 

-aci'B  -0 ,  1« 

i  acacia.  £e- 
ira  —  a  ,  bilardo  :  «crilure  enice  la  rnndo  el 
lllalienne.  Porfa  — a ,  porle  Mtarde  ,  qui  n'esl 
ni  pelile  ,  ni  charrelitre.  ArlMeria  — n,  pirce 
d'arlilleric  de  la   iroisttine   rlossp.  Lima — a, 

teile,  qui  n'eii  ni  Irop  plalc  ni  irop  enfoncec. 

BiSTABnö,  I.  Hl.  |.  1 1  .i r . I  :  .-1:1.111!  Ue  bSM  all 
manage  legitime,  (f.  Variete  de  railin  noir 
precoeeel  tres-dom,  raorillon. 


■■■  malolas  de  ■  J  ■  -- 


BAT 


BIsto,  A,odj.  epiii, 

aene.  (/Ib.)  Copieui; 

Folhai  —ai, (  t.  dt  bot.)  leuillei  enussre». 
BUto,  t.  m.  t'ai  de  treue  du  Jeo  de  cari 
Bastobaba,  f.   f.   coup   de   bilon.  Fat 

bastonnade  quQ  les  Algerien»   donuaital 

capli[s  ■  iji  Li  plante  .1.--  piedi. 
Bastosäoo,  A,  p. p.  de 
Basio>»ii,  1-.  o.  btslonner  :  doaner 

lünri.iili';  li.iiunner. 
"Bastüsämo.i.  m.  bAWnnier.  V.  Ja 
Bastcba.  V.  Bralidäa,  Etpeitim, 
t  Min ,  t.  f.  rohe  de clianiure.  —tob 


i,1e< 


IM 


(«o.Mgilaiw.H 
lüde.  —  ,jeu  de  carles  cnlre  dem.— f^ 
li.ii.'illi-  rangee.   Exmit o  formaie I 
mi'fl  rangee  en  balaille.cn   forme  dt 
Jpreitnfflr  — ,  lirrer  balaillc.  Tvearib 

■R«T«LBABO,A,p.p.deflaI( 

Batalhadok,  >.  m.  guerriei 
hommc  de  guerre.  baUilleur  : 
donuail  i  ceui  qui  avaicnl  li«r. 


Bataliiar  (com) ,  t.  n.  tulailln 
Wille ;  cunibnlirc,  te  Unat,  en  venir« 
(/Ij.JConlester  [ort,  disputer  et 


BAS 

lka,  *.  f.  *kali :  plante  dorn  les  cendrcs 
dt  U  »oo  de. 

Jsiao ,  i.  «•.  Um.  de  Barrtl ,  plus  petit 
ÜÜfe.  Bariqneta ;  barillon. 
ima  ,  f.  /.  dtm.  de  Borra. 
itco  ou  BorsJsco  ,  ado.  i  — ,  abondam- 
i  grande  abondance,  a  foison. 
ro ,  a.  m.  dim.  de 

>,  *.  m.  *argile,  terra  glaise,terre  a 
mon ,  boue,  crotte*.  lt.  ant.  babitation 
.  Lmmcar  —  d  parede,  (Joe.  prov.)  faire 
,  mettre  tout  cn  osuvre  pour 


BAS 
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s,  f.  m.  j>J.  •ecbauboulures ,  boatons  : 

Herures  rouges  qui  vlennent  sur  la 

rticnlierement  au  visage.  *  Tumeurs  qui 

an  Yaches. 

ca9  t.  f.  ravineque  fönt  les  eaux  im- 

*,  fosse,  crem;  glaisierc. 

eil.,  *.  m. serie  de  ravines. 

oöyi.m.  baroqoe .  perle  informe ;  petit 

*gil. 

so,  A,  adj.  V.  Barrento.  it.  qui  a  la 

werte  d'echauboulures ,  de  boutons. 

ta.»o,  a,  p.p.  de 

riR,c.  a.  poser  des  solives.  it.X.Abar- 

te,  *.  m.  peütepoutre,  solive;  soli- 

rfarao ,  b.  m.  dim.  de  Barröte. 
j£*'  j  V.  Borrif...  etc. 

rrÄa.  V.  Suspeitdr. 
irro.  V.  Conjectüra,  Sutpeita. 
Y.Barca,  Balto. 

meto ,  «.  m.  (f.  de  mar.)  ecope  <m  es- 
eridon  :  petite  pelle  creuse  pour  vider 
llerle  navire. 
hu  V.  Yaronil. 
■abo,  A,p.  p.  de 

uÄt,  v.  a.  embrouiller.-confondre, 
ai  desordre.  V.  Enreddr.  11  est  aussi 

M,  a.  m.  'bagarre:  tumulte,  bruit, 
fcray ante  de  plusieurs  personne6; 
■Mltneuse. 

M,i.m.  (f.  fkist.  not.)  baroutou  ; 
■•  de  Cayenne. 

Vi,  s.  f.  (I.  de  fWm.)  baryte :  oiyde  de 
idere  autrefois  conime  l'une  des 
primitives;  terre  pesantc,  alcaline; 
pesant;  la  plus  pesanle  des  bases 
M,  lerreases  et  alcalines. 
r*TOW0 ,  t.  m.  (f.  de  mus.)  bary ton  : 
m  la  taille  et  la  basse-taille ;  espece  de 
Nnmle?  que  Tod  touebe  avec  un  archel 
■jü  en  memo  temps. 
t<>,  a.  m.  (f.  de  *o(.)  basal  ou  basaal  : 
mmjours  vert  du  Malabar. 
SB  am  Ba sälto,  t.  m.  {t.  de  min.)  ba- 
■jtatde  marbre  noir,  fusible;  lavo  trea- 

a&nco,  a,  «4/.  dt  basalle. 


Basbaque,  a.  m.  (f.  /am.)  badand,  nlgarad» 
niais. 

BasbaqcIce  ,  s.  f.  badauderie;  badaudage. 

Basco.  Y.  Bascongado. 

Bascolkjar  ,  etc.  V.  Vateotejar. 

Bascongado  ,  $.  m.  Basque :  le  natif  de  la  Bls- 
caye. 

f  Bascoüco  ou  )  Basconadc ,  Basque :  lan- 

Bascceüce,*.«?!.  '     gue  basque. 

Base,  «.  f.  base.  II  a  les  meines  accepüoni 
dans  les  deux  langues. 

Basilar,  adj.  a  gen.  (f.  tfanat.)  basilaire.  On 
le  dit  de  Tos  de  la  tele  qui  oecupe  la  parlie  su- 
perieure  de  la  bouche.  Arteria,  veia—,  basi- 
laire :  ariere ,  apophysc  de  la  tele.  (f.  de  bot.)—: 
de  la  base,  tout  co  qui  est  fixe. 

f  Basilea,  *.  f.(t.de  gtogr.)  Bale  :  ville  et 
canlon  de  Suissc. 

Basilica  ,  t.  f.  basilique :  tcmple  en  carre  long 
terniine  en  derai-cercle  par  une  de  ses  exlre- 
mites ;  cglisc  royale;  eglise  principalc ;  ancien- 
nement  palais,  maison  royale.  {ant.)  Veine  de 
la  parlie  inlcrieure  du  bras. 

Basilicäö,  s.  m.  (/.  de  pharm.)  basilicon : 
onguent  suppuralif.  (t.  de  bot.)  V.  Alfavaca. 

Basilicärio,  a,  adj.  basilicaire:  pretre  qui 
assistc  le  pape  ou  l'evequo  a  la  messe. 

Basilicos,  as,  adj.  pl.  basiliques,  (livres, 
lois  roraaine«;  de  l'cinpereur  Basile. 

f  Basilidianos,  s.  m.  pl.  seetaires  de  Basi- 
lides ,  hercliques  du  2C  si6clc. 

f  Basiliense,  adj.  2  gen.  et  $.  qui  appartient 
a  la  ville  ou  canlon  de  Bale. 

Bamusco,  *.  m.  basilic  :  serpent  fabuleux 
qui ,  selon  l'opinion  populaire,  tue  par  son  re- 
gard.Lezardä  crtHcenevcnlail.— .anciencanon 
de  gros  calibre  et  ircs-long.  (t.  de  bot.)  V.  Al- 
faraea. 

Basim,  s.  m.  toilc  de  coton  des  Indes. 

f  Basioclosso,  adj.  in.  J.  d'anat.)  Musculo 
— ,  basioglosse :  musclc  abaisseurde  U  langue. 

Basis.  V.  Bäte. 

Basöpia  ,  elc.  V.  Bazofia,  etc. 

•J-Bassareo,  adj.  m.  {t.  de  myth.)  epitheie 
de  Bacchus. 

Bassarides.  V.  Bacchant  es. 

Basso.  ( l.  de  mus.)  V.  Baixo. 

Bassocra.  V.  Vaesoura. 

Basta  ,  $.  f.  'points ,  piqüres  que  Ton  fait  de 
distance  cn  distance  a  un  matelas  pour  y  rett- 
nir  la  laine. 

t  Bästa  !  interj.  et  adv.  assex!  c'est  assex. 

Bastanca.  V.  Abastanga. 

Bastakte  ,  p.  a.  de  Bastdr,  adj.  tt  gen.  sufD- 
sant ,  bastant.  —  bem ,  passablement ,  asset 
bien.  it.  adv.  Assei ,  sudisamnienl.  Jfai«  qu*—9 
plus  qu'il  n'en  fallait. 

Bastaktemexte  ,  adv.  suflisamment,  assez. 

Bastamtissimo,  A<,adj.  sup.  de  Battante. 

Bastäö,  t.  m.  baion,  canne:  morceau  de 
bois  long  et  rond ,  lerminc  d'un  bout  par  une 
porame,  et  de  l'autre  par  une  garniture  de  roe- 
tal.  11  sert  principalement  pour  s*appuyer.  Ba- 
ton  de  commandemeni,  c«aae  que  portent  ks 


martchal  (de  frouro),  b; 


n  martchal  dt  Km  nee.  Meiler  o  -,  f/to.] 
termincr,  llnir  un  debat.  ee  niiler  dam  mic 
dilpDle.  Lonror  b  —  «omeio,  separerleaconi- 
baliinli ,  les  coniendanla. 

Bisnn,T.  n.  suffire,  ein  a:sei.  (jtj.)  Arolr 
de  la  capaclte,d«  roojtm  pour  faire  quelque 
choie.  Bdila!  »Mi!  etil  au«.— de  pdfovr«, 
c'eMaueidil.  Batlava  paraitfa...,  il  ne  (al- 
lall pour  cell  qac.Iilo  btulata  parn...,  efea 

Baitardkabo,  i ,  p.  p.  de 

B(ST..»OF.i»,  v.  ».  abilirdir,  i'abalirdir, 
degenerer,  eo  parlanlde  la  conduile,dc  l'on- 
Ljne  de  qiielqu'un. 

BatMUia.a.  f.  batardise :  euu,  qaajlht  de 
bjiard  ;  deicendanco  par  bitardise. 

B*5TAnDissiHO ,  a  ,  od/.  >u/i.  de 

Bastardo,  A,od> 


,  il   e 


par  (aa, 

I'iUtienne.  Porta — o,  porie  bilarde  :  qui  n'esi 
ni  pelile  ,  ni  cbarreliere.  .drItlAfrio  — o,  pi*ce 

d'arlilleric  de  la  iroilierüe  dam.  Lina— a, 
«ortedelime,  Urne  douce.  Stlla —a ,  utrte  de 
■eile,  qui  n'rat  ni  Irop  plaie  ni irop enloncO. 

B.isiiüDo ,  i,  ta.  baurd  i  entan!  ne  hon  du 
manage  legitime.  <(.  Variete  de  raiiin  noir 
-- ■    -    -Millon. 


Basti:»  nn, a,  p. 
tBAJTEH.,r.  a 

bourreoule  criii. 
Ba>tECKDdB,t.m 
Bastecer  ,  «.  a 

eaondammeul.  II  e 

Baiteüdo,  i  ,p 
BaiTECiatNTO,  > 

p.de 

pour  y  retenir 

( autsi  reciprai 
p.  de  Ballte  fr 
pour  la  lubiia 

Tille,  d'unepla 
uroyiiiou  de  vi 

re't 

B« »Tiiö ,  f.  m.  baiUon .  V.  Ball 
Baitioi ,  i.  f.  *  palii,  paliaude, 
antat.  'Hantelet:  ancienno  mochine  de  siege 

XuT»iOt«,  f.  tpaiaaeur  d'une  fortl,  etc. 

BatTiDO,  x,adj.  hrode  dam  le  melier  a 
krader.  OuaU.  V.  Acvtckoado.  it.  V.  Bcuto, 
«WMäsb. 

BaiTiDöi.i.m.  metiei  a  broder.  'Couliuede 
taealre :  tatet  qui  va  el  viem  daui  »es  m  innres 
poQi  [airejouer 


'  Basti  llUO.  V.  Boi/iJo. 
BaiTistüTO.  V.  Bailecintnlu, 
k.wfi.nap.*» 


BAT 

BliTO,  *  ,  od;,  epaii,  condens*.  dru,  letdlu, 
serie.  (ßg.)  Copieui ;  nombreun  ;  abOBdaat. 
FaMat  — «*,  {(.  dt  *o(.)  leulllei  enlaateei. 

BÄsio.t.  m.  la*  de  Irtfle  du  Jen  de  carte«. 

Baitokäba,  a.  f.  coup  de  Uiod.  Falaca: 
bastonnade  qua  lei  Algerien!  donnaienl  ani 
captifs  jur  li  plante  det  piedi. 


i.p.p.d 


i  donner  la  bi 


B.iTimi,  r 

f.  b 

taille. 

combat.  («aL)  U 

sdebaUillaidiTi- 

armee.  [jlj.; 

Agilallon,  inqifa- 

lode.  —  Jeu  de  car 

deux.  -  r«#>t, 

batailla  ränge 

e.  £t 

(m'li  formado  tm  — ,  af- 

Tonne  de  balallü. 

dprtttnlar  — 

rbalai 

e.  Tacar  m  UMOf, 

totiner  la  cha 

?e. 

'  BilUBin 

,i,p.p.de 

BaloUor. 

BATALHADO«.,    1. 

m.  gue 

Komme  de  gu 

bataill 

doniiait  im 

-qui 

«aienl 

ivre  plaiunmbt- 

.od;' 

p.o.d 

Balalkar. 

BaTALBAÖ, 

aliillo 

-.  corps  de  troope 

d'iiifanteriD  d 

■ohorun 

Bataluar ( 

uilter:  dam«  H- 

l»ille;conil.a 

en  wnlft— Im 

(fg.)  Co  niesle 

lulle r  contre 

Bai  Art  .).  M,  poa 

ejleloballü). 

Batarda.  V 

Abel 

Balt 

BAT AKRA Dl 

V.  aeferrde« 

b),  1. 

.  baute  i  eorw  dt 

racine  (ecule 

le. — 

nsl,-.a 

raorelle  tubtreu M. 

-dejw 

roo.lejalap.—  dt 

(.  äim.  de  ifofoln. 

/.  ( l.  dt  giog.)  BatiTtt :  ata* 
il  les  ITovincca-Uniei  da  Bal- 
vitle  d'Atie  dam  l'lla  dt  Jan. 
Bilave.Uollindabi.- 


A .  od;. 


eai] ,  r/t 


BATti ,  a.  f.  V.  Alavidar.  t 
Taiiaeau  eil  forme  den  lonnoir,  um  «m 
la  lerro  qui  co  tili  cm  des  parliculci  d'or. 

Bateado  ,  i.  f.  ce  que  peul  contenir  ■■ 


BAT 

fiATe&ta ,  f.  m.  batteur :  celui  qui  frappe ,  ' 
pi  aimea  battre.  Traqueur  .- 1  horamc  employc 
itnquer,  a  ballre,  a  cerner  les  Wies  fauvcs 
p«r  les  faire  passer  sous  le  coap  des  chas- 
wrs.  Batteur  d'estrade,cclai  reu  r:  horaine  dc- 
•eae  pour  aller  cxplorer  les  routes  et  les 
camnagnes,  pour  s'assurer  de  la  position  de 
faatmi ;  guide.  Garde  du  corps  qui  precede 
feearrosse  du  roi.  —  de  moeda,  monnayeur  : 
fai  frappe ,  qui  bat  la  monnaie.  —  tfouro ,  bal- 
iCTrdor.-  ouvrier  qui  passe  les  filetsd'or  sur 
Jeaaulin  pour  les  aplalü*. 

batedocro,  *.  «i.  'aire,  Heu  ou  Ton  bat 
«uknie  ebose. 

batcocba  ,  t.  f.  'battemcnt:  l'action  da 
saure,  palpilation ;  choc.  'Baitagc. 

liTcnHfiA ,  i.  m.  bnttcur  d'or  ou  d'argcnt. 
ferner  qui  travaille  au  Laminoir,  qui  ecaclic 
■  sjSttKa,  qui  lamine  un  luelal  quclconquc  ; 


BAT 
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■atcga,  $.  f.  cuvelte,  bassin,  grand  p!al 
mn :  grand  verre  ou  lasse  pour  boirc.  —  d'a- 
j«,  pluie  batlanle. 

ftiiLtcA  ,  a.  f.  grande  barquc  :  batcau  de  ri- 


bUtel,*.  m.  batcau,  chaloupc,  csquif,ca- 

tst,r>«üt  balimcnl  pour  naviguer  sur  les  ri- 

iter«. 

Eateläda  ,  t.  f.  baleiee  :  Charge  dun  bateau. 

Batcläü,  t.  m.  aug.  de  Batet,  grand  ba- 

Irau.  grosse  barquc. 

tArcLr.ico,   t.  m.  batelier  :  qui  conduil  uu 
atkau.dim.  de  batet,  petit  bateau,  balelct. 

Iateste ,  adj.  2  gen.  et  p.  a.  de  Bater,  bat- 
tat :  qui  bat. 

Bate*te,  8.  m.  Tcuillure,  entailluro  dans 
beeile  les  portes  et  les  feneires  s'enfoncent, 
Hcooire  laquelle  les  baltants  frappe nt  quand 
•  Irsfermc.  Battanl  :  ebaeun  des  deux  edles 
rWporle  qui  s'ourre  en  deux.  Bande  de  bois 
■  de  drap  qu'on  met  sur  les  inarleaux  d'uu 
mo  pour  les  arrclcr  et  modiller  la  vi- 
scordes.  Batentet  das  poriinholat, 
{Hemer.)  seuillels  de  sabords.  — *  inferio- 
m,  Ksillets  d'cn  bas.  — *  superioret,  seuillels 
fnaasL 

ItTtm,*.  a«  baltre,  frapper,  taper,  donner 
lacrops;  canonner.  — ,  rem u er  uno  chose 
parla  eondenser,  pour  la  rendre  homogene 
la  dissoudre.  Corroyer  lc  (er,  la  lerro 
tt  le  sable ,  dans  le  sens  de  baltre ,  pclrir, 
r.  II  es*  aassi  neutre.  —  o  campo,  bat  Ire 
fatale, baltre  la  campagne  .-  courir  de  rh;\  et 
avoir  des  nouvelles  de  I'ennemi.  —  o 
»'traquer  :  entourer  un  bois  et  faire  unc 
.—  folha  y  baltre  un  melal ,  le  laminer, 
■  rtdaire  en  Lames.  —  a  mural  ha  ou  a  pra^a, 
•sSrsjm  forteresse,  une  place  forte :  tirer  sur 
tta  avec  de  rartillerie.  —  moida,  monnayer  : 
fester,  baltre  monnaie.  —  a$  azas,  baltre  de 
faftt, en  parlant  des  oiseaux.  —  o  leite,  barat- 
ter: haare  le  lait  dans  une  baratle  pour  faire  du 
aesrre.  —  ovoaou  *aJa,fouetler  les  esufs  ou  Je 
fecitne  pour  les  faire  mousscr.  —  vs  Uhacs, 

roaT.*ri« 


donner  des  mups  d'eperon  dans  les  flancs 
d'un  elie\al  pour  l'animer  a  la  course.  —  d 
porla,  Trapper  a  la  porte.  —  o  queixo  ou  o» 
denies ,  trcnibler  de  froid ,  faire  craquer  ses 
dc.nls.  —  opannoy  ((.de  mar.)  barbeyer,  fa- 
sicr.  —com  as  mäoit  ballre  des  mains,  applau- 
dir.  —  nos peilos,  se  frapper  la  poilrine. 

Bat£r-se,  v.  r.  se  ballre ;  couibatlre. 

Bateria  ,  t.  f.  batlerie  :  plusieurs  canons 
reunis  et  place»  pour  lirer;  le  Heu  ou  ils  sonl. 
(/.  de  mar.) — ,  asscinblage  de  canons  place* 
de  l'avani  a  rarriöre  des  deux  cöles  du  vais- 
scau ;  l'asscrnblagc  des  instrumenls  et  des  ou- 
tils  de  quelque  melier;  uslensilcsde  cuisine  cn 
cuivre ,  batlerie  de  cuisine. — ,1'aclion  ei  IcITet 
de  baltre;  decharge;  coups  de  canon  ä  la  fois; 
«rombat  avec  des  armes  de  jet.  (fig.)  V.  Äcom- 
metlimenlo.  it.  Batterie :  nioyens  employes  avec 
importunile  pour  reussir  dans  une  afTaire, 
pour  oblcnir  quelque  cliosc.  (id.)  Chose  qui 
fait  une  grande  impression  ,  qui  trouble,  qui 
consterne.  Primcira  —  ou  —  dacoberta,  {t.  de 
mar.)  la  premiere  batlerie.  —  do  convez,  la 
deuxieme  balterie  d'un  vaisseau  ä  deux  pouls, 
ou  la  troisieme  d'un  vaisseau  a  trois  ponts.  — 
da  tolda  e  rattello  de  pröa,  batlerie  de  gail- 
lards.  —  afogdda,  balterie  noyce.  Fiear  mai$ 
em  — ,  etre  plus  expose  aux  coups  de  canon. 

Batibäiira,  *.  f.  (t.  burl.)  coup  au  menton. 
(/!</.)  lleprimandc ,  debats ,  altercalion ,  dis- 
pute. 

Jütica.  V.  Batega. 

Batida,  s.  f.  balluc,  traque,  chasse  cla- 
meuse  :  chasscurs  qui  baltenl  les  bois  pour  en 
faire  sortir  le  gibier,  qui  1'cnlourenl;  leur  ac- 
lion.  (t.de  mit.)  L'aclion  de  ballre  la  campagne. 

B ati do  ,  a  ,  p.  p.  de  Battr,  adj.  battu,  fraye, 
en  parlant  des  chemins  ;  defait,  cn  parlant 
d'une  armee,  do  I'ennemi.  Rola—a,  cn  droi- 
ture,sans  rcldcher,  cn  parlant  d'un  vaisseau. 

BATintRA.  V.  Batedüra. 

Batimrnto.  V.  Embdte. 

Batjsa,  f.  f.  soulane  :  l.*abil  Ion?  des  ptc- 
tres,  etc.  Ander  de  — ,  porlcr  la  soutnne. 

■j-  Batis  ,  s.m.  (t.dc  bot.)  balis  :  arbuste  d'A- 
merique,  dont  les  flcurs  n'ont  ni  calice  ni  co- 
rollc. 

Batismo,  etc.  V.  Baptismo,  elc. 

Batista.  V.  Cambrdia. 

BÄTO,#.tn.  sorte  de  jeu  d'enfanls. 

Batocädo',  A,p.p.  de  Batveur. 

Batocak,  v.  a.  bondonner  :  bouchcr  avec  im 
bondon. 

Batüqoe,  $.  m.  'hondc  d'une  fulaille,  bon« 
don :  bouchon  de  bois  ou  de  lic^e  qui  ferme  la 
bon^e. 

tBATOQUES,  pl.  (t.  de  mar.)  chcvilles  des 

haubans. 
Batorelüa ,«.  m.  (f.  burl.)  V.  Baslaqtte, 

Asneiräo. 

f  ßATRAcniTES,  f.  f.  batrachite :  plerrc  verte, 
creuse,  representant  dans  lo  milicu  un  o?il; 
pretendu  sp6ciiique  conlre  les  venius. 

f  HatracuomxomacmIa,  s.  f.  batrachon»"* 
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wacfaie :  combat  des  frrcnouilles  et  des  rals, 
poeme  burlesque  d'Homere. 

fBATRÄcios,  *.  m.  ( /.  d'hist.  nat.)  batra- 
eiens,  qualrieme  ordre  des  repliles  (la  gre- 
oouille,  le  crapaud ,  etc.). 

f  Bätraco  y  t.  m.  ( t.  de  mid.)  batracus  :  tu- 
meur  inflammaloire  qui  vienl  sur  la  langue. 

Battolocia  ,  s.  f.  ( /.  de  gram.)  ballologie  : 
repetilion  inulile;  redondance. 

Batucädo,  a,  p.  p.  de 

f  Batlcar  ,  e.  n.  ( t.  fam.)  frapper,  taper 
souvent. 

*  Batodo.  V.  Batido. 

i  Batüta  jt.f.(  t.  de  mus.)  bAton  de  mesure , 
sorte  de  begucUc  cotirte  dont  un  clief  d'or- 
chestre  se  sert  pour  indiqiier  la  mesure  ä  ceux 
qui  ei  content  sous  sa  direclion. 

RAHNtLHA.  V.  Daonil ka. 

Baitismo.        >   v   »     #• 
Ualtizar,  etc.  1   V.ÄV'«...,eic 

•  BAirzRAR.  V.  Balancar. 

RA  v aro  ,  a  ,  adj.  et  t.  bavarois  :  de  Baviere. 

KAVftiRA.  V.  liabeira. 

Baxä.  V.  llachd. 

+  BAXA!fA,  $.  m.  (t.  de  bot.)  baxana  :  arbre 
de  rinde;  fournit  un  antidote  contre  Ic  poison; 
son  ombre  est  niorlellc. 

Baxar  ,  etc.       \ 

Baxel.  >   V.  Baix...,  elc. 

Bax£lla.  ) 

Bayan<;a.  V.  Quebräda. 

Bayräö.       I  . 

Bayuca.        i   *-Bai...,elr. 

j-Baxac,  s.  m.  bazac  :  colon  Gle  Ires-fln, 
qui  vienl  de  Syrie ;  toilc  du  meine  ootoo. 

Bazar,  $.  m.  bazar  .-  cloitre  a  coupoles  ser- 
vantde  ruarche  public;  lieu  uü  l'ou  enferme 
les  esclaves  en  Orient.  En  France  et  cu  Anbie- 
ter re  •  lieu  d'exposilion  et  de  vente  d'objets 
ü'arl  et  d'induslrie. 

FU7.au,  ä.  m.  ou  adj.  f.  Pidra — ,  bezoard  : 
(pierre  de  — )  ou  calcul  aniinal,  concretion 
pierreuse  dans  le  corps  de  ccrlains  aniroaux. 
II  y  en  a  plusieurs  especes. 

Bazarüco  ,  t.  m.  basse  monnaie  de  l'Inde. 

Bazoar.  V.  Bazar  (pedra). 

Bazöfia,  $.  f.  jaclance,  forfanterie.  it.  'Grail- 
lon,  regrat :  les  restes  ramnsses  d'un  repas. 

Bazofiädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Bazofiar,  v.n.  se  vanter,  faire  Ic  glorieux. 

Bazöfio  ,  s.  m.  fanfaron ,  glorieux. 

Bazulaqub.  V.  Baduldque. 

Bdellio,  t.  m.  bdellium .-  arbre  dos  Indes, 
d'Arabie.  — ,  sa  gomme  pour  la  Coux,  lepou- 
mon. 

B£,  cri  d'une  brebis  qui  bcle. 

Bk  ,  0.  m.  oom  du  b  en  portugaj*. 

Beäta  ,  s.  f.  fcmuie  picusc  ;  femme  beatilice 
parle saint  pontifc.  Rigole,  cagole,  beguine, 
fausse  devote.  Nonne,  nonnelte.  Co  wot  sc 
prend  le  plus  souvent  en  mauvaise  pari. 

Beataö,  s.  tn.aug.  de  Bedlu  ,  cagot ,  faux 
devot,  hypocrile. 

Blataria.  Y.  Beatice. 
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Beatkiro  ,  a  ,  t.  bigol ,  qui  frequente  I«  de- 
voles,  cagot. 

Beateuio.  V.  Beatice.  it.  Ileeolhimento. 

Beatice,  $.  f.  bigoterie,  pruderic,  cagolcrie* 
devoüon  oulree. 

Beatifica^aö  ,  s.  f.  bealilication  :  acte  per 
lequel  le  pape ,  apres  la  mort  d'une  per  sonn», 
declare  qu'elle  est  au  nombro  des  bieubee-    , 
reux.  1 

Beatificädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Beatiße/tr.  ; 

Beatificadör  ,  t.  m.  celui  qui  bealine.  • 

f  Beatificamekte,  adt.  (t.  de  Ihevl.)  a  li  t 
manicre  des  bienbeureux. 

BeatificU,  v.  a.  beaülier  :  meltre  sur  leca-  ;, 
talogue  des  bienbeureux;  rendre  heureux.  II 
est  aussi  reeiproque. 

Beatifico,  a  ,  adj.  beatillquo  :  qui  rend  Wen-   4 
beureux. 

Bkatilha,  *.  f.  toile  de  lin  tres-Üne  et  ires- 
claire/  Bonnel, coilTe de relipieusc,ile  paysaone.   *_ 

Bkatissimo  ,  K,  adj.  sup.  de  Bedto.  —pidre, 
tres-saint  pere  :  titre  qu'on  donne  au  pape. 

fBEATiTUDE,  *.  f.  bealilude;  felicilo  eler- 
nelle.  V.  Bemaventuranca,  t'elicidade. 

Bfäto,  a,#.  bienbeureux  :  qui  jouit  de  U 
beatitude  eternelle.  Bealiüe.  V.   BcatifieeVe. 
L'eglise  catlioliquc  donne  ce  titre  aeix  morti    ' 
qui  ne  sont  <|ue  beatilics.  I)e\ot.  Bicottcagoi,    . 
beat,  faux  devot.  Hoinme  pieux,  reure. 

Hkaiö.na,«.  f.  beguiue:  bigote  ,  fausse  de- 
vote. 

ükatörro,  t.  m.  \.Beatäo. 

Bf.atkja.  V.  Behetria. 

Bebado,  a  ,  adj.  soül ,  ivre,  imbriaque  ;  qal 
a  le  cerveau  trouble  par  les  vapeurx  du  vin  oa 
de  quelque  passioa.  Ivropne  :  sujeta  s'cnivrer. 
On  Ic  dil  de  ceux  qui  onl  l'esprii  trouble  par  las 
passions,  parliculicreinenl  par  la  coldro  ou  t't- 
raour. 

fBtDEDEinA,  s.  f.  ivresse  :  etat  d'une  peffr 
sonne  ivre. 

Bkcluice,  t.  f.  'enivrement,  ivresse:  elai 
d'une  personne  ivre.  ivrognerie:  babitude  m 
actio n  de  s'cnivrer.  (fig.  'Enibousiasme  poitir 
que  uu  des  passions ;  exaltalion ,  delire. 

BriiKDixno,  *.  m.  dim.  de  BMado. 

Bebedör  ,  a  ,  $.  m.  ou  f.  bu\cur  :  celui  qe* 
boit.  On  le  dit  ordinairemenl  de  celui  qui  beÜ 
beaueoup  de  vin. 

Bloldöuro,  s.  m.  abreuvoir  :  lieu  oü  Top 
mene  boirc  les  animaux.  Äuget:  vasedaiit  It- 
qucl  on  donne  ä  boire  aux  oiseaux  ei  a  la  ¥•* 
laillc.  Endroil  ou  les  oiseaux  vont  boire. 

Bk.dlu,  v.  a.  boire  :  avaler  uu  liquide.  (ß$f) 
Absorber.  —  folgadamente ,  boire  ä  son  aiae, 
tranquil lernen t  et  avec  plaisir.  —  a  zaso  cheia, 
boire  ä  rouge  bord,  ä  plein  verre,  boire  rasadf. 
—  emroda*  boire  a  la  rondc.  —  octpirUnaa 
a  doutrina  d'alguem,  {fig.)  se  penetrer  de  l'es- 
prii de  quelqu'uu ,  sucer  la  docirinc  ,  les  pria> 
cipes  de  quelqu'un.  —  0  saugue  a  oulrem: 
querer  bebcr-lhe  0  tanguc ,  (/ip.jdetesLerqaef- 
qu'un  au  dernior  point,  vouloir  sc  venger  dB 
lui.  —as  palavraf,as  acföct  de  alauem  t  DJ 


BED 

■etat  perdre  an  mal  de  cc  qu'unc  personnc 
4H,  l'ecouter  aUenÜTenient.  —o$  ventos  por 
tlfu/m,  aimer  epcrdument  quelqu'un;  desi- 
itr  irdemmcnt  posseder  l'objct  aime.  —ein 
ftrooeo.  On  le  dild'on  cheval  qui  a  le  tour  de  in 
Wac*c  blanc.  —  lagrimas,  retenir,  devorcr  les 
Ines. —  I rabalhos ,  etre  en  butte  aux  coups 
ee  la  for  lan  e.  Absorber.  As  terrae  sequiosasbe- 
m  »*«m  atowio  a*  aguat  da»  ehutas,  les  tcrres 
seebes  ab&orbenl  les  eaux  de  la  pluie.  S'clen- 
4w,  lenir  uo  cerlain  espace.  Terra*  que  räo 
ao  «tor,  rigion  qui  seiend  jusqu  ä  Ja 
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"Bciiiu  ,».  rn.pt.  Teslins  ou  Ton  boit  bcau- 
tsep. 

RUera  ,  $.  f.  especc  de  Ogue  balive. 

BtacRACEM,  9.  f.  boisson,  breuvagc. 

Biscrejra,*.  f.  *  flguier  qui  porte  les  biberas. 
f.  et  Dom. 

c,a.  m.  'reunion  pour  boire,  rafral- 


Iebulraö  ,  Ojia,  s.  m.  ou  f.  buveur,  biberon  : 
fri  aime  a  boire,  qui  boit  beaueoup  et  long- 
RORps,  qui  boit  sec. 

lcacREAZ.  V.  Beberrdo. 

BucaRicA.  Y.  Beberrieadör. 

Buarricido,  Atp.p.  de  Beberricdr. 

Bcaerricador  , #.  m.  celui  qui  buvole. 

Bt*£R.RicÄR,  c.  ö.  hu  voter,  gobcloter,  si- 
nitr:  boire  souvent  et  a  petits  coups. 

BcaERROxiA,  s.  f.  ivrognerie;  reunion  d'i- 
mgnes.  Ribote :  exces  dans  le  boire,  debauche 
aratagee. 

Ikmda  ,  $.  f.  boisson ,  hreuvage  ;  liqueur  a 
laire ,  co  qu'on  boit.  Loge  de  bebidas ,  cafe  .* 
fc*  public  oa  Ton  prend  toules  sortes  de  H- 
fBors  fortes  oa  rafralchissantcs. 

fcaioo ,  a  ,  p.  p.  de  Btbtr. 

Hei,  f.  f.  robe  de  magistrat,  löge;  robe 
bafee  quo  portcntlesecoliers  des  Colleges,  etc. 
aaäeaoemeiit  e*etaient  des  bandelettes  que  por- 
tjraft  les  ecclesiastiques  conime  une  marquo 
•*  ftstinetioo ,  et  qui  descendaient  du  cou 
jisqa'aox  pieds.  (flg.)  Place,  emploi  d'un  ma- 
punL  Ob  be"eat ,  m.  pl.  les  gens  de  robe. 

TBica ,  o.  f-  pelit  verre  de  tln  que  les  jc- 
a*es  doonoiCDt  a  leorsnovices  convalcsccnls. 

t  Iscaocxga ,  s.  f.  ((.  de  bot.)  becabunga  ou 
:  veronique  aquatique;  eresson  a  la 


,  a  T  mdj.  (f.  de  m4d.)  bechique  ou 
fttfaral :  bon  pour  la  poitrine,  latoux,  et  pour 


•to»,  t.  m.  *  reelle :  pelite  nie.  —  tem  raida , 
«He-oac. 
fccoznrao , «.  m.  dtot.  de  X/tfro. 
IoIbe,  #.  m.  fcrinoir  :  outil  d'arlisan  poor 


f  tovLcia,  s.  m.  it.  de  bot.)  bcdegar.eponge 
ot  rcfUnltcr ;  galle  cbeveluc  du  rosiar,  eaasee 
por  n  cjnips. 

,,  s.  ot.  bedeau ;  ofllcicr  rounl  d'une 
«t  Charge  de  la  police  des  egUscb,  des 


Bk!>f.luo,  i.  tn.  (/.  dsjtu )  palil  alout;at- 
goulct. 

fRr.nEÜA,  g.  f.  charge,  emploi  de  bcdoau 
dans  une  universile,  dans  une  cgtise. 

IU.delio.  V.  BdeMo. 

Rf.dfm  ,  s.  m.  manleaa  maure. 

f  RF.nLiNos,  *.  m.  pl.  Bedouins:  arabes  du 
desert,  seeiaires  d'Ali. 

Btt>T  v ,  BtKSTEiao.  V.  Bista,  etc. 

Bketui'a.  V.  Behetria. 

f  Be-fa-ui  ,  m.  m.  J.  de  wwt.)  befa-si ;  lerme 
de  musiquo  qui  distingue  le  ton  de  «t. 

fBcFÄco,  s.  m.  quadrupede  da  somme 
d'Asie. 

f  Becardas,  s.  m.  pl.  begards  :  seetaireade 
Begard,  au  3«  siede,  parlisaos  d'une  perfec- 
üon  eilrcme  qui  permellail  ensuile  lous  les 
c.xces. 

BEcuixA ,  t.f.  beguine.-  religieuse  enFlandrn, 
V.  Becolhida ;  Bedta. 

BF.ciiNAtüA,  *.  f.  'beguinage:  couvent  dt 
beguines.  V.  Rccolhimenlo. 

Bccuixo,  a  ,  *.  beguin:  noui  de  certains  moi- 
ncs  qui  suivaicut,au  3«  siecle,  la  doctrinede 
Begard.  V.  Bedlo. 

fBEGüN,  s.  f.  begun  ou  begum.Ulre  des 
princesses  de  l'Indoustan. 

f  Behemoth,  $.  tn.  behemotb  :  animal  dont 
parle  le  livre  de  Job  :  rhippopolame  ou  le  rhi- 
noceros ;  raammoulh. 

Beden ,  s.  m.  (t.  de  bot.)  beben,  beeben .-  nom 
de  plusieurs  especes  de  plantes  du  Liban ;  leur 
racine.  —  braneo ,  beben  blanc  du  mont  Liban. 

—  encarnddo,  beben  rouge  :  cucubale  panri- 
(lore. 

f  BeuetrI a  ,  t.  f.  population  dont  les  nebi- 
tants  elaient  libres,  et  pouvaient  eboisir  qui  ils 
voulaient  pour  scigneur.  (flg.)  'Desordre,  con« 
fusion.  (id.)  Petaudiere  .*  maison  «ans  ordre  : 
lieu  oü  chaeun  veul  etre  le  maltre.  —  fentre 
parentet,  ville  qui  avail  le  droit  de  choisir  son 
seigneur  parrai  ceriaines  familles  de  l'endroit. 

—  de  mar  a  mar,  ville  qui  avait  le  droit  do 
eboisir  son  seigneur,  sans  etre  assujettie  a  le 
prendre  dans  une  lamille  determinee.  Lugar 
de  — ,  ville ,  village  oü  Ton  ne  reconnalt  point 
de  nobles. 

Bei  ,  t.  m.  bey  :  gouverneur  d'une  proTino», 
d'une  ville  lurque. 

Beica  ,  *.  f.  (J.  burl.)  lippe,  moue.  Faser  — f 
ou  cair  a  — ,  (flg.  fam.)  faire  la  lippe. 

Beicäda  ,  $.  f.  (/.  burl.)  levres  grosses  et 
Irop  avancecs. 

Beiqa.na  ,  *.  m.  V.  Beicudo. 

Bliusua  ,  s.  f.  dim.  do  Beifa. 

Beiu>uo  ,  *.  m.  dim.  de 

Bei^u,«.  m.  'levre:  parliequi  forme  l'oufer- 
lure  et  ie  coulour  de  la  bouebe.  — ,  boxd  d'une 
plaie.  Letar  ou  traxer  alauem  pelo  — ,  nieacr 
quelqu'un  par  le  bout  du  nei.  Ptfr  mtl  pelot 
—s  a  alguem,  passer  la  pluuie  par  le  beede  quol- 
qu'un.  Marder  ot  — #,  sc  zu  ordre  les  doigu,  ks 
levres  :  etre  fache  de  ne  pouvoir  faire  uo« 
chose,  ou  marquer  du  ressenUmenU 
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faire  la  lippe.  (t.  de  charp.)  Faire  ?alt!ic,  de-  I 
border,  en  parlanl  de  deux  plaucbes  dunt  ia  . 
furface  n'cst  pas  de  niveau. 

•  Beicoario.  V.  Inventdrio. 

•f  Behüte,  s.  m.  unncau  rruc  les  Indiens 
porlaienta  la  levre  inferieurc. 

Beicödo,  a,  ad/,  qui  a  de  grosses  levres. 

Beijädo,  a,  p.  p.  de  Bcijdr,  et  adj.  baise. 
De  mdo  —a  ou  de  beijado,  gratuitcmcnl ,  sans 
retribution. 

Beijadör,  A,  t.  baiseur:  celui  qui  sc  platt  a 
baiser. 

'Beijamaö,  $.  m.  baise-main  :  ceremonie  en 
usage  dans  certaines  cours. 

Beijar,  v.  a.  baiser  :  appliquer  ses  levres  ou 
sa  bouche  sur  le  visage,  sur  la  main  de  quel- 
qu'un ,  par  amitie ,  par  amour,  par  civilile ,  etc. 
{/ig.  fam.)  II  se  dit  aussi  de  deux  choses  qui  se 
touchent.  —  com  «irinAo,  baiser  en  godinette. 

—  a correia ,  venir  a  jube.  —  o  acoule,  (/ig.) 
recevoir  une  peine,  un  chdliment,  avec  resi- 
gnation.  —  a  mdo  ou  tu  mdos ,  baiser  la  main  : 
expression  d'honnctele  dont  on  sc  serl  en  par- 
lant  ou  en  cerivaut  a  quelqu'un. 

Beijär-se,  v.  r.  se  baiser,  se  donner  des  bai- 
ser* reeiproquement.  (ßg.  fam.)  Sc  loucher,  se 
joindrc. 

Beuikiio,  f.  m.  dim.  de  Beyo.  (/ig.) La  fleur, 
le  plus  tin ,  la  crom«.  Beijinhoe  de  freira,  sorte 
de  plante  giimpaule. 

Beijo,  t.  m.  baiser  :  l'aclion  de  rclui  qui 
baise.  V.  Oscvto.  —  de  Judas,  baiser  de  Judas. 
On  appclle  ainsi  le  baiser  d'un  trat  Ire.  Dar  um 

—  no copo,no  Jarro,  (fam.)  botre  un  coup. 
Beuöca  ,  *.  f.(  t.  barl.)  aug.  de  lieijo. 
Bkijocado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Beijucar,  t?.  a.  frtq.  (I.  fam.)  baisolter: 
baiser  souvent,  sans  cesse. 

Bkijoim  ,  *.  m.  ( t.  de  bot.)  benjoin  :  gommc 
aromatique,  d'une  espece  d'alifouller  inflaa- 
mablc. 

Bei joqieiro  ,  A ,  adj.  ( t.  burl.)  qui  aime  a 
baisotter,  tres -caressant. 

Ukijü,  t.  m.  ( t.  du  Brest  l )  pate  de  tapioca 
euife  au  Tour. 

Bkilhö.  V.  Del  hü. 

Bkira,  *.  f.  *bord  .-  extremite  d'une surface, 
ee  qui  la  tertuine;  bordurc.  Rive,  rivage.  —  de 
telhädo,  l'extremite  des  luiles  dans  le  toit, 
avaul-toit.  Aäo  tcr  leira  nem  — ,  nc  posseder 
rien.  j4'  —  <fe,acdlede,  pres.  A'—  rforio,  sur 
la  rive  du  fleuve,  au  pres  de  la  riviere. 

Umkam  ak ,  s.  f.  les  cötes  de  la  mer,  bord  de 
la  uter.  X  — ,  adv.  sur  le  bord  de  la  raer. 

Beiramär,  adj.  2  gen.  voisin  de  la  mer,  ma- 
riliuic. 

Bf.iraxe,  #.  m.  *  toile  de  coton  des  Indes. 

lluRAMtüNO,  *.  m.  dim.  de  Beirdme. 

Beiräö,  e.  m.  V.  Dairdo.  lt.  Habitant  de  la 
province  de  Beira ,  en  Portugal. 

"  Beisar.  V.  Beijar. 

'  Bt  ja  ,  *.  f.  (t.de  mar. )  pont  dun  vaisseau. 

B*l,  a,  adj.  V.  Bello.  A  —  prazvr,  avec 
f rand  plaisir,  a  soubait.  | 
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i  Bfladavooc,  s.m.  (t.  de  bot.)  belarlänl- 
boc:  liscron  vivace  de  Malabar,  ä  suc  taiteax 
dere. 

Bkldade,  $.  f.  beaute.  V.  Belliza. 

Bklhro£ga,  9.  f.  (t.de bot.) "pourpier.-  plantt 
po  lagere,  annuelle,  rosacee,  rafralchis»anlev 
antiscorbulique. 

f  Belemkita,  t.  f.  (t.  &hUt.  nat.*)  bclcmnite: 
fossile  calcaire. 

Beldros.  V.  Brtdot. 

B£lfo,  a  ,  adj.  lippu :  qui  a  la  levre  den  bas 
trop  grosse  et  trop  avaneee.  Dente  — ,  dent  qui 
n'esl  pas  egale  aux  autres. 

f  Belga  ,  adj.  cl  *.  2  gen.  Beige  :  ho m nie  o« 
femme  de  la  Bcl^ique. 

f  Belgico  ,  a  ,  *.  et  adj.  Belgiquc :  de  la  Bei- 
gique. 

Bf.lhäö.  V.  Bilhdo. 

Blum),  s.  m.  penc  :  morceau  de  Ter  qui  Mit 
d'une  serrure  et  ferme  une  porlc 

Bei.ho.  V.  Filhö. 

Beli'oik,  *.  m.  't.  de  mar.)  'cabanc :  pclil  lo- 
gement  sur  un  haleau ;  rajulc. 

Bki.ipa,  *.  f.  taie  de  la-il. 

BF.LiNGhLA.  V.  Beringtla. 

Bei.is  ou  Bf.liz.  V.  Agüdo,  Experto. 

Bf.i.lacijsimo  ,  a  ,  adj.  xup.  (I.  de  poct.)  Irif- 
guerricr,  tres-brave. 

Belladosa,  s.  f.  (t.  de  bot.)  bclladone  twl- 
gaire.  Yufgo,  la  bcllcdaiue,  le  bouton  nolrv 
plante.  —  das  Anlilhat,  ainarvIUs  ecarlalc;  lis 
du  Mexique. 

Bf.llagaiu;a,  t.  f.  nom  d'un  oiseau  d'Asie. 

IJKi.LAiif.ME,  aar.  Tort  bien,  super  teure* 
ment,  cxccllcmmcnl,  parfaitement,  ä  mer« 
veille,  jolimcnt. 

f  Bf.i.la-modacäö,  t.  m.  (t.  de  bot.)  bellt- 
modagani .-  arbre  du  Malabar,  a  feuillcs  diure- 
tiques  cl  enuuenagogues. 

*  Bella rte,  s.  m.  sorlc  d'ancicn  drap  Iref- 
fin. 

Bellatrice  ,  adj.  f.  ( t.  de  poes.)  guerriere. 
Belleglmm,  s.  ni.  cxempi  de  policc  :  reoonf 
sbire,  archer,  sergent. 
Blllf.cuna(;o,  Jf.  m.  aug.  de  Belle guim. 

*  Belleglins,  t.  m.pl.  pantoufles  maurcf- 
ques. 

Belleza ,  s.  f.  beaute.  'Agrement.  Amcnite. 
On  le  dit  des  personnes  et  des  choses.  (fa.) 
Beaute,  jeune  merveille,  en  parlaut  d'une 
femme.  Dizer  — s  ou  fallar  com  — ,  dirc  de  jo- 
lies  choses,  parier  avec  pr.1ee,avec  anieiiile. 
—  eemsenäo,  beaute  aecomplic.  Dar  — ,  jeter 
de  l'agremcnl. 

f  Bf.llezas,  *.  f.  pl.  des  favoris :  barbe  pres 
de  l'oreille. 

Bellicamentf,  ade.  d'une  maniöro  belli* 
queusc. 

B-llico,  a,  adj.  belliqucux,  guerrner,  mar- 
tial :  qui  appartient  ä  la  guerre. 

Bellicösam£mte,  adv.  en  brave,  en  gner- 
rler.  V.  Bellieamente. 

Bf.i.i  icosi^siMo ,  \ ,  adj.  sup.  de  Bellicosot 
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A,  adj.  belliqueux,  guerrier, 

c,  adj.  2  gen.  bclligeranl :  quf 
i|ai  la  tait(peuple,puissance). 
it  mdj.  (l.de  po4t,)  belliqueux , 

B  ,  adj.  2  yen.  ( f.  de  poet.)  puis- 

B. 

kyp.p.  de  DellUrdr. 
!,#./".  l'acüon  de  pincer.  *Pin- 
licsee  sur  la  peau  de  celui  qu'on 
frgraügnure. 

.  m.  aug.  de  Belliteadüra. 
.'.«.pincer:  serrerel  tordre  la 
peau.  (/ig)  — ,  saisir  delicale- 
iger  peu  ;  ne  faire  que  loueber 

m.  V.  Belliteadüra. 

. ,  «4/.  (/.  de  j»oä»./  rclenlissant 

i«. 

Lste,  ade.  ««p.  de  Bellamenle. 

k,  «(;.  lup.  de  -Dc/Jo.  Bellis- 

a. 

i.  Cl.  d«  jw*>.)  V.  Guerra,  Com- 
toul  ce  qui  est  agreablc ,  cxcel- 

enre.  —  ideal  (t.  d'arlt) ,  beau 
heiles  formes ;  les  formes  di- 
plus  haut  degre  de  pcrleclion 

igjnation  puisse  atlcindre. 

;*.  beau ,  bei ,  gcnlil ,  parfait,  ae- 

ou t  er  qu'il  Taut  pour  plairo.  — , 

de  Pamenite.Comuiode,  propre, 

Ic,  a? anlagern.  —  tempo ,  beau 

>s  süperbe. — dia,  belle  journce. 

nder  alguma   couta  por  teus 

ndre  a  unc  chose  sans  y  avoir  lc 

r.  (/.  de  myth.)  Bellone  :  deesse 
\g.  etpoH.)  La  guerre. 
\,».m.  pl.  rspecc  de  gAteaux. 
mdj.  beslial;  terocc.W  Ferino. 
,  adj.  ((.  de  poit.)  qui  abonde 
». 

u  nombril. 

n'est  employe  que  dans  celte 
r  belmases ,  clous  de  cuivre. 
a,  t.  /".  bclomancie:  divination 

lolota. 

>}v.  Fafcerd*. 

«i.  belzebuth  :  le  diable.  iL 
— ,  singe  de  la  Tamil  le  des  sä- 
ten :  ce  qui  est  bon ,  utile ,  avan- 
*ble.-,  uliliic,  avanlagc,  pro  fit. 
i,  senriee,  bon  olRce.  Ainour, 
'er  «  — ,  daigner.  Levar  a— ,  ap- 
t  son  consentement.  Hörnern  de 
nme.  Faxer— a  alguem ,  rendre 
0*00.  Querer— a  alguem ,  airaer 
irde  la  bienveillance  pourquel- 
f  (eeprets.  de  tendresse),  mon 
tot  Urie.  Ben*,  pl.  biens,  ri- 


eh csses.  —  da  forlüna,  biens  leraporels,  for- 
lunc  ,  avoir.  —  de  raix  ,biens-fonds.  — motei$t 
bicns-raeubles.  Contar  ou  diser  mi7  — ,dir* 
beaueoup  de  bien.  Aadar  ein  — ,  nager  dans 
l'opulence.  Bern  de  sacrisldo  cantando  tem 
cantandu  vdo.  V.  Sacrisldo. 

Bem,  cdv»  bien :  conuno  il  Taut.  Bien.  II  seri 
ä  uiarquer  un  certain  degre  de  perfection ,  un 
certain  etat  heureux  et  avanlageux  dans  la 
clioscdont  il  s'agit.  Ilonnetcracnt.— ,avec  plai- 
sir,  de  bon  cerur,  volontier«.  Tres,  beaueoup, 
fort,  oxlrcmement.  — ,  fort  bien,  oui.  — ,  cer- 
taineaicnt,  a*surcment.  Hern,— ,c'est  bon  ,c'esl 
bon. — que  >  bien  que,  encoro  que,  quoique. 
Näo  — ,  a  peine.  —  mais,  beaueoup  plus,  bien 
davantage.  E  —PEh  bien?  E—J  he  bien!  Ora 
— ,  h6  bien.  Bemauim.  V.  Assim  tambem.Aeo- 
Iher,  receber—,  agreer.  B$ld  «— ,  c'est  bien, 
c'cst  bon.  —  poueo,  asscz  pou.  Ainda  — ,  a  la 
bonne  heitre. 

BcMAcoxoigoADO,  a,  adj.  de  bonne  condi- 
tion;  lerlile,  en  parlant  d'un  terrain. 

BKMAFORTl'ttADAMEXTE.  V.  FclixvUntC. 

Bf.u.uortchAdo  ,  a  ,  p.  p. de 

Bemafortumar,  r.  a.  rendre  heureux. 

Bemamädo,  kfOdj.  bien-aime :  qui  estchöri, 
aime  de  prcfcrcnce  a  tout  aulrc. 

"  Bemandan^a.  V.  Ventura. 

Bemave.ntoradamente,  adv.  beureusemeot, 
avec  bonbeur,  a  souhait. 

Bemavfntiuado,  a  ,  p.  p.  de  Bemaventurdr. 
adj.  bien  heureux,  fort  beureux,  extremeiucot 
heureux ;  prospere.  Benin. 

BKMAVENTURÄDOff.m.bienhcureuxiceluiqui 
jotiit  de  la  bealitude  clcrnelle. 

Bemave^tlrA^a,  t.  f.  bealitude,  felicile, 
gloire  elernelle.  *  Bonheur,  prosperite.  Am—$, 
pl.  les  huit  bealitude*  evangeliques. 

Bemaventcrär  ,  v.  a.  rendre  beureux,  bien- 
beureux. 

f  Bembaze,  t.  m.  {t.  (Thisl.  nai.)  bembece  : 
insecle  hyracnoplere. 

•  Bemcheqcero  (mot  cempoti).  Je  le  reux 
du  bien. 

*  Bemdado.  Y.  A/fately  Lhdno. 
Bemditissimo,  a,  twp.de 

Bemdito,  a,  adj.  beni,  benit.  p.  p.  de  Bern- 
dixer.  —  seja  Deoi,  Dieu  merci ;  que  Dieu  soit 
beni.  A  —a  alt**,  Time  bienheureute. 

f  Br.MDi-ro ,  t.  tu.  molet  que  cbantent  les 
calholiques  quand  ils  accompagnenlle  saint 
sacrement  en  vialique,et  lorsqu'on  le  ren- 
ferme. 

Bbmditöso.  Y.  Felis. 

Bemoixente, adj.  2  gen.  qui  ditdu  bien, qui 
fait  de  bons  recits  de  quelqu'un.  p.  a.  de 

BemdizIr,  «.«.  benir;  louer,  exalter. 

f  Bbmestär  ,  t.  m.  bien-*lre. 

BEMrAZEJO,A,oeV.  )  bienfaisant,qui 

Bempazekte, adj. 2 gen.  )  fait  du  bien, 
porte  a  rendre  senrico,  obligcant. 

Bemfazer  ,  v.  n.  faire  du  bien ,  obliger,  ser- 
vir,  rendre  senriee,  ou  faire  plaisir.  Por  bem 
faicr  mal  k*vert(loc.prov.)  feiles  dn  bien, 
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et  yoos  serez  toujours  mal  rccompcnso;  en 
faisent  du  bien  on  fait  des  ingrats. 

Bfmfazer,  t.m.     |   v   nMM**n 

•Bumro,«.*.       ▼•*■«*••• 

BtMPEiTön,  t.  m.  bicnfailcur. 

Bemfeitöha  ,  t.  f.  bienfaitricc. 

Bemfeitoiua,  g.  f.  'bienfait,  service,  bon  Of- 
fice. Amclioralion  d'une  propriele  rarale,  bo- 
nificalion. 

BeufeitorizAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Rf.mfeitoaizar,  v.a.  arucliorer,  bonificr. 

"BemcoArda.  V.  Vanguarda. 

Bemmeqc£res,  *.  »i.  (/.  de  bot.)  *  margucrite 
grande ;  grande  pdquerette,  «il-de-bcouf,  cwl- 
de-bouc. 

Bemnacjdo,  a,  adj.   I   bien   ne ,    d'illottre 

Rem  ha  do  ,  a  ,  adj.      I        naissance. 

Bemöl,  t.m.  (t.demut.)  bemol  (petit  b): 
caractcre  de  mosique  qui  abaisse  la  nole  d'un 
demi-ton. 

Beholaoo         j  v  jti<m 

Bemolar,  etc.   \  ' 

Bemparectdo.  V.  Formöto. 

Bempösto ,  a  ,  adj.  bien  fait,  qui  a  une  bonne 
tournure. 

Bemqce,  conj.  bien  que,eneore  que,  quoiqae. 

Bemqueren^a,  t.  f.  bienveilJance.  V.  Amor, 
Carinho. 

BEMotERtTre ,  adj.  2  gen.  V.  Benivolo , 
Affeicoado. 

Bemquerer,  v.a.  aroir  de  l'amitie ,  de  Paf- 
fection  pour  quelqu'un ,  lui  rouloir  du  bien. 

Bemquerer,  s.  m.  * bienreillance ,  amour, 
amitie. 

"  BemqlerIas,  t.  m.  pl.  V.  Amor  et. 

BemqiistAdo,  a ,  p. p.  de 

Bemqcistar  ,  v.  a.  meltre  dans  les  bonnes 
gräces ,  faire  regarder  avecbienveillance.  Con- 
cilier,  faire  1a  pahr. 

Bemquistar-se  , v.  r.  gagner  ia  bien  veillance. 

BemquIsto,  Kyadj.  bien-roulu,  bien-airoc, 
cstime  de  tout  le  monde.  —  com  alguem,  qui 
est  dans  les  bonnes  gr«1ce«  de  quelqu'un.  Ser 
ou  ttlar—  com  o  rei,  elre  Tort  bien  aupres  du 
roi. 

Behsabido  ,  a  ,  adj.  homme  intelligent  et 
sage,  qui  fait  bon  usagc  de  son  savoir. 

Bemsoante  ,  adj.  2  gen.  qui  sonne  bien ,  me- 
lodieux,  barraonieui.  (flg.)  Qui  sc  con  forme  a 
la  raison  (proposition,  etc.). 

Bemt£re,  t.m.  (t.  duBrtt.)  nomd'un  oiseau 
de  la  grandeur  de  l'etourneau. 

Bemyinda,  p.  us.  V.  Böa-vinda. 

Bemwndo,  a,  adj.  bienvenu  .-  qui  est  arrive 
beureusement ;  bien  recu. 

Bemvista,  *.  f.  'jugement  prüden?,  judi- 
eieux ;  avis  bon  et  sage. 

Bemtisto,  a  ,  adj.  bien  vu;  bten-voulu. 

+  Ben,i.  m.  V. Beben. 

BE*c>öt«.  f.  benedidion  :  t'aettan  de  benir; 
paroles  pour  benir:  grace,  faveur  du  ciel. — du 
Alisa,  benedicite.  Vilho  ou  frueto  <fe— ,cnfant 
legitime.  Btnrdos ,  pl.  benedtcUon  nupiiale. 
Bbiwä,  Bbrdar,  eto.  V.  Ycnd.,.}  etc. 


BendAra  ,  *.  m.  ( f.  d'Atie)  gouverneur  d'une 
rille  (en  Asie). 

BENnigAß.  V.  Ben  cd  o. 

+  BendicionArio  ,  t.  m.  benedictionitaire  t 
livre  d'eglise  qui  contient  lesbenedictions. 

Bendi^uAr  ,  elc.  V.  Abcndirodr. 

Bendizer  ,  etc.  V.  Bemdizer  et  Ahendifoat. 

Benedicite,  expr.  lat.  par  laqoelle  les  reli- 
pieux  demandent  une  permission  a  leurs  supe- 
rieurs. 

Benedict  a  ,  f.  f.  ( t.  de  pharm,  anc. )  bene- 
dietc  :  elecluaire  purgatif  doux. 

Benedictino,  a,  i.  et  adj.  benedictin  :  reR- 
gieux  dcl'ordredeSaint-Benoit;quiappartieRt 
a  Tordre  de  Saint-Benolt. 

Benedicto.  V.  Bemdito. 

BEXKFACToniAS.  V.  Bcmfeituriat. 

Benf.fe.  V.  YiolMa. 

BENEncE*ciA,#.f.  bicnfaisanee :  inclinath>n4 
faire  du  bien ;  pratiejue  des  bienfaits ;  liberaliti. 

Beneficente  ,  adj.  2  gen.  V.  Ben*"/lco. 

Beseficf.xtissimo,  a,  adj.  tup.  de  Bentf^ 
cenle.  4 

BeneficiAdo,  a  ,  p.  p.  de  Beneflciar. 

BeseficiAdo,  t.m.  benefleier :  celuiqolaH 
bencflce  ecclesiastique.  Collataire ,  ebitniiff  t 
celui  5  qui  on  a  confere  un  benefice  eecleslti» 
tique. 

Beneftciador,  a  ,  t.  bienfaiteur,  bienfalst^T 
qui  bonifle. 

BeneficiAl,  adj.  2  gen.  benctlcial :  qui  coü- 
cerne  les  beneflees. 

Beseficiar,  c.  a.  bien  faire,  faire  du  U«* 
Benefleier,  cxploiter,  faire  valoir  une  terre,i 
mine.  Confererun  ben^Uce  ecclesiastimie. 

f  Brneficiario,  *.  m.  (t.  de  prat.) 
Lairc,  concessionnaire  :  eclui  <|ui  possede  Vtl 
bien  en  flef,ou  par  concession  du  selfrjietr. 
Herdeiro  — ,  heritier  par  beneQce  dlnvefl-* 
tairr. 

Benefi'cio,  t.  m.  bienfait,  bien,  oMifjtitn. 
Ben6Hce  •  privilege,  droit,  avanlage  «eetvM 
par  la  loi  ou  parle  souverain.  "Culture, eiaM  ' 
talion :  l'action  d'exploiterdesminesjdecalli- 
ver  des  terres.  Benefice,  utilite,  profiv»  pl  Uli 
gain.  A  — ,  au  moyen  de.  A  —  dot  pobret,  m 
profit  des  pauvres.  —  treletiattico;  bettelte: 
titre  et  revenu  ecclesiaslique. — curado  00  cMI 
cura  d'almat ,  bcnclice  a  Charge  d'diue*.  — •  du 
natureza,  benelice  de  nalure ;  OYacoaliOA V* 
iraordinaire,  favorable.  —  do  rentro,  totom? 
tion  alvine.  —  do  intentdrio,  benefice  d'toTOH 
taire.  Udo  (er  officio  nem  — ,  n'avoir  ni  ofifll 
ni  benelice. 

Bf.nkfk:?6so,  a  ,  adj.  utile,  bon,  avan tagen. 

Bknefico,  a  ,  adj.  bienfaisant :  qui  fait  du  biet« 
qui  aimc  <t  faire  du  bien  :  obligcant;  liberal. 

*  Benevf.rknt.ia  yt.  f.  '  nierite;  servke. 

BKpfF.MKitiTo ,  a  ,  adj.  digne,  meritanl.  Set— 
dm  palria.  do  principe,  elc. ,  mr riter  biea  dt 
la  patrie ,  du  prince,  etc. 

BtNfcPi  4c:it«  ,  *.  m.  agrement,  consentenHlV 
piTiuiüsion  ,  bon  plaihir,  approbaiion. 

UENtQtE  t.  in.  sorle  d'aacienoe  etoffe« 
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'.  m.  eraolomenls  des  eures  et  des 
lel ;  don  graluit,  offrandc. 
iftsrrE ,  adv.  avec  bienveillancc ; 
»nte\  de  boncoeur. 
ax9t.f.  bienveillancc  rdisposition 
ers  quotqu'un ;  bonne  volonte. 
a  ,  adj.  biemreillant :  qui  veut  du 
u*un.  (flg.)  Benin,  aflablc,  bien 

•.  m.  (/.  de  gtogr.)  'Bengale: 

s  (es  Indes.  iL  Uousselinc  de  co- 

le.  it.  Inadine,  canne  mince  et 

toque,  canne  a  epee. 

ma  ,  *.  f.(t.de  bot. )  *  balisicr  de 

canne  de  finde,  ou  baroulou. 

>,  a.m.celui  qui  vend  des  Cannes, 

Bengale. 

i ,  9.  f.  dim.  de  Bengdla.  it.  *Bcn- 

ison  d'Asie  et  d'Aiucrique. 

cbexci.  V.  Bange. 

s.  m.  (/.  de  bot.)  bengiri .-  arbre 

le  la  famille  des  eupborbiacecs. 

.  Y.  Yanguarda. 

,  9.  f.  ( t.  de  giogr.)  Bcnguela  : 

alle  d'Afrique. 

«tb,  adv.  benignement,  debon- 

rec  benignite,  avec  bonlc. 

E,t.  f.  benignile,  bonlc,  indul- 

nlte.  (fig.)  Doucenr  de  l'air,  du 

raison. 

iot  k,  adj.  *up.  6c 

,  mdj.  benin,  aOable,  humain, 

oai,  tempere,  en  par/ant  do  l'air, 

ta  Saison. 

$.  f.  (f.  de  bot.)  •  eophorbe  de 

.    otfi    i      lieHev....  ,  etc. 

,  m.  m.  Ifig.)  Benjamin  :  enfant 
det. 

m    I  V.  Bey'oim. 

ia  ,  #.  m.  ( i.  de  bot.)  benmoenja : 

bar. 

pL  de  Bern.  V.  ce  nom. 

'.  Yenctlho. 

.,  *.  m. '  t.  de  bot.)  benlcque :  ar- 

ert  du  Mala  bar. 

.  m.  scapulaire .-  morceau  d'etoffe 

vdj.  benit :  qui  a  etc  beni ;  consa- 
religteux.  Benedictin:  moinc  de 

,  t.  /.  femme  qui  pretend  gucrir 
ivec  des  priores  et  autres  prati- 
•Moscs. 

ff.M      {  V*  ,e  PrccMenl- 

, «.  f.  formule  superstiticuse  des 
V.  cc  nom. 

a.  benir :  consacrer  au  culte  avec 
ics;  donner  la   benedielion.  V. 

t-  f.  faire  le  sign*  de  la  crolx. 
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—  tValyuem ,  [loc.  fam.)  avoir  en  borrour  quel- 
qu'un. 

Be5Zi'do  ,  a ,  p.  p.  de  Benzer.  V.  Btnto. 

Jlr.x7.iHt.MO ,  s.  m.  I'actton  debenlr. 

+  Bkszoäte,  s.  m.  ( l.  de  chim.)  bemoatc  : 
sei  forme  par  l'anion  d'aeide  benzolqoe  avec 
diflcrcnles  substances. 

f  Bexz6ico,  adj.  m.  ( Aeido  — ,  f.  de  chim.) 
bcnzoique  (aeide),  üre  du  benjoln,  da  storai, 
du  bäume  du  Perou. 

Beqcädro  ,  t.  m.  (t.  de  mut.)  becarre :  carac- 
lere  carr£,  qui  retablit  dans  son  ton  naturel 
une  note  haussec  ou  baissee  d'nn  demi-lon. 

Beque,«.  m.  (f.  de  mar.)  colli,  collic  :  re- 
trancheiucnt  au  boutdu  chateau  d'avant;  bre, 
poulaine,  Operon. 

'BerbäÖ.  V.  Hifdo. 

Bf.rbeqcIm,  t.  m.  vilebrequin  :  outil  pour 
percer,  troucr. 

B£nnr.MK1s.f.(t.dege'og.)  Barbarie :  vasteeon- 
tree  de  l'Afrique  septentrionale.  it.  Y.Barbaria. 

BERBEnir.,  t.  m.  (t.  de  bot.)  epine-WneUe, 
rlndticr  (erepiniere). 

Berbkrisco.  V.  Barbaritco. 

Berbim  ,  $.  m.  nom  qu'on  donnalt  andenne- 
roent  a  une  sorie  de  drap ;  sa  marque ,  qui  etalt 
un  B. 

Ber^ada  ,  t.  f.  coup  deberco,  anelenm  plece 
d'arlillerie. 

Ber^o,  x.  m.  bercean  :  Hl  mobile  d'enfant  a 
la  mamclle.  (flg.)  "Enfance,  bas-age;  palrie, 
pays  natal.  Bcrccau  :  commencement  d'une 
ebose,  lieu  oft  eile  a  commenee.  —  da  «urwro, 
l'orient.  —du  Wo,  source  d'une  rivlere.  Conht- 
cer  alguem  deide  o  — ,  connatlre  quelqu'un 
des  sa  plus  tendre  enfance.  (I.  oTartil.)  ancieii 
canon  couri.  ((.  dejard.)  — ,  ToOteen  Irelllage, 
voütc  en  plein  cinlre. 

BEKEBERE,f.m.  (f.tfJti«) paraltsi« bAtarde, 
rbumatisme  ebronique. 

Bereberes  ou  Berbäres  ,  t.  mt  pl.  babitanU 
de  Barbarie. 

Bergamota  .  V.  Ycrgamöta. 

Bergaxte.  V.  Bargante. 

BERCATriM,  9.  m.  briganUn,brlek,fort0  de 
Yaisseau  a  deux  mais. 

Bergemil.  V.  BretangU. 

Berji.i.o.  V.  Beryllo. 

BEniNGEi.A  ,#./"•(  t.  de  bot.)  melongene :  me- 
rangene,  maienne,  aubergine,  bereugell«,  vio- 
dase.  I 

Berja^öte,  9.  m.  V.  BorcejMe. 

BERLE*GÜcnE ,  f.  m.  (I.  burt.)  hommc  da 
Nord. 

Berüx  \  ou  Berüjida  ,  f.  f.  berllno :  sorte  do 
Yoiture.  'Berlingot. 

t  Berü^ues,  r.  m.  escamotear;  impt.Meur. 
Artet  de  —  e  berhqurt,  [phr.  burt.)  imirdo 
passe-passe,  escamotagc.  Por  artet  dv  —  e 
berloquet,  ( fam.)  par  la  vertu  de  la  noadre  a 
periimpimpin. 

Berl6qles.  V.  Bertiquet. 

Berma,  t.  f.  (i.  de  fvrl.)  berme ,  ivlals  :  rhe- 
min  cnlre  le  pied  du  rcmparl  et  1c  fowc. 
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Bfina aca  Ott  Berxaciia ,  *.  f.  bernachc  :  oic 
des  mors  du  Nord. 

f  Bernacla,  *.  f.  (t.  d'hist.  nat.)  bernaclc  : 
coquillagc  de  cinq  piöces. 

Bersk  ou  Berxeo,  s.m.  drap  fln  ecarlatc. 
it.  Man'.eau  long  etgrossier;  couverlurede  lit. 

BERXäcnA.  V.  Bernaea. 

•J-Beröe,*.  f.  (t.  d'hist.  nat.)  *beroc:  ver 
marin,  radiairc. 

B£rra,  t.  f.  *rut:  le  tomps  oü  Ics  Wies 
fauvcs  sonl  en  chaleur.  Andarna  —  ,ötrcen 
rat.  (/ig.)  tlre  en  vogue. 

Berrädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Berrar. 

BerradAr  ,  a  ,  s.  qui  beagle.  ( /ig. )  Qui  jelle 
Ics  hauls  cris. 

Berräk  ,  r.  n.  inugir,  bcugler,  cn  parlant  de 
Teaui  et  d'aulres  animaux  ;  rairt\recrouralcr, 
en  parlant  des  cerfs.  (/ig.)  Jeler  de  hauls  cris. 

Berrecär,  v.n.  freq. bcugler,  recr  souvent. 

Berrkiro,  s.  m.  les  cris  red o übles  d'un  en- 
fant  qui  pleure;  Im r lernen t,  cri  lamentable. 

Berro,  s.  m.  mugisscmenl,  bcuglemenC,  en 
parlant  des  vcaux  et  de  quelques  aulres  ani- 
maux. (ßg.)Cr\  epouvanlablc. 

Bersa.  V.  Versa. 

Bertasgil.  V.  Bretangil. 

f  Bf.rtholletia  ,  *.  f.  (/.  de  bot.)  berlbollctie : 
grand  arbre  du  Bresil. 

Bertoeja.  V.  Brolofija. 

Berver.  V.  Valverde. 

Beryllo,  9.  m.  beril :  aigue-raarine  :  pierre 
precieuse. 

f  Besaxtado,  a,  adj.  (Escudo  — ,  t.de  blas.) 
besante  (ecu),  cbarge  debesants. 

Besante,  s.m.  besant  :  monnaio  d'or  an- 
cienne  de  l'empire  grec;  monnaic  d'or  ou  d'ar- 
gent.  (f.  de  blas.)  V.  Arroela. 

Besdeltio,  s.  m.  (t.  bau)  eul,  l'anus. 

Besbelhoteira.  V.  Bisbilhoteira. 

Besoärtico.  V.  Bezodrtico. 

Besöcro  ,  f.  m.  V.  Escaravtlho. 

Bespa  ,  s.  f.  guepe  :  mouclic  carnassiero , 
Jaune,  hymenoplere,  pterodiple. 

Bespäö,  s.m.  augm.  de  Bespa,  frclon. 

f  Bespliro,  #.  m.  guepier  :  nid,gdlcau  de 
gu<*pes. 

Bispinda  ,  i.  f.  dim.  de  Bespa. 

Bespora.  V.  Yespora. 

Besta  ,  s.  f.  bete  ,  animal  brüte ,  quadrupede. 
Gräo-btsla.  V.  Alte.  ( /ig. )  Animal ,  böte ,  ane , 
lourdaud,  stupide.  —  tnudr,  mule,  iuulet.  — de 
sella,  mule,  cheval,  jument.  — de  carga,  böte 
de  somine,  soramier. — de  roda,  beteamoulin. 

B£sta  ,s.f.(  t.  de  mit.  anc.  >  arbalele  :  arme 
de  traU;  arc  d'aeier  inonte  sur  un  fül. 

Bestalhäö.  V.  Bestarräo. 

*  Besta r  ou  Beste ar.  V.  Asnear. 

Besta ria.  V.  Betteria. 

Kestarräö,  s.m.  augm.  de  Btsta,  grande 
bete ;  bestiasse. 

Besteira ,  adj.  f.  Herta  — .  V.  UeUeboro. 

Besteiho,  s.  m.  arbaletrier  :  soldal  qui  tirail 
de  l'arbalele.  Cclui  dont  lc  melier  est  de  faire 
des  arbaletcs. 
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.  R£!-Tnr.iA  ,  s.  f.   compagnic  d'arbalclricrf ; 
cxcrcice  d'arhaletc. 

Bestiäl,  adj,  2  gen.  brutal ,  besüal.  V.  Irra- 
tional. 

BF.STiAi.mAnE,  *.  f.  besliaUU'.V .flrulatidade, 
TrracionabUidade .  (/ig.)  Stupid ilc;  brulalilc. 

Bkstialmestk ,  adv.  helemenl,  bestialr-ment. 

f  Rf.stiäue,  s.  m.  assemblage  de  somaiicrs. 

Bf.stiaö.  V.  Bastian. 

•f-  BkstiÄes,  s.  m.  pl.  bas-relicf  representattt 
des  animaux.  " 

Bf.stiario,  s.m.  bcsliairc  :  gladiatei:r  qui 
combaliail  conlrc  les  böles  dans  le  cirquc,ä     * 
Romc. 

Bf.stidade,  *.  f.  bOtise,  siupuütc. 

Bestilha,  s.  f.  dim.  de  Brsta. 

Besti'nha  ,  s.f.dim.  de  Btsta,  bcstiole,  pe'.r.e 
monluro. 

Bestiöla.  V.  Bestinha. 

Bestünto,  s.  vi.  {t.  pop.  et  bur*.)  e«;.r:t 
borne. 

Besügo.  V.  Vcsugo. 

Besumtädo  ,  a  ,  p.  p.  de     t 

Busuntar,  r.  a.  oindre,  frolter,  on«!i:ire  de 
graisse,  graisscr. 

Beta,  s.  f.  veine,  filon  (dans  les  mine»  :     . 
raie.  V.  Listra. 

Beta,  s.  f.  nom  du  B  dans  Talphabetgrer. 

Betädo, a  ,  p.  p.  de 

Betär.  V.  Listrar,  Sintizar. 

Betakraba  ,  *.  f.  (t.  de  bot.)  bcllcrave  :  belle    i 
a grosses  racines  de  ravc,bisannucllc,£pclale; 
ou  en  lirc  du  suerc. 

Betfl,*.  m.  (t.de  bot.)  areede  l'lndc. 

Beter  ou  Bltke.  V.  le  suivant. 

■f  Be"tle,  s.  m.  bclcl :  especc  de  poivre  de* 
Indes. 

Betesga,  s.  f.  ruelle,  eul-dc-sae ;  bouchon, 
cabaret ;  corridor  tioir. 

BtTHEL.  V.  BMtt. 

fBfcTiii.EMiTA,  *.  2  gen.  de  Bethlcem,  en 
Judee.  Bedilöcmile  :  religieux  (jui  serl  les  ma- 
lades aux  Canaries. 

f  BETnLF.Mmco ,  a  ,  adj.  qui  appartienl  a  la 
rille  de  Belblcem. 

Betico,  a,  adj.  Betique  :  de  la  Bctique  (  Ar- 
dalousie). 

Betiliio  ,  jt.  tn.  morceau  de  cordc  oudelil: 
museliere.  V.  Barbilho. 

Betöxica  ,  * .  f.  (t.de  bot.)  betoinc  :  plante 
mcdicinale. 

Beträl,  s.  m.  lieu  plante  de  belel. 

■J*  Betlla  ou  Beti'lla,  *.  f.  (t.  de  bot.)  "beu- 
Icau,  bouleau  comniun.  "Bouillard,  bois  blaue, 
arbre  de  la  sageb^e,  sceplre  des  mallrcs  d'ecoie. 

fBiiTtLA  dastarda.  V.  Carpc. 

•j-  BAtllo,  s.  m.  belyle  :  pierre  employec  ä 
faire  des  idoles,  auxquclles  on  atlribuait  de* 
vertus  merveiileuses. 

Bktlmado,  xyp.p.  de 

Betlmar,  v.a.  bituinincr  :  enduirc  de  bi- 
tuinc. 

Betlmc,  -.  77i.  bilumc  .-  matiere  liquide« 
epaisse,  noire,  liuilcuse,  innamraable,  qui  so 
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bvr.c  Jans  le  sein  de  la  torre ;  limon  gras, 
»i-Nj  icjt  ,  arihercnl.  Mastic  de  fonlainier.  —  de 
\     Juir'a,  asphalle  :  »orte  de  bitume  solide. 

B.n  m^tiso ,  a  ,  adj.  bitumineux :  du  biluroe, 
•>  cn  cunüeni,  qui  a  ses  quaiiles. 
f  B.*c*  v ,  *.  m.  sortc  de  vin  d'Aragon  en  £s- 

P:.ver  icr«.  V.  Beberagem. 
Ki.il mo.  V.  Bichdno. 

Bfxica  ,  s.  f.  vessie  :  sac  mcmbr.incux  qui 
rrtoil  l'urinc.  Vesicule  du  fiel.  Vessie  :  pelile 
aoipoulc  sur  la  peau,  elevure.  Bexigat,  pl. 
peiite  veröle :  maladie  qui  couvre  la  peau  de 
poslules.  —  douda*,  varicelle.  IS'adar  sem  —s, 
ifig.)  nager  sans  nageoires. 

Blxicöso,a,  adj.  grave,  grelä,  marque  de 
la  petite  veröle. 

Bexici:k*to,  a,  adj.  qui  a  la  peülc  veröle. 
it.  V.  Bexigöso. 

f  Beil co ,  s.  m.  ((.  de  bot.)  bexugo  :  racine 
to  Perou;  eile  purge. 
Bet.  V.  Bei. 
Bezaxte.  V.  Besante. 

BEztcRA ,  s.  f.  genissc  :  jeune  vacbe  qui  n'a 
pas  porte. 

B£Z£Rii!«aA  ,  t.  f.  dim.  de  Bezerro,  genissc 
detail. 

BEZF.KKixno  ,  t.  m.  dim.  de 
Btiziicno,*.  m.  veau  :  le  petil  de  la  vacbe 
«tui  a  a  peine  un  an.  On  I'appclle  aussi  annöjo. 
V.  ce  mol.  Veau  :  peau  lannec  d'un  jeune  veau. 
Vi  de  — ,  rnufllier,  muffle  de  veau  :  plante. 

t  Bezcstaü  ,  9.  m.  bczrslau  .-  man:  he  public 
en  Turquie. 
Rf.zoar  ,  $.  m.  bezoar.  V.  Bazar  (pedra). 
Bjzoir.mco  ou  i  bözoardiqucoubczoar- 

Be/oartico.  a,  adj.  )  lique  :  du  bezoard. 
Mmedio  — ,  reraede  bezoardique;  cordialc, 
«leiiierc. 

tBiBBT,  s.  m.  (t.  de  bot.)  bibby  :  palmicr 
Cinerique  a  bois  noir,  fruil  huileux. 
Bttz.Y.Abibe. 
j         Buesiqce.  V.  Berbequim. 
i         f  BibiAa  ,  s.  f.  (I.  d'hitt.  nat.)  *  bibion  :  genre 
finseetes  diplcres  de  la  famüle  des  sarco- 
«woes. 

Biblia  ,  t.  f.  bible :  livre  qui  comprend  l'an- 
«a  et  le  nouveau  Testament.  —  «acra ,  l'Ecri- 
t"TP  sainte. 
f  Bibliatrica  ,  s.  f.  biblialrlque :  art  de  rcs- 
tnrer  les  livres. 

Kbuco,  a  ,adj.  biblique  :  qui  apparlicnl  a 
U  bible.  Sociedade  — a,  socicte  biblique  :  qui 
RJblie  les  bibles  dans  loutes  les  langues  con- 
tra. 

fBiBLiocxosTiA,  t.  f.  btbliognoslie  :  science 
des  livres. 
Biiuocratoia ,  t.  f.  bibliograpbie  .*  science 
4«  btbliograpbe. 
BnuocRAifiico,  A,  adj.  bibliograpbiquc  : 
4ela  bibliograpbie. 

Buuöcjupbo  ,  $.  m.  bibliographe  :  qui  coti- 
nü  les  livres,  leur  prix  et  leurs  cdiiions,ct 
lanoe  des  catalognes. 
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f  Bibliolatha ,  i.  m.  et  adj.  bibliolalht :  qui 
possede  beaueoup  de  livres  sans  les  connaltre. 

f  Bibliolitues,  $.  f.  pl.  bibltolithes  :  pierres 
lamelleuses qui  portent lempreinle de feuilles j 
incruslalions  sur  des  feuilles. 

f  BiBLiOMAMciA ,  s.  f.  bibliomaocie :  divina- 
lion  par  la  bible,  parun  livre. 

BiBLiosiAJiiA,  #.  f.  bibliomanie  :  manie,  pas- 
sion  excessive  des  livres ,  de  les  enlasser. 

Bidliomamaco,  tm.  bibliomaiie  :  qui  a  la 
passion  des  livres,  qui  les  entassc. 

fBiBLiosiAMTico,  a,  *.  bibliomancicn  :  qui 
predil  par  les  livres. 

f  Bibliomäppa  ,  s.  m.  bibliomappe  :  livre 
compose  de  carles  geographiques,  aecompagne 
d'un  texte  explicatif. 

t  Bidliüpea  ,  s.  f.  bibliopee  :  art  de  faire  un 
livre. 

Bibliöpiiilo  ,  t.  m.  bibliophile :  celui  qui 
aimc  les  livres. 

BiBLiopOLA,  $.  m.  bibliopole  :  marchand  de 
livres. 

f  Bibliötapho,  s.  m.  bibliotapbe  .-  qui  ne 
cotnmunique  pas  ses  livres  rares. 

BiBLiOTntcA  ,  t.  f.  bibliotbeque  :  licu  ou  il  y 
a  beaueoup  de  livres  en  ordre.  — ,  corapilation 
d'ouvrages  de  memc  na  Iure,  recueil  des  au- 
leurs  d'unc  nation.  —  ciro,  (fig.)  biblioüiequo 
viva nie  :  borauie  trcs-savanl. 

BiBUOTUECÄRio,«.  vi.  bibliotbecairo  :  garde 
d'une  bibliolheque ,  qui  cn  a  soin. 

fßmüKTAS,  *•  m.  pl.  bihlisles :  liöreüques 
qui  n'admcllent  que  le  texte  pur  de  la  bible. 

-j-BinLiucuiANciA,  $.  f.  bibliuguiancie  :  arl 
de  restaurer  les  livres  gates,  cndouimoges. 

f  Bico,  $.  m.  ( t.  d' Asie )  anacarde  :  feve  de 
Malaque. 
•  BinORA.  V.  Yibora. 

Bibulo,  K,adj.  qui  boit  (papicr,  etc.). 

Bi'ca,  s.  f. '  tuyau  de  fon  La  ine.  Eitar  d  — ,  at- 
tendre  son  lour  a  la  fonlaine,  en  parlanld'un 
porleur  d'eau.  ißg.)  £lreä  la  vetlle,  sur  le  point 
d'obtenir  quelque  chose.  Sangue,  iuor  em  — , 
sang,  sueur  ruissclanle. 

Bica  ,  *.  f.  ( f.  oVhist.  nat.)  bica :  poissoo  de 
la  colc  de  Biscaye  et  de  Portugal ,  du  genre  du 
pagre. 

Bicäcaro.  V.  Bccdcho. 

Bicada  ,  t.  f.  le  pied  d'une  montagne,  etc.  it. 
Coup  de  bec  des  oiseaux;  la  porlion  de  duvet 
ou  d  au  Ire  malicre  qu'ils  porlont  dans  leurs 
becs  pour  faire  leurs  nids. 

Bical,  adj.  2  gen.  qui  a  une  protuberance 
poinluc;  aigre-doux  (fruit). 

Bjcalado  ,  t.  m.  espece  d'oiseau  aqualique. 

•j-BicA^üuo,  t.  m.  {t. d'hitt.  nat.) centris- 
que  :  poisson  branchioslege.  —  ordinario,  be- 
casse  ordinaire.  —  coberlddo,  becasse  bouclee. 

f  Bicapsular,  adj.  (I.  de  bot.)  bicapaulaire  : 
a  deux  capsules  ( pericarpe  — ). 

BigA ,  t.  f.  (/.  d'Aeie)  poids  asialiquode  deux 
livres  et  demie. 

f  Bicrllllär,  adj.  2  gen.  (I.  de  bot.)  qui  • 
i  deux  cell u les. 
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+  Bi<*eps  Qu  Bicfrso,  t.  m.  (f.  oTanat.)  bi- 
ceps  .*  oiusclc  a  deux  branches,  a  dem  tGtes. 

Biciia,  *.  f.  sangsuot  couleuvre.  (/ty.)  Cou- 
leavreartificiellc.  i?icArtrf'aj7«a,liydre:  serpent 
d'eau  doucc.  —  de  seile  eabeeas ,  hydre ,  serpent 
fabuleux  a  sept  telcs  renaissantcs.  tferva  da—, 
V.  Arislolöchia. 

t  Bicjiacadälla ,  •.  f.  ( f.  d'Atif.  nnf.)  percc- 
orcille,  forbicine,  oreillere,  forllcule,  hemi- 
ptere  dangercux  dans  l'oreillc.  L'huile  d'olive 
l'y  fait  perir. 

•f-  Bichäco  ,  t.  m.  aug.  de  Bicho.  (/ig.)  Hommc 
Ires-riche,  trcs-savant  011  trcs-lin.  V.  Astüto. 

Biciiänckos,  *.m./>/.  (t.burl.)  'minauderies.- 
mines,  facons,  manicres  extericurcs  cl  afFec- 
lees  pour  plaire. 

Bichaxo,  t.  m.  jeune  chat. 

Bicharia,«.  f.  vermine;  multitudc  de  vers. 
(/ig.)  Mullilude. 

Bicharöco,  ».  m.  gros  vcr  :  animal  degoü- 
tant. 

+  Bicüeiro,  s.m.  (t.  de  mar.)  #gafle  :  perche 
armee  d'un  croc ,  halle-croc.  it.  Grande  multi- 
tude  de  vers.  Y.  Bicharia. 

Bicheiro,  a,  adj.  minutieux  :  qui  s'occupe 
de  bagatelles,  de  niatseries. 

Btamrao,  f.  m.  dim.  de  Bicho. 

BicHO ,  a.  m.  Insecte ,  Ter ;  vermine ;  bestiole; 
bele  feroce.  —  da  coxinha,  marmiton  :  bas  va- 
lel  de  cuisine.  —  do  mato,  (/ig.)  farouche ,  In- 
sociablc;  misantrope.  0  —  hörnern,  (fam.) 
I'homme  consfdere  comroe  animal  mechant. 
Tode  coberlo,  eheio  de  — #,  fervendo  em  — 4 , 
tont  grouillant  de  vers ,  de  vermine.  Cata  das 
— *,  menagcrie. 

t  Bichü-de-cowta  ,  a.  m.  ( t.  d'hitt.  nat.)  clo- 
porie  :  insecte  apterc,  polygnalhc,  annele,  se 
roulanl  cn  boule.  (/ig.)  Horame  ruse. 

f  Biciio-VERcoxHÖso,  t.  m.  (I.  d'hitt.  nat.) 
pangolin  :  quadrupede  vivipare,  fourmilier 
ccatlleux. 

Bichöca  ,  1.  f.  ( (.  pop.)  petit  faroncle. 

Bicnoso,  a  ,  adj.  plcin  de  vers;  vermoulu. 

BiuA.  V.  Bixa. 

BicipiT« ,  adj'  2  gen.  (t.de  poit.)  qui  a  deux 
totes. 

Mit.o ,  9.  m.  bec  :  membre  qui  serl  de  bouche 
a  l'oiscau,  corapose  do  deux  mandibules  de 
corne;  poinie;  bont.  Bec  d'une  aiguiere,  d'un 
alambic.  (/ig.)  becdeplume,  pointe  de  cba- 
peau  ,etc.  (id.)  bouche  de  rhomme.— do  petto , 
innmelon. — dacaruUiaou  candieiroy\smpcron. 
— cf<uno,  bec  d'dne:  outfldcmenuisier,  dechar» 
pentier,  etc.,  pour  faire  des  mortaises;  burin  a 
deux  biseaux.  —  da  ndo,  bec  d'un  vaisseaa.  -  do 
p£,  do  dedo ,  bout  du  pied ,  da  doigt.  Calar  o 
— ,  fermer  la  bouche ,  garder  le  silence.  Metter 
tilguma  cousano  —  a  alguemf(/ig.  fam.)  cora- 
muniquer  un  secret  a  quelqu'un.  Peseoa  de  — 
rerollo ,  personne  orgucilleusc  ,  insolente. 
Andar  not  —t  dot  pe"s ,  marchcr  sur  ia  pointe 
du  pied.  Pör-senos—s  dos  pity  (/ig.)  regt  in - 
her,  ötre  rÄealclirant ,  se  lever  sur  ses  ergots, 
monier  sur  ses  ergous.  Chapio  de  trCss,  cba- 


peau  a  trois  cornes.  Bicos  ,  pt.  langnetles  tatl- 
16es  cn  forme  de  petitc  langue,  au  bord  d'une 
toilc,  ou  etofTe.  (/ig. )  V.  Pontinhos.  Bico- 
de-Cegoiiha,  (t.  de  bot.)  gernninn,  geraine,  boc 
de  cigoiine.  —  de  grou ,  bec  de  grue.  —  de 
pomba%  bec  de  pigeon. 

f  Bicügp.ossC'üo,  *.  m.  (t.  (Thitt.  nat.)  gros 
bec  .-  genre doiseaux  de  la  faniille  des  gruni- 
vores. 

Bicoi.ön.  adj.  1  gen.  de  deux  eouleurs. 

f  Biconjlgadas,  adj.  f.  pl.(t.  de  bot.)  bicon- 
juguecs,  (fcuilles)  donl  le  peliolc  commun  se 
divise  en  deux  rameaux  ciiarges  de  deux  fo- 
liolcs. 

BiconxA.  V.  Bigorna. 

Bicöhxe,  adj.  2  gen.  (t.  de  po4s.)  bicornc  . 
qui  a  deux  cornes,  deuxbras,  deux  pointes  ou 
dents.  (/.  de  bot.)  V.  Bigorne. 

Bicörmeo  ,  a  ,  adj.  V.  Bicörne.  Argumcnto—, 
dilemrnc. 

Bicorm'gero,  a  ,  adj.  (t.  de  pois.)  qui  a  deux 
cornes. 

Bicüda,  1.  f.  sorte  depoisson  da  Brest!. 

f  Bic£do,  s.  m.  nom  d'un  oiseau  (gros-bec) 
du  Bresil. 

Bicüdo  ,  a  ,  adj.  qui  a  un  bec  polntu ;  poinla. 

Bicu'i'VA ,  s.  f.  noix  huüeuso  du  Bresil. 

BicufVEiRA,  s.  f.  arbre  qui  donne  la  bieuita. 
V.  ce  mot. 

f  BicüßpiDE,  adj.  2  gen.  qui  a  deux  pointes. 
(f.  de  bot.)  Bicuspidee,  (feuille)  fendue  aa 
lommet  et  terminee  par  deux  pointes. 

t  Bidente,  t.  m.  (t.  de  pots.)  hoyau,  hooe  : 
inslrunient  a  deux  fourches  propre  a  fouir  la 
lerre. 

+  Bide.nteo  ,  a  ,  adj.  (t.  de  bot.)  bldenlc  (calice) 
dont  le  bord  a  deux  dents. 

f  Bidi-bidi  ,  *.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  bldi-bidi  : 
petit  rat  d'Araerique. 

Bjdco  ,  a  ,  *.  m.  deux  jours ,  l'cspace  de  deux 
jours. 

Biexnal,  adj.  2  gen.  biennal :  qui  dore  deux 
ans.  (/.  de  bot.)  Bicnne,  bisannucl. 

BiE5Nio,  s.  m.  espace  de  deux  ans. 

f  Bifärio  ,  a  ,  adj.  double. 

-J-Bife,  s.  m.  bifslcck  :  tranchc  de  beruf 
grillee. 

Bifendido  ,  a  ,  adj.  fendu  en  deux. 

f  BiFEiio,  a  ,  adj.  qui  porlc  deux  fols  l'an. 

•  Biffa  ,  *.  f.  ancienne  cloffe  de  laine. 

BiFioo ,  a  ,  adj.  (t.  de  bot.)  binde  :  decoup* 
profondcmenl  en  deux  (feuille—). 

f  ftiFLÖRO,Af  adj.  (t.  de  bot.)  biflorc:  (lipo — ) 
qui  porte  deux  fleurs,  ou  des  fleurs  deux  ä 
deux. 

BiFOLf.o ,  *.  m.  V.  iMvrador. 

t  BtFOMÄno  ou  BiroLio,  a,  adj.  (t.  de  bot.) 
qui  a  deux  fcuilles. 

IU 10 h\i f., aeij.  2  gen.  biforme.  de  denx  formes. 

Bjfroxtf.  ,  aaj.  2  gen.  quia  deux  faces,  deux 
visat^'S. 

f  BiFrttAno ,  K.adj.  qui  a  deux  trous. 

BiFtRCACAö,  9.  f.  (t.  d'anat.  et  bot.)  bifurca- 
lion  :  division  en  deux  branches. 
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,  a  ,  mdj.  (f.  de  bot.)  bifurquc  .•  qui 
le  dirise  en  fourche.  p.  p.  de 

f  BtrcftcAi-SE ,  9.  r.  se  bifurquer  .•  te  diviscr 
«  deux ,  en  fourche. 

Bka  ,  $.  m.  (f.  ab  po4t.)  faige  :  cbar  attele  de 
eeex  ebevaux  d«  front. 

Rica  Mi  a  ,  t.  f.  bigamie  :  ma  ringe  avec  deux 
persoonesen  raeme  teinps;  etat  du  bigame. 

Bicamo,  s.m.  bigame :  marie  a  deux  por- 
>onnes  en  iu6me  temps  ou  deux  fois ;  qui  a 
epouse  une  teuve. 

Ricahim.  V.  Mariöta. 

f  Bicimkas  ou  Bigbmisab,  adj.  f.  pl.  (folhas 
— .  I.  dt  hoij  bigetninees,  (fem  lies)  dont  Ic  pe- 
tiole  souüent  deux  folioles. 

f  Bictsrro,  a,  adj.  engendre  deux  fois. 

t  Biclf  ,  s.  m.  bigle :  chien  de  cbasse  anglais 
pour  I«  lievre  et  le  lapin. 

Bigode,  t.  m.  'rooustache :  barbe  qu'on  laisse 
•a-destus  de  In  1e?re  superieuro.  iL  Nom  dun 
jeu  de  carte».  Hörnern  des,  celui  qui  a  de  la 
formet«,  du  caractere.  Ter  bons—s.  ii  se  dil 
d'une  feranie  qui  est  bien ,  qui  est  Jolie. 

Bioode  ado  ,  a  ,  p.  p.  de 

BtcooKAA ,  e.  a.  (f.  fam.)  se  moquer  de  quel- 
qu'un.  Tromper,  jouer. 

BfContiRA ,  t.  f.  sorte  de  pelite  bourse  a  en- 
fermer  les  moustaches.  'Straponltn  de  voilure. 

Bicorxa,  t.  f.  enclume,  bigome  :  masso  de 
Ter  sor  laquelle  on  bat  les  metaux. 

t  Bicorse,  adj.  2  gen.  {t.  de  bot.)  bicornu  : 
garni  de  deux  eomes. 

t  Bigorses,  adj.  pl.  {Amthtrat  — ,  t.  de  bot.) 
bieornes,  (anlhcres)  a  deux  pointes. 

BtcoRRtuiA,  s.  m.  (I.  burl.)  Iiomrae  de  rien  ; 
»teutre,gredin. 

Bicotas,  s.  f.  pl.  (f.  de  mar.)  'bigots  :  bois 
iroue  pour  passer  les  cordages ;  cap  de  rooulon. 
—ferradas  ,  cap  de  mooton  ferre. 

Bwote,  t.  ••.  bipol.  V.  Bedlo. 

Bicotxria,  t.  f.  bigolerie;  faussepietc;liypo* 
croie. 

BiGOTisMo,  s.  m.  bigolisme  :  caractere  du 
higot;  egoisme  divinise. 

BiGHAifUM.  V. Mariöta;  Cozarde. 

t  Bicömeo,  a,  adj.  (Frone©—,  folhas— as ,  t. 
h  bot.)  aneipite  :  comprirac ,  a  deux  honls  op- 
joses  et  tranchants. 

t BufcÄDAS ,  adj.  f.  pl.  Folhas—,  (t.  de  bot.) 
tyuguees,  (  feuilles)  composees  de  quatro 
tolioles  deux  a  deux  sur  un  pcliole  comniun. 

Biu.  Y.  Bilis. 

t  Bilabiädo,  a  ,  adj.  (/.  d'anat.)  qui  a  deux 
lerres. 

+  Bilami?c6so,  a,  adj.  (f.  de  bot.)  bilamclle: 
twnpose  de  deux  iaines. 

Bill«Sdc.  V.  Fogo  dahgria. 

Bilua  ,  f.  f.  cruche :  vas«?  de  lerre  ä  anse  et 
Venire  lange.  Dar— de  leUe  por  —  (fazeite , 
*>nner  un  oeuf  pnur  avoir  un  !>a*uf. 

'  BiLn%Fn  vö,  $.  m.  aug.  de 

T:i  n  \rr.v.  V.  MUifre. 

Hu  p  «*i .  i.  m.  billon  :  monnale  de  euivre  pur 
*;•  »ivl?  d'argfnl.  I 
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BiLnAö.  (f.  farith.)  V.  Biliiö. 
Hiliiar,  s.  m.  billard  :  jou  de  biliös  sur  um 
table  drapee ;  cette  table;  lieu  oü  eile  est. 

Ru.iiÄnoA ,  $.  f.  jeu  du  bdionnel ;  le  bdtonnet 
de  ce  jeu. 

Bij.hardaö,  9.  m.  joueur  de  bükarda  (bl- 
lonnet),  vagabond. 

BfLHARDÄR,  v.  o.  billarder  :  loucher  deui 
fois  sa  bille ,  pousser  deux  billes  a  la  fois. 

Bilhardkiro.  V.  Bilharddö. 

BiLntTE,  t.  m.  biilel :  pelite  lettre,  missive. 
*  Cedule ,  ecrit,  billet  sous  scing-prive,  par  le« 
quelonreconnaltdevoirquelquesoiniiic.  Passe- 
port :  raarque  pour  entrer  dans  une  reu- 
nion,  etc.;  rouleau  de  papier  pour  lirer  la  lo- 
lerie,  ou  au  sorl;  elfel  public,  de  banque,  do 
commerce.  —  de  visifa,  de  boat  festat,  carte 
de  visite.  —  amaiorio ,  billet  doux,  billet  de 
galantcric ,  poulet. 

Biluetimio,  *.  m.  dim.  de  Bilhite. 

Bilhöstre.  V.  Biltre. 

Biliahio,  \tadj.  tt.  d'anat.)  blliaire.  On  le 
dil  des  conduiis  de  la  bile,  et  de.  cerlaines 
pierres  qui  se  formcnl  dans  le  foie. 

f  Bn.iMDJNos,  s.  m.  (t.  de  bot.)  carambo Her 
cyiindrique  :  arbre  terebinthace  des  Indes. 
Bilimbi,  arbre  du  Malabar  qui  a  toujours  des 
(leurs  et  des  fruits. 

Bii.i.\GiF, ,  adj.  qui  a  deux  langues,  en  deux 
langues.  (/ig.)  Double,  qui  a  deux  paroles, 
fourbe. 

BiliAso,  a  ,  adj.  bilieux  :  plein  de  bile,  chex 
qui  la  bile  dominu.  (flg.)  Colerfque,  irascible. 

Bilis,  s.  f.  bilorhumeur  du  corps  anlmal 
separee  dans  le  foie.  (ßg.)  Mauvaise  buioeur, 
colere. 

Bilis  ou  BiÜ7.  V.  Betts. 

Bh,l,  s.  m.  bill :  projet  de  loi  du  Parlement 
en  Angleterre. 

Bii.i.öto,  s.  m.  billol .-  troncon,  morceau  de 
bois  gros  et  court.  V.  Ctpo. 

BiLontDO,  a  ,  adj.  (f.  de  bot.)  bilobe  :  a  deui 
lobes. 

Bilrado,  a,  p.p.At 

Bilrär,  v.  n.  travailler  avec  le  bilro.  V.  ce 
inot. 

Bii.ro,  s.m.  fuseau  pour  la  dentelle.  *Quille: 
morceau  de  bois  long  et  arroudi  qui  sert  a- 
jouer  aux  qui  lies. 

Biltre,  *.  m.  (/.  injur.)  bell  Ire :  ctxjuiii, 
gueux,  miserable,  hommc  de  neant. 

f  Bimane,  adj.  2  gen.  Animal  — ,  (/.  d'hist, 
nat.)  bimane  .-  I'homme  et  ses  varieies. 

Bin  Ar  ,  adj.  2  gen.  (i.  d$  pars.)  enire  deux 
mers. 

Bimdalha.  V.  Bimbirra. 

Bimbaliiäda  ,  s.f.  Paclion  et  relTcl  do  briiu- 
baier  (les  cloches).  Grosse  sonnerie. 

Bimbärra,  t.  f.  longue  barre  de  bois  en 
forme  de  levier  pour  remuer  les  canons,  etc. 
(f.  de  mar.)  Boule-bor» ;  anspect. 

fBiMRAS,  s.  f.  pl.{t.  burl.)  la  parüe  Inte- 
rieure des  cuisses  pres  des  aines. 

Bimcmbrk,  adj.  2  gm.  qui  •  deui  menbrtf* 
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RiMtUTRE,  #.  m.  tl  adj.  2  gen.  biu.csirc  : 
deux  mois,  de  deux  mois. 

f  Brno,  a  ,  adj.  de  deux  ans ,  qui  a  deux  ans. 

•fr  Bisa  das,  adj.  f.  pl.  tolhas  — ,(<.  de  bot.) 
Binces,  peminees ,  doublrs  .  feuilles). 

Rixahio,  a  ,  adj.  (/.  d'arilh.)  binaire  :  rom- 
posö  de  deux  unilcs.  ( /.  de  mus.)  — ,  niesure  a 
deux  lemps. 

Ui.xucLLÄR ,  adj.  2  gen.  binoculairc  :  qui  serl 
aux  deux  yeux. 

•fr  Uinocilo,  j.  m.  binocle :  lunette a  main  ei 
a  deux  brauche«  pour  voir  des  deux  yeux  a  la 
fois. 

Hin 6 u;no ot*  i  qui  a  deux  noms. «.  (/. 

Hixomio,  a  ,  adj.  |  (folg.)  Binome  :  quanlite 
algchriqiic  composec  de  deux  tcrincs  unis  par 
un  sinne.  Ex. :  A  +  B ,  C  —  D. 

•fr  Bintararu,  t.  m.  (t.de  bot.)  hinlabaru  : 
plante  du  Malabar  et  de  Ceylan. 

f  Bintasgör,  s.  m.  (t.  de  bot.)  calaba  a  fruits 
ronds,  prand  arbre  ä  fruits  en  noix  :  donne  la 
gouime  laeamaf|ue. 

Bioäc.  V.  Birac. 

Bioco ,  t.  m.  affublement  :  air  de  pruderie , 
pruderie. 

Biocraphi'a,  t.  f.  biographie  :  histoirc  de  la 
vie  des  parliculiers. 

Biocraphico  ,  a,  adj.  biographique  :  qui 
tieiit  de  ou  a  la  biographie. 

Biögrapho,  9.  m.  biograpbe:  auteur  d'une 
ou  de  plusicurs  vies  particulieres. 

Diovan,  f.  fn.  paravent. 

Bipaiudo.  V.  Bigenito. 

Bipartido,  a,  adj.  (t.  de  poes.)  parlage, 
diviso  en  deux  parlics.  ( f.  de  bot.)  Biparli  : 
fendu  au  dclä  du  inilieu  (calice,  feuille,  etc.). 

•fr  Bipartivkl,  adj.  2  gen.  biparüble  (ovairc, 
yalvc):  qui  peul  elre  divise  en  deux  pariies. 

Bi pate.nte,  adj.  2  gen.  (I.  da  pois.)  ouvert 
de  deux  edles. 

HiPF.DAL,  adj.  2  gen.  bipcdal  :  long  de  deux 
pieds. 

Bipede,  adj.  2  gen.  bipede :  qui  a  deux  pieds, 
qui  marchc  sur  deux  pieds.  — *,  t.  m.  (I.  d'kitt. 
mit.)  bipedes  :  genre  de  repliies  a  deux  patles, 
de  la  fainillc  des  lezards. 

Bipexxe,  t.  f.  (/.  d'ant.)  bipenne :  double 
Hache. 

t  Bipuono,  t.  m.(t.  d'hitl.  nat.)  V.  Salpa. 

•fr  Bipixxclädo,  adj.  ( t.  de  bot.)  bipinnö 
(feuille  — ) :  dont  le  peliolo  soulient  d'autres 
petiolcs. 

Biquadrätico,  a,  adj.(t.  d'alg.)  biquadra- 
Ikjue  :  ( puissance)  du  quatriemc  degre ;  carre- 
carrc. 

Biqueira  ,a.  f.  goutliere :  canon,  luyau  pour 
les  eaux  de  pluie  des  toits;  bec. 

BiQcixoo ,  t.  m.  dim.  de  Bieo. 

tBiocisni.,  adj.  m.  (J.  <fo*fr.)  biquintile  : 
(aspect  — )  de  deux  planctes  eloign6e*  de  144 
degres  ou,  des  deux  cinquiemes  de  360. 

BirbIttb  ,  adj.  2  gen.  ( t.  pop.)  raunen ,  Ya- 
gabond ,  nomine  sans  raceurs. 

BuUIbb,  adj.  2  ff*,  bireme :  Ttisaeaa  ancien 


j  dem  raugs  de  rames  de  cbaque  cdte;  barquo 
ä  deux  rames. 

f  Buibi,  s.  m.  biribi :  nom  d'un  jeu  ( fran- 
cais  *  de  hasard  que  Ton  joue  avec  des  boules 
et  un  tahlcau  nuraerotes  qui  se  correspondent. 

Birimbäo  ,  t.  m.  'guimbarde  ou  trompe  :  es- 
pece  d'instrument  d'aeier  en  demi-cercle,  ä 
bouls  prolonges  el  rapproches  le  long  d'une 
langueite  mobile,  que  I  on  lient et  Trappe  enire 
les  dents. 

Birliqif.s.  V.  Berliques. 

Birö.  V.  Bocddo. 

Birra,  t,  f.  'ente lernen t,  perlinacite,  opiniÄ- 
tretv*;  haine.  it.  'Tic  :  maladie  des  cbevaux. 

Birrär.  V.  Embirrdr. 

f  Birr£»qceas  ,  adj.  f.  pl.  Folhas—,  ( t.  de 
bot.)  doublcs,  binecs  (feuillesj. 

BiRR^.NTAiitNTE,  adv.  avec  entClement. 

Birrento,  a,  adj.  entöle,  periinace,  opi- 
niatre;  enrage,  furieux.  De  mauvaise  hunieur. 

Birrho.  V.  Byrrho. 

BiRROff.  m.  ancien  chapeau;  bonnetearre 
rouge  que  porlcnt  les  cardinaux. 

Birüllo.  V.  Bcryllo. 

Bis,  adv.  (I.  de  mus.)  bis  :  indique  la  repe- 
tition  d'un  morceau ,  d'une  partie,  etc. 

f  Bisäco  ,  t.  m.(t.  aVhul.  nat.)  bisaco .-  qua- 
drupede  du  Perou. 

Bisäcra  ,  t.  f.  cbaroiere,  gond ,  penlure. 

Bisaliio.  V.  Saquinho. 

Bisälbos,  s.  m.  pl.  V.  Yidrilhos. 

f  Bisäxxuo,  Ayüdj.  (t.de  bot.)  bisannuel : 
(plante)  qui  dure  deux  ans. 

BisAnte.  V.  Betante. 

BisiüMA ,  a.  f.  guisarme :  haclte  a  deox  Iran- 
chants.  Bisarme  :  cspcced'arme  offensive,  (fig. 
et  pop.)  Chosc  giganlesque. 

Bisavö  ,  t.  m.  bisaTeul. 

Bisavü,  9.  f.  bisaicule. 

Bisbildoteira  ,  9.  f.  bavarde  intrigante; 
femme  de  rien ,  meprisable. 

Bisbilhoteiro,  9.  in.  brouillon ,  intrigant, 
bavard.  it.  V.  Patife. 

Bisborri'a,  *.  m.  (t.  bae)  malotru ,  meprisa- 
ble, miserable. 

BiscA ,  9.  f.  brisque  :  sorte  de  jeu  de  cartes  a 
deux  personnes. 

Biscäia ,9.  f.  (t.de giog.) Biscaye  :  provim o 
d'Espagne. 

BiscA'fsno ,  t.  m.  et  adj.  Biscaycn ,  de  Bis- 
caye. 

Biscäto,  9.  m.  'bequee.  Y.  Fragmente ,  Pe- 
daeo. 

Biscoito.  Y.  Biscovto. 

Bisconde.  Y.  Vüconde. 

Bisco üta do  ,  a  ,  p.  p.  de 

BtscooTÄR,«.  a.  faire  cuiro  comme  le  Lis- 
cuit. 

Biscoutkiro,  9.  m.  celuiqui  fait,  qui  vend 
du  biseuit. 

BiscouTimio ,  9.  m.  dim.  de 

Biscdi-TO ,  9.  m.  biseuit :  pain  cuit  deux  fois ; 
sorte  de  palisserie  de  farine  ou  fecule,  et  do 
iuerc. 
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*  BrsaoxA.  Y.  BisavS. 

*  Bisdox  o.  V.  Bisatd. 

BisCgie,  i.  m.  biseigle :  outi!  do  cordonnier. 

BistL,  9.  m.(t.  cfimpr.)  biseau  :  long  bois 
en  Ulas. 

BtsüncuA.  Y.  ffypogloua. 

f  Bismüth  ou  Bismütho,  *.  m.  bfsmuth  :  me- 
Ul  fragile  d'an  blanc  jaunAtre ,  Tort  pesant  et 
dtspose  en  grandes  lames ;  marcassite  d'etain , 
eUin  de  glaee. 

t  Bisüäga  ,  #.  f.  (t.  de  bot.)  *  ammi  yisnague  : 
herbe  aux  cure-denls;  berbe  aux  gencives , 
mnague. 

BisssVro,  a  ,  t.  m.  ou  f.  arriere-peiit-flls ,  ar- 
riere-peüte-fille. 

Hisonharia  ou  j paa  de  clerc,  pas  decole ; 

BisoxnicE,  t.  f.  |      raanque  d'experiencc. 

Bisosno,  a  ,  adj.  neuf,  recrue  :  on  Ic  dit  da 
soldat  qui  est  au  Service  depuis  peu  de  teraps. 
fig.  Apprenli  .*  on  le  dil  d'une  personne  peu 
fcabile  dans  leschoses  dont  eile  so  mele.  (id.) 
Jncoagru,  bejaene,  sol,  niais.  —  na  arte  da 
§merra  ,  neaf  an  melier  de  la  guerre. 

•f  Bisohte,  ( I.  drhist.  nat.)  V.  Gibo. 

Bisocmo.  V.  Beeöuro. 

Bkpado,  t.m.  episcopat.-digniledel'ercque. 
tveche ,  diocese. 

BispÄt..  V.  Bpiteopal. 

Bispab  ,  v.  a.  entrevoir  an  ioin. 

Bispar,«. n.  obtenir  un  eveche  :  devenir 
eveque;  faire  I es  fonetions,  eierccrlcininistere 
d'eveqae. 

Bispo,  9.m.  tveque:  preist  da  premier  or- 
dre t  ebef  d'an  diocese.  —auxiliar  ou  d'annil, 
evfqae  t*  portibus,  charg6  den  aider  un 
aatre  dans  le  soin  de  son  diocese.  ISispo  da 
fliinka,  le  croupion  d'une  poule. 

Bispöte  ,  t.  m.  pot  de  chambre. 

BisstGQiö ,  t.  f.   ( t.  de  giom. )  bissection  : 

sipartilion  (d'on  angle,  d'une  ligne). 
Busextil,  adj.  m.  bissextil.  V.  Biuexto. 
Bissexto,  adj.  m.Anno  — ,  bissei  lile  (aunee) 

•üserencontre  le  bissexte.  On  le  dit  des  annees 

*e  366  jours ,  qui  riennent  de  quatre  en  quatro 

«IS. 

Kissexdaes,  adj.  f.  pl.  ( t.  de  bot.)  V.  /7er- 
n&pkrodita». 

Brno.  V.  Bytso. 

BiSTomi.  V.  Bitturi. 

BxröftTA ,  9.  f.  (/.  de  bot.)  bistorte  :  plante  a 
ntiaes  tortues ,  repliees  .-  raedicinale. 

BüTaE ,  9.  m.  bistre  :  suie  cuite  et  detrempee 
pur  peindre  an  lavis. 

Birruai ,  a.  m.  bistoori  :  Instrument  de  cbh 
fergie  pour  faire  des  inciiions. 

Bisclcado  ou  Bisülco  ,  a  ,  adj.  fourchu , 
tnd«  en  deax  pointes. 

Bttacola  ,  9.  f.  *  habitacle  .-  armoire  de  la 
tassote;  gingeole :  plan  de  la  boussole  d'une 
Piere. 

•BrriF».  V.  Picka,  Tttuto. 

tBriAPREt,  t.m.pl.  (f.  tfhiit.  nat.)  bitafres : 
ooeaix  de  proie  d'Afrique. 

•Bitäuia.Y.  Titualha. 


fBiTERMADAS ,  adj.  f.  pl.  Folhat ,  floret  —  ff. 
de  bot.)  biternees(feuillcs,  fleurs)  dont  1c  pe- 
liolc  a  trois  rameaux  Icrmincs  par  trois  fo- 
lioles. 

fBrn,  t.  m.  (t.de  bot.)  bili:  grand  arbre 
loujours  vertdu  Malabar. 

Bitola  ,s.f.'  modele ;  etalon. 

Bitcälha.  V.  Vitualha. 

Bitlme.  V.  Betüme. 

Bituminöso  ,  a.  V.  Betuminoto. 

Bivac ,  s.m.  (t.de  mit. )  bivac  Ott  bivouac : 
garde  exiraordinaire  de  nuit  dans  un  camp  et 
cn  plein  air. 

■f  Bivacär  ,  v.  11.  (t.  de  mit.)  bivaquer,  bivoua-  * 
quer :  passer  la  nuit  a  l'air. 

Bivalve,  adj.  2  gen.  (LcThut.nat.  et  de  bot.) 
bivalve  :  coquillagc  ä  deux  parlies  jointes  par 
une  charniöre.  — -,  a  deux  batlants,  a  deux 
valves  'fruit). 

f  Bi vi  in  10,  a  ,  adj.  biviaire  :  (place,  Tille) 
situee  oü  deux  chemins  aboutissent. 

Bivio,  s.  m.  bivoie  :  chemin  fourebu. 

Bivop.A.  V.  Vicora. 

BixA.  V.  Urücü. 

f  liizANTi.iu,  a.  V.  By san Uno. 

Bizärma.  V.  Bisdrma. 

BizAHKAiitME,  adv.  cavalicrement,  gen£- 
reusement,  noblement.  Valcurcusemcnt,  cou« 
rageusemenl. 

Bizarreädo  ,  a ,  p.  p.  de 

Bi7ARREÄn1v.n.  faire  ostenlalion  de  valeury 
de  courage,  de  generosite. 

Bi7ARniv,  g.  f.  'courage,  valeur,  bravoure; 
penorosite,  noblcssc,  magnaniinite;galanterie. 
Helle  sante;  taillc  avanlageuse;  raainlieu  no- 
ble; clcgancc  de  manicres,  bonncs  gräces ; 
elegance  d'ajusteincnt.  II  sc  prend  aussi  en 
mauvaiscpart,eldansce  casil  signiGc morgue, 
arroganec. 

BizARicE.  V.  Bizarria. 

Bizarrissimo,  a,  adj.  9up.  de 

Bizärru,  a,  adj.  courageux ,  valeureux, 
brave,  gaillard.  Genereux,  magniflque,  noble, 
grand ,  honorable.  D'une  belle  saul6  ;  duiM 
taitle  avanlageuse ;  elegant,  galant. 

Bi7.£gre.  V.  Bittgre. 

Blamdicias,  s.f.pl.  carcsses,  flattcrics,  pr;>- 
pos  tendres,  paroles  doucereuses. 

f  Blandiciöso,  a,  adj.  caressant,  lerulre, 
doux. 

f  BiANDiFLio ,  a  ,  adj.  (f.  de  pofs.)  qui  roal« 
avec  douecur. 

•  Blas  dir.  V.  Brandir. 

Bläo  ,  adj.  m.  (t.  de  blas.)  bleu ,  azur. 
+  Blape-mä-fada,i.  f.  (t.dthitt.nat.)  'blapv 
porte-  mallieur  .-  iusecle  coleoplero. 
Blasfemak  ,  etc.  V.  Blatphemar,  elc. 

•  Bläsmo  ,  s. m.  blamc. 
Bi.asaö.  V.  Bratdo. 
Bi.aso.^ädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Blatondr. 
BlasonadOu,  a,  *.  glorieux,  vanlard,  pfeia 

de  vanilo,  eclui  t|ui  fait  parade. 
Biasosänte, Mdj.  qui  se  vanie,qui  faitp»- 
J  rudi*.  /'.J.  d^'  Llasünur, 
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Blasoxar  (de),  t.  n.  se  ranler,  se  flAücr, 
s'afficher  potir  faire  paradc.  —  do  arntz,  con- 
ler sc*  prouesscs,  faire  ic  fanfarou ,  dire  des 
fanfaronuades ,  faire  blanc  de  son  epöe. 

Bi.aspjiemado  ,  a  ,  p.  p.  de  Btasphemar. 

Blasmiemadoh,  a  ,  s.  blaspliemateur. 

Blaspu£3iamc:ue,  adv.  avec  blaspherne.  In- 
jurieusemenl;  outrageusemeut. 

Ri. asp ii em Ar.  (de),  v.  n.  'blasphemer  :  profe- 
rer  un  blaspherne.  Maudire  :  faire  des  impre- 
calionscontrc  quelqu'un,  conlrcquclquc  chose. 
Medire  :  dirc  du  mal  de  quelqu'un ,  Ic  depre- 
cicr. 

Blakpii£matörio,a,o4/.  biaspheuiatoirc.qiri 
eontient  des  blasphcmes. 

Blasphemia  ,  t.  f.  blaspherne  :  parole  impie, 
diücours  tenu  contre  la  diviniteja  religion,  elc. 
In  jure  gravedite  a  quelqu'un,  ou  de  quelqu'un. 
'Discours  injuste,  indecent,  deplace. 

Blaspiiemo,  a,  *.  et  adj.  blasphemaleur  : 
qni  blaspherne.  Blasphcmatoire :  qui  contienl 
des  blasphemes. 

f  Blästemo,  $.  m.  (t.  de  bot. )  blasleme :  la 
radicule  el  la  plumule  de  l'embryon  des 
graines. 

+  Blenda  ,  *.  f.  ff.  de  mtntr.)  blende:  fausse 
galene,  substance  mincrale;  vraic  raino  de 
ilnc,  sulfure  de  zinc,  zinc  sulfure. 

•J-  Blesnio  ,  t.  m.  (t.cThist.  nat.)  perce-pierre  : 
fcnouil  marin,  passe -pierre;  blenne.  — §n- 
eritlado  da  Buropa,  coquillade  :  poisson  du 
genre  du  blenne. 

f  Blessorruagia  ,  t.  f.  (I.  de  mid.)  blen- 
Dorrhagie :  calarrbe  de  I'uretre. 

f  Blexnoixrhea  ,#./".(  t.  de  mid. )  blennor- 
rbee  :  ecoulement  inflamraaloire  du  mueus. 

t  Blepharötis,  s.f.  (t.demed.)  blepharotis: 
inflammalion  des  paupiercs. 

Bleso.  V.  Gdgo. 

Bi.ocär.  V.  Bhquedr. 

Bloqueädo  ,  a ,  p.  p.  de 

Bloqueäk,  v.  a.  bioquer  :  faire  un  ou  le 
blocus. 

Bloqceo  ou  Bloqueio  .  t.  m.  blocus  :  etat 
d'une  vilte  cernec,  action  de  la  cerner;  defense 
d'entrcr  dans  un  port,  d'aborder  une  cöto. 

*  Boa  ,  *.  f.  V.  Bens ,  llerancat. 

Boa  ,  adj.  f.  V.  Born ,  bonne,  belle.  Etcapd- 
mot  de  —,  nous  l'avons  echappö  belle.  Boas 
diz  este  hörnern ,  cet  homroe  nous  en  conte  de 
belles,  il  nous  en  ditde  bonnes.  Vir  «U— *,  en 
venir  a  un  aecord ,  s'arranger  a  l'amiable. 
Boas  noites,  bonne  nun,  bonsoir. 

Boa  (serpente).  V.  Gibdia. 

Boal  ,  t.  m.  varicte  de  raisin  blaue  tres- 
doux. 

Böamette  ,  adv.  sans  detours,  francheraent; 
tout  bonncinent.  De  — ,  volonliers,  avec  plai- 
sir,  de  bon  cosur,  de  bonne  volonte.  X'— ,  sin- 
cercincnl,  ingenuoment,  de  bonne  foi,  naive- 
roenu 

BoXna  f  *.  f.  V.  Cardume. 

Boa  -so va  ,  t.  f.  espece  de  papilloo  blanc. 

BoÄÖ.  V.  Balixa. 


f  Boas-koites  ,  *.  f.  (I.  de  bei.)  V.  Mmratilha 
do  Peru. 

Buato,  «.  m.  bruit  (qui  courl),  rumeur,  nou- 
vello.  Espalhar  um  — ,  semer  un  bruit. 

BöA-vi.f  da,  *.  f.  bienvenue :  beureuse  arriv^w. 
*Coinpli:uciii  sur  l'heurcuse  arrivee  «Je  quvl- 
qu'un. 

Boäz.  V.  Boi. 

Bobäce,  *.  f.  bouffonneric. 

BonAMi.NTEt  adv.  a  inaniere  de  bouilon. 

Böbeär,  v.  n.  bouflbnner  :  agir  ou  parier 
pour  faire  rire;  faire  le  bouffon. 

Böbeda.  V.  Abobada. 

f  B<)REi.nts(d<j  —  )f  eapr.  adv.  hurt,  ktna- 
ni6re  de  boufTon;  inconsideremenl,  elourdt- 
meiH. 

tBooicF.,4.  f.  "caraclere,  röle  de  boufTon;  la 
qualile  d'etrc  bouffon.  Niaiscric,  bOlisc. 

Böno,  t.  m.  farceur,  bouüon;  niais,  nigaad, 
dandin ,  grue. 

Böcca  y  s.  f.  bouche  :  la  partie  infeneurc  de 
la  tele  par  oü  Ton  parle,  par  oü  Ton  mange; 
organe  du  goul,  composc  de  levres,  de  denla, 
degeneives,  des  deux  jnacliotres,  du  dodan* 
des  joues  et  du  palais.  II  se  dit  du  clieval ,  du 
singe,  elc.  — ,  ouverture  du  canon  ;  entree 
d'un  ablme,  de  l'cnfer,  etc.;  eruboucbure(dici 
fleuve,  dune  ruc,  d'un  port  de  mer,  elc); 
trou,  ouverture  (d'un  four,  d'un  vase,  etc.). 
(/ig.)  'Commenceincril  d'une  chose. Ex.  A' — da 
not/« ,  ä  la  brune.  A'  —  do  interno,  k  lenlre«, 
au  commencement  de  Ihivcr.  ( id.)  Penonnt  i 
nourrir.  Breche  au  tranchanld'un  couteau,  «Ic. 
—de  lobo,  (res-obscur,  tres-notr,  en  parlanl^a 
la  nuil.  —  de  fogo,  bouche  ä  feu,  canon,  piect 
d'arlillerie.— da  matriz,  l'oritice  de  la  matriee» 
—  do  estomago,  le  creux  de  l'eslomac.  —4$ 
verdades ,  S.iinl-Jcan-Bouche-d'Or.  —  dm  riao, 
celui  qui  a  l'air  rianl,  agreable.  A'  —  da  neite, 
entre  cbien  el  loup;  a  l'entree  de  la  nuit.  4'-* 
vheia,  (fig.)  ouvcriement,  Sans  detours.  Dimr 
de  —  ,  vcrbalcment,  en  face.  A  pedir  jwr— , 
(Ag.)ä  bouche  que  veux-iu ;  compleiemenl, 
au  gre  de  ses  desir».  Andar  de  —  «m  — ,  •• 
andar  nas  boeras  de  todos,  aller  de  bouche  en 
bouche,  deveuir  public,  connu  de  tout  le 
mondf.  Andar  nat — *  do  mundo,  avoir  une 
mauvaisc  reputalion.  31  andar  calar  a  — t  im- 
poscr  bilence  :  faire  taire.  Pör  amäo  na—, 
ou  tapar  a  —  aalguem,  fermer  la  bouche  a 
quelqu'un,  le  forcer  a  se  Uire,  ne  lui  laiaaer 
rien  a  re[>ondrc.  Darum  ponto  na  — ,  se  laire 
par  force.Dtzer  alguma  cousapela — pequenm, 
dire  uue  chose  loutbas  a  l'oreille  de  quelqu'un. 
Estar  com  a  —  aberta ,  rcsler  la  bouche  boaaU», 
extasic  devant  quelque  chose.  Guardar  a  — , 
eirc  sobre;  (fig.)  laire  cc  qui  peul  nuire.  f'«- 
xer-se  a  —  em  aguat  ou  erescer  a  aqua  na  — -, 
venir  l'eau  a  la  bouchu.  Fugir  a—  para  • 
verdade ,  de  l'abondancc  du  coeur  la  bauche) 
parle.  JS'do  abrir  — ,  avoir  la  bouche  clos«,  la 
bouche  cousuc.  IS'äo  ter  —  para  dizer  que  nao, 
ne  pas  avoir  lecourago  de  refuserce  qu'oa  do* 
mande.  tido  lens  —  para  failar?  ou  aa*Ui  la 
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boorhe?  Q'as-Ui  pas  une bouebe?  Tiräl-n  da  — 
para  o  dar  a  out  rem,  s'dter  les  tnorceaux  de  la 
bouche .-  se  priver  du  necessaire  pour  serourir 
an  aatre.  Tirar  a  palavrada — ,  couper  la  pa- 
rkte a  quclqu'un,  anliciper  sur  ce  qu'il  allait 
dire,  le  devancer.  Ter  böa  — ,  se  coDlenlcr  de 
tontet  sortes  d'aliments.  Todot  por  uma  — , 
■naniineraent,  ä  une  seule  voix.  P6r  a  —  cm 
ilgvrm,  medire ,  mal  parier  de  quclqu'un  par 
nulignite.  —  <Fum  nario,  (/.  de  mar.)  largeur 
dun  vabseau.  — de  tobo,  (id.)  guculc  do  inie. 
—de  lobo  dm  carangueja,  {id.)  corne  do  vertue. 
Vir  4 — ,  revenir,  en  parlantd'un  aiimeni  ven- 
\en\.  Quem  fem  —  zai  a  Borna ,  qui  langue  a  ä 
h«nne  va. 

Bocac,a  ,  9.  f.  aug.  de  Böcca.  Grande  bouebe ; 
pieule, 

Bocaüm,  *.  m.  boucassin  :  elofle  de  coton 
(ieat  od  Cait  des  doublures.  Toiie  gonuiiee, 
lbsee  ei  luiaante. 

Bocadisho,  s.  m.  dim.  de  Bocddo.  Petit  tuor- 
ceau.  —  dt  gtnie,  Jam.)  boul  d'homiuc. 

Bucäbo,  t.  m.  'bouebec  .-  portiou  d'aliments 
fte  1'aDimal  prend  dans  sa  bouche  pour  ava- 
ler. Morceau  :  parlic  separee  d'une  cIiom*  >olide 
etfeeooe  ä  manger.  *Lippee,goulee;  bouchee, 
greise   bouchee.  Morceau   empörte  avec  les 
eents  ou  avec  rmstruinent  appcle  ernporte- 
•ieee.  Freio,  mors,  embouebure;  partfe  de  la 
bride  qai  entre  dans  la  bouche  du  cbeval.  {(ig.) 
•Piece,  morceau,  Fragment  de  quelque  ebose 
qatee  aoit.  Petit  espace  de  lemps.  (fam.)  Go- 
bet:  morceau  que  l'on  gobe.  Estar  com  o  —  na 
teteeou  na  go/la,  a\oit  Ic  morceau  au  bec  .- 
veair  de  menger,  sorlir  de  table.  —  tem  osso , 
{fem.  /ig.)  sinecure.  On  le  dit d'une  place  lu- 
cratrve  qu'on  remplit  saos  se  donner  trop  de 
ffioe.  Scr  amigo  de  bonss,  aimer  les  bons 
sjarceaoJ,  les  friandises.  Contar  os—saal- 
yaaan,  compter  les  morceau*  ä  quclqu'un,  re- 
petier ce  que  Ton  mange. 
Boodöma  ,  t.  f.  bouche  du  canon. 
BoctL ,#.•*.  *  ouverture  d'un  vase.  Bocal : 
eabeoebare,  partie  d'un  instrumenl  a   vent 
qoon  met  daas  la  bouche  pour  en  jouer.  Mors. 
V.  Bocado.  *  Bouebe  de  canon.  —  de  poco, '  inar- 
fdte.  —  de  seringa,  canon  a  sehngue. 

tBocALo*BcccAL,  <wf/.  i  gen.  (t.  cTanat.) 
ateeai :  qai  a  rapport  a  la  bouebe. 
Bocalv£xte.  V.  Yocalmenle. 
f  JtocAMtLA ,  t .  f.  ( I.  dhist.  na  f.)  bocamele : 
kektle  de  Sardaigne. 
f  Bocas  ,  *.  f.  pl.  bokas :  toiles  de  coton  de 
feile. 

Bocaxjm  .  T.  Boeaeim. 

Bo^M.,  adj.  2  gen.  et  m.  negre  nouvellemcnl 

am«  de  sod  pajs.  Provincial :  personno  qui 

arrive  d'une   province   dans   la   capitalc   du 

(«Tjiuxie.  Sau vage,  :ndomple,en  parlanl  des 

rVvaut,  etc.  ( fig.)  Apprenli .-  novicc  dans  une 

(kette, dans  un  exercice  quelconque;  idiot, 

»w*i»k,b*te. 

t  Boc>a,  v.  a.  (—  a  marra,  t.  de  mar.) 

fcwfter  le  clble. 
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Ror.iRDAS.  V.  Bu$ardat. 

Bu^as  ,  *.  f.  pl.  (/.  de  mar.)  bosses,  eravatee. 

—  para  amarrar  o  escdlcr,  cap  de  remorque 
d'une  chnloupe.  —  de  galo  para  pear  a  laneka 
denlrodo  navio,  risses  de  la  chaloupe.  —  de 
anrora,  bosses  de  l'ancre.  —  de  rabieho,  bosses 
a  fouet.  —  da  amarra,  bosses  a  rubans  ou  al- 
guillettcs.  —  da  unha  da  ancora,  serre-bosses. 

—  do  turco ,  bosses  de  boul.  —  de  ferro  ( para 
a*  xerga*  ou  ancora*  <  chalnes  des  vergues, 
chalnes  de  l'ancre.  —  da  earangueja,  faul 
marlinet. 

BtitcA  ,  meil.  orth.)  V.  Böca. 

Uücejadü,  a,  p.  p.  de 

Bocr.jin.  r.  n.  baillcr .-  ouvrir  invotontaire- 
menl  la  bouche  en  respiranl  et  expirant  avec 
force. 

Bcctjo  ys.m.  baillcmenl .-  action  de  bailler. 
O  ultimo  — ,  le  dernier  soupir.  O  —  do  mundo, 
la  (in  du  monde. 

Bdlkl,  s.  m.  ( f.  d'arch.)  bosel ,  tore  .•  mein- 
bre  rond;  moulure  qui  embrasse  l'eitreroite 
iiiferieure  de  la  colonne.  Ctpo  — ,  rabot  pour 
faire  des  moulures  sur  le  bois.  Meto  — ,  mou- 
lure eti  denii-cercle.  —  d'uma  p^fo,  bourrelet 
d'un  canon.  —da  bolada,  (J.  de  mar.)  astragale 
de  rein  tu  re.  —  da  culalra,  astragale  de  la  lu- 
ruiere.  —  da  garganla,  astragale  de  volee. 

Bocelädo,  k,p.  p.  de 

Rocf.lär,  t\  a.  [t.  darch.)  faire  le  bosel  d'une 
colonne.  Faire  le  bord  d'un  vase,  d'or,  d'ar- 
gent,  ete  Faire  des  moulures  ä  un  ouvrage. 

HocKLtTF.  ou     |  dim.  de  Bocil.  On  l'em|rtoie 

Bo<  t  lino.jc.  m.  i  quelquefoisaulieu  de BocM. 

Boci.ta  ,  f.  f.  bolte.  —  dejoias,  *  ecrin. 

*  Botf.Ti: ,  *.  m.  pk;ce  d'armore. 

Boci.tinha  ,  s.  f.  dim.  de  Boctta. 

Bnim'xiiA,  *.  f.  grosse  joue;  joue  enfleecm 
gonflec  d'air,  de  vent.  Com  uma  —  dTagua, 
(fam.  et  fam.)  facilement,  sans  peine,  oiseV- 
ment.  Dizer-lh'o  na  — ,  ( loc.  fam.)  dire  quel- 
que chose  contre  quelqu'un  devant  lui,  a  lui- 
mörnc.  —t  do  nacio,  (l.  de  mar.)  joues  du 
vaisseau. 

BociicciiÄDA ,  s.  f.  ce  que  la  bouche  peut 
conlenir  en  lemplissanl  les  joues;  coup  sur  les 
joues  gonflees  du  vent. 

BocutenÄö.  V.  Bofetäo  y  Sopdpo. 

BocuhcuC'Dü,  a,  adj.  joufllu :  qui  a  de  grosses 
joues. 

BouiORNAL,  adj.  2  gen.  tres-chaod  et  set 
(vent). 

BncuOnNO,  s.  m.  hale  :  air  chaud  et  sec. 
Forle  chaleur  dcveloppee  par  un  Teu  artifleid , 
cl  celle  qu'on  eprouve  dans  un  lemps  orageux. 

Röcio,  $.  m.  V.  Papiira. 

BOda  ,  t.  f.  'mariage,  noce;  festin  de  noee. 
Contiddräo-me  para  a  —  ,on  m'a  priödü  la 
noce. 

Bodaltia  ,  t.  f.  V.  LeitAa. 

Bödi:  ,  s.  m.  botic  :  le  male  de  la  chevre.  Dar 
com  os  — *  na  areia ,  {fig.  fam.)  donner  do  nett 
se  casser  le  nez  en  lerre. 

Büdüga,  i.  f.  gargote,  cabtref,  boacben  • 
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Ueu  oü  Ton  donne  a  buirc  e!  ä  nia;  .  •■■.  ä  toutes 
torlos  de  pcrsüimes  potir  d?  1'argent. 

BoDtüLEir.o .  A  ,  Jf.  cabarclior ,  gargoiicr :  cc- 
]ui  qui  licnl  un  cabarel,  etc. 

f  Bodeqlmm,  g.  m.  (f.  d'hist.  nat.)  bouquclin  .- 
bouc  sauvage  des  Alpes. 

Bodiäü,  t.  m.  bodian :  poisson  thoracique. 

Booiuo ,  s.  m.  paiu  mollci :  sorte  de  pelil  pain 
blanc. 

Bodo,  t.  m_  festin :  repas  donne  aux  pauvres 
a  cause  de  quelque  solenn  ile,  ou  rejouissance 
publique. 

Bodoql'f.  ,  s.  m.  jalet :  espece  de  caillou  pro- 
pre a  ctro  lance  avec  l'arbalete.  Bitta  da—, 
arbalcte  a  Jalet. 

ßoDtuß.  V.  Boldrie". 

Bodüm,  i.  m.  'odeur  de  bouc;  mauvaise 
odeur  do  la  Iranspiralion  des  uegres  et  de 
quelques  blancs. 

Büe.  V.  Oboe, 

Bokira  (estrella  — ).  V.  Alva.  Botirat ,  pt. 
( f.  de  mar.)  *  anguillers,  lumieres. 

Bokiko.  V.  Bufiro  ou  Boieiro. 

■f  Bokns,*.  tn.pl.  'balises.- borncs,  limites 
de  terrcs. 

Bokta.  V.  Bocita. 

Bofädo,  k,  p.  p.  de 

Bofär,  r.  a.  exhaler  du  poumon.  I!  est  bien 
souvcnl  neutre,el  aiors  signilic .-  s'elaucercn 
jet,  jaillir,  en  parlanl  du  saug.  (fig.  et  fam.) 
Jaser,  bavarder. 

BOFARl'.MIAS.        I    ..     „    r     .    . 

BoFAiuMitmo.  I  V«  ^f^nh... 

•  Bofas.  V.  Bofi. 

Böff.,  s.  m.  poutnon :  viscere  mou,  spon- 
gteux,  prineipal  organc  de  la  respiration,  qui 
dt'coiupüso  l'air  et  s'eiupare  de  l'oxygenc. 
Bö fc$y  pl.  mou,  poumon  de  beeuf,  veau,  etc. 
On  le  dil  aussi  de  i'lioniiue.  (ßy.)C<Bur.  Hörnern 
de  mdos  — *,  hoiumc  umhaut,  vindicatif.  Mos- 
trar os  — «,  ifiy.  fam.  parier  naivcrnenl,  fran- 
cliement.  Deilarot  —tpela  bocca,  [fig.)  perdro 
lialeine,  Otre  essouffle.  ( id.)  S'evcrlucr  :  faire 
les  derniers  efl'orts  pour  obtenir  une  ebose;  de- 
»ircr  ardeimnenl. 

'Borii,  adv.  certes,  raa  foi;  foi  de  qui  je 
suis,  (l'lionneur. 

•  Boikliias.  V.  Bofi. 

BofktA  ,  s.  m.  *  toile  de  colon  des  Indes, fino 
1  et  gornmee. 

Bofltäda  ,  *.  f.  'soufnet :  coup  du  plal  de  la 
maiu  sur  la  jouc.  (fig.)  'Insulte,  injure.  Dar 
uma  — ,  soulBeler  :  douncr  un  soufflet.  (fig.) 
lforli(ierquclqu'un,Ietromperdanssouatlcnle. 

•fBoFi/rvö,  s.  m.  grand  soufflet;  soufflet 
donne  avec  grande  forte. 

BokltaOzjmio,  t.  m.  dim.  de  Bofetdo. 

Boketf.,*.  m.  bullet :  table  de  salle  ä  manger 
oü  l'on  posc  ee  qui  doil  servir  pour  le  repas. 
'Table,  comptoir.  —  do  orgäo,  buftel  d'orgue : 
monuiseric  de  l'orgue. 

BoFiTE.  V.  Bofeldu. 

Bofctcäi.  V.Esbofetear. 

Bofohdar,  V-  Baf'.'ida. 


Bö'.v, «.  f.  »-<\:ue:  poisson  de  r.icr,  du  genre 
du  spare. 

B<u;.vr.i.  V.  Mogor'im. 

'  Boclria.  V.  Sodomia. 

Bocia.  V.  Bugia. 

Bocieiua, t.f.  irou oü  sc cacbent les bon'ues. 

BoGL'F.ino  ,  «.  m.  111  et  a  prendre  des  bogues. 

f  Bou^,  s.  m.  sorte  de  tbc  vert. 

f  BontMiA,  *.  f.  (I.  de  giogr.)  Bohömp: 
royaume  d'Europe. 

fBouLMio,  a,  adj.  Bohcraien  :  qui  appar- 
tient  a  la  Boheme ,  qui  est  ne  en  Bohönic.  //. , 
/.  m.  manteau  court  que  portaient  les  archers. 

Boreuico.  V.  Bohimio. 

Boiz.  V.  Aboiz. 

Höi,s.m.  boeuf:  taureau  chalre.  (f.  burl.) 
Cocu,  cornard.  —  tnarino  ou  vacca  marina, 
veau  marin  ,  espece  de  pboquc.  A  pasto  de  — , 
a  pas  de  lortue  :  lentement.  Ser  pe  de  — f 
(expr.  fam.)  Un  le  dil  dun  bommc  pose,  rt- 
flechi ,  et  <|ui  tient  beaueoup  aux  moeurs  an- 
eiennes.  Onde  ird  o  —  que  ndo  latre?  (prvr.) 
oü  est  l'ane  qui  nc  porte  pas  son  bat?  £  milltvr 
ser  aguilhäo  que  — ,  il  vaul  mieux  «Mrc  martrau 
qu'enelumc. 

f  Böi ,  s.  m.  (t.  dWsie)  domestique  ou  esclave 
qui  perle  le  parasol. 

Buia  ,  t.  f.  ( t.  de  mar.)  '  bonneau ,  boue> : 
liege,  on  toulc  atitre  chose  (lottante,qui  in- 
dique  oü  sonl  mouillecs  les  ancres.  Chacun  des 
morceaux  de  liege  qu'onl  les  ülcts  de  pOchcur. 
Amarque,  balise,  bouee  .-  marque  flottanle  qoi 
indique  un  ecucil.  —  de  salvacdo,  bouee  de 
sauvetagc.  A  —  vigia  (f.  de  mar. )  la  boue* 
veille.  A  —  ndo  vigia,  la  bouee  est  noyee. 

Boiäda,  Jf  f.  *  troupeau  de  boeufs. 

BoiÄno ,  a  ,  p.  p.  de  Boiar. 

Boi ante, adj. '2  gen.  flollant:qui  flotte,  (fig.) 
Heurcux,  forluue,  qui  est  dans  la  prosperile. 
p.  a.  de  Boiar. 

BoiaO,  *.  m.  bocal  de  gros,  pot  pour  des 
conlitures,  etc. 

Boiar,  c.  n.  se  soulevcr,  surnager,  flotter. 
On  ie  dil  d'un  vaisscau  qui,  apres  avoir  ete  a 
sec,  est  souleve  par  Teau  et  remis  ä  floU 

Boi \r. ,  v.  a.  parier  aux  boeufs,  les  exciter. 

f  Boiardo  ,  t.  in.  boiard  :  seigneur  ou  sena- 
teur  russe. 

f  Boibi  ,  s.  m.  (f.  du  Brasil)  espece  de  ser- 
penl  du  Bresil. 

■f  Boicinjnga,  *.  f.  (t.  du  Bresil)  espece  de 
serpenl  a  soiiuelles,  vcniincux ,  de  cincj  pieds 
de  long. 

f  Büici  adä  ,  *.  f.  (t.  d'hist.  nat.)  *  boieuatoa  : 
serpent  non  veuimeux  du  Porou,  de  10  a  30 
pieds  de  long.  On  mange  sa  rhair. 

•f  Boir.DPF.clNGA,  s.  f.  (t.d'hüt.  nat.)  •  boieo- 
pecanga  :  serpenl  du  Bresil. 

Boidäna  ou  Boidamia,  *.  f.  plante  grimpante 
des  vignes. 

BoiF.r.-.A ,  adj.  f.  ( estrella  —  )  bootea .-  coni- 
tellation. 

Boieiro,  i.  m.  bouvier .-  conductcur  et  Rar- 
deur  des  waches ,  de»  boeufs. 
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,  #.  f.  (/.  <f  Aut.  **.;  boiga :  couleu- 
eriquc. 

Act ,  9.  f.  ( f.  <f  Ais I.  naf.)  *  boiguaca : 
rodigieux  du  Bresil  el  d'Afriquc. 
iea  ,*./".(  f.  rf'Atj/.  na/.) "  boiquira  : 
serpent  i  sonncttcs. 
),a.  V.  Faccüm. 
.  Aboiz. ,  Jrmadt  £Aa. 
,  a  ,  p.  p.  de  Bojar. 
i,  A ,  <mJ/-  qui  saillit,  qui  s'avancc  cn 
[ui  fail  ventre. Jl  se  dit  dun  cap, 
ilagne ,  elc. 

E,  «4;.  2  aen.  V.  Bojadör.  p.  a.  de 
r.  a.  (/.  de  mar.)  gontler,  cnflcr  les 
parlant du  rcnl. it. Faire le tour dune 
ertacirrouferenccd'unelle,d'uncap. 
r.  n.    f.  de  mar.)  avoir  lant  de  lour, 
lerencc,  en  parlaol  d'un  cap,  elc. 
.  m.  venire,  capacile  d'un  vaso,  d'un 
tanse;    saillie,  avance.  (flg.)  Coeur, 
[K>si(ioii  ä  cn  durer  ou  a  dissimilier. 
saillir,  avanccr.  Hörnern  de  grande—, 
agnanimc,qui  a  un  grand  cceur;dis- 
>r  pequtno—,  avoir  un  cceur  pctil, 
lienl,  ne  pouvoir  souflrir. 
x  9  i.  f.  espöcc  de  poire  de  Portugal, 
ulenlc  el  savourcusc. 
ibosa  t  «.  f.  (f.  de  mar.)  grand  foc. 
ü  ,  s.  m.  { t.  du  Bresil )  serpent  verl, 
ibia. 

v  A,  adj.  venlru,  qui  fail  venire. 
•.  f.  boulc ,  pelole .-  corps  splierique.— , 
bim  pour  jouer  aux  quilles,  au  jeu 
i.  Bitte  ;  boulc  d'ivoire  pour  jouer  au 

ri ,  $ .  f.  *  biscuit  de  mer. 
iwma  ,  s.  f.  dim.  de  lioldtha.  —  doce, 
»itisserie  faite  avec  de  la  farine,  du 
1«  beurre.  'Biscuit,  pelil  biscuit. 
k,  $.  f.  coup  de  boulc:  jeu  qu'on  fait, 
m  gagne  en  jouant  aux  boulc«,  aux 
o  billard.  {flg.)  'Trait,  fois,  occasion. 
tmnseguioo  in(enlo,dc  cetle  fois-ci 
i, 

),A,  p.  p. de  Bolar. 
>ai  (cm; ,  ade.  (expr.  pop.)  en  volant , 
bäte. 

i£ira  ,  f.  f.  roue  pr ine i pale  d'un  raou- 
rc. 

ruf.  V.  Yolantim. 
f  #.  m.  aug.  de  Bola. 
v  v.  a.  renverser  los  quiile*  avec  la 
|f .}  Viser  jusle ;  avoir  du  succet  cn 
afaire  douteuse. 

ii,«d/.2yrn.  Ferra—  ,lcrreargitcuse, 
ient  de«  oxydes  de  Ter. 
m.  V.  Yolantim  el  Bolelim. 
WtRO,  a,  adj.  Tronco—,  J.  de  bot.) 
1 1  qui  a  des  bulbes. 
avtttuc,  adj.  2  gen.  'J.  de  bot.)  bulbi- 
n  forme  dt*  bulhes. 
«lau,  jc.  m.  (/.  oV  &«i/  pclile  bulbe. 
B,  •.  «i.  (f.  a*e  tf f.)  bulbe  :  01^:10:1  «Ii> 


Itoi  BÖ  so ,  a  ,  flJ;'.  (f.  de  bot.)  bulbcux  :  de  r« 
naturc  des  bulbes ,  qui  en  vienl ;  qui  a  la  racine 
en  bulbe. 

Bol(,a.  Y.  Bolta. 

B014ÄDO  ,  a  ,  p.  p.  de 

Bolc,är,  v.  ».  rejeter  le  lait,  en  parlant  des 
cnfanls  a  la  mamelle. 

Boldri£,  a.  m.  baudricr  :  large  bände  en 
cebarpe  pour  porter  l'epee. 

Bolea  ou  Boleia  ,  s.  f.  volee ,  palonnier  r 
piecc  d'un  carrossc  qui  est  jointe  au  train  de 
iievaot,  eta  laquelle  sunt  alte  les  les  chevaux  du 
second  rang,  ou  les  lirants  du  ebeval  de  seile. 

HuLBÄbO,  a  ,  p.  p.  de 

Boleäh,  c.  a.  arrondir,  donner  une  flguro 
ronde ;  mencr  cn  poslillon. 

f  Bole£ird,  *.  m.  celui  qui  mene  une  voi- 
lure  cn  poslillon. 

Bül£ima,  t.  f.  gateau  grassier,  (flg.  burl.) 
ilonimc  mou. 

Bol£o,  s.  im.  *volec  de  la  balle  au  jeu  de 
pauine;  coup  qui  renverse. 

Bol£ta.  V.  Bolöta. 

Boletim  ,  t.  m.  bulletin  ;  nouvelle,  etat  de  la 
Situation  journaliere  d'une  armee,  d'un  ma- 
lade. 

BolCto  , «.  m.  (/.  de  mtl.)  bittet  de  logement. 

f  BoLtTO-DA-iscA ,  s.  «i.  ( I.  de  bot.)  botet 
araadou ,  amadouier ;  morille  de  bouleau ;  botet 
onglc  de  eheval,  espece  de  Champignon. 

B4lha,*.  f.  bulle,  globule  qui  s'elcve  sur 
l'eau  agitee  ou  bouillanle;  ampoule  sur  la 
peau.  V.  Empöla.(t.  d'hift.)  bulle.  \  .Bullile. 

f  Boluaxte  ,  adj.  2  gen.  bouillonnant,  eeu~ 
meux ,  qui  forme  de»  bullen. 

f  Boldaö,  9.  m.  aug.  de  Bolha. 

BoLnin,  v.  a.  ou  n.  bouillonner,  former  des 
bulles. 

BöLutLUO,  9.  m.  pain  de  mais  rond  el  long ; 
salelö  des  maitis. 

BoLigo.  V.  Bulicio ,  Rebolico. 

Boli(,6so,a,  adj.  frelillant,  semillant,  ro 
muant,  inquiet,  turbulent,  sedilicut,  factiout, 
brouillon,  propre  ä  exciter  des  troubles.  Agili'i-, 
cn  parlant  de  l'caude  la  mer. 

f  Boi.iDts,  *.  tn.  pl.  bolides  :  pterrcs,  cor(« 
tonibes  du  ciel. 

Boüoo ,  xnp.p.  de  Bolir. 

Bulikiuo.  V.  Botefiro. 

Bülina  ,  *.  f.  (/.  de  mar.)  bouline  :  corde 
amarree  au  miiieu  de  la  voile  pour  lui  faire 
prendre  1c  vcnl  de  c^le.  — de  bariacento.  bou- 
line du  vcnl.  —  de  9otatentot  bouline  de  re- 
vers.  — 9  de  relacho,  bouliues  du  pelil  bu- 
nter. Ir  d—,  ou  com  tenlo  d—,  alter  ä  la 
bouline,  de  cöte. 

Bolixädo,  a,  p.  p.  de 

Boljnär  ,  r.  a.  et  n.  J.  de  mar.)  bouliner : 
alter  ä  la  bouline ;  prendre  le  vent  de  cöte. 

BoMM&iito ,  a  ,  adj.  (iYart'o  — ,  I.  de  mar.)  qui 
v.i  bion  a  la  bouline  vaisseau;;  boulinicr  :  qui 
va  ä  butilincs  hdlecs. 

IJiii.iM.Tr,  s.  m.  (t.  de  mar.)  cabestan  tcr- 
|  li  .;!  .  \i:'»I:;y,  u\eraiil. 


ai4> 


BOL 


MMI 


Bolislte.  V.  Batea. 

Bolimia ,  s.  f.  dim.  de  Bula. 

Boümho,  *.  m.  dim.  de  Bölo. 

Bolihhölo.  V.  Bolinho. 

Bona ,  v.  a.  remuer,  agiler. 

Bolir,  v.  n.  toachcr,  remuer,  moovoir. — 
com  a  cabeca,  remuer  la  Ute.  —  com  alguem , 
inqnieter,  ehercher  noise  ä  quelqu'un.  —  *c, 
v.  r.  se  mouvoir,  se  remuer ;  frei! Her,  s'agiter, 
etre  sans  cesse  en  raouvement.  Ndö  (e  bülas 
<faik',  ne  boogex  pas  de  la. 

f  Bollebölle,  #.  m.  (f.  de  hol.)  brize  a  gros 
epillels,  plante  graminee. 

Bolo,  $.  m.  gateau ,  galelle.  Bol :  petito  boulc 
composee  de  droguos  medicinalcs. — armenio, 
bol  d'Armenie.  Bolo  it.  dejeu) ,  l'argent  qui  est 
sur  la  table  du  jeu ;  enjeu. 

•fr  Bolömiia ,  *.  f.  ( I.  de  gfog.)  Bologne :  rille 
d  Italie.  Boulogne  r  ville  de  France. 

f  Boi.onukz  ,  a  ,  adj.  bolonais,  de  Bologne. 

Boi.önio  ,  a  ,  adj.  it.  fam.)  niais ,  henet.  IST  um 
bolonio,  c'est  une  cruche,  c'est  uti  ignorant. 

Bolor,  *.  m.  *  moisissure,chancissure,  moisi. 

Boloreckr,  r.  n.  chancir,  liioisir;  se  chan- 
cir,  6emoisir. 

Bolorlnto,  a,  adj.  rhanci,  moisi.  (/f<7.N 
Yieillf ,  suranne. 

Bolota  ,*./"."  gland  .-  fruit  du  ehtfne ;  sorte 
d'orncment  suspendu  (|iii  l'imite,  qui  a  sa 
forme. 

•fr  Bolota do,  A,adj.  engraisse  avec  du  gland. 

f  Bolota l.  V.  Azinhdl. 

Bölra.  V.  B&rla. 

Bol  sa  ,  s.  f.  bourse  :  petil  sac  poar  taettre  de 
l'argent.  —  do  cabello,  bourse  :  sac  de  laffetas 
noir  pour  enfermer  les  cheveux.  Poche,  godage, 
ou  godee :  faux  pH  d'un  babit  mal  taiile.  (I.  de 
chir.)  *  Sac  :  sinus  qui  se  fail  dans  une  plaie. 
(flg.) — ,  quanlile  d'argent  contenue  dans  une 
bourse  ;  fortunc ,  bien  -  elre  d'un  individu. 
Bourse,  en  parlantdes  paiements  qui  se  fönt 
en  Turquie,  se  prend  pour  une  somme  de  500 
piastres  (1781  fr.);  niaison  decliange,  lieu  de 
reunion  de  banquiers,  negociants,  etc.  Sacs 
de  cuir  pres  de  la  seile.  Peau  des  lesticules. 
Casligdr  na—,  mettre  a  Tarnende.  Ter  ou 
ierar  a  —  bem  provida ,  avoir  la  bourse  bien 
garnio,  bien  ferree.  Ter  a  —  rastet,  avoir  la 
bourse  plale.  Bolsa-de-pastor,  s.  f.  (/.  de  bot.) 
bourse  a  pasleur,  tabouret :  espece  de  thlaspf . 

Bolsa,  *.  m.  boursier  :  eclui  qui  garde  l'ar- 
gent pour  faire  la  depense  d'une  suciete. 

Bolsa  uo  ,  a  ,  p.  p.  de  Bol  für. 

BolsaO,  #.  m.  aug.  de  Bolsa. 

Bolsar,i.  n.  goder,  faire  des  poche* ,  en 
parlant  d'un  habit  mal  fail, qui  ne  va  pasjuste 
au  corps.  On  le  dit  aussi  de  toule  au  Ire  chose 
faiteavec  de  TetolTe,  quand  cclic-ci  fail  des 
plis.  v.  a.  V.  Bolfar. 

Bolsa  ria,  s.  f.  bourse  d'unecommunaute,  etc. 

Boi.sazikua,«.  f.dim.de  Bolsa. 

BoLM'-iito,  s.  in.  boursier:  faiscur  de  bour- 
fe€»;  >jui  lait  la  depense.  Caissicr. 

Bolsinuo  ,  s.  m.  dim.  do  Bolso.  TasscUc  du 


roi  r  fonrts,  5<rmmes  d*arf;ent  que  le  roi  a 
Disposition  pour  les   depeuses  particuli 
Faser— y  garnir  sa  poche,  s'cngraisscr 
une  nfTairc,  faire  sa  main.  —  das  espSgt 
Capsula. 

Bdi.3o,s.  m.  bourson,  poehelle:  petil« 
che;  gousset :  petite  poche  de  culotte.  Se 
la  voile  d'un  navirc.  fond ,  crem  de  voile. 

BoLVEnouno.  V.  Envolvedouro. 

Bö» ,  öa  ,  adj.  bon  :  qui  a  de  la  bonte ; 
fail ,  qui  a  loutes  les  quatites  convcnabla 
nature,  a  sa  deslination  ;  qui  produit  son  < 
qui  a  les  qualites  propres,  necessalres;  e 
lent,  fort,  vigourcui;  utile,  propre  acer 
usagfs;  agreable,  amüsant.— ,  qui  peutet 
servir.  Estd—,  voilä  qui  va  bien,  c'esl bo 
swresso,—exito,  reussite.  ßslar — ,  se  p 
bien.  IS 66  se  sentir  —,  etre  mal  a  son  all 
hörnern,  homme  plcin  de  bonte.  ilowtm 
homme  debien,d'honneur,  honnele  bomn 
bom  lempo,  a böashoras,{loc.  adv.) dmsuB 
ment  opportun ,  convenable ;  par  ironie ,  $ 
fiant  le  plus  sourenl :  c'est  trop  tard.  —  a 
une  annce  ahondanle.  Anno — ,  la  nou 
annce.  —  tempo,  beau  temps.  NdÖ  faser 
que—seja,  ne  faire  rien  de  bon.  tböni  i 
Ce  n'esi  pas  mauvais!  pas  mauvais!  Bons 
dias,  bonjour .-  salut  fa milier  que  Ton  fi 
malin.  Boas  tardts,  bonsoir  .*  salut  fan 
apres  u:\di.  Iiöas  noit es ,  bonsoir,  banne  i 
salut  a  la  nuit.  V.  Böa.  Chega-ie  aas  bona  • 
um  d'elles,  ( prov.)  hante  les  bons  et  tu  t 
bon. 

Bom  ,  s.  m.  bon ,  bonne  qualite ,  ce  qui 
de  bon  dans  une  personnc,  dans  une  cl 
O  —  r*  que>  le  bon  est  que,  etc. 

f  Bom  ou  Böma,  *.  m.  (f.  <Hhi*t.  not,)  sei 
d'Angola  et  du  Bresil. 

Bom  da,  «.  f.  bombe  :  grosse  boule  d< 
ereuse  rcmplie  de  poudre  pour  raellre  dai 
monier,  et  qui  eclaleen  tombant.  Pompe 
chine  pour  clever  l'cau.  Dar  d— ,  pon 
epuiser  avec  une  pompe.—  de  mdö,  (t.det 
pompe  a  bdton,  pompe  a  inain.— paraaf 
fogot  pompe  a  feu.  Buraco  da—,  {id.)  Im 
de  le  pompe. 

Bombächas,  s.  f.  pl.  large  panlalon. 

f  BomoaYm,  j.  in.  ( f.  <fe  geog.)  Bombay : 
de  l'Hindoustan. 

Bombarda,  s.  f.  bombarde  :  canon 
courl  et  tres-bruyant. 

Bombardfäoo,  a  ,  p.  p.  de  Bomboßrieof 

Bombardf.am£nto,  s.  m.  bombarden 
l'action  de  bombarder. 

Bombardear,  t?.  a.  bombarder  :  jelej 
bombes. 

Bombardkira,  s.  f.  canonniere,  peüU 
brasure  oü  l'on  inet  une  bombarde.  it.  ( 
mar.) Guliole  ä  bombes,  bombarde  :  ball 
de  guerre  destine  ä  jeter  des  bombet. 

BoMiuRDLiRo,  s.  m.  bombardier :  qui 
des  bombes.  {I.  d'hist.  nat.)  Brach  ine»  ! 
bardier :  insecle  carnassier. 
,  BuMu.uiDi.TA  ys.  f.  petite  bombarde. 


BOR 

gen.  boreal :  quf  est  du  cölc  ' 

iriient  au  vent  da  nord. 

'  Borte :  vent  septentrional , 

.de  mar.)  *  epissoire  de  bois. 
wrtlko. 

Bourguignon , 
Bourgogne. 


BOR 


SIS 


\      de  la  ] 


.  f.  boargtiignoUe :  espece  de 
i  visiere. 

• 

sae  de  cbaudronnier  ambu- 

BOTttpOttm 

BcrjoUta. 

ippe :  touft>  de  fils  en  bou- 
in  bonncf.  Campane  :  hooppe 
d'arypnt,  file  avec  de  peüts 
ne  de  eloche.  Bonnet  de  doc- 
bmndefra  ou  de  jlamula,  (f. 
le  pavülon  e*  de  flamme«. 
rmal. 
9.  p.  de 

—  as  peftff ,  ( t.  d'artil.)  bra- 
n  les  soulevant  avec  la  pince 

mouTcment  eirculaire ,  tour ; 

j  doot  ou  ae  senrait  dans  les 

i. 

,  f.  pierre  noire  dont  on  ftit 

les  moultns;  meuliere. 

Ij.  ( frio*»— ).  On  le  du  dn  ble 

trmeira.  V.  ce  mot. 

mHo. 

Mt  de  faucon  de  Guinee  dont 


'.  Brunir. 

!*- 

.Mono. 
,$.f.pi.(t.de 


.)  fourcbes 


w :  dep6t  qoe  fait  nne  liqueur. 
e  laoice.  —  de  f#d«,  boerre 
iMe,  (f.  de  mar.)  räche  de 
an.)  Cbose  de  rien. 
f.  m.  petite  pluie  flne. 
«.nureeage.  V.  Pantano. 
.f.  petite  outre  poar  y  mettre 
tijstique  ,  caoalchouc. 
l  s*.  arngm.  de  Borraeha ,  petite 
•  Bettre  des  üqaeora.  (fig.) 
m :  njei  a  s/enivrer,  qui  aime  a 
l  —  i§  c&mpanha.  V.  Forriil. 
t*./!  •enivrement,  ivresse  r  etat 
i  n  re.  ( /le.  fm.)  Betise ,  bevue , 

),t.».  celaiqul  fait  des  ootres. 
M  BotaacaixHA ,  «.  /".  dim.  de 

.f.«.(f.twri.)  lrre;ivrogne. 

•V.atovwdUir«. 

ii  •*/.  Mal ,  irre ,  imbriaque  i 


qui  a  In  ccrvcaa  trouble  parle«  vapeors  du  vin. 
V.  Bfibado. 
Bouraciio,  t.  m.  petit  pigeon,  pigeonneau. 
Borraoo,  a  ,  p.  p.  de  Itorror,  ad/,  biflc,  ef- 
face,  en  pnrlant  d'un  ecrit,  d'une  inscripüon. 
Borradör,  s.  m.  brouillard :  sorte  de  regia- 
Ire  des  marchands ;  brouillon.  V.  Bort  da.  U. 
Barbouilleur,  griflbnnter;  maurais  pcinlre. 

BorradOr,  a4j.  11  n'est  d'usage  que  dans 
cctte  phrase.  Papel—,  papicr  brouillard , sorte 
de  papier  qui  boit. 

Borradüra,  t.  f.  ratore,  eflacure. 

Borrägem,  s.  f.  ((.  de  bot.)  bourracbo: 
plante  potagere ,  annaeile. 

BorrAixa  ,  t.  f.  V.  ßorrena. 

Borralheiro,  a  ,  odj.  qui  ne  quitt«  poInt  lo 
coin  du  feu ;  frileux. 

Bor r  aldo  ,  s.  m.  cendre  cbaade  oft  il  reste 
quelques  etincelles  de  feu. 

Borräö,  t.  m.  päte  :  goutte  d'encre  tombee 
sur  le  papier.  Brouillon :  cequ'on  Jette  d'abord 
sur  le  papier  pour  le  mettre  ensuile  au  net. 
Brouillon :  nom  qu'un  petit  nombre  d'auteurs 
modestes  donnenl a  leurs  ecrils.  (I.  de  peitU.) 
*£bauche,  crayon,  croquis,  esquisse :  prämiere 
idee  d'un  peintre.  Cancvas  :  premier  projel  do 
quelque  ourrage  d'cspril.  (flg.)  'Tacho,  fletris- 
sure,  obscurcissemenl ;  defaut,  imperfection. 

Borrar,  v.a.  eflacer,  rayor, croiser, barrer, 
biffer :  lirer  des  traila  de  plume  sur  quelqao 
ecrit.  Salir,  tacber;  barbouiller.  (I.  burl.) 
Foirer. 

Borräsca,  a.  f.  *orage,  tourmente,  bourrts* 
que,  terapete,  rent  impetueui,  grosse  plule 
melee  de  grele,  de  tonnerr e ,  etc.  (ßg.)Q9Dtn- 
riete,  diffioulte;  peril,  danger;  grand  trouble, 
sedition. 

Borrarcöso,  a,  adj.  oragcux,  tourmenteux: 
qui  cause  des  orages ,  qui  est  sujet  aux  orages. 
(flg.)  Violent ,  furieux. 

BoRRAsatiao.  V.  Borraeüro. 

Bor  Rico,  s.m.  belier  qui  guido  les  autres. 

BORRfiFO,«. m.  poussin  :  petit poulet novr- 
Tcllement  eclos. 

Borrcga  ,  a.  f.  agneau  femelle. 

Borrbgada,  s.  f.  troupeau  d'agneaox. 

Bor rego,  a.  m.  agneau  antenots. 

BoRREGDEiRO,  s.  si.  celui  qui  prend  sein  des 
tgneaox  antenois. 

Borregciübo  ,  s.  m.  dim.  de  Borrtgo. 

Borreluo,*.  m.  *  foulque,  poule  d'eau  d'un 
plumage  noir. 

Borrexa  ,  #.  f.  *  troussequin  :  plece  de  bols 
cintree  qui  s^elete  sur  le  derriere  d'une  seile. 

Borreüto  ,  a  ,  adj.  pleln  de  lie. 

Borreteado,  a,  p.p.  de  Borrelear. 

Borreteadcras  ,  t.  f.  p/.  V.  Borradüra, 
Bmenda. 

BORRETEAR.  Y.  BorriT. 
BORR1FADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Borrifar,  «.  a.  arroser  legeroment,  tsper- 
BoRRfro,  i.  m.  •  aspersion,  arrosemeot  leger. 


BOR 


BOR 


Boqcimölli,  a«y.  3  f»».  On  le  dit  du  cheval 
qui  a  lt  botcae  tendre  et  trop  deHcala. 

Boqcixeoro ,  A,  «4/.  qui  a  la  boucht  noire. 

f  BoqoIkba,  t.  f.  dim.  de  Bocca,  nom  d'un 
poisson  de  la  riviere  deCouawa.  Boquinhat, 
pl.  petits  baiscrs. 

Boql'irascado,  a,  odj.  qui  a  la  bouche  Irop 
fendue(  cheval). 

Boquiroto,  a,  a4/.  bavard,  hableur,  babil- 
Urd ,  qui  ne  Mit  pas  se  taire. 

Boqcisecco,  a,  adj.  II  n'est  employe  que 
dans  la  phrase  suivante  .*  Ficar  boquisecco, 
realer  la  bouche  close. 

BoQtJisuxioo  ,  a  ,  adj.  qui  a  la  bouche  enfon- 
oee. 

Boqditorto,  kyOdj.  qui  a  la  bouche  de  tra- 
vers. 

Boraqco , adj.  m.  Acido  — ,  ( f.  de  chim.) bo- 
racique :  du  borax  (acide  — ). 

Borate,  e.  m.  (f.  de  chim.)  borate  •  sei, 
corubtnaison  de  l'acide  borique  avecdifferen- 
tes  bases. 

Borax,  e.  m.  (f.  de  chim.)  borax  :  borate  de 
aoude,  sei  roineral ,  forme  de  L'acide  borique 
avec  de  la  aoude. 

Borba  oii.no.  Y.  Bordadilho. 

Borboleta  ,  t.  f.  V.  Rainunculo. 

f  Borboleta,«.  f.  (I.  d'hist.  nat.)  'papillon  : 
tastete  a  quatre  ailes  poudreuses ,  colorecs , 
venant  da  chenille  ou  Ter.  —  diurna  ,  papillon 
du  Jour.  —  a*l»opa,  deuil.  — ida  ou  de  olhi- 
nhos  de  pavdo,  paon  du  jour.  —  doe  cardos, 
belle  dame.  —  atalania,  vulcain.  —  da  cowce , 
papillon  du  chou.  —  de  nabo  redondo,  papil- 
lon de  la  rave.  —  «T Apollo ,  I'Apollon.  —  nw- 
ckaon ,  porte-queue  du  fenouil.  —  argos,  Par- 
tus. —  marcJulada,  damicr.  —  matizada,  pa- 
pillon panache.  —  nacardda ,  petit  nacre. 

B^r.oldar:     }  V-  Borbulh... 

BORDORINBA    OU   BORBORIXBO,   t.   W.    OU    f. 

murmurc,  bruitcoofus  de  plusieurs  personne» 
qui  parlent  ou  qui  grondenL 

f  Borbortümo  ,  t.  m.  ( f.  de  mid.)  borbo- 
rygme  :  Tenl  bruyant  dans  les  intestina. 

Bordotäö,  s.  m.  bouillonncment,  bouillon  : 
etat,  mouvement  de  l'eau  qui  bouillonnt; 
abondanee,  flux,  Jaillissement  de  l'eau,  du 
sang,  etc.  A  borbottct,  a  gros  bouillon». 

Borbote  ,  s.  m.  V.  Barbote. 

Borböliia,  t.f.  *bourgeon,  cell ;  boutoo,  pus- 
tule. 

Borbolbado,  a  ,  p.  p.  de  Borbulhar. 

Borbulbarte,  adj.  a  gen.  bouillonnant ,  qui 
bouillonne. 

BorbulbaO,  «.  m.  aug.  de  Borbulha.V.  Bor- 
hoido. 

Borbulbar,  t.  *.  bouillonner  :  s'elever  en 
bouillon»,  en  parlant  des  liquides,  corame  de 
l'eau  des  fonUines ,  du  sang  qui  »ort,  etc.  «7. 
V.  Abrolkmr. 

Borbölbo  ,  t.  m.  V.  Borbulkdo. 

Borcädo  ,  etc.  V.  Brocddo. 

0orcar.  T.  Einbor car. 


Borcatel.  V.  BroeatH. 

f  Borcejöte  ,  f.  m.  varielt  dt  AfMf  am  Pi* 
rope.  .    . 

Borcelo.  Y.  Fragmento ,  Pedmpo. 

Börco  ,i.  m.  de  — ,  la  face  conlre  terra. 

Börda,  e.  f.  *bord :  extremite  d'une  sarfaef, 
ce  qui  ia  termine.  Bive,  rirage.  ( I.  ata  att) 
Lisiere,  pourtour  ou  marge.  A'—,  adv.  (ß§.) 
sur  le  point  de,  pres  de.  —  fal—f  [t.de  awr.) 
faux  cöte. 

Bordada  ,t.  f.  ( l.  de  mar.)  bordee :  roato 
d'un  vaisseau  qui  louToie.  —  d'artilkeria,—, 
decharge  de  tous  les  canons  d'un  bord  du  vais- 
seau. B6a  — ,  un  bon  bord  ou  un  bord  qui  ah 
longc. 

Bordadeira.  V.  Bordoddra. 

Bordado,  a,  adj.  p.  p.  de  Bor  dar.  $,  m. 
'Broderie.*  ouvrage  de  brodeur.  V.  Borämdur*. 

BordadAr  ,  a  ,  $.  brodeur  :  celui  qui  brode. 

Bordaddra,«.  f.  broderie  :  ouvrage  decdai 
qui  brode.  ( I.  de  blas.)  Bord  uro :  sorle  de  ceiR- 
lure  posee  de  plat  au  bord  et  endcdansde  Fee«.. 

f  Bordäge,  s.  f.  'bordaKC:  revetement  eile» 
rieur  en  planches  d'un  vaisseau. 

Bordalexco,  a,  adj.  grossier,  ignoraat» 
stupide. 

Bordalo,  t.  m.  espece  de  goujon  de  rivieft 
(poisson). 

Bordamento.  V.  BordMo ,  Bordadurm, 

Bordäö,«.  m.  bourdon :  baton  de  pelerta. 
— ,  la  corde  la  plus  grosse  qui  sert  de  baaw 
dans  les  inslruroents  de  musique. 

BordÄozinuo  ,  s.  m.  dim.  de  Bordäo. 

Bordär  (de,  com),  v.  a.  broder  :  iracerdef 
figures  en  relief  ä  1'aiguillc,  etc.,  sur  desetaf- 
fes.  Bord  er  :  garnir  le  bord. 

Borde.  V.  Moldura. 

*  Bordeär.  V.  Baforddr  et  Bordejdr. 

Bord  lg  aö,  t.  m.  V.  Ruslico,  r'ü,  Zote. 

Bordejädo ,  a  ,  p.  p.  do 

BordejAr,  v.  a.  et  n.  v  t.  de  mar.)  bordaveri 
courir  des  bordees,  aller  d'un  edle,  dun  aa- 
tre,  quand  le  ventestcontraire;  louvoyer. 

Bord£l,  e.  vi.  bordel :  licu  de  debauche,ds 
Prostitution. 

f  BoaDfios ,  t.  m.  (f.  de  giog.)  Bordeaux :  viut 
de  France. 

Bördo  ,  #.  m.  ( i.  de  mar.)  bord  :  un  navira 
ou  ses  cotes.  (trf.)  *  Bordee  .-  route  que  fait  ua 
vaisseau  qui  esi  oblige  de  louvoyer.  Bord ,  ei- 
treroitc.  Y.  Borda.  Ira—,  etlar  a  — ,  aller a 
bord,  elre  a  bord,  sur  le  vaisseau.  PCr  «— , 
raettre  4  bord.  JVacio  d'alto  — ,  vaisseau  de 
haut  bord.  —  curfo,  mauvais  bord.  Fazrr—t 
cur  tot  y  courir  a  p  etiles  bordees.  Cousa  &*l» 
1°  —  (Ap-)>  chose  excellente ,  exlraordinaire, 
digne  d'envie.  (ßg.)  Huraeur,  resolution,  avis, 
disposition  d'esprit. 

Bördo,  *.  m.  crable  :  grand  arbre;  robre. 

f  Bordoäda  ,  s.  f.  coup  de  bourdon  ou  dt 
baton. 

f  BordoAdo,  a,  aä\j.  {t.  de  blas.)  II  st  dildts 
croix  garnies  aux  cxlreroites  de  poiume«  OS 
biltons  somblablns  a  ceux  des  pclerins, 
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e  Jer-rougi  «u  fea,  dont  les  ohi- 
rrrent  en  plusieurs  Operations. 
vte,  boul  de  llcuret.  —  de  cabo 
larrage  a  pleL  — «mcnix,amar- 
re  0«  bride.  —  dos  oeln«,  amar- 
i  hauten*.  —  paro  atracwr  dem* 
ge  a  faire  anproeber  deux  graues 
vbo  deifodo,  eJguillelies. 
,  #.  et.  dtai.  de  Jfole*. 
.  laoeer,  jeter,  evancer,  s'eten- 
r.  Xattiav,  Lerne**,  it.  ftnousser, 
ter  U  pointe  oa  le  4rancbant. 
agacer  lee  deals.  V.  Bmbolor. 
i*deunhmy(Lde  esor.  )guinder 
ne.  —  %  Um/the\  o  böte  f6r*9  {id.) 
oope,  le  eanot  a  la  mer. 
i,  r.  ae  Jeter,  se  laneer.  V.  Bei- 
*-«f.  it.  S'emoosser.  V.  Embotar- 

.  s».  (Lefewekit.)  aro-boulant: 
i  lennine  en  deroi-arc. 
,s.m.  ( l.  sjm7.  )  boute-eelle :  si- 
cr  lee  cbeveux. 

petit  b*teaa,c*not.  it.  'Bolle: 
,de  pique*ctc. 

f.  boateQle,vasealarge  venire 
paar  lee  liquides ;  eon  contenn ; 

,*.s».  booleillier,  boulilher:  qui 
ileUIe*. 

tt.f.  dim.  de  BoielAa. 
».se,  cafe  :  lieu  public  oA  Ton 
ttrlee  de  liqueurt. 
ae,  t.m.  celui  qui  a  un  cafe; 
edu  qui  Cait  et  vend  des  rafral- 

/.SBarmacto,  apothicairerie :  Ueu 

eeitend  les  remedes. 

um.  datier :  instnuneot,  tenaille 

,t.f.  apolbieairesae  x  femme  qui 

ipace  des  remedes. 

,t.sm.  apothicaire,  pharmaeieo: 

ftre,qui  vend  des  remedes. 

./.  *  Oecon  :  jarre9  dame-jeanne ; 

iceiene  a  anse  et  a  goulot.  — $  do 

•er. )  pommes  d'etai.  —t  do  etbo 

,{iL)  pommes  de  ia  lournetice. 

.T.Jfce. 

su  stedjtquiD.  V.  Borzeguim. 

K  f.  iim.  de  Beta,  botline ;  petile 

*.T.Uguta. 

Lf.JbeVejciai. 

»tak'naeae  en  forme  d'enlonnoir 

i  les  lamprsoies. 

de  mer  qui  ressemble  au 
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kiitf.  eaousfrC.  (fa.)  Oblus :  qui  e 
•  ssftttrant;  paresseui,  negligent. 


",    Jf. 


Jleloeu.,  etc. 


BoTOsiao ,  i.  n.  boutonnier  :  celui  qui  fttit 
des  boulons. 

Botüüke.  V.  Batöque. 

f  Bötbts,  #.  sv^f.  dt  eof.)  'anserine  botridc* 
bolryx. 

Bottos  ,  s.  m.  pl.  pretres  de  Buddba  dane 
l'Asie. 

Boobas,  s.  f.  pl.  ulceres  veneriens,  chan- 
cres. 

Boubesto,  a,  «d/.  chancreux  :  qui  a  an' 
ebenere. 

Bouca  , t.  f.  terre  inculte,  slerile. 

Bouceira,  e.  f.  le  premierc  etoupe  qu'on  6te 
du  lin. 

BocaiA ,  4.  f.  brousseilles  brulecs. 

Bocsear.  V.  Botear. 

'  BoDfi^AR.  V.  Baptizar. 

*  Bouzear,  etc.  V.  Bo$eurt  etc. 

•  Boveoa.  V.  Abdbada. 

Bovhco,  a,  adj.  (I.  de  po4t.)  bovine,  de 
basuf. 

Boxi,  t.  f.  petite  ruallo  usitee  enlre  (es 
Maures. 

Bot.  V.  Box. 

BOYA.      * 

Bovar.  \  V.  Boi...  yeic. 

Boyz.     ) 

BozERiA.  V.  Vozeria. 

Bozima  ,  etc.  V.  Buzina. 

Brara.  V.  Bravüj  Bratiü. 

Brabante,  t.  m.  W.Barbonte.  it.  brabaetet 
loile  d'eloupe  de  lin  febriquee  a  Oand. 

fBRABANTEz,  a,  «4/.  et  «.  Brtbaneeni  da 
Brabant. 

BrabosidAde.  V.  Bruvotidade ,  Jtaredta. 

Brabdra.'Y.  Bnvtopa. 

f  Brabtla  Ott  Brabilon,  t.  f.oun.(t.do 
bot.)  'brabei  a  (euilles  en  etoile,  plante  pretee. 

BracamArte  ,  t.  m.  braquemari :  epee  eeurie 
et  large  qu'on  portait  le  long  de  le  euisse. 

Bräca,  s.  f.  brasse:  mesure  de  deus  bses 
etendus,  e  pieds  :  2  metres  9  oent.  (en  Por- 
tugal). 

Bracada  ,  s.  f.  brassee :  eontenu  enlre  les 
deux  bras.  Ä't  bracadoM,  {tot.  adt.)h&tnA* 
pes,  a  pas  de  geant. 

Bra<;adeiras,  r.  f.  pl.  les  eourroiee miseeen 
arc  per  oü  se  tnettenl  les  bras.  V.  Embrof- 
deira.  —  de  ferro,  ( /.  de  mar.)  elrieuxde  ler. 
—  de  espingurda,  capucioos  :  pieees  da  teil , 
anncaux  qui  embrassent  le  bois  et  le  canon. 

Bra^ado,  *.  m.  V.  Bnqdda.  It.  Fasdoule: 
cerlaine  quantite  de  plantes  liees  eneemble. 

Bra^Ack  ou  Brac^gesi,  t.  f.  'service,  travall 
des  bras ;  ce  qu'en  peul  gagner  dens  son  *Ut, 
dens  son  melier,  'elrassagc  :  droit  du  raaltre 
pour  la  rabrication  de  la  mormeie. 

Bra^äl,  m.  m.  brassard  :  perüe  d'arinure  qui 
couvrail  lebras. 

Baa^ai.,  ad).  1  gem.  brachial :  qui  a  rapnert 
aux  bras ;  ürä  a  bras. 
tB*M&ti>T**y*.  m.  ed.  (-1.  ds  mvr.)  pen- 

denrs  debras. 
BRACiiAt,A,p.#«de 
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Boreiscada ,  t.  f.  *orage  avec  de  la  pluie  et 
da  vent. 

Borrisco  , «.  m.  *  averse.  V.  Aguaceiro. 

Börro,  t.m.  agneau  qui  a  plus  d'un  ao, 
mais  qui  n'en  a  pas  encore  deux. 

f  Borrü,  t.  m.  (/.  de  bot.)  borrou  :  arbre  des 
Indes,  ecorce  purgalive. 

Bortoeja.  V.  Brolotja. 

BoRtfeo.  Y.  Buruso. 

Borzeguieiro ,  «.  m.  celui  qui  fait  des  bro- 
dequins ,  des  botlines. 

Borzeguiv,  «.  m.  brodequin  :  chaussurc  an- 
eienne.  Boltine :  petite  botte. 

BorzolCta  ,  t.  f.  bourse  de  cuir  ä  feruielure. 
V.  Barjoleta. 

BoscaceouBoscAgem,  $.  f.  ' bocage  :  bos- 
quet ,  petit  bois.  ( t.  de  peinl. )  *  Pavsage. 

Boscarejo,  A,  adj.  bocager  :  qui  babite  les 
bois. 

Bö sco.  V.  Bosque. 

BoseAdo,  a,j>. p.  de 

Böse Ar  ,  v.  a.  parier,  crier  aar  animaax. 

Bosel  ,  s.  m.  (f.  d'arch.)  botet ,  tore.  V.  Bocil. 

Bösforo.  "V.  Bötphoro. 

BobIha.  V.  Burina. 

f  Boswi  aco  ,  a,  adj.  et  $.  bosniaque  :  de  la 
Bosnfe. 

Bösraoto,  $.  m.  ( I.  ds  gtogr. )  bosphore  .- 
detrott  qui  sopare  deux  continents  et  fait  com- 
naniqoer  deux  mert. 

BötQfm ,  t.  m,  böte :  Heu  plante  d'arbrei  Mo- 
nges. *  Poret :  grande  etendue  de  terratn  eoo- 
▼erte  de  boif.  *  Fatale :  bois  compose  de  grands 
arbres. 

BOSQOKJADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Bosqüejar,  o.  a.  ( I.  de  peinl.)  t  bau  eher, 
eroquer,  effumer,  esqnisserteommenceT  gros- 
sierement  un  ouvrage  de  peinture,  lui  donner 
les  premlera  traits.Ebaucher  un  ouvrage  quel- 
conqne.  (flg.)  Donner  une  idee  confuee  de 
quelque  chose. 

Bosqüejo,j.  m.  (I.  de  petnt.)  'esquisse,  «bau- 
che, crayon ,  croquis :  ouvrage  de  peinture  qui 
n-'eat  que  gro»ieremento©mro«nc*.  "Ebauctie  .- 
ouvrage  qui  n'est  que  coramcncc.  (/lg.) 'Eheli- 
che, canevas.  Onledit  flgurementdesouvragas 
d'esprit. 

Bosquete,  f.  m.  dim.  de  Boeque.  Bosquet, 
bouqueteau,  petit  bois,  touffe  de  bois. 

Bosqurzikho  ,  s.  m.  dim.  de  Bosque,  et  plus 
petit  que  Beequtl*. 

*E£  }  v-  *»■•- e,e- 

Bossxte.  V.  Borgte. 

f  Bosst ts.m.(t.dc  bot. )  hossy  :  arbre  d'A- 
frique,  a  fruit  cn  prune  allongec. 

Bösta  ,  $.  f.  Genie ,  bouse  de  bcßuf  ou  de 
vacbe. 

BostadO  ,  a  ,  p.  p.  de  Bostdr. 

Bostäl,«.!».  etablc  pour  les  bueufc  et  les 
vacbes. 

f  Bostaügi,  s.  m.  boslaogt :  jard inier  iure  ; 
Intendant  des  jardius  du  sulian  en  Turquie. 
t  Bqstär,  y\  a.  jeter  la  bouse.,  la  (knie,  en 
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parlanl  des  bomb  et  des  vacbes.  (ß§.)  Wf*d 
mots  degoutanls. 

f  Bosteiro  , «.  s».  ( /.  d'kkl.  not. )  boisaia 
genre  d'insecles  coleopteres. 

Bostblla ,  i.  f.  puslule  .-  echauboulun*. 

BOSTELLEXTO  ,  A  ,  adj.  pUStüJcUX  :  COUVCft ' 

pustules. 
*  Bostello.  Y.  Botquile. 

BOSTELLOSO,  A.  V.  BustclItUtO. 

f  Boston  ,  t.  m.  boston  .-  sorte  de  jeu  < 
cartes. 

f  Bosthk  iio  ,  t.  m.  (I.  d'hiti.  .nat.)  bostrid 
inwjete  xyloplia^c. 

Böta  ,  s.  f.  botte  :  rhaussure  de  cuir  qui  tl 
ferme  le  pied ,  la  jambe,  et  quelquefois  le  p 
nou.  Petile  outre.  V.  Borracha.  Cuve,  tonne] 
pour  incltre  du  vin  et  d  aulrci»  li(|«iidcü.  Bik 
de  canhäo,  botlcs  ä  revers.  — *  de  menlm 
bottes  forte«.  — *  d'atjua ,  grosses  boltcs  f 
monlent  jusqu'a  l'ame  pour  e airer  dai»s  lern 
— «  jotlhtirai.  V.  ce  niot.  Tirar,  deeealftr  i 
—t,  deboUer  .-  Otcr  les  boltcs.  Eslar  amex- 
ra/farfajr,ötre  tout  boile  :  etre  preläparlir  p« 
un  voyage.  Au  ügure,  il  signiüe  etre  prel,4i 
pose  ä  faire  une  chnse.  Auobiar  tu  — <t(«qp 
burl.)  finstrer  l'altente  de  quelqu'un,  le  Uta 
per. 

f  Bot ada,  t.  f.  coup  de  botte. 

Botado  ,  a  ,  p.  p.  de  Botdr. 

f  Botadör  ,  s.  m.  (t.  de  mar,)  *  rebousse:  t 
til  de  fer  pour  repousser  les  chevilles. 

BotafOco,  s.  m.  (t.d'arlil.)  boute-feu  tb 
ton ,  foufchette  avec  une  luecbe  pour  allum 
le  canon ;  incendiaire;  (flg.)  celui  qui  ose 
des  discordes,  des  querelies.  E'  uuibuta-(9$ 
c/est  un  brQlot,  un  boute-feu. 

BotafOco,  adj.  1  gen.  qui  jetlc  du  feu. 

f  Botakora  ,  s.  m.  *  sortie  d'un  vaisseaii 
porl ;  festin ,  repas  que  donne  le  capitata* 
celte  occasion. 

f  Botal  ,  s.m.  ((.  de  chir.)  bolal :  trou^aai 
pour  le  passage  du  sang  dans  le  fottus. 

Botalos,  *.  m.  pl.  ( t.  de  mar. )  boute-W 
pelites  vergues  pour  porter  les  bonneile* 
etai ;  longues  perebes  armeos  de  crocs. 

Botanica  ,  s.  f.  botanique  :  science  qui  SM 
des  plantes  considerees  comne  «tres  natuta 
et  de  leurs  proprietes. 

Botahico  ,  a  ,  adj.  botanique  :  de  la  rba 
nique.  $.  m.  Botanistc  :  qui  s'appliquc  «  ta  I 
lanique. 

f  BoTANOGRAraiA ,  «.  f.  boUnographie :  4 
cription  des  plantes. 

■f  Botaxolocia  ,  $.  f.  bolaoologie  :  in 
raisonne  de  la  botanique. 

f  Botakomancia  ,  t.  f.  boianomancte :  all 
predire  par  les  vegelaux. 

f  BoTANömiLO,  «.  m.  botanophile :  tjuiai 
la  botanique. 

Kutaö,  «.  an.  boulon  :  bourgeon  des  arbf 
la  fleur  avant  son  dcvcloppeinent ;  petit .n 
ou  plaleaunour  aUacher  les  velcments;  cc 
on  a  la  forme.  —  ,  bube,  ioO«mu:al<on,elof 
sur  la  peau.  *  dt  fvgo  [t.  d$  rAtr.;.baiü«n 
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fee;  beulen  de  fer  rougi  au  feu,  dort  les  obi- 
nqcMos  m  Servern  en  plosieurs  Operations. 
-ttspodm  prttm,  boul  de  Ocuret.  —  do  cabo 
(L  de  imt.)  amarrage  a  plat. — et»  erüs,  amar- 
nce  en  etriere  owbride. —  o*m  ovent,  ama r- 
tajt  a  plat  des  haubans.  —  para  atraear  dous 
•aW,  amarrage  ä  faire  approcher  deux  grosses 
carte*.  —  do  cabo  delgodo,  aiguillelles. 

loTioziKBO ,  t.  s».  dim.  de  Boido. 

Bwah  v  v.  «.  lancer,  jeler,  avancer,  s'etan- 
lag.  Baller.  V.  Jteüer,  Lanzor,  it.  itmousser, 
lekeosser,  öter  la  pointe  ou  le  4rancbant. 
-u  deute*,  agacer  les  dents.  V.  Bmbotor. 
-  es aMftereof  d mnhay(Lde  mar.) guinder 
bs  atsts  de  bune.  —  a  laneka,  o  böte  form,  (id.) 
sxttre  la  chaloupe,  le  eanot  a  la  mar. 

fcria-eE ,  «-.  r.  ae  Jeter,  ae  laneer.  V.  Dei- 
t.  it.  S'emousser.  V.  Emboiar- 
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■malo ,  s.  «n.  (f. <fareat7.)  arc-boutant : 
las*  de  voale  termine  en  demi-arc. 

BtTA-etixA  ,#.«*.  ( f.  *w7.  )  beute-selle  :  si- 
psipeur  seller  leg  cbevaux. 

Urs,  a.  ae.  petil  beiean ,  canoL  it.  '  fiolte  : 
mm  de  lanee ,  de  pique » elc. 

IotIlba  ,  a.  A  bouteille ,  vase  a  large  venire 
«  a  goalot,  pour  lea  Uquidea ;  §on  conlanu ; 
aaaoole. 

s*tklh£iro,  f.«.  bouteillier,  boutiUier:  qui 
itdo  des  boateille«. 

Itrsuiina , «.  /.  die»,  de  BotelAa. 

ferieriM,  e. «t.  cafe  j  liea  public  ou  Ton 
pmi  loaiet  softes  de  Uqaeari. 

ImecMEjAO,  j.m.  celui  qui  a  un  cafe; 
htoadier,  celui  qui  faltet  vend  des  rofral- 

•asemenls. 

Barici ,  s.  f.  pbarmaeie ,  apothicairerie :  lieu . 
•Tea  garde  ei  vend  les  remedes. 
atvicÄft ,  a.  m.  davier :  inslrnmeat,  leoaille 
•eeuüsie. 

Isticaru  ,  «.  f.  apotbieaireaae  t  femrae  qui 
Isaf,  qui  prepare  des  remedes. 
tenCASio,  s.m.  apolhicaire,  pharmaeieo: 
«ttsjai  prepare ,  qui  vend  des  remedes. 
tonu  ,*./"•  *  flacoii :  jarre,  dame-Jeanne ; 
J    mm  de  vase  de  terrc  a  anse  et  a  goulot.  — s  do 
-*-\  {f.  de  nor. )  pommes  d'elai.  — s  do  cabo 
,  (id.)  pommes  de  la  louinevire. 
.  V.  Alga. 
m.  a».  brodequin.  V.  Borxegwim. 
t  #.  f.  dim.  de  Bote,  bottine :  peiile 


stnocciEO.  V.  Laouia. 
bmöcrau  V.  BaUq»ir*. 
,      »maie ,  $.  m.  'nasse  en  forme  d'tnlonnoir 
.     Mj«a«CB«r  les  lamproies. 

I*to,j.  s».  poissoo  de  mer  qui  ressemLle  au 
ismj. 
*       Uro,  a  ,  ae!/.  eraousse.  (/I^.)  Obius .-  quia 
roantaeo  paaetranl;  paresseui,  negligeut. 
V.  CaAerddo. 

ROTOAftO,  \ 

Wretiti,      J  V.  ile(oa... ,  etc. 
teresft.cta.  ) 


BoTOiieo ,  t.  m.  boutonnier  :  celui  qui  feit 
des  boulons. 

ßoTuui'E.  V.  Jlalöque. 

f  Bötet«,  t.  m.(t.  do  bot.)  *anserine  botride; 
bolryx. 

Bottos  ,  t.  ei.  pt.  pretres  de  Buddba  dana 
l'Asie. 

BoeaAS,  s.  f.  pl.  ulceres  veneriens,  cban- 
eres. 

BouataTO,  a,  adj.  chancreux  :  qui  a  un' 
ebenere. 

Bouqa  ,  «.  f.  torre  inculte,  slcrile. 

Bocc^ika  ,  $.  f.  la  promicre  ^toupe  qu'on  6te 
du  lin. 

BacciiA  ,4.  f.  brousseilles  brulecs. 

Boise ar.  V.  Bosear. 

'  BoirnyAR.  V.  Bmptixar. 

*BoDZEAiiy  elc.  V.  Bosear, elc. 

*  Boveda.  V.  Ab&bada. 

BoviKo,  a,  adj.  (t.  de  poit.)  bovine,   de 

bOBUf. 

Boxi,  $.  f.  petitc  malle  usilee  entre   les 
Maures. 
Boy.  V.  Boi. 

BOYA.      * 

Boyar.  i  V.  Bot... ,  etc. 

Boyz.     ) 

Bozer^a.  V.  Vozeria. 

Bozina  ,  etc.  Y.  Burina. 

Bbada.  V.  Brava,  B ratio. 

Brabarte,  r.  m.  X.Barbonte.  It.  brabaatei 
toile  d'etoupe  de  lin  fabriquee  a  Gand. 

fBRABANTEz,  a,  «d>.  et  «.  BribaneMii  du 
Brabant. 

Brabosidade.  y.  Bravosidade ,  Bravita. 

Brabora.V.  .Bretritoa. 

fBRABTLA  Ott   BRABILON,  «.  f.OUM.(t.dO 

bot.)  'brabei  a  feuillesen  etoile,  plante  protee. 

BracamArte  ,  *.  m.  braquemari :  epee  eoyrte 
et  large  qu'on  portait  le  long  de  la  euisse. 

Braca  ,  #.  f.  brasse :  mesure  de  deux  bcas 
etendus ,  e  pieds  :  2  metres  9  oent.  ( en  Por- 
tugal). a 

BaAciDA ,  t.  f.  brassee :  eontenu  entre  les 
deux  bras.  As  bracadot,  {tot.  ade.)a«rand» 
pet,a  pas  degeant. 

Bra<;adeir as ,  *.  f.  pl.  les  eourroies  mites en 
arc  par  oü  se  mettent  les  bras.  V.  Bmbrmm- 
deira.  —  de  ferro,  ( /.  de  mar.)  etrieux  de  1er. 
—  do  espingmrda,  capuoioos  :  pieeas  da  teil » 
anneaux  qui  erabrassenl  le  bois  et  le  canon. 

Bra^ädo,  s.  m.  V.  BraomU.  lt.  Faaeicule: 
certaine  quantiie  de  plante«  liees  eneemble. 

Bra<;aüe  au  BftAC^GESf,  s.  f.  'Service,  Ixavail 
dos  bras ;  ce  qu'an  peul  gagner  dans  aon  eUt, 
dans  son  melier,  •«rassage  .-  droit  du  roaltre 
pour  la  fabricalion  de  la  monnaie. 

BhAgAt, «.  m.  brassard  :  pertie  d'armure  qui 
couvrail  le  bras. 

Baavai.,  adj.  4  gm.  brachial :  qui  a  rapnori 
ouxbras;  lireabra«. 
fBRA^AUiT*«,*.  *.  pt.  (t.  do  snar.)  pen- 

denn  de  bras. 
BraceäM  t  a  ,  9>0*  J*« 
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Br.ACF.ir.F.M,*.  f.  * tnonnayagc ,  hrassage ,  fa- 
brication  du  la  inonnaic.  V.  BraQdgem. 

Brackär,  v.  n.  mouvoir  les  bras.  V.  Braee- 
jar.  «.  a.  ( /.  de  mar.)  brasser :  faire  la  raa- 
ncBuvre  des  cordages.  —  por  barlavento,  bras- 
scr  au  vent,  faire  bon  bras.  — por  solavento, 
brasser  a  porter,  decharger  les  voiles.  — as 
vergas  ao  eomprimenlo  do  navio,  ineltre  les 
vergues  en  pantennes.  —por  bombordo , bras- 
ücr  babord.  —  por  estibordo*  brasser  Iribord. 

—  avante por  bombordo ,e art por  eslibordo , 
brasäer    babord  devant,  et  tribord  derriere. 

—  por  barlavento ,  brasser  au  vent.  —  em  re- 
Uondo,  brasser  en  croix.  —  para  alraveuar  o 
navio,  brasser  sur.le  mal,  brasser  a  coiffer, 
contre-brasser. 

Braceiro,  s.  m.  celui  qui  donne  a  un  aotre 
son  bras  pour  t'appuyer.  On  le  dit  plus  commu- 
neraent  de  celui  qui  donne  le  bras  aux  dames. 
Journalier :  horame  qui  travaille  ä  la  terre.  Celui 
qui  tire  bien  la  barre ,  qui  a  bon  bras  ä  ce  jeu. 

Braceiro  ,  a  ,  adj.  do  bras :  qui  apparlient  au 
bras.  On  le  disait  aulrefois  des  armes  qu'on  ti- 
rait  avec  le  bras,  telles  que  la  lance,  le 
dard,  etc. 

Bracejär,«.  n.  mouvoir,  remuer  les  bras. 
(/lg.)  Lulter  avec  peine. 

Braceletk,  *.  m.  bracelet  :  bijou  que  Ton 
porle  au  bras;  ce  qui  couvre,  garanlil  le  bras. 

*  Bracelöes  Ott  Bracklones,  s.  m.  pl.  bras- 
sards :  sorte  d'armure  pour  couvrir  les  bras. 

f  Bracharesse  au  Bracarksse,  i.  et  adj. 
de  Brague,  qui  apparlient  4  Brague,  grande 
viile  du  Portugal. 

Brach ia  ,  «.  f.  accent  bref  (v). 

Brachial,  adj.  2  gen.  brachial :  qui  a  rapport 
au  bras. 

f  Braciiiöko,  *.  m.  (t.  d'hist.  nal.)  brachion : 
scorpeue,  polype. 

f  Bracht'cero,  t.  m.  (t. d'hist.  not.)  braehy- 
cere :  insecte  coleoptere.  —  ackalado,  aplati. 

f  BitAcmGRAPBiA,  s.  f.  brachygraphie :  art 
decrire  par  abreviation. 

f  BkachYgrapho  ,  t.  m.  braehygraphe :  qoi 
ecrit  par  notes  abregees. 

Brachtologia  ,  t.  f.  braehyologie :  maniere 
de  s'cxpriraer  par  sentences. 

f  Braciiypn£a , s.  f.  (I.  de  mfd.)  braehypnee : 
resptration  courtc  et  lenle,  ou  pressee. 

f  Bracicandido  ,  a  ,  adj.  ( t.  de  pois. )  qui  a 
les  bras  tres-blancs. 

BnAciano,  s.  m.  dim.  de  Braco. 

Bracxene.  V.  Brahmene. 

Braco,  t.  m.  braque,  braquel :  chien  de 
chasse  a  poil  ras ,  oreilles  pendanlcs. 

Braco ,  r.  m.  bras :  merabre  du  corps  humain 
qui  tient  a  l'epaule;  ce  qui  en  a  la  forme.  II  se 
dit  du  cheval ,  du  singe,  etc.  (t.  d'anat.)  Partie 
du  bras  de  l'epaulc  au  coude :  le  reste  prend  le 
nom  d'avant-bras.  Flcau  :  verge  de  fer  oü  sont 
altaches  les  deux  bassins  d'une  balance.  {/ig.) 
'Branche,  rameau.  (id.)  'Valeur,  courage; 
puisaance,action,pouvoir,aulorite,juridiction. 

—  da  ertiz,  croisillon,  traverse,  bra»  (Tone 


croix.  —  de  Deo$%  bras,  main,  puissance  » 
Dieu.  —  de  m&r,  bras  de  mer :  parlie  de  la  m 
entre  deux  lerres  voisinrs  et  paralleles.  — 1 
nobre za ,  deputes  de  la  noblesse  aux  Halst 
royaurae.  — eeelesiaslieo  ou  do  c/rro,  deput 
du  clerge  aux  etats  du  rojaumc. —  do  pon 
tiers-etat:  les  deputes  du  peuple  aux  etats  d 
royaumc. —  do  reino,  ebaeun  des  ordres  d 
royaumc  depule  aux  etats.  —  secular,  bras  H 
culicr,  puissance  lerrestrc.  —  real,  puissance 
inagnilicence  royalo.  —  da rabtea,  etc.,  man 
che  d'un  violon ,  eic.  Braco  a  — ,  oo  —  por  — 
bras  a  bras,  corps  a  corps,  avec  des  arme 
egales.  Com  o  —  ao  petto ,  le  bras  en  cebarpe 
Hörnern  de  —  e  de  saber,  nomine  vaillant  c 
savant.  Ser  o  —  dir  cito  d?  alguem,  (/ig.)  ein 
le  bras  droit  de  quelqu'un ;  etre  son  homnu 
de  conflanec.  Entregar  ao  —  $eaüar,  livrer  at 
bras  seculier,  au  propre  et  au  figure.  — -  de  ran 
dieiro ,  branche  de  flarabeau.  ISdo  dar  01m- 
a  torcer,  (loc.  fam.)  ne se  laisser  pas  violenler 
—  d'encher,  (t.  de  eonst.)  allongc  de  rcmplts- 
sage.  —  postico ,  ( id.)  allonge  poslicbe.  — ,  01 
ferro  do  farol,  aiguülcs  de  fanal.  Bra^os,  ff 
(fig.)  pouvoir,  danger;  jouissance.  E\. :  Saha 
alguem  dos  —  da  morte ,  sauvrr  la  vie  ä  quel- 
qu'un, Karracher  ä  la  mort.  Nos —  dot  pre 
ztret*  dans  la  jouissance  des  plaisirs.  Ando 
a  —  com,  lutter :  combattre  contre  ou  avec,  a» 
propre  et  au  figure.  A'  forca  de  — ,  ä  force  d 
bras.  (fig.)  A  force  de  meritc,  de  travail.d 
peine.  Com  os  —  abertos ,  a  bras  ouverl5,cor 
dialemenl,  avec  joie.  Dar-se  os  — ,  s'embrassei 
J>Tdo  ter  sendo  os  seus  — ,  ne  vi  vre  que  de  so 
travail.  Eslar  com  os  — -  ruzados,  etre  oisil 
paressciix  ;  se  lenir  sans  rien  faire.  Fazer  eai 
os  —  a  alguem ,  dccouraj;er  enliöremenl ,  rau 
scr  r6tonnement,  la  slupeur,  rimmobiliu 
Lancar-se  nos  —  dc...,  se  jeter  dans  les  brc 
de...  se  livrer,  s'ahamlonncr  ä...  — ducavei 
nnrne,  ( /.  de  eunst.)  allonges.  —  dos  predigt 
do  pordo,  (id.)  allonges  de  porques.  —  da  tri 
grande,  ( t.  de  mar.  bras  grands,  bras  de  I 
grande  vergue.  —  de  gavea,  bras  du  grnnd  tu 
nier.  —  do  joanete  grande ,  bras  du  grand  pei 
roquet.  —  de  barlavento ,  bras  du  tent.  — 1 
sotavento,  bras  de  dessous  le  vent.  —  seecos  c 
da  rerga  terra,  bras  de  la  verge  seche.  — d 
tnancos ,  allonges  de  cornicre. 

Bracteädo,  \,adj.  ij.de  bot.)  bracteifen 
qui  porle  des  bractees. 

f  Biiacteäres,  adj.  pl.  ( glandulas—,  1. 1 
bot.)  glandes  dans  les  bractees. 

Bräcteas,  *.  f.  pl.  ( t.  de  bot.)  bractees :  e1 
pansion  qui  aecompagne  les  fleurs  a  la  ba: 
des  pedoncules  ou  reu i lies  florales. 

BRA(;üno,  a,  adj.  qui  a  des  bras  vigourcu 

Buadädo  ,  a  ,  p.  p.  do  liraddr. 

Bradädo,  s.  m.  V.  Brddo.  It.  celui  qu 
quand  on  chante  la  Passion,  cbanlc  le  pli 
baut,  imitant  les  cris  de  la  synagogue. 

Bradadör,  a,  *.  crieur,  celui  qui  crie. 

Bradar  ,  d.  o.  et  n.  crier  fori;  declamer  avi 
feu  i  voeifercr.  —  for  alguem ,  appcler  que 
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qn':.".  3  £rjnd*  cris.  —  dTalguem ,  crfer  contrc 
4-jv.'I<|i:'un. 

Hkido,  /.  m.  crit  clamnur,  grard  bruit.  V. 
Gm»,  it.tr  — t  faire  du  bruit.  Jl  se  dil  de  recl.il 
ow  fonl  c»r  laines  choses  dans  lc  raondc.  — $  da 
hr,da  affliccäo,  pleurs,  lamentations.  Dar 
-#.  pausier  de  grauds  cris. 

t  Buahtfepma,  t.  f.  (t.  de  mid.)  brady- 
fr^w :  (iitrestion  Icnle,  faible  el  imparfaitc. 

xBüad^po,  #.  m.  (t.d'kist.  nat.)  bradype.* 
ani.nal  du  getire  des  paresseux. 

|  Bradx>üdo  ,  a,  adj.  ( I.  d'hitt.  nat.)  bra- 
d'podc;  qui  marrtac  lentement. 

teiFoxKiiiA ,  t.  f.  (t.  d'anc.  mit.)  armure  qui 
rtwrait  la  partie  superieure  du  bras.  Dans  les 
bb<*s,  e'etait  une  bände  ou  bourrelel  qui  era- 
tmsait  la  partie  superieure  du  bras. 

Bkaga,  $.  f.  "alganon:  petile  chalne  pour  les 
fcfats  qui  sont  en  Tille.  *  Lange,  etofle  dont  on 
o?eloppe  les  enfants  en  maillol.  "Pans  d'une 
cstmise.  ( t.  aVimpr.)  Braie :  le  parcbemin  que 
r«  eolle  au  grand  tympan  quand  il  est  use. 
[lie  mar.)  Brague.  Bragas,pl.  bragucs  :  cu- 
)Kles  tres-amples. 

fBaAcÄDA,  *.  f.  la  partie  Interieure  des 
Misses  d'un  cheval. 

'Bracädiga,  $.  f.Talcur  d'an  bragal.  V.  ce  moL 

fBaAGADO,  a,  adj.  On  le  dil  desanimaux, 
aaarticiilierement  des  bosuls  qui  ont  des  lachet 
fcdiflerentes  couleurs  entre  les  cuisses. 

Bragadura ,  s.  f.  enfourchure  :  partie  du 
«ras  en  Ire  les  cuisses.  Le  dedans  des  cuisses 
fa»  tous  les  animaux. 

Bracal,  *.  in.  sorle  d'ancienne  toile  gros- 
sere; drap  pour  couvrir  la  farine  pelrie.  Um  — , 
e'etait  anciennement  quatre  aunes  a  peu  pres 
st  la  toile  qu'on  appelait  bragal. 

Bracastg:.  V.  Bar  gante. 

t  Bcaüä*«,*  ,*./"•  ( L  äe  geogr.)  Bragance  : 
vtHedti  Portugal.  Cata  de  — ,  maison  de  Bra- 
pnet,  la  famillc  regnante  en  Portugal. 

tBBACA*Tixo,  a,  adj.  et  «.  de  Bragance: 
tatorpe  — a ,  la  race  de  Bragance  :  la  famille 
ttysle  du  Portugal. 

'BaACtL.  V.  Bragal. 

*  BaAGirttRO ,  *.  m.  brayer :  bandage  pour  les 
scraies.  *  Drague :  gros  eordagc  qui  sert  sur 
tet  Taisseanx  a  arreter  le  reeul  des  canons. 

iromfr,  (f.  da  mar.)  brague  a  lirer  un  vais- 
tou  a  terre. 

•Bäaccel.  V.  Ttra. 

stAGCtz.  V.  Bracharense. 

■ugcilha,  $.  f.  brayelte:  fentc  de  dcvanl 
fn  aMt-de-chausses. 

tBaAHWA,  $.  m.  Brahma,  Bhiham  ou  Brihin  : 
tmaite  des  Indes  Orientale*. 

BftJurHASES,  $.  m.  pl.  braemanes,  bramins, 
■Haines  :  prelres  ou  philosophes  Indiens. 

E*ama,  *.f.  W.Btrra.  (t.d'hist.  nat.)  breine  : 

pissoo  d'eau  douce,  large  el  plat,  du  genre 

cyprro. 
Bc&viotito ,  f.  st.  Heu  oü  les  bltrs  fauves 

Krasemblenl  quand  eile»  sont  en  rul. 
BftAHASO ,  a  ,  p.  p.  de  Bramar. 
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T?(».\ 5! :.;■"•  .  a.  f.  rl  adj.  mwgijtsanl :  qui  mu- 
fli.  II  s»»  «Sit  au  ftffiire  des  flots  et  des  vents. 

Bii\m\ntk,  qui  nwgiL  p.a. de 

Buamiu,  r.  n.  brauicr:  mugir,  crier.  II  se  dil 
des  bcciifs  %  et ,  au  figure ,  des  rents  et  des  flots. 
V.  Bramir.  —  (de),  (/io.)  se  facber  a  l'exces, 
devenir  furieux. 

Rixamioo,  s.m.  mugissement,  beuglement: 
cri  du  beeuf.  On  le  dil,  au  figure,  des  vents  et 
des  vagues.  Hugisscmcnt .-  cri  du  Hon.  Cri :  voil 
forte  el  confuse  dune  personne  en  colere. 

Branioör.  V.  Bramador. 

Bramin.  V.  Brahmane. 

Bramir  ,  v.  n.  crier,  jeter  des  cris  epouvan- 
lables;  burlcr;  lonner,  gronder;  rugir;  mugir. 
II  est  plus  usile  au  ligure  qu'au  propre. 

Bramüra.  V.  Bramido. 

Branca  ,*./".  ( t.  de  mue.)  blanche  :  note  de 
musique  qui  vaut  deut  i»oire«,ou  la  moitie 
dune  ronde.  ( t.  dejeu)  Carte  blanche. 

*  Branca.  V.  Braga,  Grilhäo. 
BRANCACftMTO.  V.  Alvacento. 

'  Brancägem  ,  $.  f.  ancien  droit  sur  le  pain 
que  Ton  vendait  dans  les  marches  publics. 

*  Bra.xcal.  V.  Etbranquicado. 

Braxcas,  s.  f.  pl.  cheveux  blancs  ou  gris 
d'une  personne. 

Bkanca  lksi-sa  ,s.  f.  ( t.  de  bot.)  branche- 
ursine ,  acanlhc.  —  bastdrda.  V.  Canabrdz. 

fBRANCHiAL,  adj.  2  gen.  (t.  eThitl.  nat.) 
branchial .-  des  brancliies. 

BrAnoiias  ,  $.  f.  pl.  ( t.  d'higt.  nat.)  bran- 
chies  :  ouYes,  organe  respiratoirc  des  poissons. 

Branco,  a,  adj.  blanc  :  couleur  de  lait,  de 
neige.  Aibugineux,  farineux.  Ropa—a,  Hnge, 
toile  coupee  pour  dÜTcrcnts  usages,  soit  de  la 
personne ,  soit  du  menage.  Artnas  —as ,  armes 
blanche*;  epee ,  pique,  etc.  MAgica—a,  art 
d'escamoteur.  Varta  — a ,  carte  blanche  :  plein 
pouvoir. 

BrAnco,  t.  m.  blanc :  contraste  du  noir ; 
couleur  blanche  ou  qui  en  approche. — ,  es- 
pace  qu'on  laisse  dans  un  ecrit  sans  le  rein- 
plir.  —de  ovo,  Card  :  blanc  de  fard  fait  aveo 
des  coquilles  d'ccuf.  Madiira  em — ,  bois  trs- 
▼aillcqui  n'esl  ni  pcinl  ni  verni.  A$rignar  em 
— ,  donner  son  bUnc-seing.  Cidula  on  potente 
em — ,  blanc-signe ,  blanc-seing.  Pöros  othos 
em—,  tourner lesyeux  de manierea  n'en  lais- 
ser  apercevoir quo  le  blanc.  Beber  est— .  II  se 
dit  des  chevaux  qui  ont  des  Lache»  blanche«  sur 
les  levres.  Deixar  atguem  em  — ,  ( fig.  fam.) 
refuser  a  quelqu'un  ce  qu'il  demande,  oublier 
sa  demande,  tromper,  trahir  ses  esperances. 
Deixar  em  —  alguma  cousa,  (fig.)  OHblier, 
omettre  une  chose.  Ficar-teem — ,  (fig.)  eire 
oublic ,  eire  frustre  dans  son  attente.  Udo  dif- 
tinguir  o  —  do  prilo ,  (flg.)  ne  pas  disUnguer 
le  blanc  du  noir  :  eire  ignoranl,  stupide  au 
point  de  ne  pas  savoir,  de  ne  pas  comprendre 
les  choses  les  plus  simples. 

Brancüra  ,«.  f.  blancbeur  :  la  coultar  blan- 
che. 

'B&axda.V.  Vardnda. 
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lf  Bsjlndaes ,  # .  m.pl.  (f.  de  mar.)  galau- 
bans  ou  galhaubans  :  cordcs  pour  aOermir 
les  mals.  —  tolantes,  galaubans  vulants. 

Brand  am  este ,  adv.  mollement,  doucement, 
delioatement.  (/ig.)  Avec  douceur,  avec  doci- 
lile,  avec  aflabilite. 

Braüdaö  , «.  m.  *  torehe ,  flambeau ,  brandon. 

Brak dexa.  V.  Brandüra. 

f  Baaudbncce,  t.  tn.  nora  qu'on  donno  auf 
soldat*  qui  defeodent  !es  fronüeres  de  la  pro- 
? ince  de  Buenos-Ayres. 

BrahdIdo.  a  ,  p.  p.  de  Lrandir. 

Brahdimesto,  *.  m.  actioo  de  brandir. 

BnANDiaao,  A,adj.  dim.de  Brande,  mol- 
lel. 

Brand{r  ,  c.  a.  brandir,  vibrer,  en  parlaot 
dune  lance ,  d'une  epee,  etc. 

Brakdissimo  ,  k^adj.  sup.  de 

BiUmdo  ,  a  ,  adj.  mou ,  mollet ,  doux ,  douil- 
IcL  (flg.)  Mou,  douillct ,  commode,  trop  indul- 
gent ,  trop  facile;  doux,  suave,  agreable,  atte- 
ble ;  tempere  ,  modere ,  leger.  —  da  bocca.  11  se 
dU  des  chovaux  qui  onl  la  bouehe  sensible , 
delicate ,  qui  oedent,  qui  obeissenl  a  la  bride. 
Tempo-' ,  terops  mou,  tempere.  Uomem  —  , 
(ßg.)  homme  effemine,  qui  n'est  pas  propra  tu 
travail ;  personne  qui  a  un  caractere  doux ,  fa- 
cile. 

*  Brahdouro.  V.  Varadouro. 

Beanoüra,  a.  f.  molleste,  doueear  .*  qualite 
de  ce  qui  est  mou  ou  de  ce  qui  est  doux  au 
toueber.  (ßg.)  Amenite,  aflabilite,  bonte,  ama- 
bilite,  douceur;  benignite,  moderatkm.  V.  De» 
leite,  Regaio ,  Delicadexa. 

»BrJLiuia.V.  Brinha. 

BrahqueAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Branquedr. 

Brawqueadör  ,  a,  t.  et  adj.  qui  blanchit, 
qui  crepit. 

Branqüeadüra  ,  f .  f.  •  blanehtment :  l'aolton 
et  reffet  de  blanchir;  blanchissage. 

BRANQVEjLMExro.  V.  Branqueadüra. 

BranqubAr  , «.  a.  blanohir :  mettre  du  blaue, 
faire  devenk*  blanc.  (I.  de  charp,)  Degrossir, 
raboler  une  plancbo. 

BaAifQDEÄR ,  «.  n.  blanchir ;  devenir  blanc. 
(ßg.)  Vieiliir. 

BrahquearJa,  $.  f.  blancberie ,  blanchisse- 
rie  :  lieu  oü  l'on  blanobit  les  toiles. 

BfeAStfüEJAR ,  t.  n.  blanchir  :  devenir  blanc; 
commencer  a  devenir  blanc.  Y.  Aluejär. 

Baanucbta,  $.  f.  U.d'impr.)  'blanchet:  mor- 
ceau  de  drap,  de  raollelon  aur  le  tympan.  Drap 
blanc  pour  ttltrer.  Tiasu  grossier  de  laine, 
dont  certaines  religieuscs  faisaieot  des  che- 
roises. 

Braxquidor  ,  $.  m.  celui  qui ,  dans  les  hoteis 
de  monnaic ,  est  Charge  de  blanchir  et  mettre 
en  couleur  let.  pieces  d'or  et  d  argen l. 

Bramquiilento,«.  tu.  blanehtment:  l'aclion 
de  blanchir  les  monnaies  avant  de  les  frapper. 
Baquet  oü  les  orferres  fönt  blanchir  la  vais- 
m(Io.  Melange  d'eau  forte  et  d'cau  commune 
dans  lequel  les  orferres  fönt  bouillir  l'argente- 
rle. 


BRAXQDiifBO,  a,  adj.  dim.  de. 

Branquissimo,  a  ,  adj.  sup.  de  Braneo. 

Bräsa  ou  Bräza  ,  $  f.  braise  :  charbon  ar- 
dent.  Ferro  em — ,  fer  rouge.  Betör  *■•— , 
(ßg.)  etre  en  colere,  tres-irrite.  Estar  feüa 
uma  —  de  ouro  ,  (id.)  etre  dore  comme  un  ca- 
lice,  brillant  comme  Tor.  Como  galo  por — #, 
(fem.)  comme  chatsur  braise.  Ficor— ,  rou- 
gir  de  honte,  de  colere.  Molar  a  — ,  sur- 
passer. 

Braseirjsho,  t.m.dim.  deBraattro.  •Chauf- 
ferclte :  pot  rerapli  de  fea,  que  les  fenunes 
mettent  sous  elles. 

Braseiro,  s.  m.  brasier  :  bassin  de  rncial 
plein  de  braise  pour  chaufTer  une  chambre. 
Bücher .•  lieu  oü  l'on  brülo  les  criminels. 

BRAsiuo ,  s.  m.  brasier  :  fau  de  charbona  er- 
den ts. 

BRAsiL,  *.  m.  (f.  de  giog.)  Bresil :  empire 
d'Amerique.  Pdo  — ,  bois  de  Bresil.  Couleur 
rouge  qu'on  tire  du  bois  de  Bresil.  Drasii,  pL 
Bresiliens :  les  babiUnU  indigenes  du  Bresil , 
que  l'on  appelle  Indiens. 

Brasileiro,  a,  adj.  et  s.  Bresiliea:  da  Brasil. 

BaAsiLtro,«.  m.  brgsillet:  bois  du  Brasil, 
d'une  qualite  inferieure  au  breail  fln. 

Brasaö  ,  a.  m.  blason  :  armoiries ,  aaaem- 
blage  de  tout  ee  qui  eompose  l'eou  armorial. 
*  Heraldique  :  l'art  öVeipliquer,  de  deorire  les 
ecus  d'armes.  (ßg.)  'Honneur,  point  dTion- 
neur. 

BrasonXr.  V.  Blasondr. 

BrIssica-marInha.  V.  Soldanella. 

f  Bi\ATHiTE8,  a.  f.  (I.  de  min.)  bratbile: 
pierre  qui  represente  les  feuilles  de  la  Sabine. 

Bra  vameste  ,  adv.  brÄvement,.YaiilanimeBt; 
cruellement,  terriblement ;  tierement. 

Bravaria.  V.  Bravdia. 

Bravata  ,  s.  f.  bravade  :  action  ou  P*roje 
par  laquelle  on  brave ,  ou  l'on  pretcod  inümi- 
der  quelqu'un.  Rodomontade,  fanfaronnade. 

Bravateado  ,  a  ,  p.  p. de 

Bäavatear  ,  «>.  n.  faire  des  bravadas; 
le  fanfaron. 

Bkavatkiro,  *.  m.  fanfaron,  rodomont,« 
lui  qui  fait  des  bravades. 

Bravejär.  V.  Esbravejar. 

Brave7.a  ,  s.  f.  V.  Bravüra,  valeur,  eourage. 
Furie,  courroux  :  colere  du  ciel,de  la.mar, 
des  elcmenls  et  aussi  des  betes. 

Bravimbo  ,  a  ,  adj.  dim.  de  Braro. 

Brayio  ,  a  ,  aaj.  farouebe,  feroce ,  sauiage, 
indompte,qui  n'est  point  apprivobe,  enpar- 
lant  des  animaux.  (ßg.  Sauvage,  agreste.  en 
parlant  des  arbres,  des  plantes,  des  fruits. 
(id.)  Sau  vage,  rastre,en  parlant  des  .personnc». 
(id.)  Rudanier,  brusque,  prompt :  rüde  a  .ecut 
a  qui  il  parle.  Ogado—,  les  laureaux  et  Ui 
bei  es  feroces. 

f  Br.Avio,*.  m.  prix  des  joux  public»,  re- 
compensc  du  vainqueur. 

Br\  v  vissmo ,  a  ,  adj.  sup.  de 

Bravo,  a,  adj.  brave,  varllanl,  coaragru\. 
Feroce ,  cruel ,  farouebe ,  sanvaga.  V,  Brmriu. 


JtgM,  beulcnc,  fea- 

,  ea  perlajild«  U  mar.  Apre,  incplie., 
Soeaptneux,  ■ugnifique, 
Cr  es»,  fan/aroe ,  sedoanoot.  Perco—, 
isäglimr  Ardee.'  Mitotj.  bravo!  moldonl  od  se 
wt  paar  lessoigner  Jon  approbation,  pour 
isflaudir  an  acleur,  an  cbanleur,  elc. 

luvoMiiw  t e.  /.  Y.  £r«v4sa ,  jBraeuro. 

Bkavöso.  V.  Brdmo. 

Baatcra ,  t.  f.  fcrocile  d'un  animal.  Bra- 
mre ,  oourage,  valeur  eclalante. 

BRjuLA,elc.  \ 

kaxÄÖ.        >  V.  Uro«...,  de. 

■unikale.  / 

Breado ,  a  ,  p.  p.  de  Bredr. 

kuwiiA ,  f.  f.  couebe  de  goudron. 

Btaia,«».  •.  goudronner:  endo  Ire  de  gou- 
itm.  V.  AUmtroT.—meoituras,  ( I.  da  «Mr.) 
bijer  les  eoatures. 

BaicA  v  s.  f.  pelade  de  cbevres  el  d'aulres 
awaaox.  (ßg.)  Humear,  eolere.  Ettar  levado 
*j  — ,  avwr  de  l'baineur,  eire  en  eolere. 

Hxom,  s.  f.  breche  :  ouverture  feile  de 
biet  e  u  iwBport.  — ♦  ouverture,  trou  fail  a 
■ae  bäte,  a  an  mar.  (flg.  fam.)  —  T  dorosoage , 
tsnqut  est  feit  a  l*bonoeur,  a  la  foriune  de 
•oelqii'an.  (id.)  Impression  qae  feil  dans  l'es- 
Britta  persoaskm  d'autrui.  BaUrem  —  ,  baltre 
ei  breche,  (ßg.)  Poursuivre  quelqo'un. 

Ibkul,  f.  m.  lanoc  courte  de  cavalier  asia- 
tiqwe. 

*ttftco.  V.  JMrp>. 

fBaftoos,«.  m.  pl.  (I.  de  bot.)  amarantbe 
sorte.—  vtiBtilkot,  amarantbe  raelancolique 
— •tricotoresoisae. 

Bu*o*ca.  Y.  Beldroig*. 

'Breda.  V.  Briga. 

Bbacädo ,  a  ,  p.  p .  de  Bregar. 

BuGABTTiif .  V.  BerganJim. 

°tBucAft,t>.  a.  pelrir  les  palcs,  le  pain. 
bWortro.  V«  Brejeiro. 

Bucha  01»  Brbgmatx,  s.  **.  (f.  rfVino/.) 
kregma  .-  sineiput,  partie  de  la  tele  qui,  dil-on, 
«st  toajoars  bamide  chei  les  enümts. 

tumakö  ,*.  «*.  V.  BrtMgio. 

IttjtiBA ,  f.  f.  politsonne ;  eoqvine. 

Brxjkiräö' ,  $.  m.  a«o.  de  BrijÜro. 

BttjfciRicE ,  $.  f.  polissonneiie. 

ItUtiao ,  t.  m.  poltssen  f  meuvais  drdle. 

Baxjo ,  t.  m.  marecage.  V.  Pemtano. 

laudso ,  a  ,  adj.  mareeegoux.  V.  Pantanoto. 

Brclbo ,  *.  m.  eaillou. 

*  Baiuoon ,  f.  m.  V.  BagaJella ,  FHdtetra. 

BatVA.  T.  Brtma  ( poisson ). 

fBaKSA,  f.  /.  (J.  dtgiog.)  Breme  :  grande 

«91«  d'Ulemague. 

f  Btmftz,  a  ,  adj.  el  t.  de  Breme. 

B»tsnA  f «.  f.  'buisson :  loofle  d'arbrisseaux 

'»aeai«  Terrain    raboleox ,  crevassö ,  sca- 

bnx ,  rempli  de  ronces. 

>f  A,mdj.  buiasonoeux  i  plein,  cou- 


*latmteA , «.  f.  V.  liibrina. 


f  Bb&jito  ,  s.  m.  ( t.  £M$t,  ftrt.^ienl« » eo- 
leoptere  rhinocere. 

Breo  <m  Baeu,  j.  •».  «ondrao,  coadron : 
»orte  de  goudron  pour  les  cordes.  Brei :  nie- 
lange de  gomme  et  autres  maUeres  tesineaaes 
pour  calfater. 

f  BaxQciKBA ,  9.  f.  barres  de  fer  rondes ,  fer 
rond. 

Bretamgil,  s.  tn.  toile  de  colon  falte  par  les 
Cafres. 

BRETlnnA  ,*.  f.(t.de  giog.)  Bretagne :  pro- 
viuee  de  France.  «7.  Toile  de  Bretagne. 

BretaO,  s.  et.  Breton  .-  le  natif  de  la  Bre- 
tagne. 

Bretx  ,  $.  m.  piege. 

Bretoeja.  V.  Broloija. 

fteETÖztiCA.  V.  Betönica. 

Brcve  , «.  m.  bref  :  lettre  pastorale  du  pape. 
Breve  :  syllabc  dont  la  prononciation  n'est  ni 
longue  ni  douteuse.  Breve  :  note  de  musiqoe 
qui  vaut  deux  rondes.  Brttu,  pl.  abreviationa 
dans  l'ecriture. 

Breve,  adj.  2  gen.  brief ,  court :  qoi  a  peu de 
duree,  d'etendue.  Em—,  sous  peu.JBm*-« 
die* ,  dans  peu ,  bienlöt. 

Brevemänte  ,  adv.  brievement  f  .prompte- 
ment,  lesteroent,  vile,  vitement;  dans  peu  de 
temps ,  bientöt. 

Brevia  ,  t.  f.  recreation  dans  une  eommo- 
nanle,  vaoanoe. 

Brcviädo.  V.  Abreviddo. 

Breviärio,  $.  m.  breviaire  :  llvred'ofBce  de 
chaque  jour  pour  un  pretre,  an  benefleier. 
Garactere  d'imprimerie  tres-petitt  qui  sert  a 
impriraer  les  breviaire«.  Abrege  d'un  ouveage. 

BaETininx ,  *.  f.  brievete ,  leg eretc,  vitesse , 
peu  de  duree  d'unc  chose. 

Breviloquencia  ,  t.  f.  brievete ,  concision 
dans  un  disconrs. 

Breviloqcentb  ,  adj.  2  gen.  concis  :  qui 
parle  avec  concision. 

Bkeviörio.  V.  Breviärio. 

f  BREvipEDES,  f.  m.  pl.  (l.ayhiit.nai.  brevi- 
pedes  :  famille  des  oiseaux  qui  ont  les.pieds 
courts  el  peu, propres  4  la  marebe. 

•f  Brevipepines,  s.  m.  pl.  (t.  d'hist.  n*1.) 
brevipennes  :  brachypleres ,  a  courtes  ailes; 
ordre  des  gallinacees  (l'autrucbe,  elc). 

f  Brevirüstros t  «.»i.  pl.  (t.d'hitt.nat.) 
brevirosires  :  oiseaux  a  bec  eourtit  gros. 

Brevissimo  ,  a  ,  adj.  sup.  de  Brite. 

Brevista  ,  *.  m.  ou  adj.  celui  qui  est  intelli- 
gent sur  les  brofs  aposloliques. 

Brial,  s.m.  'jupede  soie  ou  d'unc  autre 
ötofte  riebe.  Partie  de  la  cotte  d'armcs,  depuis 
la  ceinlure  jusqu'au  dessus  des  genoux. 

Briareo,  e.  m.  (I.  de  mylh.)  Briarce  :  gcant 
qui  avait  cent  bras. 

Brisante.  V.  Birbanle. 

f  BribigaG,  s.  m.  (I.  d'hist.  nat.)  bucardc  ; 

mollusque  acephalc;  teslace  bivalve.  ■—  grande 

corafudoy  caur  de  Venus.  —  ordiiiorio  comet- 

tible,  la  coque.  —  cuostelddo  ou  acoitilhedo^  le 

|  c(Eur  a  cötes. 
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BRfcA,  fr  f.  (f.  dt  blas.)  espace  dans  1'6- 
cusson. 

Briciie  ,  #.  m.  sorte  de  drap  en  laine  sans 
6t re  teinle. 

Bricuöte  ,  t.  m.  terme  de  mepris  donnc  par 
1e  pcuple  aux  etrangers. 

Brida  ,  t.  f.  renes  :  courroies  de  I«  bride. 
Bride  :  partie  duharnaiscomposee  de  la  tdiiere, 
des  renes  et  du  mors.  A' — ,  phr.  adv.  maniere 
de  monier  a  cheval.  A  toda—,  au  grand  galop. 

Bridado,  Kyp.  p.  de  Briddr. 

Brida  ö  ,  t.  m.  augm.  de  Brida.  it.  Bridon : 
petit  mors  brise  au  railicu.  Sorte  de  petite 
bride. 

Bridar,«.«*.  mettre  la  bride aun  cbcval,elc. 
(fig.)  Heprimcr.  V.  Refrear. 

Briga,  $.  f.  raclee  :  vive  dispute  entre  plu- 
sieurs  personnes ;  combat,  quereile,  ballerie, 
broulllerie. 

Bricada  ,  t.  f.  ( l.  mtl.)  brigade  :  plusieurs 
batailions  ou  escadrons  commandes  par  un 
oftlcier  supericur. 

Brigadeiro,s.  m.  {t.  mtl.)  brigadier:  general 
de  brigade. 

Brigador  ou  Brigäö  ,  s.  tu.  celui  qui  aime  les 
fixes ,  les  querelles ;  querelleur,  tapageur. 

f  BRtcAftDixA,  f.  f.  brigandine  :  colle  de 
mailies,  baubergeon. 

Brigäö.  V.  Brigador. 

Brigar  (com),  v.  n.  lutler,  se  debatlre,se 
demener,  s 'agiler,  combattre,  se  quereller. 

Brigöso,  a,  adj.  qui  aime  ä  se  battre,  a 
quereller.  V.  Brigador. 

t  Brigue  ,  $.  m.  brig  ou  brick  :  petit  navire  a 
deux  mAls ,  arme  ou  de  commerce. 
•  Bricuento,  «.  m.  querelleur,   ßer-a-bras, 
crane. 

BrigdioAö.  V.  Bribigdo. 

Brilhädo  ,  A  ,  p.  p.  de  Brithdr. 

Brilhadör,  a  , «.  qui  brille. 

Brilhamta<;o  ,  a  ,  adj.  aug.  de  Brilhante, 

BrilüAxte,  adj.l  gen.  brillant,  eclaUol, 
laisant.  p.  a.  de  Brilhar. 

BrilhAmtb,  ».  m.  brillant :  diamant  taille  a 
facettes  par-dessus  et  par-dessous. 

Briuiastemeste ,  adv.  brillamment :  d'une 
maniere  brillante. 

Briuiastez.  V.  Brilho. 

Brilhantissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de  Brilhante. 

Brilhar,  v.  n.  briller, eclater,  luire, rcluire. 
(/ig.)  Briller,  marquer,  se  distinguer,  se  mon- 

trer. 

Biulho  ,  *.  m.  eclat ,  elincellcment,  brillant. 
Brim,  t.m.  'noyale  :  toile  a  voile,  toile  ecruc. 
Bmücadeira,  f.  f.  *badinage,  plaisanterie, 
Amüsement,  divertissement. 
Brincado,  a,  p.  p.  de  Brincdr,  adj.  en- 

Jolive. 

Brikcadör  ,  a  ,  ou  Brüicäö,  *.  et  adj.  foU- 
tre.  badin,  enjoue,  plaisanf;  qui  saute,  qui 
bondit. 

Brixcär  ,  r.  a.  cnjoliver  unc  chose.  V.  Or- 
nar.  r.  n.  foldtrer,  badincr,  plaisantcr ;  jouer, 
s'amuser;  sauler,  giguer,  bonüir, 


BrIxco,  t.  m.  Jeo,  plaisanterie,  badinage, 
divertissement,  amusement,  jouet;  joujoo. 
Boucle,  pendanl  d'oreilles;  bijoo.  (fig.)  Chosa 
ires-jolie ,  tres-mignonne ;  it.  jouet.  Etlar  mi 
ir  feito  um—,  elre  endtraanebe,  etre  beaa, 
bien  hahille.  isto  ndo  4  —  dtcriancxu,  ce  n'est 
pas  un  jeu  d'enfanls. 

Brix<;o  ,  t.  m.  ( t.  de  bot>  armarinthe :  plant« 
rivace,  ombcllifere,  aromalique. 

Brindädo,  a  ,  p.  p.  de 

Brindär,  «.  o.  offrir,  presenter,  inviier  a 
prendre  quelque  cliosc;  fnirc  un  cadcau,un 
prescnl.  —  (d),  v.  n.  loster  :  porter  une  sanie, 
boirc  ä  la  so  nie  de  quelqu'un.  II  est  aussi  reci- 
proque. 

Bni>or, ,  f.  m.  brinde  :  toast  ou  wnto,  re 
qu'on  boit  ä  la  sante;  cadeau,  prescnl.  Fazrr 
— *,  porter  un  toast,  une  sante;  faire  des  ca- 
dcaux,  des  presenis. 

"  Brimok.  V.  Brinde. 

Brincela.  V.  Beringtla. 

Brime,  s.  f.  viande  cuiie  avec  du  rix. 

Buinjklla.  V.  Berinytla. 

f  Bri.iqiedo,  t.  m.  jeu  d'enfanls;  bimbclot  : 
jouet  d'enfants. 

f  BniNQui.tif aria  ,  *.  f.  bimbeloterie:  fabri- 
que ,  commerce  de  jouets. 

Brix^uinheiro,  s.  m.  bimbelotier :  qui  faii 
des  joucis  d'enfanls. 

BRiNQi*nnoY  *.  m.  dim.  de  Brinto.  Joujou, 
jouet,  petit  bijou. 

f  Brinza  ,#./*.(  t.  de  bot.)  peucedano  ofliri- 
nalc-  queuc-dc-pourceaii. 

Brio,  f.  m. "  force,  nerf ,  vigueur.  *  Valcitr, 
courage,  bravoure,  vnülanco,  cnergie,  frr- 
mete.  'Uonncur,  pointd'honueur;  ooeur ;  dcli- 
catesse;  probile;  Kencrosite. 

BniOF.s,  *.  m.  pl.  (t.  de  mar."*  Brcuils  .-  pelils 
cordages  pour  carguer  ics  voiles ,  vulgu  car- 
gues  fonds. 

BmösAMK^TE,  ade.  couragcuseincnt,  vaH- 
lainmenl,  energiquemenl;  en  lioiumo  d  hoa- 
neur ;  gencreusement. 

BRiosissiuo ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Briöso,  a,  adj.  courageux,  vaillanl,  fort. 
Qui  a  de  la  delicaiesse;  ires-susccpüble  sur  lu 
poinl  d'lionneur;  genereux. 

•BuiscA.  V.  Jtitca. 

-f  Brisso,  $.  m.  (/.  dhisl.  nat.)  brisse  :  zoo- 
phyte  cchinodermc. 

Bristol,  *.  m.  drap  de  Bristol. 

Britädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Britar. 

*  Britaoor.  V.  Quebrador,  Quebrantador. 

•Britamemto.  V.  Qucbra,  et  fig.  Rompi- 
menlo. 

UaiTÄNMfo,  a,  adj.  Brilannique  :  qui  ap- 
parlicnt  ä  la  Grande-Bretagne. 

DritAxo  ,  a  ,  adj.  ei  *.  V.  Rritdnnico. 

Brita-ussos.  V.  Xofrango. 

•Britär.  V.  Quebrar,  Quebrantar. 

'  BniviA.  V.  lfiblia. 

BuizA  ,  *.  f.  brise  :  vont  frais  el  periodique. 

'Hr. i7 .au,  r.  a.  bercer :  reinuer  le  bercean 
d'un  cnfanl. 
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f  BftizoMancu ,  *.  f.  brizornancie  ou  oniro- 
cr|iiq«e :  div ioalion  par  les  songes. 

B&oa,  s.  f.  nom  qu'on  donne  au  pain  de 
■ais  oo  de  millel  en  Portugal. 

Bköca,  $.  f.  tariere,  archet  (pour  percer), 
Uxaod,  foreL  it.  Paule  (de  metal  fondu).  Bro- 
cke de  le  serrare  qui  est  recjue  dans  la  forure 
de  U  der. 
Biocamlbo ,  *.  «t.  espece  d'elofle  de  soic. 
Bkocado,  «.  s».  brocard  ou  brocarl:  etofle 
aracbee  deteie,  d'oroo  d'argent.  —  d'ouro, 
'felastie. 

'  Brocal,  a.  s».  (i.  de  Hat.)  filet  d'acicr  qui 
rannt  le  tour  d'on  ecu  d'armes. 

f  Brocar , «.  *.  faire  des  trous  avec  une  ta- 
riere ;  forer. 

t  BaocAftDO.a.  m.  'sentence,  axiome  legal 
recu  parmi  les  professeurs  de  droit. 

Brocatel,  a.m.  'brocatelie:  sorte  de  brocart 

de  fuoiodre  valeur ;  etofle  qui  imite  lc  brocart. 

-*•  Bau«.  \tkllo  .#.«.'  bror.ilclle  :  varielc  de 

aurbre  jaune,  violcl  ou  rougeatre;  marbre 

Duance  de  diverses  couleurs. 

Bruch  a,  t.   f.  pclil  clou  de  cordoonier; 
«grafe,  fermoir  de  livre;  crochet.  Brosse .-  gros 
praeeaa. 
fteomÄDO ,  a  ,  p.  p.  de 
B&ucuar,   c.  a.  brocher :  caadro  un  livre 
san»  nervures;  le  couvrir  de  papter.  Agrafcr. 
*  Brochäsa  ,  $.  f.  couvre-pied  de  brocarl. 
BtocflAzixuA  ,  i.  f.  dim.  de  Broeha. 
Brocjbe,*.  m.  pclitc  broebe: crochet,  agrafc. 
Brocuvra ,  t.  f.  broebure :  livre  brochc ;  pelit 
oatrage  oe  peudefeuillosou  de  valeur, breche. 
Brololos,  t.  m.  pl.  brocoli :  chou  d'llalie. 
Biuhjuxcella.  V.  Bronckocclic. 
Baucos.  V.  Brocoloi. 
Bordamesto.  V.  Bordadüra. 
Baooio  ,i.n.'  fripe  :  reales  de  table  reunis 
et  sauces  dans  du  böuillon,  qu'on  donue  ordi- 
iairement  aux  mendiants.  {/ig.)  Feslin ,  grand 
tetas. 

Bromsta,  a.  m.  mendiaut  quidemande  les 
iebrisde  la  table  auxporles  des  couvenls.  (fig.) 
lato  qui  doaoe  des  feslins,  qui  les  aitue. 
Jutouufc.  V.  AJbrolhar. 
BttiA,  *.  f.  partie  d'un  fer  a  cheval.  Ta- 
rirre: *er  roogeur  qui  perce  le  bois,  les  vais- 
mhi. 
R.öba  ,  adj.  2  gen.  lourdaud  :  ou  le  dil  des 
Kr*anes  ennaveuses  dans  la  conversalion. 
kosÄDO,  A,  p.  p.  de  Bromar.  adj.  On  le 
4*  da  vaisseau  qui  a  ele  endommage  par  le 
"riMamä  tariere,  (ßg.)  Gate. 
BtoaÄK,  v.  a.  ronger,  percer,  verroouler.  11 
*  dit  d«  ver  rongevr  nomine  tariere,  (fig.) 
♦itter ;  brtler  le  soere.  % 

tRaoHATOLOciA,  t.  f.  bromatologie  :  traite 
tutosubstances  alimentaires. 
!Bm«c,  t.  m.  brörae :  corps  simple  non 
■**Uflim»e ,  nouvcllemont  decouvert. 
;  Bto»  ico,  k  t<idj.  drido  — ,  bronjiquc(acide), 
fcirtite. 
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f  Brömio,  t.  m.  (f.  de  myth.)  surnoni  de 
Bacchus. 

f  Bromocraphia  ,  s.  f.  bromographie :  traite, 
description  desalitnents  solides. 

f  '  Bröncha  ,  t.  f.  sorte  de  poignard  ancien. 

*  Bromchäö,  h.  m.  aug.  de  Broncha. 
Bronchial,  adj.  (I.  d'anal.)  bronchial :  qui 

apparlient  aux  broncho». 

Br.oNcuico,  a,  adj.  (t.  d'anat.)  bronebiqut,- 
bronchial. 

Brönchios  ,  t.  m.  pl.  (I.  d'anat.)  bronebes  : 
vaisseau \  de  la  traenee-artere,  du  poumonv 
qui  reeoivent  l'air. 

f  Bhonciutes,  s.  f.  {t.  de  mid.)  bronchile  : 
maladie ,  irriuiion  des  bronebes. 

f  Broxciiocslle  ,  t.  m.  (I.  de  mid.)  broncho- 
cele  .-  luineur  au  cou;  goltre  entre  la  peau  ei- 
la  trachee-artere. 

f  BuoxaiOTOMiA ,  s.  f.  (t.  de  mid.)  broncho« 
lomie  ou  laryngoloiuic  :  ouverture  faite  ä  la. 
trachec-arlere. 

Brömco,  \>adj.  apre,  brul,  rüde,  bru»que,- 
maussade.  (fig.)  Grossier,  ruslre,  stupide , 
bouchc. 

•  Broxco.  V.  Bronze. 
-j-Bronqiidade,«. /*.  rudesse,  durelc.  (fig .) 

Budesse,  aprelc  de  caractere;  stupidile,  p4a- 
tilude. 

■f  Buönteo  ,  adj.  m.  (t.  de  myth.)  sumoro  de 
Jupiter. 

t  Buösteo,!.  m.  («.  d'antiq.)  'brontee,  broo- 
ton  :  grand  vase  de  cuivre  daus  lequcl  on  agi  - 
lait  des  cailloux  pour  imiter  le  tounerre. 

f  Bhömtia,  *.  f.  'brontias:  sulfure  de  fer 
radie  et  globuleux,  pyrile  que  Ton  a  crue 
longlomps  produite  par  la  foudre. 

Buo.NZF.,  *.  m.  bronze :  ineiange  de  cuivre, 
d'euin  et  de  sine.  Ser  de— ,ou  terum  coraeüo 
de—,  avoir  un  cosurdc  röche  :  etre  insensible,* 
dur,  inflexible.  Ser  um—,  *tre  de  fer:  «ilre 
infaligable,  resislerau  travail.  CVod«— ,  ciel 
d'airain. 

Bro.izeado  ,  a  ,  p.  p.  de 

H hon z f. aix  ,  v.  a.  bronzer :  peindre  cn  bronze : 
omer,  garnir  de  bronze. 

BnöxzEO ,  a ,adj.  de  bronze ,  d'airain  bronze. 

Bröxzo.  V.  Bronze. 

Broulk,  s.  m.  soufflet  de  forge. 

BivOQi'KÄno,  a,  p.  p.  de 

Broqufär  ,  v.  a.  forer,  percer.  V.  Broedr. 

Broqlel,  t.  m.  bouclier  :  arme  defensive 
quo  les  gens  de  guerre  portaicnl  au  bras  Rau- 
che, et  donl  ils  couvraient  le  corps.  (ßg.)  Bou- 
clier, egide,  appui,  defense.  Bar  no  «rn— , 
se  decrier  »oi-meme.  Dar  noe  broqutis,  se 
prendre,  s'attacher  am  branches,  sarreUr 
aux  circonstances  inutiles  d'une  ebose  dont  oo 
n cgi  ige  le  fond. 

BROQrELADO,  etc.  V.  i4»roetiaWdo. 

fBROQCELfir.A,  t.  f.  (t.tfhist.nat.)  *boo- 
clier :  ins?cle  colöoptere. 

Broquel-eiro,  «.  m.  eclui  qui  fait  des  bQ%* 
clicrSyOuquii'cnscri, 
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BroQC&nto,  k%  adj.  pailleut  :  qui  a  des 
puilles  (m6lal). 

BrOSLADÜIU,    \ 

Broslaxeüto,  |  Y.  Borda...t  etc. 

Broslai,  ete.  ) 

Brotado,  k,p.p.  de  Brotdr. 

f  Brotamäuto,  #.  m.  (f.  de  bot.)  *germina- 
tion :  l'acüon  de  germer  ou  de  poasser  des 
botrtons. 

Brotar,  v.  a.  et  ».  bourgeonner,  pousser, 
germer,  en  parlant  des  plantes.  Pousser  de 
rberbe,  ete.,  en  partant  de  la  terre.  Jallllr, 
saillir  :  sortir  impetueusement.  II  ne  se  dit 
proprement  que  de  l'eau.  (ßg.)  Pousser,  sorlir, 
eo  parlanl  des  boutons  de  la  pelite  veröle  ei 
autres.  (id.)  8e  developper,  parattre ,  se  mani- 
fester, surtout  eo  parlant  des  choses  imnialc- 
rielles. 

Broto£ja,  f.  f.  (f.  de  mtd.)  ebullftion  de 
seng  avec  d&nangeaison. 

f  Bruäca  ,  s.  m.  *  malle  de  cuir  non  (atme 
pour  cotidulre  des  hahits,  de  la  marchan- 
dise,elc.,  usltee  au  Bresil. 

f  Brübrü  ,  $.  m.  (t.  d'hitt.  nat.)  brubru  : 
pie-grieche  d'Afrique. 

f  Brdcho  ,  $.  m.  (t.  d'hitt.  nal.)  bruche  ;  in- 
secte  coleoptere.  V.  Pulgäo. 

Brunos  (de),  adv.  courbe  en  devant,  courbe 
sor  le  venire,  la  face  coutre  terre,  a  plat- 
ventre. 

Brc*ga  ,  t.  f.  ende«,  plaie  qoi  dure  pen  de 
tetnps.  (ßg.  et  fhm.)  Ivresse. 

Brügo.  V.  Brutko. 

Brclha  ,  9.  f.  V.  Btcudite. 

Brulöte  ,  t.  m.  (t.  de  mar.)  bralol :  bfttiment 
pleln  de  matieres  combastibles ,  destine  a  brü- 
ler  d'autres  batiments. 

Brcha,  a.  f.  brarae.broulllard  epais.  (poit.) 
I/hiver. 

Brumal,  adj.  2  gen.  brumal :  qai  vient  de 
Khivor,  qui  appartlent  a  l'hiver. 

Bruxäkio,  t.  m.  bruraaire  .-  second  mois  du 
calendricr  repubücain,  qui  commenoait  le 
22  oclobre. 

fBRCMöso,  a,  adj.  brumeux :  couvert  de 
brume. 

Brundüzio,  A9adj.  (t.  burl.)  melancolique , 
triste ,  de  mauvaise  hameur. 

Brünheiro.  V.  Abrunheiro. 

BRUwutTR,  t.  et  adj.  2  gen.  brunet.  «7.  Sorte 
de  lissu  de  laine  de  couleur  brune. 

Brunhir  ,  etc.  Y.  Brunir. 

Brcndo.  y.  Abrunho. 

Baümido,  s,  et.  *  poliasure,  brunissage,  four- 
bissure  :  luatre ,  eclat  de  ce  qui  a  eie  poli. 

Brohiuo,  a,  p.  p+  de  Brunir. adj.  Lisse,  poli. 

Brusidor,  a.  m.  bruniseear,  poliaseur :  ou* 
▼rier  qui  polit.  Polissoir,  bruniasoir,  ligaoir : 
Instrument  pour  polir.  Frotou :  balle  avec  la- 
quelle  lea  cartiera  froiteut  les  cartes  a  jouer. 
Agate  :  instrument  qui  sert  a  brunir  Tor. 
Aatic :  gros  os  qui  sert  au  cordonnier  a  lisser 
Je  eoir. 

Bru.iidüra,  t.  f.  polisiure.  T.  Bnmtto,  $.m. 


Bia*xfn,  t.  a.  brunir,  poKr,  Iftser,  RmrBir- 
rendre  uni  et  luisant  b  force  de  frotler.  [ftf.' 
Se  farder 

Buüxo,  a,  adj.  p.  «#.  brtitt  :  de  couteat 
brune. 

f  Brcsca,  $.  f.  (t.demar.)  Pactum  deebauf* 
fer  an  batlment  pour  le  careuer. 

Briscamente,  adv.  brusquement;  groflsie^ 
rement. 

f  Brüsco ,  r.  m.  ( f.  tfe  bot.)  brüte  on  broae : 
esp^ce  de  bruyere;  brusque:  arbrlsseau  qui 
tient  du  myrto  et  du  houx. 

BnOsco,  a,  adj.  brusque,  rüde,  tauvage, 
qui  a  l'air  fache. 

f  Brcta  ,  t.  f.  (t.  de  bot.)  bruta  :  artre  eo- 
nifere. 

BntTiL,  adj.  2  gen.  brutal :  tenant  de  la 
brüte.  (Jig.)  Empörte,  brutal ,  feroee. 

Brctalidade,  t.  f.  brutalite  :  quallt«  conati- 
tutive  de  la  brüte,  (flg.)  Brutalite :  Tice  da 
brutal ,  parole,  action ,  passion  brutale ;  abru- 
Usscment,  stupidite  grossere. 

Brctaüssimo,  a  ,  adj.  sup.  de  Brutal. 

BnirTALizÄR.  y.  Embrutecer. 

Brltalmente,  adv.  brutalement,  avec  hm* 
talitc. 

Brltesco.  V.  Grutesro. 

Brcteza  ,  s.  f.  V.  Brutaltdade.  Qualle  de 
ce  qui  est  brut ,  non  travailte. 

BRüTroiDE.   j   y.BrulHat 

Brutidade.   I 

BrctIniio  ,  t.  m.  dim.  de  Bruto.  (Jig.)  Bw 
tlole :  jeune  homme  sans  esprit,  sans  educatioti. 

Brctissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de  BriUo. 

Brüto,  s.  m.  *  brüte,  bete  :  aulmal  irraiaoti- 
nable,  ifig)  Beta,  bete,  abeti,  stupide,  adj. 
Brut:  qui  n'csl  ni  travaill6,ni  poli.  Rm  ~* 
brut,  en  brul,cn  gros. 

Bruch a ,  s.  f.  sorciere  :  femme  qui,  sulrtut 
le  peuple,  a  fait  un  pacte  avec  le  diable  pOM* 
faire  des  maleflces.  Couvet ,  chauflbrett«  :  pt* 
rcmpli  de  feu ,  que  les  fem  mos  mettent  toart 
elles.  yeilleuse.  Orfraie,  fresaie  :  oiteere  dt 
nuit.  £  uma—,  ou  parece  uma—,  (fkm:) oAfttf 
une  sorciere.  On  le  dit  d'une  vielile  et  me» 
chante  femme,  et  d'une  femme  tre^-laMa. 
Metter  a  erianga  not  mdot  dat  — * ,  (ßg.)  mm- 
tre  quelqa'un  ä  la  gueule  du  toup. 

Bruxaria  ,  t.  f.  sorcellerie  .-  art  de  soreMm, 
Operation  de  la  sorciere. 

Brcxeado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Brixear,  v.  n\  faire  de<  sorÜMgM,  4» 
mal  die  es. 

Bruxo,  t.  m.  aoroier  :  celui  qui  a  na  paet» 
suppoae  atee  le  diaUe ,  pour  faire  de  prtteodai 
maleficea,  pour  produiro  uaefloi  surnetarei 
ou  empechcr  un  efTet  natural.  (/**».)  ¥iaas 
sorcier,  vieillard  meehant. 

Bruxoleado  ,  a  ,  p*  p.  de 

Bruxolear  ,  c.  o.  fiier  sca  cartes :  loa  de- 
couvrir  lentement  et  peu  a  peu.  (fig.)  Danaer» 
conjeclurer. 

BRtNüELA.  V.  Beringfla. 

f  BmoNiA  i.  f.  (t.  de  bot.)  bryonavaajrt 
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kovree,  brvonne  blanche ;  vigne  blanche ;  navet 

du  diable,  plante  grinipante :  purgatif  violenl. 

Bsa ,  t.  /.  (f.  dFenfani)  de  l'eau. 

BciUA, «.  f.  noci  d'un  petit  poisson  de  mer. 

Bcix*.  Y.  Cordüme. 

Bctiöy.  s.  es.  bubon :  tumeur  maligne  qui 
lieot  en  certaiaes  parties  du  corps. 

t  Bcbaque,  *.  m.  (t.  dTAitf.  tiaO-  bouback  .- 
aaadrup&te  de  la  Moscovie ;  espece  de  mar- 
mote  du  Nord. 

■cm.,  t.  *».(#.  <ftor.  netf.)  boubil .-  oiseau 
aqsaüqtte  d'Amerique,  de  la  Chine ,  merle. 

t^Mf  *.  •*.  (<•  afAaf.  no/.)  bubo  :  oiseau 
e*  troie  noetonie. 

t  Bcsösuo  ,  f.  es.  (f.  de  toi.)  *  inole  a  feuilles 
de  «nie. 

tBcKOKOCtLuc,  *.  m.  (f.  dtcMr.)  bubono- 
eele :  bernie  inguinale  causee  par  la  cbute  de 
feptploon ;  tumeur  a  Paine. 

fßöacxA,  «.  ••.  (I.  at'*«*f.  nof.)  boulboul  : 
aie-grieche  de  rinde. 

f  Böcaro,  9.  m.  booearo  :  espece  de  terre 
agillee,  roegeatre,  qui  vient  des  Indes  et  du 
Portugal. 

Bocarbas, 9.  f.  pl.  {t.  de  mar.)  guirlandes. 
—  dos  cscov+ns,  guirlande  des  eeubiers.  —  de 
faupi'j,  guirlande  de  beaupre. 

fBcccxu-ARio,  t.  m.  aenriteur,  vassal  qui 
tjtaomri  dans  la  maiaon  du  mal  Ire.  — $ ,  pl. 
•aeeellaires:  garde  des  eropereurs  grecs;  four- 
aueears  de  pain  aui  soldats. 

fBoGcniTis,  s.  m.  (|.  tfkiei.  not.)  bucci- 
ailej :  buoeina  fossiles. 

BdchtIüro,«.  «i.  Bucentaure.-  voisseau  que 
■eatatt  le  doge  de  Venlte  pour  faire  ia  cere- 
assie  d'epouser  la  mer. 

BcotPHALO ,  s.  m.  Bucephale  .•  nom  du  cbeval 
fAJexandre ;  cbeval  de  parade. 

,  t.  f.  bourre  d'une  arme  a  feu ;  tarn- 
a  — ,  (fam.)  avaler  la   pilule. 

ecu- 
lapes 
rom~ 

,(sat.)  tampons. 
tBccniDA,«.  f.  (fam.)  ce  qu'on  peut  con- 
dans  la  bouebe  et  avaler  ä  la  fois. 

,#./".(  I.  de  iapid.)  tenaille  de  bi- 
pour  feriir  les  pierrea . 

Becno  ,  a.  tn.  jabot .-  poebe  que  les  oiseaux 
la  gorge.  Ventricule  de  quadrupede, 
ea  soiseoa.  "Pansc :  venire  de  l'bomiue ;  la  par- 
ee  grosse  de  la  jambe,  du  bras.  (/ig.  fam.)  Le 
•eia,  le  caeur,  coosideres  comme  les  deposi- 
lents  des  eeereu.  Tirar  do  — ,  faire  jaser,  ti- 
ftr  le  seerel  de  quelqu'un. 

'Beco.  V.  Casco  (da  navio). 

fecöucA,  «.  f.  bueolique,  pastorale  :  poesie 


-*  dm  escotens,  ( /.  de  mar.)  tampons  a"i 
Man.  — *  des  emborndes,  (id.)  tampons  ei*  U 
aas  eeubiers.  — *  de  pdo  para  melier  hos  r 


Iccouco,  a,  adj.  bueolique  ( poesie ),  pasto- 

K90 ,  a.  m.  poil  follet. 

Breis  cm  Bccre,  *.  m.  boucle  de  cbeveur. 

BctMiö.  V.  Bodido. 

Bvtlto.  T.  CthHro. 


t  Bu*s a-dicda  , ».  f.  (faun.)  bonne  «venture» 
her  o— ,  dire  la  bonno-aventura. 

Büfa  ,  $.  f.  vesse  :  venlosite  puanle  qui  soft 
sans  bruit  par  le  derriere  de  l'animal.  —  de 
lobo  (I.  de  bot.)  vesse-de-loup,  faux  cuampi- 
gnori. 

ßur  ä  do,  a,  p.p.  de  Bufdr. 

BiTALino ,  a  ,  adj.  qui  appartient  au-  buflle. 

Bltalo  , «.  m.  /.  d'hiet.  mat.)  buflle :  espeee 
de  beeuf  sauvape. 

Bcfaö,  s.  m.  bouflbn  :  pertonnage  de  tbeatre 
qui  fait  rire;  celui  qui  feit  ce  roleen  soeiete. 
Facetieui,  ploisant,  fereeur. 

BuFAR,r.n.  boufTor :  souflleff  par  Tcfleide 
la  colere,  en  parlantde  certauns  aniinaux.  — , 
fumer  decolere,  en  parlartl  de  l'homme;etre 
de  fort  mauvaise  humeur. 

Büpara  ,  ».  f.  la  femelle  du  buflle. 

BrFARnuA ,  r.  f.  boutique  ambulante. 

Bi lARiNUEino,  s.  in.  colporteur,  marchand 
ambulant. 

Büfaro.  V.  Kit f ah. 

B1TPÄ6.  V.  Bufdo,  Bobo. 

BtJFro.iEÄDO,  a  ,  p.  p.  de 

Buffo*ear  ,  r.  n.  babouiner  :  Calre  le  bouf» 
fon. 

Buffoxerja  ,  t.  f.  boufTonnehe  :  arleqnt* 
nade,  pantalonnade,  turlupinade.  Plataan te- 
ile, badlnage. 

Bufete,  etc.  V.  Bofite. 

BüFioo ,  s.  m.  souffle  d'un  aniraaf  qui  boufle. 

Blfo,  $.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  hibou,  cbet> 
buant,  grand-duc,  oiseau  de  Mlnenre  :  oiseau 
nocturne.  (flg.)  Hibou  :  melanoolique,qui  foal 
la  soeiete.  (id.)  Cagou :  homme  qui  vil  meeqvaV 
nement,  qui  ne  veut  voir  personne.  j?«u»— » , 
c'est  un  hibou .-  c'est  un  homme  qui  fuit  la  se*> 
ciete ;  c'est  un  avare ,  un  chiohe. 

BüFO-MEDlüCRE,  S.  VI.  (  I.  <fh*St.  %9$.)  OÜOU 

moyen-duc. 

BdFO.  V.  Bufido. 

Bcfoyear,  etc.  V.  Buffimc+r,  ete. 

Bi'forixiieiro.  V.  Bufarinkiiro. 

Blgaliio,  s.  m.  noii  de  galle:  fruit  d'une 
sorte  de  ebene.  —  do  olho,  prunellc  de  1'oiiK 

Bucia  ,  s.  f.  (f.  aTAiaf.  nat.)  guenon :  singe  fe- 
melle. * 

Bi:ua  ,  1.  f.  bougie:  cbandelle  de  dt*.  * 
geoir .-  peiit  chandelier  a  manehe. 

BiGiÄDO,  a,  p.  p.  de 

Bt'uiÄR,  €.  n.  faire  des  singeries. 
alguem ,  envoyer  pallre  ou  premeoer  quel- 
qu'un. 

Biuarias,  *.  f.  pl.  singeries,  grintaees,  Bes- 
tes, tours  de  singe,  (/le.)  Joli*etes,  beeloh-s, 
gentillesses,  bagatelles,  frivol  lies. 

Bugigasga,  f.  f.  masearade  que  fönt  la  nuit 
les  corps  de  metiers,  et  oü  l'on  se  deguise  sup- 
tout  en  animaux.  Chose  ridieule,  faite  pour  »e 
moquer  de  quelqu'un.  Momerie. 

BtcüHico,  *.  m.  (r.  bwrl.)  peüt  gareen  re- 
muant,  inquiet,  vif. 

Beclo,  f.  in.  (f.  d'hist.  nat.)  singe  r  atiimeJ 
antbropumorphe  et  quadrumane,  oVeepeeee 
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tres-variees  ,  incUipliees  par  leur  melange. 
(flg.) — ,  personne  qui  conlrefait,  imile.  —  man- 
dril,  babouin,  mandrille.  — marinho  ou  chi- 
mera,  le  roi  des  harengs  du  nord  (poisson ). 

Buclösa  ,  s.  f.  ( l.  de  bot.)  buglosse :  plante 
borraginee,  raedicinaie. 

f  BC'cüla,  *.  f.  (t.de  bot.)  bügle  rainpanle; 
consoude  moyenne. 
BiYdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Bmr. 
Biiniio.  V.  Junco. 
BrTR.  V.  Puir,  Polir,  Acacalar. 
Bus  cm  Bcis.  V.  Abois. 
Blitoa  ,  t.  f.  piece  d'une  presse. 
Hu-tre.  V.  Abutre. 

KijamA,  i.  m.  BU  d'une  mulatresse  et  d.'un 
negre. 

f  Bijäö,  s.  m.  (t.  de  mar.)  foret,  cheville  de 
Luis  pour  fenner  un  trou  (dans  leeöle  du  vais- 
seau,  dans  un  tonneau,  etc.). 
BrjRRiAS.  Y.  Bugiariat. 
Bilbifero,      \ 

Bl'lbi forme,    |  V.  Bolb...,  etc. 
Bulboso,  etc.  ) 

Bclcäü,  $.  m.  nuage  sombre  qui  menace 
tenipele.  (ßg.)  Pensecs  lugubrcs.  V.  Yolcüo. 

Büle,  *.  m.  *  lliciere  :  vase  ä  bec  pour  faire 
infaser  1c  lue. 

Bülebüle.  V.  Bollebolle,  (flg.  fam.)  V.  Buli- 
eotOy  Inquiilo.  Ilurluberlu.  Ser  um—,  aller  et 
venir  comme  pois  en  pol. 

-j-Bülcaro,  a,  adj.  Bulgare:  de  la  Bulga- 
rin 

Büliia  ,  t.  f.  *  trai/i ,  tapagc,  cancan ,  branle, 
boucan,  bruit  confus,  bourdonnement.  Foule, 
concours  de  monde.  (ßg.)  Conteslation ,  debat, 
qucrelle,  diuerend,  rixe.  Metter  a  — ,  rompre 
les  ebiens. 
Buluädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Bulhdr. 
Bulhäfre.  V.  Milhdfre. 
Buluäö.  V.  Borbulhdo. 
Buliiär,  v.  n.  se  chamailler:  se  baltre  pelc- 
nulle,a  grand  bruit;dispulcr,conlesier  avec 
bruil. 
Bclhento.  V.  Brigäo. 
Bulhom.  V.  Bilhdo. 

Buücio,  t.  m.  bruit  de  gens  assemblcs.  Trou- 
ble,  desordre,  bruit,  ömeute,  sedilion.Tracas, 
Temue-raenage,  frelillement. 
BiLico.  V.  Bulicio,  Rebolifo. 
f  ßcucösAUENTE,  adv.  turbulemment,  avec 
turbalence. 
Bulicöso.  Y.  Boticöso. 
Bilido,  a  ,  p.  p.  de  Bulir. 
Bllidör.  V.  Bulicöso. 

fßuüxo,  s.  m.  (I.  d'hitt.  nat.)   bulirac: 
genre  de  mollusqaes  gasteropodes.  —  espi- 
nhdso,  bulime  epineux.  —  orethi forme,  buliine 
oreille.  —  tittrado  romo  zibra,  bulime  zebre. 
Bulir,  etc.  V.  Bolir. 

Bulla,  *.  f.  bulle:  lettre  du  pape,  expediee 
en  parcheiuin  et  scellec  cn  plumb.  —  da  cru- 
t&da,  bulle  par  laquelle  le  p;ipe  aecordni:  des 
Indulgcnces  a  ceux  qui  se  di-vouaient  a  faire  la 
fuerre  tu\  ijißdclcs,  et  aujguj  d  hui  a  ccui  qui 


donnern  de  l'argcui  pour  le  meine  objet.  Can~ 
tar  — *,  faire  des  conlcs.  Yender  — *,  se  don- 
ncr  pour  houimo  de  vertu,  faire  l'hypocrite. 
Ter  —  para  (udo,  avoir  carte  blanche;  faire 
tout  ce  qu'on  veut  sans  scrupule  de  con~ 
science. 

f  Bullädo,  a  ,  adj.  (I.  de  Würg.)  bulle  :  en 
forme  aulbentique;  muni  de  bulles. 

f  Bulla iuo,«.  m.  bullairc :  recueil  de  bullös. 

Bllletim.  V.  Hole  lim. 

-j-BiLUTE,  s.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  bulle  :  li- 
mace,  mollusque  gasleropode.  — otal,  bulle 
oauf. —  lislrdda,  bulle  muscade.  —  romo  apdra 
dos  lenhos,  bulle  oublie.  —  corcovdda  do  Üra-. 
xil,  bulle  a  ceinture. 

*  Bllra.  V.  liuria,  Fraude. 

*  Bulraö.  V.  Burlculör,  Du  lös  o. 

•Bll.LAR,ClC.       {    ..     _      . 

Blmoa,  i.  f.  V.  Jlaquc,  Pantadu,  Tunda. 
Bumba!  interj.  pouf: 

+  Büüoa  ,*./*.(  t.  d'Angolc)  fesses  tre*-jrr©n- 
ses.  Lingua  — ,  la  langue  des  negres  d'Augule, 
en  Afrique. 

tBuwco,  t.  m.  (t.  de  bot.)  bungo:  Carmen« 
tine  de  l'inde. 

f  Buphlste,*.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  ricliard, 
buprestc :  inscete  ailc. 

Bi  racar.  V.  lisburacar,  Furdr. 

Bt'iiÄco,*.  m.  trou,  cavite;  crem,  fasse, 
caverue.  — *  do  cabestante  onde  se  mettttm  as 
barras,  (t.de  mar.)  mortaises  du  cabcslau. 

Blkauiiniio,  s.  m.  dim.  de  Burdeo. 

Blräto,  s.  m.  bural  .■  grosse  cloflb  de  laine. 

Burbcloa,  etc.  V.  Borbulha,  etc. 

Bi'rel,  *.  m.  bure  ou  bureau  .-  grosse  ctofle 
de  laine. 

Burcalez.  V.  Burgutz.  it.  Burgalais  :  de 
Burgos. 

Blrgaliiaö,  i.  m.  foiid  de  coquillages  { en 
mer ). 

f  Bcrgandi'na  ,  s.  f.  burgandine:  belle  narre, 
ecaille  du  burgau. 

BuRciiL.V.  Burgufz. 

Bükgo,«.  m.  bourg :  faubonrg;  bourgade, 
petit  bourg. 

fBCRGÖ  ou  Bcrgäö,«.  «i.  ( t.  d'hitt.  »4M 
burgau  .-  la  plus  belle  nacre;  limacou  a  bonebe 
ronde.  V.  Turbitho. 

BcRGOM^STRE,f.  in.  bourgmestre :  preruier 
magistrat  d'une  ville,  en  Flandrc ,  cn  Allnnw- 
gne,  en  Hollande. 

Burconiiez,  a  ,  adj.  et  *.  V.  Borgonhtz. 

Bcrgrave  ottBi'RCRAvo,  *.  m.  burprav:»:  «ei- 
gneur  d'une  ville,  d'un  ebdteau  (en  Aficrnagiu*;. 
Vicomte. 

Burglez,  *.  m.  bourgeois  :  habitant  d'une 
ville. 

Biri'l,  *.  m.  burin  :  inslrument  d'aricr  pour 
graver.  (ßg.)  L'arl  «lo  graver:  i>lume  dVeri'.ain. 

BtRiLADA,  s.  f.  loup,  trail  de  buriir.  E*sai : 
porlion  d'or  ou  d'argenl  qu'on  coupe  d'uii; 
müsse  de  ce>  uu'taut  ]-our  en  fjirc  i  cssai. 
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p.  de  Burildr,  adj.  burino  : 

D. 

i.  f.  l'aclion  et  l'eflcl  de  bu- 

büiiner  :  graver,  neltoyer  au 
tr  forlement  dans  I«  pensee. 
{t.  de  bot.)  espece  de  palmier 

roerie,  toar,  piece,  badinage, 
erie ,  raillerie ,  mystification, 
louflet,  goguenarderie,  gaus- 
leoa  telion  par  laqucllo  on 
,  fable,  dupe  .-  personne  donl 
tnoperie,  duperic.  Faxer  — 
raelqu'on,  se  jouer  de  quel- 
—  de,  ao  mepris  de.  Hörnern 
do  ter  hörnern  de  — §  ou  ami- 
eotendre  U  plaisanterie,  ne 
nter. 

p.  de  Burl&r,  adj.  dope.  Fi- 
i  change. 

.  mcMjueur,  railleur,  plaitanl, 
iiempieur  :  qui  so  moque  ou 

tpotetro. 

iromper,  deeeroir,  frustrer, 
r  en  ridicule,  mytiiüer. 
«.  r.  sc  railler,se  moquer,  se 
gausser.  —  do  credör,  payer 
ige,  en  gambades.  —  do  quo 
du  qu'eri  dira-l-on. 
tromperie,  moquerie,  plai- 
illusion. 

.,  adv.  burlosquement. 
</'.  burlcsque,  coinique,  plai- 
re  rire. 
A,p.p.  de 

,  v.  a.  rarouier,  representer, 
niere  burlcsque. 
pelitu  piece   comique   iU- 

%bornde$. 

f.  dhitl.  nat.)  buro  :  poisson 

de*  polynctoes. 

isse :  la  feuielle  de  l'ane.  Cof- 

roapeau  d'anes ,  etable  ou  ils 

ilnerie ,  bllise. 

mg.  de  Uurro,  ( fig.)  Grande 

im.  de  Burra. 

f.  troupeau  de  pelils  an  es, 

(flg.)  Änerie,  belise. 

1  gen.  d'ane.  V.  Atndl. 

Um.  de  Burro. 

V.  Borrifar. 

urrica. 

lurrico. 

.  m.  anicr  :  conducicur  d'a- 

ie.  Vv  £*no.  Bautet :  tn-teau 

rsde  bois  pour  assujriur  la 

it  debiler,  Ji'u  de  rurU'fS  qui 

trob  cariei  b  chaque  juueur, 


a  fetoafiiof  la  deroiere  da  Jea,  restant  pour 
servir  d'aiout,  et  ä  faire  le  plus  de  levees  qu'on 
peul.  On  appelle  aussi  burro  celui  qui  perd. 
(/ig.)  Stupide,  Ignorant;  travailleur  infaügable, 
Consta nt  dans  le  Iravail.  {id.)  "Bouderie.  Eifer 
com  o  — ,  bouder.  V.  Amüo.  Burro»,  pl.  (f.  do 
mar.)  ourses. 

f  Burro,  t.  m.  {i.  de  bot.)  burro  :  artet 
d'Afriquc  a  suc  jaune :  violent  purgatif. 

f  BcnsiL,  adj.  s  gen.  banal  (edit)i  pour 
Ürcr  de  l'argent. 

f  Bursario ,  m.  m.  (I.  dhUt.  not.)  borsalffot 
Ter  amorphe. 

Bursicuiada  (dagua\  $.  f.  averse. 

Bontso ,  t.  m.  wäre  de  raisins,  d'eÜYea. 

Bös.  V.  Büx. 

BusIno.  V.  Gusono. 

Bösca,  a.  f.  quete,  recliercbe  :  action  da 
chercher;  fouille,  visitc.  Chien  propre  a  la 
quete. 

Busca-amaktk,  t.  f.  femme  qui  eherche  des 
hoinmes. 

Bcsca-caixas,  s.  m.  Terlficateur  des  mat 
ques. 

ßuscAüO ,  k ,  p.  p.  de  Buscdr. 

Bcscadör  ,  i ,  $ .  celui  qui  cherebe,  qui  fai 
des  rechcrebes. 

*  BuscAimc ,  t.  m.  ancien  serriteur  da  roi. 

Blscapä,  t.  m.  serpenteau ,  vctille  :  fase» 
qui  va  par  lerre  en  serpclant. 

BrscAR,v. a.  chercher,  rccliercher,  quenr 
se  donner  du  soin  pour  trouver.  —  rodüot 
clierclier  des  delours.  — ovido,  chercher  a  ga* 
gner  pour  vivre.  —  fortuna,  chercher,  lentei 
la  forlune.  Quem  busca  orAa,  celui  qui  churom 
trouve.  li'do  busco  eu  oulra  eouiat  je  ne  de» 
mande  pas  mieux. 

Blscavida  ,  t.  m.  (f.  dartU.)  inslrunaent  d'ar- 
tillcur  pour  ouvrir  la  lumiere  du  canoo. — «v 
(f.  de  mar.)  croc  a.  qualre  brauche*,  cbal  a 
qualre  branebes. 

Husius,  t.  m.  ( t.  burl.)  'difflculte:  ee  qui 
rend  une  chose  di (Beile.  Akiestdo—  f(f*m.) 
voila  le  bic 

Bcssal.  V.  BoyU. 

Büssola,  s.  f.  boassole.  V.  Aguika  domo- 
rear. 

Bossolaiitk  ,  t.  m.  serriteur  du  pape. 

Büsto  ,  t.  m.  buste :  rcpresentaüon  d'ona  Mle 
avec  Testoaiac,  les  epaules,  saus  bras.  ii.omt. 
EUble ,  ecurie ,  bergerie. 

f  Büströpubda,  a.  m.  bottrophe  ou  boostro- 
pbedon  :  ecriture  qui  raarebe  allernaüveroenl 
de  d rotle  4  gauobe  ei  de  gauche  4  droile,  Sans 
discontinuer  le  mos. 

-J-BrsTUÄRio,  t.  m.  sculpteur  qui  fait  des 
bustes.  it.  (L.d'ont.)  Bustuaire :  gladiateur  qui 
combattait  pendanl  les  funcrailies. 

BtTfeRco,  t.  m.  (/.  d'Asie )  tommajidanl  dt 
Cinq  canooniers,  en  Asiev  # 

'  Bi  tido  ,A,p.p.üe  Butir. 

f  BiiTip ,  s,  m,  \mnvi » bu  w ;  oiiean  d§  ptole. 
ii<  V  ftutfcfo. 
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f  BimQSftme,  t.  m.  (I.  de  1'Inde)  boutiquier. 
V.  Tefukiro. 

Bbtir  ,  v.  ä.  buler :  frapper  a  but. 

"  ButirAda  ,  i.  f.  pain  couvert  de  beurre. 

Bctri.  V.  Abutre. 

JJötda  ,#./■.'  cep  de  vigne  sauvage. 

Butyroso,  a,  od)',  butyreux.-  qui  est  de  U 
na^ure  du  beurre. 

Böxa.  Y.  Büeha. 

BcxAl,  «.  s».  lieu  plante  de  buis. 

Buxo,  f.  m.  (t. de  bot.)  buis :  arbrisseau  toe- 
Jou»  vert.  —  de  MfMletro,  billolA  joindre: 
•util  de  cordonnier. 

f  Bot ,  t.  s».  Kaiser  donne  snr  la  mal n  d'une 
personne  per  politesse.  t'f.  Bruil  que  fonl  les 
•iseaux  de  proie. 

f  Bcz ,  intery.  silence !  paix !  Chat ! 

+  Buza,s.  f.  bouzas.*  breuvage  enivrant  de 
sarine  d'orge ,  d'eau ,  etc. ,  en  Egypte, 

BuzAno.  V.  Gutano. 

SczarAti,  t.  s».  Y.  Fdluo. 

Buzeho.  V.  Büzio. 

Bouo.  Y.  Binio. 

ttoziiu,  *.  f.  trompette,cor  de  cbasse.  'Porte- 
%oix:  trompe.  "Cornel:  petit  cor,  petite  trompe. 
(  L  öYattr.)  Petite  ourSe :  conslellation. 

t  Bczjkar, «. «.  corner ;  sonner  d'un  oornet 
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ou  d'one  corne.  (ßg.)  Grier  (ort  oreilles  aux  dt 
quelqu'un. 

Büzio ,  t.  m.  ( i.  d'Ati  l.  •«/.)  boeeln » caurii, 
coris :  genre  de  coquilles ;  testaeeet  en  volutet, 
en  trompe.  L'animal  donne  la  poorpre.  —  fes- 
ter do,  casque.  Plongeur,  «rinatenr.  iL  emL 
Ancienne  mesure  en  Portugal.  Y.  Fämgm. 

Büzio ,  a  ,  adj.  noiraire,  sombre,  qui  ttre  tat 
le  noir. 

BuziosiMBO ,  $.  m.  dem,  de  Büzio. 

•  Btatria.  Y.  Behetrio. 

Byoac.  V.  Biooe. 

Btrö.  Y.  Birö. 

fBvRRHO,  i.  m.  (I.  d'hist.  neJ.)  Byrrhei 
genre  de  coleopteres  j  inseote  clavioorne. 

BYSANTino,  a  ,  od),  de  Bysance,  de  Constan* 
tinople :  qui  concerne  l'unc  ou  l'autre. 

Bvsso,  t.  es.  (t.  d'ant.)  Bysse :  Üssu  precieax, 
!In  tres-Gn;  fiiaments  d'une  espece  de  soie 
brune  per  lesquels  la  pinne  marine  s'attacbe 
aux  rochers.  ( f.  d'hitt.  nai.)  byssus :  plante  de 
la  famille  des  algues,  espece  de  mousse;  de  la 
crypiogamie. 

f  Bybsolithes  ,  *.  f.  ( t.  d'hitt.  nai.)  byiso- 
lithe  .•  Vegetation  minerale  en  forme  de  toies 
eclalantes. 

f  Bytoro,  s.  m.  (I.  d'hitt.  *•*.)  »yture  1 4o- 
secte  clatiooroe. 


\ 
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f,i.  es.  troisieme  lettre  del'alphabet,et  la 
■eeonde  consonne.  Cest  aussi  une  lettre  nume- 
rale  qui  ?aut  100. 

*  Ca  ,  eonj.  ear.  Y.  Porque. 

CA ,  adv.  ici ,  en ce  lieu ,  ca.  V.  Aqui.  Vem—, 
hole,  venei  ici.  De  — ,  ede  ftf ,  de  cä  et  de  la, 
de  loos  edles,  de  teutes  parls,  des  deux  cötes, 
de  od te  et  d'aulre.  Ha  cinco  anno»  para — ,  de- 
puis  cinq  aus  en  fa,  il  y  a  cinq  ans.  Eu  dizia 
«**  commifi  (ewpr.  fem.)  je  disais  en  moi- 
en^me. 

f  Caa-awa  ,  #.  f.  {t.  de  bot.)  caa-apla  t  plante 
nuBresil. 

fCAA-ATAiA,  t.  f.  (I.  de  bot.)  caa-ataya» 
plante  du  Bresil ,  espece  de  gratiole. 

f  Caa-cjca,  t.  f.  (t.  de  bot.)  caa-cica :  plante 
tres-commune  du  Bresil. 

f  Caaciitoto,  t.  m.  (t.  de  bot.)  eaachyuyo, 
plante  du  Bresil  rcssemblanl  a  l'airelle,  me- 
lastorao. 

fCAA-ETiMAi,«.  m.  (t.  de  bot.)  caaclimai: 
•enecon  du  Bresil. 

*  CaU.  Y.  Conto. 

fCAAPEBA,  *.  f.  (t.  de  bot.)  llane  a  cojur, 
liane  a  glacer  l'eau ,  liane  a  tele  de  serpcni. 

f  Caapia  im  Ca  aopia  ,  #,  f.  [t.  de  bot.)  mille- 
pertuis  baeeifere. 


f  Caapomopica  ,  ».  f.  (t.  de  bot.)  dentelatre  i  a 
herbe  aux  Cancers.  « 

f  Caapön ca  ,  t.  f.  (f.  de  bot.)  amarantbfaM  v 
vermiculaire,  pourpier  velu.  i 

Cabäqa.  V.  Abobora  Carneira.  \a 

Cabaceip.a,  s.  f.  *  calebassier :  plante  fri  w 
porte  les  calebasses.  v 

Cabacinha  ,  t.  f.  dim.  de  Cabaea.  •  , 

Cabacinho  ,  §.  m.  dim.  de  h 

Caba^o  ,  *.  m. "  gourde,  citrouille,  cilebüte, 
courge  seche.  it.  Fruit  du  Bresil. 
Cabadela.  Y.  Cabidtla.  , 

Cabaia  ,  t.  f.  *  pekin  :  etofle  de  soie  de  la  k 
Chine;  lunique  de  soie  qui  descend  jusqi'ala  , 
moilie  de  la  jambe,  chez  lesOrientaux.  t 

Cabal,  adj.  2  gen.  joste,  complet,  qui  a  la  , 
justesse  convenable.  (flg.)  Parfail,  accompH, 
juste,  loyal,  plein  d'honneur,  de  probit*.  Per 
seu*  cabde*  (pl.) ,  pour  son  juste  prix ,  snivaat 
sü  valeur.  Por  »tut  juttot  cabdes,  selon  I'ordre 
etabli ,  selon  les  r6gles. 

Cadala,  t.  f.  cabale :  parmi  les  Juife,  tra- 
dilion  sur  Tinterpretation  aUegorique  de  la 
Bible.  —,  art  pretendu  do  commercer  avec  lee 
esprits,  ou  de  detiner.  — ,  brigue,  intarlg«», 
complot. 

Cabal  Ar  v,  n,  cabaler.  Y.  intritfe^-^  IN« 
cAmor. 
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CitAtim,  a.  m.  cabaliftt :  qui  professe  la 

»BfJedeaJuiTs. 

Cabaüstico,  1,  «4/-  cabalistiquc  ;  qui  ap- 
priieäl  a  r*rt  de  U  cabale. 

Cjmaluua,  $.  f.  la  fontaine  caballine,  ou 
fHippoereflt. 

Cabalxjxo,  a,  «*>.  (/.  depoit.)  appartcnanl 
i  U  fMUia»  d'Hippocrene. 

CaialiUste,«!«.  preciaement,  juslemenl, 
enii»remenl ,  parfaitement. 

Caiäia,  $.  f.  cabane,  ebaumiere,  löge  du 
Ber?rr. 

CitAxftuA  ,  f.  f.  gourgandine!  courense  rus- 

Cauitnto,  a.  m.  berger  qni  habitc  une  ca- 
kne:  edoi  q«w  fait  des  cabane*.  Journalier. 

Cis&xo,  a,  od/,  qui  a  leacornet  horizontales 
(bwaf);  q«i  a  le*  oreilles  pendautes  ichevalj. 
Cabaibamda.  V.  Camarabando. 
Cibäz,  j.  ih.  cabas,  petil  panier  de  jonc, 
tfwer. 
üautaro,  a.  «.  A'ai.  de  Cabdz. 
"Ca  od  4L.  \\  Labt  dal. 
'Cmn.  V.  Comdcl,  Cmuiilho. 
Cau,  a. m.  :/.  de  im..,  respaca  qu'tl  y  a 
«tireles  de»x  booles,  qoi  est  de  Ia  lomraeur 
*  Ia  pafcu« ;  coop  d'une  boule  conlre  une 
«ff.  Dar—%  (ßg.)  frostrer. 
CitkvA ,  §.  f.   tele .-  partie  de  l'animal  qui 
*»t  au  oorps  par  le  coo ,  qni  ren forme  Ia  cer- 
*f!c.  lej  yeux ,  etc.;  sa  represrntation.  *  Chef  : 
*»T*aiieT  d'un  rorps,  d'une  coumunaute.  — , 
«n*n?He  superieore  de  qnelqoc  chose;  Cime, 
fc>.  '*>.)—,  esprlC,  jugement;  Heu,  siege 
•>  Ia  pewsee,  de  Ia  memoire,  des  facultes  in- 
Mleciuelles.— ,  personne,  indhrldu.  — ,  sommet, 
We  de  etoa.d'epingle,  eic.  So u reo,  online, 
aBameneement.  —  de  jarati,   huro.  Hörnern 
•*— .  bomrnc  de  tele.  Tanto  ou  a  tanto  por — , 
UM  per  i/te .  k  plque-nlque. Subir  d—, mon- 
»  *  Ia  t#t*.  ATiMAeaAr-fe  na  — ,  se  nieure  dans 

■  uHe.  Cfbefa  de  catal  ou  da  Itnhagtm,  chef 
face  mai^on,  d'une  famille.  —  d'alkot,  Wie 
•Tall.  —  «tat  tfarc»,;« ,  ehef  de  l'eglise ,  en  parlanl 
*■  pspe.  —  de  monfe  ou  terra  *  sommet  d'une 
■*rtafn#.  —  de  eomarca,  chef-Iieu.—  de  pur- 
**.  eh*f  de  farti.  —  maior  ou  de  oado  m/i»«r, 
•fr  e>  ffo»  Detail.  —  WK-nor,  tele  de  petit  he- 
tfl.  —  marena ,  eheral  gris,  tAte-de-more.  — 

*  iifprHd,  do  rWno,  eic.,  capHnle  de  l'cm- 
F».d»  royaame,  etc.  —  de  renlo,  (ßg.  /Vim.) 
•*»irdf .  eifravagant ;  qui  oublie  (out,  evaporc. 

■  *•»•*  ,  (id.)  nebele  .  stupide  ,  grosser. 
Ajre9der  dt — ,  apprendre  par  «Dur.  Com  at 
■**••—,  humilic,  mortillc,  Ia  UMe  baisseo; 
i».  fpmani*.  Wut  pr$A^,  du  haut  en  bas, 

*  p**4  an  eap.  Lttntar  de  —  tidet  e  antrat 
1*9*1**.  provücner  des  rignes,  enterrer  des 
^»«rti*«  pnur  fairr-  de?  bouturrn.  i»or  $ua  — , 
^»apn.pre  i^ie.  Ter  mrf  — ,  ^/l^.)  avoir  une 
■w*»w  leie,  eire  un  ecervcle.  AjtremUr  em 
^athtim,  devenir  sn{.'e  ans  depens  d'autrui. 
Dir  mm  n  — pries  paredet,  s'cmbarquer  dons 

"  affalre,  prendn*  un  pari!  nufoible;  derenir 
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fou.  Levantar  atguma  cousa  da  $ma  — ,  forger 
quelque  chose  de  sa  tete.  Quabrora—d  df- 
§uem,  roiuprc  la  tele,  les  öfcilles  a quelqu'un, 
Heiler  na—  a  alguem.  V.  Perwadir.  LetHm- 
lar—,  (fig.)  sc  lerer,  s'eleVcr,  parrenlr  a  una 
grande  foriune.  Äguardente  de  — ,  eau-de-Ttt 
de  Ia  premiere  qualite.  Käo  ler  pit  ftttft— , 
ctre  un  ecervcle,  un  briso- raison,  en  parlant 
des  personoes;  etre  absurde,  cn  paflant  def 
eboses.  Entrar  por—,  faire  bourse  commune. 
Lesa-mageitade  de  primeira  — ,  Iese-raajeste 
au  premier  chef.  faxer  —  por  at,  Iraitef  aet 
affaires  par  soi-raemc.  Dtrei/o  da— ,caplta- 
tion :  laxe  par  tele,  haxer  algwma  couta  d$ 
*ua—9  faire  quelque  choso  de  son  ebef.  AH- 
rar-te  de  — ,  so  jelcr  la  lete  la  premiere.  P6t 
a  —  tobre  alguma  cousä,  parier  sa  lele ,  meltra 
sa  löte  a  couper.  Cabfigus  dat  planlas  ,(l.  df 
bot.)  V.  holbot.  Tanto*— t  tanto*  tenlencdi, 
autant  d'bominos,  aulanl  d'avis  differenU. 

Cadkväda  ,  t.  f.  coup  de  lele,  coup  a  Ia  lele. 
Tölierc,  ciieveire :  Darlie  de  la  bririe  qu'on 
rucl  a  la  tele  d'nn  cheval ;  iranchefile.  (ßg.) 
Eilravapance,  sotlise. 

Cab».vai.,  a.  m.  oreillcr,  ebevet.  'Compfesier 
linge  replie  plusieurs  fois  sur  lui-inlme,  qu'on 
mel  sur  une  plaie. 

Cabeqaluo,  s.  m.  tiinon,  flechecTun  chafloL, 
d'un  char;  avanl-train  d'une  voilure.  "  Hund 
d'une  cloebo. 

Cabe^äö,  t.  m.  collet  d'un  habit;  eol  de  che- 
mise.  Cavesson  :  sorle  do  brido  pour  dompte^ 
les  cbevaux.  'Capilalion  .-  laxe  par  tele;  röle 
des  imposilions.  *  Vignclte. 

Cabeceädo,  a  ,  p.  p.  de  Labtet dr. 

f  CADKCFAMfemo ,  f.  m.  laclion de boeber U 
teto,  branleinent  de  tele. 

Cabkckar,  v.  n.  branler,  agiler,  hoeber  It 
letc.  I'cncberdesomincil  la  lele  surlapoilrine. 
Peurher  plus  d'un  rote  que  d'unaulre,en  par- 
lant de  ce  qui  devrait  elre  en  cquilibre. 

r.AiiHxiRA,  t.  f.  "che* ei  du  lit;  le  nauld'uue 
table.  'Commencomoiit,  frontispice,  lilre. "Chef 
d'une  famille,  d'une  m.iison.  Ander,  estar  na> 
—  doroly  avoir  le  premier  lieu,  elre  le  pre- 
nuer.  Estar t aetutir d —dum enferme, assister 
un  malade.  Erlar  com  padres  d — ,6lre  ago- 
nisanl. 

CAitF.ctiL.  V.  Ptuofiro. 

CAOLcixnA,  t.  f.  dun.  deCabcca.—iev*t(ßf.) 
t<Me  l«»gere. 

C\Bf.(,o,  i.  rn.  sommet  d'une  montagne, 
poinle  de  rocher.  Pellte  hauleor,  pelile  monta- 
gne. — e ,  (f.  de  mar. 's  tetes  d'alonget de  revers. 

•f  CADFröRRO,  *.  m.  aug.  de  Cabeea.(pop.) 
Grosse  caboche ,  grosse  löte. 

CAnrcüno,  a,  aa*j.  qui  a  une  grosse  löte, 
(ßg.)  Tetu,  entete,  ohsline. 

Cadedäl.  t.  m.  argem,  biena,  richesses« 
Fonds,  rapltal.  "Abondance,au  propre  et  au 
figure.  Cas ,  estime.  Faxer  —  d" alguma  eouta9 
faire  cas  de  quei^ue  chose.  Cabtdaet,  pl.  res-  * 
so u reo ,  ce  a  quoi  on  a  recours  pour  so  lirer  de 
quelque  aJTaire.  Hern,  dtui  longuea  reglet? 
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dont  les  cbarpentiers  sc  servenl  pour  n;vcJei  ' 
les  planches  dejetees. 
Cabedal,  adj.  2  gen.  V.  Caudal,  Caudalozo. 

*  Cabedaleiro  ,  f.  m.  V.  Devedor. 
Cabkdella.  V.  Cabidella. 
Cabedelo,  t.  m. *  dune,  montagne  de  sable. 
Cabeieo,  t.  tn.  faiseur  de  manches  de  coti- 

teaui ,  etc. 

Cabeiro,  a,  adj.  p.  us.  da  bout,  qai  est 
au  bout.  11  n'est  guere  employe  que  dans  cette 
phrase  .-  denlet  — #,  dents  de  sagesse. 

Cabelhadüra  oq  Cabelladüra.  V.  Cabelleira. 

Cabelleira,  s.  f.  chevelure  .-  les  cheveux 
longs  qui  couvrent  une  tele.  Perruque:coifTure 
de  faux  cheveux.—  redonda,  perruqae  ronde. 
—  de  martellos,  perruque  a  nosuds.  —  de  co- 
vUta.  V.  Coma.  (t.  burl.)  V.  Bebedeira. 

Cabelleireiro,  t.  m.  perroquier,  coiflTeur : 
qui  fait  et  vend  des  perruque* ;  qui  coifle. 

Cabelunho  ,  1.  tn.  dim.  de  Cabello.  Petit 
cheveu  ;  poil  des  narines.  Ter  —  na  venia, 
(fam.)  11  se  dil  d'un  nomine  dur  et susceptible. 
Aldo  fallar  nem  um  — ,  ( ßg.  fam.)  ne  manquer 
absolument  de  rien. 

Cabello,  f.  m.  chereu  :  poil  de  la  t*te  de 
J'homrae;  chevelure.  Poil:  maladic  des  ma- 
melles,  lail  grumele.  Em — ,  les  cheveux  cpars. 
Tocar  n'um  -ou  im»  ponta  d'um  — ,  (flg.)  of- 
fenscr  tres-legereinent.  —  caetanho,  cheveux 
clialains.  —  lieo,  cheveux  plats.  —  louro,  che- 
veux blonds.  — annelado ,  cheveux  en  boucles. 
—  entrancado ,  cheveux  tresses.  —  Crespo ,  en- 
earapinhado,  cheveux  frises,  cheveux  crepus 
ou  laineux.  Levar  alguem  peloe  — 9,  trainer 
quelqu'un  par  les  cheveux  ,  faire  violence , 
amener  par  force.  Chegar  aot  — e ,  se  ballre. 
Uoer  o — a  alguem,  (cxpr.  fam.)  se  melier, 
avoirdes  soupcons  de  quelqu'un.  Ärripia — , 
adv.  a  conlre-poil.  (flg.)  Avec  violence,  force- 
*aent. 

Cabelludo,  a,  adj.  chevelu,  qui  poite  de 
«ngs  cheveux;  poilu,  qui  a  beaucoup  de  poils 
ur  le  corps, couven  de  poils.  Bicho  — ,  espece 
de  lezard  du  Bresi),  qui,  en  le  louchant,  cause 
une  douleur  semblable  h  une  brdlure.  Raizet 
—a$.  V.  Barbudas  (raizes).  Comeia—,  cometc 
chevelue. 

•  Caber  ,  9.  m.  V.  Cabedal,  Capital. 

Caber  ( em ,  de ) ,  v.  n.  lenir,  conlenir :  com- 
prendre  dans  un  certain  e»pace.  Avoir  place  ou 
entree  quelque  pari.  Echoir :  arrivcr  par  sort, 
parbasard,  comme  un  lot,  une  succession. 
Convenir,  cadrer,  etre  convenable,  avoir  du 
Tapport,  arriver  a  propos.  —  com  alguem,  «Ire 
bien  vu,  etre  bien  aupres  de  quelqu'un ,  etre 
dans  ses  graces.  Ad©  eäbe  mau,  on  ne  peul  pas 
y  ajouter  .*  c'esl  le  coiuble  de.  Näo — na*  postcs 
d' alguem,  (fig.  fam.)  etre  au-dessus  des  forces, 
de  la  capacile  de  quelqu'un.  Mao  —  em  ei  de 
eonlente,  (id.)  ne  pouvoir  conlenir  sa  joie. 
Jiäo  —  0  coraQüo  no  peita ,  avoir  |e  coeur  gros. 
Udo  — tio  mundo,  (fig.)  etre  vain,  orgueilleux, 
mcpriser  ruuiver*  euljer.  Judo  iahe  em  fula- 
+°i(fil  /«*«<)  °n  Mt  »alMucLre  a  luut  de  k  \ 


pari  d'un  tcl ,  un  tel  esi  capable  de  tout.  Ndö- 
na  pelle  (de  gordo  ou  de  farto) ,  crever  dans  * 
pcau,ou  degraisse,  emplirbien  son  pourpoim 
itto  me  coube  por  «orfe,  cela  m'estecbu  en  pac 
tage,  ßfäo  eabe  n'um  hörnern  de  bem  0  menti* 
un  homme  de  bien  n'est  poinl  capable  de  mesj 
lir.  Caber  a  tua  vez  a  alguem,  eiercer  quelq 
Charge  a  sonlour.  Udopöde — aqui  Umta gen* 
tant  de  monde  ne  peul  pas  lenir  ici. 

Cabial.  V.  Cabiar. 

Cabida  ,  t.  f.  V.  Cabimenlo. 

*  Cabidar.  V.  Cavidar  el  Acaulelar. 
Cabide,  t.  m.  ralelier,  porte-manleau. 
Cabidela,  t.  f.  *  abatis  de  gibier,  de  volaiffe 
Cabjdo,  t.  m.  chapilre  :  corps  de  chanoines 

assemblee  de  chanoines.  anl.  — ,  assemb/ei 
de  religieux.  V.  Capitulo. 

Cabido  t  a  ,  p.  p.  de  Caber,  adj.  bien  vu,  biet 
re^u  de  quelqu'un,  favori,  qui  a  ses  bonnai 
grAces. 

•  Cabidoal.  V.  Capital,  Principal. 
Cabidola,  adj.  f.  Ultra  — ,  (/.  d'impr.)  capi- 

Ule(  lettre). 

Cabilda  ou  Cabilla  ,  t.  f.  tribu ,  borde  (d'A- 
rabes ,  de  Bohemiens ,  etc.). 

Cabimento ,  9.  m.  'capacile,  elendue,  conle- 
nance.  *  Pension,  {fig.)  Credit,  faveur  aupres  <U 
quelqu'un.  Ter  —  com  alguem.  Y.  Caber  es* 
alguem. 

Cadisalva,  t.  f.  oiseau  de  proie  qui  a  la  le* 
blanche. 

Cabisbäixo,  a,  adj.  qui  n'ose  lever  laleie, 
pensif ,  triste ,  honleux.  Escutava  —  este  4if- 
curso ,  il  ecoutail  ce  discours  la  tele  baissee. 

Cabiscaido,  a,  adj.  qui  porle  la  tele  basstj 
decourage,  dechu. 

f  Cabistorto,  9.  m.  cafard  :  faux  devot. 

f  Cabiü ,s.m.(Lde  bot.) cabiou  :  suc  epaini 
du  manioc. 

f  Cabizöndo,  9.  m.  prelre  venerable  da  Japta. 

Cabo,*.  m.  cap,  promontoire.  poinlede lern 
elevee  qui  s'avance  dans  la  mer.  Bout :  exJft 
mite  d'un  espace  ou  d'un  corps.  CAble,oi* 
dage  s^rvanl  ä  une  rnanaeuvre.  Manche  :  pafft 
d'un  Instrument,  etc.,  pour  le  lenir.  Tora*, 
lin .  bout.  [flg.)  Comp  lernen  t,  perfection.  —dl 
guerra.  V.  Caudilho,  Capitäo  general.  — At 
quadra,  caporal.  —  de  tamboree,  tamboaj> 
iualtre.  —  de  fila,  serre-flle.  —  de  cebölat 
bolie  d'oignons.  — do  cavallo,  queoe  da  ehl 
val.  —  d'uma  espada,  poignee  duneepee. - 
do  anno,  boul  de  Tan.  —  da  ronda,  algoati 
ä  la  tele  dune  ronde,  soldat  qui  commaixb 
une  patrouille.  —  d'ala  e  larga,  (I.  de  mm. 
lournevire.  Cordöes  dum  — ,  (id.)  tourons  d'w 
cordage.  —  9  do  portalö ,  {id.)  tire-veilles.  —  Ol 
labroUado,  (id.)  cordage  deux  fois  conunis. - 
contra feito,  cordage  refail.  —9 de  laborar,  na 
nee uv res  couranles.  — 9  fixos,  manasuvres  dor 
rnantes.  —  do  lerne,  dresse  ou  drosse  au  goft 
vernail.  —  com  rabo  de  rapoza,  (I.  de  mar* 
oordago  en  queue  de  rat-  —  da  gamba,  livard 
de  la  luaniielle.  De  cabo  a  — ,  de  bout  en  boal 
Uu  —  a rikto% (Ja**.) duu  baut 4  Uillfli M « 


V.  Cavou... 


CAB 

dr ,  ä  Ja  fin  au  bool  de.  ^o—  do  mundo ,  a/<* 

*<>  —  do  mundo  y  (fam.)  au  boat  du  monde, 

ju&ju'ju  bout  da  monde.  £m  — ,  beaucoup, 

graadement,  extremement,  au  dernier  point. 

.aW  — »  *  la  fin.  Lecar  ao  — ,  venir  ä  bout  de.  Ja 

—  füw,  apres  cela,  a  la  fin,  au  boul  du 

«0«nple?eD  res ul tat,  enßn.  Dar  —  de ,  con- 

clore,  termiuer;  detruirc.  Vir  rf«  do  — ,  venir 

au  dernieres  exlremites.  Ir  logo  dt  do — ,  (fam.) 

knisquer  l'avenlure. 

fGABöCLO,  a,  adj.  (t.  du  BrhiT)  cuivre  : 
etuleur  de  cuivre,  nom  qu'on  donne  aux  indi- 
genes  du  Bresil. 
Caboeiro.  V.  Carotiro. 
tC\»o-LA-MAB,  ir—y  (l.  de  mar.)  aller  cap 
ib  mer. 
Cabotägem  ,  s.  f.  (/.  de  mar.)  'cabotage :  na- 
iifaüon  le  long  des  edles. 
Cabocco. 
Casocqceiro. 

CiBoz ,  t.  m.  sorte  de  poisson  de  mer  a  töte 
>Uk,  il  ressemble  au  cbabot. 
CitftA,  s.  f.  chevre ,  bique .-  femelle  du  bouc. 
FUs dun  mulatre  et d'une  negresse.  —  mon- 
fcx,  coevre  sau  vage ;  bouquelin  ou  ibex.  —  ab- 
swear«tra,  musc.  Peixe — ,  rouget,  poisson 
k  orr.  —  cTagua,  nepe.  —  taltante ,  meleore 
liBiaeox  qui  semble  sauter.  —  ciga9  colin- 
BulUrd ,  jeu  d'enfant.  Pide  —  V.  Pe\  etc. 
Cibrada,  «.  f.  troupeau  de  chevres. 
Cabrafico  ys.m.\.  BaforHra. 
Cabramo,«.  m.  sorte  d'enlrave  pour  tltacher 
tepied  d'un  beeuf  a  la  corne.  Y.  Acabramar. 

Cabeäö,  t.  m.  bouc,  bouquin  :  vieux  bouc. 
(ß§.  pop.)  Cocu  complaisant :  celui  qui  con- 
tent que  sa  femme  soil  ad ul lere.  —  battardo 
am/es,  chevreuil. 
Cabre.  V.  Caldbre. 

Cäbrea  ,  *.  f.  chevre :  machine  pour  lever  les 
tvrieaax.  Am  — ,  ponton  a  maler. 

f  Cabre ado,  adj.  m.  ( f.  de  blas.)  cabre.  On 
li  dit  du  cheval  dresse  sur  les  pteds  de  der- 
nttt. 

Carreiro,  t.  m.  eherner .-  palre  des  chevres. 
{fg.)  Grossier,  rustique. 

Gabrestakte  Ott  Ca  best  arte,  t.  m.  ( t.  de 
mar.)  cabestan :  tourniquet  pour  rouler,  de- 
lauler  lecable. 
Gib«  est  aö,  t.  m.  aug.  de  CabrMo. 
CasrestIiro  ,  *.  m.  cordicr  qui  fail  des  li- 
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t  Cabresteiro  ,  a,  adj.  On  le  dit  de  la  bete 
fri  commence  a  se  faire  conduire  par  le  li- 


CaBiEsriLBO,  $.  m.  dim.  de 
Cabresto  ,  $.  m.  licou :  lien  que  Ton  met  a  la 
tfte  da  cheval.  Boeuf  apprivoise  qui  marche  a 
b  trte  d'un  troupeau  de  taureaux  ou  de  va- 
Ats.  U.  ( i.  burl.)  Maquereau.  Le  frein  du  pre- 
|«ce.  — #,  (I.  de  mar.)  sous-barbe  de  bcaupre, 
n  harbe-jean. 
Cäbria.  V.  Cdbrea. 

Cabril,  *.  m.  etable  a  chevres,  bercail. 
tCuüA,  #,  f.  (I.  dt  bul.)  cahuja;  plante 


d'Amürique;  sa  feuille  epineuse  fournit  une 
ülasse. 

Cabiulha  ,  t.  f.  chevretle :  maebine  poor  son- 
lever;  piece  du  cabestan. 

Cabulnha  ,  $.  f.  dim.  de  Cabra.  it.  *  Rouget i 
poisson.  As  tele  —t.  V.  Pleiadei. 

Cabrio.  V.  Cabrvm. 

Cabriola,  «.  f.  cabriole :  saut  d'un  danseur. 
(ßg.)  Saut  fait  avec  adresse  et  avec  agilite. 

Cabriolädo,  Ajp.p.  de 

Cabriolär,  v.  n.  cabrioler :  faire  des  ca- 
brioles. 

Cabrita,  i.  f.  ancienne  maebine  de  guerre 
pour  lancer  des  pierres.  Cabritat9pl.  jeu  d'en- 
fants. 

Cabritinbo,  t.  m.  dim.  de 

Cabrito,  *.  m.  chevreau,  cabri,  biquet :  pe- 
tit  d'une  chevre  qui  n'a  pas  plus  d'un  an. 

Cabro.  Y.  Bode,  Cabrdo. 

C  vbröm.  Y.  Cabrdo. 

Caiböm f  oa,«#.  aal  appartlent  a  U  eUm. 
Gado     TeM?MB. 

Cabücho,  t.  m.  petete  eoaiqve  eTn  pata  •• 
suere. 

fCABÜRE,  s.  m.  (t.  tfhut.  nat.)  cabure: 
chouette  du  Bresil ;  chouelte  a  Collier. 

fCABURiiBA,  $.  f.  (t.de  bot.)  'cabureibai 
arbre  qui  porle  le  bäume  du  Perou. 

"  Gabuxaö,  *.  m.  capuchon. 

Cabdta.  V.  Pila. 

Gäca,  t.  f.  *caca :  exerement  d'enfant. — ,  mot 
dont  on  se  serl  pour  faire  aller  les  enfanta  a  la 
seile. 

f  Cacaboya  ,  s.  f.  (I.  (ThUt.  nat.)  'cacaboya : 
serpenl  amphibie  du  Bresil. 

Cacaeorrada  ,#•/".(  f.  pop.)  cacade ,  balour-  • 
dise. 

*  Cacafataö.  Y.  Caeophonia. 

fCACAJAO,  $.  m.  (I.  dhitt.  nat.)  saki  de 
l'Amerique  meridionale. 

f  Cacalaca,  t.  f.  (f.  de  bot.)  'muflier  des  jar* 
dins. 

Cacäo,  f.  m.  cacao :  amande  du  fruit  du  ca- 
caoycr,  base  du  cbocolal.  — de  cardcat,  cara* 
que  ou  cacao  caraque. 

Cacaoäl,«.  m.  * cacaoyere :  Heu  plante  de 
cacaoyers. 

Cacaoeiro  ot« Cacaoseiro ys.m.  (t.de  bot.) 
cacaoyer :  arbre  d'Amerique,  dont  le  fruit  a  la 
forme  et  la  grosseur  d'on  concombre,  rous- 
salre ;  les  pepins  en  amande  fönt  le  chocolat. 

Cacaracä  ,t.  f.  ( t.  burl.)  Cousat  de  — ,  cho- 
ses  de  nulle  valeur,  qui  ne  valent  rien. 

f  Cacara-cacara,*.  m.  (I.  de  bot.)  *cabrillel 
d'Amerique. 

Cacarkjado,  a,  j».  p.  de  Caearejdr. 

Cacarej adör  ,  a  , «.  m.  et  f.  poule  qui  closae 
continuellement ;  coq  qui  coqueline.  (flg.)  Van- 
lard,  caqueleur,  enfonceur  de  portes  ouvertes: 
hommo  qui  tire  vanite  d'avotr  fail  des  ebosea 
tres-faciles.  Y.  Palrodör,  Gdrrulo. 

Cacarej  Ar  ,  v.  n.  eoqueliner,  closser,  caque^ 
ter,  en  parlant  du  cri  naturel  du  ooq  et  de  U 
poule«  {ßg*)  Bxagcrer,  n  vanter. 


Cicmtia.i.  m.  clouemenl  :  cri  natural  dt 
la  paule.  On  I«  dll  tussi  du  cn|. 

Cacapl*ü».  i.  m.  pl.  liaat  manblca. 

f  Cacastol, i.m.(l.  ifhitl.  mtl.)  CMMfOl : 
tone  d'elourneau  du  ataiiqne. 

Cacatu,  j.  «.  (f.  d'hitl.  nul.)  eeealoe  ok  ca- 
cilaii:  «ort*  de  penoquet  hlann  du  Brtiil. 

CaCa,  '■  f-  ohaate,  pirlie  de  rbatse;  Ie  liibiti 


Ca« A»o, ».  U.  lapnnii.  (  fa.fam.)  Pataud. 

f:ir;i»,  r.  a .chauer:  jjoufsufvre  loule  aorle 
de  glbler.  Cibnjor :  chiuer  av«c  r«rqgebiu«. 
(Jl!7.  fön.)  AUraper,  oblenir  pur  adrciie.  —  oi 


t,(r.jtt 


ir.)  haier 


(«Ml«,  (id.]  accoiler  tf»  ae- 
roter  los  bunlcrj  e(  lesperroquelj.  —  aietcuttu 
doa  oawai  a  eetjar,  (W.l  border  Je»  ecoule* 
dee  tiunieri  a  plsi  oo  lonlplal.  —  Ubrtt.ie- 
rreuer.  —  tom  rdfci,  liraster,  tonnder.  —  eo* 
rtdujno,  pljier.  —  roJo»,  raler.  —  *M  itfezm 
od  tedadu,  braconner.  —  muicat,  (fg.  fmm.) 
»'oceaper  de  bagetelle»,  debeiiiet. 

Ciceäh.  V.  Cauemr. 

Cli  t.it, i.  f.fHit  noalou  du  cuivm  laiin«  * 
l'uuga  tUa  jJuruiadeui. 


p-,  pouriuile —  orouo,  gros  |Ii  Wt>r.  —  mtuda, 
menu  gihicr.  —  d'alltHaria,  chasse  ä  l'oiseeu , 

CjorjiM.m 

*■         V.  GKlffmra,  etc.. 

Mi  tüI.  —  dt  Humlaria,  clissse  au  «erf,  au  »an- 

ClCHiü,! 

m.  erns  bouilloo.   Ftrmrtm—, 

HUar,  MC-  Aar — .  (i.  dt  mar.)  ohaaier,  eourre 

.  Cdixdo. 

tui.   Dar  —  an  inimigu ,  darüber  Is  ftiaise  o 

a .  r.  /*.  maasue  i  bi!oo  Miml 

t'ennenii,  Ie  pourtuW».  Lawmtwa  — ,  foiro 

Ie  b«. 

Jo.tr  ie  Klbiariif.  (fa.  faM.)lntr  Irlio.rc, 

tDA,  i.f.  eoup  de  maiaiie. 

elreln  pnuniari  prapoaor  BDeohoae.  Etpmnlmr 

.  o.  iromper,  dreaaer  de*  &H*\ 

a  — ,  (id.)  echouer  pir   (top  da  preolpllatlon. 

An<I<ir  ii  —  de  ganjai ,  (id.)   •agibondor  *am 

,  V.  r.  V.  Entimor-H. 

rian  hin  de  boo. 

«aoiiii.T.CMI. 

Ci<;t,clolTe.  V.  Cdiia. 

a  ,  p.  p.  de 

t  Uv«»»  «*>  Ciaiiu,  a.  •>.  HMim  !  aorle 

+  C*KHEA» 

,  t>.  h.   frurliBer  en   crippe,  ei 

de  Tarine  el  de  pain  Cail  ivcc  de  la  racina  de 

lebaiianier, 

C*,<;i.Di,i.  f.  parlia  dechanai  legibier  prii 

(./■- "Kiiwrdin:  bSIon  arot  M  «wat 

den*  une  parlie  de  dune. 

emem  a  aon  eitrorntie  infer*»**- 

Ca^ado,  x,p.  p.  da  Caput-. 

<(.  anf.  Hab 

lletnent  d'une  elofle  groHlct*  dar 

CtciDOl,  i.  oi,  chaMaujT;eeJul  qul  «hait* 

ou  qqi  aimc  a  cbatier  ;  (f.  da  mit.)  toldat  arm« 

Cunuaiii 

*,»./■.  eoupde  sjourdin ,  de  Mlon. 

«la  legere  jfraDd  laquaia  qul  ae  tienl  derrier« 

V.  Cotcetro. 

.  m.  coop  de  poinf  denn*  *»r  [a 

jrand  TCnenr.  —  furlito,  braconnier. 

Jone.  «.  V 

G«rf(«.   /tarda— ,  redmifalw  lai 

Ca^asoii,  i.  f.  eliatserease ,  eh«s«eu»e. 

Cacaboicas.  V.  Papamottai. 

A  ,  od/.  II.  de  iwfd.JcaWiecüq**  i 

fCtxuULi,  f.«.  (1.  d'-4ri«)pr«redäMa- 

d'une  miuv 

ise  eenalilulien  i  roaiad«  d*  «- 

CAtnEiiA,  i.  f.(l.  demM.)  eacheile i maa- 

t  Cicni,  i.  «.{I.  dr  fror)  eedii  ■  ■■*)*•  dl 

Malabar  :  an  nunpe  [esanundee:  )*<jut*r. 
Cacria  ,  i.  f.  ((.  da  bol.)  «aar  da  l'auON)  dt 

fCACBiB«,  I.  •».  (I.  *V  oal.)  cjeWlHuj  i  (•- 

+  Cachicabo  ,  i.  *.  (I.  fhüt.  <u4.)  ««cU- 

cinn  i  Inlou  1  neu(  bandei. 
CicniMlxBA,  i.  f.    (I.  pop.)  eabal« ;«»*>■ 


.,p.p.  de  C'actlnÜHT. 
i.n.rumeHr. 

* :  prendre  da  b 


en  rumee  par  ose  pipe.  (/Ij.  * 
ae  moquer,  du  per. 

Cacaialo,  >.  m.  "  plpc  1  tymac,  caluntet. 

GACiiajüau,  f./1.  (r.  htrl.)  *  Jnt»r**il ,  ■*■ 
baeke,  eagaeil«.  peneLrallon. 

CAanHOBBA.  V.  t'acaVtra , CocJUpwr*. 

t  CtcnriADA ,  i.  /.  ris  eicesaii,  eelat  de  rtn. 

Chbimio,  j.  m.  iltin.do  (JVdko.'a^ippclelle. 

CicUil.i.  n.  "uraiyp  ;  i«eniblagada  grain* 
im  bouqueu  pandania.  (fa.)  Aaaaaabllfje  d* 
cHosci  on  fernic  ile  Krappe,  Cfanoi  «"•<,*/•»-, 
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petita  perlas  en  grappes.  iL  Gros  eou  de  lau- 
a?caa.  it.  V.  CocÄu.— eda  UlhadOy  joubarbe 
«les  toits.  — e  de  Jrt$(>,  les  epis  de  ble  non 
^ftjritpift 

Cachoiira,  a.  /".  Cataracta,  cbute  d'eau.  V. 
Catadvpq. 

Cachöla,*.  f.  (I.P*rl.)  cabocbe,nuqne,  (/!?.) 
frgemtnt.  t.m.{L  eurL)  CagoL  —t ,  p*.  (I.  de 
mar.)  rioloof . 

CacboUta,  #.  f.  Ulocbe  :  ooup  de  mein  sur 
biete. 

CicioiiCB,  a.  f.  (f. eurf.)  bigolerie. 

QcaonciiaA.  V.  C«eAo»r«ira. 

f  Cacholotk  Ott  Cachalotb  ,  #.  m.  (f.  fkist. 
Ml.)  cacbalat :  genre  de  cetaces. 

Cacbosde,  e.  m.  cacbonde .-  pate  de  eachou , 
fegrainede  baugue,  calamus  et  lerre  argi- 
kaie :  donne  une  bonne  baleine. 

CiaioiiDiiftA,#.  f.  «.  u*.  cberelure,  perru- 
•k  k  narads. 

Qciopa.  V.  Raporiga. 

Cachopabjuö.  V.  Mtocetio,  Mapaxdo. 

Gaciomci.  V .  MapoMidda. 

CACiofhwa ,  a.  f.  dim.  de  Cachöpm. 

Cacsopinho  ,  t.  m.  dim.  de 

Cacäspo,  a.  m.  garoon,  petit  garcon.  V. 


Qcaöpoa,  a.  s».  pH.  (I.  de  mar.)  ecneils,  bri- 


f  CachopiJcbo ,  a.  m.  (I.  dFAtie)  nom  d'one 
engst  de  Guaarale. 

€*csx>A*Af  a.  f.  petita  ehiennt.  Bspece  de 
oea,  potseoo  de  mtt.(ß§.) Regresse. 
CAcaoaaÄDA ,  s.  f.  tronpe  de  cbiens;  (ßg.  I. 
ii  aar.)  grande  quanüte  de  petita  Taieseaux 
ss  goerre.  it.  (ßg.)  Canaille;  aetion  rile.  Les 
aisrree  donl  se  compose  l'arcbiuaye,  qui  aont 
•Mtes  immediatement  aar  le  cbapiteau  des  eo- 
saaes  eo  pilaatrea. 
Cacbobakiba.  V.  Cmehonrnra. 
CACMtafaao,  a.  m.  dim.  de  Cachörro,  petit 
sMs*d«  dame. 

Gtcsdaao,  a.  ss.  Jeane  ebien.  On  appelle  dt 
■bsh  las)  petita  de  quelques  autres  animaux, 
toaste  !•  Uoseean ,  le  louvetoau,  foorson,  etc. 
fltätoae  ee  nom  par  meprta  aox  negres.  Ca* 
da  praa,  (f.  da  mmr.)  deaz  piecee  de 
dame  le  gaillard  d'avant  d'un  vaisseau  t 
de  proue,  eanons  de  chatte. 
Y.CteMio. 
Ctatd ,  s.  ss.  oacban :  sobatanee  Tegetale  ex- 
de  difflrentee  partiet  da  mimaea  c*~ 


f  Gacateno,  t.  es.  etpeee  de  oocotier. 

fGacaupra,  $.  st.  Espagnol  european  qui 
ans  sa  rattdenoe  dana  les  eolonies  aspagnoles. 

Cada.  V.  Gadfcia. 

Caoa.V.  Qudtda. 

Ctattmo,  a.  sa.  obanelne  tresorier  du  eha- 
|tos,  eaoeruinet  metropolee  de  Portugal. 

fedio ,  a.  m.  ooflrei.  it.  V.  Celamim. 

Cadsoa,  a.  f.  (I.  du  Britil )  fosse  que  J'on 
■Ha  aiU  des  rWierea ,  et  dans  les  lieux  ma- 
;  ptw  aoat? «ir  feat.  il.  Plw  u*it4  $n 


Portugal ,  rosde,  pelile  plaie  flneet  firoide. 
sarUml  au  point  du  joor. 

f  CAciMBf iro,  «.  m.  celui  qui  fait  das  foaaea 
qu'on  appelle  Cacimba.  V.  oa  mot. 

CacIque  ,  «.  m.  cacique :  prince  des  Indiens. 
— # ,  jrf.  personnes ,  familles  prinaipalea  4'une 
ville. 

Cagis.  V.  Cauii. 

CAcii ,  s.  a«.  cacis .-  dectenr  de  la  lei  bmIuH 
meiane. 

Caco,  a.  ss.  tat  ott  tesaon,  vieu  vase  da 
terre;  moroeau  de  vase  oasse.  Cdcoi,  vaiasella 
de  cuisine,  vieux  menbles  eaaaea,  de  pea  da 
Taleur.  Faxer  am  — «,  briser,  oaaaar,  mettre 
en  pieces. 

Cico,  a.  as.  (1. 6ttW.)  *  tote.  7«r  oittila  — ,aTOir 
beaucoup  de  jagement. 

f  CacocbolIa  ,  t.  f.  (t.  de  mid.)  easoeboUe  i 
depravation  de  la  bile. 

Cacocbtmia,  e.  f.  (f.  de  wUd)  eaeeehyaaie  t 
abondance  de  mauvaisea  bumaors;  deprava- 
tion deenumeurs. 

GAcöcarMO ,  a  ,  adj.  (I.  de  mid.)  eaeoabyrne  r 
malsain,  d'nna  mauvaise  complexkm;  plein 
de  roauvaises  hameurs. 

GacoIiro.  Y.  CataoHro 

CAcoaTB ,  s.  m.  tic,  babitade  plus  oa  raotas 
ridfcule  que  Fon  a  aontractee  Sana  fen  aper- 
ceToir. 

€aco£tico.  V.  CatUtico. 

f  GacocraprIa  ,  a.  f.  caeograpbie :  maniere 
d'ecrire  contrairea  I'ortbograpbe;  morceaux 
mal  ortbographiesadessein9  que  Pen  donne 
a  corriger. 

f  Cacögr  apho  ,  a.  sa.  eacograpbe  i  qnl  prtbo* 
grapbie  mal.  f 

f  Cacoüm  ,  $.  m.  \i.  fhitt.  not.)  cacolm  i    ] 
caille  da  Mexique.  } 

f  Gacologia  ,  a.  f.  cacologle  t  maniere  da 
parier  contraire  a  la  grammaire. 

tCAcopATHfA,  a.  f.  cacopatbie  i  mairraise 
passion,  mauvaise  aJEfeetion. 

Cacöphator  Ott      |  cacopbonle  :  reneontre 

CAcopHONiA,a.  f.  V  de  sons,  de  tolr  des- 
agreablea;  aasemblage  de  syllabet  oa  de  mots 
mal  sonnanta. 

f  CACOPBdmco ,  A,  cdy.  qnl  tlent  dt  U  caco- 
pbonle. 

f  CacopragU,  #.  f.  cacopragie  i  dtpraration 
des  yisceres. 

f  CAcosiTiA,  a.  f.  caeosiUe  i  degoot  des 
allments. 

f  GAcospHTxiA,  #.  f.  cacospbxxSt  i  Irregula- 
rite  du  pouls. 

f  CAconiTMfA,  #.  f.  eaeolbyrnic :  disposiUoa 

▼icieuse  de  Pesprlt. 

•j-  GacotropbIa,  f.  /.  cacotropble  :  natrlUon 
depravee. 

Ci<jo,  *.  m.  poelon,  casserole.  'Pniaelle  on 
puisette  :  sorte  de  cnillere  de  metal  a  long 
manche  pour  puiser  de  Teaa  dans  las  eures, 
dans  les  seaux,  etc.,  ou  du  bouillon  dana  las 
gmndes  marmiles. 

t  UfOAPA ,  # ,f.  { $.  bwrl.)  plajja|gibjrit  QQ» 
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siere;  raillerie  indcccnte;  cbaritari.  Pot  — ,  en 
badinant. 
Cacoädo,  a,  p.  p.  de  Cafoar. 

ÄÄÄ».  |  Pi«»n«)r.i..eur. 

-j-  Ca(,oar  ,  v.  a.  —alguem,  ( t.  (am.  et  burl.) 
dirc  des  plaisanleries  ä  quelqa'un;  donner  un 
charivari  4...  v.  n.  Plaisanter;  badiner. 

Cacoaria,!.  f.  grande  qua  mite  de  squales; 
les  difTerentes  especes  de  poisson. 

Cacoleta  ,  t.  f.  batlerie  :  piece  d'acier  qui 
coovre  le  bassinei  des  armes  a  feu  06  est  l'a- 
morce ,  et  contre  laquelle  donne  la  pierre  qui 
est  au  chien.  it.  Coupelle. 

Cacöte,  t.  m.  (I.  dfant.)  ancien  babit  de 
guerre  des  Romains  (tdguium).  Sorte  de  Jus- 
taucorps. 

Caqoola  ,  t.  f.  cassolelle  :  vase  a  parfom ,  a 
eaux  do  scnleur,  quo  !'on  C*U  traporer;  sob 
•deur. 

Cac6cro,  i.  m.  rond  de  quenoutnV 

Gada  ,  adj.  2  gen.  chaque.  —  «01  qme ,  IoqIm 
les  foisque.  A—pauo,  a  chaqae  pas,  *  ebaque 
instant,  a  toul  bout  de  ofeamp.  wimm, 
—  dia  maii ,  de  plus  en  plus.  —  «01  msMor,  de 
mieux  en  mieux.  —  tex  peior,  de  mal  en  pis , 
de  pis  en  pis.  —  «im ,  —  quäl ,  ebacun.  — anno, 
tous  les  ans.  II  est  invariable.  Coda  qualro, 
cinco,  teis  Koros,  mexet,  annos,  etc.,  loutes 
les  quatre,  cinq,  six  beures,  lous  les  mois, 
tou  les  les  annees,  etc. 

Cada^o  ,  t,  m.  ruban  de  fll ,  soie  ou  laine ,  or- 
dinairement  etroit.  «7.  V.  Cadareo. 

Cadapalso,  *.  m.  ecbafaud :  theatre  et  cbar- 
pente  dresse  pour  l'execution  des  criminels 
.nobles. 

Cadaxktas.  V.  Cadenetat. 

*  Gadahho.  V.  Coda  anno. 

*  Cadaqdc.  V.  Cada-vez-que. 

Cadarc.o,  s.  m.  contailles,  capiton,  Strasse , 
cardasse ;  bourre  de  soie,  filoselle. 

*  Cadarräö.  Y.  CaiarrhHra. 
Cadaste-da-poppa,  j.  m.  (f.  de  mar.)  etam- 

borl ou  etanibot :  piece  de  bois  qui  soulient  le 
gouvernail. 

Cadastro,  «.  m.  cadastre :  etat,  registre  des 
biens-fonds  d'un  pays,  de  leur  valeur,  de  leur 
etendue,  de  leurs  proprie'laires. 

Cada-ik,  K,pron.  chacun. 

Cadaver,  s.  m.  cadavre  :  depouille  morlclle, 
coros  humnin  mort. 

C.\n  vväreo,  a  ,  adj.  de  cadavre,  qui  ressem- 
blc  au  t :  «rtavre. 

Cat>av£kh,o,  a,  adj.  cadaverrux,  r.w.'av^ri- 
quo;  MAs-rrtk*  e:  irus-ntaigrc,  cn  iwrlam  d'un 
ltoiniuu. 

Odathräw,  a.  V.  Cadnvcrir», 

<.4i»vu/,  «tfi .  t'hnqtit;  toi«» ,  loutes  !cs  toi*. 
—  imtisy  fic  p?us  en  plu*. 

Cwlk  fiut'.v'Miv,  *.  f.  erutlnc ,  c.'idcn«.  (fig.) 
St-ric  ♦lY.vAuema:]:*.  Prison.  Eifer  7:* — ,  cfio 
c-i.  prisnn.  »  la  t-'nlnr.  --  du  mar.hinhaa,  *>mi? 
iU\  iiionUik'uci.   l'ttUi.aSypl.  rrps,  ler.s.  (//y  ) 

£wlawgc<  l*cati»«m  iri6»UUble  j  üfiwU'araour, 
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bras  de  la  personne  airaee.— de  relogio,  chat 
de  montre. 

Cadeado,  f.  m.  cadenas :  sorte  de  sern 
mobile ,  arce  un  anneau. 
Cadeiazisha  ,  s.  f.  dim.  de  Cadia. 
Cadeira,  t.  f.  cliaise,  siege;  cbaire  d#J  pr 
fesseur. —  de  brafm^  *  Tauteuil.  —  fwrada  ob  • 
retrile,  chaise  percec.  —  drarruar,  sorte  i 
palanquin  (au  Bresil).  —  de  rebucOi  chai 
fermee,  portee  par  deux  bommes.  —  depr 
fes$or%  (flg.)  cbaire  :  place,  charge  de  profe 
scur.  Ler  de—,  (fig.)  etre  profond  dans  une  I 
eulte,  parier  en  mal  Ire.  —  evangHica  ou 
verdade,  cbaire.-  tribune  de  predicateur.— r* 
V.  Throno.  —  de  S.  Pedro,  cbaire  de  sai 
Pierre;  saint- siege.  Cadhrat,  pt.  hanebe 
fesses.  Dores  de  — «,  mal  anx  reins. 

CadeirInha  ,  9.  f.  dim.  de  Cadeira,  pet 
chaise;  chaiso  a  porleur.  Jfofo  de  — ,  pc 
lear  de  chaise.  — »,  pf.  siege  que  forraenl  de 
personnes  en  se  tenant  par  les  mains. 

Cadkixo,  $  m.  bouquin.  "V.  Baeamarte. 

Cad^lla  ,  b.  f.  chienne  :  la  femelle  da  chk 
V.  Cachorra. 

Cadellimha,  s.  f.  dim.  de  Cadella,  pet 
chienne ;  jeune  chienne.  Cadellinhas,  pl.  U 
lines  :  coquillage  bivalve,  ac^phale. 

•f  Caüekäco  ,  t.  m.  (f.  de  bvl.)  aletris 
l'Inde. 

Cadüncia,  *.  f.  ( (.  de  mu$.)  cadence  :  tera 
naison  harmonique  d'une  phrase  par  ui  rep< 
— ,  mesure  du  son  qui  regle  le  raouvernent  < 
la  dansc.  (f.  de  litte'r.)  — ,  lenninaison ,  eUul 
liu  d'une  periude;  mesure  harmonicuse  d> 
vers.  (I.  de  manage)  Muuvotnents  egauxetgl 
cieux  du  chcval.  Fallar  com  — ,  cadencer  l 
periodes  avec  aUectation. 

Cadenciädo,  a,  p.  jt.  de 

f  Cade^ciXk,  t?.  a.  cadencer:  faire  des  c 
denecs. 

Cadf.nciöso,  a  ,  adj.  en  cadence ,  nombren 
agreable,  en  parlant  d'une  periode. 

Cadenetas,  s.  f.  pl.  poinis  de  chalnette: 
broder ie,  c'csl  un  orneniejil  couranlqui  fan 
une  espece  de  lacs  conlinu. 

Cadenktjliia,  t.  f.  dim.  de  CadenU*. 
Trance  lim ,  Canotilho. 

Cademlua.  V.  Espiguilha. 

f  Cadente,  adj.  1  gen.  lombant :  quLmeai 
de  loinher.  Cadence  :  qui  est  cadence,  nti 
breux,  harniouieux. 

Cvderna.  V.  Quaderna. 

Cadek>.u.,  $.  m.  inoufle  :  asseinblagf 
poulies.  —  de  dous  gornet,  ( /.  de  mar.)  pei 
double,  poulie  ä  deux  rouets.  —  da  pale* 
(t7.)  poulie  de  d risse. 

Cauei'.ninuo,  s.  m.  dim.  de 

CtotKNO,  m.  m.  oahier  :  feuillos  de  papier 
de  parthcititn  r^iini^ü  par  un  bord.  —  < 
q  aar  tos,  (.'.  de  f/..ir.)  liviv  de  loch. 

CMitr.  e,  f.  m.  cadcl :  jeune  g^nlilbomiae 
srrt  co:i!«:i"  Htir«p|c  snlda« ;  lils  cadol,  pulne. 

.  ai^xu,  r.  1/1.  cMCYcaa  tiv;  iil,  de;  %%K^ 
clc  de  ebereux, 


CaF 


cag 


&s 


Cid/,  t.  m.  cadi :  jage  chci  Ics  Turcs. 
'Caweho  ou  Cadeiejro,  f.  m.  geolier.  V. 

CerctrHro. 

CiDiuos,  t.  m.  jrf.  bord ,  bas-bout ,  oo  frange 
fine  eioffe ;  les  premiers  Alf  de  It  cbalne  dune 
feile  sur  le  melier. 

Cadimo,  f.  m.  «droit,  fio ,  eonsomme ,  fieffc. 

CiDtxno,  f.  t».  cremet  tvase  pour  fondre 
ksmetaux. 

f  CUDMiA,  f.  f.  cadmle  :  calamine  pure,  oo 
pierrc  caUzoinaire;  saie  metallkrue  qui  s'at- 
tatfee  a*x  roorneam  dana  lesquels  on  fand  les 


fGADvio»  $.  m.  eadmfwn  :  eorpa  simple, 
MUlUqae ,  solide ,  btanc  d'etain,  sans  odeor 
iwear,  brillant,  susceptible  d'un  beao  poli. 

■fCADO,  s.m.  grand  rase  de  terra  dans  lequel 
ksaaeiens  mettaient  leor  vin ;  mesare  attique 
paar  les  liquides  contenant  pres  de  42  pintes. 

Gadöz  ,  a.  m.  troa ,  dans  le  Jen  de  la  paame. 
'letnite,  asile  cacbe. 

f  Cadoz  ,  t.  m.  (f.  d'hist.  not.)  chabot,  letard, 
amsoo  tnoracique.—  dos  ri©#,  goujon,  gobie, 
proon. —  **«▼*>,  boulereau. 

ICadoxIte,  t.  m.  (I.  <fkut.  not.)  loche, 
futre-cil  ou  anableps,  poisson  du  genre  du 
cjarin. 

Cawcado ,  A ,  p.  p.  de  Caducdr. 

Cabcca  hexte,  ade.  faibleraent,  debilement. 

Cadccaste  ,  adj.  2  gen.  (Ldepott.)  dtcrepit. 
lidotanU 

CmcÄ*,«.  n.  6tredecrepit,  de  venir  caduc. 
ladoier  :  tenir  des  discours  incoherents  par 
säte  de  raffaiblissement  de  1'esprit  dans  un 
an  aranee.  S'user,  deperir,  toucber  a  sa  flu , 
astriant  des  choses. — o  Ugado%  (I.  de  prat.) 
Iiedit  d'un  fideicommis,  d'un  legs  qui  s'e- 
fcal  dans  le  dernier  fldeicommissaire,  faule 
tieriuer. 

Qdccario,  a,  adj.  leu—aty  (/.  de  prat.) 
bb  qui  marquenl  la  caducite  des  fideicommis. 
I.Ceducar. 

Caocceaoor,  t.  m.  eaduceateur :  beraut  quf 
anoocait  la  paix  chez  les  Romains. 

Cabcieo  ,  t.  m.  caducee  :  rerge  accolee  de 
inn  serpents,  que  la  fable  donne  aMercure; 
ktion  Oeurdelise  des  herauts  d'armes. 

ICadccidade,  t.  f.  caducite :  tieillesse  dö- 
bile.decrepitade;  etat  de  ce  qui  est  caduc. 
(I.  de  prat.) '  Deperissement ;  decbeance  d'une 
ckse ;  perte,  exiinclion  d'un  droit  antiquc. 

Cabgco,  a,  adj.  caduc,  casse,  tieux,  sans 
farce.  Fragile,  peu  durable.  Fotkat , coröllas 
-«•,  (I.  de  bot.)  fcuilles,  coro  lies  caduques : 
ajaiioubentavantlcs  autres.  Calü— ,  (%d.)  ca- 
Bneadaczqoi  tombc  avant  b  corolle.  Mal—, 
(f.fc  mäL)  baut  mal, mal  caduc,  epilepste. 

Caoh^o.V.  Coulten. 

*  CjktTDi*.  T.  Catendat. 

Giß  9v  Cai».  s.  n.  quai :  loree  en  pieri« ,  lo 

Ist?  de  Trau ,  pour  la  coolen!  r,  etc. 

Tafari:.  V.  Cafre. 

riiiKür^o,  #.  m.  Twerevr  du  Cäfir*o. 


Cafärko,  «.  m.  iribut  cxige  par  les  Tarcsdet 
chretiens  qui  habitenlla  Terre-Sainte. 

Cafatarls,  s.  m  pl.  Mau  res  de  Mascate. 

Cafe,  t.  m.  cafe :  \c\e  du  cafler. — ,  boisson 
qu'on  fait  par  la  digestion  ou  decoction  dea 
feres  du  catier  rölies ;  momentoü  eile  se  prend. 

Cafeeiro  ,  e.  m.  vf.  de  bot.)  cafler  ou  cafeyer  : 
arbustc  de  la  famille  des  rubiacees,  originafre 
de  l'Arabie  Heureuse;  le  fruit  renferme  deux 
demi-feires. 

Cafelär.  V.  Aeafeldr. 

Cafetäö  ou  Cafetan  ,  s.  m.  cafetan :  robe  de 
distinclion  en  Turquie. 

CafetI ira  ,  *.  f.  cafeliere :  vase  p.  :  faire 
le  cafe. 

-f»  GapezIl,  «.  m.  lieu  plant6  de  cafiep. 

CAfila, «.  f.  caravane  .*  troupe de  mdrchandi 
en  voyage  dans  le  Lerant.  (fig.)  Foule,  troupe, 
rassemblement ,  aaserablage  de  personnes, 
d'animaux  oo  de  cboaes .  •Train :  gens  de  mau- 
▼aise  rie.  —  da  duparates,  tirade  de  sottiscs. 

Gafiz.  V.  CfcMs. 

Cäfra  ,  f.  f.  femma  de  la  CsfreHe. 

f  Cafralmente,  ad*,  p.  ue.  a  manlere  des 

Cafres. 

CafrarIa  , «.  f.  (/.  de  giog.)  Ca freri e ,  grand 
pays  de  l'Afrique  meridionale.  it.  Troupe  da 
Cafres. 

Ca  FRF.,  «.  m.  Cafre :  habiUnt  de  la  Cafrerie. 
(ßg.)  Homme barbare,  cruel ,  rustra, grossier ; 
mesquin ,  avare,  chiche. 

Cafrice  ,  t.  f.  action  de  Cafre.  (fig.)BruUi\ilet 
grossiereie;  mesquinerie,  ararice. 

CArniTfBO , «.  m.  dim.  de  Cafre,  jeune  Cafre. 

f  Ca ft an  ,  t.  m.  caftan  :  pelisse  d'bonneur 
donneepar  les  sultans. 

Cafüa.  V.Fuma. 

Cafd^e  ,  t.  m.  claquemenl  dea  doigU  sor  1« 
tete  (au  Bresil). 

CacIoa,  m.  f.(t.bat)  cacade ;  decharge  de 
venire. 

Cagaüella  ,  f.  f.  dim.  de  Cagida.  Cbiure  i 
eicrement  desmouches  eld'autresinfectea. 

Cagädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Cagdr. 

Cacado,  t.  m.  *bourbeuse :  tortue  d'eau. 

Cacalhaö,  #.  m.  (<.  bas)  etron :  matiere  fe- 
cale  solide. 

Cacaldm».  (I.  pop.)  V.  Lumiiira,  Pfrtkmpo. 

Cagajeira,  t.  f.  (t.pop.)  diarrbee,  cours  de 
Ten  Ire,  foire. 

Cacanitas,  *.  f.  pl.  {t.  pop.)  crottes  de  che- 
▼res,  etc. 

Cacäö,  ona  ,  *.  m.  et  f.  chieur,  foireux.  (ßg.) 
Pusillanime,  timide,  poltron. 

Cacär,  v.  o.  chier,  embreuer,  decbarger  lo 
yentre. 

Cagär-se,  «.  r.  se  salir  de  sea  «cremen la. 
(fig.  f 'im.) —de  medo,  foirerde  peur,  secon- 
cbi<»r. 

Ca«;aröla  ,  e.  m.  (I.  Mir/.)  peurrnr ,  poltron. 

f  Cagahraö,#. «i. atiy.de  Cagdc.il.  l.burt.) 
Trison,  cachot.  Strttrr  no  — ,  claq'iomuior  j 
rppfrrmer  dan?«  uno  elroi»«  prison. 

Cavaiixaz.  V.a7cr^u//;uv^iiCau)^ 
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t  OtLUri*  ,  ».  m.  ealmar  ou  rarufl,  m 
Uta  i  poi«uri  «pinjl»|.udfl ,  animal  mai 

(..■[irr  des  ii-dicl  :    fuwiiil  Ulk'  ttfvce  a 

d'.Uic). -V.All». 


Cai.1» ,  v.  a.  taire,  cacher,  ome [Ire.  J 

kr.  B.  n.  Cesser  de  parter,  de  dunKT 

■    peti.)  Se  caliniT.  sopaisfr.  m  pirlanl  j 

■  ,Y«nl..-«W«,(/ia./*m.)«i* 

uiHUiie 


,,,, 


Ol. ihm:. 
■a-.l-.i'...- 


;.  fj-ucmedtat 


«quin 


gurre i  a  tüfa  Arm 
reprile  et  tu  lais.  Cal&r-u 


iol ,  onscnl.  JVdo  ha  nm 


rade  i  plaule  iabiee(|ui  srnl  le  cilron,  nu 

CiLiMtHTO,i.  m.  V.  Cüldda.  —  du  verdade, 
mt  üire  pas  I«  Teriie. 

HiLAHioibi.i    f.  ralamit*.  II  a  les  m 
•cceplions  quo  le  moi  [raneaii. 

büultu,  •■  f.  calamino,  cadmie :  picrre 
riil.niniiuirc.  aijde  de  linc  natii. 

Ciuhmh,  ndj. 1  Jen.  calaminaire  :  qul  ip- 
parlieni  a  la  calamine. 

hUWnUi  V.  Calamfnlha. 


C»Uk,o.  u.  ((.  i 
rendic,  ainener,  bai*scr,  en  parlaU 
d'un  vaisseau.  Feueirer,  imbiber,  ■ 

uiper.  (flg.)  Penetrer,  H 


» *tt  de  m 

pr*M  rial  IM«  nr  fintmal  i|a'il  n 
dn.  llutlUr,  H  penetrer.  -n  pari  u 
Hon   *et  ii.jinn--  ii 


IIa.  11  e 


.,|.,,,.r,.. 


e  la  boussole.  <i.  d'hiil, 
de  crapaud  ,  crapaud  v 

■l  gen.  Eiloraque  —,  i 

tb  ,  ade.  avec  talamiie. 

Ig  X.  adj.  wp.  de 

Uuao,a.  m'tu*iu  ■!■•  I.lf.  liKe  de 
.im  io.iiifin  l.:pi.  ■  Hute,  tlialumeau.  'Pli 
ferne,  t'alamo  cumnlt,  (expr.  lat.  ei  j 
uns  preparalion.  —  oromUlicu,  (f. da  bat.)  V. 


calaiuite . 

OnBI 


..f.  Calatrai»:0 
en  Espagne. 
CIlo  ,  i.  f.  acüon  de  fouler. 
Calci»*.  V.  Peilija. 
C«LCano,a,p.p.  cloCoWr. 
CalcadGil,  i.  m.  celiit  qui  (< 


■  lii'M.i.  f  l'acüon  cl  Icflrl 
.ni«,  t.  m.  (I.  oTAiil.  i 
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fapfcoor  battant.  Uvro  de  — ,  Http  de  compte. 
f#r  — y  (ff.)  avoir  bcaucoup  de  jogement,  de 
jndeoee.  $er  p  — /  W.)  «Ire  le  caissier.  —  de 
mtrinleriroe  t(t.de  wutr.)  cofjrc  de  bord.  —  do 
■ffftfo,  (id.)  eorps  Ott  caisse  de  poulie. 

CsaiQ,  ••  **•  au9- de  Caixa. Caisson :  grande 
BMßt.  "Caisse:  coffre  de  bois  ou  l'on  met  des 
■areaandises.  —  d'e$tanie,  espace  compris 
stfre  le»  rayons  oa  ta  Melles  d'unc  bjbliolhe- 
•t.  —  de  tUfunto,  'bierc,  eercueil. 

Cauaria,*.  f.  grande  quantite  de  caisses, 
Jitettrs.  Ponetions  d'on  cornmis,  d'un  garcon 
jibeetique.  Centa*  de  — ,  aritbmetique  com- 
wmle. 

fCiixc,  *.  m.  (t.fAtie)  monnaie  d'elain  de 
hlaea. 

C&ncmp,  s.  f.  layetier :  oovrier  qui  fait  des 
■■es  de  bois.  Caissier  :  eelql  qui  tient  la 
■ne  d'une  maison  de  commerce,  d'an  ban- 
Jkt.  Coinmis;  garcon  de  boutique. 

CiXXtTA ,  ff.  f.  dim.  de  Caixa. 

Cuxina ,  ff.  m.  (t.  cftmprO  cassetin  :  com- 
pnJBent  de  la  ca»se;  petile  casse  ä  lettres. 

fCiixiLBO,  «.  m.  ebrissfs  :  ouvrage  de  me- 
■ifehe  formant  cadre  pour  des  vitres,  elc; 
anbrevemenl ,  entaHInre,  tfHil  ce  qui  encliässc 
•artyue   chosc.   —  de  Uvro»,  biMiolheque 
—iutempa ,  etc. ,  eneadreinenl. 

Caimsda  ,  «.  f.  dim.  de  Calxtla. 

f  Caixotk,  «.  m.  *  raisse  de  moyenne  gran- 
tau-  Colre  ouvert  per  le  baut  ou  l'on  met  des 
■tees,  des  Henri ,  elc. 

fCAfiOTifino,  «.  m.  dim.  de  Caixote. 

CtJi .  «.  m.  fruit  <PAmerique  qui  ressemble 
«■praaes. 

tCuicii,  «.  f.  (t.  de  bot.)  cajatia  :  plante 
•xfcMive  4«  linde. 

Cajadäda  ,  t.  f.  coup  de  houletle.  Matar  eon 
an*  —  dorn*  eoeiko9t  (flg.  fem.)  faire  dune 
ffarre  deax  coups. 

fJMsniw  y  f.  m.  dim.  de 

Cuine  ,«.«•.*  beutelte :  beton  de  berger.  it. 


'Cu46,  r.  f.  V.  Octan&e ,  Deeextre. 
CuaztiBO,  a.  m.  arnre  dn  Brasil  ?  qui  donne 
kUjd.  ▼.  ce  not 

£a.*o*'  )  ▼.*#*-.•■■■ 

Cm*m  ,  ff.  m.  eepec«  de  paimiar  d'Asie  dont 
•  tait  une  espece  de  vin. 

Cucatae.  V.  Cajuüre. 

Ul,  a.  f.  «fceax  :  metaux,  aterres  oaleaires 
aJcarte»;  terreealcatre  ateahne.— «MM,  ehauz 
ine.  —  ataiaarfa ,  monier.  Ser  «*•  peaVa  e  — , 
(%.)«Jn)  fett,  4«r,  solide,  durable.  Ä#<ar  de 
■£••—,  (id.)  •*«  ferme  dans  in  propos, 
neaeenveineu  aTiioeebese. 

Ciu,  «.  f.  coupe :  cniatlle  qn'on  fait  a  un 
Irak  p<Mir  U  §enter  avaut  4«  l'acbeler.  *  Trou 
Wt  avee  «ne  softe  de  tarier«  pour  sonder  un 
atioo,  an  fromage,  elc.  EiUamure  qua  los 
aaeau  feat  4  un  mer  pour  en  reconnaltro  1ü- 


CALAiAgA.  V.  Cabdca. 

Calabowjo,  *.  m.  cachot :  basse-fofsc. 

GalAbre^  «.  m.  gros  cable  goudronne. 

Calabreado,  kyp.p.  de  Calabredr. 

CaladreadiIraouCaladriäda,«./'.  *melange 
de  diflerenlff  vins.  (/ig.)  Tromperie,  fraude. 

Calabrear,  v.  a  .  mcler  diflTerents  vins,  me- 
ler  difierentes  choses.  it.  V.  Adubar,  Tevipt- 
rar. 

fCALABREz,  A,ff.  et  adj.  Calabrais  x  de  la 
Galabre. 

f  Calabma  ,  «.  f.  ( t.  de  geogr.)  Calabre  i 
province  du  royaume  de  Naples. 

Ca  la  brüte,  #.  m.  dim.  de  Calabre.  (I.  de 
mar.)  Cabieau ,  ehableau ,  petit  cable. 

f  Calabüro  , «.  m.  ( /.  de  bot.)  calabure :  ar- 
bre  titiace. 

t  Calac,  ff.  m.(t.de  boO  calae  c  arbrisseau 
des  Indes. 

*  CALAgA , «.  f.  colelette  de  poro. 

CAi.AgARiA,  ».  f.  paresse,  fainianlise,  ca- 
gnardise. 

Calacear  ,  9.  n.  mener  une  rie  oislre .  dere- 
glee ;  cagnarder. 

Caiackiro,  ff.  m.  parcsseux,  faineant;  gour- 
mand ;  debauche. 

•Cälacorda,  «.  f.  (|.  mit.  eme.)  coup  de 
lambour  pour  faire  une  decharge. 

CalAda,  ff.  f  'silence:  cessation  de  bruit,  da 
vent,  etc.  Pela—y  en  secret,  soue  main,  se- 
crcteinent,  a  l'insu;  sans  bruit.  Pela —  da 
noitey  dans  le  silence  de  la  nuit.  — do  remo, 
voguc  fnible,  lente.— de  vento,  bonace,  calme. 

Caladamknte,  adv.  en  silence.  V.  Caldda 
(pela). 

f  CaladAris,  ff.  m.(t.  cfAsie)  loile  de  coton 
de  Bengale. 

•j-Caladigäö,!.  m.(t.de  la  Chine.)  tribunal  oa 
l'on  juge  les  orirainels. 

fCALADiÄö,  ff.  m.  (t.  de  bot.)  caladion  s 
plante  du  Bresil,  eulcasie. 

Cai.äpo,  a,  p.  p.  de  Caldr,  adj.  silenoieux; 
discret;  r^serve,  caohe,  dissimule. 

Caladcra.  V.  Cdla. 

Calafätb,  «.  m.  caifat,  ealfateur :  eelui  qui 
calfa'.c  un  vaisseau. 

CALAFETAgAÖ.  Y.  Calafetamento. 

Calafetado,  a  ,  p.  p.  de  Calafttar. 

-|-Ca£afetadör,  «.  m.  Instrument  de  tonne« 
iier  pour  calfatcr  les  tonneaux. 

Calafetamento,  f .  m.  caifat :  ourrage  de 
calfal.  Calfatage. 

Calafetar,  t.  o.  calfatar :  garnir  de  pofx  et 
cVetoupes  les  fentes,  les  coutores  d'un  vais- 
seau. Calfcutrer  :  boueber  les  fentes  d'une  fe- 
netre ,  elc. ,  avec  du  papier,  etc. 

Calafetear  ,  etc.  V.  Calafttar. 

Ca  la  feto,  «.  in.  caifat;  palfalago ;  action  de 
caifater. 

Calaim  ,  «.  m.  etain  tres-fin  de  l'Indc. 

Calalüz,  «.  m.  (f.  oJAjtie)  petit  baüraent'a 
rauics  dans  i'Indo. 

Calamäco,  «.  m.  •ctdmande  j  ^lolftf  de  laiHP 
lustreo  <f  un  p#i#i 


[ 


2»  CAI 

triLuf.ir.n.  i.  m.  chiudron  -  [* -? i i i ■  -  ehsa- 

puils.' 

rirrnifin.i. -l.rfim.  ileC.il'J'ii.  Pelii  bouitlnn 
uvonrmM  «(cltfr. 

UtU,  i.  m.  bnuillmr,  pnlape.  Jus,  —  dr 
imfanno,  öomomme.  flrrrumar  nii  mtornar 
°  — i  f/lj.)  Iiroiiilter  Fe«  airain's.  Mtttir  algwm 
tmalgant— »,  { M.)  suuitcr  de  graaili  cui- 
b»rra*4  i|ueli|ii'tin. 

■  C^ldo,  k,adj.  ehntid. 

^CiLnflso,  a,  adj.  i|nl  *  irap  de  bouillnn, 


dp  fol<helle. 

t  dem  rows  el  i 
(en  Pnrlo((ai1. 

r.tK«:  '*' 

l*e  pnt  l'aclfon  du  fei. 


n  i-Niir.  p 


laCalMonieoii  Eco»*e. 


MM.  aoj.  J  fnt.  (Vi  «V  hM.) 


Ihcrnianllqoc,   qu(  r6c«ufl 
chaleur.    '       ' 
+  C.L.: 


i.  cbatinbirj  !leu  oo  l'on 
techauJl«. 

(Uumll.  V.  Calaftlar. 

CaimMos  ou  CALAif.ms ,  i.  m.  pt.  fcEiaoni. 

Cu.f.ino,  ».  m.  V.  Cai'ira.  «.  •ßoullrtre, 
comifre  i  nolel,  ronal  i|ul  esl  IIa  räinion  drs 
dem  perle»  d'oii  (»II  pnur  recevoir  lei  eaui. 

r.iLtn.t.  f.  pelileruc. 

CawUiki  ,  A  ,  p.  p.  de  CaUjar.  aij.  calleui. 
(flg.  Endurcl  au  Iravail ;  accnulumt,  Insen- 
nblc  mit  ruhi  ;  hivtlerf. 

CiiFiin.  c.  o.  faire  yonir  des  cm,  du  du- 
rilloni  ;  (ff.)  tmdurrir 


CtLtlC  Ol 

Ol  tenr,  im.  'tMtbc 

Calma.i. 

CamiaaAi 

n.  V.  Caimbetw. 

nr.a.  n.  il.tfetof.JpM 

,-...       -■-.!. 

tlil  inuencl. 

Calhaüa 

>.  V.CanAomJf«. 

Ca  LH A HU 

la  .  .,  m.  ( 1,  Hu  Br/fi 

fugiürdtiM  leiboi),  n4|roni 


i.  pal  de  Karde-rol 
i.  luttir  i'hemin. 


crilnd 


uorlronnte  1 

qllHN .  elal  (kl  pRiarinu ,  dei  tax 

UUfa^tif.  'pldlrttiiltbriidtiiM 
Krams ,  gruvols. 


Ca  lh 


CAi, 


CAL 
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reetal  qvi  t  le§  pieds  blancs  et  le  resle 
fa  eorps  (Tone  tutre  couiear.  Ser —  de  alguem, 
ti  hüser  mener  par  quelqir*un. 

Gaijcab6r,  s.  «t.  chausse-pied  :  morceau  de 
«*Mde  corne,  qui  tert  pour  chausser  le» 
ttsfiere.  —  da  botat,  tire-bottes. 
'Calqabcra,  i.  f.  l'action  de  chausser,  de 
toter,  it.  V.  Caleado. 
Calcäö»  *.  fli.  'calotte  :  haut-de-chausses. 
bftove  le  plas  souventau  pluriel.  dürfet. 
Calcär,  v.  a.  chausser,  boller,  mettre  des 
kv,  dessen  Hers,  des  bottes,  des  pantalons, 
an  gast*;  donner  des  chaussures  a  quelq<r*un. 
-,«Jer  :  metire  une  cale.  Garnir,  renforeer 
kl  extremitts  des  cboses  qui  travaillent  le 
|hB,  comme  oulils,   ferrements,  etc.  —  a$ 
nv,  a$  ponies.  parer  les  raes,  les  ponts.  — 
ifwb,  «nrayer  une  rooe.  —  d'aco ,  garnir 
faaer.  —  tanloe  pontoi,  (l.  de  eord.)  chaosser 
i  Isolde  poinls .-  porter  des  souliers  d'une  teile 
«lalle  toagneur.  —  um  eixo  de  ferro ,  rechar- 
pria  essiea. 

Calcar-se  ,  o.  r.  se  chaosser,  se  botter,  etc. 
Cilias,  #.  f.  pi.  cbausses,  pantalon.  Ver-te 
ta—pardae,  (flg.  fam.)  «Ire  dans  un  grand 
laaarras,  *tre  en  danger.  Dar—,  (id.)  pour- 
ajsrretseiTer  de  pres. 
ff    CiuE,  s.  m.  "cale  :  morceau  de  bois  pour 
I  fetore  de  niveao ,  d'aplomb  une  table,  etc. 
l ;    Cilceooüia.  V.  Chalcedonia. 
F     Calcet  a,  s.  f.  "alganon;  fer  aux  pieds;  les 
|sfcres.  —s,  pi.  ehaussettes. 
fCALCETARiA ,  t.  f.  quartier  des  paveurs. 
Calleteiro,  m.  m.    paveur.  anl.  Culoltier, 
fcfcear  de  bas ,  marcband  de  bas. 

Cajxez,  9.  m.  (f.  de  mar.)  Ion ,  tenon :  boul 
fast  piece  de  bois,  qui  entre  dans  une  mor- 
1  trist ;  calcel  du  mal. 

J  fCAixira aca  ,  s.  f.  (I.  de  bot.)  V.  Saxifraga. 
jl-i  LobHio,  bacille  maritime  ou  criste  marine, 
Vaaji  la  passe-pierre ,  1  herbe  de  Sl.-Pierre,  le 
ftatul  marin. 

Cuxuacaö,  t.  f.  calcination  :  l'action  de 
sjfcater,  ses  effets. 
C&uuado  t  a  ,  p.  p.  de 
Cuortär,  c.  a.  ca leiner .-  reduire  en  chaui, 
sjeaadres,  en  poudre,  par  le  feu. 
Caumatörio  ,  a,  adj.  (I.  de  ctem.)  qui  cal- 
täe.qai  sert  pour  la  calcination  (vase,  etc.). 
CaicmiTBL,  adj.  2  gen.  qui  peut  eire  calcine. 
fCÄixio,  s.  m.  (t.  deehim.)  calcium :  melal 
MveHenacni  deeouvert  dans  la  chaux. 
tCaictTEa,  i.  m.  (/.  de  ehim.)  calci  le  :  sul- 
6*  de  cuivre  calcine. 

fCALaTRÄPA,«.  f.  {t.de  0of.)centauree  eloi- 
mL  t*lg.  Le  cbardon  etoile,  la  chausselrape. 
Caloträr.  V.  Reealcitrar. 

^.A«,A     }  VChalco,t\c.„ 

ULCaCRAPBIA.      ' 

CA140.  V.  Calce. 

;Ui4otivi.A      I  dim,  „0  Calca, 

Uu*  laoM.  f.  *calcul:  1'aciion  de  calcu  ler, 
C*u*u»Q ,  a  ,  p,  f,  Uq  C'a/fWär, 


)  Cai/xlador,  t.  m.  calcuiateur  :  celui  qui 
calculc. 

Calci lIr  ,  adj.  2  gen.  V.  Cateulöto. 

Calcclär, v.  a.  calculer, supputer,  compter. 
Speculer,  mediter,  combiner.  (/ig.)  ReOecbir ; 
peser,  juger;  oonjeeturer,  preroir. 

Calculävbl,  adj.  2  gen.  calculable :  qai  peut 
se  cakuier. 

f  Calcuüsta  ,  e.  m.  qui  calcule ,  qui  specula, 

Cälculo  ,  t.  m.  calcul :  supputatlon ,  compte. 
(fig.)  'Balance,  estime,  apprecialion.  (<.  de 
med.)  — ,  pierre  dans  les  rcinsj  concreüoa 
pierreuse,  inorganique,dans  lo  corps hum»n, 
gravelle. 

f  Galccüfraco  ,  a  ,  adj.  (I.  de  mid.)  caicull- 
frage :  lilhonlripüque ,  qui  resoul  le  cafcnl  (re- 
mede). 

Calculoso,  a,  adj.  (t.  de  mM.)  calculeux, 
graveleux,  pierreux;  qui  a  la  piert. 

f  Calcurriäoa,  m.  f.  (1.  famj  course  acce- 
leree,  longue  trolle. 

Calcurriädo  ,  a  ,p.  p.  de 

Calcurriar  ,  v.  a.  ou  n.  courirrite,  trotter. 

Cälda  ,  t.  f.  sucre  fonoM  et  epais  pour  les 
conti  tu  res.  Docet  de  — ,  cenülures  liquides.  —» , 
pi.  bains  thermaux,  bains  qu'on  prend  dans 
des  eaux  thermales. 

Caldäico,  a.  V.  Claldaico. 

Caldario.  V.  Thermal. 

Caldeado  ,  a  ,  f.  p.  de 

Caldear,  v.  a-  0  ferro, rendre  le  ferrouge 
au  feu  pour  le  trsrailler,  PafDner,  le  tremper. 
—  a  cal,  gacber  la  chaux,  faire  du  monier. 
Meier;  souder.  (ßg.)  Rendre  bonsagene,  aiuaV- 
gamer. 

Caldeira,  t.  f.  chaudiere :  grand  vase  pour 
faire  chaufler,  bouillirou  cuire.  Marmile.  —  de 
eist  er  na,  "sas  de  citerne.  —  de  artoret,  fosse, 
bassin ,  retranebement  autour  des  arbres  pour 
recevoir  de  l'eau.  — de  aeude  de  comporta, 
(1.  d'hydr.)  *sas  d'ecluse.  —  para  recolher  em- 
bareaeöt»,  gare,  möle,  bassin  .*  Heu  de  sdrete 
pour  les  bateaux.  Senhor  de  penddoe — ,  gen- 
Ulbommeancienqui  avaitle  privilegede  suivre 
le  roi  a  la  guerre ,  et  de  porler  devant  lui  un 
drapeau  et  une  marmile.  —  de  Pedro  boUlho, 
(fam.)  l'enfer. 

Caldriräda,«.  f.  chaudronnee  :  le  conlcna 
d'une  chaudiere.  V.  Bdlega.  Sorte  de  ragoüt 
que  fönt  les  peebeurs  avoc  du  pois&on  frais. 
Malelote. 

CaldeirAö,  *.  m.  aug.  de  Caldeira.  it.  (t.  de 
mut.)  Point  d'orgue ,  Suspension  4  volonle.  it. 
Espece  de  dauphin ,  poisson  de  mer.  Nom  d'un 
jeu  d'enfanl.  A  corda  maito—,  Saint  Roch  et 
son  chien.  On  le  dit  dedeux  personnes  qu'on 
roit  loujours  ensemble. 

CaldeirarIa  ,  t.  f.  cbaudronnerie  :  boutique 
de  cbaudronnier,  quartier  des  chaudronniers. 

Caldeireiro,  s.  m.  cbaudronnier :  qui  fait, 
t^nd  et  raecommode des  chaudrons,  (Jesus- 
tensiles  de  cuisine. 

Caldbiriüba,  #.  f.  dim.  de  Caldeira.  —  rf'af  INI 
frftfc»  %  *  utailier :  vasq  k  l'v'AU  IrtUftk 


GAL 


CAL 


f  CkLttno ,  f.  m.  cbaudron  .•  petite  chau- 
diere ;  seau  d'tirain  a  puiser  de  l'eau  dans  un 
puits. 

CaldInüo  , f.  m.  dim.  de  Catdo.  Petit  bouillon 
savoureux  et  cltir. 

Caluo,  g.  m.  bouillon,  potage,  Jas.  —  de 
instantia,  consomme.  Derramar  ou  entomar 
o  — ,  (/ig.)  brouiller  les  affaires.  Metter  alguem 
etn  alguns  — t ,  (id.)  susciter  de  grands  cm- 
bar  ran  a  quelqu'un. 

•Cäldo,  k,adj.  choud. 

^Caldöso,  a,  adj.  qai  a  trop  de  bouillon, 
qui  «stetendu  de  bouillon. 

t  Cj.LDÜcnA ,  s.  f.  (t.  pop.)  bouillon  clair,  eaa 
de  valnelle. 

Cal^a  ,  f.  f.  ealeche :  Sorte  de  voiture  conpec 
a  dum  robes  et  a  deux  chevaux  pour  voyager 
(en  Portugal). 

Calkceiro,  t.  m.  condocteur  d'une  caleche. 

V.CWra- 

Caledönio,  a  ,  id/.de  laCal6don?eo«£cosse. 
Anhnal — ,  Tours. 

t  CALrFAc^A»,  *.  J.  ealeTaction :  cbalenr  cao- 
see  par  l'action  du  fe». 

+  CALEFACIEHTE,    «fj\    *    §6*.   (f.    de    HtM.) 

thermantiqoe,  qui  recfcaufle,  qai  ranime  la 
chaleur  naturelle. 

+  Callfactörio,  t.  m.  cbtuflbir.-Meu  ou  Ton 
s'cchaufTe. 

CalefetAr.  V.  Calafetar. 

Calrfrios  ou  Calafrios,  f.  m.  pl.  frissons. 

Cai.eiro,  $.  m.  V.  Caitiro.  it.  *Goulth*re, 
corniere:  nolet,  canal  qui  est  AU  reunion  des 
deux  pentes  d'un  toit  pour  recevoir  les  eaux. 

C.alem,  t.  f.  petile  ruo. 

CalfjXbo  ,  a  ,  p.  p.  de  Calrjar.  edf.  calleux. 
(fiffS  Endurci  au  travail;  aeeoutume,  insen- 
sible aux  maux ;  invetere. 

Calfjar,  v.  a.  faire  venir  des  cors,  des  du- 
rillons ;  (flg."!  endurcir. 

Calejar,  r.  w.  et— te ,  r.  r.  f/ig.^  s'endurcir, 
ttre  endurci  au  travail,  aux  malbcurs,  Yieillir 
dans  les  vires. 

f  CalAmda  ,  $.  f.  Iccon,  chapitro  du  marty- 
rologo  roniain. 

Oalf.sdärio,  #.  irt.  calendrier,  almanach, 
aniiuaire;  bref.  —  reformatio  ,  novo  ou  grego- 
rtVino,  notivcau  calendrier  :  celui  qui  est  con- 
fonuc  ä  la  reformatio!!  failo  par  Gregoiro  XIII 
cn  158-j.  V.  Folhinha. 

Calf.sdarista ,  f.  m.  celui  qui  fait  les  ealen- 
driers,  les  brefs  eccliv-i;i*tiques. 

Calf.ndas,  *.  f.  pl.  calendci: premier  jour 
du  mois  chez'cs  Romain*. 

Oai.f.m.f.r.V.  Calumhir. 

t  Cvlendula  s.  f.  {t.  de  bot.)  V.  STararilha 
bat  tarda. 

f  CALr.i'isn ,  *.  m.  calcpin  :  rccueil  de  notes, 
d»-  i;iols,  dVxlniis,  fait  par  quelqu'un  pour 
son  ijsj*:»'.  Vocal  'ilaire. 

#';iu;s.  V.  Ulis. 

*CxLiiv„  V.  l\wperamcnto,  Comphlrno. 

Calci',  $,  vi,  ngui  d'un  animal  sauvocc 
d'Aäie.  • 


Calfjik  ou  CALficnE,  t.m.  'ealeche : 
leger,  coupe  rl  a  ridcaux. 

Calha,  5.  f.  rigole;  aoebe,  reillere.  —  de  pi^ 
enchenot. 

CAiiiABöcgo.  V.  CalabovfO. 

f  Cai.iui.kitt.,*.  m,{t.de  bot.)  gaillet  ja«nt| 
caillc-lait,  petil  inuguet. 

Caluama^o.  V.  Canhamdfo. 

Calhambola  ,  t.  m.  ( I.  du  Brisil)  esclatt 
fugitif  dans  les  bois ,  n6gre  marron. 

GalbA^diia,«.  f.  (t.  d'hist.  nat.)  calandrai 
grosse  alouette  imitant  dillerents  sons. 

CALHANnr.EinA,  f.  f.  >idease  de  pots  H 
chambre. 

Calhasdro,  t.  m.  potde  parde-robe. 

Calha o , «.  m.  gros  eaiilou. 

*  f  Ca  LH  Ar  t  v.  «.  ouvrir  chemin.  {fi§.  popj 
Semctlre  au  fait,  au  courant,  deveuir  adrail 
dans  quelque  melier. 

Calde.  V.  Calha. 

Calhäta  ,  n .  f.  rnlc  .-  abri  entre  des  rorhes, 
des  poinlrs  de  terre.  Criquc  :  petil  port  nat** 
rel,  petite  baie. 

Caliana  .  s.  f.  (t.  d'Asie)  sorto  de  pipe  cba 
les  Persans. 

CALinRAun ,  a  ,  p.  p.  de  Calibrdr. 

CALiimAnoit,«.  m. caiibre  :outil,  inslrumeal 
pourcalilirer. 

Cai.irrar  ,  r.  a.  raltbrcr :  mesurer  le  ealian 
d'mic  arfitc  ä  fou  ,  d'un  cvlindre  quolconque. 

Calicrk,  t.  m.  caiibre :  diamelre  d'une  «rne 
a  fou ,  (l'un  c\ lindre ;  grosseur  de  la  balle  ptv- 
portionnee  a  rotte  ouverture.  (fig.)  — ,  valetr, 
qualite,  etat  des  persomies,  des  choses  ciita- 
parees. 

Cali^a,!./".  'platras:  debris  de  vieux  ptatret; 
gravas ,  gravois. 

Cälice.  V.  Cdlit. 

+  Caliciädo  t  a  ,  adj.  ( t.  de  tot.)  calicc :  ea- 
vironne  d'un  caliee  -v  fruit). 

•J-Cai.ici«al,<k/;.  !»  gvn.  (I.  de  bo(.)  eahei- 
nal ;  qui  apparlieut  au  calire. 

f  Calicilado,  a,  adj.  (I.  de  bot.)  caliesM: 
qui  a  un  pclil  calire. 

f  Caucllo,  s.  m.  (t.  de  bot.)  calicule  :  dot- 
ble  ralire-.rang  du  petites  ccailles  autonrdl 
grand  caliee. 

Caliüadk.  V.  Qualidade. 

Calidissimo,  a,  adj,  *up.  de 

Cälido,  a  ,  adj.  chaud  .-  qui  comnraniqae da 
la  chaleur. 

CAi.iiA,«.  m.  calife  :  souverain  mahomelaB 
arabet  sueeesseur  de  Mahomet,  qui  reunk  fes 
peuvuirs  spirilueJ  et  teuiporcl. 

Califädo.  9.  m.  califat :  dignit6  du  ealift  ;tt 
duree,  ses  fonrlions. 

Ca liiic: \u.  V.  Qualifirar. 

f  California,  *.  f.(t.de  giog.)  Califorafo» 
provinee  du  Mexii|iie. 

•f  Ca*  ih)Rnio  ,  a  ,  adj.  cts.  celui  qui  habite  la 
Ciiiirurnie. 

f  Caliüa  ,  g.  f.  caliee  :  bottine,  cbaBsaurt 
des  solt'ai?  roinaius,  uai  nie  deelous  toutaulour. 

CALiutij ,«./".( t.  Uv  med.)  caligin« : 
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sIaüt 


,  pt.  diarrhee , 
—  Ufislativat ,  les 
x  asaemblee  da  pairs,  de 


f.  a».  (J.  4«  *©*.)  camara :  ar- 
resil  4  tirars  jaunea ;  lantane. 
oot  a.  ao.  (I.  aTJtta)  V.  Cu»fo, 

a.  m.  eamarade,   compagnon, 
Gempagnie,  asaemblee  de  cama- 

em  ,  a.  f.  soctele  de  camarades. 

aö.  V.  Cmrmmumchdö. 

r.  m.  ( f.  <f  Auf.  **/.)  #crevette,  ou 

•  chevrette  :  ecrerisse  de  wer , 

hrocepbale,  a  jeux  sessiles. 

..  V.  Cammrtiro. 

a,  a.  f.  compagnie,  asaemblee  de 

Dortoir  de  College,  de  pension,  etc. 

ba  ,  $.  f.  dim.  de  Cdmara. 

,  s.  m.  boeage,  boaquet. 

s.  m.  (  (.  de  Jeu)  capot.  (flg.)  Mal- 

one.  Fiear  — ,  realer,  deraeurer 

ir  pas  oecaaion  de  ae  justilier. 

i ,  a.  f.  Ulla  de  chambre  d'un  grand 

,  dame  d'bonneur.  —  mar ,  la  pre- 

UaBes  allachees  au  Service  de  la 

a,  c.  m.  cbambrier :  oflicier  claus- 
ajaes  monasleres  ou  chapilres.  Ca- 
iöer  de  la  chambre  du  pape.  Cba- 
de  l'eglise  de  Lyon.  U.  ant. 
',  {id.)  arcbi-cuambellan, 


aa, a.  •».  (f.  pop.)  Y.  Bodo,  Bit- 

■&*,!,  ad;,  qai  a  la  diarrhee. 

■nui,  $.  f.  ebambrerie  :  offlee  da 

fcOaauiellanie. 

M.a.  dim.  de  Cdmara.  Roadoir; 

•romi.  -Cbambreiie.  Cabinel  de  toi- 

bbbu,  a.  f.  II  n'esl  uslte  que  dans 
»:  atoctr  «  — ,  faire  une  ebose  dif- 


t  a  ,  oa>.  en  baies  perlees. 

OK  CAXAR13IUEf  RA  DO  BrAZIL , 

iftatj  geoffroM :  plante  legumineuse. 
■t,  raaurigiiri  ou  camarine  a  fruils 
■aiiie  doux. 

■*,*.•*»  caambellan  :  officierde  la 
taniliembre  da  eorps  municipal. 
9.  am.  camerlingat :  dignite 


>,«.«•.  camerlingue :  cardinal 
m  h  ehaaabee  aposloltque.  Cham- 
Mi  aaajsoii  dea  rois  d'Aragon ,  c'e- 
tfarde  la  chambre  du  roi. 
atjRO,  a.  m.  sorte  d'epuisette  poar 
t  cttvettea ;  peeheur  ou  vendeur  de 
bw ,  trau  oia  on  les  altrape. 
1,1,  vi.  *  löge  de  eomedie;  cobane 
■l  cajule.  — t  tobte  o  tombadUho , 
J  tafiwmt»  rar  U  duuci!?. 


Cam artellada ,  s.  f.  coop  de  CamarUUo. 

Camartkllü,  t.  m.  marteau  de  lailleur  de 
pierres,  marteau  tetu. 

t  C vmaoro  ,  f.  m.  bonnet  du  pape ;  calolto  a 
oreilles. 

f  C am arü,  s.  m.  ( I.  de  bot.)  camaru :  plante 
du  Brasil. 

Camba  ouCIiba,  t.  f.  jante :  piece  de  bois  en 
arc  de  cercle  placee  k  l'extremile  des  raies 
d'une  roue.  Cambas ,  pl.  *  chanteaux  de  man- 
teau.  *  Les  d'une  jupe. 

Cambada  , «.  f.  enfllade  de  petits  poiasont , 
d'oiseaux,  etc.  Petits  poissons.  (<.  de  mtprit.) 
Tas  de  Canaille.  — s  do  freio,  les  branchea  da 
mors. 

•Cambade,  imper.  de  Cambar,  changex.  V. 
Cambar. 

Cambad£lla,  t.  f.  V.  Cambalhota>  Com- 
bapi. 

Cambado,  a,  p.  p.  de  Cambdrf  et  adj.  qai  a 
les  jambes  de  travers. 

Cambaoör.  V.  Cambiador. 

fCAMoAico,  a,  adj.  qui  appartient  a  Cam- 
ba ye,  dans  rinde.  Costa  —a,  cote  de  Cam- 
ba yc. 

Cambaio,  a  ,  adj.  eagneux :  qui  a  les  genoox 
et  les  jambes  tournfo  en  dedans. 

Cambal,  f.  m.  *  piece  de  bois  autour  d'une 
meule  a  moulin  pour  empeeber  que  la  farino 
toinbe  dehors. 

Cambalaoia,  f.  f.  (t.  fam.)  *  troc ,  ecbanga. 
iL  V.  Engano ,  Tramöia. 

f  Camba LAcnEiRo,  *.  m.  brocanteur. 

Cambaleädo,  A,p.  p.  de 

Cambalear,  v.  n.  chanceler:  n'Atre  pas  fenne 
sur  ses  pieds;  aller  de  cote  ei  d'autre  comme 
si  l'on  allait  tomber. 

Camdaleio,  «.  m.  chancellement :  action  de 
chanceler;  l'etat  d'une  personne  chancelanfo. 

Cambalhöta ,  *.  f.  eulbute :  saut  fait  eul  par- 
dessus  tete ;  chute.  Dar  uma  tremenda  — ,  faire 
une  grande  eulbute. 

f  Cambäö,  s.  m.  •  piece  de  bois  qu'on  ajoule 
au  timon  d'un  chariot  quand  on  veul  atteler 
quatre  beeufs. 

Cambape,  *.  m.  croc-en-jambe.  (fig.)  *Troni- 
perie,  fourberie.  Armar  —  ,donner  un  croc- 
en-jambe  ;  supplanter. 

(Umbar.  Y.  Cambiar,  Cambetear. 

Cambarcado  ,  a  ,  p.  p.  de 

•Cambarcar,  v.  a.  metlre  des  bar  res  dans 
une  porte ;  metlre  les  sceaux  de  la  justice. 

£2£*  }*•«—■ 

Cambeta,  s.  f.  *  chancellement,  branlcraent 
de  corps.  V.  Cambaleio.  Faxer  — #,  chanceler. 

Cambeteädo  ,  a  ,  p .  p.  de 

Cambetear,  t>.  n.  chanceler  d'avoir  ba.  V. 
Cambalear. 

•  Cambüear.  V.  Cambiar. 

•  Cambhea,  s.  f.  V.  Cambio. 
Camuiädo,  j>.  p.  de  Cambidr, 
Camuiadör,  $.  m.  changeur,  troqueur.  «7.  V« 

Cairibisiu. 


tCii/rüA,  i.  f.  (I.  dt  bat.)  7.  JfatocoiieV 

4hW)'m, 
tCiLirni:  inier j.  iIImm!  pointde  brall! 

■j- Calv'-TH  tntCALOtTE,  i.  m.  pal :  pieu  per- 
pendiculaire  aieuise  par  un  bout ,  inattumenl 
de  iiipplice  en  Turqnia- 

f  Cilcüh,  a.  f,  {t.dt  toi.)  'calumU ;  racine 
dei  lade»,  jaune,  contra  I*  co-lLtjuc ,  I«  indi- 
gtslions  :  racine  deColoinbo. 

Galsiciia  ,  1.  /.  caloronie  :  faulte  Imputation 
qui    blesse    1'honneur.  (t.   dt  prat.)  Malice, 

un  procei.  A/Ianrar,  juror  dt — ,  (id.;  t'enga- 


imposei 


preuie  n'ett 

ibi  luulsante.  Ser 

also  da—,  (IM 

an  butla  1  la 

Calchmaiio,  i,  p.  p.  de  CatHnnidr. 

ta,  a,  ..  al  adj 

talomniatoor : 

(ui  cslomni 

CAUMHlil 

blauer  l'hou- 

neur  par  da 

■uiki  in.puU.iun 

Calohhioi 

■tm  calomn 

Caluhhiok 

,  i ,  adj.  calomnieux  i  qui  con- 

a.  V.  Cotoroto. 

Galt.,.. 

.  panie  de   la  lau  qui   all  tarn 

tbeveuv;lel 

cluuve ;  calvitic. 

Calyaoo, 

,p.  p.  da 

ter  li  caliilie. 

V.  B.  devenir 

ibanif.  V.  ValtKJor. 

CALiiaio , 

,.  m.  Ca  1  »aire  j  ru 

ontagne  de  Pa- 

letline.  — , 

croix.  Sahir 

00  —  i  0>ll)  chcrcherde*  peinet. 

dei   morLillc 

lioni.  Lctor  a  en 

«■»-.  Ü»»0 

GÄLTE!  AHO 

A.p.  n.  de 

it.  pcrdro  lei  «hemm  de  la 

Cai.yetf.,  i.    m.  diu.  da    Calw,  un  peu 

■CALVtl,     j  a.  f,  cbtuvete,  eolvilio  :  Hat 
Calvicls,     I  d'une  letechaute. 

■fCALTiHitso,  a,  adj.  de  Calvin,  qui  appar- 


llcntiCalvi 
Calvi- 


:  l'euchariilic ;  sei  o 
Calyimita,  a.  m.  calviniib 
Calvin. 

CiLvissno ,  A ,  adj.  lup.  da 
Cti.vo,  a,  njj.  tl  a.  chautt 

point  de  L'lievcui.  Aride 

eben ,  des  im 


parlanl  dei  ro- 


,  denouillei  de  i 

Utrre.  Rathtdet  —  i ,  ro- 

-o,     fg.  (am.)  men- 

riqeul.  Pttrgo  —, 


ILf  lLi»ii ,  a.  V.  Vhalijbtado. 

iltiii  «im.     ) 

uiui».  !  V.  Catit..,,  alft 

Cmilos  ,  <■  « .  |i(.  ((.  tftaif.  Mf.}  c*lj|*i  t 


laaeclei  adhercnla  au  boneliat  et  a  plutiearf 

Cah.  V.  Cdo. ' 

ei»«,«,  f.  "lit,  coucbe,grabal,g1Le.  Couch«  t 
panie  dun  fruit  qui  repote  aar  terre ,  eornBM 
la  melon,  etqui  eftplle  et  quelquefoit  gitee. 

repose.  —  de  lebrt,  rourlle.—  dt camprnnnm , 
lit  de  campajne,  du  brite.  —  da  Uum,  lit  dt 
aangle*.  —  d'rilodo,  ülde  parade.  Fattra — , 
furu  le  lit  pour  te  coueber.  Fiear,  ntmw  dt  — , 


it.   Vultar, 


erbet, ffei 

ieiglte,  ' 


.lade,  firor  *  «Ire 
:oucber :  faire  coucher  quelqu'un  bon 
lil.  Faier  a  —  a  aJouem,  ißa.  (am.) 
maoiaii  rapport*  da  quelqii'na,  fae- 
tant  ton  luperieur,  cibaler  contre  lui. 
i  pnmeir»  — ,  fruit  balif. 

I.  Sa  nomne  lue  In  ver». 

a,  a.  f.  caueba.  II  ae  dit  dei  choiei 

ir  lit,    par    aupcrpoiition.    Joucbce: 


le  bete  [i 


oru,  da  bexigat,  dt  ttpra,  dt 
galtira,  etc.,  eruption  sur  tuul  le  cerpide  la 
gile,  de  la  patile  veröle,  de  la  lepre,  dl  la 
»yphilis.clc.  (^o.  fam. )  Grande  quanllte, 
gi.ind  nombre.  Ptr  ät  — a,  liier. 

CmiFto,  i.  m.  camee  :  piarrt  compaice  dt 
toucbei  de  divenet  coulciirs ,  que  l'on  sculplt 
en  rcliefj  pierre  line  gravec  ou  iculpi#e;  ca- 
maieu.  Sceau:  cacbetd«  rois  da  roringal ,  an- 
cienneiuent.  tl,  aal.  L'euigie  du  rui  daut  lei 

:s:'.»,™.,i'-a-  <»»■ 


Camaö,!.  m.  ((.  d'hiil.  nal.pouloaullane. 
CiM.tKA,  i.  f.  cliambrc.  lalle:  picre  d'ua 

vire.  Cb'auibre  dun  i-anon ,  d'nn  monier ; kM- 
iloeld'uu  luiil,d'un  pistolcl.  Courduroi  an 
de  quclque  autra  nouu'ciin.  Chambre  a  rou- 
cber.Corpiuiunicipald'unculli;.  — opualnHn», 

clianibre  apuilolique .  ronacil  du  pape. reo', 

palaii.  niaison  du  roi.  »Ofo  da  — ,  ti'iitil- 


Caiada  — ,  büicl-de-villc.  —  neura.  cfaimbra 
coire,  —  optica,  chaiubrit  obicure,  —dttima, 
(.Uinurj  obwb»  dl  cvtuti).  -u>»tiM, 


CAM 

— ,  ir  föran»  i\fig%  n'a- 
lent,  nl  de  raison.  Jim  toda 
OfO  <r>  man  — ,  (fig.  fam.)  en 
ne  lieue  de  inaurais  ohemin. 
irrio  eutt  paprii ,  je  ne  sais 
devenus  ces  papiers.  Tero 
>er  le  rbemin  ä  quclqu'un. 
faire  beaueoup  do  cbciuin. 
do  seit  — ,  passei  totre  che- 

race  des  rois  du  Japon  qui 
»ibeose. 

hemise  :  Tetement  do  toile 
peau.  (f.  de  fort.)  Chemise  : 
-onoerie  dont  un  ouvrage  est 
»i  d'ane  muraille.— de  eobra, 
e  la  couleuvre  cl  du  serpcnL 
braue  .-  peau,  enveloppe  du 
cairoada,  breada  ou  de  fogo, 
donl  on  fail  usage  a  la  guerre 
fferentes  choses.  Dar  ou  lo- 
tm  —  f  {fig.  fam.)  donner  ou 
>e  Sans  dol.  Dtixaraalguem 
deixar  nem  a  — ,(/ty.)  laisser 
«mise ,  )e  depouiller  de  lout. 
xtnder  alt  a  — ,  (fig.)  jouer, 
isqu'a  la  chemise.  Em  fralda 
chemise.  Melter-n  ein  —  de 
.)  se  de  bat  Ire ,  disputcr  de  la 
s'embarrjuer  saus  biseuit. 
neamiedda. 
.  aug.  de  Camisa,  cbemise 

camisole  :  espece  de  lunique 

le*  vetements ;  blouse. 

.  *  cbemisetle :  cbemise  flne, 

t,  qu'on  raet  sur  une  autre 

it.  Chemise  de  mailleb. 

m.  pl.  grandes  jarres  oü  les 

■e  ensevelissaient  leurs  caci- 

tzA ,  s.  et  adj.  calvillc :  espece 

f.  f.  ( f.  de  bot.)  matricaire 
eamomille;  camomille  vul- 
1  faire. 
i.pl.  II  n'est  usite  que  dans 

*  est  — ,  etil  asser. 

erre  da  sepulcre  ou  tombeau. 
elecbe  de  communaute.  A  to- 
tmngida,  au  son  de  la  cloche. 
r  l'alarme. 
.  st.  de  Campdr. 
f.  cloebette ,  sonnettc.  —  da 
wrceau  de  chair  a  l'entree  du 
lule  ouEantelee(fleur).—  $tpl. 
:  imtrament  de  musique  au- 
tretet* ,  des  sonnettes. 
amauf.llas,  f.  f.  pi.  (t.  de 

•  &f  «dose. 

isermonnear  de  con- 
frerie. 
fr»,  cbampetre.  Batalhn  —  t 


CAM 


m 


Campameätq.  V.  Jc*mp**4*to. 

Cwpäma.  V.  inulacempamm. 

Campanario,  s.m.  clocher :  Uüment  #4  sant 
les  doch  es. 

Campanha,  t.  f.  campagne :  plaine,  pays  ptat 
et  decouvert.  (t.  mtl.)  — ,  le  tempt  que  las 
troupes  soiit  en  campagne. 

Campamhista,  adj.  et«,  soldat  veteran  haM-  . 
tue  ä  faire  la  guerre. 

Campamformb.  V.  Campmnulado. 

Campaäil,  •.  m.  meial  hon  a  faire  de«  c|e* 
ches. 

fC.VMPAjffLnA,  t.  f.  (I.  de  bot)  digitale i 
plante.  Campanelle .-  liseron,  Iiset,&>quelour4e, 
bulbocode. 

f  Campanüdo,  a,  adj.  gonfle,  en  parlant  dtf 
habits  d'une  femme.  (/ly.)Entie,  bourtoutte, 
en  parlant  du  style. 

tCAMPiMULA,«.  f.  (t.de  bot.)  campaaulaf 
genre  de  plantes  dicotyledones. 

f  CAMPAMULACEA8,  t.  f.  jrf.  ( I.  4e  boi.)  fifflft* 

panulaeees ;  Camllle  de  plantes  dicotyledones. 

f  Campahulado,  a, adj.  (L de  bat.) oampar 
nule :  en  cloche  ( corolle,  calice). 

Gampanllata  (flor).  V.  Campmnulddo. 

Camp ar ,  «.  a.  V.  Acampdr.  — ,  v.  n.  brilkr, 
se  Urguer.  (fig.)  Etre  heureuz ,  avoir  une  oobm 
e  toile. 

CAMPARtsco,  a.  V.  Campestre,  Campte!**.  . 

Campbädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Ccmpeir. 

Campe adör,  t.  m.  celui  qui  ae  Signale  paf 
des  exploits.  V.  Campedo.  Surnom  donne  par 
eicellence  a  l'Espagnol  Cid  Ruy  Dias  de  Yivar. 
Catalto  —j  cbeval  piaiTeur. 

CAMPBid,  s.  m.  champion  :  celui  qui  com- 
bat tait  cn  cbamp  clos  pour  lui  ou  poor  aotinl. 
Heros  famcui. 

Campear,c.  ».  baltre,  courir  la  canipagaa 
avec  des  troupes.  (f.  mit.)  Camper,  etre  en 
campagne.  Sortir  de  la  ga renne  et  se  promaotr 
dans  los  champs,  en  parlant  des  hetas  sau- 
vages.  Surpasser,  exceller.  Piafler,en  parlant 
d'un  cbeval.  Dominer  sur,  en  parlant  des  Ileus 
eleves  d'oü  Ton  decouvre  une  grande  etendua 
de  pays. 

Campecüe  (pdo),  ouUt.de  bot.)  campeche  i 

CAXPEcn£iao ,  #.  m.  t  arbre  epineuz  d'Ame- 
rique,  a  fleurs  lvgumineuses;  böis  dDT  pfUf  ll 
leinture  noire  et  rouge,  la  menuiserie. 

*  Camp£iuo.  V.  Campainhiiro. 
CAMPtsiMio.  V.  Campi»tretti 
CampesIso,  a,  adj.  cbampetre:  qui  apajhr- 

tienl  aux  champs :  campagnard. 

•  Campesträr.  V.  Campe&r. 

CampSstre  ,  aaj.  2  gen.  cbampetre ,  rnstiq|i»»' 
Rato  — ,  campagnol. 

Campezj^o.  V.  Campeeino. 

Campbora , $.  f.  {t.de  bot.)  camphre :  fritto* 
clpe  Immediat  des  regetaux  que  Ton  tro«if 
dans  le  laurue  camphora. 

f  Cämpborada,  t.  f.  (I.  de  bot.)  camphrte' 
plante  atriplicec. 

Caxyborado,  a.  V.  Alcamphorado. 

f  Camphorato  ,  #.  m.  C  t .  de  eWm.) 
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Camdial,  adj.  2  gen.  de  ( hange,  qui  appar- 
(ii'iit  au  rhanut*. 

-,L  Cambiamln  ro, «.  m.  chaugeroenl,  Variation. 

Cvmbia.nte,  ac/>.  2  gen.  qui  change.  t>.  c.  de 
Cambiar. 

Cammante  , *.  m.  cbatoyant .-  cc  donl  la  coti- 
leurvane  suivant  !a  direclion  de  lalumiere; 
la  varicte  de  couleurs  dune  cioQe  cbaugcanle, 
et  l'etoffe  elle-meuie. 

Cambiar  (de,  por),  c.  a.  changer,  ecaangtr, 
Iroqucr,  coiwiierccr.  Changer  de  1'argent.  —  o 
tentOy  (t.  de  mar.)  avo)cr:  »uufller  d'un  au  Ire 
rumb.  —  o  te/a,  (id.)  orienter  la  voile.  —  de 
mdo ,  ( id.)  changer  de  main.  —  a  motena  (id.) 
ehanifcr  rarlimoii. 

CA  muh)  ,  s.  m.  troc,  echange,  change.  Change : 
droit  du  banquier  pour  ses  trailes;  banque, 
commerce  d'argenl;  inleret  de  l'argent  change; 
prit  de  l'esroniple,  de  la  reniise  de  l'argent,  de 
lYchange  des  inonnaics  du  pays,  de  l'elal, 
contre  des  monnaies  clrangercs  ou  de*  billcU; 
Jieti  oü  Ion  change  de  1  argen  l.  IjeUraäe—, 
lettre  de  change,  iraite.  —  por  Ultras y  change 
re»,  ou  ponr  lellros  de  change.  —  eteco,  change 
&ef ,  feint  ou  impur. 

fCÄMnio,  *.  m.  (/.  de  bot.)  ramhium .- sub- 
stance  visqueuse  organiqtic  du  bois. 

Camcista,  *.  m.  cambisle :  chaiigcur»  ban- 
quier. 

Caxbo,  s.  m.  *gaule  pour  battre  lesarbres} 
«robbet  ponr  haisser  les  hranches  de*  arbres  et 
cireillir  les  fruils.  it.  V.  Cambdda. 

Camboa  ,  $.  f.  bordigue  .-  eneciote  sur  le  ri- 
vage  pour  prendro  du  poisson. 

Camboata,  t.  tn.  (/.  du  Brasil)  espece  de 
poisson  d'eau  douce  du  Brcsil. 

f  Camdöi  ,  i.  tn.  { /.  du  Britil)  fruit  da  Bresi) 
qui  resscmble  au  raisiu  noir. 

f  Camuoi.k  ,  $.  m.  ( t.  de  bot.)  camboge  .*  arbre 
de  linde  :  fournit  la  pomme  gulie;  magoustan. 

Cambolim,  m.  m.  clofle  grossiere  de  laine  de 
cbameau.  V.  Buret. 

Cambota  ,  $.  f.  courbe  de  bois.  —t  de  popp*, 
Kt.  de  mar.)  courbes  de  voüte.  Yollar  — ,  (/cm.) 
faire  la  culbule. 

Cambra.  V.  Cdibra. 

f Cambra,  Camrröes,  Cambroeiro,  (I.  de 
bot.)  V.  tspinheiro  cambra. 

Cambuäi ,  $.  f.  (f.  de  giog.)  Cambrai ,  ville  de 
France. 

»Jambraia  ,  m.  f.  toile  de  Cambrai.  *- transpa- 
rente, •  linon. 

Cambraikta,*.  f.dim.  du  precedent,  toile 
de  Cambrai  moins  line;  linon. 

+  CAMBROKIRA    BASTARDA,    t.  f.  (t.  de    boi.) 

•  liciet :  plante  solance. 

CahbrGes  ,  i.  m.  pt.  V.  Esvinheiro  cambra. 

CAMBiATA-Do-HnA7iL.  V.  Holocentro. 

Cnmntua.  a  ,  adj.  ( .Yaris  — )  camard  (nei). 

Ca*»u  ii äda  ,#./■.(  fam.)  luultituJe  de  ebo- 
ges  <|ni  s*:  lirrmrnl. 

Camiui.im.  V.  (ambotim. 

Camidhis.  V.  Chamedrys. 

Camfi.a  ,  $.  f.  fem  eile  du  chameau. 


I  Camf.laü,  *.  im.  eamelot  r  dtoffe  A%  peil  4* 
:  rhevre  ou  de  rbumea«,  melee  de  lalnt ,  de  »«4t. 
I  Camrleaü,  «.  m.  eaiuelee«  :  replito;  leiafd 
qui  change  de  couleurel  prend,  dit-oafcalfc 
de«  objets  environnanls.  (flg.)  UemoMebiB- 
gcant  au  gre  de  la  forttine.  —  kraneo ,  ( I.  4$ 
bot.)  V.  Chameledo  brenco. 

Camkleiro,  s.  m.  cbamclier :  condueteor  4* 
chaineaux. 

Camelstb,«.  m.dim.  ttCmmiko,  pelk  canea« 

Camf.li.xa,  t.  f.  (f.  de  bot.)  caraeline  :  plaDM 
crueifere. 

Camlüno,  a,  od>*.  de  chameau ,  qal 
ble  au  cbameau. 

Camellia,  «.  f.  (I.  de  boi.)  *  camelia : 
(rose  du  Japon). 

Camelo,  s.  m.  ( t.  d'hiet.  nat.)  chameau  t 
drupede.  Ancienne  ptece  d'artillerie.  (ß$.) 
nomine  stupide,  tres-bete.  —perded.  V.  if*- 
rdfa.  ' 

Caxei.o-pardal.  V.  Gxrdfa.  ' 

Ca  a ena s , «.  f.  pl>  les  muses.  ' 

Camera.  V.  Cdmara. 

Camf.rariauexte,  adv.  en  eonseil  privt.         " 

Camf.rärio.  V.  Camardrio.  * 

t  Cahehimas,  s.  f.  pt-  camerincs  :  namtsaSM  * 
les,  pierres  lenliculaires ;  fossiles  lenUculairtBV   v 

Camkrllngo.  V.  CamarlCngo.  \ 

Ca« i in a  ,  $.  f.  dim.  de  Cama , * Ht de 

Ca  mimia  ,  s.  f,  diu*,  de  Camm ,  petit  Ht ; 
vreht. 

Camisoäda,  #.  f.  longue  eourseoo 
trotte. 

Camimiiädo,  a,  p.p.  de  Caminhar. 

Camimbaoör,«.  m.  pieton  r  lioroaw  qui  tb  I 
pied.  Bon  pieton,  grand  marebeur,  vclocipedft/. 

Caminuante,  j.  m.  royageura  pied; 
DeVm-le, — /  pasaant ,  arrete ! 

Caminuak  (a,  para,  por),«.»« 
roareber,  voyager.  (flg.)  Avancer,  aller  Ü 
avant,en  parlaut  de»  planelea,  des  rivierat^. 
etc.  II  est  quelquefois  actif.  Ex.  :  — mweto 
terra,  muitae  Ugume,  faire  beaaeoep  de)  ebe- 
inin,  beaueoup  de  lieues.  Parcourir.  O  *«*> 
caminha  com  o  sol,  le  solcil  chasse  avec  le  veat* 

Camimueiko,  #.  m.  courrier  a  pied ,  conimii 
sionnaire;  bou  marebeur.  V.  Caminhmdor. 

Camimio  ,  a.  m.  cbemin,  toio,  route.  —  f 
voyage.  Voyage  de  porteur  d'eau ,  de  eroeftr- 
teur,  etc.  (Ä?.)— ,  conduil,  Yoie,  moyen  ajai 
mene  ä  un  but.  —  pübtieo,  grand  chemin.— 
calcado,  cbemin  pave.  —  fundo,  'cavee.  —  aW 
earro  ou  de  rorre/o«,  grand  cbemin  a  voiium. 

—  tortuoso,  chemm  anfractueux.  toberto,  (i* 
de  fort.)  cbemin  cmivert :  ouvrage  de  fortiöca- 
tion.  Txtrcer  — ,  te  delourner.  Verder-m  ••— v 
s'egarer.  De  — ,  en  pasaant,  chemin  Caisaal* 
Er  —  direito%  aller  chemin  droiL  Femer  e?*m 

—  dous  mandados,  {fam.)  faire  d'fflie  pkinv 
deux  coups,  [»roh  irr  dune  occasiea  pour  Isam 
drux  cluise»  ä  la  fuik.  Ir  föra  de  — ,  (/afh^ 
sc  fourvo^  er,  segarer.  ir  eada  quäl  por  mt—, 
(fig)  nOtrc  poiui  d'aecord,  difTercrd' 
ir  it'i*  — ,  ;iiU*r  »ou  chemin,  au  propre 


.  m.  caaang :  arbre  aromatique 
rique. 

.  canape :  long  siege  *  dossier. 
|/\  2  gen.  da  rovaume  de  Bil- 
de), 
f.  canari  femelle ;  serine  des 

».  paysaa  des  environs  de  Goa. 
m.  canari,  terin  desCanaxies. 
Canaries.  'Canarie:  Sorte  de 

pi.  aneien  jea,  qqe  Ton  joaait 

.  f.  baiinette :  sorle  de  panier. 

d'osier  pour  meltrc  le  liege, 

U.  —  eucoirmda,  panier  couverl 


CAH 
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,».  «i.  emg.  de  Canaetra,  *  banse  : 
carree  pour  le  transport  des 

. ,  $.  m.  qui  fait  des  bannettes, 

annier. 

Y.  Cmmstrel. 

k ,  #.  A  alias,  de  Candttre , '  ban- 

anne. 

».  et  ostf.  /»«^>  — •  V.  Cdnamo. 

.  in.  "cannaie:  lieu  plante  de 

oseauz. 

■i.V.  Cdnamo  et  Gaftottetro. 

i.  /".  grand  arbre  de  linde  a 

ide;Soa  fruit. 

Triea. 

t.  sorte  de  pkjuet  de  grosse  toile 

mt  la  poitrine,  et  realster  aox 

ms  blanche*. 

l.Trvcmr. 

ia*,s.  /.  equipee ,  sotUse.  V.  Ca- 

ka.  (I.  <TA*U).  Y.  BraceUte. 
I  T.  Ca**«...,  etc. 

f.  ckanson :  place  da  Yen  qu'on 
i  da  poetle  composee  de  stan- 
i  st  aomment  coopleis. 
s.Y.  Cmnear,  etc. 
t,  A  V.  Cemtago.  (ßg.)  Oecapatlon 
**»)  Caügoe  que  caase  an  im- 

«./.  fcerse,  porte  grillee. 
•»  A9 1».  p.  de  CaneeUdr. 
•aas,  a.  /.  |»i.  *  Iraits ,  barres  pour 

ftaro ,  a.  s».  •eaneellation :  radia- 
le rajer,  eanceller;son  eilet. 
,  *.  e,  (I.  da  prai.)  canceller, 
w  sb  acta  an  la  biffant 
»,  a.  m.  chaaeelior  d'universile. 
u,s.  /.  aVsa.  da  Cemeilla. 
a.sa.V.CteenUa. 
**.  (f.  aTaafr.)  Cancer;  ecrevisse  , 
§  am  aodiaqoe.  t*J.  V.  Coacro  et 

.A,ji.f.da 

e.av  «4— es,  «r  r,  (/*  aV  «sei.) 


«Ire  allaque  d'un  Cancer  dans  quclque  partie 
du  corps.  Devenir  ebenerem,  en  perlant  d'un 
ulcere ,  d'one  blessure ,  etc. 

Camceroso,  a,  adj.  cancereox,  chancrctix  .- 
qni  tient  de  la  malignile  du  ebenere. 

f  Cancbi,  t.  m.  arbre  du  Japon  dont  l'ecorce 
sert  de  papier  pour  ecrire. 

Gancjoneiro,*.!*.  Chansonnier  :  recueilde 
Chansons,  et  d'autres  compositions  poetiques. 

Cancioiusta  ,  t.  m.  Chansonnier :  faiseur  de 
chansons. 

Casconeta,  f.  f.  dim.  de  Ceareo.  Chanson- 
nette. 

f  Cancresc£kte  ,  adj.  2  gen.  (t.  de  wtdd.)  qui 
tend  a  devenir  chancreux. 

Cäncro  ,  t.  m.  (t.  de  m4d.)  Cancer :  uletoft1 
malin  qui  ronge  les  chairs.  (t.  de  bot.)  — ,  ma- 
la die  des  arbres  qni  les  ronge.  (ßg.)  Mal  eache 
quironge,  quidetruit  Petat,larepubHqne,etc. 

f  CaxcrömjbJ  a.  m.  (I.  d'hitt.  nat.)  savaeou  r 
oiseau  echassier,  laürostre. 

Gakcr6so,  k,adj.  cancereuz  :de  la  natura 
du  cancer,  qui  y  a  rapport. 

Candar  ,  adj.  2  gen.  Piehra  — »sorte  deplerro 
ferrugineuse. 

CInde  ,  adj.  m.  cendi.  On  le  dit  du  sucre.       ' 

Candea  on  Gahdeia  ,  s.  f.  lampe  de  fer  blanc 
avec  un  crochet  pour  suspendre  au  mor,  etc.  ;** 
sa  lumiere.  —  de  garewdio.  Y.  ce  mot.  —  de 
castanhürOy  fleur  de  cbataignier.  Apagtr-ee 
a— ,  {ßg.  fem.)  etre  pres  de  la  mort,  sur  la 
point  de  s'eteindre.  Btlar  com  a  —  na  mdoti 
(id.)  on  le  dit  d'un  malade  qni  tire  a  sa  ftn. 
Obrm  feüa  d— ,  ouvrage  qui  a  coole  beaoeoup 
de  veilles.  Etiar  de  — *  üiavtetas  com  eignem , 
(fam.)  etre  brouille  avec  quelqu'un.  Herta  dag 
—t.  Y.  CemdeUdrieh  Cendiae  (as),  pl.  chandc- 
leur :  feie  de  la  presentalion  de  J.  C.  au  templc , ' 
et  de  la  purifleation  dela  sainte  Yierge. 

GAKOEinA,  i.  f.  rhoile  qne  peut  contcnlr 
une  eandia. 

Candearja,  t.  f.  las  bougies,  etc.,  qui  eclai- 
rent  une  piece. 

Candeeiro  0«  Cakdieiro,  t.  m.  *  lampe ;  qui»- 
quet.  Cbandelier.-qui  fait,  ou  qui  veod  dcü. 
cbandelles.  —  t,pl.  (I.  de  fort.)  cnandelier: 
machine  pour  se  meUre  4  l'abri  de  la  mous- 
queterie. 

Cande(nba,  t.  f.  dim.  de  Cendieu  Pttite 
lampe.  — § ,  pl,  lumieres  phosphoriqaas.  *'a~ 
xtrem  0$  olhoe  — ,  ou  irazer  —  no§  eikoe ,  voir  * 
des  lumieres  multiplieesa  cause  de  maladie  on 
d'avoir  bu.  Faxem-lhe  0$  olhoe— ,( fam.)  il  voü 
mille  cbandelles,  ou  des  etoiles  en  plein  midi. 
On  le  dit  d'un  homme  qui  est  entre  deux  vins , 
ou  qui  est  pris  d'un  eblouissement.  MXiitat  — 
fatem  um  cirio  paeehai ,  (ßg.  fam.)  les  pSlUa 
ruisseaux  fönt  las  grandes  rivieres. 

Canoeio,  t.  m.  pbariUon  :  petitpharc;  f«u 
pour  attirer  le  polsson ,  les  perdrix. 
f  Caüdela.  Y.  Guapariba. 
Candelabro  ,  $.  m.  candelabre :  grand  chan«  ' 
delierabrancnes. 
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rate :  fei  forme  par  l'union  de  l'acide  campho- 
rique  avec  diflerentes  bascs. 

•f  Camphorf.iro,  s.  m.  V.  Akanforeira. 

■j-  Camphüp.ico  ,  a  ,  adj.  dcido  — ,  f.  de  chim.) 
camphorique  (acide),  de  camphre:  acide  ni- 
trique  disiille  sur  le  camphre. 

j-  Camphü  ,  s.  m.  campbou :  sortc  de  the  do  la 
Chine. 

Campixa  ,  s.  f.  cainpagne ;  plaine. 

Campixuo,  t.  m.  dim.  de  Campo. 

Campino,  t.  m.  patre :  gardien  d'un  troapeaa 
qui  reite  toujours  dans  les  cbampt.  Y.  Campo- 
ntt.  it.  adj.  V.  Campesino. 

Camhr,  9.  a.^t.  de  peint.)  degrader ,  dimi- 
nuer  insensiblement  la  lumiere  ou  la  couleur 
d'un  tableau ;  faire  lei  enfoncements  ou  les 
lointains  dans  las  tableaui. 

Campo,  t.  m.  cbamp  .*  elend ae  de  terre  la- 
boorable;  plaine.  (/ig.)  — ,  occasion,  sujel, 
maliere ,  carriere  pour  Plraaginaüon.  («f.;  — , 
ttendue  qu'embraste  un  corps  qaelconque. 
"Moisson :  fruit  de  la  terre.  'Campagne,  plaine , 
grande  eiendue  de  pays  plateldecouvert.  *  Cam- 
pagne  :  les  cbampt,  par  Opposition  a  la  ville. 
Cbamp :  fond  d'une  Itofle  brodee  ou  brochee. 
(I.  de  blas.)  Cbamp:  fond  de  l'ecu.  (f.  mit.) 
Camp:  l'armee  eampee; — ,  lice  oü  entraient 
les  cbampions  pour  vider  leur  diflerend  par  les 
armes,  (t.de  peint.) Champ :  fond  sur  lequel 
on  peint,  on  grave,  on  represente  quelque 
chose.  —  ineullOj  cbamp  en  friche.  —  de  ba- 
talko,  cbamp  de  bataille.  D&no,  tenhor  de  — , 
mal  Ire  du  champ.  O  —  ficou  por  eile ,  le  cbamp 
lui  est  deraeure.  —  cerrado,  champ  dos. 
—  piano,  *  plaine.  Em  —  raso,  a  decouvert,  en 
rase  campagne.  Casa  de  — ,  maison  de  Kampa- 
gne. Aouem  —  aberto,  en  plcin  champ.  En- 
trar cm  —  ( com ),  rivaliser ,  enlrer  en  compe- 
tence.  Dar  —  franeo  aot  toldadot,  ahandonner 
le  butin  aux  soldats.  Deixar  o  —  aberto  ou 
Uwe  t  (flg.)  laisser  le  champ  libre,  sc  desister 
de  sei  prelentions.  Hörnern  do— ,  laboureur, 
campagnard.  Entrar  em  — ,  se  battre  en  duel. 
Fiear  no  — ,  rester  sur  le  carreau ,  etre  tue  sur 
la  place.  Sair  a  — ,  se  rendre  au  lieu  raarque 
par  an  cartel ;  entrer  en  lice ,  s'engager  dans 
une  contestation.  Dttcubrir  —  ,  taler,  recon- 
nattre  le  terrain.  Faser  — ,  faire  place;  se 
battre  en  duel.  Marear  o—t(t.  mit.)  marquer 
le  camp.  Dia  de  — ,  Jour  de  conge  pour  les  eco- 
liers,  et  Jour  de  recreation  a  la  campagne  pour 
les  autret  etasses  de  gens.  — *  salgados,  ( f.  de 
pois.) plaine  salee.  — * cerüleos,  (id.)  la  plaine 
liquide.  — »  fluetuantes,  (id.)  la  mer  agitee. 

Campowez  ,  a  ,  «.  et  adj.  paysan ,  campa- 
gnard .-  bomme  qui  babile  toujours  la  campa- 
gne ;  cbampetre. 

CAatriaio  ,  t.  m.  (f.  fam.)  ruslique,  campa- 
gnard. 

Campoziko.  V.  Campetinho. 

*  Campsor.  Y.  BanqtUiro. 

Camüc>  ou  Cam  ur^a  ,  $.f.'  cbamois :  espece 
de  chevre  tauvagt.  Peau  de  cbamois  preparee. 

•  CamiJz.  Y.  Capdx. 


CAN 

Camüzado  01*  CamcrcJLdo  ,  A,  adj.  de  Cdti* 
leur  de  chamois. 

Caü.  V.  Cans. 

Cana,  s.  f.  ranne  :  roseau  a  nceuds;  bdtoa 
de  roscau  pour  s'appuyer  en  marchont.  —  da 
Irulia.  V.  BengaUira.  —  (Tassücar,  canne  a 
Sucre,  espece  de  roseau  dontla  moelle  fournil 
le  Sucre.  —  do  mdto ,  canne  de  riviere.  —  de 
lagöas.  Y.  Tabüa.  —  de  trigo ,  tuyau  de  blc.  — 
da  per  na.  Y.  Tibia.  —  do  Urne,  barre  du  goa- 
▼ernail.  —  de  pastor,  flute  rustique.  Ter  um* 
roz  de  —  raehada.  parier  comme  un  pot  casse. 

fCANABfeRCE,  e.m.  (t.  de  bot.)  canneberga ; 
coussinet  des  marais. 

f  CAMABiL,«.  m.  canabile  .-  terre  mddicinale« 

CajabrAz,«.  f.  t.  de  bot.)  berce;  branche-, 
ursine  b^tarde ,  ou  fausse. 

Canacäpolc,«.  m.  espece  d'administrateur 
spirituel  et  temporel  dans  l'cglise  du  Mala- 
bar. 

Caüaoa,  $.  f.  mesure  portugaise  de  liquides« 
contient  un  peu  plus  d'un  litre  :  12  fönt  un . 
atmude.  V.  ce  mot.  it.  Rue  6lroite.  V.  Car- 
reiro. 

fCAJADALA,  «.  f.  ancienne  mesure  portu- 
gaise de  grains,  conlenait  ä  peu  pres  troii  . 
quarls  d'Alqueire.  Y.  ce  mot. 

Canafistula,  $.  f.  (t.  de  bot.)  casse  de  boi-  . 
tiques  ou  casse  solutive ,  vulgo  le  canefleier,  . 
casse  flstulc.  ' 

Canafr^cda  ,  s.  f.  (i.  de  bot.)  fcrule  com» 
mune,  plante  ombelliferc. 

Canäl,  s.  m.  canal :  conduite  d'eau  pour  uv» 
ciliter  la  navigalion  dans  l'interieur  des  terre«., 
— ,  lieu  oü  la  mer  se  resserre  enlre  deux  rir 
vages.  Chenal  :  courant  d'eau  borde  de  terrei 
par  oü  un  vaisseau  peul  passer.  Cheneau:coR-  ( 
duitqui  porte  les  eaux  du  toil  dans  la  gouh' 
ti^re.  (t.d'anat.)  Yaisseau  du  corps  de  lauimaL . 
(fig.)  Moyen,  voie;  mediation.  —  da  columm\ , 
•cannclurc:  creux,petil  canal  le  long  du  CM 
des  colonncs,  des  pilastres.  Canaet ,  pl.  V» , 
Estrias.  Canaes  de  chumbo  not  envernaes,  (f. 
de  mar.)  dalots  ä  tuyaux  de  plomb. 

•  Canal^üa.  V.  Camböa,  Caniiro. 

Canalua,  t.  f.  Canaille ,  populace. 

fCAXALiciLA,  s.f.  (t.de  bot.)  canaliculap  i 
peiite  rognure  sur  les  feuilles. 

f  Canaliculado,  a  ,  adj.  (t.  de  bot.)  canali* 
eule  .-  creusc  en  goultiere. 

f  Canalisacäö,  s.  f.  canalisation  :  acüon  da  . 
faire  des  canaux;  clablissemenl  d'un  cauali 
Systeme  de  communication  dansun  pa}s  par 
le  moyen  des  canaux. 

Ca x ausa do  ,  a  ,  p.  p.  de 

•f  Canalisär  ,  v.  a.  canaliser :  ouvrir  desca*  ■ 
naux  dans  unpays,  le  couper  par  un  urand  . 
nombre  de  canaux  destines  aux  lransports| 
transformer  en  canal  (une  riviere). 

f  Cakalisavel,  adj.  2  gen.  canalisablc  :  qoi 
peul  etre  canalise  (pays,  riviere;. 

Canameiko,  s.  m.  lieu  plante  dechonvre. 

Camamo  ,  s.  m.  chanvre :  plante  urlicee. 

t  CasakeOjÄa,  adj.  chanancen :  de  Cbanata« 


CAx\ 

f  Caxasgo,  a.  m.  eanang :  arbre  aromatique 
fiiie  ei  d'Ainerique. 

Cuiaf* , s.  m.  campe :  long  siege  a  donier. 

ICasara,  «4;.  2»s».  da  royaume  de  Bis- 
aicsr  (dans  Plnde). 

Caüakla,  $.  f.  canari  femelle  :  serine  des 
Caaaries. 

Caiabjm  t  a.  ot.  paysan  des  enYirons  de  Goa. 

Gtsiaio,  s.  s».  canari,  serin  desCanaries. 
Kalif  des  tles  Canaries.  *  Canarie  :  Sorte  de 
saue  aoetenne. 

Cäsas,  $.  f.  pl.  ancien  jeu,  qne  Ton  jouait 
awt  des  cannes. 

Caiartaa ,  a.  f.  bannette :  sorte  de  panier, 
lane  :  panier  d'osier  pour  mettre  le  linge, 
n  faisselle ,  etc.  —  encotroda,  panier  couvert 

fratpeau. 

t  Casasträö,  a.  «i.  aug.  de  Canaslra,  *  banse  : 

pawe  manne  earree  pour  le  transporl  des 
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Cuastreiro ,  a.  st.  qai  fait  des  banne  tles, 
feaaooes;  vannier. 

Cisastrbj..  Y.  Canistrel. 

CuusTBJXBA,  a.  f.  dim.  de  Candstra,  *ban- 
MM,peüie  banne. 

CiuvE,  9.  m.  et  adj.  linko  — .  V.  Cdnamo. 

Caxaycal,*.  m.  'cannaie:  lien  plante  de 
(•an  et  de  roseaux. 

CuuTtz ,  f.  m.  V.  Cdnamo  et  CVma«»4iro. 

fCisixi,  a.  /".  grand  arbre  de  linde  a 
hm  en  amaade ;  soa  fruit. 

'QiiA.  V.  Tröca. 

Gasbas,  s.  s».  sorte  de  piquetde  grosse  toile 
Mr  mettre  sor  la  poitrine,  et  resister  aax 
•es»  des  armes  blancbes. 

'Casbbar.  Y.  Trecar. 

Ciscasosjläda  ,  a.  /.  equipee ,  sottise.  V.  Co- 


CascajU  ,  a.  sis.  (L  fAsie).  V.  BraeeUU. 
jjJW-   j  V •  ftna«...,tte- 

Cutiö,  a.  f.  chanson :  piece  de  Yen  qu'on 
«saate;  piece  de  poesio  eomposee  de  stan- 
saejates  qai  sc  noaunenteoaplets. 

Cu^t*,  etc.  V.  ftmsor,  etc. 

UxiiEA,  a.  f.  V.  Cemsaeo.  (ßf.)  Oconpation 
(fam.)  fatigno  qne  caose  un  im- 


Qscella,  a.  f.  berse,  porte  grillte. 
Cascrllado ,  A,  p.  p.  de  Cancelldr. 
CuoujkEwaAS,  a.  f.  pl.  *iraitsy  barres  pour 


CiKzuABtaiTO ,  a.  m.  'cancellation :  radia- 
»«•.Facüon  de  rayer,  canceller;son  eilet. 

Cascsxlab,  «.  a.  (f.  da  j»r«J.)  canceller, 
njer,  analer  an  acte  en  le  büTant 

CiscxLLiuo ,  a.  m.  chancelier  d'universite. 

CASffiiiaas , a.  f.  dim. de  Cemdlla. 

Cascelao,  s.  m.  V.  CaweiUm. 

Caku  v  a.  «i.  (I.  e?a$lr.)  Cancer ;  ecrevisse , 
sa  des  eignes  da  xodiaque.  ***.  V.  Conen  et 


(akuüm,  a  ,  p.  p.  de 

Uksaa*,«.«,  et— aaf  «,  r,  (l»  d*  m4d.) 


*tre  aüaqu*  dun  Cancer  dans  quelque  partie 
du  corps.  Devenir  chancreux,  en  parlant  dun 
uteere,  d'une  blessure,  cic. 

Camceroso,  a,  adj.  cancereox,  chancreux  .- 
qui  tient  de  la  malignite  du  chancre. 

f  Cakcbi,  *.  m.  arbre  du  Japon  dont  l'ecorc« 
sert  de  papier  pour  ecrire. 

GAMaoii£iRO,a.m.  Chansonnier  :  recuetlde 
chansons,  et  d'autres  compositions  poelique*. 

Cancioxista  ,  a.  m.  Chansonnier  :  faiscur  de 
chansons. 

Casconeta,  a.  f.  dim.  de  €«»f*o.  Chanson- 
nette. 

f  Cancresckntb,  adj.  2  gen.  (I.  da  mid.)  qui 
tend  a  devenir  chancreux. 

Cäkcro,  a.  m.  (i.  de  mid.)  Cancer.-  uleArv 
maiin  qui  ronge  les  chairs.  (I.  de  bot.)  — ,  ma- 
lad ie  des  arbres  qui  les  ronge.  (fig.)  Mal  cache 
qui  ronge,  quidelruit  l'etalja  r6pubHqae,ctc. 

f  CAMCRöMisi  a.  m.  (I.  dhisl.  nat.)  savacou  :■ 
oiseau  echassier,  latirostre. 

Gancr6so,  kyadj.  cancereux  :de  la  natura 
du  cancer,  qui  y  a  rapport. 

Candar,  §ij.  2  gen.  Pedro— , sorte  depierro 
ferrugineose. 

CInoe  ,  adj.  «i.  candi.  On  le  dit  du  sucre.       ' 

Canoea  oa  Candeia  ,  i.  f.  lampe  de  fer  blano 
avec  un  crochet  pour  suspendre  au  mor,  etc. ;" 
sa  lumiere.  —  de  garavdto.  Y.  ce  mot.  —  de 
castanhüro,  fleur  de  cbataignier.  Apagar-ee 
a— »  (A^-  fom.)  etre  pres  de  la  mort,  snr  le 
point  de  s'eteindre.  Ettar  com  a—na  nido, 
(id.)  on  le  dit  d'un  malade  qui  ttre  a  sa  fln. 
Obrm  feita  d— ,  ouYrage  qui  a  coOte  beaueoup 
de  veilles.  Etl*r  de  — a  ütav^itat  com  algvent , 
(/am.)  etre  brouille  avec  quelqu'un.  Herta  das 
— a.  V.  Candelldria.  Candias  (oa),  pl.  chandc- 
leur:  fete  de  la  Präsentation  de  J.  C.  au  lemplc, 
et  de  la  purifleation  de  la  sainte  Yierge. 

Ca.ndeäda  ,  a.  f.  l'huile  qne  peut  contcnlr 
une  candta. 

Candearja,  t.  f.  les  bougies,  etc.,  qui  eclai- 
renl  une  piece. 

Candeeiro  on  Caüoieiro,  a.  m.  *  lampe ;  quin  * 
quet.  Cbandelier.qui  fait,  ou  qui  vend  des 
cbandelles.  —  a,  pl.  (I.  de  fort.)  chaudelier. 
maebine  poursemettrea  l'abri  de  la  mous- 
queterie. 

CANDEisBA,  a.  f.  dim.  de  Candta.  Peu> 
lampe.  — a ,  pl.  lumieres  phosphoriqoes.  Fa- 
xerem  ot  olhot  — ,  ou  traxer  —  mt§  elkae ,  voir  - 
des  lumieres  multiplieesa  caose  de  maladie  ou 
d'avoir  bu.  Faxem-lhe  ot  o/Aoa— ,(/om.)  il  vok 
mllle  cbandelles,  ou  des  etoiles  en  plein  midi. 
Onle  dit  d'un  bomme  qui  est  eolre  denx  vins , 
ou  qui  est  pris  d'un  eblouissement.  Jftti/oa  — 
faxem  um  ciHo  pemhal ,  (/ig.  fem.)  les  petita 
ruisseaux  fönt  les  grandes  rivieres. 

Canobio,  a.  *».  pharillon  •  petit  pharc;  feu 
pour  altirer  le  poisson ,  les  perdrix. 

t  Candela.  Y.  Guapewiba. 

CanoelAbro  ,  a.  m.  candelabre ;  grand  chan~ 
deliera  branebea. 
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Cahoblaaia.  V.  Candoat  (<u).  «7.  (t.  d*  tot.) 
V.  Feraosso  (ranM. 

f  Caroeüza  ,  t.  f.  (t.demar.)  'palan  simple. 

f  Cardbrcia ,  f.  f.  it.  d*  pkyt.)  ineandes- 
cence  :  elat  d'un  corps  echauffe  et  penetre  du 
feu  jutqu'A  devenir  blano. 

Cardente  ,  adj.  2  gen.  incandescent:allunie  1 
qui  est  an  incandescence.  Ferro—,  fer  ardent. 

Cardio.  V.  Candtio. 

'Candsu.Y.  Cmnde'm. 

Camdi.  V.  Cande. 

Carbi  al  <m  Candil,  adj.  2  gen.  Trigo—,  od 
le  dil  du  froment,  du  pain  de  premiere  qua- 

lile. 

Cardida  heute  ,  adv.  candidtmeni :  atec  can- 

deur. 

CahdidAto,  t.  m.  caodidal :  celui  qui,  chei 
Ua  Romains,  aspirail  h  une  oharge.  — ,  celui 
qai  aspire  4  un  grade,  a  une  dignite,  au  doc- 
torat.  * 

Candidez  ou  Cardid6*a  ,  t.  f.  Mancheur. 
(ßg.  et  plus  ueUi)  Candeur,  innocence ,  in- 
genuite;  ineiperience,simplicite. 
•  GAasioiMiMO ,  a  ,  adj.  tup>  de 

CIrdido,  a,  adj.  blanc.  V.  ßranco.  (fig.) 
Candido,  naif,  ingenu ;  simple,  innocent. 

Cardieiräda,  $.  f.  Ihuileque  peutcontenir 
■na  lampa,  un  quinquet;  quantite  d'buile  quo 
MT  hasard  ob  repand  ou  on  laisse  fuir  d'une 
ftmpe. 

Camdieiro.  Y.  CemdeHro. 

Caxdü.,  t.  m.  ((.  d'Aiie)  candil  ••  mesort  aa 
Bengale,  i4 boisseaux.  it.  Monnate  d'Ormus, 
10  Centimes  4  peu  pres.  iU  Petit  barll  de  Soldat. 

Ca» dil, adj. 2m.  Y.  Candidt,  lt.  Cande. 

Cardin  ,  t.  m.  V.  Candil. 

Cardo,  e.  m.  portion  du  sabot  d'un  cheval , 
la  oooronne. 

Cardorca,  s.  f.  (/.  burl.)  feinte,  finesse, 
Oagornerie.  Plaisanterie ,  badinage. 

Cardorgceiro  ,  k,adj.  (t.  burl:  doux,dou- 
eereuz,  enjöleur,  seduisant,  flatteur,  astu- 
cieux.Ptaisant,  taquln,  rarceur. 

Cardo*  , «.  m.    I   extreme  blancheur.  (fig.) 

Gardura,s.  f.  I  Candeur,  naKVele,  slnce- 
rlte.  Com  — ,  nafvement. 

Careca,  I.  /.  eanette  .-  pot  poor  les  liquides. 

f  Careco ,  t.  m.  broe :  vase  de  bois  a  ante , 
garni  de  cercles  de  metal  pour  lo  vin. 

Cahega.  Y.  Caneja. 

Gak&iro,  a.  m.  cfaemin,  canal  par  ou  le 
poiseon  entre  dans  le  trelllis  qui  est  dans  une 
ririer«.  it.  •  Palissade  pour  erapteher  le  passage 
dfeae  ririere;  digue.  (t.  de  fort.)  Conidor 
entre deux  parapeis ;  chemin  eouvert.  'Trat  nee 
de  poadre  4  canon  pour  fairo  sautcr  une  mine. 
Cbamin  tres-^troit.  —  d'agua,  "noue  :  tuile  en 
eaoal  pour  egoutter  Ceau ;  pieiree  r  eonduit  en 
terre ,  a  pierre  stehe ,  ponr  l'eeoulement  des 
eaux. 

Caneja  ,  t.  f.  espreo  de  äquale  tacheu'». 

Camejo,  a,  adj.  «jni  rcssembleaa  cliien.  it. 
Qui  a  les  Jambe*  mal  failes,  Urfertueuse*. 

CaüIllA  ,  1,  f.  cannelle  ;  second«  ivorce  du 
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eannelier.  —  rilvestre,  *escarlJSon.ip^»4<la 
eau  de  cannelle  .-  boisson  falte  par  If  nfuti 
de  la  oannelle.  —  de  Ceitdo  ou  vulgär,  et 
nelle.  —  do  Malabar,  laurier  eas*e.  —  brm 
ou  de  minier,  wintera  aromaliquc.  Canella 
pern*,  "tibia  :  os  prineipal  de  la  jam 
—  do  brafOy  'cubilus  :  os  prineipal  de  Tara 
bras.  —  d«  fkodo ,  petile  bobine  qui  porte 
tramedans  la  navette  du  tisserand. 

Canellada.  $.  f.  coup  sur  le  tibia. 

Caxellädo.  V.  Acanellndo elCanaiado. 

CarelläA,  i.  m.  celeri  sauvage.  Bonbon 
sucre  et  de  cannelle.  it.  Y.  Canelld&a. 

Canelleira,  t.  f.  'eannelier,  arbre  aron 
Uque  des  Indes ,  qui  donne  la  cannelle. 

CARtLo,  t.  m.  morceau,  ou  parlie  d'un 
a  cbeval.  B  feilo  dt  canilot,  il  se  dit  d 
komme  tres-robuste. 

CarelOes,  t.m.  pl.  cannelas  r  drag*e  d 
avec  de  la  cannelle. 

GIreho.  V.  Cdnamo. 

f  Care>horas,  t.  f.  pl.  canephores .-  jem 
fillesqui  portaient  dans  des  corbeilleslcs  ebo 
destinees  aux  sarriflees  des  anciens. 

f  Carephöreas  ,  t.  f.  pl.  canepbories  :  (V 
de  Diane  oü  de  jeunes  vierges  demandaler 
la  deesse  qu'elle  les  releval  du  vobu  de  vir 
nite. 

CarequIm  ,  $.  m.  caneqnin  :  tolle  de  00 
blanche  de  l'lnde. 

f  Careta  1 1.  f.  dim.  de  Cana.  'Porte-cray 

Caxeve.  V.  Cdnamo. 

Carf6r.  Y.  Alcanfdr. 

CA* fora.  Y.  Alcanfdr  et  Cdmphoru. 

CAnca  ,«./".  *  joug  des  beeufs. 

Caxca(;o.  V.  Kngaco  ou  Bagdro. 

f  CargavOes  ,  m.  m.  pl.  (f.  du  tirtttl)  tili 
vieux  nicublcs  d'un  pauvre,  d'un  esclave. 

Cargädo,  A,y>.  p.  de  Cangar.  adj.  Atta 
au  joug.  (fig.)  Dupe. 

Cangvi.has,  t.  f.  pl.  räuchere,  paniert 
b*le  de  so m nie.  (fig.  fam.)  Besicles. 

r.ARGALHiTno,  a,  adj.  qui   nppnrtlont  . 
Cungalhas.   Y.  ce  mot.  Bc$ta^-a,  bete 
poric  des  paniers. 

CargAlho,  #.  m.  pellte  branchr  d'ar 
chargee  de  fruits.  (fig.  fam.)  'Patraque.  p 
sonne,  corps  use  ,  Taible.  —1,  pl.  V.  Cauzi 

Cargar,  v.  «.   acrouplef  des   b(rufg, 
mettre  eusemble  sous  le  meme  joug.  (fig 
burl.)  Tromper,  du  per. 

Cangarilhäda  ,#./".( /.  bat)  V.  Trapdfm, 

CargIca  ,  t.  f.  bouillie  de  rarine  de  maiH. 

CahgirAO,  $.  m.  "rruehe  ou  pot  pour  po 
des  liquides  ou  de  l'eau. 

Carggeira«  f.  f.  (t.  du  Brt*l1)  flöte  dm 
vages  am^ricains,  faltes  dn  tibia  des  moris 

Cargösta,  s.  f.  chemin  etroit,  petile  nie 

*  Cargrejo.  V.  Camngueijo. 

'  Cancro.  V.  Ctmrro. 

fCARocu:,  f.  m.  (t.  du  Brfiit'  espefc 
panthere  du  Brör-il. 

f  C\xgirü,  *.  m.  C\Rr,i:Bir?r.s,pf.  (f.  o*l 
na/.)  kanguroo  .  raaramiftre  inafinpttt. 
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f.  *  chant  de  poemc;  chanson 

.  canliquc :  cbani  d'action  de 
e  de  Diea. 
Quant  idade. 
chanson. 
s.  f.  dim.  de  Cantiga.  Chan- 

(t.  de  menuis.)  bootet :  sorle 
oasscr  les  ra  innres  et  les  lan- 

.  f.  ehansonnetle.  Pastorale, 
lyeuse.  —  das  ates,  *  rarnage , 
es  oiseaai. 

,  s.  f.  •▼  ase  de  cuitrc  pour  re- 
ic.  •  Siphon :  tuytu  recourbe  a 
inegales,  pour  trans vaser  les 
s  agiler.  "Conduit  poar  les  jels 

m.  dim.  de  Conto.  Petit  coin , 

angle ,  coin ,  encoignure ;  bloc , 
irre  non  latllee;  bord,  extre- 
—  ou  potlo  ao  — ,  Ätre  mis  de 
cn  parlant  des  cuoses  et  des 
9  dos  — *,  jeu  des  qua  Ire  coins. 
:hanl :  eleration  et  inflexion  de 
its  tons,  avcc  modulation.  Ra- 
aux.  — ,  division  des  poömes 
päo,  croüton.  —  chdöy  plain- 
cgorien. '—  das  ates,  ramage, 

DX. 

.  f.  '  crampon ;  cquerre. 
s.  f.  sorle  de  buflet  ou  d'ar- 
coignure  d'une  salie  ä  manger. 
rocheuse,  coureuse,  prostituee. 
.  chanteur:  celui  qui  fait  melier 
ntre.  ( fig.)  V.  Vale ,  Poeta. 
\  eaolatrice :  chanteuse. 
f.  musique,  chant-;  laclion  de 

xnos,  s.  m.  pl.  sorle  de  limes 
es  fusils. 

,  s.  f.  (I.  d'Äsie)  sorte  d'impöt 
Goa. 

9.  m.  dim.  de 

i.  labe,  tuyau.  —  d'&rgäo ,  tuyau 
totctor,  chalumeau  a  souder. 
.  ranule  :  inslrumont  de  chirur- 
?rt  daus  une  plaie  qui  suppure, 
bout  d'une  scringne. 
.Cdnamo. 

6,i.  m.  au  ff.  de  Cdo.  Gros  chien. 
pl.  'chevilles  du  joug  des  bceufs. 
,  i.  f.(  [am.  grande  quantite  de 
Canaille. 

chien  :  quadrupedc  domestique 
-  beaucoup  d'cspeces.  —  d'agua , 
>eu— de  /l/a,  boule-dogue.  —  per- 
w»  darret.  —  de  busca,  chien  de 
de  gaette.  —  de  gadoy  malin.  —  de 
cn  de  bassc-cour,  de  mclairic. 
•■  de  manga ,  chien  de  manchon. 
'«*  nio  ou  quiiador,  chien  qui  rap- 
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porte.  (fig.)  Chien :  nom  qu'on  donne  par  mc- 
pris;  lelu,  opinialre.  —  ou  cäes  de  pedra , 
morceau  de  pierre  saillanl  pour  soulenir  des 
balcons,  etc.  Corbcau  pour  supporter  les  pou- 
tres  d'un  batiment.  —  da  espingarda,  chien  du 
fusil.  Cäes  da  chatnini,  chenels  :  uslensile  de 
cheminee,  en  fer,  etc.,  qui   porte  le  bois. 

—  maior,  —  menor,  grand-chien ,  pcül-chien : 
constellations    de    l'bemisphere    meridional. 

—  ntartno,  chien  de  mer.  —  ladrador  nunca 
bom  mordedor,  ou  —  que  ladra  näo  morde , 
chien  qui  aboie  ne  mord  pas.  Dcspertar  o  — 
que  dorme,  (prov.)  eveiller  le  cbat  qui  dort. 
Ser  eonheeido  como  o  —  rutco,  etre  connu 
comme  le  loup  gris. 

Cao«.  V.  Cafe". 

CÄos.  V.  Chdos. 

CAoztano,  f.  m.  dim.  de  Cdo.  Petit  chien. 

CA  pa,  s.  f.  cape,  manteau  :  vetement  sans 
manches,  fort  ample  et  long,  qui  se  porte  par« 
dessus  les  autres.  Manteau  de  religieux.  'En-  - 
duit,  couebe  de  chaux,  de  piatre,  etc.  (/ig.) 
Ombre,  manteau,  faux  semblanl.  (t<J.)  *Pre- 
texle,  apparence,  tromperic,  deguisement,  etc. 
*  Couvert,  enveloppe ,  couverlurc.  ( /.  de  mar.) 
Cape ;  Toile  du  grand  mal.  —  d 'asper ges  ou 
pluvial,  chape.  — aguadeira,  manteau  pour  la 
pluie.  —  magna,  chape  d'evcqtie.  —  do  lerne, 
(t.  de  mar.)  brave  du  gouvernail.  — #  das  vilas, 
eluis  des  voiles.  Por  baixo  ou  de  baixo  de  —9 
sourdement,  secrelement.  Eslar,  pör-se  d  — , 
(I.  de  mar.)  se  tenir  ä  la  cape;  (fig.)  attendre 
une  occasion  favorablc.  Hörnern  de—  par  da, 
campagnard,  paysan,  labourcur.  Hörnern  de 
boa  — ,  personne  qui  a  une  bonne  mine.  Hou- 
nete  bomme.  Com  —  de  detopdo,  sous  le 
voile  de  la  devotion.  Ministrode  —  e  espada% 
conscillcr  non  gradue  qui  siege  l'epee  au  edle. 
Ministrojuiz  de—e  vo/fa,  jugede  robe  courte. 
5er  —  de  ladröes ,  ( fig.  fam.)  proteger ,  favori- 
ser  des  coquins;  cacher  Ieurs  friponncrio». 
Hörnern  de  —  em  collo,  vagabond.  Puxar,  tirar 
aalguempela  — ,(fig.)  invitcr  quelqu'un  cn 
secret,  ordinaircmenl  a  de  mauvaises  choses: 
seduire.  Debaixo  cTuma  mim  —  se  acha  mui- 
tas  rezes  um  bom  Jogador,  (prov.)  un  man- 
teau dechire  couvre  souvent  un  bon  vivanl. 

Capac£te,  s.  m.  morion,  cabasset,  sorle  de 
casque. 

Capaciia  ,  s.  f.  Y.  Capacho.  Ordre  de  la  Cha- 
ritc  ou  de  St.-Jean-de-Dicu. 

Capacho,  s.  m.  paillasson  pour  metlre  les 
pieds.  Sorte  de  cabas  pourtransporter  du  fruit. 
Religieux  de  la  charite. 

Capacidäde,  s.  f.  capacite,  contenance,  lar- 
geur  et  profondeur,  elendue  d'une  ebose  qui 
coniient,  qui  peut  contenir. (fig.)— ,  intelli- 
gence;  habileie;  ctendue,  porlee  de  Tesprit, 
des  lalcnts,  des  facultes;  Süffisance. — para 
«erefei7o,eligibilile. 
Capacissimo ,  a  ,  adj.  sup.  de  Capdz. 
Capacitädo  ,  a  ,  p.  p.  de 
CAPACiTAR,v.a.  persuader,convaincre;  don- 

ncr  de  la  capacite }  rendre  capable. 
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Caxoxizado,  a  ,  p.  p.  de  Canonizdr. 

Caxosizadör  ,  $.  m.  cl  adj.  qui  canonise. 

Cano.mzau,  t>.  a.  canoniser:  mettre,  inscrire 
au  ran«  des  sainls.  (fig-)  Approuver  une  ebose, 
y  applaudir;  louer  avec  exces.  II  esl  queique- 
fois  reeiproque. 

Canonizavel,  aaj.  2  gen.  qui  est  digne  de  la 
canonisalioti. 

CanopiU  ,».  f.ou   I     ( t.  d'atlr. )  canopus  : 

Caxopo,«.  m.         i  eloile. 

Canöro,  a  ,  adj.  melodieux.  II  se  dit  du  chant 
de  cerlains  oiseaux,  et  de  ces  oiseaux  eux- 
meines. 

Canotiliio,  $.  m.  •cannetille.-  pelile  lame,  fil 
d'or,  d'argenl  lorlille  sur  un  laiton. 

Caxöura,  m.  f.  treinie  d'un  moulin. 

Caxs  ou  CAs  ,  $.  f.  pl.  cheveux  blancs. 

f  Cansäsf.mto,  a,  adj.  qui  est  malade  de 
lassitude,  de  fatigue. 

Cansä<;o,  $.  m. '  lassitude,  fatigue,  abalte- 
menl,  soit  qu'il  ait  ou  non  pour  cause  l'aclion 
et  le  travail. 

f  Cansädameste  ,  adv.  iraportunemenl,  en- 

nuyeuscnieiit. 

Cansadisuo,  a,  adj.  dtm.de  Cantddo.  Uq 
peu  fatigue. 

Caxsadissixo,  a,  adj.  tup.  de 

CA*siDO,A,p.p.deCan*4r.ad/.Froid,ralenü, 
en  parlanl  d'une  balle  ou  de  toule  aulre  ebose 
lancee  qui  perd  de  sa  vitesse.  Us6,  emousse, 
en  parlanl  des  gravures  et  des  carac  leres  d'im- 
priinerie.  Las,  fatigue, epuise,rendu,harasse. 
(fig.)  Lasse,  ennuye,  imporlune,  assommc; 
faligant,  lassanl,  assorumant,  ennuyeux.  Olhot 
— *,  des  yeux,  des  regards  languissants. 

Caxsauento.  V.  Carisano,  Canctira. 

Caxsär,  v.  a.  lasscr,  faiiguer,  harasser.  En- 
nuyer,  iniporluncr.  Vener,  chasser,  courre  une 
bete  pour  cn  attendrir  la  chair.  Itso  6  o  que  me 
cansa,  ( ironiquement)  c'esl  le  moindre  de  mes 
soucis,  le  cadet  de  mes  soucis. 

Cassak  (de),  v.  n.  cesser  de  faire  quelque 
chose ,  s'en  lasser.  JS'do  ean»a  de  obtequiar,  il 
ne  ccsse  d'obliger. 

i:\ss\k-se  (de,  com,  em)t  v.r.  se  fatiguer, 
se  lasser,  s'ellbrcer,  etre  las.  {fig.)  Se  rebutor, 
»e  fatiguer,  se  lasser,  s'eflbreer,  s'ennuyer. 
—  cm  uio,  perdre  son  latin. 

Cansativo  ,  a  ,  adj.  fatigant,  lassant,  assom- 
inant,  ennuyeux. 

C.axseira.  V.  Canciira. 

•{-  Caktaar  ,  $.  m.  poids  Iure  de  HO  livres. 

jCantädria,  *.  f.  (/.  degeog.)  Canlabrie: 
norn  que  Ics  Romains  donuaicnl  ä  une  contree 
de  l'Espagnc.  Biscaye. 

f  Cantauiuco,  a,  adj.  Basquc :  de  Biscaye. 
Canlabrique :  de  la  Canlabrie. 

CANTÄRRIO,  A.     I         ,.  ii—«- 

r.^-ioo/»  \      i   <*«./.  et  *.  Bnsqoe. 
Cantadro, a.     \       *  » 

Cantaheira.  V.  Canlüra. 

Cantado ,  a  ,  p.  p.  de  Cantar.  adj.  Mtssa — a , 
grand'messe.  Quer  que  Ih'o  diga  —  ou  rezado? 
(fam.)  m'avez-vous  enlendu?  de  quelle  ma- 
nicro  faut-il  que  je  vous  le  dise? 


CAN 

C.txTiDor..  V.  Cantör. 

Caxtä!stk,o<//.  2  gen.  qdi  cbanle.  p.a.  de 
Cantar. 

•J-CastäO,  s.  m.  canton :  elendue  de  pay§; 
cerlaine  parlic  d'un  pays,  d'une  province.  En 
France,  reunion  de  communes  qui  a  un  juge 
de  paix  ;  parlie  de  rarrondissement. 

Caxtäu,  r.  a.  chanler.  (/.  de  pois.)  — ,  louer, 
celebrer.  Ramagcr,  chanler,  en  parlanl  des 
oiseaux.  (fig.  fam.)  Crier  :  faire  un  hruit  aigre 
et  percant,  en  parlant  d'un  essieu,  d'une 
rouc,  etc.—  a  sattos %  cheyroler.  —  o  grillo, 
grcsillonncr.  —  o  palinodia,  chanter  la  pafi- 
nodie.  —  de  repenle  ou  sein  ensaio ,  chanler  a 
livre  ouveri  —  a  vicloria,  chanter  victoirc. 
—  rniaa,  dire  la  premiere  messe,  cn  parlanl 
d'un  nouveau  prelro.  Isto  e  outro  — ,  (fam.) 
c'est  une  aulre  paire  de  manches. 

Cantar,  *.  m.  V.  Canldres. 

Cäxtara.  V.  Cdntaro. 

Cantareira,  s.  f.  cndroil  ou  Ton  met  Ics 
cruches  remplies  d'cau. 

Camtarejo,«.  m.  l'aclion  de  chanter.  Fttzer 
abalos  por  —  de  gallos,  (fam.  et  fig.)  faire 
beaueoup  de  bruit  pour  rien. 

Cantärks,  §.  m.  pl.  caniiques,  hjinn*-*; 
chansons.  Lirro  dot  — ,canlique  des  canliquo* 
de  Saloraon. 

Cantaiua,  j.  f.  art  de  lailler  les  pierres.  On- 
Trage  en  pierres  de  taillc.  Pedro  de  — ,  pierrc 
de  taille. 

Cantarida.  V.  Canthdrida. 

f  Camtariliio,  $.  m.  ( t.  d'hist.  nat.)  V.  K$~ 
corptna  parda. 

Caütarina,  s.  f.  cantatrice  :  chanteuse, 
femine  qui  chanle  par  eial. 

Camtarixha  ,*.  f.*  cruchon  :  pelite  cruche. 

CAXTAniMio ,  $.  m.  dim.  de  Cantar o. 

Caktaro,  *.  m.  'cruche,  seau.  ( fig.)  *Cru- 
chee :  ce  qu'une  cruche  peut  conlcnir.  Mesure 
du  vin ,  de  l'huile.  V.  Atmude.  Vm  —  d'agu'i, 
une  cruchee.  Chovera—  s,  pleuvoir  äseaoT, 
j  Tersc.  Alma  de  — .  V.  Alma. 

•f  Caxtauula,  $.  f.  *  chant,  chanson  qui  n'est 
pas  juste. 

•f  Cantarolar  ,  r.  n.  ( t.  burl.)  chanter  fnux 
et  sans  relache:  fredonner. 

Cattata  ,  jr.  f.  cantate  .•  sorte  de  pelit  poemo 
lyrique  en  recitatifs,  et  chanls  en  musique. 

Cantatriz.  V.  Caniarina. 

CANTAVEL,o<f;.  2  gen.  chanlanl:  qui  se  chante 
aisement. 

Casteira,«.  f.  carriere:  licu  d'oü  Ton  lifo 
la  pierre.  V.  Pedreira. 

Cantkiro, $.  m.  marbrier,  taillcur  de  pierre. 
carrier.  —  de  jardim,  couche,  plancJic  de  j.»r- 
din.  —  de  adega,  chanlier,  poulre,  gros  bois 
de  char pente  sur  lequel  on  ränge  les  lonneaux. 
—s  dos  tuMts  da  aguada,  (l.  de  mar.)  aqneia 
des  fulaiiles,  paillct  d'arrimage. 

*  Caxt'lu,  phrase  clliptique.  Quant  a  mot. 
Camhakida,*,  f.  cantharide:  inscete  co  v  ■ 
ptere  epispaäliquc. 
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'CxsTicXy  t.  f.  •  chanl  de  pociuc;  chanson 
salin']  ue. 

CixTico,  f.  m.  cantiquc:  chani  d'action  de 
pJces  n  la  ploire  de  Dien. 

Cutjd.ide.  V.  Quanlidade. 

Cwricx ,  f.  /".  chanson. 

Civnr.riüHA,  *.  f.  dim.  de  Cantiga.  Chan- 
lonuelle. 

Dstil,  f.  »•.  (I.  de  aiemitf.)  bouvel :  sorle 
4e  rabol  pour  poosser  les  ra  innres  et  les  lan- 
faettes. 

Cistil^sa,  s.  f.  chansonnette.  Pastorale, 
lapelition  cnnuyeuse.  —  das  ates, '  rainage , 
pnuiIlMnent  des  oiseaux. 

Cajitimplop.  \ ,  s.  f.  *tase  de  cuirre  pour  re- 
frridir  l>aa ,  etc.  *  Siphon :  luyau  recourbe  a 
den  branches  inegales,  pour  transvaser  les 
Bqnides  sans  les  agiler.  "Conduit  pour  les  jels 
d'tiu. 

Cattixho,  f.  m.  dim.  de  Canto.  Petit  coin, 
Rtoin. 

Üsto,  s.  m.  angle,  coin ,  eneoignure ;  bloc, 
frjfmenl  de  pierre  non  laillee;  bord,  extrt- 
nie.  Kslar  ao  —  ou  poito  ao—,  Älre  mis  de 
este,  meprise,  cn  parlant  des  choses  et  des 
■monnes.  Jogo  dos  —s ,  jeu  des  quatre  coins. 

Cäxto,  s.  m.  chant :  clevation  et  inflexion  de 

I       nix  sar  difTcrents  tons,  avec  modulation.  Ra- 

'       sage  des   oiscaux.  — ,  division  des  pogmes 

<skraes.  —  de  pdo,  crouton.  —  chdö,  piain- 

caant,  chanl  gregorien.  —  das  ates,  ramage, 

ekant  des  oiseaox. 

Ca*to£ika,  *.  f.  *  crampon ;  cquerre. 

CAJTOtiiRA,  s.  f.  sorle  de  buflet  ou  d'ar- 
•oire  dann  l'encoignure  d'une  salle  a  manger. 
it.  pop.)  Raccrocheuse,  coureuse,  prostituee. 

Ca*tök  ,  s.  m.  cbanteur:  celui  qui  fait  melier 
dechanler.  Chantrc.  (flg.)  V.  Yate,  Poeta. 

Caxtöka  ,  s.  f.  canUlrice :  chanteuse. 

Gastoria,«.  f.  musique ,  chants  l'action  de 

chanter. 
Ottos- nr.ndxnos,  s.  m.  pl.  sorle  de  limes 

■aar  arrondir  les  fosils. 

fCaüTCSüA,  *.  f.  (t.d'Asie)  Sorte  d'impöl 
eyon  payait  a  Goa. 

Cascdijuo,  s.  m.  dim.  de 

Caxcdo  ,  s.  m.  tobe,  luyau.  —  d'örgdo,  tuyaa 
forgue.  —  de  toldar,  chalurneau  ä  souder. 

Ci*rLA ,  i.  f.  canule  :  Instrument  de  chirur- 
£f,tuyaa  insere  dans  une  plate  qui  suppure, 
peüt  luyau  au  bout  d'une  scringue. 

'Castro.  V.  Cdnamo. 

■J-Caszarraö,«.  m.  aug.deCdo.  Groschien. 

Camus  ••  m.pl.  'chexilles  du  joug  des  beeufs. 

f Caxzoada  ,#./".(  fam.)  grande  quantile  de 
esieiis.(/ly.)  Canaille. 

Ca6,  i.  m.  chien  ;  quadrup6de  domestique 
qai  aboie ;  de  beaueoup  d'cspeces.  —  d'agua , 
eiakhc ,  barbcl.  —  de  fila ,  bou le-dogue.  —  pe r- 
iigveiro, chien  darret.  —  de  busca,  chien  de 
haut  nez  ou  de  guette.  —de  gado,  malin.  —  de 
ptaia,  chien   de  bassc-cour,  de  mclairie. 

-  fr  aide  im  ou  de  manga,  chien  de  manchon. 

—  4c  traz.tr  a  mäo  ou  quitador,  chien  qui  rap- 


porle.  (fig.  Chien  :  nom  qu'on  donne  par  rae- 
pris;  tclu,  opiniAlre.  —  ou  cäes  de  pedra , 
morceau  de  pierre  saillanl  pour  soulenir  des 
balcons,  etc.  Corbeau  pour  supporter  les  pou- 
tres  d'un  batiment.  —  da  etpingarda,  chien  du 
fusil.  Cäes  da  chamini,  chenels  :  uslensile  de 
chemince,  en  fer,  etc.,  qui   porte  le  bois. 

—  maior,  —  menor,  grand-chien ,  pcüt-chicn : 
constcllations    de    l'hemisphere    mcridional. 

—  marino,  chien  de  iner.  —  tadrador  nunca. 
bom  mordedur,  ou  —  que  ladra  ndo  morde, 
chien  qui  aboie  ne  raord  pas.  Despertar  o  — 
que  dornte,  (prov.)  eveiller  le  chat  qui  dort. 
Ser  conheeido  como  o  —  rutvo,  elre  connu 
corume  Ic  loup  gris. 

Caoä.  V.  Cafi. 

Caos.  V.  Chdos. 

Ciozi.fBO,  y.  m.  dim.  de  Cäo.  Petit  chien. 

Ca  pa,  s.  f.  cape,  manteau :  vetement  sans 
manches,  fort  ample  et  long,  qui  se  porte  par- 
dessus  les  aulres.  Mauteau  de  religieux.  *  En-  • 
duit,  couebe  de  chaux,  de  platre,  etc.  (/ly.) 
Ombre,  manteau,  faux  semblanl.  (td.)  *Pre- 
texle,  apparence,  troojperic,  deguisement,  etc. 
"  Couvert,  enveloppe ,  couverlurc.  ( /.  de  mar.) 
Cape :  voile  du  grand  mat.  —  tfasperges  ou 
pluvial,  chape.  — aguadeira,  manteau  pour  la 
pluie.  —  magna,  chape  d'evcque.  —  do  lerne, 
(t.  de  mar.)  braye  du  gouvernail.  —s  das  velas, 
etuis  des  voiles.  Por  baixo  ou  de  baixo  de  — , 
sourdement,  secretemenl.  Eslar,  pör-te  d  — , 
(/.  de  mar.)  se  lenir  ä  la  cape;  (fig.)  attendre 
une  occasion  favorablc.  Hörnern  de —  par  da, 
campagnard,  paysan,  labourcur.  Hörnern  de 
boa  — ,  personne  qui  a  une  bonne  mine.  LIou- 
nete  bomme.  Com  —  de  deio^äo,  sous  le 
voile  de  la  devotion.  Ministro  de  —  e  ctpada, 
cooscillcr  non  praduö  qui  siege  l'epee  au  cöte. 
Ministroj'uiz  de—e  volta,  jugede  robe  courle. 
Ser  —  de  ladröes,  (flg.  fam.)  proteger,  favori- 
scr  des  coquins;  cacher  leurs  friponneries. 
Tiomem  de  —  em  colh,  vagabond.  Puxar,  tirar 
aalguempela  —j(fig.)  invitcr  quelqu'un  en 
secrel,  ordinairementa  de  niauvaises  choses : 
seduire.  Debaixo  cTuma  mim  —  se  acha  mui- 
tas  rezes  um  bom  jogador,  (prov.)  un  man- 
teau dechire  couvre  souvent  un  bon  vtvant. 

Capac£te  ,  s.  m.  morion ,  cabassel,  sorle  de 
casque. 

Capaoja  ,  s.  f.  V.  Capacho.  Ordre  de  la  Cba- 
rite  ou  de  St.-Jean-dc-Dicu. 

Capacho,  j.  m.  paillasson  pour  mettre  les 
pieds.  Sorle  de  cabas  pour  Iransporter  du  fruit. 
Religieux  de  la  charitc. 

Capacidäde,  s.  f.  capacile,  contenance,  I ar- 
ge ur  et  profondeur,  elendue  d'une  chose  qui 
contient,  qui  peut  contenir.  (fig.)—,  inlelli- 
gence;  habileie;  ctendue,  porlee  de  l'esprit, 
des  lalcnls,  des  facultes;  suflisance. —par a 
ser  eleito ,  e\\%\bi\\le. 

Capacissimo  ,  a  ,  adj.  sup.  de  Capds. 

Capacitado  ,  a  ,  p.  p.  de 

CAPACiTAn,v.a.  persuadcx,convaincrej  don- 
ncr  de  U  capacitc  \  rendre  capable. 
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Capacitaa-se,  v.  r.  sc  convaincrc,  sepcr- 
suader. 

Capad£ira,  *.  f.  Borie  de  coutcau  pour  ch&- 
trer. 

Capadeiro.  V.  Capador. 

Capadinho,*.  m.  dim.  de  Capddo.  Caslrat. 

Capado,  a,  p.  p.  de  Capar.  adj.  Chdtre; 
aniraal chatre ,  s.  m.—da  capetla  rca/,castrat: 
cbanteur  cbatre  des  l'enfance,  pour  qu'il  ait 
uno  voix  a  peu  pres  semblablo  a  celle  d'un  en- 
Tant,  d'une  femine. 

fCAPADöciA,«.  f.  (t.  de giog.) Cappadoce : 
provinced'Asie. 

f  Capadöcio,  a  ,  a#.  de  Cappadoce. 

Cai'adör,  i.  m.  chatrcur  :  quichatre  les  ani- 
maux. 

Ca pa dura,  $.  f.  castration  :  amputalion  des 
leslicules. 

Capäö,  s.  m.  cbapon  :  coq  cbatre;  cheval 
coupe. 

'CapapElle,  t,  f.  sorte  d'ancien  manteau 
double  de  fourrures. 

Capär,  v.  o.  chatrer,  bis  tourner,  emasculer. 
(f.  d'agr.)  Pincer  certaines  plantes,  com  nie  les 
melons.  (ßg.  fam.)  £corner  :  diminuer  les  Pri- 
vileges ,  l'autorile ,  etc. — um  gallo ,  cbaponner. 

Caparac,äö,  $.  m.  caparacon.-  sorte  de  cou- 
terture  qu'on  inet  sur  les  cbevaux. 

Caparaö,  t.  m.  chaperon  :  caraail  de  reli- 
gieux;  eotfle  de  cuir  donl  on  enveloppe  la  töte 
des  oiseaux  de  proie. 

CaparazAO.  Y.  CaparafAo. 

Caparoeiro,  a,  adj.  Falcäo  — ,  faacon  qai 
a  un  chaperon ,  qu'on  commence  a  apprlvolser. 

CAparrosa,  f.  f.  coupo-rose  :  fer  dissous 
par  l'acide  sulfurlque.  —  verde,  ßuifale  de  fer. 
—  azui ,  sulfate  de  cuivre. 

Capataqo  ,  t.  m.  coup  au  sabot  d'un  cbeval. 

Capatäö,  t.  m.  muge  ou  chabot .-  espece  de 
poisson  de  mer. 

Capatäz,  i.w.  chef  d'un  corps  de  metler. 
Chef  demeute.  Conductearou  garde  de  gale- 
rtens. 

Capataear,  (f.  burl.)  V.  Govemar. 

f  CApATAzfA ,  s.  f.  Charge,  emploi,  place  de 
Capatdz.y.  ce  mot. 

Capax  {de ,  para)  ,adj.2  gen.  capable  :  qul  a 
les  qnautes  requlses.  — ,  habile,  süffisant, 
instruit,  intelligent.  Spacieux,  ample,  süffisant, 
elend u  en  parlant  des  lieux. 

CapäzmEhte,  adt.  capablement :  arec  capa- 
cUc. 

CApa6s\nftifTE ,  adt.  captleosement :  d'une 
maniere  captieuso. 

Capcioso  ,  a  ,  adj.  captieuxrqul  tend  a  trom- 
per ;  propre  a  surprendre ,  a  indulre  en  erreur 
par  une  belle  appare  nee. 
•  Capdal.  V.  CabtdaJ. 
f  Capeadamette ,  ade.  sourdement ,  secre- 

lemont,  en  cachette. 
Capeado, a  ,  p.  p.  de  Cupear. 
Capeador  ,  ».  m.  Rloo  qoi  role  des  manteaux. 
CsriiR,  9.  0.  (f.  de  mar.)  capeer » tnettre 

un  raissean  &  la  cape.  Toler  des  manteaux. 


CAP 

Dans  les  courses ,  c'est  esquiver  1e  taureau  am 
le  dislrajani  avec  un  pelit  manteau.  (ßa.) 
Tromper,  decevoir.  (id.)  Cacher,  pretexter,  dis- 
simuler  ses  vues.  —  em  arvore  secca,  {t.  4* 
mar.  capeer  ä  sec  ou  a  mals  et  a  cordes. 

f  Capeda  ,  s.  m.  (/.  du  Brhil)  plante  da 
Bresil  employee  conlre  l'bydropisie. 

Capeiraö,  t.  m.  grand  manteau. 

*  Capeirlte,«.«».  pelit  manteau. 
Capeliiär,  t.  m.  velement  ample  que  \tl 

Maurcs  meliaient  sur  les  autres  dans  les  jeu 
publica. 

Capella,  f.  f.  chapelle.:  petit  edifice  coq- 
sacre  a  Dieu  ou  a  un  saint ;  parlie  d'eglise,  lie< 
od  l'ou  dil  la  messe;  corps  des  chanlres,  de 
musiciens  d'une  eglise,  d'une  chapelle.  Beoe 
fice  simple  dans  lequel  le  titulaire  est  obligi 
de  faire  dire  un  nombre  determine  de  messes 

—  mör,  sancluaire  :  endroit  de  regltse  oü  es 
le  maltre-autel.  —  real,  chapelle  du  roi.  — d 
floret,  guirlande,  couronne  de  fleurs.  —  4 
olho ,  paupiere.  —  de  cheiroe ,  (I.  de  cuie.)  gar 
niture  de  fines  herbes. 

Capella  das,  s.  f.  pl,  courroies  des  cUque 
de  femmes ;  morceaux  de  cuir  ou  de  velour 
pour  couvrir  les  fonles  des  pistolels. 

Capellaria,  t.  f.  chapellenie :  beneflee  d'm 
chapelain. 

CapellaÖ,  i.  m.  chapelain  :  benefleier  Utu 
laire  d'une  chapelle;  aumönicr:  preire  pay 
pour  dire  la  messe  dans  une  chapelle  particu 
liere.  —  m<Jr,  grün d  aumönier. 

*  Capelleio  ,  s.  m.  ancienne  coifTure. 
Capelli^o,  a.m.  'redingole,  robedechambr 

a  capuchon. 

f  CAP&LLixA,  t.  f.  capelline .-  sorte  de  casqu 
de  fer. 

Capelünha  ,  s.  f.  dim.  de  Capella.  Petit 
chapelle. 

Capellinho,  *.  m.  dim.  de  Capello. 

f  Ca  pellist  A ,  t.  m.  et  f.  marcband  de  dou 
veautes  et  de  modes;  mercicr. 

Capello,  $.  m.  capuce,  capuchon;  ancie 
casque.  Ancienne  coifTure  de  yeuve,  resseao 
blant  a  celle  d'une  religieuse.  —  de  cardeei 
chapeau  de  cardinal ;  (fig.)  dignite  de  cardio« 

—  de  doutor,  bonnel  de  docteur, chaperon. 
Capellddo,  a  ,  adj.  encapuchonue ,  qui  a  i 

capuchon ;  huppe ,  en  parlant  de  certaia 
oiseaux.  Gallinka  —a ,  poule  huppee. 

Cap'emcöllo  ,  s.  m.  celui  qui  n'a  qu'uo  sei 
habit;  vagabond. 

Capbadüa,  s.  f.  (I.  de  bei.)  *  capendn :  potna 
rouge  fort  douce. 

Caperotäda,  s.  m.  sorte  de  capilotade  d 
Tolaille. 

f  Capibara  no  Brazil,  t.  m.  {t.  tfhitt.  nal 
cabiai .-  porc  de  riviere,  demi-ampblbie,  rei 
sembte  an  cochon  d'Inde,  dans  l'Amerique  d 
Sud :  mammifere  rongeur. 

Capichoi.a  ou  CAPimrr.LA ,  *.  f.  sorte  d*< 
tofTe  de  soie ,  dont  ou  faisait  les  capuchons. 

t  Capiüorraö  ,  #.  m.  (fam.)  olsif,  vagabom 


CAP 

Ctwre  qat  •  rata  tes  qvstre  ordres  miorara,  et 
M  venia**  reecvotr  les  majeure. 

CapilI,  $.  m.  *boisson  de  slrop  de  capillalre. 

t  CapIimas  ,  #.  f.  pl.  (f.  d'impr.)  chapelle  : 
lesdeux  premieres  feuilles  d'un  oavragc  qui 
fort  de  la  presse,  et  qu'on  donne  aux  composi- 
leors,  etc. 

Capillar  v  adj.  (t.  d'anat.  et  de  bot.)  capil- 
lalre :  delie  comme  des  cheveui  (racinc ,  fcuille , 
veioe,  tuyau). 

Capillaria  Ott  Capill£r.  V.  ,ifena»  ordi- 


CAP 


SM 


f  Capillaridade  , #.  /".  (I.  <fe  pkys.)  capilla- 
fW  .-  natura  des  tubes  capillaires;  propriele 
tat  ils  jouissenl de  poraper  les  liquides. 

Capilläto.  V.  Cabelludo. 

Capim,  «.  m.  (*.  du  Brisil)  sorte  de  foin  d'A- 
atrique. 

Capihado,  Afp.p.  de 

f  Ca pi ?ur,  «?.  ö.  (/.  duBriiü)  couper,  fau- 
cter  le  capim.  V.  ce  mot. 

tCA>mtiROv«.  *».  celui  qui  coupe  et  vend 
4a  tüpim.  V.  ee  mot. 

Capisha,  s-  f.  dim.  de  Capa.  it.  (/ig.)  celui 
<|ai  dans  les  courses  esquive  le  taureau  en  le 
distrayant  avcc  un  peüt  manteau. 

Ca pi röte,  $.  m.  chaperon  donton  couvre  les 
feil  de  I'oiseau  de  proie.  V.  Capillo. 

*Cafisäio,  t.  m.  cape  :  ancicn  manteau  a 
eapaebon. 

•Capiscöl,  s.  m.  cbantre :  dignitalre  d'une 
ealhedrale ;  celui  qui  dirige  le  cbant. 

*Capisteiro.  V.  Crivo,  Joiira. 

Capita^aö,  s.  /.  capitalion :  taxe  par  töte. 
V.  Cebee&o,  Derrama. 

Capital,«,  m.  capital :  fonds ,  somroo  d'ar- 
feot  qu'on  possede.  — ,  principal  d'une  delle, 
dTsoe  rente.  — ,  fonds,  valeur  disponible,  t.  f. 
Capilale  :  ville  priocipale  d'un  Etat,  d'une  pro- 
vinee. 

Capital,  adj.igen.  capital  .-qui  appartient 
a  U  töte.  Principal ,  grave ,  remarquable ,  grand . 
Lttlrm — ,  lettre  capilale,  ruajusculc.  Inimigo 
— ,  ennemi  capilal.  Erro  — ,  faule  capilale. 
Ptn* — ,  peine  capilale.  Peccados,  ticios  ca- 
pilies,  peches,  viecs  capitaui. 

Capitalissimo,  a,  ad},  sup.  de  Capital 

Capitaüsta,  f.  m.  capilaliste :  qui  possöde 
de  forte*  sommes  d'argent. 

f  Capitalizaqaö,  t.  f*  capital  isation  :  l'ac- 
tion  decapitaliser. 

Capitalizabo  ,  a  ,  p.  p.  da 

fCAPiTALizAR,  •. «.  captuiiser  :  eonTertir 
ea  capital  (les  renles ,  etc.). 

Capitalmente  ,  adt.  capltatoment  »  d'une 
suniert  capiule. 

Capitata  ou        \  vaitseaudeguerremonte 

CAPtTlütA ,  #.  f.  )  par  l'amiral  :  vaisteau 
aniiral. 

CimASFJtno,  a  ,  p.  p.  de 

CiPitaüiar.  r.  a.  Commander  de»  tronpes. 
(«uider.  cooduire  plusieurs  ppr$omies,  eiro  k 
Im  UM«  par  un  molif  qutlconquc.  II  est  quel- 


Auefois  neotre  et  sfgniffe :  f  e  donner  des  tili 
efe  mal  Ire,  prendre  on  ton  absolu ,  etc. 

Capitata,  s.  f.  capita inerte :  charge,  grade 
de  capitaine.  'Gouvernement  militaire  et  civil 
de  quelque  contree.  Capilanie  :  ancienne  dirl- 
sion  territoriale  du  Bresil ;  son  gourernement, 

Capitama.  V.  Capilanta. 

CapitäÖ,  g.  m.  (I.  mil.)  eapKaine  :  eher, 
commandant  d'une  compagnie.  — ,  general; 
Chef  :  commandant  en  chef.  —  baxd,  pacta. 
—defragata,  capitaine  de  fregate  :  lieutenant^ 
colonel  dans  les  troupes  de  terre.  —  da»  gnar- 
daSi ,  capitaine  des  gardes-du-corps. —doporto, 
capitaine  de  port :  celui  qui  commande  dans 
un  port.  —  de  mar  e  guerra,  capitaine  de 
vaisseau  de  guerre  :  colonel  dans  les  troupes 
de  terre.  —dt  navio,  capitaine  de  vaisseau. 
—  general,  general  en  cbef;  gouverneur  civil 
et  militaire  d'une  province.  —  *»o>,  general  en 
chef.  —  tnör  do  mar,  amiral.  —  dos  ginttes, 
general  de  cavalerie.  —  tenente,  officier  de  It 
marine  porlugaise  au-dessous  du  capitaine  do 
fregate.  —  de  ladröcs,  capitaine,  cbef  de  ?4H 
leurs. 

Capital,  s.  m.  (t.  a^areh.)  chaplteau  :  partfta 
du  haut  de  la  colonne  qui  pose  sur  le  fät. 

Capit£o.  V.  Chapitfo. 

Capitöa  ,«.  f.  capitainesse,  capitane ,  femme 
du  capitaine. 

Capitoljno  ,  a  ,  adj.  capitolin  t  qui  appartient 
au  Capitolc. 

Capitolio,  f.  fit.  Capitole  :  anejen  terapled« 
Rome  consacre  ä  Jupiter,  (flg.)  Edifiee  grand , 
raajestueux. 

C apitöso.  V.  Cabecudo.  it.  (f.  de  bot.)  capite : 
en  forme  de  töte. 

CAPiTLiA,  t.  f.(t.de  lithur.)  capitole r  pe* 
Ute  le^on  ä  la  (In  de  cbaque  partie  de  Poffice. 

Capitula^aö,  s.  f.  capitulation  .*  traile  ponf 
la  reddilion  d'une  place;  clause,  artlcle  d'un 
conlrat  quelconque. 

Capitulada  ,  m.  f.  articles  d'aecusalion,  piain« 
les  contre  un  fonetionnaire  public.  Intrtgues, 
cabales  dans  les  elections  capltulaires  des 
moines. 

Capitulado,  a,  p.  p.  de  Cmpitular. 

Capitcladör,  t.  m.  celui  qui  signe  les  arti- 
cles d'aecusalion. 

Capitulämtr,  p.  a.  de  CapituUr,  qui  oapi- 
tule.  it.  t.  V.  Capituiador  et  Capitular,  s. 

Capitular  ,  adj.  2  gen.  capitulaire  i  qui  ap- 
partient  a  un  cbapitre  de  cbanoines  ou  de  rali- 
gieux.  Casa—,  la  maison  centrale  d'un  ordre 
religieux  oü  on  celebre  le  cbapitre.  Actos  — 1$% 
acte*,  resolutions  capltulaires. 

Capitular,  s.  m.  celui  qui  a  voix  dans  on 
cbapitre,  soit  de  cbanoines,  soit  de  religieux. 

Capitclär  ,  v.  a.  circonslancier,  faire  le  de- 
tail bistorique ;  reduire  en  articles  les  aecusa- 
lions  contre  c^uelqu'un.  —  (de) ,  aecuser,  cbar- 
ger  un  fonetionnaire  public,  deposer  contre 
lui. 

Capituar  (rem),  t.  n.  capltvler,  parfo- 
meuter  :  tralter  de  la  reddiUon  dlme  |4i0f . 


d'.nri.n.  •■!■■■  .. 
li.-rrs  n.ik 
ehapiirpi. 


I  ecclusiasuiiurs,  rcdifüc*  par 
.  arfr.  capilulaireraenl :  eii 


ebapilre.en  ssieiublcc  ... 

fCiPiTtUino,  i.  b>.  livre  i|ui  ei 
tnpimli«  quo  Im  proir«  cbaeucni  ai 

C>riTE£fl,f,  m.dwpilrc,chc[:  ■! L' 
liiru ,  d'un  comptc.  — ,  «ijcl ,  roalie 
— "— i,  frier,  dr---: 


bli-r  dp  rctit'K'i 


de  i-lunü 

Capivaiia.  V.  Cepibdr«. 
f  CuünVASti*,  i.  /■.  rapnom.miin  : 
Uni]  par  la  lumtt  ilc  l'juli'l,  clc. 

f  Ca  PS OH* UTE,  I.  »I.  rrlui  tjtji  ilf.    II 

■J-Capsohasulo,  a,(hJj.  i|<ii  .ip^aiiii 


:.  '  Aecu- 


i  :  cnitc  1  poiilr. ;  jiuulriü- 


l«r.  [I.  ilt  füll.  Ci|«iiiiii^re  ;  I 


C*POtmu ,  k ,  adj.  ijui  ipparlicul  ■  un  pol 
f  CapuuiCiuo,!.  w.  (((.  dr  !«il.j  capaquiei 


Capohal.  V.  Caia  d'»fi 

Caputh,!.«.  cop«t,  11 
dt Jtu:  Caput:  louics  Im 
Mrles.  A>rnr  — .  elru  eapnl  ■  perdre 


Cupo.  ( >. 


fCAP 


-,  tjire  ct- 
i.  de  Cupo/r.peliimau. 
I.d'hifl.  nnf.l  cappa  i  qua- 


druprile  plus  jirand  qu'un  lue,  Mrocit, 

•amAlAfl.  V.  Caparnfdo. 

Capiieo.  V.  Capro. 

Caprsolq.  V.  Cabritu. 

t:  ie« 1..  mi  in  i"  ■ ,  >,  odj.  ( f,  ■'■  f"  «■  ■  j'ii  ■'  de» 
herbes  ramniD  le  liouc. 

Capmchado,  A,p.  p,  de 

C\pncnin  (de),«-  •■  M 


CAPBil 


l.l«, 


ihla»c|uc.  fr,  cl plut  uif/'.iiuijtpiqued'lion- 
cur  |  <jui  chcrcuL'  a  tflre  paiTail. 
CArutcunno  ,  ».et.  1.1.  d'ailr.)  capricorne : 
siünn  du  lodiaque  som  la  (Igure  d'un  bouc. 
"  J'iiil.  nal.)  — ,  culcuplfrc  »)  lopbaKc. 

■UcüttNIO,  A,4d/.  (I.  de  poil.)  qui  a  dei 

lAPairitAfiö,  i.  f.  rl.  de  b«I.)  caprifica- 
maniere  de  rrndre  hl  lli;ue»  »auiapra 

i,i  l'aido  di'  peius  insetie<qui  paisenl 


tCipi:ii;Eso,»,arfj,  (t.depo/i.)  engendr* 

( T * fii i s tp ,  A.odj.  i'.  d*  J>0c*4  de  cberre  ou 
Je  baue. 

HArniPFöE,  adj.  i  gta.it.  dt  pofä)  capri- 
ppdr  ■  n  pidls  de  rhcire ;  chOvrepied.  salirc. 

fCirufUiTisn,  «</.  Jjrn.  i.r.  de  pori.j 
quisauipcoinmekscliemsoxlciiboucs. 

fCl WHISTS,  adj-  i  fftn.  Pull»—,  (f.  dt 
Htd.)  im  tili  loiijours  rmu ,  rebondisiaiil. 

Cirnn.Y.  JUrft. 

fCiM*,«.  m.  (l.d**f«f.  nal.)  capsa  :  oi*eau 
FAfrMjUt.fril, 

■  Capsula  ,  i.  f.  pelile  belle  rondc. 
Capsula...  f.  ((.rff  o»(.'rap5ule:enve[oppe 
ompusi'e  de  panneaui  plasliques,  qui  tcii- 


CAPt.iuu,  A,p.p.  •itCaptar. 
Captadok  ,  «,  i.  ((.  de  prnl.)  rapUleur  -.  qal 
■urptend  par  ruse,  per  «diene  uue  domliou , 


;l.  dt  pral.)  «pu- 


Captu«».«.  f.  'Jp'-i.    vm, 
CUrtkll)      - 


GAR 

nber  tou«  le  («Ix,  au  propre  el  au 
r  a  —  m  outro%  jeter  la  faule  sur 
nemr  •— de  «i,  s'affraocbir  d'un 
o  ds—t  batiment  de  transport. 
(t.  de  aar. )  Charge  en  grenier. 
[fa.)  croix,  aflliction,  peine,  sou- 
bulations. 

n.  'Charge,  office,  eraploi.  Chef, 
le,  point  d'une  aecusatioo.  (fig.) 
gaGon«  devoir.  — ,  commission , 
le  consciencia,  cas  de  conscience. 
Feaer-te —  cTaiyuma  couta,  se 
nelque  cbose ,  prendre  sur  soi. 
.  Cmrregöto. 

o ,  a  ,  adj.  qui  porle  une  Charge. 
)te  de  somme. 

b,  v.  a.  {/.  tu.  au  Bresil)  Irans- 
■t  de  somme;  conduire  des  bttes 

$.  m.  J.  d'hitt.  nat.)  cariacou  : 

ne. 

,p.  p.  de  Cariar. 

,  *.  m.  {(.  d'hitt.  nat.)  cariama  : 

lerique,  oiseau. 

0.  carier,  gdter,  pourrir. 

.  c.  r.  se  carier,  en  parlant  des  os. 

«.  V.  Cary...,  etc. 

,  f.  m.  (i.  d'kitt.  nat.)  caribou  .- 

aada,  tres-Jeger,  cerf  de  l'Anic- 

Irionale. 

1,  t.  f.  caricalure :  (bärge  en  pein- 
rire,  etc. 

V.  Acaririar. 

«.  A  pJ.  caresses  ;  temoignages  ex- 
mfmetas,  blandiccs. 
••»T.  Carinhoso. 

"itf.chanlü :  une  des  vertus  theo- 
t  aamöne.  Faztr  a  —  a  algurm , 
t)  arraoger  quelqu'un.— bem 
nöi  me»vMtt%  charite  bien 
par  soi-meme. 
i  A.  V.  Caritativo. 
C&aits,  i.  f.  carie :  poumture  des 
to,desbles. 

Cauj,  #.  m.  carri :  assaisonnement 
■pase  de  piment  en  poudre.  d'e- 

'•  f.  (I.  du  Brieil)  sorte  de  gateau 
k  (arme  de  manioc. 
•i«.  m.  (t.  de  bot.) "  noix  vomique. 
«0,  a,  adj.  hrun,  basane. 
• ».  r  diu»  de  Cara.  —  d'anjo,  petil 
fiqee.  —  doaWfa.  (fam.)  ininois. 
«•»■  *  afleclion,  tendresse,  caresse, 

wuuihte,  «de.  afiectueusemont, 

t,  cheremput. 

*i  a,  adj.  aflectueux ,  tendre  ,  ex- 

■hicbi. 

*iA,  iuf>.  carieux  :  qui  se  carie. 

fttafto,  a,  adj.  qui  a  le  visage  rond. 

■«•». '.  I  .de  ÜMof .)  gracc,  don  de  Dieu . 

CM<  *t«ft>'.  qui  a  une  vilaine  ügurc. 

^««aay.mp.  de  Cdro. 
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CAitiTATiVASiÄ.NTt^dtf.charitableinent :  a»e« 
charite. 

Caritativu,  a,  adj.  charitable ,  secourabl*. 

Caritel,  t.  m.  *  voix,  cris  de  detresse. 

*Carit£hho,  adj.  m.  (Bretiario—)  petil 
breviaire. 

Cariz  0«  Caris,  s.  m.  (—  do  cio)  apparence 
de  l'atmosphere. 

Carla  ,  t.  m.  (I.  d'Asie)  sorte  d'etoffe  asia- 
tique. 

Cablequim,  m.  m.  cric  :  Instrument  corapose 
d'une  roue  de  Ter  dentee  et  d'une  tige  pour  le- 
ver  des  fardeaux. 

f  Carmm  Ott  Carümo,  m.  m.  carlin :  monnaie 
d'argent  frappee  sous  le  regne  de  Charlea- 
Quint,  toujours  courante  en  Italic 

Caki.ina,  t.  f.  (/.  de  bot.)  V.  Cardo-pinto. 

Carlimga  ,  $.  f.  (t.  de  mar.)  carlingue :  piece 
de  bois  le  long  d'un  vaisseau ,  au-dessus  de  la 
quilie,  oü  porte  le  pied  du  mal.  —do  cabree- 
tante,  ecuelle  du  cabestan. 

f  Carlovisgios,  a.  m.  pl.  Carloringiens , 
mieux  Carolingicns :  deuxieme  race  des  roisde 
France. 

Carme.  V.  Po4ma. 

Carmeadkira,  $.  f.  peigneuse  de  laine. 

Carmeädo  ,  a,  p.  p.  de  Carmtar, 

Carmeadör,  m.  m.  petgneur  de  laine. 

Ca rrn kar,  v.  a.  peigner  la  laine. 

-j- Ca rm elina,  s.  f.  canneline  .-  seconde  lame 
quo  Ton  tire  de  la  Vigogne. 

Caem elita  ,  f.  et  adj.  li  gen.  carmelite, carme: 
de  l'ordre  du  Mont-Carmel.  —  $  descatfot,  car- 
mes  dechausses. 

Cariielitano,  a,  adj.  carme.  V.  Carmeliia. 

CAUMti.o,  s.  m.  Carmel  ou  Mont-Carmel : 
haute  montagne  dans  la  Palestine. 

Caemesi  ,  t.  m.ou        -i  cramoisi :  rouge  fon- 

Carmfsim  ,  adj.  2  gen.  f  ce ;  couleur  pourpre 
du  kermes. 

Carmim,  f.  m.  carmin  :  couleur  d'un  rouge 
vif,  tiree  de  la  Cochenille,  du  bois  du  Bresil» 
avec  de  l'alun.  Liquido  — ;  (expren.  poit.)  le 
sang. 

Carminativo  ,  a,  adj.  carminalif :  contra  les 
maladies  venteuses. 

Carxäca  ,  t.  f.  aug.  de  Carne,  (fam.)  abon- 
danre  de  viande;  exeroissance  de  chair. 

Cak?» aüura  ,  t.  f.  charnure  :  la  chair,  qualMe 
de  la  chair  de  I'honime;  teint.  Ter  boa  ou 
md  — ,  avoir  bonue  ou  niauvaise  chair. 

Carnagem,  $.  /.salaison  :  provision  de  viande 
salee  qu'on  inet  ä  bord  d'un  vaisseau.  (fig-)  V. 
Carnireriu.  Malan^a. 

Caünal,  adj.  '2  tjvn.  charnel :  qui  appartieni 
u  |j  rhnir.  SenMjel  :  <;ui  aime  les  plaisirs  des 
si'iis.  Vetierier:  :  qui  a  rapport  au  commerce 
charnel.  ■/*.'/•  —^  torresirc,  par  op)K>sition  ü 
.«piriluel .-  qui  est  aituche  aux  biens  de  la  terre, 
sui\aut  le  langn^re  des  moralistes  religieux. 

Cartial,  t.  m.  cliarny^o  :  temps  ou  il  est 
permis  aux  chrelicns  de  lairc  gras. 

Carnalidäde,  *   f.  plaisir  de  la  chair, 
»ualile. 
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Trailer,  convenir,  coneerler,  venir  a  un  accom* 
modernem,  it  Chanter  les  capitules  de  l'offlce 
•eclesiaslique ;  officier. 

f  Capitclares,  t.  m.  pl.  capitulaires :  or- 
donnance* des  anciena  rois  de  France  en  ma- 
lleres civiles  et  ecclesiastiques,  redigees  par 
chapilres. 

Capitulärmente,  ade.  capitulairement :  en 
chapilre,  en  assemblce  generale. 

f  Capituleiro,  a.  m.  livre  qui  conlient  les 
capilules  que  les  pretres  ebantent  au  choeur. 

Capitulo,  s.  m.  chapilre,  chef .  division  dun 
livre,  d'un  comple.  — ,  sujet,  raatiere.  *  Accu- 
sation,  grief,  deposition,  Charge.  — ,  assem- 
blce de  religieux ;  it.  de  chanoines,  V.  Cabido; 
la  »alle  oü  ils  tiennent  leurs  reunions. 

Capivära.  V.  Capibdra. 

f  Capxomanua  ,  t.  f.  capnomanete  :  divina- 
lion  par  la  fumee  de  laulel,  etc. 

f  Capxomante,  $.  m.  celui  qui  devinc  par  la 
fumee. 

f  Capk omantico  ,  a  ,  adj.  qui  appartient  a  la 
capnomancie. 

Capoeira  ,  t.  f.  mue  :  cagc  a  poules ;  poulail- 
ler.  ( t.  de  fort.  <  Caponniere  :  logcuienl  de  sol- 
dals  au  fond  d'un  fosse  sec ,  d'oü  ils  lirent  a 
couverl;  double  chemin  couvcrl.  it.  Petil  bois. 

Capoeiraü,  t.  m.  vicillard  tres-tranquillc. 

Gapoeiro  ,  t.  m.  voleur  de  poules. 

Capokiro  ,  a  ,  adj.  qui  apparlient  a  un  pelit 
bois;  qui  y  vit. 

f  Capuuceiro  , «.  m.  ((f.  de  bot.)  capoquier  : 
arbre  des  Indes;  fournit  lc  capoc. 

Caporäl.  V.  Cabo  d'esquadra. 

Capütk,  t.  m.  capot,  manteau.  V.  Capa.  ( t. 
dejeu)  Capot .-  touies  les  levees  ä  un  jeu  de 
cartes.  Levar—,  elre  capot  •  perdre  toutes  les 
levees  en  jouant  aux  cartes.  Dar  — ,  faire  ca- 
pot :  faire  touies  les  levees,  etc. 

Capotisho,«.  m.dim.  de  Capot e ,  petit  man- 
teau ;  manteau  court. 

f  Cappa  ,$.m.(  t.d'hist.  nat.)  cappa  :  qua- 
drupede  plus  grand  qu'un  ane,  feroce. 

*  Caprazaö.  V.  Caparacdo. 

Gäpreo.  V.  Capro. 

Capräolo.  V.  Cabrito. 

Capridarbüdo  ,  a,  adj.  ( U  de  poit.)  qui  a  des 
barbes  comme  le  bouc. 

Caprichabo  ,  a,  p.  p.  de 

Caprichär  (de) ,  t>.  ».  se  piquer  d'honneur, 
avoir  la  fantaisie. 

Capricho,  s.  m.  caprice,  fantaisie  .•  idee, 
goat,  volonte  deraisonnable.  'Boutade :  saillie 
d'espri'  ou  d'honneur.  (t.  de  mut.)  'Composi- 
tion  gracieuse ,  mais  bizarre.  —  da  natureza , 
Jeu  de  I.i  nalure.  Hörnern  de  — ,  bomme  fantas- 
que,  qui  estsujet  a  des  fantaisies,  ades  ca- 
prices;  qui  se  pique  d'honneur. 

Capricbösamente  ,adv.  capricieusement,  bi- 
larrcment.  it.  et  plus  utile,  avec  honneur,avec 
generosile. 

Gapbicuosjssimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

CapmcbOso  ,  a,  adj.  capricieux,  bizarre, 


fanlasque.  it.  et  plut  ueiti ,  qui  te  pique  d'hon- 
neur ;  qui  cherebe  a  cUrc  parfail. 

Capricürmo,  t.  m.  (t.  d'astr.)  capricorne  : 
signe  du  zodiaque  sous  la  flgure  d'un  bouc. 
(f.  d'hiit.  nat.)  — ,  colcoptere  xylophage. 

Capricürnio,  a,  adj.  (t.  de  poie.)  qui  a  des 
cornes  de  bouc. 

f  Caprificac>ö,  $.  f.  (I.  de  bot.)  caprifica- 
lion  :  maniere  de  rendre  les  flgues  sau  vages 
bonnes  ä  manger  avec  le  pollen  des  figues  cul- 
livecs,a  l'aidc  de  petiis  insecics  qui  passent 
de  l'une  ä  l'autre;  art  d'avancer  leur  matu- 
rite. 

f  Caprigeno,  A,adj.  (i.  de  poe"t.)  engendro 
d'une  clievre. 

Caprixo,  x,adj.  (f.  de  poes.)dc  chevre  ou 
de  bouc. 

Capripf.de,  adj.  2  gen.  (t.  de  poft.)  capri- 
pede  :  ä  pieds  de  chevre;  chevrepied,  satire. 

t  Caprisaltante,  adj.  2  gen.  (t.  de  pots.) 
qui  saute  comme  les  cbevres  ou  les  boucs. 

fCAPRizANTE,  adj.  2  gen.  Pulso— ,  (t.  de 
mtd.)  pouls  toujoursemu,  rebondissant. 

Ca  pro.  V.  liödc. 

+  Capsa,  t.  m.  (I.  d'hiit .  nat.)  capsa  .-  oiseau 
d'Arrhfue,  gris. 

'  Capsula  ,  s.  f.  petite  botte  ronde. 

Capsula  ,  t.  f.  (f.  de  bot.)  capsule:  enveloppe 
composee  de  panneaux  elasliques,  qui  rcn- 
ferme  la  graine,  pericarpe  sec  et  creux  qui 
s'ouvre  en  une  ou  plusicurs  valves.  (f.  Sanat.) 
— ,  membrane,  qui  tapisse  les  caviles  arlicu- 
laires.  (/.  de  chim.)  — ,  vase  de  cbimie  en  ca- 
lotle. 

Capsclär,  adj.  2  gen.  (t.  de  bot.  et  de  chim.) 
capsulaire  :  zoophyle  en  capsule. 

f  Capsulakia  ,  $.  f.  (t.  d'hist.  nat.)  capsu- 
laire. 

t  Captaqaö  ,  m.  f.  captation  .-  l'action  de 
capter;  emploi  de  ruses,  d'arlificcs  pour  ob- 
lenir  un  legs,elc. 

Captäuu  ,  a  ,  p.  p.  de  Captar. 

Captador  ,  a  ,  t.  (I.  de  prat.)  captateur  :  qui 
surprend  par  ruse,  par  adresse  une  donatiou , 
un  legs ,  etc. 

Captar,  v.  a.  capter  •  attirer,  gagner,  ob- 
lenir,  ebereber  a  obtenir  par  insinuations. 

■j-Captatörio,  a,  adj.  (t.  de  prat.)  cap  la- 
to ire  :  obtenu  par  captation  (legs,  etc.). 

*  Capt£la.  V.  CautHa. 
Captivär  ,  etc.  V.  Cativar,  etc. 

•  Captivöiro.  V.  Cativtiro. 

Captüra  ,  s.  f.  capture :  prise  au  corps ;  bi*- 
Un.  V.  Apresamento  et  Prtea. 

Capturär,  v.  a.  (I.  de  prat.)  capturer.  V. 
Tomar,  Aprehender. 

f  Capucäia  ,  $.  f.  nom  d'un  fruit  du  Bresil  et 
de  l'arbre  qui  le  porte. 

Capücba  ,  t.  f.  capuciniere :  couveot  de  Tor« 
dre  des  capucins. 

CAPucuiMDO,  a  ,  s.  m.  et  f.  capucro,  capucine  .- 
religieux,  religieuse  de  l'ordre  reforme  de 
Saint-Francois. 

Capucho,  a  ,  adj.  ( Frade  — ;  capuem :  reli- 
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g ieax  reTonne  de  Vordre  de  Saint-Franeois.  En 
Portugal,  ils  ne  portaien t  pas  de  barbe.  (/ig.) 
Homme  tres-severe,  tres-austere.  A'capucha, 
•dz.  a  la  maniere  des  capucins ,  i ans  ostenta- 
üon. 
0«f#lbo.  Y.  Captula  et  Casülo. 
f  Capi  t-mortcum  ,  s.  m.  ( t.  de  chim.)  caput- 
nortoum ,  ttfte-morte .-  parlies  terrestres  et  in- 
tipides  d'an  corps  distille. 

f  Capu-upäba  >s.  f.(t.  de  bot. )  capu-apeba  : 
•böte  da  Brasil,  barbon. 

Cirti ,  s.  m.  capochon ,  capuoe ;  sorte  d'an- 
eta  manleau  a  capuce. 
tCArTBA»A-DO-BRAZiL.  V.  Capibdra. 
Caqueiräda,  t.  f.  coup  de  tesson. 
Caqcejbo,  ».  m.  vaisseau  de  terre  brise,  tes- 
ten. V.  Caco. 
Caia,  $.  f.  'visage,  Agare :  face  de  I 'homme. 
V.  SembUtnie.  — ,  mine:  l'air  du  visage.  (/lg.) 
Apparenee ,  aspeet ;  presence  d'une  personne. 
Und — ,  face  a  face.  — depascoa  ou  de  rieo, 
igvreagreable,  riante ;  visage  de  prosperite. 
-ie  poueot  amigos,  homme  de  mauvaise  mine , 
qua  une  figure  negative.  —  de  condemnado, 
Bine  patibulaire.  —  miteravel,  chiche  face. 
-r*tafcNJa,effronte,ehonle,impudent.  Ter 
-ettanhada,  avoir  un  front  d'airain.  JBda— , 
boane  mine.  Md  —  oa  —  feia,  vilaine  flgure. 
i'— aVsca6erfa,oavertemenl,  en  presence  de 
trat  Ie  raonde.  Andar  com  a  —  detcoberta, 
aller  tele  levee.  Dar  a  alguem  com  at  poslas 
m  — ,  /ig.)  fermer  ä  quelqu'un  la  porte  au  nez 
m  nr  Ie  net.  —  d'assucar,  gros  pain  de  Sucre. 
Atsnear  de  — ,  qualite  de  sucre  tres-blanc. 
Metier  a  —  a  alguem ,  ( fam.)  regarder  au  nez 
dt  qoelqu'un.  De  edra,  de  front.  A  —  o  dis  ou 
m  —  tt  eonhece,  ( fig.)  sa  figure  park».  Faxer 
— ,  tenir  t*te ;  «f.  desapprouver.  Mostrar  böa 
•■■id  — «  aigtwm,  faire  bon  ou  raauvais  ac- 
cseil  a  quelqu'un.  Virara—,  refuser.  Näo  ter 
tistoa—  ao  inimigo,  n'avoir  jamais  tu  le  fea. 
Rio  tobe  onde  lern  a  — ,  il  ne  connalt  pas  sa 
main  gaoebe  d'avec  sa  main  droite.  Ndo  ter  — 
f*n  diser  uma  cousa,  n'avoir  pas  le  courage 
dedtre  une  chose.  Ndo  voltar  —  atrdty  ne  point 
dr.-nordre,  ne  point  se  desister.  Voltar  a  —  ao 
»wmeo,  faire  volte-face.  A  —  ndo  o  ajuda,  il 
*  un«  Ligare  negative.  A  —  de f ende  a  pousada, 
prtn.)  l'air  du  visage  faitconnaitre  les  mours. 
f  >*r  com  um  palmo de  —,(fam.)  avoir  un  pied 
•k  na.  Hörnern  de  dual  — *,  (flg.)  homme  a  deux . 
k-fs,  double  et  faux.  Fazer  — $ ,  faire  des  gri- 
>tur?$,dcs  mines. 

CitAf*.  m».  (f.  duBretil)  espece  d'igname 
«In  Kresil. 
Cirabe,  «.  m.  carabe :  ambre  jaune ,  succin. 
Cviamsa  ,  m.  f.  carabine ,  pistole :  petite  ar- 
qaHwjse  qu'oo  porte  a  cheval;  it.  carabine 
rayee.  6  o  metmo  que  —i  a"Ambrosia,  ( fam.) 
tw  une  chose  qoi  ne  sert  a  rien. 

i  \«abi5ada,  t.  f.  coup  de  carabUe ;  bruit 
q«i  il  CaiL 
CiRABintiBO,  r.  »t.  earabinier :  cavalier  arm6 
d  scic  eanbiae. 


f  Ca ra ca  ,  «.  f.  (t.  de  mar.)  bourbe  pclriflöe 
dans  le  cote  d'un  yaisseau. 

fCARACAL,  s.  m.  (t.  d'hist.nat.)  caracal  s 
guide  du  lion ;  ressemble  au  loup-cervier. 

f  Caracarä,*.  f.  (t.  oVhxst.  nat.)  *caracara  : 
tres-beau  faisan  des  Antilles ;  espece  de  fau- 
con  du  Bresil. 

Garä^a  ,  t.  f.  aug.  de  Cdra.  il.  Figure  Iaido  j 
masque  de  theätre.  Etlar  —9(loc.  fam.)  etro 
pris  de  vin. 

f  Ca  räch  dpa,  «.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  cara- 
chupa :  singe  du  Perou ,  sarigue. 

-J-Caraco,  t.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  caraco  i 
mammifere  rongeur,  rat. 

-f-CARAC0A,  t.  f.  caracove:  sorte  de  bati~ 
ment  des  Philippines. 

Caracol,  s.  m.  (t. oVhitt.  nat.)  *helice,  lima- 
con,  colimacon  :  limace  ä  coquille,  raollusque 
rampant,  gasteropode,  visqueux,  a  deux  cor- 
nes  oculaires,  retractiles.  —  ordinario  dot  po- 
martt,  lima^on  des  vignes.  —  dos  bosqurs ,  la 
livree.  —  rangente,  la  lampe  antique.  Caracöei 
plano$ ,  planorbes.  Caracöei  oblongos.  V.  IV«- 
limoi.  Etcada  de  — ,  escalier  en  limacon.  (/.  de 
man.)  Caracole  :  mouvement  circulaire  d'un 
cheval.  Näo  vale  dout  caracöeM,  cela  nc  vaut 
pas  tripette,  ou  deux  sous.  Caracöet,  pl.  (t.  de 
bot.)  caracolcs :  les  fleurs  du  Caracoleiro.  V.  ce- 
iuot. 

Car acolädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Caracolär,  v.  a.  ou  n.  caracoler:  faire  de» 
caracoles. 

f  Car ACOLLfetno ,  *.  m.  ( t.  de  bot.)  caracole : 
haricot  ä  grandes  fleurs;  haricot-feve  ou  d'Es-  ' 
pagne. 

Caräcter,  i.  m.  caractere,  esprit,  enscmble 
de  penchants,  de  qualites,  qui  distinguc  une 
personne  d'une  autre.  — ,  raarque,  erapreintc, 
parliculierement  les  figures  donl  on  se  sert 
dans  l'ecriture  ou  dans  l'impression.  — ,  litre  r 
dignitc,  rang.  Air,  maniere,  facon ,  caractere. 
Caractere  sacramentel.  Caracltret,  pl.  type» 
d'imprimeric.  —  magicos,  caracteres,«lellres» 
ügurcs  auxquelles  le  pcuplealtribue  une' vertu,, 
d'apres  un  pacle  avec  le  diable. 

f  Caracteristica,  *.  f.  (I.  de  tnath.)  carac- 
terislique:  premier  chifTre  d'un  logarithme, 
qui  exprimo  l'ordrc  des  unites. 

Caracteristicamente,  adv.  caraclörislique- 
menl. 

Caracteristico,  kyadj.  caraclenstique :  qui 
caracterise. 

fCARACTERisTicos,  s.  m.  pl.  caracteres  r 
marques  distinetives,  signes  distinclifs,  indi- 
viduels,  des  etres  naturels,  des  plante»,  dea 
aniniaux,  etc. 

Caracterizado,  a,  adj.  distingue  par  son 
caractere,  par  sa  dignile,  par  son  poste.  p.  p, 
de 

Caracterizär,  v.a.  caracteriser  :  marquer 
le  caractere  d'un  elre;  designer  une  chose 
quelconque  par  ses  caracteres. 

CARACTuuzAft-st,  r.  r.  te  wracWri»cr  i 
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a  qvelqa'un  une  forte  reprimande,  le  hous- 
piller. 

Cardeal,«.  m.  cardinal :  un  des  70  prelals 
du  sacre  College.  — ,  oiseau  d'Amerique  moini 
Uro*  qu'un  merle,  a  töte  dun  roux  eclalant, 
cspcce  de  gros-bec. 

Cardeal,  o^/.  V.  Cardiäl. 

f  Cardkaün  a,  «.  f.  (f.  de  bot.)  lobclie  car- 
dinale;  la  cardinale. 

Cardealädo,  t.  m.  cardinalat :  dignile  de 
cardinal. 

Cardeiro  ,  f.  m.  cardier  :  celui  qui  fait  des 
cardes. 

Cakderilbo.  V.  Verdate. 

<:ari>eno,a,<w   I    Ti0|ct|ivide, plombe. 

Cakdko,  a,  adj.   \  ' 

•j-Cärdia,  t.  m.  (f.  oVanat.)  cardia  :  orifice 
superieur  de  l'eslomac. 

Cakdiaca  ,  (f.  de  bot.)  V.  Agripalma. 

Cardiaco  ,  a,  adj.  (t.  de  mtd.)  cardiaque.  II 
sedit  dos  maladics  du  caiir,  el  des  rcmedes 
propres  a  les  guerir. 

f  Cardiagrapma  ,  f.  f.  cardiagraphio  :  des- 
criplion  du  cceur. 

Cardial,  adj.  2  gen.  cardinal  :  principal. 
Od  le  dil  des  venia,  des  nombres,  des  poinls, 
des  vertus. 

Cardialci'a,  «.  f.  (t.  de  mid.)  cardialgie: 
picoteroent  dans  l'estomac,  ä  l'oriüce  supe- 
rieur, avec  douleurs  violenles,  ou  douleurs 
avcc  nausecs  el  defaillanccs. 

f  Cakdialgico,  a,  adj.  {t.  de  med.)  qui  a 
rapport  a  la  cardialgie. 

f  Cardialogia,  s.  f.  cardialogie  :  traile  des 
parties  du  cceur. 

f  Cardiatomi a  ,  $.  f.  cardialoraie :  dissection 
du  cceur,  de  ses  parties. 

CARoicfi,  f.  f.  *  camee  reprcsenlant  an  coeur 
noir. 

Cardihal.  V.  Cardidl. 

Cardinalado, 
Gardinaläto 

f  Cardin aücio,  a,  adj.  cardinalice  :  qui 
menc  au  cardinalat. 

f  Cardin  aüsta,  t.  in.  cardinaliste  :  parti- 
san,  domestique  des  cardinaux. 

CARDiNno ,  s.  m.  dim.  de  Cardo ,  cirse. 

Cärdo,  t.  m.  ( f.  de  bot. )  cbardon ,  cardoir : 
plante.  —  asnil ,  chardon  aux  Ines.  —  corre- 
dör,  chardon-roland ,  cent-tetes.  — da  isca  ou 
isqveiro,  chardon  lauugineux.  —  hortenge  ou 
manso,  articbaut  coramun.  —  mariano,  char- 
don Marie,  chardon  de  Notre-Darae.  —  pinto 
ou ma/ardo, carline  sans  tige,  chardon  nain, 
cbardoussc.  —  tnorto,  senecon  commun,  le 
pelitsenecon.  — jKnfeador,  cbardon  a  foulon, 
cardon  a  carder,  cuve  de  Venus,  bain  de  No- 
tre-Dame.  —  sanguinho,  carihame  laineux. 
—  ianto,  ccntauree  sudorifique  ou  cbardon 
den  it.  —  rilvettre,  chardoiinctte,  cardiöre. 
—Uiteiro,  caille-lait. 

Card^qa,  s.  f.  cardasse :  grosse  carde. 

C*>RPt»9AD0,  Af  p.p.  de  Cardular, 
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V.  Cardealädo. 


Cardc<;ad6r,  a,  s.  cardeur  :  ouvrier  qtd 
carde  avec  une  cardasse. 

Cardular,  r.  o.  carder  avec  une  cardasse. 

Cardüme,«.!!!.  *  troupc  de  poissons  qui  voya- 
gent  ensemble.  (/ig.)  Essaini ;  mullilude. 

Careacäö,  i.  f.  caresse,  altrait,  alleche- 
ment. 

Caiieado,  a,  p.p.  de  Caredr. 

Careadör  ,  a  ,  t .  et  adj.  caressant:  qui  aitire, 
qui  engage  par  des  carcsses. 

Careär,  v.  a.  allirer,  engager  par  des  ca- 
rcsses; allecher,  seduire;  gagner  l'aruilic  do 
quelqu'un ,  conduire  un  troupeau  vers  un  en- 
droit  determine.  it.  V.  Acarear. 

Careca,  s.m.  (f.  po/Oielechauve;  leigneux. 

Carlcente  ,  adj.  2  gen.  qui  manque  de. 
p.  a.  de 

Carecer  (<ft),  v.n.  tnanquer,  avoir  faule  de. 
II  est  quelqtiefois  reeiproque.  Carrce-se  de 
müila  prudencia ,  il  faut  avoir  beaueoup  de 
prudence. 

Careüdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Carecer,  qui  manque 
de. 

Carecimknto.  V.  Carfncia. 

Carkio  ou  Carlo.  V.  CarcacdS. 

Careiro,  a,  adj.  {(am.)  eher  :  qui  vend 
eher. 

Ca  rena.  V.  Quer  (na. 

Ca rencia,  t.  f.  manque,  absonce,  denue- 
ment,  defaut,  privatum.  ( t.  de  prat.)  Carcnce« 

Carepa,  *.  f.  ordure  de  la  lote;  parlic  rabo- 
teusc  du  bois.  —  da  fruta,  *  duvel  des  fruils. 

•f  Ca r. f.pento,  a,  adj.  couvert  de  croülcs,  de 
duvet,  lanugineux  (fruit). 

Caresa  ou         i   disette,  rarete,  manque 

Carestia,  t.  f.  )  des  choües  neecssaires, 
surtout  de  vivres.  Clierte ,  cnchcrissemciil : 
haut  prix  de  ce  qui  est  a  vendre.  Anno  de  —f 
chere  annee. 

Carestiöso ,  a  ,  adj.  eher,  de  cberle. 

Careta  ,*./.*  masque ;  griinace.  Fazer  — #f" 
faire  des  grimaces. 

f  Careto,  a  ,  adj.  On  lc  dit  dun  cheval  qui 
a  lc  chanfrein  blanc. 

Carevo.  V.  Cararo. 

Careza.  V.  Carestia. 

f  Carfia  ,  $.  f.  instrument  de  supplice  ehrt 
les  Turcs. 

Carga,  «.  f.  Charge,  fardeau,  faix.  — ,  ce 
que  peut  porter  un  homme,  un  aitiuial,  ek*. 
Somine  :  Charge  d'un  cheval.  Carpaison  .*  mar* 
chandises  qui  fönt  la  Charge  d'un  vais^cau. 
(flg.)  'Fardeau,  etnbarras ;  Charge,  Obligation , 
condilion  onereusc.  — ,  cc  qu'on  melde  pou- 
dre  et  de  plomb  dans  une  ariuea  feu.  (t.dt 
vt'te'r.)—,  sorte  d'empldlre  pour  les  cbevaux. 
Decbarpe  simultanee  de  plusieurs  armes  a  feu. 
— ,  le  choc  de  doux  troupes  qui  en  viemient 
aux  mains.  —  de  borrico,  anee.  —  de  cavaUa- 
ria ,  Charge  de  cavalehe.  A'  —  cerrädat  (  fam) 
Mns  rellexion,  sans  consideration.  Besta  tie  —  t 
somraier,  bete  de  soinrne.  Por  que  —  d'agu+S 
(fam.)  pour  quel  molif?  Aario  que  ettd  d  — 
vaisseau  ä  la  raorie-thargo.  Dar  com  a  —  fm 
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i ,  iuccomber  «ou*  le  faix,  au  propre  el  au 
ngune.  Lmmf*r  a  —  «  ott/ro,  jeter  la  faule  sur 
an  aulrr.  l*»f«r  «  —  de  it,  s'aflranchir  d'uu 
ievoir.  JVnrto  da—,  biliment  de  transport. 
—  •  §mmei9  (t.  de  mar, )  Charge  en  grenier. 
— f  dm  tida9  (fig.)  croix,  afllicüon,  peine,  sou- 
da.MiBs:  tribnlations. 

Cargo  .  a.  m.  "Charge.  Office,  craploi.  Chef, 
ttargt,  article,  point  dune  accusation.  (flg.) 
Caarcc,  Obligation,  devoir.  — ,  commission  , 
cndtiite.  — de  consciencia,  cas  de  conscience. 
V.  Encargv.  Fazerse  —  d'alyuma  eousa ,  so 
rturger  de  quelque  chose  ,  prcndre  sur  soi. 

Qtcöso.  V.  Carregöto. 

t  Carci  liro ,  a  ,  adj.  qui  porle  une  Charge. 
Äriln  —  • ,  btte  de  soinine. 

tCA&cLEJ4ii}  v.  a.  ij.  ux.  au  Bresil-  Irans- 
porter en  bete*  de  souime ;  conduirc  des  blies 
ce  WDne. 

TCariamj,  s.  m.  ■/.  d'hitt.  nat.j  cariacou  .- 
ttif  deCavenne. 

Ca  tu  do,  Ktp.  p.  de  Cmriar. 

tCariäma  ,  a.  in.  (f.  d'Ai«/.  aar.)  cariama  : 
tioücht  d'Amcrique,  uigeau. 

(Um «m.  v.  o.  carier,  gater,  pourrir. 

Caiiär-se,  tr.  r.  *e  carier,  tu  parlant  des  os. 

Caiütioes.  V.  Cary...,  etc. 

fCiAiBOL,  «.  m.  {t.  d'hitt.  mit.)  caribou .- 
renne  du  Canada,  tres-lrger,  cerf  de  l'Auic- 
nque  sepienlrionale. 

Guucatcra,  «.  f.  caricalure :  t-barge  en  pein- 
lare,  en  gravure,  etc. 

Cariciak.  V.  Acarieiar. 

Caiicias,  «.  f.  pl.  caresses  :  temoignages  ex- 
tehears.  — enganosas,  bland ices. 

"Cabiuöso.  V.  Carinkoso. 

Caridade,  s.  f.  charite :  une  de»  verlus  theo- 
Ucates.  —  ,  aumöne.  Fazer  a  —  a  alguem , 
fa.  üroni*M*ment)  arraoger  quelqu'un.— bem 
(fienada  comtfa  per  nö»  memo«,  charite  bien 
«doonee  commence  par  soi-tneme. 

Cabjdoso,  a.  V.  Caritativo. 

Cabie  ou  Caries,  a.  f.  carie :  pourriture  des 

m.  de»  dents.  des  bles. 
üiilo*  Carbi,  a.  m.  carri :  assaisonncinent 

■alien,  coropose  de  pimeni  en  poudre.  d'c- 

Kft.ettr. 
(.aiinä  .  $.  f.  (I.  du,  Britil)  sorte  de  gateau 

Uuifee  de  la  farine  de  roanioc. 
|Cari>aü,  9.  m.  (f.  de  bot.)  *  noix  vomique. 
tCaki>lcro,  a,  adj.  brun,  basane. 
Caliüua  .  i.  f.  diu»  de  Cara.  —d'aHj'o%  petit 

*■>*£•;  angclique.  —  bonita,  (fam.)  minoi>. 
Ctaiüio, a.  m. '  aflTeclion,  lendresso,  cares^e, 

t^KisiiusAMERTF. ,  odv.  airectueuseuicnl , 
•«Jrrtiif ni ,  cheremeiit. 

Cicijin6su,  a,  edj.  afTectueux ,  lendre ,  ei- 
Fv.nf;  amooreux. 

tf  ali**u,  a  ,  adj.  carieux  :  qui  se  carie. 

7  •'txtr.E.ttöxDft,  a,  adj.  qui  a  le  visage  rond. 

1  '.*b:-«ii K.$.m.  t.dttk/ol.) grace, don de Dieu . 

<Uai»v6<.uo.  a,  adj.  qui  o  une  vilaine  Ügun*. 

Ca^^mbo,  a(  adj.  tup.  de  Cdro. 


Cakitativamf.ni  t.fiiU'.eharitublement :  a?eo 
charite. 

Cakitativu,  a,  c*//.  charilable,  secourabl«. 

Caritel,  «.  m.  *  vott,  cri»  de  deiresse. 

•  Ca rit E3 uo ,  adj.  tn.  ^  Breviario—  )  petit 
breviaire. 

Cariz  ou  Caris  ,  f .  m.  ( —  do  cio )  apparence 
de  1'atmosphere. 

Carla  ,  $.  tn.  (t.  d'.isie)  sorle  d'etoffe  asia- 
lique. 

CARLEQuiü,  $.  m.  cric  :  inslrument  composo 
d'une  roue  de  Ter  dentee  cl  d'une  tige  pour  le- 
ver  dea  fardeaux. 

f  CahlIm  ou  Caruso,  s.  m.  carlin :  monntM 
d'arurcnt  frappee  aous  le  regne  de  Charlea- 
Quint,  toujours  courante  en  Iialie. 

Caklina,  $■  f.  ij.  de  bot.)  Y.  Cardo-pinto. 

Carli.>c.a  ,  t.  f.  (f.  de  mar.)  carlingue:  pieee 
de  huib  le  long  d'un  vaisseau ,  au-dessus  de  U 
quille,  ou  porle  le  pied  du  mal.  —do  cabret- 
lante,  ecuelle  du  cabealan. 

f  CARLoviüuos ,  a.  m.  pl.  Carlovingiena , 
mieux  Carolingicns :  deuxieuie  race  dea  rols  dt 
France. 

Carme.  V.  Poima. 

Caumeadlira,  t.  f.  peigneusa  de  laine. 

Caumeado,  a,  p.  p.  de  Carmear. 

Carmeadör,  $.  m.  peigneur  de  laine. 

Carmkär,  r.  a.  peigner  la  laine. 

-J-Carmkliüa,  $.  f.  carmeline  :  aeconde  laine 
quo  Ton  lire  de  la  Vigogne. 

Cirmelita,«.  cl  adj.  2 gen.  carmelile, carme: 
de  l'ordre  du  Moul-Cariuel.  —  tdetealco$%  car- 
me:» dechausses. 

Cakmklitäno,  a,  adj.  carme.  V.  Carmelita. 

Carmelo,  t.  m.  (^irmel  ou  Monl-Cannel  : 
haule  raontagne  dans  la  Palestine. 

Carmesi  ,  a.  m.  ou        \  crainoisi :  rouge  fon- 

Carmkmm  ,  adj.  2  gen.  )  ce ;  couleur  pourpre 
du  kennes. 

Carmim  ,  i.  in.  carmin  :  couleur  d'un  rouge 
vir,  lirec  de  la  Cochenille,  du  bois  du  Bresil, 
avec  de  l'alun.  Liquida  — ;  {txprett,  poit.)  le 
sang. 

Carmixativo  ,  a,  adj.  carminalif :  contre  les 
maladins  venleuses. 

Carna<;a  ,  t.  f.  aug.  de  Carne,  (fam.)  abon- 
daix'c  de  viande;  eicroissance  do  cbair. 

Caumauura  ,  i.  f.  iharnure .-  la chair, quaIMo 
de  la  (hair  de  rhouime;  leim.  Ter  boa  ou 
md  — ,  avoir  bonne  ou  mauvaise  cbair. 

C.vhna(;em,  s.  /'.salaison  :  Provision  de  viande 
&alee  «|u'on  tuet  n  bnrd  dun  vaisseau.  (flg)  V. 
Carnrrrriti.  Matan^a. 

Cai.nal  ,  adj.  1  nrn.  rharnel  =  qui  apparlient 
a  la  ch.iir.  Se:isiiel  :  (>ui  aiiue  les  plaisirs  das 
sciu».  Veiierien  ;  qui  a  rapport  au  commerce 
rharnel.  /■;/.  — .  ■  Mreiire,  par  op|*>sition  a 
spiriluel  qui  e<ü  attache  aux  biens  de  la  terre, 
muv  jnl  le  langau'e  de»  inoralisies  religieux. 

Cartkai.,  i.  m.  eharua^e  .  temps  oü  il  est 
permis  aux  rhreiiens  de  laire  grau. 

Ormalipadc  ,  *   f.  pluiMr  de  la  cbair, 
sualile. 

if 
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CausälsUhte,  adr.  charnellemenl :  Selon  la 
chair. 

-{■CarjiaCba,  f.  f.  t.  de  bot.)  "  carnauba  : 
palmier  du  Brcsil :  cire  de  son  tronc  donl  on 
fiit  des  cUandclles. 

Carxaväl,  m.  m.  carnaval  :  les  trois  Jours 
qui  prccedent  le  mrrt'rcdi  des  cendres.  — , 
temps  dcstine  aux  riivcrtisscmcnis  depuii  l'ö- 
piphanie  jusqu'au  mcrcrnli  des  cendres. 

Cir*\val£sco,  a,  <v!j.  du  carnaval,  qui  a 
rapporl  au  carnaval  (h-il ,  danse,  fesiin ,  etc.). 

Carmaz,  jt.  m.  Ic  edle  dun  cuir  oppose  a 
Wpiifcrrne,  le  rc-ers. 

C\r*r  ,  s.  f.  ,  chair  :  substanre  fibreuse , 
■olle,  humide,  sansiuinc,  orj:anique,du  corps 
ad i mal  oti  vegctal ;  musclcs:  viandc:  la  peau, 
In  teint.  ( flg. )  — ,  eoneupisrence  ;  l'liumanitc, 
les  setis, la  iiaturc hiimauic,  lhoinnio  lerrestre. 
(/bin.)  Gras,  par  Opposition  a  rnaigre,  suivant 
Zusage  des  chrcliens;  charnaüe.  —  talgaday 
viande  salce.  —  da  perna ,  tranehe  de  bueuf. 
*«  —  c«ro,  les  cba i rs  ä  v  i  f.  Ter  —  de  rdo,  (fam.) 
(in  de  fer :  eire  fürt,  n-Mstcr  aux  maui ,  aux 
'.  itemperics.  —  e  sanyur ,  fig.\  Treres,  parenls. 
iäoSpeixencm—^jd.'ii  n>?lni  chair  ni  pois- 
on.  —  «tm«s««,  viandc  ib'NOSi-'cc,. sans os.  {/ig.) 
Sinecure  :  emplui  hierauf  ei  peu  penible.  Ser 
Ce  —  e  sangne^fig.  farn.]  eire  de  chair  et  d'os 
comme  les  autres  :  eire  sensible,  susceplible. 
Ser  unlta  com  —  d'algucm ,  ifig.)  elre  ami  in- 
time de  qnelqu'un.  Tomar—s, ermaisser,  pren- 
dro  de  I  cmhonpoint.  I'erdtr  as  —  *,  ramaigrir  : 
VMlevenir  iuai;;re.  Trvmerem  nx—  s,avoir  peur. 
er  atguem  em  — .  elre  d'une  rossernblaiifie  Trap- 
ante.  —  ,cat  nc  cria.  la  ch.nr  nourril  la  chair. 

Carxecöita  .  ».  f.  c*peee  de  prune  de  Porlu- 
al,  de  cou>cur  ti»s-rnni'cc. 

CARNr.CAO.  V.  Carnicüo. 

Carnkm.a  ,  *.  f.  b,i*aiic  :  p(?au  de  mouton  lau- 
st« pour  la  reüure. 

Carneiiuha ,  *.  /".  lrotipo.:u  de  moiitons. Sofie 
sie  dyssentcric  epidc:i;ique  sur  In  röte  d'A- 
frique.  (t.de  mar.)  Fl«»ts  moutonmS. 

Carxeirliro,s.  in.  patre:  cciui  qui  garde  un 
troupeau  de  moiitons. 

fCARNtiuiL,  adj.  2  gm.  II  sedildurhampou 
paissentlcs  iroupcaux  de  moiitons. 

Cahneiro.  i.  m.  iiiotiloii ,  belier.  Charnier  : 
tieu  couveil  oü  l'on  m»i  t«'s  ossement*  des 
Horts;  lombeau  de  lamille.  it.  V.  Ariele.  —  Je 
fut«,  moulori  qui  M»rl  de  $:uide  .:u  trmipeau. 

—  montez ,  ar^ali  im  ruoul'on.  —  de  ciifv  quar- 
tot,  mouton  ä  grosse  (jueuu.  et  qui  n'a  pas  les 
Oorncs  ausvi  relourrn-es  t\ur  los  autres.  —  etu- 
tico  ou  <U  umtnu \  bdier  :  male  de  la  brebis. 

—  dos Irgumcs ,  bruebe  des  po.s.—  #,  p L  ondes 
rooutonrwes. 

+  r..»KNi.o ,  a,  adj.  q.ii  a  de  la  ebrir.  qui  es 
de  ehair. 

t  Carmeruo,  a,  adj.  couleur  de  cbair.  Pe- 
ärm-*a%  pierre  coinaline. 

CiRüLMOLtNüAS,«.  f.  pl.  V.  Carnaval. 

CarnicaO,  #,  m.  clou :  chair  dura  dana  un  fu- 
mclt,  etc. 


CARNigA ,  s.  f.  (/am.)  chair  motte:  a^omlan« 
de  viande.  'Rebut  de  boucherle.  *MatMcr«9 
carnagc,  grande  tueric. 

Carxi^al,  adj.  carnassier. 

Caum^arI  \,  s.  f.  'abattoir,  boucherle.  toerie: 
endroil  ou  l'on  tue  les  animaux  dont  on  appro- 
visionnc  une  villc.  (/ig.)  Boucberio ,  masaociet 
carnagc,  dcstrucüon  qu'on  fail  4  la  guerreoa 
aillcurs. 

CAR!<ic£iRAHt?iTBv  «de.  h  maoicre,  eonoia 
les  animaux  carnasslers. 

Carmc£iro,  a,  adj.  carnassier:  qui  ne  le  rt- 
palt  que  do  chair  cruc.  V.  Carnivora.  {ß§.) 
Cruel,  sangutnaire,  luhumain.  Animne*  — #, 
( l.  dhist.  nat.)  Ics  carnassier*  :  ordre  de  maah 
miferes  a  dents  canincs,  incisives  et  molaires, 
estomac  simple,  ongles  aigus;  famllle  des  co> 
leopleres  pentamercs ,  les  carabes ,  etc. 

Carnicliro  ,  t.  m.  bouchcr :  celui  qui  tot  dal 
animaux  et  cn  vend  la  chair. 

Cvrisia.im.  V.  Carnifario. 

fCAiiMMCAc^Äö,«.  f.  [I.  deekir.)  caraiflet- 
lion  .-  cbangemcnl  des  os  en  chair,  maladie. 

Carniucado,  a  ,  p.  /».  de 

f  Cakmipicar-sb,  v.  r.(t.do ehir.) ae earai 
ficr  :  •»<•  cbanger  en  chair. 

f  Cakxificb,  adj.i  ^en.qui  toarmcnteeomM 
le  bourreau.  On  lemploie  quclquefois  aubatan- 
tivcinent.  V.  Algöz,  Yerdugo. 

OARMFiciMA, «.  f.  'carnage,  maisacre. 

•f  Ca  umforme,  adj.  2  gm.  carnirorme:  q«ia 
la  Tonne,  l'apparence,  la  nature  de  la  cbair. 

Carxi'ta,«.  f.  la  parlie  coneave  •«  faoetta 
articulairc  des  os  du  larse  dei  ooufa9  «es 
laquellc  les  cnfants  fönt  un  Jeu. 

Caiimvuro,  Atadj.  Carnivora  :  qol  a©  BOOT- 
rit  principalcmcnl  de  chair  (animal);  qui  manga 
beaueoup  de  viande.— f,  pt.  (t.  d'hiMt.)  earoi- 
von*s  :  digitigrades,  sous-ordre  des  earoat- 
siers,  sans  pouce  separe,  et  dem  lef  paads 
n'appuienl  que  sur  les  doigls. 

(.\!inosida!is,  s.  f.  (I.  de  ekir.)  earweattt: 
cm -roisMinreeharnne  daiu  uneplaie;  soeta  de 
Vegetation  calleusc  qui  se  Tonne  dana  l'urttre 
ä  !a  si:iledes  gonorrhees  virulentes. 

Cahnöso,  a  ,  adj.  charneux  ;  compoad  ft\n~ 
cipaiement  de  chair;  cliarmi. 

C\i:M!no.  a,  adj.  ebarnu  :  bien  fournl  de 
chair.  II  su  dit  aus»i  des  fruit». 

Cako,  a  ,  adj.  eher  :  qui  coüte  beaucoip.  —  • 
tendrement  aime.  ün*reu x  ,di(!icile.  «dc.Cber, 
ciicrciiieiil  :  ä  baut  prix ;  avec  beaueoup  de 
peine.  Caro  boceddo,  (/ig.  fam.  plaisir,caprico 
qui  coüte  eher.  0  baratotai  — .  V.  Borate» 

Cauoatä  oit  Ca  aalt  a,  s.  f.  it.  du  BHiff) 
pile  du  Hresil. 

*  CAiioA\EL,«d[/.  Igen,  aimant,  ami. 

•f  Cai.oca,«.  f.  —de  milhOy  (fam.\  reaff- 
loppe  de  l'epi  du  maus. 

y  Carih.!; a  ,  i.  f.  (l.  d'hitt.  nat.)  'carabe:  is> 

beclc  euieoptere,  carnassier.  —  sfcapkanta  ot 

|  fraudulenlay  carabe  sycophanlc.— erepitank^ 

\  earabb  peiard.  —  lunvlada,  carabe  a  all  la- 

IcbM.-tdr  da  arfora,  waka  tvivr«.  dl.aWr« 
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iL  Sorte  de  miire  de  carlon  qu  on  met- 
■pff  a  certains  condamnes  de  l'inquisuion.  Pa- 
nvf  tue  •  häo  ckupado  om—$,  ifam.)  on  le  dit 
1**0  bomme  estremeuiriii  mai^rc  el  pale- 

Caaofo,  *■  m.  (t.  de  bot.)  noyau  :  capsule 
Bfseuse  cl  dure  qui  renferme  i'jmande.  Po- 
■er  de—,  reifer  d'arbres  a  noyau.  Ter  tnuitu 
—,ffmm.)  a%oir  beaucoup  d'argenl.  — ,  ;/.  de 
mit,)  glandc  enflee. 

GaiAla,  j.  m.  it.  burl.)  bigol,  cagot;  super- 
ajtieui.  it.  Tele  legere.  Em  —  ,(fam.)  nu-ieic. 

U  toxica,  j.  f.  bigolene,  cafarderie;  supcr- 
ejüon. 

fCakOUK  o«  Caroi.o,  $.  m.  (/.  de  bot.. 
Ilse  :  aie  herisse  de  denticules  qui  &oulicni 
ftfi  de  froment,  de  inais,  etc.  tf.  Coup  de  ba- 
ut a  la  Wie. 

fCanosiADA,  a.  A  (f.  de  mar.)  caronade: 
•■U  de  eanon  ocurl. 

fCa.moTiDA8,  a.  f.  pl.  (t.  d'anat.)  carolides  : 
nideax  arieres  qui  conduucni  le  sang  au  cer- 


CaIOOCsa.  V.  Carorha. 

CaaoccaijnA,  $.  f.  dim.  de  Carourha.  Con- 
Im  da  — ,  (/(Bä.'  conics  de  Pcau-d'ane;  pue- 
fttiies. 

Cäiia  .  #.  f.  earpe .-  poisson  d'eau  douce  de 
l§  famille  des  gymuopome«. 

fC«ni»s ,  t.  m.  (f.  de  bot.)  cbarme  commun  : 
arare  ameniace. 

CaiPLAE,  etc.  V.  Carmear,  etc. 

fCAfcPCDÄL,  t.  m.  'charmaie  :  lieu  plante  de 
caarmes. 

CafteKiiTaaU,«.  f.  charpenterie,  menniscrie  : 
fori  de  travailler  le  boia.  'Atelier  de  charpen- 
r,  de  menuisier.  Charpenie  :  ouvracc  fait  en 


Carpixteiro.  V.  Carpinteiro. 

Carputejädo,  \,p.  p  de 

Carpkjtejar,  r.  n.  charpenler,  menui»er  : 
Ürailler  en  charpenterie,  cn  menuiscric: 
•nre  le  nenaisier. 

t  Cabpholocu  ,  s.  f.  (I.de  wW.)  rnrnholo- 
eja,  ereeidisme  :  espece  de  convuUion  symp- 
tauiique ,  voisine  de  la  niort,  dans  Inquelle 
ei  lenible  vouloir  prendre,  airachcr  de  la 
He*,  de  la  paiu> ,  elc. 

Carpidcira  ,  u  f.  pleiircuse  :  fciuiue  qu'on 
jayait  pour  plcurer  au«  funcrailles. 

Csrpido,  a  ,  p  p.  de  Cnrpir. 

Cakhdor,  i,  «.  pleurcur  :  qui  pleure;  qui 
feare  pour  peu  de  cho«e. 

Ca  an  dos,  *.  m.  pl.  pleurs.  lamenLiiion«. 

CaariHRa-ro.  V.  Pranfo,  Chfiro. 

Cmmmbiios.  V.  Etearpimt. 

Caawftao.  V.  Cdrpe. 

6AM**TARiA.  V.  Curpentarim. 

CAKpiüTtiKii,  $.  m.  rharpentier,  menuisier  .- 
qui  travaillc  le  boia.  —  de  rasa«,  char- 
sambtagem,  iuenui»iei'.  -  decar- 
e/ce ,  charron.  —  de  i^j/fl,  carros- 
r.  —  de  mmchado  ou  da  ribeira  ,  chnrpciilicr 
fe^oiaaeaa.— 4«*i*tfroi,  maieur.  Bicho—,  adj. 
?•  Benimm.  T$r  bicko—,  (fo*.  /gm.)  il  r*  dil 


d'une  perionne  qui  est  toujoura  en  BM«fe- 
racnl,  <|ui  n'eal  Jamaia  Iranquille. 

CAitfia,  e.  n.  eßraiigner ;  deebirer  avee  les 
onclu»,  s'arraclier  lea  cbeveux  de  doulear. 
{fig.\  Deplorer  :  pleurcr,  regreller  Ja  mort  de 
quelqu'un. 

Ca  i.hir-hf.,  r.  r.  se  lamenter;  se  plaindre. 

Cvripo,  t.  m.  'J.  d'anal.)  carpe,  poignet  t 
pariie  qui  est  enire  les  bras  ei  la  pauue  de  la 
I  iuain. 

Carpodai  sa uo,  $.  m.  carpobalsame  ou  car- 
!  pubalsaniuin  :  fruil  du  baumier  ou  du  palmier 

de  la  MiM-que. 
|  i  (Mi.pOt.i'.ALiÄ.'NOft,  s.  m.  pl.  Carpoeratiem  j 
!  hcrcii.|ncs  du  ^  sied«-,  qui  niaicnl  la  creation 
par  Dieu  lui-iialinc,  l'ailubuant  aus  angei,re- 
jclau'iii  la  diviniie  do  J.  C.  cl  admeUaient  la 
coiiiiuunautc  des  feinmcs. 

Ca hpoüt uns,  $.  m.  pl.  (t.  d'hiti.  ««/.) ear- 
|  polilhes,  fruiis  pelniies. 

t  Ca  i. po-met  ac ar  pio,  adj.  el  t.  m.  (t.  fi- 
nal.) carpo-iiiclacarpien  :  qui  a  rappori  an 
carpe  et  au  mciacarpc . 

f  CAHPOMnitiMiiTn»,  s.  in.  pl.{t.de  eti'naV.) 
carpomorpliiies  :  pierrcs  a  fijiure  de  fruit. 

tC.vnpopHACO,  A,ad;.carpophage:  frupivore. 

'  CABQtB,a.  m.  uu   i   opecc  de  genet  da 

CAiigitjA  ,  t.  f.  *  Portugal  (Gcni$tstri-> 
dentale,):  scrl  ä  aliumer  du  fou. 

Carkaca  ,  $.  f.  caraijue  :  espece  de  Taitsean 
grand  cl  dune  mar  che  lente. 

Caükä^a,  t.  f.  mite  :  insrete  Ires-petit ;  ap* 
lere,  acande.  —  dos  cäcs,  lique.  —  da»  av$$9 
mite  des  oiscaui. 

Caura<,.vma  ,  $.  f.  grande  quantite  de  milea, 
de  tiques. 

C \kii ada,  t.  f.  charreiee :  Charge  d'une  char- 
reitc.  —  de  leitha,  >oic  de  bois.  A's—s,  ade. 
ä  foison,  aboiidammcnt. 

Cauhanca,  i.  f.  primäre,  vilaine  mine,  alr 
Irisic,  aoiubre. '  Vis.ii^e  rtfropne.  fronceraenl 
de  sourcil.  ■/<</■;  'Abpcci  sornbre,  mena^ant. 
"Colliei  de  rliien  arme  de  poinlirs  de  fer.  —  a, 
pl.  leies  dut.iniaux  srulplces.  it.  V.  Biocos. 

Cahp.a!((.l'do,  a,  adj.  qui  a  l'air  sombre,  qni 
est  ile  mau\atse  huuicur.  qui  a  un  visage  re* 
fropue,  tiiau«ai«e  mine. 

CAnRANutixuA ,  f.  f.  dim.  de  Carrmnm. 

f  Carhao,  «.  m.  grand  carrossc,  grande voi- 
Iure  hourppoise. 

f  Ca  uu  ap ata,  a.  f.  (  pop. )  maladit  gra?e  et 
longue. 

CARKAPATilinn.  »  m.(  t.  de  bot. )  ricin  ordi- 
nairc^palmn  de  Christ,  liguicr  infernal;  faul 
cafc;  pignon  d'lnde. 

CarhapAto ,i.m.  (f. d'hist. nnt. ) ricin , in- 
secle  mamlibule  ;  lique  it.  Feve  du  ricin  on 
palma-clirisii,  dont  on  fait  une  buiio  trea- 
purgalive. 

CARHAPiTO,  a.  m.  pelil  loupet. 

Carrascäl,  t.  m.  lieu  plante  d'yenaaa, 
Cbenaie. 

f  CarrascaC,  adj.  n».  { Vinho  ~,  fam.)  forl| 
Ipre  au  gout(vin). 
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4Urram:a  os  Carrasqikira  ts.  f.   )   ( f.   o> 

LARRASCOOmCaRRASQüEIRO,  f.ffl.   )        bot.   ) 

eben*  ä  Cochenille ;  yeuse. 

Garräsco,  i.  m.  bourreau  :  execoteur  de  la 
Justice  crimioelle. 

Gabraspäxa  ,  f.  f.  (burl.)  V.  Bebtdeirm. 

Garrasqijeiräl.  V.  Carraseal. 

Caurasuueiro.  V.  Carraseo. 

•f  Garrasquekho,  a,  adj.  qui  appartient  au 
ebene  vert.  ( fig.)  Dur,  rude.  11  s'applique  aux 
pertonnes. 

Carrear,*.  a.  charrier;  voiturer.  V.  Acar- 
retar,  v.n.  conduire  unc  charrette. 

Carrero,  t.  m.  aoeien  vaisseau. 

Garrega.  V.  Cdrga. 

f  Garrega,  t.  f.  espece  do  chaume  des  ma- 
rais. 

Carrlca-besta,*.^.  Variation  de  gros  raisin. 

Carrecacaö  ,  *.  t-  *  chargement ,  cargaison. 
Pesanleur,  appesanlissement,  pesanteur  de 
Wie,  d'estomac.  Groupe  de  uuages  tres-epais. 
C'outa  de  — ,  chose  grassiere ,  commune. 

Carrecadamekte,  adv.  ä  regret,  a  contre- 
cour,  contra  §on  grc. 

Gabregädas,  s.  f.  pl.  sorte  de  jeu  de  cartes. 

Garrkgadeira,  *.  f.  [t.de  mar.)  cargue-bas. 
—  dos  cutellos,  cargue-bas  des  bonnettes. 

CARRKOADISSIMO,  A  ,  odj.  SUp.  de 

Caup.kgadü,  \,p.  p.  de  Carregär*  adj-  cha- 
grin,  triste,  melancolique.  {fig.\  Plein.-qui 
abonde.  — dos  espaduas.  qui  a  Ins  epaules 
tropbautes.  Cor — a,  couleur  fonecc.  Jf  ü«/rar- 
se  —  no  semblante ,  se  rider  le  front.  Eslar  — , 
{/ig.  fam.)  etre  pris  de  rin,  avoir  trop  bu.  Co- 
meres  —s,  alinients  indigestc».  Dados—s,  des 
plombes  Ott  Charge*.  Somno  — „somincil  lourd. 
Sabor  — ,  saveur  desagrcable. 

Carregadör  ,#.  m.  cbargeur :  celui  qui  Charge 
un  fardeau  ;  celui  qui  Charge  un  vaisseau. 
Chargeoir.  V.  Cochdrra. 

Carrecamlnto,  f.m.chargemcnl;  cargaison 
d'un  vaisseau. 

Garregär  ,  r.  a.  charger  :  mettre  une  cbarge 
lur  un  crocheteur,  un  mulet,  une  voiture,  un 
vaisseau  v  etc.  — ,  en  parlant  d'uue  na  ine  ou 
d'une  arme  a  feu .  (/ig. ) — ,  iraposcr  une  Charge, 
une  laxe,  unecondiiion  onereuse.  — , attaquer 
l'ennemi  en  campagne.  (/ig.)  Combler  de  biens, 
degraces,  de  gloire.  Appujer,  poser  sur.  (/ig.) 
Appesanlir,  aggraver.  {t.  de  reter.)  Mettrc  une 
cbarge,  un  cataplasine  a  un  chevai.  (fig.) 
Charger  un  livre  de  compte  d'une  dctle,etc. 
(id.)  lmputer,  charger  d'un  crime.  En jouanl: 
couvrir  la  mise.  —  o  mdo,  (/ig.)  appesanlir  la 
main,reprimerseverement,  insistcr  avec  force; 
prendre  plus  qu'il  n'est  du.  —  a  mdo  natguma 
*>****  (fa-fam-)  tuetlre,  employer  quelque 
chose  avec  exces.  —  vma  pareclla ,  etc.  ( I.  de 
comm.)  porter  en  compte  une  somme,elc.  —  o 
«ort«,  couvrir  la  carte.  —  as  sobrancelkat , 
froncer  les  sourcils.  —  o  punho  do  traquete ,  (f. 
d§  mar.)  avoir  la  pointc  de  la  misaine  carguee. 

CarrecAr,«.  *.  charger,  appuyer,  poser, 
für  wie  chose.  —  (cum),  supporter  un 
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poids ,  un  fardeau.  (fig.)  Se  charger  d'une  Obli- 
gation ,  d'un  so  in.  S'asscmbler  en  grand  nom« 
bre  dans  un  endroit.  —  ( sobre),  lomber  rar« 
(fig. )  Insister.  —  para  alguma  parte ,  loarner 
vers  un  endroit,  s'y  diriger.  —  com  nJymi 
pessoa  ou  eousa,  se  charger  d'une  persoune, 
d'une  chose.  —  demasiado  ,  (/iem.)  trop  boire. 
—  o  nacio  de  poppa,  tanguer.  —  a  botina,  etrt 
en  rharge ,  en  parlant  d'un  bltimenL 

Carregar-sr,  «.  r.  se  charger;  devenir 
lourd.  Se  chagrincr,  en  parlant  du  temps. — «• 
semblante ,  se  rider  le  front.  —  com  algutm ,  tt 
fach  er  eonlre  quclqu'un. 

Ca  rr  eco.  V.  Cargo,  Encargo,  Piso. 

*  Carrkcöso.  V.  Pesddo. 

*  Ca r regime.  V.  P6so,  Pesadüm». 
CvRRtir.A,  s.f.  course  :  mouvement  acceleri 

de  l'nnimal,  et  sa  durce.  Route  :  cherain  pu- 
blic; deslinaliond'iinbatiment.  f/lg.)Filc,init*t 
rangee.  (id.'*.  'Cours  des  astres ,  parlieuliere- 
ment  du  soleil  et  de  la  lune ;  cours  de  la  vfc. 
Carrierv,  profession.  (fig.}  Carriere  :  temps 
qu'un  exenre  un  einploi,  une  Charge.  — da 
Jndia,  commerce,  navigation  de  l'lnde.  Bareo 
da  — ,  V.  Bar co.  Estar  na  — ,  suivre  une 
carriere.  —  d'arvures  ,  allee.  Fater  —  o 
algvem,  acheminer  quelqu'un ,  le  gtrider, 
Ic  conduire.  De  —  ou  d*—$,adt.ä  la  hite, 
sans  redexion.  —  dos  cabeltos,  raie,  Separation 
descheveux.  —  de  pohora.  V.  RasHlko.  Segwr, 
tomar  a  —  militar,  da  toga ,  prendre  le  parti 
des  armes ,  de  la  robe. 

CAURr.iKi.MiA ,  s.  f.  dim.  de  Carreira. 

Carreiro,  #.  m.  chartier  ou  charretier : eelul 
qui  conduit  la  ebarrette.  it.  Sentier,  cheala 
ötroit. 

fCARRFIRULA,  jr.  f.   (  t.  d'hist.   MOf.)  CSpCM 

d'alouet»e.  —  do  Norte ,  alouelte  pipf. 

(' \  r.  r.  r. j  \R.  V .  Acarre tdr. 

Cvrreta,  s.f.  charrette  .*  voitare  4  dt«i 
roucs  avec  des  ridelles  et  une  limouiere.  —  ato 
peca,  "atTät.  Caminho  das  —s ,  (fig.  fam.)  Im 
pont  aux  An  es  .-  I'usage  commun  et  ordinal!«. 
(/.  d'astrS. '  Chariol,  grand  cliariot  ou  cbariot  «In 
David  :  grande  ourse,  constellalion. 

Garrltäda.  V.  Carrdda. 

t  Garrctagcm,  s.  f.  'charriage :  l'actiondt 
charrier. 

Garretaö.  V.  Carrettiro. 

Carretar.  V.  Aearreldr. 

Carrete,  s.  m.  *  piece  d'un  moulin  a  brat. 

Carrktkiro,«.  m.  charretier,  roulier,  ywV 
turier. 

Carretll,  s.  m.  moulinet-,  broche  de  (irenr 
d'or.  "Bobine  des  peebeurs.  (t.  de  mar.)  Tourett 
bobine  oü  Ton  devide  la  corde  qui  tient  le  loch 
a  bord  d'un  vaisseau.  —  para  faxer  mialhsw9 
\J.  de  mar.)  moulinet  ä  bilord. 

Carretilda,  s.  f.  rouleltc :  oulil  de  pltisaitr 
pour  couper  la  pdte,  coupe-pale.  Vetilie,  fn* 
sillette,  serpenteau  .-  piece  de  feu  d'artilon» 

Garretjxha  ,  s.  f.  dim.  de  Carrtta. 

Garreto  ,  i .  m.  •  TOiture,  transport; 
riage ,  port. 
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Cabbjageji ,  f.  f.  V.  Carrelügem,  Carrvlo. 

Cabriäö,  t.  m.  essicu  ä  dem  roues  dont  sc 
strreni  les  fonlons. 

Carbi^a  ,  s.  f.  V.  Carricinha. 

Carri^äl,  t.  m.  lieu  planie  de  roseaui  de 
sursis ;  de  giaieuls. 

f  CABKicinH4  ,  *.  f.  ( I.  d'hiil.  not.)  —  cru- 
Issa,  •  roilelet.  —  ettondrigHra%  troglodyle. 

fCARRi^o,  f.  ni.  ff.  <fe  60/.)  laiche  coupante, 
CUM  aigu.  —  batlaräo,  roscau  de  marais; 
|hienlv  forte  de  Jone.  —  grande  do  Horte, 
iLdküt.  »«f.;  "fauvelte :  oiseau  »ylvain  chan- 
l«r. 

Carricoche,«.*).  chariot,  brouelle.  Carrosse 
et  corderie. 

Carril,  s.  m.  *  orniere  :  trace  profonde  que 
biue  la  roue  d'une  voiture.  Chemin  par  oü  ne 
stet  passer  qu'une  charrette  de  fronL  Seguir 
•— ,  sei  vre  le  pave,  la  voie. 

Carril*  iö , t.  in.  carillon :  horloge  qui  sonne 
de»  airs;  machine  a  clavier  pour  faire  sonner 
ksdoches  en  mutique. 

Cabrilbo,  t.m.  "luacboirc.  Corner  adout—t, 
(ß§.)  Banger  ä  deui  rilelier»;  tircrd'un  sac 
stoble  nuMiiure. 

Cabrisho,  t.  m.  dim.deCerro.  Pelit  chariot 
d'eefant ;  cabriolel.  —  descoberlo ,  char-ä-bancs. 
-  de  «ido,  *  brouelle :  pelit  tombereau  ä  une 
itoe,  poutse  ou  tratne  par  une  personne. 

Ca» a.iT iL.  V.  Rolddna,  CarretH. 

Cabbo,  j.  m.  char,  charrette,  guimbarde. 
r.  Carrit*.  —  triumphal,  ehar  de  triomphe. 
Vwlmr  o  — ,  ( fkg.  fam.)  graisser  la  palte  a  quel- 
ftma ,  lui  donner  de  l'argent  pour  Ic  corrora- 
ire.  Andar  o  —  adiante  dm  bvit,  mellrc  la 
rmarrue  devant  les  bo?ufs.  —  da  poppn  sobre  a 
mmwida,  ■'  f.  de  mar.)  1'arrii're  d'un  vaisseau. 

Garrö^a,  f.  f.  "carrosse;  chariot,  charrette. 

Carro^äva  ,  a.  /".  charretee. 

CAaaocfciRO,  a.  m.  cbarretier,  voiturier. 

Carrocjm  ,  a.  m.  dim.  de  Carroca.  Charreliu ; 
«taMel. 

Guroväto,*.  RR.  'voiture  de  demenage- 

BKBtS. 

Carbcägrm ,  *.  f.  voilure,  carrosse,  chariot. 

Orta,  a.  f.  lettre,  epllre,  raissive.  Charte. 
teures  de  ehancellerie,  etc.  Carle  a  jouer.  Acte 
tatet  notaire.  —  do  ABC,  alpliabel,  abece- 
dairt  poar  monlrer  k  lire.  —  de  pitame ,  lettre 
<fe  «eodoleance.  —  de  parabem,  lettre  de  feli- 
citatioa.  —  aToßeio,  fordern,  lettre  oflicielle. 
nademenl;  lettre  adressante.  — demarear, 
carte  de  marine,  cartaui.  —  branca,  carte 
sUacfce  ,  au  Jeu.  —  eredemeial ,  lettre  de 
rreanee.  —  de  seguro ,  sauf-conduit.  —  de  com- 
sritaie,  (t.de  frei.)  delegalion  d'autorile  faite 
par  an  liibunai  snperieur  en  faveur  d'un  tri- 
biaal  inferieur  pour  agir  dans  un  cas  particu- 
her.  —  4»  ertdilo ,  lettre  de  credit.  —  de  guia , 
paaae-port.  «f.  Feaille  de  route  que  Ton  donne 
aas  nulbeureuz,  etc.  —  de  exawte,  lettres 
cTcuiaeD,  d'approbation,  d'admisaion.  —  d'el- 
r«rri«,  lettre  d'affranchissement.  —  «V  natu- 
1 ,  lettres  de  nataralisation ,  de  natura- 


lite.  —  de  facor,  de  recommendä^uu ,  lettre  de 
recoiniuandation.  —  revogaloria,  lettre  du 
revoealion  d'un  prmlege,  d'une  eiemption. 

—  de  rtnda,  contrat  de  vente.  —  falte  v  fausae 
carte,  au  jeu.  —  patente ,  leltrea  patentes ;  de- 
cret,  edit  general.  —  cerrmda,  lettre  clote. 

—  citatoria,  assignation  en  justice.  —  regia  9 
decret,  edit  du  roi.  —  partida,  cbarte-parlie. 

—  de  parlilhas ,  acte  ou  eitreit  de  partage  qa'on 
donne  a  chaeun  des  heriliers.— dfaljinetes,  pa- 
quet  d'epingles.  —  demarca,  lettre  de  marque. 
Perder  com  boat  — #,  (/ig.)  perdre  a  beau  jeu. 
Perder  por  —  de  mait  ou  de  menoty  manquer 
pour  plus  ou  pourmoins.  ßmelhör  perder  por 
—de  menoi  que  por — de  mait,  (/le.  fam.)  il  rani 
mieux  perdre  par  modeslie  que  par  hardieaae. 

Cartabucra  , «.  f.  saie  ou  saye  :  brosse  d'or- 
fevre. 

Cartarvchädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Caiitabuchär,  t>.  a.  saYeter,  brosser  arec  le 
saic. 

Cärtamo  ou  Carthamo ,#.»«.  (f.  de  bot.)  V. 
AcafrCa. 

Cartäö,  t.  m.  aug.  de  Carta.  Grande ,  grosse 
lettre.  ( /.  d'arekit.)  Ca r ton :  modele  de  cor- 
niche,  panneau,  etc. 

Cartapacio,  t.  m.  cahier:  regiatre.  Cabier, 
pancarle  d'ecolier. 

Cartasama,  t.  f.  cartisane:  cartons,  rou- 
leeus  enloures  de  tils  de  soie,  etc. ,  faisant  re- 
lief  dans  le«  hroderies ,  etc. 

fCAr.TAXO,  t.  m.  (f.  d'hitt.nat.)  traquet: 
petit  oiseau  brun  du  penn;  du  bec-figue. 

•  Ca Ri a  y  r 0 .  V .  Are hivo ,  Cartorio. 

Cartaz,  s.  m.  "aftiche,  placard :  ecrit  ou  inj- 
priinc  qu'on  aflichc  dans  les  place»,  etc.,  pour 
informer  le  public  de  quelque  ebose. 

Carteädo yA,p.p.dc  Cartedr.  Jogo  — , •*>• 
jeu  de  carte»  oü  chaeun  a  soin  de  rassemMer 
sc»  levees. 

Cakteär,  e.  o.  calculer  la  longilude  ei  la 
latitude  sur  une  carte  marine. 

Carteär-se  ,  v.  r.  suivre,  enlretenir  une 
correspondance  epistolaire.  —  coe*  «leiieaB» 
avoir  commerce  de  lettre»  avec  quelqu'un. 

Cartkira,  «.  f.  porle-fcuille,  porte-lettre, 
cartero."  Pupitre  portatif  ouavoyager.'Buree« 
a  ecrirc  et  ä  garder  des  lettres. 

Carteiro,  t.m.  facteur  :  dislribuleur  de« 
lettres  qui  arrivent  par  la  poste.  Fabricaet  de 
caries  a  jouer.  it.  Partisan  de  la  cbarle  ( en 
Portugal),  cha rtiste. 

Cartciröla.  V.  Cartuxeira. 

Cartel  ,  t.  m.  cartel ,  appel :  defl  per  eerit 
pour  un  combat  »ingulier.  'Affiche,  placard. 
Cariel .-  reglement  entre  deuz  partis  ennemis 
pour  la  raneon  ou  Techange  des  prisoeniert. 

f  CARTE»iA!fi»MO , «.  m.  csittsianisnie :  Phi- 
losophie do  Descartes. 

-f  Cartesiäro  ,  a  ,  adj.  cartesien :  partisan  de 
la  pbilosopbie  de  Descartes,  qui  edmet  des 
tourbillons  d'elomes  comme  principe  des  mo». 
vements  celeaies. 

CARTiTA ,  t.  f.  tone  de  jeu  de  catlee. 
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f  Carthaglna,«.  f.  (f.  de  tjeog.)  Cartfaagene: 
Vllle  maritime  d'Espagne. 

f  Cartdaguu<<»e,  adj.  2  gen.  carthaginois  : 
de  Cartbage. 

f  Cartuagisez,  4,  adj.  et «.  da  Carlhagene, 
an  Espagne. 

Caktuägo  ,  $.  f.  (f.  dt  giog.)  Carlbage :  an- 
eienne  villc  d'Afriquc. 

Ca  am  am  o.  V.  Agafröa, 

Cartilägcm,  t.  f.  (l.d'unat.)  'cartilage :  partic 
Manche  du  Corps ,  dure,  insensible,  clastique, 
uniforme ,  polie,  moios  compacte  quo  los  et  a 
fon  extr6inile. 

Cartilacisöso  ,  a  ,  adj  ( /.  d'anat. )  cartila- 
gineut :  de  la  nalure  du  cariilugc:  compose  de 
cartilages.  hlor  — a,  (/.  de  hol.)  fleur  carülagi- 
neuse,  a  bourrelcl.  Peixet  — «,  \  l.  d'hUt.  nat.) 
carlilagincut  :  classe  de  poissonsquin'onlquo 
des  cartilages  au  licu  d'areics. 

CAnTiLnA,  t.  f.  "syllalwiire,  abecedaire.  V. 
Ahetedario.  *  Calechisme.  Lcr  a  alguem  a  — , 
(/iam.)  avcrlir  quclquim  de  son  de\oir.  JS'do 
»aber  a  — ,  no  savoir  in  a  ni  b  :  elre  Irös-igno- 
rant.  Couta  que  näo  ettd  na  — ,  (fam.)  chose 
qui  n'est  pas  dans  I  ordre. 

Cartiligo,  a.  V.  Cartilaginöso. 

'Cartimpölo.  V.  CanhtnhOi  Regittro, 

CARTiaHA,  i.  f.  dim.  de  Carla. 

f  Cartosi aücia  ,  s.  f.  carlomancie  :  art  pre- 
tendu  de  lirc  dans  l'avenir  sur  la  disposilion 
des  cartes  ou  en  les  tirant. 

f  Cartoma.ite,  t.  2  gen.  cartomancien :  qui 
exerce  la  carlomancie. 

CartorArio,  )   V.  Cartulario  et  Ar- 

Cartoreiro,  *.  m.  )        chivitta. 

Cartörio,«.  m.  archives,  cliarlrier;  etude 
de  nolaire;  carlulaire. 

CARTCcnAüE,  t.m.  *prorision  de  cartouches. 

Cartcciieira,  s.  m. '  cartouchier :  coffrel  aux 
cartouches ;  giherne.  —  da*  espolelas,  (f.  de 
mar.)  sac  portc-eloupiües,  sac  a  eloupilles. 

Gartucho,«.  m.  •carlouche .-  Charge  d'un  ca- 
BOD,d'un  fusil.  "Gargousse:  Charge  de  poudre 
pour  un  canon,  cnveloppcc  dans  un  carton. 
— de  dinheiro ,  rouleau  d'arpcnt.  —tdemetra- 
JAe,  pyramides,  Charge  ö  mitraille. 

•  Cartüjo.  V.  Cartüxo. 

Cartulario,  t.m.  carlulaire,  cbariulaire.- 
reeueil  des  Charles  d'uno  cglisc,  d'un  mous- 
siere, it.  V.  Arehivitla. 

Cartüxa,  t.  f.  charlrcuso :  courent  de  char- 
treox.  Ordre  des  cbarlreux. 

Cartüxo,  s.  m.  cbarlreux :  religio»  de  I'or- 
dre  des  cbarlreux. 
Carogem.  V.  Carüncho  et  CmrÖM*. 

•  Carola.  V.  Caroeha. 
Carcncho,«.  m.  V.  Careoma. 

.  Caroncböso,  a,  adj.  Tcrmoulu ;  arlisonne ; 
ofteuline. 

Carohcolav  a.  f.  (/.  <Tanal.)  caronculerchair 
glandulease. 

t  Carü au,  t.m.  {LduMrts.)  plat  dlierbe» 
trleatseeiauBresil. 


fCARCs,*.  m.  (t.de  mid.)  carai  1  sjuladit 
16thargique. 
CAftVALUAL, ».  m.  *  chenaie  r  Itoa  |4tttM da 

chAnes. 
OAr.vALiiF.ino.  V.  Cartalho. 

r.ARVALIll.\I!.\T  *.  TR.  (/.  dt  M.)    gCllUttt<ttoa 

offirinnlc ,  pelil  cheno  ,  cheneau  ,  cbeaiOf ; 
calamcndrier;  herbe  de  II 6 v res. 

Carvilih),  *.  m.  (/.  de  bot.)  chene.^-esi'fjtt- 
nho  ou  rohle%  diene  eommun ,  ithene  robre  dt) 
roubre,  h  feuiiles  garnics  de  duvet. — eiuktk$9 
V.  Azinheira. 

Carvanskrä.  V.  Cararanterd. 

Cak\  vü,  x.  m.  rharbon  :  bois  penelrt  de  IM 
et  rtcint,  ou  hrulant  sans  namme;  boiseltusl 
avant  so.  parfaile  combuslion.  —  mineraf  m 
de  pedra ,  charhon  fossile,  charbon  de  Mnv» 

Cai'.vaozimio  ,  s.  m.  dim.  de  CarvSo. 

Carvata.  V.  Gravdla. 

Carvix,  t  m.  {t.  d'Asie)  pechenr. 

Cah\haiua  ,  t.  f.  charbonniere  ;  liea  ed  Tel 
fait  le  charbon.  Houillere  :  mine  de  Chart)**  de 
lerrc. 

Cat.voi  ira,  t.  f.  'charbonnier :  liea  cd  M 
rael  le  charbon.  it.  V.  Carroaria. 

Carvokiro,  s.  m.  charbonnier  t  qoi  fWtf 
vend  ou  porte  du  charbon.  — a,  a$j.  qsü  »artt 
du  charbon  (baleau,  charrelle,  etc.). 

Cakvof.jado,  a,  p.  p.  de 

Cauvuuär,  v.  a.  ou  n.  faire  da  Charte*; 
exercer  Ic  melier  de  charbonnier. 

Caryat:dfs,  j.  f.  pi.  (f.  d'arckit.)  eariatidefl: 
flgures  de  femme,  d'hommc,  etc.,  soul 
une  comichc ,  un  balcon ,  etc.,  sur  la  tele. 

Caryiidi.s  ou  Cahydd:s  ,  t.  f.  Carybde  : 
fre  sur  les  cotes  de  Sicile.  lr%dar  emScmVm 
querendu  critar—y(fig.)  lomberdeCarybdeeB 
Scylla  :  d'un  peril  en  un  aulre,  de  mal  en  »Is» 

f  CAUNocAn,  t.m.  {t.de  bot.)  cariocar : graad 
arbre  de  TAmdrique  mcridionale. 

•f  Carto«  ostino,  a,  adj.  (Electuario^Lde 
pharm.)  caryoeoslinum  .-  clectuairepuxgaüX 

Caryopiiilada  ,  t.  f.  V.  Cratuilha. 

f  Caryui'iiii.adas,  adj.  f.  pl.  (Plantat—, 
t.  de  bot.)  caryophyllecs :  en  csillct ;  famille  des 
ocillcts ;  planlos  dicolyledones,  polyp^lales,  a 
eiamiucs  hypogynes. 

Cahyoimiilo  ou  Cartopdtlos.  Y.  Crm*o. 

Car<;a.  V.  Sarea. 

'Cas.  V.  Cdta. 

CAs  ou  Cass,#.  f.pl.  les  cheveaz  MeaeJL 
(flg.)  La  vieillcsse. 

Casa,  t.  f.  maison,  logis,  habitalk»  :  balf- 
raeni  pour  loger ;  piece,  chambre,  anUcbaorikfa. 
— ,  ceui  qui  composent  une  meine  famille.  —  9 
en  par'iant  des  princes  ei  des  grands  seignesft; 
les  domestlques,  les  rerenus,  les  eiats,  tat 
terres,  etc.  — ,  race  :  cn  paiiant  des  brnfflei 
illustres.  — ,  l'etpace  du  codiaqae  qu'eecued 
ch*que  signe.  Case :  un  des  earrea  de  NeM* 
quier  ou  du  damier.  Tribunal,  —de  AeoM. 
boutonniere.  —  de  corretfdo,  meisen  de  fetee. 
—  forte ,  chateau ;  maison  de  delentioa.  —  oa 
quin  in  de  reereio,  ou  de  campe,  maieed  dt 
campagiu' , de  plaisance.  —real,  maison  da 
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i#J ;  *—-*-  royile,  palali  da  roi.  *-  de  don- 
tW,  ptliles  maisons.  —  d?  orale* ,  hopilal  det 
fcHb  (/^.)  Maison  de  fou*.  —  dosteguroty 
eaaabr*  d'asauranee.  —  de  Deoe,  do  Senhor , 
matt,  tgliee.  —  de  rnoerfa,  hoiel  de  la  mon- 
aafeevdes  monnaies-  —  paMtra,  maison,  Heu 
aablie,  mau*  eis  lieu.— de Jngo,  lrlpol,  maison 
ii  Ja».  —  rantada ,  (  fem. )  luaison  mal  meu- 
Maä.  — aamf«  .-  on  donnt  ee  nom  par  excel- 
teaeraa  lemplede  Jerusalem  ,  oü  est  le  toin- 
ftera de  J.-C.qu'on  appelle  auas!  sainte maison 
eeJefaealein.  Apartar  —  ,  se  separcr ,  faire 
yt  a  part.  Pör  —  ,  lever  maison.  Ter  — 
avoir  maiton  montee.  Filho  de  —  illut- 
m%  entanl  de  bonne  maison.  Fazer  —  ,  caser, 
aa  tricirac.  Ts&o  ler —  nem  tida,  n'avoir  ni  reu 
■  Bau.  Sar  da  — ,  {fam.)  ctre  l'atni  de  la  mai- 
sm,  vivre  co  grande  familiarite  avec  quel- 
m'm-  tr ,  voltar  para  $ua  —  ,  regagner  son 
daaicile.  Ter  ae  —  t  r+9***  ifam.)  ctre  en  licu 
eetareie,  en  prison.        * 

Casaca,  $.  /.  easaque,  justaueorps,  habit, 
frae ;  aorte  de  re lerne nt.  —  antiga,  mandille. 
Fattar  •  — ,  (/ig.)  lourncr  easaque,  changer 
Ii  parti.  Ahm»  da  —  ,  paus,  basques  d'un  habit. 

Gfcs*cÄ6,  9.  m.  grande  easaque,  surlout. 

f  Cajaco,  i.  m.  surlout,  redinpole. 

CaiADtiaA,  adj.  f.  mariable ,  nubile :  qui  est 
tlife  de  ee  marier;  qui  cherche  a  sa  raarier. 

Caeiao ,  a,  p.  p.  de  Catar ,  adj.  et  t.  roarie. 
iß§.)  Attache,  lie.—  de  poueo ,  nouveau  marie. 

Gaaaa4i;BAt  *,adj.  mariable,  nubile. 

CasaL,  f.  m.  *  nietairie;  bameau .  roaiaon  de 
»•  Lee  deux  epoux  ;  couple  d'animaux. 
de  pombos,  une  paire  de  pigeons. 

fCASALEURO,  *.  m.  celui  qui  babile  un  ba- 
aaee,  une  maison  de  cainpagne. 

CatALisBO,  a.  m.  dim.  de  Caedl,  peilte  nie  - 
«feie,  petita  forme. 

Gaea*iiTA  v  t.  f.  (t.  de  fort.)  caseroate  :  lieu 
fette  aoua  dem  ouvrages  de  fortiücation  .  pour 
eefeedre  U  eourtine,  les  fosses;  ballerie  cou- 
Hrte,  a  l'epreuf  e  de  la  bombe. 

fCASABMTÄoo.  A,  adj.  \t.  de  fori.)  caseinate 
faaaiwn) ;  avec  caseiuatcs. 

GaauiBiiTtiao,  a,  s.  2  gen.  marieur  :  faiseur 
etauriage»;  oeurüer  demariagea. 

Gisahbiito,  f.  m.  manage ,  noce.  Dot  pour 
st  marier.  JVdo  perderdt  por  iuo  —  t{fam.) 
eae  ne  ouira  point  a  voire  reputation. 

'CaftiivTC,  «.  2  gen.  flance;  qui  esta  lateille 
ecae  marier. 

Casäö,  a.  m. emgn%.  de Ceaa,  grande,  grosse, 
fcrsc  nuison. 

Castro,  a.  aa.  ma/aiem  eeaoB. 

t  CAiaajBiaaA ,  a.  f.  dim.  de  Catmem ,  *  casa- 
eeiau—  ab  tenhara  fparrn  tmonlmr  meavmHo), 
■ahii  de  cbe%alv  habit  d'aaatone. 

•  Caalt«  a.  m.  baioeee. 

Caavaa  9  «. «.  marier  :  joiadre  par  mariage. 
0^.)Aaaortir,  ajuster,  marier, >o«ndre,  unir 
em)  eftteea  ea  dee  pereonaea  qui  ae  convien- 
CM.)Jaindrafair. 

(camj,  v.  n.  te  marier  ä  et»  ttec.  Ca- 


tardseamamardt,  (fam.)  phraie  dont  oaae 
serl  pour  marquer  que  par  le  mariage  on  a*im* 
posc  des  obllgaüoiis.  graves. 

Cas\k-sk,  v.  r.  se  marier ;  s'aecorder.  —  rata 
teuparecer.opinidv.cic,  leair  j  son  opinion  <m 
yelrc  forlciuc-niaiiache  IdaiU  r/r— .age  nubile. 

Ca  sa RtA,  t.  f.  fcuitc  de  maisons. 

Casca,  f.  f  ccorcc  ,  pclure;  rosse ,  croüto. 
fig  )  Apparencc,  dehors  des  cho»es.  *  Tan  t 
ecorce  pour  tanner  lt-s  cuirs>.— doovo,  da  ndt, 
coquille,  coque.  —  da*  temente» ,  epidcrme, 
peau  niiuce  -  dos  frulut,  balle  des  graina. 
—  de  carvulho,  lau  brul.  Sair  da  —  ,  eeiore. 
Üorrer  na—,  au  prupre  el  au  flg.,  avorlor. 

C^scAnL^iio ,  i.  m.  *  halle  :  enveloppe  de 
grains  do  blc,  d'avomc,  clc.  *  Avelaneüe  :  coaae 
du  gland. 

Cascauo,  a,  p.  p.  de  Cairdr. 

Cascalumka,  j.  f.  cudroii  oü  il  j  a  beaocoop 
de  picrraillc. 

Cascauio,  t.  m.  pierraille,  gravier  •  amasde 
peliics  pierrcs.  Reroupc  :  ce  qui  s'cmporle  die 
pierres  cn  les  Uillant.  J.  burl..  De  Targenl. 
"  Scoric. 

Cascalhöso,  a  ,   )     adj.  plcin  depierraille, 


Cascaliiluu,  a 


de  gra\  ier. 


f  Caslalno  ,  a,  adj.  (  Cavallo  —  ),  qui  a  HB 
ou  plubieurs  sabols  blaues  (cbcval). 

CascäO,  s.  m.  auym.  de  Catca. 

Ca  sc  ak  ,  v.  a.  t.  burl.)  batire ,  cogner,  don- 
ner  des  coups,  houspiller  ,  Frapjwr  quelqu*un. 

f  Cascauiliia,  f.  f.  il.  de  bot.)  cascarille: 
ocorce  fobnfu^o;  croton  a  feu.llcs  de  chalea. 

Caj»cahka,  j.  f.  espöec  do  äquale,  poiuon 
deiner.  It.  V.  Cascarrilha. 

Casüakhau  ,  adj.  m.  Yinho  — ,  vin  roage 
tres-forl  ci  funre  en  couicur,  gros  vin. 

Cakcahhiliia,  *.  f.  dim.  de  Catcarra,  (f.  du 
jeu  de  l'hombre) '  talon. 

Caücammia,«.  f.  dim.  de  Casea. 

Ca5»l\ta,  t.  f.  cascade  ,  saul ,  iiappc  d'eau  : 
cbule  d'cau  brujanlc.  burl.,.  Viciiii-  ^ar^ouillr. 

Caslanll  ,  $.  m.  kicIoi  .-  b.ulu  de  pelile  »on- 
neue  sphcriijur.  t'ohra  de  —  ,  V.  Cobra.  ( I.  de 
mar.)  liouton.  Lani'ar  ou  $oltaro  —  t(^ßg.  fam.) 
jeler  quclque  ptopo»  en  uvanl  pour  sonder  lea 
espriis.  A  —surdidu,  ^id.)  a  la  sourdino,  sank 
bruit.  2Vr— ,\fig.)  a\oir  de  finquiclude ,  avoir 
quclijuc  souci.  Srr  um  —  ,  (/ig.  fam.;  etre  uu 
elourdi,un  ecor\ele.  Quempurd  o  —  aogaio, 
[loc  fam  )Q\ii  duilaltaiher  legrelot? 

"Cascavel,  ».  m.  employe  de  la  douanc  qui 
rael  des  cerceaux  aux  raisses  de  suerc. 

Gasco,«.  im.  eräne  :  Loite  osseuse  du  eer- 
veau.  Casque:  anuure  defensive  de  la  tele,  {.de 
blat.)  Timbre  :  casque  qui  es,t  au-des»sus  de 
l'ecu.  tclat  :  parlie  d'une  bombe  ou  <l  ui  >-. 
pierre  rompue.  'Corne,  sabot .  parlie  dure«jm 
e»t  au  pied  du  cbeval ,  de  lano,  etc.  *  IV.vi 
d'oignon.  Tonneau,  fulaillc.  (/.  d«  mar.)  Coqui*, 
earcasse  d'un  vaisseau.  —  «•  pl.  J.  pop.)  ca- 
boclie  ,  tele.  —  de  eata,  maison  non  meubleo ; 
ronds,parlia  prineipak  d'une  in aiton.— d'tJFvj'* 
cito,  cadre  d'armee.  —d'um  natio,  eorps,  rar- 
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casae  «Tun  vaisseau.  Quebrar  o#  — *,  rompre  It 
t£te.  Ligtiro  dos  —s ,  rtourdi.  Termdot—i% 
oo  — *  de  eabaea ,  (fam.)  n'avoir  point  de  cer- 
relle,  etre  un  ecerrelc,  etre  uno  raauvaise 
tÄte.  Metter- se  alguma  cvusa  nos  — #,  V.  En- 
casquetarse. 

Cascddo,  a,  adj.  on  le  dit  des  animaux  qui 
ont  la  corne  des  sabots  Ircs-forte.  it.  Couvert 
d'eeailles,  qui  a  la  coquille,  l'ccorce  fort 
epalase.  (flg.)  Homme  d'une  apparence  gros- 
sere ,  non  polio. 

Cascolho,  $.  m.  *cosse  scmblable  a  cclle  du 
gl  and ,  cbataigne ,  etc. 

+  Caseadeira ,  s.  f.  boutonniere  .-  fcnimo  qui 
fait  des  boutont  el  des  boutonnieres  dans  les 
babits. 

Caseädo,  a,  p.  p.  de 

Caseär,  o.  a.  faire  de»  boutonnieres. 

Casebee,  f.  m.  (fam.)  laudis :  petil  loge- 
ment  en  desordre,  malpropre;  vilaine  petite 
maison. 

•f  Gaseifobme,  adj.  2  gen.  qui  a  l'appartnce 
de  froraage. 

Caseiramente  ,  adv.  dornest  iqueraent ,  bour- 
geoiseiuent,  faniilieremcnt,  sans  ceremonie. 

Caseiro,  a,  s.  m.  ou  f.  fermier,  melayer; 
eelui  qui  est  Charge  de  l'administration  d'une 
maison.  Regisseur  :  celui  qui  a  Ic  so  in  et  l'ad- 
ministration  des  biens  que  quelqu'un  possede 
a  la  rille  ou  ä  la  campagne.  it.  ant.  V.  Inquü 
Uno. 

Caseiro  ,  xfadj.  casanier,  attache  a  son  me- 
nage.  Domestique  :  qui  est  de  la  maison  ou 
qvlappartientala  maison;  familier,  sans  ce- 
remonie. Exemplo  — ,  exemplc  familier,  tire 
des  choses  les  plus  ordinaires.  Remedio  — , 
remede  fait  a  la  maison.  (fiy.)  Simple,  sans 
pretention,  ni  ornemenls. 

f  Caseoso  ,  a  .  adj.  caseeux .-  de  fromage ,  qui 
concerne  le  fromage,  de  la  nature  du  fromage. 

Caseria.  V.  Casaria  et  ilospedaria. 

Caserna  ,  «.  f.  caserne,  logemenl  de  soldats. 

•f  Caiekneiro,  s.  m.  celui  qui  a  soin  des  ei- 
sernes. 

*  Casi.  V.  Quasi. 

Cäsia  Ol»  Cassia,  s.  f.  ranneile  odoriferante. 

Gasimira,  «.  f.  "Casimir .-  drap  tres-mince. 

Gasmha,  i.  f.  dim.  de  Cata.  Maisonnette. 
Bureau  d'oetroi.  —  $.  pl.  caebots  de  Inquisi- 
tion. 

Caso  ,  $.  m.  cas,  circonslance ,  occasion, 
aventurc ,  conjoneture ,  oecurrence  ,  erene- 
ment,  scene,  aeeident.  —  ,  fait,  action  en  ma- 
ttere criminelle.  — ,  estime  d'une  personne. 
Hasard,  cas  fortuit.  ~  ,  mattere  a  eonsulter ,  a 
proposer.  (  f.  de  gram. )  —  ,  diftcrentes  desi- 
nences  des  noms  dans  les  langnes  oü  ils  se 
declinent.  —  grare,  cas  enorme.  — ra#ereode, 
ras  reserve.  —  de  honra .  point  d'bonneur.  — 
de  menos  raler,  action  deshonorante.  —  favo- 
raxel ,  cause  qui  a  la  loi  en  *a  favenr.  —  for- 
tuito  ,  bwsaxd  ,  ras  fortuii.  —  que  ,  en  cas  que. 
Em  tudo  —  ,  dans  lous  le«.  ras.  Fhtdo  ou  de- 
mnß  —  ,  <uppn-p  que,   <iuppo*on*  que.  De  — 


pentado,  avec  premeditation,  de  prapt«  4aV 

libere.  Estar  no  — ,  etre  au  fait.  Estor  ise  — 
de,  etre  a  memo  de.  Fazer  —  falguem,  #«!• 
guma  routa,  faire  cas  de  quelqu'un,  de  quel- 
que  chosc.  Fazer  ao  — ,  vir  ao  — ,  venir  A  pro* 
pos,  convenir,  iiuporter.  Peto  metmo  — ,  pour 
la  memo  raison.  Vamos  ao—,(fam.)  renoni 
au  fait.  0—4  que  s  le  fait  est  que.  Eis  ofatf 
como  passou  o  — ,  Toil.n  comme  les  choses  se 
sontpassees.  Itto  ndo  fazao — ,  cela  ne  fall 
rien  ä  la  chose. 

*  Carola.  V.  ijaeada. 

Casobar.  V.  Cazodr. 

•f  Casorio,  s.  m.  ;fam  )  mariage  incoosidere. 

Cäspa  ,  t.  f.  crasse  farineuse  qui  tombe  de 
la  tele,  et  qui  se  forme  sur  les  plaies  quand 
elles  sont  guerics  :  furfure. 

f  Caspio  ,  adj.  m.  Mar  — ,  {f.  de  gtogr.}  Cas- 
pienne,en  parlant  de  la  mer  qui  ae  trotte 
dans  l'inU'rieur  de  l'Asic.  i 

Caspöso,  k,adj.  plein  de  crasse  a  la  tetet* 
une  plaie. 

CAsuuEino ,  i.  m.  Heu  oü  Ton  ecorce  du  boU. 

Gasqcejädo,  a ,  p.p.  de 

Casquejär  ,  r.  n.  {t.  de  r^/rr.)  se  ckratrisar, 
se  couvrir  d'un  nouveau  sabot. 

Casqlento,  a  ,  adj.  qui  a  unc  grosse  ecorce. 

Casquete,  f.  m.  'calotie,  bonneten  coir  et 
en  drap ,  casquette.  Vieux  chapean.  EmpUtre 
pour  les  tetgneux. 

f  Casquibrando  ,  a  ,  adj.  On  le  dit  d'un  Cho- 
ral qui  a  le  sabot  tendre. 

Casuuicopädo,  a  ,  adj.  qui  a  le  sabot  coopo 
(cheval ). 

Casuuichkio,  a,  adj.  qui  a  le  sabot  pMa 
(cbeval). 

Casquiderramädo,  a,  adj.  qui  a  le  sabot 
tres-large  (chcral). 

Casqi-ilhär,  t.  n.  faire  le  petit-mattre. 

Cakuuilharia  ,  s.  f.  parure  reeberchee. 

Casqciluo,  a  ,#.  2  gen.  petit-miltre; elegant, 
conuet;  recherchö  dans  sa  parure. 

fCASQuiuio,  t.  m.  dim.  de  Caaeo.  Boot  de 
can  je,  de  lance,  de  timon  de  voiture. 

Casqcii.ücio,  \,adj.  guilleret:  qui  a  la  tete 
legere,  qui  est  toujours  gai. 

CUsQuiNU a  , «.  f.  dim .  de  Costa.  Ecoree  naooe. 
'Plaque.  Ecorce  du  cedral  confite. 

Casquiskcco  ,  a  ,  adj.  (t.  de  vJttr.)  qui  a  les 
sabots  defectueux  (cheval). 

Cassa,  i.  f.  mousscline  :  toile  de  cotoo Ues- 

flne. 
Cassa(,aö,  s.  f.  Cassation. 

Cassa».  V.  Annullar,  Quebrar. 

Gassaröla.  V.  Casserdla. 

Casseär.  V.  Cassor  oo  CatmW. 

Casseröla  ,  t.  f.  casserole :  usteniile  de  cui- 
sine ,  sorte  de  poelon. 

Cassia.  V.  Canaßstula. 

Gassida, *.  f.  (I.  d'kisi.  SM/.)caasiao:oo?eo- 
ptere  dont  le  coraelet  et  les  elytres  e'av—ceot 
au  dela  du  corps. 

fCAssioEA,  s.  f.  (t.d'hist.nat:  'casqup. 
genre  d«  mollusques  gaateropodes. 
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f  CumtaiA ,  m.  f.  (f.  de  mintr.)  cassidoine : 
»feire  presieaae  irisee. 
Cisais,  «.  ct.  'poele  de  teinturier. 
fCAtnfcfA,  $.f.  (t.de bot.)  *houx  a  fcuille»  de 
laarirr;  houx  d'Afaoo. 
Cisaiso,  #.  h.  »orte  de  jen  de  cartes. 
Cuuvoroc  ,  *.  f.  {t.  de  math.)  cassinoidc  : 
caarae  propoaee  par  Cassini  pour  representer 
Itvjvsvemcnl  do  soleil. 
Ca»sk>pMa,  a.  f.  ( l.  (Paslr.)  cassiopee :  con- 
stJaMto  If^compoteo  de  cinq  etoiles  en  M. 

fCASsitmco,  adj.  m.  K6  — ,  naeud  facile  ä 
Mira. 
Cum, f.  m.  V.  GroeelkHra  prHa.  t/.Cassts  : 
Cait  du  fruit  et  des  fcuilles  de  cassis. 
>,  w.  m.  V.  Caco.  mdj.  V.  irrito,  JVu/fo. 
tCitaoiLQS , $.  m. pl.  ((.de  mar.) ' poinnics. 
iß  posnines  de  racage.  —  da  enxarcia , 
foagees. 

CltAOLETA.  )  v    r 
CUMQLA.     /  Y'  Lmf0- 

CiftstrÄ,  $.  m.  (t.duBretil)  "  corbcille  de 
tec  «m  ipecaeuanha. 

Cästa,*.  f.  race,  lignee,espece.(/iy.)  Etpece, 
■afili.  Gatte :  le*  tribus  dans  lesquellcs  sont 
atmes  les  idoUtres  des  Indes.  Racc,espece, 
et  partaal  de»  animaui.  Engeancc,  en  parlant 
et  ceruine»  especes  de  volatiles.  De  boa  — ,  de 
espece.  Vem-lhe  de  — ,  il  chasse  de  race. 
d  — ,  aroir  les  traits,  lc  caractere  de  »es 
prent*. 
t CaaTiLno ,i,  )  ( *•  a> poi*-)  qui  appar- 
Castauo  ,  a  ,  «0'. '  tient  a  la  fontaine  Casta- 
,  au  pied  du  Parnasse,  cousacree  aux 
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Castav£ste,  adv.  cha  »lernen  t. 
Caataxua,  «.  f.  chataigne  i  fruit  du  chatai- 
pätr;  marron.  —  pildda,  cbataigne  seche. 
—  rebordd ,  chataigne  sauvage.  —  de  eabetlo , 
Caajnoa,  tignon .-  cheveux  que  les  femmes  re- 
iwiiut  sur  le  derriere  de  la  UMe.  —9,  (t.de 
nur.)  gaieefees.  —t  de  ferro,  (id.)  galoches  ou 
■anudafer. 

Ca«ta»al,  t.  m.  *ehataigneraie :  licu  plante 
■■cktitagDiers. 
CAtrasHtiaA, «.  f.  \  (I.  de  bot.)  chatai- 
Castajoieiio , «.  «i.  |  gnier;  cbataigniercul- 
CAtrAHBO ,  j.  m.  )  thre  ou  uarronnier. 
rebordio  ou  aratw,  coiiaignier 


CAaTAjmtTAS,  «.  /".  pl.  casUgnettes :  deux 
— fttaui  de  bois  en  forme  de  coquille  qu'on 
(autentre  les  doigts,et  que  Ton  frappe  Tun 
teure  l'autre  en  cadence;  brnitque  l'onfait  en 
ffMUnl  fprtement  le  pouce  conlre  la  doigt  du 
■dies ,  en  imitant  let  eaatagnettef . 

Castaiquteado  ,  a  ,  p.  p.  de 

CAtTAiraLTftift,  v. ».  jouer  dei  caatagneUaa. 

CAfTiHao,  a,  od},  chitain ,  bai-brun.  s.  Y. 


°  Castamol  ,  *.   m.    forte   de  paille    ou 

kAniBi* 

Caatakm^las,  «.  f.  pl.  Y.  CojtanAttes.  (f. 


dTklsl.  not.)  Spondyles  .•   tesucea  biTalrea. 

—  etpinhosas,  pied«  d'ane. 

f  CASTAsinöBo,  a  ,  adj.  oü  il  y  a  beaueoup  de 
ebdtaigniers  (bois,  etc.). 

Gast  au,  s.  m.  *  pomme  d'une  ranne. 

CastlluAmo,  a,  adj.  et  t.  Castillau  :  de  Cas- 
lille.  Espapnol.  it.  Langue  castillane. 

Ca  Stella,  t.  f.  (t.de  giog.)  Castille:  pre- 
vince  ou  royaume  d'Espagne. 

Castellado.  V.  Äeastellddo. 

Castellania,  ».  f.  chatellenie :  seigneuric  et 
juridiction  du  seigneur  chalelain. 

*  Castellaü,i.  m.  chatelain  :  celui  qui  eom- 
mande  dans  un  chateau.  it.  Variete  de  raisin 
blanc  et  noir. 

Cast£llas  ,  t.  f.  pl.  ancienne  monnaic  por- 
tugaise  du  leraps  de  Jean  I. 

f  Castf.llatico  ,  9.  m.  ancien  tribut  qua 
payaient  les  vassaux  pour  la  reparalion  des 
ebateaux. 

CASTELLf.IRO.  Y.  CatUlläO. 

Castelejo,o«      )  Dans  l'ancienne  forlifl- 

Castelete,«.  m.  }  calion,  c'elait  la  partie 
la  plus  eleree  d'un  cuiteau.  Chile  let. 

Castelüsho,  t.m.  dim.  de  Castollo,  pelit 
fort,  petit  chateau. 

Castello  ,  9.  m.  chateau  :  forteresse.  *  Tour  : 
piece  du  jeu  d'echecs.  Tour  qu'on  mettait  sur 
le  doa  d'un  elepbant  arme  en  guerre.  Chiteau, 
palais  :  demeure  du  roi,  des  seigneurs.  — ro- 
qwtiro,  chateau  bau  sur  un  rochcr.  —  de  pröa , 

—  de  poppa,  (I.  de  mar.)  gaillard  d'avanl, 
gaillard  d'arriere.  — s  de  vento,  (/ig.  fam.) 
choses  en  i'air.  Faxer  —  no  ar,  iid.)  faire  dei 
ebateaux  en  Espagne. 

Casteväl.  V.  Castclldo. 

Castiqädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Caelicar. 

Castical,  9.  tn.  chandelier,  flambeau. 

Castk;ar,  v.a.  ou  n.  engendrer,  propager 
la  race.  Couvrir,  en  parlant  des  animaux. 

CASTigo,  a,  adj.  de  bonne  race;  debonne 
qualite.  Cliatiö,  pur,  correct,  natural,  en  par- 
lant du  langage,  du  style.  Cavallo—,  etaton : 
cheval  entier  pour  saillir  les  juments. 

Castidäde  v  f.  f.  chastete.  —  conjugal,  fide- 
lite  conjugale. 

Castikicädo,  a,  p.  p.  do 

■j-  Castificär,  v.a.  rendre  chasle,  pur. 

•Castica^äö,  e.  f.  correclion  dana  lc»  li- 
vres.  V.  Castigo. 

•Casticadamknte,  adv.  correctemenU 

Castigädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Cmeligar.  adj.  Puni. 
fiäo  —,  impuni. 

Castigador,  a.  9.  et  aäj.  qui  punit,  qui 
chalic;  qui  reprimande,  qui  corrtge  quel- 
qu'un. 

Cabtigäh,  «.  «.  cbatier,  punir,  corriger.  — , 
polir,  en  parlant  du  style.  Punir,  adliger,  mor- 
tilier.  {ant.)  Blamer,  reprendre,  donner  de 
sages  conseils,  instruire,  avertir.  (fig.)  Cor- 
riger, cbatier  un  ouvrage.  —  um  mewtuhoiro 
com  menjulho*  no  mar,  (t.  de  mär.)  donuir 
I  la  rjk. 
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Cabticar-sb,  v.  r.  le  corrißer.  iL  V.  Escar- 


Castigayel,  adj.  2  gen.  cliÄliable  :  qui  doil 
♦Ire  chatie. 

Castico,  j.  m.  chälimrnl,  rorreclion,  peinc.  j 
it.  V.  Hrprekcntäo,  .idnwcttnpin ;  iL  Entino , ; 
Mtcarmento.  Sem  — ,  iinpuiu'tiicnt.  | 

-j-Castixjal.  t.  m.  boi>  de  cliataigiiicrs  sau-  ■ 

rages. 

f  Castinceira 9t.  f.' clidtaigniur sauvape. 

Castissimasiexte,  mUti.  tup.  de  Castument*. 

Castissimo,  a,  adj  tup.  de 

Cästo,  a.  a4J.  rliasie.  pudique.  Pur,  parfait 
dans  son  espece.  £n  parlani  du  slyie,  V.  Coa- 

tifO. 

Castor,  *.  m.  lt.  dhift.  nnl.)  castor  :  qua- 
drupede  mammiiero  dt!  la  famille  des  ron- 
geurs :  on  fait  des  ehapeaux  de  son  poil.  Sorte 
d'etolfe  de  laiue. 

Gastor  c  Politx,  *.  m.  J.  de  myth.  cl 
aTasf.)  Castor  et  Pollut,  llls  de  Jupiter  et  de 
LAU;  feu  Sainl-Elme  :  meicorc  i^ne,  donblc 
gerbe  de  feu  qui  s'aitache  aux  mlts  Konstella- 
tion :  les  gemaux. 

Castorlo,  t.  m.  castoreum:  liqueur  onc- 
toeose  qoi  se  irouve  sous  le  fentre  du  castor. 

Castra<;\ö,  t.  f.  ema*culation,  castralion. 

CasträdO,  a,  p.  p.  de  Cattrar.  Estamet— t, 
(L  dt  bot)  elamine*  steriles. 

Casträdo  ,  f.  m.  castrat :  chanteur  qu'on  ■ 
chatre  des  l'enfance. 

fCASTtADÖR,  t.  m.  chAlreur :  celui  qui  chA- 
tre. 

fCASTRADÜRA,  s.  f.  V.  Cattrfäo.  Plaie.ci- 
eatrice  que  laisse  la  castralion. 

Castramf.ta9äö,  t.  f.  castrametalion  :  l'art 
de  caiuper  des  anciens.  L'art  de  disposer  les 
Camps  niilitaires. 

Ca»thar,  t.  a.  chatrer,  muliler.  emasculer  : 
tter  les  tesiic.ulcs.  Emondcr  un  arbre.  —  toi- 
swmi.  V.  Crtttar. 

Castre***,  adj.  2  gen,  mihlaire:  qui  con- 
eerne  la  guerre-  torda— ,  cournnne  castrense, 
donnee  4  celui  qui  penetratt  le  premier  dans 
«ncamp  cnneini.  l*irulio—t  p^cule  castrenso: 
biens  acquis  dans  i'anner.  l'eculio  fl««i-, 
(I.  de  prmt.)  pecule  quasi  castrense :  biens  ac- 
quis dans  les  Charge*  Chiles. 

Casi-al,  adj.  'i  gtn.  casucl ,  forluit,  aeeiden- 
tel,  conti ngeol- 

Casualidaoe,  i.  f.  casualite,  contingence, 
•Tenture,cas  fortuii,  c\cnemcnt  inopine.  Por 
— ,  par  hasard,  ocasionncllemcnl,  cvcntuol- 
Itment. 

Cascalmexte,  adr.  casuellement,  occasion- 
Mllcment,  cveniuellement,  par  hasard. 

CascTsta  ,  «.  m.  eatiiMte  :  iheologien  qui  re- 
trat  les  cas  de  consnenre. 

CasüTstico,  a  ,  adj.  qui  concerne  trs  cas  de 
concience. 

Casüla,  a.  f.  chasahle  :  ornemenl  que  le 
pfttre  roet  par-dessu«  Taube  et  Teiole  pour 
dir«  la  messe. 
Casvlo ,  a.  m.  'balle :  glouiue ou cluroe .-  pel- 
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liculc  qui  cnveloppe  le  grain. —  at» 

Stdd,  COCOII. 

C ata  ,  t.  f.  V.  Duica.  Andar  §m  — 
cvuta  tf,im.'s  fureier  partout,  reebtrebef 
gncuM'tiionl. 

fr^TAUAPTisTAS,  f.  m.  pl.  catabasjliif  : 
hiin-iuiue»  i|ui  nienl  la  nei-essite  du  bapliasjb 

C\TA(.iiKk>K,  t.  f    /.  de  rhit.)  rilaijarit*  1 
meiapliur«.'  par  abus  des  termes. 

Caiacl\,m*o>  1.    m.  calaclyame  : 
inondalioii. 


Catacümbas,  i.  f.  pl.  catacombes  : 
carriercs  oü  Ton  enterrait  les  morta, 
la*.  marhrs,  ä  Rome. 

f  Catacistica,  *.  f.  catacoustlque  av 
phouii|ue  .-  seiende  des  eebos  ou  sons 

tCvTAimiPTrjcA,/./'.  catadioplriquer 
dos  fllets  de  la  caloptriquc  et  de  la  dfoptftqü. 

Catado,  A,p.p.  de  Catdr. 

fCAiAüuoiiü,  t.m.{t.  d'ant.)  caU^fMMt 
coido  sur  lo(juclle  on  dansait. 

Cataulpa,  «.  f.  ratadoupe  tm  oatAdt^tt 
ehutc  brtiyantc  d'un  flcuve,  etr.  Cataracta. 

CatadOra  , «.  f.  *air,  mlne,  aspect,  seiaMaM| 
hnmeur,  caraetöre  d'une  personnc;  Rgttl. 
Md—,  retard  afTreut,  menafant,  faroieit.  ' 
Eilar  de  md~,  clrf  de  mautaise  had!0lf| 
metireson  bonnet  de  travers.  CMAareüMflNaV^ 
rcRardcr  a (Treu seinen  t. 

Catakallo,  $.  tn.  ealafjlque  .-  deef/rttfn 
funebre  au-dessus  d'un  cercueff,  id  IHlHw 
d'unc  cfiliso. 

CATAruAi:TO.  V.  Calaphracto. 

f  Catagmatico,  a  ,  adj.  'J.  de  mid.)  ttftf 
nialique ^iic(licanient) :  qui soude  les  Ol  briai\ 

t  Catachüias,  $.  f.  pl.  catagogiea  :  tetellti 
cilienncs  en  l'honncur  de  Vcr.ua,  de  rel«ttf  4| 
>oyapc  de  Libye. 

fCATALÄüjA,  f.  ol  adj.  CataUn  :  de 
lopnc. 

•  Catai^ctico,  adj.  m.  Veno  — ,  eatal 
On  le  dil  d'un  vers  qui  a  unc  syllabe  dfjl 

fCATAi.f.«:TOS,  *.  m.  pl.  ralaleclet : 
de  niorceaux  detaclics ;  fragmenls ,  peUnt  pH* 
ces  d'auieurs  anciens. 

Catalkpma  , «.  f.  (t.  de  mtd.)  cataleptfi  c  #•* 
p^ce  d'apoplexle  avec  im  mobil  ite  da  eorM  M 
d'unraenihre,  la  resplration  reiUnt  tooJ#Cnt 
libre.  — ,  elat  d'une  plante,  de  l'one  i«  t#A 
parties  qui  reste  toujoura  inoüni«  Mi  tltiMi 
comnie  Ton  veut. 

CATALtrnco,A,  adj.  'J.de  mtd.)  eattfcft» 
llque  :  atlacjDc  de  catalepsie. 

Cataläto,  f.  m.  V.  &ea  da  4t/««<Df. 

C\TAL6,(/.<rjf<e)V.  Canapi. 

Cataloco,  a.  m.  calalogue,  liste, 
brement. 

fGATALoTTCO,  A,  adj.  Bemtito  -^  {t  Ja 

eflacelaf  ' 


mid.)  catalotique  :  remede  qui 
triecs. 

t  Catalpa  ,  1.  m.  ((.  de  bot.)  catalpa  r  < 
de  bijinöne,  grand  arbre  a  fl««ra  n  gYt^e, 
longues  gousörs. 
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t  CiYAiAmA,  g.  f.  (i.dc  glog.)  CäUlomuc, 


CiTALirA, «.  f.  *  UfTetas  double  faconne. 

Cata^a,  #.  f.  *  co  ute  las.  V.  AI  fange,  Tercado. 
Ar—,  (/lf.  /fan.)4trc  une  mauvaise  lanpuc. 

Catamaba  , «.  /".  coup  de  Catdna.  V.  ce  mol. 

Cataüeab  ,  ele.  V.  AtulUor,  clc. 

t  Catasia,  «.  f.  (f.  de  gtog.)  Celano  i  Tille 
fcSietle. 

|  Catäü,  «.  m.  {/.  d*  bw.)  ncoud  de  Jambo 


Cati6,  ff.  m.  Calon:  komme  sage  oa  qui 
tflecte  de  l'dtre. 

fCATAPisso,  r.  m.  (/.  de  mtd.  an«.)  call- 
bbbm :  reraede  exierieur  en  poodre. 

Catapebiiro,  >.  at.  espece  de  poirier  sau- 

Cmr*6aiCA.  V.  Catatuitkn. 

Ciufbbacta  ,  9.  f.  t.  (Tont.)  cataphracte  : 
anare,  «Clement  des  eataphraclaires;  ban- 
taften  cmrasse  pour  le  tronc  du  corps. 

ClTAMlR ACTA  RIO    OU    CaTAMIHÄCTO  ,    ».     m. 

[L  tmt.)  eotapbractaire  :  cavatier  arm*  de 


CtTApiisMA  ,!./■.  *  eataplasme :  remede  ex- 
nritir. 

Cstaplabmado  ,  a  ,  adj.  couTcrt  de  cata- 
•ttmics.  (flg.)  V.  Aeharoto. 

fCATArLCkiA,  *.  f.  (t.  de  mtd.)  cataplexis  : 
eapurdisseinenl,  inscnsibilite  soudaine  dans 
kl  membres. 

fCATAPCCIA-BEJOt,    t.  f.   (t.dcbot.)   Catff- 

iphorbe  csule;  epurge.  —  maior,  ricln 


Gitapvlta,  f.  f.  cotapulte  .-  machine  de 
aanre  des  anciens  pour  lancer  des  pierres. 

fCATÄm,  9.  m.  sept  bewies  de  sommc  alta- 
eatet  l'une  apres  l'auirc  (chez  les  Arabes). 

Catäb  ,  r.  a.  chercher,  sol  Heiler,  rerhercher. 
-««■beVa,  *pouiller.  —  pulga*,  piolhoi,  clc, 
caereber  les  pout,  Ics  puces,  etc.,  pour  les 
aar.  it.  Yarir,  examiner,  regarder,  observer. 
nasser,  eroire,  juger.  it.  V.  Acatar. 

Catab-m,  «.  r.  chercher  ses  puces,  elc, 
■owtea  laer.  it.  V.  Acau(elar-te,  Precatar-9C. 
-rtipeiio,  se  respecter,  se  irailcr  mtiiuetle- 
BotI  arec  e*nstdera(ton ,  en  parfant  de  deux 
■aneanes  qui  m  troaventenscmble. 

Cataracta ,  9.  f.  V.  Catadvpa.  --#  do  cro,  ca- 
taracle»  :  nuages  Chartas  d'une  grande  abon- 
caaee  d'eauw 

Catabata,  9.  f.  cataraele  r  opaeile  du  cris- 
latlin,qui  obscurcit  ou  fail  perdre  la  tue.  eTav 
+mr,deuT%Mir  eu  dbmimur  •— ,enlever,  abois- 
ler  la  cauracie.  7>r— $  no»  e/Jtoff,  (/•■».)  ne 
tat  wir  ciair,  ne  toir  goulte.  Tiror  mssa 
'h^rm^ßg.  fem.)  faire  voirclair  äquelqu'un. 

Citaratliro,  t.  m.  oculiste  qui  fail  l'opcra- 
Bsade  la  caUracic. 

Qtausa  ,  9.  f.  Rodm  — ,  (i.  <Tkorl.)  roue  de 
fftMMitre  (d'une  nontre). 

thiAtiKmAL,mdj.2gen.  (t.dc  m/d.) catarrhal  : 
e^ai  uent  du  caurrhe.  i.  f.  Peripneuinonfc, 
ierrc  caianhale. 
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CAYARBIlttBA,  9.f,(pOp.)  gTOf  rbuBie,  Ca- 

larrhe  sans  flevre. 

CATAnan£?»TOf  a,  adj.  catarrhal :  injtt  aai 
catarrhes. 

CATinnno,«.  m.  catarrherfluTlondTiamenra 
Acres  sur  une  partic  du  corps,  ßros  rhuuie. 

CATAnnnöso,  a  ,  adj.  caiarrlicui :  qui  Uent 
du  catarrhe,  avec  ciurrhe ;  sujcl  au  catarrhe. 

Cataiiiico.  V.  Calhdrltco. 

t  Catascüpio  ,  i.  m.  ancien  brigeslia  treav 
leger. 

CatasOl, i.m.  "eloflc  tres-brilianle ;  eouleur 
cliarjgeanle. 

Catäkta,  t.f.  'phcTalet :  inslrnmcnt  de  inp- 
plicc;  lit  de  fer  oü  i'on  atlacliait  pour  bratet, 
ou  pour  donner  la  question  du  feu. 

fCATASTASK,  s.  f.  cüiaslosc  :  ponctlOD  de 
l'cril.  — ,  acte  :  pariio  du  poSmc  draraatique 
qui  ren Tenne  W  tiosud  do  l'intrigue;  natura, 
u(ai  habituel  d'une  chose. 

f  Catastätico  ,  a  ,  adj.  (t.  de  med.)  caUfti- 
que:  qui  depend  de  la  Constitution ,  da  leflt- 
perament. 

CATÄsTUornr,  *.  f.  ou  m.  cataslrophe :  der« 
nier  et  priucipal  evenement  d'une  iragldle; 
evenement  funestc.  ( fig.)  Pin  mallieureutd. 

Catatäo  ,  9.  m.  (I.  burl.)  *  flani berge.  Faut 
o  —  aatguem,  (pop.)  rosscr :  ballre  quelqu*trh 
violemmenl. 

Catati:ä.  V.  Cacatü. 

Catavlmo,  9.  m.  'girouetle;   Tcntllalsvr. 

—  de  pennas,  (/.  de  mar.)  plumet  de  ptlote, 
penon. 

Cate,  9.  m,  poids  d'Asie,  2  I irres  emrffon. 

—  de  ouro,  2S0  eruzados :  62 '>  francs. 
CatecuSse,  «.  f.  'catechisme:  Inatruetidii 

fcrbalc. 

CATF.cmzÄno,  k%  p.p.  de  Cafeehizar. 

Catlcui7.a(,äö,*.  /. * caicchisme :  Cactiondt 
catechiser. 

Catechizaxte,  p.  a.  de 

Catlciiizar,  v.  a.  catechiser:  instruire  des 
myslörcs  de  la  foi ,  de  la  religion.  (fig.)  —,  li- 
eber de  persuader  quelque  chose  a  qaelqu'an  ; 
eihortcr;  endoclrincr,  instruirc. 

Catlciiinta,  *.  in.  catecliiste:  celui  qui  en-1 
seignc,qui  fail  Ic  catccliisiue. 

Catecihsmo,  9.  m.  'catechisme  :  Instruction 
sur  Ics  prineipes,  Ics  mysicres  de  la  foi;  lirre 
qui  Ics  conlicnl.  — ,  lirre  cerit  par  demandes 
et  reponses. 

C at ec. ii ist ico,  a,  adj.  catecbistlque  :  en 
forme  de  caicchisme. 

f  Catechueira.  V.  Ariern,  Mimöta  Cof#- 
thueira. 

f  CATEcncVEüADO  o«  — ato,  ff.  m.  catßchn- 
menat :  temps  d'instructlon  du  catechomene. 

f  CATEcnuHEJiA ,  ff.  f.  catcrhum^nle :  % alerle 
d'^lise  destinee  ä  ('Instruction  des  cateebö- 
m^ncs. 

Catecbümeho,«.  m.  cateebumene:  que  1*6« 
dispose  au  baptfme  en  rin&truisant 

Catf.cissio.        I   v  r.,„4 

Catbctme^o.     1   V.Cflee*... 
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Catecoima  , «.  f.  categorte :  ran^ ,  «Ksiinciion , 
ordre ,  rlasse  de  chose*  ou  personnes.  — i  d'A- 
ristuteles*  (t.  de  hg.)  catcgorics  d'Arislole: 
blasses  dans  lcsquelles  co  philosophe  rauge 
loutcb  les  idecs. 

Gatecöricamejte,  «fr.  categoriquement : 
d'une  inaniere  prccise. 

Categörico  ,  a  ,  adj.  categorique :  dans  l'or- 
dre  precii,  a  propos,  selon  ia  raison. 

CAtrl.  V.  Catte  et  Catre. 

Cate.iäria ,  t.  f.  (t.  de  matk.)  courbe  formte 
par  une  chatne  metallique  tres-flexible. 

CaTEQI'ESE.  \    \'    r  i     & 

CATEUl'!XAR,etC.    (     >*MW*"' 

CatErva,  *.  f.  foule,  multitude,  troupe. 

GatEter.  Y.  Calheter. 

fCÄTHA,«.  m.  (f.  de  bot.)  caüia :  arbre  de 
l'Arable. 

*  t  CathArm a  ,  #.  f.  victime  cxpialoirc 

*Cathamsta.  V.  Puriflcador,  Expiador. 

Catbartico ,  k,aäj.  (t.de  med.)  calkarlique : 
pargaliT. 

CathecbEse,  etc.  V.  Caleehfse ,  etc. 

CAtbedra,«.  f.  chaire.-  tribunc  clevec  d'un 
professeur.  — ,  liege  apostolique  uu  de  saint 
■  in  ic. 

* Gatbedradego , «.  m.  cens  que  les  cglises 
payaient  ä  leura  eveques. 

Catqedräl,  t.  f.  cathedrale :  principale  eglfce 
d'un  breche.  II  est  aussi  adj. 

f  Catbedralidade  ,  s.  f.  U  prerogative  qu'a 
une  eglise  d'etre  cathedrale. 

Cathedratico,  t.  m.  (  ant. )  calbedralique  .- 
droit  du  aux  eveques.  Professcur  :  celui  qui 
enteigne  une  science,  un  art. 

Catbedrilba,  t.  f.  dim.  de  Cdthedra.  Chaire 
peu  lucralive  et  de  peu  d'importance  dans 
quelques  universiles. 

Cathegoria,  etc.     \  v  rt       Äl„ 

CATBEQCIZAR,etC.     J    > .  c«ie...,  eic. 

GatherEtico  ,  a  ,  adj.  ( f.  de  phar.)  callicrc- 
lique :  medicament  qui  ronge  les  chairs  fon- 
goeuses. 

^CATnfeTER,  t.  m.  (f.  de  chir.)  calheter: 
•onde  creuse  et  recourbee ,  Instrument  de  Chi- 
rurgie que  l'on  introduit  dans  la  vessie  pour 
en  retirer  lea  urines,  dans  la  dysurie. 

Catbeterismo ,  9.  tu.  (f.  dt  ehir.)  cathcle- 
riime :  Operation  de  Chirurgie  pour  injeeter  ou 
Tider  la  vessie . 

GatbEto,  *.  m.(t.  de  gtom.)  catbelc :  en gt- 
niral,  toute  perpendiculaire  abaissec  d'un 
point  sur  une  ligne;  edle  d'un  thangle  reetan- 
gle  perpendiculaire  a  l'autre.  (f.  de  catnpt.) 
— ,  rayono»  ligne  perpendiculaire  de  l'ccil  i 
la  surfacequi  reflechit.  (t.farch.)  Axe  perpen- 
diculaire imaginaire,  c.  g.  d'une  colonne,  etc. 

Catmölicameste,  «de.  calholiquement. 

^atuolicaö  ,  s.m.  aug.  de  Catholico.  it.  (/.  de 
pharm.)  Calholicon  :  remede  compose  de  plu- 
aieurs  ingredients;  electuaire  purgalif,  uni- 
versal. 

Cathoucid  ade  ,  f .  f.  calbolicile :  universalis 

de  rigjiae. 
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CATnoLicissiuo ,  a,  adj.  *up.  de  Calkotk*. 
Catholicissime. 

Cvtiiolilismu ,  i.  m.  caiholicisme ,  eaiktli. 
citc  :  la  religion  calbolique;  lea  persona •«.  les 
pa>s  calholiqucs. 

Catholico  ,  a  ,  adj.  calbolique.  uni' 
repandu  partout  (religion,  eglise).—,  Mi 
tilre  qu'on  donno  aux  rois  d'Eapagne. 

Catholico,  *.  m.  catholique  :  celui  qui 
(esse  la  religion  catholique. 

Catholico».  V.  Catkolicdo. 

Catiliüäria,  ».  f.  catilinaire  :  discourtda 
Ciceron  coulre  Catilina;  (flg.)  aceusaiioa  teer* 
gique. 

Catimbäo  ,  f.  m.  (I.  burl.)  bomme  ridiouk, 
meprisable;  pipe  en  usage  au  Bresii. 

Catimplöra.  V.  CmuHmplora. 

Catj.1(;a,  t.  f.  mauvaise  odeur  qu'e&haiiHl 
les  negres;  goustet.  «.  m.  (f.  burl.)  Arara, 
rnesquin ,  chiebe. 

t  Cati.nc.a  ,s.m.(t.de  bot.)  catingue  i  ufen 
de  la  Guiaue. 

Cativado,  a,  p.p.  de 

Cativär  ou  Captiväh,  v. «.  captiver:  rendra 
captif;  assujeitir;  »e  rendru  mal  Ire  de,  gagnar 
(i'esprit,  1c  cceur,  etc.).  it.  p.  tu.  gener.  ».  u, 
(ant.)  devenir  captif. 

Cativar-sk,  v.  r.  se  captiver,  »'aasujottir, 
s'attacher;  sc  gener  beaueoup. 

Cativi.iro  ,  e.  m.  "captivite,  csclavage.  (ßf.) 
Grande  sujetion. 

Caiiviüaoe,  *.  f.  V.  Cativeiro. 

Catiyoou  Captivo,  \,adj.  captif,  eaeavt. 
(/ig.)  Assujctti.  Sujet  a  quelque  redevance,ajii 
doitun  droit,  qui  dopend  d'autrui.  Faxend* 
— a,  marchandisc  qui  doil  acquitter  lea  droit! , 
les  droits  de  douane  compris.  Corte— «a,  eo«r 
leurs  qui  passent  facilement,  qui  ne  tont  pas 
solides. 

Catli..  V.  Catrc. 

f  Cato,  t.  m.  (t.  d'Asie)  cachou  .-  tarn  da 
Japon.  V.  Artca. 

C.vTosLtrA,  s.  f.  quadrupede  sauvage  d*A> 
frique. 

fCATOLt,  «.  m.  (t.  du  urteil)  petit  coeo 
d'un  arbre  qui  porle  le  iuenie  nora  ei  donlaja 
fail  de  lliuile. 

f  Catodömte  ,  e.  m.  calodon :  sorto  de  ■*• 
leine  qui  n'a  de  dents qua  la  mieboira  iot»* 
rieure. 

Catopa,  «.  f.  arbre  d'Asie. 

Catuptrica,  s.  f.  catoptrique :  science ,  trailA 
de  la  redexion  de  la  lumiere,  de  la  proprlata^ 
dea  miroirs. 

Catöptrico  ,  a  ,  adj.  catoptrique  :  qui  a  rap- 
port  a  la  catoptrique. 

Catoptroma^cia  ,  s.  f.  catoptromaneie :  dlvi- 
nation  par  le  miroir. 
Catorzb.        } 

CATORZElfO.      I     y^at" 

t  CATRAiiRO ,  $.  m.  celui  qui  gouverne  ufc 
petit  bateau. 
Caträio  ,  t.  m.  petit  bateau, 
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tit  (pop.)  %r  oa  vir  a  — ,  aller  ou 
•top. 

i.  st.  petit  lit,  lit  de  camp. 

,  s.  f.  oiseau  de  passage  d'Arabie. 

s.  in.  gouverneur,  au  Malabar. 

V.  Caehörro. 

«Aca  DAS  SEMI as,  s.  f.  (f.  de  bot.) 

wepemulata,  ipomec  campanulee. 

r.  st.  petit  vaisseau  de  guerre ,  dans 

ao,  t.  m.  capitaine  d'un  Catür.  V. 

. ,   t.   m.  boaffon ,   farceur ;  petit 

JM),!,  p.p. de 

m  ,  r.  a.  et  n.  tourner  en  ri  Jicutc ,  sc 

aire  Ic  bouflon,  bouQonncr. 

Cl,  #.  /.  bouflbnnerie ,  farcc. 

i,i.  f.  kahouannc :  Sorte  de  lortue 

t.f.  caution :  assurance  qu'on  donne 
prend  pour  quelque  chose;  repon- 
roblige  pour  quclqu'un.  it.  V.  Pre- 

tao  ,  a  ,  adj.  du  Caucase. 
&o,  #.  *i.  (I.  de  geog.)  Caucase  -  mon- 
üe. 

ldo,  A,p.  p.  de 

kR ,  e.  a.  ( /.  de  prat.)  cautionner  cn 
iter,  se  prccaulionner contre.  liest 
»roque. 

.  f.  tjueue  :  eitrfonite  du  corps  des 
es,  des  oiseaux,  des  poissons;  poils, 
J  U  garnissent.  Queue  tralnantc 
?,  d'une  soutane,  etc.  (fig.)  Fin, 
;  dernierc  partie  de  quelque  chose. 
)  — ,  ti^e ,  support  dos  lleurs,  dos 
!S  fruils,ctc.  —  dudragäo  (t.d'aitr.) 
Iragon  :  na-ud  austrat  dune  planele. 
fa,  queue  d'une  cometc. 
mdj.lgen.  V.  Caudaluto.  Abondant. 
grand  ai^le. 

llösaxlnte,  adv.  abondamment, 
ent. 

«isswo  ,  a  ,  p.  p.  de 
so,  a,  adj.  On  le  dit  d'unc  riviere 
uve  oü  il  y  a  beaueoup  d'enu. 
jiio,  s.  m.   caudataire  .-  celui   qui 
icue  d'un  eteque. 

i,  a  ,  adj.  qui  a  une  queue,  a  queue 
semence ). 
V.  Couddl. 

A,etc.  V.Caudilhdr. 
V.  Tronco. 
kmo ,  a  ,  p.  p.  de 
AR.  V.  Capitanedr. 
o,  f.  m.  chef,  general,  capitaine, 
ist  de  gens  de  guerre. 
%  AM,  adj.  f.  pl.  (Forcas  — ,  t.  d'hist. 
cfees-Caudines :  gorge  de  montagnes 
•event,  ea  Ilalie,  ainsi  nommec  de 
CMdium ,  et  fameuse  par  la  defaite 
ss,  que  les  Samnitcs  y  flrent  passer 

■J. 
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f  Caidino,  a  ,  adj.  fait  d'un  trone  d'arbre. 

fCÄCLE,  f.  si.  (t.  de  bot.)  tige.  V.  Tak>9 
Hailea. 

fCÄuLicoLO,  t.  m.  (t.  d'arthil.)  caulieslt, 
ligette :  tige  qui  sort  d'entre  les  feuillea  d'ece»- 
the,  et  qui  est  roulee  en  volute  soui  le  laülair 
du  chapileau  corinthien. 

f  C.vtLi.ofO,  a  ,  adj.  ( I.  de  hol.)  caulifere :  qal 
porte  une  tige.  Caulinaire ;  qui  appartieat  a  la 
tige. 

Caükbo.  V.  Canko. 

Cairil  ou        j   cauris ,  coris :  coquille  asJ- 

Cairim ,  t.  m.  )  valve ,  qui  seit  de  monnaki 
dans  quelques  parties  d'Afrique,  d'Asie.  it.  (f. 
burl.)  V.  Calole,  Lograeäo. 

tCAi'Ri.NfiiRO,  «.  m.  escroc;  coquin,  vaorien. 

Cäisa,  $.  f.  cause  :  principe;  ce  qui  fait 
qu'une  chose  est.  — ,  fin,  motif,  raison,  bot ; 
pretexte,  occasion.  — ,  interet.  (|.  de  prmi.} 
— ,  affoire,  proces.  —  prima  ou  primsrit, 
cause  premiere  .-  qui  agit  par  sa  propre  rerla. 
—  segunda  ou  secundaria,  cause  seconde:  qui 
agit  par  l'impulsion  de  la  premiere.  —  final, 
cause  finale :  lia  par  laquelle  une  ebose  est 
fai(e.  —  impulsiv*  ou  motiva,  cause  delenai* 
nante,  qui  delerminc  a  agir.  —  publica, c*m* 
publique ,  bien ,  inter^t  coramun.  Faser  —  com 
alguemf&\i\vrc  le  parti  de  quclqu'un, passer  4m 
son  edle.  Faser  ein  alguma  — ,  plaider  mm 
cause.  Vor  minha  —  ou  por  amutr  de  nvim  t  a 
mon  occasion. 

Calsädo,  a  ,  p.  p.  de  Causdr. 

Calsador,  a,  *.  2  gen.  cause,  auteur, 
qui  est  la  cause  d'une  chose. 

Causäl  ,  adj.  2  gen.  causa I ,  cauiatif. 

Caisäl,  e.  f.  raison,  motif. 

Causa lldäde,  *.  f.  causalile  :  qualite, 
niere  d'agir  d'une  cause;  rapport  de  la  cause  a 
l'cffet. 

Ca i  sämte,  p.  a.  de  Causart  causant :  qal 
cause,  s.  V.  Cautador. 

CviSAi\,e.fl.  causcr,  produire.  («)♦—,  occa- 
sion ner,  etre  cause. —medo,  vergohha,  lasti$ma9 
faire  peur,  honte,  pitie. 

CAtsATivo,  a,  adj.  causa tif :  qui  rend  raisea 
de  ce  qui  a  ete  dit  (particule,  conjonetioa). 

Cai:sela.  V.  Caixinka. 

Calsjdico  ,  a  ,  adj.  (t.  de  prat.)  qui  coBOtfM 
les  causes,  les  proces.  s.  m.  Avocat. 

Caisticädo,  a  ,  p.  p.  de  Causticdr. 

Calsticämtf.,  p.  a.  de 

Gai'sticar,  v.a.  mettre  descauteres.  (/ts*. 
/am.)  Iniportuner. 

Cai  STiriDADE ,  s.  f.  csusticite  :  qualite  de  ee 
qui  brüle,  qui  corrode,  qui  est  caustique.  (/If,) 
— ,  malignite,  penchant  a  inordre ,  acritiquer. 

Cälstico,  a,  adj.  caustique  :  corrosif, 
lant;  (/ig.)  mordant,  satirique.  t.  m.  — , 
paration   qui  brüle  les  cbaira  inuliles ;  sei 
alcali.  (fig.)  Importun,  ennuyeax. 

Gautambute,  adv.  avec  precaution  ,  pru- 
demment. 

Caut£la , f.  f.  precaution,  pre?oyancev  pri 
dence.  Asiuce9nue,fouiberie#fiaessct  art 
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fice,  p.  «t.  dans  cc  sens.  Andar.  cttar  com  — , 
ae  tonir  tur  sei  gardes. 

Cautelar,  eic.  V.  Araulelar,  etc. 

Caitf.losamejtf.,  mir.  prudemincnl,  avec 
precaution.  ArtiHcieusciiicnt. 

CAirrF.i.Aftu(  a,  adj.  avise,  prüden l,  circon- 
tpect.  r"in,  ruse,  cauielcut. 

Ca  IT  KRF.TK.D ,  a  ,  adj.  ( I.  de  mid. )  cauterd- 
Unuc  :  qui  brüle  Ick  chairs. 

Caiterio ,  # . m.  ( i. de  mrd.)  raulcre  :  boulon 
de  fcu.  — ,  ou*erltirc  faiii-  avec  im  caustique 
ou  avec  un  houton  de  feil.  Hemcde  causüque. 
(flf.)  Remede,  preservatif  conirc  un  vice,  une 
passion ,  eic. 

Cacterixac^G,  t.  f.  caulerisalion. 

Cacterizädo,  a  ,  p.  p.  de  Cnuterizar. 

Cauterixadou,  f.  m.  ceiui  i|ui  cautcriso. 

CA  UTERI  XANTE,  p.  fl.  de 

Caltcrixar  ,  «.«.  cauleriser  .-  faire  ou  appli- 
querun  caulere;  brnlcr  les  chairs  avec  un  fau- 
lere, (flg.)  Corri^er  avec  aiureur,  avec  durclc. 

Cactissimo,  a  ,  adj.  *up.  de 

Cäuto,  a  ,  adj.  prüden I ,  avis»,  circonspcct. 

Cava  ,  f.  f.  facon  qu'on  donne  au\  vignes 
avec  lahoue  ou  avec  un  auln»  ouiil.  Sommel- 
lerie  du  palais.  it.  V.  Fosso.  adj.  Veia  — , 
eave  :  011  le  dil  dune  v»«ine. 

Cavaca,  t.  f.  croquignoie  :  palisserie  cro- 
quaule. 

Cavacar,  eic.  V.  Etearatdr  et  Detbastdr. 

Caväco,  f.  m.  ropeau  t  eclai  de  Iuris. 

Cavacö  (I.  du  Itrisil).  V.  Curocö. 

f  Cavadela  , «.  f.  ooii p  de  houe.  de  beebe. 

Cavabm;o,  t.  m.  On  Ic  dil  de  ce  qu'on  lire  en 
ereusant(lerre,  sable,  eic.). 

Cavat>o,  a,  p.p.  de  6'ardr,  adj.  V.  Exca- 
tado,  Ctmcaxu.  Mar  — ,  mer  creusec.  Ol  hon 
— *;  yeui  enfonce*.  i7.  Arracbes.  Ün  l'emploie 
aussi  subslaniivemeni. 

Cavadöii,  s.m.  cclui  qui  crouse,qui  fouit, 
qui  rcniue  la  lerre. 

Cavaduua,  $.  f.  I'aclion  de  creuser,  de  fouir, 
de  reinuer  la  terre. 

Cavalgäda  ,  *.  f.  cavalcado  :  marche  pom- 
peusc  et  reguliere  de  plusicurs  personncs  ä 
cbeval :  course,  proinenade  ä chov.il.  lncursion. 

Cavalgado,  \,p.  p.  de  Caralgdr. 

Cavalüai»ou,  x.  m.  V.  Cnvalleirn. 

Cavalcaduka,*./".  nionture,  böte  de  sommc. 

Ca  va  lg  ante,  p.  a.  de  Catatgär,  qui  inoiile  ä 
cbeval ,  qui  va  ä  cheval. 

Cavalcap.  ,  v.  a.  et  n.  monier  a  cheval,  ehe- 
vaucher,  enfourchcr  un  cheval.  .Aller,  sc  pro- 
mener  a  ciieval.  Saillir  .-  cuuvrir  la  lerne! Ic,  en 
parlant  du  cbeval ,  du  laurrau ,  eic.  —  uma 
fWfm  dfartilheria ,  monier  un  caiiou. 

Ca* ALii ada  ,  f.  f.  acarrou»cl ,  jouic  a  cbeval. 
il.Trt«pe  de  ebevaux. 

Cavaliiaui^a  ,  #.  f.  ecurie  .-  lieu  deMine  ä  lo- 
ftr  dt«  chevaui.  — ,  irain,  equipa^e,  ccuyerl, 
etc.,  d'un  pnnce,  d'un  riebe  parttculier. 

Cavaloeiro,  $.  m.  cbcvalier,  «cnlillioinmc 
d'extraction  noble.  — ,  membre  d'un  ordre  de 
«Mvaitfie.  •-*  tndünU  ,   cb«valier  trrant : 


CAT 

preux.  On  le  dil  aussi  du  gentilhomme  paarr« 
qui  erre  cä  et  la.  Mlctter-st  a  — ,  (az.tr  de  —  » 
tranrher  du  prand  sci^neur.  Viter  eomo—  6« 
d—a.  vivre  noblement. 

CwAi.utiRO,  a,  adj.  noble,  dislingue;  |^> 
nereux. 

rwAi.nnRöso.V.  Cavalleiroto.  • 

Cavauiiiuotk,  t.  m.  gcatillatre  :  petit 
lilhomiiie. 

C\\  ai  la,/.  f.  * maquereau  :  poisson da i 
du  sComl>re,  plio«plinrique  dan<  l'ohwurite. 

C\v\li.a(,o,  j.  m.  augm.  de  Cataito,  grtil 
cheval. 

Cav  m  lada  ,  t.  f.  't.  pnp.)  grande  beute. 

Cavillaho,  a,  adj.  ETgoa  — a,  juraent  oeo- 
vertc. 

Cwaii.acf.m ,  t.  f.  Taction  du  cheval  qä 
saillit  une  jumcnl,  une  Anesse,  etc.,  et  ce  qn'oi 
paie  pour  les  faire  eouvrir. 

Cavmläö,  t.  in.  augm.  de  Caratlo.  On  ee 
s'en  sert  que  pour  marquer  du  mepris. 

Cavai  i  Au-^r.ui; il,  9.  m.  jeune  ihon  qai  M 
passe  pas  un  an,  poisson  de  tner. 

Cavai  i.ai\ ,  adj.  2  gen.  qui  apparlientau  cbe- 
val. ßcstfi  — ,  lu*le  fhevaltne.  , 

('AVMur.iA,  t.  f.  cavaleric  :  les  gern  dt 
puerrc  a  cheval.  — ,  grade,  dignile ,  ordre  dt 
Chevalier;  preroaalive*  donl  jouit  uu  Cheva- 
lier, l.'art  J'adresse  de  hicn  pouverner  un  cbe- 
val ,  de  monier  loule  sorte  d'armes,  etc.  SoMi 
que  les  ^r.irnU  sci^neurs  donnaient  aux  cht*- 
valii'rs  qui  les  suivaient  a  la  guerre.  Intrfpt- 
dile,  cuurat;e.  —  andante,  chevalerie  erranMu 
Fazcr  —s,  Taire  des  aclions  de  valeur. 

Cavai.i-auiva.  V.  Caialkarifa. 

Cavallauh,!)  ,  .«.  m.  ecuyer;  intendaat  da 
1  ecurie.  —  mnr  d'El  ffet,i;raud  ecuyer. 

Cav  Ai.i  i.ir\i>o,  a,  p.  p.  de 

Cavai.i  i.iiiAfi ,  r.  n.  aecompagner  a 

f  CwM.i.Kii.Aio,  s.  m.  "(Iifniie,  etat  de 
valier.  Droit  qu'a  un  secuüer  inarie  de 
der,  moyeiiuaiil  dispense.  des  pensioni 
sia<tiques. 

Ca  VAi.i.t.ii'.o,  a,  x.  et  adj.  cavalier :  qal  Tl  I 
phex.il.  V.  Carulht'im.  it.  de  fori.)  CavilifTi 
lerre  elevöe  pour  plaeer  larlillcrie.  — de  CfB- 
tiu.  V.  Aronüado.  —  de  metnada.  V.  Jffinede. 

—  d'ttfura  (tau rdda,  i'eiail  anciennement  le 
peiiiilhuniine  arme  bolennelletuenl  Chevalier* 

—  fidalga,  ^r.ide  de  noblesse  au-dcssout  de 
(\dal>;n  ctuallciro,  nuhle    de   second  ordre. 

—  f/./«:e/,  Chevalier  qui  n'avait  pas  l'tge  de 
;>orier  le»  <irim,>.  —  noi</,  Chevalier  novfee. 
— de  bfinfiitovta.de  merrv ou  rilldo ;  — •fjariefe 
roluricr  (im,  par  coneession  du  roi ,  jouit  des 
privilegeitdr  la  noblesM1..-!  —  ,au-desfUf.Wr«f 
a  — ,  (Jomincr  sur,  en  parlant  des  lieui  Kleves. 

Cwali  r.iiii.SAMi  nti;,  adv.  noblement,  geee- 
reuseiuetit,  cavalierciuenl,  en  chevMlier,  ee 
preux. 

Ca  VALLr.ir.6so ,  a  ,  adj.  rhcvalereique,iieeta 
gencreux,  qui  a  les  inccurs,  les  roaniereedta 
Chevalier,  d'un  genulhorwne.  Qui  appaftf^ 
aiu  cbevaüars. 


ClTUllail.  V.  Cflltiia. 
üiHiin.l.m.iktYilct    jneleniuppliMi 
iqpl^Mi         Ieq"*l   ei  pol  n  Ire»  peaefll 


r.)ehtT«lri  d-j 
«       d ■  lf- 
__j,f»rMlnr*  rfo  lall«  tpi'un  im-         htm 
e»i*ti,dc*ebeniinMi   filwgeilei miiioi*. 

'•  >«Lc.f»B  •.,!./.  [t.itUl. '.  |>r(le ,  (]ucub  dt 
ti.il   «aprelte   ehnieeii«  :  plante  liticc. 
..k- ^i.i  i  *■'"    i   n- dim.  de. 
CttiLLO.a.a.  dievil:  mammüt»  sdipede. 


luiitfue  criniere,   nyi 


llrdin. 


-J,  (■■■-■'..  I 
—  «py'—ia  ciicval  elTart.  murin*«  hiji- 
■■eliJne  £ hptalanarin  ~-*topcieoii*  f.ilrfroi. 
-aVfwjWp  eher*  rfemaHre.  Jtllarbrria, 
«Ywelbarbc  otftfirnre  docitc:  clieial  ijiii 
plfasdA«  aide*,  rijodc  >,'■•  ■■■!  011  nMWn, 
4»Mlqgi.»lfoneiiböuthciJiii|uin'a  pat  iJr 
iMctc.  —  *  1JM»  Wdf r»,  c  hc«  1 1  er*  i  n  li  r .  I  i  iiiidc 
-atude,  rtifrindii  rhcm  morloiulu.  —(fr 
tn,!(.dc/»ri  cheia  derritp.-drp-ln, 
(jBp.  ehtv»ldcl'«s.Oiidonnr  islcrnorn.la- 
nilienmcnl  partanl  (gtiirsforlndi*  nimmt. 
N—T  «*  d*B<nvff1inrhfval  Soldedo, 
Ihm»« — ,...!..■.  html,  Fvgirm 
«Mbe*  4* — ,  tt  IwTtr  laute  brid*.  Ir.vif, 
mttr  WO  —  dt  S.  Frmciiro  fr,  (am.)  Jll<r 
«  ««Dir  Ht  la  htquien«*  sur  la  in  In  de» 
■enJtlirrs  :  ballte  la  lemrlle.CoTTtr  «isla—, 
morl  ( ■>  ■ . !•■  bride.  J  —  rfodi  ado  w  Ihr  ollia 
*  <#»  f  i"- "  ■  *  cbtral  dann«  an  ut>  reponl  r 
jehlUferidc. 

ClI'ÜLJO.  V.  C/Jlu. 

hTAQEMua ,  i-  at.  dim.da  Card«. 
Cm«  „  r.  a.  (oulr.  crtutcr  la  lerrc:  brflHT, 
baa,labount;  faire  unc  losw.unc  rigole. 
.  t ■  ..  i  an  arravhor  le-  ffu».  Trn- 
lennei  de  U  pi.inp   paur  oblenir 


,  peni 


tC****.  u.U.  ereilter,  approfunüi 
aar.  («aa,  (Ifl.  Pcnter  pre  ton  deinem  a  u 
«aaa.  aVcncr,  etc.  Ada  w  f»M*  -  aa  r iaai 
aa  fcarWJo,  ( pmr.j  cd  ni:  peul  pas  mimer 
abar  *  U  pro«  >  üi  dd. 

CtttTtu  ,  I.  /.   ( I.  alt  MM. .   cavstine  : 

Ci*aT#a,a  ,  t.  f.  V  Cor«  /rxcaiardn. 

CaaniL, a.aa.oujiild'afia  riet 

Uatau,  t.  f.  wie  dt oiQrtdet»*in*e. 

C4*au*M>,  i ,  ■■      .    -i  i..-tii|ut. 

bMU,  i  tavern*.   I. deine 

tennf«  Mb*aaa1lll  pia.lc.—  mnli 
•a*M«  iaia«iit-lr  funJ. — nimmt*  t:  a 
jfc  a^lia  laraaajutl  demi  aeculees.  - 
«■■••u  d  rud*  *>  pr-Su*  aocaieilt  val) 
paaaceolMa.— 44a*  prtfiget  de  Bord»,  t 
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Ci*lMM> 

t,  aäj.    urerneui  :  pltin  dl 

tc 

u\..f 

cail.  <ki:  ran»  4'ujwptaua 

du  i'i'roM,  bonni'  puur  lii  rr^uilii. 

tC 

+  c 

CAViin.t.  m.  ratiar.mcU  taJl 

■c« 

l™«;i'(ur. 

Cii 

Dbiite. 

■Ca 

.  Arautrledo. 

f.  clitville.  ->  dt  ferro  d«t 

■ftlldl 

1.1.  dr 

■irr.  i  pjillci  iln  biilct.  — »da 

•la.  Od 

}  cht  villi'-;  a  Iwiurlc  el  k  etat. 

afaTITairil 

ciuvlllo  i  bnuLli'.  —  dt  oUai, 

ebeii 

Fl.         iJr  reitia  ou  de  ioldo. 

cIm-.i 

,  rbeville   ä   »:uupil1p.  —  Je  goto,  die- 

Villi'   J 

(arpada   .!■' ,illc  ,.  trllf  oa  i 

—  ,1c 

■aar.  r»*\  II«  da  reu»  tur  tl- 

rolr. 

quadradn      buuli>n        Mini  cisiüt. 

—  de 

rabt;a  d 

■  ([■iwiiritf.'     rlii'ville  i  Wie  da 

Jiama 

ni.      J' 

"'"['■. 

■hf,:lk 

a  =011111  ile. 

«,n.;Mi-Cati«<U-. 

u% 

LIIACoa 

a.  i«.  cclui   rjui   Tail  du*  cba- 

"c»1 

imin.r 

o.  rheviiler:  iiieltr»  de*  cba- 

tili« 

all.nhiT,  aSMiiibk-r  avec  dirl  lliotille*. 

IJ.ii,  i« 

I. /"   ra  il     tu     ;   tophttOM) 

tubulil 

.  rai>unncneriicapticui:naa- 

",*.'> 

ÜÜ?" 

*   p.p        t     illär. 

c> 

n*r'i 

i.  tn.  aopliiiii!   tionpcur. 

ii.  u «er  i!    >ii[.i'isiin'i  lapbl*- 

IU|III' 

C.i 

l.hir.'in 

r- rUi.llfr.tBafl        pl.iianirr. 
\ir..ndr.  rapUcutcfunl, Na- 

Cliifij 

use   ib'  iupoeberic,  joua  de 

i.a.  «I>.  crem,  conra.e,  «a*a,  prt- 

funil. 

<'.'n  —.1 

r.d'ex-if.j  tvinaeavc. 
n  ,  n.  f-  de 

c!ä. 

!n.V;;. 

.».  ii.n  ailirr  tlant  les  carricrct. 
in.  '<;>irieri;:liculI'0ÜI'Di>Ure 

Up» 

-,  fundi-iin'iit. 

vaill.^ 

i.V.  In 
M.I.  V. 

,  f.w.  vairier  -  ouvrieroui  (ra- 
■arriiri;-.  fiy.j llaunii eatritr. 

in.    1.  d'iiapr.)  riuctin. 

!  V.  Cum...,  e«. 
.  at.  (I.  d'aüi.  m 
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•f  Cazgl,  t.  m.  espece  d'antiinoinc  d'AMP. 

"tCÄrc,  t.  m.  (I.  d'Aiff.  na/.}  cazou  :  uiain- 
milere  voisin  du  blaireau. 

Cafa  ,  Capato ,  et  d'autres  mots  qui  com- 
menceut  par  C .  il  Taut  les  rherchcr  par  S. 

Ce,  interj.  ne !  hola  !  ho !  Nom  de  la  lettre  e. 

Gka  oicGeia,  s.  f.  cene  :  dernier  soupcr  de 
J.-C.  avcc  ses  apotres.  Souper  ou  soupe :  repas 
ordinairc  du  soir. 

Cf.ädo  ,  a  ,  f>.  p.  de 

Geär,  v.  a.  souper  .-  prendre  le  repas  ordi- 
nairc du  soir.  (I.  de  mar.)  V.  dar. 

Ceba.  V.  Cebola  ordinaria. 

f  Cebipira,  *.  /".  (f.  de  60/.)  cebipira  :  arbrc 
du  Bresil ,  ccorce  amerc  et  astringentc  dans  les 
bains. 

Cebo.  V.  Stbo  et  Stro. 

Ceböla  ordinauia ,  f.  f  (t.  de  bot."'  'oignon, 
oignon  de  cuisinc,  plante  potagere.  —  etetm. 
V.  Acuctna.—alvarrd.  WAlrarrä.  — #,  racines 
bulbeuses. 

•J- Ccboläda  ,  *. /\  "ragootfail  avec  des  oi- 
gnons. 

Gkbölal,  t .  m.  "oignoniere:  terresemee  d'oi- 
gnons. 

Ckcoüxha,  $.  f.  dim.  de  Cebola,  ciboule: 
oignonnetle. 

Gebolmiio, t.  f. dim.  de  Cebola,  grame  doi- 
gnoii;  petits  oignons  avec  leurs  tiges  encore 
tres-jeunes. 

+  Cebolldo,  a,  adj.  bulbcux  r  qui  a  pour 
racinedes  petites  bulbcs,  des  oignons. 

f  Ckca.  On  dit  Andar  de  —  em  mtra,  ( /am.) 
aller  par  monts  et  par  vaux. 

Gkceado,  a,  p.p.  de 

Geceär,  r.a.  susseyer  pronoucer  les  chuin- 
fantesen simanles ;  articuler les sifflanles dune 
nanicre  vicieuse. 

Ckclv.  V.  Acuefna. 

Ceclo  qu  Ccceiu  ,  t.  m.  susseyement :  l'action 
de  prononcer  le  z  et  le  c  comine  les  CastÜlans 
en  parlant  portugais. 

Cecköso,  a,  adj.  qui  prononce  le  5  et  le  c 
comiue  les  Castillans  en  parlant  portugais. 

Gkuar,  etc.  V.  Ceecdr,  etc. 

t  Gecilia  ,  *.  f.  fß.  d'hist.  nat.)  recilic  :  pois- 
•on  apode,  tnurana  cckü. 

Cklio.  V.  Seeio. 

Gedenho.   I  >•**•■•»  e«c. 

Gedente,  adj.  et*.  2  gen.  cedant .-  qui  rede. 
p.  a.  de 

Geber  (a),«?.  a.  ceder,  laisscr,  abandonner, 
transporter,  tran&rcrcr,  renoncer  a.  Cedo-lhv  q 
proreito.  Je  lui  en  laisse  Phonneur,  le  prolil. 

Gi:dk-r  af  de),  v.n.  ceder,  so  rendrr,  se  sou- 
mettre.  'J.  mit.)  Reculer,  pli«»r.  17.  obeir,  plicr. 
Tourner  au  profit,  ä  ra«anta.'f  ou  au  domau- 
tajre  de.  Se  relacher,  se  ralcntir,  dimirmer. 
Kräuter,  eonseulir  ä .  ac  quiesrrr.  —  de  neu  di- 
rnfti,  renoncer  au  droit  «211*011  peut  a\oir.  — 
—  rom  difficuldaite .  >e  laire  lirer  l'oreillc. 

CtDIlHI  ,  A  ,  |l.  p. 


rcDiu:\,5.  f.  qu   \  cedille  .  pelite  virgui« 

t>DiLiio,  *.  m.  )  qu'on  met  au-dessoiu 
du(/pourluidonnerlesonde  l'^devanla^o,«. 

Ckdimlnto.  V.  Cettdo. 

CKDiMio,ndc.  dim.  de  Cedo.  Un  peu  de  bonos 
heure. 

Cr.nivEL,  adj.  2  gen.  cessible :  qui  peut  etra 
cede. 

Ciido,  adv.  de  bonne  heure;  bienlot,ftou* 
peu.  Täo  —  ?  de  si  bonne  heure?  Müito  — ,  da 
trop  bonne  heure,  de bien  bonne  heure.  Com—, 
dans  le  niOmc  sens. 

Gldrko  f  a  ,  adj.  V.  Cedrino. 

f  Ci:dui\,x.  f.  'cedrio  :  goinine  qui  decoulf 
du  iirand  redre. 

t  Ckürinü,  a,  adV".  de  cedre,  qui  appartieaf 
au  cedre. 

GC.üro  ,  f.  m.  [I.  de  bot.)  cedre  .-  arbre  eool« 
fere,  toujours  vert,  pyramidal,  a  bois  odori- 
ferant.  —  do  LibanQ,  pin  du  Liban.  —  de  Bet» 
juuiha,  p'iicvhcro\iccdre;  petit  cedre  dTf- 
patine.  rulg.  le  cade. 

Ci.dila,  s.  f.  cc.lule. petit  billet;  echt, bilM 
sous  »ein^-prive  par  lequel  on  se  reconnallde- 
biteur  dune  soiiune.  —  de  banco%  billet  de  ban- 
que.  —  de  tettamento.  V.  Cttdicilh. 

*  Gli'.iro.  V.  Porquviro. 

Cf.calalcia  ,  etc.  V.  Cephulalg\a,t\c. 

Ckga  (Je  arado).  V.  Sega. 

'  Ct(.\ ,  s.  f.  serpenl  aveugle  du  Bresil. 

Cfg\ih),  a,  p.  p.  de  Cegär.  adj.  Assabi ct  reo> 
pli  de  sable.  On  le  dit  d'un  port,  d'un  fasse, etc. 

CfcGAMLNTE,  adv.  aveugleuient ;  ißg.)  sauf 
rcilcxion ,  sans  eiamen. 

CEGAMLNTotf.  m.  aveu^lcment.  V.  Ceguiirm. 

Gegar,  v.  a.  aveuglcr,  6ter  la  vue.  Gomblerv 
remplir  un  puits,  un  fos.se,  un  porl.  (ßg.) 
Enivrer,  aveu^ler;  il  se  dit  des  passionf. 
Kblouir.  —  on  canoty  as  pasiagens,  os  cawrir 
nhog ,  etc. ,  engorger  un  canal ,  un  tuyau ;  bon- 
cher  le  pnssagc,  le  chemin,  etc.  —  as  lettrai, 
eflacer  les  caractercs. 

Cf.gar,  r.  n.  devenir  aveugle,  perdre  lavoe. 

Cegär-se.  r.  r.  s'areuglcr,  seblouir;  s'ab«- 
ser,  se  troinper ;  ne  pas  voir  ses  propres  deCeoli* 

Gkgarrkga,  s.  f.  cigale;  cliquette. 

Cegas  [\s,adc.  a  Taveugle,  aveuglemeat, 
sans  reflexion ,  inconsiderement.  ißg,)  En 
aveugle,  ä  tdtons. 

CIgu  ,  a  ,  adj.  et  $.  aveugle  :  prive  de  la  tu  ; 
{figS — ,  qui  a  1'entendetiient  aveugle  par  nat 
paüsion.  Incotiüiden'».  übslruc  ,  boucht ,  m 
parlant  d'un  canal,  d'un  conduit,etc.  £flactt 
en  parlant  de  caract^res,  d'ecriture.  Obaearv 
noir.  —  de  najtcrnca,  aveugle  ne. — d'wmolto, 
hor-no.  Inte$tinho—,;t.  d'anat.)  catcum,  le 
pnMiiier  des  gros  inlestins.  Em  terra  de— so 
lortn  ou  quem  tem  um  olho  t  re»,  (prw.) 
dans  le  p.i><  lies  aveunles  les  borgnes  «ODtrou. 

GrirfMiA,  *.  f.  cii:ot:ne  :  oiseau  eehauicr^ 
herodinn.  —  mnrabuUi%  *marabou.  {ßg»)  Mar 
cbine  h  tirer  de  l'eau  d'un  puits. 

t'.i.r.üvii'»,  s.  m.  cigogne  male. 

4.;oiüL  or.biYvuiA  vu  teurebtie,  #./*.(!.•!# 
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*e,  )a  grande  ciguö,  plant« 
fiuUtca,  ciculaire  ou  ciguö 

feit* ,  aveuglement.  (fig.)—, 
lemenl  de  la  raison ;  erreor, 
l ;  aveuglement. 

V.  Ceguüra. 

U  t\  s.  dim.  de  Cego.  Pauvre 

,  etc. 
\voga. 

.  de  bot.)  cciba  ou  se'iba  : 
ine  grosse ur  enorme,  (id.) 
.-  arbuste. 

ctiro  ou  Salguhro. 
)D,  rtcolle,  (fig.)  *  Massacre ; 

.  de  Ctifdr. 

ro. 

noissonner,  seyer,  faire  la 

moissonneur,  seyeur  .-  qui 

• 

bas  de  sparlerie. 

g.  de  Oira,  grand  cabas  de 

]u'on  inet  sur  les  Wies  de 

rdes  provjsions,  etc. 

im.  de  Ceira. 

de  giog.)  Ceula,  ville  d'A- 

droil  quo  payaient  les  habi- 

idu  nord  de  Portugal  poar 

4  Ceula. 

»le.  V.  Seilil. 

ou  Sere. 

icher,  deLacher.  —  os  bois , 

les  laureaux. 


ilade,  heaumc  :  ancien  ha- 
►our  la  guerre. 
f.  nuanecs  qu'on  apereoit 
■  naes.  Celagens,pl.  groupes 
eu  rouge  qu'on  apcr(oit  au 
t  du  soleil. 
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ravüra. 

,  A ,  adj.  sup.  de  Cetebre. 
f.  celebralion.  Acclamalion , 

,  a  ,  adj.  sup.  de 
p.  p.  de  Cetebrar. 
m.  celui  qui  applaudit,  qui 

*».  celebrant :  prelre  qui  of- 
tue. — ,  qui  celebre,  p.  a.  de 
ctltbrer,  exaller,  louer  avec 
■■•  feie.  — ,  contracter  rna- 
eassemblee,  un  concile,ctc. 
Applaudir :  roarquer  son  ap- 
maniere  quelconque.  —  em 
titfcrcr. 


CEi.F.nnÄvF.L,  adj.  2  gen.  digne  d'ölre  cöle- 
bre ,  louable. 

C£lebre,  adj.  2 gen.  celebre,  renomrae ,  au- 
thentique ,  fameux.  (/ig.  fatn.)  Plaisant,  agrea- 
ble,  enjoue,  divertissant,  badin ;  original. 

Celebrkira.  V.  Extravagancia. 

Cllebremente  ,  odv.  avec  celebrile.  Plai- 
saminent;  drölement,  d'une  raaniere  dröle. 

Celerridade,  f.  f.  celebrit*  .-  grande  repu- 
lation.  V.  Celebraedo. 

Cf.ledrizädo,  a  ,  p.  p.  de 

f  Celebrizar-se  ,  v.  r.  se  faire  celebre,  ac- 
querir  de  la  renominee. 

Celerädamekte.  V.  Aeeeteradamente. 

Celeridäde, *.  f.  celeriie,vitesse,  diligence, 
prompti  lüde. 

Cf.leripede,  adj.  2  gen.  (f.  de  poit.)  qui  a  le 
pied  leger,  leger  a  la  course,  coureur. 

Celeste  ou  I   Celeste :  qui  appar- 

Celfstial,  ad>.  2  gen.  I  tient  au  ciel,  qui 
appartient  au  sejour  des  bienbeureux.  (fig.) 
— ,  divin ,  excellent,  parfait,  merveillcux.  Azul 
Celeste,  bleu  Celeste. 

Celesti alm este, <wft\  par inspiralion  divine, 
parla  volonte  du  ciel,  par  une  grace  Celeste. 
(fig.)  Divincment,  merveilteuseflienl,  parfaitc- 
meni. 

CcLESTinA ,  t.  f.  femme  rusee ;  maquerelle. 

Celestmo  ,  t.  m.  celeslin  :  religieux  qui 
porle  ce  nom.  adj.  Celeste. 

f  Celete,  t.  m.  (t.  d'Asie)  batiment  de  pÄ- 

cheurs. 

Celeima  ,  *.  f.  sorle  de  cri  ou  de  chant  des 
matclots  pendanl  la  manceuvre. 

Celeumär,  t>.  n.  faire  Celeuma.  V.  ce  mot. 
.  C£lga.  V.  Aeilga. 

Celua.  V.  SobrancHka.— t,(t.de  bot.)  *  dl»? 
poils  au  bord  des  feuillei,  bractees,  et  autres 
parties  des  plantes. 

Celua  ,  s.  f.  '  baquet :  cuvier  de  bois  pelit  et 
bas. 

f  Celueado,  a  ,  adj.  (i.  de  bot.)  cilie :  garni 
au  bord  de  poils  comme  les  eils. 

f  Celiaco,  a  ,  adj.  (t.  de  mid.)  celiaque,  qui 
a  le  ilux  celiaque,  qui  appartient  a  cell«  ma- 
ladie,  dans  laquelle  les  alimenls  sorlenl  mal 
digeres.  Arteria  — «,  arlere  celiaque. 

Cklidädo.  V.  Celibdto. 

Celibatario,  a,  adj.  et  *.  celibataire;  nubile 
et  qui  vit  dans  lecelibal. 

Celidäto,  s.  m.  edibat :  6tat  d'une  personno 
non  mariee. 

Celide.  V.  Solleiro,  Celibaldrio. 

Ctnco.  V.  Celeste. 

CELicoLA ,  adj.  2  gen.  (f.  de  pots.)  babiiant 
du  ciel. 

Celidösia  ,  t.f.  (t.  de  bot.)  chclidoine :  plante 
papaveraeee.  —  «otor,  eclaire,  grande  chc- 
lidoine. —  menor,  scrofulaire,  petite  chcli- 
doine. «.—  ,pierreronde,  plate,  qui  se  trouve, 
dii-ou ,  dans  l'estomac  des  hirondelles. 

fCELiFLCO,  a,  adj.  (t.  de  pois.)  quicoule 
du  ciel. 
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t  CELfcEüO ,  a  ,  adj.  (/.  de  poet.)  en  faul*  par 
le  cie! ,  d'origine  Celeste. 

+  Cempotente,  adj.  2  gen.  (t.  de  pots.)  qui 
r^gne  dang  lo  ciel. 

Cella  ,  f.  f.  cellule :  cbambre  d'un  rcligieux; 
it.  V.  Aposenlo.  — ,  Alveole  :  petitc  eavile  oü 
es  abcilles  Tont  leur  cire. 

Cella ru.  V.  Cellularia. 

Cellario.  V.  Celleriiro. 

Celleiro,  f.  in.  cellier,  grenier. 

Cellereiro  ou  Cem.eirkip.o  ,a,i.i».  ceJle- 
rier :  rcligieux  ou  rcligieusc  qui  a  soin  des 
provisions,des  depenses  deboucue;lilreclaus- 
tral. 

Cellixha,  f.  f.  ditn.  de  Cella. 

•  Cello rgiaö.  V.  Cirurgido. 

Cellula.  V.  Cellinha.  (f.  de  bot.)  cellule  :  ca- 
vite,  löge,  Alveole,  Separation. 

Cellclar,  adj.  2  gen.  (<.  d'anat.  et  de  bot.) 
cellulaire:  qui  a  des  cellulos;  enveloppe  qcllu- 
laire  ou  tissu  reliculaire.  Premiere  peau  sous 
lepiderme  dune  plante.  Cellulares,  pl.  ( t. 
d'hist.  nat.)  cellulaircs :  genre  de  zoopbytes  a 
cellulcs. 

fCELLCLlRIA  ou  Cellaiua,  s.  f.  (t.  dkul. 
nat.)  "cellaire:  polypier  cellulaire. 

Cellula  zinua,  s.  f.  ((.  de  bot.  et  d'anat.)  pe- 
tite cellule. 

Cellulöso,  a,  adj.  celluleux.  On  le  dit  des 
fruits  divises  inlericuremenl  en  plusieurs  ccl- 
lules.  V.  Cellular. 

Celsitüdb,  #.  f.  excellence,  sublimile,  grau- 
deur,  elevation. 

C&LSQ.\.Exctlso. 

C£lta,  $.  m.  Celle  :  habitant  d'une  partie  de 
l'ancienne  Gaule. 

fCELTiBSRiA,  $.  f.  (t.  de  giog.)  Celliberic: 
aujourd'hui  l'Aragon  et  une  partie  do  la  Cas- 
Vlle;  pays  babite  par  une  colonie  celte. 

Celtiberico,  a.    \   adj.  et t.  Celtibere,  Cel- 

Celtirerio,  a.      [   liberien  :  de   la  Cclti- 

Celtiuero,  a.      /    berie. 

Celtico,  a,  adj.  celtique :  de  la  Gaule  cel- 
liijue.  t.  m.  Celtique  :  langue  des  Celles. 

f  Cem  ,  *.  m.  mesure  de  vingl  brasses  carrees, 
dans  le  royaumc  de  Siain. 

Cem  ,  adj.  2  gen.  numeral.  cent ;  une  centaine. 
V.  Cento. 

Cemdodrar.  V.  Centuplicar. 

Cexenta^äö  ,  t.  f.  \  t.  de  cAiwO  ceraenlation  : 
aclion  dVxposer  au  feu  los  mclaux  dans  un 
melange  de  sels,  soufre,  charbon,  cendrrs, 
briques  pilees ,  etc.  Calcinalion ;  especc  de  slra- 
lilicatiori. 

Cementado,  a,  p.p.  de 

Cememtär,  v.  a.  (t.  de  chim.)  cdmenler: 
faire  la  comentation  ,  puriüer  l'or,  cic,  par  la 
cementalion.  V.  Cime  Mar. 

f  Cemriuatörio,  a,  adj.  (I.  de  chim.)  ce- 
nientaloire  :  qui  serl  ä  la  cementation. 

Cem  est  o,  *.  m.  (t.  de  chim.)  ceuient,  poudre 
ccmenlntoirc. 
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Cf.mit^rio,  i.  m.  eimetiere :  lien  a  decouvert 
de stine  ä  enterrer  les  morls. 

Cehäcclo,  t.  m.  cenacle:  seile  a  minder, 
selon  l'Ecriture ,  parliculierement  celle  oft 
Jesus-Christ  celebra  la  paque.  ' 

-f  Cexatörio,  a,  adj.  qui  concernele  souper. 

•f  Cenco  ou  Cencro,'#.  tn.  (t.  d'hitt.  naL) 
cenco  :  serpent  miuec,  brun,  lächele*;  coil- 
leuvre  d'Aincriquc;  cenchris. 

Cf.ndäl,  t.  tn.  etoue  do  soie  ou  de  lin  Irtt- 
mince  et  transparente.  'Ceinture,  bände,  ban- 
deau. 

CexdrIdo,  a,  p.p.  de  Cendrar.  V.  Acend... 
adj.  Pur. 

Ceniio  ,  i.  m.  *morgue :  contenanee  scrieose 
et  ti^re;  aspect  fdeheux,  dcs^creable ,  triste, 
efTrayant.  ( l.  de  titer.)  Sorte  de  boqriet  qui  se 
forme  autour  du  sabot  d'un  cbcval. 

f  Cc*isuo,  t.  m.  cenisme:  vice  d'iloralioo 
grecque,  en  employant  confuscuicoj'  Ums  (es 
dialeclcs. 

Cemo  ,  $.  m.  bourbier,  bourbc. 

Cenobialmente,  adv.  a  la  manicre  des  etao» 
bites. 

f  Cexobiarco,  s.  m.  eunobiarque :  superiejtf 
d'un  monaslere. 

•  Cenüdio.  V.  Convento ,  Mosteiro 

^cnobita  ,  f.  m.  cenobito  :  inoinu  vivanl  et 
cominunauld. 

CEMOoiTicn,  a,  adj.  cenobitique  :  du  ceno^ 
bite,  des  moines. 

Cenoira,  f.  f.  ((.  de  bot.)  ca rolle  *  genre  de 
la  famillo  des  onibellifercs.  —de  CYe'/a?alba- 
nianle  deCrele. 

Cenosidadb,  t.  f.  #margouillis  :  gachis  plcia 
d'ordurcs. 

Cesoso  ,  a  ,  adj.  vaseux ,  fangeux ,  bouensf 
bourbeux,  gAchcux,  plein  de  bourbc. 

Cksotäpi'io,  <.  m.  cenotaphe  :  Ipiiiücau  vide 
dresse  a  la  memoire  d'un  morl,  de  quelqu'ua 
dont  on  n'a  pas  le  corps. 

Cenoijra.  V.  Cenoira. 

Ce.vräha.  V.  llarrela,  Dccoäda. 

Cemreiua.  V.  Scnreira. 

Cr.xsATARio,  s.  m.  censitairc :  eclui  quipjjs, 
des  cons  et  des  renies. 

Censionakio,  k,adj.  qui  paye  cens. 

Cknso  ,  s.  in.  cens :  rede va nee  annuePc  et  co 
argent  de  certains  biens  au  seigneur.  —  ,de- 
noinbrenienl :  etat  quo  les  censeurs  romai;ts 
faisnieut  tous  les  cinq  ans  des  personnesel  des 
j  biens.  Ancien  impdl.  Rccenscraciil.  —  reser- 
i:a/itao,  albergea^e.  —  conrignatito ,  cens  par 
letjnel  on  regoii  une  somme  d  argent,  pour  la- 
quelle  on  esi  tenu  de  pa)er  une  pension  an* 
nuellc.  —  remivel  ou  redimivel,  cens  racbela- 
ble.  —  vitalicio,  cens  a  vie,  reale  viagere^ 
—  perprtuo,  renle  perpelueile.  Dar  ou  tomqr 
a  — ,  acenser.  Sem  — ,  quiltcmenU  Pagar  o  — 
d  morte  ou  o  —commum,  (fig.)  moorir.  rrffP 
pHuo,  renle  perpetuelle. 

Cr.><Aii,  s.  m.  ccnstMir,  dans  toules  les  SA* 
.  .  •   .  .  .'  -s  .» 
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Cesccäl,  «f>\  2  $£*.  ccnsucl  :  qui  a  ropport 
ttcen*. 

I  Cljscaüsta,  i.  ou  ceosicr ;  celui  ä  qui  1e 
ceat  eil  dii. 

CuscÄLU&XTg,,  «de  ccns/iYgmcnt,  avcc  droit 
fe  ceqs. 

tCtsscARio,  i.  01,  censjcr:  qui  tiept  une 
fcrme  a  cens,  aa  cens  a  fermc. 

Cesscaa,  *.  /l  censure,  daus  toutcs  Ics  ac- 
ceptions  des  deux  langues. 

Ctisuaabo ,  a  ,  p.  p.  de  CVuiurar. 

Coscrador,  «.  m.  criliquc,  censeur,  con- 
Mtev :  celui  qui  criliquc,  <jui  censure. 

Cuscrär,  v.  a.  censurer :  reprcndre ,  fairo 
U  censure ,  La  criliquc  de... ;  bldmer.  — ,  portcr 
qtdqoe  jugement  sur  un  ouvrage  qu'ou  a 
auljss,  le  condamner. 

Cuscrävel,  adj.  2  gen.  censurablc,  critica- 
}  Mc:  qui  peui  6Ue  ceiisare ,  qui  wcrile  censure. 
!  CaTArÖLBÖ  9  s.  m.  fraise  ,  nie*enicre  de 
"J     stsf,  etc. 

Cutaö,  s.  ts.  'couverture  failc  d'une  etoffe 
fcnt  poor  le*  machines  de  guerrc. 

Cutäcrra,  «.  /".  (/.  de  bot.)  —  maior,  cen- 
tnree  commune  ou  grande  centaurec.  —  wu- 
atr,  gantiaae  cenUurelle ,  la  petile  centaurec ; 
aal  de  terre. 

Cutäcro,  $.  m.  cenlaure  :  raonstro  fabu- 
Ini,  moitie  nomine  et  inoilie  cbeval.  — ,  cou- 
fttUalion  meridionalc. 

CuTiiAL,«.  m.  seigle:  champ  seine  de  seigle. 

Ciyteio  ,  m.  m.  seigle  :  sorie  de  bla  a  epi* 
strbiif. 

Cextexba  ,  a.  f.  elincello,  bluelle  ;  petitc 
tircelle  de  feu.  Foudre.  Vivo  coma  uma—> 
\Jmm.)*i(,  prompt  comine  l'cclair. 
Ctvtkma , «.  f.  centaine  :  nombre  colleclif  de 
cealunites. 

Chtcsär ,  t.  m.  centaine :  Serie  de  cent  uni» 
tn.  A  cenlenarcs,  par  centaincs. 

Cotcsakio,  s.  m.  cent  ans.  V.  Centendr. 
afj.renlcnaire  :  qui  a  cent  ans,  qui  contient 
ectiaos. 

Currto.  V.  CcntHo. 

Cextkxo  cm,       i   adj.  eculieme  :    nombre 

Ckxtesimo,  A,  >  ordinal  de  cent.  $.m.  V. 
Gesiisto. 

Cdti aiba  ,  f.  f.  centiare :  mesure  de  super- 
kie  egale  a  la  centieme  parlie  de  l'are. 

GtsnrÖLio,  t.m.  (f.  da  bot.)  V.  Rosa  de 
am-folkas. 

CcamcaÄDO,  A,  adj.  cenligrade :  divise  «n 
entdegres  (Hgne,  thermomelre). 

Cmtilar,  nie.  V.  Scintillar. 

tCsüTiLÖQno,  t.  «1.  ouvrago  qui  contient 
Hfliparüe*  ou  cent  preceples. 

CtTnml50 ,  a , adj.  (t.dt pur«. )  ccnlimane : 
\w  a  cent  inains. 

Gn-rhiCTitA,  «.  m.  centimclre  :  cenlieme 
■artie  du  mefre  :  4  lipnes  tfi. 

CtuTivo,  ff.  *»•  eemiuic  :  cenlieme  partie  du 
friuc. 


CEN 


r.r.MTiNt!i4.A.  V.  SentinWfl. 

Oi:minv»dia.  V.  Semprenoua. 

CENiipkDA.  V.  Centopta, 

Centitede,  adj.  2  gen.  qui  a  cen\  i$£d&. 

Cento,  f.  m.  'centaine,  cent.  4wi—  4',  pax 
centaincs.  Jogo  dot  —ff,  piquet :  jqq. 

Centocclq,  adj.  m.  (l.dcpofy.)  a,u^  ccp|^ 
yeux. 

Cemöes,  i.  m.pl.  centon  :  pQeroc  compoi^ 
de  vers  pris  de  cötc  et  d'aulre ;  rap^odic. 

Cestüla  ,  «.  f.  grosse  ecrevisse'  da  wer.  V. 
Santota. 

Cextopea,  f.  f.  'millepicds,  clopor^e ,  seoio*. 
pendre ;  cenlipede  .-  insecte  aplerc. 

Cr.NTOS  y  f.  m.  pl.  piquet :  jeu  de  cartes. 

Central  ,  adj.  2  gen.  central :  qui  est  dans  la 
cenlrc,  qui  Jui  apparlient. 

CE3fnuLizAc.Au,  i.  f.  centralisaiion.-ieunjoa 
des  pouvoirs  au  cenlrc 

Clmtraluadu  ,  a  ,  p.  p.  de 

Cestualizar  ,  v.  o.  centralisex  :  reiuilr  aa 
cenlrc. 

Centeälmerte,  adv.  au  cenlre. 

Cextrico.  V.  Central. 

CENTniFLGO,  a  ,  adj.  ( t.  de  paya.)  cantrifufsi 
qui  tend  a  s'eloigner  du  cenlre. 

f  CE.NTuixA ,  s.f.  centrine :  espoce  da  squala, 
poisson  de  mer. 

Cextripeto  ,  A ,  adj.  (t.  dephyi.)  ceoUipatCx 
qui  U'nde  a  gagner  le  cenlre. 

f  Cestrisco  ,  a.  m.  centrique.  V.  Sieamfmäf, 

Centco  ,  «.  m.  cenlre  :  point  du  milieu  dr4isi 
cercle ,  d'un  globe ,  d'une  ßgure  en  genetal ; 
concours  des  diamdtres  d'une  courbe;  milieu; 
poiut  de  lendance ;  point  aulour  duqnel  los 
corps  demeureut.  Coeur  .-  miliau  d'une  vil|ö9 
d'une  eile,  etc.  —do  exercito,  (t.mil.)  corps 
de  bataille.  Estar  «m  *ru— ,0tre  dans  so« 
cenlre,  dans  son  element.  Ktre ou  Ton  so  plalL 

f  Ckntroscöpia  ,  ff.  f.  centroscopie  ;  mite) 
des  centres,  des  grandeurs. 

Centlmyir  ,  ff.  m.  centumvir  :  magistratv 
juge  civil  romain. 

Cektum viral,  adj.  2  gen.  centamviroi  :  qaft 
Tient  des  centuinvirs ,  de  leur  rcssort«  . 

Ckntümvirato,  s.  m.  centumvirat  :  digni|i 
du  ccnlumvir;  sa  durce:  les  cenlumTirs. 

Ce^tipucädamente,  arfc.  au  centuple. 

Centtplicädo,  a  ,  p.  p.  de 

Centüplicar  ,  e.  a.  cen (upier :  repoteT  Otflt 
fois  ;  rendre  cent  fois  plus  grand.  'i 

Cextcplo,  ».  in.  et  adj.  centuple  ?  ctaC  fois   l 
autant. 

Centlria  ,  ff.  f.  centorie,  centaine :  etat  tas 
Romains,  compa^nie  de  cent  seldats.  \ßfi) 
Division  d'un  onvrage  en  cent  parties. 

fCENTrRiADÖR ,  ff.t».  centanateor:  nislorie« 
qui  divise  son  onvrage  par  sieeles. 

Cestüriäö,».  m.  centurion  :  commandaRl 
de  cent  hommes,  a  Rome  aoeienne.  GenleAieri 
centurion  dans  Tevaiigile. 

f  Ces torio  ,  *.  m.  On  donne  ce  nom  *  oeloi 
qui  dans  la  procession  de  fenterretfcthi  de 
}.-C.  reprösente  !e  centurion  romain« 
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Cehtubjonado,  f.  m.  dignite :  grade  de  Cen- 
tn rion. 

Cenzala.  V.  Senzdla. 

Cio ,  t.  n.  eiel :  l'espacc  qui  contienl  les  as- 
tres,  orbe,  region  du  ciel  ethere;les  astres; 
l'atmosphere;  l'air,  les  nues;  climat,  pays. 
(fig.)  Le  haut  d'on  lit.  — ,  sejour  de  Dieu ,  des 
bienheureux ;  le  paradis.  (/ig.)  Dieu,  la  provi- 
dence,  la  rolonte  divine ;  l'influence  supposee 
des  astres,  les  dieux,  la  fortune.  —  da  bocca. 
V.  Paladar.  Do  — ,  d'en  haut.  Conquittar, 
gankar  o  — ,  (fig.)  acheter,  gagner  le  ciel  par 
de  bonnes  auTres.  Betör  feito,  ter  um — aberto, 
(fig.  fam.)  On  le  dit  d'un  licu  qoelconque  raa- 
gniliqaemeot  fllumine  et  ornc  avec  goat.  O  — 
abtrto  na  terra,  (fig.)  tres-grand  bonheur, 
tres-grand  plaisir.  Sobirse  alguem  ao  — ,  (fig.) 
s'enorgucillir.  ttto  4  täo  facti  eomo  dar  uma 
palmada  no  — ,  (id.)  ce  serait  touloir  I'lmpot- 
sible,  prendre  la  lune  arec  les  denls.  Tomar  o 
—  com  at  wtdoa,  (id.)  jeter  feu  et  flammet. 
Pör  m  böea  no  — ,  (id.)  parier  des  choses  qai 
sont  au-dessus  de  oous.  —  enejado  ou  irado, 
ciel  en  courroux. 

Cepa,  «.  f.  acep :  pied  de  vigne.  Souche :  par- 
tie  du  tronc  qui  reste  apres  que  l'arbre  a  ete 
coupe.  (fig.">  Soucbe  :  celui  d'oü  sort  une  suite 
de  descendanls. 

Cepeira  , «.  f.  #cep  de  vigne.  V.  Vidtira. 

'  Cepeiral.  V.  Sinctiral. 

f  Cspbalagr apbU ,s.f.(t.de  m4d. )  cepha- 
lagraphie  :  descriplion  de  la  töte,  du  oenreau. 

Ckpbalalgia , *.  f.  (t.de mid. )  cephalalgle  : 
vive  douleur  de  UU. 

f  Cepbalalogja ,  s.f.  (t.  dt  med.)  cephalalo- 
gie  :  traite  du  cerreau ,  de  la  UU. 

-f  Cephalärtico.  a,  adj.  (t.demid.)  ctpha- 
larlique  :  qui  purge  la  tele. 

f  GepbalatomIa  ,  t.  f.  cephalatomie :  anate- 
mie  du  eerveau ,  de  la  Ute. 

Cepualea  ,#./".  (t.d4  mid. )  cephalee :  dou- 
leur de  tele  inveteree. 

Cepbälico,  a,  adj.  ( t.  de  med. )  cephalique : 
qui  appartienl  a  la  Ute;  pour  le  mal  de  Ute 
(remede.,  etc.)* 

fCsPHAÜTts,  t.  f.  (t.  dt  mid.)  cephalitis: 
inflammation  du  cerveau. 

f  Cepbaloids,  adj.  2  gen.  cephaloYde:  qui  a 
la  forme  d'une  Ute. 

f  Csphalömetro,  s. m.  (f.  de  ehir. )  cepha- 
lometrc :  Instrument  cnirurgical  pour  mesurer 
la  Ute  du  fostus. 

+  CF.PBALonoMASciA ,  i.  f.  cepbalonomancie : 
dhrinalion  avec  la  UU  cuiu  d'un  Ine. 

f  CfiPBALÖPODBS ,  «.*».  pl.  (|.  d'Küt.  not.) 
cephalopodes :  mollusques  a  manUau,  en  sac, 
bouche  entoureed'appendices  senrant  de  pieds. 

f  CepbalopO!c.a, f.  f.  (t.de mld.)  cephalo- 
ponie  :  douleur  vive,  mal  de  Wie. 

f  Cepbaloscopico,  kyadj.  eepbaloscopique: 
(collection)  de  crlnes  bumains  a  observer. 

Ckpbeo,  t.m.  (I.  d'attr.)  cepbee  .-  constella- 
tion  sepientrionale  de  trois  itoiles  en  ligne 
droit«. 


Cepilhadvras  ,  t.  f.  pl.  *cepeaux ;  eclats  qie 
deUcbe  un  rabol  de  menuisier. 

Cepilhär  ,  etc.  V.  Acepilhar. 

Cepilbo.  t.m.  petil  rabot.-outil  de  menuisier 
pour  aplanir  le  bois.  it. '  Lime  d'armurier. 

CEPinno,  t.  m.  dim.  de  Cepo,  pelit  trunc. 

Cepo,  t.  m.  tronc  d'un  arbre  coupe,  souche. 
Billot :  tron^on  d'arbre  sur  lequel  est  pose  une 
enclume.  Ceps  .-  deux  pieces  de  bois  entailleca 
enlre  lesquelles  on  met  les  Jambes  d'un  pri- 
sonnier;  assommoir. Tronc  :  bolU  fendue  pour 
les  aumönes ,  les  lettres.  Traquenard  :  pidge 
pour  les  loups.  Essieu  d'une  piece  d'artillerie 
monUe.  (fig.)  Loudeau.  —  rexetto ,  rabot 
courbe.  —  dejavre.  V.  Javre.  —  da  aneora,  (I. 
de  mar.)  Jas  de  l'ancrc.  —  dt  tanoeiro,  charpi. 

f  C£pola ,  #.  f.(t.  d'hist.  nat.)  cepole  r  pois- 
son  petalosome.  —  franzina,  *  ruban  de  mer. 

-f  Cepörko  ,  f.  m.  (pop.)  vieux  cep  qu'on  ar- 
rache  pour  brQler. 

Cera  ,  t.  f.  cire :  matiere  jaune ,  presque  in- 
«ipide,  compacte,  s'araollissant  par  la  chaleur» 
produite  par  les  abeilles;  bougie,  cierge,  chan- 
delle  de  cire.  —  do$  ouvidos,  cire,  ceramen  : 
humeur  des  oreillcs.  —  bella,  cire-vierge.  Mo 
de  —  bella ,  marquetle.  —  de  dourar,  colle  a 
dorer.  Ser  uma  —tserde  —  ou  eomo  uma  — , 
(fig.  fam.)  etre  souple  comme  un  gant,  doctle. 

Cerame,  t.  m.  sorte  de  plancher  fait  sor 
quatre  troncs  d'arbres  couvert  de  feu i lies  de 
palmicr,  chex  les  Arabes. 

fCtnÄMES,  f.  m.  pl.  ( t.d'anl.)  cerame«: 
vases  en  lerre  cuite  dont  iesGrecs  ae  senraient 
dans  les  repas. 

f  Ceramico  ,  *.  m.  ceramique :  Heu  des  fune- 
railles  publiques  militaires  ä  Athencs ,  ou  il  y 
eut  une  tuilerie. 

f  Cframjta,  t.  f.  ceraraite :  pierre  precieasa 
d'une  couleur  de  brique. 

Cerapez.  V.  Ceroly  Ceroto. 

Cera sta  ,  t.  f.  ceraste  :  serpent  a  corne;  th 
porc  d'^gypte. 

Ceratoglosso,  t.  m.  (t.  ä'anat.)  ceratoglosse) 
oiuscle  qui  retire  la  langue. 

f  Ceratopläto y  *.  m.  ( t.  d'hitt.  no/.)  cera« 
topogon  :  insecle  tipulaire. 

f  Cr.RATOPHYTOS  ,  ff.  f}|.  pl.   ( t.  d'hUt.  »«<.) 

ceralophytes  :  xoophytes  ou  polypes  donl  faxt 
est  solide,  transparent  comme  la  corne. 

CERÄuNiA,ff.  f.  *  ceraunias :  pierre  de  foudre, 
pierre  de  tonnerre. 

f  Ceräüxjo,  s.m.  ceraunion  :  note  gramma- 
ticale  ainsi  figuree  f»  qui,  placeo  ä  cete  d'ua 
vers ,  marqoait  qu'il  etuil  defectueux ;  sigme 
marginal  d'improbation. 

Cerbero  y  t.m.  (t.de  myth. )  cerbere  :  chien 
des  enfers  a  trois  Utes,  (fig.)  Homme  grossier, 
intraitable;  raauvaise  langue. 

Cerca,  ff.  f.  eneeinte,  rour,  enclos,  clOture. 
Jardin. 

Cerca,  adv.  pres,  aupres.  Environ ,  aulour« 
—  de,  a  edle  de,  proche,  tout  contre,  apprtn 
chant.  JÜe  — ,  de  pres.  A'  —  d4yk  Tegard  &o9 
quant  a ,  rclalivemenl  a,  concernanl,  sur. 
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,  «. de  Ctrtmr.  $.  m.  Enclo«, 
Ml  de  man,  de  haies. 
t.  celui  qui  feit  an«  elökire. 

1  oncetnle,  siege;  bord,  bor- 

ltffd,exiremite. 

.  CWeedttra. 

,  pL\.  Arredorei ,  FumAen- 


ifftt,  proche. 

•andre,  enlourer,clore,  eo- 
,  perquer,  marer.  Assieger : 
ege  d'ane  place.  Environner, 

IB. 

.  lesre*r-*f ,  Aproximmr-»e. 

tri,  rat. 

i.  f).  de  Ctrcear. 

n.  rogoeur :  celui  qui  rogne, 

f.  I'acüon  de  rogner ;  rognure, 

»,«.  m.  retrancnement :  di- 
lose.  V.  Cercesdura. 
rogner  :  retrancher  qnelqne 
alles.  Retrancher,  diminner. 
:  retrancher  le  snperfln. 
;uo ,  f.  m.  V.  Ctram lenlo. 
.ras,  toutcourt. 
areelle,  eercelle,  jadelle :  ol- 

,  p.p.  de 

e.  «.  faire  la  tonsore  oYnn 

.  *  lonsure  de  moine. 

srde,  circuit,  eneeinte ,  tour, 

ire.  Siege  d'une  place.  fm— , 

>,#.*».  eercopitheqne :  singe 
ob  prenante. 
rin.  Soie  de  sanglier. 
»chon,porc,pouroeau;  san- 

tdj.  couvert  de  crins  ou  de 

st. pL  cereales;  les  biet.  «.  f. 

ff»,  cereale. 

ns.  ( f.  «renal.)  eervelet :  par- 

i  eenreau. 

. s  et»,  cerebral :  qui  appar- 

(nerre,  inflammation,  etc.). 

»,•4;.  (I.  ds  patk.  cerebri- 

gni  ressemble  a  la  sobstanee 

a  f  «*?.  ( I.  «Tonet.)  cerebral , 

u  eenreau. (/la.)  Esprit,  juge- 


CstuiL,*.  ».Ue«  plante  de  gmigniers,  de 
'meriaiers. 

CuUtltA  OEDIKAEIA  0»GALLlGA,  m.  f.  (i. 

d>  bot,)  'merisier.  — e*drei  on  d>  aeeee,  gni- 
goier.  —  nrete,  aterisler  a  fruits  nein.  —  era  • 
en,  'eornoniller  male;  cernier,  eenrnier. 

Gsasjiofiu,  $.  f.  eeremonie.  (ß$.)  — ,  ci?  i- 
UM  ootrec.  —de  Ist  emtife,  ebsenranee.  Jto  — , 
en  eeremonie,  solenneHement.  Per  — ,  per 
eeremonie.  Sem  — ,  sans  eompliment,  saue 
facoo,  sana  eeremonie. 

Ckmmomial,  f.  •».  ceremenlal  .*  litre  qni 
contient  Pordre  et  les  reglet  de*  eeremeoie». 
— ,  usage  cTnn  peys  ponr  les  eeremenies  «H- 
gieuses  et  poUtiqoes. 

CsaBHOMiiL,  my.  2  gtn.  qui  apparUent  ans 
ceremonies. 

Cuuiomim,  e.  «.  faire  des  oeresienJes  j  ee- 
lebrer  arec  eeremonie ,  solennellemenL 

CannoMAiiCAXtnTB,  edc.  suivaal  loa  oere- 
monies. 

CKRSMOMiiTtco,  a,  **y.  ceremoniens  ;  qni 
feit  trop  de  ceremonies.  Qni  obterve  exaete- 
ment  lee  eeremoeJea. 

t  CuuioinösaMtsm,  nie.  arec  eeremonie. 

f  CBiEHOmöeo.  V.  CmwHmiatim. 

f  Ciiso,  a ,  «*?.  da  cire,  conlonr  de  dre, 
flexible  eemme  In  elre. 

f  CnncmniRAS ,  t.  f.  ni.  (f.  elf  sner.)  oargnes- 
betüinea. 

f  Cimiico,  s.  es.  (f.  de  eel.)  ceriaea :  arbet  a 
flenn  blanonos  • 

Gdnms.f.  A  Ceres:  deesse  de  In  fable  qni 
preside  ans  moissens. 

f  Gbubiba,  t.  f.  (I.  de  lel.)  ceriere :  nrbrte- 
sean  d'Ameriqne  N.;  eepece  de  gale  dem  les 
fruita  bouillis  donnent  nne  cire. 

CEittno, «.  sn.  oirier :  oorrier  esi  eire. 

f  GiaiFcmo,  a,  «ny.  qni  denne  In  dre.  Jr- 
vore  —  o.  V.  CfUwm. 

f  Csiinco ,  a  ,  enV.  qni  apparüeni  am  per- 
traita  en  ein. 

Ckrinh a  ,  #.  f.  Um.  de  C*ra. 

f  GininTHA.  V.  Chupmmti. 

fCnaio,«.  m.  eerium:  nonrelle  fnbsUnee 
metalliqne. 

f  CuuBomoe,  a.  m.  pi.  ( I.  eTMsf .  naf .)  ee- 
rirostret  t  oiseanx  a  beo  garni  eTuao  mtm- 
brane. 

fCaiMMBtino.  I  v   m *-  Ä|Ä 

f  GUMtNHO.        I   V*  *tf1■,»•,l*0»  elC- 

Ckiraüo,a,#.]».  de 

daxAR,  «.  #.   eonper  an  arbre  Jnsqu'au 

emur. 

CaanK, «.  sn.  esjar  d*nn  arbre. 

CEastLSu,».  A  (C  de  WfsV.)  ereif  sur  le 
cheral,  etc. 

*  Ciinunii.  Y.  CmkHrm, 

*-Ciinii.  V.  Psneardr. 


GamorOLBO ,  #.  m.  cerfeuil : 
>.  —  i  cnetro ,  cerfeuil 


f  Ckiöcosa,  t.f.(L  eTMM.  Ml.)  eeroceme : 

.     coleopten  ofespaatiqne. 

md;  cerfeuil  dTspagnc;  fou-      CmornAiio, «.  »•  ceroferain  i  celni  qni 

1  porte  on  eferge. 
ipBtftvjUd«pugnsWieerlM»|    Quotgs^.V.Osre/Wbf. 


HER 


Cer6l>  f.  m.  efempositien  dofit  se  scrvent  les 
eordonnicrs,  (fj«/y.)poix  de  cordonnicr,  blan- 
che öu  noire. 

f  Ceromaxcia  ,  t.  f.  ceromance,  ccrdman- 
cle :  divinaüon  par  des  fi  pures  de  clre. 

Cerömb,  *.  m.  manteaa  mauresque. 

f  Clro.na  ,  *.  f.  ( I.  tfhist.  nat.)  espece  de 
triebocerque. 

«f  Ceroplastica,  *.  /".  plropIr.slique  :  art  de 
mouler  les  corps ,  les  membres  en  cire. 

Ceröto,  t.  m.  rerai:  pommade  ou  ongaent 
oa  il  entre  de  la  circ. 

Ceroclas,  #.  f.pl.  'calecons :  soirlc  de  colotte 
de  dettous ,  en  toile ,  etc. 

Cerqieira,  s.  f.  religieuse  qui  a  soln  da 
clot. 

Cerqueiro,«.  m.  moino  jardinier. 

Cerqusho  ,  a  ,  adj.  ( catailo—) ,  fort  comrno 
an  ebene  (cbeval). 

Cerra^aö  ,  t.  f.  grande  obteurf  te  proVenant 
d'un  orage,  d'un  nuagc,  eic.  :  brume.  —  do 
peilo,  enrouement;  sufTocaiion»  etoäflemenl , 
aphonie. 

Cerradamexte.  V.  Simulademente.  iL  Obs- 
Unadamenle. 

Cerradibsimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Cerrai»o,  a,  p.  p.  de  Cerrdr,  adj.  Serre; 
touflu,  epais,  bien  garnl.  Obitlne.  Qui  a  un 
fort  accent  etrangtr.— da  barba,  qui  a  la  barbe 
forte  et  epaisse.  —  da  moleira,  inepte,  Igno- 
rant,  stupide.  Cavalto  — ,  cbeval  qui  rase,  qui 
ne  marque  plus.  Dia—,  ar—,  temps  eouvert. 
Porta  — «,  porte  ferroee ,  maispal  a  la  clef.  Ä' 
carga  — a,  en  aveugle ,  sans  reflexlon ,  obstl- 
■entent. 

Cerrado,  f.  m.  Y.  Cercddo,  t. 

Cerradovros.  V.  Cerrdes» 

Cerradüra,  t.  f.  V.  Ceres,  Tapads. 

f  Cerräbs  ,  f.  m.  pl.{  —  da  bolta ) ,  cordons, 
ferro  oirs  (d'une  bourse }. 

Ccrralims.  V.  SerreUhas. 

c"^HB0.'RO-|.V-^'-«'A---.««- 

Cerrar,  v.  a.  fehner  i  clöre  ce  qui  est  ou- 
vert.  Serrer,  ctreindre,  presser.  Enfermer. 
Clore,  enclore,  parquer,  eneeindre.  Barre r  : 
fermer  un  paasage;  barricader.  Clöturcr,  ter- 
miner,  arreter,  en  parlant  d'un  inventairo, 
d'un  comple,  etc.  V.  Fechar.  —  ot  tivros,  (  /. 
de  comm.)  balancer,  solder  les  livres. 

Cerrar  (com),  v.  n.  fondre  sor  quelqu'un, 
l'attaquer,  le  serrer  de  pres.— o  c atallo ,  rascr. 

Ckrrar-s e ,  v.r.  se  fermer, se.  serrer»  etc. 
(ßg.)Temr  forme,  persister.  Se  reprendre,  se 
rejoindre,en  parlant  des  chairs  coupees.  Se 
huicr,  se  fixer.  Ne  plus  marodier,  *n  parlant 
des  chevaux,  etc.  —a moleira,  sc  foriilier,  se 
consolider,  en  parlant  de*  os  parteiaux.  v/ii?0 
Avoir  le  jugement  forme.  —  oeeo,  se  couvrir 
de  nuages,  en  parlant  du  ciel.  —  0  dia.  V.  Ob- 
tcurecer-se.  —  a  noite ,  se  faire  nuit.  —  o  c Aa- 
ga,  a  ferida.  V.  Cicatrisar-te.  —  a  banda, 
(flg.)  senllter,  s'obstiner,  ne  pas  jdejnordfe 
d'uue  opinion.  Cerrmnm-ii  (oiü  af  portal, 


(fa.)  tronver  töntes  les  pdrtei  ferm'^s;  man- 
quor  de  toufe  re«5ource.  Cemfrem-sv  ot  ctpi* 
ritot,  perdre  haloine ,  ptoüfleT. 

Cerril.    I  _,    .. 

Cfrro.     i   *.Ä«r...,etc. 

Cj.rtä.  V.  Sartd. 

Certäme,  s.  m.  rinel,  rnrleltd6fl,  eombat. 
\fiff.j  Combat,  dispute  litlörairo. 

Certamente,  adv.    crriainemenl,    assurt« 
mrnt:  avi-c  (»T.'itutie.  iYdo '— ,  non  certes. 

Ci:rtäö.  V.  Sertäo. 

Cektar.  V.  Vontender,  PeTtjar. 

Certf.iro,  a,  adj.  qüi  ajusle,  qui  pomte 
bien ,  qui  vlse  juste. 

Certeza,  t.  f.  certilude  .-  assurance  pleine  et 
entiere. 

f  Cf.rtiü'a  ,*.  f.  'grimperrau.V.  Trepadeira. 

Ci:rtit>äö,  $.  f.  'cörliKcat,  attestation.  —  is 
baplitftw,  extrait  do  bapteme.  —  <fo6t7o,  ex- 
tra it  morluairc. 

CertificacäO  ,  *.  f.  cerliflcatlort  :  altestaUon, 
assurance  par  ecril  cn  afTain*. 

CERTincAno,  A,p.  p.  de  Certi/lcar.  t.  m, 
Ccrlifirat.  —ä'uma  fian^a,  contrc-pleige. 

CertifiCadör  om     \  certiUcaicur:  qui  cer- 

Certificante,  t.  m. )  title. 

Certificär  ,  r.  a.  certifler  :  temoigner,  aiso- 
rer  la  verite  d'une  chosc.  — ,  ältester  de  tite 
voix  ou  par  ecrit. 

CeutipicAu-sr,  v.  r.  s'asturor,  se  convaioere. 

f  Certieicatörio,  a,  adj.  qui  certiQe,  qai 
est  bou  ,  qui  scri  ä  certifier. 

CKRTissiMAVtNTF. ,  adv.  tup.  de  CtriantlUt. 

Ceutissimo.  a  ,  adj.  sup.  de 

Certo,  A,dd>'.certaln,  sOr,  indubitable  ;assnre. 
-^.  preflx,  delermine.  Juste,  exaet.  V.  Cer- 
leiro.  —  d$ ,  insiruit ,  averii  de.  Um  —  hörnern, 
un  certain  homine.  Amigo  —  ,  arni  (idele.  Fm~ 
ttr  — ,  certifier.  Estur  —  ,  eirc  sür.  O  relcgio 
ettd  — ,  la  inontre  est  bien  reglec.  Ter  mdo 
— a,(^tre  un  habile  lireur.  —ssdo  otlowrot, 
(fam.)  il  ne  faul  pas  doutcr  de  cela,  la  cfaose 
est  tres-ccrlaine.  Por  certo,  de  certo.  V.  Ccrio, 
adv. 

Certo,  s.  m.  cerlain  :  chosc  cerlaine.  O—  if 
le.  fail  est  quo.  E—  que,  il  est  ccrUiin  que.  O— 
da  renda,  le  fixe  de  son  revenu.  ISäo  deixaro 
— pelo  duvidoto ,  ne  pas  quittcr  le  certain  poar 
Tincertain.  JSäo  taber  ao — ,  ne  sa>oir  pas  pro- 
cisemenl. 

Certo,  ade.  certes,  certainemeat.  —  fvc  sim, 
—  qucndOy  oh!  quesi,  oh!  <jue  non.  !r $o~ 
bre  —,  etre  sür  de  Son  fail.  Failar  sobre—, 
parier  avec  certilude. 

Cerüda,«.  f.  V.  Celidoniamaior. 

Ceaeleo,  A,a4/.  äzur6rbleuatre.  Bleu. 

f  CERULi-CRixiTo,  a  ,  adj.  (l.de  poet.)  qui  a 
les  cbeveux  bleüaires. 

-j-CEuuLO,  s.  m.  sable  raelallique  qn'on 
trouve  dans  les  mines  d'or  et  d  argen t,  et  dorn 
se  servent  les  peinires.  — ,  a,  adj.  V.  Ce- 
rüleo. 

Cercme  ou  Cerviie?i,  #.  m.  ceramtn  1  kaj* 
meuritune  dea  ortillej. 
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tCiBrsisdKO ,  a  ,Ä(f;.c*ramine^ :  qui  ticot 
ei  la  ein ,  du  eerumen. 

|Ce»lsa,  a.  /l  rcruse.  V.  Atvaiadc. 

Cebta ,  t.  f.  birhe  :  femelle  du  ccrr. 

Or^äl.  adj-  2  gen.  qui  apparlirnl  au  cerf, 
«aitient  du  cerf.  looo— ,  Ioiiji  renicr,  l>nx. 
Y.ly»er. 

C£r.VATi500,*.  m.  dim.  d-'  (.Vrro. 

CFBT4TO,*.  fn.danuet :  jcuuc  cerf  qui  est  * 
<a  :.r<*nucre  lelc.  Broquart:  b«*lt»  fauved'unan. 

ü  ivtmo ,  A»  «<;.  Cdo  — .  V.  Ctrbtro. 

Cfbtivja,  t.  /.  biete,  cenroiae :  boisson  faitc 
«re  de  l'on;c  et  du  houblon.  —  forte,  ule  cu 
die.  fdbriea  de  — ,  brasscrie. 

fCui»tJtiRA<mC£ÄV£jARiA,  t.  f.  brasserie: 

Im ou  loa  fait  la  biere. 

t  CKaTFjEmo  t  f.  «1.  brastcur :  celui  qui  fait 
«qui  Tend  de  la  bi6re. 

Ceitello.  V.  Cerebro. 

fCicTiiiBBA,  a.  f.  cbevrellc :  femelle  du 
caefreiiU. 

Ccbticäi.,  «4/\  2  fen.  {t.danat.)  cerrical  : 
fii  appartienl  aa  cou. 

Cibvige.  V.  Cerxiz. 

Cum lh as.  V.  Sertiihat. 

tCcRTiuiCiaA,  a.  f.  (t.  d'anat.)  ancienne 
Hin  poor  garanür  la  Ute  ei  lo  cou. 

Cumo,  Ataaj.  qui  apparüent  au  cerf. 

Cnrii,  a.  f.  #cou,  chigoon ,  nuque.  Serde 
aw— ,(/l*\)  ctre  incorrigibie.  4oofaira— » 
(tf.)  iliumiHer.  Letantar  a  — ,  (id.)  a'enor- 
•mllir,  te  remetlrc. 

CUvo.  V.  V«Wo. 

OutTA.  V.  Cercit*. 

Cuzit ,  etc.  V.  Sersir,  etc. 

fCcsiÖ  owCezäO,!.  f.  '  acce*  de  flevre  in- 
Itaiuente. 

fGtSAK,  a.  «1.  Cessr :  nom  qn'on  donnail 
an  empereun  roinains;  (flg.)  homme  tree- 
Inre.  Ott  — ,  ou  nada,  ou  Cesar,  ou  rien  » 
■ithBe  des  ambilieux. 

Coäbeo,  a,  «4?.  qui  appartienl  a  lempe- 
rrtr,  a  Tempi re  ou  a  1a  majeale  imperiale. 
Optrafio  ceedrea,  (I.  dahat.)  cesarienne  x  ac- 
ateaement  artifleiel  par  une  IncUion  prati- 
•■et  aa-dessous  du  norobril. 

tCcsAa-AcccrrlMO,  a,  adj.  et  tubt.  ITiabi- 
ottda  1'andenBe  Cesar-Augusta ,  aujoürd'bui 
Suagosse. 

t  CesariIü o,  a  ,  adj.  qui  apparüent  a  l'annee 
jafiruui  am  au  ealendrier  de  Jnles-Cesar.  $.  m. 
Partisan  de  Cesar. 

t  Cesabiesiee,  a4j.  2  gen,  Cesareen  :  ce  qui 
est  dt  Gesaree  ou  ce  qui  lui  appartienl. 

fCcacxiz,  a,  adj.  2  gen.  de  Cesene  (Etat 

pepal\ 
CtJBABJA,  etc.  V.  5at»art«,elc. 

Gbross,  a.  m.pl.  *  mottet  de  gazon. 

•  CaanTAB.  V.  Bmbicar. 

f  Cairrroeo ,  a  ,  adj.  gazonne.  Plantat  — oa, 
iL  dt  bot.)  planiea  qui  011t  plusieurs  rejelona 
ä  lewa  radnea  {Oujrilosa). 

Cusa^aö,  a.  f.  ceasation ,  intermission ,  dia- 
ifmtlaintwll.      ffn  €$statio  ä  ditinii,  expr. 


I  tat.  interdil,  censure  ccclrsio»lique.  —  d 
mat,  sii>pei:*.ion  d'arme*. 
Cf.s.nado,  a,  p.p.  de  Ottar. 
Cessaxte,  adj.  2  gen.  cessant,  qui  cette. 
p.  a.  de  Cessür. 

Cessaü,  *.  f.  cession,  abnndonnement,  re« 
nonciation,  tran^porl,  demt>*ion,  ubandon. 

Cessah,  r.  n.  cesscr.  k  aneicr,  dii»conuiiuer. 
Ad«  —  de  churar.  de  fallar.  etc.,  ne  pas  ced&er 
de  pleurcr,  de  [><ii  Icr.  fic  Sem  —  ,  »ans  cekke, 
conlinuellLmeui,  assidrtruont. 

Cksüiüsauio  ,  s.  m.  ces^iiinnaire  :  celui  qu 
fait  une  cession  et  celui  qui  l'acccpte. 

CtscivFL,  adj.  2  gen.  cossiblo  ;  qui  pealc^e 
CtMle. 
Ci":sso.  V.  Stsso. 

Cksta  t  *.  f.  curheilie  :  espöee  de  pauier,  or- 
dioairemeiit  d'obicr. 

■{■  Cestada  ,  *.  f.  ce  que  peul  contenir  une 
corbeillc. 

Custäö.  9.  m.  aug.  de  Cftto.  (t.  v.it.)  Gabion  * 
panier  rempli  de  torre,  pour  couvnr  le$  hom- 
mes  de  Service  et  former  i«n  parapet.  t7.  Sorte 
de  radeau  ou  almadie  pour  traveibcr  une  ri- 
viire. 

t  Cestabia  ,  9.  f.  impöt  sur  les  corbeilles  de 
poisson  (ü  Lisboune). 

Cesteiro,  t.  in.  vannier  :  ourrier  qui  fait 
des  corbeilles.  —  qu«  fax  um  cttto  fax  um 
cento,  (adage)  qui  a  bu  boira,  qui  avolc  volcra. 

Ckstimha,*.  f.  dim.  de  C4sta. 

CtsTinuo,  $.  m.  dim.  de 

CtSTO,  t.  m.  panier,  manne.  —  rendtmo, 
noguet.  —  da  gavea,  (I.  de  mar,)  *  hune.  —  da 
gatea  da  gata ,  bune  d'artiiuon.  —  da  gatem 
grande,  bune  du  grand  mal.  Ser  —  rölo,  elre 
incapable  de  garder  un  aecreL 

Cesto  ,  $.  in.  ceste  :  gantetet  de  cuir  garni 
de  plomb,  dorn  on  se  aervait  dans  le»  coiubata 
du  pugilat.  it. '  Ceinture  de  Venus. 

Cestöes,  pl.  (t.  de  fort.)  V.  Cestdo. 

Ceetou.  V.  Citto,  Pe Irina. 

Cestro,  etc.  V.  Sistro. 

Cescha  ,  s.  f.  ceiure  :  dans  la  poesle  por- 
tugaise ,  repoi  dans  un  Vera ,  a  la  4'  ou 
6"  syllabe;  dans  la  poesle  grecqoe  et  lalme, 
syllabe  qui  flnil  un  mot  et  coraraence  un  pied. 

Cetaceü,  a,  adj.  cetace  .-  il  se  dit  des  granus 
poissons. 

f  Cetaceos,  t.  m.  pl.  (f.  d'hist.  nat.)  cetaces: 
famille  d'animaux  raammiferesqui  vivent  dans 
la  mer  (la  baieine,  le  nanral,  le  daopbin,  Cetr.y 

f  Cetera  qie,  s.  m.  {t.  de  bot.)  ceterach  .-  do- 
radille  ou  herbe  doree  des  Espägnols. 

Cbtih.  V.  Setim. 

Ceto.  V.  Baliia. 

f  Cetoma  ,  t,  f.  (I.  d'hist.  nat.)  cetolne  :  in- 
secte  lamellicorne. 

f  Cktra,  9.  f.  *  ecu  ou  boucller  de  cmr  de* 
Lusitanicns.  it.  *  Chiffre. 

f  Cetraria  ,  9.  f.  dessins  faits  ä  la  plume 
dans  l'ancienne  ecriture  avant  I  art  typogra- 
pbique.  it.  Pauconnerie  :  art  de  gouverner  el 
de  dresser  toute  sorte  d'oiseaux  deproie. 
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Cetreiko,  #.  m.  celui  qui  connait  la  faucon- 
nerie ;  qui  chasse  avec  des  faucons. 

Cetrino.  V.  Citrino. 

Cetro.  V.  Sciptro. 

Ceota.  V.  Ceila. 

C£va  ,  f.  f.  #engraissement  des  animaux;  en- 
graii  pour  la  volaille. "  Appdt,  ainorce  :  palui e 
pour  attirer  les  animaux  au  piege.  Amorce  d'un 
fusil ,  d'un  canon.  'Buiin.  (Ao\)  Mliiuent  d'une 
passion. 

Ceväda  ,  $.  f.  orge  :  sorte  de  grain  ;  la  plante 
qui  le  porte.—  möcha,  'ecourgeon :  orge  carre. 
—disticada  ou  tanta,  orge  a  deux  rangs ;  pau- 
melie;  baillerage.  Atno  morto  —  ao  rabo, 
(/am.)  apres  nous  la  fln  du  raonde.  V.  Atno. 

Ceyadal,  *.  m.  *  orge :  chainp  qui  en  est 
seme. 

'Cevadeira,*.  f.  besace  de  voyageur.  Ser 
«a  —  d'alguem,  etre  entretenu  par  quelqu'un, 
etre  son  commensal. 

Cevadeira  ,  *.  f.  (/.  de  mar.)  civadiere  :  TOile 
de  beaupre. 

Cevadeiro,  t.  m.  celui  qui  est  c bärge  de 
fournir  de  l'orge  pour  les  ecuries  du  roi.  Fau- 
connier. 

Cevadi'co,  a  ,  adj.  qu'on  peut  engraisser,  qui 
est  bon  ä  engraisser;  qui  profile  bien  de  l'en- 
grais. 

f  Cevadjlha,  t.  f.  poudre  d'ellebore. 

f  Cevadinua,  t.  f.  dim.  de  Cevada.  Orge 
perle. 

Cevado,  a  ,  p.p.  de  Cevdr.  adj.  Mis  a  l'en- 
grais;  ßg  )  amorce,  altire  par  l'amorce.  s.  m. 
Cochon  engraisse. 

Ckvadök,  t.  m.  celui  qui  fait  engraisser  des 
animaux 

Cevauöcro  ,  t.  m.  '  mue :  lieu ,  cage  oü  Ton 
engraisse  la  volaille.  Engrais :  herbage  oü  Ton 
engraisse  le  Detail.  Corne  d'amorce. 

Crvadüra,  f.  f.  nourriture,  palure  des  ani- 
maux; curee,  debris  de  la  proic ;  butin ,  sac ; 
amorce.  (ant.)  Decharge  d'armes  a  fcu.  {/ig.) 
J/action  de  blesser  ou  tuer  par  vcngeancc ; 
ferocite,  acharneraent. 

Cr.VA^DUA,ctc.    j   y.S^andv/o^tc. 
Clvandilha.        j  v   ' 

Ceväö,  *.  m.  porc,  cochon  engraisse,  ou 
qu'on  engraisse  pour  tuer. 

Cevär,«.  a.  engraisser  :  faire  dcvenirgras 
des  animaux.  Amorcer  .-  affrolcr,  appater,  at- 
tirer par  l'amorce ,  par  l'appal ;  {/ig.)  allecher, 
amorcer,  attirer  par  le  plaisir,  la  seduction,etc. 
Appater  ;  donncr  cerlaines  pates  a  la  volaille 
pour  Fengraisser.  {/lg.)  Entrctenir,  maintenir, 
nourrir,  conscrvcr,  en  parlantdu  (cu.  (id.)  Fo- 
inenter,  en  parlant  des  passions.  II  est  aussi 
reciproque  dans  cette  acception.  Amorcer  : 
garnir  d'amorce  une  arme  ä  feu,  une  fusee. 
Mctlre  le  feu  a  une  fusee,  etc.  Acharner  :  don- 
ner  aux  beles  le  goül  de  la  cliair.  —  com  gräo, 
engrener.  —  de  gente ,  (/ig.)  envoyer  des  ren- 
forts ,  des  troupes  fralches.  —  a  guerra ,  pour- 
suivre  la  guerre.  —  cum  bcntficios,  daditas, 


CHA 

attirer,  gagner  par  des  bienfaits,  par  desdons 
Pedrade—,  aimant. 

Ceyär-se,  v.  r.  s'engraisser,  se  rassatier 
s'assouvir;  s'acharner.  Se  delecter,  avoir  di 
plaisir.  S'entretenir,  se  nourrir,  en  parlant  di 
fcu.— not  viciot,  se  plonger  dans  les  vices 
s'y  adonner  entierement,  s'y  livrer. 

Cfcvo,*.  m.  appat,  amorce :  pä tu re  pour  ai 
tirer  Ics  animaux  au  piege.  (/ig.)  Alinienl  d'un 
passion.  (id.)  Allechemcnt,  altrait,  appal 
amorce.  V.  Ceba,  Ctbo. 

N.  B.  Le  ch  sonne  k  dans  tous  les  mots  pr* 
cedes  du  « ,  et  ch  (comme  dans  cbose)  dans  to  i 
les  autres. 

Chä  ,  9.  m.  ((.  de  bot.)  the  :  arbrisseau  de  l 
Chine  et  du  Japon,  de  plusieurs  cspeces;  sei 
feuilles,  et  la  decoclion  ou  infusion  de  cclle»- 
ci.  —  bohy,  the  bou ,  bohea  ,  roux,  6eche  au 
soleil. — prHo ,  the  noir.  —  verde,  the  vert: 
seche  au  four  sur  le  cuivre.  —  perola,  Ute 
perle. — chim,  poudre  a  canon  (the). — aljo- 
far  ou  imperial,  the  imperial. 

Chä  ,  Chaa  ou  Chan  ,  f.  f.  V.  Planicie. 

*  CnÄÄOA.  V.  ChanCza,  Planicie. 
fCiiADANDÄii,  t.  m.  (/.  de  Perse)  raallre, 

seigneur  d'un  portdc  mer. 

CnABÜr.o,  t.  m.  fouet  asiatique. 

f  Ciiacal,  s.  m.  (/.  d'hist.  nat.)  chacal :  ant- 
mal  carnivore  qui  lient  le  milieu  entre  lechier 
et  le  loup,  en  Afrique.  —  da  cotta  da  min* 
arompe,  mangeur  d'hommes  .-  cbacal  de  h 
Cote-d'Or. 

Cuacaha  ou  Cuäcra  ,  t.  f.  (t.  du  Brtsil)  mai 
son  de  campagne,  maison  de  plaisance;  biei 
de  campagne.  i7.  'Cabanage  :  lieu  oü  campen 
les  sauvages  des  Indes,  it.  Chanson  enjouee 
de  fete. 

Chaca  ,  s.  f.  chasse  :  au  jeu  de  pautne ,  c*ei 
le  lieu  oü  la  halle  Unit  son  premier  rebond 
— «,  pl.,  injures  reciproqucs,ou träges  mutuels 
Ettar  dt — com  alguem,  se  disputer  avec  qvel 
qu'un,  s'echangsr  des  injures.  Faxer— t,  fair 
des  petits  sauls  en  avanl,  en  se  soutenant  loa 
jours  sur  les  pieds  de  derricre ,  en  parlant  d'ui 
cheval. 

ChaqäO.  V.  Chatsona. 

CiiAr.AR,  r.  n.  chasser :  renvoyer  la  ball 
avant  qu'elle  ait  gagne  la  chasse.  Marquer  Ic 
chasses.  <?.  n.  Eviler  le  chasseur,  en  parlai 
des  perdrix ,  etc. 

•  Cdacim.  V.  Porco. 

Chacina  ,  t.  f.  chair  de  saucisses;  viandc  sa 
\cc.(fig.)  'Massacre. 

CracinAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Ciiacinak  ,  r.  a.  charcuter  .  decoaper  de  I 
chair;  saler  et  Turner  de  la  viande.  ifiü  )  De 
chirer;  inellre  cu  pieces. 

Chacota,  t.f.  *badinagef  joie  bmyantc,  crif 
eclats  de  rire  de  pens  qui  se  diverlisscnt.  Fa 
zer — dr...,  (fam.)  tourner  unechose  en  plai 
sauterie ,  s'eu  nioquer. 

Chacoti:ÄI)0,  a  ,  p.  p.  de  Chacotcar. 

CiiA(«>Ti:Ai>ön,  t.  m.  badin,  railleur,  mo 
queur. 
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Cbacotear,  *.  n.  badin«r,  sc  rejouir,  s'a- 
loser  d'une  maniere  bruyante;  railler;  lächer 

ooU  piquants. 
Cbacoteta  ,  s.  f.  dim.  de  Chacota. 
QiA£o,  m.  m.  V.  Chaca.  (/.  de  tonnelier) 
Ckusoir :  ouül  pour  repousser,  refoaler  les 
cereles  des  lonneaui. 

t  Chaeira ,  s.f.(t.de  bot.)  the,  l'arbre.  V. 
CM. 

f  Cmaem ,  t.  m.  magistrat  du  preraicr  rang 
«aas  la  Chine. 
Cmafalmäö.  V.  Galkofeiro. 
Crufaloar.  V.  Galhofar. 
Cbafariz,  t.  «t.  fontaine  publique;  chaleau 
feau. 
Crafarruz ,  s.  m.  sorte  de  jeu  de  trictrac. 
CBAftftDA ,  i.  f.  V.  Chiqueiro,  Posilga. 

Cbafcrdädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Crafgrdar  ,  v.  ».  bärboter,  plonger  dans  la 
Woe,se  vaulrer. 

Graforbeiro ,  s.  m.  gacbis.  V.  Chiquiiro. 

Giaca  t «.  f.  plaie,  blessure.  (flg.)  — ,  dou- 
lear,  afflicüon.  A  —  ainda  e$td  fresca  ou  gote- 
jmdo  sangue,  la  plaie  est  encore  toute  sai- 
panle.  — s  da  S.  Francisco,  "stigmales  de 
laint  Francois. 

Ciagado  ,  a  ,  p.  p.  de  Chagar.  adj.  Couvert 
te  plaies,  d'ulceres.  (ßg.)  Na  vre ,  dechire ;  ai- 
in. 

*öac ador,  a, #. et  adj.  eelui  ou  ce  qui  blesse. 

Cracar  t  «.  a.  blesser :  faire  une  plaie ;  ul- 
eeier.  —  o  coraeüo,  navrer  le  eosur. 

Cracar-se,  v.  r.  se  couvrir  de  plaies;  deve- 
«roleereux. 

CiiCAS,  s.  f.  pl.  ef  Chagceira,  {t.de  bot.) 
V.  Mastrueo  do  Peru. 

GuGAzisHA ,  *  f.  dim.  de  Chdga. 

Csagcbmto,  a,  adj.  couvert  de  plaies,  d'ul- 
eew;  sujet  a  des  plaies ,  a  des  ulceres. 

CtAGt:£REs,  *.  m.  sorte  de  vase  de  cuir  pour 
■Htre  de  l'eau  a  boire ,  ayant  la  qualile  de  la 
nfroidtr. 

Cragcixba  ,  s.  f.  dim.  de  Chaga. 

tCoAYxiiA ,  §.  f.  variete  de  pommes  d'hiyer. 

t  Ca  aTqce  ,  *.  m.  cbeik :  chef  arabe. 

Cbalatecäö  ,  s.  m.  {t.  d'Asie)  grand  bAtiment 
ideai  raogs  de  rames. 

t «  Cüalcedoü ekse  ,  adj.  2  gen.  de  Chalce- 
kine. 

t «  Chalcedoma  ,  *.  f.(t.  de  giog.)  Chalce- 
tome,  ville  de  Bitbynie.  it.  — ,  ou  Calcedoine  : 
i^ate  couleur  blanc  de  lait.  —  encarnada9 
cornaliae. 

t * Chaixedörio ,a, adj. V.  Chalcedonense. 
ti.  Calcedotneux  :  qui  a  des  laches  blanches 
Ipierre;. 

t  *  CaALciDi ,  t.  f.  (I.  d'hisl.  nat.)  chalcide : 
tspece  d'icbneamon. 

•  Qialcocrapma  ,  t.  f.  cbalcographie :  art  de 
pi^er  sur  fairain ,  sar  les  metaux. 

•  CHAbcocRÄFBico,  a  ,  ad},  cbalcographique  : 
**  U  ebaleographie ,  qui  conccrne  la  chalco- 
pipbie. 


«  CnALCocnArno,  s.  m.  clialcographe :  gra« 
?eur  en  airain ,  sur  m6laux. 

«i  Cualdaico,  a  ,  adj.  ChaldaTque  :  des  Clial- 
deens  de  Babylone. 

f  «  CnALDEA  t  #.  f.(  t.  de  giog.)  Chaldee  :  an- 
cienne  contree  d'Asie. 

«  Cdaldeo  ,  a  ,  adj.  Chaldeen  :  de  Chaldee. 
f.  m.  Chaldeen  :  langue  chaldaYque. 

^bäle,  s.  m.  cbale  ou  schall;  veieraent  de 
femme. 

Cuale,*.  m.  (/.  d'Asie)  village  oü  deraeu- 
renl  les  ouvrrers  en  Asie. 

Cdaleira  ,  #.  f.*  vase  ä  bec  pour  bouillir  de 
l'eau  ä  faire  du  the ;  sorte  de  bouillolle.  — *  das 
balas,  (t.de  mar.)  'parquets  a  boulela.  —  da 
amurada,  (id.)  *  equipel. 

Chalrar.  V.  Palrar. 

Cualupa  ,  t.  f.  chaloupe  :  petit  baliraent  des- 
lind  au  Service  des  vaisseaux. 

Chalyreäoo,  \,adj.  (t.  de  phar.)  chalybe t 
faitavec  l'acier,  Charge  d'aeier. 

Chama,  $.  f.  chanterelle:  oiseau  qui  sert 
d'appclanl.  V.  Chamma. 

*  CaAMAciA.  V.  Chamada. 

Chamaceiras.  Y.  ChumaceWat. 

Chamada,  t.  f.  I'aclion  d'appeler,  appel. 
Marque,  renvoi,  reclame  :  trait  de  plume  mit 
a  la  inarge  d'un  livrc.  ( t.  mtl.)  *  Appel :  Signal 
donue  avec  le  tambour  ou  la  trompelle :  cha- 
made. 

Cbamado,  k%p.p.  de  Chamar.  adj.  DU,  sur- 
nomme.  t.  m.  V.  ChamanUnto. 

Chamadör  ,  t.  m.  celui  qui  appel  le. 

Cbamadura.  y.  Chamamento ,  Chamada, 

f  «  Cuamaia,  t.f.  (t.  d'hüLnal.)  eame  .•  genre 
decoquillesbivalves,  mollusques.  — de  folhe- 
tot  lacerado»,  galt* au  feuillete.  —  giganlesca 
ou  pia  d'agua  benia,  tuilee.  —  eordiforme , 
codur  de  bosuf. 

Chamalüte,  t.  m.  maire  :  etoffe  de  soie 
ondee  et  serree;  camelot. 

Chamamento,  i.m.  'convocation :  Paclion  de 
convoquer,  d'appeler.  (flg.)  *  Inspiration,  mou- 
vement  inlerieur  de  la  grace. 

CnAMÄR ,  v.  a.  appeler.  Citer,  convoquer.  — , 
inander,  faire  venir.  — ,  nommer,  designer. 
(flg.)  Attirer ;  invoqver.  —  notnet  a  alguem , 
diredesnoms  iniurieux  a  quelqu'un.  —  Deos 
a  alguem >  (flg.)  elre  inspire  de  Dieu  pour  chan- 
ger  de  vie.  —  Deos  alguem  para  ti  ou  a  juizo, 
(flg.)  mourir.  —  um navio d  falla,  {t.de mar.) 
heier  un  vaisseau.  —  para  o  quarto,  (id.)  ap- 
peler au  quarl. 

Chamar  (por),  v.  n.  appeler;  invoquer. — 
por  alguem , appeler  quelqu'un.  —por  Deos, 
por  fliossa  Senhora,  invoquer  Dien,  la  sainte 
Vierge. 

Ciiamär-sb,  e.  r.  s'appeler,  se  nommer.  —  d 
juslica,  avoir  recours  a  la  justice.  —  d  posse% 
alleguer  la  possession.  —  ao  engano,  alleguer 
la  fraude.  domo  te  ehamasP  corament  vous  ap- 
pelez-vous?  votre  nom? 

Cdamariz,  t.  m.  petit  loriot,  oiseau.  Appo- 
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lant:  oteeau  qui  sert  d'appcau,  clianierclle. 
it.  Pipeuu ,  Icurre. 

f  Cimmaz,  *.  m.  nom  iju'on  donne  üatis  l'A- 
sie  porlugaise  am  ordinands. 

Oi  \mi> .*<,*!,.  V.  Girufol. 

f  Ciiaub\ö,  *.  in.  (t.  pn'p.)  morre.iu  de 
»lande  q»ii  a  plus  d''»*  qu  •  de  »  hair.  flt(j.  ^/ty«) 
jialadroit;  luun'aud.  \    Achambuado. 

CiiAiuuniL.  \  .  (iurrorlto. 

ChamdoadajJf.ntk.  V.  Aihamboadamcnle. 

Cuamiidicc,*.  f.  prossiereie. 

Ciiamurk,  s.  m.  *  robc  de  chambre 

Cuamkar.  V  Chavimejar. 

«  Ciiamedrys.  V.  Carvalhinha. 

CiiAta £ira  ,  f.  /".  fem m c  qui  porle  le  pain  au 
four. 

Ojauejär,  elc.  V.  Chammejar,  elc. 

f  CUAHELEÄO-BRANCO,  5.  «71.  (t.dt  b6t.)  *Car- 

Iine  sans  tige;  chardon  nain. 

Cha melote.  V.  Chamalote. 

Cdamentf.  ou  CuAAMEXTE,arfv.  sincerement; 
franchenient,  rondement. 

f  Cham  an,  s.  m.  it.  cCAiic)  chaman  :  prelre 
Indien;  gymnosophiste;  prelre  des  Kamtscha- 
dales,  medecin  el  sorcier. 

«  CnAMEDRios.  V.  Chamedryg. 

fCniMEPiTE,  #.  m.  (f.  de  bot.)  Mvette;  l?e 
moschale. 

ChamI^a,  t.  f.  espece  de  roseau  des  etangs. 
tf.  Ficclle  de  sparterie  ou  de  geriet 

Chamiceiro,*.  m.  celul  qui  recuellle  ou  vend 
cfomtpa  ou  ehamicot.  V.  ccs  deux  mots. 

Cn ami 90s,  f.  m.  p/.  menu  buis  sec,  brfndel- 
les ,  broatilles ,  ramilles  pour  faire  du  feu  clair 
ei  prompt;  bois  arsjn. 

Chamine,  t.  f.  chominee :  le  foyer  et  letuyau 
pour  la  fumee. 

Chamm a  ,  t.  f.  flamme  ;  partie  subtile  ei  lu- 
mineuse  du  feu.  (flg.)  Violence,  ardeur  d'une 
passion ,  surloul  de  l'atnour. 

Cdammejado j  A,p.p.  de  Chammejdr. 

Ciiammejante,  adj.  2  gen.  ardent,  brülant, 
qui  Jette  de  la  flamme.  Olhot  — #,  (flg.)  yeux 
etincelants,  qui  elincellent. 

Ghammejar,  v.  n.  jeter  des  flammes,  etince- 
ler,  flamboyer,  flamber.  v.  a.  V.  Dardejar. 

•  Chamörro ,  a  ,  adj.  topdu.  Sobriquet  iniu- 
rieux  que  les  Castillans  donnaient  aux  Portu- 
gals, et  qüe  les  Portugals  donnaient  k  ceux 
qui  suivaient  le  partl  de  Castille  au  temps  de 
JeanI«. 

ChamotIm.  V.  Vafuni. 

Cttampa  ,*./"•  *  pla'  de  l'epee. 

t  Champacaö,  $.  m.(t.de  bot.)  champacam: 
jfrand  a>bre  toulTu  de  Malaca ;  donne  une  sörte 
de  chdtaigne. 

f  Champacca  ,  t.f.  (f.  de  hol)  •champac: 
arbre  des  Indes. 

Cüampas a,  t.f.  *cbäm|>äD  ou  cbämpäne:  na- 
tireduJapdn. 

ChampAO;  t.  m.  V.  Champdna. 

fCBAkrlL,  t.m.  (I,  die  chatte)  plece  'd'un 
trebuebet  sur  laquelle  on  met  1'appAt  pour  ät- 
IripfT  IWVtffiat. 
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Cham  PORTA  11.  V.  l/i>/«rar. 

Ciiavüm.a  ,  s.  f.  I'aciiun  <!e  flamber. 

Cham'. >cado,  a,  p.  ;».  de  Cl amusedr. 

Ciiamim.adöi; ,  *.  7/».  eciui  qui  natnbe. 

Chami  s<  auCua  ,  *.  f.  I'cflcl  de  flaiubcr;  bru 
leuiont  icui'r. 

f'  ami><  v„,  v.a.  flamber  .•  passer  ledere 
n:.  nl  sur  le  feu  ;  roussir. 

Ci!amus(  o,  jf.  111.  V.  Ctiamusrn.  it  Odeur  «' 
brnle  ;  rn«is>i.  Cheirar  a  —  %  (  ß*j  fam.  .  senli 
le  brulö,  frisci  la  e.u:de.  üu  le  «hl  .iussi  dum 
dispute  qui  a  l'air  de  devenir  serieuse. 

Ciiänca  ,  t.  f.  Kpop.)  prand  vilain  pied ,  patte 
—  do  tapäto.  V.  Chanqucta. 

Chancaröna  ,#./".*  papre  sale. 

Chan^a,  t.  f.  'sarcasme,  raillcrie  insullaiits, 
brorard. 

*  CuAN^ArvtL.  V.  ChancelM'r. 

CnANCEÄno ,  A ,  p.  p.  de 

CuANCEAR(rf<?,  tobre,  com),*,  n.  plaisaoter, 
badiner,  boufTonner;  railler,  brocarder. 

CnANCEiRO  ,  *.  m.  bouffon,  badin,  plaisüiti 
railleur,  brocardeur. 

Coa.nc£lla,  f.  f.  *  parafe ,  sceau,  cacbet 

Chamcellädo,  kyp.  p.  de  . .    . 

CuascellAr  ,  v.  a.  parafer,  apposer  1< 
sceau ,  sceller ;  coucher  sur  le  regislre  de  h 
chancellerie. 

Cua^cellarja,  #.  f.  chincellerie  :  tribonal 
niaison  du  chancelier ;  lieu  ou  Ton  sceLle  let 
lettres.  Pör  embargot  na  — ,  i'opposer  au  sceap 

Cuancell£r,  t.  m,  chancelier  :  celui  qui  •  1< 
sceau.  —  mör  do  reino,  parde  des  sceaux 
grand  chancelier  de  la  couronnc. 

Cuaxjoneta  ,  $.  f.  chansonnclte. 

Chande.  V.  Chdlc. 

Cdaneza,  t.  f.  plainc,  rase  campagne;  aar 
face  plane,  (flg.)  Ingenuilc,  naivete,  franchlsc 

Coanfama  y  s.  f.  *  mou  :  fricassec  de  mou  d 
veau,  d'agneau,  elc.  Ratatouille.  V.  Badulaqiu 

t  Chanfaneira  ,  t.  f.  gargoliere  :  femme  qu 
fait  et  vend  de  la  chanfana.  V.  cc  raol. 

Cuanfrado,  a,  p.p.  de  ChanfYdr. 

Chanfradör  ,  f.  m.  outil  pour  echancrer. 

Chanfuadlra,  t.  f.  eebancrure. 

CiiA^FhÄn,  f.  a.  echancrer  :  lailler,  tidei 
couper  inlerieurement,  cn  arc,  en  demi-cercle 
cbanfreiner. 

Cdanfretas,  t.  f.pl.  niaiseries;  badinage 
folies ,  folatrerie. 

Chaicfro,  *.  m.  *  eebancrure ;  entaille,entiil 
Iure. 

Chanissimo,  a,  adj.  tup.  de  Chdo. 

Chanqueta,  t.  f.  saraie,  ticux  so  ulier?  mi 
en  pantoufles.  Andar  em  — ,  mettre  des  sou 
Iiers  en  pantoufles. 

Cbaüta.  V.  Tanchäo. 

Chamagem.  V.  Tanchagem. 

CuARTAn'etc   I   v- r«»**-» » «fc- 
Cuamtel,  *.  m.  (t.  de  toufulitr)  chanleau 
demiere  picce  du  fond  (d'un  tohnetu). 
'CnAXTO.  WP'ranto. 
Cdastoar.  V.  Tanchar, 
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«f  CnArrfltittX ,  $.  f.  Hau  \i\an\6 dörhalas. 

Cdastrado,  *.  jh.  "  chant'rer le :  bencOce,  di- 
guite  de  chantre. 

Cdaxtre,  t.  m.  ebnntre :  dornte  dans  unc 
eaihedralc ;  chanoine  qui  presidc  au  chant. 

Cüaütkia.  V.  Chanlrddo. 

Cb»0,*.  m.  sol,  lerrain.  fleffarno—,  jeter 
jir  terre  ;  renTerser,  mciire  ä  las. 

i'iaö,  X,  o<(/.  uni,  esal,  plat.  (flg.)  Bas, 
tanbte ;  «imple  ;  nalT,  franc,  rond.  Wobeien  : 
roiurier.  Terra  cAJ,  pajs  plat.  Etladu  clido, 
tiersetat. 

•  Chaos  ,  *.  m.  chaos .-  confuslon  de  toutes 
ctoses  avanl  la  creation;  clal  de  tenebres ; 
Btlange  corpus  de  la  mattere,  sans  ordre  ni 
rtjralarit*.  (fig)  — ,  conTusion  .- choses  con- 
to««, embrouiltees. 

Cbapa,  s.  f.  feuille  ou  larric  de  radial;  pla- 
nst.'Rouge  qu'on  met  aux  joues.  Planche  gra- 
m,  Jeu  de  pilc  ou  face.  — *  dat  fltcllas,  chapes 
in  boucles.  —  do  edekilho ,  gacbe.  —5  das  bi- 
eHatdat  enxartitft  das  gaveas,  (f.  de  mar.) 
lindes  ou  (altes  des  hunes. — tdotbaloquet, 
\U.)  'tlriere  de  chatnes  des  haubans. 

ClAPiDA.  V.  Planura. 

GrapAro ,  a  ,  p.  p.  de  Chapar,  adj.  consom- 
■e,  parfaii,  raaltrecn  son  $tal;  HelTe.  ifig.) 
Sense.  Hörnern  — ,  boinme  de  sens,  boinme 
natt.Ladräo  — ,  voleur  flni. 

Ciapado  ,  f.  m.  anclenne  gamiture  de  vÄle- 
■eatea  plaque«. 

Ciapär  ,  t.  a.  plaquer.  V.  Chopedr, 

üupabU,«.  f.  'placage  (cfn  lames  de  mltal); 
enemenl,  gamiture  de  vGlement  en  plaque«. 

tCiAPARuÄL,  s.  m.  lica  plante  d'yeuses ; 
itlsson,  ballier  :  touffe  d'arbrcs  sauvages, 
taineui. 

Cbaparreiro,      \  #yease:es»ccedechdne; 

Cmparro,  t.m.  )         Jeunechene. 

CMapeado,  X,  p.p.  de 

Ciapeär ,  r.  a.  plaquer :  appTiquer  unc  chose 
pble  sar  une  autre ;  garnir,  orncr  de  laracs  de 
■Hai. 

7CHAPEIRÄÖ, «.  m.  cbaperon;  grand  vilain 

(ftäpeau. 

jCiAPCLtniA,  1.  f.  holte,  einl  a  ehapeau. 
it  Feaime  d'un  chapeller. 

Crapeleiro,  #.  m.  chapeller  t  qui  fatt  et 
*üd  des  chapeaui. 

CmnjutTA ,  a.  f.  petft  chapeao.  Boupape. 
'Ricocbet;  bourrelet.  —  do  nabo  e  junco  da 
kmb*i<t.demar.)  clapets  de  potnpe,  soupapes 
de  pompe. 

QiAPBLtTe,  f.  tu.  dim.  de  Chapto. 

Cbapeüsbo,  f.  m.  dim.  de  Chapio,  ehapeau 
de  datne. 

CbapCo,  t.  m.  ebaptau :  eoiffüre  dTiommc  et 
de  rtmmer  de  feutre,  de  paille,  etc..  qui  a  une 
forme  ronde  et  des  hords.  —  de  chuta ,  para- 
plnie.  —  de  toi ,  parasol ,  ombrellc.  —  dos 
fmmgo*%  ( t.  de  bot.)  ehapeau ,  partie  supe*rieure 
des  Champignons.  —  dot  tethddot>  (id.)  Y. 
GmekHo.  Com  o  —  na  mdo,  ehapeau  bas. 

Qurtoxi!(BO  1 1.  m.  dim,  de  Chapio. 


CitapT*  ,  t.  m.  chapin ,  chausson ,  mute,  cla*> 
que :  ctiaussure  sans  quartier  a  Tusage  des 
Temmes ;  patin.  —  da  rianha,  sorte  de  droits 
que  Ton  levait  ä  l'occasion  du  mariage  du  roi. 

f  CiiAPiM ,  #.  m.  ( /.  d'hist.  nat. )  'incsangc  : 
peiit  oiseau  de  passage.  —  aiulado,  me&ange  a 
llftte  bleue.  —  cinzento ,  nonnclle  rendree. 
—  rabilongOy  m£sängo  a  longue  queue  —  ptn- 
dvlino,  remis. 

f  Chapin ada  ,  *.  f.  coup  de  chapin,  de  clc- 
que,  du  palin. 

CiJAriNtiRO,  i.  m.  qui  fait  ou  vend  des  cha- 
pins. 

Chapi'nba  ,  $.  f.  dim.  de  Chapa. 

Cbapixbar,  v.n.  bar  boler:  agitcr  l'eau  avec 
fes  mains  ou  les  pieds. 

Chapitel»  a.  m.  V.  ChapiUo. 

Chapit£o,  s.m.  it.d'areh.)  chapileau :  partie 
superieure  d'une  colonnc  posce  sur  le  rat.  ( I. 
de  mar.  ane.)  'Corniche,  ornement  superieur 
du  cbateau  de  poupe  et  de  proue  d'un  vais- 
scau. 

Cuapodado  ou  CuAPOTAno,  a  ,  p,  />.  de 

fCuAPODAR  ou  Chapotar,  «.  o.  chstrer, 
ebarber,  ebraneber,  ebourgeonne;- :  oler  les 
rejetons  superflus  aux  arbres. 

Coapl'z,*.  1».  piece  de  bois  flxee  dans  le 
mur  pour  y  ehfoncer  des  clous.  *Jumelle:  piece 
de  bois  pour  renforcer  les  raats.  — et  da  curra 
do  Mqur, ,  /.  de  mar,)  tambour  d'6peronf  mou- 
choir  ou  remplissage  sous  les  jotlereaui. 

t  Cuaole,  *.  m.  Nom  qu'on  donne  au  girofle 
dans  les  Moluques. 

f  Cuaqu'ra,  t.f.  Nom  que  les  PtruYieni 
donnent  a  la  semence  des  perlet,  aux  graius 
de  verre  ou  de  jais  que  les  Europeens  tendeol 
aux  Indiens. 

CflARACiMA  ou  CnARAcniüA ,  t.f.  (d  — ,  t.d'A- 
ite),  ä  la  chinoise,  k  la  maniere  des  Chinois, 

■f  Cuaracino  ,  f.  m.  (f.  d'hiti.  nat.)  cbaracin: 
dennopicre,  voisin  du  saumon. 

Cuarada  ,  t.  f.  charado :  sorte  d'enigraedans 
laquelle  chaque  partie  du  mota  deviner  forme 
un  mot. 

f  Charadi'sta  .  f.  m.  cbaradisle :  qui  s'oecupe 
a  faire  ou  a  deviner  des  charades. 

Charamela,  *.  f.  sorte  de  trompette  droile; 
chalumeau. 

Cbarameleiro,  t.  m.  joueur  de  charamcla. 
V.  ce  mot. 

GuarAO.  V.  Xardö. 

CharayiscAl.  V.  Chavatcdl. 

Cbarco,«.  m.  *mare,  lattune :  aroas  d'cati 
dormante.  'Mare:  margoutllis,  glchis  plcin 
d'ordures. 

Charkl.  V.  Xairil. 

Coareletb,  *.  m.  dtm.  de 

Ciiareo,  t.  m.  sorte  de  poisson  du  Br«il , 

*Ciiarete,  t.  m.  promesse  bienvcillante; 
bellcs  paroles. 

«  Cüaridadb,  etc.  V.  Caridade. 

«  Charisma.  V.  Cariimä. 

tCaAr.LA,«.  f.  ( fam.)  *babll,bävardogc, 
[causerietverbiage. 


■ 
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■f  Tu  i  •  i  7 ,  i.  m.  nmn  nu'nn  donnc  dans  l'A- 
lie  purmtai-c  aui  onJm.iMls. 

■J  ClIAVatii,   1.    in.    ( /.    pyt.1    morrr.nu    ito     ' 
■  laude  f|i.i  o  flu*  rt'->-  .!>!■>  .).■  .  bau.  oüj.  ifo.) 

dal.hilrnii-  In  in-  'amt.  '■     Aflmnihvado. 

CUAHDUMIAlItNTK.  V.  A f ll B fli b Qflti IIBC11  ll . 


i,  *,  p.  p.de  Oomiittör. 
:ü  ,  I.  f.  r.ntL  .1.:  nj.Nl-r. 
.  r.  o.  Ilimbcr  .  paiicr  i< 
i.  m.  V,  Cinmui'n.  i<  <M« 


ChVmCmia  ,  (.  /.  fcmma  (|ui  parle  Ic  piln  au 
CiMvrjÄJt,  ek.  V.  CÄamnuyar,  e 

Cm« um  e.V.  Otamaloli. 
CdImestf.  ou  CtiUBtSTE,ade.  slncirameut; 
(Tinclienn'nl,  rau.lemcnl. 


CmAxca  ,  I.  f.    jJrip.!  praiiu1  Vlllill  pirJ.i 
—  rfo  tOpfltO,  V.  ffto  BIJIliJ/(T. 


dilti 
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•J-CmnEplTE,  f.  m.  (f.  do  4o<.)  'Ivel»;  In 
moichme. 

CBiHf(A ,  i.  f.  «spiee  de  rase««  dei  CUngi. 
((.  Ficclle  dp  sparlcrJe  du  de  gen«. 

CBAMicfimn,«.  m.  celul  qul  rccuellle  ou  vead 
eikomipn  du  cftomifOi.  V.  ccsdeui  mal). 

Cjj*üii;o*,  ».  «.  pl.  menu  bui»  see,  brindel- 
]et,  brouiilks ,  nmlllrs  pour  faire  du  feu  clair 
li  prompt;  boil  ■rs>n. 

Cbabiüe,  i.  f.  chemioee  i  le  foyer  et  le  tuym 

CuiMMA.i.  f.  flimmo  :  pirlie  subtile  et  lu- 
mineuie  du  [ou.  (flg.)  Violen«,  «rdeur  d'nne 


LiiAXiiitr.o  ,  i.  m.  bouflon,  badin.plij 
lailleur,  brocirdeur. 
CutfClLLt,!.  f.  "parafe.iceau.caeit 

CiiASCtLi-An ,  v.  a-  pafafer,  afp« 
MC  au ,  (teile  r ;  conclicr  sur  le  regitlnt 
chanccllerie. 

CiiAsceLLAiiiA ,  a.  f.  cbincellerie  i  «• 
inaison  du  chancelicr;  lieu  ob  l'onac*! 
ietlres.Pflrcmtarjoiiw— ,t'oppo»er«»j 

CiUHCtLLtn,  i.  m.  cfaani-rlicr :  celui  f| 
iccbu.  —  mir  do  rrino,  goide  in  m 
irand  chancclier  de  b  couronne.         ] 

Cuawcobeta,  i.  f.  chan  sonn  eile.         I 

CtlASDE.  V.  CAdlt. 

Chai£2a  ,  i,  f.  plaine,  rase  caropajatt 
fam  ulanc.  i'/Sj.;  lne»iiuJlL>,  naivele,M 
CiiASPis.i  Ti./.  'ri.ou  :  rri.-i.-i--.ifiw 

V.MU.ir.l-|lf'.Ml,,.|.-.li.ll.,r..r,il!...V.«ul»H 
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Cbarlador,  s.  m.  babillard,  bavard ,  dis- 
coureur. 

Cbarlar,  v. n.  bavarder,  babiller,  verbiager, 
caqueler.  V.  Palrar. 

Charlatanear,  t>.  n.  V.  Charter.  Cbarlata- 
ner  :  faire  le  charlatan. 

Cbarlataneria,  s.f.  charlalaneric ;  action 
de  charlatan ;  tout  ce  qui  a  pour  bui  de  trom- 
per. 

fCHARLATAüEsco,  a,  adj.  charlalanesque : 
de  charlatan. 

CuARLATAüisMO,  t.m.  charUtanisnie  .-  carac* 
tere  de  charlatan  ,  moyen  de  charlatan ;  affec- 
talion  de  merile,  etc.;  hypocrisie  de  l'igno- 
rance ,  de  l'incapacile ,  etc. 

Cbarlataö  ,  s.  m.  charlatan  :  vendeur  de 
drogues,  d'orvietan  dans  les  places  publique«; 
medecin  hableur,  imposteur;  celui  qui  trompe 
par  de  belle»  paroles,  de  belies  apparences  ou 
par  le  faste  de  ses  aclions,  de  ses  ecrits,  de 
ges  recils  publics. 

Cbarkeca,  t.  f.  lande,  tcrrain  sablonneux. 

Cbarneira,  s.  f.  charniere :  pieccs  de  metal 
enclavees  par  une  breche  et  mobiles ,  servant 
a  mainlcnir  un  cou verde,  etc. 

«  Cuaro.  V.  Caroy  Querido. 

Charoar,  etc.  V.  Xaroar,  elp. 

Cbar6dos,  i.  m.  pl.  {t.  d'Äsie)  Indiens  d'une 
race  inferieure. 

Cbaröla,*.^.  'brancard  de  procession;niche 
pour  placer  les  images  des  saints. 

Charpa  ,  t.  f.  echarpe ;  ccinturon ,  baudrier. 

Cbarqueiraö,  i.  m.  au  gm.  de  Charco. 

Cuarro  ,  a  ,  adj.  pilaud  ,  paysan  ,  rustre , 
grossier,  lourd. 

fCuARROAS,  i.m.pl.  tribu  d'Indiens  qui 
babitaient  les  rivages  du  Rio- Grande  du- Sud 
au  Bresil. 

Cuarrla  ,  s.  f.  charrue  :  inslrument  ara- 
toire,  machine  pour  labourer  la  terre.  {(.de 
«Mir.)  Flute  :  navire  a  fond  plat;  vaisseau  de 
Charge;  corvette  de  Charge. 

«  Charybdes.  V.  Carybdes. 

Chäsco,  f.  m.  deniaisemcnt,  lour ,  bricole , 
alirape,  malice,  rnystilicalion ,  niche,  paquet, 
trail  d'habilele,de  ruse,elc.  Sarcasme,  lardon. 
Dar  — ,  jouer  un  lour. 

CnÄsco ,  a.  m.  verdon  :  variete  du  verdier, 
oiseau. 

Chasqceäoo,  kyOdj.  dupe,  mystiüe.  p.p.de 

Ciiasqiear,  v.a.  et  n.  railler,  brocarder. 
My  Stifter,  du  per,  deniaiser  .-  abuser  de  la  cre- 
dulite  de  quelqu'un,  le  tromper.  —  föra  de 
proposilo  ,  railler  hors  de  saison. 

Cuassa.  V.  Chafa. 

*  Ciiassosa  , «.  f.  Hörnern  da  m4— ,  nomine 
diftlcile  a  contenter. 

f  Chassos  ,  s.  m.  pl.  ( t.  de  com!.)  clefs ,  en- 
termises. 

•fCuiTA,  s.f.  (t.  d'Äsie)  'dlner,  rcpas  le 
jour  de  l'enterremenl  (cbex  les  habitants  de 
Hie  Saint-Thomas). 

*  Cbatar.  V.  Achatar. 
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Cuati'm,  s.  m.  (t.  d'Äsie)  marcband,  com- 
raercanl dans  linde.  Fineau. 

CnATiNÄR.  V.  Mercadejar,  Traficar. 

Chatinaria.  V.  Mercancia,  Trdjlco. 

Cuato  ,  a  ,  adj.  plat ,  aplali ,  epalc.  Xariz  — , 
nez  camard.  Hörnern  de  naris  — ,  camus ,  ca- 
mard. 

Chaidel,  t.  m.  sorlc  de  toile  de  colon  fori 
belle,  de  Bengale. 

CüAVAXA  OU  CUAVENA,  S.  f.  laSSC  ä    lllC,   I 

cafe. 

Chaväö,  s.  m.  augm.  de  Chare.  it.  Moulc, 
forme  pour  empreindre  sur  la  pale,  (fig.) 
Forme  usitee. 

f  Cuayarria,  s.m.  (f.  d'hisl.  nat.)  chavaria; 
oiseau  echassierde  l'Aoieriquc.qui  defcnd  U 
volaillc  conlre  les  oiseaux  de  proie. 

Cha  Vascal,  *.  m.  mauvais  terra  in. 

'Chavascar.  V.  Atamancar. 

'Cuavasco,  .   V.  Ackavascado ,  Jto- 

'Chavasqueiro,  a.    !  menddö. 

*  Cuavasqcice.  V.  Rudeza,  Grosseria. 

Cbäye,«.  f.  clef  de  serrure.  Clef  de  lit.  Cid 
de  robinet.  Clef  de  harpe,  de  clavecin ,  eUx, 
aecordoir.  Delcnle  d'une  arbalete.  "Rcbind. 
Clef .-  instrument  pour  monier  une  pcndule, 
une  montre,  etc.  Clef  de  roulc.  (fig.)  Clef: 
moyen  pour  decouvrir  ce  qui  est  cache.  (nL) 
— ,  prineipes  qui  conduisent  ä  une  science. 

—  mistra ,  passe-parloul.  —  de  parafue», 
lourne-vis.  —  d'afinar  intlrumenlos ,  aecor- 
doir. —  falsa,  fausse  clef.  —  da  mdo%  largeur 
de  la  paume  de  la  main.  —  do  pe"f  d  isla  nee 
depuis  le  coude-pied  jusqu'au  bas  du  talon. 

—  doreino,  clef  du  royaurac,  place  fronliere. 
A'  — ,  debaixo  de  — ,  sous  la  clef.  Dar  dums 
vollasd — ,  ferraer  ä  double  lour.  Poder  das 
—sy  clefs  de  l'eglise,  puissance  des  clefs,  ja« 
ridiction  ecelesiaslique.  Presentar  as  — a,  pre- 
senler  les  clefs :  acte  d'obeissance  rendu  par 
une  ville  a  un  souverain ,  etc. 

fCiiAvtco,  t.m.  chabec  ou  chevec-  bili- 
ment  de  guerre  a  voiles  et  a  rames  sur  la  He- 
diterranec. 

Cuaveira,«.  f.  femme  qui  est  chargee  d<«s 
clefs  dun  cou  Yen  t,  d'une  maison;  portc-clefs, 
porliere.  it.  ( (.  de  ntid.)  "Clavcau  ou  clavelee : 
maladie  conlagieuse  desbrebis ,  cn  boutous. 

Ciiaveiro,  s.f.  celui  qui  est  Charge  des  clef«: 
portier,  concierge,  porte-clefs,  caissier,  etc. 
V.  Despenseiro. 

CbaveirOso  ,  a  ,  adj.  altaque  du  clavcau. 

Cbavelua,  t.  f.  cheville. 

Chavelhaö,  t.m.  augm.  de  Chavelha,  groatt 
cheville  de  fer,  piece  de  charrue. 

Cfiayeluo,  t.  m. '  corne  du  bsuf. 

Cbaveta,«.  f.  languelle;  clavetie.  —spar* 
aninar  as  cavilkas ,  ( I.  de  mar. )  poinlca  d4 
clous. 

CllAVETADO,A,  p.  p.  de 

Cuavetäiv,  r.  a.  assurer  avec  une  langucUe, 
v.  n.  Passer  la  languelle. 

ClIAVIMIA    OU    CllAVLZI>U\,     f.     f.     dlVt.    dl 

Chuic. 
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Call,  mot  qnl  iraite  le  broit  d'un  coup. 

Chazeiros,  s.  m.  pl.  V.  Chtdat. 

CatA.  V.  CkHa. 

Cieaveste.  V.  Plenamente. 

Cbedas,  #.  f.  pl.  pieces  dei  deax  coles  d'une 
charrette. 

Cbe>b,  #.  s*.  cbef :  celui  qui  est  4  la  tAte 
de...;  dttign*  la  superiorit*,  le  Commande- 
rn i,  la  primaute;  general  d'armee. 

'|DiEriAv  t.  f.  residence  d'un  eher  quel- 
conqae,  m  dignite,  sa  Charge. 

Ciecada,  t.  f.  arrivee,  venuc,  approebe. 

ft.)  V.  Abtaut. 

•  ir.G%oi(0,  a  ,  adj.  qui  arrive  par  hasard.  V. 

Mftuticio. 

i  iccioo  v  a  ,  p.p.  de  Che  gar.  adj.  Voisin , 
ixilHni,  proche.  Bern  — ,  bienvenu.  Estar  — , 
*&  proche.  Ettava  — a  a  ceifa,  la  raoisson 
"jji  proche. 

'  <  iF.r.ADOR  yt.m.(t.de  prat.)  V.  Cobradör. 

fjECAMEXTO , *.  in.  rapprocheinenl. 

'  Cbecas£A ,  #.  f.  V.  Chegamento. 

' f  Ca ega fs£ as,  *. /"./>/.  anciennes  chansons 
ktrtrtqoe«. 

Cregär,  ©.  «.approeber  unecbosecKoneautre. 
xf#0  Mener.  —  alguem  a  faztr  algumacouta, 
tätiger  qnelqirun  4  faire  quelque  chose.  —  a 
rwpt— füiroaa/ywew«,(/bm.)battre  qaelqu'un. 

GitsÄB , «.  n.  armer :  venir  dans  od  endroit. 
Dtrer  pendant  un  temps  detennine.  Atteindre  : 
toeaer  au  bat.  Se  suivre ,  arriver  4  son  tour. 
Setever,  parvenir,  arriver,  reussir.  Suffire ,  eure 
■lual  Toucher,  atteindre ,  aboutir.  Se  mon- 
ier, aller.  Monier  4.  —  a  ouvir,  a  entender, 
cawaeoeer  4  entendre,  4  comprendre,  etc. —da 
■tat,  en  venir  aus  raains,  se  battre.  —  dtdo 
«aW,  venir  aox  gros  mols.  —  o  hora,a  $ua 
awv  a  alguem ,  mourir.  —  a  lempo,  arriver  aa 
nttjeat.  EbU  quadro  n&o  ehega  d  quelle,  et 
uüeao  ne  vaut  pa*  celui- 14.  Vem  ehegando  a 
■aät,  la  nuit  s'approche.  —  ao  eabo  com  atguma 
<*m,  veoir  4  ses  Uns.  Ot  etamoree  dos  afjlictot 
ekest  «•«*•,  leacrisdes  adliges  montent  au 
od" 

Cbe£ar~se,  v.  r.  s'approcher,  s'avancer, 
lareaster.  S'unir.  ( fig.)  Implorer  le  secoors, 
U  protection  de  quelqu'un.  —  a  alguem ,  abor- 
tier qoelqa'on. 

•aico.  V.  Quilale. 

ünru,  *.  f.  crue,  inondation,  debordement. 

Uuo ,  a  ,  mäj.  empli ,  rempli ,  plein.  ( fig.) 

Kraati;  coavert;  Charge;  aecable.  Ex.  .*  Thca- 

tn  —  dt  geule,  tfaealre  rempli  de  monde.  —  de 

fn+Aat,  eonvert  de  blessores.  —  d'annot, 

caar^e  d'annees.  —  fajfliccdet,  aecable  de 

K*w»-  Mm  —  pleinemenl ,  totaleinen t;  entie- 

rrmeoL  EMmt — ,  (fam.)  €tn  riche.  —  de  vi- 

'»*,  donne  aox  vice».  Hörnern  — ,  nomine  gros, 

zr**-  PmUo  — ,  (I.  de  mid.)  pouls  plein.  Lua 

— «,  pleine  lune.  Vo%  — a,  voit  de  basse ,  voix 

sonore  et  forte.  A*  toce*  — o ,  4  bouche  ouverte ; 

•ovenemeBt.  Casn  moo  — a  ou  dt  mdot  —Ar, 

ianreaaent,  avoc  magnifleenee. 

CatiEABO,  kyf.f.  de  Cheirar, 
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Cüeihador,  t.  m.  flaireur:  qni  flaire. 

Gueiraüte.  V.  CheiroiO. 

Cbeirär,«.  a.  flairer:  sentir  par  l'odorat; 
approcher  son  nez  de...  et  respirer  en  aspirant 
par  lui.  (fig.)  Decouvrir  ce  qu'oncroyait  Ca- 
che; pressentir,  prevoir. 

Cheirar  (o),  v.  n.  sentir:  avoir  de  l'odeur, 
repandre  une  odeur.  (fig.)  Ressemblor,  parai- 
tre ,  avoir  apparence.  —  a  chamutco.  V.  Cha- 
muteo.  —  a  hereje,  etc.,  sentir  l'hereüque,  eic, 
en  avoir  les  apparences.  IS'do  —  bem  alguma 
cou$ay(fig.)  etre  suspect.  —  bem,  senlir  hon. 
—  mal,  sentir  mauvais.  —  a  tinho ,  sentir  le 
vin. 

Cbeir är-se  ,  e.  r.  se  flairer  les  uns  les  autres 
(les  animaux). 

CnEino,  t.m.  'odeur,  sentcur ;  odoral.  V.  01- 
falo.  (fig.)  —  •  reputalion  (de  sainteic);  iiultce, 
reclarae;  soupcon.  — s,  pl.  bonnes  odeur s.  it. 
herbes  aromatiques  pour  la  cuisitie,  couune 
persil,  cerfeuil,  etc.  li'dopoder  soffrer  ot  — af 
craindre  les  odeurs. 

«J-Cbeiröpteros,  t.  m.  pl.  (I.  d'hitt.  nnt.) 
ebeiropteres :  raammiferes  carnassiers  volanls; 
les  cbauves-souris,  etc. 

Cbeirosissiho,  a  ,  adj.  tup.  de 

Cheiroso  ,  a,  adj,  odoriferant,  parfum% 
odoranl. 

CnELA.  V.  Regdlat. 

Chelidöxia.  V.  Celidonia  maior. 

Cheüdro  ou  Cbelydro,  t.  m.  (f.  d'hitt.  nat.) 
chelyde :  serpent  aquatique. 

f  Cbeüh  ,  t.  m.  chelin ,  Schilling  :  monnaie 
d'argent,  en  Angleterre,  qui  vaut  i  fr.  '20  cent. 

Cbehi*£.  V.  Cham  int. 

f  Chemosis  ,  t.  f.  (t.  de  mtd.)  chemoisie  : 
malad  ie  inflammatoire  de  l'fflil,  le  blanc  se 
gonflant  autour  de  la  prunelle. 

f  Cbenopödio  ,  t.  m.  ( t.  de  bot.)  *anserine  ; 
plante  atriplicec.  —  verdenigro ,  anserine  rou- 
geälre;  patle  d'oie  rougealre.  —  xermifugo, 
anserine  vermifuge. 

Cueiitar  ,  etc.  V.  Chanlar,  etc. 

Cbeo.  V.  CA cio. 

Cheqce.  V.  Xeque. 

f  CnERAMEkA  ,t.f.(l.de  bot.)  'carambolier 
4  frutls  ronds;  pomine  aeide. 

Cberife.  V.  Xerife. 

Cberixöla.  V.  Chirinola. 

Cuerivia,  f.  f.  {t.de  bot.)  V.  Alchiricio. 

ChErma,  t.  f.  ou  |   espece  de  turbol ,  poissoii 

Cbbrne,  t.  m.   |       de  mer. 

fCHERNiTA  ou  CnERüiTE,  i.  f.  cbeinite  * 
marbre  qui  ressemble  4  Tivoire. 

j-  Cbersomeso,«.  m.  (t.  de  giog.)  Chersonese  • 
presqu'ile ,  dans  I'Asie.  Aurea—,  nom  que  les 
anciens  dounaienl  4  Ceylan. 

f  k  Cherubico,  a  ,  adj.  de  cherubin. 

«  Cbercrih  ,  t.  m.  cherubin :  ange  du  second 
chffiur  de  la  premiere  hierarebie. 

Coesmines,  j.  m.  (t.  burl.)  *  piste,  trace. 

Ciietim.  V.  Chaüm. 

fCuETonosTK,  (f.  oVhitt.  not.)  rhotodon 
o«  bnndoulier-  poissoo  leptosome,  —  bietdo. 
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bandoulier  a  bcc.  —  bico  $e  fülle,  le  souffleU— 
dourado, 'dorade  de  pluiuler.—  do  imperador 
doJapdo,  I'empercur  du  Japon. 

Chiäda,  i.  f.  *  cris  de  plusicurs  oiscaux.  —  de 
carro  ou  chiado,  t.  m'.  bruit  aigu  des  ruues  ou 
de  l'essieu  d*un  charioi. 

Chi a do,  Ayp.p.  de  Chiar. 

Chiador  ,  a  ,  t.  ei  «tf.  qui  fait  un  bruit  aigu. 

Cbiadüra ,  f.  f.  V.  Chidda.  Bruit  aigu  et  des- 
agreable  de  pluaieurs  charreltes. 

Cbiär,  «.  n.  crier,  en  parlant  d'une  roue. 
Piauler,  piper,  pepier  •  bruire. 

f  Ghiba,*.  f.  chevre. 

Cribado  ,  a,  p.  p.  de  Chibar. 

f  CbibInca,  s.  f.  fanfaronnade;  fausse  bra- 
Toure. 

CbibInte,«.  m.  rodomont,  fanCaron.V.  Guapo. 

+  Chibantear ,  9.  n.  faire  le  fanfaron. 

+  Chibantice  ,  f .  f.  "air,  manieres ,  habitudes 
de  fanfaron.  it.  V.  Guapice. 

fCfliBAansno,  f.  m.  V.  Chibanpa,  Chibantice. 

Chi  bar,  v.  n.  (f.  burt.)  faire  le  rodomont. 

Cbibarräda,  s.  f.  •  troupeau  de  chevreaux, 
de  boucs. 

Chibarreiro.  V.  CabrHro. 

Chibärro,  s.  m.  jeune  bouc  chAlre. 

Cm  bat a  ,  s.  f.  baguetie. 

Chibatada  ,  t.  f.  coup  de  baguetie. 

Chibatado  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Chibatar,  v.  a.  baguelter  :  frapper  d'une 
baguetie;  donner  des  coups  de  baguetie  (cha- 
timent  des  soldats). 

CniBATijuiA ,  t.  f.  ditn.  de  Chibata. 

Cbibäto  ,  f.  m.  bouc  de  trois  ans  et  au  deld. 

Chibo,  #.  m.  Jeune  bouc,  chevreau  qui  a 
Doins  dun  an. 

f  Chic a lh ar,  r.  a.  V.  Ächincalhar.  v.  n. 
S'occuper  de  bagatclles,  de  niaiseries. 

ChicAna,  s.  f.  chicane. 

f  GHicARA ,  f.  f.  lasse  de  thö ,  clc. ;  cc  qu'ellc 
contient. 

CniCHA,  #.  f.  (t.  pop.)  nom  qu'on  donne  a  la 
yiandc  en  parlant  aux  enfants. 

Chicharoou  CnicuEr.o,  s. in. ((.de  bot.)  gösse 
eullivee ;  gessc  a  large  silique  ;  sar,  cerre, 
pois  cerre,  lentillc  d'Espagnc,  pois  carre.  — 
de  ekeiro ,  gesse  odorante ,  pois  de  sentcur. 

Chichärro  ,  f.  m.  sorle  de  gastre ,  poisson  de 
mer,  de  la  grandeur  du  maquereau. 

CniciiELÄDA,  s.  f.  coup  de  savalc. 

Cbichbxo,  f.  tn.  savalc,  vieux  soulier. 

Cbicueros,  pt.  V.  Chicharo. 

CuicniXECo,  adj.  tn.  chiche  face.  V.  Mofino. 

fCnicuiSBEÄR,  v.n.  uiugucler,  faire  le  mu- 
guet,  le  galant. 

Cbicdisbeo,  t.  m.  sigisbe  :  galant  assidu;  le- 
nant  d'une  ferame ;  muguet. 

Cbicborro,«.  m.  ancien  canon. 

Chicuorrobio.  V.  Bicudo. 

Cnico,f.  tn.  (I.  burl.)  nom  qu'on  donoaita 
une  petitc  raounaie  d'ordc  deux  francs  etdernl 
environ. 

Chicolatb.  V.  Chocolate. 

GbucOria  Ott  Cnu  üria,  I.  f.  (f.  de  bot.)  cbi~ 
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coree  :  plante  poiager«  rafrakbttsantt.  — 
braxa.  V.  Almeiräo. 

•j-  Ciiicorlackas,  *.  f.  pl.  (Ldt  bot.)  chice» 
reaeees  :  famüle  di  pl«iiiles  dicotjlc<k>nes. 

f  Cuicout aceo  ,  a  ,  adj.  [t.  dv  tot.)  cbicorac#: 
de  lü  Chicoree,  qui  en  «i  legoül. 

f  Cuicotaua  , «.  f.  coup  do  fönet. 

Cuicotado,  a,  p.  p.  do  ChicQiar. 

Cbicotar,  v.  a.  fbucller  .*  douner  des  ecupa 
de  fouei. 

Cbicote  ,  t.  tn.  fouet.  *  Queue  de  cheveux.  ( f. 
de  mar.)  Boul  de  cdble,  do  cor^c. — com  que  st 
eastigdo  os  marinheirot,  (id.)  dague  de  provöt. 

f  GmcoTiMuo ,  t.  m.  ditn.  de  Chicole.  *Cra- 
vacherfouel  court,  d'une  seule  piece,  poitr 
les  cuevaux  de  seile. 

Cuifaröte,  a.  ra.  braqnemarl :  epee  courli 
et  large  qu'on  porlait  le  long  de  lo  cui&se;  st- 
bre,  cimelcrre. 

Cvifua,  *.  f.  'racloir  de  relieur. 

Cuifrado,  a,  p.  p.  da 

Cm  Fr.  ar,  «u  a.  grallcr,  racler. 

Cuifre,  s.  in.  *  cornc  des  auimaux. 

Chilacaiota,  *.  f.  V.  Gilacaiöta. 

f  Chile,  t.  m.  {I.  de  givg.) Chili :  röpubliqut 
de  l'Amerique  möridionale. 

f  Ciul£xo,  h,adj.  et  s.  du  Chili. 

f  Cuiliarciia,  t.  tn.  chiliarque:  chef  de  mitte 
horomes  cbei  les  Grecs  aucieos,  et  che*  les 
modernes,  colonel. 

f  Cbiliastas.  V.  milenariot. 

CiiiMNDRÄö ,  s.  m.  hoc :  sorle  de  jeu  de  earlM, 

«  Chilo,  etc.  V.  Chylo,  etc. 

Cbilkäda,!.  f.  ' gazouillement :  ramage  des 
otseaux. 

CuilräG,«.  «.  filelpour  pecher  des  crere  tief. 

Cuilrar,  v.  *.  gazouiller,  en  parlauldu  ra- 
mage des  oiscaux. 

Cdilreada.  V.  Ckilrada,  Gvrgeio. 

CiiiLREADOR ,  a  ,  e.  Qladj.  gazouillard ;  criaid, 
brailleur. 

CniLREAR.  V.  Ckilrdr. 

Cuilro,«.  m.  gazouiUis:  ramage  des  oiteeuz. 

CniLRO,  A,ad>.insipide.  Agua—  a,eau  rousie. 

Cmx,  adj.cls.pl.  chinls.Cbinois:deUi Chine. 

Cbima^o.  V.  Chumaco. 

Cuiubeo,  *.  tn.  rou>siu.  V.  Rossim. 

«  Cuimera,  s.  f.  cbimere:  monstre  fabuleux, 
ä  buste  de  lion,  corps  de  chevre  et  Croupe  de 
dragon.  (/ig.)  Imagination  vaine  et  sens  fon- 
demeul.  iL  Dispute ,  quereile  capricieuse. 
(t.  d'hisl.  nat.)  Cbimere,  poisson.  V.  JBmgi» 
marin  ho. 

«  Cihmkricamente,  adv.  chimeriqucoMiiti 
d'une  maniere  ebimerique. 

kChimeiuco,  a,  adj.  chimexiqae  •  imafi- 
naire,  insense,  sans  fon dement;  vain. 

f  «Cni*&r.isTA,  i.  m.  qui  aime  les  choMf 
imaginaires,  fanUsliqucs,  raines, 

«  CuiMiLA,  t.  f.  chimie :  art  de  deoompeeer, 
d'analvser,  puriüer  et  recomposet  let  corpe) 
anatomie  des  corps  naluxels  uiarganiquet- 

«  Ciiimica  memte  ,  odv.  seloo  I«  OftMic»  #wm 
raeoiere  chimique^ 
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«Cahnco,  A,  adj.  chimique  :  de  !a  chirafc; 
qai  »i  l'objel  de  U  cbiniie.  i.  in.  Chimislc-  qui 
uii,  exeroe  U  cbimie. 

•  Qiixo.  V.  Chymo. 

Cbimpär ,  c. «.  V.  Mergulhat,  Pespegar. 

China  ,  9.  f.  (t.  de  geogr. )  Chine  •  grand 
cspire  «fAfia.  (pep.)  ArgenL  *.  m.  Chinois. 

Cbiücada.  V.  Cinca. 

Cbibcado ,  a,  p.  p.  de 

Cbiscab , •.«,  (I.  *«W.)  goaler.  4f.  V.  Omcbt. 

Ckscba.  V.  Chmckörro. 

Conen  ayarklla,  äJ/'.  2  9**.  paant.  (ßg.) 
Qn  ae  feste  pas  eo  place,  qui  ae  fourre  par- 
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teacoATAUliJLO ,  $.  m.  pelil  oiseau  blane 
uckete  de  noir. 

OriscHB.  V.  Perutejo. 

CiiscHfrao.  V.  CfomWo. 

Chiscbilba,  *.  f.  cfainche.  cliinchille  :  ani- 
nal  du  Perou ,  a  fourrure  estiraee ,  gros  comme 
«  ecureuil ;  sa  fourruce.  (t.  burl.)  Imporian , 
fatipol,  Betabion  L 

Chhcbobro,  s.  m.  boulier .-  fllcl  de  peche. 
Strte  de  bateaa  de  pecheur.  (ßg.)  Lent,  tardiL 

fsniczAso ,  a  ,  adf.  plein  de  punaUes. 

Cujejbo  ,  a  ,  adj.  richard. 

CboLla,  s.  f.  raule,  panlouQe. 

Cbhelaba,  9.  f.  coup  de  mule,  de  pantoufle. 

Cbqulbibo ,  9.  m.  faiaeur  de  pantoufles ;  qui 
iflabitude  de  les  poricr. 

Cbiseüxiia,  $.  f.  dim.  de  Chinila,  pelile 
tiaiouOe  de  dame. 

Chisälo  ,  f.  m.  'savate,  vieux  soulicr  mU  en 
pataofle.  Metter  alauemn'um—,(ßg.fatn.) 
mttzt  quedqa'un  au  tac. 

Ctnti ,  a  ,  adj.  cbinois :  de  la  Chine ;  qui  est 
Abu  le  gooi  des  Cbinois. 

Obstbau,  9.  m.  ancienne  monnaie  portn~ 
pst,  io  Centimes  enfiron. 

t<^ «CALLÄa,  «. ss.  pi.  Nom  oVune  nation 
«liie. 

Ctasocs.  V.  Chinchorro. 

Caio,  ff.  tu.  guilleri  :  cbant  des  rooineaux; 
eilig*  de  ceriains  animauz  ei  oiseaux. 

'Onöm.  V.  Saio. 

Cur  aste  , «.  m.  sorte  d'ancicn  baieau  long. 

Cmh>  ,  a.  t*.  hultre  qui  produit  les  perle«. 

QMPBiAao.  Y.  CAyprfono. 

Cmqcbiro  ,  9.  m.  loit  a  porcs ,  elable  aux  co- 
casns.  Haifon  sale.  V.  Posilga. 

OnoctL.  V.  Odre,  Borrat  ha. 

Cbira.  Y.  Jim. 

«Cbiracra  ,«./".(  t.  de  ntfd.)  chiragre : 
fratte  qui  atlaque  les  inaina. 

Cbirixola  ,  9.  f.  badineric,  faribole,  babiole; 
eBfaie,  ebote  inintelligible. 

Cmsiros.  Y.  Tamancoi. 

fCBiBiTiA,  9.  f.  (I.  de  bot.)  *carvi ,  cumen  des 
»res.  —  cfuafica,  berlcs  des  potagers ,  chervis. 
—heTi*%9*y  penais  ordinaire  des  jardins,  pas- 
k«adeT grand  cbervis,  racine  blanche,  —de 
Cmmdi*.  Y.  Ceneira  de  Cr  Ha. 

CniaLÄR ,  eic.  V.  ChUrdr„  e!c. 

T«  CmiROcaAfMitr  "    t   m      /  .' 
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rograpbaire  :  creanrier  en  vertu  d'un  billel 
so us  scing  prive,  saus  hvpolbeqiie.  '" 

t «  CuiRÖGAAPflO ,  a.  flg.  Chirographe :  eedt 
signe  de  la  inain  de  cehii  qui  s'cngage. 

f  «  Cuirolocia,  a.  f.  chirologie :  an  de  s'ex- 
prlmcr  par  des  signe«  ateo  les  doigla. 

«  CniftOMANciA ,  s.  f.  cJuromancie  :  di?ioa- 
tion ,  prediction  par  l'inspecüon  de.  fca  main, 
des  lignes  de  la  main. 

« CniftOjflNTB ,  *.  flt.  ehiromaBcien  :  qui 
exerce  la  ehiromancie. 

f  «  CmaoMJLvnco,  At  adj.  de  la  chtfosaancie* 
qui  concerne  la  chiromaoeie. 

f  Cqirökio  ts.m.(Lde  koL)  chirooo:  plante 
genlianee. 

f  Chirömomo.  Y.  Ckironia, 

Chi n fua r  ,  elc.  V.  Chilrar,  elc. 

Chi  rühr.  Y.  Churume. 

CniRURGiA ,  elc.  V.  Cirurgia,  etc. 

Chismo.  V.  Per99f>ejo. 

Chispa,  9.  f.  etincelle,  bluelle;  paillette  de. 
Ter  rouge  que  i'on  forge.  Lasifar  — *,  (ßg. 
fam.)  pester,  jeler  reu  et  flamme ,  bisquer. 

Cdispar ,  v. n.  etinceler :  jeter  des  etinceUes« 
(/fflr.)  Bisquer. 

Cnispo.  V.  Pezünho. 

CutsTE ,  s.  m.  badinage ,  plaisanterie,  joyeu- 
sete.  Bon  mol,  saillie;  sei,  piquant.— #,  pl. 
jeux  d'esprit.  Oarno—j  (fam.)  loucher  au  bot, 
^tro  au  fait,  trouver  la  diOiculle;  saisirle  fla 
mot.  Com—,  plaisamment.  Ter— »avoir  du 
sei,  du  piquant. 

Coistöso,  a,  adj.  plaisant,  agreable,  face- 
licux,qui  divertil,qui  Tailrire. 

CniTA,  9.  f.  indiennc  :  loile  de  coton  peinte; 
cbile. 

CniTÄo  Ott  CniTOJi ,  inier j.  st!  chut!  paix! 
mot  qu'on  emploie  pour  imposer  silence. 

f  CniTOMO ,  i.  m.  (I.  d'hiti.  not.)  ascabrion: 
coquill-ige,  lepas  :  ticni  des  limaecs. 

Chitto  (t.  d'Arie).  V.  Eseripto. 

«  Ciilähtdr  ,  t.  f.  chlamydo  :  manteau  dea 
anciens ,  rolrousse  sur  l'epaole ;  habii  militaire 
des  pairiciens. 

CHLKtA.  V,  Lena. 

f  «  Chloro  ,  f.  m.  (I.  de  chtm.)  chlore  :  Corps 
simple  non  meiallique;  gai  deletere,  desin- 
feetant,  d'un  jaune  verdalre. 

f  Cni.or,tnftTO,  f.  m.  (t.  de  chim.)  chlorure: 
combinaison  du  chlore  pur  avec  une  base. 

Chü,  ff.  m.  V.  hM.  it.  ant.  V.  Aquillo. 

Cnö,  interj.  ho !  cri  doutse  servent  les  char- 
retiers  et  aulres  conducleurs  de  chevaux  pour 
Ich  arröler. 

Ciioca  ,  «.  f.  boule ;  sonnaille.  ii.  V.  Chocat. 

Chocaoo  ,  a  ,  p.  p.  de  Chocar. 

Cuocalejär.  V.  Chocaihdr. 

Ciiocalhäda  ,#./".*  bruit  de  sonnaille». 

Cuucaliiado  ,  a ,  p.  p.  de 

Cbocalräh,  e.  o.  faire  sonner  des  sen- 
nailles ;  agiter  une  liqucur  dans  un  täte. 

CnocALBAR,  v.  n.  faire  da  bruit  atec  des 
sounaiiles.  ( fig.  fam.)  Bire  a  grauds  telats; 

i  ■  f •  f  ril.  (.  I«  i\.«f ili*r. 
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CHOCALittmo ,  A ,  #.  rapporteur ;  bavard.         ' 

Cbocalbice,  t.  f.  ' babil,  caquet,  loquacite, 
commerage;  reell  indiscret. 

Cuocalbo,  t.  m.  'sonnaille:  sonnette  que 
porte  le  belier,  le  boeuf ,  etc. ,  qui  est  a  la  lete 
d'un  troupeau ;  clochette  attachce  au  cou  des 
beles.  (^9.)  Bavard,  rapporteur. 

Cbocar  ,  v.  a.  heurter,  cboquer.  Couver,  en 
parlant  des  poules.  (/ig.)  Mürir  un  projel. 

Cbocar,  v.  n.  cboquer,  heurter,  briser  con- 
tre.  (com)  Se  cboquer,  combattre,  en  venir  aux 
inains.  —  com  aiguem,  rompre  en  visiere. 

CuOCARRBÄDO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Cbocarreär,  v.  n.  bouflbnner :  faire  ou  dire 
des  bouffonneries.  Baguenauder,  s'amuser  a 
«los  riens. 

Chocarreirahente,  ade.  en  bouflbn  ;  par 
boulTonnerie. 

Cbocarreiro,  a,  adj.  et  *.  bouflon,  sallimban- 
que.  plaisant,  facetieux,  turlupin,  goguenard. 

Cbocarreria  o«    )   bouttonnerie,  lurlupi- 

CHOCARRicE,f.  f.  )  nade,  scurrililc,  go- 
guenarderie. 

Cuöcas,  f.  f.  pl.  boue  qui  s'attache*  aux  ve- 
temenls ;  tacbes  de  boue ,  eclaboussures.  Cheio 
de  — ,  crotte. 

Chöca,  t.f.  bulte,  cabane,  cbaumiere,  löge. 

Chocbim,  Cocbixa,  t.  m.  (pop.)  avorton; 
pauvre  here. 

Cbocbo  ,  a  ,  adj.  gile  ,  corrompu  ;  faible. 
öro— ,  auf  couve.  Hörnern—,  radoteur. 

Cbocdorrobio.  V.  Chickorrobio. 

Cnöco ,  s.  m.  ( t.  d'hist.  nat.)  calmar,  ou  cor- 
net,  ou  ecriloire :  poisson  cephalopode,  aniraal 
marin  du  genre  des  seches :  fournil  une  cspece 
d'encre  noire. 

Cnöco ,  t.  m.  action ,  au  temps  de  couver ; 
couvee.  Gallinkade—,  poule  qui  couve.  Etlar 
de  — ,  couver. 

Cnöco ,  a  ,  adj.  qui  n'est  pas  frais ;  gate. 
Oto  — ,  CBuf  couve.  Gailinha  chöca,  couveuse. 
Agua  — 4,  eau  croupie. 

Ciiocoläte,  *.  m.  cbocolat  :  cacao  et  sucre 
auxquels  on  ajoule  quelquefois  de  la  cannelle, 
de  la  vanille,  etc.,  misen  plte:  leur  dissolulion. 

Ciiocolateira  ,  t.  f.  chocolaliere:  vase  a  faire 
du  chocolat. 

Cuocolateiro,  ».  m.  chocolalier  :  qui  fait  et 
vcnd  du  chocolat. 

Ciiocorrkta,  s.  f.  (I.  burl.)  coup  de  vin. 

Chofräda  ,  $.  f.  coup  soudain. 

Chofrado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Ciiofrär,  v.o.  lirer  au  vol,ou  soudainemenl. 
( fig.)  Blesscr,  oflenser. 

Ciiufrk,  *.  m.  coup  de  queue  (au  billard) ; 
coup  soudain.  De  — ,  adv.  a  l'improviste. 

CnoFREiao,  adj.  qui  tire  a  t'improvisle  (chas- 
seur).  Qui  fait  tout  a  la  hlte. 

Cbofrudo,  a,  adj.  boudeur,  qui  boude  pour 
pcu  de  chose. 

Cdüisa.  V.  Chousa. 

m  f  Cbolagögo,  a  ,  adj.  (f.  de  med.)  cbolago- 
gue:  qui  failcouler  la  bile  par  le  bas  (reniedc;. 

'  CflOLPAiÖLDA.  V.  Halborda. 
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«•J-CnOLEooco,  adj.  ou  *.  m.  (f.  (Fanal.) 
choledoque  :  canal  de  la  bile,  du  foiedans  I« 
duodenum. 

«  f  CaoLEDOGRAPniA,  t.  f.  choledographic  : 
descriplion ,  traile  de  la  bile. 

«  f  Ciioledologia  ,  t.  f.  choledologi* .-  traite 
de  labile. 

«  Cholera,  *.  f.  t.  d'an&l.)  bile,  fiel.  V.  CClera. 

«  Cbollra-mordo,«.  m.  it.  demtd.)  cholera- 
morbus :  epanchemenl  subit  de  la  bile  par  les 
selleset  les  vomissements. 

«  CbolErico  ,  a  ,  adj.  et  $.  ((.  de  mid.)  cho- 
Icrique  :  allcinl  du  cbolera. 

+  «  Cholerina  ,  *.  f.  (1.  de  mtd.)  cholerincr 
afleclion  analogue  au  cholera ,  nioins  inlense, 
moins  dangereuse. 

CUOMDERGA.  V.  CochtchÖlo. 

Cbondrilla,  s.  f.  (f.  de  bot.)  chondrillc: 
plante  chicoraeee. 

f  CUOJIDIIOPTERY'CIOS,    f.    «I.    pl.   (<.  dhitt. 

nat.)  chondroplcrygicns  :  amphibies  nageants. 

Cbooik  ,  *.  m.  choc,  heurt  de  deux  corps. 
(f.  mil.)  Rcncontre,  combat  enlredeux  troupes 
de  gens  de  guerre.(/ijj.)  V.  Contenda ,  Dispuia. 

Cuoqceiro  ,  $.  f.  nid  de  poule. 

Cboqiesto  ,  a  ,  adj.  couvert  de  boue ,  crotte, 
g4te,pourri.  (A901ndispose,pas  bien  porUnt. 

Cboradeira.  s.  f.  pleurs  suivis,  plainles.  iL 
V.  Carpideira.  (t.  d'hitl.  nat.)  V.  SaJgueiro 
de  Babylonia. 

Choradissimo  ,  a  ,  adj.  iup.  de 

CnoRÄoo ,  a  ,  p.  p.  de  Chorar. 

f  Choradoilos,  t.m.p.ui.  (fam.)  pleureur» 
qui  pleurc  continuellement  sur  ses  disgra- 
ces ,  etc. 

Cboradör,  s.  m.  plcureur :  celui  qui  pleure. 

Cboramigadör  ,  a  ,  * .  pleurnicheur :  qui  feint 
de  pleurer,  qui  pleure  sans  cesse  et  sans  raison. 

Cborahigar,  v.  n.  pleurnicber :  feindre  de 
pleurer;  larmoyer. 

CnoRAMiGAs,  t.  m.  (fam.)  pleurnicheur; 
pleureux ;  pleurard. 

Cboräö,  s.  m.  pleuranl,  pleureur;  qui  n'est 
Jamais  content.  Pleure-misere,  pleurard.  (fig.) 
Amoureux  tres- passtonne.  (I.  d'hist.  not.) 
Säule  pleureur.  V.  Salgueiro  de  Babylonia. 

Cborär  ,  c.  a.  pleurer  quelqu'un  ou  quelque 
chose  (son  pere,  ses  peches,  etc.). —  lagrimts, 
repandre  des  larmes.  —  lagrimas  de  sangu*% 
(fig.)  etre  vivemenl  affecte  de  quelque  chagrin. 
—  miseria* ,  last i mos ,  pobrtza ,  exagerer  ses 
malheurs ,  sa  pauvrelc. 

CuoRAR,r.n.  pleurer  :  repandre  des  lärme». 
(fig.)  Deplorer,  se  lamenler,  seplaindre.  AITec- 
ter  d'etre  pauvre ,  miserable,  [fig.)  — ,  dogout- 
ter.  On  le  dit  de  la  vigne  fraieberaeni  laillee. 
— ,  jeler  de  l'humidile.  —  pur,  ou  —  a  alma 
por...,(fam.)  soupirer  apres...  Regrellcr. Chora 
o  tempo  perdido,  il  regrette  le  temps  perdu. 

CnuiuR-SE,  v.  r.  se  plaindre,  se  lainenter; 
exagerer  sa  pauvrelc,  sa  iniscre. 

«<  Chorda.  V.  Corda. 

u  Chore  \ .  t.  f.  ;/.  de  poii.)  chorec  t  danst 
i  accotiip.i^Mci'  de  cbant. 
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to,s.m.  choreveque  :  prelat, 

\  TCr. 

t.  m.  chorcge  :  directeur  des 
i  qoi  conduisait  les  dioeurs. 
pbia  ,  «.  f.  Cholegraphie :  art 
,  les  figures  de  la  danse. 
pbo,  t.  m.  choregraphe  :  celui 
ice  les  pas,  les  Agares  de  la 

it.  V.  Ckoramigas,  Choräo. 
'.  Yieille  perruque,  tignasse; 
i  porte. 

m.  (t.  d'anat.)  chorion  :  Tone 
exterieures'du  fnetus. 
tc.  V.  Corista ,  etc 
plears,  larmes. 
V.  Coro,  etc. 

n.  pt.  amarante  a  fleurs  en 
rte  de  pluraes  qui  pcnchenl, 
es  dameri. 

ia  ,   i.  f.  chorographie  :  des- 
eotalion  d'un  pays. 
ico ,  a  ,  adj.  chorographique  .- 
üe. 

peo ,  t.  m.  chorographe  :  qui 
ographie. 

r.  f.  (I.  d'anat.)  choroide  .-  tu- 
b  est  la  pronelle. 
V.  Choramingar. 
.  demoiselle ,  fcmnie  qui  pleure 
euse. 
st£,  ade.   avec  pleurs,  avec 

%dj.  pleurant,  larmoyant,  qui 
nes ;  qui  cause  des  pleurs,  qui 
pleurs.  Com  os  olhos — *,  les 
i.  Todo  — ,  tout  en  pleurs,  les 
:  larmes. 

V.  Jorrar. 

Churrido. 

V.  Tagarellar. 

.  in.  dim.  de  Chorro.  Decoule- 

Uülude.  Um  —  d'atneiras ,  de 

is  de  betises  ,  de  inensonges. 

i.  jet  de  quelque  liquide.  —  da 

»ix. 

adj.  gras,  sueculent. 

m.  jus,  suc;  (fig.)   richesse, 

,  a,  adj.  qui  a  du  jus,  suecu- 

Unu*. 

peial  poisson  de  mer.  Fer  de 
d  ou  de  lance. 

f.  cabane,  hülle ,  chaumiörc. 
o,  §.  m.  celui  qui  habite  une 
mauere. 

,  $.  f.  dim.  de  Choupana. 
».  (t.  de  bot.}  peuplier  noir  : 
,  elance ,  a  bois  blanc.  —baltd- 
«fvetro,  —  tTtm*dQT%  tremble, 


CnoüRicA ,  $.  f.  saucisse ,  andouille ;  boudin, 
ce  qui  a  sa  forme. 

Chouricada  ,  s.  f.  cnfilade  de  saucisses ;  coup 
deboudin. 

Choiriceiro,  $.  m.  charcutier  :  qui  fall  ou 
qui  vend  des  andouilles,  des  boudins. 

CnouRiciiuio ,  t.  m.  dim.  de 

Cboürico  ,  t.  m.  sorto  de  saucisson  ou  de 
cervclas  qu'on  fail  en  Portugal,  —de  sanguey 
boudin.  {fig.)  Boudin ,  ce  qui  en  a  la  forme. 

f  Ciiocsa  ,  t.  f.  pelil  jardin.  V.  Pomarinho. 

CnocsÄL,«.  m.   l  v    r. 

Cuouso,*.  m.      i  v'  *>***$&. 

Chousüra.  V.  Cerca. 

Choltador  ,  a  ,  Ott  CuotTÄö ,  adj.  cheval  qui 
a  le  irol  rüde. 

Cuoutär,  v.  n.  secouer  beaueoup,  avoir  le 
Irol  rude,  en  parlant  d'un  cbeval. 

Cbouteiro,  a,  adj.  V.  Choutador. 

Cbouto ,  f.  tn.  trot  rude  (des  chcvaux\ 

*  Cuouvir.  V.  Fechar,  Tapar. 

CnovsDico ,  A,  adj.  de  pluie. 

Chovkr  ,  v.  ».  plcuvoir  :  lomber,  en  parlant 
del'eau.  (fig.)  — ,  lomber,  survenir  en  grande 
abondance.  II  est  quelquefois  aclif. — tobre  o 
molhado ,  (fig.)  arriver  coup  sur  coup ,  en  par- 
lant des  malbeurs.  —  a  edntarot ,  plcuvoir  a 
verse,  lomber  ä  seaux.  JVdo  ter  sobre  que  Deot 
Ihe  chöva.  On  lc  dil  pour  exprimer  l 'extreme 
pauvrele  de  quelqu'un.—  jarotea  ou  ptdra, 
greler.  Chote,  il  pleut. 

CnoviDO ,  a  ,  p.  p.  de  Chover. 

Choviscar,  v.  n.  pluviner,  pleuvoir  a  pelites 
goulles ,  bruiner. 

Chovisco  ,  Cbovisba.  V.  Ckuvisco. 

Cbovisxär.  V.  Ckovisc&r. 

Cnoz.  V.  Ickö. 

f  «  Ghrestomathia  ,  t.  f.  Chrestomathie  i 
ecrUs  instruetifs,  morceaux  choisis  de  diflfe- 
renis  auleurs. 

«  CmusF.o.  V.  Chryno. 

m  Cbrisiia,  s.  m.  ehre me :  huilc  sacr^e,  $.  f. 
Le  sacreioent  de  la  conflrmaiion. 

u  Cimisii ado  ,  a  ,  p.  p.  de 

«  Chrismar,  «.  a.  coniirraer  :  donncr  le  sa- 
cremen t  de  la  conürir.aliou.  [fig.)  Casser,  rom- 
pre  la  tele  ä  quelqu'un ;  donner  des  soufllels, 
blesser. 

u  Ciiristämlnte  ,  odv.  clireliennement  : 
dune  maniere  chretienne. 

«  Cduistandade,  s.  f.  chrelienle:  les  chrc- 
liens ,  leur  pays.  Observance  de  la  religion  du 
Christ.  Chreliens  soumis  ä  on  eure  chrelien, 
dans  la  Chine,  dans  TAuierique. 

«  CuRiSTAKMRNTK.  Y.  Christätiunte. 

«Christäö,  X,  adj,  et  t.  chrelien  .-  qui  pro- 
fesse  la  religion  du  Christ,  qui  apparlient  a  la 
religion  chretienne.  —  novo,  nouveau  chre- 
lien ,  nouveau  converti  (du  judaYsme). — «e/to, 
vieux  chrelien ,  dont  les  aieux  onl  consUmmont 
professe  le  chrislianismc.  Ä'  /ei,  d  fi  de  — , 
foi  de  chrelien. 

*«  Christ £hgo  ,  a,  adj.  qui  apparlient  au 
chretien, 
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t «  Ciiri8tiaii£>co,  a,  adj.  On  le  dit  de  quel- 
ques ouvrages  faits  par  les  Maures,  a  la  ma- 
niere  de  ceux  des  chreliens. 

«Christianismo,  $.  m.  christianisme.-  loi  et 
reJigion  du  Christ;  religiou  cbrelienne ;  son  es- 
prit,  ses  maximes. 

«  Cbristiamssimo,  k,adj.  sup.  de  Chris täo. 
Tres-chrelien.  On  le  dit  par  excellenee  du  roi 
de  France. 

«  Cbristianizado  ,  a  ,  p.  p.  de 

«  Cbristiaüizär,  v.  a.  rendre,  faire  chrelien; 
rendre  conformc  ä  la  rcligion ,  au  rite  ehre- 
tien.  II  est  aussi  reeiproque. 

•f«  Christicida,  «.  m.  qui  a  assassine  le 
Christ. 

f  «  CmusTiciDio,  s.  m  assassinat,  meurlre 
du  Christ 

f  «  Crristicolo  ,  a  ,  adj.  cbristicole  :  adora- 
leur  du  Christ. 

«  Cbristifero,  a  ,  adj  qui  portc  uo  Christ, 
un  crueifix. 

t«  CHuisTirAr.A ,  $.  f.  la  Vierge,  mere  du 
Christ. 

«Christo,  $.  m.  Christ,  Messie  :  nom  qui  est 
devenu  propre  ä  Jesus  Crucilix.Oint.  ISem  por 
um  — ,  {fam.)  pour  loulau  inonde.  Ordern  de 
— ,  ordre  du  Christ  en  Portugal. 

f  «  Cbromät:caiie*te  ,  adv.  (I.  de  mut.) 
chroniatiquement:  par  demi-tons. 

«  Chrom at ico,  a  ,  adj.  (f.  de  mut.)  chroma- 
tique  :  qui  procede  par  semi-tons.  (/.  d'opl.) 
— ,  colore. 

f  «  Chromatismo,«.  m.  (t.  de  mld.  et  d'opt) 
chromatisme :  coloralion  (du  sang)- 

t«CBRümco,  a,  adj.  chromique:duchrome, 
dont  Ic  chrome  est  la  base. 

f  «  CiiRÖMO,».  m.  ebrome.  roelal  tres-fragile, 
blanc  gnsAtre,  infusible,  fixe :  donne  au  ru- 
bis,  a  l'emeraude,  etc.,  leur  couleur. 

«  Chronica  ,  s.  f.  chronique  :  histoire  selon 
l'ordre  des  temps. 

«  Cua6*ico  ,  a,  adj.  (t.  de  mtd.)  chronique  : 
de  Iongue  duree,  que  le  temps  a  rendu  difficile 
a  guerir  (maladie). 

«  Chronista  ,  s.  m.  chroniqueur  :  auleur  de 
chronique. 

«  Chrosogram m a,  t.  m.  chronogramroe  :  in- 
scriplion  en  chiflres,  ou  dans  laquelle  se  trou- 
venl  les  teures  numerales  qui ,  prises  ensem- 
ble,  fönt  la  date  de  l'evenemcnt  rapporle. 

«CHROaocRAPiiiA,  $.  f.  Chronographie :  des- 
criplion  qui  caracierise  l'epoque  dun  evene- 
menl  par  ses  ctrconstaoces. 

«  Chronügrapho,  «.  m.  chronographe .-  ecri- 
▼ain  sur  la  Chronologie. 

«  CuronologIa  ,  f.  f.  Chronologie:  science, 
doctrine,  ordre  des  temps;  art  de  rapporter 
les  evenements  a  leur  veritable  epoque,  de 
faire  concorder  les  faits  sous  le  rapport  des 
temps;  traite  de  cetto  science  ou  de  cel  art. 

«CHROHOLÖCiCAMfcMfE,  odr.  chrenolo£ique- 
ment:  selon  l'ordre  des  temps. 

«Chroholöcico,  a,  adj.  curonologique  :  de 
U  Chronologie. 


u ChronologIsta ou  j  chronologisle.qaisait, 

«  Chronölogo,*.  m.  I  enseigne  la  Chronolo- 
gie, echt  sur  la  Chronologie. 

«Cbronömetro,«. m.  chronomelre :  iost(n<» 
ment  pour  mesurer  les  temps  dans  la  musiqoe, 
les  plus  peliles  fraclions  de  temps  en  Astrono- 
mie. Montre  marine :  garde-lemps. 

f  «Cbryptocepualos,  t.  tn.  pl.  (f.  d'kisL 
nat )  gribouris  :  coleopleres  chrysomelines. 

«Chrysälida,  $.  f.  (t.  d'Aüi.  nat.)  ehrysi- 
lidc .-  aurelie,  nymphe,  leve,  etat  de  la  cbe- 
nille,  de  l'insecte  qui  passe  du  ver  au  papü- 
lon,  a  la  mouebe,  etc. :  se  dit  parliculierement 
des  chenilles. 

f  «  CbrtsIntbemo,  t.  tn.  (t.  de  bot.)  Amargvt> 
rite  jaune,  double;  la  (leur  doree  des  Jardlas. 

f  «  Ciiry'sida,  $.  f.  (f.  d'kist.  nat.)  chryside: 
insecte  hymenoplere  pupirore.  —  afogutede, 
chryside  bleue  et  rouge.  —  azulada,  chryside 
verie  ei  bleue. 

»  Chrysma  ,  etc.  V.  Chrisma,  etc. 

«  CnuYsocoMO,  s.  m.  it.  de  bot.)  chrysocomei 
plante  de  la  famille  des  corymbiferes. 

f  u  Curysoguapbia,  s.  f.  chrysographto :  ort 
(perdu)  d'ecrire  avec  Tor. 

«  Cürysol  ,  t.  m  creusel :  vase  pour  fondrt 
les  meiaux.  (fig.)  'Epreuve  de  la  vertu,  de  ftt- 

pril. 
«  Chrysölitha  %e.  f.     i  Chrysolithe  :  pieno 
«<  Chrysulitbo  ,  *.  m.   )  prccicusc jaune d'or 

mele  d'une  leinte  de  \erl;crtstal  topate. 
f  »  Chutsulogo,  a,  adj.  ebrysologue :  tres- 

eloqucnt. 

f«CHKT80MtLA,  t.  f.   (f.  d'hUt.  UOt.)  CBlJ- 

somele :  colcoplere  pbjtophagc. 

f  u  Curysoplia,  s.  /.  chrysopee  :  science  da 
faire  de  Tor. 

f«  Curysopia,  s.  f.  (f.  de  bot.)  ebrysopjo: 
gr(.nd  arbre  de  Mudagascar,millepertalsi  so? 
jaune. 

f  «  Ciirysupraso  ou  )  rhrysoprasc  :  pioirs 

«Chrysoi'äsio,  t.  m.  j  prccieuse  ,  vori  de 
poireau. 

fCBUBÄRRA,  $.  f.  espece  d'arbrisseao  da 
mont  Calpe,  en  Kspagne. 

Cuü^a,  *.  f.  V.  ChUfO. 

CmgADA ,  s.  f.  coup  d'une  arme  d'htsL 

Chl'vado,  a,  p.  p.  de 

Cm<, ai\,  t>.  a.  blesser  avec  une  arme  dliast: 
donner  des  coups  de  pique. 

t  Cucckii-,0  .*.  m.  soldal  arme  d'une  htlls- 
barde  ou  d  unc  pertuisane. 

*f  CutcuA-CALÄDA  (<f ,  adv.  {fam.)  4  la  do- 
robee. 

CnccuADO,  i,  p.p.  de  Chuehdr. 

Chlxuamel.  V.  Chupamel. 

Chcoiar,  r.  a.  sucer .-  atiirer  avec  leslerros, 
en  aspiranl  foriemenl  unc  liqueur,  elc. ;  fsirt 
fondre  cn  remuanl  dans  la  bouche,  en  froitaol 
avec  la  languc.  V.  Chupdr.  Fiear  chtukmmh 
no  fcdo,  {fig.  fam.)  etre  frustre  dans  quolflOS 
aitente,  ou  n'avoir  qu'ä  s'ea  lecher  les  barbsf. 

CuuchuraeIdo  ,  a,  p.  p.  de  Ckuckurrfr. 


CU3J 

*,  «.  •*  tarotttr ,  boir«  4  petiu 
Ipeam»  pertaisane,  pique,  espon- 
(pop.)  mesqnin,  mal  lor- 


9»S 


m 


ie,  raillerie,  moqocrie, 
jhw-,  jel'aiditcn  badi- 


ftafolopar. 

CMIOO. 

/.  ehonson,  danee  barleeqae, 

.  J  mot,  ton  grWols. 

m.  grfvoie,  gaillard,  bon  drole. 

]f.  grivoie,  burlesqae;  ImciI. 
i, e.  /".  p/.  piecee  d'un  rooulin  4 
ia  de  boie  eur  lequel  e'äppuie 
hoffet  (f.  de  mar.)  Porte-bou- 


s.  m.  ptanueeeau  de  charpie; 

ie. 

,#.«.  dtm.  dt 

es.  acojnpreeee  :  linge  en  doable 

**!■  eeW.  Trarersin  de  plumee. 

.  f.  plomb  dont  on  garnit  les 

fiti  A  le.  peche;  Charge  de  plomb 

»ja.ja.df) 

.  e»  plomber :  sonder  avec  du 
\aotetir  de  plomb;  remplir  de 
tili  qoelconque.  — »garnir  de 
B  plomb  an  ballot,  etc.,  4  Ia 

\Chmmia». 

a.  f.  filet  plomb*  poar  U  peebe. 
igftnteat,  sagesse;  aplomb. 
a.  a*.  plombier :  qai  travaille  en 
ilelte  lea  minea  de  plomb. 
um*  magUiratdu  premier  rang 
a. 

k  plomb  :  melal  mou,  tree-fnai- 
lAtre;  ce  qai  est  en  plomb.—, 
plomb  poar  lea  Jilete  4  pecber. 
i,  poids,  reflexioB.  —  ealcinddo, 
■ib.  Andar  ou  ir  com  pet  de  — , 
looieur,  reflexion. 
«.«.—  ummattro,  (f.  de  wiar.) 
onir  (un  mit)  avec  dea  jumellea. 
f.  pl.  ( I.  de  mar.)  Jumellea : 
poar  forlilier  U  carlingno  da 


Jl,s.  f.'aiftcement,  aueeion;  l'ac- 

r  p.  p.  de  Ckupor.  (/Ij.)  «a?. 

•Ettnue. 
i9  a>  auceur.  8ucoir. 

t.  f.  V.  Chupadilla,  le  Jus  on 
■jeo  d'ooe  fois. 
i*1,l>icaflore$. 
afc  •».(*•  de  4of.)  melinet,  ce- 


rintbc,  planU  borraginee;  cb^fre-feoijjtv  iL 

— miaior9.topase,  —menor,  oiaeaq  mnnobo, 

CacPAHfeKTO,a.  m.  V.  CkupadiU*.  . 

CoLtiO, «.  **.  eacon  i  marqae  roogt,  61c- 
Türe  falle  4  Ia  peau  en  |a  «ucanL 

Cuorit ,  •. «.  aveer.  Pomper,  «a  parUat  dos 
arbreael  dea  pUatee.  (/tp .  /aas.)  Sncer  *  Orar 
peu  4  pea  I'argenl  on  le  bleu  de  qnesqVnn. 
(id.)  Absorber,  coneomer.  —  o  «eftpo»  «■-  ee 
otto»  a  tdgutm,  {ß§.  fam.)  super  qvtlaja/oji 
jasqa'4  lo  moelle  des  oa.  —  oe  desto,  (idL)le- 
cber  lea  doigte*  U  est  quclqtefois  roeipreqne. 
Ckupor-t*  aperefc,  ee  motter(l*  per4rti). 

f  Cbopbta ,  a.  f.  On  ne  remplet«  quo  dea» 
celie  pbrase  (amilierer  Aar  da—  »paar  naar- 
qner  qu'uoc  cboao  est  deücato  ei  d'oahbo« 
gout. 

Giü»iiTA9  a.  n.  (lair/0  fioteor,  ifrogno. 

Cucpistar,  o.  is.  V.  Beberriem-. 

fCBüFöHA,  a.  A  oosjrtUaae  ami  dapaüDo 
aea  amanta. 

Cnüaoo,  a.  ▼.  Osisrro. 

Crörma.  Y.  Cftema. 

Cnoaaiia,  #.  am.  cbar-arbanea ,  groamo  tol- 
ture  4  quatre  roues. 

Qiörjio,  a,  **V-  On  le  dtt  dea  tro«pe«nx 
qu'on  ne  fall  paa  ▼oyafer,  oi  de  kor  seants 
Uquelle  eat  d'oae  qtiallla  inferleiape. 

Chcrümk  ,  t.  m.  V.  Cisarttmo. 

Cnöa,  «de.  II  n'oat  natw  ou  dtna  cetto 
phraae :  Näo  dür  —  «at»  hu$f  (pep.)  m 
point  deaaerrer  lea  denu ,  ne  dlre  mos* 

GnösaiA,  a.  f,  ehionrmo  t  toua  loa  raanoora 
d'une  galere.  Popalaee  .•  reunion  dt  gtna  de  Ia 
lie  da  peupl«,  V.  Multidd:  -da  artndef,  faJe- 
Uille. 

*  CnusnAa.  V.  Tripolmr. 

*  Caoadaa.  V.  Clawaar*. 

Chuya,  a.  f.  plnie :  «an  qai  loobe 
(Af.)  Co  qii  tombe  eomaac  «U«| 
etc.  —  da  pidra,  grele. 

Cnmr  azImba,  a.  f.  dam.  de  Cftnom 

Cnoviiax»,  a.os.  *  «Tora«.  (ß§.)  'Qrtim  de  I 
l«aveto. 

QiDTiscAn.  T.  CKoottcar. 

Gnovieco,  f. ».  petite  plaie. 

CauvOso,  a.  m.  pluvfeui  t  abondaniasi  pWa> 

Gnür.  V.  Cnsaf. 

«CHTÜriao,  a,  oay.  (I.  oT««iaJ.)eb|ttfaf«)t 
(Talsseau)dachylo. 

m  GiTuncAfAO,  a.  f.  (I.  fmmm\)  ehyHflea- 
Uon  :  formaiion  d«  cbyle. 

u  ChtlipicIbo,  a,  «öy.  p.  p.  de 

«  Cryuncab,  «. «.  conTertlr  «n  ehyle. 

«  Chy'lo,  a.  «s.  (I.  tanat.)  chyle :  an«  Mfnsl, 
extrait  dea  aUanonta  dlg4rea,  qai  ee  cnang«  en 
aang. 

f  «  GHTLoan,  a,  a«7.  (/.  aT«iMf.)  ebylenx  : 
du  cbyle,  qai  en  a  Ia  qualile. 

*  CbVmo  ,  a.  «s.  ehyme :  boi  alimeilaini  re- 
duit  en  maaae  pnlpeaae  dana  l'eakMoao. 

t «  Csif  «oa*f  a.  f,  (f.  da  aadd.)  cbynaoo«  itn- 
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flammallon  des  paupiercs  qul  so  retoornent; 
coclion  dans  le  rorps  huinain. 

f  ChypriAio  ,  a  ,  adj.  et  *.  de  Hie  de  Chyprc. 

Öädo,  A.p.p.  de 

Cur,  v.  n.  (/.  de  mar.)  scier  .-  vogucr  a  rc- 
culons,  ramer  a  rebours.  —  a  re,  sricr  ä  cou- 
ler.  r.  a.  Elre  jaloux  de  quelqu'un.  1!  esl  aussi 
reeiproque  dans  ccite  aeeeplion. 

Ciatica.  V.  Sciatica. 

Ciayoca,».  f.  (t.de  mar.)  1'action  de  ramer  en 
•rriere ,  de  faire  virer  de  bord  une  galerc  ,  etc. 

Ciba.  V.  Siba. 

Cibälüo.  V.  Cibato,Al\mcuto. 

Cibaxdo  ,  t.  m.  grand  oiseau  qui  sc  bat  avec 
T-aigle. 

f  Cibarw,  a,  adj.  On  le  dit  des  lois  et  des 
regleraents  des  Romains,  qui  concemaicnl  les 
repas  et  les  feslins  du  peuple. 

Cibato,  f.  m.  'pAturc  des  oiseaux  ou  belcs 
Muvages. 
.    QBftLis,etc.  V.  Cybele** 

Cjbo.  V.  Comida. 

■fr  Cibolo  ,  #.  m.  taureau  du  Mexique .  qua- 
;,  drupede  de  la  Nouvelle-Kspagne. 
<      Cibörio,  i.  m.  eiboire  :  rase  pour  les  hosties 
consacrees. 

fCiCATA,  f.  m.  (burl.)  chiche,  raesquin, 
avarc,  vilain,  trop  menager. 

f  CicATEAft,  t>.  n.  (/am.)  lesiner  .-  epargner 
tordidement ,  user  de  lesine. 

•f  Cicatkria,  i.  f.  Icsine  :  epargne  sordide, 
niesquinerie ,  chichelc ,  avaricc. 

Cicatbjz,  t.  f.  cicatricc  :  marque  des  plaies 
eldesulceres  gueris.  (fig.)  Reste  dune  injure, 
dune  calomnie. 

Cicatrizac\ö  ,  s.  f.  eiealrisation  :  ferraeture 
naturelle  dune  blcssurc. 

Cicatrizädo,  a,  p.  p.  de  Cieatrixar. 

Cioatrizaxte,  aj/.  2  gen.  cicalrisanl  .-  qui 
cicalrise ;  cicairisatif .  p.  a.  de 

Gcatrizar,  e.  o.  cicatriser.-  faire  des  cica- 
Irices. 

Cicatrizar-se  ,  v.  f.  se  cicatriser .  se  former 
an  cicatrice ,  commencer  ä  se  joindre,  sc  fer- 
ner, cn  parlanl  des  levres  d'une  plaie.  II  se  dit 
aussi  au  moral. 

Cicero,  t.  m.  cicero  :  caractere  d'inipriraerie 
au-de*sous  du  saint-augustin. 

Cu;kromano,  a,  adj.  eiecronien.  On  le  dit 
du  style  de  Ciccrou  et  de  celui  qui  l'imile. 

Omar,  clc.  V.  Ctrcai\  «Hr. 

t  Cuxndkla  ,<./".(  t.  d'hist.  nat.)  cicindAle  : 
coleoplere  carnassicr. 

Ciaoso  f  a  ,  eic.  V.  Ccctoso ,  etc. 

Ciclo  ,  clc.  V.  Cyclo,  eic 

CicCta,  s.  f.  (f.  dv  bot.)  V.  Cegude.  Cicuta, 
ambelfifere. 

fCiccTÄRiA,  #.  f.  (t.  de  bot.)  cerfeui!  sau- 
vage. Carofle,  persil  d'ane. 

+  Cid  ,  $.  m.  mot  pris  de  l'arabe  .-  cid ,  chef, 
cornniandant.  E'um—,  C/ty.)  erst  un  Ccsar. 

CidadI  ou  CibAbAA,  jr.  f.  bourgeoise,  i-i- 
toyenne,  ciiadinc*. 

Uoadaö,  t.  m.  citojrn  :  ltajiiunt  d'on  etat 


lihro.  Citadin  :  bourgeols,  liabitant  d'une  cite9 
d'une  villc.  adj.  Civil :  de  eile,  de  ciudin,  de 
citoyen. 

Cii'adk,  9.  f.  eile,  ville ;  les  habilants  d'une 
eile.  Corps  des  officiers  municipaui  dans  uoe 
ville. 

Cid\dell4  ,  9.  f.  (I.  de  fort.)  citadelle  :  for- 
U?re«se  qui  coiinnande  une  ville. 

CinAnöA  ,  *.  f.  p.  u$.  V.  Ctdadd. 

Ciuaü,  *.  m.  (t.  d'Atie ;  espece  de  rente  fon- 
ciere. 

Cidra,  s.  f.  '  ccdrat :  fruit  odorant  qui  res- 
sciiiMc  au  citron.  V.  Cidreira.  "Cidre :  bois&oo 
failf  de  jus  de  pouunes. 

C.iduaüa  ,  *.  f.  roiililurc  de  cedral. 

Cinr.AL,  9.  tn.  terrotu  plante  de  cedrats. 

CidkaO,  *.  m.  cedral,  poncirc:  ecorcedece- 
drat  ou  de  citron  cottlil. 

CimitAi\\,9.f.  f. de  bot.)  'cedralierou  cedral: 
arbre  qui  porle  les  cedral«»,  espee*  de  eitron- 
nier.  Herta—,  melissc,  citromielle  .-  plante 
labiee. 

Cieiro,  9.m.  'gercure  des  levres,  elc.  Ter" 
not  beicin,  avoir  les  levres  gereees. 

Cifa  ,*./.*  sahle  d'orfevre.  J.de  mar.) '  Eu- 
duit  fait  avec  de  l'huile  de  baleiue. 

Cipar,  r.  a.  enduire  un  vaisseau  de  cif*. 
V.  ce  mol. 

Cifra,  9.  f.  'cbiffre  :  caractere  qui  mirque 
un  nonibre.  *  Zcro.  V.  Zero.  — ,  ejeriture,  lao- 
gane  secret. — ,  letlres  initiales  des  tiomsen- 
trelacees.  'Parafc  ou  paraphe.  "Abrege. 

Cifra do,  a,  p.  p.  de  Cifrar. 

Cifp.aö,  9.  m.  cbiffro  qoi  marque-  les  miUie- 
mes. 

Cn  rar,  t.  n.  chifTrer  :  marquer  avec  atk 
cbilTres ;  ecrire  en  chiffre.  Abrcgcr.  Contenir, 
cnfenner. 

Cifrär-se  (em),  v.  r.  se  reduire  ä,  se  resu- 
mer,  consisler  uniquemcnl  en  ou  dans. 

Ck;alho.  V.  Bocadinho,  Migalha. 

C4gä>a  ,  9.  f.  Bohemienne.  C/Iy.)  Fcmnw  ca- 
ressanle. 

Ciganaria  ,  t.  f.  troupe  de  Bohemiens.  (Jg.) 
Fourberie. 

Ciganice,  9.  f.  flatteric,  cajolerie,  eare»w 
pour  trouiper  quelqu'un. 

Cu;äno  ,  a  ,  9.  Bobemien ,  Egyplien  .*  sorte  de 
vai;abonris  <|iii  vont  disanl  la  bonne  aveit- 
ture,  etc.  fig.)  Hoinine  fin,  rusc,  difficilr  * 
iromper,  elc.  <  id. "  Endormeur,  llalteur.  enjd- 
leur  .-  celui  qui  ;itlin*,  qui  M*uuii  p.tr  de  bellet 
parolcs.  Cam  de  — »,  maison  de  Boheme,  mai- 
son  dcr-'glec. 

Cii.ai;:.a,  f.  f.  ci/ale  :  insecie  bemiptere, 
collirostre,  <|ui  produil  uu  bruit  ai«u  en  frol- 
tanl  <!cu\  membrancs  ton  Ire  les  «speritec  de 
son  \  en  in'. 

f  Ci<;ARRAn ,  v,  a.  fumer  des  cigarres. 

-j- (leiVKRiLHA,  9.  f.  fcuille  de  labac  roule« 
pour  fumer. 

f  Ciüaivkimivs,  9.  f.  />/.  (/.  d'kiit.  naf.)  cica- 
dcllcs  :  hcmipiercs  semblables  en  petil  am 
cigales.  — <i  t9eumo9a%   cicadell«  ecumetse. 


cm 

"de  wutlAms  Bmmjuimemt,  cicadelle  ensanglan- 
Mt.  —  eernieuiadm,  le  peftit  diable. 

f  Cicaeejsta  ,  §.m.  qui  Tome  trop. 

&6abjm>,#.«i.  'cigarre :  feuille  de  tabac  rou- 
ite.  propre  a  fomer.  Tabac  hache ,  roule  dang 
di  papier,  propre  a  fomer. 

Ciccdk.  V.  Cegtide. 

öccrelha.  V.  Segurtlha. 

Dlada,  t. /".  surprise,  piege,  embuscade, 
aaaebe. 

Olercoa.  V.  Tortülho. 

Ciimx,t.f.  sangle,  venlrierc.  "Collier,  marque 
iKorelle  en  forme  de  cercle,  qui  se  voitquel- 
qtefoii  aulour  da  coa  el  du  corps  des  ani- 
ttam. 

Ciuudo  ,  a  ,  p.  p.  de  Cilhar.  adj.  Bdcoro  — , 
aeboo  a  collier. 

Cilbaö,  a. s».  ati£.  de  Ct/Aa.  Grosse  sangle. 

Cuit,  «.  a.  sangler:  ceindre,  serrer  avec 
es  sangles ;  attacber  la  sangle. 

Qua*,  adj.  2  gen.  (/.  tfanat.)  ciliaire:  qui 
lerapporte  aox  cils,  qui  soutient  le  crislallin. 

Gucio,  *.  m.  cilice,  sac. — ,  lissu  de  crin  ou 
e»  fil  de  fer  qtr*on  porte  sar  la  ehair  par  mor- 
Ufeaiion.  —  de  cabelto  ,  *  haire. 

Cainno,  etc.  V.  Cylindro,  etc. 

OuAyt.f.  Cime,  baut,  Croupe,  somroet;  la 
pevtie  la  plus  elevee  d'une  montagne,  d'un  ro- 
ceer.  «fori  arbre.  (fig.  ant.)  Fin,  terrae,  ache- 
«ement,  derniere  main.  Em — ,  sur,  dessus; 
•ar-de&sas;  eo  baut,  au  baut;  de  plus,  en  ou- 
fce,eo  ni3.  Ä — ,  en  haut,  au  haut;  par-desso*, 
aedela.  De  — ,  de  dessus,  du  haut,  d'en  haut. 
Fkmr  de  — ,  rester  cn  dessus ;  avoir  le  dessus. 
aV  —  pmra  baixo,  sens  dessus  dessous,  de 
fted  en  comble.  Dar  — ,  (auf.)  roeltre  a  fin 
•ae  caose.  Por  — ,  cn  oulre.  ir  tetnpre  de  — , 
mir  loajours  l'avantage. 

Gauao,  s.  m.  (/.  dar  eh.)  abaque,  ciroatse  : 
pvtw  saperieure  dun  chapiteau  de  colonne. 

Cimalma,  9.  f.  eimaise,  corniche. 

t  Omar  rag,  «.  m.  marron.  On  le  dit  dans 
FAaerique  des  negres  et  des  aniiuaux  qui  se 
ssm  enfuis  dans  les  bois,  oü  ils  sonl  devenus 
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Cflua.  V.  Barea. 

Gimbalo.  V.  Cymbaio. 

Gimsre ,  $.  m.  ( f.  d'arch.)  cintre  :  arcade  de 
••is  p»ar  foulen  ir  et  baür  une  voüte. 

Ciasaico ,  a  ,  adj.  et  t.  des  Cuubres ,  aujour- 
An  du  Jutland. 

Gimmos,«.  m.  pl.  les  Cirobrcs:  peuplcs  de 
U  Cbersonesc  ctmbrique,  aujourd'bui  du  Jul- 
ia*. 

Cimeira ,  #.  f.  'eimier:  ornement  superieur 
•a  easque.  (I.  de  blas.)  — ,  tlgure  sur  le 
tonbre. 

tCiMfciRO,  A,  adj.  d'en  haut,  qui  est  au 
U'ii.  a  l'evlrentite  dune chose cleveo. 

CiMr.jfTÄDO ,  a  ,  p.  p.  de 

OflL5TAii,  v.  a.  ciraenler,  fonder  :  jeter  les 
Csmdements  d'un  edittce.(/i^.)  Poser  les  piinci- 
le»  fondemenU  d'uoe  science,  etc. 


Cimento,  #.  m.  cinie n l :  sorie  de  morilert 
fondement  d'un  edilice.  ^fig. ) '  Base,  Condo- 
men!. 

Cimitarra,  «.  f.  eimeterre:  grand  eoatelas 
ou  sabre  recourbe. 

Cimo,  #.  m.  soinmet,  eime,  falle 

Cinäbrio,  r.  m.  cinabre  :  tnineral  rouge  cora- 
pose  de  soufre  et  de  ntercure;  verniillon,  *ul- 
fure  de  mercure. 

Cinamömo,  «.  m.  V.  Canetla  de  CeilAo. 

Ciiiara.  V.  Cardo  horte nse. 

Cimca ,  #.  f.  chou-blanc.  Dar  — ,  (f.  d>  /•») 
faire  chou-blanc.  (fig.  Faule,  bevue. 

Cincar  ,  v.  n.  s'cgarcr,  se  tromper,  faire  udo 
bevue;  perdre  cinq  poinls  au  jeu  de  beule. 

Cixc^iro,  etc.  V.  Sinceiro,  c-tc. 

f  Ci^CF.Lf.TE,  ff.  m.  sorle  de  lurban  das 
Maures  de  Mombaca. 

CiNCiiADO ,  a  ,  p.  p.  de 

Ciscuär,  v.  a.  clayonner,  egoutler  lasfre- 
mages,  les  jetcren  moule. 

Cischo,  ff.  in.  clayon :  ectisse  a  egoutler  des 
fromages,  moule  du  fromage. 

Ci.ico,  adj%  2  gen.  cinq  :  nomhre  ordinal 
forme  de  2  et  3  ou  de  i  et  A;  ff.  m.  cinq, 
chif!Ye  (5);  carte,  des,  marques  de  5. 

Cisco-em -ram a  ou  hämo.  V.  Potent&ll*. 

Ci*co£mta  ,  adj.  num.  el  ord.  cinqaante  i 
cinq  dizaines. 

CiscoKNTÄvo,  t.  m.  le  cinquanlieme :  dn- 

quanlieme  partie. 

,,\   de  cinnuante, 

fC.NCOE!fTE«AR«0,A     adj.)     ^^         d# 
tClNCOKNT^O,A,Oif;.         (    ci||quaulC. 

C1NERA9ÄÖ.  V.  tneineraedo. 

Cinkrärio,  a,  adj.  cineraire :  qui  conlienl 
les  cendres. 

Cinerf.o,  a,  aefy.       1     cendre:  couleur  da 

Ci^ERicio,  A,adj.    \        cendre. 

Cinoel.  V.  Singe I. 

Cincideiras,  s.  f.  pl.  griflfes  du  milieu  des 
oiseaux  de  proie. 

Cisgido,  a,  p.p.  de  Cingir.  adj.  restrein t, 
reduil,  liniile. 

Cingidöcro,  #.  m.  'ccinture:  ruban,  cor- 
don ,  etc. ,  avec  quoi  on  se  ceint  les  rein». 

Cingir,  k>.  a.  ceindre,  entourer,  environner, 
borner,  ein  brasser,  renfermer,  resserrer,  ser- 
rer. (/ig.)  Reduire,  abreger,  raecourcir.  —  a 
espada ,  porler  l'epee  au  cöte ,  la  ceindre.  —  0 
vento,  ( t.  de  mar.)  pincer  le  vent,  brasser  a« 
plus  pres ,  ralinguer  en  tenant  le  venl. 

Cinüir-se,  c.  r.  se  ceindre,  se  serrer  le 
corps.  (a)  Se  borner  ä,  s'asireindrc  a,  sc  ren- 
fermer, se  reslreindre,  se  reduire  dans  de 
cerlaines  bornes.  S'approcber  de  Ues-pres,  se 
serrer  conire;  rascr  la  lerre,  la  cöte,  en  par- 
lant  d'un  baiimenl. 

CiJioKLo,*.  m.  V.  Cingidouro,  Cinto.  Cordon 
d'auhe. 

f  Cimphe,  ff.  m.  ciniphe,  cousin:  sorte  de 
niouchcron  piquanl  el  fortiiuporlun. 

Cinismo.      \  v  p  ^ 

Ososüra.  )   V-CV"-»«1* 
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Cixoira.  V.  Cenoira. 

GxQiiNno,  $.  m.  ancienne  monnaie  Portu- 
gals«, trois  Centimes  environ. 

Cihta,  i.  f.  ceinlure,  bände,  echarpe.  V. 
Cintura.  Pör  a  etpdda  d  — ,  ceiiidrc  l'cpee,  la 
metlre  au  edle.  —  de  azulejos,  *  souhasscraent, 
raag  de  carreaui  de  Hollande.  —t,pl.  ( /.  d§ 
mar.)  'ceintrage:  tous  lex  cordons  qui  envi- 
ron nent  le  vaisseau;  ceintes,  carreaux,  pre- 
ceintes. 

t  Omtär  ,  v.  a.  bander,  lier  avec  des  bandes, 
enlourer  de  bandes. 

Qntarävo,  t.  m.  coup  d 'echarpe. 

fCiXTKÄDO,  a,  adj.  {L  de  bot.)  enlouxe  de 
bandes. 

tXrr&iRO,  $.  m.  ceinturier:  celui  qui  faltet 
vend  des  ceinlures,  des  ccinluron»,  etc. 

Ci FITEM* *te,  adv.  A  dessein. 

Cixtilar.        j  y.Srintilhar. 

UNTILlIAR.        S 

QftTiUio,«.  m.  petit  cordoo ,  petile  ceiniure. 
Jone  garni  de  diamanls. 

Cisto,  #.  s».  eeiuturon ,  ceiniure  de  cuir. 

Cmto  ,  a  ,  p.  p.  irrig,  do  l'ingir. 

Cixtura  ,  t.  f.  ceiniure :  la  place  du  corps  oü 
Ton  a lisch«  la  eeinlure. 

Cixturaö,  *.  m.  ceinluron  :  sortc  de  ceiniure 
a  pendants  pour  soutenir  l'epee. 

Cixüüa.  Y.  Communa  de  Judtot. 

Cin7.a  ,t.f.  cendre :  poudre  qui  rcsle  des  ma- 
tieres  brülecs.  —  t,  pl.  cendres :  restes  d'un  ca- 
davro  humain.  Quarta  feirade — ,mercredi  des 
cendres.  Bedutir  a  — »,  meüre ,  reduire  en  con- 
dn»s  :  ravagcr,  oraler  une  villc,  uu  pays,  etc. 

Cixzeiro,  s.  in.  cendrter:  endroit  oü  Ton  mel 
des  cendres,  oü  elles  lombent. 

Cixzel,  etc.  V.  Sinzfl. 

Ch/ento  ,  a  ,  adj.  cendre  ;  couleur  de 
cendre. 

Cio,  s  sn.  rut  r  rhaleur  des  blies  fauves. 
Eslar  com  o  — ,  ötre  en  rut. 

•  CioAbo,  t.  m.  troupeau  de  cocltons. 

Oösamlxte,  ade.  avec  Jalousie. 

Giöso,  a  ,  adj.  jaloux :  qui  a  de  la  Jalousie. 

Cipo,  $.  m.  ( t.  de  bot.)  liane :  espece  d'ipeca- 
eaanlia.  —  deeobrat,  couvolvulus  colubrinus. 
—  de  eobrat  do  Brazil.  V.  Caapeba. 

Cipoal,  9.  m.  Heu  couvert  de  lianes. 

fCiPOÜNO,  a,  adj.  {Marmore  —)  cipolin: 
saarbre  verdatre. 

Cippo  ,  9.  m.  cippe :  derai-colonne  sans  cha- 
piteaa. 

Cipre&ts,  ete.  V.  Cuprette ,  etc. 

CirAnda,  9.  f.  'van  a  vanner;  claic,  sas, 
criole. 

Cirakdado,  a  ,  p.  p.  de  Cirandar. 

Ciraxdägem,  *.  /*.  onlure  qu'on  öle  en  van- 
oanl;  l'aclion  de  vanner,  la  porlion  de  chose 
vannec. 

Cirandar,  v.  a.  vanner  :  neitoyer  le  grain 
avec  un  van.  Passer  du  plAtre  au  sas. 

CmÄTA  ,«./*.*  fcprd  d'uuc  seile. 

+  Circa ssi ako  ,  a  ,  adj.  et  t.  de  la  6H*cassie. 

CtROU,  i.  f.  lt.  de  bot.)  circet:  herb«  de 


saint  Etienne,  herbe  aus  roaglcieos,  Uexhc  tw. 
chanlcresse. 

CinctNSL,  adj.  2  gen.  Od  le  dit  des  jeuxd* 
cirque. 

f  Circeo  ,  a  , adj.  trorapeur,  feint,  scducleat 

f  Circixäl,  adj.  2  gen.  (t.  de  bat.)  roule,«*- 
torlille. 

f  Cincio ,t.m.(t.  dfkitt.  not.)  circio :  oisett 
de»  Indes,  qui  apprend  facilement  a  parier. 

Circo,  t.  m.  cirque  :  lieu  deslinc  am  jeui 
public«»,  aux  courses.  Cercle  imaginaire.  Y. 
Circulo. 

Cikcciväö,  s.  f.  lour  circulaire,  cireuit. 

•  CiuLiin,  v.  a.  eneeindre,  enlourer,  envi- 
ronncr. 

CiucüiTO,«.  m.  cireuit,  contour,  eoeeinta, 
circonfcrence.  —t,pl.  atubage» , detours, cir- 
euit de  paroles. 

CiacuLA^iO ,  t.  f.  circulation .-  mouvomeol  4« 
ce  qui  cireulc. 

Girujlado  ,  a  ,  s>.  p.  de  Circular. 

Circulante,  adj.  s  gen.  circulaut:  qui  eif» 
eule.  p.  a.  de  Circular. 

Circular ,  adj.  2  gen.  circulaire,  rond :  qai 
va  en  rond,  du  cercle,  qui  y  a  rapport,  <jai 
en  fail  partie.  Carla,  atiso  — ,  lettre,  avi* csr- 
culaire,  par  lequel  on  informe  plusieurs  per- 
sonnes  dune  merae ebose. 

Circular,  t\  o.  garnir  au  lour;  ectourer, 
euvironner.  v.  n.  circuler  :  se  mouvoir  eo 
rond,  en  ligne  courbe;  passer  de  uiain  aa 
Diam:  se  dit  de  Targcnt,  des  billets,  d'uaf 
nouvelle  qu'on  repand.  —otanguef  circuler, 
en  parlant  du  sang. 

Circularm£nt£  ,  adv.  circulaireuent :  ea 
rond ;  en  circulaire. 

Circulatorio  ,  a,  adj.  oirculatoirc.  Moviwun- 
io  — ,  mouvemeiil  circulaloire  d'un  corps  qai 
tournc  aulour  d'un  poinl.  Yato  — ,  (I.  de  ektm.i 
vaisseau  circulaloire  ,  pour  la  circulation. 

Circulo  ,$.m.(  I.  de  geom.)  certio :  saitede 
point!»  A  egale  disiance  d'un  seul  ceaftre;  u 
tigure,  le  plan  qu'il  renferme;  circonferesef 
de  cercle.  Cercle  magique.  *  Assemblee,  cuat« 
pagnic.  — ,  nom  qu'on  donne  A  plusieurs  pria- 
cipautvs,  villcs  et  elats  qui  foot  enseuble  an 
corps  polilique  en  Allemagne.  —  ricioeo,  cercle 
vicieui :  vice  dans  le  raisonnement. 

Ciuci  mcidado,  a,  p.  p.  de  Cireutncidmr. 

CiRn  mcidAxte  ,  qui  cireoncit.  p.  a.  de 

CincLMciDAR,  v.  a.  circoncire :  couper  la 
peau  du  prepuce.  (fig.)  Retrancher  tont  an- 
tour:  reprimer. 

CiKcuMciSAö,  f.  f.  circoncision  :  Pactiondt 
circoncire.  Fite  de  la  circoncision  de  Jesaa- 
Chrisl. 

Circcmciso,  t.  m.  circoncis .-  celui  A  qui  fem 
a  coupe  le  prepuce. 

OucriiDAMKMTO.  V.  Cirrutto,  Cerco. 

CiucuMOAu.  V.  Cercar,  Cingir,  Rodear. 

Circumdictar.  V.  Annuttar. 

CiRCOMDtcTo.  V.  Annultaio. 

CtRcuarERfticiA ,  9.  f.  ciroonferenc«  t  tatr 
d'un  cercle;  encelnte. 


CIR 

xiiö,i.f.  'lonr,  circolt,  contour, 


eis 


m 


■futxo , adj. circonflexe. On  le  dit dun 

f*i  est  fait  comme  un  v  renversc  (a). 

amFLufe.fciA,  i.f.  'mouvement  tTeau, 

toor  de... 

xmjtixexte,  adj.  2  gen.  qui  court,  se 

intour,  qui  afflae.  p.  a.  de 

irurt'B,  c.  1».  couler  autour,  se  repan- 

Mtes  parls. 

kvobakeo,  a,  «0*.  qui  va  de  place  en 

•  marebe*  en  marche,pour  debiler  sa 

idlse ;  cbarlatan. 

iröso,  i,  adj.  repandu,  rerse  autour. 

ii^äö.  V.  Cireuifäo. 

ctuacsste  ,  adj.  2  gen.  circonjacent, 

lani  fpays). 

ilocl\aö,  t.  f.  circonlocuüon :  detour, 

le  paroles,  periphrase. 

(LÖ^rio,  s.  m.  V.  Circumlocufäo.  Par- 

conjugaison  des  verbes  latius  qui  re- 

fulur  passe  de  1'inDnilif. 

uxceste,  adj.  2  gen.  qui  brillc  au- 

cmmcrado.  V.  Circumvallddo. 
cmsaveüac>ö,  s.  f.  ' voyage  autour  du 

CKacATCGADOR,  $.  tn.  navigaleur  qui 
or  du  raonde. 

iscbever,c.  a.  circonscrire,  borner, 
er  miner,  rcslrciudre  dans  des  bornes. 
iscaETER-SF.  (a),  v.  r.  se  borncr,  se 
te  rettreindre  dans  des  bornes. 
[sciup£A<j,  s.  f.  cirtonscription  :  l'ac- 
irconscrire;  ce  qui  limile  la  circonfe- 

iscatrriro ,  a  ,  adj.  qui  circonscrit,  qui 

■i  limile,  qui  restreint. 

ikripto  ,  a  ,  p  p.  de  Circumscrever. 

skssaö,  i.  /.  (/.  de  thtol.)  existence 

»s  Irois  personnes  divincs. 

larao*  Amte,  «4/<  2  gen.  qui  sonne  au- 

M*tCQlö,8.  f.  circonspeclton ,  discre- 
aenre,  judicieusc  rcienue,  conduite 
pradence,  gravite  dans  le  maintien, 
paroles ,  dans  les  aclions. 
«pect  au  exte,  adv.  avec  circonspec- 

stecto,  k,adj.  circonspect,  prudent, 
oi  prend  garde  a  ce  qu'il  dit,  ä  cequ'il 
ie,  seri-ui ,  respeclahle. 
STisciA,  s.  f.  circonstancc  ,  parlicu- 
m  fail,d'une  iiouvellc,  etc.;  occasion, 
ce,  conjonclure;  condition  requise. 
nitTAMCiADASfKNTF. ,  adv.  en  detail, 
miere  eirconstanrice. 
WTAaciADO,  a,  p.  p.  de  Circumstcm- 

m§TA\C!ADon,  t.  m.   qui    rapporle, 
it«*  en  detail. 

rsMA*«.:Ät.,  adj.  a  gen.  circonston- 
m  initiiftif  los   r'p'oiislnnm«»;    (t.   dr 


gramm.)  qui  indique  les  modifteations  da 
verbe. 

Cir  cum  st  an  cur,  f.  a.  circonstancier :  dire , 
marquer  les  circonstances. 

Cir.cLMSTANciosAR ,  etc.  V.  Circumttan- 
ct'ar,  etc. 

CihcLMSTANTC,  adj.  2  gen.  qui  est  autour, 
qui  environne.  —  *.  pl.  presents,  assistanls. 

CiuciiiSTAit.  V.  Cercar. 

tCjRciMVAoÄJiTE,  adj.  2  gen.  qui  erre  au- 
tour. 

fCiRCCUVACO,  a,  adj.  qui  roule,  tourne 
autour. 

Circcmvalla^äü,  t.  f.  I'action  d'entourer, 
d'environner.  (I.  de  /ort.)  Circonvallalion,  fosse 
que  les  assiageants  Tont  autour  de  leurcamp, 
avec  des  redoules .  etc. 

CiRcunvALLino,  A,p.  p.  de 

Circumyallar,  v.  a.  enecindre,  entourer, 
environner,  investir.  Faire  la  circonvallalion 
d'un  camp. 

f  CiRcciivizixHAsgA,  s.f.  •  contour,  banlieua 
d'une  villc. 

Cir.cuuviziNno,  a  ,  adj.  circonvoisin,  proche, 
conügu ,  environnanl;  qui  est  aupres,  autour. 

Cjrccmvoluc.äü ,  t.  f.  circonvolution :  chaeun 
des  tours  que  decril  une  courbe  autour  d'un 
centre  coinmun;  lour  de  Spirale;  rövolution 
dune  ligue. 

Circun...,  etc.  V.  Ct'rcum...,  etc. 

Cikga  ,  etc.  V.  Sirga ,  etc. 

Ciruilih.  V.  Gergelim. 

ClRC!R,ClC.    )    v    Si  . 

Circuejro.    I  *.a«r*-ieic. 

Cirial,  s.  m.  candelabre  :  grand  cbandelier 
d'eglise. 

Cirimokia,  etc.  V.  Ctremonia. 

Cirinlo.  V.  Cyrinto. 

Cirio,  s.  m.  eierge  :  chandelle  de  cire  a  Tu 
sage  des  eglises.  (fig.)  Pelerinage. 

Cirüe.  V.  Cysne. 

CiRRO.  V.  Schirro. 

fCiRsio,  i.  m.  (t.  de  bot.)  'qucnouille  ou 
cnique,  plante  de  la  syhgen^sic.  —  de  Uom- 
pelher,  cb<*rdon  de  Montpellier. 

CiRSoetLA.  V.  Yaricocele. 

CihtRciA ,  t.  f.  Chirurgie  :  art  d'op^rer  de  la 
roain  surle  corps  de  l'horame ,  pour  guerir  Iea 
blcssurcs,  les  fraciurcs.les  conlusions,  etc. 

Cirlrgiäl  ouCirurgical,  adj.  2  gen.  V.  Cif 
rurgieo. 

CiutnciiÄÖ,  s.  m.  Chirurgien  :  qui  fait  pro- 
fession  de  Ja  Chirurgie,  qui  l'exerce.  —  par- 
teirof  aecoucheur. 

Cmüncico,  a,  adj.  chirurgical.de  fa  Chi- 
rurgie. 

Cikvilueira.  V.  Cervilhtira. 

Cirzir,  etc.  V.  SerzWj  etc. 

Cisa.  V.  Cixa  et  Siza. 

CisALPi:\o,  a  ,  adj.  eis.  cisalpin  :  qui  est  M 
dccA  des  Alpes. 

C:si;ukdo.  V.  Uisbfirdo. 

CiscAuiAci.M,*.  f.  bal.i vnres .  ordures. 

Cis«u«  sf,  r.  r.    I   burl    lilrr,  kp  houver. 


CIT 

Cisco,  $.  m.  poussier:  poussiere  de  charbon. 
Cisma.      I  v  scitm...,elc. 

ClSMAR.     I 

f  Cism  ostaxo  ,  k,adj.  qui  est  en-decä  des 
montagncs. 

Cisse.  V.  Cytne. 

Ciso,  Cisüdo.  V.  Siso,  etc. 

Cissaxtuemo.  V.  Päo-de-porco. 

CisTA ,  t.  f.  urne  pour  recevoir  les  rotes. 

f  Cisteu,  f.  m.  ordre  de  Clteaux  ou  de  Saint- 
Bernard. 

Cisteiisiemse,  adj.  2  gen.  qui  appartient  a 
I'ordrc  de  Clteaux.  $.  m.  Cislercicn  :  raoine  de 
Clteaux. 

Ci8Ti-n»Af  f.  f.  citernc  :  reservoir  souterrain 
d'eau  de  pluie. 

Ost  KU  na  zi  n  ua  ou  \   dim.  de  Cisterna.  *  Ci- 

Cister.mnha  ,  *.  f.   f   lerneau. 

fCis-ro,  *.  m.  it.  de  bot.)  eiste  :  genre  de 
planlos  dont  les  espeecs  portent  leurs  graines 
dans  des  capsules. 

Cistko.  V.  Sistro. 

Cita,  s.  f.  citatiou  :  allegation  d'un  passage, 

d'un  r&it. 

Citac>ö,  s.  f.  citation  :  l'action  de  citer, 
d'assigncr;  ajourneroenl,  assigualion  devant 
un  juge.  V.  Cila. 

Citadllla.  V.  Cidadella. 

Citado,  k,p.  p.  de  Citür. 

-f  Citadör  ,  *.  m.  eilateur :  qui  eile  des  pas- 
sages  pri»  dans  tes  auleurs  ;  qui  assigne. 

'Citamente,  adv.  prompleiuenl,  en  peu  de 
temps;  volonlaireuieiil,  spoiilanumcnt. 

Citaste,  adj.  2  gen.  ctlui  qui  cite,  qui  as- 
signe. p.  a.  de 

Citar,  c.  a.  (r.  de  prat.)  eiler,  assigner, 
ajourner  k  comparallre  par-devanl  la  justice. 
— ,  rapporlcr,  all^gucr  tiu  passage,  un  au- 
teur,  etc.  Convoquer,  faire  assembler  par  au- 
torile  juridique. 

Cjtaka.  V.  Cithara.  it.  Acilara. 

Citatöiuo  ,  a  ,  adj.  (I.  de  prat.)  citatoire  : 
qui  concerne  la  eilafion  en  justice. 

CiTF.nion,  adj.  2  gen.  cilericur :  cn-deca,  de 
notre  cöie,  pres  de  nous. 

Citiiara,  t.  f.  cilliare  ;  lyre  a  7  ou  8  cordes, 
des  llebrcux,  des  Grecs;  sistre  des  Italiens; 
lull» ,  harpe. 

Citharedico,  K,adj.  cilharcedique :  qui  con- 
cerne la  cilhare,  la  harpe. 

CiTHAniino,  t.  m.  celui  qui  chante  en  s'ae- 
compagnanl  de  la  cilhare ,  de  la  harpe. 

f  Cituarista,  «.  m.  joueur  de  cilhare,  de 
harpe. 

Citiso.  V.  Cyliso. 

f  Citocacio  ,  *.  «i.  (f.  de  bot.) '  camelee ,  oli- 
▼ier  naiu,bois  gentil. 

Cit6la,i.  f.  'claquet,  cliquet,  traquel:dans 
unnioulin,  pelitc  lalle  qui  est  sur  la  ircmic, 
et  qui  bat  avec  bruii. 

•fCrrüTi,  $.  m.  ,fam.) '  inlünalion,  assigua- 
lion. 

CtTRAMONTANO.  V.  CitmontüliO. 

Cjträria.  V.  Votaleria. 


CLL 

fCiTRÄTO,  $.  m.  (f.  de  ehim.)  citrate  :  sei 
d'aeide  de  citron.  —  § ,  pl.  »eis  forme«  de  U 
combinaison  de  l'acide  cilrique  avec  diflereattt 
bases. 

Citrkiro,!.  m.  faueonnier. 

Citreo,a,  adj.  {t.  de  poh.)  de  citron; de 
cedrat. 

Citrico,  a  ,  adj.  (f.  de  ehim.)  cilrique  (aride): 
exlrail  du  cilron. 

f  CiTRINELLA,*.  f.  (l.  d'hlit.  Mit.)  *  blUMt : 

genre  d'oiseaux  de  l'ordre  des  passereaux. 
Citrino  ,  a  ,  adj.  citrin ,  couleor  de  citron. 

f  C!TRO:rf.LLA-ME«fOR,    t.    f.    {t.   de   bot.)  T. 

Cidriira  {herva).  —  maior,  armoise  citronelle, 
vutgo  aurone  des  jardins,  citronelle,  garde- 
robe. 

CituEyt.  m.  'Jalousie;  envic.  Ter— •rf'ai- 
gutm,  etre  jaloux  de  quclqu'un. 

CivEL,  adj.  2  gen.  civil ,  non  criminel.  ant. 
De  basse  exlraclion,  vi!  dans  les  aclions. 

Civel,  *.  m.  ihbunnl  civil,  juridiction  ciyile. 

•  Civeldade.  V.  Vilcza,  Indignidade. 

Civico ,  a  ,  adj.  civiquc  :  qui  concerne  leci-  i 
loyen,  du  ciloyen.  Coröa — a,  couronnc  ci-  \ 
vique,  decernec  pour  avoir  sauve  la  vie  a  üb  t 
ciloyen. 

Civil,  adj.  2  gen.  civil :  qui  regarde  et  eon-  .. 
cerne  les  ciloyens,  la  eile;  honnete,  poB,  . 
courtois,  bien  eleve.  Morte  —  ,  (t.  de  ff 9t.)  - 
morl  civile  .-  elTei  d'un  jugement  qui  prive  de  . 
Uws  les  droits  tivils. 

+  Civil,  *.  m.  civil  rl'oppose  de  1'eUt  miH- 
taire ,  clat  de  ciloyen ,  profession  civile.  t 

Civuidauf.,  *.  f.  civiiitc,  honnetete,  eow-  , 
toisie,  polilesse.  . 

CiviLi7.ACAÖ ,  i.  f.  civilisalion  :  action  de  ei- 
viliser,  ses  eliels;  elat  de  ce  qui  est  civilis*.       ( 

CiviLizÄDO ,  a  ,  p.  p.  de  Civilitar.  adj.  Poli,  , 
lioim^ie,  courlots. 

Civiuzahöu,  a  ,  adj.  et  *.  cc  qui  citilise. 

Civiu7..vr; ,  i\  a.  civili*er  :  rendre  civil ,  ho«- 
nele,  sociablc;  ?c!.iircr;  polir  les  moars. 

fCiviLi7AYra,  adj.  2  gen.  civilisaMe : qi* 
peul  eire  civilise. 

Cjvilmentp.  ,  adv.  civilement,  honnetemeul, 
avec  polilesse ;  (f.  de  prat.)  en  mauere  cittte, 
cn  proces  civil. 

Civismo,  *.  m.  civisme  :  iele,  patriotitM 
dont  le  ciloyen  est  anime. 

•  Civoado.  V.  Monlado. 
C17.A ,  elc.  V .  Siza ,  elc. 

Cizänia  ,  *.  f.  ivraie  :  mauvaise  graine  qai 
croll  pariui  le  ble.  \fig.)  Züwnie,  discordc,<b- 
vision ;  vice  qui  se  niete  aux  vertus,  aux  boo- 
nes  actione,  nd.  Cliosc  nuisible.  Mittler  ou* 
mear  a  — ,  brouiller,  rnellre  ou  seiner  la  liu- 
nic,  la  discorde. 

Ci/iuaö  ,  f.  m.  (t.  de  bot.)  'gesse  sauvage. 

C la cia.  V.  l'lassia. 

•  Ci.aoe.  V.  älatanga. 
Clamado,  a  ,  />.  ;;.  de  Clamar. 
Clamadök,  a,  adj.  el  t.  crieur;  brailleur, 

criailleur. 
ClamAr,  r.  a.  invoquer,  implorer,  demander 
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i  gnmä»  erb,  «Tne  roaniere  plainthre.  (flg.) 
Edgar,  demander;  crier.  Btte  delüo  ettd  cla- 
mmde  %m§angm9  ce  crime  crie  vengeance. 

Clamar,  v.  n.  crier,  s'ecricr.  —  d'alguem, 
crier  eoolre  qudqu'un.  —  por  alguem,  appe- 
kr  qnelqu'an  a  hauls  cris. 

CLAMATöftio,  a,  adj.  qui  se  plaint  avec  vio- 
lence. 

Clamidb.  V.  ChUmide. 

Clamör,«.  m.  "clameur,  cri.  Cri  plainlif, 
anBissemenl,  doleance.  Ruraeur,  bruii  public. 
Ot  elamorcs  dot  affliclot  chegäo  ao  ceo ,  les  cris 
eee  affligts  moolent  au  ciel. 

Clamoroso,  k,adj.  plainüf. 

Clamos.  V.  Reeiamot. 

Clatoestis  amejjte  ,  adv.  clandestinement , 
a  la  derobe«,  secretement. 

Clandestisidadb ,  i.  f.  clandestinile  :  Tice 
di  manage ,  de  ce  qui  est  clandcslin. 

Clajdestjxo  ,  a,  adj.  clandesiin  :  secret; 
ttt  en  cachette  et  contre  les  lois;  (Jtg.)  cache, 
•eerei. 

ClangAb  ,  §.  m.  (/.  de  poe't.)  bruit ,  son  aigu 
dt  la  trompette. 

fGLAxcvLA ,  f.  f.  (/.  d'hitt.  nat.)  *  garrot:  oi- 
seau  de  passage ,  espece  de  canard. 

Clara-d  ovo,  t.  f.  *  aubin  ,  blanc  d'ffiuf. 

Clara boia,  t.  f.  claire-voie,  oeil-de-bceuf : 
peiile  lucarne  ronde  et  ovale. 

Clakadoiau  ,  { I.  burl.)  V.  Luzir- 

Clarjuieste ,  adv.  clairemenl,  evidemment, 
nwnifes:eiuenl.  — ,  d'une  raaniere  inlelligible. 
— .  neiletucnt ,  dislinctement. 

Clai-.aö  , 1.  m.  aug.  de  Claro,  "lueur,  clarte, 
eelat,  grande  spiendeur. 

f  Clara  valehse  ,  ady.  2  gen.  de  l'ordre  de 
Mini  Bernard. 

Clarca,  $.  f.  boisson  composee  de  vin  blanc, 
de  miel ,  de  cannelle,  etc. 

Clireah  ,  v.  *.  coinmencer  a  faire  clair,  a 
faire  jour.  S'eclaircir,  en  parlanldu  temps. 

f  Clareira  ,  t.  f.  (f.  cfagr.)  clairiere  :  espace 
eegarni  d'arbres  dans  un  bois,  ou  on  a  du  ja 
OMipe  la  moisson. 

Clareiro.  V.  Clareira. 

Clarete  ,  adj.  2  gen.  clairet.  V.  Palhete. 

Claklza  ,  s.  f.  clarte  :  qualite  de  ce  quf  est 
dair(du  style,  de  lavue,  de  la  voix ,  etc. ) ; 
Bettele,  fig.)  Reputation,  renommee,  nom, 
eelebrite.  — »,  pl-  docuraents,  litres.  Com—, 
dtstiocteraent.  Pallarcom—,  parier  avec  fran- 
dü*e,»ansdetours. 

Clarid a de.  ,  t.  f.  clarte  ,  lumiere ,  spiendeur ; 
perspicuite,  neltete  d'esprit.  — ,  chei  les  chre- 
ucbs,  une  des  qualites  des  corps  glorieux. 
Aar— ,  eclairer. 

Clarifica<jaö,  t.  f.  clariflcation  :  action  de 
elarifier  (une  liqueur);  depuration. 

Cla rificädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Clarificvr,  v.  a.  elarifier:  rendre  clair  et 
net  un  liquide.  Eclaircir  la  vue.  Affiner,  puri- 
ier.  fig.  Eclairer,  illustrer. 

Clarificär-sse,«.  r.  se  elarifier,  se  purifier. 
(ßg.  oni.)  Se  juslifier  de  quelque  imputalion. 
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f  Claripicatito  ,  a  ,  adj.  hon ,  propre  a  ela- 
rifier, a  eclaircir,  ä  purifier. 

f  CLARinco,  a  ,  adj.  brillant ,  eclatant,  res- 
plendissant. 

Clarim  ,  s.  m.  clairon  :  trompette  a  son  aigu 
et  percant.  Trompette  :  celui  qui  sonne  du 
clairon.  Ändar  not  clarim  da  fama,  (flg.)  avoir 
beaueoup  de  renommee ;  jouir  d'une  grande 
repulation ,  6lre  pröue  conime  savant,  comuie 
poete ,  etc. 

Clarin£ta,  $.  f.  clarinette  :  Instrument  da 
musique  a  anche  et  a  clefs ;  sorte  de  gros  haut- 
bois ;  celui  qui  en  joue. 

Clarissimo,  adj.  sup.  de  Claro,  tres-illus- 
tre,  tres-noble. 

Claristas,  s.  f.  pl.  claristes :  religieuses  da 
Sainte-Claire. 

Claro,  a,  adj.  clair,  eclatant,  lumineux, 
qui  jclle  de  la  lumiere;  qui  reeoit  beaueoup 
de  jour.  — ,  luisant,  transparent.  ( t.depeint.) 
— ,  il  se  dildes  couleurs  lorsqu'elles  sontpeu 
foneees  ou  qu'ellcs  approchent  du  blanc.  — , 
qui  n'est  point  troublo.  — ,  serein,  sans  nuage, 
en  parlanl  du  temps.  — ,  qui  a  peu  de  consis 
tance,  en  parlanl  des  liquides.  — ,  qui  n'est 
pas  bien  serre.  V.  Raro.  — ,  net,  aigu,  haut, 
sonore,  en  parlantde  la  voix  et  des  sons.  —, 
distinet,  inlelligible ,  aise  a  comprendre.— , 
evident,  manifeste.  — ,  iibro,  franc,  sans  de- 
tour.  {fig.)  Penetrant,  perspicace.  it.y.illut- 
Ire,  fnsigne,  Famo$o.  Agua — at  cao  pur«. 
Semeado  — ,  clairsemc.  —  etld ,  c'est  clair,  ccla 
est  clair.  Ser  mau  — ,  ou  täo  —  eomo  a  agua, 
ou  eomo  o  toi ,  elre  clair  corarae  le  jour ;  sauler 
aux  vcu\.  Quirem-no  mau  — ?  est-ce  clair? 
At  ciaras,  a  decouverl;  clairement,  sans  he 
gener,  verlernen t,  sans  delour ;  manifeste- 
menl,  evidemment. 

Claro,  t.  m.  intervalle,  clair,  espace  Tide. 
"  Lacune  :  ce  qui  manque  dans  un  ecril,  dans 
un  discours.  *  Clarte ,  lumiere,  jour.  Enlre-co- 
lonnemenl :  espace  enlre  deux  colonnes.  In- 
terstice,  intervalle,  espace,  clairiere.  — #,  pl. 
( t.  de  peint.)  les  jours ,  les  parlies  eclairees , 
ce  qui  rehausse  les  leintes.  —  e  cscüro,  ( t.  de 
peint.)  clair-obscur.  (fig.)  Melange  de  bon  et 
de  mauvais.  Patsar  em  — ,  ne  faire  pas  raen- 
tion ,  oublier  une  chose ,  la  passer  sous  silence. 
Patgar  a  noitt  em  — ,  passer  la  nuit  blanche, 
sansdormir,  sans  fermer  l'oeil.  Pörem  — ,  li- 
rer au  clair.  Pelo  —,  clairement,  manifeste- 
ment,  sans  delour. 

Claro,  adv.  clairement,  francheraent,  sans 
detours,  sans  reli cen ce.  Fallemot — ,  enien- 
dons-nous,  parlons  franchemenl. 

*  Claroh.  V.  Clardö. 

*  Claror.  V.  Retplandor,  Claridade. 
Glassar.  V.  Clattificar. 

Classe,«.  f.  classe  :  ordre,  rang  de  person- 
nes  ou  dß  choses,  rang  donne  au  merile  com« 
pare;  salle  de  College.  V.  Aula.  —,  premiere, 
principale  division ,  dans  un  sysldme ,  une 
methode,  une  science,  des  etres  donl  ils  f'oe- 
cupent;  lea  etres  qu'elle  comprend. 
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Classia.  V.  Fondifäo. 

ClAssico  ,  a  ,  adj.  principe) ,  grand ,  notable  f 
Enorme.  Classique ,  approuve ,  qui  fait  aulorite 
dans  une  rerlaino  meliere,  en  parlant  d'un 
aaleur;  qui  a  rapport  aux  classe9.  Autor—, 
auteur  classique  :  du  preroier  ordre ,  servant 
de  modele.  Lirro—,  livrc  classique  :  employe 
dans  les  classes  des  Colleges. 

-j-  Classificac>ö  ,  t.  f.  Classification  :  ordre, 
distribution  par  classes ;  l'action  de  claaser. 

ClassincAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Clattiflear. 

t  Classificadör,  s.  m.  celui  qui  classe. 

ClassincAr,  v.  a.  classer :  ranger,  distri- 
buer  par  classes. 

Clasta.  V.  Crdsla. 

Claudicacao  ,  t.  f.  claudication  :  Paction  de 
bofter. 

ClaudicAdo,  k,p.p.  de  Claudicar. 

Claüdicamte,  adj.  2  gen.  qui  cloche,  qui 
bolle.  p.  a.  de 

Claudicar,  r>.  n.  botter.  V.  Cochear.  (flg.) 
Clorher,  etre  defectueui,  n'aller  pas  droit  dans 
nne  aflaire. 

Glaostra.  V.  Clous tro. 

Claustral,  adj.  2  gen.  claustral :  apparte- 
nant  au  cloftre,  au  monastcre.  On  donne  ce 
nora  a  certains  ordres  religieux  et  a  leurs 
moines. 

ClaustralidAde  ,  t .  f.  •  relachement  det  clot- 
triers. 

ClAdstro,  #.  m.  cloftre  :  paler ie  d'un  ino- 
nastere ,  d'une  *glise.  — ,  monastere ,  vie  reli- 
gieuse.  La  reunion  des  raembres  digniiaires 
d'une  universite.  (flg.)  'Cavite,  enceinle.  On  le 
dit  surlout  da  venire  d'une  femme  enceinte. 

Clausula,  f.  f.  clause:  «lisposition  particu- 
liere  d'un  traite,  d'un  conlrat,  etc.;  article 
d'une  Convention ,  etc. 

CläcsclAdo,  Ay  p.p.  de 

ClAdsclAr,  v.  a.  red  u  Ire  en  clauses,  en  ar- 
tlclcs;  Onir,  terminer  une  phrase,  une  periode; 
restreindre,  reduire  a  moins. 

Clacsura  ,  f.  f.  ctoture :  circuit  d'une  maison 
religieuse.  — ,  Obligation  que  tes  religieux 
s 'impotent  de  ne  point  sortir  de  leur  mo- 
nastere. 

Claoscrado  ,  a  ,  p.  p.  de 

CladsurAr,  t>.  a.  cloltrcr :  enfermer  dam  un 
cloltre;  y  faire  enlrer  de  forcc. 

ClauscrAr-sr,  v.  r.  se  cloltrer:  s'enfcrmer 
volontier»  dans  un  cloltre. 

ClAva,  *.  f.  massue,  baton  noueux. 

Clavarja,  t.f.  'offlce,  garde-manger  des 
religieux.  it.  Bureau  du  Clarario.  V.  ce  mot. 

Clavario,  $.  m.  celui  qui  a  la  clef  d'un  lieu 
deconflance;  dignite  dans  certains  ordres  re- 
ligieux, espece  de  lr*sorier.  V.  Claveiro. 

Clav  f.,  f.  f.  ( t.  de  mut.)  clef :  signe,  marque 
qui  sert  a  faire  connaltre  I'intonation  des 
notes  par  rapport  a  leur  position.  V.  Chave. 

Claveiro,  f.  m.  etavaire:  gardien  de  litrcs. 
V.  Clarario. 

Clavelliha  ,  ( f.  de  bot.)  V.  Cravina. 

Clavbria.  V.  Ctavaria. 
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fCLAffQuc,  t.  m.  stras  :  compotition  hv 
veiitee  par  Stras  (allemand),  qui  imUe  le  dii- 
manl. 

Claveta,  t.  f.  ( t.  de  mut.)  clavetle :  petita 
clef. 

Glavicördio  ,  i.  m.  clavicorde :  sorle  de  cla- 
vecin. 

CLAviccLA,  t.  f.  (t  d'anat.)  clavicule:  os 
anterieur,  lateral  et  superieur  du  slernom. 

f  ClavicclAdo  ,  a  ,  adj.  (I.  d* anal.)  claviettWt 
ce  qui  tient  a  la  clavicule. 

ClaviculAr  ,  adj.  2  gen.  ( t.  a"anat.)  clavic»- 
laire .-  de  la  clavicule. 

ClayiculArio,  «.  m.  tresorier :  eelui  qui  Ütnt 
les  clefs  d'un  coflre. 

t  Clavi-cylimdro,  f.  m.  (t.  de  mut.)  davt- 
cylindre  :  clavecin  avec  un  cylindre  de  verre 
qui  Trotte  les  cordes  et  prolonge  le  ton. 

f  Glavipörme,  adj.  2  gen.  claviforme:  clav*, 
en  massue. 

f  Clavjcero,  adj.  m.  qui  porte  une  elef  — 
nne  massue.  Surnom  de  Janus  et  d'Hercule. 

Clavija,  i.  f.  cbeville,  chevillette  :  morceai 
de  bois  ou  de  fer  qu'on  fait  entrer  dans  on 
trou.  V.  Cravija. 

t  Clavilha  ,  *.  f.  ( Ponto  de  — ,  f.  ds  eJWr.) 
Suture ,  couture  double  d'une  plaie. 

Clav ir<A,  t.  f.  carabine. 

Clavineiro,  t.  m.  carabinier. 

ClaviörgAo,  f.  m.  clavecin  organis6  :  instru- 
ment  de  musique. 

Clematite-br  amca,  t.  f.  (t.  de  bot.)  clematile, 
herbe  aux  gueux,  viorne  des  pauvres,  plante 
rosaeee.— bat  tarda.  V.  Arittoloehia  ordinaria. 

Clemexcia  ,  f.  f.  ciemence  .-  vertu  qui  porte 
un  superieur  a  pardonner  les  oflenses  et  a  mü- 
derer le  chatiment.  (flg.)  Amenile,  douceur  do 
climat. 

Clemente,  adj.  2  gen.  dement :  qui  a  de  la 
clemence. 

CLEMENTEiiE!fTEf  adv.  doucement,  pahiiWe- 
ment,  avec  clemence,  douceur,  calme,  hnma- 
nite. 

Clemektinas,  t.  f.  pl.  clcmenlinet :  deere- 
lales  de  Clement  V ;  lettres  apoeryphes  de  Mini 
Clement. 

CLKMETrissmo,  a,  adj.  tup.  de  demente. 

f  Cl£ö*eo  ,  a  ,  adj.  v  t.  de  myth.)  de  Cleono, 
fils  de  Peiops. 

f  Cleönia  ,  t.  f.  ( t.  de  bot.)  cleonie :  plante 
labice. 

Clepsy'dra  ,  f.  f.  'clepsydre:  horloge  d'eau, 
roachine  hydraulique  des  anciens. 

fCL^RAÖ,  t.  m.  (/.  d'hist.  nat.)  cUlron: 
Colöoptere.  —das  colmtias,  clairon  des  ruebes. 
—  muMador,  clairon  de  bois. 

Clerezia,  t.  f. '  clerge .-  l'ordre  eccleslaatiqui, 
le  corps  des  ecclesiasiiques. 

Clf.ricAl,  adj.  m.  clerical  .*  qui  appartient  au 
clerc,a  Tecclesiaslique. 

Ci  KRir.Ai.MKKTE,  adv.  clericalement  :  d*im« 
raanierc  rlericale. 

ClkricAto,  t.  m.  * cieri cature .-  I'etat  eo  eoctdU 
tion  du  clerc,  de  l'occlesia*tique.— d«  cdm*r*t 
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dfrietl?  rtBM  Jt  ttsre  diu  la  chmhra  apot- 
IrIm  Jt  la  cow  dt  Boom. 

ClIrico,  #.  m.  clerc,  eccleflasliqtie,  pellt 
attet,  abb«,  prttre.  —  Jaormar«,  ceiuiqui  a 
u  rlericat  dans  la  diambre  aposlolique.  — Je 
baaar«,  clerc  tooture.  —  Je  mcnores,  clerc 
qai  a  recu  les  ordre*  mineurs.  —  de  mitte  f 
pretrt. 

CLiaiCüiüBO , «. «•.  du*,  de  CHrigo.  (/am.) 
PrtstoleL 

Ciftao , «.  «i.  clerge.  V.  Clerezia. 

Cliemte ,  oay.  et  *.  2  gen.  dient :  personne 
Mi  la  protection  d'une  au  Ire;  celui  que  de- 
fend  an  avocat ,  un  procureur. 

Ojest^lla,  a.  f.  clientelle:  protection  que 
\t  pairon  accorde  a  ses  elienls;  les  clients. 

Cuma,  t.  m.  (t.de  geog.)  climat :  parlie  du 
rtate  eooiprise  entre  deux  cerelcs  paralleles  a 
lefuieur;  ligne  qui  marque  cet  espace.  — , 
ttjm-.  pays.  eu  egard  a  la  lemperature  de 
hirelä  ses  effels-.clat  habiluel  de  l'atmosphcre 
das  un  pays.  Acottumar-te  ao  — ,  s'accli- 
wier. 

ClivitCkico,  a  ,  adj.  clitnaleriquc  fKan)f  (ous 
le-  *ept  ans  de  la  >  ie ;  la  63'  annce  climalerique, 
fiiale.  flg.;  Mal*ain,  dangereux,  en  parlant 
du  In  ups. 

t  Cum at ico,  a,  adj.  inconstant,  variable. 

7 «jli vii.  t.  m.  clirnax,  iigure  de  rhetori- 
qtie .  pradaüon  dans  Ie  discours. 

Cum.  V.  Crina. 

Cumca  ,  f.  f.  (f.  de  fne"J.i  clinique  :  mtfdc- 
oiw  qai  se  fait  au  lit  des  malades. 

Olimi  o,  a  ,  adj.  (r.  Je  m(d.)  clinique  .-  on  lo 
•hx  de«  medecins  qui  visitent  les  malades,  et 
ü*  U  medecine  eiercee  par  ces  medecins. 

f  Cli*op6dio,  #.  m.  (f.  de  bot.)  clinopodium 
'«  dir.opode  ?  faui-basilic,  plante  labiee. 

Cuo,  t.  f.  (/.Je  myth.)  Clio :  la  inuse  qui 
preside  ä  l'histoire. 

Custcl  ott  CiMsTF.i,.  V.  Clyster. 

Cutökis,  t.  tn.  it.  d'anat.)  clitoris  :  partie 
■reeminente  et  superieure  de  la  vulve,  en 
taue  de  gland ;  oestre  vetterten. 

t  Cuvöso  v  a  ,  adj.  penchaut ,  en  pente. 

Cloaca,  s.  f.  'cloaque:  egout.  (/ig.)  Sentine 
fc  »ke*,  d'impureie*s;  maison  sale,  infeete; 
Uta  paanl. 

Cloacäl.  adj.  2  gen.  de  cloaque. 

fCioACARio  Ott        jeureur  d'egouts,  qui 

fCj.OAQttiRO,  f.  m.  I  netloio  les  cloaques, 
I»  egoou. 

fCLOiuo,  *.  f.  (t.  de  myth.}  Clotho  :  la 
p?i>  jeuue  des  Parques,  celie  qui  tenail  les 
Uü»  de»  destinees. 

j-Cicb  ou  Clibe,  t.m.  club  :  asscmblcc  po- 
lUque.  pltüanthropique,elr. 

7  Clllista,  f.  m.  clubistc  :  membre  d'un 
cbjb. 

f  Clcüiacf.sise  onCLCMuniMtB,  adj.  2  gen. 
de  Cluny,  qui  concertic  l'ordre  de  Cluny,  de 
oaifii-Enino. 
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Cltpio  ,  ff.  m.  (f.  ie  pah.)  eeaaton ,  eea. 

CLTarte.ff.  «.  clyslere,  laremenU 

fGLYTRA.f.  m.  (I.  dhitt.  nat.)  clytre:co- 
leoptere  Mlramere. 

f  Co ,  t .  f.  (f.  Je  bot.)  co ,  coretbe  de  la  Chine, 
plante  qui  fournit  une  espece  de  Ol. 

Co ,  contraclion  de  com  o ,  avec  le. 

Cöa  ,  t.  f.  action  de  couler. 

f  Coa,  #.  f.  (t.  de  bot.)  coa  j  plante  loujours 
verte  d* Amcrique. 

Co ac^äö  ,  f.  f.  coaedon  :  contrainte  vlolenee 
qui  öle  la  liberte  du  choix. 

CoACCisÄDO.  V.  Correo. 

Coacervär,  etc.  V.  Amontoar. 

Coactivo,  x,adj.  coactif :  qui  •  le  droit  de 
contraindre. 

CoActo  ,  a  ,  adj.  force ,  contraint. 

Co ada,  f.  /.  puree;  lessive. 

CoADfciRA.  V.  Coador. 

Coadjltör,  a,  f.  coadjuteur,  adjolnt.per- 
sounc  qui  en  aide  une  autre  dans  ses  fonc- 
tions.  — ,  prelat  adjoint  a  un  övequc,  et  de- 
signe  son  successeur.  Vicaire  d'un  eure. 

CoADjiTORiA ,  f.  f.  coadjulorerie  ;  Charge, 
dignite  du  coadjuteur. 

Coadjcvado ,  Ayp.  p.  äe  Coadjutar. 

t  Coadjuvante  ,  adj.  2  gen.  qui  aide.  p.  au 
de 

fCoADJEvÄR,  v.  a.  aider  enscmblc,  secon- 
der;  cooperor,  contribuer. 

CoADMiMsrnA^Äü,  *.  f.  administralion  col-. 
leclive,  partapee  cnlre  plusieurs. 

Cüadmimistuado ,  a ,  p.p.  de  Coadminittrar. 

Coadmixistradök,  t.  f?i.  cc'ui  qui  adruinistro 
en  coinmun  avec  une  ou  plusieurs  personnes. 

CoADMnisTRAR,  v.  a.  aüuiiiiUtrcr  collect!- 
vement. 

C()ado,a,  p.  p.  de  Coar.  adj.  Ar— ,  vent 
coulis.  Ferro  — ,  Ter  fori  du ,  Tonte.  {fig.)P&\et 
bl^me;  saisi. 

Coadör  ou  Coadolho,  #.  tn.  couloIr,  cou- 
loire  :  vasc  pour  passer. 

Coaurilda.  V.  Quadrilka. 

CoADi^A^iö,  f.  f.  'inclnnge,  union. 

f  Coawcüado  ,  a  ,  p.  p.  de  Coudunar.  Folhai 
—at,  adj.pl.  J.  de  bot.)  fcuillcs  conoces,  en 
paquet  sans  se  loucher  ä  la  lige. 

Coadlnar ,  v.  a.  melcr,  niclanper,  unlr,  Join- 
dre,  aecorder,  incorporcr.  II  est  aussi  recl- 
pro<|iie. 

Coapcra,  *.  f.  colatere  :  fillration  grossere, 
iiqueur  iiltrce. 

f  Coac.siestar  ,  v.  a.  p.vt.  sssembler.  unir, 
joindrecnsemble. 

Coaccla<;ao,  t.  f.  coagulalion  t  action  de  se 
coatruler,  ses  ellets. 

C(>a(,llado,  a  ,  p.  p.  de  Coagular. 

Oagii.antk,  adj.  2  gen.  coagulant  t  qui 
coi.Mile  les  iluides.  p.  a.  de 

Coaüu.au,«.  a.  coagulcr:  ligcr,  cailler;  ö'.cr 
la  lluidile. 

Coagular-se,  v.r.  sc  coaguler  :  perdre la 
fluiditc,s'6paissir. 

t  CoaYtä,  t.m.  (J.d'hint. nat.)  coalla,  couala* 
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•orte  de  grand  sapajou ,  a  face  et  oreilles  nues. 

Coalhäda,  t.  f. *  caille,  eaillebolte. 

Coalhado,  A,p.  p.  de  Coulhar.  adj.  (flg.) 
couvert,  plein. 

Coalhadura, f.  f.        )  coagulation ,    flge- 

COALHAMENTO,«.  ff».      )         mdlt. 

Coalha-leite.  V.  Calhaleile. 
Coalhar,  v.  a.  cailler,  coaguler :  flger.  (flg.) 
Charger,  couvrir  un  habit  de  broderie,  elc.  {flg. 
fam.)  Aniasser,  en  parlant  de  1'argeni.  Näo 
putto  —  dinheiro,  je  ne  puis  pas  a masser  d'ar- 
gent,  rien  mettre  de  edle. 

Coalhar,«!.  n.  et  — «a,  v.r.  se  cailler,  ae 
flger,  s'epaissir,  se  congeler,  se  prendie. 

Coälho,«.  tn. caille:  lait  engrumeauxqu'on 
trouve  dans  l'estomac  des  aniraaux  qui  lellent. 
Caillement :  etat  de  ce  qui  se  caille.  'Pressure, 
cail leite,  (flg.)  Accord ,  convenance  d'hunieurs 
el  d'inclinations. 

+  Coaliväö,  *.  f.  coalilion  :  reunion  d'oppo- 
sauts,de  puissances,  etc.,  conlre  une  autre. 
— ,  reunion  de  parlies  separees  auparavant. 

f  Coalizar,  v.  a.  coaliser.  V.  Ligar,  Confe- 
derar. 

f  Coamamte,  adj.  2  gen.  qui  aime  quelqu'un 
tt  qui  en  est  aime. 

f  CoAXDÜ-oo-BuA7.iL,  *.  m.  (t.  d'hitt.  nat.) 
porc-epieä  queue  prenanle. 

fCoAiMA,  $.  f.  J.  de  bot.)  'hypericum  de 
Cayenne. 
f  Coapostolo,  *.  m.  apdlrc  avec  un  autre. 
fCoAPTA(,Ä0,  s.  f.  (t.  de  chir.)  coaptalion  : 
reunion  exacledes  bouls  dun  os  frarture;  re- 
placcment  d  un  os  luxe. 

Coäv.,  r.  a.  couler,  passer,  filtrer.  Percer, 
pcncircr,  en  parlant  de  l'air,  du  vout.  — ,  fou- 
dre  et  jeler  en  mottle  ( les  metaux).  ant.  Cha- 
trer.  {flg.)  Endurer,  supporler.  —  a  roupa, 
lessiver,  faire  la  lessive.  —  ferro,  etc.,  fondre 
du  Ter,  elc. 

CoÄR,r.  n.  et— ae,  v.r.  se  couler,  se  111- 
trer;  s'echapper.  iflg.}  Palir. 

Coarcta^aö,  s.  /.  *  retrecissement;  resserre- 
ment. 

Coarctäda,  *.  f.  (f.  de  pral.)  excuse,  justi- 
fication. 
Coahctado,  k,p.p.  de 
CnARCTiR,r.  a.  restreindre,  limiler,  borner. 
•fr  Coarrendadör,  a,  s.   fermier  avec  un 
autre. 
Coartada  ,  etc.  V.  Coarclada ,  elc. 
•J-  Coati-do-Brazil  ,*./".(  /.   d'hitt.  nat. ) 
coati :  pelit  quadrupedc  roux,  voisiu  des  ours, 
de  la  taille  des  fouines.  — de  fivinho  car/o, 
ralon.  —  larrador,  raton  orriiuatre. 

f  Coati l,  t.  m.  (t.  de  bot.)  coati  ou  coalli  .- 
grand  arbrisseau  de  lu  Nouvelle-Espaijiie ;  doiiue 
le  bois  nepbrelique. 

f  G>axai.:äö,  *.  f.  'coassement :  cri  desagrea- 
ble  des  grenouilles. 

f  CowÄu ,  r.  n.  coasser.  II  se  dit  du  cri  des 
grenouiilcs. 

f  COBALOS  Ott  COBALE8  ,  f.  Ol.  pl.  (  f.  de  fHtit.) 


oobales  •  genles  raalins,  trorapeurs,  bouffons 
et  voleurs,  de  ia  suile  de  Bacchus. 

Cobälto  ,  s.  m.  cobalt  ou  cobol :  metal  dm, 
pesant,  friable,  peu  fusible,  d'un  blanc  roae, 
sentant  Tarsen  ic. 

Cobvbde  ou  Covarde,  adj.  2  gen.  lache, 
pnltron,  coi'on;  timide,  couard. 

Cobardemeste,  adv.  lacbement;  ttmida- 
roent. 

CorardIa  ,  t.  f.  lächelt,  pollronnerie,  panl- 
laniuiite,  couardise,  coionnerie.  Timidilö. 

Cooardo,  A.  V.  Cobarde. 

f  C<»b\ ya-do-Bra7.il,  *.  tn.  [t.  d'hiit.  ntL) 
cobaye,  caviai  ou  cavia  :  cochon  d'Inde. 

fCOBLBAS  Ott   COBtBLIRA,    *.   f.    (I.  0*4  boL) 

cubebe  ou  quabebc :  espece  de  poivre  de  linde. 

-j-Cobel,  s.  m.  (I.  d'hisl.  nat.)  cobelottea- 
belle  :  couleurre  d'Amerique. 

Cobello.  V.  Cubello. 

Coberta,  s.  f.  couvcrlure  :  tout  ce  qui  sert 
a  couvrir;  toit.  (  t.  de  mar.)  Couverte,  pont, 
tillac.  (flg.)  Couverlure,  prelexte.  —  da  comm, 
courle-pointe ,  couverture.  —de  carla,  enTe- 
loppe  de  lettre,  —de  mesa,  tapis  de  table.  U. 
Service  :  nombre  de  plals  qu'on  sert  a  la  foii 
snr  table.  —  corrida,  (/.  do  mar.)  pont  enlier. 
—  levadiga,  pont-lcvis. 

*  Cobektäl.  V.  Cobertor. 

Cocertäüo.  V.  Acoberlado. 

Cobertamente,  adv.  couvertemenl ,  secrete- 
inent,  en  cachellc. 

Ouifrtas  ,*.  f.  pl.  couvertures  ;  housses. 

Cobkrtliua.  V.  Tampa,  Coberta. 

Cobeuto,  a,  p.  p.  irr.  de  Coortr,  adj.  cao« 
vert.  Carbö.  Obscur.  Vclu.  Döfendu.  Fonce,eo 
parlant  des  couleurs.  'flg.)  Embourse  des  de- 
penses  avaneees.  Barco  — .  bätiment  ponle. 

ConEnTor. ,  *.  m.  'couverlure  de  lit. 

CoberiOua  ,  *.  f.  couverture,  enveloppe. 

Comt;\,  etc.  V.  Cuhi$a ,  etc. 

■f  Coiiiü.  V.  Tilhymalo. 

■j-ConiTE.  V.  Cadoztlc. 

fConRA,  jr.  f.  (t.d'hist.  nal.)  couleuvre 
serpenl.  —  de  eapello,  serpent  ä  luncUes.— 
colleirada,  couleuvre  a  oollicr.  —  cerasta  Ol 
cornicvlada,  ceraste.  —  liza  de  pintat  alter 
nat,  lissc.  —  rerdc  de  malhas  amarellat9  h 
verle-et-jaune.  —  de  easeavet,  serpent  a  Bon- 
ncltes  ;  boiquira.  {t.  d'agr.)  Corde  avec  laqoefti 
ou  alla<*he  les  b^tes  employecs  ä  fouler  !e  We 
pour  separer  le  grain  de  la  paillc.  (it.)  Jumenli 
au  nombre  de  trois  ou  cinq,  employees  ä  fou 
ler  le  b!e.  (flg.)  Toul  ce  qui  ä  la  forme  d'un» 
couleuvre,  dun  serpent.  Dizer  d'atguem  — •• 
lagartoiy  (fam.)  deihirer  queb|uun  ,  dir 
beauco:ip  de  mal  de  lui. 

'  Coiiuaoa,  s.  f.  p«ire,  couple. 

Corrädo,  a,  /».  p.  de  Cobrdr. 

CnaRADöR,  *.  m.  receveur,  collecteur. 

Codramento,  s.  m.  recouvrement,  pereof 
tion. 

Cnnnkx^K ,  s.  f.  'recouvrement,  recette  d 
deuiers. 

Cobräö.  V.  Cobrilo. 
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GobbIb  (dt),  v. «.  percevoir :  toucher,  rece- 
wir  des  deniers  das.  Recouvrer,  acquerir  de 
Muveau  ane  cbose  qu'on  avait  perdue;  la  re- 
prendre.  Acquerir.  —  mido ,  s'effrayer.  —  ani- 
■*,  cofor,  etc.,  s'enhardir.  —  aiento,  repren- 
dre  hakine,  courage.  — foreat,  se  retablir, 
reprendre  das  forces.  —  amizade,  inclinagäo, 
«fnpie,  m  preodrc  d'amiüe,  s'affectionner  ä. 

Cobbab-«e.  V.  Recobror-se. 

Couatkl,  adj.  2  gen.  recouvrable. 

Cobre,«.  m.  cuivre :  metal  rougeatre,  tres- 
unore,  trea-dur,  ductile,  fusible  el  malleable. 
-«wrW/o,  cuivre  jaune  cm  laiton.  *  Batterie 
feeaiune  eo  cuivre.  (fig.)  'Monnaie  de  cuivre. 

t  CoBRELtiRA ,  $.  f.  (t.  de  bot.)  *  bois  de  cou- 
teavre. 

Cosrelo ,  f.  m.  espece  de  berpes.  it.  —  que- 
kwüfo,  (  f.  d'hüt.  not.)  orvel  commun. 

Cosaicabia,  a.  f.  V.  Cobertor. 

tCouugiö,  i.  f.  'accoup lernen t:  I'aclion  de 
f  «toupier,  en  parlant  des  animaux.  Epoque 
propre  a  l'accoupleraent  des  animaux. 

Cobrimexto.  V.  Cobertüra. 

CosainnA,  *.  f.  dim.  de  Cobra. 

GoBajR  (com ,  de),  v.  a.  couvrir  :  mettre  une 

cbose  aar  une  autre,  pour  cacber  celle-ci,  la 
ranserver,  Forner,  etc. ;  mellre  une  chose  en 
grande  (juaolite  sur  une  autre  (d'or,  de  pierre- 
ri«,  etc. . ;  revetir.(/iy.)  — ,  cacber,  voiler;  cachcr, 
4mimuler,deguiser.— ,  defendre ,  proleger  un 
aaste. — ,  se  ditdu  male  qui  s'unit  ä  la  fcmelle. 
—oro$to,  (ßg.)  cacber,  dissimuler  une  action. 
—  a  eon/a,  ajouter  ä  un  article  de  comple 
faitres  parties ,  jusqu'a  coneurrence  d'une 
aonme  due.  —  o  campo  de  mortos,  joncher  le 
ehamp  de  balaille  de  morls.  —  o  lanfo  de  ou- 
b*o,  couvrir  une  enchere,  eneberir. 

Cosrir-se  (com),  v.  r.  se  couvrir:  mettre  des 
eaotrriures  sur  soi.  — , mettre  son  chapeau.— , 
f'fBscurcir,  en  parlant  du  leraps. — ,  se  mettre 
ieauvert  de  I  ennemi.  — ,  se  payer  :  retenir 
■se  sooiine  due.  —  de  suör,  se  couvrir  de 
saear,  etre  tout  en  eau ,  etre  treinpe.  — o  coro- 
gie,  avttir  le  coeur  na  vre  de  trislesse. 

Caaao,*.  mt.  'sürete  .-  lieu  oü  Ton  garde  une 
atoe ,  oü  on  la  inet  en  sürete.  Asile  .-  lieu  de 
Bkele.  ant.  T.  Cobranca.  Pör  em  — ,  mettre  en 
tareie.  Pär-se  em — ,  cbercher  un  asile,  un 
ata  de  sürete.  Ter  —  em  «*,  se  menager; 
trrndre  garde  ä  soi.  Pör  — ,  repriruer,  arreler. 

Gjca,  *.  f.  II.  de  bot.)  'coca,  cuea :  arbrisseau 
da  Perou  ei  sa  feuillc.  Coquc  du  Levaut. 

Cocaö,  *.  m.  bois  jaune  du  Bresil. 

Cocar,«.  m.  'aigrette  :  panacbe  dun  casque, 
d'ao  cheval ,  etc.;  pluuiet. 

Cucaaas,«.  /.  pl.  *  aecroupissement.  Eslar 
tmoude  — ,  s'aecroupir. 

Uh,a  ,  $.  f.  (I.  burl.)  volee  de  coups. 

&h,ado,  a,p.  p.  de  Cofar. 

Co^xatRA  ou  Coc.adei.la,  f.  f.  Paclion  de 
grauer. 

0(i*,  c.  a.  gratler;  slimulcr.  i7.  (/.  pop.) 
Donner  one  volee  ä  quelqu'un. 

COva»-*e,  t.  r.  st  gratlcr.  {(am.)  Hesiler. 
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Cöc<;iÖ,  f.  f.  coction  :  l'action  de  cuire  et  ms 

effets.  ( t.  de  ntfd.)  — ,  digestion  des  aliments.  i 

f  Coccinella,  t.  f.  (t.  d'hitt.  nat.)  coccineLUi 
bete  ou  vache  ä  Dieu ,  coleoplere,  trimere. 

CocciNEO ,  a,  adj.  V.  Purpureo. 

Cdcco.  Y.  Grä.  it.  CCco. 

Cöccis,  *.  m.  (I.  d'anat.)  coecyx  :  osa  l'extre- 
mite  du  sacrum ,  en  bec  de  coueou. 

*  Cöceura,  *.  f.  couverlure  ouatee. 

Cöcegas,!.  f.pl.  *cbatouiliemenl.  (/ig.)  En- 
vie,  desir  de  quelque  ebose.  Ftuer  — ,  oba- 
touiller.  Ter  — ,  etre  cbalouilleux,  etre  sensi- 
ble au  moindrechalouillement.  . 

Coceglemo,  a  ,  odj.  chalouilleux  :  fort  sen- 
sible au  chatouillerncnt. 

f  Cociia  ,  t.  f.  ( {.  de  mar.)  *  lors  d'un  cor- 
dage.  Dar—n'um  dibo,  cotnmettre  un  cordagt. 

Cockira  ,  s.  f.  demangeaison  ,  prurit. 

f  Cuchar  ou  Cuciiar  ,  v.  a.  ( t.  de  mar.)  com- 
meltre  (uu  cordage) :  reunir  plusieurs  fils  en 
les  lorlillant. 

Cocuäri'.a,  t.f.  (f.  d'art.)  *chargeoir  :  cuiller 
a  poudre  pour  charger  sans  gargousse.  (f.  de 
mar.)  Lau  lerne  de  cuivre. 

CuciiAituÄDA ,  $.  f.  ce  que  peul  coulenir  une 
cocharra.  V.  ce  mot. 

Cocue ,  f.  m.  coebe ,  carrosse ,  espece  de  vot- 
ture  ä  quatre  roues. 

CocuEcnA ,  «.  f.  la  joue  d'un  poisson. 

Goch li  ra,  *.  f.  reinise  de  carrosse. 

Cocoeiro  , «.  m.  coeber  .-  qui  mene  un  car- 
rosse ,  un  coche. 

f  Couilxilueira  ,  f.  f.  (t.  de  bot.)  *cacüer  k 
cochenilies. 

CocuicHÄno  ,  a  ,  p.  p.  de 

CucnicuAR ,  v.  n.  cbueholer. 

CocnicHO ,  s.  m.  (f.  d'hist.  nat.)  *  alouelte  des 
cliarnps;  cochevis. 

Cücbichola  ,  $.  f.       )  .... 

CocincuüLO,«.m.     |  maisonnette,bicoque. 

f  CocnicATo,  *.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  coebieat : 
toucan  b  collier  du  Mexique. 

f  Cociiim  ,  *.  m.  ( I.  de  mar.)  paillet.  —  feU 
pudo ,  paillet  larde. 

Cocnixo ,  *.  m.  cochon ,  pourceau. 

Cochlea,«./',  (f. cf'anaf.) eavitedans  Toreille. 

f  Ccuileädo,  a  ,  adj.  fail  en  forme  de  lüua- 
con.  Columna  —  a,  colonne  lorsc. 

Cochleäria,  *.  f.  J.  de  bot.)  cocblearia  : 
herbe  aux  cuilkrs,  premier  antiscorbutique. 

f  Cüciilf.ikokmf.  ,  adj.  2  gen.  (/.  de  bot.)  co- 
clilciforme.  Fol  hat  —  *,  fcuilles  cochleiformes, 
qui  s'enveloppent  en  spiraie  comrue  Celles  de 
la  fougerc. 

Cim:ii(),x.  m.  planchc  carree  pour  portcr  le 
monier  oux  ma^ons. 

Cochomlha,  *.  /'.Cochenille  .-  progallinsecle, 
hymenoplere,  plantisuge,  d'un  blanc  sale  : 
donnc  une  leinture  d'un  rouge  vif,  l'ecarlatc, 
le  carruin. 

Cöcito.  V.  Cocyto. 

Cocivaräüo,  s.  m.  (/.  de  Vlndc)  impöt  sur 
Ics  labourcurs  äGoa. 

COco,  t.  m.  coco,  noix  d'Inde;  fruit  du  coco- 
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Her.  Y.  Coqueiro.  Croque- milaint ,  moine 
feourru.  Expression  dont  on  se  serl  pour  faire 
laire  les  enfanU  qüi  pleurcnl,  en  teur  faisant 
■eur. 

CocodrIllO.  V.  Crocodilo. 

CocÖes,  t.  m.  pt.  les  quatre  pieces  qui  sou- 
tiennent  l'cssieu  dun  chariot. 

Cocövbro.  V.  Pepipo. 

Cöcoras.  V.  Cöcaras. 

Cocolbtb.  V.  Cottoldte. 

Cocoüro.  V.  Cottouro. 

CocuMßLO.  V.  Cogumeh. 

COCÜRÜTA  ,  f.  f.ou  COCURDTO  ,  t.  «I.  (f.  plib. ) 

Cime ,  sommel. 

f  Coctiio ,  #.  m.  espece  de  ver  luisant  des 
Indes. 

Cöcyto  ,  #.  m.  Cocyle  :  fleuye  de  l'enfer,  se- 
ien 1a  fable. 

Coda  ,  «.  f.  p.  ut.  V.  Cduda, 

fCoDÄö,  #.  m.  glacon. 

Codastr,  f.  m.  (f.  de  mar.)  etambot  ou 
eta.mbord ,  capion. 

Codea,i.  f.  croöte  :  partie  exterieure, -so- 
lide, du  pain;  surfaco  durcie,  ecorce.  (fig.) 
*Debors,  exterieur. 

Codeädo  ,  a  ,  p.  p.  de« 

Codeär ,  v.  a.  ( f.  burl.)  raanger  dn  pain,  des 
Bonbons,  etc.  Croustiller. 

Codeazj'nba,  f.  f.  dim.  de  Cddea,  petita 
croote,  croöte  rainec. 

Codeceira  ,  # .  f.  *  lerrain  oü  H  y  a  beaueoup 
de  cytises. 

Codeqlho.  V.  Codicillo. 

Gootco ,  t .  m.  ( t .  de  bot.)  cytise :  plante  le- 
gumineuse.  —  dos  Alpes,  auboars ,  ebenier  des 
Alpes,  faux  ebenier. 

Godego.  V.  Codigo. 

Codelim.  V.  Codilim. 

Codex  on         j   registre,  recueil,  manus- 

Codicb,  #.  m.  I  cril  de  choses  memorables, 
manuscrit  ancien. 

Codicillar  ,  adj.  2  gen.  codicillaire  1  contena 
dans  un  codicille. 

Codicillo,  f.  m.  codicille  :  addillon,  dispo- 
aitton  ecrite  ou  changement  a  un  testament. 

Codico,  Codiceiro.  V.  Codi co. 

C6digo,#. m.  code.-  recueil,  compilaüon  de 
lob ,  Constitution» ,  rescrils ,  etc. 

GODILBADO  ,  A,  p.  p.  de 

Codi lh Ar,  t.  a.  gagner  le  codille. 

CodIlho,  #.  m.  codille  :  terrae  de  jeu  de 
fbombre,  du  tri,  du  quadrille. 

CodIlbos,  «.  m.  pl  partie  de  la  Jambe  de 
derart  d'un  animal,  depuis  l'epaule  jusqu'ä  la 
Jointure. 

Codi  Li  11 ,  #.  m.  (I.  d'Atie).  V.  Picdö. 

*  Codo,  ».  m.  V.  Gedda. 

Codo5atärio%  f.  m.  codonataire  .-  associe 
dans  une  donation. 

CodormIz,  «.  f.  caille  :  oiscau  de  passage. 

f  Codorniiaö,  *.  m.  (/.  d'hist.  naf.j  rale  de 
ierre  ou  de  genet .-  oiseau. 

Codörxo,«.  m.  variete  de  poire  du  Portugal. 

CoirncitXTE ,  1.  m.  \J.  d'algeb.)  eoefflclent : 


nombre  connu,  place  devant  une  quantile  ex« 
primee  en  leltres  et  qui  la  moltipHe. 

Coelua,  «.  f.  lapine,  base  :  femdledu  lapfa. 
(fig.  fam.)  Pemme  qui  fait  souvent  des  enfaov. 

CoEinfeiRA,  s.  f.  *clapier;  garenne. 

Coelbeiro,  x,adj.  On  le  dit  du  ebien  tt 
de  la  personne  qui  fait  la  chasse  in  lapin«.  •« 
m.  Celui  qui  dleve  des  lapins  ou  qui  eu  Tand. 

Cor.Lni  ttno  ou  Coelhito,  t .  m.  dim.  de  Grifft», 
lapereau. 

Coelho  ,  #.  m.  lapin  :  petit  quadrupede  her» 
birore.  —  manto  ou  dotnestieo ,  clapier,  lapia 
de  gare nne.  —  bravo  ou  do  mato ,  lapin  bois- 
sonnicr. 

f  CoeäpcaÖ  ,  # .  f.  ( f.  de  prai.)  coeopÜOB : 
achat  reeiproque. 

Coenträda,  f.  f.  (t.decuU.)  muco  de  00- 
riandre. 

Coentr(?lla.  V.  PimpincUa. 

Coentro  ,  f.  m.  coriandre  culüfee. 

Coepi'scopo  ,  #.  m.  coev^que .-  eveque  avee 
un  autre. 

f  Coer^aö  ,#./.(  t.  de  prat.)  coereHloo  t 
pouvoir,  droit,  actio«  de  contraindre  ao  de- 
voir,  a  la  croyance,  d'empecher  de  i'en  ecar- 
ler. 

Coercitivo,  a.  V.  Coerciro. 

f  CoERciVEL,  adj.  2  gen.  coereibte  :  qai 
peut  etre  contraint; qui  peut  elre  rassembla 
dans  un  certain  espace. 

CoERcivo,  a,  adj.  coercitif :  qui  a  le  poufoir 
de  contraindre,  qui  en  renferme  le  droit. 

f  Coessenci a  ,  t.  f.  essence  associee,  gJmal- 
tanee. 

f  Coesse^ciAl,  adj.  2  gen.  qui  t  le  mem 
essence  qa'un  autre. 

Coesso  ,  $.  m.  sorte  de  poisson  de  mer. 

f  Cobstado  ,  #.  m.  co-etat :  pays  dont  ta  fot- 
?erainete  est  partagee  entre  plusieurs. 

CoetJLüeo,  a  ,  adj.  contemporain  :  qui  est  dl 
möme  teraps. 

Coeterno,  K)adj.  coetemel  :  qui  exitte  4* 
toute  eternite  avec  un  autre. 

Co^vo,  a.  V.  Coelaneo. 

CoExisTEüciA,  *.  f.  coexistence  :  tliiate- 
neit^,  exislence  dans  le  mtme  temps. 

Coexistente ,  adj.  2  gen.  coexisLanL  ]k«.ee 

Coexistir  ,  v.  n.  coevister  ,  exister 
ble,  dans  le  merae  temps  qu'un  autre. 

fCoEXTEMDER-sB,  v.  r.  s'eiendre  en 
temps  qu'un  autre. 

Cöffre  ,  s.  m  coflTre  :  meuble  en  calsse,  k 
couvercle,  pour  serrer  les  bardes,  l'argent,  etc.; 
capacite  d'un  corps  aniraal. 

COPFREZINBO  OU  COFFRilfBO,  f.  SJI.    dHm.  00 

Coffre,  co  Ar  et. 

Cofo  ,  s.  m.  (t.  d'Atie)  bouclier  perseu. 

Cogitamjxdo,  a,  ädj.  pensif,  rereur. 

CogitacAO,  t.  f.  cogitaüoD  :  meditelioo, 
pensee,  idee,  redexion. 

Cor.iTÄDO ,  a  ,  p.  p  de 

Cocitär,  v.  n.  penser,  reflechir,  mediter. 

Cocitativo,  a,  adj.  pensant .-  qui  alt  Caeoile 
de  penser. 
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Coc.xa^äö,  f.  f.  cognation  :  parcnte  des  co- 
fnats,  des  dcacendants  d'une  m£me  souche. 

Cocsädo.  a  ,  b.  cognal .-  parcnt,  descendant 
tfune  memo  soucbe. 

Gocsätico,  a,  adj.  cognatique :  de  la  cogna- 

Coesfeld*,  a.  /l  T.  Conhecimenlo. 

Geatm.  T.  Conhecido. 

Cocvdsm , «.  s*.  sarnom ,  sobriquet. 

Ooarostjrro,  #.  m.  sobriqaet. 

CocsomaAfAÖ.  V.  Denominafdo. 

Cocuomt  Ä»o ,  a  ,  p.  p.  de 

CocsoHniAA ,  v.  a.  surnommer.  II  est  aassi 
raciwTiMjiie. 

CocüOSCrtiLrDADE,  $.  f.  facalte  de  connaltre. 

OocsrosaTfTO,  a,  adj.  qai  peat  connaltre, 
taaable  de  connattre. 

CocuosciTiL.  V.  Conheeicel. 

•Cocsos^udo  ,  Cocüoscer.  V.  ConAacer,  etc. 

CocohsrIl.  Y.  Pepinal. 

'GoooBSftO.  y.  Pepino. 

Gocott,  a.  m.  (I.  pop.)  occipat :  le  derriere 
dt  tatet«. 

Gocola ,  a.  /".  coeolle  .-  retement  de  dessus 
t>  benedictias  et  d'aatres  religieax. 

Gbcclado,  a  ,  p.  p.  de 

Gocclar,  9.  a.  combler:  remplir  an  rase 
aar-desan*  lea  bords. 

Oocfoo,  #.  «i.  comble :  ee  qai  depasse  une 
aesare,  an  rate  plein  de  solides. 

GocewtLO,  a.  m.(t.de  bot.)  agarie coraesti- 
Me,  ebampignon  des  couches.  — dot  tabugos. 
V.Ontk*deJvdat. 

C*vamtacaö,  #.  f.  cobabitatlon. 

Coüabctäa,  e.  n.  cohabiier  :  vivre  ensemble 
eaaune  mar!  et  femme. 

Omi*»ii*o,  a,  #.  coheritier :  eelui  qui  he- 
rite  arec  an  aatre. 

,  a.  f.  ooberence ,  eonnexion , 


Oaaufm,  aafy.  s  #*».  eoherent :  qai  a  de  la 


Costa extkue  Htm,  *4e.  d'une  maniere  cohe- 
fsafte;  consequemment. 

Oasoiö  9  s.  f.{  t.  da  p*y«.)  cobesion ,  adhe- 
faace:  forte  qai  unit,  rend  compactes  lescorps, 
■anpertiee. 

Coatsiro ,  a,  adj.  qai  a  la  cohesion. 

Ceanst^iA,  #.  f.  cobibition  :  empechement, 
itioa  (Tone  action  contre  la  volonte;  re- 


Goviawo,  A,p.  p.  de 

GoshbIb  ,  t.  au  reprimer,  eonlroir,  refrener. 
II  tat  aaeai  reciproque. 

ComaMAÖ.  V.  Co-4rmäo, 

GoaotJAfift,  a.  f.  (f.  de  cJWm.)  cobobatton  : 
eudlUüoa  reiteree  de  la  memo  mauere,  ou 
fane  mauere  aemblable  reiteree. 

Coaoaiao,  a,  p.  p.  de 

Goaoein  , «. «.  (f.  de ehim.)  cohober :  di stil- 
ler etosieare  foia  ane  liqaeur  sur  son  residu. 

Coboücsta^äö,  f.  f.  l'action  de  colorer,  de 
dam&cr  a  ane  action  l'apparence  d'hoiineteie. 

QmmnmkwQ%  4,  p.  j>.  de  Cokonaitar. 


Cohonestar  ,  «.  a.  colorer :  donner  a  ane  ac- 
tion l'apparence  de  I'honnelete. 

Coborte  ,  f.  f.  coborte  :  corps  dlnfanterle 
romaine  de  cinq  a  six  cents  hom nies;  troope. 

Coice.  V.  Couee. 

Cöifa  ,  f.  f.  coifTe  a  reseau ,  resille. 

CoiFinDA,  *.  f.  dim.  de  Coifa. 

■fr CoTct al ,  adj.  2  gen-  (t.  de  (Mol.)  CoegaJ: 
entierement  egal  arec  un  autre. 

Göima,  t.  f.  amcndc  pour  des  dommages 
faits  dans  un  champ  par  des  bestiaax. 

Coimädo,  A,p.  p.  de 

Coihär,  v.  a.  mettre  ou  condamner  a  l'a- 
mende  pour  des  dommages  faits  dans  an 
champ. 

Coimbraö  ,  i ,  adj.  et  t.  de  Cofmbre,  rille  dt 
Portugal.  Eitrada  —  &,(fig.  fam.)  le  pont  aus 
flnes  :  l'usage  conimun  et  ordinaire. 

CoiMßino,  s.  m.  receveur  des  amendes.  V# 
Coima.  adj.  Defensable. 

Coiucidencia  ,  f.  f.  coincidence  :  etat  da 
cboses  coTncidentes. 

CoisciDfixTE,  adj.  2  gen.  coTncident  :  qai 
coincide,  tombe  arec  un  autre  an  meme\»oint. 
p.  a.  de 

Coincidir,  v.  n.  (t.  de  math.)  colnclderi 
s'ajuster  Tun  sur  l'autre  et  se  confondre.  (ßg.) 
Arriver  en  möme  lemps  :  se  dit  des  etene- 
men's. 

t  CoiNDicAgÄ  ö ,  i.  f.  ( r.  de  tntd.)  coTndteatfon. 

Co'i'mdicames,!.  m. pl.  et  o4f.(t.  4*  tiäVI.) 
coTndicants  fsignes.,  qui  concoarentareo  lea 
signes  ordinaires  de  la  maladie. 

CoTmqüinAr.  V.  Maculaty  Manchar, 

*  Coiöo.  V.  Desattre. 
Coira^a.  V.  Couraca. 
Coirama.  Y.  Courama. 

Coiräö  ,  t.  m.  aug.  de  CoUro.  (f.  bwi.)  Yleille 
coureuse. 

Coirella,  etc.  T.  Courella,  etc. 

Co^rmäö,  a,  f.  Pri mo  — ,  coofin-germaii. 
Prima  — d,  cousine-germaine. 

Cöiro  ,  etc.  V.  Couro. 

*  Coita,  #.  f.  affliction ,  peine,  chapln;  pao- 
rrete. 

*  CoiTADAMfeNTE,  «de.  avec  peine »afflictioii- 

*  Coitadicc.  V.  Coita. 
Coitadinho  ,  a  ,  adj.  dim.  de 

Coita do,  a  ,  adj.  afflige,  malhea*eux,  cba- 
grin ,  pauvre;  infortune,  digna  decönpasaioa« 
—  de  mim!  pauvre  de  raoi !  malbeireax  qte 
je  suis! 

*  Coitelho.  V.  Cerradlnho  et  Co&lho. 
Coito.  Y.  Coulo. 

Cöito  ,  *.  m.  coYt :  accouptemem  des  aexta 
pour  la  generalion. 
Coixa.  V.  Coxa. 

*  Coixote  ,  f.  m.  cuissard ,  pieo  d'annure 
des  cuisses. 

Goiea.  Y.  Couea. 

Cola,  f.  f.  queue.  Y.  Cauda,  $g.)  ratio 9 
piugada.  iL  V.  Colla. 
Colafizar.  V.  Colaphixar. 
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iJVi.il  diinoij   i  qui   trs  Portugals  on 
le  nom  <lo  JfnjioVirim.  V.  ci*  mal. 

COLtMIIZABO,  JJ.fi.  de 

fCui-Arniiin,  ca.  rolaphi&rr  :  mii 

CöLtH» ,«./".  couric-puinlo,  lädier, 
iure  piquM. 

CoiLHiö,  •.  m.  mi!«las.  -  J<  pnina 
plumei. 

CoLLaiA  ,  t.  f.  (I.  de  miu.l  crodi«  : 
mutir|uc  qui  j  utj  crocliel  :  olle  taut  I 


tCuixmco,).  Bi.((.aV 
chirn  :  plante  llflHt* ,  «I 


.  agrafc.   fVuifo  (in— ,  pofle 
oldiiquc,  tue- 


COLtOTB*«,!.  *.  tf.de  tum.)  colcolar:  Sul- 
fate lit  (er  cateiue. 
CutiMtu,  i.  m   jj'.  "  faules  de  pistoiet*. 
Coli.»».  V.  Co  (Out. 
"CuUcl.  V,  (.a'ftci'd. 
Columabio,  (.  m.  i;o-lcgalaire  :  qui  apart 


CoLiStBISSiKU.  V.  Jtttprilabilinimii, 
+  Coi.j.ofTEiius,i.  in.  pl. ..».  ifjVür.  uol 

Icoplcrn :  inserlcs  a  alles  rccou>erles  d' 
WUU,#,  f.  bilc:buinciirdu  coro»  a 

te[i»rMJanslp(oii'i(/iK.|  — ,  col*re,  cc  . 

leiuctit.  V.  C**o/cru.  traniforU  de  — ,  boultee 

de  colc-e.   /mpando  de  — ,  btmili   de  col*tc. 

Dcixar*/  Itrar  da— ,»e  laisietalleialacolere. 


dB 

fCaumriu,  ..  r.  r«ii<.i 

Cuiuüti,  i.  f.   recollr,   li 

ruits.ion  produit,  *on  ö|>oi| 


propria  — ,  jvoir  quelque  cho 

■CoLneiTO,».V.f0ttid0,, 
Coiittt. ,  v.  n.  tiitir,  prend 
empoigner.  (lueillir,  IWIHCT 
mnaci,  depoultler.  Troimr, 
traper.  Surprctidrc,  eil  patlji 
la  pluic.  de  l'oragr,  etc.  Surp 
dans  UM  lourherie,  etc.  An 
par  adreaae,  gattier  par  liuet: 
conclure.  i/.V.  JnJAer.-*^ 
Iritailler  en  voin.  —  corrm 
de  cuiro,  accabler.  —  jjefoi 
I.  mam  Mr  I-  coli«  .  qurl. 
Ißg.)  cueillir,  luoiHonucr  d 
algiirm  cum  m  mdnr  na  miuii 
<iuekju  un  iur  le  liil.  —  pn 
nrer  piiole  de  qurlqu'un.  —  ) 
dei  forcej  —  ai  rtVui,  (I.  oV 
*oiles.  —  Meoio»,  tid.)  rouei 
CoultB-M,  v.r.  V.  JeaJAri 
Dait»,  i.f.  euilleroiiciiill 
table,  etc.  —  de  cAd,  petile  n 

Gulhimdh ,  >.  f.  cu  Illcrfe  i . 
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m  Mn£fice  ecdesiastique.  — ,  repas 
kpr  qm'im  fait  au  lieu  de  souper  Im  jottr*  da 
jtfat,  Gosaparaison,  parallele.  — ,  l'aclion  de 
■tferar  la  copie  d'un  ecrit  arec  l'original. 

Collacia,  m.  f.  liaisoo  entre  les  freres  ou 
fairs  de  lait. 

Collaciobädo ,  Ay p.p.  de 

Colaaciokar,  v.  a.  collationner  :  conferer 
do  eerits;  terifler  un  original  et  sa  copie; 
ewparer. 

Colla^o  ,  a  ,  f.  frere ,  sosur  de  lait. 

t  Colläaa  ,  j.  f.  gorge  :  deßle  entre  deux 
BOBtafnes. 

Gollädo,  A9p.p.  de  Collar. 

CoLLAbOR,  j.  «i.  collateur:  celui  qui  a  Ic 
toti  de  conferer  un  beneflce. 

t  Collämo  ,  $.  m.  (— .  das  folhas,  l.  de  bot.) 
Manwil:  et»*  d'une  fleur,  dune  feuille  qui 
istfermee.  (t.demid.)  Coliapsus,  proslration 
&  forte*. 

Collar,«.  t*.  collier:  orncment  aulour  du 
«•.i'I.V.  Golilh*. 

Collar,  v.  a.  coller:  conferer  un  bcnefice 
<tcle*iasiiqae. 

Collar,  v.  ».  se  couler;  paster  par  un  lieu 
ittiL  ifmm.)  Passer  pour  bon  ou  pour  vrai 
lau  Peire ,  en  parlant  des  choses.  Venir  ä  bien , 
i«asstr,  en  parlant  d'une  chose  difficile. 

f  Collar ete ,  j.  m.  dim.  de  Collar.  Collet. 

Gollaribbo,  j.  m.  dim.  de  Collar.  Col  de 
csxause:  collet. 

Collateral,  odj.  2  gen.  collateral.  On  le  dit 
•et  parties  dun  cdiüce  placees  ä  cöte  de  la 
ynacipale.  — ,  parent  hors  de  la  lignc  di- 
Mte. 

Collatito,  a  ,  adj.  collatif :  qui  confere  (nn 


Collator.  V.  CoUador,  Padroeiro. 
CatLC,  9.  m.  p.  ut.  V.  Ouleiro. 
Collkado.  V.  Conluiado.  it.  p.  p.  de 
'CoLLKÄB,  «.  ii.  branler  la  töte. 
Golllc^äö,  $.  f.  collection ,  recueil ,  assem- 

Collect*  ,  *.  f.  collecte  :  leree  de  denicrs. 
-.  traison  avant  l'epttre  ä  la  messe.  Dans  l'e- 
rii*  primitive ,  reunion  des  fideles  pour  cele- 
fcw  les  Offices  divins.  *Impöt  sur  les  revenus 
fabroefiees  ecclesiastiques. 

Collect  ado,  a ,  p.p.  de  ColUctar. 

?CoijL£CTAMEAS,f.  f.pl.  *recueil ,  collection 
decfcofes  analogues. 

CöllcciIxeo,  A,oJ;.  recueilli  de  divers  ou- 
"iget. 

t  Collect*  r,  «.  a.  mettre  des  impöts  sur 
1a  revenus  des  beneflees  ecclesiastiques,  les 
eiicer. 

Collecthjo,  a,  adj.  ramasse  de  cöte  et 
diutre,  sans  eboix.  Genie  — a,  armee  com- 
l**ee  de  troupes  levees  a  la  batsX 

Gollxctivamemte,  adv.  collectivement ,  en 
common ,  dans  un  tens  collectif. 

Gollectivo,  a,  adj.  collectif:  qui  presente 
fidte dun  lout ( mot  — ). Ex. : peuple , arxuee. 

ColUcto.  Y.  CoUigido. 


Collectör,  #.  m.  collecteur :  celui  qui  fait  la 
levee  des  imposiüont ;  qui  fait  une  collection. 
—  de  sua  ianlidade  y  personne  commise  par  le 
roi  et  le  pape  a  la  recette  du  droit  d'annate  et 

aulres  revenus  de  la  chamnre  apostolique. 

Collectüuia.  V.  Recehedoria. 

Collega  ,  f.  m.  collegue  :  compagnon  en  di- 
gnilc,  en  fortune,  en  oecupation.  Con fröre. 

Collegiäda,  t,  f.  eglise  collcgialc,  on  il  y 
n  des  beneficiers  qui  disent  l'oflice  tous  les 
jours. 

Collecial,  adj.  collegial  :  du  College,  qui 
concerne  le  College. 

Collegiäl,  s.  m.  collegiat :  boursier  dans  un 
collcpe;  compagnon  de  College  ;  collegien. 

COLLKGIÄLMENTE,   üdv.    CD    COTpS  ,   Cn   CÜIÜ- 

munaule. 

Collegiatüra,  $.  f.  bourse  :  place  dans  un 
College. 

Collecio,  s.  m.  College  :  coramunaute  de 
personnes  qui  s'appliquent  ä  Teludc  des  seien- 
ces,  etc.,  sous  des  superieurs;  lieu  destinü  a 
cet  enseignemenl.  Maison  deducaüon.  — ,  cer- 
laiu  corps  ou  conipagnie  de  personnes  qui  onl 
la  meme  dignite.  —  apostolico,  College  aposto- 
lique.—  dot  cardeaes,  sacre  College,  College 
des  cardinaux.  —  maior,  grand  College,  dout 
les  membres  sont  specialement  appliques  ä 
l'etude  des  haulcs  scienecs.  —  menor,  pelil 
College,  par  Opposition  a  eollegio  maior.—' 
militar  ou  dot  militares,  College  pour  les 
membres  des  ordres  militaires.  —  dot  nobret , 
College  desline  exclusivement  pour  les  nobles. 

Colleira,  f.  f.  'collier  de  chien ;  carcan. 

Colleirädo,  a,  adj.  (t.  de  blas.)  avec  un 
collier.  (f.  d'hist.  nat.)  A  collier,  qui  a  un  Col- 
lier (oiseau ,  etc.). 

Colleirinho.  V.  Collarinho. 

Colleitor.  V.  Collector. 

Collete  ,  f.  m.  gilet.  —  de  mulher,  corset. 

Colletjnijo  ,  s.  m.  dim.  de  ColUte. 

"Colleto,  t.  m.  collet  de  buflle,  bafllc: 
especc  de  justaueorps  de  peau  de  buflle. 

Colliga^äO,  f.  f.  ligue,  confederation.  Com- 
plot.  Union,  cnlacement. 

Colligädo,  a,  p.  p.  de  Colligar'tc.  adj, 
Allie,  uni,  confedere,  coalisc. 

*  Colligadüra  ,  f.  f.  union ,  enlaccraent. 

*  Colligancia,  f.  f.  councxion ,  rapport, 
liaison. 

Co llic ar,  v.  a.  liguer,  former  une  ligue. 

Coi  licar-se  (com),  v.  r.  sc  co-liguer,  se  li- 
guer, s'unir,  s'allier,  sc  conTedercr. 

Collicido,  k,p.p.  de 

Colligir,  v.  a.  recueillir,  ramas&er,  rassem- 
bler.  —  (de ,  por),  deduirc ,  conclure ,  in  lerer.  II 
est  aussi  reeiproque. 

fCoLLiMAgÄö,  t.  f.  (/.  de  jpAy*.)  colli inalion: 
ligue  par  laquelle  on  vise  a  un  objet  a  travers 
les  pinnules  d'un  graphomelre;  axe  optique 
de  la  lunelle. 

Collimitado,  a,  adj.  conQnant,  limilropbe. 
p.  p.  de 

CoLi.isiiTAR.  V.  Demarcar* 
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OollIma  ,  f.  f.  colline,  uionliculc ,  coleau. 

Collinöso,  a,  adj.  oü  il  y  a  des  collines, 
des  coleaux. 

Colliqüacäö,  *.  f.  (/.  de  mtd.)  resolulion, 
de^com position  du  sang. 

Coluquativo,  a,  adj.  (t.  de  med.^  colliqua- 
lif :  qui  resout  ou  est  resous  cn  liqueur;  qui 
i  ndique  la  decomposition  du  sang;  qui  te  de- 
corapose;  qui  fond  les  humeurs. 

Colli tio,  etc.  V.  Collyrio,  elc. 

■f  ColurOstros  ,  f.  tri.  pl.  (f.  d'hitt.  nat.) 
collirostres  ou  auebenorinques,  insecles  he- 
mipteres. 

CollisaÖ  ,  f . /".  collision  :  choc  de  deux  corps. 
(/ig.)  — ,  eboe  des  parlis  poliuques;  lulle, 
combat;  contrariete,  Opposition  d'inlerels. 

Collitigado,  A,  p.  p.  de  Collititjar. 

Collitica.ite,  *.  2  gen.  louieiidaiit :  celui 
qui  plaide  avec  un  aulre  conlrc  un  liers. — i, 
pl.  colligants  :  ceux  qui  plaideul  i'ua  conlrc 
l'autre. 

fCoLLiTiGAR,  t>.  n.  plaider  Tun  conlrc 
l'autre. 

Cöllo,  t.  m.  cou,  col :  partie  du  corps  qui 
Joint  la  töte  aui  epaules.  {/ig.}  — ,  col ,  goulol  : 
la  partie  supericurc  d'une  bouleille,  d'un  nia- 
tras,  elc.  it.  V.  Cerviz.  —da  bexiga,  col  do  la 
vessio.  —  da  mäot  jointure  de  la  main.  Lcvan- 
tar  o  — ,  (/lg.)  etre  dans  un  etal  de  prospexite. 
Sein  :  partie  du  corps  depuis  Ie  cou  jusqu'au 
creux  de  restomac.  Ao  — ,  dans  les  bras,  sur 
les  genoux. 

Collocacaö  ,  j.  f.  position ,  disposilion,  as- 
siette,  Situation,  place.  'Kinplacemenl:  I'action 
de  placer.  'Arrangement des  mots. 

Collocädo  ,  a  ,  jp.  p.  de 

CollocAr,  tr.  a.  placer,  poser,  planier,  pos- 
ier, arran^cr,  ranger,  disposcr.  ./iy.)  Elablir, 
placer :  donner  unc  place.  II  est  aussi  rcci- 
proque. 

Coixocctor.  Y.Inlerlocufor. 

'Collöxuo,  A ,  adj.  Carga—a,  Charge  rjuc 
Ton  porte  sur  la  tele. 

Colloüuio,  t.m.  colloquc,  enlrclicn,  con- 
versation,  devis. 

Colllukntl,  adj.  2  gen.  coltedanl  :  qui 
prend  parlä  une  collusion. 

CoLLtoia,  v.  n.  colluder  :  s'cntendrc  avec 
son  adversairc  pour  tromper  (in  liers,  Irornpcr 
un  Uers  par  collusion. 

Colllsaö,  f.  f.  collusion  :  iutclltgciicc  so- 
crete  enlre  deux  ou  plusicurs  paur  tromper  uo 
Uers. 

Collübito  ,  a  ,  adj.  V.  Colhisfirio. 

CoLLcsÖRuuäNTK,  adv.  collusoirement :  par 
collusion. 

Cullüsokio  ,  a  ,  adj.  collusoire :  feit  par  col- 
lusion. 

CollcviAö.  V.  Alluviäo ,  InundaQäo. 

f  Collutorio,  «.  m.  (t.  de  mid.)  collutoire  : 
liqueur  pour  laver  la  bouche. 

Collüyo.  V.  Conluio,  Collutdo. 

Collyrio  ,  i.  m.  (/.  de  mid.)  collyre  :  remede 
exteritur  pour  les  yeux. 


Cm  M.ino,  .\ ,  p.  p.  de 

I.olvar ,  r.  u.  couvnr  de  cbaume.  de  pi??W) 
coinliler. 

Coi.iiKA  oiiCoLMRiA.  s.  f.  ruche.  Ter  acut 
cumo  um*  — ,  avoir  la  maison  bicn  apprott- 
sionnee  de  toui. 

C.'I.mkal ,  s.  m.  ruchcr  :  iieu  ou  II  v  a  bcaii- 
coup  de  ruebes. 

Cu7.mf.iuo,  s.  m.  celui  <('ii  a  soin  des  mchei, 
gouverneur  des  moucnes  «1  niiel. 

Coi.meiro,  a,  adj.  de  la  nature  du  cnaums. 
s.  i//.  Couvreur  en  cbaumc:  botte  de  ebaurne. 

Cn lmiluo,«.  tu. 'denteamne:  denldeloup, 
defense*  du  sauglier. 

Colmilhöso,  a,  adj.  aui  a  les  dentscaniotf 
trcs-graiides  et  trcs-nrosses. 

CfiLMILDÜDO,  A.  V.  Colmilhosu. 

CAlmo,  s.  in.  cbaumc.  (/ig.)  'Cbaur'.iierc. 

Cüi  o.  V.  Collo, 

Coluoio,!.  m.  sorte  de  tunique  saus  m*0- 
clics. 

CtH.onKi  ta  ,  s.  f.  et  >   anciennc  maebine  dl 

Cu:ouri:te,  *.  in.     J  uuerre. 

Cf'i.or.ni.NO,  etc.  V.  Colubrino.  elc. 

Cololasi.v,  s.  f.  V.  In  harne  ao  E»*ir>lo. 

C«»io<:ynthl.  V.  Culoquiwtlda. 

■*f  Colödra,  *.  f.  grand  vasc  pour  le  via, 
V.  Cabaca. 

Coi.oföma.  V.  Colophonia. 

Colouoaclo,  a,  adj.  do  ia  nature  des  pi- 
g(-o:i?. 

V  CoLOMRixi ,  s.  f.  'coloinbin :  pierre  luiae- 
rale  d'oü  Ton  tirc  le  mIuii:». 

Colomuixo,  a  ,  adj  coloiubin  •  de  pi^eon,d| 
colonibe ;  qui  cn  a  la  forme .  ia  couIcur;  qi:i  iii 
rcsseiuole. 

■fCoLrtMno,  Coi.iMno  ou  Collvha,  t.m, 
ou  f.  colotnbo :  raeine  amore,  astrin^ecle,  des 
Iiules. 

Cmnxiiu  <;u  Circmim,  i.  m.  it.  du  Breril) 
gareon  qui  est  au  servic«  <!e  que!t|u?un. 

C'ji.üx.  f.  m.  ( (.  cTanai.  i  colon  :  te  deuxiöiaf 
des  'rrros  itilestins.  ( t.  ^e  gra7n.}  Mciibrü  pnt- 
cipal  ti'une  periode.  Coiiiina .-  csnece  de  poM- 
tualiou. 

Coloma  ,  s.  f.  colonie :  nombre  ae  persona«* 
des  deux  sexes  cnvoyees  d'un  pajs  dans  m 
a-Jtre  pour  Ihaliiter;  peuplado  d  eiuigres;  U 
pays  oü  ils  sc  sonl  etablis;  pays  liabiie  par  ust 
porlion  separee  de  peupic;  ces  babilauis. 

f  Coloma,  $.  f.  ( t.  de  geug.)  Colo^ne  :  vilit 
d'Aliemague.  Agua  de  — ,  cau  de  ColojOie. 

Colomal,  adj.  2  gen.  cofonial :  des  c»)o- 
nics. 

f  CoLOMi-.NSE ,  adj.  2  gen.  do  Golot;nc. 

f  Coi.o>iza(,Xö,  t.  f.  colonisaüon :  actio»  4t 
colomscr. 

Colo.m7.ado,  A,p.  /?.  de  ColonizoT. 

-j-  Colo.m/adoji  ,  a  ,  adj.  et  m.  celui  qui  eolt* 
nisc ;  qui  envoie,  qui  ameue  des  colonies. 

tCoLO.M/AR,  v.  a.  coloniscr  :  etablir  mm 
colonie. 

Colöko,  4.  m.  colon  :  qui  eullive  uo«  leiff  $ 
cullivateur,  babitanl  des  colonies. 


CXMU 

OtoOMÖifU ,  i .  f.  eolophane :  sor'.e  do  iViir.e 

paar  (realer  Perebei  da  violon. 

Obloqct'iitida,  f.  f.'J.de  bot.)  coloquintc  : 
dvseille,  coacembre  du  Levant. 

'Color.  V.  CVfr,  Pretexto. 

ColohadImInte,  «fr.  sous  couleur,  sous 
peteitc. 

CoLOk  too ,  a  ,  j>.  j>.  de  Colorar. 

Colorattte,  adj.  2  gen.  colorant :  qui  co- 
Iwe.  p.  a,  de 

CoLOftii ,  e.  a.  colorar :  donner  de  la  cou- 
lear,  leindre  en  coaleur.  ( /ty.)  V.  Colorear. 

CuLOftEADO,  A,  p.p.  de 

Colobear,  v.  a.  (fig.)  Colorcr  :  donner  une 
kelle  apparenee  a  ce  qui  est  inauvais ;  couvrir 
d?  qaelque  prctcxtc. 

Coloeido  ,  a  ,  p.  p .  de  Cotorir.  $.  m.  Coioris, 
roioriiation.  {flg.)  *  Couleur,  pretexle. 

Colouhco,  a  ,  adj.  coloriHque  :  qui  produit 
la  coaleur. 

CftLOftin,  e.  a.  colorier :  donner  Ics  cou- 
\m%;  metlre  les  conleurs  ä  une  rnlumtnure, 
une  estampe,  un  dcssin;  eiuplouT  les  cou- 
lears  daos  an  Ubleau. 

C'bOBifTA,  *.  m.  colonst**:  peinlre  qui  en- 
ifid  bien  le  coioris;  celui  qui  eolorie  les 
rslampes. 

tCoirtitiy.AgÄö,  *.  f.  (_t.de  rhi in. A  rolorisa- 
ri*n  :  chanjreinent  de  rouleur  des  subslanccs. 

ü>lh*.*ai..  adj.  2  gen.  roloss.il :  de  yrandeur  i 
ctmr*uree. 

C'hi'*«ko,  t.  m.  c«i!os*ee,eolvs«?e. 

t.i»LO>*o,  *.  m.  i-nloss«  :  Maine  ou  (fig.) 
Uaiae  zitfanlesquc.  Jl  sc  dil  d'un  hoimuc, 
tan  etat  puissant. 

tC«ituiTr.A^%ö,  *.  f.  colosiralion :  maladie 
nun-*  a  renfanl  par  le  colostre. 

GoiAstbo,*.«i.  coloslre:  premier  lailaqueux 
ö*§  f>.-ra:nes  apres  raccotichcuicnl. 

tCoLCBBisA ,  *.  f.  couleuvrine  :  canon  tres- 
Iqk.  :  t.  de  bot.)  ltacinc  do  serpcnl.  'Muncos, 
iar.ro,  rnangousle  :  vakriane  de  Guzaralc. 
-ou  cobrtlo  qvebradiee.  ( t.  d'hitt.  nut.)  orvet 
common. 

Uli  mso.     I 

Coumclla,  i.  f.  (t.  de  bot.  et  d'hiit.  na/.) 
!«tamelia  :  aie  Interieur  d'une  coqui'le,  d'un 
fraiL  ColumeSle :  cjlindre  qui  conlicnt  la  pous- 
tm  e+rainale  des  mousses.  I'ellicule  du  pa- 
to  en  flamme. 

70»li  vrllädo,  a,  adj.  columelle :  pourvu 
•face  columelle. 

Gui-mxa  ou  COLiisA,  f.  f.  colonne :  pilier 
red  pour  soutenir,  pourorner  un  baliment; 
•i  :*ruic,  sa  reprtseiilalion ;  porlion  de  pape, 
j  .  .'euiilei  diri*e  iwrucndiculairenienl.  (I.  mit.) 
— ,  corpt  de  Uroupcsqui  presente  peu  de  front, 
mala  qui  ett  ireij-profond.  \_fig.i  — -,  appui, 
»«üen.  —  tncamoda,  colonne  cannclee.  — 
tvAäd*  ou  solta,  colonne  isol6e.  — abalaüs- 
trödm,  colonne  qui  est  plus  large  du  haut  quo 
du  ba».  —  altica  ou  quadrada,  colonne  allique  I 
eu  carree,  atlajtr«.  —  compotila,  colonne  I 
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coiupüsUe.  -  eorinlhia  9  colonne  corintbienne. 

—  ä&rica,  colonne  dorique.  —jömica,  coloona 
ionique. — torta  ou  salom6*icat  colonne  toraa, 

—  tnreana,  colonne  loscanc.  — s  du  oM(ag, 
J.  de  mar.)  *  montaiits ,  piliers  des  bittes. 

f  Cullmnäu,  adj.  de  colonne,  qui  en  a  La 
forme. 

f  Columxäiuo, k^adj.  on  leditde  lamonnale 
espamiole  d'ar^ent  frappöe  aui  Indes  avec  deui 
colüiincs  et  les  mols  laiins :  Aon  plus  ultra. 

Coi.rM>*ATA.  t.  f.  colounade :  rangee  de  co- 
lonr.es. 

■f  Culukno,  f.  m.  (f.  de  bot.)  noiselier  naio, 
de  Conslantinople. 

Colüko,  jt.  m.  (t.  d'astr.)  colure  :  chaeun  des 
f !ent  ^rrands  cerclcs  qui  coupent  l'iiquatcur  4 
anales  droits  et  en  4  parties  egales. 

ConJrr.A .  ».f.  :t.de  bot.]  'baguenaudicr  com* 
iiiun,  Ijaguenaiidirr  i  vessies,  fau\  seile.  — 
batinrda ,  coronillc  conionnce. 

■{■  Coi.y'dio,  t.  m.  ■.'/.  d'hist.  ual.  colydie : 
coleoniöre  t(*lraiuere. 

•j-  Cölza  ou  Col^a  ,  s.  f. '  colsj  «j*  colia,  es- 
pere  de  chou  sauvase  (res-utile,  eullive  en 
Klandre  .*  on  lire  de  1  huile  rornbuslible  de  sa 
graini»:  leresidu  notirri!  les  be^liaux. 

Cum  ,  prep.  avec.  Kn.  Sur.  De.  Panni,  entre. 
Vniei  quelques  cxemplcs  de  la  traduetion  de 
colli:  prcposilioii  en  t'rau<;ais.  Jantar  —  eile, 
diner  arer  lui.  Curfnr  —  uma  fuca,  couper 
avec  un  couieau.  lislar  —  capvlc,  ötre  en 
inan'enu. —  a  noluia  de  *ua  rinda*  sur  le 
bruil  de  sa  vcr.sse.  O  dlnheiro 9  papeis ,  erc., 
que  tinha  —  siyo  y  l'ar^cnl,  ks  papiers  qull 
avait  sur  soi.  titbar— maus  olhos,  re{;arder  de 
mauvais  üeü.  —  este  tempo,  de  i:e  leiups-la. 
(ianhou  noi.tv—ot  csirangeirot ,\\  s'esl  acquis 
de  la  repulalion  panni  les  etran^ers.  Lorsque 
com  est  jo:ni  ä  un  infiniiif,  ce'ui-ri  se  rend 
en  frän^ais  par  le  :«arliripe  presenl;  ex. :  Com 
teurer  conditio  a  guerra ,  ejj  vainquanl  il  ler- 
niina  la  uueriv.  Qnohiuotois  il  disparail  dana 
la  (radticlion:  et. :  —  r.s  lagrimnt  nos  olhot% 
les  lanne>  aux  \ i;:x.  —  r  i-spuda d ciTita ,  lepee 
au  edte.  —  »er  im  u  am  h/o ,  lout  mo:i  ami  qull 
est.  —  qu?,  —  tnl  yuc,— .'.'.■;» i'o  f/ue, pourvu  que, 
ä  condition  de;  done,  ainsi,  de  »orte,  de  lna- 
nierc  que.— fnrfo,  —  tudo  i«o,  eependaut, 
nf'.inrnoins,  avec  lout  cela.  Commigo,  eomtigo, 
evtntwrro,  comvosco,  aver  rnoi,  avec  toi,  avec 
neu»,  avec  vous.  —  gründe  trabalha ,  cuito,  ou 
difflculdade ,  ä  graud'  peine. 

Cöma  ,  $.  f.  'trin,  cnuiere,  longa  poils  des 
animaux;  cbcvelure;  feuillage  toufla.  (<.  de 
mSd.)  Coma  :  luaiadie  soporcuae. 

Cüualo,  A,adj.  qui  a  une  longo«  chave- 
lure;  couverl  dun  feuillage  toufTu. 

Comadkl,  it.  f.  coiiiinere;  sage-feiume ,  ac- 
coucheuse;  bassinoiro.  (fam.)  — ,  noiu  que  les 
feimnes  du  peuple  donnenl  aux  voisinea,  leura 
amies.  Quinta  feirade—s,  le  jeudi  avaot  les 
trois  jours  gras ,  le  jeudi  gras. 

Com  ante,  adj.  2  gen.  (t.  de  poit.)  avec  vm 
chevelure. 


CowJlCi,  i-  f.  Conlree;  dlslricl,  einlon ; 
depirtemenl.  *  Confln.  Catffo  de  — ,  chcMieu ; 
(fig.  fam.)  UU  demesurce. 

+  C011ABCATCTE,    adj.    2   l^n.    COnHuiUt : qul 

ton  (ine. 

ComuciO,  I 
lunilrophe. 

Com.kcab,  v. 
limilrophe. 


r,elrecircon*oisin 


du  Rrciil. 


ni,ad/.  f.  Pimtnla- 


j.d.itoi 


DJBrel,  .JuiulW'-illllf  liiiui:,  :iri:i<iilii 

rougei ,  plante  roiicte. 

fCaxAnc,«.  =1.  certüin  botsJu  U 
dar,  twn  pour  lei  tbariots. 

Comatu,  a.  V.  Comddo. 

Cohatoso,  i,  adj.  \,l.  de  med. 
quj  prO'Iuit  du  «nnonce  le  coma.  V.  co  mol. 

fJOMIIAI.l-S.JAb,  I.  f.  pl.  (,(.  J'.lfi'     !\ili-t.:iw  . 

entirne  de  l'lnde. 

ComiLioD,  >,, p.p.  de  CtmWi'r,  adj.  nu- 
Kngrc,   inQrme;    indiBpose,  mil  porlm.t;   ijtti 

CuMBAÜt,  i.  a.  ebr»Dler;  chengcr  de  son 
tut  renne  ,  Min  ,  iranquille. 

CotHAti»-«,  o.  r.  »'»ITaiblir;  legaler. 

Comiasib,  V.  Cambalir. 

f  Comba«;  ,  i.  m.  'I.  d'Aiir.  nfll.j  combuou  i 
«pcce  de  tnoineiu  flu  Senegil. 

CümAie,  i.  m.  combat,  '.fig.)  — ,  Iroublo, 
agilllion  Interieure;  conlnrieli-s ;  Opposition; 
diipuic,  conteitaliDit ,  lullt-,  —  i,  pl.  cambats  : 
jrui  public«,  —  tingulai,  duel.  Ter—,  elru 
alUquahle.  A  prara  iu  tinka  —ptla  parle  du 
potitii,  la  place  n'ctail  altaquable  que  .' 
ducouclmu.  Bede  de  — ,1.1.  de  mar.) 
baitingage 


COKirlAB-s 
■ei  cl.atc*  el 


MM!.  .:■■,■     ■ 

ilre  combine. 
Cuunui  ou  Cohiiuio  ,  ».  n>.  ronvoi :  Irinj 
le  proiiaious  pour  uri   cimp,  unr  pliwj 

|ui  escortenl;  Holte  martbande  fiwnri. 
Cohboiaoo,  a,  p.p.  tle  Cuntboinr. 
Cohboiä-ITE,  con»oj»nl:  qui  coün 


■CoMB6«i;»,i./,.ri»ik  d'ui 
'une  ntn!  treue. 
'  Comocfo,  j.  m.  riral  di 


■f  COMUtM,  1.  m.  (I.  d>  bor.)  cht 
»pecu  de  mjrte. 
IJoihbo.  V.  Comero. 
t ComsurEnte,  ottf.  1  gen.  eombir 
li  prupriile  de  brüler  lei  eorpt  ei 


fig.    Grand  ilruM-ur",  erat- 
i-riiiioririidii  dune  planste  3' 


tumuluti 


COM 

frans* ,  •».  a.  ctotenir,  rateair,  mederer. 

GesamtA-tc,  «•  r.  m  retenir,  se  moderer,  sc 
ffebr,  m  eoatanir,  m  conformer. 

tan** ,  a  ,  #.  (lind  mangeur,  gourmand , 
Itaton. 

GoarEnoaiA ,  s.  f.  ration ,  frais  de  Üble.  V. 


COM 
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Gomedöcro,  «.  m.  äuget,  mangeoire .-  pelit 
va$e  ou  Ion  raet  la  mangeaille  des  petits 
«seaox  que  Ton  nourrit  en  cage.  adj.  Man- 
nable :  bon  a  manger. 

*CoHci>t:AA.  V.  Comedoria. 

GomaoRia,  etc.  V.  Commemorar,  etc. 

Gomexda,  etc.  V.  Commenda,eXc. 

Gonfcaos,  #.  «i.  Kette  — ,  sur  ces  enlre- 
(ailes. 

CoiEirriR ,  etc.  Y.  Commentar,  etc. 

*Co*ios.  V.  Comenot. 

Gosjer,  s.  m.  le  manger,  la  nonrrittire,  les 
auaents.  Ser  de  bom — ,  avoir  ordinairement 
sea  appetit ;  etre  bon ,  agreable  a  manger. 
ißf..  Se  eontenler  de  tout. 

Cover,«.«,  manger.  (fam.)  — ,depenser. 
(#•.)—♦ dissiper,  consumer  son  bien.  (id.)  Pi- 
faer,  demanger.  (id.)  — ,  rooiller,  ronger.  (id.) 
rrendre  vne  piece  au  jeu  de  dames,  aux 
eaees.  Engloutir,  en  parlant  de  la  mer.  —  « 
dmt  earrilhos,  manger  a  deux  rateliers ;  met- 
ttt  les  morceaux  doubles;  tirer  parti  de  deux 
cataplets  differenis;  menager  la  cherre  et  le 
eben.  —  bem  ,  faire  cbere-lie ,  ou  bonnt 
eben».  —  mal ,   ne  manger  que  des  carottes. 

—  eoma  um  bot  ou  eemo  um  lobo,  manger 
taue  un  ogre.  —  d$  migalhas,   pignocher. 

—  a  edr,  deeolorer.  —  com  antia,  devorer. 
—dt  m6fo,(fam.)  piquer  rassielte  :  manger 
tax  depens  d'un  au  Ire.  —  o  päo  d'alguem, 
ifem.<  manger  le  pain  de  quelqu'un,  etre  a 
anierviee.  —  pdo  com  cödeo,  (/lg.  fam.)  sa- 
i*r  manger  son  pain ,  n'avoir  besoin  de  per- 
mbs«.  —  e  raiar.  On  le  dit  pour  marquer  la 
toerence,  la  soomission  qu'on  doil  aroir  pour 
m  »ersonnes  qui  nous  nourrissent.  —  at  unkat 
•Veff—a»,  derorer,  dissiper  tout  le  bien  de 
■KkjVoo.  Ter  que  — ,  avoir  de  quoi  vivre. 
tmtr  —  terra  a  at§uem\  oppriraer,  veier 
•niau'an ,  le  reduire  au  dernier  etat.  —  at  pa- 
*««• ,  manger  les  mots,  ne  les  prononcer  pas 
Wa.  Näo  ter  que  — ,  n'avoir  pas  a  manger. 
0—  t  o  toenr  tudo  ettd  no  comecar;  l'appelit 
r«si  en  mangeant. 

Comer-ss ,  f .  r.  m  manger.  —  d'atguma 
«wo,  ne  pas  endurer  unechose.— ifinveja,  se- 
caer  d'envie.  —  de  piothot,  de  mittria,  etc. , 
Ijif.  fem.)  «tre  dans  la  dernier©  misere. 
-miioi  emtroe ,  (  /ig.)  etre  en  discorde  per- 
ftttoHle. 

CoHEudsaio,  $.  m.  dim.  de  Corner. 

i  Cöncs,  t.  m.  pl.  (fam.)  II  n'est  usile  que 
daas  eeue  pbrase :  Goslar  tudo  em  —  e  bibet, 
»eure  tout  par  ecuelles. 

Coucaijcno,  a, adj.  bon  a manger;  (/lg.)  eise 
•  coaoprendre. 


UMBtrfnu,  a.  «.  pl.  eomestiblef ,  rlvres. 
ComaTiTBL,  #ey.  2  fsn.  eantaliUe  :  qui 
peut  se  manger. 

*  ComAsto,  a.  V.  Comido. 

Cometa,  f.  m.  (I.  d'attr.)  *comete .-  corps  Ce- 
leste qöe  Ton  croit  de  la  natore  des  planetes, 
extraordinaire,  lumineux  par  reflexion,  suiri 
d'unequeue,barbeou  cbevelure  lumineuse,  et 
s'ecartant  de  l'ecliptique  selon  une  ellipse  tres- 
allongee,  tres-excentrique;  prelendu  presage 
de  malbeur.  (/.  burl.)  Gros  matigeur,  gonr- 
mand. 

f  Cometa  Rio,  a,  adj.  cometaire ;.  des  co- 
melcs. 

t  Co metocr APili a  ,  f.  f.  (t.  oVotlr.)  comete»- 
grapbie :  traite  sur  les  cometes. 

*  Cometos.  V.  Comhwt. 

ComezAüa  ou  Comezaima,  $.  f.  (fam.)  li- 
pailie ,  bombance. 
COMEziNHO.  V.  Comesinho. 
Gomgalardoar.  V.  Galardoar. 

*  Comha.  V.  Com  a. 

Cümicamente,  odv.  comiquement  ;  d'une 
maniere  comique. 

Comichaö  ,  t.  f.  demangeaison,  picotement. 
(A?0  ~  >  enrie  immoderee. 

Comichöso  ,  a  ,  adj.  cbatouilleux ;  difflcileA 
contenter. 

fCoutciAL,  adj.  2  gen.  comicial :  falten 
commun  ä  la  diele  de  Ralisbonne. 

Conicios ,  s.  m.  pl.  comices  :  assemblee  du 
peuple  roraain. 

Com ico,  a,  adj.  comique :  de  la  comedie; 
plaisatit,  risibie.  —heroico ,  heroT-couiique.  f. 
V.  Comedianie. 

Comida,  $.  f.  nourriture,  manger;  viande, 
mangeaille,  subsislance;  repas.  —de  bodega  , 
gargotage.  Boa  ou  md  — ,  bonne  ou  mauvaise 
cbere.  —  delicada,  exquitita  jCheir  angelique, 
mets  exquis. 

Conioo,  a,  p.  p.  de  Comir.  adj.  Rassasi69 
repu. 

Comilaö,  öna,  s.  2  gen.  bafreur,  glouton, 
grand  mangeur. 

f  COMIHEA  Ott  COHINIA  ,  t.  f,  (t.dc  bot.)  *SU- 

mac :  plante  terebtnthacee. 

Com i mge,  t.  m.  ( t.  d'artill.)  comminge :  sorte 
de  gros  monier. 

Cominhos,  etc.  y.  Cuminhotj  etc. 

Com-irmaö.  y.  Co-irmdÖ. 

Comitiva  ,  f.  f.  suite ,  monde,  train  t  cortege. 

Cömitre  ,  # .  m.(t.de  mar.)  comite  ;  oftlcier 
de  la  cbiourme  des  ga leres. 

Comha,  f.  f.  (t. (Fürth.)  virgule  :  petite  mar- 
que  de  ponetuation.  (t.de  mut.)  *Comma:  in- 
lenralle  entre  une  note  diexee  et  la  note  imme» 
diatement  superieure  bemolisee;  quart  de  ton. 
Sem  detcrepar  uma — ,  tres-exaetement,  tres- 
justement. 

Cohhanvado  ,  a  , «.  p.  de  Commandar. 
Gommahdamehto.  V.  Commando. 
ConnANDii«TE,f.  m.  commandant :  celui qui 
commande.  — em  chefe  ou  gerat,  comman- 
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dant  genta).  —  em  fecund*,  commandant  en 
seeond.  General  —  d't»ma  divitäo,  etc.,  gen6- 
ral  commandant  une  division,  etc. 

Commandar,  f).  a.  Commander:  olrc  chef; 
conduirc;  avoir  l'autorifp ,  Ip  droit  de  Comman- 
der; raener  a  la  guerro  une  tronpe  corame  eher. 
— ,  doroiner  sur  <m  k  l'entour. 

Commasdo,  #.  m.  comniandement .-  ordre  du 
commandant;  autoritc,  pouvoir,  manicre  de 
Commander. 

Commarca  ,  etc.  T.  ("omnrea%  etc. 

Commemur\<;aö,  *.  f.  c«»;ninetnoration,  me- 
moire d'un  6aint  le  jour  de  la  feie  d'un  autre; 
inention  ,  souvenir  de.  — dos  de funtos ,  com- 
memoration  des  nions. 

COMMEUORÄDO,  A,  p.  f).6o 

Commemouär,  v.  a.  commemorer:  faire  me- 
moire d'unc  chose,  s'en  souvenir;  faire  meu- 
lion  de. 

Commemorati'yo,  a,  (idj.  cotnmemoratif  : 
qui  rappellc  le  souvenir  de. 

Co  mm  KMOUAVEi^jy.J^n.digne  de  memoire. 

Cosmenda,  t.  f.  commanderie :  beneßce  af- 
fecte  a  un  ordre  militaire. 

CovstXDAC.AÖ.  V.  Encvmmenda  ou  Recom- 
mendaoäo. 

GonaBüDADttiiA ,  #.  f.  danie  pounrue  (Tone 
commanderie. 

Commesdador  ,  f.  m  commandeur :  Cheva- 
lier pourvu  dune  commanderie. 

Gohmendadoria,  t.  f.  Charge,  eraploi  du 
commandatairc. 

CoMMBifDAR.  V.  Encommendar  ou  Recom- 
mendar. 

Coxmemdatarjo,  a,  odj.  Abbade  — ,  abbe 
coramendataire.qui  pojsAde  en  commande. 

t  Commendaticio  ,  a  ,  adj.  ()n  le  dit  des  let- 
tre« do  recommandation  donnees  par  quelques 
prelats. 

f  Comxe.ndatöiua  ,  adj.  f.  'Jam.)  Carta  — , 
ItUre  de  reconimandalion. 

t  Commhüdki  \ .  .v.  f.  dim.  de  Commenda. 

Com mes sa l,  adj. 'i  gen.  commensal.  On  le 
dit  do  ceux  qui  inan^ciit  ,'i  la  ni(>mp  table. 

CoMXKNSALinADF.,  s.  f.  coinmcnsaliie  :  so- 
cietedc  ceux  cfiii  inangent  a  In  meine  table; 
droit  de  commensaux. 

Commf^mrapilioadi,  ,  f.  f.  (f.  de  ge'om.) 
eoratnensurabilite :  rapporl  entre  »Jeux  pran- 
deurs  qui  onl  une  inesure  commune. 

f  COMMEKSL'RA^AÖ,  $.  f.  (  /.  de  J.OM.I  C0H1- 

mensuration  .-  action  de  mesurer  deux  citoses 
ensemble. 

COMMEJf  si-RÄno ,  x,  p.p.  de 

Cosxexscrär  ,  *.  a.  comparcr,  mesurer. 

Comsemscrar-sk  {com  ,  v.  r.  se  com  par  er, 
s'cgalcr,  se  meilrc  en  parallele  avec... 

Commenscravhi.,  ajj.  2  gen.  commcnsurable. 
Sc  dit  de  deux  ßrandeurs  en  rapportdc  noin- 
bre  ou  d'une  inesure  commune. 

CoMMr.sTÄno ,  a  ,  p.  /».  (1 '  Commcntar. 

Cohmentahor,  f.  m.  roinmentateur  :  qui 
fait  un  coinroenin'r;»,  qtii  roinmente. 

CuaMotTÄa ,  «.  o.  rommtnter  .•   fair«  un 
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commentaire,  ajouter  a  onrtelt,!  «*•  itu- 

vclle. 

Commf.xtärio,  *.  m.  commentaire  :  Inlerpfi» 
tation,  öclaircissement,  remarques,  obsetta- 
tionss>ur  un  livre  pour  le  rendro  intelligible, 
potir  en  faire  sentir  les  beautes  ou  les  defatts, 
le  cotnparer,  etc.  — * ,  pl.  commentaire« :  Wa- 
toire ,  memoires  historiques  ( —  de  Ceaar,  d'A*- 
fonse  d'Albuquerque^. 

CoMiiFMTiao,  a,  ndj.  imaglne,  in?eme  k 
plaisir,  feint,  faux,  controu\e,  cc  qu'on  avanet 
de  son  chef. 

f  CoMMtarro ,  9.  m.  petit  commentaire.  Iaier- 
pretation  ordinairement  maligne  d'une  action, 
d'un  discours. 

•  Com m eos.  V.  Cnmtnos. 
CoMMKuciÄDO ,  a  ,  p.  p.  de  Commereiar. 
Commkrcial,  adj.  2  gen.  commercial  :  do 

commerce. 

Com  ME  rci  ante,  ».  «i.  commercant :  qai  com- 
merce, qui  trafique  en  gros.  \\  est  aussi  adj. 
Cidade—,\i\\e  com mer^ ante, ou  Ion  (ait  dl 
commerce. 

CoMMEftciÄR,  v.  n.  commercer  :  traßqucQ 
negocier;  faire  le  commerce. 

Commerciavel,  adj.  2  ge».  commereaato i 
qui  pcitt  etre  faci lernen l  commerce  (en>t\ 

Commercio,  *.  m.  commerce,  trafle,  negf« 
demarebandises,  d'argent,  soil  en  gros,ooil 
en  detail.  — ,  le  corps  des  commercants,  dei 
negociants.  — ,  frequentation;  sociele;  coov 
municalion  et  correspondance ;  pratique  prt 
honnete,  secrete  et  lucrative.  —  d'alborfm^ 
commerce  en  troc  ou  par  erhänge.  Pr«fadf-v 
bourse  ;  Tendroil  le  plus  frequenle  d'une  ville» 
—  de  nfgrot,  *  traito  de  uegres.  Faxer  —da  ti 
me$ma%  se  prostiluer.  Sem  —  näo  hmripusB, 
point  de  commerce,  point  de  richeaae. 

*  Commessca.  V.  Commenda. 

COMMETTEDÖR,  *.   m.    (Clül    qUl    COOaBOt  OS) 

crime. 

f  COMMETTE5TE,    f.    Wl.  ( I.  de  MMM.)  €••» 

raettant :  qui  a  conlie  ses  in  le  reis  commarriai 
a  quelqu'un ;  qui  Charge  un  autre  d'une  afiatre. 

Commetter  (o),  t>,  a.  commetlre,  co&Her, 
proposer,  donner  connaissance  ä.  Knlrcpfan* 
dre,  commencer,  proposer.  V.  Intcni*TtJ+ 
commetter.  — ,  faire  une  faule ,  un  crime. 

CoMMETTt.a-sE,  t.  r.  se  livrer,  se  eoalierl 
quelqu'un. 

CoMMin"riDA,  s.  f.  V.  CommeUimeniej. 

Commlttido,  a,  p.  p.  de  Commetter. 

Commlttimesto,  *.  m.  'enlrcpräe  j  alten  tat  i 
Charge.  V.  Acrumme Hirne nto. 

Commkyus.  V.  Comenos. 

Commigo  ou  CoMico,  loc.  odt.  avec  moi«  cn 
inoi;  a  moti  egani.  Para — ,  envers  moi.» 
tnrsmo,  en  nioi-inenjc. 

Commixa<,äö,  s.  f.  meiiace,  inlimidalion. 

CoMMixAno,  a  ,  p.  p.  de  Cotnmindr. 

CoMMiMAnor. ,  t.  m.  qui  menace.  — ,  A,  «o7« 
V.  t'ontutinatnrw. 

Commisau,  v,  a.  faire  de  prandes  menace«; 
coitimin'»!. 


< 
. 

i 


,  od)'.  9  gtn.  V.  Compaitit 


Vvm  lata  a  wank*  — ,  lonta  mon  elie.  — f  *n 
tidu,  commodiici  de  li  vis  i  loiUi  IM  ehOKf 
n*eenanir*j  puar  #lrs  *  ton  liu. 
Connontfiiiio,  i,  *ij.  wup.  da  CT  Hl  und!, 

Cuukodo,  a,  ei},  ceranadc,  ai«4,  proptr, 
Cnnimnhle.  donl  l'uia«  «t  utile  et  helle. 

CiivunTifi.  ».  tn.  •tniliiii,  pnillt.canTeninee, 


liß,  *.  f.  conimission ,  aclinn,  Inii 
Bio  comiDuu.  — .  charce  itatir«! 
i  de  faire,  de  poricr,  de  dirc  <]U'-!<!U 


aefiargcid  (•laminerquelriurairairt, 
itlquc  clwsp.  elc. 

üpiino.  ».  b,  canimiMlrial  i  eniploi, 
du  eommissairo:  coro»  dei  tomraiü- 
ramee;  biml  central  de  cmwul- 


mit  par  un  mpCrie 


qui ,  &  1s  coiit  de  Madrid 
aii  ptocui  tue  xCntril  dm  i 
dans  ics  ;ainls  lieui.  —  jrfi 


-,  odj.  M  ».  dcpulu  ■ 


icgsj  d'une  commitiloo. 
aü>.  :  m.  ( I.  de  prat.)  dedil;  pei 
[laaor.io,  i,&tf.  (I.  di prat.) ennuai»- 
lont  l'aiecutioa  an  nulle  un  contral 


;tTsel,itfn*ral,tulfalre 
iepeud*valeur;qtil  n 
ebondanre.  —  de  dow,  ((.  d*  jraaiat.)  m 


un  ;  In  piuparl,  la  plus  grtmle  panle 
nes;  corps  des  babilanU  d'une  Tille, 

«Iure  p-ncral  de*  aainlt  (apotree. 

viertes ,  elc),  poor  lesquell  l'Egllae 

jin!  eMtili  '1p  p.irik'iilier.  Cäntara  dm 
j.rliambru  des  Commune«  an  Angle- 

,  adr.  eommu Dement,  ordi- 

l'Opinian  commune. 

Comhl'üa,  (.  f.  —  de  Jixlcai.di  Unrat,  \et 
Jiilfi.  Im  Maurtsi.  aulreloi»  lulerei  cn  Porlu- 
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communic,  qui  recoit  la  commanlon.  p.  m.  de 

Comfinrcin,  v.  a.  et  n.  rommonier:  reeevoir 
l'eucharistie;  adrainistrer  ce  sacremenL  —  pelm 
pascoa  da  returreicdo ,  faire  ses  paques. 

+  Commungatörio,  it.  m.  lieu  oü  Pon  donne 
la  coaimunion  aux  religieuses. 

Com Mu.inAö  1 i.  f.  communion  :  participation 
mu  tu  eile  a  une  chosc  commune.  — ,  union  de 
plusieurs  dans  une  meme  Toi ;  action  de  cotn- 
municr,  reception  de  l'eudiaristic ;  partie  de  la 
messe;  verset  ou  antienne  chantes  pendantla 
communion.  — da  Igreja  ou  dot  fieü,  commu- 
nion de  i'Eglise  catbolique. 

Comml'xicacaö,  s.  f.  communication  :  aclion 
de  communiquer,  ses  eflets ;  commerce ,  farai- 
liarite ,  correspondance  ;  moyen  par  lequel 
deux  ölres  se  communiquent;  moyen  de  com- 
muniquer. Participation,  avis. 

Commimcado,  a,  p.  p.  de  Communicar. 

Coxml'.iicadör,  a,  «.  '2  gen.  celui  qui  com- 
rounique. 

*  Commuxicaxte.  V.  Commungante. 

f  Commumcantcs,  «.  m.  pl.  coiumunicants  : 
jnabaptistes  du  seizieme  siede,  qui  possedaient 
en  commun  leurs  femmes  et  leurs  cnfants. 

Communicar,  v.  a.  communiquer  :  faire  pari 
de,  transmellrc,  donner  communication  de 
quclque  chose;  apprendre,  declarer.  (a),  — -, 
rendre  commun  a  (la  chalcur,  le  mouvement, 

etc.)« 

Communicar  (com) ,  v.  ii.  communiquer  : 
avoir  commerce ,  rclation  ou  passage  commun. 
Dans  ce  sens,  il  est  nussi  reeiproque.  Conferer 
•vec  quelqu'un  sur  une  afl'aire,  ie  consulter. 

Communicar-se,  v.  r.  se  communiquer,  etre 
conligu.  Se  donner,  en  parlant  des  maladies. 
V.  Pegar-se.  Etre  familier,  communicalif. 

Commujucatiyo,  a,  adj.  communicalif :  qui 
se  communique  facilement. 

-J-Commu.iicatöria,  adj.  f.  (carta  — )  qui 
fail  pari  (lettre). 

Commlmcavf.l,  adj.  2  gen.  communicable  : 
uui  peut  se  communiquer;  dont  on  peut  faire 
oart.  Sociable ,  affable ,  trai table,  communica- 
«f ,  abordablu. 

Commuüidade,  f.  f.  communaute  :  qualite 
qui  rend commune  la  participation  d'une chose; 
»ociete  de  personnes  religieuses  ou  laiques  vi- 
vant  sous  une  meme  regle  commune ;  corps 
d'habitanls  d'une  villc,  bourg ,  etc.  Commune. 
— « ,  pl.  factions,  dans  la  Gaslille ,  sousCharlcs- 
Quinl.  V.  Communeiros.  Em  — ,  en  commun ; 
en  corps. 

CoMMixissiMO , a , adj.  tup. de  Commum. 

Commitacaö,  f.  f.  'troc,  echange.  Commuta- 
tion  (de  peine),  changement. 

Commütado,  A,p.  p.  de  Commutar. 

f  Commutadör  ,A,t.2  gen.  celui  qui  fail  on 
troc,  un  changement;  une  commutalion  de 
peine. 

Commutar  (com,  em),  r.  a.  echanger,  tro- 
quer.  Commuer  :  changer  la  peine. 
Commutativo,  kfadj.  coramutatif .-  qui  peut 
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6tre  change.  Juttica—a,  justice commnUUre  . 
commerdaie,  oü  II  s'agit  d' echange. 

fComirTÄYEL,  adj.  2  gen.  ecbangeahle ; 
qui  peut  etre  change  ( objet).  Commuable  :  qui 
peut  etre  change  en  l'adoucissant  i  peine,. 

•j-Comnösco,  pour  com  noiy  avec  nous,  en 
nous-mernes. 

Cömo ,conj.  lorsque,  quand,  dans  le  teraps 
que,pendnnt  que.  Puisque,  vu  que,  altewdu 
que.  Parce  que ,  de  ce  que.  " 

CA mo  ,  adv.  comme,  de  memo,  que ,  de  la  rui- 
niere que,  ainsi  que.  — ,  en  qualite  de.—,        ~: 
parce  que,  vu  que.  — ,  tan t que,  autantque; 
selon  que,  suivant  que.  — ,  au  moment  ou. 
Commenl,  pourquoi.  Comment,  dans  quel  etat, 
en  quelle  forme,  en  quelle  maniere.  — ,  en      - 
sorte,  de  facon,  de  maniere  que.  Como,  pn> 
cedö  d'un  adverbe  de  comparaison,  se  rend       M 
par  que.  Ex. :  Tanto  um  — outro,  aussi  bien 
Tun  que  l'autre.  Ä  virtude  i  tdo  formosa—o     ^ 
vicio  e  feto ,  la  vertu  est  aussi  belle  que  le  vice     'm 
esthideux.  Aaim  — ,  comme.  C'oi»o/— astinl     -* 
comment !  eh  quoi !  esl-il  possible !  Ä  —  ?  com-    •" 
bien?  Ä  —  valem  a»  laranjasP  combien,  qiwl      -?" 
prix  valcnl  les  oranges  ?—  quer  que  tcja,  qm 
qu'il  en  soit,  de  quelque  fa^on  que  ce  pubtt 
etre.  Sem  »aber  —  nem  quando,  sans  savoiroi 
pourquoi,  ni  comment.  —c4goy  en  aveuplf. 
Morrer—  militar,  mourir  en  militairc :  passer 
par  les  armes.  Comol  ndo  ha  mais  que  im? 
quoi !  ce  n'est  que  cela?  Ferido  —  ex  lata,  fd- 
/ou,  tout  blesse  qu'il  etait,  il  parla.  —  «,de 
möme  que  si.  —  se  föra  entrada  a  cidadetfo 
meme  que  si  la  vilie  eüt  ete  prise. 

CöMüixo ,  $.  m.  tertre  ;  eminence  de  terre. 

f  Comöso  ,  a  ,  adj.  { t.  de  bot.)  chevelu  :  gard 
de  feuilles  ou  de  branches. 

f  Compacidade, /r.  f.  compacite  :  qualite  dl 
ce  qui  est  compacte. 

Compact«»  ,  f.  m.  V.  Paeto ,  Ajuste.  Compact  ; 
Convention. 

Compäcto,  a,  adj.  compacte:  serre,  con- 
dense;  qui  a  beaueoup  de  substance  sous  im 
petit  volume:  pesanl  et  peu  poreux. 

Compadecedör  ,  a  ,  adj.  qui  compalit,  com- 
palissant. 

Compadecer  ,  v.  a.  souflrir,  supporter.  p.  «tf. 

Cohpadecer-se  (<ff ),  «.  r.  compatir  :  avoir 
pilie ,  compassion  de ,  etre  sensible  a ;  s  allen- 
drir,  s'apitover.  (em,  com)  Convenir,  compa- 
tir, s'aecorder,  etre  compatible. 

Compadecidamkxte,  adv.  avec  sensibiHlt, 
avec  bonle,  avec  lendresse. 

Compadecido,  k,  p.  p.  de  Compadtcerit. 
adj.  Compatissant ,  bon,  sensible. 

Compadecime5TO.  V.  Compaixdo. 

Compadrado,  t.  m.  comperage  :  qualite,  rc- 
lation de  compere.  adj.  p.  p.  de 

•f  Compadrar,  v. ».  et—*«,  c.  r.  coniracter 
comperage.  (fig.)  S'accoinler  :  coniracter  unn- 
tie,  se  familiariser ;  devenir  compere,  ami. 

Compädre,  $.  m.  compere  .-  celui  qui  a  t*niu 
unenfant  sur  les  fonls  aver  une  personne; 
compagnon,  ami  gaiilard.  Tfdo  ettar  —  com 
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i9  (/!#.)  n'tet  ms  d'accord  arec  quel- 
Qwintm  /Wrt  *-*,!•  jeudi  qui  pre- 


f&mPARRicE,  f.  f.  'comperage  :  intimite  de 

rampere ;  ce  qoi  se  passe  et  ce  qui  se  inite  en- 

tre  comperes  et  amis. 
CoipacixacAö,  *.  f.  'arrangemenl,  assem- 

Wa^f  t  liaison,  enchatnement ,  structure. 

CorpaginAro,  Atp.p.  de 

f  Comp  aci*är  ,  v.  a.  assembler,  disposer 
arec  ordre,  arranger,  Her,  enchatner. 

CompaixAö,  t.  /.  eompassion,  misericorde, 
pitie.  Ter  —  tfoiguem,  plaindre  queiqu'an, 
atoir  pitie  de  queiqu'an.  Fazer  — ,  faire  pitie. 
#er*r  «  — ,  exciter  la  eompassion. 

CorpIsba ,  t.  f.  les  mariniers  d'une  barque. 
it.  «Kr.  Compagnie,  Croupe. 

*  CohpanbAö,  t.  m.  V.  Companheiro.  it.  Tee- 
Mo. 

Corpaxvär,  etc.  V.  leomponiUir,  etc. 

CoMPAitHtiBA ,  f.  f.  compagne;  epouse. 
Mmhs  —  ,ma  femme. 

Compasbriro  ,  f.  m.  compagnon,  camarade. 
Gsafrere,  eollegue;  qui  est  Joint  arec  quel- 
qtfuo;  assure;  qui  aeoompagne.  Compagnon 
de  fortune.  Gollaborateur.  Meut  —ssdoosli- 
erw,  mes  I irres  sont  ma  Adele  compagnie. 

Cobparueiro,  a,  adj.  assoeie;  pareil,  as- 
ssrti. 

CoHPAüniA,  t.  f.  compagnie,  societe;  asso- 
cüüon  commerciale  ou  financiere;  personnes 
eai  eonversent,  se  promenent,  vivent,  travail- 
leot,  etc.,  ensemble.  'Compagnon ,  camarade  : 
cHui  qui  aecompagne ,  qui  va,  qui  est  arec. 
Compagnie  de  soldats  sous  un  meme  capitaine. 
Troupe  de  comediens.  Union. 'Cortege.  —de 
Jesus ,  compagnie  de  Jesus  :  ordre  religieux. 
Ospadres  da — ,  les  Jesuiles. 

"Compajböa.  V.  Companheiro. 

'  Cobpambom.  V.  Companheiro. 

Comparacaö,  f.  f.  comparaison,  parallele, 
«milimde.  Em  —  defk  l'egard  de,  en  compa- 
raison de.  Sem  —  ou  ndo  ha  — ,  il  n'y  a  pas  de 
comparaison ,  sans  comparaison ,  hors  de  com- 
paraison, incomparablemenl.  Itto  ndo  ad- 
•ftit*  — ,  cela  n'entre  en  comparaison  arec 

■NB. 

COMPARADO  ,  A  ,  0.  p.  de  Comparär. 

fCosiPARADOR,  *.  m.  Instrument  pour  coro- 
parer  avec  exaetitude  les  dimensions  de  deux 
eorps. 

ComparAr,  9.  a.  comparer,  confronter,  com- 
■iner,  conferer,  collationner. 

Cobparativamerte,  adv.  comparalivement. 

CoMpARATivo,  a,  adj.  comparatif :  qui  peut 
feu  eompare.  (f.  de  gram.) — ,  intermediaire 
coire  le  positif  etle  superlatif.  11  est  aussi  sub- 
suratif  dans  cette  aeeeption.  Änatomia  —  a, 
cutomte  comparee. 

GokparAyel,  adj.  2  gen.  comparable  :  sus- 
eeptible  de  comparaison ;  qui  peut  la  soutenir. 

Covparecescia,  t.  f.  V.  Comparecimento. 

f  Gomtparecxste,  t.  m.  ( t.  de  prat.)  compa- 
rat :  qui  comparatt  devant  un  juge. 


Comparecir,  9.  n.  ( I.  de  prat.)  comparoir » 
comparaltre  en  Justice;  parallre,  se  präsenter 
devant  lea  Jaget. 

CoMpARBasitifTO ,  t .  «t.  *  eomparutton  :  l'ao- 
tion  de  comparaltre  en  justice. 

CompauicAö.  V.  Comparecimento. 

Comparsa,  *.  2  gen.  comparse  .-  au  theAtre, 
les  personnages  muets  qui  ne  fönt  que  figurer. 
Figurant. 

CompArte,  t.  2  gen.  (t.de  prat.)  partie  plai- 
gnante  ou  demandante  avec  une  autre  dans  un 
meme  proces.  adj.  Qui  a  part  a  quelque  chose. 

Com  Parti  do  ,  a  ,  p.  p.  de  Cotnpariir. 

Cobpartwehto,  «.bi.  'division,  distribution, 
repartition.  Compartiment. 

f  Compartir  ,  v.  a.  repartir,  diviser,  distri- 
buer.  Compartir,  partager. 

f  Comp  assAd  am  Este,  adv.  arec  mesure,  avec 
ordre,  suivanl  les  regles. 

CompassAdo,  a,  p.  p.  de  Compauar.  adj. 
(/lg.)  proportionne ;  fort  exaet,  fort  regle  dans 
ses  acüons ,  etc. 

Compassagbiro  ,  f.  in.  compagnon  de  voyage 
sur  mer. 

Compassar,  v.  a.  compasser  :  mesurer  au 
compas.  (jig.)  Bien  proportionner,  regier. 

Compassar-se,  v.  t.  se  mouvoir  avec  mesure. 

f  CoMPASsiVAMERTE,  adv.  avec  eompassion , 
avec  sensibilite. 

f "  Cohpassivel  ,  adj.  2  gen.  piloyable  : 
digne  de  pitie.  it.  V.  Compassico. 

Compassivo  ,  a  ,  adj»  compatissant,  sensible, 
secourable.  Tendre ,  caressant. 

Com pAsso  ,  $.  m.  compas  :  Instrument  de  ma- 
tbematiques,  d'arts  et  meliers ,  a  deux  bran- 
cbes  reunies  et  mobiles,  pour  mesurer,  pren- 
dre  desdislances,  tracerdes  cercles,  etc.  (Jig.) 
— ,  ordre,  circonspection ,  mesure.  (I.  de  mut.) 
'Cadence,  mesure :  mouvement  qui  serl  a  raar- 
quer  le  temps  et  les  intervalles  qu'il  faut  gar- 
der dans  le  chant,dans  la  danse, etc., et  la 
figurequi  le  marque  sur  le  papier.  Mouvement 
mesure  (de  celui  qui  marche,  qui  escrime, 
d'un  vaisseau  a  la  voile).  —  de  proporfdo.  V. 
Pantömetra.  —  cureo,  compas  d'epaisseur,  a 
branches  courbes.  —  quaternario ,  Wnarto, 
ierndrio,  (t.  de  mut.)  mesure  a  quatre,  a  deux, 
a  trois  temps.  Balter y  faxer  o—,  battre  la  me- 
sure. A  — ,  en  mesure,  en  cadence ;  de  distance 
en  distance.  Äo  — ,  a  mesure;  en  proportion 
de.  Ir  com  o  —  na  mäo,  (/lg.)  aller  par  com- 
pas et  par  mesure.  Soltar  palavrat  por  — , 
parier  lentement,  laisser  lomber  les  mots. 
Metter  alguma  cousa  a  — ,  reduire  quelque 
chose  a  ses  justes  proportions.  Do  — ,  en  pro- 
portion de. 

f  CompaternidAde  ,  t.  f.  compaternite  : 
alliance  spirituelle  entre  les  parrains,  mar- 
raines  et  les  parents  d'un  enfant. 

Compatibilidade,  #.  f.  compatibilito  .*  qua- 
lite,  etat  de  ce  qui  est  compatible,  peut  se 
concilier,  s'aecorder. 

Compativel  (com),  adj,  2  gen.  compatible : 
qui  peut  compatir;  qui  peut  convenir,  s'ae- 
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corder  avec  an  aatre;  qui  peat  6lre  poss^dö 
avec  un  aatre  (benefice,  Charge).  tf.  p.  vs. 
Pilovable. 

Compatriöta,  s.  2  gen.  compalriote :  de  la 
mcme  patrie,du  meme  pajs. 

f  Compatröno,  s.m.  palron  conjoinlcment 
avec  un  au  Ire. 

f  Compe,  *.  m.  ((.  d'hiii.  nal.)  conops :  dip- 
tere  conopsaire.  —  pungcnte,  conops  piquant. 

*  Compe^au,  elc.  V.  Comccar,  etc. 

"Compegär,  c.  a.  uiaiiiierdu  pain  avccaulre 
chose. 

COMPELLIDO  ,  A  ,  p.p.  de 

Ch.vpkm.ir,  v.  a.  cnntraindrc,  astroindre, 
forcer,  oMqer,  pousser. 

Compkndiado,  a  ,  p.  p.  de  Compendiar.  adj. 
Abrepe. 

CoMPE.vDiADdn,*.  m.  abreviateur. 

Compexdiär,  c.  a.  abrep.er,  resumer,  r6- 
duire. 

CompexmIrio.  V.  Compendioto. 

Compexdio,  t.  m.  abrege,  compendiuro, 
fommaire,  prccis. 

CoMPEsniösAXEMTi,  adv.  cn  abregt,  sora- 
maircraent. 

Compexdi6bo  ,  a,  aif.  abrege,  succinct,  res- 
serre. 

Compexsa<;äö,  t.  f.  compensalion,  recom- 
pense,  dcdommagement,  reparalion.  (/.  de 
comm.)  Balance. 

Compensado,  A.p.p.  de  Compcnsar. 

Compen* Anon ,  a  ,  <idj.  qui  compense.  t.  Com- 
pensateur  :  qui  donne  une  compensalion. 

Coup'Exsär  (com),  v.a.cornpenser,  balancer, 
conlrebalancer,  recompenser,  oVdommager. 

Coxpensäiv,  r.  n.  faire  compensalion.  II  est 
aus&i  reeiproque.  —  sc  uma  couta  com  oulra. 
On  Ic  dil  d'unc  cüose  qui  est  coiupcnsee  pai 
une  aulie. 

■J-CoMPFxsATivo,  a,  adj.  compensaloire : 
qui  Tai!  compensation. 

f  CoMpr.xsÄYEL,  adj.  2  gen.  compensable: 
qui  pculclre  compense. 

Competencia  ,  t.  f.  competence  .  droit  de 
counailre,  de  juger  de.  it.  'Conflil,  conlesU- 
tion , coneurrence.  A'  — ,  ä  lenvi. 

CoMPr.TENTE,  adj.  2  jf».  compelent :  a  qu; 
apparlienl,  a  qui  esidO;qui  a  droit  de  juger, 
deconnailre.  Süffisant,  convenablo.  propor- 
lionne,  du. 

Cumpetentemexte,  adv.  competemmenl  : 
d'une  maniere  competcnic.Sußi*aminent,con- 
venableraeut ,  congrument. 

Cojipetiqäö,  s.  f.  coneurrence,  rivalite. 

Coxprti'do,  a,  p.  p.  de  Competir. 

Competidör,  a  ,  *.  2.  gen.  compeliteur,  con- 
curreut,  rival,  emulc,  contendant. 

Compktimexto,  t.  m.  V.  Compelcncia. 

CoupcTiR(cü;n,  t  n.dcmander,  poursuivro, 
brigucr  cn  coneurrence,  et  avec  pretention 
d'egalile.  Bivaliscr  :  dispuler  de  uierile,  de 
taleni  avec  quelqu'un.  (a)  Competer  ä,  6tre  de 
la  conipclcnce  de,  appartenir  ä.  II  est  quel- 
quefois  reeiproque  etsignittc  rivaüser. 


Coupilacäö,  t.  f.  compilalion :  reeueil  de 
morceaux  emprunies  a  tiißerents  livres,  et 
rtunis  en.un  corps  d'ouvragc. 

Coupilädo,  kyp.p.  de  Compilar. 

Compii.ador,  x.  m.  compilaleur  :  qui  com- 
pile,  (|ui  fait  une  compilalion. 

Comi'jlaii,  v.a.  Compiler  :  faire  une  compi- 
lati ... .  un  reeueil  «Je  morceaux  epars. 

fCoiiPiTAF.8,  *.  f.  pl.  compilales  :  feies  a 
Borne  on  l'honneur  des  Pönales,  des  Lares. 

f  Compm  ALir.io,  a,  adj.  compilolicc  :  ou  le 
dil  des  jrii\ ,  des  l^les  compitalcs. 

CoMPi.AcfNciA,  a.  f.  complaisancc  :  douceur 
et  faeililo  d'espril;  drference  aux  seulimcnls, 
aux  volonte«,  au\  goül«,  au\  -opinions  d'au- 
trei  ;  fjcili!..'  de  caraclerc  ,  condesccndanca 
pour  "(lOüt,  satisfaclion ,  plaisir,  conlenle- 
menl. 

f  Complacente,  adj.  2  gen.  complaisant : 
qui  a  de  la  complaisance  pour  les  autres. 

*  Complanär.  V.  Aplanar;  InUirar. 

*  Coxplazer.  V.  Comprazer. 
Complectavexte.  V.  Juntamenti. 
Compi.ei<;aö  ,   *.  f.   complexion,   naturel , 

temperament,  Constitution;  huraeur;  inclina- 
tion.  —  fraca%  delicalesse  de  temperament. 

CüMpLEicioxADO  ,  a  ,  adj.  complexlooiie  : 
qui  a  teile  complexion  ,  tel  temperament. 
Bern  ou  mal  — ,  bien  ou  mal  corapiexionne, 
constilue. 

f  CoMPLEiciOftAL,  adj.  2  gen.  qui  apparlienl 
ä  la  complexion. 

f  Complementario,  a  ,a<(;.complemenlairt: 
qui  sert  ä  compleier. 

Coxplemento,  s.  m.  complement :  ce  qui, 
etantajoul6,termine,  perfeclionne,  rend  com- 
plet,  rend  plus  grave,  plus  grand ;  ce  qui  sert 
n  eompleter,  ä  determincr  la  signiücaliou  d'un 
raot.  {t.  de  geom.) — ,  portion  qui  inanque  ä 
un  angle  ou  ä  un  arc  pour  armer  a  M». 
Acbevement. 

Cohple^te,  adj. 2  gen.  Mari— ,maree  mon- 
tan te. 

Complet ado  ,  a  ,  p.  p.  de  ComplcUbr. 

Completa hexte  ,  adv.  completement :  d'une 
maniere  complete;  entierement,  tout  a  fait; 
pleinement,  parfai lernen  t. 

Completar,  «.  a.  eompleter,  terminer :  ren- 
dre  complet. 

Completas,  b.  f.  pl.  complies  :  derniere 
partie  de  l'oiBce  divin  apres  vepres. 

Completivo  ,  a  ,  adj.  (f.  de  gram.)  completif: 
qui  fait  ou  annonce,  caracierise  lo  couiple- 
menu 

Completo,  A.adj.  complet;  entier;  achcve> 
parfait ;  a  quoi  il  ne  manque  rien  de  necessair« 
ou  aueune  de  ses  parties ;  üni. 

(iOMPLLxAö,  etc.  V.  CompUicdo ,  etc. 

f  CnMpLKXiDAOE,  t.  f.  comploxilo ;  qualilo 
de  ce  qui  c^l  corupleie. 

CoM'.'iJ.xo,  a,  adj.  ((.  de  gram,  et  de  log.) 
comploxe  (lermc,  idee,  proposition,  sujet). 
qui  eiubrassc  plusicurs  eboses,  Yoppoif  6V 
simple;  vu  plutöt  qui  renferme  en  «ri-mtinc 


OOM   — 

plmieiti  modtfioattons  essentielles,  qaoique 
simple  grammaticalement  parlant ,  Voppoti 
dlacomplexe. 

Complexo,  f.  *».  assemblage ,  nnion ,  liaison 
depJusieurs  cboses. 

Comfuca^aö  ,  t.  f.  complication  :  asscm- 
Mage,  eeneours  de  cboses  de  diflcrente  na- 
tu re. 

CoMPUCADitsno ,  a  ,  adj.  sup.  de 

Owpucaoo  ,  A ,  adj.  compliquo :  mele  avcc 
fratres  (maladie) ;  embrouillc  (aflaire),  raele 
a  faeire* :  qui  n'est  pas  simple  (machine).  II 
M  dfi  au  (fi(f.)  (Tune  piece  do  theatre ,  d'un 
poeme ,  etc.,  irop  Charge  d'evcnemenls ,  d  in- 
trigves,  d'tncidenls.  p.  p.  de 

Gsmpucär , «.  a.  compliqner :  mfclcr,  reunir 
essemble  plusieurs  cboses;  embrouiller  (des 
tfiires). 

Compucar-se  ,  v.  r.  se  compliquer,  cn  par- 
ket des  inaledies,  des  affaires,  etc. 

Com pl ice  ,  a.  et  adj.  s  gen.  complice  :  qui  a 
sin  au  crime  d'un  aatre. 

Complicjabo,  A,p.  p.  de 

Coupuci  ar  ,  e.  a.  rendre  complice ;  aecuser 
4s  eomplioite. 

Covplicijr-se,  v.  r.  se  reodre  complice. 

Cobplicjd  aor  ,  f.  f.  eompliclte .-  participalion 
ii  crime  d'un  autre. 

Compoedor.  V.  Compoiitor. 

"Compoer.  V.  Compor. 

Gomtoxedoa  ,  i.  «it.  (f.  d'impr.)  corapos- 
leur  :  outil  d'imprimcur. 

f  Comi»o*e*da  ,  *.  f.  componendo  :  compo- 
silion sur  les  droits  de  1a  cour  de  Rorae  pour 
les  dispenses. 

fGOHPOüETTE,  adj.  2  gen.  qui  fait  partic 
tun  cempose;  composant. 

'Covpoaoot  ,  a,  *.  2  gen.  amiable  compo- 

sileur. 

Compor,  e.  a.composer:  former,  faire  un  tont 
4t  plusieurs  parties:  faire  un  ouvrage  d'esprit, 
oa  air.  Invenler,  forger,  feindre.  Arranger, 
rareommoder ,  reslaurcr,  retablir,  reparer, 
»eure  en  ordre.  Arranger,  decorcr,  enjoliver, 
asproprier,  ajuster,  orner,  embellir.  Arran- 
err,  recencilier,  rapprocher,  aecorder,  ruetirc 
(Jaeeord.  Accommoder  une  aflaire  avcc  des 
oaos,  I  elouller  de  quelque  maniere.  Modercr, 
iraperer,  corriger,  contenir.— ,  regier  les  ges- 
tes,  lair  conformemenl  aux  Situation»,  aux 
lotentions.  (f.  d'impr.)  — ,  arranger  les  lettres 
pour  formerdes  mots,  des  lignes.  Pris  abso- 
lumect  il  signifie,  faire  un  ouvrage,  fairo  des 
vers.  —  o  semManle,  o  roslo,  composer  son 
air,  sa  mine ,  son  geste ,  son  maintiuii ,  sa  ü- 
zwe,  sa  conlenance.  —  uma  polencia ,  (f.  de 
matk/  clever  une  quanlite  algcbrique,clc.,  a 
uoe  de  ses  puissances.  — uma  hitloria,  um 
poema ,  etc. ,  faire  une  histoirc,  un  poerac,  etc. 

Costpor-sk,  v.  r.  s'aecorder;  s'aecomnioder 
sur  un  differend.  S'orncr,  se  parcr.  Prcndre 
an  air  snrave,  serieux,  convcnablc  aux  silua- 
tions.  £tre  eoinpose  de:  ex. :  0  anno  compöe- 

ttde  dias,  l'annee  ei»t  composve  de;  ours. 
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Compö&ta  ,  f.  f.  ecluse  :  porte  pour  retenfr 
et  lacher  a  volontö  l'eau  d'un  canal.  (I.  burl.) 
*Air  qu'on  chanlait  aecompagne  de  la  guitare. 

Comportado,  a  ,  p.  f>.  de  Conportar.  adj. 
Bern  ou  mal  — ,  de  bonne  ou  de  mauraise 
conduitc. 

Comportamexto  ,  #.  m.  "  couduite :  maniere 
d'agir,  de  se  gouverner,  de  se  conduire  dans 

10  cours  de  la  vie ,  elc. ;  masurs. 
Comportär,  v.  a.  comporter,   permettre; 

soulTrir,  supporter,  toterer. 

Comportar-se,  v.  r.  se  comporter,  se  con- 
duire. V.  Porlar-te. 

Comportavcl,  adj.  2  gen.  supportable,  tn- 
lerable,  qu'on  peul  supporter,  soulTrir. 

Compoutf.  V.  Compor  tarne  ntoy  Porte. 

Comi'gsicäö,  $.  f.  composilion  :  aclion  de 
composer  quelque  cüose,  seseflets,  son  re- 
sultat;  arrangemonl,  aecommodement,  ac- 
cord  ,  capitulalion  ,  ajustemenl.  Modestie  , 
roaintien.  V.  Compostura. — ,  metange ,  incor- 
poration  de  certaines  drogues.  >J.  d'impr.)  — , 
arrangement  des  lettres  en  typograpbio;  art, 
aclion  de  composer  un  ouvrage  d'esnrit,  son 
produit;  accouiiDodement  par  des  saeriflees 
mulucls  ou  d'un  seul.  Bulla  de — ,  bulle  de 
composilion. 

Compüsita,  adj.  f.  Ordern  —  ,  (f.  efere*.) 
composite,  compose  do  l'ionique  ei  do  co-- 
rintliicn  ou  de  plusieurs  ordres. 

CoMposiTör. ,  i.  in.  compositeur  :  celoi  qui 
compose  en  musique;  qui  arrange  les  lettres 
pour  former  des  mots;  auteur. 

Composta.  V.  Composiia. 

f  Coupostameste.  adv.  avcc  modestie,  re- 
tenue,  mainlien. 

Compösto,  a,  p.  p.  de  Compor.  adj.  Com- 
pose, fait  de  diverses  choses; — ,  ecrit,  tra- 
vaille.  ifig.)  Grave,  modeste,  rclenu.  —  da, 
consislanl  en. 

Compostu  ,  t.  m.  compose  :  ce  qui  resulte  de 
l'asscinblage,  do  l'union  de  plusieurs  parties. 

11  se  dit  au  phvsique  et  au  moral. 
CoMPOSTÜiiA,  t.  f.  composilion,  construc- 

tion,  strueture.  Proportion ,  regularilA.  Modes- 
tie, circonspcctio'.i ,  retenue ,  maintien.  V. 
Composi(äo. 

Compota,  t.  f.  compote:  fruils  cutis  lerne- 
inent  avec  du  sucre. 

fCoMPOTf.iRA,#.  f.  •compolicr:  vase  pour 
mettre  les  compotes. 

Ccimpra  ,  #.  f.  *achat,  marebe,  emplette;  ac- 
quisitum.—mtrifo  berata, de gra^a,  an  marclic 
donnö. 

Compradiqo  ,  A ,  adj.  qui  peut  eure  achcle. 

V.  f'eiuil. 

Comprado,  A ,  p.  p.  de  Comprdr. 

Compradör,  a,  t.  2  gen.  acheteur:  qui 
achcle.  Domestique  cbarge  de  faire  achat  des 
provisions;  maltre  d'hötel. 

Comprante,  qui  acbele,  acheteur.  p.  n.  de 

Couprar,  v.  a.  acbeter  .-  acquerir  h  rrix 
darnonl,  etc.  Gagner,  suborner.  (fig.)  So  j»n»- 
eurer  ai/  pnx,  au  moyen  de;  obteuir  uv^e 
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COM 


COM 


peine.  (t.  de  jeu)  Prendre  des  partes  au  lalon. 

—  nabo$  em  taeco,  acheter  cbat  en  poche. 

f  Compravel,  adj.  2  gen.  qui  pcut  6tre 
achete. 

Comprazedor  ,  a  ,  t.  2  gen.  accord ,  complai- 
sant. 

Comprazer  («,  com),  v.  n.  complaire :  s'ac- 
commoder  au  goüt ,  au  sentiment,  ä  l'humeur 
de  quelqu'un  pour  lui  plaire;  acquiescer  a  sa 
volonte.  Quem  quer  —  com  lodos  a  ninguem 
contenta,  (prov.)  qui  cberche  a  plaire  ä  tous 
De  doit  plaire  a  personne. 

Comprazer-se,  v.  r.  se  complaire,  se  plaire. 

—  (de,  em),  etre  charme  de. 
Comprazido,  a  ,  p.  p.  de  Compraxer. 
Comprazimento  ,  t.  m.  V.  Compiaeencia. 

*f  COMPREHENDEDOR  ,   A,  adj.  el  f.  qUl  C0IT1- 

prend,  qui  embrassc,  qui  conlient,  etc. 

Comprebender,  v.  a.  com  prendre,  enfer- 
mer,  renfermer,  contenir.  S'elendrc.  — ,  con- 
cevoir, entendre,  saisir. 

Comprebender-se  , t>.  r.  e tre  compris.  V.  En- 
cerrar-$e. 

Compreheii dido  ,  A ,  p.  p.  de  Comprehender. 
adj.  Complice. 

ComprebensaG,«.  f.  comprehension  :  faculte 
de  comprendre,  de  concevoir;  connaissance 
parfaite  (des  mysteres).  — ,  intellipeuce,  en- 
lendement;  total ile  des  idees  renfermees  sous 
un  nom  appellatif  ou  generique. 

+  Comprebemsibilidade,  t.  f.  comprehensi- 
bilite  :  aptitude  a  etre  compris. 

f  Comprebenswa,  t.  f.  comprehension  .-  la 
facull6  de  coro  prendre;  comprehensivite :  apti- 
tude ä  comprendre ;  organe  de  la  comprehen- 
sion. 

Comprehensivamente,  adv.  d'une  maniere 
comprehensive. 

Comprebensivel,  adj.  2  gen.  comprehensi- 
ble :  qui  peut  etre  compris,  entendu. 

f  Compreremsiyelmente,  adv.  d'une  ma- 
niere comprehensible,  concevable. 

Comprebemsivo,  k,adj.  coraprehensif :  qui 
est  propre,  destine,  appele  ä  comprendre;  qui 
a  l'aptitude  de  comprendre,  de  concevoir. 

Comprebensor,  a,  t.  2  gen.  it.  de  thiol.) 
bienheureui,  sainl. 

*  Compreiqäö.  V.  Compleicdö. 

Comprender  ,  etc.  V.  Comprehender,  etc. 

Compressa,  s.  f.  (i.  de  chir.)  compresse : 
linge  en  double  sur  une  plaie,  etc. 

Compressäö,«.  f.  compression  :  l'action  de 
comprimer,  de  reduire  a  un  moindre  volume 
en  pressant;  ses  effets  dans  le  corps  comprime. 
( r.  de  mid.)  — ,  etat  de  gene  d'un  viscere  com- 
prime ;  forte  pression  pour  arreter  l'hemor- 
rbagie. 

Comprissibilidade,  f.  f.  compressibüite : 
qualite  de  ce  qui  est  compressible. 

Com  PRESBivEL,  adj.  2  gen.  compressible :  qui 
peut  etre  comprime. 

CoMPRESshro,  a,  adj.  compressif  qui  sert  a 
comprimer ;  qui  comprime. 


Co  mit.  fa  so,  a,  p.  p.  irrig,  de  Comprimw. 
V.  Comprimido. 

fCoMPKEssöR,  jt.  m.  ((.  tfanai.)  compres- 
seur :  muscle  proslatique  superieur. 

*  Comprida ,  i.  f.  Fazer  —  de,  corapleier  la 
nombre  de. 

C0MPRIDA90,  a,  adj.  aug.  de  Comprido.  ( I. 
burl.) 
Compridameste.  V.  Completamenle. 

*  Compridäö.  V.  Longura,  Comprimenio. 
Comprideiro.  V.  Compridouro. 
Compridete,  adj.  2  gen.  dim.  de  Comprido. 
Cumpridixho,  a,  adj.  dim.  de  Comprido, 

mais  plus  peüt  que  Compridfte. 

CoMPRioissmo,  a  ,  adj.  *up.  de 

Comprido,  k,adj.  long,  elend u ;  large,  am- 
ple.  (/ig.)  DifTus.  Ao  — .  lout  du  long.  Longita- 
dinaleraent,  en  longueur. 

Comprido  ,  a  ,  p.  p.  de  Comprir.  adj.  Accom- 
pli,  efTectue,  complel.  Pourvu  de.  V.  Cum- 
prido. 

Compridor.  V.  Cumpridor. 

"  Compridouro  ,  a  ,  adj.  qui  accompliL 

COMPRIMENTÄDO,  A  ,  p.  p.  de 

CoMPRiMENTÄR ,  v.  a.  conipitmenter ,  feil« 
citer  .*  faire  compliment. 

Comprimente,  adj.  2  gen.  qui  comprime. 

Comprimemteiko,  k,  t.  'l  gen.  et  aaj.  com- 
plimenteur,  ceremonieux,  qui  fait  des  oon- 
pliments. 

CoMPRiMitfTO,  t.  m.  *  longueur,  elend  ue  en 
longueur.  Compliment,  civilite,  politesse,  at- 
tention. Compliment,  facon,  ceremonie.  Ac- 
complissement,execution.  Perfeclion.  Comple- 
menl.  "Abondance, provision,  ant.  Sem—,  sans 
facon.  Viiitat  de  — ,  visites  de  pure  cere- 
monie. Offer ecer  por  — ,  oflrir  pour  la  forme , 
dans  l'intention  d'etre  refusc.  Udo  faca  — ,  ne 
vous  genez  pas. 

Comprimido,  a,  p.p.  de 

Comprimir,  v.  a.  comprimer:  presser  «vec 
violence,  res&crrer;  (fig.)  empecher  (une  fae- 
tion ,  un  parti,  etc.)  d'eclater,  d'agir;  cootenir, 
reprimer,  retenir. 

Comprir.  V.  Cumprir. 

Comprometter,  v.  a.  compromettre :  con« 
renir  d'arbitres;  faire  passer  un  eomproniis. 
Obliger,  engager,  rendre  responsable.  — ,  com- 
mettre,  exposer. 

Comprometter- se  (em),  v.  r.  se  compro- 
mettre :  s'exposer  inconsideremenl.  Compro- 
mettre .*  convenir  d'arbilre.  (a)  S'obliger,  s'en- 
gager,  se  rendre  responsable. 

Compromettido  ,  a  ,  p.  p.  de  Comprometter. 

CoMPROBETTiMiüTO,  8.  m.  ce  qui  compromet ; 
1'action  de  se  compromettre;  responsabilite  de 
la  personne  compromise. 

Compromissärio,  a,  adj.  et  t.  compromis- 
saire,  arbitre;  compromissioonaire  (arbitre), 
par  compromis. 

Compromisso,  t.  m.  compromis  :  soumission 
k  l'arbitrage;  acte  qui  la  contienU  Statuts  de 
confrerie. 


lOtto,  A,  «#.  qui  renferme  uo 

rtrrx,  ndj.  2  gen.  qui  s'est  rap- 

fcitres. 

tCTda,  a,  f.  2  gen.  protecleur 

'■ 

10  9  f.  f.  oonfirtnalion,  yerifica- 

Ugalisation. 

9,  a,  p. o.  de  Cbstproeor. 

IE,  a,  «tf.  qoi  confirme. 

n,  mij.  2  pe».  qoi  prouve,  qui 

».de 

,  *. «.  conflrmer,  verifler,  prou- 

luade,  t.  /.  comptabilite :  obli- 
dre  comple;  etat  du  compttble; 
icomptes. 

> ,  a  ,  p.  p.  de  Compultar, 
noa,  t.  m.  (f.4cpro/.)compul- 
il  compulse. 

6,$.  f.  (t.  de  proi.)  contrainte, 
de  compulser. 

,«.«.( I.  da  pro/.)  compulser  : 
registre,  un  lirre,  en  prendre 
>b  en  justice.  V.  Compellir,  ant. 

0,  A,  adj.  et  t.  (l.de  prat.)  com- 
re  i  un  oCßcier  public  de  commu- 
fices« 

>,  f.  /".  componction :  douleur, 
offensl  Dien;  remords,  douleur 

i,  a,  p.  p.  de  Compungir.  adj. 

atrit. 

Imto  ,  t.  m.  Y.  Compunecdo, 

,o. «.  einouroir,  loucber;  causer 

n9  v.  r.  avoir  de  la  compono- 

>  0«  Gompuügitivo,  a,  adj.  qui 
ponclion. 

1,  f.  f.  supputaüon  du  temps. 
iteul. 

9  A ,  p.  p.  de  Computer. 

1,  a,  t.  2  gen.  calculateur.  V. 

«. «.  supputer  les  temps.  Calcu- 

ir. 

,  t.  m.  celui  qui  suppule  les 

iliste:  qui  travaille  au  comput, 

• 

m.  •supputaüon,  compte,  calcul. 

Nttation  des  temps  pour  ie  calen- 

M. 

mr  com  eil*),  avec  soi.  —  mesmo, 

4-m*me.  —  metmat,  at/eo  eux- 

•r— >,  nunener. 

Mir  com  fu),  avec  toi. 

.V.  Commum  felc. 

> ( pour  com  vot ),  avec  tous. 

L^BsTp» 

mm  a),  avec  la. 

T.tlbrt.*TenUtiTe. 

'psJet;  pierre  plate  et  ronde  aree 

m  tm  la  jetant  eu  l'atr  pour  U 


OÖU 


iti 


placer  Ie  ^»lua  pres  qu'on  prat  cVua  but;ce  Jtv. 
Ecuelle  de  böte,  toupiere. 

Coücatesado  ,  a  ,  p.  p.  de  Comcmtenir. 

tCoüCATMAgiö,!./'.  aencbjlBement,llaiseo, 
encbalnure.  Concatcnation. 

f  Co.ncaterab, t>. o.  (tatst.)  lief,  eiicbalBorf 
unir  des  ideea,  etc.  Y.  Encmdeor. 

Corcayidabe,  a.  /.  eoaeavite  #  Ie  concare 
d'un  corps;  creux  rond;  eavilo  d'un  eorpa 
rond ;  etat  de  ce  qui  est  conoave. 

Cowcayo  a  ,  mff.  coneavo :  creux  et  read  es 
dedans.  t.  m.  'Concavile. 

f  GöifCA?o-cöNCA?o,  a,  mdj.  eoneave-eoo- 
cave :  concav  e  des  deuz  eotea. 

tCÖ.fCATO-COHTilO,  a,  edj.  eonearo-con- 
? exe :  ooneave  d'un  cöte  v  convexe  de  l'autre. 

f  COMCAYO-PLABO,    A,    «tf.    OOUCaV«    d'UO 

cöte,  uni  de  l'autre. 

Cofjcebeb ,  e.  «.  ( flg.)  Concevoir;  compren- 
dre,  bien  entendre;  üaaginer,  inveoler. 

Goifcuta ,  e.  a.  concetoir :  dereoir  feeonde  v 
grosse  d'enfanL 

Gouccbido  ,  a  ,  p.  p.  de  Coneeber.  adj.  Con^o, 

CONCCBIHKHTO,  M.  m.  V.  COüCCtplO. 

Gorcxoemtb,  p.  o.  de  Concedt.  Qui  ae- 
eorde,ete. 

CoiiciDta  (a),  e.  a.  aecorder,  octroyer,  eon- 
ceder,  donner.  — ,  reconnaltre  pour  ?rai  quel- 
que  ebose,  en  convenir. 

CoxcfiBiDAMtuTi ,  ßdv.  par  concession. 

ConcsdIdo,  a,  p.  p.  de  Coneeder.  Dmd»  • 
näo  —.  On  le  dit,  dans  les  ecoles,  6?une  pro- 
position  qu'on  laisse  passer  san»  s'y  arrtter, 
comme  indifferente  au  suJet  que  Pon  traile. 

GoacBoiHiHTO,  s.  m.  Y.  Coneefdd. 

GoRCBoiTEL ,  idj.  2  gen.  aeeordablo  :  qui 
peot  eire  aecorde. 

CoRCKigiö ,  s.  f.  coneeption :  aetion  par  la- 
quelle  un  fatus  est  con^u  dans  la  matrice.  — , 
feie  des  catholiques,  de  la  coneeption  de  Ma- 
rie. Y.  Coneepfdo. 

f  CoüCEiTBAa,  e. ».  trouver,  dire  des  bona 
mots,  des  sailliea. 

GoüCliTOff.  «f.  coneept:  idee,  simple  Tue 
de  l'esprit.  "Sentence,  saillie9bonmot9  pointc 
d'esprit.aIdeetopinion.  JugemenL  Esprit:  le 
sens  d'un  auteur,  d'une  loi,  eto. '  Idee ,  inven- 
tion  d'un  tableau.  'Estirae,  reputaüon ,  credit. 
Perder  0— ,  se  decrediter. 

Goxceituado  ,  a  ,  considert,  regarde.  Harn—, 
qui  jouit  d'une  boooe  r 6p u tatton.  p.  p.  de 

Gorceitcab,  «.  a.  juger,  penser,  estimer; 
former  une  opioion  sur  quelqu'un ,  reputer. 

fGo!icJUTo6sAB£3iTE9aa*e.  ingeaiousement, 
flnement,  senteacieusement. 

GosfCEiTOoao ,  a  ,  adj.  sentencieux ,  saillant v 
ingenieux ,  Spiritual. 

f  Concbxebba^aö  9  s.  /.  l'acüon  de  concele- 
brer. 

COHCEl.EBEABO,  A  ,  p.  p.  d« 

ConcelxbbIb,  v.  a.  conoelebrer  t  eelebrer 
conjointement,  en  conuaun. 

Co«aujBiao.f9tB.    IVB»"1*- 
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o,i,  aäj.  maokipol  •  qui  »ppir- 

ilcipaltl*. 

i.  n.  NWl  iio  Tiifa,  MMM 

inioip«l,romiHunc  Dilirlei  «om 


CoSCiaT«^«»  , 

dfl  mnceiiirsr,  sc 

CaiciNTmi,  « 

EMi« ,  ,;i  im  cf  n!r».  ( I.  d»  r*fm.)  Rendrc  pla» 
traivntei.tlc. 

Coscwrmit-M:,  c  r.  V.  Bcmnrtittror-ie. 

CüHCtSTHiHI,  A,  01//.  (I.  rfr  jrimi.)  ranfili- 
Iriqur.  liiedit  de  dlirrs  (.-Freies  oa  l^ures  qut 

GoKOtifiS,  i.  f.  conrepüon.  V.  CbnrWfdn. 
—  ,t»eiilie  de  eoiu'woir.dr  compmidre ,  «ei 
•fett ;  pemer ,  idi'e  ijuc  l'danril  fornic  lur  un 
ml«. 

,    m.    r ■.■!.■.■., In in ii    ir.>  : 

■  wtof*». 

3  ncn.  concepliblc  ■  qui 

(,'.   etmctpllf  -■  quf   csl 
propra  d  cui.cciuir. 

CojiLLiistiir. ,  adj.  -j  jjmi.  Cnncemin! :  qui 
eMcertie;  toutlunl.  JYo  —  a,  au  sujol  de,  sur. 

Coiicehif!«,  t,  i    " 
der,  appartrnir,  nvoir  rapporl 


■j-  COfCIttlOTlAniO.    j 
tCaSCLFTiuiL.K.Jj. 

etl  propre  n  «irr  eoneu 
tCo.icf.Pimi,   *,   a 


ii  pailinldu  leinp» 

ra,  Ornuniflnl;  reparalloni.r* 
cerl  .   aeeord,  tonrnnrion ,  Union; 

Unten«  de  i  ■■"■■-  - =»  [»urur 

ml.-   hnmioniade  ,0i,  ,  4\__ 
certo.  (I.  <k  prai.)   Vidimui  :  Ulf« 


Cniicttrufi,  i,  f.  fiincfnlon  :  idiaa 
drr,  diose  tedr*  ;  da» ,  onrol  fjii  py 
icrjin.unselgBeur^Utfure  de  ihrwfi 
Ijquellf  on  irrürde  u»  putm  ronleju 
od  relirer  dt  l'avanU|[e. 

'  Co*c*s5inn.  V.  Farlo, 


f  flUÜtUMVEl 


«,  «y.  v.  c»n 


Coscisso 

CanceitäO. 
f  CoMMrtl,  a,  i.  eotui  qui  a  coi 
iil  »ne  concession.  V-Oulurjumit . 
Cusciia,  i.  f.  roqullle,  emille .-  .,_ 
ure  ,   cilcaice  dt.«    liiuatoni,   Ur>  U 
Kanin  :  lim  oft  I»  *ai*waii\  jcuenl 

OipOIoiilre   igui  a   U  rot».-  d/oM  '• 

—  ita  batanrr,  ba:*iu.  —  *>  Mfctre,  * 

—  tfa  fl'a/'™a,"|iHe.— *du|)iir«^<,(t| 
"laciui'U  outioloni(ti)  bcalipci).  r»r- 
/.jsniBfAw,  (^j.  ^am.i*(rcHn,raii, 


CON 

Coxcbcgär-se .  r.  r.  s'apprachcr,  se  rappro- 

cker;  4tre  roromode. 
Cuscwtao,  i.  m.  reeonfort,  refugc,  soutien; 

eommodite. 
'  COMCHBU.A.  V.  Conchinha. 
f  Cokcu£la«as, *.  f.  pi.  o\i\  (f.  de  bot.)  coty- 
Coxcuällo,  #.  m.  ou  |  let    ou  colylicr 

Cosch£llos  ,  «.  m.  pl.        )  oinbelique.    Lc 

uuuril  de  Tenus.   Esc u des,  escuolles  com- 


CON 


«t» 


Goxcmxba,  f.  f.  dim.  de  Concha. 

CIkcio,  a,  adj.  qui  se  repose  sur  son  opi- 
djod , ou  gar  celle  d'aulrui. 

t  Coxcboioal  ,  mdj.  2  gen.  conchoTdal :  de  U 
etvclioide. 

GoaaiöiDCv  a.  f.  conchoide  :  ligno  courbe  qui 
>'ipprocbc  toujours  dune  ligne  droile  bans  la 
ctaper. 

Concdöso  ou  Coxcnino ,  a.  V.  Couehado. 

fCoSCHYLUADO  ,  A  ,  OÖj.  (  i.  d'kiit.  Hut.)  COn- 

djlifere  :  ( mollusque )  qui  a  une  coquille. 


f  CoxCBYLnÄCEM  ,#./".  ( /.  d'hist.  nat.)  '  co- 
qaiilage  :  mollusques  lestaces. 

Coxcqy'i.io,  s.  m.  (t.d'hüt.  nat.)  cor.~liyle: 
ptösoD,  coquillage  qui  fournil  l'ecarlate,  la 
ptorpre. 

t  CoscnTLioLociA  ,  *.  f.  conchyjiolo-ie  : 
Science  qui  iruite  des  coquiWagcs  en  peneral. 

t  Co^an  i>ioum;i.;.i,  a,  adj.  concliyüologi- 
que  :  dt*  la  onch\liolope. 

7  Cüm-.is\  lio'.omsta  .  *.  m.  conehylioloiiisle  : 
qai  Mit  la  conchyiiologie. 

7COXCBYLlOTYI»ML!ir.  ,  adj*  2  gen .  (f.  c/'Alfff. 

Ml.)  concliylio!)poU(p  :  (  pierru  i  qui  porte 
fempreinte  extericure  d'une  eoquili''. 

fCoNCUYTE,  f.  f.  i,/.  dhitt.  not.)  ronchtte 
•vconcttite:  coquüto  bi\alve,  fossii'\  jvtrifiec. 

Coscidadaö.  A,  s.  co;icitö\cii  :  ( iloyn  dune 
nenie  \illc  qu'tine  ;uit:-*?.  V.  Comwitri.ia. 

Coxcilxcia,  clc.  V.  Consrienua. 

Cüxciliädclo,  t.  m.  conciliahule  :  assemMec 
de  prelül»  brri'liqurs,  sr!iis..:jt:<;Mcs  ou  dt? 
fvljL»  iilcjri.'i  meint  ni  couvoques:  asvinidec 
iliegdle.  irrcvuücre,  ou  de  wcns  citri  eomplnli'iit. 

Co>r.rLiAi;Äö,  ».  f.  concilialiou  :  nciion  de 
r-juriiier;  rcunion  de  personncs  di\  is.  .\-» ;  con- 
■«■nidnce  do  luis.  de  lexles ,  de  p.issa^es  qui 
^raissent  conlraires.  — ,  aecommudement , 
rtcobcilialion. 

CV>scjliat»o,  a,  p.  p.  de  Conciliar. 

Cos*  iliadör  ,  a  ,  udj.  et  t.  qui  coiicilie ;  con- 
niiaieur. 

tCosciLiAXTE,  (u(;.  2  gen.  conciliani  .  pro- 
pre ä  la  conciliaiioii. 

Concmai;.  adj.  1  gtn.  coneiliaire  :  de  cou- 
nle,  <jui  appartient  au  concile.  s.m.  Mcmbre 
d'bn  concile. 

Co su Li ar  ,  c.  a.  conciüer  .-  aecorder  ensera- 
tle  de*  pertonnes  ou  des  rhoses  qui  etaient  ou 
sembtaient  «Ire  coniraires ;  acquerir,  pagner, 
alürcr  ( l'eslirae,  la  faveur,  etc.).  — ,  o  somno, 
Jy.)  prof  oquer  le  sorumeil. 

GüxauA»-SK,  r.  r.  se  concili er,  i'aec Order; 
» «corder  tut  im  differend. 


fCoNfii.iÄRio,  k,adj.  coneiliaire-  de  con- 
cile. 

f  Cünciliarsiexte,  odv.  eonciliairement  : 
cn  concile;  en  conscil. 

t  Concili ATiyo,  a  ,  adj.  conciliant :  qui  con- 
cilie. 

Coxcimatörio,  a,  adj.  conciliant :  propre  I 
la  conciliation. 

f  Coxcili\vel  ,  adj.  1  gen.  conciliable  :  qui 
peut  se  conciüer  avec. 

Coxcino ,  $.  m.  concile  :  assemblee  legale  de 
prelats  calholiques  pour  derberer,  deeider  »or 
des  queslions  de  dorfrine,  de  discipllne;  son 
loral;  ses  decrels.  'Assemblce,  reunion  pour 
traiter  de  quelque  afTaire. 

T  CoxnoNADöR ,  *.  m.  predicatcur,  baran- 
gueur. 

f  Coxcionar,  v.  n.  haranguer,  pröcher.  p.  ut. 

f  Coxcioxatürio  ,  a  ,  adj.  de  barangue,  de  U 
cbaire. 

ConcisamSxte,  adv.  d'une  man  lere  concise, 
en  lcnr.es  coneft ,  brievement. 

CoNiisiö,  s.  f.  concision  :  quallte  de  ce  qui 
est  concis. 

CoN'iso,  at  adj.  concis  :  court  et  serr6 
(style). 

■f  f.oxciTAc,Aö,  *.  f.  emotion,  agilatlon,  In- 
quietude,  troublc;  inslipation ,  incitalion. 

C.oNCiTADo  ,  A,  p.  p.  de  Coneitdr. 

Concitadök,  *.  m.  ajritaleur,  boute-feu ,  ln- 
stiiiatcur,  factieux.  adj.  Qui  insligue,  qui  üi- 

cite. 

Concitäp.  ,  v.  a.  exciler  :  instiguer,  pousser, 
inriler,  aniiner.  Solliciler,  provoquer.  Susciter 
dc<  troubles ,  des  seditiotis  ,  etc. 

Com.itak-si:,  r.  r.  s'a^iler;  s'irriter. 

•j-  CnvciTATivo,  a,  adj.  qui  est  propre  h  ex- 
citer.  ä  inci'er,  ä  aniiner. 

-J-  ''.MNa.AMArÄö,  $.  f.  conclamalion  :  appe! 
d'un  mort  ä  grand<*  cris  et  au  son  de  la  treoi- 
l>»;!le  che/.  K'S  Romains. 

CoNc.vvi:,  *.  m.  conclavc  :  asscmblee  de 
c.miii;au\  pour  eure  le  pape  ;  local  oü  se  tient 
reue  a'-scr.ibl«;e,  le  f?mps  <le  sa  dnree. 

C(»xn.AvisT\ ,  f.  m.  eonclaviste  :  qui  suituo 
cari'in.il  au  conclave,  s'enferme  avec  lui. 

•  Ci?x<::.n)i:r..  V.  Conrluir. 

CoMi.iM-.NTn,  adj.  2  gen.  concluant:  qui 
eoncluc,  qui  prouve  bien  ^  raison ,  argument, 

C'»ncli  DtMEMtME  ,  adv.  d'une  maniers 
c«,ijcluante. 

Coxclcexte  ou  Coxclüjxte.  V.  ConcludenU. 

CoNci.i'i'no ,  a  ,  p.  p.  de 

CoxcLni:,  v.  a.  conclure,  aebever,  linir,  ler- 
miner,  depecher,  vider,  ruettre  a  Mn;  juger, 
deierminer,  deeider,  arreter,resoudre,  conre- 
nir  de.  (de)  — ,  inlerer,  deduire,  rcsuUer,  Üref 
une  consequence.  Convaincre,  forcer  d'avouer, 
de  rcconnaltre,  de  manierc  a  ne  rien  lalsser  & 
repüquer  ( p.  «*.)•  Ir~*e  concluindo  ou  etiar  0 
concluir,  s'en  aller,  «tre  pr*s  de  mourir;  lou- 
cber  a  sa  Un. 

CoüclUIr-cb,  v,  r.  *e  tenniner;  etre  resow, 
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decide ,  en  ptrlant  d'une  delibcration  prise  on 
conseil. 

Conclüsäö,  t.  f.  fin,  tonne,  achevement, 
clöture.  Conclusion ,  deliberation ,  resolution 
finale.  Conclusion ,  fin  d'une  afiaire,  resume, 
fin  d'un  discours;  consequence  d'un  raisonne- 
meni,  d'un  argument  en  forme;  acüon  de 
conclure ;  derniere  proposiüon  d'un  syllo- 
gisme.  ( I.  de  prai.)  Conclusion :  demandc  faitc 
aux  juges  apres  l'expose ;  ce  a  quoi  conclut  un 
rapporteur,  un  avocat.  Em  — ,  enfln ,  ä  la  fin, 
Ana  lernen  t ,  pour  conclure  ,  donc.  Hörnern 
de  — ,  un  nomine  resolu,  decide.  Couta  föra 
de — , chose  contre  le  bon  sens,  hors  de  raison. 
Conclutöes,  pl.  tbeses,  proposilions,questions 
adiscuter  publiquement.  — mayiuM,grandes 
theses,  les  derniere»  que  soutient  celui  qui 
veut  etre  recu  au  doctorat  (a  l'universile  de 
Cotmbre ). 

CONCLUSloziüHA ,  f.  f.  ditn.  de  Conclusdd. 

t  Conclüsivambnte,«!«.  d'une  maniere  con- 
clusive,  definitivement. 

t  CouclüsIto,  a,  adj.  conclusif .  qui  tcrmine, 
conclut,  finit. 

Concloso,  a,  adj.  conclus,  fini,  termine; 
resolu,  decide ,  arrete. 

Concoccaö,  t.  f.  concoclion:  premiere  di- 
gestion  des  aliments. 

Concoctivo,  a.  Y.  Digestivo. 

Coscoctriz,  adj.  2  gen.  V.  Concoctivo. 

ConcomitIiicia  ,  t.f.  concoraiiance :  union, 
siraultaneite  d'une  chose  accessoire  avec  la 
principale. 

Concomitante  ,  adj.  2  gen.  concomitant :  qui 
accompagne  ( grace ). 

Concordädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Concorddr. 

Concordänca  Ott        l   concordance  :   rap- 

Coxcordancia,  *.  f.  j  port  ;  convenance. 
— ,  (I.  de  gram.)  accord  regulier,  parliculier 
des  mots,  selon  les  reg  les.  — ,  index  des  niots 
de  la  Bible. 

Concordaste,  adj.  2  gen.  concordant:  qui 
Concorde,  qui  est  conforme.  V.  Concorde. 

Concordär  ,  v.  a.  accorder,  concilier,  accom- 
moder,  conformer;  faire  convenir  selon  les 
regle»  de  la  grammaire.  Accorder  des  voix ,  des 
Instruments,  etc. 

Concordär  (com),  v.  n.  concorder  :  conve- 
nir, etre  d'accord;  etre  conforme,  semblable; 
s'accorder. 

CoiicoRDÄR-SE,  v.  r.  s'accorder,  s'accommo- 
der.  —  com  alguem,  etre  d'accord  avec  quel- 
qu'un,  etre  de  meme  bumeur,  du  meme  ca- 
ractere. 

Concordata  ,*./!*  concordat :  transaclion , 
Convention ,  accord  en  matteres  ecclesiasti- 
ques;  traite  entre  le  pape  et  une  puissance. 

CoacoRDÄVEL,  aaj.  2  gen.  conctiiable,  ac- 
commodable.-  qui  peut  s'accorder,  se  conci- 
lier. 

Concorde,  adj.  2  gen.  d'accord,  du  meme 
Avis,  unanime.  Conforme,  uniforme. 

ConcÖRftEMKXTic,  odv.  d'un  commun  accord. 

Cohcordia,  $.  f.  concorde:  union,  confor- 
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mite  de  volonte» ,  de  coeurs ;  pari ,  bonn©  in* 
telligence.  De— ,  unanünement,  d'un  common 
accord. 

f  Concorpöreo  ,  a  ,  adj.  ( t.  de  Ik/ol.)  On  le 
dit  de  celui  qui  partietpe  au  corps  de  Jesus* 
Christ  par  la  communion. 

Concorrbrte,  t.  m.  V.  Concurrente. 

Concorrer  (a),  v.  n.  se  rendre,  se  Joindre, 
se  reunirdans  un  meme  temps.  Assister,  aider» 
secourir.  (a  ou  para,  com)  Contribaer  a  one 
bonne  osuvre  par  le  don  ou  le  pret  d'une  somnM 
d'argent,  etc.  Concourir  a,  avec.  (em)  S'accorder, 
etre  d'accord  sur  quelque  chose ;  (it.)  coexister : 
se  reunir  dans  un  memo  individu  (d  afferentes 
qualites). — comalguemparaobler..., concourir 
avec  quelqu'un,  etre  en  coneurrence  pour  ob- 
tenir...  —  no  mesmo  voto  ou  dietame,  etre  da 
meme  avis,  de  la  meme  opinion.  Concorri- 
rem  variot  mjeitot  d  pretenedo  d'uma  metma 
couta,  etre  en  coneurrence,  etre  coneurrents, 
competiteurs,  en  parlant  de  deux  ou  de  plu- 
sicurs  personn  es.  —  uma  festieidade  com 
outra,  se  renconlrer,  tomber  dans  le  meme 
Jour,  en  parlant  de  deux  fetes.  Por  n'eiU  com- 
corrtrem as  partes ,  os  requiiitot  da  lex,  par©» 
qu'il  a  ou  possede  toules  les  qualites  requiset 
par  la  loi. 

f  Concreacäö,  t.  f.  I'action  de  concreer,  da 
crcer  deux  choses  en  meme  temps. 

*f  Concreado,  a  ,  p.  p.  de 

■j-CoxcREÄR,  r.  a.  concreer:  faire,  creer, 
composer  deux  choses  en  meine  temps. 

Co.ncrecaö,  s.  f.  concrelion .-  amas  de  parties 
reunies  en  masse  solide;  adherence  vicieuse 
de  parties ;  action  par  laquello  des  corps  mous 
ou  fluides  deviennent  solides. 

f  ConcrescIvkl,  adj.  2  gen.  concrescible : 
qui  peut  devenir  concret. 

Concreto,  a,  adj.  concret :  Joint;  compose; 
fixe,coagule;  unie  au  sujcl(qualite);l'oppose 
d'abstrait  (beience,  idee). 

"  CONCRUDIR  Ott  COIfCRUIR.  V.  ConclWT. 

Conccbjna,  f.  f.  coneubine  :  femme  qni  co- 
habite  avec  un  bomme  sans  etre  son  6pouse; 
femme  d'un  etat  inferieur,  sans  droits  civil*  ni 
avanlages  dotaux. 

Concubinario,  t.  0i.  concubinaire :  celui  qoi 
a  une  coneubine. 

Conclbinato,  i.  m.  coneubinage :  commerce 
illegitime  de  gens  non  maries,  des  deux  sexes, 
vivant  ensemble  comme  s'ils  l'ctaieut. 

Concubino,  $.  m.  gilon,  sodomise. 

Concübito  ,  s.  m.  union  charnelle,  coTl. 

Concdlcädo,  a,  p.p.  de 

Conculcar,  v.  a.  fouler  aux  pieds,  au  propre 
et  au  tigure. 

f  Conccnhädo  ,  a  ,  t.  On  le  dit  des  freres  qoi 
ont  epouse  les  deux  sceurs,  et  des  smunqni 
onl  epouse  les  deux  freres. 

Coxcufiscencja,  t.f.  concopisccnce :  pentt 
au  mal ,  aux  plaisirs  illicites  et  sensuels ;  de*ir 
deregle ;  convoitise,  desir  de  posseder.  CoootH 
piscence  de  la  chair. 
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sctirri,  m4j.2gtn.  concopiscent : 
»ncupiseence.  V.  Libidinoto. 
TEL,  mdj.Zgen.  concupiscible:  qai 
er  ao  bten,  an  objeC  qai  platt. 
iciA,  t.  f.  'coocours,  abord,  af- 
personnes ;  rencontre.  Concur- 
mtion  de  plosteurs  a  la  meme 
commereiale  oa  industrielle;  ac- 
:oarlr  a  an  bot;  reanion  de  deux 

rrc ,  adj.  2  gen.  concunrcnt :  qui 

*Mms  — t ,  lignes  concurrentes ,  qui 

reneontrer.  Poteneias  —  *,puis- 

irrentes,qui  tendeut  ä  produire 

ite  ,  #.  2  gen.  concurrent  :  qui 
iir  la  meme  cbose,  dans  le  meme 
x?lileur. 

s.m.  concours,  abord,  rassein - 
nde,aflluence  de  personnes;  ac- 
>urir.  — ,  lulle,  dispute  de  concur- 
ine  ebaire,  un  beneüce,un  prix. 
iure  en  coneurrence. 
.  9.  f.  secousse,  ebran  lernen  t, 
Concussion  :  vexation,  cxacüon 
un  soperieur. 

«Är.io,  $.  m.  concussionnaire .-  qui 
oncussions. 
&r  ,  a  ,  adj.  qui  cxerce  des  concus- 

».  m.  comte .-  titre  d'une  terro  pos- 
i  eomte ;  dignite  de  comte. 
.«.  "excellence,  prerogative,  pree- 
rivilege.    Varinha  de  — ,baguette 

iar    ric     I   ^*  £'0*<^W*WÖ«"»  etc. 

i.V.  Condado. 

n.  comte :  qui  possedc  un  comte; 

esse  au-dessous  de  marquis  et  au- 

fomte. 

f.  f.  sorte  de  panier  d'osier,  rond 

eurerele.  V.  Condessa. 

i  ou   Condessa  r.   V. .  Depositar, 

er  ,  etc.  V.  Condescender,  etc. 

io.  V.  Deposito. 

tiriö,  *.  f.  decoration :  inarque 

•dignite.  Illustration. 

»o,  a  ,  p.  p.  de  Condeeorar.  adj. 

rm  — ,  a  qui  on  a  coufcre  des 

e  dignite,  un  titre,  une  decora- 

•  kdbilo  de  Christo,  etc.,  decorc 

Christ,  etc. 

t,  c.   a.  decorer  :  confercr  des 

e  dignite,  on  titre,  une  Jecora- 

on.  illustrer.  — comasua  pre- 

r  de  sa  preaence. 

lÖ,  f.  f.  condamnation .-  jugement 

»,  qui  bldme;  ce  a  quoi  on  est 

mnalion  .-  peine  eternello. 

>»  a,  p.  p.  de  Condemnar.  adj. 

»tapprotiie;  rejete  corniuc  inca- 

etai.  —  a  mutete,  amende.  Ser 


—  not  eustas,  clre  condamne  aux  depens,  aux 
frais  d»un  proces.  Ot  -*,  *.  m.  pt.  les  daranes. 

Condemnador,  t.  m.  celuiqui  condamne. 

Condemnamento,  *.  m.  V.  Condemnacdo. 

Condexnar  (a),  v.  a.  condamner:  donner, 
rendre  un  jugement  contre.  — ,  rejeler,  re- 
prouver ;  blamer,  desapprouver,  improuver,  re- 
prendre.  Damner.  — a  pagar  muteta,  amender. 

—  nas  eustas,  condamner  aui  frais  et  de- 
pens. 

Condkmnär-se  ,  v.  r.  se  condamner :  avouer 
sa  faule,  s'avouer  coupable.  Se  damner,  aller 
en  enfer. 

Condemn atörio,  a  ,  adj.  condamnatoire :  qui 
condamne,  qui  entratne  condamnation. 

Co.ndemnävel,  adj.  2 gen.  condamnable :  qui 
merite  d'etre  condamne  a  une  peine ;  blamable. 
Damnable. 

fCoNDEasABiLiDADE,  t.  f.  condensabilite . 
propriete  du  corps  qui  peut  «Ire  condense. 

Condensac,aö,  9.  f.  condensation  :  action  de 
condenser,  de  rendre  plus  compacte,  de  se 
condenser;  son  eflet. 

Condensado  ,  a  ,  p.  p.  de  Condensar. 

CONDEtfSADÖR,  9.  m.  (  i.  de  phys.)   COndeilM- 

teur:  machine  pour  condenser  i'air,  relectri- 
cite,  la  vapeur. 

f  Con densante,  adj.  2  gen.  condensant :  qai 
condense.  p.  a.  de 

Condensar,  v.  a.  condenser:  rendre  plus 
serre,  plus  dense.  11  est  aussi  reeiproque. 

Condensativo,  a  ,  adj.  qui  a  la  vertu  do  con- 
denser. 

Condensayel,  adj.  2  gen.  condensable :  qai 
peut  elre  condense. 

Condescendencia  ,  t.  f.  condescendance :  de- 
ference  aux  sentiments ,  a  la  volonte  d'un 
autre. 

Condescendente,  adj.  2  gen.  condescen- 
dant;  qui  a  de  la  condescendance. 

Condescender  (a,  com),  v.  n.  condescendre : 
sc  rendre  a  la  volonte,  aux  sentiments  d'au- 
Irui;  avoir  de  la  condescendance  pour... 

Condescendioo  ,  a  ,  p.  p.  de  Coudetccnder. 

*  Condesilio.  V.  Deposito. 

•f  Condesinho,  *.  m.  dim.  de  Conde.  Lefils 
alne  d'un  comte,  qui  a  dejä  le  titre  de  son 
pere. 

CONDässA,!./*.  corntesse:  fornmedun  comte; 
ferimie  qui  poss6de  un  comte. 

*  Condf.ssildo.  V.  Condesilio. 
Condessinua  ,  s.  f.  dim.  de  Condcssa.  La  lille 

aince  d'un  comte,  qui  a  dejä  le  titre  de  son 
pere. 

Condestäble  ,  f.  m.  connetablc  :  ancienne 
dignilc  militaire;  cbef  des  armees. 

Condestadlkssa,«.  f.  femme  du  connetablc. 

f  Condestadüa,  s.  f.  dignite,  Charge  du 
connetablc.  Connctablie  :  tribunai  des  niare- 
ebaux  de  France. 

'CONDESTABRE  et  CONDESTAVF.L ,  plus  USiU. 

V .  Condestäble. 

Condicäö,  s.  f.  condition :  natura,  qoalite, 
etat  des  personnes,  des  choses;  qualite  re- 


382 


tt).\ 


CON 


qui*c,  ncccssaire. '(',  •■.;.«,  r.irac-Jic,  naturel, 
complcxion.  — ,  elal  d'iin  nomine  considere 
ffunnt  h  la  naissance;  noble-,*;-;  <l?A  de  yie; 
profession,  etat  dont  on  es*.  CondirQes,  />/. 
clauses,  rhaxgcs,  Obligation  d'un  traite,etc; 
formule,  cbose  a  observer  pour  la  validüc.  — 
tddita,  condilion  tacite,  sous-entcndiK*. — sine 
quänon,  rondition  sine  qua  nun,  de  rigueur. 
—  neectsoHa,  condilion  neccssairc  pour  la 
▼llidile  d'un  acte.  Pessoade — ,  personne  do 
condilion,  de  qualilc.  Com —  que,ä  condi- 
lion quc.  Pot  nenhuma  — ,  cn  aueune  ma- 
niAre,  pour  rien  au  inonde. 

•Condicillo.  V.  Codicilh. 

Coxdicioxädo,  a.  V.  Aeondieionddo. 

CoNinaoNÄL,  adj.  '2  gen.  condtlionnel :  qui 
fenferme  uno  condition ,  unc  clause  pour  l'exe- 
cWfion ,  qni  y  est  subordonne. 

CoNDicioxALiitNTF.,oJr.con(IilioiineIlement: 
avee  condilion,  avec clause*  sous  certaine con- 
dilion. 

•  Co?nm;oAit.  V.  Convcncionar ,  Estipular. 
Cosdicxameste,  adv.  condigncinenl :  dune 

maniere  condigne. 

CoxDfGMDADG,  s.  f.  condi^nitö .-  qualitc  de 
co  <Jul  est  condigne. 

Cowüic.xo ,  a  ,  adj.  rondi-rn«* :  egal  au  mcrile, 
a  I«  faute. 

Coswmetto  ,  t.  m.  condiment :  assaisonne- 
ment,  appret. 

fexofrmo.  V.  Condesxnho. 

Coxoln,  r.  a.  p.  vs.  assabouner,  aeeommo- 
der,  apprMcr. 

Condisciim  lado  ,  s.  m.  '  s>ocieti*  d'ctudes, 
teUips  quc  l'on  etudie  enscmblc. 

Coxdiscipu.o,  s.  m.  coudisciple.-eompaguon 
d'eludes,  de  College.  —  do  curro*  compa&mm 
de  flösse. 

Coxdizkntk,  adj.  2  gen.  qui  s'aecorde  bien; 
bien  assorli,  p.  a.  do 

Cuxdizui  icojn),  v.  n.  convenir,  cadrer; 
t'tccordiT,  nvoir  de  la  ronformile;  sc  marier 
bien  ensemble. 

Coxdoer,  r.  a.  p.  us.  conipatir.  V.  Compa- 
decer. 

CoMDOEr.-sK  (de),  r.  r.  compatir,  s'attendrir, 
tfroir  pitic,  prendre  pari  ä  la  douleur  d'un 
•tttre. 

CosdoIdo,  a,  p.  p.  de  CondoCr.  adj.  £mu, 
•ompalissant. 

CojcdoTmf.xjo,  t.  m.  "pifie,  cornpassion. 

•  ConnöiTo.  Y.  Conduto. 

Cohdoi.excta  ,  s.  f.  condoleance  :  temoignage 
de  douleur,  d'aflliclion ,  de  repret. 

f  CojtDONA«7Art ,  s.  /".  •  par.ion ,  rcuiission. 

Coxdoxado,  Ajp.p.  de 

Coxdomäh,  v.  a.  p.  us.  pardonner,  remettre, 
lenir  quilte,  faire  grdee,  relacher. 

fCoxnöR,  s.  m.  (t.  (Thist.  nat.)  condor  ou 
contour  :  espece  de  vautour,  le  plus  grand  des 
ohteaux,  de  25  pieds  d'envergure  :  il  ost  nssez 
vigoureux  pour  enlever  un  tuouton  :  ha  Lite 
lc»  montagfles  da  Perou. 


Coxori,  Coxdrillo.  (/.  de  Int.}  V.  Ck&n- 
drH'a. 

C'tNnrcQÄu,  t.  f.  conduitc  :  Taclion  de  eon- 
duire,  de  inencr,  d'accoi:ipa*zner;  trati-«port. 

CoxdicP.nte,  adj. 1  gm.  qui  coTiduit;  (en- 
dnnl  ä;avantageut,  ulilt*;  convenable. 

Cündücta  ,  s.  f.*  iransporl  sous  esrorte.  —  4 
gouvernernent,  direclion,  gestion.  — ,  e«M- 
porlcment :  maniere  d'aiiir,  de  se  cmifenKf, 
de  vivre.  it.  ant.  V.  Soldo.  'Reservoir d'ea». 
Troupe  de  recrues  que  les  ofTiciers  menent  a 
leurs  repiments.  On  donn*iit  ce  nom  ancietine- 
ment  h  une  chaire  secondaire  a  i'univcrsKede 
GoVnibrc. 

CoNutrcTARto,  adj.  m.  Leute — ,  profesaeat 
qui  tenait  la  chaire  appelec  Co  ruf  tWa.Y.ceratt. 

f  Cüxdcctibiliüade,  s.  f.  condurtilMlit*  1 
proprietä  qu'ont  cortains  torps  de  transmeitit 
l'clectricite  ou  d'autres  fluides. 

f  Coxducti'vo  ,  a  ,  adj.  qui  sert,  qui  est  bo«, 
qui  est  propre  a  conduire. 

Coxdlt.to,  s.  m.  conduit,  cnnal,  tayatf 
pierree.  V.  Conditio,  adj.  Y.  Conduzido. 

CoNDiCTÖR,  *.  m.conduciciir  :  rcluiqoicoa- 
duit ;  guidejdirccleur.  —  electrica,  t.depkjft.) . 
eondueteur  eloctri({ue  :  corps  qui    irawMDÜ 
Televlricile. 

CttNDLTü,  s.  m.  'pitance:  ce  qu'on  toaogl 
avec  1«  pain. 

*  CO.NDI-7.IMI.NTO  ,  S.  Hl.  V.  Conducta. 

CoNnrzino,  a,  p.p.  de 

ONi>r?ii\,  v.  a.  conduire,  mencr,  guidrr, 
a'.'coiiij'agncr;  mener,  diriger.  Louer,  pren- 
dre  h  fernic,  convenir d'un  prix.  Aniener. (a) 
— .  porler,  transporlcr. 

CoNntziu  iß,  para)i  convenir,  £lre  utile, 
avanlaiieux;  contribuer  a. — «c,  v.  r.  se  con- 
duire ,  se  comporter. 

Condylo,  s.  m.  t.  d'anat.)  condyle  :  «ai- 
nence  dune  articulation  ou  au  bout  desaai 
jointure  des  doigts. 

f  CoxDTLÖtDK,  adj.  2  gen.  (t.  d'anat.)  ean- 
dyloidc,  en  condyle. 

Condyloma,  s.m.  (t.dc  ehir.)  Condylome : 
exeroissance  de  chair  h  l'intcricur  do  l'anus, 
causee  surtout  par  la  Syphilis. 

Coxf.,  e.  m.  (t.  de  g?om.)  cöne :  pvraraide 
roiuie;  corps  solide  forme  par  la  superpo- 
sition  de  cerelcs  conceninqucs,  toujoarsdimi' 
nnanl,  jusqu'a  la  eime  ou  poinie ;  ss  ligure,  sa 
forme. 

Conlt.a,  s.  f.  cbanoinesse  .-  religicuse  qui 
|  suii  !a  re^le  des  chanoines  röguliers;  femma 
qui  possede  une  prebende  dans  un  cbapitreda 
liiles. 

CuNEGO,  s.  m.  chanoinc  .*  qui  a  un  cano- 
nitat,  une  prebende.  —  regulär,  cbanoine  re- 
gulier. 

CoNK'-iA,  f.  f.  chanoinie,  canonicat :  betieüct 
de  cbanoine. 

Coxexäö,  clc.  V.  Conncxdo,  etc. 

CoxFAnn.vrAö,*.  /'.conlabulation :  entraiiea 
fa  milier. 

CoNiArn.iDo,  A,p.  p.  de  Cunfabular. 
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»,   a,   s.   cor,f<ilr.:!jtcui  :  <;:i 

Hiercuient. 

Com),  r.  n.  coufubuicr  :  s'en- 

ement. 

Oonfainu. 

;iü ,  *.  f.  conto  nvaüon  :  ma- 

ilracLait  ä  Huiue  cn  parta^eant 

an  memo  gäteau  qu'ils  man- 

.  V.  (,on/WfWu(i. 

,  a,  adj.  cbaliu,  lanmiissatit, 

It  anno« ,  accublc  de  \  ieillesse, 

3,  t.  /".  confederalion  ;  ligue, 
etc.  Liaison,  uninn. 
tA,f.fi.de  Confedt rar.  $. m. 
i  qui  est  allie  par  confedera- 

da,  «.  m.  colui  qui  fait  une  con- 

xto,  *.  m.  V.  Confcderarco ; 

•iage. 

«.  ö.  liguer,  coaliscr,  confede- 
,  t».  r.  sc  confedercr :  f>e  li- 
faire  unc  confederalion. 
ivo,  a,  «'//'.  eonlcderalif :  de 

• 

f.  i f.  de  pharm.-  co:ifection  : 

riroprucs  pour  i.icdicaniczils; 
r boniOr  le  vin.  l'inho sein  — , 
qui  nesl  pas  Cr?  lau*. 

A,/'.  /'.Je 

■.  <i.  prekärer  de»  dro^ues  ine- 
Icsconforiions;  bomlier  le  vin. 
i,  j>.  p.  de 

«.  rorilir»*.  rouvrir  dj  6ucre, 
res,  des  suercrics.  ißg.)  Adou- 

t.  f.  bouiiquc ,  inatrnsiu  de 
Lurerie.  Rue  dos  conlisours. 

f.  f.  cnnlis.euse  :  feiumc  du 
ie  qui  fait,  qui  vend  des  con- 

$.  m.  renfiseur :  qui  fait  ou 

ires,  des  d rankes. 

n.pl.  'grames  d'aniscouvcrtes 

es. 
s.  f.   ror.ferencc,  colloque : 
plusit'iirs  personnes;  discus- 

—  acad<iiiicay  *  debat , conlro- 

—  de  wedieof,  consultalion  do 

>o,  k,p.p.  de 

l  {com \  v.  n.  conferer,  parier, 
erer  ensemble.  II  esiquolque- 
Ires-peu  usiic. 

adj.  2  gen.  qui  pren-!  pari  ä  la 
i  confere,  qui  donne,  qui  cou- 
pare,  qui  collalionne. 

#.  m.  Conferencier .-  qui  pre- 
Breoce,qui  propose,  explique 

t  P-  P-  *-]c 

n;,  v.  «i.  conferer,  comparer, 


rollatiouiicr.  com,  enire)—%  deliborer,  parier, 
rateonner  cnsenihlo.  II  e>t  nusui  neutre  dang 
ccile  uernien»  aeeeption.  it.  Conferer.  domier, 
aecorder.  —  honra$,  deferer  des  honocurs. 

-j-Coxfli:va%  t.  f.  coufrrve :  liiet»  verts  et 
delies  sur  l'eau.  Algue. 

Co.mkssäuo,  a,  p.  p.  de  Confeaar.  et  adj. 
Scr  —  de...  <Mre  penilent  de...  Kminha—at 
c'o.-t  ma  p'juitcnle. 

'  Co.nfl^sadüh.  Y.  Confftiör.  adj.  coofei- 
sa:.t :  <jui  eunresso,  (jui  avouc. 

Co.NFi:s.s.\u,  tr.  a.con  fesser,  avouer,  convenir, 
declarcr.  — ,  rcconnaitrc.  — ,  oulr  un  pcnileul 
cn  (onf«ssion.  —  Jö  planoy  confesser,  avouer 
ouviTieniciii.  —  fem  tormento,  avouer  sans 
diilicuile,  volontairement. 

(.<»>Ft^AU-SE, t\r.  so  reconnallrc,  se  decia- 
rer,  »'avouer  vcoupable ,  dcbilcur,  vaiocu,e(c). 
*i,  com,  de)  se  co n fesser  :  dirc  *cs  peches« 
un  prcirc.  Ir  — ,  aller  ä  confesse.  —  ao  meno* 
um a  vex  eada  anno,  sc  confoser  au  ruoim  une 
fois  Tan. 

CoXFESSionAnio,f.  m. confessionnal :  siegt, 
o.ibinel  du  confesseur;  le  iniiiisterc  de  confet- 
senr.  ant.  Livre  de  confcs»ion. 

Comkssiom'sta,  t.  »t.  confcssionniste  :  lu- 
llKTicii  de  la  eonfession  d'Augsbourg. 

Com  lsso,  a,  adj.  (f.  de  prat.)  On  le  dit  do 
celiii  qui  a  avouc  en  justice  tout  ce  qu'on  lai  a 
dcuinude.  Moinc,  frere  convers.  lai. 

CoNhtsso,  jt.  in.  (fom.)  confe»oe  :  confetalon 
failo  a  un  prtHre.  Irao—,  aller  a  confesse. 

CüNKi.^süi^/t.m. confesseur .-prelro qui  a  poo- 
voirdeniendre  en  eonfession  et  d'absoudre;  qii 
confesse;  dircclcur  apiriloel;  celui  qui  cod* 
fessc  la  Toi  de  J.-C.  rdans  cc  sens  on  le  dilaufti 
au  feminin  {Confe$sora);yui  a  souffert  pour 
eile;  saint  qui  n'eslni  apotre,  ni  martyr. 

CoNHADAMf.NTr.  ,at/r.  avecconllance;  hardl- 
ment ,  audacicuscincnt ;  iinpcrtineroment ,  areo 
impertinence. 

Cü.nfiadissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Confiädo  ,  a  ,p.  p.  de  Cimfiar.  adj.  presomp- 
tueux,  hardi,conliaiit;  iiupertinent:  a  roganl, 
insolent;  prevenu  en  s.-i  faveur. 

Coxrilyc(\,  s.  f.  conliunec,  assurance,  se- 
curitc;  espoir,  esperance.  llardiesse,  prt- 
somption ,  conflanco. "  Traitc ,  aecord ,  conren- 
lion  secrete,  familiaritc.  Impertinence,  an- 
dacc,  insolcnee.  JEm— ,cb  eonfidento,  soas 
le  secret.  Dar  cm—,  donner  une  chose  a  quet- 
qu'un  sur  sa  bonne  Toi.  Com—,  sans  reserte. 
Ter  — cm  Deos,  prendre  confianee  en  Dien. 
Em  tot  pöetodaatua—,  i\  ne  compte  qoe 
sur  vous  pour  tontes  choses. 

Com fi ante  ,  adj.  2  gen.  conflant,  qui  confie, 
qui  sc  confic.  p.  a.  de 

eWiAK  ( ö,  de  )f «.  a.  conOer :  commettre  a 
la  lidclile,  a  la  garde,  k  la  dlscrction,  au  sein 
de  quelqu'un. 

Coxfiar,  «.  n.  et-SE  fem,  de)  r.  r.  secosJWr, 
s'.:  >siin;r,  prendre  conliance  en,  faire.fond  aur. 
Jinda  te  pöde  —  na  amitade  de...,  od  uepeul 
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oompter  sor  1'amiiie  de...  —  d'alguem,  comp' 
ter  sur  quelqu'un. 

Conficionar,  etc.  V.  Confeieoar. 

Coxfid£xcia  ,  *.  f.  conlidence  :  communica- 
Üon  donnee  ou  recue  d'un  secrel;  confiance, 
assurance;  bonne  opinion  qu'on  a  de  quel- 
qu'un. Faxer — d'alguem,  avoir  confiance  en 
quelqu'un,  se  conlier  en  lui.  Fazer — t  a  al- 
gutm,  communiquer  des  secrets  ä  quelqu'un. 

Coxfidemcial  ,  adj.  2  gen.  conlldenlicl  .-  dil, 
fait  en  conlidence. 

Conftdksciai.meste ,  adt.  confidcnticlle- 
■•ent :  en  confidcnce. 

Coufweimte  ,  adj.  '1  gen.  qui  confie,  ä  qui 
l'on  confie  Res  secrets :  fidele,  sur. 

CoüFinF.üTF.,  $.  Igen.  confident,a  qui  Ton 
confie  ses  secrets.  Maure  cspioii. 

•f  Cohfidentementk  ,  adv.  confidcnimenl , 
•n  conlidence.  Firielcineiit. 

Gosfio8ra<;aö,  s.  f.  configuration  .-  forme 
«tltrieure  :  ordre,  disposilion  de  surfacrs. 

Coxfigcuäuo,  a  .  p.  p.  de 

GoüFiGi'RAR ,  r.  a.  ronligurer  :  llgurer  l'cn- 
semble;  donuer  une  certaine  forme. 

Co.tFtM,  $.  m.  limile.  lisiere,  borne,  frou- 
tiere.  Com  fing ,  pl.  conlins.  adj.  2  gen.  V.  Con- 
finanle. 

Confisädu,  \,p.  p.  de  Conßndr. 

f  Cobfimäl,  adj.  2  gen.  des  conlinanls,  des 
liinilrophes. 

CokfinAnte,  p.  p.  de  Conßn&r,  confinant : 
qui  confine.  adj.  Limitropho,  voisin,  conti - 
nant,  aboutissant. 

Co.ifinar  (com),  v.  n.  confiner,  avoisiner, 
toucher  par  ses  limiles ,  ötre  limilrophe. 

Gomfinidädr  ,  *.  f.  Contimit  .*  voisinage, 
proxiruite,  rappoilde  deux  pays  qui  se  lou- 
chenl. 

Comfirir.  V.  Conferir. 

Coi(firma<;aö,  *.  f.  confirmation  :  ce  qui 
rend  plus  ferme,  plus  sur,  plus  certain,  plus 
■table;  assurance  expresse  <  d'unc  nouvelle, 
tic.).  (f.  de  rhit.)  Partie  du  discours  qui  ren- 
ferrae  Ics  preuves.  — ,  sacrement  de  l'Kgiise 
qui  conlirme  dans  ia  gracedu  bapleme.  ttta 
noticia  carece  ou  preeiza  — ,  cetle  nouvelle 
merile  confirmation. 

Coüfirmadamente  ,  adv.  surement,  sans  le 
moindre  doute ,  avec  assurance. 

Corfirmadissiho  ,  a  y  adj.  sup.  de 

Comfirmädo,  a,  p.  p.  de  Confirmdr.  adj. 
Q«ia  recu  Ia  confirmation.  —  em  graca,  pre- 
Mrve  de peche  par  une  grace  speciale  de  Dieu. 

Coufirmadör ,  t.  m.  celui  qui  conlirme. 

Coufirmante ,  adj.  conUrmant  :  qui  con- 
Ime.  p.  a.  de 

Cobfirmar,  v.  a.  co n firmer  :  rendre  plus 
eertain ,  plus  ferme,  plus  »table,  plus  sür.  — , 
valMer,  affermir,  prouver  davantage;  donner 
det  preuves,  des  assurances,  des  raisons 
Bowel  le*.  — ,  donner  le  sacrement  de  la  con- 
aVmalion. 

Gosifirmar-se  fem), «.  r.  se  confirmer  :  se 
ftndre  plus  assure  9  ploa  rerme,  plus  certain. 
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Coxfirm ATiro,  A ,  ou     i  confirmalif  :   qui 

Coxfirm  atörio,  a  ,  adj.  \         conlirme. 

CuMFiscA^Äö,  s.  f.  confiscation :  action  de 
conlisquer,  adjudicalion  au  fisc. 

Co.nkiscädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

CnxFiscÄR ,  »7.  a.  conlisquer  :  adjuger  au  fisc 
par  condamnation. 

Coxfiscavel,  adj.  2  gen.  confiscable  -•  qui 
peut  elre  confiscable. 

Coxnssiö,  t.  f.  confession,  avea  (de  ses 
faules  ;  sacrement  de  penilence,  aclion  de 
faire  ou  d'cnlendre  l'aveu  des  peches ;  confetse, 
declaration  de  quehjue  chose,de  la  foi  quo 
l'on  professe.  'Confitcor  :  priere  avant  la  coo- 
fession,  ä  la  messe,  etc.  —  gerat ,  confessioa 
generale.  —  d'Autburgo,  confession  d'Augs-  « 
bourp.  V.  Cunfenionisla.  — publica  do  delito , 
aniende  honorablc. 

Confita  ,  *.  f.  II  n'est  usite  que  dans  cetle 
plirase  :  .1  certa  —Je  momenl venu. 

CONFITENTF..  \\  ConffSSO. 

0).nflacua«.  Äö  ,  jr.  f.  confiagration  :  embn- 
sernenl  general,  incendie.  ;.fig.)  Guerre  gene- 
rale; confln^ratioii  politique. 

CoM-Lir.TO,  x.  vi.  conllii,  choc ,  combat,  fort 
de  la  melee ,  conteslalions  entre  les  juridif- 
tions  sur  le  droit  do  juuer  une  cause,  (fig.) 
Aflliclion,  peiue,  combat  inlcrieur,  cmbjrras, 
perplexite. 

Comfli'encia  ,*./".  *  conlluent :  jonclion  da 
deux  rivieres;  lieu  oü  eile  sc  fait. 

Coxfli'kxte,  adj.  2  gen.  confluenl :  qui  con- 
llue.  Bexigar—s,  it.  de  med.)  pelite  veröle 
confluente,  fort  abondante.  Folhas — $ ,  it.  de 
bot.)  feuillesconllucules  qui  paraissent  se  loa* 
eher  sur  la  (ige. 

f  Cosfllir  ,  r.  fi.  couler  enseroble,  joiodre 
ses  eaux,  faire  un  confluenl,  en  parlant  des 
rivieres. 

CoNFORMAgÄö,  s.  f  conformation  :  maniert 
dont  un  corps  organise  est  conforme. 

Conformado,  a,  adj.  conforme  :  qui  a  leite 
conformation.  p.  p.  dt: 

ComformAk,  r.  a.  conformer  :  rendre  con- 
forme; donner  la  forme. 

Coxformar  (com),  v.  «.  convenir,  #tre  con- 
fortne,  cadrer.  — ,  elre  du  ineme  seutiment, 
du  meme  avis. 

Coxformär-se  (com),  v.r.  sc  conformer,  se 
resigner,  se  soumetlre.  S'accorder.  —  com  a 
Tonlade  de  Deos ,  se  resigner  a  la  volqnte  de 
Dieu. 

Conforme  (a,  com),  adj.  2  gen.  conforme  : 
semblable,  qui  a  la  meme  forme,  qui  a  de  la 
conformitf ,  du  rapport;  analogue ,  en  barmo- 
nie ;  uniforme  ;  pareil.  Resigne ,  patienl,  sou- 
mis. 

Conforme,  ade.  conformement,  Selon,  sui- 
vanl,  suivant  que.  prep.  Selon ,  d'apret. 

Confürmementf,  adv.  unanimement;  d'un 
coramun  aecord ;  conformement. 

Conformidadb  ,  s.  f.  confoitnite  :  rapport, 
ressemLlance  enlre  des  choeea  conformes. 
Union,  concorde.  karaMaie9  torae  intelU- 


com 

i,  aeeord ,  pToportion.  — ,  resi- 

tsion,  patience.  De  — ,  de  con- 

nnn  aeeord.  Em — ,  conforme- 

seton;  an  consequence,  cela 

ra»  $.m.  conformiste :  eeloi  qui 
fion  dominante  en  Angleterre. 
nJormiste :  qai  ne  professe  pas 
leane,  en  Angleterre. 
,  $.  f.  confbrution ;  corrobora- 
letion  de  fortifler,  ses  eflels. 
,  a  ,  p.  p.  de  Conforlar. 
, ,  a  ,  *.  ci  adj.  celui  qai  consote, 
\mi  conforte ,  qui  corrobore. 
;,  «<ty.  2  $en.  qai  conforte.  p.a.  de 
p.  a.  con forler,  ranimer,  corro- 
.  Rassurer,  consoler;  animer, 

o,  a,  adj.  confortatif :  qui  cor- 

,  aide ,  soulagc. 

m.  'confortation ;  aoulagemcnt, 

V.  Confortalivo. 
uo,«.m.  "prierequl  sc  dil  apres 
bostie  dans  les  messet ,  selon  le 
broise. 

9  gen.  confrere :  membre  d'one 
rjeuse. 

V.  Fragoto ,  Atpero. 
,  v.  a.  veier,  opprimer  quel- 
i  Porgueil. 
-as,  v.  r.  se  plier  par  la  dou- 

,  a  ,  p.  p.  de  Confrmnger. 

wto,  s.ml  'contraction  par  l'ef- 

nr.  (fig.)  *  Contrainte. 

r.  f.  confrerie :  assoclation  reli- 

leiercices  pieui. 

ine>,A,p.  p.  de 

.aia ,  v.  a.  fraterniser,  nnir  en 

[»ädb  ,  t.  f.  confraternite :  rela- 
de confreres,  de  collegues. 
iiino,  a  ,  p.p.  de 
jnzÄr. ,  v.  a.  et  i».  fraterniaer. 
i. s».  confrere  d'uu  ordre  mili- 

iÖy  t.  f.  confrontation  :  aeUon 
de  mettre  en  presenee  des  le- 
euses ;  eiamen  de  deux  ecrilu- 
tessages  quo  Ton  confere.  Con- 
demarcalions,  iimiles.  *  Signa- 

»,  a  ,  p.  p.  de  Confrontar. 
In,  a  ,  f.  celui  qui  confronte. 
(com),  v.  a.  confronter :  mettre 
vis-a-vis.  (fig.)  Comparer  les 
■les. — ,  oppo&er  les  temoina  a 
«  en  presenee  pour  interroger. 
y  e.  ii.  (/ig.)  cadrer,  convenir, 
Soaflner:  etre  contigu,  voisin, 
m  semblable ,  s'aecorder,  se  con- 
i  tooe  ou  vis-a-vis,  en  pari  aal 


COM 


Co*  pucfDO ,  a  ,  p.  p.  de 

CowrcciR, «. «.  p.  u$.  fuir  en  oompagnie.  U. 
anl.  V.  Recorrer. 

GoxroüDioo ,  a  ,  p.  p.  de  Confmndir. 

CosrowoiDoa,  Aveo>.  qui  eonfond ,  qui  ernte 
confusion. 

GonroifDia,  e.  a. eonfondre:  meler, brouüler 
des  choses  ensemble ;  ne  pas  distinguer  on  dü% 
ferencier  nn  dtre  d*nn  antra ;  prendre  une  chosd 
pour  une  autre;  troubler,  abatlre;  mettre  en 
desordre;  convaincre  en  eouvrant  de  honte  i 
causer  confusion .  donner  de  la  confusion ;  re- 
duire  a  ne  pouvoir  repondre.  Fondre  ensemble 
des  mttaux. 

Coüftodir-sb,  e.  r.  se  eonfondre:  se  con- 
rrir  de  honte,  se  troubler,  se  broulller.  —  ne 
seu  noda ,  s'aneanlir,  s'bumilier. 

Coüfusambiite  ,  od*,  confusement  :  d*une 
maniere  confuse. 

CohfusAö,  t.  f.  confusion  :  melange  confus ; 
embrouillemenl ;  desordre;  trouble  (an  rao- 
ral ) ;  honte,  pudeur ;  obscurite,  desordre  dans 
la  maniere  de  s'expliquer;  grand  nombre, 
grande  mullitnde. 

Coarcso,  a,  «4/.  confus,  eonfonda;  mele 
ensemble;  indistinet;  brouille,  sans  ordre; 
obscur,  embroullle ;  honteux ,  enibarrafs^,  do- 
concerle,  trouble;  incertain. 

CoüFüTAgiö,  t.  f.  eonfutation,  refutatlon. 

GonroriDO ,  a  ,  p.  p.  de  Confütar. 

GoifFOTADdB,  a.  ei.  qui  confule,  qui  relnte. 

CotircTia,  e.  e.  confuler,  refuter,  impn" 
gner. 

f  CoNFCTlffx,  a4/.  2  gtn.  qui  penl  etre 
confute. 

*  Cowcecto,  a.  m.  V.  ConJ§ctura. 

GomgblaqaO,  f.  f.  congelaüon :  ection  du 
froid  quigele  les  liquides ,  ses  eflets;  eUl  d*nn 
fluide  gel*. 

GonciLiDO ,  a  ,  p.  n.  de  Congelmr. 

GoRGBLADdB,  a,  «mJ/.  qui  congele. 

CowcBLASrtNTO,  f.  ei.  V.  Congtlofäo. 

GongeUntb  ,  äff.  congelant :  qui  congele9 

p.a.  de 

CoitcELAB,  e.  a>  eongeler,  geler;  conyertir 
en  glaee;  coaguler,  flger.  II  e^t  aussi  red- 

proque. 
f  GoacELATif  o ,  a  t  m$j.  propre  k  eongeler,  a 

geler. 
tCoüGEUTEL,  mäj.  2  gen.  congolahle :  qui 

peut  etre  congele. 

f  CowüEMtaAQÄÖ  f$.f.(t.de  acta*.)  conge- 
mination :  formalion  double  et  simultaoie. 

Comges  ere  ,  ed>'.  2  gtn.  congenere :  du  menst 
genre  ( plante,  animauz ,  etc.);  ( flg.)  du  meine 
caractere.  Muteulot  — «,  (I.  fanat.)  museles 
congeneres :  qui  concourent  au  meme  moure- 
ment. 

f  CoifGEinli.,  <4f.  2  gtn.  qni  a  le  meme  na- 
tural, le  meme  caractere. 

tCoüGEmAUDABB,  $.  f.  conformOe  de  ca- 
racteres ,  dlneliaallona ,  etc. 

f  Cosgehito,  a , ady.  ne,  produil,  engender 
eiiaejnsta* 
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Ovvcr.^Titi.  s.  f.  't.  de  ikt'tlS  conjre&iion  ? 
am.is  progrc&»ii  d'hiuneurs  daus  tine  parlic 
solnie  ilii  cori'S. 

C«>v;i\r.io,  s.  m.  conjriairc  :  «lisJrilm'ion 
darbeut,  de  denrces  au  pccpU»,  ü  ilome,  par 
ordre  dos  empereuis. 

Conglobata«},  *.  f.  'pclotüii,  moiiceau,  ins 
en  rond.  sfig.)  Conglobalion .-  reuniou,  accu- 
mulalion  de  preuve» ,  djrgumcals  niulli- 
plics.clr. 

Ongiouauo,  a.  p.  ;»•  de  Conglobar.  adj. 
congiohe.  Glandula*  —a*.  ( t.  d'anat.)  blandes 
conglobccs  .-  reu  nies  en  une,  sous  une  peuu 
unie.  Folhax  — a* ,  /.  de  bot.  fouilles  couglo- 
becs  :  ramassecs  cu  boulc. 

Conglodau,  r.  a.  conglomercr,  reunir  en 
rond,  en  peloton. 

Coxglobak-se  ,  c.  r.  sc  reunir  en  boule,  en 

peloton. 

Conglomerac>ö ,  i.  f.  congloraeration  :  ob- 
Jets  conglomcrcs ;  leur  etat. 

Co.NGLüiitRÄDO,  a,  p.  p.  de  Conglomerar . 
adj.  ( t.  de  bot.)  Conglomere  :  amasse  en  rond  , 
rassemble,  groupe. 

Cosglomerär,  v.  a.  conglomercr :  reunir, 
metlre  ensemble;  amasser  en  peiotons. 

Conglctinac.äö  ,  f.  f.  conglutination ,  agglu- 
tination. 

CosGLiTiKÄDO,  A,p.p.  de  Conglutinar. 

f  Concluti.nänte,  adj.  2  gen.  (I.  de  mid.) 
eongiutinant :  qui  agglutine ,  cousolide  les 
plaies  (remede). 

Conglctimar,  r.  a.  congluliner  :  rendre 
gloant  et  >  isqueux ;  eimenter  avec  une  rualiere 
gluantc;  agglutiner. 

Goxgluti*  tu ,  v.  n.  It.  — te f  v.  r.  se  conglu- 
liner, s  agglutiner. 

Conclltixatiyo,  a,  adj.  conglutinatif :  qui 
rend  visqueux,  glulineux. 

Conglitixoso,  A,adj.  gluanl,  conglutinatif, 
glulineux,  visqueux. 

Com-önha,  *.  f.  t.  du  BrWl)  plante  aroma- 
lique  de  l'Anierique  du  Sud,  doni  on  feit  une 
boisson  ou  une  oau  de  senteur.  it.  V.  Congoua. 

CoHcönsA  uu  CoNGObSA,  s.  f.  (/.  de  bot.) 
—  maior,  la  grande  pervenebe,  lo  grand  pu- 
celage.  —  twenor,  la  pelite  pervenebe,  lc  pelit 
pucelage,  violette  des  sorciers,  vence. 

Co:igosta.  V.  (ungotta. 

•  Co.NGOXA.  V.  Anfjuttia ,  Jfllicrdo. 
•Congoxädamkntk.  V.  Anguntiadamente. 
'Coxcoxär.  Y.  Ycxar,  Angustiar. 

•  Congochöso ,  a,  adj,  inqijic!  ;  angoissc, 
affige,  peine,  cliagrin,  trist'.- . 

Coxcra<,ädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Congracür. 

Congracadör  ,  a  ,  adj.  propra ,  tendanl  ä  re- 
eoncilier. 

Goxckac>r,  t.  o.  faire  rentier  cn  grJce;  rö- 
concilier. 

CoNCRAgÄr.-SE  Kcom\  r.  r.  rc^c-in.r  \A  i„cn- 
▼eillance,  la  faveur  de  quelqu'un;  st»  nieon- 
cilier. 

Cokgraciar,  etc.  V.  Congracar,  ttt. 
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Coscr.AiuLA^ÄO, «.  f.  congratulaüon %  feiiei- 
(alion. 

Co.ngp.ati'i.aü»,  k ,  p.p.  de  Congratui&r. 

j  CnxbiiATi  i  a.\ti:,  f.  2  gen.  celui  qui  C*IH 
gralu!«'.  qui  felicil«'. 

O'.ngi.atilar,  v.  a.  congraluler :  felieiter 
quel(|ui:n  ,  se  rcjouir  avec  lui  de  son  bonbeur. 
11  est  aussi  reeiproque. 

Congratl'latohio.  a,  ad j.  congratalatoire t 
de  cuiigraiulution,  de  felicitalion,  qui  laen- 
cernc. 

CoM.ur.GAgAö,  t.  f.  CongrüKalion  :  mauern 
de  persounes  pour  une  aflaire;  reanUm  tfe> 
phisieurs  monasleres  sous  un  superieur  gtea* 
ral ;  compagnie  de  persounes  rrligieuaes  Thraat 
sous  une  möme  regle;  asscinblee  de  prelata  tt 
de  cardinaux  dans  la  eour  papale.  *Chapitrt: 
asscinblee  de  religieux  pour  traiter  de  levn 
affaires.  —  dos  fieit,  congregation  des  fideles, 
l'Kclise  universelle. 

Co.NGnF.GÄno ,  A,  p.p.  de  Congregdr.  a.  •• 
Pere  de  l'Oratoire ;  membre  d'une  congregaliw 
religieuse. 

Concregänte  ,  f.  2  gen.  congreganitlei  mm- 
bre  d'une  congregation  laique  dirigee  parte 
pnMres. 

Congregär,  v.  q.  assembler,  rastenbkw, 
reunir.  Convoquer,  reunir.  II  est  aussi  ria> 
protfie. 

f  Co^gressiomäl,  adj.  2  gen.  da  eongres, 
qui  appartient  au  conpres. 

CoNGRtsso,  t.  m.  eongres  :  assemUea  M 
souverains,  d'ambassadeurs  pour  traiter  da  kl 
paix,  des  affaires  de  leurs  etats;  asseabUadi 
representants  d'une  nation.  *  Copulalien  chai« 
nelle. 

CO?(gro,i.  m.  congre,  angutlle  de  mer(poav 

son). 

Cömcrua  ,  $.  f.  portion  congrue :  retaae  oYta 
eure  d'apres  les  lois  ecrlesiastiques. 

Cöngiuami-nte,  adv.  con^rümcut, 
nement ,  convenablemcnt,  d'une  maniera 
forme,  convenable. 

Concuiario  ,  adj.  m.  eongruaire:  k 
congrue  (eure,  vicaire). 

Coxgri'itm-ia  ,  s.  f.  ron vena nee, aecord,  pli- 
portion,  conlornnte.  V.  Congruütade. 

CONf.RiKSTK,  adj.  '2  g>'n.  eongru,  congnmt, 
convenable,  proporiionne  ,  com  nie  ii  fsit, 
pomiiip  il  conwenl. 

CoN4.uri>NTEs:t:NTi  ,  adv.  congrument : €©•* 
venableuient ,  opporlunement. 

Coxr.ui'KSTissisu»,  a,  adj.  tup.  de  Ce»- 
gruvnfc. 

Ciixr.RciiiAni: ,  *  f.  congruile  :  conveaaBee; 
./.  di>  thvol.)  i'flirarjie  «lo  la  grice  de  Dicu 
iiii'elic  gene  le  libre  arUitre. 

Y  OoNüR'.'issio ,  *.  tu.  it.   de   tluoi.y 
gruisuie  :  opiuion  sur  la  gr«ice  enVaee ,  «xpU» 
qii«*o  pjr  ta  cougrisiii*. 

•j-  T.«»  ~j w Lima,  * .  v: .  t.oc  thtol. \  coupruista I 
pnr;i>:»:«  «lu  <  -Jt»-;:  ;j  -ae. 

(Iö>«".i;'.'o.  a  ,  ''«(/■  «oügfu  •  stfTif.-.nf,  convt« 
liübr.  y*rCi;iriP(.-  ^>*  mi-ii/o  — .  V. Mtritm, 
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Goxcrfi.r.A  t  *.  f.  V.  Con'Mh. 

f  Coxgilz.  a,  «(/.  du  Coiifc-o,  royauzic  de 
l'Afrique  moridionak'. 

Coxuccf.döu ,  a  ,  *.  eonnaisscur  :  qui  ro  oon- 
uU  a  oit  en  quelque  cbose. 

•Coxiiecexc>a,  $.  f.  V.  Primio,  Reeonheci- 
«rato. 

•Coxitece.xte,  adj.  2  gen.  qui  connatt ,  qui 
«I  eoonu  de.  V.  Conhceido. 

Coxbfcer.  r.  a.  connaltre :  aroirdans  i'esprit 
ntnotion.  unc  idoe  d'un  ctre;  avoir  des  liabi- 
tata,one  liaison  arec  quclqu'un ;  discerncr, 
feün^u^r  los  objets;  reeonnaltre:  cohahiter 
nee  one  ferume,  en  jouir.  Remcrcier.  —  al- 
fum  ku  peerado.  reeonnaltre.  avouer  sa  faul«, 
loa  peebe.  —  a  terra  que  piza,  o  terreno, 
mir  1a  carte  du  pays.  Xdn  —  a  eara  ao  ntedo 
ni  ueeesridade,  nc  connaitre  la  peur  ni  le 
keotn.  Dar-te  a  — .  «e  faire  connaitre.  JVrfo  — 
mkttra*.  ne  connaitre  dans  un  livre  que  lc 
•hoc  el  le  noir.  Qurm  te  ttdo  —  que  te  compre , 
stnei  ailleurs  vos  coquilles ,  ö  d'autrcs.  —  «/- 
ftm  pelo  andar,  reeonnaltre  quclqu'un  ä  sa 
furche. 

Coxhicer  'de),  r.  n.  connallrede.—  d'vma 
emtOQ  pleito.  'l.de  pratf  counaitre  d'uoc 
afiire,  avoir  droit  de  ia  juper. 

fanrECtft-$E ,  r.  r.  se  connaltro :  »e  bien  Ju- 
awsoi-merne. 

'Coxbeckza,  *.  f.  V.  Conherimento. 

CosBidDAMK^Tr. ,  «Je.  claireraent,  mnni- 
kstemenl,  cTidemmenl. 

CDsncciDissin o ,  a,  culj.  $up.  de 

Gancciao,  a,  p.  p.  de  Ccnherer.  Connu, 
Rconnu ;  dis'.iniiui»  par  sa  naissance ,  par  sa 
■icace,  par  son  cmploi.  Ser  mait  —  qw  o  rdo 
iww  ou  tüo  —  rov,n  n  arruda,  (fam.)  elre 
«ua  cttmnie  le  lo'jp  pris. 

Gojblcido,  a,  s.  connaissance  :  personnc 
•w  i'on  connait.  /?  pcftoa  minha  —  ci,  eesl 
■«personne  qnc  je  connais  ou  de  nin  connais- 


Goxiircivf ;xto  ,  *.  m.  *  connaissanee  .-  iili'v, 
Utiao  d'ue  elre.  — ,  i  t.  de  prai.)  juri<!irl:.ou 
imt  deeider  ccilaine*  cause»;  liaison  pou 
taue,  haJbilude,  relalion  que  I'on  a  avec 
fttiqQ'uo.  (t. de  com.  'Connaissemeut:  recon- 
ihKaacc  tous  wing  prive,  contenant  Ia  iic- 
(faraiion  de  la  Charge  d  im  vaisseau,  du  pro- 
prieUire,deittde*lJiiaiiaii,eic.Coinpreben!>ion. 
H.  cnt.  V.  ReconLcciiru  /h'.j,  Ayradccimento. 
bnJktcimenios ,  ^/.  cunr.aissancos  :  savoir. 
Caesar  ao  —  d'alguem ,  veuir  ä  la  connais^.i  nee 
^eqaelqu'un.  Tomar—cotnalguem,  faire  con- 
UisuDce  avec  quclqu'un  ou  la  connaissance 
k  qoelqu'un.  2'fi\  adquirir  — *  t»a  cor/«-,  n« 
ctoaY,  etc..  a\oir,  si»  fairr  des  habitudes  a  la 
wor,  ä  la  villi*,  etc. 

0*iieuti.l,  «(/.  2  gen.  connaifitblo .  qui 
tfta»e  ä  connaitre. 

Cojhihmaö.  V.  Comirmäo. 

Cötibo,  t.m.  roe  isol6  an  milieu  d'nne  ri- 
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Cosico ,  a  ,  ai//.  conique :  en  forme  dt  c6nej 
di'  coiie. 

f  CoNirERo.  a  ,  Ä/f/.  (/.  rf«  bot.)  conifere  »u 
strobilifrre  (arbro,  llcur,  plante):  qui  a  um 
fruit,  sa  fleur  en  cöne. 

f  Commdric^nre  ,  adj.  2  gen.  de  Cotebce; 
qui  apparlicnt  a  l'universite  de  CoTmbre. 

j  CoüinösTnos,  «.  m.  pi.  ( t.  d'kut.  not.)  o*- 
nirostres :  passercaux  a  bec  court  et  conique. 

*  Conjec(,:Aö.  V.  CondifäOy  Clmusulm. 

Ooxj£crnR.  V.  Conjerturadör. 

CoNjRf.TLnA,  «.  f.  conjeeture .-  jugemeni  pro- 
bable sur  ur.e  cbose  ohscurr,  incertaine.  *Saua> 
con. 

CoxjF.OTt'n.inAMEXTK,  arfr.  par  conjeeiurt. 

CoMJECTnRAno,  k,p.  p.  de  Coujfcturdr. 

Conjkctti'.auöu,  a,  «.  ronjeclujateur  i  cHai 
qui  conjeeture. 

Comjectcräl,  <ufy*.  2  0et*.  conjeclural :  qpi 
nVst  fnnde  (|ue  Kur  des  conjeeturoe. 

CoNJLCTir.u.MENTi.,  adv.  conjecUiralenMOl i 
par  conjeeture. 

Conjf.ctcrar  (de,  por\  v.  o.  coo^eoMiav t 
foriner  des  ronjeetures :  inferer  sur  de«  |trobftr 
bilites;  juper  par  conjeeture.  Soup^oonar. 

7  Coxjkctlp.avfl,  adj.  2  gen.  qui  peot  efra 
conjeeture. 

*  Conjf^to,  f.  m.  V.  Permiuäo, 
Coxjt'CAgÄö,  t.  f.  (t.  de  gram.)  conjugaUop  : 

ordre,  cl.isscment  des  verbes  suivant  laur  na- 
tura et  la  teruiinaison  do  leurs  prinoipaux 
temps:  serie  roinplelc  de«;  infiexions  et  termi« 
nai^ons  d'un  verbc. 

f  Com jvc  \ i»o,  a.  p.  p.  de  Ccmjug4r.  «4f. 
Coüjugue.  Nerroi—  *,  (/.  d'anat.;  nerti  coalp« 
gues .-  doub!es,  qui  concourent  ä  la  meine  (ooor 
tinn.  Folka—c.  it.  de  bo$.^  fcuillc  conjUßuäo: 
aikf,  en  deux  foliolos.  Hyperbole*  — <u,  ((• 
</<?  gt'omS  bypcrl)oles  conju^uees .-  a  a\e  com- 
inun. 

CnjtjniA».,  adj.  2  gen.  ronjuical  :  qui  eon- 
cerne  l'uni< n  piir  m.iria^e,  leinari  et  la  fcniioa 
reuni.«. 

Cosji  <;Ai.Mb>TK ,  adr.  ronjugaleraent :  aolon 
l'union  conjir^ale. 

(.o.njkäi;,  r.  tf.  v/.  de  gram.)  conjuguen 
m«ri|iii!r  l< ••»  ir.fl^xions  et  les  terroinaisons  des 
verbes  sei  m  les  reglos.  II  est  aussi  red- 
proqut'. 

f  CoNjciiÄvi.:,,  adj.  2  gen.  conjugable:  qui 
peul  elre  cuiijU^U«*. 

7  Con.m  !/. .  -.  >'.'.  ju'_e  adjoint  a  un autro  pour 
ju^er  uue  afiai:c. 

Conji  .v  i.  \<»  oit  CoTui'xgAö,  t.  f.  conjpnction , 
unit»«:  proxmiite.  — ,  (/■  rf«  ^ram.)  inol  qui 
joii:!  ii"«  uiemüios  du  uisrour»;  t.  d'attr.)  irii- 
cor.::c  nt)jUT»Miiedesastre>,  de  deux  a>lrc»  vus 
de  la  terro.— de  we/to#,conjo»eiiondcs  pairefi 
de  norls.  Cotijunreoe*  maximat,  (/.  dattr.) 
conjonetions  de  Jupiter  et  de  Saturne  tous  le* 
buit  a  ueuf  cents  ans.  —  magna* y  {id.)  con- 
jonetions de  Jupiter  et  de  Salurae  tous  les  d\\- 
neuf  ans. 
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f  Coxjüxctamextk ,  adv.  conjoinleraont , 
cnsemble,  Tun  avcc  l'autre. 

Coxjcxctar,  v.  a.  conjoindrc  :  unir,  joindrc 
ensemble. 

Conjuxctissimo,  a,  adj.  sup.  de  Conjuneto. 

CoruD*CTivx,  s.  f.  \t.  d'anat.^  conjonctive  : 
merobranef  le  blanc  de  l'cail.  Albuginee. 

Coiuracrivo,  a,  adj.  conjoncüf  .-  qui  con- 
Joint;  (t.de  gram.)  qui  sertälier,ä  joindre. 
Modo — ,  Ott—  *.  m.  (id.)  subjonclif,  mode  ac- 
eompagne  d'une  conjonction. 

Co» juxcto  ,  a,  adj.  Joint,  conjoint,  uni,  at- 
tache.  (flg.)  Proche,  allie,  uni  par  les  liens  du 
sang  ou  de  l'amilie.  Mole ,  incorpore  avcc  une 
au  Ire  chose. 

Cos  jühcto  ,  t.  m.  assemblagc .-  amas ,  reunion 
de  plusieurs  choses ;  melange. 

Com junctüra  ,  *.  f.  conjoncture  :  conjonc- 
tion, union;  occasion ,  renconlre  d'afiaires,  de 
ctrconslances ;  disposilion,  etat  de  plusieurs 
choses  au  memo  lenips. 

Coxjüra.  V.  Conjurafäoel  Conjuro. 

Co!UCRA£Ä0,  *.  f.  conjuration  .conspiration, 
complot  contre  l'etat,  le  souverain.  it.  V.  Con- 
juro,  Exorcinno. 

Com jcrado  ,  a  ,  p.  p.  de  Conjurar.  $.  Ligueur, 
conjure,  conspiraleur,  conjuratcur.  it.  adj. 
Ventot  — *,  vents  mutines. 

•f- Conjurador  ,  s.  m.  exorciste  :  qui  faitdes 
exorcismos,  qui  conjure.  Conjurateur. 

fCoifJUKAMTR,  adj.  2  gen.  qui  conspire,  qui 
conjure, p.a.  de 

Conjurar ,  v.  a.  conjurer,  cxorciser,  ecartcr, 
detourner  par  des  conjuralions. 

Conjurar  ,  v.  n.  conjurer,  conspirer;  Former 
an  complot ,  une  conjuration ;  agir  de  concerl 
avec  d'autres  contre  les  interets  de  quelqu'un. 
II  est  aussi  reeiproque. 

f  Coxjuratörio,  a  ,  adj.  qui  a  rapport  a  con- 
juration. 

Conjuro,*.  m.  *  conjuration  :  paroles  magi- 
ques.  — ,  exorcisme. 

Cosluadamehte.  V.  Conluioeamente. 

Coni.ciado,  a,  p.  p.  de 

Conlciar,  v.  a.  colluder,  tromper  par  collu- 

sion. 

Co.iluiär-se  (com),  v.  r.  colluder :  s'enten- 
dre  avcc  un  au  Ire  pour  tromper  un  tiers.  V. 
Manrommunar-ie. 

Conlüio,  M.m.  'eollusion,  connivence;  in- 
teltigence  secrete  entre  deux  ou  plusieurs, 
entre  deux  plaideurs  pour  tromper  un  tiers 
ou  ä  son  prejudice. 

Coslüiüsamexte,  adv.  collusoirement :  par 
collusion ;  de  connivence. 

Comlciöso  V.  Collutörio. 

■f  Cöxmaho,  *.  in.  {t.  de  bot.)  connare  :  bal- 
samier. 

Connäto,  a.  V.  Inndto. 

Cojcüatüral,  adj.  2  gen.  naturel :  propre, 
conforme  a  la  nature. 

■J-Cosnaturalioade,  i.  f.  conjonction,  con- 
nexion  naturelle. 

Conxaturaaizado,  a,  p.p.  de  Connaturatisar. 


f  Cosxaturalizär,  t.  a.  naturaliscr  :  doa- 
ner  a  un  elranger  les  droits  des  naturels. 

f  Connatiralmlnte,  adv.  d'une  inani  re 
conforme  ä  la  nature. 

Connexäö,  *•.  f.  connexion  r  liaison,  rapport 
de  choses;  dependance. 

Connexidäde,  *.  f.  connexile.  V.  Connexäö. 

CoN.NExivo,  a  ,  adj.  qui  lie,  Joint,  unit. 

CoxNtxo,  a,  adj.  connexe  :  qui  a  de  la  liai- 
son ,  de  la  connexion  avec  un  aulre;  lie,  Joint. 

Connivenua,  *.  f.  connivence :  coraplicite 
par  lolerance  et  dissiniulalion  du  mal  qu'on 
doil  et  peut  empecher. 

Cosmivente,«^*.  2  gen.  complice de  conni- 
vence. \l.  d'anat.  et  de  bot.)  Connivcnt:  rap- 
proche  au  sommet. 

•  f  Commota<;aö  ,*./"."  rapport ,  dependance 
connue  entre  deux  ou  plusieurs  eboses. 

•  f  Co.>>roTATivo ,  a  ,  adj.  qui  indique  la  de- 
pendance relative. 

•  Cono  ,  pour  com  o  (avec  1'). 

Cöno  ,  s.  m.  {I.  salc)  les  parlics  honteuses  de 
la  femme. 

•  Conocenc,a,  t.  f.V.  Conftssäo,  Ueconheci- 
mento. 

f  CosotDAL ,  adj.  (t.  de  geom.)  conoTdal :  qvi 
appartient  au  conotde. 

Conoidf.  ,  *.  m.  {I.  de  geom.)  conoidc  :  corp* 
a  base  elüplique,  cn  forme  de  cönc  ä  sommel 
en  pointc  ou  arrondi. 

f  CoNoiDEO,  a  ,  adj.  (t.  de  giom.)  qui  a  U 
forme  d'un  cöne. 

f  Coxoi'Eü,  t.  m.  conopee  :  pavillon  contre 
les  cousins. 

CoxQiEiRO,  t.  m.  celui  qui  faitdes  ecoellcs 
de  bois. 

•J-Comqciäl,  *.  m.  {t.  d'Asie)  moine  cloltre 
dans  la  Chine. 

CoNyuisTA,!./*.  conqu^te:  action  de  conqoe- 
rir,  ses  cfTets;  contree,  chose,  personne  coo- 
quise;  (fig.)  guerre  pour  conquerir.  V.  ic- 
quisiedo. 

CONüt'iSTAgiö.  V.  Conquista. 

Cosquistädo,  a  ,  p.  p.  de  Conquülar. 

Conqustador,  «.  in.  conquerant :  celui  qui 
a  fait  ou  qui  fait  des  conquetes. 

Conquista r,  t.  a.  conquerir  .-  acquerir  par 
les  armes ;  (/ig.)  gagner  (les  coeurs ,  les  esprito). 
II  est  quelquefois  neulre  avec  l'accepüon  de 
dominer. 

f  Conquista vel,  adj.  2  gen.  qui  peul  etre 
conquis. 

•  Co.nreafua  ,  *.  f.  Charge  du  Conreario.  V. 

•  Conreario,  s.  m.  chanoine  regulier  Charge 
de  I'adininislralion  de  ce  qui  apparlenait  aus 
cbanoinesses. 

•  Conreeiro.  V.  Conreario. 

f  Conreinäste,  adj.  2  gen.  regnant  ensem- 
ble,  qui  regne  avcc  un  autre. 

f  Cosreinär,  r.  n.  regner  ensemble,  a>ca 
un  autre. 

f  Consabedör  ,  a  ,  *.  qui  sait  avcc  d'autres , 
qui  par  läge  la  connaissance. 
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7  CrtSSACEKDOTE  ,f .  IN.  COIUp*gm>n ,  COllcgue 

ian»  le  sacerdoce. 

Coisagrac,au,  s.  f.  consecration  :  action  de 
fon-iacrer,  par  laquelle  une  ehose  est  con*a- 
o*e;  action  par  laquelle  le  prelre  consacrc  le 
Vatu  f t  le  rin  ä  la  messe. 

7  Coxsagkädamexte ,  ade.  d'uno  maniere 
couucree. 

Cojsagrädo  t  a  ,  p.  p.  de  Consagrdr. 

'Gossagramcsto,  $.  m.  ancien  surmentsur 
I  hosüe  consaeree. 

Co>sacraütc  ,  t.2gen.  consecraleur,  con- 
umoL  adj.  Consacranl.-qui  consacre.p.  a.de 

Cossagräk.  ;a),  r.  a.  consacrer  •  oflrir  ä  Dien 
medes  eeremonies. — ,  prononrer  les  paroles 
de  u  consecration  ä  la  messe.  Sacrer  :  confc- 
rer,  avec  des  eeremonies ,  un  earaetcre  de 
niulete  a  un  roi ,  ä  un  ev£que,  clr.  — ,  sacri- 
forrdevouer.  —  a  xnda,  o  lempo  a  alguma 
prvjÜMo,  sciencia,  etc.  (flg.)  consacrer  sa  vie, 
m  lemps  ä  une  profession ,  a  une  science,  ete. 

'Cossagrär,  v.  n.  jurer,  preter  sennent  sur 
l"bostie  consaeree. 

Coxsagrar-se  (a),  v.  r.  se  consacrer:  se 
derouer,  se  donner  tout  entier  a...  s'employcr 
i.- 

Cossixcci.iEO ,  a  ,  adj.  consanguin :  de  ineme 
ttwt,  race,  parenle. 

Ouxs>ascci:iho.  V.  Consanguineo. 

Covvt.v.riMDADE,  s.  f.  eunsanguinite  :  pa- 
renle,  proximile  de  sang. 

uvsAr.LiNADO,  a,  adj.  p.  us.  empaquete ; 
CMsa.  fig.i  Hecueilli,  rompilc. 

Omsuemcia,  *.  f.  con>i*i«»nc«  :  lumiere,  sen- 
tnents  inleriears  nalurelsdu  bien  et  du  mal; 
tcrupule.  — ,  ronnaissauce  d'une  verite  par  le 
stoiirnenl  interieur.  A' — ,  en  conscience,  avec 
ctosdence.  Em  — ,  coiiscicncieusemciil ,  en 
e»u*cien<*e  ,  avec  conscience,  sur  ma  eon- 
rience.  De  —  larga%  qui  a  la  conscience  large, 
ftM  scrupuleux. —  calejäda,  conscience  cau- 
lemee.  Enearregar  a  — ,  metlrc,  laisser  sur 
U  eon*ri<»nce.  Ado  ter — ,  n'avoir  point  de 
«Dtcience,  n'avoir  point  de  prohite.  Ter  a  — 
utretta,  atoir  la  conscience  delicale. 

tCoxsciE.xausAMEXTE.  adv.  consciencieu- 
•enenl :  en,  avec  conscience,  d'une  nianierc 
einsciencieusc. 

tCnxscicxciöso,  a  ,  adj.  ronsciencieux  .-  qui 
lU  conscience  delicale. 

GAsscio,  a  (de  ,  adj.  qui  a  la  conscience  ou 
eannaissance  de...' 

Cosscaipciö ,  t.  f.  conscriplion  .-  enrölemenl 
ixe  par  la  loi. 

Cqsscripto,  a,  adj.  conscrif.  Padres—s, 
peres  conscrits  :  senaleurs  romains.  *  m.  Con- 
sent :  ciloyen  porle  au  röle  militaire  ä  Page 
de  ringt  ans :  celui  que  le  sort  designe  pour  le 
*r»kre  ien  France  . 

Gcmr.«  4MTE ,  adj.  2  gen.  V.  Consagrante. 

t OmecRATi vo,  a,  adj.  qui  a  le  pouvoir, 

VeRicacile  de  consacrer. 
<>>?«stcRATORio  ,  a  ,  adj.  qui  concerne  le 

Mcre  d'an  ereque,  d'un  roi ,  etc. 


Consectario.  V.  Corolario. 

CosskcixAö,  s.  f.  V.  Conseguimenlo. 

Co.nsfxitivamkntk,  adv.  conscculivemont , 
de  suite ;  iinmediatement;  ä  peu  d'inlervalle ; 
selon  I  ordre  du  lemps. 

Cokskcitivo,  a,  adj.  consecutif:  qui  est  de 
suile,  qui  se  suil  iiumedialement  dans  l'ordre 
du  leinps. 

*  Co>stF.p.i\.  V.  Conrearia. 
CoxsKGLiDt),  A,p.  p.  de  Cunsegu.tr. 
Coxskglimemto,  s.  nt.  I'aclion  et  i'effet d'ob- 

tenir,  d'impelrer;  reussilo. 

CoNSEGtiME,  adj.  2  gen.  V.  Consequenie. 
Por  — ,  par  consequent. 

Coxsf.glintkmeml,  adv.  consequemment, 
en  consequence. 

CoNSKGiin ,  r.  a.  oblenir  :  parvenir  a,  venir 
ä  bout  de.  Ivroporter.  rapporler.  Perseverando 
tudo  se  consegue,  la  perseverance  vient  a  bout 
de  toutes  choses. 

+  CoNSfcctivEL,  adj.  2  gen.  qui  peutetre  ob« 
tenu. 

*  Consela.  V.  Ambvia,  Pixide. 
'  Conselua  ,  s.  f.  * co nie ;  Table. 
Co^seluar,  etc.  V.  Aconselhar,  etc. 

*  Consklheirame^te,  adv.  adroitement,  fi- 
nement;  ä  dessein  f  expres. 

Conselheiho,  i.  m.  conseiller  :  qui  donne 
conseil;  membre  du  conseil;  membre  de  la 
cour  supreme  ou  d'une  cour  royale.  adj.  Tout 
ce  qui  nous  serl  d'avertisseraent  et  d'exemple. 

ConsEi.no,  s.m.  conseil,  avis,  senliment; 
resolution,  parli  pris.  fig.  Jugement,  con- 
naissauce.  Ndo  saber  dar-se  a  — ,  ne  savoir 
qniel  parli  prendre.  V.  Conctlho. 

Cosselos.  V.  Conditio. 

f  Consemelhäv;a,  *.  /".  ressemblance  de 
deux  choses  enlre  elles. 

Cosse?«s!e?<te,  adj.  2  gen.  consenlaot :  qui 
consent :  du  me^ne  avis. 

Cossknso  ,  *.  m.  assentiment,  consentement; 
aecord  d'avis ,  d'opinions. 

Co?isentameamexte  ,  odx.  convenablement ; 
conrormeruenl. 

Consentäxeo  ,  kjüdj.  convenable,  cou forme 
ä  la  raison. 

fCoNSEXTKS,  adj.  ou*.m.  pl.  consenles:  les 
grands  dieux  chez  les  Romains. 

Coxsentido  ,  a  ,  p.  p.  de  Consentir. 

Consejjtiuör,  a,  s.  qui  consent.  7'do  öoii» 
ou  täo  rriminoso  e  o  ladräo  como  o  — ,  (prov.) 
autanl  peche  celui  qui  lient  le  sac,  que  celui 
qui  tuet  dedans. 

Consentimento,  *.  nt.  consentement  :  ac- 
quiesceraent  a,..,  action  de  consentir,  d'ae- 
quiescer  a... ;  agreroent,  aveu. 

Consent] r  f  t>.  a.  permeltre ,  souflrir,  Suppor- 
te r.  em  v.  n.  Consentir,  acquiescer  a  ;  trouver 
bon ,  vouloir  bien ;  adherer ;  tomber  d'aecord. 

Conseqceücia,  *.  f.  consequence  :  conclu- 
sion  liree  de  propositioni;  suite  des  choses, 
des  actions;  ce  qui  resulte,  cequi  suit  de... 
(fig.)  Imporlance.  Em  — ,  en  consequence, 
consequemment,  Por  —  t  par  consequent,  5#r 
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—  ditino  ou  de  Üeoi,  (fig.)  trön.?, 
Inbanal  de  Dieu. 

Co.tsoÄDA,   *.    f.    coüalion,    pelit    snupcr. 
«trenne :  prcscnl  1c  jour  du  No(H  (cn  i'or- 

Gossoädo,  a  ,  p.p.  de  Consoär. 
Co.isoänte,  auf/'.  2  ycn.  qui  sonne  avec  un 
Are.  Lettra — ,  consonnc  .*  lettre  qui  n'a  point 
st  ton  sans  le  secours  d'une  voyellc. 
CAxsoäxte  ,  s .  m. '  rime  :  mot  qui  csl  cn  con- 
HBnaoee  avec  un  autre.  s.  f.  Consonne.  As-sy 
«Pfuonjiantes. 

Gohsoahtemerte ,   ado.   avec    conformite, 
•Veord. 
Cohsoar  ,  v.  a.  et  n.  faire  collation. 
CossocUii ,  eic.  V.  Astociary  etc. 
Coxsöcio, ».  m.  conipaguon ,  collegue,  asso- 
tt,collaborateur. 
Gousogrado  ,  a  ,  p.  p.  de 
Gossograr  ,  v.   n.    devenir   inuluclleraent 

u-pere  ou  belle-mere. 
Cossöcno,  ögra,  t.  la  mere  ou  le  pero  du 
i  ou  de  la  femme,  parrapport  au  pere  ou  ä 
i  awere  du  niari  ou  de  Ja  femme. 

Gdssolac.äO,  t.  f.  consolalion  .-  soula?emenl 
bs»smea  l'aflliclion,  ä  la  doulcur,  au  dcplaisir; 
•  qoi  consolc. 
Cmsola^aözi'xoa  , «.  f.  dim.  de  Consolacdo. 
Cossolädame^tf. .  adv.  avec  salisfaclion. 

COHSOLADISSIXO ,  A,  tup.  de 

Coxsolado,  a  ,  p.  p.  de  Cunsoldr. 

Coxsoladör  ,  a,  adj.  et  s.  qui  console,  qui 
■sjulage;  consolateur. 

tCossoläxte,  adj.  2  gen.  consolant:  qui 
Ctwole.  p.  a.  de 

Cossolär  <com)%  v.  a.  consoler :  souloger, 
•OMcir,  diminucr  laflliction  ,  la  doulcur  par 
fes  discours,  des  soins,  de«  reüexions,  des 
)nsee>,  des  eicinplcs,  etc.  Forliiier,  confor- 
tef,  «nimer. 

CoxsoLATiro,  A,  adj.  consolalif  .-  propre  ä 
»nsoler. 

Co.KsoLATor.io,  a  ,  adf/.-consolaloire ,  conso- 
Unt:  dcsiinn  ä  consoler. 

Gossqlävel,  adj.  2  gen.  consolable  :  qui 
pcni^irc  console.  Consolant,  consolateur  .•  qui 
coosolc,  qui  peut  consoler. 

f  CoxsoLAVELiiESTEjadt?.  avec  consolalion ; 
ftoe  maniere  consolante. 

fCoxsou>A,  s.  f.  (i.  de  bot.)  consoude  : 
sUole  borraginee.  — mawr,  grandc  consoude, 
•ceille  d'ane,  lan?ue  de  vachc,  herbe  ä  la  cou- 
pore.  —  mrrwr,  brunelle ,  prunelle ,  bonnellc , 
■etile  consoude,  herbe  aux  cliarpenliers. — me- 
totna,  buglc  rampante,  consoude  inoyenne. 
—real,  dauphinellc  des  blcs,  consoude  royalc, 
herbe  Sainte-Üthilie.  — dos  sarracenos  ou  sar- 
raernina,  \crge  d'or,  ver^'e  doree. 

CoxsoudacaO,  *.  f.  consolidation  :  etat  d'une 
eaa*e  consolidee ;  a<;tion  qui  cause  cet  etat,  au 
propre  et  au  Ügure.  ' t.  de  chir.)  — ,  etat  dune 
piaiequi  scci«atrise.  — ,  action  par  laquellc 
dette  est  consolidee. 

Cossoudäao  ,  a  ,  p.  p.  de  Contoliddr. 
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!  Cnüsni.iDÄNTE,  adj.  et  *.  2  gen.  consolidant  t 
|  qui  alTi'rniit  «:t  ci'V«: :i^c  Ir>  plaies  (remdde). 

CoNsi'i.ii>ii:,  v.o.  ro;i.*w!i;i,..,r:  rendre  solide  ; 
remlre  form:',  .fif/.;  Ai.Vr.üir. — ,  assigner  un 
fonds  cn  pv.tvnont  li'une  delte  pui>lique. 

Co.>soi.niAn-s;.,  r.  r.  sc  consolider  .-  devenir 
solide,  elc.  fig.  — ,  s'afl'ennir,  en  parianl  da 
lafniüp  ,  dun  iraiie ,  etc.  » i.  de  pral.)  — ,  un 
pariaitt  de  i'usufi:iit  et  de  la  propriele. 

y  O.'Nsoun  vTivo ,  a,  adj.  consolidant :  pror 
pro  ä  eonsolider. 

CoN.sdi.o,  s.  m.  'consolalion;  douce  joutfl* 
snnre. 

Consonaiio,  Kyp.p.  de  Cnnsondr. 

Caxson\m;ia  ,  s.  f.  consonnance  :  aecord 
a^rcaMe  d^  deux  ou  pltusieurs  sons;  ressent- 
hbm:  •  d<*  dfiu  inots  dans  leur  terminaisoo. 
(fig.  rorrespoud.uice,  arcord,  conformite,  at>> 
Sortiment ,  concordanre;  conformite. 

Conso^ämi.,  adj.  2  gen.  consonnant;  hir- 
monieui.    fig.    Confonne. 

f  Coxsox\MniRMF,  adv.  avec  conson- 
nanee. 

Consonap.  ,  r.  n.  sonner  avec,  sonner  en 
ronsonna nre,  fortner  des  accords,en  pariant 
d'un  instrument. 

Cönsono.  A.arfj.  V.  Conronanle. 

CoNsor.r.iADO,  a  ,  p.  p.  de 

•}■  Co.Nsnr.i.iAii,  r.  a.  associer  pnr  le  mariage ; 
unir  on  sori«:!!*.  II  est  aussi  reeiproque. 

CoNsonno,  .*.  m.  eint,  union  conjugale;  so- 
ciel«\  union  di»  ;rus  (;;ii  \'\\  vnt  ensemble.  *l'ar* 
tieipalion  .  a>^o."i.ition  au  inline  sort. 

Co.ns.iuti:,  *.  rn.  co'iS«»rt  :  [»artieipant,  qai 
parlaire,  a.>-sorie,  roiiip.i/uon.  Le  tnari  ou  la 
femme,  IVpoux  ou  lYpouM*. 

0)NSPK».Tn, .?.  tu.  *  presenre  ,  vuo. 

"  CONS^KiTO.  V.  f'llVfpi'clO. 

•{■OxsiMmrüni:,  *.  f.  la  qualile  de  ce  qui 
est  visiMe,   fig.)  d<»  ce  qui  est  noble ,  distin- 

t;o\si»icro ,  a  .  adj.  visilile ,  apparent,  renur- 
quahlf.  (fig.)  liiiistre,  di^linpuc. 

C!o>«ipii'. \». vö,  *.  f.  Couspiration,  avec  les 
meines  arccplions  «'.ans  !<"S  deux  lan^ues. 

(io.NspuuDO,  ,\ ,  p.  p.  du  Conspirar* 

f.oN^iMr.AtMVi,  .<.  in.  ron,»;iir.ilcur. 

X  C«SM'ir„iMi; ,  adj.  2  gen.  t.  de  phys.) 
ronspirant.  il  sc  dit  des  Forces, des  puissances 
pli\si<]ues  i;ui  concourciil  au  memo  eflel;  agis- 
senl  sous  la  ineutc  direction,  dans  le  memo 
sens. 

Conspihär  (contra),  r.  n.  conspirer :  faire 
uneconspiralion  conlre  1  Etat ,  le  prüice;  com- 
plolcr  conlre  une  personne,  (em,  a)  — ,  con- 
tribuer,  concourir  au  meine  but,  au  meme  c(- 
fet. 

Conspcrcau.  V.  Inficionar,  Sujar. 

'  (*.  nsta,  Consta.  V.  Costa,  Encösla. 

f.ONSTÄno,  a,  p.  p.  de  Constar. 
!     CoNSTÄaciv,  *.  f.  consiance,  fermetö,  cäu- 
!  ra^c  d'ame;  vertu  qui  aJlcrmil  coutre  la  dou- 
,  leur,  I 'advers!te,ctc. ,  om  d.«jis  ses  rcsolulions, 
|  ses  projets,  etc.}  perseveranco. 
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f  ConsTAxafiüSF. ,  adj.  2  gen.  de  Constancc, 
qui  apparlient  a  Constance. 

Comstante,  adj.  2  gen.  constant :  qui  a  de  l.i 
constance,  de  la  fermete;  pcrsevcranl,  qui  ne 
change  pas;  invariable ,  qui  restc  loujours  ou 
longtemps  dans  le  m«me  etat.  E*  tos  — ,  il  est 
manifeste,  il  est  constant. 

Coxstantemente,  adr.  constamment :  avec 
eonslance;  assurement,  indubiiablemenl;  cer- 
tainement,  invariableinent. 

■J-CohstamtimopolitAno,  \,adj.  Constanli- 
nopolitain  .-  de  Constantinople. 

Cojjstastissimo,  \,adj.  sup. de  Cnnstante. 

Comstar  (de.  por^.  r.  n.  imp.  constcr,  appa- 
roir,  «Ire  certain,  constant,  evident,  (de)  Etre 
cornpose  de;  consister  en.  —  dm  autos,  it.  de 
prat.)  conster  des  actes.  Consta,  il  est  con- 
stant. 

CoNSTF.LLAgiö,  s.  f.  constellation  :  assem- 

blage  d'ctoiles,  etoile  representee  par  unc  fi- 

gure  ,   et  designee    par   un   noiu   ou  asle- 

riame. 
f  Constellado,  a,  adj.  orne  d'ctoiles;  plein 

de  constellalions  veiel). 

Consternac>0  ,  s.  f.  consternalion  :  etonne- 
ment  avec  abattement  de  courage;  frayeur 
muelle. 

Coxsternädo,  a  ,  p.  p.  de  CoMternar. 

Consternadör,  a,  a4j.  qui  consterne,  qui 
cause  consternalion.  f.  Alarmisle. 

Consternär,  v.  ü.  consterner  :  elonner  et 
abattre  le  courage. 

Comsternär-se,  «.  r.  perdre  courage,  se 
laisser  abattre. 

COXKTIPAC.ÄÖ,  *.  f.  'resserrement  des  pores ; 
refroidissement,  rhume;  courbature.  —  de 
venire,  constipalion  :  difficulte  d'cvacuer  ies 
excremenls. 

GüNSTiPÄDO ,  a  ,  p.  p.  de 

Comstipar,  v.  a.  resserrcr  Ies  pores;  causer 
une  courbature;  en  rhu  mer.Con  sliper. 

Constipar-se,  v.  r.  se  refroidir,  gagner  une 
courbature;  s'enrbumcr.  —  o  venire,  «Jtre  con- 
stipe. 

•f  CoNSTiPATivo ,  a,  adj.  enrhumant  :  qui 
enrbume,  qui  rcsserre  Ies  pores;  qui  con- 
stipe. 

Coxstitixiomädo,  a,  p.  p.  de  Constilucio- 
nar. 

Cosstitccionäl,  adj.  2  gen.  conslitutionnel  : 
de  la  Constitution  d'un  Etat;  con forme  a  la 
Constitution,  a  ses  lois  (acte,  etc.).  *.  m. — , 
parlisan  de  la  Constitution. 

Comstitucionalidäde,  s.  f.  conslitutionna- 
lile  :  qualile  de  ce  qui  est  conslitutionnel. 

+  COSSTITUCIOS ALMENTE,  üdv.   COnSÜtUtiOD- 

nellement :  selon  la  Constitution. 

f  CoNSTiTuaoNAR,  9.  a.  constituer  un  pays 
sur  des  bases  consiitulionnelles. 

Constituante,  adj.  2  gen.  conslituant :  qui 
constitue.  AstembUa  — ,  Constituante  :  pre- 
miere  cbambre  legislative  de  la  revolulion  (en 
France).  V.  Constituinte. 

Gonstitdic, iö, f. /.  Constitution  i  ordre,  ar- 


'  rar.£e:;.rnt,  naiure  d'une  chose,ce  qnt  la  con« 
■  siiLuc :  leuipirramont,  romplexion  de  1'liomnie. 

—  .  !<•  corps  des  :ois  fundamentales  qui  con- 
.  sliluent  le  uouvernement  d'un  peuplo;  regle- 

ineuts,  ordonnance*;  parle  social  qui  regle  et 
garantit  Ies  droits  de  ceux  qui  l'ont  consent!. 

—  aV>  mundo  Ja  crealion  du  monde.  Consti- 
tuicöes  apostolicas,  Constitution«  apostoliques, 
regleroents  pour  l'Egliso,  altribues  aux  apö- 
tres. 

Coxstituioo,  a  ,  p.  p.  de  Constituir. 

Cosstitcidor,  *.  m.  celui  qui  constitue. 

Constituinte,  s.  2  gen.  coromettant  :  qui 
Charge  un  aulre  d'une  aflaire.  adj.  V.  Consti- 
tuente. 

ConstitiYr  ,  c.  a.  constituer,  raeltre,  etablir 
en  Charge,  en  dignile;  inslituer,  creer,  faire, 
former.  — ,  faire  consister  en.  (ont.) 

CoMSTTTum-sE  i>m),  v.  r.  prendre,  s'arroger 
la  qualile  de...  sc  constituer,  se  donner  une 
Constitution. 

f  Comstitutivamkntf.,  adv.  d'une  raaniere 
Constituante. 

CoNSTiTLTivo,  a,  adj.  constitulif .-  qui  con- 
stitue esscntiellement  une  chose;qui  clablit 
un  droit. 

Constrangedör,  a,  t.  (jui  conlraint. 

Constr anger,  v.  a.  contraindre,  forcer, 
obliger. 

Constrangidamente,  adr.  avec  contra  inte 
et  violence,  etroileraent. 

Constrangido,  a,  p.  p.  de  Conitronger,  et 
adj.  Estar  —  diante  d'alguem ,  n'oser  branler 
devant  quelqu'un. 

CoMSTRANCiMKNTOjj.m.'conlrainte,  violence 
exercee  contre  quelqu'un ;  gene. 

Constric^äö,  s.  f.  conslriclion  :  resserre- 
ment  des  parlies  du  corps. 

f  Co;««TRicTivo  ,  a  ,  adj.  constringont .-  qui 
lie,  serre,  presse,  rcsserre. 

f  Constrictör  ,  $ .  m.  :r.  d'anat.)  constrie- 
teur  :  muscle  qui  resserre. 

f  Constrixgente  ,  adj.  2  gen.  constringent : 
qui  lic,  serre,  presse. 

Constringjr,  «.  a.  rcsserrer,  relrecir.  II  est 
aussi  reeiproque. 

Coxstruc^äö,  s.  f.  construetion  :  aclion  de 
conslruirc;  bdtisse.  (/.  de  gram.)  — ,  n rr.ii fe- 
rnen t  des  mots  d'unc  phrase:  (I.  de  mar.)  I'.ir- 
tion,  l'arl  de  conslruire  des  navires. 

fCoüSTRUCTivo,  A,  adj.  qui  sert  .1  roti- 
struire,  a  batir. 

Constrictör,  s.  m.  (t.  de  mar.)  consinr- 
teur  .- qui  sait  et  pralique  l'arl  de  conslruire 
des  navires ;  qui  conslruit,  qui  batil. 

Comstrcido  ,  a  ,  />.  p.  de 

Comstri'i'r,  r.a.  conslruire,  edifler,  b.ltir, 
Clever,  (t.  de  gram.) — ,  arranger  Ies  r:ots, 
Ies  phrases  selon  Ies  reglos  et  l'usage;traduire, 
selon  Ies  regles  de  la  grainioaire .  du  lalin  cn 
porlugais.  Interpreter. 

Cosstfpradör,     I,.        , ..    _  , 

Co*stuprär  ,  etc.  {  ^nus^  X  ■  f,'»W  elc- 

Consdbstanciaqaö,  f.  /".  cousubstaniiation. 


GON 


CON 


331 


Oossubstakcial, aejf.  igen.  (t.  de  (Mol.) con- 
sabstantiel :  dune  seule  et  meme  substance. 

Co^sub^taiscialidäde,  *.  f.  (/.  de  theol.)con- 
tobsuntialite  -  unite  et  identile  de  substance 
de  la  Trtnile. 

Cosscbstaxcialmekte,  odt).  consubstantiel- 
lement :  d'une  ma  nitre  consubslanlielle. 

Coüscettdixärio ,  a,  adj.  consuetudinaire  : 
qui  a  cou tarne.  Ordinaire ,  habiluel ,  usite. 

Gässcl,  f.  m.  (f.  Sani.)  consul  :  Tun  des 
deux  premiers  magistrats  romains ,  annuels ; 
eavoyed'un  Etat  dans  un  antre  pour  le  coni- 
ntree,  poor  juger,  proleger  les  ncgocianls. 
— «,jrf  consuls :  les  trois  premiers  Magistrats 
«  Prance  vers  Tan  1800,  etablis  par  la  Consti- 
tution de  l'an  VIII. 

Cosstlado  ,  t.  m.  consulat :  dignite ,  emploi , 
•ffiee,  Charge  de  consul;  sadurce.  — ,  tribuual 
^commerce  dans  quelques  villes  maritimes  ; 
Mfunissariat,  place,  emploi,  residence  dun 
«esul  oo  commissaire  des  relations  commer- 
rüles. 

Oijsclar,  adj.  Igen,  consulaire.- du  consul, 
des  eonsuls. 

ICoüsclarmeste,  adv.  consulairement ;  ä 
k  miniere  des  juges-consuls. 
Cosscleste  ,  adj.  2  gen.  qui  consultc. 
Coüsllta,  s.  f.  consultation;  deliberation, 
Conference  sur  une  aflaire;avis  donne,  rap- 
porl  fait  au  roi  par  quelques  tribunaux   su- 
■ftmes  pour  la  decision  d'une  aflaire  ou  pour 
la  nomioation  d'un  individu  ä  une  place. 

Co.isiltac.ao,  t.  f.  consultation  :  Conference 
pour consulter sur  une  aflaire,  une  maladie. 
V.  Consul  la. 
Co^scltädo,  a,  p.  p.  de  Consul (dr. 
fCossuLTADÖ*,«.  in.  celui  qui  consulte. 

f  Cosscltante  ,  adj. 2  gen.  qui  consulte; 
€j*i  prend  conseil.  s.  V.  Consul l ad or. 

Cosscltär  ,  v.  a.  consulter  :  prendre  con- 
•eil ,  avis  ou  Instruction,  (com)  —  ,  dcliherer, 
eiiminer.  conferer,  tenir  conseil ;  prendre 
eanseit.  II  est  aussi  neutre  dans  celte  aeeep- 
Umi.  para,  emj  Proposer  au  roi  une  personnc 
par  une  place,  lui  faire  un  rapport  sur  qtiel- 
qae  chose  qu'il  doit  deeider.  —  cum  a  bolsa  , 
f<m.1  consulter  sa  bourse. — com  o  seu  tra- 
ntseiro,  (/ig.  fam.)  consulter  son  chevet. 

GmcLTivo ,  a,  adj.  on  le  dil  des  affaires 
mt  le>quelles  il  faul  faire  des  rapporls  au  roi 
»•ar  qu'il  les  deeide.  Vota — ,  voix  con:»ulla- 
fae  -  droit  de  dire  son  avis. 

Cojscltör  ,  a  ,  *.  consultcur :  qui  conseillc, 
•ai  donne  son  avis.  — do  Santo  Officio,  consul  - 
•mr  (du  Saint  Office),  docteur  coinmis  par  le 
a»pe  pour  donner  son  avis  sur  des  malieres  de 
fr», de  diseipline. 

CoascxigÄO,  *.  f.  peinc,  cbagrin,  ennui, 
teuinent. 

Coxscxido,  i,p.  p.  de  Consumir.  adj.  Con- 
•ame.cxtenue,  maigre,  scc.  Qui  s'afllige,  qui 
ftUnstc.  qui  se  fache  de  toul :  morfondu. 

Ows^hjdOr,a, adj.  con*uinänt,  deslruclcur, 


qui  consume,  raine  ou  ruinc;  aflligeant,  fa- 
cheux. 

Consumidor  ,  a  ,  *.  consommaleur :  qui  con- 
sornme  les  denrees ,  etc. 

Co.vsuMiR,  v.  a.  consumer,  detruire,  user, 
dissiper,  reduire,  absorber,  devorer,  engloulir. 
Consommer  «Jes  denrees,  etc. ;  detruire  par  l'u- 
sage.  Consommer  :  communier  a  la  messe,  en 
parlant  d'un  pretre.  (fig.)  Afüiger  a  l'exces, 
tourmenter  sans  ccsse. 

Coxscmjr-se,  v.  r.  se  consumer,  secher, 
languir,  brüler,  se  morfondre,  se  consommer; 
s'aftliger,  se  tourmenter,  s'inquielcr.  —  d'an- 
gustiaSjde  cuidados,  de  trUtcza,  se  consume, 
d'ennuis,  de  chagrins,  de  tristesse.  —  cm  des- 
pezas,  se  consumer  en  frais. 

f  CoNstüivEL,  adj.  2  gen.  qui  se  consume, 
s'usc,  se  delruil. 

Consimma^aö  ,  «.  f.  consommation  r  aclion 
de  consommer;  achevemenl,  perfection,  ac- 
complissement. —  do*  ticulot,  fin  des  siecles, 
du  monde. — do  matrimonio,  consommation 
du  mariage  :  preraicre  cobabilation  des  epoux 
apres  le  mariage. 

Coxsummädameste,  adv.  parfaiteraent,  en 
perfection;  entierement. 

Consl'mmadissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Co.NsuMMÄno,  a,  p.  p.  de  Coniummar.  adj, 
(em)  Consommc,  parfail,  aecompli. 

Consummadür,  s.  m.  consommateur  :  celui 
qui  consorame,  qui  perfeclionne ,  qui  achevo 
une  chose. 

Co.nsl'mmär,  v.  a.  consommer,  perfection - 
ner,  achever,  Gnir,  lermtner,  aecomplir,  rendre 
parfail. 

fCoNSDMMATivo,  a,  adj.  qui  consomme, 
qui  perfectionne,  en  parlant  du  sacremenl  de 
IVucharistie. 

Consümo  ,s.m.  *  consommation  ,  consomp- 
tion  ,  debil,  dislribution;  debouche\ 

Consum^cäü,  *.  f.  consomplion  :  etat  des 
eboses  qui  se  consument;  sorle  do  phlbisie  qui 
desseche  toul  lecorps.  'Dcpcrissement. 

Consimptivo,  a,  adj.  ((.  de  med.)  consomp- 
tif  :  qui  consume  les  buineurs,  les  chairs,  etc. 

'Comsucm,  adv.  conjointement,  d'aecord, 
de  concert. 

Cöxta  ,  it.  f.  'compte,  calcul,  supputation, 
nonibrc. Evaluation,  eslime;  somme,  nombres 
comptes.  — ,  recil  de  ce  que  Ton  a  vu,  fait  ou 
entendu.  (fig.)  *Soin ;  cas.  — »,  pl.  'grains  d'un 
rhapelel,  cbapelet.  —  corvCntc,  compte  courant. 
A'—  ,äcoinpte.^'— <fe...,avaloir  sur...  Dar— *, 
rendre  ses  comptes.  Pedir — ,  demander  compte 
ou  raison.  Levar  em  — ,  tenir  compte  de.  Por 
minha  — ,  pour  mon  compte,  sur  ma  responsable 
lite.  CVnrou  dar  na — ,comprendre  une  chose, 
s'cn  apercevoir,  se  meltre  au  fait  d'une  chose. 
Lnncar—s,  calculcr.  Fazer de — ,  faire  etat, 
supposer.  Fazer  —  com  a  bolsa ,  compter  avec 
sa  bourse.  Dar  —  d'algumacouia,  : /am.)  de- 
truire, consumer,  voir  la  lin  de  quelque  chose. 
Genie ,  hörnern ,  pestoa  de  — ,  personne  de  dis- 
unetion,  demarque.  Ter-ee  em—de  gramd$ 


33« 


CON 


CON 


hörnern,  se  donner  de  grands  airs.  7er  — 
aberta  com  alguejn,  Clre  cn  compte  ouvert 
avec  quclqu'un.  IS'äo  (er  cm  —  alguma  cuusa, 
ne  compler  pour  rien  unc  chose  Scgundo  esla 
— ,  a  ce  complc-lä.  Tcm-me  — ,  j'y  irouve  moii 
eomplc.  Tudo  (ttoentra  em  —  ,  tont  ccci  f;iit 
nombre.  Ter —  com...,  faire  nücnlion  ä  quel- 
que  chose,  ou  en  avoir  soin.  Eazer  —  alguma 
cousa,  <ilre  utile,  avanla^cut,  convenablc. 
Tomar,  letar  etil  —  ,  preudre  a  comple ,  passer 
en  comple.  Es lar  em  — ,  Olre  ä  hon  compte,  a 
bon  raarchd.  Vamos  a — t,  entendons-notis. 
Ifdo  querer —s  com  alguem,  ne  vouloir  rion 
avoir  a  dcmclcr  avec  un  autre.  Entrar  em  —* 
romsigo,  d  elfterer,  redechir  sur  ce  qu'on  doil 
faire.  — *  de  gran-capiläo ,  (fam.)  memoire 
d'apolhicaire.  Por  fim  de  —s,  au  botit  du 
comple,  enGn,  apres  totit.  JUui  erradas  Ihc 
tdemas—s,  il  est  bien  loin  de  son  comple. 
Dar  — *  a  Deos,  (fig.)  rnourir. 

CoxTAMLtDADE,  $.  f.  V.  Comptabilidaue. 

Costacto,  t.m.  contact ;  attouchement  de 
deux  corps. 

fCONTADAMßNTfc,  adv.  par  numeros;  d'une 
maniere  calculee;  au  juste. 

Coxtädo,  a,  p.p.  de  Conlar.  adj.  Compte; 
nombre.  De  — ,  adv.  tout  de  suitc,  ä  l'inslant, 
sur-le-champ,  immediatement.  hinheiro  de 
— ,  comptant,  argent  comptant.  Scr  bem  ou 
mal  — ,  elre  bien  ou  mal  repute.  JVdo  scr  bem 
—  um  facto, uma  accäo  a  uma  pessoa.  On  lc  dit 
d'uneaclion  blamable.  Sdo  favas  —as(fam.). 
On  le  dit  d'un  nombre  connu  et  invariable, 
d'une  chose  certaine.  Do  —  come  o  lobo,  ä  bre- 
bis  comptees  le  loup  en  mange  bien  une. 

Costador,  a,  s.  conipieur,  calculateur,  Chif- 
freur. Caissier.  Contröleur  des  flnanees.  Per- 
sonne  nommee  juridiquement  pour  liquider 
un  compte.  Coinploir  :  table  pour  compler  de 
l'argent  che*  les  negocianls  et  les  banquiers. 
Casicr  .-  sorlc  de  bureau  ä  rayons  ou  tablctlcs 
pour  y  meltre  des  papiers.  Contcur:  faiscur  de 
nouvelles,  de  contes. 

CosTAnoiuA,*.  f.  chambro  «Fes  comptes;  bu- 
reau desline  ä  tenir  un  compte  eiact  de  loul  ce 
qui  concernc  quelques  branebes  de  linances: 
bureau  d'un  contrAlcur  das  finanecs.  —  do 
exercilo,  bureau  du  tresorier  de  l'armee.  —  de 
pruvincia,  bureau  de  contrcleurdo  contribu- 
tions. 

Contaciädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Contagiar. 

Contagiäö,  *.  f.  cont.igion :  communication 
d'uno  maladio  par  lc  contact  ou  les  miasmes, 
par  des  corpuscules  pestifercs;  peste.  (fig.) 
Communication  d'un  mal,  d'un  vice,  d'une 
heresie. 

f  Contagiaii,  v.  a.  empester,  lnfcctcr  de 
contagion,  de  pcsle.  (fig.)  Corrompre,  iafec- 
ter,  pcrverlir. 

^ Costacio, t.m.  * infccilon , peste , contagion. 
V.  Contagidu. 

Contagiöso,  a,  adj,  contagieux:  qui  se  rö- 
pand,se  cominuniquc  par  contagion,  par  lc 
contact.  —,(fio-)  qui  gute  1'esprit,  les  moeur». 


Sc  dildu  vice,  de  l'erreur,  du  mal  qui  se  con- 
munit'iic. 

0>ntami\A(,äö  ,  t.f.  conlamination,  lache, 
siitiillure.  Prof.ination.  Contaeinn,  infeclion. 

Contaminado,  a  , p.  />.  d**  Con  laminar. 

Contamisahör,  f.  m.  qui  corrompt,  infecle, 
penerlil;  qui  g.Ite. 

Contam:säk,  r.a.  conlaminer:  tacher,  souil- 
Icr,  snür-  g.iler,  vicicr.  Infecler,  empester. 
(fig.)  Corrompre,  infecter,  pervertir,  souiller. 
Enfrcimlre,  profaner,  violer. 

■j-  CovTAMiNÄYLL,  adj.  2  gen.  qui  peut  «• 
contaniiner.  se  corrompre,  etc. 

Comamte,  j. m.  comptant,  argent  comptant. 
Dinhciro,  movda  — ,  argent  comptant,  argent 
scc. 

CosTÄn,  r.  a.  compler:  nombrer,  calculcr, 
suppuler:  avoir,  troincrdans  le  nombre;  esti- 
rner,  reputer.  — ,  dire,  rapporler,  raconter. 
— ,  croire,  se  proposer,  avoir  I  intention  de. 
II  est  plutot  neu :re  daus  cette  aeeeption :  Conto 
parlir  d  ir.nnhä,  je  coiuptc  partir  deruain. 
—  mm  atguma  pcsxoa  ou  couta ,  ( fam.)  comp- 
ler, fciire  fond  sur  queltprun ,  sur  quelqut 
chosi*.  —  mm  alguem  para  janlar,  etc.,  atlen- 
dre  «|i;  'Iqu'tin  pour  diner,  etc.  —  por  caum 
nevhnrnu,  compler  pour  rien.  — por  mitufo, 
detniüer,  nrconstanrier.  JS'do  se  pöde  — com 
ifso  ou  solrc  isso,  on  ue  peut  pas  compter  la- 
dessus. 

Contlckr.  V.  Acontecer. 

*  CnxTEExrAS, «.  f.  pl.  meubles  menus  d'unt 
maison. 

CoNTtY.in\,«.  f.  boulcrolle:  bout  d'un  fo«r- 
reau  d  epee.  'Houton  de  la  eulasse  d'unt  plec# 
d'arüllerie. 

Com  Kir.o .  f.  m.  patenolrier :  qui  fait  et  rettd 
des  cbapclcts. 

CoMKüipi.A<;.v(l,  s.  f.  contemplalion :  actioa 
de  conlempler  des  yeux  on  de  l'esprit.  (/tf.) 
Complaisancc,  condescendance. 

Co\TEMPi..\no,  A,  p.  p.  de  Contcmplar. 

CoNii.MPLAnAii,  a,  n.  contcmplaleur  ;  qoi 
contemple,  surtout  par  la  pensee. 

CoMi.MPi.AR,  n.  a.  ronteiiipler  :  considerer 
altentivcment  avec  les  yeux  ou  l'esprit;  adroi- 
rer.  Complatre,  flauer,  condescendre,  rnent- 
ger.  —  lern  ,  v.  n.  mediler,  penser  (a  Dieu,a 
ses  perfeetions,  etc.". 

Comf.mpi.ativamente,  adv.  avec  contempla- 
lion. 

Coxthmpi ati'vo,  k,adj.  qui  appartienta  Vk 
contemplalion.  ContemplaliT:  adonne  a  la  con- 
templalion par  la  pensee. 

CoNTEMponANEAMf.NTE,  adt.  ä  la  meme  *po- 
que. 

CoNTEMPonANEinlnF , ?.  f. coniemporaneftt j 
esistence  de  personnes,  d'evönements  dam  l# 
m£me  lemps. 

Contempop.aNeo  ,  a  ,  adj.  conlemporain  r  dt 
memo  teinps. 

CoMEMPO;nzAno,  a  ,  p.  p.  da  Contempo- 
rizar. 

CoaTeafPonizADöR,  a,  c.  complaisant ,  con* 
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<fc*ccndanl;  <;ut  so  re^le  sur  la  wdciito  de» 

lOXTLUrOlUKÄR  .  f«m  ),  f.  K.  tu.'TIpl.Kre  ;  OilO 

compUisaril,  aroir  de  la  rornphironce.  de  l.i 
tendeseendanee;  s'accoiuinoder  a  !  iuwneur.  ä 
U  volonte,  au  capricc;  etre  accdinuMunnl.  Se 
ewfonacr  aox  loinps,  sc  plicr  a:it  circon- 
ttnees. 
*Co.xte*prär,  etc.  V.  Conlemplar,  oJc. 
Cotteämivel,  «<//.  2  £*n.  iti6 pr isa I> ( c5 ,  vih 
Cottescaö,  *.  /".  conlentiou  :  dispute',  debat. 
GoxTixaöSAMENTn,  adv.  contcutieusemcnl  : 
roeeontention,  opiniatrclö,  dispute,  dchat. 
Coxtkscjöso,  a  ,  adj.  conlcniicux:  qui  estou 
patttre  dispute;  qui  est  er.  discussion;  lili- 
gieax ; qai  ahne  ä  riisputcr,  ä  contestcr. 

Gotexoa,  s.  f.  dispute,  de  bat,  qucrelle; 
tkn  povr  obtenir  unc  chose. 
Co.fTEuDF.DdR.  V.  VontendSr. 
fCojTEXDf.XTS,  *.  m.  conlendant,  coneur- 
«ntteomp*titeur.  od/.  2  gen.  Co:uballanl,  qui 
coaiaai,  qui  se  bat,  qui  se  dispute,  p.  a.  de 

üostexder  \Com)y  c«.  combaltrc,  se  battre, 
*qaereller.  (rom,*u6re)  (/ty.)  Disputer,  de- 
AiUre,  eoalesier. 
Gostk-Mhdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Contendcr. 
GOTTETtMJn,  4.  m.  comballant;  contendant, 
concarrent,  corapetiteur. 
*  Costesexc.a.  V.  Semilente ,  Rosto. 
Gu.vrESE.vrE  (cm — )  V.  Conlinenlc. 
^Costessäü,  5.  /".  grand  effort  pour  obtenir 
■se  chose.  — d'etpirito,  conlcntion  :  forte  ap- 
tlkatton  d'esprit. 
COMTt.NTAüO ,  a,  p.  p.  de  Cortientar. 
Coüteytamkxto,  jr.  m.  rontenleme nt ,  joie, 
aatjtfaction ,  plaisir. 

CosTEXTAtt,  r.  a.  contenter,  salbfaire,  ren- 
dre  content,  plaire. 

Cwtettap.-se  (vom',  €.  r.  sc  contenter  de, 
**re  content,  salisl'ait;  n'exi^cr  rien  de  plus; 
«tMtisfairf ,  s'cn  tenir  ä. 

Comexte,  adj.  2  gen.  content,  satisfail. 
Sir—que,  agreer,  aequiescer,  onsentir.  Sat- 
torde—,  tre<>saillir  de  joie.  lurnjueTn  6  — eom 
•  iMtor/e.  personne  n'estconlenld?  son  sort. 
&lw»— ,  je  suis  aise. 

ICostestementf.,  adv.  avee  eontenlcmctil, 
ffeesalisfaction. 
CbmsTisstÄO ,  \,adj.  sup.  de  Omtenfe. 
Co.ttetto,  i.m.'  salisfaction  ,  ;:re,  souhail. 
i— ,enfc.  ä  plaisir,  a  sotisfaetion.  Ameu — , 
*»on  gre.  Ser  de  bom  ou  mäo  — ,  (fj;n.  ctre 
frcile  0«  diflkilc  a  conlcnt«,r. 
Costestör.  V.  Contendor. 
Coster  ,  r.  a.  contenir,  enfermer,  embrasser, 
awuprendre,  tenir,  porlcr,  renferuier  dans  un 
ep*ce,  dans  une  elend uc,  etc.  — ,   retenir, 
»rcler,  borner,   reprimer,   enchainer,   assu- 
jetür,  au  physique  et  au  inoral ,  au  propre  cl 
anligure.  Como  n'clle  se  conlcm,  c\actemenl, 
coaime  il  y  est  dit,  «ans  plus  nt  uioms. 

Costkr-sr,  v.  r.  sc  contenir,  so  moderer, 
•e  rdenir;  »e  conlraindre,  sc  Commander. 


COXT^i.MINO,    A,    adj.    liilli!rop!»e,    COtllfM«^ 

*.  m.  '  Limites,  contins. 

Co.ntkukäneu  ,  s.  in.  du  meine  pays.  V.  Com« 
/".'.'/  iaht. 

Cott  tat.aö,  jr.  f.  conlestalion  r  dcbal,  dlt- 
put-v»  sur  (jnelqne  chose.  (t.de  ])ral.)*Temol- 
cna^'e,  di^posiiion  conrontiea  Celle  dun  antra. 
Sem  — ,  inconte.vtableiuent. 

Conti  stado  ,  v ,  />.  /).  de  Conlestdr. 

Co.nti^tavi.m::.  V.  Con(rxtemente. 

CoNTKSTÄNTr.,  adj.  '2  gen.  conleslant  t  qst 
conloslc  v.i\  ju>licc. 

Oontkstak,  r.  a.  deposer,  ältester  la  meoM 
chosc  qu'uu  aulr?».  Conlinncr,  prouver,  etablirj 
Contcbter  .•  disputer,  debaltrc  quelque  chose  en 
justice  ou  autrcnicnt. 

Contf^tavel,  adj.  2  gen.  conteslable :  q«l 
peut  Otre  conU»ste. 

Cunteste,  adj.  2  gen.  temoin  .-  qui  rend  le 
memc  temoi^nage  qu'un  autre. 

Coxteido,  a,  adj.  V.  Contido.  t.  m.  eoii- 
tenu  :  ce  qui  est  renferme,  compris  dans,  c+ 
que  contient  un  ecrit. 

Contexto,*.  m.  'contexture,  ordre,  Serie 
d'un  diseours.  etc.  Contexte  :  ce  qui  pr&tdt 
ou  suit  un  passage  du  lexlc. 

Co.MEXT^nA,  s.  f.  contextitr«,  lissa  (d'utit 
ctofTe\  encliaincmont  de  parties  forma  nt  ml 
corps.  V.  Contexto.  (fig.;  Structure  des*  ?*tfe- 
taux,  des  animatix. 

"  CoMiA.  V.  Quantia. 

CoNTiro,  a  ,  p.  p.  de  Conler.  adj.  (ßg.)  Mt)» 
dere,  retenu,  sobre,  prudent. 

CüXTiciAMENTE,  adv .  de>pres,  lout  pres. 

Coxtiuudädk  ,  s.  f.  conliguTte  :  ilzi  de* 
choses  conligut's,  qui  sc  touchent. 

CüNTicio,  a,  adj.  contigu  :  touchant  imm#* 
diaternent. 

Contixa.  V.  Conlinua. 

CoMi.Nf.NciA  ,  $.  f.  eontinence  :  yerlu  qui 
consiste  ä  s'abstenir  du  plaisir  de  la  ehalr; 
celtc  abstinence.  Moderation ,  retenue,  lemp*- 
rance.  (ant.)  Contenance,  cnpucite,  elendne. 
'Mainlien,  contenance.  'Salut  mililaire. 

•j*  Coxtinkxtal  ,  adj.  2  qe n.  Continental :  qui 
est  du  continent,  <jui  a  rapporl  au  continenl,  k 
la  teno  ferme. 

(Io.ntini'nte,  *.  m.  continent:  terre  Terrnfj 
qui  contient  plusieurs  pays  non  separes  ptfr  U 
iner:  urande  etendue  de  pays.  Se  dilpar  opptv» 
silion  aux  iles.  i/.  (ant.)  'Contenance,  all) 
maintien. 

Continkxtc,  adj.  2  gen.  continent:  qui  a  11 
vertu  de  la  eontinence.  Continuel :  qui  ne  cesse 
point.  lim—,  adv.  aussitöt,  immediateinentt 
tout  de  stiitc,  ä  l'instant. 

Cn.NTiN!:xTr.MENTE,  adr.  avec  eontinence. 
Modercuie.'it ,  avec  relcnue. 

Cominenti  (cm  .  V.  C online  nie  (em). 

Co.NTiMiMissiMu,  a,  adj.  sup.  de  Conti* 
nenle. 

Contincencia  ,  *.  f.  continpence  :  casualite* 
l'oppose  de  necessite ;  hasard ,  cas  forluit. 

Cohtinceätb  ,  adj.  2  gen,  conlingetit  *  •#* 
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f>i!.     fuulre- 


1        -frCONTRAFO^O,  «.    trt 

fo5S^ :  avanl-fossr. 

■f  Contra fc«;a,  *.  /".  .  t.  de  m>is.  ron!re  fu- 
gue :  fugue  dont  Ij  marrhe  esl  rontraue  au\ 
rcglcselablies;  fugin*  i-enver*cc. 

Co.itrace,  s.  f. '  raisde  1 1  ><>ue  dun  tnoulin 
a  sucrc. 

Co.iTnAcr.vnDA ,  *.  /".  it.  de  furt.\  contre- 
garde  :  forüflcalion  devaut  un  hasiiou. 

Contracuja  ,  s.  2  gen.  ( l.  de  daitsc)  eontre- 
guide. 

f  CONTRAHARMÜMICA  ,  üdj.  f.  {  l.  de  mit*,  et 

tTarith.  )  contre-hariuonicjue  ^  proporlion  )  : 
comme  3,5,6. 

Contraiientk,  adj.  2  gcu.  coulractant  :  qui 
conlracle.  — *,  pl.  $.  m.  coujoinls. 

•Contraher.  V.  Contrahir. 

CONTRAnERVA.  V.  Confraerva. 

COKTRAHIDO,  k,p.p.  de 

Costrahjr,  t>.  a.  conti  acter  .-  faire  conlral, 
une  Convention ,  des  dette.*.  —  domicilio,  enfer- 
midade ,  matrimonio,  parentesco  ,  acquerir 
domicile,  contracter,  gagner  une  maladie, 
con trade r  manage,  allianrc,  parente.  ti.  Res- 
serrer,  raecourcir,  etrecir. 

Contra!iir-S£,  r.  r.  so  contracter,  se  resser- 
rer,  se  raecourcir, setrecir,  se retirer.  (fig.)  Se 
borner,  se  relrancher. 

fCo.MRÄi,  s.  m.  drap  de  Cuurlrai  (pour 
deuiH. 

•f  Contraindicaväü  ,  s.  f.  ( t.  de  mfd.)  con- 
tre-indication :  indicc  contraire  aux  proeedctils, 
dans  une  maladie. 

ContraYndjcado,  kyp.  p.  de  Conlraindicar. 

f  Contraindicantk,  adj.  2  gen.  i  t.  de  med. ) 
contraire  (indice)  aux  precedents  daits  une 
maladie. 

f  Contra'indicär,  r.  a.  J.  de  m*d.)  mani- 
fester conlra-indicalion. 

*  Contrairo.  V.  Contrario. 

Goütralaes.  V.  Laes. 

Contraliga,  s.  f.  liguc  formte  cii  Opposition 
a  une  aulre. 

Contralto,  m.  m.  •  t.  dv  mus.)  iiaulc-contre: 
voix  entre  la  taille  et  ie  dessus  ;  celui  qui  i'a. 
Contralto  .-  voix  de  bosse  chez  une  feiinue. 

f  Contra  lüz,  *.  f.  'contre-joiir.-  endroilop- 
pose  au  grand  jour-,  jour  opposc  a  celui  du  tn- 
blean. 

f  ContramAlii.v,  *.  f.  conlre-maille  :  maille 
du  tramail  opposeeä  une  autre  maille. 

CONTRAMALUAHO  ,  A  ,  p.  p.  de 

+  Coktramaliiak,  r.  a.  conlre-inailier:  dou- 
bler les  mailies. 

Contramandado ,  s.  m.  lonlre-inaii dement  : 
ordre  contraire  «i  celui  qui  a  deja  ele  donne. 
— ,  a,j>.  p.  de 

Contuamandar,  «.  a.  contreinandcr  :  revo- 
quer  un  ordre  donne. 

f  Costa  aha ngas,  $.  f.  pl.  sorle  de  manches 
tr^s-larges  et  longues  que  portaient  autrefois 
los  hommes  et  les  femmes. 

Contramarca,  9.  f.  contre-marque  :  seconde 
marque  a  un  ballot,  etc.;  fecond  billet  despec- 


tüi-le  | -our  sortir  et  renlrer;  marque  a}outec  a 
uiii'  iiied.iüle. 

(  OM  .;  VMARCVOO  ,  a  ,;>./>.  de 

Cn-si  i:\ma r.»:in,  v.a.  conire-inarquer  •  naeUra 
um'  rontre-marque. 

Ciintuamirciia,  *.  f.  ( /.  mit. ■  conlre-Bur- 
elic  .-  inaiche  d'une  armee  contraire  ä  cHle 
(]ii'<>ile  paraissail  vouloir  faire ;  evolulion  mili- 
tairc  par  laquelle  une  colonne  passe  de  I  ordre 
(Üreci  ä  l'ordre  inverse,  et  vice  vertd. 

-j-  Contramarciiar,  v.  v.  retrograder,  faire 
une  contrc-marclie. 

f  Contra  ha  uii ,  *.  f.  contro-raaree-  marte 
opposee  a  la  niarceordinaire. 

CoMr.AMKsir.r ,  *.  m.  (I.  da  mar.)  contra» 
mailre  .-  oulcier  marinier  qui  coinmande  seai 
Ie  maitre;  celui  qui  dirige  et  survcille  lesoe* 
\  tii'is  dans  les.  giandes  manufaclurcs. 

Co.ntuvmf.zf.na  ,  t.  f.  ( t.  de  mar,)  lo  mit  qui 
cM  aupres  de  la  poupe. 

roMK Amin  v  ,*./".(  i.  de  fort.)  conlre-miw« 
mine  pour  en  evcnler  une  aulre ;  mine  aeus  ld 
bü>li<>ns  pour  fair?  sauter  les  assiegeants.  (ß§.) 
*  Artilice  pour  detruire  un  aulre,  ou  pour  dt* 
jo'.ier  ses  projels. 

<  oNTn.vuiMAno ,  a  ,  f».  p.  de  Cu« frommer. 

Coyüiaminadöu,  i.  »i.  contre-miocur :  celai 
qui  fail  des  eonlre-raines. 

Contuaminar,  t*.  o.  (  t.  de  fort.)  coaiie- 
luiuer  :  faire  des  coutrc-iuines.  {/ig.)  S'epeoser 
au\  menecs,  aux  iulrigues  de  quelqu'ua^ca 
cuipechur  Ie  succes. 

Co.ntramlda^aö.  V.  Tröca. 

CoMi-.AMCRÄuo,  a  ,  p.  p.  de  Conlromurar. 

Contra mi;ra lua  ,  *.  f.  *  conlre-mur  :  nwr 
d'appui,  bdti  conlre  un  aulre  pour  le  fortkW, 
Ie  con Server. 

f  Co.ntkamlt.ar,  t\  a.  conlre-murer .-  (afti- 
licr  par  un  conlre-iuur. 

Contramcro,  *.  w.  V.  Contramurcdho. 

-j-  Co.ntranati:räl,  adj.  2  gen.  contraire i  la 
n.iture,  conlre  naturc. 

f  Contua.naturalidadk,  s.  f.  quaiito  opee- 
see  a  la  nalure. 

f  Contuamtkncia,  *.  f.  {t.  de  pkft.)  reac- 
tion ,  force  repulsive. 

Co.NiuANtTENTE,  adj.  2  gen.  ()ui  a'clbrca 
conlre,  qui  resisle. 

Contraürdem,!./'.  'contre-ordro.*  reroeatiea 
d'un  ordre;  contremandement. 

CoxtraüRdenak,  clc.  V.  tontramandmk1$Ut 

t  Contrapala  ,  t.  f.  (I.  de  blas.)  *coDlre-p«lc    * 
pal  divisc  en  deux. 

'    Contrapalado,  a,  adj.  (/.  de  blas.'  cootre- 
palc .-  avec  les  pals  opposeü. 

Cuntrapakknte,«.  2 gen.  parent par aOaiai 

Contuapassado t  a  ,  p.  p.  de  Contrapatmr* 

f  COXTRAPASSAMESTO,     t.   in.   (  I.    dt    bUt.) 

etat  de  deux  animaux  cotUrc-passanla. 

COMRAPASSASITE,    adj.   2  Q**.    i  I.   dt   tfct.* 

conlre-passaul .-  Tun  au-dessus  de  lautre,  i 
leles  opposecs,  en  parlant  de  deuaaniauai* 

•J-  Com  ra-passär  ,  v.  n.  ( i.  de  bia*l 
passer.  Ou  le   die  de  deui  ani^tm  qui 
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ico,  f.  «i.  (f.  a**  mar.)  conlre- 

amarreea  Iavcrgue;  faux-bras. 

sriAdo,    a,  adj.  (t.  de  bleu.) 

ine :  a  eontre-clievrons. 

ste ,  t .  m.  ($.  de  Mar.)  contre- 

«  qui  lie  l'etambot  a  la  quille. 

iAdo,  a, p.p.  de 

ar,  v. a.  contre-echanger. 

0,  «.  «.  contre-echangc ;  rc- 

t.  f.  *contre-fosse,  arant-fosse. 
t.  f.  cootraclion  :  mourement 
orps  se  raccourcit;  raccourcis- 
rfs.  (t.de  gram.)  — ,  reduction 
s  en  une. 

cla,  t,  f.  contre-lettre  :  acte 
aatre  acte  ante  neu  r. 
ia  ,  9.  f.  c!ef  d'un  chiflre. 
, ».  f.  edle  opposee  a  une  autre. 
ido,  k,adj.(t.  de  blas.)  qui  a 
aoebe  a  droile. 
,  elc.  V.  Contratar,  etc. 
.,  adj.  igen.  (f.  d'anat.)  con- 
lit  d'un  corpa  qni  a  la  propriete 
pres  atoir  ete  tire. 
.idAde,  9.  f.  (f.  d'anat.)  con- 
riel£  qu'a  an  Corps  de  se  con- 

1.  V.  Contractu. 

,  a  ,  adj.  conlraclif :  astringent. 

\  ,  adj.  contractu.  On  le  dit  ordi- 

erbes  grecs  dans  lesquels  deux 

duites  cn  une. 

do  ,  a  ,  p.  p.  de 

här,  v.  a.  f rapper  la  monnaie 

u  coin. 

,  s.  f.  contredanse  :  danse  vire 

plusieurs  personnes;  son  air. 

r,  r.  n.  danser  des  conlre- 

sista  ,  e.  2  gen.  qni  aimc  a  dan- 
anses. 

metro  ,  *.  m.  (  J.  o>  giom.)  con- 
irc  des  abscisses  opposees  ega- 
»rdonnees  pareilles. 
ö,  e.  f.  contradiction  :  aclion 
de  conlrarier,  de  contester;  op- 
>inions,  aux  discours;  paroles 
.  V.  Opposifdo.  Espirito  de  — , 
sant,  esprit  de  contradiction. 
npliquer  contradiction.  Sem — , 
ent.  Contradicöee,  pt.  contra- 

rs ,  t.m.  contre-digue :  double 
i  inondations.  * 

i*ccaö  ,  s.  f.  dislinction  con- 
ationnee  avec  une  autre  deja 

ccioo ,  a  ,  p.  p.  de 

in  «ein ,  v.  a.  montrer  la  diffc- 

x  eboses  dislinctes. 

#.  f.  'conlredit,  rcplique;  oh- 

Üon    contradictoire.    Sem  — , 

•dit,  Mos  d »(Beulte. 

p* 
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Co.NTRADITÄDO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Co m ra di TÄ r  ,  «.  a.  contredire,  refuter. 

Contradito  ,  a  ,  p.  p4  de  Contradizer. 

Cottraditör,  a,  f .  contTadicleur  x  qui  con- 
tredit.  adj.  Contredisanl. 

Contraditöria  ,  9.  f.  (f.  de  log.)  contradic- 
toire :  proposition  contradictoire  par  Opposi- 
tion a  une  autre. 

Contraditöriamente  ,  adt>.  contradictoire- 
ment :  d'une  maniere  contradictoire. 

Cortraditörio,  a,  adj.  contradictoire :  op- 
pose,  qui  contredit  en  ti  cremen  t,  tont  a  fait 
oppose. 

Coxtradizedör.  V.  ContradUor. 

Coktradizer  ,  v.  a.  contredire,  contester: 
dirc  le  contraire ;  chicaner,  dementir,  contra- 
rier,  contre-pointer,  conlrecarrer.  11  esc  aussi 
reeiproque. 

*  Coxtradizimexto,  f.  m.  V.  Conlradiefäo. 

f  CortraembuscAda  ,  f.  f.  embuscade  oppo- 
see a  une  autre. 

f  CORTRAEMERGER TE  ,  adj.  (f.  de  bl09.)  COH- 

tre-issant:  se  dit  des  animaux  adosses,  dont 
la  tele  et  les  pieds  de  devant  sortent  d'une 
ptece  do  l'ecu. 

f  Cortra*rva ,  9.  f.  ( /.  de  bot.)  dorsteno  a 
feuilles  de  berce;  contrayerva. 

ContraescArpa ,  *.  f.  (t.  de  fort.)  contres- 
carpe :  pente  du  mur  exterieur  du  fosse  du 
cote  de  la  place ;  revers  du  glacis. 

f  CoüTRAEftcoTA,  9.  f.  (I.  de  mar.)  contre- 
ecoute .-  cordage  qui  sert  a  facililer  et  a  assurer 
la  manojurre  des  ecoutes. 

f  Cor traescotim  ,  9. «.  ( t.  de  mar.)  cordage 
qui  assure  les  ecoutes  des  huniers. 

f  COXTRAESCRIPTCRA  ,    9.  f.   CODtTe-leUrC    : 

acte  qui  deroge  a  un  autre. 

f  ContraestAi  ts.m,(t.de  mar.)  faux  etai : 
cordage  qui  sert  a  ren forcer  les  etais ;  draille. 

f  Coütrafactor  ,  9.  m.  contrefacteur :  qui 
contrefait  des  livres ,  des  eloffes,  elc. 

f  CONTRAFAiXA  Ott  CONTRAFAXA  ,  9.  f.  {t.de 

blas.)  contre-fasce  :  fasce  divisee  en  deux. 

GontrafaixAdo  ,  a  ,  adj.  ( I.  de  blas.)  contre- 
fasce  :  a  pieces  opposees. 

Contrafazedör  ,  f.  m.  contrefaiseur,  con- 
trefacteur. 

Coxtrafazer,  v.  o.  conlrefatre ,  copier,  imi- 
ler.  (/lg. )  Imiter  quelqu'un  pour  le  tournor  en 
ridicule.  — ,  faire  unecontrefacon. 

CoxTRArAZER-sE,«.  r.  se  conlrefatre.V.Ft»- 
gir-ie. 

f  Coxtrafeitico  ,  f.  in.  encbantement  con- 
traire a  un  autre. 

Costrafeito  ,  a  ,  p.  p.  t>.  de  Contrafaur, 
adj.  Contrefait,  diflbrmc ,  mal  fait,  cn  parlant 
d'un  homme;  imite;  falsifie.  Sorrieo  —  *  sou- 
rire  force.  Ter  um  ar  — ,  avoir  l'air  emprunle. 

+  C01TRAFL0RETAD0 ,    A,  adj.   (t.   de    bla9.) 

contrefleure ,  contrefleuronne :  a  fleurs,  a  fleu- 
rons  allcrnes ,  opposes  dans  les  couleurs. 

Contraförte  99.m.(t.de  fort.)  contre-fort : 
«Qur  contre-boutant.  Renfort  de  souliers,  ete. 
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CostrastAr,  v.n.  repugner,  sopposer,  se 
eontrecarrer,  (t.  de  peint.  et  de  poh.)  Con- 
traster,  faire  an  conlraste.  —  com  ot  perigot, 
affronter,  braver  le§  dangen. 

Contraste,  t.  m.  contröleur  de  malicres 
d'or  et  d'argent.  Contröle  .*  droit,  Office  du 
contröleur,  son  bareau.  (ßg.)  Bon  juge,  cen- 
»eur  litteraire.  Ser  — ,  (flg.)  £ire  connaisseur. 
Conlraste  :  riifterence ,  Opposition  entre  le  ca- 
r.ictcre  des  flgures,  ou  entre  leurs  aliitudcs, 
en!re  les  parties  d'uno  nieme  flgure,  ou  entre 
les  couleurs.  Ost  un  terme  de  peinture  et  de 
seulplurc.  (flg.)  Debat,  contestation ,  Opposi- 
tion, contraste.  (int/ 5.1  Obstacle,  embarras.  — 
de  renfo,  (f.  de  mar.)  changement  subil  de 
vent,  lequel  devienttout  ä  coup  conlraire. — 
de  mar,  [id.)  clapotage. 

Coxtrabtear.  V.  Conlraetar,  Aquilatar. 

f  Coxträta,  ».f.  "conlrat, engagement,  Obli- 
gation parecrit,  surtoul  do  mu&iciens,  d'ae- 
tenrs ,  etc.  Musieo  de  — ,  musicien  gagiste. 

Comtrata^äö  ,  $ .  f.  V.  Contrato ,  Negocio. 

Contratädo,  a,  p.  p.  de  Contratar. 

Contratador,  t.  m.  contraclant;  traitant, 
fermier  general ;  commcrcanl,  marchand. 

Costratänte,  adj.  1  gen.  coulractaiit :  qui 
conlracte.  II  n'csl  usite  quen  diplomaiie.  V. 
Contrahente  ou  Contratador. 

Costratar,  v.  a.  contra  der  :  faire  des  eon- 
trats.  V.  Contrahir.  v.  n.  Commorcer,  trall- 
quer,  faire  I«  commerce.  —  em  rifiAo*,  cm 
aeucar,  etc.,  faire  le  commerce  des  vins,  du 
sucre,  elc. 

Contratempo,  f.  m.  contre-temps ,  obstacle, 
lraver*e,  accidenl  imprevu,  mallicur,  revers. 
adv.  Ilors  de  saison,  ä  contre-temps,  mal  ä 
propos. 

Comträto,  9.  m.  contrat,  pacte,  traitc;  Con- 
vention nolariee.  —  real,  ferme  generale.  — , 
oucartade  afretamento,  Charte  partie,  con- 
trat d'aflreteraent. 

*  Coxtractar,  elc.  V.  Contratar. 

ContravallacaO,  #.  f.  (/.  de  fort.}  contre- 
vallation  :  lignes  contre  les  Sonics  des  assie- 
ges. 

CONTRAVALLADO,  A  ,  p.  p.  de 

Contra vallar,  «.  a.  (f.  de  fort)  faire  une 
conlrevallalion. 

Coxtraveirado  ,  A,  adj.  (f.  de  W<w.)  contre- 
vaire  .•  a  vairs  opposes. 

f  Coütraveiro  ,  t.  m.(t.  de  blat.)  conlre- 
vair  .-  piece  a  vairs  opposes. 

f  Contra VEsgiö,  t.  f.  contravention  :  in- 
fr.iclion  a  une  loi,  un  contrat,  an  arret,  elc. 

Contraveheno ,  t,  in.  contre-poison :  Anti- 
dote, remede  qui  detruit  1'elTetdu  poison. 

Contravehiente,  $.  m.  contrevenanl,  qui 
contrevienU 

Contra vekto,  t.  sn.  (t.  de  umw.)  le  detsus 
du  venl;  vent  conlraire;  (fig.)  contre-temps. 
— # ,  pl.  (f.  de  ekarp.)  contrevenls  :  piece  de 
bois  qui  sootient  le  grand  comble. 

Coätravrntor.  V.  Infraetor. 

Cohtratercentk.  V.  Conrergente. 


fCoüTRATERsAO,f.  f.  version  conlrcfaite, 
inüdelc. 

fCoNTRAVERTER,  ca.  tourner  dans  un  scr.s 
conlraire,  une  direclion  opposee.  (figS  Rcn- 
verser,  bouleverser. 

+ Contra  vidräc,a,  t.f.  *contre-chd5sis :  r!i -'<■- 
sis  devant  un  autre. 

COXTRAVISDO  ,  A  ,  p.  p.  dO 

Comtravir  (a; ,  r.  n.  contrevenir  :  agir  cor  - 
tre  une  loi,  un  contrat,  une  Obligation  c:;- 
tractee. 

*f  CoxTRECTAr.ÄÖ,  *.  f.  (t.de  prat.)  *vo|. 

'  Coxtrectar.  V.  Furtar. 

'Coxtreito.  V.  MaUratado,  Tolhido. 

Contriblk.aö,  t.f.  contribulion  :  paicmesl 
que  chaeun  fail  de  sa  part  d'une  impositioo, 
ou  d'une  depense  commune;  quote-part;  im- 
pöls  aunuels. 

CoMRicriDO,  \yp.p.  de  Contribuir. 

CoNTRiRi.YbOR,  f.  m.  celui  qui  contriboci 
quelque  chose. 

f  CoNTRinriNTR,  adj.  et  *.  2  gen.  contribat- 
ble  :  qui  doit  contribuer,  qui  contrihue  n\ 
impositions,  aux  depenses  commune*. 

CONTRiRii'n  (a ,  para ,  com) ,  contribuer :ai- 
der  ä  l'etecution  <  au  succes  d'un  desscin, 
d'une  culreprise,  y  avoir  pari;  payer  les  coft- 
tributions,  les  laxes, elc;  concourira  unede- 
pense  commune.  Cooperer. 

f  C<»trihi:tahio,  a,  adj.  conthbulaire.qoi 
paic  sa  part  dun  tribut,d  un  impot,  elc. 

f  Co.xTRiBLTivo,  a,  adj .  cotitribuljf :  de  lt 
coulrÜHition,  qui  contribuc. 

CoxTRw.iö,  t.  f.  contrition  :  regrel  d'avoir 
ofTense  Dieu,  douleurdu  repenlir,  du  remords 
des  peehes  par  amour  d»*  Dieu. 

*  CoNTr.iSTA«;Xö.  V.  Afflirrdo. 

Contristado,  a,  />.  p.  de  Contristnr. 

Contkistadör,  a,  adj.  et  *.  qui  contriste; 
aüligeant,  ilesolaut. 

Comtristär,  t>.  a.  contrister,  attrister,  de»- 
Icr,  affliger,  facber. 

Comkito,  a  ,  adj.  conlrit :  qui  a  de  la  con- 
trition. 

CusTROviinsiA,  *.  f.  controverse  :  debat:di* 
pule,  contestation  sur  des  queslions  relativ* 
ä  la  foi;  polemique. 

Controversista,  *.  m.  conlroversisie :  «|« 
traite  des  matieres  de  controverse;  qui  *V- 
cupe  de  controverse;  qui  errit  des  contro- 
verses. 

CoNTRovtnso,  a,  adj.  controverse  .*  discule, 
conteste,  dispute. 

Controverter,  v.  o.  debaltre  une  maliere; 
dispuler  sur  quelque  maliere  douteuse. 

Controvertido  ,  a  ,  p.  p.  de  Cwifrefer- 
ter. 

f  CoKTROVERTivEL,  adj.  2  gtn.  contesUblcr 
qui  peul  etre  conteste,  controverse. 

f  Coütcberxio  ,  s.  m. '  habitation  en  comp« 
gnie  d'une  autre  personne.  *  Cobabilaüoo  **" 
eile. 

Contcm acia  ,  9.  f.  opinülrele ;  eatelement, 
obstinaiion.  (I.  de  prat.)  Copiaraace:  refus, 


OttN 

Bfttndre  en  justice  sur  uuc  üuputa-  i 
rc. 

cissiMO ,  a ,  adj.  **p.  de 
■ ,  aey.  2  gen.  opiniitre ,  entele.  s. 
•wL)  Conlumace  ou  conlumaY  :  ac- 
j  comparail  point  aar  la  citation. 
»Amte,  mdv.  opiniatremenl,  öbsli- 
de  trat.)  Par  conlumace. 
lia,  9.  f.  conlumelie:  oulrage;  in- 

Ol. 

uösamexte,  adt.   conium61ieuse- 
e  oulrage;   injorieusemenl,  avec 

Ltdto,  a,  adj.  eontumelieux :  qui 
oulrage;  injuricut,  insultant. 
beste ,  adj.  2  gen.  contoudanl :  qoi 

?OQtUM0n. 

ioo,  A,p.  p.  de 

r,  v.  a.  broyer,   pilcr,  froisser, 

BA^lu,  t.  f.  inquietudc,  trouble, 

i»o,  x,p.  p.  de 

in, «.  a.  iroubler,  inquieter,  agiler, 

lr-se,  v.  r.  perdre  la  ttle,  eprouver 

roabie. 

irativo,  a,  adj.  qai  irouble,  qui 

DCJlt. 

S,i.f.  conlusion,  meurtrissure. 
,  A,  p.p. irrig. de  Contundir.  adj. 
• :  meuriri ,  froisse ,  «ans  entamure , 

P- 

i,  $.  m.  co-luleur :  luteur  avec  un 

mbsi£a,  s.  f.  convalescence  :  paa- 
maladie  ä  la  «anle;  elal  du  conva- 
pital  pour  les  convalescenu. 
■ceiite,  adj.  el  *.  2  gen.   couva- 
il  releve  de  maladie  el  reiourne  a  la 

iCEB,  v.  n.  entrer,  etre  en  conva- 

idoo ,  a  ,  p.  p.  de  Contalcscer. 

im.  V.  Lirio-Conralle. 

u  f  m.  m.  pl.  vallons  enlourea  de 

r^a.  V.  Conven&o. 

.ur,  e.  a.  V.  ^rr*m£ttr,  Deearrei- 

n;iö  ,  *.    /".  Convention  ,  accord ; 
«x  ou  plusieurs  personnes ;  ce  dont 
L  — ,  aasemblee  de  represenlanls  de 
n  France),  de  1792  a  1795. 
LR  (de),  e.  a.  convaincre  :  reduire 
wnnement,  par  des  preuves  evi- 
,  etnfondre.  II  esi  aussi  reciproque. 
ao,  a,  j>.  j>.  de  Convencer. 
cimejito ,  f.  m.  V .  Coniicgäo. 
mix,  adj.  2  gen.  convenlionnel :  de 
•  «ja»  tuppote  la  Convention  de  gre 
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a  gre.  s.  m.  — ,  membre  de  la  Convention    en 
France ). 

fGo?fVEiiao3iALMBNTE,ad«.  convenlionnel- 
lemcnl :  sous  ou  par  Convention. 

Cürvesciohado,  a  ,  p.  p.  de 

Cosyesciorär,  v.  a.  sti  puler,  conveuir  de. 

f  CoxvEaeivEL,  adj.  2  gen.  qui  peut  etre 
convaineu. 

*  Coxvesesca.  V.  Conrenedd. 

'Cosvenekte.'V.  EstipuUmte. 

Cos  yesie.ncja  ,  t.  f.  convenance ,  commodilo , 
uülite,  intertH,  profil;  rapport,relalion,cou- 
forinite,  accord. 

Coxyesierciöso.  V.  Inleretniro. 

Coxyesieste,  adj.  2  gen.  convenable,  con- 
grueol,  utile,  avantageux,  propre,  sortable. 

CoxvEsrEMTM&xTn,  adt.  convenablement : 
d'une  maniere  convenable;  ulilement. 

C0.NYEME3TIS.MXU,   A,  adj.  SUp.   de   CöRW- 

niente. 

f  Coxvemo,  $.  m.  'Convention,  eontrat, 
parte,  arrangement,  aeeominodeoient. 

Cor?  erticllär ,  adj.  2  gen.  de  conventioule : 
illegal  ,illicile. 

CoNVEXTiccLO,  s.  m.  convenüculp  :  peüle 
aMemblee;  aesemblee  aecrele  el  illicite. 

Co^VE^TiRno,  t.  m.  ditn.  de 

Cohvkxto,«.  m.  couvent,  mouastere:  mal- 
ton,  communaule  de  rcligieux  ou  de  reli- 
gieutes.  "Aasemblee  de  personnes  qui  gouver- 
nenl  ensemble.  —  juridico,  Iribuual  chei  loa 
auciens  Romains  pour  radininiftraiion  de  ta 
Justice,  —de  capuchtnhot ,  "capuciniere. 

Convextcäl,  adj.  2  gen.  conventnel  :  du 
couvenl;  qui  appartieni  au  couvent;  compose 
de  loule  la  coramunaule.  Miete*  — ,  grand' 
messe,  messe  paroissiale. 

C0.1VERTCÄL,  *.  m.  confentuel :  uioine  qui  a 
fixe  sa  residence,  qui  demeure  habiluelletuent 
dans  un  couvent.  — ,  religieux  de  l'ordre  de 
Saint  Francois  qui  peut  posaeder  des  biens. 

Convestcaudade,  *.  f.  cocvcniuaUle :  etat 
dun  couvent  ou  Ton  fit  soua  une  regle;  desti- 
nalion  dun  moinc  ä  un  couvenl. 

Coüvextoalme^te  ,  mdv.  convenluellcment : 
en  coinmunaute,  et  selon  les  regle*  du  cou- 
vent. 

Converckhcia,  t.  f.  (t.de  tnotk.)  conver- 
gence  :  eUt,  position  des  ligncs,  des  rayoos, 
qui  vont  concourir  en  un  point. 

Convergextes,  adj.2gen.  pl.  (t.demnik.) 
eonvergeniea  (lignes,  ete.)*  qui  convergeot, 
tendent  au  meme  point. 

Cos YERGtR, «.  n.  (I.  de  w%alh.)  converger :  so 
rapprocher,  tendre  a  se  reunir  en  un  point. 

CoavERciDO,  a,  p.  p.  dt  Converger. 

Comversa,  e.  f.  V.  ContenafdÖ.  it.  Sojur 
eonvene. 

CorvemacAO,  f.  f.  convertation,  diacoun, 
devis,  entretiea  familier.  *  Commerce,  com« 
munication,  frequenlaÜOD. 

Corversado  ,  a  ,  p.  p.  de  ContersaT. 

Coüvbrsadör,  s.  sr.  cauMur  :  qui  aimc  a 
causer. 
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Com f  ERSiftTK ,  adj.  2  gen.  convcrsiinl,  qui 
converse,  qui  cause. 

Conversäö,  *.  f.  conversion ,  transmutation, 
changement  de  forme;  chanpement  de  moaurs, 
d'etatavec  amelioration.  it.mil.)—,  moave- 
ment  qu'ezecute  une  troupo,  l'une  des  ailes 
servant  de  pivot. 

Comversär  (com,  em),  r.  n.  con verser :  s'en- 
tretcnir  familierement ;  causer.  Vivre,  habiter, 
demeurer  avec  quelqu'un  (anl.).  II  est  quol- 
quefois  aclif ,  et  signitio  frequenter,  lier  araitie 
( ordinairement  illicite).  aujourd'hui  inusite. 

Conyersatiyo,  a  ,  adj.  V.  Convenaiel. 

Cox versa vel,  adj.  2  gen.  conversable  : 
agreab!e  dans  la  conversalion;  tra»  table,  so- 
ciable ,  doux ,  d'un  bon  commerce.  Communi- 
cable. 

f  Coxversivel,  adj.  2  gen.  conversible  :  qui 
peat  etre  eonverti. 

f  Convxrsivo  ,  a  ,  aaj.  qui  a  la  vertu  de  con- 
vertir,  de  transmuer. 

Coxverro,a,  adj.  eonverti.  On  le  dit  des 
Maures  et  des  Juifs  qui  ont  embrasse  la  religion 
calholique. 

GoütArso  ,  $.  m.  frerc  convers ,  lai. 

Converteoor  ,  t.  m.  eonvertisseor,  qui  con- 
vertit. 

Converter  (mi)  ,  0. «.  convertir,  transmuer, 
transforraer :  cbanger  une  chose  en  une  au  Ire. 
— ,  faire  cbanger  sa  croyanoe,  de  seniimenta 
et  de  norars,  de  mal  en  bien.  — ,  donner  une 
dlfferente  destination;  resoudre.  V.  Folter, 
IHrigir. 

Convbrter-sb,  t>.  r.  se  convertir  .-  cbanger 
de  croyance,  etc.;  devenir,  se  resoudre;  se 
tourner,  s'adresser  ( ant.).  —  •  Deot ,  faire  un 
retour  a  Dieu. 

f  Couvertidas ,  b.  f.  pl.  femmes  enfermees 
dans  un  couvent  par  penitence. 

Com  ?  ERTino ,  a  ,  p.  p.  de  Con  frier,  adj.  Con- 
verti  a  la  foi.  (flg.)  Unanime  en  sentiments. 

Convertimesto ,  t.  m.  V.  Convertdo. 

CoifTKRTiYEL ,  adj.  2  gen.  convertible  :  qui 
peut  etre  converti ,  change. 

GortkkacAO,  s.  f.  V.  Vexame,  Oppreuäo. 

Convexidade  ,  «.  f.  convexite  :  rondeur, 
courbure  exterieure  d'un  corps  convexe. 

Gonvixo,  A,  adj.  convexe  :  courbe  et  ar- 
rondi  a  l'exterieur ;  l'oppose  de  coneave. 

Coxväz  ott  Coxves,*.  m.  1 1.  de  mar.)  pont 
d'un  navire ;  coursive. 

CorviccIö ,  $.  f.  conviction  :  preuve  evidente 
d'un  fait,  dune  verile,  fon  effet  sor  l'espril; 
etat  de  repos  de  l'esprit  convaineu  par  la 
preuve. 

Cosvicto,  ».  m.  Mnjure,  outrage,  alTront; 
vacarme. 

f  Conviciöso,  a  , adj.  injurieux ,  qui  contient 
outrage,  aflfront. 

•  Coüvicto  ,  t.  m.  V.  Traio,  Vivenda. 

Cosvicro,  a,  p.  p.  irr.  de  Conveneer.  V.  Con- 
veneido. 

f  Contictorio,  $.  m.  pensionnat .-  lieu  habitö 
partes  elev  es  pensionnaires  de*  jesuiirs. 


f  CoNvicTor.iSTA ,  t.  m.  pensionnaire,  enet 
los  jouilcs. 

Conyidado,  a,  p.  p.  de  Convidar.  adj.  In- 
>ite.  $.  m.  Convic,  convive. 

Convidador  ,  a  ,  f.  celut  qui  invtte,  qui  aime 
ä  inviter. 

f  CONViDiNTE ,  p.  p.  de  Convidar.  t.  m.  Gen- 
viant.  qui  convie. 

Convidar  (a,parn),  t.  a.  inviter,  convfer, 
prier,  enpa^er. ..  flg.  i  Excitcr,  porter  a. — eignem 
com  alfjuma  couta ,  ofTrir,  donner  queique 
chose  ä  quelqu'un. 

0)nvidär-sk  r a,  para  ,  t .  r.  s 'ofTrir,  trau- 
ter sonmöme. 

t  Convincexte  ,  adj.  2  gen.  convaineant:  qui 
a  la  force  de  convaincre. 

Comvindo,  a,  p.p.  de  Convir.  V.  djvstado, 
Concor dado. 

'  Coüvishävel.  V.  Conreniente. 

*  Convinhavelmentf.  V.  Razoodcmcnte. 

Convir  ( com%  em\  r.  n.  convenir  :  dfroea- 
rer  d'aecord ,  s'aecorder.  S'asserablcr,  se  reo- 
dre  avec  d'aulres.  (ant.)—,  avouer,  doaofr 
son  adhesion.  (o)  Convenir  a  :  etre  eonfornw, 
avoir  du  rapport ;  etre  sorlable ,  convenaMe, 
Ätre  propre  a.  Appartenir  ( p.  um.).  — ,  etrew- 
pedient,  a  propos:  importcr.  Convem  qie~.t 
II  est  bon  que... 

Coüviu-sE,  r.  r.  convenir,  s'arranger,  l's* 
Juster,  s'aecorder,  s'aecommoder. 

Coji vite ,  #.  m.  Mnvitation.  Pestin,  rep«, 
banquet,  ftle. 

Coüviväl,  adj.  2  gen.  de  festiu ,  de  banqveL 

+  Coü viveücia  ,  f.  f.  societe1  de  persoenei 
qui  vivent  ensemble.  (flg.\  Familiarite. 

Coxvivette  ,  adj.  2  gen.  avec  qui  Ton  vft; 
sociable. 

Cokviver  (com) ,  r.  n.  faire  societeavec,vi* 
vre  ensemble;  avoir  familiarite  avec  quelqtTin. 

Comvivio.  V.  Conrite,  Banqnite. 

f  CONViziNBO ,  a  ,  adj  contigu ,  proebe,  coa- 
flnant. 

Co!«vocAgÄÖ,  $.  f.  convocalion  .-  action  <fe 
convoquer. 

Cosvocädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Convocar. 

Coxvocadör,  a  , «.  celoi  qui  convoqoe. 

Convocar,  r.  a.  convoquer,  appeler,  (ain 
assembler. 

f  Co^vocatöria  ,  *.  f.  lettre  de  convoea'ieB. 

Comyocatürio,  a,  adj.  qui  convoque,  qoi 
intime  convocalion. 

Coxvolüto,  a.  V.  Enrulado,  Envolvido. 

Convclsaö,  s.  f.  convulsion  :  mouvemeat 
violent  et  force,  irreguiier,  coatraction  avec 
secousse  involoöUire  des  muscles. 

Convilsar  ,  c.  a.  causer  une  convulsion. 

Co.nvilsac-se,  v.  r.  se  convulser  :  s'aptef 
convulsivement. 

Comvulsion ario  ,  a,  adj.  convulsionnaiw : 
qui  a  des  convulsions.  — #,  pl.  oa  Convulsio- 
nistae ,  convulsionnaires  :  fanatiques  du  4ti- 
sepiicme  siecle  qui  se  montraient  en  etat  to 
convulsion. 

CoNvn.sivo,  a,  adj.  convulsif  :  qui  M  fall 
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SÜtarenient) ;  qui  dönote  dos 
>b);  qui  en  donne  (liqueur, 

'#•)'.  conrulae  :  attaque  do 

Udima. 

wreeau  gras.  V.  JVdeo. 

i.  f.  Cooperation  :  action  do 

9p.p.fo  Cooperdr. 
,  9.  rooperateur  .*  qui  coopere 
>otlaboraleur. 
adj.  i  gen.  cooperant,  qui 

i,  com,  a,  ou  para),  r.  n. 
?r  conjoinlemeot  avcc  qoel- 

.  Cooperador. 

,  a,  «ity.  qui  coopere,  qui 

T.  Coeerfnra. 

T.  Concurrente,  Bf  tat. 

s.  f.  cooptation  :  action  d'e- 

r;  admisslon  extraordinaire 

ms  dispense. 

r.  /l  "ordre,  arrangement. 
,  t.  f.  pl.  ( f.  de  math.)  coor- 
Htaes  et  les  ordonnees  d'unt 

,  p.  p.  do 

a,  ordonner,  arrangcr,  ran- 

combiner  l'arrangement ,  'es 

istUon. 

>e :  sorfe  de  lasse  ou  de  rase 

jt,  armoire  pour  !a  t aisseile  et 

— do  broquel,  milieu  Mutant 

do  chapfo,  forme  d'un  cha- 

»wre,  touffe,  letc,  cimed'un 

lein  verre. 

,  *4j.  sup.  de 

/.  touflu,epais,  bien  garni, 

MTM. 

'abellcireiro. 

.de  bot.)  "copahu :  bäume  du 
copaiba . 

Copaiba  ,s.f.(t.de  bot, )  co- 
;  arbre  du  Perou  et  du  Bre- 
ite de  copahu. 
.  (I.  *V  bot.)  copaja  :  Mgnone 

ipal  ou  copalle  :  gomrae  d'un 

unenque  meridionalc. 

\  ( f.  de  bot.)  copnline  .-  reslne 

Amerique. 

*.(!.  de  bot.}  copalme  :  liqui- 

ne. 

st.  ( /.  de  bot.)  copahocolli  : 

Ue*E>pa;;ne. 

COOdir  le*  arbreS,  les  tailler 

ffa» ,  peigner  les»  cheveux ,  ies 

(— a  arvore)  devonir  loufTu, 


en  pnrlaiu  il'itn  arbre.  Copou-ee  bem  etta  1ara%» 
geira,  cet  oranger  fait  bien  sa  tele. 

Cöpas  ,  s.  f.  pl.  •«cur  :  une  des  quatre  eou- 
leurs  d'un  jeu  de  cartes. 

Copaiba.  V.  Copaiba. 

f  Copäzio  , «.  m.  (f.  buri.)  grand  raff,  tfrarid 
verre  plcin. 

Copf.es  ou  CopäiS  ,  pl.  V.  Copel. 

Copeira  ,9.  f.*  bufTet,  armoire  pourf argen - 
icrie,  le  nn*e,eh\ 

Cop£mo  ,*.*».  echanson  :  celui  qui  est  chargfl 
de  servir  ä  bolre.  qui  est  Charge  du  hoffet.  — 
mAr  do  rei.  graud  echanson,  grand  boutUHer, 
archi-echaiiäou. 

Copkjaüo  ,  a  ,  p.  p.  de  Copejar. 

f  Copejadör,  9.  tn.  pecheur  qui  harponne, 
barponneur. 

Copejar,  «.  o.  (f.  de  picht)  barponner  le 
üion ,  la  baieine. 

* Copel,  s.  m.  especede  sac  danian  Ölet 
pour  recevofr  le  poisson. 

Copexba  ou    j  coupeile :  vaje  faltdeeendref 

Copälla,  a.  f.  I    pour  purifler  les  mttaux 

f  Copexla^äö,  f.  f.  coupellaUon  t  tietiaa  d* 
purifler  les  melaux  i  kcoupelle. 

f  COPELLADO  ,  A  ,  f.  }>.  de 

fCopELLAR,  v.  a.  ccupeler,  essayer  (Par), 

passer  a  la  coupeile. 

f  Coperxicako,  a  ,  adj.  copernteien  i  deCo- 
pernic  (Systeme,  etc.).  «.*!.  —  ,  pdrwn  d« 
Systeme  de  Copernie. 

f  Cop£rnico  ,  a.  tu.  Copernie ;  cilebfo  Mtfo- 
nome  prussien.  {I.  d'atlr.)—,  ttchtdani  la 
Iune;  Instrument  ponr  calooler  la  montem#nt 
des  astres  selon  le  Systeme  de  Coperqlo. 

Copete,  9.  m.  loupet.  V.  TopiU.  —i*  Hp6tmt 
branebe  de  l'eperon. 

t  Copet  ,  9.  m,  copey :  arbre  des  Indes. 

Cophta  ,  etc.  V.  Copto ,  etc. 

Cöpia  ,  f.  f.  abondance ,  grande  quanüt*. 
Copie  .*  oerit  falt  d'apres  un  aulrt;  transetit 
d'un  autre;  iraitation  d'un  tableau  orlginll, 
d'une  statue.  Ifarar  ou  Ur  —de  confüior, 
aroir  un  confesseur  quand  on  en  a  besata. 
Dar  —  de9i,  (fig.)  se  faire  vofr,  sa  mentrer; 
recevoir  en  audience. 

Copiado  ,  a  f  p.  p.  dp  Copidr. 

Copiadou  ,  s.  m.  copiant,  qnl  eople.  T.  Co- 
pitla.  it.  Llvre  des  copies  des  teures. 

f  Gopiar  ,  t .  m.  ( t.  du  BritU)  entree  dn  rea- 
de-chaussee. 

Copiär,  v.  «•  copier,  transcrire,  faire  une 
copie,  eu gcneral.  (ßg.)  Imlter  les  aclionsje 
style,  etc.  —  mtaica,  copier:  noter  de  la  rau- 
sique  d'aprcs  un  original. «do  natural,  do 
antigo,  copier  d'apres  natnre,  d'apres  l'anti- 
que. 

fCopmoPTESiOS,  #.' et  adj.  m.  pl.  (f.  d'hitt. 
nat.)  copidopteres;  genre  (Tolseaui  qui  ont  les 
ailes  en  forme  de  sabre.' 

Copila<;aö.  Y.  Compitacdo,  RetopItardÖ. 

Copilador.  V.  Compitador,  Kecopilador, 

Copilar.  V.  Compuar. 

Gopinbo,  f.  m.  dm.  de  C6po. 
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Cöpio,  t.  m.  ( f.  de  piche)  »orte  de  ület  tres- 

epais. 

Copiösamente  ,  ade.  copieusement ,  abon- 
dammenl.  Choter  — ,  plcuvoir  a  verse. 

Cöpiosidädb,*.  f.  grandc  abondance. 

Copiosissmo ,  a,  adj.  eup.  de 

Copiöso,  kjOdj.  copieuv,  abondant. 

Copista,  *.  m.  copiste :  qui  copie,  qui  cn  fail 
son  melier;  qui  imile.  —  de  musica,  noieur: 
celui  qui  noto  do  Ia  musique.  (t.  burl.-  Bu- 
veur. 

C6pla,  m.  f.  'couplet  de  chaitsou,  Strophe 
d'odo ,  etc. 

CopLAzixHA,  s.  f.  dim.  de  Copla. 

f  Copusta  ,  s.  m.  faiseur  de  couplets,  Chan- 
sonnier. 

Cöpo,*.  m.  verre  aboire,  Robole t;  ce  qu'il 
contienl.  (I.  de  piche)  La  parlic  Ia  plus  grosse 
ou  Ia  plus  epaisse  d'un  lilet  pour  peeber.  Cor- 
net:  pelit  vase  de  corue  ou  d'ivoirc  ou  Ton  re- 
mue  les  des.  (/ig.)  Flocon  de  neige.  — *  da 
espada,  garde  de  l'epce.  (ant.)  Quenouille :  Un, 
laine  dont  uue  quenouille  est  chargee.  Poueo  a 
poueo  fia  a  velha  o  — ,  ipror.)  V.  Poueo. 

f  Copoünas,  adj.  f.  pl>  (Folha*  — ,  I.  de  bot.) 
en  forme  de  coupe,  de  lasse  (fcuilles). 

Gopozinho.  Y.  Copinho. 

•  Cöpra.  V.  Cöpla.  iL  (f.  d'Elhiopie)  modle 
de  la  noix  du  coco. 

Copraö,«.  m.  V.  Gualdrdpa. 

*  Co p rar  ou  Coprejar,  v.  n.  faire,  cbanter, 
reciler  des  coupleis. 

"Coprhwa.  V.  Coplazxnha. 

f  Copröphagos,  $.  m.  pl.  \t.  d'hist.  nat.)  co- 
prophages  .*  coleopteres,  pentaraeres. 

Coproprietärio  ,  *.  m.  co -proprietaire :  qui 
possede  par  indivis  (une  maison,  etc.)  avec 
un  autro  ou  avec  plusieurs  aulres. 

Coi'Tico  ou  Cüphtico,  a,  adj.  coptique  ou 
cophlique .-  des  Cop.les. 

Cüpto,  «.  m.  Cophle  ou  Copte :  chretien  jaco- 
bile  ou  eutycheen;  anciennc  langue  d'Egypte. 

Cöpüla,  i.f.  luison,  lien.  *Co»t,  accouple- 
raent,  onuvre  de  la  chair,  copulation  charnelle. 
( L  de  log.)  Copule .-  mot  qui  Joint  l'atlribut  au 

sujet(est). 

f  Copi'lädo,  K, p.p.  de 

f  Copular,  v.  a.  (inu$.)  joindre,  unir,  Her, 
attacher.  v.  n.  ou  — *c,  v.  r.  S'unir  charnelle- 
ment,  s'accoupler  pour  Ia  generatioit. 

CopLLATivA ,  adj.  et  t.  f.  ( f.  de  gram.)  copu- 
lalive  (conjonclion). 

Copülativo,  a,  adj.  copulatif .  qui  lie  les 
raols;  qui  unit. 

Cöque,  «.  m.  *  taloche ,  lape. 

CoyuRÄDA.  V.  Cuquidda. 

t  Coqueiral,  *.  m.  lieu  plante  de  cocotiers. 

f  Coqusiro,  f.  m.  (t.  de  bot.)  cocolier  :  arbre 
qui  produit  le  coco ;  espece  do  palmier  a  feuilles 
•ilees.  —  da  lndia,  cocolier  des  Indes.  —  pin- 
doca,  cocolier  du  Bresil. 

CoQuiufO,  *.  m.  dim.  de  Coco,  fruit  d'une 
espece  de  palmier  des  Indes. 

Cor,  i.  /.  couleur  .-  moditicalion  des  rayons 


COR 

de  luaiiere :  impression  que  fait  sur  l'ajii 
lumiere  reilechic  par  la  surface  des  corp 
•Rouge :  espece  do  fard.  — ,  (fig.)  raasque,  pr t 
tc\tc,  apparence,  ombre.  — »do  rosto,  ro>i/ 
geur  du  visage;  teint.  Yestido  de  — ,  habit  de 
couleur,  habit  qui  n'est  pas  noir.  — de  ro:». 
couleur  rose.  — cerulea,  azur.  —  de  cobre, 
rougissure.  Cöre$t  pl. couleurs:  matieres quon 
emploie  pour  peindre. — *  primitivas,  couleurs 
primitives.  — t  da  eloquencia,  les  ornements  du 
style.  NOo  saber  de  que  —  e  uma  couso,  navoir 
aueune  notion  d'une  chose,  y  etre  tout  ä  fait 
etranger. 

•  Cor  ,  *.  f.  #desir,  envie ;  larmc.  De  cor,  adt. 
par  caeur,  de  memoire.  Etlarde — ,  (/am.)  eLre 
distrait. 

CoRAgiö ,  «.  m.  ccöur  .-  rauscle  creux  et 
chamu  qui  iinprime  le  roouvemenl  au  sanp; 
(ßg.^  tout  ce  qui  en  a  la  forme;  parlie  sensible 
de  TArne;  siege,  foyer  des  passions ,  des  aflec- 
tions;  faculle  d'aimer;  pensees  secrclcs ;  1'iD- 
lerieur,  le  fond,  les  dispositions  de  I'dme; 
inclination  de  I  arae ;  sentiment  intericur,  coü- 
rai?e,  honneur,  sensibilite,  delicalesse ;  bien- 
veillance,  alTection;  force,  vigueur.  (ftg.)-> 
milieu,  intericur  d'un  etat,  d'une  vilIe,d'«o 
arbre,  d'une  Saison,  d'un  fruit.  Dizer,  annv- 
ciar  o  —  alguma  cousa,  avoir  un  pressenlimenL 
De  — ,  de  bon  cceur,  cordialement.  ilomtm 
de  —  ou  de  grande  — ,  bomme  de  cceur,  viil' 
lant,  courageux.  Ter  o  —  na*  mäot,  avoir  le 
CGBur  sur  la  main.  Todos  n'um  — ,  tous  d'un 
m£me  sentiment,  unanimes.  —  de  ferro ^(fo) 
coeur  de  bronze,  de  diamant,  de  röche,  de 
marbre,  d'airain.  Quebrar-ee  a  alguem  o  — , 
avoir  le  cocur  brise,  dechire,  navre.  Ter  c§- 
bello»  no  — ,  (fig.)  avoir  beaueoup  de  courage, 
de  fermete,de  caraclere ;  iL  (plusus.)6ln  me- 
chanl ,  vindicalif.  —  de  nigro ,  sorle  de  bois  du 
Bresil  tres-dur.  —  de  Je"suy  [t.de  bot.)  corwo- 
de-Jesus .-  aristoloche  du  Bresil. 

Cora^äüzinuo  ,  $.  m.  dim.  de  Cora&o. 

fCORACöiDE,  *.  f.  (L  oVanaL^  coracoTde. 
apophyso  de  l'omoplate ,  en  bec  de  corbeau. 

Cöracöra,  «.  f.  (t.d'Asie)  sorlc  de  fusle 
vaisseau  asiatique. 

Cora^üdo,  a  ,  artj\  courageux, qui  a  du  eepur 

f  CüUADAMtNTE,  üdv.    SOUS     Un     fSUX    5Cm 

blant;  (fig.)  sous  couleur,  sous  pre texte. 

Cörado,  a,  p.  p.  de  C6rar.  adj.  rouge,  ver 
meil ;  (fig.)  colore,  specieux. 

COradör  ,  «.  vi.  qui  colore,  qui  donne  de  ! 
couleur. 

Corage  ou         \   'courage,  valeur,  bra 

Coragem  y  s.  f.  )  voure.  Colere ,  animosite 
emporteroenl. 

•  Coragiöso.  V.  Soberbo,  Altito. 

•  Corajento,  a,  adj.  furieux,  colere.  V.  Co 
rajoto. 

f  Corajösamente  ,  adv.  courageusemeni 
avec  courage,  hardiesse. 

Corajöso  ,  a  ,  adj.  courageux  :  qui  a  du  rou 
rage,  de  la  liardicsse ;  ferrae  dans  sa  rösolation 
brave ;  irrite. 
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CorIl,  f.  m.  eorail :  sorte  de  plante,  d'ar- 

brisseau  pierreux  ou  ruche  marine  produile 

parle  suinlemenl  des  gorgones  ou  polypös  qui 

Ffeabitenl,  le  plus  sourent  d'un  rouge  vermeil. 

{t.deconst.,  Massif. —  bruto,  loraille.  Corde t, 

fl.  ro liier  de  eorail.  —  de  jardim,  eorail  de 

Jüdin,  piroent.  Beicos  de  — ,  levres  de  eorail , 

(raiches  et  bien  colorees.  Fino  como  um  — ,  ou 

•ms  finoque  um — ,  rose ,  ezlreracment  adroit, 

irts-fin.  Cobra — ,  'corallin.  serpent  venimeux 

äietie  bände*  rouges. 

Görajl,  adj.  1  gen,  qui  appartient  au  choeur. 
G0(o— .V.  Gota. 

{Coraleira,  t.  f.  eorail  lere  :  petit  bati- 
neot  pour  picher  le  eorail. 

jCoraleiro,«.  m.  corailleur:  qui  peche, 
q»i  traraiMe  le  eorail. 

Coraüs  a  ,  t.  f.  coraline  :  produetions  ma- 
rin« i  forme  de  plantes  ou  demousses,  for- 
■ie*  par  les  polypes  qui  Ies  habitenl;  peigne 
Hftgninolent. 

Corauso,  a  ,  adj.  corallin  :  rouge  comme  le 
eorail. 

fCoRAÜTHAs,  s.  f.  pl.  coralilhes :  coraux 
deveous  fossiles. 

Cürar,  v.  a.  colorer.-  donner  de  la  couleur, 
lodre en  couleur.  (ftg.)—,  donner  une  belle 
qparence  a  quelque  chose  de  mauvais ;  cou- 
nir  de  quelque  pretexle.  V.  Curar. 

Cot ar,  t?.  n.  rougir,  devenir  rouge;  parailre 
(Mgc.Tirer  sur  le  rouge.  Cöröu,  la  couleur  lui 
■tnU  an  visagc. 

Gorär-se,  v.  r.  rougir,  p.  us. 

'GoRAziL,  s.  m.  tilet  de  cochon ,  elc. 

f  Co ra ya ,  s.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  coraya :  oi- 
kn  fourmilier  de  la  Guiane. 

Gorrelha ,  t.  f.  corbeille. 

fGoRBfRÄL, *.  tn.  (t.  d'hist.  nat.)  corbivau  : 
Nrseau  d'Afrique. 

Coic,A ,  s.  f.  biche  :  femelle  du  cerf. 

Corczl,  s.  m.  coursier  .-  grand  cheval  de  ba- 
WHe,de  tournoi. 

Cörcha,  t.  f.  ecorce  d'arbre;  liege. 

Corchete.  V.  Colchete. 

fCotCHÖRO,  t.m.  (t.de  bot.)  *co rette,  plante 
ftteee.  —  bastardo ,  eperviere  des  murs ,  pul- 
■ooaire  de  France. 

Corcoma.  V.  Carcoma. 

Corcös.  V.  Corcovado. 

Corcöva  ,  t.  f.  bosse ,  gibbosile ;  grosseur  au 
**,ä  l'estomac. 

Corcovädo,  x,adj.  et«,  bossu  .-  qui  a  une 
tote.  p.  p.  de 

Corcotar,  v.  a.  courber,  plier  en  arc,  arquer. 

Corcovar-se  ,  v.  r.  se  courber,  sc  voüter, 
devenir  bossu. 

fCoRCOVEAR,  v.  n.  faire  des  cabrioles,  des 
Wilds, des  haut-le-corps,  en  parlanl  de  Cor- 
wins animaux 

Cotcövo,  t.  m.  'eabriole,  bond,  haut  le- 
Wps.  *  Courbare. 

Corc.0,  t.  m.  jeune  cerf. 

CORQOLETE.  V.  COTSOletc. 

Corccluer,  t.  f.  V.  CalhavS;  .1  u;;  Co  'i.Wio. 
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f  Corculo,  i.  m.  (I.  de  bot.)  co?or  :  point  de 
reunion. 

Corcünda.  V.  Carcunda. 

Cor  da  ,  s.  f.  corde :  longs  fils  enlorlilles.  — -, 
fll  de  boyau  ou  de  melal  pour  quelques  insiru- 
raents  de  musique.  (f.  de  geom.)—,  ligne  droite 
dont  Ics  deux  bouls  touchent  les  deux  points 
d'une  courbe.  Chaine  demontre,  corde  dhor- 
loge.  —d'arcabuz,  anciennemenl  c'etait  lu  nie- 
che  pour  mettre  le  feu  aux  armes  a  feu.  Apcr- 
lar  a  — ,  (fig.)  redoubler  de  vigueur,  de  seve- 
rite,  etc.  Afrouxar  o— ,  (id.)  lacber  la  main. 
Dar — ,  monier  uno  montre,  une  pcndule,elc. ; 
(fig.)  tirer  une  affaire  en  Iongueur;  donner 
occasion  de  parier.  Eslar  d— ,  ((.de  mar.)  clro 
ä  la  cape ,  en  panne.  Dar  —  para  se  inforcar, 
(prov.)  donner  des  verges  pour  se  faire  fouet- 
ler.  Dar  u  venlo  na  —  a  alguem,  (fig.)  etre 
pris  dun  acces  de  folie.  Sobir  muito  a  — , 
faire  sonner  bien  haut.  —  do  tino ,  (l.  de  mar.) 
raban  de  cloche. —  de  rabeca,  etc.,  ou  de  tripa* 
corde  a  boyau. 

f  Cordacismo,  s.  m.  cordace  :  danse  laseive 
des  ivrognesen  Grece. 

Cordageu  ,  s.  f.   »   cordage :  assemblage  des 

Cordame  jS.m.  )  cordes  pour  la  manoeuvro 
d'un  navire. 

f  *  CuRDAMt.NTE,  adv.  sagemont,  prüdem - 
ment,  sensement. 

Cürdaü,  s.  m.  cordon  :  pelite  corde;  lacet, 
cordelelte.  *  Cordeliero  :  cordon  que  les  corde- 
Iiers  se  meltenl  aulour  du  corps.  (I.  d'arch.) 
— ,  rang  de  pierres  en  saillie  aulour  d'un  ba- 
timent.  V.  Jtocel.  —  ,  suite  de  postes  inilitaires. 
Cor  du  es  da  bolsa ,  tirants  :  cordons  de  boutse. 
—  de  S.  Francisco  ,(t.de  mar.)  quelques  jours 
avant  et  apres  St.  Francois ,  le  4  oclobre,  pen- 
danl  Iesquels  les  orages  sont  plus  frequents 
en  mcr.  —  de  ouro ,  chainetles  d'or.  —  de  cabu, 
(t.  de  mar.)  louron.  Torcer  cordöes  aU  que 
percäo  um  ter^o  da  longura,  (t.  de  mar.)  com- 
me Ure  les  cordages  au  tiers  ferme. 

Cordäto,  k,adj.  sage,  prudent,  sense.  Uo- 
mem  — ,  homme  de  bon  sens. 

f  Cordea(;äö,  s.  f.  *  cordage :  mesurage  a  la 
corde. 

Cordeädo,  a  ,  p.  p.  de 

Cordeär,  v.  a.  mesurer  au  cordeau.  —  as 
vergas,  (t.  de  mar.)  brasser  en  ralingue. 

Cokdeira,  s.  f.  jeune  brebis.  Peau  d'agneau 
preparee,  avec  la  laiue. 

Cordeiki'nua,  s.  f.  dim.  de  Cordeira.  (fig.) 
Fem  ine  tres-douce,  tres-docile. 

CoRDtiFUNiio,  s.  m.  dim.  de  Cordiiro.  Agne- 
Iet.  (fig.)  llomme  exlrcmementdoux. 

Cordliro  ,  s.  m.  agneau :  le  petit  de  la  brebis ; 
(fig.)  — ,  docilc ,  doux ,  bumble. 

Cord£l  ,  i.  m.  cordeau :  sorte  de  petitc  corde ; 
cordelette.  Apertar  os  cordeis,  (fig.)  6errer 
quelqu'un  de  pres ,  le  forcer,  le  coutraindre  ä 
dire  ou  faire  ce  qu'il  ne  voulait  point  faire  ou 
dire. 

Cor.DELEJO,  i.  m.  dim,  de  Cordel.  (fig  et 
|  tuW/'Roprimande. 


IM                     COR 

COR 

tCOMlm,*,«*.  tim,  üeCeril.kiSW 

Cord«. 

deCotu. 

CORDiiu,  i.  f.  maladie  qui  altaquv  le  cosur 

CoKtBASTIH.  V.  Cnrylttotti. 

dti  chpioui. 

Cor.iFEir.  V.  Cur i/pWo. 

Conir.  V.  tfdkTrf. 

-tfiönisa,  ».[.  rorine:tMe11ediiS<»t»1 

CoiiDiiLTorf/.  ijM.cordial  i  alTf  einem,  qui 

proeedede  bon  covir;  qui  conforle   le  cmiir. 

i.  in.  — .  poiinn  ijui  forlilie  le  eceur. 

espeep  d'antllope. 

Cobbiai.ibaub,  i,  f.  cordialiie  :  atfection  sln- 

fiunisTiiio,  a  .  «<(/,  rnrmihien    de  Cm» 

habüant  de  Cormlbe.  Ordern  — *,   1.  /• 

Cobbiai.issiko,  ^  ,adj.  mp.  d>  CordfflJ. 

— .  qn4lr1r.ni«  ordre  d'arehil«inre.   le 

■M*fea*m,    odr.    pordialewrnl  :  d'une 

miniere   MfdMft,   lendrement,  de   loul  ton 

tCr.niST»n.   ».   m.   (1.  dt   ?rtf.)  Orh 
lille  dHa  MnrK. 
Comns,  V.  Cawion. 

Comlru.  V.  Corditta. 

GOMiIlliniiE,  adj.  2  NM,  [1.  de  eol.i  cordi- 

Cnitisc.n»  ,  ».  C  urand  rrninbr*  d'ttlam. 

fo»mo  :  qui  o  la  forme  d'iin  cojor. 

Cop.ihub,  r.   «.  faire  dej   ec1»ir».  K 

ConeiiBA,  i.  f.  cordillr  :  Jeune  Uion  aorlant 

Cnr.itto,  t.  m.  «clair  :  eclil  snbll  elpaa 

Coitnii.nf.iBA,  t.    f.   rbalne  de   monlagnen. 

Conim.i.w.  jeuna  moin*  qui  apit« 

ligne  drohe. 

profeiie  eil   encore  lau)   la  dfpendaM 

eonatjOA,  i.  f.  dim.  de  Cords.  CortelMIti, 

maUrcdesnoiicniqui  n'es!  pal  enroM  f 

Beeile.  —  vmbiHcal,  (f.  dt  tat.}  eordon  omul- 

ConiüTiBO  ,  1,  m.  lau!  le  lempt  q*i  rt 

llnl. 

HWM.  V.  Cordito. 

depul»  la  proftMion  dun  relmlcui   ätn 

Conpoinj.f.  f.  eoupdecordj.  de eordon  — 

chornr  Jiitqu'a  caau'ildlHM  prernltrtl 

dt  S.  FraiKiieo,  V.  Cardio. 

r«sldenpedeirellnleindcsllnfi*iipfcoi« 

'COKDOAijiMma,!.  m.  liaiu  de  corde. 

1s  profr^ion  ]utqii'a  l'emre e  du  roll««». 

Co»»0Ai.ii*,i.f.  i.l.  d*  mar.)  V.  CordniM. 

COniA , i.  f.  :i. <le  llndn)  uns  .inglaim. 

ConooABt»,  «.  f.  eorderlej  faliriqaa,  nio- 

Mulllludp  dp  gueusaillF!,  canallle.Ul. 

fistn  de  rordeti  irt  de  In  faire. 

Couvb,  Cnnvtmo,  i.  m.  V.  SortHra. 

Connoümo,  i.  m.  rordler  i  qui  Tal!  et  tend 

CiiR5A.».f.  V.t'urnfldtrro. 'Corneldea 

dea  cordti. 

ConnAcA.i.m.  i,t.d"J(i()  corruci  cgi 

MMUgfl , t.  m.  V,  GbratsaUs, 

leurd'eltphanl. 

+CorbO''a,».  MI.  de  ging.)  Cordoue  i  vllle 

ConsioA,  i.  /■.  raup  de  tarne. 

d'F.ap««ne.. 

+  Comlno,   t.  m,  ancienne  momulal 

CnunoiiG,  j.  m.  cordouan  :  eu(r  de  ehtvre 

pagne  dorn  204  valnieni  primiiivptnenlaw 

OH  de  baue  lartno  de  Cordoue. 

t  Co»oot*!a>,  t.  f.  pt.  telne»  Jugulatr» 

protm  Ine  nies. 

Cobsaboiia.  i,  f.  eornei  d'un  uilml.4 

COR 
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dtft,  HL  OMuette :  eofffe  de  femme  en  desba-  |    GORiriro,  a  ,  adj.  corna.  Argumenta  —,  dl- 
kälte;  pavtllon  carrt  de  ehef  d'escadrc. 

■f-  Corxätula,*. /".  morceau  du  tibia  deboMif 
free  Icqucl  jouenl  les  enfanls. 

•f  CorricAbras,  *.  f.  (t.  de  bot.)  *  terebinlhe , 
pistaebier  saurage.  C'esl  aussi  une  Yarietö  de 
poires  du  Portugal. 

ComaicBO,  *.  m.  rase  en  forme  de  corne.  if. 
V.  Cbrm'ttJto. 

CoRBriccLA ,  #.  m.  corne  de  moulon  arec  la- 
qneüe  jouenl  les  enfants  en  lai  donnanl  des 
coups  de  pied.  V.  Cometula. 

t  Corsipörhr  ,  adj.  2  gen.  com i forme  .  qui 
a  U  Tonne  d'une  corne. 
Comics.  V.  Comija. 

Gorsickro,  a,  adj.  cornu :  qui  porle  des 
cornes.  % 

Corsüa ,  t.  f.  (f.  d'areh.)  corniche  :  orne- 
oent  en  saillie  au-dessus  de  la  frise  ou  au- 
taaoot  da  bord  d'un  plafond. 

GoRjrinno ,  t.  m.  dim.  de  Corno.  — * ,  pl.  de 
Gneef,  etc.,  cornes,  pointes,  membranes  a 
li  tete  des  limaeons ,  etc.  Por  os—  ao  $61 , 
(/•».)  renbardir. 

t  Comiho  ,  t.  m.  dim.  de  Conto.  Petit  a mu- 
te* de  corne. 

CounouA.  V.  Cornalina. 

CoasipODE ,  adj.  2  gen.  (t.  de  poes.)  qui  a  des 
onjtoeornes  aox  pieds,  comroe  le  baof,  etc. 

tCotiriso,  t.  m.  (t.  de  bot.)  eornouiller: 
ubre  dur,  eaprifoliace ,  qui  porte  ia  cornouille. 

fCotüisoLA,  ».  f,  ou   j   cornouille    :    fruit 

CotsisoLO  ,t.m.  j  rouge  du  eornouil- 
ler, eo  olif  e. 

'CoaxisoLO ,  adj.  V.  Cornüdo 

Coft.xiTROXBA ,  «.  f.  Instrument  ä  vent,  sorte 
Setrompe. 

C6«wo ,  i .  m.  *  corne :  partie  dure  et  saillante , 
nvoissance  en  pointc  conique,  qui  sort  de  la 
Wie  de  quelques  animaax;  co  qui  en  a  la 
ferne,  la  mattere  animale  dont  celle  partie 
ttteomposee.  Cornel,  trompe.  *  Aile,cdte  d'une 
•naee.  (ftg.)  Groissant  de  la  lune;  chaeune 
•m  eitremites  de  diflerentes  eboses.  (fig.  fam.) 
Coea,  cornard  :  celui  dont  la  femme  est  adul- 
üre.  —  de  abundaneia  ou  oVAmalthia.  V.  Cor- 
tcopia.  — de  Amon,  corne  d'Ammon  .-  co- 
nille  fossile  en  tpirale.  Andar,  ter-se  ou 
itixar  not  — *  do  touro ,  (fig.  fam.)  se  trouver 
•smettre  qoelqu'un  &  la  gueule  du  loup.  Ze- 
tntar,  p&r  alguem  not — t  da  Iva,  {id.)  elever 
«juelquan  jusqu'au  ciel,  le  porter  aux  nues. 
Wr  of— t ,  (fig.  pop.)  faire  porter  des  cornes, 
bire  cocu.  Depoit  de  —  aperreado,  (fam.)  les 
fettus  paient  Tamende. 

Coewccön  a  ,  ff.  f.  corne  d'abondance ,  corne 
f  Analtbee  .-  grande  f  gure  de  corne  remplie 
feieurs,de  fruit*,  d'argent. 

CoR9CDi6EH ,  ff.  f.  cornard  ise  :  etat  humt- 
Kani  des  cocus ;  cocuage. 

Gotüfoo ,  a  ,  adj.  cornu  .qui  a  des  cornes. 
lh-  Cocu ,  cornard  :  celui  a  qui  sa  femme  est 
tiMllc.      . 

Co&i6ta.  V.  Ctrdita*  l 


lemme.  Obrat  — at.  V.  Jlornaveques. 

Cöko,  «.  m.  cheeur :  troupe  de  musiciens, 
d'aeteurs,  de  pretres  cbanlant  cnsemMe;  mor- 
ceau  do  musique  a  parties  cbantees  par  eux; 
ordre  d'anges;  partie  de  l'eglise  oä  se  fait  l'of- 
fice.  Ceux  qui  y  sont,  qui  y  cbantent.  —  aito, 
jube  :  sorte  de  tribune,  en  palerie,  ou  est 
l'orgue,  et  ou  cbantent  les  musiciens.  Faser 
—Afig-)  faire  eborus  :  approuter,  applaodir, 
dire  avec  oVautres.  Fötor,  mar,  cantdr  a  — t, 
(fam.)  parier,  prier,  ebanter  alternativement. 

Coröa  ,  ff.  f.  couronne  :  ornement  de  tete, 
signe  d'honneur  et  de  joie.  Le  sommet  de  la 
tete;  eime  d'une  montagne. — ,  tonsure  cleri- 
cale. — ,monnaied'argenl,  dont  la  valeur  varie 
beaueoup.  (fig)  —  ,  Etat  gourerne  par  un  roi ; 
les  droits,  lau torile,  les  domaines,  etc., d'un 
roi;  souverainete;  preeminence.  Aureole  .*  cer- 
de  de  lumiere  autour  de  la  tele  des  saints.  — , 
sorte  de  chapelel,  moitie  du  rosaire.  (fig.)—, 
prix ,  recompense.  (id.)  Cercle  de  gens  rassem- 
bles  autour  de  quelqu'un.  (I .  dPattr.)  — ,  me- 
teore  ou  anneau  lumineux  autour  des  astres. 
(t.  de  fort.)  Ouvrage  ä  couronne.  Cornes  des 
animaui.  Fin  d'un  ourrage.  —  auttrat,  —  *©- 
real,  couronne  austräte,  couronne  seplenlrio- 
nale  .-  constellations  N.  et  S.  —  catirente,  cou- 
ronne vallaire.  —  eieiea  ou  civil,  couronne  ci- 
vique.  —de  ferro,  couronne  de  fer  :  couronne 
dont  ou  couronnail  anciennement  les  roi»  de 
Lombardic.  —  do  easeo,  (t.  de  ee'Wr.)  coo- 
ronne  .-  la  partie  la  plus  basse  du  paturon  d'un 
cheval.— do  dente,  partie  des  molaires  bors 
des  geneives.  —  d'ovofdo  ou  oval,  couronne 
ovale  .-  couronne  decemec  aux  generaux  ro- 
mains  qui  avaient  soumis  les  pays,  des  pen- 
ples ,  etc.,  sans  en  venir  aux  mains.— de  areia^ 
baue  de  sable.  —  de  rei  inodora,  {t.  de  bot.) 
ornitbopo.  —  de  rei  odorota.  V.  Treto  da 
cheirtt.  —imperial,  (id. >  fritillaire  imperiale, 
couronne  imperiale.  — *  dot  mattrot 9  (f.  de 
mar.) '  pendeurs  des  mAts. 

CoroavaO  ,  *.  f.  •  couronnement :  ceremonie 
pourcouronner  les  souverains. 

Coro a  do  ,  a  ,  p.  p.  de  Coroar.  adj,  —  da  §lo- 
ria,  rayonnantde  gloire. 

f  Coroadör,  «.  m  celui  qui  couronne. 

Coro4m#.!<to,  ff.  ••.  t.  d'areh.)  eovronne- 
ment :  partie  qui  couronne  un  ediüce. 

Coroäh  ,  v.  a.  couronner :  meltre  une  con- 
ronnc  sur  la  tete;  (fig.)  perfectionner;  mettre 
ledernier  ornement;  recorapenser;  honorer; 
achever.  (id.;-  — ,  surmonter;  enti ronner,  en- 
tourer. 

Coroar-se,  v.  r.  Ätre  environne. 

Coro  vzi^DA ,  #.  f.  dim.  de  Coröa. 

Coröc,  a  ,  s.f.°  manteau  en  paÜle.  Benefieiot 
em  — ,  beneWces  crosses. 

Corocha.  V.  Carocha. 

Corocrafia,  etc.  V.  Chorographia,  etc. 

'Cörola.  V.  Cholera  ou  Cölera, 

Cogölla,!.  f.  it.  dt  bot.)  corolle:  1«  pttü* 


348 


GOR 


GOR 


)a  plut  ipparente  des  flcurs ;  ensemble  des  pe- 
tales. 

Corollario,  *.  m.  corolloire  .-  proposilion 
qui  est  la  suilc  d'une  prcccdenlc;  rc  qu'on 
yjoute  de  surabondanl  apres  une  deiuoiislaa- 
tion;  conscquencc  lireo  dune  proposilion  ma- 
Ihcmaliquc  dciuontrcc.  i7.  ant.  V.  Cumpendio. 

7  ('orolümo  ,  a,  adj.  (t.  de  Lot.)  corulle: 
pourvu  d'une  coroüc.  V.  Petalinu. 

Oikoi.litica  ,  adj.  f.  v  Cuiumna  — ,  t.  d'arch.) 
«'orollilique  i'roloime/  .-  ornee  de  feuiliages  cu 
bj'irale  üulour  de  son  fül. 

ConoLLtLA,  t.  f.  ( /.  de  bot.)  coroliule  :  peiite 
co  rolle. 

G»uöna,  *.  f.    l.  de  mu*..  V.  Culdtirdo. 

Corona l,  adj.  2  gen.  de  couronne.  Üssu  — , 

t.  d'anat.i  coronal :  os  anUricur  de  la  Wie; 
frontal. 

7  Couonäp.iü,  a,  adj.  «|ui  apparlicnl  ä  la 
couronne;  qui  a  la  Tonne  d'une  cuuronne.  Ar- 
terias — as,  J.  d'anat.)  arlcrc.i  coro  nai  res,  du 
coeur,  de  l'esloinac. 

CoRortäL,  s.  m.  coloucl .-  eher  superieur  dun 
resinicnt.  (t.dc  blas.)  ' Couronne  (de  baron,  de 
comle,  de  duc,  et«:,  qui  ^arnit  l'ccu. 

Coroxelia ,  s.  f.  ;;rade,  charuc  du  coloncl. 

Cokömia,  «tc.  V.  Cronha,  etc. 

O» no Mio.  V.  Collonho. 

*  Cor.oxiCA.  V.  Chronica. 

CoRO.Ninr..  t.  f.  V.  licmatt,  Cornea. 

f  Coro m Fun mi;,  adj. 'igen,  qui  a  la  forme 
d'une  couronne. 

Coroxiliia,  t.  f.  sorle  de  perruque  ronde 
pour  los  ccclusiasliqucs. 

Couosil,  *.  m.  espece  de  chauiue. 

Coupa/ie,  t.  m.  aug.  de  Corpo. 

Corpimio,  jr.  in.  dim.  de  Corjto.  Petit  corps; 
corps  de  jupe;  sorlc  de  corsul  »ans  mao- 
clics. 

Corpo,  *.  tu.  corps  .-  substanee  clendue,  ira- 
penctrable,  divisiblc,  li^uree;  porlion  de  nia- 
tiörc  or^anisec,  ou  ä  laquelle  une  Arne  est 
aiiarhce;  trono  qui  renfennc  Ies  parties  nobles 
entre  le  cou  et  Ies  banebes;  capacitc  du  corps, 
s->:i  volume,  sc»  parties;  le  corps  huinain; 
Partie  de  l'aniuial  comjiosec  dos,  de  muscles, 
•  Vcnnaux,  de  liquems,  de  nerfs,  en  y  coru- 
preruutt  ou  nou  Ies  membres;  radavre.  {flg.) 
— ,  Ies  sens.  Sc  dit  par  Opposition  ü  l'Aiue,  a 
IVsprit.  [id.)—  ,principale  parlie  d'un  etre  ma- 
it-riel  ou,  par  extension,  d'uu  etre  abstrait. 
— ,  sociele,  Union  de  personnes  sous  une  meine 
regle,  une  nieme  condilion,  dans  un  meme 
esprit,  un  meine  inlcret,  un  meine  bul.  — , 
code,  recueil  de  Iois,  etc. ;  assemblage  de  par- 
ties; union  de  plusieurs  individus;  epaisseur, 
soliditc  (d'une  elofTe,  etc.)«  force  du  vin ,  qtc. 
(fig-)  — t  ögure  representec  d'une  devise.  Por- 
tion d'armee;  I'armee;  regiment,  troupe  cn 
corporalion  distincle.  —  a corpo t  corps  a  corps. 
—  de  delicto  ,(t.de  prat.)  corps  du  deltt.  —  de 
guarda,  corps  de  garde.  —da  balalha  ou  do 
exertiiOy  corps  de  bataille ,  cenlro  d'une  armec. 
A  —  dcHoberto,  (fig.)  ou  verlernen  l,  ä  decou- 


Tert,  sans  defense.  Dar  com  o  —  am  terra, 
(fam.)  se  laisser  tomber.  Em  — ,  en  pourpoint, 
sans  manleau;  babille,  en  babit;  it.  en  corps, 
en  communauU'.  Em  —  r  alma,  {fig.  fam.)  en 
corps  et  en  dine,  san*  rien  laisser  absolumeiit. 
Fugir  com  o  — ,  e^quiver  un  coup;  .  fig.)  *\:>- 
quiver,  eviler  de  s'en^auer  dans  une  enlrepriAe. 
Ter  o  diabo  no  — ,  fig-)  avoir  le  iliable  au 
corps.  Tu  mar  — ,  'fig.)  au^ntenter,  ^e  forüiier 
peu  ä  pi*u ,  preudre  (oiisistancc.  linr  du — , 
[fam.  ailer  ä  la  seile.  Fazer  —  contra  nlgut-m^ 
s'unir,  sa>socier  conlre  quebiu'un.  t'azcr  — 
pur  /»,  »Hre,  se  promeuer,  elc. ,  seul;  se  ^eu- 
xtiut  de  soi\  chef.  —  *a,iloy  V.  Snnlilirv. 
lin  —  santo*  le  cadavre  d'un  saint.  —  dar- 
mcs%  anuure  entiere.  —  morto,  V.  Cadutre. 
O  —de  Ihos,  la  Füte-1'ieii. 

Cor.poKF.r.AUio,  «.  m.  porleur  des  umcs; 
ipop.  croque-mort. 

(.oi'.im/ha^äO,  f.  f.  corporalion:  assoetmion 
aulorisce  de  gens  de  niOiuc  profession. 

(Inr.poRAL,  adj.  2  gen.  corporel :  qui  a  un 
corps ;  qui  apparlieut  au  corps,  qui  1c  cou- 
cerne. 

Cukporal,  *.  m.  ( l.  de  lilurg.  corporal ; 
linge  carre  sur  l'aulel  pour  poser  le  calice, 
l'boslie.  —  da  Igreja,  corps  de  l'E^lisc;  if.  ci- 
mcliere. 

7  Corporalidäde,  $.  f.  corporcile  :  qualil* 
de  ce  qui  est  corporel ;  ce  qui  constilue  un 
corps;  corporalilc. 

Corpora LML^TL,a^P.  corporellenient.  d'un« 
manierc  corporclle;  relali\eincnt  au  corps, 
Coppose  de  spirituelleiuent.  * 

Corporatüra,  s.  f.  la  forme ,  le  volume  d'oa 
corps. 

Corporfidäde.  V.  Corporalidäde. 

Corpöreo,  a  ,  adj.  corpore.  V.  Corpordl. 

7  Corporifica^aö ,  $.  f.  i  t.  de  chim.)  corpo- 
rilicalion,  corporisaliou :  action  de  rendre  am 
esprits  le  rneme  corps  qu'ils  avaienl  avant  leur 
spiritualisalion. 

7  Corporihcar,  v.  a.  corporilier.-  donner, 
supposer  un  corps  a  ce  qui  n'en  a  pas;  ( /.  de 
chim.)  rendre  le  corps  aui  esprits. 

7  CouPoruKiCAR-SE,  c.  r.  se  corporilier.  il. 
V.  Encorporar-sc. 

Corpozimuo,  $.  m.  dim.  de  Corpo. 

Corpl'lemcia,  i.  f.  corpulence  :  taille  de 
l'houimc  considere  par  rapport  a  son  volume; 
grosseur  d'une  personne,  it.  (/.  de  bot.)  Pol>- 
sarcie  :  gonflement  des  planlos. 

Coki'i  i.exio,  a,  adj.  corpuknl :  gros  et  gras, 
qui  a  de  la  corpulence. 

Corpuscilär,  adj.  2  gen.  corpuscolaire :  i"e 
lalif  aux  corpuscules,  aux  atomes.  Philoso- 
phia  —y  philosophie  corpusculaire :  qui  pre- 
teud  expliquer  l'univers  par  le  mouveruent  des 
atomes.  s.  m.  — ,  partisan  da  Systeme  des 
alomes. 

Corpl'scilista  ,  t.  m.  corpusculaire :  partisan 
du  Systeme  corpusculaire. 

CoRPisci'LO,  #.  m.  corpuscule .-  petil  corps» 
alome. 


COR 

f  GfttRA,  ff.  f.  cible  de  sparte  pour  ontourer 
binare  de  raisin  quand  on  fait  la  pressure. 

f  Corbal,  ff.  a».  cour  pour  enfermer  le  be- 
Uil.  (/ty.)  Ville ,  Tillage  depeuple ,  ruine.—  d'o- 
uiks*  oo  eceeaff,  etable  de  brebis  ou  de  vaches. 
-at  poreaa,  toil  a  pores. 

Gouea  oat  Cor&eia,  f.  f.  courroie  :  laniere 
de  mir.  Baymr  a>— ,  (fig,  fam.)  se  soumettre, 
rtanilier  par  force- 

fCotREADA,  #.  f.  sanglade :  coup  de  sangle, 
Je  courroie. 

t  Corbeäcem,  ff.  f.  'assemblage  de  courroies. 

Correäö ,  ff.  «i.  aug.  de  Corrta.  *  Soupente 
d'irae  voiture.  ^ 

CoRtiARiA  ,  ff.  f.  nie  des  corroyeurs. 

CottiorAÖ,  ff.  f.  correction  ,  reprimande , 
idmonttion ;  peine,  chdtiment.  — ,  faule  indi- 
<!■«:  cbangetnent  fait  ou  ä  faire  ä  une  epreuve 
fimprtmerie ;  l'action  de  corriger.  —  (t.  de 
ritk.)  Agare  de  rettaoriqae  par  laquelle  on  se 
rtprend  pour  dire  une  ebose  differente  ou  plus 
fcrte.  Ei. :  II  est  bon ,  que  dis-je  ?  il  est  eicel- 
Irat  —  fratema,  correclion  fralemelle. 

Coiiecciohal,  ad/'.  2  gen.  correctionnel :  qui 
ippirtient  a  la  correction. 

Coka1ctah£üte,  adv.  correcteraent .  selon 
1«  regles :  sans  faule. 

CoatEcnssiuo,  \ ,  adj.  tup.  de  Corrrcto. 

Cr»8tEcriT0  ,  a.  adj.  corre^lif :  irui  a  la  vertu 
de  corriger,  de  tciiperer.  *.  m.  — ,  adoucisse- 
■fot  aa  discours ,  pour  faire  pj^er  une  pro- 
p»ilion,  une  expression,  une  pensee  irop 
forte,  trop  hardie. 

Correcto,  a,  p.p.  irreg.  de  Cor  regit,  adj. 
Correct :  oü  il  n'y  a  pas  de  faules. 

Cor.REcida,  a  ,  *.  correcleur  :  celui  qui  cor- 
rige  des  epreuves ;  qui  reprend,  qui  blame, 
qüchilie. 

CoittCToaiA.  V.  Corregcdoria. 

tCoasECTÖRio,  <.  m.  correcloire  :  livre  de 
jwitence. 

CotEEDEiaA,  s.  /.grand  plateau  a  rouets  pour 

»eher  le  sucre. 

OoitiDELA.  V.  Corrida. 

Couedemptor,  s.  m.  celui  qui  rachete  con- 
jnioteinent  avec  un  autre. 

CokaiDEMPTORA ,  s.  f.  co-redemptrice  :  la 
Tier^e  Marie,  qui  coopera  ä  la  redemption  da 
B^nde. 

Comeoica,  ff.  f.  coulisse;  slore.  —  *.  pl.  ri- 
&m  coulanls.  —  do  theatro.  V.  Jiaslidoret. 

tCoaREDigo,  a,  adj.  coulant:  qui  coule  aise- 

teat. 

Outeio,  a,  adj.  coulant,  en  parlant  d'un 

^  >d.  l.i**e .  non  crepu  ,  en  parlant  de  che- 

«ai-  Glissanl. 
''»ikttiö»,  a  ,  adj.  qui  court  beaueoup  ,  qui 

»'tot  i  counr.  «.  m.  Coureur .-  horarae  leger  a  la 

(f,n>e;  qui  court  beaueoup,  avec  rapidite  ; 

■^»tenvoje  t  la  dccouveilc  de  l'ennemi. 
buiLDOR  ,  s.  m.  corridor :  espdee  de  galerie 

tooitt  <\ui%on  de  passag c.  Cheinin  couverL 

tom&oixisiio,  #.  m.  dim.  du  precedent. 
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Corred6ura ,  ff.  f.  piece  sous  une  meulo  d'un 
raoulin.  it.  V.  Corredouro. 

Corredouro,«.  m.  lieu  oü  Ton  court;  enr- 
rousel ,  place  pour  des  courses. 

Corredlra.  V.  Corrida  et  Correria. 

Correeiro,  s.  m.  celui  qui  fait  des  courroie*', 
des  harnais,  etc. 

Correkkto,  a  ,  adj.  coriacc  :  dar  comme  !e 
cuir. 

Correferir.  V.  Correlatar. 

•  Cor.nEGEDÖiRO ,  a  ,  adj.  dipne  de  reforme. 

Corkegedör,  *.  m.  corregidor:  magistrat  en 
Espagno  et  en  Portugal. 

GoRiu.i.tnoiwA ,  *.  f.  cbarge  de  corregidor. 

+  Corkegente,  t.  in.  co-regenl :  regcnl  avec 
un  autre  ou  d'aulres. 

Corregkr.  V.  Corrigir.  il.  Satisfaire,  in- 
demniser.  i7.  (ant.)  Pourvoir,  foarnir. 

CoRREGino,  a,  p.  p.  de  Correger  et  Cor- 
rigir. 

•CbRREciMEKTO,  *.  m.  *  reparation ;  Provi- 
sion; equipemenl;  salisfaction ,  reparation; 
inderanisalion.  Trousseau. 

CoRREGi:;.  V.  Correger  et  Corrigir. 

Corrego,  *.  tn.  ravin.  V.  Regueiro. 

•CoRRECÜno,  a.  V.  Corrigido. 

Corkf.k,  vü,  *.  f.  visile  du  corregidor;  terri- 
toire  soumis  h  sa  juridiction.  V.  Correccdo. 

Correio,  #.  m.  courricr:  celui  qui  court  la 
poslc  pour  porter  des  leltres,  des  depeches. 
Posle  aux  letlres,  bureau  de  la  posle.  Lettres 
dont  un  courricr  est  Charge.  — demdsnovas, 
porteur  de  mauvaises  nouvellcs.  — m&r,  sur- 
intendant  des  postes,  ancien  emploi  en  Por- 
tugal. 

fCoRRKtr.o,  ff.m.  celui  qui  a  soin  de  la  place 
ou  lieu  oü  Ton  fait  des  courses. 

Corrkitor.  V.  Corrector. 

f  Correjöla  ,s.  f.  ( I.  de  bot.)  corrigiolo  des 
rives .-  plante  poriulacee.  —  bastarda.  V.  Sem- 
prerwiva. 

CoRRELAgÄO,  <.  /*.  correlation :  relalion  reci- 
proque. 

CORRELATÄDO,  A  ,  p.  p.  de 

Correlatär,  v.  «.  eiablir  une  relation  mo- 
tuelle.  v.  n.  Se  rapporter,  avoir  correlation. 

CORRELATivo,  A,adj.  correlalif :  qui  marque 
la  correlation- 

Correx^a.  V.  Diarrhea,  Cursor. 

Corre.ntaö,  öma,  adj.  (fam.)  cnjone,plai- 
sant,  pai. 

Coukente.  adj.  2  gen.  courant;  qui  court; 
recu,  autorisc,  adinis.  En  regle,  en  ordre, 
sans  dilTiculte,  sans  embarras.  Coulant,  eti 
parlant  du  sl)le;  qui  coule.  Frequenl.  Prompt, 
expedilif;  degage,  debarrasse;  verse,  babile. 
Anno  ou  mes  — ,  annee  courante ,  raois  courant. 
Ettar  —  cm,  elre  au  courant  de...  —  erwoAi/e, 
(fig.  fam.)  courammenl :  sans  hesiter,  sans 
peine,  faeikment.  Animal  — ,  (f.  de  btat.) 
aninial  courant.  — ,  adv.  V.  Correntemente. 

Currextb,  s.f.  'courant:  le  fil  de  l'eau;  en- 

droitde  la  nier  oü  l'eau  court  rapidenicnt  d'un 

I  oertain  edle,  (fg.)  *  Flui,  nuxion,  evacuation 


»ucwuire.  (id.)  Mouvemenl  iinpehiem  de 
gern  de  guerrp,  de  mande  raswnble;  setie 
non  inlfrrompu<!  il'rvrnrtncnt;.  (Id.l  Cuurant: 
le  couri  des  cha»ea.  Chafoe  Iralnanlr  (des  fnr- 
(ils, dpi animnui , elc. ).  — a,  til.  anric»  tribul 
d'eniro«  H  wette  dam  Im  lerrei  des  aelgrif-urs. 
Btitar-4e  Utar  da — ,  te  laisser  enlraliier  au 
courant.  Ir  romn  — nu  alräi  do  — ,:  fj.)  so 
laiiter  enlraln«  par  le  srond  iminbre ,  sem 

Com ei<te> Ixte,   «do.   euu  rammen  I,   cou- 

Co»KKKt£ii ,  ».  f. * courant  d'cau :  llle,  solle 
(da  maisons,  d'arbres  ,  ete.'i ;  aisancr,  faciltle. 

ConniMTiisiifi),  i,aij.  n/i.  de  Corrmtc. 

roaetüTuNi.  V.  Carrmläo. 

CorniEO,  a.  bi.  {t.drpral.)  eornplicr. 

Cubhee,  r.  a  courlr,  faire  enuler,  encourir; 
conrre  sui  i  ae jeter sur  qurlqu'unpour  larrt- 
ler;  pounuiire  1  la  raune  pour  altraper; 
pareourir.  La  isser  muri  r  o«  l.iis>crr«uf"re  (un 


Ir  la  po«r.  —  oi  pruela- 
ier  I«  bans  dp  mariaa,?. 

—  a  Isrre  ,  o  pai:  .  u  «mpo,  faire  de«   ineur- 
>ioni  dam  du  pav~,  rn  parlani  <ir  Fennerni. 

—  enreMHa«,  aller  do  nair.   ifi-j.)Oa  le  dil  de 


ourir,  >e  repaudra,  rn  parUnl  d'i 
tiiurda,  avoir  COUR. CD  perllnli 
'.  Corrtrtn  tu  rwm  ■  toi  jrrtc 


r,  eoiirir  rl*. 

.  (*;j.)  lp»rr  le  i 


Ire ,  le 


..  m.!  all«  parmonls 
el  per  vaui.  —  u  pdreo,  dlaputer  le  pr«  de  Ja 
nur».  —  q  paitu,  le»er  la  loüe.  —  vmo  «aro- 
rada ,  pousser  un  roup  d'epee. 

Cnimi»,  «.  n.  eourir  i  aller,  marcher  avec 
■  llelK,  plm  iUe  qua  le  pai,  saus  i'arrelcr. 
—  ,eouler,a'etendrc,en  parlanldes  liquides. 
— ,  Mvigner-  Couler,  paeser,  »'ecouler.  Reeou- 


tfig.)  Aroir,  iuivre  aonre 

■fiaire;  »'elendre  ri'un  licu  a  tin 
drt  tote», des  tenvj.dr»  rocher: 
Enea.ele.  {fg.)  filrc  en  loguc. 

nouielle».  (a,  pora) ,  —  4,  »er, 


parlani  d'u: 


r\  a  cardaa,  avre  toules  les  tolle»  aernfea. - 
rrnta  im  popp*,  {id.)  lalre  tenl  arrtere.  —  i 
largo,  {id.)  ponrr  lo  rap  a  la  mrr,  parter  i 
largr.  —  o  rWra  nlla ,  peurir,  aller  irnlrr 


m ,  od  —  natu  f  ouio  ho  «110*0110  01 
d'alptewi ,  «Ire  Charge  d'une  eboae 

dre.  —  trmoii  mal  a  iuris  •  alouew 


o»kw,  aW 


«Ire  ai     . 

mal, couler,  en  purlauldea  larmca,  plearer 
1  irmca.  —  o  tittta,  coDler,  en  parle 
lorn|u'oii  ceril.  —  aroi.rirculeT, : 
repanilrc,  detrnir  public,  en  parlani  d'ui 
nouvi-lle,  etc.  —  pur  eonla  d'alaidM  alfau 
rouiu,  tue  a  la  Charge  de  qnelitu'DU,  appafi< 
nir,iqueU|u"un.  —  ,anauc,(fig.  meuinnu 
recenl.  —  deuafrtadameHlt ,  itd.)  lacher 
bridu  j  in  pauiana.  —  tat  ou  lat  reut«  .  nt 

alräi  dalgutnt,  courir  apres  c|iirlqu'un-  Ifit 
S'effurcer  d'imilcr  i|ucl<|u'un ,  suivre  rt*  iraet 
«011  eieinplc.  Cörräo  m  toauu  como  currtrm 
!/»».,qu*' 


miilrr  unr  cbuie.  Drixnr  —  a  prnnu,  (A 
j'eipndrc  Irop  sur  unemallerr,  nur  un  »ujeli 
ecrimnl.  Deixäl-a  —  qut  clleparari,  {(m» 
lalnei-te  aller,  il  faudra  hien  t|u'il  a'arMl 
AuororrcrdtonfiK,  :^u.;iln']aurapa*Eral 
mal ,  II  n'j  anra  pss  ilr  sang  repandu.  ton 

guetres,  rlc. 

CoeatK-sE   (de),r.  r.  rougir,  avoir  honl 
—  dr  mrgtmha ,  rousir,  avoir  honte ,  confutii 


CoHiicRi»,  1-  f.  euursc,  incunlon  dam  1 
pajaennemi.«.  V.  Correduro. 

ConntspoMiincu ,  1.  f.  correipondance  :  ■ 
lion  de  correspondre;  rappori,  relalion  ,  lli 
«on  entre  les  cbosei,  les  personn«.  rnlra  I 


CiinnLswp\DEMK,arf>.vsi-n.carre»pondai 
se  dil  dri  dieses  qui  se  rorrrspondenl  {angh 
li^nes,  eir.l;   conymable,   sarlablr,   prepe 

Coar.Espo-iBf.STt ,  1.  2  era.  correspondan 

celni  qui  correspond  avec  un   auire  poor  t 


e.  r.  eorreapondre  1  1 
poiidre  de  ton  cOte,  par  seniimenia,  per  ■ 
lion*,  par  teures.  Repondre  per  ajintlrie  r 
rapporler  syuiririi|ueinrnl. 

CoRBEsr-esetu-SE  1«'*!.  "■  T-  eormpeoc 
per  leurei ;  «Ire  en  correipondance.  S'ala 


COKKEIPOXDJDO,  »,p.    p.  de  Cr 

CunnETicEif,  1.  f.  "ronrlage:  e 
gocialfon ,  salaire  de  iwurtier.  a 

ComiFTdn,  (,  m.  courlkr  1  ajjenl  de  ci 
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aeree  hrevele,  par  l'enlremise  duquel  sc  fönt 
Lei  ventef.  —  de  eamüiot  y  agcnl  de  cbange. 

Coiretöra,  s.  f.  courlicrc,  eulrenietleusc. 
-de  amores.  V.  Alcoziteira. 

Goik£t6aio.  V.  Correctörio. 

tCoaaicÄä,  9.  m.  11  n'est  usilc  (|ue  Uaos 
reue  phrase  :  Cafar  perdixe»  a  — ,  poursuivre 
ki  perdrix  avec  le  chieu  darret. 

Corrkqghs,  #.  m.  chaise  de  posle,  berline 
devojage. 

Cosrjda,  i.  f.  coursc.  V.  Carreira,  Cor- 
mit.  —  do  Umpo,  (fam.)  cours  du  lerups. 
-de  (onriw ,  course ,  combat  de  taureaui.  De 
- ,  ade.  a  la  haie ,  en  couraot ,  vite ,  d'eiublce. 

Cokaioio,  a.  V.  Corredio. 

Guarjdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Correr.  adj.  V.  Perw- 
jwaV».  Confus,  houteux,  penaud.  Houe.  Alulher 
-*,  courütane  iinpudenle  cl  rusee,  raecro- 
eseuse. 

Cokrjcido,  A,p.p.  de 

Coaaicia ,  c.  a.  corriger  .-  reprimander,  re- 
sreadre,  cfaatier,  blamer;  indtquer,  öter  les 
böte*;  edoucir,  leinperer,  diuiiuucr;  refor- 
■er(lesm«urs). 

Coarigjr-ss,  v.  r.  se  corriger.  s'amender, 
dtveair  meillcur,  se  defaire  d'un  defaul. 

Gorrigitel,  adj.  2  gen.  corrigiblc  :  qui  peut 
st  corriger,  etre  corrige. 

Corrdola.  Y.  Correjöla. 

'  fCoaaiuitiao,  <.  m.  vagabond,  sans  oc- 
capaüonfl,  qui  fail  le  vaillani. 

Co&aujio,  $■  m.  pciit  coniite.  V.  Contenlir 
aaJt.— j,  pl.  caquelt. 

Corrimäca  ,  t.  f.  liuee,  cbarivari. 

CoaaiMio,  t.  m.  uiain-couranle ,  rampe, 
atrlied'uD  escalier  pour  appuyer  la  uiain.  —dos 
triueheiros,  (l.de  mar.)  lisses  do  bastingage, 
Kurs  d'appui. 

CorrimRrto ,  s.  «1.  ecouleraenl,  fluxion  sur 
ktyeui ,  elc.  {fig.)  *  Honte,  confusion.  *  liuee. 

Gürriöla,  $.  f.  sorte  de  jou  denfants.  \ftg.} 
Trtmperie,  allrape.  Cair  na  — ,  ütre  ullrape, 
tu*  irompe.  ( i.  ds  bot.  V.  Correjöla, 

Cotai<jiEir.o,  a.  V.  Vulgär,  Trivial. 

Corko,  «.  m.  'arene,  cirque  pour  la  coursc 
detaureaux,  etc.  Cercle  :  reuniou  du  ^ens  qui 
«forme  ordinairemenl  eu  cercle.  Fazcr  —  ä 
ser(e,  \/ig.  fam.)  faire  bände  a  pari.  Sairdo—, 
Uty.)  battre  la  campa^nc. 

Gurrorora^äö ,  $.  f.  corroboralion  .-  action 
fceorroborcr;  ses  effels.  {fig.)  Coulirmation , 
troelle  preure. 

Gorroborädo,  a  ,p.  p.  de  Corroborar. 

Cji  hob  ob  ante,  p.  a.  do  Corroborar,  corro- 

^rant:  qui  conoborc,  qui  con firme.  $.  m. 

C«roboralif ,  confortalil :  cc  qui  a  la  vcrlu  de 

conoborer 
CotaoaoRAR, v.  a.  corruborcr .-  forlilicr,  doa- 

w' des forces  au corps,  a  lestomac. (fig.) Con- 

finncr,  affermir,  donucr  uue  uduvelle  force  a 

^nisoDneiueiit,  a  une  opiniou ,  elc. 
^uoborativo,  a,  adj.  rorroboratif:  qui 

^fiiiie ,  qui  cortobore  ( remede ). 
^«.Kutn, «.  tu  corcoder,  roo^cr,  Blander. 
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CouhoibO ,  a  ,  p.  p.  de  Corrotr. 

CouküMPLDOR,  a,  $.  corrupteur,  debau- 
cheur. 

Cuhrompkr  ,  c.  a.  corrompre,  galer,  allerer, 
pourrir. —,  seduire,  debaucher.  {fig.)  Portar 
au  mal,  pervertir  loa  uiosurs.  — ,  suborntr  1 
gagner  ä  prix  d'argent. 

Couromp£r-s£,  v.  r.  se  corrompre,  se  gaUr, 
se  pourrir,  s'allen  r.  ^fig.)  So  pervertir,  »e  de- 
baucher. 

Corrompidam£nt£,  ade. dune  maniere oor- 
rompue,  vicieuse. 

Cour.OMpiDo,  a,  p.  p.  de  Corromper. 

Corroupimknto,  t.  m.  Iaciioo  de  corrompre. 
V.  Corrupfdo. 

Corrosäö,  s.  f.  corrosion  :  action  et  eflet  du 
corrosif ;  eiat  des  choses  corrodees. 

Coiirosibilidad£,  $.  f.  corrosivelc  :  qualite 
des  corrosifs. 

f  Cokrusivcl,  adj.  2  gen.  qui  peut  etre  cor» 
rode. 

Cotmosivo,  a,  adj.  corrosif:  qui  ronge,qui 
corrodo  les  corps  par  la  «uperficie.il  est  aussi 
substanlif. 

Co  1;  hü  da  ,  *.  f.  V.  Kspargo  dos  anligot, 

Corrijm£,*.  m.  'ouverture  canaleedans  une 
piece  par  laquelle  doit  passer  une  aulre.  ifig.) 
Cours  regulier  dune  chose. 

Cürrip^aö  ,  t.  f.  corruption  :  a Iteration  des 
qualilcs  principales  ,  au  physiqueetau  moral, 
de  la  subslancc ;  putrefaction,  pourrilure;  ac- 
tion de  corrompre ;  ses  efTets ;  etat  de  ce  qui  est 
corrompu.  (fig.)  Depravalion  (dansles  mosun, 
la  justice,  etc.);  cbangement  vicieux  dans  lo 
texte  d'un  livre;  moyens  pour  corrompre. 

Corrupio  ,  t.  m.  Andar  n'um  — ,  (foc.  fam.) 
6tre  en  mouvemenl  conlinuel,  s'agiler  eu  toua 
sens. 

Corci'ptamehte,  adv.  d'une  maniere  cor^ 
rompue. 

Corrlpt^la,  *.  f.  V.  CorrupgÜQ.  (t.  d* 
prat. )  *Abuü. 

CouuLi'TiitiLiDADt:,  «.  f.  corrup tibi lite  :  qua- 
lite de  ce  qui  est  corruptible. 

f  Coi:ri  nitOLAS,  *.  m.  pl.  corruplicolet  : 
hert'liques  qui  croyaient  que  le  corps  du  Christ 
elail  corruptible. 

CoRivipTissiMO ,  a  , adj. sup.  de  Corrupio. 

CoKRip-rivEL,  adj.  2  gen.  corruptible:  qui 
peut  etre  corrompu,  allere,  gale;  sujet  4  la 
corruption. 

f  Corkuptivo,  a,  adj.  corruplif:  qui  cor- 
roinpl. 

Courüpto  ,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Corromper.  adj. 
Corrompu:  gale,  allere,  au  propre  et  au 
Ügurc. 

Cour'Jptor,  a,  «.  corrupteur :  qui  corrorapl 
(les  inueurs,  l'espril,  legoüi,  les  temoins).  Ü 
est  aussi  adj. 

ConiiiiTO.  V.  Corrupio 

Corsa.  V.  Cor  ca. 

Corsärio,  m.  m.  corsaire  .-  valsseau  arm6e» 
|  coursc ,  ecumeur  de  iner ;  coaunandanl  <f  im 
!  vaisscau  arme  cjj  courso. 


352 


COR 


fCoRSP.iR,«.  n.  (t  de  mar.)  faire  la  course, 
courirsur  les  vaisseaux  ennemis,  ecumer  la 
racr. 

ConsKCA  ,*./".(  t.  de  gtogr.)  Corse  :  11c  de  la 
Mcriiterranee. 

*  f  Cors£iro ,  a  ,  adj.  vagabond ,  errant. 

Cörso ,  s.m.  {(.de mar.)  * course : acte d'hos- 
tilil«  qu'on  fait  cn  courant  la  mer.  Andar  a  — , 
aller  en  course,  faire  la  course.  V.  Corsear.  it. 
Vie  erranlc,  vagabonde. 

Cörso,  a  ,  *.  et  adj.  Corse :  de  la  Corse ;  habi- 
tant  de  la  Corse. 

t  Cursicü,  a  ,  adj.  Corse :  de  la  Corse. 

•f  ConsoLtTE,  *.  m.  corselct .-  corps  de  cui- 
rasse  de  pi(|uier;  pelite  cuirasse.  (t.d'hist.  nat.) 
— ,  partie  du  corps  des  insectes,  entre  la  töte 
et  h»  venire.  V.  Thoractte. 

Cortaböi.sas,  *•  m.  {(am.)  coupeur  de  bour- 
ses;  lilou. 

CortadAtra ,  x.  f.  instruroent  pour  ouvrir  les 
boulounieres;  large  lame  dVpee. 

Cortadissimo,  a  ,  adj.  sup.  de 

Cohtäüo,  a,  p.  p.  de  Cortar.  adj.  (flg.) 
Adlige;  oppiimc,  aucable;  ronfus,  trouble.  In- 
terronipu. 

Coutadör ,  a,  adj.  qui  coupe.  *.  m.  Boucher 
clolier .-  celui  qui  coupe  et  qui  vend  de  la  viande 
dans  les  boueheries. 

Cortädos,  *.  m.  pl.  'taillades  dans  les  ha- 
bits. 

Cortadlra,  *.  f.  coupure,  incision.  (f.  de 
fort.)  Tranchee,  rotirade ,  coupure  avec  retran- 
chement. 

f  Corta-ferro,  *.  m.  ( t.  de  mar.)  ciseau  a 
froid. 

+ Cortafögo,  s.m.  *  muraiile  forte  et  epaisse 
qui  separe  im  ediüce  en  deux,  pour  empecher 
que  Ic  feu  ne  se  coinmunique  d'une  partie  a 
l'aulrc,  en  cas  d'evenement. 

f  Cortamäö, s.m.' cquerre de  bois  ä  e pau le- 
in ent:  Instrument  pour  traccrdesangles  droits. 

f  Cortami.nto,  *.  m.  *  seclion,  division ,  am- 
putalion,  incision. 

•j-CoRTANTE,  p.  a.  de  Cortar.  Coupant :  qui 
coupe. 

t  Cortapäo,  s.  m.  noin  dun  oiscau  du  Bresil 
qui  chante  peudant  la  nuit.  V.  Pirapdo. 

f  Cortapiza  ,  *.  f.  bordurc,  bände,  garni- 
tore  inise  au  bas  d'une  robe,  dun  jupon ,  etc. 

Cortar,  v.  a.  couper,  traneber,  taillcr,  divi- 
ser un  corps  continu  avec  quelque  chosc  de 
tranchant.  — ,  traverscr,  diviser,  en  parlanl 
d'une  cbaine  de  monlagncs,  de  canaux,  de  ri- 
"viercs.  (I.  mil.)  — ,  se  mettre  entre  deux  parlies 
de  l'arraee  de  lennemi,  ou  entre  son  armee  et 
une  place  qu'il  couvrait.  Arreler,  couper,  in- 
tercepler.  (/ty.)Coupcr  la  parole,  interrompre 
une  conversation.  — ,  abreuer,  raecourcir,  cou- 
per rourt.  (flg.)  Ahattre,  allliger,  atlrister. 
(ant.)  E&limcr,  evaluer,  üxer  le  prix  d'une 
ebose.  ( flg.)  Suspendre ,  interrompre.  ( id.)  Dc- 
ctder,  elre  l'arbitre.  —  a  cahera,  decapiler, 
egorger,  decoller,  guilloliner.  —  cerreo  ou 
renle,  ccourter.  —  de  veslir  ou  —  um  veilido 
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a  alguem,  (pg.)  murmurcr,  midire  de  quel* 
qu'tm,  le  mettre  en  beaux  draps  blancs;  faire 
un  habit.  —  a  agua,  as  ondas,  couper,  fendre 
l'eau  en  naviguanl.  —  o  flo  da  conversafäo, 
(flg.)  couper  le  til  de  la  conversation.  —  o  flo 
da  vida,  6ter  la  vie  ä  quelqu'un ,  traneber  le  fil 
de  ses  jours.  —  o  naipe,  (t.  dejeu)  couper  les 
carles  en  jouant.  —  o  verso,  faire  sentir  la  me- 
sure,  la  cadenccd'un  vers.  —acolera,  (t.de 
mid.)  atienuer,  diminuer  la  bile  par  des  reme- 
des.  —  a  cölera  a  alguem ,  ( flg.)  calmer  la  co- 
lere  de  quelqu'un.  —  bem  a  tingva  porluguesa, 
latina,  etc.,  parier  bien  la  langue  portugaise, 
latine,  elc.  —  a  ratz  do  mal,  {flg.)  arreter  an 
commencemcnl  les  progres  d'un  mal  physique 
ou  moral.  —  as  azas  a  alguem,  ( flg.)  decou ra- 
ger: entraver,  traverser  les  desseins  de  quel- 
qu'un, lui  öter  les  moyens  de  reussir.  —  w 
passu*  a  alguem ,  traverser  les  desseins  de 
quelqu'un,  lui  barrer  le  chemiu.  — as  unket 
aos  ladröet,  öter  aux  brigands  lous  les  moveo» 
de  voler.  —  pelo  pe",  couper  par  le  pied.  —  0 
eoraedo,  causer   grande   douleur,  navrer  le 
cceur.  —  largo,  coiiper  large,  au  propre  et  au 
figurc.  —  lenha,  malo,  faire  du  bois.  Ar  que 
cörla,  (fam.)   vent  froid  qui   coupe   la  ti- 
gure. 

Cortar  (por),  r.  n.  faire  le  sacriflee  de,  re- 
noncer  a.  —  peius  appelites,  ne  pas  satisfaire 
ses  appetits.  —  por  si,  se  reprimer,  se  conte- 
nir ;  ceder.  —  pela  carne  e  pelo  sangue,  ( flg.) 
ne  pas  respecter  les  liaisons  de  parenlc. 
—  pur  alguem,  meditc  de  quelqu'un.  —  pela 
honra.  V.  Mtnoscabar. 

Cortär-sf,  v.  r.  se  couper,  rester  court,  sc 
troubler,  s'embarrasser.  (ant.)  £tre  fixe,  en 
parlant  du  prix  de  quelque  chose. 

Corte,  s.  m.  Fil,  tranchant.  'Coupure,  inci- 
sion; l'aclion  de  coupe r.  'Coupe  .-  abatis  d'ar- 
bres;  taille,  coupe  de  bois.  'flg.)  Moyen  adupte 
pour  terminer  un  differend.  —  da  penna.  Utile 
d'une  plurne.  —  de  restido,  etc. ,  quanlite  d**- 
tofle  necessaire  pour  faire  un  habit,  elc.  Dar— 
a  alguma  eousa,  arrtter.  ein  pecher  une  chose. 
V.  Decepar.  Dar  —  d  vida,  öter  la  vie  a  quel- 
qu'un. Dar  um  —  a  um  negoeio,  arranger,  ac- 
commoder  une  aflaire.  —  (f.)  de  pfircos ,  d'ani- 
maes,  etc.,  toit  do  porcs,  etable,  ecurie, 
basse-cour. 

Cörtf.,  *.  f.  cour.-  licu  oü  est  le  chef  souve- 
rain  avec  sa  suite;  les  oüicters,  les  princinaux 
seigneurs  <|ui  aecompagnent  ordinairement  un 
roi  ou  au  Ire  chef  souverain;  suite,  corlege. 
— ,  hornmage,  respeets,  assiduite  qu'on  rend  ä 
quelqu'un.  [ant.)  — ,  tribunal  supreme  de  jus- 
tice. Fazer  a  —  a  alguem,  faire  la  cour  a  quel- 
qu'un. Dia  de  — ,  gala  ä  la  cour.  C6rtes,s.  f.  pl. 
cortes  :  asseinblee  des  elats  en  Espagne  et  en 
Portugal;  les  chambres  legislatives.  Ckamar 
a  — ,  convoqiicr  les  etats  du  royaume.  Ter 
assento  em  — ,  avoir  seance  aux  elats.  11  se  dil 
des  villes  qui  avaient  le  droit  d'envoyer  des 
depules  aux  cortes  (cn  Portugal). 

Cokt£j ado ,  a  ,  p.  p.  de  Corlejor. 
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t.  a*.  eouttisan :  eelui  qai  co«r- 

liomme  galant. 

a.  courtiser,  finire  la  cour;  sa- 

» 

,v.r.*e  ulaer  mataellement. 
n.  cor  lege,  tuite.  Bon  aceueü, 

am.  dim.  de  Corte  (de  p6rco$). 

9  gen.  coartois,  poli,  ciril, 
,  obtigeant,  graeieax. 
.  CorHp*. 

GoiTnAR,  t.  f.  courtlsane: 
«  on  pea  considerable. 

e,  «de.  pelimeat,  citilement, 
ilanimeut. 

i.  f.  peJitesee,chrilit4,bonne- 
;  manieres  o?un  eouriiean. 
#.  f.  eoartisanene :  art,  scienee 
»mietete  aflectee. 
s*.  coartisan :  pereonnage  alta- 
u  la  treqoente;  qai  eoartiee, 

,  mdj.  qai  eoneerne  la  eoor. 
,  poliliqae;  elegant,  poli,  en 
!,elc.  V.  Cortez. 

f.  re>erence,  mooTement  da 
lit  poar  Mlaer.  Courtoisie,  po- 
hrilite.  V.  Cortexemia.  *Gadeaa, 
favear.  Termoe da—, formales 
r  leaqnellef  on  termine  nne 
-,  (I.  da  eaaMi.)  joars  de  graee , 
le  paiement  d'une  traite. 

,  «Nie.  polintent,  cifilement, 

oartoiaement. 

f.  2  fem.  cortical :  qai  appar- 

.  Subetemeim  — ,  (  f.  d'mnat.) 

tele :  da  eenreaa,  Üssu  de  vais- 

•  liege :  eeoree  de  liege;  eeoree 
9  de  liege  poar  mettre  mos  les 
rantres  usages.  —  dbairoM,  V. 

•  tcmo  «  —  eobre  «  aguaf  ( ßg .) 
tispoee  4  ae  laieaer  gouTeraer 
ee  aatrea.  Jfanlar  aas»  — ,  (/!#. 
es  propre«  eilet ;  n'aroir  beaoin 
lecoars  de  penonne. 

,  #.  f.  grande  qvantite  de  ru- 

,  «*>.  eourert,  garni  de  liege. 

t.f.dtm,6eCortita. 

r.  m.  die»,  de 

a  nüel ;  aortede  barillet 
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.  f.  espeee  de  grande  perdrix  a 

a,  aa?.  de  la  natore  da  liege; 
srt(arbre). 

p.  f.  de  Cerftr.  ad?,  (/le.)  En- 
ifl).  aTatar  —,(/!*.  fem.)  etre 
ataej  aunexercioe.  Betör —  do 
per  le  aoleil.  —  da  detgotlos, 
mtia  beaooeap  de  desagre- 


CöRt(DAa,Mn.  (anneur,  oorroyr  ur.  habiltevr. 

Cortidöuro,  t.  m.  'taunerie :  atelier,  bau« 
tique  de  tanneor. 

Cortidöra  ,  s.  f.  Taetion  de  teuer; 
f ition  poar  tanner;  maceration , 

Cortilhär,  v.  o.  dim.  de  Corlar. 

f  Cortim,  i.  m.  tannin  :  snbstaaee  fibreoee, 
insolable,  resida  da  tan  lcsfire. 

CoRTintirro,  i.  m.  faclion  de  Unner.  —  Ja> 
efnAo,  enrage  :  aetion  deeuver  lerln.  Wre 
vinho  de  —  oa  dar  —  ao  efoeo ,  eurer  le  tbb. 
V.  Cortir  o  vinho. 

Cortiwa,  t.  f.  'rideaa :  etofle  suspendae  poar 
courrir,  entoarer.  (f.  de  fort.)  Coartine : mar 
entre  deux  bastions.  (fig.)  'Voile  r  ton«  ee  q«f 
aert  a  eaeber,  a  voller.  *Daia  aa-deseas  da  fae- 
teoil  da  roi  dant  aa  ebapelle. 

Corttwado,  t.  m.  *  tenlare  de  rideaox  $  Itpat* 
serie;  loordelit. 

*  CoRTräHA.  Y.  CorHna. 

*  CortiwhIl,  t.  m.  cbamp  dos  fafen  enee- 
menee  tooa  les  ans. 

Cortir,  e.  a.  tanner,  afleuter,  oorroyer. 
Doreir,  haier.  Bndoreir  a  nn  trarail,  i  «a  eier- 
elee.  —  o  Hmko,  o  camamo,  roolr  da  ebanrre, 
le  faire  macerer  dans  l'eao.  —  o  vinho,  mwrmft 
laiaser  fermenter  le  vin  dans  la  enve.  —  aTarat, 
d*$fo$to99  etc.,  (/le.)  soaffrir,  epremrer  des 
doalears,  des  desagrtmenU,etc.,eontia»eis. 

—  «peUa  •  nlgnom,  (  fom.) mettre qoelqa'aa 
en  de  beaox  draps  blancs. 

fCoRTfiiit,  a.  m.  'Unneriar  Hau  oa  l'aa 
tanne;  aetion  de  tanner;  proeede  paar  taamar« 
Tan :  eeoree  de  ebene  mouloe  poar  taanar. 

f  CORTDSA-Dl-Vl!lCiHIA  ,  f.  f.  pOÜt  aiiS.      ' 

CoRCcato,  s.m.  aorte  de  mitre  de  earteti  com 
portaient  les  OagellanU.  'FWebe,  aigville  aToai' 
edifice.  —  da  columna,  arehitrave,  epistjle. 

—  do  teihado,  sommel  da  toiL  —  #mm  t$m§io9 
coape  de  dorne  d'un  temple. 

f  Corüja,  t.  f.  (t.d'hut.nnt.)  eboaettet  oiaeaei 
de  nuit,  de  l'ordre  des  rapacea.  —  orando  orio- 
nogra ,  halolte.  —  pardo-huivanU ,  cbat  baafjt. 

—  alutdi*  chUranie  da*  torroi,  effraie,  —  fno- 
ealvm  da*  roehai,  ehooette  grande  ou  ibi  riebe. 

—  peevena,  eberecne  ou  petite  eboaetta. 
Cor6jo,  §.  n*.  cboaette  male.  V.  Cormja. 

f  Goeonha  ,  t.  f.  ( f.  de  oiog.)  Corogne :  fflla 
maritime  d'Espagne,  dans  la  Galiee. 

Corüsca(jäö,  t.  f.(t*de  phyt.)  eorasaatfon  1 
eclat  de  lamiere. 

GOBUScino ,  p^p.  de  Corutcar. 

CorüscIhte,  adj.  2  gen.  (t.  dep*4e.)  tarn- 
boyant;  brillant,  relaiaant,  eolatant,  ebloaJa- 
sant. 

fCoaüscAR,  e.  n.  (I.  depoit.)  flambayeri 
Jeter  an  grand  eclat;  briller,  reluire,eolaler, 
ebloair. 

fCoRüTiLHO,  t.  m.  dim.  de  Corüto.  —de* 
semenUt,  ((.de  bot.)  petit  sommet ,  dendere 
pointe  des  graines. 

Goroto  ,  *.  m.  •  cime ,  bonqnet  aa  best  de  la 
tige;  sommot,  Cime,  pointe  do  qaalqaa 
que  ce  soit. 


m.  ih  fl.  ewmonnia  : 


.  l'iclion  d*  taitigtt. 
[liger.  V.  Afular. 
kurl.)  ecarliune  qnl  dt- 


are  uütlque  de  3,M0  i 
»im.  V.  Coruttlt. 


leTeUe  i  rone  »  poinlc«  da 

J.  (  (.  da  mur.)  cerelea  da 

CmMla.  C6le,  penchenl 
'e  qui  *'elcnd  au  loin  la 
aar.  Elire  :  omil  de  eer- 
•x  — ,  ethouer,  donner  1 
-.  ander,  nariear  ™u  4 
irrer  ao  longo  da  —  ,  «*- 
/Ij.!  dechoir,  aller  en  de- 

nri.it«,  enmi)nUnl.(p"o.) 
epagnanee,  cenlro-monl. 
Cjle.)  alTaire  trH-dllDeila, 
'a  naralha  ,  da  fat«,  du 
-eini,ppaulc>:cd[ei;  dal, 
Cateur,  protection,  —da 
n.  Deitadode—,  reitrerte 
r  le  dos.  CmlT  de  -,  toni- 

,  «dt.  aar  ledoe,  lur  lei 
.  bra) ,  mr  lon  remple,  I 
-  ■  nljutm,  parier  qneV- 
i.  Ftrer  ai  — ,  lonnier  le 
■m,  aairre  de  prei,  illsr 
er — a  alguem ,  {fg.)  pro- 
■  —  >M  äff  MD,  rn  e/p*- 

eonlljnc«  eii  quelqn'nn, 
r  u — fnmfai  an  algium, 
neur  de  fjuvlqu'nii;  «TOir 
lache.  Ter  da  —  e  in  JMt- 
r  ieabris.  Cittaitem  —  , 


seile  Jusqt 
alle  d'une  irmee.  Colt, 
iciu .  Dm.  Dar  o — ,  ( (.  de 
le  pour  lächer  ia  bordee. 
la  pa  renle;  qua  nlerad'aa- 
-* .  le  peie  el  la  mere ,  la 
■dfinere  de  quel'io'un. 


jp 


00S  SU 

CoatiL,  ad>.  l  «na.  enta  peal  parte*  n»  ■■ 
epaulei.  (p.  •».) 

CoaTiLtma ,  i.  f.  planebea  de  c*U. 

Cojiiitiii,«.f.  (J.atil.  ■•*.)  'nane,  all* 
d'une  armen.  —  dt  nWn,  daaaM  :  iWMfl 
et  demlere  plancbe  traae  place  deaatlaeiM. 

—  de  pepsl  i  aaMMM  de«  den  «Min*  ata  Mpear 
de  renal  <ri*cn  tuet  •(■JbMlmaal  daaeebaanae 
raew.-e,  ( I,  ab  mt.J  faul  baabaae,  kaahaaa 
da  tortuue. 

Gmhriihp,  a ,  aaV.  dl  *Me  aMIltpjt.  **»- 
pal — ,  papiarde  rabnL 

Cosrid.  T.  Leines. 

tCo*Tifl,I,od>.  qol  apparliert»  Hl**, 
qnl  Karde  la  eöM  (eeldal,  au.  )i  qnl  MI  m 
penle,  penthinl  (cherain,  Taute};  qe'en  p*M 
porter  aar  Jen  epaulea  (  fordet»,  Ott.). 

Conrileo,  »,p.  p.  de  Ci   " 

CoITKlBlNtO.  V     "      ' 

CotTlia, , ».  ft.  (  f.  da  «Mr.}  Tanger,  eataW, 
Mlerer,  mihjner  terrt  i  Mrn.  Lanier  i  MP- 
her  le  long.  T.  Cmlcdr. 
Conti*., e.«.,ei~-w,«.  r.  ttkjtt.  Ifif J 
appreeber  d'an  «tI*.  d*ane  otrtaleo. 

Coaitma,  a. 
buh)  paar  renfon 

CoiTiiito,  i,  eau.  oe  la  bou);  toiiar, «■■■' 
turnt.  Bmrto  — ,  fiaajraaflle  -i ,  [i  il*MPJ 

iboiipi  mi  cabaleut :  UUeMal  pMT  HfMb 

CosrtLi* ,  i.  f.  eoie:ea  MWtb* etp1<I,|Me4 
obliqaemwl  lur  hM  eatet  da  Iberal ;  es  «jiri  M 

-  la  fornie.  BaqoeUe ;  repaee ,  phtf«  ifelHhlit. 
--"   «nlara»— «,  en  ral  «aeipMrMt 


Sfi 


delamer;riT«aM. 

(I.  d,  mmr.)  fÜm  H 


Cono,  ».  M.  1  *en  dee  ladea  et  oTifinV 
nei  M  rielne  «romaliqne. 

Cost«*,«.  f.  eroan)  (d'une  bletMf«,Mt.)i 
arfice  dardc;  eaearre.  V.  CreeM. 

CoJT»ii»»,i.  f.  crenl«  de  pale,  e*. 

t  Cosrnoio ,  Ä ,  od/,  qai  i  aae  cr«*M  •*  den 
roetea;quli  la  tnrfiee  darcle. 

CosicaAoo ,  1 ,  p.  p.  de  CmIhiMP.  •#.  1*- 
oataroe,  habila*. 

CosToaioi« ,  i.  f.  canlumtrle,  draH  eMta- 


:«mP»> 

«BfLlH 


ilr  en  ren  lerne.  — «,  p*.  *i 
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COS 


G6aYA,ff.  f.  femelle  du  corbeau.  (fig,  fam.) 
Criailleuee :  femme  qui  criaille. 

"  Corveiro,  t.  m.  *  bergerie  de  chevrei. 

Corvsja»o,  a,  p.  f>.  de  Corvejar. 

f  CoayijäO,  ff.  m.  (t.de  vit&r.)  jarret  dun 
animal. 

Cqryejar,  «.  n.  etre  tenace  sur  quelquc 
affaire :  croasser.  crier  comine  le  corbeau. 

f  Corveta ,  ff.  f.  corvctte .-  batiment  leger  de 
gaarre,  a  trois  mats,  enlre  la  frugale  et  le 
blick. 

Coeyi'xa  ,  *.  f.  gros  poisson  de  mcr  a  ecaillcs, 
qui  ressemble  au  congre. 

tCoavi*o,A,  adj.  (I.  depoet)  qui  appar- 
Üent,  qui  ressemble  au  corbeau. 

Corvo,  ff.  f».  (t.dhitt.  nat.)  corbeau  :  gros 
•iseau  a  plumage  noir,  passereau  plenirostre, 
sylvaia,  anisodectyle ,  omnivoro,  qui  recher- 
che  les  -pays  froids.  —  marine ,  cormoran. 
—  noetnrno  ou  noitibö  da  Europa,  engoule- 
veaft,  crapaud  rolaot.  Cria  o  —  tirar-te-ha  o 
olho%  ( prov.)  nourris  un  corbeau ,  il  le  crevera 

i'ewi. 

GoftiBlVTtt,  ff.  m.  pl,  (I.  d'ant.)  corybantes: 
pretrea  de  Cybele  qui  dansaient  au  son  des 
instrumenta. 

f  Coathbifero  ,  A ,  adj.  ( i.  de  bot.)  corym- 
btfere  i  qui  porte  des  eorymbes.  Plantat  — «s, 
cerjmblferes  :  familie  de  plantet  dycotyledo- 
nee,  SBoaapctales,  4  eorollee  epigynea  el  an- 
theres  reunies. 

f  CoayhbiAlo  ,t.m.(t.de  bot.)  corymbiole  : 
pliBta  du  eap  de  Bonne-Esperanco. 

Coai'HBOa,  a.  m.  pl.  ( t.  da  bot.)  eorymbes  : 
fleurs  an  baoquet  horitontal  au  haut  de  la  tige. 

tCeaYMBOSO,  a,  adj.  (/.  de  bot.)  corym- 
Wau  i  en  eorymbe,  en  forme  de  corymbe 
C  flow,  etc.). 

Go*ymeo ,  t.  m.  coryphee  :  chef  des  ebeeurs 
authealre  grec..;/Jp.)  Chef  d'une  secte,  d'un 
peiU,elo. ;  sujet  prineipal  des  clusurs  ä  i'O- 

pera* 

f  CoairaßsA,  #.  f.  (f.  cThist.  nat.)  cory- 
peeaei  poisson  thoraoique.  —  dourada  ou 
iampm§m  do*  Hetpanhöet,  dauphin  ou  dorade 
des  Antilles.  — «s«/,  rasoir  bleu,  —  portale- 
o*e,  eventall. 

Goryxa,  a.  f.  (I.  da  mfd.)  corysc :  eeoulc- 
ment  d'une  humeur  Acre  de  la  tele  dans  les  na- 
rines;  rhume  decerveau. 

CdRztxuA,  s.  f.  dim.  de  Cor,  couleor  peu 
Yive. 

Cef  ou  Co'ns,  pour  com  os ,  aveo  les. 

Cöa,  a.  m. '  ceinture  dota  culottc,  d'une  jupe. 

Cösco,  ff.  m.  ( t.  burl.)  argent  mis  cn  reservc, 
pecule* 

CoscejAS,  f.  f.  pl.  •  anncaut  de  chaeune  des 
hranclies  du  mors  dun  dieval;  pieco  d'uno 
seile. 

GosconÄO,  t.  tn.  especc  «le  beigni't. 

+  Coscur.na,  «.  f.  ( /.  de  Int.)  'coscorna  :  ar- 
bre  d'Afrique,  k  pomuie  d'aiuuur. 

Gescoao,*.  m.  etat  d'uue  chose  crepee  et 
dare« 


COS 

f  Coscoröba,  i.  m.  (I.  d'hitt.  noL)  coscore- 
ba  :  oie  du  Chili. 

Coscorraö,*.  m.  (f.  burl.)  V.  Cardio,  Ca- 
chaeäo,  chinfreneau  :  conlusion  a  la  Letf. 

CuscoRRixHO  ,s.m.  (t.  fam.)  argent  mit  ei 
reserve,  pecule. 

Cdscos ,  *.  m.  pl.  V.  Cotcöjas. 

Cosclzkiro  .  a  ,  adj.  couique ,  aigu ;  en  fofmi 
d'entonnoir.  HU  ho  — ,  Y.  ÜilhocotauHra* 

f  Co-secantb  ,<./*.(  I.  de  gfom.)  co-secanta : 
secantc  du  coinplement  d'un  angle. 

fCosEDÖn,  a  ,  t.  eclui  qui  coud. 

Cüsedura,  #.  f.  l'actiou  de  coudre  4  rat 
guillc.  V.  Cottüra. 

*  Coseito.  V.  Coiido. 

Co-skno  ,  s.  m.  ( i.  de  surtA.)  co-sinos :  sioat 
du  coinplement  d'un  anglo. 

Cosee,  v.  a.  coudre  i  joindre  des  eleflss, 
etc.,  avec  du  Ul  passe  dans  laiguil)e,eu., 
■  fig.)  rassembler,  aj outer  Tun  a  1'auUe  (da 
passages  de  livres ) ;  allacher,  licr;  uoir,  ioie- 
dre,  co Her.  V.  Coxer.  —  a  faeädot,  (fem.) 
larder,  percer  de  coups.  — tecoma  terra, a 
parede,  elc. ,  (fig.)  secoller  conlre  la  laift, 
contre  la  muraille. 

Cosi'do  ,  a  ,  p.  p,  de  Cottr.  adj.  (fig.)  Attacas, 
lie,  colle.  —  com  a  terra,  coile  contre  la  lanf> 

Gosimesto.  V.  Cosimento, 

GosinnA ,  etc.  V.  Cozinha,  etc. 

Cüsmktico,a,  adj.  rosrnelique.-  qui  sirii 
erabellir  la  peau  ( remede,  preparation  )• 

Cos m ico,  av  adj.  {I.  da$tr.)  cosmiqae.il- 
pecto  — ,  aspeel  cosmique  :  des  planetes  pat 
rapport  h  la  terre.  Nascimento ,  oecam— ,  k> 
ver,  couchcr  cosmique  :  d'un  a»tre  avec  celei 
du  solcil.  ff.  m.  p.  ue.  Le  globe  Celeste. 

CosMW.o^iA,  $.  f.  cosmogome  :  science,  f|t- 
teinc  de  la  formalion  du  monde. 

fCosMOcoNjco,  a,  adj.  de  la  cosmogaaj«i 
qui  appartienla  la  cosmogonic. 

f  CosaocoaiSTA,«.  m.  auteurd'unsYSleaiad« 
cosinogonic ;  qui  sait  ou  professe  cell«  seteaffr 

CosMOCRAPiiiA, «.  f.  cosmograpbie .-  descrip- 
lion  du  monde  entier ;  science  de  la  silualieaii 
de  la  grandeur,  do  la  Qgure  de  l'univers. 

CoshogrApuico  ,  a  ,  adj.  cosiuograpbiqai  ■ 
de  la  cosmographie. 

CnsuöGRAPiio,  ff.  m.  cosmograpbe;  qui  wA 
la  cosmographie. 

f  Cüsmoläbio,  ff.  m.  eesmelabe  :  instruaseu« 
de  maihcmatiques  pour  mesurer  le  ntoaoV: 
espöee  d'aslrolabc  pour  mesurer  le  globe. 

CnsttOLOciA,  «.  f.  cosniologie :  science  des 
loisdu  monde  |>ti>sique. 

Cosuolocico  ,  a  ,  adj.  cosmologique :  da  Ii 
cosinolojie. 

t  Cosjioloco  ,  ff.  m.  qui  sait ,  qui  profcsst  W 
cosniologie. 

Cosmopkia  ,  ff.  f.  p.  uff.  Tabrique  du  moBoa. 

f  Cosmopolita  ,  «.  m.  cosmopolite  :  cilayei 
du  monde ;  qui  n'adople  pas  de  patrie,  egeft* 
errant. 

fCosüGpoüTico,  a,  adj.  cosmopolitali 
qui  appariient  au  cosmopolitismo« 


<** 


f.  frctU»  da  rntfa>. 
aciif  er.  V.  Hmtim. 

UkartJcrtiHM  *ri 


MtlMia :  rooe  1  poInlM  de 

Jrf.{(.  rf»  »«-.)  eerele»  d» 


CarTtr  aolMfada  —  ,#*- 
,(Jlf.|d<chalr,iUtrndt- 

m  mmum.  (ff .) 


>d|f*8n»B*a,t 

,<jf.)«ITair.l 
#MNHa,i 


,  laitur,  kdIccUh.  —  da 
MklMtadod«-,nnT«n* 
■o  1*  du..  Ctir  dl  —,  Mot- 
-t*fe.inrlBdM,iarlM 


M.  Firm-  01  — ,  loarger  b 
WS,  nim  do  prei,  «Dir 
NfT-a  tlgutm ,  Ißg.)  pro- 
fr  —  ™  alftum ,  <*  atfn- 
i*r  »nflinw  ca  qielqa'ua , 

'•TM  —  fHUKKItlftWin, 

Wirar  do  quclqa'an;  irglr 
aanca«.  Ter  dl  —  ■  ■■iMt- 

»r  leibt«,  «iluam-, 


0m>Uh4- «  f-v  «Aa  PNI  *«<■  MT  fei 

Ifaajal.  (P.M.) 

0p«TU«»urfcf.fkMM*4«MU>    . 
Cownrty, «./.((■■«.  y);it,lll 

(i  dcraiaN  püMto  Am»  pMn  «MM». 
-d»  mmI-  Mmm  4m  «hm  MtM  4a  Mw 
da  HHI  «M  H««H»MliwMiUiMMMa 


Cotrlo.  V.  bat*.  * 

tot«,  1,—y  y»m*  fcw  >ni>», 

fri  mda  ta  (4M  (mWiI,  *m.)i  «M  *»*» 
■cdU,  pegcBaDi(dM«hi,  n«M)i  *•*•  Ja» 
aorur  «  Im  laaalaa  (  MM»,  «Mi), 
CdctUm),  * ,  V  f  >  ••  CSMftv. 


aBMjVT,  Mfinm  WM  *  Mm.  1 

•her  n  wag.  t.  Cmnm>. 


•  Cotrim ,  i.  f.  «•*  da  U  ■»•  iftadft 

— rlMMaM. 


Corruxinai,  i.  f.  aVJfe,  da- 1 
Hak 

GemMMMM   |fl.a>M.)  MM  <  a*M- 

COM»,«.«;        I  HM  dW  iMM  al  #JM> 
ae;  u  rados  «ramaUqM. 

caitm,).  f. cnfM («-dt«  iliiMtl.mh 
■mm  M* ;  Mtm  f.  **••••. 

Cl«t  liM  ,  f.  f.  •*•*•  *»  |NM>4  •»■ 

CoiTiiao ,  a  ,  mit.  aaarert  «"M*  arattat 
tCoiT»Wo,*,ad/.ytdd«dLiHa»W<M 
trottet;  qal  a  U  IM  MW  daltal. 
Cosnmioo,  a-  f.  •.  da  (MMMJah äff,  Jt> 

-  DM,  MIM«. 
Ttmioi«,«.  A  enMMaria,dnH«Hla> 


Com«*«,..  «.  T.  üllWlaf.  *.*,  Mar. 
dubimde  aa...(  aHttar  dWiaW  atJWj» 
tag«.  —i»,a.  r.  T.  JaMMWd^af.  «-•■>  Htt 

-nnuge.  '       _.... 

f  GoirMitw,  *,*■/.  eaawtaM*1  ►  daW  ■ 

cotrim,  (.  M.  'MataMd.Ulliddi,  mm». 

a>tral.)-a»«BM.daptMM)t,  frtMfU.dM, 

Ö-^.UfdWaMdaW^lMAlaM. 
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CUT 


CosuMf.ir.A,  f.  /".  V.  Cuttv. .;.:■;■/.  .■». 
:Oiii£ha,  *.  /".  couluro:  assembijjie  ue  cho:;rs 
cousuc»; ratu  de  poiuis  <j  aiuiHe;  arl,  ma- 
niere , action  de coudre, d'ultaclicr  en  cnufant. 
üuvrage  de  couluriere.  — .  Jante  cicairice.  — 
dando,  (I.  rf«  mar.)  feilte  dun  vaisseao  calfa- 
tee.  —  de  cabo ,  (W.)  union  de  deux  cAbles  par 
leurs  bouis,  epitsure.  —  redonda,  epissure 
carree.—  de  laborar,  episaure  longue.  Fazer 
tiaw-,  episser.  Rebater  ae  —  t ,  (id.)  pataras- 
nor.  Miller -tc  eomo  piolho  em  — .  Ou  le  dit 
d'un  hommc  qui  veatse  meler  de  lout.  Assen- 
tar  tu—s,  (t.de  taill.)  presse r  les  couturcs. 
(/ig.)  Bat  Ire  quelqu'un. 

GoiTi  at.iKA. ,  #.  /".  couluriere :  femme  qui  tra- 
▼aiiio  en  coulure;  <jui  fail  des  >eternenl*  de 
femme ;  lingere. 

Cota  ,  t.  f.  armurc.  (an/.)  Cuttc :  ancienat 
jupe  de  femme.  — de  mulha,  brigandiue;  che- 
mise,  tolle  de  mailles,  jnque  de  mailles.  — 
(forma* f  cotle  d  armes;  casaquo  inililaire  cur 
la  ouirasse;  cotle  de  heraut  d'arine*.  —  parte, 
\.  Quota.—de  faca,despaday  dos  d'un  cou- 
leau,  dune  epee.  iL Cole  .-  marque  numeraie 
paxl'ordre  de*  pieces;  annolalion  marginale. 
Cota  do,  Atp.p.  de  Coldr. 
Gotador,  *.  m.  aunotateur;  celui  qui  cote. 
Cotas! £xto  ,  s.m.'  annolation  ;  action  de 
coler. 

CoTANGiirrr.,  f.  (»it.de  giuwt.)  co-UngenCe: 
tanferte  du  coraplenient  d'un  angle. 

t  Cotamlho,  s.m.  (I.  de  bot.<  *  bourre,  duvet 
trej-fln.  Y.  Cotdo  (  tomentum,. 

Gotaäjlhöso,  Kjadj.it.de  bot.)  lomeuteux: 
de  bourre,  colonneux. 

Cotaö,«.  m.  colon  :  bourre  de  la  vigiie,  des 
fruit* ,  etc.;  duvet,  poil  follei.  it.  aug.  de  Cota, 
ohemise  de  grosses  maiiles. 

CoTÄn ,  v.  a.  roter  :  marquer  suivant  I  ordre 
des  lettre*  ou  des  uoinbres.  \ßg.)  Emarger, 
faire  des  noies,  des  remarques  da us  un  livre 
ou  cerit. 
Gotauxma,  f.  f.  diu*,  de  Cola. 
f  Gute,  s.  m.  queux  :  pierre  ä  aiguiser.  •/. 
ant.  Chose  qu'on  porlc  lous  les  jours  (ha- 
bit,  etc.). 
CoTtJÄDO,  A ,  p.  p.  de  Cotejar. 
Cotfjadou  ,  *.  m.  collatioiineur  :  qui  colla- 
tionue,  confere. 

Cotejäu  (com; ,  t>.  a.  conferer,  comparcr, 
eolUÜouncr. 
•J-Cotäjo,  s.m.  'comparaison,  confronlation. 
fCortTB,  #.  s».  (I.  d'hist.  nat.)  uianchot: 
isetm  negeur,  ptiloplcre ,  gorfou ,  apteuodyte. 
Cotäto,  a,  adj.  ures-pelil,  nain. 
-f  Cothurmädo,  a  ,  adj.  chaussc  du  cotliurnc. 
fty.)Tragiquei  elcve,  soutciiu,  cu  parlaul  du 
lyle. 

CoTnün.No,  e.  «.  coüiurnc  :  ehaussure  anli- 
jiie, qui  venaitau  uiilicu  de  la  jambe,  dont 
t'<-<  acteurs  sc  servaieni  ]>our  jouer  l<v%  iragc- 
dittS.^'/Sy.)  *  aVaiuidii? ;  lau  uu  »tylo  Iragique, 
o'j  epiqut.' ,  lieroique ,  cl^^  c.  t*u!rar  u  — .  i'/ljf.) 
tuau*ü'&  W  cüliiurtti}»fauu  jouer  Jus  iragedies. 


COT 

!  prviiJr.- i:ri  >!..'•.*,  un  ton  eli'v."  d«in<  un  ou 
.  vrnue.  i'essoa.  eousa  d  aUo  — ,  flg.)  haut  pci 
{  soniiase,  ( liose  elcvor. 

<ioTi.\ .  *.  f.  \  /.  d'hitt.  nat.'  'a^onti  :  quadru 
pede  du  Hresil  de  l'ordr?  des  rongeurs,  gern 
caniai. 

Cotia  Ott  Cltia  ,  t.  f.  (t.  d'Asie)  forte  de  bi 
limrril  dans  l'Asie. 

CÖTiCA .  *.  f.  (t.  de  blas.)  coticc :  bände  etroil 
qui  n'a  quo  (es  deu\  liers  des  bendes  onL 
naires. 

Coticaro,  a  ,  adj.  (/.  de  blas.)  cotiee.-cherf 
de  cotices. 

fCoiicLLA,  «.  f.  pierre  ä  toucher,  ou  d 
louche. 
Cotidiaxo.  V.  (Juolidiano. 
Cotilhaö,  «.  m.  cotillun :  »orte  de  dansc 
son  air. 

f  CfiTixcA , *.  f.  t.iChitt.  nat.-  'cotin^a  :  es 
pere  de  nierle,  lre>-brillanl,  d'Amerique.  - 
azulyüu  tand  grandr  do  Brazil,  ie  cordoc 
bleu.  —  rermelha  do  Parti,  l'ouetle.  — pur 
purea,  ou  PomjiaJoura ,  le  Pompadour - 
chilreira ,  lc  jaseur. 

CoTio,  Ktadj.  qui  cuit  niscraent,  on  le  <El 
des  leguiues  secs.  it.  De  tous  le»  jours,  roa- 
mun. 

Cöto,  i.  m.  bout,  cstremiie  d'une  chose; 
moignon,   reste   d'un  niembre  coupe,  d'mw 
branche  coupec.  —  de  rtfa,  bout  de  chandelle, 
de  bougie.  —  de  aza ,  gros  de  l'aile. 
Toto  ,  *.  m.  epee  courte. 
Cotöxka  cu  Cotonina,  m.  f.  V.  MarmeUxr*. 
CoTOjriA,  t.f.  *  basin ;  sorte  de  loilc  deeotoe. 
Cotoveläoa  ,  *.  f.  coup  de  coudt». 
(üTOvr.LAit ,  etc.  V.  Acoloretar. 
CotovjIllo,  $.  in.  coude  :  pli  du  brat,  M 
partie  exterieur*  oü  il  se  plie;  angle  exterienr, 
obtus  ou  droit;  (fig.)  tout  rc  qui  en  a  la  forme. 
Lrrantar  o  — ,  ;"/ViwiJ  liausser  le  coude,  bofr« 
beauroup.  Fallar  pelos  — *,  '/ty.)  parier  beaa- 
coup  et  facilement.  ifetter-se  ateoe—sn'eh 
guma  evu$a,  elre  engace  tr6s-avant  dans  UM 
afiaire. 

•f  Cototi*  ,  *.  f.  (f.  d'hitt.  nat.)  *  cochcris a* 
grosse  alouette  huppee.  —  dos  pantanos,  rons- 
seline  ou  alouelte  des  marais.  —  tnenor.  hifu : 
pelitc  alouelte  huppee. 
Cotrim  ,  s.m.  anciennc  monnaie  norlo^a»«-. 
7  Cün r.ft ,  f . m.  rhabol .-  poisson d'eau  doure. 
du  genre  du  rotte,  ä  gros *.e  Wie  platr.  —  en 
courafado,  chabol  citir;ts«e. 

•j-  CoTn.A ,  s.  f.  t.  de  bot.  cotula  :  plante  ra- 
diee,  corymbifrrc,  voisine  des  ramomilte». 
—  galtega.  V.  Macclla  gallega.  —  bas tarda, 
camomille  puante,  rulg.  la  marouttc. 
r.OTLT.NO  ,  clc.  V.  Colhurno,  etc. 
f  Coiltök  ,  a  ,  f.  cotuleur  .-  charge  de  la  ta- 
lelicavec  un  aulre. 

7C.UTXLKD0,  s.  w.  f.  drbnt.-  cotjledon  «1 
nombril  de  Venus  :  plaulo  des  rochers,  des 
>inii  inurs,  a  fcuilles  en  ecuelle. 

f  CnTYLr.iioNK,  s.f.U.dc  bot.,  reiy'edea: 
lobe   d'u;itf   »ciucncc.  — i  ,  pl.  cotyledosieai 
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fantta  seminales ;  genre  de  1a  famillc  des 
pobarbes. 

•f  Cotyl*böbeo;  A ,  odj.  (f.  de  bot,)  coh  16- 
dtoe .-  poarra  de  colyledon.  Cotyledonnaire  : 
toeotyledons. 

fCorruiior.,  adj.  2  gen.  (t.dTanat.)  coty- 
We :  de  Tos  des  fies  icariic; ,  dans  laquelle 
!wda  femur  s*articule. 

Garen,  J.w.  boot ;  queue ,  extrcmite.  V.  Cmt- 
f»Vt.  Coup  de  pied:  niade.  nVpotissemenf. 
'Crosse  de  fusil.  Dar  — ,  repoosser,  cn  parlnnt 
üme  arme  a  fcn.  Dar  ou  atirar —t,  ruer, 
incer  des  eoups  de  pied ,  regimbcr;  (/!?.;.  faire 
dn  beUtes. 

CocciadAb  ,  a  ,  «0*.  rueur,  qui  rue. 

GocaiR,  v.  u.  rucr,  lancer  des  roups  de 
|M:regimber. 

Cocckira ,  t.  f.  *gond ,  pivot  (do  porte). 

Coücellos.  V.  ConcMUo. 

Cot{Oii*A  ,  t.  /"•  petit  verre.  t'f .  Grosses  plan- 
Aes  pour  des  portes. 

Conti.,  i.  m.  chef,  capitaine  de  gens  de 
pnrt.  Inspecteur  des  haras.  —  m<5r,  in*pcc- 
fcir  ceneral  des  haras ,  officier  de  la  maison 
■t  roi. 

Cocielaria ,  «.  f.  Charge  de  l'inspecteur  des 
tat;  haras. 

Cdcsilbo.  Y.  CaudUho. 

"f  Cocdra,  t.  f.  °lit,matclas,  oreiller. 

Covufioa.  V.  Couvo-flor. 

Gscra  ou  Coiea  ,  #.  f.  *gilet  en  coir,  »orte  de 
ptte  eoirasse. 

Gocräc,a  o»  Coiraca,  f.  /".  cuirasse,  plas- 
ia :  sorte  d'armure  ancienne;  armurc  qui 
cMvre  le  eorps.  Soldado  — .  Y.  Couraeeiro.  it. 
i.  dt  /ort.  «nc.)  Sorte  de  ehern  in  couvert  avec 
fttrapeL 

GocRACtico ,  «.  «i.  cuirassier :  soldat  de  ea- 
iferie  arme  d'ane  eoirasse. 

Gscrama,  a.  f.  *cuirs,  peaux  d'animaux. 

GecaiG,  9.  m.  aug.  de  Coura.  tf.  öufl.  de 
flmro,  vieille  prostituee ,  garce  degoütantc. 

Cori£i«o ,  t.  m.  marchand  de  cuirs». 

Cocrclla,  f.  f.  piece  de  terre  Iongue  et 
tiiaile,  peu  considerable. 

'CoriF.u.tiBO.  Y.  Sesmeiro. 

Cocaiaiu ,  f.  f.  ditn.  de  Coura. 

facsjjiMO,  9.  m.  ditn.  de  Couro. 

Cscro  ou  Coiko,  t.  st.  cuir,  peau.  Outrc : 
pot  de  cheTre  preparce  pour  y  meltre  du 
ia,  de  Fhuile,  etc.  f/ly.  faxt.)  Ivrogne,  sac  a 
!n,  graod  buveur.  Äst— ,<ufe.  tout  nu ,  a  cru. 
tars  —  e  etnie,  enlre  cuir  et  chair.  — *  com 
eaW/o,  coirs  d'abalis.— #  fre9C09,  cuirs  verts. 

CsrsA  ou  Coisa  ,  t.  f.  ehose :  ce  qui  est,  elre 
tysiqueou  metaphysique,  Dienet  raemeles 
*m  animes  tont  exceptes ;  possession ,  bien. 
-i ,  pi.  affaires.  —  ia,  environ,  presque,  a  peu 
pts,  pres  de.  —  de  vor,  ehose  digne  d'cire 
««.—  da  rito,  ebose  risible,  ridicule,  qui 
yfmque  4  rire.  —  dAr«,  (/lo.>  ebose  dure, 
tttale  4  sopporter.  —  rora/  c'est  extraordi- 
toirc!  e*est  singolier!  c'est  drole!  Forte— , 
tost  dure,  penible.  JVdo  rf—  ou  gramde  — ,ccla 


ne  vaul  pas  grAnd'chose ,  cela  ne  convienl  pas- 
ce  nest  pas  grand'chose.  Xdo  ha  lal  — ,  ce 
n'csl  pa»Trai,cela  n'est  pas  ainsi.  JVoo dixor 

—  com  — ,  dire  des  extravagance«,  extnva- 
guer.  Isso  i  outra  — ,  cela,  c'est  uno  aulre 
paire  de  manches;  c'est  bien  une  au  Ire  al- 
faire.  4*  nouas— «Jpj  affaires  qui  nous  re- 
gardent,  qui  Interessent.  Este  tyslima  tem 
tuas  —t  Moa,  ce  Systeme  a  son  bon. 

V  CorsKiRO,  t.  m.  livre  de  remarques,  cTa«- 
notations  dans  lc  tribun.il  de  l'Inquisition. 

r,OLSF.M,05.  V.  Condictio. 

*  CorsiMtXTO ,  f.  m.  V.  Etcolha ,  Vonfarfc. 

Colm.mia,*.  f.dim.  pelilc  chose;  ehose  in- 
signiflantc. 

Coltäda,  f./1.  parc  de  b^tes  fauves;  foret, 
bois  reserve ;  plaisirs  du  roi. 

Coutado,  a,  p.  p.  de  Coutdr.  adj.  Clos, 
ferme,  entoure.  [flg.)  Protege,  it.  V.  Encou- 
tado. 

"  CootamStto  ,  t.  m.  'defense  de  chasssr. 

Co utä n,  v.  a.  defendre  (la  chatte,  etc.); 
saisir;  (Hg.)  empecher. 

Codtar-se.  Y.  Acoutar-ee. 

Codtaria  ,  t.  f.  garde  des  cbasses. 

Col'tkieo,  9.  m.  garde-chasse.  —  S3idr ,  ooV- 
cier  de  la  maison  du  roi  au-dessoos  du  grattd 
veneur  pour  inspecter  les  gardes-cluisse,  etc. 

Cölto  ,  e.  m.  *  cldturo  :  terrain  avec  une  en- 
ceinte  de  murailles;  parc.  Heunion  de  plu- 
sieurs  bourgs,  vlllages  ou  paroisses  qui  fot- 
ment  un  tief.  Asile,  refuge;  trou,  taniere; 
glle  d'un  lievre.  —  para  c«f«,  *garenne. 

•j-Couve,*.^. •  chou ,chou  polagcr.— rr^tp«, 
chou  frisc.  — tronchüda,  chou  a  grosses  edles. 

—  iilrettre.  V.  Coha.  —  verde,  chou  tert 
commun.  —  gallega,  chou  vert  en  arbre,  chou 
cavalier. — Murciana ,  chou  de  Murcic.  —  fron- 
jadacTItalia,  chou  frange;  chou  frise  d'Alfc- 
magne.  —  de  Saboia,  ebou  pancalier,  chou  de 
Milan  ou  de  Savoic.  —repolkuda,  chou  cabu», 
chou  nomine  hlanc.  —  rermilkm,  chou  rouge. 

—  flor,  chou-fleur.  —  do$  broco$y  hrocoli, 
chou  hrocoli.  —  cackeiru,  chou-rave,  chou 
de  Siam.  —  nabeira ,  cbou-navel.  —  bat  tarda, 
rramhc  maritime,  chou  marin. 

Cüva,#.  f.  fosse;  antre,  caverne,  grolle. 
•  Repairc :  relraile  de  belc*  fauves.  i/lg.)  Pelile 
cavite.  Ettar  com  os  jus  para  «  — ,  avoif  un 
pied  dans  la  fasse,  ctro  sur  le  bord  de  ta 
lombe. 

Covado,  s.m.'  coudee  .  mesure  d'un  pied  ei 
demi. 

CovAött.  m.  aug.  de  Coro.  Grande  feste. 

—  das  galUnhaSy  basse-cour,  ponlailler.  —  da 
pescar,  nasae  dosier  pour  la  peche.  Couats, 
pl.  galerie  de  mine. 

Cov.vudk,  etc.  Y.  Cobarde,t\G. 

Covato  ,  t.  m.  dim.  de  Covo.  Lifo  dans  le 
ciinetierc  oü  on  fall  les  fosses;  melier  de  fos; 
tioyeur. 

Gövazi'xha  ,  9.  f.  dim.  de  Cova, 

Coveiro,  s.  m.  fossoyeur. 

CoviLLO.  Y.  Cubelto. 
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Civil,  f-  m.  ftte,  taniere,  repaire;  (fi$.) 
ebaumtere.  —  Alitfrfci,  repaire  de  voleura. 
— Ve  $§n$umlMdd49  maison  de  prosUlutioo, 
Heu  inflme. 

CoviLüftir.A.  V.  Cuvilheira. 

Covildete, «.  m.  'soucoupc  de  faience  pour 
fes  confltures. 

Covihba,  e.  f.dim.  de  Co*«.  Pctile  Toste,  ou 
petit  Irou,  fossetle.  —  na  barba,  na»  faces, 
grains  de  beaule. 

Gövo ,  A,  adj.  crem  :  qui  a  unc  catile;  prü- 
fend ,  creme. 

Covo,«. in. bire  a  pecher. —  de  gallinkas, 
tage  a  poules. 

•Cotoäda,  f.  f.  suile,  serie  de  fosses,de 
Irous. 

f  Cotocö, «.  «t.  canal  pour  l'ecoulenienl  de 
Haan  dana  les  moulins  a  sucre. 

'  Covö*.  V.  Cot&o,  Coto. 

Coxa,  «.  f.  cuisse :  partie  du  corps  de  l'ani- 
qaal,  darbomme,  de  la  hancheau  jarret,de 
l'alne  au  geuou. 

Coxbado  ,  a  ,  p.  p.  de  Coxear. 

Coxbadura  ,  i.  f.  aclion  de  bollcr,  clocho- 

»ent. 

Coxbär , «. n.  clocher,  boitcr.  (flg.)  V.  Clau- 
jicar.  —  do  meemo  pi,  ifam.)  avoir  lc  meine 
a^fant  qu'un  autre.  Saber  de  que  pi  evchta, 
{id.)  connalire  le  faible  de  quetqu'un. 

f  Coxbra  omCoseiaa,  $.  f.  *  boi  lernen  t,  clau- 
4iealion ,  clochement ,  clruflure. 

Goxf  a ,  $.  f.  (t.  de  mar.)  '  coursicr :  possage 
de  la  proue  k  la  poupe  d'une  galere.  Coursivc : 
paaaage  enlre  les  souies.  —de  ufretaria,  stalte 
d'ecurie.  —  de  hotpital,  passagc  enlre  deux 
rangt  de  litt  dant  unc  »alle  d'höpilal.  Correr 
et — ,  courir  la  bouline ,  passer  par  les  rerges; 
{ff.)  aller  par  voies  et  par  cheuiins;  vaguer. 
irnmhio  de  — ,  canon  place  sur  le  coursier  d'un 
Mvlre. 

CoxiM ,  $.  m.  eoussio  t  coustinet. 

Gaxo,  a  ,  adj.  et «.  boileux .-  qui  bolle.  Od  le 
üiauasi  d'un  baue,  d'une  ehote  qui  a  un  pied 
plus  couri  qua  les  aulrea. 

Coxötb,  f.  m.  cuittart :  armure  de  la  cuiasc. 

*  Co  isa.  V.  Couro,  Pelle. 

Coirblla,  etc.  V.  Courtila. 

GozbdAra,  «.  f.  coelion ,  cuisson :  1'aclion  de 
euire ,  st*  effels.  Cuite .-  ce  que  Ton  cuil  d'une 
feit. 

Goxbito.  Y.  Coteito. 

Coxbr,  v.o.  cuire :  preparer  les  alimenls,etc., 
par  la  moyen  du  feu ,  de  la  chaleur,  pour  let 
rendre  propres  a  leurt  usages.  — ,  digerer  ( les 
aJünanl*  dsns  fesloroae);  {flg.)  di  gerer,  souf- 
fHr  patlemment  (tes  ehagrins ;.  Faire  cuire  ( le 
pain,  la  briquc,elc.).  — ,  so  dit  du  soleil  qui 
ewiril  kf  Irulla.  —  «  tetafeir«,  (/im.)  eurer 
•Sjb  f  in.  —  9  iefmxo ,  pourrir  le  rhu  nie. 

Goitt,  9.  %.  Doulliir;  ferraenler.  V.  Ferrer. 

Goxida.  Y.  Cetidura  t  et  Cozimenlo. 

Cozino ,  a  ,  p.  p.  de  Cozer.  t.  m.  Bouilli : 
▼lande,  bosaf  bouitll.  adj.  cuil;  bouilli.  Bstar 
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—  eattadon'umacasm,  (fem.)  tffftf  Hlejfc 
rtt  dans  une  maison. 

COXIHBHTO,!.««.  'deCOClion  ;  ÜB1M,  fcBfllUfk 

de  plantet  ou  de  drogues.  V.  Coefdd.  "Dfgtt^ 

lion. 

Coj.i.MiA ,  s.  f.  cuisine  :  lieu  oo  Ton  apprti^ 
les  mets ;  arl,  manicre  de  les  appriler ;  atuftn 
de  faire  la  cuisine;  les  mels  qu'on  y  appreLe. 

OziMUDO,  A,p.p.  de 

CozixnÄR,«*.  a.  cuisiner  .-  faire  la  cuisine; 
appreter  les  viaudes.  V.  Guitar. 

CnzittiiLino,  a,  s.  euibinier:  qui  fall  la  cui- 
sine, qui  apprele  les  nicls. 

f  CaÄRRD.  m.  m.  t.  d'hist.  not.)  crabron :  to- 
sen e  hvmenoplere. 

Cr.  ica  f  t.  f.  cannelurc :  parlie  concara  dri 
colonucs  rannelces.  —  do*  ««riot ,  (f.  eTkUi. 
nnt.)  anaüfa  libse. 

f  Cr. Ä ix\  ,».f.(  t.  de  bot.)  vesce  raulUSorf ; 
plante  lecumincuse. 

f  Cr  ach ä  ,t.m.  crachat :  plaque  d'ordreicr 
l'habit. 

f  Crambe  ,  f.  f.  (I.  de  bot.)  *  cranM :  ckoa- 
marin. 

Cr.ÄNF.o,  t.  m.  crane :  botte  osseuse  da  eer- 
veau;  tele  d'bomiue,  des  animaux. 

Ckanoikjo.  V.  Carangvtijo. 

Craniocramia  ,  *.  f.  craniograpble  t  deserip- 
lion  du  cräiie. 

CnvNfOLÄK,  off/.  2  gen.  qui  reasemMa  au 
crane,  qui  cn  a  la  forme. 

f  CramolAma,  f.  f.  (/.  d'kitt.  nai.)  craniO' 
laire  .-  coquillc  reprcsenianl  un  crane. 

CRANiOLOüi a  ,  e.  f.  craniologie  ou  cranotope : 
connaissance  hypoihctique,  elude  du  caiac' 
lere,  des  faculles  inlcllccluclles  et  morales, 
par  la  Tonne  et  les  proiubcranccs  du  cranajart 
de  les  connailre  par  cc  moyen. 

fCr.AMOLücico,  a,  adj.  de  la  craniologie; 
qui  appartienl  a  la  craniologie. 

f  Craniologo  ou         l  rranologue,  crane- 

Craniologista  ,  *.  in.  i  logisie.-quieonnailf 
etudie  la  cranologie,  qui  ecrit  sur  ce  mJeL 

f  CuA>ioMAN(.iA ,  $.  f.  cranomancle :  alt  de 
deviner  par  Tinspection  du  crane. 

f  CnAMOMÄMico,  t.  m.  cranomanciea : aai 
devine  par  lc  crane. 

f  Cua.nioscüna  ,  t.  f.  cranioscopie :  tyritee 
du  docieur  Galt  sur  le  crane. 

f  Craxioscöpico,  a  ,  adj.  cranioacopIqM :  <« 
la  rranioscopie  (Observation). 

Cranologia  ,  etc.  V.  Craniohgiax9U}. 

Crapila  ,  t.  f.  crapule :  vile,  eonlinuelle  de* 
bauche  de  table,  de  vin,  etc. 

CRÄKSAtffcsTB ,  adv.  grossierement ;  tm 
ignorance  crasse. 

Crassicie,!.  f.  qualite1  de  ce  quieaf  epab, 
gras. 

CitASsiDÄoi.CRAssiDÄö,  $.f.  epalsseur,  |ros- 

seur;  density. 

Crassissimo  ,  a  ,  adj.  sup.  de 

Crässo.  a  .  adj.  gros ,  cpait ,  gras.  Grossiere, 
en  parlant  d'une  Taute,  d'une  me>ri*ey  etc 
Ignoruncia  —  a,  Ignorance  crasso. 
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'CaifTA.  V.  Clmutrm, 

'Caastab  ,  elc.  V.  Castrar. 

'Cusrf  iro.  Y.  CfcuafreJ. 

Gbabtuio,  a  v  adj.  (I.  de  yo^f .)  dt  demiin ,  da 
Indemain. 

t  CftATteo ,*.«.( I.  dt  (ol.)  alisier.  (  cu/</.) 
Üoncfae  de  Bourgogne. 

TjLiTtRA , a.  f.  coupe  ,  rase  a  boire ;  cilernc ; 
uatere  dun  volcan. 

CfiAVAv^av#.  /".  sertisiare  i  1'action  dp  serlir 
des  pierres ;  maniere  dont  une  pierre  est  sertie ; 
arte,  encfaaeeeinent  des  pierreries;  inise  en 
•am.  Garniture  de  cloaa  dores,  etc. 

Cbatädo»  A,  p.  p.  de  firerdr.  adj.  garni  de 
rite*.  7"rr  es  o/Aoa  — *  im  ferr«  ou  «o  cAdo, 
«eir  lea  yeui  baisses. 

Cuvador,  9,  m.  raelleur  en  o?uvrc;  bijou- 
Srr.  il.  Foincon  de  eordonnier. 

Caatadcba  ,  j.  f.  *  clou  tage  poar  les  navires. 

tCiATÄccn,  i.  f.  (Lata  bot.)  maladie  des 
Hartes  (clavus). 

Cbaväe,  c.  •.  eleaer,  coaneri  chaner,  plan- 
ier an  cloa  i  coups  de  marleau  ;  aitacber  avec 
fasdoaa.  Enfoncer,pJonger.  Enchasser.  —  pe- 
km ,  aertir.  —  o  eormoio,  (fig.)  percer  le  ca-ur. 
-w  oikat  am,  atoir  lea  yeux  flies,  coües 
ajr. 

Ciataya,  a.  f.  cravale:  linge  qu'on  tnct  et 
mm aoioor  du  eou.  (i.tfhüt.nat.)  — ,  aloiicile 
taeap  de  Bonne-Espcrance. 

üurftiaa,  a.  /.  'etalon  (mesurc);  toi*e  pour 
tfieeraea.  —  da  tapateiro,  eompas  de  cor- 
tmaier. 

QuriiEAS, «./lad.  *trous,dans aa  fer  a  che- 
«si,oeer  racevoir  lea  clous. 

Csatciro,  a.  aa.  glroflier;  osillec,  plantes. 
(fr.)  Pol  a  ceitlcta.  it.  V.  Cläre  iro.  Renovo 
ej-,eritleUm. 

Cutnao,  A,e*V.  eoaforroe  a  l'etalon  porlu- 
Pb(oeaure..  Pefmo— >,  palmede  ilpouces. 
a>ajaj— «,  brasse  da  10  palmes  (de  12  pou- 

C*avua»o,  a  ,  p.  p.  de  Cravejar. 

QiiTEjADoe  v  a.  m.  celui  qui  fail  des  clous 
Her  lea  fers  a  Choral. 

QutkjAb,  e.  e.  attacher  avec  dea  clous  an 
M  cfcevel ;  cloaer. 

Ciatblma.  V.  CiattlHnm. 

CutlTB,  9.  m.  ardiHom  pelnle  de  mctal 
ftne  beaeie  peur  f  aer  la  eonrrele. 

Ca*? ua  f  a.  f.  ebtTille  de  fer ;  alteloire,  rhe- 
'feeear  alleler  lea  Iraits.  Crolaelle. — meslra, 
(fterille  oovricre. 

t Ca a visA ,i.f.(t.d9  bot)  petit  cöillcl .  mi- 
cnonoeHe.  — de  Ceiaaoa  da  Arrabida%  eeillet 
e>  la  Chine.  —  das  erefaa,  aillctdcs  sab  les. 
-Aoroatf«,  aiilelbarbD,  oillotde  poPlc  — *o- 
btrbmf  estllet  a*perbe,nitgiiardiee.  it.  V.  Cla- 

tine. 

O.Avnao,  a.  m.  dim.  de  Trato. 

t  Craviboka,  ea>.  ^.  {Corolla  —,t.4e  tot.) 
ea/yeabyllee  1  en  eaiilet  (eorolle).  — «a , «.  f. }'/. 
earyepbylleeai  Camille  des  aillets. 

CEAtioaciO.  V.  Ciaviorgdo. 


t  CiATfSTA,  f.  m.  clatecinisle :  qajl  tOMhadn 
darecln.  V.  Peanista. 

Crävo,  $.  m.  clou ;  morceaa  de  raeUl  qii  a 
une  tele  et  une  pointe.  Gor :  durillon  qui  viant 
aux  pieds.  Sorte  de  luraeur  qui  vienl  aus  ehe- 
vaut.  Lumignon  :  le  bout  de  la  mache  d'me 
boupie  allumee.  Clerage  1  maladie  dea  olaeaux 
de  proie.  (ßg.)  Tout  ce  qui  a  la  forme  d'an  cloa. 
Pregdr  um  —  na  roda  da  forluna,  {ßg.  fam*) 
ßxer  la  fori  une.  Dar  no  — ,  frapper  a  butf 
prendre  le  bon  parli.  Dar  uma  no  —  e  oukrm 
na  ferradura,  (/ig.  (am.)  Trapper  tanlol av I« 
cercle,  tanlöl  sur  le  tambour. 

Crävo,  t.  m.  clavecin  :  especo  de  loafoe 
epinette  cn  carrc,  dchancree  dana  aa  ltf- 
ßeur. 

f  CrIto,  f.  m.  (Ld$  bot)  —ordiaeHo,  etc. § 

—  taloio,  oeillei,  crillcl  a  ratafla  1  fleur  carft* 
plnlloc.  —  da  India,  clou  do  girofle.  V.  Cto- 
todria.  —  do  3Iaranhdoy  canelle-giroflee. 

—  fe Udo  da  India,  oeillcl  d'Inde,  rote  dlnde, 
fleur  de  Romc.  —  de  defuntto,  raMcaiM» 

—  romano,  alaticc,  gazou  d'OIympe,  eaUletde 
Paris. 

f  CBAvoiniA ,  s.  f.  ( t.  de  bot.)  *  giroflier  a« 
göroüicr  aroinnliqnc :  orhrc  myrtoTde. 

tCnAvoii.iiA,a.  f.  (t.  de  bot.)  benolle  eoaa- 
mune ,  galiote  ou  reeize,  berbe  de  salnt  Beaeil» 
plante  rosaeöc. 

Cp.k  ,  i. m. ' craic .-  carbonale de  ohaui, pierre 
blancli«; ,  calcaire  el  lendre.  V.  Grtda.  iL  Crea  t 
toile  de  Murlaix. 

CnEAgA  0,  t.  f.  crealion :  aclion  de  Diea  tirail 
les  rires  du  neant;  aclion  de  crcer,  eee  eaeia; 
nouvel  eiablissement  d'officea,  de  renlea,  de 
charges ,  de  papiers  d'eiat,  etc.  — ,  nominalioai 
quo  fait  Ic  pape  de  nouveaui  cardinaox.  T« 
Criafäo. 

Criado,  a,  p.  p.  de  Crodr. 

Creadör,  s.  m.  createur  .-  qui  cree,  qui  lire 
du  neant;  Dieu. 

Cre.vr  ,  v.  a.  eröer :  tirer  du  neant  (ua  elre)i 
donner  Tetrc;  faire;  iniaginor;  inventer; %\*- 
blir  vun  tribuual,  une  Charge,  un  papier-moa- 
naie  ou  d'eiat,  etc.;;  constituer  (une  reale). 
V.  Criar. 

Creatöra,  m.  f.  crealure:  «Ire  cree;  pei> 
sonne;  prolege,  bomuie  qui  doil  aa  fortuaaa 
un  autre;  homrnc  devoue  a  quelqu'un. 

Crfatlri^ha  , «.  f.  dim.  de  Crealur*.  Petile 
crealure,  petit enfaut. 

Crerro  ,  a  ,  adj.  («.  depoii.)  rtpete.  V.  Amin* 
dddo. 

Caui  r,  etc.  V.  Crctcfr,  etc. 

•  CRi.imno ,  a,  adj.  confldent.  V.  Cridulo* 

Cumii.w-ia,  «.  f.  credence  :  pellte  table  e 
cMi»  de  l'auicl  ou  Ton  place  lea  burcltes,  le 
calico ,  civ.  *  Bullet  sur  lequel  on  mcltait  le  vln 
et  l'cau  dcslincs  a  la  table  du  roi,  pour  tcriÜer 
s'ils  conicnaient  quelque  choso  contraire  i  la 
sante. 

CncDExnAL ,  eey.  2  gen.  de  creance.  Carta  — f 
ou  CredeneideM  (#.  f.  pL),  leltrea  de  creance. 

Crede^ciIrio,  #.  m.  sacriiUin  1  Charge  de  la 
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crcdencc  du  mallre-aulel ;  officier  du  roi  Charge 
de  faire  gooter  le  vin  et  l'eau  qui  lui  devaieat 
«Ire  senris. 

Crederb  ,  f.  m.  V.  Titulo ,  Abonaoio. 

CREftfBiLtDÄnE,  s.f.  credibilite  :  qualile  de 
ce  qui  est  eroyable;  raison ,  raotifs  pour  croire. 

Crbdito  ,  s.m.  *  foi ,  croyance  qu'on  ajoute  a 
une  choae.  Dar  — ,  ajouter  foi.  A  dormo*  —  a, 
oo  *0  kavernös  de  dar  —  a,  s'il  faul  en  croire. 
Credit,  autorile,  pouvoir,  puiisance,  conside- 
railon;  reputation , renommee.  "Creance;  con- 
lanoe.  Credit:  usage  de  la  puissance  ou  des 
fonds  tfaatnii.  Carta  d$  — ,  billet,  lettre  de 

credit. 

'Creditel.  V.  Crivel. 

Creoo,  f.  m.  credo :  Symbole  de  la  foi,  das 
apotres;  croyance  religieuse.  Com  o  —  na 
taece,  (fif.  fam.)  dans  le  plus  grand  danger. 
Mm  um—,  (/am.) dans  an  clin  d'oeil. 

CfctDOR,  A  (de),  creancier,  credileur,  celui 
a  qui  est  da  de  l'argent  ou  autre  chose.  (a,  de ) 
(/t?.)Dig*e  de  quelque  bonne  chose,  y  ayant 
des  droitf ,  la  meritant. 

f  Crsdulam  ente  ,  adv.  avec  credulite. 

CredulidAde,«. /*.  credulite  :  facilite  a  croire 
mbs  examen,  sur  an  leger  fondement.  V. 
Crenoa. 

GutDULO,  A ,  adj.  eredule :  qui  croit  trop  fa- 
cilement. 

•  Ceeee.  V.  Crer. 
*Creiyel.  V.  Crivel. 

•  Crblegiastico.  V.  EeeUsiastieo. 

*  Crbugo.  V.  CUrigo. 
Crime,  f.  m.  'creme  .*  partie  epatsse  du  lait. 

*  Crem  bitcia ,  etc.  V.  Clemencia ,  etc. 
CaeitEsiM.  Y.  Carmetim. 
f  Crbmonbrse ,  adj.  2  gen.  et  *.  Cremonais : 

le  Cremone ;  Milanais. 

CeEmor  ,  «. mi.  *  creme :  le  suc  le  plus  delicat 
des  chose*.  —  de  tartaro ,  creme  de  tartre. 

Crma,  etc.  V.  Querina,  etc. 

f  CrewAdo  ,  a  ,  adj.  (t.  de  bot.)  crene :  a  dents 
arrondies  (feuille ,  corolle). 

Crbrca  ,  a.  f.  croyance :  ce  qu/on  croit  dans 
vne  religion;  eentiment,  opinion.  'Credit; 
creance. 

Crengmas,  f.  f.  pl.  nattes  de  cheteux.  Jube : 
plante. 

Crbnte,  maj.  et  s.  3  gen.  croyant:  qui  croit 
a  sa  religion,  ce  qu'elle  enteigne. 

+  GreitolAdo  ,  a,  adj.  (t.  de  bot.)  crenule: 
qui  a  de  pelites  crenelures. 

Crepe,  e.  m.  crepe  :  etoflfe  claire,  frisee; 
morceau  de  crepe  en  signe  de  deuii. 

f  Crem  ou  CrJfis,  *.  m.  (f. .de  boi.)  crepide 
o«  erepole :  plante  chtcoracee. 

tCRETiTAQÄÖ,  s.  f.  crepitation  :  bruit  redou- 
ble  da  feu ,  de  la  flamme  qui  petillc. 

Crepitaculo,  e.  m.  sislre,  oymbale,  casta- 
gnettes,  clfquettes,  et  tout  Instrument  pour 
faire  du  bruit. 

Crepitäkte  ,  adj.  2  gen.  (/.  de  pois.)  crepi- 
tant ;  qui  crepite ,  qoi  pclille.  p.  a.  do  j 

Crcpitar,  v.  t?.  crepiter,  peliller;  cdaier  : 
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avec  un  bruii  reitere ,  en  sautlllatot,  eornnse  le 
sei  dans  le  feu. 

Crepcdi.na  ou  CBAPcniRA  .  t.  f.  crapaadine  t 
pierre  precieuse,  supposee  trouree  dans  la 
Mt^le  du  crapaud ,  bufonite. 

Crepcscclär  ,  adj.  2  gen.  crepuaculaire  :  du 
crepuscule. 


Crepüscülo,  e.  m.  crepuscule  :  lomiere, 
clarle  qui  prcccde  le  soleil  lerant,  ou  snit  le 
soleil  couchant  Jusqu'a  la  nuit  dose ;  sa  duree. 
(fig.)  V.  Vitlumbre. 

Crer  ,  v.  a.  croire  :  estimer  une  eheee  Teri- 
table ;  la  tenir  pour  vraie ,  juger  vni ;  ajoutw 
foi  a ;  estimer,  penser,  presumer,  avofr  opioioa 
que.  —  a  olhoe  fechadot,  (fig.)  croire  aveugW- 
ment.  —  de  Uve,  croire  legerement.  Fara— , 
croire  a  de  bonnes  ent eignes.  —  piamtnk% 
croire  pieusement.  Faser  — enganemdo,  et 
donner  a  garder,  en  faire  accroire.  —  cemm 
f alsas,  accroire.  Ndocreia  V.  Jf.  uso,  garda- 
vous  bien  de  croire  cela.  S6  quando  ovirtf* 
oheide—flt  ne  le  croirai  qu'antant  qua  Je  la 
verrai. 

Crer  (a, em),  v.  n.  avoir foi  en,  a  (Die«, at 
Saint-Esprit ,  etc.);  donner  sa  conftance  A 
quelqu'un ,  sa  croyance  a  quelque  chose.  Rn 
Ih'o  creio ,  ( fam.)  je  crois  ce  que  vous  dites,  je 
▼ous  crois.  Creio  de  boa  mente  ou  eu  bem  erat» 
aue,\e  crois  bien, je  crois  asses.  J?  de—omkt 
molito  para—que...,  ily  a  lieu  decroireqme.. 

CRfiR-ss ,  e.  r.  se  croire :  s'imaginer  etre,  ff 
regarder  comme;  etre  cru.  —geralmento,  m 
croit  generalement. 

•  Creeia  ,  Crerezia.  V.  Clerexia. 

CREsetM^A,  t.  f.  croissanoe, 
crue  ;  allonge ;  excedant ,  surcrolt.  Y. 
mento. 

Crescekte  ,  adj.  2  gen.  croissant :  qoi 
p.  a.  de  Creseer.  Quarto—dm  lua, 
quartier  de  la  lune. 

Crescexte,  s.  m.(t.  de  blas.)  croissant:  B> 
gure  de  la  nouvelle  lune,  sa  forme.  Leraai 
Faux  toupet. *.  f.  Fluide  la  mer; atcrehuje 
ment,  crue  d'une  miere. 

Crescer,  e.  n.  croitre,  augmenler;  gramür 
enfler,  bausser,  grossir;  redoubler.  Realer,  etn 
de  reste,  surabonder,  exceder.  (fig.) 
dir,  s'etendre;  s'augmenter.  —  a  palt 
olho ,  ( fam.)  croitre  a  vue  d'mi}. — est 
( /ig.  fam.)  aller  de  mal  en  pis.  — j 
(fam.  iron.)  diminuer  au  lieu  d'aa( 
—  eomo  a espuma,  (fam,)  faire  raptfesneat  « 
forlune. 

Crescbr,  v.  a.  p.  us.  augmenter,  faire  etat 
tre.  —  eoraoäo,  (ant.)  reprendre  courage. 

•fCRlscE8,#.  m.  pl.  accroissemenl,  a«g 
mentation  de  rolume  qu'acquiert  le  Me,  I 
sei ,  etc. ,  lorsqu'on  lea  remue  arec  une  pellt 
(/ig.)  'Augmentation,  accroissemenl,  ava» 
tage ,  exces. 

f  Crescida,  s.  f.  •accroissemenl,  cruo  d'eai 

f  CREscioAHKTTB,  adv.  copieusement ,  abea 
riauiincn' ,  avec  Augmentation ,  avec  acc rollte 
IQ.  -in. 
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Ocftcmisio .  a  ,  adj.  dim.  Ar 

Ckucjdu  ,  a  ,p.  p.  de  Crescer.  tuij.  firandi ; 
Kcra.'^rand  ,considcrab!e;  nombreui.  i«'«/— , 
miere  baute. 

fCaxsciDOS»  f.  s*.  pl.  augmcnlös  ••  mailies 
tat  oo  reaforce  ud  bas  dans  ccrtains  cndroits. 

Cftuastxro,  «.  *s.  accroisse  ment ,  crois- 
mre,aagmenlaüon.  (ßg.)  Acers  de  fievrc . 
rttftvbletnettt  de  flevre. 

GtisrA6,  J.  s*.  crepon  :  etoflede  laine  ou  de 
nie,  bm  croitee  et  frisee. 

CaarATOEA.  V.  Crigpalura. 

CmspidaG»  ».  /.  frisure  :  etat  de  ce  qui  est 
free,  de  e*  qui  est  erepu;  apreui  au  touchcr, 
nrfesae,  inegalile  ö?un  chemin. 

GuariüA,  a.  f.  aorte  de  coiffo  on  re:,cau. 

Cinrimo ,  a  ,  adj.  dim.  de  Crespo ,  un  peu 
Mst,  an  peu  crepu. 

Ciisto  v  a  ,  a4j.  crepu ,  tres-frise  ,  crepe. 
frise,ei  parlant  des  feuilles  de  certaines  plan- 
tet, (/ff.)  Herisse ,  couvert  de  enoses  pointuc*, 
nktteai.  (id.)  Obscur,  euloriille ,  boursouüle, 
catarlaat  du  style,  (id.)  Irrilc,  alter*  ;  mciia- 
fsiL  Mmt  — ,  mer  agitee.  JVorts  — ,  ne*  re- 
toaste. 

CalfTAva.  f.  recolle  du  miel;  brouisourc; 
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CaltTA-couiiiAS ,  §.  m.  celui  qui  recolle  du 
mal,  qui  cbitre  les  ruches. 

Canrioo ,  a  ,  p.  p.  de  Crettdr. 

Gustadoba,  *.  f.  legere  brüiure;  brouis- 
nn.aile. 

tGatJTAMiaTO  t  s.m.  —  dosul,  it.de  fco/.) 
Faction  et  Teilet  do  bale  sur  les  planlos. 

Custäö.  T.  CmMtrio  ou  Cattrado  ,  6oa>\ 

Gurrlft,  v.  a.  bruler  un  peu;  flaiuber;  ha- 
tar,raossirt  brouir.  Cnatrer  les  ruebes.  11  est 
fssMjiafoii  reeiproque.  Ei. :  Äs  vinkas  crettd- 
rm-tecom  •  geada,  les  vignes  onl  gele. 

Cotäcao,  a  v  mdj.  cretace  .-  de  la  naturc  de 
berate,  qui  en  contient. 

fCuntssn,  adj.  et  $.  2  gen.  de  Cretc,  au- 
lüiAii  Candie. 

QtfnHO.  V.  Crükmo. 

fCalTico,  a.  s*.  cretiqoe,  amphimacre  : 
Pjtide  rers  esnploye  par  lesCretois  dans  leurs 
,  et  eompose  d'une  breve  enlre  deux 


Gurroso,  A.  V.  Cretdceo. 
biEtO,  A,  p.  p.  ant.  de  Crer.  V.  Crido. 
Clin,*,  m,  marin  qui  fait  Iransporter  du 
aia  berd  dea  Taisseaux,  et  en  compte  les 


Gau,  f.  f.  petit  oTun  animal  qui  leite.  'Nour- 


Cbja$aO,*.  f.  *nourrissage,  action  de  nour- 
nr,  d'etever.  Toute  sorte  d'animaux  qu'ou 
eiere  ;eo«vee;  baras,  etc.  'Crolt  Augmentation 
•a  bttaJI.  tidneation ;  politesse ,  honnelcle ,  ci- 
füile.  (ß§.)  Patrie.  V.  Creacdö.  Böa oumd—, 
baone  •«  mauvaise  educalion.  Dar  — ,  clever, 
preadre  soin  de  Tedueation.  —  do  biso  de  teda, 
de  e»*iaW ,  etc. ,  educalion  du  ver  ä  »oic,  des 
aiimian ,  ete. 


j  Or.un  v,  f.  f,  «ioincstique ,  ser%ante.  —  § retw, 
fcinnie  de  chaiubrc. 

CniADEiaA,  f.  f.  nourrice.  adj.  f.  Feconde 
(vache  «chienne.  etc. ).  ■ 

Criauilda  ,  «.  /.  testieule  d  animal ;  rognon. 
— t  da  terra,  ou  siniplemenl  —  *,  IrufTes. 

CuiADisnA  ou  Criadita,  *.  f.  dim.  de  Criaria, 
prtile  Alle  qui  est  en  Service ,  pe Ute  senranlc. 
Soubrette. 

Criajh),«.  m.  domestique,  serriteur,  valel. 

—  grate ,  valct  de  chambre.  —  de  prisdo ,  gai- 
chclier.  Todoe  ot  mens  —  *  estdo  doentee ,  tous 
mes  gens  sonl  malades. 

Ckiado,  a  ,  p.  p.  de  Criar.  adj.  Eleve, 
nourri.  Bern  ou  mal  — ,  bien  ou  mal  eleve. 
Fallar  eomo  bem  — ,  parier  eu  homme  bien 
eleve.  Ettar  — ,  n'avoir  besoin  de  personne ,  se 
suffire. 

t  Ckiad6iho  ,  t .  ».  *  pepiniere.  Lieu  ou  Ton 
eleve  des  animaux. 

Cmador  ,  a  ,  adj.  et  *.  qui  nourrit ,  qui  eleve ; 
nourricier.  Maltre  dun  haras.  V.  Creadar. 
Prorincia—a,  ifia.)  provinee  fertile  en  grains. 

'  Criam&xto.  V.  Criacdo,  Smatento.  —#,  pl. 
V.  Afagos ,  Meiguices. 

Cniixc.  a  ,  t.  f.  jeunc  enfant.  —  da  peito ,  ea- 
fanta  la  mamelle.  ant.  V.  Criaedo.  Fa%*r-H 

—  ou  brincar  eomo  uma  — ,  faire  l'enfant. 
CuiAxcÜHA,  m.  f. dim.  de  Cria*cm. 
('riamte.  V.  Criador,adj. 

Criär  ,  «.  a.  nourrir,  alimenler;  allaiter. 
£lever  (des  animaux,  des  planlos) ;  donner  de 
I' educalion  ;  iuslruire ,  eduquer.  Acquerir,  ga* 
gner;  pousser,  en  parlant  des  cbeveux,  des 
racincs.  Procreer,  produire.  (flg.)  Etre  cause. 
V.  Crear.  —came$t  engraisser,  prendre  de 
Pembonpoinl.  —d  mdo,  elever  4  la  broebette. 

—  ao  peito,  allailer.  —  sin» /Uho  a saus  peito», 
eire  la  nourrice  de  son  enfant.  Darum  menino 
a  — ,  donner  un  enfant  en  nourrice.  Ettar  •— , 
eire  en  nourrice.  —  oofdr,  gagner  du  moiai. 

—  affeiedo  a  alguem,  s'aneclionner  a  quel- 
qu'un.  luo  cria  nupeita,  cela  donnu  o»  cause 
des  soupcons. 

Criar-sr  ,  e.  r.  so  produire.  (fig.)  Se  former 
par  Teducation. 

Criatura.  V.yCreaiura,  enfant  qui  n'est  paa 
encore  ne  ou  qui  ne  fait  que  de  naltre.  (fi§ .) 
Crealiire  :  personne  favorisee,  prolegee. 

Crica.  V.  CHtoris. 

t  Cric£to  ,  «.  m.  ( f.  d'kist.  not.)  bamater  t 
rai  du  Nord ,  tres-nuisible. 

f  Cricöidb,  adj.  i  gen.  Carlilagem  —  f  ( f. 
d'anat.)  cricolde  :  (cartilage)  du  larynx. 

Crido,  a  ,  p.  p.  de  Crer.  adj.  Gm  :  a  quoi  on 
ajoute  foi. 

*  GaiMA.  V.  Clima. 

Crime,  s.  m.  crime :  action  mechanle  et  pu- 

nissable  par  les  lois;  faule  enorme;  grave  in- 

fraction  des  lois  de  la  nature,  etc. ;  loul  ce  que 

la  loi  punft  d'une  peine  afflictive  ou  infansanle. 

j  —  de  Uta  magettadt ,  crime  de  lese-uajesie. 

(  htcritdo  do  — ,  greffier  criminel.  Sola  do  — , 

1  (ouroelle,  cbarabre  criminelle. 
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GrJmb,  adj.  2  gen.  criminel  (proces ;  juridic- 
tion,  etc.).  Olhot  — *,  des  yeux  courrouces. 
Faxer-ee  — ,  se  courroucer  ou  en  faire  sein- 
blant. 

Crim  eheste.  V.  Criminalmenle, 

Crimeza,  t.  f.  severite;  mine  severe. 

Crimixac,aö,  s.  f.  aecusalion,  inculpation. 

Crixixado,  a  ,  p.  p.  de  Criminar. 

CniMiNADün ,  a  ,  *.  accusaieur;  qui  inculpe. 

CRiMi\khyadj\  2  gen.  criminel .-  qui  a  rap- 
porl  au  crime. 

Criminalibade  ,  a.  f.  criminalite :  etat,  na- 
füre  de  ce  qui  est  criminel. 

Grimma üsta  , «.  m.  criminalisle  :  auteur  qui 
ecril ,  ou  bommc  inslruit  sur  les  matieres  cri- 
minelles. 

Crimikälm  e*te ,  ade.  criminellement :  d'ane 
maniere  criminelle  ;  au  criminel. 

CniMiüÄR^ti.  a.  inculper,  incriminer,  aecaser 
quelqu'un  dun  crime,  le  lui  imputer. 

Criminär-se,  e.  r.  s'incriminer,  se  declarer 
criminel  voloniairement  ou  involontairement. 

f  GniMiH Äf  el  ,  adj.  2  gen.  qui  peut  etre  con- 
sidere  comme  criminel ;  condamnable. 

CniMiNösAMENTEfOde.  criminellement:  d'ane 
maniere  criminelle. 

Crimikoso,  a,  <M/'.  criminel,  coupable;  mal- 
faiicur,  en  parlant  des  personnes.  — ,  eondam- 
nabk;coniraireaux  lois  naturelles  ou  sociales, 
en  parlant  des  aclions. 

Crisa,  t.  f.  *crin  :  poil  long  du  cou  el  de  la 
queue  de  toutes  les  beies  de  somme.  Griniere  • 
crins  qui  garnissent  le  cou  du  cheval  et  celui 
du  lion.  Agarrar-**  da  — «,  (fam.)  se  prendre 
aui  crins. 

Grinal,  adj.  2  gen.  des  cheveux,  du  crin. 

CrihAurio,  a.  V.  Aurierinito. 

9  Crime  ,  ».  f.  V.  Crina. 

f  Grikisv ärso  ,  a  ,  adj.  (|.  de  poit.)  avee  les 
cbeveux  epars. 

Crihito  ,  a  ,  adj.  ( f.  ie  peit.)  qui  a  unecri- 
niere  epaisse;  cbevelo.  Cemeta  — ,  eomete 
cbevelue. 

Criso  ,  s.  m.(1.de  poit.  p.  ut.)  V.  CabeUo. 

f  GRiao ,  t.  m.  (i.  de  bot.)  'crinole »  plante 
narcissoTde,  exotique. 

Caiduto,  s.  m.  creole  :  ne  en  Amerlque  ( Eu- 
ropean ).  Esclave  ne  c hei  son  mal  Ire. 

f  Criqde,  9.  m.  espece  de  perroauet. 

Crjs,  adj.  2  gen.  eclipse.  5o#— ,  tum  —  , 
eclipse  de  soleil,  de  lune. 

Crjs  ou  Criz,  t.  m.  'dagve ,  ou  poignard  des 
Malais. 

Crisaba  ou  Crizaba  ,  s.  f.  coup  de  er  it.  V.  ce 
mot. 

Crisalida.  V.  Crysalida. 

Crise ,  t.  f.  ( t.  de  mfd.)  crise  :  obangement 
subitdans  unemaladio;  elTortde  la  nalure  con- 
tre  eile ;  (flg.)  neril ;  moment  perilleux  ou  deci- 
sif  d'une  affaire. "  Jugemcnt  porte  sur  une  chose 
apres  un  mür  examen. 

f  Crisi,  t.  m.  sorte  d'eUnrlne,elol!e  de  laine 
blanche  et  tres-flne. 

Cnisso.  V.  Chrguo. 


Crisma  ,  etc.  V.  Chritmm ,  etc. 

Crisöl  ,  $.  m.  creusel  .*  vase  peoT  fondre  1 
meiaux.  (flg.)  — ,  epreuve. 

Crisolita  ,  etc.  V.  Chrysotitha,  etc. 

Grispatöaa  ,  t .  f.  crispation  :  contraetloti  i 
volontaire  des  muscles,  etc. 

Crista,  $.  f.  crete  .-  excrolssanee  charn 
sur  la  töte  du  coq  el  d'autrcs  oiseaax.  •Panac 
au  haut  des  casques,  ertte  de  casque.  — 
eiplandda ,{t.de  fort.)  rrete  du  cbemin eo 
vert  de  l'esplanade.  Levanlar  a — ,  (ßg.)  let 
la  creie ;  s'euorgueillir,  s'en  faire  aecroire.  J 
gar  a*  — *,  -.id.)  se  quereller. 

Cristädo  ,  a  ,  adj.  cntt6  .*  qui  a  one  ertle. 

Cristal,  eic.  V.Cryital, etc. 

*  Cristäö.  V.  Crettdo. 

fCniSTATELLA,«.  f.  (t.   cThitt.  flUlf.)  erbt 

teile  :  polypier  spongiforme.  —  bohroemt  ort 
taleile  moisissure. 

Cristel.  V.  Clyster. 

Criteiuo  ,  f.  m.  criteriurn  :  raarqne  de  Ut« 
rite ;  habitude  pralique  de  connatlre  la  terftt 

f  Critiimo  ,  s.  m.  (I.  de  bot.)  bacille  mar 
time,  ou  critte  marine,  —beutardo,  echiM 
phore,  porle-epinc. 

Critk.a  ,  s.  f.  critique  r  art  de  juger  «f t 
ouvrage  d'art  oud'espril;  elude  de  la  litler 
ture;  censure  maligne  desecrits,de  la  tti 
duiie;  an,  poüt,  capacite  pour  juger  dunoi 
▼rage  d'espril. 

Criticado  ,  a  ,  p.  p.  de  Critlear. 

CniTiCADÖn,  i.  m.  celui  qui  critique,  q 
aime  a  eriliquer.  V.  Critico,  t. 

Criticar  ,  v.  a.  critiquer  :  examlner  un  o 
vrage;  reprendre,  trourer  a  redire;  censun 
blämer  (une  personne,  une  artion,  etc.). 

CriticAtel,  adj.  2  gen.  rritiquable  :  % 
peut  elre  juslement  critique  (ouvrage,  bm 
sonne ,  ctc.\ 

Cri'tico,  a,  adj.  critique  ;  de  la  critkp 
(t.demed.)—,  dangereux,  dlfficile  a  ptw 
penible,  qui  amöne  une  crise;  (ßg.)dui 
reux,eir. 

CniTico,  s.  m.  critique  :  celui  qui  examfB 
juge,  cxpliqne,  cclaircit  les  ouvrage»  d'espr 
d'arts:  censeur  qui  juge  les  ouvrage»;  m 
quitrouve  a  redire  ä  tout. 

*  CniTiyi  17.AR.  V.  Criticar. 

f  O.iToruAGo ,  t.  m.  qui  se  nourrlt  de  pl 
d'orge. 

Crivado,  k%p.p.  de 

CrivAr  ,  r.  a.  cribler  :  nettoyer  avee  h)  a 
ble;  passer- par  le  crible;  percer  comme  i 
crible  (de  hlcssures ,  de  balles ,  etc.). 

Cri'yel,  adj.  1  gen.  croyable  :  qui  doit,  q 
peut  £lre  cru. 

Cnivo,  t.  m.  crible  :  Instrument  pered 
trous  pour  nritover  le  grain ,  pour  le  tri« 
(flg.)  surfacc  percee  de  trous. 

Crjze.  V.  Crite. 

Crö  ,  f.  m.  sorte  de  jeu  de  carte* . 

f  Groacia  ,  «.  f.  (t.  de  gtog.)  Croatle :  ff 
vince  de  la  Hongrie. 
,    t Croaciako, Croäcio ou Croato, A,a«*/> 


i.  Cresle,  da  U  Croalie:  babitant  oe  la  CfoeÜe. 

Ciöca  t e.  A  piece  da  charruc. 

CaecÄL.  *.  s».  pierre  One  coujeur  da  aafran. 

CiCxjA.  V.  Corona. 

Ck6cso,  a  ,  autf.  safrane,  couieurdesalran. 

Csociii.  V.  Costa. 

Csocificar ,  etc.  V.  Crucißcar,  etc. 

f  Caöcixo, «. s».  onguenl  fail  avec  du  aafran. 

Ciocitabo,  a  t  p.  p.  de 
Cukitak  ,  e. ».  croasser.  On  le  dit  da  cor- 
kaa  qui  crie. 
'Ceöco.  S.Afafrao. 

fCtocoMUisos,  a.  m.pl.  (t.d'hist.  nat.) 
aocedilieiis :  reptilcs  aaariens. 

Ciocobilo,  f.  m.  rrocodile.-Ie  plas  grand 
d«  leiards ;  repliie  saunen ,  araphibie ,  ä  cou 
coifert  de  tubercules,  et  eorps  forme  de  seg- 
nest!, a  picda  palmes ,  carnassier.  —  do  Gan- 
f/t,  garial.  (ßg.)  Mechant,  traltre,  perfide. 
Ugrimat  da—,  lärme»  perfides. 

tCaocfrrA,*.  f.  quadrupede  ae  de  lion  et 
ffevtnc. 

CiaauTico.  T.  Chromatico. 

Cmjba  ,  a.  /.  Crosse  de  fusil. 

tCtoxatiao,«.  m.  ouvrier  qui  faü  dea  cros- 
*»ee  fusil. 

CaosicA,elc.        \ 

Ciosolocia ,  etc.  >  V.  Ckron...,  etc. 

CaoaüiETao.         * 

Ciöqce,  $.  m.  croc :  longua  parcbe  armee 
i'wt  pointe  el  d'un  oroebet. 

tCaoQcixuAa ,  *.  f.  pU  Stntar-M  dt  — ,  s'ac- 
cnopir. 

CtasTA  v  a.  f.  efcarre  i  croüte  noira  sur  la 
peiu,  les  plaies,  etc. 

CaetTO.  V.  Coiestro. 

Csötalo,  «.  m.  croulc :  umboar,  eastagnetle 
•ei  pretres  de  Cybele.  Serpen t  a  sonnettes. 

tCftOTAMiTB9f.  m.  (I.  d'anat.) crolaphite  : 
■■wie  des  tempei,  qui  releve  la  maehoire  in- 
ferieure. 

f  CtoTOü iItk  ,  adj.  2  gen,  crotonlate :  origi- 
Mira  de  Crolone. 

Ce£,  a,  adj.  cru  :  qui  n'eat  paa  cuil;  tert, 
a*t,  iodigeste,  dilBcHeadigerer.— ,  qui  n'est 
stiel  appiete,  prepare :  on  ie  dit  de  la  soie, 
fcla  teile  de  !in,  etc.  (ßg.)  Cruel ,  dur,  sans 
Nie;  rigoureux,  dur.  (I.  de  ckir.)  Qui  n'est 
Nseacore  mär, an  parlant  d'un  apoateuie,  etc. 

Crcase&te,  adv.  crümenl,durement,sans 
stoag emeat ;  cruellemenl. 

f  CarcuicxiTO ,  a,  adj.  qui  a  la  croii  pour 
fcirise;  marque  d'une  croix. 

fCRcaiÄTO,  f.  •».  croisat  ;  monnaie  d'ar- 
amtaGea«s,4fr.  mc. 

CrcciAl,  «<{/.  3  #f*.  (I.  da  catr.)  crucial : 
tut*  ta  creix  (ieeision). 

t  Cadciak£lla  ,  9.  f.  (t.  de  bot.)  croisette 
»eine,  eructanelle ,  plante  rubiacee. 

UcraAR.  V.  Atornenlar,  Martgrizar. 

CttUAio.  V.  TormentOy  Anguttia. 

tCacuFEEAkio, «.  m.  porlo-croii. 

tC%cuFEaAa,f.  f.pl.  (I.  da  eof.)  cruciferes  : 
l^aatea  a  qaalre  p^Ulct  en  croii. 
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Caoartto ,  a  ,  a*/>.  erucifere :  qui  porta  une 
eraix. 

OuaFicAgÄÖ.  V.  Crwcifixmo* 

Grlcificäoo,  a  ,  p.p.  de  Crueißemr.  O  — ,  i. 
On  le  dit  per  excellence  de  Jet oa-Cbnet. 

CmaFicADöR,  f.  m.  celui  qui  crucifle. 

CaccincAMKNTO,  a.  m.  V.  Onuißxäo. 

Criciiicar  ,  «.  a.  crncifler :  aUacher  a  une 
croix ;  mettre  en  croix ;  (/ig.)  mortifier  aa  eoalr, 
ses  possions. 

Cblcifixaö,  t.f.  *  crucifiement :  aetion  de 
cruciOer;  »upplice  de  la  croix;  (ßg.)  mortui - 
calion  de  la  chair,  des  passions. 

Crccifixo,  $.  m.  crueifix :  erolx,  tableau, 
atalue,  estampe  qui  represante  la  Chriet  mit 
en  croix. 

Cri-ciförmb  ,  adj.  2  gen.  erudforrae  :  en 
forme  de  croix. 

CRi-DELisaiMO,  k,adj.  $up.  de  CruH. 

f  Gri:f.ira  ,  t.  f.  (t.  du  Bretil)  partie  gras- 
siere du  manioc  qui  ne  passe  pas  dana  le  aas. 

Crvei,,  mdi.igen.  cruel,  denalure,  infcu- 
main ,  rudo ,  tigre ,  barbare ,  sanguinaire ;  (ßg.) 
sanglant,  ficheux;  mauvais,  Ina upporlable , 
douloureux. 

Crceldädf.,  t.f.  cruaute,  inhumanite,  fe- 
rocite;  aetion  cruelle. 

Grielissiho ,  a , adj.  tup.  de  CruH. 

Cruelmf.xte,  adv.  cruellement :  aree  cruaute; 
excessivemenl. 

f  Critem-ac^ö,  *.  f.  l'action  d'ensangf anter. 

tCRCRiTAXERTE,  adv.  d'une  raanlere  san- 
glante ,  avec  eflusion  de  sang. 

Crcentär.  Y .  Entanguentdr. 

Gai'EüTissiMo ,  a  ,  adj.  $up.  de 

Grcemto,  a  ,  adj.  sanglanl,  ensanglanU. 

Gbuexa  ,  t.  f.  crudite ;  Indigestion ;  bomeura 
crues  dans  Testomae.  Cruaute ,  durale ,  inhu- 
manite. 

CauissiMO ,  a  ,  adj.  tup.  de  Cr«,  ei  de  Crv*7. 

Cr6ia.  V.  Coruja. 

•Crcjar.V.  ChUrdr. 

•GRPNIIAR,CtC.     I     v    c       . 

•Grcnho.  I    V'UM'"»»«, 

Crüo,  a.  V.  Cru. 

fCRtoR,«. m.  sang  quleoule,  saug  veni, 
((.  de  tnid.)  Cruor  :  partie  colorante  du  sang. 

f  Crcpelärio,  f. m.  erupellalre  :  glaulateur, 
sotdat  gaulois  arme  de  loutes  pieces. 

f  CrurAi.  ,  adj.  i  gtn.  (I.  tfanai.)  erarat :  da 
la  jambe ,  de  la  cnisse. 

f  Gruriprägio,!.«!.  l'action  et  reffet  de  eas- 
6er  les  jambes. 

Cri'sar  ,  etc.  V.  Cruxmr9  eto. 

Crcsta.  V.  Crotta,  Code*. 

Grlstaceo,  a,  adj.  crostaee :  (airfmaD  eou- 
verl  d'ecaillesoi»  d'une  enveloppe  duret  flexible 
et  divisee  comme  recrerisse ,  etc.  — «,  *.  ■». pt. 
(I.  d'hitl.  nat.)  crutUces :  famille  des  crut- 
taces. 

f  Crgstacites,  i.  m.  pl.  (I.  d'Jtt'af.  nat.)  erus* 
tacites  :  erustaces  fossiles. 

Crvströso.  V.  Coslröso. 

Crüta  ,#./"•  aorte  de  poissen  deiner  tres-plat. 
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Catiz,  $.  f.  croix  :  lignes  forma  nt  qtialre  nn- 
Kies:  gibct  en  croix;  sa  flgurc;  reprcsenlalion 
de  Jesus-Christ  un  croix;  chnses  croisces :(/{?.  > 
pcine ,  lourment;  aflliclion  ciivoyce  par  le  ciel. 
•  Gar  rot  de  cheval.  (f.  aVestr. )  '  Croisement.  — 
geomeiriea,  croix  geouietriquc,  baten  de  Jacob  : 
inslrument  pour  me surer  les  hauteurs.  O  si- 
gtuU  da  — ,  le  signe  de  la  croix.  Grdo  — , 
grand 'croix.  Em— ,  en  croix.  F.stnr,  rer-se 
enlrea  —  e  a  agua  be nta,  (fam.)  fuir,  etre  a 
«1eux  doigls  de  sa  perle.  Trnzcr,  ter  a  —  aos 
peiloty  porter  la  croix  de  quelque  ordre.  De  — 
alcada,  la  croix  levee.  Levar  a  —  ao  caltdrio, 
liuir,  achever  uno  ebose  difficile.  —  de  Malta, 
(f.  de  bot.)  croix  de  Jerusalem  ou  de  Malle, 
fleur  de  Constantinople ,  espece  de  lychnis. 
Cruzes,  pi.  croix:  edle  de  monnaie  marquec 
d'une  croix.  —  ou  eunhos P  croix  ou  pilc?  «orte 
de  jeu  avec  une  monnaie  qu'on  jeite  cn  l'air. 
-Vdo  Ur  —  nem  eunhos  ,  (/ig.  fam.)  n'avoir  ni 
croix  ni  pile.  Fazer  —  a  alguem ,  (fam.)  fuir, 
cviler  quelqu'un.  Fazer  —  na  bocca,  tid.)  etre 
ä  jeun. 

f  Cm'ZABico,f.«t.  (t. d'kitt.  nat.)  bec-croise: 
espece  de  gros-bec,  oiseau. 

Crczada,  t.  f.  croisade  .-  Itguc  (des  calboli- 
ques)  conlrc  les  hcreliques,  les  inüdeles ;  ex- 
pedilion  deschreliens  pour  conquerir  la  Terrc- 
Saintc.  Troupe  arinee  de  croises.  Bulla  da  — , 
crociade  :  bulle  du  pape  au  roi  d'Espagne  et 
de  Portugal. 

Crczädo,  a,  p.  t>.  de  Cruxar.  adj.  Croisc. 
Eslar  com  os  bracus  — «,  (/ig.)  realer,  deraeu- 
rcr  les  bras  croise»,  »an»  rien  faire.  Com  as 
mdos—as,  (/ig.)  dana  une  allitude  huinblc, 
»upplianie. 

Cadzädo,  a.  m.  "cruzade.-  ancienne  monnaie 
de  Portugal  et  d'Espagne.  —  novo,  cruzade- 
neuve,  monnaie  d'argcnt  porlugaisc,  2  fr. »4  c. 
Croiae  :  celut  qui  prenait  la  croix  pour  aller 
rombaltre  les  inüdeles  ou  les  hereiiques. 

f  Cruzadör,  a  ,  $.  qui  croise,  qui  traverse. 

Crizamlxto,  r.  m.  croiscmciil :  aclion  de 
croiser,  de  se  croiser. 

Criza R,r.a. croiser,  traverser, meitre ,  dis- 
poser  eu  croix;  traverser  un  chemin;  rayer 
avec  la  plurac.  (/.  de  mar.)  Genoper,  brider. 
—  a  cira  a  alguem ,  croiser,  couper,  balafrcr 
le  visage  a  quelqu'un.  —  as  rucas,  croiser  Jen 
raecs,  apparier  les  animaux  de  deux  racc».  — 
at  vergas,  \^t.  de  mar.)  brasser  carre. 

CRViAR,r.  ».  (I.  de  mar.)  croiser  :  aller  et 
vrnir  Jans  les  meine»  eatix. 

Cri;är-se,  v.  r.  se  croiser  :  sc  couper;  sc 
reucoilrer,  se  traverser,  se  dit  de  deux  lignes , 
de  doax  chemins,  etc.  Faire  le  signe  de  la 
oroix.  V.  lienzer-se.  S  hiiinilicr,  se  proslerncr. 

CruzCiro,  s.m.  *crt»isee:  parüe  «l'unc  eglise, 
eu  croix;  grande  tief:  grande  croix  de  pierre. 
(t.de  mar.)  'Croisiere :  aclion  de  croiser ;  eupacc 
demerdans  lequel  on  croise;  les  batiiueiii* 
qui  fönt  ce  servicc.  (/.  daslr.) '  Croisette  :  con- 
kiellation  austräte  de  qua  Ire  eloiles  en  cruiv. 
Ordre  militairc  au  Brcsil.  (/.  de  bot.)  Crurciro  : 


.  plante  du  Bresd,  plus  amere  que  le  qoinqom 
■     CnL/.i.ir.o ,  \ ,  adj.  qui  a  une  croix. 
I     Cri'zkta  ,  s.  f.  dim.  de  Cruz.  Croisette  :  |x 
j  lile  croix. 

CftUzixnA ,  s.  f.  dim.  de  Cruz. 

f  Ol /.ita,#.  f.  ;/.  de  bot.»  cruziterplan 
d'Amerique. 

Crypta  ,  *.  f.  crypte .-  Souterrain ,  pelitc  fosi 
doclise  ou  Ion  enlerre.  V.  Camcrro. 

f  Cryptocamia  ,  /.  f.  J.de  bot.)  crypto^ri 
tnie  .-  rbsse  des  vepelaux  cryptogames ,  i  fru< 
lificalion  inconniir. 

f  Cuyptogamo,  a,  adj.  (t.de  bot.}  crypfc 
gaine  :  ^plante)  dont  les  organes  sexuels  se» 
caches,  douteux. 

f  Cuy  ptot.r APiii a  ,  *.  f.  cryptographte  :  cer 
Iure  de  Convention.  V.  Steganograpkia. 

■frCRYPTOGRÄPHico,  a,  adj.  cryplographic^ 
de  la  cryplograpbie. 

t  Crypkjnymo,  a,  adj.  cryptonyme (auteur 
qui  cachc  ou  d6guise  son  nom. 

Cuysis.  V.  Crise. 

Crystai.,  s.  tn.  cristal .-  pierre  transparent 
etdure;  verre  fin;  (flg.)  se  dit  des  caux  clai 
res,  limpides.  —  de  rorha  ou  de  roea,  crisla 
de  röche.  Crysläes,  pl.  crislaux.-  sub*tan« 
niincralcs  ou  salines,  etc.,  qui  prennent  d'elle: 
iiuMnc»,  cn  se  solidiliant,  une  flgure  constam 
et  delerminec.  ( fig.  poct.)  Lärmes.  Yerter  — 
verser  des  lannes. 

Ckystalli.no,  a  %adj.  crislallin  :  transparent 
com  nie  le  crislal  (eau  )\  de  la  na  Iure  du  crist; 
( corps).  — ,  nom  dun  ciel  de  l'ancien  systen 
astronomique.  '  fig.)  Fragile  coiume  le  cris>la 
incon>lanl  •  nnii). 

t^;\ STAi.i.i NO,  s.  wi.  (f.  d'anal.)  crislallir 
liumeur  de  locil;  ciel  de  crislal ;  verrotenec 
cristal. 

Crystallina ö.  *.  f.  cristallisalion  :  actio 
de  cristalliser  ou  de  se  crislalliser;  ses  elfels 
chose ,  inaticrcs  crislallisees. 

('rystallizado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Cky*tallizär,  t.  a.  crislalliser:  congele 
reduire  eu  crislal. 

(  rystallizar-se,  r.  r.  se  crislalliser.  Se  d 
des  »eis,  etc.,  dissous  dans  un  liquide,  qai  s 
rciinissenl  en  solides. 

fCRYSTALLor.iiAPiuA,  s.  f.  crislallograpbir 
connaissaiicc,  description  des  cristaui,  de 
forme»  des  inmeraui. 

vCKYSTALLoür.Apno,  s.  tn.  cristallognipbe 
qui  sait  la  cristnllo^r.ipliie. 

f  Ci-.ymallologi  \,  s.  f.  cristallologie .-  tratU 
seien cc  des  crislaux. 

O.ystvllomanua  ,  s.  f.  chstallonuncie  :  di 
vinalion  par  les  surfaces  polies. 

f  Ci;y.stai.lomasth:o,  s.  m.  crislalloraai 
cien  :  qui  s'adonne  ä  !a  cristal lomancie. 

f  Cuystallotkciixia,  s.  f.  cristaltotcchnic 
arl  de  cristalliser  les  sei» ,  les  stieres  et  d'autn 
!  subsiance». 

!     Ca  ,  s.  m.  eul .-  le  derriere,  lanos,  le  fond« 

u\04\\  et  les  deux  fesses;  (fig.)  fond  ou  dirriei 

;  dun  >aso,  etc.;  extremile  d'une  ehose.  OU 
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dtm  — ,  f  burl.  et  bmt)  l'anus.  —francez,  lour- 
nvre ,  poltston  (pop.).  —da  bigota,  [t.  de  mar.) 
i^if  dun  eap de mouton. 

Ccada  ,  #.  f.  casse-eul :  coup  qu'on  te  donne 
*-n  tombanl  sor  le  cnl.  (I.  de  mar.)  Coup  de 
Li  Ion. 

CtBA,  f.  f.  cuve,  moid,  tonneau,  tonno, 

ttBEBAS.  V.  CebHat. 

tCoatiao,  a,  odj.  qui  a  ete  dans  I«  cuve, 
<\ui » le  goot  de  1«  eure  (vin). 
iTif,LLO,f.  es.  forte  de  toar  des  anciennes 
Iwüfications. 
CrBitTA,  etc.  V.  Coeerfa,  etc. 
CritKTÄDO.  V.  Aeobertado. 

'teil  t,*.  /".  eapidite,  eonvoitise,  desir  im- 
Mn+  .des  ricbesses,  des  bonnears,  etc.). 

uaicADO,  a,  p.p.  de  Cubicar. 

ü  ruvi  sts ,  o*>.  2  y*w.  V.  Cubiföso. 

"t:(.U,r.  a.  convoiter  .-  dcsirer  avec  avi- 
■i(r,3fee  une  passion  dereglee  (les  ricbesses, 
Ij  inatat,  le  Wen  d'autrui ). 

tCru^AfBL,  odj.  2  pe».  convoitable  :  qui 
T  fit  rtre  eomroitc ;  desirable. 

unco,A,  adj.  (1.  de  giom.)  eubique :  du 

•bc  (figure,  nombre). 

•C3rVv«Av£siTBf  mim.  avec  avidtte,  avec  con- 
■     iv. 

'.  ;;'öso,  a,  <u(/.  conroiteui :  desireux;  qui 

•  >üiu»,  qui  desire  ardemment. 

'  leuxLÄftio,  s.  m.  valet  de  ebambre. 
:~ai.o,  #.  i».  "ebambre  a  coucher;  celiule. 

1  -numnA.  V.  CuvilMira. 

itrtii,  adj.  2 ff«.  ( f.  d'an«l.)  cubital  •  du 

•-'';-\  <|ui  tient  au  cubitus  (muscle).  Qui  a 
*  ♦rwdee. 

'';;w,i.  m.  (I.  <fa«o(.)  cubitus  .-  os  trian- 
f-Ui»,  le  premier  de  lavant-bras.  *  Coudee 

«wäre  '■.  V.  Cötado. 

•kio.  i.  m.  ( f.  da  g*om.)  cube  :  solide  ä  si\ 
-  •<  rarrecs  egales;  i /.  (Talg.)  produit  du 
*t&  d'an  nombre  mulliplie  par  ce  nombre ; 
*u*dre.  Sceau :  vaisseau  ä  puiser  de  l'cau. 
'«jfi  de  roue. "  Tour  daos  les  anciennes  mu- 
••H's. "  Au(;e,  buche,  caual;  äuget d'une rouc 
't&auliquc. 

f  (xto-cvio .  *.  m.  (f.  de  matk.)  eubo-eube  : 
ttiifne poissanee dun  nombre , carre  du  cube. 

Tlrsuina,,  M.m.(t.  d'anal.)  cuboTde  :  oh  du 
[■"i  en  forme  do  cube. 

iCcEO-SASA,*.  m.  chef  de  toutes  les  forecs 
r-  'fiuures  da  Japoo. 
'  chsj^äö.  V.  Cobriedo. 
TCrsciCL'XBA,  f.  /.  oom  d'un  poisson  du 
i'f*sil. 
usus ,  etc.  V.  Cobrir. 
'  u  u  rroa.  V .  Cobertor, 
T  (jcä.iba , a.  /".  uAl  de  coeagne :  mit  Trolle 
'  -  crai»se,  au  baut  daqael  il  Taut  monier  pour 
:•  jir  un  prii.  (A^O  Cbose  facile  a  obtenir,  pro- 
lit.  s%anlace  obtenu  sans  peine  et  aux  dopen« 
•l  i.,rt  3aire.  #*a*;  de  — .  fan.)  pa>>  de  Coracnc , 
.•Im;  %'ia:i'.  cn  tonU*>  »:!:osc*  ,  o u  !  d;i  lait  ^raml«: 


T  Cif:Axn£(Ro ,  s. m.  homme babila a so  pro- 
curer  ji  peu  de  frais  ou  aus  depens  d'autrui  ce 
qui  lui  est  avantageur; 

Clcärüb,  a.  m.  ossflet;  Jeu  des  osselets. 

Cuc£?fA.  V.  Afucena. 

Gdchichar.  V.  Cochick&r. 

CucHiMioco ,  a.  m.  (I.  aVAtia)  lettfsxle  ehange 
delivree  par  les  bonzes  aux  credules,  poar  uo* 
lomrae  cCargent,  qui  sera  pajee  dans  Taelrr 
monde  avec  la  prime  de  cent  pour  cent. 

Cücho  ,  a.  m.  ((.  cTAsie).  V.  Lista. 

f  Ccci ,  a.  m.  euci  ou  doume :  fruit  (fan  paf- 
raier,  en  orange ,  a  noyau. 

COcio ,  i.  m.  agnelel :  petit  agneau. 

f  Ccciüfera  ,  a.  f.  doume  :  sorte  de  palmler 
qoi  donne  le  euei.  Y.  ce  mot. 

Cüco,  a.  m.  (I.  d'hist.  nmi. )  coueou  :  oiseau 
syltain.  —  poup%tdo  ou  tourtto  dt  Gu1nf9 
touraco.  (fig.)  V.  Cornudo. 

Cvqo.M.  m.  (t.d'Atie)  quadrupede  des  Mo- 
luques  qui  ressemble  au  lapln. 

CtcüFA ,  a.  f. ' cueupha ,  cueufe .•  ealotte ,  bon- 
nel  pique  plein  de  poudres  eephaliques  poar 
l'heinicranie. 

Clcifatk ,  m.  m.  (/.  burl.)  petit  bornaus» 

.tCrcL-jüta.m.((.  (Thist.nal.)  coenjo,c«eaJ«, 
cueuje,  cueujos,  richard :  eoleoptere  iubant, 
qui  seit  de  parure  aux  dames  espagnoles  dar 
Perou. 

Cixl'la  ,  a.  f.  V.  CaxuUa  et  Cogulla,  Caenlef 
froc,  chape. 

f  CucullAno  ,  a.  m.  (I.  d'HUi.  nmt.)  cucullaa : 
vor  intestinal. 

Cccülo.  V.  Cogülo. 

Cucl'melo.  V.  CogumHo. 

Clclrbita  ,  a.  f.  Cucurbita .  vaisseaa  pour  la? 
distillation.  it.  V.  Cabaea. 

f  CuLTRBiTÄCE4S,a.f.  pl.  (#.  i$  bot.)  eucar- 
bitaceas  :  famille  des  plante«  dicotytedones ,. 
diolincH. 

tCri.Li'.EtriLo,  s.m.  (t.d'arck.)  «lef  de  roite^ 
tourelle  ouverie  pour  laisstr  entrer  le  Jour. 

f  Cocvrlcü,  t.f.(t.de  bot)  cocurocu  :  «er- 
pent  du  Breiil. 

Ci  clt.lta  ,s.  f.    |  ( f.  pop.)  eime,  sommrc 

Ccctr.iJTO ,  $. m.   |        ( d'un  artre ,  etc. ). 

(xclyaua.  V.  Cuquidda. 

CinAn ,  etc.  V.  Cuidar. 

C«  lcas.  Y.  Ceroulai. 

r.LF.ir.i.xHO,  s. m.  dim.  de 

CiiKir.o ,  $. m.  lange : elole donton eoteioppt^ 
les  enfants  en  maillol.  JDaai'ot  — ♦,  des  la  plas> 
tendre  enfanec. 

Cukza  ,  jc.  f.  sorte  d'ancienne  molare  poor  lef-' 
grains. 

f  Clglardo,  a.  m.  (t.d'kirt.nai.)  eoagooarrf 
ou  purna  :  grand  cbal  de  l'Ameriqoe  merklio- 
nalc. 

CcciIlla  ,  $.  f.  cuculle  .-  velemenW  de  dessu*'« 
de  benodinins  et  d'aulre.n  raligieux.  "Capucbon. 

Ort;UNi?fBo.  V.  Cuminho. 

f  Cipagf,  s.  m.  (I.  de  bot.)  eoahage  :  feve 
puanl  .•  (lc->  lndns. 

<  X :\ \  .»./".*  plat  de  balance ;  Taso  eo  coquille. 
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(t.  de  bot.)  Cuiete  :  calebassiei  (TAmerique; 
coui :  sod  fruit  sec  et  vidG. 

Cdidaqaö.  V.  Cogitacdo.  • 

Cuidadamente.  V.  Deliberadancnte. 

Clida  do,  #.  m.  sota  :  attention,  sollicitude. 
•Etüde,  atlenlion.'Affaire.  — ,  soucK  inquietude, 
crainte,  ombrage.  V.  Angutlia.  Ettar  doente 
di—,  (/a**0  elre  dangereusement  malade. 
Ter—,  se  soucier.  Pör,  ter  —  em,  prendre 
Karde  de.  —  com.../  prend  gardo  a,  gare ! 
Com  — ,  V.  Cuidadvtamente.  —  cvmmigo, 
prenez  garde  a  vous.  —  com  mm,  prcncz  garde 
a  cela.  Ettar  com  —  em  atguem ,  etro  inquiel 
dequelqu'un.  Fallarde—,  parier saKcunent. 
avec  reflexion.  Jfco  aeroa  amado,  te  de  li  tö 
tent  — ,  (pror.)  qui  n'airae  que  soi ,  n'est  aime 
de  peraonne. 

Cuidäoo  ,  a  ,  p.  p.  de  Cuidar.  ade.  N'y  man' 
quex  pas,  »ans  faute. 

f  Cuidador  ,  i.  m.  celui  qui  sc  donnc  Irop  de 
soucis.  Reveur,  soucieux,  pensif  (anf.). 

Cuidadösame^ite,  ade.  soigneusenicnl,  avec 
soin ,  atec  aUenlion.  Alerte. 

CCIDAOOftfSSIMO  ,  A  ,  adj.  tup.  de 

Cuidadoso,  a  ,  adj.  soigneux,  diligent,  exaet 
Atlentif ,  vigilant. 

Cotdar,  «. «.  imaginer,  penscr,  croire.  Quem 
taleuidaria?  qui  l'aurait  cm  ?  IS'unca  toi  eui- 
det,  je  ne  Pai  Jamais  cru. 

Coidä«  (am),  •.  *.  penser  a,  reflechir  sur, 
mediter ;  songer.  (de)  Soigner,  avoir,  prendre 
sota  de;  faire  attention;  veiller  a.  Croire,  ima- 
giner, penser.  Dar  que  — ,  donncr  des  inquie- 
lodes;  donnere  penser.  — dairäo...,  se  donner 
garde  de...  Ndo  —  de  teu  eJinho,  se  negliger. 

Coidar-sr,  «.  r.  imp.  avoir,  prendre  soin. 
Penser,  imaginer.  Cuida-te  m&ito  da  agrkut- 
turat  onabeauooup  de  soin  de  Tagriculture. 
JVdo*  se  cuida  *'two,  on  ne  pense  pas  a  cela.  ,4 
(o«m  ndö  i  como  te  cuida,  ce  n'est  pas  comme 
on  le  pense. 

Cuioo.  V.  Cuidado. 

Ccmöso,  Af  adj.  attentif ;  sooeieux;  inqoiet. 
•/.  Qui  donne  des  soucis,  des  inquietudes.  V. 
Cmidmdoto. 

f  Cul  ,  i.  se,  (X.  e7.4/r0  cuil :  coueou  de  Ma- 
dagascar. 

f  Cuix,  *.  m.  (f.  du  Brie.)  petit  quadruple 
du  Bresil,  de  la  grandeur  du  lapereau. 

*  Cuita  ,  t.  f.  aftliclion,  peine ,  chagrin. 

Cuitädo,  a.  V.  Coilado. 

Ccit*  ,*.».(/.<*«  Brie. )  sorte  de  ealebasse 
du  Brasil. 

CciTftLLO.  V.  Cutelh. 

CoiTEztiRA ,  *.  f.  (/.  da  Itret.)  calehassier  du 
Bresil,  tulg.  eouisoitcohync.  Porte  le  Cuitt. 
V.cemeletCuM. 

Cuar,  etc.  V.  Sujar,  etc. 

t  CcjtTE,  «.  m.  (f. de  bot.)  cujeta  .-  cale- 
bassier. 

Ctio  ,  a  ,  pron.  rel.  et  adj.  dont ,  de  qot ,  du- 
quel,  de  laquelle,  de  quoi.  Em  —  tetlemunho, 
em  — «  /V,  en  foi  de  quoi. 

Cu*ov«.sji.  {fem.  et  p.na.)  arnant,  amaureui. 


Etta  rnoce  /«m  v. ,  cell«  Ulfe  a  soi  emooreui. 

Culätra,  t.  f.  crosse,  cuiasae:  eeorbe  d« 
Tut  d'un  fusil.  t.  burl.)  Grosses  fessea. 

CcLCARSi ,  a.  m.  (I.  d'Asie)  greffler  de  rillaf*. 

'Cülcitra,  t.  f.  V.  Colehd. 

CuLF.nRi!« a.  V.  Colubrina. 

•fCtLEo ,  $.  m.  outre ;  sac  de  euir  des  aoeiefts 
Romain«. 

f  CclidabäG ,  *.  m.  ( t.  de  boi.)  calilebin  sei 
eulilawan  .-  arbre  de  rinde,  eapeee  de  laarier. 

f  Ci lina nio ,  a  ,  aaV'.qui  concerae  le  cuisiee. 

"  CtLMK.  V.  Cume. 

Cli.moa<;aö,  «.  f.  (t.d'aetr.)  calmiDatie« r 
momenl  du  passage  d'an  aslre  par  le  mefidiem. 

Cn.MixADO  ,  a  ,  p.  p.  de  Culminar. 

Cllmimantk,«^/.  2  gen.  Ponte  — ,  (f.  datfr.) 
eulminant :  (point)  d'un  aslre,  le  plus  hast 
surl'horizon;  quiestäla  plusgrandcelevatiea. 

Cri.«iNÄh,  e.  n.  (f.  d'astr.)  culmuier  :  fasser 
par  le  meridien. 

Culpa,«,  f.  faule;  peche ,  oftense ;  crime  t 
tort;  1)1.1  nie. —;'«rtd»<*a,  faute  qu'on  commet 
en  ne gligeanl  une  aflaire  dont  on  est  Charge. 
—  theologica,  peche,  faule,  Iransgressioa  de 
la  loi  divine.  Lanear  a—a  outro,  rejeter  le 
faule  sur  un  aulre;  sen  prendre  i  un  sutre. 
Elle  i  quem  fem  a— ,e'esl  iui  qui  a  tort.  £  per 
tua  — ,  c'cst  sa  faute. 

*  Ci  lpabil.  V.  Culpavel. 

Culpa BiLissiMO,  a  ,  adj.  tup.  de  Cmipakü. 

fCuLPÄDAa&MTE,  «de.  d'une  nuiniere  eoe- 
pable. 

CilpadIssimo,  a,  adj.  tup.  de 

Ci'lpädo,  a,  adj.  et  t.  coapable ,  exaninel  .- 
aecuse  d'une  faule,  inculpe.  p.  p.  de 

Ci'lpär  (de,  cm),  r.  a.  inculper :  eeeeser 
d'unc  faute.  Blamer. 

Cilpar-se ,  v.  r.  se  declarer  coapable;  s'io- 
culper  par  ses  aveux. 

Culpa  vrl,  adj.  2  gen.  coupable,  reprebennl- 
ble,  criininel. 

Culpa velm£ntc,  adr.  d'une  roaniere  eee- 
pable. 

f  Cultamente  ,  adv .  eiejiamment,  puremett, 
avec  soin ,  clcgance  ou  ornement. 

Clltivaväö,  t.  f.  culiurc  :  I'action  decsld- 
ver,  au  propre  et  au  figore.  V.  Cullmra. 

Cultivädo,  a,  p.p.  de  Cultitor.  adj. Col- 
li ve.  Terra  — a,  terre  en  valeur. 

Clltivadör  ,  t.  m.  cullivaiear .-  qai  enllitela 
terre. 

Ciltivär,v.  a.  cul  titer :  donner  I«  fseee, 
les  soins  necessaires  pour  fertiliser  le  sei, 
ameliorer  les  produetions.  —  afessaai,  (fig.) 
eulliver  quelqu'un,  se  menager  sa  bienveH- 
lancc.  —  o  conheeimsnto ,  o  traio ,  a  amixade, 
(flg.)  eulliver  une  connaissance,  PamiUe  de 
quelqu'un,  l'cntrctenir. — o  talentota  meme- 
r  ia ,  o  engenho ,  etc. ,  (id.)  eulliver,  exereer  le 
latent,  la  memoire,  l'esprit,  etc.  — es  awfrl, 
as  teienerias,  tu  linguat,  etc. ,  cultrrer  les  arU, 
les  sciences ,  les  langues,  etc. ,  s'y  exereer. 

Clltivak-sf,  v.  r.  se  former  parredocaiiesj, 
pv  I'ctude :  b'ameliorer. 


COM 

"h  Ccltitatbl,  •*>.  t  ff*,  cultivable  :  (ter- 
*iMn )  propre  4  U  culture. 

CüLTifO,  #.«.  *  ciliare.  Labourage.  V.  CW- 
t*rm.  — eTarvom,  ptantae,  education  d'ar- 
Vxes,dejplantes. 

Cclto,  f.  m.  culte  :  bonneur  rendu  visible- 
eawt  ob  Interienrement  a  Dieu,  a  une  dlvi- 
R\1t;  vexidratlfn  excesslve;  altachement  &  ce 

tat  «i  M  flalt  an  dien.  *  Proprete.  V.  AmMo. 

O6i.to ,  a  ,  •</.  pur,  correct,  en  parlant  du 

njle;  m  411  auasi  de  la  personne  qoi  parle  pu- 

Ruwnt  €1  correctemenl.  Cultive,  eclaire,  ci- 

iflise,  «■  parlant  (Tun«  personne ,  d'un  peuple. 
Ccitor,  *.  es.  cdlüvateur.  Adorateur  (des 

Mit,  efc.) ;  amateur  (des  arts ,  etc.) ;  qoi  (les) 

damit,  ( les )  cncourage. 

tGCLTRlROSTROS,  9.  «.  J»l.  (f.  ffMff.  *•(.) 

ceariieetres :  oiseaux  a  bee  en  couteau. 

Cur*  tu,  a.  f.  culture  :  facons,  travaux, 
•tan  piceisatfts  pour  caltlrer  ( en  general ). 
(fe)P*ivtt,  «Mgance  de  style.  ant.  V.  Culto. 

f  CenARü ,  f.  sji.  (#.  de  bot.)  coumarou  :  ar- 
iftlefumliieux  de  lt  Gniane. 

tOnuaöif  a,  9.  f.  {t.de  hol.)  *  cumaruna : 
aisn  de  la  Gniane ,  eonmaronan ,  barlosme  et 
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Cmtino ,  a.  V.  C&mM&o,  Cvrvo. 

f  Ctvni ,  t.  m.  eumbe :  danse  des  negres; 
wtiir. 

Coaio.  V.  Cmrvo. 

Ornsdea.  V.  Cugmmbüta. 

Cbmr,  $ .  tm.  •  Cime,  eroupe ,  sommet  d*une 
neatagne.  (flg.)  Comble,  apogee :  dernier  sür- 
cmi.dernler  pohit  dequelque  cbose,  partl- 
nfieremenl  de  Hionnenr,  de  la  Jote ,  des  de- 
an,  de  raflHclion ,  des  maoi. 

ICtnu ,  t .  f.  ( t.  de  bot.) '  coamia  :  rtcine  de 
Cije&ne ;  le  balsamier  ambrosiace  :  tient  lieu 


Gtsnina ,  t.  f.  f  eilension  de  la  Cime  d'one 
aaeiague. 

Cr*iciRA,f.  f.  pointe,  sommet,  clme  d*on 
MBent.  it.  ▼.  Cmmidda. 

ICrainao,  t.  m.  (f.  de  bot.)  cumln  :  plante 
•nMHMre.  —  rmtUo ,  laser  de  Prosse.  —  ba$ 
toe*,laapeie  cnminolde. 

tCntoar,  a.  m.  (f.  dt  bot.)  coumon  :  espece 
ftMlmier. 

Warne  ar,  etc.  T.  Complicar,  etc. 

C&vruca,  etc.  V.  Complice,  etc. 

tCtamu-se,  t.  m.  formule  employee  par 
to  cafilaiaes  gcneraux  dans  les  brevels  et  lcs 
Magft,  et  qui  slgnifie  a  peu  pres  :  Executez. 
'Uttrts  d'atlacbe  d'an  raacislrat. 

OcSFaitaaf  arra.  V.  Comptelamente. 

CcnmhM) ,  A ,  p.  p.  de  Cumprir.  adj.  Exccu- 
le ,  aecompli •  romoie  il  faul.  Accoiupli,  par 
fah.  T.  Ctmprid«. 

CBWtlbda,  Jt ,  9.  qui  accomplit,  qui  exccute. 
(*f.  Ex#ctilcur  testamentairc. 

*  Chf-bidAcbo,  a  ,  adj.  V.  Util ,  Proreilöto. 

CmrKuiL?iTO,i.  m.  accomplißscmenl,  exe- 
eatinn.  ▼.  Comprimtnlo. 

CtmfaMig  f.  n.  accemplir,  lemplir,  exicuter, 


s*acqnittert  effeetuer.  Ätre  utile;  nonrvoir  aux 
besoins  de  quelqu'un.  —  a  naicera,  tenir  pa- 
role.  —  teu  deaajp,  remplir  ses  deairs,  obtentr 
ce  qu'on  desire.  —es  eeseaflTaifsissji,  suppleer, 
remplacer  quelqu'un. 

Ccmprjr  (com),  v.  *.  s'aequitter  de,  rem- 
plir (ses  devoirs,  elc);  executer.  —  e»m  «/- 
guem  9  s'aequitter  envers  quelqu'un.  —  com  o 
preeeito  da  Igrtja,  faire  ses  piques.  —  cos» 
todot ,  ne  manquer  a  persenne.  —  tom  o  $ou 
dittjo.  V.  —  o  st»  dttejo.  —  com  m  ordtm » 
executer  l'ordre.  Eu  irei  —  com  o  mou  dtoor 
ou  obrig*{4ot  j'irai  tous  rendre  met  de« 
voirs. 

CcHpaia,  v.  imp.  conrenir,  importer  t  otre 
imporunt,  eonvenable.  HoJ»  eumpr*  otttntmr- 
wtot  o  no—o  valor,  c'est  aujourd'hui  quli  Cent 
signaler  nolre  raleur. 

GoMPBia-SB ,  e.  r.  f'aecoraplir,  s'effecluer, 

CunuLAf  AG.  V.  Accumulofäo. 

Ccmulado,  k  ,p.p.  de 

Cumtlar,  o.  a.  comnler,  assembler ;  eom-t 
bler.  V.  Mcumular, 

CoML-LATiVAxaHTB ,  «<*•.  eomulatitemenl  t 
paraecumulation. 

Cumllatjvo,  a,  adj.  cumolatif :  qui  so  feit 
par  aecumulalion.  it.  V.  Aee%tmmlaHto. 

Cümulo,  #.  m.  eomble,  amas,  smoaceaa,  tas. 
(flg.)  'Aecumulalion ,  foule ,  raultitude ,  qean- 
tite ;  comble.  V.  Cnme,  au  (lanre.  Chefmr  «o 

—  da  imprudencia ,  pousser  rimnrodenee  Jttt- 
qu'au  bout. 

Ccmüma  ,  etc.  Y.  CommünQy  elc. 

Cüxa,  *.  f.  V.  Berco. 

CitaGA.  V.  Conea%  Tigrta. 

CtnvEirORMB.  V.  Cunkiforme. 

Cuxeir6stros.  V.  Cunhirwtros. 

CdKEO,  a.  m.  (intim  t.  mit.)  corpa  de  Iren« 
pes  ränge  en  forme  decoin. 

f  Cuneta  ,s.f.(t.d*  fort.)  cunetle,  cuvelte : 
fosse  dan»  le  milieu  d'un  autre.  (f.  de  bot.) 
Cunete  :  jambosier  de  la  Guiane. 

Cüniia  %t.f.'  coin  :  outil  pour  fendre ;  ce  qui 
en  a  la  forme ,  la  flgure.  —  de  canhiö,  cbevet. 

—  de  mira.  V.  Palmita.  —  do  veno.  V.  Bipio. 

—  de  tropas,  ( t.  mit.  ant.)  coin  :  corps  d'in- 
fanterie  en  pointe.  Batalhdo  formado  em— , 
balaillon  forme  en  pointe.  Meiter-*ede—, s'in- 
troduiro,se  glisser  petita  petit.  4'--,?oree~ 
ment.  (fig.)  A  force  de.  — *  de  faleäo.  V.  Cobtr- 
teirae.  —*  da*  eavilkat  de  pdo,  ( f.  de  mar. ) 
('[iiles.  —  do  maitarto,  (id.)  et ef  de  mit.  hotar 
09  tnattariot  d  — ,  (tat. )  guinder  les  mats  de  hune. 

Cimiuda,  9.  f.  belle -seaur. 

CmnADiA,«.  f.     i  parentd  qui  existe  entre 

r.L'MiAnio,  *.  m.   )        fea  beaux-freres. 

Ci'üiiADO ,  *.  m.  beau-frere. 

Cimudo,  a,  p.p.  de  Cunhar. 

CLMiiADön,  9.  m.  monnayeur  :  qui  met  le 
coin  a  la  inonnaie. 

Cr.xiiAL,  #.  m.  anglr,  coin  d'un  ediflee. 

Ct.NHAn,t\  o.  battre ,  f rapper :  imprimer  le 
coin  sur  de  la  mennaie  ou  sur  autre  cbose. 
Monnayer :  ouvrer,  faire  de  la  nsennale. 
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CrsnßTF.,!.  w.petilbarll;  petilc  faisse  (de 

fruit*  secs). 

f  CCxhipörme,  adj.  1  gen.  ( I.  eVhut.  nat.  et 
de  bot.)  cuneifonne  :  en  forme  de  coin  (os, 
»mm:  d'oiseau);  plus  longue  que  large,  et  se  re- 
treeistant  vers  la  base  ( fcuille  \ 

+  Cc!tuiRdSTROs,*.  m.  pl.  (I.  dkitt.  nat.) 
runeiroslres :  (oiseaux)  grimpeurs  a  bec  en 

coiu. 

Ctsoo,  f.  m.  coin  :  fer  grave  pour  f  rapper  la 
monnaie ;  empreinte  que  laisse  le  coin ;  type ; 
fachet,  tirabre.  (flg.;  'Acception  Wen  fondee 
dun  raol nourellement  reo«  dans une  langue. 
Cunhos ,  pl.  ( f.  de  mar.)  —  do  eabrettante,  ta- 
quels  du  cabestan.  —  de  mareafdo,  (id.)  ta- 
quets  a  Cornea ,  bitloiu.  —  do  portaU,  taquel 
d'ecbelle.  —  das  alpa»  do§  e»tai» ,  taquets  des 
Zt&lM  ou  porte-collier.  —  da»  boea»  da  aneora, 
taquet  de  bout.  —  da»  earlinga»  dotmaetro», 
taquets  des  flasques.  —  com  entalhe» ,  taquets 
ä  manche.  — do»  mattro» ,  colns  des  roals.  Cru- 
%€»  ou  — »  ?  croix  ou  plle?  Hörnern  »tm  —nem 
cruse»,  (/ig.)  nomine  extravagant,  singulier, 
inexplicable  dans  sa  maniere  d'agir.  —  da 
lealdade,  cachet  de  la  loyaute. 
CtiüTAS.  V.  Conto»  ( de  rexor ). 
CüpaYba.  V.  Copaüba. 

Cur Ani, ».  m.(t.de  eof.)eupani :  chAtaignier 
de  Saint-Domingue. 

f  Cor ata ,».f.{t.de  bot.) '  coupaya  :  grand 
arbre  de  Cayenne. 

Cupida,  ».  f.  (t.deptau.)  amoureuse ;  amour 
femelle. 
Cupiotz ,  ».  f.  cupidite. 
f  Cupidinco  ,  a  ,  adj.  de  Cupidon ;  amoureux. 
fCupiDiifno,  ».  f*.  dim.  de  Cupido.  (ßg.) 
Petit  dameret;  damoiseau ,  effemine. 

Ccpidissiuo,  a,adj.  tup.  de  Cupido,  tres- 
amoureux. 

Ccrino ,».  m.  ( f.  de  mythol.)  Cupidon  :  fits 
du  Chaos,  l'Amour,  la  Concupisoencc. 

Cupido,  a,  adj.  cupide  :  plein  de  cupidite; 
aride  (des  richesses,  etc.). 

f  Cüpim,  f.  m.  ( f.  du  Brie.)  espere  de  fourmi 
du  Bresil  qui  detruit  le  bois. 
Cupola  ot»  CürtJLA, s.  f.  dorne,  coupole. 
Ct qui ada,  #.  f.  it.  de  mar.)  cri  ou  Signal 
pour  annoncer  la  terre;  erts  d'alarme. 

Cüra  ,  ».  n.  eure  .-  pretre  pourtu  d'une  eure. 
V.  Parocho. 

Cüra,  ».  f.  guerison ,  eure.  auf.  V.  Cuidddo. 
—  daima«,  Charge  d'ames.  Metter-ee,  por-ee, 
entrar  em — ,  se  mettre  dans  lesremedes,  se 
droguer.  Ter  — ,  etre  susceptible  de  guerison. 
Cirac,A6,  f.  f.  guerison ,  eure,  trailement. 
Ciradia,  f.  f.  curatelle  :  Charge  et  pouvoir 
do  curateur. 

CrnÄDO,  a,  p.  p.  de  Curdr.  adj.  Endurci. 
fortifle.  Blanchi  au  soleil.  V.  Cur  Udo.  Bene/i- 
cio  — ,  benefice  avec  cbarge  d'dme?.  —  ao 
fumo,  saure. 

CutiADöa,  #.  m.  curateur :  adminislratuur  ju- 
diriairc  des  biens  d'un  mineur  cnianripe,  etc. 
%t.  V.  Curandeiro. 
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CrR.innr.\ ,  *.  f.  curatrice. 

<LT.Ann-.iA ,  *.  f.  curatelle;  lutelle. 

f  Cvv.w.x' \  %$.77i.    t.  de  bot.)  enragua  :  peüt 
ma'fs  du  Chili. 

Clramikiro,  *.  m.  charlaun ,  empirique. 

Coräk  [de) ,  v.  a.  gucrir,  traiter  um  maladie; 
panser  ( une  plaie ).  Fournir  tout  oe  qui  est  Dt- 
cessaire  pour  la  guerison  d'un  malad«.  Safer, 
boucaner,  saurer.  Blanchir  des  toiles ,  du  W, 
etc.  ( ant.)  Soigner,  avoir  soin  de.  C/^.)  Guarit 
d'une  passion ,  etc.;  remedier  a  un  mal. 

Curar  {de),  v.  n.  avoir  soin  de,  Maser  a; 
faire  attention  a.  Exercer  la  medeeme. 

Curär-se,«.  r.  guerir :  recouvrer  la  sanle« 
etre  gueri. 

Curatella.  V.  Curadorta. 

CiiRATivo,  a,  adj.  curatif  :  appliyue  peaf 
gucrir. 

Curativo  , «.  in.  trailement  raedical. 

Cikato ,  ff.  m. '  eure  :  emploi  eedesiastique 
ayanl  Charge  dMmes.  *  Paroisse. 

Ciravll,  adj.  2  gen.  guerissable  :  qui  peot 
etre  gueri. 

Cdubado.  V.  Cureo ,  CurxAdo. 

f  Cunr.ARiL,  ff.  m.  ( l.  de  bot.)  courbaril :  ar- 
bre legumineux  de  l'Amerique  meridionale. 

Clrclua,  ff.  m.  (/.  de  bot.)  curcuma,  §oti- 
chet,  safran   d'lnde :  plante  amomee;  sa  ra- 

eine. 

fCrRCURiTO,  <.  m.  (t.  de  bot.)  cureurilo: 
palmier  de  l'Orenoque ,  oreodoxe. 

Curia  , ».  f.  officialile  :  cour,  tribunal  eede- 
siastique.  Curie  •  subdivision  d'une  tribu  ro- 
mainc,  grecque.  Cour  royale  a  Rome. 

Citri  ai.  ,  adj.  2  gen.  qui  appartient  a  l'offlcij- 
lite,a  la  cour  ou  chancellerie  de  Rome.  V. 
Cortezäo. 

CtniÄL,«.  m.  banquier  en  cour  de  Born». 
Officicr  .-  jugo  de  la  cour  ou  chancellerie  n- 
maine. 

CiiRiALMf.xTE  v  adv.  d'une  maniere  legale  et 
legitime ;  selon  Ies  usages  de  la  cour. 

tCiRiÄö,«.  «.  (t.d'ant.)  curioo  :  ehe/ et 
pretre  d'une  curie,  qui  avail  rinspecüau.  sex 
tous  leshabilants  de  son  quartier. 

f  Cup.icaca,  ».  m.  (t.  dhi»t.  not.) courieaea. 
echassier,  falcirostre. 

f  Cirimaü  ,  *. ».  nom  d'un  poiiaon  de  rifieif 
au  ßresii. 

fCLRiuARi,  «.  m.  (<.  de  oot.)  couriauri: 
grand  arbre  de  la  Guiane. 

f  Ccrimatä  ,  «.  m.  (I.  oThuL  nat.)  curiaaU: 
poisson  du  genre  du  saumon. 

t  Ci  i\iü  ,  ff.  m.  oiseau  sylvain  do  BreaiL 

Clriosam£nte,  adv.  curieusemenl,  parca> 
riositc. 

Curio.sidadk,  ff.  f.  curiosile  :  desir  devolTp 
d'apprcndre,  de  connaltre,  de  posseder;  pas- 
sion du  curieux.  Propre tc,  soin.  Rarete,  cu- 
riosile. Ter  —  de,  *lre  curieux  de. 

Clriosissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Curiöso  ,  a  ,  adj.  curieux :  qui  a  de  la  ourit- 
I  sile,  l'envie  de  voir,  d'apprendre ,  de  poaeeder 
!  des choses  nourelles ,  rares,  secretes.  Propre, 
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tofinl.  — ,  rare,  nouveau,  exlraordinaire,  ex- 
eelleot.  Soigneux ,  diligent. 

Ccaiöso,  a,  *.  curieux;  amalear.  On  le  dil 
aessi  de  eeiui  qui  connalt  un  peu  un  art,  un 
neuer ,  mala  qoi  na  Y*  pas  appris  methodique- 


f  GeaoiBf ,  a.  m.  (I.  da  pof.)  courondi .-  arbre 
«■Masafcar. 

GcaaiE,*.  a*.  *  bergerie,  etable.  —  da  Igreja , 
ßf. ) aaiii  de  l*£gHse.  —  do  gado ,(t.de mar. > 
aarc  a  bestiaux  ou  a  moatons. 

| Ccrealäcem ,  #.  f.  ce  qu'on  paie  pour  mei- 
nt le  betau  dam  une  bergerie. 

CctaAiEino ,  a,  adj.  Gado—,  qui  couche 
aans  Tetanie  (betail). 

Ccmai-cvRaB, s.  *•.  «orte  de  Jen. 

f  CcaaicÄCA ,  a.  f.  espece  de  eigogne  d'Amc- 
rkjee. 

Ccrricär,  «.«.  fre'f.  courirca  et  la. 

Cnajoctino ,  a  ,  adj.  commun ,  trivial. 

fCciaÄCA, t. /".(/.  d'kitt.  nat.)  *curruca .-  Tau- 
vette  dliiver,  gobe-mooche. 

fCraaccü,  $.m.  oiseau  d'Asie  et  d'Ame- 
rkjae,  voisin  de  la  pie. 

Gculao,  a,  p.p.  de  Cursdr,  accoulume, 
iiaitae,  rompu  a  un  exercice. 

Crt&lrrx ,  adj.  2  gen.  qui  frequenlc  un  iieu , 
qii  regne,  en  parlant  du  venl.  p.  a.  de 

CrifiR,  «.  a.  hanter,  frequenter  un  licu, 
bire freqaemment  une  chose;  suivre  un  cours 
laasane  «niversile;  faire  son  cours  d'etudes. 
frequenter  une  personne.  Lancer,  jeter,  por- 
ter, ea  parlant  des  armes  a  feu. 

CrtSAR,  v.n.  conrir,  parcourir;  naviguer. 
Soafler,en  parlant  du  vent.  Suivre  le  cours  de 
tadene  fcaose.  Avoir  le  cours  de  venire ,  aller 
i  U  «Hie.  —  com  aignem,  avoir  des  relalions 
tnaflieres,  intimes  avec  quelqu'un. 

CrtsivEL,  adj.  2  gen.  qui  a  cours  (mon- 
aaie). 

CrtwsTA ,  $.  m.  etudiant  qui  soit  un  cours. 

Citmo,  x,adj.  qui  court.  Lettra  —  a,  ila- 
r-r>ue .-  caractere  coache  cm  cursive. 

Ortso,  i.  m.  cours,  course,  carriere,  voyoge, 
rj^nin.  {fa.)—y  marebe  naturelle,  mouve- 
■?eat  da  temps,  des  affaires;  duree,  espace. 
-.  etode,  Iceons  publiques  et  suivics  dune 
*■  »n:re, etc. ;  temps  uiis  a  l'apprendre ;  traile, 
(-»rage  qui  contient  les  lecons  qu'on  donne 
frradaut  un  cours.  — f ,  pl.  cours  de  ventre, 
«HwinenL 

Crtsda,  #.  m.  messager  .du  papej;  eeuver 
c/ui  tail  les  courses,  coureur. 

'xttx ,  i.  f.  ebose  courle.  Pör  aiguem  ü  — , 
lex.  fam.)  denigrer  quelqu'un. 

Clitamektk,  adv.  mesquinement ;  avec  ti- 
midile. 

*Cc£TEllo  ,  f.  m.  V.  Pöda. 
CriTtiA,  f.  f.  pelilesse,  brievete.  (/ig.)  Ti- 
midite ,  modeslie  ,  defaut   d'inslruclion  ,  de 
latent.  — de  meios,  de  faul,  manque  de  inoycns. 
Ccrtisbo,  a,  adj.  dim.  de  Curto. 
Ccetib,  etc.  V.  Cortir,  etc. 
CcB/rttSMO,  a,  adj.  $up.  de  Curto. 


Cürto,  a,  adj.  court  :  qui  a  peu  de  Ion- 
gueur;  bref,  de  peu  de  duree.  Peu  inslruit, 
sans  talenl.  Qui  demeure  court  en  parlant. 
Borne ,  limile.  (/Cy.)  Avare,  chiche,  mesquin. 

—  da  rü/o,qui  a  la  vue  basse ,  myope.  —  de 
palatras,  laci turne,  qui  parle  peu.  — de  mdos, 
lent,  peuexpedilif.  —  rfe  mato«,  court  d'argeut. 

—  de  Juizo ,  borne.  Vestir-se  — ,  pör-te  de  — , 
en  habil  court.  —  talento,  —  entendimentu, 
pelit  talenl,  pelit  espril. 

f  Cürüape,  $.  f.  { t.  de  bot. )  liane  carree  de 
Cayenne. 

Ccrucheo.  V.  Corucheo. 

•f  Ccrücü,  t.  m.  (f.  d'hiet.  nat.)  curueu  :  cra- 
paud  pipa. 

f  Crnüctct',  s.  m.  (t.  du  Brie.)  curueueu  : 
raaladie  par  la  piqüre  d'un  serpenl.  (I.  d'kitt. 
nat.)  Couroucoucou  :  oiseau  du  Bresil. 

f  CiRLCLj,  $.  m.  ( f.  d'hitt.  nat. )  couroueou 
ou  curueui  :  oiseau  sylvain  de  l'Amerique 
meridionale.  —  verde  do  Brasil,  couroueou 
a  venire  jaune. 

Ci  RictiRA ,  *.  f.  V.  Pardieiro. 

Ci'rüja.  V.  Coruja. 

Cirll,  adj.  curule.  On  le  dil  des  cbaises 
garnies  d'ivoire  des  raagisirats  romaiiisappelea 
ediles,  el  de  leur  dignile. 

CtRiMuiM  ou  CiRinitt,  t.  m.  J.  d'Asie)  do- 
meslique  indien. 

•  Ci rlmuar.  V.  Cunhar. 

f  Clrlpicaiba,  *.  f.  (/.  de  bot.)  'curupicaYba . 
arbre  d  Aiuerique  ä  bauine  vulneraire. 

fCtRtriTO,  e.  m.  (I.  de  bot.)  couroupitet 
arbre  de  la  Guiane;  fruit  nomine  boulel-de- 
canon. 

f  Ci'Kinü,  t.  m.  (/.  de  bot.) '  amaraule  verle. 
Paulinie  cururu,  plante  saponaeee. 

■J-CiRCRY'VA,  t.f.  (t.  d'hiet.  nat.)  'cururyva: 
grand  serpenl  du  Brcsil. 

Gl  klta.  V.  Cr uta. 

Ciitt VA ,  t.  f.  (I.  de  geom.)  courbc,  ligne  cour- 
be.  —  *,  pl.  (t.de  mar.)  luembrures.  — e  da» 
abilas,  {id.)  courbes  ou  courbalons  des  billea. 
— s  do  bique  d'um  navio,  *  joulcrcaux.  — *  ao 
allo,  courbes  vcrlicales.  — *  superiores  das 
mesas  das  enxarcias,  courbes  des  porle-hau- 
bans.  Garganta  da  — ,  eneoignure  d'uue  cour* 
be.  —  da  perna,  'jarret. 

O.RYAQA,  s.  f. '  jardon:  tumeur  callcuseaux 
jambes  d'un  cheval  en  dehors  du  jarreu 

Clrvädo,  a,  p.  p.  de  Curvar. 

Gluvadl-ua  ,  s.f.  courbure.  V.  Curvalura, 

Giuval,  adj.  2  gen.  du  jarrel,  qui  apparlient 
au  jarrel. 

t  CmvAMi.iTE,  adv.  cour Dement,  d'une  sa- 
niere courbe. 

Girvane,  s.  m.  nom  d'un  oiseau  de  Sofala. 

Curvau,«.  a.  courber :  rendre  courbe  uno 
chosc  droiie;  donner  une  ligurc,  une  forme 
courbe ;  plicr,  abaisser,  incliner.  «.  n.  Plier. 
A  tdbua  curvava  com  o  seu  peso,  la  planche 
pliail  sous  lui. 

Ccrvär-se,  v.r,  se  courber  .devanir  courbe ; 
se  plier.  ^ 
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CrhVATÄA.  s.  vi.  t.  de  mar.  eourbaton  : 
pleees  servanl  de  conlreforls. 

CrnvATÜRA,  $.  f.  courlurc  ;  inflexion;  pli ; 
etatdune  chose  courbee;  ecart  d'une  courbc 
de  la  ligne  droite. 

Curveta ,  t .  f.  courbelto  :  raouveraenl  dun 
cheval  qui  sc  cabre  un  peu.  (t.  de  mar.)  V. 
Cortita. 

Ccrvetkar,  v.  a.  et  n.  '  t.  de  manfge)  cour- 
better :  faire  des  courbelles. 

Ci'rvidäde.  V.  Curvatura. 

f  Curyif£rreo,  a,  adj.  t.  de  poit.)  en  fer 
courbe. 

Curvifrökte  ,  adj.  2  gen.  '  t.  de  poit. )  qui  a 
le  front  arque. 

Curviüxeo  ,  a,  adj.  (f.  de  gf»m.)  curviligne: 
forme  par  des  lignes  courbes  (Hgure,  angle}. 

f  CüRTiRdSTRü,  a  ,  adj.  curvirostre  :  ä  bec 
eourbe. 

Curtissisio  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Cüryo,  a  ,  adj.  courbc  :  en  arc  ( Iij?ne) ;  qui 
n'est  pas  droit.  Madeira  —  <i,  piecedc  lour. 

f  Clsamdi  ,  t.  m.  (/.  ä'Asie  rousauibi ,  m,i- 
tiere  vegclale ;  on  en  fail  des  cbandellcs  a 
Timor. 

Ciscüsio,  f.  m.  agneletne  en  automne. 

+Cuscöta ,  *.  f.  ?t.  de  bot.)  —  muior,  euscute, 
barbe-de-moinc .-  plante  convolvulacee.  —  tne- 
nor.  V.  Epithymo. 

Ccsciiz,  t.m.  pl.  coscossons  :  sortc  de  ragoftt 
compose  de  farine  granulee  en  pctils  pois 
qn'on  fait  cuire  a  la  vapeur  de  1'cati  ehaude. 

Ctsci;z£iro,  t.  m.  sorte  de  marmite  a  cuire 
les  coscossons.  adj.  En  forme  conique  tronquee. 

*  Custx  a.  V.  Prima. 

Guspe-cuspe,  t.m.  il.pop.)  On  le  dit  des 
pelits  poissons  qui  onl  beaueoup  d'aretes. 

Ccspidäto  ,  A ,  ff.  de  bot.)  V.  Atsorel&do. 

+  Cüshde,  s.  f.  ( t.  de  bot.:  cuspidc  :  pointe 
aiguö. 

CcspiDfeiRAjiY.'craclioir:  vasepourcracher. 

Ccspido,  a  t  p.  p.  de  Cutpir. 

Cuspii>6r.  V.  Cutpidcira.  —  ,a,  adj.  cra- 
cheur  :  qui  erache  souvent. 

Ccbpidura,!.  f.  "crachat,salivc,  degme. 

f  Ct'ÄPtunADÖu,  a,  adj.  qui  cracue  souvent. 

Cuspikhar,  «. ».  frtq.  cracholcr  :  craeher 
souvent. 

Cuspixho,  $.  m.  dim.  de  Cuspo. 

Cuspin  ,  v.  a.  et  n.  rracher  .-  jeter  liors  de  la 
gorge ,  du  poumon ,  fa  salive ,  etc.  (fig.*1  Rejetcr 
avec  mepris,  dedaigner,  rebuler.  iid.)  Chasser, 
lanoer,  en  parlant  d'une  chosc  <|ui  se  detache 
d'une  anlre.  {id.)  Lanccr  la  foudre,  les  eclairs, 
en  parlant  d'une  nuec  orageusc.  —  na  edra  a 
algmem,  (/ig.)  craeher  au  ne*  A -quelqu'un, 
s'en  raoquer,  le  couvrir  d'oulrages.  —  sangue, 
(id.)  faire  parade  de  sa  nohtesse,  la  ranter. 
—  $mngu§  am  bacia  douro,  (id.)  avoir  tres-peu 
da  contentement  au  sein  den  richesses.  —  o 
estopa  da»  cottwras,  (t.  de  mar.)  craeher  les 
etoupea. 

Cl:3i*o,  s.  m.  *.sali\c:  buraeur  aqneuse  qui 
co«4a  dam  la  bouebt ;  araefcai, 


T  Ccssari'  yS.m.  t.  de  bot.)  eoussari :  crWi 
seau  de  la  Guianc. 

f  Ci sso ,  *.  m.  ( (.  de  bot. )  cusso  :  arbre  d, 
byssinie,  vermifuge. 

Clsta,  t.  f.  depense.  frais;  coüt.  J'—> i 
tralalho,  de  suor,  de  fadiga,  etc.,  a  laaoat 
de  son  front,  en  se  donnanl  beaueoup  a 
peine.  Fiter  d  —  d'outrem ,  vivre  aai  Gfoehal 
de  quclqu'un.  Ä'  —  do  publieo ,  aui  depeot di 
public,  —s ,  ;,/.  frais  ,  depens.  Condevmi 
na»  — ,  coudainner  aux  frais. 

Cistäüo,  a,  p.  p.  de  Cuslär. 

'  (i'stägkm.  V.  I)e»pezay  Cutto. 

CrsrÄii,  v.  n.  coüter  :  clre  acbeta  a  un  »f - 
tain  pnx  ;  (/?//.)  eirc  ditTieile  a  faire, adire.tte; 
etre  oblenu  a  prii  de  fatinue,  de  aoins. dein- 
vaiu,clc;  elre  cause  de  depenst\  de  perle, <le 
peine,  de  dou!cur,  do  $<>in.  — bem  ou  car** 
couler  eher,  coüter  bon.  —  aerar,  avoir  de  U 
peine  a  croire.  Cusla  mait  a  metha  p*  • 
fcbo,  (fam.)  la  sauce  est  plus  obere  uue  \* 
poisson.  Custe  o  qua  custe  ou  — ,  quot  qu'H  N 
coüte. 

Ci  steädo  ,  a  ,  p.  p.  «le  Custnir. 

CrsTKAMk.NTO,*.m.  debourses,  inis*  deaarti 
frai.s. 

Gümeär,  v.  a.  faire  les  frais  de  quelques 
peuse. 

Clmo,  *.  m.  coiU  .-  cc  qu'une  chose  eo*k; 
prix.  [fig.) '  Peine,  'üflirulU».  — *,  pl.  V.  (kuINi 
Desptzas.  A—%adc.  dilTicileHient.  A  —  ii,i 
pru  de...;cn  soerilianl...  A  todo  --,  a  qaH 
prix  que  ce  soit.  Com  graiuie  — ,  ä  graarf 
peine. 

Cimoüe.  V.  Ciutödio. 

Cistudia,  $.  f.  prisou;  lieu  ou  Ton  ganh 
quelquc  choso.  Garde,  conservaüon ,  surreil* 
lanre.  ß(j.)  Soleil,  ostensoir  (du  Sainl-äacrt 
mcnl  \  Gustod ie  :  cerlain  norabre  de  maiia» 
de  franciscains  (12  au  ruoins). 

Glstodiado,  a,  p.  p.  de 

f  GrsTOMÄr. ,  v.  a.  inetirc  en  prison,  eu  ••* 
rete:  garder,  conserver,  proteger. 

Clstodio  ,  $.  m.  gardien,  garde.  Cuslod«; 
ssjperieur  d'une  cuslodie  chez  les  cordeliert 
dignilc  clauslrale ;  religieux  qui  remplaee  I« 
previncial  abseilt,  adj.m.  Anjo  — ,  ange  gar 
dien. 

Gistösaiilnte,  odv.  chercmcnt,  a  grandi 
frais  ;  avec  beaueoup  de  peine. 

GtSTosissiMO ,  a  ,  adj.  sup.  de 

Cl-stöso  ,  a  ,  adj.  coüleux,  dispendieux.  ß$ . 
Penible,  diftlcile. 

Gi^rtMACKM ,  etc.  V.  Coslumagem,  etc. 

Gltäiikilo,  *.  m.  (/.  d'hist.  nat.)  culainbale 
aniinal  parabile  qui  rainpe  sous  la  peau. 

Cltanf.o,  a,  adj.  cutane  :  de  la  peau  (maU 
die,  etc.). 

t  Cutaö  ou  Ccto.^  ,  1.  m.  (/.  de  bot.)  coutos 
arbre  du  Canada  a  suc  vineux. 

Cut£la  ,  s.  f.'  couperet  de  boueber.  Plane 
couleau  de  tanneur.  V.  Cutelto. 

Gi;telada.  V.  Cutildda. 

CiTELARiA,  f.  f.  coutelleric ;  mutier,  co« 
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*•?.  Otfftir*. 

»Gctollo,  f.  td.  eoafiritt ;  oonteaa 

eaateeu  da  cuithvt;  eoaperet  de 
••V.)  Gleite.  Senker  de  bmrmgo  r— , 
tftledreit  de  Yieetden>ert;inut 
•Mm,  jrf.  (/.  da  «er.)  eetitsfas, 
es  etat;  petita  voile  le  loa«  de  la 
le  «Amt.)  Goateaux :  lee  siz  pre- 
päa  da  faaeoa  apret  le  cereeea. 

wärtmhmras,  (ß§.)  faire  toae  les 
tn  UMlenaurrie  pourtenir  a  beut 


,  a.  /*.  (f.  demet.)  cntieale  »  epi- 
Hi  tret-flne;  prämiere  pean  de* 

ff  *.  f.  cetop  deedated«,  eeap  d'd- 
rfflade.  estafflatte,  baliRe. 
f.  m.  oug.  de  Cut  Ho. 
\w.  ot.  eeoteKer' :  raf§4tff,  teiKfeur 


t.  /.  (f.  Jenett.)  derme :  pseu  da 

N»;  taHnC. 

,  f.  «•.  (f.  de  mar.)  Cutter :  bati- 

vaite. 

ba  ,  e.  f.  V.  Camareira. 


l. «.  (f.  d'fttef.  «•!.)  couiio  t  taki 

■ 

ät  ]  V.  C«i«.. 

?.  Coima. 

«B.  V.  Cotla.  Cmf*,  etc. 

*eV«— .  y.ijtpit -lexu*. 

f.  Bfdrocyanico. 

#•  m,  (f.  de  bot.)  —  menör,  een- 

Mb*.  —  mmior,  centanree  de  mea- 

*Ba  de  montagne. 

tano,«.  m.  (/.de  ckim.)  cyanogepor 

«ddecarbone  et  d'azote,  basede 

tlejae ,    genäratear  da  bleu    de 


fcro,  #.  m. 

maes  par  la  combinaiaon  du  cya- 

dWerses  subsiances. 

»bhe  ,  adj.  2  gen.  (I.  de  bot.)  eo 

nie,  er»  eonpc  (corolte\ 

,  e.  et.  (f.  d'ant.)  cvalhe  :  metnre 

dtye  grecqoe,  romaine,  «nie  Hm 

r  en  an  traft,  (f.  de  bot.)  Cyathe : 

BSV» 

',  i,  e*7.  (i.  de  pott.)  de  Cybele  ou 
i#  i.  f.  (t.  da  aty  A.)  Cybele :  la  raere 
a^  f.  vi.  (t.  de  giog.)  Cyclades : 


*f  f! rtainW,  fr.  #i.  (i.  dftVf,  Haft)  e^MRft 
rerinfaeeire. 

€tcLo ,  t .  *.  (f.  de  dbrvft.)  eyele  j«ftfc; «- 
ttede;  re^rolflffltttt  contrftue  dMH  eenain  neu*- 
bre  d'annees.  —  htner,  cycle  Itftttlrd,  de  oH- 
neuf  ans  Itmalref'.—iöfot',  ejele*  enfaHd,  de 
tfne>hrflt  irrtietei  tolftrref.  —  fffco,  cyefdepi- 
ffüe  r  ertsemt)fe  de  poeuiei  berüft/uei  ojrifl  de 
repportent  trotte  Biene  e>ptM|aÜ  MaloTiojMf  od 
mythique. 

Ctclotoai,,  aiff.  ft  ptm.  ejeWIdtf :  de4  ta  ey- 
cieTde'. 

Ctclöidb,  e.  /.  (I.  de  p^oai.)  cyclolder  Wtirta 
i  nofade  deerfle  par  an  pofo<  dlnte  eJrednTe- 
renee  qai  roate  tnr  an  plan. 

tCrctopi,  t.  m.  (t.fkhi.  flN^eYWefe  t 
buccin,  erastaed,  lopbyrope; 

GrcLOm  i  e.  ei.  pf .  (I.  de  mfflk.  et  aV  eW*.) 
eyclopes .-  geantade  Slefle  qaf  n'ctüctol  Ja*«« 
aHl  ea  nriftea  da  heut ;  eetepagnoaf  de  fo&ala. 

fOTOLdeToato,  e.«%.  (l.o7}Nff.iielf.)  eMf^ 
fftorae :  nimal  entre  le  poleaeb  ei  le  nt,  lote* 
prole  et  gaatrobranebe ,  tabef. 

tCTCLOTOtiD,  t.  m.  eyseletoaBe1:  InttiduVeut 
d'oculiste  peat  fxer  le  gfobe  de  Kertf  et  tneaier 
le  coTaee. 

CTLioewiA.  V.  Grtidonim. 

GtlHbmoo,  a,  oey.  eylhidYlqaeiOjVl  a  tf 
forme  du  cylindre.  (I.  de  bot.)  Cylindraee  r'emt 
cylindre. 

GnJüeao,  a.  m.  eyündre :  aefWe  flbrmdpar 
la  rerolation  d*an  Parallelogramme  raUojd# 
aoteer  d'un  d%  eet  edfee;  grba  roeleaa.  Ba- 
rillet :  eorpe  de  pempe  daoa  leojvel  aafl  M  pfe^ 
ten.—  de  red*  de  lerne,  (f.  de  flfcr.)a*arSre 
da  eouvernell. 

CTuroaot  bb  ,  «dy. «  eeH.  t^fmdidWe  KaoHaV 
qai  appreebe  de  le  feraie  da  ejlmdre. 

f  Ci libto, f.  e*.  (t.  de  eo#/)  eyiMh>:  tlftrlev 
seau  grimpant  de  Coromandel. 

Cyma.  V.  Cymtira. 

Gtmba,!.  f.  *  bateau,  nacelle,  eaqaif,  barqoe. 


Cthba Labia,  m.  f.  (i.de  aol.) * ey mbalaire i 
(t.  de  ckim.)  eyanures  *  |,  ttpece  de  modier. 

Cy'mbalo,  a.  m.  cymbale  :  inetrument  d'ai- 
rain,  creui,  a  manche. 

+  Cthbivöbjib^  edj.  2  f en.  (4  de  eoLj  ojap- 
bifoime :  ÜBÜlaBtt  noe  naeelle. 

f  CTHtiBA ,  «.  /".  (i.  de  bot.)  elme.  aea>Ae4  > 
dtspöaliion  deä  fleara  comme  ceflee  d%  aöreMi 
a  pVdoneulea  adbdlviaea  irresBUeremenX 

f  CtMiMOBBio ,  a.  «f.  (l.  de  aWo  eymiootmet  . 
arbre  de  Ceylari. 

f  Cvaoao,  ktedj.  (I.  de  bot.)  c^a&eaelajie. 

f  CraortOAe,  $.  m.  pl.  {L  ftist.  nd$.)  ef> 
nfotbdea  :  clo^örfei  de  mer. 

f  CYftAMöLoo.i.ei.cynamoige  t  $ümm  Wev 
leurd'AraUe  qa!  fette  lea  cbie^ie^eapeee  eTeaV 
goulevent 

Ctnabxkb.  t.  Biquinencia. 

f  Ctsecbticä  ,  $.  f.  c^fnegetlqoe :  pöeme  eetr- 
oernant  la  chatte,  les  chieot;  Uralte  de  la  ve* 

|    Cvaico , e. ei «e>'. ■». cynlqne :  ielfc dTpsT-' 


«erele 
tfttlAirtiT  en  Cyclavuis.  V 


Pdo- 


f  At  ad),  ctclique  r  des  cycles. 
Hol  eyeliqne,  qui  compote  une 
aleatc,   une  porrion  d'un  cyclo 
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losophes  satiriqnes  et  sans  pudeur  qui  se  de- 
gradaient  au  rang  des  animaux.  (/Ig.)  Stle, 
mal  propre;  impudent,  obscene,  degoütant. 
(  t.  de  mid. )  — ,  imilanl  le  chien  qui  raonlre 
les  dents  ispasme,  convulsion. 

Cyäipb.  V.  Moiquitos  das  gdlhai. 

Cthismo,  s.  m.  cynisme:  docirine,  carac- 
tere  des  cyniques ;  (/ig.)  impudence  cynique ; 
eflronterie  de  rbomme  profondement  cor- 
rompu. 

Cymocephalo ,  a.  m.  (f.  d'hitl.  nat.)  cynoce- 
phale :  singe  ä  la  tele  de  chien,  el  le  museau 
prolonge. 

Cyhoglösäa,*.  f.  (f.  de  bot.)  cynoglosse  ou 
langue  de  chien  :  plante  borragiuee. 

f  Ctmouörio  ,  a.  m.  (I.  de  bot.)  cynomelre  : 
plante  tegumineuse. 

Cynorrhödo,  s.  m.  (t.  de  bot.)  cynorrho- 
don  :  fruit  de  la  rose  de  chien. 

f  Cyrosbatos,  a. «.  ( t.  de  bot.)  cynosbatos  : 
arbrisseao  epineux,  aubepine,  rose  sauvage. 

Cynosura  ,  f.  f.  (t.  d'asir.)  cynosure  :  la  pe- 
tite  ourse ;  conslellaiion  N. 

Cyhtiia  ,t.f.(t.  de  myth.)  Cynthie,  Diane. 

Cynthio,  s.m.  (/.  de  myth.)  Apollon. 

Ctparisso  ou     \(t.  de  bot.)  cypres:  arbre 

Cyprlste,  *.m. )  conifere ,  toujours  vert, 
amentace,  a  bois  incorruptible.  Symbole  de  la 
mort, 

fCYPRgA.  V.  Poreelana  lt.  d'hiit.  nat). 

f  Cy'pria  f  adj.  f.  (I.  de  myth.)  cyprine  (Ve- 
nus). 

f  Cyrihaico,  a,  adj.  CyrenaYque :  de  Cyrene. 
Ssita—a,  secle— ,  donl  Arislippe  etait  le  cbef. 

tCYRBKio ,  a.  m.  cyreueen .-  rbomme  qui  a 
aide  Notre-Seigneur  a  porter  la  croix.  (fam.) 
Aide,  second  dans  une  occupation  ou  emploi. 

Cyropedia,  a.  f.  Cyropedie  :  histoire  de  la 
jeunesse  t  de  l'education  de  Cyrus ,  par  Xeno- 
phon. 


DAC 

Cysne,  a.  m.  cygne:  oiseau  da  gern«  i 

I'oie,  d'un  blanc  eclaiant,  palmipede,  san 
rosire.  (/ig.) — ,  grand  pofcle;  rausicien  ceMfr* 

f  Cystalgia,  a.  f.  yl.  de  m<W.)  cysulgie:  d* 
leur  de  la  vessie. 

Cystico  ,  a  ,  adj.  ( t.  d'anat.)  cyslique :  (a 
tere)  de  Ihepalique;  biliaire  (conduin. 

f  Cystiphlogia,  a.  f.(i.de  mfd.)  cystiaMs 
gie :  inflammation  de  la  vessie. 

f  Cystilb  ,  a.  f.  (t.  de  mid.)  cystilie  :  in§s» 
mation  de  la  membrane  qui  lapisse  la  veadR 

f  GvsTiRRBAciA,a.  f.  (I.  de  mid.)  cysürrta- 
gie  :  malad ie  dans  laquelle  le  sang  sorl  de  li 
vessie. 

f  Ctstoplexia,  f.  f.  (/.  de  mAf.)eystoplexit 
paralysie  de  la  vessie. 

tCvsTOPTOSE,  a.  f.  (I.  de  mid.)  cystoptote 
relAchement  de  la  membrane  interne  de  i 
vessie. 

t  CiSTOTOMtA ,  a.  f.  (i.  d'anat.)  cystotonie 
aeclion  de  la  vessie;  incision  dela  vessie. 

fCYSTÖTOMO,  a.  m.  (I.  d'anat.)  cystotont 
instrumenl  pour  operer  la  taille  laterale. 

Gythara,  etc.  V.  Cithara,  etc. 

Cytherea,  adj.  f.  {I.  de  myth.)  cytbert 
(Venus  i. 

Cytisa  ,  t.  f.  fleur  du  grenadier. 

CYTiso.  V.  Codipo. 

IS.  B.  Les  mots  qu'on  ne  trouve  pas  parG 
il  faul  les  chercber  par  S. 

Czar  ,  a.  m.  ctar :  souvcrain  de  Kassie.  \ 
Aul  der  ata. 

Czarina  ,  s.  f.  czar  ine :  femme  de  Kens« 
reur  de  Russie;  souveraine,  itnperairice  d 
Russie. 

Czarovitz,  a.  m.  czarowiz :  Als  du  czar. 

Czigitäi,  a.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  czigitai :  mal 
mifere  du  genre  du  cheval;  onagre  deTarli 
he  v  brun  et  blanc. 


D. 


D,*.m.  trofsieme  consonne ;  quatrieme  lettre 
de  l'alpbabet  portugais.  Elle  signifle  don  ou 
donne ,  snivie  d'un  poinl,devant  un  prenom. 
C'est  aussi  une  lettre  numerale  qui  vaut  soo. 
Elle  vallalt  5,000  lorsqu'il  y  avait  un  petil  tirel 
dessus.  Elle  signifle  4  au  bas  d'une  feuille  d'im- 
pression. 

DD.,  abreviation  du  mot  doutores,  docteors. 

Da  ,  das,  contract.  de  de,  prtp.,  et  a,  as, 
ort.  f,  de  la ,  des. 

f  Di  ca  ,  imp.  du  t>.  dar,  et  ea,  adv.  donne 
ici,  donne-raoi  ici. 

f  Di -cÄ po  ,  (l.  de  mui.)  dacapo  :  poor  ren- 
voyer  au  commencement  d'un  air.—  •  —  !  bis  < 
bis!  encore  une  (bis. 

fDiciA,  a.  f.  (f.  de  geog.)  Dacio  -.  contree  de 
U  Scylhie  earopeenne. 


t  DÄcico  t  adj.  m.  Dacique  :  vengeur  dl 
Daces. 

f  Dicios,  a.  m.  pl.  Daces  :  peuple  de  Daci 

Dactyle,  a.  m.  V.  Tamara. 

Dacty'lico,  a,  adj.  daetyliqoe:  du  daetyl 

Dactylo,  a.  m.  dactyle :  pied  de  vers  gree« 
latin  d'une  longue  el  deux  breves. 

f  DACTYLOCIA  OU  DACTYLOLiA,  f.  f.  d«Ctjl 

gie  ou  daetylolie  :  discours  par  les  signesav 
les  doigls. 

fDACTYLOMANciA,  t.  f.  dactylomancio  :  i 
vinalion  par  l'inspeclion  des  doigls. 

t  DactylonomIa  ,  a.  /.  daelylonomie :  Ui 
cootpter  par  les  doigls. 

-J-Dactylönomo,  a.  m.  dactylonome  :  « 
compie  par  les  doigls. 

fDACTYJLÖPTKROS,a.  f».  pl.  ( /.  d'hitt.  M 
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:  polssons  osseux  dacl)  les,  subdi- 
Irifles. 

,  f.  I'aclion  de  donner ;  jouissance , 
d'une  ehose  donnee.  ant.  V.  Data. 
>,  f.  «t.  V.  Dddira. 
9.  f.  *  don ,  presenl ,  largesse. 
,  mdj.  2  gen.  bon  ä  donner. 
is,  v.  a.  faire  des  dons,  des  pre- 
eadeaux. 
imbjite,  adt>.  liberalemcnt,  gene- 

Midade,  f.  f.  munificence,  libera- 

•ftite 

>,  a,  od),  donnant,  qui  aime  a  don- 

I ,  genereux. 

,  p.  p.  de  Dar.  adj.  Affable,  com- 

.  (•)  Adonne,  incline,  livre.  Dado 

urän  teja,  suppose  que,  supposons 

t9  quoique,  bien  que. 

.  s».  de-  petit  solide  cube  a  faces 

de  poinls  de  i  a  6  pour  jouer.  Mor- 

r  carre  qu'on  met  dans  les  canons 

etrtouche.  —  falso,  de  pipe,  de 
m  forme  der  o  — ,  ( fam.)  selon  que 
-nera.  Deitar,  lancar  os  — *,  (/ig.) 
r,  se  hasarder,  se  risquer.  Lance 
ip,  tour  de  des.  Jogar  os  — «,  jouer 
*id  lancado  o  —  ,\e  »ort  en  est  jelc. 
lernte  de  — s  e"  nao  jogdl-os,  (prov.) 
r  ooup  de  de  est  de  ne  point  jouer. 
,  9.  m.  donne,  largesse,  disthbution. 
f.  de  math.)  *  donnees  :  quanliles 
ui  servent  ä  trouver  les  inconnues ; 
d'une  rceherche,  etc. 
a,  $.  donneur :  qui  donne.  —  de  todos 
iei. 

f.  m.  daduque  ou  dadouqae :  pretre 
porte-flambeau. 
.Adaga. 

D'ahi,  adv.  de  la,  de  cet  endroit. 
wr  diente ,  depuis  ce  temps,  ensuite. 
.  «wDaimlca,  t.  f.  sorte  de  barque 
ve  Tigre. 

QCKino,  $.  m.  pilote  qui  conduit  la 
V.  ce  root. 

ou  Dairo,  s.  m.  da'i'ri  ou  daYro, 
verain  ponlife  des  Japonais. 
.  f.  (l.de  mar.)  dalle :  petit  canal  sur 
'»n  vaisseau  pour  l'ecouleuient  de 
i  pompe. 

,#.  f.  {t.  de  mar.)  grande  barque, 
ale,dans  l'Asie. 
V.  Alem. 

I,  iuterj.  fam.  allez !  encore !  —  que 
litte  que  dar  dt,  (fam.)  on  le  dit  pour 
famoi  que  cause  un  importun. 
Dalli.  V.  Ali. 

loa,  f.  f.  (t.  de  giog.)  Dalmatie: 
■airiüme  (de  l'einpire  d'Autriche) 
riatique. 

Itas  ,  s.  m.  et  adj.  pl.  Dalmatiens  ou 
:  peoples  de  la  Dalmatie. 
ica,  t.  f.  dalmatique  :  tunique  du 
1*  fraat-diacre. 


t  Da  ln  Anco  ,  a  ,  adj.  de  la  Dalmatie. 

Däma,  t.  f.  dame  :  tilre  dtionneur;  femme» 
niariee,  au-dessus  de  la  classe  du  peuple; 
reinine  de  qualite.  Mallresse,  pretendue  :  fille 
ou  femme  recherchee  en  mariage ,  ou  simple- 
ment  aiinee  de  quelqu'un.  Dame  d'honneur, 
d'alours.  Femme  qui  joue  aux  thealres  les 
Premiers  roles.  Concubine.  Dame  tw  reine : 
deuxieme  piece  des  echecs ;  carte  a  flgure  de 
dame;  piece  ronde  et  plate  qui  sert  a  jouer 
aux  dames;  dame  damee,  piece  a  dame,  piou. 
Soprar  a  — ,  soufller  une  dame ,  en  jouant  aux 
dames.  /ig.)  Se  marier  avec  une  Alle  courlisee 
par  un  au  Ire,  enlever  a  un  autre  sa  in  a  Kresse. 
As  —  *,  pl.  jeu  de  dames.  Faxer  — ,  damer. 

Da max.  V.  Uyrace. 

Damama.  V.  Damice. 

Damascado.  V.  Adamaseddo, 

fDAMAscENO,  a,  adj.  de  Damas;  habftant 
de  Damas. 

Damasco ,  *.  m.  ( t.  de  giog.)  Damas :  ville  de 
Syrie. 

Damasco,  t.  m.  damas  :  elofle  de  soie  a 
neurs.  Abricot,  prune  de  Damas.  —  de  Phile}" 
delphia ,  damas  cafard. 

f  Damasoxio  ,  t.m.(  l.de  bot.)  damasone  ou 
damasoneum  :  flüleau  etoile. 

Damasqukibo,  t.  m.  ( t .  de  bot.)  abricotier, 
prunier  de  Damas. 

DAMAsyuiLUo,  s.  tn.  dim.  de  Damasco.  Stoffe 
de  soie  ou  de  laine  damassee. 

Damasqcim,  s.  m.  dim.  de  Damasco.  Etoffe 
de  soie  qui  ressemble  au  damas,  mais  qui  est 
moins  forte. 

DAMAsuuiMO,  a,  adj.  de  Damas :  qui  appar- 
tienl  a  la  ville  de  Damas;  damasquine.  *.  m. 
Damasquin  :  poids  de  600  draebmes  ou  389  li- 
vre s,  dans  les  ports  du  Levant. 

Damejär.  V.  Galanlear. 

Damick,  f.  f.  mignorderie,  minauderie; 
afleetation,  caprices  de  femme. 

f  Damieta  ou  Damiäta ,  #.  f.  {t.  de  giog.) 
Dainiette :  ville  d'Kgyple. 

f  Dammära,  s.  f.  (t.  de  bot.)  *dammara: 
arbre  de  i'lnde  a  resine  blanche. 

Dam. na ca  ,  s.  f.  petite  embarcatiom  de  linde. 

Dam*a<;aö,  s.  f.  V.  CondemnaedÖ.  {/ig.) 
Perle;  ruine. 

Damnädo,  a,  p.  p.  de  Damnar.  adj.  Mal- 
veillant,  mechant;  damne,  gate.  En  rage,  qui  a 
la  rage,  hydrophobe. 

Damnadör,  a  ,  s.  qui  fait  du  tort. 

Damxambnto,  s.  m.  V.  Damno,  Damni/l- 
eaedo. '  Inimilie ,  malveillance. 

Damnar  ou  Dakar,  v.  a.  corrompre  physi- 
quement  ou  moralcment.  Y.  Contaminar. 
Nuire,  porter  prejudice,  causer  du  dommage, 
faire  du  mal.  Galer,  endomraager,  meltre  en 
mauvais  etat,  deteriorer.  Blesser,  olTenser. 
Faire  enrager,  causer,  donner  Fhydrophobie. 

Damxar-se,  v.  r.  se  corrompre,  se  galer; 
devenir  enrage,  avoir  Thydrophobie.  (fig.) 
S'en rager,  se  metlre  en  colere. 

Dammhca(jaö,  «./.  V.  Damno t  Deieriorafdo. 
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DamxificAdo,  i,  p.  p.  de  Damnificar. 

Damxificadök,  $.  vi.  celui  qui  cause  du 
dommage,  qui  nuil. 

Dammificam£.>to.  V.  Detrimcnto. 

Dammificäk,  r.  a.  I.öäcr,  nuir-,  prcjudicicr, 
offcnser,  faire  tort;  gatcr. 

DAMxixno.  V.  Danin  ho. 

Dam.no,  t.  m.  doniiuapt.* ,  perle,  dclrimenl, 
desavantage ,  prejudice .  (ort.  Pcnu  de  — ,  ((.  de 
ttyol.)  peine  de  dam.  Em  —  d'algucm ,  cn  pre- 
judice de  quelqu'un,  pour  lui  faire  lort. 

f  Damxösa  hebte  ,  adv.  pcrmcieuscment  : 
d'une  maniere  dangereuse,  nuisible. 

Damsosissimu  ,  a  ,  adj.  sup.  de 

+  Damnoso,  a,  adj.  nuisible,  doramageable , 
prejudiciable,  pernicifux. 

DAmo.  V.  Amatio,  Xamorado. 

f  Da *äide,  *.  f.  (i.  d'hist:  nat.)  danafde  .- 
lepidoplere,  papillon. 

Damais.  V.  Tögueda. 

Dan^a  ,  s.  f.  danse :  inouvemenl  cadence  du 
corps  au  son  de  la  voix  ou  des  Instruments; 
maniere  de  danser;  aride  danser.  *  Bai:  reunion 
de  dameurs.  —  d'ctpadas,  »orte  de  danse  avec 
des  epees  nues;  (fam.)  dispute,  quereile  ou  il 
y  a  des  epees  tirees.  —  fallada,  hallet  panlo- 
rnime.  Entrar  na  — ,  (/am.)  entrer  cn  danse. 
Böa  vai  a  — ,  {id.)  on  le  dit  ironiquement  d'une 
chose  mal  conrerlee.  Melter  alguem  na  — ,  {id.) 
roeUre  quelqu'un  en  jeu ;  ntiribuer  a  quel- 
qu'un ce  qu'il  n'a  point  fait.  Como,  ondc  xai 
a  —  ?  quelle  lournure  prennent  les  clioses?  ou 
en  sont  les  choses?  Corra  a—J (fam.)  vive  la 
joie! 

Da*cad£if\a.  V.  Bailadeira. 

Dan^adöb,  a,  *.  danscur :  qui  danse. 

Damaste,  s.  fit.  danseur  dans  les  fcles  pu- 
bliques.  (Hg.)  Dessale,  drole. 

Da?«; ah,  v.  n.  danser:  mouvoir  Ic  corps  en 
cadence,ä  pas  iuesures.  Sau  ler,  danser,  sau- 
tiller,  s'agilcr  en  sautant. 

Daxc,  arixo  ,  a  ,  «.  dauseur  de  tbeatre.  ( flg. ) 
Mannequin,  dröle. 

f  Daxda  ,  *. /".  (t.  du  lirSsil)  sorle  de  noix 
pargative  et  emelique  du  Bresil. 

Oaxdaö,  (I.  burl.)  V.  PesadMo. 

Danificar,  etc.  V.  Damnificar,  clc. 

Damxuo,  a,  adj.  nuisible,  deslruclcur.  On 
le  dit  surloul  de  cerlains  animaux.  JXoir,  me- 
chant,  alroce. 

DAaöso,etc.  V.  Dam n oso y  clc. 

Dnnsa  ,  etc.  V.  Danfa,  elc. 

t  Dakta  ,  $.  f.  (I.  d'hist.  nal.) '  danle  :  lapir 
d'Afriquc.  — ,  elan,  bcori ;  animal  du  Chili  qui 
porte  une  trompe. 

D'axtk.  V.  Ante  (d'). 

Da>tc,  p.  a.  de  Dar.  Donnant :  qui  donne. 

D'a^temäÖ  ,  adv.  d'avancc,  pur  avance. 

D'antes,  adv.  auparavant,  ua^uerc. 

•f  DA.NzitA  ouDanziüce,  t.  w.  t.  de  ging.) 
Dantzick:  capilalcdc  la  Pruste  ocndeululc. 

f  Das7.ica.no,  a,  adj.  I)anUi<-ki>iMiu  l>*nUi-  • 
fois .-  de  Dfui'zirk. 

#  Dapfa* ,  etr.  V.  Dwnar,  etc. 


D'aqi  km  ,  a<fr.  decä,en  deci.  V.  Aqujm, 
\Y\{j\:\  ,  adv.  de  cet  endroil ,  d'ici.  V.  Aepi 
Dau  ia.',  t\  a.  (tonner  :  faire  don,  faire  pi 
senl  a  quelqu'un,  le  gralifler  de...;  lirn 
motlrc  enlre  les  mains;  acrorder,  oclroyi 
Frapper,  donner  des  coups  de  balon,  < 
fouei,  etc.  Donner,  proposer ;  conferer ;  appi 
quer.  Supposer.  Accorder  une  propesitte 
— ,  rapporicr,  porlcr,  produire,  en  parUnt  A 
terres,  etc.;  rapporter,  en  parlant  des  arar 
ä  fruits,  etc.  Tenir  une  affairc  pour  coode 
Donner  pour.  Donner  occasion  de.  Sonser  k 
heu  res,  en  parlant  d'une  horloge.  Faire  pari 
ger  lescartes  enlre  les  joueurs.  Faire, oee 
ßionner.  Joint  ä  cerlains  noios  subslanUfi, 
en  prend  la  signiliration.  Ex.:— umaAref 
ernbrasser;  —  tallos ,  sauler;  —  gritos,  en 
etc.  —  a  credito,  donner  a  credit.  —  agum  i 
mäos,  donner  ä  laver,  verser  de  Teau  pour 
laver   les  mains.  —  d  sstdmpa,   impriBM 

—  a/rna,  donner  de  1'amc,  aniiner.  —  a  «Am 
Deos,  rendro  Tarne,  mourir.  —  4 1«,  aecoi 
cber,  enfanler;  mettre  au  joor,  publier,  ioapi 
mer  un  ouvrage.  —  armas  contra  n,  (jlj 
donner  des  verges  pour  se  fouetter.  —  attaU 
donner  l'as«aut,au  propre  et  au  figure.  —  « 
sumpto  a...,  donner  le  sujet  de...  —  andiene* 
donner  audience.  —  a  um  maii  ftie  a  oWn 
avantager.  —  bordos,  {t.  de  mar.)  bordafi 
louvoyer;  (flg.  fam.)  courir  d'uo  cole  et  ( 
l'nutre.  —  böa  ou  md  vida a  alguem,  procar 
uno  vie  agreable  ou  fdcheuse,  faire  bM  < 
mauvais  menage ,  donner  de  la  e alUfacliea  t 
du  chagrin  a  quelqu'un  avec  qui  Tod  viL—e 
befadas,  (fam.)  pencher  U  Ute  et  U  relefi 
lorsqu'on  a  envic  de  dorroir.  —  c<Jr ,  mclira  ( 
couleur,  peindre;  (fig.)  colorer,  eouvrir  < 
quelque  pretctie.  —  conta,  rendre  compl 

—  corda,  (fig.)  donner  occasion  de  parle 

—  eorpo.  donner  du  corps,  epabser:  fau 
ressortir  les  ligures  dun  lablcau  par  le  niiji 
des  oinbres ;  (flg.)  exa^erer.  —  cuidado ,  melt 
en  peine.  —  de  comer,  de  ve*tirt  elc, donaer c 
quoi  roanger,  de  quoi  s  babiller.  —  o  pde  e 
pdo,  (fig.  fam.  meitre  ä  propos  la  do'jceori 
la  severite.  —  dia  e  hora,  assigner  le  joor« 
l'heiire  d'une  eutrevue.  —  a  mäo  a  aigum 
(flg.)  lendre  la  niain,  »eeourir.  —  o  lugarta 
der  sa  place.  —  o  «omr,  dirc  son  uom.  — 
parabem ,  felicilrr,  co  mpli  inen  ler.  —  o  peumi 
faire  un  compliment  de  condolcaorc.  — epi 
tomar  a  mäo%  { fam.)  donner  le  doi#t,  et  prei 
dre  le  bras.  —  o  santo,  t.  mt/.i donner  Tordn 
lo  uaot  du  guet.  —  » «im,  consenür,  donner»« 
conscntenient.  —  o  voto  ou  stuvoto,  donner 
voix.  —  enlrada,  penuettre  d'entrer.  —  sewk 
permellre    Texporiaiion ;    faci liier  la  veol 

—  baixa  aos  marinheiroß ,  d  iripul*täof  t, I« 
mar.)  con^edier  lequinage.  —  um  engmo 
ai.xarra ,  id.)  ron^reer  un  c.ib.lp.  —  um  $alk 
cabn  dtnilciinrna.  -id.)  ehoquer  la  lournevli 
--  o  »:,'ko,  üLi  donner  la  ruulc,  donoer 
;.i«mm\  -  -  urw;  t-iuda  dartUfw ia.  id..  deau 
u.io  h<  iiT  r.u  %a  i;or,1?a  %  ltflQfltti.  -•  fffrflf 
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tmumi§t  (iä.)  donner  uno  reiuorque  a  un 
nteeia.— eepmro,  donner  le  \emyt.—e$p4ra, 
aMujer.  —  eeperancas,  donner  esperauee. 
-«sfsdo,  donner  un  clala  quelqu'un.  —  et- 
Jaurirfe,  eclater.  —  erempfo,  (ionner,  montrer 
rtfemple. —  expediente,  etpedicr.  —  fama, 
toiner  de  la  Imputation ,  mottre  en  Imputation. 
-/bw,  proleger,  favoriser.  —  fe  «,.ijouler 
W,  faire  Toi.  —  ftde,  remarquer,  faire  alten- 
iwn  ä.  —  fiador  ou  fianca,  -donner  caution. 

-  ßm  a  uma  cousi .  mellro  nue  ebose  ä  im. 

-  finde,  ft.de  mar.*,  mouillcr,  j«icr  l'ancre. 
-f**do  a  vila  (id.),  mouilter  sous  vode*, 
■Miller  i  In  voilc.  —  forragem  ou  verde  n  af- 
fwmstT.  —  rffsrio  «  algvnn .  donner  gaiu  de 
«!is*  a  i|uH(|u  un.  —  /n0*>,  faire  f«»u,  liror. 

—  gana  ou  garuu%  ffam.'  donner  emie.  —  aar- 
rwe.etranpier.  —  gioria,  gloriiier.  — goifie, 
l.ß§.  Trapper  lYspril,  clonner,  stirprcndre. 
-jrefwt.  rendre  griees,  rrmercicr.  —  grita, 
hier.  —  konras  *  deferer  des  honneu  r>.  —  os  i 
mforaa,  feliciter,  romplimcnter.  —  «  lutra,  \ 
«imex  rheore.  —  a  fei,  fig.)  servir  de  reule, 
fc  modele.  —  <w  twÄo*  d  jmlmaturia  %  (  fig. 
fa*.  baisser  pavillou,  sc  icconnaitrc  vaincti. 
-nbedieneia,  rendre  hommage,  obeissanee. 
-razäo  a  alguem.  rendre  raison  a  quelqu'un. 

—  «Jjrfoi ,  (ourner  le  do?.  V.  Coittu.  — nt  btiax  \ 
fnto,  9$  bong  annnx,  snuliaiter  les  bonncs 
feiet,  la  bnnne  annec.—  a  vltima  mdo,  niedre  ! 
lademierv  main,  linir.  —  rida,  vivificr,  ani- 
ner,  fortifler.  —  a  vido  por  atguem ,  donn«T, 
Wfrifier  *.i  vic  poup  quelqu'un. — /»fdo,  redler 
M  leeon.  —  lei  ou  fei«,  donner.  im  poser  des 
lob.  —  ffrmra,  pernicUrc.  —  o»  bons  diät  a 
afy***i,   soul.niier  le  bon  jour  a  quelqirun. 

—  frjw.  se  serrcr  pour  faire  place;  donner  le 
lemps,  permettre.  —  für,  eelairer,  rcpiindre 
•es  InmiAres.  —  m/ifrrfr«,  raillcr.  V.  Zombar. 

—  motfrmM  rf/*,  avoir  Pair  de,  manifester  «es 
seruee«.  se«  scnümcnis,  se  faire  connailre  par 
kfaelions.  —  nntiria*  on  nutos,  donner  des  ! 
Msrelt^s.  —  ourWo»,  preter  roreilie.  —  or- 
rfMi.ordonnor,  domuTonlre.  —  ordern  A  rida, 
carrrber  lionnW*»ment  des  moyens  de  vivre. 

—  ordr im  ,  donnrr,  conferer  les  ordros  erclu- 
tu?liqics.  —  parttrr,  donner,  dire  son  avis. 
—parte ,  faire  pari.  —  ponto*  not  mrias^  ifam.) 
roauder  les  bas.  —  pontn,  entrer  en  vacjiuce*. 
.Tj9  —  quartfl ,  (fig.)  ne  point  faire  de  quar- 
tier, iraiter  avee  rigueur.  —  que  foJlar,  que  Wr, 
•u  enternder,  faire  parkr,  npprtier  o  riro, 
tonoer  a  penser.  —  qverSUa,  rendre,  porter 
ItUmte  en  justice  contre  qiielqu'un.  —  razäo, 
rendre  raison ,  rendre  compte.  —  rebate ,  don- 
aer  Talarme.  —  reeddo,  annonrer  <|ue!qu'un. 

—  rteedott  faire  des  complimcnte,  dire  bien 
des  ehoses.   —  rcmt'dio,  apporicr  reuirde. 

—  rito,  apprttcr  h  rire,  faire  rire.  —  taida, 
tronrer  un  expedient  pour  termincr  une  aflaire 
drfficile.  —  mltot  d'alegria  ou  de  coniente. 
Hoter  de  Joic.  —  sifrrwL  donner  de*  arrhes. 

—  termo  ou  pr/iro,  liier  un  lerme  pour  une 
•ffilre.   —  frrfannma>of  rendre  temoignage, 
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ceriiüer  la  eoatmo  d'on  arte,  conslater  an 
fair.  —  tempo  «o  tet*f»,  aUesdre  roeciaico 
pour  faire  quelque  chose.  —  tormemtoy  tour- 
in enter,  ahliger.  —  tratmmnto,  Iraiter  un 
boimne  selon  son  ranjr.  —  trafat,  traeer,  drei- 
ser  un  plan.  —  trtgua»,  (/ly.)  donner  da  rei- 
che. —  uma  mäo,  donner  une  couebe  de  coa- 
leur.  —  uma  olhada,  donner  un  coap  d'afl. 

—  uma  tunda ,  donner  une  volee  deeenpsde 
b^ion;  rouer  de  e.oups.  —  «•»  ferro, donner 
une  faeon  a  un  rhamp.  —  um*  969a ,  f rapper 
quelqu'un.  —  «m«  risla  d'olkoi,  donner  un 
coup  d'ceil.  —  uma  volfa,  faire  un  tonr.  — «m 
r<5rfe,  ronper,  traneber;  i'fig.'%.  trourer  un  eipe- 
dient  pour  irrminer  une  aflaire,  eoaper  eourt. 

—  um  n6,  faire  un  noeud .  nooer.  —  um  paeto, 
faire  une  demarebe  (dans  une  aflTairo).  — rat«, 
buer,  raiiler,  sc  moquer,  lancerdes  brocards. 

—  risoB,  ressembler.  —  vosa#,  pousser  de» 
haut*  cris,  crier.  —  volla ,  tourner.  —  rollas% 
so  lourner  dans  son  lit.  —  e  tomar,  di sputer 
avee  queNjiTun  ou  s'opiniatrer  dans  son  senti- 
nient.  JS'uo  —  ten  braco  a  torter \  (flg.)  ne  paa 
faire  connailre  t>es  besoins;  ne  eeder  4  per- 
sonne.  Säo  —  uma  ttdr  d'aguay  (fom.)  etra 
extri'iuenienl  niesquin,  ebiebe.  Deot  tedibom 
fortuna  ou  rrntura,  D\eu  vous  donne  an  bon 
surcHS.  Nrin  poder  —  um  paeeo^nt  pouroir  paa 
metire  un  pied  devant  l'autre.  Mai*  ca/e  «ms 
tnma-ld  que  dous  te  darei9  un  bon  tlens  vaat 
niieux  que  deui  tu  auras.  1H  a  onde  d*ry  (fam.) 
arrive  re  qui  pourra.  Em  —  e  tomar  4  faeil 
error ,  a  donner  et  ä  prendre,  on  peut  aise- 
menl  se  meprendre. 

])äu,  r.  n.  frapper,  donner  des  coups;  trou- 
ver:  avoir  vtie  sur.  —  a  entender%  donner  aen- 
tendre ;  faire  connailre.  —  d  fand«,  (f.  de  mar.) 
inettre  le  raisseau  a  la  bände.  V.  Brnnda.  —  4 
bomba,  (id.)  faire  apir  la  pompe,  poraper.  — 4 
eosta.  V.  Co*lti.  Ir  —  d  prdea,  d  igreja^  ele. , 
ahoutir  h  la  plnre.ä  TK^Iise,  etc.en  parlant 
d'une  rue.  —  dem  011  mal  o  *aipet  elre  beureux 
ou  malbenreuv  au  jeu ,  avoir  de  bonnes  ou  de 
mauvaisc«  cartes.  —  com  atguma  peuoa  em 
terra,  faire  (oinber,  ahaltrc.  terrasser  une  per» 
sonnt*.  —  <<-m  atguem  ou  com  alfunut  eouta , 
renrontrer,  trouver  quelqu'un  on  quelque 
choM\  —  com  a  cabeca  pelat  paredei,  ifig.)  ne 
savoir  que  faire, oü  donner  de  la  tele ;  brusquer 
une  aflaire.  —com  a  porta  nos  olhos  ou  smi 
eara ,  fermer  la  porle  au  nex.  —  mm  eigo  no 
ehün ,  toinber,  sc  laisser  tomber.  —com  maoam 
ulgum  In  gar,  se  rendre  dans  quelque  endroit, 
y  aller.  —  de  etp&ras,  piquer  un  cbeval.  —  de 
mt'w.  rejeter,   hisser,  abandonner,  mepriser. 

—  #f««i,  reder,  s'aOaisser;  s'eiendre,  b'allon- 
ger.  s'elar^ir.  so  dit  des  loiles,dea  ebaussu- 
res.  etc.  fig.)  Avoir  des  soites.  —  d'olho,  faire 
sisnede  \cci\.—emalgu*m,  battre  quelqu'un, 
lui  donner  des  coups.  —  em  bibado,  f'adonner 
au  vin.  —  emdoudo,  devenir  fou.  —aas  dmv 
ou  cm  nfeco,  (fig.\  trouver  des  di  (neu  lies  qui 
s'opposent  ä  la  rcussite  d'une  chose.  —  smi  m6> 
ca,  (fig-  f&*-)  ponetrer  rintenüon  de  qnct* 
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servante.  Quaud  eile  iiioiquo  la  ma- 
e  chose,  »e  ren.l  soutcnl  par  vn.  Kx. : 
dimmanies,  collier  en  diamants. 
f.  .  /.  de  pors. )  dee>i»e. 
9.  m.  doyenne,  decanat .»  dignile, 
a  du  dojen. 

fcA\*ü  ,  $.  f.  •:  I.  de  chim.)  dealbalion  : 
nt  de  couleur  noirc  en  blanche  par 
i  feu. 

R,  elc  V.  Branquear,  Purificar. 
latörio,  a,   adj.  V.   Ambulatorio. 
aeteio. 
.  m.  doyen  :  dignile  de  quelques  cha- 

.zoar.  V.  Arrazoar,  Altercar. 
xlac>ö,  $.  f.  arüculalion  dislincle, 
ilion  bien  nelte. 
:clädo  ,  a  ,  p.  p.  de 
:ular  ,  r.  a.  parier  dislinctement. 
o,  adv.  soub,  dessous,  par-de^sous; 
.  Baixu.  Ficar  — ,  succoiuber.  Estar 
Ikeria,  etre  a  couvert  du  canon. 
e,  mdv.  en  vain ,  graluilcroenl. 
sdäda  ,  s.  f.  debandade  :  acüon  de 
.  Ein  —  t  adv.  a  la  debandade, confu- 
«ns  ordre. 
iado,  K,p.p.  de 

ak,  r.  u.  debander  :  repandre  en 
(les  troupes). 

ar,  r.  n.  et  — *«,  v.  r.  se  debander  .- 
isperser  sans  ordre. 
V.Dobar. 

y  s.m.  debat,  difTerend, conlcslalioii. 
aüra  ,  $.  f.  actiou  de  se  deballre,  par- 
oiseau. 

a,  r.  a.  deballre,  contcsler,  disculer. 
les  armes  ä  la  main.  II  est  bien  sou- 
re  avec  la  prep.  em  ou  sobre,  et  signi- 
er für. 

>r-sr,  v.  r.  sc  deballre  ,  se  demencr. 
dic,0  ,  a  ,  adj.  qui  a  l'babilude  de  se 
qoi  se  debat  souvent. 
DO,  a  f  p.  p.  de  Dtbaler. 
&lRA,#.f.        i   agilation,ballemcnl 
■isiTO  f  *.  m.  i     d'ailes.  V.  Dtbate- 

;0.  V.  Debaixo. 

ac>ö,  «.  /".  defaile  dune  armee,  con- 

■  royaume,  etc. 

iso ,  a  ,  p.  p.  de  Debelldr. 

,ai»6r,  *.  m.  vainqueur :  qui  a  vaineu. 

AR,  v.  a.  defaire,  vaincre  une  armee, 

r  an  royaurue,  etc.,  prendre  une  ville, 

r  ob  peuple.  — as  paU6e$,  (/ig.)  vain- 

tguer  les  passious. 

•o,  a  ,  p.  p.  de 

rv  v.  n.  touchcr  ä  peine,  pignocher;  '< 

• 

mij.2  gen.  debile,  faiblc;  afTaibli. 
iam,  i.  f.  debilile,  faiblcs>c ,  aflai- 
it.  i 

FAfiö,  *.  f.  debililalion  ,  alTaiblissc- 

rajisauio,  A,  adj.  sup.  de  DebilUädo.  1 
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Debiliiädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Debil  Hör. 

Di  bii.it Antl,  a4/. 2  yen.  debililanl,qui  debi- 
lile. p.  a.  de 

Dlbilitär,  e.  a.  debiliter,  aflaiblir.  II  est 
aussi  reeiproque. 

Derilbeste,  adt.  debilement  :  d'une  ma- 
nierc  debile. 

Debito,  9.  m.  *  delte,  le  du  :  ce  qu'on  doit. 
—  conjugal,  devoir  ronjugal. 

Debocbar.  V.  Corromper,  Seduzir. 

Deböcue.  V.  Deraeeiddo. 

Derolär,  v.  a.  (I.  de  m+d.)  6ter  les  croütrs 
des  plaies. 

Debreädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Dcbreär,«.  a.  dechirer  quelqu'un  4  coups 
de  verges. 

Debruädo  ,  A ,  p.  p,  de 

Debrlär,  v.  a.  ourler,  faire  an  ourlel;  raet- 
tre  un  bord ,  border. 

Debru^ädo  ,  a,  p.  p.  de 

Debrl^är,  v.  a.  coueber  sur  le  venire,  (fig.) 
Courber,  abatlre,  deprimer. 

Derrc^är-se  ,  v.  r.  s'incliner,  se  baisser,  se 
pencher  sur.  —  a  alguem,  s'humilier  de>ant 
quelqu'on. 

Dlrrl<;os,  adv.  couebe  sur  le  Yenire,  a  plat 
venire. 

Debrum,  9.  m. '  bordure,  ourlet.  Galon  qoe 
Ton  met  au  bord  des  babits,  cbapeaux,  etc. 

Debülha  ,9.  f.'  battage  du  ble ;  depicage. 

Debulbado,  a  ,  p.p.  de  DebulkAr. 

Debulbadör  ,  9.  m.  batteur  en  grange. 

Debuuiar,  v.a.  battre  le  ble;  depiquer.  «7. 
V.  Dcsfolhar. 

Debilhär-sr,  e.  r.  —  em  lagrimat,  (fig.) 
pleurer  a  chaudes  larmes. 

Debülho,  9.  m.  paille  du  ble  batta.  — de 
porco,  inleslins  de  eoebon. 

Deboxädo,  kyp.  p.  de  Debuxdr. 

DeblxadOr,  a  ,  9.  dessinaleur  .-  qui  dessine. 

Debuxarte,o4?.  3  gen.  qui  dessine  :  dessi- 
nateur. 

Debuxar  ,  v.  a.  dessiner  :  representer  par 
dessin.  (/ty.)  Grayonner,  depeindre.  e.  n.  Pra- 
liquer  le  dessin.  11  est  aussi  reeiproque. 

Debüxo,  9.  m.  dessin  .-  art  de  dessiner.  *E*- 
quisse,  croquis.  — ,  representation  d'un  obje 
au  crayon  ou  a  la  plume;  plan  d'un  balimenl. 
Dessin  d'une  elofle, d'une  broderie.  ßg.)  "Pein- 
lure,  descriptiou  Taite  de  vive  voii.  IT  um  — , 
c'csl  une  miniature :  se  dil  d'un  vi  sage  dont 
les  trails  sont  delicats  et  bien  reguliere.  Ndo  $e 
metter  em  — *,  ne  point  se  meler  des  choaes 
qui  ne  nous  regardent  pas,  ou  qoi  sont  au- 
dessus  de  nos  forces. 

Deca  ,  particule ,  deca :  se  Joint  aux  noms  de 
mesures  nouvclles,  et  signiüe  dix  fois  la  chose. 

DtcADA,  9.  f.  decade,  dizaine:  ne  se  dit 
guere  que  d'une  hisloire  dont  les  livres  sont 
pariages  en  dixaines.  — ,  espace  de  dix  joars. 

fDECADÄRio,  a,  adj.  decadaire  :  de  dix 
jours;  cn  dix  livres  (bistoire);  de  la  decade. 

Dlladencia,  *.  f.  decadence  :  declin,  depe- 
rissemeul,  tendance  4  la  ruine;  etat  de  l'eire 
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qui  y  lend.  Sua  fortuna  tat  cm  — ,  sa  fortune 
est  sur  6oti  penchanl. 

7  Dkcadexte  ,  adj.  2  gen.  decadent :  qui 
tombe  en  decadence.  p.  a.  de  Deccur, 

7  Decadi  , «.  m.  decadi  :  dixieme  jour  de  la 
decade,dans  le  caleudrier  rcpublicaiu  fran- 
c.ais. 

Decägoxo,  a,  adj.  et  *.  (I.  de  geom.)  deca- 
gone  :  a  dix  angles  eldix  cotes. 

Dkcagrammo,  «.  m.  decagramme :  dix  grara- 
mes. 

f  Decagynia  ,  8.  f.  (I.  de  bot.)  decagynie  : 
ordre  des  plantesdecagynes. 

-j-  Decagy  no  ,  a  ,  adj.  ((.  de  bot.)  decagync  .- 
(plante)  a  dix  pislils  ou  dix  sligmates  sesstles. 

Decaido ,  a  ,  p.  p.  de  Decdir. 

DecaTmesto,  $.m.X.  Decadencia  (t.  d'attr.). 
V.  DecUnaeäe. 

Dfcaiii  {de) ,  c.  n.  dechoir  :  tombe r  en  deca- 
dence. V.  Descair.  —da  causa,  (/.da pro/.) 
perdre  un  proces. 

Decauir  ,  etc.  V.  Decatr. 

Dkcaütro,  *.«.  decalilre  :  mesure  de  capa- 
cite  egale  a  dix  litres. 

Decälogo,  *.  m.  decalogue  :  lei  dii  oom- 
mandementa  de  la  loi  de  MoXse. 

Dfxalvado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Decalyar.  v.  a,  couper  la  pericrane  autoar 
du  crane. 

DecameraG,  t.m.  decameron  :  ourrage  oon- 
lenant  le»  övenements  de  dix  jours. 

Decametro,  t.  m.  deoametre  »  meaart  de 
longueur  egale  k  dix  melres. 

Decampädo,  \t  p.p.  de 

Dbcampar ,  c.  a.  decamper:  lever  le  oamp; 
deloger. 

Decampamento,  m.  m.  decampement :  levee 
d'un  camp;  action  de  decamper. 

Decaxädo,  t.  m.  decanat :  dignite  de  doyen. 
V.  Deddo. 

Decandria  ,#./".(  t.  de  bot. )  decandrie  : 
dixieme  classe  des  vcgelaux  hcrmaphrodile«, 
a  dix  etamioes. 

f  Decandho  ,  a,  adj»  Planta ,  flor  — «,  t.  de 
bot.)  decandre  .-  ■. plaute,  sa  fleurj  a  dix  ela- 
mioes. 

Decania  ,  t.  f.  decauie  :  corporation  de  dix 
personnes  presidees  par  un  decaii. 

DecIxo,*.  m.  doyen,  senieor :  le  plus  an- 
cien  d'un  eorps,  suivant  l'ordre  de  reeeption 
ou  d'agp.  Decan  :  eher  de  dix  soldntx  ä  Rome, 
de  dix  eselaves  a  Constantinople,  de  dix  pa- 
rolsses;  division  du  sodiaque  en  dixieme*. 

DecastacäG  ,  i.  f.  (f.  de  rhitn.)  decantalion  : 
action  de  verser  douceinent  unc  llqueur  en  in- 
cllnant  le  rase. 

PECANTADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Decahtär  ,  v.  a.  proner,  publier,  celcbrer, 
exalUr.  ((.  de  thim.)  Dccanler  .  verser,  en  in- 
clinant  doucemenlle  vase,  une  liqueur  qui  a 
fait  un  depöt. 

f  DkcapitavAü  ,  a.  f.  decapitatiou. 

DaanfAii  f .  ••  dteapitar»  dtcoUtr. 
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f  DecApolis,  $.  f.  (I.  de  giog.)  Deraple 
conlri'c  do  la  Palesline. 

f  DroAKTERA ,  m.  f.  *dccosttfre :  dix  stere§# 
cinq  >oies  de  bois. 

Decastiilo ,  *.  m.  decastyle:  editic«  ä  d. 
colonnes  de  face. 

f  Dkcasy'llaeo, a<ty.m.  deeasyllabe  :  («e 
ä  dix  syllabes. 

Dkc>  vüga.  V.  Yoga. 

*  Decf.düra,  «.  f.  V.  Parto. 

Decf.ixAr.  V.  Desaindr. 

f  DtcEM.NOVK.xAL,  adj.  2  gen.  (t.de  ehrom. 
de  dix-neuf  ans  (cycle). 

Diicem viral,  adj.  2  gen.  decemviral  .  de* 
decemvirs. 

Decem virato  ,  «.  m.  decemviral :  digniU  de» 
decfinvirs ;  sa  durec. 

Dixkmviros  ,  i.  m.  pl.  decemvirs  :  le*  dii 
magislrals  supremes  de  Home  ,  qui  fureal 
cbarges  de  rediger  et  de  decreler  les  lois  des 
douze  tables. 

Dece^cia  ,  $.  f.  decence,  bien§ea«ce,  bon- 
nöleie,  convenance,  modestie,  pudeur. 

Decbnder,  etc.  V.  Dcscender,  etc. 

Decenmal,  ody.  2  gen.  decennai  :  qui  d«n 
dix  ans,  au  qui  revient  lous  les  dix  ans. 

Decen^ariü,  a,  adj.  decennaire  :  qui  pro- 
cede  par  dix. 

Decexnio  ,  f.  m.  espace  de  dix  ans. 

Decekno  ,  a  ,  adj.  dixieme. 

Decente  ,  adj.  2  gen.  decent,  seant,  conva 
nable,  convenant,  bienseant,  con forme  4  1 
decence,  juste,  honn^tc.  IS'äo  i  —  a  uw%a  de* 
zelta,  ce  n'esl  pas  beau  a  une  111  le. 

Decentememe  ,  ade.  decemment :  avec  de 
cence. 

Deceütissimo  ,  a,  adj.  tup.  de  Decente. 

Decepado  ,  a  ,  p.  p.  de  Decepdr.  adj.  Dement 
bre,  mutile.  (flg.)  lnhabilc,  inipropre  a. 

Drcepamekto  ,  *.  m. "  inutilation. 

Dkcepär,  v.  a.  tronquer,  mutiler,  denen 
brer.  ( fig. )  Priver  de  Texcrcice  d'un  inembit 
inhabiliter;  öler  la  force,  Tencrgie;  coopei 
renverser,  abaltre. 

Decer,  etc.  V.  Detcer,  etc. 

Decermr,  etc.  V.  Disccrnir,  etc. 

Decertar   V.  Conlender. 

Deci  ,  particule ,  deci  .•  se  Joint  aux  terraes  d 
musures ,  el  signiiie  la  dixieme  partie. 

f  Dkiiarf.a,  t.  f.  '  deciare  :  dixieme  parti 
d'iiuare. 

Decididamente,  adv.  decidcmenl. 

Decididü  ,  a  ,  p.  p.  de 

Decidir,  r.a.  tleci(iftr,d(termincrtresoudn 
II  est  aussi  reeiproque. 

Decikra«..  vö,  $.  f.  '  dechiffremenl :  expKm 
lion,  action  de  dccbiflrer. 

Deciirado,  a,  p.p.  de  Dvrifrar. 

Dkufp.adör , t.m.  dechiÜYeur:  qui dirbiff« 
qui  explique  un  rhiflre,  unc  lettre,  uo  er 
obscur,  difTicilt*  ä  lin»,elr. 

Decifrar,  t.  a.  (jcchiirrer  .-  expdqner  ■ 
ecril  en  chilTres;  i.fiy.)  ce  qui  csl  obscur;  la 
unt  ecriture   dUficiie  j  paaoiref   ua« 
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I  pjaetfier,  tfeeouvrir  les  inclinations , 
la»  eondoile  teeret«  do  qucli|u'un;  irouver  le 
mm*  *"«■«  enigma,  le  dcriner. 

DccjcaImo,*.  m.  decigramme  :  mesure  de 
^«sanleur,  dixieme  parUe  da  grarame. 

DsaiiTEO,  $.m.  decilüre  :  tnesur©  de  capa- 
eitet  dixieme  partie  du  litre. 

Decisa ,  a.  f.  le  dixieme.  Decimo  t  iropot , 
neauibulioa  d«  le  dixieme  pariio  det  revenus. 
"Döaia :  ourrage  de  poesie  eempose  de  dix  ver». 

Decirucä6,  a.  f.  deeimation  :  action  de  de- 
einer  (teBfoldata). 

Decimädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Decimdr. 

DtcmÄL,  adj.  2  90«.  decimol  :  compose  de 
ftxttsMS,  cenlieanes,  elc, ;  (fractioB,  calcul) 
teoes  fractions.  Qui  coneerne  les  dl  nies. 

Decimä* ,  «?.  a.  «Weimer  :  punir  de  la  mort 
«1  ioldat,  ob  individu  sur  cbaque  dizaioe 
fwe  staet«  repulee  eoupable.  V.  Disimar. 

Decibävel,  adj.  2  gen.  decünable  :  sujei 
an  deeimes. 

Diösbtbo,  *.  m.  deeimetre :  mesure  de  lon- 
penr,  dixieme  partie  du  melre. 

Dtcmo,  kyadj.  ord.  dixieme;  dix.— primeiro, 
•witone.  — segündo,  douzierae.  — tereeiro, 
tmxieme.  —  qwmrto,  qoatoriieme.  —quinto, 
atfeaeine.  —  texto,  seinerne.  —  septimo,  dix- 
Niüeme.  —  oitaro,  dix-huitieme.  —  ntno, 
fa-neuvieme.  Em  —  lugar,  dixiemement. 
Uio.  Cmios,  eic. ,  — ,  Leon ,  Charles ,  elc. ,  dix. 

Memo,  «.  s».  dixieme, dixieme  partie. 

fDtciMO  ou  DsciM,s.  s».  decirue  :  dixieme 
pitte  du  frone,  deux  soua. 

'Dccisgbk.  V.  Deteimgir. 

Decisiö,  f.  f.  decision,  resolution;  juge- 
■ttt,  arret,  seilten  ce» 

Dicjsitameste  ,  adv.  decisivement  :  d'une 
■Miere  deeisif  e. 

Dccisivo ,  a  ,  mdj.  deciiil :  qui  delermine , 
ritat,  deeide.  Voio  — ,  voix  deeisive. 

fDtaso,  f. «.  'decision;  choscdeaüee,  ar- 
Wlee. 

f  Decisorio  .  a  ,  adj.  ( /.  da  prat. )  decisoire , 
deeisif ,  qui  Tide  le  proecs  ( sermenl ). 

t  Decistbrio,  *.  m.  dccislcre  :  mesure  egale 
(la  dixieme  partie  du  slere. 

Declamai;aö,  s.  f.  declamalion  :  prononcia- 
tian  et  action  de  celui  qui  declaute;  piece  d'e- 
kqoence  qui  doit  etre  declaraeo;  action,  art 
$t  declamer ;  discours  declame ;  inveclive 
( ceotre  quelqu'un). 

Declamädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Deciamar. 

Declamador,  a,  s.  declatnateur  :  qui  de- 
«taae;  qui  reelle  en  public. 

DcaAMÄa,  «.  n.  declamer  :  reciter  k  baute 
^•<x,d'an  ton  oratoire;  invectiver,  parier  avec 
caalear  eontre  quelqu'un  ou  contre  quelque 
tbose.  II  est  quelquefoi*  aclif  dans  la  premiere 
•weatton. 

I>ccLAii.\T6iiiAiifcNTE,  odv.  a  la  maniere  des 
fcriiniateurs. 

bctLAVATÜRio,  a,  adj.  declamaioire  ••  de  la 

^Unuuon  (art);  qui  ne  renfenoe  qua  de« 


DRCLARAgld,  s.  f.  declaration  :  aclion  de 
declarer;  acte,  discoura  pour  deciarer;  uia- 
nifestaLion,  euonce,  explication,  expnsitiou , 
inlerprelalion.  — ,  (/.  de  prat.)  depoäiiiuu, 
teiuoignage;  denoncialion ,  publicaliou. 

Declarädamkhtb,  odv,  claireinent,  roani» 
festement;  ouvertemeot,  aans  deguisetnent. 

Declakado,  a,  p.  p.  de  Dtclarär.  adj.  Trop 
franc,  trop  sincere,  saus  deguisement.  Amigm 
— ,  arai  deeide. 

Declarador,  a,  f.  et  adj.  declarateur :  qui 
declare,  proclame. 

Dcclarante,  f.  2  gen.  declarant:  qui  do* 
clare.  p.  a.  de 

Dfxlarar,  v.  a.  declarer,  manifester,  enon- 
cer,  expliquer,  eclaircir,  expo&er,  iuterpreler; 
decouvrir,  deceler.  — ,  ( t.  de  prat.)  denoneur, 
deferer  en  justice.  Prononcer  diaiinclemeat. 
— ,  nommer  publiqucnient :  denoncer,  publier. 
~aguerra,  declarer  la  guerre.  ^-seucoraf&o, 
seu  petto,  ouvrir  sun  eieur.  — juviditanunt* 
urna  mulher  por  adultera,  auuSeiittquer  uue 
femme.  —  por  boa  pr6$a,  declaror  (,uo  vaia- 
seau)  de  bonne  prise.  Cht gou  a  *-  ms  que... , 
il  vint  jusqu'ä  nie  declarer  que... 

Declarär-kb  ,  v.  r.  se  declarer,  •'expliquer ; 
se  monlrer,  tte  manifester;  se  faire  connaltre. 
(por, contra)  Se  declarer  pour,  contre  quel- 
qu'un, un  parti ,  nne  opinion.  (afeom  atguem) 
S'ouvrir  ä  quelqu'un. 

Dixlarativo,  a,  Oilj.  declaratlf  :  qui  de- 
clare;  qui  sert  ä  eclaircir. 

Declaratorio,  \,adj.  declaratoire  :  (acte, 
senlencc )  par  laquclle  on  declare  Juridique- 
ment. 

Dfx  Li  na,  t.  f.  piece  de  l'astrolabe  qui  tert  a 
indiquer  les  degres ,  alidade. 

Declima^aü,  *.  f.  declination,  declin,  eloi- 
gneraent;  detour ;  pente.  (fig.)  Deoadenoe 
tendanne  a  la  ruine,  a  la  chute.  ( t.  de  grmmm.) 
Declinaison  :  action ,  moniere  de  decllner  les 
noms;  ■(.  (Tastr.)  distance  d'un  aatre  a  l'equateur. 
(I.  de  mar.)  Derivalion  :  ecartde  la  route,  du 
rivage.  —  da  agülha,  declinaison  de  Caiguille. 
—  das  cörety  nuance,  degradalion  des  eou- 
leurs. 

Declin ädo,  A ,  p.  p.  de  Deelinar. 

Declin aoör,  a.  m.  deolinatour:  instrumenl 
pour  delerminer  la  posilion,  la  declinatto» 
d'un  plan.  Celui  qui  decline,  qui  recuse. 

Dkclinä.nte,  adj.  2  gen.  deolinant :  qni  de- 
cline; qui  n'est  point  dirige  verf  le  aud  ou  uu 
au  Ire  point  cardinal  ( cadran  >. 

IHxLiNAiu  v.  a.  (t.  de  gramm.^  döoliner  : 
faire  passer  uu  nom  par  les  cas.  — ,  (I.  de  pral.) 
no  pas  reconnatlro  ( unc  juridicliun ,  elc..* ,  evi- 
ter:  recuser  (un  emploi,  un  conseil). 

Dkclinar  (par*\  t>.  n.  peucher.  ( ßg.)  De- 
cliner,  dechoir,  pencher  vers  sa  Hn.  (emj  Dc- 
g^nerer,  s'ahatardir,  dechoir.  — ,  (t.dfastr.) 
s'eloi^ner  du  nord,de  l'equateur.  —afe'vre, 
etre  sur  son  declin,  en  parlant  de  la  flevre. 
Declin arem  as  rdra«,  s'alTaiMir,  en  pariaM  dt» 
couleurt. 
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f  D ecu* atöm A ,  $.  f.  {t.  ae  prat.)  dcclina-  .' 
toire :  acte  par  lequcl  on  decline. 

Declimatörio,  a,  adj.  ((.  de  prat.)  declina-  ' 
toire:  pourdecliner  (excepüon,  fin). 

Declihatörio  ,  $.  m.  ((.de  giom.)  dcclina 
toire :  espcce  de  boussole  qui  serl  a  orienter  la 
planchetle  pour  lever  des  plans. 

f  Declikävel,  adj.  2  gen.  (f.  de  gramm.) 
declinable :  qui  peilt  eire  decline  ( mot). 

Decliüio  ,  s.  m.  declin  .-  etat  de  ce  qui  de- 
cline ,  pencbe  vers  sa  fln ;  decadence. 

f  DecuvAr,  v.  n.  decliver ;  pencher,  s  ab«  is- 
ser graduel lernen t. 

Decüve,  adj.  2  gen.  decüve :  qui  pencbe;  en 
pente  ( terra  in ). 

Declive,  t.  m.  *Declivile.  "Calade  :  terrain 
en  pente. 

Decuvidade,  f.  f.  declivite :  Situation  de  ce 
qui  est  en  pente. 

Decüvio  ,  $.  m.  V.  Declividade. 

Decoada,  $.  f.  lessive.  V.  Cenrada. 

Decoccaö,  $.  f.  (t.  de  pharm.)  deeoction. 
V.  Cocc4Ö ,  Coximento. 

Decompor,  v.  a.  (t.  de  chim.)  decomposer: 
•eparer  les  par  lies  qui  composent  un  corps. 

Decompor-se,  v.  r.  se  decomposer ,  se  dis- 
soudre. 

DecomposicaG,  $.  f.  (/.  de  chim.)  decom Posi- 
tion :  resolution  d'un  corps  dans  ses  principe» ; 
aclion  de  decomposer. 

Decompösto,  a,  p.  p.  de  Decompor. 

*  Deconscum.  V.  Jun  tarnen  le. 
Decoracäö,  $.  f.  decoration ,  ornement,  em- 

bellissement. 

Decorado  ,  a  ,  p.  p.  de  Decorar. 

Decorador,  s.  m.  decorateur. 

Decöramente,  adv.  avec  decorum.  V.  Deco- 
rosamenle. 

Decorar,  t>.  a.  decorer,  orner,  embellir,  pa- 
rer.  Y.  Condecordr.  it.  Apprcndre  par  cosur. 

Decöro,  s. «1.  bonneur,  respect,  veneralion , 
egard.  Decorum,  decence,  bienseance,  cir- 
conspection,  gravi  te.  'Decence,  pudeur,mo- 
destie.  Bonneur,  e&time.  Sem  — ,  malhonnele- 
ment. 

Decöro  ,  a  ,  adj.  V.  Decoröio. 

DECORÖSAMENTE,adt>.  honnelement,  decem- 
ment,  respeclueusement;  selon  les  conve- 
nances. 

Decor6so,a,  adj.  decent,  bienseanl,  hon- 
nete,  respeclueux;  convenable. 

Decorrer,  v.  n.  courir,  parcourir;  ecouler; 
echoir.  Y.  Andar,  Correr. 

Decorrjoo  ,  a  ,  p.  p.  de  Decorrer. 

*  Decorrüdo  ,  a.  V.  Decorrido. 

f  Decosträr,  «.  a.  öter  les  croütes  (d'une 
p1aie,etc.). 

Decotado  ,  a  ,  p.  p.  de  Deeotar.  adj.  Decol- 
leie. 

Decotador  , «.  m.  elagueur :  qui  elague;  qui 
emonde. 

DecotAr,  v.a.  elaguer,  ecimer,  eteter,  emon- 
der,  ebrancber  (un  arbre).  Decolleler  (une 
robe ,  etc.)* 


Dei.otäk-s!-,  f.  r.  se  decolleler,  porter 
sein  decouvcrl. 

Decute,  $.  m.  clagage:  aclion  d'elaguer  I- 
arbres. 

Decrecido.  Y.  Minguddo 

Decrevexto,  f.  m.  decroissement,  dimim 
tion,  dechel,  declin. 

Decrepidez.  Y.  Decrepilüde. 

Decrepitacäö  ,  $.  f.  decrepilalion :  peüll 
ment,  bruil  du  sei  dans  le  feu ,  sa  calci  uaüo 
Separation  subite  et  bruyante,  avec   petir 
ment,  des  particules  d'un  corps,  causee  par- 
feu. 

Decrepitädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Decrepitar,  v.  n.  it.  de  chim.)  decrepüi 
petiller.  v.  a.  Calciner;  faire  seeber  le  sei 
feu  de  sorte  qu'il  ne  pelillc  plus. 

DecrepitAr,  v.  a.  rendre  decrepit;  vieillir 

DEcnfiriTO,  a,  adj.  decrepit:  tres-vieui 
casse.  Y.  Caduco. 

f  DEcnEPiTüOE,  t.  f.  decrepilüde  :  vieilless 
extreme  et  infinne ,  soit  eflet;  etat  d'un  vieilltn 
decrepit. 

Decrercente  ,  *.  m.  V.  Minguanle. 

Decrescer.  V.  Minguar. 

Decrescimento.  V.  Decremento. 

•  Decretacäö,  s.f.  aclion  de  decreter.  V.  A 
crtlo*  Determinacdo. 

Decket ado,  a,  p.  p.  de  Decretar. 

Decketal,  t.  f.  decretale  :  epllre,  lettre  dt 
anciens  papes  pour  faire  un  reglernent.  Deen 
tdet ,  pl.  recueil  des  decrctales. 
•  Decretaljsta  y  s.  m.  decretaliste:  juriscoi 
sulle  expert  dans  la  connaissance  des  decr 
tales. 

f  DEcnETALMiMTE ,  adv.  en  forme  de  decre 
par  decret. 

Decretar,  v. a.  decrcler,  decerner,  deeid« 
resoudre,  determiner,  deliberer. 

Decretista,  f.  m.  decretistc  :  canonislcq 
expliquait  les  decrets  de  Graticn. 

Decreto,  *.  m.  decret,  arrcl,  arr^le,  ordr 
ordonnance,  decision  ,  determinaüon,  resol 
tion.  — ,  Constitution  d'un  pape;  recueil  dec 
nons;  volonte  de  Dieu.  —  do  papa  Yigih 
judicatuni  solvi. 

Dkcretöria hexte,  adv.  d'une  maniere  d 
cretoire;  dccisivemenl,  necessairement. 

Decretorio  ,  A,adj.  ( t.  de  med.)  decretoir 
critique,  decisif. 

Decudito  ,  s.  m.(l.de  mfd.)  decubitus :  l'a 
tion  de  se  coucher,  etat  de  celui  qui  estco 
che. 

Decumä^o,  a  ,  adj.  (t.  d'ant.)  dixieme.  Pm 
— a ,  porle  decumane  :  l'une  des  qualre  poii 
du  camp  romain ,  celle  pres  de  laquelle  etail 
dixieme  legion,  appelee  la  legion  decumane» 

Decuplado  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Df  cupi.är  ,  r.  a.  decupler  .-  rendre  dii  f< 
plus  grand. 

Decuplo,  a,  adj.  decuplc  :  dix  fois  pl 
grand.  i.m.  — ,  dix  fois  auUnl. 

Dt  curia,  $.  f.  decurie:  troupe  de  dix  bot 
mes,de  dix  soldals  romains.  Reuniood«  il 
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ou  enriron,  qui  recilent  leur  lecon  de 

re  a  l'un  de  leurs  condisciples. 

«UDO,«,  m.  Dans  les  classes  de  gram- 

üne,  cbacun  des  dix  ecoliers  qui  reci- 

lecon  a  unde  leurs  condisciples.  Decu- 

harge  du  decurion ,  sa  duree. 

Äö,  «.  m.  decurion :  chef  de  dix  sol- 

»lier  qui  eo  surveille  dixaulres,  qui 

reeiler  la  lecon. 

raexte ,  adj.  2  gen.  (t.  de  bot.)  decur- 

nt  un  prolongement  en  sailliejeuille, 

atifO,  a,  adj.  (/.  de  bot.)  decursif: 

»nd  en  rampanl  sur  un  des  coles  de 

tljle). 

to,«.  m.  cours,  ecoulenienl,  lapsde 

uree.  adj.  m.  (/.<frproJ.)Kchu,arriere. 

—  do  anno,  toul  le  long  de  l'annee. 

vfo  —  do  tempo,  dans  la  suite  des 

i,  «.  f.  ce  qu'on  peut  prendre  avec  un 
m  chose  qui  est  presque  liquide;  im- 
d'un  doigt  sur  un  corps  mou. 
,  #.  «i.  de :  inslrunient,  petit  cylindre 
>ur  coüvrir  le  doigt  el  pour  coudre. 
wiuheiro,  (t.de  mar.)  '  paumelle  de 

llbas  ,  adj-  f.  pl.  Folha$  —  ,  (t.de  bot.) 

.•(feuillcs;  labyrinlhiformes  ( Celles  de 

ee,etc). 

kiaa,  {$.  de  bot.)  V.  Digital. 

ixto,  a,  adj.  de  Dedale,  archilecle 

Imisil  le  labyrinthe  de  Crele  (arl,  fa- 

iliäö  ,  ff.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  dcdalion  : 

•vtnlour  d'Egyple  et  de  Syrie. 

»it.  V.  Deslustrar,  De$honrar. 

ia,  ff.  f.  *  doigtier  :  cylindre  creux,  de 

c^  qui  couvre  le  doigt. 

kfiö,   ff.  f.  dedicace  .-  inauguration, 

ilion  d'une  eglise,  d'un  temple;  feie 

licace.  it.  V.  Dedxcaloria,  p.  us. 

iBO,  a  ,  p.  p.  de  Dedicar. 

igadör,  «.  tu.  dedicateur .- qui  dedie 

ige. 

icante,  adj.  et  ff.  2  gen.  dedicateur, 

:  qui  dedie, p.  a.  de 

im  (a),  v.  a.  dedier :  consacrer  au  culte 

lettre  sous  l'invocalion  d'un  saint  (un 

mte  eglise; ;  adresser  un  Iivre  par  une 

».Desliner,  appliquer. 

AK-6E  ,a),  r.  r.  t»e  dedier,  se  vouer,  se 

wr.  S'appliquer,  s'atlacher,  v  aquer,  s'a- 

foccuper. 

4TÖHIA ,  ff.  f.  dedicace  :  epitre  pour  de- 

Ihre  ä  quelqu'un. 

hau -SR  ,de)>  v.  r.  dedaigner  de :  ne 

loirpar  mepris;  ne  pasdaigner. 

jüdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

l,  v.  a.  pincer  d'un  inslrunient, 


iio, ff. m.  rftm.de 

,  ff. m.  doigt :  parlie  longue  et  mobile 

«ia  o«  du  pied;  peiile  uiesurc  d'opais- 


seor  d'un  pouee,  d'un  doigt;  dooiidme  partie 
du  diametre  d'un  aslre.  (/ig.)  *  Adresse,  d exte- 
rite.  —  annular  ou  medio,  doigt  annulaire.  — 
aurieular  ou  minimo,  doigt  auriculaire,  petit 
doigt.  —  poUegar,  le  pouce.  —  indice  ou  mos- 
Irador,  doigt  index.  —  de  mestre,  main  de 
maltre;  coup  de  mal  Ire.  Levantar  o  —  para  o 
ar,  (fam.)  promettre  en  levanl  le  doigt.  Con- 
tar  pelot  —  s ,  compter  sur  sei  doigts.  Conheeo- 
o  como  os  meus—i,  je  le  connais comme ma 
poche.  Derribar  com  um  —  alguem,  renver- 
ser  quelqu'un  du  bout  du  doigt,  elre  beaucoup 
plus  fort  que  lui.  Mostrar  ao  — ,  ou  com  o  — , 
montrer  au  doigt.  O  —de  Deos,  le  doigt  de 
Dieu ,  son  aclion.  Estar  dou$  —ff  de  fazer  ou 
dizer  alguma  cousa,  elre  lente,  elre  sur  le 
point,  elre  a  deux  doigts  de  dire  ou  de  faire 
une  cbose.  Lamber  os  — s ,  se  lecher  les  doigts. 
Off  —ff  das  mdos  ndo  säo  iguaes,  (/ig.  fam.) 
on  le  dit  pour  marquer  la  diflerence  qu'il  y  a 
entre  loules  les  classes  dans  lous  les  etats. 
MetUr  o«  — « pelot  olhos,  (id.)  jeter  de  la  pou  • 
dre  aux  yeux.  P6ro—na  bvcca,  faire  sign« 
qu'on  se  laise  en  placant  l'index  sur  la  bouche. 
Ter  seus  cinco—snamdo,  valoir  autant  qu'on 
aulre,  ne  lui  ceder  en  rien.  Ter  mdos— spar* 
organitta,  (/ig.  fam.)  n'etre  propre  a  aucune 
chose.  —ff  queimados,  (/ig.)  il  se  dit  des  per- 
sonnes  qui  ont  de  la  Jalousie  mutuellement. 
Fazer  tocar  alguma  cousa  com  o  — ,  faire  ton- 
eher  quelque  cbose  du  doigt. 

Deduc^äG,  ff.  f.  I'aclion  d'inferer,  de  con- 
clure.  Deduclion,  diminution,  soustraclion  v 
rabais.  (t.  de  muff.)—,  suite  de  noles  qui  mon- 
tent  ou  descendent  par  degres  conjoints. 

Deduccionäl,  adj. igen.  Mtovimenlo — ,(/.</• 
mus.  qui  sefait  par  deduclion  (moutemenl). 

DtDuxiDO ,  a  ,  p.  p.  de 

Dedi'zi'r  {dt),  v.  a.  deduire,  inferer,  tfrer 
comme  consequence.  — ,  rabattre  d'une  sorame ; 
faire  soustraclion  (de) ;  enumerer,  narrer  en 
detail.  —  por  arligos ,  (/.  de  prat.)  articuler. 

Deduzik-se,  e.  r.  se  deduire;  nallre. 

*  Deeiro.  V.  Dinheiro. 

'  Deerante.  V.  Exlraordindrio. 

'Deestro.  V.  Deslro  ou  Dextro. 

Defalcar,  etc.  V.  Desfalcar. 

Defamär,  elc.  V.  Diffamar,  Infamar. 

f  Defeca£aö,  ff.  f.  defecalion  :  depuratlon 
d'un  liquide  par  la  chule  des  feces. 

Defecädo  ,  a  ,  p.p.  de 

Defecär,  v.  a.  defcquer  .-  öter  les  feces.  la 
lic,les  impureles  d'une  liqueur.  (/lg.)  Purifler, 
epurer. 

Defectibilidade,  ff.  f.  faiblesse,  decourage- 
ment. 

Dlfectivel,  adj.  2  gen.  qui  peut  manquer, 
qui  peut  faillir. 

Defectivo,  a,  adj.  defectueux,  imparfait. 
(I.  de  gram.)  Defeclif  :  qui  manque  de  quelque 
chose;  qui  n'a  pas  lous  ses  rnodes  et  temps 
(verbe\ 

Defectloso.  V.  Defeituoso. 

Deilito, *.  m.  defaut, faule,  imperfection ; 
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Defuxaö,  t.  f.  gros  rhume,  fluxion ,  de- 

ßmioa. 

Defixxo  ,*.».*  fluxion ,  rhumc. 

DcroaÄeo,  A,p.  p.  de 

Duo  rar,  v.  c.  allenter  aux  droits  ou  privi- 
Wjei.  V.  Duacaiar. 

Deform  a^aö  ,  a.  /.  alteralion  dans  la  forme. 
Dillennite,  enlaidissenient. 

DtroKMioo,  a,  p.  p.  de 

Deform  ar  ,  v.  a.  deformer,  deßgurer,  rendre 
äBonne;  allerer  la  forme  d'une  chose.  (/ly.) 
Tieier,  allerer. 

Duoksär-u,  v.  r.  se  deformer,  perdre  sa 
ferne. 

f  Defoamatörio  ,  a  ,  a#.  qui  deforme,  <jui 
read  düTorme. 

DeröanE ,  adj.  2  gen.  difibrme,  defigurc, 
toid;qgi  a  per  du  sa  forme,  {/ig.)  (irossier, 
ieeolle. 

DeFotuEME.tTE,  adr.  d'une  maniere  diflbr- 
ae,  deiagreable. 

DcroRüiDÄDC,  «.  f.  diflbnnile,  laideur,  au 
prop.  et  au  Gg. 

Hffraldar.  V.  Betfralddr. 

IDefealoa^äö,  s.  f.  fraude,  Usurpation; 
estraquerie. 

Df-fraeoado,  a  ,  p.  p.  de  Befrauddr. 

DtFRAroADöR,  t.  m.  fraudeur;  trouipeur; 
eieioe. 

DErtACDAUKXTO,  t.  m.  V.  Befraudaeäo. 

DcrRACDifi,  v.  a.  frauder;  escroquer;  eu- 
lerer  par  fraude.  dt)  Usurper,  frauder,  priver, 
fatrer. 

DtriACDO,«.  m.  'fraude,  escroquene;  pre- 
Miee. 

DcraorrÄK,  9.  n.  p.  us.  £tre  vis-ä-vis,  de- 
■ttreren  face. 

Dcfrotitf,  ade.  devant.  vis-a-vis,  cn  face. 

OtFiCTAR.  V.  Dcsfrutar. 

DtrcxÄDO,  Afp.p.  de  Defumdr. 

Deren  adocro  ,  t.  m.  V.  Fumeiro. 

Dutmascra  ,  t.  f.  aclion  de  parfumer;  par« 

fr*. 

Dffümär,  r.  a.  enfumer,  fumer;  parfumer. 
I'estaussi  reeiproque. 

Df.ftsc.to ,  %.  m.  deftint,  cariavre:  trepassc. 
Ttrcarmd*  — ,  avoir  le  vi  sage  dun  trepassc. 

DcrmcTO ,  a ,  adj.  defunt,  mort.  (/ig.)  Ou  le 
*t(Tone  ehose  qui  a  cesse  d'etrc  ce  quVIle 
**it,  qui  a  perdo  ses  proprieles,  etc.  (id.  Ou- 
^ie, eteint.  —  de  toreriw,  ivrc-morl.  Ro*lo—t 
*feage  detail t  pale  comme  la  mort. 

'Dermo.  V.  Bebaixo. 

DccciAR,  x.  a.  degelcr :  fondre  la  glace,  la 
*qre.(/f#.)  V.  Dtipr ender,  Abrandar.  t.  n.  — , 
toter  (Tetre  geie. 

IDrcfLO,  #.  m.  de  gel .-  relächement,  adou- 
tiüeoie&ide  Fair  qui  fond  la  glacc;  fönte  des 
>eicei,  de  la  glace,  par  l'adoucissemenl  de 

Fräse  de  la  cbaleur  de  la  terre. 

Dicisrma^aö  ,  $.  f.  degenäralion  .-  aclion  de 

%nerer;  ses  eflels;  etat  de  cc  qui  est  dege- 

Dkijuaiio,  a,  p.p.  de  Dtgenerdr. 
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Dkcenf.i.ante,  cdj.  2  gen.  degeoenel.  q«i 
degenere.  p.  a.  de 

DicLNLiiAR (de),v.n.  degenerer, s'abeiar- 
dir;  perdre  de  ses  propres  qualiles.  (Atf-)— > 
ne  pas  imiter  la  vertu ,  les  bous  exeinpJes  de 
ses  anriHrcs ;  (id.)  cbanger  de  bien  en  mal ,  de 
mal  en  pis,  quelquefois  de  mal  en  inoins;  se 
dil  d'une  guerrc  civile  qui  s'apaise,  d'uno  ma- 
lad i.e  qui  devient  moins  violente.  — ,  ae  paa  se 
soutenir  dans  le  bien.  II  est  quelquefois  aetif, 
et  signilie  causer  la  degeneralion  (des  planlos, 
des  moBurs,  etc.).  Degenerou  bem  d»  qu*  era, 
il  s'est  bien  demenli  de  ce  qu'il  etait  aulrc- 
fois. 

])eglutk;äü  ,*.[.{  t.  de  mid.)  deglulilion  : 
action  d'avaler. 

Dfgli'tir.  V.  Engullr. 

Di.üolla^aö,  g.  f.  decollalron,  decapilali.on  : 
arlion  de  couper  lecou;  marlyre  de  S.Jean; 
fete  en  memoire  de  ce  marlyre;  tableau  qui  le 
representc. 

DtcoLLADO ,  a  ,  p.  p.  de  Degolldr. 

Dkgoi.lad6r  ,  8.  m.  bourreau  qui  decapitci 
decolleur;  egorgeur. 

Di:golladAlrü,  t.m.  eebaudoir,  tuerie.  Lieu 
oü  Ton  egorge;  echafaud  oü  Ion  doit  decapiler 
un  noble. 

DF.r.nLi.Ancr.A ,  s.  f.  action  de  decapiler,  d'e- 
goryrer;  decollcmcnt. 

Decoi.i.ar,  v.a. deroller,döcapitcr;  egorger. 
(/lg.)  Extirper,  deraciner ;  delruirc.  — com 
sangrias  ou  em  tangue,  afTaiblir,  epuiser  a 
force  de  saignees. 

Degrada9Ä6,  8.  f.  degradation  .-  action  de 
degrader ;  destitution  bouleuse  dun  grade, 
d'une  fonetion  ;  censure,  acte  qui  la  prononce. 

Degradädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Degraddr. 

Degradamento,  s.  w.  V.  Degredo. 

Degradär,  v.  a.  degrader  .*  deueltre  d'yn 
grade,  d'une  fonetion,  d'un  litre  de  noblesse; 
avec  ignominie.  {/ig.)  — ,  deshonorer,  avilir. 
Exilcr,  bannir,  döporter. 

Degradar-se,  v.r.  sc  degrader,  se  desbo- 
norer,  s'avilir.  Sexilervolontaireioenl,  renon- 
cer  a  la  patric. 

Degrado.  V.  Grddo. 

Dkgradlädo  ,  a  ,  p.  p. de 

Deck adcar  ,  r.  a.  degrader. 

Degräo,  8.  m.  degrc.marched'esealier.  ißg.\ 
Moyen  de  parvenirä  quelque  emploi;  inarche- 
pied.  —  d'ctcada  de  mäo,  echelon. 

Dkgredädo.  V.  Dulerrado. 

•  Degrkdäes.  V.  Derretdes. 

Degrldo  ,  8.  in.  exil ,  bannissemenl,  depor 
talion. 

•  Deghedo.  V.  Beert to. 

•  Pf.hi  ,  adr.  V.  B'ahi  et  Akt. 
Deiiisle.ncia,  8.  f.  (f.  de  bot.)  debiscence : 

maniere  dont  on  s'ouvre  unc  parlie  dose. 

•  Dciiortär.  V.  Di$suadtr. 
Deioia  ,  etc.  V.  Beixa. 

DEicinA ,  t.  cl  adj.  2  gen.  deieide  :  oeluiqufr 
lue  un  dieu ;  se  dii  des  juifs,  de  leur  viile, 
Deicidio,  8.  m.  deieide ;  crime  des  juif*  «|L 


884 


DE1 


DEI 


fatsant  moarir  le  Christ;  aclion  de  luer  un 
dieu. 

DeTcola  ,  *.  et  adj.  2  gen.  deicole ;  qui  adore 
un  aeul  dieu. 

Deidäde,  i.  f.  deite  :  divinite.  dien  ,  deesse 
de  la  Table,  (fig.)  Beaute,  belle  femme. 

DeKfica^Aö  ,  f.  f.  deiflcation ,  apotheose  ; 
acüon  de  deifler. 

DcIriGADO ,  a,  p.  p.  de  Dei'ficdr. 

DeIficadoe  ,  f.  m.  celui  qui  deine :  deiflque, 
qui  fall  an  dien. 

DeIficär,  9,  a.  deifler  :  roettre  au  rang  des 
dien. 

DeYfico  ,  a,  adj,  divin :  qui  appartient  ä  Dieu ; 
deiflque. 

D  ei  forme,  adj.  2  gen.  qui  lient  de  Dieu  : 
divin. 

f  DeTpaia  ,  «.  f.  titre  de  la  Vierge  t  mere  de 
Dieu. 

DeTämo,  s.  m.  deisme :  croyanee  a  l'existence 
d'un  seul  dieu  sansrevelation  ni  culte. 

Dlista  ,  a.  2  gen.  deiste  :  qui  reconnatt  un 
dieu,  reJette  le  culte  et  la  revelation;  qui  re- 
connall  un  dieu  abstrail,  impuissant,  inactif. 

Dkitäda  ,  s.  f. ' coucher  v  l'action  de  se  cou- 
cher. 

DEiTADixno ,  a  ,  adj.  dim.  de  Deitado.  On  le 
dit  des  pctils  enfanls. 

Deitado,  k,p.p.  de 

Deitäii.  v.  a.  Jeter,  lancer ;  coucher;  verser, 
repandre.  Pousser  des  boulons,  de?  fleurs,  en 
parlant  d'un  arbre ,  etc.  V.  Lanzor.  — ,  Joint  a 
quelques  noms,  a  la  signification  des  verbes 
forretpondants  a  ces  noms,  ou  qui  en  sont 
forme«.    Ex.  —  malditfes.    V.    Amaldifoar. 

—  sorte*.  V.  Sorlear.  — ,  suivi  de  la  particule 
a  et  d'un  verbe  signifle  quelquefois  commen- 
ccr.  li.x.  —  a  correr,  a  fugir,  etc.,  commen- 
cer,  ou  se  mettre  a  courir,  a  fuir,  etc. ;  it.  et 
quelquefois  elre  cause.  Ex.  —  a  per  der,  etre 
cause  de  la  perle,  gater,  etc.  —  abaixo ,  por 
terra  ou  no  chdo,  renverser ,  abaltre.  —  agua 
no  mar,  (flg.)  porter  de  l'eau  a  la  ri viere,  faire 
du  bien  a  un  ingrat,  a  qui  n'en  a  pas  besoin. 

—  em  edra  ou  am  rosto ,  reprocher.  —  coehe , 
libre",  prendre  un  carrosse,  une  livree.  — 
bando ,  publier  un  ban.  —  os  bofet.  {fig.)  de- 
sirer,  sollieiter  une  ebose  avec  ardeur.  —  espu- 
ma  peia  boeea ,  ecumer  de  rage.—  uma  benpdo, 
faire  la  croix ,  renoncer  pour  loujours  ä  une 
chose.  —  perolas  a  poreos ,  jeter  des  perle»  a 
des  pourceaux,  parier  science  devant  les  igno- 
ranls.  —  raios ,  eentelhas,  fogo ,  (fig.)  Jeler  feu 
et  flamme,  etre  en  colere.  —  cobras  e  lagarios 
peia  bocca,  (fig.  fam.)  dire  des  soltises ,  parier 
a  tort  et  a  travers.  —juizios,  soupconncr.  —  a 
eonta,  calculer.  —  a  rede,  {fig.)  tendre  ses 
fllets.  —  remendos,  ravauder.  —  sAlas,  rcsse- 
meler.  —  Unha  no  fogo,  (fig.)  jeter  de  l'huile 
sur  le  feu.  —  o  olho ,  guigner.  —  poueo  a  poueo, 
instiller.  —  mdo  d  espada,  mettre  l'epee  a  la 
m*ia.— d  infus  dö,  tnfuser.—  amdo,  se  saisir. 
— «  mdo  a  alguma  eousa ,  saisir  quelque  chose. 

r,  prendre  racine,  jeter,  pousser  des 


racines,  au  propre  et  au  figure.  —  uma  gmtli 
nha,  mettre  une  poule  couver.  —uma  man 
porter  la  main  a  une  chose  pour  Temp^cner  <k 
tomber,  aider.  —  um  borrdö,  (fig  )  faire  an* 
(•che  a  sa  reputation.  —  vöt,  repandre  na 
bruil.  —  as  eulpas  a  alguem,  incriminer  quel- 
qu'un, lui  imputer  une  faule,  luf  donnerte 
tort.  —  softes,  tirer  au  sorl—  form,  chasser, 
faire  sortir,  expulser;  jeter  a  la  nie.  —  am 
vestido  novo,  mettre  un  habit  neu  f. —no  leilio, 
faire  une  enchere.  —  d  md  parte ,  prendre  es 
mauvaise  pari,  interpreter  en  mal.—  um  »acte 
ao  mar,  mettre  a  l'eau  un  vaisseau. — as  gateut 
förados  ces  tos,  (t.  de  mar.)  Jeter  dehors  le  foftd 
des  huniers.  —  a  lancka  fora ,  (id.)  mettre  la 
chaloupe  a  la  roer.  —  agua  na  bomba ,  (id.)  es- 
grener  la  pompe.— fora  dos  ritte,  (id.)  larguer 
les  ris.  —  a  eana  do  lerne  a  barlavento  ou  a 
sotatento,  (id.)  pousser  la  barre  du  gouvernal! 
au  vent  ou  sous  le  venl —  um  navio  forü  •*• 
porto,  {id.)  piloter  un  vaisseau  bors  d'un  port. 

Deitar,  v.  n.  monier,  s'elever.  Ä  qu&mU 
deilard  a  detpeza  ?  a  combien  s'elevera  la  de- 
pense  ? 

Deitar-se  ,  c.  r.  se  coucher,  se  mettre  sur  ■■ 
lit  ou  ailleurs.  S'adonner,s'appliqueraqoelqM 
chose,  se  mettre  a  l'ouvrage.—  a  dormir,  (fig.) 
negliger  ses  affaires,  ne  penser  a  rien.  —  aos 
mores ,  (id.)  se  hasarder  a  des  choses  diffldlet. 

—  d  boa  tida,  s'adonner  a  la  faineantise,  se 
mettre  a  gueuser.  —  a  perder ,  se  gater,  sa 
ruiner. —  o  alguem,  se  jeter  sur  quelqu'un; 
avoir  recours  a  quelqu'un.  —  aos  pH ,  se  jeter 
aux  pieds,  demander  pardon  ou  une  grace. 

—  por  terra ,  se  mettre  par  terre,  se  proster- 
ner. 

Deixa,  s.  f.  *  legs.  V.  Legado. 

Deixac>6,  f.  f  V.  Kenuncia,  Abdieapto, 
Cessäö.  Negligence  ,  mollesse  ,  nonchalant«, 
indolence.  Faiblesse,  abattement  d'espriL 

Deixädo  ,  a  .  p.  p.  de  Deixdr,  adj.  moo ,  la- 
che ,  negligent ,  paresseux.  Nonchalant :  qai 
agit  lentement  et  mollement.  Abattu,  langois- 
sant. 

Deixar,  v.  a.  laisser ,  quitter,  abandonner, 
omettre ,  passer  sous  silence.  Laisser  faire,  M 
pas  empicher,  permettre.  - ,  delaisser ,  abaa- 
donner.  Valoir,  proJuire,  rendre,  rapporter* 
— ,  confler,  recommander.  Quitter,  lieber, 
laisser  aller.  Quitler,  se  desister;  ceder.  Noas- 
mer,  instiluer.  — ,  donner— ,  qui  Her,  cfsser, 
en  parlant  de  la  fievre,  etc.  Laisser  un  ordre, 
une  Instruction ,  recommander  de  faire  une 
chose.  Laisser  en  paix,  ne  point  inquieter.  — , 
leguer  par  testament.  Renoncer  a  1'amitie  da 
quelqu'un.  Diflercr,  ajourner.  —  ds  boa*  noitu 
ou  ds  eseuras,  laisser  sans  lumiere,  dans  roba- 
curite.  (fig.)  Jouer  quelqu'un ,  tromper 
alle  nie.  —  atrdz,  laisser  en  arriere.  - 
bocca  aberta  {fig.  fam.)  laisser  dans  retonot» 
ment,  dans  1'admiration.  —  com  um  pulmo  4§ 
narix,  fig)  laisser  aveeunpied  de  nex,  laisMT 
bonleux,  confus,  trompe  dans  ses  esp^ranett, 
—diu,  escrito,  etc.,  laisser  de  tive  ToU  •■  MT 


uivre  une  afTaire  avcc  chalcur, 
*a  de  vue.  —  de  ladn ,  omcttro , 
.  —  eignem  na  rua,  (flg.  fam.) 
pave.  — §*gnro>  rassorer.  —  o 
to,  delourner,  quiller  le  droit 
rto  Ho  dhdo,  faire  raordre  la 
oi'r  «fftMM  ccwta  na  ronrer- 
».)  faire  enicndrc  quclquc  chosc 
lalion  sans  avoir  l'airrie  le  vou- 
rixeis  cair  cm  tvnlacäo,  ne  nous 
en  tcnlation.  O'ra  de\xe-me% 
•moi  Iranquille. 
r.  ti.  s'empöchcr  de,  ncgliger 
,  cesscr  de. 

r.  r.  se  negliper,  n'avoir  aueun 
ve,  de  sps  interets.  (de)  Cesser 
ine  affaire,  se  drsistcr  d'un  pro- 
ie;  renoncer  ä.  Se  laisser;  con- 
•rbitrio  da  fortuna,  s'abandon- 
»urape,  ne  rien  (enter  pour  so 
s.  —  dizer,  laisser  echnpper  un 
le.  —  cm  mäos  d'ovtro,  se  met- 
lins  de  quelqu'tin,  s'abandonner 
—  tr,  s'abandonner,  sc  laisser 
restcr  iranquille.  —  tevar,  se 
;r,  suivre  le  torrenl.  — rugar,  sc 
*ncert  sc  laisser  vaincre,  ceder 
l'autrui.  —  t er,  se  montrer,  se 
-da  conto* ,  dhitUrias*  de  ro- 
i.)  aller  droit  au  fait.  —  tevar  da 
era,  se  livrer  a  la  joie,  ä  la  co- 
«r,  obeir,  ceder,  plicr.  Deixe-se 
x-f ,  n'y  pensez  pas. 
.  V.  Detjarretdr. 
f.  «7.  de  mid.)  dejeetion ;  seile. 
.  Detjtjudr 

f.  delalion  .-  denonciation  ,  ac- 
&. 

v.a.  defigurer,  rautiler  la  ligure 
V.  Aleijar. 
Et  v.  r.  V.  Lamber-te.  (flg.*  Se 


Dklegado,  a,  p.  p.  de  Detegdr.  t.  m.  dcle- 
gue :  depute;  porteur  d'une  dolegalion. 

DelegAstk,  p.  o.  de  Detegar.  Deleguanl. 
quf  delegue.  f.  m.  CommellanL 

DelecIr,  c.  a.  deleffucr  :  depuler.  rom- 
metlrc ,  envoyer  quclqu'un  avec  une  dclcga* 
lion ,  avec  pouvoir  d'agir,  de  Juger,  eic. 

f  Delegatar«),  a,  ad),  del6gatairc :  a  qui 
on  dclAgue  une  cliose ,  porteur  d'une  dclciia- 
tion. 

Delecatörio,  a,  adj.  dclcgaloire  :  conle- 
nanl  dölegation. 

Deleita^äö,  t.  f.  dclecUUion  :  plaisir  qu'on 
savoure,  qu'on  poütc  avec  reflexion;  Sensation 
agrcable  prolongec. 

Df.leitado,  a, />.  p.  de  Deleitar. 

Dklkjtamlnto,  *.  tn.  V.  Deleitacdo. 

DeleitAxte,  adj.  dclcctant,  qui  d6lccte, 
p.  a.  de 

Deleitar  ,  r.  a.  delecler :  röjouir,  causer  un 
sentiment  dclectable,  du  plaisir. 

Deleitär-se  (com,  em<,v.r.  se  delecler: 
prendre  beaueoup  de  plaisir  a...  —deti  metmo, 
ctre  content  de  foi-menjc. 

Deleitävel,  adj.  1  gen.  dclectable  :  Ire*. 
agrcable,  qui  platt:  qui  donne  du  plaisir. 

+  Deleitäyklmemte,  adv.  avec  dclectalion. 

Deleite.  i.  m.  delice,  douceur,  plaisir,  vo- 
luple.  Plaisir  des  sens. 

Peleitosamexte,  atlv.  d'une  inanicre  delec- 
table; delicieusement,  avec  delices. 

Delfitosissivo,  a,  adj.  sup.  de 

Deleitöso,  a,  adj.  delkicux,  agreablc. 

Dr.LEixA(;Aö,  t.  f.  uonchalance;  abaudon; 
inriiflcrciicc,  insouciance. 

DeleixAdaiieme,  adv.  noiiclialammenltRans 
souci ;  avec  indiflerence. 

Dr.i  lixädo,  n,p.p.  de  Deleixar. 

Dl.l.EIXAMEHTO,  f.  «I.  V.  DcloixOCdo. 

I)KLKixÄu,v.a.  n'avoir  pas  soin  d'une  chofe, 
l'abandonner,  ne  pas  s'en  oecuper. 

-  ■  ■     ■•  t ;_ .... 
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\  miUre,  ciiace,  BAehp  de  mcrj  üb  ulitd 
Je  France;  ron^irllpiioii  lionulr. 

t  D  Elfis  i  uo ,  j.  m.  ((.  Je  jioj.J  Daup 
annienne  pruvineL-  de  France. 

Dilcac.au.  V,  Adtigafiir. 

DlLGADAMtÄTE,    flrft.    ilrMil'aleitli-nl.    1 


I.  f.  länuilc.  Subülite.fineMc 


DiLGAOiro  oh  DiiiiMiiMJH,  a,  ad/.  Jim.  de 

Dsli.Ido,  A.ajj.  niince,  sulitil,  lenu ;  dtilie, 

Miupnri-nl;  mai|;ri\    l'eu,    peffl,   uiodique, 

muri,    leger.  (/Io.)   Fio,  subiil ,    iiieeiiieui. 


DEL 

.iUi' .  Meile  i  conlenler;  «rupultui.  1t 
bicn<ail,miEnon. 

DtLicu,    »,    /■.    ■  detire.    pla.»ir,  »N 
Fun.o-.cVsi  un  defie«. -f.pl.  deU 

ulijcl  de  l'umour  et  cause  du  bonkeut  pril 

Du  H  riiSAMt.irt ,  odt>.  dflideuKmrni!| 
■" — ■ i  ni«  ni  Are  d«!leieow. 
iio,  a  ,  aaf/.  np.de 
unu...v«r,  »,  od;.  dcliciem ;  eilrl 
agn-able ;  voluplurui .  qui  lim*  \e  " 
f  DAlico  ,  i ,  od;.  (I.  de  fo/i.;  dl 


>.»Brt: 


■oeis.  Fi'nr 
»am  in  er  Hanf 
..  m.  pt.  ,1.  Je  > 


en   parlar. 

!""■'■ "'" 

DtUiBC 

Mlimcnl. 
Deua.i.  /".[(.  de  m«IA.  cl  de /.oe».r  1 
■f  Delhis,  i.  A  pi.  deliL-miet :  lele»  ei 

murd'Aunllon. 
Dblii 


.  (k-libivatioii,  coniulla- 

suiuliun ,  pnur  deeidrr  i 
rl  parli;  resoluiiwi;  (CM 


DilidebacaG, 
Hon;  dlNUMlai 
iwur  prendre  un 
i'öit  prendra  icl 
q»  I.  comieni. 

DiLiunABAMEsie,  odr.  ncc  delibiTilion, 
depfopui.ielibcrr.  de  dessein  premodite;  de- 
li  »eremen  l .  ha  rd  i  m  e  n  l ,  reso]  u  in  eil  1. 

Dklise»a!io,a,p.  p.  da  DeKtomr.  adj'.  de- 
Liljerei  fenn«,  rcsolu,  deeide;  enlreprenaul. 
hirdi.  Bei«  ou  na/  —  ,  bim  au  mal  nviw. 

Deiinr.mlME ,  «d;.  tu.  igt 
■]ui  iAIibtrs. 


DEM 


DEM 


3*7 


mtripido. 

tcu,  «.  f.  ((.  de  mfd.,  dcliles- 
(Tbumeurs  niorbiüqucs  qui  fall 
M  lamcor. 
DaNcio. 
>M,ff.  f.  delivrance,  afTrancbisse- 

Isto  ,  $.  m.  delirrance. 

,  e.  a.  delivrer,  aflrancbir. 

es,  v.r.  accoucber;  jeler  I'ar- 

V.  Dtfrear, 

f.  "delai,  remise,  lenlour,  re- 

,  A  f  |».  p.  de  Delongar. 

I,  i.  n.  celui  qui  Allonge,  qui 

rto  ,  #.  m.  V.  Delonga. 

>.a.  allonger,  prolonger,rclarder. 

s.m.X.  Delonga. 

i  v  adj.  Delphique  :  de  Delpbes. 

las,  #.  f.  pl.  (f.  d'hiit.  nat.)  dau- 

re  de  mollusques  gastcropodes. 

u  Deltoides,  «.  m.  (l.d'anat.) 

»cle  qui  fail  lever  le  bros.  adj.  2 

>  la  forme  dun  della.  it.  de  hol.) 

;,  a  poiule  prolongee  i'fcuillc). 

i,  ff.  in.  pl.  (t.d'kitl.  nal.)  dcl- 

pteres,  phalenes  pyrales  (ä  ailes 

elU). 

.  m.  autel,  temple   d'idole   ou 

Jme. 

•*.  Ovtoraiifar,  [lludir. 

J.  lllutäo. 

Illusor,  Enganador. 
».  V.  lnfusäo. 

Diiutiü. 

\.y*.  f.  demagogie :  faclion  popu- 

i  d'y  domincr. 

so,  a,  a4/.  demagogique .-  qai 

magogie ;  dominalion  da  pcuple 

an. 

», «.  m.  demagogue :  cbef,  mem- 

ion  populairc.  —ff ,  pl.  demago- 

ide  la  demagogie,  courtisansdu 

i.  de  trop;  d'ailleurs,  en  outre. 
ncnt,  inulilcmenl;  par  pure  for- 
j.  Fazer  as  etmsat  por  — ,  faire 
miniere  d'acqu  it. 
,  f.  "proces ,  aclion ,  deuuande  en 
ilatiou,  pelilion,  supplication ; 
•lique;  recherche,  perquisition. 
reaüon.  P6r  —At.de  prat.)  ac- 
ter une  aclion  en  justice  conlre 
ü  motff  uma  tnd  compoticdö  qu§ 
n  mauvais  accomniodciucnl  vaut 
#n  proces. 

,  A ,  p.  p.  de  Demandar. 
»,  f.  m.  demandcur  .-  qui  de- 
in; qui  demandc  souvcnl.  ant.) 

I,p.  a.  de  Demandar.  adj.  '2  gen. 
\u\  demandc;  diMiiandrui 


Demanuäö.  V.  Demanduta. 

Demaxdar,  r.  a.  demander  cn  justice ;  plat- 
der,  eire  cn  proces;  — ,  cilger;  avoir  besoin 
de;  se  diriger  a.  — ,  inlerroger,  questlonner. 
(an/.)  Quäler. 

Demammsta ,  ff.  m.  cbiceneur,  plaidear :  qui 
aime  les  proces. 

Dkmarca^äü,  s.f.  demarcation:  llgfii  sef- 
vant  de  limite;  regleraenl  de  Umlief. 

t  DeMARCaDAMKNTE,  adv.  Selon   lt  dentT- 

cation. 

Demarcado,  a  ,  p.  p.  de  Demartat. 

Demarcadör  ,  ff.  «i.  celui  qui  elablll  Ode  Ilgn* 
de  demarcation. 

Demarcär  ,  v. «.  faire  la  demarcation ,  regltr 
les  limites.  —  o  terrtno,  marquer  an  camp. 

Demasia,  ff.  f.  *Exccs,  soperfluite;  resti, 
excedant  de  compte.  — ,  desordre,  tborrallft. 
— ,  debauche,  dereglement.  Audace,  temerite. 
Em  — ,  od«,  trop ,  arte  eices.  Adiantar-U  am 
— ,  aller  trop  avant. 

Demasiädaxehte,  adv.  trop,  area  exefs, 
excessivemenL 

Demasiädas,  ff.  f.  pl.  (|.  ia  j$u)  mlsas  des 
joueurs  qui  ne  tont  pas  asais  4  la  table. 

Demasiado,  a,  oö>.  exccsslf,  trop,  superflu ; 
inutile ;  immodere,  outr^.  Faxtr  —  oprtfo  dms 
di$putat9  dooner  trop  d'iraportance  auf  dis- 
putes. 

Demaslido,  adv.  trop,  excesilvement.  Adiam- 
tar  —  off  coiMOff,  pouiser  les  affaires  trop 
avant. 

Drmasiäi-se  (am),  v.  r.  outre-passer,  fitrt 
immodere ;  ne  garder  aueune  mesure ;  s'exce- 
der;  etre  insolent,  impertinent,  bardl,auda- 
cieux.  —  em  t>inkoy  boire  trop. 

Demeado  ,  a  ,  p.  p.  de 

*  Demear  ou  Demeiai  , «. «.  dWiaer  par  moJ- 
üe;  oecuper  la  moitie;  etra  aa  mllleu  de  sa 
carriere,  a  mottle  de  sa  via. 

Demencja,  ff.  f.  demence,  folia,  allenalion 
d'esprit;  pasaion  violente. 

DememtAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Dem  en  TÄt,  v.  a.  faire  perdre  la  jugement, 
faire  devenir,  rendre  fou. 

DsMtNTE,  adj.  2  gen.  foa:  qal  est  an  de- 
mence; insense. 

*  Dementis,  adv.  tandls  quo. 
Demerito, ff.  m.  demente,  lndignlte, 
Demigöla,  ff.  f.  (r.  da  fort.)  demlgorge. 

prolongement  de  la  courtine. 

DemixdTr  ,  etc.  V.  Diminutr.iXfi. 

Demissaö,  a.  f.  demission .-  riete  |»ir  lequel 
on  se  demet  d'unc  cbarge,  etc.  Acüon  de  rmt- 
gedier  (des  troupes,  etc.).  d'exonerer  d'une 
cbarge,  etc.  —  do  animo.  V.  AbaHmento. 

f  Demission Aiio,  kyadj.  demisslennairo. 
qui  se  deroet  d'un  emploi. 

DemSsso,  a  ,  adj.  balsse,  Incllne ,  abattu. 

Demissöria.  Y.  Dimisioria. 

Df.vittente,  p.a.  de  Demiltir.  Demettant ; 
qui  se  demcl;  deroisslonnaire. 

Dkmittido,  A,p. p.  de 

DhviTTiR,  v.  a.  renoncer,  abdlqaer,  se  dt- 
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mettre;  congedier,  liccncier;  exonercr  d'une 
Charge,  etc.;  revoquer. 
Dt mo.  V.  Demonio. 

Democracu,  $.  f.  democralie  :  souvcrainele 
du  peuple;  gouvernemcnt  populaire. 
f  Demöcrata,  9.  m.  democrate:  al  lache  au 

ouvernement  populaire. 

Democraticam£ste  ,  adv.  democratique- 
ment .-  d'une  miniere  democralique;  en  demo- 
crale. 

Democrätico,  a,  adj.  democralique:  de  la 
democralie. 

DemocratizIdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Democratizar  ,  v.  a.  democraliser  :  jeler 
(une  nalion)  dans  U  democralie,  la  rendre  de- 
mocrale. 

DemolicIö,  t.  f.  demolilion  ,  deraantcle- 
menl. 

Demol/dX)  ,  a  ,  p.  p.  de  Demolir. 

f  Demolidor,  t.  m.  demolisseur :  qui  de- 
molit. 

Demolir,  «j.  a.  demolir  :  raser,  delmire, 
abaiire  un  ediflce. 

Demolitörio,  a,  adj.  (I.deprat.)  qui  con- 
tienl  ordre  de  demolilion. 

f  Demosäzio  ,  9.  m.  aug.  de  Demonio.  Grand 
demon. 

f  Demoxetizac  AG,  f.  f.  dlmonetisation  :  acte 
qui  öle  a  un  papier,  a  une  monnaie  sa  valeur. 

Demonetizädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  DemoxetizAr,  v.  a.  deinoneliser :  dter  a 
une  monnaie,  a  un  papier  so  valeur. 

Demoxiaco,  a  ,  adj.  denioniaquc .-  possöde  du 
demon.  Diabolique. 

DemomnbAdo.  Y.  Endemoninhado. 

t  Demoxial,  adj.  2  gen.  du  demon. 

Demökio,  t.  m.  demon  :  diable,  espril  infer- 
nal; {/ig.  fam.)  personne  mechante,  maligne. 
Como  um  — ,  {fam.)  diablement.  Vai-tc  com 
09  — *,  va-t'en  au  diable. 

f  Demobismo,  9.  m.  demonisme :  croyance 
aux  demons. 

f  Demonista,  f.  el  adj-  2  gen.  demoniste :  qui 
croit  aux  demons. 

f  Demonocracia  ,  9.  f.  demon  ocralio  :  in- 
fluence  des  demons;  croyance  des  peuplades 
de  l'Amerique,  de  l'Afrique. 

f  Dsmonographi'a,  f.  f.  demonographie : 
science,  traite  de  la  nalure  et  de  l'influence  des 
demons. 

f  Demorograpbo  ,  f.  m.  demonograpbe :  qui 
ecril  sur  les  demons. 

■J-Demoholatria,  9.  f.  dcmonolatrie :  culie 
du  demon, 

f  DemökjSlatro  ,  9.  m.  demonolatre  :  adora- 
teur  du  demon. 

f  Demoxomania  ,  #.  f.  demonomanie :  sorte 
de  delire  oü  Ton  se  croit  possede  du  demon; 
folie ,  epilepsie. 

f  Demoromaxo,  a,  9.  demonomane :  malade 
alieint  de  la  demouomanie. 

f  Demoxstkabilidäde,*./.  demonstrabililä: 
qualile  de  ce  qui  est  demonlrable. 

Demonstratio,  f.  f.  demonstratio!!  i  preuvo 


övidenle  elconvaincante;  lecon  d'une  seien 
cxperimentale;  raisonnement  fonde  sur  l'c» 
dence.  — ,  marque,  temoignage  exiericur. 

Drmonsträdo,  x,p.p.  de  Demons  (rar. 

Dkmonstrador,  a  ,  s.  et  adj.  demoustrate 
qui  demonlre. 

Demoxstrantr,  p.  a.  de  Demonttrar. 
monlrant  :  qui  demonlre. 

Demonsträr,«.  a.  demonlrer:  prouverd  "* 
maniere  evidente  et  convaincante ;  moniresr  «• 
yeux.  V.  Demos  (rar. 

Demosstrativamente,  adv.  dömonstralin 
ment:  d'une  maniere  evidente,  demonstratio 
convaincante. 

Demo.istrativo  ,  a  ,  adj.  demonstralif .-  qo 
demonlre  ( preuve ) ;  qui  indique  ( pronom  . 

Demoxsträvel, adj.  2 gen.  demonlrable:  qu 
peul  eirc  demonlre. 

Demöra,  9.  f.  'retard,  retardement,  delai. 
Sem  — ,  toul  de  suile,  iramediatement.  JPaaor 
9em  — ,  payer  sans  deport.  Dias  de  —  (Tu* 
navio  n'um  porto,  (l.  de  mar.)  starie,  jours d( 
planche. 

Demorädo,  A,p.  p.  de 

Demorär,  v.  a.  reiarder,  diJTercr ;  emptehei 
d'aller,  de  parlir;  causer  du  retard  ou  delai. 

Demorär,  v.  n.  etre  silue ,  en  parlanl d'osc 
cöte,d'un  endroit,  elc.,qui  repond  a  unedi- 
rection  delerminee. 

Deuorar-se,  v.  r.  s'nrr^ter  dans  un  endroit; 
larder;  demearer,  aller  lcnterocni. 

DEUOSTRAgÄö,  elc.  V.  Demonstracdo ,  etc. 

Demosträr,  v.  a.  manifester,  inarqucr,  le- 
raoigner  par  des  marques  exlcrieures.  V.  Dt- 
monttrar. 

Demovkr,  r.  a.  dcplacer,  remuer,  öter,  enle- 
ver.  (/ig.)  Dissuader,  faire  cbanger  d'avis.  Heil 
aussi  reeiproque. 

Demovido,  \,p.  p.  de  Demover. 

Dem udado  ,  a  ,  p.  p.  de  Demudar. 

f  Demudamexto,  t.  m.  alieration,  cbinse- 
ment. 

Demcdär,  r.  a.  iroubler,  faire  pallr,  biR 
cliangcr  de  conlenance,  deconcerler;  oller«", 
changer,  deflgurer. 

Üemlüau-se,  v.  r.  se  Iroubler,  palir,  chitH 
ger  de  couleur,  de  conlenance;  se  deconcertff. 

Dexario,  f.  m.  denier:  aucienue  monnaie 
des  Romains,  adj.  Denaire  :  qui  apparlient« 
nombre  dix. 

fDEXDfi  ou  Dendem,  9.  m.  (I.  du  Brhü) 
sorte  de  coco  du  Dresil. 

fDENDEZEiRo,  s.  m.  especc  de  pa Imior  Ja 
Bresil  qui  donnc  le  Dendi. 

Dejcdrita,  9.  f.  (f.  efAüf.  nat.)  dendrke: 
pierre  chargee  d'empreinies  ou  d'imaget  d( 
vegötaux. 

f  Dendrölithas,  *.  f.  pl.  (I.  cfAü/.  »«'•) 
dendrolilhes  :  vegelaux,  ou  parties  de  vegt* 
taux,  en  arbre  el  peirilies. 

f  Demdrologia  ,  9.  f.  dendrologie :  deseria* 
tion  des  arbres. 

f  Dendrömetro,  f.  m.  dendrometre  :  Bl* 
cbine  pour  mesurer  la  bauteur  des  arbres. 
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»Aco ,  a  ,  adj.  et  s.  deudrophage  : 

pivore. 

phürias,  t.  f.  pl.  dendropkories : 

ftle. 

5,  f.  f.  denegalion,  refus,  deni. 

fA,p.p.de 

v.  a.  denicr,  oier,  refuser.  D«$- 

ta.  V.  Enegrecer  et  Denegrir. 
,  A ,  «(/.  noiralre ;  noirci ,  denigre. 

«.  fc.  noircir :  rendre  noir.  (fig.) 
bninuer  la  Imputation,  le  prix, 
amer. 

ss,  e.  r.  se  noircir,  detenir  noir. 
,  a  ,  adj.  V.  Melindroto.  Faxer-te 
werte. 

adj.  2  gen.  mignard,  mignon; 
Teterie. 

; ,  9.  f.  mignard i sc ,  minauderie. 
;Aö,  t.  f.  •denigrement :  action  de 

,  A,p.p.de 

e. a.  denigrer :  ebereber  a  noir- 
er  la  repulation  de  quelqu'un,  le 
im  ebose;  lea  rendre  ridicules, 

rtYAMf.MTi ,  adv.  d'une  maniere 

lfamanie. 

rito,  a  ,  adj.  denigrant :  qui  de- 

I  denigrer. 

J.  Denegrir. 

itHTE,  ade.courageusement,  in- 

bardimenL 

a,  adj.  courageux ,  bardi ,  intre- 

rro.  V.  Denodo. 

m.  'bardiesse,  couragc,  inlrepi- 

,  y.  Denominar. 

16,  t.  f.  denominalion  :  designa- 

Ott,  d'une  personne,  par  un  nora 

it  1'etat ,  l'espece ,  la  qualite  prin- 

iüon  dun  nom. 

o,  a,  p.  p.  de  Denominar. 

6a  tt.m.  ( t.  d'arith.)  denomina- 

t  inferieur  d'une  fraction.  Ex.  : 

juarl. 

.,  e.  a.  nommer,  surnoinraer,  de- 


,  v.  r.  ae  nommer,  avoir  le 


hro,    a,  adj.  denominalif  :  qui 
li  marque  le  nom  propre  (moi). 
'.  Doieto ,  Injuria. 
*,  i.  f.  denoialion  :  designation 
kgnts. 

A,p.  p.  de  Denoiar. 
,,  a,  adj.  qui  denote ,  qui  deiigne, 

1. a,  denoter,  designer,  marquer; 

Btneer,  signifler. 

ro,A,asty.  quidenole,qui  marque. 


Dexsamekte  ,  adv.  d'une  maniere  den  je, 
cpaisse ,  compacte ,  serree ,  touffue. 

*  Dlmsär.  V.  Condensar. 

Densidade,  t.  f.  densite :  qualite  de  ce  qui 
est  dense ;  quanlite  de  mauere  contenue  dans 
un  Yolume.  (flg.)  Obscurile ,  confuaion. 

f  DensidAö, $.  f.  densite,  epaisseur. 

Demsissimo,  a  ,  adj.  tup.  de 

Dbnso,a,oaV. dense,  epais;  compacte; qui 
contient  beaueoup  de  m allere  en  peu  d'espace. 
(fig.)  £pais,  serre ,  touffu. 

t  Dess'umbroso,  a,  adj.  (f.  de  poit.)  qui 
donne  de  l'ombre  tres-epaisse. 

Dextäda,«.^.  coup  de  dent,denlee.  (ßg.^  Mol 
mordant.  A'e—t,  a  coupsde  dents,  a  bellesdents. 

Dentado,  ki  adj.  denle:  qui  a  desdents, 
des  pointes  en  dent.  (f.  de  blat.)  — ,  decoupe 
en  pointes;  endente.  Roda  — a,  (f.  de  mit.) 
roue  engrenee. 

Dentadura  ,  t.  f.  denture :  ordre  des  denls. 
•Ralelier:  les  deux  rangs  des  denls.  Engrenure 
(d'une  roue). 

Dextaes,  f.  m.  pl.  collels  de  cbarrue. 

Dental,  adj.  2  gen.  dentaire :  qui  a  rapport 
aux  denls.  Ultras  dentdet ,  pl.  dentales  :  con- 
sonnes  qui  se  formen t  par  l'action  de  la  langut 
contre  la  base  des  denls  superieures  (D,  T). 

f  Destalio  ,«.ot.  ( t.  d'hisl.  nat.)  dentale ; 
eoquillage  en  dent. 

DektaG  ,  f.  m.  dentale  ou  denle  :  ptisson  dt 
mer  qui  a  de  grosses  denls,  espece  de  salmone. 

Dentar.  V.  Adentar. 

Des-taria,«.  /".(/.  de  bot.)  denuire :  plante 
crueifere,  a  raeines  dentees.  —  battarda,  clan- 
deviine  a  fleurs  pendantes.  Denuire  oroban- 
cbe.  Herbe  magique. 

Dbnte  ,  s.  m. '  dent :  pelit  os  dt  la  mieboirt 
qui  seit  a  inciser,  broyer  les  alimenls,a  mor- 
dre,  etc.;  os  gros  ou  aigu  des  maeboires  qui 
serta  la  defense;  ce  qui  j  ressemble,  en  a  la 
forme  (—  d'une  roue, d'une  scie ,  d'un  peigne, 
etc.).  Pierre  d'aitente  dans  un  ediflee. — &alho% 
gousse  d'ail.  Fintaro  — %  mordre.  Ter  bom  — , 
avoir  un  grand  appelit,  manger  beaueoup.  Fo- 
lente  de  —.  V.  Comilao.  Conhecer  a  idade  peto 
— ,  coonatlre  Tage  (du  cbeval)  aux  denls.  Ifao 
ter  nem  para  a  cova  d'um  —  ,  n'en  avoir  pas 
pour  sa  dent  creuse.  Ter —de  co4lho,(fig.)  eirc 
difficile,  embarrasse,  epineux.  Udo  tke  pord  o 
— ,  (fig.  fam.)  il  n'en  lalera  que d'une  dent.  —de 
Udo ,(t.de boL)  dent-de-lion, pissenlit :  ptanlu 
amere.  —t  de  teile  ou  primeiros—e,  denls  de 
lait :  les  premieres  denls  d'un  entanlet  de  cer- 
tains  quadrupedes.  —s  molar A  ou  queixaet, 
denls  molaires,micbelidres.  — $  eaninos,  in- 
eitivoi  ou  ineieorioe9  denls  canines,  incisives. 
— $  do  sito  ou  cabeirot ,  dents  de  sagesse  :  les 
quatre  molaires  qui  yiennent  de  Tingt  a  trenie 
ans.  —tenfrettadot,  denu  mal  rangees  et  se- 
parees  entre  eilet.  — epoitifo*y  fausses  denu 
ou  dents  arliflcielles.  —lineares  ou  miüdos, 
denls  liniaires.  —e  petrificadot  do  lubardo, 
denls  fossiles  da  rtquin.  Agufar  oe  —t ,  aigui- 
ser  les  dents,  se  dispostr  4  manger.  Arrega- 
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nhar  et  — f ,  grincer  les  denls.  Aqui  r*e  nat- 
cträo ot  — t  j'al  ete  ilevc1  ici.j'y  sulsdepuis 
mon  enfance.  Jrrancor  pedrat  com  ot  — «, 
(/If.)  faire  toas  ses  eflbrts  ,  tenier  l'impossible 
pour  reussir.  Embotar  ot  — ,  agacer  les  denls. 
Fallar  ou  diser  enlre  — *,  parier  enirc  »es 
dents ,  murmurer.  Mottrar  ot  — t ,  montrer  les 
dents ,  lenir  tele ,  realster.  Ndo ,  que  te  edem 
ot  —t ,  cela  te  fera  tomber  les  dents  .-  maniere 
de  refuser  les  bonbons  a  un  enfant  qui  en  de- 
maude.  Rang&r  ot  —t ,  grincer  les  dents.  (flg.) 
Enrager,  se  desesp£rer.  Tomar  o  freio  not—t, 
preodre  le  mors  aux  dents ,  au  propre  et  an 
figure.  Tomar  ou  ler  entre  drittes  alguem,  (flg.) 
avoir  une  dent  contre  quetqu'un ,  lui  vouloir 
du  mal  ou  en  dire  de  lul. 

Dekteado,  a  ,  adj.  dentele :  en  forme  de 
dents,  de  petita  angles;  blesse  a  coups  de  denls. 
p.  p.  de 

Dextear ,  v.  a.  denteler :  faire  des  enltilles 
en  forme  de  dents ,  de  petita  angles. 

Desteiröm,  t.  m.  plaubage:  espAoe  de  den- 
telaire. 

Deittelaria,  t.  f.  ((.de  bot.)  dentelalre, 
herbe  aux  eancers,  maleherbe :  plante  odoranle, 
amere. 

DEünglö,  $  f.  dentltlon:  sortle  naturelle 
des  dents. 

DexticclAdo,  a,  adj.  (I,  dt  blat.  et  da  bot.) 
engrelt :  dentele  tout  autour ;  denticule ,  borde 
de  dentleulet. 

f  Desticclar,  adj,  2  gem.  dentele  »  taille  en 
forme  de  dents. 

f  DettIcülo,  t.  m.  ( I.  oYarch.)  dentlcale  : 
orhement  d'archltecture  en  dents  Aouarries. 

f  Dentidi a  ,t.f.(t.ds  bot.)  dentldle :  plante 
herbacee  A  la  Chine. 

fDERTiröaiiE,«äy.  «  gen.  dentf renne:  en 
forme  de  dent. 

Dektifrigio  ,  t .  m.  ( t.  de  pharm.)  dentifrlce : 
remede  pour  nettoyer  les  dents  en  les  frottant. 
-,  a,  adj.  dentifrique  ( poudre ). 

Dentilböes,  r.  m.  pl.  (t.  <fanrA.)  "dente- 
Iure,  enose  dentelee.  Y.  Dentieulo. 

Demtüiho ,  t.  m.  dim.  de  Dente. 

Destista,  r.  m.  dentiste  :  qui  arraehe  ou 
»oigne  les  dents. 

Dextro  (da),  prip.  dedans,  dans,  au-de- 
dans.  (em)  Dans  t'intlrleur  de...  De  — ,  «  — , 
/*>?— ,  au-dedans,  en  dedans,  pardedans.Jfel- 
ter  at  portat  —  ,<*nfoncer  les  portes.  Recoiher- 
te  —  em  ri,  se  recueiltir  en  soi-meme.  Met- 
ier — ,  introdufre.  Metter  por  — ,  remettre 
quelqo'on  A  sa  place,  le  forcer  de  se  laire,  de 
se  moderer. 

Dektro,  «de.  de  tempe,  dans.  —  em  freY 
diät,  dans  trohi  jours.  it.  od«,  de  Heu,  inte- 
rieurement,  dans  1'fMeTieur. 

Dertu(a,  t.  f.  grosses  dents  et  grosse  imV 
choire  salllante.  ▼.  Dentadura. 

Deütddo,  a,  adj.  qui  a  de  grosses  dents 
disproponionnees . 

DescdaqaO,  t.  f.  (t.  d'emat.)  denedatfon : 
etat  dNm  os  a  decouvert;  etat  deiwdtte. 


Dkimmdo,  a,  p.  p.  de 

f  Di  Mt> ar,  r.  a.(t.  d'anat.)  dAnuder :  a» 
pouillfr de  chair  ( nn  animal ). 

Denünua  ,  t.  f.  dclation,  denonciation,  *e*uts 
sation ;  publication  de  bnns. 

Dem>cia(;äö,  t.  f.  t.  de  prat.)  dAnon*-»^ 
tion,  dclation,  acrusation.  *  Avis,  nouvelle.»  ^ 
nonce.  V.  Denunria. 

Denociado,  a  ,  p.  p.  «Ip  tbnunciar. 

De!Utxciadör,  a,  adj.  et  *.  denonei«#cor; 
qui  dononce,  qui  indiqui*. 

Den i;nu Amte  ,  *.  de  2  gen.  denopeiateor,  dt- 
lateur,  accusaleur. 

De  su  sei  Ar  ,  c.  a.  ( /.  de  prat.}  denonefr,  «p- 
cuser,  deferer  en  justice  ou  secretenient  on 
coupable;  declarer,  publier.  faire  connallre. 
Annoncer,  averlir,  donncr  avis. 

Desunciar-se,  «.  r.  se  denoneer,  s'aeeuier 
soi-m^me;  s'annoncer,  se  faire  eoonaltre,  se 
manifester. 

f  DBircirciATiTO ,  a  ,  adj.  qol  contient  deaon- 
elation. 

f  Demumci atörio  ,  a  ,  adj.  qui  apparlient  •  li 
denonclatioo. 

f  DebuncUyel,  adj.  t  gen.  qui  ptot  oa  qti 
doit  etre  denonce. 

Deordin a^Aö.  V.  Determinaedo. 

Dftos ,  t.  m.  Dieu  :  le  premier,  le  soovtftfc 
etre  parqui  les  autres  existent,  etemel,q»l  • 
cree,  qui  goureme  tout;  fauste  divmKe  de* 
paTens.  (flg.)  Chose  a  laquelle  on  est  fortemeat 
attache.  —  dard ,  Dieu  y  poonreira,  a  la  graee 
de  Dieu.  —  i  grandey  Dieu  est  grand.Expre»- 
sion  de  conflance  et  de  consolaüon.  —  me  i 
tettemunha,  Dieu  m'est  temoin.  —auardtH 
que  —  guarde ,  que  Dieu  garde.  Eipreailoa  st 
politesse  par  laquelle  les  Portugals  flnisaea* 
leurs  lettres ,  et  quf  Is  emplolent  en  mrmI 
je  rol.  —  ettd  no  cra ,  il  y  a  au  eiet  on  Die«  em 
mc  vengera.— haja  ou  que—haja^lHemfvam 
avoir  son  Arne,  parlant  d'un  defunt.  —  «#> 
mente,  Dieu  n'a  pas  deux  parotes.  —  •  aveSt 
(fatn.)  Dieu  vous  entende:  souhatt  pasjreyuae 
entreprisereossisse.-~o  queira,lHem\ai*ma.k. 
—  medionle.  Dieu  aidant.  —meotmem  Diia! 


interjeciion  de   douleur,  d'etonnemeail,  etr. 

—  not  /irr«,  Dieu  nous  en  presenre.  — eaif  w 

—  n  tobe ,  Dieu  le  sait.  —  tobe  que  f  Die«  m'rti 
temoin.  —  teja  eommigo ,  Dien  me  seit  en  aWf . 

—  teja  n'etta  eata ,  Dieu  seit  da  es  eette  awi- 
son ,  Dieu  soil  c^ans:  sorte  de  salut  pieax.— '* 
ajude  l  Dieu  vous  beflisse !  Ol  le  die  4  qad- 
qu'un  qui  eternue.  — not  guarde  ouaaurdss  . 
Je  vous  salue:  forte  de  seiet  popotalre.  8t  — 
för  termda ,  t'H  platt  a  Dien,  i— ,  adia« ,  salat 
en  se  quittant,  en  prenanteeaga.  ji— /adieu 
c'eneatfaüde1.  tont  esiperdu.  J— ad  venture, 
A  tout  hasard.  Attim  not  ajude  -~,  afsMi  Diea 
dous  soit  on  aide.  Como  ^  4  eervUe» ,  eammt 
il  pialt  A  Dieu.  O  hörnern  pöe,  e  —  dfasiis, 
rbomme  propose  et  Dieu  dispose.  Bmnemede 
— -,  an  nom  de  Dieu.  Gracat «  — ,  graee  A  Die«; 
Dieu  raerci .  Mais  pöde  —  queo  aUoa>.  On  la  <Mi 
pour  itous  animer  A  la  peursntl*  nTBJM 
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opagne !  VeioJke  —  •  verf  Dieu  est 
n  MMurt.  Fit*  —  /  vite  Dieu !  «orte 
nL  IW— rfo  da  mAo  rf*  — ,  drlaiMr , 
t  da  Dieut  w  dlt  d*un  bomme  d*re- 
\mrm  mmt  miot  dt  —  t  s'abandonner 
denee.  tr-m  parm  — ,  raourir.  CAa- 
mds  af ,  Dieu  I«  rappela  a  lui.  .4  —  ou 
aste  e*  im postitel ,  a  l'cgard  de  Dieu , 
ünpossiLlc.  JVd«  ter  outro  —  que  a 
es,  se  faire  an  dieu  de  son  venire. 
f.  f.  deesse  .-  divinile  feminine,  (fiy.  \ 
•  femme;  ferame  1a  plus  belle 
,$.m.pt.  dieox:  divinites  fabuli'u^cs. 

**•    |  V.  Doeti..  ,  elc. 

to,  A,p.  p.  de 

a,  «.  a.  offrir,  presenter,  donner,  cn- 
tf  •  depare  böa ,  A  U  tfrilrc  de  Dien. 
r  (com  ),  r.  n.  irouver  par  hasard, 
l  le  eherebc.  —  te,  t.  r.  s'olTrir,  sc 

i 

ameütal,  o/tf.  2  0«n.  d'ipartcmcntal. 
tVtxTö,  #.  m.  departement. 
,Tf$Aö,  r.  f.  convertalion,  entretfen 

TrOAUtrrE,  «fr.  separeraent,  di»- 

t,en  detail. 

ino ,  a  ,  p.  p.  de  Departir. 

T»6ft,f.  m.  celui  qui  parlage,  qui 

il  ropartit. 

tanuEX-ro ,  §.  m. "  divifflon  ,  separa- 

narralion;   cnlrclicii,   ronvcrsniiun 

detail.  V.  Indagagäo,  Pesquita.  in- 

o. 

ia,  t».  a.  difiscr,  separer,  partaper, 

Snaeigncr,  expliquer.  V.  Demarrar. 

ta,  r.  n.  parier,  Jascr,  cau*er.  —  #r, 

Sparer,  so  relirer  (du  combat,  etc.). 

ictHTE,  adj.lgtn.  qui  mange,  qui 

;(/^#*)  fl"'  niine,  qui  detore  (inut.). 

cmcja,  f.  f.  dependance,  siijelion , 


ein  aniuairv  i 


,  jr.  /r.  «V 

DepeaicAr , o.  a.  epller ;  pijmoeher;  becque- 
ter  (In  fruit«;. 

Drpeiccäiio,  a,  p.  p.  de  OtpewMr.  •*(/. 
däplurae  .*  qui  n*a  plus  de  plnmes. 

Dcpbnii aüör  f  a  ,  $.  qui  dcplumo ;  (ßg.)  qui 
escroque,e«croc. 

Depkiiär ,  r.  a.  dfplumer :  oler  les  plutnes, 
(fig.}  dcpouiller;  plumer  au  Jeu,  lirer  de  l'ar- 
gent  par  des  moyeiis  indeccnls.  —  at  barbat ,  • 
eabcfa ,  arracber  les  chevoux  de  Ia  tele  et  les 
poils  du  inen  Ion. 

Depcnnär-se,  r.  r.  se  deplumer,  perdre  aes 
plumes. 

Depiilegmär,  etc.  Y.  Dcflegmar,  etc. 

Dephlogisticädo,  a,  adj.  it.  (Tancckim.) 
dephlogislique  :  (air)  prire  de  principe  Inflam- 
mable;  gax  oxygene;  air  vital. 

f  DF.ru  a<;\ö,  t.  f.  depllation  :  action  de  de- 
pilcr,  »es  efTrls. 

f  I)F,pn,ATi\o,  a,  adj.  depilallf  :  qui  ftlt 
lomber  le  poil. 

f  Df.pilatörio,  s.  m.  J.  de  pharm.)  depila- 
lo Ire  :  drogue ,  pAle  pour  depller.  adff.  V.  Ihpi- 
latito. 

f  Depi.ohaca6,  r.  f.  deploratlon.  (p.  tu.) 

Deplouädo  ,  a  ,  p.  p.  de  ihptorar. 

DtPLORADda ,  a  ,  r.  quf  deplore :  qui  piain t 
beaueoup. 

Deplohak,  e.  o.  depiorer :  plaindre  beau- 
eoup ;  avoir  grande  pitie. 

Deploräu-se,  i*.  r.  se  plaindre  beaueoup; 
elre  deplore. 

f  Df.plor atorio  ,  a  ,  adj.  qui  excile  Ia  eom- 
passion ,  Ia  pilie. 

Deploi.avel  ,  adj.  7  gen.  deplorable  t  k  de- 
piorer, ä  plaindre;  piteux. 

DeplokAvklmr.ntr,  adr.  deplorablemasH  > 
d'une  maniere  iragique ,  deplorable;  troo-mal. 

Dlpormte  ,  t.  2  gen.  deposanl,  qol  depoae 
et  aflirrae  en  justice,  adj.  V.  Deponante. 

•  Df.poi:r.  V.  Depör. 
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Jeler  son  cavalier  par  lerrc.  Remerscr,  rnlliu-  j 
ter.  V.  Protlrur,  Bender,  (fig.)  M«*t:p*  mal 
une  personr.e  avec  une  autre,  lui  faire  pordre 
son  credit,  sn  faveur.  —  a  tan^a,  meltre  ia 
lanco  en  arret. 

Derribar-se,  v.  r.  so  jeler  par  terre;  se 
proeipiter ;  se  prostemer. 

Derrk;ado  ,  a  ,  p.  p.  de  Derricar. 

Deiikic,ador,  a,  adj.  qui  (16c Iure  avec  les 
denls.  {fig.)  Persifleur. 

Derricar,  v.  n.  allongcr,  tirer  cn  Ion«  avec 
les  denls;  decliirer  avec  les  denis.  —  em  <*/- 
guem,  (fig.)  persifler,  railler,  se  inoquer  de 
quelqu'un. 

Dkht.im.ar,  v.  a.  eflacer,  rayer;  climincr, 
abolir.  V.  Riscar.  II  eslaussi  reeiproque. 

Derrogado,  a  ,  p.  p.  de  Derrocar. 

Derrocador.  V.  Derribador. 

'Derrocame.ito,  f.  m.  'destruetion ,  rulne, 
eboulement. 

Deivrocar,  v.  a.  proeipiter  du  haut  d'un  ro- 
cher. Demolir,  renverser,  abattre.  (flg.)  Faire 
dechoir  de  sa  grandaur,  de  sa  foTtune.  (id.) 
Abattre;  ruiner,  detruire. 

Derrocar,  v.  n.  et  -se,  v.r.  tomber,  i'e- 
crouler,  s'cbouler,  s'abattre.  (am)  Tomber  sur, 
faire  ravage  (dans  l'ennemi ,  etc.}  p.  u#. 

DerroTr,  etc.  V.  Derruir,  etc. 

Derröta,  j.  f.  (/.  de  mar.)  route  par  raer, 
rumb  d'un  vaisseau.  Route,  chemln,  sentier. 
(t.  mil.)  Peroute  i  deconüture,  fülle  de  troupea 
defailes,  epouvantees.  Marcar  a— , ((.de  mar.) 
poinier  ia  carte.  —  compösla ,  route  compli- 
quee.  Seguir  a  metma  — ,  raarcher  dans  les 
eaux  d'un  au  Ire' vaisseau. 

Derrotädo,  a  ,  p.  p.  de  Derrotar. 

DtRROTADöu,  s.  m.  celui  qui  met  en  de- 
route. 

Derrotar,  v.  a.  (f.  dt  mar.)  Deriver  de  sa 
route,  en  parlant  d'un  vaisseau.  Ruiner,  de~ 
iruire,  appauvrir.  (tmil.  Mettre  en  deroute, 
deconlire,  ballre  a  plale  couture ,  de  faire  cn- 
tiereineul,  laillor  en  pieces. 

Derrotar,  v.  n.  (/. de  mar.)  suivre  sa  route, 
en  parlant  d'un  vaisseau.  it.  Arrivcr  en  de,- 
roule,  en  mauvais  etat. 

Deurotar-sk,  v.  r.  {(.de  mar.)  Perdre  sa 
route;  se  separer  les  uns  des  autres  a  cause 
d'uuc  lempete  (les  vaisseaux). 

Derroteiro.  V.  Roleiro. 

Derrubapo,  a,  p.p.  de  Derrubar.  Orelhat 
— at ,  oreilles  pendantes  :  celles  du  chien  et  du 
cheval  qui  ne  les  ont  pas  droiles. 

Derrubadouro.  V.  Despenhadeiro. 

Derrubar,  c.  a.  faire  äbouler,  detruire  peu 
k  peu.  V.  Ihrribar. 

Derriido,  A,p.  p.  de 

DerruTr,  v.  a.  detruire ,  julner,  abattre,  de- 
molir. 

Der  vis  ou  Dervi'cbx,  t.  m.  dervis  ou  dervi- 
che  :  pauvre  religieux  iure,  mahomelan. 

Des  ,  prfp.  ade.  dös ,  depuis.  —  que ,  aussilot 
que. 

Des,  partlcule  qui  enlre  dans  U  composition 


<!c  plts>:  Mjrr:  mols  et  indique,  le  plus  souvenl, 
noiiation. 

l)i:s,  elc.  V.  Drs,  etc. 

Des.  Par  des,  serment  burl.)  par  Dieu ;  par- 
bleu ;  ma  foi. 

Desabado  ,  a  ,  p.  p.  de  Dcsabar.  adj.  Abatta. 
Chapro  — ,  chapeau  ä  Urges  bords. 

Dlsauai  adamknte  ,  ade.  ouvertement ,  sans 
deguisemcnt,äco3urouvert.  (/!#.)  Sans  crainle. 

Df.sabafado,  a,  p.  p.  de  IHtabafar.  adj. 
Spacieux ,  dega^e,  ouvert,  decouvert;  aere. 
(fig>  Delivre,  degage,  debarrasse. 

Df.saba»ame?ito,  *.  m.  *  action  de  deeou- 
vrir,  dedonner  de  l'.iir;  epanchement  dec«aur. 

Dksabafar,*.  «.  decouvrlr,  exposer  a  l'air 
pour  diminuer  Ia  chaleur.  ißg.)  Debarrasser; 
nettoyer,  purifier,  deblayer.  —  a  tua  colera, 
decharger  sa  colerc  conlre  ou  sur  quelqu'tui. 
—  os  cascos  da  besla ,  parer  les  pieds  d'un  che- 
val ,  le  dessoler. 

Desabafar  ,  c.  n.  se  soulaper,  deebarger  at« 
Coeur,  s'epancher.  —  com  algutm ,  decoatrlr, 
deceler  ses  sentlraenls,  ses  desseins,  etc.,  k 
quelqu'un ;  adoucir,  soulager  son  mal  en  U\- 
sant  ses  piain te*  k  quelqu'un, 

Desabafar-se,  v.  r.  se  decouvrlr.  —  im 
roupa,  se  rafralcbir,  se  mettre  au  frais.  (/If.) 
Se  dlvertir,  se  distraire. 

Desabaladameme  ,  adv.  demesuremenl , 
outre  mesure, 

Desabalädo,  a,  adj.  enorme,  dememrt, 
d'une  grandeur  prodigteuse. 

Desabalroado  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desabalroah  ,  r.  a.  (t.  de  mar.)  eJolgoer 
un  vaisseau  d'un  autre  auquel  il  etalt  aecra- 
ch6. 

DesAbär  ,  v.  a.  faire  tomber,  abattre.  r.  a. 
et  plus  %u.  Tomber,  s 'abattre,  s'ecrouler. 

f  Desabastecer,  v.  a.  depourvoir,  degaralr 
de  provisions. 

Desabastecido  ,  a  ,  p.  p.  de  Detabatltctr. 

Desäbe,*.  m.  Ia  parlie  ecrouleed'unmur,etc. 

f  Desabitar  ,  t\  a.  —a  amarra,  (/.  de  mir-) 
debitier  le  cablc. 

Desabitlar.  V.  Deioeotlumar* 

Desaboca  r.  S.Jksembocar. 

Desadonado,  a,  p.  p.  de  Dcsabotar.  adj 
Decric,  decredile,  qui  a  sa  reputation  perduf. 

DesabonadOr,  a,  adj.  et  /.  qui  decredile, 
qui  fait  perdre  le  credit,  Ia  consideration. 

Desaboxär,«.  a.  decrediter,  decrier, öl« 
le  credit,  la  consideration. 

Desabonar-se,  v.  r.  se  decrier,  perdre  son 
credit. 

Desaböno,  s.  m.  decredilemcnl :  acüon  de 
decrediter;  perle  du  credit.  Prejudice,  lort 
fait  ä  quelqu'un  dans  son  honneur,  dans  ** 
reputalion.  Fallar  em  —  d'algvem,  parier  ia 
desavanlape  de  quelqu'un. 

Desabordado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Des a bord .in,  t\  a.  (f.  de  mar.}  delacbertta 
vaisseau  abordc. 

DcsABORioo ,  a  ,  adj.  insipide ,  sans  foul.  & 
V.  Dttabrido. 


e*jf.(f.<kmAi.)derivatir. 
i»  Dermis  ,#./".  ( /.  (f afw/.) 
peau  de  l'hommo. 
i,  #.  m.  p/.  (l.d'hist.  na/.) 
Mux  a  pieds  garnis  de  mem- 

».  (/.  cfJtof .  not.)  dermcste : 

ir,  helocere. 

,  $.  f.  dcrmographie  :  de»- 

• 

.  /.  dennologie :  traile  de  la 

t.  f.  dermotomie :  dissection 

oration. 

'.  derogation  :  aclion  de  d6- 

ine  loi,  a  un  acte,  a  un  tes- 

annonce,  qui  l'opere.  Dimi- 

on. 

p.  de  Derogar. 

r.  qui  deroge. 

,#.  it.  'derogeance :  l'action 

.  3  gen,  derogeant :  qui  de- 

leroger  (a) :  faire,  statuer 
contra ire  (a  un  acte,a  un 
re,  re  former,  öter,  retran- 

adj.  qui  deroge. 

,  adj.  ( t.  de  prat.)  deroga- 

a  un  edil,a  un  acte). 

>.  p.  de  Dcrrdbar.  adj.  Sans 

coupe  la  queue. 

,  a.  f.  blessure  qui  reste  a 

a  coupe  la  queue. 

couper,  arracher  la  queue  a 

ader  ( un  cheval ,  etc.). 

ri,  adv.  dcrnierement :  en 

,  au  bout  du  compte. 

adj.  dcrnier :  qui  est  apres 

f.)  Desespere;  inferieur,  de 

>or  — ,  loc.  adv.  cnfln,  a 

impol,  tribnt,  reparlition; 

jtion ,  tailic. 

/.  V.  Derramamento. 

jt,  adv.  avcc  profusion  ou 

p.  p.  de  Derramar.  adj. 
jgarc,  repandu;  diffus,  cn 

etendu;  divulgue,  public. 
tlarage(chicn). 

m.  celui  qui  rcpand,  qui 
B.  (fig.)  Dissipatcur. 
,  $.  m.  epanclieincut,  eflu- 
:  l'action  de  repandre,  de 
d'on  peuplc,  d'unc  Familie  9 
'Rage,  Hydrophobie.  —  de 
na,  effusion  <lo  larmes,  de 

i.  repandre,  verser,  cpan- 
(lg.)  — ,  divulgucr,  publier. 
V.  Detramar.  —  doutrina , 
une  dottrinc.  —  o pen- 
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tamento,  (id.)  promener  son  espril;  rerer, 
la  isser  aller  son  Imagination  sur  des  choses 
vagues.  —  gritat,  pousser  des  cris.  —cheiro% 
exhaler  une  odeur.  —  luz,  repandre  de  la  lu- 
mierc.  —  dinheiro,  jeler  de  I 'argen t  au  peu- 
ple,  le  distribuer  aus  habiUnti  d'une  ville. 

—  lagrimaty  repandre,  verser  des  larmes. 

—  afaxenda,  (fig.)  dissiper  son  bien.  — «on- 
guaf  repandre  da  sang,  perdre  du  sang. 

Derramar-sb  ,  9.  r.  se  disperser,  se  repandre 
ca  et  la  sans  ordre.  Se  separer  en  plosieurs 
ruisseaux ,  en  parlant  d'une  rhriere ,  d'un 
fleuve.  Enrager,  en  parlant  d'un  cbien  saisi  de 
la  rage.  —  narrando,  etre  tres-diffus  dans  It 
narration. 

Derrakcado ,  a  ,  p.  p.  de  Derramcar. 

Derrancamento,  $.  m.  event :  l'action  ei 
Pellet  de  corrompre,  de  gater.  'Alteration  dans 
les  aliments  ou  dans  les  liqueurs  qui  en  de- 
truit,  en  affaiblit  ou  en  corrompt  le  goüC 

Derrancar,  v.  a.  corrompre,  gater,  depra- 
ver,  infecter.  11  est  tosai  reeiproque.  S'eventer, 
se  gAter  ä  l'air. 

DerrsIdo,  a,  p.  p.  de  Derrear.  adj.  Epotnle . 
qui  a  la  banebe  demlso  (cheval),  qui  s'eat 
casse  les  os  des  cuisses  (cbien). 

Derreaminto,  $.  m.  tour,  rupture  des  refns. 
*£pointure  des  cbevaux,  des  eblens. 

Derreär,  v.  a.  ereinler  :  fouler  ou  rompre 
les  reins,  donner  un  tour  de  reins. 

Derrjcar-se,  v.r.  s'erelnter;  se  coorber  a 
force  de  Page. 

Derredör,  a.  m.  alentour,  cireonfereneo, 
circuil.  4o  — ,  #»  — , adv.  k  l'enlour,  aux  en- 
virons,  autour.  On  le  prend  queiquefols  adver* 
bialement  dans  le  sens  d'envlron,  k  peu  pres. 

Derrecädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Derregar,  v.  a.  (f.  tagt.)  faire  des  slllons 
pour  Pecoulement  des  eaux  dans  un  champ 
no  urel  lernen  t  seme. 

Der  rengar.  Y.  Derrear,  Deslomhar. 

Derreter,  v.  a.  liquefier,  fondre,  rendre 
liquide,  (flg.)  Altendrir  (l'ame,  le  eesur,  etc.). 

Derreter-se  (em),  t>.  r.  se  fondre,  so  lique- 
fier. (fig.)  S'atlendrir.  (id.)  S'enflammer,  brtler 
d'amour,  se  passionner.  (fig.  fam.)  Slmpatien* 
ter,  se  tourmenter. 

DerrrtIdo,  a,  p.p.  de  Derretar.  adj.  {fig.) 
Amoureux ,  languissent,  passlonne.  —  no  fal- 
lar,  doucereux,  qui  dlt  des  douceurs. 

Derretimexto,  t.  in.  'fönte,  fusion,  Uque- 
faction.  (flg.)  'Langueur,  passlon,  amour  vio- 
lent. 

Derribado,  a,  p.  p.  de  DerrÜar.  adj.  V. 
Abatido,  Bumilhado.  — <*  a  vueira,  visiere 
baissee.  —  da  «apsransea,  decho  de  respe- 
rance. 

Df.rmbadör  ,  A,  adj.  et  t.  demolisseur :  qui 

abat.  * 

DERRiBADOimo.  V.  Deepenhadeito. 

DERRiBAatirro9  $.m.  •demolltion :  aclion  de 
deraolir;  destruetlon,  ruine.  — ,  decorabres. 

Derribar,  o.  a.  demollr,  abattre.  Terrasser, 
1  jeter  de  force  par  terre.  Renvorser,  demonter, 


396 


DES 


Desacolchetai.  V.  De9abroc7tar. 

fDESACOMPANIIADAIlKXTE,   odt.    MDI  COD1- 

pagnie,  sans  sociele. 

Dksacompanhado,  a,  adj.  seul,  isole,  se- 
paredc,  prive  de  la  corapagiiic,  de  la  societe 
de.  p.  p.  de 

Desacompaniiär  ,  r.  a.  quitler  la  societe,  la 
conipaiMiie  de  quelqu'un;  le  delaisser,  aban- 
douner.  Separer  des  choses  qui  etaienl  ensein- 
ble.  r.  n.  Cadrcr  mal  avec. 

Desaconseluädo,  \,adj.  inconsidere,'ira- 
prudent,  qui  agil  sans  ecouler  les  conseils; 

mal  avise.  p.  p.  de 
Df.sacosselmar  ,  r.  a.  deconseiller,  dissua- 

der. 

Desacoracoär,  etc.  V.  Detacorcoar  et  De$- 
corfoar. 

DeSAQORADO  ,  A  ,  p.  p.  dO 

■J-  Dksacorar  ,  r.  a.  apprivoiser  les  faucons, 
les  oiscaux  sauvages,  (/ig.)  Dompter,  apprivoi- 
ser. 

Desacorcoädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Dcsacorcoar. 

Desacorcoamemo  ,  9.  m.  decouragement. 

Desacorcoär  ,  v.  a.  dccourager,  faire  perdre 
courage.  v.  n.  Se  dccourager. 

Desacordadamente,  adj.  inconsiderement, 
impruderamcnl. 

Desacordädo ,  a  ,  p.  p.  de  Detaeordar.  adj* 
D'opinion  diflcrenlc;  discord,  dissonnant;alie- 
ne,  trouble ,  imprudcnl,  irreflechi,  oublieux. 

Desacordante,  adj.  2  gen.  discordant;  qui 
n'accorde  pas.  p.  a.  de 

Desacordar,  v.  a.  desunir,  brouillcr;  trou- 
bler;  faire  perdre  l'esprit.  v.  n.  Discorder,  etre 
discordant ;  n'etre  point  d'accord ;  ne  pas  ca- 
drer;  parier  dhine  manidre  incoherente ;  perdre 
connaissance. 

Des acord ar-se,  t>.  r.  oublier.  Discorder. 
Perdre  la  tele,  la  raison;  perdre  connaissance. 

Dksacordativo,  a,  adj.  dissonuanl. 

Desacordo,  t.  m.  *  perle  des  sens,  delire; 
distraclion  ;  trouble;  oubli,  negligence;  mau- 
quo  d'accord ;  brouille;  dissension. 

Df.sacoroc.oar  ,  etc.  V.  Deseorcoar. 

'  Dksacokiudo,  x,adj.  sans  secours. 

Desacostlh adameste,  odt.  conlrc  la  cou- 
liiiue,  l'usage. 

Dks  w:osti  mädo  ,  a  ,  adj.  dcsaccoulume  , 
drsliabituc,  qui  a  perdu  l'habitude;  inusitc, 
•I'ii  n'cst  point  en  usage. 

Disacustlmar,  v.  a.  desaccoulumer, desha- 
htt'ier  :  faire  perdre  la  couturae,  l'habitude.  II 
est  aussi  reeiproque. 

f  Desacotoär , c.  a.  desserrer  la cotte dar- 
mej. 

•J-Desacotoar-se,  c.  r.  (/ig.)  perdre  toute 
pudeur,  toute  retenue. 

Desacovardar.  Y.  Dctacobardar. 

Desacr ayAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desacravar,«.  a.  desembourber :  lirer  de 
la  bourbe. 

Desacreditädo,  A,p.  p.  de  Desacredilar. 

Desacreditadör,  a,  adj.  et  9.  qui  dccrii!, 
qui  conlribuc  ä  faire  perdre  le  credit. 
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Desac&editar,  t>.  a.  discreditar, 
diflamer,  vili  pender.  Desachalander. 

Desacreditär-se,  r.  r.  se  decrier 
son  credit,  sa  repulaüon  par  sa  faule. 

Desacupar-se.  V.  Dctoccupar-9e. 

Desadmoestar.  V.  Di»$uadir. 

Desadoracäö,  9.  f.  baine ,  aversion. 

Dksadorädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desadorär,  c.  a.  refuser  Tadoralioo ;  c»-»**.,. 
d'adorer;  detester.  v.  n.  S'indigner;  a'iwn/jj. 
tienter. 

f  Desadorm ecer  ,  c.  a.  eveiller,  s'evciWir 
(/ig.)  Dcgourdir,  en  parlant  de  l'esprit  ou  duu 
membre. 

Desadormecido  ,  a  ,  p.  p.  de  De$adormecer. 

Desauormextado,  A,p.  p.  de 

f  Desadormextär  ,  v.  a.  degourdir,  faire 
disparaltre  l'assoupissement. 

De&adornado  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desadorsär  ,  v.  a.  deparer,  dfpouiller 
une  ebose  de  ses  ornements. 

■J-  Desadörno  , «.  m.  mauvaise  grace ,  manqve 
d'orneraent,  de  parure. 

fDESAütNADO,  a,  adj.  (f.  dt  hoL)  disliact, 

separe. 

f  Desadvertidameme  ,  adv.  inconsidert- 
menl ,  iinprudemracnt. 

f  Desadvertido,  a,  adj.  inconsidere,  io- 
prudent,  clourdi.  p.  p.  de 

f  Desadvertir,  r.  a.  et  n.  (tut«.)  ne  fair» 
pas  attention ,  agir  inconsiderement. 

Dekafaimädo ,  a  ,  p.  p.  de 

fDESAFAiMÄR,  v.  a.  rassasicr  un  aname. 
(ßg.)  V.  Saciar. 

Desafazer  ,  v.  a.  V.  Dftacostumar. 

Desafeito  ,  a  ,  p.  p.  de  Desafazer. 

Desaferrädo,  a,  p.  p.  de 

Desaferrär  ,  v.  a.  (f.  de  mar.)  desancrer, 
desaflbureber,  lever  lauere.  Decrocher,  deU- 
cber.  (/ig.)  Faire  cbanger  d'avis ,  dissuader. 

Desaferrär-se,  r.  r.  demordre,  quiltct 
prise ;  se  decrocher,  se  detacher.  (/ig.)  Aban- 
donner une  opinion,  un  avis. 

Desaferroluädo,  kyp.p.  de 

Desaferrolbär,  «.  a.  deverrouiller :  A-  T 
les  verrous ;  dechalner.  11  est  aussi  roriproq«»*  • 

fDESAFKABiLiDADE,*. /"•  manque  d'afTabill «« • 

f  Desaffecta^aö,  9.  f.  la  cessation  ou  l'«»lv 
pose  d'affcctalion ;  sincerile,  franchise,  ii^*1' 
veU. 

fDESAFFECTADAMEHTE,   adv.  sans  aflerl5' 
tion ;  ingenument,  sincerement. 

f  Desaffectado,  a,  adj.  qui  n'a  paa  d'aBT«^*" 
lalioD ;  sincerc ,  ingenu ,  naif. 

Desaffecto  ,  f.  m.  Y.  Desaffeicdo. 

fDESAFFECTO,  a,  adj.  cootraire,  opp«^^1*' 
adversaire,  adverse. 

Desaffeicäö,  *.  f.  desafleclion  :  la  cessaO-  "JJ 
ou  l'oppose  de  l'afleclion ;  aversion ,  mauv 
volonte,  disposition  peu  favorable. 

Desaffeicoado  ,  Ayadj.  desaflectionnd  .* 
n'a  point  d  afTection ;  impartial  (juge).  Sc 
a  alguem,  en  vouloir  a  quelqu'un.  p,  p~ 
Desuffcigoar. 
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•  deaaflertionncr  ;  de- 
n9  d'un  a  Ua ch einen  L II 

Bparalion  d'un  affronL 
p.  p.  de  Desaffrontar, 
,;delivre,  degage,  de- 

m.  celui  qui  Ure  ven- 
i  en  oblient  reparatioa ; 


e.  Urer,  prendre  ven- 
'uneinjure;  en  oblenir 
gager,  debarrasser. 
.  r.  se  debarrasser  d'une 
,  qai  cause  de  l'eionffe- 
i  Tenger  d'nne  injure, 
b  affronL 
t/Wtor. 
.  Jktaflo. 
de  Deeaflar. 
lolquidefle,  qui  pro- 
le,  bretieur :  celui  qui 

.  2  gen.  qui  fait  un  den", 

it.  p.  a.  de 

ipeler  en  duel,  defler, 

Detter  a  la  lutte,  a  la 

iver  quelqu'un.  Provo- 

faire  une  chose.  Kmous- 

t.  (flg.)  Provoquer,  ex- 

il,etc). 

ae  provoquer,  s'inciter 

l,aa  combat. 

re  le  trancbant,  en  par- 

Detflgurar,  etc. 

stfv.  (f.  de  mus.)  sans 

je. 

a4j-  wp.  de 

desaecorde ,  en  parlanl 

a  pas  la  voix  juste ,  qui 

de  mus.)  desaecorder  : 
instrument.  v.  n.  Chan- 
ccord, elre  dissonnant. 
se  desaecorder  .-  ne  pas 
»arlant  d'un  Instrument, 
provocalion  au  combat, 
m  general.  {flg.)  V.  Por- 
allos ,  combat  do  coqs. 
impclence.  Cantar  a— , 
Bt  en  compelence  avec 
peara  o  — ,  se  meltre  en 

alre  perdre  la  conflance 
en  une  autre.  r.  n.  Pcr- 

tflvelar. 

:,  adv.  librement,  am- 
s  sang-froid. 
p.  de  Üexafogar.  adj. 
irrasse;  soulaire.  Catat 
BSes,  cl  ayar.l  ;::u?  vi.i« 

bettre*  cl«  !..:.:..  r.<uw 


m  1 

com  o  anfmo— ,  avoir  Fesprit  debarrassede 
soins. 

DesapocIk,  e. «,  et  «w  degager  ee  qni  genait, 
ou  elouffait;  (flg.)  allegar  lea  peines,  soulager ; 
delasser;  decharger  le  Cflsnr,  Tarne,  l'etnrit 
d'une  peine,  eva  porer  la  ehagrin.  —  «  tu«  arv, 
decharger  aa  colere.  —  •  poix&o,  m  $en*u*li- 
dade,  s'adonnera  lapaition,a  la  tensualite. 
—  com  alguem,  oovrir  aon  oaur,  eenfiex  ses 
peines  a  quelqu'un.  Deiaar  —  •  im  4er, 
la  isser  un  Hbre  cours  a  st  douleur. 

Desapocae-se,  v.  r.  se  soulager ;  ae  delas- 
ser. Se  meltre  a  son  alte,  en  abandonnant,  en 
quiltant  aes  babiti.  —em  Ugrimat,  allegar 
ses  peines  en  versant  des  larmes. 

Desapoco,  t.m.  soulagenaent;  dislracüon, 
delassemenl;  ressouree.  filargissement,  ex- 
tension ,  dilalatton  d'espace.  'Effusioa,  epan- 
chement  de  coaur.  Yiver,  estmr  com  — »  vivre 
a  l'aise,  «Ire  ä  son  eise. 

DisAFORÄDAHtKTE,  *dv.  effirontement,  in- 
solemment. 

Desafoiadissixo,  a  ,  mdj.  tup.  de 

Desaforado,  a,  p.  p.  de  Duaforar.  adj, 
Effronte,  impudent,  insolent.  Eflrcne,  sans 
retenue,qui  ne  connatt  ni  frein  ni  loi.  it.  ißnt.) 
Contre  le  droit,  le  privilege  de  quelqu'un. 

Desaforameuto ,  a.  am.  "annuUUon  d'un 
bau;  aclion  contre  le  droit,  le  privilege  de 
quelqu'un.  it.  V.  Detaföro. 

DssAFORÄa,  c.  a.  exempter  du  paiement 
d'une  rederance ;  agir  contre  les  droits  ou  las 
Privileges  de  quelqu'un,  le  priver  de  ses 
droits ,  etc. 

Dmaforah-se  , «.  r.  renoncer  a  ses  privile- 
ge** (flg-)  Se  comporter  avec  eRranterie;  faire 
l'insolenl,  s'enhärdir;  •'effrener,  ne  recon- 
naltre  ni  frein  ni  loi. 

Desaföro,«.  m.  'insolcnce,  ünpertinence, 
impudence,  effronlerie;  outrage;  injustice. 

DESAFOiTüsiDO,  a,  gdj.  malbeureuJ,  in- 
fortune. 

Desaf&ecoezIdo  ,  a  ,  jb.  p.  de 

DeiafräccexIr,  v.  o.  desaenafander :  faire 
perdre  les  pratiques,  les  cbalands  d'une  boor- 
tique,  etc.  11  estanssi  reeiproque. 

Desafomädo  f  a  ,  p.  p.  de 

DESAFonia,  v.a.  öter,  chasser,  ecarter  la 
fumec. 

DbsafcscIr.  V.  Deetflucar. 

DesagasaldAdo  ,  a  ,  p.  jp.  de  Desagaeafkar. 
adj.  Sans  logement;  expose  k  rinteaperie  du 
temps ;  legerement  vetu. 

Desagasalbadoi,  kt*dj.  V.  Inhösptto. 

DESAGASAuiAa,  «, «.  mettie  quelqu'un  k  la 
porte,  lc  chasser  de  cnei  lai. 

Df.sacasalhar-se,  e.  r.  s'babillcr  legere« 
ment. 

Deaacasalbo,  t.m.  nanvais  aecueil;  etat 
de  celui  qui  est  mal  eonvert,  qui  n'a  pasasaea 
de  couvertures. 

DrsAGASALnöso,  a,  adj.  inhospitalier 

DbSAGASTApo,  A,p.  p.  de  Dc$agast*r.*4j* 
A;..;;--,  cslci6;Joycux,gai. 
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DeSACASTAMETTO ,  *.  f».  ttlOUT  de  bODIlC  l»U- 

meur. 

Desagastar,  «?.  a.  apaiser,  calmer,  remettre 
en  bonne  huraeur;  desennuyer,  egayer. 

Desagastär-se,  v.  r.  rep  rendre  ia  bonne 
bumeur;  se  desennuyer. 

Desaggravädo,  a  ,p.  p.  da 

Desaccravar,  v.  a.  ref>arer  une  offense,  an 
tort,  donner  satisfaction ;  venger  uae  injure. 
Soulager,  öler  une  parlie  (Tun  fardeau ,  dimi- 
nuer  les  Impöts.  Rendre  plus  legere,  plus  ex- 
cusable,  une  faule  ou  toute  autre  cbose  sem- 
blable.  Gasser  le  jugement  dont  on  a  interjele 
appel. 

Dfsagcravar-se  (de),  v.r.  se  venger,  Urer 
raison  de.  —  o  jogador,  prendre  sa  revanche, 
j»e  racquitlcr,  regagner  ce  qu'on  avait  perdu  au 
|en. 

Df.sagcrayo,  #.  m.  *  rrparation  d'un  lort, 
d'une  offense ;  satisfaotion.  ArrGt  qui  casse  le 
Juwoment  dont  on  a  interjele  appel. 

Ofsaggregado,  a,  p.  p.  de 

f  Desagcregär  ,  v.  a.  separer,  desunlr,  des- 
incorporer. 

Df.sagoar,  etc.  V.  Desaguar,  etc. 

Desagradado,  a,  p.  p.  de 

DesagradAr  ,  r.  a.  et  it.  deplaire,  deaagreer, 
mecontenter. 

Dksagradar-sf.  {de),  v.  r.  n'^tre  pas  con- 
tent de ;  cesser  d'aimer,  se  degooter. 

Desagradavel  ,  adj.  2  gen.  desagreable,  de- 
plaisant;  disgracieui. 

DESA«RAnAveLx£?rTF. ,  adv.  desagreable- 
raent ;  d'une  maniere  desagreable. 

Desagradf.cer,  r.  a.  etre  un  ingrat,  ne  pas 
reconnatlre  un  bicnfalt,  meconnaltre. 

fDESAGRADEciDAMEXTE,  adv.  avec  ingrati- 
tude ,  d'une  maniere  peu  rcconnaissanle. 

Desacradkcido  ,  a,  p.  p.  de  Desagradecer. 
(a)  adj.  Ingrat,  mecohnaissant ,  peu  recon- 
naissant. 

Desagradeciiiesto,  t.m.  'ingratitude,  man- 
que  de  reconnaissance. 

Desagrädo,  $.  m.  raanque  d'alTabilile,  do 
bonne  grace.  Desagremcnt,  mecon  ten lernen t, 
dcplaisance,  deplaisir.  Com  — ,  dlsgracieuse- 
ment.  Catr,  incorrer  no  —  d'afgucm ,  elre  dis- 
gracie  aupres  de  quelqu'un,  perdre  ses  bonnes 
grarcs. 

DF.SAGRAVAR,elC.  {    __    .. 

Df.sagrkcar  ,  etc.  t  V"  Det*M-  «  ** 

Desäcladeiro,  #.  m.  Mrancliee,  fasse  que 
Ton  fait  pour  faire  ecouler  les  eaux  d'un 
champ,  pour  desscclicr  los  marais. 

DesacuAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Desaguar. 

ln.<ACt:AD6R, «.  m.celui  qui  vide,  qui  epuisp, 
qui  desseche  l'cau  d'un  endroit ;  vasc  pour  vi- 
der,  etc. 

Dehaguamesto  ,  *.  m. '  aclion  de  vider,  etc.; 
canat  pour  l'ecoulcincnl  des  eaux.  L'ccoule- 
ment  des  eau\  a  cause  de  Ia  peilte  du  terrain. 

Df.saj.lar,  v.  a.  vider,  cpuiser,  tarir,  dessc- 
cbe r  l'cau  d'un  endroit. 

!)!>.'.  er  in  fem),  c.  n.  s'cinbouchor,  sc  dc- 


DES 

cbarger,  so  jelcr,  parlant  d'un  lleuve ,  d'une 
rivicre ,  qui  cnlre  dans  Ia  racr,  dans  an  Uc. 
DesAcuär-sf,  v.  r.  se  Tider,  se  decharger. 

*  Desaguisädamemts,  adv.  injuttement,  saüt 
raison. 

•  DesagcisAdo,  a,  aty.  injaste,  eontre  la  rai- 
son ,  deraisonnable. 

*Drsagcisado,  f.  m.  tort,  injure,  offense, 
injasike. 

Desai^ado  ,  a  ,  p.  p.  de  Dttaihtt. 

Dbsaixadüra  ,  $.  f.  ( f.  di  tlUr.)  infiltralion  .- 
maladie  des  cbetaux  trop gras,  dOn.t  ta  graisse 
fond  dans  leur  corpi. 

f  DesainAr,«.  a.  degralsser :  Aler  Ia  graisse. 
(I.  de  vfner.)  Essimef  :  amaigrir  un  oiseau. 
v.  ».  (fig.)  Crier  fort,  di  sputer,  st  fftcher,  moa- 
trer  de  l'humeur. 

f  DtsAiRÄnAüfi^TE ,  adv.  arce  maovais« 
gracc,  saus  grace,  sans  agreraent.  Gauche- 
ment,  dune  maniere  gauebe  et  maladroite. 

Df.sairado,  a,  adj.  sans  symeirie,  aaaa 
grAce ,  sans  agrement ;  mal  bau ,  mal  fait ,  gau~ 
ehe.  p.  p.  de 

Desaiuar  ,  v.  a.  rendre  gauche,  donner  bw»- 
vaise  grAce,  deparer,  enlaidir.  (/lo.)  Ternir. 

Desaire,  t.  m.  mauvaise  grace,  mauvaisair. 
V.  Desar. 

DesairosamCme,  adv.  gauchement,  de  mau- 
vaise grace. 

Desairosissimo,  k,adj.  tup.  do 

Desairöso,  a,  adj.  qui  a  mauvaise  grace; 
gauebe ,  raaussade.  (fig.)  Qui  a  mal  reassi ;  qwi 
a  recu  un  afTront. 

DesajoljAdü  ,  a  ,  p.  p.  de 

Dssajoujar  ,  v.  a.  desaccoupler  les  cbieas. 

Desaji  dädo ,  a ,  p.  p.  de 

Desajidar  ,  v.  a.  desservir :  rendre  de  aua- 
vais  Services,  nuire;  refuser  son  secours;  em- 
pöcher  de. 

f  Desajlizado,  a  ,  adj.  qui  n'a  pas  de  juge- 
ment ,  qui  na  pas  d'esprit. 

Desajcxtado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desajustär,  «.  a.  dejoindre,  desunir,  *#- 
parcr. 

Desajustädo,  a,  p.  p.  de 

Desajlstar,  v.  a.  desajusler  :  d^rangerre 
qui  elait  ajusle;  defaire. 

Desajlstär-sb,  «.  r.  sc  desajusler;  tedf- 
dire,  rompre  un  marche ,  une  Convention. 

fDESAJÜSTE,  $.  m.  I'action  de  desaju^f- 
ruplured'un  marebe, d'une  Convention  (irhi.  • 

Desalagädü  ,  a ,  p.  p.  do 

Df.salagar  ,  v  .  a.  secher,  deseecher,  faire 
ecoulcr  les  eaux.  (f.  de  mar.)  Relever  uodj- 
virc.  (/ly.)  Deiivrer,  alfranchir  de  queique  uil, 
de  quelque  incommodite. 

PkSALASTRADO,  A,  p.  p.  de 

f  Dksalastuar,  c.  a.  ( t.  de  mar.)  defe>l?r  • 
öler  le  lest  ä  un  vaisseau. 
f  Dksalastuamkmo,  t.  m.  dclcslagc. 
Dksalr ardädo,  kyp.p.  de 
DKSALnAUDÄR ,  r.  «.  dcbditcr,  öler  le  bM. 
f  Desai.kmtadamlnti.  ,  ade.  sans  coura^r. 
1)esall>tadu,  a  ,  p.  p.  de  ÜttaUnUr. 
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Dcsalextar,  v.  a.  essouffler  :  metlre  nors 
fbaletne.  (£f.l  Decourager .-  faire  perdre  le 
courage,  1'abaUre. 

Desaustar  ,  v.  n.  et  -si,  v.  r.  perdre  cou- 
rage,** decourager. 

Desalesto,  $.  m.  deeouragement,  aballe  - 
Beut,  defailiance. 
Desaltorjado,  a ,  p.  p.  de 
Desaltorjar,  v.  o.  oter  de  U  besaee. 
'  Desalbkar.  V.  Alitnar. 
Desauiabo,  a  ,  p.  p.  de 
fDcsAUjAR,  «.  «.  rompre  une  alliance.  II 
eu  aus!  reeiproque. 

'DtaiuiAA ,  ele.  V.  Detpejar. 
DuALuraiDAMtiiTC ,  adv.    uegligemment  : 
nie  negligetice. 
Dssausrubo,  a,  adj.  sans  alignemenl;  sans 
grate, sans  ordre,  mal  arrange.  p.  p.  de 

Desauirtar  , «.  o.  desajusler  :  delruire  l'ar- 
nanmeoi  «Pose  chose ;  deranger  l'ordre ,  etc. ; 
ttstrer. 

DtSAÜmo,  s.  m.  manqae  de  proprete  et 
«fwdre  dans  la  maniere  de  s'habtller ;  defaut 
dwaagement.  (fg.)  'Negligence,  manquede 
»in. 

DuALUViAt ,  etc.  V.  AUiviar,  etc. 

fDuALMADAMixTE,  adv.  en  scelerat;  par, 
meseeleratesse,  mecbarament. 

Deialmado,  a,  p.  p.  de  Dtsalmdr.  adj. 
Seäerat,  penrers ,  mechaot,  inhumain ,  dena- 
Urt. 

DeulhamAuto,  t.  m.  *sceleratesse,  perver- 
ritt,  neeoancele ,  inhuraanite. 

DöiLMÄn,  v.  a.  (inui.)  faire  mourir,  öler 
l'tae. 

Diulmär-se  ,  v.  r.  devenir  scelerat,  me- 
<±anl,etc. ;  se  penrertir ;  perdre  toul  le  res pect 
It'«  doit  a  Dteu ,  am  lois,  etc. 

Duaxojado,  a,  p.  p.  de  Detalojar. 

Disajlojame.ito,  f.  it.  1'actioD  de  deloger,  de 
tyoaiser,  delogement. 

Desalojär,  c. o.  deloger,  rechasser:  repous- 
*v  d'on  lieu  dans  un  aulre.  c.  n.  Changer 
d*  demeore ;  decamper. 

DttALTERADO,  A  ,  p.  p.  de 

Desaltbrar,  «.  a.  calmer,  apaiser.  II  est 
•  ami  reeiproque. 

,    Desamädo  ,  a,  p.  p.  de  Deiamar. 
Desabador,  r.  m.  celui  qui  n'aime  plus,  qui 
wie  d  aimer. 

tDEUMASBADAHEüTE,  ade. sans  ordre,  ne- 
Cligemment. 
1)esa*axdädo  ,  a  ,  p.  p.  de 
Disabaübar,  «.  a.  deranger  ce  qui  etail  en 
«dre,  defaire. 
'  Duaraü  ,  adv.  V.  Longe. 
IfcSAiAft , «. «.  eesser  da  im  er ;  haTr,  dclcstcr, 
«■borrer.  II  est  auMi  reeiproque. 

DUABAMtBA0O  ,  A  ,  p.  p.  de 

tDuAHARiüHAR ,  t/. a.  (f.  de  mar.)  desequip- 
PW:deianner  un  vai$seau,en  re lirer  l'equi- 

DuauuladO,  A,  p.  p.  de  Detamarrdr. 


Dfsamap.rvr,©.  a.  detacher,  demarrer.C/l^.) 
Dessaisir,  ccarler,  eloigner. 

Desamarrär,  «.».(—  do  por/o,  /.  da  mar.) 
lever  I'ancre. 

DesamarrAr-ss,  v.  r.  (*.  dt  mar.)  dernarrer : 
quitter  l'ancrage.  —  <fuma  opinido ,  detacher 
son  espril  d'une  opinion. 

*  f  Desajiassär  ,  v.  a.  repetrir  la  pate  pour 
qu'elle  ne  leve  pas  trop  rite. 

Desamävel,  adj.  2  gen.  qui  n'est  pas  aüaa  • 
ble,  qui  ne  merite  point  d'elre  aime. 

Desambi^äö,  t.  f.  faule  d'ambition. 

Desamigado  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desamigar-se,  «.  r.  eesser  d'avoir  une 
amilie;  laisser  le  coneubinage. 

*  Debam i8TAR-«E ,  etc.  Y.  ff»tmif«r-** ,  etc. 
Desamodorrar.  V.  Deeperlmr. 
Desamoestar,  etc.  V.  bissmadir,  etc. 
DesamAr,  t.  m.  desamour :  cessation  de  l'a- 

mour ;  refroidissement,  man  quo  d'amour,  d'a- 
mitie.  *  Haine ,  inimitie. 

*  f  Desamorädamente,  adv.  aans  amour, 
sans  aflection. 

Desamorädo,  a,  adj.  qui  n'aime  pas.  p.p. 
de 

f  Desamorar,  e.  a.  perdre,  faire  perdre 
l'amour. 

Desamoravel,  adj.  2  gen.  rüde,  desagreable, 
dedaigneux,  qui  n'aime  personne. 

Desamorävelmente,  adv.  aigrement;  dura* 
ment. 

f  Desamorosamente,  adv,  sans  amour,  sani 
afTection. 

Desam onöso ,  a  ,  adj.  froid ,  sans  amoar,  peu 
aflectuem. 

Desamortaluädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desamortalbar,  v.  a.  desenset elir :  öter 
ce  qui  ensevelissait. 

Desamotirädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desamotikär,  r.  a.  apaiser  une  erneute, 
une  revolle. 

f  DESAMOTiüAn-SE ,  c.  r.  s'apaiser,  eesser 
d'elre  en  rebellion ,  renlrer  dans  son  devoir. 

Desamparado,  a  ,  p.  p.  de  Detamparar.  adj. 
Delaisse ,  abandonne ,  destitue  de.  Descrt,  in- 
culte,  inhabile. 

f  DesamparadAr  ,  A,«.  celui  qui  delaiski, 
qui  abandonne. 

Desamparär,  v.  a.  delaisser,  abandonner. 
Desemparer  :  quitlcr,  abandonner  un  lieu  oü 
Ton  est.  (Her  les'tuleurs  aux  jeunes  arbres,  les 
echalas  aux  vignes.  Priver  d'abri,  d'appui,  att 
propre  et  au  ligure. 

Drsamparo,  t.  m.  d6laissement,  abandon. 
Desemparement,  l'action  de  desemparer.  Man- 
que  de  protection ,  de  faveur,  d'appui.  Üeixar 
tudo  ao  — ,  laisser  toul  a  l'abandon.  Eilar  no 
maior  — ,  etre  dans  le  dernier  abandonne- 
ment. 

Df.samlado,  a,  adj.  qui  a  cesse  de  bouder. 
p.p.  «le 

Dksamuar,  v.  a.  rernetlre  en  bonne  hunicur. 

Desami  ar-se,  v.  r.  ne  plus  bouder,  sc  de- 
fdcher. 
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Pf.sancädo,  a  ,  r>.  p.  de 

Desancar,  v.  a.  ereinlcr,  rosser,  assoitimer. 

Desancorar.  V.  Desaferrdr. 

Desabdado,  a  ,  p.  p.  de 

Desamiär,  v.  a.  faire  reculer.  —  umabofe- 
tada,  appliqucr  un  soufllet.  —  o  andado,  (fig.) 
recouimencer,  refaire  un  ouvrage. 

Desaxdär,  r.  n.  retrograder,  rcbrousser 
chemin,  relourner  sur  ses  pas.  i  fig.)  Tourner 
mal.  —  com  uma  bofetada,  allonger  ou  appli- 
quer un  soufllet. 

Desangradeiro,  s.  m.  *  tranchce,  rigole. 

Desaxgrädo,  a  ,  adj.  ä  qui  on  a  lire  Irop  de 
M»r»;  ( A0v  ppuise  d'argent.  p.  p.  de 

Desangrär,  v.  a.  saigner  jusqu'a  dcfaillance. 
(fig.)  AlTaiblir.  (id.)  Saigner:  lirer  neu  a  peu 
l'argcnl  de  quelqu'un,  le  plumer. 

Df.saxcrär-se,  v.  r.  pcrdre  le  sang  jusqu'a 
defaillance.  (fig.)  S'affaiblir,  se  debililer. 

f  Desaximacaö  ,  s.  f.  'decouragemenl,  abat- 
tement  de  cosur,  de  l'ame. 

Desaximadameste,  adv.  comme  denii-niort, 
sans  co u rage. 

Desa.mmauo,  a,  p.p.  de 

Desaximar,  v.  a.  decouragcr,  decon  forter, 
rcbuler,  abatlrc,  faire  pcrdre  le  couragc. 

DESAüiuin,  «.  n.  et  -se,  v.  r.  pcrdre  Cou- 
rage. 

Desanixhädo,  Atp.p.  de 

Desaximhar,  t».  a.  denicher:  oter  du  nid; 
(fig.)  — ,  faire  sorlir  par  force  de  quelque 
posle,  de  quelque  endroit. 

Desaxmexado,  a,  p.p.  de 

Dksan.nf.xar,  v.  a.  demembrer,  dclacher. 

Dlsanojado,  a,  p.p.  de 

Dksaxojär,  v.  a.  faire  cesser  ou  suspendre 
le  grand  deuil;  desenauyer,  egayer. 

Desasojär-se,  v.  r.  se  desennuyer;  repren- 
dre  la  bonne  humeur. 

Desapadrimhädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desapadrixhär,  v.  a.  desapprouver,  con- 
tredire. 

f  Desapaixokadamehte,  adv.  avec  desinte- 
rcssemenl,  Sans  passion,  sans  iutcrel;  de  sang- 
froid. 

Df.sapaixoxado,  a,  adj.  qui  agit  sans  pas- 
sion ;  desinleresse.  p.  p.  de 

Dehapaixoxar,  v.  a.  deraciner,  eleindre, 
faire  cesser  une  passion. 

I)ESAPAixoitÄR-SE,t>.  r.  raoderer,  calroer  ses 
passions,  rentrer  en  soi. 

Desapakecer,  etc.        }  _. 

Desapareuiar,  etc.      j  V*  Oe$appar...%  elc. 

Desaparextädo,  a,  «(/.  qui  est  sans  pa- 
rente,  saus  parents. 

Dksapartar.  V.  Apart ar. 

•  Dksvpassioxaci,  etc.  V.  Desapaixonar,  etc. 

I)thAPF.<fo>iUENTÄi;.  V.  Desentenenar. 

f  Desapegädamemte,  adv.  avec  indiflerence, 
saus  allacheiuent. 

Desapegado  ,  a  ,  p.  p.  de  Dcsapegar.  adj. 
{fig.)  Qui  n'a  poinl  d'altacheincnt. 

Desapecamento.  V.  Desapego. 

Pmapecär  ,  v.  o.  V.  Dcspegar. 


T)KSA?i-.(.Äi;-SK,r.  r.'fig.)  sc  detacher,  rosier 
de  lenir  ä  une  p«M>onnc  ou  ä  une  chose. 

Desapego,  $.  m.  det-arhemcnl,  renoncemetil; 
eloipinnent,  indifferente,  desinteresscinent. 

Dksapekceuer,  v.  a.  nietlre,  laisscr  au  de- 
po urvti. 

DkSAPERiT.BFR-SE,  V.  f.  V.  DeSpTOf>eT~Se. 

DESAPERCEninAMEMTE,  adv.  au  depourvu, 
sans  ötre  prevenu  ,'prepare  ou  en  garde. 

Desapercedido  ,  a  ,  p.  p.  De$apercebtr.  adj. 
Depourvu,  qui  n'est  pas  prevenu,  preparv  •■ 
cn  garde,  qui  rnanque  de...  Estar  —  detudo% 
manquer  de  tout,etre  au  depourvu.  Tomar 
alguem — ,  surpr^ndre  quelqu'un. 

Desapercbdihe.nto,  9.  m.  etat  de  celui  qui 
est  depourvu,  qui  est  au  depourvu;  impre- 
voyance. 

Df.sapertädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desapertar,v.o.  reldcher,desserrer,dehan- 
der,  detendre;  delacer.  II  est  aussi  reeiproque. 

f  Desaperto,  s.  m.  etat  de  ce  qui  est  des- 
serre,  elc.  (fig.)  V.  Desafogo. 

Desapiedädamente,  adv.  impitoyableraent, 
cruellemcnl,  inhuuiaineinenl. 

Desapiedado,  a,  adj.  impitoyable,  cruH, 
inhumain,  sans  pitie.  p.  p.  de 

Desapiedar ,  v.  a.  rendre  inhumain;  refroi- 
dir  la  pitie,  la  coinpassion,  endurcir  le  cosur. 

Desapiedar-sk,  v.  r.  etre  sourd  a  la  pitie. 

fDESAPMMAR    OU    Dr.SAPRUMAR,  V.   a.   ötfT 

l'aplomb ,  faire  pcrdre  l'aplomb.  v.  n.  Perdre 
I'aplomb,  pencher,  n'etre  pas  perpendiculaire. 

t  Desaplcmo  ou  Desaprümo,  $.  m.  manque 
d'aplomb. 

DESAPODERÄnAMEMTE,  adv.  furieusemf nt, 
impetueusement. 

Desapodeuädo,  a  ,  adj.  depossMc,  destilue. 
—  do  enlendimento ,  prive  de  la  raison ,  rouime 
eclui  qui  est  ivre ,  fou  ou  niais.  p.  p.  de 

Desapoderar  ,  v.  a.  deposseder :  öler  a  quel- 
qu'un ce  qu'il  possede,  ou  la  possession  de... 

Desapouerär-se,  v.  r.  se  priver  de  la  pos- 
session de...,  y  renoncer. 

Desapoiädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

fDEsAPOiÄR,  v.  a.  renverscr  la  base,  de- 
truire  les  fondemenls  ;  öler  l'appui,  le  soulien 

f  Desapoiar-se,  v.  r.  perdre  l'appui,  le 
soutien ,  s'en  priver  par  sa  faule. 

f  Desapöio,  *.  m.  innnque  d'appui^  de  sou- 
tien. (fig  )  Abandon  ,  delaissement. 

Desapojar,  etc.  V.  Desapoiar,  etc. 

Dr.sAPOLYii.iiADo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desapolviliiar  ,  r.  a.  depoudrer  :  öler  la 
poudre  des  cheveux. 

Dr.sAPONT.ino,  a  ,  p.  p.  de 

Desapo.ntak,  v.  a.  perdre  ou  faire  perdre  le 
point  de  tuire ,  sc  dil  dune  arme  a  feu.  EfTacer 
les  points  marques  pour  cause  4'abftence  aas 
oflices  ou  ä  l'appcl. 

Desapossädo,  a  ,  p.  p.  de 

Desapossar,  t?.  a.  deposseder  :  öter  a  quel- 
qu'un ce  qu'il  possede.  II  est  aussi  reeiproque 

f  Desapostcra  ,  *.  f.  p.  U9.  gaucherie :  ma«- 
vaise  atlilude. 
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tar  9  v.  «.  essouffler  :  meitre  nors 

(/If.t  Decourager :  faire  perdre  ie 

abatttt. 

tar  f «.  n.  ei  rftt  «.  r.  perdre  cou- 

»cou  rager. 

to,  *.  am.  deeoaragement,  abatte- 

üllance. 

uädo,  A,p.  p.  de 

r  jar  ,  v. «.  öler  de  la  besaoe. 

EASL.  Y.  Jft—r. 

k»o,  A,p.p.  de 

jar,  v.  a.  rempre  une  alluoce.  II 

eipraque. 

iaa  ,  ele.  T.  Deepejmr. 

iadameatte  9  ade.    negligeuunent  : 

{CS09. 

iäbo,  a,  at>.  mob  alignement;  sans 
i  ordre,  mal  erränge,  p.  p.  de 
lAft , «.  a.  desajusler :  detruire  l'ar- 
d'uae  choae ;  deraoger  l'ordre ,  etc. ; 

10,  $.  s».  manqae  de  proprete  et 
na  la  maniere  de  sliabiHcr;  defaut 
((ig.)  *Negligcace,  manque  de 


na ,  etc.  V.  AUiviar,  etc. 
■adameste,  «de.  en  scelerat;  par, 
mtesse,  mecbamment. 
do,  a,  p.  p.  de  Desalmdr.  adj. 
>errers ,  mechanl,  inhumain ,  dena- 

■exto,  $.  m.  'seeleratesse,  perver- 

tocetc ,  inbumaoile. 

a,  t.  a.  (inu$.)  faire  raoarir,  öler 

a-SE,  v,  r.  devenir  scelerat,  me- 

;  se  penrertir ;  perdre  lout  ie  reapect 

aDteu,aux  lois,etc. 

ado  ,  a  ,  p.  p.  de  Desalojar. 

LM£3iTo,#.m.  I'action  de  deloger,  de 

delogement. 

ar  ,  v. «.  deloger,  recbasser :  repous- 

ieu  dans  un  autre.  v.  n.  Cbaoger 

re ;  decamper. 

rädo,  A,p. p.  de 

Ria,  v.  a.  caluier,  apaiser.  11  est 

iroque. 

K),  a, p.  p.  de  Detamar. 

»6ft,  t.  «.  celoi  qul  n'airae  plus,  qui 


asvadamekte,  od«. f ans  ordre,  ne- 

it. 

[ha do,  a,  p.p.  de 

«ia,  v.  a.  deraoger  oe  qui  etait  en 

lire. 

ö,adv.  V.  Longe. 

,  c. «.  cesser  d'aimer ;  haTr,  detester, 

i  etc  mmui  reciproque. 

rnmi*o,  a,  p.p. de 

BKfaiR »  *•  ••  ('•  *  W,ör-)  J^sequip- 
«r  uo  vaisseau ,  en  re  lirer  l'equi- 

AS0   A    p.  p.  de  DMomarrdr. 


Des  am  ar  rar,  e.  a.  detacber,  demarrer.  (/ig.) 
Dessaisir,  ecarler,  etoigner. 

Desamarrar,  «.».(  —  do  porto ,  /.  da  rnaf .) 
lever  l'ancre. 

DesamarrAr-se,«.  r.  (t.  de  mar.)  demarrer: 
qaitter  l'aocrage.  —  ffuma  opinido ,  detacber 
son  esprit  d'uoe  opinion. 

'  f  Desajiassar,  «.  m.  repetrir  la  pate  pour 
qa'elle  ne  leve  pas  trop  rite. 

DesamAvel,  adj.  2  gen.  qui  n'est  pas  aima » 
ble,  qoi  oe  merite  point  d'etre  airae. 

DESAMBigiö ,  t.  f.  faute  d'arnbHlon. 

Desamigado  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desamicar-se,  «.  r.  ecsser  d'avoir  vne 
amilie ;  laisser  le  coocubinage. 

*  Desamiitar-se  ,  etc.  V.  lnimitmr-*e ,  ete. 
Desamodorrar.  V.  Deepertar. 
Desamoektar,  etc.  V.  Dutuadir,  ete. 
Desahör,  t.  m.  desamour :  cessatien  de  l'a- 

raour;  refroidissement,  manque  d'amour,  d'a- 
miüe.  'Haine,  inimilie. 

*  f  Desamoradamemte,  ade.  Mns  amour, 
sans  affection. 

Desamorädo,  a,  adj.  qui  n'aime  pas.  p.p. 
de 

f  Desamorär,  e.  a.  perdre,  faire  perdre 
l'amour. 

Desamorätel,  adj.  2  gen.  rüde,  desagreable, 
dedaigneux ,  qui  n'aime  personne. 

Des amor Avelm ente,  odt.  aigrementf  dnre- 
menl. 

fDESAMORÖSAHENTE,  adv.  SSM  aiBOtir,  MM 

afTection. 

Desamoröso  ,  a  ,  adj.  froid ,  sans  amear,  pto 
affectueux. 

Desamortalhädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

fDESAMORTALBAR,«.  a.  desenaef etfr :  oltr 
ce  qui  ensevelissait. 

Desamotinädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desamotinär,  r.  a.  apaiser  une  emeote, 
une  r 6 volle. 

f  Desamoti» An-SE ,  r.  r.  s'apaiser,  ecsser 
d'etre  en  rebcllion ,  rcnlrcr  dans  son  devoir. 

Desamparado,  a,  p.p.  de  Detamparar.  *dj. 
Delaisse,  abandonne,  destitue  de.  Dcscri,  in- 
culle,  inliabite. 

f  Df.sampakador ,  A,«.  ceiui  qui  delaissi, 
qui  abandonne. 

Desamparär,  v.  a.  delaisser,  abandonner. 
Desemparcr  :  quitter,  abandonncr  un  iieu  oa 
Ton  est.  Oler  les'tuleurs  aux  jeunes  arbres,  les 
echalas  aui  vignes.  Priver  d'abri,  d'sppui,  att 
propre  et  au  Ugur6. 

DesampAro,  t.  fit.  delaissement,  abandott. 
Deseraparement,  l'aclion  de  desempirer.  Man- 
que de  protection ,  de  faveur,  d'appui.  Deixur 
tudo  ao  — ,  laisser  tout  a  l'abandon.  Ktiar  no 
maior  — ,  elre  dans  le  dernier  abandonne- 
menl. 

DesaxuAdo,  a,  adj.  qui  a  cesse  de  bouder. 
p.p.  de 

DtsvMLAR,  v.  a.  remetlre  en  bonne  banicnr. 

DF.sAMiAn-sE,  v.  r.  ne  plus  bouder,  sc  de- 
fJcher. 
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täo,  (id.)  s*  fruslrer,  n'a\oir  pas  d  eilet, 
echoucr.  (i.  mil.  ou  diplom.)  Licencicr  des 
troupes,  ordonncr  le  de»armemeiil  d'unc  ar- 
mcc.  (/ly.)  Se  fondre,  purlaul  d'unc  grande 
pluic,  d'unc  teiupete.  {id.)  Ne  pas  cadrer,  des- 
ajustcr. 

DesarmAr-se,  v.r.  sc  desanncr,  poser  les 
arrues,  öter  son  armure;  se  decouvrir  (a  l'cs- 
crirac).  (fig.)  Se  frustrer. 

Desarmowzar,  etc.  V.  Veiharmonizar,  etc. 

Desarraicädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Desarraiyar. 

Desarraicamemto,  t.  m.  dcracinciueut :  «c- 
lioo  de  deraciner,  ses  effets ;  etat  de  ce  qui  est 
deracine. 

DesarraigAr,  v.  a.  deraciner  :  arracher  de 
lerre  avec  les  racines;  (/ig.)  eiiirper;  öler, 
guerir enüereraent  (un  mal);  cerncr,  couper 
aatour  (un  cor,  une  dent,  un  arbre}.  Arra- 
cher quelqu'un  de  sa  patrie;  t'cxpulser  dun 
endroit  qu'il  possedait. 

DesarraicAr-se,  v.  r.  se  deraciner,  pariani 
des  planles,  des  arbres;  au  /ig.  des  vices,  des 
prejuges,  etc. 

Desarrancbado  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  DesarrakcuAb,  v.  a.  defaire  la  chambrec 
des  soldals,  separerquelqu'un  de  la  chauibree. 

DesarratuAdo,  Atp.  p.  de  Dotarranjar. 

Desarranjadör,  a,  adj.  eis.  qui  derange, 
qui  mel  en  desordre. 

Desarraiijamesto.  V.  Desarranjo. 

DesarranjAr,  t>.  a.  deranger,  deplaccr; 
troubler,  brouiller,  raotlre  en  desordre  cc  qui 
etait  en  ordre;  incommoder. 

Desarranjo,  $.  tn.  derangetuenl  :  etat  de 
choses  derangees ;  desordre ;  incommodile. 
(/ig.)  Faule  d'economic,  d 'ordre  dans  l'admi- 
nislration ;  mesintelligence,  discorde  civile. 

Pesarp.azoar,  etc.  V.  Dcsarrezoar,  etc. 

Desarrecaqado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Dbsarregac.ar,  t».  a.  rielrousser  :  de  faire  cc 
qui  etait  trousse  et  le  faire  pendre. 

Desarreiado,  a  ,  p.  p.  de 

DesarrkiAr,  v.  a.  deharner :  ötcr  le  liar- 
nais. 

'DesarreigAdo,  a,  adj.  qui  ne  possede  pas 
de  biens-fonds.  V.  Desarraigado. 

Desarreigar.  V.  Detarraigär. 

DesarrezoAdamkxte.  ndi.  dcraisonnable- 
inent :  d'unc  onaniere  deraisonnable. 

De&arrbzoado,  a,  adj.  deraisonnable  :  qui 
ne  s'aecorde  pas  avec  la  raison,  l'equile;  qui 
inanque de  raison;  injuste. 

Desarrezoamento,  *.  m.  deraisonnement : 
discours  deraisonnable;  chose  contraire  ä  la 
raison. 

DesarrezoAr,  v  n.  deraisouner  :  tenir  des 
discoars  deraisonnables ;  ne  pas  suivre  de  rai- 
souneraents ;  ne  pas  conclure  logiquement.il 
est  aussi  reeiproque. 

Debarrimado.  V.  Detamparado. 

DbsarrImo.  V.  Detamparo. 

DesarrufAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Deäarrofar,  v.  m.  faire  cesser  le  depit,  la 
boodtrio.il  esl  a«a#i  reeiproque. 


DBS 

fDKSARRÜFO,  s.  m.  I'aclion  dt  cess or  de 
bouiler,  de  reprendre  la  bonne  bumeur. 

Desahri  <;ädo,  a  ,  ;>.  p.  de  Detarrugar. 

Ih.sai;iug\mk>to,   t.  m.   I'action  et  l'tato 
ddter  les  rides ,  les  plis. 

I)r.NAur.rGAR ,  v.  a.  deririer  :  61er  les  ridta» 
Deplissrr,  detirer,  öler  les  plis. 

l)i;sAitui:MAC.Äö,  j.  f.  *öiat  de  ce  qui  aal  dt» 
ränge,  en  desordre,  en  confusion. 

Desarrcmädo,  ki  p.p.  de 

Dksarrlmär,  ca.  deranger,  meUre  bau 
d'ordre.  (I.  de  mar.)  Desarriiner  :  delaiM, 
changer  l'arrimage  d'un  vaisseau. 

Df.sakyorAdo,  a  ,  adj.  demdlä.  p.  p.  de 

Dksarvorär,  v.  a.  (t.  de  mar.)  d£sarborar: 
öler  le  pavtllon ,  abaltrc  le  mit.  A  bat  Ire  ce  u«j 
est leve. 

Dksarvorär,  v.  n.  ((.  de  mar.)  se  deinatfr, 
perdre  le  mal  ou  les  niAls,  ronipre  ses  um» 
par  les  roulis. 

Desasar  ,  etc.  V.  Detazar,  etc. 

Di.sasazonaüo  ,  a  ,  adj.  hört»  de  saison;  [fo) 
mal  ä  propos. 

Dksasi'do,  a  ,  p.p.  de  Desasir. 

'  f  Dlsasimlxto,  s.  m.  dcftsaisisscuienl :  l'aa- 
lion  de  dessaisir.  (fig.)  Denümenl,  privaliM» 
detacliemenl  des  biens  terrestres. 

Dlsasi'r,  r.  a.  delacbcr,  dessaisir,  Lacher. 

Desamr-sl,  r.  r.  ifig.)  se  delacbcr. 

Dl.SASISÄDAMKNTE,  üdv.   Cti  foU  ,  60  CXtfAltl 

gant:  sotlemcnl. 

l)ts\SiSADO  ,  a  ,  adj.  cxlravaganl  ,  foa( 
clourdi,  sol,  ecervele;  imbecile. 

Deüasnädo,  a,  p  p.  de  Detasndr. 

Desasnadöu,  «.  m.  eclui  qui  dcbourreti||i 
deuiaise. 

f  Dksasnauknto,  t.  m.  deniaisoment:  l'ae* 
tion  et  1'elTct  de  deniaiser,  de  debourrer. 

Desasnar,  c.  a.  debourrer,  deniaiser,  UM 
^onner. 

f  1)esas?cär-se,  v.  r.  se  debourrer.  se  Cft« 
Conner,  se  furnier,  prendre  les  manieres  4f 
monde. 

Dlsaso,  s.  in.  "noncbalance;  manque  <TJ» 
dressc;  mauvaise  degalne;  gaurheric,  mal* 
adres.se.  V.  Dcsazo. 

JHsAssAsiiÄDO,  a,  p.  p.  de 

Di  sassaniiar,  v.a.  calmer,  apaiser  la  col'pi 
de  quelqu'un. 

Desassaniiär-se,  r.  r.  apaiser  sa  col^re. 

f  Desassazoädo,  a,  adj.  hors  de  saiM>a 
(/fg.)  intempestif,  mal  h  propos. 

DloAssellädo,  a,  p.p.  de 

Dr.sAssELLÄu,  r.  a.  dtcr  le  sceau. 

DesasseueliiAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Dp.sassf.mf.mtAr,  r.  a.  rendre  dissemUi- 
ble;ötcrcc  qui  faisail  une  ebose  semblatle' 
une  au  Ire. 

Dlsasnemeloar-se,  v.  r.  perdre  la 
blance;  devenir  dissemblahle. 

Desasnkto.  V.  Desactio. 

Desassixado,  x%p.p.  1e 

f  Desasm.nar,  v.  a.  dter  VassJa^iaÜa«. 

D.':s\ssisino,  ktp.p.  de  Desatsutr. 


*,  «>  o.  eUurdir,  rendce  fou. 

».AtP.p.de 

.  v.  Vemmparar. 

fcawuUxTE,  ad«,  lurbaleminent, 

»  iaquiel*,  ateo  trouble,  agila- 

<• 

bef)*  4,  p.  p.  de  DtMuoeegdr. 

,  taquiet,  agile,  chagrin,  sou- 


k,  A ,  #.  et  «tf.  celui  qui  in- 
■emJeUnt.  V.  Ptrfctrtator. 
La,  •»  *.  ifiqa iiier,  chagriuer, 
«;  troubler.  II  est  aussi  recl- 

>,  a.  a*.  'inqoJetude,  trouble, 

X  V.  JKsae/«fo. 

»#>,A,p.  p.  d« 

t,  «.  e»  (f.  d'arfc'/.)  debourrer, 

aaaan,en  «4er  I«  Charge. 

a»aii£nte  ,  orfe.  sans  penr,  sans 

awnt,  a?ec  assurance. 

abo,  a,  p.  p.  de  Deaatsombrar. 

«a,  expase  au  soleil.  ( /Sy.)  Ras- 

■i  ■«  crainl  rien ,  qui  ne  •'erneut 

iaajUnto,  a.  wu  'aclioo  d'dter 
de  so  rassurer,de  se  iranquilli- 
*  Assurance,  ealtne,  screnile  de 

im,  v.  o.  6ler  ce  qui  fait  ombre 
m  de  l'ooibrage.  (fig.)  Rassurer, 

aa-es,  v.  r.  (/ig.)  se  rassurer,  te 

iio,  t.  m.  elat  de  celui  qui  est 
süMaa.  •  Jnirepidila,  hardiease. 
a*AM£MT8,  eata.  MDi  epouvante, 

Ab3ö,a,  p.p.  da 
Am,«,  a.  öler  l'epoufanie.  ref- 
ft. II  eat  aussi  reeiproque. 
nism,  etf«.  malheareusentent; 
ttfaacsle. 

,  a,  adj.  Infortune,  fanesle, 
■afencontreux.  p.  p.  de 
i,*.«.inrortuner;  reodre  mal- 

».  sa.  dcsaslre,  malbeur  public; 

tiß.  it.  'Gorne  attacbee  au  bout 

paur  arroser  les  vollca  d'une 

BTtarrt,  adv.  desaatreusemenl  .- 

leJAsasireuse. 

,  a,  mdj.  dcaesireux:  fuuesle, 

»^A, p.p.  de 

,«.  a.  delachor,  dclacer,  delier, 
•karger  'un  fusil,  etr.)  avec  le 
•  m  cmlföee ,  meilre  culotle  baa. 
■taTrs,  ad«,  librement,  aans  or- 


it  p.  p.  do  Be$*(ar.  adj.  Delie, 
|>tea»  Halse«,  Detail    dissous, 


dülaye,  dcirempe.  —  hörnern  ^  gaacae,  mal 
bdH,  mal  fait,  ditgracieux.  KiUr  —  eomat- 
guem ,  etre  brouille  avec  quelquNin. 

Desatadora,  a.  f.  aclioit  de  delacber,  de 
delier. 

f  Desatax£mto,#.  m.  V.  jDesafaJara.  (flg.) 
Deaoömcnl 

DesatAr ,  t».  «.  deoooer,  delier,  dolacer,  de- 
tarher,  de  cbalner.  Dissoudrc,  delayer  dans  one 
liqueur.  V.  Dcsfmxer.  (flg.)  Dcwtiir,  Sparer. 
(id.)  Rcsoudre,  donner  la  toi a Hon.  —  layrf- 
ifM#,  fondre  en  larmes.  —  a  tingua,  parier 
librement.  —  uma  düvida,  utna  dißeuldade  t 
resoiidre  ane  diftVulte.  —  •  vidn  do  eorpo, 
öler  la  rle,  toer.  —  ms  bandeiras,  deployer  les 
enscignes. 

DEfATAn  (am),  t>.  *.  commencer  a ;  ae  fofi- 
dre;  eclater;  devenir.  —  ein  rito,  em  rimdas, 
fetaler  de  rire.  — •  em  radro,  em  pranfo,  rondra 
rn  larmes,  vereer  de  cbaudes  larmcj.  —  a 
tento,  m  nurem  em  ehurriros,  se  fondre  en 
pluie,  en  averse,  en  parlan»  du  vent,  d'un 
nnagc.  —am  furims,  em  /Vtrorea,deveqlr  fa- 
rieux,  se  raeltre  en  colere';  j<*ler  feu  et  Ramiqf. 

—  em  arfo>f  heenciottu,  dinohttu*}  deveäf 
licencieux,  dissolu. 

DF.sATAR-se , «.  r.  se  iMlacber,  se  delier,  etfe, 

—  a  lingua,  (fi9-)  parier  librement,  a  fort  ei  a 
iravers. 

DesatascAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desatascar  ,  v.  a.  desemboarber,  defaV 
trer,  tirer  de  la  bourbe.  Debouefaer,  neltayar, 
degorger  un  canal ,  etc. 

Desataüdado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Des at aC dar,  v,  a.  oterdv  cercuell. 

DesataviädamCütb,  adv.  sans  oroeme*tt 
sans  parure ;  sans  ordre. 

DesatatiAdo,  a  ,  p.  p.  de 

DasATAmn  ,  t>. «.  deparer,  6ter  ce  qai  parf  J 
deranger  l'ordre. 

Desata vio , «.  m.  delant  d'ornemeni ,  de  pa- 
rore;  d*arrangement,  d'ordre. 

DasATEvriaizAno,  a  ,  p.  p.  de 

f  De8atf.mori7.ar,  v.a.  öler  la  crainte,  la 
peur(encourager;. 

DESATEX^AÖ.etC.    I    y    _^ 
DE8ATF^TAR,elC.    »    >  '  **•«»■...,  t». 

Dssatixadam£üte,  adr.  inconkiOareaiaal, 
eloordiment.  Outre  in  es  uro;  excessiveaacjU. 
Obslinement ,  opinialrement. 

Dbsatixädo,  a,  adj.  etourdi,  iacanaidere, 
övapore,fou,  insense.  Extraordinaiaa,  da«a- 
surc ,  exeesaif.  p.  p.  de 

Desatüias,  v.  a.  faire  perdre  la  raJaaai,  la 
sens.  (/kg.)  fitourdir,  treubler,  uiailnqaekfaHui 
bors  de  lui,  exasperer,  inquieter. 

Desatinab  ,  «.  n.  deraisooner,  a^aajavaa,  raV 
ver,  extravaguer.  Vaclller,  cbauaaler.  —  #a, 
v.  r.  se  deaesparar,  perdra  patieaea,  ««raajaf, 
etre  liors  de  sei. 

DrsatIno,  a.  m.  'Ittravagance,  falle,  rt* 
verie ,  bevue ,  bclise.  Chaneellemeni. 

Desatoi.aoo  a, p.p. da 


DES 


DES 


Desatolär  ,  v.  a.  desembourber,  depelrer  .- 
Urer  de  la  bourbe. 

DeSATONTADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

f  Dksatoktär-se  ,  v.  r.  sortir,  revenir  d'un 
etourdissement. 

Drsatracado  ,  a  ,  p.  p.  de 

■J-  Deratracar ,  v.  a.  ( /.  de  mar.)  eloigner  un 
aisseau  d'un  autre  ou  d'un  rivage;  debordcr. 
I  est  auisi  neotre. 

Desatrancar.  V.  Deslrancar. 

Desatravessädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desatravessär  ,  v.  a.  dter  ce  qui  elait  mis 
cu  traveri. 

Desatrelado  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desatrelar,«.  a.  detacher  la  laisse  (a  un 
rliien^. 

Desattencäö ,  t.  f.  inaltenlion ,  inapplica- 
lion ,  distraction.  Incivilile,  iiupolitesse. 

Desattexciöso  ,  a,  adj.  incivil ,  inalhonnete. 

Desattexder,  «.  a.  nc  poinl  faire  attention, 
etre  distrait.  Negliger.  Mepriser,  dedaigner. 

Desattesdido  ,  a  ,  p.  p.  de  De  Mattender. 

f  Desattendivel  ,  adj.  2  gen.  qui  n'esl  pas 
digne  d'atlenlion. 

Desattrfitadameste ,  adv.  inconsiderement, 
elourdimenl. 

Desattbntädo  ,  a,  p.  p.  de  Desattentar.  adj. 
Iraprudent,  elourdi ,  iuconsidere. 

f  DESATTtüTAMENTE,  adv.  impoliment,  mal- 
bonnetemenl,  incivilement. 

Desattentar,  v.  a.  troubler  i'espril,  faire 
perdre  la  raison;  negliger,  perdre  de  vue.  v.  n. 
Agir  inconsiderement;  coruraetlre  une  impru- 
dence. 

Desatt  ento,  f.  m.  inconsideralion ;  racgarde ; 
temerite,  imprudence,  inalbonnetele,  iiupoli- 
lesse. 

Desattento  ,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Dt  Mattender  et 
adj.y  incivil,  raalbonnele,  impoli.  lnattenlif, 
distrait,  inapplique. 

Desatopir.  Y.  Desenlupir. 

Desatdrdi'oo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desatdrdir  ,  v.  a.  faire  revenir  d'un  etour- 
dissement. 

Desauciäoo,  a  ,  p.  p.  de 

*  Desadciär,  v.  a.  desesperer .-  faire  perdre 
l'esperanee.  Condamner  :  desesperer  de  la  vic 
d'un  malade,  l'abandonner. 

f  Desactoraqäö  ,  s.  f.  I'action  et  reffet  de 
degrader.  V.  Desautorar. 

Desaltorado,  a, p.p.  de 

Desautorar,  «.«.  degrader,  priverdu  grade, 
des  honneers. 

Desaütoridädk,  *.  f.  manque,  diminution 
d  au  lohte,  (fealime,  de  consideration. 

f  Desaütoeiza^äö  ,  s.  f.  action  de  desaulori- 
ser,  ses  effels. 

Desactorizado,  a,  p.  p.  de 

Desactorjzär,  «.  a.  desauloriser  :  dter  l'au- 
torite,  l'auiorisalion ;  faire  perdre  l'autorile, 
l'eslime,  la  consideration  a  quelqu'un. 

Ds&autorizar-rs  ,  9.  r.  perdre  l'esliine,  la 
consideration  par  aa  laute. 

Desavagär.  V.  Desfemr. 


Desavaxtägem.  V.  De  mx  anlagern. 

Desavemca,  s.  f.  brouillerie,  demele,  que- 
reile ;  dissension ,  discordc. 

Desaventüra,  etc.  V.  Desventüra ,  etc. 

Desavercomuädamemte,  adv.  eflroRlemeut, 
impudemmenl. 

Desavergomuadissimo,  a,  adj.  rup.  de 

Desavergonbado,  a,  p.  p.  de  Desater- 
gonhar.  adj.  Eflronle,  impudent,  dehonte; 
malhonnele,  polisson ;  hardi ,  insolent. 

Desavergomhamento,  s.  m.  *  impudenre, 
insolence,  violence,  eflronterie.  'Parole,  ac- 
tion impudenle,  sotlise. 

Desavercomiär,  v.a.  faire  perdre  U  pu- 
deur;  rendre  dehonte,  e  (Ironie. 

Desavergonhar-se,  t>.  r.  n'avoir  pas  <!e 
honte,  perdre  loute  pudeur,  loute  reteuue. 
devenir  polisson ,  hardi ,  insolent. 

Desavkzädo,  a  ,  p.  p.  de 

Dksavezär,  v.  a.  faire  perdre  de  mauvai** 
habiludes. 

Desavezar-se  (de),  v.r.  perdre  une  mau- 
vaise  habitude;  se  deshabituer. 

üesa viado  ,  a  ,  p.  p.  de  Dtsaviar. 

Desaviamento,  *.  m.  manque  du  neressaire 
pour  faire  une  cliose.  t7.  V.  Eslorto. 

Desaviar,  v.  a.  devo\er,  egarer,  detourner 
de  la  voie,  du  chemin.  Refuscr  ce  qui  est  Ne- 
cessaire pour  faire  une  chose;  frustrer,  p.  «f. 

Di-:sayiär-sk,  v.  r.  V.  Batdar-se,  Matlo'ß-ar- 
se.  p.  us. 

Desavioo.  V.  Desatindo. 

*  Desaviltado.  V.  Dethonrado. 
Dlsavindo,  a,  adj.  brouille;  discord,  qui 

n'est  pas  eu  bonne  intelligcnce  avec  un  au  Ire. 
p.  p.  de 

Desavir,  v.  a.  brouiller,  indisposer. 

Desavir-se  (com),  v.  r.  se  brouiller,  se  ba- 
ter, s'indisposer,  n'elre  pas  d'aecord. 

Desavisädamente  ,  adv.  iraprudemroeol ; 
inopinemenl. 

Desayisädo,  a,  p.  p.  de  Desavisar.  «0*. 
Ignorant,  peu  avise,  mal  avise. 

*  Desavisamento  ,  *.  m.  V.  Desattento,  s. 
Desavisär,   v.  a.  deconseiller :  donner  aa 

avis  conlraire  au  precedent.  Contremander, 
donner  un  conlre-ordre ,  deprier. 

Desavisar-se,  tj.  r.  ne  faire  pas  altenuoo, 
ne  pas  s'apercevoir. 

Desaviso,  *.  m.  avis  conlraire  au  precedent, 
conlre-ordre. 

Desazadamente,  adv.  gauebement,  mal« 
adroilement;  negligemment. 

Desazädo,  \,adj.  gauche,  maladroit,  mal* 
babile ;  negligent.  p.  p.  de 

Desazär,«.  a.  rouper  les  ailes.  (ßg.)  Oter 
les  moyens  de  parvenir;  assoinmer. 

Desazir,  etc.  V.  Desasir,  eic. 

Desazo,  s.  m.  *  nonchalance;  manque  d'a- 
dresse;  gaurheric,  maladresse.  *  lnopportn* 
nite  ;  depourvu ,  manque  de  provisions. 

Desazoxar.  V.  DUsaborear. 

Desazolgadu  ,  a  ,  p.  p.  de  Duatougtr. 


mit, «. «,  oter  le  tft-argent  d'one 

no,A,p.  |i.de 

üb,«.  «.  dlerla  bare  (aui  lima- 

■peur  visqueuse  ( a  cerUines  plan- 

■  faisant  boaillir,  elc. 

Abo,  A,p.  p.  de 

U,«.«.egrapper. 

uub.  V.  Desbogodr. 

iAbo,a,j>.  |».  de 

ubAb,  «.  o.  öier  les  balises,  lei 

l»o,  A,p.p.  de 

kt,  *. o,  couper  les  ronces,  casarter. 

Abo,  a,  p.p.  de 

An, «. «.  öter  les  bancf .  Debanquer : 

r  U  banque.  (flg.)  Surpasser,  l'em- 

izAi>o,A,p.  p.  de 

izAb,  e.  m.  debaptiser  :  renoncer  au 

tizAr-se, «.  r.  ae  dtbapliser ;  chan- 
b.  (fig.)  Se  meltre  en  fureur,  en  co- 
erv  ae  ftcuer,  s'impalienter. 
tAhahebte,  odv.  coufusement,sans 
Apropos. 

Tino,  a,  p.  p.  de  Desbarotar.  adj. 
i  en  deroute ,  parlant  d'une  armee; 
diinaniele,  parlant  d'une  place,  it. 
erdo,  ablme,  ruine  (fortane,  sanle, 
ebaachi,  liberlin ,  dissola  (rie).  «7. 
ilnefo.  «nf. 

tador  ,  s>  m.  celul  qui  derange ,  qui 
,  ewi  deregle,  qui  deiruit;  dissipa- 

TABlSTO,  «.  m.  desordre,  dennge- 

'usloD.  V.  Desbardto. 

riA,  t>.  a.  detruira,  rompre,  de- 

aar,  deregier,  deconcerler.  (I.  mtl.) 

Iler  cd  pieces,  parlanld'une  armee. 

redimier  toul  sou  bien  («*!.).  II  est 

roqoe. 

rs  ,a .  «•.  Y.  Disparate  ei  Dtsbarato. 

-,  vendre  au  plus  bas  pri*.  — de 

«tieoient ,  coars  de  venire. 

ra>f  t.  m.  derangement,d6sordre, 

,  mrvenement.  (f.  mit.)  •  Deroute, 

ItaipatioB,  prodigaiite;  deconflture. 

Abo,  A,  adj.  imberbe,  qui  n'a  pas 

rfaue-bec.  p.  p.  de 

in,  t>. «.  {(am.)  raser,  faire  la  barbe ; 

abo,  A,p.  p.  de 

An,  v.  a.  debarrer  :  öter  la  barre  ou 

(a  uoe  portc,  etc.);  däluter,  öter  le 

STabo,  a  ,  adj.  qui  est  sans  bonnet , 
•Btrvert.  p.  p.  de 

etab  ,  v.  a.  öter,  enlever  le  bonnet. 

stAa-se,  v.  r.  oter son  bonnet; sa- 


ttAno  ,  A ,  adj.  qui  n'a  pas  de  rentre, 
i^bsjhu  f.  p.  de  Dnbarrigar. 


fDESBAnntfiin,*.«.  (/«m.)  eventrcr, 
cer,  ouvrir  1«  untre. 

DesbastAdo,  a,  p.  p.  de  ßatanafer. 

Desbartabob,  t.  m.  eelai  quf  degrossit,  etc. 
V.  Desbattar. 

"DESBASTAOÖBA,«./.    I    y    «^     f 

Desbastabeuto,«.  m.  ]    *'"———• 

DesbastAb  , v.  a.  degrossir,  debil lard er.  di- 
minuer  la  grosaeur;  elagoer,  einender,  eefair- 
ctr.  (fig.)  Debourrer,  polir,  clrüiser,  faftnner, 
former,  decrasser. 

DesbastabbAb.  V.  LtgMmar. 

DesbAste,  b.  m.  debillardement :  aeUon  de 
degrossir.  imondage  des  arbres. 

Desbactieab.  V.  Detbaptitar. 

Drsbeic>bo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desbeic,ab,  v.  a.  egueuler :  easser  le  bord 
d'on  viu. 

DubocAbamentb,  adv.  sans  frein,  sans  re- 
tenue ,  sans  reserre. 

Desbocabo  ,  a  ,  p.  p.  de  Desbocar.  adj.  (flg.) 
Sans  frein ,  sans  retenue  dans  les  propot ;  mal 
emboucbe,  medisant,  aatirique.  Cayalto  — , 
cheral  qui  a  pris  le  mors  aux  dents. 

fDESBOCAHERTO,  8.  m. a  impadeoee,  mal- 
bonnölete,  deTaut  de  retenue. 

DesbocAr  ,  e.  a.  —  o  cavailo ,  rendre  un  che- 
ral fort  en  bouebe. 

.  DesbocAb-be  ,  e.  r.  prendre  le  mors  aas  dents, 
se  dit  d'un  cheral.  (flg.)  Parier  sans  retenue, 
sans  frein ,  romir  des  injures. 

DesbolAbo,  a  ,  adj.  ecenrel6,  fon 

*  DesborcolAbo.  V.  Detbeifada. 
DesboroAb  ,  elc.  V.  Btboroar,  etc. 
DesborrAdo,  a,  p.  p.  de 
DesborbAb,  e.  m.  oter  la  lie. 
DesbotAoo,  a  ,  p.  p.  de  Deibotdr. 
Dbsbotaoora  ,  8.  f.  temlssure :  acüon  de  ee 

qui  se  ternit,  son  effet. 

Desbotab,  v.  m.  deeoforer,  temir.-dter  Ta 
couleur;  (flg.)  lernlr,  oter  le lustre, leclat.  — 
ot  den  (es.  V.  Embotar. 

Desbotab,  v.  m.  et— ae,  e. r.  dtleindre, 
perdre  sa  couleur;  se  ternir,  perdre  son  eclal, 
son  lustre.  (flg.)  Se  dtlustrer,  degenerer. 

Desbracäbo  ,  adj.  m.  a  qui  on  a  öle  l'atganon 
(formal);  (flg.)  dissolu,  sans  frein,  ellroiitf. 
p.  p.  de 

f  *  DesbbacAr  , «.  a.  oter  Palganon  aui  for- 
cats. 

Desbrav  An.  V.  Domar,  Aman—r. 

DesbriücAb.  V.  Peienftitar. 

Desbrocbab.  V.  Dtiabrotkar. 

DesbüoiAb.  V.  De8§n%buck*Y. 

•  Desbdrcin Ado.  V.  Quebrado. 
Descabb^abo,  a,  p.p.  de Deteabepmr.  adj. 

Döcapite;  etel*.  (flg.)  Cboae  eomtnencee,  en- 
tamee ;  qui  commence  4  deacendre ,  parlant  de 
la  raaree. 

f  DescABEcABitirTO  ,#.  M.  *  decBpitatlon :  ae* 
tion  de  decapiter. 

DescabecAb,  «.  «.  decapiter :  couper,  tran- 
ober  la  Wie.  Elfter,  couper  la  ttte  d'un  arbre , 
d'un  clou.  V.  K$pe$cocar.  (fig.)  Commeneer, 


,  dWbevelfr,  drrangcr, 
n#lcr  Icf  cMvcui. 
DuciHLi.*«-««.  V.  Dr<grenli*r-ic. 
DucicriDO,*,  p.  p.  de 
+  Discaluaii,  t.  ■.«■!<■  JUtf)  fmtitm  fc 


DtttAnKIBADO,  A,  p.  P.d" 
Dckabeihäh,  r-  n.iin'inirr.'  fauler,  romnre, 
dinloigun  lei  rcins.les  banclios.  V.  Derrrngar. 

DK»c«iciA,  f.  f.  cuuie.ruiiiF.  ifig.)  Reparlle 
pM|ii>nlr;  bon  mm. '  Abslii  lir  reliille.  Conur 
— ,  i/om.i  II  se  dii  dun  faton  uui  a  periiu  Itt 
bonnei  gracei  de  twi  prinw  1  *ir«  di&graci*. 

Dm.iiuu,  >  ,  p.  p.  de  Drirmr. 

DutijHE.iTO,!.  M,'debJliH,  lan«ucur,  la»~ 
Mliide,  rmigne,  tiihlcsse.  manqua  de  fort*. 
HconraBcmeal ,  «biLicimm.  Declin  ,  d«o- 
faic«,  diipotltion  a  la  rumo,  i  Ig  rhule.  'De- 
|UnllMli 

DcKttit,«.  ».  (I.  dt  mar.;  dttirer  ;i'aptl*tr7 

Rrlinidixent.  («*-.)  l)i-clioir;  diininuer  peu 
■eil,  «Her  de  mal  c»  pi*.  S'eclrlcr  de  lon 
lojel.  V.  DeeaXr. 
DuctL^APo,  A,p.  p.  de  Deiealfar. 
Dmcalcado»,«.  M.  ItruliOIU,  valel  K  dcbol- 
Irr  1  initrument  do  bois  il.lns  lc-c|uel  Dn  engage 
le  pi-d  pourfilcrlobDIIe. 
DE5i.„mnuR.i,  t.f.  Htolciaiion  -.  I"aniion  de 


1.  doolinmiiT  1 1 


1,  «It.  I 
■ne.tnniraihtDe.MnpeiM. 

f  DS9CA«i»£ino .  1.  m,  li«  qui  I« 
re  ä  *'y  rrpntcr. 
DesciAMipo,  a,  «y.  innqiill*, 

■ —   -epose,  lein,  l»n1i( ,  loord.j 

fiqn»  —  ,i 


Mlmi 
Eit'ar 
pol.  Fiear  o  frrapo 

1  -.!■:,  dilllCUlle. 

DE5cA»iÄn(Ai),  «. 
idela-iier,  prendre  du 


.Jy.l  1... 
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— ,  tor.  mdt.  IranquHlemeut ;  posemeni.  —do  j 
>,  (I.  de  mar.)  courbc  oa  console  du  bos- 
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Descatmbo  ,  a  ,  p.  p.  de 
De««'.astar,   r.   n.  donner  une  Serenade ; 
chanler  au  son  d'insiruraenls  de  musique. 

Dcscästk,  ».  m.  *  screnade,  auuade.  Sorte 
de  petite  gailare.  —ff,  pl.  (flg.)  niauraiscs  rai- 
«•m. 

DiKAfti»A3ifaTK,  mir.  efTrontemenl,  impu- 
demraent ,  bardlroent. 

bCM:«RÄDU,  a  ,  p.  p.  de  Descarar-  adj.  Ef- 
fronie,  impudenl ;  bardl,  dehonte. 

Dt»*  Ati**!iTO  ,  #.  m.  *  effronterie ,  impu- 
denee ,  insolence ,  hardiesse  blamable. 

lH,s*:ARAni<;iDO,  a,  culj.  qui  a  ia  tele  nue, 
nn-wte ,  mos  bonnet.  p.  p.  de 

Ot$iAfttPi:<;Äii-SK,  v.  r.  oter  son  bonnet,  se 
*J^'>a*rir  Ia  l£le. 

■j-Dmcarär,  r.  a.  rendre  efTronte,  impu- 
df-ut.  faire  perdre  Ia  pudeur,  Ia  retenuo. 

f  Dlscaeär-se,  r.  r.  parier  efTronteinent, 
imyw.1  eminent  a  quelqu'un;  fe  dehoiilcr,  deve- 
t.rpolisson. 

Dcscaidear.  V.  Fsquerdear. 

Ijlscakga,  ».  f.  decharge,  decbargcmenl  : 
iHmr  de  decharger.  — ,  action  de  decharger 
nearaea  feo.  Eracualion  alvine.  {flg.)  *  Ar- 
qnl;  defense ,  apologie.  Dar  uma  —  inteira, 
Xie  sser.;  donner  Ia  bordee. 

Duette At ,  etc.  V.  Detrarregar,  etc. 

Bucargo,  t.  m. "  decharge ,  dechargement  .- 
Mtioa  de  decharger.  — ,  ecrtl  de  decharge. 
feqriL  Seulagcment  de  Ia  conscience.  ( t.  de 
frat.)  —  f  jnsliHcation.  Em  —  de  minha  cont- 
'wii,  pour  l'acqoit  de  nia  conscience. 

tnE*cARiDÄDt,  ff.  f.  faule  de  charilt. 

Ducaridoso ,  a  ,  adj.  qui  n'est  pas  charita- 

fc. 
DcfCitHÄnn,  a,  p.  p.  de  Desearnar.  adj. 

fe.decharnc.  (fig.j  Delacbe ,  qui  na  pas  dal- 

■uneeni» 

IDescarsadör  ,#.«.(  f.  de  chir.)  dechaus- 

tv:  Instrument  de  dentiste  pour  dechausser 

"tat*. 

tDfK4RHADCRA ,  J.  f. '  dechausseraent :  ac- 
t*>  de  dechausser  ( un  arbre ,  une  dent ,  etc. ). 

bi«CAfi*AR,c.  a.  decuarner  :  öter  Ia  chair 
fciM;ölrr  renibonpoinl ;  auiaigrir.  Dcchaus- 
*:degaroir  le  picdt  la  base,  les  fondatioiis, 
[^eloppe  du  pied ,  d'uuo  dem,  etc.  [/ig.) 
Wiener,  deUcher  des  choses  terrestres. 

Discarüär-ie,  e.  r.  inaigrir,  perdre  l'era- 
taaoiat. 

Ducäro.  \ .  Desearamcnlo. 

Oucaru^ädo,  a  ,  p.  p.  de  Deecarocar. 

t  Dücaroqador  ,  i.  m.  celui  qui  Mc  les 
Püaesdu  coton  pour  en  separer  le  duv«t;  qui 
fct  W  io;aaz  de«  fruit*. 

t  DcscAROVAk ,  v.  ••  oter  k»  graines  ( da  co- 
^ . ,  le«  »ojaui  ( des  fruiU  ). 

'  DcscAJMMA.  V.  Deteargeu 

taKARR&deo,  kt  p.p.  de  thecarregar.  adj. 


Viele,  dechai'iie.  (/.  de  pral.)  AcquiUc.  (/*fl.) 
üai,  enjoue,  joyeux.  " 

Dlscarrugadör,  «.  m.  dechargeur,  olücier 
de  port,  celui  qui  docharge  les  marchandises« 
Debardeur .-  celui  qui  decharge  les  bateaui. 

f  Dlscarregadöuro  ,  *.  m.  "  etapo  i  lieu  on 
l'on  decharge  des  marchandises. 

Dkscarrkgam£mto,  a.  m.  V.  Ducarf«,  Des* 
cargo.  —  do  rdffto,  (aj»l.)  air  gracieux,  affabk. 

Df.scarregär,  v.  a.  decharger  *.  oter,  dimi- 
nuer  Ia  cbargo,  le  fanleau.  — ,  tenir  quiite.  — , 
döTivrer  d'une  aecusation.  — ,  lirer,  donner  un 
coup.  Assciicr,  poricr  un  coup  violenL  (/lf .) 
Decoehcr,  lancer  des  IraiU  de  Satire,  de  baine, 
etc.  —  o  tenlre,  soulager  lo  venire.  —  •  tont- 
ciencia,  decharger  sa  conädence :  se  con fes- 
ser; faire  son  devoir.  —  amdo  »obre  alguem^ 
appesantir sa  main  sur quelqu'un,  chatier,  pu- 
nir  quelqu'un.  —  os  seut  negocios  »obre  ott- 
trem,  charger  un  autre  de  ses  affaires.  — • 
culpa  soirc  alguem ,  inculper  quelqu'un,  lui 
donner  les  torts.  —  uma  arvore  de  ramoe  mai 
bastos,  elaguer,  emonder  un  arbre.  —  «  com* 
d'o.uot,  öter  les  os  de  la  viande. 

Descarrkgar  ,  c.  n.  se  decharger»  te  jeter; 
lomber  sur.  —  em  alguem,(flg.  fam.)§t  repe-» 
ser  sur  un  autre  de  ce  qu'on  a  a  faire. 

LH-sr\RUE<.ÄR-sE  (de) ,  se  decharger ;  meltre 
bas  un  fardeau.  /.  de  pro/.)  —  ,  se  purger 
d'unc  aecusation,  se  juslifler.  S'acquiller  d'une 
detie.  Se  debarrasser  de.  Se  demettre  dun 
emploi.  Se  decharger  sur  un  autre  d'une  occu- 
patio!), d'uue  fonclion ,  etc.  —  ocio,a  nutem , 
pleuvoir  ä  verse. 

'  Df.scari;h.o.  V.  Deteargo. 

bF.s<:AKRLiRA.H,  etc.  V.  ExtratioTy  Deeenca- 
minhar. 

Dkscaruiar,  etc.  V.  De»garrar,  tkteami- 
nhar. 

Df.scartädo  ,  a  , ;».  p.  de 

Dlscaktau  ,r.  (i.  ecartera  certainsjeui  de 
carles.  (flg.)  filoigner,  ccarler,  rejeler. 

Descartar-ke  (de)t  v.  r.  ecarter  :  rejeter 
une  ou  plusictirs  carles  pour  en  prendre  de 
nouvellcs.i/fy.)  Se  defaire  de  quelquechose  v* 
personne ,  s'eu  debarrasser. 

Ur.scvRTKjff.  m.  ecarl :  aclion  d'ecarler  au 
Jen  ;  earies  ecarlees.  (fig.) '  A«rlion  de  rejeler, 
d'ecarler,  de  separer  de  soi.  Rebut :  eboso  qui 
n'esi  plus  honne  ä  rien. 

D::scisA-cAs.inos,  adj.  et  ff.  1  gen.  brouille- 
nicnage,  qui  brouille  le  mari  et  la  feinme. 

Dkncasädo,  a  ,  p.  p.  de  Drscasar. 

Dkscasahkxto,  *.  m.  l'action  de  deraaricr. 
V.  Diritrcio,  Repudio. 

DrscAsU  ,  r.  a.  deinarier  :  dcclarcr  uu  ina- 
ria^e  uul.  Eloigner  quelqu'un  de  sa  femme. 
(fig.)  Desassembler,  desapparier,  depareiller; 
troubler  l'ordre  de  cerlaines  choses.  Dcsuuir, 
diviser  deu\  personnes,  les  indisposcr  l'une 
contre  Tautre. 

Dkscascädo,  k9p.p.  de  Descascdr. 

f  De5cascadör  ,  ff.  m.  celui  qui  eoorce: 
moulin  a  ecorcer  ( le  cafc,  eicO* 
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Descascadöra  ,  s.  f.  I'endroit  d'un  arbre 
tans  ecorce. 

Descascam  £.rro ,  s.  m.  ecorce  ment .-  decorli- 
caiion ,  enleveraent  de  I 'ecorce ;  action  d'ecor- 

DescascAr,  9.  a.  ecorcer :  öter  I'ecorce;  pe- 
ler,  ecosser,  Dealer. 

DescascAr,  v.  n.  s'ecorcer.  (f.  de  x>tlir.) 
Tomber  le  sabot  ä  un  cheval. 

DescaspAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

*f>  DescaspAr,  v.  a.  öter  la  crasse  de  la  tele. 

•f  Descasqoe,  s.  m. 'action  d'ecaler  les  ar- 
bres,  partieul ieremen t  le  liege. 

DescativAdo,  a  ,  p.  p.  de 

Drscativar,  v.  a.  delivrcr,  meltre  en  über- 
te,  tirer  d'esclavage.  II  est  aussi  reeiproque. 

f  DescaudAto,  a,  adj.  (  t.  de  bot.)  sans 
queue;  ecourte ,  ecoue. 

fDEscAUÜNO,  a  ,  adj.  ( t.  de  bot.)  acaule  : 
iniige,  sans  tlge,  a  feuilles  contre  la  terre 
(plante). 

Desca valcAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

DbscatalgAr,  v.  a.  (—  a  artilheria),  de- 
monter  (fartillerie).  v.  n.  Dcscendre  de  che- 
val. V.  Apear-te. 

DebcatAr.  V.  Excavar,  Cavar. 

DescAveirAdo.  Y.  Excaveirddo. 

Descemdenci a  ,  s.  f.  descendance,  exlrac- 
tion ,  estoc ,  ligne  d'extraction. 

Dbscendente,  actf.2  gen.  descendant :  qui 
tire  son  ortgfne,  est  issu  «Tune  personne,  d'une 
race.  (f.  d'anat.)  Qui  descend  (  aorte,  muscle, 
etc.).  M  ■"■»  ('■  rf,«*'*".A  na«ad  descendant. 
point  oft  one  planete  coupe  l'ecliptique.  Si- 
gnaet  —$ ,  ( id.)  signes  descendants  :  par  les- 
quels  le  soleil  paratl  dcscendre.  Lintia — ,  li- 
gne deseendante  :  posterite  de  quelqu'un. 

Descendentes,  s.  in.  />/.  descendants :  poste- 
ril^de  qaelqu'un. 

Descender  {de),  v.  n.  dcscendre :  etre  issu 
de.  Proceder,  deriver. 

•  Descemder,  t?.  a.  et  n.  dcscendre.  V. 
Detcer. 

Descendido,  Ay  p.p.  de  Deutender,  adj.  Issu , 
qui  tire  son  origine,  qui  descend  de. 

Descendim£nto,  *.  m.  'descenle  .-  action  de 
dcscendre,  de  mettre  plus  bas.  Se  dit  ordinal- 
rement  de  la  descentc  de  la  croix. 

DesceksAG,  #.  f.  (f.  d'astr.)  descension 
(droile,  oblique)  d'une  etoWe. 

Descension Al,  adj.  2  gen.  {Differenca  — , 
t.  d'astr.)  descensionnelle .-  (diflerence)  enlre  la 
descension  droite  et  oblique  d'une  eloile. 

Descenso,  «.  in.  'descenle .-  action  de  descen- 
dre.  'Cbute  d'un  rang  eleve.  ( f.  de  chim.) 
Descensum :  distillation  faitc  en  placaut  le  feu 
au-dessus  des  aromates  a  distiller. 

Desceüte  ,  adj.  f.  —  da  mare.  V.  Yasante. 

DesceplWa.  V.  JHtriplina. 

Descer  (de)t  v.  n.  dcscendre :  se  mouvoir, 
aller,  s'eiendre  de  haut  en  bas.  (flg.)  S'abattre, 
s'abaisser;  dechoir  de  son  credit,  etc.  Dimi- 
nuer,  baisser,  en  parlant  du  prix,  de  la  valeur 
d'une  chose.  — ,  avaler,  en  parlant  äzs  baleaux 


sur  une  ri viere,  (t.de  mut.)  Aba  isser  le  tot 
{flg.)  Proceder,  deriver.  V.  Deseender.  Yen 
peu  ä  peu  au  sujet  dont  on  veut  parier.  — 
miüdezai,  entrer  dans  des  detail», venir  a  pai 
ler  de  choses  minutieuses. 

Descer,  r.  a.  descendre:  mettre  plus  ba: 
transportcr  en  bas.  V.  Apear.  {flg.)  Priv« 
d'une  Charge,  d'un  emploi,  d'une  dignil 
Abattre,  renverser,  faire  tomber.  Oblicer  que 
qu'un  a  ceder,  a  s'bumilier.  —  rio  abaixo  < 
som  dagua,  {t.de  mar.)  dcscendre  la  rivie 
en  derivanl. 

Descer-se  ,  v.  r.  descendre ;  venir  d*i 
baut.  — d'uma  pretoitfdd,elc.sedesislcrd'u 
pretention,  etc.,  y  renoncer.  —  da  ioberh 
s'humilier. 

DescercAdo,  a  ,  p.  p.  de  DescercAr. 

f  Descercadör,  s.  m.  celui  qui  force  1> 
nerni  a  lever  un  sid^e. 

DescercAr,«.  a.  faire  Icver  un  siej;e. 

Descerco  ,  $.  m. '  levee  dun  siege. 

DescerrAoo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  DescerrAr,  v.  a.  decacheter  ,  ouvrir,  ma- 
nifester. 

*  Deschambo.  V.  Detcambio. 
Desciiancellado  ,  a  ,  p.  p.  de 
DescuancellAr,  v.  a.  decacheter,  desreüfr. 
Descida,«.  f.  desrente:  l'aclion  de descea- 

dre;  penlc.  {flg.)  'Declin,  decadence. 

Descido  ,  a  ,  p.  p.  de  Descer. 

Descimbrado  ,  a  ,  p.  p.  de  Descimbrdr. 

f  Descimrrame.nto,  *.  m.  {t.  dTarch.)  decov 
tremenl :  l'action  de  decinirer. 

•{■DescimbrAr,  r.  o.  (/.  dTarch.)  decinirer 
öter  le  cintre  d'une  arche ,  d'une  voülc. 

*  DescimentAdo,  a  ,  p.  p.  de 

*  -j-Descimestar,  t.  a.  ruincr,  abattre  d 
fond  en  comblc. 

Descimento,  $.  m.  Y.  Descendimento ,  Du 
eida.  'lncursion. 

Descingido ,  a ,  p.p.  dt 

Descincir  ,  v.  a.  deeeindre  .-  öter  la  ceiniur« 
—  aespada,  quiller  lVpee. 

Desciim.ina  ,  etc.  V.  Ditciplina,  etc. 

DescoagllAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Descoagdlar,  v.  a.  faire  fondre  ce  qi 
elailcaille,  coagule. 

DescoalhAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

DescoalhAr,  v.  a.  faire  fondre  ce  qui  eta 
caille;  liquefier,  degcler.  II  est  aussi  neutre 
reeiproque. 

Descor£rta,  *.  f.  decourerte;  inrenlio 
Manifestation ,  revelalion  d'une  chose  qn< 
ignorail. 

Descobi'rtauemte,  adv.  a  decouvert,  ä  m 
derouvertement,  sans  voile,  ou verlernen l. 

Descob^rto ,  K,p.p.  irr.  de  Deseobrir.  a£ 
Decouvert.  Andary  e$tar  — ,  avoir  la  t*te  W 
A  — ,  ouverlement,  ä  decouvert.  Em  todo  o- 
dans  tont  le  munde  connu.  E$lmr,  fic+rm- 
etre  expose  aux  injures  du  terop*.  A  petto  — , 
decouverl,  sans  armes  defensives;  h  coMirou 
verl.  Jiomvn  — ,  nomine  franc,  rond;  inatUo 
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tff  A'  edr*  — «,  ««verlernen  t,  sans  ddtours, 
sans  rfissiraulalion. 

|  Dr.scoBRRTCEA ,  «.  f.  aclion  de  decouvrir, 
de  devoiler. 

Descobrid6r,  s.  m.  celui  quidecouvre,  qui 
tail  ane  decouverle,  decouvreur,  invenlcur. 
Celui  qai  decoavre  une  chose  cachee.  On  le  dit 
•ar  exeellence  de  celui  qai  a  decouvert  quel- 
qot  pajs  ioconna.  —  de  campo,  (I.  mtl.)  de- 
coavreur,  qui  va  a  la  decouverle;  coureur, 
hattear  d'estrade. 

Descobrimeüto ,  s.  m.  *  decouverle:  aclion 
de  decouvrir,  d'inventer.  Dece  lernen  l,  devoile- 
raent.  — ,  action  de  decouvrir  un  pays ;  le  pays 
decoavert.  —  do  peito ,  ( flg.)  efTusion ,  epan- 
cheineDt  de  ecear. 

Dkscobrir  •  v.  a.  decouvrir .-  dter  ce  qui  cou- 
vrait;  oler  le  toil,  le  couvercle,  le  dessus; 
laisser  voir,  laisser  trop  voir;  manifester,  faire 
ronnaltre,  reveler,  devoiler.  — ,  trouver  une 
ebose  cachee  ou  inconnue.  — ,  corumencer  ä  ou 
d'apercevoir.  — ,  degarnir.  —  campo,  (/ig.) 
decouvrir  le  terrain ;  ( f.  mit.)  aller  ä  la  decou- 
wie.  —  o  corpOy  decouvrir  le  corps,  se  de- 
couvrir, donner  trop  de  prise  a  son  adversaire. 
(A?.)  S'exposer  aux  suites   facheuses  d'une 
«faire  en  la  favorisant. —  o  Santitsimo,  expo- 
Mr  le  Saint-Sacrement.  —  o  fio,  montrer  la 
corde,  en  parlant  d'un  drap.  (/ig.  fam.)  Mon- 
trer le  bout  de  l'oreille;  montrer  des  inclina- 
Uons  vicieuses.  —  seu  peito ,  ouvrir  son  cceur, 
Bon  Ire  r  son  cceur  anu. 
Dkscobrir  ,  v.  n.  se  montrer,  se  faire  voir, 
praltre. 

Descobrir-se,  v.  r.  se  decouvrir:  dter  sa 
»overture,  son  chapeau;  (flg.)  se  manifester, 
*  faire  voir,  Ätre  decouvert.  —  (com],  se  faire 
CNuuitre;  se  declarer  a  quelqu'un  lel  que  Ton 
est,  lai  faire  pari  de  ses  projets  Caches ,  de  ses 
«Miments;  devoiler  son  caractore;  se  nion- 
trer,etre  trop  franc,  trop  ouvert. 
Descocädamexte,  adv.  (t.  burl.)  cfTronte- 
■ent,  insolemmenl,  en  devergonde. 
Descocädo,  a,  adj.  et  s.  devergonde,  sans 
bnte,  sans  pudeur,  eflronte ,  insolent,  impu- 
dent.  p.  p.  de 

Dcscocar-se,  v.  r.  faire  l'insolent,  parier 
wec  insolence,  perdre  le  respect.  (a)  Avoir 
Faodace  de. 

Descöco,  s.  ct.  '  effronlerie ,  impudence .  in- 
Krieoce ;  audace. 
Ducodkado,  a  ,  p.p.  de 
DuGUBtiR ,  v.  a.  ecrouler,  chapeler. 
Ducoheoidamknte  ,  odv.   immoderement, 
Rtatui  des  bornes;  sans  retenue. 

DitiCoaEoiBO,  a  ,  p.  p.  de  Deseomedir-te.  Im- 
»ödere;  empörte;  qui  n'a  point  de  retenue; 
«freue ,  deregle. 

Ducomedim ento  ,  s.  m.  'ineivilile,  impoli- 
tene;  defaut  de  retenue. 

Dkagomedir-se,  c.  r.  s'oublicr,  manquer  de 
respecl,  d'egards,  de  politessc;  n'avoir  point 
de  retenue;  faire  des  exces ;  s'cmpoi  ter. 
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Descomer,  o.m.  (fam.)  dvacuer,  decharger 
le  venire. 

Descommercio,  t.  m.  faule"  de  commerce. 

Descommodidäde,  s.  f.  incommodile,  preju- 
dice,  desavanlage. 

Descöm modo,  «.  m.  V.  Descommodidäde.  adj. 
Incommode. 

Descommcmal,<k(/.  i  gen.  demesure,  enorme, 
excessif,  bors  de  raesure,  effroyablc,  prodi- 
gieux. 

•  Descommunaleza.  V .  Desordenanca. 

f  Descommcmalmente,  adv.  demesurement , 
excessivemenl,  outre  mesure,  avec  exces. 

Descompadrädo  ,  a,  p.  p.  de 

Descompadraiy,«.  a.  brouiller,  indisposer. 

Descompadrar-se,  v.  r.  se  brouiller,  rom- 
pre  :  cesser  d'etre  amis. 

Descompassadamente,  adv.  outre  mesure, 
excessivemenl. 

Descompassado,  a,  adj.  disproportionne ; 
outre,  demesure;  excessif.  p.  p.  de 

Descompassar,  v.  <i.  faire  une  chose  sans 
mesure,  sans  les  proportions  voulues;  donner 
une  forme,  une  grandeur  demesurec , exces- 
sive. 

Descompassar,  r.  n.  et  -se,  v.  r.  exceder, 
outrepasser  les  bornes  de  la  raison. 

•  Descompessa^äö.  V.  Compensaedo. 

•  Descompensär.  V.  Compensar  et  Diipen- 
$ar. 

Descompör  ,  9.  a.  deranger,  deregier,  trou- 
bler,  demamibulcr,  desajusler,  deplacer,  met- 
tre  en  desordr*.  Brouiller  :  causer  du  trouble, 
des  brouilleries.  ( flg.)  Insulter,  injurier,  diru 
des  sottises  ä  quelqu'un. 

Descompör-se,  v.r.  s'al  lerer,  se  deranger; 
se  troubler;  se  decouvrir  trop,  faire  voir  des 
nudiles;  (flg.)  s'eraporter.  V.  Descomedir-$e. 
Se  dire  des  sottises  mutuellement. 

Descomposic.äö,  s.f.  *derangemenl,  dcregle- 
ment,  desordre,  trouble,  confusion.  \.Dei- 
compoitura  et  Decomposifdo. 

Descompöstameste,  adv.  en  desordre;  inso- 
lemmenl; indecemment. 

Descompästo,  a,  p.  p.  de  Descompör.  adj. 
Coufus ,  en  desordre ;  indecent 

Descompostura  ,  s.  f.  negligence,  desordre ; 
indecence,  iramodeslie;  insulte,  inj u res,  pro- 
pos  insultants. 

f  Descomprazente,  adj.  2  gen.  qui  ne  eom- 
plalt  pas,  qui  n'est  pas  complaisant.  p.  a.  de 

Descomprazer,  v.  n.  ne  pas  complaire. 

Descomprazido,  a,  p.p.  de  Descomprazer. 

Desconckrtadamextb  ,  adv.  desordonne- 
inent,  confusemenl,  en  desordre,  irreguliere- 
ment. 

Desconcertadissimo  ,  a  ,  adj-  sup.  do 

Descoscertado  ,  a,  p.  p.  de  Desconcertar» 
adj.  Derange;  deregte;  malarrange;  negligent, 
qui  manque  d'ordre  dans  ses  affaires. 

f  Desconcbrtadör  ,  e.  m.  celui  qui  derange, 
qui  trouble,  qui  met  en  desordre. 

Descoxcertär  ,   v.   a.   deranger,  troubler, 
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u»*m*  en  dfsordre ,  brouillcr.  —  um  pi,  clc, 
«c  »Kmcllro  un  pied  ,  etc. 

ItfcMOM-XKTAR,  i\  n.  »c  point  convenir,  ne 
p*%  oAilror,  n'elre  pas  confonue. 

IHhconckrtar-se,  t\  r.  si<  disloquer,  SC  (16- 
inrllro,cn  parlant  d'un  inembre.  Sorlir  de  la 
rcule.  8c  deranger,  so  desonlonner.  —  com 
4lyucmt  rompre  un  aecord.  —  na  tum,  mencr 
nne  vie  dcreglce.  —  no  preco,  ne  pas  s'aecor- 
drr  sur  le  prix  d'une  cbo>c. 

Desconcerto,  *.  m.  desordre,  deröglement, 
dlrangernent,  confusion.  °  Mcgligruce :  inan- 
que  de  6oin,  do  conduile  dans  ses  affaires. 
'Mesinlelligcncc;  dercglcmcnt  de  mreurs. 

Descoxcordädo,  a  ,  t».  p.  de  Desconcordar. 

Pesconcordäxcia  t  s.  f.  disconveuance,  con- 
trariote,  diversile,  discordance,  Opposition 
d'avis;  mesintelligencc;  disseinblance.  —  das 
tozesy  dissonnance. 

Descomcordamte,  adj.  2  gen.  discordant, 
contraire,  oppose;  dissemblable;  coulrarianl. 

Desconcordar,  v.  a.  faire  unc  faule  de  con- 
eordance  grammaticale.  Urouiller  les  per- 
•onnes  qui  s'accordaicnl  bien. 

Descoxcordär,  v.  n.  discouvenir ;  detonner, 
ne  pas  s'aecorder,  parlani  des  voix  ou  d'in- 
itrumenls  de  musique ;  diRerer,  discorder,  elre 
discordant;  ne  pas  cadrer. 

Descon cörde.  V.  Desconcordante ,  DUcorde. 

Desconhadamente  ,  adv.  avec  deßance,  avec 
meflance:  limidement. 

Descokfiadissimo  ,  a  ,  adj.  sup,  do 

Desconfiado  ,  a,  p.  p.  de  Dttconflar.  adj. 
Mefiant,  ombrageux,  soupconneux ,  deßant, 
enclin  a  60upconner.  —  dos  medicos,  aban- 
donne  des  medecins. 

Dksconfianca  ,  s.  f.  deüance,  meflance, 
crainle,  soupcon.  Jalousie. 

De6COxfiar,  «.  a.  öler  la  confiance ,  decou- 
rager,  inspirer  des  crainies. 

Desconfiär  {de) , «.  n.  se  melier,  se  defier, 
craindre,  aoupconner.  —  com  alguem,  se  fa- 
chet avec  quelqu'un ;  bouder  a  cause  de  quel- 
qve  plaisanlerie. 

Descoxformabo,  a,  p.  p.  de 

Descosformär,  v.  a.  faire  perdre  la  confor- 
mite,  la  resignaüon. 

Desconform är  ,  v.  n.  discorder,  etre  discor- 
dant, n'elre  point  d'aecord ; disconvenir,  n'elre 
pas  con  forme. 

Descoxförme  ,  adj.  2  gen.  discordant:  qui 
n'est  point  d'aecord ,  qu'on  ne  peut  aecorder, 
dppose,  contraire;  different,  inegal. 

f  Descoxförmevexte  ,  adj.  avec  discor- 
dance, avec  disproportion ,  inegalement. 

Desconformidade,  t.  f.  discordance  :  Oppo- 
sition ,  contrariete ;  disconvenanec.  Diflerence, 
disproportion ,  inegal  ite. 

Dsscoüfoktar,  etc.  V.  Defommor,  Dteon- 
tolar. 

DiacoüFöRTO , «.  m.  dccouragemenl,  abatte- 
ment,desolation. 

•fltocoxGELACAd,  s.  f.  —  d'um  rio,  (f.  de 
m«r.)  debacle  d'une  riviere. 


DES 

nEscosr.ELino  t  a,  p.  p.  de 

f  DescoxcelAr,  r.  a.  degeler,  fondre  la  place, 
ou  cc  qui  esl  place.  II  est  aussi  reeiproque. 

f  pEstOMiECEDör. ,  a  ,  *.  meconnaissanl;  qui 
n'est  pas  reconnaissant. 

Desconhecer,  v.a.  mcconnailre,  desavoucr, 
nier,  ignorer.  Faire  semblant  d'ignorer  une 
chose.  —  o  beneficiOy  ne  point  reconnaltre  un 
bienfait. 

Desconiieceu-se,  •).  r.  nc  pas  sc  reconnai.'re 
soi-meme;  s'oublier.  —  com  algvem,  faire 
semblant  de  ne  pas  connailre  los  personnc«  de 
connaissance;  les  recevoir  comme  des  incou- 
nus.  —  com  lodos,  faire  sctnblaiil  de  no  con- 
nailre personne. 

f  DESCOMIECillAMEXTE,     adv.    3     I1n.<ü     d«T  , 

»ans  connaissance.  Ingralcmeiu  :  avec  iii^ra- 
titude. 

Descomhecido,  A.p.p.  de  Deramhecer.  adj. 
et  *.  Inconnu  :  qui  n'est  pas  connu.  [a.  Ingrat, 
meconnaissaut,  peu  coimaissanl.  Üissiiuule  j 
qui  se  deguise.  Übscur,  peu  connu.— de  lodo$t 
inconnu  a  lous. 

DEscoNnEciMENTO,«.  m.  'ingratitude;  me- 
counaissance ,  ignorance. 

Desconjc!«tacaö.  1   ^  *  l*il«*C*>' 

Desconjuntado  ,  a  ,  p.  p.  de  Desconjantmr. 

Descoxjcntamexto,  f.  m.  * dislocation ;  de*s- 
union,  Separation- 

Descomjuntäh,  v.  a.  disloquer,  debolter  un 
os;  desunir,  dejoindre. 

Desco.njotär-se,  t?.  r.  se  disloquer;  sc  des- 
unir, se  döjoindre.  —  com  ri$o,  (fam.)  rlre  k 
gorge  deployee,  etoufTer  de  rire. 

Desconjcntüra,  f.  f.  V.  Dcsconjunlamento. 

Desconsagrär,  clc.  V.  Profanar. 

Desconsestido,  a  ,  p.  p.  de  Descontcntir. 

•j-  Desconsentimlsto  ,  s.  ».  refus,  denf ;  dis- 
sentiment. 

Desconsemtir  ,  v.  a.  nc  point  consentir;  dis- 
convenir. 

f  Dksco^siderado  ,  a  ,  adj.  inconsidört  , 
etourdi.  p.  p.  de 

f  Descoksiderar  ,  v.a.  nc  pas  considerer 
(un  elre);  delourner  iaiienlion  d'un  sujel. 

DesconsolaVvAÖ  ,  t.  f.  aftliclion,  desolaüon, 
trislesse;  malaise.  (/ig.)  Personne,  ebose  insl- 
pide. 

DESC0!fS0LADAM£!fTE,adv.  iristemcnt,  arec 
peine,  sans  consolalion. 

Desconsoladissimo  ,  a  ,  adj.  sup.  do 

DescoxsolAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Descontoiar.  adj. 
Afflige,  desole,  triste.  Fächeax,  aflligeaut.  ln- 
f  ipide.  .  . . 

Descossolador,  a,  adj.  et  s.  aRligeant,  d£- 
aolant. 

Dcsconsolar,  v.o.  alTliper,  detolcr,  faire 
perdre  courage,  attrister. 

Descoxsolar-sk  ,  r.  r.  s'adliger,  sedesoler. 

DESCOxsoLATivo ,  a  ,  adj.  fächeux ,  adligeaut. 

Desconsölo  ,  «.  m.  *a(Hiction,  desotatton, 
tristossc.  *  Faihlesse,  derangement  d'eslomac. 
•L  tfly<t.) '  Aridite. 
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Dsscoirrlto,  * ,  p.  p.  de  Deicontar. 

Dn*CO*TAGlADO,p.  p.  de 

^-1>csco*tagiAr,  «.  «.  dcsiiifocter  :  öler  la 
ctntagkm,  Hnfection. 

•  DtscoTTAMftJTTO.  V.  Dtsconto ,  T)e*falque. 
Descoirriit  (dt),  e.  a.  dccompter,  rabattre 
wmr  une  lomne,  deduire;  retenir,  escompter. 
ißt)  Babattre  da  raerite,  diminuer  le  plaisir. 
Dcscostestadico  ,   a,   adj.   difficullueux, 
ÜHcile,  malaise  a  contenter,  facilo  ä  mecon- 
lenter,  *  qui  rien  ne  plalt. 
DtscoiTETTADO ,  a  ,  p.  p.  de  Deseontentar. 
DescosTENTAMtirro  f  s.  m.  meconlenlement, 
deplaisir;  mnrraure ,  chagrin,  ennui. 

D«9C0HTViiTift ,  v.  a.  mecontcnter,  deplaire; 
ttrber,  rcndre  mecontent. 

Descoätehtär-se ,   «.  t*.  etre  mecontent; 
t'ennojer,  ae  degoüter. 

f  Descohtert atito,  a  ,  adj.  propre  h  me- 
comenter. 

Dmcoxtbute  ,  adj.  7  gen.  mecontent,  mal 
tattern.  Ot— f,  •.  pl.  les  mecontenis  :  ceux 
%n\  frondent  le  gouvernement ,  qui  s'en  plai- 
fftenl;  factietix,seditieax. 

DescoaTEüTissiBO ,  a  ,  adj.  tup.  de  Descon- 
Umte, 
'  Ducottküto.  V.  Desconientamento. 
DcacoiiTiifEiiciA.  T.  Incontinentia. 
DRScosTHf caqaö  t  «.  f.  discontinuation ,  in- 
terraptton ;  eeaaation  poor  un  temps  (d'une  ac- 
Uoo,  d'anoorrage,  etc.)*  Sem—,  »ans  dis- 
wntinaer. 
DucoxnxuADAMBitTE,  ade.  aTCC  inlerrup- 

Ducohtisüädo,  Ayp.p.  de  Detcontinuar. 

t  Descoxtixuadör  ,  a  ,  ndj.  et  s.  qui  discon- 
linae,  qai  interrompt. 

Descostixcar,*.  a.  diseontinuer,  inlerrom- 
are,  ne  pas  continuer  uue  chose  commencee. 

Ducojtwüar-se,  v.  r.  past.  se  disconti- 
Hct,  etre  discontinoe. 

f  DEscoxTisro,  a  ,  mlj.  qui  n'est  pas  contino. 

Descösto,  9.  m.  decompte,  rabais ;  es- 
nmpte,  meeompte,deduction;  oompensalion. 
lerere  de  forlune,  conlre-temps. 

Disco* TExrSRGi  a  ,  a.  f.  disconrenance  :  man- 
\w  de  co n vena nee ;  diaproportioo ;  inegalite. 
'Prejudiee,  desavanlage. 

Descoüt EMitKTE ,  adj,  2  gen.  dispropor- 
üonne,  inconrenable ;  diseordant ,  qui  ne 
i'accorde  pas ;  qui  no  ta  pas  bien  arec  quelque 
•tire  caose. 

f  DtscoKVBWiETfTEMtNTE ,  adv.  sans  conre- 
n*Bce,  hors  de  propos,  de  saison. 

t'DESC03fYE»si»0,  a,  adj.  V.  De$conver- 
mtl.  U.  p.  p.  de 

t '  DE8COHVER6ÄR ,  t>.  a.  cesser,  fnterrompre 
ta  coftversation.  ant.  Fuir,  eviter  les  hoinmes, 
leur  commerce  et  leur  sociele. 

'DucoxYBRSiVEL,  adj.  2  gen.  insociable, 
•|ui  u'airoe  pas  ia  sociele,  le  commerce  de> 
kwinm««;  rüde,  Mchcox.  Non  fr<<|uenlc,  so- 
lifaire, parlani  d'un  tttu.  (flg.*  Apre,  rüde 
neomaiode. 
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DesconversAvelmknte  ,  adv.  Insociable- 
inent. 

f  DF.scojfVERTfcR,  t>.  o.  dcconvertir  :  faire 
revenira  I'crreur,  ä  l'incredulile. 

Desco^vertido,  a  ,  p.  p.  de  Detconverler. 

Df.soonvidAdo,  a,  p.  p.  de 

P».sco*yidAr,  v.  a.  deprier  ;  revoquer  une 
inviiation ,  une  priere. 

Df.sconvjtido,  a  ,  p.  p.  de 

ÜKscoxviR,  v.  n.  dlsconvenir;  jurer  avec, 
ne  pas  convenir;  etre  inconvcnablc;  n'clre  pa< 
d'aecord. 

Descoraqoar  ,  etc.  V.  Deseorpomr. 

DescörAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Deseorar.  adj.  Pale , 
bleme. 

D escör amento,  t.m.  •  pAlear,  perle,  aßVii- 
blissement  de  couleur. 

Descorar,  v.  a.  decolorer,  öler,  afTaiblir, 
efTacer  la  couleur. 

Descorar  ,  v.  n.  et— «e,  f.  r.  perdre  sa  cou- 
leur; pälir,  blemir. 

Descokchak  ,  elc.  V.  Escor char. 

Drscorcoädo,  a  ,  p.  p.  de  Descorfoar. 

t '  Descop.^oameüto,  t.  m.  decooragement, 
abailemenl  d'esprit. 

Descorcoär,  v.  a.  decourager,  intlmlder: 
öler,  abattre  le  courage.  v.  n.  Se  decourager, 
perdre  courage. 

D  escor  dar  ,  etc.  V.  Di  s  cor  dar,  etc. 

Descorn Ado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Descorsär  ,  r.  a.  ccorner:  arracher,  couper, 
öler,  ronipre  les  cornes  d'un  anhnal.  ff.  T. 
Eteornar. 

Descoroädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

DescoroAr,  v.  a.  decouronner  :  Ater  une 
couronne;  detröner;  dccreler. 

Descoro^oar  ,  elc.  V.  Ueteorfoar>  etc. 

t  DescorollAda  ,  adj.  f.  Ftor-~,  (I.  de  bot.) 
apetale ,  (fleur)  sans  pctalc. 

•  Di'.scorreger.  V.  Dctordenar. 
Descorrer.  V.  Escorrer  et  Difearrer. 
Descortuauo  ,  a  ,  p.  p.  de 
DescoutejAr,  r.  a.  faire  nne  hupolltenc , 

ne  pas  saluer  quelqo'un. 

Descortex,  adj.  2  gen.  Inciril,  grosner,  Im- 
poli,  raalhonnete. 

Descortezfa,  t.  f.  ineivilile,  rmpo+Hesse , 
gross ieretc,  malhonnetete,  defaut (falten Hon. 

Descortezmentb  ,  adt.  ineivilemehl,  gros- 
serem ent,  malhonneleraent. 

Descorticädo  ,  a  ,  p.  p.  de  DrteorHfar. 

*  f  Descorti^adör  ,  *.  in.  celui  qvi  eeorre  les 
arbres. 

f  DESCORTigADÜRA ,  *.  f.     I  tctloB  d^eetTeer: 
■J-  DEScoRTiQAMiNTO ,  f .  m,  I   döeortlcation. 
Descorticar  ,  c.  a.  ecorcer  :  dter  l'ccorce; 
peler. 

DKSCORTlff  ADO ,  A  ,  p.  p.  de 

Descortoar,  t;.  a.  tirer,  ourrir  tot  rioVani. 
(/ig.)  Manifester,  decouvrir  une  chose  «acbec. 
it.  Voir,  decouvrir  au  loin.  (t.  de  fort.)  Abaürv 
une  courtin«'. 

Descortino,  #.  m.  I'aciion  de  voir,  de  <koou- 
vrir  au  loin.  /ig.)  *  Portee  de  1'esprH. 
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DiscosEDriiu,  i.  f.  decousare  :  endroit  de- 
coasu. 

*  Descoseito.  V.  Descotido. 

Descosbr,  t>.  a.  decoudre :  defairc  la  cou- 
lare.  tßg.)  Rompre  Familie,  desunir.  Couper, 
Uiller;  (/ig.)  dechirer,  censurer.  —  o  fiado, 
(loc.  fatn.  /ig.)  manifester,  mctlre  au  grand 
jourune  cabale,  une  intrigue ,  une  trame. — 
o«  orclhas  a  aJguem,  (id.)  dire  des  cboses  du- 
ra» a  quelqu'un,  le  reprcndre,  le  blamer  seve- 
rement. 

Descoser-be,  v.  r.  se  decoudre.  (/ig)  S'ou- 
trir,  dire  indiscrelerncnl  ce  qu'il  fallait  taire. 

Descosido  ,  a  ,  p.  p.  de  Descoser. 

Descosidüra.  V.  Descotedura. 

Descostdmar  ,  etc.  V.  Desacoslumar,  etc. 

Descostome,  f.  m.  'perle,  defaut  d'habi- 
tude,  de  cou turne;  desaccoutumance. 

Descotoär,«.  a.  öter  le  colon. 

Descoutädo  ,  a  ,  p.  p.  do 

Descootär,  v.  a.  oler  le  privilege  de  la 
chasse. 

Descravädo,  p.p.  de  Descravar. 

f  Descravadör  ,  s.  m.  tire-clou  .-  outil  de 
couvreur  pour  arracher  les  clous. 

Descravar,  v.  a.  declouer,  detacber,  en 
ötant  les  clous;  demonier  un  diamant,  elc.  it. 
V.  Desacravdr  el  Desencravar. 

Descreditar,  etc.  V.  Desacredilar,  etc. 

Descredito,  g.  m.  discredil,  deprecialion, 
blarae,  decri,  diminution,  perle  de  credit,  de 
Imputation;  desbonneur. 

Descrepar  ,  etc.  V.  Discrepar. 

Descrer,  «>.  a.  cesser  de  croire,  devenir  in- 
credule ,  n'avoir  point  de  foi.  N'ajouter  point 
foi  a  ce  qu'une  personne  respectable  dit.  11  est 
quelquefois  neutre.  —  a  Deut  ou  de  Deot,  re- 
nier  Dieu ,  renoncer  a  Dieu.  —  a  virtude  ou  da 
vir  lüde,  ne  point  croire  ä  la  vertu. —da  fe, 
renier  la  foi. 

'Descreüdo,  a,  p.  p.  ant.  de  Descrer.  V. 
Dtscrxdo. 

Descrever,  v.  a.  decrire,  tracer,  dessiner, 
representer. — ,  depeindre,  peindre,  represen- 
ler  par  le  discours.  — ,  (/.  de  geom.)  tracer 
(une  courbe).  11  se  dit  au  figure,  en  termes 
d'aslronomie ,  d'une  plancle,  d'une  comele. 

Descrido,  a,  p.  p.  de  Descrer.  adj.  Incre- 
dule,  mecreant,  inhdele,  qui  manque  de  foi. 

Descriminädo,  k,p.p.  de 

f  Descriminar  ,  v.  a.  justifler,  disculper, 
excuser,  absoudre  d'uu  crime  iinpule. 

Descrip^äö,  #.  f.  descriplion.  11  a  loutes  les 
acceplioosdu  mot  francais. 

f  Descriptivo,  a,  adj.  descriplif  .-  qui  de- 
crit. 

Descripto 9ktp.p.  irr.  de  Descrever. 

Descriptör,  *.  m.  descripleur  .*  auleur  de 
descriplion»;  celui  qui  decril,  qui  a  decrit. 

•  f  DssutccincÄR ,  v.  a.  oler,  descendre  de 
la  croix. 

Descrczado  ,  a  ,  p.  p.  de  Deteruzar. 
f  Dbscruzär,  c.  a.  Oler  la  forme  de  croix  ;i 
uneebose.  —  as  ondas,[fig.)  apaiscr  !«•>  flui?. 


DEserBRiR ,  etc.  V.  Deseobrir,  elc. 

'  Pescüdo  ( pop.\  V.  Descuido. 

Descudädamente,  adv.  negligemment;  sans 
recherebe;  sans  curiosile;  par  inadverLance. 

Desclidadissixo  ,  a,  adj.  sup.  de 

Descuidädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Descuidar.  adj. 
Negligent,  inallenlif,  nonchalant,  paresseux. 
Qui  se  neglige,  qui  a  peu  de  soio  de  sa  per- 
sonne. V.  Detprcrenido.  Apanhar,colh£r — , 
preudre  au  depourvu,  inopinement,  sans  eire 
sur  ses  gardes. 

*  DESCl  IDAM£>TO.  V.  DetCUido. 

Desclidar,  v.  a.  p.  us.  empecher  quelqu'un 
de  se  lenir  sur  ses  gardes,  l'endormir. 

Desclidar,  v.  n.  negliger,  se  negliger,  s'en- 
donnir,  n'avoir  pas  soin  de,  etre  negligent, 
manquer  de  soin ;  se  ralentir;  etre  distrait. 

Desclidar-se  de  ,  v.  r.  s'oublier,  oublicr, 
negliger;  n'avoir  pas  soin  de.  V.  le  o.  n. 

Descuido,  s.  m.  'negligence:  manque  de 
soin,  d'application.  Mnadvertance,  oubli;  rne- 
garde.  —stpl.  choses  dites  ou  faites  par  nie- 
garde,  dislraclions  de  l'esprit.  —  reprehensicel, 
oubli,  aclion  blamable,  bonteuse.  Com  — ,  ne- 
gligemmenl,  avec  negligence.  A  — ,  adt.  sans 
faire  semblanl  de  rien,comme  par  megarde: 
en  neglige,  sans  soins,  sans  parure. 

Desclidoso,  a,  adj.  negligent,  insouciant. 

Descülpa  ,  4t.  f.  excuse,  disculpalion. 

*  f  Descllpa(,.aO,  t.  f.  disculpation,  excuse. 
Desculpado,  a  ,  p.  p.  de  Descuipar. 
Desc.I'lpadök,  a  ,  s.  celui  qui  excuse. 
Desci;lpar,  t.  a.  disculper,  excuscr;  justi- 
fler. II  esl  aussi  recipro«jue.  —  *e  cum  alguem, 

s'excuser  sur  quelqu'un,  s>'en  preudre  a  qucl- 
qu'un.  • 

f  Descilpävel,  adj.  1  gen.  excusable. 

•f  Descllpavelme.nte,  adv.  d'une  manicre 
excusable. 

Desclmlmal,  elc.  V.  DetcommuruU y  etc. 

Desclriusamemte,  adv.  sans  curiosile;  ne- 
gligemment. 

Desclriosidäde,  s.  f.  negligence;  ruauque 
de  soin;  inallenlion,  noucbalaace. 

Desci  riösü,  a  ,  adj.  negligent,  peu  so  ig  neu* , 
nonchalant,  inallenlif;  qui  n'esi  pas  cuneu\. 

Desccrso.  V.  Discurso. 

f  Descyphöso,  a,  adj. ^t. de  bot.,  Ascyphoatt 
sans  coupe. 

Desuädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Detdar. 

Desdamhak.  V.  Desdenhar. 

Desdär,  v.  a.  reprcndre  ce  qui  avail  elc 
donne.p.  us.  — onöy  defaire  un  nomd;  dclicr, 
detacber,  denouer. 

Desde  ,  prep.  depuis ,  des.  —  enldo,  dös  lors% 
depuis  ce  lemps.  —  que ,  depuis  que.  —  agoia, 
des  ä  presenl.  —  logo,  des,  aussiloi,  — iogo 
conxeio  n'isso,  il  a  bien  voulu  y  acquiescer 
aussilöl. 

*  Dk^df.oar-se.  V.  Desdenhar-**  et  Dcdi- 
gnar-te. 

Desdkm,  s.  m.  dedain,  mepris,  rebut,  iii- 
couiplaisaiice,  rebufTade.  Neglige:  etat,  cou- 
luiiie  d'une  per^onne  qui   n'est  point  parte. 
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Katar  mm  — ,  etre  en  neglige.  4o  — ,  «d«.  n*gll- 
Bjemment,  en  neglige  elegant. 

Dbsokxbado,  ky  p.p.  de  Detdenhar. 

DtsDKMBADda ,  a,  «.  qui  dedaigne,  qui  mA- 
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Desdexbar,  «.  a.  dedaigner,  mepriser,  re- 
knter. 

Dcsoexvar ,  v.  n.  dedaigner :  nc  pas  vouloir 
par  mepris.  —<falguemy  deprecier,  deprimer 
qaetqtTun. 

Desdembab-sb  (de),  v.  r.  dedaigner,  ne  pas 
daunier. 

t  Desdexbatito,  a,  acfy'.  qui  dedaigne;  qui 
uarque  du  dedain. 

tDtsDB.iBÄTBL,  adj.  dedaignabJe :  qui  merite 
le  dedain  f  qui  doit  *tre  dedaigne. 

L'tsDEsnösAMfe-iTE,  adv.  dedaigneusement : 
avec  dedain. 

Desdesb6so,  a,  adj.  dedaigneux :  qui  mar- 
que  du  dedain ,  du  mepris;  qui  dedaigne. 

t  DtSDBXTÄDO ,  a  ,  p.  p.  de  Desdentar.  adj. 
Edeote :  qoi  n'a  plus  de  dents.  Ot  — *,  s.  m.  pl. 
(f.  tkist.  ii«l.)  edentes :  quadrupedes  sans  in- 
ciMves  ni  laniaires. 

Desdextär,  v.  a.  edenler  :  rorapre,  user, 
imcher  les  dents. 
Desdettar-se,  v.  r.  perdre  ses  dents. 
DcsaiTA,  $.  f.  'desastre,  malheur,  mauvaise 
fort  une,  mauraise  destinee,  infortune,  dis- 
pice  Indigence,  pauvrete. 
Desditado.  V.  Deiditoto. 
Df-sdito  ,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Desdizer. 
DtiDiTösAMfcTTE ,   adv.   malbeureusement, 
pt  malheur. 
DtsDiTÖso,  \,adj.  et«,  inforlune,  miserable, 
ulbeureui. 
Dlmhzer,  v.  a.  dedire ,  contredire,   de- 
aenür. 

öt<D!2Ea,  e.  n.  (flg.)  s'ecarler,  ne  point 
ttottnir,  ne  pas  cadrer,  n'etre  pas  conformc , 
onoir  pas  de    rapport.   S'abatardir,  dege- 

Demmzrr-se  (de\  v.  r.  se  dedire,  se  re- 

I  '■TlflfT. 

1  fcq>!7iME*TO,  i  m.  *action  de  se  dedire, 
r  rwution. 

Ixmmbraoo,  a  ,  p.  p.  de 

btsDOBRÄR,  c.  a.  deplier,  derouler,  dedou- 
^r  elendre  ce  qui  etaitplie.  (/ig.  ant.)  Expli- 
1«r,  developper. 

üudobrab-se,  v,  r.  se  deployer,  se  deve- 

Dlsbocbaoo  ,  a  ,  p.  p.  de 
Desbocbab  ou  Desdoirar,  v.  a.  dcdorer, 
!      Realerer  la  dorure.  (flg.)  Ternir,  noircir, 
'/      Noircir  la  gloire,  l'honneur,  la  repulation, 
«c. 

Dubocrab-se,  v.  r.  perdre  sa  dorure.  (fig.) 
I       &  lernir,  etc. 

D&sodCRO,  s.  m.  *ternissure,denigrement, 
t*ae,  fletrissure,  deshonneur. 

tDtSEGCA^iö,  $.  f.  'dcssechemcnt,  dessic- 
eatioo:  action  de  dessecher,  ses  eflets;  etat 
«"■ne  cbose  dessechee. 


Deseccado,  a  ,  p,  p.  de  Dttectar.  adj.  (I.  de 
mar.)  ßbasoui,  dessecbe,  fendu  par  le  soleil. 

Deseccamento,  «.  m.  V.  Deseccacdo. 

Deseccante,  adj.  2  gtn.  dessechant:  qui 
dessecbe.  Dessiccatif :  qui  est  propre  a  desse- 
cher. p.  a.  de 

DeseccJLr  ,  v.  a.  dessecher,  rendre  sec. 

DeseccAr-se,  e.  r.  se  secher,  devenir  sec. 

Deseccativo,  a  ,  adj.  dessiccatif:  qui  desse- 
cbe, qui  est  propre  a  dessecher. 

Deseclipsado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Deseclipsär  ,  v.  a.  faire  cesser  1'eclipse.  (/ig.) 
Faire  cesser  la  cause  qui  altriste,  aui  aftllge. 

Deseclipsar-se,  v.r.  reparaltre,  redevenir 
Tisible,  en  parlant  d'un  astre. 

•f  Desedifica^äö,  t.f.  demolition  (inut.). 
{/ig.}  *Scandale,  mauvais  exemple. 

Desedificado  ,  p.  p.  de  Desedi/lcar. 

Desedificadör,  a,  adj.  scandaleux  :  qui 
scandalise;  qui  donne  un  mauvais  exemple. 

Desedificar,  v.  a.  demolir,  abattre,  renrer- 
ser  un  ediflee  ( inut.).  ( fig.)  Scandaliser,  don- 
ner  un  mauvais  exemple. 

f  Desedificativo,a,o4;.  propre  a  scandaliser* 

Desecurar,  etc.  V.  Desjegurar,  etc. 

Desejädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Desejar. 

Desejad6r,  a,  «.  celui  qui  desire,  qui 
souhaite. 

Desejar,«.  a.  desirer,  soubailer,  appeter; 
aimer,  ainbilionner,  vouloir,  demander.  —com 
ancia  alguma  couta,  ne  respirer  qu'apres  une 
cbose,  aboyer  apres...  Nada  desejo  tanto  co- 
nto... ,  je  ne  demande  pas  mieux  que... 

Df.sf.jävel,  adj.  2  gen.  destrable,  souhai ta- 
ble :  qui  merite  d'ltre  desire. 

Desejo,  t.  m.  desir,  envie,  souhait.  A'  me- 
dida  du  —  ou  de  teut  desejos,  au  gre  de  ses  de- 
sirs,  ä  souhait.  —  violcnto,  male  rage,  passion 
violentc. 

Desejos amlnte,  adv.  avec  desir,  avea  envie ; 
ardeminent. 

Desejosissimo,  a  ,  adj.  sup.  de 

Desejöso,  a  ,  adj.  desireux  :  qui  desire  avec 
ardeur;  avide.  Ettar  mui  — ,  desirer  ardem- 
ment,  avec  passion. 

*  Desemaluear,  r.  a.  recouvrer  ce  qui  etait 

aliene. 
Df.semla  inhädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Descmbainhar. 
Desemdaimdadüra,  *.  f.  I'aclion  de  d egal n er 

(une  epee,  etc.). 

DF.sEMnAi.MiAH ,  v. a.  Wxüt  l'epee du  fourreau  r 
depainer.  Dccouvrir  :  metlre  a  decouvert.  it. 
Defairc  un  ourlct.  —  a  lingua,  (/ig.)  invectiver 
contre  quelqu'un.  —  a  e$pada  de  maior  rigor, 
(id.)  chalier  severement.  —  a  lingua  corladora, 
(idr  saliriser.  —  a$  garras,  sorlir,  etendre  ses 
grilTes. 

DF.sr.MnALioo,  a,  p.  p.  de  De$embaldr. 

f  Desembalagem,  *.  f.  'ddballage:  action  de 
deballer. 

Df.sembalär  ,  v.  a.  deballer  :  defaire  une 
balle. 

Desemsasdejrabo, a,  p.p.  de  Dttemban- 

deirar. 
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f  Dksivdatobirar,  v.  a.  Äter,  baisser  le 
drapeau,  le  pavillon.  II  est  aussj  reciproque. 

Desembaracadamemte,  adv.  aisemcnl,  libre- 
ment,  saus  obstacle;  hardiment. 

Desembaraqado,  a,  p.  p.  de  De$embaracar. 
adj.  desembarrasse,  ddbarrassc,  exempt  d'em- 
barras.  Aise,  facile,  libre.  Deblaye,  debar- 
rasse,  en  parlanl  dune  maison.  Hörnern  — ,  un 
homme  aclif,  agile,  degage,  sans  Rene ,  bardi. 
Estar  — ,  Ätre  libre ,  etre  hors  d'aflairc. 

Desbmbaracak  ento  ,  f.  m.  debrouillemenl, 
degagement.  V.  Detembaraeo. 

Drsembaracar,  v.  a.  debarrasser,  tirer  d'em- 
barras;  Oter  l'obstacle,  l'embarras.  — ,  d£- 
gager,  evacuer,  vider.  Debrouiller.  —  (de),  de- 

livrer  de. 
1)esf.mbaracar-sk  'de),  v.  r.  se  debarrasser, 

ecarter  cc  qui  peut  servir  d'obstacle ;  se  dcli- 
vrer,  se  degager  de.  t7.  Perdre  la  limiditci 
acquerir  de  l'assurance,  de  la  hardiesse. 

Dekembara^o,  i.m.  'liberte,  fncilitc,  aisance. 
Dcbarras;  hardiesse,  assurance;  agilile,  vivo- 
rilc.  Debil :  facilile  de  chant ,  d'eloculion.  Com 
— ,  aisement,  fac  i  lernen  t;  hardiment. 

Desembaraluado,  a.,  p.p.  de 

Desembaralhär,  v.  a.  demeler,  debrouiller. 

Desembarcacäö,  *.  f.  V.  Denembarque. 

Desembarcädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Desembarcar. 

Desembarcadölro,  $.  m.  debarcadere  :  Heu 
oft  Ton  debarque.  Debarcadour  .-  Heu  inarque 
pour  debarquer  les  marchandises  d'un  vais- 
•eau. 

Desembarcar,  v.  a.  debarquer  :  faire  sortir 
(Tun  vaisseau.  (de)fv.  n.— ,  desembarquer, 
sortir  d'un  vaisseau.  — ,  descendre,  faire  une 
irruplion  par  mer.  Ao  — ,  au  debarquer,  a  la 
so  nie  du  vaisseau;  au  inoment  de  debar- 
quer. 

Deseubarcär-se,  v.  r.  elre  debarque. 

Desembarcädamentc  ,  adv.  libremenl,  faci- 
lement,  saus  einpechement. 

Desembarcädo,  a  ,  p.  p.  de  Desembargar. 

Desemuargadör  ,  $.  m.  senateur,  juge,  con- 
sciller  des  cours  suprtmes  de  justice  en  Portu- 
gal. —  da  relafdo  ecelesiastira,  officio  I :  juge 
de  cour  d'eglise. 

Desembargar,  c  a. döpöchcr,  expedier;  de- 
barrasser, öter  les  obsiacles,  les  embarras. 
(/.  de  prat.)  Lcver  le  sequestre ,  donner  main- 
levee  d'une  saisic;  lever  l'embargo. 

Desembargo  ,  s.  m.  arret,  decision  d'unecour 
de  justice.  "Main-lcvee  :  perraission  de  dispo- 
ser  de  ce  qui  etuit  saisi.  Brevel ,  cedulc  du  roi. 
*  Reponse  du  roi  aut  capitulaires  des  cor  les. 
—  do  paeo ,  cour  souveraine  ou  de  grAce  et  jus- 
tice en  Portugal. 

Desf.mbarqle,  $.  m.  debarqucment,desem- 
barquement :  aclion  de  debarquer.  *  Descente , 
irruplion  par  mer.  Fazer  um  — ,  faire  une 
descente. 

Df.sembaui.ado  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desemdaülär,  v.  a.  öler  d'une  malle, 
d'un  coflrc. 

Dcsembebkdado,  a ,  p.  p.  de  üetembeUdir . 


DescvrebcdAr  ,  v.  a.  descaivrtf^  peg*tt«*i 
öler,  faire  ccsser  Tivresse. 

Desembebedär-se,  er.  d^senivrer,  se  <M- 
griser,  cesser  d'etre  ivre. 

Desembestado,  a,  adj.  (fg.)  effröne.  V.  D+- 
tcnfveado.p.  p.  de 

Deskmbestar,  v.  a.  decoeber  .-  tirer,  lancci 
une  neebe.  v.  n.  Prcndre  le  mors  aux  deoU, 
parlanl  dun  cheval.  (fig.)  V.  Desenfrear-se* 
courir,  sc  preeipiter  comme  un  trait. 

Desembirrädo  ,  a,  p.  p.  de 

Desembirrär,  v.  a.  pesenteter.  Guerir  du 
tic.  v.  n.  et  —  $e ,  v.  r.  se  desenl^ier. 

Desemuocvdo,  a  ,  p.  p.  de  Vetembocar. 

Deseurocadüra  ,  t.  f.  embouebure  :  eulre« 
d'un  fleuve ,  d'une  ri viere  dans  la  mer,  ele. 

Df.sembocäb,  v.  a.  —  o  tttreito,  o  ca»aJv 
(/.  de  mar.y  sortir  d'un  detroit,  d'un  canal. 

Desembucär,  v.  n.  ( t.  de  mar.)  debouquer  : 
sorlir  d'un  detroit,  d'un  canal.  Deboucher,  sor- 
tir d'un  defile,  d'une  jjorge,  etc.  (em)  Se  de- 
charger,  enlrer,  sc  jeter  dans ,  parlanl  d'iia* 
riviöre,ctc. .  qui  enlre  dans  la  mer,  dans  «ah 
elang.  Se  rendre,  aboutir,  parlanl  d'une  nie, 
etc. 

Desemrolsido,  A,p.  p.  de 

Desembolsar  ,  v.  a.  debourser  :  tirer  de  U 
bourse  pour  payer,  jouer  de  la  poche,  donaer 
de  l'argent.  ant.  Kxpliquer,  manifester. 

Desemrölso  ,  t.  m.  dcboursemenl,  deboart, 
debours6,avnnce. 

Desemborracuädu.  a.  p.  p.  de 

Deseuboruaciiar,  v.  a.  deseuivrer,  dessoA- 
ler  :  öter  I'ivresse.  ( t.  de  bijout.)  Rlnuchir  l'ar- 
gcnlerie. 

Desemboscädo,  a  ,  p.  p.  de 

Desemooscär,  r.  a.  faire  sorlir  d'une  embu%- 
cade,  d'un  bois;  debusquer. 

Desemroscär-se,  v.  r.  sorlir  d'une  embuj- 
cade,  d'un  bois. 

Deseubravädo,  a  ,  p.  p.  de 

f  Dksemrracar,  v.  a.  '—  o  eieudo) ,  ölet 
(le  bouclier)  du  bras. 

Desf.mrrwkckr,  v.a.  apprivoiscr,  privet, 
rendre  dou\,  inoins  farouche;  apaiser  la  co- 
lere.  II  est  aussi  reeiproque. 

Desembravecido,  a,  p.  p.  de  Dcsembracc- 
cer. 

f  Desembravecimento,«.  m.  l'acüon  d 'ap- 
privoiscr, de  priver. 

Desembrexuädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Di:sEMRRENniR,  «.  a.  lirer,  arracher,  fak| 
sorlir  des  broussaillcs,  des  ronces. 

Deskmbrenuär-se,  v.  r.  se  degagar  da* 
broussaillcs  ,  des  ronces.  —  dos  vtctoa,  (ß§.) 
se  delivrer  des  vices. 

Desembriagar.  V.  Detembebedar. 

DESEMDRLLnÄDO,  a  ,  p.  p.  de  DetembrulMor. 

Desi.mrui  liiadör  ,  a  ,  s.  celui  qui  debrouilla» 
qui  demele ,  qui  deploie,  qui  deroule. 

Desembuii.har  .  v.  u.  debrouiller,  demeler; 
mettre  en  ordr«  ;  deployer  ou  dcrouler,  depa- 
queler.  {/ig.)  — ,  eclaircir,  demöler  (  uno  intd- 
guc ,  des  queslions  obscures,  etc. ). 
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*f  DtsofBRÖLBO,  $.m.  p.us.  :ii;!<r<i..illeineiil: 
actfon  de  debrouilicr,  de  demelcr:  (flg.)  d'c- 
claircir. 

D  &sf.si  arg  i  da  hexte,  adj.  flg.)  ouvcrternenl, 
Sans  degoisement. 
Desem  bc^ado,  k,p.p.  de 
Dcsembc^ar  ,  v.  a.  ouvrir  le  mantciu  h  qnel- 
qu*nn,lui  *ter  rafTublcmctit.  flg.)  Docouvrir, 
Manifester  dos  choscs  qui  etaienl  rarhec*. 

Dmeybv.-ar-se,   r.  r.   so   debarrasser  de 
etile  parlie  du  manleau  (|iii  couvre  le  visa^e. 

+  Dcsembcco  ,  f .  m.  laclion  de  (K'couvrir  Ic 
Tfcage,   parlant  de  cclui  qui   est  enveloppe 
dans  un  manteau. 
Besen Btcni oo ,  a  ,  p.  p.  de 
Dcslhbccuar ,  r.  a.  degorger,  se  dit  d'un  oi- 
«mq  qui  Jette  ce  qu'il  a  dans  le  jabot.  (flg.) 
lv^oiser :  dire  loul  ce  que  Ion  sali,  lout  ce 
qu'on  a  sur  Ic  cceur.    flg.  fam.)  Debagouler  : 
dire  ridiruleincnt  lout  ce  qui  vient  a  la  bouche. 
ItesESBmRAR.  V.  Desamar,  Dexenfadar. 

DCSEBVALI  ÄDO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Desehbaiiap. ,  r.  a.  dtcr  du  portc-rnanteau. 

DUElXAnANUADO,  A  ,  p.  J).  de 

Deshbaraxiiär  ,  r.  a.  debrouiller  .-  dcmÄ- 
lw, remetlrc  en  ordre,  au  propre  et  au  figure. 

Pesibv assado  ,  a  ,  p.  p.  de 

IDehemmassar,!*.  a.  defaire  une  liusse  de 
(upiers. 

DE&EV9ASTEAR     OU     ÜF.SnMMASTP.F.ÄR  ,     elC. 

V.  Dctmat rear ,  clc. 
DrsF.«MOixnAOü ,  \yp.p.  de 
Dfsexeoimiar,  r.  a.  öler  la  cribluro  (a 

Deseipaoiädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desempachar,  r.  a.  debarrasser,  degager; 
twaer,  vider;  allerer  uu  vaisseau. 

De5expaciiar-se  (de'',  v.  r.  se  defaire,  se 
febarrasser  de  ce  qui  donnait  de  l'cnibai  ras. 

Desebpächo ,  s.  m.  debarras  :  cessation 
dtaharras,  delivrance  de  ce  qui  le  causait. 

f  Desempado  ,  a  ,  adj.  non  ochalasse ,  qui 
fotpas  aeeok»,  parlanl  d'une  vigne.  ]>.  p.  de 
kumpar. 
|        Dc5em?apAi>o  ,  a  ,  p.  p.  de 

DtSEVPAPÄR,  r.  a.  öler  les  fan\  plis  que  foot 
In  habits  mal  tailles.  it.  V.  Alizar,  Evacuar. 

De<e)( papzi.ado  ,  a  ,  p.  p.  de 

DtsKMPAPELÄR,  «.  a.  depaqucler,  derouler, 
tefajre  une  enveloppe  de  papier. 

Deshtpar,  c.  <i.  dechalasscr  :  dtcr  les  ccha- 
lutlivigne. 

Dlscmfarär,  etc.  V.  Detamparar,  etc. 

DuimpARF.uiADO,  kyp.p.  de 

Desempareldär,  v.  a.  deparcillcr,  desas- 
■Mbler;  desapparier;  desarcoupler;  desas- 
lortir. 

DtunpARELHÄi\-SE,t.  r'.(fig.)  »cmesallier: 
m  nuricr  a  une  personne  dont  l'extraction  ou 
hfortone  n'cat  pas  pareille. 

Desempat  ino ,  a  ,  p .  p.  de 

Desfupatar,  r.  a.  deparlagcr  .•  faire  ecsser 
lepartaged'oplnlonsentrc  les  juges,elc.;  re- 
iMdre. — Ktn  ntgocio,  {/ig.)  debrouiUcr,eclair< 


DES 


*iä 


\  clr  une  alTaire ;  la  terminer.  —  os  co/oi,  depar- 
Uiger  les  voix. 

-f  Descmpate,  s.  m.  I'action  dedepartager  les 
voi\;  (flg.)  d'cclaircir,  de  resoudre  une  affalre. 

DeskmpavezAdo,  h,p.p. de 

Desempavezar,  v.  a.  depavoiser  :  dter  (es' 
pavois,  les  pavillons  d'un  vaisseau. 

Df.sfmpf.<:äd\mf.nte  ,  ade.  V.  Detembaraf*- 
domente,  Correntemente. 

Dese.upk(;ar,  etc.  V.  Detetnbarafar  et  De- 
iemparhar. 

f  Df.sempecer  ,  v.  a.  desembnr rasser,  debar- 
rasser; d^senlraver. 

DESEMPtciDO,  a  ,  p.  p.  de  Desempecer. 

•f  Desempe^o  ,  s.  m.  debarras. 

Desempederxec£r.  V.  Detempedernir. 

Desfmpedernido  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Dr.sEMPEDERJiR,  r.  a.  V.  Detempedrar. 
{flg.)  Amollir,  adoucir. 

Desf.mpedjr,  etc.  V.  Detimpcdir,  etc. 

Dksexpcdradg,  kyp.  p.  de 

Desempedrär,  v.  a.  depaver  :  öler  le  pava 
place  ;  epierrer.  {flg.)  V.  Desempedernir. 

Desempecado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Pf.sempegar,  v.  a.  öter  du  gouflre. 

Deskmpenädo,  A,p.  p.  de 

Desempemär,  v.  a.  equarrir ;  redresser  uns 
planche  dejetec. 

Dr.sEMpE.NÄR-sE,  v.  r.  sc  redresser,  devenir 
droit;  se  mettre  droit. 

Df.sempf.mi ado  ,  a  ,  p.  p.  de  DesempenhüT. 

•f  Desempexuadör,  f.  m.  celui  qui  degage, 
qui  relirc  ce  qui  claitengage;  qui  s'aequitta 
de...,  qui  remplitson  devoir,  ses  fonetious, ale. 

•  Desfmpkmumento.  V.  Desempenho. 

Pesempemiak,  r.  a.  degager  :  retirer  un  cf- 
fet  mis  en  gage.  S'acquilier  .-  faire  «on  devoir, 
bien  faire  ;  rcuiplir  l'allenle.  —alguem,  liberac 
quelqu'un  de  ses  deiles,  les  acquiltcr.  — o  aa- 
sumpto,  bien  soulenir  sa  these,  se  tirer  d'af* 
faire  aver  honneur.  —  bem  o  seu  papel,  jouer 
bien  son  rolc.  —opromcllido ,  degager  sa  pa- 
role,  y  satisfaire. 

Dr.sr.MpENiiAU-sF. ,  r.  r.  s'aequitter,  payer 
ses  deltes;  faire  son  devoir,  reinplir  ses  obliga- 
tion>. 

DESEMpcxno,«.  in.  degagement  :  action  de 
retirer  un  eflVt  engage.  Accomplissemenl d'une 
Obligation,  d'une  promesse.  Achevement,  per- 
fection,  derniere  raain.  Payeinenl  des  dettea. 

Desf.mplno,  #.  ot.  redressemeni  d'une  plan- 
che dejetee.  —*tpl-  rcgles  de  charpenlier. 

Desemperrädo,  a, p.p.  de 

DrsEMPERRÄu,  v.  a.  desarmer,  apaiser  la 
colere  de... ;  apprivoiser. 

Desemperrar-sb,  v.  r.  se  desenteter,  de- 
raordre. 

Desf.upestAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Pf.sem pestar  ,  «.  a.  desinfeeter  :  öter  la  ooa» 
tauion,  Tinfection. 

rr.Kr.MPOÄDO ,  a  ,  p.  p.  de 

Pksempoär,  v.  a.  öter  ou  secouer  la  potujrt» 
la  poussiere;  depoudrer,  cpouateter.il  eaiajifii 
reeiproque. 
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+  Desempobrecer  ,  v.  a.  lirer  quelqu'un  de 
l'eiat  de  pauvrete.  v.  n.  Cesser  d'etre  pauvre. 

Desempocado,  k,p.p.  de 

Desempocar,  v.  a.  lirer  d'un  puils,  (flg-) 
Tirer  d'un  lieu  profond ,  cache. 

Desempoleädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desempoleär ,  v.  a.  (f.  de  linde)  puri- 
fler. 

Desempolcado,  A,p.p.  de  Desempolgar. 

f  Desempolgadöra,  #.  /".  l'action  de  deban- 
der,  de  detendre  une  arbalete. 

Desempolgar,  v,  a.  detendre,  debander  une 
arbalele ;  lieber  ce  qu'on  avail  saisi. 

fDESEMPÖR,  «.  a.  retirer,  öler,  enlever  ce 
qui  etait  interpose;  (flg.)  ce  qui  fail  un  ob- 
stacle. 

Desempossar,  etc.  V.  Desapossar,  etc. 

Desempösto  ,  a  ,  p.  p.  de  Desempor. 

Desemprenhädo,  a,  p.p.  de 

Desemprexbär,  v.  a.  V.  Parir.  (flg.)  Dire 
avec  difficulte  ce  que  Ton  gardait  en  secret. 

Desem pulhado  ,  k,p.p.  de 

DesempulbAr-se,  v.  r.  prendre  sa  revancbe 
des  pouilles  qu'on  avait  dites  en  en  disant 
d'autres. 

Desempunbado,  Ayp.p.  de 

Desempunbar,  e.  a.  demancher;  I&cher;  faire 
sauter  lepee. 

Desexamorar,  etc.  V.  Detnamorar,  etc. 

Desexcabar,  etc.  V.  Desencavar,  etc. 

Desexcabecädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desencabecär  ,  v.  a.  dissuader;  desinfa- 
tuer. 

Desencabrestadamexte,  adv.  a  toule  bride, 
a  bride  abattue;  inconsiderement.  {flg.)  Sans 
frein ,  sans  relenue. 

Desekcabrestado ,  a  ,  adj.  {flg.)  Sans  frein; 
temeraire;  empörte;  dissolu.  p.  p.  de 

Desexcabrestär,  v.  a.  delicoter  :  oler  le 
licou  a  un  cbeval,  elc.  {flg.)  Lacher  Ia  bride  ä 
quelqu'un. 

DesexcabrestAr-se  ,  v.  r.  se  delicoter.  (flg.) 
Se  livrer  a  Ia  debaucbe. 

Desexcacbädo,  k,p.p.  de 

f  DcsESCACnÄR,  v.  a.  decouvrir  ce  qui  etait 
carhe.  V.  Desencaixar. 

Desexcadbädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desexcadear,  v.  a.  decualner.-  öler,  deta- 
eher  la  cbaine  ou  de  Ia  chalne.  (flg.)  Rompre 
l'amitie,  l'union,  ses  liens. 

Desexcadeär-se,  v.  r.  se  dechalner  :  rom- 
pre sa  chatne,  se  dit  au  figure  des  venls  Vio- 
len ts. 
DesexcaderxAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 
DesexcaderxAr,  v.  a.  defaire  la  reliure. 
Desexcaixadamexte,  adv.  iramoderement. 
Jh'r  — ,  (fam.>  rire  a  gorge  deployee. 
Desexcaixädo,  k,p.p.  de  Desencaixar, 
'Desencaixadüha,  f.  f.     t    dcbolleruent, 
Desexcaixamento,«.  m.   I    luxalion,dis- 
loeation.  L'action  de  desassembler,  de  de*- 
unir,  de  desengrener. 
Desencaixar,  v.  0.  disloquer,  debotter,  de- 


mellrc  les  os.  Desassembler,  desunir,  separef ; 
desengrener.  II  eslaussi  reciproque. 

DtSLNCAIXOTADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Desexcaixotar,  v.a.  decaisser,  lirer  dune 
caisse,  d'un  caisson. 

Desexcalbädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desengalhär,  v.  a.  (t.  de  mar.)  relever ,  re- 
metlre  ä  flot  un  navire  cchoue,  le  dechouer. 
Defaire  une  obslruction  d'humeurs;  ecarter 
un  obstacle. 

Df.sencalhar  ,  v.  n.  (f.  de  mar.)  se  remetlre 
a  flot.  [flg.]  Se  retirer  d'un  mauvais  pas. 

f  DF.sFNCALiit,  s.  m.  relevement  d'un  vais- 
seau.  'Resolution  d'une  obslruction ,  d'un  ab- 
ces.  £carlemcnt  d'un  obstacle. 

Desencalmädamexte,  adv.  ä  sang-froid, 
sans  passion ;  sans  honte. 

Desexcalmädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desexcalmär,  v.  a.  donnerdu  frais,  de  Ia 
fralcheur.  (flg)  Calmer,  modercr  un  desir,  un« 
passion ;  apaiser,  remetlre  en  bonne  humeur. 

Desexcalmär-se,  v.  r.  prendre  le  frais,  se 
rafraichir. 

Desencamixhado,  a,  p.  p.  de  Descncami- 
nhar.  adj.  Ir,  andar  — ,  s'egarer,  perdre  le 
chemin ;  (flg.)  s'e carler  de  la  raison,  de  la 
verile. 

Desexcamixdadör,  a,  adj.  et  #.  qui  egare, 
qui  delourne  de  son  devoir;  qui  debaucbe, 
pervertisseur. 

Dfsemcamimiamento,  s.  m.  egare raent ;  in- 
conduite.  V.  Detcaminho. 

Desencaminhar ,  v.  a.  egarer.  derouter,  four- 
voyer,  econduirc,  öler  de  la  roule.  (flg.)  — , 
delourner  quelqu'un  de  son  devoir;  pervertir, 
debaucher.  Soustraire  une  chose  ä  quelqu'un, 
la  delourner  de  son  application.  —  dinheirot, 
divertir  les  deniers. 

Desemcaminhär-se,  v.  r.  s'egarer,  se  de- 
lourner du  verilable  chemin,  au  propre  et  au 
figure;  se  pervertir,  se  debaucher. 

Desexcamisädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desemcamisär,  i\  a.  —  o  milhot  öler  l'cnve- 
loppe  aux  epis  de  mats.  V.  Descamisar. 

Desexcampädo  ,  a  ,  p.  p\  de 

Desencampar,  v.  a.  redonner,  faire  repren- 
dre  une  chose  ä  quelqu'un  malgre  lui. 

Desemcaxaluaoo  ,  a  ,  p.  p.  de 

•f  Dfsencanaliiap.  ,  v.  a.  lirer  quelqu'un  de 
la  lie  du  pcuple;  lui  faire  perdre  l'air  canaiüe, 
les  mauvaises  habitudes  du  bas  peuple. 

Desencandeado,  A,p.p.  de 

f  Desexcandear  ,  v.  a.  faire  voir  clair. 

•f  DESEp(CA^fTA^.Äö,  *.  f.  diligence,soin  pour 
desenebanter,  pour  decouvrir  (un  iresor,  elc). 

Desencantado  ,  a  ,  p.  p.  de  Deseneantar. 

f  Df.semcantadör,.  s.  m.  celui  qui  desen- 
chantc;  qui  decouvre  des  choses  merveilleu- 
ses,  rares. 

Desencaxtamexto.  V.  Desencanto. 

Desemcantär,  v.  a.  desenebanter;  rompre, 
delruire  l'encbantemeni.  (flg.)  Decouvrir  une 
chose  occulle,  rare,  precieuse. 

Dis£hcamto  ,  *.  m.  desenchantement,  deV 


i  d«  dMencbauisr.  dt 


Äno,  A,  p.  p.  de 
Lim ,    v.  a.  Oler   I«  cipucbon. 
■«apeler  :  Oler  Ic  eapelage  d'un 

i  oo ,  a  ,  p.  p.  de 

ix*»,  c.  o.  (i'huj.)  tnlever,  oler 

e   quelqn'an,   (Hg.)  Hanifeiler, 


eil«.  —  o  tio,  i'ecliircir,  de- 
arlant  du  cid. 

a  \  mi ,  A ,  p.  p.  de 

iciii«,  r.  a.  denen  Wer,  desinfa- 

s*Di>,p.p.  de 


(/!?-:■ 


ecb* .  *.  «.  et  n.   baiiier,  ii  imi-  ■ 

oo ,  A ,  p.  p.  de  öcirnciirfcrr . 

an ,  i  ,  p.  p.  de 

IM,  v.  a.  c-letla  coiileiir  de« 

;i  pn ,  * ,  p.  p.  de  Deiencarrc- 

eca  sf  ksto.  V.  Dettarfo. 

u* ,  r.   «.  dechiTRer,    libirer 

rienipler;  desoberer. 

rioa ,  k ,  p.  p.  de 

liu ,  «.  a.  demonler  In  canon». 

i,A,p.p.de      ■ 

■  ,  <\  o.    utcaier ;  (airc  jorlir 

•gor. 

Tino,  i, pip.de 


o.  i/am.)  dtperjnader, 


ÜB,  ■.  ■>,  «feMMf  la  Tarniion 
l'une  [ultUlm.  (/In.)  Chataer 
T»  d'un  pntede. 
I,lM  V.Deieng-utar.  ' 

IBOla  ou  DesescATtniBoÄii, 


■  ,  e.  a.  denionier  l'irlillerle. 
c.  o.  «er  le  manche ,  deman- 
eti  ausii  reeiproque. 

***•  1  V.  De«Brail...,ew. 
,  ele.  * 

le.  V.  AmotiIbt,  ele. 
4i  p.  p,  de  H»e««rror. 
,TO,#.  •»-  '  1»»*«  «n   lltatM 


IJEIEÜCOIPADO,  p.  da 

DesEstoirAK,  v.  o.  ((.  d-<irlilt.)  decofllcr  i 
öler  le  ceuveicle  d'uue  anwree  da  canon. 

DesehcolImi  ,  a  ,  p.  p.  da 

DEüK*cOLin  v.  u.  (I.  de  ckarp.)  raboLer  lf 
bonl  d  uneplanclie. 


IUI 


,p.p.d 


Bf,  pJirlanldccelui  qui 

Dksencoljieii   t 
Ire ,  jlrreloppcr. 

DMEÜCQUltll, 


.  calmer,  apiitcr  li 
'.  se  ■..■■■..!■.  «epal- 

tirdir,  titr  l'eii|;otudt>- 


filj.  ■  Sr-  ilcbouiurinor  a  r|l|[')||u'lin. 
Ill.sp  VTiiLUiri'J,  >.,  p.p.  i*  Dtlcncolhfr 

■fü*si.*atumbno,t.m.  (flg.)  *  bardin*«, 
.-..■■■■■         1 1.  . ,  a  ,  p.  p.  de 


> ,  p-  p-  de 


DbiehcobguIdo 

i  coquille.  (flg.)  Tlrer  de 

U»»ncaxcntK-» ,   e, 
uille  (jts.)  d'un  lieu  caclie. 

SaieKCciiiTniDo    i    p.  p.  da 

Dbsekcostbaii  t.  a.  faire  crolier,  raira 
u'on  te  cruise ,  qu'o»  nc  le  rcnconlre  pas. 

DESiMCMTKAB-SE.e.t1.  H  croiscr  so  man- 
ner, (le  pai  se  rencontrer.  (Jlj.)  Discomcnir, 
'Clrc  poinl  d'aecord  ,di>orger. 

IIesehcontko  j.  H.  craiiemenl:  dinpoiidan 
llerne    I«  (Bilde  >e  manquer.  (/tj.J'DIver- 


llntMunimi 

i.,»,p.p.  de 

siruuwiimi- n 

lIESescOBTADO 
J)E*ESCOSIAL* 
JlESr^COSTALA 

uiique. 

*    P-p.de  Btintee* 
no   * ,  p.  p.  de 
«     *,  a.   d«ncber    la 

l.r„ 

I)^sr^cUiTÄl^ 

e,  a.  mallre  debaul,  Taire  le- 

r  um  appui- 

o  s'appujer.  (/lo.)  S'i-carlir,  a'epm  :<la  la 
rrlu ,  de  hu  devoir,  elc.}. 

Desex con-ia. ,  elc.  V.  De woular,  »1c. 

Desescovauo,  t,  p.p.  de 

Otsesi  (iVAii ,  e.   a,  delatrer.  —  n»  /iro», 

iifcr,  debusquci  lea  Mies  fm*e*.-i/<j-)  !>"■■ 

Hon,  |.Firlnind(tBircef  det#iWB.V. 


äo  MM 


Ur.sf.scKKiiALAii.tMi.  MN  «nrllr  ie  innrem 
dala  bvrfierle.  Faire  torlir  ml  luurMU  de  M 
toeje  pourle  co.nbailre.  ,'/!j.i  IMciger;  mellre 
rn  llberle. 

•f  Desesuehoxishih.  t.  ».   chasser  lo    U*- 
idoo  du  corpt  d  un  pMtMft 
rfiii'ninili'i,  • .  p.  p.  de 

f  kMWUi|  c.  a.  fig..  I.umflltr,  ra- 
ta aiawr  l'argitcil. 

HKaPll  im  bu  ,  i .  p.  f.  do 

Deuimcimi.  i.  ■>  IkM*  rlc  queti|ae  obli- 
iJlion  ;  pjj«-  !tf  delte»  rlc  nuclqu'iin. 

Düssomnin-ss.,  t.  r.  »r  libcrer,  ('«rqoll- 
ler.ie  dfichareer  dune  deite :  pajerici  dellr). 

BWQMulMMtii » i  orfr.  j)  MBH  1  Eon 
■  i»;  dun  air  enjouc;  UM  souci»,  de  laiiR- 
froid ,  uns  crnolion. 

DESEarADAMfO,  \,ndj.  riiiertiSMin,  abtra- 
bte, recrcaiir.im-E.ini. 

PEMsr.tDA.DD,  A,  p.  p.  ilp  jlrirn/ixfar.   Bd>. 


ÖfeS 

(rV  ■  Airrciblr,  rlc  ban  goäl  |  feerlietii, 
'eyeuj.  p.  p.de 

I)£«uiFA»i.ir, ,  t.  a.  81er.  rure 
unnl;  tairrtenir  l'jppeitt.  rM.1 
rPcreer,  ditertir. 

Di'stsrr.iiiDO 


pt(M[lll . 

Dtiiftrarfifjlrt 

Dr.sr.st-ritic;»» , 


Dm«b 

V.  Dnntfainr.nr. 

deparer.otcrli  p 


er.'.... 


'  1'i-iMi.fna 

.  V.  MfkMifMr. 

l!F.lF.stF.r.m;JÄD 

,  » ,  p.  p.  de 

«.   B.   deroulller :  1 

nailk.-a  tinf» 

,rfe>  netter  i*M( 

IWliiiiWMiil  a 

p.  jt.  de 

BMMnWtei  t 
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ftbfo  de  la  grafc>pe.  (jig.  fam.\  I>e>orer,  tnan- 
atr  aree  avidile ,  goinfrer. 

DtSE*GAIOLADO,  A  ,  p.  p.  de 

Dcscjgaiolar,  v.  o\  faire  sorlir  de  la  cage ; 
(ß§.)  de  la  prison. 

DESExcAniDAM£aTfe,a<ir.  franchement ,  in- 
ftoament,  sans  detoar;  bardiment. 

Dcsencauädo,  a  ,  p.  p.  de  Desenganar.  adj. 
Desabuse,  delrompe,  revenu  de  se»  egare- 
mi ;  sincere ,  de  bonne  foi ,  Trane.  —  dos 
«eaacoa,  eondamne  par  les  medecins.  —  do 
mundo  y  degoüte  du  monde. 

f  Desescakador,  «.  m.  celui  qui  delrompe, 
fai  desabose. 

Desevcasar,  v.  a.  detromper,  desabuser, 
teuTengler,  dessiller  les  yeux ,  eclairer,  tirer 
ferner. 

Desescamar-sb ,  v.r.  se  desabuser,  se de- 
kMnper.  —  d'aigutm  ou  d'atguma  cousa ,  etre 
ttütlanpe  de  l'esüme  que  Ton  avait  pourquel- 
taNiB.  ou  pour  quelque  chose.  —com  alguem , 
r*eipliqeer  avee  quelqu'un.  —du  mundo,  se 
türemper  des  grandeurs  de  la  vie. 

Desesga.io,  a.  m.  desabusement :  aclion  de 
desabuser,  de  detromper;  ses  eflels,  etat  de  la 
stnonne  desabusee.  Ce  qui  desabuse.  *  Inge- 
■all*,  franebise,  bonne  Toi.  Rcprochc,  verile 
eteen  free  sans  menageinen  t. 

Besekgarrafädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

tDcscscARBAFAR  ,  v.  a.  «Her  ( lc  vin  ,  etc. ) 
ses  boaleilles. 

DtSESGASTÄDO,  K,p.p.  d« 

Disijgastar,  c.  a.  demontcr  un  diamant 
•s  tonte  au  Ire  pierrc  precicuse. 
f  DESEJCEiinusAif  rxTE  ,    ad?,  soltement , 

äwtiemenL 

IfestüCESBO  ,  *.  m.  V.  Eslupidcs. 

DutxcEKBdso ,  a  ,  adj.  sot ,  bornc ,  sans  es- 
**.  saos  jugement. 

DtstficuLFADO,  a  ,  p.  p.  de 

fDts£!«coLFÄE  ,  e.  a.  retirer  du  gouITre,  d£- 
forr  da  danger. 

Dcsescomvädo  ,  A ,  p.  p.  de 

DucxGOMMÄR ,  v.  a.  desempeser :  öter  l'era- 
•ns  du  linge. 

DtsescosgADAVESTE,  adt.  dune  manierc 
fegracandee. 

DesesgoxcAdo,  a,  adj.  dagingandc  :  di.slo- 
•U,sans  contenaoee  ou  dune  conlenancc  mal 
eure*,  p.  p.  de 

Duucoücar  ,  v.  a.  degonder  :  öter  de  des- 
■wies  gonds;  disloquer,  dejoindre,  desunir, 
taassembler,  desengrener. 

Desocosicar-sr ,  v.  r.  se  degonder,  etre  lout 
fefiaf ande.  f/t?.)  Faire  des  coniorsious,  des 
aoavements  Tiolents,exlraordinaires. 

Duucoaco,  s.  m.  action  de  degonder,  de- 
sttteaieai,  dislocaüon.  (/ty.jDegintjaudeiuent: 
««de ee  qai  est  dcgtngande. 

DtSUGORDiDO  ,  A  ,  p.  p.  de 

t  DisaacoRDAt ,  e.  «.  ö:er,  diminucr  la 
pause,  x.  m.  Perdre  Vembonpolnt,  maigrir. 
BuunmvvfcAVo,  i ,  p.  p.  de  Vtst*gordu- 

rar. 
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DrsENGORDURAR,  c.  a.  d^graiiseff  :  #(fr  li 
graisse. 

DcsE>cRAcii»AiUMTB,adv.  gaucbeoient,  aabs 
grace. 

DesEMcnA^ioo,  a,  adj.  sans  grAce,  diagri- 
cieui,  insipide,  sans  agrement.  p.  p.  de 

f  DesengracÄr  ,  v.  a.  oler  la  grace ;  rendre 
insipide. 

DCSENGRAZADO,  A,p.  p.  de 

Desencrazär,  v.  a.  defiler  les  grains  du  etaa* 
pelet. 

DESE!fGREnnAR.  V.  Desgrenkw, 

Desengrossado  f  a  ,  p.  p.  de 

Desergrossär,  e.  a.  degrossir,  ailenaer. 

DesenguicIdo,  a,  p.  p.  de 

Desenguicar  ,  v.  a.  deguignonner  .-  öler  it 
guiguon. 

Desexbado,  a  ,  p.  p.  de  Dettnhar. 

Desenhadör,  s.  m.  dessinateur  r  qui  aal 
dessiner,  qui  dessine. 

Deseühar  ,  v.  a.  dessiner.  V.  Debuswr.  {ß§.) 
Projelcr. 

Desenho,  t.  et.  dessin.  V.  Dcbuxo.  (/la.)  Dea- 
sein ,  projet:  V.  Designio. 

Desenjuriar.  V.  Detaffrontar. 

Desenlacado,  a,  p.  p.  de  Dtsenlacar.  •d$. 
Denoue,  deTait,  deraele. 

f  DESENLAgAMEXTO ,  $.  wi.  desenlacemeot  : 
action  de  d^senlacer. 

Desenlacar,  «.  o.  desenlacer,  delacer,  de- 
faire le  lacct,  denouer,  delier. 

f  Desenläce,  s.  m.V.  Desenlopamento.  (fig.) 
Denoueuacnt,  Solution  :  fln  d'un  potfau;,  d'une 
piere. 

Df.senlamf.ado  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desemlamf.är,  v.  a.  öter,  enlever  le  limon, 
la  bouc  d'un  lieu ;  derrotler. 

Dusknlastrar.  V.  Iksewuutrar. 

Desenleädo,  a,  p.  p.  de 

Desenleär,  v.  a.  delier,  denouer,  demeier, 
debrouiller. 

f  Desenl£io  ou  Desf.nleo  ,  s.  m.  delieroeol» 
denouement :  action  de  delier,  de  denouer ; 
elal  de  ce  qui  est  delie,  denoue. 

Desenlodado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Deseülodär,  r.  a.  öter,  enlever  le  limen,  la 
boue  dun  lieu. 

De.«km  ltaoo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desenlutak,?.  «.  quiUer  ledeuil. 

f  Desemlltar-se,  v.  r.  quiller  ledeuil. (ß§.) 
S'cclaircir,  parlant  du  ciel. 

fDESENUüDECER,  v.  a.  donooer  la  langue» 
rendre  l'usage  de  la  parole.  v.  n.  Rompre  le  si- 
lence,  parier. 

Desenmudeudo  ,  a  ,  p.  p.  de  Domnmimdtfiir, 

DesennastrAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desejnastrar  ,  v.  o.  detaetwr  (let  cnere«t)» 
delier,  denouer. 

Deseüüf.voädo,  a  ,  p.  p.  de 

f  DesemievoAr  ,  v.  o.  dlssiper  re  broutnal^« 
les  nuages.  (/la.)Eclatrclr,enIunilner,edittfr. 

Df.senivoveläoo  ,  x ,  p.  p.  de 

Desehnoyelak  ,  v.  a.  defafre  un  peleton. 
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(ß§.)  Innrer,  snirre  le  fil  (d'ane  bitloire, 
«fanctolrigue). 

Dutno.  V.  Dezeno. 

Dbsmquadiriiar.  V.  Deteneademor, 

Desihqoietar  ,  clc.  V.  Detinquietar. 

Desbnraiädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Dbsenraiär  ,  v.  a.  desenrayer :  ölcr  ce  qui 
•mpechait  la  roue  d'une  voiture  de  tourner. 

Desenredado,  kjp.p.  de  Desenredar. 

Dksenredador,  s.  m.  celui  qui  debrouille, 
qui  demele. 

Dehenreüär,  v.  a.  dclortiller,  ddbrouiller, 
demeler,  mettre  en  ordre,  separer.  Denouer, 
demeler,  developper,  au  propre  et  au  ligurc. 

Deseü redak-se  ,  r.  r.  so  dermaler,  se  tin'r 
d'un  embarras;  se  debrouiller,  devenir  plus 
clair. 

Desexredo  ,  t .  m.  debrouillcmenl;  denoue- 
raent,  Solution,  (in  d'une  piece,d'un  poeiue; 
demelernent  d'une  inlrigue. 

Desexrolado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desexrolar,  «.  a.  dcrouler:  elendre,  mellre 
cn  long  co  qui  elait  roule.  (fig.)  Expliquer, 
developper ;  raconter  diffusement. 

Desexroscädo,  a  ,  p.  p.  de 

Desekroscar,  v.  a.  detorliller  :  defaire  ce 
qui  etait  tortille;  desentorliller.  Devisscr  .-  de- 
fairc,  öter  des  vis. 

Desexrucado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Di.senrccär,  f.  a.  defroncer,  derider.  de- 
plisser.  — o  roito ,  (fig.}  se  derider  le  front, 
defroncer  le  sourcil.  II  est  aussi  reeiproque. 

Desexsaccädo  ,  a  ,  p.  p.  clc 

Dfsexsaccär,  v.  a.  öter  du  sac,  vider  titi  sac. 

Dr.SEXsÄü.  V.  Dissensäö. 

Dl.SF.ÜisF.DÄDO  ,  A  ,  p.  p.  de 

f  Dksr.xsEiiÄR,  «.  a.  degraisser  .-  ölcr  Iü 
Hiaissc. 

Desexseiädo,  a  ,  p.  p.  de 

Deslxseiar,  t?.  «.oler,  lirer  du  sein;  faire 
•orlir*d'une  anse  ou  de  la  rade,  parlaut  d'un 
vaisseau.  «7.  Elagucr,  einonder,  purlant  des  ar- 
bres. 

Dksexseiär-se  ,  t.  r.  sortir  d'une  anse ,  de 
la  rade,  parlanldun  vaisseau. 

Desensixa damlxtk,  aar.  saus  Instruction, 
par  ignorance. 

Df.sexsixädo  ,  k,p.p.  de  Desensinar. 

Dcsexsixador,  adj.  et  i.  qui  fait  desappren- 
dre. 

Desexsinar,  v.  a.  faire  desapprendre ,  roon- 
trer  le  contraire  de  ce  qu'on  a  appris. 

-J-Desensiko,  *.  m.  I'aclioii  et  Teffet  de  des- 
apprendre ;  defaul  d'instruclion  ,  ignorance. 
Manque  d'enseignement. 

•f  Dbsexsorerbecf.r  ,  v.  a.  faire  perdre  l'or- 
gueil,  la  fierle ;  aballre  l'orgueil ,  huroilier. 

f  Deseksobbrbrcer-sr  ,  r.  r.  perdre  son  or- 
gucil ,  sa  Gerte. 

fDESEKSOBERBEciDO,  a,  p.p.  de  Desenso- 
berberer.  adj.  Qui  a  perdu  son  orgueil. 

DesexsolvAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desf.nsolyar  ,  v.  a.  (/.  d'arl.)  degorger  la 
lumiere  da  caaon. 


Dkskrtabolar.  V.  Desembarafar,  DfiStmp* 
dir. 

*  Desf.xtäö,  adv.  d£s  lors. 
Desextexder,  r.  n.  et  — se,  v.    r.  faire 
l'4ne,  feindre  d'ignorer,  de  nc  pasenlendrc. 

•j-DESEXTE*DIDAMEXTF.,a<is.   en   fcigliaill  d« 

ne  pas  entendre. 

DESEXTENDioo,  \,p.p.  de  Desenlender. adj. 
Borne;  ignoranl.  Dar-se  por  — ,  fazer-tc — , 
feindre  d'ignorer,  de  ne  pas  cnlendre  ou  com- 
prendre ;  faire  semblant  de  rien.  Ao  — ,  loc. 
adr.p.us.  faisanl  semblanl  de  nepas  entendre 

Desintendimento,  s.  m.  faule  d'mtelligciicc, 
d'ignorance. 

Uksf.ntkressk,  etc.  V.  Desinteresse,  etc. 

Desf.nteiua  ,  etc.  V.  Dysenteria,  etc. 

DESKYTERRÄno ,  p.p.  de  Desenterrar.  adj, 
(fig.)  Pdlecommc  fin  mort. 

DrsF.Mi.RnAnoa  ,  a,  /.  qui  delerrc.  —  d* 
mortos.  V.  Deanterramörto». 

Dr.sEMERaAMEMO ,  s.  m. '  exhumation  :  ac- 
lion  d'eibumcr. 

f  D-SF.NTT.nr.AiiöurDs,  s.  2  gen.  ( fam.)  ce- 
lui qui  dit  du  mal  '',e  ceux  qui  sonl  uiurb. 

Desf.ntf.riiär,  r.  a.  delerrer,  exliuiner :  re- 
tirer  de  torre.  {fig.)  — ,  decouvrir  ce  qui  etait 
cachc.  ( fig.  fam.  )  Fouiller  dans  le*  tom- 
beaiiT,  chercher  ä  connaitre.  Tircr  de  l'oubli. 
—  os  ussos ,  (fig.  fam.)  fouiller  dans  la  gene»- 
Krrie  de  quelqu'un.  — os  murlos,  ifig.)  troa- 
Mer  los  cendres  des  morls. 

Drsi.MESADO,    A  ,  J>.  p.  de 

pr.sKNTKs.ii;,  r.  o.  dera'idir  :  oler  la  raideur; 
debnnder,  delendre. 

Dt.M.MhSAp, ,  r.  n.  el  —  se  ,  v.  r.  perdre  U 
raideur,  se  delendre;  sc  rel«1cbcr. 

I)i.sr>TF.s(HRAi;  ,  etc.  V.  Descnlhesourar, 
etc. 

DF.sEYinr.soi'KADo,  a  ,  p.  p.  de  DcsenthetoHr 
rar. 

Desf.ntiiksol'radök,  a  ,  s.  qui  tire  du  Iresor. 
(fig.)  Qui  decouvre  des  choses  cacbees. 

Desentiiesoukär,  v.  a.  tircr  du  iresor.  >'f.g.) 
Couimuni(jucr,  faire  connaitre  (  des  veril«, 
des  faits  iinportants  ,  etc.). 

Dksextoac.u"),  s.  f.  I'action  de  detonner,  dis- 
sonnance,  fau\  ton. 

Düsentoäda m i:mt.  ,  ndv.  avec  dclonnation 
hors  du  ton  nalurel ,  faux. 

Desextoädo,  a,  p.  p.  de  Desenloar.  ttdj. 
Dissoimant.  Hörnern — ,  <j u i  cbante  faux. 

Dlsemoamknto,  5.  r/i.  Y.  Desentoapio. 

Deskntoär  ,  r.  «.  uelonner,  sorlir  du  Ion. 
cbauter  faux.  ICIcver  lavoix,  parier  plus  ba.it 
qu'il  nc  faul.  V.  Desprupotilar. 

DtsENTOvu-sK,  r.  r.  parier  fort,  audaciea- 
semenl. 

DcsE.NTOi.nER,  v.  a.  tircr  les  raenibres  d'uo 
etat  d'cngourdissemcnt  ou  de  faiblessc,  leul 
rendre  la  souplesse  habituelle. 

Dksentoi.iiido  ,  a,  p.  p.  de  Desenlvlher. 

Desentonädo,  a,  /;.  p.  de 

f  Desextoxär,v.  a.  abaltre,  abaisser  T$t 
gueil,  humilicr. 
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DxsK.vrOBPietft ,  e. «.  degourdir,  öter  l'en- 
gourdissement.  4/te.)  Acliver,  donner  de  la  vi- 
gaeur,  du  roouvement. 

DuMurroRPECfiR ,  e.  n.  et  —  se ,  r.  r.  se  de- 
gturdir,  perdre  l'engourdissement,  cesser  d'etre 
tacoardi.  (flg.)  — ,  se  faconner,  se  former; 
prendre  de  Pietivile ,  de  l'energie. 
Dksestorpscjdo,  k,p.p.  de Desentorpeeer. 
DusjiTOBFiaaESTO ,   *.    m.    degourdisse- 
ment .-  eessation  d'engourdissement. 
Desestr  ax^ado  ,  a  ,  p.  p.  de 
Desextran^ak,  v.  a.  defaiYe  une  nalte  ou 
oof  tresse  de  cheveux,  denatier. 

DlSCXTRASHÄDO,  A,  f.  p.  de 

DcscüTRAxniR,  «.  «.  arracher  les  enlraillcs. 
[ßj.)  Tirer  des  entrailles  de  la  lerrc;  du  fand 
da  «rar.  ( id.)  Approfondir  une  matiere. 

I>C5e.itraxhar-se ,  v.  r.  se  dechirer  les  cn- 
taill«.  (fig.)  Se  depouiller  en  faveur  de  quel- 
qu'un. 

HtfEXTRESOLHAR.  V.  Etfolar. 

f  Dlsextristecer,  v.  a.  desatlrisler,  decha- 
piaer,  egayer,  dissiper  la  tristesse.  11  esl  aussi 
Rtiproque. 

Deses  trist  ecido  ,  A  ,  p.  p.  de  Detenlristecer. 

DtsEHTRoaiEADO,  k,p.p.  de 

Desextroxizär,  t\  a.  delröner  ;  chasser,  de-, 
paederdu  tröne;  depouiller  de  la  souverai- 
tde. 

Duejtrouxädo,  k,p.p.  de 

Dcsestrovxar,  v.  a.  depaqueler,  deballer. 

Dcsextcuiado,  a  ,p.p.  de 

Desextcloär,  v.  a.  deblayer,  decombrer  : 
*iff  les  decombres.  —  uro  poco,  nettoyer,  cu- 
Rrtro  puils. 

Desextcldo,  $.  m.  enlevement  des  deconi- 
towou  plätras,  elc. ;  deblai,  decombres. 

DucsTCPioo,  a  ,  p.  p.  de  Desentupir. 

Desextcpimento  ,  *.  m.  debouchement,  de- 
Btgfment. 

Dt-^r^TLTiR  ,  v.  a.  degorger,  deboueuer;  cu- 
Rrtm  puits. 

Üesexvasädo,  k\p.p.  de 

Deslsvasaii,  v.  a.  (f.  de  mar.)  remctlre  h 
•tf  «n  navire),  öter  de  la  vase,  du  Union. 

Dmesyesciluado,  A,p. p.  de 

fri*E*YE!«ciLiiAR,  v.  a.  dclacber,  lacbcr,  de- 
kr.denoucr. 

t>ESEsvE*ciLnÄR-sE  {de),  r.  r.  se  debarras- 
w,se  delivrer,  briser  ses  Mens. 

DZSEXYESEKÄDO,  k,p.  p.  de 

fDtsE.iVEXEaÄR,  v.  a.  desenvenimer  :  öter 
k  >enin ;  guerir  l'enipoison  nennet. 

Df.SESVERGÄDO,  A,p.p.  de 

fDtsEH vergär,  r.  a.  ( l.  de  mar.)  dever- 
jurr:  detachcr,  öter  les  voiles  des  vergucs. 

Oue^yerconhado,  elc.  V.  ücsarergonhado, 
«f. 

DrsL\ verhak.  V.  Dctinrernar. 

*  I>;sf.mve5tir,  c.  a.  öter  l'investilurc,  la 
ü^sffrer  ä  un  au  Ire. 

IWsviolädo,  \ ,  p.  p.  de 

bfvisviOLAR  ,  t.  a.  puriücr  une  cgli>e  pro« 
br.«-r,  la  rendre  au  culle. 
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DiMimicABO, ky  p.p. de 

Demhtistar,  #.  «.  degluer :  oter  Ja  glu,  dtV 
btrrasser  de  la  gl«.  II  eel  aussi  röciproque. 

DiiEMVOLTAMmya)e>.  a?ec  aisance,a?ee 
adresae,  a?eagriee;  irop  librement,  indecem- 
ment;  effrooteaseot,  impuderamenl. 

Pesenvolto,  a,  o4j.  adroit,  agile,  iucooai- 
dere;  trop  libre,  lieencieui,  libertin,  eflrojite, 
insolent.  Mulktr — o,fornme  mise  indecem- 
ment,  immodesle;  excessivement  libre,sans 
pudeur,  coquine. 

•  Dkseji voltöso.  V.  Desentullo. 

Dksexvoitlba,  #.  f.  agilile,  dcxlerile,  bar- 
dies»e,  liberie,  Franchise,  air  aise,  delibere. 
Liccnce ;  mise  indecenle.  EflTronteric ,  inso- 
lence.  Gaillardiscs  :  paroles,  acüous  un  peu 
libres. 

pESKMVOLnjAö ,  $.  f.  V  .Desenvohimcnlo. 

Desf. Evolvente.  V.  Evolvente. 

Desenvolver,  v.  a.  dcrouler,  d^relopper, 
deployer,  dcplicr.  Jig.)  Debrouiller,  develop- 
per,  eclaircir. 

])i:senvolver-se,  r.  r.  se  debarrasser,  se 
delivrer;  se  developper,  s'aecroilre,  prendre 
loule  sa  forec.  (fig.j  Perdre  sa  timidile,  s'eu- 
bardir.  —  müito,  prendre  trop  de  liberte,  de^ 
venir  insolent.  — com  alyuem,  se  famüiariser 
avec  (|uel(ju'un,  se  dcboulonncr  a  lui ;  lui 
manquer  de  respect. 

L>EsENVOLviuo  ,  a  ,  p.  p.  de  Veuikvolvtr . 

Desi.nyolyimi.nto  ,  $.  m.  devcloppement  : 
action  de  developper  ou  de  se  developper  eo 
göncral  ;  progres. 

f  DKS!:NVOLvi\EL,  adj.  2gen.(l.  de  grom.) 
dcvcloppable  ;  explicable,  susceptible  d'etre 
dcveloppe. 

DtsKNXADinAMENTE,  adv.  sans  gracc ,  sans 
goül,  insipidement. 

DtsExxABioo,  A,adj.  fade,  insipide,  »ans 
grace,  saus  sei ,  sans  arl;  maussade. 

Df.senxakciado,  a,  p.p.  de 

Desi.nxarciar,  v.  a.  (t.de  mar.)  de^reer  un 
navire. 

Desemcugäh.  V.  Differcncar. 

Df.si-.rcaö  ,  *.  f.  desertion  :  action  de  deser-. 
ter;  abandonnement  d^j  servicc  sans  conge. 

f  Dksi.uta^ao,  s.  f.  (/.  de  pral.j  desertion  ; 
abandounement  d'un  appel. 

Desertado,  a^  p.  p.  de 

Df.sertak  Kde),  v.  n.  deserter  :  quiltcr  lo 
Service  mililaire  saus  conge.  {fig.)  — ,  quiller 
un  lieu ,  se  separer  d'un  corps.  ( /.  de  prat.)  — , 
abandonner  l'appel.  II  esl  quelquefois  aclif 
avec  les  meines  acceptior.s,  m;iis  p.  us. 

Di  sr.iiTo ,  a  ,  adj.  desert,  inbabile;  solilaire; 
abnndonne;  dcpeuple. 

Di  svir.io ,  *.  m.  desert :  lieu  desert:  lerre  ia- 
culle;  pays  inbabile;  solilude,  relraite. 

Di  si:ktöu,#.  m.  descrleur  :  soldat  qui  dö- 
serte ,  qui  a  de^erte. — ,  qui  akwidcnnc  une 
socie'r ,  e'.c. 

Di  si :i;vu;o,  elc.  V.  Ucwrvico  ,  elf. 

DESEs<()MMü^cÄn.  V.  Dcsi'xcomm... 

Dlbfscirfxer.  V.  Arhtrar,  lllu»liur. 
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Desesfis.  V.  Dezaxcis. 

Deseseistayäro.  V.  Dt'aseittaxado. 

DRSKSPASTÄnn  ,  A ,  //.  p.  de 

Df^espamtär  ,  v.  0.  faire  rcsser  l'clonnc- 
netil. 

Desespastar-se,  t>.  a.  rcvenir  de  sa  sur- 
prise. 

fDESESPAüTO  ,  s.  m.  1'action  de  faire  cesser 
l'elonnement ,  ou  de  rcvenir  de  sa  surprise; 
intr*pidilc\ 

DesesperacAö,  5.  f.  *  de\sespoir :  perle  de 
toute  esperance.  — ,  colere.  rage,  furcur.  Met- 
ter, pör  em  — ,  faire  desesperer,  faire  pcrdre 
toate  esperance.  t  uma  — ,  {(am.)  c'est  une 
•hose  insupportable. 

Desesperädamexte  ,  adv.  desesperement , 
en  desespere;  cperrfumeni. 

Desesperado  ,  a  ,  p.  p.  de  Detesperar.  adj. 
J)6sesper6  :  qui  ne  donne  aueune  esperance; 
qui  se  desespere,  furieu*.  Como — ,  ä  la  des- 
tfsperade,  en  desespere. 

DesesperAxv'a  ,*•/"•'  desespoir,  desolalion. 

Desesperas^ado  ,  a  ,  p.  p.  de 

DbsesperancAr  ,  v.  a.  desesperer .-  faire  per- 
dre l'espcrance,  öler  l'espoir. 

DesesperAr,  v.  a.  desesperer,  depiter,  tour- 
menler;  adliger  vivement ;  öler,  faire  perdre 
fesperance,  p.us.  (de),  v.  n.  et  plus  tu.  des- 
esperer :  perdre  l'espoir;  regarder  corame 
perdu  ,  delruit,  sans  espoir.  Se  livrer  au  des- 
espoir. 

DebesperAr-se,  r.  r.  se  desesperer,  se  de- 
piter, s'endiabler,  s'impaiienler,  enrager,  se 
facher. 

f  Desespero  ,  $,  m.  V.  Desetperacäo. 

Desssquipado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Dbsesquipar  ,  v.  a.  desagreer  un  navire. 

Desesteirädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  DesesteirAu  ,  v.  a.  dcualier  .-  degarnir  de 
itattes  le  plancher  d'unc  chambre,  etc. 

+  Desestima  ou         |  *mepris,deprecialion. 

■f  Desestima^äö, s.  f.  I  'Avilissement,  decri, 
perle  du  credit,  mauvaise  repulalion. 

Desebtimado,  A.,p.p.  de  Deseslimar. 

Desestima dör  ,  a,  *.  celui  qui  inesestime  , 
qui  raeprise,  qui  deprecie. 

Desestima  r,  v.  a.  mesestimer,  mepriser,  de- 
precier.  II  est  aussi  reeiproque. 

Desexcommcncädo,  k*p.p.  de 

Desexcomm Ungar,  v.a.  lever  i'cxcommuni- 
calion. 

Desfabricar.  V.  Arruinar,  Derribar. 

Desfacar-se,  etc.  V.  Ücscarar-te ,  Deraver- 
gonhar-se. 

'DE&FALCACAft,«.  f.      I 
I>E«FALCAlIENTO,#.m.|    S'   «"/*'*■«• 

DbsfalcAdo,  a  ,  p.  p.  de 

Dbspalcar,  v.a.  defalquer.  dnninuer,  rc- 
traneber-  rabaltre ,  deduire  ,  decorupter. 

'Desfaldar.  V.  Desfraldar. 

Desfallecexte  ,  adj,  1  gen.  qui  allatblil, 
qui  deperit.  p.  a.  de 

l?rffAn.er*  h  <  ♦•    ♦»,  atf.di'lit,  »Uh»üi«icf  ItfP 
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Desfai  leger,  c.  n.  defaillir,  t'aQaiblir,  de- 
perir ;  s  evanouir.  JYdo  —  e»  co/or,  em  f»r#- 
deneia,  etc.,  ne  pas  manqiicr  de  courage,  de 
sagesse,  etc.  —  na  paga,  ne  pas  s'acquiltcr. 

—  no  cumprimento  da  promessa,  ne  pas  ae- 
complir  ses  proinesses,  manquer  de  parole. 

Dlsfallecido  ,  a,  p.  p.  de  Dcsfalleccr. 

Dksfallecwento,  t.  m.  '  defaillance,  tat- 
blosse,  langueur,  aflaiblissement,  inaniüon. 
tvaiiouisseiuenl.  —  do pulso ,{t.de  mid.)  fai- 
blesse  :  defaillance  du  pouls. 

*  Desfallecüdo.  V.  Desfallecido. 

Df.sfalque,  *.  m.  *  deTalcalion ,  retranebe- 
raent ,  dechet ;  deduclion ;  decomplc. 

Desfamar,  etc.  V.  Diffamar. 

Desfaxatizädo,  a  ,  p.  p.  de 

fDESFANATizAR,  v.d.  dctivrerdu  fanatisroa, 
le  contraire  de  fanaiiser. 

Desfastio,  $.  m.  bon  appeiit.  {/ig.)  Enjoue- 
raent, gälte, passe-temps,  menus  plaisirs. 

Desfavör  ,  s.  m.  dedain ,  mepris.  *  Dcfaveur , 
cessalion  de  faveur. 

Desfavoravel  ,  adj.  2  gen.  dcfavorable  : 
prejudiciable,  desavautageut ;  qui  n'est  point 
favorable. 

f  DesfavorecedAr  ,  a,  *.  celui  qui  nuil,  qnt 
cberche  a  faire  de  la  peiue,  qui  est  contraire. 
'    Desfavorecer,  c.  a.  disgracier  :  cesser  de 
favoriser,  de  prolöger.  Rebuler,  ne  point  agreer 
les  Services.  Nuire,  s'opposer,  traverser. 

Desfavorecido  ,  a  yp.p.  de  Jksfavorcccr,  et 
adj.  —  da  natureza  ou  da  foriunay  disgraeie 
de  la  nature  ou  de  la  fortune;  maltraite  par 
l'une  ou  par  lautre. 

Desfatedor,  *.  m.  celui  qui  defait,  qui  <Je- 
truit.  —  d'aggravos,  vengeur,  redresseur  de 
torts. 

Desf\7er,  t\  a.  defnire  :  dclruire  cc  qui  est 
fail;  faire  qu'une  cliose  nesoitplus  ce  qu'tlle 
etail.   fig.)  Animier,  revoquer,  casser  ^  uu  coo- 
trat,  etc.,.  — ,  dclruire,  abaltre,  renierser, 
ruiner.  Eleindrc,  abolir,  aueautir. — ,  laillec 
en  pieces  ,  derontire  une  armee,  la  metlre  eo 
deroutc.  Fondrc,  liquefier.  Diviser,  depecer, 
coiipcr,  metlre  en  morceaux.  Dölayer ;  detrent- 
per  un  rorps  dans  une  liqueur.  Rompre,  alle- 
rer un  traile,  etc.  Uiminuer,  amoindrir,  alle- 
nuer.  Liccncier,congedier  des  troupes.  Amincir. 
(de.)  Privcr,  dcpouiller  de...,  ddlivrer  de...  — 
aggravoi,  etc.,  venger,  reparer  une  injurc,  un 
lorl ,  etc.  —  a  volta  ou  a  meia  wlta,  (|.  mU.) 
faire  ä  i'cxercicc  un  mouveraent  oppose  a  celui 
qu'on  a  fail.  —  um  engano,  d&abuser,  lirer 
derreur,  delromper.  — umenredo ou  «s»*«j/r, 
decouvrir  une  fraude,  une  superebene.  —  um 
errti ,  corriger  une  errcur.  Fazere  — ,  V.  IV 
zer.  — a  venda,  resilier. 

Dksfa/er,  v.  n.  — em  alguem,  medire  de 
quclqu'uu,  le  deebirer.  —  em  alguma  comm, 
deprecier  unechose,  lui  Irouver  des  dcfauls. 

—  em  /ri  ,  agir  contre  son  honueur,  snn  devoir, 
r-a  dignitc;  se  Uepicricr  rioi-iuciue  par  bumi- 
Wi  o%  par  »use. 
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fernster; qiitler,  tloigfier,  parier  de  soi  <c 

aai  Buil,  deplalt ,  etc.  Disparailre,  s'evanouir, 

•i  etsstper.  Se  conaommer  ä  forte  de  cuire.  Sc 

fcadre.-  ptrdrc  U  solidite,  la  consistance.  S'af- 

hiblir;  M  deconcerter.  Se  decomposer,  se  de- 

caadre,  s*  desasseiubler.  —  em,  avant  un  sub- 

biaoiif ,  il  eo  prend  U  signitication.  Kx.  :  —  em 

prnto ,  cm  lagrimas ,  se  foudre  cn  larines , 

•Iriircr  abondamment.  —  em  eomprimentos , 

bift  beaueoup  de  corapliraciils.  —  em  descul- 

fu ,  faire  beaueoup  d'excuses.  —  em  t>;uria*, 

twmr  o>s  inveclive*.  —como  o  fumo,  (fam.) 

»'«  aller  cn  fumee,  se  dissiper,  s'evanouir. 

>n<««uM/  a'aeiie.sc  fondre comzne  le  sei 

Am«  '.Vau  ,  cn  peu  de  leiups,  »an»  prollt.  et 

vms  tatoir  coiuuienl.  —  de  carnet ,  tnaigrir. 

-  </«**  eou$a%  sc  defairc  d'uue  ebose.  I'alie- 

;i  r  —  vma  routa  mite  a$  tndos ,  (fam.  on  le 

•  t  (Ttnecbose  «|ui  se  dissipe  facilcinent ,  qui 

w  kientet  usee,  consomec. 

1»f>m7i*f.sto ,  a.  m.  I'aclion  de  defairc ;  an« 

ii*ü<n   abolissemciit , aneanliasciiieot. 

!»c<»tin.  V.  Detfeiar. 

ütvccn\r»o ,  a  ,  adj.  decoche.  Mentira  —a, 
■enMwge  impudenC.  p.  p.  de 
D^HixoÄn,  e.  a.  ouvrir  ce  qui  elait  forme-  a 
li  def.  —  a  tfpingarda  ,  tircr,  deebarger  un 
fail.  —  o  a<Wo,  roinprc  le  »ceau.  —  a  tella, 
faetcoer  une  fiecltc. 

DurEt:oAK,r.  ».  eclaler;  ae  denouer,  flnir 
fv.  —  est  riio  ou  —  4  n'r,  rire  a  gorge  de- 
»bjee.  —rat  pranlo,  em  tnjttriaj,  clc.  V.  Dca- 
/aar-ae  em... ,  elc. 

Dwit-uo,  «.  «i.  denouement.  V.  Detentore. 
Dcsfr.iano  ou  Desfeäoo,  a,  p  /».de 
Dufum,  r.  au  vnlaidir  ;  reodre  laid.  V. 
Afthr. 

IwsftiTA ,  a.  f.  defaile,  exense ;  insullc. 
DuruTCÄDO ,  i  f  p.  p.  de 
Durcm.iR.  r.  a.  faire  uo  aflront  ä  quel- 
ta'aa,|°iasu!Ler. 

fearaiTO,  a  ,  p.  p.  de  Dt» faxer.  adj.  Defail , 
**%sre;  dissous;  violenl,  fort,  impelucux, 
faieai,  aflreux,  horriblc,  conlinucl,  parlant 
fwe  teinpetc,  du  vcnl,  etc.  Tormenla — a, 
taapMe  Uorrtble,  treft-gros  lemps.  Fugida  — a, 
lue  preeipitee. 

ÜF>fS4To, «.  m.  haefais  de  raoulon ,  etc. 
ksrtuioo ,  a  ,  p.  p.  de 
burcftitt,  r.  «.(f.  de  wtar^  deferlcr :  de- 
Najer  k»  voilet.  BrandJr(l'epee,uu  dard,etc). 
ti.  i.  f.  da  aaarr.)  faire  voile,  mellre  aous  voile. 
Di»»cajiAtK>,  A  v  p.  p.  de 
DtjrtftKA*,  v.  a.  öter  les  fers  d'un  prison- 
BJer.r«  deli\rer.Deferrer :  6lcr  le  ferd'un  che 
**L  I.  dta««r.)Dcferler :  depaqueter  les  voiles. 
Dufcruab-sb  ,  •.  r.  §e deferrer :  perdre  son 
kr,  se  dit  d'un  ehevaJ ,  clc. 
DttnatOLaiK.  V.  Duaferrolkar. 
ÜunÄpo,  p.  p.  de  Hca/Iar.  adj.  Qui  niarche 
a  la  ile.  Qui  deJile,  qui  est  ejfilö. 

t  Ot«rii»o,  f.aa.  I'aclion  d'efliler  uue  eloOc 
h>«r  la  brodtr  a  |ouri  cell«  cloffa  fflllec. 

(laniBi  ••  •,  üUtt  i  dtftlra  an  Umu  fil  • 


fll.  Döliler.  \fig.)  Diviser .-  rouper  en  Ület5.  (id.) 
An.-thscr  uiiiiulieuscmenl. 

Dksfiab-sk  ,  v.  r.  s'effller  :  s'en  aller  par  HU. 

f  Desfigura^aO,  a.  f. "  deligureraenl :  aclioa 
de  döfigurer ;  etat  de  ee  qui  est  defltjnre. 

Desfigüraix) ,  a ,  p.p.  de  Detßgutar. 

DF.SFiGURAMftMTO,  *.  in.  V.  Daa/jfMroftfo. 

Desficurär,  v.  a.  deflgurer,  deformer,  eon- 
trt'fairc,  öior  la  forme,  galer  la  ligifre ,  rendn* 
diObrnic.  (ßg.)  Dcguiser,  feindre,  dfssiiuuicr. 
(id.)  Empecber  qu'on  no  voie  les  fornies,'  lrn 
objels.  (id.)  Detigurcr,  ronlrefaire,  imiler,  re- 
presenier;  en  parlant  d'un  recit,  omettre  los 
circonsUnccs  essentielles. 

DcsFicrnÄn-sK.  v.r.  s'emouvoir,  se  troubler, 
s'afTecter,  el  le  faire  ronnallre  par  Talt^raiioii 
des  irails;  eprouver  un  rliangeiuciil  dans  sa 
flgure  ä  cause  de  in.itadic,  elc. 

Dt&fii.ADA,  a.  f.  iii.irche  de  soldais  a  la  nie. 
A'  — ,  venire  ä  terre,  ä  bride  ahattuc;  a  lä 
Ulc. 

DtSFii  ADF.mo,  a.  m.  delile .-  passage  droit. 

Desfii.ado  ,  kyp.  p.  dt* 

DesfilAr,  v.  n.  dclllcr,  aller  a  la  flle,l'un 
apres  Tau  Ire. 

DrsFiuiAoo,  a,  p.  p.  de 

f  Dksfii.uäi;,  r.  a.  ebourgeonner  :  Oleries 
bourgeons  superflus  d'un  arbre  ä  frolts;  emoh- 
der,  elagucr  un  arbre.  Separer  un  etsaim  de 
vieillcs  abeilles  en  lui  prcsenlanl  une  nouvcllo 
rurhe.  Dcpeuplcr. 

Desfiliiäu-sk,  r.  r.  se  dcpeuplcr. 

1)F.SFIYF.LÄI)0,  A.p.p.  de 

Desfivklar^  e.  a.  deboucler:  degager  Tat- 
dillon  dune  bourlf. 

Desflf.imadu,  a  ,  p.  p.  de 

DESFi.nx ar  ,  r.  a.  guerir  de  la  piluite.  it.  V. 
Deßegmar. 

Desflora^äö.  V.  De flor actio. 

Desflorädo,  a  ,  p.  p.  de  Detßorar. 

Drsn.ORAnön,  s.  m.  rclui  (jui  defleuril.  '{*q.' 
V.  Deßorador. 

Desfi.oramf..ito,  s.  m.  I'aclion  et  Ifllrt  de 
deflenrir.  (ßg.)  V.  Deßoracio. 

Desfi.orAr,  r.  a.  drfleurir  :  dler  la   n.t»   • 
lernir,  öler  le  luslrc.  KOIeurcr.  f/»*j.    \.  //» 
florar. 

Dr.sFi  orecer,  e.  n.  defleurir,  perdre  >.-i  H«  -t 
ou  sesfleurs.  (ßg.)  Sc  lern ir,  perdre  >on  l.i-t  .-. 
II  esl  aussi  rcriproque. 

I)esfi.örf(  um»,  A  ,  p.  p.  de  Detßorenr. 

Dksflorecimknto  ,    a.    m.    *  dcUeiir.iir- :. 
cbule,  tciups  de  la  cbnlc  des  fleitrs. 

DrSFLoniDO,  a  ,  adj.  depouille  d**  fleur^. 

Desfoooxado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Dt:sFOr,oNtR,  r.  a.  briser  la  lumiert*  d  \  ■  •• 
armea  fcu. 

*t*DEsFO(iOMÄr.-RK.  c.  r.  ( /.  d'aitit.]  h'hm'I 
par  l'usage,  en  parlant  de  la  lumiere  i)>mi*.' 
piece  de  canon. 

f  D f.sk 6 lb a  ,  a.  f.  cffeuillaison  .-  lemps  <>u 
les  feuilies  tombent;  aclion  de  dcpouiller  *ii 
feuilles  un  arbre»  une  plontt.  'Kpamprcmcntt 
an  parlant  dt  la  vlgnf, 
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•  DKSt'OuucAÖ.  V.  Detfolha  et  btifulha- 
menlo. 

Dksfouiädo,  a,  p.  p.  de  Detfolhar. 

Df.sfolh  adör  ,  a,  $.  celui  qui  efleuille. 

Desfolhadura  ,  $.  f.  efleuillaison :  aclion  de 
depouilier  de  feuillet  un  arbre ,  uno  plante. 

f  Desfolbamesto,  t.  m.  p.  ut.  efleu  il  lernen  t: 
aclion  d'dler  lea  feuillet;  etat  de  ce  qui  a  perdu 
lei  fauilles. 

Desfolbar ,  •.  a.  efleuiller  les  arbres,  cpara- 
prer  les  vignes,  Oter  les  feuillet ,  let  jets  inu- 
tilet. 

Dbsfolhar-se,  v.  r.  s'efteuiller.  II  se  dit  des 
rötet,  etc.,  dont  les  feuillet,  lea  petales  tom- 
bent. 

fDBsroLBO,  $.  vi.  Ia  peine  d'efleuiüer  les 
arbres,  d'epamprer  les  vignes,  etc. 

Desforcäbo,  Afp.p.  de  Desforfar. 

Desforcador,  $.  m.  redressour  :  celui  qui 
redresse  les  torts. 

Desforcar,  v.  a.  redresser  les  torls,  let  re- 
parer;  venger  une  injure;  mettre  en  posses- 
tioo. 

DstroRCAR-SB,  v.r.  reprendre  possession; 
▼enger  une  injure  recue. 

Desformär.  V.  Düfigurar. 

DEsrÖRMi,etc.  V.  Di  forme. 

Desforra, «. /*.  'acquil:  aclion  de  se  racquit- 
ter ;  recouvrement  de  ce  qu'on  a  perdu.  Ven- 
geanee,  saüsfaction  tirce  d'une  injure,  revan- 
che.  Em  — ,  en  recorapense,  en  manche. 
Tirar  a  — ,  V.  Desforrar-se. 

Desforrädo ,  K, p.p.  de 

Dksforrar  ,  9,  a.  oler  Ia  doublure.  lnderu- 
niser  d'une  perle;  recom  penser  quelqu'un  de 
ms  pertes.  —  os  cabos,  (I.  de  mar.)  defourer  les 
eordages. 

DatFURRAR-hK,  v.  r.  sc  racquiltcr  :  regagner 
ce  qu'on  avail  perdu  au  jeu.  Se  venger,  rendre 
Ia  pareille,  prendresa  revanche,  t'indemniser: 
se  rattraper  sur. 

Dekfradado,  a  .  p.  p.  de 

])rsfradär-se,  r.  r.  *c  defroquer  :  jeler  le 
froc  aui  orties,  en  parlant  d'un  moine  qui 
abandonne  ton  couvenl.  V.  Scculurizär-se. 

Desfraldädo,  a,  p.  p.  de 

Desfraldär,  v.  a.  diininuer  l'ampleur  d'une 
robe,  etc.  —  a$  tilas,  (t.de  mar.)  deferler  les 
volles. 

Desfranzjdo ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desfranzir  ,  v.  a.  deplisser,  defroncer  une 
etofle,  etc. ;  defaire  ce  qui  elail  plisse,  fronce ; 
derider.  —  a  feala,  as  sobranctlhat ,  (fig.)  se 
derider  le  front,  defroncer  le  sourcil. 

Desfrkar-sc,  etc.  V.  Dcscnfrear-se  yelc. 

Deafruncbado,  a  ,  p.  p.  de 

Desfruncüär  ,  v.  a.  (|.  de  ehir.  anc.)  oter  le 
put  d'un  abees. 

Desfrotädo,  a  ,  p.  p.  de  Detfrutar. 
Desfrctabor  ,  a,  #.  uMifruiiicr  :  celui  qui 
percoilles fruits  d'un  beriiage;  qui  jouit,  qui  a 
Votagc,  Ia  jouissance  et  Ia  po&sessioti  d'une 
ebote;  qui  vit  am  d<*p«n«  de  quelquiin ;  para- 
•iie 


!>.  >.  r.i: »  au ,  r.  a.  rcfueillir,  percevoir   k$ 
frti.l!»  d'un  hr»rila*jr.  Eflriler,  u.scr,  epuiscrai 
lerrain,  en  rocu  'illir  les  fruit*  sans  Iccuh/rer 
eouvetiablcnient.  Joiiir,  a\oir  "usagc,  Ia  jvui*- 
saiwe  ei  Ia  possession  d'une  ebose.  —  alyurm, 
se  prevaloir  de  Familie,  de  l'autoritp  d'an'.rui 
pour  fjire  ses  afTaires;  vivre  aui  depens  da 
quelqu'un. 

ÜtsKü>D4DO,  a  ,  p.  p.  de 

Desfi:üdA  r  ,  v.  a.  defoncer :  oter  le  fond  '.d'un 
tonneau,  etc.). 

Desgadädo,  k,  p.p.  de  Dcsgabar. 

Desgadadör,  a  ,  9.  döpreciateur. 

Desgabar  ,  v.  a.  blämer,  trouver  a  retlire  ä  ce 
que  d'autres  louent;  deprecier,  depriter. 

DESC  ADELBÄDO  ,  A  ,  S».  />.  de 

Descadeluär,  r.  a.  echcvcler,  decbe^eler. 

Desgalgädo,  a,  p.  p.  de 

f  Desgalc.äk,  v.  a.  preeipiter,  jeler  de  luut 
en  bat.  ( /.  d'arch.)  Dcruaigrir  :  retranchcr  da 
bois,dela  pierre. 

f  Desgalgar-se,  v.  r.  se  preeipiter,  au  pro- 
pre et  au  ligure. 

D  ESC  ALU  A  DO,  k,  p.p.  de 

DtsGALiiÄRr,  v.  q.  ebraiiclier  un  arhro;  et 
couper  let  rejetont. 

Desgarräda,«.  f.  dätist  cl  chant  poj>ulair« 
(en  Portugal). 

Desgauuädo,  a,  p.  p.  de  Detgarrar.  adj 
(flg.)  Deregle  dans  tes  nioeurs  y  libcrlin ,  dosor- 
donne,qui  mene  une  vie  licencieu^e. 

Descauräö,  adj.  m.  qui  egare,  qui  fait  &£*- 
rer  ou  cloigner. 

Descarrär,  v.  a.  detourner  du  bon  clietuin« 
egarer. 

Descarrär.  v.  n.  (f.  de  mar.)  Ie\er  lanrre; 
chasser  sur  ses  anrrcs. 

Desgarrär-sr,  c.  r.  t'egarer.  ■  A^O^0'0'" 
gner,  j»e  separer  de  quelqu'un,  fuir  ta  rompt- 
gnie.  S'adomier  ä  Ia  debauche. 

I>t:sGÄi;nu,  *.  m.  eaareinent.  \fig.)  * Bravoote, 
hardie>se:  impudeiire.  eflronU'he;  fanfaroo- 
nade,  brav  ade,  rodoiuontado.  OKilladr,  re- 
tard, coup  d'osil  gracieux. 

Dksgastado  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Descastar,  r.  a.  consumer,  ininer  petiti 
petil,  blascr,  user.  Hon^er,  detruire.  —  •»• 
mida,  os  humores,  faci liier  Ia  dige*üon,ille- 
nucr  les  buiueurs. 

D  esc  kl  ar  ,  etc.  V.  Degtldr,  etc. 

f  Desgorjado  ,  a,  adv.  decollete  :  qui  a  \e 
cou  decouvert. 

•f  Desgornir  ,  v.  a.  (t.  de  mar.)  depasser  um 
manoeuvre. 

Descostado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desgostar,  r.'a.  dcgoüter  :  donner  du  de- 
goüt.  :fig.)  Rebuter,  desagreer,  faclter,  aigrir 
rauser  de  l'eloignement,  de  l'aversion.  ;d«j  r.». 
K'aimer  pas,  n'etre  pas  content  de.  Ndo  — 
d'umacou*a,d'uma  pessoa ,  avoir  as$cz  de  poul 
pour  une  rho*e,  pour  une  personnr. 

Dtft.OMAr.-sr  d(  •,  t.  r.  sed^goüitr  :  pien- 
drr  du  <l«7'»:it  pour  une  persontie.  im»  « ho***. 

I>r.%i.—  :-,#.  m.  \,fig.)  d*goütf  de* •greinen*. 
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eVstaJtfr,  efcagrte;  — ,  aversion.  A—^loe.  adv. 
«  njret,  •  ctatve-cour,  malgrc.  Horror  de  — , 
Bonrir  de  cbagrin. 

Dcjcos70sAMfiNTE , <uto.  a  regret,  avec  repu- 
goance. 
DcscosTOsissni o ,  a  ,  «d>*.  *«p.  de 
De»costöso,  a,  adj.  desagreahle  au  goüt, 
tatipule,  fade;  triste,  ennuyc,  dcgoüle,  mc- 
centent,  decourage. 

Desgoyerbädo,  a,  p.  p.  d«  Desgovcrnar. 
*J  Qui  gouverne  mal  ses  affaires;  qui  n'a 
ptiot  de  coodaite,  deregle;  dissipatcur.  De- 
auatibule. 
t  Dt6coTERWADÖRA  ys.f.(t.de  teter.) '  bar- 
mnenl  des  veines  d'un  cheval. 

Dc«goverüär,  «.  a.  ren verser,  detruirc, 
Uoubler  le  bon  ordre ,  la  bonne  adminislra- 
txm;  mal  administrer.  ( l.  de  mar.)  Gouverncr 
aal  an  vaisseau,  ne  pas  veillcr  sur  le  gouver- 
uil.  t.de ttttr.) Barrer  les veines dun  cheval  .- 
In  eonper  <ra  y  metlre  le  feu  pour  arrclcr  le 
aar*  de  quelque  humeur  maligne. 

Disco  v  er*  ar-se,  t.  r.  se  conduirc  mal, 
faire  des  exces,  se  deregier.  Se  disloquer,  se 
denettee,  se  debolter,  en  parlant  d'un  mem- 
kre. 

Disco  t£r!«o,  $.  m.  desordre  dans  les  affaires, 
«uuvaise  adminislralion,  malversalion;  in- 
rondaite,  defaut  de  conduilc;  exces,  dereale- 
■ent.  /.  de  ee'/rV.)  Barreinent  des  »eines  d'un 
ttaral.  Yeia  do  — ,  id.)  veine  en  dedans  de 
duque  cuisse  du  cheval. 

Dev.raca,  *.  f.  disgrdee,  malheur,  cchcc, 
•Wastre,accidentfunestct,  facheux,  in  fort  »ine, 
ftfltre-temps.  — ,  perle,  privation  de  bonnes 
;ttccs.  Rudesse,  mauvaisc  grace  dans  ce  qu'on 
dit  ou  ce  qu'on  fall.  Ser  perseguido  pela — , 
ftoir  du  malheur,  jouer  de  malheur,  cchoucr 
Um  ses  enlrcprises.  Faztr,  roncluir  alguma 
t*ua  tem  — ,  mener  une  alTairc  ä  bon  porl. 
hr  — ,  par  malheur.  Vara  mainr  —  tua,  pour 
*■  plus  grand  inallieiir.  flunca  uma  —  tem  $vy 
Ipror.  un  malheur  ne  vient  jamais  seul.  Assim 
•  quiz  a  — .  le  malheur  Ca  voulu. 

Dtscr.Ar.ADAME?(Tr.  adr.  Kialhetircuscment, 
sir  malheur.  Disgracieusement:  d'une  maniere 
taagrccble. 

Dcscravadismmo,  a  ,  adj.  sup.  de 

Df-ücracaüo,  a,  p.  p.  de  Desgrardr.  adj. 
Diseraric;  malheureux,  fachen*.  —  de  mim! 
aulheu r  ä  inoi!  malhcurcux  que  je  suis!  Foi 
lio  —  que  ndo  o  achou,  il  fut  asscz  malhcurcux 
pour  ne  pas  le  irouver. 

t  DrscRA(,Ai\,  t.  a.  rendre  malheureux,  in- 
•■inner. 

i  üscracar-se,  v.  r.  devenir  malheureux; 
«trouver  du  malheur. 

Drsoaicüno,  a.  V.  Desgra^ado. 

^rv.KAoeÄR,  elc.  V.  Dcgradar. 

r»t<-.nvMAi»o,  x%p.p.  de 

f  Iu  v.r.AUAB,  c.  «.  arraciirr  le  rhiendent 
«*uti  rh.imp. 

r»r*i,r.t».AR,  etc.  V.  Disgregar,  elr. 

Pr^uiMuno,  *  •  *dj-  *<,}\»xr>\*' ,  ebounft*«  ; 


qui  a  les  chevetrx  en  desordre.  (ßff.)  Triste, 
iiiclancolique,  deOgure.  p.  p.  de 

IH:s<;rf.3I1ar,  r.  a.  decheveler.  deeoifler, 
epnrpiller  leseheveux.  II  est  aussi  reeiproque. 

Dl.M.Kl'DADO  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desgritaii,  e.  a.  dccollcr  :  detacher  ce  qui 
ctoil  rolle.  II  est  aus*>i  reeiproque. 

DEsc.tAr.NKcfeR ,  r. a.  dc^arnir,  deparer :  Äter 
ce  qui  parc,  rendre  moin?»  agreablc.  (I.  mil.) 
Demunir,  degarnir  :  öter  les  munitions  d'une 
place,  affaiblir,  diminuer  sa  force,  ötcr  une 
partic  de  sa  gamison.  Degarnir  un  oulil  de 
quelqu'une  de  ses  parlies.  ( ßg.)  Priver,  de- 
pouiller.  — as  mulas ,  ob  carallot,  deharnacher 
les  inules,  les  chevaux.  —  a  etpdda,  öter  1t 
garde  d'une  epee. 

DtsGLAUM.t.Lu-sc,  v.  r.  se  degarnir;  se  pri- 
ver. 

DF.sr.rAixNFxino,  \  ,  p.  p.  de  Desguarnccer. 

I)f.s(.i!;uräda  ,  adj.  f.  V.  Imbelle. 

Dkmiamiitak.  V.  Fnhabititar. 

Dlsuaditäüo  ,  a  ,  adj.  inhabite  :  qui  n'est  pas 
habile.  p.  />.  de 

DcsuAuiTAn,  r.  a.  quitter,  abandonner  un 
pays,  une  inaison,  cesser  de  l'habiter.  (flg. 
p.  us.)  Depeupler  un  pa>s,  le  rendre  dtiscrl. 

f  Desiiaditi  a<v:aö,  s.  f.  perle  d'une  habitude, 
action  de  se  dcshabittier. 

Dt:siiAniTUADo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Df.siiabitlar,  r.  a.  de?habiluer,  desaccoulu- 
mer  :  faire  perdre  une  habitude. 

DEsnAB:TtÄi\-SF. ,  v.  r.  sc  deshabiluer  :  per-' 
dre  l'habilude. 

Desiierdacäö,«.  f.  exherddalion  :  action  de 
desheriter ;  son  acte ;  etat  de  celui  qui  est  des- 
herile. 

Desuerdado,  Kyp.p.  de  Deshcrrtar. 

Desherdaxexio,  s.  m.  V.  Dcshcrdafdo. 

Deshkrdar,  r.  a.  exliereder,  desheriter  : 
priver  de  Pherilage.  —  vi  filhos,  (/ig.)  deiheri- 
ler  ses  enfanls  en  dissipanl  les»  hieus  qu'on  de- 
vait  leur  transmettre. — us  parrntes*  e\eluro 
d'une  succession  les  parenls  qui  ne  sunt  pas' 
heritier»  legitimes. 

Dfshf.rdau-se,  r.  r.  —  cm  rWa,  faire  lo 
partage  ou  la  donalion  de  ses  biens  pendant  sa 
vie.  (/lg.}  Degcncrer  de  la  vertu  de  ses  ancelrcs. 

*  Dksiii  ,  adv.  des  lors ,  depuis  ce  teitips-la ; 
apres  cela. 

Desiiomf.städo,  x,p.p.  de  Deshonestar. 

Deshonestaue.xte,  adv.  deshonnetement, 
impudiquement. 

Dksuoxestar,  v.  a.  deshonorer,  diffamer, 
decrier,  decrediler;  debauchcr. 

Deshonestar-re,  r.  r.  manqueraux  hien- 
seances  de  son  etat,  ü  ce  qu'exige  son  rang, 
sa  dignile  ;  perdre  la  pudeur. 

Desiionestidade  ,  *.  f.  deshonn^trte,  «niete  , 
lubricite,  impudicile  :  action  ou  parole  qii 
choque  la  pudeur. 

DtsiiONLSTiüsmo,  a  ,  adj.  sup.  de 

Desiionesto,  a,  adj.  deshonncie.  immo- 
desle ,  impudique ,  salo  ,  contrnirc  a  la  pudeur, 
ä  la  bienteanec. 
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DcsmcaamiDQ,  * ,  p.  p.  d« 
T  Desjxcoiforar ,  r.  a.  Ucmucoi  j>orer  :  sc- 
parer  une  chose  d*uo  ou  de  sou  corps. 

*  Desiücorf-orär-se  (de),  r.  r.  s«?  separcr, 
•t  desunir,  ne  plus  former  un  meine  corps. 

f  Desisdiuak  ,  v.  a.  eflacer,  üclruire  les  in- 
diees,  ies  soupfons. 

DssjxixciA  9s.  f.(t.  de  gramm.)  desinence  : 
terrainaison  des  mols. 

Dcsuifatoado,  A,p.p.  de 

Disufatcar,  v.  «.  desinfaluer,  desabuser, 
dtirotnper,  desenleter. 

Duisfec^äö  , «.  f.  desinfeclion  .-  actio»  d'ö- 
t*r  l'ioleclion. 

DtsrnncTÄDO ,  A  ,  p.  p.  de  Detinfeetar. 

Dim»fectaste,<u(/.  '2  gan.  et «.  desinfeclcur : 
qui  detinfecte.  p.  a.  de 

DfsiiFiCTÄs , «.  a.  desinfecler  :  öler  I'infec- 
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Disi*fectar-ii ,  «.  r.  elre  desinfecte,  se 
striler. 

DtSIJFESTADO,  A  ,  fl.  f.  de 

fDuiiFCSTÄa,  v.  a.  delivrer  des  ennemis, 
dttraire  le  brigaodage. 
DuiüFiaoüADO ,  a  ,  p.  p.  de 
DunnaonAK ,  «.  a.  desinfecler  :  öter  Pin- 
feetk» ,  la  pesle d'on  Heu.  (/I^.;  Purificr,  lavrr. 
tDtsisFLAMMA<jÄö,  $.  f.  ccssalion  de  l'iii- 
hmnution. 
Desisflammado,  k,p.p.  de 
Diujiflaiijiär,  «.  o.  Äter,  apaiscr,  faire  ces- 
w  I  inflammalion  ,  resoudre  unc  tumeur.  II 
«Uimi  nrutre  et  reeiproque. 
Desiiucriar,  etc.  V.  Desaffronlar,  dans  lc 
uns  flrure. 

DwnonETAgÄö,  *.  /".  inquielude ,  agiiation 
<fwprit;  lurbulence. 

Desixqcietädo,  a  ,  p.  f».  de  Dctinquietar. 
Dlsisoiiftador  ,  i ,  ad/,  et  #.  qui  inqiiicle, 
^ai  (rouble;  qui  seduit,  qui  debauche  un  ou- 
m>r,  etc. 

Dimxquetär,  c.  a.  inquieler  :  rendre  in- 
quet;  iroubler.  Seduirc  ( une  rem  ine ,  etc..1 ; 
dtUucher  ( un  ouvrier,  etc.).  lmportuner,  en- 
pttr  quelqu'un  avec  inslance  pour  le  detonr- 
ler  de  »es  devoirs ,  pour  se  donncr  ä  des  amu- 
lements. —  at  einutt  dos  morloi,  Iroubler  les 
cendres  des  morls. 

Duüiqcjeto  ,  a  ,•  adj.  inquiet,  qui  n'est  pas 
iranqaiile ;  remuant,  ennemi  du  repos ;  turbu- 
lent; vif,  petulant. 

fDcsiSTELLtGiaciA  ,  t.  f.  raesinlelligcncc  : 
defaul  d'uniou ,  de  conrert,  brouillerie,  dis- 
•eattoa  enlre  des  personnes  qui  ont  ete  ou  de- 
vnientetre  en  bonne  intelligence.  Faule  d'in- 
lelliccnee ,  de  comprehension.  p.  ut. 

Desuiteressadaxexte,  adv.  genereu  seinem, 
rraUjitemeDt,  sans  inleret;  avec  desinleressc- 

nent.  * 

Desixteressado  ,  a  ,  p.  p.  de  Detintercstar. 
*•>'.  Desinteresse  -  qui  ne  fait  rien ,  qui  n'est 
itat  mu  par  ihlertl,  ptr  possion. 

*  bEsiüTEHUtit  \  tdj'  *  pen*  V;  iktfnlirn* 


fDüsiMtRESSAR,  c.  a.  desiulercsscr :  niellre 
Cquelqu'uii )  hors  d'intcret  eti  riudeiunisant.' 

f  Dksiwteressar-sk,  c.  r.  sc  desintdresscr  : 
cesscr  de  prendre  de  1'inleret. 

Dksi.mehesse  ys.m.  desiutercssemenl:  dela- 
chement,  oubli ,  sacriüce  de  sou  propre  inleret. 

t  Desiütumeceu,  v.  a.  dissiper  l'inluines- 
cence.  v.  n.  et  —  se ,  r.  r.  sc  dösender. 

Desiktümkcido,  a  ,  p.  p.  de  Detintumectr. 

Desixverüädo,  A,p.  p.  de 

DESütVF.RNAn ,  r.  a.  et  n.  quittcr  ses  quar- 
licrs  d'hiver ;  cesser  l'hiver. 

f  Desiriado  ,  a  ,  adj.  lente ,  oeuto  — ,  ( I.  de 
phy$.\  achrotnatique  (verre,  hineile),  sans  iris. 

DtsinvA.xADo,  a  ,  adj.  desassorli ,  dcparcille. 
p.  p.  de 

Demumanäh  ,  r.  a.  diviser,  brouillcr  les  fre- 
reSyp.us.  (fig.  Desassoriir,  dcsapparier.de- 
pareiller  .-  dcplarer  des  clioses  assorties,  tes 
rendre  inegale*  ou  disscmblüblcs. 

DEsinMA.xÄn-sK,  r.  r.  ne  pas  se  conduire  en 
frere,  cesscr  d'en  avoir  les  scnlimcnls,  man- 
quer  h  l'amour  fralernel. 

Dksis<;ädot  a,  p.  p.  de 

Dksiscar,  r.  a.  mancher  ou  enlcver  Va- 
raorce. 

Dksistencia,  s.  f.  'dcsislement :  action  de  se 
desisler;  arte  qui  la  Consta te.  —  da  heranca, 
delaissemcnl  d'un  hcritagc. 

f  Dekisteste,  t.  i  gen.  celui  qui  fail  un  dc- 
sislement; qui  so  dosistc. 

•  Desisth;aö.  V.  Desistencia. 

Desistiuo,  p.  p.  de 

Desistir  <de),  r.  n.  desister.  se  deparlir,  öc- 
mordre  ;  se  desister,  renoncer  ä  ;  dclaisscr 
(un  berilage,  elc.\  — 1/<»  cttrpo,  soulagcr  le 
venire. 

Desistivo,  *.  m.  V.  Purgante. 

PESJARKKT4DO,  A  ,  p.  p.  de 

DbsjAnr.cTVR,  r.  a.  rouper  lc  jarret;  (ßg.) 
un  uieinbre  quelconquc. 

fDESjARRETE,  *  m.  *  action  de  conper  le 
jarret. 

Desjejuädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desjejcar  ,  v.  n.  cl  -se  ,  c.  r.  dejeuner,  roiji- 
pre  le  jeüne. 

Dr.sjLi7.ADO ,  a  ,  p.  p.  de 

Desjuizau,  t.  a.  faire  perdre  t'esprit ;  hc- 
beier. 

DESJC5CJD0 ,  a  ,  p.  p.  de 

Desjungu:  ,  v.  a.  detachcr  les  bomfs  du  jou£ ; 
deteler,  dcsaccoupler. 

Desla^ädo,  a  ,  p.  p.  de 

Desl.ac.ar  ,  r.  a.  delacer :  delier  le  iacet :  de- 
nouer.  (fig.  ant.  ,<  Disloquer,  deboiter  (  un 
bras,  etc.\ 

Deslacerär.  V.  Dilacerar. 

Deslacrädo,  ki  p.p.  de 

DeslacrAr  ,  v.  a.  decachcler  ce  qui  elail  c«- 
chete  a  la  cire. 

Desladkllhädo,  p.  p.  de 

DRSLAnRiLnAR ,  v. «.  decorrcler :  Olcr  les  car* 
reaux  d'un  plancbcr)  depaver. 

t)|ILAOlAlOf  4,  f.  p,  U  Pltiajmx 
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i  Pr.sf.r7iDAaft.TrB,  adv.  obscurement,  sans 

e.:..\ 

;>  M.iTTDO,  a,  p.  p.  de  Dtsluzir.  adj.  Sans 
w'.al;  obscur.  (/ty.)  San»  goul,  sans  grace, 
«2*  agrernenl.  {id.)  Qui  nc  rapporte  ni  hon- 
ncur  ni  proGt. 

Desiizimrkto,  $.  m.  *  obscurite,  manque 
<!>c!atetde  luslre.  (flg.)  Deshonncur,  honte, 
opprobre,  ternissure,  eclipse. 

Dlslczir,  v.  a.  obscurcir,  tcrnir,  elTaeer  l'e- 
r!at,öler  le  luslre.  (fig.)  Tcrnir,  noircir,  per- 
dre  de  repulation. 
PrsiACi^AR,  elc.  V.  Desimaginar,  etc. 
t  Demiaiädamente,  adv.  faiblement ,  molle- 
romt.  Languissainment,  dune  nianiere  lan- 
euissanle. 

Dumaiädo,  a,  adj.  pAlc,  evanoui;  lerne, 
f.p.dc 

I)FSMAUR,r. a.  eauser  une  dcfaillance,  un 
c?anoaissement.  Abattre,  decouragcr. 

DrwmR,  r.  n.  p«i I i r ;  ehanger  de  eouleur, 
f*nJrc  l'eclal,  se  lernir;  lotnber  en  defaillanre, 
>'*unoair.  Se  decourager,  se  deconoerter.  II 
«*>tqucl<jaefois  reeiproque,  niais  peu  usilc. 

Dissäio,  *.  m.  *  dcfaillance,  pämoison ,  eva- 
i  iissemenl,  faiblcsse.  Abattemenl,  deeoura- 
?"'ifnt.  •  Paleur,  changemenl  de  eouleur. 
^mmuiädo,  a,  p.  p.  de 
1;:^\uiar,  v.  a.  coiipcr,  ronipre,  defairc 
1    lail.'es  d'une  cotlc  de  mailles. 
1'^mmiado,  A,p.p.  de 
»kmimar,  r.  o.  sevrer.-  retirer  de  la  ma- 
^    '•   ßg-)  Priver,  frusirer  de.  II  csl  aussi 
'  iproque. 

••'^xixiDO,  a,  p.  p.  de 
t?>:>3iA3SAR,i?.  «.  separer  lebclail,  y  im'tlre 
■'•'^ordre.  iL  V.  Apartar. 
TI^manär-se,  v.  r.  sc  separcr  du  trou- 
r^u.s'c^a^er,  en  parlant  du  belail. 
H^\NCUADAMt>TK,  adv.  eil  desordre;  sans 
tt*e.  Dune  nianiere  dereglec. 
tDtsiiA>cnADÄö,  #.  ou  adj.  tn.  aug.  de  ])es- 
***ek*do.  {fam.)  Mal  gouvcrue,  deregle;  de- 
ti$:ande. 

Dcsiasuiado ,  A,p.p.  de  Dcsmanchar.  adj. 
Dttordonne;  trop  libre  dans  ses  propos;  de- 

I>c$*a*cba-prazeres,  adj.  et  s.  2  gen.  trou- 
fc-feie. 

Dkmasciiar,  r.  a.  defaire,  deinanlibuler ; 
oranger,  demonler,  dccietlre  ou  disloqucr. 
*f.  p.  us.  Oter  les  taches.  —  um  nario ,  demolir 
en  taisseau. 

I>«*A^niAR-sr.,r.r.  scdejoindre,se  defaire, 
f  deranger.  (fig.)  Se  deregier,  se  desordouner. 
Dcsmajcoo,  $.  m.  renuTsemcnt,  dörange- 
»ent;  ecart  de  regime;  faux  pas ;  desordre, 
ttnifusion;  inconduite,  dereglemenl.  A\orle- 
■ent,  Caasse  couebe. 

DctHAMDÄDAXEüiTE ,  adv.  en  desordre;  avec 
iHeb  -issance;  licencieusement. 

Ites^AJDADO,  a  ,  adj.  contremande ,  revoque. 
Knn,  licencieux.  Sorli  des  regle*.  Pesobei*- 
StUedo—,  tralneur.  p.  p.  de  Desmandar. 
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Desmandar  ,  v.  a.  revoquer  nn  ordre ,  eontre- 
mander.  Priver  du  couunandement.  p.  us. 

DKSMANnÄn-sR.  e.  r.  sedeborder:  sorlirdes 
regles,  s'ecarter  de  la  justice.  V.  Descomedir- 
te.  Se  debander,  cn  parlant  des  soldals  qui 
quitlent  leur  drapeau. 

t  Dksmändo  ,  t.  m.  desordre,  dereglemcnt , 
desobeissance. 

Df.smamiöso,  a  ,  adj.  p.  us.  V.  Desprendado. 

I)esmanti:i.ädo,  a,  p.  p.  de  Dcsmanletar. 
adj.  Abandonne,  delaisse,  demrubl£,  mal  or- 
dnnne,  en  parlant  d'une  maison.  DemAte,  des- 
a^rree,  en  parlant  ü'un  \aisseau.  Demantele, 
deinoli,  etant  question  d'une  place,  d'une 
ville,  etc. 

t  Desvantei.amkxto,  «.  m.  demantelement: 
action  de  deinanteler,  son  elTel;  etat  d'une  vüle 
demantelee. 

Dksmantelär,  v.  a.  demanleler  :  abattre  les 
fortificalions.  (fig. )  Abandonner,  delaisser.  it.  de 
mar.)  Demftler,  desagreer. 

Dksmaucädamknte,  adv.  excessivement,  oti- 
tre  mesure. 

PF.sMAiiCAnissiMO,  a,  adj.  sup.  de 

DesmarVuoo,  a,  adj.  demesure,  gigantes- 
que,  enorme  ,  bors  de  mesure. 

Dr.sMARKÄno.  \  ,  p.  p.  de 

DF.SMAnE4R-sE,r.  r.  (/.  de  mar.)  nc  pa»  ffou- 
vemer  le  vaisscau. 

Dksmas<:arado,  a  ,  p.  p.  de 

I)i.smas(:arar,  v.  a.  demasquer  :  öter  I« 
masque.  ä  quelqu'un  Jfig.  le  faire connaltretel 
qu'il  est ;  öter  les  fausses  apparences  de  vertu. 

Dksm  \scauär-se ,  v.  r.  se  demasquer  :  de- 
couvrir  ses  defauls,  ses  projels;  se  decouvrir, 
se  faire  eonnaitre  tel  (ju'on  est. 

Pr.MiAsTRAR.  cle.  V.  Desmastrear. 

Dksmastreädo  ,  a  ,  /).  p.  de  Dcsmastrear. 

f  Di.sMAsTnKAMKNTO,  s.  m.  (L  de  mar.)  d^- 
m.ltagc  :  arlion  de  perdre  sesmäts;  elTet  do 
eette  aelion. 

])i:smastkeär,  v.  o.  (f.  de  mar.)  dentaler  : 
abattre  ou  ronipre  le  niat  ou  1es  niots.  r,  n. 
V.  Desarvorar. 

Dksmayar,  ele.  V.  Desmaiar,  ele. 

Pr.sMAZEi.ÄDASiKNTE,  ffdr.  ncgligcmmcnl , 
nonchalamment. 

pLsM\7riADo,  a,  ;).  p.  de  Dcsmaxelar-sf. 
adj.  Nonchalant,  ueglijent,  insoncianl,  indo- 
lent. Faible,  lache,  qui  se  bisse  aller.  Decon- 
lenance  .-  sans  conicnance.  Maladroit. 

Pesma/.ei.amkmo.  V.  Dfsmazelo. 

Desma7.i:i.är-sk,  r.r.  negliger  ses  affaires; 
se  lai^ser  aller.  Se  deeontenanrer. 

Pksmazli.o,*. m.  'negligence,  nonchalance, 
insouciance,  indolence.  *  Peconlenance. 

DrsMi.DiDAMK.MK,  adv.  demesurement,  sans 
mesure,  avec  exces. 

PF.sMKnino,  a  ,  adj.  demesure,  eicessif,  ex- 
treme, p.  p.  de 

Di'.smi  dir-se,  r.  r.  sortir  des  regles,  s'ecar- 
ter de  la  raison.  V.  Deseomedir-se ,  Kxctder-K» 

[HsMKimAix),  a,  p.  p.  de  Desmedrar.  adj, 
ra  n  a  u  t ,  parlant  des  axbres,  D^cri ,  dimliH*. 


fDiiraftia«*«  #.  f.  prle,  drehet,  dtml- 
notfton. "  AmaJgrissement,  deperitsemcnl. 

DgaanaAR, «.  «.  dtteriorer. 

Dmmii,  e.  ».  decreltre,dlminuer,de- 
ckolr«  esapirer;  maigrir;  deperir. 

DSSM  ELARCOUZÄDO  ,  A  ,  f.  f).  de 

DumclaxcoliiAb,  •.  «.  egayer,  rejoulr;  dis- 
slper  U  melancoiic. 

BttaKkAMBUKAB-sft, «.  r.  cbaaser  la  taelan- 
et|lat  e'egayer,  ae  distraire. 

Du ■Btobaiao ,  a ,p. f. de  ffeffaief fterar. 

DssMSLftttEABda ,  9.  m.  celui  qui  detertore, 
qul  empire. 

DeshelhorAr,  «.  a.  dtteriorer,  dtgrader, 
eiupirer,  rendre  pire. 

D«*iembra«aö,  •.  f.  'demeabretnent,  dl- 
tision. 

Desmb*brAdo ,  a  ,  p.  p.  de  Dtitnembrmr. 

Dmxejibrador,  ff.  «t.  celui  qui  demembre. 

DEBllBBBAAllEKTO,ff.  S*.  V.  DWMWfTfiO. 

DesmkmbrAr,  «.  «.  demeafbrer :  eeparer, 
arracner  tos  membres  d'un  corps ;  (fr.)  diviser 
(un  etat,  etc.);  detacher  une  partie;  separer 
parparUes. 

DbmembrAr-se,  v.r.  «Ire  demembre,  dl- 
vise;sedetacberde. 

Deshemoriädo,  a,  p.  p.  de 

fDBtJMiiOBiABv  e.  «.  faire  perdrela  me- 
moire ;  faire  eublter. 

f  Desmemoriar-se, «.  r.  oublier  »  perdre  le 
touvenir,  la  Btemeire. 

Dssasiurieo  t  a  ,  p.  p.  de  Dtrasenftr. 

Desheiitid6r,  e.  **.  eelui  qui  dement,  qui 
donne  «n  dementl. 

Desmeotir ,  e. «.  denenür :  dire  4  quetqa'un 
qu'il  a  menli,  faire  voir  qu'une  ebese  n'eet  pas 
vraie,quequelqu'ttn  n'a  pasditvraf,  lecon- 
tredire ;  donner  an  dementi ;  etre  d'on  afii  con- 
tralre;  proever  le  central  re*  parier,  agir  con- 
tra, estf.  V.  D—Uxmr.  it.  — ,  faire  dea  cboses 
indignea  de  ta  naisaance,  de  ton  earaetere,  de 
aa  pcefeaefc».  —  o  eaststUo,  changer  de che- 
min  paar  detonier  eeex  qnl  noai  raivent. 

Desientir  (da),  e.  n.  s'ecarter,  ne  poiut 
coovenir,  ne  paa  eadrer,  n'etre  paa  eenforme. 
S'aadUrdir,  degenerer.  Manqoer  aon  bat. 

DBaHBirria-iB,  e.  r.  ae  demenlir :  te  dtdfre; 
s'eearter  de  ton  earaetere. 

Dcaauatcindm,  a,  ff.  et  t*V.  fndtgae  d'une 
cbeea,  qui  ne  la  merite  paa. 

Desmerecxr ,  v. *.  demeriter :  ae  rendre  ta- 
digne,agirde  maniere  4 perdre  la  Menveil- 
lance,lesüme,etc. 

Desherecer,  v. ».  demeriter  de.  (ßg.)  Per- 
dre de  aa  Taleur.  —  pmrm  com  «lauem,  deme- 
nter aapres  de  quelqafun.  JVJo  —  faif**m  oa 
d'aipawMi  eatias,  n'eire  paa  inferiear  4  qvel- 
qu'on,  etre  digne  d'une  eboae,  la  merller.  — 
«cer.V.JIeetefar. 

DssMimBcia-SK,  e.  r.  perdre  ton  merite. 

DtBMBmndnotA»  p.p.  de Pmwumtr.  mjf. 
Nett  «wartU,  qni  n'a  ptae  de  metttb.  Qnl  a 
pei<ireaala»<^aenaeia^deee<teet. 


*  DEaaitsttAeD.  V.  iMMnetsrilv. 

•  Duhesüra.  V.  Dtncortexia. 

f  DBsaEscRleAaiftirr«,  ädv.  demeanti 
untre  mesare,  sant  mcsure,  avec  etc4a. 

DBtataoBABO,  A,aay.  d^mesnrd,pi| 
que,  colossal ,  enorme,  Itor»  de  ittetuf 
V.  Itotcortei,  Ätrtvido.  p.  p.  de 

f  Dbrhrsüh  \ä-«e  ,  e.  r.  parier,  aglr  U 
tenae,  avec  insolenee,  a'ooblier. 

Desmiolado  ,  a  ,  adj.  et  f.  ccervele ,  %t 
eenrelle.  p.  p.  de 

Desmiolär,  v.  a.  tirer  la  mie  da  peil 
la  cervelle. 

Desmiu^Ab  ,  etc.  Y.  Buniufar,  etc. 

Desmobbrado,  k,p.p.  de 

fDESUODERAR,  v.  a.  faire  une  ehü 
moderatlon,  avee  excet.  II  est  plus  sout 
ciproqoe,  et  signiOe  agir  sans  modei 
avec  exoes.  —et  em  eomÜa,9m  bebid;  i 
batho,  ele.,  manger,  boire ,  traValller 
dörement. 

f  DEBMOCRAMliA  ,   t.  f.  (I.    <f «*«/.)  < 

graphle :  descriplion  dea  ligaments. 

f  Dbsmögrapbo  ,  $.  m.  desmographe : 
d'nne  desmographie. 

f  DbsmolocIa  ,  t.  f.  (f.  dt  anal.)  desnu 
traite  des  ligaments ;  partie  de  la  somai 

DesmontAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Debmontar,  v.  «.  demonter :  6ter  i 
qu'un  sa  montare.  — ,  desaMembler.  - 
▼erserla  partie  superieure  d'un  ediOc 
lerer,  trahsporter  des  terres.  —  o  m* 
Detmouimr.  —  a  wrtUkeria,  demente 
tilierie :  oler  la  piece  de  dessus  son  afln 

Desmomtar,  v.  n.  descendre  de  che1 
voitore,  mettre  pied  a  terre. 

Desmo^te  ,  i .  m.  ce  qu'on  a  Ate  d'un 
en  TessarUnl.  Depouilles  d'nne  fortt.  1 
de  demonter,  d'essarter,  etc. 

Desmoütoar.  Y.  Desmontar. 

f  Desmophlocja  ,  $.  f.  (f.  de  m/cT.)< 
pblogie :  gonflement  inflammatoire  de 
ments. 

t  Desmoraliza^AÖ  ,  t.  f.  demoralil 
actlon  de  demoraliser;  etat  d'un  penple 
demorsllse. 

Desmoralizado  ,  a  ,  p.  p.  de  Dcsmora 

f  Dbsmoralizaüor  ,  a  ,  t.  celui  qul  di 
iise. 

f  DesmoralizIr  ,  e.  a.  demoraliser 
rompre  les  mours;  rendre  immoral; 
moralite. 

f  Dmmoronadhjo,  a,o4/.  chancelai 
4  tomber,  k  se  renrerser,  4  s'abatire. 

DesvoroxAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Detmoro* 

Desmoronamento,  t.  m.  eboulement 
de  ce  qui  s'eboule. 

Desmorox Ar  ,  e.  er.  faire  tomber  en 
un  edifice ,  elc.  Hiner :  detruire  pen  4  n 

Dessoröü Ar-sb,  e.  r.  ebonler,  sfce! 
tomber  en  ruines  en  s'aflaisrant ,  se  ott 
UraenU  qai  se  detrnlsent ,  des  teVres. 

f  DbsbtotomIa  ,  t.  f.  (f.  <T4n*f.)ti**W 
dtoaeetlefi  des  ligaments. 
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Pmiomw>  a  ,  p .  p.  de 
Desvoccrur, «.«.  mutiler,  trotujucr,  rogner 
par  le  boaU;  etltar,  etroncoiiner,  cviiner,  re- 
eeper,  ecaloler,  ecorner,  emondrr. 

DcsMOGTÄDO ,  a  ,  p.  p-  de  Detmoutar. 

t  D**moctadob  ,  t.  m.  defricheur.  (fig.)  celui 
qui  a  rommence  a  civiliser  un  pe  uple. 

Desxoctar,  «.  a.  essarter :  defricbcr  en  ar- 
rachant  tcs  bois,  leg  epines,  les  ronces,  etc. 
V.  Aefar,  Arrotear. 

Oumooto.  V.  Desmonte. 

DesmurAdo,  p.  p.  de 

t 'DesüürAr, «.  a.  detruire  les  murs  dune 
vilit,  d'ane  forte  resse. 

DumurcmAdo  t  a  ,  p.  p.  de 

IDeamcroiAr,  «.  a.  remellre  danssa  fral- 
caear(nne  plante,  une  fleur).  (flg.) Reslituer  a 
»«  etat  natural. 

'Dksmosico,  a.  V.  Deeentoado. 

Dcssacer,  etc.  V.  Detiuucer,  etc. 

'Desbagöra  pour  Desd'acora,  adv.  des  ä 
ptsenL 

DcjsamorAdo,  a  ,  p.  p.  de 

DessamorAr  ,  e.  a.  faire  perdre  l'araour 
ft'on  a  poar  one  fem  nie. 

Besramorar-se,  r.  r.  perdre  l'amour  qu'on 
avait  poar  quelqu'un ,  cessrr  d'ctre  amoureux. 

DesxarigAdo ,  a  ,  p.  p.  de 

Duraricir,  c.  o.  couper  le  ncz. 

Desrascer,  v.  n.  reulrer  dans  la  matrice 
O'eoCant,  etc.). 

Desrasci  do ,  a  ,  p.  p.  de  Detnascer, 

Desjatado,  a  ,  p.  p.  de 

Dk&hatär,  r.  a.  ceremer :  enlevcr  la  creme 
4«  lail.(/ff.)  — ,  prendre  ce  qu'une  chose  a  de 
■aeilleur. 

tDr.s*ATURAno,  i,  p.  p.  de  Detnaturar. 
•V.  ^.)  Qui  roaaque  a  ses  devoirs  envers  sa 
Pttrie. 

f  Desüatcral,  adj.  2  gen.  qui  n  est  pas  na- 
Urvl;  denature.  (fig.)  Ingrat  a  sa  patrie.  V. 
0rfR4/«ra/isatfo. 

Des>atihali7a«;ao,  f.  f.  'depouillcmcnt, 
priraiion  de*  droits  de  oloyeti.  *  Banuisse- 
■wt,  etpatriation. 

Dcss.iTtRALi7.Abo,  a  ,  p.  p.  de  Detnatura- 
tacr. 

Desiatcralizametto,  #.  m.  V.  Desnatmra- 
fcMpio. 

Df.stutcralizär  .  r«.  dtnaluraliser  :  priver 
du  droit  de  rcgnicole.  Baunir  de  sa  patrie. 
,*f.)  IMnaturer  :  changer  la  nature  dune 
caose. 

Dtviatcr  alitär-se  ,  v.  r.  reuonreraui  droits 
di  rcgnicole ;  cbanger  de  patrie. 

Dmxatcramexto,  t.  m.  V.  Desnalurali- 
tflfia. 

Dessatcrar,  etc.  V.  Üetnaluratizar,  elc. 

Dlssavegavel,  adj.  2  gen.  innavigable  .-  qui 
a  est  paa  navigable. 

*  Desbc,  DtssEyur. ,  ]>our  Dfs  que ,  Detde 
für. 

DUMCCCSJARlAHtXIS,  «dt.  SOnS  riP'T^silc 


Dr.KXKiK**ÄRio,  a,  adj.  suptrflu,  tautile, 
non  nc?es>aire.  J?  — ,  erst  inutile,  pas neeet- 
saire. 

DksmecessioIde,!.  f.  superfluite,  inutilile, 
chose  non  necessaire. 

f  Desxecär-se,  9.  r.  se  d  cd  Ire ,  se  retraetar. 

*  Dessembrar.  V.  Üetiembrar. 
fDESXKRVÄDO,  a,  p.  p.  de  Detnertar*  el 

«m(/.  Etlilo  — ,  style  larhe.  Folluu  -«#,  ( I.  de 
bot.)  feuilles  enerves :  »ans  nervores. 

DesnervAr,  e.  a.  enerver :  couper  las  oerfs. 
V.  Enerrar. 

Desxevado,  a,  adj.  froid  comme  ia  glace, 
parlant  de  l'eau.  On  le  dil  aussi  d'un  lieta 
oü,  contre  l'ordinaire,  ii  n'y  a  point  de  neige, 
p.  p.  de 

Df.snf.vAr,  r.  a.  enlever  la  neige;  la  faire 
fondre. 

Dksxevär  ,  r.  n.  et  —  te ,  r.  r.  fondre ,  pal- 
lant  de  la  neige. 

DesnevoAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desxeyoar,  v,  a.  defaire  les  nuages,  disal- 
per  le  brouillard.  II  est  au»si  reeiproque. 

Desmimb \r.  V.  Dcsaninhar. 

f  DtsxivELAüO,  a,  adj.  nonnivcle,  quln'est 
pas  de  niveau;  penchant,  raboteus. 

*  Dksno  ,  pour  Desde  0 ,  depuis  le. 

f  Pi:s?tobreckr  ,  r.  a.  degrader :  faire  perdre 
la  noblcssc ,  avilir.  II  est  aussi  reeiproque. 

Desmobrecido,  a,  p.  p.  de  Detnobreeer. 

Desxocar,  etc.  (/.  poput.)X.  Dtiiocar  •« 
Desnucar. 

DesmodAdo,  etc.  V.  Dtnodädo.clc. 

+  Df.snodöso  ,  a  ,  adj.  Tronco  — ,  (f.  a*a  bot.) 
egal ,  uni ,  saus  nwuds  { tronc ,  Uge). 

Dksxoivado,  a  ,p.  p.  de 

f  Pessoivar,  r.  a.  separer  des  nonveatit 
marios;  rompre  un  mariage  pret  a  sc  faire. 
(fig:  Priver  quelqu'un  d'un  emploi  rccemtntnt 
recu  ;  depouiller  de  ce  qu'on  aiinatt. 

DesnorteA  do  ,  a  ,  p.  p.  de 

■j-  DesxouteAr.  r.  o.  ecarlerdu  nord  ou  fair* 
perdre  le  rumb  marque  par  la  boussole.  (ßf.) 
V.  Detorientar. 

•Desxiär.  V.  Despir. 

Df.sxccädo,  a  ,  p.  p.  de 

Desxucär  ,  r.  «.  debolter,  rompre  la  nuqaa 
du  cou. 

DesxldAr  ,  etc.  V.  Despir. 

Dk-snide/.  ou  I  nudite  :  manqae  dlia- 

Desm  DE7.A  ,  t.  f.     I  bit* ;  ctal  dun  etre  nn. 

*  Desüb,  adv.  dessous,  sous. 
Dksobedecer  ,  v.  a.  et  n.  de»oWir  :  ne  pas 

obeir. 
DF.soBK.DF.ciDO ,  a  ,  p.  p.  de  Desobedeetr, 
DEsonF.DiüNciA  ,  #.  f.  desobeissaiice :  defaut 

d'obeissance. 

Desodkoiexte  ,  adj.  2  gen.  desobeissant,  qui 
desobeil. 

Dr.soDKDitJiTBMi^TE,  adv.  avec  desobeit- 
sanec. 

I)i-Mir.r.ir.A  ,  ».  f>  'acquit.  V.  Quitac4o.  —  dk 
i  (junri'tma  ,  devoir  pucal ,  1'acquitteilÄBt  tfttl 
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DESOBr.icACÄÖ,  s.  f.  •afTrancliissemcnt  dune  | 
Obligation,  decbarge;  eiemption. 

Desourigado,  a  ,/).  p.  de 

Desodriuär,  v.  o.  degager,  afTranchir  d'une 
Obligation ,  exempter. 

Dk.sodrh;ar-se  (de  ,  v.  r.  remplir  ses  Obli- 
gation*, ses  engagemenls.  it.  S'eieinpter.  V. 
Desenrarregar-te.  —  da  quaresma,  faire  ses 
paqucs.  —  dosfilhos,  ne  pas  remplir  les  de- 
voirs  palerncls. 

•f  Desodrigatorio,  a,  adj.  qui  riegage,qui 
alTrancbil  d'une  Obligation. 

Dr.soosTRi:c<;Äö,f./r.  dcsopilation  :  debouche- 
menl  d'une  obstruclion. 

DESonsTRic-rivo,  a,  adj.  desobstruetif :  <jui 
gueril  les  obstruclion*. 

D F.so dst ru  kncia.  V.  Desobstrticcäo. 

Desoustrieme,  adj.  1  gen.  V.  Desobslrue- 
tiro. 

PEsonsTRCino ,  a  ,  p.  p.  de 

D f.so iistu tili,  r.  a.  desobstruer  :  detruire  les 
obslrucliotis.  fig.)  —  ,  degager  de  ce  qui  em- 
barrasse. 

"Desoccasionado,  a,  adj.  eloigne  do  I'occa- 
»lon.  p.  us. 

'f  I)F.sorr:upAr.Äö  ,*.  f.  dcsoccupalion,  des- 
(cuvremcnl. 

Df.socclpadamekte,  adv.  libremcnt,  sans 
embarras,  ni  occupation. 

Desoccipädo  ,  a  ,  adj.  dcsrcuvre,  inoccupe  : 
qui  n'a  point  d'occupaliou.  Vide  .-  qui  n'cst  pas 
o(  eupe.  p.  p.  de 

Desouapär,«?.  a.  debarrasser,  evacuer,  vi- 
der,  desemplir;  rendre,  laisser  un  endroil  ou 
quelque  cliose  libre. 

Deso<:u;par-re,  r.  r.  se  dcsoccuper  :  sc  de- 
barrasser d'une  afl'aire,  d'une  occupation. 

J)F.SOFFLSC\0O  ,  A  ,  f .  p.  (Ic 

Desofitscar,  v.  a.  öler  ce  qui  ofTusquc.  V. 
Dfxassotnbrar. 

*  Desöjr,  pour  Des  hoje ,  adv.  des  aujour- 
d  hui. 

Desoeacäö,  t.  f.  desolalion,  dcvastalion, 
ruinc,  enliere  «Instruction.  — ,  allliclion,  peine 
extreme. 

Desoeado.  a  ,  p.  p.  de  Desolar,  adj.  Desole., 
ruinc,  ravage ,  depeuple.  —  ,  afllige,  incouso- 
lable. 

Desolaoor,  a,  adj.  qui  cause  desolalion. 
Dcsolalcur. 

Dksolau,  r.  a.  desojer,  ravacer,  ruiner,  de- 
voter, detruire. 

*  Di.sOltaml.xte.  V.  Distolutamenlv. 
Ps.soluto.  V.  Dissolulo  et  Dissolrido. 
p.  <ot  it.äö.  V.  Difsolupio. 
PksonerAdo,  a,  p.  p.  de 

Di-.soMLr.Är. ,  t\  a.  pnver  d'tsn  pos'.c,  d'un 
emploi  honorable.  V.  Exoncrar. 

Dksopila(;äö,  x.  f.  dcsopiiaiiou  :  dcl;o:ichc- 
nient  d'une  obstruclion. 

Desopilado,  a  ,  p.  />.  de 

Desopilar,  r.  a.  desopiler  .-  öler  \c<  olrirur- 
Moni,  Uf  opiUUom. 


DES 

Dr.sopiiATivo,  a,  adj.  desopitalif:  propre  a 
desopiler. 

Di  ^oppressäö,  s.  f.  aise ,  cessation  de  l'op- 
prvssion. 

f  Desoppressör,  a  ,  *.  et  adj.  qui  tire  de 
l'oppression  ;  qui  soulage. 

Desopprimido  ,  a  ,  p.  p.  de 
.Desopprimir  ,  r.  a.  lirer  de  l'oppression. 

Dksorado  ,  etc.  V.  Dessorado,  elc. 

Desördem.  s.  f.  *  desordre,  desarroi,  denn* 
gement ,  defaul  d'ordre ;  renversement,  conto« 
sion.  Trouble,  tumulle. 

Desordenadamemte,  adv.  desordonnemenl, 
sans  ordre,  avec  desordre.  Tumullueusement. 

Desordenadissimo  ,  a  ,  adj.  sup.  de 

Desordexädo,  a,  p.  p.  de  Desordtnar.  adj. 
Desordonne,  deregle;  demesure,  sans  ordre, 
hors  de  l'ordre. 

DesordenadAr,«.  m.  eclui  qui  met  en  des- 
ordre. 

*  Desordejcänc.a  ,  *.  f.  inanque  d'ordre  ilan« 
\a  diseipline  mililaire. 

Desorden.vr,  r.  a.  desordonner,  di»ra«rT, 
mettre  en  desordre. 

f  Desordf.nar-se,  r.  r.  se  deranger,  s-»  t!.*- 
regier.  Se  mettre  en  desordre.  Faire  quelquo 
exces. 

Desorei  dädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desorelbär,  c.  a.  essorilier  :  couper  les 
oreilles. 

DF.soROANtZACfiö,*.  f>  desorganisation :  Op- 
tion de  desorganiser,  ses  efTets;  etat  dejee  i;üi 
est  desorganise  :  destruetion  de  l'organisaüuu. 
(A^v1  "Desordre ,  derangement. 

Desorganizädo,  a  ,  p.  p.  de  Desorganizar. 

-j-Dekorcamzadör,  s.  in.  desorganisaleur  : 
qui  desorganise,  qui  renverse  l'ordre. 

Desorganizar  ,  r.  a.  desorganiser  :  detruire 
les  organes;  detruire  l'orgauisalioti;  troubler 
l'ordre,  jeter  la  confusion  dans...  II  est  aussi 
reeiproque. 

f  DtsouiEMÄDAMEME,  adv.  d'une  maniere 
troublec. 

Df.sorif.ntädo,  a  ,  p.  p.  de 

Desorientär  ,  r.  a.  desorienter :  faire  perdre 
la  connaissance  du  lerant,  du  lieu  06  Ton  est 
ou  dont  on  parle,  du  cheiuin  ä  suivre.  {ßg.) 
— ,  deconcerter,  troubler  ( quelqu'un  ). 

Di.sonjE.\TAn-sE,  r.  r.  perdre  la  carte;  sa 
perdre  dans  des  conjeclures. 

Desornauo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desounar,  rt.  a.  desomer  .-  öter  rorneraent; 
de'zarnir. 

Di.sossvüo  ,  a  ,  p.  p.  »Je  Desossar. 

-j-  Desossamento.  $.  m.  Jesossement :  aclion 
de  desosser. 

Desossar,  c.  a.  desosser  :  öler  les  os  de  la 
cbair. 

Desossego,  etc.  V.  Dessocigo. 

'  Pi.«OTi:iu;.\n ,  etc.  V.  Desenlerrar,  elc. 

-f  Desuva  ,*./".*  frai :  temps  oü  les  poissons 
jettiiii  leurs  oeufs;  ces  ooufs  fecondes. 

D:.mj yado  ,  a  , p.  p.  de  Dctovar, 


DES 

JrtHTO,  t.  m.  frai,  temps  du  frai; 
itten  des  poissoni . 
k» ,  •.  *.  6tre  dans  le  frai,  parltni  des 
t>.  a.  (fi§.)  Deeharger  one  grande 
i  sacargaison,  parlant  d'an  vaisseau. 
xtdacäö,  t.  f.  (f.  de  thim.)  desoxy- 
eüam  de  priver  one  substance  de  ton 

raraeo,  A,p.  p.  de 

kybAr,  e.  o.  (|.  de  dktm.)  desoxyder  : 

eorps  de  son  oxygene. 
'.  V.  De»6je. 

icmx !  interj.  or  ea !  allons? 
liwiisTE,  ade.  d'une  maniere  ex- 
aree  promptilude ,  celerite. 
■aim)  ,  a  ,  p.  p.  de  Detpaehar.  adj. 

diligent. 

■aror,  #.  m.  homme  expeditif,  qui 
pleroent. 

■Ikte ,  *.  m.  (—  da  a! fände ga)  com- 
5«  des  expeditton«  a  la  douane. 
■är,  e.  a.  depecher,  expedier,  faire 
lenl.  Expedier,  vider,  finir,  lertniner 
re.  Expedier,  resoudre  une  aflaire. 
,  envoyer  an  courrier.  —  atguem,  de- 

requete  de  quelqu  un.  —  a  atguem , 

quelqu'un    sa  depeche.  —  atguem 
k. '  fö-  A,m->  depecher  quelqu'un  , 

•  ©  nario,  ( /.  de  eomm.)  delacber,  ex- 
vaisseau. 

■ar-sr  ,  e.  r.  se  depecher,  se  hiter. 

asftcr,  se  degager. 

so,  $.  m.  'depeche :  expedition  des 

*  Expedition  .-  action  de  depecher. 
an,  delennination;  arret,  decisiou. 
for-ae  — ,  se  depecher,  sc  hiter.  Dar 
Iravailler  avec  les  ministres,  parlant 
ioj  de—,)ours  d'audience.  Hörnern 
-,  qoi  n'est  pas  content  de  ce  qu'on 
.  —  do  porto  ,(t.de  mar.)  droit  d'an- 
Ih  —  .'On  le  dit  ironiqu ement  d'une 
ure,  d'une  resolulion  frivole. 
bAdo,  A,p.  p.  de 

ilbAr,  v.  a.  öter  la  paille,  öter  l'epi 

e. 

■aoo  ,  a  ,  p.  p.  de 

■Ar  ,  r.  a.  ( t.  de  vtttr.)  dessoler,  pa- 

Id'iin  cheval. 

pa*Ado,  \,p.p.  de 

paxär  ,  r.  a.  eparaprer :  öter  le  pam- 

Miilles  inulik's. 

ioo,  a,  p.p.  de 

pah,  r.  a.  portcrau  vent,se  ditd'un 

1  porle  la  tele  trop  haute. 

ir,  etc.  V.  Disparär. 

in,  etc.  V.  Dispardle. 

ecer.  V.  Detapparecer. 

UDO,  a,  p.  p.  de 

iär,  v.  a.  epainprer  la  vigne. 

rioo ,  a  ,  p.  p.  de  Despar Hr. 

n»Oft,  $.  m.  paeifleateur,  concilia- 

t  qui  partage ,  qui  divise. 

na,  e.  a.  separer  des  gens  qui  se  I 

is  fiaeifler.  II  est  ausst  reeiproque.    I 
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DFspAp.7iR,  etc.  V.  Esparzir. 

DespassAbo,  a  ,  p.  p.  de 

f  Dbspassar,  v.  «.  depasser  :  reilrer  et  qui 
etait  passe  dans  an  anneau ,  etc. 

DespastAdo,  a,  p.p.  de 

f  DespastAr  ,  v.  a.  detruire,  devorer  les  pl- 
ta  reges. 

Despavori'r  ,  etc.  V.  Bspatorir,  etc. 

DespbAdo,  a,  adj.  detenlrave  .*  qui  a  les 
pieds  foules  (cheval ).  p.  p.  de 

DespeAr  ,  v.  a.  desentraver  ;  öter  les  ea- 
Iraves  (a  un  cheval,  etc.). 

DespeAr-sb,  e.  r.  se  desentraver.  it.  8e  fair* 
mal  aux  pieds  a  foroe  de  mareber. 

*  f  Despecho,  *.  m.  depit,  eolere  exlrdme, 
fureur. 

Despedaqado,  a  ,  p.  p.  de  Dupedafmr. 

f  Despeda^ a»6r,  a.  m.  eelui  qui  depeee,  di- 
lacere,  deehire. 

Despeda^ahento,  t.  m.  depecement,  dilaee- 
ration ;  dechirement. 

Dekpedacar  ,  v.  a.  depeeer :  soettre  en  pieees. 
Dilacerer,  deebirer.  ( fi§.)  Decbirer. 

Dkspediua,  a.  f.  action  de  prendre  conge. 
•  Adieu  :  salulen  se  quiltant.en  preoant  conge. 
Separation.  Audience  de  conge;  licenciement , 
congd,  renvoi.  (/ly.)  Pin ,  conclusion ;  refrain 
d'une  chanson ,  etc.  Ä  derradtira  — ,  le  dernier 
adieu.  Por  — ,  loc.  adv.  eulin ,  en  cooclusioo  ; 
en  prenant  conge. 

Despedido  ,  a  ,  p.  p.  de  Dttpedir.  adj.  Con- 
gedie,  renvoye.  tconduit :  refuse  avec  meiia- 
gement. 

"  Despbdiekte.  V.  Expedient*. 

Despedimento,  s.  m.  V.  Despedida.  Deco- 
chement .-  action  de  decocher  une  fleche.  Dto- 
enrol  ement. 

DESPEoiR,  v.  «.  congedier,  licencier,  ren- 
voyer.  Jeter,  lancer,  darder,  decocher.  (/le.)  Re- 
pandre ,  degager  de  l'odeur,  de  la  lumiere ,  etc. 
V.  Expedir.  —  oirdiemento,  econduire,  au 
figure.  —  a  familia,  faire  maison  nette.  —  • 
vida,  a  oima,  o  espirito,  rendre  le  dernier 
soupir,  expirer.  —  de  ei  ot  mdo$  kabitot,  m§ 
mdgoa$,  etc. ,  chasser  les  mauvaises  babitudea, 
le  chagrin ,  etc. 

Despedir,  e.  n.  finir,  terminer,  en  parlant 
d'un  acoes  ou  paroxysme  de  Oevre.  Parlir,  s'en 
aller  rapidement,  en  parlant  dun  cheval,  etc. 
Mettre  sous  voiies,  en  parlant  d'un  vaissea«. 
Esldr  a  — ,  elre  a  l'agonie,  pres  d'expirer. 

Despedir-se  (de),  e.  r.  prendre  conge,  dirc 
adieu,  faire  ses  adieux.  Se  quitter,  se  separer 
en  se  faisant  des  politesses.  S'en  aller,  ecsser, 
disparaltre,  en  parlant  d'une  douleur,  ete. 
—  em/a/tm,  ( fam.\  brüler  la  politesse.  —da 
gociedade,  (I.  die  eomm.)  se  relirer  de  la  societe. 

DESPEnnAR.  V.  Desenpedrar. 
f  Despegadauexte  ,  adv.  durement,   avec 
dedain,  avec  rudesse.  (/f?.)  Sans  aflection, 
sans  allarhemenU 

Despegado,  a,  adj.  (/iff.)  Rüde,  dur.  d'un 
commerce  diulcile.  Libre ,  independant;  qui  oc 
s'atiaebe  4  personne.  s>.  p.  de  Hstjwfdr. 
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Dkäpfcär t  v.  a.  decoller,  dcl.icber,  deluter. 
(ßf  )  Faire  pvrdre  l'aiVerUoii;  rendre  indiffe- 
rent. 

Despecar,  r.  «.  abandonner,  lakser  la  une 
enlrcprise.  £fj*  — ,  sans  Interruption.  —  do 
Irabalho ,  quiltcr,  suspendre  le  travail ,  en  p*i- 
lanl  de»  ouvriers. 

DkspccAr-se, «.  r.  se  decoller,  te  detecuer. 
( flg.)  Se  detacher.  V.  Detape§mr-$e. 

DtatAco,  t.  m.  detichemenl.  '  Rudctsc,  du- 
rete  de  caractere.  V.  Detaptgo. 

DcspcitAdo  ,  k » p,  f.  de  thtpeUar. 

Despeit  ado»,  #.  m.  celui  qui  depile.  Ex&c- 
teur  dur,  impitoyable. 

'Dkspeitamexto,  «.  m.  'exaelion  trop  grande, 
surcharge  d'impols.  V.  Detpeito. 

Despeit  Ar  , «. «.  fachet-,  depiler,  impatienter, 
desesperer.  Accablcr,  surcharger  d'impols. 

f  Dispkitar-si,  v.  r.  desesperer,  te  depiler, 
s'impatienler. 

Despeito,  t.  s».  depit,  colere  extreme,  fu- 
reur. "  Rcpugnance,  mauvais  gre.  Degoül,  Iris- 
teste,  chagrin.  'Rigueur,  rudesse,  cruaute. 
'Langueur,  defaillanoe,  abattemcnl.  *lnso- 
lcnce,  emportement.  Malheur,  in  fort  une.  *  Mo- 
querie ,  ralllerie.  Ä  -,  em  — ,  «de.  en  depit  de , 
mal  gre. 

Despeitor  ado  ,  a ,  p.  p.  de 

'  Despeitorär,  v.  a.  V.  Expeclorar,  (/ig.) 
Detabefmr. 

Despeitor  ar-sr,  c.  r.  (flg.)  Se  debrailler,  ae 
decouvrir  le  sein,  tnontrer  la  gorge,  la  poi- 
(rinc. 

Despeitoso ,  k  ,  mdj.  depiteux.  V.  Indignado, 
Furioso. 

Df.spejadamemte,  adv.  sans  honte;  libre- 
ment,  sans  enibarrtf . 

DkspfjA»o,  a,  mdj.  debarrasse,  etc.  Clair, 
■et,  vif,  sans  emharra»  ni  defaut.  Franc,  ou- 
vtrl,  qui  a  des  man  leres  aisees.  Clainroyant, 
vif,  penetrant,  eteille.  EfTronte,  hardi,  inso- 
lent. Lfecncieus,  impudique.  p.p.  do 

DebprjAr  ,  t>.  a.  debarrasser,  deboueber,  öter 
las  embarras.  Vider,  desempiir;  evacuer  un 
lieu,  en  sortir,  le  laisser  libre;  demenager. 
Rendre  elTronte,  hardi. 

Despej Ar-sb  ,  v.  r.  se  desempiir,  se  vider.  Se 
debarrasser  de  ce  qui  genau,  qui  em  barrassalt. 
(/la.)  Acquerir  des  man  i  eres  aisees  dans  la  so- 
ciale, (id.)  Devenir  elTronte. 

Despbjo,  f.  m.  debarras,  debarrassement : 
actioo  de  debarrasser,  d'evaouer  un  lieu;  de- 
menagemetrt:  vidange.  <  flg.)  *  Vivacile,  bonne 
grace,  minieres  aisees;  hardtesse,  audace, 
temerile;  efTronterie,  impudence,  dissolulion. 

Dfspejos,  t.  m.  pi.  commodites  de  löge- 
incrii. 

Dksprk  Aoo,  k ,  p.  p.  de  Detpenar. 

f "  Drspejaüora  ,  t.  f.  femiue  qui,  par  une 
hiimanile  mal  eulcnduo,  etouflait  Ics  mori- 
bonds  en  leur  appuyant  le  coude  sur  la  poi- 
trlne. 

ÜlüpesA»  ,  f.  t.  lirer  de  peine.  (mnl.)  Eiouf- 
fer  un  looribiond  cn  lui  appu\ant  le  coude  sur 


la  poilrine.  v.  n.  Cesser  de  fonflrir.  «aTa« 
etaüi,  roourir. 

Despexdkdor  , «.  m.  diDsipateur,  depensew 
qui  depense  avec  exces. 

Despender,  r.  «.  depenser,  dissipor,  pro4 
guer  son  bien.  (fig.)  Kuipluyer,  coosumer  1 
lemps,  la  vie,  etc. 

Despe.ndkr,  c.  n.  el-8F.  (eam\  ».  r.  faire  d 
grande«  depenses,  des  depenses  exoessivts , 
cause  de  quelqu'un  ou  de  quoique  ebose. 

Despendido,  a  ,  p.  p.  de  IfeaavfteVr. 

Despkmdio.  V.  Ditpcndio. 

Despendurädü,  A,p.p.  de 

Despemiurär,  v.  «.  desceadre  une  cWt 
qui  etait  aecroebee  en  baut  ou  pendue ;  decra 
eher. 

Despembadeiro,  f.  m.  preeipice:  lieu  asr 
bas,  au-dessous  d'un  lieu  fori  eleve  et  tau 
escarpe,  oü  Ton  ne  peul  tomber sans  peril dato 
vie.  (fig.)  Peru,  danger  exlraordinaire, pens 
certaine. 

Despemiiädo,  Ky  p.  p.  de 

DtsPExnÄr.  (Je  ,  r.  a.  preeipiter,  deroeaar, 
deroquer :  jeler  de  haut  cn  bas. 

Despemiär-se  d&u  r.  r.  se  preeipiter,  m  je- 
ler de  hauten  bas, eu  parlanld'une  rivicre,#ts> 
{fig.)—,  s'exposer  au  danger;  se  perdrt,» 
plonper  dan»  les  vices,  courirä  sa  perte. 

Df.splmio,  f.  m.  I'aciion  de  preeipiter  oudt 
se  preeipiter.  'Chute  preeipilee.  "Ruine,  perlt, 
perdition. 

Despennar,  etc.  V.  Depennar,  etc. 

DF.spr.NSA ,  t.  f.  deprnse,  offlee ,  garde-nuA- 
ger,  licu  01^  l'on  serre  le  fruit,  \ea  viTres,^!* 
Provision  de  vivres. 

Despensäk,  etc.  V.  Dispentar,  etc. 

Oespenskira,  «.  f.  depensiere  .-  celle  qui  tat 
chargee  de  la  depense;  celleriere. 

Dekpkxseiuo,  t.  in.  mal  Ire  d'hölet,  ptet- 
voycur,  depensier.  Celui  qui  distribue,qoirt- 
partit  de»  biens  quon  lui  a  conües  pour  Ott 
efT«'!.  (t.de  mar.)  Distribuleur,  commisdtla 
chjinbre,  inallre  valet.  —  m6rt  premier  malm 
d'hölel  du  reit  (cn  Espague). 

Despentkadü,  k,  p.  p.  de 

Despentbär,  «.  a.  defaire  la  coiffure.  11  csl 
aussi  reriproque. 

f  Despemteär,  v.  n.  (t.  de  r*7rr.)  disloquei 
un  ou  les  deux  palerons,  cn  parlant  d'ui 
cheval  qui  boile. 

'  Desper<;aduiro,  a.  V.  Dttprczivtl. 

*  I)esprr<;ar.  V.  Detprezar. 
Desperceber.  V.  Desaritar  et  Detapercehif 
Despkrcedimento.  V.  Ifrsapereetrimenlo. 

f  DF.SHKRDK, ADAMENTE,  <l<tt.  aV*C  profUMOO 

avec  prodigalite. 

Dr.>PEuui^Ano,  a  ,  p.  p.  de  Detperdi^ar.  Gm 
pille ,  prodigue ,  dis.;ipe.  Prodigue ,  dissipalet» 
Aiuoureux  tratisi ;  fa\ori,  bcnjainin. 

DrspKi.nK.vDön,  \%s.  dis*ipaieur,  prodigif 
Gaspdleur. 

D&spFKbivAu ,  v.  a.  prodiguer,  diisiper»  tat 
plojer  mal  a  propus.  Gaspilltr  :  faire  dasd4 


>_^™  BewQJBrBff  t  BBjajTB  MB  IRBbBS 

HMn  taotfrai* 

,  I.BS.  *prefuiiota,  fradlgiltte, 

t»  «fit.  Gaftpllal»;  ittaBlda- 

,  v*  Bj.  uoperf  r.  Y«  äwUTi 

•  Ab  f)«  B1.  de  fRSjajef'eeft*. 
gtt,f.#.  ieaeriMBtteiitt  4Ut 
m  dtgradatfon  i  dB  ratne. 

B,A,B.p.d«  .  ^   , 

A.  ».  B.  <Mra«>r  ee  qttl  «teil 

fc  JbJrI.)  Arronälr  lif  eanftari 

J^ftl,  «.  r.  BCfdfB  fo   BfttAl, 

ifroAL 

Y«  IMmm  ■  JVT. 

M,A,».JM» 

•tat. a. «.  AssuWer,  deeBnseit- 

-et,  «l  r.  m  desebdser,  ee 
inallre  soo  erreur  für  Patient« 

SB. 

ia6,  t.  f.  dttifteifen  .  actleu  de 

,  a, p.  |».  de  ifeffperter. 
6a,  I.  s».  reveil :  horloge  donl 
ellle  a  one  heure  marqaee.  Re- 
Bliti  qui  est  Charge  d'eveiller 
.)Cbose  qui  occupe,  qui  donne 

B.  «.  evelller,  reteiller.  (/Ib.) 
roir,  er eiller;  faire  ressouvenit 
ibliee.  —  a  quem  dorm*,  (fig.) 
flU  dort.  —  6  detejo,  ragouier  « 

,«4f.  qui  est  ereilte.  T.^eor- 

MfcrtzA,  t.  f.  depense,  frais, 

tkänzidas  «ff  — t ,  (I .  de  camm.) 

i,  taus  frais  faits.  —ff  atfthfaff, 

ax  frais. 

r.  (fOffftfr,  De$pe*der. 

t  J).  p.  ir.  de  Dttptnder.  atf}'.  V. 


DES 


m 


a»B9  a,  BoV*  (f.  de  bot.)  apetale: 

brW,  ade.  Impitoyablement, 

A,  Bctf.  Üflblloyable,  Inbumaln, 

-  a.  j>.  de  Detpicar. 

4.  ei.  celui  qui  tenge  une  in- 

.  B.  venger  quelqu'un  d'anc  ln- 

,B|f.  se  venger  d'une  Injure, 
ratsche.  (/!$?.)  Mcüre  tous  ses 
tute  son  applicallon ;  s'acquitter 
«eJque  cbose. 
p.a.  dö  De$pir.  odj.  DdsbabÜI69 

Sit*,  t.  Detapieäddamente. 
t.  bi.  fnbumanik» ,  cruaule. 


Despirbaro,  A ,  eic  V.  DuapUdmdQ  f  ete. 

DtstiMfttrro,  s.  «i.aolioa  de  deebabifler,  de- 
poailleraent. 

DespirtAro  t  a*  e\  f.  de 

Despirtar,  b.  b.  eflaoer  ee  qui  est  peipL 
(fig.)  Cbanger,  breailfer  lee  ebeaes  de  maniere 
que  l'evenement  eoit  le  eanUreira  üb  ee  qu'en 
atiendaiL  Deprimer*  avilir,  abaisser»  raraler  1b 
merile  d'une  actson. 

Desfirtar-bb,  e.  r.  (/Ib.)  obfafer  d'apa»~ 
reoee,  se  menirer  sbbb  bb  nonrel  aspecit  eere 
dBUgari. 

Dubibbb,  ff.  ee.  'satitlaeÜeB,  TSBgesBoe 
qu'on  üre  d'une  injere.  Tommr—  |BfBBdreaB 
reranebe.  ATjb — ,  bb  tevaachei 

f  Desmqobäbo  v  a  ,  m^f.  (f.  4»  sW«)  BBBBle  i 
ffsüfl  tlgt  (ea?lf>etBfBff). 

DEtBiB|B.B.deahBMIlBrtBMUtB  A  BB«#|af 
lesveieeMnu,  ramure»e4e.  C/If .)  PieBWÜlsr 
une  ebose  de  ee  qui  l'orne  ou  ia  eoune.  -*■  «/- 
BB»Bit  (/lf.)  depoBiller ejneiqu'BB  de.lBBl  ee 
qull  peasedalt.  —  •  hörnern  veih»¥  (te\)  deV 
pouiller  le  vieil  heoinw  eB  M  dejBBBUIer  dU 
vieil  nomine :  quilter  ses  t ieilles  babiledes  eri- 
roinelles. 

DesfIr-sr  ,  b.  r.  se  desbabiller  t  öter  ees 
babits,  BeavetemeoUf  sei  ornements.  (*#)(*#.) 
Be  d^pouiller  de  son  bien ;  se  detaener  d  une 
passion ,  de  certoins  senlimentst  opiniens*  etc, 

DesplaittAdo  ,  a  ,  p.  p,  de 

DetiPLAMTAa ,  v.  a.  deplanter :  arracber  peur 
planler  ailleurs. 

Desplaxte,  ff.  m.  (<.  e?tffer.)  *  posiere  obli* 
que. 

*  DssPLKCAa.  V.  JBtyrefaVBff  ftewBafreff. 
DesplvbAoo,  a  ,  p.  p.  de 

Despi.umär,  e.  e.  deplumer^  plumeridler 
les  planes. 

*  Dbspobram.  V.  Deepnoetr. 
Destois.  V.  Dtpoii. 

DsspojAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Despqjeir.  . 

DEsrojAtöA, «.  m.  spollatoarieja!  dBeeaüie. 

Despojambsto  ,  ff.  ei.  (ant.)  depeeilleflieQA} 

Despojär  (de),  «.  b.  depeuiller,  depesseder, 
dAnuer,  derallser,  spolier;  depoesederper  vio- 
lence ,  par  fraude. 

Despujar-se  (de),  t>.  r.  se  depBBillBr.de; 
renoncer  a...;  se  priver  volontairemenl  d'ene 
ebose.  V.  Dttpir-et. 

DespAjo ,  ff.  M.  depoeilleaent  i  aetteB Bede- 
pouiller.  "Depouillo:  butin  faitsur  les  bbbb- 
mis ;  bardes  d'on  meru  {po4U)  *  Depoellle : 

{>eau  delachee  d'une  bei«  feroee.  *  Dopaaille  : 
e  Yenirc ,  la  fressare,  la  lete,  et  lee  eitrecoites 
des  aniruaux  da  boaeberie.  Off  — e  da  viele*  ou 
morlaei,  depeatlle  mertelletoerpfi  derhaaime 
morl. 

Dcspoxocräbo,  p.  «ff.  V.  fBfiBffSBerarftf. 

DbSPOxsAES.  V.  Eiponuee. 

Despo^tado  i  a  ,  p.  p.  de 

ÜKjipüNTAR,  t.a.  öpolnier,  emousser.  (fig.) 
V.  Embot&r.  II  est  eussi  rfeipr<M|Uc. 

Dr.spoNTÄR,  v.  n.  dcsfcnrtw  j.  »Ümer.  {Ude 
mur,^ pouhlcr uti  cap   {fy.'  Moutrcr de  le** 


Ul 

DES 
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.  Poindre  ; 

«clor« 
bonl« 

o  dta, 

lindre  :  commeneer  i  rjriller,  J  p»raHrc.par- 
..  nt  du  )our,  du  loleil,  de  laurme. 
Dispör.  V.  Bitpor  ou  Üepar. 
Deipob-iilmmho ,  » ,  p.  p.  da 
Du  muri  ui  m,  «.  a.  pnfoiicet  les  porle». 
'DEfeoiTo.  V.  Ditertimenlo. 
Disroskno ,  I ,  p.  p.  rt«  Dripowr. 
•Desposjjis.  V.  Br»pD(«riw. 
DesposAil,  e.o.  Dani-er  i  faire  lef  0 an [aille». 

rt»r,  epoulirr.  ijlo.t  Se  joindre,  «'unir.' 

DE«POSi^tu.  V.Dilpviipitiel  Dtpoiifäo. 

■  Dbspobi(Oo«.  V.  Expanpio, 

Dispohjmo,  f.  m.  "promciM  de  ms  risse, 
■ancallleJ;  doiponjalion ,  manage.  Fater  —  i, 
(■Ire  d«  llan[aille»;  conlracler  mariage- 

'Durotornoi,  f.  m.  pl.  V.  Derpnturiia. 

DaiPOHiDO,  i,  od)',  uui  ne  poisede  den, 
■*uvre;qui  M  dani  l 'im  paus  ibiliie  de.  p.p. de 

Dupuuin.  V.  ßeiasoiiar. 

|MMM .  *, 

«hole,  en  perdre  I. 

0*po>si-der:ol<.'r  In  BMMMiML  V.  Dtiapmiar 

'  llFAPOsTO.  V.  liilpoila,  Drpottu,  ExpQlio 

DrttpOTA,  j.  ni.  dpipule  :  «|  ui  irouYrrne  ar- 
hilritreinenl ,  au  «rr  da.  IM  eaprifn  .  sau' 
reale  ni  loi»;  mnllre  ibpol«  ,  celui  dani  li  ro- 
lanip  seule  fall  fa  loi.  Uominaleur. 

Despot*.  V.  Dtipola, 

De  spöt  I  et  mEttl,  odr.de* 
dejpolisme;  liaul  la  uiaiii. 

Despoticu ,  i ,  od/,  uespo 
bilraire ;  du  dripoUsmr. 


-    pnwilrr 


Imrp  .1»  i 


ipeln 


depliireSirulf 


•DtSPILtElVI 

■  Deiphecas  ,  i 

t  DiwitBO,  .. 

Menoieabo  y  Dtiprcio, 

DEspEtoino,  *,  p.  p.  de  fieiprrod 

DESPHEü»iniiiJ.,i.,r.aciion  de  det 
pltaeement. 

DEhPEEoin  ,  e.  a.  deelauet :  df  f« 
iIht  requi  eUilcloue.  Depliiier:  nu 
.  s  |ilia.  li.-|>lo)i-r  Je.  voiles,  les  drapt 

DnnccAk-u,   e.  r.  »e  defache 


I)e>prexd£r  ,  t.  n.  deprendre,  d« 
eher.  Ulf,}  Dtlier;  deloiirner  vla  im 


t  l>i  H'r.i.'K  li  r'.u  ni ,  i.  f.  ir Iiod  . 
onnpiT.  Hai  de  la  pep$nonr  dtprWn 

I) esc HKOCtn-.no,  a,  adj.  um  pH 
p.de 

DispnEnir.ipiB,  e.  n.  rtepreerca»» 
preoco.upalion .  la  prevention. 

t   Du**(«Mfi6,  J.   f.  man 
Yovarice,  de  preparalifa. 

tÜKsraEVESiiHMEaT«,  ade.  i.  . 
»ni  (iri'iDjanee,  -.an*  pteparilifi. 

adj.  depo 


■to.   '  Neglipflce, 


•M.  V.  MtpHfuitdt,  ele. 

quelqu'un  prive  de  ia  quäl  IN  ratio» ;  MtaMU- 

L  m.  roanquo  de  nlm,  d'e- 

ler  uu  declifer  inhabile,  l'oppoic  deejtnlltn. 

,  de  dellcateiM,  Pappoit  de 

"  DiiiiuiaTist».  S.DeKorlinf. 

l,*.M* 

Desooe  pour Jtade  «*a,  ade  siUH  qua;  44a 

«„  e.  ■.  delnatrer,  urair  i  Mar 

i«B  flaui».  11  eel  auiel  rtti- 

Di^odeii.do,  p.  e.  da  fliifilaar. 

fUesouciiAodn,!.».  eelul  qul  wejyi  tot 

•nUrrf,  aa*.    d'un«   minlort 

bapoltinem. 

Dueauiik,?.  a.  deauitbabr,  rtMprakt 

,*.,  aij/.  lropoli,qnl  n>Upai 

nteholrw. 

',  «ciion  peo  houorable,  l'op- 

Dt*QCBalB,  v.  a.  ceuer  eraJastr. 

h». 

Dssutmioo,  a  .  p,  p.  da  flwyaar». 

L,P.     1"'.   .1'-   7)i   If'lli'H-. 

1  f.  perle  de  li   f««»ur,  des 

DEso.uiETte>o,i.f.  1  _  . 

DesoeiTicAÖ , ,.  f.  p.  w.  V.  JlMaaAf. 

d.  faire  perdre  le  ftvour,  ele., 

Ihi.).i.  n.  Deehoirite  li  la- 

DuQnnli,,v.it.ditorcer ralre  divorcer.  ff. 

de  quelqa*un,  perdre  I*  prl- 

Faire  racquilter.Tegagner  c*  qu  'un  a  perdu  tu 

u,*./.((.  d*  antf.)  annala* 

Desquit»s.-s«   o,  r.  falro Separation  de  etfpe 

al  de  bleu.  —  no  jego    sc  racquliter.  T.  Oti- 

iiia   P.a.            nro(.)  innuler 

l)r.s(.HTif. . ..  m.    Separation  dtcorpt  et  dt 

■  ■■-.■     i   d '»etwa  Hon. 

biens,  ir.  V.  Deiförra. 

*,»./.  disproporlion ,  diieon 

Dasiiiuado    ■    p.  ■    de 

|>*  de   proporlion,  da  conie- 

Dsitiali,«,!      ....:..  eligner,  eieiet 

wlstMtiti ,  ade.  arte  dlapro- 

Dtsairoioo ,  A.  V.  ßeiarroiondo. 

Eesbeidsado ,  «.  V.  Deimaiearids. 

B4M,  i,  o«y.  Ji5pro|">rliuntnJ' 

DesRcnniDjkatTiTE,aa>i>.  drtcglenient,  dea- 

i  Proportion,   de  ronrenanec. 

DESnicitino ,   ',  p.   p.  de  Darigrar.  ttj. 

nrl«  ,  r.  a,  disproportionner  : 

JJeregle;  qui  a   une  rnauvaise  conduile.  Qal 

irttouiie ,  oler  le»  Proportion» , 

mange,  qui  boil  lue  ejce). 

f  DKsrietn*M6sTo ,  ,.  m.  derpglemcnt,  det- 

mla-sa,  v.  r.  perdre  In  pTO- 

d'«llcpro|ior[ioiine. 

DmiiKonii. ,  o.  o.  dereclfr,  deionlonncr. 

LBiatmt,odr.s4iiSmoiif,iiiiis 

Dnnu^Mi,i.c.  sg  de  regirr,  sc  nietlr* 

propas   sonsTinii"  n  ralsou- 

hon  de  Ia  resle ;  so  ilerangcr. 

IBtBUHO,  » .                     de 

Dc«mn5Tioo,4,/i.p.de 

Di;b»kyk5tH-si,  t.  r.  ie  dtfsbabiller  :  itet 

lei  ha  bin  <acerda(aui. 

iDl,  briie-riiMD ,   parliol  de» 

Dlssabek        ..■■-!.  del'ljnoranee.aglr 

.de 

eoiDme  un  ignoranL              ■ 

DtBMBon ,  ew.  V.  Diiiabnr,  eta. 

V,  ne  (tanlsr  an  eune  m»sura. 

Ili:ss*»o«i»o,  K.  V  /niufio. 

it  f.  in.     absordiie,  imperil- 

DtauiOiMo,  t.dJv.  itislpide,bd*,qulD'a 

paa  de  goüt. 

-,  Im.  ade.  mal ,.  propoS. 

DkmabiIm.  T.  Detabridtma  Dtnnborida. 

*.  a.   depoorvoir,  degarnir  die 

Df.ssmimAh.  T.  Deianj/rar. 

Danii   *.  s.  ( l.  dci  prov.  du  b'ord )  traB- 

las  iauni.iionsd'u.iie  place. 

[UTilanil'rau  :1a  »iande,  elf.)  paur  Oter  la  aal. 

iMtsTt               ■                    asl. 

taar. 

Dess.mi«.  V.  JhMTar. 

t,  a,  y,  da  Deiprettr.  adj. 

Duuiaaliio,  t ,  adj.  qul  n'eil  pu  bian  as- 

snisonn*.  Vert,  qni  n'est  paa  bleu  mit,  »n  par- 

*.,  adj.  V.  Oencaiilttado,  In- 

lanldeifruiM.fi.  ji.d« 

ftEssAjiisiB   e.fl.desassaljonnerifcar  l'«a> 

M,  *.  •■.  ritt  de  ee  qul  et  1  d# 

■■■''"" ''nl' 

*  DlMBIUB.  V.  Dtuftr. 


438 


Di  »»i  r.i  i.  \  • 
Dt>«r.iv\i;.  •• 
Di***«i  1 1  *!•<• 
fH:<«i.i.i.  %r. . 

do-  li'ini  <'hc\  . 
D»  s*i  mi:i.ii  ;• 
Di.nskmi  III  \ 

qur»  fi i*  ri'NM'i: 
|M.s«it.Mi:i.H\ 

<|iii  nVM  pa<  -< 
Dl.«o|.MI.I1l< 

iiii»iit  .  avi'f  «: 

Ml  *M  WKI  M  \ 

r*t  iiiiNsi  riTiji 

*  Di.s.sKMLI  i. 

3f'>nsti  1/0*0. 

Dkssi  Ml  AP., 

Di-.s^i  .Mir»«» 

Dl<cF.NTIK  , 

Di.sm-.h,  t.  , 

Dfsskkta  , « 
Df>Knivi«;«. 
•Ofll'iihC,  feloi 
J)r.ssüi\viü<. 

DKSSRIlYir.rt. 

Luxation  oft  ■ 
dcsM»rl ,  (|ui  1 . 
Dkssi:  k  vi  it. 
vor«  son  *ou\- 
tais  Office  t». 

*  Dt.SSF.8SO» 
I)F.3SIMAIv 

Diissoccoi- 
Abandonar. 
Dessoccoi 
Dessoccg 
Des  «il  « 


■.r 


u  • 

ull'l 


!■»•■ 


■  rd'H 
■»  •  ho** 

.'•rl<*r   d 

.  .«nir»*. 

1  rar.  » 


«••';.  v 

*.:.  i«-:j;.' 


:.  •■'•••r  . 
..   n  •••  i*v 
•  i.-...*. .  i.r 
»  :■:  Ivj'.  ??- 

■  •  ^ 
.*u  •.  •,  ii 

«»  i  "">.    i:  .  ' 

&   *  * 
1  •  *  m  ■  1  ■  • 

.""'  I  >■'  .*- 
.  ..t,  \ .  • .: 

-"•;:;.r.  . 


4 

«1 
»Ol.- 
iUlft 
Ktttttr 


<*n«de 


.•••  - 


.    .^  . 

• 

•   t' 

•  ti 

1 

* 

i.< 
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.  n 
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■1 
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Destariar,  «. «.  V.  Variar,  Müder,  Detunir. 

f.«.  Extravaguer,  ^tre  dans  le  delire.  V.  Tres- 

terw.Radoter;  devter,  varier,£lre  incon  Staat. 
t  Desyaricado ,  a,  adj.  (t.de  bot.)  ecarte, 

ftrlant   des  brancbcs  ou  des  rejetons  dun 

arsre. 
DESYAJUO,s.s*.deHre,  transport  au  cerveau. 

Disparate ,  rtverie ,  extra  vagance ,  verlige ,  fo- 

fct,  egaremenl  de  raison,  absurd  ite.  *  Inegalile 

AiDeiir,  inconslance,  caprice.  *  Varia lion. 

V.Düeordia,  Disteneäo.  ant. 
Desteläbamemte ,  «dt?,  soigneusemenl,  avec 

vigiUiice. 
Desvelädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Detvelar.  adj.  Vigi- 

bot;  tele,  soigneux.  E$tar  — ,  Yeiller :  ne  pas 

öormir. 
Destelamerto.  V.  Dtttilo. 
DesyelAr  ,  v.  a.  tenir  eveille ,  empecber  de 

ttnnir;  soigner.  t?.  n.  Yeiller.  (fig.)  Donner 

tele  ton  attention ,  tous  ses  soins  a. 
Desyelär-se  (em,port  $obre)y v.  r.  (fig.)  «Ire 

ngilanl,  soigneux,  attentif,  s'appliquer  avec 

aüe,  se  donner  sans  relache. 
Desvelejädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

fDESTCLEJÄa,  v.  a.  IJ.  de  mar.)  ferler  les 
niles ;  diminuer  les  voil&s. 

Desyelo  ,  t.  m.  '  Insomnie ,  priration  de 
•smmeil.  (flg.)  *Yigilance,  soins,  zele,  cra- 
jmsement,  exaclitude. 

Desvescilbär-se.  V.  Detenvencitkar-te. 

Desvendado  ,  a  ,  p.  p.  de 

fDESVEXDÄR,  «?.  a.  debander  :  öter  une 
Stade,  nn  bandeau.  De  masquer.  II  est  aussi 
Heiproque. 

Desvemerac.äö.  T.  Irreverencia. 

Des vesie rar.  V.  Deeacatar. 

fDESYESösAS,  adj.  f.  pl.  Folhai  — ,  (/.  de 
ltt)depourvuesde  veines  (feuilles),  non  vci- 
tees  (avenia). 

Desventcra  ,  t.  f.  *malhear,  inforlune,  dis- 
grlce. 

tDESTESTCRADAMENTE,  adv.  malheureuse- 
aent,  malencontreusement,  par  inalheur. 

Desvejitcrado  ,  a  ,  adj.  inalheureux,  n*alen- 
MDlreuz ,  inforlune.  p.  p.  de 

| Des tehtü bar,  9. a.  rendre  malheureuz, 
iafsrUitie. 

Destercöxha ,  i.  f.  impudence,  insolence , 
tBenie,  eflronterie.  Parole,  aclion  impudenle, 
astlise. 

DESTERCOünAMEifTO,  etc.  V.  Desav...,  elc. 

Desvestir  ,  etc.  V.  De$pir,  elc. 

Desviäbo.a  ,  p.p.  de  Dcstiar.  adj.  Devcrse, 
■enebe,  incline.  Ecarle,  cloigne;  detournc.  — 
aeorirmle,  desorienle. 

D&stiam esto , i. m. eloignement,  egarement. 
T.Astrio. 

Dcstiar  (de),  «.  <*.  ecarler,  delourner,  de- 
tail r„  eloigner.  (fig.)  Delourner,  dissuader; 
ttqaiTer,  eviler  adroiteinentle  coup.  (t.  d'eter.) 
Pant  une  boilc.  —  o  corpo,  »e  delourner  poar 
•vi  Irr.  —  a  anrora  do  coitado,  (f.  de  mar.)  de- 
•er  (anert  da  bord. 


Desviar,  f>. «.  \.Apartar-te.  — m,  v.  r.  s'*- 
garer,  s'ecarler;  se  delourner,  devier. 

Desvjo,  «.  m.  I'aclion  de  delourner,  de  se 
delourner  de  son  eberuin ,  elc.  Eloigneoienl, 
ecarl.  Lieu  eloigne.  V.  Reliro. ' Deviation,  de- 
tour;  sentier;  subterfuge ;  egaremenl. 

Desvirgädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Desvirgär  ,  v.  a,  depuceler :  6ler  le  puet- 
lage,  la  virginite. 

Desvirtude,  $.  f.  manque  de  vertu. 

t  Desyitdar-se,  v.  r.  (f.  de  v4Mr.)  se  rai- 
ner,  parlant  du  sabol  d'un  cbeval. 

Desviver  ,  v.  n.  cesser  de  vivre.  (fig.)  Faire 
reculer  la  vie. 

f  Desvolvado  ,  a  ,  adj.  Etpique  — ,  (<.  de 
bot.)  depourvu  de  bourse  ou  volva  (mvofaatui). 

f  Desto« Des  y,  adv,  apres  cela;  d'ici, 
depuis  ici. 

Detalbar,  v.a.  detailler.  Y.  Circumitan- 
ciar,  Departir. 

Detalhe,  $.  m.  Y.  Parlicularidadet. 

'Detardan^a.  Y.  Demora,  Tardemcü. 

*  Deteedor.  Y.  Detentor. 

Detem<;a  ,  $.  f. '  retard ,  delai ,  remise. 

Dete^^aö.  Y.  Retenfäo  et  Deten^o.  Delen- 
lion. 

Detenc6so,  *>i  adj.  lardif,  lent. 

Detensör,  k,adj.  et  t.  qui  arrete,  qni  re- 
tarde,  qui  suspend.  Y.  Detentor. 

Detentor  ,  a  ,  «.delenleur  .-  qui  relienl,  poa- 
sede  sans  droit. 

Deter,  v.a.  arröter,  retarder,  suspendre, 
tenir,  reiarder,  empecher  d'aller.  Retenir,  con- 
server,  garder.  V.  Meter. 

Deter-se,  v.  r.  s'arrOter,  tarder,  s'amoser, 
demeurer.  (fig.)S'arrHer  pourconsidererquel- 
quechose;  s 'allonger  dans  un  diseours,  etc. 
S'elendrc  sur  un  sujet,  en  parier  au  long. 

Detehgente,  adj.  2  gen.  (t.  de  mid.)  deter- 
gent :  qui  deterge*,  detersif. 

Detergido,  a  ,  p.  p.  de 

Detergir  ,  v.  a.  (/.  de  mid.)  deterger ;  nel- 
loyer  une  plaie};  mondiOcr. 

Deteiuör.  V.  Peiör. 

Deteriora^äö,  f.  f.  delerioralion , endom- 
mageiuent,  deperissemenl. 

Detehiorädo,  A,p.  p.  de 

Deteriorär,  v.  a.  deteriorer,  galer,  rendre 
pire,plus  roauvais. 

Deteriorar-se,  v.  r.  se  deteriorer,  deperir, 
dechoir. 

Deterioridäde,  i.  f.  etat  pire;  deperisse- 
ment. 

Determinacaü,  i.  f.  delerminalion ,  resolu- 
lion ,  decision.  Resolution ,  audace ,  assurance. 
Fixation ,  delerminalion. 

Dlterminädamente,  adv.  determinemeiil , 
courageusement,  bardiiuent. — ,expressemcui, 
precisemenl. 

Determixadissimo,  a  ,  adj.  tup.  de 

Detlumimado,  a,  p.  p.  de  Determxnar.  adj. 
Delermine ,  resolu ,  bardi ,  courageux ,  auda- 
cieux;  ßie,  assigne. 

DETERMlNAldR ,  f.  SA.  CClui  qUi 
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*™r.  (/ig.)  Conper. 


■rroiupre. 

\dj.f.  Planta—,  (fc  de 

,  t    f.   (JctlruclibiliLc  i 


quillt«  de  M  qui  pcu 

f  DMTUnmRlM,    «in.  d'una  uianicr 
deslruciife ,  um  deilmclion. 

;   U     ■■  i  l,1  i  :IW.  .   aij.    1    lim    qill    | (     ''iL 

mmk. 

DL9T*l'CTi*0,A,  ad]   deslruciif:  qui  dclruil 

DmtHuIi;18,i.  f.  deilruriion,  ruiue  loule 
ri'ige,  dciolilion. 

Dkstiujido,  t,p.  p.  de  Deilruir. 

DuthuTdA*  ,  i ,  adj.  tl  i.  dolruclcur  i  411 
d«u-uii,  hil  du  ra«KC. 

Dr.iTHilniaTO,  1.  m.  V.  ßtifruifuo. 

ÜM*M(ft,  0.  o.  dtlruirc,  ruiner,  anc»nLii 
n  vager,  drioler.  Diisipcr  snn  bleu.  (jty.) 
nnvtrser  un  .Jsltmi    - 
ajn'un,  lui  Hier  In  in 

Ww tXmtmm, 


c.i.m- 

1  de  iul 

nilner,  diisipcr   ton 


k»  atouti,  |oucr  01 
Disctnm ,  etc.  \ 

DtSCDSTAKCiaBO 


.  p.  p.  do 

o.  iflalbBl-j  Her  la 
»nce,!n  lorce,  In  veriu  d'uno  cliose. 
■f  l"ii:iLHi.i,«ii,  1,  f.    I.  de  mrd,    ik-suiLi 
if  nr  n<:c««ivf  ,  %iiii[i[,,msriquo. 
'tun,  «Ah  «1  sarieU ,  enscfublc. 
Di'MMino,  i.p.p.  de 
fDcccvin,«.  a.  inlcrer,  conrlure. 
p.  p.  de 


DES 

;M,adi-cn*enit>le;iU  la», 


VAiuiuo,  t,  p.  p.  de  Dtitoir* 
diul.  discord,  contraife,  sppott; 
nonüiriL;  eonfu»,  di»ua; 
U  Je  1j  regle,  de  1'ordre. 


>1 


■'" 


-  In.v.,,,;,,.*,,  ».  r.  ifr.)  sta* 
Di.svAiue,  1-  in.  chemin  oppoie  i  u 


DijrrrpoHoa 
Dnuiil,  c.  h.  irtire  poini  en  I 

DE>VALi*  ,  (.  /.  V.  Dri/tni-mfa. 
DtstALiuo,  a,  p.  p.  de  Ütnala. 
n'i'-i  paini  cn   un-«r;   delauic,  al 


.  j>.  p.  d 


Desvaluado  ,  , 

quelqu'un  sa  valisc ,  cc  qu'aa  parle  1 
Dr.M-AuMtüIO,  ».  m.  ■diigMoe, 

alj.mil'ju,  iJi'!jl^!i'liiliH,  ptiialiondt 


dissipe;  qui  cnoigueiliil. 

Desvablceii,  e.  a.  rPsoudre,  di 
disparailre.  Dittipcr,  deimire.  Fn 
fchouei.  tnorgucillir .  I 


DBS 

DfliYAftUi,  •.  •.  V.  Variar,  MudaTyDetunir. 
f.«.  Extravaguer,  etre  dans  le  delire.  T.  Tree- 
«erier.  Hadeter;  devler,  varier,  «Ire  inconstant. 

fDESVARicÄDO,  a,  adj.  (t.de  bot.)  ecarte, 
«artant  dt*  branches  ou  des  rejetons  d'un 
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DasYAiio,*.«.  delire,  transport  ao  cenreau. 
Ditparate,  rererie,  extra vagance,  fertige,  fo- 
Rt,  egarement  de  raison,  absurdite.  *  Inegaiile 
Aanaeiir,  ineonsiance,  caprice.  'Variation. 
T.  Dtetordia ,  Diueneäo.  emt. 

DuvtxABAMtiiTB ,  adv.  soigneoaement ,  avec 
Tigilanee. 

Dts?sxA»o ,  a ,  p.  p.  de  Detv'elar.  adj.  Vigi- 
lut;  tele,  soignenx.  Bttar  — ,  Teiller :  ne  paa 


DtSVEXAMZlfTO.  V.  De$ViU). 

Drstilar  ,  «.  a.  tenir  eveille ,  empecber  de 
fcrsair;  aoigner.  v.  n.  Veiller.  (/lg.)  Donner 
tote  son  attention ,  tont  ses  soins  a. 

DmyeiIr-se  (eai,por,  tobre%  «.  r.  (/ig.)  6tre 
vigilant,  soignenx,  alten  üf,  s'appliquer  avec 
tile,  ae  donner  sans  relacbe. 

Dutclsj ado  ,  a  ,  p.  p.  de 

|Desvelkjär,  v.  a.  (J.  de  mar.)  ferler  les 
mies ;  diminuer  les  Yoiles. 

Dbsyblo,  t.  m.  'Insomnie,  privation  de 
»«uneil.  (fa)  *Vigilance,  soins,  zele,  em- 
freasement,  exactitode. 

Dxstescilhär-se.  V.  Desenvencilkar-se. 

Dcstesdädo  ,  a  ,  p.  j».  de 

fDiSTEÄDÄa,  v.  m.  d «band er  :  öter  une 
stode,  an  bandeaa.  Demasqaer.  II  est  aussi 
Mdproqoe. 

DtSYEXERAciö.  T.  Irreverencia. 

Desvemerar.  V.  Detacatar. 

fDuTEiföSAS,  adj.  f.  pl.  Folhat—t(t.de 
sat.)depoanruesde  reines  (feuilles),  non  vei- 
aees(aceiiui). 

DtJTEHTÖRA,  $.  f.  'malheur,  infortane,  dis- 
frlee. 

tDtSTENTCRiDAMfeNTE,  adv.  malheureuse- 
■est,  malencontreusement,  par  mal  heu  r. 

DfiSTurrunÄDO ,  a  ,  adj.  malheureux,  n*alen- 
saatreux,  infortune.  p.  p.  de 

fDESTKNTcaiR,  v. ».  rendre  malheureux, 
iafartane. 

Bcstrrgoxba  ,  s.  f.  impudence,  insolence , 
»üenie,  eflronterie.  Parole,  aclion  impudenie, 
MUise. 

DcsvcacoünAMEifTO,  etc.  V.  Detav...,  etc. 

Dcsvkstir,  etc.  V.  De$pir,  etc. 

DfisviiftO , a  ,  p.p.  de  Deeviar.  adj.  Deverse, 
ptnebe,  incline.  £carle,  eloigne;  detournc.  — 
de  Oriente,  desorienle. 

DESTiAMESTOf«.»i.eloignement,  egarement. 
V.  Dtsvio. 

l)ESTiAR(de),  v.  a.  ecarter,  delourner,  de- 
tonier, elotgner.  (fig.)  Delourner,  dissuadcr; 
«sqoiver,  etiler  adroitetnenlle  coup.  (f.  d'eter.) 
Parer  uuc  botte.  —  o  corpo,  ne  delourner  pour 
etiler.  —  a  anrora  do  coitado,  (f.  de  mar.)  de- 
fer  l'ancre  de  bord. 


Dbstiar,  9.  n.  \.Apartar-$e.  — se,  v.  r.  s'e- 
garer,  s'ecarler;  se  delourner,  de  vier. 

Desvio,  i.  m.  l'aclion  de  delourner,  de  se 
delourner  de  son  cbcruin ,  elc.  Eloignemenl, 
ecarl.  Lieu  eloigne.  V.  Reliro.  'Deviation, de- 
tour;  sentier;  sublerfuge;  egarement. 

Desvirgado,  A,p.  p.  de 

f  Dksvirgar,  t>.  a.  depuceler :  oter  le  puce- 
lage ,  la  virginite. 

Desvirtdde,  i.  f.  manque  de  vertu. 

f  Desvitdar-se  , «.  r.  (f.  de  vMr.)  se  rui- 
ner, parlant  du  sanol  d'un  cberal. 

Desviver  ,  v.  n.  cesser  de  virre.  (/ig.)  Faire 
reculer  la  vie. 

f  Desvolvado  ,  a  ,  adj.  Etpique  — ,  (f.  de 
bot.)  depourvu  de  bourse  ou  volva  (mvohatue). 

f  Desto« Des  y,  adv.  apres  cela;  d'ici, 
depuis  ici. 

Detalbar,  v.a.  detailler.  T.  Circumslan- 
ciar,  Uepartir. 

Detalbe,  $.  m.  V.  Particularidadet. 

•  Detardanc>.  Y.Demora,  Tardanf*. 

'Deteedor.  V.  Detentor. 

Deteüca  ,  a .  f. '  retard ,  delai ,  remise. 

Deten^aö.  V.  Retenfäo  et  Delenfa.  Deten- 
tion. 

Detenc6so  ,  a  ,  adj.  lardif ,  lent. 

Detensor,  AyOdj.  et  s.  qui  arrele,qui  re- 
tarde,  qui  suspend.  V.  Detentor. 

Detentor  ,  a  ,  t.detenteur  :  qui  retient,  pos- 
sede  sans  droit. 

Deter,  v.a.  arreter,  retarder,  saspendre, 
tenir,  reiarder,  empecber  d  aller.  Retenir,  con- 
server,  garder.  V.  Ret  er. 

Detkr-se  ,  v.  r.  s'arreter,  tarder,  s'amoser, 
demeurer.  (/ty.)S'arr^ier  pourconsidererquel- 
quechose;  s 'allonger  dans  un  discours,  etc. 
S'elendre  sur  un  sujet,  en  parier  au  long. 

Detergexte,  adj.  2  gen.  (i.  de  mid.)  deler- 
gent :  qui  deterge;  delersif. 

Detergido,  a  ,  p.  p.  de 

Detergir.v.  a.  (t.  de  mid.)  deterger ; nel- 
loyer  <une  plaie);  mondiOcr. 

Deteriör.  V.  Peiör. 

DETERiORAgÄö,  t.  f.  delerioraüon ,  endom - 
magemeni,  deperissemeni. 

DETERionÄoo,  K,p.p.  de 

Deteriorär,  v.  a.  deleriorer,  gater,  rendre 
pire,plus  mauvais. 

Deteriorar-se,  v.  r.  se  deleriorer,  deperir, 
dechoir. 

Deterioridade,  «.  f.  etat  pire;  deperisse- 
ment. 

Determina^äö,  t.  f.  delerminalion ,  resolu- 
tion ,  decision.  Resolution ,  audace ,  assurance. 
Fixalion ,  delerminalion. 

Determinädamente,  adv.  determinement , 
courageusement,  bardimenl. — ,expressement, 
precisement. 

DkTERMi?i adissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Determinädo,  Atp.p.  de  Determtnar.  adj. 
Determine ,  resolu ,  hardi ,  courageux ,  auda- 
cieux;  fixe,assigne. 

Determina»or  ,  m.  m.  celui  qui  deiermina, 


m 


MST 


qni  deei  Je,  qui  regle,  qui  etablil;  regulateur. 

Determirartb  ,  adj.  2  fem-  delerminantsqui 
defermine ;  determinatif.  p.  a.  de 

Determirar  ,  v.  a.  determiner,  resoudre, 
slatuer.  — ,  fixer,  marqaer.  —  ,  former,  preo- 
dre  ou  faire  prendre  une  resolulion ;  donner  a 
un  corps  des  qualltes,  une  roaniere  d'etre,  a 
Mi  mal,  une  signiUcation  precise.  — ,  arrtter. 
Commander,  ordonner,  preserire. 

Dbtbrhir ar-ie  (a) ,  «.  r.  se  determiner,  se 
taeider,  prendre  nn  parü.  (f.  de  mid.)  Se  re- 
aaudre,  pariantd'un  abces,  elc. 

DeterbimatIto,  a,  adj.  (t.de  gram.)  determi- 
natif: qui  determine  la  significalion  d'un  mot. 

Detersa*,  e.  f.V&ction  el  Teffel  de  neltoyer, 
dedeterger. 

DetebsIto,  a,  adj.  (/.  de  mid.)  detersif  :qui 
neitoie,  purifle. 

f  Dbtrrsorio ,  a  ,  adj.  ({.  da  mid.)  deiersif ; 
mondiOeaüf .-  qui  netloie  une  plaie. 

Detbsta$aö,  a.  f.  detestalion,  abomination , 
execration. 

Detestado, a  ,  p.  p.  de  Deteetar. 

f  Detestardo,  a,  aa>*.  qui  merile  de  Ire  de- 


D  et  est  An,  e.  a.  delester,  abborrer  :  avoir  en 
horreur. 

Detestatel,  adj.  3  gen.  detestabie :  qui  doit 
•Ire  deieste;  execrable;  tres-mauvais  dans  son 


Detestatblmerte  ,  adv.  detestablement  : 
eVane  maniert  detestabie. 

*Detbübo.  V.  Deiido. 

Detbrorar,  etc.  V.  Deeenthronitar ,  etc. 

DtTino,  a,  p.  p.  de  Detir.  adj.  Retard«, 
arrete. 

Detoracaö  ,  s.  f.  detonnalion  :  bruit  «Tee 
eclat,  Innammation  subita  avec  ©dat. 

Dbtorado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Detorar,  v.n.  (f.  de  eAtm.)  detoner :  s'en- 
flammer  subitemenlavec  eclat. 

Detorabo,  a,*\  p.  de 

Detorar,  v.  a.  couper,  abattre  un  arbre  par 
le  tronc. 

DetraC9a6,  f.  f.  delraclion ,  medisance. 

f  Detractito,  a,  adj.  qui  detracte,  qui  ra- 
baisse  le  merile. 

Dbtract6r,  a,  $.  detracteur,  meditant,  qui 
detracte,  qui  rabaisse  le  merile. 

•Detiabbr.  V.  Detrah&r. 

DETRABiDO,A,p.  p.  de 

Detrabir  ,  c. a.  detracter  :  niedire  avec  rio- 
lence. 

DsTRis(«>),  ad«,  etproa.  derriere,  apres ; 
par  derriere,  en  arriere.  Por  — ,  en  absenea. 

Detrimbnto,  t.m.  detrimetit,  atiente,  at- 
taqae,  daaunage,  prejudice. 

'Dbtrihuiahca.  Y.  Bettminmcdo. 

Detrorar,  etc.  V.  Detenthronuar. 

Detiiorcaoo.  V.  Destroneada. 

f  DeTUMBCARCIA   OU  DBTCMISSCBBaA,    t.    f. 

{L  d§  mid.)  datameseenee :  deteaflure. 
t*Sa!L   \l  *["*>****«. 


HOT 

*  f  Decdo,  t.  m.  parenl,  allie;  paraate.  t a 
mar  cm  seu—alguem,  s'allier  avee  quetqa'vn 
entrerdans  sa  famille,  devenir  son  parenl. 

Dbds.  V.  Deo$. 

Deutero-carörico,  a,  adj.  deutero  raaaj 
nique  :  se  dit  d'un  livre  de  l*£crilure  taial 
mis  plus  tard  qiie  les  aiilresdans  le  eanon. 

•f  Deutbrocamia,  f.  f.  deuttroeamie :  BM 
riage  en  secondes  noces. 

Dectrromomio,  m.  m.  deuterenome  :  aia 
quieme  livre  du  PcnUleuque,  d eruier  Mvrag 
de  Mofse. 

f  DFLTF.nopATnJA ,  t.  f.  (f.  de  mid.)  daalafi 
pathie  :  maladte  causee  par  une  autre. 

f  Dlutero.se  ,  «.  f.  deaterota :  seconda  li 
des  Juifs.  V.  Traditio. 

t  Delt/Ia  ,  s.  f.  (I.  de  bot.)  deqUit :  arktis 
seau  du  Japon. 

Devacaö.  V.  Decofdo. 

Dkvagar  ,  adv.  peu  a  peu,  len lernen tt  oav 
cement ,  sans  se  presser.  inUrj.  DoueeoMBt 
ne  vous  presset  pas,  n'allea  pas  si  Tita,  fa 
mos—.' Douremcnt!  haltc-la!— *«  wai  aolam§$ 
( prov.i  petil  ä  pelil  l'oiseau  fall  son  aid. 

Detaluto.  Y.  Devolulo. 

Devanf.ädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Devarear  ,  v. n.  rever,  radoter,  exlraragaer 
s'egarer,  se  troroper. 

Devareo  ou  Devareio,  t.  m.  *  r^Terie,  eitffr 
vagance,  radotage,  egarement,  erreur.  *  V  aalte 
Operation  vaine ,  idee  creuse. 

Devässa  . «.  f  enquele  :  recherebe  jadkaitr 
ou  civile;  i d forma lion.  M andsr  Hrar  — ,  ff 
donner  une  enquele.  Tirar  —.  V.  DermeeewM 
Ajuttica  esld  tirando  —  .  la  justice  infonaa. 

DEVASSAC.ÄÖ ,  #.  f.  V.  Der asta,  Devairiddo. 

Devassädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Ikvatsor.  mdj.  Saje 
d'une  enquele.  Lugar  — ,  lieu  qua  Tod  toU4 
loutes  parts. 

Devassador,  a.  #.  qui  ouvre,  Margit;  qi 
divulgue ,  rend  public;  qui  corrompt ,  qäft m) 
duit,  qui  debauebe. 

Devassamkrte,  adv.  licencieutemaat,  affl 
trop  de  liberte.  ( t.  de  pral.)  En  secret. 

Devassamerto,  t.  «i.  V.  Devmsscf&o. 

Devassartb,  i.  m.  enqueleur :  juge,  aAiie 
com  mis  pour  une  enquele. 

Devassar,  v.  o.  decouvrjr,  avoir  Tue  sar  le 
Toisins.  Divulguer,  rendre  public,  faire 
mun:  ouvrir,  elargir.  (/ig.)  Corrompre, 
eher.  it.  Penetrer  dans  un  lieu  defendu,  aa 
freindre  un  privilege. 

Devassar  (de),  v.  n.  proceder  a  uneenqa^l 
sur;  rechercher,  faire  une  perquisition ,  an 
enquete ,  informer}  faire  une  informatioa ,  aa 
enquele. 

Devassar-se  ,  v.  r.  devenir  comniun ,  paWi 
ce  qui  ne  Tetait  pas;  se  divulguer;  s'eavrli 
s'elargir.  (fig.)  Se  debaucher,  sa  praalataar. 

Devassidadb  et      i   '  liberlinage,   disaaia 

Deva8&idäö,i.  f.  t  tioo,  proslitutioa,  äa 
bauche,  licence. 

DsTissa,  a,  adj.  ouvert,  pablic,  nan  dafaa 
tabla; expose  4  la  v*e;  tu§*.  (ß§\) 
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ÜHadMS,  pwd*.  ttmtm  *  tothma  — «, 
Wnitt  JfaMtr-«,  piwittote. 
BfriiM, «.  m.  Hm  qai  d'«M  paf  «Mai*. 

mwoMkmm    •  aar)  ^^■V   ▼  •  aB^B^^b^PYapawa» 

InmeTAcAf,  e.  f.  devaatattoa,  deeelaüon, 


Bbtabtam,  a,  p.  p.  4«  J***affar. 
ttvAerAnda,  a,  aif/.  et  f.  devaauteur  t  qui 


Imtria,  aw  a.  devaater,  ruiner,  deaoler, 
anBBjer,  Biliar,  randra  iababitebie  (en  payt). 
DtveBda,  A ,  e.  deailear  :  qai  doit. 

fc  TBM.  V.  MTW  (de). 
fttvuraB.  T.  Dtbulko. 
Dt  via,  e.  «•  devoir:  «in  oblige  a  payer,  a 
Irin, adln,  par  la  lol,  la  natura, le  devoir, 
bjeitiee,  la  reconaateflaoee,  la  raieoo,ete.; 
•fad  Obligation  d'un  avantage,  ole.  Avoir  des 
—  4s  aar,  (alleir.  —  os  eeeafiM  dm  ©a- 
i,  (ß§.  fmm.)  etreerible  da  datlet.  Isso 
mmito  twidodo,  cela  nie  donne  da  aon- 
d,Je  aarie  iaqeiet  de  eela.  lata  ndo  shvs 
far,eeta  n'aat  pas  etonnaat.  —  mutlos 
aBweafeatBi,  avoir  beaueoup  d'obligaliona  a 
aaelqa'un.  JYdo  /fcdo  daeeaao  iumU  «•»  eo  om- 
lie,  IIa  aw  B*an  dohrant  guere. 

Bbtbb-cb, u.  r.  ae  detolr.  Ob  Pempleie  Ibv- 
aewoBBclleaBent.  0eee-M  fmxer  wlo,  cela  ae 
taX  flaue  m  rssmito  ms  pah,  mrnor  dssposa, 
eadeil  de  reapeet  a  aea  parenu,  de  l'ainour  a 
tai  eaeuae.  Jvee  et  dem  julfar  dm  hatmsnt 
paiaef,  II  ne  faul  paa  juftr  des 
■me  d*0D  tableaa. 
■vaa,  t.  a».  devoir  t  ee  a  qaei  od  eat  oblige 
la  loi  aatureJle  oa  aeeiale,  rbeanetele,  la 
i,  la  coadilioa,  l'etat,  la  place,  loa 
it  etc.  (smi.)  Reapeet,  egarda,  alten- 
com  oa  ssus  — ee,  faire  aon  de- 
Bat.  Fmilmr  ae  et» — ,  ae  paa  faire  aon  devoir. 
bbvbaab,  atf*.  aerieutement,  leat  de  bon, 
•verile,  eineerement.  AVeere»?  vraimeal? 
DeftmaiBirro ,  elc.  V.  D%**rtims%U> ,  e«e. 
Bbvbaa,  a.  f.  'Paturage,  foreu  V.  Defwm. 
,9  t,  mu  Hau  ea  il  y  a  des  patere- 


jrtVTB,  aale.  dameat,  eeovenable- 
■Asaaeat,  parfaitemeat,  eaUerenenu 
>t  *,  p.  p.  delVtar.  ee*/.  Di,  j äste, 


'tevoBAA.  *f .  AHiimkmr. 

IMba  f  a.  f.  (eul.)  deeMreatle« ,  aeparatloB , 
twaliB,  FattlOB  de  dlnea  qel  appa'c«n^l  • 
flirttfer  eTww  M$kH*.  T.  ee  nwi.  F*ur  — 
m  aajaBBi  JN§ar ,  ( I .  d§  «mt.  #nl.)  prendre  an 
aatateeoBame  etrtaai  poer  ponraaivre  aa  reute. 
▼.Mete. 

taiSAB>o9  A ,  f.  p.  de  Hitiiar. 

0cnai«.  T.  IM**«**. 

Dmain,  •. «.  aperoet  oir;  reBarquer,dfaoer- 
■er.  Daeiffipr,  deterndner,  fixer.  V.  Dtmanmr. 

•  f  DBTOBliMf  a.  oa.  beriüer  «fene  Mafrie. 
T.ee 


Dsre^Af .  a.  f.  deretlen ,  pieta ,  attaebement 
Bajiiieiaiei»fft*em>OBlieojB>ettlB*ftBd>aJBal 


qn'4  la  aalnteVlerge  et  aui  aainu.  (A^)— » 
aleetloB  apeelale,  devoaement ,  entiere  diapo- 
aition  a  faire  la  Tolonte  de  quelques.  Estmr  d 
—  *mlfutm,*toek  la  deroiion  de  quelqu'un. 
Drvofda«,  pi.  derotiona  i  exareioea  de  pietd, 
prierea. 

DxToacmARio,  t. «.  litre  de  derotlon. 

DifOLüfiif  f.  f.  (t.  de  prmL) detotation , 
aequisilion  d'un  droit  devolu. 

DatOLDTiaio,  a.  ».  darolBtaire  x  eul  a  eb- 
tenu  un  benefice  vacanU 

Deyolotjvo,  a  ,  adj.  (t.dt  pro!.)  darolutif. 
On  le  dit  d'un  appcl  qui  aaiall  an  tribumal  au- 
perieur  d'une  aflaire. 

DatoLÖTo ,  a  ,  adj.  develu ,  aeqnlt,  eebu  per 
droit.  Vacant,  tide,  desoccupe.  Ren  du  k  bobj 
ancien  etat.  Vacca,  tfum— «,  racbe,  JbbmdI 
qui  n'a  paa  porte.  Terra  — « ,  teere  ob  (riebe , 
doq  eullivee. 

DBfOLttR  (•),!.  a  rendre,  reeUtoer,  na«* 
yoyer.  Ranener.  Rapporter.  Conunetlre,  eae>« 
Her.  (fig.)  V.  Deat seolvar,  Soltar,  Pra/erir. 

DEtOLVtR-aa,  e.  r.  (I.  dapral.)  faire  retour, 
retourner  a  aon  premler  poaaeeaear,  parlest 
d'un  flef ,  d'un  droit  de  patroBjate.  ateboir. 

Dk  votfiao ,  a  ,  p.  p.  de  Arvalear. 

Devoraoo  ,  a  ,  p.  p.  de  Dmurmr, 

Dkyoradör  ,  a  ,  ae*/.  et  $.  deTorateor,  daV 
vorant :  celui  ob  ee  qui  derere.  (ß§ .)  QbI  eoe- 
iume,  detruit  rapideoaent.  JPoae  — ,  lau  dt> 
forant. 

DbvoaIkti,  oa>.  9  av».  derorant,  derera« 
teur.  p.  #.  de 

Dbtorar,  «.  e.  deverer,  Bfaler,  oogtoulir, 
manger  avhjeaaent.  (/Ib.)  —,  ooniuaaer,  d4* 
Iraire ;  lire  avldement. 

DBTÖTABtWTB,    BS*«.    de>OlBBBBl9    plaMB 

ment,  afee  dereUoB. 

Dbtotimibio  ,  a  ,  •$.  tatp.  dB 

Detuto,  a,  B#y.  devot,  pieux  1  qui  a  de  k 
devotioB.  — ,  qui  exeitea  la  devotloo.  Yen*, 
conaaere,  dedie.  Devoue ,  afleetkniBe. 

*  Dbvobo.  Y.  DmMo, 

DextbrioAbb,  t.  f.  dexterite.  Y.  D§Hnm, 
* Dbxtiob,  t.  m.  pl.  Y.  Dtxlroi,  Pmmmm. 
Dbxtra  ,  a.  f.  BMln  droite,  daxire. 

D extra  Rio.  Y.  Ad—tr4do. 

Dextro  ,  a  ,  •$.  droit,  du  eota  drall,  dextfB. 

f  DRXTROCBt BIO,  f.  «».(#.  B0  ÜBf.)  dOltfO- 

ebere :  brat  droit  peint  dana  1'eea. 

f  Dextros  ,  a.  «1.  pl.  (  bbJ.)  eapaoe  de  temla 
de  soixante-doBxe  a  quatre-vnifte  paa,  alte- 
nant  a  une  egliae,  et  dont  le  predall  etait  al- 
feete  aux  depenaea  du  eulle  divia.  Y.  Pm$§m$$. 

Dbt,  $.  m.  ebefdu  leuverneaient  de  Tante,  ata. 

Mb  ,  od),  s  at».  Baaiä.  mrm\  dli  •  noabre 
pair  de  deux  foia  olaa;  unlte  da  aeeoad  ordre 
dana  la  nunerattoa  dedmalei  bäte  de  la  na- 
meratlon. 

Dbeanövb  ,  t .  m.  et  *dj.  %  fta»  Baiaa.  eardL 
dix-neuf.  % 

*  DeiA»  o»  DbeAo.  T.  Des—, 
Deiasbis  ,  a .  ea.  et  ae*/.  «eatl.  aarat  aetaa, 
DisAatiBfAf ABO,  a  » «(<.  fä  m  mim  •mth 
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Dezasbtb ,  f.  m.  et  adj.  nomb.  earä.  dix-sepl. 

DErmBARCAOÖRtetc.  V.  Detembargador,tlc. 

Dezbmrro,  f.  m.  decembre  :  dernier  mois  de 
lfcnnee,  le  premier  de  l'hiver,  le  dixieme  de 
Tanne«  romaine. 

Dezbka ,  t.  f.  dizaine  :  total  compose  de  dix. 

de  mükar,  dix  niille.  —  de  tnilhdo,  dix  mil- 
Kons. 

Dfiztno,*,  adj.  dixieme;  impot,  droit  de 
dixieme. 

DezbnOtb,  \ 

Dbzesbis-     [  V.  Dexa... 

DrzbsItb.    ) 

Dezoito  ,  i.  m.  et  adj.  2  gen.  ( nomb.  card.) 
dix-huiU 

'D'uu.  V.  D'onde*  Onde. 

* D'i ,  «de.  de  la ,  de  ce  lieu ,  de  ce  temps. 

Dia,  i.  m.  jour:  espace  de  letxips  compris 
entre  le  lerer  et  le  coucher  du  soleil ;  espace  de 
24  heures;  lumierc  du  soleil.  * Journee.  Temps. 

—  «tdyo,  Jotsr  malheureux,  nefasle.  —  arliß- 
eitäy  jour  ortificiel  :  lemps  compris  entre  le 
lerer  et  le  coucher  du  soleil.  —  claro,  jour 
clair,  serein;  grand  jour.  (fig.)  Jour  heureux. 
Hello  ovi  formoio  — ,  beau  jour.  —  tanto,  jour 
de  Tete.  —  de  trabaiho,  jour  ouvrable,  ouvrier. 
Ao  romper,ao  apontar  do  — ,  ä  Taube,  au 
poinl  du  jour,  au  petit  jour.  Muilo  de  — ,  grand 
jour.  De— . cm  —  ,  de  jouren  jour.  De  — o— , 
d'un  jour  a  l'autre.  Ser  de  — ,  faire  jour.  De 
cada-~ ,de  tous  les  jours,  quotidien.  —  de  peixe, 
jour  raaigro,  —  de  tuilo,  jour  de  conge  pour 
les  ecoliers  et  les  eludiants.  —  defeto  ou  fc- 
riado,  jour  de  ferie,  de  vacance.  —  de  ;'uüp  , 
jour  du  jugement  dernier.  —  de  carne,  jour 
gras.  —  do  eorpo  de  Deot,  la  fele-Dieu.  —  dan- 
nost  anniversaire  de  la  naissance  d'uue  per- 
sonne. —  dejejum,  jeune.  —  de  fötga,  jour 
qu'un  ouvrier  passe  ä  se  diverür,  a  ne  rien 
Saire;Jourde  repos  dans  lestievres  imermil- 
tentes.  —  de  tribunoet,  d'audiencia ,  jour  plai- 
dorable ,  jour  de  palais ,  jour  od  les  juges  d'un 
tribunal  se  reunissenl  pour  juger  une  aflaire. 

—  leclioo ,  Jour  de  classe  dans  les  universites. 

—  pardo,  lemps  gris ,  jour  obscur  oü  le  ciel  est 
cou  verl  de  nuages.  —  petado,  temps  couverl,  pe- 
sant  — por—  ,  cbaque  jour,  jouraellemenl.  Ao 
— perfixo,  aprazadOy  au  jour  nomine,  marque, 
coinreno.  lio—dehoje,  hoje  em— ,  aujourd'hui. 
Outro—,  l'aulre  jour.  Seu  — ,  jour  heureux 
pour  quelqu'un,  celui  de  sa  feie,  de  sa  nais- 
Mnce.  De  —  ou  entre  — ,  pendant  le  jour.  Meto 
— ,  midi.  Ao  declinar  do  — ,  au  jour  lombant. 
Ander  em  — • ,  avoir  ses  depenses  bien  reglees. 

,  Um  —  mm  oulro  ndo ,  de  deux  jours  Tun ,  tous 

'les  deux  Jours.  — «,  plusieurs  jours,  age, 

•  temps.  Ha  — «,  il  y  a  quelque  lemps,  il  y  a 

I  plusieurs  Jours.  Dar  ot  bons  — *,  souhaiter  le 

Jbon  Jour.  Hörnern  de  — • ,  homme  Age.  Todot 

ot  —t,  jou rnel lernen t,  tous  les  jours.  Ndo  em 

meut  — .«,  de  ma  vie  ni  de  raes  jours.  Em  quatro 

— t,  en  peu  de  jours.  Udo  te  tdo  ot  — a  debalde, 

On  le  dit  pour  exprimer  Teilet  quo  fönt  les 

jaurt  sur  I  nomine.  I*r— *,(/am.)  etrfijour- 


DIA 

nalier,  d'un  caractere  inegal,  ßtre  tres-age. 
Viver  aot  — ,  *ivrc  au  jour  le  jour.  Depots  dot 
—t  d'alguem,  apres  la  raort  de  quelqu'un.  Em 
nottot  — e,  de  nos  jours.  —t  de  cor  tost«,  de 
favor,  (t.  de  comm.)  jours  de  faveur,  de  grace.  # 

f  Dia  ,  prep.  grecque  employee  sourenl dans 
la  pbarmacie  :  eile  signifie  que  Tingredient  a 
qui  eile  est  joinie  forme  la  base  du  medica- 
ment.  Ex. :  Diambar  ou  Diaambra,  composi- 
tion  medicale  qui  a  Tambre  pour  base. 

f  Diaba,  t.  f.  (fam.)  diablesse:  diable  fe- 
melle.  A*  — ,  adv.  a  la  diable,  mal,  saus  toto 
ou  sans  grace,  etc. 

DlABALACSTIOS,  S.  ft\.  pl.  V.  BalaUttiOM. 

■f  Dia  bau,  t.  m.  aug.  de  Diabo.  Grand  diable* 
( fig.)  Tres-mechant  homme. 

f  Diabllha  ,  t.  f.  ( f.  de  bot.)  come  de  cerf, 
plautain  decoupe,  capriole,  coronope,  sangui- 
naire.  — do  reino,  pied-de-lievre  de  Portugal 
(  Planlago  lutilanica ) . 

■f  Diabete  ,  t.  m.  ( t.  de  phyt.)  diabete :  ma- 
chine  hydraulique,  vase  muni  d'uu  siphon  par 
lequel  il  se  vidc  enlierement  au  momenl  ou  ob 
acheve  de  le  remplir. 

Diabetes,  «.  m.  ( t.  de  med.)  diabelet: 
frequence,  (lux  involontaire  d'urineavec  coo- 
soraption. 

Diab^tico,  a,  adj-  (t.  de  med.)  diabetique: 
qui  a  le  diabetes,  du  diabeles. 

Diabinho,  t.m.  dim.  de  Diabo.  V.  DiabriU. 

Diabo,  t.  m.  diable,  demon,  esprit malia , 
mauvais  ange.  (/ig.)  — ,  mechanl  homme; per- 
sonne exlremement  laide,  fine,  rusee,  maligne. 

—  eöxo,  diable  bolteux :  le  plus  malin  des  dia- 
bles.  —  maririOy  diable  de  mer:  espece  de 
poisson.  O  —  pregador.  On  le  dit  d'un  bonune 
qui  conseille  bien  et  agil  mal.  Akt  i  que  4  o— , 
(fig.  f am.)  c'est  la  le  diable.  Dar  goeto ao  — , 
medire ,  susciler  des  querelies.  Pobre  — ,  paa- 
vre  diable  :  homme  sans  raerite;  miserable, 
gueux.  Levou-o  o  — ,  le  diable  s'en  mela.  Se 
dil  d'une  aflaire  qui  a  mal  reussi.  JVdo  teja  o 

—  negro  que...  On  le  dit  pour  exprimer  le  dan- 
ger d'une  enireprise,  la  crainle  qu'elle  tourae 
mal.  Por  arte  do  — ,  diaboliquement :  saus  sa- 
roir  commenl.  Ter  o  —  no  eorpo,  aroir  le 
diable  au  corps.  Valha-le  o  —  /  (impric.  pep.) 
que  le  diable  f empörte !  O  —  ndo  4  Mo  feie 
como  o  pintdo ,  ( /ig.)  il  n'est  pas  si  diable  qu'il 
est  noir.  Fox  uma  de  todot  ot  — ,  il  y  eui  un  ta- 
page,  une  querelie  de  tous  les  diablas.  Ba 
muitot  —t  que  te  parecem  uut  com  ot  outrot, 
(fam.)  il  y  a  a  la  foire  beaueoup  d'anes  qui 
s'appellenl  Martin.  Ser  da  pelle  do  — ,(/•#• 
fam. )  elre  mechanl,  peners,  indocile,  etc. 
Que  — 1  como  —  i  que  diable !  commenl  diable ! 

Diaböa,  t.  f.  diablesse  .-  feraine  mechante, 
acariatre. 

Diabolical  ,  adj.  2  gen.  V.  Diaboiico.  i 

DiABöucAM£NTE,ode.  diaboliquement:  par      i 
une  mechancete ,  d'une  maniere  diabolique. 

HukBduco ,  a  ,  aaj,  diabolique  :  da  diable , 
quiei/vient.  (fig.  fam.)  —  ,  satanique,  infer- 
nal .  Uei-mechant. 
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f  Diabötaüo,  i.  m.  ( /.  de  pharm.)  diabota- 
oom :  jus  d  herbes,  empldlre  pour  les  loupes. 

Diasrete,  a.  m,  dim.  de  Diabo,  diablotin  : 
petit  dUble.  ( fam.)  —  ,  mecliant  petit  eofant. 

Diammsiha ,  a.  f.  dim.  ( t.  burl.)  petile  dia- 
•Ktte. 

fDlABaOSB  Mi  DlABROSjS,  1.  f.  (t.de  mid.) 

dtistate  z  corrosion  dea  os ,  etc. ,  par  une  hu- 
■earacre. 

f  Diabbötico  ,  a  ,  adj.  (t.  de  mid.)  diabroti- 
cm  :  qui  produii  la  diabrose ,  l'erosion. 

Dubrcra  ,  a.  f.  diablerie ;  mechancete,  au- 
date  diaboliqae ,  espieglerie. 

fDlACMtTO  cm  Diachyto  ,  «.  «t.  (I.  dt  bot.) 

Y.Jbsoroa. 

Diacbo,  8.  m.  ( t.  burl.)  V.  Diabo. 

Diacbyläö , «.  wt.  (/.  da  pAarm.)  diachylon  : 
eupUire  eompose  de  mucilage. 

ßucn>Ri6  v  a.  m.  V.  Cidrdda. 

Ducödio,  a.  m.  C  <•  de  pharm.)  diacode  :  sl- 
na  de  tele*  de  pavot  blanc. 

fDucOLOQciNTRinos,  g.  m.  (t.  de  pharm.) 
diäcolocynibidos  :  elecluaire  purgatif  dont  la 
catoqatnte  est  La  base. 

t  Diacommätica  ,  8.  f.  '  t.  de  mu$.)  diacom- 
ouliqae  :  transition  harmonique  pcndant  la- 
quelle  une  not©  monte  ou  desccnd  d'un  com- 
na;genre  de  rnusique  dans  iaquelle  on  em- 
ploie  dea  transilions  de  celte  cspece. 

Diacojäl,  adj.  2  gen.  diaconal :  qui  appar- 
tient  a  Ptrdre,  ä  l'offlce  du  diacre. 

Ducoxato,  i.  m.  diaconat  :  le  second  des 
trdres  sacres. 

DucosiA ,  i.  f.  diaconic  :  chapelle,  bencfice 
de  diacre.  *  Departement  oü  l'Eglise  etablissait 
»irtfois  un  diacre  pour  recevoir  et  par  tager 
las  aumones  entre  les  Udeles. 

Ducoäisa,*.  f.  diacouesse:  Alle  ou  veuve 
essonee.dans  la  primitive  Kglise ,  ä  certains 
■nisteres  ecclesiastiques.  Diaconisse  :  femme 
du  diacre  dans  räglise  primitive  et  dans  \'t- 
fhst  grecque. 

Diacoso,  a.  m.  diacre  :  ecclesiastique  prorau 
udiaconat. 

fDucösTicA,  a.  f.  diacoustique  :  connais- 
nee  des  sons  el  de  leur  refraction. 

Dudexfbia  ,  i.  f.  (t.  de  hol.)  diadelpbie  : 
teaiieme  classe  des  vegetaux,  a  deux  elami- 
■es  reunies. 

fDiADELraico,  A,  adj.  (f.  de  bot.)  diadel- 
aaique  :  dont  les  etamines  sont  diadelphes 

(stur). 
fDuotLraos,  adj.  m.  pl.  Estmmet—,(t.  de 

an/)  diadelphes  :  (etamines)  reunies  en  deux 

corps  par  les  ttlels. 

DiiDfcHA ,  t.  m.  diademe  :  bandeau  royal. 
(ß§.)  La  royaute,  la  souverainete;  couronne 
rojafe.  'Aureole. 

Dudemädo,  a  , adj.  {t.de  blas.)  diademe:  se 
dit  d'un  aigle  qui  a  un  petit  cercle  sur  la  töte. 

fDiÄDOco,  a.  m. "  pierre  jaune  semblable 
au  brril,  a  Iaquelle  les  magiciens  et  les  caba- 
listei  attribuaient  dea  verlas  oxtraordinairts. 

DUra.  V.  Adimfm. 


DlAFANO,ftC.      1     „ 

DlAFBAOMA.  j     >  •  i««PA.  • ,  «««. 

Diacalves,  a.  m.  variele  de  raiiln  blano 
du  Portugal. 

't.DiAGAaclNTX,  a.  m.  aneienoes  pasdlles 
pour  la  toux  ou  mal  de  gorge. 

Diagxöseo«  Diagüosis,  i.  f.  (I.  de  mid.) 
diagnose  :  connaissance  des  choses  dana  leur 
etat  acluel. 

f  Diagnöstica  ,  i.  f.  ((.  de  mid,)  diagnostl- 
que  :  connaissance  des  symptomet  des  mala- 
dies. 

Diacnöstico  ,  a  ,  adj.  ( t.  de  mid )  diagnosti- 
que :  qui  concerne  les  signes ,  les  symptAsoes 
des  maladies.  On  le  prend  le  plus  souvenl  sub- 
stanliveroent. 

Diagonal,  adj.  2  gen.  (I.  de  giom.)  diago- 
nal :  qui  apparlient  a  la  diagonale  a.  f.  Diago- 
nale .-  ligne  qui  va  d'un  angle  a  Tautre. 

Diagonalmäpcte,  adv.  diagonalement :  d'une 
maniere  diagonale. 

Diacrämma  ,  t.  m.  ( I.  de  giom.)  diagramoie : 
conslruction  de  lignes  servant  a  une  demons- 
tration.  (f.  de  mut.)  — ,  table  de  l'etendue  des 
tons,  echelle,  gararrie,  clavicr.  (U  4'hiit.  im/.) 
— ,  poisson  de  la  mer  des  Indes,  espece  de 
persegue. 

f  DiAcnAMVisMO,  8.  m.  diagrammlsm«  i  es- 
pece  de  jeu  de  dames  grec. 

Diagridio,  8.  m.  (f.  de  mid.)   diagrede 
scainraonee  preparee   avec  du   coing  et  du 
soufre. 

Dial,  adj.  2  gen.  journalier. 

Dial£ctica  ,  8.  f.  dialeclique  :  art  de  rahon- 
ner  avec  ordre  et  justesse ;  science  sur  Iaquelle 
cet  art  est  fonde;  logique. 

DiALßcTiCAM£*TE ,  adv.  dialecliqueiDcnt :  en 
dialecticien ;  logiqueinent. 

DiaUctico,  a  ,  adj.  dialertique  :  qui  appar- 
tientä  la  dialeclique.  8.  m.  Dialecticien  :  qui 
sait,  enseigne  la  dialectique;  qui  raisonnc. 

Dialecto,«.  m.  dialecte,  idiome,  langage 
d'un  pays,  d'une  ville,  derivö  de  la  languo  na- 
tionale. 

fDiALOCADO,  a,  adj.  dialogue :  expose  en 
dialogue. 

f  Dialocal,  adj.  2  gen.  dialogique  i  en  forme 
de  dialogue,  ou  qui  lui  apparlient. 

fDiALOGALHEXTE,  adv.  en  formo  de  dialo- 
gue. 

DiALOoiA,  8.  f.  dialogie  :  repelilion  d'un  mot 
a  double  sens  dans  la  meine  propositiou  et 
avec  des  signifleations  differentes. 

Dialogico,  kyadj.  dialogique  :  en  forme  de 
dialogue. 

DiALOGfsMO,  e.  m.  dialoglsme  .  art, gen re  du 
dialogue,  emploi  de  ses  form  es.  ( f.  de  rhttur.) 
— ,  sorle  de  prosopopee  oü  Ton  introdnit  quel- 
qu'un  se  faisant  a  soi-meme  des  dcinandes  et 
des  reponses. 

Dialogista,  a.  m.  dialogiste  :  qui  fait  un 
dialogue. 

DiALOGisTico ,  a,  adj.  dialogique. 

Diaumuabo»  a,  |K  an  da  iHaktfiMtar 
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fDuLfarxlft,  o.  a>.  dlaJoguer,  dialegtser  t 
tnettre  en  dlalegue ,  parier  tu  dialogu«. 

Diälogo,  t.  m.  dialogue,  eoltoqoe  t  entro- 
llen de  deux  ou  pluüenrs  persennee.  Ptr  $m 
— ,  dialogoer. 

DiALtaU  ,  s.  f.  ( f .  da  pharm)  diatthee :  en- 
gnent  de  mucilage ,  de  reeine  de  gulmauve,  etc. 

Diahabtado,  k,adj.  qui apparüent  ou  ree- 
eetnble  an  diamant. p.  p.  de 

Diarurtab.  t.  Adiamantar. 

Diamamtb,  t.  s».  diamant:  pierre  le  ptal 
brillante,  la  plus  flne,  la  plus  dore,  la  plat 
petante  et  la  plda  precieuse  de  loütes  les  mu- 
tieret eonnuea.  {(ig.)  •  Dureta,  solid  II*.  reeta- 
tance;  insensibilit*.  (/.  da  mar.)  DegorgeOlf. 

—  da  rodelte ,  mflieu  aaillant  d'ua  boucller. 

—  erste,  diamant  brut,qul  n'est  point  teil!«. 
(ßg.) Esprit,  etc.,  »an«  culiure.  Ponte  de  — , 
diamant :  polne  de  diamant  poor  eouper  le 
ferro;  pointe  d'acier  tres-dur  dans  lea  pol- 

Snorda,  etc.  Tratnlhor  em— ,  tmaUler  aur 
es  plerrea,  parlant  d'une  montre.  {/ig.)  Dlg*- 
rer  blen ,  avoir  un  eslomac  d'acier. 

DuauNTino,  kyodj.  de  diamant,  qol  appar- 
tlentau  diamant.  (flg.)  Dur,  impltoyable.  Dit- 
trieto  — ,  lieu  oä  Ton  irouvo  des  diamant*. 

f  DwMAKTi&TA  1 t.  m.  diamaniaire :  qul  tra- 
vaille  et  qui  vend  le  diamant;  lapidaire. 

•  Diamaö.  V.  Diamant*. 

DiambteIl,  adj.  2  gen.  diametral :  do  dia- 
metre. 

Dianetralmexte  ,  adv.  diametralement  : 
d'un  boul du diametre  a  lautre,  (/ig.) Directe- 
ment. 

Diametro,  a.  «i.  (I.  de  giom.)  dlaraetre  : 
ligne  qui  coupe  le  cercle  en  deui  parlies  Egales, 
en  passen  t  per  son  cenlre. 

f  Diamoron  ,  i.  m.  (I.  de  pharm.)  diamo- 
ram  :  slrop  de  müres. 

t  D:am6sco,  s.  m.  medicoment  dont  le  muso 
est la  base. 

Diaäa  ,  s.f.( t.  de  mgth.  et  de  poit.)  Diane : 
deesse  fabuleuse.  La  lune. 

Diandiia,*.  f.  (t.  de  bot.)  diandrie:  deuxieme 
clasae  dea  vegetaux  a  deux  ataminea,  selon  le 
Systeme  sexuel. 

f  DiAnoaico  ou Diandro ,  A  ,  adj.  (l.de  bot.) 
diandre  ou  diandrique :  a  deux  eiamines  (fleur, 
plante). 

DiANTE,  prep.  et  adv.  deranl,  en  presenoe 
de.  V.  AdianU  t  Ante.  D'aqui  §m  — ,  dorOna- 
▼ant.  Aa  — ,  par  la  suite.  Irpor—t  conlinuer, 
poursuivre.  Para  — ,  en  avant.  —  de  Dev*  %  da 
tado  mundo,  {fem.)  en  face  de  Dieu  et  des 
bommes.  Deot  — ,  ( fam.)  aveo  l'aide  de  Dieu, 
Dieu  aidani.  tr  — ,  devancer,  gagner  lea  de- 
fanta. 

Diabteira,  t.  f.  *  devanl;  facade,  frontie- 
plce:  lea  deranta.  (ßg.)  Premiere  tenlalive  dans 
une  entrepriae  diAcile.  —  do  exercito,  V«  \em- 
guarda.  Tommr  a  —  a  edguem%  prendre,  ga- 
gner lea  devaata;iYoir  le  deaaus«  Der««-« 
olguem,  ceder  la  premiere  place  4  quelqu'un, 
•eaeureapref  lal. 
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DtANTf  rto ,  a  ,  «4;.  qui  est  e«  qnl  ra  derMt^ 
qoi  precede.  Qul  arance,  parlant  d'on«  mon- 
tre. Porte— «,  (flg.)  lea  mojena  Ifdleepötr 
obtenlr  qielque  chose.  Tratet  Mo  tm  tarn 
— o»  (fa-)  faire  parade  de  aes  moyena,  ele. 

DtArALMA ,  s.  f.(U  de  pharm.)  *  diapttate : 
empiatre,  ongnent  ei  deeoetfon  de  reutllea  le 
palmier. 

DiapasaÖ  ,  a.  aa.  ( I.  da  a%«a.)  dlapaoe« :  4aa8- 
due  de  voix,  de  sons,  do  bas  en  haut;  teheHa 
eampenaire  de  fondeur  de  ctoobee;  teUe  a 
l'usage  des  facteura,  ou  aont  marqutee  loa  tat- 
eures  des  instnimenU  ei  de  toutee  leurä  per- 
ties;  consonnance  de  l'octave. 

fDiAPASHA,  a.  f.  *dlapaame:  parfttm  en 
poudre. 

DiApaoasis,  a.  f.  (f.  da  aa/d.)  dUo4deäet 
Eruption  de  sang  par  lea  porea  dea  taiseeaex; 
aueur  de  sang. 

Diap£ntb,  i.  m.  ( t.  de  mite.)  dtapente* :  qumtk 
de  rausique  (auf.). 

fDiiPEEE,  t.  m.  (f.  iThiit.nat.)  diapenit 
coieoplere.  —dos  boUtot,  diapere  du  boleu 

DiAPBANEtDiDE,  i.  f.  diaphanelt« :  tranapa- 
rence ;  qualile  de  ce  qui  est  diaphane. 

Diapbamo,  a,  adj.  diaphane  :  tranapareat 
(corps),  qui  donnepassage  a  la  lumiere. 

f  Diaphanometro,  «.  m.  diaphanometre  : 
Instrument  pour  mesurer  la  diaphan&le  dt 
Tair. 

Diapböresis,  s.  f.  (I.  de  mid.)  diaphorese  : 
evacualion  par  les  pores  de  la  peau ;  moyenne 
entre  la  transpiralion  naturelle  ei  le  aueur. 

Diapoobetico  ,  a  ,  adj.  ( f.  de  mid.)  diapbe- 
retique  :  qui  purge  par  les  sueurs. 

Diaphragma  ,  t.  m.  (t.  tfanat.)  dlaphragme: 
muscle  large  et  mince,  nerveux,  tres-irrltabla, 
enlre  la  poitrine  eile  venire qu'H  separe;  elei- 
son des  narines.  ( l.  de  bot.)  Cloison  qul  aepafl 
les  graines  dans  les  fruit«  capsuleux. 

DlAPBRAGMÄTICO,    A,   adj.    (f.  d*«fMl.)   dla> 

pbragmalique :  du  diaphragme. 

t  Diapuragmitis,  «.  f.(t.de  mM.)  diapnral' 
mite :  inflammalion  du  diaphragme. 

f  Diaphthöia,  i.  f.  (t. de  mid.)  dUpfctfcoff : 
oorruption  des  aliments  dans  restomao;  oar- 
ruption  du  folus  dans  le  sein  de  la  mar. 

f  Diapia,  a.  f.  diapie  :  vue  trop  longoe  oft 
presbylie. 

f  Diaporesis  ,  t.  f.  diaporese ,  doute  r  Agare 
de  rbelorique. 

fDiAPTdsis,  s.  m.  (t.  de  mm.)  diaptoeot 
intercidence,  pelitecbute. 

DiaquilAO.  V.  DiaehalSa. 

DiiatAMifiTi,  ddo.  joomellement ,  Ions  lea 
jours ,  chaque  jour. 

Diario,  a,  oo7.  Journaller :  de  cheque  Jour. 

Du  Rio,  i.m.  Journal;  relalion,nole  de  ce 

3ui  ae  passe  chaque  Jour.  "  De'penae  Jouraa- 
are.  — ,acrit  periodiqueou  l'on  donne  des 
nouvellea  poliliquea  et  aulrea,  Jour  par  jour. 

DuRisTA,  #,  »».  JoaraaUfte ;  celui  qui  fall 
wt  Journal, 
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derfeion;  moquerfe.  •  Negligence,   nonena- 

lance. 

Dcsfricci£ar ,  etc.  V.  Btpriguifdr,  etc. 

Desprimör,  f.  ».  raanque  de  soins,  d'e- 
tards,  de  ccaur,  de  delicatesse,  l'oppose  de 
Primor. 

Desprivoraso  ,  A ,  p.  p.  de 

f  DrsmumorAr,  «.  «.  delustrer,  ternir :  öter 
lelastre,r*eclat,an  flgure.  liest  aussi  reci- 

troque. 
Despriworösamxxte ,  adv.  d'une  maniere 

•en  bonorable ,  impolimcnt. 

Dbsprimoröso,  a  ,  adj*  impoll ,  qui  n'est  pas 
tUigeaiit;  chose,action  pen  bonorable,  l'op- 
psst  de  Primorteo. 

DesprivAdo,  A,p.  p.  de De$privar. 

DespriyAhca  ,  «.  f.  perle  de  la  faveur,  des 
tonnet  graces,  de  Familie  de  quelqa'un. 

Desprivär,  v.  a.  faire  perdre  la  favenr,  etc., 
fc  qndqu'un  (imu.).v.  n.  Dechoirde  la  fa- 
veor, de  Familie  de  quelqa'un,  perdre  la  pri- 

vanle. 

fDcsraoifitaciA,*.  f.  (f.  de  prat.)  annula- 
Üon  de  la  roise  en  accusation. 

DcsrAononciADO ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Despromühciar,  v.  a.  (I.  de  prat.)  annnler 
la  mise  en  accusation,  mettre  hon  d'accusation. 

DrsproporgAö,!.  f.  disproportion ,  discon- 
venanee:  manque  de  proportion,  de  conve- 
nance. 

Desproporcioh  Adamehte  ,  adv.  avec  dispro- 

nortion. 

DejproporqohAdo,  a,  «tf.disproportionne: 
qni  manqae  de  proportion,  de  convenance. 

pip.de 

DupROPORCHmÄR ,  v.  a.  disproporlionner  : 
Rndre  disproportionne ,  öter  les  proportion» , 
ne  pas  proporüonner. 

DesproporciokAr-se,  v.  r.  perdre  les  pro- 
partiaus,  eesser  d'etre  proporlionne. 

Dmpropositadamente,^?.  sans  motif,sans 
nison;  hors  de  propos,  sans  rime  ni  raison. 

Drspropositadissimo,  a  ,  adj.  tup.  de 

DcspropositAdo  ,  A,  adj.  absurde,  hors  de 
pnpos,  parlant  des  choses;  impertinent,  ecer- 
vde,  extravagant,  brise-raison ,  parlant  des 
•ersonnes.  p.  p.  de 

DssrftoroaiTÄR , v.  n.  deraisonner,  extrava- 
reer;  »'empörter,  ne  garder  aueune  niesure. 

Desfropösito,  s.  m.  *  absurdste,  imperli- 
aeace,  extravagance,  coup  de  tele,  coq-a-l'ane. 
'kreartade.  A—jloc.  adv.  mal  ä  propos. 

Dsstrover  ,  «.  a.  depoarvoir,  degarnir  de 
pnwiaimii,  de  ce  qui  est  necessaire.  (t.  mtl.) 
Demunir :  öter  les  manitions  d'une  place. 

f  DRSFROTioAMtWTE ,  adv.  au  depourvu.  ont. 
Y.  Iwpimodamenle. 

Damovioo,  a,  p.  p.  de  Desprovir.  adj. 
Depourvu. 

Dcsprötido,  a,  adj.  V.  Detaeautelado,  in- 
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DisPxoviMxirro,  t.  m.  etat  de  ce  qui  est  de- 
poorru. 'Disette,  manque  des  eboses  neces- 


Desqdalificädo  ,  a  ,  p.  p.  de 
f  Desqualificar  ,  v.  a.  priver  ou  declarer 
quelqu'un  prive  de  sa  qualiGcation ;  inhabili- 
ler  ou  declarer  inhabile,  l'oppose  de  qualtfler. 
II  est  aussi  reeiproque. 
"  Desquartinar.  V.  Detcortinar. 
Desqub  pour Desde  que,  adv.  silöl  que;  des 
que. 
Desqoeixado,  p.  p.  de  De$queiaear. 
f  DesqueIxadör,«.  m.  celui  qui  rompt  Itt 
michoires. 

DesqdeixAr,  v.  a.  demantibuler,  rompre  Itt 
machoires. 
Desqcerer,  v.  a.  eesser  d'aimer. 
Desquerido,  a  ,  p.  p.  de  Detquerir. 
Desqoietacäö,i.M 
Desquiäto,  a  ,  adj.  |  v*  ***»•«••• 
DesquitacAö  ,  s.  f.  p.  ue.  Y.  Detquite. 
DesquitIdo  ,  a  ,  p.  p.  de 
Desquitär,  «.  o.  divorcer,  faire  divoreer.  if. 
Faire  racquitter,  regagner  ce  qu'on  a  perdu  au 
jeu. 

Desqditar-se,«?.  t\  faire  Separation  de  corps 
et  de  biens.  —nojogo,  se  racquitter.  V.  Zfa- 
forrar-ee. 

Desquite,*.  m.  'Separation  de  corps  et  de 
biens.  it.  V.  Deeförra. 
Desramado  ,  a  ,  p.  p.  de 
Desramar,«.  a.  ebrancher,  eltguer,  eielef 
un  arbre. 
DesrazoAdo  ,  a.  V.  Detarrazoado. 
Desrebuc>do  ,  a.  V.  Deenuucarddo. 
Desregrädambnte,  adv.  dereglement,  dea- 
ordonnemenl ,  sans  ordre. 

Desrbgrado  ,  a  ,  p.  p.  de  Desregrar.  adj. 
Deregle :  qui  a  une  mauvaise  conduite.  Qui 
roange,  qui  boil  avec  exces. 

f  Desrecramento,  i.  m.  dereglement,  det- 
ordre;  Opposition  aux  regles  de  la  inorale. 
Desregrar  , «.  a.  deregier,  desordonncr. 
Desregr^r-sb,  v.  r.  se  derogier,  se  mettre 
hors  de  la  regle ;  se  deranger. 
Desrevestido,  a,  p.  p.  de 
Desrevestir-se,  v.  r.  se  deshabiller  :  öter 
les  habits  sacerdotaux. 

Dessaber  ,  v.  n.  montrer  de  l'ignorance ,  agir 
corame  un  Ignorant.  * 

Dessabor  ,  etc.  V.  Diteabor,  etc. 
DessaborJdo,  a.  V.  IntuUo. 
Dessaboröso ,  a ,  adj.  insfpide,  fade,  qui n'a 
pas  de  goüt. 
Dessabrido.  V.  Detabrido  ou  Deteaborido. 
DessangrAr.  V.  Deeangrar. 
Dessär,  v.  a.  (I.  det  prov.  du  Nord)  trem- 
per  dans  l'eau  (la  viande,  etc.)  pour  öter  la  sei, 
dessaler. 
Dessarar.  V.  Dctarar 
Dessazonädo,  a  ,  adj.  qui  n'est  pas  bien  as- 
saisonne.  Verl,  qui  n'est  pas  bien  mur,  en  par- 
lant des  fruits.  p.  p.  de 

DessazosAr  ,  v.  a.  desassaisonoer :  öter  Kar- 
sai sonn  ernenl. 
Dessecar  ,  etc.  V.  Deeecar,  et«, 
*  Dessefiar.  V.  Dctafiar, 
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Dessecirado ,  k.adj.  sang  sarele". 

Debbsi.iar  ,  etc.  V.  Desoinar,  Amantar. 

Dessellado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Dessellar  ,  v.  a.  desseller :  öter  la  seile  da 
dos  dun  cheval ,  etc.  it.  Oter  le  sceau. 

Dessemelhädo,  a,  p.p.  de  Dtuewulhar. 

Desbbbelbanca,  f.  f.  dittemblanct  :  man- 
que  de  resseroblance. 

Dessememiante,  adj.  2  gen,  disaemblable : 
qai  n'eat  paa  eemblable. 

Dessemelhantemente,  adv.  dissemblable- 
uenl  i  avac  dissemblance. 

Dessemelhär,  v.  a.  rendre  dissemblable.  II 
est  aussi  reciproque. 

•  Dessemelbavsl,  adj.  2  gen.  V.  Enorme  f 
Monstruoto. 

Dessbnbär,  etc.  Y.  Daenhar,  etc. 

Dessemtido,  a  ,  p.  p.  de 

DessentIr,  «.  a.  p. «*.  ne  pal  senllr. 

Desser,*.  m.   j  V.  Sobremesa,  Pospdsto, 

Desskrta  t$.f.\  Pöttret. 

DesseryIco,*.  m.  desservice .-  mauvaisoflice. 
•  Offen  se,  felonie,perfldie  envers  ton  souveraln. 

Dessbrvibo,  a,  p.  p.  da  Deuervir. 

Dbsservidor,*.  m.  celui  qui  manque  a  l'o- 
bligalion  oä  il  est  de  servir  quelqu'un ;  qui 
dessert ,  qui  rend  un  mauvais  Service. 

Desservir,  v.  a.  inanquera  son  devoir  en- 
vers son  souverain.  Desservir,  rendre  un  mau- 
vais offlce-  v.  n.  Ne  pas  servir. 

*  Dessessörio.  V.  Decitorio. 
Dessimäb  ,  v.  a.  jeter  de  haut  en  baa. 

Dessoccorrr*,  v.  a.  ne  paa  aecourir.  V. 
Jbandonar. 

ObssoccorrIbo,  A,p.  p. de  Deaoecorrer. 

Dessocegar,  etc.  V.  Detaseocegor,  etc. 

Dessola<jaö.  Y.  Desolof&o. 

Dessoldado,  a  ,  p.  p.  de 

f  Dessoldar,  v.  a.  deaaouder :  61er,  defairt, 
ftondre  la  aoudure.  II  est  auasi  reciproque. 

Dessörado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Dessör ar-sb,  v.  r.  ae  defaire  en  serosite, 
devenir  sereux. 

Dessoterrar,  etc.  Y.  DettiUerrar,  etc. 

* Dessovado ,  a  ,  oo>".  qui  n'a  paa ete  baUu. 

Dessövär  ,  etc.  Y.  Deeovar,  etc. 

DEBscjtiTO,  a  ,  adj.  qui  n'est  paa  aasojetti. 

Dbssulpburizado,  a,  p.  p.  de 

Dessclpburizar,«.  a.  (t.  de  chim.)  d<**>u- 
frer :  enlever  le  aoufire  surabondant  da  cbar- 
bon  raineral. 

•  Dessüu  <m  DtasunH.  Y.  JnnUmonU ,  Si- 
muitaneamente. 

Dbstacado ,  a  ,  p.  p.  de  Dettacor. 

Distacabehtö ,  f.  im.  detaehenent  t  troupe 
de  sotdals  dAtacbea  d'un  corps  pour  one  ezaeV 
dilion,  etc. 

DbstacIr,  «.  a.  detaober :  faire  «n  deiaobe- 
menl  de  troupes. 

*  Destai bo  ,  s.  m.  sorte  de  meuble  aocien. 

t  DeSTALIHGAR,«.  ü.  —  aaffMNT«, (<.* AMT.) 

detalinguer  le  cAble. 

Destampädo,  a,  p.  p.  da  Deetampor.  odj. 
Y .  Vtspropotitado, 


Destabpar  ,  t. ».  extravagaer,  temperier. 

Destabpatörio,  f.  m.  ( l.  fam.)  *  incarlade, 
bouude,coup  de  tele,  extravagante,  eoq-a- 
l'lne. 

Destapado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Destapar,  v.  a.  deboucher,  decouvrir,  de- 
boutonner :  öler  ce  qui  bouche  ou  ee  qai  ceu- 
vre.  —  uma  garrmfa,  decoifier  an«  boatellle. 

Dbstarracbär  ,  etc.  Y.  Desalmrrmhmr,  ete. 

f  Detste,  a  ,  Disto  ,  coniractions  dea  note  da 
uU ,  de  e$la,  da  itto ,  de  celui-oi ,  de  oelle-eJ , 
de  ceci. 

Dbstbcioüra  ,  a.  f.  deaourdiaaofa  s  I'ac4ieej 
et  1'eflet  de  desoardir. 

Destecer  ,  e.  a.  desourdir,  defairt  an  tisac, 
(/ig.)  Rompre  une  trame ,  an  comptot ;  dejeaer 
une  cabale. 

Destbcjdo  ,  a  f  p.  p.  de  D**Ucer. 

Destblbaoo  ,  a  t  p.  p.  de  Dettelkmr. 

DbstelhamBnto  ,  s.  «I.  I'aotion  et  reffet  eTe* 
ter  loa  luiles  d'un  loit. 

DestelbIr  ,  v.  a.  öler  les  luiles  d'un  toiU 

DR8TBMBR,  t. «.  ne  pas  craindre,  n'avo4rpaa 
peur. 

t  DESTBMiDAMBMTB  ,  üdv.  SBÜS  pettT,  isttrtfj- 

denent. 

f  DESTEMiDtz,  i.  f.  inlrepidile,  hardieaao. 

DfiSTEüiDO,  a,  p.  p.  de  Dettomtr.  «4;.Iotrepide, 
temeraire,  sana  peur.  il.  Qoe  Ton  ne  cralnt  paa. 

Destemör,  t.  m.  *  inlrepidile. 

Debtempbra.  Y.  Desavenfa,  Brigm. 

Destemperadambnte  ,  adv.  sana  ordre,  aaaa 
regle, sana  mesure;  immoderement,  aaoa  ra- 
ten ue. 

Destebperado,  a,  p.  p.  de  2tolea*fM»w. 
adj.  Discordant;  deiresipe.  (/ly.)  Deregle  i  qai 
fait  des  exces,  aans  retenue;  violeaL 
— a,  diarrhee,  cours  de  venire, 
mal  dur. 

Destempebamento,  a.  m.  derangt 
oerps,  intemperiede  Pair.  —  dabarrigmti 
de  venire. 

DESTEMPBRÄn^A ,  *.  f.  intemperance, 
dre,  exces ;  empörtem ent.  *  Dereajlaaiiaejt  da 
mcBurs.  Inlemperie  de  l'air.  Inconstaece,  left» 
rele  dans  les  sentimenla,elc 

Destebperar,  «.  a.  teroperer,  dbsriaaer  al 
force  ou  la  cbaleur  d'un  liquide  en  y  ineiaeft  un 
au  Ire  moins  fori  ou  moins  cbaud.  Deiremeet: 
dter  la  trenipe  a  l'acier,  etc.  Deaaneecdert  de» 
truire  l'accord  d'un  Instrument  de 
etc.  (/If.)  Deranger,  troubler  rordre«  1* 
nie.  —  o  eenJre,  donner  dea  cours  de 
—  o  vinho  com  aoua,  mettre  de  rea*  daeta aaai 
vin,  le  tremper. 

Destempbrar,  e.  «.  extravageer; 
propoa  inaultanta.  —com  aiguom9 
qaelqu'uQ. 

Destrbperar-se,  v.  r.  se  desaccerder,  ee 
perlani  d'un  instrameni  de  musiqae.  Sedecen 
cerler,  en  parlant  de  l'esiomac,du  Tentfe.it 
detreaper,  perdre  aa  trenipe,  est  partaei  de 

11'acier,  ato.  {fig.)  Sortir  dea  bornea  de  la 
ration ,  a'emporter,  faire  quelque  excea. 
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DtrrEMr  iao,  t.  m.  "exlravagance,  soltise,  bou- 
tsde.  Ensttrtemenft.  (ßg.)  Desordre ,  derange- 
awnt;  eonduite  desordonnee.  '1  n  temperte,  p.  «f. 

DestebbAbO,  p.  p.  de 

Destcbbab,  «.  ••  bannir,  eiiter,  eipatrier. 
(ß§.i  Bannir,  enasser,  rejeter;  harter  de  soi. 
—  de  mundo,  ebatser  de  partout. 

DlstebbAb-sb,  «.  r.  s'cipatrier, emigrer. 

Destsbbo,  t.  m.  etil,  bannisscment;  Heu 
■'«fl.  (/•>.)  *  Selitnde  ,  desert. 

DiSTtTia.  Y.  Detmamar. 

Dlsthboüar.  V.  Dttenthroniear. 

Dutillab  ,  als.  V.  Dislittar,  etc. 

Dcstimidbxa  ,  f.  f.  V.  Destemor. 

Dkstisac  aö,  f.  /".  V.  Detfino. 

Dbsti*Ab>o,  a  ,  p.  f.  de  Destinar. 

Dtsna ad6e  , «.  m.  celui  qui  dcstine. 

Dsstmäb,  «.«.  (pars,  •)  destiner,  dcsigner, 
■irqeer,  assigner,  appliquer.  11  estausal  reci- 
»raqüe. 

DtSTiscfno ,  a  ,  p.  p.  de 

ftcsTMcia, «. «.  deteindre  :  dter  la  teinture, 
Ueouleor.  r.  n.  et  —  *«,  v.  r.  deteindre  :  per- 
drr  m  couleur;  la  depoter  tur  lea  vetemenls; 
m aeteindre  ,  perdre  sa  couleur,  sa  teinture. 

*Dcstirccib,  «.  a.  V.  Exiinguir. 

Destivo,  f.  m.destin,  destinee,  sort,  fata- 
lie,  astre,  etoile.  "Disposition,  enchalneraent 
te»  cause*  secondes  ordonne  par  la  provi- 
tmct.  "Destination  :  disposition  feile  pour 
remplet  ou  l'usage  d'une  personne  ou  d'une 
caofe.  Deasein ,  inlention ,  but;  deslination. 

*  Destisto.  V.  Intiinto. 

DutttcTc>ö,  a.  f.  destitulion :  deposilion, 
*rif aüoo  d*  an  emploi ,  d'une  Charge.  *  Besoin , 
■matte«,  dennment. 

Dutitcido  ,  a  t  «4/-  deslitue ,  depourvu ,  de- 
Bflf,prhe.  p  p.  de 

DuTfTcTa,  v.  «.  destituer  :  deposer,  dter 
Teaiploi;  priver  de  la  fonction:  en  general  pri- 
m  de  qoelqae  cbose. 

DcstitcIb-sb  (de),  x>.  r.  se  priver,  se  trouver 
ecsUtne. 

DcsTöciBO ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Destöcae  ,  *.  o.  arracher  (d'un  champ)  lea 
mtku,  Ics  cbieou  d'arbre. 

DitTOLBÄDO ,  a  ,  p.  p.  de 

DcstoldAr,  «.  a.  d  elend  re  :  dter  les  bannes 
tadaes  aa-dessos  des  rues  par  oü  passe  une 
ptceaaion,  etc.,  eniefer  la  banne  d'un  vais- 
ma,  etc.  (ßg.)  ClariOer  le  vin ,  etc. 

ÜUToacti,  «. «.  delordre,  detorliller,  de- 
tfcr  ee  qui  est  tors.  (/ig.)  Red r csser  ce  qui 
stut  toria ;  detourner  d'une  incliaation ,  d'un 
sfRcfcaal,  etc. 

tDcrroacEa-ss,  e.  r.  (f.  de  mar.)  deriver,  se 
•etearocr,  t'ecarter  de  sa  route ,  parlant  d'un 
TaHaeaa. 

DcsTomdno,  a  ,  p.  p.  de  Deitorcer. 

DcsTOBmOAAO ,  a  ,  p.  p.  de  Destorroar. 

DbstobboabOb  ,  #.  ».  berteur :  cullivateur 
ejus  nervo* 
Diatobboab,  •.  m.  harter,  briter  les  mottet, 
iMbt* 
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Drstor^aii.  V.  Deitorcer. 

Destoccado  ,  a  ,  p.  p.  de 

DestoucAr  , «.  a.  decoiflcr,  deranger  la  coif- 
fure. 

D£stra  ,  t.  f.  Ia  main  droite.  Y.  Dtxtra. 

DestragAr.  V.  Ettragar. 

Destrabir  ,  etc.  V.  Distrahir,  elc. 

DestramAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Destramar,  v.  a.  defofre  la  trame  d'une 
toile.  (ßg.)  Decoatrlr,  rompre  une  trame»  faire 
echouer  un  complot. 

D£stram£<ite  ,  adv.  adroitcment ,  avec  dcx- 
terite. 

Destrancädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

DestrancAr  ,  v.  a.  debarrer :  ölcr  la  barre. 

DESTRA5gAR.  V.  Deientrongar. 

*  Destrauger.  Y.  Dislribuir. 
Destratab,  etc.  Y.  Dittratar,  etc. 
DestravAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

DebtratAb  ,  v.  a.  desentraver :  dter  les  en- 
trares. 

*  DestbatessAdo.  Y.  Enorme,  lnmmdilo. 
*Destbe*gar.  V.  Dispor,  Ordenmr. 
DestrepAb-se,  e.  r.  Y.  Duliitr-M.  Descen- 

drc  d'oü  on  etail  grimpe. 

DESTRtzA ,  i.  f.  dexterile,  adrette,  babilela, 
savoir-faire.  Agilite  du  corps,  rase  de  Pesprit. 

DestribcT^Aö,  elc.  Y.  Dittribuifdo  t  elc. 

Destricto.  Y.  Dittrieto  ou  Dettrilo. 

Destriscar  ,  elc.  (ant.)  Y.  Individuar. 

DestripclAdo,  a  ,  p.  p.  de 

f  Destripclar  ,  v.  a.  ((.  de  mar.)  desequi- 
per,  desarmer  un  vaisseau. 

DestrIssimo  ,  a  ,  adj.  ntp.  de 

Dbstro,a,  adj.  «droit,  leste,  babtle.  Finv 
ruse,  fourbe,  dissimule. 

Destro  , «.  m.  Y.  Dextra-  Ter  manctiba  a  —, 
en  treten  ir  une  maltresse. 

f  Destböca  ,  s.  f.  l'action  et  reffet  de  delairt 
un  troc. 

Destrocado  ,  a  ,  p.  p.  de 

DestrocAr  ,  v.  a.  defaire  un  troc ,  reprendrt 
cbacun  ce  qu'on  atait  troque. 

Destrocado,  a,  p.  p.  de  Deitrogar. 

Destro^Adör,  a,  adj.  et  ».  qui  brise,  qui 
detruil,  deslrucleur ;  vainqueur,  qui  defail  ou 
mel  en  deroute  une  armee. 

Destbogäb,  e.  a.  briser,  racttre  eo  pieces, 
deiruirc,  depeccr.  Defaire,  taiilcr  en  pieces, 
mellrc  en  deroute  une  armee.  (I.  mtl.)  Partager 
les  soldats  en  escouades.  —  alguem,  (ßg.) 
ruiner  quclqu'un.  —  a  udo  de  mattrot ,  (I.  de 
mar.)  raser  les  maU  d'un  vaisaeau ,  parlant 
d'une  tempele. —  o  narragäo%  rompre  le  Hl 
du  discours,s'ecarter  de  ton  sujet. 

Destr6co,  i.  m.  action  de  briser,  de  delruire  : 
destruction,  depecement;  ruine,  degat,  ra- 
vage.  Carnage,  defaite  d'une  armee,  deconft- 
iure ,  deroute.  — # ,  pl.  debris. 

DestronAr,  etc  Y.  Dtunthronizmr>  etc. 

Destrobcado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Destroncar,  e.  a  couper,  aha ttre  un  arbtf 
par  le  tronc.  Tronquer  une  »iaMic,iia  liu«, •!•• , 
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en  retranchant  quelque  parlie.  V.  Damem- 
brar.  (flg.)  Couper.  inlerrorapre. 

f  Destromqlrcida ,  adj.  f.  Planta—,  (t.  de 
bot-)  V.  Descaulina 

t  Destrcctibilidade,  s  f.  destruclibilile  .- 
qualite  de  ce  qui  pcut  Ätre  deiruit. 

f  Destrcctivamemte,  adv.  d'une  manierc 
destruclire,  avec  destruction. 

f  Destructivel,  a4j.  2  gen.  qui  peut  elre 
deiruit. 

DESTRCCTifO t  k ,  adj  destruclif :  qui  deiruit. 

Destruic.äÖ,  f.  f.  desiruction,  ruine  totale, 
ravage,  desolation. 

Destrdido,  ktp.p.  de  Dettruir. 

DkstruIdor,  a,  adj.  et  s.  destrucleur  x  qui 
deiruit,  faitdu  ravage. 

Dkstruiji erto  ,  f.  m.  Y.  Dcitrutfäo. 

DestruTr,  «.  a.  detruire,  ruiner,  aneantir, 
ravager,  desoler.  Dissiper  son  bien.  (/lg.)  — , 
renverser  un  Systeme,  etc.  (id.)—,  ruiner  quel- 
qu'un,  lui  öler  let  moyens  de  subsislance. 

DestrlTr-se,  v.  r.  se  ruiner,  dissiper  aon 
bien.  —  asi  meimo,  ae  detruire,  se  tuer. 

Dkstrukfado,  k,p.p.  de 

f  DrstrunfAr  ,  9.  a.  ( t.  dejeu)  faire  tomber 
les  atouts :  jouer  atout  pour  les  epuiser. 

Descadir  ,  etc.  V.  Dissuadir,  elc. 

Des  übst  anciIdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Desubstanciar  ,  v.  a.  aflaiblir:  öler  la  sub- 
■tance,  la  Force,  la  vertu  d'une  chose. 

f  Desuda^aö,  t.  f.  (/.  de  med.)  dcsudalion  : 
sueur  excessive,  symplomatique. 

*  Desum,  adv.  en  socielc,  ensciuble. 

Dkslmido,  k,p.p.  de 

f  Descmir,  v.  a.  infercr,  conclure. 

Df.sixuado  t  a  ,  p.  p.  de 

•f  Desumhär  ,  v.  a.  arrachcr  les  ougles. 

+  Desuniiar-se,  c.  r.  (/.  /am.)  se  livrer  loul 
enlier  a  quelque  travail,  a  quelque  chose;  y 
pcrsisler  obstineraent. 

Desuniäö,  $.  f.  desunion ,  disjonction ,  Sepa- 
ration des  parties.  (/ig.)  — ,  division,  mesinlel- 
ligence,  desordre. 

f  DEsiiüioAMfiNTE,  adv.  separement,  sans 
union. 

Desoüi'do,  k9p.p.  de 

Deslnir,  v.  a.  desunir,  disjoindrc,  separer. 
(fig.)  — ,  diviser,  brouiller,  raettre  en  discordc. 
Desengrener. 

Desurdido,  a  ,  p.  p.  de 

f  Dehurdir,  v.  «.  desourdir  :  defaire  ce  qui 
a  ele  ourdi. 

Desüsadameste,  adv.  conlre  Tusage. 

DEsrsADO,  a,  adj.  inaccoutuuie,  inusilc. 
p.p.  de 

DesisAr,  v.  a.  desaccouturacr,  deshabiluer. 

DksisAr-se ,  c.  r.  dcvcnir  hors  d'usagc.  (a) 
Ptrdre  l'babitude  de. 

D;.siso ,  #.  w.  * dcsuetude ,  non-usagc ;  Cassa- 
tion, defaut  d'liabitudc,  d'usagc,  <i  cxercice. 
fairem  — ,  n'etre  plus  eii  uaago,  tomber  cn 
drsurtudc. 

•DtsiboDiiu.  V.  Sobredito. 


*  De  suum  ,  adv .  cnsemble ;  k  La  fois ,  conjoia 
temcnt. 

Df.svair-se,  etc.  V.  Ksvair-sc  y  elc. 

Dlsvaiuädo,  a,  p.  p.  de  Desvairar.  adj 
Discordant,  discord,  conlraire,  oppose;  vana 
blc,  inconstaul;  confus ,  dissonnaol.  (/ig.)  Qu 
s'ccarle  de  la  regle .  de  l'ordre. 

*  Desvairan^a.  V.  Discrepancia. 
Desvairar,  v.  n.  V.  Ducrepar,  Ducorim 

it.  Demander,  proposcr,  accepler  des  ebose 
deraisonnablcs. 

•j-  Drsvairar-se,  v.  r.  (fig.)  S'ecarter  d 
l'ordre,  de  la  regle. 

Dksväike,  *.  m.  chemin  oppose  k  un  au  Ire. 

*  Desväiro,  t.  m.  V.  Desaccnea ,  Ditcordia 
Discrepancia  et  Desvario. 

Desvaler,  v.  11.  n'etre  poinl  en  favear.  ) 
Despritar. 

Desvaüa  ,  t.  f.  V.  Dcsprivanea. 

Desvalido,  a,  p.  p.  de  Desralcr.  adj.  Qi 
n'cst  poinl  cn  faveur;  delaissc,  abandoDJK 
dcslilue  de  loul  secours. 

Desvaluädo  ,  a  ,  p.  p.  do 

Desvaujär,  v.  a.  devaliscr :  voler,  öler 
quelqu'un  sa  valisc,  cc  qu'on  porlc  en  voyag« 

Desvaliiilmo,  s.  m.  "disgrace,  de  faveur 
abandon,  delaissemcnt,  privalion  de  lout  se 
cours. 

•j-  Desvalör,  t.  m.  *  depreciation ;  dimin» 
tion  de  valctir,  baisse,  decbel,  defaveur. 

f  Desvakecedöu,  a,  adj.  qui  fruslre,  qu 
dissipe;  qui  enorgueiliil. 

Desvanccer,  v.a.  resoudre,  dissiper,  fair 
disparallre.  Dissiper,  detruire.  Frustrcr ;  fair 
avorter  ou  echouer.  Enorgueillir  :  rendre  vain 
presouiplueux. 

Desvameckr-se,  v.  r.  s'evaporer  :  se  resoy 
dre  en  vapeurs.  S'evanouir,  se  dissiper,  veni 
a  rien.  S'enorgueillir. 

Desvanecidaml>te,  adv.  orgucillcusement 
avec  vanile,  bauleuient. 

Desvaxecido,  a,  p.  p.  de  Destanecer.  §4i 
Vain,  orgueilleux ,  baulain  ,  presoiuptueiix 
vanileux,  Her. 

Desvankcimfmo,  *.  tu.  "vanite,  presomp 
tion,  hauleur,  süperbe.  ^vanouisseincnU 

DKSVAMA(.tM,  s.  f.  'desavanlage;  iuferio 
rite ,  dessous. 

f  DK.svAMAJusAyKME,  adv.  desavaiiUgeo 
sement :  avec  desavanlage. 

Dksva.ntajöso,  a,  adj.  desavanlageux :  qi 
Clause,  peul  causer  du  dommage,  de  la  perle 
du  prejudice,  du  desavanlage. 

*  Desväü  ou  Esväö,  s.  in.  grenier,  galetai 
mansardc. 

t  Dksvariädamente,  adv.  folleroent,  mal 
propos,  d'une  mauiöre  eitravaganle. 

Disvaiuado,  a,  p.  p.  de  Destaridr.  «d 
Evaporc ,  fou ,  elourdi ,  dissipe.  (fig-)  Qui  »' 
carte  de  la  regle,  de  Tordrc.  Inconstaul,  clia 
geanl ;  delirant.  Dillerenl ,  divers,  disscu 
bhblf. 

DESVAr.iAntNio,  t.  t/i.  p.  us.X . Ihicrsidad 
Di /fer  cn  ca. 


1KES 

Dcsyajua*, «. «.  T.  Variar,  Mudar,De*unir. 
f.«.  Kxtravagner,  Am  dans  le  delire.  V.  IVm- 
teruw.  Badoter;  devier,  Tarier,  elre  inconstaat. 

fDESfARiCADO,  a,  «4;.  (I.  de  bot.)  ecarte, 
partas*  das  brauchet  ou  des  rejetons  d'un 
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DestabJo,*.«.  delire,  transport  au  cerveau. 
Ditaarata  v  rererie ,  extravagance ,  vertige ,  fo- 
Be,  egarement  de  raison,  absurdite.  *  Inegalile 
fluowur,  ineonfUnce,  eaprice.  'Variation. 
T.  Dimordia ,  Diteeneäo.  ant. 

Destelapamente ,  od«,  soigneusement,  avec 
riciUnce. 

Dcstela»o ,  A  ,  p.  |».  de  Dericlar.  adj.  Vigi- 
hat;  tele,  »eigne«!,  IMor  — ,  veiller :  ne  paa 

WUf. 

DtSTBLAHtnTO.  V.  Detvito. 

Desyslar  ,  v.  a.  tcnir  eveille ,  empecher  de 
famir;  toigner.  v.  n.  Yeiller.  (flg.)  Donner 
knie  ton  attention ,  tons  ses  soins  a. 

Destelar-se  (e*t,por,  tobre),  t>.  r.  (/ig.)  etre 
figilant,  soigneux,  atlentif,  s'appliquer  avec 
»üe,  te  donner  sans  relacbe. 

Desyelejädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Deiyejlejar ,  v.  a.  (J.  de  mar.)  forler  les 
Teilet ;  dimiouer  lei  volles. 

DcrrtLO,  f.  m.  "Insomnie,  privation  de 
•«nmeil.  (/ig.)  'Vigilance,  soins,  zele,  em- 
■rsascment,  exactitade. 

Desyekctlbar-se.  Y.  Detenvencilkar-u. 

Desvesdaoo  ,  a  ,  p.  p.  de 

fDESVESDÄR,  e.  a.  debander  :  6ter  une 
bände,  nnbandeau.  Demasquer.  II  est  aussi 
rteiproqne. 

Dutemerac>ö.  Y.  Irreverencia. 

Du? eberar.  V.  Desacator. 

fDESYEHöSAS,  adj.  f.  pl.  Folhai—t(t.de 
mi.)  depounroes  de  reines  (feuilies),  non  vei- 
aees  (avenia). 

Dutkutöea,  t.  f.  *  malbeur,  infortune ,  dis- 
frtee. 

tDESTEifTüEADAMENTE,  adv.  malheureuse- 
■eot,  malenconireusemenl,  par  mal  heu  r. 

Dutejitdr ado  ,  a  ,  adj.  malheureux ,  malen« 
caolreox ,  infortune.  p.  p.  de 

fDESTENTORAE,  e. a.  rendre  malheureux, 
iifartane. 

DestergAxba,  t.  f.  irapudence,  insolence, 
lüenie,  effronlerie.  Parole,  acliou  impudenie, 
•tttise. 

Des? ERcoMnAHENTO,  etc.  Y.  Desav...,  etc. 

Desvestir,  etc.  Y.  Despir,  etc. 

Desviado  ,  a  ,  p.p.  de  Detviar.  adj.  Deverse, 
penebe,  incline.  £carte,  eloigne;  delournc.  — 
so  orinte ,  desoriente. 

Drsyiahexto  ,  i.  m.  eloignement ,  egarement. 
V.  Desvio. 

Destiär  (da),  e.  o.  ecarler,  delourner,  de- 
tMiter,  eloigner.  (fig.)  Delourner,  dissuader; 
esquiver,  evitcr  adroiteinenlle  coup.  (I.  d'escr.) 
Parer  uue  bolie.  —  o  corpo,  se  delourner  pour 
eviirr.  —  a  aueora  do  costado,  (f.  da  mar.)  de- 
ier  l'ancra  de  bord. 


Desviar,  e.  *.  \.Apartar~$0.  — #«, «.  r.  s'e- 
garer,  s'ecarter;  se  delourner,  devier. 

Desvio  ,  t.  m.  l'aclion  de  delourner,  de  sa 
delourner  de  son  cbcmiu,etc.  Eloignement, 
ecarl.  Lieu  eloigne.  V.  Reliro.  'Deviation,  da- 
tour;  sentier;  subterfuge ;  egarement. 

Desvirgädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Dksvirgär  ,  v.  a.  depaceler :  6ler  le  paoa* 
läge ,  la  virginite. 

Desvirtdde,  f.  f.  manque  de  Tertn. 

f  Desvitdar-se  ,  v.  r.  (I.  de  viier.)  sa  rui- 
ner, parlant  du  sabot  d'un  cberal. 

Destiver,  t.  n.  cesser  de  Tivre.  (/ig.)  Faire 
reculer  la  vie. 

f  Desvolvädo  ,  a  ,  adj.  Espique  — ,  (f.  de 
bot.)  depourvu  de  bourse  ou  volva  {avolvaiui). 

f  Desto« Des  t,  ade.  apres  cela;  d'ici, 
depuis  ici. 

Detalbar  ,  «.  a.  detailler.  V.  Circumttan- 
ciar,  Deparlir. 

Detalbe,  $.  m.  V.  Particularidadet. 

*Detardak£a.  Y.  Demora,  Tardanea. 

'Deteedor.  Y.  Detentor. 

Deteüca  ,  t.  f.  *  retard ,  delai,  remise. 

Deten^Aö.  Y.  Retenpäo  et  Detenfa.  Deten- 
tion. 

Detenc6so  ,  A ,  adj.  tardif ,  lent. 

Dbtensör,  a,  adj.  et  $.  qoi  arrete,  qni  re- 
larde,  qui  suspend.  Y.  Detentor. 

Detentor  ,  a  ,  f .  delenteur :  qui  retient,  pot- 
sede  sans  droit. 

Deter,  v.a.  arreter,  relarder,  saspendre, 
tenir,  relarder,  empecher  d'aller.  Relenir,  con- 
Server,  garder.  Y.  Reter. 

Deter-se  ,  v.  r.  s'arreler,  tarder,  s'amuser, 
demeurer.  (/ig.) S'arreler  pour  considerer  quäl- 
queebose;  s'allonger  dans  un  diseours,  etc. 
S'elendre  sur  un  sujet,  en  parier  au  long. 

Detehgemte,  adj.  2  gen.  (I.  de  mid.)  deler- 
gent :  qui  deterge;  detersif. 

Detergido,  A,p.  p.  de 

Detergir,v.  a.  (f.  de  mid.)  delerger; nel- 
toyer  (une  plaie);  mondificr. 

Deteriör.  V.  Peiör. 

Deteriora^aö,  t.  f.  delörioration ,  endom - 
magemeni,  deperissemeni. 

Detekiouädo,  A,p.  p.  de 

DeTERionÄR ,  v.  a.  deteriorer,  gater,  rendre 
pire,plus  mauvais. 

Deteriorar-se,  «.  r.  se  deteriorer,  deperir, 
dechoir. 

Deterioridade,  f.  f.  etat  pire;  deperisse- 
meni. 

Determinacaö,  e.  f.  deterrainaüon ,  resolu- 
lion ,  decisiou.  Resolution ,  audace ,  assurance. 
Fixation ,  determination. 

Determinädamente,  adv.  determinement , 
courageusement,  hardiinent.— ,expressement, 
precisemenl. 

Determinaoissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Determinado,  a,  p.  p.  de  Determtnar.  adj. 
Determine,  resolu,  hardi,  courageux,  auda- 
cieux;  fixe,  assigne. 

Determiäabör,  t.  m.  celui  qui  datermint, 
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Dioräsis,  f.  f.  (f.  de  mid.  ant.)  diorlsi«. 
f  Diösma,  f.  f.  (f.  de  hol.)  diosma:  plante 
rutaeee. 
"  Dioso,  a.  V.  Jdotoy  Yelho. 

DlPHALASGARCBIA  ,  9.  f.  (t.  0*#  mtl.  (MC.)  CQTD- 

man dement  de  deux  plialanges. 

DiPBTnonco,  etc.  V.  Ditongo,  etc. 

f  Dimtllo  ,  a  ,  adj.  ( f.  de  hol.)  diphylle : 
(calice,  tige,  plante)  compose  de  deux  parties; 
qui  n'a  que  deux  feuilles. 

DIploa,  a.  f.   \  (t.  d'anal.)  diploe :  substance 

DifLot  ,  t.  m.  J  spongicuse  entre  les  deux  ta- 
bles  du  crAne.  • 

t  Diplöide,  a.  f.  diplotde :  robe  fourree  des 
anciens  Orientaux. 

Diploma,  t.  m.  d'plome  :  Charte,  ehartre; 
acte  public,  lettre»  patentes;  titre  d'agrega- 
tion  a  une  socicte;  acte  de  l'autorilc  qui  per- 
mel  l'exercice  d'une  protection. 

Diplomacia  ,  a.  f.  diplomacie:  science  des 
rapports,  des  interlls  de  puissance  a  puis- 
sance,  entre  les  royaumes;  procedura  politi- 
que;  le  corps  des  diplomates. 

Diplomatica  ,  t.  f.  diplomatique :  art  de  con- 
nattre  les  diploraes  aulhenliques ;  traite  du 
droit  des  gens.  V.  Diptomaeia. 

Diplom atico,  a,  adj.  diplomatique:  de  la 
diplomatie.  Corpo  — ,  corps  diplomatique  :  les 
ambassadeurs.  Ar  — ,  air  diplomatique,  myste- 
rieux.  t.  m.  Diplomale  :  qui  sail  ou  pratiquo  la 
diplomatie. 

f  Diplopi'a,  f.  f.  (t.  de  mid.)  diplopie :  raa- 
ladie  des  yaux  dans  laquelle  on  voit  les  objcls 
doubles. 

f  Dipsaco ,  a .  m.  ( t.  de  hol.)  cardere  a  fou- 
lon ;  cuve  de  Venus.  V.  Cardo  ptnleador. 

Diptero,«.  m.  ^t.oVarck.)  diptere  :  lemple 
entoure  de  deux  rangs  de  colonnes ,  et  qui  en 
a  huit  ä  cbaque  face. 

f  DiPTCROs,  f.  m.  pl.  (t.fhist.  im/.)  dipteres  : 
insectes  a  deux  ailcs  nues. 

Dirncos,  t.  m.  pl.  ( l.  d'anl.)  diptyques :  re- 
gislre  des  noms  des  magistrats ,  des  morts. 

Diqce,  a.  m.  'digue  :  cbaussee,  amas  de 
terre,  de  bois,  etc.,  pour  contenir  les  flots, 
l'eaa;  (flg.)  obstacle  contre  les  passions,  les 
invasions  bostiles,  etc.  (f.  de  mar.)  Bassin  de 
construetion.  — i  de  cavailinhot ,  ( |.  d'hydr.) 
digues  en  chevalets  ou  cheTrettes.  — «  de 
eaixa,  (id.)  digues  par  encaissements.  — #  de 
eattost(id.)  digues  en  gabions.  —tpedradoe, 
(id.)  digues  a  pere.  Romper  ou  tollar  ot  — 1 1 
(flg.)  rompre  les  digues;  laisser  lä  toutes  con- 
siderations ,  perdre  toute  retenue. 

Dirahd£lla  ,  t.  f.  bobeche  :  cylindre  creux, 
partie  du  cbandelier  oü  se  met  la  chaodelle. 

Dir as  f  t.  f.  pl,  sorte  de  poesie  qui  contient 
des  imprecations;  execrations,  imprecations. 

t  Dircäo  ou  Dirckd,  a,  adj.  ( t.  de  poit.)  de 
Thebes,  ou  etait  la  fontaine  Dirce.  O  Cytne  — , 
Pindare,  poCle  lyrique  de  Thebes. 

DirAcÖaG,  a.  f.  direction,  conduite;  emploi 
de  direeteur;  administration,  reglement.  (t.  de 
phyt.)  — ,  ligne  droit«  du  mouretnent  d'uu 


corps.  —  tut  tato  preeUo  on  de  aetettidade, 

( t.  de  eo mm.)  adresse  au  besoin ,  au  beeoin  s*a- 
dresser  a... 

Directameste,  acta,  directement :  en  ligm 
directe,  toul  droit;  cjairemenl,  sans  detonr. 

Dirbctivo,  a  ,  adj.  direclif :  qoi  dirige  on  qoi 
peul  diriger. 

Directo,a,  adj.  direct:  droit,  qui  ra  loa! 
droit.  Clair,  evident,  sans  detour,  tmmediat. 

Director,  t.  m.  direeteur.  On  le  dit  dam 
toutes  les  aeeeplions  du  mot  francais. 

fDiRECTORJA,  a.  f.  l'aclion  de  diriger;  I« 
personncs  qui  dirigent.  —  gerat  doe  eetudot, 
junte  ou  *  co mite  de  me rubres  de  rUniverttU 
(en  Portugal)  Charge  de  la  direction  des  et* 
des. 

Dir.ccTÖnio,  t.m.  directoire.lirre, ecrit,  etc. 
<|ui  contient  les  regles  de  conduite;  especed« 
tribunal;  corps  Charge  d'une  direction  publi- 
que; pouvoir  execulif  de  la  France  en  iTfS, 
compose  de  cinq  direcleurs. 

Dircctriz  ,  adj.  f.  direclrice  :  qui  dirige.  II 
est  aussi  subslaniif.  (I.  de  gtom.)  Ligne  direc- 
lrice le  long  de  laquelle  coule  une  autre. 

Dir£ita,  m.  f.  main  droite.  La  droile:U 
place  d'bonneur.  Faveur,  protection,  appal. 
A'  — ,  a  droile.  A'  —  e  d  esquerda,  h  tort  et  a 
travers.  As — st  droitemenl,  bien,  commt  ü 
Taut.  Ser  hörnern  de  hem  dt  — t ,  etre  an  parfait 
honnete  liomme. 

Direitamente,  odv.  directement,  en  drjoi- 
tare.  (fig.)  Droilement,  judicieusemeot,  pn- 
demment.  Claircment,  sans  detoor. 

Direiteza,  m.  f.  droiture.  (fig.)  V.  JtecfiÜs. 

Direitissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Direito,  a  ,  adj.  droit: qui  n'est  pas  eoorttt; 
jusle,  equitable,  sincere;  qui  est  opposeagao- 
cbe ,  qui  est  du  cöte  de  la  main  drofu ;  debont, 
sur  ses  pieds;  direct,  legitime.  Cooifiiaf  — , 
cbemin  droit;  (/ig.)  raoyens  directs  pour  röm> 
sir  dans  une  aflaire.  /r— ,  aller  droit.  5#r  — 
como  um  futo ,  etre  droit  comme  un  I. 

Direito,  f.  m.  droit  .-juste  raison;  o 
est  j uste;  jurisprudence;  justice;  loi  ou 
turne;  aulorite,  pouvoir  legitime;  prttontian 
fondee,  liberte,  facultes;  resultat  deaderoars 
reeiproques ;  ce  qui  apparlient  legiümeaaont; 
prerogalive ,  privilege ;  impot ,  imposition  v  taie. 
Salaire,  appoinlemenls.  L'endroitd'ano  etoCa, 
—  canönieOy  droit  canon.  —  civil,  droit  dfü  : 
regles  entre  les  citoyens — das  ptfntaa,droat 
des  gens  Ott  public  :  lois  des  nationa  civiUaoas 
entre  elles.  —  de  padroado  ou  patronato,  droit 
de  patronage.  —  heredilario ,  beredito.  —  «ie, 
etcrito  ou  Iradicional ,  coulume  qui  a  force  4o 
loi.  —  parochial,  droit,  juridiclion  spiritaoUe 
dun  eure  dans  sa  paroisse.  —  doemit,  (f.  4$ 
com.)  quaiage.  —  d'eetacat,  (id.)  droit  d'aJto- 
che.  — *  de  tahida,  (id.)  droits  de  sortir.  —all 
lonelladas,  (id.)  droit  de  fret.  A  torto  «  a»— , 
adv.  a  tort  et  a  travers.  De  — ,  ad*,  do  6>tÜ, 
ä  bon  droit.  Como  melhor  caiha  am  —  9  (prwQ 
conformdraent  au  droit,  Selon  le  droit.  Ohrmr 
con  forme  a  — ,  eegundo  o  — ,  (id.)  tgir  emrvent 


JUS 

j«r*^dadre*t,der,equiLe,  de  U  justiee. 
Mr  e*j  p4r  m  m  —  com  alguem ,  (id.)  corapa- 
rattrean  jostice,  plaider  pc  rsonncl  lernen  l.  Dtzer 
6— ,(<*.)  alMgoer  les  raison»  de  la  justice. 
Maar  da  facto  o  — ,  (id.)  produire  les  dernieres 
aflegalionj,  perlant  d'an  condamne  ä  mort. 

Duutno,  cd«,  droit,  directement,  par  le 
plis  eonrft  cfeemin ;  tont  droit. 

DnErrdBA,  ».f.  droitore;  cbemin  droit, 
iftpwiuuil  Em  — ,  «de.  en  droiture,  toul 
«oft,  droitement,  directement,  »ans  s'arrtler. 

'Direitcrbiro,  a  ,  o4j.  droiturier  :  qui  aime 
Hq**.Y.Jmolo,  Mecto. 

Dttjcipo ,  a  ,  p.  p.  de 

DwNfift,  «.  «.  diriger;  condoire;  montrer  le 
na,  enapecherde  s'egarer;  referer,  altri- 
r,rafjportera  anefln;  regier,  gouverner; 
f«L  Adresser,  enroyer;  dedier.  —  a 
momnmpä*  ou  prätica  a  aiguem,  adresser  la 
antele-a  qneiqu'an.  —  o  pröa  a...9  dresser  la 
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(«,  pero),  v.  r.  aller,  s'adresser, 
marreeoars,  aller  trouTer. 
IHajaftrrt,  p.  m.  de  Jhrimir.  adj.  2  gen. 
:  qai  read  nal ,  qui  empeche  an  ma- 


BuuriM,  a, p.p. de 

, «.  «.  dhrieer,  desunir,  »Sparer,  de- 
r,  eanpeeber.  Terminer,  Tider,   decider 
(ei  diferend,  etc.).  Delirrer,  affranchir.  —  o 
— friiomo,  rompre  un  mariage,le  declarer  nol. 

Diritar,  etc.  Y.  Derivar,  etc. 

ttoo,  A,  «*/.  (f.  da po^#.)  V.  Crutl,  Ferimo. 

"naem.  V.  Arratnor,  Destruir. 

mtaAAATC  Y.  Dieparate. 

tDtsclPTACÄÖ,  f.  f.  controverse  :  dispute 
ürqasiqao  point  de  doetrine ,  etc. 

DocuiütHTB,  o^/.  2  o«*.  discernant;  qai 
Inbm.  p.  m.  de  Diseernir. 

Dncsajiroo ,  A ,  p.  p.  de  Dwcerwtr. 

ÜKMumUirro ,  s. «.  discernement ;  discre- 
Ssa,  seas,  jagement. 

DiscuniB  (da),  e.  a.  discerner :  dislingner 
bmcbom  <Pane  aotre ,  en  jager  per  coraparai- 
iei;ea}T«tr,  en  faire  la  diDercnce;  saisir  les 
i  et  les  diflerences  enlre  les  etres ; 


Dnanc» ,  etc.  V.  Deeeingir. 

ftsjanjüu  ,#./".  disopHne :  instraetion ;  edo- 
camaj!  i— all  «Hon;  reglement,  ordre,  lois; 
tyede  vi«.  *  Art,  science.  — ,  coups  de  disei- 
pasti.  fettet  d*  cordelettes,  de  cbalnes.  — , 
«fcerration  des  lob. 

OncmuiÄDO ,  a  ,  p.  p.  de  DiscipUnar. 

fDtKiruXAPQA,  a.  m,  iasiiuriaur;  qui  donne 
bdbejjaOM. 

Daarträlsma , a.  m.  pl.  flagellanU.  On  le 
alt  de  cams  qai  se  fouetteut  publiquement  en 
fttsent  lea/i  Station*  k  U  suite  des  proces- 


t  DnöttMii ,  adj.  2  gen.  disciplinaire :  de 


f  Dtsapux  %* ,  e.  a.  discipliner:  regier,  in- 
;teairdans  1'oTdre,  soomeUre 


k  la  discipline;  donner  la  discipline.  (ßg.)  Re- 
prcntlre  severement. 

Discipusar-se  ,  r.  r.  prendre  an«  disci- 
pline ,  se  fouetter  soi-meme  per  mertlficatioa. 

Disciplihävel  ,  adj.  2  gen.  diaciplinable  : 
aise  ä  discipliner ; capablc  d'etre  discipline; 
docile. 

Discipula  ,  a.  f.  eeoliere,  eiere;  fenune, 
Alle  qui  apprend  une  science,  an  ort,  ele. 

Discipdlado  ,  t.  m.  nombre,  aasemblee)  des 
ecoliers  qui  etudient  ensemble;  temps,  condt- 
tion  d'un  ecolicr. 

t  Discipula  r ,  adj.  2  gen.  qai  appartient  aox 
disciples ,  aox  eleves. 

Discipolo,  i.  m.  disciple  :  qui  apprend  d*am 
au  Ire  une  science ,  on  art  liberal ;  qai  sait  la 
doetrine  de...; ecolier,  eleve.  — t ,  pl.  disoiples: 
les  personnes  eboisies  par  J.-C  poar  preeber 
l'evangile.  Les  qua  Ire  tons  paira  des  bnft  qai 
composent  la  gamme ,  1'ocUre  comprise. 

Disco ,  s .  m.  ( L  d'ant.)  disqoe  :  palet  qee  loa 
atbletes  lancaientau  loin.  ( t.  d'aitr.)  — ,  corpe 
d'un  astre,  tel  qu'il  se  presente  k  dm  yeux  j 
(I.  d'opt.)  grandeur  d'un  verre,  d'un  cbamp. 
Plat,assieite. 

Discöbolo  ,  i.  m.  disoobole  .*  albletequi  las- 
cail  le  disque. 

t  DiscöiDS ,  odj.  2  gen.  ( t.  de  bot.)  diseefde : 
en  disqoe. 

Disco  lo.  V.  Dyeeolo. 

Discommodidadb,  etc.  V.  Deteom...,  etc. 

Discoüpörmb,  adj-  2  gen.  qui  n'est  pas  d'ae- 
cord.  Y.  Jkscon  forme. 

Disconve!<i£!<cia  ,  f.  f.  disconTenance,  diter- 
gence  d'opinions.  t 

Discomvib,  etc.  Y.  Deseonvir,  ete. 

Disco rdädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Dticordar. 

Di scor dancia  ,  t.  f.  discordance,  contrariet^, 
diversile ,  Opposition. 

Discordämte,  adj.  2  gen.  disoordant :  qai  ns 
s'aecorde  pas;  qui  n'est  pas  d'aecord. 

f  Disco RDANTeraifiTR ,  adv.  disoordamment : 
d'une  manicre  discordanle;  sans  barmonie. 

Discordäb  ,  v.  n.  discorder :  eure  disoordant; 
Tarier,  difTerer,  ne  pas  s'aecorder ;  *lre 
traire ,  diflerent ,  oppose. 

Discördb  ,  adj.  2  gen.  qui  n'est  point  d'j 
eord :  contraire ,  oppose ,  diflerent.  (J.  da  suis.) 
Discord,  dissonant,  qui  n'est  pas  d'aecord. 

Discördbmeüte,  adv.  sans  aecord,  en  dia- 
corde,  en  mcsintelligence. 

Discördia  ,  t.  f.  discorde,  siaanie,  desonioa), 
desordre,  dissension,  divisit*.  Ser  ou  Umgor 
o pömo  da—,  elre cu  jelcr  ia  pommo  de  dis- 
corde :  mettre  la  dissensiou. 

Discorrer,  e.  a.  eovrir,  parcoorir.  Eia- 
mincr,  reüecbir,  peser  les  raisoa»  de  pari  et 
d'auirc,  ürer  lea  conseqaencea  d'en  principe. 

Discobreb  ,  t.  n.  courir  ca  et  la ;  eeurir  de 
c6te  et  d'autre ;  couler.  (/ig.)  Discoorir,  raiaon- 
ner,  parier  sur  une  mauere  ayec  quelqaeeien 
due.  Se  mouvoir. 

Discrasia.  Y.  Dyeeratio. 

Discr£PÄJ)Q,  a, p.p. de/)Mcr#p«T, 


DHcairlaai,  ».  f.   dJbarenM,  dlioonre- 

■tu»,  diiersil*,  diiproporlion. 

DuciiriKTi,  a4i-  agtn.p. 
•joidimn,  qii  n'aal  pti  md 

ombi  coulraira.  Ifimini  —,  (tat.)  unonimo- 

Diacuria,  *■  «■  dlBtrsr,  n'ttrc  paa  con- 
fanu,  na  pu  ■'aoeordar,  iirtei . 

DuättAMtm,  ada.  discrtlBinflnl,  lage- 
atent,  pmilnrrrtunl .  nÜKmnibleaianl ,  str 

DlUCBETliDO  ,  •  ,  p.  p.  de 

Dauniii,  v.  ».  düwonrir,  («Ire  ]B  beai 
diiconrcur,  iffsclcr  do  Wen  parier,  fair»  di 
raaprtt. 

SituiiTioiiao,  »  .  «4i.  «ip.  da 

Suulro,A,  «*tf.  (JiMMi,  *<iaa,  prüdem. 
MW  JadidraxifldeJeaBiaoret.SplrllueMio- 
qiien^IubUl;  baleapril.  fjt«.)FiD,  ingtnieai, 
parlani  d'una  uillic,  etc.  {fuäulidadi  — o,  (  I. 
ja  nitlr )  qoantite  diicreM,  1  pariiei  tipartes. 
Paart  — ,  audra  — a,  diuret,  «la  i  moine, 
(allRlama,  qui  «nlra  daiu  la  oonieil  du»  ia- 
ptrienr.  , 

t  DncRBT6»ro,  t.  «.  diKretoira  i  Ken  d'at- 
umbld  dM  diacraU  cfanaeommiinauM  ;  cclla 
autniblee. 

DracaigiO ,  a.  f.  dlaeialion,  prüden«,  elr- 
eanapcelloii ,  Jngemenl ,  raiton.  Vivaclle,  fl- 
neiae,  fScondiie  despril;  trau  d'e<pr1l.  Ballle- 
rie  Ana,  laillie  ingemeuM.  A'—,  a  diacnilion. 
i  (OlonU.  Entregar-H ,  rtndar-w  i  — ,  H 
reodre  i  ditcreiion ,  a  U  marcl  da  «tinqueur 
Uada  d«-,  i|«  da  raiton. 

■)■  DiBCBiciuBimo  ,  ,i,  odj.  diioretloimiire ; 
Ipaufoir,  puitunca  )  (Kagira  diacraUon. 

Diacaim  SM  Dikipju,  i.  a*.  "  dUTOrene«  , 


Diitnaivo,  i,  a*(/>  diloMtiif  t  qui  Ura  »na 
propautiaa  d'aoa  antra  par  la  ralnonnernew. 
Ptmiil  i  qui  nie  prahmdainenL  I.  m.  V.  IHi- 


DIS 

eiamlner  le  paar  et  Is  cnnlre  (tu»  *M*m, 
tu.).  ((.  de  mid.)  — ,  dlitlpu,  reMBdn, 

Discnin-iE ,  v.  r.  imptrt.  M  ditoMsr  i  tMa 
dlMnla.  Tal  äix  im*  —  Lei  proJMta  ,  c'aM  lal 

t  DkcdtIveu,  adj.  a  ai%.  qui  peat  M  dum  - 
Im;  qui  mirite  dltcuailon. 
Diskbtekii.  V.  fipatMfcna. 
t  DisEfULMir.o  ,*,«#.  ( r.  da  cMr. )  diffMU 

■  er(plai.- 


«.adj.degiiise.trataaU.  UtfO 


drir*,{t.d«  nur.)  masquer  nn  patillaa. 
Ditraac, ak-m  ,  v.  r.  te  degoiaär  j  i 

lir,  se  luafquer;  cacber 


DisrtBCE,  i.  m.  d«gnliemaiit  i  tut  d'aae 
penonne  ttfaUtm.  l/tg.)  *  Dinlmolacio«  )««- 
Ute  pour  cacber  li  Yorile.  —  i,fi.  natqaaii 
l'occsiion  do  rcJouitUDOct. 

Disfivob.  V.  Dttfatdr. 

DitFOiHiH.  V.  Defarmar. 

DitrtoH ,  od).  3  j»n.  diOorej«  ■  qui  n't  pM 
la  Bgure  ou  lei  propacliani  coaianablaa ;  iajd, 
hidcui.  Fan  graad ,  demeanra ,  teeima,  v*m 

t  DiarourulüTi,  ai«.  d'ima  maaUn  M- 
forme;  arec  diforraiie. 
DtHOHMiDiDi ,  t.  ;.T.  DafirmtUit.  tmm 


DiiG»ck;ia  ,  I.  f.  dia)rragauM  :  aotiaa  ajai 
tapira  a|  eloigoc  let  choie»  l'nn«  dt  faMn, 
( I.  dopt.)  — ,  diipcr i  inn  daa  rtjsnj, 

DlSCBEGXDO  ,  a ,  f.  f.  da 

Diicaccaa,  s.  a.  diagcafar,  inaarar,  iHaaaft. 
eloigner.  ( t.  Soft.)  — ,  ditpanar  laa  Tafaaa. 
II  ealauui  raeipraque. 

DlBCHHillLHJ  ,  i,M* 

pirer,  de  daugrager. 

KlBISllfl.  v.  i 

DiinmccaD,  , 
Panlcula  diajon 
danne  a  ofcaqne  raembra  du  d 
uomplat  par  lai-nt«  tne. 

Diuimcm,  i.  f.  (f.  da  wmi.  am.)  '(kaafa- 
nenl  de  Wu :  paauga  d'un  nada  1  an  amu*. 

■f  DiuTmCTiviMlHTi,  ad*,  itfaztmami,  a 
pirt,  en  parliculler. 

DisjcncriTO,  i,  «4.  i 
ou  itptre>  *(.  d»  fraai.) 


I,  i  ,*dj.  tup.  da 
tle.  V.  Duforpar.alo. 

c.  V.  Deifrttte 


I 
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tormttf  au  la  «tfttire  (  eonjonetion ,  parti- 
eaa-fe).  M§9imt*t&—,  V.  Disjuneta. 

Dujchcto,  a  ,  ««0".  disjoint ,  separe. 

DrajmcTO,  ff.  **  (I.  da  Jog.)  rerile  neccssaire 
diPone  dedeax  propositions  contradictoires. 

DmeadDo,  a  ,  p.  p.  de 

fcuraeit ,  a.  m.  deteler  (les  b«ufs\ 

DisLin,  f.  et,  "  lottise,  extra vagance.  V. 


DIS 
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fejLOCA(A6t  etc.  ▼.  Detlotafäo. 

'DitjmimXü^A.  V.  Itefffeieeranca. 

Dnpae  ,  «(f.  s  oe*.  dissemblabte  :  Inegal. 

DtsnalDO ,  a  ,  p.  p.  de  Düparar. 

Dts?AiA*6R  ,  f.  m.  eelui  qui  deeharge  one 
iroe  a  feo ,  qoi  decoebe  one  fleche,  ele.  Arrtt : 
fttil  noreeaa  de  fer  qui ,  dans  les  armes  ä 
I  fct,tanpeehe  qa'elles  ne  parlentd'elles-niemes. 
i      Dans  l'arhalele ,  c'est  la  noix ,  la  detente. 

Dhparär ,  e.  a.  tirer :  decharger  une  arme  a 
dt;  lirer  de  Kare.  Decoefaer  une  fliehe,  lancer 
sa  jmlot. — injuriat,  (/!*;.)  vomtr  des  injurcs. 
t.».p.  «r.  Semettre  en  mourement,  parier  a 
tot  et  a  Irarers. 

DopaeIe-ai,  e.  r.  pertir  d'dle-meme,  par- 
laat  <hne  arme  a  fev ,  <Fone  arbalete ;  se  de- 
saeeer,  w  lieber,  parlant  (Tan  ressort,  etc. 

Diipar  atädamsste  ,  ade.  absurdemenl,im- 
■eflBMDuaent,  bers  de  raison. 

ftts»A*ATie« ,  a  ,  adj.  etoardi ,  ecervele :  qui 
aale  et  agM  mim  reflexie* ,  bors  de  propos , 
nas  rime  ni  raison,  p.  p.  de 

■mmeatae,  e.  n.  extrareguer  :  dire  ou 
bin  des  MWlwn  radoler. 

Dsspaeatb,  #.  se.  °soitise,  extravagante,  dis- 
sertia;  etoerderie  ,  hnpradenee,  incarlade  , 
MUfetee.  Dix+r  — t ,  radoter,  extravaguer. 

f  Disyaeatöeio  ,  i .  ei.  *  eonversatlon ,  dis- 
eser»  »lein  de  setifeee  et  <fextravagances. 

Dhparidäde,  f.  f.  disparite,  incgalitd,  dif- 


DwNDn>m.  ▼.  D$tp9*der. 
Davtsoio,  t.  se.  depense  exeesstve,  profu- 
sa; deboorses.  (/!*.)  DesaYantage,f>rejadice, 


Büeeeei6s A«tm ,  ade.  a  grands  frais. 
Deeueioeo,  a  ,  aij.  dispendienx ;  qui  ne  se 
Weyrree  beauceup  de  depense,  tres-coü- 
eei,  tree— cber. 

taetsjftA ,  f.  f.  dttpense :  eremptlon  de  la 
regle.  •Bref,  etc.,  qui  accorde  la  dispense. 
tarESSAClft,  f.  f.  dispense :  exemption  de 
b  regle  ordinaire.  INtpensation ,  distribulion. 
tamtiee,  a  ,  p.  p.  de  Lupentar. 

t,  a,  $.  eefui  qui  dispense.  Dfs- 
:  eettri  qai  dftstribae. 

(4*),  e.  «.  üspenser,  exempter 
de.  — ,  «partlr,  distribner.  donner ;  mettre  en 
«fire.  V.  Dttpwndtr.  —  honras ,  defcrer  des 
aeeeears.  — com  algium  na  /et,  na  rtgra,  etc., 
e.  skeeapeneer,  exempter  quelqe'un  de  la  loi , 
de  la  regle  9ete. 

fremtAtfre,  a  ,  a«V.  qe»  dfspense  en  peat 
düeeamr :  qal  dtotribee. 
i9mnmAi&tao ,  r.  «•.  dispeasalre :  traKe 


de  la  preparation  des  remedes.  —  pharmaceu- 
tieo ,  pharuiacopee :  lieu  oA  l'on  prepare  let 
remedes. 

DisptNSATEL,  adj.  2  gen.  sujeta  dispense, 
qui  peut  Atre  dispense. 

DisPLXsEinu ,  s.  m.  V.  Dcspenseiro.  (ßg,)  V. 
Dispentador. 

DisptpsiA.  V.  Dytpepsia. 

tDisp£RMÄTico,  a,  adj.  (t.  <f*  bot.)  disper- 
matiqae  :  qui  n'a  quc  deux  semences  (plante). 

f  Dispi:iv5io,  a,  adj.  (/.  de  bot.)  dispense  t 
(fruit)  qui  rcnlcrmc  deux  semences. 

Dibpersaö  ,  #.  f.  dispersion  :  action  de  dis- 
perser, pariaquelle  on  est  disperse;  ses  efleU» 

Dispersadu  ,  a  ,  p.  p.  de  Dispersir. 

DrsPF.nsÄn,  t7.  a.  disperser  :  repandre,  Jeter 
%k  et  la ;  mettre  cn  desordre ;  dissiper  (an  troa- 
peau ,  etc.".  II  est  auisi  reeiproque. 

Displrso  ,  a  ,  adj.  dispers 6  .-  separe,  repando 
de  cöte  et  d'autrc. 

Displice^cia  ,  *.  f.  *  döplalsir,  degoüt;  cüa- 
grin,  ennui,  souci. 

DispucENTE,  adj.  2  gen.  döplalsanl,  desa- 
greabie,  ennuyeux;  maus&ade. 

DispsfiA.  V.  Dyspnea. 

f  Dispondko,  ».  m.  dispondee,  double  fpon- 
dee,  sortc  de  vers  gree  et  latin. 

Dispoxkntk.  adj.  2  gen.  disposant,  qui  dis- 
pose.  p.  a.  de  Ditpör. 

•f  Dispomiüiidade,  ff.  f.  disponibilite  :  qoir 
Lite,  etat,  cfTcl  de  ce  qui  est  disponible. 

Dispo^ivel,  adj.  2  gen.  disponible  ;  dont  on 
peul  disposer. 

Dispon,v.  a.  disposer,  ordonner,  appreter, 
preparer,  arranger,  inettreen  ordre.  Rösoudre, 
dolibt^rer,  realer.  — artoret ,  etc.  V.  Plantar, 
Trantptantar.  —  as  suas  coutat,  mettre  ordre. 
h  ses  affaires;  faire  son  lestamenl ,  etc.  (ojM.) 
V.  nepfir. 

DtsPöR  {de\  v.  n.  disposer  de  :  en  tairece 
que  l'on  vcut;  vendre,  aliencr,  donner. 

Dispör-sf.  (a,  para),  v.  r.  sc  disposer,  se 
preparer  h ,  sc  nicltr»  cn  etat  de. 

DisposicaA,  ff.  f.  disposition  :  action  par  la- 
quelle  on  dispose ,  ses  efl'els ;  arrangemeet ;  Si- 
tuation. ( t.  de  rhil.)  Arrangement  dei  partiee 
d'nn  discours;  action  par  laquelle  on  dispose 
de  quelque  chose;  des  etres ,  son  eflet;  etat 
actuel;  etat  de  la  sante;  volonte;  dessein;  re- 
solution ;  preparation  ä...  Pouvoir,  autortte; 
faculle ,  droit  de  disposer  de...  Apülude;  ineti- 
nation,  penchant  a,  pour...  Etat,  qualile  re- 
quise  dans  une  chose  pour  produire  ira  eflet^ 
recevoir  une  forme;  preparation,  achemine- 
ment  a... ;  distribulion  conrenabfo  d'un  6dl- 
flee.  —«,  pl.  disposilions ,  arrangcmeuls ;  pre- 
paratifs.  A'—,  ä  la  disposition,  dans  la  depen- 
dance,  avec  pouvoir  de  disposer.  £  —  rfe 
venoedor,  etc.,  a  la  merei  duvainqueur,  etc. 
—  tettamentdria ,  disposition  par  testament. 
Estar  ou  achar-se  «m  — ,  «Ire  cn  etat ,  etre  ' 
prel.  Por  —  divina,  selon  la  volonte  de  Dieu- 

DisposiTivAMtNTB ,  *dv.  avec  ordre  et  arran- 
gement;  d'une  maniere  dispositive. 
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Djsposimo,  k,adj.  disposilif,  preparaloire; 
qui  dispose,  qui  prepareä  quelque  chose. 

Disposto  ,  a  ,  p.  p.  de  Dispör.  adj,  Dispose; 
erränge ;  ordoune ,  prepare ,  pret.  Item  ou  mal 
— ,  bicti  ou  mal  dispose ,  en  bonne  ou  mau- 
taise  sante. 

Dispüta,  s.  f.  disceplalion.  Dispute,  que- 
reile, rixe;  aKcrcalion,  conlenlion,  debat, 
conlestalion.  Pör  em  — ,  disputer,  contesler 
sur ;  raettre  en  lilige.  —svans,  dispulaillerie. 

Disputado  ,  a  ,  p.  p.  de  Disputar. 

Di spcta dö k  ,  t.  m.  disputcur :  celui  qui  dis- 
pute ,  qui  «im©  ä  dispulcr,  a  conlredire. 

Dispdtahte,  adj,  a  gen.  dispulant :  qui  dis- 
pute, p.  a.  de 

Disputar,  «.  a.  dispulcr,  argomenter,  debat- 
tre,  agiler  uoe  queslion;  contester  pour  em- 
pörter ou  conserver  quelque  chose;  combaltre 
pour ;  lacber  de  ravir,  d'eulever. 

Dispctär  (sobre,  dcercade)y  v.  n.  disputer, 
contesler  sur.  Quereifec.  —»obre  um  cabello, 
aobre  um  noda,  veliller,  pointiller .-  faire  des 
difflculles  sur  des  velilles.  —  tobre  valor,  dis- 
puter de  courage. 

Dispctavel  ,  adj.  2  gen.  dispu table :  sur  quoi 
l'on  peut  disputer;  qui  peut  etre  dispute. 

-fDiSQUisicÄd,  t.  f.  disquisition  ;  examen; 
recherche  eiacle  d'une  verile. 

Dissabör,  i.  m.  'insipidite.  (/l£.)Degoat,  des- 
agremenl;  ennui. 

Dissaioreado  ,  k,p.p.  de 

Dissajorear,«.  a.  rendre  insipide.  (/ig.  et 
plus  u$.)  Chagriner,  raecontenler. 

Dissasorear-se  ,  v.  r.  devenir  mecontent, 
te  deplaire.  —  com  alguemf  avoir  du  cbagrin  a 
cause  de  quelqu'un. 

Dissaborido,  a,  adj.  fade,  insipide.  (flg.) 
Sans  grace. 

Dissasor6so,  a,  adj.  insipide,  fade;  qui 
n'a  pas  de  goüt. 

Dissecädo,  k,p.p. de  Düsccar. 

Dissecador.  V.  Ditsector. 

Dissecar,  v.  a.  ( t.  d'anat.)  dissequer :  faire 
ranatomie  d'un  corps  organise,  d'une  fleur, 
etc. 

Dissicciö,  i.  f.  dissection  :  action  de  disse- 
quer ;  Separation  methodique  des  parties  d'un 
corps,  ses  eflels ;  etat  d'un  corps  disseque. 

Dissectör,  j.  m.  dissequeur,  dissecleur :  ce- 
lui qui  disseque. 

*  DisstcüO.  V.  Desenho. 
Dissehina^aö,  t.  f.  disseminalion  :  semis 

natorel  per  la  chute  des  grains.  (/ig.)  L'action 
et  Hoffet  de  semer,  de  repandre  cä  et  la. 

Dissemihädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Disseminär,  «.  a.  disseminer :  semer,  re- 
pandre ca  et  la.  (/ig,)  Repandre. 

*  Disserho.  V.  Desenho. 

Dissensäö,  t.  f.  dissenslon  :  discorde,  que- 
rellepar  Opposition,  diversile  de  sen Urnen ts , 
d'intereU;  contrariete,  Opposition,  dirersile 
( d'opinions ,  etc.). 

Dissexteria.  V.  Dysenteria. 

Dissextido  ,  a  ,  p.  p.  de  Ditsentxr 


ms 

DissF.NTiMt.iTO,  #.  m.  dissenUmcnt,  oppoai 
tion ;  sentiment ,  opinion  contraire ;  desappf» 
bation. 

Dissextir  (de) ,  v.  ii.  etre  d'avis  contraire 
disconvenir. 

DisstRTAciö ,  f.  f.  dissertation :  examen  al 
tentif ,  de  vive  voix  ou  par  ecrit,  d'une  qnes- 
tion  ,  etc.;  developpemenl  d'une  qoesiion. 

Dissertädo,  a,  p.  p.  de  Disserlar. 

Dissertadör,  t.  m.  dissertaleur  :  qui  ofe 
serle  longuement,  souvenL  Dissertcor. 

Dissertar  {tobre,  deerea),  e.  n.  disaerte 
sur,  faire  une  dissertation ;  discourir. 

Dissideücja  ,  s,  f,  dissidence  :  Separation 
scission ,  difl'erence  grave  d 'opinion. 

Dissidente  ,  adj.  2  gen,  dissident:  seetair 
qui  rejetle  la  religion  dominante;  non  coafor 
miste ;  qui  Cait  scission. 

*  Dissimo ,  j.  m.  V.  Dittensdo. 
Dissimilar , adj.  2  gen.  ((.de  teience ) disst 

milaire  .•  qui  n'esl  pas  de  memo  nalure,  genn 
ou  espece. 

•  DissiMiLE.  V.  DiuemelhanU. 
Dissimilhakca ,  etc.  V.  Dessemelkemc*,  ete. 
Dissimilimo,  a  ,  adj.  tup.  de  Diseimile. 
Dissimilitüde,  t.  f.  dissemblance ,  dissismüh 

lüde ,  difference ,  diversile. 

DissiiiolacäO  ,  j.  f.  d  »Stimulation,  defiii 
raenl,  feinte.  — ,  art  de  eacher  sa  pentöe,  m 
projets,  etc.  Tolerance  affeciee  ou  qui  caebi 
quelque  dessein. 

Dissihdlädahenti,  odv.  avcc  dlssinalatfsji 

Dissimulado  ,  a  ,  p,  p.  de  DUtimulew.  «tV 
Dissimule,  lin ,  couvert,  artifleieux, 
farde,  cauteleux.  Gestio  — ,  esprit, 
dissimule.  Com  ar  —,  ou  d  ditrimultdei,  m 
faisantsemblant  de  rien. 

DissiMCLinÖE,  f.  m.  dissimulalenr :  celoiqi 
dissimule. 

DissiküLAR ,  t>.  o.  dissimuler,  feindre,  d€fsji 
ser;  eacher  (sa  pcnsee,#ses  projets); 
de  ne  pas  voir  ou  ressenlir ;  deguiser, 
auxchoses  une  au  Ire  apparence.  Cacher,  om 
vrir.  Toterer,  permettre ,  excuser.  (AjO 

DissiHOLAR,  e.  n.  ne  pas  faire  semblant  i 
tendre;  feindre  de  ne  pas  connallre.  V.  le 
actif.  —  com  ot  mdot ,  tolerer  les  meebanta»  m 
pas  punir  leurs  faules.  II  est  aussi  reciprafM 

DissiMüLAVEL,  adj.  2  gen.  qui  peut  se  dW 
mulcr. 

Dissmulo  ,  f.  m.  V.  Dieeimulagio. 

'  Dissingolär.  V.  JHttimuiar, 

Dissipacäö,  t.  f.  dissipalion  :  actio«  4t  • 
dissiper,  parlant  des  esprits,  de  dissipor  m 
bienjses  eiTets;  eut  d'une  porsoane  diwipai 
(/ig.)  Action  de  dissiper  l'esprit ,  de  se  divertsj 
de  se  delasser  de  l'etude ;  Avaporation ;  des 
truetion;  consommation;  conto  mp  tion ,  deftt 
diüon. 

f  DlSSlPADAHENTE,   adv.    XitC  diSSifaÜOB 

d'une  maniere  dissipee. 

Dissipädo,  a,  p.p.  de  Diuipew.  ndj\  Difiife 
tres-repandu  dans  le  monde,  livre  anz  plasm 
v  homme) ;  avanoui ,  resolo ,  detail ,  detroit 


DIS 

DtstiPAnöa ,  t.  m.  dissipateur  :  qui  dissipe 
mo  Wen ;  prodigue,  depensier. 

DnttFifc,  e.  a.  dissiper  :  consamer  (son 
ün);  dttruire  (les  forces) ;  ecarler  (les  nua- 
|es);  deiaire,  disperser ;  faire  cesser,  apaiser; 
fcteunier  l*espritde... 

DuBFifc-ax, «.  r.  se  dissiper,  s*eranouir,dis- 
pralire. 

f  DuhpAykl,  «4/.  2  fen.  qui  peut  se  diss Iper, 
aas  4  se  dissiper. 

fDmocucAO,  t.  f.  peu  ue.  dissociation  : 
nptsre  (Tone  assodation. 

Dneoaino,  a  ,  p.  p.  de Dusociar. 

f  Dneoaix,  «V.  3  ft».  dissociable :  l'oppose 
•  ssdaMe. 

tDusociiuiijrTE,  adv.  d'une  maniere  dis- 
HdeftJt. 

fDasoala  9 «.  a.  Sparer  ee  qui  etait  asso- 
äi;  desonir.  II  est  aassi  reciproque. 

Omooatel.  Y.  Jntociavel. 

tasouifid,  t.  f.  dissolation :  Separation  des 
fcftiesd'an  corps  en  general,  qui  se-  dissout; 
nptare  (d'one  societe,  d'une  reunion,  etc.); 
d*u  dissolTant;  (fig.)  debaucbe,  dere- 
des  mcears,  incontinence. 

DcnoLOTAnsrrB,  «de.  dissolument  :  d'une 
■tariere  diaaolae ,  licenefease. 

OasOLvriTO,  a,  adj.  dissolutif,  dissolTant; 
fnl  a  la  Ttrtu  de  dissoudre. 

InseoidTO,  a  ,  adj.  dissolu ,  dissoos  :  debau- 
cfce,Hbertta,  impudique;  lascif;  qui  porte  au 
it;  qoi  7  est  litre.  p.  p.  irr.  de  Du- 
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bssoLdrvx,  adj.  2  gen.  dissoiuble :  qui  peut 
ndheondre,  dtre  disaous. 

DmoLTtsrTB,  adj.  2  gen.  dissolTant  :  qui 
entML  Dissolutif :  qui  a  la  Tertu  de  dissoudre 
Qaeda). 

DosoiTta,«.  a.  dissoudre  .*  p6n*trer  et  di- 
ifrer oi eorps  solide;  liquener,  fondre;  dis- 
une  reunion;  decomposer  en  disper- 
parttes  (propr.  et  fig.) ;  declarer  nul , 
(am  mariage,  etc.).  (/!?.)  Deiaire  (une 
Y).  —  a  abns  do  eorpo ,  (poit.)  mourir. 
BosOLTta-OK, «.  r.  se  dissoudre :  se  disper- 
sa, sc  dit  d'one  soclet* ;  etre  dissoos.  Se  dis- 
■•er.  90  debaracner,  derenlr  dissolu.  p.  ut. 
hmtnrtno,A , p.  p.  de Dieeoher.  adj.  Dis- 
■es,  icmos  ,  resoln ,  delaye ,  fondu ;  liquefle; 
i,  pcrtant  d'une  societe.  {fig.)  Annale, 
(mariage,  etc.). 
fcss»su»o,  a,  p.  p.  de  Diuonar. 
maeonlnciA,  f.  /l  dlssonance :  faux  aceord; 
I dcsagrt aMe quand  il  n'est  point  amen*; 
iL*  Son  desagreable  a  l'oreille.  (fig.) 
%  dit proportion,  contrariete.  Pa- 
ar — ,  rdpngner,  n'*tre  pas  dans  fordre. 

Dttmlirrs,  adj.  *  gen.  dissonant,  dlscor- 

dsajL  (fig.)  Contraire,  oppose.-qui  ne  s'ac- 

•jtdt  pas,  qui  repngne,  qui  n'esl  pas  dans 

fardre,  qai  ne  sied  pas  Wen. 

IHsnarnia ,  «.  «u  discorder .-  etre  diseordant, 

(A^-)Ne  point  convenir;  repagner, 

i ,  n'etre  pas  dans  Vordre. 


DtssoNO,  a  ,  odj.  V.  Dietonanle. 

fDissoaöRo,  k,  adj. qrxi  n'est pat  sonore: 
desagreable  a  l'oreille. 

Dissuadido  ,  a,  p.  p.  de  Diseuadir. 

Dissüadidob  ,  a  ,  f .  qui  dissuade. 

Dissuadir  (de),  e.  o.  dlssuader  de,  delour- 
ner  quelqu'un  (d'un  dessein ,  d'une  resolution) ; 
conseiller  le  contraire. 

DissuASiö ,  f.  f.  dissuasion  :  action  de  dls- 
suader; aris ,  discours  qui  dissuade,  son  eilet . 

DissuAsivo,  a,  adj.  propre  a  dissuader. 

DissoASda ,  t.  m.  p.  us.  V.  Dutuadidor. 

f  Dissuasorio,  a,  adj.  qui  a  la  force  de  dis- 
suader. 

Disst'llabo  ,  a,  adj.  et  t.  m.  dissyllabe :  de 
dem  syllabes  (mot). 

DistIroa,  f.  f.  distance :  intenralle  d'un 
point  a  un  au  Ire;  eloignemcnt,  espace  entre 
les  objets ;  se  dit  des  lieux  et  du  temps ;  (fig.) 
diflerence  (de  facultes,  de  merite,  etc.).  De  — 
em  — ,  de  loin  en  loin.  Ba  grande  —  de  Parit  m 
Peguim,  il  y  a  loin  de  Paris  aPekin. 

DisTAKCiino ,  a  ,  p.  p.  de 

Distakciar-be,  c.  r.  s'eloigner,  se  s6parer. 

DistIntx,  p.  a.  de  Duldr.  adj.  2  gen.  Dli- 
tant,  eloigne,  ecarte,  loiotain. 

f  DlSTAKTKHBNTE ,   adv.    loin,   de   loin,  tU 

loin. 

Distantissiho  ,  a  ,  adj.  tup.  de  DU  tonte. 

Di8TAR(rfe),  v.  n.  etre  distant  ou  61oigne. 
(fig.)  Differer,  etre  dÜKrent. 

Disteiisaö  ,  f.  f.  distension :  6tat  des  nerfs 
trop  tendus. 

f  Disticado,  a  ,  adj.  (I.  de  bot.)  distique : 
place  alternativement  sur  deux  tiges  et  latera- 
lement.    > 

Distico  ou  DisTicno ,  t. «.  distique  :  pbrase 
en  deux  Ters  latins  ou  grecs. 

Distilla^AÖ,  f.  f.  distillation  :  action  de  dts- 
tiller;  cbose  dlstillee;  ecoolement,  decoole- 
ment.  it.  V.  BtliUicidio,  mala  die.  Seminatlon. 

Distillädo  ,  a  ,  p.  p.  de  DistiUar. 

Distilladör,  f.  m.  dislillateur  :  celui  qui 
distille  (des  liqueurs,  etc.)»  qui  en  feil  profes- 
sion. 

Distillar,  e.  a.  distiller :  Ürer  le  suc,  Fea- 
prit  par  l'alambic.  (fig.)  Verser  goutte  a  goutte. 

Distillar,  o.  n.  distiller,  degoutlar, deoe«- 
ler.  Suer,  pleurer,  parlant  des  plan  las;  lewbar 
goutte  a  goutte.  II  est  aassi  rieiproqe». 

Distillatörio,  a,  adj.  dislillatoirotqui  satt 
k  distiller,  qui  a  rapportaux  dieliUaUens. . 

DiSTiJfC^ÄÖ,  t.f.  distlneUanidtftsle«(  Se- 
paration; difTerence;  preference,  prerogative, 
singularile  avanUgeose;  expUcaiion,  wltrpre- 
UUon.  Faxer  — ,  dlslinguer,  diseemer,  appte- 
cier  les  eboses  ce  qu'elles  Talent.  Uomem  em 
p*$oa de— ,  komme  an  personne  de  disttne- 
üon,  disüngue  par  sa  naissance,  par  ses  di- 
gnites. 

DisTiRCTAHtmn,  «de.  dtolinetenwnt,  elalre- 
ment;  nettement;  d'une  maniere  disttnote; 
d'une  maniere  distbfueeu 
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PltTIWCHMPM»  A,  «0.  $*p.  de  DtiHMto. 
DiirmcTtfo,  i,  •#.  disüneiir  t  qul  dit- 

tingue. 

f  DistinctIto,  a.  m.  ornement,  deeorattao, 
marque  dislinctlte.  Attribut  :  propriete  dis- 
tinclnre,  constitutire  d'une  chosc. 

DistIncto,  a,  adj.  disünct :  difllrent,  ie- 
pare  d'un  autre;  clair,  nei;  exempt  de  confu- 
siou.  (/!«.)  Distingue.  (am/.)  V.  Kxtiuclo. 

'Pfsnscro.  Y.  Iiutineto. 

DiSTüicfa,  etc.  Y.  Deitinglr,  etc. 

DismcciDO,  a,  p.  p.  de  Dittinguir.  *4j. 
Pistingu6,considere,  ndtable. 

Pistiücoid6r  ,  f.  m.  celui  qui  distingue. 

PisTi.tcriR  (de),  e.  o.  distingoer :  discerner 
per  lei  tem ,  par  l'operation  de  l'esprit  (les  ob- 
Jett»  etc.);  mettre  de  la  differeuce ,  de  la  dis- 
tinetion, de  la  preference  entre  (le  temps,  les 
Jiualites,  etc.);  diviser;  saisirlesdifTerences, 
aire  une  diitinction  entre  une  ebose  et  wie 
autre  qui  ressemble  a  la  preinicrc ;  separer ; 
caracteriser  avec  distinetion ,  marquerla  difle- 
rence.  —  algutn.  diatinguer  quelqu'un,  le 
trailer  arec  distinetion ;  lut  conferer  une  di- 
gnitt.  Ndo  —  o  branco  do  prilo ,  ne  paa  dislin- 
guersamain  droit«  de  sa  mein  gaucbe,etre 
tres-ignorant.  Distingo,(t.  de  log.)  Distingue, 
Je  distingue. 

Pistibcuir-sb,  v.  r.  m  distinguer,  le  signa- 
ler,  briller;  etre  distingue. 

DifTiMGoivKL ,  adj.  2  gtn.  qui  peat  etre  dis- 
tingue. Perceptible ;  auaceplible  de  distinetion. 

DiSTiTiiin.  V.  D$$tituirt  elc. 

PistorsaO ,  $.  /".  distorsion :  contorsion  d'une 
parlie  du  corpa;  deplaceracnt  d'un  membre. 

PiitracqaO,  9,  f.  distraclioo,  inaitenlion, 
inappllcaüon  aux  eboses  qui  doivcnt  oecuper; 
mögen  de  so  diilraire  de  la  douleur,  des  re- 
grots,  de  rennui ;  tele  du  distrait. 

DiartACTif  o,  a ,  *4j.  qui  denn«  de  la  distrac- 
tion ;  recreatif. 

f  DlSTRAH!DAMi9ITI,  «dt.  tTeC  distractiOO  , 

«Tone  maniere  dtsirmltc. 

DitTRAHiDO,  a,  p.  p.  de  Distrohlr.  adj.  Pls- 
trait:  qui  a  peu  d'attenlion  ä  ce  qu'il  dit  ou 
fall;  inapplkrue. 

DimAUiaiRTO,  f.  m.  Y.  Dttfraerrfe*.  #LI- 
borte  t  Hoouee  eieeetlve  daoi  les  morare ,  dana 
la  eenduila. 

Pi*TRAifR(de), «.  ••  dlstraire,  dWertir,dieet- 
per,  diriajer  PesprU  vers  d'autres  objett;  de- 
tourner  da  queique  appheation.  Detoeraer  do 
la  ▼ertaii  ptrrtrür.  -.»eadormir,  amuser  pour 


Pmtratabo,  a,  p.  p.  da 

DitTRATAJi,  «.  ew  eeaser,  eboKr,  aanalef ; 
reanpre  u  aeeerd,  un  iraiie. 

Putratr  o»  Pisträto,  a.  a.  'reteatiM, 
eaaselieu  d'ua  aetei  asüon  reseujoäre. 

PitTRun^ÄO,  f.  f.  diitributioo:  aetioa  dt 
dlüribaort  sm  offatti  (<•  «Torte)  ordomunoe, 
diapoaitton,  irronteiMni  des  objels,  des  eou- 
lears.ote.;  (f.darJMi.)  ifora  qui  eoasisto  a 
enomerer  par  ordre  les  qualites  d'un  sujet. 
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DiSTRiacTDO,  a,  p.  p.  do  DitIHkmir. 

PiitriscVdör,  «. «.  ditiributeoT  :  q«i 
bue.  Plspensaleur. 

PistribcYr,  v.  a.  diatribaer :  d6ptrtir;  porta- 
gerentre  plusicurs;  diviser,  Tanger,  dlspoter; 
mettre  en  ordre,  a  la  place;  diipensor;  it- 
pandre. 

DisTiviBLiR-scf  v.  r.  se  distribaer :  t\x%  dis- 

tribue. 

DiSTRiBCTiTAMfiNTS,  adx>.  distributtTontflit: 
dans  le  sens  distributif;  separenent,  teut  k 
seul. 

Disthibltivo  ,  a  ,  adj.  distributif :  qul  diatri- 
bue;  qui  iuflige  des  peines,  aecorde  des  ft- 
compensps  (justice). 

DisTnicro,  $.  m.district:  etendoede  Joridk- 
lion ;  lerritoiro ,  contree,  eiendue  de  ptys, 

Disti\ini;ar.  V.  Dtslringar. 

DisTCitnAit.  V.  Ptrturbar. 

f  DisTÜftDio,  t.m.  trouble,dissensien,difi- 
sion,  mcsintelliprnce,  discorde. 

Piküria.  V.  Dyiuria. 

Disv£lo,  etc.  V.  Dcsvelo ,  etc. 

PiTA,  t.  f.  "bonheur,  felicite,  ertaemaai 
heureux,  etat  beureux ,  fortune.  JBm  — ,  {ß$.) 
debiteur  bien  caulionne. 

griv.««,. te. 

t  Pitassa,  f.  f.  (C.  di  hol.)  diUtM  :  plule 
de  la  penundrie  digynie,  toisine  da  neu- 
plexis,  de  Rio-Janeiro. 

f  Ditheismo  ,  f.  m.  ditb6lsmo  :  sysleno  de 
deox  prineipes,  Tun  bon,  l'autre  manTaispdes 
deuxdieux;  maniebeisme. 

DithyrImrico,  a,  adj.  dith yrambiqu  z  du 
dilbyrambe. 

Pituyrambo  ,  f.  m.  (I.  de  poft.)  dithyTaJOb«  t 
sorte  de  poesie  lyrique  en  1'bonneur  dt  Bte- 
ebus  sur  le  modo  phrygien ;  ode  ou  sUacta  U- 
bres. 

PiTisiuo,  t.  m.  dim.  de  Dito.  Y.  DieUri*. 

Pito,  a , p,  p.  de  JHur.  oaV.  dit, 
—  •  feito ,  ( loc.  fan.)  sur-le-cbauip, 
ausaitöt  dit  aussitot  fait,  «uuiiot  pris 
pendu.  O  dito— ,ce  qul  est  dit  est  dit.  OaWi.. 
(I.  de  ntgocB )  dito  ou  diUo :  ausdit,  Ideaft. 

Prro,  t.  m.  dit  i  bon  mot;  apophihuguae; 
maxime;  sentence;  ebose  prononcee,  oomm, 
deeidee.  ( (.  de  prof.)  Piro :  depositton  d*W  kW 
nioin.  Rapport,  relation,  reciL  Rote  d*«flls«ff 
dans  un  drame.  —  aeiyrteo,  dicton ,  CAUfikate, 
raillerie ,  triit  d'espriU  —  ogudo,  tukMi  «|  •*«- 
iodo,  bon  uiot9  Caceiie,  repurtit  fiaaw  —  pi~ 
$anio ,  root  piqusnt,  saillie.  —  troriota»  bmI 
pour  rire.  —  chulo ,  pesodo ,  eojeemo 9  pulluM»» 
neric,  bouflonnorio,  faroo,  obyinito.  Por  -*» 
ds  todot ,  d'un«  voix  unaniae,  au  dirt  dftltut 
le  noude.  Prooor  o  uu  — ,  prouver  mb  dire. 

PiToaicov  i.  tu.  •  dipbiAoÄguo ;  reuniou  de 
deux  voyelles  en  un  son. 

Pitono»  «.  tn.  ( t.  da  unm.)  diton  ;  lalanalle 
du  deux  tons. 

Pit6s  am  Lite,  o4v.  beureaseaocnl,  par 
beur. 
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Drrotaaato,  A,  *4f.  avp.  dt 

Mi»,  a,  «*y.  beareux :  qoi  Joalt  du  bon- 
bev;  qui  eontribue  a  U  felicite ;  fortune.  Ifu< 
-,Men  heareax,  fort  beareux. 

f  Dmuan^cnot,  f.  m.  pl.  (f.  d*lM*i.  m/.) 
ptoacbytdret :  genre  de  Ter»  de»  Intestina. 

tOrrmiDAcTTLOt,  ».  m.  pl.  (t.d'hut.  not.) 
dktridaetyloe  t  fandlle  «Toiteeux  ecbauiers  4 
trab  deigta  en  avant,  point  de  doigt  derriere. 

tDmütn.T>*o(  a.t*.  (f.  d*aii0a.)dilrlglyphe  : 
eaoee  enlre  de«  triglypbe*. 

tSmocoto,  f.  a».  (t.  d§  poit.)  ditrochee  : 
pH  de  rm%  gree  on  tattn  de  dem  trochee». 

f  Disca  ,  a.  c*.  (f.  tfafe I .  *el.)  diuca  .-  fringille 
di  Chili. 

Min,  t.  f.{t.ds  mid.)  diurese :  eracua- 
(ian  extraordinaire  de  l'arine. 

DmtTKO,  a,  «4j-  (f.  dsnid.)  dluretiqae  : 
iperiÜT,  qal  feit  oriner. 

DnmsAL ,  mdj.  2  gen.  quoüdien,  de  tous  lei 
jom.  t.  •».  Diurnal  .*  lim  d'eglise  pour  chaque 
joor. 

fDmvABio,  t.  m.  dlurnaire-  offlcier  qoi 
ccrirait  Jow  per  jour  les  actions  du  prince. 

Muo ,  a  ,  mdj.  diurne :  d'un  jour,  de  vingt- 
qittre  heurea ;  qui  *  rapport  au  jour. 

DirrtasiBADB,  s.  f.  longueur  de  temps;  lon- 
rn  duree. 

Dirreuio ,  a  ,  mfj.  long  x  qui  dure  longtemps. 

Dita ,  a.  f.  ( f .  da pois.)  deesse. 

f  Di? acacaO,  f.  /.  dhragation :  aetieo  de  f'e- 
cafferdo  ton  bat,  de  ton  lujet,  etc. 

Drucioo,  a,  p.  p.  de  Dtoagar. 

fDifAGAirri,  fläy.  2fs«.diYagantt  qui  di- 
laret.  p.  *.  de 

DiTAcim ,  t. ».  errer  ea  et  la.  (fg.)  Pitaguer  : 
steter  de  ton  objet,  de  ton  bot,  de  la  quet- 
um  agile«,  v.  e.  Parcourir. 

Brrin,  a.  m.  dltan :  conseil  du  grand  tei- 
pcir;  trfbonal  de  justice  turc 

'Mao.  T.  Par—Ie. 

AinctHaA ,  ».  f.  dirorgenee:  etat  de  lignet 
fd^teafteirt,  de  rayons,  de  (iget  qui  direr- 
att  {ß§ .)  —  d'opinlon»,  etc. 

DiTXACtjrrs ,  ad?» 2  9**-  (*•  «•*  f *"*•  et  *•*'•) 
tagest :  (ligne,  rayon»)  qui  t'ecartentl'un  de 
faste.  M.  da  lef.)  — s,pl.  (Uget ,  pedoncule», 
a*.)  qai  sfecartent  d'un  point  dlnsertion  com- 
■ul  8e  du  an  flg.  det  atit ,  de»  opinions,  de» 
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Drfuc»,  «. «.  (f.  de  gtom.  et  tfopt.)  direr- 
gv:  »'ecarter,  a'eparpiller.  8e  dit  an  flg.  de» 
tri»,  des  opinion»  contrairet,  des  espriu  di- 


i,«de.d!reT»ement,  differenv- 
i,on  dhrene»  tnaniere». 

0nuuU69  9.  f.  dftefffien;  diYertittement 

*  DiteaaIa.  Y.  Divisor. 

DmuniBB,  a.  f.  diaeordaDca,  ditainuli* 
tude.DH«rtUe9  variele,  dillerence.  QuanUle, 
abandiairo  de  ebotet  de  dU&reote»  etpecet. 

DiTiuviCAno ,  a  ,  p.  p.  de  IKearai/leer. 

tDiviAnncAJmt«e>.  a  ##».  direuiflant« 
<»««  dhcrsUe.  p. «.  de 
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DinatincA»,  e.  a.  direraiüer  t  f tritr,  ebaav 
ger  do  plusieur»  manürea. 

f  DivcasmclYKL,  «4/.  2  p».  diTersUUblti 
qui  peut  se  Tarier,  te  diveriifier. 

DivERsissiHo,  a,  «4/.  tup.  de  Diearao. 

fDitEASivo,  a,«4/.  diTeniftqui  narqae 
la  di ver»ion ,  l'opere.  ((.  da  arid.)  V.  Ataiiltiaai. 

Divärso,  A,oi</.  divers,  dlfferent,  ditia» l 
blable  ;  de  natura ,  de  qualitea  differeaUe*.  -^, 
ot,  p/.  direr»,  plusieur».  JTceiiaa  mid  -m» 
c'est  tout  autre  cbose. 

Diter»örio,#.  «.  *boteileria9  aobarfa.  Be- 
fuge ,  recepUcle. 

DiVERTiDAMÄaTC,  adv.  galment;  «Tam  air 
joyeux,  joyeusemenL  Af ec  distracüem. 

Diyeatido,  a,  p.  p.  de  Dtearltr.  a*£  GalB 
diverüssant,  de  bonne  bumeur,  aimabW»  en« 
joue.  Divertisaanl,  recreaüf,  ravisaantt  piai- 
sanl.  Distrail,  inatlentif. 

PiTEATiniziTO ,  f.  m.  difertiuemani, 
semcnt,  distraclion ;  inattention. 

Divertir , «.  a.  detourner, distraire, e4*._, 
eloigner.  — ,  desenuuyer,  rejouir,  egayer»  ra- 
crcer.  ( I.  da  mid.)  Detourner,  parlant  da  etat» 
des  bumeur».  —  o  inimigo  ou  tuat  forgm% 
(t.mil.)  faire  dirersion ,  attaquer  remäanUde 
diflerenla  endroiu  pour  diTiser  »et  forcea,  jfle* 
da  o  diverto ,  il  ne  »e  platt  a  rien. 

Ditertir-se,«.  r.  m  divertir,  t'anMtar,  te 
rejouir,  jouer,  se  recreer,  feUtrer  |  »a  doaaer 
de»  divertissements.  —  4  coato  oiaata  oa  d  aaefa 
(Talguem,  se  rejouir  aux  depent  de  qaelqyan. 
DivSrte-$e  em  me  enganar,  il  »e  feit  an  pleitir 
de  me  tromper. 

DiviaAS.  V.  Riquezat. 

DiviDA,  t.  f.  dette  :  tomme  due,  et  qn'en 
doiL  'Peche,  faule,  ofTense.  —  cosi«MMn,datta> 
commune,  la  mort.  Con/raatr  — 19  »'•barer, 
s'endelter.  — a  v*rgonho$ast  (I.  da  coaisa.)  deMat 
criarde».  — J  duvidouu,  incirUu,  {id.)  detlea 
mauvaises,  doateuset,  Tereutet,  P$rdom 
mos  es  nouat  — a,  pardonneiHioas  net  ff- 
fenses. 

DiviDAHENTi.  Y.  D*%id*mnU*. 

Diyiden do  ,  t.  m.  dividende :  nombre,  q—M- 
tito  a  diviser;  produit  d'une  repartition;  intaV 
reu  d'une  action  (t.d*  comm.). 

Dividido  ,  a  ,  p.  p.  de  XHeidsf*. 

Divididor.  V.  Dietjor. 

Piviaia  (0tnf  pur)*  «.  a.  difitar»  partagar, 
separer  par  parüe».  (A#.)  -.detonif,  aaUre 
en  discorde.  V.  Rtparhr. 

Dividir-se  (am),  e.  r.  se  dlviser,  etra  dif iaa. 
(/ty.)  Se  partager,  na  pat  t'aaoardar,  parUnt 
de  Toix ,  etc. 

*  Ditido.  Y.  Poraufcaeo. 

DiyinacJLO,  #.  A  ditinaUoni  artpreteadn  de 
predire  l'avenir. 

Divinado».  Y.  AHvinkwditr. 

Pitin  Ai»  y.  Diviuo, 

DivaAumm.  Y.  DMncmimU. 

DiYiNAMiMTE,  ade.  dNinemaali  par  la  farttj» 
U  poittance  dif ina  j  QsgQ  exeellanipieal ,  nif» 
faitaraent;  ao^destat  d«  natvral. 
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Divin  atörio,  a,  adj.  divinaloire  :  de  ladi- 
«inaUovi;  qui  sert  a  devlner. 

Divi.iDAnc,  f.  f.  divinite  :  essenee,  natura 
divine;  Dien;  faux  dicu.  (/Ig.)  Tres-belle 
femme ;  objct  d'une  Idolatrie. 

DivimuiHO ,  a  ,  adj.  tup.  de  Dieino. 

DivraiziDO ,  a  ,  p.  p.  de  Divinixar. 

fDnrnnilNTE,  adj.  2  gen.  divinisant:  qui 
drvfolse.  p.  a.  de 

Vitihiza* , «.  a.  diviniter :  reconnaltre  poar 
dien,poar  divin;  vendre  divhi;  (flg.)  «alter 
outre  mesure.  II  esl  aussi  reciproque. 

Divfno,  a,  adj.  divin .»  de  Dieu,  qui  lul  ap- 
partient;  qui  parattdtre  au-dessus  des  forces, 
des  effcts  ordinaires  de  la  naiare ;  (fig-)  excel- 
leol,  parfait dans  son  genre.  O—90 humano, 
les  eboses  dirines  et  les  cboses  bumainea.  Äo 
— ,  ayant  les  yeuz  en  Dieu ;  religieusement. 

DivisA ,  t.  f.  (mnt.)  'divis :  h  er  i  läge  ou  portion 
d'heriiage  qu'on  tient  de  ses  pere  et  mere.  (f.  de 
bim.)  Devise :  marqoe  sur  Pecu ;  legende ,  em- 
b lerne,  senlence. 

*  Di visa^om.  Y.  Devita,  Estrema. 

Dt Visiso ,  a  ,  p.  p.  de  Divisor. 

tDiTisAMitn-K,  adv,  divisement,   separe- 


Divisaö,  t.f.  division ,  Separation ,  partage 
d*un  leut en parties ;  (fig.)  desunion,  discorde, 
mesinlelligenoe.  — ,  regle  d'aritfamelique.  *  Ti- 
rei,  dt risfon,  trait  d'anion.  — ,  partie  d'ane 
annee.  — »,  aetion  de  diviser. 

Dmsai ,  9.  a.  V.  Devitar. 

'Drvisiiao,  i.  ss.  heritier  d'une  behetria. 
V.  ee  mot. 

Divisibiudäde,  f.  f.  divisibilite :  qualitä  de 
ce  qoi  peut  eire  divise. 

DmsioüÄL ,  adj.  *  gen.  qai  eoneerne  la  divi- 
sion. 

DmsrrtL»  adj.  9  gen.  divisible :  qui  peut 
etre  divise. 

Diviso,  a,  p.  p.  irr.  de  Dieidir.  adj.  Divise, 
separe,  desunt,  qui  n'est  pas  d'accord. 

Divisor ,  t.  m.  \t.  d'aritk.)  diviseur :  nombre 
par  lequel  on  en  divise  un  autre. 

Divisorio,  a ,  adj.  (t.de  prat.)  On  le  dil  des 
jugomanis  sur  les  partages.  Qui  divise,  qui  se- 
pare. 

f  Divisorio,  4.  m.  (I.  eVimpr.)  visoriom : 
planehette  sur  laqnelle,  au  moyen  d'un  ou  de 
deux  mordants,  le  composlteur  llxe  sa  copie. 

Divo,  a , adj.  {t.de poea.) divin :  surnom des 
empören»  romains  qui  avaient  en  les  honneurs 
de  l'apotbeose.  —s,$.pl.  les  dleux. 

Di  votciiso ,  a  ,  p.  p.  de 

Divorcjar,  v.  «.  dlvorcer.-  prononcer  une 
sentenee  de  divorce.  ( fig.)  Separer,  desunir. 

Divorceär-sx, «.  r.  divorcer  .*  faire  divorce. 

Divörcio,  f.  m.  divorce :  rupture  de  mariage. 
'Separation  de  corps  et  de  biens  entre  gens 
maries.  (flg.)  — ,  Separation ,  renoncement vo- 
lontaire ;  desunion.  *  Rupture  entre  arais. 

DivoLCAfAö  ,  t.  f.  dlvulgaiion  .*  aetion  de  di- 
vafguer;»eseffets. 

DiTOLCAftfsrao ,  a  ,  adj.  tup.  &>  Dimlgida. 
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Divolga  DO ,  a  ,  p.  p.  de  Divulgar. 

Ditulgador,  a,  f.  divuigateur :  qoi  div mlfae 
publie,  proclame. 

Divulcar,  c.  a.  divulguer :  deooavrir  ä  d'at» 
tres ,  rendre  public  un  score t ;  repsndre. 

Divulcar-se  ,  c.  r.  se  divulguer,  aevenir  pm 
blic. 

*  DixEMEDiiBME ,  (loc.  burl.)  V.  Eturedinme 
Chocolhiees. 

Dixes,  m.  m.  pl.  reliquaires,  amuleat« 
jouets ,  etc. ,  qu'on  pend  au  cou  des  enCanls. 

Dizedor,  a  ,  t.  diseur  :  qui  dit  de  bona  moli 

Dizer,  v.  a.  dire  :  exprimer;  enoncer,ozpfi 
quer,  faire  enlendre  par  la  parole;  parier;  n 
eiler;  raconler.  (ant.)  Blimer,  criliquer.  D> 
clarer,  deposer  en  justice.  — bem  ou  mal  fei 
guem ,  faire  de  bons  ou  de  raauvai*  recila  (k 
quelqu'un.  —  que  näo ,  dire  non ,  nier,  refüMr, 
— que  $\m ,  dire  oui ,  afTirmer,  aecorder. — 
os  teut  bolöts ,  ( [am.)  se  tlire  a  soi- 
Quer  — ,  c'esl-Ä-dire.  feto  näo  i  — ,  cc  n'eti 
pas  pour  cela.  Que  querem  —estat  patavretl 
a  quoi  bon,  a  quel  propos,  viennent  ces  meti? 
Mtüilo  ha  que  — ,  il  y  a  bien  a  dire.  Xdo  — tim 
nem  ndo9  ne  dire  ni  oui  ni  neu,  repondrsei 
Normand.  Näo  ha  mait  que  — ,  c'ert  toul  dire 
Ndo  ter  que  — ,  n'avoir  plus  rien  k  dire,  ar* 
pondre ,  ä  repliquer.  Ndo  taber  —  que  ndo,  ai 
savoir  pas  refuser.  Para  wie l hör  — ,  poa 
mieux  dire.  Diz-que,  (pop.)  on  dil  quo.  0 
boccaque.tal  dittette.  (fam.)  On  le  dil  poa 
exprimer  la  commolion  soudaine  qu'a  prodoU 
une  ebose  dile  par  quelqu'un.  Digdo  o  que  du 
teremy  quoi  qu'on  en  dise.  Comegou  dixend 
que... ,  il  commenea  par  dire  que...  Ndo  dig 
menos  d'itto ,  je  ne  dis  pas  le  contraire. 

Dizer  ( com ),  e.  n.  cadrer,  convenir,  avsi 
du  rapport,  s  aecorder;  ctre  seant,  propot 
tionne.  V.  Condizer.  —  oValguem ,  parier  cos 
Ire  quelqu'un ,  le  blamer.  —  bem  a  atguem  um 
eousa,  cire  utile,  avanlageuse  teile  eboss 
quelqu'un.  —adila  bem  ou  mdlaalguem^Ui 
favorable  ou  adverse  ä  quelqu'un ,  parlani  d 
la  forlune.  —  a  alguma  mulher  com  alguem 
inculper  une  femme  de  conrubinage.  —  ssal 
suavidaf(fam.)  se  plaindre  amerementde  sst 
sort.  Disem,  011  dit;  l'bisloire  dit. 

Dizer-se,  v.  r.  se  dire,  se  ooramer;  se  doa 
ner  comme...,  se  prelendre.  /Ks-«e,  on  diu 

■fDizER,  f.  m.  dire  :  ce  que  quelqu'un  dil 
Omett— ,  mon  opinion ,  mon  avis.  DiUm 
pl.  murmures,  medisance,  mauvais  propos. 

Dizidor.  Y.  Dizedor. 

DiziMA,  s.  f.  dlme  .-  dixiemo  partie,  sott 
d'impöt  portugais  sur  le  poissont«4c.  Numart 
de  — ,  ( 1.  d'ariih.)  V.  Decimaes. 

f  Dizihaqaö,  e.  f.  deeimation  :  aetion  de  4* 
eimer. 

DiziHÄoo ,  a  ,  p.  p.  de  Diximmr. 

Dizimador  ,  $.  m.  deeimateor :  qui  poul  Uff 
la  dlme.  V.  Diximeiro. 

Dezimal.  V.  Decimal. 

Dizivar  ,  v.  a.  payer  la  dlme.  Dhaof:  tef« 


hob 

Zj  tffeut.  — ,  decimer,  prendrc  le  dixieme.  V. 


tooc 


4*1 


i 


fDuniABiA,  f.  f.  "lieo  on  Ton  depose  la 
da»;  dtaerie,  etendue  de  territoire  sur  la- 
fjtHteadlme. 

DnmtiEO,*.  s».  dlmeur  x  fennfer  qui  re- 
CBalJe-,  qol  leve  I«  dfme. 

Domo  ,a  ,  o*y. ▼•  Weins©. 

Dtuvo  ,#.«•.'  dfme  :  la  diiieme  partie  des 
frais  de  la  terra  preleree  par  rfiglise,  etc. 

fczivu,,  mdj.  2  gen.  qe/on  peut  dire ,  aise  a 
fte. 

De,  ort.**,  cawfravfto»  de  de,  prtp.,  et  o, 
et«*,  da,  de  la,  de,  et  quelquefois  en.  Ex.  .- 
timmto  D*tpkin*dof  Vienne  en  Dauphin*. 

D6,  t.  m.  "pitie,  eempassion.  Deuil,  habit 
fcdeuil.  (f.  de  esoa.)  Ct:  prcraiere  uole  de 
ftesnele  urattfcale. 

Doa,  cifwjr,  e«        >  dooalion  :  don  fait  par 

fttAfAd, «.  /".  $        un  acte  public. 

Deioo,  a,  p.  p.  de  l>odr. 

Doabob,,  a,  s.  donateur :  qai  fait  une  dona- 


Boimo.  V.  Jtatfo,  SesneJonfe. 
Doär, o.  «r.  <tomier :  faire  donation. 
BeeA»tiB>A ,  a.  f.  devideuse  ••  ferame  qui  de- 
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DobAbo ,  a  ,  p.  p.  de  Dofcor. 

DetioAcRA,  a.  f.  *  deviUoir  :  Instrument 
peardevidcT  les  ecueveaux  de  81. 

Benin,  e.  m.  devider,  bebiner :  mettre  du  AI 
ei  ontovena  on  en  peloton. 

t  Döblet*,  a.  *».(!.  de  *vo*f.)  doublet: 
«tan  double«,  avee  une  feuille  de  metal 
onradenx,  isnilant  les  pierreries. 

DeetA , «.  f.  •  pli  d'on  habit,  etc.  *  Doublon  : 
MRMia  d'or  da  Portugal  valant  autrefoii 
njm  reis ,  anjourd'hui  i  $,000  reis  ( 94  fr.  envi- 
— ,  demi*doublon ,  monnaio  portu- 
aowd'or  la  plus  connoe  (6,4oo  autrefois,  7,soo 
aäsaBjoartHiui).  *  Double :  anciennemonnaie 
Iftpagnc.  —  emtieihana,  double  castillan  : 
aeaiaie  «Tor  de  Castille  qui  valait  11  reaux. 
-es  eenkdo.  T.  —  eaeielkmna. 

Bomä»a  ,  f.  f.  gras  double :  panse  des  ani- 
asts  raoUnaota. 

DetEABABitRTB ,  adt.  doublement,  au  dou- 
Me;öedeaimanieres.  (/le/.)Avecduplicite. 

ftsaninfiti ,  a.  f.  *  plioir .-  Instrument  de  re- 
feear  poar  pli  er,  couper  le  papier. 

DeaoAJMCA ,  f.  f. "  pliant,  gond. 

fieemABifO  (  a  ,  adj.  pliable ,  pliant ;  souple ; 
jlf.  Beiible. 

,  A,  p.  p.  de  Dobrar.  adj.  Plle, 
double;  double.  Gros,  Tort,  trapu, 
(ß§.)  Double,  dissimule,  traltre. 
Double  :  qai  vaut,  pese  ou  conlient  deux  fois. 
rat  en*§oci*equeeu,  II  a  le  double  d'affoi- 
res  qoemoi. 

•  f  DonnÄoo,  a.  m.—de  cera,  bougie  en  rou- 
leaa,fmid«eaTe. 

Domäoo  ,  miv.  V.  Dobradamtnte. 

DoAKAecRA  ,t.  f.  ' p liege;  plissure;  double- 
noBt,  actio*  de  doubler. 


*  Do«  al  ,  i.  m.  *  bourte ,  portefenfllt  de  eoit. 
DoBRAMfiXTO ,  t.  m.  V .  Dobradwa. 
Doiniö,  a.  m.  doublon  :  monnaie  d'or  dm 

Portugal,  valait  autrefois  2t,ooo  reis,ae]oar- 
d  hui  3o}ooo  reis.  — ,  pistole  (TEtpagne,  i|  j  on 
a  de  plusieurs  valenrs. 

DoaaAa ,  c.  a.  doubler,  redoubler :  soettre  lo 
double,  rendre  une  fois  plus  grand ;  plier,  sjMt- 
treen  plusieurs  doubles.  Cöurber,  plier,  re- 
courber.  (ßg.)  Induire,  determiner.  FMeJihTr 
attendrir.  Dorapter,  vaincre.  Fortifler,  reofor- 
cer.  Sonner  pour  les  morts  a  tonte  tolee.  —  m 
cervix,  (flg.)  se  soumettre,  sliumlller.  —  a 
folha,  {id.)  briser  la-dessns  :  remettrt  une  af- 
faire  a  un  au  Ire  temps;  eesser  de  parier  aar 
qoelque  cbose.  —  o  eabo,  (f.  da  mar.)  tonrner, 
doubler  le  cap.  —  o  t$quinay  s'esqolver  tu 
eoin  d'une  rue.  —  aparddo,  doubler 'le  Jen, 
doubler  lenjeu , marüngaler ;  encherir, coüvrlr 
Penebere.  —  o  jotlko,  plier,  flecblr  le  genoa, 
s'agenouiller;  (/lo.)  sTiumilier.  —  um  i$%H~ 
nellas ,  doubler  les  sentinelles.  —  tu  mereiaa, 
doubler  la  marehe,  aller  4  pas  redoubles,  4 
inarches  forcees.  —  o  poate,  bater,  preiser  le 
pas,  mareberplos  vite.  —  a  «dx,  fredonner,. 
faire  des  fredona  en  ehantant.  —  a  psmoiiHo» 
gagner  le  double. 

Dobrär  ,  v.  n.  ployer,  se  eoorber,  plier.  (ßg.) 
Geder,  eonsenlir ;  changer  d'af  is.  Croltre,  tfautf* 
menter.  Tourner  sor...,  se  redoubler.  {fig.l&t- 
Carter  de  la  justice ,  de  la  raison. 

DobrAr-se,  e.  r.  secourber,  se  ployer  ;(fig.) 
se  plier,  se  soumettre  aux  sentiments  (fautrul. 
Changer  d'aris,  se  laisser  suborner,  parjant 
d'un  juge. 

Dödrk,  a.  m.  le  double.  Glas  :  aon  firnebre 
de  clocbes  apres  la  mort  de  quelqa'en.  Predou 
des  oiseaux. 

Düdrb,  adj.  i  gen.  double: qui  raut,  qui 
pesc,  qui  conlient  dcux  fois  autant;  plus  fort, 
de  plus  grande  vertu,  {ßg.)  — ,  dltslmule,  tral- 
tre ;  ambigu ,  equivoque.  Etpim  — • ,  espion  oai 
sert  les  deux  parlis.  Troto—,  amitie double 
et  fausse.  Im\%  — ,  louis  double,  metraale  cToc 
de  40  fr. 

*  DobrIl.  V.  Saceo ,  Alforge. 

*  DOBRf  2 ,  adj.  Trato  — .  V.  Ü6kr§. 
Dobr£z,  t.  f.  *  pli ,  repli.  p.  *f.  (/tf.etpl.a»».; 

Duplicite,  mauvaise  foi,  faustete.  C*a%— ,  ar- 
tillcieuaement,  frauduleasemont.  Jens  —, na- 
tu rel  lernen  t. 

DobrUa.  Y.  Dekret. 

Dobro  ,  t.  m.  le  double :  une  fois  autant. 

Do^iix a  ,  a.  f.  espece  de  flöte  douee. 

Do^aikoa  ou  Dog aiüho.  V.  DofainM. 

f  Dot  amarca  ,  a.  f.  (I.  de  hol.)  doucfHUtea*  ; 
vigne  sau  vage ,  vigne  de  Judee,  moreUe  i 
pante,vigne  vierge. 

'  Dog  ab  ,  adj.  2  gen.  V.  Affeeidde. 

Dock  ,  adj.  i  gen.  doox ;  d'uno  savemr  ■ 
bleaugoüt,qui  n'estni  aigre,  ni, 
ble,  qui  na  rien de  rüde,  de  psqoani; 
(/^0  — .  bmnain,  traitaJU«,  aftoble,  Van9 
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wlaUant.  — ,  flexible,  malleable,  parlant 
dtt  inttattx.  Alse,  tadle  a  faire, etc. 

Doct,  «.  M.  *conBture,»aCrerie,  bonbons. 
'Dooceur.qualit*  de  et  qui  eil  dtex.--  afp 
etile,  eonflturte  liquides. 

Uta,  ede.  T.  Docemente. 

Doct l,  t.  m.  dais :  espect  dt  pcole  en  formt 
tt  de!  dt  IH. 

fcoaurtwYi,  «aV  doooement  i  avec  doeeew; 
ainiablemcnt. 

DocniKio,  a,  oay.dim.  dt  Dtee.  ün  pcu 
doux.im  ptu  Sucre;  douceilre. 

'fDOCWLO  pOttT  DOU-CME-LO,  M   IltU  dt 

DeW-fe-lo,  jt  vtui  le  donne.  Joe.  emt. 

Doctcibo.  T.  Goloto. 

Doca,  e*y.  2  fs*.  doclle :  propra  k  tt  leitter 
ifcstruireougooverner;  plitnt,  touple,obtit- 
ttol,  doux,  taumis.  Ifaniable,  parlan!  dun 
ttetal. 

DocrUiltt.  e.  f.  docllitecqtaliledt  Fttrt 
CocDc,  aoumii,  propre  a  ttrt  instruil,  gou- 
Ytmt;  douceur,  souplesse. 

Boauumo ,  a  ,  ad}.  $up.  dt  Docil. 

Doauiito ,  a ,  p.p.  dt 

Doouxar , «.  a.  rendre  doclle. 

fitauUirn,  ade.  dooilement:  tftc  decilitt; 
faeilemtfit. 

Poem asJa  ou  Docimaitiga,  t.  f.  dooimtiit  ou 
dttiaustique  t  art  d'eaeayer  en  pttit  let  mlaee. 

Docnsmo ,  a  ,  adj.  tup.  de  Dom. 

Docro,  Doctama  ,  etc.  V.  Ifotf...,  ele. 

DacQHiMTO ,  t.  m.  docamenl,  Instruction, 
taitigncment,  prteepte.  —  ,  titre,  preuve  per 
terlL  *Pitct  d'un  proces.  — *  juetificalivos, 
{t.deprat.)  soutenement,  pieces  Justiücatives, 
pietti  k  l'tppui. 

Do^ura,  s.  f.  donotar :  qua  litt  de  et  qai  tat 
doux,  Sucre.  Se  dit  au  flg.  du  stylt.  Suavile, 
parlant  dt  mnsique.(/lf .)  —,  deltees ,  suavite, 
pUiair. 

DtoecAiMO,  s.m.  (f.  de  geom.)  dodecaedra  : 
etept  regulier  dont  la  aiirface  esl  formte  dt 
deeae  pentagones  egaui. 

PotBCieoao,*.  **.  (LaWoeoas.)  dadecagone: 
figure  a  douie  cdtes  et  douze  angles;  place  a 
douze  baslions. 

DonicAtf  '«u ,  a.  f.  (I.  da  kok)  dodteagynte : 
trdrt  dt»  dadteagyntt. 

f  DooacACY'mo,  a,  et?,  (f. 4$ bot.)  dodeea* 
ffM :  qti  a  deeet  pietilev  stylet  ou  stigmattt 
ittaUet. 

DodicIitoria  ,  t.  f.  (t.  dt  bot.)  dodactndrfe  : 
deuiitmttUtae  dtt  vegetans  qui  ont  de  douze 
k  dix-neul  ttanünts. 

f  DoDiCArtTALO,  a,  odj.  (I.  de  bot.)  dod£- 
canttalt :  k  douze  pttalea  (corolle). 

DbtmXATt*6nro,  t.  m.  ((.  fastt.)  #dodecatt- 
■:  dtuitme  pattie  «Tan  eerclt  du  zodit- 


qit. 

f  DOüt  DA!  MAUMaAB  ,  f.  f*.  (f.  fTiWtl.  fWl.) 

4imm :  tygtt  etpudiotine;  otteau  qai  iftot 


^fHtdmt4l»#.  f.  ad.  <l.  tfe  wtyih.)  dodtirf* 

äaMaa^ä»  aa^A  Jt^M^^aWa^B|   AaaaaaaatfaUälBBl     Aavaaat      aa1a%HVVIPaaaaaBt 
^a^RF  *  u^V  ü^^aa^^W^a»    l^^HaV^tv^V     ^^bm      aWVlTll^t« 
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Baecbus.  — ,  Tieillei  qut  rendalent  lea  OMtl« 
a  Dodone. 

f  Dodönio,  a,  a4j.  dt  Dodone :  ? illtd'ipifft. 

f  DODtAiiTAL,aay.  2  gen.  CaitoUo  9  Cidmit—, 
(t  da  fort.)  chlteau,  rille  dodrantal  i  dtaU  b 
defenae  tat  k  troii  quarta  dt  la  portat  4«  fotil. 

fDoDalüTB,  a.  m.  lea  trtia  qmarts  d'ww 
tuccesaion.  Poids  dt  nttf  onota,  en  ■nppttim 
la  lirrt  de  dornt. 

DoiNQA ,  f.  f.  maJadie ,  infirztit*  j  ttHaptal 
tion ;  langueurt  abaUtmtnt.  —  /tnfiak»  a*a~ 
ladie  de  coramande. 

*  DoftitciA ,  f.  f.  —dm  Amt*. V.  rmafailrfaWi. 

*  DoEN  cio ,  a  ,  udj.  V.  Aetule»  9  Äpmiteammio. 
Doektk,  *4f.  2  gen.  malade,  inüraet,  ttuf. 

frant.  (ßg.)  Qui  aouffre ,  qui  tproirve,  tjui  a(«a 
defautphyaique  ou  moral). 

DoENTiifBO,  a,  adj.  dim.  de  De**/«.  TJapti 
malade. 

DoBNTio,  k,mdj.  maladir :  snjei  a  ttrt  nt- 
lade  (personne  —  ire).  Malsain :  etniftartiU 
aantt  (ahmen  t,  tempa,  aaiton ,  etc.). 

Doentissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de  Doente. 

Doer,  v.  n.  senlir,  eprouTtr  de  la  doatMr, 
avoir  mal  a.  Repugner,  aroirdela  petoeaHJrt 
quelque  chose.  Avoir  de  la  peint,  ttrt  laaW, 
Älre  sensible  a.  —  a  alguem  a  cabe$a,  avoir anl 
a  la  tele.  D6e-me  um  deute ,  j'ai  una  daaiqai 
me  (*ilma\.N4Q—meJguewiogati*ye  iimktkt, 
ne  pas  plaindre  la  d^pense,  Pargtnt.— tmlatti, 
(/am.)  avoir  des  aoupe. ona  contra  quelq«*oa. 

DofeR-sE  (de),  v.  r.  ttrt  facht,  atrtatailir, 
ttre  au  desespoir  de.  t\re  sensible,  etatpatir 
aux  maux  d'autrui,  avoir  piüt,  otmptaalta, 
deplorer,  plaindre.  St  plaindre,  partiate* 
celui  qui  souffre.  •—  da  honru  d? alguem,  tveif 
du  regrel  de  volr  l'honneur  dt 
blesse.  —  da  tua  dar,  st  plaindre. 

*  DottTA ,  a.  f.  Y.  Doetto. 
Do  est  A  oo ,  a  ,  p.  p.  de  Doettmr. 
'Doestadöiro ,  a  ,adj.  mjurittiX.  I 
DossTADöa,  a,  amj.  tt  #.  qui  injtmitf 

mant. 

Do  est  ar  ,  v.  a.  Injurier,  dirt  dtt  i 
su  Her;  reproeber,  Mlmer. 

DotsTO,  s.  m.  Mojure,  anYtiiC, 
bltme. 

*  Dözs.  T.  Dane,  pi.  dt  Dom. 
Docioo,  f.  m.  dogat:  dignile  dt 

durec. 

*  D'ogaho  ,  dt  ctttt  annee-d.  Y.  Oft«*. 
Ddcc,  e.  m.  dogt  t  obef  dt  la  ■tptbttfttdf 

Yenise ,  de  Genes. 

Dogma,  s.  m.  dogmt :  point  dt  dutntttyta- 
ttignement  reco  tt  serrant  de  regit  en 
dt  religion ,  de  Philosophie ;  coMtltam: 
rtllgion. 

DocvATtcAHtüTE ,  «de.  dofm«4k|««aattd( 
(Tone  maniere  dogmatique. 

DooMATico ,  a  ,  odj.  dogmatique  r  qai  regtrde 
It  dogme  de  la  religion , etc. ;  scnseiieteei  (tem, 
style ,  etc.) ;  qui  ettMit  des  dogmet  (»ttltgte, 
pbitoeopbie,  medeciet). 

DoaaiÄTicoff    s.  m.»4.  dtfeMtlnejttr  p 
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*pb*s)  qoi  ttablitsent  des  dogmcs  dans  la 
—■—  fcit^  foppe**  detceptiqnes  o»  d'era- 

lAlliao,  t.  m.  dogmaUtme  :  philo5o- 
psiedogmatiqae,  1'eppet«  de  scepticisme,  ete. 

BMrUtvTA ,  t.  s*.  dogtnatlsle  :  qui  dogma- 
tue,  esaMIl  de*  dogmes.  On  le  dit  ordlnaire- 
aontdea  htterodoxes. 

DtoaUnaiftO ,  a  ,  p.  p.  de  JfctmattiAr. 

Docmatuab6b,  *.««.  dogmatlscui.-qulprend 
a  Ml  dognlatfque,  qui  dogmatise. 

Dooiatiz1>tc.  V.  Dogmalisla.  p.  o.  de 

totnuiiiin,  o.  a.  degmattser  :  enseigner 
um  de eir lue  fauste  ea  dangereale,  en  mattere 
Itfelgtoii.  t>.  *.  — ,  parier  par  scntenccs ;  re- 
fatir,  dtelder  d'on  ton  trancbanL 

*D6«o.T.C*od*/Ua. 

fiöcai,  #.  m.  dogre :  vaisseau  boUandait  pour 
bpfteBCda  hareng. 

Doct»,  t. t».  eipeee  de  pctit  cbien.  V.  Cäo 


DoccuiicBO,  i.  M.  (km.  de  Dogue. 
fitmuMisTE.  V.  Doudamente. 
fielt«,  A,  •.  p.  de  Doir. 
MnotA.v.  Awjo. 
'ftoao.  V.  |>ory  7rafa/Ao,  Desgotto. 
Douankba.  V.JDottradtJiAa. 
'Dorto.  V.  Cosfuaie,  tfjo. 
ffioiAaliXA, «.  f.  (/.  d'Au(.  »a(.)  dolabelle: 
Matqao  cepbale  de  linde, 
t  DoLAuiröiKs,  adj.  pl.  Folhas  —,(Lde 
taOdtlabrifonnei :  (feuilles)  en  doloire. 
fDouco,  $.  m.  dolic :  pois  amer. 
tD6uait  f.  s».  dolUr  t  mennaie  d'or,  5  II- 
m»  I  tess.  On  donne  ce  nom ,  dans  lus  Klate- 
Gali.aux  piasires  espagneles,  etc. 
Oölo, a.  am. '  fraude,  tromperie.  (I.  de  prmi.) 
Dal,  decoption,  tromperie,  fraude.  — #  dm 
fetna,  rate  de  guerre. 
fieuMU»o.  V.  JtoHde,  Dolor oto. 
teLMinco,  a, o<;.(mmm.)  douloureux :  qui 
«nst  de  U  douleur. 

PmA>mö*AMt.xTK,  adv.  douloureusement,  do- 
eBUMatt  ,  et  ec  douleur. 
DftLOnosissjMo ,  a  ,  adj.  eup.  de 

a,  adj.  douloureui,  aenaible, 

;9  cruel,  abligeaat,  deplorable.  — ,  qui 

mm  de  la  douleur. 

DoLOOAMimrE,  adv.  freuduleusement,  atec 

bade.  (f.  alt  prmi.)  Ave*  dol. 

*et*a*a»mo  f  a  ,  mij.  emp.  de 

DolAoo,  a,  adj.  fourbe,  trampeur,  arlifl- 

dsux,frauduleux,  oblique.  (tmia.)V.  Molieo. 

Don,  9.  m.  den ,  present,  graüflcation  ?  fa- 

;Uberalite,  largesse-  facoltd,  (alent;  ap- 

■  Ojuolqpe  efaote;  facilite  de  parier,  de 

r.  — ,  tilre  dWineur  en  Espagne,  de 

Portugal.  V.  M.  tem  —  de  fallar 

i9  U  touo  eat  donne  de  parier  blen.  —  de 

u  eopril  de  prophetle.  —  de  eonulhe  ou 

äfeunrio  9  oupril  de  eondoite. 

V. 

V. 
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Domad6r  ,  a  ,  t .  dompteur :  qui  domple. 

f  DoiADtfRA, a.  f.  I'acüon  de  dompter. 

Douar  ,  v.  «.  dompter,  auujellir,  apprirol- 
ier,  priver  un  animal.  — »,  aubjuguer,  vainera. 
(fa-)  — ,  r*priraer  (let  passioni,  etc.). 

Douavbl,  etij.  s  gen.  domptablet  qui  peut 
elro  dompte ,  adouci ,  aasujelU. 

DouEsticioo,  a,  p.  p.  de  Dowustiemr.  mdj. 
Apprifoise,  domestique. 

DOHESTICADOR.  Y.  DoWMdOT. 

Dome5ticam£nte,  adv.  domesüquenent,  fa- 
miUerement. 

DoMESTicÄa ,  e.  o.  appriTobar,  rendre  douiv 
UaiUble ,  familiär,  domestique.  (ßg.)  Qf  Uiaar. 
11  est  aussi  reciproque. 

DoHESTici?  el  ,  mdf.  2  gen.  qu'on  peut  appri- 
Toiser ;  domptable. 

Domesticidäde  ,  e.  f.  domesticite  :  etat  op- 
pos6  a  Tetat  de  nature,  parlant  des  animaux; 
iamiliarite ;  etat  de  domestique. 

Domkstico ,  x,adj.  domestique :  intestin ,  de 
la  maison ,  qui  anpartient  a  la  maison ;  de  l  In- 
terieur, de  la  Familie,  de  cbei  soi;  appri- 
▼oise  ( animal ).  Guerra  — «,  guerre  eivile, 
—^,  f.  pl.  domestique« :  senriteurs,  servanles. 

*  Domestiqüei  ,  adj.  2  gen.  Y.  Dometlieo. 
Domestiqceza  ,  f.  f.  douceur  r  appriToise« 

ment  d'un  animal;  intimite,  famlliarite. 

f  DouiaA ,  adj.  f.  Lei  — ,( (.  d'emt.)  dom&lie  : 
loi  romaine  conferantau  paupla  rdtection  des 
prttres,  micux  loi  Domitia. 

Domiciliädo,  a,  adj.  domicilii  :  qui  esteta* 
bli ,  flxe  dans  un  domicile.  p.p.  de 

Dohiciliär  ,  v.  ü.  faire  prendre  damieile  A 
quclqu'un. 

DoMiciLiia-SE,  e.  r.  se  domlcUier  t  s'habi- 
tuer,  se  llxer  dans  un  domicile. 

Domiciliario  ,  a.  m.  domieilid  t  babitanl 
d'une  Tille ,  etc.  «*>'.  Doraiclliaire »  du  domicile» 

Domiqlio ,  a.  m.  domicile,  haWtalion, mal- 
son  ;  demeure  ordiuaire;  logt»;  habitation  ; 
residence. 

*  Dömixa.  Y.  DonatSenhom. 
DoMiifAQÄO,  a.  f.  domination;  puissance, 

empire,  autorite  sapreme;  ascendant.  Dornt- 
naföee ,  pl.  doininaliona :  un  des  ordre*  de  la 
hierarcbie  des  anges. 

Domixädo,  a  ,  p.  p.  de  Dowiinar. 

Douixador,  kyüdj.  et  s.  dominateur:  qui 
domine,  qui  a  la  sonveralnete ;  mattre,  se*- 
gneur. 

Domi^axte,  adj.  2  gen.  dominant :  qui  do- 
mlne,  qol  est  au-dessusi  de  qui  un  aulro  re- 
leve;  qui  est  en  vogue.  On  le  dit  en"  astrologie 
de  l'aslre  qui  domine,  qui  est  le  plui  fort  dans 
un  horoscope.  e.  2  gen.  Dominateur,  mattre , 
seigneur.  t.  f.  (I.  de  mu$.)  Dominante:  note 
qui  fait  la  quinle  au-dessus  de  la  fondaraenlale 
ou  toniquc. 

Dominär,  e.  a.  dominer,  Commander;  avolr 
autorite,  pouvoir  absolu  fur;6tre  plus  haut, 
au-dessus  de;  tenlr  en  sujftlon;  mattrlser, 
subjuguer.^cidadafla  domiknaaeidmit,  la  ails> 
delle  cuiuanoli  la  ? IIHb 
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Doami(mt-se*r«),  «.  «.  domtaer  inr;  Donaireab,  r.  «.  plaisaalar, 

parattre  ,  so  Caire  tentlr  par-dessos  tout,  m  dit  esprit.  p.  ut. 

des  couleurs,  des  saveurs ,  def  odewi ;(/!?.)  f  Do»Aii6fAM£MT*  •   «de. 

des  tentiments ,  des  idees ;  agir  ptni  pulssam-  plaisamment,  avec  grace. 

mcnl.  Dosairöso,  a,   adj.   facetieux , 

Domi.när-se  (de),  e.  r.  (»nur.)  Y.  Apossor-  agrcable,  aimablo,  qui  a  de  la  grace. 

se ,  Auenhorear-ti.  Domärio.  V.  Donat're. 

t  Domikativo,  a,  adj.  qui  domine,  qoi  eierce  Dos  atärio  ,  a  ,  * .  donataira  :  a  qoi  eei  *  Cait 

dominalion.  une  donaüoo.  Donaleur. 

Domimca  ,  i.  f.  '  dimanebe  de  I'Avent ,  da  Donatismo  ,  f.  m.  donatione  :  »eceeit  de 

Careme,etc.  Donat. 

Doni.xco,  i.  m.  dimanche  :  premier  Jour  de  Doxatistas,  t.  m.  pf.  donatistes :  sectaicvfi 

la  seraaine,  eonsacre  a  Dieu.  —  da  Santistima  de  Donat,  heretiques  du  qualrietne  siecle. 

Trindade,  dimanche  de  la  Trinite.  —de  Ld-  Dosativo,  «.  m.  donatif :  oflre,  don  grata« 

taro ,  dimanche  de  la  Passion,  —do  Espirito  fait  au  roi  poor  les  besoins  de  l'etat,  etc.  (/. 

Santo  ,  dimanche  de  la  Pentecdte.  —de  Pas-  d'ant.)  — ,  don  que  Ton  faisait  aux  Iroupee  it- 

ckoa ,  jour  de  Paquei.  —  de  Rarnot ,  dimanebe  maines. 

des  Rameaux.  Dosäto,  f.  m.  senrant  d'on  couvent,  deatil 

f  Domi'kcos  ( 5do) ,  f.  m.  ( l.  de  gtog.)  Saint-  porte  Ir  costume,  mais  qui  n'est  pas  profes. 

Domingue :  lle  de  l'Amerique;  Tille  de  cette  D'oüde.  V.  Onde(de). 

fle.  Doxdo,  a.  V.  Gatto ,  Safado. 

DoMwotrtiRO ,  a  ,  adj.  ( fam.)  qui  appartient  Döminha  ,  * .  f.(  f.  d'kitt.  nai.)  belette :  petit 

au  dimanche,  ou  qu'on  nc  porte  que  le  diman-  quadrupede  sauvage  et  carnassier,  long,roax, 

che.  Yettido,  fdto  — ,  habit  des  diraanches.  a  museau  poinlu,  tres-agiie,  tres-vif:  il  viteTet- 

Domimicäl,  adj.  2  gen.  dominical :  du  Sei-  seaux  et  de  volaille.—  fedorenta,  *putois:  qoe- 

gneur,  du  dimanche,  jour  du  Seigneur;  qui  drupede  puant. 

marque  le  dimanche  ( lettre).  Orafäo  — ,  orai-  Döno, *.  m.  mattre ,  seigneur,  proprietaire; 

son  dominicale,  le  Pater.  possesseur.  II  se  dit  aussi  des  femmes. 

Domikicauo  ,  a,  adj.  et  f.  dominicain ,  de  Do!*6samI:ntk.  ade.  poliraent, agreablement, 

l'ordre  de  Saint-Dominique.  plaisamment ,  arec  grlce. 

DoMiaico,  a,  adj.  qui  appartient  au  Sei-  Dohoso,a,  adj.  agreable, pol i, galant ,  en- 

gneur.  joue ,  charmant ,  gracieux ,  gentil ,  Joll. 

Dominik) ,  adj.  et  t.  m.  dominicain ,  de  l'or-  Donsikbo  ,  f.  m.  dim.  de  Dom. 

dre  de  Saint-Dominique  ( religieux  ,  chant ,  Doxzel,  j.  m.  nom  qu'on  donnait  aux  pages 

etc.).  du  roi.  Damoiseau  :  genlilhomrae  qui  n'a  pas 

Dominio  ,  # .  m.  •  dominallon ,  empire ,  puis-  encore  ete  re$u  Chevalier.  Jeune  noble.  Pacta*, 

sance,  autorile;  Joug,  commandement.  Do-  vierge:  garconqui  n'a  jamaisconnudefemnaa. 

aaine  :  biens-fonds,  terra,  heritage;  patri-  adj.  Doux,  docile;  pur,  natural,  partant  de 

moine  royal.  —  abtoluio,  domination ,  autorile  vin. 

abtolue.  —  directo, domaine  direct :  celui  dont  Dosz£lla  ,  f.  f.  vierge,  pucelle  :  flHe  qet  a 

Jouit  le  seigneur  d'une  terra  sur  les  fonds  qui  vecu  dans  une  continence  parfaile ;  Jeone  llle. 

en  relevenl.  — util,  domaine  utile  :  possession  Suivanle  :  femme  de  chambre.  — ifAener.  T. 

reelle ,  propriete  effeetive  d'un  heritage.  Aoafaia.  Fille  nubile.  Demoiselle :  fiHe  honneae. 

Dominiöso.  V.  imperioto,  Ältivo.  {/ig.)  Pelit  meuble  pour  mettra  une  lampe,  «ai 

f  Domino,  t.  m.  domino :  habit  de  bat  pour  quinquet.  Table  de  nuit. 

se  masquer ;  sorte  de  je«  avec  des  des  plals.  t  Dokzelleja  ,  t.  f.  ( (am.)  dontelle  :  9üt9 


Domo,  f.  m.  'eglise  cathedrale.  femrae  d'elat  medioere  et  de  roours  si 

•  Domo«a.  V.  Semana.  Domiilüce  ,  •.  f.  •  etat  de  virginite  :  feit  le 

•»Ä             -        ..             .          *r    «    ,  temps  qu  une  Alle  la  conserve. 

Doy    f.  A  mtltresse    dame.  V.  Senhora.  »I^ü^l  , ,.  f.  dim.  dt  Don***. 

5!!,RSi  ch«noinesse.     T.tre  honoriUque  +  Do!IZKLO!(A   ,.  'fm  aug,  de  ^,„„,0,,  {ßmJ> 

des  femmes  en  Portugal.  Duegne  :  dans  les  v.{.    .._  ^r,-:'  *  L 

grandes  maisons ,  veuve  d'un  cerUin  ige  char-  *  .  tj0  v  ^       8 

pee  de  la  conduite  des  jeunes  servantes;  et  .{^«1    ",«  v  n^w. 

quelquefois  aussi  de  celle  d'une  jeune  per-  -noos  V  Deot 

2!Uf'^*  k0n°r'  dame  d1,0Dne,,r  Chci  ,a  tUtoi9»\m.{i.*l*1*)iqmi9 detmeairfc 

1«     x           .  ,  s  *l.  s      ,,,  D'1*.  «•  A  douleur,  souffranee  :  mal.  peavt 

tDoNAciA,f.f.(<.«TAta/.na<.)donacie:co-  decorpgou  d'esprit. negrat, repen ihr.  —/et* 

leoptere  des  roseaux.  ^  barriga,  tranchees  :   dectoireaeent  d'e«> 

Domaoio.  V.  Donalivo.                                0  traillcs.  —  agnda ,  (fig.)  dechirement  de  cmr. 

DoMÄtRE,  t.  m.  '  gon tillesse,  graoe,  agre-  Eslar alormcntado da— ,eireen  proie 4ae dee> 

tneut  dans  ce  qu'on  dit  ou  dans  ce  qu'on  fait.  leur.  Com  pena  e  — ,  amerement,  deeaoairee- 

Bon  mot,  repartie  flne,  inot  plaisant,  saillie  aeraenl.  Doree  de  parto,  doulfwrs  d'enfiBMle- 

agreable.  •/.  incien  panier  (de  fenune).  metit,  mal  d'enfantemeat«  Betör 
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n  (nrail ,  sor  le  point  d'accoucher.  Tomar  a» 

-per  eignem,  ( fig.  fam.)  avoir  de  la  peine  ä 

taue  do  mal  d'auirui. 
'Dorado,  a,  adj.  qui  a  de  la  dooleur;  ma- 

We. 

f  Döria , «.  f.  (I.  de  tof .)  dorie  ;  cineraire  du 
ej»  de  Bonne-Esperance. 

Döaieo,  a  ,  adj.  Dorien  :  de  la  Doride ,  des 
Dariens.  ( f.  d'arth,)  Dorique :  le  deuxierue  des 
nsq  erdres  d'arcbitecture. 

Dowdamehte ,  adv.  douloureuseracnt,  avec 
talear. 

f  DoaiMS,  t.  f.  pl.  (f.  d'hut.  nat.)  *  doris  : 
aotlosqae«  dus. 

Dormo,  a,  «4/.  douloureux,  endolori.  Ge- 
nasanl,  plainlif.  Emu,  compatissant.  (fig.) 
Triste ,  afflige. 

Dorio,a,  adj.  Dorien  :  de  la  Doride—, 
dialeete  grec. 

Dons,  ».  f.V.  Dorides.  —  de  mutlos  olhos, 
Tarsus. 

Dokmette,  adj.  1  gen.  dormant,  qui  dort. 
f.  e.  de  Dormir.  Endorrai ;  engourdi.  (fig.) — , 
qai  ne  eoale  pas,  parlanl  de  l'eau,  etc.  (id. 
Tne, noa  mobile,  qui  ne  se  leve  pas  (pont, 
etc.j.  Ter  um  pi  — ,  atoir  un  pied  endormi. 
frOat  —t,  (f.  de  bot.)  feuilles  dormantes, 
feroees  a  cause  du  sommeil. 

Dormestc,  i.  m.  dormant.  (f.  d'arch.)  — ,  par- 
be  de  menaiserie  non  mobile.  O»  sette  —s ,  les 
fept  donnants,  raartyrs  de  la  foi  musulmane. 

Dormextes,  t.  m.  pl.  (t.  de  mar.)  *  bauquie- 
rcs .-  bordage  de  tribord  a  babord ,  ou  levres  de 
»Hl  sur  lesquelles  portenl  les  baux. 

"  f  D0RM19 Äö,  *.  f.  dorraition :  aclion  de  dor- 
aür. 

Dormida,  f.  f.  'somme :  espace  de  temps 
sndaot  lequel  on  dort.  *  Engourdissemenl  des 
*tna  soie.  *  Repaire,  glte  :  Heu  oü  les  betes 
uavages  passentbabitoellement  la  noit. 
>  Doriimkiras  , ».  f.  pl.  ( l.  de  bot.)  *  pavol  des 
JMtins :  plante  dont  la  tele  ou  capsule  est  as- 
mpissaiite. 

Dotaioo ,  a  ,  p.  p.  de  Dormir. 

Dormiboiro,  t.m.\.  Dormit&rio.  Lieu  oü  le 
fcrtiil  passe  la  nuil. 

DoiMfBda,  a,  t.  donneu r :  qui  aime  a  dormir. 

*|  Dqrmidöra,  *.  f.  l'aclion  de  dormir. 

IDormiläö,  t.  m.  et  adj.  grand  donneu r. 

l  tktit.  nat.)  Dormilon  :  singe  du  Mexique. 

Dormkcmöco,  a  ,  adj.  {fam.)  dormeur  :  mar- 
BMie ,  qui  aime  a  dormir. 

Dormijitk,  adj.  2  gen.  p.  u».  dormant,  qui 
tot. 

Dormir,  r.  n.  dormir  :  reposer;  etre  dans  le 
sorametl.  [fig.'-  S'endormir,  dormir :  agir  negli- 
pmment.  (id.)  Se  calmer,  s'apaiser.  — ,  cou- 
eber, passer  la  noit,  glier.  —  mal  ou  ndo  — 
im,  mal  dormir  :  dormir  a  batons  rompus. 
— 49  reJtttfo,  donnlr  sur  le  gazon,  a  la  belle 
ttoile.  —de  perna  estendida,  1  fam.)  dormir 
sanssoori,  sur  l'une  et  lautre  orcille.  —  como 
pedra  em  poro ,  dormir  comme  ihm;  pierro  , 
cotnmeun  sanol,  d'un  sommeil  profoud,  —  com 


os  olhos  abertot ,  dormir  en  lievre ,  dormir  lea 
jeux  ouverls,  d'un  sommeil  leger.  —  a  tomno 
sollo ,  dormir  d'un  profond  sommeil.  —  em  o 
senhor  ou  com  seus  paie,  mourir. — »obre  ocaso, 
prendre  du  temps  pour  penser  a  une  aflaire, 
dormir  dessus.  — em  pi,  dormir  tout  debout, 
6 Ire  accable  par  le  sommeil.  —  ioeegädamente9 
dormir  d'un  bon  sommc,d'un  sommeil  trän- 
quille.  —com  alguem,  coucher  avec  quelqu'un. 
JVdo— ,  (fig.)  ötre alerte,  vigilant;  veiller  surses 
interets,  etre  actif,  soigneux.  — -  »obre  »eguroy 
se  croire  en  parfaite  sürete.  — föra  de  ea»a  ou 
ndo  —  na  sua  cama,  decoucher.  —  no  chdo  ou 
»obre  a  terra  dura,  coucher  sur  la  dure.  Quem 
muito  dorme  poueo  aprende ,  (prov.)  qui  dort 
longiemps  ne  sera  jamais  savanl. 

Dormir,«.  a.  dormir,  jouir  du  sommeil.— 
um  bom  »omno ,  dormir  un  bon  somme ,  long' 
temps  de  suite.  — a  »esta,  faire  la  sieste,  la 
meridienne  :  dormir  apres  le  diner.  —  a  ma- 
nhd  nacama,  dormir  la  grasse  matinec.  —  o 
somnodo  peecado,  da  culpa,  (fig.)  elre  plonge 
dans  ie  peche. 

DOHMITADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Dormjtär  ,  v.  n.  sommeiller :  dormir  d'un 
sommeil  leger  et  imparfait,  dormir  a  demi. 

Dormitivo,  ».  et  adj.  dormitif  :  qui  fail  dor- 
mir (remede). 

Dormitorio,  ».  m.  dortoir:  galerie  oü  sont 
les  cellules  des  religieux  ou  religieuses ;  grande 
salle  oü  Ton  couche. 

Dörxa  , ».  f.  cuve  de  vendange. 

Dorneira.  V.  Motnda. 

Doröxico,  ».  m.(l.  de  bot.)  dofonic,  — nlce, 
plante  corymbifere. 

*  Dorösambnte.       )  _.  _., 

•Doröso,a, adj.     )   ▼•»www... 

Dorsal,  adj.  2  gen.  (t.  d'anat.)  dorsal :  qui 
appartient  au  dos. 

Dorsel,  t.  m.  dossier  de  chaise. 

fDORsiFERO,  a,  adj.  (I.  de  bot.)  dorsiferex 
qai  porte  sa  fructiücalion  sur  le  dos  de  sa 
feuille. 

Dörso,  t.  m.  dos :  toute  la  partie  poslerieure 
et  superieure  da  corps,  du  cou,  des  epaules 
aux  reins. 

Dos  pour  De  os.  V.  De  et  Do, 

Döse  ou  Dosts,  t,  f.  dose:  mesnre  de  dro- 
gues;  prise  d'une  drogue;  quanlite  en  general. 

DoTAgÄö,  ».  f.  dolalion  :  aclion  de  doter; 
fonds  pour  doter  un  elablissemenl. 

Dotado,  K,p.p.  de  Volar.  —  (da),  adj.  doli, 
doue.  A  vanlage. — de  rasdo,  raisonnable ,  doue 
de  raison. 

Dotadör,  a,  f.  celui  qui  dole;  qai  fournit 
unc  dot,  etc. 

Dotal,  adj.  2  gen.  dotal :  de  la  dot. 

Dotamento.  V.  Dotacao  et  Dote. 

Dotär  ,  v.  a.  doter :  donner,  etablir  une  dot; 
assigner  un  revenu,  an  douaire  a  sa  femme. 
(fig.)  Douer,  avanlager, pourvoir, orner,  par- 
laut  des  dons,  des  graces  qu'on  reeoit  du  ciel, 
de  la  nalure. 

üute  ,  t.  •»,  *dot;  bi«a  •ppone  pv  U  femme 
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en  ruariagc,  ou  par  unc  rcllgicuse  au  couvcnt; 
riouairc.  Cliacuncdcs  quatro  qunlilcs  des  corps 
glori-ux.  Don  do  la  nnture,avanlage  nalurcl. 

•Pnrcnr.i.n.  V.  Doch  via. 

poi  dauinie,  adv.  cd  fou,en  insonsi>. 

OftniARiiÄß,  s.  «..  autj.  de  Doudo.  (fam.) 
Ä'pncle,  o     jvagant. 

PnrnrjÄim ,  ,\ ,  ;>.  p.  de 

DmnrjÄR ,  f.  n.  cxiravaguer,  faire  Ic  fou; 
b.nIm«T,  faire  des  folies. 

Poitdejo,  *.  wi.  V.  Douäirc. 

PornßiE,  ».  m.  rfiiw.  do  Dmtdo.  Uli  peu  foi». 

PouukK,  *.  f.  foli»',  dciiiL'iice;  cnfantillagc, 
sollise,  coiip  di*  Wie. 

Dmnixiio ,  K,adj.  tlim.  de  Doudo.  Tflle  1«"- 
gere,  petit  fou,  pelile  folle. 

Docdinsimo,  a  ,  adj.  sup.  de  Doudo. 

Pnrniv.lMF.r-.  V.  Doudarrdö. 

Domo ,  a  ,  adj.  fou ;  alirnc ;  foldlrc,  tres-gai , 
qui  fail  rirc  par  ses  folics.  —  rarrida,  fou 
pommc.  —  furioso,  epimanc,  fou  furieux. 

Doii\ai)A  ,  *.  f.  ( t.  d'hi$t.  nat.)  dorade :  pois- 
son  du  genre  du  spare. 

Dorr.Ani.MiA,  *.  f.  (f.  de  bot.)  doradilie  ou 
dnradilla:  plaulc  do  la  famillc  des  fougercs, 
ccierac. 

Porp.'vno,  a,  p.  p.  de  Dourar.  adj.  Pore. 
As  —at  messet ,  les  epis  jaunissant*».  Scculos 
-/,  l'.lge  (Vor. 

Dmiiuno,  *.  m.  V.  Dourada.  'Porurc  :  l'or 
applique.  V.  Douradura. 

*  Doi'uAnöino,  a.  V.  Duradouro. 

Doit.adöh,  s.  m.  dorcur.*  ouvrier  qui  dore 
les  mtHüiii,  etc. 

Pol'kadüua,  s.  f.  dorure :  or  miuee  applique 
sur  im  ouvra;re;  couleur  qui  l'iuiite;  jounc  s»ur 
la  palisserie. 

Polramlxto,  s,  m.  I'acllon  de  dorcr;  do- 
rurc  ant.). 

Pdurar,ü.  a.  dorer  :  enduire, couvrir  d'or 
ou  de  jaunc;  (pg.)  pallicr,  couvrir,  deguiser, 
colorer  los  defauts.  — ,  eclaircr  de  ses  rayons, 
la  ciiuc  des  monlagnes,  elc,  cn  parlanl  du  so- 
Icil;  {fig)  illustrer,  brillanter,  donnerde  l'e- 
clat.  —  a  pilula ,  dorer  la  pilulc ;  (flg.)  adoucir 
par  des  apparenecs  spccicuscs,  ramerlume 
d'unc  disgrdee;  rendre,  par  de  bcllcs  paroles, 
de  belies  esperanecs,  un  refus moins  desagrea- 
blc. 

Dors,  Du as,  adj.  pl.  n um.  deux:  un  plus 
nn;  nombro  eardinnl,  double  do  l'unite.  s.  m. 
Lo  cbiflrc  (2)  deux ;  carte  ä  joucr.  —  a  — ,  deux 
a  deux :  conlre  deux.  Com  duas  tnäos,  ä  deux 
roains.  A's  duas  por  trCst  sans  cralnle,  sans 
riflexion,  inconsiderement. 

Doi  ta Mt sie,  adv.  doi'lemcnt,  savammcnl. 

pfit'TissiMo,  a  ,  adj.  sup.  de  Douto. 

D'oltiva,  (loe.  fam.)  par  information;  iin- 
porfaiteiiienl.  V.  Outira. 

PornvAMi  :,tk.  V.  Wouliw. 

pot  io,  a,  adj.  docle,  savant. 

pn;  i^i;  ,  *.  m.  docleur  .-  prouiu  au  doctor.it; 
b  nunc  doele ,  savaul ,  hubile  cn  qüclijue  ebose 
q    ^ce  soll; f  fam.]  qül  fall  Ic  Savaht,  l'babile; 
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bomrae  parrenu  au  plus  haut  degM  d'une 
science,  d'unc  faeolte ;  tilre  de  quelqoes  saints 
qui  ont  cerit  sur  la  rclipion ;  lltre  qii'on  donni 
ordinairement  aux  medecins,  raftmo  non  gra- 

duos. 

PoiTrtRA , *.  f.  femme  de medecin.  'flg.  fam.) 
Pimbeehc:  femme  precieuse  et  impertinente. 

Poitohado,  a  ,  p.  p.  de  Doutorar. s.  m.  Doc- 
lorat .-  degre,  ((ualit6  de  doetcur. 

pncTonÄL,  adj.  2  gen.  doctoral  .-  du  dorteor, 
qui  lui  appartient.  Gmcgo  —  ou  —  (t\  cha- 
noine  docteur  en  droit  canon. 

Poctohal,  s.  m.  siege  <Mcvc,  ä  runire»iu* 
de  Cointbre,  pour  les  docteurs.  s.  f.  *  Canonici, 
des  eglises  cathedrales  de  Portugal  et  d'Espa- 
gne,  qui  ne  peut  etre  possedd  que  par  an  doe- 
tcur en  droit  canon. 

poiTOUAMf.NTO,  i.  m.  r^reption  de  docleur. 

DocTonÄNno,«.  m.  celui  qui  est  a  la  feilte 
d'elrc  re^u  doetcur. 

Poitokäu,  v.  a.  donncr  le  grade ,  le  bonnet 
de  doeteur. 

Poltor ar-se,  r. r.  recevoir  le  grade, le  bon- 
ncl  de  docleur,  etre  regu  doetcur. 

DoiTRixA,  s.  f.  doclrine,  savoir,  emdilion; 
Instruction,  enseignement;  inaximc;  principe«; 
sentiments.  *  Discours  faniilicr,  Instruction  sur 
les  prineipaux  arlicles  de  la  religion.  —  chrüß, 
doclrine  clirelicnnc :  cc  qu'un  chrelien  doil  sa- 
voir, croire  et  prali<|ucr.  Faser  —  aos  meninos, 
faire  le  catücbismc  aux  enfants.  —  eommum, 
corrcnle,  doclrine,  scnlimcnl eommundcsaiH 
tcurs  qui  out  ecrit  sur  une  matierc. ' 

PoiTRixino ,  a  ,  p.  p.  do  Doutrinar. 

PouTRiNAndR  ,a,i.  cclui  qui  enseigne. 

PoiTRi.vtL,  adj.  1  gen.  qui  appartient  a  la 
doclrine  ou  ä  Tiustruclion.  Poclrinnl  :  se  dit 
des  avi»  des  docteurs  en  maliere  de  doclrine t 
de  dogme  ou  de  nioeurs. 

PotTRiNÄL,  s.  m.  livre  qui  contient  la  doc- 
trine  chrelicnne. 

f  Poitrimalmkmtf.,  ado.  scion  la  doclrine, 
par  Ic  inoyen  de  la  doclrine. 

Polt  r  in  ante,  adj.  2  gen.  qui  enseigne,  sur- 
tout  la  doclrine  ebrclienne.  p.  a.  de 

Dolthinar  ,  c.  a.  enseigner,  endoclriner,  in- 
struire.  —  cacallos,  dresser  des  chevaux. 

f  PouTRisÄRio,  f.  m.  doclrinairc:  parliun 
de  theories  poliliques,  abstrailcs  et  modera- 
Irices. 

DournnivEL,  a<f;.  2  gen.  qui  peut  ttretn- 
doclrine ;  docilc. 

Pol'trinkiro,  s.  in.  e.it6ehlstc  :  celui  qui 
explique  la  doclrine  clirelicnnc  (anl.). 

*  PoLxr.LO.  V.  Doekelo.  £ 

*  DOvida.  V.  Dutida. 

f  Po\ res, *.  f.  t.  de  geog.)  Pouvres ,  Dover : 
villc  marilimc  d'Anglelcrre. 

fDoxoLooiA,  x.  f.  (r.  de  Hl.)  doxologie  : 
dcrniiT  vcrsci  d'unc  hyninc;  hjmne  en  Ibon- 
neur  de  la  Trinitc. 

"  Po/aao.  V.  Ihzaro. 

Pü7avo,  i.  m.  la  dou£k;mc  parlie  d'un  tout. 
V.  Duodicimo. 
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D6a,  adj.  9  ge%.  «mm.  cord.  dorne :  nombrc 
dedeuxfeissix. 

Dozeüo,  a,  adj.  V.  Duodedmo.  Pano  — , 
»rte  de  drap  dont  14  chalne  est  de  douze  cents 
fils. 

t  Dtin  , «.  f.  (f.  de  bot.)  drave :  plante  cru- 
fifere.  * 

DaicBBA ,  #.  f.  drachme :  ancienne  monnale 
petqoe  el  roinatae. — ou  gros ,  huilieme  partie 

fDiiAcosfotgA,  adj.  f.  (A  cidade  — ,  f.  de 
pvi.)  qui  est  nee  d'un  dragon ,  en  parlant  de 
TfcAes .  vilto  de  U  Grece. 

f  DftAcöüTico,  A,  adj.  du  dragon.  Jfex  — ■, 
(f.  dfefr.)  mois  draeontiqae :  temps  que  la 
Idbc  emploie  a  aller  de  son  noaud  ascendant  au 
mimt  pomt  da  eiel. 

fDaACäiiccLO,*.  et.  (I.  de  bot.)  goaet  ser- 
tfntaire,  la  grande  terpentaire.  —  kortense. 
V.  Estragäo.  —  dos  prädos.  V.  Bspirradeira. 
(/.  «"auf.  aof.)  Dracuncule,  dragonneau  ou 
criaoo :  petit  ver  sous  la  peaa. 

DtACiö,  f.  m.  dragon  :  monstre  fabaleux,  a 
«les,  a  griffe*  et  queue  de  serpent;  ( (lg.)  per- 
wim  dliumeur  flcheuse  et  acarlatre ;  lache 
dans  laprunelle,  dans  le  diamanl;  constella- 
nsn  Jf.de  13,  de  31,  de  32  ou  de  49  etoiles; 
(•BStellation  da  Serpent;  sotdat  qui  combat 
batet  a  pied  tantot  a  cheval ;  serpent.  —  in- 
fernal y  dragon  infernal,  le  demon.  —  alado  ou 
Isgtrta  tolami» ,  dragon,  lezard  volant,qui  a 
atsespeees  d'ailes,  aux  Indes.  —  marino,  dra- 
n» deiner,  tm  vive,  poiston  du  genre  du  tra- 
ckine. Sa* jus  da  — ,  V.  Drago. 
[Hugo  ,  t.  et.  V.  Dragdö.  Sangue  de  — ,  sang 
fc  dragon :  Hqaeur  ou  substanee  resineuse  du 
dragonier. 
Dragoa,  «.  f.  dragon  ferne lle  (p.  ut.). 
OtiGOtia/  ,  s.  f.  (f.  de  bot.)  '  dragonier :  ar- 
ides Canaries,  des  Indes,  qui  donne  le  sang 
Je  dragon. --ftaefarda,  dragonier  pterocarpe. 
~  «ort» Jta  4a  India.  V.  Dragdo  tnarino. 
DtAcofcino  ou  Dkagoneiro,  (I.  dt  bot.)  V. 
"fsfocifu. 

DtACoalNO ,  t.  tn.  drogman :  interpreie  dans 
tolebellesduLevant. 

DtAGoaA,  i.  f.  epaulelte :  partie  du  costume 

ftfl  ■HÜUire,  qui  serla  dcsigner  le  grade,  etc. 

fDaAcosiftio,*.  m.  ( t.  d'hist.  anc.)  drago- 

uiie  .*  soldat  romain  qui  porlait  une  ilgure  de 

dragen  poor  enscigne. 

DaacontT«,  s.m.  (t.de  blas.) '  töte  de  dra- 
p*  ou  de  serpent- 
DiAGOsrisTico.  V.  Draeontico. 
f  DtAGoniTE,  t.  f.  (f.  d'hist.  not.)  draconite  : 
•SDSiance  qoe  Ton  .pretendait  exister  dans  la 
Ute  du  serpent;  madrepore  petriflc. 
Daac6*tea,  a.  f.  V.  Dryöphono. 
DtacosTixo,  a  ,  adj.  de  dragon ,  qui  appar- 
Srnt  au  dragon. 

PtivA  ,t.  m.  dramc.  potfmc  dcstinö  au  thea- 
tre,  rrpresentant  une  action  coraiqucou  tra- 
ffque. 
aHasapCika,  #.  f,  *  cchantillon  de  balles. 


PaaMATicAMiNTX,  adv.  dramatiquement  : 
d'une  raanicre  dramalique ;  en  drarae.. 

Dhamätico,  a,  od;',  dramatiquc :  fait  pour  le 
tnealre  (oavrage);  dana  lequel  l'autcur  fait 
parier  les  personnages  du  drame  (style). 

Dramatürgo,  s.  m.  dramaturge:  auteur  de 
drames.  ■    • 

Drastico,  a,  adj.  {t.  de  mtd.)  drastiqaet 
purgatif  (remedt),  actif  et  TiolenL 

D'reto  ,  abr.  de  Direilo. 

Driades.  V.  Dryadas. 

Dmca  ,  f.  f.  (t.  de  mar.)  drtsse :  eordage  pour 
bisser.  —  da  rabeca,  drisse  de  la  voiie  d'ötai 
d'arlimon. 

f  Drilo,  t.  tn.  (t.  d'hist.  nat.)  drile  .*  coleo- 
pteret  melyride. 

+  DkiM ia  ,  s.  f.  ( t .  de  bot.)  drimie  :  planlo 
liliacee  du  cap  de  Bonne-Esperance. 

Droga  ,  s.  f.  drogue  .*  toutc  esp^ce  d'epiceric, 
surlout  des  ingredients  qu'on  emploie  en  m£de- 
cine  ou  en  teinturerie.  (/ig.)  Chose  raauvaise; 
de  rebut.  Dar  em  — ,  (fam.)  perdre  sa  Imputa- 
tion a  cause  de  mauvaisc  conduitc.  — #,  V.  Dro- 
guetes. 

DROGARiA,i.f.  droguerie,  töute  sortededro- 
gues. 

Drogman.  V.  Dragomano. 

Droguete,  s.  m.  droguet :  espöee  d'etofle  de 
laine. 

Drogl'i'sta  ,  s.  m.  droguisle  :  qui  Tcnd  des 
drogues ;  marchand  de  couleurs. 

Dromedärio,  s.  m.  dromadaire  :  especc  de 
chameau  tres-Idger. 

f  Duo  ngo  ,  *.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  drongo :  gobe- 
mouche  de  Madagascor. 

Dr'to,  Dr'eto,  Drrto,  abr.  de  Direilo. 

•Drohte.  V.  Dodd. 

*  DrudAria  ,  *.  f.  V.  Adultirio. 

*  Prüdo.  W.Amaxio ,  Adultero. 
DrcTda  ,  f.  tn.  druido  :  pretre  gaulois. 

f  DrdTdico,  a  ,  adj.  druidique  :  des  druides. 

f  DRüiDi5MO,  i.  m.  druidisme .-  doctrine  des 
druides. 

f  Dhu'idJza  ,  f.  f.  druidesse  :  femme  de 
druide,  prophetesse. 

Drüpa  ,  s.  f.  (I.  de  bot.)  drupe  ou  droupe  : 
pdricarpe  charnu  ou  coriace  d'un  no>au;  fruit 
simple  renfermant  un  seul  nojau. 

Drupäceo,a,  adj.  (f.  de  bot.)  drupace  :  a 
noyau  et  couverl  d'une  pulpe  cbarnue  et  suc- 
culcnle  (fruit). 

Dry'adas,  s.  f.  pl.  (f.  de  myth.)  dryades; 
nymphes  er  ran  les  des  bois. 

Dryas.  V.  Dryadas. 

f  Dryopiionooh  Drtophano,  s.  tn.  (f.  d% 
bot.)  gale  odorant,  pitnenl  royal,  myrte  bd- 
tard  des  pays  froids. 

*  Du.  V.  Duque,  General. 

*  D6.  V.  Donde. 

VvK.V.Adua.  * 

Duacemse,  adj.  2  gen.  de  Douai,  rille  de 

Flamirc. 
Di  iL,  adj.  2  gen.  (t.  de  gram.)  duehquj 

f  ort  a  designer  deux  dlros. 
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t  Düalidam,  i.  f.  dualite.qualile  de  cequi 
est  double,  de  ceqai  reunit  deux  etres  dis- 
tincts. 

Duali'smo,  t.  m.  dualisme,  raanicheisrae  : 
Systeme  des  philosophes  qui  admeltent  deux 
esprits. 

Dualista,  «.  m.  dualiste  :  parlisan  du  dua- 
lisme. 

fDuJlji,  $.  m.  duan  :  poeme  des  bardes, 
d'Ossian ,  etc. 

Du  as  ,  adj.  f.  de  Do  tu. 

•Dldadör.  V.  Concertador. 

Dubiamente,  adv.  d'une  maniere  douteuse, 
incerlaine. 

f  Dubiedade,«.  f.  'doule,  incerlilude. 

Dubio,  a  ,  adj.  douteux ,  incertain. 

tDiBiTAc>ö,  $.  f.  (LderMt.)  dubitation  : 
doule  Teint  de  I'orateur  pour  prevenir  les  ob- 
jections;  tigure  de  rhetorique. 

+  Dubitativaxente,  adv.  dubilaüvemenl : 
avec  doule. 

Dubitativo  ,  A ,  adj-  dubitalif  :  qui  sert  a 
exprimer  le  doule;  qui  marque  la  Suspension  , 
le  doule. 

f  Dubitavkl,  adj.  2  gen.  de  qui  on  peul  dou- 
ter;  douteux,  incerlain. 

*  Düblo.  V.  Dobro. 

*  Dubrar,  etc.  V.  Dobrar,  etc. 

Ducädo,  $.  m.  duche  :  terre,  litre  d'un  duc, 
ducat;  monnaie  d'or  ou  d'argenl  dont  la  valeur 
varie  suivanl  les  pays. 

Ducäl,  adj.  2  gen.  ducal :  qui  apparlient  au 
duc,  a  laduchesse. 

DucataÖ,  s.m.  aug.  de  Ducado.  Monnaie; 
ancienne  monnaie  porlugaise  de  30  el  40,000 
reis. 

Ducat£lla,  $.  f.  ducalelle  :  monnaie  d'A- 
lexandrie,  10  medines. 

Di\aö,  s.  m.  (f.  aVAtie)  maison  de  campagne. 

Ducti  l,  adj.  2  gen.  ductile  :  (meialj  mallea- 
ble,  qui  peu t seiend re so us  le  marteau. 

Ductilidade,  *.  f.  duclilite :  qualite,  etat  de 
ee  qui  est  ductile. 

Dücto,  t.  m.  conduit,  canal.  Coup  d'encen- 
soir. 

fDccToa,  t.  m.  (f.  de  ehir.)  condueteur : 
outil  de  Chirurgien  pour  la  laille.  Guide,  con- 
ducleur.  p.  ut. 

Duedenärio.  \.  Duodenar  io. 

Di  ellist a,  $.  m.  duellisie  :  coupable  de 
duel ;  qui  aime  a  se  baltre  en  duel ;  ferrailleur. 

Duello,  $.  m.  duel :  combat  singulier.  ant.) 
V.  Pundonor.  Faser  —  d'alguma  couta,  se 
ressentir,  se  plaindre  d'une  injure. 

Duende,  «.  m.  esprit  follct,  demon  familier, 
lulin,  farfadet. 

*  Dueo.  V.  Duello. 

Duerno,  s.m.(t.  d"impr.)  deux  fcuilles  de 
papier  imprimees,  raises  l'une  dans  lautre. 

Dilio,  *.  m.  (t.  de  mue.)  duo,  duello  .-  mor- 
ceau  de  musique  pour  deux  voix ,  deux  instru- 
menta. 

f  Di  ioadf.,  i.  /.  p.  ut.  socicte  de  deux  per- 
sonne*. 


DUP 

'Dulca.  V.  Durida. 

Dulc,aina.  V.  Docaina. 

•  Dclcidaö.  V.  Docura. 

Di;lcifica<,aö,   *.  m.  dulciöcaüon  :  actio« 
d'adoucir,  de  dulcifler  l'acide. 

Duluficädo,  a,  p.  p.  de  Dukifiear. 

Dulcificäste,  adj.  i  gen.  dulciücatif.  qui 
adoucit.  p.  a.  de 

Dulcificär,  t?.  a.  dulcifler,  edulcorer.  Adoe- 
cir,  rendre  doux. 

f  DuLCiLOQi-o,  a  ,  adj.  (I.  de  po4$.)  qui  parle 
avec  douceur. 

f  DüLcisoxo,  a,  adj.  (t.  de  pois.)  qui  a  so 
son  doux ,  agreable. 

Dllcissimo,  a,  adj.  tup.  de  D6ee. 

Dulc6r.  V.  Docura,  Mimo. 

Dllia  ,  t.  f.  Cuito  de  —  ,  (f.  de  tMol.)  duliet 
eulic  qu'on  rend  aux  sainls,  aux  anges. 

fDiLOCRAÜA,  t.  f.  *  gouvernemenl  (fes» 
claves. 

•Dllterio.  V.  Adulterio. 

'  Den.  V.  Dom.  it.  pour  D'um. 

Dünas,  $.  f.  pl.  dunes:  collines  sablonneuMf 
le  long  de  la  mer. 

•Dino,  a.  V.  Dom,  Dona.  it.  pour  Dum, 
D'uma. 

f  Dunqu£rque,  f.  m.  (/.  de  giog.)  Dunk«« 
que  :  ville  de  France. 

Duo.  V.  DuHo.  A  — ,  ä  deux  ?oix. 

Dcodecägono.  Y.  Dodec&gono. 

Diodecimo,  a,  adj.  num.  ord.  douiieiae» 
nonibre  ordinal ;  doure.  Leäo,  Carloe—, l>w>f 
Charles  XII.  Km  —  lugar,  douziemement. 

Dlodeclplo,  a,  adj.  qui  est  le  double  dl 
douze. 

Duodenal,  adj.  2 gen.  (I.  d'anat.)  duodenal* 
du  duodenum. 

Duodenärio,  a  ,  adj.  V.  Dotino. 

Duodlno  ,  adj.  V.  Duodecimo  et  Dwodend. 
$.  m.  (f.  d'anat.)  Duodenum  .-  le  premier  des 
inteslins  greles,  long  de  douze  iravers  de  doi»* 

Duplex  ,  adj.  2  gen.  double.  Dia  — ,  Jourds 
feie,  de  gala. 

Diplica^aö,  t.  f.  duplicalion  .*  aclion  ds 
doubler  une  quanlile  oude  la  mulliplier  paffL 
(I.  fanat.)  Duplicature  :  pariies  repliees ,dot- 
bles. 

Duplicädamente,  adv.  doublemeiit,  audofr 
ble;  de  deux  manieres. 

Duplicädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Duplicär,  v.  a.  doubler,  redoubler,  aof- 
menter  au  double,  nieilre  le  double.  Direot 
faire  deux  fois,  repelcr. 

Düplice,  adj.  2  gen.  double.  Fislm— ,  tt*t 
double ,  doni  Toftlce  est  plus  solennel  que  dam 
les  autres.  Convento  — ,  on  donnait  aulrefeis 
ce  noni  aux  monasleres  composes  de  detfl 
corps  de  bdtimenls,  Tun  pour  les  religieux,  et 
I'aulre  pour  les  religieuses. 

Dupi.icidade,  *.  f.  duplicile.  V.  Dobrei  et 
Duplicacäo. 

Düplo,  a  ,  adj.  double  :  qui  pese,  vaut,  cot- 
tient  deux  fois.  i  m.  Le  double  :  une  fois  an* 
Uni. 


BUY 


DYS 


«6» 


dac :  premiere  dignite  de  ia  no- 

ief,general  d'armee. 

'.  docbesse  :  fenime  d'un  duc ; 

Me  un  duche.  Sorte  d'etoffe  de 
i 

f.  m.  dim.  de  Duque. 

tree,  longueur  de  temps. 

'.  duree  .-  espace  de  temps  que 

>.  Tenue  :  duree  d'ane  assem- 

— ,  court,  de  peu  de  duree. 

heraxio. 

a,  adj.  durable  .*  de  longue 

s.  f.  (I.  d'anat.)  dure-mere« 
rieure ,  epaisse  et  dure ,  qui  en- 
»au. 

adv.  durement:  d'une  maniere 
»te,rudesse. 
m.  *  calmande  :  etofle  de  Urne 

ip.  durant,  pendant. 
..  durer,  subsister.  Demeurer, 
etendre ,  se  prolonger.  Como  te 
comme  on  fail  son  lit,  on  se 

(/.  2  gen.  durable  :  qui  doit  ou 
gtemps. 

igen.  j  dur  et  Terrae,  parlant 
adj.  )  duble,des  fruils;  qui 
e.  Picego  — ,  duracine  .-  cspece 
ir  ferme. 

adj.  conslipc,dur. 
.  durele,  fennele,  solidile.  (flg.) 
»everance,  obslination. — ,  ru- 
bilile,  endurcissemcnt.  Resis- 
enlre.  conslipalion,  durele  du 
.  durelcs;  lumeurs,  callosites. 
t.  Sorte  de  fruit  d'Asie,  qui  res- 
liehauis. 

iyt.  f.  i(.  burl.)  V.  Etpada. 
\ ,  adj.  tup.  de 

/.dur,  forme,  solide;  qui  a  de 
;  fächeux,  difficile  a  supporter; 
:ruel.  Obstine ,  eniete.  — ,  rüde , 
sie.  Pito  — ,  ou  Duro,  ($.)  pias- 
l'Espague  qui  vaut  environ  5  fr. 
Ussia. 

Duturo  ,  i.  m.  dutroa  :  plante 
i  le  vin,  cause  une  joie  insensce 

adj.   2  gen.   duuraviral  .-  des 

i,  t.  m.  duumviral  :  qualile, 

mvir,  sa  duree. 

i.  m.  duumvir:  magislrat,  juge 

se. 

T.  'doute,  inccrlilude;  difficulle 
ine  maliere.  Irresolution.  Etlar 
doute,  douler.  Etlar  uma  cousa 
uleux,  incertaiu.  Pdr—,  oppo- 
une  difTicullc.  Pör  cm  — ,  meine 
n  doute.  Ficar  em  — ,  demeurer 
,  resler  doulcux.  Tirar,  sair  da 
ir  de  doute,  $§m  — ,  sans  doute, 


assurement.  Ponko-lke  — ,  J'en  doute.  Ter  —  t 
com  alguem,  avoir  des  querelies  avec  quel- 
qu'un. 

Duvidädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Duvidar.  adj.  Donton 
doute. 
f  Duvidador,  t.  m.  douteur,  qui  doute. 
Duvidar  (de),  v.  n.  douter :  etre  incertain, 
etre  en  doute,  irresolu.  (ant.)  Graindre.  Ape- 
not  te  pöde  — ,  on  ne  peut  guere  douter.  JVd© 
ha  que  — ,  il  n'y  a  point  de  doute,  Ia  chose  est 
certaine.  Ninguem  duvidata,  personne  ne  dou- 
tait.  Duwdo  d'itso,  J'en  doute.  Ndo  duvidemos, 
il  n'en  faut  pas  douter. 

Dcvidösamente,  adv.  douteusement  .*  avec 
doute. 

Duvtoöso  ,  a  ,  adj.  incertain ,  irresolu ,  inde- 
cis  :  qui  doute.  Douleux ,  incertain ,  proble- 
matique ,  ambigu ,  donl  on  peut  douter.  Ainda 
o  como  estd  muito  — ,  on  ne  peut  encore  corop- 
ter  sur  rien. 

DuzÄÖ.  V.  Dotdvo. 

Duzentos,  as,  adj.  pl.  num.  deux  cents. 

Düzia  ,  s.  f.  douzaine  .*  nombre  de  douie. 
Meia  —  ,  demi-douzaine.  Cousa  das  — #,  chose 
commune,  de  peu  de  merile.  A's  — *,  par  dou- 
zaines;  a  Ia  douzaine. 

f  Dyma metro  , ».  m.  dynametre :  inslrument 
pour  mesurer  l'amplillcalion  du  telescope. 

Dynämica  ,  t.  f.  dynamique  :  science  des  for- 
ces  <|ui  meuvent  les  corps;  science  du  mouve- 
ment  des  corps  qui  agissenl  les  uns  sur  les  au- 
tres. 

Dynamömetro,  t.  m.  dynamometre  :  ma- 
chine pour  coraparer  Ia  force  des  hommes  et 
desbetesde  trait;  pour  mesurer  Ia  force  des 
moteurs,  tels  que  Ia  vapeur. 

Dynasta  ,  t.  m.  dynasle  :  pelil  souverain  de- 
pendant  d'un  autre,  donl  le  pouvoir  etait  pre- 
cairc,  les  eials  peu  etendus. 

Dy*ast«a,  i.  f.  dynaslie  :  suite  de  rois,  de 
princesd'un  pays;  suite  de  souverains  d'une 
meme  famille. 

Dy'scolo,  a  ,adj.  dyscole:  insociable;  diffl- 
cile  et  dedalgneux;  d'un  commerce  dange- 
reux;  (flg.)  qui  s'ecarle  de  l'opinion  recue. 

f  Dyscuäsia  ,  $.  f.  (I.  de  mid.)  dyscrasie  : 
sante,  Constitution  mauvaise. 

f  Dysecea  ,  t.  f.  (f.  de  mid.)  dysecee  :  du- 
rele de  l'ouie. 

DYSENTRRiA ,  s.  f.  (I.  de  mid.)  dyssenterie  : 
devoiemenl  avec  douleurs  d'enlrailies. 

f  Dysenterico  ,  a  ,  adj.  (I.  de  mid.)  dyssen- 
lerique  :  de  Ia  dyssenterie. 

f  Dysepllötico  ,  a  ,  adj.  (I.  de  mid.)  dyse- 
pulotique  :  qui  ne  se  cicatrise  pas  (ulcere). 

f  Dysmenorrhea  ,  *.  f.  {t.  de  mid.)  dysme- 
norrhee  :  ecou lernen l  difficile  des  regles. 

f  Dysodia  ,  e.  f.  dysodie  :  puanleur,  exliala- 
lion  des  malieres  felides  du  corps. 

f  Üysuma  ,  i.  f.  (f.  de  mid.)  d>sopie  :  difli- 
culle de  Ia  vision. 

f  DvsoRExiA ,  j.  f.  (t.  de  mid.)  dysoresje ; 
uiauvais  ou  fälble  appetit ,  4ego(|t. 


t  Drwnii ,  '.  f.  ('.  dt  mM.)  dytoimit  i  if- 
ftlbJiisemPnl.diin.mlle  de  Tod  oral. 

DUPi.rsn,  i.  f.  it.de  mW.)  djspepsie  :  di- 
gcitian  lakorieu». 

+  DispiIptico,  *,  adj.  ((.dt  med.)  qtii  i  la 
djsiH-p'it-  ■  miilidi'l. 

f  1)ispbi'.««iismo,  ».  m.  (I.  de  miy.)  dreper- 
maiinnf  i  Impuiiiince  pir  l'eminlon  de  la  is- 
■eneo  goutle  n  Könne,  vk  pir  ta  priuiion. 


E.l.  *i.  (Inqulemo  IrllrcdeVilphaliet  por- 
lufäb,  cl  la  neronde  de*  loyetleii;  deiltjne 
l'Etl;  cin<|ul<taic  lellre  daminicole;  slffilfle  3 
e»  l)pon»jiphic;iJici  lei  Romain»  liBnllleillSi 
ilc[i,!ilPsCrop»(. 

E,  ton/,  cl.  Mi*  nn  cnmmenfemeni  da  I 
phHiv  |  II  scrl  de  parlicule  inlrrroBaliv.-  pou 
lüiilcr,  repllquer.  Et. :  £  lu  *äo  [a-.ct 
mtimoP  \-l  toi,  na  lalf-ln  pas  de  meine?  II  MI 

ii[|in|iiiir  I«  ptu  deeii  qu'on  f o i l ,  c tu .  Ei. 
que  Icmoi  fiiij  rata  hio?  eh  lilen:  que nou 


pjq-.  de  lurcc  A  un«  renotise,  etc.  Et.; 
*r«i  flltfuni  errof  —  B  iMui  jrunrie ;  ai-; 
[iiti  i|urN|ne  faule?  —  Out,  iiue  Irii-Rr« 
R ,  I>rrjj.  tat.  <iui  entre  dans  la  cum« 
de  pliisit-urt  niuts,  et  eiprimo  la  sepai 
l'aJiifliii»: ,  Ij  privatum.  Ei.:  Ene mar,  en 
f->!'li  ■■  l..ilill>,pri.erd8l«fore«: 


i  traiaülc 


DTimniü.  V.  Jptoani. 

tI>iM-irniut,t.f.(i.d«iHU.)llfif*a| 
ÜHlcullii  i)'a«*ler. 

Pill. IS»,  t.f.  (I.  dt  aM)  dj.»n~  4 
sult«  de  rtspirir,  reipiraiio»  penible. 

DTsunu,i.f.{l.d.  ««fjdiiuriei 

t  E5fc 


F,  Md>.3rr«    ,<.eV|- 

f.  ebiillliion  -ariiondcl 
-  de  nmyut,  Abi)  lli  lm;i: 

(f.deool.)  Jeble.hlrbl 
iioire:  ;^u.)  blincl 


*,nd/ 


ilan*  regllse)  a   |a   mimoi»' 
«flijN'iin  ilonlon  n'.i  j)a*lL-curpi;;jm 
■lllilqu«. 

"  EttSMjlfl.  V.  Exttpt&o. 

ICi.i  -i-.si  il  iL.  i  in  he  ,  ele.  V.  Kxrettt.... 

f  EiXHIHI.St.t. /■.  ((.de  ».',(.  .  tert, 
mliiiiim  I.-Ari',  smrt'rficiclln,  t|w  s1 
ue  la  peau;  epanchemeiit  i 
iion  cause  entre  la  rhair  el 

El'.(,i.f.smst*(,i.  m.  Ecdt>»i: 
de  l'aneicn  Testament. 


ECO 

iora,«.  f.  ff.  *  bot.)  *tchlno- 

\s  epirieux;  plante  ombellifere  a 

i. 

• ,  s.  m.  (f.  de  bot.)  echinope  ou 

9  berissonnee. 

rrstao ,  t.  m.  (f.  cfhist.  nat.)  echi- 

rcr  intestinal. 

,  Ä ,  adj.  (f.  de  bot.)  echine ,  beris- 

r.  m.  (f.  <Je  6of.)  'echite:  plante 
genre  des  apoeynees. 
.  echo  :  redoablemenl  et  repeii- 
Heu  oa  il  se  fait;  (flg.)  celui  qui 
in  aotre  dil ;  (f.  de  poie.)  repeti- 
iers  mots  ou  des  dernieres  sylla- 
vi.)  — ,  repetition  du  meme  soo; 

7.  de  mytk.)  Echo  •  fille  de  l'air ; 

ibuleux. 

,  adj.  {L  de  poH.)  II  se  dit  des 

k ,  t .  f.  echometrio :  art  de  faire 

s  les  ediflees. 

,   t.  m.   echomelre  :  regle  oa 

mesurer  la  duree  des  sons,  con- 

ilervalles  et  leurs  rapporls. 

k ,  adj.  eclcclique  :  ( pbilosopbe ) 

is  adopler  la  banniere  d'aucune 

ce  qu'il  peut  y  avoir  de  vrai  dans 

le  chaeune. 

10 ,  $.  m.  eclectisrae  :  pbilosopbie 

i.  m.  eclegme .  medicament  pec- 
nou ,  lok. 
a ,  p.p.  de 

>.  a.  eclipser,  obscurcir,  inter- 
ere,  empecher  un  astre  de  parat- 
curcir,  ternir  (la  gloire,  la  re- 
.);  eclipser,  eflacer.  Se  dit  du 
enl  qui  en  effacent  d'aulros;  de 
ni, 

,,  v.  r.  •'eclipser:  sooflrir  l'e- 
l  du  soleil ,  de  la  lune,  etc. ;  (fig.) 
Ire,  son  eclat;  »'eclipser,  dispa- 
ide,dc  la  societe). 
n.  (f.  eVtutr.)  *  eclipie ;  obscur- 
n  asire  par  Unterposition  d'un 
teeureisflement  passager  ou  eu- 
%i.)  V.  Ellipse. 

.  f.  (f.  d'atlr.)  «cliplique  ;  ligne 
i  quitt«  pas;  cercle  que  la  terre 
ns  lecjuel  ont  lieu  les  eclipse«  de 
e. 

, *4j.  ecljpüque  :  des  eclipses. 
V.  Egloga. 
>mp6ria. 
Mo,  etc. 

f.  economie :  ordre ,  regle  dans 
s  le  menage;  epargne,  l'oppose 
'Eeonomat :  Charge.  Office  d'e- 
c  eglise-  —  polilica,  economic 
t  par  lequcl  un  etat  subsislc; 
i  «Je  la  jnodurtion ,  de  la  djülFJ- 
consoiamolion  des  richesses. 
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— anitnql,  vegetal,  economje  animale,  ?ege- 
lalc  :  Organisation  des  animaux,  des  vegetaux. 
(ft9-)  — »  harmonie  des  pariies,  des  qualile» 
(d'un  corps);  disiribution  (d'un  discours); 
disposilion  (d'un  dessin),  relativement  a  reffet; 
sage  cmploi. 

Econümica  ,  $.  f.  cconomique  :  partie  de  la 
Philosophie  m orale  relative  au  gotivernement 
d'une  famille,  d'un  etat.  V.  Economia. 

Economicaiente  ,  adv.  cconomiquement  t 
aree  economie. 

Econömico,  a,  adj.  economiquo:  qui  eon- 
cerne  l'economie,  le  gouvernement  d'une  la- 
millc,  la  richesse  publique;  de  l'economie; 
qui  lend  a  l'economie.  Econome ,  menager. 

Ecoxomi'sta  ,  t.  m.  economiste  :  ecrivain  qui 
s'oecupe  de  Teconomie  politique. 
Bconomizado,  a,  p.  p.  de  Economisar. 
Ecoxomizador,  a,  $.  econome,   menager, 
epargnant. 

Economizär,  tJ.  a.  economiser:  administrec, 
gouverner  aree  economie ;  epargner,  menager. 
Ecu.xomo,  f.  m.  econome  .-  sorte  de  regisseur, 
celüi  qui  a  so  in  de  la  depense  d'une  maison; 
eccI6siastique  charpe  d'administrer  (es  re?enut 
d'une  abbaye,  d'un  beneflee,  etc. 

Ecpbrastico,  a,  adj.  (I.  de  m4d.)  V.  Api- 
rilito. 
Ecstasc.  V.  Extate. 

•f  Ectröpio  ,  i.  m.  (I.  de  mtd.)  ectropion  : 
eraillemenl,  renversement  de  la  paupierc  iti- 
ferieure. 
Ecüleo.  V.  Equüleo. 

f  Ecuii^MiCAMfeNTE,  adv.  OBcumeniquemcnl : 
d'une  maniere  cecumeniquo. 

f  Ecümenicidäde,  f.  f.  cecamenicile :  qualitö 
de  ce  qui  est  CBCumenique. 

EcuM änico  ,  a  ,  adj.  cecuincniquo ;  universcl , 
de  loute  la  terre  (concile). 

Edacidade  ,  s.  f.  edacile.  Se  dil  du  teftps  qui 
ronge  et  consume  tout.  V.  Yoracidade. 

Edaz,  adj.  2  gen.  (poet.)  grand  inaogeur, 
vorace,  glouton.  Qui  ronge ,  consume ,  devore 
(le  teraps). 

Edema,  t.  f.  (t.de  mid.)  '©deine :  tumeur 
raollc,  blanche,  sans  douleur. 

Edehatöso,  k,adj.  (t. de  mid.)  osdemateux : 
altaque  d'un  cedeme,  ou  de  la  naiurc  de  l'oj- 
deme. 

f  Edamer a,  t.  f.  (I.  d'hitt.  nat.)  ddemere  r 
coleoptere. 
Edesseno,  k,a4j  de  la  fille  d'Edosse. 
f  EdetIno,  \,adj.  de  Valcnce,  babilanl  de 
Valencc. 

Ediqaö,  f.  f.  edilion  :  publication  d'un  livre; 
impression ;  toits  les  exemplaircs  d'un  livre  qui 
onl  öle  imprimes  en  une  fois. 
Edictal.  V.  Eäital. 

EpicTü,  $.  m.  edil,  loi ,  ordonnnncc,  Consti- 
tution du  souverain.  Placani ,  a fliehe. 

EpiKipAgAö,  $.  f.  edilicalion  .-  a'.'lioti  de  h.iür, 
oVcjjjficr;  \fig*)  d'edifler,  de  iIokiht  l«  Im»ii 
exeiiijile;  scntimenls  vurineuT  ,  pictis,  iuspirc» 
par  le  bon  esemplc,  le»  dibcuur.s. 


4T0 


BBR 


t  Dysosmi'a  ,  t.  f.  (I.  de  mM.)  dysosmke  t  af- 
fatblissement,  difllculte  de  l'odorat. 

Dyspkpsja,  *.  f.  (/.  de  mid.)  dyspepsie  :  di- 
ge&lion  laborieuse. 

f  Dyspeptico,  a,  adj.  {i.demid.)  qui  a  la 
dyspepsie  (malade). 

f  Dtspkrmatismo,  t.m.  (f.  de  mM.)  dyspcr- 
maüsme i impuissanee  par  l'emission  de  la  se- 
mence  gouite  a  Roulte,  ou  par  «a  privation. 


EGH 

DrspnoxiA.  V.  Aphonia. 

f  Dyspurägia  ,  $.  f.  (I.  de  mM.)  dysphragitt 
difllcultö  d'avalcr. 

Dyspnka,  t.  f.  (/.  de  med.)  dynpnec  :  diffl- 
cullc  de  respirer,  respiralioit  penible. 

DvsüniA,  t.  f.  (|.  de  mid.)  djsuric  :  diflficult© 
d'urincr,  douleur  en  uriuant. 

fDnlsco,  s.  m.  (t.  d'hist.  na/.)  dytiqot: 
coleoptere  penlamere,  neclopode. 


E. 


E,  i.  m.  cinquieme  lettre  de  l'alphabet  por- 
tugais,  el  la  seconde  des  voyelles ;  deslgnc 
l'Esl;  cinquieme  lettre  dominlcale;  siguifle  5 
eu  typographie ;  ciiez  les  Romains  signißait  250, 
et  che*  les  Grecs  5. 

K,  eonj.  et.  Mis  au  commencement  de  la 
phrasc,  il  sert  de  particule  interrogative  pour 
refulcr,  rcpliquer.  Ex. :  B  tu  nno  faze$  o 
metmoP  et  toi,  ne  fais-tu  pas  de  meme?  II  sert 
0  marquer  le  peu  de  cas  qu'on  fait,  etc.  Ex. : 
E  que  temot  not  com  itto?  eb  bien!  que  nous 
Importe?  II  sert  aussi  ä  donner  plus  de  poids, 
plus  de  force  h  une  reponse,etc.  Ex.:  Com- 
vit  tti  algum  erro  P  —  B  mui  grande ;  ai-Je  com- 
m is  (juelque  faule?  —  üui,  une  tres-grande. 

E,j>rcp.  tat.  qui  enlre  dans  la  composition 
de  plusicurs  raots,  et  exprime  la  Separation, 
l'abseiicc  ,1a  privation.  Ex.:  Bnervar,  enerver : 
rendre  faible,  priver  de  la  force. 

Ea.  V.  Eia. 

Eu.»xisTA,  f.  m.  £benisle:  qui  travaillc  en 
ebene,  en  marqueterie,etc. 

Kraxizado,  ki  p.p.  de 

•j-  Ehaxizäh,  v.  a.  ebener  :  donner  au  bois  ia 
coiil cur  d  'ebene. 

Euam0,  i.  m.  (t.de  bot.)  ebene:  bois  noir, 
tres-dur,  tres-pesant;  ebenier,  arore  des  Indes 
qui  donne  I'eb6nc.  —  bas  tarda,  aspalata  bois 
noir,  faux  ebenier  d'Auierique. 

Kiiktar.  V.  Hebelar. 

•{■  Kiuoxita  ,  $.  m.  ebionite:  seclairc  d'Eblon , 
Itereiique  qui  niait  la  divinite  de  Jesus-Christ. 

E Bi  sco.  V.  Hybitco. 

t  Eborkkse,  adj.  i  gen.  natural  ,  babitant 
d'Jsrora,  Tille  metropolilaine  du  Portugal. 

f  KnnuTivo,  a  ,  adj.  qui  donne  l'ivresse,  qui 
rem!  ivre. 

Eiiriedadb,  $.  f.  irresse.  V.  Bmbriaguex. 

Ebuif^stantb,  adj.  2  gen.  (I.  de  poit.)  qui 
fol.-ilrc  en  s'enivrant. 

f  Eukifestivo ,  a  ,  adj.  ( I.  de  poit.)  gai ,  fo- 
Idtre  a  cause  d'avoir  bu. 

Er.mo,  a  ,  adj  "ivre :  qui  a  le  nerveau  trouble 
par  les  fuiaces  du  vin ,  etc. ;  dont  los  nerfs  sont 
an'.trs  par  le  vin;  :fig.)  qui  a  l'cspnl  trouble 
par  l.i  gluire,  l'ainour,  elr. 

EauiöNO,  a,  uilj.  hwjjiK     sujei  &  l'iyro- 

invriv. 


Ebrisai.täntf.  ,  aiij.  2  gen.  (I.  de  poit.)  qol 
s'enitre  en  saulanl. 

Em:u.n;\ö,  *./".  ebiillition.-  aclion  de  bouillir. 
de  fcriuenler.  —  de  savgue ,  «*bu llilion .-  um ladie 
qui  cause  sur  la  peau  des  elevures  ou  lacbw 
rouges. 

Ebllo ,  t.  m.  ( t .  de  bot.)  ycble ,  hieble,  petit 
surcau. 

EniiR.VEO,  k,adj.  d'ivoire;  fig.)  blancroinof 
de  l'ivoire. 

E<^a,  t.  f.  'cenotaphe  •  torabeau  vidc  drcss4 
(dans  leglisc)  a  la  memoire  dun  rnort,  de 
qiielqtrun  donton  n'a  pas  le  Corps ;  sarrophage, 
catafalquc. 

"  E«XKigAö.  V.  Excepcäo. 

ECCKMTIUCIDADE  ,  ClC  V.  RxCC%t... ,  CtC 

f  EccnYMosE,  *.  f.  ( t.  de  mvd.)  crrlivinose: 
conlusion  legere,  superliciclle,  <|ui  u'cflM)«e 
que  la  peau;  epanchemenl  de  sang  quccclle 
lesion  cause  entre  la  chair  et  la  peau. 

Ecclesiastez,  f.  »i.  Ecclcsiasle :  im  des  Jiur* 
de  landen  Testament. 

ECCLKSIASTICAMK.NTR  ,    dat.     CC(.K'sius!.i|Ui- 

ment:  en  ecclcsiasticjuc. 

EcclesiAstico,  a,  adj.  ecclesiasliqui* :  «;'' 
apparlienta  l'eglisc,  qui  y  sert ;  du  rli'ivy.«:-' 
I'eglise.  t.  m.  Ecclesiastique  .-  Iivrc  de  Tanr.  a 
Testament,  it.  V.  Cterigo. 

Ecco.  V.  Echo  ou  Eco. 

+  Eccoprötico  ,  a  ,  adj.  (t.  de  mid.)  eceopio 
tique .-  remede  pyrgalif ,  doux  el  laxatif. 

Ec£tera,  du  laiin  et  ecetera,  etc.,  etc.,  et 
autres,  et  le  reste. 

*  Echacörvos,  t.  m.  V.  EmbutleirOy  tmjws- 
tor.  En  Espagne  on  donne  ce  nom  aux  predica- 
icurs  de  la  bulle  de  la  Cruciade. 

"  Echadico  ,  a  ,  adj.  aposte  :  cnvoye  pour  d«v 
couvrir  quelque  ebose;  espion,  emissaire.  II 
est  aussi  subslautif.  Repandue  avec  art  et  en 
sccrel  ;  contrefaito  ,  supposee  ,  apoerypha, 
feinte,  en  parlant  d'une  nouvelle,  etc. 

f  EcniDKA  ,$.  f.  ( t.  d'hist.  nat.)  *  fourmilief 
epinetix  de  la  Nouvcile-llollande. 

f  EcniMO,  1.  m.  (I.  d'urch.)  'eebine.  ovei 
moulure  d'architccture  dont  le  profil  est  UilM 
en  quart  de  ccrcle. 

f  Ecui!|»n£ii«Es,  t.  m.  pl.  (4.  d'hit^  M|»J 


EGO 

«OKA,«,  f.  (I.  de  bot.)  #echlno- 
ils  epineux;  plante  ombellifere  a 
». 

o\  $.  m.  (/.  de  bot.)  echinope  ou 
I«  faerissonnee. 

■rst-no ,  t.  m.  (I.  (Tkiti.  nat.)  echi- 
ver  intestinal. 
»,  i ,  adj.  (I.  de  bot.)  ochine ,  beris- 

c  m.  ( I .  de  eof.)  *  echite :  plante 
■  genre  des  apoeynees. 
n.  echo  :  redoublement  et  repeü- 
Heu  od  II  se  feit;  (flg.)  celui  qui 
'an  autre  dit ;  ( I .  de  poie.)  repeti- 
liers  uiots  ou  des  dernieres  sylla- 
inj.)  —i  repetition  du  memo  ton; 

.  (I.  de  tnyth.)  Echo ;  fille  de  l'air ; 

fetalem. 

a  ,  adj.  ( f.  de  poh.)  II  se  dit  des 

9 

\k ,  f.  f.  echometrio :  art  de  faire 

ds  les  edifices. 

>,   i.   m.   echoraclrc  :  regle  ou 

mesurer  la  duree  des  sons,  con- 
nlenalies  et  leurs  rapporls. 
,  A  ,  adj.  ecleclique  :  ( pbilosopbe ) 
int  adopler  la  banniere  d'aucunc 
t  ce  qu'il  peut  y  avoir  de  vrai  dans 

de  chjeune. 

■o ,  f .  m.  eclecüsme  :  pfailosopbie 

,  f.  m.  eclegme .  medicament  pec- 
mon,lok. 
,a,  p.p.  de 

«.  m.  eclipscr,  obscurcir,  inter- 
tiefe, empecher  un  astre  de  parat- 
»acarcir,  ternir  (la  gloire,  la  re- 
6.);  eclipser,  eftacer.  Se  dit  du 
ilentqui  en  eflacent  d'autros;dc 
tat. 

iE,  v.  r.  »'eclipser:  souürir  Pe- 
st du  soleil ,  de  la  lune ,  etc. ;  (fig.) 
istre,  son  eclal ;  s'eclipser,  dispa- 
mde,de  la  societe). 
m.(t.  d'aslr.)  *  eclipse :  obscur- 
un  astre  par  I'inlerposiüon  d'un 
»bseureissement  passager  ou  eu- 
ami.)  V.  Ellipse. 

«.  f.  (f.  d'astr.)  ecliplique  :  ligne 
M  quitte  pas ;  cercle  que  la  lerre 
laus  lequel  ont  lieu  les  eclipses  de 
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kj*dj.  ecliplique  :  des  eclipses. 

f.  V.  Egloga. 

Cempdrta. 

.  Echo ,  etc. 

«.  f.  economic :  ordre ,  regle  dans 

laus  Je  nienage ;  epargne,  l'opposc 

e.  'Econorual :  Charge.  Office  d'e- 

nne  eglise.  —  polilica,  economic 
-4n  par  lequel  un  etat  suhsislc; 
alle  de  la  piodurtion ,  de  la  diälrj- 

1a  consoiumaiion  des  richesses. 


— animal,  tegttal,  economje  aniinale,  *ege- 
taic  :  Organisation  des  aniiunux,  des  vegetaux. 
(flg.)  — ,  harmonie  des  parlies,  des  qualiles 
(d'un  corps);  dlsiribulion  (d'un  discours); 
disposilion  (d'un  dessin),  rclaliveraent  a  reffet; 
sage  cmploi. 

Econönica  ,  t.  f.  6conomique  :  partic  de  la 
Philosophie  moraie  relative  au  go u verneinen l 
d'une  famillc,  d'un  etat.  V.  Economia. 

Ecokömicabexte  ,  odv.  cconomiquemcnt  : 
avee  economie. 

Econömico,  a,  adj.  econoniiquo:  qui  eon- 
eerne  l'economie,  le  gouvernement  d'une  fa- 
millc, la  riebesso  publique;  de  l'economie; 
qui  tend  a  l'economie.  Econonie,  menager. 

Ecoxow'sta  ,  t.  m.  econo  miste  :  ecrivain  qui 
s'oecupe  de  l'economie  politique. 

Ecokomizado  ,  a  ,  p.  p.  de  Economisar. 

Ecomomizadoa,  a,  f.  econonie,  menager, 
epargnant. 

Econo  mizär,  v.  a.  economiser :  adminislrer, 
gouvemer  avec  economie ;  epargner,  menager. 

Ecoxouo,  t.  m.  eeonome  .*  sorle  de  regisseur, 
celui  qui  a  soin  de  la  depense  d'une  maison; 
ecelesiaslique  charge  d 'adminislrer  les  revenus 
d'une  abbaye,  d'un  beneficc,  etc. 

EcpnnÄsTico,  a,  adj.  (f.  de  mUd.)  V.  Api- 
ritito. 

Ecstase.  V.  Extate. 

f  Ectrüpio  ,i.  m.  ( I.  de  nUd.)  eetropion  : 
eraillcmcnt,  renversement  de  la  paupicre  in- 
ferieurc. 

Ecüleo.  V.  E quäle o. 

f  Ecum£:«icam£xte,  adv.  OBCumdniqucinciil: 
d'une  maniere  meumenique. 

f  EcuME^ianAoE ,  f.  f.  cecomenicile :  qualilö 
de  ce  qui  est  oecumenique. 

Mcvutmco ,  a  ,  adj.  mcuincnique :  univorscl , 
de  louto  la  lerre  (concile). 

Edacidade  ,  t.  f.  edacite.  Se  dit  du  teftps  qui 
ronge  elconsume  toul.  V.  Yoreeidade. 

EdAz,  adj.  2  gen.  (poei.)  grand  inangeur, 
vorace,  gloulon.  Qui  ronge,  consume ,  devore 
(le  temps). 

Edema,  t.  f.  (t.de  inekt.)  'odeme:  tumour 
molle,  blanche,  sans  douleur. 

Edehatöso,  k,adj.  (f. de  mid.)  aodcrualcui  : 
allaque  d'un  oedeuio,oude  la  naiurede  Ym- 
derae. 

f  Ed£mera,  f.  f.  (I.  d'hitl.  nat.)  edemere  : 
coleopterc. 

Edksseso,  a,  adj  de  la  Tille  d*Ldossc. 

f  EdetIüo,  k%adj.  de  Valence,  habilanl  do 
Valence. 

Eokjaö,  f.  f.  edilion  :  publiealion  d'un  livre; 
improssion ;  tous  les  exemplaircs  d'uu  livre  qui 
ont  ele  imprimes  en  une  fois. 

Edictal.  V.  Eäilal. 

EnicTü,  t.  m.  edit,  loi,  ordor.nnncc,  Consti- 
tution du  souverain.  Piacard ,  a fliehe. 

EuinCAgAÖ,  $.  f.  cdilicatiou  :  ii'.*lion  de  liälir, 
(J'edilicr;  {/lg.)  d'edifler,  de  umim-r  le  hon 
exciiiiilo;  senlimenls  veriiienx  ,  jhimix,  itispirvs 
par  le  bon  cxcmplt'!  Iv»  dis.touj.s 
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EDincAMtstMO,A,o4/.  jnp.de 

Eoincioo,  a?  f.  p.  de  Edificar.adj.  (/If.) 
£diüe,loaebe. 

Edificador,  a,  f.  ediflcateur:  qui  feit,  qui 
eonstruil  un  ediüce. 

Edificamkhto , «.  m.  '  edilication  :  aclion  de 
bdlir. 

Edifica.yte.  V.  EdifUativo. 

Edikicar,  v.  a.  editier,  bdtir  (un  temple, 
elc).  — ,  portcr  ä  la  vertu,  a  la  piete,  par  les 
cxcuiples  ou  les  discours.  Fouder,  etablir. 
—  na  oreia,  (ßg.  (am.)  bätir  sar  le  sable. 

Ediucativo,  kyCtdj.  ediüant :  qui  porie  a  la 
vertu ,  ä  la  piete. 

EuiFiciu ,  t.  m.  ediflce :  batiment  considera- 
ble ,  public ;  palais ,  temple. 

Eoil,  t.  m.  (t.  d'ant.)  edile:  magistrat  ro- 
main;  inspecteur  des  jeux,  des  ediüces,  des 
vivres. 

f  Eüiücio,  a  ,  adj.  d'edile ,  qui  concerae  Pe- 

dile. 

tEoiLiDÄDB,  f.  f.  edilile  :  magislrature  de 
l'edile;  sa  duree. 

Edital,  ».  m.  •  a  fliehe ,  edit.  adj.  2  gen.  Qui  se 
fait  par  a Hiebes. 

Euitü,  t.  m.  V.  Edicio. 

EimOii ,  *. «.  edileur :  qui  revoil  et  fait  im- 
priuier  l'ouvrage  d'autrui. 

Eoitto.  V.  Edicio. 

f  Edöhio  ,  a,  adj.  ( t.  de  poh.)  de  Tbrace. 

Eulcavau,  t.  f.  educalion  :  soin  pour  in- 
struire,  former  le  corps,  1'csprit  et  les  meeurs; 
ari  de  former  le  cuiur,  l'esprit  et  le  corps; 
exerciee  de  cel  art. 

Educado  ,  a  ,  p.  p.  d'Educar. 

Eulxadör,  a,  *.  educateur  :  qui  donne  l'e- 
ducalion ;  qui  eleve. 

EnucANDA ,  #.  f.  jeune  pensionnaire  d'un  cou- 
venl. 

Eduöar,  v.  a.  elever,  inslruirc  les  enfants, 

faire  leur  educalion. 

fEDicgÄö,«. /".  l'action  de  tirer,  d'extraire 
une  chose  dune  autre. 

Edlixora^aö,  t.  f.(t.  de  chim.)  edulcora- 
tion :  action  d'edulcorer. 

Eulixorado,  A,p.  p.  de 

Edulcorar,  v.  a.  (I.  de  chim.)  edulcorer: 
enlever  les  sels  des  poudres  en  les  lavanl; 
adoucir  avec  du  sucre,  du  sirop,  du  miel. 

f  Eullo  ,  a  ,  adj.  edule  ,  bon  a  inanger 
(fruit). 

Eorzioo,  kyp.p.  de 

Edczir  ,  «.  a.  ( t.  de  phil.)  lirer,  extra ire  une 
ebose  d'une  autre. 

f  Efaut,  t.m.  f-ul-fa :  lenne  de  musique  qui 
indique  le  ton  ou  la  nole  de  fa. 

Efebo. 

, ,  etc. 


Efebo.  \ 

£fkm£ride,  etc.   |  V.  Eph. 
Efesrsiso  ,  etc.    ; 


Effectivamehte,  adv.  effeclivement ,  en  ef- 
fel,  reel lernen t. 
EFFccTivEL,oc(;.  2 gen.  qui  peut  s'effectuer. 

Effkctivo,  a,  aaj.  eiTectif :  qui  est  reelle- 
ment  et  de  fait  certajp.  Efficace. . 


EFF 

Erncnuc>0,  t.  f.  realisation :  actio«  de 
realiter,  tfeffectuer.  *  Effet,  executiofi  dtoe 
chose. 

Effectuado,  a  ,  p.  p.  d'E/feetuar. 

Effectuälmkntf..  V.  Effeclitamente. 

Effectiar,  v.  a.  effecitier:  mettre  a  effei ; 
raettre  en  execulion;  realiser. 

Effectuar-se,v.  r.  se  realiser;  etre  effec- 
tue;  avoir  lieu. 

Ekfectiöso,  a.  V.  E/fectivo,Eflicas. 

Ekfeito,  *.  m.  eflet  •  resuliat,  produit  d'uoe 
cause ;  execulion ;  chose  effektive.  ( f.  de  am.) 
— ,  billel.  —t ,  pl.  efl'els  .-  porlion  des  proprie- 
tes,  mcubles,  bardes,  elc.  —  deroiutico,  (L 
de  prat.)  elTet,  fln,  but  .-  connaissance  qua 
prend  le  juge  superieur  des  mesures  de  Finfe- 
rieur  sans  en  suspondre  reffet.  —  suspeusixo, 
(id.)  connaissance  que  prend  le  juge  suprrieur 
des  mesures  de  l'inferieur  en  suspendanl  kor 
execution.  Keceber  a  appellacao  not  dou$  w, 
(id.)  recevoir  l'appel  dans  les  deux  e(fels.Y, 
— devolutive  et — iuapen«eo.  De — ,  co«— ,ei 
eflet,  effectivement,  reellemenl.  Para  —  «V, 
dans  le  but  de ;  en  execulion  de. 

EprEiTUAR ,  elc.  V.  E/fectuar,  etc. 

Effemina(;aü,*.  f.  effemination  :  maoiefH 
de  femme;  mollesse ,  vie  effemiuee. 

EFPEMi*ÄDAMENTE,ade.effemineinent:<roM 

maniere  effeminee. 

Ekfeminado,  a,  adj.  effemine  :  voluplawti 
aniolli  par  les  plaisirs;  frivole,  faible comae 
une  femme.  p.  p.  de 

Effemikar,  v.  a.  effeminer  :  araollir,  renöre 
faible  comine  une  femme.  11  est  aussi  reeipff 
que. 

Efferädo  ,  p.  ut.  V.  Ferino. 

Effervesckncia,  i.  f.  effervescence  ••  mos«* 
ment,  bouillonnemenl  inteslin  d'une  \n\ntftr 
par  laclion  d'un  aeide ,  de  la  chaleur ;  leu«« 
ebullition;  (fig.)  emolion  vive  dans  lesam«i 
dans  les  totes ,  dans  une  multilude.  (I.  de  mH) 
•Orgasme,  agitalion,  mouvement  des  bdinears. 

Efficäcia,  s.  f.  efficacile,  elficaee;  forct, 
vertu  pour  produire  un  effet. 

Efficacissimo  ,  a  ,  adj.  sup.  de 

ErFicAz,  adj.  2  gen.  efficace  :  qui  prodaüw» 
effcl.  Hörnern  — ,  homrue  d  execution,  qui  *i«1 
a  bout  de  ce  qu'il  entreprend.  Com  txtnpiv* 
effieazes,  par  des  exemples  puissanU. 

Efficazmente,  adv.  efllcacement :  d'one  nw- 
niere  efficace ;  avec  eflicacite ,  avec  forte ,  av« 
succes. 

Efficikncia,  t.  f.  (t.  de  phil.)  action,  arü- 
vile,  force,  verlu  de  produire  un  effet;  effira- 

cile. 

Efficiekte,  adj.  2  gen.  eflicient :  qui  produit 
directement  certain  effet  ( cause  — * ). 

Efficientemkmte,  ade.  d'une  moniere  effi- 
cace ,  avec  effet. 

Effigiädo  ,  a  ,  adj>  fait  en  ronde-bosse.  j>.  p. 
de 

ErFiciiR,  v.  a.  p%  ut.  effigier  :  execulcr  cn 
effl|(tet 
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,  f.  f.  «Ogie .-  Agare,  npretentation 
MMoe;  imag«,  porlrail.  II  ne  «e  üit 
de*  imagei  de  J.-C. ,  de  la  Vierge  et 

• 

iscftnciA ,  f .  f.  (t.de  ehim.)  efflores- 
dait  salin  semblable  ä  la  nioisissure, 
5  an  flocons  qui  se  forme  sur  les  corps 
composenl  a  l'alr;  celte  forma tion ; 
eorps  qui  s'en  couvre.  ( f.  de  mid.) 
M,ebullitions,  pustules  a  la  peau. 
äescente ,  adj.  2  gen.  ( f.  de  ehim.) 
il.-qui  lombe  en  efllorescence ,  qui 
d'efflorescence  (corpi). 
ixciA ,  j.  f.(t.  de  pkys.)  effluence  .- 
i  de  corpuscules.  —  electrica,  ef- 
«trique :  rayonnemenl d'eleclricile. 
estte,  «(/.  2  gen.  (f.  de  phyt.)  ef- 
li  emane  des  corps  ( mauere  — e). 
»,#.  m.  effluvium  :  emanalion  des 
it  d'un  corps.  —s,pl.(t.  de  ehim.) 

tiöso,  a,  adj.  d'oü  il  sorl  des  ef- 

,  i.  m.  sublerfuge,  defaite,  echappa- 

t-fuyanl .-  ruse  pour  s'echapper,  pour 

in  mauvais  pas. 

siciA  \inu».).  V.  Resplendor. 

ca.  V.  Infundica. 

* ,  v.  a.  verser,  repandre. 

>,  t.  f.  elTusion,  epanchement.  (flg.) 

ir,  vive  et  sincere  demonstratio!!  de 

el  d'ainitie. 

,  a  ,  p.  p.  irr.  A'Effundir. 

.  V.  Euphrasia. 

V.  Afutal. 

üpila  ,*./".(  t.  d'anat.)  egagropile  : 

poils  dans  les  inlestins  des  rumi- 

ldj.  m.  Mar  — ,  ( I.  de  giogr.)  mer 

-cbipel. 

t.  f.  { t.  de  myth. )  egide  .-  bouclier  ou 

le  Pallas ,  couverte  de  la  peau  d'A- 

ßg.)  — ,  defense ;  ce  qui  inet  a  cou- 

>eril,etc.;. 

sse ,  adj.  2  gen.  Eginete  :  habilanl  de 

le. 

1.  Hegira. 

,  t.  f.  eglogue  :  pogme  charapetre ; 

le  bergers. 

sta  ,  t.  m.  auteur  d'eglogues. 

i.  f.  jument,  cavale  :  femelle  du  che- 

coortrdo ,  jument  pouliniere. 

*o,  $.m.  gardien  d'un  haras.  — ,  a, 

»rofient  d'un  cheval  et  dune  Anesse 

lule ). 

(■A ,  t.  f.  dim.  d'Egoa. 

m ,  t>.  n.  egoiser  :  parier  trop  de  soi ; 

ler  que  de  soi. 

>,  f.  m.  egoisme  :  amour-propre  qui 

•out  ä  soi ;  opinion  qui  permet  que 

rapporte  tout  ä  lui,  nexisle  que  pour 

tut  dcpens  des  aulres. 

.,  t.  2  gtn.  egoisie  :  qui  a  le  vice  ou 

de  retfoiime;  qui  ne  s'uccupe,  ne 


parte  que  de  soi ,  fait  uu  dieu  de  lui-merae  et 
lui  sacriöe  tout. 

t  EGLEFiH ,  t .  m.  ( I.  d'hist.  nat.)  Anon ,  egre- 
fin,  morue  de  Saint -Pierre  :  poisson  du  genre 
du  gade. 

Egregiameiite  ,  ade.  parfailemenl,  excellera- 
meut;  noblement,  avee  gloire. 

Egrlgio,  a  ,  adj.  eminent,  excellenl,  parfait, 
insigne;  brave,  hardi ,  noble,  illustre. 

Ecressaö,  f.  f.  V.  Egre$soy  Saida. 

Egresso,  A,adj.  qui  a  quille,  qui  est  sorli 
(d'une  communaute  religieuse,  etc.). 

Egresso,  s.  m.  *  sorlie ,  depart,  issue ;  dcbar- 
quemenl ,  descente. 

*  Egro  ,  a.  V.  Doente ,  Infermo. 
Ecca  ,  etc.  V.  Egoa,  etc. 

fEcTPciACO,  a,  adj.  £gyptien  :  d'Egypte, 
habilanl d'Egyple.  Unguenio  —,(t.de  pharm.) 
egypliac :  onguenl  detersif. 

EgypciAnoou      )  Egyptien  :  d'Egyple,  ha - 

Egy'pcio  ,  a  , adj. }  bilanl  d'Egyple. 

Egyptaso.  V.  Egypcio. 

f  Egytaxense  ,  adj.  2  gen.  d'Egytanie,  an- 
cienne  ville  de  la  Lusitanie,  aujourd'bui  Idank; 
la  vieille. 

f  Egy'pto,  i.  m.  ( (.  de  giog.)  *  £gypte  :  con- 
trec  d'Afrique. 

*  Ei,  pour  £u,  moi. 

Eia  ,  inier j.  courage,  bon ,  sus ,  or  sus,  al- 
lons !  Ca ,  or  ca !  Depechons !  —  poit  l  he  bien, 
voNons,  allons!  — ,  animol  allons,  courage! 
—  8U$.  V.  —  potf . 

*  Eiba.  V.  Eiva. 

*  ElCElTAR.  (     -.     -. 

•Eicesso.    j    v****- 

*  Eicuaö.  V.  Uehdo ,  Dispenseiro. 

*  Eido.  V.  Eito.  il.  Ergo,  Exceplo. 
Eigäda.  V.  Enxdda. 

Eil-aou  Ei-la,  pour  Eis  ella,  la  voici,  la 
voilä. 

Eil-o  ou  Ei-lo  ,  pour  Eis  eile ,  le  voici ,  Ic 
voilä.  —  quechega,  le  voila  qui  arrive.  — *  cum- 
no*coy  les  voilä  qui  viennenl  ä  uous. 

Äira ,  t.  f.  aire  oü  Ion  bat  les  grains.  il.  ant. 
V.  Hera. 

*  Eiradega.  V.  Eiradiga. 

*  Eiradego,«.  m.  mesure  portugaise  de  12  ou 
24  alquiers. 

'Eiradiga  ,  $.  f.  ancien  impöl  sur  le  pain ,  le 
vin ,  etc. 

Eirado,  t.  m.  'terrasse,  toit  d'une  maison 
en  plale-forme.  V.  Terrado. 

*  Eirel.  V.  Uerdeiro. 

Eirö  ou  1r6,s.  f.  poisson  qui  ressemhie  ä 
l'anguille. 

Eis  ou  Eis-aqci  ,  adv.  dimonel.  voici,  voilä  ; 
tenex.  —  alt ,  voilä.  —  im  aqui,  me  voici ,  nie 
voilä.  —  o,  —  a,{ant.)  V .Eil-o,  Eil-a. 

J-jto,  *.  m. '  suile,  lirade,  ordre.  A—ydc 
suite,  Tun  apres  l'autre,  sans  interruption. 

Kiva,i.  f.  felure  :  paille  dans  les  melaux; 
pelitc  lache  dans  un  fruit  qui  conimence  ä  *e 
gdler.  (flg.)  "Defaut,  faible. 

Eivadu,  a,  adj.  feie;  vercui,  j»arlant  des 
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fruitf ;  d'une  maavaise  sante;  qui  a  un  defaut 
physiquc  ou  inoral.  p.  p.  de 

Eivär-se,  v.r.  devonir  vereux,  parlant  des 
fruils ;  se  fAler,  dechoir,  s'alTaiblir,  diminuer. 

*  Eivecer.  V.  Detmoutar,  Detmaninhar. 

*  Eixeco.  V.  Bnxeco. 

*  Eixecdtar,  etc.  V.  Bxecutar,  etc. 

*  Eixerdar  t  etc.  V.  Detherdar,  etc. 

*  Eiierqueira.  V.  Enxerqueira. 
•Eixerrestamemtz,  adv.  V.  Violeniamenle. 
•Eixäte.  V.  Excepto. 
•\Z\xiDk.V.Saida. 

•Eixiuö.  V.  Cerrado,  Uorta.  Quintal. 

Kixo,  i.  m.  cssieu  ;  axe,  piece  aui  traverse 
los  roucs.  Axe  .*  ligne  droite  qui  passe  par'  le 
ccnirc  d'un  corps  rond,  d'une  courbe,  et  aar 
laquclle  ce  corps  ou  cette  courbe  poorraient 
tuiirner.  —  da  esphtra,  axe  de  la  sphere  :  dia- 
iD-Ure  autour  duquel  eile  est  supposee  sc  mou- 
vuir.  —  do  mundo,  axe  du  monde  :  ligne  droite 
qu'on  suppose  passer  par  le  centre  de  la  lerre 
vi  sc  tenuiucr  auv  dcux  poles.  —  da  balanfa, 
a\o  d'une  balancc  :  ligne  droilc  sur  laijuelle 
eile  lourne  et  se  meu t.  —  öplieo  ou  vuual, 
axe  oplique  ou  visuel :  rayon  qui  passe  per- 
peudiculaircmcnl  par  le  centre  de  1'osil.  Tirar 
uma  cousa  de  seut  — *,  (fam.)  desordonner, 
renverscr,  boulcverser  une  ebose. 

Ejalixac.äö',  f.  /.  ejaculation  :  Omission 
(  d'un  fluido,  du  pollen)avec  forec. 

EjAcfLÄno ,  a  ,p.  p.  de  Ejatular. 

Kjaulador  ,  adj.  et  $.  m.  ejaculateur :  mus- 
c-lc  poiirl'ejaculation. 

t  Kjacllau,  v.  a.  jeter  (un  fluide ,  lepollen) 
a\«'<-  force. 

•j-  Ej acilatörio,  a ,  adj.  Canaes  — t,  ( t.  d'a- 
mit:  ronduits  cjaculalolres  des  Yesiculcs  se- 
Itiii*.;i!o». 

Kjku;aö,  $.  f.  ejeelion,  expulsion,  evacua- 
lion. 

Kl,  potir  Elle.  tf.  art.  anl.  Le.  II  n'est  usile 
qu'.ivaiit  le  noni  ro\.  Bl-Rci,  le  roi. 

Ei.tr.uiu<;Äü,  $.  f.  Elaboration  :  aclion  de 
picpart-r,  d'aehever,  de  perfeclionner;  son  cf- 
fel. 

Eladojiado,  A,p.  p.  de 

Ei.adouar,  r.  a.  (/.  de  me"d.)  elaborcr  :  pr<&- 
pnr.T  graduelle, nent ,  perfeclionner  les  sucs, 
sedil  des  Operations  de  la  nature.  Perfeclion- 
iut  .  aihcvLT,  iravaillcr  avec  soin. 

Ki  \(,\ü,  *.  f.  hautcur,  arrogance ;  elevation 
d'.imc./j.  ut. 

Ki.apo.  V.  Gelado.  iL  p.  p.  de  Blar. 

Ki. ami  ,  $.  tn.  t.  de  mus.)  la  sixieme  note  de 
la  Kanutte  d'Aretin. 

t  Elamita,  i.  2  gen.  älamile,  de  l'Arabie  heu- 
reu  so. 

f  Ki  äpiiro,  f.  tn.  (|.  eThUt.  nat.)  clapbre  : 
coLoplero  carabique. 

f  Ei  äk  ,  c.  a.  ou  *.  pousser  des  vrilles  t  s'al- 
ta«  her  avec  des  vrilles,  parlant  de  la  vigno  et 
(Je  ccrtaiitos  plante«  yrimpante«.  II  est  aussi 
ri'ciproque,  | 


f  Blasmothärio  ,  i.  m.  (I.  d'Mil.  mmi.)  etas- 
motheriura  :  animal  fossile  en  Siberie. 

Elasti- Rio.  V.  Blasticidade. 

Elasticidädb,  t.  f.  (t.de  pkys.)  elasti  eile  x 
qoalite  de  ce  qui  a  du  ressort,  de  ceqoiesc 
elastique;  propriele  qui  rend  elastique. 

Elastico,  a,  adj.  elastique  :  qui  a  du  res- 
sort;  qui  se  redresse ,  reagit  apres  la  pression. 

Elaterio,  «.  m.  V.  Blasticidade.  Elaierium: 
concombre  sauvage;  suc  du  cooeombre  sao- 
vaw. 

f  Elatbröm etro  . «.  tn.  (t.  de  ohysJ)  ilalero- 
metre :  Instrument  ßour  mesurer  la  condeosa- 
tion  de  l'air  sous  le  reeipient. 

f  Elati'na,  *.  f.  ('•  de  bot.)  elatine :  velvotef 
plante  aquatiqiie  caryophyllee. 

Elat6r  ,  adj.  m.  V.  Leraniador,  Breclor. 

•j-Ei.ATno,  s.m.  (f.  (Fkisl.  nai.)  laupin,«- 
carbol  sauterelle. 

Älcbe,  t.  m.  apostat,  rene^at :  celut  quii 
renonpe  a  la  religioncatboliquc. 

6le.  V.Elle. 

f  ELtocÄnpp,  5.  m.  ((.  de  bot.)  cla;ocarpa>  : 
arbre  de  linde,  a  fruit  d'olivier. 

f  Eleac.no,  t.  tn.  (I.  de  bot.)  chalef,  plante 
eleagnoide ;  olivier  de  Boheme. 

f  Eleatico,  a  ,  adj.  d'Elec  ou  Elidc,  rille  de 
Grecc. 

ELECTivAME^TE,adc.  par  cleclioii. 

Electivo,  a,  adj.  electifrqui  se  fait  p.ir 
eleclioa  (roi ,  papo) ;  oü  le  roi  est  He^l 
froyaume).  Remidia—,  (f.  de  mtd.)  pur?:.u.l 
doux,  minoratif. 

ELecto.  V.  EUito. 

Electricidade,  9.  /".  elcctricile  :  propriele 
d'altraclion  ou  de  rcpiilsion,  sunpalliie,  ;mü- 
palhic  des  corps  froltes;  fluide  ineormble, 
expansif  et  Ires-actif,  auoiijuc  presqui*  toujonn» 
invisible,  qui  se  manifeste  surlout  par  le  frul- 
tement,  le  conlact :  il  forme  la  foudre. 

Elkctriu'sxo',  f.  m.  elcrtricisrne  :  s\  slciuo 
de  i'cleclricile. 

Klectrico,  a,  adj.  electrique  :  de  I'electri- 
pite (corps,  vertu). 

Electriz  ,  $.  f.  clectrice  :  femme  d'un  elcc- 
teurdel'erapire. 

Electqiza^aÖj  t.  f.  electri&alion :  aclion, 
maniere  d'electnser. 

Electrizado  ,  a ,  p.  p.  de 

Electrizär,  «.  c.  clectriser  :  developper, 
communiquer  la  faculte  electrique ;  ifig.)  aui' 
mer,  enflamraer.  II  est  aussi  reeiproque. 

Electrizavel,<u(;.  2  gem.  electrisable  :  qni 
peut  6 Ire  electrise. 

Ei.tcTRO ,  i.  m.  V.  Ambar.  ^leetram :  an- 
lange natural  ou  artificiel  d'or  et  d'argent 
Elecirc  :  or  blanc  des  Gaulois. 

Electrumetro,«.ih.  electrometre :  maeJune 
pour  mesurer  l'electricite. 

f  Electröphoro  ,  e.  m.  (f.  de  pAys.)  ^lectre- 
pbore  .-  Instrument  Charge  de  matte  res  electri- 
ques ,  et  qui  los  conservc. 

tEi.^Tno*cöPio,  t.  «i.  (/.  de  fktf$.)  ^lee> 
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totes* ;  int trMMBt  poar  connaltre  PEIectri- 

äti  de  l'air. 

Electuario,«.  s*.  Elcciuaire :  espece  d'opiat 
tot  dingredients  choisit. 

Elcfahti,  ete.  V.  Stephanie,  ete. 

ElccIxcia  ,  i.  f.  elegance  :  choix,  politewe 
di  (ansage;  feeherche ,  grice  et  nobleue  dans 
uaanire,  dans  le*  manltrcs.  *Goüt  lin  et  de- 
kaidanf  le»  ouvrages  de  peinture,  etc.  (fig.) 
kaute,  aspect  brillant. 

ElegIbte,  *dj.  1  gen.  elegant:  qoi  a  de 
fHeganee;  qui  a  de  la  grace  et  de  la  noblesse ; 
caM&i,poli. 

ELSCAMTUitifTiy  adv.  tfeganunent  :  avec 
efcgaBee. 

ELtCAiTitsiao ,  a  ,  adj.  tsjp.  de  Biegamte. 

f  Elegexdo ,  adj.  et  f.  t*.  celui  qui  eat  a  la 
mlled'tlreElu. 

Elegih,  v.  a.  eure,  choisir,  marquer ;  pren- 
dr?  par  prefcrence  (quelqu'un) ,  le  norarner  a 
arr  dijmtle,  elcM  par suffrage.  On  te renconlre 
fent  les  claasiques  cwploye  neulraleiuent 
*?c  la  preposilion  em. 
Euch,  $.  f.  elegie :  poeme  lendre,  triste, 

qtii  ctphme  la  douleur,  les  regrets. 
F.iri.uto,  a  ,  adj.  elEgiaque  :  qui  apparlienl 

i  ""Ifuie. 
■•  i  1 1  \d  \ ,  *.  f.  po*me  elegiaquc. 
tKuuuii.idäüe,  s.   f.  eligibilile :  eapacite 

;"  :.'■:  du. 

Kl fc : do  ,  a  ,  p.  p.  de  Bieger. 
Ellgimexto,  t.  in.  V.  Bleifäo. 
KicuiucKtPOO,  t.  m.  elegiograpbe  :  qoi  fait 

« a  fait  des  elegies. 
Elegivel,  adj.  2  gen.  eligible :  qui  peut  elre 

Hoou  choisi ;  qui  peut  etre  dcpule. 

El£k,aö,  t.  /.  eleclion  :  action  d'elire;  con- 
eiersde  sufTrages;  eboix  d'une  personne  fait 
Nrplu«ieurs  pour  une  fonetion  publique.  Li- 
tatd'agir,  deliberation. 

Eujto  ,  a  ,  p.  p.  irr.  d' Bieger.  adj.  et «.  elu  : 
tthriqvi  a  eie  nomme  a  quelque  dignite,  a 
pHuoe  place.  O*  —  do  Senkor,  les  ejus,  les 
predrtüne*  a  la  glotre  eternelle. 

Blut*r,  i.  m.  electeur  :  celui  qui  elit,  qui 
eiile  droit;  rnembre  d'un  College  clectoral ; 
snaee  d'Alleraagnc  qui  contribuait  a  I'eleclion 
•tlesBperear. 

Elpjtorädo,  t.m.  elecloral :  dignite ,  qua- 
fet  d'tfectaur;  terriloire  d'un  electeur,  en  Al- 

lonagne. 

Eleitoräl,  adj.  2  gen.  elecloral :  des  elec- 
fetrs;  qoi  appartient  a  l'clectear. 
Eleitiärio.  V.  Electuario. 
Elchchtal  <m  \   Elementaire :  qui 

ÜLf.***™*,  adj.  igen.   j   apparlienl  a  l'e- 
Ef.cM»TAK.io,  a,  adj.     )   lemenl,   qui    Ic 
enosliiue;  qui  eoniient  les  elements  (ouvrage). 
(fr)  — ,  premier,  principal. 

Elch ».XTO,  «.  at.  e lemenl :  corps  simple  qui 
coaapu*e  lesmitles;  (/la.)  choMS,  lieu,  com- 
papiic  ,  orcupation ,  ctcM  qui  plalt  le  plus.  Bs- 
t*r  no  teu  — ,  «tre  dans  son  ilemenl,  «Ire  a 
aufi  tiie  40«HM  to  ttiMO«  4«QI  l'ftu*  — l,f<. 


eHmenta  :  prineipes  d'un  art,  d'une  scien- 
ce,  etc.;  (/ig.)  bases,  fon«lenienls,  prineipes. 

•f  El  EMI ,  $.  m.  elcini :  res  ine  d'Amerique. 

f  Elemi£ira  ,#./".(  /.  de  bot.)  balsamier  616- 
miföre:  donne  la  gomnic  elemi. 

Elena-campana.  V.  Knula. 

Klexco  ou  Elexciio,  $.  m.  catalopue  :  liste, 
denombrement  avec  ordre.  ( t.  de  hg.)  Sylio- 
gisme  elencbtique ,  qui  lombe  en  controverse. 

t  Eleombli,  #.  m.  e'leoineli :  bäume  huileui, 
6pais,  doux,  produit  par  un  arbre  d'Asie.  *' 

Eleosäcciiaro,  i.  m.  eleosaccharum  :  une 
huile  essentielle  Incorporcc  avec  du  Sucre. 

Klephakcia ,t.f.(  t.  de  med.)  Elephantiasis; 
lepre  qui  ride  la  peau  comrue  celle  d'un  ele- 
pbant. 

Elephanta  ,  i.  f.  femelle  de  l'el^phant. 

ElephIrte  ,  f .  m.  eleplianl  •  le  plus  grand, 
le  plus  gros  et  le  plus  intelligent  des  quadru- 
ples ,  qui  a  une  trompe ,  des  defense«  d'ivoire. 
—  marinoy  grand  morse. 

ELEPHANTiAOtlELLHnAMTIASIS.V.If/tfpAailcia. 

Ei.EPniüTico,  Atadj.  Y.  Btephanlino.  6le- 
pbaniique;  qui  a  rapport  ä  l'elepbant;  infectA 
de  l'elephantiasis. 

f  ELCpnARTiNA ,  t.  f.  Elephantine :  flöte  d'i- 
voire inventec  par  les  Phetiiciens. 

Elepiiamtino,  a,  adj.  elephanlin:  de  r6l6- 
pbant;  d'ivoire.  Livrot  — #,  livres  elepbanlias, 
des  lois  romaines  sur  des  table«  d'ivoire. 

Elkpiioa.  V.  Btephanta. 

f  Ei.KPuono ,  §.  m.  ( f.  d'hi$t.  nat.)  el^pbore. 
V.  NUidula. 

f  Electii^rias,  «.  f.  pt.  öloulherics:  f*tes  de 
Jupiler-Liberateur,  prolectcur  de  la  liberte  des 
esclavcs  afTranchis. 

Eleva^Aö,  s.  f.  eletalion,  eibaussement;  ac- 
tion d'elevcr.  ses  eflels;  Situation  elevce;  posle 
Eminent;  (fig.)  Constitution  en  dignite;  Etat, 
Situation ,  place  de  ce  qui  est  Eleve- ;  action  d'e- 
lever  ( l'hoslie,  la  voit);  hauleur  du  pole  sur 
Thorizon.  — ,  grandeur,  elau,  mouvemenl  af- 
fectueux  de  l'ime  vers  Dieu ;  prieres  qui  l'cxci- 
tent;  grandeur  de  courage,  noblesse  de  seuli- 
ments.  Atirar  por  — ,  tirer  de  baulcur,  de 
sorte  que  le  corps  lancE  lombe,  en  s'elcvant,  a 
1'endroit  oü  Ton  vise;  tirer  a  loute  volco. 

ELEvÄDAMiüTE,  adv.  d'une  maniere  elcvec , 
avec  elevalion. 

Ei.evadi<;o.  V.  Levadico. 

Ei.evado,  k,p.p.  d'Btevar. adj.  (fig.)  ßlcvö, 
sublime,  grand.  Etlilo  — ,  haut  style. 

Elevamemto.  V.  Entevamento. 

ELEviß,  o.  a.  elever,  hausser;  metlre,  por- 
ler, rendre,  faire  monter  plus  haut,  au  propre 
et  au  figure.  <  t.  de  math.)  Elcver  une  quaitiiic 
au  quadruple,  etc.  «7.  V.  Etile var. 

Klkvau-se  (atate'1de,  em)  c.  r.  s'elcvrr,  -^e 
hausscr,  se  porter  de  bas  en  haut;  (fig-)  mon- 
ter en  dignile.  — ,  prendre  son  vol;  nvoir  <j«'s 
pensees  sublimes,  it.  V.  Enletar-re. 

Ei  ka  ,  t.  f.  fosse  pour  planier  la  vigne. 

Eliäno  ,  a  ,  adj.  de  l'ordro  de  Saiul-Klte  (re- 
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t  BListaiao,  a,  oh       jd'Eivlre,  ancienne  | 

f  Euskmtako,  a,  adj.  I  ville  de  laLusilanie. 

t  Eücito,  kya4j.  (f.  de  phil.)  qui  provient 
de  1'dmo  commc  principe  aclif  aclej. 

Ennino,  a  ,  p.  p.  de 

f  Ei. loi it,  v.  a.  elidcr;  aflaiblir,  faire  dispa- 
railre  quelque  chose;  imt.  de  gram.)  faire  une 
eiision. 

f  Eumina<,ä<3,  ».  f.  eliminaüon  .-  action  d'e- 
liinincr;  Operation  d'algebre  par  laquelle  on 
fait  disparaitre  utie  inconnue  des  equations. 

Ei.iminado,  kyp.p.  de 

Ki.iMi.NAn,  v.  a.  eliminer  :  metlre  dehors; 
chasser,  expulser.  — ,  faire  l'elimination  alge- 
brit|iie. 

Eliotkopo.  V.  Heliotrope 

Ei. iota.  V.  Eliano. 

Elisaö,  *.  f.  eiision :  suppression  d'une 
voyelle  ä  la  reuconlrc  d'une  autre  (da,do  pour 
de  a ,  de  o ). 

Elixa<;aü,  $.  f.  elixalion  :  action  de  faire 
bouillir  ieiilemenl.  p.  us. 

fEijXADO,  a,  adj.  (/.  de  pharm,  p.  u$.) 
bouilli  lenlcment. 

Elixih,  *.  m.  clixir :  liqueur  spiritueuse,  ex- 
tra ite  de  diflerenles  substatices;  quinlessence; 
extrait.  Aicoolat,  dans  la  chimie  actuelle. 

Ella,  pron.  rel.  f.  eile;  lui. 

£lle,  pron.  rel.  m.  il;  lui.  D'elles , dellas , 
(anl.)  quelques-uns,  quelques-unes.  Que  ditte 
—  ?  que  fez  — ?  qu'a-l-il  dil?  qu'a-t-il  fait? 

Elle,  t.  m.  nom  de  la  lettre  L. 

Ei  lkuoräster ,  *.  m.  {I.  de  pharm.)  drogue 
medicinale. 

Elleuorixa.  Y.  Helleborinka. 

Elllburo.  V.  iielleboro. 

Ellipse,  s.  f.  (*.  de  gram.)  ellipse  :  sup- 
pression d'un  ou  de  plusieurs  mols  dans  une 
plirase.  <  t.  de  giom.)  — ,  courbe  fennee,  que 
Ton  oblienl  en  coupant  un  cönc  droit  par  un 
plan  plus  incline  par  rapport  a  Taxe  que  la  ge- 
ner alrice  du  töne. 

Ellipsodico  ,  a  ,  adj.     \  {l.  de  math.)  qui  a  la 

Ellipsöidr,  adj.  2  gen.  \  forme  d'une  ellipse. 

Elliptiudade,  f.  f.  elliplicile  :  fraclion  qui 
exprirne  le  rapport  des  deux  axes  d'une  ellipse; 
forme  Constituante  de  l'ellipse. 

Elliptico,  a,  aaj.  \  L  de  gram.)  elliplique  : 
qui  tient  de  l'ellipse  ( locution,  ügure,  etc.); 
(f.  de  math.)  conoide  (espace). 

f  Ellima  , s.  f.  (I.  de  bot.:  'ellisia  :  durante 
de  la  Jamaique. 

'  Ei.lo,  Variation  surannee  du  pronom  eile, 
qui  repond  au  laiin  t/Zud,  cela.  Murra  par  — , 
qu'il  soil  condaiune  a  la  inort  pour  cela,  pour 
ce  crime. 

Elmkte,«.  m.dim.  d' 

Ei. mo,  *.  m.  casque,  cabasset  des  anciens. 
(flg.)  'Crasse  qui  vient  ä  la  tele  des  enfanls  par 
de  faul  de  proprele. 

Klo  .  *.  m.  anneau  de  chalne.  Ce  qu'on  peul 
terrer  entre  l'index  et  le  pouce  fertnes  en  arc. 
Vrillet  de  vigne,  nille.  V.  Gavinha. 

tLOct^O,  fr  /.  elucuUon,  Ungsge;  maotere 
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d«  s'eiprlraer,  cMx  el  arraof  esml  de«  dmI«  ; 
diction,  style;  partie  de  la  rhetorMjue,  qutj 
traite  du  choix  et  de  l'arrangement  des  mets. 

Eloekdro.  V.  Lotndr o. 

Elocjaco,  a  ,  adj.  qui  concerne  les  eloge*. 

Elogiädo,  a,  p.  p.  d'Elogiar. 

Elogiadör ,a,i.  celui  qui  loue ;  louangeur. 

Elogiar,  v.  a.  louer,  donoer  des  looanges; 
vanler. 

Elogio  ,  $.  m.  eloge ,  louange. 

Elonca^äö,  «.  f.  c  f.  d'culr.)  elongation  id'tw     J 
planete) .-  differeiice  eutre  le  Heu  du  aoleil  et 
celui  d'une  planete,  lous  deux  vus  de  la  terrt.      ^_ 

Eloquenua,  *.  f.  eloquence:  art,  taleot  de      ^ 
bien  dire,  de  persuader,  d'emouvoir,  de  loo- 
cher,  de  convaincre;  ce  qui  frappe,  erneut, 
convainc,  atlire,  fixe  l'atlenlion. 

Eloqcemte,  adj.  2  gen.  eloquent:  qui  a  de 
l'eloquence;  disert;  qui  concerne  1'cloquence; 
plein  d'expression ,  de  force  ( discours,  etc.). 

Eloquenteiieiiite,  odv.  eloquemmeiit,  ivoc 
eloquence. 

Elooi  entissimo  y  a  ,  aaj.  tup.  de  EhquenU. 

f  Eloquio,  *.  m.  discours,  entretieu,  parole. 
*  Expression,  p.  us. 

Ell'cidavaö,«.  f.  elueidation,  explication, 
eclaircissement. 

Ei.ccidado ,  a  ,  p.  p.  de 

+  Ellcidär,«.  a.  elueider,  eclaircir;  expli- 
quer,  coinraenter. 

f  Elucidaiuo,  $.  m.  livre  qui  coiitient  des 
elucidnlions;  cüiniuentaire. 

Ellcu»ra(,aö.  *.  f.  elueubration  :  ouvra^e 
d'erudilion  fait  a  force  de  veilles  el  de  travail. 

Elldido,  A,p.p.  de 

Eli  dir,  r.  a.  eluder  .-  rendre  vain,  um 
eflet ;  eviter  avec  adresse. 

f  Elltiieria  ,i.f.{  t.  de  bol.\  elulheria : boia 
de  crocodile,  bois  de  musc. 

f  Eli-andu ,  s.  m.  H.  dhitt.  nat.)  elwandu: 
singe  feroce  de  Ceylan. 

Eluti\ia(,;aö  ,t.f.{  t.  de  pharm.)  elulriaUoa  t 
action  de  transvaser,  decantalion. 

Elutiuado  ,  a  ,  p.  p.  de  ' 

Elitriar,  v.  a.  t.  de  pharm.)  decanter: 
verser,  en  inclinant  doucement  le  vate,  une  li- 
queur qui  a  fait  un  depol. 

f  Elvemse,  aaj.  2  gen.  de  la  ville  d'ElYM, 
en  Portugal. 

fEi.vos,  i.  m.  pl.  anciens  peuples  de  la 
province  Narbonnaise  qui  ont  fonde  k  ville 
d'Elvas ,  en  Portugal. 

Elxine.  V.  Parielaria  el  Fagopyro.  , 

f  Ely'meos,  *.  m.  pl.  anciens  peuples  (Tita«       , 
liequi  provenaient  d'Elyme,  compagnon  d'A- 
ceste. 

f  Ei.YONuno,  «.  m.  (t.  de  bot.)  elyonure : 
plante  graminee  d'Amerique  meridionale. 

Eiymo,  s.m.(t.uc  :„yth.)  El)see  :  sejour 
desberos,des  hommes  \erlueux, etc. ,  apres 
la  inort.  flg.  Lieu  de  delices. 

Elysios  ou  Campos—,  t.  m.  pl.  Elysees, 
Champs-Elysees.  V.  Klgeio. 

f  BirUAu ,  #,  tu,  (f.  d'hitU  im/,)  flyUo ;  etui, 
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tlk  «olidr  superieure  de  l'insecte  coleoplere  : 
i/adeuxelytresqui  recouvrentdeux  ailesmin- 
«s  et  transparentes. 

Elttropia  et  Eliotropia.  V.  Heliotropo. 
Em,  prtp.  en.  Ex. :  —  o  inverno ,  en  hiver. 
Oioj.  Ex. :  —  o  quarto,  dans  la  chambre.  A. 
Ei. :  —  casa,  a  la  maison,  au  logis,  chei  soi, 
rsex  lui.  De.  Ex. :  —  nottot  diät ,  de  nos  jours. 
In  equivaat  quelqtiefoi*  a  la  preposition  to- 
kty  aur.  Ex. :  Dormir  —  terra ,  coucher  sur  la 
tare.  —  tum  pmttagem,  sur  son  passage.  Joinle 
<u  pmrtieipe  prtttnt ,  eile  cquivaut  a  /ogo 
ff* ,  am sifcöt  que.  Ex. :  £m  pondo  o  general  os 
fit  mm  prdia  ,  ditpdra  a  arl\lheriat  aussilot 
qvele  general  mel  les  pieds  sur  le  rivage  t  l'ar- 
tilterie  lire.  £w,  suivi  de  l'articleo  ou  o,se 
eaavertiten  n,  formant  une  seule  syHabc(em  o, 
at ;  em  a ,  n« ;  ou  n  u ,  n  a).  Y.  Nu ,  JVa. 
*  £■ ,  adt>.  V.  He«! ,  Atnda. 
Eba,«.^.  V.  J6e«frus.  —da  i4'«ta,  'casoar. 
— do  Brmsii ,  *touyon  ou  louyou. 
Ebacu^aö,  #.  /".  eraaciation  :  amaigrisse- 
■mt,maigreur.p.  ut. 
Ebaciädo.  a,  adj.  emacie  :  deforme  par  la 
■aigreur. 
*  Eb-adeb  ou  Eb-eider.  V.  AccTeicentar. 
Eialhar.  V.  Bmmalhar. 
Ei-albear.  V.  Alhear,  Alienar. 
£ia*a<;äö  ,  t.  f.  eraanalion  .-  aclion  d'ema- 
•er;  ce  qui  emane  en  general. 
Emabädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Bmanar. 
f  Ebahaste,  adj,   2  gen.  einanant,  qui 
«une.  p.  a.  de 

Eiaxar  (de;,  v.  *.  emaner,  provenir,  tircr 
Morigine  de. 

EiAxaPA^Äö,  f.  f.  emancipalion  :  acte  qui 
toiocipe ;  ses  effels. 
Eiancipädo  ,  a  ,  p.  p.  de 
Imascjpär ,  c.  a.  emanciper :  meltre  hors  de 
Melle,  hors  de  la  puissance  palernelle. 
Ibancipär-se ,  t>.  r.  s'emanciper  :  sortir  de 
Melle,  de  la  puissance  palernelle;  (/ig.)  se 
interner  par  soi-meme;  prendre  trop  de  li- 
ierte, de  licence;  sortir  du  devoir,  des  mesu- 
its,  des  bienseances. 
Eb-arcado,  a  ,  adj.  en  arc.  p.  p.  de 
Em-arcar.  V.  Arquear. 
Eb-a  vessado  ,  a  ,  p.  p.  de 
•fEn-AtEssAR,  v.a.  faire  du  tort,  causer 
•■  dommage,  du  detriment. 
Ebbabacado  ,  a  ,  p.  p.  de 
Ebbabacär,  v.  a.  tmuser,  leurrer,  enjöler, 


E«ba<,ado,  a  ,  p.  p.  de  Embacar. 

Ebbacadöb  ,  a,  adj.  qui  elonne,  stupetie, 
«ad  ioterdil. 

fiHBAgABEüTO,«.  tn.  etonnemenl  ex  Uli  que, 
BHtpefaction. 

Ebra«;ar  ,  r.  a.  leindre  d'une  couleur  brune. 
Ternir,  blerair.  Opiler,  obstruer.  (ßg.)  Etonner, 
fitipcücr,  rcndre  intcrdil;  cmbarrasser,  empe- 
rhrr. 

Lmbavar , v.  n.  (/la.)  elrc muh dadmiraUon, 


d'elonncmcnt,  etc.  em)  Perdrc  sa  force  a  cause 
dun  obstacle,dequel<]n'un;  s'amorlir. 

Embacllladü,  a  ,  p.  p.  de 

Emracellär,  t>.  a.  planter  une  vigne. 

Embaciädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Embaciar  ,  v.  a.  ternir  :  öter  le  las  Ire,  l'eclat 
(d'une  place,  de  l'acier,  etc.)*  (fig-)  —  la  gloire. 

Embaciär  ,  v.  n.  et  —se ,  v.  n.  se  ternir :  per- 
dre  son  cclal,  son  lustre. 

Embaido  ,  a  ,  p.  p.  de  Embaxr. 

EmbaTdor  ,  a  ,  adj.  et  t.  emboiseur,  enjöleur, 
fourbe,  trompeur  :  qui  engage  par  des  cajole« 
ries,  des  flatierics,  des  promesses. 

EaiBAiBENTO,  $.  tn.  onchanteraenl,  seduc- 
tion,  fascination.  'Husc,  artilice,  trotnperie, 
fourberic. 

EMBAINUAnO,  A  ,  p.  p.  de 

Emdaimiau,  v.a.  ourler.  V.  Abainhar.  Ren- 
galner  :  remeltrc  dans  le  fourreau,  dans  la 
galne. 

Ebbair  ,  r.  a.  emboiscr,  seduire ,  tromper, 
enjöler. 

Ebbaixäda  ,  s.  f.  ambassade :  mission  aupres 
d'un  gouvernement;  cbarge,  fonclion  d'unani- 
bassadeur;  sa  suite;  message  entre  particu- 
liers. 

Ebbaixadör,  $.  m.  ambassadeur  :  cnvoye 
d'une  puissance  aupres  d'une  au  Ire ,  avec  un 
caractere  public  de  represenlation  du  souve- 
rain  qui  l'envoie. 

Ebbaixadöra,  *.  f.  ambassadrice  :  enroyee, 
femme  cbargeed'un  message. 

Ebbaixatriz,  #.  f.  ambassadrice  :  fem  ine 
d'ambassadeur. 

Ebbalado,  A,p.p.  de  Bmbalar. 

f  Ebbalaoör  ,  a  ,  *.  celui  qui  berce. 

Ebbalaxqäoo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Ebbalax^ar,  v.a.  peser  en  balance.  tl.  V. 
Balancar.  II  est  aussi  reeiproque. 

Ebbalär,  v.  a.  bercer  :  mouvoir  dans  et 
avec  le  berceau  ,  pour  endormir;  (/So.)  —  de, 
amuser  par  des  promesses ,  de  fausses  espe- 
rances.t/.  Inspirer,  enscigner  (äquelqu'un)des 
I'enfance(des  maximes,  des  sentiments,  elcJ. 
—  alguem  com  algutna  maxima  ou  doutrina, 
enseigner  ä  quelquun  dds  le  berceau ,  des  Ten- 
fance  quelque  raaxime  ou  doclrine. 

Emdalete,  $.  «i.  piece  d'une  pompe. 

Ebrallär,  v.  a.  emballer.  V.  Bnfardar,  En- 
fardelar. 

Emdalo,  t.  m  aclion  de  bercer;  agilation 
(de  la  raer, etc.,. 

Ebbalsaoo  ,  a  ,  p.  p.  de  Embaltar. 

Ebbalsabädo ,  a,  p.  p.  de  EmbaUamar. 

Ebbalsabadör  ,  t.  tn.  embaumeur :  celui  qui 
embaume  les  corps. 

Ebbalsabär,  €.  a.  embaumer  :  rcmplir  un 
corps  mort  de  bäume,  6?aroinates ,  pour  etli- 
cher sa  corruption ;  parfumer,  reraplir  de  bonne 
odeur. 

f  Ebbalsabehto,  t.  m.  embaumcmeni .-  ac- 
lion d'embaumer  un  corps  mort. 
Ebbalsar  , «.  •.  meltre ,  cacber,  fourrer  dan» 
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ühe  haie ;  mettre  dans  unc  eure,  sorun  ra- 
dcau. 

Embalsar-se,  r.  r.  s'cnfonccr  dans  un  bois; 
sc  fourrer  dans  an  hallirr.  (f.  de  mar.)  Se  mel- 
tre  dans  un  lapecu  de  calfat.  V.  Balso. 
WnAxnÄR-SE.  V.  Bandedr-te. 

EmbakdeirAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Emdandeirär,  «.  a.  ornerdc  pavillons,  de 
drapeaux,  pavoiser  un  narire.  Enroler  sous  les 
drapeaux  de...  Donner  une  banniere  a  une  Cor- 
poration. 

EtfßA*DEifcAR-sE,  v.  r.  —  omt/Ao,  pousser 
le  sommet ,  parlant  du  maTs. 

EmraracAdamekte ,  odv.  avec  embarras, 
difflei  lernen  t. 

Embaracädo,  a,  p.  p.  A'Embaracar.  ad). 
Embarrasse ;  conftis.  V.  Enleiado,  Muther— a, 
fernmc  qui  a  ses  regle*. 

f  Embaracadör  ,  a  ,  adj.  et  f.  qui  embar- 
rasse, qui  niet  des  obstaclcs. 

EtfBARAgAMENTo,  f.  «ii.  V.  Embaraeo. 

Embaracar,  v.  a.  embarrasser,  causcr  de 
Tembarras,  etre  un  obstacle,  nioitrc  des  cn- 
traves ,  empechcr ;  molcr,  cmbrouillcr.  (flg.)—, 
mettre  en  peine,  donner  de  Firresoluiie-n ;  in- 
terdirc ;  rendre  obscur,  cinbrouille  (unc  aflairo , 
une  question,  etc.).  —  o  eommercio ,  gencr  la 
liberte  du  commerce.  Issondo  embarafa,  ccla 
fi'empeche  pas. 

Embaraqar-se,  v.  r.  s'embarrasscr,  s'em- 
brouiller,  s'engager  dans  une  affaire  difflcilc; 
s'impliquer;  (ßg.)  devenir  difrkile  a  resöudro, 
se  compliquer.  —  com  alguma  eouta,  se  mOlcr 
d'une  chose ,  y  prendre  pari.  —  com  alguem , 
avoir  des  dcmelcs  avec  quciqu'un.  Pfäo  $e  em- 
baracar com  eotua  alguma,  ne  se  meler  de 
rien.  —  a  mulher,  avoir  ses  regle«,  parlant 
d'une  temme. 

Embargo,  t.  m.  embarras,  obstacle ,  empe- 
ehement;  {flg.)  confusion  de  choses  difflcilcs  a 
debrouillcr;  perplex ite. 

fEHBAKA^ösAMexTE,  odv.  avec  embarras, 
d'une  moniere  embarrassante;  difflcilcment. 

Embaracöso,  a,  adj.  embarrassant:  qui  cause 
de  Pem  bar  ras ,  de  la  g£nc. 

Embaraluar.  V.  liaralhar. 

"Embaratar.  V.  Aventurar. 

EmdarbascAdo,  a,  p.p.  de 

Embarbascar  ,  v.  a.  jeter  dans  les  rivleres  la 
coqueduLevanl,  ou  des  capsulesde  molene 
pour  enivrer  lo  poisson.  (/ig.)  Embarrasser, 
rendre  obscur,  embrouille.  V.  Estontear. 

Embarbascar,  v.  n.  et— se,  v.r.  s'embar- 
rasser  dans  les  racines,  parlant  de  la  cbarruc. 
{ßg.)  S'embarrasscr,  se  iroubler,  se  brouiller. 

EMBAUCAC.ÄG  ,s.f.'  haürnenl,  vaisscau ,  bar- 
que ,  erabarcalion ,  naviro  cn  gcncral.  *  Einbar- 
quernent  :  aclion  d'eanbarquer,  de  s'embar- 
quer.  —  cTavuo,  banjuc  d'avis,  aviso.  —  de 
eoberla ,  bA  timent  ponle.  —  fem  coberla,  bdli- 
ment  non  ponte. 

Embarcädo,  a  ,  p.  p.  d'Embarcar. 

f  Embarcadöüro,  t.  m.  etnbarcadere ;  llea, 

port  oft  Poü  embarqie. 
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Embarcamexto.  V.  Bmbarque. 

EubarcAr,  t.  a.  emharquer :  mettre  dans 
un  navire,  dans  unc  banjuc  (des  personnes, 
des  vivres,  etc.).  e.  n.  et—  se  (em),  c.  r.  s'ero- 
barquer,  au  propre  et  au  flg.  —  n'um  negocio, 
s'embarquer  dans  une  aftaire  :  sc  Her,  s'enga- 
ger dans  unc  aflTaire.  —  n'um  discurso,  com- 
mencer  un  discours ,  entrer  en  maliere. 

EmrargAdo,  a,  p.  p.  de  Embargar.  adj. 
Saisi;  mis  en  embargo  ;  paralysö,  Impotent 
(membre).  —  na  falla,  begue.  —dot  membros, 
paralylique. 

Ekbargadör,  a,  adj.  qui  embarrasse,  qui 
gene.  s.  Celui  qui  saisit,  qui  mclen  embargo. 
it.  L'opposant. 

Embargaueüto.  V.  Embargo,  Impedimcnlo. 

EMDAncANTE,p.  a.  d'Embargar.  Qui  embar- 
rasse, qui  gene.  IS'do  — ,  nonobstant.  s.  2  gen, 
(t.  de  prat.)  Opposant  en  justice. 

Embargar,  v.  a.  s'opposcr  a  l'cxöcution  de, 
Former  Opposition  en  justice;  saisir,  sequeslrer, 
mettre  en  requisition.  ( ßg.)  Empcclicr,  embar- 
rasser, retenir,  causcr  de  l'embarras.  —  nariu, 
mettre  un  embargo,  arreter  des  vaisseaux. 

Embargär-sf.  (de\  t.  r.  {ant.)  iwcndrc  con- 
naissance  de.  Etre  saisi,  mis  en  embargo ;  elre 
relenu ,  embarrasse. 

■J-Embargätel,  adj.  2  gen.  (t.  de  prat.)  qui 
peut  £tre  saisi ,  mis  cn  embargo. 

Embargo,  «.m.  cinptrhcmcnt,  obstacle; Op- 
position en  justice;  saisic,  söqueslre;  requisi* 
Uon.  (ßg.)  Em pech einen t,  obstacle.  —  d e  na- 
vios ,  embargo.  —s ,  pl.  ( L  de  prat.)  Opposition 
en  justice,  action  de  s'opposcr;  protestatio!! 
conire  l'cxccution  (d'un  jugement,  etc.); acte 
qui  la  constatc.  Pör,  vir  am  — ,  oppAr—t^  (id.) 
s'opposcr :  fornier  Opposition  a  l'execulion  o?M 
acte.  Sem  —  de,  nonobstant,  eependant,  mal- 
gre.  Sem  —do  que,  (fuoique,  bien  que,  eo- 
core  que,  nonobstant.  Sem  —  dot  —s  (t.  h 
prat.)  malgre  tous  les  obstacles,  nonobstant 
tout  empechement. 

Embärque,  *.  m.  embarquement :  actiet 
d'embarquer,  de  s'embarquer. 

Eiibarrädo,  a,  adj.  V.  Barrddo.  it.  p.  f. 
A'Embarrar. 

Emrarrancado  ,  a  ,  p.  p.  d* 

Embarramcar  ,  v.  a.  embarrasser,  travener, 
mettre  des  entraves ;  embourber  ( une  tok 
Iure ,  etc. ;. 

Embarrancär,  o.  n.  et  -se,  r.  r.  i*erabar- 
rasscr,  tomber  dans  des  embarras,  au  propra 
et  au  Ugurc ;  s'arreter  tout  court.  —  tempre  ma 
mesma  difßculdade ,  ötre  toujours  engage  dans 
les  memes  difliculles  ;  ne  point  sortir  d'aflalre. 

Embarrär,  v.a.  enduire  de  terre  grasso ,  to- 
ter. V.  Barrar.  v.  n.  Cbopper,  beurter  contre 
une  pierrc,etc. 

E»bakrär-se,  r.  r.  grimper.  Sc  dit  de  la  vi- 
gne  plantcc  a  eöle  d'un  arbre  sur  Icqud  eile 
grimpe.  Gagner  les  hautcurs;  se  jueber. 

EmbarrelAdo ,  A ,  p.  p.  do 

EmbarrelAr,  v.  a.  mettre  a  la  lessive. 

EHBAftucAdo,  a  ,  p.  p.  $Emb*rric*r, 
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f  Enmicia,  9,  m.  raettre  en  barrique  (fa- 

nae.potsaen  marine,  etc.).  —  ar$nqu*t9  en- 
ogoer  da  hareng. 

EibabrilAbo  ,  a  ,  p.  p.  de 

EmbarrilAr.  v. «.  embariller :  mettre  en  ha- 
rt (da  vin,  etc.);  encaquer  (lee  hareng»,  la 
Biedre,  etej. 

ExbasbäcIüö,  a,  a*>.  tocar  — ,  demeorer 
bterdit,  ravi  d'admiratioo.  p.  p.  de 

BnAUAcii,  f.  •>.  »'ebahir,  «Ire  »lupefait, 
fcauuiei  interdit;  hesiter. 

EbtbabtAdo,  a,  p.  p.  de 

fEMAAtTAi,  v.  o,  coudre,  bailr,  baguer,  pi- 
••er  a  gtänds  ßolnts.  Faire  dea  piqQres  aux 
■eJeUa. 

E»i»TECifc,  e. «.  epalssir,  rendre  cpais  (an 


EuArndeo  f  a  ,  p.  p.  tfEmbattecer. 

EiBAtrfm.  T.  Embattar. 

Eibati,  $.  m.  beert,  choc  impetueux  (de  la 
■ereonire  le»  roebers,e(c.);porcussion.  {(ig.) 
OttotHion,  resistance.  Attaque  Violente.—«, 
*i-(A»  eonps  du  »ort,  du  häsard. 

biACCÄDO ,  A ,  p.  p.  6'Embaucar. 

EauccADoi,  t.  «4.  tromoeur,  enjdleur,  se- 
estietr  ;  celbl  qai  leurre,  qai  attlre  pour 
toaper. 

EibaccAr,  e.  e,  (ant.)  leurrcr,  attirer  pour 
taetper,  enjoler,  seduire. 

ElBAtLABO  ,  ä  ,  p,  p.  de 

fEiiAfiLlft,  v.  e.  cnfermer,  meltre  dans 
ta  cafre,  dana  ua  bahut. 

IuaxIda,  etc.  V.  Embaixdda. 

BuMctR,  e.  a.  cbarmer,  etonrjer,  stupe- 
fcr,  rendre  interdit,  txciter  l'adniiration. 

Ir*zsec£r-*e,  e.  f.  demeurer  interdit,  ravi , 
flejefaif. 

bnnideo ,  i ,  p.  p.  dTtafeeerer.  Picar  — , 
af.  demeorer  interdft,  ravl,  cbarme,  stupefait. 

EnnEatf ftirro ,  «.  m.  itonnement,  exces 
fadaüration ,  stopefaclion ,  raYisaement  d'ea- 

I* 

bniKslDd  ,  A ,  p.  p.  de 

EiatBEDAi,  v.  o.  enivrer.  t  soaler ;  rendre 
frre,*ooJ.  iß§.)  Assoooir,  toSfner  la  Ute,  en- 
eanair,  eloardir,  tröabler. 
Ebbibedäi-se,  v.  r.  s'cniyrer,  se  souler. 
f%.)  Se  livrer  I  des  transports  (d'amour,  de 
e*rt,  etc.) ;  perdre  lä  ration ,  ta  prudence. 

EeecBtm,  v.  e.  Imbiber :  abreuver,  mouiller, 

aan  penetrer  per  une  liqueur ;  pomper,  alti- 

mntannldlte,  l'absorber.  Introduire,  enchas- 

aer.  Faire  boire  une  etoffe ,  la  tenfr  lache  en 

eaeaant.   Faire  bien  comprendre,  penetrer. 

{$§.)  Enfoncer  (aneepee,un  poignard ,  etc.). 

JKalj  Gooaumer,  user,  absorber  Insensiblemenl 

jfteieoape,  l'argent,  etc.).  (id.)  Cacher,  celer; 

mer  (aea  penaeea,  aes  larmes,  etc.).  —  «m 

•o  e  aaUe  no  &rco9  encocher,  bander  un 


Eamta,  e.  •>•  ae  raeeourcir,  se  retreclr.  On 
le  dit  d'one  etofle  mouillee. 

£mci.b£R"5k,  e.  r.  s'imbiber :  devenir  trifbl- 
Ht  pesetrer  «Uns...  U*#-)  V.  k'rttoWÜr-M. 


(id.)  S'instruire  radicalement,  a  fond,  de  quel- 
que  chose. 

EmbeberAdo,  a,  p.  p.  de 

Em  beb  eii  är  ,  v.  a.  abreuTer :  faire  boire  ( les 
bete«) ;  mener  a  l'abreuvolr.  V.  Abcberor. 

Embebido,  a,  p.  p.  d'Embebtr.  adj.  (/la.) 
Imbu,  penetre  de;tout  oecupe  de;  ravi.  ff. 
Embotte. 

*  Embeborar.  V.  Embeberar. 
^mbelecädq,  a  ,  p.  p.  4'Embelecar.     . 

Em relecador  ,  f.  m.  enjdleur :  qai  attrappe 
par  de  belle»  paroles.  V.  Embaueador. 

Embelecar  ,  v.  a.  enjöler :  seduire  ,  tromper 
par  de  belle»  paroles.  V.  Embaucar. 

"Embelecar.  V.  Aturdir. 

EmbeUco,  t.  m.  (anl.)  prestigo,  rase,  arti- 
flee.  V.  Embaimento. 

f  Embelleckr,  v.  a.  embclllr :  rendre  bcau  ; 
parer,  enjoliver. 

Embellecido  ,  a  ,  p.  p.  d'Embtlltccr. 

Embellezädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Embellezar. 

Exbellezam exto.  V.  Embcllcxo. 

Embf.llezar  ,  o»  o.  charmer,  ctonner,  »tupe- 
fier,  rendre  Interdit,  eiciler  l'admiration.  II  est 
auasi  reeiproque. 

Embellezo,  t.  m.  transporl,  enlhousiasme, 
eilase,  ravisseroenl  d'csprit,  ivresse  de  joie, 
d'adrairation ,  etc.  Objet  ravissant,  charmant. 

f  Emberiza  ,  a.  f,  ( I.  d'hut.  nat.)  emberise , 
bruant  :  genre  d'oiscaux.  —  lonficauda,  la 
▼euve  a  cpaulcltes. 

Embespindädo,  a,  p.  p,  de 

Embespinoar-se,  v.  r.  (pop.)  rechigner, 
a'ejnporter,  prendre  la  mouchc. 

•  EmbestJLdo  ,  a  ,  adj.  arme  d'une  arbalcle. 
(fig.)  Pret  pour  le  combat. 

Embetergado  ,  a  ,  p.  p.  do 

Exbetergär,  v.  a.  aeculer,  meltre  dana  une 
ruelle,  dans  un  eul-de-sac.  V.  EneurraUr.  II 
est  auasi  reeiproque. 

Embetumar.  V.  Betumar. 

Embetecer  ,  etc.  V.  Embtbecer,  etc. 

EüBEZERRÄDO,  A  ,  p.  />.  de 

Embezerrar-sk,  v.  r.  (pop.)  sc  refrogner  le 
▼isage,  en  sighe  de  mecontcntcmenl.V.  Amuar- 

se. 

BmbicAdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Embicar. 
Embicador,  a,  adj.  et  f.  qui  broncho  (cheval, 

etc.). 

EmbicAr,  t.  n.  chopper,  heurter,  donner 
contre ;  broncher.  trebucher.  (fig.)  ßlre  arrei6 
par  une  di  (Heulte;  faire  uno  querelle.  .e.  a. 
Donner  la  Torme  d'un  bec  (aux  bords  d'un  cha- 
peau ,  etc.). 

EmbicAr-se  (para),  r.  r.  se  dlrigcr  ?era; 
▼iser  a  (inua.). 

f  Embicada,  t.  f.  (pop.)  'heurt  d'une  per- 
sonne contre  une  au  Ire,  en  se  touchant  le 
nombril  mutuellement ;  scrle  de  mouveuent 
qu'on  faii  dans  la  danse  des  negres,  etc. 

EmbIgo  ,  f.  m.  nombril :  creux  au  milleu  da 
yentre ,  clcatrice  du  cordon  ornbilical;  cordon 
ombilical;  ombilic;  enfoncement  a  ccrlains 
ftuiti.  Milieu,  eentre  <Tund  choae.  Tct-thccor- 
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tion  Bii  eitraciion  Je  r«nibr)«u. 

fEMiiinuLuui.,1.  (.  ((.dccMr.Jenbtiulki«' 
«itrjclion  rorc*c  du  taiut. 

fKmsi.J.p.  uoui  d  Uli  imecl*  du  Bro.nl 


E*nu(io*ili3H  ,    ade.    V.     fituiniH 

Emn;iDiis,  *(/- a  !!»'■■  dtw.  <1» 
ftiil'ijiDO,*,«//.  e«te!oppe,cou«rl.p.  ji.de 
Kmn-fÄt,  t.  ».  so  couirir  le  visaijo  julqa'.' 

U  tiauteur  dti  jaui.  ffa.)  i>ei(uiser,  «cherc 

qu'on  pense,  parieren  termei   ambi^m.  — . 

partde.  V.  Entofitrv 

Ey.ne.itit-SE,   b.   r.  saiTuhler,  s'emelopper 

dam  soll  inoiileau.  {/ig.)  So  niosi|u«r,  le  do- 

rjui*er;  dissimilier. 
EnmoiADU ,   i,  odj.   Borge.   (jEf.)  InLerdil. 


EuniEuin,  f.  a.  rat 
lt  Jiiboi.  [flg.)  inlcrdire 

Emu-cri,  f.  ni.   U  parur  o 
qui  seit  a  couvrir  le.  visage; 


r,  RMK,  ttropli 


olquc 


artroite  do  faire 
clirtr  oiiverlem 
gulscinent. 

Ehscde.  V.  Jmfad«  et  Fuml. 

'EHBlftano,  a.  V.  C'urcaJo. 

E'KsrLO.  V.  Embofo. 

Emdciilhada.  j    v     E 


rour   do   phraso  i   an 
vnil  n-  sa  pruste  um  la  diS- 
;  ruie,  diiiiuiulaiiuii , 


Com 
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!■■■.  [i  1 1"  M1SI  r et 

'Ajuulnge,  rciiforctioe»!.  Knkmmuir. 
(■i'haiiiiui-  füllel  iin  haliit  pour  l'aju*) 

i  imune«] Hit  dt  «ie.  7'umor— ,  ii  »m 
Irr  -,  etre  ineorrialble. 

ternent.  soigrieuscnienl. 
Em ENBi no,  i .  p .  p,  il'Bmradtr. 

dei.li.'.lnti 


i.  a.  corri«er  i  cl)»ncet  • 
er  lei  defauli:  rrtocam 
ige  r,  coro  pensor.  reiuf* 


lauerer  uii  habilpour  l'ajniier  —  * 
ii  (alte, .  i.  :'■■  mar.)  reprendre  un| 


Dt  in  ic  tJirornBieillta.  ,  prop.'  cclai  ■ 
et  »  coniue  mtrite  qua  Dien  lui  p»iJ 

EiiKxniTiL,  adj,  igt*,  eorrifnUti 
le  corriger,  et«  rorrigo  ;  reparable. 

Em^oicAi.  V.  Mt*4*9«t 

E»m»TA,  ..  f.  V.  Apomumtnlo  t 
agenda.  *  Soramairo,  eurait ;  apHI 
rimi|iii' ,  etc.).  Com  nie  wo  mian  i  rm 

KüfintiB.elr.  V.  ApoiHar,  Mitth 
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ias,  t.  f.  pl.  genou  illeres. 
x  ,  p.  p.  li'Embolar. 
a  ,  *.  /".  Pactum  d'cmousser,  d'o- 
oinic  ä  un  Instrument. 
TO,  *.  m.  V.  Embotadura.  Etat 
moussee.  (^o.)  *  Stupidile,  abru- 

>.  a.  emousser  :  Ater  la  pointe ,  lo 
9.)  hebeler;  öler  la  forco  (de  l'es- 
is,etc.);  enerver,  aflaibiir.  —  0« 
r  les  denls. — oengenho,  bebeler. 
\,  v.  r.  s'emousser;  perdre  sa 
lir. 

r.  V.  Engarrmfar. 
ira,  *.  f.  anse ;  poignee  d'un  bou- 
adeira. 

,  a  ,  p.  p.  d'Embrafar. 
ra,  *.  f.  l'aclion  de  passer  un 
ras.  V.  Embrafadeira. 
j<to  ,  ff.  m.  V.  Embracadura. 
«. «.  prendre  un  bouclier,  le  pas- 
fei, v.  a.  amollir,  adoucir,  ra- 
»'amollir,  s'atlendrir. 
ioo ,  a  ,  p.  p.  d'Embrandecer. 
lt  etc.  V.  £mfcrenAar,  elc. 
cer  ,  r.  a.  blanchir :  rendre  blanc. 
nir  blaue,  grisonner. 
cioo,  a,  p.  p.  d'Embranquecer. 
-ss.  V.  Embra teeer. 
s,  v.  a.  rendre  farouche,  cruel, 
ürieux ,  irriter,  mcllre  en  colere. 
■ ,  r.  n.  ei  — *e ,  e.  r.  devenir  fa- 
,  etc. ;  devenir  furieux ,  se  mcllre 
irriter,  se  fachen  s'emporter,  se 
txees;  »agiler,  devenir  furieuse, 
mer. 

»o ,  a  ,  p.  p.  &Euibravecer.  adj. 
lots  en  colere. 

i£mto,  s.  m.  *  ferocite ,  emporte- 
rolere  violenle,  furcur. 
;lc.  V.  Urear,  etc. 

0,  a ,  p.  p.  d'Embrechar. 

oft,  f.  m.  p/.  'rocaille:  cailloux, 

laustes. 

%n,  r.  a.  omer  d'incrustations  en 

islerdc  cailloux, de  coquillages. 

►o,  a  ,  p.  p.  de 

1,  r.  a.  cacher,  cnfoncer  dans  un 
ins  des  buissons,  elc. 

t-SE,  t.  r.  s'cnfonccr  dans  l'e- 
1  bois,  dans  des  buissons,  dans 

kDAM£.NTE,adr.  avec  ivresse.  (/»$.) 
•vec  enltiousiasiuc. 

0,  a,  p.  p.  de  Embriagdr.  adj. 
g.)  Transporte,  ravi,  e&iasie. 
Tt.,  adj.  2  gen.  cnivrant.  p.  a.  de 

,  t.  a.  V.  Embebedar.  \fig-)  Eni- 
r  Tesprit,  transporler,  ravir,  e\- 
e  bors  de  soi,  enlhousiasrner.  II 
proqoe. 

1,  s.  f.  ivresse  :  etat  de  celui  qui 

»RT.-Tft« 


est  ivre.  (/I9.)  — ,  exfase,  rarissemenl,  cnibou- 
siasme. 

Kmoriäu.  V.  Embrydo. 

Kmbridado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Embuidär,  v.  a.  brider  :  meltre  la  bilde. 

EübRiDÄK ,  «.  n.  courber  le  cou ,  porter  bien 
la  tele,  parlant  des  chevaux.  — *e,  t.  r.  (fiy-j 
»»'cnorgueillir,  devenir  arrogant,  insolent. 

EMBROCA^iC ,  ff.  f.  J.  de  med.)  embrocation  : 
arrosement,  fomentalion  avec  les  inalns,  uno 
eponge ,  elc. ;  liquide  qu'on  verse  sur  unepartie 
inalade. 

Embrocar,  etc.  V.  Emborcar,  etc. 

*  Embrolamekto»  ff.  m.  V.  Bordadura. 

Esibrulräda  ,  #.  f.  confusion ,  embarras ,  era- 
brou il lernen l;  inlrigue;  brouillerie. 

Embruldadavente,  adv.  d'une  miniere  em- 
brouillee,  confuse. 

Eiibruloado  ,  a  ,  p.  p.  d'Embrulhar. 

Embrulhador,  a,  f.  qui  embrouille,  qui 
brouille,  qui  rael  du  desordre,  de  la  confu- 
sion. Brouillon ,  tracassier,  faiseur  de  paquels. 

Eiibruliiadura,  ff.  f.  *  enveloppetnent. 

EnnRULHAMtüTO,  ff.  «1.  l'aclion  d'cmbrou li- 
ier, d'envelopper.  —  d'estömago,  nausees,  mal 
au  cosur,  envie  de  vorair. 

EMBRüLnÄn,  9.  a.  envelopper,  empaqueter. 
(/lg.)  Embrouiller  :  meltre  dcl'embarras,  de  la 
confusion.  Brouiller,  diviser,  mcllre  en  mau- 
▼aise  intelligence.  —  o  e$tomago9  causcr  des 
nausees,  souleverle  cosur. 

Emdrulhäa-se,  t.  r.  s'embrouillcr,  s'cm- 
bar rasser;  se  troublcr.  Se  brouiller,  se  couvrir 
de  nuages,  parlant  du  tciups.  — 0  etlomagoy 
avoir  des  nausees,  mal  au  cceur.  —  no  capole, 
s'envelopper  dans  son  manteau.  —  fallando, 
bredouiller. 

f  Em bröliio  ,  s.  m.  paqoet ,  ebose  envelop- 
pee.  (fig.)  Galiraalias,  embarras,  confusion, 
embrcMii dement,  imbroglio.  {id.)  "Brouillerie , 
tracasserie. 

Emdrüscädo  ,  A ,  p.  p.  de 

Embriscär-se,  v.  r.  se  couvrir  de  nuages, 
de  brouillards,  s'obscurcir,  elre  nebuleux, 
parlant  du  leinps.  (fig.)  Se  Tachcr;  s'atlrister. 
—  o  tempo ,  se  couvrir,  parlant  du  temps ;  (fig.) 
tourner  mal ,  parlant  d'une  aflairc,  elc. 

Kmbrctar.  V.  Embruteccr. 

EMitncTEcäR,  v.  o.  abrutir,  hebelcr  :  rendre 
stupide. 

Kmbrltecer,  v.n.  et~#e,v.  r.  s'abrutirs 
devenir  stupide,  bebdte. 

EMnniTEcino ,  a , p.  p.  tfEmbrutecer. 

ExnRCTF.cittEMTO ,  ff.  m.  abrulissement :  etat 
d'une  personne  abrutie;  stupidile  grossiere. 

KMnr.txÄDO,  k,p.p.  de 

EtfRRUxAr. ,  v.  a.  ensorceler.  V.  Enfeitifar. 

Embryäö,  ff.  m.  embryon  :  foolus  naissanl 
dans  la  malricc;  rudimenl  du  jeune  fruit,  des 
planlos,  desfleurs,etc.  (fig.)  Cliose  confuse, 
sans  ordre,  sans  forme.  Eitarem—,  n'elre 
poinl  sorli  de  sa  coquille. 

EMniuocRApniA,  *.  f.  embryographie  :  des- 
cripiion  du  fosius  dans  la  malrioe. 
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f  Evbryologi'a ,  f.  f.  erabryologie  t  traite 
sur  l'cmbryon  dant  la  malrice. 

f  Em  bryotosua  ,  *.  f.  embryolomie  :  dissec- 
lion  ou eitraclion  de  l'embryoti. 

fEMBRTuLQuiA,«.  f.  (f.<fecAtr.)embryulkie: 
exlracUoo  forcee  du  fatus. 

f  EnftsA , *.  m.  oom  dun  iniecte  du  Bresil  : 
on  cn  fail  unc  maase  caustique  qui  biüle  les 
chafrs. 

EusugiDAMiaTE ,  od«.  V.  Di$*imulad+~ 
mente. 

Embccadkts ,  adj.  2  gen.  dim.  de 

£mbi<~ado,a,o4/.  enveloppe,  couvert.j9.j9.de 

Embi'c>r,  o.a.  se  couvrir  le  vi  sage  jusqu'a 
la  liauteur  des  yeux.  (fig.)  Deguiscr,  cacber  ce 
qu'on  pense ,  porler  en  terrae*  anibigus.  —  a 
partde.  V.  Embogar. 

EubccAr-se,  «.  r.  s'alTubler,  s'envelopper 
dana  son  manieau.  (fig.)  Se  maiquer,  m  de- 
guiser;  dissiinuler. 

Emblcdädo,  a,  adj.  gorge.  (/ig.)  Interdit. 
p.  p.  de 

Embicdär,  v.  a.  rassasier,  gorger,  remplir 
le  jabot.  (fig.)  Inierdire. 

Embüco,  #.  m.  la  parlie.  du  inanleau,  etc., 
qui  sert  a  couvrir  le  visage;  aflubleiuent.  Ma- 
nlere  dont  quelques  fciuiue*  se  cachenl  levi- 
aagfl  avec  leur  volle ,  eu  ne  laUsant  entrevoir 
qo'un  all.  (fig.)  Tour  de  phrasc  :  maniere 
adrolte  do  faire  cnlendre  sa  pensec  sans  la.  de- 
clarer  ouvcrlenient ;  ruse ,  dissiuiulation ,  de- 
gufscraent. 

Emdüde.  V.  Ambude  et  Funil. 

*EmbcTzado,  a.  V.  Curvado. 

E*mbclo.  V.  Embolo. 

EWURILHADA.  j    v     Kmkrulh^  e|c< 

E*BCRIL1IAR-SE,  elC.     | 

Emucrrado ,  a  ,  p.  p.  de 

Emburrar,  «.».  (t.pop.)  s'arreter  lout  court. 

EBTDünnicÄüO ,  a  ,  p.  p.  do 

Embobricar,  v.  a.  (I.  pop.)  preadre  pour 
dupe ,  so  Jouer  de ,  atlraper. 

Embcruliiada  ,  etc.  V.  Embrulhdda,  etc. 

Embüste,  f.  m.  *  rnenlcrie,  mcnsor.ge  artiQ- 
cieux,  fburberle,  ruse.  —t,pl.  V.  Palranhas. 

EmrusteAdo,  k,p.p.  de 

f  Embustear  ,  r.  a.  iroinper  par  des  menson- 
ges.  V.  Embair.  v.  n.  Usersouvcnt  de  ntenterie*, 
tromper  soüvent,  fabriquerdesmensonges. 

Ekbusteiro  ,  a  ,  i.  mehlcur :  qui  dil  des  meu« 
teries;  fourbe,  imposteur,  hvpoerite;  flnaud. 

Embctido,  a,  p.  p.  de  Embutir.  s.  m.  *Mar- 
quelerie:ouvrage  de  menuiserie ;  iucrusUlion. 
Ou  le  dil  aussi  d'un  ouvragc  cu  mo&afque. 

Eubutidor  ,  t.  m.  ouvrier  en  inarquelerie. 

KviuiTiDtnA,  a.  f.  marquvleric,  iuerusta- 
liou ;  aetion  d'incruslcr. 

Kuri-tiii,  r.  a.  tucltrc,  presser  unc  ebos© 
dun*  une  autre.  Marquctcr,  Ir.r.ail  leren  iiiar- 
queierie;  plaquer;  iiirru*lcr.  /irtwiO  Malier 
^ouIiinienty  avec  execs.  [fig.)  Faire  cruirc  im 
uionsonge. 
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Emcimado.  V.  Encimddo. 

Emcommibsar.  V.  Encommusar. 

Ehe,  «.  m.  nomde  la  lettre  M. 

Emexda  ,  ff.  f.  correclion  .-  arlion  de  corr 
de  se  corriger ;  amendeiucnl,  changemenl| 
sique  ou  raoral  en  mieux.  Re*ipl«renee : 
connaissance  de  sa  Taute  avec  a inenden 
Correclion  des  faules  d'uu  ouvrage,  obsc 
lion,  nolc  sur  ses  defauts.  "Dedouinisj^m 
compcnsalion,  cbatimenl,  correclion ;  ainc 
'Ajoulage,  renforcemeni.  Entournure,  rogi 
echancrure  failea  un  habil  pour  l'ajusler.- 
vida  ou  cottumety  amendemcnl,  refoi 
changeinenl  de  vie.  Tomar—,  so  corriger. 
ter  — ,  iHre  incorrigiblc. 

Emeüdädamente,  adx>.  correctement,« 
temcnl,  soigneuseuieiil. 

Emrmdado,  a  ,  p.  p.  6'Bmeudar. 

Embmdador,  ff.  m.  eorrecleur  :  celui  qui 
rige. 

Emeüdar,  9.  a.  corriger  :  changer  en  ni 
ou  cn  bien,  Ater  les  defauts;  rcfoiuirr:  ai 
der.  Dcdommager, compenser,  reparer  lest 
mages.  (t.  de  prat.)  Amender,  corriger,  n 
mcr.  —  a  mäo,  sc  corriger.  —  a  rida%  se  corr 
changer  de  vie.  —  um  tettido,  rogner,  ev 
cchancrer  un  habil  pour  l'ajusler.  —  *  rare 
uma  talka,  (t.de  mar.)  reprendro  uu  palai 

Emend ar-sb,  v.  r.  s'amendcr,  renlren 
son  devoir;  se  corriger,  devenir  meillfut 
defaire  d'un  defaut.  Quem  erra  •  se  emtm 
Dcom  te  encommenda,  iprot*)  celui  qui  p 
et  se  corrige  merile  que  Dieu  lui  pardoum 

EuexdAvel  ,  adj.  2  gen.  corrigiblo  :  qui 
se  coniger,  etre  corrige ;  rdparable. 

Eme^dicar.  V.  Mendigar. 

Emexta,  ff.  f.  V.  Jpontamenlo.  Tablel 
agenda.  *  Sommaire,  exlrail;  aper^u  ( 
comple ,  etc.).  Commemoralion  :  priere 
les  inorts. 

*  Eukntär  ,  etc.  V.  Aponlar,  Meneiontr 

*  Km  int  ar  io,  «.  «i.  *  lablelles,  o^end« 
V.  tnventario ,  Hol. 

KMtr.r.hNciA  ,  ff.  f.  oecurrence.  even« 
forluit,  qui  derive  d'uu  au  Ire  incident. 

Emkivgentk,  adj.  2  gen.  qui  procedo, 
derive,  qui  provient,  qui  nall,  qui  surv 
1 1.  de  phyi.)  Emergent :  (  rayon)  qui  Im 
un  inilieu  et  en  sort.  Damno  — ,  doiusBaf« 
sullant  du  delai  de  payemonU 

Kmerüido  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Emeiu.ii\,  v.  n.  sorlir  d'oü  Ton  etail  pli 
Se  lever,  parallro  sur  l'horizon,  parlant  di 
leil,  etc. 

f  Eueritense,  adj.  2  gen.  de  Merida  ! 
gutta  Emerila ) ,  villc  de  lEslratuadure  c 
gnole. 

Ememto,  a  ,  adj.  enieritc  :  (professrur? 
sionne  apres  un  temps  Ic^al  ilVtercirP:  < 
rempli  le  temps  de  son  »vrvicc,  parlanl 
soldals  roiiiaius. 

f  Emi  i'o.  s.  m.  ( I.  de  bot.  )  enuTus  .*  p 
lö'iiiiuiiiouse. 

Emiivsaü,  f.  f.    t.  d'osti ..  cuier^iuu  ,< 
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ptan*te>i  action  de  reparallre  en  »^iiant  de 
lombre  qui  l'eclipsail;  clevhlion  dun  solide 
aa-de*sus  d'un  fluide  dans  Icquel  il  elait  plon- 
>%:  e'esl  Poppose  d'immersion. 

-f-EBE-nasABE,  f.  f.  emeticile .  vertu ,  pro- 
tritt«,  emploi  de  Temeiique. 

Ebetko  ,  a,  #4/.  et  i.  m.  ( f.  da  atAJ.^  eraeli- 
qoe :  violenlvomilif ,  anümoine  prcpare. 

fCaETix4,  a.  f.(  t.de  ehim. )  craetine  :  sub- 
■tenee  alealine  de  l'ipocacuanha. 

fEacTi?ADO,  a ,  «<(/.  emetise .-  mele deraö- 
tiqw.  p.  p.  de 

tEatri&Ae,  e.  «.  (f.  aV  mtd.)  emcüser : 
Btlerd'enielique;  purger  avec  l'ömetique. 

'Eifatiota,  ade.  V.  Fafioim  (em). 

Ebfesto.  V.  Enfcsto. 

t  Ebbastado,  a,o4/.  arbore  .  pavillon). 

Ebbertado.  V.  Uertidv. 

EbicracjuI,  t.  f.  emigralion  :  action  d'cmi- 
per:  son  eilet. 

Ebkrado  ,  a  ,  adj.  et  s.  omipre  :  qui  a  aban- 
•Jtne  son  payi;  qui  a  ele  oblige  den  sortir 
fear  eviter  la  perscculion  cl  la  niort.  p.  p.  de 

Ebjgrar,  c.  ».  «Miliarer  :  abandonner  son 
st«s  pour  *e  IWcr,  sc  rtfugier  dans  un  autre. 

Ebixa  ,  s.  f.  eraim* ;  ancionnc  incsure  pour 
b»  trains:  c'ctait  un  quarl  etdcmi  de  l'alquier 
en  Portugal ). 

Esi*ada,  a.  f.  terrc  qui  conlient  une  emine 
e>  semaille. 

Ebijescia,  §.  f.  cminence,  hauleur,  lieu 
eameal.  i/la.)  Sublimile  de  genie,  de  vertu, 
ele.:  rleralion,  exceilence.  — ,  tilre  honorifl- 
f»e  des  cardinaux,  du  grand-maltre  de  Malte. 

Eii^^Tt,  adj.  2  gen.  eminent,  haut,  eleve. 
{ff.)  Qui  surpasse  les  autres.  Virtwk—,  baute 
Ttrte. 

Ebivejtebebte,  adm.  eminemraent,  par  ex- 
erileaee,  au  plus  baut  poinl,  au  tupreme  de- 
in de  perfection;  ©icellemraent. 

EsiaErrissiMO  ,  a,  adj.  tup.  d' Eminent*. 
tauoeniifcsüne  j  Irea-erainent;  tilre  des  oardi- 
uti .  da  grand-malire  de  Malte. 

Ewa ,  a.  sb.  emir :  titre  des  descendants  de 
libomet. 

EiurcBio.  V.  Bemispherio. 

EbissaG  ,  a.  f.  Omission  :  action  «Femettre , 

fc  peusser  debors ;  ses  effets. 

E«i*«iaiov  $.  m.  craissaire  :  envoye  secret 

»trepier,  sonder.  Bode  — ,  adj.  bouc-emis- 

use.  qae  les  juifs  chassaienl  dans  le  deserl 

*1*H  l'avoir  Charge  de  raalediritons.  Bode, 

Ctpro  — ,  boue,  pere  d'un  troupeau  de  che- 

EurrnBO,  A,p.p.  de 

t  Ebittib  , «.  o.  eraettre,  produire ;  publier ; 
tvrecirculerfpapier-monnaie,  billets  de  ban- 
1«e,  eie.).  Metire,  jeter,  pousser  debors. 

Eirma-ss,«. r.  eiretuiis,  parlanl  de  bil- 
lettde  banque,  etc. 

EvinFA^Äö.  V.  Alheafdo. 

'  EuLKfOH.  V.  Bleifdo. 

Kbbaheihabk^to.  V.  Madeiramtmto. 

Ebmadcibädo  ,  a  ,  p.  p.  4'Emmodeirar. 
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F«,f  \nr»«tiR.  r.  tt.  rnovrir  de  planrhrs,  de 
pmiircs ,  les  toils  d'un  ediflee, etc.  V.  itadei- 
rar. 

EiMACREctR,  9.  a.  amatgrir,  emraalgrir» 
rendre  maipre.  v.  n.  — ,  devenir  malgre.  11  est 
anssi  reriproque. 

KMMACREcino,  A,p.  p.  d'Emmagrectr. 

EvuAGREaMBNTO ,  •.  sb.  l'aetlon  de  nuigrir. 
V.  Magma. 

KMHAi.Ano ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Emmaläk,  v.  a.  meltre  en  malle ,  etBBMl- 
ler.  V.  Entrouxar. 

EwALnAno ,  a  ,  p.  p.  de 

Em  va  Mi  Ar,  e.  a.  faire  des  mailles  (a  an 
fllet). 

EvifALnÄR-SE,  v.  r.  »'armer  de  cotte  4« 
mailles. 

EMMAUIF.TADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

EvxAi.nF.TAR.  r.  a.  ench.1s<er,  emboller; 
unir  par  mortaisc. 

Eviiaxqcecbr  ,  r.  n.  devenir  boiteux. 

EvBARÄnn.  V.  Amarddo. 

]-mmai\amiAi>o,  kyp.p.  ö'Emmaranhar, 

f  Emmaraxbamevto,  #.  m.  einbrooillemeQ^ 
etat  d'une  chose  einbrouillee,  mölee. 

EmvaramhAr,  v.  a.  embrouiller,  enlörtiller, 
meler.  en  parlant  des  cheveux,  d'un  echeveau  9 
eic..(fig.)  Confondrc,  embrouiller,  entortillerv 
parlant  d'une  afTaire,  elc. 

E m *. \n anitä a-be,  v.  r.  fi'engager,  se  melev 
(  dans  des  pror^s .  etr.\ 

Emm arao-se.  V.  Amarar-*e. 

Emuareado.  V.  Mareddo  et  Amarddo. 

Embarelleceb.  V.  Amare! leeer. 

Kmmari.otaii  ,  etc.  V.  Amarlotor. 

Emmascarär  ,  etc.  V.  Mascarar. 

KwAssÄno ,  a  ,  p.  p.  de 

Embassär,  v.  a.  niedre  des  papiers  en  llaite> 
t7.  Arranper  les  carlos  pour  tricher. 

Ebbastar.       I  v   j,  . 

Ebbartear.     ».  v'  «"•"•••"'•«p- 

EMMARTRF.Äno,  a  .  p.  p.  de 

EvvastreAr  ,  r.  a.  mÄter  un  navire. 

EbbedAdo,  a  ,  p.  p.  de 

Ebmfdar  ,  r.  a.  amoncelcr,  entasser. 

RbbellAoo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Emmf.i.lär,  v.  a.  emmieller:  enduire  d> 
miel ;  adoucir,  rendre  doux  avec  du  miel. 

f  Ebbellar-sk,  v.  r.  »'enduire  de  miel. 

Embexagögo,  a  ,  adj.  •  t.  de  mfd.}  ermnenfe 
gocue  :  Craedicament)  qui  provoque  les  reglet. 

Emmenda,  etc.  V.  Emenda,  elc. 

Ebbex ixecer  ,  v.  n.  rajennir ;  tomber  danf 
l'enfance. 

Ebb esta  ,  etc.  V.  JfrntBf«,  elc. 

*  Emm e.nte s  ou         )  pendant,  en  atlendinta 

'Ebbkütbes,  odv.  »         tandis  qoe. 

Ebmoldar.  V.  JUoidmr  et  Amoldmr. 

Ebbordac. ädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Emuoi-.da^ar,  r.  a.  cmbaillonner  :  mellffj 
un  baillon.  (flg.)  Faire  taire. 

Ebbostado,  a,  adj.  irempe  dans  lo  moet; 
reduil  en  nioüt.  Aoöte,  parlanl  du  ralsin.  p.  p. 
de  Emmas Idr. 
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•f  Emmostär,  r.  n.  aouier  Ie  raisiu,  lui  don- 
ner  la  doureur  du  lauut. 

f  Emmostäii-sk,  r.  r.  s'adoucir  dans  du 
moüt;  s'en  abreuver. 

Emmocquecer.  V.  Esurdecer. 

Ehmcdecer,  r.  a.  rendrc  muet,  fermer  la 
boucbe  a  quelqu'un;  faire  taire.  (fig.i  Taire. 
v.  *.  Devenir  muel ;  ne  dire  mot. 

Emmcdecido,  a,  p.  p.  de  Emmudccer. 

EüMtncnEc  er,  i\  a.  faire  faner.  c.  n.  V. 
WarcAar. 

"Em  na ,  Em  no,  pour  Em  o ,  iim  a.  V.  Fw 
et  JVo,na. 

*  Emneixa^äO,  etc.  V.  Annexafdö. 

Emoc,ä6,  t.  f.  emotion  .•  alleralion  ,  trouble , 
agilalion ;  mouvement  de  l'.hue. 

Emolliente,  adj.  2  gen.  I.  de  med.")  emol- 
lient :  (jui  amollil ,  adoucil ( emplälre ,  plante ). 

Emollir,«.  a.  (/.  de  mtd.  p.  im.  auiollir, 
adoucir. 

Emolimento,  s.  m.  einolumcnt :  gain,  pro- 
fit,  avantage;  rasucl,  surtoul  d'une  c bärge. 

Em-ourk;ar-se  ,  r.  r.  V.  Ourifur-ie. 

Empa,  s.  f. '  echalasseineni .-  acliou  d'ecba- 
lasser,  de  meltre  des  tuleurs  ä  la  vigne;  lenips 
qui  est  a  propos  pour  faire  ce  iravail.  Accolage. 

t  Empacassa  cm  Pacassa  ,  9 .  m.  ( f.  d'hist. 
nat.)  empacassa  ou  pacassa  :  buflle  ou  bubale 
da  Congo. 

EMPAcnÄno,  a,  p.  p.  ü'Empaehar.  adj.  Sur- 
charge d'aliment« ,  parlant  de  l'esiomac:  trop 
Charge;  trouble,  interdit;  erubarras.se,  liniide. 
Eitar  —  um  navio.  On  Ie  dil  d'un  vaisseau  ou 
rien  ne  peul  entrer  a  cause  de  quelque  embar- 
ras. 

Empachamexto.  V.  Emparho. 

Empaciiär,  v.  a.  cropecher  ;  meltre  obstacle. 
Surcbarger,  faliguer  l'eslouiac.  Obstrucr,  ge- 
ner, embarrasser. 

Empachär-se,  r.  r.  se  surcharger,  parlanl 
de  l'esiomac ;  s'obstruer ;  eire  trop  Charge,  par- 
laot  d'un  vaisseau.  (fig.)  V.  Embarafur-te. 

Empacho,  *.  m.  enibarras,  obstacle,  dilTi- 
culle;  empechement.  {fig.)  *  Tirnidile,  embar- 
ras, honte,  trouble.  p.  us.  —  d'estömago,  poids 
sur  l'esiomac,  cocu'on  imparfaite  de>  aliments. 

fEMPACHdso,  a,  adj.  embarrassant  .-  qui 
cause  de  l'embarras.  fig.)  liontcui ,  limidc. 

Empäda,  s.  f.  '  pale,  tourtc  (de  viande  ou 
de  poisson ). 

Empadkzar  ,  etc.  V.  Empavezdr,  etc. 

Empado  ,  a  ,  p.  p.  d'Empar. 

Kmpadroädo,  a  ,  p.  p.  de 

Empadroar  ,  r.  a.  rerenser,  enregistrer  les 
contribuables ,  les  meltre  sur  les  röles  des  Im- 
posit ions. 

Empadroar-se,  r.  r.  s'en regist rer,  s'inscrire. 

Empalacäö,  t.  f. *  cmpalenieiit :  supplicequi 
eonsiste  a  faire  passer  un  pal  a  travers  Ie  corps 
du  palient. 

EMPALÄnn,  a,  p.  p.  tVEmpah'r. 

Empalama;>o  ou  ICmimli  vAr)().  A,  flc/y.  ^  / . 
p<*p.  Y.  Emplatl.adu  ou   ir'iit  n;-:,in 

Sy(*AI.4n.  *'    ft      «MtjtaiiT      i;.  ,  .  ; •■«    ,..t'    .n.'ii 


dans  Ie  fondement,  et  Ie  faire  sortir  .■  i 
epanb-s  ou  la  gor^ie. 

Emp.m  ha(;ao,  *.  f.  'einp.iillagtf:  .i- '•■■»•  il 
pa iller.  (  fiy.  1  "  Preteste,  MJjiert«ie:i«?  |»-jur 
gner  du  lenips:  palliatif,  f.iu\ -ffnaiil. 

Empalhädo  ,  a  ,  p,  p.  iYEmpn'har. 

Empai.hamento,  f.  m.  V.  EmpaUm^äö. 

Empai  fiah  ,  r.  a.  empailler :  gamir  di-  pai 
de  Jones;  remplir  de  paille;  courber  sur 
paille  (<les  fruils).  {fig.;  R«»lardcr  par  tu 
par  arlilirc;  amuser,  temporiser. 

Empalheirado ,A,p.  />.  de 

Empalbeirär,  v  a.  serrer  la  paille  dan< 
j;renipr. 

Kmpallidecer  ,  *.  n.  pnlir :  devenir  psle. 

Empai.mädo,  a  ,  p.  p.  de 

•f  Empumui,  r.  a.  ernpaumer  .-  rece\oird: 
la  paiiiue  do  la  main  ;  radier  dans  In  p.jiin," 
la  main  11  ne  ciirlc  au  jeu ,  etc.).  (fig.;  I)i*ut- 
liloutcr,  cscrnquiT. 

Kmpampanaixi,  a,  p.  p.  de 

f  EmpampamAu-se.  r.  r.  se  couvrir  de  pai 
pros,  eu  parlnnt  de  la  vigi;e 

Emi'.\>ai>a.  V .Empäda.  it.  'Chässisdt' crois 
garni  de  loiie  ciree,  etc.,  au  licu  de  vim*s. 

EMPAMAMi.nA,  $.  f.  dim.  d'Empanada.  P< 
pate,  tarteletle ;  rissole. 

Empanado,  a  ,  ;*.  p.  ii'Empanar.  adj.  Tcrn 
qui  a  peu  dVclat. 

Empanami.nto,  s.  m.  Mcrnissurc:  action 
lirer  le  lustre,  IVdal :  s«*«  ellets. 

Em p an ar  ou  Empamnar,  r.  a.  ternir:  reue 
lerne,  obscur;  öter  l'eelat.  :  fig. '  — ,  noire 
souiller,  denigrer;  i7.  tnastpier,  doiruiscr.  (j; 
nir  un  cbJssis  de  croisee  d'une  loili»  ciroe,  «• 

EMPAMÄR-sE,r.  r.  ^c  ternir:  perdresoneel 
son  lustre. 

EurANDCtRAMfMTO,  *.  wi.  V.  fnrhaniö. 

Empamdeirar.  V.  lnchar%  Empaniurrar. 

Empandii.u  \no ,  a  ,  p.  p.  de 

Empandiliiär  ,  f.  o.  reu  nir  deux  cnrlr* 
jouanl  pour  laiic  ((uelque  trieberie.  fam.t  t 
porler  011  LMtrbeU«*.  dtvobtT  adroiteiuenl 

EMPAsnii.iiAR-s». ,  ff.  r.  savsocier  pour  du 
au  jeu  ou  dulrcmcnt. 

Kmpamu.nau-sk,  olc-  V.  Empanzin...,olt 

Lmp.vxn  id«>  ,  a  .  p.  p.  de 

Kmpannar,  r.  a.  couvrir  de  toile  ou  d»»  dr; 
envelopper  dans  d«*s  draps.  V.  Empanur. 

Esipa>tax\i#o.  \,  /».  /;.  de 

Empamanau,  r.  a.  subnierger:  remplir 
termiu  d'oau.  Embourbv-r  :  meltre  dans 
bourbier. 

Kmi'amuoi-m:,  r.  r.  ^'emboiiiber  .-  se  m 
Irr  dans  un  bombier.  sVnfoncer  dans  um 
rais;  devenir  inareeag'-ux ,  en  parlant  d 
terra in. 

EMPANTIFÄnO,  A,  f».  p.  de 

Empanti-kir-sk.  ff.  r.  mettredes  pantoufl 
fifj.    f««i:e  l<-  l:er,  «••'  p-'n^orirnr. 
j.-.:.'    *    .  i.n.U'ii .  ^  ,  /•.  /-.  «!•■ 
L'.ir.Mir.ni,  m.,  i.  /•.  >v  i.itT^cr.  se  bo 

IV.  .  >e.i.i..  ..i'.'l,  o.iImT.     (:<J.     ritH'K'  Iff  tTU*  C 
de.   '.1..    tl>'.,  Ul^U.  iifUX. 
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),A,  p.p.  6t 

,v>i.  (pop.)  gorger  de  nourri- 

M  poussant.  V.  Empantwrrar. 

t,ft.  p.  de 

.  o.  imbiber,  treniper,  plonger 

9;  mitonner.  (/ig.)  V.  Imbuir. 

(es»),  r.  r.  s'imbiber.  V.  Enso- 

r.  Embcber-se ,  Cerar-se. 

y  kyp.p.  d'Empapelar. 

»Aa,  f.  m.  celui  qui  enveloppo 

• 

r. «.  enrelopper  dans  du  papier. 
conserver   avcc  beaucoup   de 

«,e.  r.  se  menager  beaucoup; 

boyer. 

etc.  V.  fmpafisifuir,  etc. 

echa  lasser,  accoler  la  vignc. 

är,  etc.  V.  Paramcntar,  etc. 

ic.  V.  AmparadOj  etc. 

i,4,  p.  p.  de 

n ,  v.  a.  meltre  dans  Ic  paradis ; 

ic»  du  paradis. 

e.  V.  Amparar,  etc. 

o.  V.  Emparedado. 

9A,p.p.  A'Emparedar.  adj.  On 

>ersonnes  laiques  qui  vivaienl 

mscloilrees. 

sto,#.  m.  action  d'cnfermeren- 

railles.  Cloitre,en  parlant  d'un 

9.  a.  meltre,  enfermer  enlrc 
»s,  claquemurer.  X.Clawturar. 
»k,  r.  r.  s'cnfermer  dans  le  clol- 
inaie  des  muraille?,  en  parlant 

o,A,  p.p.  d'Emparelhar.  ndj. 
rinino,  double,  en  parlant  des 

exto,  t.  m.  action  d'assorlir, 
pareiller;  appaneinent. 
,  r  n.  nppareilkr,  assortir,  ega- 
arier.  a%cum; Comparer,  lucltro  j 

i 

com  .  r.  n.  aller  de  pair  aver,  ! 
ej:/il,  ;i<K»«irli,appnivil}i\  MpUiv 
;ali." ;  t'.ii*  iK*  i.i.xl.v*. 
-sn    '■oi«  ,  r.  r.  se  considerer  '. 
s'e^a'Or  u  uu  aller  de  pair  avec.  . 
,  a'app.irier,  se  morier. 
,  etc.  V.  Aptirtntar,  etc. 
Impdro. 

a,  p.p.  de 

t,  e.  r.  se  couvrir  de  feuillcs,  en 

igne. 

a,  «.  a.  rendre  bete,  stupide. 

>t,  bete ;  s'abrutir. 

■o,  a  ,  p.  p.  d' Emparvoecer. 
v.  n.  solenn iser  la  Pdque. 
m.  einpasme :  poudre  parfuraee 
sex  le  corps  pour  absorber  la 

i ,  p.  p.  de  Empasldr.  adj.  p.  tu. 


On  il  y  a  pAlurage  pour  les  Mies ,  en  parlant 
d'un  chauip,  etc. 

f  Empastameüto,  «.  m.  erapatement :  action 
d'empater;  etat  de  ee  qoi  est  empate. 

Empastas  ,  r.  a.  co Her  du  papier;  faire  des 
ouvrages  de  carton.  ( I.  de  peint.)  Empdlcr : 
meltre  beaucoop  de  couleurs  sur  un  tabicau. 

f  Empäta  ,  a.  f.  *  embargo ;  conflscation.  iL 
V.  Empaie. 

Eipatädo,  k,p.  p.  de 

Em  patar,  e.  a.  egal  iser,  par  tager  :  rendre 
egales  les  voix,  les  sulTrages  dans  unedelibe- 
ralion.  Suspendre,arreterune  resolulion;  sai- 
sir,  faire  arret,  sequeslrer.  ( (lg.)  Arrtler,  em- 
peclier,  embarrasser.  —  ot  votos,  perlener  les 
sulTrages  egaleraent.  —  at  raaav,  centrecarrer; 
epaler  les  leveesau  jeu.  —  emalgummcousm, 
r.  n.  p.  us.)  beurtcr  contre  quelque  chose. 

Empatf,  *.  m.  action  de  suspendre  lecours 
d'une  aflaire;  epposilion,  sequestre,  saisie; 
irresolution,  indecision.  *Parta<rre:  egalile  de 
voix ,  de  sulTrages  dans  une  detiberalion.  —  no 
giro,  (t  de  comm.)  inaclion,  Stagnation  du 
commerce. 

Empavanär-se.  V.  Aparanar-te. 

Kmpavcz.ado,  a  ,  p.  p.  de 

Empayf.zäp.,  v.  a.  it. de  mar.)  parolser .- con- 
vrir,  garnir  de  pavois,  de  paviers  un  vatseea« 
dans  un  jour  de  combat.  — ,  garnir  un  Tai ssea« 
de  pavois,  de  paviltons  dans  un  jour  de  rejoois- 
sance;  baslinguer. 

Empavezär-sf.,  r.  r.  se  pavoiser,  se  garnir 
de  pavois,  elc.  [fig.  fam.)  Se  pavaner,  faire  le 
Her. 

Empayorik,  etc.  V.  Etpavorir,  elc. 

f  Empe, $.  m.  ( t.  dhitt.  not.)  empis •  diptert 
enipid*».  —  ptumipede,  empis  pennipede. 

Empf.ädo,  a,  p.  /).  de 

fEMPBAR  oii  Empiar,  r.  a.  (/.  d'agricut.) 
donner  un  second  depicage  au  ble. 

Evpf-vado,  a,  adj.  embarrassc:  [fig^  fffl- 
bromlle  ( style),  p.  p.  de 

Empkvar.  r.  a.  möler,  embarra*.*!^:  '•:•;«' 
t-lier.  (loiuwieri^er'inMjr.).  —  ein),  r.  n.  \  .  /:'«: 
birir,  Tupur. 

K'ü'nr.r.,  v.  a,  p:  n.  nitire,  enrperlnT.  .ir- 
ler,  cinliüsiMa.^er,  s'nppo^pr  ä. 

KuPkur.o,  a,  ;i.  p.    ü'Empirer.  adj.    ' 
cnibnrrns*e,  arrete. 

Kmph.ii.iio,  f.  m.  empechcmenl,  olist.n'»?, 
Opposition. 

Empuimento,  t.  m.  empechemenl,  obslatle 
Dommage,  tort,  prejudice. 

Empecivcl,  adj.  2  gen. 
Empscivo,  a,  adj. 

Esipcgo.  V.  Empeeilho,  Bstarto;   Co»«  * 

(an/.). 
Em p r.co ^n ar,  etc.        |    V.Enrenenar^  I» 
EvPEV0^nE*(TAR,etc.  )       fleionar,  etc. 
Empedcrrccer.  V.  Empedemir.  • 
Empedernido,  A,ad;.  (fig.)  Dur,  inflexible, 

insensible,  p.  p.  de 
EnrEDERaiR,  r.  e.   petrifler;  reodre  dar 


V.  Nocivo. 
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aonnmc  U  pierrf.  r/ia.)  Endurcir,  rondiedur, 
inexorablc. 

Eüpr.DF.iiMR-ic ,  r.  r.  se  pötrifler,  devenir 
dur  commn  la  picrre.  (flg.)  SVinlurcir,  de- 
venir insensible,  impitoyable,  dur,  inflexible, 
cruei. 
Empedimesto,  elc.  V.  Impedimento ,  etc. 
Empedrädi»,  a,  p.  p.  iVEinpidrar.  t.  m. 
Pave  :  terra in ,  cliemin ,  Chaussee ,  e.space  pave. 
Empkimiadoii,  t.  m.  paveur .-  celui  qui  pave. 
Empkdradöra,  f.  f.  mal  qui  vtent  au  sabot 
des  cnevaux. 

f  Empedramkjito,  f.  m.  pnvcmenl :  aclion 
de  paver,  uinpierrcinenl  (anl.). 

EnpedrAh,  v.  e.  paver:  couvrir,  garnir  de 
picrre*  iune  nie,  une  cour,  etc.)*  Eiupicrrer. 
(fr.)  Endurcir.  —  um  jwfo,  fajre  '*  douve  d'un 
paits. 

EnpbdrAr-se,  «.  r.   se  petrifler;  devenir 
pfterreiix ,  en  parlanl  des  fruit* ,  etc. ;  s'en- 
durcir. 
EmpegAr,  etc.  V.  EugeAfar,  etc. 
Empeiorädo,  a,  p.  a>.  de 
Empeiorar,  «. «.  empirer  t  rendre ,  faire  de- 
venir pire,  meitre  en  piro  etat.  t.  n.  — ,  de- 
venir pire,  en  plus  maavais  etat.  U  est  aussi 
raoiproque. 

EbpellamAdo  ,  a.  Y.  Empalcmado.  tt.  p.  p. 
de 

EbpeliamAr,  t>. «.  reeure  let  poaux  a  lan- 
ner. 

EmpelmcAbo,  a,  «ty.  couvert  d'une  pelli- 
•ule.  Natctr  — ,  natire  ooifle,  en  parlant  d'un 
enfant.  p.  p.  de 

EmpellicAr  ,  v. «.  preparer  les  peaux  flnes ; 
couvrir  d'une  peau  flnt. 

Empslo  ,  *.  m.  morceau  de  pale  informe  dont 
on  fait  un  pain. 

fEüPELöTA,  t.  f.  ampoule,  flole,  peilte 
bouteille. 

Enpeha,  t.  f.  cambrure  d'une  planche  qui 
s'esl  dejelee.  *  Pignon :  le  haut  bout  des  mu- 
railles  d'une  maison.  V.  Tacanifa. 
Ehpesadilba.  V.  Empanadilha. 
Empexado,  A.p.p.  de 
EmpesAr,  9.  n.  se  dejetcr:  sc  dil  du  bois,  etc., 
qui  travaille,  qui  se  courbe,  sc  retire.  v.  a. 
(p.  u$.)  Faire,  causer  de  la  peine;  chAlier. 

*  f  Empenita ,  s.  f.  empeigne :  tcut  le  dessus 
ot  les  edles  du  süulier. 

t  EHPEMnADAMEMTK,  edv.  obslincmenl,  avec 
opiniatrele;  avec  sollicilude,  c  (Toris. 

EmpenbAdo  ,  a  ,  p.  p.  ä'Empenhar.  adj.  Mal- 
aise, endette;  hypothäqu6,  niis  en  gage;  inlc- 
resse,  qui  s'interesse. 

Empbnbabrüto  ,  s.  m.  aetlon  de  raeltre  en 
fage;  detti  eanlractee.  V .  Empenho. 

EmpeühAr  ,  «.  a.  eng  »ger  :  donncr,  mettre 
en  gage.  — ,  conlraindrc  ,  delerinlncr,  forcer  ä 
faire  quelque  etaae.  Fa  ire  quclqn'un  son  Me- 
diateur, son  intercesse  .u  r  pour  reussir  dans 
quaJque  chose.  —  a  p  -alavra ,  donncr  sa  pa- 
rolc,  l'engagcr. 
EmpuiuAr-sc,  t.  #\,  pcnÜL'Ucr,  conlracler 


dr s  dettps  en  engageam  o»  hypetaequiant  des 
Mens .  etc.  [  em )  S'engaper  a ,  o«  dans  ;  s'epi- 
niäirrr,  »'obsilner  a  quelque  ehose,  a  voalelr 
feriupinenl ;  faire  lous  ses  elforts.  (por,  m  fktor 
de)  Heroramander,  s'inierewcr  ä  quetqa'un, 
prior  delrc  favorable  a  quelqu'un.  Braver  les 
pririls  ,  les  obslacles,  etc.,  s'y  eiposer cBBTa- 
i;cuseiuent.  —  em  rnzfcs,  s'engaarer  a  fair« 
quelque  chose.  —  mtito,  s'engager  trop  avant. 

Emi>knh(i,  s.  m.  engagemcnl:  l'aclion  d'en- 
popor,  <!e  s'onpager,  de  recomniander.  — ,  pro- 
mesfle.  — ,  Obligation  de  payer  que  conlrarte 
celui  qui  mel  en  gagc;  «leite,  gage.  Der©»: 
Obligation  que    riionneur,    la    conscience  oa 
quelque  atilrc  qiolif  nou.s  prescrivent.  (ß§.) 
,  Drsir  ardent  de  fnire   ou  rl'nhtenir  quelqatj 
rhoseet  1'objot  meme  de  ce  deüir.  (id.)  *  Ar- 
deur  a  continuer  dans  quelque  desseia.  (tf.) 
'Sollicilude,  soins,  tele,  eflbrt;  entreprise. 
fi</.)  Protecteur:  la  personneqiii  recommsade, 
qui  prie  d'elre  favorable  a  quelqu'un ;  pfeife- 
lion,  appui.  Com  — ,  adr.  avec  ardenr,  atee 
vivarite;  avec  gratid  inleröl  ou  graad  desb. 
Carla  d'  —,  lettre  de  recommandalioa  awc 
empressemenl.  — amoro$o,  liaison  äinottitan, 
Metler  — #,  briguer,  chercher  des  prolectleas. 
Ttr  —por  ou  em,  lenir  beaueoap,  viaer 4, 
avoir  un  grand  desirde.  V.  Empcnhar-ftm. 
Dar-ei  com  todo  o  —  a,  se  devouer  sani  rt- 
serre,  toutenüera. 

EmpekborAoo,  A,p.p.  d'gmpmaarr. 

Empenbobamerto,  a.  «i.  l'aeüoa  ei lefel dt 
donner  en  gage. 

EmpenbobAr  ,  v.  «.  donner  en  gage. 

Empen.iado,  k9p.p.  de 

Empenk Ar  ,  v.  a.  empluiner :  reraplir,  prair 
de  plumes.  v.  n.  Secouvrir,  sc  garnir  de  ali- 
mes;  commeneer  a  avoir  des  plumes.  II  est 
aussi  reeiproque. 

EmpeorAr,  etc.  V.  Empeiormr,  elc. 

EmpephAdo  ,  a,  (pop.)  V.  7«<a,  Eijo. 

EmpboitetAdo,  a,  (I.  du  Br^iil)\.  Er.y- 
quelado. 

EupERAndR ,  etc.  V.  Imperador,  elc. 

Emperlado  ,  A ,  p.  p.  de 

Empf.rlAr,«.  o.  (/.  de  pott.)  garnir,  parrr 
de  perle?. 

*  Empero  ,  eenj.  mais ,  cependanL  V.  Porf*, 
Todaria. 

Emi'f.uhädawente,  adv.  obstinementt  opi- 
ni<1(reii)cnl. 

Emplii rädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Emperrar. 

Emplkramexto,  t.  m.  *  obstin ation,  opi.;> 
Irele. 

Ehperrar,  f.  a.  rendre  dur,  ralde.  {ßl) 
Rendre  opiniälre,  confirmer  dans  TobsUsa- 
lion;  endurclr  (le  cceur). 

Empkrrär,  r.  fi.  et  —SB,  «.  r.  i>n*MMi 
g'obstiner,  se  baier;  devenir  farienx,  enrtfe 
comme  un  chien ,  ne  pas  vouloir  ceder. 

Emperro.  V.  Empeframemio. 

Ebpkrtigädo,  a,  aJJ.  droil  coinme  uul, 
raide.  p  p.  de 

Empebtiüah!  v.  a.  raj^jr/j  dresacr. 
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K*PERTiciR-tE,  «.  r.  te  Icnir  droit  romiiic 
nl;  secarrer. 
Bmpesgäbo  f  a,  p.  p.  de  Empetgar. 
tEHPEACADÖRA,  *.  /".  I'aclion  do  poisaer, 
ffeadaire  de  poii ,  ei  1'tRduit. 

i  Erpescär, «,  «.  poitser :  endnire ,  frolfter 
de  poix. 

Eapttaivst..  V.  Bmperivel. 

"EaPESSOAastrro, «.  m.  action,  acte  de  mel- 
kt en  possetsion. 

'Eiplssoar,  etc.  T.  Empouar,  etc. 

Eipestädo ,  a  ,  p.  p.  de 

EirtftTÄi, «.  a.  empestar :  inftcter  de  peste, 
Je  mal  contagieui.  (flg.)  Corrompre ,  contami- 
Dfr. 

f  Espetro  f  t.  m.  ( f.  de  bot.)  empetrom ,  ca- 
■arine  a  fraiia  blancs ;  genietre  doux. 

Earnotui ,  etc.  V.  Empeiorar,  etc. 

EaruADO,  a  ( p.  p.  de 

Kipezar  , «.  a,  parfamer  arec  do  la  poix  ( les 
rindet,  eic).  it.  V.  Empetgar. 

tCMKZiMHADO,  a,  adj.  poisse,  enduit  de 
Wh;  noirci  de  la  famee  de  U  poix. 

tviAis  ouBmpbarir,«.  f.  emphase  :  pompe 
titelte  dans  les  diacoarf ,  Ics  ecrits,  la  pro- 
ttatkUon. 

ExrmÄTtCAMiifTE ,  adv.  euphatiquement  ; 
tTR  empbate. 

Eipbatico,  a,  adj.  emphalique:  qol  a  de 
htjpaase;  tmpoule. 

Eipbiteosjs,  elc.  V.  JEaipAy...,  etc. 

Eiphräctico.  V.  Emplaslieo. 

Eipuyseha, «.  m.  (I.  de  astf.)  emphyseme  : 
BtUdie  qui  fait  enOer;  tumeor,  dans  le  Üssu 
erilalaire ,  plcine  d'air. 

Eifbtteosi»,  Emphyteusis  ou  Emphyteose, 
isl' emphyteose  :  ball  a  longues  annees. 

Eipsjyteota  ou  Enputtedta  ,  t.  2  ye».  em- 
pSjtroie  ou  empbyleutaire :  qui  jouil  de  l'cra- 

«VltOtt. 

EiriYTEL'siA  ,  f.  f.  V.  EmphyUosis. 

ElPBYTft'.l'TICÄDO ,  A  t  p.  p.  de 

tipnYTti'Ticin,  r.  a.  donnere  bail  einpliv- 
•t«Ui|tte. 

tinivTF.iTicÄBio,  A,adj.  donne  a  bail  ein- 
ftteotiqiip ■,  tertcfi ,  bicns ). 

EwnivrF.nicü ,  a,  adj.  emphyteolique  :  de 
FoiphUrose. 

Eipur.  V.  Empcar. 

Eipicotädo,  a  ,  p.  p.  de 

Eihcotar,  e.  a.  placer  sur  la  cime,  aur  le 
•«amcl;  cxposer  au  pilori,  pilorier;  altacher 
tyrtjuiin  a  la  potence. 

'Eipidöso.  Y./mpufoiü,  Impedido. 

E«nt.XA ,  elc.  V.  Empyema ,  etc. 

Eipicem,  *.  f.  dar  Ire  :  rnaladie  de  la  peau. 

Enm  uiun ,  a  ,  p.  p.  d'Fmpilhar. 

Eiruu\«hNTO,  ».  m.  empiloinenl :  aclion, 
■ini-n-  d'empiler  .  Ic  bois,  Ics  boulcl* ,  elc.  . 

ExriLrÄit ,  r.  a.  cmpilcr  :  inellrc  en  pile  [  du 
ki».<ic»  haulclb,  CtC.;. 

KvmÄitu,  a,  adj.  elcv£,  hauste;  esrarpe 
noufaene,  clc.j;  cabre  ^cheval  ;  vidc  ^vme). 
i Aj.  Orgueilleux.  p.  p.  de  Empinar. 


EiPiaAr..  r.  a.  ölever,  le\cr,  hausscr.  Vider 
lf  \errc;  Loire  beaueonp  de  Yln,  lever,  hausser 
le  coudo. 

Kmimnar-sf,  r.  r.  semellrr,  sc  haussersUr  la 
pol nte  des  pieds  poor  paraf  Ire  plus  grand ,  ou 
pour  mieux  voir  les  objels.  Sc  rabrer.  se  dres- 
ser,  parlatit  d*un  chernl.  (fig.)  ST^ICYCr,  sedil 
des  montagnes ,  des  tours,  des  arferes,  etc., 
lorsqu'lls  sout  plus  hauts  que,leschoses  auf  les 
environnent.  {id.}  S'enfler  d'or^ueil;  s'efever 
er»  dlpnite. 

Evpiüo,«.  m.  action  d'ölerer,  de  «Clever;  4tat 
de  cliosc  clevee ;  action  de  se  cabrer.  parlaiit 
da  chevol.  Faxer  eaMet  de—,  porter  aes  fdasti 
en  rldant  le  verrc. 

EMP.,iF.o,etc  }  V.tfmpy...,elc. 

EMPI KRIM A,  etc.        \  r9      ' 

EMpimcAiiEXTK,  adv.  en  empirtque  :  prtr  la 
seulc  etperience,  par  la  seule  praltmjc. 

Empirico  ,  a  ,  adj.  empirlque  :  f  medrrln^  nui 
n'a  que  l'expcrienre,  saus  <Hude  ni  methodif; 
sans  theorie.  On  Tcmplolc  substanllYbiueht,  et 
alors  il  signilie  charlatan.  — ,  experimental,  rc- 
connu  parle  fait  fphilosophle,  etc.). 

Eupinisno,  i.  m.  erapiHsme  :  cartetere,  eon- 
nafatance  prottque  de  Tempirique;  raWccIne 
pratiquee  d'aprei  la  seule  exp^rienco,  medo- 
cine  empirique ;  se  dil  (flg.)  metaphytique  qo.1 
conaldere  les  objels  en  taut  qu'ili  ethtent;  Phi- 
losophie qui  ne  s'oecupe  que  de  com  tater  «loa 
faiis,sans  les  Iier  entre  eui  parune  theorie, 
sansanalyse  ni  Synthese. 

Empiatigak  ,  elc.  V.  Empertigmr,  etc. 

Eipiscär  ,  etc.  V.  PUcar,  etc. 

Ekplaktah  ,  etc.  V.  Implantar,  etc. 

EMPLASTAon,  a,  p.  p.  de  Emplmtlar.  adj» 
Couvert  d  cmplntrcs. 

Empl^tamento,«.  m.  *empIaitral(on,appli- 
calion  dun  empldtre. 

Emplastar,  r.  a.  appliquer,  metlrt  dea  em- 
pUlres. 

Explästico  ,  a  ,  adj.  ( t.  de  pharmJ>  emplaa- 
lique  :  empliraclii|uc,  visqueux,  qui  bouclie  les 
pores. 

Empi.asto,  jt.  wi.  eiuplälre  :  ont;uenl  etendii 
sur  du  linpe,  etc.,  quo  l'oii  appliquu  sur... 

Empi.\sti:ar,  elc.  V.  Emplasiar,  etc. 

*  EttPLAt.tR ,  elc.  V.  Emprmzar,  elc. 

Empli mau  ,  elc.  V.  EmpennaTy  eic. 

Empoauo,  a,  p.  p.  de 

Empoar,  v.  o.  couvrir  de  poussiere;  pta- 
drer. 

EüPosnEcKR,  v.  a.  appauvrir,  rendre  paa- 
vre.  r.  n.  S'appauvrirt  deren ir  pawre. 

Emporurcido,  kyp.p.  d'Empoerecer. 

Empobrecimento,  f.  tu.  appanvrissoment  ? 
indigence;  etat,  augnienlation  progressive  de 
pnuvrcle. 

Empo^auu,  a,  adj.  erabourbe ,  bourboui- 
p.  p.  de 

K*ro<,Än ,  r.  a.  metlre  ou  jcler  dans  an  puiUt 
daus  uu  bourbier. 

EsiporAK-sr,,  t.  r.  s'cmbourber. 

Empokiradu  ,  a  ,  p.  p.  de  Empoetrar. 
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f  Evpoeirar,  v.  a.  couvrlr  de  poussiere. 
(/ig.)  Obscureir. 

Empöfia,  $.  f.  pretexte  frauduleux. 

Empofo  ,  s.  in.  quadrupede  de  l'Elhiopie,  qui 
resscnible  au  cheval. 

Empöla,  s.  f.  cloche,  ampoule,  bouillon, 
grosse  bulle  d'un  liquide. 

Empolado,  a ,  p.p.  de  Empalar.  adj.  Cou- 
verl  de  pustulei ;  ampoule ,  enflc.  (/ig.)  Eleve ; 
riebe.  Mar — ,  mer  enflee,agilcc,  en  courroux. 
Etlylo—,  style  ampoule. 

EmpOlar,  «.  o.  faire  venir  des  ampoules  ou 
descloches.  (ßg.)  Enfler,  euorgueillir.  v.  n.  Se 
lever  en  ampoule ;  enfler. 

Empolab-81  ,  t>.  r.  »'enfler ;  s'agiter,  parlanl 
de  la  mer.  Devenir  riebe  (p.  im.).  Naviguer 
Ter«  le  pole  ( I.  de  mar.). 

Empoleacaö.     i 

Empoleado.      I    v   AP0"*' -'eic- 

Empoleado ,  a  ,  p.  p.  d'Empolaar-te. 

EMPOLEAMEHTO.  y    Apühü...  ,  elC. 

Empoleak,  etc.      |  r 

•f  Eipoleär-se,  v.  r.  (f.  dMtie).  Oa  le  dit 
des  Na  f  res  qui  secroientsouilles  en  louchant  un 
poled.  V.  ce  mot.  {/ig.)  Se  souiller,  se  profaner. 

Empoleirado,  A,p.p.  de 

Empoleirar,  v.  a.  mettre  sur  un  jueboir. 
(/l0.)  Elever  a  une  dignite;  donner,  conferer 
une  cbarge  elevee. 

Empoleirar-se,«.  r.  se  pereber,  se  jucher. 
(flg.)  Se  placer  dans  un  lieu  eleve ;  s'enorgueil- 
lir  a  cause  de  sa  posilion  elevee. 

Empolgadeira  ,  *.  f. '  irou ,  coebe  ou  echan- 
crure  oü  est  flxee  la  corde  de  l'arc  ou  de  l'ar- 
balele.  Echancrure  de  l'essieu  de  bois  dec 
cbarreltes  (en  Portugal). 

Empolgädo,  a  ,  p.  p.  d'Empolgar. 

fEMPOLGADCiiA  ,  *.  f.  action  dempoigner. 
d'agrifler,  etc.  'Encocheincnt .-  action  d'enco- 
cher,  de  bander  un  arc. 

Empoxgär,«.  i.  3nipoigncr,  agrifler,  saisir, 

Scesjpcber;  attraper.  Encocbcr :  me Um  la  cordu 
e  l'arc  dans  sa  ooehe;  bander  un  arn ,  une  ar- 
balete. 

EmpolgiEira,  $.  f.  noix  d'arbalele.  V.  Em- 
polgadeira. 

Em polb AR,  etc.  V.  Choear,  Ineubar. 

Empolvorizado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Empolvorizar,  r.  o.  pulveriger;  poudrer, 
jetrr  de  la  poudre.  V.  Empoar. 

Enponderär.  V.  Incumbir,  Encarregar. 

Empor,  «. «.  habiluer,  aecoutumer  (ant.).  V. 
impör,  Enganar. 

Emporbtico, k,aäj.  emporelique:  (papier) 
gris  pour  flltrer;  a  envelopper  des  rnarchan- 
dises,  brouülard. 

Empürio,  t.  m.  endroit  tres-frequente  par  les 
negociants  de  diüerents  pays;  grand  marche, 
ville  d'cntrepot.  (flg.)  Lieu  rendu  faraeux  par 
les  sciences  ou  autres  choses. 

*  Emposissaö.  V.  Impotieäo. 

Empossädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

EvrossÄR , «.  o  donner  la  juuitMtTice ,  metlrc 
•n  possessio  n. 


Empossar-se  (<fe\  v.  r.  prendre  possession; 
s'emparer  de.  V.  Apotsar-se. 

Empossilgädo,  a,  p.p.  de 

Empüssllcar,  v.  o.  mettre  dans  une  etable  a 
cochons. 

Emposta  ,  t.  f.  (I.  d'areh.)  imposte :  partie  i!o 
pied-droit  sur  laquelle  commence  un  arc,  une 
arcade.Chose  placee,  siluee  entre  deux  aulrf», 
v.  g.  inontagne,  forest,  etc.  (/ig.)  'Knipeche- 
ment.  obstacle.  Portion  de  terra  in  eullivee  qui 
rapporle  un  <:erlain  noiubro  de  rouids.  (ant.) 
Aide. 

Esiposti-ra,  etc.  V.  Impotlüra,  etc. 

EMPOSTunÄu.  V.  Dinfarfar,  Mascarar;  En^. 
ganar. 

EMPomÄnu ,  a  ,  p.  p.  de 

Empoträr  ,  v. ».  K.de  reter.)  s'cndurcir,  de- 
venir  s<juirreux,  parlanl  dune  lunieor. 

•  Empiiamtar,  elc.  V.  Itnplantar,  etc. 

Emprazado  ,  a  ,  p.  p.  d'Emprazär.  adj.  As- 
signe. 

Emprazadör,  jt.  m.  celui  qui  assigne,  rrai 
apneile  devant  Ic  juge  lant.).  it.X.  Empkf- 
ieula.  adj.  { t.  de  rt'ner.)  Qui  reconnalt  Ic  man! 
pour  faire  la  battuc  <  cbasseur,  rhieti,  cK\\ 

EMPRA7.AWEN1U,  $.  m.  (f.  de  prat.y  ajourne- 
ment:  eilation  devant  le  juge.  •  Assignalioa : 
exploit  contenanl  une  citalion.  'Emphyleose. 

Empivazak,  v.  a.  (/.  de  prat.)  assigner:  ap* 
peler  devant  le  juge;  ajourner.  Donner  a  biil 
ernphyteotique.  (f.  de  votier.)  Reconnaltre  le 
inont  pour  faire  la  battuc.  —  a  eaext ,  cerner  le 
ganglier,  l'acculer,  etc.  —  alguemy  retcnirqucl- 
qu'un ,  le  faire  rester  rhez  soi  ou  aillcurs. 

EmprazAr-se,  v.  r.  se  concertcr  avec  qud- 
qu'un  pour  quehjue  dessciu.  Se  donner  rendei- 
vons. 

Empregäoo,  $.  m.  employc:  qui  a  un  en- 
ploi ,  une  place,  adj.  Ernploye,  oecupe.  /lfm— » 
•Kexp.fam.)  c'est  bien  fait,il  le  merilait,  j'co 
suis  bieu  aise.  Darporbem — ,(/$£.;  se  rcsipuW 
volontier1«  h  quelque  evenement  desagreäble, 
attendu  l'a\antage  <{ui  peut  en  resulter,  sVa 
consoler.  p.  p.  d«* 

Eupk^g\u  .vtm;,  r.  a.  emplojer  ä  .-  donner  üc 
IVmploi,  de  l'occupation,  etc.;  uicilre  «i 
u^age.  — ,  se  servir  de.  — ,  depenspr,  conso.u- 
mer  (  ses  rentes,  le  lenips,  et^.  . 

EMPRfccui-sE  [em  ,  t?.  r.  S  etnployer,  ä'occu- 
per  a  ;  s  appliquer  ä ;  agir  pour. 

Emprego  ,  $.  m.  emploi :  usage  que  Ton  hi> 
d'une  ctiose;  fonetion,  oecupalion  d'une  per- 
sonne ernploycc;  place,  posie,  Charge ,  ofliep. 
Achat,  einpleüe.  (/ig.)  L'objet  de  nos  occu^i- 
lions,  de  nos  desirs,  etc. 

Euprebkndedör,  a,  adj.  enlreprenanl .  qui 
entreprend  courageuseroenl  des  choses  dini- 
eiles. 

EMPREnEüDER  ,  v.  a.  entrcprendre  :  prendre 
la  resolution  de  faire  quelque  chose.  quelqot 
action;  faire  une  entreprise. 

EMPr.i  MFADiix) ,  a  ,  /'.  p.  de  Emprehendcr. 

Empi-.i  m,».  f.  bände d«  sparterir ; insse d* 
j«>ir-  p<»;:r  1r>  uattes.  —  de  pdot  ffurcafr, 
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elayon,  eclisse  (pour  le  fromage).  Tecfr  — , 
■aller :  tresser  en  natles. 

Eiprcitäda,«.  f.  lache,  entreprise  ä  forfait; 
ouvragc  ä  un  prix  convenu.  Artion ,  travail  de 
joindre  les  bandes  de  sparterie  ( V.  Empreila) 
pour  faire  des  natles,  des  Störes.  Obra  dt  — , 
oatrage  ä  la  liehe  ou  fait  ü  \a  hälc.  De  —  ,  adv. 
«  forfait,  ä  la  liebe. 

jEipreitado,  a,  adj.  qui  travaille  n  for- 
tan. 

Eipreitkiro,  *.  m.  entrepreneur :  celui  qui 
•rend  an  ouvrage  ä  forfait. 

Eipremir,  etc.  V.  Impremir,  etc. 

Exprexdea,  elc.  V.  Emprehender,  etc. 

Eipresuäda,  adj.  f.  (mulher—)  eneeinte, 
posse  ( frmme). 

Eipreshado,  p.  p.  de 

Eiprexhär ,  v.  a.  engrosser:  rendre  une 
f^me  eneeinte  ou  grosse;  feconder.  e.  n.  De- 
»emr  grosse ,  etre  eneeinte. 

EiPMEMDiDiÖ ,  t.  f.  V.  Prenhez. 

Eiprjkhsa  ,  elc.  V.  Imprensa,  etc. 

Expresa,  $.  f.  entreprise  :  aclion  difficile 
ai'oa  entrrprend  courageusement;  dessein; 
actisn  d'enlreprendre;  ee  qu'on  a  entrepris  de 
faire.  Devise .-  erableme,  flgure  alleftnrique  ac- 
empagnee  de  paroles.  —  sem  e/feito,  levee  de 
Rweliers. 

Exprf.sar.  elc.  Y.  Emprazar.  ete. 

IEmpresario,«.  m.  entrepreneur.  On  lodit, 
«  Portugal ,  specialenient  de  celui  qui  enlre- 
Fttd  la  direclion  et  IVnlrcticii  dun  thcalre 
public, dune  fabrique,  etc. 

EiPRbaTADO,  a,  p.  p.  d'Emprestar.  Pediry 
lw«r— ,  emprunler. 

Eiprcstador  , «.  m.  preleur :  celui  qui  prete 
qae^ue  chose. 

Exprestar,  v.  a.  preter.  V.  Preitar. 

Exprestär-se,  e.  r.  p.  u$. s'aider,  se  secou- 
Wrauttie!  leinen  t. 

'EspcKfcTiou.  V.     )  prot,  emprunl:  l'aclion 

EiPßtMiMO,  $.  m.  J  de  preter  et  la  chose 
p^tee.  —  forrddo,  emprunl  force.  De  — ,  pur  — , 
w*ie.  Coufn  de  — ,  diese  non  propre,  prise  en 
pjjsini .  '  fiy.'j  precairc. 

tiPRLSTiTO.  V.  Emprtfiimo. 

F.ir.ttsTOR.  V.  Empreslador. 

Eipbi.za  ,  elc.  V.  Emprtsa,  elc. 

Expkiuch;ado,  a  ,  p.  p.  de 

f  Empricci^ar,  ca.  rendro  paresseux,  cau- 
*'  la  p,ueü»e. 

tEüPKicit^ÄR-sE,  r.  r.  devenir  paresseux. 

Ei  primär.  V.  Imprimär. 

*_Eiprir.  V.  Eneher. 

"vpkoädo,  k,adj.  i/Ig.)allier,  fier,  süperbe, 
*MNlleux.  p.  p.  de 

£ir»oÄa,  v.  a.  et  n.  ( f.  de  mar.)  ineltre  le 

"n.iQOM  ä. 

E'iproai-re,  r.  r.  (ßg.)  faire  le  Her. 

£  JrtosTHuTUMO»,  s.  m.U.de  mt'd.  empros- 

^-'Wiius :  convulsion  qui  fail  peiicticr  le  corp» 

<** aiant. 
EipRtmso.  f.  m.  V.  Improritn.  Rtuponder 

"i**l..  repondre  k  limprovi$t«f ,  subiteiuenl. 
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f  EMPcnr.scino,  \ ,  adj.  {l.de  bot.)  pubescent: 
garni  de  poils  faibles,  rnous. 

Eupixiiar,  etc.  V.  Empnxar,  etc. 

E\ii'li.(,lfira  ,  elc.  V.  Empolgueira,  etc. 

Kmim  uiÄno,  a,  p.  p.  de 

Empcliiar,  r.  a.  (pop.^  pouillcr,  chanter 
pouilles  ä  quelqu'un :  atlraper  par  un  jeu  da 
mois. 

EMPijrtiÄno,  a,  p.  p.  öEmpuvhrjr. 

Eupi3iiiadi*p.a.  *.  f.  pnhüiei*  d  opötr,  etc. 

EvprxiiÄR.  »'.  a.  eiupoi'jner  :  prundre  el  scr- 
rer  ovec  la  main.  —  o  baxtno,  prendre  ou  obte- 
nir  I(»  coinm.indcment.  —  0  treptro,  (.flg..  com- 
rnencer  ä  regner.  —  a  ettpada ,  porlcr  la  main  k 
son  epee;  saisir  l'epee. 

f  Empimdöi  r.os ,  *.  m.  pl.(  —  dn$  Inisei,  t.  d§ 
mar.)  rnbans  de  pointure,  rabans  de  croisure 
de  ris. 

Emphrra  oh  EMprr.uA<;\fit  $.  f.  rorvee,  af 
faire  dosagreable  dorn  011  Charge  quelqu'un. 

Evpt'RRÄno,  k,p.  p.  A'Empurrar. 

Emphiiräö,  t.  m.  heurt:  choc,  seconssc  en 
hciirl.int:  action  de  pous^er  011  de  repousscr, 
bourrade:  coup  donnc  avec  force  pour  ecarler 
quelque  chose.  Aon  empvrröa ,  ovec  tiolence, 
iiijiirieuseiuent.  Ir  ou  an  dm-  ao$  — .  V.  Em- 
purrar- te. 

EüprRRAR,  r.  a.  pousser,  reponsser  arec 
force;  presser  dans  la  foule.  — um  negocio  a 
alrjuem,  forcer  quelqu'un  de  se  charger  d'une 
af  faire  desagrcable. 

Empckrvr-se,  r.  r.  se  presser,  se  serrer 
dans  la  foule ;  se  debatlre  pour  se  degager  de 
la  presse. 

Em pcx  4 no ,  A ,  p.  p.  6'Empuxar. 

Eupuxador,  a,  $.  (|ui  pousse  ou  repouste 
avec  violence. 

Kmitxah,  $.  m.  choc,  aclion  de  pousser, 
d'ccarler;  son  eilet.  V.  Empurräo. 

Empi'xAp.  .  r.  «.  pousser,  repousser,  ecarler 
a\en  force.  V.  Empurrar.  (fig.)  l'ousser,  exci- 
tcr  ä. 

Ewpyeha  ,  f.  m.  ( I.  de  mr'd.)  empyeme :  sans; 
epanchc,  flinas  de  pusdans  une  cavite,  dans  la 
poilrine.  Operaräö  dn  — ,  «Miipycme  :  operatinu 
qui  eonsiste  a  faire  rou\erltiie  de  la  poilrin« 
pour  en  oler  le  ptis  qui  s\  trouve  .i::i;iss«\ 

Empyi.mätk:«»,  K.ftüj.  {t.  dt-  mm.*  (jui  a  un 
emp)pine;  (fig)  hypotlieque,  inaladif. 

Empy'reo,  A,adj.  ejupyree  :  qui  coneerne  le 
cid  empyree.  On  le  dil  aussi  du  ciel  supreuie, 
appelo  le  siei;e  et  le  tröne  de  Dieu.  (pott.)  Ce- 
leste, divin. 

Empy'reo,  t.  m.  empyree:  la  parlie  la  plus 
elevec  des  cieux  oü  sont  les  astres;  sejour  des 
bienheureux,  des  dieux. 

Kmpykllma,  *.  m.  etnpyreuine  :  qualite  des- 
agrcable,  conlractee  par  une  drogue,  etc.; 
brulcc;  huile  hrülec,  son  goüt. 

Empyi-.himätico,  a,  adj.  empyrc-umalique: 
qui  tient  de  l'empyreumc  ( huile,  odeur). 
|      *  Em  Qft,  pour  Bern  que,  Ainda  q%$>  adv. 
I  quoique. 
,     "  Emqlcrimento,  i.  «1.  V.  I*quhifio* 
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*  Emsf.exbra.  V.  Juntamente. 
"Emskias.  V.  tnsidin. 

*  Kn  sosso.  V.  Entotso. 
EmtriyiscAda.  V.  Entrovitcdda. 
ExuLAgÄö,  f.  f.  Emulation :  desir  noble  d'ö- 

Ipler  ou  de  surpas? er  quciqu'un  dans  une  chose 
ouable;  chaleur  de  l'dino  qui  porte  ä  enlre- 
prendre  ce  qui  reussit  aux  autres;  rivalite  dans 
le  bien ;  noble  Jalousie.  On  le  prcnd  quelque- 
fois  en  mauvaise  pari. 

EmulAdo,  a,  p.  p.  d'Emular.  adj.  Rhralise, 
imite;  donl  on  est  jaloui ,  cnvieux,  rival. 

Emuladör,  a,  t.  emulateur  :  louche ,  anime 
d'emulation ;  imitaleur ;  envieux ;  rival ,  concur- 
rent. 

Emclär  ,  v.  o,  erauler .-  imiler  par  Emulation. 
«.  n.  tötre  emule;  rhraliser  de  merite,  de  force, 
elc ;  Ucher  d'imiter,  d 'egaler,  etc. ;  porler  en- 
rle,  eire  jaloux  de. 

EuvLGtHTiya4j.2f9n.  (l.d'anal.)  eraulgenl; 
qui  porte  le  sang  dans  les  reins  (artere— e); 
qui  le  reporte  des  reins  au  co?ur  ( veine  — e). 

£mblo,  a,  #.  emule,  coueurrent;  emulateur; 
•nlagoniste;  rival :  se  dit  de  deux  personnes 
d'un  merite  egal  dans  un  art,  elc.  Adversaire, 
contra  ire,  ennemi. 

Emulsäö  ,t.f.((.de  phorm.)  emulsion  :  po- 
tion  rafralchissante,  blanche. 

Emulsivo,  a,  adj.  emulaif.  Se  dit  des  se- 
mences  qui  donnent  de  l'huile  par  l'expres- 
siou. 

Emusctöbios,  a.  m.  pl.  (t.  d'anmi.)  eraono- 
leires:  «lande«,  ouvcrlurcs  pour  la  decharge 
des  humeurs,  des  excremenls. 

EvuifDAgAö.  V.  Purificafdo ,  Purexa. 

*  EmvaTlua  et  Em vasilda.  V.  Vatitha  et  T&- 
«da. 

Emxara.  WEnxara. 

Kixsrcar.  V.  Bnxerror,  Xarquear. 

*Bn  pour  Em. 

*  Ex  ADER  ou  Euadir.  V.  Accretcentar. 
*E*agenac/aO.  Y.Alienacdö. 
'ExalheAdo.  V.  Alkeädo,  Atieumdo. 

'EüALHEAMEXTO,   t.   Ol.   (I.    <U  pft.   CMC.) 

*Alienation:  vente,  transport  de  la  propriete 
d'un  fond. 

*  Emalhear.  V.  Alhcdr. 

EsallAcb,«.  f.  (I.  de  gram.\  enallagerchan- 
gemenl  des  modes,  des  temps. 

*Em  allen  ah  ,  etc.  V.  Alhear,  Alienmr,  etc. 

B* amoii ar, etc.  V.  Namorar. 

'Enako  et  Eraö.  V.  Andö. 

tERAMTHO,«. m  (Ldebot.)  'onanlbe: plante 
oaxbellifere.  —  do  Rtino ,  onanthe  globuleuse. 

EnarcAdo.  V.  Arqueddo. 

Kkarhönico.  V.  Enharm... 

•Emarra^Aö,  t.  f.  eiplication  ,  Interpreta- 
tion. V.  ßfarratfo. 

'EmarrAr.  V.  Horror,  Bxptr. 

Ek Arthrose, i.  f.  (t.daKot.)  enarlhrose :  ca- 
vite  d/u»  es ,  qui  reeoil  une  eminence  reude. 

*  Enarvorar ,  elc.  V.  Arvorar. 
•J^iOLfcA.Y,  <****/«, 

*  Sxcaba*.  V.  Mneovar. 
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Encabe^ado,  A,f>.  p.ii'Entabtfar.  adj.Va 
possession ;  qui  exploite.  Couronnc  de  maison«, 
parlanl  d'une  hauleur.  (Jui  porte  de  gros  epis 
(ble,  elc.\  Encaslree  (planche  ,  anne\e  ;ter- 
rain ,  etc.).  Kniete ,  enliche.  Rafl'eruit ,  parlanl 
dun  cbeval  qui  a  cu  la  hanebe  rompuc  lorsquo 
le  calus  se  Irouve  forme. 

Emcahe^amento,  '.m.  recensement :  veriü- 
calion  des  conlribuablcs  cxislanl  dans  un  pays ; 
enregistrement,  immalricule.  'Taxe,  capita- 
lion ,  impot  par  tele.  *  Institution  d'un  majorat } 
enregistrement  dun  fond,  d'un  h  er  i  tage  pour 
l'ereclion  d'un  majorat. 

Encade<;ar,  v.  a.  eriger  un  fond ,  un  herilage 
en  majorat;  uieltrc  en  pos»cssion  (dun  höre— 
tage ,  elc.)*  Recenser  .-  vcnlier  le  nombre  des 
coiitribuabies;  enregislrer,  itnmatriculer;  im- 
poser,  cotiser.  Persuader.  Y.  Enauqvetmr.— 
bötas,  remonier  des  bottes  en  entier. 

Encadk^är,  «.  n.  (/.  de  titer.)  ralTennir 
(parlanl  du  sabot  d'un  cheval,  elc.}.  —w,  v.  r. 
Y.  Encasquetar-se. 

Eüca dell ado ,  a  ,  adj.  rccouvert  de  poil,  o« 
de  nouveau  poil.  Bern  ou  mal  — ,  (/ig.)  de  bon 
ou  de  mauvais  caraclere.  p.  p.  de 

Excabellär,  v.  n.  pousser,  parlanl  des  che- 
veux ;  se  couvrir  de  nouvea  u  poil ,  parlanl  d'une 
blessure  cicatrisee  (d'une  böte). 

Ehca brest a do,  a  ,  p.  p.  de EmcabrettT. 

Encadrestadüras.  a.  f.  pl.  euchevetrure  t 
mal  qu'un  cheval  s'est  fait  au  pied  en  s'cuehe- 
v^tranl. 

Emcarrestamemto,  t.m.  action  d'encbcte- 
trer,  de  meltre  le  licou  aux  aniinaux. 

E.tcABRtSTÄR,  ?.  a.  enchev^trer  :  mettre  en 
chevelre.  un  licou  au\  aniinaux.  (/fov  Asso- 
jeltir,  subjuguer.  Conduire  «in  troupeau  de 
besufs  sauvages  a  l'aide  de  beeufs  apprivoisc* 
qui  leur  serventde  puides. 

Encabruädo,  a ,  adj.  {pop.)  pcrlinace,enuHc. 

Encacbado  ,  a  ,  p.  p.  do 

Encacuar-se,  «7.  r.  se  couvrir  au-dessous  de 
la  eeinture. 

Excaciio  ,  t.  m.  pagne.  V.  Tonga. 

Encadauiioäüo,  etc.  Y.  Kncatarrhoado,  etr. 

ENciDKAgAO,«.  f.  Y.  Encadtamtnto. 

Encadeädo,  A,p.  p.  d'Encadeor. 

Ejicadf.amento,  s.  m.  i'iirhalncmeiit,  Iwi- 
son,  suite,  dependance  ilc  tliosea  de  meine  na- 
Iure ,  (propre  et  fig.;  'encMnure.  — ,  etat  de 
ce  qui  est  enchatne. 

Excadkar  ,  r.  a.  enchalner :  Her,  atlarhrr 
avec  une  chalnc;  {fig.  her,  parlanl  des  idro 
d'un  discours,  etc. ;  captiver  (quelqu'un),  lu 
öter  la  faculte  d'a^tr. 

E^cadeaiv-se,  r.   r.  k'cnchalner.  (fig>  <;• 
suivre   necessaireincni,  Oirc  iriliiuiMii'i.l  I.. 
connexe,  dependant. 

Eücadeiar  ,  elc.  Y.  Encadcar,  elc. 

Ekcadeirädo,  a  ,  p.  p.  de 

fEnicADEiRAR,  v.  a.  plaecr  sur  une  iha.-. , 
introniser. 

Ergaderiu^aö  ,  i.  f.  reliure  .- inaülere  tfo  i 
un  livre  est  relie  i  ouvrage  d'un  relieur. 
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aTsjcaanHADO ,  a  ,  p.  p.  d'Entadernar.  | 

Escabcrxabör,  «.  w.  relieur :  cclui  qui  reife 
Im  lirres. 

Escadernär,  *.  a.  reifer :  coudre  et  couvrir 
tes  feuilles  d'an  livre. 
Excafursädo,  a  ,  p.  p.  de 

Emcafcr* ab ,  v.  a.  metlre  dana  une  grolle.  11 
est  auüi  reeiproque. 

Esel  ibrado  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Excäurar,  9. a.  placer,  dresser,  poser  1a 
eaarpente  d'un  toiL 

Ercaixädo ,A,p.  p.  A'Encaixar. 

Eicaiiamesto,  f.  m.  encaissement :  action 
frncaiseer.  iL  V.  Encaixe. 

Excaixar,  r. «.  encaisser ;  raellre  en  raisse; 
«abolier.  Enchaascr,  encaslrer  :  mcltre  cn 
rkttse,  onir  par  le  moyen  d'une  entaille.  Pous- 
ier:  faire  entrer  de  forte.  Enfermer  :  roeltre 
•ms,  renfermer.  Emmortaiser,  enlailler.  v/ig.) 
FNrrer  dana  la  tele  de  quelqu'un ,  persuader. 
{ft.  fam.)  Faire,  dire  quelque  chose  mal  a 
irapo*.  (ta.)  Trompeten  faire aecroire.— fcem, 
wair  bien ,  venir,  elre  i  propos.  —  as  barbtu  a 
attaes»,  empoigoerla  barbe  ä  quelqu'un  par 
aepris. 

fEacAtzii-aK  (es»  ,por),  v.  r.  se  fourrcr, 
Mmettre,  penetrer  dana  un  Heu  etroit,  dans 
ne  foule,  dana  un  trou,  etc.  Se  fourrer,  s'in- 
todaire  partout  sans  y  etre  appele,  piquer 
Tufietle.  —  c  olguem  oiguma  couta  nacabefa, 
•wir  fermemenl  a  son  opinion ,  s'y  opiniairer ; 
jpmtster;  se  raellre,  so  fourrer  quelque 
catte  dans  la  teHe. 

Escäixe  ou  Escaixo,  a.  in.  *  enchassurc,  em- 
hsluire  :  action  d'enchftsser,  d'embotter  une 
(aase  dana  une  autre.  Asscmblage,  liaison, 
jsiature.  Encaslreroent.  Le  lieu,  le  trou  oü 
qtelque  chose  eat  enchisse.  Encaissement  : 
aeüon  d 'encaisser. 

EXLAIXILBADO  f  A  ,  p.  p.  de 

Escaixiliiar,  r.  a.  encadrer :  metlre  dana 
n  cadre;  enchasser,  emboller. 

Ekuxotado  ,  a  ,  p.  p.  de 

tEscAixoTia,  t.  a.  metlre  en  caiason;  en- 
caisser. Emballer. 

Ercalamixtos,  a.  m.  pl.  (f.  dt  mar.)  *  tra- 
verse  de  la  ca!e. 

EsCALAMOCAR    OU  ESCALAMOCCAR ,   V.   «.  (I. 

krf.)  Tromper,  duper. 

'Excalc>r,  r.  a.  suivre  de  pres  quelqu'un, 
Stint!  la  piale. 

'Excäi^o,  t.m.  I'action  desulvre  de  pres 
•telqa'an.  fr  no  — ,  saivre  la  pisle,  aller  tur 
kttraees. 

Ejcm.beirädo ,  a  ,  p.  p.  de 

Em.am>eirar ,  v.  a.  (I.  d'agr.)  faire  un  crem 
ntoor  da  pied  d'un  arbre  pour  Tarroser. 

Eicalb  a<jaÖ  ,  i.  f.  *  echouement :  action  d'e- 
eaouer;  enffravement. 

EüCALOÄno,  ki p.p.  de 

Eicalbar  am),  r.  a.  faire  echouer  un  na- 
vire:  le  metlre ä  sec,  l'cngraver.r.n.  frhouer: 
»e  briset,  laudier,  donuer  conlre  un  ecoeil , 
au  le  table,  tur  un  bas-fond,  contre  in  ro- 
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eher,  aar  an  banc,  etc.,  parlant  d'an  navir*. 
(f.  de  mid.)  S'arreler,  parlant  du  sang,  et* 
(flg.)  Äire  arreie  dans  une  a (faire,  ne  pouvok 
passer  oulre.  {id.)  S'arreler  tout  court,  rester 
lnterdiL 

Kxcalhb,  t.  m.  (I.  ds  m4d.)  *  obstructiv, 
enKorKeinenl.  (fiy.)  Obsiacle,  empechement. 

Eicälbo  ,  t.  m.  banc  de  sable ,  bas-fond  :  en- 
droiloü  les  navires  peuveniecbouer/Elampvro 
de  fer  a  cbcval.  it.  V.  Enemlhafdo  et  Enc*lh$. 

ExcALLKCfin ,  r.  n.  avoir,  gaimer  dea  cora, 
des  durillons.  V.  Calcjmr. 

Excallecido  ,  a  ,  p.  p.  A'Bncallecir. 

Encalmadi^o,  a,  adj.  qui  etouOe  aisemenl 
de  chalcur.  V.  Enealmddo. 

Emcalm  ado  ,  a  ,  p.  p.  d'Encmlmar.  **?.  Afouf- 
fant  do  chaleur,  oppresse  par  lacbaleir. 

*  E^qalmar  ,  etc.  V.  Agalmar,  etc. 

ExcalmAr  ,  v.  a.  eebauner,  cauaer  de  la  cha- 
leur. (flg.'  Eiciler,  enflammer;  ailumer  (ona 
passion ,  etc.).  «f.  V.  Acalmar. 

E>cai.maix,  r.  n.  avoir  chaud;  eloaffer  da 
chaleur;  n>n  pouvoir  plus  de  chaud.  Fairt 
chaud ,  apre«  un  mauvais  lemps;  s'apaiser,  se 
calmcr,  lomber,  parlant  du  vent  et  de  la  mar. 
Y.  Acalmar. 

f  Excalvccrr  ,  r.  n.  perdre  les  chereax,  dt- 
venir  cliauve. 

ExcALVF.cioo,  a  ,  p.  p.  d'Encalvecir. 

Encamäoo,  a,  p.  p.  de 

fExciMAii,  v.  a.  liier:  metlre  par  lila.  V. 
Camdda. 

f  Emcamarado,a,  adj.  (t.fart.)  on  le  dit 
des  pierriers  dont  i'4mc  cylindrique  eat  ter- 
minee  par  une  chambre  beaueoup  plus  elroile. 

EXCAMRÄDO  ,  A  ,  p.  p.  llC 

f  Excambah  ,  c.  a.  enfller  des  pclils  poiaaana 
dans  une  baguelle,  elc.  (flg.^  Commercer  avec 
profit.  Sdomdot  de  —  enguias,  phraae  farai* 
liere  qui  equivaul  au  proverbe  francai» :  battro 
le  fer  quand  il  est  chaud. 

Excambuluäda,«.^.  enfiladede  poisaons,alc. 

ExcambuluAdo  .  a  .  p.  p.  de 

Ejcambclbär,  9.  a.  attacber,  accoupler; 
enfller. 

Excambdlbar-sr,  9.  r.  s'accoupler,  parlant 
d'un  cbien  avec  uneebiennc.  it.  Y.  Tr*vmr-$et 
Bnredar-se. 

EncIme,  t.  m.  glle  (du  sanglier,  elc.",  bauge. 

ExcAMiaiuno ,  a  ,  p.  p.  d'Encmminhmr. 

Ercaminbadör,  a,  *.  qui  achemine ;  conduc- 
teur,  guide ,  direcleur. 

"Eücamimiiamerto,  t.  m.  action  de  aMnlnr 
le  chemin,  de  guider;  conduile,  dirtetion; 
acherainemenl,  voie. 

Emcamiruär  , «.  a.  montrer  le  cbemin,  met- 
tre  dans  le  cbemin;  condaire,  guider,  diriger. 
Adresser.  (flg.)  Acheminer  :mettro  (ane  affaira) 
en  öui  de  reussir,  en  train ,  en  bon  Irain. 

Emcabiübar  (a) ,  t>.  w.  se  dlriger  ?ers,  pren- 
dre  le  chemin  de.  Gondulre ,  iboulir  a  un  lieu. 

Encamisbar-»  Ca,  par«),  «.  r.  se  dirigar 
vers,  prendre  le  cbemin  de;  sadreaeer  at  s'«r 
cbemioer. 
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EkcamisIda,  f.  f.  (/.  de  mil.^  camisade:  at- 
Uque  militaire  noc turne  ou  iiialiualc,  fai»c  par 
des  sotdats  qui  out  mis  leurs  chcmiscs  par- 
dessus  leurs  habits  pour  se  reconnailre.  Mas- 
earadequi  avait  Heu  pendanl  la  nuil  avcc  des 
flaiubcaux  dans  Jos  rcjouissances  publiqucs. 

EscAMisÄno,  a,  p.p.  de 

Escamisär-ke,  t>.  r.  (/.  de  mtl.)  se  couvrir 
d'une  chemisc  pour  dotiner  une  camisadc. 

E.xr.AMouoi:r,ÄR  ,  etc.  V.  Encomorourar,  etc. 

Encampa«;äö,  g.  f.  *  resi  Innen  t  :  rescisiou, 
Cassation  dun  acte,  etc. 

Encami'ado  ,  a  ,  p.  p.  d'Eneampar. 

fENCAMPADOK,  a,  $.  cclui  qui  rescinde , 
casse  un  arte,  etc. 

+  Encampanädo,  a,  adj.  (/.  d'artit.)  on  le 
dit  d'un  pierrier  dont  1'dme  va  cn  se  retrecis- 
sant  en  forme  de  poire  ou  de  cloche. 

Encampar,  r.  a.  rescinder,  resilier,  casser, 
annuler  un  acte,  etc.  Charger  quclqu'un  dune 
ehosc  malere  lui. 

Excanado  ,  a  ,  p.  p.  <\*Enranar.  Ar  — ,  cou- 
«ranld'air,  vent  coulis  qui  soudlc  par  un  pas- 
sape  ctroit. 

•f  Encana^iesto,  *.  m.  aclion  de  conduire 
les  eanx  par  des  eunaux,  des  aqueducs.  V. 
Cdno.  —  de  rio,  canalisaliou  d'une  riviere; 
inoyen  de  la  rendre  navigablc  en  resserrant 
8on  lit,  et  en  v  elablissanl  des  eeluses. 

Ejccanär,  r.  a.  conduire  l'eau  par  des  ca- 
naux,  des  aqueducs.  —  um  Wo,  canaliscr, 
transformer  en  canal  une  riviere.  ('arieler  des 
colounes.  Haccommodcr  les  os  fracturcs. 

ExcasAr,  r.  n.  croltre,  montcr  en  epis,  se 
former  en  luy?u.  parlant  des  bles;  commen- 
eer  ä  avoirde*  plumps,  parlant  des  oiseaux. 

Kncanastiiado,  a  ,  p.  p.  de 

EscAJAvriMn,  r.  a.  inetlre  quelque  rhose 
dans  une  bannclte,  dans  uu  panier,  dans  une 
corbeille. 

EscamoerJU-se.  V.  Canrerar-re. 

E><:andear,  etc.  V.  Ih'slumbrar,  etc. 

+  Exca  vdrckr ,  r  o.  chaull'er  du  fer  ä  blanc. 
V.  Etr  anderer. 

EvwNiiKunn,  a  ,  p.  p.  iVEnranden-r.  adj. 
Cliuiif!'.-  t'i  lila:ic 

Encamhi.ado,  a,  p.p.  de 

L'v.ANiiii  \n,  r.  a.  faire  cimür,  donr.er  la 
con>is>lju<*e  de  la  ^laco  au  sihtc,  de.;,  r.  n. 
*t  —  *r,  r.  r.  candir,  se  candir,  se  cristalliser, 
se  dil  du  sucre. 

t  Excamdilar-sf,  r.  v.  s'allumer,  briller, 
a'en  Hammer,  parlanl  des  yeux  de  celui  qui  a 
trop  bu ,  ou  qui  esl  possede  d'une  passion  lu- 
brlqtie. 

E.ncaxfxer,  v.  n.  blanchir,  grisonner,  par- 
lant des  cheveux;  moulonner,  parlant  de  la 
«ner-  (fa-)  —  t  devenir  blanc.  {it.)  Avoir  beau- 
coup  dexperience.  II  cstquelquefois  aclif. 

Em:akecioo,  a,  p.  p.  A'Enranecer.  adj. 
Blanrhi  par  Tä^e.  r/lg.)  Yieux  ,  anlique;  aflai- 
bli ,  lombe  en  decadence.  Folhas  — at  ou  enca- 
nttcida*,(t.  de  bot.)  feuilles  cotonneuse,* ,  pu- 
totcwitoa. 


Encanf.lado,  a,  adj.  Panno  — ,  drap  de 
qualile  iuferieure.  (fig.)  Mauvais ,  bona  rivu. 
p.  p.  «le 

E.ncasklär,  v.  a.  bobiner  :  devider  du  fi!, 
de  la  soie  sur  une  bobine.  Mellre  dano  le  li>ru 
du  drap  dc*s  bobines  d'une  qualitü  iuferieure 
ou  de  diftVreule  couleur. 

ExiAXUALHAIlO,  A  ,  p.  p.  de 

K.\(  anc.ai.här-si:  ,  c.  r.  s'accoupler  l  le  chi«*n 
avec  la  chienne\ 

Encangar.  V.  Cangar%  Jungir. 

*  KNa.MiAs,  *.  f.  jd.  V.  Sirius. 

'  Encänuo.  V.  Embarafo. 

Encam<;ädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

E.\cam<,Ak,  u.  a.  en  tourer,  cnclore  d'une 
claie,  d'un  Imitate;  treillisser. 

E.nxanta«;äö  ,  f.  f.  V.  Enrantamento. 

Eni  \ntai>o,  a,  p.  p.  d'Encanlar.  adj.  En- 
chanli' :  fail  par  enchanlement ;  qui  epiouve 
reiiübantemenl,  qui  en  c*t  domine  ;  (/ig.)  ra\i, 
Ire«;  satisfail ,  transporlede  joie.  Casa  —n .  pa- 
lario — ,  rnaison  tres-spacieuse,  lidbiti>e  par 
peu  de  monde ,  ou  dans  laquelle  on  mar.  hc 
beaueoup  pour  trouver  vzux  <jui  I'habikMiL 
Hörnern  — ,  uiisanlhrope,  bornuie  qui  fuil  le 
inonde.  Mouia  — a,  (fig.)  tresor  caclie. 

Encantadör,  a,  *.  enclianleur  .-  c|iii  en— 
chantc.  (fig.)  (Jui  seduit.  adj.  {fig.}  — ,  sedui- 
sant,  ravissant,  cliarmanl.  Formosura  —a  , 
braute  encbanleresse. 

Emcantauk.xtu  ,  j.  m.  enrliaiitement  :  efTel 
des  cbariii-s  n.«els  ou  prclendu»  de  :a  ma:;ie  . 
charine,  sorcellerie. 

E.n^antäii,  c.  a.  eiicbanter  :  chariner.  cijM>r- 
ccler  par  la  ma^ii' ;  [fg.  suiyromlre,  »oduire, 
en^aticr  Cpar  d<*  IicIIj-s  p,u«»l.s.  d,«N  iitirait>. 
Ctr.);  ravir  »*n  ad.iiualioii.  —  a.<  peaa;  %  vs  rvi- 
dados  ,  cluriuer  Ion  peiues,  les  soucjs.  — um 
thesouro  ,  caclier  un  tresor. 

En«;\nt»  iuado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Em.axii.iuär,  v.  a.  eiichautHer  .•  mettre  snr 
des  ihantiiT!»  (  lonneaux,  etc.).  Divi;>er     u 
jardin  )  en  plaucbes. 

En(.vminar.  V.  Enrentanar. 

Encänto,  f.    m.   eni  hanirüTP'. ,    pr/-i-- 
charme.  V.  Enr,wf<wu  ..*/■  .  ..,r>j.*;--  .  p'....-. 
ravih.f.jmciil;  ci*  ij<3i  o.-l  mi  p    'iKiii!,   .i.t. 
loiix;  charme;  lran<i>oi;,  «i..in.  e.  L"  u.-.  --  . 
uu  |)roili^e,  une  rnerusllo. 

Kniamoid»,  \,a<lj.  relireduinondi'.  ;•  , 

EvcANrovu,  v.a.  niedre  dans  uu  a>iii,i> 
cognei.  V.  Jranloar. 

Encantoah-sb,  v.  r.  se  reitrer  du  uions!* 
s'enlerrer  (out  vif;  seconliuer. 

•f  Escantdado  ou  —  tado,  a  ,  adj.  en  foi... 
de  tuxau.  p.  p.  de 

•j-  Encamdar,  r.  a.  plisser,  faire  di*s  \ 
ronds.  Introduire,  faire  passer  dans  uu  li.. 
Donner  ä  <|uelque  chose  la  forme  d'un  tu, .  i 

ENt.AN/INADO,    A,  p.  p.  de 

t  E?«i:an7i.\ar-sk,  r.  r.<  s'obstiner,  di*pu  . 
opiuialrement ,  s'aeharner. 

f  Encahauiadü,  a  ,  adj,  (t.burl.)  couvert  de 
paillawon». 
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Fn«  \prn.ino,  a,  adj.   enuV,  gros,  agile,' 

nr'.int  «Ji«  la  i.kt,  dos  flul».  ^/«r  — ,  mer  agi- 

■  • .  ■.■■».i'.*'jm\  /'.  ;/.  d'Eiiraptltar.  I 

;  Km  irFLL.\nLi;A  ,*./".{  /.  de  mar.) '  cape-  ■' 

«■    ariion  de  capeler,  son  eflel.  WEncapel-  , 

I 
^.vpei.lär,  r.  a.  (<.  dl  mar.)  fairo  enfler 

•    P-orinpr  (les  flots);  rendre  la  merhoulcuse.  , 

-  icns%  tnsliiner  un  roajorai  avec  des  chargos  j 

V  "i«f  >.  'ant.)  V.  Amontoor,  Acumular.  —a  \ 

>rtrria.   t.  de  mar.)  capeler  les  baubans;  ; 

:••-.  pcler  le  capelage.  | 

Kvapellar,  «.  ».  et  — se,  «.  r.  s'enfler,  i 

rr»  houleuse,  grossir,  s'agilcr,  parlant  de  la  : 

mt.  des  Hon. 

Kkipoeirädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

-E^apourar,  v.  a.  ineltre  (les  poulcs) 

<l*ns  la  rage  ov  epinelle. 

Kuapoeirar-se,  «.  r.  V.  ^caR-^oar-te. 

Ehapotäbo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Ev.ipotAr,  r.  a.  couvrir  avec  une  capote, 

wuirir  d'un  tnanteau. 

Ev\potär-se,  v.  r.  s'envetopper  d'un  man- 

l'iu.  ßg.)  Ba  isser  trop  la  tele,  se  dit  du  rhe- 

"I.  Se  eourrir  de  nuages,  de  brouillards,  , 

"•b#Airrir%  devenir  noir,  parlant  du  cid.  j 

fri-itkiciMBO ,  A,p.  p.  de 

tEv.irr.iuiAK,  r.  a.  inspirer  un  caprice  a 

^"Iqii  an.  r.  n.  V.  Caprichar.  ( 

tE*.«fRiciiAR-SE,  r.  r.  s'opiniätrer,  s'cnlö-  j 

Kdnircr  fo r leine nt  et  par  caprice,  vouloir 

un<faire  ton  caprice.  j 

UlAPUÄDO  ,  A  ,  p.  p.  de  I 

bcAH'ZAR  t  v.  o.  couvrir  d'un  capuchon. 

EicirrxAR-sr.,  r.  r.   s'encapuchouncr  .  se  ' 
**wvrir  la  t*te  d'un  capuchon.  j 

tEsuRACOLADO,  a,  adj.  ( t.  de  bot.)  enlor- 
**<en  >pirale.  p.  p.  de  , 

fbcARAcoLÄR-sF. ,  r.  r.  s'cntortiller  en  spi- ' 
M,  <r  dit  de  cerlaines  plante»  grimpautes. 

E'tikAno ,  a  ,  /».  p.  d'Enrarar.  Jiem  ou  mal 
^.tdj.  bien  ou  mal  face. 

U  vt  latLÄDO ,  a  ,p.  p.  de  | 

^<  ikimelar,  t*.  «f.  glacer,  congeler,  fiper, 
'■»'il'-r:  faire  du  raraniol.  ! 

^ur.AMox u>o,  a,  <k(/.  trl>te,  indancnti- 
i-*.  «Jp  mauvaise  hunicur.  p.  p.  de  j 

ttuitaosAR,  r.  a.  rendre  triste,  mdanro-  ] 

u.  de  manvaise  hunieur.  | 

•"'«  \bamosar-se,  r.  r.  s  f .  burl.    fair»-  la  ' 
f  ip,  la  moue. 

"<mrapelar-se  ,  (f.  de  mar.)  V.  Enraprl- 

^uripi.iiiädo,  ▲  ,&//.  frise,  laincux,  cre- 
r*.  parlant  des  cheveux.  A  moiliü  Uge,  grii- 
■>•■*  comme  le  sorbet).  p.  p.  de 

Ficarapisüar,  r.  a.  friser  (les  cheveux  : , 
!*»  «reper.  Figer,  congeler,  epaissir  par  le 
froid. 

F>riRipjxH4R-«!E,  c.  r.  devenir  frise,  lai- 
r*-i.  crepu,  parlant  des  cheveux.  Sc  gru- 
"■r  'T,  en  parlanl  du  lait. 

F.KAiAPiTAftO,  a  ,  p.  p.  de 

Esurapitar-»e  Cemv  M»6ra ) ,  «.  r. '.'  f.  burl.) 
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se  jucher,  se  placer  dans  un  Iieu  elcve,  sur  le 
Kouiiiiel. 

fc.Nc\iiApr<jADO,  ktp.p.  de 

EmcarapccsAR-sk  ,  9.  r.  se  couvrir  d'un  bon- 
net. 

.  Excarar  ,  9.  a.  regarder  avec  attention  ou  en 
face;  envisager,  regarder  fixement.  — a  $ctla9 
aetpingarda,  etc.,  poinler,  viser,  eoueberen 
Jone.  —  ot  perigos,  (/lg.\  afTronter  les  dangers, 

Encarar  (com,  em),  «.  n.  envisager  queh 
qu'uu,  le  regarder  fixement,  se  mettre  vis-a- 
vis  ou  aupresde  lui.  Viser,  tendrea. 

Excarak-sk  ^com),  «.  r.  V.  Arrostarse.  it. 
Se  regarder  fixement  ei  mutuellement. 

Excahcerädo,  a,  p.  p.  $ Bncarcerur . 

E.ncarceramexto,  $.  m.  *  incarceration ,  en> 
prisonnement. 

Encauckrar,  v.  a.  incarcerer,  emprisonner. 

E.ncai;ec£dok,  a  ,  f.  exageraleur  :  qui  agran- 
dil ,  qui  exagere ,  qui  amplifie. 

Encarecer,  v.  o.  encherir  :  hausser  le  prix, 
rendre  plus  eher.  1/I9.)  Exagerer,  louer  aveo 
exces ;  auiplifier.  v.  n.  Bencberir,  hausser  le 
prix. 

-f  Emcarecer-sr,  r.  r.  (/lg.)  prendre  son  ne- 
rieux;  faire  le  di (Heile,  le  rencheri.  Se  faire 
trop  >aloir. 

En<  viii.cinAMKNTE  ,  ödr.  inslamment,  d'une 
manicre  pressante.  Avec  une  exageration  ex- 
trOuie. 

Encarkcido,  a,  p.  p.  d'Encareeer.  El  adj. 
Hörnern  — .  V.  Encarccedor. 

Encariximksto,  t.  m.  *  exageration ,  amplifl- 
cilion.  Com  — ,  inslamment,  d'une  manicre 
pressante. 

Excauintäu,  r.  a.  V.  Encarecer. 

Exc:ari.tär-sit.  V.  Matcarar-te. 

E.\i:arüär,  etc.  V.  Encarregar,  etc. 

Encargo,  a  m.  *charge:  lout  ce  qui  est 
onereux ;  einploi :  imposition ;  Obligation ,  con- 
dilion  onereuse;  commission,  ordre;  soin; 
gardc.  V.  Cargo ,  Emprigo. 

Encarna  j$.  f.  enlaillc ,  lenon,  mortaise. 

Encarna(;äö,  f.  f.  incarnation,  se  dit  de 
Dieu  qui  s'esl  fail  uouinie.  (t.depeinl.)  Car- 
nation  :  chairs  peinles,  lcur  coloris;  rae- 
lange  propre  ä  donncr  aux  slalues  une  couleur 
de  chair.  —  de  pulimento,  coloris  brillant  des 
chniis. 

•f  Esc.ARXADisno  ,  a  ,  adj.  dim.  d  Encarnddo, 
incaniadiu  :  d  une  couleur  plus  faible  quo  l'ih- 
carnat. 

Escarxado,  a,  p.p.  d'Encamar.  *4j.  In- 
carnat:  de  couleur  de  chair,  de  couleur  cnlre 
le  cerise  et  le  rose.  Venneil,  rouge.  lncarne  : 
qui  a  pris  un  corps  de  chair.  Diabo  ou  demo- 
nio— ,  f/ly.)  diable,dcmon  incarne  .-  bomiuc 
tres-mechant.  —  no  tomno,  enseveli  dans  le 
sotnmeil. 

Em:ak>ado,*.  m.  incarnat:  couleur  de  chair 
qu'on  dounc  aux  statues ;  rouge,  vermeil. 

Encarnau  ,  e.  a.  ( I.  de  ptint.\  donner  aux 
slalues  la  couleur  de  chair.  \i.  dt  ventr.)  Don- 
ner la  curee  aux  chiena  pour  les  rendre  ipres 
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a  la  cbasse.  (/ig.)  Inlroduire  dans  le  cwur.  —  o 
güllinha  osotos,  couver  les  csufs,  parlant  de 
la  poule. 

Excarxar,  «.  b.  s'incaruer:  se  revelird*un 
corps  de  chair,  se  du  de  lincarnaliun  du  ttlsde 
Dieu.  (/.  de  chir.)  — ,  connuenccr  ä  prcndre 
cfaiair,  parlaa!  d'une  pcsie.  Percer,  penetrer 
daos  les  chairs,  se  dil  de  l'epee,  de  la  fleche, 
etc..  (fig.)  F rapper,  faire  unevlve  iiupretaioD 
•ur  l'esprit. 

Escarxab-ii,  v.  r.  a'iocarner.  V.  le  «.  *.  it. 
V.  Cevar-ie.  —  no  tomno,  donnir  profonde- 
ment ,  d'un  profonö  sommeil. 

Kscarxas,  pl.  V.  Encarna. 

f  Excars  atiyo  ,  a  ,  adj.  el  f.  ( I.  da  eAtr.)  in- 
carnatif:  qui  reunit,  fait  revcnir  les  chairt 
(remede,  elo.).  Epulotique,  cicatrisanl. 

ExcArxe,  «.  m.  (f.  de  vtncr.)  *  curee  :  pd- 
ture  qu'on  donne  aux  chiens  de  cbasse,  en  leur 
foisani  manger  la  bete  prise  pour  les  achamer. 

Excarmiqado,  a,  p.  p.  d'Encami^ar.  adj. 
Acharne.  Enflanune,  ensanglante.de  couleur 
de  sang,  de  chair,  rouge.  On  le  dit  ordinaire- 
meut  des  yeux.  Apre  a  la  curee,  en  parlant  des 
chiens. 

ExcARStcAMENTO,  $.  «i.  aeharnement  :  fü- 
re ur  opioüllre  dans  le  combat,  (/ig.)  dans  la 
dispute,  etc.;  animosite,  attachement,  pour- 
suite opiniatre. 

KxcAaaifAa,  «.  a.  (t.  de  vtner.)  achamer  : 
donner  la  curee  aux  chiens  pour  les  rendre  fe- 
roces.  (ßg.)  Exciter,  Irriter,  animer  au  combat ; 
rendre  cruel ,  irriter  contre... 

Emcarnk^ar-se ,  «.  r.  s'acharner  sur  la  proie, 
parlant  des  loups  et  aatres  animaux  aflames. 
(ßg.)  S'acharner  :  s'attacher  ä  nuire,  a  de- 
truire;  persecaler  vlvement;  s'attacher  avec 
fureur  Tun  a  l'aulre  en  comballant. 

ExcarocbAbo  ,  a  ,  p.  p  de 

BncarochAr,*.  a.  mettre  sur  la  tele  une 
mltre  ignoniinieuse  de  carton ,  sorte  de  sup- 
plice  pour  les  condamnes  de  finquisilion. 

Emcacoucuar,  etc.  V.  Emkrvxar,  etc. 

EscarquilbAdo,  a  ,  p.p.  de 

Excarqcildär,  «.  a.  rider,  racoquiller. 

Escarqcilhar-se,  v.  r.  se  rider,  se  ratatiner. 

Encarr ascAbo ,  a  ,  p.  p.  de 

KncarrascAr-se  ,  v.  r.  se  souler  avec  du  gros 
tin. 

EncarrecAdamexte,  od«,  avec  recomman- 
datk>B. 

E*carrecado,  a,  adj.  Charge  de;  recom- 
mande  a ;  surcharge  de.  —  de  negociot,  (tubst.) 
Charge  d'affeires ,  agent.  p.  p.  de 

EscarrecAr  (o,  de),  «.  a.  charger  de,  don- 
ner ordre  ou  comoiission,  le  soin  ou  la  con- 
duite  de ;  confler  a ;  donner  le  soin ,  la  Charge. 
Onerer,  charger,  surcharger  (d'un  impot,  etc.). 
—  a  consciencio ,  charger  la  conscience ,  im- 
poser  un  devoir  en  conscience. 

EftCARREcAft-sg  (de),  v.  r.  se  charger :  pren- 
dre  le  soin,  la  conduile  de;  s'obliger,  s'eoga- 
gjra. 

Ejwarreoo.  Y.  BncmrfQ,  Tribute. 


Excarrftado ,  a,  p.  p.  de 

Excarretar  ,  r.  a.  atfuter  ( les  eanoni). 

Excarrilhado ,  a  ,  p.  p.  de 

KxcARRii.nÄR,  v.  «.  conduire,  faire  aller  an 
chariol ,  unc  voilure  par  le  chemin  le  plus  con- 
vcnable.  (fig.)  Acherainer:  mettre  sur  la  voia; 
diriger. 

Emcartaqaö,«.  f.  *  enregistrement  de  ('or- 
donnance de  nomination  a  un  empIoi.'Baanis- 
sement,  proscrlptlon ;  condamaation  par  con- 
tumace. 

Eücartado,  k,p.p.  &Encartor. 

E.xcARTAiiiNTO,  $.  m.  V.  EneorlacM*  Bm- 
carte. 

Encartar,  f>.  a.  bannir,  proscrire;  condam- 
ner  par  coniuraace.  Enregistrer  rordooiiance 
de  nomination  a  un  emplol. 

Excartar-se  (no  officio)^ «.  r.  se  mettre  ea 
possession  d'un  emploi  en  vertu  dune  ordon- 
nance ou  d'un  diplome,  en  payant  la  ßnanee. 

Emcärte,«.  m.  *  flnance  qu'on  pajepouretre 
mis  en  possession  d'un  emploi;  Pactum  d'j 
«Ire  admis,  el  le  lilre  qui  la  constale. 

Excarticuado,  a,  p.  p.  de 

f  E^CARTicnÄR  ipölvvra),  v.  a.  faire  des 
cartourhes  ou  des  gargousses.  —dinheiro,  rairt 
des  rouleaux  de  pieces  d'or  ou  d'argeat. 

Encarvoädo,  k%p.p.  de 

Encarvoär,  t.  a.  reduire  en  charbon;  char — 
bonner,  noircir  avec  du  charbon.  II  est  mnaa 
reeiproque. 

Eb7Carvoi<;ar,  etc.  V.  Encarvoür,  etc. 

Encasädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Encasar. 

Eucasamknto,  t.  m.  * emboilure ,  cmboHo 
menL  V.  Encaixe,  Encarna.  it.  Parties  honw  — 
leuses  de  la  femme. 

Ercasar  ,  v.  a.  emboller.  V.  Mncaixmr.  Bes.     ■ 
mettre  un  os  disloquc. 

Excasäu-se,  c.  r.  sc  meltre  chea  soi  ou  dar~m  d 
la  maison  d'autrui. 

Ercascado,  a  ,  p.  p.  de 

Eücascäu,  v.a.  (t.demacvm)  faire  le  prar- 
mier  crepi  d'un  mur.  r.  n.  Se  couvrir  d'ecorcr# 
ou  d'une  croute.  Se  raffennir,  cn  parlant  cl  u 
sabot  du  cbeval. 

ESCASQLETÄDO,  A  ,  p.  p.  de 

E5CASQUETAR,  v.  a.  nieiire  la  casquelle,  le 
bonnet,  etc.,  sur  la  tele,  en  renfoncanl  bien. 
(/ig.)  Faire  croire,  mettre,  fourrer  dans   fo 
tele. 

Encasqietar-se,  v.  r.  se  coifler  de,  s'entr* 
eher  de,  s'obsliner. 

Encasqlilhädo,  a,  p.  p.  de 

f  Encasquilbär,  v.  a.  faire  le  plaque  dan 
ouvrage. 

f  Emcasquildar-se,  f>.  r.  s'habiller  elcgam- 
ment,  faire  le  petit-maltre. 

Encastädo.  V.  Mngaitddo. 

EüC  ASTELLA  DO,  A,  p.  p.  d'EnCQSUliaT. 

EücasYelladöka,«.  f.  encastelure:  doaJeat 
dans  le  pied  de  devani  des  chevaui. 

ENCASTELLAME5T0,  $.  m.   aCÜOJl  d« 

mar  d>ns  un  cMtem  j  se«  efletf. 


ENC 

FscuTELLit  f  r.  a.  farURer,  mellre  en  el.il 
de  riefen»?  Ja  raoyen  des  chjicaux. 

E*C4*TM.LiR-SE  (etn\  r.  r.  s  enfermer,  se 
teurer  «Uns  un  cbatcau,  s*y  foriilier  pour  sc 
defendre.  (fig.)  Se  refugier,  se  relirer  dans 
quelque  fndroil  pour  s'y  mellre  a  l'abri  de 
tonte  poursuite.  S'encasteler,  se  dil  de»  che- 
*aut  qui  ont  le  lalon  Irop  serre. 
Escastoädo,  a  ,  p.  p.  de 
Exca-stoau ,  e.  n.  euchasscr,  eiicaslillcr;  ser- 
lir,  monier  uu  diainanL 
EiCATiRRiKwoo,  A,p.p.  de 
EscatarrboAr-*»:,  v.  r.  senrhumer;  con- 
tracter  un  calarrbe,  un  gros  rhurue. 

Excatsticu,  a,  adj.  {t.de peinl.)  encausü- 
q<*:(pcinture,  lableau,etc.  en  couleurspre- 
|wr*s  avec  Ij  circ. 
t  Ejcacsto  ,  t.  m.  ( I.  «Toni*.)  *  encre  de  cou- 
letrde  pourpre  n  l'usace  des»  empereurs  seuls. 
btiYA  tt.  f.'  embolicmcrit,  enchassure. 
Eicavado,  a ,  p.p.  d'Encarar. 
Escivalgad».  V.  Monlddo. 
Kscavalcadlra.  Y.  Cnralgadura. 
'E^cavalcadOrak,«.  f.  pl.  *ca\a!iors,  liom- 
»rsarbeval. 

F.xcavm.<;ir,  r.  a.  V.  Caralgar.  (anl.)  Re- 
ponier la  cavaleric,  pourvoi r  de  cbevau*.  —  o 
*V'/a.  a  artilheria,  etc.,  dresser,  munter  l'ar- 
tolöie  sur  son  fiii,  une  piecc  d'arlillerie  sur 
*ona(Tut.  II  e*l  nu»*i  reeiproque. 

Ejcaiär,  r.  ct.  emmanclier  :  mcilrc  un  inan- 
*■*.  Knrbasser. 

tEv;A  vn.UAn,  t.a  —  umando,(t.de  conttS 
Rournabler  un  vaisseau. 
Euix\r,  ,  elc.        »     .   _ 
KuA»ii.nAii,elc.  )    *>En«nx...,<>lc. 

•  Es<,akkär  t  eic.  V.  Enrerrar,  elc. 

Kit f Ada.  V.  Eusedda. 

E*i:efw.o,  elc.  V.  Eneiphahy  elc. 

Eximkaou  ,  a  ,  p.  p.  de 

Kscfir.Ati,  r.  a.  serrer  ou  meltre  dans  des 
raba*   <li*hli^ues\ 

Em.utar.  V.  Encetar. 

Exiem.aiiu,  Af  />.  p.  de 

Kv.i.ll  in ,  r.  a.  enfermer  dans  une  cellule. 

Escelläi.-sk,  r.  r.  se  cloltrer,  sc  renfenner 
«oddiure. 

Exceixeirado,  a ,  p.p.  de 

Ejcllleirar  ,  v.  a.  serrer  ( le  ble,  elcO  dans 
tn  creniers;  faire  Provision  de  grains;  erama- 
tttiner.  ( /ig.)  Thesauriser. 

Eai.ejder,  elc.V.  Acce  nder,  elc,  el  Ineendiar. 

E^cesdiario.  V.  Incendiario. 

tEüCF.üDiDAMEXTK,  adv.  '  /ig.)  ardemrncnl, 
weardeur,  dune  manierc  ardcnle. 

Euexdidismmo  ,  a  ,  adj.  sup.  de 

E>ctMDiDO  ,A,p. p.  d'Encender.  adj.  Qui  est 
dtne  rouleur  rouge  Ires-foncee.  Qu  le  dil  cussi 
de  la  rouleur  rouge.  {/ig.)  Enflamme,  ardenl. 

ExiKXDiiiiXTO,  i.  m.  cmbraseincnt,  incen- 
fo:  aclion  de  »embraser.  "Ardcur.  cbaleur 
'«■hetiienlc,  Acre,  piquaule ;  inflaniinalion.  (/Eo.) 
'inleur,  vivacite,  grande  aclivite,  violeuce 
i  wie  pawion. 
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E\rt.xnRAi>nt  a.  V.  Arendrado%  Apuradu. 

KN<K>iimAU.  V.  Arettdrar, Purificar. 

En(  imas,  i.  /".  p/.  encenies  .  Totes  juives  de 
la  puriücalion  du  letnplc,  insliluecs  par  Judaj 
Uachabee. 

Encf.mo,  i.  in.  V.  Encfinias. 

'Kscenso,  etc.  V.  Incenso,  etc.  t'f.  on/.  Y. 
Censo. 

'  K.\ce>soria  ,  «.  /".  Y.  toiuo. 

*  ENCF.xsoniAR ,  r.  a.  etablir  un  rem. 
tExcENTRÄn,  r.  a.  mellre,  User  dans  I« 

cenlre. 

f  Exctnivuco ,  a  ,  adj.  ((.  danat.)  eneepht- 
lique  :  qui  a  rapporl  ä  la  tele ,  a  IVncephale. 

t  Em(.epiia  i.ms,  s.  f.  {t.de  med.)  encopha- 
lile :  inflatnmaiion  du  cerveau. 

Encepualo,  t.m.  {l.d'anal.)  cncepliale :  le 
cenreau.  [t.  d'kitt.  nal.)  — ,  ver  qui  sedeve- 
loppe  dans  le  cerveau. 

f  E.\cf.pual<h;llo,  f.  m.  {(.  de  mrfd.)  ence- 
pbalocele :  hernie  du  cerveau. 

EscniiADO,  A,p.p.  ii'Encerar.  adj.  De  rou- 
leur de  rire.  «.  m.  Toilo  circe :  loile  enduil« 
de  cire.  Tode,  papier  cire  ou  nou  circ  qu'on 
mel  nn\  fencMrcs  pour  sc  garanlir  du  veiit. 
Sparadrap.  —  para  cobrir  cargtu, elc,  *b*> 
chc. 

Enlcradoh  ,  «.  m.  frolleur :  qui  Trotte  les  ap- 
parieineuls  eu  les  ciranl. 
.  Emceradijra,  t.  f.  Taction  et  I'efTet  de  cirer; 
cirure. 

Excerär,  v.  a.  cirer .-  enduire  de  cire;  frol- 
ler  ( le  lil ,  etc.;  avec  de  la  cire. 

Encerär-se,  t.  r.  devenir  couleur  de  cire, 
en  parlanldu  visage. 

E.ncercar,  elc.  Y.  Contornear,  Bodear. 

Escerrädo,  ktp.p.  ü'Encerrar. 

*  Emcerradör,  a  ,  t.  qui  reo  Terrae,  qui  res- 
scrre,qui  enTcrmr. 

Excerrabüka,«.  f.  aclion  de  renTermer,  d# 
resserrer,  d 'enfermer. 

Encerkame.xto,  *.  m.  Y.  Encerradura.  En- 
clos ,  clöture ;  clöture ,  arrcle  de  comple ,  aclion 
de  clorc. 

ExcERRÄh ,  r.  a.  feriner,  enfermer,  resserrer, 
reeller,  meltre  dans  un  lieu  sür.  — ,  cnclore. 
(/ig.)  Em  brasser,  conlenir,  ren  Tenner;  cacber. 
Clore:  aebever,  finir,  lerminer  (un  acle,  uu 
comple,  etc.)*  —  oi  passaros  no  tempo  da 
tnuda ,  fonnuer  les  oiscaus. 

Excerrär-se (rm), v.r. (fy.)  se  reslreiudre. 
se  borner  a.  Se  renfermer;  s'en Terrae r  idtns 
uo  clotlrc  ou  couvrnl). 

Escerro,  «.  m.  aclion  de  renfermer,  de  res- 
serrer. V.  Encerramento.  'Relraile,  solilude. 
Y.  Clausuni,  Recolhimento. 

*  EaCERTADO ,  A.  V.    i  .._        . 

EXCETAD0,A,«(/.     I    ^•dfW"(,f- 

f  Excktadör,  t.  m,  celui  qui  enlame,  qui 
commence. 

ExcetaoC'ra  ,  $.  f.  aclion  d'cnlamcr,  de  coiu- 
mencer,  eommenceineul.  Enlame,  enUmure. 
I     E.ncuta  ii ,  r.  o.  eutaiuer :  Taire  une  pelile  de- 
ichirure,  une  pelile  incuiou;  Oler  une  pelile) 
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EscOBRivtNTO,  $.  m,  aelion  de  couvrir,  de 
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Ebcobbib,  «.  a.  cacher,  coarrir;  dissimilier, 

eeler.  —  furios,  etc.  receler :  garder  et  cacher 

1e  vol  de  qaelqa'an ;  donner  retraite  aax  cou- 

pables. 

Escobbib-se,  v.  r.  se  cacher;  se  contrefaire. 

Escodado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Escodäb-se  ,v.r.  —  a  ndo ,  (I.  de  mar,)  pen- 
eberde  rarriere,  paHant  d'un  vaisseau. 

ExcodeIdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Encodear. 

Escodeamsuto,  f.  «i.  encroütement  :  etat 
f  um  cbose  encroutee. 

Escodeab,  v.o.  encrouter:rendre  nne  cbose 
cacroAtee. 

Escodeab,«.  *.  se  former  cn  croüte. 

EscodeAb-sb  ,  v.  r.  s'encroütcr :  se  couvrir 
fuMcroote. 

Escoipado  ,  a  ,  p.  p.  de 

EscorriB,  t>.  a.  (I.  tfartil.)  coilTer  le  canon. 

Excoimado,  k,p.p.  de 

Escoimäb  ,  v.  a.  saisir  des  bestiaax ;  imposer 
•wpeine,  ane  amende. 

H*coibac>r  ,  etc.   |    v   -  pl_ 

fecouAR,elc.       I    v.Äi«oiir...felc. 

Excolebizado  ,  a,  p.  p.  de 

Escolebizar,  v.  o.  irriter,  ttcher,  rendre 
ftttre,  mettre  en  colere.  II  est  aussi  reci- 
inque. 

'Kscolbeito,  a.  Y.  Encolhido.  p.  p.  irr.  de 

Exolheb ,  v.  a.  retirer,  raccoarcir,  resser- 
te,retrecir,  rapetisser.  (jlg.)  Restreindre,  ri- 
tte*; abattre  le  coarage.  —  0$  Aomfrro*,  haus- 
fe  les  epaules ;  montrer  du  deplaisir  en  haus- 
*M  Im  epaales.  (/kg.)  Plier,  baisser  les  epau- 
te.ne  faire  aocane  rtponse;  recevoir  avec 
fenussion  une  choie  facheuse.  —  a  mdo ,  (Jlg.) 
toiBtesqnin. 

Excolbeb,  «.  *.  se  retrecir;se  contracter, 
«retirer;  s*apeüsser. 

Escouibr-sb  ,  «.  r.  se  retricir.  (/ly.)  Elfe  li- 
•Jde,  manquer  de  retolulion,  de  courage; 
familier,  s'abaisser. 

Escouudamente,  adv.  Umidement.V.  Apou- 


Ercolbudo,  a  ,p.  p.  d'Bncolher.  adj.  Timide, 
NUUnime.  V.  Apomeado,  Curto,  Acanhado. 

EscouinitftTO,  t.  m.  ritricissement,  reiire- 
•art,  raccourcissemeDt ,  contraclion.  (jlg.) 
Taaidile,  pusillanimite ;  air  embarrasse.  V. 
tfetamenio,  Acanhamento.  (fig.)  Abaisse- 
*tat,soumission,  resignation. 

Escollaoo ,  A,p.p.  d'Encollar. 

bscollambhto,  *.  m.  action  d'enduire  de 
«•N*,soneffel. 

Ebcollab,  «.  a.  enduire  de  colle,  donner 
■se  coache  de  colle. 

1 1  Eecoicmbbixado  ,  k,adj.  en  forme  decou- 
■■vrine  (canon). 

Ibcohbxbaa ,  etc.  V.  Encommendar,  etc. 

KbcoioU,  etc.  Y.  Lowaar,  Elogiar. 

Ibcobuajtko,  a,  adj.  qui  loue,  qui  conti ent 
fe  totanges. « .  m.  (onl.)  Encomiaste,  pane- 
STräte. 


EficöMio,  *.m.  *  lonange,  *loge. 

Encommenda ,  $.  f.  commission  dont  on 
Charge  qoelqu'un ;  commande.  (ant.)  Recom- 
mendation ;  commanderie. 

ENCOMMBNDAgiO,  $.  f.  action  de  commande  r 
une  chose.  V.  Recommendaeäo ,  Eneommenda. 

Ehcommendado  ,  A ,  p.  p.  & Bneommendar. 
et  ad/".  Vigario ,  prior  — ,  ricaire,  eure  amo- 
rible,  on  qui  remplace  up  autre  titulaire. 

EncoMMEifDAMENTO,  t.  m.  V.  £i»commen- 
dofdo.  it.  (ant.)  Mandamenio,  Preceito. 

Encommendar  (o)  ,  e.  a.  recommander,  don- 
ner le  soin ,  charger  de  faire  quelque  cbose. 
Commander  an  ou trage  a  un  ouvrier,  etc.  Re- 
commander, prier  (quelqu'un)  d'etre  favorable 
a,  d'aroir  soin  de;  ordonner,  prescrire.  —  d 
memoria,  apprendre  par  cceur.  —  a  Deo$, 
prier  Dieu  pour.  —  ao  diabo,  donner  au  diable. 
—  d  potteridade ,  transmettre  a  la  posterite.  — 
a  alma ,  faire  la  recommandalion  de  Time.  — 
a  temente  d  terra,  jeter  la  semence  a  la  terre.  — 
o  eorpo  (Sumdefunlo),  faire  la  leve«  du  corps. 

Encommendär-se  (o)  ,  v.  r.  se  recomman- 
der :  se  mettre  sous  la  protection  de,  se  con- 
fler  a ;  se  reposer  sur.  (fam.)  — ,  faire  ses  com- 
pliments,  presenter  ses  bommages  (a  quei- 
qu'un).  —  o  Deo$,  prier,  faire  des  prieres  a 
Dien. 

Encommbni>£ibo  ,  $.  m.  commissionnaire, 
facteur,  commis  :  celui  a  qui  on  a  conOe  ou 
commis  quelque  chose. 

KncoMüissÄDO ,  a  ,  p.  p,  de 

f  EflcomiissAB,  v. ».  (I.  de  prat.)  encourir 
la  peine  de  dedit. 

Eücomoroso^ar-se.  Y.  Encumear-te. 

•  Encomdkbab.  Y.  Aforar. 

•  Encomünh as  ,  * .  f.  pl.  rentes  foncieres. 
EnconchAdo  ,  a  ,  adj.  a  coquille ;  couvert  de 

coquilles;  conchylifere.p.  p.  de 

Encokcbab,  ca.  couvrir,  pourvoir  de  co 
quilles. 

Enconchar-se,  v.r.  rentrerdans  sa  coquille 
(propre  et  fig.). 

•  f  Exconcboosado  ,  A,  adj.  fermd,  clos, 
comme  le  Conekoto.  Y.  ce  mot. 

Encontbada,  «.  f.  Y.  Eneonträo. 

EncORTRADigo ,  k,adj.  qui  se  renconlre  avec 
une  autre  chose  ou  personne.  Fazer-te  —  com 
alguem,  aller  au-devant,  a  la  rencontre  de 
quelqu'un,  Sans  lui  laisser  apercevoir  qu'ou 
le  fait  expres,  a  dessein. 

ENCONTRADO,A,p.p.  d'Encontrar.  adj. C011- 
traire,  oppose;  place  vis-a-vis,  a  l'opposile. 

E!(C02(traö,<.  m.  'rencontre,  choc,  heurt 
avec  le  coude ,  les  epaules. 

EifCONTRÄR,  v.  a.  rencontrer,  heurter.  — , 
trouver,  armer  en  face  de.Unir,  Joindre,  faire 
attoucher.  Gonlrarier,  s'opposer  a.  Trouver  ce 
qu'on  cberchait.  —contas,  divido*  t  compenser 
une  dette  avec  une  autre. 

Encontbar-be,  «.  r.  etre  en  Opposition ,  se 
contraricr,  se  nuire.  V.  Oppor-se.  Se  rencon- 
trer, etre  ensemble,  m  trouver  ensemble.  — 
com  olguem,  §9  rencontrer;  etre  da  memo 
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in-.  -  r^m  ui  pensamcnlos  d'algucm,  penser 
!ii  .  i  '.!W>  iho:»e  qu'un  aulre,  avoir  la  utöwc 
l>.'.i no,  »*  rcuconlrcr,  avoir  la  intime  itlöe.  — 
wu-b  v'/umuh-j,  pareceres,  etc.  :ölrc  de  difle- 
iv'uit*  upinion,  d'avis  conlraire. 

Kvontro,  i.  m.  'renconlre;  heurl,  choc, 
ahoi  d ;  Opposition ,  obstacle ;  hasard ;  conjonc- 
tion,  concours,  attoucherncnl  de  deux  corps, 
elf. ;  duel  non  prenicdite;  choc  de  deux  corps 
de  troupes;  occasion*,  conjonclurc.  De — ,  de 
renconire.  Por  — ,  par  hasard.  /r,  täir  ao  — , 
aller  au-devant,  ä  la  renconire  de  quelqu'un; 
«'opposer,  resister  ä  quelqu'un.  Ter  —  com 
tnulher ,  connaUrc  uno  femmc,  cn  Jouir.  —  de 
divido*,  conto*  >  compensatio«!  dcdelles.  — *, 
pl.  ailerons  •  parlie  des  ailes  de  l'oiscau  qui 
tienl  au  corps;  \fam.)  les  epaules  de  I'bomme. 

Encopär.  V.  Enfunar. 

Escördio.  V.  Incordio. 

Escordoä do  ,  a  ,  p.  p.  de 

Encordoär,  v.  a.  garnir  do  cordes  un  in- 
•Irumentde  musique;  {ßg.)  durcir,  rendre  dur. 

EscordoAr  ,  v.  n.  (ßg.)  bouder,  se  fachcr. 

'EscorneluAdo.  V.  Escornddo,  Deshon- 
rado. 

t  EscoRO(;Äno,  a,  adj.  annexe  a  un  eveebö 
(benlb'ce). 

f  Encoroniiädo  ,  a  ,  adj.  (t.  de  vr'ter.)  qui  a 
le  sanol  inalade  ;cheval  . 
"    E.ncorpädo  ,  a  ,  ;>.  p.  d'Encorpar.  adj.  Qui  a 
du  corps ;  Mcn  fourni .  parlant  d'un  drap,  elc. 

Encocpadlka  ,*.  f.  ou  Escorpamemo,  t.m. 
epaisseur,  corps  d'un  drap,  clc;  cornulenco. 

Escop.pär,  v.  a.  rionner  du  corps  a  un  drap, 
ä  une  elollV.  v.  w.  Prendre  du  corps. 

Kxcorpa  R-sp.,r.r.*e  Former,  parlantdufcstus. 

Ev.oupouÄu  ,  elc.  V.  Fncorporar,  elc. 

Kxcop.RGÄno,  a  ,  p.  p.  tl'Encorrcar. 

f  Eicnr.hK.tngRA,  '•  f-  armurc  de  cuir.  — 
das  esporat,  courroie  pour  lenir  el  bouclcr  Jes 
eperons. 

Excoi&REAR,  v.  n.  se  crisper,  se  ratatiner. 
*.  a.  [p.  us.)  Allachcr  avec  une  courroie. 

K.ncorrer,  etc.  V.  Incorrcr,  etc. 

Excorp.imiAdo,  k> p.p.  de 

Enc:oiu;:lh<\u,  r.  a.  enrcriucr,  enclore. 

Excortk;ädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

E.NcnuTi^AR,  v.  a.  faire  foriner  l'6corrc;  gar- 
nir de  liege,  (ßg.)  Rendre  dur  comnic  le  liege. 
—  abelfuiSy  nietlre  un  cssaim  dans  la  ruche. 

Escortkjär,  r.  n.  et  — se,c.  r.  so  former 
en  ecorce,  gagner  de  l'ecorce;  devenir  rabo- 
teux. 

f  E*o>8am£ntos,  f.  m.  pl.  (f.  de  const.) 
•  pi*ccs  de  bois  pour  renforcer  les  allonges. 

Emcoscorädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  HjccoscorAr,  v.  a.  crisper,  ratatiner.  II  est 
aussi  reeiproque. 

Encospas,  $.  f.  pl.  •embouchoirsdebottes. 
Metter-se  uns  — ,  rentrer  dan«  sa  coquille. 

Encosta  ,  s.  f.  •  coteau ,  rarape ,  penle ,  pen- 
-  chnnt  d'une  colline,  collinc. 

E*cö8tAdo,a,p.  p.  de 

EscostAr,  v.  «.  „ioindre,  rspprocber,  ap- 
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pu\er;  mcLlrc  ä  cölc  de ,  adosscr ;  deposer — a 
vara,  o  tastäo,  (ßg.)  rer.oncer  a  une  Charge. 

Encüotak -se  (a,  cm),  v.  r.  s'appuyer,  se 
soutenir  sur;  s'inclincr;  se  niellrc  a  cöie  de. 
Sc  couchcr,  se  reposer.  —  d  opiniäo  de  al- 
g%um}  adherer  a  l'opinion  de  quelqu'un. 

f  Encostes  ,  t.  m.  pl.  (t.  de  mac)  *  piles  r 
maconnerie  qui  soutient  les  arebes  d'un  pont, 
d'une  voöte,  etc.  (ßg.)  Api>ui,souüen,  protec- 
tion ,  faveur,  protecleurs. 

Emcösto  ,  t.  m.  appni ,  soulien ,  support,  etai ; 
dossicrd'un  banc.  (ßg.;  Soulien,  appui,  pro- 
tection. 

Encostrado,  a,  adj.  couvert  do  croütes, 
d'escarres. 

KNConcnÄR.  V.  Curvar,  Deprimir. 

E.NCOIRACADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

EncocraqAr,  v.  a.  euirasser :  armer,  v^tir 
d'une  cuirassr ;  pourvoir  de  euirasses  { la  caf*— 
lerie).  II  est  aussi  reeiproque. 

ExcoirAdo,  a  ,  p.  p.  de 

Encouivär,  v.  a.  {{arnir,  couvrir  de  cuir.  En- 
fermer,  meltre  dans  du  cuir.  Faire  revenir  U 
ehair,  la  peau  d'une  plaie.c.n.  Cicatriicr,* 
couvrir  de  peau ,  parlant  d'une  plaic. 

Enuh'taho,  a  ,  p.  p.  de 

fE.\«.onAn,  r.  a.  (/.  de  pral.)  saisir  la 
choses  derenducs  par  la  loi;  evaluer  la  choM 
saisie  et  en  faire  payer  la  valcur.  —  at  leih- 
munhas,  defendre  aux  temoins  de  parier  mi 
perso :inos  qtii  les  avaienl  produils  cn  jusltc». 

f  ENCouTKino ,  s.  in.  celui  qui  recerait  M 
soMiciiait  les  encoutos.  V.  ce  mot. 

f  Encoito,  *.  m.  i.  de  prat.) '  amernlo  p** 
euniaire  qu'on  imposail  autrefois  a  ceux  (ju| 
avnient  <!es  choses  dont  l'usage  etail  deTendi 
par  les  loi«  (eointne  armes,  mules,  etc.), Ml 
qui  cnTroindraient  les  Privileges  des  flefs. 

E.ncovädo  yJiyp.p.  (l'Eneotar.  adj.  Mis  daol 
un  creux ,  dans  un  trou.  Ol  hos  — s ,  yeux  creax 
et  enfonces.  Ficar  — ,  (fig.^.  ctre  vaineu;  obli|* 
do5e  taire. 

Fncoyau  ,  v.  a.  enfouir,  meltre  dans  un  troi, 
etc.  —alguem,  (ßg.)  convaincre  quelqu'oo, 
Toblipcr  de  se  taire. 

E>covar-se,«;.  r.  sc  clapir,  se  Upir;  s'en- 
fbneer,  parlant  des  yeux.  (ßg.)  Se  cacber;  tmt 
le  monde  et  vivro  en  retraile. 

•j-  Encr atitas  ,  $.  m.  pl.  encratites  r  wctairM 
du  deuxieme  siecle,  qui  soutenaient  qu'Adan 
n'etait  pas  sauve,  et  qui  regardaient  le  mariage 
coinme  un  etal  de  corruplion  ol  do  debancke. 

E.NcnAVAQAö,  t.  f,  *  enclaveracnt;  enelate; 
enclouure.  (ßg.  fam.)  Trompeiie,  ptege,  at- 
trape;  mensonge,  bourde,  defaite. 

Encravado,  A,p.  p.  6'Encravar.  adj.  En- 
cloue  Ccheval) ;  convaineu  de  crime, coupaWe. 
(ßg.)  Fixe ,  colle  sur.  it.  V.  Aeravadto. 

Kkcravadüra  ,  s.  f.  et  Excratam*nto  ,t.  mf 
enclouure;  cnclavure. 

Escravär,  v.  a.  clouer:  üxer  avec  des  rto«s. 
V.  Cravar.  Enclouer :  piquer  le  cfceval  ea  la 
ferrant;  enfoncer  un  clou  dans  la  lumier«  du 
canon.  Enclaver,enciorre,  eaferm#r  (um  lern 
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antre,  etc.).Compromeltre,  impliqucr 
■  4*M  um  tccuMlion.  (^£.)Tromper, 
accuser.  —  umm  «top«,  tromper  une 
le,  abuser  de  sa  crädulite.  —et  olhot. 
r,  ete. 

rift-ai , «.  r.  s'enferrer ;  s'embourber. 
ondanuter  par  son  propra  aveu. 
ro,  i.m.  "enclooare  :  bleasure  faite 
iaai(nncbeTaI,etc.). 
to,  V.  Incridulo. 

OMtirro.  V.  Acrucimo,  Augmente, 
pado,  a,  p.  p,   d'Encretpar,  adj. 
iinanl,  parlant  des  vaguea  de  la  mer. 
ie,enrage. 
pabor,  ».  m,  frisoirt  pioce  a  ftiser 

IX. 

wadöra,  i.  f.  friiure  .-  faeon  de  fri- 
4ure  boaclec ,  etat  de  ce  qui  eit  fris*. 
upambsto,  *.  m.  action  de  friser.  Y. 

par,  e.  a.  friser,  creper,  boueler,  an- 
tcbeveux).  Soulever  lei  Mol»,  en  par- 
iser. Herisser. 

pia-sB,  t>.  r.  se  rider,  se  herisser,  se 
Rf .)  S'irriter,  6'emporter;  s'enorgueil- 
sr,  grossir,  ecumer,  se  dit  do  la  mer 
—  com  alguem,  faire,  tenir  tele  a 
i. 

ado,  a,  o<#.  huppe,  crtle.  (fig.) 
orgueilleux,  Uer.  p.  p.  do 
stär-se,  v.  r.  lever  la  cnHe,  la  tenir 
rlaot  des  oiseaux  ä  crele. 
do,  a  ,  p.  p.  d'Encruar. 
meäto,  «.  m.  *  crudite;  mauvaise  di- 
nalaise  de  l'estomac. 
a ,  *.  a.  endurcir ;  empdeher  de  cuire ; 
La  digeslion.  (fig.)  Rendre  dur  ou 
&;  Irriter,  exasperor,  aigrir.  —  uma 
o9  reo  verser  uue  negocialion. 
R, «.  t».  et  —  se,  v.  r.  acquerir  de  la 
parlant  des  humeurs,  etc.  S'aigrir, 
'achamer. 

-dkleclc-sb.  V.  Enfurecer-se. 
efea,  c.  a.  empirer,  inriier,  enveniraor 
(fig.)  Aigrir,  exasperer,  irriter.  Gau- 
digeslions  ,  donner  des  crudite*. 
da,  v.  n.  et  — se,  v.  r.  rester  sur 
,  ne  point  se  digerer.  (fig.)  S'aigrir, 
sr,  s'irriter. 

croo ,  a  ,  p.  p.  d'Encrucccr. 
lbcer-se,  v.  r.  devenir  cruel,  bar- 
lorabfe. 

lkido,  k% p.p.  d'Encruelccer-se. 
ria,  etc.  V.  [ncrustar,  etc. 
ino,  a  ,  p.  p.  de  Encruzar.  Eilar—, 
r.)  mouillcr  enlrc  vcnl  el  niaree. 
amexto  ,  j.  in.  cruiser,  action  de  crot- 
dtoee  qui  estcroisö. 
In,  c.  a.  croiscr  :  mctlro,  placer, 
r,  dbposer  en  croix. 
ilbada,  $.  f.  '  carrefour  .-  endroil  oü 
deachemins  ce  croiscnl. 
luläa,  etc.  V.  Encruzar,  etc. 
K>,  A ,  p.  p.  ffEncubar. 
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Exeu bär,  «.  m.  eneuver  :  meltre  en  curat 
serrer  dans  le  grenier.  (fig.)  Coaver  qqclqne 
dessein ,  nourrir  quelque  paaslon  aecrete. 

EtrCUBERTA.  | 

KifcuBaia,ete.    \  v« Ä«caö... f  elc. 

Ekc.ucektar,  etc.  V.  Sujur. 

Bncolca.  I  v  -. 

ENcuLCAa.ete.    \   ir'iuvm— •#•»• 

Eücumbabo,  Xjp.p.  de 

Enccmbär,  v.  m,  placer  aur  la  eime,  aar  le 
sommeL  II  est  aussl  reeiproque. 

Encurralabo,  a  ,  p.  p.  de 

Emcueealar,«.  o.  enfermer  da  betall  dans 
les  etablea;  en  tourer,  eerner,  acculer. 

EncoaaALia-aB , «.  r.  ■'enfermer  danf  une 
place  forte;  se  refugier  dansun  Heu  qui  n'a  paa 
de  aortie,  oa  qui  peut  «Ire  eerne  par  Peimetnt. 

EncurtAdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Encurtar. 

Encortador,  a.  m.  abreriateur,  rofneori 
qui  raecourcit. 

EacuRTAHtirro,  $.  m.  raoeenroftaenent  j  ae- 
coureissemant. 

EncortJLr,  «.  a.  ecourter,  raeeonroirs  ip> 
courcir.  Abreger;  diminner.  —  fl  m$o9  (ßff.) 
se  montrer  craintif ,  timide. 

ExcDRTiR-ai,  «.  r.  se  raceonrclr,  derenfar 
moins  long. 

Eücortädo  ,  a  ,  p.  p.  ä'Encurver. 

EncoRYADDBA,  $.  f.  co«rbure  :  aetiotf  4t 
plier,  de  coarber. 

Encurtar,  v.  a.  oourber,  arqaer;  pMer, 
ployer,  fleebir,  iocliner.  Y.  Acurutr.  (fi§.) 
Abatlre,  humilier.  —  as  jar—eJUn,  (I.  Jaaanfl.) 
plier  les  planches  ou  lea  bordagea  a  feu. 

Exccrtär-sb,  «.  t\  ae  ?*uier,  seereo*ert  aa 
courber.  (fig.)  Sabattre, s'bumllier. 

t  Exct'cma  ,  t.  f.  enoyclie :  etrcle  qui  tO 
forme  dans  l'eau  loraqoll  y  tdaobe  um  Corps. 

Enci'cuco,  k.adj.  eneyeHqae.  Carl*  — «f 
teure  eoeyclique :  cirenlaire  eecleaiaatiqo«. 

ENCTCLOPtniA,  s.  f.  encyolopedle  i  aoienM 
universelle;  encbalnement  de  loates  lea  seien- 
ces;  livre  qui  les  coDüenl;  oovrage  oft  l'on  all 
traite. 

Ewer  cxoptoico ,  a  ,  adj.  encyc4ope\llque » qnt 
comprend  toutes  les  acieneea,  d'un  bonraM  qui 
possede  toutes  les  scienees ;  do  l'encyelopedie. 

f  EtfCYcxopEDisTA ,  f.m.  encyolopediste » ao- 
teur  encyclopedique;  pbilosophe  materiahate. 

a  Ekdb  ,  adv.  Y.  Alli  ;  d'AHi,  d'Aqmi;  af/flo. 
Fazer  —  aly(t.de  prat.  am.)  faire  le  eoatrair« 
de  ce  qu'on  ordonoe.  Por—,  donc,  par  eonae« 
qnent,  aiusi  donc. 

Endecägoxo,  a,  adj,  (I.  da  ftem.)  eodeca- 
gonc :  ( ligure )  a  ooze  anglea  et  a  onie  odtej. 

fENDEciNDhiA,  «.  f.  (t.  4a  W/.)  eadeean- 
drie :  onziöme  classe  des  vegotaux,  a  aa)ae  eta* 
mincs. 

Exdecasy'lladü.  V.  Hcnd... 

Eüdkcda  ,*./*.*  cbant  funebre  a  hi  loaat#a 
ri'un  raort.  Sorte  de  poeaie  funebre  coaapotte 
de  siances  de  quatre  vers ,  chaena  de  aix  a  aap« 
sjllabes.  Coiuplainte. 

fci.NDECBADOA.  Y.  Carpidor. 
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Endecjjadöra.  T.  Carpideira. 

Eh decbado ,  A ,  p.  p.  de 
.  Exoten  ar,«.  a.  chanler  les  louanges  d'un 
defunt  sur  son  corps;  chanter  des  complainles. 

Endämico,  a,  adj.  endemique :  parliculier  a 
un  peuple(maladie). 

Endemoninhado,  Kyadj,  possede  du  de  man. 
Kn  diable  :  tres-inechant.  p.p.  de 

-j-Endemojunhär,  v.o.  faire  enlrer  les  dia- 
bles  dans  le  corps  de  quelqu'un. 

Endeh tado  ,  a  ,  adj.  ( t .  de  blas.)  endenle , 
denlele:  compose  de  triangles  alternes,  garni 
de  dents.  p,  p.  de 

Exdehtar  ,  v.  a.  endenter,  engrener. 

f Esdektecer,  v.  n.  commencer  a  faire  des 
dents. 

Ehdeosadamekte,  adv.  divinemenl;  mer- 
veilleusement. 

Ehdioiado,  a,  p.  p.  &Bndeotar.adj.  Di?i- 
nise,  deifle,  inspire ;  orgucilleux. 

Esdeosamehto,  $.  m.  *apoiheose,  deiüca- 
tion.  Orgueil ,  presomplion,  hauteur;  extase, 
ravissement. 

Emdeosae, «.  o.  deifler .-  mellre  au  rang  des 
dieux ;  diviniser. 

Endeos  ar-se,  v.  r.  se  croire  une  divinile. 
(/ig.)  S'enorgueillir,  s'enfler.  S'exlasier  :  elre 
ravi  en  extase. 

Enders$Ado  ,  A ,  p.  p,  d'Enderecar. 

Exderesamekto,  t.  fit.  'adrease,  direclion ; 
l'aclion  et  reffet  d'adresser. 

Exdere^ar,  «.  a.  adresser,  diriger,  mettre 
sur  U  voie ;  redresser. 

Endere$ar  (para)tt.  n.  aller  en  droiture 
queique  pari.  —  se  (para),  v.  r,  s'adresscr  a,  se 
diriger  vers... ;  aJler  en  droiture. 

EüDEEEfo ,  s.m.  *  adresse  (d'une  pcrsonnc). 

Enderen$ar.  V.  Bnderecar  et  Äderencar. 

Endexa  ,  etc.  V.  Endecha,  etc. 

Enbez  ,  s.  m.  nichel :  osuf  rais  dans  un  nid 
pour  que  les  poules  y  aillent  pondre. 

EHDiABRiDAMtüTB, adt>.  diaboliquement;  fu- 
rieusemenl,  comme  un  enrage. 

Endiairado,  a,  adj.  diabolique,  endiable; 
mecbant,  mauvais;  (/lg.)  furieux,  infernal. 

Emdiaco.  V.  Bndro  bravo. 

f  Endiandro,  *.  m.  (f.  de  bot.)  endiandre : 
laurier  de  la  Nouvelle-Hollande. 

Exbinheirado  ,  a,  adj.  pecunieux  :  qui  a 
beaucoup  d'argent  ;riche.  Aceompagne  d'argent. 

Endikeitado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Endireitär,  «.«.redresser;  rendre  droit; 
aligner.  (fig.)  Reparer,  rclablir,  rarcommoder, 
rcineltre  en  ordre  queique  cbose.  Guider,  con- 
duire,  diriger.  (para)  v.  n.  Aller  en  droiture 
queique  pari;  se  diriger  sur.  —  ao  ateo ,  viser, 
mirer,  pointer  juste.  —  com  alguem ,  aller  toul 
droit  a  quelqu'un. 

Exdireitar-se  ,  9.  r.  se  redresser,  se  tenir 
droit,  s'auennir  dans  un  poste;  retablir  son 
credit,  etc.  (ßg.)  Se  remettre  en  bonne  roie ,  en 
bon  train,  parlant  d'une  aflaire. 

Emdivia,  $.  f.  (f.  de  bot.)  endive  :  plante  po- 
tagere ,  ebicoraeee. 
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Ekdividado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Endividär,  v.  a.  endetter,  faire  endetter. 
(/ig.)  Obliger  quelqu'un. 

Exdividär-se,  v.  r.  »'endetter,  se  rendelter, 
s'oberer,  s'cngager  dans  des  dclies.  —  com  mi* 
guem,  (/ig.)  contracter  des  obligations  poni 
des  bienfails  recus  de  quelqu'un. 

*  Endoädo.  V.  Dorido. 

Emdoen^as,  *.  f.  pl.  douleurs,  souffrance». 
Quinta,  texta  feira  de  — ,  jeudi,  rendredi 
saint.  (flg.)  Des  risites  que  Ton  fait  aux  eglisea 
le  jeudi  saint. 

Exdossado,  a  ,  p.  p.  d'Endotear. 

Enoossamento.  V.  Endotto. 

EndossIute,  «.  2  gen.  (I.  de  comm.)  endos- 
seur  :  celui  qui  a  endosse  un  billet. 

Eü dossär  ,  v.  o.  (t.  de  comm.)  endosser .-  met- 
tre au  dos  d'un  billet  la  signature,  l'ordredc 
payer. 

f  Endossatario,  *.  m.  (t.  de  comm.)  portew 
d'un  billet  endosse. 

Endösso,  $.  m.  (t.  de  comm.)  endossement, 
endos  :  signature ,  ccril  au  dos  d'un  acte,  d'wi 
billet,  qui  obligc  a  le  rembourser  faule  de  paie- 
menl;  aclion  d  endosser.  "Cession  que  Ton  fall 
d'un  billei,  d'une  lettre  de  change,  etc. 

Eüdoldecer  ,  «.  a.  rendre  fou.  t>.  n.  Derenir 
fou ;  exlravaguer,  perdre  l'esprit,  la  raison. 

Endoidecido,  Ay p.p.  d'Endoudecer. 

'Endouto,  a.  V.  Acottumado. 

fENDRÄÖ,«.  m.  (f.  de  bot.)  anet  ou  anelh 
des  chainps  :  plante  otnbe llifcre. 

Exdrc^ar,  etc.  V.  Enderepar,  etc. 

f  Endriaco  ,  t.  m.  endriaque  :  monslre  ima- 
ginaire  qui,  disait-ou,  devorail  les  vierges. 

f  Emdrevelo,  t.  m.  (t.  de  mar.)  braguet, 
guinderesse. 

Esdiio  ,  t.  m.  (t.  de  bot.)  anet  ou  aneth  Odo- 
rant :  plante ombellifere.  —  bravo.  \.  Endrdi. 

Endi  RAMfenTO.  V.  Endurecimento. 

Endurar.  V.  Endurecer. 

Endureckr  ,  r.  a.  endurcir  :  rendre  dur,  cott* 
solider,  (/ig.)  — ,  rendre  fort,  robuste;  acrou- 
tumer  au  lravai!.(üf.)— ,  rendre  dur,  impilojt- 
ble,  insensible.  —  otentre,  consliper  le  venire. 

Endcreckr  ,  v.  n.  et  —  w ,  v.  r.  durcir  :  de- 
venir  dur;  s'endurcir,  (/ig.)  s'aeeou lumer (a  Ij 
peine,  au  iravail,  etc.);  s'obstiner.  De\enh 
cruel,  inaccessihlc  a  la  pilie,  sVndurctrvk 
cceur.  —  no  crime ,  no  ricto, s'endurcir  dans  U 
crime,  le  vice,  en  contracter  I'babiluüe,  el 
neprou\cr  plus  de  honte,  de  remords. 

Endi'recjdo  ,  a  ,  p.  p.  &  Endurecer. 

Emdurlumento,  '.  m.  endurcisscinenl,()la. 
duretc  (de  ca?ur,  de  conscicnce);  opiniatrete 
etat  d'une  Arne  inscnsihle. 

Endlrentar.  V.  Endurecer,  Collejar. 

*E?iol'7.er.  V.  Julgar,  Doar,  Conceder. 

f  Exe  ,  t.  m.  nom  que  porlc  le  n  porlugais. 

f  Emeadas,  s.  m.  pl.  *  compagnons  d'Enee. 

-j-EsEVS,  *.  m.  (n.  prop.)  ^nee ,  üls  d'A» 
chise. 

f  Encida  Ott  En£ada,  i.  f.  £neide.pol» 
heroique  de  Virgilc. 
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Esemigo  ,  ele.  Y.  IniwUgo. 

Ehemistar.  V.  Matquistar. 

£ieo,  a,  adj.  (poiL)  de  cuwe ,  de  broiue , 
ffairaio. 

tEuoRftau,  *.  *».  (/.  de  wtid.)  eneoreme  : 
Hattance  qoi  nage  dans  l'urine. 

'KüiQciH ,«.««.  V.  TofftfU. 

Esergi  a  ,  #.  f.  energie :  force ,  efficace ,  vertu ; 

OMrage. 
UUacAMtwtE,adt.  energiquemenl  :  avec 

catrgie. 
Eiercko,  A,  adj.  energique :  qui  a  de  l'e~ 

M(pe. 
ffciucixAi,  v. «.  (p.  us.)  energiser:  rendre 

evrgiqne. 

Eurcoveno,  a  ,  t.  «i.  energumene :  poasede 
di  demon ;  enlboosiasle. 

EuavAfÄO,  m.  f.{t.  da  mUd.)  enervalion, 
afaelissement. 

Esertäbo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Exervar,  9.  a.  enorver :  affaiblir  beaucoup 
(faforces,  le  oourage,  (/!#.)  !c style,  etc.)« 
noire  fälble.  V.  JftMwreor. 

biADAM90y  a,  «*(/.  colerique,  facile,  porte 
taukber;  suseeptible,  hargneux. 

Eifaoabo  ,  a  ,  p.  p.  &Bnfadar. 

Em»AM  £kto.  Y.  Bnfado. 

brAti*, 1.  a.  facher,  caoser  da  deplaisir, 
acommoder.  Ennuyer,  importuner;  degouter. 

Exfabär-se  (com,  de),  v.  r.  ae  Woher;  s'en- 
Mycr,  se  degouter. 

Esfado,  t. m.  ennui ; degout,  deplaisir;  cha- 
nia,  (aeberie.  'Fatigue,  peine,  mal  (d'un 
njate,  e*e.). 

Esfadonbo  ,  A ,  mdj.  ennuyeux ;  Cacbeux ,  im- 
pwtan ,  qoi  fache,  qoi  ennuie. 

tEiFADösAMiNTft ,  adv.  ennuyeusemenl  ; 
meennai. 

f  Esfadoso,  a  ,  adj.  ennuyeux :  qui  caaae  de 
lennui.  Y.  En^adonko. 

Euajxadisbo,  a  ,  mij.  ditn.  de 

Esfaixädo ,  a  ,  p.  p.  de 

Lxfaixar,  v.  a.  emmailieler :  meltre  en 
ujilltt;  bander  le  venire  d'une  ferame  acoou- 
*«. 

EmixÄR-ss,  c.  r.  meltre  une  ceinture. 

Ixfamar ,  etc.  Y.  Infamer,  etc. 

Ejfarar,  etc.  V.  Enfastiar,  etc. 

Lvuldabo,  a,  p,  p.  de  Enfardar. 

Esfardador,  $.  «i.  emballeur :  celui  qui  em- 
aallc 

Eifar»ar,  v.  a.  emballer,  empaqueter. 

CxriiDCLADO ,  a  ,  p.  p.  de 

Eüfaedelar, «.  o.  meltre  dans  le  havresac ; 
ftupaqueter,  emballer. 

Esu&xlabo  ,  a  ,  p.  p.  de 

EmtiLAR ,  v.  #.  oouvrir  de  son,  meler  de 

MO. 

^rAKiüBioAMiNTi ,  odv.  (/^  Y.  DisHmu- 

Ewaeihabo,  a  ,  adj.  (fa.)  Enfarine :  lege- 
tentniiaibu  ei*  instrait  d'une  science,  etc. 

PrMnfarinkmT. 
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EfiFAMtrBAft,  v.  a.  couvrir,  meler  de  farine; 
enfariner,  poudrer  de  farine. 

Ekfari*bär-se,  v.  r.  s'enfariner ,  ae  neu- 
drer;  {fig.)  prendre  une  legere  teintwe  d'une 
science ,  etc. 

Ekfaro.  Y.  A$eot  Fastio. 

E.ifarrapado,  a,  adj.  couTcrt  de  battlons. 
Y.  Eifarrapado. 

Enfarrdscädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Enfarruscar,  v.  a.  salir  de  solo,  noircir 
arec  de  la  suie,  atec  du  cbarbon ,  etc. 

Enfasi,  etc.  Y.  Emphase,  etc. 

f  ExFASTiADAMftsTE , adv.  «vec  degoüt,  af«c 
ennui. 

Exfastiado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Enfastiar,  v.  a.  degoüler,  donner  du  de- 
goüt,  de  la  repugnanoe ;  ennuyer ;  faire  perdre 
l'appetit. 

EkfastiIr-sb  (ds),  v.  r.  se  degooler,  •'en- 
nuyer, a?oir  de  la  repugnance  a. 

Eüfateötico.  Y.  EmpkyttMlico. 

EnfatilhIr  ,  etc.  Y.  Enfardeiar. 

Exfatuar  ,  etc.  Y.  Infatuar,  etc. 

Enfaxar,  etc.  Y.  Enfaixar,  etc. 

ExFEiTADiNno ,  a  ,  adj.  diät,  de 

Eüfeitado  ,  a,  p.  p.  d'Bnfeitmr, 

Enfeitadör  ,  9.  m.  enjoliveur :  qui  parc ,  qui 
enjolive. 

Enfeitar  ,  v. «.  parer,  orner,  ajaater,  enjeK- 
Ter,  embellir,  aünter.  Dünner  un  faux  lustre. 
Arranger,  orner,  parer,  embellir.  (ßg.)  Co- 
lorer  :  donner  une  belle  apparenee  a  quel- 
que  ebose  de  mauvais;  courrir  de  quetque 
pretexte.  —  bem  um  conto ,  broder  bien  un 
comple. 

Emfejte,  $.  m.  embellissemenl,  ernement, 
ajustement,  alour.  —  i,  pl.  'parares:  touteo 
qui  pare,  qui  sert  a  parer. 

Enfeitiqädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Enfeitic>e,  e.  a.  ensorceler :  donner,  par 
pretendu  sorlilege  ou  malellce,  une  maladie 
exlraordinaire  de  corps  ou  d'esprit;  (ßf.)  on« 
flamm  er  d'amour ;  charmer,  enchanier. 

Enfeit!<;ar-se,  v.  r.  s'ensorceler;  eHre  efear- 
me,  enchanle. 

Enfeixado  ,  a ,  p.  p.  de 

Enfeixar,  9.  a.  metlre  en  faisceaux,  botle* 
ler;  empaqueter. 

Ekfelcjädo,  a,  p.p.  de 

Exfelvjär  , «.  a.  noircir  a?ee  de  la  f  nie. 

*  Enfengimexto.  Y.  Fingimmlo. 

En ferm ado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Ekfermär,  9.  e.  rendre  malade,  faire  gagner 
une  maladie.  (fig.)  ARaiblir. 

Enfermar  {de),  v.  n.  deren ir,  tomber  ma- 
lade ;  etre  malade. 

Enfermaria,  s.  f.  inflrmeries  lieu  ou  l'on 
rassemble  les  inflrmes,  lea  malades  dans  les 
communaules,  etc.  Salle  d'hopital. 

EüFERMiiRA,  s.  f.  inflrmiere:  femme  qoi 
sert  les  femmes  malades  dans  les  hdpilaux. 

Enferm eiro  ,  s.  «i.  Inflrmier :  qui  a  soin 
d'une  inflrmerie ;  qui  sert  les  malades. 

I      *  EKFIRHif  0  ,  A.  Y,  4ch*CO90. 
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BmivrelDE,  $.  f.  fnflrniile,  raaladic,  in- 
dispoiilion. 

Bhfbrii  tum  o ,  a  t  adj.  *vp.  6'Enfermo. 

Ebfbbjio,  a  ,  mdj.  malade,  iufinue :  qui  n'est 
pas  Min.  «.  Malade. 

Exferjcar.  V.  infermar. 

EmiirtiRA.  V.  infemaliilade. 

Enterb»  ar.  V.  Atormrntar. 

Enferrujado,  k,  p.p.  de 

EnrERRDiAR,  c. «.  rouillcr :  faire  renir  de  la 
rouillc. 

Esferrbjar-ie, «.  r.  so  roulller:  se  convrir 
de  ronille. 

EsfAsta,  «.  f.  hauteur,  sommcl,  cirae. 

f  Er festado  ,  a  ,  adj.  plie  cn  longucur.  On  le 
dil  da  drap,  etc. ,  en  piecc. 

*  BarsiTO  t  a  t  adj.  «lere ;  dresse ,  raide,  es- 
carpe.  s.  m.  V.  Bnfetla. 

EMriroAciö' ,  t.  f.  infcodation  :  action  d'in- 
ffeoder. 

Ekfiudado,  kt  p.p.  de 

Expeddar  ,  9.  m,  lnfeoder :  donner  une  terre 
pour  etre  lenae  en  flef. 

Enfeiado,  a,  adj.  eheüf:  peüt,  maarais 
dans  son  genrt .  p>  p.  de 

EurtzAft, v.  a.  remplir  de  lie,  de  toees,  etc.,  ga- 
lt*. <ß§.)  Empecher  l'accroissement,  le  detelop- 
pement(d'une  plante,  etc.) ;  inrecicr.— o/o/ttam, 
(/tf.)t©Hrmenler,uqoiiier,traca8scrqaelqu'un. 

BunAclf, «.  f.  action  d'enfller. 

Enfiaba,  «.  f.  "enchalnenent;  enfllade. 

Bvfiado,  k9p.p.  dTEn/iar.  adj.  Enfile.  (fa.) 
Ftxe(snr  an  objtt  quelconque),  parlant  dea 
jtu«.(«.)  Saiii;  detail;  pale,  bleme.  FoUuu 
—«,(*.  de  bot.)  V.  Perfolhadat. 

Emvuoöra,  f.  f.  aiguillee  de  fil  oa  de  soie; 
action  d'enller. 

Er fiamento ,  f.  m.  V.  Rnfiafdo.  it.  Saisisse- 
ment;  empörtem  ent ,  colere. 

EurtAR,  o.  a.  enfller :  passer  un  Ol  par  un 
Iro* ;  mettre  en  file,  en  rang;  passer  de  pari 
ea  part;  traverser;  —an  cbemtn,  le  suivre. 
(  f. mtl.)  —  ( an  onrrage  de  fortificalion ),  le 
kam*  avee  le  canon ,  en  prenani  de  flanc  ceux 
qoi  le  defendenL  Fixer,  coller  ( les  yeux  für...), 
(aml.)  Confler,  fier.  Caulionner. 

BariAR,«.  fk  changer  de  couicur,  palir,  sc 
iroabler,  etre  saisi. — com  alguem,  ae  jeter  sur 
qaelqu'on. 

EviiAR-ec,  9,  r.  s'enfller,  s'enrerrer;  se  sui- 
vre  Tan  apre*  l'autre. 

Erpileirädo  ,  a  ,  p,  p.  de 

BüftuusiR,  v.  «.  aligner  les  ranga,  ranger 
enflle. 

*  EaiiaauL  ▼.  Fingir. 

*  Empimto.  Y.  Fingido. 
Bhfistblabo,  a,  adj.  fistuleux.  p. p.  de 
Brnstular,  v.  o.  rendre  fistuleux. 
Emfistülar-«,  «.  r.  dtvenir  fistultui»  de- 

generer  ea  fistale,  se  dil  d'unc  plaje» 
Enfitado ,  a,  p.  p.  de 
Enpitar,  e.  m.  orner,  couvrir  de  rubans. 
E*fitfo«.  V.  EmphjfUose, 
Esjn velar.  Y.  J/UtfMtr. 
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•  E^FLORECER  ,  «.  ».  V.  FlOTtCIT. 

EnF(»c.ädo,  a  ,  adj.  V.  Ardenle.  p 
Eüfogär  ,  c,  a.  ( I.  dar  IUI.)  faln 
boulcls. 
f  Emfolii  E»CE!«a  a  ,  *.  f.  (t.  de  bot.) 

rcnouvi'llementannuelrieafeuillea;! 

f  ExKoncAhigo,  a  ,  adj.  qui  meriU 
da.  Ladrdo — ,gueuxa  pendre. 

Eswr.ctDn,  a,  p.  p.  d'Ehforear.  > 
«uspendu.  Yinho  de — ,  vin  de  la 
am  ormeaux.  Olhot  — »^{fig.fam.) 
collA«  sur  one  croisto  oa  est  une  p< 
ric.  Em  rata  de  —  ndo  te  falla  em  co 
il  ne  Taut  pas  parier  de  corde  dans 
d'un  pendu.  Con feilos ,  eonfortos  t 
consolation,  bienfait  inutilc.  Cort 
»er  — ,  aroir  frise  la  corde. 

Exforcär  ,  v.  a.  pendre ,  faire  pt 
cber  un  criminel  par  une  corde  a 
ponr  T6trangler.  Suspendre  au\  bri 
arbre),  a  une  fourche ,  etc.  Scrrcr 
am  ettatua,  efllgier :  ex  acuter  cn  el 
ma  arvorej  braneber  :  pendre  a 
d'un  arbre.  —  oa  habitot ,  Jeter  le  1 
ticB.—esperaneas  ,affecto$ ,  (fig.)  n 
esperances ,  aax  affectloni. 

Enforcär-sb,  c.  r.  te  pendre, 
soi-rnerae.  Vai-to  enforear,  ra-fc 
palsses-tu  *tre  pendu ! 

Erforma^äO,  etc.  V.  Informaedi 

Exformädo,  a,  adj.  corpulenl 
(homme).  p.  p.  de 

Eüformar,  «.  a.  mottre  dans  I 
dans  les  emboueboirs.  v.  n.  Prcndi 
de  l'enibonpoint. 

Enfornädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

En forrAr  , «.  o.  enfourncr .-  me 
four. 

EüpoRjiiR.  V.  Forneeer. 

Exforro,  t.  m. '  doublurc. 

Enfraqcecer,  v.  a.  afTaiblir,  del 

Emfraquecf.r,  v.  n.  et  -se,  t>.  r 
s'incnrer.  ( /la.)  Se  decourager,  pen 

f  EXFRAQüECiDAMfcKTE  ,  odt>.  fatC 

Enfraquecido,  a,  p.p.  d'Enfra, 
Faible. 

Emfraqueciitexto,  «.  m.  aflai 
debilitation. 

E?m>.AQCETrAR,etc.  V.Enfraq* 

Em  frascado  ,k,p.p.de 

Emfrascar,  v.  a.  verser  qaelc 
dans  des  flacons. 

E^fh.vscär-se  (em),  v.  r.  so  Un 
cer,  b'assouvir.  (fig.)  S'imbiber;  ■' 
clusivement  d'une  aflaire,  d'ono 
etc.  S'embarrasser  dans  des  rone« 
broussailles.  —  em  vinho,  boire  la 

ExfreIdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Enfrear. 

Exfreador,  s.  m.  celui  qui  brid 
qoi  refrene,  reprirae. 

EnfreAr  uu  Enfreiar,  t>.  a.  bri« 
la  bride  a  un  cheval ;  le  Uomplcr,  U 
'fig  )  Rerren«*r,  n'primer :  mellre  i 
nir  en  l>ri«lo. 
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R,v.  *.  —  bem  o  catalto.  0n  lc  dit 

•I  qui  portc  bien  la  löte,  —st:,  c.  r. 

«r.  V.  Refrcar-te. 

badüras,  t.  f.  pl.  (t.  de  mar.)  enfle- 

ebelles  de  cordc  d«is  baubans. 

scbate  ,  t.  m.  (/.  de  mar.)  ebaeun  des 

,  forraeni  les  niarches  dos  enflexures. 

ür-se,  etc.  V.  Enfratcar-te ,  etc. 

riDO ,  a  ,  o4/.  separe ,  peu  serre,  cre- 

i«  lern  o*  efen/e*  — *,  brechc-dent. 

,  m*  nie  au  decblrd,  Iroue. 

lfetc.  V.  Etfriar,  Reifriar. 

ja  do,  a,  p.p.  de 

sab,  v. a.  mettre  la  taie  a  un oreillcr; 

le  legere  leinture  ou  une  connais- 

>rßcicllc.  —  otmäot,([lg.  selivrera 

—  at  mäos  em  lutas,  uicUre  ses  gaiils. 

fÄn-SE  {com  alguem),  r.  r.  s'insi- 

roduire;  s'arrogcr.  —  em  fulalguia, 

de  geulilhommc;  faire  le  scigneur. 

ada  ,  t.  f.  pleine  charretee. 

ädo,  ktp.  p.  de 

irIk,  v.  a.  metire  les  ranebers  ou  I es 

ift  une  cbarrette. 

>o ,  a  ,  adj.  (fig.)  gonfle ,  enfie  (d'or- 

anite;.p.  p.  de 

i,«.  a.  gouflerou  enfler  les  voiles. 

rer  de  l'orgueil,  enorgueillir. 

i-se,  v.  r.  s'cDgouflrer,  parlanl  du 

Se  gonflor  d'orgueil ,  de  vanile ;  faire 

Cimportance. 

ädo,  a,  adj.  en  entonnolr.  p,  p.  de 

An,  t\  a.  cnionner ;  terser  a  l'aide 

inoir. 

er ,  v.  a.  irriter,  faire  entrer  en  fu- 

>lerc. 

irr,  v.  *.  et— #e,  v.  r.  entrer  en  fu- 

ors  de  soi ,  s'emporler.  (fa.)  Se  de- 

ilrer  en  furie,  parlanl  du  vent,  de  la 

äoo,  a  ,  p.  p.  d'Bnfurecer.  adj,  Furi- 

eux,  enrage. 

r ,  elc.  V.  Enfurecer,  elc. 

V.  Inf uta. 

do  ,  a  ,  adj.  ohscarci ,  trouble.  p.  p, 

r  ,  r.  a.  noircir.  V.  Obscurecer. 

r-se,  v.  r.  s'obscurcir,  se  couvrir, 

i  ciel. 

jo  ,  a  ,  p.  p.  de 

i,c.  a.  emotter,  berser. 

,*.m.  *rafle  de  raisin.  iL  V.  Bagafo 

9. 

,  A,p.  p.  de  J?no;dr. 

:är,  «.  «.  deveuir  lepreux.  «.  o.  Uen- 

i,  rognuux. 

aoo,  a  ,  p.  p.  iVRngafecer. 

AR,  c.  a.  /.  de  mar.)  congröer,  ein- 

lire  congreage. 

o,#.  m.  (/.  c/c  mar.)  congrcnjre.lipnc 

I  helicc  jiour  foitilier  !c  hau!. an,  elf. 

JMiO,  A, }'.  p.  \W. 

•är,  r.  «    ei-.  .•■•  r,  ü'.ott:'    ••:    •  i;:«  - 


[fig.  fam.)  Emprisonncr,  metlrc  en  prison. 

Exgaiolar-se ,  v.  r.  se  uiclirc  cbez  soi,  \ ivro 
solitaire. 

Encajar  ,  v.  a.  engagcr.  V.  Ajustdr,  etc. 

Exgalädo,  A,  adj.  droit,  qui  va  tele  levee 
corome  le  coq.  p.  p.  de 

Encalar,  v.  a.  lever  la  tote  cornnic  le  cf»<;. 
V.  Emproar. 

Ekcalar-bi,  r.  r.  sc  reugorger  :  faire  In 
bcau ,  lc  fler.  V.  Emprodr-tc. 

ESGALUXUADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

fixcALFKcnAn,  «.  n.  c\—  *c,  r.  r.  (f.  pop.) 
lenir  au  collet,  sc  rolk'ter. 

Eüüalcär,  elc.  V.  Galgar,  elc. 

•  Exgaluär,  etc.  V.  Enganar,  Seduzir. 

ExüALiiAunETÄnü,  a,  p.  p.  de 

Engaliiaudetäu  ,  v.  a.  ((.  de  mar.)  orner  do 
gaillarrJels. 

Engäi.i.a  , «.  m.  espece  de  snnplier  du  Congo. 

f  Engan adico,  a,  adj.  facilc  ä  Irompcr  ou  a 
Alrc  trompe. 

Ex g am i do  ,  a  ,  p.  p.  d'Enganar.  adj.  Eflar  — , 
se  tromper,  etre  dans  l'crrcur.  JF<(ar  mut7o  — , ' 
sc  tromper  fort. 

Exganadör,  a,  adj.  et  s.  trompcur  :  qui 
trompe ;  fourbe. 

Exgasär,  v.  a.  tromper,  duper,  abuscr :  user 
dariiücc  pour  induire  en  erreur;  seduire. 
Lcurrer,  attirer  pour  tromper.  —  a*  Karat,  o 
tempo  ißg.)  tuer  le  temps.  —  o  päo ,  (fig.  fam.) 
manger  avec  le  pain  quelque  ebose  d'agr^able 
au  goüt.  Ser  mdo  de  — ,  (fam.)  ötro  difilcilo  a' 
tromper.  —  at  penat,  a  dör,  etc.,  ( fig.)  adou- 
cir  les  peincs,  la  douleur,  etc. 

ExGA2tÄn-s£, v.r.  se  tromper:  etre  dans  l'er- 
reur;  se  niöprendre;  s'abuser.  —  muito,  se 
tromper  fort.  —  a  ti  mesmo,  se  tromper  soi- 
meme.  —com  alguem,  se  tromper  sur  les  qua- 
lites  de  quelqu'un. 

f  E^GANCMÄDO,  a,  p.  p.  d'Enganchar.  Folha* 
— oj,  adj.  V.  Obtolridat(t.  de  bot.). 

f  Engaü char  ,  v.  a.  aecrocher ;  prendre  avec 
un  croc. 

Encasgemto.  Y.  Gangento. 

Escanido,  A,  adj.  —  de  /Wo,  transl  de  froid. 

Esgaso,  $.m.  *  fourberic,  tromperie :  artillre 
employc  pour  tromper;  ruse,  ünesse;  fraude, 
meprise,  erreur,  illusion. 

Emga5osamente,o<Iv.  frauduleusement,  ar- 
lilicieuscment,  caplieusement,  insidieusement; 
fausscmenl;  par  erreur;  par  supereberie ,  par  I 
ruse  ou  ünesse. 

Escanöso,  a,  adj.  trompeur,  faux,  artlfl- 
cieux,  insidieux;  illusoire,  captleux. 

Enganzar.  V.  Engransar. 

Engär,  r.  a.  tourmenlcr,taquiner,  tracasser 
quelqu'un;  lui  en  vouloir,  lui chereber  nnisc 

E>gär  ,  t*.  n.  ou  —  se  (a),  r.  r.  ( f.  de  chatte) 
V.  Avezdr-se  (a). 

EngarampXr.  y.  Engarapar. 

'ExcARAMroxAR  ,  r.  «.  empolgncr,  agrlfler 
if.  \ pop.)  V.  Lograr,  Fraudar. 

E>r.\LAMiAi>o,  a  ,(t.  /•'»/»)  adj.  perpl^ie. 
•r:     :^t:. 
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Encaba»abo,  i,p.| 

Enuuiii,  e.  o.  d 
mot.  (Jtj.)  P.sser  I.  pl 
qu'un ,  te  moquer  de  li 

EflGAlAYlTADO.  V.  /niflirifooo. 

Eügaicbado.  V.    BiKaroucAodo 


idre  paar  dope. 


Emga»caiitabo,a,  ji.  p.  de 
Bsgjugihi  u. ,  i-.  o.  luetlre,  »Ol 
I,'  gotlec,  *n  pH  Lim  »urloui  des  ui 
nourril  t  li  becquee.  —  opt,  en 
4tas  l'etrier  Juiqu'iu  eoude-pled.  t 
en   forme  de  gorgo ,  in  dit  de  li  c 


EsGAEGALHAOO,  i 

E»CA«c»Laiii-st 
i'tmbir  risser. 


Ehg»sg1«-se,  e.  r.  »aler  quelque  cbose  qui 
reite  icerocbce  i  li  gorge.  (fg.)  Elro  «fr™  ä 
Telroil;  s'embarriiser.  (irf.)  Rcsler  totil  coun, 


EüciSTioo,  A,«äy.  d'-Ensjaiie 
t  E'castaböh ,  i.  m.  cclui  qui  enchii 
Ekoasta»,i>.«.  encbUsser,  ■ 
or,  en  argenl,  elc.  —um  diamante 
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r  de  Ten«  droit). -u* 


Esgelhah,  ca.  rider  :  faire  oh  csuj 
rides.  (flg.)  Resserrer,  comprimer. 

ilelrir,  sc  fnner,  pirlanldes  fruiu  ou  de 
les;se  rider. 

E*GinDHin ,  v.  a.  engendrer,  prodo 
semblable.  (/Ig.)  Causer,  occaiionn«. 
produtn. 

Esceshabo  ,  a  ,  p.  p.  ä'Engenhar. 

Km.k.^m  ^iOr,  t.  m.  ceGui  qui  imapi 
inraile  des  michines  ingenieuses. 

EaciaiiAii,  v.  a.  (rarer,  i n» etiler  inge 
menl,  itimgiiier  qoelque  rhoie  d'ing 
adopit'r;  loiro  aier  adresse  ;-nncbiner. 

Esgexhar-be,  i.  r.  s'inüenirf  rlii-rrli 
son  espril  des  moyeris  de  Sucres ;  lr« 
t-i|n>ilii'nn.  —  d condiföo  d'tnttrem,  u 
ner  d'ipres  le  goAI  de  quelqu'un. 


atlaquerles  plir- 


ENCEsntino,  i.m.  ingenieor :  qui  i 
Iraee  ei  ronduit  des  fotli  Oralions,  dti 
des  cbiuisecs,  des  inslrumeDl*  de  null 


w 


.      'eher,    «iTHindor 
•t  jwr      _.    ■    ir,  ta  douceur. 
i~m,  •.  r.  i'Mcuninmfr  :  pren- 
ijMtqce  enoae,  f'iffriiDdcr,  ■< 


dN  Ol.   Feilo  d'  — *, 
,,;   ntarionnelle.  Falarpnr  —  i,  [ßg. 
•  l:rt  double  scn,,pai  diloora. 
"*Sb  40O ,  a  ,  p.  p.  do 


,■"».)  ■'«alMOW  1«  Wie 


Eitaiii ,  ».  f.  [I.  d*  d 
V.  Jflfra  (pop.). 


Ejio»*(inf»imo,  *,  aa>.  aaa> .  de 
EkgiacidO,  A,a4/.p!alfani,ea)oe4iamer 
um,  dlrrrlissant,  graäeox,  agreaale,  geatil. 


f  EnCRACjMB.ed/.  3fm.qnl  pllll,  qoi  l 


EsGiiigix-«  (im  oJiwei),  t.  r. 
lim  In  bonnei  grecei  de  quslqa'un. 
EnoRtcniK ,  ale.  V.  Engraxir. 

f  Eücmiib,  c.  a,  (I.  (forlü.)  lau 


,p.  p.  fJkval 

V.  Jheradwr. 


EücaiHDEcei, 
dir  plut  grand  i  elever  an  difolle.  (ßg.)  Li 
beineonp;  uagcrai,  impllUer.  (id.)  — ,  rswue 
plut  grind  cn  comidcritlon,  an  lortane,  etc. 

EsoisrLCti,  e.  a.  al  — w,  «.  ■>.  (mm. 
grandlr j  •'inguienlor,  i'agrendtr. 

EatBANDICioO  ,  A,  p.  p.  d'U«  ~    " 

E^cMMDiaatiiiu ,  i.  ■>.  *. 

•ugmenwilon. ;  croUMBee;  ilaralioade  n 
(jtp;.]  Eug*r«(ion ,  ainplißrJlioD. 

Etighasiado,  A,p. p.  d'Saaraauar. 

Eicusiabüpi,  A,>.  eoDleui  qul  taXla  en 
flld'archil.elc 

EncainxAR,  v.  «.  aoOler  (dot  anina,  dei 
perl«,  ete.)  d«ni  dd  Bl  d'or,  dergenl,  d'ar- 
cbal ,  ole.  (Ja.)  Dapei. 

Encaia»a,ew.   *  * 

E*ca*i*scEi,* 
cnltra.  V.  Äggrmz 

EncRUisdoo ,  i 

Emu vita  do,  t,  p-a.  da 

Eneaxiltia-tl,  «■  *■■»  looruu-tnluul.n 
dnuer.  (*f .)  Kogimlwr. 

Excuxabo  ,  a  ,  p.  p.  ds  EitgruKmr. 

-    -  m.  «CUM  de  gniuir,  de 


IB.). 


»(!•• 


ExGauiieo,  a,  p.  p.  d'£aar*aaar 


treaa* 

1 
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BkcäesiiI*  ,  P.  a.  errang«,  itlacb«  la  ch«- 
Murr. 

ExcRirÄßo ,  . .  p,  p.  de  Kngrifir, 

+  EMMHNbitO,  «.  in-  atiiou  de  s'arnicrdo 
«M  hfiAt. 

Escbifah-se,  er,  «armer  de  irs  giifles. 
(««.)  Se  beriis«.  V.  Aiianim-ie. 

Eiccmlado,  a,  p.p.  de 

e.  r.  (i.  pop.)  AcMgaar,  sc 


KaGamlrico  ,  >.  m.  gTimniro  .-  monier*  inin- 
Ullifibte  de  parier,  discourj  ohicur, "  r'ratidc, 
Upmpetie;  niluce,  fineäse,  ruse. 

Es  cu  seien,  a,p.  p.  de 

t  Enoiiiifii-SE,  v.r.  monlertur  le  falle. 
( /ij. )  S'el«er  au  plus  haut  point.   V.  Su- 

E:ic»ihaidabo  ,  ji,  p.p.  de 

EaaniSALDin,  d.h.  orner,  purcr.couronncr 
de  ku  irland  ei. 

ERcaoUn  ,  «10.  V.  enjortor,  etc. 

KnoRissiEO ,  1 ,  p.  p.  de 

ExoHoaain,  e.  a.  grorilr  j  rendre  gros,  jj i ■ 
poi,  faire  piriltre  plm  groa.  (/lj.]  Augtnci 
ler,  groiilr,  forllHor;  fertiliser;  enrichlr.  L>.  I 
—  .derenir  eres;  i'cpalssir;  dcienlr  plmgroi, 
plut  considerable. 

Eso»osiin.se,e,r.  deienir  groisler.  [p. 
S'enricldt,derenlr  riche,  putiaatil. 

■Escne.«sMnii,elc.  V.  Enjratiar,  alc. 

'EncnuTAK,  ete.  V.  ÄnlupiV,  elc. 

Eng«  ot  in  da  im,  tu.  V.  finjiw...,  etc. 

Hricu*iRA.  V.  Enjefra  el  Encnr. 

Enguia,  (.  f.  miRuitlo  .-  puiüton  d'enu  donce, 
rang,  du  penre  des  inurencs.  —  bailartla  dar 
•#■««,  equille. 

EüunicAmi,  a,  p.p.  da  fnjurfar.  odj,  Qu« 
i ;  ehetlf. 


che» 


iiiciliona.— i«n  n  ■<• 
Mler  lui  midier,  lorare eianler. 
EnGÜnniA.  V.  A»gurria. 

EsiiHn-Miiiin  ,  l,  (K?;.  sabi  '!'  IrnM. 

ii|u-;  :  ini'ni.:',  ijut  pioccdu  pjr  quam  • 
Enhast  AUU.  V.  Emhattaäa. 

m.  faun  :  petit  il'unc  bickt 

I.  ni.  'tolg&ii  JcOuilion.i 
tion  en  lermes  Mpiiinhdtiifuct;  f$) 
diji-fiuTsijt'^ur;  ee  >|ue  l'on  nepeul  rip 
coinprondrc,  iiilerpreter. 

Eimni«,  f.  a.  reudfc  mi£iun[i(|ir-\. 
liser(p.  «».)■ 

[''.IIIHATICAVtATC.    ade.    ('lriSlB,lli<|li< 

dune  moniere  »niumaliriiie. 
HMNüiuas  A,  adj  e.n!z,m4lk|th!:«jl 

üv  IVn^iiir.'jiiicn  riTiIiTim-:  jjiiliiiii.i 
t  EüicjiATisT.l,«.  m.tjui  i'.irli'  |uf(« 
E*jALiin,etc.V.  4f«:ar,  clc. 

f  e.ujmaco,  i,  ooy.  itaeomnisunr 

Emaitlah.  etc.  V.  EngaMur,  (IC. 

Emiun ,  etc.  V.  Engeitar,  elc. 

EsioaBo,  *,r.  P-d'ffivuar.  aiy.Qol 
eu  enjur.  (ijj  DegBilt*,  ennujc  ,  [iU(i 

EmöaüEsio.  V.  ffn/do. 

Enioaii,  c.  a.  rauser  de*  n auwei,  fit 
lerer  le  cosuc.  (Jlj.j  Ennujcr,  defoOlct 
Avolr  le  mal  de  uier,  a*olr  di's  nuteo, 

Eüiovrlvo,  A,  aij.  nousesbond  ;q» 
dCfMdiaca.  "J 


Esiflo,  i.  m.  *Daui 
mer ;  dt(;oül ,  rcpugniince  jproprr 


;::;; 
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iKmeot:  (manger,  avaler)  d'une  manicre  glou- 

tOflM. 

Esco.  V.  Engt*. 

E.i&ODÄDO,  a,  p.  p,  d'Engodar.  adj.  Enjolc, 
allecbe,  amadoue,  leurre,  cajole,  dupe  flne- 
nent. 

EscoDADd*,  a,  i.  flatteur,  enjdleur,  cajo- 
Irv. 

Ejcodar  , «. a.  amorcer,  attirer  par  amorre ; 
enjdler,  cajoler,  allecher,  amadouer,  afTriolcr, 
Ifturer. 

Esgodatiyo  ,  a  ,  adj.  qui  amorce ,  propre  a 
inwcer. 

Exgodo, $. m.  appat,  amorce;  leurre,  cajo- 
km;  flatterte,  allechement. 

Ejgolpädo,  a»  aaj.  plouge;  en  pleine  mer. 
f.p.de 

Ekoltar,  v.  a.  mettre  dans  un  golfe  ou  dans 
c|    <b  paffre.  ( /!#.)  Enfoncer,  penctrer.  ( p.  ut.) 

r.  t.  Gagner  U  pleine  mer. 
a       Emoltak-si  (9m),  v.  r.  gagner  la  pleine  mer. 
(Hf )  Se  plooger  ^dans  le  vice ,  elc.) ;  s'adonner 
ntKrement,  se  livrer,  s'enfoncer. 

Encoua ,  etc.  V.  Engulir,  etc. 

Esoolosin abo  ,  > ,  p.  p.  de 

Ekolosinar ,  v.  m.  allecher,  affriander, 
laorcer:  attirer  par  le  plaisir,  la  douccur. 

Excolosikär-se,  v.r.  s'accoulumer .  pren- 
te  plaisir  a  quelque  chose,  s'afTriander,  se 
dnplalre. 

Eäcomadkira,  s.  f.  repasseuse  de  linge. 

Ekobado,  a,  p.  p.  d' Engomar» 

Esgomadcra,  t.  f.  aclion  de  gomraer,  d'em- 
K*r;  repassage. 

Escomar  ou  Eügommar,  «.  a.  gommer :  en- 
tore,  mtler  de  gomme ;  empeser,  repasser  (du 

Emgos^ädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

bGOffc>ft,  v.  o.  attacher  atec  des  gonds, 
■eure  des  gonds. 

ExGOscEs,  t.  m.  pl.  V.  Engoneo. 

Exgoü^o  ,  $.  m.  gond :  morceau  de  Ter  qui 
natieot  la  peniure;  joinlure.  —  do  etpinhaco , 
lertebre,  emboftement  des  os.  Ftilo  d's, 
caane  une  marionnelte.  Fa/or  por  —$ ,  (/ty. 
/5n».)  parier  a  double  sens ,  par  delours. 

Escord  ado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Escorbär ,  9.  a.  engraisser :  faire  devenir 
int;  mettre  a  l'engrais.  v.  n.  Engraisser  .-  de- 
'«nir  gras,  prendre  de  l'embonpoinl.  (/ig.) 
5  arichtr,  derenir  puissanl. 

fEücdavo,  $.  m.  (I.  de  bot.)  engordo  :  gra- 
aiate  du  Bresii,  pour  les  chevaux. 

Esgorlabo  ,  a  ,  p.p.  de  Engorlar. 

Excorlabor,  A,*.qui  failcuire  a  demi,etc.; 

oouuis  cuitinier. 

ESCORLAR,  EüCOROLAR  OU  EXGROLAR,  V.  <B. 

^iwr,  coire  ou  rotir  a  demi.  (fig.)  Mal  reciler, 

&«l  rrtenir  sa  lecon ;  faire  a  demi. 

Esgorovinhado,  a,  adj.  qui  a  de  faux  plis. 

tatomsie,  mele,  parlant  des  cheveux.p.  p. 
tle 

EscotovinHÄR-SR.  V.  Enrugar-u. 

E*uiftiia-tt, «.  r.  (Am.)  s'enfoncer  la  tele 
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dans  son  bonnet.  (fig.)  S'insinuer,  s'inlroduire 
avec  espril,  gagner  avec  adresso  1'amiUö  de 
quclqu'un. 

Engos,  i.  m.  pl.  T.  ßbuh. 

E.ncolchär-se,  elc.  Y.  Enconchor-se,  Aga^ 
ckar-te. 

Excra,!.  f.  (t.dtcharp.)  *coin,  angle.  iL 
V.  Ängra  (pop.). 

ExcRAgÄDAJitsiTE ,  odv.  arec  graee;  avec 
enjouement;  gentimenl,  joliment,  plaiaam- 
raent. 

EüGRA^ADissiMO,  a  ,  adj.  iup.  de 

ENGRAgÄno ,  a  ,  adj.  plaisant,  enjoue;  amü- 
sant, divertissant,  gracieux,  agreable,  genül. 
p.  p.  d'Engracar. 

■f  Escn ac>nte,  a#.  2  gen.  qui  platt,  qui  a 
du  charme.  p.  a.  de 

EMGRAgÄn ,  v.  a.  rendre  gracieux,  donner  de 
la  grace ;  rehausser,  donner  de  Peclal.  {com) 
v.  n.  Voir  avec  plaisir,  se  plaire,  trouver  a  son 
goüt.  —  com  aiguem ,  avoir  du  penchant  pour 
quelqu'un. 

Excra^är-sb  (com  aiguem),  «.  r.  entrer 
dans  les  bonnes  grices  de  quelqu'un. 

Engrächar,  etc.  V.  Engraxdr. 

fExcRADAR,  v,  a.  (I.  d'artil.)  monter  im 
aflut. 

E.igradecer  ,  v.  ii.  grener :  produire  de  la 
graine,  beaueoup  de  grains ;  monter  en  grauu 

ENGRADficiDO ,  a  ,  p.  p.  d'Engradec&r. 

Emgkaecer,  etc.  V.  Engradecer. 

Engraixar,  etc.  V.  Engraxar. 

Excrampohär-se,  v.r.  s'enorgueillir,  faire 
le  fler. 

Excraüdecer  ,  v.  a.  agrandir,  aecrottre,  reo-* 
dre  plus  grand;  elever  cn  dignite.  (/ig.)  Louer 
beaueoup;  exagerer, amplifier.  (id.)  — ,  rendre 
plus  grand  en  consideration ,  en  fortune,  etc. 

ESGRANDECER  ,  V.  ».  et  —  $C,  V.  T.  CrOllTC, 

grandir ;  s'augmenter,  s'agrandir. 

Eügranoecido  ,  a,  p.  p.  d'Engrandtcer. 

Engrandecimento,  $.  m.  agrandissement, 
augmentalion ;  croissance;  elevalion  de  rang. 
(/ig.)  Exageralion ,  amplification. 

Excranzädo,  A ,  p.  p.  d'EngranxQT. 

E.ngraüzadör,  a  , «.  enflleur :  qui  enlile  en 
flld'archal,etc. 

Exgranzär,  v.  o.  enfiler  (des  grains,  des 
perles,  elc.)  dans  un  Hl  d'or,  d argen l,  dar- 
chal ,  etc.  (ßg.)  Duper. 

Engrassar,  etc.  V.  Incrattar. 

Emgravescer,«.  n.  empirer,  redoubler,  s'ae- 
crollre.  V.  Aggrarar-te. 

Excravesudo  ,  a  ,  p.  p.  6' Engrateteer. 

Engravitado,  a,  p.p.  de 

Ekgravitar-si,  v.  r.  se  tourner  en  haut,  se 
dresser.  (/ig.)  Regimber. 

Encräxädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Engraxar. 

Ekcräxamekto,  t.  m.  aclion  de  graisser,  do 
cirer  (le  cuir,  etc.). 

Esgräxär,*.  a.  graisser ;  cirer  (le  cuir, elc). 

Engrazar,  elc.  V.  Engransar  et  Enlrouiv. 

Eügrecer.  Y.  Engradecer. 

EflGftESBADO,  A,  p.  p.  d' Engrenkar. 
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Bkgresiiar ,  v.  a.  arranger,  altacher  I«  che- 
velure. 

ExgrifAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Fngrifar. 

f  Esüripamänto,  f.  m.  aciiou  de  s armer  do 
•es  grifTes. 

EügrifAr-se,  v.r.  »'armer  de  ses  grifles. 
(flg.)  Se  herisser.  V.  Ättanhar-te. 

EngrilAdo,  a,  p.j>.  de 

Engrilar-se,  v.  r.  (l.pop.)  rechigner,  sc 
rebifler. 

EhgrimApcco  ,  t.  m.  griraoirc  :  manierc  Inin- 
telligible  de  parier,  discours  obscur.  *  Fraudc , 
Upraperfe;  astocc,  flnesso,  ruse. 

EngrimpAdo,  a  ,  p.  p,  do 

f  EhgrimpAr-se,  v.r.  monier  sur  Ic  falte. 
(  fig. )  5'eleter  au  plus  haut  point.  V.  Su- 
blimar-se. 

EüGtm  AldAt>0  ,  a  f  p.  p.  de 

EitGRptALDAR ,  v.  a.  orner,  parer,  couronner 
de  guirlandes. 

Encrolar  ,  etc.  V.  Bngortar,  etc. 

Ehgrossado  ,  a  ,  p.  p.  de 

EkgrosiAr,  c.  a.  grösslr  :  rendre  gros,  plus 
gros,  faire  parattre  plus  gros,  (flg.)  Augmen- 
ter, grossir,  forüfler;  fertiliser;  enrichlr.  v.  n. 
— ,  derenir  gros ;  s'fpaissir j  derenir  plus  gros, 
plus  considerable. 

EsGaossAR-SE,«.r.  derenir  grossier.  (p.  im.) 
S'enriehir,  derenir  riebe,  puissant. 

•E.fCROSSENTAi,  etc.  V.  Engrostar,  etc. 

•Engrotar  ,  etc.  V.  Entupir,  etc. 

Engrothioak*8B,  etc.  Y.  Engor...,  etc. 

EifGuAiRA.  V.  Engeira  et  Engar. 

Enguia,  f.  f.  anpuille  :  poisson  d'cau  douce, 
long,  du  genre  des  murencs.  —  battarda  das 
ätümt ,  equille. 

Engoic>do,  a,  p.p.  de  Enguiptr.  adj.  Qul 
a  du  guiguon ;  chetlf. 

Eügui^ador  ,  t.  m.  porte-raalheor. 

EscuicAr  ,  v.  a.  porler  malbcar,  donner  du 
guignen ;  rendre  cbötif. 

Eacuico,  t.  m.  guignon;  chose  chetive;  oi- 
scau  de  mauvais  augure;  avorton. 

Engcirwanco.  V.  Engrimanfo. 

EsgulhAdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Engulhar. 

KsGOLHAMftxTO.  V.  Engulho. 

Engulhar  ,  v.  n.  et  — $e ,  t>.  r.  *prouver  des 
nausees,  avoir  mal  au  cuour. 

Engülho,  $.  m.  'nausee,  soulövement  de 
coeur.  — «,  p/.  (/ig.)  'propension,  inclination 
mauvaise. 

Engoüso,  kfp.p.  &Engult'r. 

Engulidör,  a,  adj.  V.  Tragador,  Devo- 
rante. 

Engompar,  (t.  burl.)  V.  Engulir,  Tragar. 

E.1GDLIR ,  v.  a.  avaler  :  faire  entrer  par  le 
gosicr  dans  l'cstomac.  (flg.)  Engloulir,  absor- 
ber,  faire  disparattre;  consumer,  dissiper  (des 
ricbesses,etc.).  (id.)  Endurer,  souflrir,  suppor- 
ter avec  patience,  etc.  (id.)  Cacher,  taire  (ses 
peines,  des  peches,  eicA  —  a  pirola,  avaler 
lapilole. — em  ferro,  endurer  un  alT'ront  en 
faisanl  semblant  de  rien.  —  rcnsurii*.  c.vcom- 
munhöcs,  mepriscr  les  rrnsuics  ccik-siasti- 


ques,  los  eiromiMniraiions.— > $em  masligc 
avaler  sans  nidcher,  (ordre  el  avaler. 

Engurria.  V.  Anyurria. 

ENGtituMiino,  a,  a<fj.  saisi  de  Troid. 

Enuarmönh.o,  a  ,  adj.  •'/.  de  mus.)  ciiliam 
nique  :  CgeiirtS  qui  procedo  par  quarls  de  ti 

Kshastäuo.  V.  Emhasladn. 

E.Miu,  s.  m.  laon  :  pelit  dune  biebe,  d 
chevreuii. 

Em(.ma  ,  *.  m.  *  enigme  :  deduilion ,  eipo 
tion  en  lermcs  m'Jlnphoii<|ui's;  <fiy.)  choi 
discours  obscur;  rc  <]iie  Ton  nepeut  expliqu 
coiuprcndie,  iiil^rpreler. 

Emcmap,  ,  r.  a.  rendre  ctiigrnatiquc,  cni^n 
tiser  (p.  ut.). 

Emghaticami.ntf:.  adv.  enigmaliqucmcf 
d'iinfl  mauii'TC  eni^uiatique. 

Emgmätico,  a,  adj.  enigmatique  :  qt;i  ti( 
de  reni^me,  qui  cn  renfenne;  ambigu ,  obset 

f  EmgmatIsta,  s.  m.  qui  parle  par  enigin« 

Enjaezar  ,  etc.  V.  Ajacznr,  etc. 

f  Enjancvdo,  a  ,  adj.  lic  comrao  un  radei 
en  forme  de  radeau  (bois ,  clc.\ 

Enjailar  .  etc.  V.  Engaiolar^  etc. 

Exjeitär,  etc.  V.  Engeilar,  etc. 

Enjoädo ,  A,p.p.  d'Enjodr.  adj.  Qal  1  m 
au  coBur.  (flg.)  Degoüiö,  ennuyö ,  faügu«*. 

Enjoamexto.  V.  Enjöo. 

Enjo.U,  r.  a.  causer  des  nausees,  faire soi 
lever  le  cceur.  (flg.)  Ennuyer,  degofiter.  e.l 
Avoir  le  mal  de  iner,  avoir  des  nausees. 

Enjoativo,  a,  adj.  nauseabond :  qui  cioi 
des  nausöcs. 

Enjöo,  f.  m.  "nausee,  mal  au  coeur;  mald 
mer ;  degoüt ,  repugnanre  (propre  et  flg.). 

ExkiAstoo  ,  $ .  m.  (f.  de  bot.)  cnkianlhe:« 
bre  de  la  Chine,  voisin  des  nyetages. 

fENKiSTÄDO,  a,  adj.  (t.de  mfd.)  enkisü 
cnferme  dans  une  membranc. 

Eni  abiado,  a  ,  p.  p.  de 

f  E.NLAciÄR,  c.  o.  cajoler,  enjdler :  sedalr 
tromper  par  de  belles  paroles. 

EnlarusAdo ,  kyp.p. d'Enlabusar. 

Enlabusadör,  a,  t.  celui  qui  barboatfl 
salit,  etc. 

EmlabusAr,  r.  a.  barbooiller,  salir,  galt 
tacher  (de  graisse,  d'huile,  etc.);  eclaboos» 
couvrir  de  boue. 

Eüi.abi:sAr-se,  f.  r.  s'eclabonsser;  se  bt 
bouiller  le  visage.  (fig.)  Apprendre  superflew 
lement. 

E^i  acaho,  k%p.p.  ti'Enlacar. 

f  Enla<;adör,  a,  s.  personne  ou  ebote  1 
enlace,  qui  lie,  qui  entrelace. 

Enlaqaih'ra  ,  s.  f.  maniere  d'enlacer* 
eure,  aciiou  de  lacer,  <e  qui  seit  a  laeer. 

Eüla^Ar  (com),  v.  a.  rnlacer  :  Her,  attaH 
avec  dL*s  la^ets.  — ,  eiitrelacer.  Lier,  attarli 
nouer.  {fig.)  Encbaincr,  lier,  unir.  11  tst  qu 
quefbis  neutre. 

ExLA^AR-RK(eofn),  v.  r.  s'enlaeer,  s'fiit 
lacer.  fig.s>  Se  lirr,  s'unir.  Se  prendre  :dan* 
(ili-f,o«r.i.  S'epaissir.  se  radier,  parlantdo  I. 

Knlace,  «.  m.  eulacciuent,  enlafure;  fi 
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Hü,  ehcntfneneht,  entrelaccment,  unlon, 
Jtnetion;  Ken.  (/le.)  Perplexite;  exlase. 

EülaitAro,  a,  p.  p.  6'Enlaitir. 

fEsLAiTAR,  v.  m.  satir  de  taches  legeres.  II 
«tttossi  redproque.  (flg.)  V.  Macular-se. 

EülahkIdo  ,  A ,  p.  p.  de 

EslameAe, «.  ••  croller,  embouer,  eclabous- 
Mr.  (flf.)  8e  debaucber. 

EjlamirAdo,  a  ,  p.  p.  de 

EilamirAr,  ••  •>.  garnir  de  lames,  plaqoer, 

eabattre. 

ExlapAdo,*,  p.p.  de 

EilapAr-si  ,  t».  r.  se  refagfer,  se  retlrer  dans 
tu  earerne;  ae  eteber  dans  an  troo,  parlant 
frolapin,c)te.  % 

Eslastrar.  Y.  Ltttrar. 

fEaLATAno,  a,  od>'.  Attache  4  un  treillago, 
aireiUe. 

'Erlazar.  Y.  Bnlfmr. 

Krleckr,  ele.  (pop.)  V.  Eleger,  etc. 

Eslei  ARfrreo ,  A,  ad/.  4<m.  de  EnlHado.  Ti- 
ande ;  niaia :  indecis  en  toat. 

BmJiADiMiMO ,  a  ,  «eV*.  ntp.  de 

ExliiAdo,  a,  a^/.  limide,  perplexe,  Irre- 
Uta,  interdit;  plein  de  detours;  embrouille, 
Wartille,  f.  p.  de 

ErleiAr,  e.  a.  attacher,  licr.  (^?.)  Enlacer, 
Rrpreodre,  embtrraeeer.  Embrouiller,  impu- 
tier; eauaer  de  l'embarrae,  interdire.  V.  En- 
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E*liiAr-sr,  v.  r.  s'altacber,  ae  Her,  a'en- 
hcer.  {ßf .)  fferabroolUer,  se  troubler,  ae  con- 
fcedre;  realer  interdit. 

ftutio,  f.  m.  tnlrelacemtnt.\.Eiüace.(/lg.) 
baaarraa;  trouble  d'esprit,  perplexite;  altrait. 
«fester,  paaaion  amoureuse,  intrigue  ga- 
bele. Vcr-m  m  — f ,  ae  trouver  dana  l'em- 
airrts,  dana  une  position  diffloile. 

•Bblbito.  y.  Mleito. 

Eblrrdado ,  a.  V.  JJrdo.  p.  p.  de 

<f  Ehlerrär,«.  a.  rendre  lourd,  stupide,  niais. 

ERUKVA9A6,  s.  f.  *  raviaaement;  Iranaport; 
tstaie ,  enebaniament.  V.  Enltvo. 

Erlkvado  ,  a  ,  p.  p.  d'Bnlevar. 

Erlsvamerto  ,  f.  m.  V.  Enkvagto. 

Erievär,  e.  a.  charraer,  ravir  en  estaae, 
Rinsporter  de  Joie,  d'adrairaüon ,  enlever. 
baller,  elever. 

EaixfAR-tB(am)v  e.  r.  etre  charme  de;s'en- 
kfer,ae  ravir»  demeurer  en  suspens,  etreepris. 

fEüLRvo,  t.  tu.  charme,  enchantement, 
rariatement ,  Iranaport;  extase ;  etat  d'une  per- 
Hone  charmee,  ravie.  W  uwi  — ,  e'est  un  pro- 
Site,  ane  merveille. 

Eruuur,  etc.  y.  Alheiar,  Alknar. 
Ekucabo  ,  a  ,  p.  p.  d'Enlifar. 
Eru£ad6r,  a.  m.  celui  qui  lisse.  V.  Teceläo. 
fisLifiR,  e.  o.  lisser,  garnir  de  lisscs  ;  Ira- 
ner, paaaer  la  trame.  (/toy)  Machiner,  faire  un 

•ftnpltt.  y.  Ewredar. 
tEau^o,  $.  m.  tnaovaise  ourdissure.  (flg.) 

V*  EftrAfo,  Trama. 
*E.iLi^oaT.  y.  Elcitfo. 
Erloraso,  a  ,  f.  P-  il'Ehlodar. 


'  ErlobAr,  e.  a.  embourb«f;  4elab6bsiei; 
couvrir  de  boue;  tralner  dans  la  boiie.  Heil 
aussi  reeiproque. 

•Enloixar.  V.  Eni  out  (tr. 

Enloql'ecer,  v.  a.  faire  devenir  foii,  rendre 
fou ,  aliener  l'csprtt  de  quelqu'un ,  faire  perdre 
resprit.  v.  n.  Derenir  fou,  perdre  Peaprlt,  la 
raison. 

EifLOQUEcfoo,  a  ,p.  p.  de  Bnhquerer. 

KnlodrAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

ENLODRAR,v.a.  omer,  couronner  de laurltfr 

Emlodrecer,  e.  a.  rendre  jaune  ou  blom* 
dore.  v.  n.  Blondir,  Jaunir,  ae  derer,  pirlaiit 
desbles,  eto. 

ExlodrecIdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Enlourecer. 

Enlodzädo,  a  ,  p.  p.  de 

f  Exlouzär  ,  v.  a.  couvrir,  fermer  (la  tomhf^ 
arec  une  dallc ;  parer  avec  des  pierres  carrecs 
ou  en  losang«;  pamir  de  dalles.  (ßf  )  Trompcr 
par  losangerio  (p.  «#.)• 

EülctAdo,  a,  adj.  retu,  coutert  1e  dettil. 
(ßf.)  Aflligö ,  lugubre.  p.  p.  de 

Enldtär  ,  e.  a.  couvrir,  tendre  de  nolr,  cn 
signe  de  deuil.  (flg.)  Obseurcir;  affllgef,  cha- 
griner,  deaoler. 

EnlvtAr-sb  ,  e.  r.  p  rendre  oo  porter  Ic  deuil, 
ae  couvrir  de  deuil.  (fig.)  S'obscureir,  se  cou- 
vrir de  nuages. 

Enkanquecbr  ,  ete.  V.  Etnmanquteer,  etc. 

*  Enmeütres.  y.  Eniretanto. 

Enjc astrado  ,  A ,  p.  p.  de 

Eürasträr  , «.  a.  nauer  lea  oheveax;  les  or- 
ner  avec  des  rubans,  etc. 

E^natAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

ErnatAr  ,  e.  a.  couvrir  les  ierret  de  llroon , 
parlant  des  pluies,  des  debordements  des  rl- 
vieres,otc. 

ErnbAgoro  ,  $.  m.  ( t .  de  giotn.)  enneagone  : 
figurea  neuf  cötca  et  de  neof  angles;  place  a 
neuf  baslions. 

ErrbAxdria ,*./■.  ((.de  bot.)  enneandrle : 
neuvieme  classe  des  vegetaux ,  a  fleurs  herraa- 
phrodites,  a  neuf  etaminea. 

EknecrecAr,  e.  a.  noircir :  rendre  nbir.  (flg.) 
— ,  diflaroer;  obseurcir.  e.  it.  Devenir  noir; 
s'obscureir. 

Em^egrecer-se,  v.  r.  se  noircir,  devenir 
noir;  s'obscureir.  (fig.)  —  de  crimes  ou  par  des 
crirnes ;  se  diflamer  soi-mome. 

E^NEGRF.C.iDO  ,  A  ,  p.  p.  d 'E n*tfT «*T. 

EnnervAdo,  A,p.  p.  de 

fEx.iERvAR,  o.  a.  forlißer,  couvrir,  garnir 
de  cuir  non  tanne  ceriaines  picces  d'une  seile. 

Esnesgädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  EnnfscAr  ,  o.  n.  avolr  Ic  forme  de  fiele«. 
V.  ce  mol. 

KUNKVOADO,  A,p.  p.  de 

E.nnkyoär,  v.  a.  couvrir  de  nuages,  de 
brouillards.  (flg.)  Obseurcir;  ebloair.  (fs!.) 
Noircir,  diflamer. 

Ennevoak-se,«.  r.  sc  charger  de  broeillard*, 
etc.  (fig.)  S'obscureir,  etc. 

t  Enniamo,  a,  adj.  d'Ennius,  poCle  laün 
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BmoiOAMtaTO,  |.  m.  M¥or.uage  :  ar.tign  Je 

Emsaioa»,  v.  o.  uvonner  :  nelloycr  avco  du 
m>oih  treuer  aieo  du  »ayon  ol  da  l'uu  ( In 
barbe). 

Eniiicmiino ,  *,p.  p.  de 

t  Essmrimin,  t.  o.  (1.  de  mar.)  labuner, 
[Mler  (an  nliiugi.  Cauier  de  li  saburre; 
rendre  (la  langue)  pdteuse. 

t  Enmuenii-SE ,  0.  r.  sc  oourtir  de  sa- 
burre; deienir  palcuse,  ea  parlent  de  la 
imw, 

EsucIdo,  »,p.  p.  d'Boiacor  et  ad)',  tarn« 
— i,  uueisits .  aauciisong,  etc. 

Eüiiciu  mEjsiccu.t.a,  ensarher  -  mal  Ire 
dam  un  US.  {jtg.)  V.  Knmrro/ar,  Eiwanloor. 
<«.)  Saccagcr,  mcllre  4  *ac.  —  rnrne,  romre 
de  la  cheir  hacbee  dflns  Ics  bojam  pour  [aire 
ilc*  saun«es.  des  saimssons -  olc. 

BmmiIio, 

Emmeftfl. 
offlcier  preposi  pour  faire  l'c 
naie.  Rrpriürur  da  ihellre. 

BaslIAHtsTO.  V.fMdi«. 

Essai aö.  V.  Saids". 

Emsiij»,  r.o.  eaüjer;  epri 
•al;  lenler.  Dreiser,  iriBlruire 
tct:  easajer  avanl  IWcullon  i.  nun  piruc  uu 
Ihealro,  etc.).  — ,  laiie  [Vsiai,  la  preuto  de 
i'or.dp  l'argenl,alc. 

Eituua-ti  (am,  yaro),  *,  r.  •  .■.•.m-r.  ■■  ,■- 
Kouvet,  s'eiercer ;  so  prcparer  a ,  lätcr,  Ulou- 

Ebsaio,  i.m.  cBiii,  rpreufo,  eianien;  ten- 
Ullie.  "BepeLilion  i  rBsai  avant  l'cicciiliuo. 
—  ,op«ra[jon  pour  Jugmk  milal.  — ,  ouvrage 
de  Hlteraturu,  de  ficicncci;  pruwier  iravail; 
treite,  Mirnj-e  iiod  apprc-fondi  tm 

Knsahiapu,  i,  p.  p.  d'Enaoinn 

EssAi.muon ,  t ,  i.  cvlui  qui  pi 


1 1 P-  P-  d'Emoiar. 
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Essi*iialab,  i.  n.  oindre  aitr  du  »ud«1 
est  aussl  rcriproqup. 
EisiKiiccKii,«. n. derenir.  iobecilc.ta 

EssiMiLi-HTioo,  k,odJ.  tamjlim,  uio« 
tacliL-  ile  sauf,  rnsangUnl*.  p.  p.  da 

EshAsuitxiAi.e.  a.  cuMnftlenlrr.tMl 
comrirde  sang,  II  eat  aaui  ir.npr'Hur. 

Ensahcuini  ' 

E  Ja  ANBAU.  Y.  Jl 

'  El-.AI'rtLAMLXTO,  J.1H.  iK'li( 

EsüamusU,  v.  a.  V.  Ssrilk 
faire  d«  Taitceaui  de  fuiili. 

fEnuimcin,«.  «.  gagner  la  galt. 

EüiA«i*iie,  *,  p.  p.  da 

EbsabtAk,  o.  a.  cnlilei  i  passer  pi 
(des  perlet,  dei  praina  de  cbapalri.Mtl 

Essai  iu  ,  ett.  V.  fiuator,  (jlc 

-ade,  gölte oa  !a 


..,.,. 
.« 
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Esstcioo, i.p.p.  de  t'n«L>Jr. 
f  Ivi.i.c  indiL , i.  m.  ( (.  d'Aydr.)  !■: 
loiioo,  digue  de  pieux,  ais;  lern. 
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reis ,  dans  def  fllets ;  s*entrelacer,  s'entortiller; 
t'tmbrooiller,  pariant  d'une  afTaire;  s'engager, 
foabrouiller.  Ä  imnoceneia  te  enreda  not  lacot 
ie  tmor,  l'innocence  se  prend  au  piege  de  l'a- 
aoar. 
Esredikbo,  t.  m.  dim.  da 

Eiredo,  t.  m.  embrouillement,  entorttlle- 
»eal,  entrelacement;  embarraa,  confosion. 
(Af)'Cabale;  ehieane,  tramc,  inCrigoe;  con- 
toiie  artificieuse ;  piege ;  supercberie ;  trompe- 
rie,  nensonge  artifieieux  qui  occasionne  des 
tssensions,  des  proces,  etc.  *  Intrigue :  noeud 
fne  piece  dramatique. 

fLiREnoso,  a,  adj.  difflcile,  erabrouille, 
pkiad'embarras,  de  difflc alles,  d'obscurite. 

Ehecelabo  ,  a,  p.  p.  d'Enregeiar. 

fLxaxGKLAMtnTO  ,  t.  m.  V.  CongelaeSo. 

bttCBLÄR,  «.  a.  geler,  glacer;  raidir  de 
froid.  —  se, «.  r.  te  glacer,  ae  geler;  elre  tranai 
4e  froid. 

Emesisado ,  a  ,  adj.  plein  de  resine ;  frotte 
ine  de  la  resine.  V.  Resinoso.  p.  p.  de 

bauniAR,«.  m.  endaire  de  resine;  nieler 
•tla  resine.  v.  n.  Se  couvrir  de  resine;  s'en- 
tatir. 

Eriutar  ,  9, a.  etc.  V.  Enrittar,  etc.  —  ce- 
Wm,  alhos,  mettre  en  bottea,  en  chapelets, 
faoignens,  desaalx. 

bftJCAR ,  etc.  Y.  Enriqveeer,  etc. 

bucAa9  etc.  Y.  JKcar,  etc. 

bauAno,  A,p.  p.  de 

Euuar,v.  a.  endarcir;  foiUfler,  affermir; 
taafee,raidir.  t». ».  Prendre  des  force» .  se  for- 

«9. 

biutdR,  v.  n.  Y.  Enrijar,  c.  n. 

bamUDO,  k,p.p.  de 

tlaRiuüR,  t>.  a.  (f.  de  prov.)  constiper  le 
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KniQCCctR ,  v.  a.  enricbfr,  rendre  riebe. 
(fr.) — ,  orner,  embellir ;  agrandir,  augmenter. 
;       EanKjcEcta,  v,  n.  et  —  st ,  v.  r.  s'enricbir, 
L     fcveair  riche. 

'       braioviciDO ,kyp.p.  d'Enriquecer. 
'Esrjqcestar,  etc.  V.  Bnriqueeer,  etc. 
EstisTADO ,  a  ,  p.  p.  de 
BirjstAr,  v.  a.  mettre  la  lance  en  arret. 
■oder  ParbaJete. 
busTE,«.  m.  aclion  de  mettre  la  lance  en 
vr«t  Y.  »Ute. 

tEnoBCSTSXfin,«.  a.  rendre  robuste,  for- 
«er. 

Euobcstegido,  a  ,  ( V.  Robutto)  p.  p.  d'En- 
r+utecer. 

biocAno,  a,  p.p.  d'Enroear.  adj.  Flor, 
»taate— m, (t.de bot.)  en quenouille ,  en  forme 
feaaenoaille  (fleur,  plante). 

ExiocAr,  v.  a.  plisser  (des  manchettes ,  etc.) 
«  tear  donnast  la  forme  d'une  quenouille. 
(tat  mar.)  Acclamper  ( lea  mits). 

t  Bsrobelaao ,  a  ,  adj.  arme  d'une  rondache, 
*m  sondier. 

biODiuOBO,  x,p.p.  de 

bwwLiAt, «.  a.  entortiller.  V.  Bnrolar. 


*  EirtOFino ,  a  ,  adj.  (t.  dt  chatte)  pris  p«r  i0 
cou. 

E»ROLADAMtNTi,adr.Y.  Occultamente. 

Enrolado  ,  a  ,  p~p.  de  Enrolar.  t.  m.  Sorte 
d'etoffe  de  laine.  adj.  (I.  de  bot.)  Y.  Enrotem- 
do.  —  para  dentro ,  (id.)  contourn*. 

f  Enkoladöüro,*.  m.  noyau,  milieu  dun 
peloton  de  fll ,  d'une  bobine. 

EnrolAr,  v.  a.  rouler,  plier  en  rouleau;  en- 
tortiller. (/lg.)  Envelopper,  cacher,  confondre. 

EnrolIr-sb  (em)f  e.  r.  s'entortiller;  s'en- 
▼elopper.  Devenir  grosse,  «Ire  tres-agitee  (par- 
lantde  la  mer). 

f  EifRoscADAMfiifTE ,  adv.  en  rond,  d'un* 
maniere  entortillee. 

Enroscado,  Ajp.p.  d'Enrotear.  aaj.  ( t.  d» 
blat.)  tortillant,  se  dit  du  serpenl  et  de  la  grive. 
(t.de  bot.)  Entortille  en  spirale,  comme  lea 
convolvulacees.  Cobra  — a,  aerpent  louve. 

Enroscadüra,  t.  f.  "enlorlil lernen t:  aclion  da 
s'entortiller,  son  eflet;  tourqu'ane  ebose  fait 
en  s'en tortillant;  replis  que  fait  un  serpent. 

Ekroscameüto,  f.  m.  V.  Enroteadura. 

Enr oscar,  v.  a.  courber,  recoquiller,  entor- 
tiller, plier  en  rond. 

Enroscar-se,  v.  r.  s'entortiller:  s'altacher 
par  des  circonvolutions.  (flg.)  Avoir  du  froid 
ou  de  la  peur. 

EnrostAdo,  k,p.p.  de 

f  EnrostAr,  «.  a.  reprocher,  faire  des  re- 
proebes  a  quelqu'un.  —  botat ,  tapalot ,  mettre 
des  empeignes  ä  des  bottes ,  remeltre  des  em- 
peignes  a  des  souliers. 

Enroufado,  a  ,  p.  p.  de 

EnroupAr,  v.  a.  bien  couvrir,  mettre  des 
courertures,  des  vetements  pour  tenir  cbaud. 

EnrocpAr-se,  v.r.  se  bien  couvrir,  s'babiller 
cbaudement. 

Emroi-qdecer,  v.  q.  fnrouer :  rendre  la  voix 
rauque.  v.  n.  S'enrouer,  «Ire  enroue. 

Enrol'qceqdo,  a,  (Y.  Roueo)  p.  p.  &En* 
ronqvecer. 

Bnrouqüecimetto  ,  t.  in.  enronement.  Y. 
Rouquiddö. 

Exrubecer  ou  Eürübesc£r,  v.  a.  rendre 
rouge,  roux.  v.  n.  Rougir:  devenir  rouge  de 
honte.  V.  Corar. 

Enrubecido,  a,  p.  p.  d'Enrubecer. 

*  f  Es rudecer  ,  t>.  a.  hebeter,  abrutir :  rendre 
bete,  stupide. 

EmrdcA do  ,  a  ,  p.  p.  de 

EnrcgAr,  v.  a.  rider  :  faire  ou  catuer  des 
rides.  f.  n.  Se  rider. 

Emrcijiär  ,  etc.  Y.  Enrilhar. 

f  Essaboadella,  f.  f.  petit  savonnsg«*.  Y. 
Entaboadura.  *  Frottement  avec  du  savon  et  de 
l'eau. 

Exsaboado,  a,  p.   p.  d'Entaboar.  t.  m. 
savonnage  :  neltoiernent ,  1>lanchissage  par  le 
savon.  —Sypl.  linge  qu'on  donne  a  savonner   • 
ou  qui  Test  deja.  ^ 

Ensaboaoöra  ,  t.  f.  *  savonnage:  action  da 
savonner ;  nettoiement  par  le  savon ;  eau  de  sa- 
von; Hnga  que  fon  sewnne  d'une  fois. 
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Rü8AROA>tilTOti.  m.  aavonnage  :  acüon  de 
aavonner. 

Ehsaboar,  v.  a.  savonner :  nettoycr  avec  da 
savon;  frotter  avee  du  savon  et  de  I'eau  (la 
barbe). 

Ensabcbrado  ,  A ,  p.  p.  de 

f  Ehsabürrar,  9.  a.  (I.  de  mar.)  faburrer, 
lester  (an  vaisseao).  Cauaer  de  la  saburre; 
rendre  (la  langue)  pateuse. 

f  Eitsaborbäb-se,  v.  r.  §e  coavrir  de  sa- 
barre;  derenlr  pateuse,  en  pirlant  de  la 
langue. 

EüsacAdo,  a  ,  p.  p.  d'Entaear  et  adj.  Cama 
— a,  saucisses,  eaucissons,  etc. 

Eüsacar  ou  Ensaccar,  v.  a.  ensachcr :  mettre 
dang  un  aac.  (fig.)  V.  Encurralar,  Bncantoar. 
{id.)  Saccager,  raeltrc  a  sac.  —  earne,  nieUre 
de  la  ehair  hachee  dans  les  boyaux  pour  faire 
des  saucisses,  des  saucissons ,  elc. 

Essai  Ado,  A,p.  p.  d'Entaiar. 

EasAiADö« ,  8,  m.  celui  qui  essaie.  Essayeur  : 
olBcier  prepose  pour  faire  l'esaai  de  la  mon- 
Mie.  Repeüteur  de  theatre. 

Ensaiambnto.  V.  Etudio. 

EäsaiAö.  V.  Saidö. 

Exsaiär,  e.  a,  essayer;  eprouver,  faire  l'es- 
sai;  tenler.  Dresser,  instruire,  exercer.  Repe- 
ter:  essayer  avant  l'execution  (une  piece  de 
theatre,  etc.).  — ,  faire  l'esaai,  la  preuve  de 
l'or,  de  l'argent,elc. 

E*saiär-se  (am, para),  v.  r.  s'essayer,  s'e- 
prouver,  s'exercer ;  sc  preparer  a ,  taler,  ta  ton- 
ner. 

En saio ,  t.  m.  essai,  epreuve,  examen;  ten- 
tative.  'Repetition  :  cssai  avant  l'execution. 
— ,  Operation  pour  Jäger  le  inelal.  — ,  ovvrage 
de  lillerature,  de  aciences;  premier  travail; 
traite ,  ouvrage  non  approfondi  ou  lermine. 

Ex s alma do  ,  a,  p.  p.  d'Eneaimar. 

Eüsalmador,  a,#.  celui  qui  pretend  guerir 
par  enchantemenl. 

Ensalmar,  v.  a.  gurrir  par  enchantemenl; 
charraer,  enchanter  avec  des  paroles  magi- 
q'ues. 

EnsAlmo,  a.  m.  onaniere  supersüüeuse  de 
guerir  avec  des  priores,  et  l'application  de  dif- 
ferentes  drogues;  charine,  cnchanlement. 

Emsalbtocrar,  etc.  V.  Salmowar. 

EssalsAr.  V.  Exalgar. 

EmsamaCiRado,  a,  adj.  vftlu  d'uno  simarre. 

Eüsambenitado,  a,  p.  p.  d'Bntambenitar  et 
adj.  —  t  da  konra.  üu  1c  dil, au  Hgure,  de  ccax 
qui  portent  des  dccoralious  sans  les  avoir  uie- 
rilees. 

EksambemtAr,  v.  a.  raeltre  le  san-benito  a 
un  crirainel  condamue  par  le  tribunal  de  1  In- 
quisition. 

Ensamblar,  etc.  V.  Samblar,  etc. 

EüsamchAdo,  a  ,  p.  p.  d' 

E.isascbär,  c.  o.  agrandir,  elargir,  eiendre; 
rrlargir  (un  habit,  etc.). 

Kssämuias,  g.  f.pl.  *  reinpli,  ejargissure,  pH, 
fall  a  un  liabit,  etc.,  pour  l'elargir  au  besoin. 
Air  -  u aJautmf{(amm) donner  ttop  de  liberte 


EAjS 

&  qnelqu'un  t  lui  Uisscr  prendro  od  pitd. 

tat  —  ao  argumenio,  amplifier  rargument  avet 

des  raisons  surabondanles. 

Ensandalado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Ensaxdalar,  v.  a.  oindre  avec  da  sandal.  II 
est  aussi  reriproquo. 

Exsa.idecer,  o. ».  devenir  imbecile ,  fou.  V. 
Enlouquectr. 

EüsancdeätAdo,  a  ,  adj.  sangtant ,  aaigneox  i 
lache  de  sang,  ensanglante.  p.  p.  de 

En&ANGUEHTÄR,  c.  o.  ensanglantCT  :  souiller, 
couvrir  de  sang.  II  est  auaai  reeiproqne. 

Ensamcuinhär-sb,  r.  r.  avoir  beauco*p  dt) 
sang. 

Eüsanhar.  Y.  Ananhar. 

*  Ensaprbambjito,  t.m.  aclion  de  Mlairqiel- 
que  ebose. 

Eüsariluar,  «.  a.  V.  Sarithar.  —  oa  arwm, 
faire  des  faisceaux  de  fusils. 

f  Exsarneckr  ,  r.  «i.  gagner  la  gale. 

Essartädo,  a,  p.  p.  de 

Ensartär,  e.  o.  entiler  :  passer  par  w  II 
(des  perlcs,  des  graina  de  chapelet,  elc). 

Essayar,  etc.  V.  Easaiar,  elc. 

Enseaüa,  #.  f.  Laie,  rade,  golfe  ou  leataä)- 
seaux  soni  ä  l'abri. 

Enseadinha,  s.  f.  drm.  d'Emtmda, 

Enskbado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Emsrbär,  v.  o.  suiver :  endaire  de  Mif;be> 
tcr  avec  du  suif.  —  um  naeio,  espaimer  V 
vaisscau,  donner  du  suif. 

EsstcADO ,  a  ,  p.  p.  de  Knjscdr. 

f  Exsecadör  tt.m.  (t.  d'hgdr.)  batardaaa» 
cloison,  digue  de  pieux,  ais;  terra,  enceteH 
contre  I'eau. 

Ensecar,  v.  a.  epuiser,  mettre  a  see.  V.  Jt- 
cor,  Enchugar.  ( fig.)  — ,  vider,  Urir.  ($.  4$ 
mar.)  Aborder,  prendre  terre;  faire 
( /ig.)  Puiser,  rechercher.  v.  n.  Seeker,  %'i 
ser,  elre  a  sec.  (t.  de  mar.)  Aborder  (un  i 
prendre  terre ;  eebouer. 

EnsLiÄDA.  V.  Enteada. 

f  Ekseio ,#.».*  sinuosile,  petite  baie. 

Ensejado,  a  ,p.  p.  de 

Emsuär,  v.  a.  epier  loccasion,  iirt  tu 
aguets;  tejuer. 

Ensejo,  t.  m,  *  opportunlte ,  occaaieai ,  tat»» 
fliu 

E?csE?rnoREÄR,  etc.  V.  Senhoremr^ «ta. 

*  E!«sertar.  V.  Entxl+r. 
EmsetS,  t.  m.  plante  d'Ethiopie. 
ExsbvAr,  etc.  V.  B%*ebar,  etc. 
Exsifero,  a,  adj.  (I.  depoh.)  ensifefe,  petle- 

glaive. 

f  Ensiförme  ,  adj.  2  gen.  (I.  d'emoL  $4  de  bat) 

ensi forme  .-  en  forme  de  gUive  ( feoilltt ,  oaft)~ 

läge  j ;  gladie. 

EnsufA^Äö,  a.  f.  V.  Eneino,  Eiimem(4e\ 

Ensi?!ado,  a,  p.  p.  d'Enrinar.  adj.  Aert, 

iualruit,  enscigne ;  dresae,  cn  parlanl  d'u«  ebe- 

val ,  etc.  Hörnern  bem  — ,  nomine  bona*»,  atfü, 

courtois,  bien  appris.  mai  — ,  iacifil, 

j  *nnClc ,  impoii ,  mal  opuri*. 


EINS 

E.isuudor,  A,#.  cclui  qui  cr.M.v. ',  <jui  in- 
ilroiL 

SniaAMftxTO.  V.  Ensino. 

'EssimA9ica,s./>.  "cnseignement,  inslruction ; 
iselrine,  ordonnance,  art. 

Essiüar ,v.a.  enteigner,  instruirc ;  montrcr, 
iadiqaer,  donner  connaissancc,  apprcndre. 

Esmxar-sr  v  v.  r.  apprendro  par  soi-nieinc; 
ftrcoulnmer,  sTiabituer. 

Essimbo  a.  m.  raleau.  Y.  Anrinho. 

EsstüO,  a.  m.  cnseigncincnl,  Instruction ; 
tdacalioo.  Born — ,  civilito,  politesse.  Mao  — , 
fcpliiesse,  mallionnetcle.  — t,  pl.  cousiils, 
dntelionf,  documenls,  maiimcs. 

Exsiro.  V.  Etipo. 

Euqado,  A,p.p.  d'Bntoar.  adj.  Accnbli»  par 
utfealenr;  frappd,  grille  par  le  soleil,  en  par- 
Untde»  fruit».  Elouflant;  inalade. 

tExsoAME.Trd,  a.  tn.  —das  plantax,  ( t.  de 
feCroaladie  des  planlos  qui  provicnt  de  la  so  • 
(kreise  ( situ ). 

Eisoär,  v.  it.  et  — se,  r.  r.  etre  ^rillA  par  le 
mWI  ,  parlant  des*  fruit*.  Altraper  un  coup  de 
Nlnl. 

Ehoberbecer,  e.  a.  enorgtieiltir  :  rondre 
tpeilleui,  donner  de  la  vanitc.  (flg.)  Agiler 

Uoier),  la  rendro  fnricusc. 

Eisoberbecer-se ,  er.  sYnorpucillir;  deve- 
wler,  insolent.  (/SyOS'agücr.sVnfler,  sc  cuiir- 
*trer,  se  mettre  eu  fureur  ( parlant  de  la  mcr;. 

EMoaiRBECiDO  ,  a  ,  p.  p.  d'EnsoberUccr. 
•tf.  Devenu  fier,  insolent,  liaulain. 

Iksofregado ,  a  ,  p.  p.  de 

tExsoFREcia,  v.  a.  excitcr  la  gloutonncric ; 
leidre  envieux,  avide.  V.  Söfrego. 

Ebsolhar.  V.  Assothar,  Sobradar. 

fEitOLVÄDO,  a ,  adj.  (I.  d'arlill.j  engorge, 
starte  (caoon). 

htOFADO ,  a  ,  p.  p.  d'Ensopar.  adj.  bien 
■stille,  Irempe.  {flg.)  Adonnc,  livrc  cntiere- 
BfBt  iM. ;  imbu  ( d'une  opinion ,  etc.;.  Estar 
-megua,  {(am.)  ötre  toul  mouille.  Carne 
~e,  tiande  assaisonnee  avec  des  oignons,  etc. 

EasopÄR ,  r.  a.  mouiller,  trenipcr,  imbiber 
iarap.  et  flg.). 

EbmpAb-se  (em\t?.  r.  s'iinbiber  de ;  deve- 
nrimbibe.  (flg.)  S'instruire  radicalement,  a 
ind,  de  qaelque  ebose. 

Essosso,  A ,  adj.  fade,  insipidc,  sans  sei.  V. 
tau*?.  Paride  —  o,hourdagc,  iniiraillc  faile 
HRtament.  — ,  adv.  a  la  bäte,  leserement, 
r*  saniere  d'aequit,  eu  passanl. 

Emotaloär  ,  etc.  V.  Bnxoralltar,  etc. 

bicjETTAR,  etc.  V.  Sujar,  etc. 

EXWMAGRÄOO  t  A  ,  p.  p.  do 

Exujbucrar  ,  v.  a.  preparer  avec  du  sumac, 
toadre  an  samac  ou  fustel. 

Eucrdecer,  v.  o.  assourdir  :  rendre  sourd. 
jJfO  V.  Alroar.  v.  n.  Devenir  sourd.  (flg.) 
'«heia  soorde  oreilfe,  feindre  de  ne  pas  en- 

E'kkbecido  ,  A ,  p.  p.  6'Ensurdrcer. 

^"UDttmt.iTO,  s.  vi. '  surdile  :  durete  d'o- 
reük, 
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E-NTAnOÄDO,  A 


p.  p.  6'Entaboar. 

E>»TAnOAME?iTo,  f.  m.  plancher;  acflon  da 
plancbeicr.  (flg.)  En  du  rci  «seinen  t  d'une  parüe 
cnflee.  V.  Entumecimento. 

EmtaboAr  ,  e.  a.  plancbefer :  couTrir,  enton- 
rer,  assurer  avec  des  planchcs.  —  o  costddo  do 
fuirto,  ( t.  de  mar.)  border  an  vaisseau. 

Emadoar-se,  v.  r.  (flg.)  s'endurclr,  dctenlf 
dur  ou  ferme. 

Entabolädo,  a  ,  p.  p.  de 

Entadoläu,«.  a.  au  jeu  des  eehecs,  des 
dames  et  autres,  placcr  les  pieces  dans  leurs 
lictix  respectifs  pour  commencer  a  jooer.  (flg.) 
Disposer,  preparer,  mettre  en  ordre ,  inslrutrt) 
une  alTairo.  Entreprcndrc,  entamer,  commen- 
cer. —  alguem,  mettre  qnclqu'an  en  etat  de 
pouvoir  rcussir. 

ENTABOLÄn-sF. ,  v.  »\  (flg.)  s'erlger,  s'arrc- 
gcr;  se  donner  les  air*;  s'impatroniser. 

f  Entada  ,  t.  f.  ( f.  de  bot.)  espece  de  sensi- 
tive du  Malabar  (Mimota  entada), 

E.NTAipÄno,  a,  p.  p.  de 

E.ntaipaii,  v.  a.  enclore,  fenner  de  muri; 
claquemurer.  V.  Taipar. 

Entala^vö,  t.  f.  action  de  mettre  en  elao, 
de  srrrer;  presse,  (flg.)  Detresse ,  embarrai. 

Entalädo  f  a  ,  p.  p.  d'fn/afar,  et  adj.  Jffter 
— ,  nc  savoiraquoi  s'en  tenir,  etre  indeds, 
ctre  aux  abois. 

ENTAi.AoOnA.  V.  Enlalagäo. 

EntalAr,  v.  a.  serrcr  en  etao;  mettre  dee 
altclles.  '/l0.)Einbarrasseri  mettre  dans  Pom- 
barras. 

Emtalar-sf.  ,  0.  r.  se  mellre  dans  la  preist, 
sc  mellre  dans  l'embarras. 

Entaleclk  ,  v.  n.  pousscr  des  tigee ,  des  tre- 
gnons. 

Entaleudo  ,  a,  p.  p.  dEmlaleetr. 

EntaleigAdu  t  a  ,  p.  p.  de 

E.ntalekür,  v.  o.  ensacber :  mettre  en  sac. 

E.ntalkigär-se,  v.  r.  (flg.)  farcir  l'eslomae, 
remplir  la  bedaine. 

E.itAlua,  t.  f.  cntaillc ;  coupure. 

Entaliiädo,  a  ,  p.  p.  6'Entalhar. 

Emtaliiadör,  «.  m.  sculpteur,  grateur  en 
bois. 

f  E.ntaliiadiSra,  t.  f.  sculplure,  grature, 
ciselure  :  action  de  sculplcr,  de  graTer,  de  el- 
seler. 

EüTALoia ,  e.  a.  sculpter,  gratcr  en  bols;  ei- 
scler. 

E^talue,  t.  m.  ouvrage  de  scnlpiare,  dt 
gravure,  de  ciselure.  —que  st  fax  n\tm  mmstrq 
para  se  ajustar  com  outro,  lioabe. — chqufrido, 
(t.  de  mar.)  entaille  a  bouts  perdas. 

EntAluo,  t.  m.  'entaille,  coche; coupure, 
entaillurc,  incision ;  sculpture,  graroreen  bois« 
Y.  Enlalhadura.  (f.  de  mar.)  *uoojonre. 

Eütaliücar,  etc.  V.  TaHngar,  etc. 

E.NTALiscino,  a  , adj.  serre  a  l'etroit  p.  p.  d% 

ExtauscAr-se  ,  v.  r.  Ätre  serre  entre  dee  ro- 
chers. 

Entahoitecf.r,  9.  n,  s'endurclr  par  le  frtM; 
etre  raidc,  transi  de  froid. 
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EüTAMCiioO ,  A ,  adj.  raide,  (ransi  de  froid. 
p.  p.  irr.  d'Entanguecer. 

Entaö  ,  adv.  alors,  pour  lors ;  dans  ce  lemps- 
14.  Detde  — ,  des  lors,  dcpuis  ce  lerops.  Ali—, 
jusqu'alors.  Para  — ,  pour  ce  lemps-la.  Poit 
— ,  dans  ce  cas;  dans  cette  circonsUnce. 

Entaö!  inlerj.  comment!  comment  donc! 
Eh  quoi !  est-il  possible!  —  que  £  üto  P  qu'est- 
ce  que  c'esl  que  cela? 

EüTAMCAa.etc.)  v  y 

Ertapixar  ,  etc. )  V'  rV«*r. elc- 

Enta volar,  etc.  V.  Entabolar,  etc. 

Ente,  t.  m.  (i.  de  phil.)  etre  :  ce  qui  est; 
cbose  existante;  ce  qui  est  ou peut  etre,  en  ge- 
neral,  cbose,  personne,  —ide  raxdS,  cbime- 
res  :  ce  qui  n'existe  que  dans  rimagination ; 
calculs,  conjeclures. 

Enteado,  a,#.  beau-fils,  belle-fllle :  fils,  fille 
d'uo  bomme  ou  d'une  femme  remariee.  —  da 
fortuna,  (flg.)  mallraile  par  la  forlune.il.  p.p.  de 

f  Entear  ,  v.  a.  tisscr  :  faire  un  tissu. 

•  Entejar  ,  elc.  Y.  Antojar,  etc. 

•  Entejo.  V.  Fattio. 

f  Entelschia  ,  t.  f.  enlelechie  :  perfectlon 
d'une  cbose,  sa  forme  essentielle;  nom  qu'A- 
ristote  donnail  au  principe  du  mouvement, 
comme  etanl  le  plus  parfait  de  lous  ceux  dont 
•e  compose  la  nature. 

Entena.         )  v    J   « 

Entenäes.     )  v  Äniena- 

•  Entenc.  a  ,  s.  f.  V.  Demanda ,  Letigio. 
Entendedor,  a,  t.   celui  qui  entend,  qui 

comprend,  intelligent;  entendu ,  babile,  intel- 
ligent. A  bom  — meiapalavra  batta,  (prov.) 
a  bon  entendeur  peu  de  paroles  :  le  sage  en- 
tend a  demi  mot. 

Entendente,  adj.  2  gen.  V.  Intelligente. 
9.  m.  V.  Intendente. 

Enten  dar  ,  $.  m.aclion  d'enlendre,  de  com- 
prendre;  sens,  pensee;  signißcalion ,  accep- 
tion  d'un  mot ,  etc.  No  meu  —  ,  selon  rnoi ,  Se- 
lon ma  maniere  de  voir,  suirant  mon  opinion, 
a  mon  avis. 

Entender  ,  v.  a.  entend re ,  comprendre,  con- 
cevoir  en  son  esprit ;  avoir  l'inlelligence  de ; 
savoir  la  signißcalion;  croire,  penser,  juger; 
prelendre,  vouloir;  avoir  l'intention.  (/ig.)  In- 
terpreter. Dar  a  — ,  donncr  a  entendre ,  laisser 
entendre,  insinuer.  Dar-tea  —  ,ou  faxer-te  — , 
se  faire  comprendre.  Ndo —  0  abeei,  (fig.)  ne 
•avoir  ni  a  ni  b.  —  0  metmo ,  etre  du  mcrae  avis. 
Faxer  eada  um  0  que  —,  faire  cbacun  ce  qui  lui 
plaira.  Bu  attimo  entendo,  je  l'entends  comme 
cela.  JVdo  i  isso  0  que  eu  entendo,  je  ne  suis  pas 
de  ce  sentiment,  de  cel  avis-la;  cela  n'est  pas 
mon  intention.  Con forme  o  entendo,  comme  je 
l'entends.  Udo  entendo,  je  n'y  entends  rien.  Jd 
le  entendo ,  je  l'entends ,  je  devine  ton  dessein. 
Faser  que  ndo  entende  f  feindre  de  ne  pas  en- 
tendre. 

Entlnder  (de),  v.  n.  entendre  :  etre  babile 
a  Ott  en  quelque  cbose,  en  avoir  la  counais- 
sajicc  et  la  pratique;  etre  connaisseur  en  ( an 
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art,  etc.);  s'y  entendre,  s'y  connatlre.  {em) 
Travailler  a ,  s'oecuper  de.  Dar  em  que  — ,  ou 
que— ,  donner a  penser,  embarrasser,  roeUre 
la  puce  a  1'oreille,  donner  de  l'inquiefude. 
—  em  alguma  couta,  s'oecuper  de  quelque 
chose;  connatlre  d'nne  aflaire.  Hdo  entend» 
oVitto ,  je  n'entends  pas  cela ,  je  ne  veux  pas ,  ja 
n'en  ferai  rien.  Eu  d'isso  ndo  entendo  nöfa,  je 
n'y  comprends  rien.  De  tudo  quer — ,  il  se  mel* 
de  juger  tout.  —  com  alguem ,  inquicler,  cher- 
cher  dispute,  provoquer. 

Entend£r-se  ,  v.  r.  «'entendre ,  sc  connattre; 
avoir  ses  raisons  pour  agir ;  elre  entendu.  (com 
S'enlendre  avec,agir  d'aecord;  se  concerter; 
etre  d'inlelligence  avec  quelqu'un ;  etre  d'ae- 
cord, convenir  de...  —  alguma  eouta  com  um 
ou  mutlos,  6lre  compris  dans.  On  le  dit  ukf 
lois ,  des  ordonnances.  —  alguma  couta  qwt 
näo  se  expretta,  sous-enlendre  :  relenir  dm 
l'esprit,   donner  ä   entendre  quelque  eben 
qu'on  n'eiprime  point.  —  Ihe  a  alguem  um» 
eouta,  (fam.  ant.)  eire  adroit  et  connaisseurdi 
quelque  cbose.  Como  geralmente  se  entende, 
selon  l'opinion ,  l'avis  comraun  ;  comme  on  le 
croitcommunemenl.  Coda  um  Id  se  entende, 
cbacun  sait  ce  qu'il  doit  faire.  Eu  ben  m 
entendo,  je  m'entends  bien.  Isso  ndo  se  en- 
tende commigo,  cela  ne  me  regarde  pas.  Com 
se  entende  isso  ?  qu'est-ce  que  cela  veul  direr    " 
Isso  jd  se  entende,  cela  va  sans  dire. 

f  Entendi'damente  ,  adv.  sagement,  prüden-     1 
ment,  en  connaisseur. 

Entendidissimo,  Kyadj.  sup.  de 

Entendido  ,  a  ,  p.  p.  d'Entender.  adj.  Enta-    ■» 
du ,  intelligent,  (cm)  Habile  a ,  connaisseur ea. 
Cousa  bem  —a,  (flg.)  cbose  bien   entendu*, 
bien  ordonnee ,  faite  avec  ordre ,  avec  art,  arte    * 
goüt.  Cousa  mal—  a ,  (id.)  cbose  mal  entendoe,    1 
etc.  Dar-se  por  — ,  leraoigncr  par  des  parolei» 
par  des  signes,  qu'on  est  au  fait  de  quelque    1 
chosc.  JVdo  sc  dar  por  — ,  dissitnuler,  fairl    ' 
semblant  de  rien.  fem  —  que,  conj.  bien  ea* 
tendu  que,  a  condilion  pourtanl  que.  Bf»— 
que ,  adv.  bien  entendu  ,  sans  doute ;  assurt- 
menl.  A  virtude  mal  — o  pöde  causar  tautet 
malet  como  0  vicio,  la  vertu  prise  de  traven 
peut  causer  autant  de  mal  que  le  vice. 

Entendimento  ,  t.  m.  entendemenl :  faeaHl 
de  l'ame  de  concevoir,  d'eutendre,  de  compret- 
dre ;  intelligence ;  jugement.  *  Capacite,  taleot, 
savoir.  (ant.)  Esprit,  interpretation,  intelli- 
gence, eiplication  d'une  cbose  obscüre.  (Ü.) 
Accord,  intelligence,  con for mite.  — despejede, 
esprit  ouvert.  Müito — e  poueo  juizo ,  beaocoap 
d 'esprit  et  peu  de  jugement. 

Entenerrecer,  v.  a.  obscurcir  :  remplird« 
tenebres  ( prop.  et  flg.).  II  est  aussi  reciproqo& 

Entenerrecido  ,  k,p. p.  &Entenebrecer. 

Entenrecer,«.  a.attendrir,  ramollir,  reodi* 
lendre  et  facile  a  manger. 

Entenrecjoo,  k,p.p.  d'Entenrecer. 

Entenso  ,  a.  \ 

ENTERCALAR,etC.     I  V,  /ftf«,..,  tU, 
ENTIRl^ARjCtC.      ; 
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,  t.  f.   (t.  de  med.)  cnlerUe  r 
innaiuniation  des  intestina. 

_        _       rm—   x     ... J      "_       «— 
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r.  o.  (/ig.)  altcndrir,  toucher  : 
a  la  pitie,  ä  lamitio,  a  l'a- 

-•■,  v.  a.  s'attendrir;  devenir 
»nsiblc;  s'emouvoir. 
imeiite,  adv.  ten  d  reinen  t,  avec 
6  altendrissement. 
> ,  i,  p.  p.  d'Rntornecer.  adj. 
teant :  qui  rend  sensible  a  la 
i  Familie,  a  ramour  (parole», 
esv  etc.). 

isto,   a.  m.  altendrissemenl  : 
»ndresse,  de  eompassion. 
apbia  ,  t.  f.  (I.  da  nd.)  entero- 
"*Pytn  des  inteslins. 
cia  ,  f .  f.(t.de  tntd.)  enlerolo- 
visceres,dcs  fonetions  des  in- 

■ia  ,  t.  f.  ( f.  <f onaf.)  enteroto- 
ä  l'inteslin  pour  en  extraire  des 
s. 

,  s.  f.  V.  Enlerramento. 
xy  p.p.  d' Enterrar. 
..  V.  Cowtro. 

ito,  f.  tn.  enterrernent .  aclion 
E»terro. 

p.  a.  enterrer  :  inhumer,  metlre 
Ml;  enfouir  en  lerre  (des  raci- 
argent,  eic).  (/ig.)  Tenir  cache. 
i  penelrer  profoiidemeiit(  lepee, 
lt.).  —  alguem,  <fig.)  causcr  la 
i|u'un ;  cnlerrer  quelqu'un,  lui 
sa  morl.  —  no  esqueeimento , 
l'oublj.  Onde  os  enlerra  V.  M.  P 
e  de  plaisantcr  ceux  qui  fönt  les 
disent  des  gasconnades. 
i,f.  r.  s'enlerrer,  s'ensevelir; 
.'cnfoncer,  penelrer  bien  avant. 
ras  oida,  s'enlerrer  tout  vivant. 
«ux  qui  renoncent  ä  tout  com- 
de,et  surtout  de  ceux  qui  ein- 
religicux. 
DO,  a,  p.p.  de 

R,  t».  a.  (I.  d'agr.)  aplanir,  for- 
Dire  librement.  —  um  negocio, 
ffaire,  la  metlre  en  train. 
m.  'inhuination,  cnlerrcincnt; 
>nvoi,  cortege  d'un  morl  qu'on 
>mbeau,  sepullure  (p.  us.). 
iE,  etc.  V.  Interr...,  etc. 
B  ,  etc.  V.  Entres...  ,  <»tc. 
r  ,  etc.  V.  interrvmper,  etc. 
l  ,  p.  p.  d' Entesar. 
,i.  f.  U'iision ,  raiJour. 
m.  raidir,  lendr«,  bander,  ren- 
orcir,  durcir. 

n.  et  —  sk,  r.  r.  raidir:  devonir 
r;  «<•  dresser.  fig.)  S'ucciolttr , 
SOUfnYr  avrr  plun  «Itr  l'oiri«,  p.ir- 
-com  al'jutm  ,  tonir  t  «v '  «.•  .i  «j:i«'i- 

A,p.  p.dü»a*/«r, 
Mrfti 


'  EntrstAr  (co*«,eM),  e.  n.  confln  er,  border; 
clro  nlicnant  a ,  etre  voiain  de  ,  contigu  a ;  etre 
silue  sur  les  eonfins,  ou  vis-a-vis ,  etro  a  Top* 
posilc.  v.  a.  (p.  us.)  Mcitre  un  couvcrele. 

Enthesourädo,  ktp.p.  d'Enlhesourar. 

Entiif.sourador  ,  t.  m.  ihesauriseur  :  celoi 
qui  amasse,  qui  entasse  des  tresors,  qui  the- 
saurise. 

EntbesourAr,  e.  a.  tbesauriser :  amaaeer, 
entasser  des  tresors.  (/ig.)  Accurauler  en  grande 
quanlite. 

Entbimema.  V.  Enihymema. 

EnthusiashAdo,  A,p.p.  de 

EsthcsiasmAr,  «.  a.  entbousUsmer :  donnar 
de  l'entbousiasme. 

Eutbusiasmär-se  (por),v.  r.  s"t ntbowiaf- 
mer  (de  ou  pour);  devenir  enthonsiaste. 

Enthdsiäsmo  ,  t.  m.  entbousiasine  :  exalta- 
tion  de  i'aibe  preoecupee ;  emotion  extraordft- 
naire,  Inspiration;  mouvement  exlraordinaire 
de  l'arac  ( d'un  poele,  etc.)  dans  le  moment  de 
l'invenlion ;  sentiinent  qui  l'enlove  au-dessus  de 
lui-meme;  feu,  transport  hors  de  soi-meme; 
vivo  emotion;  sorte  de  fureor  propbetique; 
exaltatioo  d'espril ,  dimagination  ,  de  senü- 
ment. 

Emtbusiästa  ,  s.  m.  entbousiaste  :  vision- 
naire,  fanatique,  qui  s'enthousiasme,  pas- 
sionne  pour;  admirateur  oulre.  — #,  pl.  en« 
thousiastes :  seclaircs  qui  se  croyaienl  inspi- 
res. 

EMTHrsiASTico,  a,  adj.  qui  manifeste  l'cn- 
t1iousiasme,oü  il  y  a  de  l'entbousiasme f  qui 
en  est  plein(discours,  parolcs,  etc.). 

Entiitmema,  s.  «i.  enthymeme  :  argumenl 
composö  de  Tantecedenl  et  du  consequenL 

Entutmemia  ,  s.  f.  V.  Enlhywsima. 

Entibiädo,  kyp.p.  de 

ExTiBiÄn,  v.  a.  attiedir :  rendre  tiede.  (/ig.) 
Affaiblir,  refroidir,  rendre  moins  fervent,  plus 
froid.  II  est  aussi  recipro<|uc. 

f  ENTicniTES,  t.  m.  pl.  enlicbites  :  seetaires 
qui  pratiquaient  des  sacrilices  aboininables; 
on  appelait  ainsi ,  dans  lo  premier  siecle  de 
l'Kglise,  les  secUteurs  de  Simon  le  inagi- 
cien. 

EnTinAnE,  f.  f.  entite  :  ce  qui  conslitue  Fe- 
tre ;  l'essence  de ;  forme  abstraite  en  general. 
Cousa  de—,  (fig.)  chose  de  poids,  de  conside- 
ralion,  d'importance,  de  valeur. 

Entiengia,  s.f.  (I.  d'htit.  not.)  entiengie: 
oiseau  du  Congo. 

f  Entijolado,  a  ,  adj.  en  forme  de  brique; 
durcomme  la  brique,  couleur  de  brique. 

Eütisicado  ,  a,  p.  p.  de 

EntisicAk  ,  v.  a.  rendre  pntnislque  on  etique. 
v.  n.  Tomner  en  phlbisie. 

ExnsjfAii ,  etc.  V.  Tisnar,  elc 

EüTiTi*i.AR,-ete.  V.  Inlituiar,  eie. 

Kntoacaö  ,  s.  f.  Intonation  ;  action  d'cnlon- 
ncr ;  nuxlulalion. 

Kitoaim)  ,  a  ,  p.  p.  d'hnlinr.  adj.  IU'sonnanl, 
li.iriuuiiicux ,  wctodieui.  Vax  — a,  voix  glutic, 
aonoic. 
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Entoadqr,  t.m.  celui  qui  onlonne  ou  qui 

tnodule. 

Ertoar,  r.  a.  enlonncr :  mcilre  sur  le  Ion, 
donuer  le  ton  en  chanUnt ;  chanter  juste,  avec 
arl  et  mtthodo ;  cbanlcr  le  cotnmcnccment  dun 
air,  etc. 

EnyoAr-si,  «.  r.  V.  Solfear.  iL  (ant.)  V. 
Entonar-se. 

EntojAr  ,  ete.  V.  Aniojar,  etc. 

EntolbAr-se.  V.  Antolkar-te. 

•  Eüto«.  V.  Entdo. 
EntoüAdo,  a,  p.  p.  09 

EntonAr-se,  «.  r.  s'enfler  d'orgucil,  se 
drauer. 

*  Entökces.  V.  Entdo. 

EartHO,  i.  m.  (fl g.)  orgueil ,  presomption , 
vanite,uauteur. 

f  Ektositeckr  ,  «.  a.  reiidre  imbecile ,  stu- 
pide, bebctcr.«.  n.  Devenir  iiubecile,  stupide, 
hebele;  perdre  connaissance. 

E?iTONTtxlDO,  A,p.  p.  d'Ealonteccr. 

Entormado,  a  ,  p.  p.  de  Entornar. 

Entorüadüra  ,  t.  f.  eflfusion ,  epanchement; 
action  de  rcpandrc. 

Entor&Ar  ,  v.  a.  epancher,  repaudre ,  Toner. 
(flg.)  Dissiper,  prodigutr. 

EntornAr-sk,  ©.  r.  s'epancher,  se  repandre; 
decouler,  torlir,  tomber  en  coulant.  {flg.)  Se 
bouleverser. 

EsTonrscER,  v.  a.  engourdir,  empecher  le 
moiivemcnl  des  merobres.  (flg.\  Hebeter,  en- 
gourdir l'esprit,  le  genie,  etc. 

Emiorpecrr  ,  v.  n.  et  —se ,  e.  r.  s'engourdir. 
(/ig.)  Perdre  la  vivacile,  l'energie,  le  courage. 
—  nooeioy  oroupir,  languir  dans  l'oisivele. 

Entorpecido ,  a  ,  p.  p.  d'Entorpecer. 

EtiTORpEctMiNTO,  «.  m.  engourdissement : 
etat  de  ce  qui  est  engoardi  [propre  et  flg.). 

Est tortAdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Enlortar. 

Ektortadora,  t.  f.  action  de  tortuer,  d'e- 
borgner,  son  effet. 

Eütortär  ,  t.  a.  tortuer :  rendre  tortu  ou 
tortueui.  (flg.)  ftgarer,  delournor.  —  ot  olhoM, 
loucher.  II  est  ausai  reeiproque. 

Entouviada.  V.  Entucidda. 

Emtoxicär,  etc.  V.  Enxenenar.  p.  «f. 

Emtrada  ,  $.  f,  entree :  licu  par  ou  Ton  entre; 
action  d'entrer,  it.  d'entrer  solennellement 
dansune  ville,  etc.;  reeeplion,  seance  solen- 
nelle ,  (se  dil  d'un  roi ,  d'un  ambassadeur,  etc.) ; 
entrees  :  droits  que  Ton  paic  a  lentrec d'unc 
Tille.  Prise  d'une  ville,  etc.  (flg.)  — ,  commen- 
cemenl;  occasion,  Ouvertüre.  Amitie,  aecueil , 
familiarite  dans  une  maison,  aupres  de  quel- 
qu'un.  Norabre  süffisant  de  cartes  pour  entrer 
aa  Jeu  et  faire  entrer.  L'argent,  les  fonds  qui 
entrent  dans  une  caisse.  — «,  p/.  entrees  privi- 
legiees  dans  certaines  chanibros  du  palais  du 
roi,  aecordees  a  quelques  persounes  do  dis- 
tineUon.  Coacun  des  deux  anglcs  renlraiits  que 
les  cbeveux  formen  t  dans  la  partie  supurieuro 
da  front  (c«i.)  Pension ,  reute.  —  da  mita , 
entree,  premiers  mets.—  do  imimigo,  iuvasion, 
jrruptioa  de  renaemi.  —per  f«ida,  on  le  dil 
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dans  un  compte  d'une  somme  passec  exaci« 
ment  en  rccetle  et  en  depente. —  da  park 
seuil  de  la  porte.  Detd'a — ,  d 'entree ;  d'abon 
De  primrira  — ,  du  premicr  niodveineiit.  De 
—  na  al fandega,  manifester  a  la  douane  l< 
marchatidises,  les  ofTtis,  etc.,  pour  cn  paye 
les  droits.  Dircxtot  de  —  ,  entrees ,  droits  der 
tree.  —  franca ,  libre  acecs.  Ter — com  cdgwcwi 
avoir  accc»  aupres  de  quelqu'un.  Negara—m. 
palocio,  interdire  l'entree  du  palais.  Terehatt 
de  — ,  etre  cbambellan ,  avoir  lea  entrees  du 
palais.  Ter  uma  cousa — ,  ou  aehar—pme 
ella,  eire  possible,  faisable,  parlant  d'ui 
chose.  — «,  $  taidas,  {flg.)  intriguesdansaot 
afTaire.  — # ,  e  saidat  duma  cata,  etc.,  issm 
d'une  maison,  etc.  :  serviludo  actire,  droit 
qu'on  n  de  passer  par  un  cbaup,  etc. 

E.1TRÄDO,  A,p.  p.  d'EntrW.  adj.Diüsk- 
quel  on  a  penclre.  (flg.)  Mu,  persuade;  saiti 
.de  douleur,  delTroi,  etc.).  —  cm  antm, 
avance  en  age. 

Emtrajädo.  V.  Trajddo. 

KlTK  ALMADO  ,  A  ,  p.  f.  de 

Entraluär,  u.a.  V.  T  red  hur.  it.  Preodit 
dans  des  lilels;  entrelacer. 

Kmtiv'amdos,  as,  pron.  adj.  pt.  lous  den. 
tous  les  deux  enseuible;  entre  deux. 

*  Emp.amf.ntks.  V.  Entremcnttt. 

*  Emtramento,  s.  m,  V.  Enlrada. 
Entuakvädo,  a  ,  p.  p.  de  Entranfar. 
ENTRANgADUR ,   f.   m.   tresseur  :  eclui  <fi 

tresse. 

Emtrakcadüra  ,  s.  f.  action  de  tresser,  4t 
natler;  eiilrclaceiueiil. 

Entuancar,  v.  a.  (resser  :  cordonnec  « 
tresse.  Natter  (des  clicvcux}. 

Emrancia  ,  t.  f.  t.  de  piat.)  *  corameact- 
ment,  enlree. 

Eütranii \,t,  f.  *  visecre,  cntraillcs : pari) 
Interieure  du  corps,  eoiuiue  le  cceur,  leae» 
mon,  la  rate,  ek\  II  est  plus  usile  au  plarid 
•Flanrs,sein.— #,p/.  (flg..  entrailles, abüs« 
(de  la  lerrc,elc),  les  lieui  les  plus  profondsi« 
qui  est  au  milieu;  aflection,  tendresse,  cfa> 
passion.  (i</.  Le  nalurel,  le  caractere  <Ta»< 
personne.  Dar  a$  — 1%  ou  ati  a$  — t ,  etra  et- 
treinemenl  liberal.  De  böat  ou  mdt  — s,  qiil 
des  entrailles,  qui  n'en  a  pas.  Islo  ca^etHM 
dt  — <,  cela  me  dechire  le  cceur.  Lanzor,  s#* 
tnitar  as  —t ,  voimr  buaueoup,  rendre  Iripai 
et  bo>aux. 

Estramdädo,  a,  adj.  introduit,  peaelrt 
dans  |p*  entrailles;  (flg.)  profond,  penetraa*; 
enracine,  invetere. p.p.  de 

ExTi'.AMiiÄn ,  r.  a.  inetlre  dans  les  estraDI* 
(fig)  l'ciietror  profondcinent;  introduire  l> 
faire  penelrcr.  —  em  ti  ou  na  alma  a  eJgw&i 
s'alT^etionner  a  quelqu'un,  1'aiaicr  teadtt* 
ment. 

Emr\mi\u-sk,  v.r.  penelrer  jusqu'aa h^ 
du  cu?ur.  cm)  Penelrer,  s'enfoiirer;  se  p«>** 
trer;  se  douner  piolundcuient.  —  &**&% 
b'eiul)r.i>er  «I  amour. 

E^tra^üayu.,  adj,  2  go*,  ifftcUuu,  ** 
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t  du  fond  du  coeur;  extreme. 

1  mracinee. 

lmkü-t»:,  ade.  inlimemctit,  af- 

,  eordia lernen t;  extrcjuuiueut. 

ür. 

iBi ,  t.  f.  dim.  d'Eniranka.  Ser 

mautais  caraclcre;  n'a\oir  pas 

IÄDO,  A,  p.  p.  de 

iar,   ©.  a.  barricader,  relran- 

;si  reo  iproque. 

A ,  p.  p.  de  Entrapar.  et  adj. 
-,elre  couvert  de  baillons,  de 

9.  a.  envelopper  de  rhifTons. 
e,  ou  quelque  aulre  partic  du 
juerir  un  coup,  une  plaio.  V. 

dfv.  r.  so  couvrirde  baillons, 

a.  enchässer,  inlroduire,  faire 
wse  dam  une  aulre.  Assaillir, 
.'mlrr  um.*  ville,  etc.  .  V.  /«ra- 
re pcneltcr,  cnfor.cer  iunclou, 
luquer,  cau>cr  un  sjisissement. 
),  r.  n.  entrer  :  passer  du  dehors 
ngaper  Jans:  ißg.)  oommencer 
t,  elc/:  penetrer  dans  quelque 
e  pari  .dans  les  projeU,  etc.); 
iposition,au  melanpe,  a  la  for- 
ßg.);  conlriliuer,  elre  une  des 
otifs;  elre  partie  de,  elre  roui- 
nboueher,  sc  decuarner,  se  jeler : 
viere  qui  entre  dans  ia  iner,  dans 
ntrerau  jeu  .-  faire  jouer.  <t.  de 
aeer  ä  chanter  ou  a  jouer  a  i'en- 
\ßg.\  Knlrer  dans»  le  cu?ur  (  par- 
iSSton,d'uii  sen Ument,  elc).  — , 
siou,  une  incursion  dans  le  pajs 
idre  (une  place,),  s'en  emparcr  ä 

—  en  rang,  avoir  son  lour.  En- 
'un  verbe  a  l'nilinilif ,  signilie  le 
nt  de  l'aclion  do  ce  verbe.  Ex. :  — 
miuenccr  a  reiner.  Suivi  de  la 
m  et  d'un  nom  subslaiilif ,  il  si- 
r,  s'irumiscer,  entrer  dans.  Ex.:— 
i  ditputa* ,  sc  möler  de  rapporls, 

de  dispute*,  etc.  Suivi  aussi  de 
lOSilion  em  et  quelques  noms,  il 
»nsaerer.  *'adoninT  a ,  entrer  en, 
[. :  —  em  religino,  n'alyuma  car- 
baio,  entrer  en  religion,  sc  faire 
xer  dans  une  carriöre,  embrasser 
n.  Suivi  de  la  prepositioii  cm  et 
loms,  il  marque  aussi  un  roiu- 
'aclion.  Ex.:  —  em  reeeio  ou  sus- 
en  toupcon ,  oommencer  a  soup- 
oihot  ftchadot,  (ßg.)  embrasser 
es  yeux   ferrnes,    l'eiilrcpremlrc 

—  a  «frnr,  entrer  en  condition, 
«tique ;  entrer  au  senriee  de  quel- 
[guem  na  enraeno,  nopeiio,  en- 
ant  dans  les  bonnes  präces  de 
•  afcsWro  de  »»ou  em  ei  memo, 


•ßg.)  rentrer  en  soi-raeme.  —  em  campo  com 
alguem,  aller  sur  le  lerrain,  se  hattre  avec 
quelqu'un  en  ducl.  —  em  eojueino,  coasulter, 
examinerce  qu'on  doit  faire,  entrer  en  deli- 
beralion.  —  em  conla,  ißg.\  tenir  compte, 
avoir  quelque  choso  en  consideralion  pour  un 
projet,  entreprite,  etc.  —  em  amtat  com  tigo9 
Ißg.)  se  rendre  compic  de  sa  oonduile.  —  em 
idade,  avancer  en  dgc.  —  em  juizo  com.  «J- 
guarn,  demaoder  coiupte  a  quelqu'un  d'une 
commission.  —  not  usut,  modas,  etc.,  tuivrt 
lesusages,  les  modes,  etc.  — em  opermföes, 
entrer  en  campapne.  —  n'umafumcio,  tomeio, 
fomeWi«,  etc.,  elre  acteur  dans  un  tournoi, 
feie,  coincdie,  etc.  —  »'um  negocio,  etc., so 
charger  d'une  afla  ire ,  etc.  —  com  alguem ,  (ßg.) 
persuader,  reduire;  vaincre  (quelqu'un).  — 
com  «  espadm  na  mdo,  faire  main-basse,  alla- 
quer  l'cpee  a  la  inain.  —  com  nulker,  oe- 
habitcravec  une  fem  ine.  —  a  ftbre,  o  isso, 
elc,  oommencer,  parlanl  de  la  fievre,  de  l'an- 
nee,  etc.  —  a  petU ,  se  couununiquer,  parlant 
de  la  peste.  —  pwr,  entrer  par;  penetrer,  a'en- 
foncerdans...  —  uma  comapor  um  ouvido  e 
sair  por  outroy  entrer  par  une  oreille  el  ioj> 
lir  par  lautre  :  (ßg.)  ne  pas  faire  attention  ä 
une  chose.  —  por  casa^  venir  le  (rouver,  venir 
ä  sa  renconlre,  parlant  de  la  fori  une,  etc.  — 
de  guarda,  etre  de  parde ,  monier  ia  garde.  — 
de  poese%  entrer  en  possession.  IS'do—aalgutm 
uma  couta,  (ßg.)  desavouer  une  chose,  ne 
vouloir  pas  la  revonnaltrc,  no  pas  y  m ordre. 
Agt»ra  entro  eu,  c'est  a  presentmon  Lour. 

"  Ejitbar-8*  ,  v.  r.  WEmlrar  (em) ,  Memlkcr- 
se ,  Acolher-se. 

Emträz.  V.  Anlhrdz. 

E»tkb,  prip.  entre,  chex,  parmi,  an  milieu 
de ,  au  nombre  de.  Dans ,  pendanl.  —  emmo , 
dans  io  courant  de  l'anoee.  —  diat  dans  la 
journee.  —  deutet  t  entre  les  denls.  —d%uu  per- 
redet ,  entre  quatre  murailles  :  seul,  isole  cbez 
soi.  —  mdo«,  sous  ia  main;  entre  les  mains.  — 
tanlo,  ccpendanl,  pendanl  cela,  sur  ces  entre- 
fnites.  Havtn  um  cot  turne  —  ot  Atkenieueee%  il 
y  avait  une  coulume  chez  les  Albaniens.  Com 
umatoz  —  o  potro,  il  court  un  bruit  parmi  l# 
peuple.  Traxer  alguem  —  dentis,  dechircr 
quelqu'un ;  parier  mal  de  quelqu'un.  —  not 
ßque  o  tegrido,  entre  nous  soil  diu  —  luteo 
e  futco ,  entre  chien  et  loup ,  a  la  bruoe.  Mouve 
cem  —  morlot  e  feridot ,  il  y  en  eul  cent  4t 
tueset  de  blesses.  Por—,  a  travers. 

Entseabru,  etc.  V.  Soakrir,  ete. 

Entrbäcto,  j.  m.  eotr'acte. 

f  EktrfbrAmco,  a  ,  adj.  blancbltre :  lirant 
sur  le  hlanc. 

E*trf.calar.  V.  tntercafar. 

Emtuecamdädo.  V.  Enredddo. 

Kntrecäsca  ,  t.  f.  et  Extrecasco  ,  s.  m.  peau 
entre  le  bois  et  lecorce. 

•j-  ExTaEaiÄno,  a  ,  adj.  qui  a  un  uosud,  par« 
laut  d'une  piece  druuiatique. 

EMTAKuiOt «.  m.  n«ud  d'un  dramt, 
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•f»  Ertbecjiocab-se  ,  ©.  r.  a'entre-cboquer  .* 
m  cboquer  Kun  l'iutre. 

f  Eütrb-cobertas,  s.  f.  (I.  da  mar.)  entre- 
poni. 

Entrecolumnio  ,  $.  stt.  entre-colonne,  entre- 
coleiinement :  espace  entre  les  colonnes. 

Entreconhecer,  c.  a.  connaltre  imparfaite- 
ment. 

Estrkcoiihecer-se, «.  r.  m  reconnallre  nm- 
tuel  lernen  t. 

EnTBicomnciDO,  a  ,  p.  p.  d'£«fr*eo»A*e*r. 

Entrecortado  ,  a  ,  p.  p.  de  Bntreeortar. 

f  Ertrecortadora  ,  «.  f.  intersection ,  point 
ou  dem  lignes  se  coupent. 

f  Ehtrbcortar-se  ,  «.  r.  a'entre-couper ; 
former  des  intersecUons. 

Ertrecostado  ,  t.  m.  (I.  de  mar.)  ouvrage 
poar  renforoer  le  cote  d'un  vaisseau. 

Ehtrecosto,  t.m.  entre-cote  (de  basal,  de 
porc).  it.  V.  Entreedsca. 

•  f  Ertredähha  ,  t.  f.  cbofie  tres-cacbee, 
tres-secrete. 

Ertredbhtes,  loc.  adt.  en  grippe,  avee  ran- 
cune.  V.  Entre. 

Ehtredia,  ad*,  pendant  le  jour,  tonte  la 
journee. 

EntredIcto.  V.  Interdkto. 

Ertredizer,  9.  a.  V.  Prokibir,  InterdUar. 

f  Ehtrescolhea  ,  t>.  a.  cboisir  parmi  o#  en- 
Ire  pluiieurs. 

Ehtrepiro,  a  ,  adj.  qui  n'cst  ni  fin ,  ni  gros: 
de  moyenne  Hiiesse. 

f  BKTRErOLHEACEO,    A,   «fy.    ParfWfttftfJo  — , 

(I.  de  fco/.)  tnter  foliaceus  peduneulus. 

Ertreförro  ,  «.  m.  V.  Guardspö.  —  d'um 
twsfirfo,  etc.,  garniture  entre  la  doublureetle 
dessos  d'une  robe,  etc. 

Ertreca  ,  t.  f.  livraison ,  remise :  action  de 
livrer,  de  remettre;  reddiUon  (d'une  place); 
trabison.  Faxer  — ,  livrer,  faire  remise,  re- 
mettre. Tomar  —  d'alguma  cousa,  se  charger 
d'une  cbose  pour  le  compte  d'un  autre.  Armtor, 
faxer  «mim—,  trahir,  faire  une  trabison. 

•  Entregad  amerte.  V.  Fielmente  t  Cabal- 
mente. 

ErtregIdo,  a,  p.  p.  6'Entregar.  V.  Entrigue. 

'Ertregadöiro  ou  — douro,  a  ,  adj.  qui  doli 
«Irelivre,  remis. 

Ertregador,«.  m.  celui  qui  lirre,  qui  re- 
met;  trat  Ire,  perfide;  denoncialeur. 

Ertregar  (a) ,  v.  a.  livrer :  remettre,  metlre 
aupouvoirde  quelqu'un.  Vendre,  denonoer, 
trahir;  rendre  une  plaee.  V.  Devolwr,  Re$~ 
titutr.  —  algunta  eouta  ao  e$quecimento ,  ao 
tilencio,  ensevelir  quelque  cbose  dans  i'oubli. 
—  eua  liberdade,  vendre  sa  liberte.  —  «  aima 
a  Deotj  rendre  Farne,  mourir. 

Ertrecär-se,  v.  r.  se  rendre,  poser  les  ar- 
mes, (o)  Se  livrer,  s'abandonner,  se  roettre  en- 
Ire  les  inains  de  (|uelqu'un ;  (flg.)  se  livrer,  s*a- 
donner  a  une  choso ,  s'en  occuper.  s'appliquer 
ä...  (de)  Prendre  (une  afiaire,  ete.)  sur  soi, 
s'cn  chargcr;  s'indeuinisor,  so  dedommager ; 
se  vtnger,  prendre  vcngeautc   XI  a  vieilli 


dans  ces  trois  dernieres  aceeptioM.  —  m 
bracot  dJalguem,  se  livrer  entieremcnl  a  qaej 
qu'un,  se  contier,  s'abandonner  a  lui  sana  rt 
serve.  —  d'alguma  pestoa  ou  cousat  (loc.  emi 
s'emparer,  se  saisir  d'une  personne,  «fui 
chose. 

Emtrecüe,  adj.  2  gen.  et  p.  irr.  d'Bntrtfm 
Livre;  vendu;  trahi;  mis  en  posaession  da 
confie,  commis  a;  indemnise,  dedommafi 
adonne,  nabitue,  sujet  k.  V.  le  verbe. 

•  EifTRiGOBBTUiTB,  adv.  V.  /n/atV— ernte. 

f  Emtrejüwta  ,  a.  f.  (I.  de  bot.)  V.  Mnireme\ 

Entbblacado,  a,  p.  p.  de  Bntrelacew. 

EüTRELA^AiiiiiTO,  a.  m.  enUvIaoemeol :  ae 
Üon  d'entreiacer;  etat  des  cbosea  entrelaoees, 

Eutrbla^ab,  v.  a.  entrelacer  :  meUre,  aa> 
lacer  Tun  dans  l'autre;  entroraeler. 

Entrblhado.  V.  BnUralhdM 

Entrelinha,«.  f.  enlreligne,  interUgne ; at> 
paee  entre  dem  lignes;  interposilion,  ce  fai 
est  ecrit  dans  cet  espaoe.  'Gommtnlaire,  ttt- 
duction  interiineaire. 

Emtrbliübädo,  a,  p.  p.  de 

Entrbunilar  ,  v.  o.  ecrire  dans  l'iBlatü- 
gne. 

ENTRBLoeugiO ,  etc.  Y.  Interl...,  etc. 

ENTRELÖro,  adj.  m.  Navio  — ,  inlertote-' 
aventurier,  (vaisseau)  qui  iraflque  en  fraada. 

Emtrrluüho.  V.  Iniertunio. 

t  EiiTRBLuziR ,  9.  *>.  luire  a  demi.  Se  laintf 
voir  ä  travers  quelque  cbose. 

f  Entrbh£cbas,  $.  f.  pl.  (I.  da  mar.)  poairaf 
qui  traversent  le  vaisseau  d'un  cote  a  1'aaMf 
pour  le  ren forcer  quand  il  est  courbe. 

Entrem edio  ,  adj.  et  t.  V.  Entremeie  et  Hr 
termedio. 

ExTREMEiioo,  a,  adj.  entremeie;  quieslaai 
railieu  de,  qui  est  entre  dem.  p.  p.  de 

Emtreheiär  (cm,  com),  v.  a.  entremeier* 
meler  parmi ;  insercr,  meler  (des  cboses)  ara« 
d'autres. 

Entrbheiar,  t.  ».  etre  entre  de«;  elf» 
intermediaire;  s'interposer. 

Ertreheio  ,  a  ,  adj.  intermediaire :  qai  at 
entre  dem.  V.  Intermedia,  e.  m.  Cbose  iaiaf 
mediaire.  Nette — ,  sur  ces  entreCaitea. 

ERTREMENTE  OU  EstTREMENTES  ,  adv.  Ct  f.  * 

cependant,  pendant  cela.  A«#la#— ,  sor  caf 
entrefaitas. 

Entremes,  etc.  V.  Entremex,  etc. 

f  EntremEsa  ,  adv.  pendant  la  dmer,  ptt- 
dant  qu'on  est  a  table. 

EnTREMETTtR,c.  a.  interposer,  entresaNcr» 
faire  intervenir. 

EMTRBMETTER-fiE  (ew) ,  9.  f*.  a'ingefer,  •'«•* 
tremettre ,  se  meler  de  quelque  cbose,  saas * 
elrerequis;  se  faufiler;  faire  llntritani;  *~ 
terposer  ses  Offices,  etc.  Se  metlre  aa  aiilie*f 
ou  parmi  d'autres. 

Ektrbmbttioo  ,  a  ,  p.  p.  d'EnlremeUer.eih 
Intrigant :  qui  se  racle  de  ce  qui  na  le  rcsafdl 
pas ;  qui  se  racle  de  tout. 

Kktrbmettimento,  t.  m.  *eaUomiM;  iater* 
vention ,  bona  oOicci« 
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btinn«,  «sc  Y.  Bntrtwuio,  ete. 

Emurti,  f.  sa.  eempositioa  dramatiqne 
citri«,  badine  et  pUisanle,  qoi  sert  d'iBler- 
■Me  dans  U  oomedic  portugaise ;  iotermede, 
bree. 

f  Emiuüii,  t.  f.  caose,  ea  action  sem- 
•aale  «*  pareilie  a  um  Circo. 

tEftTftuuxifTA,  t.  ».  autear  d'ialermedes 


IrrBEMizA.  V,  JBMrwMfa. 

Emumtfcaus.  T.  Entnwtfckm*. 

tK*TKxifoirrliiot  a,  ea>.  sitae  eotre  des 
■silsftn  (oampegBe,  t  Klage);  qul  habiie  ein 
tat  let  lMBtafnes  (people,  etc.)* 

t&T&sn6v  i.m.  (f.ds  aol.)  enlre-noeud: 
«•sc«  eatre  doax  aerads  «Tone  Uge. 

utrbfabjio,  f.  sb.  montant  de  Separation, 
afc  de  biaJtotfceqoe. 

Kbtbbfabba , «.  f.  paase  inlermediaire. 

InurafAi,  ete.  V.  7ropeear,  etc. 

fBrnaFtavAS,  t.  f.  pt.  entre-deux  des  Jam- 
ba :  la  partie  iaterieore  des  caisses. 

ErrkKKMaMTO ,  t.  m.  V.  InttrpotifdÖ. 

Eitiip«l  Y.  ImUrpor. 

Irtreportas,  los.ade.  en  dedans,  sansqn'on 
■bbs*  echapper.  Tomar  a/eveai— ,  surprendre 
astlqa*BB ,  le  prendrean  deponrra ,  sans  qn'il 
aaite  •'echapper. 

BkTtEFOticiö ,  f.  f.  V.  InUrpeiifäS  et  Pa- 


tmirtrro,  i.m.  entrepot.  V.  Bwtporio. 
larsEraKSDEa.  V.  Sorprtnder. 
Istrefrexa.  Y.  I%ttrpr§ta%  Sorprtx*. 
Iitebeacbabo,  a  ,  p.  p.  de 
bnuAcaiE , a.  a.  enlreraeler,  enlrelaeer. 
fEiTREScoRo,  A,  ad?,  qui  est  tant  soit  peu 


Ietbeseio,  f.  a».  *carUe,  sinaosite.  (ßg.) 
hm  et  detours  eacaes. 

IiTftisBniao,  a,  p.  p.  de 

bnEssMEia ,  v.  «.  entre  seiner  :  seiner 
Jsnai  ,  plaater  entre.  (/!#.)  Entremeler. 

fcmiisoLA  ,i.  f.  entre-semelte. 

Lttresolho  ,  s.  sa.  entresol :  etage  entre  le 
tmU  eaaasseeetle  premler;espace  entre  le 
■aaeber  et  le  sol.  (I.  sTaaal.)  Sinns,  cavite. 
-«,  pt.  (ß§.)  toors  et  detours  Caches.  Ttr  bhW- 
at-e  ,  se  dit  d'an  nomine  qui  se  eondnit  arec 
Uueoup  de  resenre,  qui  est  tres-dissimule, 


Istretalbaoo,  a  ,  p.  p.  d'Entretathar. 

faTESTAUunoE.  Y.  Entolhador. 

Iitbetaijuboba,  f.  f.  *demi-relief,  bas-re- 
kt,  Y.  Bntslke. 

Iitbetalbae,  v.  a.  sculpter  en  demi-relief, 
bat  des  has-reliefs.  V.  Entmtkar. 

fEsTKETÄLBO,  f.  m.  Y.  Bntntdtkadmr:  it. 
Gnjpare,  deeeapare  faite  dans  une  etoffe. 

Ebtretabto ,  «de.  cependant,  en  attendanl; 
Ndant  cell,  sur  ces  entrefaites.  Jfo  —  que, 
aj  attendaat  qae,  jnsqa'i  ce  qae.  Per — ,  ce- 
pBdaat,  la-dessos ;  par  Interim,  provisoire- 


EmtKTECinoa,  i.  m.  celul  qnj  entrelace, 
qai  fait  an  tissa. 

f  Bütreteceboba ,  $.  f.*  entrclaeement»  In- 
sertion. 

Entrrtecer ,  «.  ü,  faire  an  tissa ,  Brecher 
nne  etoffe,  etc.  Uer,  enlaeer,  entrelaoer,  enlre- 
meler. (/!#.)  afettre,  inserer  des  mots,  des 
claosest  des  ters,  etc.,  dans  nn  ecrit,  dans  an 
n?re ,  etc. 

ENTErndno  v  a  ,  a.  a.  d^MritsesV. 

EHTEETEaHtHTO ,  s.  m.  Y.  EntriUcidmr*. 

Emtretela  9t.f.*  renfort  de  tollt,  de  treil- 
lis,  etc.,  qu'on  met  entre  fetolle  et  la  doaUare ; 
bougran  ou  bouqaeran ,  grosse  toile  ganniee 
poor  soutenfr  les  etoffes.  *  Conlre-fort  (  d'an 
mar,  etc.). 

EüTBETELABÖ  ,  A  ,  0.  p.  de 

Esiteetblab,  v.  «.  mtttn  de  la  toiletda 
treillis ,  etc.,  entre  nne  etoffe  et  sa  doablare; 
garair  de  boagran.  Mettre  das  oontre-forts. 

EllTEETEBEE.  Y.  Eftir*t*T. 

Ebtreteji io a  ,  #.  f.  cbicaae;  detonrs,  tergi- 
rersation ,  snpercnerie  pour  gagaer  da  temps , 
(aai-fuyanL 

•  f  ErteetebIbo,  a  ,  p,  p,  d'Aisinsleaer.  ao>. 
Eatrelena.  Plaisant,  enjoae,  divertissant.  Mu- 
Iker  — «,  femme  entretenue :  femme  qae  son 
galant  fait  snbsister.  f.  a».  Surnnmeraire,  sous- 
cömmis. 

ExTRETENiBiirro ,  f.  B».  amnsement,  direr- 
tlssement,  recrealion.  (an/.)  Entretien,manu- 
tention ;  eonTersation.  {id.)  'Pension,  gratifi- 
cation  qu'on  donne  ä  quelqu'un ,  sartont  pour 
son  en  treuen.  Badinage,  plaisanteriti,  {mit.) 
Delai ,  retardement. 

E?iteet£e,  e.  a.  entretenJr,  amuser,  doaner 
de  l'espoir.  Amuser,  divertir,  distraire,recreer, 
faire  passer  le  temps.  — ,  maintenir,  eonsenrer. 
Suspendre,  retarder,  differer.  — ,  talre  snbsis- 
ter. Y.  Jfaalsr. 

Entreter-se,  v.  r.  s'amnser  4  qoelqae  es- 
peee  de  jea.  S'amuser,  plaisanter,  (bittrer; 
passer  son  temps.  S'entretenir,  s'oocuper;  s'ar- 
rtter  dans  nn  endroit. 

ExTEETino,  a  , ».  p.  d'B*tr*t*r.  mdj.  et  s.  Y. 
Entreienidö. 

Ektretihebto,  8.  m.  V.  BninUniwunto* 

EHTRETiNBO,«.  BS.  Y.  P«f  (O  ,  CoBlida. 

f  Enteetröpico  ,  a,  adj.  qui  est  entre  les 
tropiques. 

EaTRtivAoissiBO ,  a  ,  «4;.  #*f>.  de 

EntrAvado,  a  ,  adj.  perclns.  Coutert  da  te- 
nebres.  p.  p.  de 

Eetretäe,v.  a.  oascareir,  mettre  dans  les 
tenebres.  (/le.)  Aveogler. 

Entrevär  ,  v.  n.  et  —  se,  e.  r.  atre  perclas, 
devenir  paralylique. 

ENTEiTEctE.  V.  fafreBoV,  ff.  it. 

Entre v4r#  9.  «.  entrevoir :  voir  Imparfaite- 
menl,  ou  en  passant.  (/!#•)  Pressentir,  prevoir. 

EiiTRETtR-aE ,  9.  r.  avoir  une  entrevue;  se 
roir  de  temps  en  temps. 

EüTREvi.iBA ,  t.  f.  srrivee  imprevne. 

Ebtervir  ,  ete.  Y.  /alrrttr,  etc. 
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Entr Evista  % $.  f.  ontrevue :  visite,  rencontre 
coneertee.  Belle  etoffe  qu'on  metuil  autrefois 
entre  l'habit  taillade  et  sa  doublure,  et  que  Tob 
voyaita  travers  leg  lai  Hades. 
E.iTREviSTO ,  a  ,  p.  p.  &Entrever. 
Ejtrezilhado,  a,  adj.  (f.  da  6ar#.)  maigre, 
f  ec ,  decbarne. 
Eimtrjda  Ott  ExtrIta  ,  s.  f.  V.  Papas,  Migas. 
ExtrinchirAdo,  a  ,  p.  p.  d'£isfrineA*ircr. 
Krtrircbeiramento,  «.  m.  retrancbement, 
action  de  retrancher;  barrieade. 

ErtrircheiraR,  v.  a.  retrancher:  faire  des 
relranehements;  barricader,  fortifier. 

EstrijchrirAr-sb,  t>.  r.  se  retraDcber :  faire 
des  tranchees  pour  se  mettre  a  couvert  contre 
les  atlaques  des  ennerais;  elever  des  retran- 
ehementat  seremparer,  se  fortifier. 
EwtriscAdo.  V.  Inlristado,  Travado. 
Entristicer ,  9.  a.  atirisier:  rendre  triste, 
adliger.  Donner  un  air  triste  a  quelque  ebose. 

Entristecer, 9.  «.  et  — se,  e. r.  s'atlrisler  t 
devenir  trisie.  Se  fletrir*  seeber,  se  faner,  en 
parlant  des  plante»,  des  fleurs. 
ETraisTecino ,  a  ,  p.  p.  d'Entrislectr. 
Entrita  o«  Enteida,  m.  f.  V.  Papas,  Migas. 
EntroncAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 
EntroncAr,  9. a.  prouver  par  acte»  qu'une 
personne  est  de  la  meme  faraille  qu'une  autre, 
qu'elle  descend  de  la  meme  souebe;  insercr, 
Inier  poler  an  nom,  un  fall.  e.  n.  Ätre  de  la 
m^me  famiile  qu'un  antra,  descendre  de  la 
meme  soache. 

En-lrowcAo-se  {com>  sm),  «.  r.  eontracler 
des  alliances  avec  une  famiile  ancienne ,  illus- 
tre. 
EttroschAdo,  a,  p.p.  de 
f  EktroschAr,  v.  *.  se  former  en  grosse 
tige.  Se  dit  da  ehou  a  eotes. 
Entronear,  etc.  V.  Enlronixdr,  ete. 
EstronizavAÖ,  t.  f.  *avenemeut,elevaUon  aa 
trönc. 
EntronitAdo,  a,  p.  p.  de 
EstrunizAr  Ott  Emthrorizar,  v.  o.  placer, 
mettre  sur  te  tröne;  (flg.)  elever  quelqu'un,  le 
placer  dans  un  posle  eminent.  Introniser :  pla- 
cer un  eveque  sur  son  siege  episcopal ,  iorsqu'il 
prend  possession  de  son  eglise. 

•f  Entroxquecjda  ,  adj.  f.  (|.  de  bot.)  cau- 
lesccnie  (plante) :  qui  forme  une  tige s'elevant 
comme  un  arbrlsseau. 
ESTftOPEC,  ar.  I    v    r 
Ektropeqo.    I    v'  iroPeC" 
f  Ertrösa  ,  a.  f.  roue  dentee ,  pignon,  arbre 
caitnelequi  s'engrene  avec  une  grande  reue; 
engrenage. 
E.itrosAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 
f  EstrohAr  ,  v.  a.  engrener  j  se  dit  des  dents 
de  deux  roues  qui  entrent  l'une  (Jans  lautre. 
Est k ose a  ,  ( pop.)  V.  EnXrosa. 
ExTii'ocvino,  k,  p.p.  do 
Kxitt'ocviR,  e.  o.  enir'ouTr:  ouir  faibicmenl. 
EntroixAoo,  a,  v.  p.  de 
EmtkouxAr,  v.  a.  empaqueier  :  mettre  en 
paquet.  —  o  faia ,  ulier  bagage. 


ENtJ 

Entrovi&cAda,  s.  f.  peebe  au  moyen  de 
garoutte  Jetee  dans  les  rivieres  pour  tue? 
poisson.  V.  Trorisrada. 

•  E.ntrotdo.  V.  Entrüdo. 

Emtrddädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

EntrcdAr,  v.  n.  faire  le  carnaval,  faire 
mardi  gras ;  se  livrer  aux  amusements  do  ea 
naval. 

Eütrudo,  t.  m.  carnaval :  les  trols  Jours  q 
precedent  le  mrrcredi  des  cendres ;  ses  divei 
tissements.  Jogar,  fettejar  o  — ,  faire  le  canw 
val.  Dia  de  — ,  mardi  gras. 

Emitädo,  a,  adj.  enfle;  gonfle;  {flg.)  Irr. 

E-nttluädo,  a,  p.p.  de 

Entclhär,  t.  a.  remplir  de  plitras,  de  de 
combres,  etc.;  combler  un  fosse,  etc.  Bbttn 
dans  le  grenier  ( le  ble,  etc.),  dans  ta  fosse  psoi 
les  olives  (les  olives).  {flg.)  Entasser,  amal- 
celer,  encombrer. 

EntüluAr-se,  r.  r.  se  remplir  de  decoev- 
bres. 

Emtüluo,  ».  m.  pIAtras,  decombres.  (flf.) 
Araas ,  monceau ,  tas  de  eboses  inutiles. 

Entumecer.  V.  Inlumecer. 

Entüna.  V.  Cagada,  Preia. 

f  Estunicado,  a,  adj.  (f.  de  bot.)  tuniqult 
recouvert  de  tuniques,  de  pellicules,  deine*» 
braucs. 

Entipi'do,  a ,  p.  p.  d'Entupir. 

Emtupimlüto,  m.  m.  engorgement;  rhunele 
cerv»*au. 

Entlpir,  v.a.  obstruer,  engorger,  bouchar, 
en  parlant  d'un  canal;  encombrer  (un  taui, 
ete.j.  Presser,  serrer,  comprimer.  II  est  aoai 
reeiproque. 

Enturbar,  etc.  I   ~   -. 

Emtsiasmo,  etc.  V.  Entkusiasmo. 

EntuviAda  ,  t.  f.  Y.  Pressa,Briga ,  PesjaVa- 
eia.  Dentutidda,  h  la  bäte. 

Emlacampama.  V.  Inula  eampana. 

Emmf.ra(;aü,i.  f.  cnumeralion  :  denonbn> 
ment,  ligure  de  rbetorique;  denorabremettl, 
compte  numeral  qu'on  fait  des  eboses. 

EmmerAdo,  a,  p.p.  de 

fEMMERÄR,  v.  a.  faire  Tenumeratloo,  b 
denoiubrcmcnt. 

E.NINUA9AÖ,  t.  f.  enonciation:  expresftai; 
exposilion.  Action  de  rapporter,  de  d^etaifr, 
recil.  — ,  proposition  affirmative  ou  negative. 

Enunciädo,  a,  p.  p.  d'Rnunciar.  t.  m. 
Enonce :  ebose  enoncee  saus  developpemeat. 

Enunci  adör  ,  t.  m.  celui  qui  declare,  eipese, 
explique,  exprime. 

EsrjfciA  r  ,  v.  a.  enoncer :  exprimer,  dectiitr, 
manifester. 

E»unciAr-se,  9.  r.  s'enonoer:  s'exprimtf, 

parier. 

f  EncsciatIva,  t.  f.  proposition  enoncialitt. 

f  Encnciativamexte  ,  adv.  d'une  maoiert 
enonciaüve. 

EMurnciAiivo,  A,a<y.  enonciaüf :  qui  enw**» 
qui  laii  lueulion  de. 
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i.  ?.  Bttoecer-te  ou  Davon*- 

J,  *,«<#.  (t.de  faf.)  ragine,  en- 
(t  fntnrwf ),  mls  en  «sine  (tige). 
rE ,  «(/.  2  aen.  (f.  de  6o(.)  engal- 

dont  la  base  entoure  la  tige; 
itne. 

Detvanerer  ( rendre  vaniteux\ 
i ,  p.  p.  de 

e.  a.  reiraneher,  entourer  de 
iparer,  fortlficr.  II  est  aussi  re- 

,  p.  p.  d'Fnr<M«r. 

,  #.  /".  *  chantier  de  marine:  cliar- 

er ;  ber,  bcrccau  pour  metlre  un 

>,  f.  m.  *  base  d'nn  pilier,  d'une 

a.  entonncr  :  verser  dans  un 
jau ,  elc.  Donner  de  la  base  *  ö 
ce,  elc.  Evaser;  enihoarber. 
re)  sur  le  ber  ou  bpreeau. 

v.  r.  s*embourber,  se  meltre 
ans  le  limon. 
,  A,p.  p.  de 

e.  a.  entonner  :  Tcrscr  dans  un 
iau,  etc. 
V.  Inrcja ,  elr. 
»,  A,  p.  p.  de 
,  r.  a.  faire  passer  quetqu'un 

v.  a.  vieillir .-  rendre  vicux ;  en- 
,  devenir  vieux;  s'usrr,  devenir 
[ßg.)  S'obliiercr,  s'eflacer 
*  kiP  V  lYEnrelhercr.  adj.  En- 
■III  (habitude,  erreur,  pecheur), 

Accoulume,  habituc,  eiperi- 

t,  etc.  V.  Avelhentar,  etc. 

o,  a,  p.  p.  de 

,  e.  a.  licr,  altachcr.  V.  En- 

-u,v.  r.  s'cngager.  V.  Enre- 

0.  V.  Inxcnrümadn. 

,  A ,  p.p.  ü'Envenenar. 

ÖR,  a,  *.  einpoisonneur ;  celui 

B  ou  qui  a  empoisonm*. 

iento,  s.  m.  empoisonncinent, 

onner,  ses  eflets. 

o.a.  empoisonner  :  donnerdu 

erou  allerer  le  temperament. 

limer :  donner  un  lour  malin  , 

ingereux  ,  odioux  a  (des  pa- 

Inlention  de  celui  qui  les  a  pro- 

*>  A,p.  p.  de 

,  v.  a.  blouser  :  faire  entrer  ( la 

lovse. 

•st,  t>.  r.  sc  blouser :  niettre  sa 

>uae. 

9.a.  roiulre  voll,  faire  rrver- 
rf  r«»vcriiir,  «Icvriwr  verl.  ,fig.) 
iorccs,  sa  fralclieur.  1 


EifTiRDtcfno,  A,  p. p.  d'lfatereVctr. 

'Kkvereamemto,  f.  «i.  Y.  V*re*t&o. 

'Eivereär,  e.  a.  ou  n.  exercer  la  Charge 
d'echevin.  Y.  Fereaooret  rereofdo. 

Ehvlugado,  a,  p.  p.  d'Envergar.  adj.  Y. 
Vergado,  Encurtado. 

f  EnvergadOra,  t.  f  envergure  :  etendu» 
des  ailes  deployees  d'un  oiseau. 

Ewvergamf.kto,  s.  «i.  actio«  d'enverguer; 
envergure,  raaniere  d'enverger. 1 t.  Y.  Ä*t*r- 
gadura.  *  Courbure ,  etat  d'une  eboae  oeurbee. 

Em  vergär  ,  v.  a.  (I.  de  mar.)  etivaeguer :  at- 
tarber  les  volles  aux  verguea.  Couvrir  avee  des 
verges.  it.  V.  Vergor, 

EnvercohhAdo  ,  a  ,  aij.  honteux.  p.  p.  de 

Esvergoühar,  e.  m.  rendre  honteux,  eonfiii, 
faire  rougir,  huralller;  deconcerter. 

E>ykrgo?iijär-be ,  9.  t.  rougir,  etoe  ■oMeux, 
confus,  deconcerte ,  avoir  honte. 

Exv£rgues  ,  t.  in.  pl.  (f.  da  mar.)  peiltet  Cor- 
des qui  attachent  le«  voiles  «ex  vergues :  ra- 
bans  d'envergure,  rabans  de  teuere. 

Envf.rmelhädo,  a, p.p.  de 

ENVF.RSEi.nAR,  v.  a.  faire  rougir  atec  da  feu 
ou  de  la  chaleur.  Teindre  en  rouge.  «.  ft.  Ätre 
en  feu  ou  tout  rouge.  Y.  Averm4lh*r-49 1  En- 
rubeeer. 

ENVERMELntctR,  e.  fi.  rougir: devenir reqge 
do  honte ;  devenir  rouge. 

Enverkizädu,  a,  p.p.  de 

Envermzar,  v.  a.  rernir,  ternlfter.  {ßg.) 
Colorer. 

EnverrlcAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  , 

Ekverrcgär,  c.  ö.  rider;  remplir  de-ver- 
rues ;  chiübnner. 

Enverrigär-se,  v.  r.  se  couvrir  de  verrues ; 
sc  rider ;  devenir  vtfreux ,  pariant  dei  fnlla. 

Envks.  V.  Ente:. 

Envf.sgAdo  ,  A,  p.  p.  de 

ExvesgAr  ,  v.  a.  —  ot  olhot,  loucher :  avoir 
la  vue  de  travers. 

EnvE?SÄüAM£MTE,o4t?.arebours,*renTeri; 

a  ronlre-sens. 

Envf.ssäoo,  A,p.  p.  de 

Exykssar,  v.  a.  plii-r  (de«  draps)  a  l*en?ers. 

EmvestIda.  V.  Inrestida. 

ENVKSTino,  \,p.p  d'Eiiwf !•>.«. V./neeflirfo. 

" f  E^vkstidöiro,  t.  m.  v^tement. 

ENVESTinÜRA,*.  f.  *vetemenl;habillement. 
it.  V.  Inteslidura. 

Emvkstir,  t?.  a.  couvrir,  tellr.  Y.  Revtstir. 
it.  V.  Investir. 

Envkz,  $.  m.  envers.  V.  Awito. 

•  Envf.zamlsto.  V.  Desvio,  Tranttornn. 

•  E.nvezar.V.  Destiar,  Tranttonutr.  it.  B»- 
tit'zur. 

•  Knviadeiro.  V.  Enviado,  t. 
ExviadüjA,  p.p.  d'Knciiir.  t. m.  Envoyö: 

iiiinistre  depute  par  un  prince,  etc.,  vers  un 
aulre.  Messager. 

Enviamiim«»  ,  t.  m.  envol  .•  aelion  d'i»nvoyer. 

Enmäu  a)y  r.  a.  envoyer  :  döpMier  ft  ou 
\rrs:  donner  lordre  daller;  d^puter;  Taire 
porler;  faire  l'envoi,  Uli  envoi  de...  a;  fair« 
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Enonnit.  V,  Eiis<iin6r>rr. 

EssurUn.V.  Axorar  ei  Entalhar. 

EsiimnuA , «.  /,  rfint.  d'Enid. 

Eiiüiacäe«,  t.  m.  ehasje-eliien ;  eelulqul 
rJiaasele*  cMenlde  l'egiise;  bedeau;  cbasno- 
coquin. 

EtiÖT*- Dii »oi.i.  «.eiorcittofalc. 

EaiuTinü,  A.  p.  p.  d'Bnxotar. 

Esmjt.iIjOk.  t.i-qui  clioase.qnl  meldjhoci. 

Essimui)»* ,  >.  I-  ectioD  do  cbasser,  d  j  met- 

EitiuTio,  t.  a.  elmsier,  mollre  deburs  par 
forcs ;  faire  tuif,  mellre  en  tuite. 

EmSti  ,  t.  !■  ancbola  i  peiit  poiiion  da  mer 
caui  *caillBS,dn  genre  du  elupe.  t'I.  (onl.)  V. 
ffmilria. 

Esioval,  i.  m.  irousscau  :  nippei  (I  hsrda» 
qu'on  doone a  uns  D Mo  en  l'elabtlsaant,  a  uti 
jeunoUoinms  en  lemellanlaucolläge.'Lajelle 
yJe  !>ouveau-nc). 

E.ixiHiLiiADO,  a, p.p.  de 

Exiovalda«,  e.  a.  soniller,  lallr,  lachen 
rrulsscr;  leinir  le  luslxe,  l'eclal;  cblironnor. 
(j<^in»ul!er,barouer;  injurier;  decrler,  1er- 
uit  ia  r^iiiwiion,  denigrer. 

EjUliualoaii-se,  b.  r,  so  «allr,  s'ayillr,  i'a- 
baisser;  {fg.}  t'encanaitli-r ;  ae  dicrtdiltr,  faire 

EiiiiiYAUO,!.  m.  mam[uede  propre!«. (fe-1 
Allronl;  mtpris,  injure. 

■Ejiqvau.  V.  Enrerritr,  Prttidvr. 

•Esiovtao.  V.  Tolo. 

EsxoyIa,  i.  f.  "caehot,  eul  de  basse-fosie. 
■I.  Vi!IaBc  de  Maure b. 

i  Esxovio,  A  ,  nrfj.  Vourtii  — f,  Maure»  de 
Ia  provinee  de  Xmiia  pres  de  Sali ;  U,  Maures 
i|ui  avoionl  ili  en  Eapaffne  ei  en  conscrvaieni 
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*.wv.f.n,t.  M.T.1 

EsiÜTti ,  A  ,  p .  p.  irr.  d'lfonftr.  i 

essu)  ■-.  C'ui  ■><  nleure  pu,  knwnüUe. 

innee  peu  pluvieuse,  leclie.  Co»  sa 

— i,  d'un  <p!1  ans.  Cam*—a,  tittidt 

pai  graue  ni  loul  a  fatt  maitre.  Chrp 

tonne  maicrei  qni  o/a  painl  de   Ut 

de  tnatariira  culan*es.  flmm- ,fjfj 

lacllnrne,   aiar«  de   parolea;   bratq 

rarnei,  malgre,  des  jeeh->.  Belia—a,  p. 

Firdr  miiito  — ,  (fig.)  il  ae  diid-une 

nuiajanlfaiiane  atlion  blamable. 

pat.n'en  a  poinl  de  honte,  e«  pale  d'r' 

ipd— ,A  pied  aefl,!^.)  sunt  peiner 

BmALCiÄMtO.  V.  Bxatlafio,  Ext 

EsuMeAf  i.iAno,  A,  p.p.  de 

f  Esm  »pa«isak-be,  o.  r.  (I.  Kr!. 

fou  deZompen'n" 

Zamperini.    Celan  uno 

qni  etldesenuee»l#bre  a 

•  E^e" .'  )  «-  A  infmii 

•  ESIEMI»  .  ) 


CO  DU  EOLIO,    . 

le-grec.« 


,  «*.  - 


Sli|ii.'erf'i-[|ile.  /» £«U.  dien  J..—  T.-ni- 
t  EotioiA.I.  f.  {l.d'hitl.nat.    H 
!iisr|i]o  ■-.isiiTopode. 

EüUPTLA.J.  f.  (1.4,  p%|.-   ,.n!i,.,i. 

riifin  .Je  |<h)si<(iif  rnriiie   I bc-tle 

.-T"i uterlnre,  rempli*  d'eaa  e[  i 

sur  im  pnll  chariol  »o-d«-m«  .)  Hr- 
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EsiAcoab*  RA,  f.  f .  aetion  de  rineer ;  rincure , 
I'cju  avec  laqaelle  on  a  rince. 

Exxacoär,  «.«.  rineer;  aiguayer. 

Esxalcar,  etc.  V.  Bxalcar,  etc. 

Eüealmäbo,  a  ,  p.  p.  de 

Esxalxär,  «. «.  egaliser  la  Charge  d'une  bete 
•8  lomme ;  ooovrir  et  serrer  la  Charge ,  etc. 

Exxalmejro,  s.  m.celui  qui  fall  de»  enxal- 

Ksxälmo,  f.  m.  *  surckarge  ,  sartrott  de 
Charge  pour  rendre  egale  la  aommo  d'une  bete; 
ctuvertare  que  Kon  mct  sur  la  Charge  d'une 
ketodesomme. 

•f  Esxjuiäta,  #.  f.  Por  — ,  Joe.  ade.  par 
atre  fornxalUe,  nonehalaniment. 

EaxAMBRÄoo,  a,  p.p.  de 

Em  bah brar  ,  e.  a.  secher  a  demi. 

Ehxame,i.  m.  essaira  d'abeilles;  Umtos  les 
akeilles  d'une  ruche.  (/ig.)  Multilude»  —  novo 
tebelkas  ,jel  d'abeilles. 

EhXAM  1ADO,  A  ,  p.  p.  de 

Enxaiisar,  e.  a.  recueillir  un  eeetfai  dans 
ne  ruche,  peuplerles  ruches  d'essnlros.  (/I<r.) 
l*onder(  un  pays )  de  troupes,  **•*  peupler. 
V.  Inear.  v.  n.  Essaimer:  faire«  ptodulre  un 
fjsaim.  C^0.>  Sortir  en  essaiin,  en  mullilude. 

Rixahiär-sr,  r.  r.  se  rassembler  en  essaim, 
en  multitude ;  etre  inonde.  V.  Infame. 

Ejxaqukca,  t.  f.  migraine  :  nevrelgio,  dou- 
lear  dans  la  moilie  de  la  U*te. 

E*xa<joetädo.  V.  Enxequetado. 

Esxära.  V.  Chamica. 

Ejxarävia,  f.  f.  ancienne  coiffurc  de  ferarao ; 
fMte  de  voile. 

Eixärcia,  s.  f.  tous  les  agrcs  ou  cordagcs 
fun  navire. 

Esixarciädo,  a  ,  p.  p.  de 

Exxarciär,  v.  a.  agreer,  greer  (un  vaisseau). 

Erxarciar-sb,  v.  r.  se  pourvoir  d'agres,  de 
esrdages. 

Ehxareo.  V.  XarSo. 

Ehxaronoo.  V.  InsuUo,  Semsabor. 

Ebxaropado,a,  p.p.  de 

Esxaropär,  v.  a.  faire  prendre  un  alrop  a 
n  malade ;  faire  boiro. 

Exxaropär-se,  v.  r.  prendre  un  sirop. (com) 
(fr.)Boirebeaucoup.  y.Enfratcar-te. 

Exxarope.  V.  Xarope. 

Eüxarroco, f.  m.  (f.  (Thist.  nat.)  'baudroie : 
tipece  de  lophie ;  raie  ougrenouille  pecheresse, 
Aable-de-raer,  crapaud-pccheur.  —  bicudo  do 
Brazii.  V.  Quaeacuja. 

't  Eäxävkca,  t.  f.  xaboga,  grand  flletdo 
ptcbcur,  traraail,  etc.  Assemblage  de  filets 
Joiot*  enseihble. 

*  Eixavküos  ,  $.  m.pl.  V.  Enxatega. 
KtiAVO,  $.m.  poitson  de  la  riviere  deSofala. 
KjxayaO.  V.  Saiäö. 

•Eixkdue.  V.  Intulso ,  Inripido. 
'KaxtxÄR.  V.  Avexar,  PuHtr. 

•  Esxeco.  V.  Damno,  Incommodo;  Pena, 
Mulcia ,  Coima. 

•Eaxxcugoii.  I   y   -  ^ 


*  EmiftRti.  T.  Xadrex. 
Enxblbaria.  V.  Silharia. 
EftXBMPLAR.  V.  Exemplar. 
Eüxrquetar.  V.  EnxadrttaT. 

1    'mxerca.  V.  Enxerga.  it.  Xarque. 

*  «xrrcar  ,  etc.  V.  Xarquear,  etc. 

h  '.erga,  t.  f.  paillasse qu'on  raet  sur  le  bat; 
pet'  paillasse,  paillasse  de  soldat.  it.  Coup 
d'oj'  . 

t  Imxbrgadamentb,  adv.  cUirement,  evi- 
den  nenl,i  fued'OBil. 

E  cergädo  ,  a  ,  p.  p.  ÜEnxergar. 

Kixergaö,  t.  st.  'paillasse  :  sac  de  toile 
rempli  de  paille. 

Enxergär,  e.  a.  discerner,  distinguer ;  divi- 
ser. Apcrcevoir,  entrevoir,  voir  indislincle- 
ment.  Pido  —  ao  meto  dia ,  ne  voir  goutte  en 
plein  midi. 

EaxERJBO,  A,p.  p. de 

Enxerir  (em),e.  a.  inserer ;  faire  entrer,1 
ajouter.  Inlroduire;  planter. 

*  Enxerqua.  V.  Xarque. 

f  Enxerqdbiro  ,  a  ,  t.  qui  rend  le  tassao ,  la 
tassaie. 

Enxertadeira,  t.  f.  *greflblr :  Instrument  de 
jardinier  pour  grefler. 

Enxertädo,  a  ,p.  p.  d'Enxertar. 

Ekxertadör,  s.  m.  celui  qui  ente;  grefTeur. 

Enxertadüra  ,  $.  f.  aetion  d'enter,  de  gref- 
fer,  grelle. 

E.ixERTÄR,  v.  a.  enter,  greffer :  faire  une 
ente ,  une  grefle.  (/ig.)  Inlroduire,  inserer.  —  de 
borbulha,  ecussonner. 

E.ixektar-sk  em  ,  v.  r.  (/ig.)  slnlroduire, 
s'ingcrer  (dans  une  classe  a  laquelle  on  n'ap- 
partenait  pas  auparavant). 

f  Enxertario  ,  s.  m.  (I.  de  mar.)  assemblage 
de  cables  pour  soutenir  la vergue  contre  le  mal; 
racage.  Por  o  —  na  veroa,  meltre  le  racage. 

Enxertja,  $.  f.  aetion  d'entcr,  de  grefler; 
enture,  greife;  verger d'arbres  entes. 

Eü xerto  ,  t.  m.  *  ente ,  grefle :  pelite  branche, 
gbü  d'arbre ,  ente ,  applique  sur  un  au  Ire ;  plante 
entee,  greflee.  —  de  borbulha,  ecusson.  —s  do 
crime ,  (/ig.)  Als  adulterins.  —  da  nova  Igreja , 
(id.)  ntophytes. 

EnxiAdo,  a,  p.p.  do 

f  Ekxi ar  ,  v.  a.  (t.  de  mar.)  alUcher  un  eable 
k  l'anneau  de  I'ancre. 

'Exxioo,  s.  m.  pelitenclos  envigneou  en 
vergor,  pelite  ferme. 

E.NXiRin.  V.  Enxerir,  JnteHr. 

Es xu,  t.  f.  (l.de  charp.)  doloire,  erminette .- 
outil  de  charpenlier.  —  de  tanoeiro ,  aissettc. 

fErixOADA,  f.  f.  (t.  denitir.)  tumeur  au- 
dessus  du  sabot  du  cheval. 

Exxodkeiro.  V.  Enxurdeiro. 

Enxofrado,  a,  p.p.  de 

Exxofrar,  v.  a.  soufrer,  ensoufrer. 

Enxöfre,  $.  m.  soufre  r  corps  simple,  sorte 
de  raincral  inflaramable,  jaune,  electriquo, 
produit  par  la  nature  ou  Üre  des  pyrites  sul- 
fureuses.  Micha*  de—,  allumelles.  Jr*tiw  de— , 
spufriere. 
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Enxofrento  ,  a  ,  adj.  sulfureui  on  soufre. 

E.nxomiirar.  V.  Enxambrar. 

Enxouar. Y.  Axorar  et  Encalhar. 

Knxoziniia  ,  $.  f.  dim.  d'Enxö. 

Emxotacäes,  t.  m.  chasse-chien :  eeluf  qui 
cb.isse  les  etilen»  de  I'eglise;  bedeaa ;  chasse- 
coquin. 

Exxöta-diAboi,  t.  m.  exorclste  laTc. 

Enxotädo  ,  a  ,  f .  p.  d'Enxolar. 

Exxotadök  ,  a,  $ .  qui  chasse ,  qai  met  dohors. 

Exxotadüra  ,  s.  f.  action  de  chasser,  d  »met- 
Ire  dehors. 

Enxotar  ,  t.  a.  chasser,  mettre  dehors  par 
force;  faire  fuir,  mettre  en  fülle. 

Eäxöva  ,  s.  f.  anchois  :  petit  polsson  de  mer 
saus  ecailles,  da  genre  du  elupe.  tf.  {ant.)  V. 
Enxovia. 

Esxoval,  s.  m.  Irousseau  :  nippes  et  hardes 
t    qu'on  donne  a  une  fillo  en  Tgtabfissant,  a  un 
ieunchomme  en  le  laettant au  College. 'Layette 
(de  nouveau-ne). 

E.xxovalhädo,  k  %p.  p.  de 

Enxovaldär,  v.  a.  souillcr,  salir,  tacher; 
froisscr;  ternir  le  lustre,  l'eclat;  chiflbnner. 
(/lg.)  Insultcr,  bafouer;  Injurier;  decrier,  ter- 
nir la  repulalion,  denigrer. 

Exxovaldar-se,  «.  r.  so  salir,  s'avilir,  s'a- 
ba isser;  (/ig.)  s'encanailler ;  se  decrediter,  faire 
lort  a  so  reputation. 

Enxovälbo,  t.  m.  manque  de  proprete.  (/lg.) 
AfTront;  mepris,  injure. 

•  Enxovär.  V.  Encerrar,  Pr  ender. 

•Enxovedo.  V.  Toto. 

Emxövia,  t.  f.  'cachot,  eul  de  basse-fosse. 
it.  Villagc  de  Maures. 

f  Eaxovlo,  a ,  adj.  Sfouros  — i,  Maures  de 
la  province  de  Xauia  pres  de  Säle;  it.  Maures 
qui  avaient  ete  en  Espagne  et  en  conservaient 
encore  certaines  habiludes,  etc. 

Em x cg i do tk,p.p.  d'Enxugar. 

fENXUGADdDRO,  f.  m.  cssui  :  place,  local 
pour  clvndre  cl  faire  secher. 

E.-vxlcär,  t.  a.  secher,  rendre  sec,  sans 
bumidilc.  Essuyer  :  6ler  IVau ,  la  sueur,  les 
'armes,  etc.,  en  (rolUml.—umagarrafa ,  vider 
une  bouteille.  —  at  lagrimas ,  (fig.)  essuyer  les 
larmes ,  consoler.  —at  vaeccu ,  etc.,  (ant.)  traire 
les  vaches ,  etc.  V.  Ordenhar. 

Enxucär,  o.  n.  et  — sc,  t?.  r.  sechcr,  derenir 
sec,  perdre  l'humidite. 

f  Esxuco,  #.  m.  l'action  et  reffet  de  secher, 
d'essuyer. 

En xdloa  ,  t.  f.  graisse  des  oiseaux  apres  la 
mue. 

Enxündia,  s.  f.  graisse  de  poule ;  axonge. 

E^xlrdädo,  a, p.p.  de 

Enxurdär-se,  v.  r.  se  vautrer  dans  la  boue. 

Ekxurdeiro,*.  m. bourbier,  raare  ou  se  vau- 
Irent  les  cochons. 

Enxurkada,  t.  f.  lavasse;  ravinc,  lorrent, 
•ouberme,  ruisseau  forme  par  la  pluie.  ./ig.) 
Grande  abondance.  —  de  gcnle,  foule ,  presse. 

Enxi rkado ,  A,p.p.  de 

f  Knxurrar,  r.  a.  et  ».  couler  en  ravlne, 
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debor der ;  entratoer  dang  le  (omni.  (/Iy.)lnoo- 
der. 

Enxürro,s.  m.  Y.  Enxurrdda,  Chorro- 

Enxüto  ,  a  ,  p.  p.  irr.  (TEnxufmr.  mdj.  See; 
essuye.Qui  ne  pleure  pas,  insensible.  Awmo—, 
tnnee  peu  pluvieuse ,  stehe.  Com  ou  «  oikot 
— s ,  d'un  aiil  sec.  Cwns—*f  viande  qnl  tfest 
pas  grasse  ni  tout  a  fait  malgre.  C*rpo—,  per- 
sonne  maigrej  qui  n'a  point  de  blessuret  ni 
de  malacHes  eutanees.  Hörnern— ,(fig.)hoaim* 
taci turne,  tvtre  de  ptrolet;  brasque.  —  4$ 
tarnet,  malgre,  desseche.  Be/#«— o,  poche  Tide. 
Ficdr  müito  — ,  (/ig.)  il  se  die  o?ane  persona* 
qui  ayant  fait  ane  aelion  blamable,  ne  roogit 
pas ,  n'en  a  point  de  honte ,  et  paie  d'eflronterle. 
Api—,k  pied  sec, (fig.)  sans  peine  ni  trarail. 

ENZALgAHtHTO.  Y.  Exaltofdo ,  E*alf*mtnto. 

EivzamparinAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Enzamfarinar-se,  9.  r.  (t.  kurl.)  dereair 
fou  de  Zamperini ;  s'enthousiasmer  de  ou  paar 
Zamperini.  C'etall  uno  cantatrice  itaüenne, 
qai  est  devenue  celebre  a  Lisbonoe  fers  1'«- 
nee  1774. 

*  Enzema , 


"Enzema,  \ 

#E<fZE!fA,   {  t.f.  lnimitie,bainemortelle. 

•  Eszes ia  , ; 

Enziuha.      \ 

Enzixhal.     I  V.  Asinh... 

EMZIXnEIRA.) 


*  Emzol,  etc.  V.  Anzol,  etc. 

Eölico  ou  Eolio,  a,  adj.  eollen,  eoüqae: 
dialecte  grec,  et  Tun  des  cinq  modes  de  la  no- 
slque  grecque.  ttEole.  dieu  des  ?en(s. 

f  Eoüni  a  ,  s.  f.  ( t.  d'hist.  nat.)  eolide :  mU 
lusque  gasteropode. 

Eoüpti.a  ,  t.  f.  (I.  de  phyt.)  eolipyle :  insnu- 
ment  de  physique  forme  d'une  boule  rreuse.a 
6troiteouverlnre,  remplie  d'eau  et  suspendo« 
sur  un  petlt  chariot  au-dessus  «fune  lampe  a 
esprit-de-vin.  La  lampe  etant  alMimee,  leli- 
(juide  la  nee  par  l'orifice  un  courant  de  vapear, 
et  le  chariot  recule  en  vertu  de  la  resistance  de 
l'air.  Machine  pour  chasser  la  fumee  par  ua 
conrant  d'air. 

Eolo,  $.  m.  (f.  de  pei$.  et  de  myth.)  ßoto: 
dieu  des  rents. 

f  fioLOs  ou  Eölios,  t.m.  pl.  Eoliens:  pta- 
ples  d'Eolie  ou  de»  lies  Eoliennes. 

fEÖN'Os  ou  EonItas,  t.  m.  pl.  eonitei  m 
^oniens ;  seetaires  qui  prctendalent  que  leur 
chef  Eon  (gentilhomtne  breton)  detail  juger  les 
vivanls  et  les  inorls. 

Eöo,  a  ,  adj.  (t.  de  poi$.)  oriental ,  d'Orient, 
du  Levant. 

f  Eöo ,  *.  m.  ((.  de  poi$.)  *  aurore  r  point  ou 
pointe  du  jour.  ( t.  de  myth.)  Eos ,  geant  llls  de 
Typhon ;  l'Orient.  tid.)  Eoüs,  cheval  du  soleil. 

Epäcta,  i.  m.  epacte:  Supplement  de  jours 
ajoutes  ä  l'annec  lunaire  pour  legalera Pannee 
solairc  et  connatlre  l'dpe  de  la  lune. 

Ei'ACömkjos,  s.  tn.  pl.  ou  — as,  f.  cpagome- 
ni-3 .-  cinq  jours  ajoutes  ä  l'annee  de  Sabonas- 
Bar,  en  Egyple,  pour  la  porter  ä  365  jours. 

Bpanadiflosis,  f.  f.  e>ao«4)i>loMi  Hun  de 
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,  repetilion  anü-parallclc  du  m£me 
et  a  la  Un  du  vers. 
ka.  V.  Epanaphora. 
PMS,  t.  f.  epanalcpse :  figure  de  rhe- 
pAtttion  de  mots;  repelilion  apres 
parenlbeae.  V.  Epanadiplotit. 
Mi ,  t.  f.  epanapbore  :  figure  de 
T.  Anaphora.  Relation,  narration, 
fige»  de  ce  que  Ton  a  tu  ,  ontendu 
Us. 

tiovhe,  f.  f.  epanastrophe :  repetl- 
•v  de  pbrasea  de  ja  exprimees  pour 
I  oonnattre  la  lentencc;  repelilion 
10t  a  la  fin  d'un  vers  et  au  commen- 
3  autre. 

itbosia,  $.  f.  epanorlbose :  figure  de 
relractalion  feinte  pour  augmenter 
i  ,1a  force,etc. 
V.  Uepdtica. 
>.  V.  Eupatorio. 

»is ,  $.  f.  i  /.  de  gram.}  epenthese :  in- 
ie  lettre  dans  un  mol. 
so,  t.  m.  v  t.  d'kitt.  nat.)  cperlan  : 
»o  de  rner,  du  genre  du  saloione, 
:ie  la  perle. 

$.  m.  ephebc :  jeunc  honimc  pubere 
'  ans. 

s,*.  m.pl.  t.  de  mid.)  cphclides: 
es,  rüdes  et  noirätres  sur  lapeau, 
,  l'inflanimalion. 

:ras,  «.  f.  pl.  (t.  d'hist.  nat.)  6phe- 
ecles  ailcs  ne  vivant  que  peu  de 

iaö.  V.  Ephemer  o. 
[da  ,  t.  f.  V.  Diario,  Ephemirides. 
ides  ,  t.  f.  pl.  ephemeri Jes :  Journal , 
>urnalier;  ouvrage  contenant  jour 
ne  serie  de  faiU.  —  atlronomirat , 
»oomiques  qui  determinent  chaque 
des  planetes.  —  nautieas ,  epheuie- 
iraes,  a  l'usage  des  naviKaleurs. 
erisa,  $.  f.  •  /.  de  bot.)  ephemerine  : 
eneünce,  ephemere  de  Virginie. 
ü,  A,  adj.  ephemere  •  qui  ne  dure 
«  (fa-)  de  Peu  de  durec.  Animaet 
\twurat.  i.  m.  Iris  sauvage,  plante. 
,  colcbiquc :  tue-chien,  plante. 
,  i.  m.  pl.  Ephesiens  :    babitanls 
ftuponder,  falar  aos  — ,  (loc.  fam.) 
parier   inconsideremcnl,  bors  de 

>,  t.  m.  (i.  de  giogr.)  Iiphese  :  Tille 

[ioeure. 

ia,  $.  f.  ephestrie  :  babit  militaire 

,  a.  m.  (f.  d'ant.)  ephetes  :  juges  cri- 

ihenes. 

i. «.  tpbi  :  mesuro  hebraique  pour 

tv*.f-  *ephialles:  cauebemar,  asthmo 

»,  etc.  V.  Ephimero,  etc. 

u  m.  epbod  :  ceinlure  des  w6tres 
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^pdoros,  f.  tn.  pl.  [t.  d'ant.)  ephores :  ju 
a  Sparte,  qui  conlcnaicnt  l'aulorite  royale. 

Epiala  ,  $.  f.  (/.  de  med.)  fievre  epiale,  con- 
tinue,  avec  cbalcur  et  fribson. 

Epia*  ou  Piam,  $.  m.  epian  ou  pian  :  especo 
de  mal  venerien  cn  Amcriquc,  peu  dange- 
reux. 

fEncAMENTE,  adv.  d'unc  maniere  epiqtie, 
en  forme  d'epopee. 

Epicarpio,  t.  m.  ( t.  de  mid.)  tplcarpe :  cata- 
plasme  aulour  du  poignel,  sur  le  pouls. 

Epicea ,  s.  f.  V.  Pinheiro  altar. 

Epic£dio,  s.  m.  (I.  d'ant.  greeq.)  IpicMe, 
epicedie,  epicedion  :  o raison  funebro  qui  se 
prononcait  sur  lc  cadavre  möine. 

Epiceno,  a,  adj.  ^-  de  gram.)  epicene  :  non 
coraraun  aux  deux  sexes. 

+  Epscerätico  ,  adj.  et  $.  m.  (f.  de  mid.)  e"pi- 
ceratique  :  qui  adoucit  l'acriinonic  des  hu- 
meurs. 

EpicdCia,  $.  f.  modifleation,  (Imitation, 
equite  dans  l'inlerpretation  d'une  loi ;  6piquie, 
Interpretation  de  la  volonte  du  superieur. 

Epicherlha,  t.  m.  {t.  de  log.)  epich6r*rae: 
syllogisme  oü  cbaquc  premisse  a  sa  preure. 

Epicmastico,  a ,  adj.  (t.  de  mid.)  epiemasti- 
que  :  (  ttevre  )  qui  augmente  progresslve- 
menl. 

£v\co,  a, adj.  epique  :  (poCte)  qui  raconte 
un  fait  hislorique,  höroTque;  (poPme)  qui  ra- 
conte une  action  vasle  et  imporUinie,  embellie 
dVpisodes,  de  fictions,  de  mervellles;  de  fe- 
popee. 

•f  EpicömbOs,  $.m.  pl.  (f.  d'ant.)  epicombes: 
pieecs  d'or  et  d'argcut  caclu^es  dan<t  des  bou- 
quels  que  des  senateurs  grecs  jetaient  au  peu- 
ple,  ä  Constanlinople ;  ces  bouquets. 

Epickameo,  t.  m.  epicrane :  ce  qui  envlronne 
lc  crane. 

f  Epicrasis,  g.  f.  [t.  de  mid.)  6picrase :  ame- 
lioration  des  bumeurs. 

•j-  l>i(  risis,  s.  f.  (/.  de  mid.)  epierise :  Juge- 
raent  porte  par  la  srience  medicalc. 

Epicürf.o,  a,  adj.  epicurien  :  appartenant 
aux  sei* ta leu rs,a  la  doetrinc  d'£picure.  i.m.— , 
seetateur  d'Epicurc;  homme  voluptueuxTadon- 
ne  aux  plaisirs  dessens,  surtoutde  la  table  et 
de  l'amour. 

Epicrr.isMO , «.  m.  eplcurisme  :  Systeme,  mo- 
rale,  mQDurs,doclrine  d'fiplrure  ouattribuds  i 
Epicure ;  vic  voluplueuse. 

Epiclrista,  $.  m.  epicurien  :  seetateur  dT- 
picure. 

Epict'clo,  m.  m.  (t.tfastr.)  ^picycle  :  petit 
cercle  daus  lequcl  on  fuppose  que  lc  soleil  et 
les  plaiietes  se  meuvcnl. 

Epicyclöide,  «.  f.  {t.  de  giom-)  epicyeloYde  : 
ücne  courbe  formee  par  la  revolulion  d'un 
poinl  d'un  cercle  qui  tournc  sur  lui-ineme, 
landis  que  son  ccnlre  pareourt  un  autre  cercle. 

f  Epidait.io,  a  ,  adj.  d'Epidaure.  f V*/«#  -  at, 
epidaurecs  i  Tdtes  atlieniennes  cn  l'lionneur 
du  dicu  d'Epidaure,  d'Esculape. 

EpidemIa  ,  t.  /.  Epidemie  :  maladie  conta- 
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aniruite  :  drollur 
'ailr.)  equatoria 


EguAittMian,  a,  p.  p.  <S' 
f  Euro:«  ic  ,t-.«.  inipii 

traimu.Hiser. 

tFuuM«I,«(|/.iH™-1' 

HotTASWOADE,    I.  f.    Öqi 

iiu[i.iil!,i]Lli-:  efijlili'd'.iiiie, 

R^.k.ki.l,,.«,.  (Li 
tnjlrumdiL  poursuite  leim 
des  »>ir«. 

+  E0rlvrL,(uiy.3sfii.  (/.  a>  mal*.)   egal 
unifurrac,  parluoi  üu  inntivoBieiil. 

i  Euuf.  >.  f.  plante  aqualiquc,  reasciuble  a  li 
belle ,  malt  ses  fenllles  so  Dt  «eloulees. 

Eui'rtstBF.,  mtl.  2  gt»,  tqueilre  :  (ordre  — 
des  rhevallers  romams; 


i(« 


-), 


■(.)  guer- 


ehewl. 

+  Eoi'tiT»», ».  f.  pl.  ( 
riers  :  eipeec  de  papillom 

E<jc*fo,  a ,  täj.  du  meme  oge. 

Etm.tac.ULri,  A,  adj.  (f.  <fa;roin.)  equiangle: 
((Igore)  qui  a  tous  sei  anglet  egam  h  tum 
online  aulre. 

Eoiioioi,  (.  f.  erralta  ;  droHurc,  justice; 
Jnstire   Lempefee ,  adoucie ;   terlu   qul   uom 

Ce  a  retulrc  a  diacua  ce  qui  lui  apparlicnt. 
eraUon  de  prii,  bon  tnntebe ;  rabai»  de 
ptii  tut!  un  achcleur.  flomem  de  grandi  — , 
tromme  droit,,  integre,  d'une  probile  i  loulc 

'—    ■ ,  ad)',  equldique  :  (fers)  de 
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deiai  )  (teur  equlnoidle  ,qol  inleii 

ipnips  ouvertc  que  Feriuee,  qol  tarn 

[frini'  ii  H'iTi[iiliu's.  O— ,«,m,  (*»(.'■  l> 

Eonsoctio  dii — xid,  f.  n.  eiyiiniji 

.   un  smrt  egan*  tut  oulu.  I 

l'oiiii  «ii  IVctipiique  coupe l'eqiialts! 

Eovisiiiciu,  a.V.  ^nlwieofli, 

EQUIfics« ,«./.'  Squlpage  :  Suite 

che»  am,  rarrosses,  etc.,  envgvjge. 

i'ufrfü,  j>i/iu;«piit>. 
EQtiipJB.eli:.  V.  e»jui"pw,etc. 
EuL'iPMilho,  A,p.ft.  da 
EouiPitiÄa,,  B.  a,  comparcr,  nie! tri 

EputrESObfCU ,  t.  f.  6quipondi!ui 
libr«. 
Ecjuir-fiLilci» ,  I.  /■.  (I.  de  Sog.)  equ 

fgilile  iii-  valuur   Ji.'<  propositionM. 
EouiPOi.t^iE,   a4/.  20«».  equipo 

v.'iut  ,L«(.niit  (|uc;  egalen  valeut  «. 

Ei.'l'irtlMlF.llisCIA  ,    f.    f.    cqulpoi 
egalile  de  peüul^ur,  de  lendaac* 


+  E«ni 


e  meine  pmd 

;  peset  egali 


■f  Eqctiico  ,  , 


ftfeuibmUtt 

Eqcwistahte,  , 
lement  el  eigne  1' 

distant,  cgalemen 

Ktfetl.ATf.llAl.,  I 


■r  Oplr. 


.n,  (l.de  gfom.)  etrr  *qui- 


. ,  adj.  cquiU 


t  Beeil 

egolti 

EgilM  TU  Uli  Eyl'IJILII.V.r, 

Eyvrssmo,  A,flJj.«p.  trtj 
EatiiiAi,itI,i.  f.  equiiauoi 

fEouiTATITO,  J 

l'equite,  Juste. 

EomuLtsciA ,  (.  f.  *quivalence  : 
T»leur;  t»lcut  egile. 

EorivAl.tsTI,  adj.  1  gen.  vquiialei 
de  niL'nic  prii,  de  mciDC  iilaut,  (ü 
equivaut-  II  est  autsi  tuliitaiilit 

EuviVAuxTiatXTi,  atlv.  equiti 
'  lalenle  ,  au  a' 
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frispisTico,  A,  adj.  (I.  de  mid.)  cpa»pas- 
Üon :  mcdicament,  topique  qui  altire  les  hu- 
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fBwsFBEiiA ,  f.  f.  (J.  d'anor.)  episphene  : 
jswo»Ues  de  la  rabstance  exterieure  da  cer- 


f  Epistaris,  s.f.  (t.  de  mid.)  epistase  ou 
ejkise  :  subatance  qai  turnage  sur  1'urine. 

fEritrixis,  f.  f.  (t.  de  mtd.)  epistaxis  ou 
tsiaiaxee :  benorrbagie  nasale. 

f  Epistexohäbca  f  t.  m.  6pist6monarque  : 
vipese  a  la  doetrine,  dans  rEglise  grccque. 

Mstola  9 ».  f.  epttre :  lettre  missive  des  an- 
dB»;  misahrB ;  disooors  en  Ter»  adress*  a  quel- 
artn;  partie  des  epltres  de  aaint  Paul ;  lecon 

Sm  lit  ou  qu*on  cbante  a  la  messe  avant 
aofile.  Clirigo  de  — ,  sous-diacre.  Ordern 
#— ,  ordre  du  soos-diaconat.  Ordenor-se  de 
-,etre  ordonne  sous-diacre,  recevoir  le  sous- 
eacoiiaC.  — dedicotoria,  dedicace  d'un  lirre. 

Imtolär  ,  adj.  2  gen.  epistolaire  :  de  l'epl- 
ü,  des  letires  ( style ,  genre ). 

Ihstolario, f.  m.  recueil  d'epltres,  de  lel- 
Mb.  Lirre  conlenant  les  epltres  qu'on  cbante 
««r*enlUal'eglise. 

lrtnoLftiao,f.  tu.  lirre  contenant  les  epl- 
taqo'on  cbante  ou  qu'on  Uta  l'eglise.  Epislo- 
fc? :  eiere  qui  cbante  les  epltres. 

t  BnaroLöckAPHO ,*.*».( p.  ut.)  epislolo- 
pstbe .-  auteur  d'epltres. 

fEHsTRoraB,  i.  f.  epistrophe  :  flgure  de  I 
faUon,   repeüüon,  compleiion.  (I.  d^anat.) 
~,4euxieine  rertebre  du  cou ;  rechute. 

Insn'uo,  a.  m.  ( f.  cTorcA.)  epi  style  .-  arcbi- 
Ikft. 

Kpitapbio,*.  m.  epitapbe:  inscription  d'un 
kjaheau. 

Epttasis ,  t.f.(L  de  rMt.)  epitase  :  ce  qui 
Mit  l'expoaition  d'un  po*me  dramatique,  et 
eaaoent  les  incidenta  qui  fönt  le  nosud.  ( I.  de 
■tf.)  — ,  commencement du  paroxysme. 

trrrrro.  V.  Epitheta. 

trmiALiHico ,  a  ,  adj.  de  l'epithalame. 

IrrniALlifiota.  m.  epitbalame.*  poeme  a  l'oc- 
d'un  mariage;  eloge  des  maries ;  cbant 


IrmiMA  t$.m.(t.de  mid.)  epilheme :  topi- 
oit  spiritueui  quo  Ton  plaoe  sur  l'estomac,  la 
•apon  du  eesur,  du  foie. 

t  Epitbetico  ,  a  ,  adj.  epithetique :  plein , 
tmarge  d'epilbetea  (style). 

triTUBTO,  a.  m.  *  epitbete  :  terme  adjectif, 
■mb  qui  qualifle  le  substanlif,qui  deaigne  une 
Btilite. 

ErrrnvA.  V.  Epithema. 

t  Emtbtma  ,t.f.ou  |  (t.  de  bot.)  epithym 

IpmiYMO,f.  m.  |  onepithymon  :  cus- 
Ma  qui  se  nourrit  sur  le  thym. 

ErrriMA.  V.  Epithema.  (fig.)Y.  Conforto. 

f  Epitoca,  *.  f.  ( t.  d'ant.)  cpiloge  :  manteau 
nauin  sur  la  toge. 

Kpitomädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

ErrroMAa , «.  a.  faire  un  procis ,  abreger,  re- 
r,  reduire* 


EpiTOMt,  $.  m.  epitome,  precis ,  abregt, 
f  Epitrjto  ,  a.  m.  epitrite :  pied  de  ters  greo 
ou  laiin  de  trois  iongues  et  une  breve. 

f  Epitrocäsmo  ,  t.  m.  epitrochasme  :  flguro 
de  rhetorique,  exposition ,  enonciation  rapide; 
queslion  preeipilee  pour  emouvoir. 

f  Epitropb  ,  s.  f.  epitrope  .*  flgure  de  rbeto- 
rique,  consenteroent  k  dessein,  concession  de 
ce  que  Ton  pourrait  nier,  pour  obtenir. 

f  Epitropo  ,  a.  in.  epitrope  :  juge  arbitre  des 
Grecs  chretiens. 
Epitt'mbea  ,  a.  f.  fleur  de  sarriette. 
f  Epizootia  ,  s.  f.  epixootie  :  contagion  sur 
les  animaux. 

f  Epizoötico,  a,  adj.  epixootique :  de  I'epi- 
xootie. 

fipocA  ou  — cha,  $.  f.  epoque,  date  :  point 
fixe  de  l'histoire. 
Epodo  ,  $ .  m.  •  maxime.  V.  Apodo. 
Epodo,  t.  tn.  (<.  de  poit.)  epode;  troisieine 
et  derniere  partie  d'un  cbant  divise  en  slropbe ; 
anlistropbe  et  epode. 

EpopBa  ou  Epop£ia  ,  i.  f.  epopee :  genre ,  ca- 
ractere  du  poeme  epique;  recit  poetique,  en 
rers ,  d'une  action  vraisemblable  et  berofque ; 
po6me  epique. 

f  EpOpta  ,  a .  m.  ( t.  d'ant.)  epople :  aspirant 
pret  a  Tinitiation  des  mysteres. 

f  Epöpticos,  s.m.pl.  (t. d'ant.)  epopliqoea v 
grands  mysteres  reveles  aux  inities. 

+  EpoptIsmo ,  t.  m.  (I.  d'ant.)  epopUsme: 
le  plus  baut  degre  de  1'iniüalion. 

Epostracismo,  a.  m.  epostraeif me :  Jeu  du 
ricochet  avec  des  coquilles. 

f  EPTACÖRDO  Ott  HEPTACORDO,f.l».(<.(f«U.) 

eptacorde  ou  beptacorde :  lyre  a  sept  eordea 
Systeme  de  musique  grecque  forme  de  sept  tons. 

Eptagoro  ou  Ubptägoso,!.  m.  (t.  de §eom.) 
eptagone  ou  heptagone :  flgure  k  aept  angles  et 
sept  cölea ;  place  a  sept  baslions. 

f  Eptäpuowo  om  Hbptaphoro,  f.  m.  (t.  de 
phy$.)  eptapbone  ou  heptapbone :  echo  qui  re- 
pete  sept  foia  le  bruit. 

Epülid  a  ,i.f.(t.de  ntfd. )  epullde  ou  epulie  t 
tubercule ,  exeroissance  aux  geneives. 

fEpCLÖRS,  t.m.pl.  (t.tfant.)  epulonst 
pretres  romains  presidonta  des  featins  rein 
gieux. 

Epulötico  ,  a  ,  adj.  et  *.  tn.  (I.  de  mid.)  epu- 
lolique :  (medicament  — ) ,  topique  qui  cicalhse 
les  plaies. 

EquabilidIdb,  t.  f.  egalite,  uniformite. 

Equac>ö,  t.  f.  (I.  d?a$tr.)  equation  :  dilTe- 
rence  Jour  par  jour  de  la  pendule  et  de  Theure 
solaire.  — ,  maniere  dereduire  k  un  moyen 
terme  les  moutements  inegaux.  (I.  d?alg.)  —  9 
formule  qui  indique  l'egalite  de  valeur  des 
quantilös  algcbriquesdifleromment  exprimees. 
—  dotempo,  equation  du  temps  ;  diflerenco 
entre  le  temps  vrai  et  le  temps  moyen. 

Eqoadör t  $.m.  (t.de eoem. )  equaleur  :  un 
des  grands  cercles  de  la  sphere,  perpendicu- 
laire  ä  Taxe ,  et  qui  la  divtso  an  deux  partim 
egale«. 
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Equahimado,  A,p.  p.  iVEquanimar. 

f  Eqi'anhur  ,  v.a.  inspircr  de  requanlmitE ; 
traiiquilliser. 

f  Eqi:Ammf.  ,  adj.2gcn .  qui  a  de  l'equanimite. 

E^r.\MXiDÄDF.f  i.  f.  equanimite  :  droilure, 
imparlialite;  EgalitE  d'amc,  d'cspril. 

Equatükial,  *.  m.  (f.  d'ailr.)  äquatorial  : 
Instrument  pour  suivrclcsmouvemeiils  diurnes 
des  aslres. 

f  EgriTEL ,  adj.  2  gen.  ((.dt  maih. )  egal  : 
uniforme,  parlanl  du  mouvement. 

fE<jiE,*.f.  plante  aquatique,  ressenible  a  la 
bette ,  mais  ses  fenilles  sont  veloutees. 

Eqi  Estre ,  adj.  2  gen.  Equestre  :  (ordre  — ) 
des  Chevaliers  roroains;  noblesse  polonaise  de 
deuxieme  rang  ^  (stalue  — ),  d'un  homine  a 
cheval. 

f  Eqi£stres,  t.  f.  pl.  (f.  d'hisl.  nai.)  guer- 
riers  .-  especc  de  papillon*. 

Ecjrf.vo,  a  ,  adj.  du  meme  age. 

EQiüAscrLO,  a,  adj.  ( /.  de giom.)  equiangle : 
(flgurc)  qui  a  tous  ses  angle«  egaux  ä  ceux 
d'une  autre. 

EQiiniDE,  t.  f.  EquItE  .*  droilure,  justice; 
Justice  temperte ,  adoucie ;  vertu  qui  nous 
porte  a  rendre  a  chaeun  ce  qui  lui  appartient. 
Moderation  de  prix,  bon  marche;  rabais  de 
prix  fait  a  un  acheteur.  Hörnern  de  grande  — , 
homrae  droit,  integre,  d'uno  probite  a  toute 
Epreuve. 

fEorrDico,  a,  adj.  Equidique  :  (vers)  de 
roerubres  Egaux  dont  le  sens  contra  sie. 

fEQciDiSTAPciA,  s.  f.  distance  egale. 

EqcidistAnte  ,  adj.  2  gen.  equidistant :  ega- 
lem ent  EloignE  Tun  de  l'aulre  (parlies  — es). 
p.  a.  de 

t  Eqüidistar  ,  v .  n.  ( /.  de  gtom. )  Etre  Equi- 
distant, egalemenl  EloignE  i'un  de  lautre. 

Eqcilateral,  adj.  2  gen.    |   (/.  de  geom.) 

Eqlilätero,  a,  adj.  |   Equilaleral  :  a 

cotes  egaux  (lriangle>  Equilatcre:  (flgure)  a 
cotEs  Egaux  a  ceux  d'une  autre. 

EqcilibracJIÖ,  §.  f.  action  de  mellre  en  equl- 
libre,  EquipondErance. 

Equiubrado,  a,  p.  p.  de 

Eqdilibrar  ,  v.  a.  cquiübrer.-  meltre  en  Equi- 
ibre;  contre-balanccr.  (ßg.)  Contre-balanccr, 
«mpenscr,  egaler. 

EqüilIbrio  ,  $.  m.  Equilibre  :  Etat  des  choses 
pesEes  en  balanee,et  d'un  poids  Egal;  Equi- 
pondErance. (fig.j  —  ,  EgalitE  de  forces,  de 
poids,  d'importanee,  etc. 

f  Eqdilibrista  ,  a .  m.  celui  qui  se  raainticnl 
en  Equilibre  sar  une  corde. 

EociMCLTfPLiCE,  «0*.  2  gen.  (t.d'arith.)  Equi- 
maltiple :  (nombres— s)  qui  contiennent  leurs 
sous-malMptes  an  mErae  nombre  de  fois. 

EQütao,  A,  adj.  ( I.  de  po4$. )  de  cheval,  qui 
eoncerne  le  cbeval. 

Eqcinoccial  <m—  xial,  adj.  2  gen.  (f.cTojfr.) 
Equinoxial.de  l'Equiuoxe.  Linha—,  ou  a  — 
(f.  f.)  I'equinoxial,  l'Equateur.  Rehgio  — ,  ca- 
rinii Eqninexial,  a  plan  parallele  a  l'cquatcur. 
fonta  — «*#,  pointo  Equinoxiaux.  Hör  — ,  { * . 
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de  hol)  fleur  Equlnoxiale,  qui  resle  aotant  de 
trmps  ouvertc  que  fermee,  qui  s'oonr  eise* 
fermc  ä  lemps  Uxcs.  ö  — T  «.m.  (ant.)  l'eqalnoxe*Ä 

Eumoccio  ou  —xio ,  t.  m.  Equinoxe :  lemp^ 
oü  les  jours  soiit  Egaux  aux  nuiu.  H.aVaitrm) 
Point oü  lecliptique  coupe l'equateur. 

Kqiinü^cio,  a.  V.  EqninoeciaL 

EytirÄGKM ,  f.  f.  •  Equipage  :  sulte  de  talets, 
chevaux .  rarrosses,  etc.,  en  voytge.  V.  Eiqui- 
pa?döi  Tripulacdö.  ■. 

Equipäu  ,  etc.  V.  Esquipw^tlc, 

Equipauädo,  A  ,p.  p.  de 

Eouparä  » , «.  a.  comptrer,  mettre  en  ptral-     i 
1E1«. 

Equipemdencia,  t.  f.  6quip«iidEranc«veqBJ-    — 
libre.  — 

Ey uiPOLfixc» a  ,  $.  f.  (|.  de  log.)  Eqoipolleool:      - 
EgalilE  de  valeur  .'des  proposiüons). 

EouiPOLtNTK,  adj.  2  gen.  Equipollent:  qii 
vaul  autant  que ;  egal  cn  valeur  a. 

EunpoNDi.uANciA  ,  x.  f.  i>(|uipondErajioi: 
egaliic  de  peaanlcur,  de  lendance  des  cen> 
vers  un  ccnlrc  coimnuu. 

f  EvnPOMDünÄMi;.  adj.  2  gen.  equipeadt- 
rant :  de  meine  poids.  p.  a.  de 

f  EQdPOMDfciiAu ,  r.  n.  Elre  Equiponderutt 
de  rn^mt!  poids»;  peser  egalement. 

Eqiislto  ou  Euciseti. V.Cacttf/mJka. plante. 

?:^i  issiMo,  a,  adj.  sup.  ires-jusie,  trEs-draiL 

EyLiTA^iö ,  f.  f.  equitalion  :  arl  de  meatari 
cheval. 

f  Equitativo,  a,  adj.  equi table  :  qui  a  de 
1'equite,  justc. 

Eqiivalencia  ,  s.  f.  Equivalence  :  Egalite  de 
valeur;  valeur  Egale. 

Eqiivalemtb,  adj.  2  gen.  equivaleul:qaici| 
de  meme  prix,  de  mEnic  valeur,  (cho»c)  qu> 
Equivaut.  11  est  aussi  substanlif. 

EoitVALEMEMENTE,  odv.  equivalemuieoi : 
d'une  uianiere  äquivalente  ;  au  meme  prix. 

EgnvALER  (a),  v.  n.  equivaloir  ^a; :  Elre  de 
meme  prix  ou  valeur. 

EquivocacaG,  «.  f.  "malentendu:  Equivoav« 
errcur,  quiproquo  qui  fait  p rendre  une  che* 
pour  une  autre. 

f  Equvocadameütb,  adv.  par  erreur,  Hr 
meprise,  faussement. 

Equivocado,  a  ,  p.  p.  d'Equitocar. 

E^rivocAMEüTE,  adv.  dune  maniere  Eqsi- 
voque. 

Evuivocar  (com),  t.  a.  se  mEprendn :  ■(•■" 
dre  une  chose  pour  une  autre. 

Eqüivocär-se  (com,  ein),  v.r.  semEarta 
dre  :  p rendre  une  ebose  pour  une  autrt.  Se 
deguiser  en.  —  uma  cousa  com  ot*lr»taere»- 
sembler  exlrEiucinent 

E^lIvoc«),  a  ,  adj.  Equivoque:idoobteiaait 
a  double  enlente , qui  peut  slntei atrEter de  deat 
manieres  diflTerentea;  (parole,  actum,  verifl. 
sinne  de  maladic  —  s)  sur  lesquels  ou  pei^ 
porler  des  jugements  opposEa. 

Eyuivoco,  t.  m.  Eauivoquc  :  mot,  exprts««" 
4  double  sens;  quolibel;  calembouji  >M)de 
notf. 


ERO 
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V.  Mfmnleo. 

if  a,  adj.  (f.  da  poii.)  de  U  mer. 

i,  la  plaine  liquide,  la  mer. 

,  s.  m.   cheralet,   Instrument  de 

flg.)  'Gene,  tourmenl,  peine,  cba- 

•.  aussi.  V.  Tembem. 
f.  (I.  de  ehrun.)  cre  :  point  fixe,  d'oo 
m  le»  aoneea;  cea  annees.  Epoque. 
en  chretienne.  7a  tido  ter—,  ou 
«do  «  —  « alpuM  eou*a,  (/Ig.)  etre 
,  trop  aneien.  Di«  •  —  «U  tupra, 
jre )  let  Jour  et  aa  qua  deasus. 

J  V.Har... 

,  pour  Bora  m  a. 

,  ete.  Y.  Heremea,  ete. 

«.  m.  treeor  royal ,  public;  flsc ;  tre- 

g.)  Tresor,  grande  abondance. 

,9.  f.  (i.  de  «if  **,)  Erato  i  muse  qui 

i  poesie  lyrique. 

«,•./.¥.  ATireajea. 

V.  Jrraeti. 

^•^  j  V.Ar..Mete. 

».  «•  (I.  da  mylA.)  irebe  t  fletnre  de 
palens ;  l'enfer. 

,  i.  f.  ereclion  :  int titution ,  etablis- 
Uon  d'elever,d'eriger,  deconsacrer; 
parties  maseulairei  quf  durcissent 
Bot,  so  n  eJTet. 

A ,  p.  p.  irr.  d'Erigir.  adj.  £rige , 
le.  (flg.)  £leve,  non  abaitu. 
,  i.m.  celuiqui  instilue,qui  etablit, 
fondateur.  (f.  d'anat.)  Erecteur, 
l«i  eleve. 
V.  Hertgt. 
i.  V.  Erigir. 
.  V.  tieretia. 
V.  Erguer,  Erigir. 
,  f.  f.  tromperie  de  lutteur. 
,  i.m.  ermite  :  lolitaire  qui  vit  dans 
it.  V.  Ertnida. 

rio,— erio  ou — örio  ,  t.  m.  endroif 
loa  plusiears  ermite»;  ermitage. 
»,  a  ,  adj.  eremitique  :  (vie,  sejour) 
b  aolitaire. 

k  Hekeo.  V.  Herdeiro. 
,  adj.  (Ldepoit.)  de  cuivre,  de 
liraio. 

mit  Es,  seconde  peraonne  du  prea. 
erbe&r. 

io,  t.  m.  (t.  de  m4d.)  erelbisme: 
laute  des  Obres. 

lo,*.  m.  "crgastule:  cachot,  prison 
elave*. 

•/.  lat.  donc,parconsequenL  (an/.) 
ort,  sauf. 
10.  V.  Ärgueiro. 

o.a.  dresser,  lever,  mcltre  droit; 
lerer,  meUre  debout  quclquo  (hose. 
r,  porlcr,  faire  monier  plus  haut. 
IE,  er.  sc  lcver,  se  meltre  debout,  5e 
reto?er,icrciiieur©  für  pied.  V.JTk- 


«or-*f.  8ecabrtr,  ae  dresser,  parlant  d'un  che- 
?al.  —  da  com«,  sortirdu  lit. — com  as  divido*: 
V.  Fallir.  —  a  mankä.  V.  Amanhtcer. 

Ergcido  ,  a  ,  p.  p.  d'Erguer. 

Erica  om  Erics.  V.  Urte. 

Ericädo  ,  a  ,  adj-  couverl  de  piquants.  On  le 
dit  des  chAtaignes  ei  d'aulres  fruits  qui  ont  des 
piquants.  p.  p-  de 

Erica r,  v.  a.  herisser.  V.  Ourtpar,  Hifar. 

Erichtönio.  V.  Äuriga  (coosiellatioo). 

Ericio.  V.  Ourico,  Porco-etpinko. 

Eiudako  ,  t.  m.  (I.  d'mttr.)  Erldan :  constella- 
tlon  meridionaie.  (I.  de  geogr.)  — ,  le  PA,  fleuve 
ditalie. 

t  Eri'gero,  t.  m.  (/.  de  bot.)  *  vergerette  Acre, 
plante. 

Erigido,  a,  p.  p.  de 

Erigir,  «.  a.  eriger,  elerer, consacrer;  instl- 
tuer,  Atablir.  ( fig. )  Elerer,  hauaser  (en  digni- 
te,  etc.).  11  estausfti  reciproque. 

EnicowB,  i.f.  6rigone:  constellation  de  la 
Vierge. 

Eril  ,  mdj.  9  gen.  V.  £reo. 

f  Eriöphoro,  t.  m.  (t.  de  bot.)  eriepfceros : 
ebardon  A  tete  tres-velue.  *Linaigretie,  lin  de 
marais.  —  bastardo.  V.  Cardo  iteuciro.  —  do 
Peru,  *  seilte  du  Perou. 

f  Eriöpila  ,  $.  m.  (t.  de  bot.)  Ariopila  :  arbre 
de  Surinam. 

Kü:i?«c>  *'»**•'••  •*• 

•Eriödo.  V.  Brigido. 

ErizAr,  etc.  V.  tripr,  Ouriptr 

Erhado,  a,  p.p.  de 

Ermar,  v.  a.  detrulre,  ratager,  rendre  de- 
serte  une  Tille,  an  pays,  eic.  v.  n.  (p.  ««.) 
Virre  dans  la  solltude,  mener  une  Tfe  solitaire. 

*Ermetrmbos,  adj.  ou  t.  pl.  pareils;  (Tac- 
eord,  qui  a'aecordent. 

Ermida  ,  i.  f.  *  ermitage  :  babilatlon  d*un  er- 
mite ;  petit  teraple ,  petite  chapelle.  —  de  Bac- 
eho,  V.  Taterna. 

f  Ermitanja ,  t.f.* melier, profession  (Ter- 
mite; vie  eremitique. 

ErmitäO,  t.  m.  ermite  :  celui  qui  vit  retirA 
du  mondedans  un  desert;  qui  a  soin  d'une 
chapelle  dans  un  desert. 

Erxitöa  ,  t.  f.  femme  qui  a  soln  d'une  cha- 
pelle ou  ermitage. 

Erho,  a,  adj.  solitaire,  desert,  inhabite. 
i.  m.  Ermitage,  solltude ;  desert. 

Ermoles.  V.  ArmoUi. 

£r:ua  ,  etc.  V.  Hfrnia,  etc. 

*  Ero  ,  t.  m.  V .  Berdade. 

fERöcA  ou  Eröga,  t.  f.  (f.  de  bot.)  espeee 
de  roillepertuis(AypericttRt  erieoidet). 

Erodeüte.  V.  Cürrosivo. 

Erödio  ,  i.  m.  Y.  Garfa  ou  Cogonha. 

Eröe  ,  etc.  y.  Herot,  etc. 

EnocÄDO ,  a  ,  p.  p.  de 

Erogar  ,  t>.  a.  (p.  m.)  distribuer,  repartirses 
biens,  ses  richesses;  faire  des  dons. 

Erosaö,  t.f.  erosioa;«cUoaderAcide()ui 
ronaie,  son  effet, 


Esniinciou,  A,  p.p.  dp 
EiliinACiit.c.a.rcniplif 

Ks  Bit  PI  US  «DD.  V.  Fl 


Emm.ii.lab.    V.   Caben 


.,  dcaianlibuler, 
cl    Deieabtetar 


urinadp.parumi  »orlei 
innlgrc,  pour  conspni 


"E«casi:l.  V.  EiraMId  e\  Himmet. 
Esi'.A«tLlili,  Wo.  V.  D/igrriihar,  c 
EstAnr.LdMio ,  i.  m.  rfjnt.  de 


de.  |irr-  ■•(  dti  chjmj«. 

f  Kscamoso.a  ,  ruij.  scabifui  i  igui  rciicmblo 
1 I*  ti\r;  BLlarju*  d«  la  gatr. 

Eiuamiiola.  V.  Eiroiinia. 

+  Ksc«.cnu5Airt:nii,  ade.  d'anc  manicro  dif- 

EscaMIMlblH ,  t.  f.  inegriliM,  aprete  d'un 
clwmin  ;  flprMr  au  louclitr,  Tudpsse. 

'mm,  lianp-rein. 


ESC 

Escäde»,*.  f.  *grapp;iloU;pcl>lr  pi 

■  t  EscaDüado  ,  t.iidj.  rit  [onntrt 
inegal,  qui  a  des  iupgalitfi. 

Esc, in i. i>:t:i. i. ,  d.h.  (p.  u,  V.  (i  -,- 

EbCADixn»,  i.  f.  Um.  A'Eicadt  Ki 
galrmenl ,  »Ten  inegali«. 

Escadb.au.  V.  Ktquadriö. 

'  Ewajxe«.  V.  Eifueccr. 

EicakdU-se,  t>.  r.  {(.  *»•■'■)  t 
flirr. 


e.  V.  Caniijranar, 


Km".  <.aui,ib,  ( 
EflCllMBA»,    t 

Es-  iisni.  V.  r(-  im.  Combi*. 
EbCATDO  ,  A  ,  1 1 .  p.  rri'irair. 


tEscAiOLA,«.  f.  «caj'olle  ^cornpfl! 
iujnrlle  li't  sculplcur»  donaeot  an  si 
mirc  d.:  Ii  piprre. 

!■:■■'  ui. .  .■  n.  r.-tiiiir:  .inj.  er  .'i  i,',  ■ 
eri  parlanl  il'uoa  rpnle,  clc.  tl.  V.  fit 

Escala,  i.  f.  Schelle:  machinc  I 
dem  monlanisilobois  uni(  pArdesbl 
monier  ol  descendrp.  (f.  dt  nialh.'  — 
fMe  poc  ilegre»,  par  mesures,  U 
eüales  .ui  proporlionnilles.  I.d*  a»u 

coulumo  d'atler  se  ralralrhir.  r/ff.** 
role  dci  miliui™  snitt.nl  leur  (ri 
cirnnele,  pour  In  icrrlce  el  t'ivaiuxm 
AcLion  cl'insisltr.  (|fa.)  Drpouillo,  tu 
(illr.  prise  d'aisaul.  Ron  Lp  d'uo  nun- 
(Jlj.)  Elporlalion  (des  n 

.)  tibetle  Ina 
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rm  oa  de  ekeiro,  gesse  odoranle  ou  pois  de 
KDiear. 

'Ebvoado.  V.  Arvoddo,  Desasuado. 
Eavobo.  V.  Medronkeiro. 
tEm'sco  ou  Eryngio,  f.  in.  (f.  de  bot.) 
'    WW* »  panicaut ,  chardon  a  cent  tÄtes  :  plante 
atdicinale.  —  do$  campos ,  panicaul  sauvage. 
fEaTsmo,*.  s».  (t. de  bot.)  erysjme,  velard, 
Verteile ,  berbe  aux  chantres :  plante  raedici- 
»ate. 

Erysipbla ,  t.  f.  erysipele :  turaeur  superfl- 
cietle,  itiflaramatoire ,  snr  la  peao,  avec  cba- 
Icor  icre  ei  bro  laute. 

Eky&ipklatoso,  A,  adj.  erysipclateux  :  qui 
üeiit  de  l'erysipele. 

-f  Ebytbkma  ,  s.  m.  (t.  de  mid.)  erylheme  : 
rougeur  inOammatoire. 

Er\tor£o,  a,  adj.  d'Erylhree;  de  la  mer 
Uooge.  Mmr  — ,  goife  Arabique ,  la  mer  Rouge. 
E»babacädo,  a,  adj.  slupefeit,  ebaki.  p.p. 
de 

Esbabacar.  V.  Embatbacar. 
EftBAroRioo,  a,  adj.  cssouflle,  hors  d'ha- 
lehie ,  haras»e. 
EsftiGAxii ado,  a  ,  p.  p.  de 
I-Esbagakoar,  v.  a.  dler  la  grainc  du  lin. 
£s*agaxädo  ,  a  ,  p.  p.  de 
fEiaAGAXAR,  v.  a.  decouvrir  jusqu'au  sein, 
I     feolleter. 

EhagoAb.  V.  Detbagoar. 
E&sacclbado,  a  ,  p.  p.  de 
Esiacoldäb  ,  «.  a.  egrener :  öler  les  grains 
*J  raifin. 

'Eualbo.  Y.  Esbuiho. 
5       EstAXDAuiiDO ,  a  ,  p.  p.  de 

Euasidalbab  ,  v.  a.  dechirer,  meltre  en  mille 
awctaux. 
Emasjar  ,  etc.  V.  Ditripar,  Estragar. 

EttARBOTÄDO  ,  A  t  p.  p.  de 

fEsBABBOTÄR,  v.  a.  epincelcr ;  noper,  pin- 
«w,  Wer  lesncsuds,  ou  nopes  du  drap. 

EftSABBADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

s  EuiRRÄR,  v.  a.  (p.  ue.)  lancer,  jeler  de 
}  breequelque  cbose  contre  un  Corps  dur,  pour 
Ttenser. 

Iuabbär  («•») ,  ©. «.  hcurter  contre ;  choir. 
(Jf.)  Rester  tont  court. 

E&babrocar-se.  Y.  Predpitar-se ,  Dcspe- 
timr-se. 

EsBAKROMDAüfeiRO.  V.  Despenhadciro  9  Pre- 
ifitio. 

Euabrowoädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

E»BARRnxnAR ,  r.  n.  sc  precipiter,  se  jeter  de 
fcni  en  bat ,  dans  un  precipice.  (em)  Investir, 
Waoner,  sejeler  sur. 

fEsBARRdüTO,«.  m.  (t.  pop.)  folle  depense 
Wie par  vanile  oa  par  plaisir.  Fazer—s,ou 
**a  comea  de  — ,  faire  flores  :  depenser  avec 
tieei,  faire  une  depense  d'eclat. 

EtmicLTiBO ,  a  ,  p.  p.  de 

Esbeltar-se  ,  v.  r.  (p.  um.)  se  donncr  des 
paees;  toire  parade. 

EsitLTO ,  a  ,  adj.  Bveltc  .  dclic ,  dclicat ,  cle- 


Esbirro  ,  f.  m.  sbirre ,  arcber,  sergent , 
poussc-cul. 

Esuocar.  V.  Desembocar. 

Esuovädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Esbo<;ar,  v.  a.  ebaucher,  esqu isser,  tracer. 

Esud<;o,  $.  m.  *  ebauche,  esquissc. 

Esbofädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Esdofär  ,  v.  a.  cssoufller,  epouroonner.  11  est 
aussi  reciproque. 

Esbopeteädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Esbofeteär,  «.  a.  souffletcr  :  donner  des 
soufllets. 

ESBOMBARDEADO ,  A  ,  p.  p.  de 

Esbombardear,  v.  a-  bombarder  :  jeter  des 
bombes ;  foudroyer  avec  1'artillerie. 

Esborci.iado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Esborcinär  ,  v.  a.  ecorner :  rompre  la  corne , 
les  angles. 

Esboroädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Esboroar. 

f  Esboroamento,  $.  m.  hersemoot ;  action 
de  herser,  de  moller ;  broiement. 

Esboroär,  v.a.  berser,  molter;  broyer,  pul' 
veriser.  II  est  aussi  reciproque. 

ESBORRACHADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Esborrachär  ,  v.  a.  ecacher,  crever,  ecraser. 

Esborrado,  a  ,  p.  p.  d'Esborrdr. 

Esborralhäda  ,  t.  f.  (/.  pop.  et  auf.)  *epar- 
pillement. 

Esborralbädo  ,  p.  p.  d ' E*borralhar. 

EsDOURALiiADOiRO,  $.  «.  Y.  Varvedouro. 

Esborraliiar,  v.  q.  defaire,  eparpiller  les 
braises  ou  cendres  cbaudes.  Demoür,  meltre 
en  pieces. 

EsBor.uALHÄR-sE ,  v.  t\  s'ecrouler. 

f  EsnonnÄR,  9.  a.  6ter  la  lie  d'un  liquid« 
quclconque. 

Esborrondär.  Y.  Etbarrondar. 

f  Esbraguilhädo,  a,  adj.  qui  b  le  pan  de 
la  chemtse  hors  de  la  brayelle. 

EsBRAKQuiQADO,  a,  adj.  blanchalit. 

Esbba&eädo,  a,  p.p.  de 

Esbraseär,  v.  q.  choufTer  jusqu'au  rouge, 
enflammer.  (fi-g.)  V.  Afoguear. 

Esduaveaii,  etc.  Y.  Esbravejar,  etc. 

EsnRAVECER.  Y.  Embravecer  et  Etbravejar. 

EsBKAVfcJADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Esbravkjar,  c.  n.  tempeter,  s'etnporter,  Je- 
ler Teu  et  flamme.  Rugir,  en  parlanl  de  certaina 
animaux.  Se  dechainer  (/ig.),  en  parlant  du. 
venl. 

Esbrazear  ou  —zi ar  ,  etc.  V .  Eibroseor,  etc. 

'Esbrizar,  v.  a.  Y.  Apisoer.  {/ig.)  Sacri- 
fier. 

Esbulcar.  V.  Etburgar. 

Esbugalhado,  x,  p.p.  d'Eibugalhar,  et  adj, 
Olhos  — «,  yeux  sortis  de  la  tele. 

Esbugalhar,  v.  a.  (fam.)  Y.  Etmigalhwr. 
—  os  olhot ,  ouvrir  de  grands  yeux. 

Esbular.  Y.  Eibulhar. 

EsBULBADO,  a  ,  p.  p.  d'Esbulhor. 

f  Esbulbadör,  a,  adj.  et  s.  qui  depouille, 
depossede;  spoliateur. 

Esbulbäk  ^)|  v«  a«  depoailler,  spolierf  4«< 
poit€der« 

H 
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Esnüuio,  *.  wi.Npoliation  ;deposj>ession;de-  Escadea,  t.  f.  'grappillon  :  pelitc  grappe. 

pouille,  bicns  ravis.  i(.  V.  Detpojo.  Depouille-  "  f  Escadeädo,  a,  adj.  cn  forme  d'escalier 

ment.  inbgal,  qui  a  des  inegalitcs. 

EsBrRACÄno ,  a  ,  p.  p.  de  Escadelecer  ,  t».  n.  (p.  ut.)  V.  Dormilar. 

Esbiracah,  t\  a.  rcmplir  de  trous,  troaer.  Escadi.mia  ,  t.  f.  dim.  d'Escada.  Em  — ,  in£ 

Esburunado.  V.  Esborcinado.  ga  leinen  t,  avec  inegalite. 

Esourgädo  ,  A ,  p.  p.  de  Escadräö.  V.  Esquadrdo. 

Esblrgar  ,  v.  a.  peler,  ecorcer;  ecosser,  eca-  *  Escaecer.  V.  Etquecer. 

ler,  decharoer.  Escafeder-se,  v.  r.  (I.  ftterf.)  decamper 

EsButtiADO  ou  — xädo  ,  a  ,  p.  p.  de  fller. 

Esblciiär  Ott  —  lxar,  v.  a.  dcmantibuler,  Esca.  galiiar,  etc.  V.  Etcangalhar,  elc. 

disloquer.  Esel m dar,  elc.  V.  Btcambar,  Camkim', 

Escabegeär.   V.   Cabccear  et    Descdbecear  Trocar. 

(v.  n. ).  Escäimbo.  V.  Trocat  Cambio. 

Esc  ab*  che,  t.  m.*  marinade,parum :  »orte  de  Escaido  ,  a  ,  p.  p.  d*Escair. 

faumurc,  avec  du  vinaigre,  pour  conserver  Escaimesto,!.  m.  V.  Decadeneia. 

longlemps  le  poisson.  (fig.)  *Ruse,  ortiflee.  f  Escai6la,#.  f.  escayolle : corapositionavee 

*  Escabel.  V.  Etcabello  et  Etcamel.  laquelle  les  sculpteurs  donnent  au  sluc  l'appa- 
Escablllär  ,  elc.  V.  Detgrcnhar,  elc.  rence  de  la  pierre. 

Escabelüxho  ,  «.  m.  dim.  de  EscaYr  ,  v.  n,  echoir :  armer  n  temps  prefiu, 

Escadkllo,  m.  m.  escabcau  ,  escabcllc  :  petit  en  parlant  d'une  rente,  elc.  it.  V.  Descmr. 

banc  de  bois  sansdossier  ni  bras.  Escäi.a,  $.  f.  echelle  :  machine  formet  de 

f  Escabiüsa  ,  t.  f.  (I.  de  bot.)  scabieusc ,  suc-  dein  ruontanls  de  bois  unis  pnr  des  batons  poor 

eise  ou  mors  du  diablc :  plante  dipsacce.  —  dos  monier  et  descendre.  (/.  de  malh.)  — ,  lignedi- 

j 'ardint.  V.  Saudade.  —  dot  campos ,  scabicuse  vis.ee  par  degres,  par  mesurrs,  par  partte 

des  pres  et  des  cbamps.  egales  ou  proportionnclles.  t.  de  mus.)  — ,juc- 

f  Escabiöso,  a  ,  adj.  scabieux :  qui  rcssemble  cession  des  tons  de  la  gamme ;  la  gammc.  -, 

a  la  gale;  attaqud  de  la  gale.  porl  de  iner  oü  les  navires  qui  voya^enloalU 

EscAtinioLA.  V.  Etcabiota.  coutume  d'aller  se  rafralchir.  (fig.  mit.)  Liste, 

f  Escabrösamextk,  adv.  dune  manicro dif-  role  des  mililaircs  suivant  leur  grade  el  «■- 

lieile,  scabreuse.  ciennele,  pourleserviccetravanceruonl.fafli.) 

Kscabrosidadf.  ,  f.  f.  inegalite,  Aprele  d'un  Aclion  d'insister.  (fig.)  Depouille,  bulin  d'oM 

chemin ;  Aprelc  au  loucher,  rudesse.  Tille  prisc  d'assaut.  Route  d'un  navirc  (p.  «#.). 

Escabröso,  a,  adj.  scabreux,  dangereux,  (fig.)  Exportation  (des  marchandises,  etc.). 

difBcile.  Dur,  sau  vage,  rüde,  Apre;  raboleux;  —  franca,  (/.  de  com.)  ecbclle  franchc,  polt 

Apre  au  toueber.  Trane.  Fazer  — ,  faire  escale :  mouifler,  relicber 

Escabojar.     i    «  Etlrebuxar  dans  un  port.  A' —  vixta  :  (loc.  mit.)  on  \tib 

Escabulbar.  |      *                    *  d'une  escalade  teile  en  plcin  jour  et  avec  cot- 

Escacear,  etc.  V.  Etca*tear%  etc.  naissance  de  l'ennemi. 

Escacbado,  \j  p.p.  de  Etcarhar.  Escalada  ,  t.  f.  escalade :  assaut  d'une  piafit 

EsCACHAPiRftAS  (de),  adv.  a  califourchon.  avec  des  echellcs. 

E8CACHAR,  v.  a.  fendre,  separer  avec  vio-  Escai.ado,  \,p.  p.  d'Escalar.  adj.  OnledP 

leoce.  Arraeber,  separer  du  tronc  une  branche  des  poissons  qu'on  ouvre  pour  les  saler. 

d'arbre.  Rompre , briser,  metlre cn  pieces.  —  at  Escalad6r,s. m.  celui  qui  escalade;  qui 90- 

pernat ,  ecarter  les  jambes.  vre  et  prepare  les  poissons  pour  seeber. 

Esca(JO.  V.  Bscomso.  Esca lamento  ,  i.  m.  V.  Escaiada.  it.  L'arüoi 

KsciDA,f./l*escalier:degresinterieursd'un  et  I'eflel  d'ouvrir  et  de  preparer  les  poissoM 

ediüce  pour  monier  et  descendre  d'un  elage  a  pour  secher. 

l'aulre.  Monlee  :  petit  escalier.  —  de  md6,  Escalamocar,  etc.  V.  Etcalavrar. 

echelle.  -  de  Malhorta  ou  de  earaeoi ,  escalier  +  EscALAÖf  ,.  m.  •  m01llee .  mtrchet  degrt 

k  vis  ou  en  limacon.  Criadot  de  -  abaixo ,  do-  d'esca|icr.  (fig.)  Echelon ,  moyen  pour  s'elev* i 

mesliques  employes  aux  basses  occupations,  marchepied 

commo  culaJniers,  cochers,  etc.  Criadot  de  -  E8CALAR  v  Q  Mcaladcr .  alUqilCr,  empört« 

acvna,  domestiques  que  leurs  occupations  rap-  egca|ade               aycc  nne  ^  „   JJ 

procbenl  davantage  des  mattres.  Gente  de  -  ^ur    dans  (            .       }  ^„^^  ( Ief  ^ 

ol^  pnt  de  baseuige,  personnes  v.les  el  „uiei).  Fendre,  ouvhr  avec  uncouteau,e<t. 

meprisables.  -  do  portaJ6    (1.  de  mar)  esca-  T   ä       £     •            d                 ^ 

Her,  echelle  de  coramandemenl,  ecbclle  de  «              .                      ,    »     ,        **—•«• 

bord.  -*  dot  baUiot  para  o  eonvis,   (id.)  E^lavrado,  a,  p.  p.  de  ÄKfl/arror. 

echellcs  de  passavanls.  —  dot  guindatfret ,  dot  Esgalavraduha  ,  t.  f.  ecorchure. 

engenhot,  echelier.  Escalavräk,  t.  a.  ecorcher,  blesser  le^er» 

*  f  Esca  dam,  t.  m.  suile  de  pauvres  dans  un  ment  i  enleurer. 

enlerreraent.  t  Escälpa  ,  f.  f.  bauce  piquaole  tu  poiYJ 

fJtoi>Aiuff.At7aBdeie«UfryJ^l0fcalierf  long. 
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ia  ,  ff.  m.  (f.  de  gcog.)  Escaut .-  rmcrc 

le  des  Paya-Bas. 

ao,  a  ,  p.  p.  d'Bscaldar.  adj.  (fig.)  V. 

mdOy  Beteoso.  Galo—d'ugua  fria  tem 

9«.)chal  echaude  crainl  l'eau  froide. 

»dn,  ff.  m.  •  bassiooire. 

ICBA,  s.f.  action  d'echauder;  bru- 

5,  ff.  m.  *brülore  de  l'eau  bouil- 

k,  o.  a.  echauder:  larcr,  raouiller 

ia  chaude ,  y  tremper,  en  jeter  sur... 

er,  desaeefaer;  echauffer,  enflammer 

Ion,  les  desirs,  etc.).  *<•  V.  Rtcar- 

.  Abtmer,  delrofre,  mager  (p.  «#.). 

iA.  (inus.)  Y.  Bscmda. 

so,  o4f.  m.  (f.  da  ytfoin.)  scaiene  c 

I  irols  cotes  inegaux. 

,  #.  m.  (f.  de  mar.)  "cbaloupe :  petit 

e  mer  fort  leger  pour  le  aervice  des 

Itas,  a.  f.  pi.  (t.d'artü.)  coupure* 

manl  quatre  degres  en  arriere  des 

is  affQt»  marin*  poor  les  allcger. 

kno.  V.  Bscatclddo. 

»©,  a,  p.  p.  d'Etcalfar  et  oetf.  Ovo« 

wehes ,  CBufs  en  chemlse. 

>da,  f.  m.  coquemar :  rase  a  anse  et 

re  pour  faire  bouillir  de  l'eau ,  etc. 

itv.a.  chaufter  de  l'eau  dana  le  co- 

-  ewa,  pocher  des  osufa.  —  o  pdo, 

>  le  pain ,  le  faire  cuire  dans  un  four 
I,  de  sorte  qu'il  soit  brüle  avant 

tfRRio,  a,  adj.  (t.  burl.)  cruel,  de 

iractere. 

10  ou  Escalo,  a.  m.  V.  B6ga,  Borddlo 

■,  ff.  m.  escalin :  monnaie  des  Pays- 

14  sous. 

,  T.  Escala. 

.u>,  a.  m.  (t.dechir.)  scalpel :  in- 

e  Chirurgie  poor  disaequer. 

aio,  s.  m.  (f.  de  bot.)  chiendent  pied- 

nanne  de  Pologne :  herbe  gramf  nee , 

i. 

ao,  a,  adj.  (fig.)  aride,  sterile. 

i,  v.  a.  rendre  chauve,  faire  tomber 
t.  {fig-)  Rendre  aride,  sterile. 
a.  f.  ecaille  :  membrane  en  lame, 
8,  substance  dure  qui  couvre  les 
üb.,  et  qui  se  detacbe  souvent  par 

>  piece,  ce  qui  en  a  Ia  forme,  (fig.) 
et  pieces  d'one  arraure  posee  ftinc 

en  forme  d'ecatlles.  Ordern  da  — , 
re  deehevalerie  inatitue  par  Jean  II, 
Hie.  Butear  a  —  atrds  da  orelha  a 
fig.  fam.)  caresser,  cajoler  qucl- 

16,  a.  f.  action  d'erailler  le  poisson. 
l,  pi.  (J.  de  bot.)  squamationes. 
i  ff.  f.  femme  qui  ecaille  le  pois- 
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Escamädo,  a  ,  p.  p.  öEscamar.  adj.  Ecaill6  : 
a  qui  on  a  öle  lea  ccailjes;  finf  fleffc.  (pop.) 
Qui  a  Hlc  ou  s'est  sauve.  Ficar  — ,  (fam.)ap- 
prendre  ä  ses  depens,  etre  instroit  par  sa  pro- 
pre experience. 

•  f  Escamador  ,  ff.  tw.  celoi  qui  ecaille  le  pois- 
son. 

EscAHADuRA,ff.  f.  action  d'ecailler. 

Escamaldoar-se,  (I.  burl.  p.  Slff.)  V.  Esca- 
pulir-se ,  Escamar-se. 

EscamAr,o.  a.  ecailler:  öter  l'ecaille,  lea 
ecailles.  —  o  peixe,  (fig.)  tendre  fort  eher.  v.  ». 
Broder,  Iravailler  en  ecailles. 

Escamar-se ,  v.  r.  ( I.  burl.)  filer,  se  saorer. 
(fig.)  Sc  gendarmer,  a'irriter,  se  facher,  a'eloi- 
gner  de  quelqu'ün. 

EscAHBAt,  etc.  V.  Trocar,  Cambiar. 

Escahbeoeiro.  V.  EspinheWo  Cambra. 

*  Ebcamecbar.  V.  Chammejar. 
Escam£l,  ff.  es.  mandrin  i  outil  de  fourbit- 

senr  pour  polir  les  ep^es. 

f  EscImeö,  a  ,  miß.  ecaille  :  courert  d'ecail- 
les;  squammeux,ecailleux. 

f  EecAMiröRME ,  adj.  2  gen.  en  forme  de 
squamme ,  d 'ecaille. 

EscAMicBRO,  a,  adj.  sqoammifere  :  ecail- 
leux,  quf  porte  ecaille,  des s^uKmmuIea. 

EacAMf « ba  ou  —  azimha  ,  t\  f.  äfft«,  de  Btet- 
ma,  petite  ecaille,  squammule. 

EbCAMiSAR.  Y.  Deseamitaf. 

EscAMOniA,  f.  f.  (|.  de  bot.)  scammooee: 
espece  de  contolvulus,  plante  purgatire. 

Escamoneado,  a,  adj.  prepare  avec'la  acam- 
monee ,  qui  en  a  Ia  propriete\  p.  p.  de   ' 

EKcahore1r-be ,  v.  t.  (fam.)  se  facher,  se 
piqoer,  rechlgner.  * 

f  EscA«6mA.  y.  Etcamonia.  —de  Monpe- 
Iher,  *  cynantfue  de  Montpellier. 

f  EscartohIta  ,  a.  f.  escammenite  :  vin  de 
scammonee. 

Escahöso,  a  ,  adj.  ecailleux  r  compose  d'e- 
cailles,qui  a  des  ecailles  i  squammtfux. 

•  Escarjöücbo  ,  ff.  an.  reales  de  ce  qo'on  a 
mange.  J 

Escampado.  V.  Deeeampddo,  it.  p.  p.  de 

EscAnt»A*,e.  n.  cesser  de  pleorolrjae  re- 
mettre  au  beau ,  parlant  da  lempsL 

EscImpo  ,  p.  p.  irr.  d'Etcmmpar.  E$1d— ,  le 
tempaeat  clair,  le  temps  s'eefaircit.  i(.  t.m. 
(tntiff.)  Cessalion  de  plule. 

f  KaclHOtA ,  a.  f.  aquammule,  pellte  ecaille. 

■j-EscANÄDO,  a,  adj.  adulce,'ejarn>sl  nas 
jeune;  adroit,  cönaomme,  Helle. 

EscArcara,«.  f.  choae  oaverte,  manifeste. 
A*—  ou  da— ff,  adv.  ourertemenl,a  crccoutert, 
sans  voile;  sans  honte. 

Escancarado,  a,  adj.  Porta— +,  porte  toul 
arriere  ourerte.  p.  p.  de  * 

f  EscancarAr,  v.  a.  (I.  fam.)  osrrir  toot  a 
faii,  entierement.  —  off  omvidat,  (ßg.)  pretar 
l'orcille  avec  beaueoup  d'attention.  —  a  con- 
sciencia,  {fem.)  commettre  des  crime*  sans 
aueun  remords.  —  a  konra,  (id.)  seproslUuer. 

E&UKCARA»,  V.  ^fpafKOffi 
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•  Bscanca.  V.Sorte  ei  Esqutnca. 
KscAacÄDO,  a,  p.  p.  d'Escanear.  Fort  und, 

Beureui  dans. 

JSicarcaO ,  *.  m.  echanson  :  officier,  celui  qui 
sert  a  boire  au  roi ,  clc. 

•  f  Escakcar,  v.  a.  servir  du  vin  (aus  coiir- 
fites),  rerser  a  boire.  v.  n.  V.  Acontecer. 

•  f  Escajcaria,  f.  f.  echansonnerie :  lieu  oü 
est  la  boisson  du  roi. 

Ebcanceädo,  k9p.p.  de 

•fEscAMCEAR,  «.  o.  transvaser :  vereer  du 
Tin  d'on  rase  dans  on  aulre ;  donner  a  boire  a 
Üble. 

Esgahcbar,  v.  a.  ecarquiller.  — *e,  v.  r.  etc. 
V.  Beearranchar-ee ,  etc. 

Escasdalizädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Btcandalizar. 

+  EscASDALizADdR,Ata4/.  et  f.  qui  scanda- 
lise. 

Escardalizär  ,  v. a.  scandaliser  :  donner  du 
scandale.  (/I9.)  Maliraiter,  offenser. 

f  Escardalizar-se  (com, de),  v.r.  se  scan- 
daliser :  prendre  du  scandale ,  s'oflenser.  (fig.) 
Se  faeher. 

EsgIrdalo,  f.  m.  scandale  :  ce  qui  est  occa- 
sion  de  chute,  de  pcche;  eclat  que  fail  une 
chose  honteuse  a  quelqu'un ;  mauvais  eicm- 
ple ;  Indignation  d'uno  mauvaise  action ;  grave 
indeeence.  Pidra  de  — ,  pierre  d'achoppemcnt 
et  de  scandale.  —  pharisaico ,  scandale  qu'on 
prend  sans  raison,  cn  regardani  com  in  c  bla- 
mable ee  qui  ne  Test  pas. 

Escardalösamertb  ,  adv.  scandalousement : 
atec  scandale. 

Escardalosissimo ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Sscardalöso ,  a,  adj.  scandaleux  :  qui  cause 
du  scandale;  qui  y  porte.  OITcnsant,  choquant. 

EecAKDEA  ou  — ia,  f.  f.  sorte  de  froment 
trea-pur  dont  on  fait  un  pain  delicieux. 

Ebcardecehcja  ,  f .  f.  *  emportement,  trans- 
pert  de  coiere.  V.  Bxeandeteeneia. 

Escardecer ,  v.  a.  iiTiter,  faire  entrer  en  co- 
iere. 11  est  aussi  reeiproque. 

EacAMDEciDO ,  a,  p.  p.  6'Etcandeeer. 

•f  Escardiha  yia ,  $.  f.  (t.  de  giog.)  Scandina- 
▼ie :  U  Suede  et  la  Norvege. 

+  Escardirävos,  f.  m.  pl.  Scandinares  :  ba- 
bittnts  de  la  Scandinavie. 

f  Escardir,  v.a.  (p.  ui.)  scander  :  indiqoer 
la  mtaure  d'un  fers ,  le  mesurer. 

Escahgalbädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Escargalhar,  v.  «.  demantibuler,  casser; 
rompre,detruire. 

Escahcalbar-se,  «.  r.  se  demantibuler ;  se 
desunir,  se  dejoindre.  —  com  rito,  (fam,)  rire 
a  gorge  deployee,  crerer  de  rire,  rire  aux 
eclats. 

EecARGANBADiiRA  ,#.  f.  espece  de  crible  pour 
egrapper,  egrappoir. 

Escangashädo,  a  ,  p.  p.  de 

Ebcangahbar, «.  a.  egrapper,  egrener. 

Escajboado  f  a  ,  p.  p.  de 

Escarboär ,  c.  a.  raaer  de  Irts-prcs. 

EbCAMFRAno,  a  ,  ad),  decharoe,  qui  n  a  que 
la  peau  *ur  les  os. 
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Escani'niio,  t.  m.  secret  d'un  cofflrc,  eTu 
secretairc ;  räche ,  petite  cachette.  —  *, pl.ify 
plis  et  replis  du  cceur. 

Escaro,  t.  m.  (anl.)  escabeau :  marchepiedk»  ^ 

Escantilhaö,  $.m.  ecbantillon ;  etalon, nk^l 
sure.  De  — ,  adt.  (fam.)  k  la  bale. 

Escatada,  *.  f.  fuite  acceleree  pour  erkiey 
quelque  danger;  escapade,  ecbeppee. 

Escapädo,  a, p.p. de 

Escapär,  v.  a.  ( p.  «m.  )  saurer,  delivnr; 
echapper,  eviter  un  danger;  laisser  echapRer.     y 

Esc ap ar  (a,  de) ,  v.  n.  echapper,  fuir,  se  sis- 
rer.  S'ecbapper,  sorlir,  s'absenter  sans  tut 
aperf  u.  Echapper  de  la  memoire.  —  de  •#•,- 
por  uma  unha  negra^  ( fam. )  Pecnapper  bdlc 
—  a  alguem  alguma  cousa,  dire  quelque  cseie 
sans  s'en  aperceroir,  echapper.  —a  §J§mm 
uma  palavra ,  ou  especie ,  s'ecbapper,  Darlisl 
d'un  raot  qu'on  dil  sans  faire  attention. 

Escaparäte, a.  m.  *ehäsae :  sorte  d'anMin 
en  marqueteric ,  garnie  de  vilres  ou  crUUii 
pour  y  nie  Uro  des  images  ou  des  reliques.Sene 
d'arraoirc  oü  Ton  inet  des  ehoses  preoieastt. 
(/ig.)  V.  Escapalorio. 

Escapatüria  ,#./".     I  subterfuge,  eebasst* 

EsoAPATor.iUff.  m.   I     loirc;  faui-fajast 

f  Escape,  $.  m.  action  d'echapper,  dt  fair: 
fuite,  evasion.  Fuite  acceleree  pour  etiler  M 
danger. 

Esc a po  ,  a  ,  p.  p.  irr.  ü'Escapor.  mäj.  Sia»t» 
hors  de  danger.  Kitar  —  ,  etre  hors  d'afcat, 
parlant  d'un  malade. 

Escäpola,  $.f.c\ou  a  rroebet  («nlOEcksfl^ 
escale  maritime :  enlrepöt. 

Escapole  ,  adj.  2  gen.  ( (.  de  prat. )  exeoft; 
libre. 

Escapi  la.  V.  Eeeapaluria» 

Escapulärio,  t.m.  scapulaire:  parüeds»*- 
lernen t  de  quelques  religieux ;  morceau  d'tuii 
henite. 

Escapumr,  r.  n.  et  —SR,  r.  r.  se  glfssrr, 
s'echapper  des  mains ;  s'esquiver,  gagaer  u 
porte  san»  motdire,  liier, s'eclip»er,decaiaptfi 
sc  sauver. 

Escapi  Udo,  a  ,p.  p.  d'Escapulir. 

Escaql'eado.  V.  Enxadrfiddo. 

Escaqies,  $.  m.  pl.  cases  d'un  echiqs«ff 
d'un  dainier.  (1.  de  blasA  Echiquier :  ecadifiii 
en  carres. 

Escar  a  ,  x.  f.  (t.  de  chir  ^  escarre ;  croute  mt 
la  peau,  les  plaies.  etc. 

Escarabeo.  V.  EecarovHko, 

ESCARAPU.NCHADO,  A,  p.  p.  &£***•(•»&*• 
ESCARAFUNCBADÖR  ,  9.  m.  (fa.  /IBM.)  Celli  ** 

reut  tout  savoir,  qui  fourre  sen  nea  parteeL 

EscARAFCNcniR ,  v.  a.  (I.  fam.  etburL)  p*' 
ler,  frotter,  remuer  avec  les  ongle*  ,  les  doitt** 
etc. ;  chercher  dans  tous  les  reroins.  (/!#.)  S'*" 
former,  examiner,  se  mcltre  au  fait,  cuereber' 
connaltrv. 
Escauaiie>tar.  V.  Etcarme*lar. 

EscAftAML'VA,£.  f- 1'-  **«'•;  csranuouclic :  i^1** 
bat  de  partis  d  flache*  de  deux  anne*s>oi»Uiei* 
*  Combat  sirnulc  dans  les  jeux  public*. 


«.  ewarmMdMr :  combat- 
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,  fl.M.  nearmoodiear :  eelul 

epircMirMMbe. 

Escabap*lla,  «.  f.  dispute,  querclle  qui 
nienee  par  de  simples  paroles  el  flnil  par 
deseoupe. 

ESCABAPELLADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Iscam  apbllar ,  v. «.  egratiguer,  prendre  auz 
cbeveaz.  Eesrcber. 

Iscabapbllar-se, «.  t.  se  disputer,se  pren- 
dre aas  e*ere«x,  s*egraUgner.  S'ecorcber. 

ESCABAPSTEAB,  OtC  V.  Etabujar. 

f  Esc ab  ab , «.  f.  pJ.  ( f.  eTAis  f .  *af . )  escares  : 
ssöpfcvtes  soJitaires. 

fBtCABATALBADO,  A,«<tf.  (I.cfarli/.)  Wie, 
sui a  vne  Klare. 

Escabatalbo  ,#.».(  I.  ftVarftf.)  felure  dam 
BBeanon. 

ItCABAftuA.  V.  Caravelha. 

fSecABATftuio,«.  m.(t.d'kiit.  nml.)  scara- 
aee :  eoleoptere  searabeida.  —  do$  eetereot  ob 
tfCrrcortiro,  slercoraire.  —  fypMo,  stercoraira 
■aalaogisle.  ~so*fl«ro,boos»er.  —  fctJMt/ddo, 
Walter  lunaire.—  emgrado  dos  Egypeioe%  bou- 
ater  saere.  —  tatrtmo,  bousier  taureau.  —  de 
eernieulo  na  »hm,  bousier  nuchicorne.  —  das 
astira  Btirf  ,  bousier  du  furnier.  —  ronjptir- 
eaaV,  boaaier  gris  et  noir.  —naticome,  scara- 
he*  nasicorne.  —  kertüleo,  scarabec  bereu  lo. 
— de  eomieulo  forquilkoto ,  scarabee  brancliu. 
scarabee  a  longa  bra*.  —  ruivo 
ioiontke,  banneton  ordinal re.— pt*oe*iro, 
ImIoh.  Jfeyd  ata  — ,  Porome  d'eacarbot. 

lacÄRfA ,  f.  /.  (f.  da  xitir.)  blesaure  que  fait 
an  pieila  des  betes  une  epine,  une  ronce,  etc. 

Kjcarcalhäba.  V.  Gargatkdda. 

E*car$abo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Iscarc>r,  v.a.  chatrer  learucliea  au  mois 
•>  ferner,  en  öter  les  gaufrea.  it.  V.  Etgarear. 

Escircclla,  $.f. escarcelle.-grande  bourse a 
ftatique,  qu'on  portea  la  ceiuture.  Gibeciere: 
starte  pour  la  cbaaae.  Tatsette  :  armure  dea 
ctistes.  V.  Fralddfi. 

Emu  actio,  * .  m.  (f.  da  mar.)  petites  ondes 
artationnees  dans  la  mer  par  les  couranU; 
ufiet,  (trottet  vagucs.  {flg.)  Einbarras,  trop 
fnad  empresseraeut,  exces;  exageralion.  Fa- 
rn grmndei  — * ,  faire  ses  embarras ;  faire 
staueoup  de  bruil  pour  pvu  de  chose. 

E4CÄRCOA ,  f.  f.  ehoae  dure ,  raboieuse ,  Apre 
M  loucher.  a  Givre,  frimas,  gelcc  blanche, 
hrte  de  broderie  en  or  ou  cn  argem. 

Ekarcoädo,  a,  p.  p.  de  Escarehar.  s.m. 
>ane  de  broderie  en  or  uu  en  argeut.  adj.  V. 
Crrtpo. 

tCaCARcnÄR,  v.a.  (imus.)  friscr,  ertper ; 
Kudre  apre  au  toucher.  v.  n.  Geier  bianc. 

tEMUR^o,  8.  m.  —dm  colmeias,  (anf.) 
Cariton ,  la  saison  de  chalrer  lea  ruebea. 

&CARDCÄDO,  A  ,  f>.  p.  de 

EacARDEÄa,  e.  b.  öcbardonner,  sarrler  .•  dler 
^»  chardont  et  aulre»  herbch.  (fig.)  rur«cr;<lc 
■uu«aisaujeU,elc.).9.fli.^dM<  .V.  ErqucvdiaT. 
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EagabbIumi  t  ff.  m.  tarelolr :  lnalroment  pour 
tarcler.  r 

ErcabbccAbo  ,  a  f  p.  p.  de  Bsemriufmr. 
EscARDUCADda,  a,  f.  cardeor,  cardeute  de 
laine. 

Escarducar,  v,  b.  carder,  chardonner  la 
laine. 

EscareadAr  ,  *.  m.  tournevia  :  Instrument 
d'aris  pour  tourner  les  vis. 

*  Escarias.  V.  Iguariai. 

Escarifica^Aö  ,  t.  f.  (/.  de  ckir.)  teariflea- 
Uon  :  incltion  faite  sur  la  peau. 

Escarificädo  ,  a  ,  p.  p.  d ' EicorifieT. 

f  EscARiriCADöR ,  *.  m.  ( t.  de  ehir. )  acariaV 
caleur :  lanceltea  reunies;  Instrument  de  Chi- 
rurgie pour  faire  des  scariflcalions ;  poinlea 
aigufis  pour  iraiter  et  rcmplacer  Taetion  des 
sangsues,  pour  tirer  le  sang  d'unemaniere  in- 
sensible et  lente. 

fEscARincÄR,  v.a.  scarifler  :  deeouper. 
deehiqueler,  inciser  la  peau. 

t  Escariula  >s.f.(  f.  de  bot.)  eapeee  de  Iai- 
tue.  —  doce,  laitue  sauvage;  laitue  scariole. 
—  amarga,  endive ,  Chicoree  des  jardins,esca- 
rolc. 

t  Escariöso ,  a ,  adj.  (t.  de  bot.)  escarieux  .- 
secv  aride,  qui  fait  du  bruit  au  conlacl  (fruit, 
fcuille—  se). 

Escarlata  ,  f.  f.  ecarlate  :  cloffe  de  couleur 
erarlate. 

Escarlatf,  adj.  2  gen.  et  s.  m.  ecarlate.- 
couleur  rouge  fort  vive,  de  Lennes ;  de  couleur 
ecarlate.  V.  Escarlata. 

EscARLATiai,  t.  m.  sorte  d'ecarlate  dune 
couleur  inferieure. 

Escarlatisa,  aa>'.  et  t.  f.  (t.  de  mdd.)  scar- 
latinc  :  flevre  aecompagnee  de  rougeur. 

f  Escarlatino  ,kradj.{t.de  bot. )  ecarlate, 
couleur  d'ecarlate,  de  kenne«;  d'un  rouge 
eclatant. 

Escarheüta ,  s.f.  V.  E k armen to. 

Escarhemtado,  a,  adj.  que  l'expen'encea 
rendu  avlse;  fln,  experimenle,  qui  a  appris  a 
ses  depenses ;  repriniande,  repris,  corrige  avec 
rigueur.  p.  p.  de 

Escarmektär  (com) ,  v.a.  repriraander,  cor- 
riper,  reprendre  avec  rigueur;  maltrailer,  mal- 
mencr. 

Escarmt extär  ,  v.  n.  ou  —  se  (de,  fB,  eonO , 
v.  r.  H'inslruire,  se  corriger,  devenir  sage,  ap- 
prendre  a  ses  depens,  a  ceux  d'aulrui.  —  rm 
cabecaalheia%  acquerirdc  l'cxpericncc  aux  de- 
pens d'aulrui. 

Escarmlüto,  f.  m.  cxemplc,  experience  quo 
Ton  acquierl  a  sex  depens  ou  ä  ceux  d'aulrui. 
Avcrtisscmeiit,  repriinande.  Chiliment,  puui  - 
lion,  amende. 

Escauma^aO  ,  $.  f.  action  de  decharner. 

Escahnaüo,  a  ,  p.  p.  iVEtcarnar. 

KsciiiMAböu,  t.  m.  döchdussoir  :  inslrunirnt 
pour  decliausser. 

EscAitNiii,  c.  a.  (t.  de  chir.)  döchanicr ; 
docliautser  flr«  dfiits*.  Ktrarner  let  cuir».  \  . 
Dncurnar, 
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Esc\RNFrF.DftR ,  a  ,  *.  railleur,  moqucur,  qul 
bafoue. 

Escarxecer  ,  t.  a.  ou  —  (de*-  ,  v.  n.  bafooer, 
railler,  sc  moquerde,  se  jouer  de,  to urner  en 
ridicule ;  traltcr  injurieusement  et  aveo  me- 
pris. 

EscARif ecido  ,  a  ,  p.  p.  d'Escarneeer. 

Escarnecwe.ito.  V.  Etcarneo. 

Escarnecivel,  odj.  2  gen.  risible,  ridicule, 
qui  Sert  de  risee. 

EscArsko,  t.  m.  'derision ,  inoqaerle,  raille- 
rie;  roepri*  Injurieux.  (fi§.)  Jooet.  V.  Ludi- 
brio.  De  oo  pur  — ,  par  mepris,  derisoirement. 
Fazer—,  te  moqucr  de  quolqa'an,  le  mepriser. 

*  Escarmho.  V.  Btearneo. 
Escarnicadejra  ,  t.  f.  ralltease,  moqaeuse. 
EscARif icado  ,  a  ,  jb.  p.  &Etear*iear. 
Escarnicadör  , «.  ff»,  moquear,  railleur;  gc~ 

goenard. 

EscarkicAr  {de) , «. ».  (f.  fam.)  gogoenarder  • 
plaisanter  mal ,  railler  grossierement  ;  ralller 
par  habitade. 

*  Escarnido.  V.  Etcarheeido. 
Escarnjnho,  t.m.dim.  d'Escameo,  legete 

moqacrie  oo  plaisanterie. 

*  EscARNiüno ,  a.  V.  Etcamettdor. 
'Escarkir.  Y.Escarnecer. 

f  EscAro,  t.  m.  (f.  d'hist.  nat.)  scarc :  pois- 
son  du  genre  du  labre. 

Escaröla.  Y.  Escariola. 

+  EscarolAdo ,  a ,  adj.  effronte,  impudent, 
dehonte. 

Escarötico,  A,  adj.  [t.  de  mtd.)  cscaro- 
liuue  :  remede  caustique  qui  brüle  les  chairs. 

E$carpA,i.  f.  escarpe :  pente  do  fosse  du 
edle  d'one  place  au  pied  du  rempart;  taius 
d'un  rour  jusqu'ao  cordon. 

EscarpAdo  ,  k ,  p.  p.  d'Etcarpar.  adj.  Escar- 
pe :  qui  a  uno  pente  rapide ;  coupe  droit ,  de 
haut  en  bas. 

SEÄsÄ.  I—— .— 

EscarpAr  ,  t>.  a.  escarper  :  cooper  droit;  de 
baut  en  ha*  ;  couper  a  pic. 

EscarpeAda,  t.  f.  espece  de  pain  bis. 

Escarpe ar.  V.  Carpear. 

EscArpes,  #.m.  souliers  de  fer. 

Escarpiii,  a.  wt.  chausson ;  escarpin. 

EscarrAdo  ,  a,  p.  p.  de  Escarrar. 

Escarradör, f.  m.  cracbeur,  qui  crache sou- 
Tent;  craehoir,  rase,  botte  pour  y  cracher. 

Escarradüra,  t.  f.  *  crachcment :  action  de 
cracher. 

EscarramGss,  a.  m.  pl.  forte  de  ragoot  de 
mouton  en  hachis.  Gros  crachats. 

ESCARRA.ICUADO  f  A  ,  p.  p.  de 

EscARRAMcnÄR-se  (m),«.  r.  s'enfoorcher, 
se  mettre  a  califourchon. 

EscarrapachAdo,  a,  p.  p,  de 

EscarrapachAr-se,  v.  r.  ouvrir,  ecarter  los 
jambes. 

Escarrapic.ar.  V.  Dferrfurar,  Pintear. 

EscaiirAr,  v.  a.  et  n.  cracher  :  jeter  hors  de 
U  gorge,  du  pouinon,  la  salive,  etc. 


Escarro ,  s.m.  crachal :  salive ,  flegme. 

KscArva  ,  «.  f.  (I.  de  mar. ) '  ecarl :  joneli« 
«les  pieces  de  bois  boul  a  bout.  —  de  gttfi 
ecarl  a  croc. 

EscarvacAr,  etc.  V.  Eeeartar,  etc. 
.  Escarvädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Eicarvar. 

f  EscarvadOr,  a,  i.  celui  qui  gratte. 

*}*  Escarvadöcro,  «.  m.  Heu  ou  les  sanglien, 
les  loups  et  d'autres  animaux  grattenfla  tarn. 

f  Escarvadüra  t  f.  f.  I'acüon  et  Tenet  dt 
grauer,  de  fouiller. 

Escarvär  ,  v.  a.  gralter,  f rotter,  reim, 
creuser  avec  les  ongles ,  les  doigis,  etc.  T.  aV 
carar. 

EscarvAdo  ,  adj.  et  s.  V.  Etcarthddo. 

Escascar  ,  c.  o.  V.  Detcascr.  t. ».  S'eealar. 

EscAssamektk,  odt.  modiquement,  tTecBf- 
dicite,  avec  epargne,  sobreraent.  Avec  peite; 
diflicilemenl.  Mesquineraent,  d'one  (acooMt- 
quine,  chicheraent. 

EscasseAdo  ,  a  t  p.  p.  de 

EscasseAr  ,  e.  a.  donner  pea,  a  conlre-eajar 
et  d'une  man  lere  pcu  gracieuse;  lesiner. 

EscasseAr ,  v.n.  manquer,diminuer,deTS»Jr 
rare;  faiblir,  toraber,  discontinuer,  en  paiisjl 
du  vent. 

EscAssftz  ou        I   mcsquincne  ,    epupi 

Escasseza  ,  t.  f.  I  sordide,  avarice,  leiäK. 
Rarete,  di solle. 

EscAssissmo,  a  ,  adj.  tup.  de  * 

EscAsso,  a  (de),  adj.  court ,  borne,  en  tetif) 
quantite.  Court,  incomplet ,  qui  n'esl  pss  enütf; 
modiquc,  faible,  insufflsant.  Me*quin,  a*ll«, 
qui  depcnse  moins  qu'il  ne  peut.  —  «wcsfrt, 
faible  secoors.  Uma  kora  —ay  one  pfi* 
heurc. 

fEsCATELADO,  A,  adj.    CüVilka  — O,  (  f.  * 

mar.)  cheville  a  langueüe. 

•  Escatema  Ott      |    V.  Falla,  Ißefeito,  Dim- 

*  Escatima  ft.  f.   i        nuifäo ,  Engano. 
Escatim ädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

*  Esc ATi mar,  v.  a.  lesiner  :  user  de  ]**)#• 
Frauder.  Separer,  meltre  a  pari.  it.  Reprochtfi 
maltraitcr. 

•  EscAtola  oii      l  v  B   $l     Catet 
'Escatüla,  t.  f.  S 

Escacpil,  «.  m.  sorte  d'armure  de  cetitt 
donl  les  anclens  Mexicains  se  servaienlpoarK 
garanlir  des  fleches. 

Escäva,  s.  f.  Toss6  fait  autoor  d'un  artn 
pour  y  retenir  les  eaux;  l'action  et  Peffel* 
creuser  autour  d'un  arbre,  d'un  cep  de  vigs*. 

EscavacAdo  ,  A  t  p.  p.  de 

EscavacAr  ,  v.  a.  creoser;  briser  en  eciaft» 

Escavado  f  a  ,  p.  p.  d'E$catar. 

Escavadör,  t.m.  celui  qui  cave  autoor d'i 
arbre,  etc.  V.  Cavador. 

Escavadöra  ,  «.  f.  action  de  creuser  aal« 
d'un  arbre,  d'un  cep  de  vigne. 

Escavär,  v.  a.  (f.  d'agr.)  caver,  creoser  a 
tour  d'un  arbre,  d'un  cep  de  vigne.  Eioavi 
caver,  creuser,  rendre  crem. 

Escava-terra.  V.  Toopeiro, 

Escavcüue.  V.  Ktcabicke. 
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ilso,  k ,  adj.  qrii  a  «n  tlsage  de  de-  I     f  Escocftz ,  A ,  adj.  et  c.  EeössaH  •  cTäcotle. 
iv6riqae,  t«>te  de  morl.  p.  p.  de  f  Esc6cia  ,  $.  f.  (f.  d*  giogr.)  Eeosse :  partt 


iAr,  c.  «.  d£charner,  convertir  en 
faire  maigrir. 

jtda  ,  $ .  f.  ( f.  df  min.)  schälithc  : 
iree  qui  repr£sente  la  Jambe  d'un 

ulft.  V.  Chammejar. 

trlHTHO,  f.  m.  f  /.  de  bot. )  schenante 

orant :  plante  graruinee. 

tzA,  a.  f.  (i.  da  6oi.)  squine,  esquine, 

tne  medicinalede*  jndes.— baitarda, 

ine  ( p$eudo-china ). 

öijene,  #.f.(f.  de  6of.)  eschinomtne, 

isitive.  —  aV>  Brasil,  sensitive  com- 

cie  pudique. 

i,  eie.  V.  Eicola,  etc. 

x> , f.  «t.  (f.  d'Afrf.  naf. )  scinqoe  ou 

:  erocodile  terrestre,  espece  de  le- 

;a  ft.f.  ( t.  de  bot.)  sclaree,  orvale, 
je,  bon-Henri :  plante  medicinale. 
:ctn ,  *.  a.  6claircir  :  rendre  clair, 
:l*lrer,  debrouiller,  clarifier.  ( flg. ) 

illustrer,  (id.)  Eclaircr,  illuminer  : 

le  la  luintere. 

«in,  v.  n.  commencer  ä  faire  jour. 

er,  se  manifester  avec  eclal.  — #e, 

loblir;  s'illustrer,  se  distingucr;  s'e- 

arlant  du  temps. 

xjdamexte,  adv.  avec  beaueoup  d'6- 

»biesse,  de  grandeur. 

xioo ,  a  ,  p.  p.  ii'Esclareeer.    adj. 

üstingue,  noble. 

recimexto,  «.  m.  6claircissement  : 

ii  de  ce  qui  estobscur;  Illustration. 

ieur,  lumiere.  (/lg.  p.  us.)  Eclat,  splen- 

*e,  reputstion,  noblesse. 

ricwM  ,*./".*  esclavage :  demi-cercle 

ies  sur  la  gorge. 

lö,  s.m.  Esclavon  :  natif,  babitant  de 

ile. 

sa,  s.  f.  pelerine,  esclavinc. 

tönia  ,  «.  f.  (/.  de  giogr.)  Esclavonie: 

la  ilongrie. 

mto,  a  ,  adj.  et  t.  V.  Esclavdö. 

.  V.  Ecluta ,  Adufa ,  Comporta. 

tiiio,  s.m.  'raffinerie  de  salpetre. 

>,  A,p.  p.  ii' Escoar. 

dAvro,  t.  m.  canal,  tgoat  pour  l'e- 

t  des  eaux. 

ia  ,  etc.  V .  Escoda  et  Etquadra ,  etc. 

U3TBAR,  etc.  V.  Etquadrinhar,  etc. 

khto,  t.  m.  6cou  lernen  t;  clariUca- 

ition. 

,  9.  a.  rerser  doucement  d'un  vasc 

alre;  clarifler,  fJItrer;  faire  ccouler. 

«t ,  v.  r.  couler  insensihlcment.  (/ig.) 

ir-fe.  {pop.)  S'esquivcr,  decamper  a 

te. 

,  f.  f.  pl.  (f.  de  mar.)  oxtremitös  dos 

;,  —  do  fundo  d'um  mir io,  borda^cs 

«In  fowcl  d'un  vnisM'.vi. 


partie 

septentrionale  de  la  Grande-Bretagne. 

Escoda  ,  s.  f.  laie  ou  laye  :  marteao  brettete 
et  dentel^  de  tailleur  de  pierre. 

Escodädo  ,  a  ,  p.p.  d'Etcodär,  et  adj.  Sapa- 
tos—s,  sonllers  de  rcau  salsse,  de  reaa  en 
fafon  de  daim. 

Escodar,  v.a.  layer  •  tailler  la  pierre  iveo 
la  laie.  Cbamoiser  (le  rean ,  etc.)  da  cdt6  du 
poil ,  le  preparer  en  facon  de  daim. 

Escodeado,  A,p. p.  de 

EscodeAr,  v.  a.  ccroOter;  chapeler.  —  «r- 
vorety  ecorcer  des  arbres. 

Escoiceär.  V.  Escoucear. 

•EscÖifa.  V.  Coifä. 

EscoimAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

EscoimAr,  t>.  o.  exempter  d'ane  amende  a 
laquolle  bn  a  etc  condamne. 

•  Escol,  t.  m.  V.  Eseolha.  it.  *£lite  :  oe  Q^il 
y  a  de  meilleor,  d'excellent,  etc. 

EtfcöLA ,  t.  f.  ecole  :  Heu  oü  Ton  enteigne  • 
lire,  Ies  belles-lettres,  Ies  sciences,  Ies  trts, 
etc. ;  secte ;  doctrine  de  quelques  pirticdilers , 
ceux  qui  l'adoptent;  man  lere  d'nn  peintre  fa- 
meux ,  peintres  qui  Tont  suivie.  — l  menoret , 
basses  classes. 

Escol A r,  *.  m.  6colier,  etudiant :  cclni  öui 
va  a  l'^colc,  a  Tetude.  adj.  2  gen.  Scolasti- 
que  :  de  l'ccole.  Pcixe  —  »petit,  menu  poisson. 

f  EscolAstica  ,  s.  f.  scolaslique  :  tbe'ölogie 
scolaslique,  melange  confus  de  philosophie  et 
de  theologic. 

Escoi.Asticamknte,  adv.  scolastlqnement : 
d'unc  maniere  scolastique. 

f  EscoLASTicisxo ,  s.  m.  doctrine,  secte  des 
scolastiques.  % 

Escolästico  ,  a  ,  adj.  scolaslique  :  de  l'icole, 
qui  lui  apparlient;  auteur  qui  a  traitc  de  la 
thdologie  scolastique.  Theologia—a.V.  Etco- 
lattica. 

Escoldrindar,  etc.  V.  Etquadrinhar. 

Escölda,!. /".  'choix:  aclion  dechoisir;  *Iec- 
tion  d'une  chose,  dune  personne,  de  prefe- 
rence  a  une  ou  a  plusieurs  autres;  la  chose 
choisie  elle-mcme.  Elite,  (fig.)  Liberto  de  choi- 
sir.  Ä  —  teja  tua,  choisissez.  A'  — ,  au  choix. 

Escolhedör  , «.  m.  celui  qui  choisiL 

'Escolheita.  V.  Eseolha. 

Escolbeito,  p.  p.  irr.  (ant.)  de 

Escoliikr,  «.  a.  choisir,  e^lire;  faire  an 
choix;  prdfercr  une  chose,  une  personne  a 
une  autre,  a  d'autrcs,  apr£s  examen;  trier, 
choisir  entre  plusieurs.  —  trigo,  orrdx,  legu- 
mm,  vic.y  nelioyer,  emonder  Ies  ordures  au 
froment,  au  riz,  aux  legumes,  etc.  A— ,  au 
choix.  Quem  bem  ettdemal  escolhe,  pormal 
que  Ihe  venha  näo  te  anoje ,  (proe.)  celui  qui 
quilte  tin  bien  pour  prendre  un  mal,  se  plaint 
a  tort  s'il  lui  vient  mal. 

Escouir.R-SF. »  v.r.  paus,  etro  choisi.  Eteo- 
Utrräo-sv  us  hommsmais  ralrnlvs....  011  choisit 
I  Ies  bominos  l*s  nlns  l;ra\t"»... 
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Eicottiiii.i.  f. ; !  (I.  de  tu/irr  'bltttmt  od 

petiles  bittet;  sep)  d'ecoutei.  —  dai  adrlcal. 
n-\,i  des  dristri.  —  dal  anuraitai,  laqueU  I 


EscDitinO,  A ,  adj.  qui  royage  librtt ,  degage, 
uns  suile  ni  bagane. 

tscoiiLU».  i.  f.  ,(.  de  mar.)  ecouillle :  trapp« 
dam  le  lillao  pour  y  descendrr.  —  OTaMde, 
prsnde  croulille.  —  dt  proa,  ceoutille  de  li 
[inie  auicables,  —  de  poppo.teoulille  de  l'ar- 
rirte.  (Juartaü  da4  —I,  pantiMUi  de«  «cou- 


]."  .iiuii.,'i,  •.m.  [i.'ic  mar.)  '  ecoatitle  d 

fEKOTlgHO,  i.  ■.  scotlame:  ntr.it  de  Jean 
Scott,  qui  admel  let  forma Klei  ou  qualtles  me- 
taphyiiqueraenl. 

+  EscotIita,  i.  m.  icoliile,  parlisan  de  Scott. 

Esco-rouiA,  i.  [.(t.de  mtd.)  scotomie  s  ma- 
lad is  dea  jeui;  fertige  aveo  obscurciüemenl. 

EscoccjADO.A.p.p.de 

Escodvah,  v,  a.  degonder. 

EstOUCEiDO,  A,  p.  p.  de 

+  Escul'ceA*  ,  e.B.  ruer,  laneer  des  coups  de 
■■led  ,  reg  im  her. 

EscouciniiAdo,  A,p.  p.  de 

t  E«otcisnJ»,  v.  a.  (rtq.  mallraller,  bles- 
leravec  des  coups  de  picdreilires.  o.  ».Lan- 
ier beoucoup  de  coups  de  pied. 

Escousah.  V.  Eaciuar. 

EbCOUVINS  DuEsCQtVCS,!.  im.  pt.  (f .  de  Mar .) 

ecobans,  eculiier*  i  traut  (  dnns  la  ptou-u  du» 
(aiiteau  ]  pour  passer  le  cable  de  l'ancre.  Pdm 
ou  oj/umnoi  doi  — ,  apötrc». 

Escova  ,i.  f.  broiso,  »ergetle.  —  com  cabodc 
pao  paro  iimpar  o  /undo  do  nfleio,  '  garuL 

Ebcovaoo,  a,  p.  p.  de 

rergeter.  (fa,  iurl.] 


Etm«ilno,i,«>.  fj.de 

+  EsCBAiiiABi , «.  fl.  eecUier  i  reti 
f/tfl.)  Assujeuir,  «»oir  (od  u  d 

Eicaito,»,».  »eine,  eapüt: 
>a  über«;  qnl  est  cn  cipiiiite;  i«~f 
«erritude,  assu)elti ,  sooi  la  dejwi 
miltre;  aisajetü  i  une  pastien  — 
faera,  ■■-■  r.  .■  'I.'  v .  p«rolef  qui  lal 
raent.  Sar  SM  — ,  Mre  trea-attaebt 
domeiltques,  1  sei  detoiti,  cn  • 
clre  esclare,  ires-astujetti. 

+  ■  EsCKATOKi  ,  i,  f.  ep«  do  flu  i 
EKuATOäümo,  ».  f.  dim.  ffEtcn 
EscRBütriTO.  V.  BxtTtmtnto, 
'  EscBEPIiniüBl.  V.  Ftrr iranin 
'  EscHEr-iE».  V.  Eirrerer. 
Escheteddk.  V.  K icrr riakador. 
EscretCmte,  i.  m.  ecrliafn ,  eopi 


W[Mt).1 


EsCItKTllt,  I 

former  des  [pures,  des 

lettre,  uno  missite.  —  o»  Bfwtfols 
tb(.)  coullsquer  les  blens  dequrli 
ronse ,  ecrire  sur  le  bronic.  —  na  i 
ur  le  table,  —de  proprio  pueSo, 
1,1  in.  —  ntm  rnrvilu  Klima  ptirntr, 

E3cüKitn-sK.p.  r.  s'ecrirei  Stre, 
crlt.  Se  correspondre  par  lellres , 
>spondauce.  S'inicrire. 

t  EscbeyIa,  i.  f.  —dtealafale,  i 


EsoHFvixutn,  i 
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A0M9ABO  v  a  v  f.  p.  de 
Escoacia  ,  e.  «.(f.  *>  ptinl.)  petadreen  rac- 
eoarci. 
EscoacBAno ,  a  ,  p.  p.  de  Escoretar. 
EscoacauDOt, «.  a».  celui  qui  ecorcbe,  etc. 
Escorcbameiito  ,#.«*.  action  d'ecorcber,etc. 
DepouillemenL 

Escorcbar,  e.  a.  ecorcer;  ecorcber.  (/la.) 
Deponiller.  —  o  povo9(ßg.)  vexer,  opprimer  le 
•eaple,  le  surcharger  d'impots.  —  0  segredo, 
[ü.)  arraeber  an  secret  a  quelqu'un. 

Escorcioneira ,  t.f.  (f.  de  bot.)  scorsonnere : 
nbifis  nolr,  plante  potagere. 

Escotco,  a.  «*.  (f.  de  feint.)  raecourci :  effet 
de  la  perspective  qui  raccourcit  les  objets  vua 
ee  face ;  art  de  les  representer. 

Escöbjmo,  i.  m.  (I.  de  bot.)  scordium,  ger- 
■aodree  aquatique  :  plante  medicinale. 

Esgöria  ,  f.  f.  scorie :  substance  vitriflee ,  qui 
uge  sar  la  surface  des  metaux  fondus;  laitier, 
■tebefer.  (ßg.)  '  Rebut,  He :  ce  qu'il  y  a  de 
sta  vil  dans  ehaque  especc. 

Escoria* ,  etc.  V.  Excoriar,  etc. 

E*corificac>ö ,  f.  f.  scorilicaüon  :  action  de 
rtdoire  en  scorie. 

Escoripicädo ,  a  ,  p.  p.  de 

Eslorificar,  v.  a.  scoriUer :  redoire  en  sco- 
rw. 

Escorificatorio  ,  f.  m.  scoriflcatoire  .*  tet  ou 
feuelle  ä  scoriüer. 

Escorjar.  V.  Toner  et  Etgorjar. 

Eücorxaiia.  V.  Cornada. 

Escor. sa  do  ,  a  ,  p.  p.  de 

Escorsar,  v.  a.  Trapper  des  cornes;  donner 
u  coup  de  corne.  (ßg.)  Maltraiter,  irailer  avec 
■epri*. 

Escorsicuädo,  A,  p.  p.  de 

f  EsLotuMOJÄii , v.  a.  frapper  avec  de  petites 
esraes. 

Escoroär.  V.  Detcoroar,  Detmantelar. 

f  EsionooüMiA ,  i.  f.  ( t.  de  bot.)  germandree 
ilavage ,  sauge  sauvage ,  sauge  des  bois :  plante 
Ubiee. 

f  Escorpkma  ,  s.  f.  (I.  d'hitt.  nat.)  rascasse, 
Korpene  :  poisson  thoracique.  —  parda,  rar- 
rueu  de  mar  ou  eantarilho,  rascasse  porc. 
—  attrmelkada  ou  porea  marinha,  rascasse 
Iruie.  —  tolanle,  rascasse  volante. 

Escorpiaö,  8.  m.  scorpion:  insecie  aplere,  ve- 
limeui,  lerreslre;  signedu  zodiaque;  catapulte 
auouelle .  uaebine  de  guerre  des  anciens.  Es- 
torpiöet ,  pl.  sorte  de  fouet  en  forme  de  queue 
ee srorpion.  —  do  mar  do Horte,  scorpion  de 
»er, poisson  du  genre  du  colte ;  crapaud  de  mer. 

Escor pio.  V.  Escorpidö. 

tEttORPidA,  $.  f.  J.  de  bot.)  chenillelte.* 
plante  legumiiieuse. 

Escorkäi-uas,  f.  f.  pl.  baissiere  :  resle  du 
>in,  eir. ,  pre*  de  la  lio. 

t  Kv<)i;i:n»ur.\ ,  t.  f.  la  porlion  dt*  liquide 
quirc»tc  apre«  la  mesure,  ci  qui  dcgoutic  dans 
fentonnoir  ou  ailleur*. 


EMOUtMaMQo,  a,  etjL  gUaaaml  1  qvJ  Mappe, 
qvl  glisse  alsemeat. 

EscORRBGAelo,  a  ,  adj.  glissant :  Mr  qooi  en 
glisse  aiseinen  t,  sans  pouvoir  ae  lenlr  ferne. 

Memoria  —  a9  {fg.)  memoire  fälble,  qui  ne re~ 
üent  pas. 

Em-orrecadöoro,  f.  m.  endroit  glissant, 
casse-cou. 

Escorregadella.  (pop.)  V.  Escorregodura. 

Escorrecadüra  ,  f.  f.  glissade :  action  et  effet 
de  r I isser.  (/ty.)  "Faux-pas,  faule. 

Escorregametto ,  f.  m.  glissement ,  glis- 
sade. 

Escorregar,  v.n.  glisser,en  parlantdu  pied, 
d'un  corps  qui  coule  sur  un  corps  gras  ou  uni ; 
faire  un  faux-pas.  S'echapper,  se  glisser  aise- 
raent.  (/ly.)  Couler  facilement,  s'echapper,  en 
parlant  du  lemps,  etc.  [id.)  Dire  ou  faire  quel- 
que  chose  par  inadvertance ,  faire  un  faux-pas. 

—  a  lingua,  dire  quelque  ebose  inconsidere- 
menttsans  reflexion,  avec  Knprudence.  —  da 
memoria ,  s'eflacer  de  la  memoire,  sortir  de 
l'idee.  —  na  pratiea  a  outro  propotito,  faire 
dans  le  discours  une  transition  insensible; 
passer  d'une  matiere  a  une  autre. 

Escorregävel,  adj.  1  gen.  V.  Eteorregadio. 

Escorreito  ,  a  ,  adj.  (t.  pop.)  sain ,  bien  por- 
tant,  qui  n'a  point  de  mal,  qui  n'est  point 
blesse.  Säo  e  — ,  sain  et  sauf,  sain  et  enticr, 
sans  aueun  defaut  corporel. 

Escor r er  ,  v.  a.  epuiser,  vider  jusqu'a  la  der* 
niere  goutle;  laisser,  faire  ecouler  ou  couler. 
{t.  de  mar.  ant.)  Cöloyer. 

Escorrer,  r.  n.  dcgoutler :  tomber  goutle  a 
goutte;  decouler,  ecouler,  en  parlant  d'un  li- 
quide. —  de  ou  em  «uor,  ölro  tout  en  suear. 

—  em  sangue,  etre  degoutiant  de  sang. 
Escorrido  ,  a  ,  p.  p.  d'Kfcorrer. 
Escorropicrädo,  a  ,  p.  p.  de 
Escorropichar  ,  v.  (i.  (/.  burl.)  boire,  avaler 

jusqu'a  la  derniere  goutle. 

Escortixädo,  a  ,  p.  p.  de 

Escortiüär  ,  r.  a.  (I.  de  fort.)  garnir  de  cour- 
tines. 

Escor va  t  s.  f.  *bassinet;  amorce;  pondre 
qu'on  met  dans  le  bassinet. 

Escorvädo,  a  ,  p.  p.  de  Eseorvar. 

Escor  va  dör,  s.  m.  insirument  pour  amorcer 
un  canon. 

Escorvar.  v.  a.  amorcer  :  garnir  d'amorce 
(un  fusil,  etc.)* 

Escorzonkira.  V.  Escortioneira. 

'  Escorf.dlra.  V.  Queimodura. 

•  Escoskr.  V.  Dcscoser.  ,/iy.)  Ferirt  Apoutar, 
Magoar. 

*  Escosimento.  V.  Damno,  Ferida. 
Ekcüsiote.  V.  Etfusiote. 

E sco ta  ,  8.  f.  ( t.  de  mar.)  ecoute :  cordagc  a 
deux  branches  pour  lendre  les  voiles.  Largar 

—  por  mao,  Hier  loule  l'ecoule.  —  de  tolavtnfo, 
ecoute  de  revers.  —  interior  d'um  cutello, 
ecoute  des  cluines. 

Ema>te,  i.m.  ecot,  quole-part;  Portion  do 
|  depense  (de  table,  etc.)  qua  ebaeun  pajre. 
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«■  d'argrnt.  (|iff.)  Bouclier,  Mm*,  cglde, 
»ppui,  piolemion.  —  Imi,  «usson  i  tcu 

f*xtrtar  <f— ,  ecuwmner,  «W  M  ecusson. 

K«;  i!  um  SM««  ,  MB-  V.  Eiqundi  inAm-,  ein. 

■EsaiiKsusEiii*.  V.  EKsreiunrtrs. 

'  Enci'iTiK  >  elf-  V.  Ktcuiar,  eic. 

fK*tiinrii»,J.  f.  J"'-  ('■  d*  ■»»!*■)  escola- 
■Jati  Kits  d'Eiculape. 

Esci'Lino,  i.  m.  ((.  dt  m»l*.)  Esculape  i 
dieu  de  li  medfcim-,  (jmfl.)  r'Miwui  raedecin. 

E«cixin.  V.  ÜKolor. 

I  EsCUUAt.  V.  /nciifau. 

'  EKüLDitiNiitn,  eic.  V.  Eiquadt  inhue,  eic. 

+  E«i:Usiu,  1  ,  adj.  alimenleui ,  ijui  nuur- 


t  EucuUtü.  V.  Eievlo  botUria. 

tbPWil  «■('-  deiui.]  raaftonniet 
clUlii|iiirde  chtnl.cliaiaiftH'  il.eialin 
Itnirj,  cIk'iic  (iroi:.  p^lil  ebene. 

EstitriDu ,  • ,  p.  p.  d'£ie*Jpir. 

Emxlpiuqb.  V.  KtatlWr. 


■  .  N 


MdpUM  ;  celgi  (|ui  sculple 


EscuLTUli ,  I.  f.  sculplurr  i  jr(  de  sculplcr 
•uirixe  de  iculpieut:  cUelure. 

EstuKt,».  f.  i 
t'eau,  sur  IM  lii|ueu 


f.  ecnin«  i  ejprce  de  moussc  s 


res  foiiduts.  </ij.)  iicorir.,  lic,  rcbul. 

(«ODHlStnu ,  J.  /.  ecuwoirc  :  uslen-Mle 
■aritiiie,rlr.,p«rccdt  iruus  MMr  bcuiiiut. 

EscuHiuu,  i,  p.  y.  d'Eimmor. 

■f  EstunADd«,  t.edj.lP-  w-j  Äcumeur, 
teunw  (  tcumeui ,  qua  jede  ,  gui  pousse 


KmiUCtB,«.  a.  obtciimr:  rem 
[»mir.  |^j|.)  — ,  diminuer  reckt,  rt 
brülmii;  offusgucr  U  raison,  l'en 
deerier,  deerediler. 

Encvtccu,«,  b.  tebirt  utd.n 

Esti'iitciR-SE,  e.  T.  tfobKurcir, 
pirlmldu  teinps;  s'etlipier.  Ifj.' 
EuriEUDu,  »,■-■-  i'Etcurrrn 
'  EKDauiiä«.  V.  wnnn  [>  i 
■  Estunii*.  V.  JfrmrHMr ,  Em 
EicuitiDiDi ,  i.  f.  obscurileh  pri< 
mii'ft;  omhre  fpaisie  dun  boii,  eii 
i,  delaul  d'ordre  dmc  ■ 


rurtie  dun  uijsltre 


«if» 


rnienl  de  ti 
EsLvwnid ,  «.  /.  strande  obscuriii 
(/lo.]  Obscurile  dB  atjle,  etc. "  fiilti 
i.-i  i  aissiMO ,  *,  adj.  nip.  de 
EsdJnQ,  i,  adj.  obtcui,  sombro, 
(jlf.JPM  connu,  de  ba.se  MttUI 
i  enlendre ,  i|ui  s'tipriiue  iirc  r 
npimrilt  Da  le  dit  des  parliei  : 
■I  ui  iie  wnt  pas  ecUirces.  — ,  sorat 
nnir,  fonce,  pirlinl  des  couieun. 
poine  k  »oir,  i  diiLinguer.  (fa.)  1 
melaiiculique,  luijubre.  I'di  —a,  > 
Cor  — o,  uouleut  abscure,   »idI 

ii oir.  U  rlam  c  — ,  le  cltlr  obscur  ■ 
lellfl  i]ue  produil  Ii  [umi^re  eil  i 
surtaces  qo'ulle  frappe,  et  rn  Ii 
I'oinbre  Celles  qu'elle  nr  ftappe  (■  i 
EsluhO,  i.  m.  obscurclssemcnl 
-,  reswtdaui  l'oubli.  M 


Karmolre  en  marqueterie,  etc.,  avec  p!u-  [ 
eompartlments  en  dedans.  Bare  au  a  ren- 
•  des  papiero.  Cabinet,  etude.  Comploir 
gocf  ant.  Greife :  bareau ,  etude  oü  Ton 
les  registres. 

;it*ea  ou  —  ptüra ,  f.  f.  *criliirc :  action 
t  d'ecrire ;  ecrit,  ce  qui  est  ecrit.  Acic  pu- 
mU  par-devant  noialrc.  — ,  ecrit,  parole 
u;  les  livres  saints,  la  Kiblc.  —  faoroetaj 
re  leinte,  l'ancien  et  lo  nouveau  Tcsta- 

—  de  frelamento,  charte-partie.  —  de 
eotüjo,  compromis ,  acte  de  coinprorais. 
ptra  oa  moratoria,  lettre  de  repit,  sur- 

trnJEAciö,  f.  f.  lenue  de«  livres  de  com- 
,  etc. 

iitürado  ,  a  ,  p.  p.  de 
tiTDRiR, «.  a.  coacher  sar  les  livres;  te- 
livres  de  commerce.  Instrumenter,  faire 
les  public«  par-deranl  notaire. 
LiTvaiB-sE,  e.  r.  s'cngager  par  un  acte 

e. 

hptdrario,  f.  m.  tenenr  de  livres.  (anJ.) 

ie  consorame  dans  les  livres  saints. 

»ciiTCRiTico,  a  ,  adj.  de  l'Ecritare  sainle, 

ncerne  l'Ecriture  sainte. 

livasia,  t.  f.  •nolariat:  fonetion , emploi 

airc. 

tivAMNDA ,  f.  f.  ecritoire  de  cabinet.  V. 

amia. 

iivAü,  i.  m.  notaire,  tabcllion ,  greffier : 
rqui  passe  et  qui  reeoit  des  acles.  —  do 
o  9  notas ,  notairo  public.  —  da  camara, 
aire  d'une  mtinicipallte.  —  da  puridade, 
grand  notaire  ou  grefflcrroyal,  qui  ecri- 
s  lettre*  closes  du  roi ;  secretaire  du  roi. 

ICaOFULÄhIA  OU  ESCROPHULÄRtA  ,  *.  f.  (  f. 

.)  scrophulaire  ou  scrofulaire  :  planto  de 
ynamie  angiospermie.  —  doi  rios,  scro- 
t  aquatique,  betoine  d'eau,  berbe  du 

—  nodosa  ou  ftiida,  grande  scrofulaire 
une  ou  des  bois;  scrofulaire,  herbe  aux 

{lies. 

türcLAS ,  t.  f.  pl.  (f.  de  mfd.)  ecrouelles, 

les. 

toroLAso,  a,  adj-  scrofuleux,  qoi  a  des 

let,  les  ecrouelles;  qui  cause,  qui  ac- 

igne  les  ecrouelles. 

iöfulo,  t.  m.  scrupule  :    poids  do  24 

,  oa  24*  parlie  d'une  once. 

ioto  ,  t.  m.  [t.  d'anat.)  scrotum  :  bourses , 

ranes  qui  enveloppcnt  les  testicules. 

1BKLAR.       I   v  Eterufmii*ar. 

IOPU1.EAR.       | 

iupbijkAdo,  a  ,  p.  p.  de 
icpclizär,  9.  a.  causer,  inspirer  des 
lies  (f».  «*.)•  *•  tt-  Au>ir  ,,cs  scrupules. 
scrupule,  repugner  ä  faire  une  chose. 
iu>clo,s.  m.  V.  Esrrtyuh.  (fig.)  Scru- 

doule,  iuqiiietude,  trotible  do  la  con- 
«  qui  feit  regarder  romiue  faule  ce  qui 
U  pas,  ou  couinic  crime  une  fault;  legere; 

de  la  conscience.  (id.)  Soin  minutieux. 


Faier  —  da  daniar,  etc.,  ie  faire  scrupule  de 
danser,  etc. 

EscRurcLösAirtsTE ,  adv.  scrupuleusement : 
d'une  maniere  serupuleuse,  niinutieose,exacte. 

fEscRcrcLOsiDADE,  t.  f.  scrupule  :  grande 
exaetitude. 

Escrcpulosissimo,  A,  adj.  tup.  de 

Escrctdloso  ,  a  ,  adj.  scrupuleux :  qui  a  des 
scrupules;  minutieux,  exaet. 

Escrctado  ,  a  ,  p.  p.  d'Btcrutar. 

Escrctadör  , s.  m.  enqueteur,  scratateor.  V. 
Esquadrinhador. 

Escrutär  ,  v.  a.  seniler :  sonder,  examlner  a 
fond ,  chercher  a  pdnetrer  dans  les  chosea  ca- 
checs.  S'enquerlr,  faire  une  enquele. 

Escrctimadör,  t.  m.  scrutateur:  celul  qui 
compto  les  voix  au  scrutin.  V.  Bscrutador. 

EscRCTixio,f.  m.  scrutin  :  eleclion  par  suf- 
frapes  secrets.  'Recherche,  perquisition ,  en- 
quele ,  exatnen. 

Escluädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Ekcudar,«.  a.  proleger,  defendre,  couvrir 
d'un  bouclier.  (flg.)  Garantir,  defendre ,  pre- 
server  d'un  danger;  servir  de  bouclier  a  quel- 
qu'un. 

Esccdar-se  Uom),  r.  r.  se  couvrir  de,  s'a- 
briter  sous.  -'/f£.)Se  prevaloir.  sc  servir  de  Pap- 
pui,  de  la  protection  de  quelqu'un  pour  se  ti- 
rer  d'embarras. 

EscüdeirAdo,  a,  adj.  aecompagne,  prec6de 
d'un  ecuyer.  p.  p.  de 

Esccdeirar,  e.  a.  et  n.  servir  d 'ecuyer,  ac- 
compagner  en  ecuyer. 

Escudeirätico  ,  a  ,  adj.  d'dcuycr  ou  page. 

f  Escüdeirice  ,  f .  f.  ( p.  us.)  fonetion ,  em- 
ploi d'un  ecuyer  dansane  maison. 

EscrDEiRiauo ,  f.  m.  dim.  de 

Escudeiro,  f.  m.  6cuyer :  servant  d'un  Cheva- 
lier, qui  portaitson  eni.  —jgeniilhomme  au  Ser- 
vice d'un  grand ;  celui  qui  est  au  service  d'une 
dame,  qui  lui  donne  la  raain  pour  l'accompa- 
gner.  —  fidalgo,  ecuyer :  titre  d'un  simple  gen- 
tilhomrae ,  d'un  anobli. 

Esctoeiro,  a,  adj.  (f.  de  tfner.)  bete  de 
compagnie.  Porro  — ,  Jeunc  sanglicr  qui  en 
suitun  autre  plus  vieux. 

EscuDtf lla  ,  m.  f.  ecuelle  :  piece  do  vaisselle 
pour  le  potage. 

Escüdellädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

EsccnELLAR ,  e.  o.  remplir  une  ecuelle ;  par- 
tager  ( Ic  bouillon ,  la  soupe,  etc.)  par  ecuelles. 

Escudete,  s.  m.  dim.  a\'Escudo,{t.  de  blat.) 
petit  ecu  d'armolries,  petil  ecusson.  tcusson , 
plaiine  de  serrure. 

f  Escuniuio,  b.  m.  (f.  de  bot.)  ecusson,  tu- 
bercule  de  liehen. 

+  Esci'dii.höso  ,  a  ,  adj.  Liehen—,  ( /.  de  bot.' 
liehen  qui  a  des  i'icussons,  des  tubercnli*. 

f  EscroisiiA  ,#./■.(  t.  de  bot.) '  clyneole  alys- 
soide,  bouclier  de  Narbonne  :  planle  cruci- 
rere. 

Esr.rniNno,  f.  m.  dim.  de 

Esccno ,  t.  m.  bouclier,  ecu  r  arme  defensive. 
Ecusson,  ecu  d'armoiries.  Kco,  monnaie  d'or 
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d'argent.  {fg.)  Bourlicr,  defense,  egide, 
appui,  protection.  —  d'armas,  erusson  :  ecu 
d'armoiries.  — de  enxrrto,  ente  en  ecusson. 
Kttxtrlar  d' — ,  ecussonncr,  enter  en  enusson. 

Ekudrixhäk  ,  etc.  V.  Etquadrinhar,  elf.. 

'EsGCEfigi'SEiiu.  V.  Eteorciuneira. 

•  Escuitar ,  elc.  V.  Eicutar,  etc. 

f  Ekl'lapias  ,  s.  f.  pL  ( f.  de  myth.)  escola- 
pies :  feles  d'Esculape. 

Ekl'läpio,  t.  m.  (f.  de  mylh.)  Esculape  : 
dien  de  la  niedecinc.  (poit.)  Fameux  medecin. 

EacoLAR.  V.  Eicutar. 

'Esculcas.  V.  [nculctu. 

'Esculdrinuär,  etc.  V.  Etquadrinhar,  clc. 

f  Esulesto,  a  ,  adj.  aliinenteux  ,  qui  nour- 
rit;  bon  ä  manger. 

f  Ksculkto.  V.  Etculo  battürdo. 

-ffisctiLO,  f.  *».(/.  <fo6o<.)marronnierd'lnde; 
cbaliignede  cbevoi,  cliataigne  cbcvaline.— bat- 
terdo,  ebene  grec,  pelit  chtine. 

EiCL'LPioo ,  a  f  p.p.  d'Etculpir. 

KacuLPiDöu.  V.  Eicultör. 

EacDLPia  (em),  v.  a.  sculpler,  graver;  ci- 
seler. 

Eicultör  , «.  m.  sculpteur :  celui  qui  sculpte ; 
ci  seien  r. 

Escultüra  ,  f.  f.  sculplure  .-  art  de  sculpler; 
•uv rage  de  sculpteur;  ciselure. 

Escüma  ,  8.  f.  ecume :  espece  de  mousse  sur 
Peau,  sur  les  liqueurs;  bave  des  auimaux; 
•uenr  en  llocons  du  cheval ;  scorie  des  matiö- 
res  fonducs.  {flg.)  Scorie,  lie,  rebul. 

Escumadkira  ,  8.  f.  ecuiuoire  :  uslensile  de 
eui*ine,elc.,  percä  de  trou*  pour  ecumer. 

Escumädo ,  a  ,  p.  p.  d'Escumar. 

■f  Esclmauör,  \yadj.(p.  us.)  ecumeur,  qui 
tcuoie;  ecuraeux,  qui  jclle ,  qui  pousse  l'e- 
cume. 

Escom  aliia  , «. /*.       i  raacbefer,  scorie   des 

EacuMÄLiio ,  t.tn.     i       mdiaux fondus. 

EacuMAüTB.  V.  Espumanle. 

EictmÄR,  v.  a.  ecumer  :  öter  l'ecume,  souil- 
ler  avec  de  l'ecume.  — brat  a  tat,  (fig.)  faire  des 
rodomontades. 

Esccmar,«.  i».  ecumer:  jeterde  l'ecume; 
barer.  —  de  raiva ,  ecumer  de  rage ,  manifester 
involontairement  sa  fureur. 

Escümilha,  t.  f.  cendrec,  pelit  plomb  :  dra- 
gee  deebasseur.  Espece  de  gaze;  crepe. 

Esccm6so,  a,  adj.  ecuraeux  :  pleiu,  couvert 
d'ecome ,  qui  la  Jette,  la  pousse. 

\ Ekcna,«.  f.  (f.  de  mar.)  goelette  :  baii- 
ment  a  deux  volle*  de  cinquaute  ä  cent  ton- 
neaut. 

t  EacopKiROs ,  t.  m.  pl.  ( t.  de  mar.)  guipons, 
lenes. 

Ekum*.  V.  Cutpir. 

EscoftAMEXTK,  adv.  obscurement :  sansclar- 
tA;  eonfusetnent,  inintelligiblement.  Uasse- 
neni. 

KscuiAS  (dt),  adv.  dans  l'obscurite.  (/ig.)  A 
l'aveugle,  aveuglement,  sans  lumiere.  Andar 
4a  — *  (/If.)  aller  a  ttlons  dans  une  allaire. 
Mmr  ftffutm  d*«—  ,(W.)  fruslrer  quelqu'un 


de  son  allente ,  le  laisser  avec  un  pted  de  n 

Em-.urecedör,  a,  adj.  et  «.  obscurcissan 
qui  obscurcit. 

Esclrecer  ,  o.  ü.  obscurcir :  rendre  obaen 
ternir.  {/ig.)  — ,  diminuer  l'öclat ,  rendre  raoi 
brillant;  offusquer  la  raison,  rentendeme^^ 
decrier,  decrediter. 

Escukeclr  ,  v.  m.  se  faire  tard,  eommence^  > 
faire  nuit. 

EscuuEctR-sE ,  v.  r.  s'obscurcir,  se  couvrv; 
parlant  du  leiups ;  s'eclipser.  {/ig.)  Se  ternir. 

Esci'reudo,  x,p.p.  d'Escurccer. 

*  Esclrentar.  V.  Egcurtctr  ( r.  «.). 

*  EsccRKZA.  V.  Eicuridade ,  EteuriddS. 
EsciiRiDÄDE ,  t.  f.  obscurile :  privaüon  dela- 

miere;  ombro  epaisse  d'uu  bois,  etc.  [flg)GMt- 
fusion,  defaut  d'ordre  dans  un  ecrit,  etc.  Os- 
scurite  d'un  inyslere ,  d'une  enigme.  *  Obst«- 
cissement  de  vue. 

Esccridäö,  f.  f.  grande  obscuritc,  teofbm. 
(/ig.)  Obscurile  de  style,  etc.  *  Gaümaüas. 

Esc t ki ssi  mo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Escüro,  k,adj.  obscur,  sombre,  tenebreiL 
(fig.)  Peu  connu,  de  basse  naissance;  difiäk 
a  enlendre,  qui  s'exprime  avec  confusiaaet 
obscurite.  Od  le  dit  des  parlies  dun  Ublew 
qui  ne  sont  pas  eclairees.  — ,  so  rubre,  presque 
noir,  fonce,  parlant  des  couleurs.  — ,  qy'oa  * 
peine  a  voir,  a  dislinguer.  (fig.)  Noir,  Irislf, 
melancolique,  luKubre.  Yöz  — a,  voix  sourdr. 
Cor  — a,  couleur  obscure,  sombre,  foacer. 
Etlar  ou  fazer  — ,  faire  une  nuit  obscure,  lairt 
noir.  O  cluro  e— ,  le  clair  obscur  :  imilalioude 
reffet  que  produit  la  lumiere  en  eclairanl  k» 
surfaces  quelle  frappe,  et  en  laissant  daiu 
l'ombre  Celles  qu'elle  ne  frappe  pas. 

Escüro,  t.  m.  obscurcissenienl ;  obscuritc* 
Fiear  no  — ,  rester  dans  Toubli.  Metter  «•— t 
cacher,  ecler.  ( i.  de  peinl.)  V.  Escmro%aij. 

f  E&CURRIL1DADE  ,    f.    f.   (p,  ««.)  bOUffOflO«" 

rie,  plaisanlerie  grassiere. 
Escüsa,  «.  f.  excuse;  exeniption. 

*  Esccsa<;a.  V.  Eteuta. 

Escisa^aö,  8 .  f.  (p.  ut.)  exemption , deml** 
sion  aeeeptee.  •'/.  V.  Eteuta. 

f  Esc ls adamente,  adv.  inulilement,  en  vaio ; 
sans  necessite. 

Esccsädo  ,  kyp.  p.  d*Escusar.  adj.  Soperfla ; 
mis  ä  l'ecari  ou  au  rebut ;  inutilc.  Eterapt  de.— 
Heserve,  separe,  dont  on  ne  se  sert  poinL  No° 
necessaire :  qu'il  ne  faul  pas  dire,  ni  faire.  aV~ 
querimtnto  — ,  pelition  rejetee.  E  —  ou  cms*0 
— a,  il  n'est  pas  besoin  ou  necessaire,  il  r*1 
inutilc.  —i  fallar  »'*«o,  il  est  inulile  d'«o 
parier. 

f  Esccsador,  s.  m.  (I.  da  prat.)  defense-"' 
noinme  d'office  ä  un  aecuse. 

Escusa-cale,  8.  m.  nom  d'une  ancienne  cd1' 
barcalion. 

Escusabiexte,  adv.  en  secret,  secretement- 

*  Kscisaisca.  Y.  Etcüta. 

EbCtSAR,  v.  a.  excuser,  Juslifier.  (dt)  ExeiüP 
ter ;  dviter,  empecher ;  refuser  de  faire  quel<|^0 
ebosc.  I'ouvoir  le  passer,  n'avoir  pas  b—o& 
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!Mr;  mtnager.  Pide+e—ttti taste, 
b  passer  de  eelie  depease.  —  um  r$- 
te,  nettre  neant  sur  one  reqnete. 
i  (•>),  e.  ».  n'avoir  pas  besoin  de. 
i-sb (dt),  v.r.  s'excuser  •'  se  dispen- 
rt  anecbose;  s'en  exempter,  s'en  dc- 
.  (cos*  )  S'excuser,  se  justifler,  faire 
*s.  —  dm  compankim  cTmlgucm ,  pren- 
de  qoelqu'un ,  laisser  sa  sociele  ponr 
iL  Eieü$m-$0  taute  pristm,  tantm  km- 
etc.,  il  n'est  pas  besoin  de  tant  d'em- 
Uf  de  tant  d'adresse,  etc.  Tudo  o  que 
•arnM,  (/fem.)  de  ce  qne  Ton  n'a  pas, 
tase. 

,  a (de),  adj.  exempie,  dispense  de; 
b,  qui  n'etl  plus  en  activile  de  ser- 
pe,  ecarle,  solitaire  ( lieu ,  demeore , 
■et,  cacbe.  Dont  on  ne  se  sert  plus. 
»mir  por  porlm  — a,  entrer  et  sortir 
le,  a  la  derobee ,  en  secret. 
,s.  f.  aeüon  d'ecouler;  ecoutani,  es- 
«ebard;  vigie,  vedelle,  scnlinelle, 
oait.  Ecoule ;  compagne  de  parloir. 
,  etreaux  ecoutes. 
do,  a  ,  p.  p.  6'Escutar. 
»ob  ,  a ,  f.  eelui  qui  ecoule ;  ecouteur, 
.  qai  est  aus  ecoutes. 
s,t>.  a.  ecouter  :  preter  l'orcille;  etre 
4,  aux  ecoutes.  —  com  affcnfdd,  pre* 
reille  attenlive. 

a-ae,  v.  r.  s'ecouter  parier;  avoir 
sin  de  ses  paroles. 
aiö.  V.  Escoliihdo. 

Ichose  etrange,  bisarre- 
rie:  drolerie,  dröle  de 
chose. 

clo,  a,  adj.  (  Verto  — ,  vers)  qui  a 
hm  dm  trop,  et  l'accent  sur  ranlepenul- 
. :  JfxtVctlo,  titulo,  bemivolo :  c*est  une 
i  daclyle.  (/I0.)£irange,  bizarre,  drole. 
•ABO.  V.  Dctkerdddo. 
A,  corroption  du  latin  et  cmUrm. 
lo,  etc.  V.  Etphaceluyelc. 
adissimo  ,  a  ,  adj.  $up.  de 
abo,  a,  adj.  aflame,  presse  de  la 
.)  Tres-avide.  V.  Faminto.  p.  p.  de 
ab,  e.  o.  aflamer  :  causer  la  faim. 
KADO.  V.  Etfaimado. 
Bis.  V.  Etfaimar. 
ABO ,  a  ,  p.  p.  d'EMfalfar. 
iamemto,  f.  m.  epuisement  de  forces. 
ab,  v.  «.  harasser,  epuiser.  faire  per- 
M;  exceder  dn  travail.  Epuiser  les 
r  dos  eices  veneriens. 
«CAR-se.V.  Afadigart*. 
;labo,  A,p.  p.  de 
:uar  ,  v.  a.  bluter,  reduire  en  son. 
xab-se  ,  v.  r.  se  reduire  en  son. 
iapädo,  a,  adj.  dccbire,  deguenille, 
t.p.p.  de 

iapäe,  r.  a.  dechirer,  mcltre  en  pieco*. 
ado,  a,  p.  p.  de 

ab,  o.  a. couper  par  tranebes  '.le  paio, 
OMeurcenprtce*. 
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»EsrsvEflgA.V.  VtAtatsitcia. 
Estera ,  de.     \ 

EsrmcE,etc.     J  V.  Jbp*...,etc. 

ESFIKCTER.  ) 

Esflorar,  etc.  V.  Detßormr,  etc. 

Esfogär,  etc.  V.  Detafogmr,  etc. 

Esfölacaras,  f.  «*.  malfaiteur,  seeleraL 

Esfolado  ,  a  ,  p.  p.  d'Etfolmr. 

Esfoladob,  v.a.  ecorcheur  (d'animaux). 

Esfuladora,  «.  f.  ecorchure,  enievement 
partiel  de  la  peau ;  eodroit  de  la  peau  ecorche. 
Action ,  peine  d'ecorcher  une  otte. 

Esfolagäto,  s.  m.  (pop,  eiburl.)  'semonce,  re- 
primande.  "Interpretation  foreee(des  lois,  etc.) 

Esfolab,  v.  «.  ecoreber  :6ter  la  peau  d'un 
animal ;  enlever  Tecorce  d'un  arbre ;  (fig.  fam.) 
faire  payer  trop  cher.Ö  raho  *  opeiortf—,  [pop.) 
la  queue  est  ce  qu'il  y  a  de  plus  difficile  4  ecor- 
cher. 

EsfolAr-se,  v,  r.  s'ecorcher :  s'enlerer  la 
peau ,  se  faire  une  ecorchure. 

Esföla-täcca  ,  s.  m.  (I.  dm  prov.)  tent  da 
nord-ouesL 

Esfolbäda  ,  s.  f.  action  d'effeuiller  le  mala. 

Ksfolbädo,  a  ,  p.  p.  d'Esfotkor. 

Esfolbador,  i.  m.  celui  qui  efleuille  le 
maYs ,  etc. 

Esfolhär  , v.  a.  efleuiller  le  ma'fs ,  les  arbres. 

fEsFOLBÖso,  a,  adj.  (I.  de  bot.)  apbylle, 
sans  feuilles. 

Esfolia^äö,  etc.  V.  Exfoliafdo. 

EsroLHfHÄDO ,  a  ,  p.  p.  d'Eifolinhar. 

EsroLiNHADOR ,  s.  m.  celui  qui  epoussetle, 
qui  neltoie.  Ramoneur,  qui  ramone  les  chemi- 
nees.  (/ig.  fmm.)  Gurieux  :  qui  remarque,  qui 
obsenre  tout. 

f  Esfourradöcro  ,  «.  äs.  ecouvillon .-  ootil 
pournettoyer,  pourramoner  les  cbeminees(etc. 
it.  V.  GUkmrbeirm. 

EsfolinhAr,  v.  o.  ramoner  t  nelloyer  one 
ebeminee.  Neltoyer  ce  qui  est  sale ;  epousseler. 

ESFÖMEAD0,A,  p.p.  de 

Esfömeär,  c.  a.  alTamer :  causer  la  faim; 
öter  les  vivres,  la  nourriture.  V.  Etfaimmr, 

Esfor^ädamente,  mdv.  avec  eflbrt;  coura- 
geusement,  Taillamment. 

Esfor£adissimo  ,  a  ,  adj.  sup.  de 

Esfor^ädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Etforfmr.  mdj.  Goura- 
geux,  Taleureux,  vaillant,  brave;  fort,  puis- 
sant,  robuste,  s.  «*.  (ant.)  V.  Inforeimto. 

EsforqadOr  ,  f .  m.  celui  qui  encourage,  qui 
donne  du  courage9qui  anime. 

Esfor^är  ,  e.  a.  encourager,  animer,  donner 
du  courage.  Fortifler :  donner  plus  de  force. 
Corroborer;  con firmer.  —  m  vös,  parier  baut, 
elever  la  voix. 

Esforc>r,  r.n.acquerir  de  la  force;  croltre, 
se  fortiUer.  S'encourager,  preodredu  courage. 

Esfor^är-se,  r.  r.  V.  Etforptr.  c.  n.  (por, 
em,  u)  S'eflbrcer  a  cm  de.  Se  cooller,  prendro 
conflance;  s'appuyer. 

EsFdR<,o,  *•  a».  courage.  valeur,  vigueur, 
bravoure.  Eflbrt .-  action  que  Ton  fait  cn»'effor- 

^*UU  #go<Mlw9«taHux*«wl  esBtriiDcci  fe- 
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coura ,  fateur ,  aide.  Fazer  —$  por...,  s'effbrcer 
de,  4;  Uchcr  de...  Fazer  o  ultimo  — ,  faire  les 
derniers  euoris. 

f  EsfraxcamiAdo,  a,  adj.  couvert  de  hall- 
Ions.  p.  p.  de 

EsFtAXGALiiAR.  V '.  Esfarrapar. 

Esfräga  ,  i.  f.  action  de  nctloyer  en  frollant. 
(fig.)  Semonce,  reprimandc. 

EsfbegacAö,  s.  f.  action  de  frolter,  frotle- 
roenl,  friction. 

Ksfregado ,  A ,  p.  p.  6'Esfregar. 

Esfrrgadör , «.  m.  frotteur  .-  eclui  qui  Trolle, 
qui  fall  des  frictions.  Froltoir :  oulil  pour  frol- 
ter. 

Ertbegadüra  ,«./*.*  froltemcnt ,  friction ,  ac- 
tion de  frolter. 

EsfbkgAuio  ou     I   torchon,  lavetlc;   frot- 

Esfrbgäö  ,  #.  m.   I   toir,  brosse,  linge  pour 
frotter. 
1  Esfregameiito.  V.  Esfregadüra. 

Es fr eg Ar  ,  r.  a.  rrolter,  lorcher,  ecurcr,  net- 
tofrer  en  frotlanl;  faire  unc  friction.  II  est  aussi 
reeiproque. 

Esfriado,  A ,  p.  p.  d'Etfriar. 

BsFRiADOn,  a,  adj.  qui  refroidit,  refroidis- 
sant. 

Esfriadör  ou  Esfriado  uro,  s.  m.  vase  a  rc- 
froldlr  (de  l'eau ,  etc.). 

Esfriamexto,  i.  m.  refroidissement :  dimi- 
nuüon  dechalcur.  (f.  de  rMr.)  — ,  maladic 
da  cheval,  morfondure  legere. 

EsfriAr  ,  v.  a.  refroidir  :  rendre  froid ;  ra- 
fratchlr,  diminuer  la  chalcur.  (fig.)  — ,  dimi- 
noer  l'ardeur,  l'activile;  ralentir.  v.  n.  — ,  de- 
Yenir  froid;  (fig.)  diminuer  d'ardeur,  d'acli- 
yile.  II  est  aussi  reeiproque. 

EsfrOLado.  V.  Esflorddo. 

Esfrunchar,  etc.  V.  Desfrunehar,  etc. 

+  Esfumacaö,  *.  f.  (t.  de  peint.)  aclion  et 
eilet  d'estomper,  de  poncer. 

EsfuvAdo,  a  ,  p.  p.  d'Btfumar. 

fEsFUMÄDO,  t.  m.  (I.  de  peint.)  dessin  es- 
tompe;  dessin  ponce,  pique  et  frolic  avec  la 
ponee. 

f  EsfdmAr,  v.  a.  (f.  de  peint.)  estomper  : 
etendre  le  trait  d'un  dessin  avec  l'cstompe; 
dessiner  a  l'estorape  avec  des  couicurs  en  pou- 
dre  ou  pastel.  Poncer.  V.  Estrezir. 

f  EsfumInbo , «.  m.  (f.  de  peint.)  *  estompe  : 
rouleau  depeau  coupe  en  poinie,  pour  estom- 
per. 

EsfüracAr  ,  etc.  V.  Esburacar,  etc. 
ErftsUda,  s.  f.—d'arlilheriay  volee  d'ar- 
tiflerie.  —  de  venfo,  coup  de  yenU 

Esfcsiar.  V.  Antobiar,  Soprar. 

Esfüsilär.  V.  Scintillar. 

Esflsiöte,  «.  m.  (f.  burt.)  emportement; 
forte  reprimande ;  alerte. 

Esgacar.  V.  Esgarcar. 

Esoabrijiar ,  etc.  V.  Dtsgadclhar,  etc. 

f  Escaiyotädo  ,  a  ,  adj.  (p.  us.)  maigre,  de- 
cbanie  comme  une  roouelte  (yaüwfa);  eflflan- 
<jue,grand  et  maigre. 

KwloApo  ,  A ,  o4j,  eflUnqae ,  maigre  corone 
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un  levrler  (galgo). — de  fome,  affame,  qui  meur 
de  faim. 

EsgalbAbo,  iy  p.p. d'Esgathar.  adj.  V.0e-. 
galhddo.  it.  CouYerl  de  rejelons ;  qui  a  bea 
coup  de  bois,  parlant  des  cerfs. 

Esgalbär,  v.  a.  elaguer  les  scions,  ebra      ^ 
eher,  argoter.  V.  Desgaihar. 

EsgalbAr-sk,  t».  r.  se  eouvrir  de  rejeU>Br>., 
parlant  des  plantes.  Avoir  des  andouillc*  t-y ' 
parlant  des  cerfs.  ' 

EftGÄi.HO,  #.  m.  scion,  argot,  rejelon.  Ati- 
douillcr  ou  cors :  petile  corne  du  bois  da  cerf. 

EsgalrAcho,  t.  in.  Diauvoise  herbe.  V.  M+. 
calracho. 

Esc anä no ,  a  ,  p.  p.  d'Etganar. 

EscAKADtiRA ,  s.  f.  action  d'etrangler,  etris- 
glement.  (f.  de  mar.)  *  Cul  de  pore  double, 
noeud  des  haubans. 

EsgaxAr,  r.a.  ctrangler;  ötoufler.  —  am 
stde,  (fig.)  faire  mourir  de  soif. 

EsGAaÄR-SF.,  r.  r.  s'etrangler.  iL  V.  E»gt- 
ntfar-ie.—  com  *fdv ,  avoir  unc  soif  eiceuire. 

Esgank;ado ,  A,p. p.  de 

Es^am^ar  yr.n.  et  —sr  ,  v.  r.  glapir :  bin 
un  cri  percanl  etaigu  comme  les  petits  chiew; 
s'egosiller.  —  na  trella,  \fig.)  precher  daai  le 
desert. 

Esgarabcliiado  ,  a  ,  p.  p.  de  EegaTabmwwf. 

Esr.ARABUi.HAöf  s.  ou  adj.  m.  qui  saute,  par- 
lant d'une  toupic.  (fig.)  Rcmuant. 

Esr.AKABCLnÄR,  v.  n.  sautcr,  parlant  (Tbm 
toupie.  {fig."  Etre  remuant  (p.  na.). 

EscARAFi'NnÄR.  V.  Etgaravatar. 

EsgarAr-se.  V.  Esgarrar-te. 

EscARATCJÄn,  v.  o.  ou  ».  ghflboner. 

Esgaravatädo,  a  ,  p.  p.  de  Etgararatar. 

Esgaravatadör  ,  f.  in.  eplucheur :  qui  eph- 
che.  —  dot  dentet,  cure-dent.  —  dos  outisst, 
cure-oreille. 

EsGARAVATÄR,e.a. fouiller, praller  la  lerre: 
se  dit  des  poules,  etc.  (fig.s  Ep lucher  une  af- 
faire.  —  os  dentes,  os  ouvidos,  se  eurer  le) 
dents,  les  oreilles.  —  os  narises,  fourrer  Ist 
doigts  dans  le  nez. 

Esgarayatil,  «.  Bf.  oulil  de  menuisier. 

ESGARAYUMCRAR.     )     v     wmttmmt,mmtmm 

Esgarayuxhar.     {  v-**wwW«r- 

Esgarcädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Ehgar^Ar,  v.  a.  rompre,  dcchirer;ciVTa> 
ser.  II  est  aussi  neutre  et  reeiproque. 

Esgares,  s.m.  pl.  "grimaecs. 

Esgabrado  ,  a  ,  p.  ff.  d'Esgarrar. 

EsgarräÖ,  adj.  m.  Tempo,  cento  — ,  teauB 
ou  vent  contraire;  lempele,  coup  de  venUi.  p. 
Sorte  de  jeu  d'enfants.  V.  Ärreburrinho. 

Esgabbar,  v.  a,  egarer :  delourner  da  droit 
chemin;  ecarter  de  sa  roulc,  separer  d'un  cor- 
vol ,  parlant  des  navires. 

EsgarrAr,  e.  n.  et— se,  b.  r.  (I.  de  mar.) 
deriver,  s'ecarter  de  sa  route ;  se  separer  d"u» 
cooYoi.  V.  Desgarrar-ss. 

f  EscazeAdo ,k9as\j.  bleme , pale f  BriUtlh 
qui  •  de  1'ccliU 
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■o,  4,  •*>.  decoUeM;  mos  col,jii 

p.  de 

B » «. ».  brüler  d'entie. 

o,  a,  p.  p. d'Etgotar. 

SR,  A,  o4/'.  et  f.  qui  epuise,  qui 

ab4ra,  i.  f.  action  d'epuiser,  de  ti- 

iMtRTO ,  f.  «*.  V.  Bsgotadura.  Epul- 
tat  de  ce  qai  est  epuise. 
,  •.«.  epuiser,  larir;  mettre  a  sec; 
iller.  Oty.)  — ,  nerien  oublier  ;pren- 


,  a>.  *.  et  —SB , «.  r.  s'epaiser,  flnir, 
l«;.)£tre  epuise. 

t.  st.  action  d'epuiser,  d'egoutter; 
L 

f.  «i.  Y.  BtgoU.  eanal  d'ecoulement. 
iDO,  A,p.p.  de 

nlt ,  v.  a.  (f.  de  petuf .)  peindre  en 
maniere  egratignee. 
Tit.  V.  Btgaravatar. 
iii*.  V.  (Htetxor-tc,  Lattimar-f. 
,  f.  /".  escrime :  art  de  faire  des  ar- 
>  servir  (Tone  arme  blanche.  Metire 
•e  d'armes,  mal  Ire  en  fait  d'armes. 
r.  V.  Esgrimir. 
K)t  A,  p.  p.  tfEtgrimir. 
»dt ,  t.  m.  escrimeur  :  homme  qui 
rt  efescrimer.  Gladiateur.  Cata  «P— , 
on  Mns  meubles. 
imiwJra  ,  t.  f.  aetion  d'escrimer. 
1 1  v.  a.  manier  (l'epee,  le  sabre,  etc.), 
jarelot,  etc.) ;  (ßg.)  agitcr. 
v , «.  n.  escrimer :  se  battre  avec  des 
lire  des  armes,  ferrailler.  (flg.)  Dis- 
imenter. 
iabo ,  a  ,  adj.  et  f.  efllanque ,  grand 

franiDO,  a,  adj.  maigreet  pale. 

»abtsxto.  V.  Bsguardo. 

oll.  V.  Altewhr,  Contiderar,  Res- 

DO,  #.  m.  egard.  V.  Respeilo,  Cui- 

llotRetguardo. 

i»o,  A,p.  p.  <f 

La,  v.  ö.  passer  a  gue. 

o,  f.  m.  passage  d'une  ritiere  a  gae. 

aar, «.  a.  detouraer,  enlever  adroi- 

La-se  ,  v.  r.  (/"am.)  s'enfair  a  la  de- 
qahrer,  s'eclipser. 
a  ,  f.  f.  obliquite ,  biais ,  trat erg. 
i.  de  eole,  de  biais,  de  travers.  Olhot 
I  de  trarers.  {ßg.)  OEil  jaloux,  ceil 
Mar  de  meia—,  (fam:)  etre  mal 
re  assis  que  sur  une  fesse. 
adambnte  ,  adv.  obliquement ;  de 
» biais. 

ado  ,  a  ,  p.  p.  d'Eiguelhar. 
jmö  , «.  m.  cöte ;  travers ,  biais. 
iar,  v.  a.  poser  de  biais,  faire  biai- 

r,  pteoer  QbUqaemcnf  an  de  traven. 


Esguiaö ,  i.  m.  toile  de  lin  tres-fin* ,  loilc  de 
Hollande. 

Esguicbado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Esgdichar, «.  a.  faire  jaitlir  un  liquide;  se* 
ringuer  quelqu'un.  v.  n.  Jaillir :  sailtir,  sortir 
impeiueusement,  parlantd'un  fluide. 

EsGuicHO,  t.  m.  petita  scringue  d'enfanla; 
canale  de  seringae;  Jet  d'eaa,  Jaiilissement; 
tuyau  de  Fontaine. 

Escuio ,  a  ,  adj.  effile ,  efüanque;  delie. 

Esgomcho,  $.  m.  ecope  a  latcr  tos  dehors 
d'un  baleau. 

Eslaräö  ou—vkö,t.m.  crocbetdelampequi 
s'aecroebe.  ( f.  <fe  t^Wr.)  Eparvin  :  maladle  da 
cheval,qui  consiste  dans  une  Uimearau  JarreU 

Esladroado,  a,  p. p.  de 

Esladroar,  v.a.  (i.d'agric.)  eboargeonnert 
öter  les  bonrgeons  superflus  d'un  arbre. 

Eslacartädo  ,  a  ,  p.  p.  A'Eilogartar. 

Eslacartador,  a,  f.  echenüleur  t  oarrier 
qai  echenille. 

Eslagart^r,  «.«.  echeniller :  öter  les  cbe- 
nilles. 

Eslatäö.  Y.  Bilabdt. 

'  Esleer.  V.  Eltger. 

f  Esünga  ,  f.  f.  (I.  de  mar.)  eslingae :  eorde 
pour  soalerer. 

Esmado,  a  ,  p.  p.  d'Btmar. 

Esmadrigado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Esmadrigar  ,  v.  a.  egarer  du  troupeau.  II  est 
anssi  reeiproque. 

f  EsmaecBr , «.  n.  (inut.)  se  recueJllir  eo 
soi-merae. 

Esmagädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Etmagar. 

Esmagadör,  a,  adj.  el  i.  qui  eerase,  qui 
ecache. 

Esmagadör a  ,  f.  f.  meurtrissure;  acüon  d'e- 
craser,  d'ecacber,  de  froisser;  eeachement, 
foulure. 

Esmagar,  v.  a.  ecraser,  ronler,  ecacher, 
meurlrir. 

Bsmaiar,  etc.  (anl.).  Y.  Detmaiar,  etc. 

*  Esmaliiar,  etc.  V.  Detmaikar^  etc. 

f  Esmalmado,  a,  adj.  (t.  burl.)  noncha- 
lant, negligent;  insonciant. 

Esm  altAdo  ,  a  ,  p.  p.  A'Esmaltar. 

Esmaltadör  ,  t.  in.  emaüleur  t  celui  qui  tra- 
taiile  en  email. 

Esm altär,  v.  a.  cmailler  :  couTrir,  orner 
d'email,  appliquer  l'email.  (ßg.)  Embellirt 
orner,  decorer  de  fleurs,  de  trails  d'esprit,  etc. 

Esmaltr  ,  f.  m.  email :  cotnposition  de  Terra 
colorc ,  de  scls  et  de  metaux,  appliquee  sur  un 
melal ;  ouvrage  en  email.  (ßg.)  Variete  de  cou- 
leurs,  de  fleurs;  eclat.  (f.  de  peint.)  Azur: 
couleur  d'un  mineral  du  meme  nom. 

Esmamiado  ,  a,  p.  p.  de 

fEsMAMiiR,  v.n.  (p.  iw.)  extraraguer, aroir 
une  raanie. 

Esm  Ar.  Y.  Orgar. 

"  EsmarAgda.  V.  Eswieralda. 

Esmarellido,  a.  Y.  Awwnttado. 

f  EsmarrJdo,  a,  adj.  sec,  dessecbe.(p,  tjf,) 

EsMW^»A9f>AMfmrf  AlilMiy 
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ESM 


ESP 


JBlJIECIlAnO  ,  A  ,  p.  p.  dC 

•Esmeciiar ,  v.  a.  blesser  ä  la  tele. 

f  Esmecma,  i.  m.  (f.  de  rn^t.)  smegme: 

Ergatif  employe  par  le*  anciens  dans  les  ma- 
lles de  la  peau. 

Esmensiträdo,  a.  V.  Desmedido. 

EmfiNSGRAif^A.  V.  Desproporgdö. 

EaBERADAMtME,  adv.  avec  tout  le  soin  pos- 
siMt. 
Ä     Esmeradi'ssixo ,  a  ,  adj.  sup.  de 
i\     EtMERÄDO  t  Ay  p.p.  &  Eimer  ar.  adj.  Acbeve, 
'  |  flni,  perfeclionne.  Poli,  recherche. 
'     Esmmälda,  «.  f.  eraeraude :  pierre  precieuse, 
diapbane,  d'un  beau  vcrl.  — s  em  bruto,  *  mo- 
rillons ,  emeraudes  bruies. 

Esmeralmno,  a,  adj.  de  couleur  d'eme- 
raede. 

Esmerar  ,  v.  a.  singulariser,  distinguer ;  per- 
feetionner.  Polir,  nclloyer,  rendre  luisant. 

Esmbrär-se  (em),  v.  r.  faire  lous  ses  efTorls 
pour  eire  exaclel  parfait,  pour  exceller  dans 
vnepartie  quelconque;  donncr  luus  ses  soins, 
toule  ton  auenlion  a. 

I  Esmbril,  s.  m.  einen :  pierre,  mine  de  fer 
dure,brunc,  refraclaire.  pour  polir  les  me- 
tmx,  lei  pierreries.  Petile  picce  d'artillcrie  un 
peo  plus  grandeque  le  faueonneau  ,  emerillon. 

Esmeriluacäü,  i.  f.  (pop.)  perquisilion,  en- 
quele. 

Eimbrilüado,  k,p.p.  d'Esmerilhar. 

Eimerilhadör,  *.  m.  (jui  polit  avec  lernen. 
(P°P-  fi9*'i  Qui  recliercbe  minutieusement,  cn- 
queteur,  fureieur. 

EiMERiLnÄö ,  s.  m.  emerillon  :  asalon,  le  plus 
nelii,le  plus  vif  des  oiscaux  de  proie;  pelil 
canon ;  arquebuse. 

Esmerilhar,  v.a.  polir  avec  lemeri.  (pop. 
fif.)  Hechereber  minutieusement;  fureter, 
fouiller. 

Esmerilhar-se,  r.  r.  ( fig. )  se  polir,  se  per- 
feetionner ;  soigner  beaueoup  sa  loilelle. 

Esmero,  i.  m.  *  recherche  :  soin  pour  perfec- 
tionner.  Soin,  perfection,  diligence. 

EiMiGALiiApo ,  a  ,  p.  p.  de 

EsmigaluAr  ,  r.  a.  emier,  eraieller;  ecraser, 
braver;  hacher,  metlre  en  mille  morccaox.  II 
•si  aussi  reeiproque. 

Kimiulädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Esmioi.ar  ,  v.  a.  öler  la  mie  ou  la  cervelle. 

Esmic-cado,  A,p.p.  d'Esmiucar. 

Eimiccadör  ,  i.  m.  (^9.)  nomine  minutieux; 
eplncheur,  qui  eiamine  de  pres.  Cctui  qui  raet 
en  poudre,  en  mieltes,  en  pclites  parties. 

Ks »il<;är  ,  9.  a.  hacher,  cmielter,  raettre  en 
pelfles  parties,  en  poudre  ou  en  roieUes.  (/ig.) 
Eplocber,  examiner  de  pres,  en  detail. 

Esmiukcar  ,  etc.  V.  Esmiucar. 

Esmo,  s.  m.  "  cslimalion.  V.  Orfaminto. 
A'—,adt.  a  la  boulevue,au  hasard.  Alirar 
m  — ,  tircr,  deebarger  au  ha*ard.  Saber  as 
ctwtat  a  — ,  savoir  les  cho>oa  t»ans  fon dement , 
«Uperflcicllement.  Vallar  a— ,  parier  inconsi- 

^rcmcoij  «ycq  joccrumdP|  d/une,  paniere, 
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douteuse.  Cantar  a  — ,  chanter  sans  mesoi 
ou  saus  aecompagnement. 

fEsMOEDÖR,  $.  m.  broyeur,  qui  pile, 
tri  iure;  qui  digere. 

Esmoer,  v.  a.  broyer,  piler,  trilurer; 
gerer. 

Eshöla,  s.  f.  aumone  .-  ce  qu'on  donne  ^9l 
pauvres  par  charite.  Empregar,  apptiemr  fjgj, 
at  suas  —iy  placer  bien  ses  aumdnes. 

Esmolädo,  kyp.p.  d'Esmolar. 

*  Esmolador  ,  a  ,  adj.  V.  Esmoltr. 

Esmolar  ,  v.  a.  aumöner  :  donner  par  ao-         -- 
raöne  (p.  us.).  v.  n.  Donner,  faire  Taunidn«.  -  ~ 

Esmolaria  ,  t.  f.  aumönerie  ;  benefiee  claw- 
tral  pour  la  dislribulion  des  aum6nes ;  pieec  aä  ^ 

on  les  distribue ;  Charge  d'aumAnier. 

Esmoleiro  ,  t.  m.  queteur  d'aumönes. 

Esmole*r  ,  adj.  2  gen.  aumönier,  cbariuble,  "** 

liberal  envers  les  pauvres. 

Esmoler  ,  f.  m.  aumönier.  —  «dr,  gnwl  ^ 

aumönier.  Leigo  — ,  frere  lai  quelear  d'u- 
mones.  " ' 

Esmoürha  ,  s.  f.  dim.  d'Eitnola.  _" 

EsmAkda.  V.  Honda.  *" 

Esmoüoär  ,  v.  a.  V.  Mondar.  it.  Nelloyer  U  ^ 

maison. 

Esmoxtar.  V.  Esmoular.  " 

Eshorecer,  r.a.  decourager,  faire  pertre 
courage.  ( fig.)  Fletrir,  faner. 

Eshorecer  ,  r.  n.  perdre  courage ,  se  Uisccr         w<ra 
aballre;  se  decourager,  manquer  de  «aar.  II  \ 

est  aussi  reeiproque.  —  tubre  algumatxm**  * 

peuouy  cberir,  aimer  quelqu'un  ou  qaek|N  ^ 

ebose  tendrement,  du  fond  du  cosur,  ioüat-  ~ 

ment.  —  por  alguma  cousa ,  deairer  une  cbm  * 

avec  ardeur.  ^ 

Esmorecido  ,  a  ,  p.  p.  d'Etmorecer. 

EsMOREcmEttTO ,  s.  m.  decourageoient,  afcM-  •*} 

lernen t  de  cceur.  *  Passion ,  amour  extreme. 

Esmoutar,  v.  a.  V.  Detmoular.  Faira  tK  ^*- 

coupe  dans  un  bois ;  ömonder  ( les  arbres).  r 

Esmurracar.  V.  Etpivilar.  **' 

Esmurrär  ,  v.  a.  V.  Espivitar.  it.  (fi§.  ftf>)  "~r\ 

—  as  venia*  a  algurm,  donner  des  coup»  4t  -— 

poing  dans  le  nez ,  dans  la  ligure  de  quelq^n«         l  ~* 

f  Esmtrna  ,#./".  ( 1.  de  geogr.)  Smyrne :  »il»         m%m 
de  la  Turquie  asialique,  dans  1'Anatolie.  '  * 

f  Esm y'rneo  ,  a  ,  adj.  de  Smyrne ,  qui  asatf-         ^* 
tient  a  Smyrne. 

Ekmocar.  V.  Quebrar,  Detgalhar.  '-  -' 

"  EskOca.  V.  Synagoga.  ■  ■* 

Esofaco  ou  —  pbago  ,  i.  m.  ( I.  d'anat.)  9»-         -  » 
phage  :  canal  de  la  bouche  4  Festomac.  '* 

Esopo.  V.  Hytöpo.  ** 

Espacado,  a  ,  p.  p.  d'Espafar.  '  * 

Espacamento  ,  #.  ff»,  cspaceraent  :   atti*0        — - 
d'espaccr;  Prorogation,  ajournemeni.  "  ~\ 

Espa^är,  v.a.  donner  plus  de  temps;ija«fu 
ner,  prorogcr ;  aecorder  un  delai ;  espaoer.il*'  "^ 

later. 

Espaqar,  c.  r.  marcher  le n lernen t,  i  p** 
mesures  (p.  us.). 

t  EbPACEjAMtMTO ,  f.  m.  (I.  tfY«ff r.)  csatc«* 
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Ispacwar,  9.  a.  (I.  d'impr.)  espacer :  mcltre 
n  espaees  entre  les  mols. 

*Ispaciar-sk,  v.r.  5e  recreer,  egayer  l'es- 
rit. 

Esfaciosissimoom— cosissimo,«^/.  «up.  de 
°Esi>aci6so,  a.  V.  Etpafoso. 
Eipäco,  s.  m.  espace :  eicndue  de  licu  entro 
nx  termes;  etendue  de  temps;  Intervalle 
Dlre  les  lignes  de  musique.  Delai ;  ajourne- 
ienL  Retard,  lentear,  flegme.  (I.  d'impr.) 
-,  peüt  morceau  de  ploiob,  plus  bas  quo 
t  lettre,  qui  ae  met  entre  les  mols  pour  les 
eparer.  De  — ,  adv.  doucement,  posement. 
lehr  a  — ,  se  recreer,  s'amuser  en  se  proine- 
auL  Udo  ler  —  para...,  navoir  pas  le  lemps, 
eMsirde...  — a  i maginario» ,  espaces  imagi- 
itires,  visions,  fantaisies.  —ff  entre  a»  caternat 
Fan  marto,  mailies. 

Espacosamkrtk  ,  adv.-  spacieusement  :  en 
pand  espace,  au  large. 

Kspacöso,  a,  adj.  spaeieux,  vaslc,  d'une 
Wide  elend  ue. 

Espada  ,  ».  f.  epee :  arme  offensive  et  riefen- 
ave,aigu8,  a  longue  lame  triangulaire  ou  en 
wale  plaL  (flg.)*  Glaive,  arme  ;  force,  aulo- 
rile;  viotence  ( de  la  douleur,  etc. ).  —  branca, 
tpee  dacier  luisanl,  teile  qu'on  la  porie,  et 
Asat  on  se  sert.  — prita,  fleurcl  ä  faire  des 
Destmbainhar  a  — ,  degalner,  mellre 
;e  au  vent.  Entrar  com  a  —  na  mdö , 
l'epee  a  la  main.  ( /lg.)  Entrer  dans  un 
loi  en  se  monlrant  violenl,  brusque.  Tirar 
•— ,  lirer  l'epee.  (/ig.)  Prendre  la  defense  de 
pttqa'un.  Pör  a  —  aot  petto»  (Talgucm,  pre- 
sfitfer  a  quelqu'un  la  poinle  de  l'epee.  Levar 
nmiter  tudod — ,  faire  main  basse.  Peixe—, 
wttdon  ou  epee  de  mer.  —*,pl.  *  pique  :  une 
tequalrc  couleurs  du  jeu  de  carles.  JJansa 
k-4.  V.  Mataehin». 

■sp ad achim,  #.  m.  spadassin,  brelleur,  fer- 
niHear. 
Bspadador  ,  f.  m.  *  espade,  brisoir. 

bPA&lNA,  j.  f.  (f.  de  bot.)  iris  bulbcuse; 

ttgette,glaieul,  nexcd'eau,fle\iere  aqualicjiie: 
fistle.  — bas  tarda.  V.  Tabüa  larga.  —de  peixe. 

*•  Merbatana.  —  d'agoa,  jet  d'eau.  —  de  »an- 

f*,  Jaillissement  de  sang.  —  de  fogo.  Innre  a 

&■»  flammeebe.  —  de  eomtta,  queue  de  co- 

«te. 
Espadaxado  ,  A ,  p.  p.  d'Espadanar. 
Espaoanäl,  ff.m.  licu  oü  il  \  a  des  sagelles, 

*»  glaieuls. 
tEspADÄNEO,  a,  adj.  (Folhas  —at,  t.  de 

*■*.)  ?.  Etui  forme. 
Sspadanär,  v.  a.  joncher  de  sapettes,  de 

Ideals, (/!?.) de  fleurs,cic.  (les  rues,etc.). 

«.RJaillir. 
KtPADÄö,  ff.  m.  aug.  d' Espada.  Kspadon  .- 

toieepee  a  deux  mnins.  Epee  largo  pour  la 

(•Valerie.  *  Rapiere. 
IftPADAR.  \,E»padellar. 
EkPADARTE ,  *.  m.  ( t.  dChitt.  nal.)  sric  ou  es- 

Mdon  •  poissoir  du  genre  du  einen  de  mer, 

tflfttnii  de  la  baleinc. 

PORTrH, 


Espadai" no ,  a  ,  adj.  qui  a  les  ep.iulcs  larges. 

KsPAncAno ,  a  ,  p.  p.  d'Espaduar. 

f  Espaduräda  ,  ff.  f.  coup  d'epee.  V.  Pran- 
chdda. 

Espadeiro,  ff.  m.  fourbisseur:  celui  qui  four- 
bil,  garnil  ou  vend  des  epees. 

Espadklla,«.  f.  espade,  brisoir;  palelte  de 
cordier.  Sorte  de  rame  longue  et  forte  qui  Uenl 
lieu  de  gouvernail  dans  cerlaines  barques 
( sur  le  Douro ,  en  Portugal ). 

Espadellar  ,  v.  a.  espader :  donner  l'espade 
au  chanvre. 

'  f  EspADELLftino ,  ff.  m.  marinier  qui  lient 
le  gouvernail  d'une  barque.  V.  EtpadeUa. 

f  Espadice,  ff.  f.  (l.  de  bot.)  *  spadix  ou  spa- 
dice  :  axe  rameux  qui  porle  les  ötamines  et  le 
pistil. 

f  EsPADiCEO,  a  ,  adj.  Vlor  — a,  (t.  de  bot.) 
spadice  :  qui  a  des  spadices.  V.  Enrocad*. 

Espadilda,  ff.  f.(l.  de  jeu  dkombre)  spa- 
dillc  :  las  de  pique. 

Espadiii  ,  *.  m.  sorlc  de  pelite  epee  courtei 
fleurel.  Ancienne  monnaie  d'or  portugaise,  300 
reis;  U.  de  cuivre  argen  le,  4  reis.  Petit  poisson 
de  mer,  qui  resscmble  a  la  sardine. 

Espadimia  ,  s.  f.  dim.  d' Espada.  Petita  epee 
courle.  Piece  d'orncmeul  de  femmc  en  forme 
d'epee. 

Espadoa  ,  ff.  f.  epaule.  V.  Omoplata. 

Espadoado  ,  a,  adj.  qui  a  l'ep&ule  deraiie. 
p.  p.  de 

•f  Espadoar,  r.  a.  demellre  l'epaule.  11  est 
aus&i  neuire. 

f  Espagima,  ff.  f.  spagirie:  chimie  medioi- 
nale. 

f  EsPAGiaiCA,  ff.  f.  spagirique  :  analyse  des 
melaux;  recherche  de  la  pieire  pbilosopbate, 
de  l'arl  de  faire  de  l'or. 

*  fEspAGir.ico,  a,  adj.  spagirique.  Chimiea 
— a,  chimie  spagirique.  V.  Espagirica.  ff.  nu 
Spagiriste  :  qui  s'adonne  a  la  spagirie. 

Espaireceh,  v.  n.  prendre  l'air,  se  dislraire, 
se  recreer. 

Espälda,  *.  f.  epaule;  dos  ;  epauliere;  dos- 
sier  de  chaise.  —  d'um  baluartey  llauc  d'un 
baslion.  Cadeira  de—», '  fauteuil.  V.  Costa». 

Espaldaü,  ff.  m.  aug.  d'Espalda.  (t.  de  fort.) 
*  Barriere,  relranchciiient,  epaulcmenl;  digue, 
levee. 

EsPALDAR.s.m.  dossicr  d'une  chaise.  'Emu- 
liere :  armure  de  l'epaule. 

EspalpeAdo,  K,p.p.  de 
Espaldeär,  x.a.  (t.  dew<ir.)serompreavec 
impeluosile  conti c   la  poupo  d'uu  vaisseau, 
parlanl  des  vagues. 

Espaldeira,  ff.  f.  bousse  pour  couvrir  les 
dossiers  des  fauteuils.—do corffaMfc', epauliere: 
piece  d 'armure  ancienne  qui  defcndail  les 
epaulcs. 

Espaldeiräda,  ff.  f.  coup  de  plol  d'epee  sur 
les  cpaules. 
Espaldeta,  ff.  f.  dim.  d'Espalda. 
EspAi.uÄDAMKaTE ,  adv.  ( p.  Uff.)  cü  et  la  i  to- 

pareiuonl* 
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Espalhado, a  ,  p.  p.  d'Eipalhar.  adj.  Repan- 
du,epars. 

Espalbad6r,  a,  ».  celui  qui  repand;  quidi- 
volgne,  qui  public  une  nouvelle. 

Espalbadöura  ou  —  oi i\a  ,  s.  f.  "  instrument 
d'agriculture  pour  etendre  la  paille. 

Espalb afäto,  *.  m.  bruit,  remue-menage. 
(flg.)  Desordre,  confusion.  (ant.)  Sorte  d'an- 
cien  candn. 

ESPALBACÄDO  ,  a  ,  p.  p.  tf 

Espalhagär,  «.  «.  (I.  r«jf.)  oter  1a  paille 
auxbles. 

JSspalbamento,  *.  m.  epanchement ;  epar- 
pillement;  divulgation.  V.  Etpargimento  yI)ü- 
pertdb*. 

EspalbAr,  m.  o.  repand  re,  epandre,  disper- 
ser, disslper,  dlsseminer,  eparpiller;  ditulguer, 
publier.  —  ob  olhot ,  trutexas ,  etc. ,  se  distraire. 

EspalbAr-se,  v.  r.  se  repandre,  se  disper- 
ser; sedivolguer. 

fEspAuio,«.  m.  (LdTartitt.)  espace  en Ire 
les  dem  flasques  d'un  aflut. 

EspalmAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

EspalmAr,  v.  a.  aplalir.-  rendre  plat  Parer 
topied  d'un  cbeval.  (f.  de  mar.)  Espalmer  ou 
spalmer :  enduire  un  vaisseao  de  suif,  de  brai, 
de  goudron. 

EspAlto,  t.  m.  (t.  de  peint.)  spalh  :  couleur 
transparente,  propre  a  aflaiblir  les  lein  tu  res. 

EspamAdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Eepanar. 

Espana&Or,  «.  m.  balai  de  plumes,  plumail. 

Espanär,  v.  a.  epousseter  les  meubles. 

EspanascAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Espanascär,  c.  a.  Oter  le  pandsco.  V.  ce  mot. 
(flg.)  Porger  des  roantais  sujels. 

EspancAdo,  a  ,  p.  p.  de 

KspancAr  ,  v.  «.  battre,  Trapper,  rosser.  (flg.) 
Cbasser  en  donnant  des  coups.  —  o  mar,  croi- 
aer  inuiilemenl  sans  trouver  de  Yaisseaux  en- 
nemis. 

*  Espaxdaoo,  A.  V.  Bxpanso,  Bxlento. 

*  EspAMmooiA.  V.  Expansdd,  Extensdö. 

*  Espandüdo,  a.  V.  Eslendido,  Espaeoso. 
Espakej Ado ,  a  ,  p.  p.  de 

Espanrjar,  v.  a.  Epousseter;  secouer,  öler 
la  poussiere. 

EspaxejAr-se ,  v.  r.  ouvrir  les  ailes  pour  se- 
eouer la  poussiere,  parlant  de  la  poule,  etc. 
(flg.  fam.)  Agiler  sa  robe  en  marcbanl,  parlant 
d'une  femme;  etre  long,  diflus  daos  un  dis- 
C04irs ,  dans  un  sujet ,  etc. 

Espaxbol,  etc.  V.  Hetpanhol ,  etc. 

E&paxuoleta,  ff.  f.  ancienne  danse  espa- 
gnolc;  son  air. 

EsrA.vrADico,  a,  adj.  ombrageux,  craintif; 
limide. 

Espabtabo,  A,p.  p.  d\a7#pa*Var. 

f  Espaxtador,  «.  m.  celui  qui  cpoarante, 
qui  fait  peur. 

Espattauio,  ff.  m.  epourantai!  r  haillons 
mis  au  boul  d'une  perche  pour  epontanler  lea 
oiseaux.  (flg.)  Chose,  personne  qat  fall  peur, 
B&eme  sans  pouvoir  ou*re. 
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Espaxtaloros,  ff.  in.  baguenaudie 
lutea. 

Espantar,  v.  a.  epouvanter  :  eaai 
pouvante.  Elonner;  etourdir.  Chassei 
sonne ,  les  oiseaux ,  les  poules ,  etc. 

EspantAr-se  (da ) , «.  r.  s'epouvan 
peur.  —  d'admiracdö,  eire  saisi  «Feto 
d'admiralion. 

EspantAvel,  adj.  2  gen.  epourai 
Espantoso. 

EspAxto  ,  «.  m.  *  epouvante ,  effroi 
*  Menace  :  geste  roenacanl ,  effrayan 
raent ,  admiration.  Faxer  — * ,  s'etaw 
ver  etrange.  Faxer  —s  d'alguem ,  r< 
quelqu'un  corarae  terrible. 

ESPAMTÖSAMBNTB,   adv.    epOUVaOtl 

avec  epouvante.  Etonnamment,  <faB 
etonnante. 

EsPANTOsissmo ,  a  ,  adj.  tup.  de 

EspantAso,  A.,adj.  epou  van  table  : 
de  l'epouvante.  Etonnant  :  qui  6b 
surprend.  Merveilleux,  süperbe,  pi 
admirable. 

EsparadrA.  ▼.  Sparadrdpo. 

Espa ra vAö ,$.m.{t.de  vittr.) epj 
ladie  du  cheval ,  qui  consisle  dans  ui 
aux  jarrets. 

EspARAvti.,  «.  m.  *garnilure  de 
garniturc  de  franges  d'un  lit. 

+  EspvrcAl    ou  VP,ailie»ra8eo 

TfcSPARQAL,  ou 
fEsPARCltL,  ff.  81.  j  p  . 

EsparcelAdo,  a  ,  adj.  ( f.  de  mar. 
celado.  Terra  —  a,  (t.  fagr.)  rase  « 
pfaine. 

Esparciäno.  |  y  E$parl4*o. 

ESPARCIATA.     )  r 

Espa r de* da  ,  ff.  f.  V.  Empartdddt 
Espareckr.  V.  Espaireeer.  iL  D 

Esperecer. 
EspArgAo.  V.  Etpdrgo. 
'  Espargelar.  V.  Derramar,  Etpt 
EspARGiDO,  a  ,  p.  p.  d'Etpargir.  a 

repandu. 

EsPARGiMENTOfff.  Bi.  eparpillentn 
epanchement :  Tactioa  et  l'eflet  4t 
de  semer  ca  et  la. 

Espargjr,  v.  a.  repandre,  verttr, 
epandre,  eparpiller.  —  rdioe ,  d 
rayons. 

f  EspArco,  ff.  m.  (f.  de  bot.)  — ■*> 
medicinal,  *  asperge  :  plante  potBft 
d'arbrisseau.  —  do  monte,  aspergt  4 
epines.  —  brdvo  ou  dos  Antigoe, 
feuilles  aiguPs,  asperge  sauvage.  54 
na  monte,  (fam.)  on  le  dil  d'ma  b 
na  ni  parents,  ni  amis,  qui  vit  to«l 

EsparagAö  ,  ff.  m.  sorte  d'eloffe  49 
doubluros.  . 

*  EsparhaihAdo,  a,  adj.  V.  Eef 
Estirädo.  ( I.  pop.)  On  le  dit  des  < 
devraient  Älre  joinles,  et  qui  sont  tri 
;  Time  de  l'autre. 
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ftffiioo,«.  n.  plat  d'berbcs  fricassees. 
te 

rrcar,  v.  «.  fricasser  ou  appreter  des 

taire  od  plat  d'berbes. 

rella,  t.  f.  *  lacel,  collel,  lacs ,  trappe , 

piege.  Ctnr  na  —,  donner  dans  le 

dans  le  panneau. 

Rimift  ,v.  m.  (t.  de  prov.)  repandre , 

de  l'eau )  autour. 

sa,  i .  f.  aorie  de  poesie  en  vers  de  fix 

• 

so,  a,  adj.  epars,  disseraine,  repan- 

che. 

eta,  a.  f.  {t.de  geog.)  Sparte  :  vilte 


ESP 


5« 


tal,  f.  m.  cfaamp,  lieu  abondant  en 

Tiio,   a,   adj.  et  #.  Spartiate  :  de 

kiTAfUA,  i.  f.  'quartier,  nie  oft  Ton 
I'ob  rend  des  ouvrages  de  sparte.  Spar- 
inufaclure,ouvrage  de  lissus  de  sparte. 
tbiro,  s.  m.  ouvrier  en  sparte,  qui 
i  ouvrages  de  sparte. 
tejihas,  s.  f.  pt.  sorte  de  sandales  de 

irteolos ,  s.  m.  pl.  ( f.  (Tant.)  "  gardes 
institues  par  Auguste,  snrtout  pour 
ndies.  Leurs  habils  et  leurs  souliers 
alte  de  brins  de  genel  ou  de  sparte. 
Ttuuno,  a  ,  p.  p.  de 
fiLBAR  ,  v.  a.  metire  un  corps ,  un  cor- 
m  femme ) ;  lacer  un  corset ,  elc. 
miAR-sB,  9.  r.  se  serrer  avec  an  cor- 
teer  son  corset. 
tilheiko,  a,  t.  faiseuroa  faiseuse  de 

TJuio ,  s.  m.  corps  de  jnpe,  corset. 
tir.  V.  Despar tir. 

to,  $.  m.  (t.  de  bot.)  sparte,  gen£t , 
spagne  .-  plante  graminee.  —  bastdrdo , 
Ceirda  de  —  ,  sparton :  cordage  de  ge- 
legne. 
iparvel,  #.  «t.  enervier  :  oiseau  de 

irtoüädo,  a,  adj.  qui  a  un  eparvin 

,  etc.). 

xjdo  ,  etc.  V.  Espargir,  Derramar,  etc. 
mar,  r.  a.  causer  du  spastne.  V.  Pas- 
demtd.  p.us.)—setv.  r.  elre  allaque 
iame. 

■o,«.  m.  spasme  :  crispation,  conlrac- 
■▼ulsion  de  nerfs. 

mödico,  a  ,  adj.  spasraodiquc :  descon- 
i,  des  spasmes ;  qui  tient  du  spasme. 
umologia  ,#./.(  I.  de  med.)  spasniolo- 
ile  sur  le  spasme. 
■sa,  etc.  Y.  Espacar,  etc. 
atoa,  f.  f.  (I.  de  bot.)  spalhe  .-  enve- 
lembraneuse  qui  conlient  les  boutons 

ii. 

«a,  g.  m.  (t.  de  mintr.)  spalt,  spath, 
pierre  calcaire  feuilletee  ,  calcinable, 
reute. 


Espatipado  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Espatipär ,  t>.  a.  (t.  pop.)  mettre  en  pieiw. 
en  morceaux.  ( flg.)  Prodi guer,  dissiper  f son 
heritage ,  sa  fortune,  elc). 

Espätcla  ,  s.  f.  spatule :  Instrument  de  pnar- 
raacie,  rond  par  un  bout,  plat  par  l'autre. 

f  Espatulado  ,  a ,  adj.  ( Folha—a,  I.  de  bot.) 
spatule :  (fcuille  — e)  en  forme  de  spatule. 

ESPAYEXTÄDO  ,  A  ,  p.  p.  de 

f  Espaventär,  o.  a.  epo avanter,  effrayer; 
etonner.  11  est  aussi  reeiproque. 

t  Espatento  , «.  m.  *  epouyante ,  effroi ;  etoo- 
nement.  (fam.)  "  Ostentalion ,  montre  affectee 
et  vaniteuse;  grand  apparat,  chose  d'eclat. 

Espavorecido,  a,  adj.  epouvante.  Y.  Espa- 
vorido. 

Ejpavorido,  Kyadj.  effraye.  tourrnente  par 
la  frayeur.  p.  p.  de 

Espavorir,  v.  a.  effrayer  :  causer  de  la 
frayeur;  faire  peur. 

f  Espat  ou  EspAni ,  s.  m.  spabi :  cavalier  turc. 

Especädo,  a  ,  p.  p.  de 

Especar,  v.  a.  dtayer,  elanconner. 

f  Especia,  s.  f.  (t.  de  giog.)  Speue  ou 
Spezzia  :  ville  et  port  de  l'ancienne  ^publique 
ligurienne;  golfe  des  Etats-Sardes ;  He,  golfeel 
ville  de  Moree. 

Esprciäl,  a4j.  special ,  partic  ulier,  singulier; 
excellent. 

EspecialidIdf.  ,  i.  f.  specialite.-  determina- 
tlon  d'une  chose  speciale;  parlicularile ;  dis- 
linclion. 

EspecialIssimo,  a,  adj.  tup.  de  Etpecial. 

Especializado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Especializar,  v.  a.  specialiser :  indiquer, 
designer  specialement.  Particulariser,  speci- 
fler;  donner  la  preference  a. 

Especiauzar-se  ,  v.  r.  se  specialiser;  se  dis- 
tinguer. 

EsPECtAUffixTE,  adv.  specialement  :  d'une 
maniere  speciale;  particulierement. 

EspeciarIa  ,  #.  f.  epice,  epicerie:  toule  sorte 
d'epiccs. 

Esp£cie,  i.  f.  V.  Especiaria. 

Especie,  i.  f.  (t.  de  seien.)  espece  :  division 
d'dtrcs  apres  le  genre :  sorlc;  iraage,  apparence, 
represenlation.  Nolion,  opinion.  (t.  de  prat.) 
— ,  cas  particulier.  — ,  cas,  fait,  point  donl  il 
s'agit.  Fruclos  etn  — ,  espece  :  denrecs  en  na- 
turc.  Pagar  em  — ,  payer  en  espece,  en  den- 
recs, en  nature.  Pagar  em  boa  — ,  payer  en 
especes,  en  pieces  de  monnaie.  Esptcie*tpl. 
(t.de  mus.)  diflerenis  tons  qui  entrent  dans 
unc  piece  de  musique.  —  ou  —  sacramentdes , 
(f.  de  lithurg.)  especes  sacramentales  :  appa- 
rences  du  pain  et  du  vin  apres  la  consecration. 
(t.de  pharm.)  Especes,  poudres  composees. 

Especieiro,  s.  m.  epicier  :  qui  vend  des 
epices. 

Espectficaqaö  ,  s.  f.  specificalion  :  expressioa 
et  dcieriuinalion  des  chose»  particulieres  en  .es 
speeifiant. 

EspEciFicAi>AMt5TE,  adv.  speciflqaemeni  s 
I  d'une  maniere  speeiflque  et  particuliere. 
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EftPictnciDO ,  a  ,  p.  p.  tfBtpecificar. 

KsrscincAHJtaTE.  V.  Bepeci/lcddamente. 

Especificar,  v.  «.  specifler,  particulariser; 
eiprimer  en  detail ;  delerminer  en  partkalier. 
Marquer,  com  Uiacr  l'espece  d'une  chose. 

Espxdrico,  A,  adj.  speciflque:  propre  spe- 
cialement  a  une  chose  (reraede,  etc.).  Qoi  mar- 
quo,  constitue  I'espeee  d'une  chose.  Pw— , 
pesanteur  speciflque  d'un  corps ,  loa  poids 
gompare  a  celul  d'un  egal  yolume  d'eau. 

EspErinco,  t.  m.  (I.  de  mid.)  speciflque :  me- 
dicameni  dont  Kcffet  esi  cerlain  dam  an  cas 
donne. 

Eflpsa6sAu£nTB,ai«.  speciensement.»  d'une 
maniere  spccieuse. 

Especiostdadb,  t.  f.  perfecüon ;  beaute,  belle 

apparence. 

KspeciosIssiiio ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Es*bcjoso,a,  adj.  beau,  precieax,  parfaiC. 
(/ig.)  Specieux ;  qai  a  une  apparence  de  verite 
et  de  justice  (raison ,  pretexta,  inoüf ). 

Kspectacdlo,  #.  m.  tpeetacle:  tout  ce  qui 
atlire  les  regards,  l'attenlion;  representalion 
theatrale;  ceremonic  publique. 

Espectad6r#  i.  m.  »pcclateur :  temoin  ocu- 
laire;  qui  aisisle  au  spectacle;  (flg.)  celui  qui 
regarde,  observe  »ans  agir. 

Esprctativa,*./'.  expcciative:  espoir  de  suc- 
eederdani  un  beneOce  apres  la  mort  dubenefl- 
cicr ;  espoir  d'obtenir  un  emplol,  une  grace,  etc. 

f  Kspbctävbl  ,«<{/.  qui  werite  d'elre  vu, ob- 
serve, eontemple. 

Espectro,  $.  m.  spcctrc,  fantome;  ügure 
feiftastique;  (/ig.)  personne  hare  et  ntaigre. 

EspbcolacAö,  s.  f.  speculation :  acliou  de 
speculer  en  general;  (#.  de  comm.)  calculs, 
coinbinatsons  commerciales. 

EspegulAdo  ,  a  t  p.  p.  d'Etpeeular. 

EspkccladÖr,  f.  m.  speculaleur  :  qui  spc- 
cule;  observaleur;  (I.  da  comm,)  qui  fait  des 
specolalioni,  des  combinaisons  commerciales. 

Especclar,  v.  a.  speculer:  obsenrer  curieu- 
sement;  examlner,  subUliser. 

Especclar  (mi),  v.  n.  (f.  de  comm.)  speculer 
sur :  faire  des  speculatlons.  (iobre)  — ,  medi- 
tcr,  reflcchir  attentiremenl  sur  quelque  chose ; 
faire  des  projels,  des  raisonnementa  sur  les 
inatieres  politiques,  commerciales,  etc. 

Especuläria.  V.  Calöplrica. 

Kxi*r.ccLATiVA,  f.  f.  speculalive :  sefence  qui 
e'arrete  a  la  speculation.  Faculte  speculative. 

EspRCCLATivAUiMTE,  adv*  avec  attention , 
soln,  application,  speculation ;  Üieoriquement. 

EsfEcuLATivo,  a  ,  adj.  speculalif .-  qui  a  cou- 
l ume  de  speculer ;  qui  est  I'objct  de  la  specula- 
tion; qui  s'arrete  4  la  speculation.  Theorique. 

E«pecdlo  ,  f.  n.  speculuin ,  inslrumcut  de 
Chirurgie. 

Espi:dac.ado,  A,  adj.  epars,  repandu,  dis- 
perse; inlcrroiupu,  non  suiti.  p.  p.  ü'Espe- 
darar. 

E$pkpac,ar,  etc.  V.  Desptdafär,  etc. 

KspfW^ÄC,  «./.  V.  Etpedimenlu  et  Expe- 
difdo\ 
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EspedIoa  ,  #.  f.  V.  BtpaÜmanta. 

Espedidamekte.  V.  ExpedilawUnta. 
Espedido,  a  ,  p.  p.  ä'Espedir. 

*  EspedImento  ,  t.  m.  aetion  dt  p 
oonge. 

*  EspedIr,  v.  a.  V.  Expadir,  Dttpadb 
pellir. 

*  Espedi  r-se,  v.r.  prendre  conge.  - 
ff%um>  d'alguma  couta,  se  debarrasser  de 
qu'un ,  de  quelque  chose. 

ESPEDREGADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

f  EspxdrrgIr  , «.  a.  (I.  d'agr.)  epierre 
les  pierres,  les  gravois  d'une  terre. 
'  Espeitambnto.  V.  VctpeitoMento. 

*  Espeita  r  ,  etc.  V.  Despeilar,  etc. 
EaPELBÄno,  a,p.  p.  de 

EspelbIr  , «.  o.  neltoyer,  polir,  eclain 
EsPBLHÄR-SBy  v.  r.  se  rairer,  se  nt| 
dans  une  glacc,  dans  une  chose  qui  rend 
ge.  —  em  eignem  f  (flg.)  se  rairer,  se  com 
dans  les  actions  de  quelqu'un  ou  dai 
qualites,  les  voir  avec  un  grand  plaisir. 
f  Espexhim,  «.«t.  gypse  :  pierre  caJ 
transparente,  calcinable. 
EsPELHimio,  a.  m.  dim.  de 
EspELno,  i.  m.  miroir  :  glace  de  vern 
tal,  surface  polie,  unie,  qui  rend  les  ii 
(/ig.)  Objet  qui  seit  de  document  mora 
vertissement;  modele,  exemple.  —  m 
miroir   ardenl,   qui   enflamrae  ,   qui 
—  grande  ,  trumeau.  — de  foucaiior, 
de  toiletie.  —  de  corpo  inltiro ,  grand  > 
miroir,  glace  ou  l'on  peut  se  voir  en  < 
—da  feckadüra,  plaque  d'une  serrare 
front ispicio  d'igreja ,  rosace  ou  roson  oV 
lispice  d'eglise.  —  d'uma  guitarra,  etc., 
trou  rond  d'un  Instrument  ä  cordes. 
como  w*  — ,  net  comme  une  perle,  eil 
ment  net.  JS'do  ha  melkor  —  qua  o  amiaa 
(prov.)  le  meilleur  miroir  de  lliouuw 
l'ami  fldele. 

Kspelta  ,  t.  f.  epaulre,  grande epaulre 

de  froment  a  grain  menu  (iriticum  tptU 

Espelümca  ,  $.  f.  spelonque,  an  Ire, « 

EspIxda  ,  t.  f.  parlie  d'une  seile  sur  la 

s'appuie  la  cuisse. 

EbPRNicAii-SE,  etc.  V.  E*pinicar-te,  e 

E*pempre,  f.  m.  sorle  de  jeu  de  carte 

EsPKguB ,  s.  «i.  elai ,  elan^on.   Ltv 

manosuvre  donl  los  ai Lilleurs  se  serveu 

inctlre  les  pi^ecs  en  baüeric ;  sur  les  «ai 

de  guerre  seuomme  anspccl. — puradm 

a  um  cabo,  barrc  h  trcssillonner.— de  et 

borrcs  de  viroveau. 

EsPH^LEÄn,  etc.  V.  Esptcar 

Espkiu,  f.  f.  atlentc  :  eUt  de  celui  « 

tend ;  espernnc?.  '  Delai  aecorde  en  j 

rejet,  surseance  ,  reldcbo.  Guel-apesu 

buclio.  \ant.  et  tiettx)  Sorte  de  canoa.i 

Aspro, monnaie  du  Levanu  Eslara — ata 

atlendre  apres  (|uelqu'un  ;  elre  a  Tal 

quelqu'un.  Pedra  de  — ,  pierre  d'a lieft* 

*  Espera^aö.  V.  Etpcra^y, 

*  ^sPERÄnA.  v-  fUptra. 


r*,odt.  IP-  mj  ivec  cspoir, 
p.  d'Etperor.  aäj.  Eipcri, 
Nä:i  — ,  imiireia,  liiopiiie, 
Mndeitpi*. 
,  wQ.  el  1.  qoi  allcnd ,  ijui 

.m.  sorie  de  raeoble  incien. 
.  etpCranee  1  Yerlu  Iheolo- 
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'.  —  per  ulivtn,  inner 


"  li-i'i  Kiii',').  V.  IJeipcrditio. 
Esr-enECln.  V.  irrerer. 
Ksrtnccdi-SK.  V  tuniHwlr-tc. 
EsptlilBtSTl.  V.  Ej-;n-riB«»l'i. 
EsPaucjuLn.T.  Perjurar. 
Esptxiu  i.ui.{(.ie  in/dOtpariofli*i 

'"k.i- ''"''' 


rtnjii'onuhilsiidM«  qu'on  I 
-I    persinue  .;iii  prunicl  .  ui 


■    lilaiicdu  uaJeine   hnilr  bland)««  I  cor) eitle  Uli 
EiPf-Bn.Hico    *,  odj.  (peraiiti<|U<s  :  de  la 


■f£s«i 


»),« 


ftso,  1  ,  *(;'.   plsla  d'eiperance, 

oir. 

■  ,  cdj.  3  gen.  (p.  tw.)  qui  eiptre. 

*,  *.  esp*rer;  «roir  eiporance; 
elicnu  dun  bien.  Allendrc  1  «re 
iBdequclqu'un  <lc<]uclciuctlm», 
■M  qu'ua  HC  desiro  pamu  i|u'an 
ima  lnmort.l»  iM-vre  'HC.  Srm 
■-le-cliamp.sait*  |>lu*  larder.  Nin- 
aem  tel ,  nc  l'ülleudail  i 

1-y  iIU-ntliK. 

|.«r.i    c.n.  allendro  Iprei,  (tri 

S  Je.  EipitcP  1'nlLcuU; 

tm  alguem  ,  a«oir  conUance  en 

pela  dittdo,        ■         ,  allem!  1 


«.f.  «peimololunlEilrjil1! 

Em-eh  *m>0,A    p.p.  de 

Sspkhmar  ■  .  ginouer,  remuer  laruccssB 
]ss  jamljej  ;/<.■»; i in Ikt.  i(.  V.  Biporrtoar. 

.   t'clendre  toui  de  tat 
Ion«  Im  Juuilies  ]ce». 

EiPLintjitiw.j  ,  «dj-  de  Jirobe»  tearngfl  • 
Im»,  p.  p.  de 

Eipebmuu«,  etc.  V.  Eipcrntar,  lTiparre- 

Kupsp.iädi),  i,p.  p.  d'JJiperlur. 

E*?utado*,i.  r«.  «'Im  'im  neille.  V.  Ar*. 
Verlader,  i* j.)  V.  F.xritadtr,  EiUm.nl: 

EsPtuTiailai ,  f.  fi  »rpafali««  du  hatil  du 
loupet,  nie.  Giebel I«  :  «.'Space  »ans  poil  ra(M 
Icü  ■aurcili. 

EiPtnti*£fiTE,   aale,   gilllardement;    eine 

f  EspcktinIsto,  >.  m.  aclion  il'evuillcr,  de 
l-e.cillsr. 

EsPEKiin  *.q.  «telller,  rete-iller.  V.  O*- 
perlar.  Atnrer,  ewiter;  »luauler.   Rcdrea, 

pi&BdBbof»). 


«.        ■        ■  ;  #lreesp*re. 

»n  •frandc  nguui/ro,  unn  1; rinde 

■Kj'ard  amigarrlmenlf,  011  eepeir, 
Ud'esperer  «ue  MlnufU 

\1pirdu-1r  grandtiannleciiarnlot, 
i  de  Rründs  e-meiirmeat«. 
tu  V,  Bijutratel, 
u.,  adj.  2  gen.  (;i.  vi.)  qu'an  peal 

iMittüTE  , 'ad*,   itcc    profusion; 

L 

Im,  k,  p.  p.  d'£<perdtfar.  ad/. 

HMlpe.  FmotI  . 

«Ol,*,  1.  dissipaleur,  prodigne, 

iMtlTO.  V.  Deipef  dicio. 
ij,e.e.drtsiper,proJisiicr;ruincr. 
,  t«ün  mo  lemps.  V.  Dtiptrdiear, 


!.  f.    1  il  I'.  i1'-,    it.ii^i.Liliiil,'     fl 

f  ,Mprll.      d'eiii(ennu,p»;inHI« 
tien  d'eipriL 

EsvKirtisuo,  a,ih(;'.  Jim.  li'KipfiJu,  dorilh 
icmeiilc  l»/op«e. 

Zser.mil. ah -adj.  iTtiltr,  gii.Tif.nalf.Jlp. 
j»  delibero. H.— .outfpet-liido.l'.rfefitafy.) 
idrcsic,  patluild'unp  piiVie  de  bois. 
Eipi5C«iiiii|i,  a,  p.p.  de 

EHPEacotin,  «.«.  (t.  d'agr.)  Weher  la  leri« 

in  Ble. 

Esi-[,.sisiui"i, *."■/;.  iinlipaHe.p.  p.  de 

EspBsciiii»    V.  «.  fouler  IUI  piedi.  (fa.) 

alirailer,  meptisef,  opprimvr,  leiur. 

tsPisstoo,i,p.  p.  ä'Biptuur. 

tirujMi  Mi-,  u<li.  quit :  uvc  ppais-irurj 
dru.en  grande  quanlil*  ei  fort  rapptorhe. 

».a.epaissir  Teuere  uncliquanr 
;       prmier,  pirlinl  dMÜ»- 
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Espessar-se,  v.  r.  s'epaissir,  se  serrer,  se 
presscr;  se  condenser. 

Espessidäö,j./\  'cpaississement;  epaisseur, 
densite. 

EsPEssissmo ,  a,  adj.  $up.  de 

Espesso,  a,  adj.  epais  :  qui  prend  une  con- 
sislance  moins  claire,  plus  ferme;  touflu,  dru, 
serre.  Freqaent,  assidu ,  reMiere. 

Espessüra  ,  s.  f.  epaisseur,  density  (de  l'air, 
des  liquides);  toufle,  profondeur  d'un  bois, 
des  cheveux,  elc.  —  da  noite,  lenebres  epais- 
«es  de  la  nuit. 

EspetAda,*.  f.  coup  de  broche;  brochee, 
irochetle. 

Espetado,  a  yp.p.  d'Espetar.  adj.  (ßg.burl.) 
Raide.  V.  Empertigado. 

EspetAö,  #.  m.  crochetde  fondeur  pour  re- 
tircr  du  feu  les  creusets. 

Espetar.v.  o.  metlre  ä  la  broche,  embro- 
cher.  Embrochcr  quelqu'un,  lui  passer  une 
epöe,  etc.,  au  iravers  du  corps  ;  pcrcer  de  part 
en  part,  traverser,  enfiler.  it.  V.  Empalar. 

Kspetär-se  («n),  v.  r.  s'enfiler,  s'enferrer, 
se  jeter  sur  le  Ter,  {/lg.)  se  nuire  a  soi-möme, 
par  ses  partes,  ses  aclions;  se  contredire,  se 
couper. 

Espetjxho,  s.  m.  dim.  de 

Espeto,  t.  m.  *  broche  :  verge  de  Ter  pointue 
pour  embrocher  et  faire  rolir  ja  viande;  ce  qui 
en  a  la  forme;  lige  saillante,  etc.  Andarcomo 
•— ,  lourner  la  broche. 

EsPEv,LAR,etc.   I  YmEgpif>,     elc. 

Espevitar,  etc.  \  r 

Espf.zixhado  ,  a  ,  adj.  souille ,  sali ,  enduit  de 
poix.  Morlilie,  chagrine.  p.  p.  de 

EspezinhAr,  v.a.  poisser,  enduire  de  poix. 
(/ig.)  Mortifier,  faire  souflrir,  lourmenter,  per- 
secuter.  V.  Espesinhar. 

Kspüacelado,  a,  adj.  sphacele  :  atlaque  de 
sphacele.  p.  p.  de 

f  EspbacelAr-se  ,  v.  r.  (f.  de  mid.)  sphace- 
ler  :  se  corrorapre  par  inflarumation. 

EsphacClo  ,  m.  m.  (t.  de  mtd.)  sphacele  :  mor- 
titteation  entiere  d'une  parlie  du  corps. 

Esphera,  t.  f.  (t.  de  giom.)  sphere,  globe  : 
corps  solide  et  rond ;  le  ciel,  sa  representalion 
en  relief,  avec  des  cercles,  etc.,  ou  sur  le  pa- 
pier;  disposilion  du  ciel;  (t.d'atlr.)  les  Pre- 
miers prineipes  de  l'aslronomie  appris  sur  la 
sphere;  espace  du  cours  d'une  planete;  (flg.) 
etendue  de  pouvoir,  de  connaissances ,  de 
moyeus,  d'etat,  de  condition,  etc.  Ancienne 
monnaie  d'or  porlugaise  du  regne  de  D.  Emma- 
nuel. Sorte  d'ancien  canon. 

Esphera l.  Y.  Eepkirico. 

Esphericamente,  odv.  tpheriquement:  d'une 
maniere  spberique. 

Esphericidadb,  $.  f.  sphericite  :  qualite  de 
ce  qui  est  spherique. 

Espherico,  a  ,  adj.  spberique  •  en  globe,  en 
forme  de  globe;  de  la  sphere.  anrVyatconnalt, 
qui  sait  la  sphere. 

f  E&pheridios  ,*.  m.  pl.  V.  Spheriilws. 


f  EsmERisTÄRio,  t.  m.  (f.  fani.)  spherr 
slere  .-  lieu  destine  au  Jeu  de  la  paome. 

Espöeroidäl,  adj.  2  gen.  spheroTdal :  qoi t 
rapport  au  sphe/olde,  qui  en  a  la  forme. 

Espheröide,  i.  m.  ( t.  de  giom.)  *gpheroTde: 
corps  qui  approche  du  globe. 

EspberoYoeo,  a.  Y.  Espkeroidal. 

f  EspeEROMAceiA ,  t.  f.  spheromachie :  eier- 
cice  du  ballon,  de  la  paume. 

fEsPBBRÖMETRO,   f.  fll.   (I.  «föfrf.)   SphlrO- 

metre :  Instrument  pour  mesurer  Ja  courbar« 
des  verres. 

Esphihcter,  t.  m.  (f.  d'anat.)  sphmeter: 
muscle  en  anneaux  qui  resserre  ou  ferme  fa- 
nus,  la  vessie. 

EspHiNCE,i.  f.  *sphinx  :  monstre  fabalenx. 
( t.  de  sculp.)  — ,  huste  de  feinrae  sur  le  corti 
d'un  lion.  V.  Sphinx. 

f  EspHOitDYLE  ou  —  DTLio.  Y.  Canabrii. 

Espuyrena,  s.  f.  (I.  dFhist.  «oi.)  sphyreM, 
poisson ;  le  roarteau. 

Espia  yt.  f.*  espion  :  celui  qui  epie,  qui  ob- 
serve  pour  rapporter;  mouebe,  mouebard. 
Sentinelle.  Y.  Alalaia.  (I. de  mar.)  Corde, eibte 
de  grue;  touee.  Ndo  de  — ,  (id.)  taisseau  (Tol- 
servalion.  —s  da  cdbrea,  (id.)  haubans  d'oBt 
bigue. 

Espiado  ,  a  ,  p.  p.  d'Espiar.  adj.  (t.de  nar.) 
soutenu  par  des  cables. 

Espiador,«.  m.  espion,  espionneur. 

Espiäö,«.  m.  Y.  Espia. 

Espiar  ,  v.  a.  epier,  guetier,  obserrer  lesae- 
tlons ,  etre  attenlif  ä.  Y.  Espreitar.  (f.  de  nar) 
Remettre  a  flol  un  navire  echoue;  touer. — • 
röca,  achever  sa  quenouille;  lerminer  sa be*v 
gne,  sa  tdche.  —  o$  deeenhos  <f  alguem ,  sonder 
quelqu'un. 

EspicacJldo,  kyp.p.  de 

Espica^ar,  v.a.  becqueter,  percer,  eriMtr. 
(Hg.)  Dechirer,  calomnier. 

Espicanärdo,  s.  m.  spicanard  :  nard  indial» 
plante  medicinale.  V.  Etpicinardo. 

Espicha  , «.  f.  (t.  pop.)  enülee,  enfllade,  brt* 
chetle  (de  petilspoissons,  d'oiseaux).  — <f«sis 
vHa,  (t.  de  mar.)  livarde  d  une  voile ,  balestM 
d'une  voile. 

Espicuado,  a ,  p.p.  de 

Espicbar  ,  v.  a.  percer,  enfiler,  traverser  aieft 
un  Instrument  pointu.  Heitre  un  faultet,  tat 
cannelle  a  un  lonneau. 

Espicho,  $.  m.  robinet,  fausset;  brochelle  da 
bois;  canette,  cannelle.  (turl.)  Honuue  trea- 
maigre. 

Espicilägio,  $.  m.  spicilege :  colleclion  de, 
pieces ;  recueil  d'aotes. 

f  Espicinardo  ,  t.  m.  (t.deboL)  —  cttlicü, 
nard  celtique.  —  indieot  nard  Indien.  —  d$ 
reino ,  lavande.  Y.  AI  faxe4  m*. 

f  Espicülär.  Y.  Adelgagmr,  Agnpar. 

f  EspiccLO.  V.  FerriÖ ,  Ponte. 

*  Espino.  Y.  Jktpido. 

EspicA  ,$.  f.  *  epi .-  Ute  du  luyau  de  ble,  etc. 
Soie  de  l'epee.  *  Tenon  :  ce  qui  eatre  dans  un« 
inortaise,  Pointe .-  petit  clou  sans  Mtaw  V.  JB#- 
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Em  «mM,  emrie  de  li  pean  des  on- 
PtY#*  #u  de  flrpeni ,  (r.iTaflr.)  epi 
■^  4toile.  —  meuckcy  epi  mos  barbe. 
i  e«jf.  teil,  menie  en  epi,  qal  a 
mMI.  W )  Grind,  de  baate  Ulli«, 
fasi  Jeerne  hune. 

ÜBy  f.  M*  (ItMBMm  ?  MaOB  de  gNH 

dr  e*.  entf .  fEtptfm.  Feitage,  fette ; 
L  Boot,  pointe  d'une  tige,  etc. 
qtefqne  eerps  ptynanL  *  Pol  nie  de 
MMI  feie  d'ane  meniogne.  Grande 
poeu  dee  engle*.  —  de  fittro  tm 
«nieinls,  (f.  de  nter.)  Mtoh  de  gi- 
rge  ee  fer  de  gtronette.  —  do  pe- 
ll cbandeHef  da  pierrler.  —  dos 
,  (id.)  chandelier  des  etpingofes. 
».«.  et«,  epier s  monter  etf  epi.  (ß$.) 
evntiir  grend  ,  efoftre  en  beafeur. 
4Af  #.  /.<l.  de  tot.)  tptgef  etm  splge- 
gsjsjtlaiive. 

bj,  A ,  edy.  (I.  de  eof.x  qal  parte  des 
!•  ferne  (Tun  epi. 
tti,a.  f.  (f.  rfeeef.)petftepl. 

0,  *.  «i.  ( f.  dt  «hm.)  ton  tres-aign , 
s. 

iAft.f.  'getan  elroit;  forte  de  ru- 

i  ferne  <T*pt;  dentelle  fort  etroile; 

-  dentelle,  ete.;  petit  feston  rar  le 

unieiie. 

ilno,  a,p.  p.  de 

A«,  e. e.  ganrlr  6'e*pifuithd.  V.  ee 

ütmetpim. 
>  ew       I  •  epinard  :  herbage  qne 

1,  f.  «f.  f  Ton  menge  enit :  laiatif. 
t , «-  f.  aetion  de  pincer  le  drap. 
k*,e. e.  pincer,  pfneetter  le  drap. 
a\  et.  <m )  sptnelle.*  rnbisd*an  rooge 
l,  #.  A  )  pale.  «i.  (Anw.)  Dteata: 
II  Yen,  ainsi  nommee  de  Vincent 
a  fit  1'inYentent.  V.  Dicima. 
titno ,  a  ,  «f>.  ( f .  da  ool.)  epineoi  .- 
ptnes ;  en  forme  ifepine. 

,  0.  f.  epinette :  anefen  instrnment  i 

eerdei ,  peiit  clavecln. 

nA,  t.  f.'ttni] :  arme  4  fen  i  tobe 

r  reesort»  «--  da  Am*  «moa,  fuslt  A 

en. 

»Ada  ,  a.  /.  conp  de  foail. 

ei*,  #.  et.    auf.    A'Etpitufard*. 

■ebuse  ancienne ;  espingard ,  petite 

llerie. 

iftffA,  f.  A   quanilte  de  faslfff; 

tasfltors;  salve  de  moasqueterle. 

sftino,  a,j».  p.  de 

•ein,  v.  a.  füsilier,  passer  pat  les 

■ttm* ,  a.  f.  meürtrie're  :  onverture 
ir  attvr  tirer  avec  I 'espingard. 
#fr*o,  a.  m.  armnrier :  ouvrler  qnl 
mri  fen.  Aronebnaier  ( p.  tu.). 
fNVA ,  i.  f.  dim.  d'Etpingarda. 
,  f.  /.  frei»  de  poisson.  Epine  :  pi- 


Siant,  Corps  aigu  et  adberent  i  1a  plante ;  yer- 
bres  dn  des.  T.  Bipinhafo.  (ßf.)  Scrupale9 
ombrage,  sonpe>n;dil0eolte9  obslacle ,  peine, 
—  ear%*lt  ecbauboulare,  bube  qui  vientsor  In 
pean.  Ttr  —  ees*  «%sieaivdtre  broaille  evee 
quelqu'an.  Tirmtt  —  U  9*r§m*U  «  atyu*«*, 
(ßg.  ftm.)  delhrrer  qaelqir*un  d'nn  danger, 
iTen  grand  embarraa,  ete.  Mtlir  ne—  f  (/tg.. 
flm.)  etre  «ttremement  maigre,  fälble ,  abatt«. 
it.  Etre  tres-pauTre. 

Ksrmiip),  ä.  ei.  *«plne  dorsale,  vertebree 
dn  dos.  OCe.)Cbatne  de  montagnes.— Amt  Jfe* 
IU$ ,  ( f.  /«  ao(.)  raebis  des  feftiUes.  itafdV  ne 
«—.V.  £afdr  mm  ttpink*. 

EsfiübIdo,  a,  »>.  p.  d'JtajrfiiaW.  «ey.  tMqof\ 
oflense;  formalis*,  Irrhe. 

KsnxHAL,  a.  m.  ltea^ptanU  d^epines,  de 
bronssailles ,  ballier. 

Esnhhal»  eeV.  s  ftii.  (f.  ataauif.)  spinal i 
qdl  appartient  4  l'eplne  da  des. 

EapiniAR,  e.  «.  piqaer  ateo  des  epiaes; 
blesser.Oif.)  Irriter,  proveqeer;  blosser,  of- 
fenser,  piqner« 

Esrisnlm-sx ,  e.  r.  se  pfqner«  ee  formaliter. 

SsrfnaauiAL.  V.  Eipimkm, 

fEsnaniiao,  a.  *».  (L  ata  eel.)  nellart, 

Krte-cbapeaa ,  £pine-de-<airist9  erg^loa  oe 
evenee:  espeee  de  nerpran,  arbriesoea  dee 
bäte*.—  afoar,  'anbeplne,  nob!e-epinev  epine . 
blanche,  senellier.  —  ctmbrm  en  eercatf ,  net- 
pmn  pnrsatif  ordinaire,  boarg-epine. 

EspisniLA,  a.  /.  *  brechet,  eitremite  inie- 
rfearedu  stefnam. 

EsriKHO,  t.  et.  *  epine :  plqeant,  eerpe  atgsi 
et  adberent  A  la  plante.  — a ,  pL.{fa)  epineo« 
empeebements,  embarraa,  obs tactes,  difltoul- 
les;  ebose  trea-pönible;  ebacrine,  inqnidtudee» 
Inder,  ttlm-  tokrt  — «,  etre  mir  les  epinee# 
dans  de  grandes  inquietudes.  —corliomt,  ( t4 
dt  bot.)  y.  Aeuitot.  Qutn  abrölkot  tetttim—t 
öö7A#,  (vroe.)  qui  seme  des  cbardons  recneille 
des  epinea. 

Esriüneso.  a ,  tdj.  öpineoi :  qui  a  des  epi-  . 
nes.  (fig.)  Plein  de  diÄculie»,  d'obetaelee 
( cfaose,  atfaire,  qaestlon ,  etc.);  incoaunede, 
ficbeax. 

EspiricIdo  ,  a  ,  #.  #.  de 

f  EsriikicAi-si ,  e.  r.  (enf .)  avoir  trop  de  re- 
oberche  dans  sa  mise,  dans  ses  peraree. 

EspiMFitAO.  V.  Alatiar. 

fEsrixosisHO.a.  m.  apinosisme t  deotrlne 
de  Spfnosa.  ^antheisme. 

f  EspiüosisTA ,  a.  m.  splnoslsto ;  pertisan  dn 
apinosisme. 

f  EsrlrfCLÄ,  a.  f.  Sorte  dtyngle  «thee  dans 
les  ornements  des  ereqaea. 

EspiolbAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

KspiolvAe,  e.  «.  epenfllerf  dter  les  ponx. 
(/le.)  ttplaener. 

EspfooB,  a.  an.  (t*.  4t  aof.)¥tteslne  da  spiee« 
nerd.T.  ^tlgodtira.  (ßd.)  Seaene;  pedicule. 
tige  de*  cbampignens. 

f  Espioo-äbo,  a,  tdj.  {L  dt  bot.)  pcdiculp: 
porte  per  un  pedicute  (aftpilefna). 
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•  Espin.  V.  Dcxpir. 

E*Pir..\ ,  t.  f.  spin»,  spirale ,  belice;  unc  des 
revolutious  do  la  spirale;  ecrou  dune  vis. 

EsPiiu^Äfl.  V.  Intpiracdu. 

EspiH.iciLO,  #.m.  soupirail.  *  Ilaleine,  respi- 
rilion  (p.  ut.\  V.  Spiraculu. 

Espirado.  V.  tnspirddu. 

Espiral,  adj.  2  gen.  spiral.cn  Spirale,  t.  f. 
(f.  de  geom.)  Spirale  :  ligne  courbc  uulourd'un 
cylindre,  d'un  cöne,  elc. 

f  Espirälmejitb,  adv.  cn  Spirale,  en  forme 
•pirale. 

E8Pini:<TK,ady.  2  gen.  qui  respire,  qui  in- 
apirc,  qui  eiholc.  V.  Expirante. 

Espirar  ,  r.  a.  eilialer,  repandre  une  bonne 
oa  raauvaise  odeur.  lnspircr.  iL  V.  Hetpirar 
tt  Expirar.  { L  de  Ihiol.)  Produirc  par  Inspira- 
tion ,  eu  parlant  de  la  manicre  donl  Ic  Perc  cl 
]c  Fils  produisenl  1c  Sainl-Esprit. 

t  Espirativo,  a  ,  adj.(L  de  thtol.}  qui  peul 
produire  par  Inspiration. 

Espimtado,  a  ,  adj.  possededu  demon.  (/ty.) 
Agile,  irrile,  possede;  endiable.  p.  p.  de 

'Espiritär,  v.  a.  faire  entrer  le  diable  dans 
le  corps  de  quelqu'un.  (/ig.)  Agiler,  irriter, 
faire  donner  au  diable.  tf.  (/>.  us.)  V.  Inspirar. 

Es pi n it o,  t.  m.  esprit :  substance  incorpo- 
telle;  ange;  Arne  de  l'liomme;  vertu;  puis- 
sance  surnaturellc  qui  opere  dans  l'aine ;  gra- 
eet  et  donsde  Dicu,  son  Inspiration ;  revcnanl; 
fluide  tres-sublil;  vapeur  trcs-volalile;  vent 
subtil,  souffle.  Principe  de  la  vie  et  du  scnli- 
inent  dans  le  corps  de  l'aniinal ;  esprits  vitaux. 
*€g.)  Courage,  bravoure,  valeur;  energie , 
."arce,  ardeur.  (t'd.)  — ,  faculle,  facilile  d'ima- 
giner,  de  concevoir;  jugement,  intelligence, 
faeulles  de  Paine  raisonnablc;  disposition ,  ten- 
dance,  desir  score t;  humeur,  caraclere;  facon 
de  penser  ;motif,  sentimenl  intcrieurqui  fait 
agir;  Intention;  principe,  conduitc,  maniere 
d'agir,  de  voir,  but;  sens  d'unc  pbrase,d'un 
auteur,  ses  opinions,  son  caraclere;  sens,  In- 
tention, but  d'unc  loi,  elc.  —  de  contradicäv, 
espril  de  conlradicliou :  personne  toujours  dis- 
posee  aconlraricr.  —  maligna ,  espril  mahn  , 
le  denion.  — Santo,  Sainl-Esprit  :  troisieme 
personne  de  la  sainle  Trinile.  —  rital,  esprit 
vital :  substance  exlreineuienl  subtile  quo  Ton 
considere  coinrne  neecssaire  ä  la  vie.  Hörnern 
de  —  ,  nomine  de  conur,  de  resolulion;  intelli- 
gent, spirilucl.  —  de  ctnAo,  esprit  de  vin  :  al- 
cohol,  liqueur  extraite  des  substances  qui  onl 
aubi  la  fermentalion  vineuse.  Dar  — ,  ani- 
mer,  donner  de  l'expression.  Yer  em  — ,  ima- 
giner,  phantasier;  prevoir,  propbetiser;  con- 
jeclurer.  Ter  — ,  «Ire  possede  du  demon.  — *, 
pl.  esprits,  parlics  volaliles  des  corps.  —  ant- 
mdet ,  esprits  animaux  .-  substance  d'oä  sont 
centes  proceder  les  mouvements  des  corps. 
Xanpar  ot— ,  exorciser,  coujurcr  les  mal  ins 
esprits.  Letantar  oa— ,  encou rager,  inspirer 
du  courage.  —  Celestes ,  les  anges,  les  bien- 
keureux.  —  immundos,  malignvt, da*  trexat, 
loa  demon». 
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Espir.noso.  V.  Etpirituoto. 

f  Espiiiitl  Äuo ,  a  ,  adj.  ,p.  us.)  plein  d  esprit, 
spirituel. 

Es.pir.iTüAL,  adj.  igen,  spirituel,  incorporcl; 
qui  est  esprit;  qui  regardo  Tarne,  l'inlerieur 
de  la  conscieiice;  fait  cn  c*pnt;  l'opposede 
lilteral ,  do  c.orporcl ,  de  teinporel.  Uomcm—, 
nomine  adonne  aux  choses  spirituelles.  Padn 
— ,  pere  s>piriluel:  Ic  confesseur,  directeur  de 
conscieure. 

Enpikitlai.idäde,  j.  f.  spirilualile  :  l'opjiose 
de  malerialiie;  qualite  do  ce  qui  est  espril; 
theologie  ruyslique  qui  regarde  la  nalure  de 
l'anie,  la  vie  Interieure;  delachciuent  du  uwn- 
de;  meditalion  des  choses  spirituelles.  Qualite 
d'unc  persoune  ou  d'unechose  apparlrnauli 

l'Eglise. 

t  Espinm  alismo,  t.  m.  spiritualisme :  doc- 
Irine  de  la  spirilualile;  science  philosopkiquo 
opposee  au  materialisnie. 

f  Espiritiausta  ,  *.  m.  sptri luoUste  :  parli- 
san  de  la  spirilualile,  du  spirilualisuie. 

EspiRiTrAU7.A<jÄö,  *.  f.  iL  de  chim.,  spiriuu- 
üsation  .-  reduclion  des  corps  solides  ou  li- 
quides en  espril. 

EspiRifVAi.izADO,  A,p.  p.  de 

EsPir.iTiALi/.AR,  v.  o.  rcndre  spirituel  w 
moyen  de  lagrdce,de  la  piele.  Spiritualiser: 
donner  ä  la  maliere  les  qualiles  de  l'esprit; 
donner  un  sens  pieux,  spirilualisle ;  (I.  deckin.) 
exlraire  les  esprits  des  corps  inixtes ;  reduire 
un  corps  en  espril.  Kcaniiuer,  exciler  le  mou- 
vement  des  esprits  vitaux  au  moyen  des  bou> 
äons  spiritueuses. 

Espiuitlali/ar-se,  v.  r.  sc  spirilualiscr : 
acquerir  de  l'esprit;  se  detacher  de  la  mauere. 
Se  ranimer  cn  buvant  des  esprits,  ou  parlef- 
fet  de  quelque  influence  morale. 

Esi>iniTL'ÄLME?iTF.,adr.  spiritucllcmcnt: aiee 
espril;  en  esprit. 

tEspiniTiobAMEMTE,  adv.  frpirituellemeot» 
avec  espril.  Courageusement. 

EspiuiTiöso ,  a  ,  adj.  spiritueux :  qui  a  beaa- 
coup  d'alcohol,  d'esprils,  de  parlics  volalik*. 
Spirituel,  ingeiiieux;  qui  a  de  Tesprit ,  beau- 
coup  d'esprit.  Coura^eux,  brave,  plein  defni. 

Espiura-camvetls,  I.  2  gen.  ^  f.  £ur/.)colc- 
rique,  irritable,  susceplible,  qui  m»  fache aise- 
meiil. 

f  Espirkadkira,  s.  f.  (I.  de  bot.)  acbillet 
sleru utaloire.  .  vulg.)  Herbo  ä  elernuer,  pur« 
mique,  pyrdllire  balard. 

Espirräix),  a,  p.  p.  d'Espirrar. 

Espirradök,!.  m.celui  qui  elernue  soutent, 

Espirrär,  t.  n.  elernuer  :  faire  un  eternu- 
menl.  Eclatcr,  pcliller  (au  feu):  il  est  aus<»i 
aclif  dans  cetto  accepliou.  (t.burL.  Disputcr, 
s'emporler.  Fuzer  — ,  faire  sorlir  a  la  halcde 
quelque  pari.  — -  para  o  reo,  aboyer  a  la  luuc, 
crier  iiiulilcmcnl  conlre  quclqu'uu. 

EbPinr.o,  t.  m.  clcrnuiueiil :  inouvcmeiit  >u- 
bil el ronvulsii  des  iuumIcs  qui  servcnl ä  l'ei- 
piration,  (jusc  p.ir  un  picoieuieiiiaui  narinea. 
Dar  um  — ,  luu*  un  etcrnuiueuU 
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lä,  t.  f.  (/.  <Thitt.  nat.)  spirult:, 
I  coqultle  en  Spirale. 
L.  V.  Uogpilat. 

tA»aveste,  adv.  tref-disünctement, 
mip  de  nettete. 

tadsira,  f.  f.  moucheltes:  clseaui 
re  poar  moucher  ane  chandelle ,  cic. 
iBO,  a  ,  adj.  affeele  (langage);  affilee 
p.p.  de 

m9  a.  a.  mooeher  lo  lamignon  d'une 
— m$  palavras,  prononcer  tres-dis- 


;,«.  r.  parier  arec  Yolubilite  et 
«ffaine  affectation. 
ba,  s.  f.(t.de  fort.)  esptanade :  Heu 
ut  lta  fortificationa ;  parapet  da  Cha- 
rt. 

,■•  ▼.  axpioMar. 
imcImti.  V .  BrUhemie ,  Jbjpfande- 

rMCiA.  V.  MetpUmdeeer. 
iA&dA9  etc.  Y\  Spknaigia  ytlc. 
bäte,  adj.  2  gen.  resplendlssant, 


J*    (  V.  MetpUmdeeer. 

(Bamentz ,    ade.    splendidement : 

iMra  splendide. 

ans  ou  —za  ,  j.  /.  splendear,  pompe 9 


«stesnio,  a,  adj.  tup.  de 

«bo,  a  ,  adj.  splendide,  magniflque, 

u  Brillant,  eelatant. 

4b  9  e.  m.  'splendear,  clarte,  eclat; 

I*.  — 9  grand  eclat  d*honneur,  de 

CO.  V.  Spienico. 

>9A,p.p.  de 

n9  e>.  «.  ressasser :  sasser  de  nou- 

■o,  #.m.  apode on  lulle,  sine calcine; 

sfae.  Ivoire  brüle.  —  otianUspode, 

9  raeeaux  d'Arabie. 

m»io.  Y.  \  lieu  oA  les  betes  se  ?ao- 

ao,  #.  tu. )       trent ,  se  roulent. 

Oy  A ,  p.  p.  de  Etpojar-te. 

4vao.  Y..J?fpoeetro. 

an*. ,  #.  f.  action  de  se  vautrer. 

<-as9  v.  r.  se  vautrer,  se  ronler  dans 

re,  en  parlant  des  betes.  —  com  ritof 

)  cre?er,  se  piroer  de  rire.  —  pela 

a>  burl.)  faire  des  vers  en  meprisant 

tagles  de  la  poesie. 

CA,  f.  /.  fusce  de  bombe.  ( f.  de  mar.) 

Jto  ,  $.  m.  (I.  de  ge~og.)  Spolete :  belle 

fttil  Papa!. 

fAö9  *.  f.  spoliaüon ;  aetion  de  spo- 

;  apalie. 

•••  A9  p.  p.  ö?Btpoli*r. 

ts4t9  a  ,  #.  spolitleur :  qui  depouille. 


V.  Mepoltodor.  p.  a.  d'/fspo- 


Espouar  (de),  c.  a.  §  poliar »  depoüedtr  p*f 
fraude,  par  violence. 

EspouatitahAxti  ,  «de.  par  spoliaüon. 

fEspouATivo,  a,  adj.  qui  contienl  spolla- 
tion. 

Espölio,  i.  «t.  'depouille,  deTroque,  cotle- 
morte  d'un  moine,  d'un  eveque,  mobilier  qs'f. 
laisse  a  sa  morL  it.  Y.  Despcjo. 

f  Es*oii9Aa9  e. «.  ( I.  de  «Mr.)  essarder :  aaV 
eher,  neltoyer  un  Ueu  humide. 

Espomdaico,  a,  adj.  spondalqae  :  compose 
de  spondeee. 

fEspOKDÄuo  ou  — üAülio  ,#.ei.  (I.  fami.) 
fers  qa'on  cfaantaU  daranl  les  saeriflees. 

fEsrORDiuLis,  t.  m.  (f.  fant.)  joueur  da 
Hole  qui  aeeompagnait  certains  Tora  chanles 
durant  lea  saeriflees. 

Esporoio,  a4j.  m.  on  $.  spondee :  pied  da 
Ten  eompoee  de  deuz  sjllabes  lengoes. 

Espoadil  an  i  (I.  d'anat.)  spond)U9 

Espondillo,«.  m.  |      verlebre. 

Espondtuo  (I.  de  bot.).  Y.  Btpkond^io. 

Espongioso.  Y.  Etponjoio. 

Esporja,  t.  f.  eponge:  substanea  flbrema 
qui  se  troute  dans  la  mer,  Tolntninease,  leV 
gere,molle9elaslique,  tres-poreuse,  oavrage 
de  polypes.  (/lg.)  Sangsue :  personne  qui  attira 
adroitement  k  soi  tout  le  taien,  l'argeat  d'un 
autre.  Fleur  Jaune  tres-odorante  de  Paeacia  da 
Farnese.  Y.  Cachia. 

ESPÖNJA  OU  ESPONJEIRA  FAMESIA,  $.  f.  (<-  i» 

bot.)  aeacie  de  Farnese. 

EsponjOso,  a9  adj.  spongieuz :  de  la  natura 
de  rtponge. 

Espoaslsa  ts.m.pl.     (  *  flancailles  :  pro- 

Esporsalias  9 «.  f.  pl.  )  uicsso  de  mariaga 
en  presenee  d'un  prelrc. 

Esponsaucio,  a,  adj.  qui  apparüant  ans 
fiancallles. 

EspoRTiMRAMtaTE,  «de.  sponUnimeni  i 
d'une  nianiere  sponlanee. 

EspoüTAMiiDinB,  $.  f.  spetftaneite  :  qualita 
de  ea  qui  est  spontane;  eonBanlement  de  la  vo- 
lonte. 

EsPOWTAüto,  a,  adj.  spontane :  qua  Yem  fait 
ToloaUiremenl;  qui  s'cseeute  de  soi-meme9 
aans  le  secoun  de  1'aine  (mouTemenl);  sans  la 
secours  de  l'arL 

Espohtäö,  t.  tu.  esponton :  daanV-pfqaa  d'in- 
fanterie. 

Espora,  t.  f.  *eperon :  brauche  da,  metaf }  Ar- 
mee de  pointes,  qui  sTattaeha  au  talon  paar  pt- 
quer  le  eheval.  (fig.)  'Avis,  aiguillon,stimutant. 
Sentir  «  —  ou  dar  pela—t(fig.)  senttrYive- 
ment  Paris,  la  reprimande,  etc.  Mo&de  —  oa 
feeporae ,  valel  qui  marebe  k  pied  k  cote  d'an 
ebeval.  Dar  de  — «,  piqaer  des  daui :  pousser 
un  eheral  an  lol  appliqaanl  l'eperan  des  deux 
cdUm.Bitareemai—iOQ  1er  a$  $eaifmdem9 
aToir  le  pied  daos  Ketrier;  atre  pres  da  partir; 
( fi§.)  etre  prepara  paar  une  aflkire. 

f  EspomAftDO,  Af  (I.  de  bot.)  Y.  Moitrdio. 

tBiTOiilUa  f,  /.  (I.  a>  lolO  AaafUMIt 
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net,  s  MGJM- 


EtuutnDA,  t.  f.  la  gauche, 

EtOlItllDClDO,  *,  J).  p.  du 

EsyutnoKA»,  0.  n.  di'iirn'r  .i  Knoi-lur,  ti  t-  pis 
aller  droil.  ,fa.>  (Jaui'liir,  in'  p»i  ajir  frani'lu'- 
niem,  rourlict.  Suflir,  ircariiT  de  so«  sujrl 

—  do  parettrdt MtfreOJ,  dlffif«  de  lenliineiit 
Ksotf.iifco,  A  ,  adj.  Riurhe,  oppiise  i  droil 

Gaurlm.  V.  Canhotn.  Tonu  !  i[ui  «I  ou  vi  dt 
ITavcr».    (/tg.)  Siniilra,  du   m.vivais  niiuiirc 

—  dum  o(Ati,  tauche,  higle.  Deifur  fwfu  d  mdi 
— o.ifig.)  iiikTpri'ifr  tnut  ini  niauviit»  pari. 

fBHrnU,  i.  /'.Tausscl  :  brgrlietlc  ilu  tiuit 
poiir  bourher  nn  lonneau. 

t  Esulipauu,  A,ud/.  ep  faian  d'esquil  ourt« 
biete. 

KäOTftT.,!.».  csquif :  prlit  caliot.  Ccrcueil  , 
Mere.  i'clil  ill  d'liopilal.  prtil  lil  poiir  rqwsec 

KmiüIlla  ,  <.  f.  V.  Äril/n  et  t'ciofa  altarrä. 
iL  t'-quirota. 

■J-Esouj.lacue,  i.  f.  (_1.de  gtoj.)  SiiulÜnce  : 
villi-  du  rojaumt-drNapIdS. 

•fr  EsyuiL.),i.m.{/.d,Är((.iM(.)«uri-ui1:pc!U 
animal  fotl  vif,  wammifere,  roncrur.  —  das 
pmlwmirat,  ecuretiil  palmislc.  —  de  Hnda-jai- 
emr,  I'aje-aye.—  menor  «oJmIi.  V  -  I'olalucha. 

Krand  nuL-rliriKuel. 

KmruUcM.  V.  Eiealrdrho. 

■J-Emjiihus,  i.  n.  fit.  Esijuimaui  :  puuplc 
du  norö  de  l'Amcrlque. 

Esijtisi,  i.  f.  'et 
dem  cOLes;  irrtier.  —  de  rua,  cuil 
Dar  rnnira  »na  — ,  f/ii/.)  sc  coinlu: 
BuuJece  inipiiseo  ,  »fit  M  depil  du  l 
(futbrar  a%  —  i , .  ^g.  /am.)  ballre  le  p; 

EsuuiB.i  oti  BmKÜUUU,  i.  /".  (1.  di 


ico,  *,*ay.  t/v™.;  eii:»«s 
»,i.  f.(t.de  efcV.J  cvquil 


EsilL'tsilu.  V.  Kxquitita. 
EiyuniK.  V.  /InrouMr.  Parier  en 
il.  nn/.  V.  Ueiquilar. 
Eaum »du  ,  « ,  p.  p.  d'B»jBir«r. 
Esunv.Ht.xTK.adi;.  deUaignrii.-rin 

Esynv.iM.A,  <.  /.  ■  dedjitl,  roppi 
deur;  tnaufals  Megtf  ;  mantfrr-  rn* 

Esuiivapi,  r.  o,  esquiver,  etiler,  di 
[iuiiiM>r.  l'idaiBllcr. 

Bramin-sifrfO,  r.r.  dpdaicnrr, 
vlt,  so  radrer,  s'eloigiirt  atec  im  tu 
pris.—  cum  nfjuein,  csquitrr,  ciitcr 
iiii'Dl  iirif  piTionne. 

Esvi  iv<»,  a.  m/j.  dcdai;ni>Tii .  mal  i 
imr.iiiil,:..'.  .liiüiiTtT.  iii.-privuil.  Tnili.- 
tlir.  Cur  — a.doulrur  Irfä-srniililp. 

Eiynivosii.  V.  Eiauita. 

foiA.  v.  i'eo. 

t  Ksst,  i.  m.  doid  dp  la  Icllre  S. 
(jui ,.  ia  r..ntir  d'an  S.  f>  iiui  eil  •  Il  I 

Emm:,  E.m  ,  Ismo,  pro«,  ilrmnil.  i 
cfla.  I>  pronoin  srri  a  di*signcr  une 
Hin'  ["'isipiiiip  jjrcitnle,  qui  >e  Iro 
pri's  du  la  pWHIUie  ou  de  la  chose 
|.'.ir|.\  i]i.viii-il'i-lli'  tli-  ™i  p«  ptfü- 
eat-iillt.  ini  de  ijurm  V.  M.  me  falia  f 
do,  if  inonsipurdoni  IBM  p*rlr-: 
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,  v.  r.  oler,  cbassor,  eb«.»rcher 


,  f.  f.  V.  Etruma. 

rrs,  adj. 2  gen.  ecuraant,  qui  ecumc. 

l.  T.  Eseumar. 

>,  a,  <u(/.  ecumeux  :  plcin,  couvcrl 

|ui  la  jelte,  I«  pousse. 

MO,A.j 

bbo  ,  a.  [  V.  Espümeo. 

3A,  *.  f.  (p.  ut.)  V.  /mmundtcta, 

t.  (  fig.)  Torpeza. 

,  a  ,  adj.  batard ,  illegitime ,  dont  on 

pat  le  pere,  en  pirlanl  d'un  cnfant. 
re,  falsiüe,  gdte,  degenere.  Faux,a 
leot  les  caracteres  principaux  de  aon 
wuille  de...  Somara  — «,  (I.  daslr.) 
de  la  lerre  dans  les  eclipses  de  lune. 
kqiö  ,  a.  /".  ;  f.  da  med.)  sputalion  : 
tracber;  cracholement. 
t.  m.(l.d«  mJd.)  *  taute ;  crachat. 
\k%s.f.  escouade :  le  Uers  ou  le  quart 
ipagnie  d'infanlerie,  et  la  place  du 
ii  le  comraandc.  Escadre:  division 

Esquddro.  Cabo  de  — ,  caporal. 
,aoo,  a  ,  p.  p.  de  Etquadrar. 
laö,  s.  m.  aug.  d'Esquadra.   Dans 

miliee,  c'etait  un  corps  de  Iroupes 
angs  suivanl  les  regle*  de  la  tactique 
el  aussi  un  corps  d'infanlerie  ei  de 
ipparlenanl  a  une  armee.  Escadron  : 
1  regiment  de  cavalerie.  (fig.)  Mulli- 
ide  quanüte. 

iia ,  v.  a.  cquarrir  :  Uiller  a  angles 
rmer  en  escadron. 
ua,  «.  f.  equerre  :  instrument  pour 

angles  droits;  ce  qui  en  a  la  forme; 
l'on  chambranle  de  porte,  etc. ,  d'e- 

a  angles  droits,  (flg.)  Regularite, 

riär.Y.  Esquadrar. 

driluädo,  a,  adj.  dehanche.-  qni  a 

ies  rompues,  disloquees  (bomme, 

».  p.  de 

tDRiLHAR,  e.  «•  dehaucher  .-  rompre, 

les  nanches.  11  est  aussi  reeiproque. 

iisbado,  a  ,  p.  p.  de  Bsquadrinhar. 

awiADOR,  t.  m.  scrulateur,  investi- 

,      \recherche,  en- 

•jiour,  v.  a.  rechercher,  examiner, 
.ander,  scruter;  eplucber  une  affaire, 

ilO,  f.  ■».  *  equerre  de  menuisier. 
:hameiray  fausse  equerre,  equerre 

jbjo.  V.  Esqualo. 

.reo,  a,  adj.  (f.  de  polt.)  sale,  mal- 

sideux. 

»o, «.  m.  ( f.  <j?h\$t.  na(.)  squale,  chien 

V.Ii 


bvoeAQCKLADO.  Y.  Enxadrexdde. 

Es^laqles,  f.  m.  (t.  de  blas.)  echtquier  ou 
darnier  de  couleurs  allernees. 

f  EsyLAnR^so,  a,  adj.  (/.  de  hol.)  rode  an 
tounher,  raboleux  ( squarrotus). 

EsQUAHTEJADO,  A  ,  p.  p.  de 

Es^lartejär,  e.  a.  ecartelcr  r  metlre  un  cri- 
minel  en  quartiert,  en  altaebant  a  ebaeun  de 
ses  inerabres  un  cheval.  (/le.)  Dechirer,  lacerer. 
—  a  honra.  Y.  Destteredilar. 

EftQCAKTELADO, A  ,  p.  p.  de 

Esocartelar,  ©.  a.  ((.  de  blas.)  ecarleler: 
partager  l'ecu  en  quatre. 

Esqcecidjc/) ,  a  ,  adj.  oublieux  ou  oublieor : 
qui  oublie  aisemenl. 

Esqukcedör,  a,  adj.  qol  fait  perdre  la  me- 
moire, qui  eflace  le  souvenir. 

EsQcacta,  v.  a.  oublier .-  perdre  le  souvenir, 
cesser  d'airaer  une  personne.  Negliger :  n'atolr 
pas  le  soin  necessaire.  II  est  aussi  neutre. 
Quem  ndo  apparece  e$qu/eet  on  neglige  les 
absents ;  les  absents  ont  tort. 

EsQutc^.R-sE  (dt\  e.  r.  manquer,  oublier; 
s'oublier,  metlre  en  oubli,  perdre  le  Souvenir. 
S'oublier,  manquer  a  ses  detoirs;  se  negliger, 
se  relacber  de  ses  devoirs.  S'engoordir,  perdre 
la  sensibilite ,  en  parlanl  d'un  membre  perelus. 
Este  hörnern  ctquec4o-se  de  canlar,  de  dan- 
tary  etc.,  cel  homme  ne  sait  plus  c hanter, 
danser,  etc.  —  de  si  ou  de  quem  4,  manquer  A 
son  devoir,  oublier  qui  Ton  est.  E*quttto-me... , 
j'ai  oublie  de... 

Esqcecido  ,  a  ,  p.  p.  d'Esqueeer.  adj.  Oublie, 
mis  en  oubli.  Oublieux .»  qui  oublie.  Engoordi , 
perelus  ( membre  /.  Ettar—,  et re oublie,  s'etre 
passe  deputs  longlemps.  Estar  — de...,  avoir 
perdu  le  souvenir  d'une  chose;  avoir  oublie  ce 
qu'on  a  su  ou  appris.  Fazer-ie  — ,  feindre  (fa- 
voir  oublie.  Noras  —as ,  long  temps. 

Esqubcihento  ,  f.  m.  oubli  •  manque  de  sou- 
venir, perle  de  souvenir;  aetton  d'oubller,  son 
effel.  Engourdissemenl,  paralysie.  P6rno—% 
oublier  volontairemenl ,  metlre  en  oubli.  En* 
tregar  ao—y  ensevelir  dans  l'oubli.  Ndo  ter 
em  —  ,  avoir  present  a  l'esprit.  Riodo  —  ,fleave 
de  l'oubli,  Leibe.  Auseneiae  eaueäo  — ,  les 
absents  ont  tort. 

Esqcelito  ,  #.  m.  *  sqnelefte ,  eareasse ;  mw* 
mentsqui  se  tiennent  eneere;  (/lf.)  personne 
decharnee,  exlrtmement  maigre. 

*  EsoeEN^A,  etc.  Y.  Bscanem,elo. 

f  Esquenta^Aö,  f.  f.  *  eehanffememt.  Y.  aTa- 
candescencia. 

Esouentaoa,«.  f.  le  fort  de  la  cbaleur;  presse, 
bAle;  danger  pressant.  Pela  — ,  {he.  fam.) 
vite,  vitement,  avec  vitesse. 

EsQOEjrr  ado  tA9p.p.  d'Esquenidr. 

Esqcextador, i.*u * bassinoire,  chaufferetle. 

EsQDENTAMticTO, «.  tu. "  echtmTalion,  eeharaf- 
fernem,  (f.  da  mid.)  *  pleiiuorrhee  ,  uretrite, 
vulg.  gonorrbee ,  ehaude-pisse. 

EsqüehtAr,  •.  «.  cnauffer,  eckaanVr.  (/*y) 

Animer,  enflammer,  meltre  es  eoMre;  tieiler 

I  la  concui ' 
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Esqientar-se,  v.  r.  s'ec^aufTer  .  devenir 
cbaud.  (/ig.)  S'aniiuer;  se  passionner,  s'empor- 
ler,  se  meltre  en  colere,  s'exciter. 

Esuuerda,  *.  f.  la  gauche,  la  main  gaucbe. 

ESQUERDEÄDO,  A  ,  p.  p.  de  • 

Esquerdeär  ,  v.  ti.  donner  ä  gauche,  ne  pas 
aller  droit,  (/ig.)  Gauchir,  nc  pas  agir  franche- 
menl ,  fourber.  Sorlir,  s'ecarter  de  son  sujel. 
•~do  parecer  de  oulrem,  diflerer  de  sentiment. 
Ksqcerdo,  a,  culj.  gauche,  opposä  a  droit. 
Gaucher.  V.  Canhoto.  Torlu  :  qui  est  ou  va  de 
travers.  (/ig.)  Sinislre,  de  mauvais  augure. 
—  tFum  olho,  louche,  bigle.  Deitar  tudu  d  mäo 
— <*»  (fig*)  Interpreter  louten  mauvaisc  pari. 

fEsyngx,  s.  f.  *  fausset  .-  brochetle  de  bois 
pourboucher  un  tonneau. 

f  Esqcifado  ,  a  ,  adj.  en  facon  d'esquif  ou  de 
biere. 

Esqi/Ve,  s.  fit.  esquif :  petit  canot.  Cercueil , 
5>ierc.  Petit  lit  d'höpilal,  petit  lit  pour  reposcr. 

EsQtiLLA ,  t.  f.  V.  Scilla  et  Cebola  alxarrä. 
it.  Esquirola. 

f  EsyiiLLACUE,  i.  f.  (t.  de  gtog.)  Squillacc  : 
ville  du  royaume  de  Naples. 

f  Esquilo,  t.  m.  (I. d'hist.  nat.)  ccurcuil :  petit 
animal  fori  vir,  mammifere,  rongeur.  — das 
palmeiras,  ecureuil  paliniste.  —  de  Madagas- 
car9  I'aye-aye.  —  menor  volanle.  V.  Polatücha. 
— maior  volonte.  V.  Pelaurista.  —  de  Guiana, 
grand  guerlinguet. 

Esqoilracuo.  Y.  Etcalrdcho. 

tEsytiMüS,  t.  m.  pl.  Esquimaux  :  peuple 
du  nord  de  I'Amerique. 

Esquna,  *.  f.  *  coin  :  angle,  rencontre  de 
deux  edles;  aielier.  —  de  rua,  coin  de  rue. 
Dar  contra  uma  — ,  (fig.)  sc  conduire  d'une 
rua niere  iusensee ,  agir  ca  depit  du  bon  sens. 
Quebrar  as—t,  {fig.  fam.)  bat  Ire  le  pave ,  cou- 
rir  les  rues. 

Esqlina  ou  Esqmneza,  s.  f.  (f.  de  bot.)\. 
Eiehinesa. 

EsQi'Lfioo ,  a  ,  adj.  construit  en  angle ,  qui  a 
des  com»,  des  angles.  (ßg.)  Hiais,  de  travers 
(p.  tu.).  Hörnern  — ,  (buri.)  personne  grise,  ä 
derai-ivre. 

Esuiikäntho  ,  *.  tu.  ( t,  de  bot.)  barbon  Odo- 
rant, jonc  odorant,  schenanthe,  paüle  de  la 
Hecque  :  fourrage  et  liliere  des  charaeaux. 

t  Esquisär,  v.  a.  (p.  im.)  consiruire  cn  an- 
gle, en  coin. 

Esquüescia,  f.  f.  eiquinancie,  kinancie : 
inflainmation  violente  du  gosier. 

EsQiiriisno.  Y.  Escaninho. 

Esqcipac>ö,  t.  f.  'equipement  d'un  vais- 
teau ;  cquipage.  *  Appareil  de  baute ,  etc. ,  pour 
le  labourage.  'Appareil  necessaire  des  babits. 
{fig.  fam.)  Singularile ,  fantafsie,  caprice. 

Esquipado,  A,p.p.  d'Btquipar. 

EsQUiPAMftNTO ,  t.  m.  equipement  d'un  vais- 
seau. 

EsqüipIr,«.  m.  equiper :  pourvoir  (une  flotte, 
un  valsseau,  etc.)  de  tool  cequi  est  necessaire. 
«.  ii.  Gourir  legerement,  avec  vitesae. 
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Esüiu'ätico,  a,  adj.  (fam.)  extravagant,  sin, 
gulier. 

EsyiinoLA  ,  *.  f.{l.de  chir.)  esquille :  eda 
d'un  os  fracture. 

*  Esquisa.  V.  Exquisa. 
EsonsiTü.  V.  Exquisito. 

Esouitar.  V.  Descuntar.  Porter  en  eoraptt. 
it.  ant.  Y.  Desquitar. 

EvjnvAuo  ,  a  ,  p.  p.  iVExquirar. 

EsyriVAMKMK,  adv.  dcdaigncuscmcn(,avec 
dedain ,  n  regret. 

EsyuvÄNr.A,  s.  f.  *  dedain,  mepris,  froi- 
deur;  mauvais  aceucil ;  ma  mores  rüdes. 

Esul'ivar,  r.  a.  esquiver,  eviler,  elu<ier;re- 
pousser.  Dedaigner. 

Esuuvar-si;  (de),  v.  r.  dedaigner,  s'esqai- 
ver,  se  relirer,  s'eloigner  avec  un  air  de  m*- 
pris.  —  com  alguem,  esquiver,  eviler  adroite- 
menl  une  personne. 

*  Esonviiz  ou  —za.  V.  Etquivanca. 
Esunvo,  a  ,  adj.  dedaigneux,  mal  gracieoi, 

inlraitable,  auslcrc,  meprisant.  DiOicile;  rere- 
che.  Dor  — a,  douleur  tres-scn^ible,  vive. 

Es(juvöso.  V.  Exquivo. 

Essa.  V.  £ca. 

f  Esse,  *.  m.  nom  de  la  lettre  S.  ChalM 
qui  a  la  forme  d'un  S.  Cc  qui  en  a  la  forme. 

&*e,  E>s\ ,  Isso,  pron.  demonst.  ce,cclte, 
cela.  Ce  pronom  serl  ä  designer  une  rhose  ou 
une  personrie  pn^ente,  qui  sc  trouve  plafl 
pres  de  la  i>ersonne  ou  de  la  cliose  dont  ob 
parle,  quoiqu'elle  ne  soil  pas  presente.  Em 
cavalliciro  de  quem  V.  M.  me  falia  4  müi  M- 
morado,  ce  mousieur  dont  vous  parlez  estlret* 
galant.  Com  essat  me  vem  V.  St. !  la  belle  aflaira, 
la  belle  hisloire,  le  bcau  conle  que  vous  dm 
faites  lä .' 

*  Essecitar,  elc.  V.  Executar. 
fEssEDÄRios,  (.  m.  pl.  (t.  d'ant.)  gladit- 

leurs  qui  couiballaient  sur  un  char.  Soldat! 
qui  couiballaient  du  haut  d'un  chariol. 

Esse.ncia  , «.  f.  essence  .-  cc  qui  conslilirtU 
nature  d'utie  chose;  ce  qui  fait  qu'elle  esin 
qu'elleest;  huile  aromatique,  tres-sublile,oej 
plantes,  oblenue  par  disiillation;  huile  esset- 
lielle.  Quinta  — ,  quinlessence  :  ce  qu'il  J  i 
de  plus  essentiel  dans  une  chose ;  toute  la  veru 
d'uuc  ebose.  (fig.)  Le  plus  fin,  le  plus  parfaH 
le  plus  exquis  ou  le  plus  mauvais,  elc.  Ser  4\ 
—  d'alguma  cousa ,  clre  essentiel ,  necessaire  < 
quelque  chose.  A  —  dum  negocio,  le  fond,  d 
poinl  prineipal  d'une  aflaire. 

Essenciäl,  adj.  2  gen.  essentiel :  qui  appar 
ttenlä,  qui  est  de  i'essence;  absoluiueni  ne 
cessaire.  — ,  prineipal,  remarquable.  $.  m 
L'essenliel  (*.  m.)y  le  prineipal,  le  poinl,  I 
fail  imporiant. 

Essexcialmexte,  adv.  essentiellemcnt :  pj 
son  essence ;  indispensablement. 

Esskmos,  s.  m.  pl.  (t.  oTant.)  essen iens 
seclede  philosophes,  especo  de  pylhagohciea 
juifs;  juifs  solitaires  tres-vertueui. 

*  Esso.  V.  hso. 

*  Esso-iif.des,  loc.  adv,  c'ealceUf 
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JbsöiA ,  toc.  adv.  ant.  ä  la  mAmc  heure. 
Essoctro,  k,pron.  demontt.  contrzclion  des 
•ooonis  esse  outro,  essa  outra,  cet  autre, 
Ue  aatre ;  relut-la ,  celle-la. 
Eni,  Variation  feminine  d'Este.  Cclle-ci, 
;Ue.  V.  Este. 

•  Estabalhoado,  etc.  V.  Alabalhoado ,  elc. 
Estabanädo,  ktadj.  fou ,  extravagant, tur- 
ulwt,  ecervele. 

Estabelecedor  ,  A ,  *.  qui  etablit,  qul  insti- 
K;fondaleur. 

Eitabelecer,  «.  o.  etablir,  fonder,  creer; 
igler,  ordonner;  cxposerun  fait;  rendre  Sta- 
te, fixer.  — algurm,  etablir  quelqu'un,  lui 
>«BDer  un  «tat,  un  etablissement,  le  mettre 
lauunemploi,etc. 

Estabelece  r-se ,  v.  r.  s'etablir :  se  faire  un 
UMissement ;  se  fixer  dans  an  lieu ;  passer  eo 

Eitabelecido  ,  A,  p.  p.  tfEstabelec.tr. 

Estaiblf.cimf.uto,  i.  m.  etablissement:  ac- 
ta d'etablir,  son  effel;  inslitulion,  fondation. 

'EtTABF.LEgcüO.  V.  Estabelecido. 

'Estabelf.za.  V.  Eslabitidade. 

'Estabelimento.  V.  Eslabelecimento. 

Eitabelitar,  v.  a.  V.  Estabelecer.  Rendre 
übte. 

Estabil.  V.  Estavet. 

EtTABiLiDÄDE ,  f.  f.  slabilile,  etat  durable, 
kpermanence. 

Eitäbilo  ,  a.  m.  etable  :  lieu  oü  Ton  met  les 

MBÜX. 

KstIca,  f.  f.  *pten  :  piece  de  bois  aiguisee 
Mrle  bout;  echalas.  *  Pilotis ;  piquel ,  poteau , 
«fer  «Pecurie.  Boa  iure  :  brauche  garnie  de 
»Moos,  separee  et  replanlee.  Gros  clou  de 
torpen  tier. 

Ebtacäda ,  t.  f.(t.  de  fortS  palissarle  :  c!ö- 
«e  de  pieox,  de  palis.  Barriete  .-  loutc  en- 
tiMe  de  plusieurs  pieces  de  bois  scrvant  ä 
maer  on  passage,  a  appuyer  ou  defendro 
iwlqae  chose.  'Terrain  :  iieu  designe  pour  un 
dtl.  ( f.  de  mar.)  Estacade :  diguc  de  pieux 
ürfermer  un  porl;  palissade  dans  l'eau. 
Bbtacädo,  f.  m.  V.  Eitacäda. 
Estacado,  a,  p.  p.  d'Estacar.  adj.  ( jig.) 
•rpfeie,  irresolu,  interdit. 
Estacaru,  f.  f.  estacade;  pilotis;  grande 
Bannte  de  pieux. 

llTA<;iö,f.  f.  Station  :  pause,  demeure  de 
et  de  dure«  en  un  lieu;  lieu  oü  Ton  s'arrele; 
tat  d'une  planete  qui  parall  stationnaire;  poste 
ie;  visite  des  eglises,  au  jubile.  Saison  : 
■atrittne  partie  de  l'annee;  tcmps  propre  ä 
fcaquecbou?.  •Pröne,  Instruction  d'un  curö 
so  parotssiens  a  la  grand'mcsse  du  diinan- 
»e.a  Departement  d'un  ministöre  de  l'ctat,  elc. 
ihr  iünerairo  chez  les  Arabes  et  les  Tarta- 
»  (90,000  pas  geometriques). 
Estacae  ,  «.  n.  s'arreier  toul  a  coup.  (/ig.) 
•slereourt,  rester  interdit. 
Estaciusärio  ,  a  ,  adj.  (t.  d'asi.)  stationnaire : 
li  lemble  ir**vancer  ni  ne  reculer.  Qui  n'a- 
■tee  pas ,  qui  oo  fait  pas  de  progres. 
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Est  Ada  ,  t.  f.  demeure,  sejour,  lemps  pen* 
dant  lequel  on  demeure  dans  un  lieu.  it.  V. 
Estrebaria. 

EstadeadAr  ,  f.  m.  V.  Ätardeaddr. 

Estade ar-se  , «.  r.  V.  Otlentar>  Alardemr. 

*  Estadela,  s.  f.  cbaise  de  parade,  fauleuil 
royal. 

EsTÄDTO,  f.  m.  stade :  carriere  pour  la  course; 
mesure  de  125  pas  geometriques. 

Estadista  ,  i.  m.  homme  d'etat,  polltlqoe. 

EsTAnisTiCA,  t.  f.  politique,  science  dugou« 
vernemenl.  Slatislique. 

EsTAnisTico.  V.  Etladista. 

Estäik),  i.  m.  etat :  disposition  (d'un  etre, 
d'une  aflaire,  etc.) ;  profession  ,  condilion  ;  Si- 
tuation ,  registre,  liste ,  litre ,  memoire,  inven- 
taire ;  office,  Charge;  train;  depense;  cortege; 
gouvernemenl;  royaume;  emplre;  pays  boua 
one  m«me  domination.  *  Mesure  de  la  hauteur 
d'un  homme  {antX  —  Celeste,  theme  de  naliTile. 

—  maior,  etat-major,  corps  des  prineipaux  oftt- 
ciers.  —  raso ,  eommum  ou  gerat ,  rolure  :  etat 
de  ceux  qui  no  sont  pas  nobles. — doreino, 
etat  du  royaume,  quelqu'un  des  trois  ordret 
du  royaume,  qui  sont:  leclerge,  la  noblesso 
eile  liers-ctal.  Homemde—t  personnage.  it.  V. 
Esladista.  Materia  de  — ,  mallere  d'etat,  toute 
aflaire  qui  concerne  le  gouverneraent.  Mtta  de 
— ,  table  des  divers  oulciers  du  palals.  Mudat 
ou  tomar  — ,  cban^er  d'etat,  se  marier.  Dar~ 
a  sua  filha,  etablir  nne  fille,  la  marier.  Razdö  de 

—  *  </t?^  raison  d'etat,  considerations  d'int*6ret 
par  lesquellcs  on  se  conduit  dans  un  etat.  Bfo 
de — ,  prisonnier  d'etat,  prerenu  d'un  crime 
contre  l'etal.  Cama,  coched'—,  lit,  voiture  da 
parade,  pour  l'ostcntation.  P6r-te  em  —  de  fa- 
zer  atguma  eousa,  se  disposer,  s'apprdter,  se 
tenir  pn)t  pour  faire  quel<iue  chose.  — s  do 
reino ,  etals  du  royaume;  assemblee  generale 
des  trois  etals.  Chatnar  os  — s ,  convoquer  1t* 
elats.  Junta  dos  trtt  —  t ,  cour,  parlement,  co- 
mite  des  trois  etals. 

Estadülho,  t.  m.  baton  poinlu  qu'on  flehe 
dans  le  timon  d'une  charrelle  pour  retenir  la 
Charge. 

Est a  es.  V.  Ostaes. 

Estäfa,*.  f.  faligue,  travail  penible,  (fig.) 
Filoutcrie,  eseroquerie.  Dar  — ,  fatiguer,  ex- 
ceder;  faire  fuir.  Daruma  —  a  alguem,  {flg.) 
toler  au  jeu  une  grande  sorame  a  quelqu'un 
par  tricherie.  Dar  uma  —  de  pancadat,  erein- 
ter,  rosser  quelqu'un. 

Estafado,  A,p.  p.  6'Estafar. 

Estafador,  s.  fit.  cscroqueur,  escroc,  filou , 
Chevalier  d'industrie. 

Estafär,  v.  a.  lasser,  La  rasser,  sunnener 
un  cheval;  vexer,  lourmenter.  (fig»)  Filouler, 
escroquer;  ecorcher,  surfaire.  —  com  panca- 
daty  ereinter,  rouer  de  coups. 

EsTAFEiRo,t.m. estafler;  talelde  pied,cou- 
reur. 

Estaf£rmo,  f.  mi.  *  Agare  d'un  homme  arme, 
qui  d'une  main  t««*l  un  bouclier,  et  de  l'aulre 
un  fou  et,  ou  un  pellt  sac  ie  sable»  avec 
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tut  tiahile  ou  hu  Wl  tost  ehos*.  -  contlgw, 

bonitt  qu  de  iimuviii:»-  lwmpur.  -  He  prtaa 
■»ront  pr/un,  «(f  preist.  —  ™  oue rro  com 
mlguem,  TiirD  In  nenn  n  uuelqiTun,  «Ire  ta 

«nein  «im  lui.~dr  rngar,tue  dpsctuivre, 
ilir.—  mt  olffiimo  rouio,  rüuiiirendre,  cu- 
londie.Ptre  H  f»(i  du  r|upln,iic  ch<»8;  crotre, 

eher en  llgno,  parlant  de  plusicur»  vaisscaui. 
-~  na  «da  dt».,  *tt*  a<i  puutair,  a  In  diicnHian 
Ar,  rlependrede...  —  «n  pp,  (^j.j  «In  tat  pied, 
nnier,  dürft,  —  ein  lälai,  [flg.,  (Ire  en  Wrturo, 
Mit  k's  «pjnes.  —  pik  »i,  nvoir  l'pjprit  presenl 
■  cc  qo'on  fall.  —  Pm  ifbjuIioou  NftoMM 

roJii  A  ewkexte  r  a  KUnnfci ,  [I.  de  mar.)  «Ire 
aar  Ips  meres  ds  Hol  el  de  jujinl.  —  »öftre  a> 
jAcorai  dr  prdn  (  /"TP0.  ('d-)  mouillcr  rn 
.  pierv.  —  nlordii.Iu  ou  pom  dm»  anfuroi 
ptln  prda,  (id.'  slTourchrr,  man  II  Irr  rn  berbp. 
—  noariudu  e  dar  um  juKfrfido  d'oJiiAi,  (id.) 


ra,(id.1  mouiller  p 


rprjni  ButnirifWai ,    id.) 


i,  *e   faire  du  l'arriere.  - 


MSldf«,».  ,'-.Vp»üit-. 
rilotc ,  duiis  laqucllc  W  fhet»lle 
iiibn*  1  rojDMe.  Jfo»(or  ,: 
slradiotc.  i.  m.  Slradiol .-  widal 
dlole. 

EsTim  ,  i.  f.  perdrii  d'uDi 
»uipiedsnoiri. 


E*T« 


u.i./'.slaroslie^fjMdlS 


,  A,od>'.  (pop.)  imrool 
rtir  to u I  ilu  liine  mi:>  nwiKmtni, 

E»tatbi  neu  ,  j.  m.  sinihoudtr  ;  rtw 
i-k'rilii'  rrg.iibliiiur  ilr  liuljauilc:  .ii.nl 
laine,  generaJ. 

EsTtincntiiTti,  i.  m.  ttdhoudem 
du  siothauder;  tes  fonciions,  Icur  dt 
pal.J>. 

hvrir«;.i ,  i.  f.  tuiiqne  :  uiince  dt 

ESTiTiCI  DU  EsTATicii.  ( 1.  di  hol. 

EiTitiiTicj ,  ».  f.  iisiiiiiqut  :   K. 

fuurijil  <]!■•  iliii'iiniiüils  j  l'vriiniiiiin'  i 
(übten q  itp  l'plendue,  rlc  |j  popiiljli-ii 

rllfSH'i  tt'ull    i'l.ll    t-[    91  i1p>ori|ll .    I 

d'un  pijs,  an  dpi  In  fair?  -  buJiiel  iIt- 

f  Es  TM  IST  ICO,  1,  odj.  stall-,  Li.]  li./, 

anlnial,  cniicrc,  de  mpial.de  hoii.i 
elc,  i/ly.l  pertonnc  sant  wnuvein. 
i-ncrsir,  elr.  —  ptaVilre  ,  sUloe  ppt 
mifuj  cn  pied.  —  rquiitre,  ilalue 
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.  Defendre  la  vente  de  cerlaines  mar- 

iet,  en  aflermerle  droit  a  quelques  par- 

s.  —  a tonlade,  faire  perdre  l'envie. 

xcar  ,  «. *.  et  — se  ,  V;  r.  cesser  de  cou- 

poiser,  se  Urir. 

iji$a.  V.  Eilada,  Estancia. 

kcejro,  t.  m.  marchand  de  boii  en  cban- 

iai,  t.  f.  *sejour,  deroeure  dans  un 
i  Station.  *  Chantier  de  bois.  *Oiseau  j 
►  carree  oü  les  macons  mettenl  le  mor- 
iende  campagneoü  il  y  a  des  troupeaux. 
9ots.)  Stance  :  assemblage  de  plusieurs 
rophe,  couplet.  —das  ndos,  ha  vre,  port, 
ige.  —  d$  soldados,  camp,  quartier». 
*cjar ,  v.  n.  sejourner :  faire  un  sejour 
1  lieu ,  en  voyageant. 
»aift-SE,  v.r.ip.us.)  se  loger,  s'ar- 

IQS. 

risco,  a  ,  adj.  (/.  de  mar.)  estane,  etan- 
e  dlt  d'un  navire  bien  radoube,  bieo 
ins  wie  d'eau ,  en  bon  etat.  s.  m.  V.  Es- 

kdarte,  t.  m.  eieudird,  drapean,  en- 
banniere. 

RBAftO ,  a  ,  f .  p.  d'Etlanhar.  adj.  E tarne. 
,  ou  Catmaria  — a,  (/.  de  mar.)  10er 
He,  Ires-calme  t  calme  plat.  Ter  a  eara 
i  rougir  de  rien,  avoir  uo  front  d'airain, 
'anbadör,   f.   m.   elameur :  celui  qul 

rbadüka  ,  #.  f.  *  etamage :  aclion  et  effet 
tr. 

■■An,  v.  a.  etamer :  enduire  d'etain 
leeuivre,  lefer,  etc. 
ao,  «.  m.  etain :  metal  blanc,  tret- 
(•»/.)  V.  Supeddneo.  Liquido  — ,  (ßg. 
lamer;  un  lac,  surtoul  calme. 
■qiii,  adj.  2  gen.  V.  Estanco.  it.  Stag- 
ing necoule  point  (eau  —e).—dequilha 
b,  (t.  de  mar.)  estane,  bien  clos  (uavire). 
■qok,  f.  m.  etang  :  grand  amas  d'eau 
mn  dans  les  terres.  Aclion  de  rendre 
[an  vaisseau);  d'epuiser,  do  tarir.  (fig.) 
lee  pour  la  vente  exclusive  de  cerlaines 
ndises.  Boutique  oü  Ton  vend  cerlaines 
ndises  avec  privilege  exclusif ,  ou  pour 
»le  de  \'i.Ut.—de  labdeo ,  debit  de  labac. 
iqceiro,  a,  «.  qui  prend  ä  ferinc  la 
te  cerlaines  marcha ndises,  ou  qui  les 
Hir  le  compte  de  l'£tat;  debilanl  privi- 
i  tabac ,  etc. 

rri,  f.  f.  rayon,  tabletle  a  mettre  des 
—  da  Uwros,  bibliolheque.  —  porlatil, 
•e.  •—  de  coro,  lutrin. 
■m ,  adj.  2  gen.  et  p.  a.  d'Estar.  £tant, 
rast,  demeurant.  Qui  demeure  loujours 
meine  lieu  («mw.). 

mtciröla  ,  s.  f.  (t.  de  mar.)  gaache  :  pi- 
lee  a  la  tele  da  eoursier  d'une  galere , 
1 1«  poupe. 

4f  t  s.  m.  'demeure,  residence.  Paco 
i9  maison  royale,  residence  du  roi  et  de 
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Estaphisagria,  f.  f.  (f.  de  bot.)  stapbisaigre, 
daupbinelle,  herbe  aux  poux, a  la  piluite. 

Estapiitloma,  t.  f.  (t.  de  ehir.)  *slaphy- 
loroe :  lumeur  sur  la  cornee  de  Tcsil ;  hernie  de 
loeil  en  grain. 

fEsTAR,f.  m.V.  Etldo,  Hospedaria* 

EsTAa(a,  com,  de,  ein,  para,  por),v.  n. 
fttre  :  se  trouver  dans  un  endroil.  Joint  a  des 
mols  qui  marquent  Fetal,  la  Situation  d'un 
etre,  ou  une  aflection  quelconque,  il  se  rend 
aussi  par  le  verbe  etre.  Ex :  Eslou  cansddo,  je 
suis  fatigue.  Eslou  harn ,  je  suis  bien ,  je  suis 
bien  portant.  Eslou  sentado,  je  suis  assis.  Es- 
lata  em  Pariz ,  j'elais  ä  Paris.  Joiqt  a  un  par- 
Ücipe  actif ,  il  lui  sert  d'auxiliaire  pour  le  con- 
juguer,  sans  rien  ajouter  a  sa  si<(niflcalioii. 
Ex.  :  Eslou  estudando,  j'eludie.  Esiata  jan- 
tando,  je  dinais.  Estava  dizendo  missa,  il  di- 
sait  sa  messe.  Suivi  de  la  preposilion  a,  il  si- 
gn iüe  quelquefois  etre  pret,  dispose  a  faire 
quelque  ebose.  Ex. ;  Eslar  a  parlir  para  Por- 
tugal, etre  pret,  dispose  a  parlir  pour  le  Por- 
tugal. Eslar  a  ser  julgado ,  etre  ä  la  veille  d'etre 
juge.  Suivi  de  la  preposilion  com  et  d'un  nom, 
il  signilie  que  Ton  possede  la  ebose  indiquee 
par  ce  dernier,  ou  que  Ton  en  est  afleete,  et  se 
rend  par  avoir.  Ex. :  Eslou  com  dinheiro ,  com 
forluna,  etc.,  j'ai  de  l'argent,  j'ai  du  bonbeur. 
Eslou  com  fome ,  com  frio,  com  side,  com  f4- 
bre,  j'ai  faim,  j'ai  froid,  j'ai  soif,  j'ai  la  fie- 
vre.  Suivi  de  la  preposilion  da  et  d'un  nom,  il 
signifle quelquefois  etre  oecupe,  etre  en,  a, 
*ur  le  point  de.  Ex..  —de  viagem,  etre  sur  le 
point  de  faire  un  voyage.  —de  lulo,  etre  en 
deuil.  —  da  fesla,  etre  en  rejouissance,  se  re- 
jouir.  Suivi  de  la  preposilion  em  et  d'un  nom , 
il  signifle  quelquefois  consisler  en ,  etre  cause, 
molif.  A  dißculdade  estd  nisso,  la  difflculle 
consiste  en  cela.  En  parlant  du  prix,  du  coet 
d'une  ebose,  il  signifle  valoir,  coüler,  lorsqu'il 
est  suivi  de  la  preposilion  em.  Ex.: Este  cm- 
vallo  estd,  ou  estd-me ,  em  500  escüdos,  ce  cbe- 
vai  vaut,  coüte,  ou  m'a  coüle,  soo  ecus.  Joint 
ä  la  preposilion  para  et a  un  verbc  a  linfiniüf, 
il  signiüe  eire  dispose,  pröl,  sur  le  point  de. 
Ex. .-  Eslou  para  sair,  je  suis  pret  ä  parlir.  — 
para  morrer,  etre  sur  le  point  de  mourir.  Suivi 
de  la  preposilion  por  et  d'un  verbe  ä  Tinflnitif, 
il  marque  quo  l'action  exprimee  par  le  verbe 
n'esi  pas  encore  faite,  ce  qui  sc  rend  ordinal- 
rcmenl  par  etre  a.  Ex.:  — por  faxer,  eire  a 
faire.  —  por  escrever,  etre,  realer  a  ecrire. 
Estd  por  pagar,  il  n'ett  pas  encore  paye.  —  a 
conto,  venir  bien ,  etre  utile.  —  d  mdo,  etre  a 
la  portee,  sous  la  mein.  —  d  Irinca,  etre  a  ta 
cape,  parlant  d'un  navire.  —  d  Urla,  etre 
alerte,  actif,  vigilant.  — a ponlo,  etre  pret,  eu 
etat.  —  bem,  mal  ou  melkor,  con venir  bien  ou 
mal  ou  mieux ,  etre  ou  ne  pas  etre  a  propos. 
—  bem  algumacousa,  aller  bien,  parlant  d'une 
chose  qui  sied  bien.  —  bem  com  aiguem,  eure 
en  faveur  aupres  de  quelqu'uu.  —  mal  com  <W- 
guem,  etre  brouille  avec  quelqu'un,  cesser 
d'etre  ami  de  quelqu'un.  —  capds,  eorrenti. 
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#tre  habilc  ou  au  f.iit  d'une  chose.  —  tontiguo, 
avoisinor.  —  e/e  böa  ou  md  catadura,  elre  de 
bonnc  ou  de  inauvaiso  humeur.  —  de  pressa 
ou  com  prissa,  4ire  presse.  —  em  guerra  com 
alguem,  faire  la  guerre  aquelqu'un,  £lre  cn 
guerre  avec  lui.  —  de  ragar,Hre  di»scpuvre, 
otsir. —  em  algutna  cousa,  comprendre,  en- 
tendre,  «Ire  au  fait  de  quelque  chose;  croire, 
elre  persuade  d'une  chose.  —  em  linha,  mar- 
irhcr  en  ligne,  parlanl  de  plusieurs  vaisseaux. 

—  na  mäo  de...,  elre  au  pouvoir,  ä  la  discretion 
de,  dependrede...  —  em  pi,  (/lg.)  elrc  sur  pied, 
cxisier, durer.— em  tdlas,(fig.)  etreen  torlure, 
nur  les  epines.  —  em  si,  avoir  l'csprit  presenl 
a  cc  qu'on  fail.  —  em  seu  juizo  ou  müito  em 
seujuizo,  ötre  dans  son  bon  sens. — amar- 
rado  d  enchente  e  d  rasante ,  (t.  de  mar.)  6tre 
sur  les  ancres  de  not  et  de  jusant.  —  sobre  at 
tncoras  de  pröa  e  poppa,  (id.)  raouiller  en 
croupierc.  —  abarbado  ou  com  dual  ancorat 
peta  pröa,  (id.)  alTburcher,  raouiller  en  barbe. 

—  abarbado  e  dar  um  guardido  d'ajuda ,  (id.) 
mouiller  en  palte- d'oie.  —  com  uma  rejeira  so- 
bre a  amarra,  (id.)  mouiller  en  faisant  em- 
boussurc.  —  ancorado  sem  a  pröa  ao  vento 
nem  d  mart,  (id.)  mouiller  entre  venl  et 
maree.  —  com  at  t er gas  amantUhadas ,  'id.) 
avoir  les  vergoes  cn  panlenne  ou  apiquees.  — 
alerrado  por  causa  do  rento  ou  damari,  (id.) 
etreaflalc,  elre  Charge  en  cöte.  —  mais  aira- 
xadodo  que  o  ponto,  dd.)  se  faire  de  l'avant, 
elre  en  arriere  de  sou  point.  —  mais  adiantado 
do  que  o  ponto,  (id.)  ctre  en  avanl  de  son  point 
ou  de  son  esiitnc,se  faire  de  l'arricre. — ao 
iravez  das  ondus ,  id.)  elre  a  travers  des  la- 
mes.  —  a  batrar ento  d'um  cabo,  {id.)  passer 
auventd'un  cap.  —  fio  mar  allo,  \id.)  avoir 
belle  derive,  avoir  de  l'eau  a  courir.  —  anco- 
rado com  tris  ferros  peta  pröa,  (id.)  mouiller 
en  patle-d'oie.  —  com  as  tilas  desamantilha- 
das,  (id.)  avoir  les  vertue«  en  panlenne. — 
longe  de...,  (fig.)  clrc  eloigne  de  faire  une 
chose.  Mdu  —  para  isso ,  n'eire  pas  bien  dis- 
pose.  —  pegddo,  tenir.  —por  alguem,  prole- 
ger quelqu'un ,  s«?  declarer  pour  lui.  —  por 
tudo ,  aeeepter  toutes  los  conditions,  toutes  les 
proposilions.  —  pelu  dito,  pelo  que  se  ajustou, 
i'en  tenir  ä  ce  qui  a  ele  dit,  a  ce  qui  est  con- 
venu.  —  sobre  si,  se  posseder,  elre  sur  ses 
gardes;  «Ire  orgueiileut;  resider  separe  de  sa 
famille ,  elc.  —  sobre  alguma  pessoa  ou  cousa , 
presser  vi vement  une  personne,  une  aflaire; 
en  avoir  beaueoup  de  soin.  Onde  esidmos  ?  Oü 
sommes-nous?  Onth  estd  a  gloria  dos  antigos 
Porluguezes?  Quosl  deveuue  la  gloire  des 
anciens  Portugals? 

Estäk-se,  v.  r.  s'arre^cr,  so  delentr.  S'ap- 
puyer,  se  confler.  Joint  n  un  parlicipe  aclif ,  il 
indique  l'action  passive  de  ceverbe,  et  se  rend 
par  l'impersonnel.  Ex.  Estä-se  fraetando  de 
faxer  a  jnk,  elc. ,  il  s'agii de  faire  la  paix ;  ou 
Jraite  sur  les  mojeus  de  faire  la  paix,  etc.  Es- 
triols* eäificando  umas  casus,  on  batit  une  mal- 
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EstARDiÖTA ,  i.  f.  Sella  d  — ,  seile  ä  la  stra- 
diolc,  dans  laquclle  le  Chevalier  peut  allonger 
les  jambes  a  volonte.  Montar  d  — ,  monier  o  la 
stradiote.  s.  m.  Slradiot .-  soldal  in o nie  ä  \i  sin* 
diole. 

Estärna,  s.  f.  perdrix  d'une  petite  espece 
aux  pieds  noirs. 

Est a roste,  s.  m.  starosle :  noble  Poloatii 
qui  a  une  starostie. 

Estarostia  ,  f.  f.  starostie :  grand  ßef  en  Po- 
logne. 

Estatelado ,  a ,  adj.  (pop.)  immobile;  wi- 
che toul  du  long  sans  mouvement. 

Estathüder,  s.  m.  sialhouder :  chef  de  l'u- 
cienne  republiquede  Hollande;  amiral,c«p«- 
taine,  general. 

EsTATHtDERATO,  s.  im.  slalhooderai .-  digoitt 
du  sialhouder;  ses  fonclions,  leurduree;  sos 
palais. 

Estatica  ,  t.  f.  statique :  science  de  l'equili- 
bre  des  corps. 

Estatice  ouEstaticea.  (t.  de  bot.)  V.  Craw 
romano. 

Estatistica,  f.  f.  slatislique  :  science  qii 
fournit  des  documenls  a  Teconomie  poliliqut; 
tableau  de  Petendue,  de  la  population,  des  n- 
rhesses  d'un  etat  et  sa  descriplion ;  inv cnlaift 
d'un  pays ,  art  de  le  faire ;  budget  des  choses. 

f  Estatistico  ,  a  ,  adj.  statisliquo,  de  la  sla- 
tislique. 

Estatda,  s.  f.  slalue :  flgure  humaine  ou  (Toa 
aniraal ,  cnliere,  de  inctal ,  de  bois,  de  piern, 
elc,  (/ig.)  personne  sans  mouvement,  sm 
energie,  etc.  —  pedistre ,  slatue  pedestre,  H 
mieux  en  pied.  —  equistre ,  slalue  eqaesiw, 
d'un  homme  h  chcval.  Merecer  —.  On  le  dft 
pour  exagerer  les  hauls  faits  de  quelqa'aa. 
Fazer-se  —  ou  como  uma  — ,  prendre  Tairia- 
portanl,  marcher  toul  d'une  piece. 

Estatcaria,«.  f.  statuaire  :  art  de  faire d» 
statues. 

Estatcario  ,  a  ,  adj.  statuaire  :  propre  i  hfe* 
des  slatues;  qui  porte  une  slatue  (coIodm)* 
s.m.  — ,  sculpteur  qui  fail  des  slatues. 

f  EstatiasLiua,  s.  f.  dim.  d'Esiatua,  «** 
tuelte. 

EstatüYdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

EstatiTii,  v.  a.  statucr,  regier,    eüibHr. 

Estatüra,  f.  f.  slalure  :  hauleur  dela  uiüc 
d'une  personne,  (/ig.)  Elevalion;  grand  cur. 

Estatüta.  V.  Instituta. 

f  Estatltärio  ,  a  ,  adj.  qui  concerne  le  Sta- 
tut, qui  lui  appartient. 

Estatlto  ,  s.  m.  stalut .-  re^le  pour  la  cat- 
duile  d'une  compagnie,  elc.  Loi,  ordonnance, 
it.  adj.  et  p.  p.  (ant.  VEslatuir. 

*  Estävadks  pour  Estaveis  (vous  etiec). 

*  Estaväuo.  V.  Eslouvädo. 
Estavanädo.  V.  Estabanado* 
Estavaö.  V.  Eslabäö. 

EstAvkl,  adj.  2  gen.  slable,  pwnunenl,  «s 
sure. 
^stat.  V.  Ostaes, 
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ete.  V.  Contar,  Esktfar. 

fc,  Isto  ,pron.  dimontt.  ce,  cet, 

Ue,  celle-ci,  ce,  ceci.  On  le  dit 

qui  est  cn  presence  de  la  personne 

9or  istas,  sorlc  de  menace  qu'on 

nt  la  main ,  les  doigls  sur  le  front, 

s,  sur  la  barbc  surlout. 

i.  est :  Tun  des  qua  Ire  points  car- 

itant,  l'orienl;  le  teni  qui  en  tient. 

r  Esteja ,  (qu'il  soit). 

7.  Esteiddo  et  Hatteado. 

.Eileiar. 

c*la ,  t.  f.  (f.  de  med.)  *  slcato- 

rdu  scrotura. 

iMA ,  *.  m.  (I.  de  mtd.)  steatome  : 

stee. 

tc.  Y.  Ettiva,  etc. 

;rapbja  ,  s.  f.  sioganograpfcie  ;  art 

hiflres  et  de  les  expliquer. 

fAÄPHico ,  a  ,  adj.  steganographi- 

parlient  ä  la  sleganographie. 

;rapho,  s.  m.  sleganographe  :  qui 

i  steganographie. 

isis,  t.  f.  (I.  de  mtd.)  stegnose : 

des  pores  et  des  vaisseaux. 

tico,a,  adj.  (I.  de  med.)  slegno- 

icamenl)  qui  resserrc,  qui  bouche 

,  A ,  p.  p.  de 

k  a.  elaycr,  ctanconncr ;  (fig.)  sou- 
er. 

m.  etai ,  appui ,  souüen.  (fig.)  Ap- 
.  — i  da*  planlos ,  (l.  de  bot.)  sup- 
mtes. 

.  f.natte  .*  lissu  de  paillc,  de  sparte, 
r.)  'Sil läge ,  lague ,  ouaichc :  trace 
i  vaisseau  en  naviguanl. 
> ,  a  ,  p.  p.  de  Etleirar. 
,  t.  m.  aug.  d'Etieira.  Grosse  naltc 
llasson.  it.  V.  Albardilha. 
,  v.  a.  natier :  couvrir  de  nattes  de 
mic  ,  etc. 

o,  s.m.  nattier  .*  eclui  qui  fail  et 
s  nattes. 

k,i.  f.  dim.  iVEsteWa. 
f.  m.  bras  de  rivicre  ou  de  mer ; 
ient  a  la  mer. 

9ur  Estejais,  (que  vous  soyez\ 
tz, adj.  2 gen.  clincelanl,qui  brillc 
ttoiles. 

i,  $.m.  stellion  :  lezard  marbre  de 
ndre ,  de  noir. 
,no,  Kyaxij.  {pott.)  ctoilö ,  couvert 

iatario, t.  m.(l.  depral.)  slcllionn- 
rad  ce  qui  n'est  pas  a  lui ;  qui  com- 
bat. 

(Ato,  #.  m.  (I.  de  prat.)  stcllionat  : 
ai  qui  vend  un  iuiiucublc  coiiimc 
ilbequcsoucoiumc  etjnl  a  lui,quoi- 
oit  pas. 

a,  s.  f.  "rouronnc,  guirljnde  de 
onomaii  le»  porliails  de  s>e:>  uutö- 

leoUlo^uv,  *  &4W  ,  litfiw«, 


Este*  dAl,  «.  m.  V.  Estcndedöuro. 

Estexdbdor,  *.  m.  cclui  qui  elend;  eten- 
deur. 

Estezidedocro,  f.  J»i.  essui,  elendage;  eten- 
doir. 

Estexbedüra  ,  *.  f.  action  d'elendre;  elen- 
dago. 

Estf.hder,  «.  a.  etendre  :  deployer  en  long 
et  en  large;  allonger;  elargir;  donuer  plus  de 
surface;  tirer,  allonger;  augmenter,  agrandir 
(propre  et  fig.) ;  exposer,  suspendre  a  l'air  (du 
linge,  etc.).  {fig.)  Repandre,  debiler,  propager. 
--  4  vitta,  jeter  la  vue  de  tous  coles ;  regarder 
au  loin.  —  a  commistäo,  aller  au-dela  de  sa 
commission,  de  ses  pouvoirs;  les  outre-passer. 
—  as  velai  do  dieeuno,  {fig.)  deployer  loule 
son  eloquence  dansundiscours.— <krn*a<MKio, 
etendre,  jeter  par  terre,  renverser,  abattre. 

EsTENoiR-SE,  e.  r.  s'elendre :  tenir  un  es- 
pace;  s'agrandir,  atteindre  a,  aller  jusqu'A; 
durer ;  etre  prolixe ,  diffus,  (fig.)  Se  repandre» 
parlant  des  opinions,  des  usages,  ete.  (id.) 
Embrasser,  renfermer,  parlant  du  credit,  de 
la  dominaiion.Se  ramifier,se  parlager  en  bran- 
ches,  en  rameaux. 

Estenderkte,  t.  m.  nom  d'un  jeu  de  carles. 

Estendidamlnte,  adv.  d'une  maniere  elen- 
due,  amplement. 

EsTEMDJDO,A,p.  p.  tf Eilender,  adj.  Etendu, 
vaste,  spacieux;  de  longue  durde,  duale.  A' 
perna  —a  y  ou  de  perna  —a ,  en  oisivele ,  a  lüi- 
sir,  bien  a  l'aise. 

*  Estkmdüdo.  V.  Eslendido. 

f  Estk.mas,  i.  f.  pl.  (I.  d'ant.)  stenies :  fdUift 
de  Ceres  a  Athen  es,  dans  lesquelles  les  feni- 
mes  du  peuple  s'injuriaienl  rauluollement. 

EsTF,NO(;iupBiA,  t.  f.  Stenographie  :  art  d'e- 
crirc  par  abreviation. 

Estenogräphico,  a,  adj.  stcnograpbiqut  < 
de  la  Stenographie. 

Estkrögrapho,  f.  m.  Stenograph« :  qui  se 
sertde  la  Stenographie. 

Estensäö.  V.  Exlensdo. 

•  Esteo.  V.  Esleio. 

EsTEncADA ,  s.  f.  action  de  furner  les  terres , 
engraissement  des  terres  par  le  furnier,  le  par» 
cage  des  moutons,  etc. 

Estercädo  ,  a  ,  p.  p.  6'R$tercar. 

f  EsTERCAD6a,«.m.  cclui  qui  furac  les  terres. 

Kstercadöra ,  f.  f.  *  engrais  ou  furnier;  ac- 
tion de  fumer  les  terres. 

Estercar  ,  «.  a.  engraisser,  fn mer  les  terres, 
(/ig.  p.  us.)  Fomenler,  cncour.iger.  «.  n.  Fien- 
wt  :  expulser  les  exerements,  parlant  des 
betes. 

Esterco  ,*.«.•  fienle  :  exerements  d'ani- 
maux.  Furnier  :  paille  melee  de  üente;  engrais 
pour  amender  les  terres.  —  de  pomboi ,co\om- 
binc.  —  de  veado  mal  digerido,  malmoulucs: 
fumee  de  cerf  mal  6i^6r6e.  —  de javali  youlobo9 
laihsces,  flente  du  loup,  des  betes  noires,  etc. 
—  mdi  cortido  ou  podrido%  terreau  •  (nipier 
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f  Bstercorani'stas,  s.m.  pt.  slercoranislcs: 
heretiques  qui  croienl quo  Ion  digere  l'hostie 

sacree. 
f  Estercorsiro  ,  #.  m.  stercoraire.  V.  Esca- 

rmvelko. 

*  EstEre  ou  Estärei,.  V.  EsteriL 

*t>  Estbreograpiha ,  f.  f.  slcreographie  :  arl 
dt  tracer  les  Agares  des  solides  sur  un  plan. 

f  EätereogrAphico,  a,  adj.  stereograpbi- 
que :  de  la  stcreographie. 

f  Estbreögrapbo ,  s.m.  slcrcograplie  :  qui 
pratique  la  slereographK». 

+  EsTBRBOMRTRfA,  s.f.  Stereometrie :  science 
qui  traite  de  la  mesuredes  solides;  partio  de 
la  geometrie. 

•f  Estereotovia  ,  t.  f.  stereotomie :  science, 
art  de  la  coape  des  solides,  des  pierres,  de  la 
charpente ;  art  des  constroctions  solides. 

EstereottpAdo,  a, p.p.  &  Ester eot^par. 

EstereotypAgem,  f.  f.  stcreotypage  :  ort, 
aetion  de  stereotyper. 

Estereotypar  ,  «.  o.  stereotyper :  faire  des 
plancbes  d'imprimerie  solides. 

Estbreoty'pia  ,  f.  f.  Stereotypie  :  art  de  ste- 
reotyper. 

Estereötypo  ,  a  ,  adj.  et  *.  stereotype :  type, 
forme  solide;  lirre  stereotype. 

EstEril,  adj.  2  gen.  sterile  :  qui  ne  produit 
pat  de  fruit  (femme,  terre,  arbre) ;  (/ig.)  sc  dit 
de  l'esprit,  d'un  projet,  d'une  annce,  etc.,  qui 
ne  produit  rien. 

'EstErile.  V.  Estiril. 

Esterilecer  ,  v.  a.  V.  Etterilixar.  v.  n.  De- 
ren lr  sterile. 

EstbbilidAde,  f.  f.  slerilitö  :  qualile  decc 
qui  est  sterile.  Afanquc  de  recoltc. 

Estbiilissimo,  a,  adj.  sup.d' EsteriL 

EsterilizAdo,  a,  p.  p.  dBsterilixar. 

Esteulizadör  ,  a,  adj.i[u\  rend  sterile. 

Estebilizär,  v.  a.  steriliser  :  rendre  sterile. 

*t>  BstIrilhehtb,  adv.  d'une  moniere  sterile, 
•ans  fruit. 

f  EstErio  ,  s.  m.  slere  :  non  teile  mesure  de 
solides,  du  bois,  un  inetrccubc. 

Ester LiriA ,  adj.  f.  Libra—,  livre  Sterling  : 
monnaie  de  compte  anglaise,  environ  25francs. 

t  BstErno  ou  Estkrsor,  t.  m.  ((.  d'anat.) 
sternum  .-  os  du  devant  de  la  poilrine. 

Estsbi<(;tacAÖ,  s.  f.  V.  Espirro. 

Esternutatürio,  a,  adj.  sternutatoire :  qui 
fall  eternuer. 

Esterqueira ,  s.  f.  ou  I  amas,  tas  de  furnier; 

Estbrqceiro  ,  s.  m.  \  endroit  oü  Ton  ra- 
masse  le  famler.  (flg.)  Immondiccs,  ordures. 

Bstbrquilimio  ,  f.  m.  V.  Monturo,  Ester- 
fueirm. 

BbtbrroAr.  V.  Estorroar. 

Estertor  ,  t .  m.  ( f.  de  tne"d.)  rälc ,  raleraent  .- 
breit,  sons  rauques  qui  sortenl  de  la  gorge 
aorsqae  les  canaux  de  la  respiration  sont  em- 
birrasses. 

BbtAta  , «.  f.  'soupeau ,  rets :  bols  qui  fixe  le 
Itadhiue  oharrue ;  manebe  de  cbarrue. 

m> A  QU  - 1 AD A  ,  0,  f.  <l.  *  t*f  .)•  f.  fflfe- 
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tao.  'SloB  t  plante  arborescente,  eprar 

*  eiste  resineax.  —  de  Grit* ,  *  eiste  de  Crti 

Ksteväl,  s.  m.  lieu  oü  il  y  a  des  cistM, 

StOÖS. 

EstevAÖ  , «.  m.  ( f.  da  bot.)  eiste  qui  den 
laudanum. 

Este v Ar..  V.  Rabiscar. 

Esteyar,  etc.  V.  Exteiar,  etc. 

•fEsTüETiCA,  *.  f.  eslhelique :  science  de» 
sations :  theorie  des  arts  fondee  sur  la  m 
et  le  goot,  sur  le  sentiment  du  beau;  com 
sance,  sentiment  des  beaules  d'un  o«f 
d'esprit ;  science  du  sentiment. 

EstiAdo,  AiP.p.  de 

EstiAr,  v.  n.  c«;s?er  de  plcuvoir,  sew 
au  beau.  (fig.  p.  us.)  V.  Afrouxar,  Emtü 

* EsTinA ,  *.  f.  V.  Estima.  Fazer—.  V. Ol 
Esmar.  it.  V.  Rntiva. 

'  Estibah.  V.  Estimar,  Esmeer. 

f  EsTiniAno ,  a  ,  adj.  slibie :  lire  de  \\ 
moine.  Tartaro  — ,  tartre  slibie ,  emetiq» 

f  EstIbio.  V.  Antimonio. 

EsTinoivDO,  *.  m.  (1.  de  mar.)  tribord,* 
stribord  .-  cöt6  droit  du  voisseau  tu  i 
ponpe. 

Estk'.e,  etc.  V.  Ethjge%  etc. 

Es-ricMAs,  ir.  m.  pt.  stigmates  :  marqw 
plaics  sur  le  corps.  ( t.  de  bot.)  — ,  sing.  | 
superieurc  du  style;  ettremite  glandal 
(/.  d'hist.  nat.)  orifiecs  lateraux,  orgaw 
la  respiration  des  liannetous,  etc. 

ErtigmatizAoo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Estic.matizar  ,  r.  a.  stigmatiseT :  marqt 
front  ;ivcc  un  fer  chaud ;  diffamer. 

f  KsTiGMATOGRAPniA  y  s.  f.  stigmatogni 
art  d'ecrirc  avre  des  points. 

•  Estil.  V.  Nastil. 

Estilar,  v.  a.  V.  Drttillar.  («nl.)  rl 
suivant  Ic  style,  les  formules  usitees.«. 
— #e,  v.  r.  Cscr:  avoir  coutume,  pratiqw 
pratiquer. 

f  ESTILLTE  Ott  — YLETE ,  *.  m.  (  t .  de  f*l 

stylet :  sondc  de  Chirurgien.  ( I.  de  bot.)  t 
parlic  du  sligmatc  situec  an-dessus  de  Pf 

EsTiL« a  ,  #.  f.  V.  Ijasra ,  ilastithü. 

Estii.hAco,  s.m.  eclat  de  bombe,  etc.'! 
nurc  :  cclal  empörte  de  l'angle  d'une  p) 
dun  marbre,  etc. 

EsTii.nftinA.  V.  HastilhSira. 

Estilla(;Aö,  s.  f.  distillation  :  ecoaH 
goutte  a  gouttc, 

EstillAdo,  a  ,  p.  p.  d'Estittar. 

Estillador.  V.  Distittodor. 

-  ESTILLAMENTO.  V.  Estltlafdö. 

EstillAr,  t.  a.  ou  n.  distlller,  cooler  [ 
h  goutte.  V.  Distillar. 

EstillAr-se,  c.  r.  (fam.)  so  minei 
perir. 

EsTiLLicinio,  s.  m.  ecoulement :  chute 
liqueur  go titte  a  goutte.  (/ig.)  'Fluxion,  r 
de  cerveau.  _. 

Estii.0  ou  Kstylo,  #.  m.  styU  :  poh 
aiguille  pour  cerire;  aigui^^o  cadran  M> 

(/!#.;  ntmire  atm&Oi  nwBh1ftfJe«t«| 
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i, de  procMer  eo  Justice,  d'agir,  de 
raettre  parüculier  da  discours ;  ter- 
ioas  donton  se  sert  dans  une  science, 
!.  Uaage,  coulame,  raode.  —  antigo, 
B,  miniere  de  coniptcr  les  annees 
trrecüon  gregorienne.  —  novo,  nou- 
i,  maniere  de  comptcx  les  annees 
correction  gregorienne.  —  midio, 
pproebe  le  plus  du  sublime. 
'.  Basiim  ou  Itastil. 
$.  /.  estime  :  cas,  etat  que  Ton  fait 
t,  d'une  personne,  de  sou  tneiite» 
ien  favorable. 
lbiudäpe, s.  f.  qualite  de  co  qui  est 

iiisatifO,  A,  adj.  sup.  tfEsiimavel. 
10, «.  f.  eslimation  :  jugement  de  la 
Eatiuie :  cas ,  etat  que  l'on  fait  d'une 

Ldameste,  ad*,  arce  estime  ou  esti- 

issiMO ,  a  ,  adj.  sup.  de 
o,  A,;).p.  A'Estimar. 
on,  #.  m.  eslimalcur,  appreciateur. 
(em\  r.  o.  csiinicr,  priser  :  fixer  la 
souricr,  estimer,  faire  cas  de.  — , 
nser,  reputer,  jurit  (ant.).  Recon- 
senrice,  un  bienfait.  (Juolqucfois  il 
ü  signiQc  etre  content,  etre  bien  aise 
» mltfo  rtl-o  com  sa'ude,  je  suis  bien 
u  voir  en  bonne  sanle. 
-SB,  v.  r.  s'estimer  soi-meme,  se 
\  rimporlance;  s'estimer  niuiuelle- 
air,  pouvoir  etre  estime.  {de)  Sc  gJo- 

Iya,  *•  f.  estime,  calcul  probable, 
;  arbitration  de  depens.  Eslimalive: 
l'Amepour  juger  {ant.).  'Jugement, 
tui  sur  une  matiere  douteuse. 
LTito,  a,  adj.  qui  sait  eslimer,  pri- 
sitr.  Fondö  en  probabilite. 
el,  adj.  2  gen.  qui  peut  etre  prise, 
precie.  Estimable  :  qui  merile  l'ea- 
»osideration. 

>t  s.  m. '  eatimation  :  jugement  de  la 
prit  de...  V.  Esmo ,  Oreamento. 
tgiö,*.  f.  action  de  slirauler,  d'exei- 
iltonner;  excitalion,  in*ligaüon. 
Idah^te  ,  ad*,  avec  excitalion,  avec 

• 

ioo,  k,  p.p.  d'Estimvlar.  adj.  Ai- 
incite ,  anime. 

idöb,  A,ac^'.sUmulateur:  quistimule, 
aillonne. 

i«TE ,  adj.  1  gem.  et  «.  stimulant .-  qui 
(Pexciter,  de  reveiller;  ( /ig.  au  mo- 
I  aiimule. 

a>,  a.  «.  sümuler,  aiguillonner,  cx- 
)  AaguiUonner,  animer,  incitcr;  pro- 
ritar,  facber,  exciter. 
AA-SE,  v.  r.  se  sliinuler,  s'excüer, 
Mtace;  se  piquer  d'honncur;  se  for- 
•  fafifcer,  m  piquer. 
0,  f.  m,  tifHin«m  pour  piquer,  sa 
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plqure.  (^f.)Aiguillon,  stimulant,  sttaralnit 
chose  qui  anime,  qui  excite,  qui  ttimale.  -i- 
da  conscieneia,  remords.  —  de  honra,  poInt 
dlionneur. — da  came,  concupiscence. 

*  f  Estimulo&o.  V.  EslimulanU.  (f.  de  bot.) 
Sümuieux  .*  gern!  de  pointes  dont  la  ptqure  est 
brülante  Ct.  g.  Porlie). 

Estuigabo,  a  ,  p.p.  de 

Estiügai,  v.  a.  (f.  de  aiar.)  carguer  les  toiles. 

Estincüxs,  $.  m.  pl.  (i.  de  mar.)  'cargaet 
pointes. 

EsTiricuiR ,  etc.  T.  Exttnguir,  etc. 

t  Estiübär , e.  a.  chatrer  les  ruebes  tue  ie* 
conde  fois,  en  recueillir  le  second  miel. 

EstIo,  t.  m.  ete :  taison  la  plus  chaudo  de 
l'annee.  (fig.)  JL'age  mur  arant  la  Tieilletsc, 

Estiohbnado,  a,  adj.  ((.  de  mtd.)  eatbio- 
mene,  (membre)  gangrene.  Esthlomene  i  i»- 
fecle  du  feu  Saint-Anloine.  p.  p.  de 

Estiomebar,  v.  o.  (f.  de  m+d.)  corrompte, 
ronger  quelque  parlie  charnue,  parlant  d«a 
bumeurs  du  corps  humaia. 

Estiomeüar-se  ,  v.  r.  se  corTonipre  lotalt* 
ment,  parlant  de  la  chair,  etc. 

E&tiömeko,  f.  m.  (f.  de  ntid.)  *  monificaüefi , 
corruption  totale  de  la  chair,  qui  la  read  in- 
sensible; feu  SeüitrAntoine. 

EsTiöMEäo ,  a,  adj.  {L  de  mid.)  estbiomeaa ; 
(ulcere)  qui  ronge.  Y.  Eitiomenado. 

EsTiPEKPiÄao ,  a  ,  p.  p.  de 

EsTiPEKDiAa ,  «.  a.  süpendier .-  payer,  gager 
quelqu'un. 

Estipf.ndi ario  ,  a  ,  adj.  jlipendiaire ;  qui  est 
a  la  solde  d'unautre.  (anf.)Roturier,  tributairc. 

Estifbnoio,  s.m.  "aolda,  gaga,  paie;  ap- 
pointements. 

f  EsTiriTB  ,*./".*  tronc  d'arbra ,  aouoha*OI^.) 
Soucbe,  premler  aTeul  conna« 

£sti  ptico  ,  etc.  V.  Styptit» ,  etc. 

EsTiPDLAc.Ad,  i.  f.  atiputatiop  t  ^# asUMaas , 
Conventions,  elauses  d'aa  eooirai. 

Estipülado  ,  a  ,  p.  p.  &EtHpuUer, 

EsTiPULABäa,  a,«.  ealai  «qui  stipaie» 

EftTjpuiJL«TB,«4f'.  2  twa.atipaiantv  qui  aaV 
pule.  p.a.  dB 

Ektipclar,  v.  a.  slipulert4«fliAVdtr,«xisjar# 
faire  promattra  en  eoniraetanti  laiffa»  e*iger 
une  stipulation. 

EsTiPOLAR-aE,  v,  r.  jmsa.  aa  aUpakr,  «Ire 
stipule. 

•f  Kstipdlar,  adj.  l  gee*.  (I.  de  aa/.)  *ti$m- 
laire  :  qui  a  des  stiputea  (sooeba,  raotea). 

f  EsTipixAs, «.  f.  pl.(t.  de  aet.)  atipalaa :  ap- 
pendices  attacbes  aur  la  peiiala. 

f  Estipclöso,  a,  adj.  (^  de  aof.)  aüpulai 
pourvu  de  stipule«  (Irene,  aoueiie). 

EstirJLdo ,  a  ,  p.  p.  d'Estirar.  adj.  Distingoa, 
noble,  digoe  de  aootideraUon.  (Af.)  iAeta 
dans  »es  maniöres,  qui  fait  l'impoflant.  Par- 
fait,  excellent.  Long,  prolixe* 

Ertiramento,  s.m.  lirage,  allongament:  ac- 
tion detirer,  d'allonger. 

Ksiiraö,*.  m.  longue  Irpila. 

EstirIr  ,  v.  a.  lirer,  etiror,  rallougcr  *  rtndrc 
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Ratner,  deCralre,  causer  du  donamege.  Mpen« 
ser,  prodiguer,dissiper. 

EstracAr-je.  r.  r.  s'epuiser,  reiner  son  tem- 
ptntuenti  ee  eerrompre,  se  perdre. 

EstrAoo,  t.  m.  'ruine,  destruclfon,  dorn- 
mage.  Degat,  devastation  de  pays,  earnage 
tfhomsaes,  etc.  (/la.)  *  Corrapüon,  depra*a- 
tion,  dissoluüon  de  moBurs. 

EeTRAceao,  A,  *«>.  (f.  •#.)  V.  Estrmgador. 

flrriAAAa*,  «•  f.  eritilltrie  1  eria,  orieries 
repetees. 

EmAtAR,  ete.  ¥«  Ettaicr,  etc. 

f  Bbvraxibira , a.  f.  (<.  de  «wir.)  *  agres  sans 
Hidega  garal  de  pouliee  :  candelelle.  — *  dot 
wuutroi,  eeJtornes  des  mAts. 

Btf «AVBÖLfeo  t  a,  adj»  (/■««••)  extravagant 
tfams  es*  sjtnierea,  dane  aea  goöti ;  irre« alter, 
pea  convenabtoj  Murre,  stngulier. 

Estrame  Ott  |  (fh  tu.)  *  paille ,  lititre ; 

BSTRAfcitrro,  «.  ft*.  I        ehauine. 

Ebt*Ab:6*u ,  t .  f.  (L  de  bot.)  * slramoniam 
tu  eframetoe  ?  plante  qui  donne  I*  nomine  epi- 
neuM»  nofi  metelle,  datora. 

EsraAifCEiRO,  a  ,  adj.  etranger  1  qui  est  d'une 
antra  nation.  V.  Bttranho; 

BmaiiocLAfiO,  f.  f.  Strangulation,  etran- 
gtement. 

Kbtaa*cülam),  At  p.p.  de 

EftTRAfracLiA;  e.  o.  etrangler:  faire  perdre 
la  respfralion  oa  la  via  en  aerrant  le  gosier. 
II  est  aassi  reüeebf . 

f  EstrangtlAr,  adj.  9  gen.  Fei«  — «*, 
(f.  eTenaf.)  raraticalion  des  reines  jagulaires 
internes. 

Estrangoria  ,  t.  f.  (f.  de  mH.)  srrangurie  .* 
envie  frequenle  et  fovolontaJre  d'ariner,  sans 
qne  ran  palsae  le  faire ,  ai  ee  n'ett  aveodooleur 
et  gotitte  a  foulte. 

EsTftANHÄB«,  Ai  p.  a».  &'Btlr*nk4r.  mdj. 
Blame,  eensure;  que  Ton  trouve  etrange. 

EstrAnhauenyb,  ade«  etraagemenl  1  eton- 
■amfttetil« 

*Es*RA*tMflittYO,  *.  m.  blame,  teilen  de 
■linier. 

EstranhAG,  öma,  adj.  saurage.  V.  BtpUvo, 
Aritcb. 

EstraMhar  ,  «4  m,  meoannallre ,  ne  pas 
eonnallre.  Admlrer,  «Ire  sarpris  de,  troaver 
Strange.  Blamer,  reprendre.  —0«  eVft,  se  troa- 
ver mal  da  ehangement  d'air,  de  elimat.  «.  *. 
Ne  paa  ae  faire  ou  s'accoetumer  a. 

EstrahbAa-si (de),  v.r.  s'eloigner  de, fuir, 
eviler.  osquiver.  —  com  mlgvem,  rompre,  se 
brouiller  avec  quelqu'un. 

Estbajbavel,  adj.  blamable  :  quidoitetre 
blame;  repreheusible. 

•  Estram hez  cm      *   erränget*,  singularit«; 

Estranhkza,«.  f.  )  surprise,  elonnement; 
rusUcite'.  V.  E$quivanca.  — «,  pl.  choses  nier- 
Vellleusej»,  adinirables,  ^tonnantes. 

Ektranhi.ssimu,  a,  cuij.  sup.  de 

EstrArbo,  a,  aij.  ötrangcr.  orange,  rare, 
blngulier,  etiraortlinairc ;  extravagant,  biiarre. 

§9T~19if*mmHi9§l9umt  etreatrauger 


ü  ((uelqve  ehoae,  n'etre  poiol  rersö  k  (\ 
ch  ose. 

f  Estrasbürgo,  f.  m.  (I.  da  f^sfrj 
bourg:  vilb»  d'Alsare. 

Estratagema,  t.  m.  slraLagcme  1  1 
guerre;  (/ig.)  tour  d'adresse,  Ünetse1 
perie. 

f  Estratacfm  Wico,  A,  adj.  straUgäo 
plein  da  strata gerne». 

+  EstratiIua,  s.  f.  Strategie:  seiet 
moovemenu  d'uno  armee. 

f  Estrat£cico,  a,  adj.  slrategiqaia 
Strategie. 

f  Ebtratificaqaö,  t.  f.  (f.  de  rkim.) 
caiion :  arrangement  par  oouches  de  suk 
dans  un  vaie. 

EsTRATiricADO ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Estratificar,  v.a.  (t.  de ckim.)  $U 
arranger  par  nouches  dans  un  vase.  II  e 
röflei'lii. 

f  EstratocragIa  , «.  f.  stralacraUa  1 1 
nement  mititaire. 

t  Estratograpdia,  j.  f.  stratograaaji 
criplion  d'un?  armee. 

•f  Entraväda  ,  s.  f.  'deroiement  des  I 

EstravAdo  ,  a  t  p.  p.  de  Estrawr, 

EstrayacAmcia,  etc.  V.  Extravmfemt 

Estuaväu,  v.  n.  ilenter  .-  jeter  saa 
ments. 

Estr  A  vo, «.  m.  *  flente :  exerement  d'ai 

*  EbTRAYO.  V.  E$trd*ko. 

EsintA,  f.  f.  etrennes;  heureox  f 
(fig.  fam.)—%  premier  debil  ou  premiei 
prämiere  reoette.  Boa  ou  «d-,  bon  e 
vais  pre»age. 

EstrbAdo,  A,p.  p.  de  Bslredr.  mt\ 
^trenne.  Born  ou  mmt  — ,  de  bon  0%  1 
augure;  de  bonne  ou  mauvaise  apparer 

BstreAr,  e.  a.  etrenner :  faire  asaft 
mier.  Oomnie  cer,  entreprendre.  r.  au 
ter:  faire  le  premier  pas,  les  prerai« 
dans  une  entreprise,  ano  carriere,  d 
gen  rede  vie,elc. 

Estre AR-sa,«.  t.  s*6trenner;  comati 
exercer  an  emplof,ele.,  entrer  en  fönet* 
buter;  eirenner,  rccevoirle  premier  ai 
la  venle  du  jour. 

EstrebarIa,  t.  f.  eearie.  —dos  acta, 

Estrebilhas.  V.  Eftribilhat. 

Estrebcx Ado  ,  a  ,  *» .  p.  de  Estrebumm 

EsTREBi'XAMtftTO,  f.  m.  moaYenifjf 
lents  ou  ronvulsifs. 

Estrebixar  ,  v.  %.  se  demencr,  so  dt 
eprouver  des  convolsions.  11  aat  eusei 
refleebi. 

*  Estrecm-sb,  a.  r.  s'elreoir.  V.  Du 
Mingoar. 

*  EstregAr.  V.  Bsfregar. 
'Estreita,«.  f.  pelitesse,  besoin.  ] 

misere. 

Estr  eita  do  ,  a  ,  p.  p.  d'Ettreitar. 

Estreitadör,  «.  m.  eclui  qui  etitft 
resserro,  etc. 

EsTRiiTAM^iTi,  odv.  alTOilHMlK  :  c 
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4ctserre.  (/Itf .)  Exaetemeni ,  ponc- 
;  ioflement,  rigoureusemenl.  Int!- 

ji,  «.  a.  etreclr,  retrdcir:  rendre 
Besscrrer,  etreindre ;  raccourcir ; 
s,  forcer  a.  —  not  bracos,  serrcr 
ras. 

b,  e.  n.  et—  se,  v.  r.  so  rttrecir,  se 
devenir  moins  etendu,  plus  ötroit; 
-rosoVff ,  menager  ses  paroles ,  par- 
emgattot, detp4zat, etc., se  mode- 
serrer  :  retrancber  de  sa  depensc, 

ts*,  f.  f.  limiles  etroites,  resserre- 
lilesse,  peu  d'elenduc,  de  temps. 
ob,  union;  liaison  intime,  amitie. 
inger  pressant. '  Recueillemcnt,  re- 
ter it^   de    vie.   Disettc,  necessite, 

vivses,  de  choses  necessaires;  in- 
tnation  penible.  Grande  economic, 
*. 

ia.  V.  Estreiteza. 
muco  ,  a  ,  adj.  sup.  de 
i,  a  ,  adj.  ctroit :  qui  a  pca  de  lar- 
eci,  rcsserrd  :  rcndu  plus  ctroit, 
B.  Avare,  cbiche,  mesquin.  (/ig.) 
roit,  rigide,  auslere.  Exact,  ponc- 
reux,  surtout  en  mauere  de  complc. 
>,#.  m.  (f.  de  geog.)  detroit  :  bras 
ilre  deux  terrcs;  drille,  gor<rc  de 
.  (flg.  p.  us.)*  Liaison;  besoin.  V. 
.  Galons,  passemenls.  —de  JUaga- 
oitde  Magellan. 

ia,  f.  f.  V.  Estreiteza,  Aptrlo. 
UM,  t.  m.  V '.  Ariitolochia  longa. 
i,  ff.  f.  etoile:  astre;  corps  lumineux 
r  lui-werae  et  fixe,  (/ig.)  Tout  ce  qui 
oe.  (id.)  — ,  molellc  :  marque  blan- 
front  du  cheval.  — ,  preteudue  in- 
11  astre;  desttnee,  sorl,  forlune.  (f. 
,  fort  en  angles  saillanls.  —  a"alva 
fttf,  etoile  du  malin, Lucifer. — boiei- 
iOt.  —  polar  ou  do  norte,  etoile  po- 
de  Celles  de  Ia  Pelite  Üursc.  —  fixa, 
qui  parail  cominc  altacheo  au  flr- 
*«r  böa  ou  md  — ,  etre  ne  sous  une 
mauvaise  etoile.  Ter  --  na  tesla, 
etre  b»He,  sol.  — *  da  terra,  pdque- 
rguerilcs;  les  fleurs.  —  *  d'Athinas. 
— t  do  mar,  cloiles  do  rucr  ou  asle- 
byCes  echinodennes,  en  etoile,  avec 
tu  cenlre.  — *  dos  rnusgos%  cloiles 
,—serranlcsou  ermf icru,  plauetcs. 

as  — *  a  alguem,  {/ig.)  faire  voir 
ebaudellcs  ä  quelqu'un.  Ir  algutm 
4i  —ff,  (flg.)  se  dosesperer,  s'indi- 
reier  poinl.  Levantdr  äs  — «,  louer, 
wer  jusqu'aux  nucs.  Pör  entre  as 
'apotbeose,  diviniscr.  Querer  contar 
.)  Touloir  prendre  Ia  Inno  avec  les 
-—s  ao  meto  dia ,  (/ig.)  eprouver  une 
s4te,  un  grand  chagrin ,  une  douleur 
tt  vielcntc.  Vir  para  casa  com  —  # ,  so 
nujt. 
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Estrellado,  a.  m.  liehen  s  fleurs  en  etoile. 
V.  Musgo. 

Estrellado  ,  a  ,  p.  p.  6'Estrellar.  adj.  fteilef 
semed'etoiles;  en  forme  d*etoile.  Cm*mUo+-9 
cbeval  elolle,  qui  a  une  etoile  au  front. 

Estrellamim.  V.  Aristoloekia  longa. 

Estrellaktb,«!/.  2  gen.  qui  brilleeomme 
les  etoile«; orne  d'eloiles.  p. m.  de 

Est r ell ar  ,  v.  m.  orner  d'eteiles;  faire  »rtt» 
ler  comme  les  etolles.  (t.de  euis.)  Prire,  itus- 
sir. 

EsTRELLtiRO,  a,  adj.  et  ff.  porsoMie  SMS 
ccsse  anx  fenetres  a  regarder  le  eiel,  ou  ebsval 
qui  porte  au  vent. 

Estrelünba  ,  ff.  f.  dim.  d'EstreUn.  Paste 
etoile.  Etoile ,  signe ,  aslerisque  (*). 

Est  rem  ,  #.  tu.  V.  Ämmrra. 

Estrema  ,  ff.  f.  borne ,  Hmite  dsns  les 
gnes. 

EstremIdame^te  ,  adv.  V.  Exlrt 

EstremIdo,  a  ,  p.  p.  d'Estremar.  oa>.  Excel- 
lent,  parfait.  V.  Extremddo. 

Estremadöra  ,  <.  f.  limite,  conflns.  Estrams- 
dureou  Estremadure,  proTince  d'Espacne  et 
du  Portugal. 

*  Estreman^a.  V.  Dtmarcafdö ,  Divisdö, 
Partilha. 

Estremar,  «.  a.  aborner:  limitor  (an  ter- 
rain),  en  poser  les  bornes.  Diviser,  sepsrtr, 
distinguer. 

Estremar-se  ( de ,  em) ,  v.  r.  etre  sepere  sie, 
se  diviser.  Se  distinguer;  exceller.  —  por  al- 
guem ,  aimer  quelqu'un  eperdument. 

Extreme,  adj.  2  gen.  pur,  sans  melsnge,  qui 
n'cst  poinl  allere. 

Estremec£r,  v.  a.  eb  ran  ler,  agiler,  donner 
des  secousses  et  rendre  moins  ferme.  (flg.)  Kf- 

frayer. 
EstremecEr,  v.  n.  et  — se,  v.  r.  tressaillir 

d'eßroi ,  frissonner  d'borreur,  de  surprise;  flre- 

mir,  etre  emu,  trerabler. 

tEsTRE:*EciDAME»Ti ,  adv.  avec  frayeur; 
avec  emotion.  Amar — ,  almer  eperdument. 

Estremecido,  a,  p.  p.  d'Estremeeer.  adj. 
Tout  trerablant,  tout  hors  de  lul. 

Estremecimento,  *.  m.  fremissement,  emo- 
tion, tremblement,  saisissement;  tressaille- 
ment;  frisson.  (/I^O  Exces  d'amour  oo  de  ten- 
dressc. 

Eütrememho,  a,  adj.  EslremaduiieB  t  de 
l'Estremadure  cspagnole  ou  portugaise. 

Estuemo,  ff.  m.  V.  Rata  et  Extrttno.  —  do 
rosario,  paler,  grain  de  chapelet. 

Estremösamente  ,  adv.  V.  ExtremdsamenU. 

f  Estremoz,  *.  m.  (I.  de  giogr.)  Eslremoz  : 
ville  du  Portugal,  dans  TAlentejo. 

EsTREML'NnÄDO  ,  A  ,  p.  p.  de 

f  EsTREMusnÄn,  v.  a.  {(am.)  reveiller  tout 
a  coup  quelqu'un  qui  dorinait. 

•  Emrexger.  V.  Ordenar,  Permiitir. 
EäTKKMui'Eiuo.  V.  Eslrinqueiro. 
Eütkkmuo,  at  adj,  fort,  vi^oureux,  court« 


E«ni»io«  ,  i.  f.MMHM  falle  par  1a  ctis 

tmfi. 

E«T««fino,  A.p.p.  Je 

EsTntti»,«.  o.  itarnlr,  cnlouretdocluussct- 

fimlut,  c.  r.  «e  piquer.  to  bluui, 
iWMN  dstit  l«>  cbausses-ifappui, 

Kitich,  *.  M.  cluuise-lrappi'. 

Estblhtauü .A.p.p-  d'Kitrtpitor. 

Esrt1t.fiT*sTi,«(/.  äsen,  eclalaiil,  liruitnl, 
qnl  cr.lila.  p.a.  de 

Emukpita.*,  v.  H.  *rtainr,  faire  du  brüll. 

ftlüllin.l  *  fcltll .  flllll .  Iraeas.  Srm  — 
tmßijmrtc  juiio,  (l.dt  prot.jii  la  »ourdino, 
■am  forme  "io  proc*s. 

l-'-M..  ril .■,-...  A,  od]  brujaill  :  l|ui  [ailllu 
■ruil.  (jltf.i  Eclnlant,  rbote  d'ecl.il. 


EST 

t :  petlts  ««Magm 
T  tobre  01— »,(*> 
n'*lre  pal  Tadle 

procaution.  Penfa 


liona  (  se  meiiager  les  dem  [iai 

goi,  il.de  mtr.)  marchepied  i 

Ejtmiiuhdo.  V.  Eilibordo. 

'EsmiDtili,  rle.  V,  Drilribt 

EsTnuntiAi.  V,  KKrrhu-or 

EstmijutK  (ao),   odc.    pMe 

mcnl ,  eei  ddiordre ;  airc  mi-pr 

ser  o/imrn  ao  — ,  (^j.)  ball 

r.ii[iiis[-r  rar  di-  \iiirir-s  nrnnir 

e  lul. 


+  EBTiiCTAHtBTr.,  arft.  i!r 
rigoure 


Li  Lei  com  jur 

Estbiädo,  *,  p.  p.  AEitriar.  ndj.  Eslrii^  ■ 
couverl  oh  forme  de  lifo*  ou  de  tOtÖftl  lins  el 


Emma«,  v.o.(l.d'orcli. 
des  cannelure». 


V.  ftritrieto. 
jiik,  «tf.  i  j»H.  (j 

ruil  aisu  i'(  pertanl. 

EsTi.iDou ,  «.  «4  uruil  aifto  - 
rwnl  dli:s  dr-msj ;  pelillemei 

f  Kim i Dum,  a  ,  odj.  qui  r 
sre.aiau.perciiil. 

EHI;iCi,../'.qWnlBaill(.d 
vre  seranco.  Nalle  de  tbeVM] 

Esrnir.ADO,  a,  ndj.   lin  cui 


BT 


otlft ,  t. «.  {pop.)  abtmer ;  fatigner. 

CA.  Y.  Forquilha. 

eis.  V.  Destronear,  Detmembrar. 

omalNA,  $.  f.  strontianc  :  l'uno  des 

■primitives,  principe  des  corps. 

•ado,  a,  p.  p.  de 

»Ar  o«       j  faire  grand  bruit.  (fig.) 

dcar  ,  v. ».  I  TempCter ,  s'emporter , 

re  qoelqu'un. 

ao,  #.  m.  grand  bruit,  fracas,  explo- 

.)  Tumulte,  confusion,  cohue.  (id.) 

appareil,  magniOcence;  eclat;  repu- 

nommee. 

dosamente,  adv.  avec  fracas,  eclat, 

döso,  a  ,  adj.  bruyant,  qui  fait  grand 
npeux,  magniUquc;  eclatant. 
äjo  Ott  )   lorchon,lavette:chif- 

älbo,  f.  m.   J  Ton  pour  laver.  {/ig.) 
>,  meprisable,  qui  n'est  bonnearien. 
eäda,  $.  f. '  trepignemenl,  cohue. 
kabo ,  a  ,  p.  p.  de 

■Ar,«,  a.  estropier :  oler  l'usaged'un 
(fig.)  reirancher  une  parlie   d'une 
Ittigurer. 

be,  f.  f.  Strophe,  couplel,  slance. 
ido.  V.  Estrondo,  Ettripilo. 
6ro,f.  tu.  (t.  de  mar  J  anneau  de  cor- 
r  retenir  l'aviron  aux  tolets.  "Etrope, 
poulie ,   de  rame.  —  com  ganchot , 
»alles. 

so ,  a.  V.  Netcio ,  Sandeo. 
egär  Ott      |   (t.  rust.)  trotter,  aller 
ejar,  v.  n.  i   au  trot. 
abo  ,  a  ,  p.  p.  de 

är,v.  a.  (p.vj.)  faire  de  mauvaises 
.  ce  mot.  it.  V.  Eslorvar. 
1NHÄD0,  a,  adj.  \pop.)  eloordi,  in- 
».  — dotomno,  ä  deini  endormi. 
o,  a.  m.  V.  Etlorvo.  (t.  de  mar.)  V. 

TOR.  V.  Constructor,  Architecto. 

türa,  t.  f.  slruciure  .*  inaniero  dont 

>  est  bAli  t  dont  un  corps  est  compose  ; 

re,arrangctuent  des  parlics  d'un  dis- 

e. 

ino,  kyp.  p.  d'Ettrugir. 

iHtifTO,«.  m.  V.  Atroamenlo. 

ia,  t.  a.  abasourdir.  Y.  Atroar. 

i.  V.  Dettruir. 

[A<jÄö,  f.  /".  "amendement,  engraisse- 

i terres. 

lÄoo ,  a  ,  p.  p.  de 

lAa,  e.  a.  mellre  de  Ia  litiere  dans  ies 

»ur  faire  du  furnier;  fumer,  engrais- 

ider  Ies  terres. 

IAS,  (p.  us.)  V.  Alporcat,  Escröfulat. 

is,  t.  m.  *  litiere  dont  on  fait  du  fu- 

grais,  furnier. 

ieira,  $.  f.  'licu  oü  Ton  enlassc  des 

Ies  pour  faire  du  lutnier;  las  ou  aiuas 

>r. 

miliTO.  V.  Inttrumcnio. 


Bstromoso,  a,  «4;.  scrofuleux.  Bon  contra 
Ies  scrofules. 

Estrupada,  f.  /.  V.  Reftga,  Impeto>  Stir- 
riada. 

EsTRCPiDO.  V.  Ettrepito. 

Eströpo,  #.  m.  bruit  de  gens  revoltds.  V. 
TropeL 

Estuacaö,  t.f.  (I.  de  mdd.)  cbaleur  brolanle 
de  Ia  fievre.  Ettuacöet  do  eitomago,  naosees , 
envie  de  vomir. 

Estocado  ,  A ,  p.  p.  de  Estucar. 

Estucador,  t.  m.  stucateur :  qui  travaille  en 
stuc. 

Estucar  ,  «.  o.  enduire  (un  mar,  etc.)  de 
stuc ,  le  blanchir  avec  du  stuc. 

f  Estüche,  t.  m.  action  d'Ettuchar.V. 

f  Estdcbär  ,  v.  n.  (I.  de  jeu)  finir,  gagner 
son  jeu  (de  cartes). 

Estudädo,  a,  p.  p.  d'Bttudar.  adj.  Studie, 
aflTccte. 

f  EstudadÖr,  t.  m.  studieux  :  qui  s'atjacbe 
beaucoop  k  l'eiude. 

f  Estodantaqo,  i.  m.  (fam.)  grand  etadiant, 
bomme  de  letlres,  docteur,  horame  studieux. 

EstubartaO  ,  aug.  V.  Estudantaco. 

Estudarte  ,  #.  m.  etudiant:  erolier,  qui  elu- 
die.  Celui  qui  a  fait  ses  etudes  et  qui  contlnue 
de  s'appliquer  aux  sciences ;  horame  de  lettre». 

Estudantiniio,  #.  tu.  du*.  d'Esludante.  Petit 
ecoücr;  petit  eludiant.  On  ne  le  prend  guere 
qu'cn  mauvaise  part. 

Estudar,  v.  a.  etudier :  appliquer  son  espril 
a  apprendre;  faire  ses  etudes;  apprendre  par 
cceur;  observer,  examiner  avec  soin,  rnediler. 
Soigner  une  chose.  Ettudou  a  theologia,  §te.t 
em  Parit ,  il  fit  sa  tbcologie ,  etc.,  a  Paris. 

Estddiösamente  ,  odv.  studieusement :  avec 
soin ,  avec  une  application  stodieuse. 

Estodiosidäde,  $.  /.  amour  de  l'etude,  desir 
d'apprendre. 

EsTDDiosissiMO ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Estüdi6so,  a,  adj.  studieux  :  qui  airae  l'e- 
tude, qui  s'y  applique.  Soigneux,  diligent;  fait 
avec  soin ,  soigne. 

Estöüo,  #.  m.  "etude,  iravail,  application 
d'esprit.  Salle  d'etude,  classe,  ecole.  (fig.)  — , 
soin,  applicalion  d'esprit  pour  panrenir  k  un 
but.  Faxer  —  d'alguma  eouta,  (fig.)  agir  avec 
art,  reflexion,  reserve.  —  no  eetilo,  not  ador- 
not,  etc.,  recherebe,  soin  pour  perfeclionner. 
Dar  —i  a  alguem,  meitre  quelqu'un  a  memo 
de  faire  ses  etudes.  —smenorei,  graramaire, 
rhetorique,  etc.  —*  tnaiores,  bautes  sciences , 
Philosophie,  theologie,  etc. 

Estöfa,  t.  f.  'poele:  espece  de  fourneau. 
Eluve :  chambre  echaufKe  au  moyen  d'un  poele 
exterieur;  lieu  ferme  qu'on  echaulTc  pour  faire 
suer.  Dans  Ies  bains,  petita  chambre  od  l'on 
fait  suer  Ies  malades.  Serre.  (fig.)  Grand  car- 
rosse  ferme  de  toutes  parls. 

Estufadeira,  «.  f.  "  pot  ou  marmite  oü  l'on 
fait  cuire  de  ia  viande  a  l'ctuvee.  Cloche ,  usien- 
sile  de  cuisine. 
EsTorAoo,  #.  wi.  •eluvee;  oianiere  de  faire 


\.,p.p.i 
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du  poissou ,  elc. ,  a  1'ituvee ;  faire  UM  < 
Krli.iiiiU-i  unecbaniure.el«.  (f>.  W.J- 

EiTUFtmu.i.  m,  poüier  ■  eelni  qui  ti 
porlFs. 

Enuriuia,  i.  f-  primn  alroile  el  qu[  ru 


Ettcci«.  T.  J 

f  KSTECtBDa, 


m.  [l.*B^ar.)8lutlS«rl 


rillile. 
EiTüLTla» ,  «.  f.  «otli«,  imbeclllite. 
EaxCLTaöQmo,  i.  m.  "«Ollis«,  [aJai(PE,im- 

Eitülto,  A,  satf.  »Ol,  fon,  «an*  JuEamenl, 
diu  riiluion.  Ignorant,  Sans  lumiere». 

Kirmsric^iO,«.  f.  (I .  drmM.)  ttnpi-hcticb i 
engourdissemrnl  dea  parttps. 

EiTUPEHcimT£.odj.  aaan.   1    slupefactif  i 

Eitöhfactuo,  i,  od>.  f  quiengour- 

dil,  ota  le  irntiioent. 

Etximrivtu, \,adj.  iiupeQe.ctonne,  rcndu 
duperail. 

■fEsiiiPCVDtiitNTE  ,    ade.   admirablemenl , 


EsTlipllHUfniE,    od«.    Blupiil-'ini'Ol, 
maniore  ttupldc. 
EsiuriDtt,  i.  f.  Hupidite,  bttiaa,  pesantetir 


EstlJ»a.i»o,  a,  ad>.  grill* 
■ul*.(/lo.)Fia1le,qui»lat 
.  rend  ijucliguafoii  aubitanlix 
Jurrodo.  c'eil un certeau  hialc.  p.p-fe 


|,]r.lH> 


■in ,  U  pMile 
.     ,a4J.(t.<Umtrl.)<i<iiti 
peiii.  ,jf  frfi)  — .  acii'lc  £n*triqne. 

Esvin.i  n,  r.  u.  ikfaitr,  [rusirer.  E 
llr.  V.  flcirontcer.  t>.  n.  Pourrir. 

EJVttctt-sr ,  tr.  r.  *'evanouir.  dif 
'.■  iliüsipcr;  ic  piirJr«,  veoir  a  rien.i 
V.  Leimaiar. 


i    debillance;   1 
ri;flelri,enparl 

'.  betangrüdo.  - 


rjfflffhtf  donft  m  «traft  anoltfiitement 

100  droit. 

adbado  ,  a  ,  et       1 verdltre :  qoi  »Ire 

Mn*if  am>  ,  a  ,  adj.  i      s»r  le  ?ert 

tüBAR.  V.  Jsitmrmar. 

Ufto  j  A ,  p.  p.  &E$vidigar. 

m»6e  ,  $.  m.  celul  qul  e  niete  lef  sar- 

«oet  de  I«  ▼igwe. 

ilm , «. «.  en  lerer  (es  sarraents  eoopes 

Iva 

kbAbo  ,  a  ,  p.  p.  de 
taA*<  v.  a.  *rentrer*  elrlper. 
JA*,  v.  n.  V.  Ädejar, 
lAoo ,  a  ,  p.  p.  de 
f  ar  , «>.  a.  presser  des  pastoles. 
K>a  r  e ,  eo*/.  et. 

,  f.  /.  (f.  mtf.)  elape  •  ratlon  Journa- 
soldats;  portion  de  vivres  pour  les 

ika  ,  Joe.  faf .  et  e»teta ,  etc. ,  et  aatres 
s  ou  choses  semblables. 
>.  ▼.  Ethico,  Tisico. 
nct*.  Y.  Entitiear. 
iL ,  a4/.  2  gen.  Y.  Jf/emo ,  etc. 
LLlft«TE,«dr.  1   eternelleraent.-sans 
kHtNTE,  adv.  {  eommenoement    ni 
Pendant  tres-longterops. 
dade,  t.  f.  eternite  :  duree  sans  com- 
ml  ni  fin,  sans  eoromenoement  ou 
au  fort  long  temps ;  etat  eternel  apres 
[ßg.)  Longue  suite  de  sütoles.  Desd'a 
nte  eternite. 
zado  ,  a  ,  p.  p.  de 

iAr,  e.  a.  eternlser :  rendre  eternel, 
er  longlefnps.  (/ig.)  Perpotuer. 
zAr-se,  e.  r.  s'eterniser :  «Ire  elerni- 
»longer.  {/lg.  Se  perpotuer. 
>,A,  adj.  eternel  :  sans  coramenco- 
Bn  ;  sans  fin  ou  eommencement  assi- 
ttDUnael.(/to.)  De  tres-longue  duree. 
te.tat.  de  toute  eternite.  O  — ,  ff.  m. 
,  Dfea ,  l'fitre  supreme. 
%%*.f.  pl.  ( I.  d'ant.)  V.  £W#io«. 
s,  flay.  m.  pl.  (  Fenfo*  — )  ctesies : 
Mens  qui  soufflcnt  huit  jours  avant 
de  la  eanicule.  Vents  alises,  qui  s'ele- 
les  ans  cn  cerlains  pays. 
roftftTAR.  V.  Ataganlar,  Flagelar. 
t$.m.(  I.  de  phyt.)  einer:  fluide  trös- 
te quelques  pliilosophcs  ont  suppose 
i*espace  et  mouvoir  les  astres.ff.  de 
.,  llqueur  trcs-spirilueuse ,  tiree  de 
e-Tin  et  d'un  acide. 
10,  k,adj.  etlidre  :  qui  appartient  a 
sl'tlber.  (/t?/)  Celeste. 
v  t.  f.  elhique :  science  des  mcsurs , 

,  t,  adj.  ethique  :  qui  concerne  la 

ant.)  V.  Herlico. 

C1DADF.  V.  Tinea,  Hcctica. 

E,  ff.  m.  Ethiopien  :  d'Elhiopie.  —  mi- 

blops  ou  —  mineral :  merrure  et  sou- 

i;  oxyde  de  raeroure  sulfurö,  noir. 

J.ctwteitnpoiiiile, 


«1 


Rrtnofu  t$.f.(t.de  gtog.)  ftlhiople :  eontrse 
d'Arriqne. 

Etwöpico,  a,  adj.  Ethiopien  :  (TEtbiepie. 

Ethjioidal  ,  *dj.  s  gen.  ( I.  d*änat.)  ethraoK- 
dal :  qui  appartient  a  Tos  ethtnoTde. 

Etbmöide  ,  $ .  m.  ( t.  d'anat.)  etbmofde ;  l'on 
des  huit  os  du  crane,  a  la  racine  du  nes. 

EtbmoVdeo,  a  ,  adj.  de  1'etbmoTde. 

Ethmicaiiente,  adv.  k  la  inaniere  des  etbni- 
ques ,  des  paYens. 

ETHifidSHo.  V.  Qmtititmoy  Paganitmo. 

£thnico,  a,  adj.  etbnique,  paTen,  gentll, 
Idolatre. 

Ethmochaphia  ,  #.  f.  ethnographie  :  art  de 
peindre  les  moeurs  d'une  nation. 

+  EthnogrAphico  ,  a  ,  adj.  etbnographique : 
de  i'cthnographie. 

f  ETmrÖGRApno,  t.  m.  ethnegraphe :  qui  de- 
crit  les  moBurs  d'une  nation. 

EmofOciA,  t.  f.  elhologie  :  traite  ser  les 
moeurs,  les  manieres.  Elhopee. 

Etuopäa  ,  r.  f.  ethopee :  peinture  des  tnosurs, 
des  passions  de  quelqu'un. 

£tica  ,  etc.  V.  Bthiea,  ele. 

EtigcidAde.  V.  Bettita. 
•  EtimologIa  ,  ele.  Y.  EtgmologiB,  ete. 

Etiologia  ,«.  f.  ( t.  de  mid.)  etiologie:  traite 
des  cause»  des  maladles;  seienee,  traite,  ap- 
pliealion  des  eauses  aux  eflTets. 

Etiolögico  ,  a  ,  adj.  de  l'etiologie. 

Etiqueta,  #.  f.  eliquettc  r  ceremonial  de 
cour;  Tormulcs  dans  les  leltres,  les  petillons, 
etc. 

Etites,  «.  f.  etile:  pierre  ferrngineuse ,  d'une 
forme  peu  Consta  nie ,  avcc  des  cavites. 

£tna,  «.  m.  ( t.  de  giog.)  Elna  :  monlagne et 
grand  tolean  de  ßicile.  {poit.)  Ghose  ardente, 
enflammee;  folean. 

Etneo  ,  a  ,  adj.  de  TEtna. 

t  Etölia  ,  *.  f.(t.  de  giog.)  Etolie  :  eontree 
de  l'Acliaie. 

Etolis  cm  £tolo,  adj.  m.  nalurel  de  l'E- 
tolie. 

f  ETRiiniA,  ff.  f.  (<.  de  gtog.)  Etrurie  t  aujour- 
d'hui  Toscane. 

f  Ktkübco,  k%adj.  Elrurien  :  de  l'Etrurie. 

Ettuolocia  ,  ff.  f.  elymologie  :  origined'un 
mot,  sa  derivalion  d'un  ou  de  plusieurs  radi- 
cau\;  source  d'oü  il  derive;  science  des  ori- 
gines. 

Ettholögicahente,  adv.  selon  i'etyraolo- 
gie. 

Ettmolöoico,  a,  adj.  elymologique  r  de  l'e- 
lyraologie. 

Etymologjsta  ,  ff.  m.  etymologisle  :  qul 
chercbe  i'origine  des  mols,  la  connall,  len- 
seigne. 

Etymologie* r,  «.  a.  (p.  im.)  etyiuologiscr  : 
donner  letymologle. 

Eu,  pron.  de  la  premiere  personne ,  je ,  moi. 
—  mesmo,  moi-meme.  V.  Ml  im  et  JUe.  it.  s.  i 
gen.  v.  g.  Ette  emigo  4  outro  — ,  eet  ami ,  e'esf 
in  antra  moUa^me» 

fataltU9l.A(l»f>ff^,afie.)Btiofef  Ho 
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de  la  Medtterranee ,  aujoard'boi  Negrepont. 

f  Eiröico ,  a  ,  adj.  (porl.)  de  l'lle  d'Eubee. 

f  Eubolja  <m  —  uüa  ,  #.  m.  (tnM«.)  bon  con- 
teil;  quafile  do  l'eaprit  qui  consisle  a  ne  dire 
jamais  que  ee  qui  convienl. 

EocbaristIa,  t.  f.  eucharistie  :  sacrement 
dam  lequel  le  corps  et  le  sang  de  J.-C.  sonl 
presents  sous  les  especes  du  pain  et  du  vin. 
-  Euchariätico,  a,  adj.  eucbaristique  :  de 
l'eurharistie. 

EucBARisTicoN ,  f.  m.  (p.  «#.)  discours  en  ao- 
tio»  de  graces. 

f  Eucbitas,  t.  m.  pl.  cuchiles,  massaliens  : 
sectaires  qui  fönt  consiiter  la  religion  dans  ia 
priere  seule. 

Eucjiolücio,  #.  m.  eucologe  :  livre  de  prio- 
res pour  l'ortlce  des  dimanches  et  des  fete*. 

Eucräsja  ,*./".(*.  de  mid.)  eucrasie  .*  bon 
temperament;  bonne  Constitution. 

f  Euchätico  ,  a  ,  adj.  ( /.  de  mid.)  de  bon 
temperament. 

t  Eudesmia  ,$.f.(t.d*  hol.)  cudesmie :  my- 
tbe ,  arbrisseau  de  la  Nouvelle-Hol  lande. 

t  Eudiapneustia,  #.  f.  (f.  de  mid.)  eudia- 
pneustie :  respiration  facile. 

f  Eidiometria  ,  9.  f.(t.d*  phy$.)  eudiome- 
trie :  art  d'analyser  l'air. 

Eudiömetro  ,  #.  m.  ( I.  de  phyt.)  eudiometre  . 
instrument  pour  mesurer  la  purete  de  l'air, 
I'oxygene  qu'il  conticnt. 

f  Eudoxiano»  ,  #.  m.  pl.  eudoxiens :  sectaires 
du  quairieune  siecle,  partisans  d'Eudoxe. 

EutäMiA,  etc.     "\ 

Eurem,  etc.     I  v  E    h      elc 

EL'FORBIO.  &  r 

Ecfrasia.  J 

fEucK,  inier j.  fort  bien!  courage!  (tmis.) 
i.  m.  Approbation,  applaudissemenl;  exclaina- 
tion  en  louange,  admiralive. 

Eulögias  ,  9.  f.  pl.  eulogies :  mcts ,  viandes, 
choses  bon iles. 

fEuLuriio,  t.  m.  ( t.  d'hist.  nat.)  eulophc, 
hymcnopiere. 

Euukmides,  f.  f.  pl.  (/.  de  mylh.)  Eumeni- 
des,  furies. 

t  Eumesidias,  9.  f.  pl.  (I.  de  mylh.)  eumeni- 
dies :  fetes  des  Eumenides. 

f  Ei'HOMiAüos,  t.  m.  pl.  sectaires  du  ein- 
quieiue  siecle ,  partisans  d'Eunome. 

Elnucho,  f.  m.  eunuque  :  ho m nie  prive  des 
partics  de  la  generalioii  ou  de  ia  beulte  d'en- 
H'mlrer;  garde  du  serail.  Office  de  dignitedans 
quelques  ancienncs  cours  oricnlales. 

Klpatorio,  s.  m.  (/.  de  bot.)  —  d'Avicena, 
cupaloiro  commun  ou  ä  fcuillcs  de  chanvre, 
(Mipatoire  d'Avieemie,  herbe  Sainle-Cunegonde. 
--  tlot  Grcgot%  aigrcmuiuc ,  eupatoire  des 
(irecs. 

f  Ki.päpsia,  i.  f.  (/.  de  mid.)  eupepsie: 
bonne  dineslion. 

f  Eli'iii.mia  ,  t.  f.  euphemie  :  priere  des  La- 
ccdciuoniens. 

Et/iihMisMo,  i.  m.  euphömiame :  trope  qui 
sert  ä adoucir  les  exprcasjQD»  par  lautres  flu» 


douces,plus  agreables ,  plus  hMft4tef;a*ei 
ler,  deguiser  des  idees  desagreables  , 
tristes ,  rebutantes. 

f  EupBLOciA,  s.  f.  eupblogie  :  ii 
benigne. 

Eupiionia,  t.  f.  eophonie :  ton  agreabladfu 
voix ,  d'un  Instrument.  ( <.  de  grmmm.)  Gl  qi 
rend  Ia  prononciation  facile,-  coulante;  as] 
pression  d'une  lettre  a  la  fin  d'un  mol  pai 
adoucir  la  prononciation  (t>.  g.  d'alm*  peari 
a/ma,  de  l'arae). 

EorHÖNico,  a ,  adj.  eupbonique :  de  Vi 
nie,  qui  la  produit,  qui  lui  est  faforabla. 

Eupböreia,  e.  f.  (f.  de  bot.)  —dot 
*  euphorbe  cm  euphorbier  :  arbrisseau  de  Mai 
ritanie,  du  geure  des  tilbymalea.  —dos  keti 
coiy  euphorbe  officinal.  —  maUileira,  la  rt 
veiile-matin. 

f  Ecpboreiaccas,  adj.  et  s.  f.pl.(Ld$bU. 
eupborbiaeees  .*  famiiie  des  euphorbes. 

Euphöbbio,  t.  m.  V.  Euphorbia  dos  Amtiem 

Eupbräsia  ,  t.  f.  (f.  de  bot.)  euphraiae e% et 
fraise  :  plante  annuelle ,  monopetale  et  panei 
nee,  bonne  pour  les  yeux. 

f  EuphrAtss,  s.  m.  (t.de  geog.)  Eaptate 
grand  fleuve  d'Asie. 

Eurem a  ,  t.  m.  ( f .  de  prat.)  precautioas  bmi 
assurer  la  vatidite  d'un  contrat. 

Euremätico  ,  a  ,  adj.  ( f.  de  prat.)  qai  Iraib 
des  Eurima».  V.  ce  mol. 

f  Euripo ,  t.  m.  (p.  vt.)  delroit  de  mer. 

Euro,  #.  m.  (poil.)  Eurus,  est .-  vent  d'oricfll 
du  Midi ,  le  sud. 

Europa  ,  s.  f.  Europe :  l'une  des  parUes  di 
monde.  • 

Europense,  adj.  2  gen.  V.)  Buropeeo.tfla 

Europeo,ea,«(/.  |rope;quiliitf 

/  partient. 

f  EURY'CBORAS  ,  «.  f.  pl.  (I.  dhitl.  not.)  'fO 

rychores :  famillc  de  coleoplere*. 

Eukytbmia  ,  f.  f.  (t.  d'artt)  euryihmie t  et 
ordre ,  belle  proportion  d'un  ediflee;  eleaaRt 
et  majeste ;  ( t .  de  mid.)  reguiarile  du  pwh 
dexterile  de  Chirurgien. 

f  Eus,  t.  2  gen.  pl.  d'Eu.  Em  mim  ha  dm 
— ,  il  y  a  eu  moi  deux  principe»  o»  dout  atr« 

f  Euskbianos  ,  t.  m.  pl.  eusebiens :  MrÜ 
liques  du  quatrieme  siecle,  partisans  d'Arit 

f  Eustaciamos  ,  $.  m.  pl.  eustatiens :  catboli 
ques  d'Anlioche  qui  soutinrent  Eustata ,  Im 
eveque,  conireles  Ariens. 

Eustt'lo,  i.  m.  (/.  d'arch.)  eustyle :  tapai 
convenable  entre  deux  colonnes ,  edilioa  A  « 
lonnes  distanles  de  deux  diametres. 

f  Eut£rpe,  e.  f.  Euterpe  :  muse  qui  preaidi 
a  la  musique.  ißg.)  La  musique. 

f  Eutbanäsia  ,  t.  f.  eulbanasie :  motten  et 
de  grace ,  mort  heureuse ,  aaas  douleur,  sai 
crainte  ni  regreis. 

f  Eutbesia,  s.  f.  eulhesie :  vigueur  natarel 
du  corps,  forte  Constitution. 

fEuTuv'MiA,  s.  f.  euthymie:  cootenteaMi 
et  tranquillite  de  Tesprit;  repos  de  rJme. 

EuTRAPitLiA,  e.  f.  eutrapeUc  ;  galle  lac< 
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de  pUistnter  avec  flnesse ;  maniore 
mJoaee,atrable. 
ptuco,  a,  adj.  de  l'eutrapelie. 
miA ,  #.  f.  eatrophie :  bonne  et  abon- 
rilore. 

iUhos  ,  t.  m.  pl.  eutychiens  cm  eu- 
earüsans  d'Eutyches,  qui  niait  le 
irist  fail  homme. 

10,  f.  f.  eracuation :  decharge  dliu- 
serements,  etc.;  action  d'evacuer, 
amtiere  eracuee. 
>,A,p.  p.  d'Etacuar. 
rt,  «d>.  2  </e».  et  t.  m.  evacuant, 
1*1  fait  evacuer.  Oe  —e,  t.  p/.  lei 
f.  •.  de 

,  «.  a.  evaeuer,  Tider;  faire  sortir 
praea,  cidade,  catUilo,  otc.,eTa- 
aee ,  etc. ,  en  faire  sortir  la  garnison 
le,  par  une  capitulation. 

y'      1   V.  Evacuante. 

t  A  ,  p.  p.  de 

i.e;.6chapper,eTiter,fuir,se  tirerde. 
-es,  v.r.  s'eTader,  s'echapper,  s'en- 
ment. 

io,  t.  m.  erangile :  loi ,  doctrine ,  bis- 
aa-Cbrist;  les  livres  qui  les  conlien- 
9  de  l'evangile  qui  se  dil  a  la  messe, 
na,  proverbe,  sentence,  maxime. 
— ,  diaconat.  Tomar  ordern  de  — , 
te  diaere. 

:uas  ,  t.  f.  pl.  ( f.  d'ant.)  evangelies : 
etes  a  Ephese. 

camkntb,  odv.  evangeliquement : 
iere  evangelique. 

ico,  a,  adj.  evangelique  :  de  ou  se- 
ile. 

uoaio ,  t.  as.  evangeliaire :  llvre 
• 

•ta  ,  $.  m.  evangeliste .*  auteur  d'un 
— ,  saint  Jean  evangeliste.  Ser  um 
everidique,  dire  toujours  la  verite. 
zado,  a,  p.  p.  de  Evangelixar. 
ixabor,  s.  m.  ceiui  qui  preche  Pe- 
li  erangelise. 
ixajitb,  #.  m.    V.  Evangelizador. 

ISA* ,  v.  a.  evangeliser  .-  annoncer, 

rangilc.  (flg.)  Annoncer  une  bonne 

»recher  une  bonne  doctrinc. 

,#./".(  f.  d'kitt.  nat.)  evanie :  hyme- 

ilomoltle. 

.  m.  V.  Ebano. 

QA0,  #.  f.  evaporation :  exhalation  de 

i'on  corps,  de  vapcurs,  de  fluides. 

do,  a, p.p.  de 

r,  v.  a.  evaporer,  exhaler.  e.  n.  S'c- 

\  resoudre  en  vapeurs,  se  dissiper. 

r-sb ,  t).  r.  V.  Evaporar,  v.  n.  (flg.) 

ae  dissiper,  s'evanouir. 

tito,  a,  adj.  evaporatif  .•  qui  fait 

xörio ,  A  %adj.  V.  Evaporatito.  t.m. 
ip*f«toire,  atwidoingire. 


EtaporAtbl,  adj.  2  gen.  evaporable  :  qui 
peut  s'eraporer. 

Etasaö,  s.  f.  evasion  :  fuite  secrete;  action 
de  s'evader.  V.  Vasäo.  (flg.)  Expedient,  moyen ; 
Solution  d'une  difficulte,  etc.  Excuse,  ecbap- 
patoire. 

Etasito  ,  a  ,  adj.  evasif :  qoi  aert  a  eluder. 

'Etasöh  .  Y.  Evae&o. 

Eykuto ,  #.  m.  (p.  im.)  evenement.  Y.  Sut- 
cetto ,  Arontecimento.  Em  quaiquer — ,  em  todo 
— ,  a  tout  erenement,  a  lout  hasard ,  quoi  qn*il 
arrive,  entoutcas. 

Ef  EifTUAL ,  «07. 2  gen.  casuel ,  eteatuel ,  for- 
tuit :  qui  peot  arriter  ou  na  pas  arriter;  fondc 
sur  un  evenement  incertain. 

Eykntdalidadk  , «.  f.  eventoalite :  qualite  de 
ce  qui  est  erentuel.  Possibilite,  probabiliia 
d'un  evenement. 

Evbrsäö  ,  t.  f.  eversion :  remrersement ,  raine 
d'un  Etat ,  d'une  Tille,  etc. 

EvEssivo ,  a  ,  adj.  erersif :  qui  renrerse. 

Eversor  ,  #.  m.  (p.  u$.)  destracteur. 

Evicqaö,  s.  f.  (I.  de  prat.)  eviclion  :  actio« 
d'eTincer. 

EviBtHCiA ,  #.  f.  eTidenee :  certitude  mani- 
feste ;  qualite  de  ce  qui  est  Evident. 

EvidehciAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

EviDSNCiAi ,  v.  a.  mettre  en  evidence ,  rendre 
evident. 

Evidente  ,  adj.  evident,  clair,  manifeste. 

Evidentsments,  adv.  evidomment,  d'une 
man  iere  evidente. 

EviDENTissmo,  a,  adj.  »up.  d'Evidenie* 

Evia  ,  s.  f.  Y.  Baeekante. 

f  Evio ,  a  ,  adj.  (I.  de  pois.)  epitbete  de  Bac- 
chus ;  baccbanal ,  de  Bacchus. 

EvitacAö,  #.  f.  action  d'eviter. 

Evitädo ,  a ,  p.p.  d'Evitdr. adj. Excommu- 
nie ,  a  eriter. 

EviTAHBHTO,f.m.  (p.  ut.)  Y.  Evitafäo.  iL 
Detculpa ,  Etcuta. 

EvitIhdo.  Y.  Vitemdo. 

Etitär  ,  9.  a.  eviter :  fuir,  esqaiver  ce  qui 
nuit, deplatt, etc.;  fuir  une  cbose;  epargner. 
—  0  golpe,  decliner  un  eoap. 

EtitAtel,  adj.  2  gen.  eTitable :  qui  pentetre 
eTite. 

Etiternidadb,  s.  f.  eviternite  :  durce  qui  a 
commence,  mais  ne  finira  pas. 

Evitbrmo  ,  a  ,  adj.  eTilerne :  qui  a  un  com- 
mencement  et  n'a  pas  de  fin. 

fivo,  «.tu.  siede,  age  fort  long;  eviternite. 
(poit.)  *  Elernite  :  duree  d'un  temps  fort  long. 
(ant.)  Nom  d'un  grand  poisson  .de  mer. 

EvocaqäO,  f.  f.  evocalion;  action  d'ero- 
quer. 

Evocado,a, p.p.  de 

Evocär  ,  v.  «.  evoquer :  appeler,  faire  venir 
a  soi ;  faire  apparaitre.  Invoquer,  appeler  ä 
son  secours. 

Evocatorio,  a,  adj.  evocatoire  :  qui  a  la 
vertu  d'evoquer. 

f  Evoe  on  Etoue,  inier j.  bien  lui seit:  Ac- 
clauu  Uo«  de»  bioc^ant«!, 
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EfOLlR-fl,  v.r.  s'exbaleren  upcuf;(^.) 
a'fcraporer. 

BveurcAt,  f.  /•  Avolution  i  vonvement  de 
tmupes  pour  uoe  nouvelle  disposition ;  (I.  de 
pAyrio/.)  döTeloppement  des  corps  organiques 
lors  de  leur  forraation. 

Evolüta,  t.  f.  (/.  de  giam.)  developpee  : 
eoarbe  qui  en  forme  uae  autrt  quand  oo  Ja 
doveloppe. 

Bfoi.? Amte,  adj.  «  ae*.  Gurva  — ,  (/.  dg 
giom.)  developpanle :  conrbe  qui  reaulle  du 
de?  eloppement  d'une  auire  dile  developpee. 

fBfORA,  e.f.  (t.degiog.)Evw* :  viile  d'Alen- 
tejo,  en  Portugal.  —  Monte,  Evora  de  Monte. 

Ef  orbjis  i.  V.  Eborenee. 

Evolsaö ,  t.  f,  (f. 4a  dWr.)  actio*  d'arraober. 
£yulsion. 

Ex,  prrfp.  iclts»,  qui  enlre  da  na  la  compe- 
aition  de  plusieurs  raols  portugais.  Ex,  ci-de- 
van t;  qui  acte.  Ea-defimidor,  Ex-guardido, 
etc.,  ex-deflniteur,  ex-gardien  :  qui  a  ete  defl- 
■iteur,  qui  a  ete  gardien ,  elo. 

Ex-abrupto,  Joe.  adv.  tat.  sans  exorde,sur- 
fo-ebamp;  (/ig.)  violemment,  contra  l'ordre  et 
la  regle. 

Exabukdancia.  V.  Supernbnndemeia, 

SxacgAO,  c.  f.  pereeption ,  levee  des  droits 
royaux,  des  impots.Exaciitude.Exaction:  aetion 
d'exiger  durement,  et  surtout  de  reeerotr  plos 
q«*il  n'est  du ;  mangerie. 

ExACEnBA^ÄÖ,  $.  f.  aigreur.  (I.  de  mid.)  Exa- 
cerbation, augmentation  d'un  paroxysme. 

Exacerbädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Bxactrbar. 

Exacerbaoob,  k,o4j.  et  «.  qui  aigrit,  qui 
irrile;  qui  cause  une  exacerbation. 

Exacekbär,  •. «.  algrir,  Irriter.  II  est  aussi 
reeiproque. 

f  Exaco,  t.  m.  (*.  de  bot.)  'gentianeUe  « 
plante  genttanee. 

Exacohdo.  V.  Hexacordo. 

Exactämente,  adv,  exaetement  t  avee  exao- 
titude ;  solgneusement. 

ExActidäö,  c.  f.  exaetitude  t  attention  pone- 
luelle  et  reguliere;  precision,  Justesse.  Ponc- 
tualite,  soin,  diligence. 

Exactissimo,  a,  adj.  tup.  de 

Bxacto,  a  ,  adj.  exaet :  qui  a  de  1'exacUtude, 
regulier,  ponctuel;  sofgneux,  minutieux. 

Exactor,  t.  m.  pereepteur,  collecteur,  reee- 
veur  des  irapots.  Exacteur :  eelui  qui  commet 
des  exaclions. 

Exagbra^AO,  $.  f.  exageration:  disconn, 
expression  qui  exagere,  hvperbole;  aetion 
«Texagerer. 

Exagerado  ,  a  ,  p.  p.  d'Exagerar. 

Exagerador,  a  ,  t.  exagerateur:  qui  exagere; 
qui  a  rtaabitude  d'exagerer. 

Ex  agbrar,  v.  a.  eiagerer.  II  a  les  memes 
aeeeptions  dans  les  deux  langues. 

Exageratitambhte  ,  adv.  d'une  maniere 
exageree. 

ExACKRATtYO,  a,  oc^  «xaferaüf :  qui  üeot 
de  l'exageration;  qui  exagere,  atnpHila. 
Exa«tA*o,  a,  p,  p.  d'«fe«t?«r-*, 
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f  Exacitar-se  ,  t>.  r.  »'agiler  taaocoup,  ilr- 
riter,  sc  mcllre  cn  colere. 

Exagoxo.  V.  Htxagono, 

Exalar,  etc.  V.  Exhaiar,  etc. 

Exajl^äuo ,  a ,  p.  p.  ö'Exalfar. 

Exalgadöb  ,  a  ,  edj.  et  #.  lotun«eur,  panagj- 
riste  .*  qui  loue,  qui  eiere,  etc. 

ExAL^AMiarro,  *.  M.  V.  ExaUofdt.  LOUADI« 

(o»<.)< 
Exalqar,  v.  a.  exaiter,  looer,  elever.  Y. 

Bxaltar. 

Exalta^aö,  s.  f.  exaltation,  elctatioa;  {ßf.) 
elcvation  aut  bonneurs,  etc.jexageratk»  danf 
les  idees,  les  sentiments ;  cbaleur  d'isaagiaar 
tion,  enthousiasmo,  fanatisme.  (I.  de  cAür,}  -, 
epuralion  au  plus  baut  degre.  ( I.  eVattrol.)  -^f 
atguedanslequel  un  astre  a  le  pluAd'infloeaea. 
—  ao  throno9  ao  potUi/icado,  avenejaenl  «| 
tr6ne,  au  pontificat. 

Exaltädo,  a,  p.  p.  dPExaltmr.  *dj.  (/^.) 
Exagere  dans  ses  opinions,  etc.  Fffetaifi 

Exaltamkkto  ,  c.  am.  V.  ExaUogAo. 

Ex altär,  t.  a,  elever,  bausser.  (fig.)  Exai- 
ter.- louer,  priser,  vanler;  porler  a  rentaat- 
siasrae ,  au  delire.  ( I.  de  chim.)  — •»  ausjautier 
la  force;  doubler  la  vertu;  purifier  autantojat 
poaaible  un  melal ;  sublimer.  YolatUiter.  - 
mdito  um  heroe ,  porter  un  beros  bien  kaai. 

Exaltär-se,  «.  r.  s'exalter  soi-ntema;  s'irav 
ter.  —  a  bilis  ou  o  eolera ,  s'echaufler,  s'eaHasv 
mer,  en  parlant  de  la  bile.  —  a algüemabiü» 
ou  a  eölera,  {/ig,)  se  (aober  exlregienaaat,at* 
venir  furieux. 

Exalviqado.  V.  Atoaeenio,  Detlatmde 

ExAmt ,  t.  m.  examen  >  questiotui  pour  tn* 
miner  la  capacite  d'un  eleve ,  d'un  eoolier,tfM 
aspirant,  etc.;  recherehe,  dtscassian,  obMr- 
ration  soigneuse,  exaete,  refleebie;  eeaa«n^ 
eritique;  perquisition ,  enquete,  (emi.)} 
maltitude.  V.  Bmwame. 

EximTRO.  V.  HeBametro. 

ExAMiNAciö,  s.  f.  exarafnaÜoD  t 
miner,  examen. 

Examinado  ,  a  ,  p.  p.  tfBxumitmr. 

Examimadör,  #.  m.  examtnateor:  qat  en- 
mine,  interroge  les  candidats,  les  ridpfcH' 
daires. — synodal,  examioateur  pour  les  ordrH 
sacres,  les  pouvotrs  de  coufesseur,  ete. 

Examimär,  v,  «.  examioer,  scruter,  redier- 
cher  exaetement;  regarder  altentivemeat  la 
bonte  d'un  ou  trage,  la  qualite  d'une  deoree, 
etc.;  Caire  leumen,  interroger.  —  Jtsl«- 
muuhas,  (/.  de  prai.)  recevoir  U§  depoaUto« 
des  temoins. 

Bxabgüb,  adj.  t  gen.  qui  n'a  poinc  dt  sang, 
qui  l'a  tout  perd«.  (/ig.)  Anoanti,  extaoaat 
fälble,  languissant. 

t  Exanimaj;ä«,  #.  f.  piiration  daa  fonetfasja 
Titales. 

Exanime,  aa]j.  2  gen,  decourage,  comteTDO* 
epouvante.  Mort,  prive  de  la  vie,qui  sex 
pas  signe  de  Tie. 

ExAHTBinA,#.  mt  i>ttdewti4,) 
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U  pe»n  nee  0«  Mns  »lution  de 

uUtico.a,«.      )  eMnlhematenx 
a  **      t  ou  — Hque  :  de 

ade.  V.  EU  aqui. 
►,  A,p.  p.  de 

«.  e.  graver  sar  le  bronze,  sur  le 
c;  tracer.  (/lg.)  £crire. 
o  ou  —  cniDO, «.  m.  eiarchal :  ter- 
mile  de  l'exarque. 
ou —  arcba,  s.  m.  cxarquc  :  com* 
n  Iulie  pour  les  empereurs  greps  ; 
s  Veglise  grecque,  apräs  le  palriar- 

»ösis ,  a.  f.  ( t.  d'anat.)  eiarthrose, 

*c,aö,  t.  f.  exasperalion  .-  action 
',*cs  eJTels ;  etat  de  ce  qui  est  exas- 

Loo ,  a  ♦  p.  p.  de 

ir  ,  t>.  a.  exasperer :  aigrir,  irriler  a 
ivoquer.  Aggravcr,  faire  empirer. 
Lk-se,  c.  r.  s'emporter, s'exasperer. 
uer,  *'enveniiuer  de  nouveau. 

>E8  ,  #.  f.  pl.  V.  EXQCQ&Ö. 

kqiö9 s.  f.  eiautoralioa  :  action  de 

ldo,  A,p.  p.de 

ia,  v.  a.  exautorer  :  degrader. 

icekcia ,  4.  f.  echauflaison ;  echanf- 

porlemenl,  irriUUon. 

iksckmtk,  adj.  2  gen.  echauffant, 

a.  de 

vcer ,  r.  a.  faire  rougir  le  Ter  an 

egre.  (fig>)  lrriter,  enflammer.  v,  n. 

enir  rouge.  — com  t'ra,  »'emporler 

urieux. 

»cer-se,  v.  r.  s'echauffer,  se  brüler 

teieo ,  a  ,  p.  p.  d'lfceafufefcer. 

iar.  V.  Desencarcerdr. 

iincAciö ,  t.  f.  sorte  de  marlyre  qui 

lechirer  les  cbairs. 

iö,  a.  /".  excavalion  .-  action  de  creu- 

deot  un  terraiu. 

9 ,  a  ,  p.  p.  de 

,  v. «.  excaver :  creuter  profonde- 

teavar. 

r%pa4j.  2  ^en.  execsaif.  Excedant, 

,  $,  m.  Exeedant:  nombre,  qualile 

;  ce  qui  excede ;  ce  qui  resle  apres 

ction. 

,  v.  o.  exceder  :  oulre-passer;  aller 

.  körnet.  Excedto  at  esperanfas,  il 

la  des  esperances.  Minha  dor  excede 

■,  ma  douleur  passe  de  bien  loin  la 

(«,  «•),«.».  surpasser;  s'avan- 

•«■,«.  r.  staceder :  faire  quelqae 
■ft  l'eiees.  —  o  st-memo,  se  sur- 
■flH:  faire  beaueoup  tuieux  qua 
it. 
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Kxcidido,  a  ,  p.  p.  6'Exceder. 

*  Excedres.  V.  Xadret. 

*  ExceiqaO.  V.  Exeepfäo. 

*  Exceitüar  ,  etc.  V.  Exceptuor,  etc. 
Excellencia  ,  #.  /.  excellence :  degre  Imml- 

nent  de  perfeclton ;  titre  honorifique  desgrands, 
ambassadeurs,  elc. ,  au-dessous  d 'allesse. 

Excrllente  ,  adj.  2  gen.  excellent :  qof  ex- 
celle;  d'une  qualile  superieure;  superieuf;  le 
raeilleur;  Ires-bon. 

Excellektemente,  adv.  excellemment :  d'une 
manierc  excellente. 

ExcellestIssimo,  A,<kiy. eup.  tfExcellente. 
Excel lentissime :  litre  d'bonneur  qir*oa  donne 
aux  grands,  Ambassadeurs,  elc. ;  tr&i-excallent. 

*  Excellkr  ,  v.  n.  exceller  :  surpasser  par 
udo  qualile;  etro  excellent. 

EiCKLSAMiKTE,  adt.  baulement :  avec  4le- 
Talion  et  sup£rJoril6. 

ExcELsmJDK,  s.  /.  tres-grande  eleralion ;  su- 
bliraite. 

ExctLSO,  k^adj.  haut,  eleve" ,  eminenL (fig.) 
Superieur,  emiaenl,  souverain;  sublime.  Ani- 
mo — ,  bautcourage. 

Exceitcricamemte,  adv.  d'uoe  maniire  ex- 
cenlrique,  bors  du  cenire. 

Excentricidäde  ,  t.  f.  (t.  d'astr.)  excentri- 
cit6 :  disiance  entre  le  cenire  et  le  foyer  de  l'el- 
lipse  decrile  par  une  planele.  (/ig.)  Procede  ex- 
cessif ,  imprudent;  extravagaace  de  caraclex«, 
de  gouls,  de  conduile. 

Excentrico,  a,  adj.  excentrique  t  se  dit  de 
cercles  engages  Tun  dans  l'autre,  et  dont  les 
centres  sont  diflerents.  (fig.)  Origiual ,  bors  da 
com  raun,  extravagant. 

t  Excentrico,  s.  m.  (4  faetr.)  orblte  excen- 
trique d'une  planele. 

Excepc,ä6,  j.  /.  exceplion :  action  d'excepler; 
cequi  doitelre,  ce  qui  est  excepte'.CI.deprol.) 
Moyen  qui  exempte  de  repondre.  —  deoti- 
naioria,  (t.  de  prat.)  exceplion  declinatoire t 
moyen  qu'on  allegue  pour  decliner  uno  Juri- 
diction.  —  dilatöria,  (id.)  exceplion  dilatoire  z 
exceplion  pour  faire  difTerer  le  jugement.— p#- 
remptoria,  (id.)  exceplion  p^remptoirex  de- 
fense qui  consisle  dans  l'allegalion  de  la  Pe- 
remption. Ä'  —  de  f  a  Texception  de,  exceple; 
bors ,  bormis.  Ifdo  ha  regra  sem  — ,  il  iry  «, 
pointde  regle  Sans  exceplion.Compoticoa  ##*» 
a  peu  d'cxcepUons  pres. 

Excepciomädo  ,  a,  p.  p.  de 

Excepcioüar,  v.  «.  (Las  praL)  exeiptr: 
fournir  des  exceplions  (p.  «#.). 

ExcEPTAR^etc.  I  V.««^««...,etc. 

f  ExcBprivA , «.  f.  dausule,  eeoditien« 

ExcEFrivo,  a,  aaj.  qui*  fait  ene  exoeptiea  9 
qui  en  contient. 

ExciPTO,  a  ,  p.  p.  irr.  6'Ewcept*r. 

E%€trrotadfhHpr4p,§aat9kUHtmf9d99 
excepte,  hormis,  hors. 

ExcarroACjLfi.  Y.  EweepgeU* 

Excxmis*»A,jP.jbtfe 

BxciftfA»  C«V)tti  ••  t»tp4ef  t  BO I»  mm 
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prendre  dans  un  norabre ,  une  regle ,  an  choix, 
etc. 

Excerpto,  «.  m.  extrait,  collection. 

Excessivamekte,«!«.  excessivement :  d'uno 
miniere  excessive. 

Excessivo,  a,  adj.  excessif :  qui  excedc  la 
regle,  la  inesure,  Ic  cours  ordinaire,  les  bor- 
nes  raisonnables ;  qui  ?a  a  l'exces;  ou  il  y  a  de 
l'exces. 

Excisso ,  #.  m.  exces  :  ce  qui  passe  les  me- 
sures,  les  bornesde  la  raison,  des  vertu«,  de 
la  btenseance ;  excedant  d'une  quantile  sur  une 
autro ;  ce  qui  est  superflu  ou  de  trop ;  malice, 
crime.  Commttter  algum  — ,  coraraettre  quel- 
que  crime.  Em  ou  por  — ,  excessivement.  Em 
nada  deve  haver  — ,  il  ne  faut  d'exces  en  rien. 
— #,  pl.  honnttetes ,  manieres  obligeantes ;  em- 
pressement.  Faxer  —tpor  alguem,  aimer  quel- 
qu'un  d'une  maniere  excessive,  eperduraont. 
—ff  mentdee ,  transport,  ravissemenl,  extase. 
\  Excinio ,  t.  m.  'devastation ,  ruine ,  desola- 
tion. 

j   f  Exctfiente,  ff.  m.  (I.  de  pharm.)  excipient : 
/substance  qoi  sert  de  base  aux  medicamenls. 

f  ExcisAö ,  f.  f.  (f.  de  chir.)  excision  :  ac- 
tion  de  couper;  castralion;  circoncision  en 
Perse  par  l'enlevement  partiel.  Amputation. 

ExcitacAG,  ».  f.  excilation :  action  de  ce  qui 
excite;  ins tiga tion. 

ExcitAdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Excitar. 

Excitador,!.  m.  instigateur,  moteur.  (f.  de 
phyi.)  Excitaleur :  Instrument  pour  exciter  les 
etincelles  elcctriques. 

ExcrTAMtNTO  -,  s.  m.  action  d'exciter,  ses  ef- 
fets.  ( f.  de  meH.)  Excitement  :  retablissement 
de  l'action  du  cenreau. 

Excitarte,  adj.  7  gen.  et  m.  qui  excite;  ex- 
citatif ,  propre  a  exciter.  (I.  de  med.)  Stimulanl, 
Stimulus  :  qui  a  la  vertu  de  reveiller,  de  stimu- 
ler. 

Excitar  , «.  a.  exciter,  proToquer,  emooYoir; 
eauser;  faire  naltre;  occasionner;  encourager, 
animer.  V.  Suscitar. 

Excitativo,  a,  adj.  excitatif  :  qui  excite, 
propre  a  exciter. 

Excitatorio,  a,  adj,  (p.  ut.)  excitatoire : 
qui  excite  a. 

ExclamacaC,«.  f.  exclamation  :  cri  fail  par 
admiralion,  surprise,  joie,  indignation  ,'desir 
ou  fureur,  etc.  it.  — ,  flgure  de  rhetorique. 

Exclamado  ,  a  ,  p.  p.  d'Exclamar. 

Exclah  ad6r  ,  a  ,  $ .  qui  fail  des  exclamations. 

Exclamar  ,  v.  n.  s'eorier,  se  recrier  :  faire 
on  grand  cri,  une  exclamation. 

+  Exclamativo,  a,  adj.  exclamatif :  propre 
a  I'exclamation. 

f  Exclamatörio  ,  a  ,  adj.  qui  contient,  indi- 
que  exclamation.  V .'Exclamativo. 

'  Excludir.  V.  Excluir. 

Excluido  ,  a  ,  p.  p.  d'Etcluir.  et  adj.  Navio 
—  de  eervico ,  navire  coitdamne.  —  da  eleicdö , 
ineligiblc. 

Excluir  (de ) ,  9. «.  excluro ,  cbasser,  expul- 
ser,  tofrivircr  4'etie  tfftii  $ itfru? er, 


ExcLtsiö,  #.  f.  exclusion :  declaraüon ,  aettf 
par  lequcl  on  exelut. 

Exclusiva,  #.  f.  V.  ExclusdÖ.  Droit  d'exclant. 

ExcLusiYAMtNTE ,  odv.  exclusivement,  a  fex- 
clusion,en  exeluant. 

Exclusive,  adv.  tat.  exclusi Temen t. 

Exclusivo,  a,  adj.  exclusif :  qui  exclots« 
peut  exclure. 

t  Exclüso  ,  a  ,  p.p.  irr.  &  Excluir.  Cxcli. 
V.  Excluido.  ( f.  de  bot.)  Exert :  (eUmine)satt- 
lant  bors  ( du  calice ,  etc. ). 

ExcogitacAö  ,  r.  f.  action  d'inventer,  dlut* 
giner,  imaginative. 

ExcocitAdo,  a  ,  p.  p.  d'E  eogitar. 

ExeoetTADöR ,  $.  m.  inventeur. 

Excogitar,  v.  a.  penser,  imaginer,  medocr 
profondement ;  inventer. 

Excogitävel,  adj.  2  gen.  imaginable :  qii 
peut  etre  imagine. 

Excohmdiigacäö.  V.  Excommunhdo. 

Excommcngädo  ,  a,  p.  p.  d'Excommunfer. 
adj.  et  i.  Excommunie  :  relranche  du  nombft 
des  fideles. 

ExcoMMDKGÄR,  v.  o.  excommunier  :  retras* 
cber  de  la  communion  de  CEglise,  separer  dei 
fideles.  Cbasser  (les  insecles  nuisibles)  ivsf 
des  exorcismes ,  etc. 

Excohhcmbaö,  ff.  f.  excommunication :  ceo- 
sure  qui  excommunie. 

*  Excommdühär.  Y.  Excommungar. 

ExcoriacAö  ,  «.  f.  ( f .  de  ckir.)  excoriatiM : 
ecorebure  de  la  peau. 

ExcoriAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

ExcoriAr  ,  v.  a.  (t.de  chir.)  exeorier :  fett- 
cher  ia  peau,  une  membrane.  II  est  aussi  ree^ 
proque. 

ExcorticacAO.  V.  Decortieacdö. 

Excre^Aö  ,  ff.  f.  (t.  de  phyriol.)  exeretisf ' 
sorlie  naturelle  des  humeurs  nuisibles,  tos st- 
meurs. 

ExcREMENTicio ,  a  ,  adj.  ( I.  de  nUd.)  eröT*- 
mentitiel ,  excremenleux  :  qui  tient  de  fexert- 
ment. 

Excremento,  ff.  «it.  excremenl:  seeretiwi;Ci 
qui  sort  du  corps  de  1'animal ;  matieres  fecilsfc 

Excrement6so,  a.  V.  Excrementido. 

ExcrescEncia  ,  «.  f.  exeroissance  :  sap^ 
fluitc  de  chair,  de  maiiere. 

f  ExcrescEnte,  adj.  2  gen.  qui  crott  eo  o> 
hors.  p.  a.  de 

f  Excrrscer,  v.  n.  (L  de  mM.)  s'elever  w 
forme  d'excroissance ,  se  tumefler. 

ExcretAdo  ,  a  ,  p. p. de 

t Excretär ,  v.  a.  {t.de  phytiol.)  etaettfr 
rendre  les  exerements. 

Excreto,  a,  adj.  rendu  en  forme  d'excra-' 
ments. 

Excret6rio,  adj.  eicreloire  :  (vaisseaux, 
glandes,  conduits  — s )  pour  I'excretion. 

fExcutTOS,  ff.  m.  pl.  (f.  de  mtfd.)  •  exeitV 
tious. 

ExcursAö,  «.  /.  excursion  :  course,  irrap- 
tlon  sur  le  vep  M*mi.  (/ly.)  a^art;  digrea- 
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.  m.  *  digression :  ecart  d'un  au- 

9  $.  f.{t.  de  prat.)  discassion  : 
oslice  des  biens  d'un  debileur. 
9.  a.  (/.  de  prcU.)  discotor  les 
Jee  (d'un  debileur),  les  laire 

,  $.  f.  execralion .- horreur  ex- 
ih  etre);  imprecalion,  maledic- 
W.)  — ,  action ,  accident  par  tes- 
te perd  sa  consecralion. 
Afp.p.d'Execrar. 
!*,#.  m.  celui  qui  fait  des  exe- 

,  A ,  adj.  V.  Execravel. 

. a.  execrer:  avoir  en  execralion ; 

10,  a,  adj.  execratoire  :  (jure- 

itient  une  execralion. 

,  adj.  2  gen.  cxecrable  :  detesta- 

abominable,  affreux;  exlreme- 
i. 

tfft*TE,  ad  v.  execrablement:  d'une 
raWe. 

t.f.  execution:  aclion,  moniere, 
;utor;  (f.  de  prat. )  saisie.  iL  V. 
»vage. 

.  V.  Executor. 
>k,p.  p.  d'Executar. 
i.V.  Executor. 

r,  f.  2  gen.  (f.  de  prat.)  celui  qui 
saisil  les  biens. 

v.  a.  execuler :  mellre  ä  execu- 
accomplir ;  (t.  de  prat.)  saisir  les 
tre  vendre;  faire  raourir  par  jus- 
banler  (un  morceau  de  musique). 
iquer.  —  alguem  nos  beut,  (f.  de 
xecuter  ou  vendre  juridiquemenl 
i  debileur. 

i£hte,  adv.  d'une  maniere  expe- 
i lernen t.  (I.  de  prat.)  Par  la  voie 
e  biens. 

A,  adj.  prompt,  aclif,  diligent; 
execule,de  l'execulion. Poder — , 
solif  :  qui  fail  execuler  les  lois. 
»nenl  bref  et  sommaire. 

#.  m.  execuleur .-  celui  qui  exe- 
Ita  justica,  execuleur  des  hau  les 
Teau.  II  csl  aussi  adj. 
t,  s.  f.  {t.  de  prat.)  executoire : 
e ,  forme ,  arret  portanl  conlrainle. 
o ,  A ,  adj.  (t.  de  prat.)  executoire  : 
•avoir  d'cxcculer  judiciairement. 
t.  f.  'exedre.-  lieu  d'assemblee  de 
jens  de  I eures. 

t —sis ,  s.  f.  exegese :  explicalion , 
aire ;  comnieniaire. 
,  #.  m.  pt.  (t.  d'ant.)  eiegetes  :  ju- 
,conseilsdes  juges. 
,  t.  f.  (L  (Talg,  anc.)  exegetique  : 
rouver  les  racines  d'une  equalion. 
i  exegetique. 

» ,  a  ,  adj.  exegetique « <V*\  explique. 


qui  analyse  (theologie,  methode).  #.  m.  Exe- 
gete :  inlerprete  en  mauere  de  religion. 

Exemjr.  V.  Eximir. 

ExempcaO,  s.  f.  exemplion  t  droit,  grace, 
privilege  qui  exeraple;  immunite ;  aclion 
d'exempter,  son  eflel. 

Exemplado,  k,p.p.  d' Exemplar. 

Exemplador,  $.  m.  (mmm.)  celui  qui  donne 
l'exemple,  qui  chAlie. 

Exemplar,  t.  m.  modele,  original,  proto« 
type ,  miroir.  Exemple.  *  Gomparaison.  Exem- 
plaire :  liyre  imprime.  *Copie 

Exeu pläk,  adj. 2  gen.  exemplaire :  qui  donne 
Pexemple;  propose  pour  exemple,  qui  peuten 
servir  (vertu,  vie,  etc.).  Cattigo  — ,  puniüon 
exemplaire. 

f  Exemplar  , v.  a*(inut.)  donner l'exemple; 
exciter,  instruire  par  l'exemple.  Indiquer,  pu- 
blier;  faire  ostenlation  de. 

•Exemplär-se,«.  r.se  publier,  se  divuJguer, 
se  repandre. 

Exemplaridade,  t.f.  qualile  de  cequi  est 
exemplaire;  edification. 

Exemplärio  ,  t.  m.  recueil  de  fails  et  d'exem- 
ples ;  livre  qui  les  conlient. 

Exemplarissimo,  a,  adj.  $up.  d'Exemplar: 

Exemplarmkhte  ,  adv.  exemplairement  : 
d'une  maniere  exemplaire,  edifiante. 

f  ExemplificacAö,  «.  f.  *eclaircissement, 
preuve  par  exemples. 

Exemplificädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Exemplificar,  v.  a.  eclaircir,  prouver  par 
des  exemples.  (auf.)  Edifier  :  porter  a  la  vertu , 
ä  la  piele. 

ExEMPLiFicATtvo,  a,  adj.  qui  seit  d'exem- 
ple,de  modele,  etc. 

Exbmplo  ,  t.  m.  exemple :  ce  qui  peut  servir 
de  modele,  etre  imite;  aclion  a  imller  ou  a 
fuir;  chose  a  imiter;  chose  a  eiler  comme  pa- 
reille  a  une  au  Ire;  chose  pareille  a  celle  dont 
tl  s'agil,  qui  l'autorise ,  la  conflrme.  (/ig.)  Mo- 
dele. Dar—,  etre  l'exemple .-  edifier.  Tomar  — 
em  alguem  ou  d'alguem,  prendre  exemple  sur 
quelqu'un.  Seguir  o—  d' alguem,  imiter quel- 
qu'un.  Traxer— #,  eiler  des  exemples.  Por—, 
adv.  par  exemple.  Sem—,  (id.)  saus  exemple ; 
(Hg.)  sans  que  cela  puisse  lui  servir  d'exemple, 
sans  que  cela  tire  a  consequence.  On  le  dit 
d'une  grace  aecordee.  Uma  grata  ndo  ra%—, 
une  grace  ne  tire  point  a  consequence. 

Exemptädo  ,A,p.p.  &  Exemplar. 

Exemptameate  ,  adv.  avec  exemption ,  fran- 
chise. 

Exemptar,  v.  a.  exempter :  rendre  exempt, 
afTranchir.  V.  I$entar. 

Exempt  ar-se,  «.  r.  s'exempter,  se  dispenser. 

Exempto,  a,  p.  p.  irr.  &  Eximir.  adj. 
Exempt;  lihre.  V.  Itento. 

Exeqüias,  t.f.pl.  "obseqaes,  PMrailles 
pompeuses. 

f  ExEQuivEL,  adj.  2  gen.  qui  peut  etre  mis  a 
1'efleL 
Exercar.  V.  Xarquear. 
foucii , «.  s).  <xercer,  praüquer.  -•  i 
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ExERcicio ,  $.  m.  exercice  :  action  de  s'exer- 
cer;  Iravail,  occupation;cvoluüons,  manoeu- 
vres,  mouvemenls,  action  de  l'exercice;  raa- 
niement  des  armes ,  des  outils ,  des  manmuvres, 
des  cordages,  des  agres,  du  canon,  etc.,  pour 
exercer,  s'exercer;  (fig.)  pratique;  fonclions 
d'une  Charge;  mouvenient  du  corps,  con*ider6 
reiativement  a  l'etat  de  sante.  Dar—a,  meitre 
en  exercice,  cn  execulion.  Convem  faxer  — ,  il 
faul  prendre  de  l'exercice.  O—a  cavallo  4  tnüi 
eaudavel,  l'exercice  a  cheval  est  tres-salutaire. 
— s  espiriluaes,  exercices  spirituell,  praliques 
de  deyolion. 

Exercjdo ,  a  ,  p.  p.  6' Exercer. 

ExercitacAö,  s.  f.  *  exercice,  pratique. 

fcxERCiTADO ,  a  ,  p.  p.  ü'Exercilar. 

Exercitador  ,#.  w.  celui  qui  exerce,dresse, 
instruit,  forme  a  quelque  chose. 

Exercitante  ,  adj.  i  gen.  et  f.  celui  qui  exerce 
ane  profession ,  un  emploi.  (p.  tu.)  Exercitant : 
qui  fatt  ou  dirige  les  exercices  spiritucls. 

Exercitar  ,  v.  a.  exercer :  pratiquer  une  pro- 
fession, un  arl;  dresser,  instruire,  former  a 
quelque  chose  par  des  acles  frequenls.  Gcrcr 
un  emploi. 

Exercitär-se,  v.  r.  s'exercer :  s'appliquer 
a...;  b'oecuper  de...;  faire  des  actes  frequenU 
pour  aequerir  un  art,  un  talenl,  une  habitude, 
etc. 

ExßnciTO ,  t.  m.  *  armee :  norabre  important 
de  troupes  organisees  en  corps  sous  un  gene- 
ral ;  (fig.)  grahd  noinbre.  (ant.)  V.  Arraial. 

Exerdar.  V.  Exherdar. 

f  Exerese  ou  — sis, «.  /.  (|.  de  ehirur.)  exe- 
rese:  suppression,  exlracüon  d'un  corps  etran- 
ger,  nuisible. 

Exergo,  #.  m.  exergue  :  peüi  espace  d'une 
medaille,  au  bas  du  type,  pour  la  devise,  etc. 

Exfolia^äö  tt.f.(t.de  ehirvr.)  exfoliation  : 
division  de  Tos  carie  par  feuillcs. 

Exfoliado,  a,j>.  p.  de 

Exfouar-se,  t>. r.  ( I.  de ehirur.)  s'exfolier : 
s'enlever  par  feuillcs. 

Exfou ativo yk,aaj.{t.de mid.)  exfoliatif  .- 
(remede)  propre  a  faire  exfolier  les  os  caries. 

Exdala^aö,  J.  f.  exhalaison :  furaee,  vapeur 
qui  s'exhale  d'une  subslance  dans  l'air;  vapeur 
qut  seleve  d'un  solide,  d'un  liquide.  Exhala- 
tion :  action  d'exhaler.  Lumiere  meteorique  et 
rapide. 

Exn alado  f  a  ,  p.  p.  d'Exkaidr. 

ExhalImtb , adj. a gen.  qui  exfaale.  -*,*.«. 
pl.  (I.  d'anat.)  exhalants:  vaisseaux  tres-d6- 
li*s. 

Exüalar,  v,  a.  exhaler :  pousser  bors  de  sol 
(des  vapeurs ,  des  odeurs ,  des  espriU).  —  mm- 
piros,  queixat,  etc.,  (fig.)  pousser  des  soupirs, 
des  plaintes ,  eic.  —  a  almu  ou  o  etpirilo,  (id.) 
rendre  1'Ame,  mourir.  11  est  quelquefois  neutre. 
—  em  suavUiimoi  vapores,  s'exhaler,  se  re- 
soudre  en  vapeurs  Urcs-agrcables. 

Exdalar-se,  v.  r.  s'exhaler :  s'evaporcr,  se 
resoudre  en  vapeurs.  —  a  alma,  mourir. 

Z***v*in9A,y,B«lm,l9.p.p.*M*kmrir, 
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f  Exhaurir,  «.  a.  epuiser,  tarir,  vlder.  —  # 
erdrio,  vider  les  coffres  de  l'etat.  11  est  amsi 
reeiproque.  — se  de  forcas,  perdre  ses  tonet, 
s'epuiser.  —  de  tudo,  eire  dans  le  denumeui, 
dans  la  delresse. 

'  Exhaustär.  V.  Exhaurir. 

Exhaisto,  a,  p.  p.  irr.  d'Exhaurir.  oij. 
Epuise,  tari,  mis  a  sec.  (/ig.)  £puise,appao- 
vri. 

Exoerdär  ,  etc.  V.  Esherdar,  etc. 

Exuiuk,aü,  s.  f.  exhibiüon:  represeaUtitD 
juridique  de  papiers.  Exposition  (de  tableanx, 
de  choses  rares,  etc.). 

ExniBiDO,  A,p.  p.  de 

Exdidir,  «.  a.  exbiber :  monlrer,  represenler 
en  justice  (des  papiers,  ses  pouvoirs).  Expo- 
ser :  mettre  en  vue  ( des  tabicaux,  les  prodtitt 
de  «ou  Industrie,  etc.). 

Exhoktaväö,  s.  f.  exhortalion  :  discours  par 
lequei  on  exhorte,  on  excite  (a  la  devotioa, 
etc.). 

EXBORTA^AOSiNHA  ,  S.  f.  dim.  d'ExhorU&O. 

Exboutädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Exhortar. 

ExnoRTADdR,  a,  «.  personne  qui  exhorte, 
chose  qui  excite. 

Exhortar  (a),  v.  a.  exborter :  exciter,  epta* 
ger,  porter  par  le  discours  ( quelqu'un  au  biea> 
a  la  paix,  etc.). 

ExiionTATivo,  a,  adj.  exhortatif:  propra « 
exhorter. 

Exhortatörio,  a,  adj.  exhortatoire  •  qui 
contient  une  exhortalion  ( discours ,  etc.). 

Exbch aqäö  ,  f.  f.  exhumation :  action  d'eiho- 
raer  un  corps. 

Exolm ab  ,  v.  a.  exhumer :  deterrer  un  conf , 
souvent  par  ordre  du  juge. 

fExiciAL,  adj.  2  gen.  funesta,  peraieieoii 
mortel,  fatal.  Lettra  — ,  le  G,  slgBe  de  cot- 
damnation  dans  le  scrutin  des  juges  romaiss. 

Exicio,  t.  m.  'ruine,  perle,  destruetitt, 
renversement,  fleau. 

Exido  ,  s.  tn.  lerrain  non  eultive  a  la  sortis 
d'un  village,  oü  tous  les  habitants  ont  le  drtil 
de  porler  et  de  battre  leur  ble,  etc. 

Exicencia  ,  f.  f.  exigence :  besoin,  force  de 
ce  qui  exige;  aclion  d'exiger. 

Exigente,  adj.  2  gen.  exigeant:  qui  exige; 
urgent. 

Exigido,  a,  p.  p.  de 

Exicir  ,  t.  a.  exiger  :  demander,  faire  paytr 
ou  fournir  avec  le  droit  ou  la  force.  Defnander, 
desirer,  avoir  besoin ;  ( fig.)  obiiger  a  da  cer- 
taines  choses,  aslreindre.  —  retgate,  raocoo- 
ner. 

ExtcivEL,  adj.  2  gen.  exigible :  qtfon  pest 
exiger. 

Exiclidäde,  i.  f.  exiguite,  petitesse,  modi- 
cite. 

Exicio,  Ayadj.  exigu,  fort  petit,  modique, 
insuulsant. 

E^ilio  ,  t.  an.  cxil.  V.  Dcsterro. 

Eximgiö.  V.  henfdö. 

Exj*iW>A,f,^d'£*fri#r, 
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feinte,  A,  oaV-  excclienl,  eminent,  diiun- 
gui,  saptrienr,  incomparable. 

Exiaia  {de),  v»  «.  exemptcr :  readro  compte 
de.  aflranchir ;  dispenscr. 

Kxnia-«(d*),©. r.  a'cxemptcr,  sc  dispen- 
ser. 

EinuxicAft,  #.  f.  exinanition,  inanilionj 
cpiifemenL 

Exmiaxido,  a  ,  adj.  qui  manque  de  force,  de 
'jfiear.  p.  p.  de 

Exuunir  ,  e.  a.  vider,  övacuer,  epuiser,  met- 
irei  «c.  (ßg.)  Delruire,  aneanlir. 

Exuuaia-SE,  e.  r.  s'epuiscr  par  des  priva- 
tioos  d'aliments  ou  par  de»  evacualions  exces- 
«r«.  f/lg.)  S'humilier,  s'abaisser,  s'anüautir, 
«depouillcr. 

Existejcj  a  ,  f.  f.  existence ;  relro  actucl ;  etat 
deee  qui  exisle;  duree  de  la  vie.  —  inttanla- 
•m,  inslantancitc. 

ExurrtaTS,  adj.  'l  gen,  existent,  qui  exisle. 
P.  •.  de  Exiitir. 

Exiitido,  A,p.  p.  de 

Existir  ,  v.  n.  exister :  avoir  l'ölrc ;  etre  ac- 
taeHement. 

Existoro,  f.  m.  V.  Abiceito. 

Euro,  #.  et.  V.  5aüfa.  Succes,  issue  d'une 

Exo.V.Jfüw. 

tExocfrro,  t.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  exocel: 
poissoii  4  tele  ecailleuse;  poissoo  volant. 

ftxoDO,  #.  m.  eiode :  deuxierae  livre  du  Pen- 
blcnqoe,  contenant  l'histoirede  la  sorlie  des 
Hetoux  d'Egypte,  racontee  par  MoYse. 

t ExorriciAL ,  adj,  2  yan. (t.de prat.)  par  le 
«*oI  deroir  de  m  Charge. 

Exöieno  ,  adj.  m.(L  de  gramm.  grtcque ) 
HDond  fulor. 

tExöMKTRO,  f.  m,  (f.  de  mid.)  exometre: 
ftarenemenl  de  la  mairice. 

Exoholoc£sb  ou  —  RS»,  $.  f.  (f.  tfant.  te- 
dfe;  exomologese ,  coofessicn,  penitence  pu- 
Hiqte. 

Exoieia^äO,  f. f.  decherge,  delivrance ,  aX- 
faacaissemeni. 

Exoxerädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Eioserar  (de),*.o.deciiajrgerd'unfardeau, 
ttuncbir  d'uneobligtiaon. 

KionmuLMiA,  «.  f.  (t.deehir.)  exopbtbal- 
nie :  wrtie  de  lceil  de  son  orbite. 

Bxoiia,  v.  «.  prier  iDstamment,  flecbir,  ob- 
torir  i  force  de  priores. 

Eiösayel,  adj.  2  gen,  qui  se  laiase  vaincre, 
Äethir  par  lea  priores. 

Exorbitasicia  ,  c.  f.  *exc4s  marquant,  qui 
P**m  la  juste  mcsure. 
Exoebräxte,  adj.  2  gen, exorbitant,  exccs- 

sif:qaioQire-passe  de  beaucoup  la  juste  iuö- 

»uie. 
ExounASTEMl.YTE,  adv.  exorbiUmmcnt : 

d'unenumerc  exorbitante, 
t  Exokutaa,  v.  i».  (p.  us.)  outrt-passcr  de 

few»wupU  ju«e  meiure;  Ctre  eiorbitant. 


SlOBCAt.  T.iffareu. 
Exqkcma&ov  ele.  V.  ITimrWrartelc, 

ExondsiiQ,  a.  «.  exorcisne  i  urilti  ti  atV 
rdmoniet  pour  chaiser  lea  dement. 

Exoftci«TA,f.  tu.  exorciste :  colui  qui  axor- 
cis«;  qui  cn  a  le  droit;  troifieme  ordre  mi- 
neur. 

KxoncisTADO,  #.  w.  exorciite :  troiaiexae  or- 
dre niineur. 

Exokcizädo ,  a  ,  p.  p.  de 

ExoncizAR ,  v.  a.  exoreiser  :  oier  de  l'exer- 
cisme  pour  chasscr  les  demona. 

ExouüiÄDO ,  a  ,  p.  p.  d'Mxordiar. 

Exordial,  adj.  2  gen.  de  l'exorde,qoi  con- 
cerne  1  exorde. 

Exohdiär,  e.  a.  ou  n.  faire  un  exerde; 
commencer. 

Exördio  ,  $.  m.  exorde  :  premiöre  parüe  d'un 
discours  pour  capler  la  bienyeillance,  allirer 
I'aKenlion,  exposcr  ie  sujet.  (/Ig.)  Commeiice- 
nient,origine;  debuU 

Exouüavaö  yt.f.'  ornemcnls  d'un  ditcoura, 
flguros ,  fleurs  do  rhetorique. 

ExornAdo,  a,  p.  p.  de 

Exornär  ,  9.  a.  orner,  embeilir  un  diaeean. 

f  Exorr ATivo ,  a  ,  adj.  qui  orne,  qui  embol- 
lil  un  discours. 

Exorta^äÖ,  etc.  V.  MxkortafdS,  etc. 

Exostose  ou— sis,  s.  f.(t.  de  c*tr.)  oxoe- 
tose  :  tumeur  osseusc,  conlrc  na  Iure,  sur  Tea; 
(t.  de  bot.)  exeroissance  sur  les  bois. 

Exotebico,  a  ,  adj.  exoterlque :  f  ulgaire,  ex- 
terieur,  public, commun. 

Exutico  ,  a  ,  adj.  exotique :  etranger,qui  n'eat 
pas  du  pays ,  qui  n'y  ereil  paa  (plante,  raei). 
(/Ig.)  Bizarre. 

*  Exocvir,  v.  a.  entendre  aveo  atlenlien. 

Expaüdido,  a.  V.&rpanao.  p.  p.  de 

f  Expahdir,  e.  a.  etendre,  ourrir,  deplier, 
e  laier. 

f  ExpANDiR*ac,  e.  r.  »'eteodra ,  s'ouvriri 
s'epanouir,  fleurir. 

ExpAntAö ,  #.  f.  (I.  de  phyt.)  expansien :  ac- 
tion,  etat  d'un  corps  qui  ae  dilate.  Aclion  d'e- 
tendre,  extension. 

Expansibilidadi  ,  #.  f.  (I.  <fe  phyM.)  expanal* 
bilitö  :  faculte  de  se  dualer. 

ExPANsivxL,a4;.  2  gm  expansibiej  qui  peil 
se  dualer,  s'etendre. 

Expamsivo,  a,  adj.  expanaif;qui  alaforoe 
de  s'etendre  ou  d'etendre. 

f  Expanso,  a  ,  adj.  etendu. 

ExpATRiAciö,  t.  f.  expatriation  x  aoüen  4a 
a'expalricr;  elal  de  celui  qui  est  expalrie;  elot- 
gnerncnl  de  sa  palrie  par  exil. 

Expatriädo,  a,  p.p.  de 

Expatriar  ,  v.  o.  cipairier  i  obliger  A  quiUet 
sa  palrie. 

Exi»atriar-se,  v.  r.  s'expatrter*  quitler  sa 
patric  pour  s'ctablir  ailleurs. 

Extkcta^äö,  t.  f.  cxpeclalion :  allente  d'un 
graud  evenumeul.  Fete  d'cgli.He  an  Thonueur 
de  la  Vi  ergo,  qui  se  celebre  lo  is  decembre. 

E&PüaAfiOß.  V.  iipvctadw  et  Qhtru&r, 
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ExpectIkte,  adj.  2  gen.  expectanl :  qui  at- 
tend  9  pour  igir,  les  Operations,  le<  crises,  etc., 
de  la  nature  (medecin,  medecine— «). 

ExpectatIva,  #.  f.  expectative;  esperance, 
alten  te  fondee;  droit  de  survivance;bref  poor 
promettre  un  benefice. 

f  Expectatörio,  adj.  m.  Acto  — ,  acte  d'ex- 
pectative  d'un  etudiant  pour  le  doctoral. 

Expectävel,  adj.  2  gen.  considerable ,  re- 
marquable. 

ExpectoracIö,  «.  f.  expectoratioii :  action 
d'cxpectorer. '  Cracbat. 

Expector  ante  ,  adj.  2  gen.  et  s.  expectorant  : 
qui  fait  expectorer.  p.  a.  de 

Expectorär,  v.  a.  expectorer  :  cracher, 
chasser  les  humenrs,  la  salite,  des  parois  des 
bronches,  des  vesicules  pulmonaires,  de  la 
poitrine. 

ExPEDigAö,  #.  f.  expedilion  9  diligence,  acti- 
vile;  action  d*expedier;  (/ig.)  entreprise  mili- 
taire  ou  bosüle. 

t  Expedicionäiio  ,  a ,  adj.  expedilionnaire : 
Charge  de  faire  une  expedition  militaire  (ar- 
mee,etc.). 

fExpEDiaoniiRO,  t.m.  banquier  expedi- 
lionnaire, qui  fait  ?enir  des  expeditions  de 
Rom«. 

Expediaa,  $.  f.  permiision  pour  parlir.  V. 
Deepedida. 

Exprdido,  k,p.p.  d'Bxpedir.  adj.  V.  Expe- 
dito. 

Expediercia  ,  c.  f.  expedilion ,  diligence ,  ac- 
tivite. 

Expedient*,  #.  m.  expedient  .*  moyen  de  ter- 
miner une  affairo,un  proces;cequ'ilconvient 
de  faire.  Travail  d'un  bureau  ou  d'un  ministre; 
affaires  expediees.  Ressort,  auribotion.  *Dexte- 
rile,  adressc  a  manier  les  affaires. 

f  Expedierte,  adj.  2  gen.  expeditif:  qui  de- 
peebe ,  expedie ;  habile. 

Expedir,  v.  a.  expedier :  depecher,  hater 
l'execution,  laconclusion  d'une  affaire.  Depe- 
cher :  entoyer  avec  des  ordres,  des  depeches. 
Tirer  d'embarras,  delivrer  d'un  danger,  etc. 
Congedier.  Expulser. 

Expedir-se,  ©.  r.  se  depecher;  se  debar- 
rasser. 

Expedit  amente,  acta,  d'une  maniere  expedi- 
Uve,  promptement. 

Expeditissimo  ,  k ,  adj.  tup.  de 

Expedito,  a,  adj.  expeditif:  qui  expedie 
promptement;  prompt,  degage,  debarrasse. 

Bxpelüoo  ,  a  ,  p .  t».  de 

Expelür  {de\  9.  a.  chasser,  expulser,  re- 
pousser.  {fig.)  Di  »aiper. 

Expender,  v.  a.  expliqner  en  detail,  exami- 
ner,  considerer.  Depenser  :  employer  de  Kar- 
gen t  a  quelque  ebose. 

ExPBNDino ,A,p.p.  A'Expender. 

Expensas,  s.  f.  pi.  depenses,  frais.  V.  Gatto. 
A'e  —  de,  aux  frais  de. 

Experieii cia  ,  #.  f.  experience :  action  d'ex- 
periraenter;  epreuve  faite  d'une  ebose;  cssai; 
coBBasfuncet  aeqiitet  ptr  hisage;  l'tuage. 
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Domem  de  — ,  borame  qui  a  de  l'ei 
experimente,  versc  dans  les  affaires.  Ter 
avoir  de  l'experience.  Towutr  — ,  acqueri* 
l'experience.  Metter,  pör  etn  — ,  experimei 
f  Experiente  ,  adj.  2  gen.  qni  a  de  1'« 
rience,  experimente. 

EXPERIMENTADO»  A,  p.  p.  d'J 

adj.  Experimente  •  inslruit  par  1'eiperi^.jj^. 
qui  a  de  l'experience;  connu,   eprouv^fr  ^ 
l'experience.  Qui  a  ele  essaye.  Näo  — ,  ineipe- 
rimente. 

ExperimektadÖr,  A,  adj.  et  $.  qaf  fait  des 
experiences,  des  epreuves;  qui  experimente, 
qui  eprouve,  qui  ressent. 

Experimentäl,  adj.  2  gen.  experimental  i 
fonde  sur  ou  acquis  par  l'experience. 

Experimentalmbnte,  ade.  par  l'experienee, 
d'apres  l'experience. 

Experimentär,  v.  a.  experimenter,  eprou- 
ver;  faire  l'experience  de;  essayer.  Eprooter, 
ressenür,  senlir. 

Experimektär-se,  v.  r.  s'eprouter,  *'ttr 
sayer;  etre  essaye. 

Expeiuuemtavelmente.  V.  Expcriwtenlel- 
mente. 

Expeaimexto,  c.  m.  'experience  (de  phj^ 
que,  etc.);  epreuve. 

ExpEnTAR,  etc.  V.  Etpcrtar,  etc. 

Expertissimo  ,  a  ,  adj.  sup.  de 

Experto,  a,  adj.  experl,  expcrimenW,  ver»*. 
Actif,  vif. 

Expiaqäö,  f.  f.  expiation,  reparation  d'o» 
crime.  —  edaa,  pl.  ceremonies  expialoires. 

Expiädo,  kyp.p.  de 

Expiar,  e.  a.  expier  :  reparer  ( un  crineeo- 
▼ers  Dieu,  une  faule  envers  les  hommes)ptf 
une  peine ,  des  prieres.  (fig.)  Purifier. 

Expiar-se,  v.  r.  s'expier ;  se  purifier. 

Expiatörio,  a,  adj.  expialoire  :  qui  Mrli 
expier,  qui  expie. 

Expila^aö,  t.  f.  (t.  de  droit)  expilalion-sp*- 
liation  d'une  succession  vacante.  'Pillafe,^1- 

Expilar  ,  v.  a.  ( t.  de  droit)  faire  une  expilf 
lion.  Piller,  Toler. 

ExpiraqaÖ,  a.  f.  expiration:  action  d'exp* 
rer;  action  reguliere  de  rendre  l'air  aipiri. 
(/ig.)  — ,  echeance ,  fln. 

Expirädo,  k,p.p.  de 

Expirär,«.  a.  expirer:  rendre  l'air  aspire- 
v.  n.  — ,  mourir,  rendre  l'äme,  le  derniersoor 
pir.  (/ig.)  Finir,  eeboir. 

ExplamaqäÖ,  c.  f.  explication,  eclairdSM^ 
ment,  interpretation. 

Explan ada.  V.  Etplandda. 

Explanado  ,  k,p.  p.  d'ExpUmetr. 

Explakador  , «.  m.celui  qui  expliqme^eeUir-* 

cit. 

Explaüär,  v.  a.  declarer,  expllqoer,  Inter- 
preter, eclaircir. 

Ekplktivo  ,  a  ,  adj.  ( t.  de  grnmm.)  expletif : 
(mot)  inulile  a  la  clarto  du  sens,qui  dosne 
plus  de  force  au  discours. 

Explica^aö,  t.  f.  cxplicaÜODy  eclaircisse- 
menU 
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M  t  A ,  p.  p.  d'Bxpliear. 

t»dtv  f.  m.  celui  qui  explique.  Repe- 

ift , «. «.  eipliqucr :  eclaircir  un  sens 

ire  comprendre  ou  connattre  ( le  mo- 

id,  1«  vues,  le  Systeme,  I«  cause, 

srpreter;  donneraentendre;  rendre 

ej  declarer. 

r-se,  v.  r.  s'expliqaer:  dire,  s'e- 

«pliquer  sa  pensee.  —com  alguem, 

rravec  qaelqu'un,  avoir  un  eclaircis- 

ree  lui.  —  larga  ou  extentamente, 

»r  au  long. 

tito  ,  a  ,  adj.  explicalif :  qui  explique 

.▼iL,  adj.  2  gen.  explicable :  qui  peul 

qua. 

taubste  ,  adv.  explicitement :   en 

iirs,  formeis  et  precis. 

to,  a,  adj.  explicite;  clair;  formel; 

leveloppe,  precis. 

acäö, «.  f.  exploraüon  :  action  d'ex- 

ado,  a  ,  p.  p.  d'Bxplorar. 

adör  ,  s.  m.  explorateur :  celui  qui  va 

•uverte  d'un  pays;  espion,  coureur, 

ettrade.  Qui  explore.  * 

är  ,  v.  a.  explorer  :  examiner,  cher- 

beaucoup  datiention. 

atörio,  «.  m.  (I.  de  chirur.)  catheter  : 

ir  la  vessie. 

16,  #.  f.  explosion :  eclat,  bruil, 

nt  subit  de  ce  qui  s'enflamme,  et  de- 

|ui  l'entoure. 

irado.  V.  Encapoeirddo. 

rrs,  adj.  2  gen.  exposant :  qui  expose 

•  ses  pretentions ,  ses  droits  en  jus- 

licAö,  t.  f.  (f.  de  rhitor.  inus.)  expo- 

Eerentes  expressions  d'une  meme  idee 

ux  Ii  faire  connaltre. 

reuciäl,  adj.  2  gen.  (t.  de  matk.) 

iel:  (quanlite  — le)  qui  a  un  expo- 

re  par  un  exposant. 

;ntb,  i.  w%.  (t.  de  math.)  exposant: 

ui  expose  le  rapport  de  deux  autres, 

?  le  degre  d'unc  puissance.  » 

,  v.  a.  exposcr :  metlre  en  vue;  debi- 

quer,  Interpreter;  metlre  en  peril,  au 

» dans  le  cas  de... 

•se  (o),  v.  r.  s'exposer,  se  hasarder; 

se.  —  n'um  cotnbate,  payer  de  sa  per- 

rACAC,s.  f.  exportation:  action  d'ex- 
ransport  de  marcbandises,  d'inven- 
ido  pays. 

rino,  a  ,  p.  p.  d'Exportdr. 
ijjrttiyt.m.  exporialeur:  qui  exporle. 
rÄR,  «.  a.  exporter:  transporter  des 
liics  au  dchors  d'un  pays. 
rÄTBL,  adj.  2  gen.  qui  peut  clro  ex- 

$Aö,  t.  f.  exposilion:  action  d'cxpo- 
ftts; montro  qu'on  fait  dune  chpse; 


eiplication  d'un  fait,  Interpretation,  declara- 
tion,explieation ;  Situation  par  rapport  au  soleil. 

Expositor  ,  #.  m.  eommentateur,  interprete. 
Par  excellence ,  on  le  dit  de  ceux  qui  expli- 
quent  ou  interprelent  les  saintes  ecritures. 

Exposto,  a,  p.  p.  d'Expör.  adj.  ett.  Enfant 
trouve. 

Expressado  ,  a  ,  p.  p.  d'Exprettar. 

Ex  prässa  heute,  adv.  expressement :  en  ttr- 
mes  formeis;  d'une maniere  expresse. 

Exprrssaö,  c.  f.  expression :  action  de  dire, 
de  s'enoneer  clairement;  termes  et  lours  pour 
«'exprimer;  maniere  d'exprimer;  tue  exprime 
d'un  fruit,  et  l'action  de  l'expriraer  en  serrant. 
(f.  de  peint.  et  de  eculp.)  — ,  representatkm 
vive  et  naturelle  des  passions.  Dans  l'art  ora- 
toire  et  dramatique,  tfest  Pexpression,  l'ener- 
gie  et  la  vlvacite  avec  lesqudles  on  exprime  ses 
sentiments.  On  le  dit  auasi  en  musique ,  et  lors- 
qu'il  s'agit  d'arts  d'imitation. 

Expressär,  v.  a.  exprimer:  dire  clairement; 
rendre  les  pensees;  (f.  d'arie)  donner  l'expres- 
sion ,  de  l'expression ;  faire  senlir,  representer 
au  natural,  avee  Arne  et  verile.  —  ot  »enHmen- 
tot,  toucher,  emouvoir,  representer  vivement 
les  passions.  —  bewi  um  pensamento,  rendro 
bien  une  pensee. 

Express^,  s.  f.  elocution,  maniere  de  diro 

expressive. 

Expressito,  a,  adj.  expressif,  energique: 
qui  exprime  bien  ce  qu'on  veut  dire. 

Expresso,  a,  adj.  expres,  precis,  formel. 
s.  m.  — ,  messager  envoye  a  deasein. 

Exprimir,  «.  a.  exprimer:  tirer  le  Ine  en 
pressant;  enoncer.  V.  Exprettar. 

Exprorar,  etc.  V.  Exprobrar,  etc. 

ExPRORRAfAö,f.A  exprobraUon:  action  de 
reprocher. 

ExprodrAdo,  a,  p.  p.  d'Exprobrar. 

Exprorrador,  a,  adj.  etc.  qui  fait  des  ra~ 
proches  en  face. 

Exprorrakte,  adj.  2  gen.  Y.  Exprobrador. 

p.  a.  de 

Exprorrar  ,  v.  a.  reprocher  en  face;  cen su- 
rer, desapprouver. 

Exprobratörio,  a,  äff.  qui  contient  expro- 
braUon. 

Ex-PROrtsso,  adv.  lat.  ex-professo :  expres, 
avec  loule  l'attenlion ,  l'erudition  possible. 

'ExprovIdo,  a,  adj.  prouve,  experimonte. 

fEx-PRO vwci al,  t.  m.  (f.  clautl.)  ex-pro- 
vincial :  qui  a  ete  provincial. 

ExPUG^AgiO,  9.  f.  action  d'emporter  une 
ville  d'assaut. 

Expugnado  ,  a  ,  p.  p.  d'Expugnar, 

Expugüaoor,  t.  m.  celui  qui  empörte  d'as- 
saut, qui  force  une  place. 

Expdgnar  ,  v.  a.  empörter,  prendre  une  ville 
d'assaut. 

ExpccxivEL,  adj.  2  gen.  qui  peut  *tre  em- 
pörte, pris  d'assaut. 

Expclsado,  a  ,  p.  p.  d'ExpvItar. 

Expulsäö,  $.  f.  cspulsion  :  action  d'eipulser, 
de  rhasser. 
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Expclsar,  v.  o.  eipulser :  chaster,  depoiwe- 
dtr  de...;  pousser  dehors;  faire  evaeuer. 

ExpulsUo,  a,  «4/.  expulaif :  qui  poune  de- 
hört. 

Exrfuo,  k ,  p.  p.  irr.  4'Bxpellir.  Expolsc , 
chasso. 

Expclsor,  f.  «.  will  qui  expulse,  qui 
ebasse. 

ExruLeoiiA  jt.f.  •  ordre,  toraraation  d'ex- 
pvltion.  Aar—«  offnem,  cbatser  quelqu'un. 

tBiruxooaio,  A,  ad/,  ojul  contient  ordre 
d'expulsion ;  qui  etaasae. 

EipdltiIx,  «ay.  f.  (I.  de  nM.)  expulirice: 
qui  a  la  vertu  d 'ex polier  (ferec). 

f  Expoacit ,  e.  a.  ( p.  «u.)  efficer  une  eeri- 
tare  pour  aobatitacr  ono  aotre. 

BkhjsgaCjAö,  t.  /".  purgaüonjcxpulsion  des 
humeurs.  (fig.)  Acüon  de  nettoyer,  de  purger; 
correction.  (/.  d'cutr.)  V.  Evieraao. 

ExpcroAdo ,  A ,  p.  p .  6'Expurgar. 

Expüioab**,  i.  m.  qol  purge,  netloie  ou 
oorrigo. 

BxpcaaAa,«.  m.  (f.  da  aiM.)  purger.  net- 
toyer. Emooder,  relranctaer,  purger,  purifier. 
Od  le  dil  aortoot  des  eeriia. 

Expdrgatörio  ,  a,  adj.  Index  — ,  expurga- 
toire :  ( indei,  catalogue)  liste  de  Ihrres  defen- 
dui  a  Rome  avanl  d'cire  corrit»es. 

*  BxouisA.  V.  inquitifAö,  Informafdo,  Pes- 
quixa. 

ExQüisiTAMiirrE,  «de.  d'uno  maniere  ex- 
quisc;aveesoin. 

BxQüisiriaaiHO ,  a  ,  adj.  rap.  de 

ExQUiaiTO,  a,  adj.  exquia,  exeellent,  tres- 
bon ;  reehercbe ,  poli,  perfccUonne.  Singutier; 
drole.  {i.aa  e^.)Tre*-aigu,  trea-violent. 

ExtAüGDB.  V.  Exanguc. 

ExsigcacaO,  f.  f.  (/.  de  mtd.)  •  maraame.  Ex- 
tlccatlon,  detaeehement;  dcssiccation. 

Exsiccatito,  a  ,  adj.  qui  drsaeche. 

BistnUfiG,  f.  f.{t.d* med.) exsudation  :  ac- 
tio n  de  auer;sueur  criüque;  se  dit  du  bols, 
dea  pierras. 

Extartb.  Y.  Existente. 

ExtA«.  V.  ExUtir. 

ExTAtx.  V.  Rxiatit. 

f  ExtasiAdo  ,  a  ,  adj.  eilasie ,  qui  est  cd  ex* 
taae.  p.  p.  de 

t  BxtasiAr,  e. a.  causer  une  ex  läse. 

t  EitasjAr-sb,v.  r.  a'exutier:  tonber  cn 
exUae;  etre  rati  d'admiration. 

Axtasis,  #.  et.  ou  f.  extase  :  ravisscment 
d'esprit;  Suspension  des  sens  cause«  par  une 
forte  contemplation.  (/le.)  Vivo  admiration. 

Ext  Anco,  A ,  a4J.  exiatique  :  cause  par  l'cx- 
Use,  qui  en  tient.  Exlasic,  ravi,  qui  est  cn 
extase. 

ExTMroaiRiAHftRTi,  odv.  sur-le-cbamp,  a 
riiuprovitie. 

ExtmpoiAriidädb,  t.  f.  qualito  de  ce  qui 
eHi  eitcmporane. 
ExteuporAneo,  a,  adj.  t'xttMiiporsiic :  qui 
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ExTFXDf.fi ,  r.  «.  Etendrc,  donner  plus  d' 
tendur.  V.  Hütender. 

Extejumdo,  a  ,  p.  p.  iVFxtender. 

Extensa hexte,  «de.  diffusement,  anpl 
ment :  lout  au  Ion;;. 

Extf.msäö  ,  i.  f.  exte nyion  :  ctendue ,  M 
raenlation;  aclion,  eint  de  ce  qui  s>tend;c 
pace:  dilatalion.  {fg.)  Explication  elend 
donnec  a  un  sens ;  duree. 

Exte.imbii.11) Ad f,  t.  f.  extennibilile:  quali 
de  ce  qui  peut  s'etendrc. 

Extensivax£n?l,  adv,  largement,  arepl 
ment. 

Extensiv  f.  l  ,  <idj.  2  gen.  exl^ns  ible  :  qui  pe 
t'ctnndre. 

ExTEMsivn,  A,  adj.  eitensif  :  qui  exnrhi 
l'cxtcnsion,  qui  peut  s'appliqucr  a  d'aatn 
rhoses  uon  cxpniiiees. 

Extenso,  a,  adj.  elondu,  Kp.irieui . <Tud 
grande  elrnduo.  Pvr—%  oWr.  en  iletaii ,  loatli 
long. 

ExtknsAr,  f.  m.  ((.  d'.anal.)  cxitnseir 
(niHselc )  qui  sert  A  ötendre. 

ExTFTd'AijÄA,  f.  f.  p\N»mufion  :  diminalkx 
gradtie^  des  fnrrc«,  ri'einbonnoint;  nfTnihlbsr* 
nionl.  *ßg.^  Grande  diminulion ,  manqui».  i/.  V 
Aten  uaedö. 

Kvti.nt  \i)issiHO ,  a  .  adj.  iup.  de 

Extemado,  a,  adj.  ofTaibli ,  maipre.  (j^.1 
Di'pourvu ,  denue.  p.  p.  6'tixtenuar. 

ExTR!«rAnöR,  $.  m.  qui  evtenue.  adj.  Qa\n 
tenuu.  aflaihlit,  abat. 

Exti.mak,  r.  (i.  extenuer :  afT.iiblir  pev  i 
peu  ;  arnai^rir:  diminuer.  i7.  V.  Alenuar. 

ExTEMiTivo,  a  ,  adj  qui  extenue,  affalblil 

Extfrior,  adj.  1  gen.  exleneur  :  qui  est  H 
dohors.  i.  tn.  KttrriiMir  :  co  qui  parall  an  er 
hors;  mine,  appnrence,  dehors.  Hörnern  4t 
bom — ,  nomine  dun  eiterieur  modesle,aV 
Cent,  de  bomie  minc. 

Exip.Rinniu.inr.,  i.  f.  V.  Exterior.  t.  «.— # 
coniluile  exierioure  irune  personne.  Deiaati 
irations  peu  sincöres  d'ainitie ,  d'amour,  ck 
*  Honneur,  pompe  qui  sc  fail  par  pure  osMll 
tion. 

Extf.pjormente,   arfr.  exterieuremeut, 
i'extcrienr. 

Extehuixa«;Aü,  $.  f.  extennination  :  deatr» 
tion  cntii'Tc,  anöaiKtüseinent.  V.  Exterwtiwb* 

Extersiixado,  a,  p.  p.  t\' ExterminaT. 

Extermixaoor  ,  a  .  adj.  et  t.  cilerminaINi 
(jtii  extennine,  dotruit. 

Extf.hminär  ,  r.  a.  bannir,  exiler.  [/ig.)  E 
terminer,  drlniire,  faire  p*-rir  enlierement. 

Extfkmimio,  i.  m.  iviJ,  banniaseoaent.  (fi\ 
'Exlrnninatinn. 

Externamente,  adr.  extcrieurenient,  < 
debors. 

Ext£rno,  a,  adj.  externe,  exterieur.  £tra 
per. 

Extfrueceii  ,  r.  a.  cfTraycr,  cpouvanlcr. 

'  Kxtivav.  ,  r.  a.  esiimer.  jusi.*r. 

KxiiNrriö.n.  f.  i'\t>ut*iion  r  aclion  d'etrii 
dnv  !><j.    A(Mii<:n-'if  r«:n!s»ion,  cc^>a(ion  J'j 
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nbonr*ement,  amorlfsseraent.  — , 

i,  adj.  steint,  abolt,  supprime  ; 

3, A. (V.  Extineto)  p.  p.  de 
,  v.  a.  etcindre .-  faire  monrir  le 
(ßg.)  Araorlir,  faire  cesser,  dc- 
Dtir.  — ,  racheler  une  rente.  (ßg.) 
rlantd'une  passion,etc.  Ilestaussi 

0,  t.  f.  extirpaüon  :  action  d'extir- 

Biner;destruction  totale. 

► ,  k ,  p.  p.  d'Extirpar. 

*9adj.  et  s.  m.  eitirpatear,  qui 

v.  a.  extirper  :  arrarher  avec  la 

exterminer,  detruire  enti^rement. 

iOt  a,  p.  p.  de 

,  9.  a.  extorquer  :  tirer,  obtenir, 

tirpar  force  ou  menacos. 

,  t.  f.  extorsion  .-  action  d'extor- 

ifion;  exlraclion  violente. 

ohabjo,  a,  adj.  qui  fail  extorsion; 

.  V.  Extorsionario. 

t.  m.  V.  Extortäo. 
J.  Extorquido. 
i,  f.  f.  oxtraction  :  action  d'ex- 

naissanco ,  oricine ;  '/.  de  chim.) 
er  !es  prinripes  des  mixte* ;  (f.  de 
er  les  racine^d'un  nombre.  'Ti- 
de tirer  lesbüleu  a  1a  loterio.  E\- 
ransport  hors  d'un  pays.  (i.  de 
it,  debouche,  ecoulcment. 
»o,  k,p.  p.  d' 

.  v «.  a.  extraire  :  faire  des  extraits. 
3,  A,  adj.  (f.  de  chim.)  extraclif  : 

vtgetiux. 

f.  w.  extraitrcequ'onexlraitd'un 

>,  sommaire,  etc.;  (t.  de  chim.) 

roduild'une  dissolution. 

6k,  f.  m.  extracteur  :  c|ui  fail  des 

extra  it. 

•uAceo,a,      )   (t.  de  bot.)  extra- 

>lio,a, adj.     )    foliaire  :  sous  la 

,A,  p.p.  de 

dt),  v.  a.  extraire  :  ttrer  quelque 
orpf  mixte;  tirer  uno  chose,  un 
e...;  trouver  la  racine  d'un  mem- 
itraction. 
fiL,  adj.  2  gen,  qui  peut  etre  ex- 

ial,  adj.  2  gen.  extrajudiciaire  .* 

relalir  au  proces  actuel ;  hors  des 

proridure. 

3ALME1TE,  adv.  extrajudiciaire- 

ef  formes  judiciaires,  hors  de  ju- 

unAno ,  a  ,  adj.  hors  des  bornes  du 

II,  adj.  2  gen.  qui  est  hors  des 


ExTM-MtfRfn,  ior.  ndv.  ex(ra-miro* ;  hors 
de  la  ville,  hors  de  ses  murs. 

ExTRÄfcro.  V.  Ex  trau  ho. 

ExTRANGf.iRO.  V.  Eitrangeiro. 

Extramiar,  etc.  V.  Estranhar,  ete. 

ExTRA!«rVFRÄr.f  adj.  2  gen.  snrmmtfraire. 

ExtraordixAiuamekte,  adv.  exlraordinai- 
rement. 

ExtraordinArio,  a,  adj.  eilraordlnaire . 
qui  rt'est  pascommun  ou  selon  la  pratiqoe, 
l'asage  ordinaire;  rare,  inusite.  Surnome- 
raire. 

f  Extra-trmpora,  t.  f.  (f.  etcUt.  tot.)  pe*- 
mission  de  receroir  les  ordre«  majeurs  hon  des 
temps  ddsignes  par  replise. 

Extra  vagIncia ,  t.  f.  extravaganee,  binrrra- 
rie,  singolarite. 

Extravacanciar,  v.n.  extravagner,  deral- 
sonner ;  faire  l'extravagant. 

Extravagante,  adj.  2  gen.  extravagant,  bi- 
zarre, etrange,  singulier;  fantasqne;  eontrela 
raison,  le  bon  sens.  Surnumeratre,  en  dehnrs 
da  nombre. 

Extra  VAGA!iTEMtxTE,0<fo.  extravagamroeit, 
fol  lernen  t. 

Extravagantes,  «.  f.  pt.  extravaf antat  : 
constitations  despapes  ajoal6ea  au  droit  camn. 

EXTRAVAGAMTISSIMO,  A,  adj.  tup.  d'JfoffM- 

taganie. 

KxtrayasacAG,  «.  f.  extravasatlon  :  sortie 
des  liqnides  de  leurs  taisseaux;  epanebemetil 
de  la  seve ,  du  sang. 

Extravasädo,  a  ,  p.  p.  tfExtrawuar. 

ExTRAVASAMffirro,  s.  m.V.  Kxtravmae&o. 

Extravasaö.  V.  Exirapatacao. 

Extra vasar,  v.  a.  verser,  repandre;  faire 
ropandre.  t>.  n.  et  — sp.  ,  v.  r.  s'exlravaser  t  sor- 
tir  des  vaisseaux,  des  veines,  et  s'epancher. 
Deborder. 

Extraviädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Extraviar  ,  r.  a.  dälourner  du  cheraln ,  6ga- 
rer;  roalverser,  deiourner,  soustrairc  fraudu- 
leusement.  (fig.)  Faire  delirer. 

Extra vio,  s.  m.  egarement,  ecart;  malvcr- 
sation ;  chose  delournee  ou  soustraite  fraudu- 
leusement.  (flg.)  — ,  erreur,  deröglement. 

ExTRtMA.  V.  Estrema. 

ExTRRMÄDAMftj<TE,adt?.  parfaitemeot,  extr«- 
mement  bien.  Exlremement,  extraordinaire- 
ment,  singulieremenl. 

Extremadissiho,  Af  adj.sup.  de 

Extremado,  a  ,  p.  p.  d'ÄÄ?lrtin«r-##.  adj. 
Exccllent,  parfait,insigne,  accompli.V.aTtlra- 
mado. 

Extrem adura.  V.  Bitremadura. 

ExTREMAMtirrB,  ad*,  extremement,  exces- 
sivement. 

Extrem är-se,  v.  r.  donner  tous  ses  soms, 
faire  toas  ses  elTorta;  so  distingucr,  so  surpas- 
ger. 

ExTREVA-üMC^AO,  f.  f.  extreme-onclioD  :  i 
crement  des  mourants. 

Extreme.  I  y   Ä|rmi 

ElTREMBÜBO.    | 
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i.  f.  exlreraiie,  hont.  (Jlf.,1 
KltrtmilB.  —  da  owfAa  onde  eneoixa  o  p*  da 
eadottt,  ((.  da  nur.)  lalon  da  li  quille.  —  da 
quilKa  ondt  eaeaixa  optda  roda  dt  proa ,  rin- 
geol,  iirion. 

EXTataa,  A,  od;,  dernier.  Extreme  i  qui  eil 
>u  deruief  point,  au  souienin  dogre;  grand, 
excesiif.  V.  Extrtmado  et  Exlremoio. 

ExTXiuo,  i.*i.  'txUimM  :  baut,  flu;  ei- 
Irtme.  Excel:  grindeur  extreme.  (Jtfl.)  Parti, 
dauger,  Iranje;  eitremlte,  derniir  inoineiit. 
tom ,  in  ou  por  — ,  eiirAmenient,  n  l'aicca. 
Cr,  potior  ***  —  aoutro,(,ßg.)  paiser  d'una 
extr«mile  n  l'eutra,  Chegarao—,  «Ire  au  Com- 
bi«, an  dcnilat  poim,  Faxsr  — i  por  oJjumn 
entta,  i'aSbreer,  faire  In  plus  grand»  efforli 
pour  riuliir  cn  quelque  choie ,  pour  l'obienir, 
ta  poneder;  faire  de*  foliea.  A  eiriuda  mtdeia 
«■Ire  ndnii-i,  la  vertu  tient  le  miliau  enlre 
1»  daui  eiuamei,  qui  tont  le  defsu  t  al  l'exce*. 
Cktyotta  tat — iw  iajoJeneia,  il  lim  i  un  tel 


,    adr.    ayec    lehemence. 

Eit«ebobo  ,  a  ,  adj.  Eiceuif :  qui  pousse  le! 
eboaai  a  l'eice*  ;  qui  exige  cn  Mut  la  pli» 
grinde  perfaUan;  ires-xeli:  ;  trcs-affeclucux, 

BiTHiNSiuaiNTE ,  odv.  eile  neu  rem  am. 
Eithihuco,  a,  od}-  cxirinieque:  qui  rieni 


Xxcieraucia,  f.  f.  eiuberance :  nbondincc 
Inutile ;  surebondance. 

ExomtüTF ,  od;,  i  gen.  exgberanl,  redon- 
4ani;  CDpieux,  surabondim. 


'  Eiudiado  ou  Eäiodba»*.  V 
*  Eiiiu  uo ,  i.  M.  V.  Mxida. 
t  Kxdla»  ,  a 


EiULCiaifAS,  t.  f.  eiulcerat 
et  mcn  i  d'nlcere. 

ExtJLCIIABC-,  A  ,  p.  p.  Ü'Ezvl, 

HuKtUITt  T.  r      * 


cxuierdei  aleere*;  ulterer. 


e.fmoirde 

u  leere». 

ElGLCMATl 

o,  i,  sap.  exiilcci 

dei  uleere«. 

EXl'I.TAC,AÖ 

i.  f.  ctnltaueD 

EXL'LTJDÜ, 

,  p.  p.  tfExuita 

ElMLllKTE 

de  joia.  p.  o. 

Exclta* , e 

■  Et.  V.  4. 

Eya.  V.  Eis 

■  EfCHiü.  V 

VeUo. 

tEt«A,  1. 

m.  ( 1.  iTMiH .  tu 

mim  in  i  Kr«  d 

Paraguay. 

■Eyvu^b, 

.  M.  Y.  Jfarao,  Ji 

"Evxtco.  V.  JIuwv. 

*  Kvhcutox.  V.  ErecuWr. 

'  Evxbebtios.  V.  Prieiltgin, 


ml,»  poinl»  unguii 


FAC 


FAC 
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it  «ütar,  kittr.  CulUter.  <ß§.)  Cmuct, 
r.  (II.)  — ,  ferger,  Inventar.  —  jmwg, 
ffatfndn  dran. 

FabrJco,  «.  «i.  •  fabrication ,  ouvrage ;  facon, 
tnfour. 

Fabril,  adj.  2  00».  d'ouvrier,  «Partisan ;  ma- 
Bufacturier.  (/lo;.)  Artiflcieux,  faitavec  de  l'art. 
Pabriqc£wo,  t.  m.  rabricien  :  marguillier 
«Teglise. 

"Fabro,  a.  m.  ouvrier,  artitan. 
Paiula,  $.  f.  fable,  conte.-bruit  qui  eourt 
contre  quelqu'an;  flcüon  morale,  apologue; 
bussele,  conle  fait  a  plaisir;  mythologie; 
creyaneea  religieuses  de  l'antiquit* ;  (fig.)  sujet 
de  la  risee,  du  mepris,  dela  critique,  de  la  sa- 
ure. 8er,  ettar  feiio  —  de  todot,  «Ire  la  fable, 
U  risee  de  tout  le  monde. 

Fabclacaö,  t.  f.  fable,  conte,  roman;  fic- 
ten.  Art  d'ecrire  des  fables,  des  romans. 

Fasi'lädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Fabular. 

Fabiladör,  a.  m.  faiseur  de  contes ; fablier. 

Faicläb,  v.  a.  faire  des  contes,  parier  sans 
bodtmenl;  coniposer  des  fables. 

Faiclista  ,  t.  m.  fabuliste :  qui  6crit,  aecrit, 
d«  fables  morales. 

Fabolikar,  xs.  a.fabuliser :  ajoater  des  com- 
■emaires,  des  fables  a  une  bistoire. 

Fakclösamente,  adv.  fahuleusement :  d'une 
Diniere  fabuleuse. 

Faiüloso,  a,  adj.  fabaleox ,  feint ;  controuve ; 
inveote.  Epochal,  tempot  — #,  ternps  fabuleux, 
dontPhistoire  est  raelee  de  fables. 

Faca,#.  f  *  couteau.  *  Bidet,  petit  cheval.  — 
d»  taputeiro,  tranchant  de  cordonnier.  —  do 
m/o,  conteau  de  chasse.  —  de  fouce.  V.  Ago- 
nie. De  —$  arrantadat,  a  coulcau  lire. 

Facäda  ,  t.  f.  coup  de  couteau.  Coxer  dt  —  t , 
erfrier  de  coups  de  couteau.  V.  Ktfaquear. 
Ander  ät  — * ,  jouer  des  couteaux. 

Facalhäö  ,  t.  m.  aug.  de  Faea.  Grand  cou- 
teto. 

Facalyo  ,  a  ,  adj,  qui  a  un  chanfrein  blanc 
(ebeval). 

*t  Pacas^a  , t.  f.  haquenee :  cheval  de  taille 
■ddioere. 

Facasda,  t.  f.  *  fait  heroTquo,  exploit, 
Breuesse,  haut  fait.  Mauvaise  action.  Chose 
■erveilleuse. 

FAcianftiao,  a,  adj.  ei  t.  fanfaron ;  vantard; 
■iaaudier. 

Faca*iio«am£kte  ,  adv.  courageusement ,  b6- 
ittquement. 

Fa^a*bö*o,  a,  adj.  memorable,  faraeux, 
arroique ;  enorme ;  inoui. 

Pacäö.  V.  FaealhM. 

Fac^aö,  t.  f.  "exploit  mililaire;  parti,  ca- 
bale,  brigue;  ligue,  complot. 

Pacciojario,  a,  adj.  partisan,  attache  au 
parti  de  quelqu'un. 

Faccjöso,  a,  adj.  factieux,  cabaleur,  sedi- 
tieoi. 

Face,  f.  f.  face,  visage;  joue.  V.  Rotio.  De- 
vant,  faeade.  Na  — de,  en  presence,  a  la  Tue 
de. 4'  —do  mundo,  a  la  face  du  monde  entier. 


Fe*»  «— .  V.  Gar«  «  Gsr«.  A'—da  Ultra  »d'une 
maniere  inlalltgwle.  Ftm  Au  /bitu ,  (I.  <f# 
aol.)  dieqnea,  superficies  des  feuillet.  Desapa- 
recer  dm  — dm  terra,  disparattra  de  dessas  la 
terrc. 

Facecia,  t.  f.  facetie,  plaisanterie,  bouffon- 
nerie ;  enjouement. 

Fackciöso,  k,adj.  facetieux,plaisantf  bouf- 
fon. 

FACtiRA,  $.  f.  (pop.)  abajoue.  (fig.)  t.  m.  V. 
Patarata. 

f  Facejro,  a,  adj.  pare  ayec  affeclalion; 
elegant  ridicule. 

•FACEiRÖ.f.m.et  \  Y.Traxxsteiro. 

*  Faceiröa  ,  f .  f.      ) 

•Facer.  V.  Faser. 

Faceta  ,  f.  f.  dim.  de  Face.  Facette :  petite 
face  Ott  superfleie  d'un  corps  taille  a  plusieurs 
angles. 

Facetädo,  kyp.p.  de  Facetar, 

Facetamente,  adv.  facetieusement  .*  d'une 
maniere  facelieuse. 

Facetar  ,  c.  a.  facetter  :  tailler  a  facettes. 

Facetear  ,  v.  n.  plaisantcr,  bouflbnner,  dire 
des  faceties. 

FACETissmo,A,  aaj.  sup.  de 

FacIto,  a,  adj.  enjoue,  plaisant,  quiale 
mot  pour  rire;  facetieux,  boufTon ,  badin. 

Facesiüha,  f.  f.  dim.  de  Face.  V. Carinha 

Faciia  f  #.  f.  *  flamboau  ,  torebe ,  falot.  V. 
Facho.  Hache,  cognec.  (t.  buri.)  Face,  figure, 
aspect.  —dParmas,  hached'armes.  Page  da  — , 
laquais  qui  eclaire  avec  un  flambeau.  — t  in- 
fernaet,  (fig.)  la  Jalousie,  la  convoitise  et  la 
luxure. 

Facoäda  ,  f.  f.  face  de  batiment.  (fig.)  Visage 
large  et  jouflu.  (fam.)  Pres ta nee. Coup  de  hache 
d'armes  (p.  im.)  Faxer—,  faire  face  a  un  au- 
tre,  parlant  d'un  ediflee;  {fig.)  metlro  de  Pos- 
tenlation  dans  tes  procedes ,  faire  parade.  Hö- 
rnern de  grande— , homme  plein  de  faste,  d'os- 
tentation ,  fastueux. 

f  Facheiro,«.  m.  celui  quiporte  un  flam- 
beau ,  une  torche ;  qui  fait  des  signes  avec  une 
torche,  etc. 

Facbina,  t.  f.  fascine  :  fagot  de  branchages 
en  usage  ä  la  guerre.  (fig.)  *  Ravage. 

Facuiüär,  v.a.  combleravec  desfascines; 
preparer,  arranger  les  fascines. 

Fachin tmo,  t.  m.  eclui  qui  fait  des  fascines. 

Picno,«.  m.  *  lorebe,  flambeau;  fanal,  feux 
pour  eclairer  le  port,  les  cotes. 

Fäcil,  adj.  2  gen.  facile,  aise;  trai table;  qui 
ne  sait  pas  reaisler,  parlant  d'une  femme.  Cou- 
lant,  parlant  du  style.  Libre ,  en  parlant  du 
venire. 

Facilidädb,  s.f.  facilite ,  aisanee  :  maniere 
Ott  moyen  aisd  de  faire;  promplitude  dans 
l'execution;  indulgence  excessive;  mollesse  de 
caraclcre ,  inconsideration  ,  condeseendauee 
excessive.  —t,  pi.  trop  grande  faiuiliarite. 

FAciuMAMENTE ,  adv.  tup.  de  Faeilmente. 
Tres-facilement. 

Facilimo,  a,o4;.  tup.  de  FacH. 
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FACiufsmo.  ▼.  Fatüimo. 

Faglttado,  ktp.p.  de  Fatilitar. 

Faolitador,  a,  «(;'.  et  s.  qui  facilite,  qui 
donne  des  facilites. 

FacilitAr,  e.  a.  facilite?  s  rendre  facile; 
donner  des  facilites  pour. 

FAaLiTia-fE, «.  r.  devenir  facito;  et«  d*un 
abord  facile.  —  com  alguem,  se  familiariser. 

Facilmexte  ,  adv.  faci  lernen  t :  aisement,  a 
l'aise,  sans  peine,  commodemenL 

Faciiioroso,  a  ,  «$'.  mecbant,  eriminel  «see- 
lerat. 

*  FacAm.  V.  Mxeeueäo. 

FacAula  ,  a.  /".  (I.  A*r7.)  Jone  Jouflue. 

FAcricio,  k,a4j.  faetiee,  artifieiel. 

FactIt  el,  ocfc  2  oa».  faisable :  qui  pent  ie 
faire;  possible,  qtri  peul  armer. 

Facto,  t.  m.  fait,  aetion,  acte;  aventure, 
etcnemenU  De  — ,  loc.adv.  en  effet.  Aterse  aoe 
— t  ou  appetlar  para  ot  — a,  s'en  tenir  aux  faila. 

f  Factor,!,  m.  («imm.)  faiseur :  eelui  qui  Cait, 
agent.  (f.  de  Matk.^  Facteur,  diYiseur. 

FactorIa,  a.  f.  V.  Feitoria. 

Factor a,  t.  f.  (t.  de  eomm.)  faeture.*  me- 
moire (Fun  marohand  contenanft  le  detail  des 
marcbandises  Yendiies,  arec  lear  prix;  facon 
de  faire,  dont  une  cbose  est  faite.  V.  Feitura. 

FActiDO,A,atf.  (I.  burt.)  jouflu:  a  grosses 
joues. 

Facüla  ,  #.  f.  (I.  d'attr.)  facule :  lache  lumi- 
neuse  sur  le  soleil. 

FaccldAdi,  «.  f.  faculte,  poissanee;  vertu 
naturelle,  aclito;  licence,  permission ;  moyen 
d'agir;  propriete  naturelle ;  droit,  moyen  de 
faire,  d'agir,  dese  procurer,  ete.  Science,  art. 
— ,  corps  de  savants  d'une  universfte:  assem- 
blee  des  doeteurs,  des  profcsseurs.  — s,  pl. 
Biens,  riehesses,  moyens,  cominodites;  res- 
sources.  Esprit :  faculte*  de  Time  raisonna- 
ble ;  talents ,  moyens  et  eonnaissances  de  quel- 
qu'un. 

Facoltatiyo,  a  ,  adj.  tecbnique :  qui  appar- 
tient  a  un  art,  a  une  seienee,  a  une  faculte. 
Facultatif:  qui  donne  la  faculte;  Selon  les  fa- 
cultas; qui  depend  de  It  faculte, ou  permission 
accordee.  Acto  — ,  aetion  facoltative :  qn'on  est 
libre  de  faire  ou  de  ne  p*s  faire. 

Facültatito  ,  t.  «*.  docteur,  medecin. 

FaccltAso,  k,adj.p.us.  riebe,  opulent, aise. 

Facoü  dia  ,  t.  f.  Aloqnenoe ,  faeonde :  elegance 
de  style,  grAee  dans  le  discours,  abondance, 
bien-dire. 

FacdstdIsumo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Facohdo  ,  a  ,  adj.  eloquent :  bien-disant,  di- 
sert,  qui  parle  bien  et  atec  facilite. 

Fäda  ,  a.  f.  fee :  divinite  imaginaire  dens  les 
contes,  qui  prevoyait  et  predisait  1'aYenir  et 
pouvait  produire  des  effets  sornaturels.  V.  Jfev 
ga.  — s ,  tri.  (fig.)  '  deitin ,  destinee. 

Fad Ado  ,  a  ,  p.  p.  de  Fadew.  adj  Fatal ,  mar- 
que  par  la  destinee;  soumis  A  l'influence  des 
fees.  Bern  — ,  beureux,  predesllne.  Mai  —  t 
toue  au  inalheur. 

Fabaikq.  V.  f «ferio. 
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FadAr,  «.  a.  fixer  la  destinee  ou  le  soft  *% 
quclqu'un.  Deviner,  predire  1'aYenir.  Decritear 
Youloir,  en  parlant  du  destin ;  proleger,  en  pal 
lant  d'un  genie  ou  d'une  fee. 

Fadärio,  a.  m.  sort,  destinee ;  peine,  fatigM 
Yie  laborieuse;  oecupalion  penible.  AfeeUk 
namoradeira  acaboujd  oteu  —  ,  cette  coqotih 
s'est  fixee  deja.  On  le  prend  ordinairement  m 
mauvaise  pari,  et  il  siguifie  mauraise condaiH. 

Fadejar,  «.  m.  se  soumettre  a  sa.  destinea. 

FadIca  ,  a.  f.  fatigue;  peine  qu^on  se  dont, 

Fadicar  ,  ete.  V.  Afadigar,  Fatigar. 

Fadicoso  ,  a  ,  adj.  faügant ;  qui  donne  da  k 
fatigue,  de  Fennui. 

Fädo,  a.  m.  destin,  destinee,  sort,  eldb, 
astre. 

f  Fagar a  ,  a.  f.  (L  de  bot) '  fagarier  a  feoiflai 
de  Jasmin ;  *  poirrier  du  Japon ,  arbrisseau  tert- 
bintbace.  —  da  Guiama,  poivre  des  negres. 

*  Fi go  pour  Faco  (je  fais% 

f  Facüptro,  a.  m.  ( l.  de  bot.)  sarrasio,  Mi 
noir. 

Fagöte,  a.  m.  basson  :  Instrument  A  int 
et  a  anche,  basse  du  haulbois ;  eclui  qui« 
joue. 

FÄGirftiRo,  a  ,  adj-  caressant,  tendre. 

Facülua.  V.  Faitea, 

Fai.  V.  Fäim. 

Faia  ,$.f.  ( I.  de  bot.)  *  helrc ,  fau ,  f outen, 
foyard ,  fouinier :  arbre  qui  porte  la  falno,  l'ta 
des  plus  beaux  et  des  plus  grands  des  forttt 
d'Europe. — du  norte ,  fouteao.  —  negra ,  tras> 
ble.  fig.)  Bois  de  hetre ;  cbose  faite  de  ce  seil, 
cominc  vases,  etc. 

FaiAl,s.  m.  bois  de  hdtres,  do  fouleaux,ale. 

FaiAüca ,  $.  f.  cbose  grassiere,  mal  arranfsf« 

Fai«,  t.  m.  Ter  en  pointe.  V.  JKspadim. 

Fäixa,«.  f.  yt.de  mar.)  manceuvre  «  strf 
d'un  vaisseau;  cri  des  matelots  cn  travaillaRt 
*  Ouvrage ,  tratail ,  besogne.  Courtoisie  aari- 
time. 

*  FÄis  pour  Fäzes  (tu  fais). 

Faisäö,  f.  m.  ( f.  d'hist.  n«f.).faisan :  aisesi 
gallinace.  —  bastardo,  coquart,  faisan  balerd. 

FAfscA ,  f.  f.  etincelle ,  bluette ,  flammeeke. 

FaVscar,«?.  n.  jeter  des  etineellrs,  peülisr, 
etinceler.  0.  a.  Darder.  Chercher  des  pailltUM 
dor. 

FaTscasimba  ,  a.  f.  dim.  de  Faüem. 

f  FaKsqoeira  ,  a.  f.  iieo  oü  Ton  cberebe  et 
oü  Ton  trouve  quelquefois  des  paillettes  d'or. 

FAfsouiiRO ,  a.  m.  celui  qui  cberebe  des  paiV 
leite»  dor. 

FaTsqcinha.  V.  Fcnteatimhm. 

Faixa.  V.  Faxa. 

Faixiüha  ,  ( I.  (Thut.  uat.)  V.  FaeeioU. 

•¥ukö.Y.Fai*iö. 

FALA,etc.  V.  Fall*,  etc. 

Faläca,  a.  f.  falaca  ou  — eque,  rastnmwM 
de  supplice  chex  les  Maure* ;  bastonnade  seu 
la  plante  des  pieds ;  planche  sur  laquWIc  on  al 
tacbe  le  palienl. 

FalAcha ,  a.  f.  (I.  de  pro«.) "  giteau  de  dd 
laifnei. 
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cro,  f.  m.  langace:  Ji<coars  par 

V.  Phalange. 

s,  f.  m.  p/.  juifs  qui  qui  liabitcnt 
lafres  limitrophesduNil. 
,#.  m.  p/.  plis  des  cötej*  d'un  Jus- 
ilbala.  V.  Fol  ho. 

f.  tour  enbois  (de  tourneur).  (f.  de 
ie ,  farde.  —t,pl.  ( <.  d'artill.j  flas- 
• 

Ir,  v.  a.  ( /.  de  mar.)  —  um  eabo , 
ire  au  boul  d'uue  corde. 
V.  Falcato. 

.  m.  faucon  :  grand  oiscau  de  proie; 
»nno  piecc  d'arlillcrie.  —  barbüdo, 
barbudo.  —  tayarote,  hobcreau. 
faucon  lächele.  —  campe strc,  f«iu- 
trc,  le  plus  noble  et  lc  plus  coura- 
*. —  de  Times,  faucon  tunisien. 
'.  Fülquear. 
iA,a.  f.  (t.  d'hisl.  na/.)  falcaria, 

k9adj.  fait  cn  formt;  de  faux.  Car- 
irmo de  faux.  ( I.  de  bot.)  Falque  : 
ord  coinmc  une  faux.  Lua  — a.  On 
uoe  danf  son  croissant. 
a,j.  f.  ruse,  (our  d'adrcsse;  es- 

är,  v.  a.  (pop.)  tromper,  altiapor 

,  ruser ;  esoroquer. 

,  t.  f.  coup  de  faucon ,  ou  faueon- 

,  k,adj.  poursuivi  por  lc  faucon. 

L,  t.  f.  faucon ncrie  :  art  de  dreier 

do  proie;  Heu  oü  on  les  dressc,  oü 

let  faueons;  cbasse  au  faucon,  a 

iroie. 

ei,  «.  m.   faueonnier  :  celui    qui 

wigne  des  oiscaux  de  proie;  qui 

meon ,  ä  l'oiseau  do  proio.  —  mör, 

en  cbef. 

vt  t.  m.  faueonneau ,  piece  d'artil- 

iTA  ,i.f.X  t.  d'hist.  nat.)  falculata  : 
urnassier,  digitigrade,    planli- 

te.,  f.  f.  V.  Fralda  ot  Tonelete,  etc. 
no,  t.  m.  sorto  de  labouret  a  l'u- 
tyoea  lorsqn'ilsofDciciil. 
,  etc.  V.  Frdlda,  elc. 
etc.  \.Falleccr,  etc. 
:o,  9.  m.  (poet.)  vin  de  Falcrnc,  vin 

, «.  a.  (pop.)  faire  tratailler. 

,  f.  fOlurc;  breche  faile  ä  un  con- 

>aille  dans  les  nietaux.  [fig.)  Defuut, 

Ute.  — *,  pl.  dime  des  menus  fruit*. 

.  Sem  — ,  saus  faule. 

f  A,  adj.  pailleux.  p.  p.  du 

•.  n.  sc  ftiler.  Manquer  (au  jeu  du 

lillir;  ue  pas  reu&sir.  (/ig.)  Faire  un 

f.  Fallido. 
V.  JWfff, 
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Falija  ,  t.  f.  anciennc  arme  offensive. 

Falir  ,  elc.  V.  FaIHr,  elc. 

f  Falkia  ,t.  f.{  t.  de  bot.)  falkie :  plante  da 
cap  de  Konne-Espcrancc. 

Falla,  t.  f.  voii,  parolc;  langue,  langage; 
ölocuüon;  discours,  haranguo,  raisonnement. 
( ant.}  Paroles  d'une  chanson ,  d'un  air.— f , pl. 
V.  Falhas.  Esldrd  — ,  ctre  a  portee  dela  tok; 
fitre  en  pourparler.  Ettar  tem — ou  perder  a— , 
perdre  la  parolc,  6tre  sur  le  polrit  d'explrer. 
Fazer  uma  —  ao  poro ,  etc. ,  haranguer  le  pe*- 
ple,  etc.  Faser  tornar  a  —  ao  bucho  ou  ao 
corpo  a  alguem*  {fam.)  faire  rentrer  les  pa- 
roles dans  la  gorge  ä  qudqu'un. 

"  Falläcf.,  adj.  2  gen.  \.  Fall  dz. 

Fallacia  ,  s.  f.  tromperie ,  fourberie,  super- 
cberie;  Illusion,  vanite. 

f  Falläda  ,  t.  f.  chose  qui  donne  a  parier, 
qui  faitcclat. 

f  Fallaulira,  s.  f.  bavardc,  babillarde. 

Fallädo,  a  ,  p.  p.  de  Fallar.  adj.  ( ant.)  Qui 
parle.  Bern  ou  mal — ,  circonspect,  honnöte 
dans  ses  propos,  ou  lc  contra ire.  Caso  müi  —  y 
chose  dont  on  parle  beaueoup,  qui  fait  du 
bruit. 

Falladöh,  a,  t.  babillard,  grand  parleur, 
hablcur,  raisonneur. 

*  Fallamento,  t.  m.  V.  Falla. 

Falla.nte,  adj.  2  gen.  parlant,  qui  parle. 
Bern  — ,  qui  sail  bien  parier;  qui  parle  discre- 
tcmcnl,  sagement,  avec  esprit  et  jugement; 
circonspect,  honntUe  dans  6es  propos. 

f  Falläfv  ,  t.  m.  parier :  langagc ,  maniere  de 
parier;  accent ,  Jargon.  Um  —  e  dous  entendi- 
re$,  (fam.)  expression  qui  a  un  double  sens. 
So  Ihe  falta  o  — ,  il  ne  lui  raanque  que  la  pa- 
role,  en  parlant  d'un  portrait. 

Fallar,  «.  a.  parier  :  proferer,  arüculer  des 
mots.  Dire;  raronter.  —  a  verdadet  dire  la  re- 
rite.  —  uma  Lingua,  parier  une  langue.  A  —  a 
rerdade,ä  dire  vrai.  —obrasf  parier  par  ses 
(cuvrcs. 

Fallar  ,  «.  n.  parier :  prononcer,  proferer 
des  paroles ,  articuler  des  mots.  (de,  emy  tobte) 
— ,  discourir,  s'entretenir de;  roettre  la  conver- 
saiion  sur;  s'enoncer  en  uno  langue.  («)  — , 
haranguer;  adresscr  la  parole  a...  (com.)  —, 
eonverscr  avec.  (por  ou  a  fator  de)  — ,  prior 
pour  quelqu'un;  plaider  pour...  Parier  au 
caeur,  inspirer,  averlir.  Parier.  On  le  dit  des 
oiseaux  qui  imitent  la  voix  humaine.  —  a 
torto  e  a  direito,  parier  a  fort  et  a  travers. 
—  Deot  a  alguem ,  etre  inspirc  de  Dieu.  —  a 
alma,  parier  a  cojur  ouvert  —  4  mdö , 
( fam. )  couper  la  parole,  inlerrorapre.  —  no 
ar  ou  arriamente ,  de  cor,  parier  en  l'air, 
sans  fondement,  legeremcnt.  —  a  ponto,  par- 
ier ä  propos.  —  ao  gosto  ou  ao  paladar,  dire 
(Im  choses  agreablcs  et  flatteuses.  —  <w*«J«, 
parier  a  des  chiens  de  chasse,  les  aiiiuncr. — 
allo,  parier  haut,  (fkg.^  Dire  des  choses  dures. 

I  —  6cm ,  parier  polünent  ou  pureuient.  —  ctoro, 
dire  ouvertemeot  ee  qu'on  penne.  —  com  Deos, 
prior  Pieu,  -como  rfMi*o,  deriner  ou  MToir 
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»rabe.d'une  moniere  ininlcllinible.  — titln 
denlel.  V.  Dcitltl.  —  talre  11  ou  romtigo ,  par- 

Slout  icul.  —  maitJo ,  baixo  ou  denagar,  par- 
bai.  —  muri  oniro,  abaisscr  I*  roi«.  —  de 
•unuinlto ,  parier  loul  ho*.  —  por  algurm  ou 
pormdifai,  parier  i»>ur  und  ou  plusieurs  per- 
«onnrl,  en  lour  noni.  —pur  rfdrdi  uu  not  roi- 
lu  i'aljfutm ,  parier  mal  du  qurlqii'uii  en  ton 
ibtence.  —  por  fallar,  ralsonnrr  panloufle, 

Cirler  pour  parier,  Sans  rondcmenl.  saris  re- 
Biion.  —  ptla  nido,  parier  pur  eignes,  am 
le«  doigts.  —  petot  tot ontlat ,  parier.  Joser  Irop. 
—  jwlo  noni,  parier  du  »ei,  naslller.  —  por 
aiwui  ou  nertoi ,  parier  par  eignes.  —  por  ti- 


K'er  en  mallre.  Ürrr  oue  — ,  fournlr  miliare  a 
r,  faire  parier  lei  mondr.  Pur  dt  maia  r  — , 
c'esl  parier  en  vain.ee  sont  de*  ptrfttai  |><  r- 
dnet.  Eilur  /artimito.ein;  parlanl,  sc  du  J'un 
porlrail,d'ane(laiuc,eLc.  Fa;tr~ ■niniln- 
«wnfo,  ifig.)  faire  parier  un  uMMmt,  en 
jouer  parfaileroenl.  V/ja  liirnma  fallai  ou  rem 
lUtmfalla,'  prenei  garde  coimnriil  uu  a  <jui 
TOUSparlei:  Ptla  tcu  meduilt  — ,  o  l.i  m-aniiTv 
dontil  parle.  Tenho  que  —  com  V.  ».,  j'aial- 
fiire  a  <ous.  Ea  ja  Ihc  fallo.  Je  suis  a  vouä. 
Ter  o  dam  da  —  bim ,  avoir  le  (Jon  de  la  pa- 
»  da  eidadi,  *lc,  porler  la 
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rtiosp.  iToir  beialn  de...  —  ii  ttrtit 

vur.iü.  toirr  une  faule,  manqueri  ml 
I  ALLHio.i.  i,  ;p.  p.  de  Palliar,  idj.ü 
imwi,  Irrpasse.   Incomplel,  qoi  nunf 
quelquecbose,  denue,  itepoarru. 


«u-i'pliiins .  i 
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£  falllibilite  i 
lerreur;  potiibiiite  de  le  irompef,  * 
H»iu|uedesoiidii.-,  de  »Hilu'J..-.  ilri« 

KiLi.ioo ,  i ,  p,  p.  de  Vallir.  u>.  Fi 
,i  l.iil  l'.ininieroule.  V.  Quthridaa  Fr 

FALiiatiiTO ,  i.  m.  'tailliUi  " 

K.u.nn  ,  f.  a.  (anl.)  Iromper, 

K-imih,  r.  n.  (I.  da  Dia.; 
route;  loiKfaillile. 

Fau.itcl  ,  od>.  3  fft*.  failliblc 
irninper;  elpose  1   l'errear.  FauÜI  : 

.  Falqceado ,  i ,  p.  p.  de  Falfur«, 
KAlo.ru  Do».  V.  FalqutjadoT, 
FiLfltiKA».  zt.  a.  equarrir  :  re 

riTnIri'  >"iJ\  lr  bull  de  p*rt  rt  d'lul». 
F«tgi'SiAnft«,».ni.  charpeTiiitr  qiaa 
FALOfui».  V.  Falqutar. 
FalquCta  ,  a.  f.  tau!  d'une  t-i:, 

l'aulro(aubillard). 
PtuniriJ,».  /".  jpl.  (t  burl.  )ea 

Falsa  ,  •■  f.  ( I.  rfe  niu,)  diu« 

v.  MNif, 
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a  aUtt.  mm  pas  «Mwofd ,  eire  box  f  par- 

taftatMunaneat;  ebanler  faux. 

Auftn, i.a(L^  «tu.)  fausset :  not«  de 

Abjbjim  li  pohrine  ne  fomnit  plus  et  qu'on 

tireteU  UHe;  eelui  qui  le  fait. 

f  Falkteäe , «. ».  (t.  de  mut. )  chanler  en 

bittet. 
'Falma.V.  F«i#«iad*. 

Fauidädk,«.  /".  faussele  :  qualile  de  ce  qui 
eX  fan ;  duplicite ,  bypoerisie ;  mensonge. 

Falmficaqäö,  t.  f.  falsittcation :  aclion  de 
fcba1er;dioMfa1sifiee. 

Faluticado ,  a  ,  p.  p.  de  Falsificar. 

Fauuhcador ,  t.  t*.  falsiücaleur ;  qui  falsi- 
le;eenirefactear. 

FAumcÄk,  e.  «.  falsifler,  contrefaire,  adul- 
tanr.  Frelaler  les  boissons,  sophisliquer. 

FALSinco,  k,adj.  (p.  us.)  mensonger ;  faul. 

FAUisamo,  k,adj.  tup.  de  Falto.  Faussis- 
nae,  tres-faux.  V.  Refaltddo. 

Fälso,  «. t».  le  faui ;  homrae  faui ,  perflde. 
-«,  eaebe,  carite  pour  rcceler  quelque  ebosc. 

Fälso,  a  ,  adj.  faux  .*  contraire  au  vrai,  a  la 
itrile.a  la  realile,  etc.;  suppose,  allere,  con- 
to labonnefoi;  mal  fonde;  feint,  conlrefait, 
iaae;  trompeur,  double,  iralire,  dusiiuule; 
tii  dil  en  bien  ee  qu'il  ne  pense  pas.  —  ttste- 
mmho,  faox  temoignage.  Carta  — a,  carte 
<"ue  autre  couleur  que  celle  qui  est  atoul. 
Qerrer,  ficht  em  — ,  fenner  a  faux,  tourner 
U rief  uns  que  le  pene  enlre  dans  la  gache. 
Qmte—a,  fausse  cleC  Corda—a, corde  fausse, 
fü  oe  peut  jamais  s'aecorder  atec  une  autre. 
A— ,  faussement;  en  l'air,  sans  fondement. 
la  — ,  a  faux.  Potso  est  — ,  faux-pas.  —  como 
Mai,  trallre  comrae  Judas.  Juramento  — , 
hn  lermetit.  Jfotfe  — a,  fausse  monnaie.  P^w 
-,bax  poids,quin'est  pasjusle.  Porta— a, 
nasse  porte,  porte  secrete,  derobec.  Ärmat 
-^»,  armes  faustet :  armoiries  faites  contre 
ks  reglet  du  blason. 

'Falscaa.  V.  FaUidade,Aleivosia. 

Falta,  t.  A  faule,  manque,  defaul;  disette, 
kttia ;  (/tp.)  manquemenl  a  son  devoir,  ä  une 
ehligaüon,  de  faul.  —  de  taüde,  manque  de 
•eais.~  abefopaiteia,inel6gance.  —dehabito 
mtuto,  inbabilude.  —  de  limpisa,  uialpro- 
arete,  stiele,  —  deeal,  insipiditc.  —  de  proH- 
aatV,  improbite.  Commetter  uma  timilhante 
— , faire  une  faule  de  ce  genre.  Por  —  de, 
anqie  de,  faule  de;  a  defaut  de.  A*  —  d'ho- 
acat ,  au  defaut  de  gent  capables.  Cair  em  — , 
faire,  eommeUre  une  faule.  Faier  — ,  faire 
falle,  manquer,  parlant  d'une  ebosedont  on  a 
kttia;  ne  pat  se  trouver  dans  un  eudroil  ou 
ras  doli  etre.  Bttar,  ficar  em  —  com  alguem , 
K  aas  s'aequitler  d'une  chose  due  ou  promise 
•  qielqu'un.  Sem—,  sans  faule,  inmianquablc- 
HeawiiL  Aponiar  at  —  $ ,  marquer,  poinier  les 
samt  dans  od  chapitre ,  etc.  Diuimulimot  at 
-«•iaeuu,  passons  sur  let  defauls  des  autres. 

FiuÄDO,  A,p. |>.  de 

Faltar  .  e.  i».  nunquer  :  n'etre  pas ,  etre  de 

B»uu.  Dtfaillir,  manquer,  flnir.  (o)— ,  ne  paj 
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lenir,  oublier;  faire  faule,  (oaber  en  faule. 
Uanquer  a  q«e4qnJnn  dam  le  beaeta ,  ne  pat 
l'assisier.  Mourir.  —  4  verdade,  Iraair,  degui- 
ter  la  Yerite,  menlir.  Sem  —  «mm,  virfula, 
(fam.)  avec  les  poiols  sur  les  «',  exaclement. 
Poueo  fallou ,  il  s'en  est  fallu  peu.  Udo  falton 
muito  para  que...,  il  ne  s'en  est  presque  rien 
fallu  que...  Falta-lhe  muito,  il  s'en  faul  de  beau- 
eoup.  £  o  que  faltava,  il  ne  manquait  que  cela. . 

Faltar-se  (de)  v.  r.  (mm.)  manquer :  etre 
prive  de.  —  a  ti  metmo,  manquer  de  forcet 
pbysiques  ou  morales ,  nc  pouvoir  pas  s'en  ser- 
Tir.  Faltou-me  meu  pai ,  j'ai  perdu  mon  pere. 

FALTisi!iBA9a./>.  dim.  de  Falta.  Petile  faule, 
faule  legere. 

Falto,  a,  (de)  adj.  necessiteux,  indigent, 
pauvre,  depounru,  prir*  de,  qui  manque  de. 
befectueux  :  oü  il  manque  quelque  ebose. 
(auf.)  Non  eiecute,  non  rempli,  a  qui  on  a 
manque.  —dejuixo,  insense ,  fou  ;  qui  n'a  paa 
le  sens  commun.  Bstar—de,  manquer  de. 

Faltala.  V.  Falbaldi. 

Falöa  ,  $.  f.  felouque :  torle  de  barque  sur  le 
Tage. 

f  Falücho,  t.m.  •  felouque :  petit  bäumen! 
de  bat  bord ,  a  ? oiles  et  ä  rainet,  dant  la  Medi- 
terranee. 

FALütiRo,  a.  m.  marinier,  rameur,  etc.,  d'une 
felouque. 

FÄMA,f.f.renoramee,  bruit,  odeur;  renom . 
reputalion ,  celebrite ;  eclal  d'une  nalion .  gloire 
d'une  personne.  Renommee :  personnage  alle- 
gorique.  Adquirir  — ,  sc  faire  un  nom.  Dar—, 
mettre  en  reputalion,  en  Toguo,  accrcdiier. 
Btpalhar  — ,  publier,  dimlguer.  Correr  — , 
eourir,  se  repandro ,  parlant  d'un  bruit ,  d'une 
nouvelle.  Hörnern  de  böa—,  bomme  bien  faine, 
Mulher  de  md  — ,  femme  mal  famee.  Cöhra 
boa—e  deikhte  a  dormir ,  acquiers  bonne  re* 
nommee,  et  dort  la  graste  maünee. 

*Fa«aco,  a,  adj.  avare,  chiebe,  mesquin. 
Y.  Faminto. 

•Fkut.y.Fome. 

•  Fameliäios.  V.  Famuloe,  Familiaret. 
FAMtLico,  a,  adj.  famelique,  aflame. 
Famicerädo,  k*adj.  fameux,  renomme. 
Familia,  f.  f.  famille  :  toutes  les  personnea 

qui  tivenl  dans  une  maison  sous  un  mdme 
cbef.  Gens,  monde,  commun,  domestiquet 
d'une  maison;  commensaux.  — ,  toutes  let 
personnes  d'un  meme  sang ;  race ,  maiton. 
*  Ordre  religieux.  (f.  d'hut.  not.)  — ,  assenv- 
blage  de  genres  et  d'especet.  —  real,  famille 
royale :  le  roi,  la  reine,  leurs  enfanls ,  elc  A 
—  tagrada ,  la  sainle  famille.  Filko—t,  (f.  de 
prat.)  lils  de  famille  :  jeune  homme  qui  vit 
sous  l'autorite  de  ses  pere  et  mere.  Encher-$e, 
carregar-$e  de— ,  se  surebarger  do  famille, 
avoir  beaueoup  d'enfants. 
'Familiairia,  t.  f.\  personne  do  la  meme 

*  Familiairo  ,  f .  m.  I  famille ,  elc. 

Familiär,  adj.  2  gen.  domeslique,  dela  mai- 
son ,  de  la  famille,  qui  concerne  la  famille.  Fa- 
milier  :  devena  facile  par  l'usagei  f teile,  aise^ 
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frequent.  (fig.)  Intime ,  qui  a  de  ta  farailiarite. 
Esiilo-  ,  style  familier :  style  nalurel  et  aise , 
tel  quecelui  d'une  conversation  enlre  honnetes 
gens,  etc.  Btpirito ,  genio  — ,  esprit  familier  : 
sorte  de  genie,  d'ange  gardien  chei  les  anciens 
pbilosophes.  Cartat  —res,  lettres  familieres, 
ecriles  a  des  amis. 

Familiär,  #.  m,  domestique,  valetd'un  pre- 
lat.  Doraestique  couimun  dun  College , d'une 
communaule,  etc.  —da  juslica,  (inut.)  sorgen  t, 
sbire.  V.  Alcaid?.  —  do  santo  officio ,  familier, 
officier  de  l'inquisition ,  qui  arrete  les  aecuses. 
Faxer-se  — ,  se  familiariser. 

Familiaridade,  #.  f.  familiaritg,  privautc. 
Cartat  de  — ,  lettres  de  confraternite.  A  müita 
—  4  causa  de  menot  preco,  trop  do  farailiarite 
engend re  le  mepris. 

Familiaiüssimo,  a  ,  adj.  sup.  de  Familiär. 

Familiarizado,  a,  p.p.  de 

Paxiliarizar,  v.  a.  familiariser  :  rendre 
commun,  ordinaire,  familier;  rendre  familier 
avec,  aecoutumer  a...  Apprivoiser. 

Fahim  arizär-se  (com),  «.  r.  so  familiariser 
(avec  quelqu'un),  se  rendre  familier;  s  aecou- 
tumer a. 

Familiarmette,  od«,  familicrement :  d'une 
maniere  familiere. 

f  Familiatüra,  s.  f.  'emploi,  titre  de  fami- 
lier du  Saint-Officc. 

•  Familio.  V.  Famulo,  Familiär. 
Famimto,  a,  adj.  famelique,  affame;  avide, 

desireux. 

FAMösAMfiNTB ,  adv.  fameusement ,  cxcellcm- 
ment :  d'une  maniere  distinguee,  avcceclat. 

Famosissimo,  a  ,  adj.  sup.  de 

Famöso,  a  ,  adj.  fameux,  renorame,  eclebre, 
illustre.  Beau,  parfait,  achev6.  Pistingue  par 
ses  qualites,  par  ses  talents.  Fazer-se  —na 
guerra,  avoir  un  grand  nom  dans  la  guerre. 

Famclädo,  #.  m.  service  domcslique ;  suite 
de  domesliques.  it.  p.  p.  de 

Familak,  v.  a.  servir  comnie  domestique. 
(fig.)  Aider,  secouder,  pröler  son  ministcre. 

*  Famllar,  a4j.  2  gen.  de  domestique. 
Famuleüto.  V.  Faminto. 

Famclo,  f.  m.  eludiant  qui  sertdc  domesti- 
que dans  un  College;  domestique  d'un  pre- 
lat,elc.  I 

Faxädo,  a,  p.  p.  de  Fanar.  adj.  (ant.)  Cir- 
concis ;  ecourle;  (flg.)  pauvre,  miserable. 

•Fajiadüra.  V.  Circumcisdo. 

FanAl,  s.  m.  fanal,  pliare  :  grosse  lantcrnc 
de  vaisseau;  {fig.)  cc  qui  eclaire. 

Fanaö,  s.  m.  sorte  de  monnaio  et  de  poids 
dans  Finde  portugaise. 

Faxar,  v.  a.  circoncire.  ficourter  unc  robe. 
it.  V.  Agorenlar. 

Faxätico,a  ,  adj.  fanalique:  zelc,  passioniid 
Jusqn'a  la  fureur  pour  la  religion,  pour  uji 
parti,  une  opinion;  fou  par  religion,  et«.;  fou, 
extravagant,  alienc  d'cspril,  qui  a  des  visions, 
des  apparilions;  furieux  qui  sccroilinspirc. 

Fanatismo,«.  m.  fanaiisuie:  erreur,  illusion 

passion  du  fanalique;  wie  outr<> en  maticre  de 
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retigwn ;  attachement  aveugle  et  opinialreä 
parti,  a  une  opinion. 

Fasatizado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Faü atizar,  v.  o.  fanatiser :  rendre  fanauqoe, 

Fancarja,  s.  f.  V.  Fanqueria.  Obrade—, 
ouvrage  grossier,  mal  fait,  mal  *oigne,ouvrifs 
de  pacolille. 

Fanotäü.  V.  Fanchono. 

Fanciiöna,  «.  f.  libertinc;  tribade,  fenuae 
qui  abuse  d'une  aulre  femme. 

FANcnoNicE,  *.  f.  Ott  j   pederastie  :  amow 

Fanchomsmo  ,  *.  m.  i  honleux  et  crimiBei 
enlre  des  homraes  ou  pour  de  jeunes  garesBS. 
Tribaderie,  le  meine  vice  enlre  des  feraines. 

Fancuöno,  «.  m.  pederaste  :  adonne  a  la  Pä- 
derastie. 

f  Fandäsgo,  s.m.  fandango :  air  et  daass 
espaguole  et  portugaise  Ires-gais. 

t  Fandangueiro  ,  s.  m.  (pop.)  qui  airaea 
danser  le  fandango.  Qui  court  les  festins  et  lei 
RHes. 

Famkca  ,  #.  f.  especc  de  petit  poisson  de  li 
mer  de  Galiee  et  du  Portugal. 

Fan eco.  V.  Fanddo. 

Fanäga.  V.  Fanga. 

Fanfarräö,«.  m.  fanfaron  :  rodoraont,  gts- 
con ,  faax  brave ;  hominc  qui  se  vante  saus 
cesse. 

Fanfarraria.  V.  Fanfarrice. 

Fankarria  ou        \   tanterie,  vaine  otlei- 

Fankarrice,*.  f.  )  lation  ,  fanfaronnade, 
piane;  fanfaronnerie,  habitude  de  faire  dei 
fanfaronnades. 

Famfdrria.  V.  Fanfarrice. 

FAxga  ,  f.  f.  fanegue  :  mesure  portugaiM 
pour  lesgrains  ou  lesel,el  cc  quelle  contieit: 
(fuatre  boisseaux,  et  pour  le  charbon  detem 
huil.  — de  terra,  terra  in  qui  peut  elre  e»f 
mence  avec  une  fanegue  de  grain.  — *,  si 
(vieux)  magasin,  cellier  oü  Ton  vendaitki 
grains. 

f  Faügatesa  ,  #.  f.  (t.  du  Bris.)  instroneal 
dont  se  Servern  les  Indiens  du  Marankio  ptv 
tailler  la  plcrre. 

Fangi'na.  V.  Fachina. 

Fanhonfio.  V.  Fanchono. 

FAxnöso,  a,  adj.  nasillard ,  qai  parle  da  aet 

Fanjco  ,  f.  m.  (pop.)  petit  gain.  Y.  Migeike. 

Famqu£iro,  a,  adj.  qui  gagne  pea,  qai  st 
con tente  d'un  petit  gain. 

Fano  ,  s.  m.  fanum  .-  petit  temple  en  rlMi- 
neur  d'un  homme  deifle'. 

Fanqueria,  s.  f  toilerie,  lingerie;  commefN 
de  linge  et  de  toiles  de  coton.  Rue  des 
chands  de  nouveautes. 

Faxqpeiro.  «.  m.  marcband  toilier, 
chand  linger.  —a,  s.  f.  femme  du  marekaoi 
toilier;  lingere. 

Fantasi'a  ou  Poantasi'a  ,  s.  f.  fanlaisle,  imt* 
giiialiou  :  faculld  imaginative;  capricc,  bou- 
tade,  bizarreiic.  'Orgueil.  presouiplion.  Pia*, 
faste,  oslcutaliuu.  l'cnsoc,  Hctiou  ingenfeusc, 
saillio  d'imaginalion.  Verve,  fnlhüUBitiaH. 
chateur  dinwginaiion, 
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►0,A,p.  p.  Je 

i9  v.  a.  imaginer,  inventer,  faire 
ie  d'idee  ;  feindre.  v.  n.  Se  donncr 
e  de  fantaisie;  chantcr,  jouer  de 
iTtnt  plulöi  son  imagination  que 
l'art;  preluder. 

0,  a  ,  «4/.  fanlasquc ,  capricieui ; 
t  des  fantaisics.  V.  Prtsumido, 

,  g.  a».  fantome,  spectre,  vision. 
t  «Uns  l'espril.  — ,  chimere ,  vaine 

i&gorJa,  #.  m.  fantasmagoric :  art 

•nitre  de«  specires  par  le  moyen 

o  d'optique. 

ambnte  ,  ad«,  d'une  maniere  fan- 

tasliquement. 

of  a,  adj.  fantastique,  cbinierique, 

qai  n'a  que  l'apparence,  sans  rea- 

— ,  presomplueux,  arrogant,  vaiu. 
ofccs , «.  f.  fantasquerie ,  caractcre 
p.  ut.)  it.  Caractere  fantastique, 
»xtravagant. 

etc.  V.  Fantasia ,  etc. 
y.  2  gen.  propre  a  un  baras ,  de 
de  race  (cheval ,  etc.). 
:lc.V.  Faca,  etc. 
,  #.  m.  etui  a  couteaux ,  cou  teuere. 

t.  f.  dim.  de  Faca.  Petit  couteau. 
Weiler  a  — ,  (Awi.)  plaisanier,  dire 
iqvantes  conlre  quelqu'un. 
i.  m.  balayeur  de  l'cglise  patriar- 
anne. 

m.  faquir  ou  fakir :  religicux  ma- 
nnt; dervis. 
,  #.  f.  (I.  d'Atie)  poids  de  18  li- 

t  o«  I   babioles ,  choses  de 

iCKM,  f.  f.  i  tres-peu  do  valeur; 
■weises  gen«,  troupede  farecurs 

m  —acta,  *.  f.  (t.  de  protin.) 
s. 

s.m.  cmroye,  messager,  commis- 
Dlerprete;  heraut.  Personne  a  la 
Taire ,  qui  la  condoit.         - 
f.  farce;  coinedie  bouffon*;  (fig.) 
n  plaisante,  bouflbnne. 
ou  —  sakga  ,  * .  f.  farsange :  mesure 
Mi  Peree.  V.  Parasanga. 
,  $.  f.  farceuse ;  bouflbnne 
ou  Farcista  ,  t.  2  gen.  farceur  : 
feit  des  farce s ;  bouffon. 
aoo,  a,  p.p.  de 

ist,  9.  a.  representcr  en  farce,  en 
Maines  pieces  de  theatre  nommees 
•.  Farcer,  faire,  jouer  des  farce«. 
xmr. 

V.FmrfanU. 
f.  *babit  d'uniformc.  —  de  criado 

VfW. 

,  i,  p.  p .  de  Fardar.  adj.  En  babit 


Fardäcem , «.  f.  (ant.)  'equlpage,  Provision 
de  voyage.  V.  Bagagern. 

Fardametto  , $.  m.  habillcroent  de  la  troupe. 

F Ann är  ,  v.  a.  habiller  la  troupe;  donner  une 
livree  a  ses  domestiques. 

Fardkl,  *.  m.  havresac,  besace ,  bissac.  Pa- 
quet  de  hardes  et  de  provisiom  pour  le  voyage. 

Fardelagem.  V.  Fardagem. 

f  Fardeta  , «.  f.  dim.  de  Fmrda.  JaqueUa  dt 
Soldat. 

Fardete,  a.  m.  dim.  de  Fardo. 

Fardisba,  «.  f.  dim.  de  Fardo. 

Fardinho,  t.  m.  dim.  de  Fardo:  plus  pelit 
que  Fardete. 

Fardo,  t.  m.  ballot  :  gros  paquet  de  mar« 
chandises,  do  hardes,  etc.  Fardeau. 

Farejar,  t>.  a.  flairer:  sentir  par  I'odorat; 
(/ig.)  pressen lir,  prevoir;  suivre  la  pisle.  II  est 
quelquefois  neu  Ire. 

t  Fareläceo,  a,  adj.  qui  üent  du  son,  qui 
ressemble  au  son. 

Farei.agem,  i.  f.  quantite  de  son. 

Farelbnto,  a  ,  adj.  plein  de  son. 

f  Farelhäö  o«  —  iLnÄö,  t.  m.  (t.de  mar.) 
tlot  ou  rocher  escarpe  dans  la  mer;  point« 
escarpee. 

Farelo  ,  s.  m.  son :  peau ,  partie  grossicre  du 
ble,clc. 

Farelörio,  «.  f.  (I.  burl.)  babiole,  nlai- 
serie. 

Fa retrar,  etc.  V.  Setear. 

FarfAlha  ou         I  •tapage,  bniit,  hable- 

Farfaluada,  #.  f.  I        rie,  forfanlcrie. 

FarfalhadöR,  «.  m.  celui  qui  fait  du  tinla- 
marre. 

FarfaluäO,  #.  m.  V.  Farfalhador.  Uableur 
enjouc. 

FarfaldIr,  v.  n.  faire  du  bniit,  du  tinU- 
marre;  hablcr,  parier  legercraent,  sans  re- 
flexion. 

FAiiFALnARiAs,  f.  f.  pl.  faribolcs  :  eboses 
frivoles  et  vaincs;  propos  ineplcs  et  fantas- 
ques. 

Farfälhas.  V.  Apdras. 

f  FarfAses,  *.  m.  pl.  cavallers  chretiensau 
Service  (Tun  prince  niahomelan. 

Fakvaste,  t.  m.  fanfaron,  rodomont. 

f  FaiifamtojiAda  ,  f.  f.  fanfaronnade,  rodo- 
montade. 

Farfara,  FArfaro  ou  Farfoci«.  V.  Taair 
Idgem. 

Farinaceo,  a,  adj.  farinaeei  redueübl«  an 
farine ;  de  la  nature  de  la  farioe. 

fFARiNELLA,  s.  f.  flanelle:  etoffe  de  lain» 
legere. 

FARiNUA ,  s.  f.  farine :  grain  reduit  en  poudr« 
qui  sert  a  faire  du  pain.  —  de  pdot  lapioca, 
cassave.  Ado  faxer  boa—com alguem,  ne  vivre 
pas  bien ,  n'etrc  pas  d'aecord  avec  quelqu'un. 

Farimbeiro,  t.  m.  marcband  de  farine. 

Fariniiento,  a  ,  adj.  farineux;  de  la  nature 
de  la  farine. 

t  FarinhOso,  ktmy.(t.  detot.)  V.  F§r(* 
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Fariscar.  V .  Farejar. 

FARMACU,elc.  i    v  •™,r»"»ew. 

■{■  Farmemto,  5.  m.  espcce  de  raisin. 

Far*el.  V.Fardtl. 

Farüesim,  etc.  V.  Freuest  t  etc. 

Färo,  s.  m.  flair :  odorat  subtil  des  aniraaux, 
du  cbien.  (Hg.)  Indices,  lueurs.  Emanation» 
odoriferanles  d'un  aniraal.  (flg.)  "Odeur.  it.  V. 
Farol.  Ter  bom  — ,  avoir  l'odorat  subtil ,  le  nez 
fin  :  se  dit  des  cbiens  Ir  pelo  — ,  seniir  par  l'o- 
«Jorat,  flairer.  V.  Cheiro.  Ir  ao  —  do$  oulrot , 
suivre  les  autres  a  la  piste;  marchersurleurs 
traces.  Dar  com  o—  a  alguem ,  decouvrir  les 
intentions,  les  projets  de  quelqu'un;  les  even- 
ter. 

f  Färo  , «.  m.  (t.  de  giog.)  Faro :  Tille  et  evft- 
che  de  l'Algarve ,  en  Portugal ;  tle  dans  la  Bai- 
tique. 

Farol  ou  Pharol,  s.  m.  fanal  :  grosse  lan- 
terne  au  mal,  ä  la  poupe  d'un  vaisseau.  Pbare  : 
grand  fanal  place  sur  une  tour  au  bord  de  la 
mer  pour  eclairer  les  vaisseaux ;  cette  tour. 
(  flg.)  Fanal ,  ce  qui  eclaire. 

f  Faroleiro,  s.  m.  celui  qui  allume  un 
pbare,  qui  en  asoin. 

Fäkpa,#.  f.  *  bout,  pointe  d'elendard,  etc. 
Pointe  de  dard,  croc  ;  crocbet  d'une  fleche, 
«Tun  hamecon.  *  Accroc ,  dechirure. 

Farpädo,  a  ,  p.  p.  de  Farpar.  adj.  Decoupe 
en  pointes ;  crochu.  Lingua  — a,  (/kg.)  langue  de 
vipere,  raauvaise  langue. 

Farpäö ,  t.  m.  aug.  de  Farpa.  Harpon,  grap- 
pin,  croc;  dard. 

f  Farpaktü,  adj.  2  gen.  dechirant,  qui  dila- 
cere.  p.  a.  de 

Farpar,  v.  o.  decouper  en  pointes;  courber 
en  forme  de  crocbet.  Dechirer,  dilacerer.  —  as 
«€*/«,  dechirer  les  voiles.  —  ovetlido,  faire  un 
accroc.  v.  n.  Se  dechirer. 

Fa  rpeädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Farplar,  v.  a.  darder,  blesser,  percer  d'un 
,  coup  de  fleche ,  de  lance  ou  de  harpon;  harpon- 
ner. 

FarrI.  V.  Ferra. 

Farrägem,«.  f.  *falras:  assemblage,  nie- 
lange conius. 

Farrageal.  V.  Ferragial. 

Ferragöulo.  V.  Ferragouto. 

Farrapäö,  $.  m.  et  adj.  couvert  de  baillons, 
deguenille ,  grigou. 

Farraparia,  #.  f.  •  us  de  baillons,  de  gue- 
nilles. 

Farräpo,*.  m.  'guenille,  haillon  chtflbn, 
drille. 


V.  Ferro.. 


Farrkcodlo.  i 

Farretal.      ) 

Farreh.  V.  Farrdgem. 

Farricöco  ou  —cinco  ,  i.  in.  ( /.  burl.)  cro- 
quemort.  Domino  de  penitent  dans  les  proecs- 
sions  de  careme  cn  Portugal. 

Fiaao,  t.  m.  *orgc  mondc,  potlou  dorge 


Farroma  ,  t.  f.  (f.  burl.)  gasconnade,  fanta- 
ronnade. 

Farroipjlba,  «.  2  gen.  argoulet,  grigou, 
deguenille. 

Farroipisbo,  t.  m.  dim.  de 

Farröupo,«.  m.  cochon  qui  ne  depasse  pas 
un  an. 

Farrimplo,  t.  m.  V.  Farrutea. 

Farrüsca  ,t.  f.{  t.  pop.)  epee  vteille  et  rouil— ». 
lee,  rapiere. 

Farsola  ,  $.m.  ( l.  pop.)  farceur ;  fanfaron. 

Fartadella,  #.  f.  V.  ßarrigdda.  '  Rassaste» ^ 
ment,  satiete.  Tomar  uma  — ,  se  gorger  A^ 
nourriture;  (/ig.  fam.)se  rassasier. 

Fartädo  ,  a  ( V.  Farto ) ,  p.  p.  de  Farlar. 

Fartalejo,  «.  m.  V.  Potent*. 

Fartär  (de),  v.  a.  rassasier,  soüler,  gorger 
de  nourriture;  satis faire  ainplement  un  besoia 
queiconque.  Degoüler,  ennuyer.  A  —  f  a  n'ea 
pouvoir  plus.  —  #e,  v.  r.  se  rassasier,  etc.  S'eo 
donner  ä  cosur  joie. 

f  Fartävel,  adj.  2  gen.  qui  peat  eure  tu- 
sasie. 

Fartavelbaco,«. m.  (t.pop.)  fort  graodet 
insipide ,  en  parlanl  de  certains  fruits. 

•  FiRTE,adv.  V.  Attas. 

Fartb  ou  ~-tem  ,  t.  m.  petit  gaieau  fait  avec 
des  amandes  et  des  dpiceries. 

Färto  ,  p.  p.  irr.  de  Fartar.  adj»  (de)  Ratsa- 
sie;  ennuye,  degoüle  de.  Süffisant,  abondaot, 
fertile.  ISdo  perde  o  anno  por  — ,  FabondaDM 
ne  nuit  pas. 

Fartüm  ,  t.  m.  faguenas :  odenr  fade  ei  mau* 
taise  d^un  corps  corrompu,  malsain. 

Fartura  ,  #.  f.'  rassasiement,  satiete.  Aboa* 
dance. 

Fascäl,  t.  m.  monceau,  tas  de  ble  qui  n'eit 
pas  ballu,  de  gerbes;  dizeau. 

Fasces,  t.f.  pt.  'faisceaui:  verges,  baguettes 
liees  ensemble,  avec  une  Lache  au  milieu.  Oa 
les  portait  devant  les  consuls ,  les  dicUteon, 
etc. 

f  Fascicülädo,  k,adj.  (t.de  bot,)  fasciculef 
en  faisceau. 

f  Fa'scjcilo  ji.m.(t.de  bot.)  faisceau :  rea- 
nion  dPfleurs,  de  feuillcs  rapproebees  ea 
long;  fascicule,  pelil  faisceau,  poignee cPher- 
bes,  etc. 

Fasci.^acäö,  t.  f.  fascination:  charme  qui 
fascine  les  yeux,  empeche  de  voir  ce  qui  estU 
verite;  prestige,  Iroraperie. 

F asci na do,  kyp.p.  de  Faecinar. 

Fascinadör,  a,s.  celui  qui  fascine. 

Fasuxänte,  adj.  2  gen.  fascinant,  qui  faf- 
cine;  cnchanleur,  eblouissant.  p.  a.  de 

Fascixar  ,  r.  a.  fasciner  :  ensorceler  par  uae 
sorte  de  charme,  d'eclat  qui  empeche  de  toif 
la  verite,  la  realite;  (fig.)  charmer, eblouir par 
un  faux  eclat,  une  belle  apparence;  tentir, 
troraper. 

f  Fascioi.a ,  *.  f.  (t.  d'hitt.  nat.)  douve  :•  %er 
aplali ,  ovipare ,  inlcstinai ,  fa>ciole.  —  kepalka 
dos  gadfts,  douve  du  foie. 

f  AsqtU  i  f.  f*  tatte  .•  netit  «U  ctroil  ti  ropf. 
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dolomo  ,#.«•.(  t.  d'hiti.  nat.)  fasco- 

raadrupede  de  la  NouveUe-HolIande, 

.  de  la  marmolle  et  du  sarigue. 

k.  V.  AU. 

iö«ame.ite,  od«,  fastidieusement,  avec 

•  c onlre-cceur.  (/tyOEnnuyeusement, 

ai. 

tosissmo,  a,  «tf.  *up.  de 

löse,  a,  «</.  faslidieux,  degoütanl. 

ix,  importun,  faligant. 

rto,  a,  o4/.  degoüte,  ennuye,  a  qui 

igne ;  faslidieux. 

10,*.  m.  (p.  iw.)  falte  d'une  maison, 

d'nne  pyramide,  etc.;  (fig.)  comble 

in,  etc. 

,  t.  m.  degoüt,  raanque  d'appetit;  (fig.) 

er  ou  estar  com — ,  man  quer  d'appetit. 

80.  V.  FoMlidioto. 

,  t.  m.  orgueil,  hauteur,  presomption. 

o. 

A,  adj.  heureux,  prospere. 
.,  t.tn.  pl.  fasles .-  livre  du  calcndrier: 

fails  memorables;  registres  hislori- 
s  Romains) ;  l'bistoire.  —  consulares, 
nsulaires,  lables  chronologiques  des 
le  Rorae. 
amexte,   adv.   fastucusement,   avec 

4>y  a,  adj.  fastueux,  hautain. 

i ,  f .  f.  •  ehabot :  espece  de  rauge ,  gros 

le  riviere.  V.  Täinha. 

iZ,  a.  m.  (t.  pop.)  gros  morceau. 

dico,  a  ,  adj.  (inus.)  qui  depend  de  la 

c,  #.  f.  aclion  de  rem u er  ses  hardes. 
.AKou—iki\yv.  a.(p.  us.)  remucrses 

;a.  V.  Fatäxa. 

,  adj.  2  gen.  fatal .-  qui  porie  avec  soi 
nee  incvilable;  marque  par  la  desti- 
«te,  dcsastreux,  sinislre ;  malbeureux. 
dade,  *.  f.  falalile  .-  prelendue  dcsli- 
ilable  et  raalheurcuse ;  hasard  mal- 
disgrace,  malheur,  infortunc. 
wo ,  *.  m.  fatalisme :  doctrine  du  fata- 
uence  du  destin. 

sta,  x.  m.  falalistc .-  qui  altribue  tout 
i,a  la  fatalile.  * 

■ente,  adv.  fatalement,  par  falalile; 
lalheur  extraordinairc. 
10.  V.  Fatalista. 
JA.  \.  Fata$a. 
a,  s.  f.  (t.  burl.)  prouesse  avec  bra- 

sim.  V.  Emphyteusis. 

a  Ott  — teixa,  *.  f.  "  grappin. 

f.  /.  tranche  (de  pain ,  etc.).  —  de  päo 

4eigat  beurree.  —  torrada,  tarline. 

i,  elc.  V.  Esfatiar,  elc. 

Camekte,  adv.  falidiquement,  d'une 

fatidique. 

CO,  a,  adj.  fatidique  :  qui  declare  la 

!■  destin,  qui  aimouce,  qui  prophetisc. 

u  Y.  Fadigt». 

potT.-ra. 


Faticädo,  A,p.  p.  de 

Fatigär  ,«.  a.  fatiguer,  lasser,  liarceler,  ha- 
rasser,  ennuyer  (prop.  et  fig.).  t\  n.  (p.  us,) 
V.  Afadigdr-se. 

Fatiloqdekte,  adj.  2  gen.  (poil.)  qui  predit 
l'avenir. 

f  Fatimites  Ott  — thimites,  s.  ro.  pl.  falLi- 
miles.-  princes  mahomelans,  descendants  d'AIi 
et  de  Fatbime,  gendre  et  fille  de  Mahomet. 

Fatikho  ,  s.  m.  dim.  de  Fato. 

Fatiota,  *.  f.  (pop.)  hardes,  nippes.  tf.  V. 
Emphyteusis. 

Fativel.  V.  Factivel. 

Fato,  f.  m. "  hardes,  nippes.  (vieux)  Trou- 
peau  de  chevres.  (fig.)  Meuble. 

Fatuamente,  adv.  sotlement;  follemenU 

Fatuidäde,  s.  f.  stupidite,  fatuite,  defaut 
d'intelligence.  Sollise,  impertinence ,  fatuite. 

Fätuo,  a,  adj.  stupide,  sol,  imbecile,  fat. 
Lume—i  flammerole,  ardent,  feu  tollet. 

Fatcosamekte.  V.  Faluamente. 

Falba.  V.  Faisca. 

f  Fäuce  ,s.f.—  da  corola ,  (f.  de  bot.)  gueule 
de  la  coroile. 

f  Fäuces,  #.  f.  pl.  'gosier. 

Faülha,  s.f.  La ga teile,  niaiserie.  —s,pl. 
sornetles. 

Faülhekto.  V.  Futil. 

fFACNAEs,  s.f.pl.  Faunales :  fetes  de  Faune. 

Facno,  s.  m.  Faune :  dieu  champeire  des  La 
Uns. 

Faustissi ho  ,  a  ,  adj.  sup.  de 

Fausto,  a,  adj.  beureux,  fortune,  joyeux, 
prospere. 

Fausto,*. m.  faste,  pompe,  vaine  osten- 
talion. 

Faüstoso,  a  ,  adj.  fastueux  :  plcin  de  faste. 

-f FActa,  s.f.  (Dar  quinze  e — ),avantage  au 
jeu  de  paume.  (fig.)  Anticiper  sur  quelqu'un, 
le  devancer  dans  quelque  chose. 

Factor,  a,  *.  fauteur :  qui  favorise  un  pari», 
une  opinion;  complice. 

FxtTOniA ,  *.  f.  aclion  de  favoriser,  de  fo- 
menler  un  parli ,  elc. 

Factorjzar  (p.  us.).  V.  Apadrinhar,  Favo- 
recer. 

FactrIz,  *.  f.  fautrice. 

Fava  ,  *.  f.  ( /.  de  bot.)  feve  :  legume  long  et 
plat,graine  dans  les  gousses.  — de  JHaldca, 
feve  de  malac;  poivre  ou  pomme  d'acajou  ; 
anacarde  antarclique  ou  occidenlale.  —  de 
lagöa,  gourgane  :  petite  feve  de  marais.  — de 
santo  Ignacio,  feve  de  saint  Ignace.  Vd  ou  vai 
d— ,  allez  vous promener.  —s,pl.  fdves,  pour 
voter  dans  une  eleclion.  (fig.)  Voix.  — *,  con- 
tadas,  il  faut  manger  peu  de  feves,  purcu 
qu'elles  sont  indigestes.  Säo  — *  contadas, 
sans  plus  ni  moins; cestune  chose  claire,  ma- 
nifeste ,  certaine. 

Fa val  ,  *.  m.  champ  seme  de  feves. 

f  Faveira,  s.f.  feve  .-  plante  leguraineust 
qui  produit  les  feves. 

Favetaoi*        j  dim  de  F        Feveroie. 
Favimia,  *.  f,   » 
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FAVfifBO,  t.  m.  dim.  de 

FÄvo,  s.  m.  rayon ,  gateau  do  roiel.  *  Gellale 
hexagonc  oü  lcs  abeilles  Tont  leur  raiel.  —  da 
seda,  qualile  du  fii  de  soie. 

Favümo,  s.m.  zepbyr.vent  de  l'occident 
eqtiinoxial,  d'ouest,  tres-doux. 

Favör,  s.  m.  '  faveur,  secours,  protection, 
appui,aide,  assistance ;  grace ,  bienfait,  Ser- 
vice ,  Obligation ,  bons  Offices ;  marqne  d'amour 
qu'uno  femine  donne  a  un  homme,  ou  petit 
presenl  quelle  lui  fail;  plaisir.  A  — de,  en 
faveur  de...  Com  —  da  noite ,  da  escuridade , 
etc. ,  ä  la  faveur  do  Ia  nuit,  des  tenebres,  etc. 
Faca-me  V.  M.  o—  de,  faites-moi  le  plaisir, 
ayez  la  bonte  de.  Ter  alguemateu  — ,  avoir 
quelqu'un  pour  soi,  de  son  cdte.  On  dit  aussi 
dans  le  familier  .-avoir  quelqu'un  dans  sa  man- 
che. Por  — ,  de  grdee.  Favorit,  pl.  "amilies. 

*  Favc.räüo.  V.  Favoreeido. 

*  Favoiux^a.  V.  Favor,  Merci. 
Favor4vel}  adj.  2  gen.  favorable,  propice, 

avantageux. 

Favoka  vtLMtME,  adv.  favorablement,avan- 
tapeusemenl. 

Favorecedor,  a,  s.  celui  qui  favorise,qui 
protege,  proteetcur.  Fauteur. 

Favorecer  ,  v.  a.  favoriser,  aider,  proteger, 
appujer,  porter  secours,  assister. Obliger,  ser- 
vir,  rendre  Service,  bien  faire.  — ,  appuyer  an 
Etablissement,  une  opinion. Flauer. peindre  en 
beau.  Dissimulcr,  cacber  les  defauts  d'ane 
chosc  ou  personne  qu'on  veat  favoriser. 

Fayorecer-se,  r.  r.  s'aider.  —  cum  ou  de 
alguem,  se  servir  de  la  faveur  de  quelqu'un 
pour  se  lirer  d'un  mauvais  pas. 

Fa  vorecido,  A,p.p.  de  Fatorecer.aaj.  Favo- 
rise.  Retrato  — ,  porlrait  Hatte.  —  pela  artilhe- 
ria,  pela  noite,  a  la  faveur  du  canon,de  la  nuit. 

*  Favoreza.  V.  Favor,  Merci. 

Favorit a  ,  s.  f.  favorite,  preferee.  V.  Favo- 
rilo.  On  le  dit  a  certains  jeux  de  cartes  d'une 
couleur  qui  a  la  preference  sur  les  aulres  :  au 
jeu  dhouibre,  c'est  le  cceur. 

Favorito,  a,  adj.  favori,  prefere  :  qui  plait 
plus  que  loute  autre  chose  du  meme  genre. 
.*.  m.  — ,  qui  lient  le  premier  rang  dans  les  fa- 
\eurs,  les  bonnes  grdees  de... 

Favori7är.  V.  Favorecer. 

Fäxa,  s.  f.  bände:  lien  large  et  plat  pour 
bander;  ceinture,  sorte  d'orncraent;  bandeaa. 
(fig.  Bande  ou  linge  divisant  une  surface ;  zone 
du  globe  Celeste  ou  terreslre,  etc.  (f.  de  blas.) 
Fasce :  piece  de  l'ecu  <[ui  le  coupe  horizontale- 
menl  par  le  milieu.  —  da  cornija,  (t.  dar  eh. ) 
plate-bande.  —  do  canhäo,  moulure  en  plate- 
bande  dun  ranon.  —  s ,  pl.  langes ,  maillot  que 
le  pape  envoie  aux  premiers-nes  des  rois  ca- 
tlioliijues. 

Faxado ,  a  ,  adj.  ( /.  de  blat.)  fasce.  Od  le  dil 
de  l'ecu  Charge  de  fasces  egales ,  de  deuxemaux 
alternes.  p.p.  de 

Faxar,  v.  a.  bander:  lier,  serrer  avec  une 
bände.  —  ajcrtancai,  emmaillotter  les  enfant*, 
les  mettre  an  maillot. 


f  Faxbädo,  a,  adj.  (f.  d'artk.)  qui  a 
bandes. 

f  FAxtQrE,  t.  m.  (f.  (PA sie)  maftttrat 
nel  au  Japon. 

FAXi«A,     I      y    Faeh 

Faxo ,      f 

Fata  ,  etc.  V.  Faia,  etc. 

*  Faynga.  V.  Fanga. 

*  Fazedöiro  ou  — oüro  ,  A ,  adj.  taisible,  Ch 
eile ;  qui  peut  ou  qui  doit  elre  fait. 

Fazedör  ,  a  ,  t.  auteur ;  faiseur.  («i#u»)  Fas- 
teur :  agent,  admlnistrateur. 

*  Fa7.edu ra  ,  t.  f.  ce  qu'on  faft  d'une  fois. 
Fazekda,  t.  f.  'cbamp,  domaine,  terre, 

fonds,  heritage.  Biens,  richesses,  fortune.Hr 
bitalion ,  etablissement  aux  colonies.  afarehaa- 
dises,  elofles,  etc.  Besogne,  travaux,  oett- 
pations  domestlques.  (vieux)  Action,  conflH, 
aflaire,  combat,  fait  d'armes ,  etc.  CavaUein 
de  grande  — ,  (id.)  rhevalier  tres-couragetx, 
tres-raillanl.  Cavalleiro  de  näo  grande— ,{üi) 
Chevalier  peu  courageux.  Enlrar  na  — ,  eatftr 
dans  le  conflit ,  combattre.  A  —  real ,  les  naaa- 
ces,letresor  public,  le  flsc  Jf mt*fro aa  — , 
rainistre  des  finances.  O  eontelho  da  — ,  coar 
souveraine  des  finances  en  Portugal.  Bo*- 
depretsa  se  rende,  marcuandise  qui  platt  all  A 
demi  vendue. 

Fazendeiro,  a  ,  adj.  qui  travaille  pourigfat* 
dir  son  bien ;  menager ;  homme  industrieox. 

Faze*deiro,«.  m.  fermier,  metayer,  calti- 
vateur. 

FAZR.tDf xha  ,  t.  f.  dim.  de  Faxend*.  Fett 
bien  de  campagne,  pelite  Terrae. 

Fazer,  v.  a.  faire  :  exprirne  en  genenl  Tae- 
tionquiproduitun  eflet;  exprime  lacrealioa,U 
formation;  creer,  former,  produire,  se  dit  da» 
ouvragesdu  Crealeur,  des  causes  secondeSytt^ 
fabriquer,  composer,  donner  une  forme,  sa  dit 
des  ouvrages  de  l'homme ,  de  certains  animsuii 
operer ;  produire  un  eilet ;  execuler ;  constroirc; 
donner  la  forme,  la  flgure,  la  couleur,  Pent: 
rendre  de  teile  qualile.  Former,  produire  aal 
Idee.  Accomplir,  achever.  Agir,  travailler,  fe* 
cuper  de.  — ,  aecorderce  qu'on  demande,dat> 
ner.  Tenir,  contenir,  renfermer.  Causer,  oect- 
sionner.  Resoudre,  determiner.  Disposer,  ar- 
ranger.  Assembler,  convoquer.  Rendre,  fallt 
devenir.  Fazer,  suivi  d'un  infinitif,  sigaÜa 
obliger.  Ex.:—  vir,  faire  venir.  £tre  caase, 
donner  lieu.  Ex. :  —  rir,  faire  rire.  Joint  a  cer- 
tains noms ,  il  marque  l'aclion  aoluelle  des  v«r- 
bes  form  es  de  ces  noms.  Ex. .-  —  estimafdo,  et- 
limer.  —  gaslos,  depenser.  Suivi  des  molsdka- 
cota,  escarneoy  mofa,  zombaria,  etc.,  signÜa 
mepriser,  faire  peu  de  cas.  Suivi  de  la  prepa- 
sition  de  et  de  certains  noms  d'arl  ou  de  pra- 
fession ,  il  en  indique  l'exercice.  Ex. :  —  da  aa* 
ertrdo,  faire  le  melier  de  grefßer. — decaraiii 
teiro,  faire  le  menuisier.  Suivi  de  la  particali 
de  et  d'un  nom,  il  exprime  lanlot  contrefaift, 
imiter  l'action  exprimee  par  ce  nom,  ex.:  —  4l 
6060,  faire  le  niais;  laniöi  faire  parade  d*o«a 
qualile,  ex. :  —fhomtm  #aWo,  faire  leMMsl» 


»  to  parattrfj;  et  UnlM  faire  on  jou«r 
dique  par  ee  nom ,  ex. :  —  de  rei,  de 
Jouer  le  r6le  de  roi ,  de  bouffbn.  Joint 
•les  por,  para  el  a  un  inllnitif ,  il  ex- 
B.  diligenee  a  executer  cc  que  le 
Jfle.Ex. : — por  ehegor,  para  w/Mr- 
es  efforts  pour  armer,  poar  se  sau- 
tax  pronoms  um ,  uma  et  a  un  nom , 
■enteis  torte.  —  agua,  (t.de  mar.) 
voie  d'eau.  —  agudda ,  (td.)  faire  de 
e  tignade.—  alarde,  passer  le*  trou- 
nrue;  (/lp.)  faire  montre  ou  parade 
w.  —  alto,  faire  halte,  s'arrtter;  et 
ist,  interrompre  une  afTaire.  —  bem, 
Ken  ou  bieo  faire.  —  b6a  a  venda ,  ga- 
qu'on  vend. — cabeca,cama.  V.  ees 
coro,  freute,  ou  rosto,  tenir  tele, 
—  eorrerio« ,  faire  des  courses  sur 
■emi.  —  cortexias,  faire  des  polites- 
tmat,  faire  des  siennes.  —  do  ladrdv 
ort  quelqu'un  par  necessite,  faute 

-  gdla  do  sambenito.  V.  ce  mot.  —  da 
,  faire  cc  qu'on  peul  de  son  rote.  — 
i  eoracdo,  faire  contre  fortune  Won 
Ibrcer  de  cachcr  sa  peur  ou  de  sur- 
a  obstacle.  —  o  gästo,  faire  la  de- 
vttas,  exerricio,  falta.  V.  crs  mots. 
*  com...  lier  aroitie;  faire  ronnais- 
«...  —  fi,  faire  foi.  —  frstat,  faire 
m«t.  —  gosto  de,  so  complaire  a.  — 
lire  la  gucrre;  fig.)  s'oppO!>er  forte- 
Isier.— horas,  ailer.drel'heure  flxee, 
lent  favorable.  — jogo,  tcnir  le  jeu, 
a  Jouer ;  escrimcr.  (fig.)  Cadrcr,  s'a- 
rapporter.  —juslica,  rendre  justice. 
,  faire  raison,  rendre  une  sante  por- 
ristagordaou  grossa,  fei ndre  de  ne 

—  lugar,  faire  place,  debarrasser  un 
He.  —  mal  a  alguem  ,  nuire,  perse- 
tmlalguma  cousa,  nuire,  faire  mal. 
>,  reeideneia,  sejourncr.  —  mencdo, 
tfon.  —  merci,  accorder  par  favcur 
;,  une  dignile,  ou  rendre  serviee.  — 

(ßg.j  faire  des  mirnclcs,  des  choses 
et.  —  mysterio,  faire  des  mysteres; 
i  Pimportance  ä  des  riens.  —mudan- 
iter  diflerenls  pas,  diflerentes  tigures 
danse.  —  noridade,  innover  ou  cton- 
rendre.  —  numero ,  faire  nombre.  — 
f  mercador,  faire  la  sourde  orcille.— 

jouer  un  rolc.  —  folhinhas,  etre  re- 

>  Papel  de...,  conlrefaire  au  nalurcl, 
'bflement.— prdto,  servir  ä  la  table; 
idre  quelqu'un  pour  sujet  de  la  con- 
;  mettre  sur  le  tapis.  —  por  —  ,  faire 

>  saus  necessite,  pour  le  plaisir  de  la 
*»*/c*ria,  manierc  d'inviter  ä  man- 
I  bire  penitenceavec  nous.  {pariron. 
re  bonnc  chere.  —  dinheiro,  faire  de 
en  vendant  ses  mcubles ,  etc.  —  mdo 
dter9  abuser. —  que,  faire  seinblant 
la,  ouru\do,  faire  du  bruil,  au  pro- 
fiturc.  —  gaber,  faire  savoir,  appren- 
Wtr«,  donner  de  Tombre;  (fig.)  porler 
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nmbrage  a  quelqu'un.  V.  Somkr*.—*umr,  bire 
suer,  üonner  de  la  peine.— e  «et»  negoeio,  tra- 
Ta liier  pour  se*  iniereli ;  jouer  ton  jeu. — o  «en 
officio,  remplir  ses  devoirs  ou  son  minislere.— 
bem  o  teu  papel,  bieo  jouer  son  role. — tenedo, 
avoir  l'intention.  —  torret  de  vento,  bire  des 
chilcaux  en  Espagne.  Born  proreito  Ihe  faem% 
arand  bien  lui  fasse.  Como  quem  toi  couemnä* 
faz,  sans  avoir  l'air  d'y  toueher.  On  le  ditd'un 
homme  qui  agit  arec  dissimuiatioo.  Entimt 
que  faztmoe?  eh  bien!  biaons-nouf  quelque 
chose?  Xdo—tendo,  ne  faire  que.  luo  uäo  Um 
que  —  ,il  n'y  a  polnt  de  diffleulte.  Que  fmseeP 
olha  o  que  faxest  Que  faites-rous?  prenez  garde 
a  ce  que  tous  failes!  Que  faxtmot  com  iuoP  k 
quoi  bon  eela?  Que  havemot  de~P  Qu'y  bire? 
que  faire  a  cela?  Dar  que  —  a  alguem,  faire 
voir  du  pays  a  quelqu'un ,  lui  donner  du  fll  A 
retordre.  Quem  a  fex ,  pagou-a  ou  que  a  pague% 
qui  casse  les  rerres  les  paye.  — eonta  ou  de 
conta ,  supposer,  eonsiderer  une  chose  eomme 
certaine.  —  fogo,  faire,  allumer  du  feu;  de- 
charger  des  armes  ä  feu.  —  fogo  a  uma  moom9 
(fig.)  courtiser  une  dcmoiselle.— foremaevdim, 
v/.  de  mar.)  faire  force  de  voiles,  deployer  loa- 
tes  les  toilcs ;  (fig.  fam.)  faire  tous  ees  eflortt 
pour...  —  forluna,   s'enrichir,  acquerir  des 
houneurs,  des  Charge«,  etc.  —  hörnern  de  al- 
guem, mettre  quelqu'un  dans  une  bonne  Posi- 
tion. —  honras,  (fig.)  honorer,  eonsiderer.  — 
honras  funebret,  rendre  les  dernlers  deroirs  A 
u  n  mort.  —  da  noite  dia,  e  do  dianoite,  faire 
de  la  nuit  le  jour,  et  du  jour  la  null.— pi  a  trds. 
V.  Fincapi.  —  ponto,  (t.deeomm.)  faillir,  biro 
faillile.  —profissäo ,  professer.  —  sangue,  rt- 
pandre,  verser  du  sang;(^£.)  traiter  srec  ri- 
gueur,  user  de  riguenr,  de  sev^rile.  — nssti 
saüde ,  portcr  une  «ante ,  boire  a  la  sante  de.— • 
de  alguem  tölo,  traiter  quelqu'un  de  fou.  — ••* 
vezes  d' alguem,  remplacer  quelqu'un.  —  u44b 
de...,  proresser  un  art ,  un  melier,  etc. «—  uida 
de  casados,  vi  vre  maritalement.  —  4  uikmams» 
f>io,  it.  de  mar.)  deferier  les  foiles  dun  vait- 
se&u.—maridanea,  vieux) vivre mariUlemenL 

—  amor,  (id.)  faire  des  presenU,  des  cadeaus. 

—  prestanea,  (id.)  fair©  une  bonne  ojuvto, 
rendre  serviee.  —  o«/eiro,  (id.)  ebssser  loa 
grosses  Mtes.  —  refeitorio,  (id.)  domeriflsaa» 
ger.  —  rogo,  id.)  ceder  aux  instanees.  —  «sf* 
dade,(id.)  prouver  en  Justice  son  Intention | 
ötre  Adele  envers  quelqu'un.  —  ms*  em9tdU9 
(p.  us.  dresser  un  cheval.  —  da  $ua  hemrm, 
(vieux)  faire  une  action  honorable.  —  faxend** 
V.  Commerciar.  —  perda,  (id.)  eauser  um 
pertc ;  (aujourd'hui)  eprouver  une  perlt.—  p+> 
dacos  ou  em  pedaeot,  mettre  en  pieces.  —  oss 
si,  (id.)  crottre.  Ter  que  — ,  etre  difieiie  A 
faire;  avoir  des  oecupations,  des  tfDilres. — 
F.star  a  — ,  etre  en  train  de  faire.  Estar  por— » 
etre  ä  faire ,  qui  n'est  pas  encore  bil.  Dar  qua 
— ,  faire  travaillcr.  Em  faxendo  bom  tompa, 
quand  il  fera  beau.  Por  maU  que  faea,fai9 
il  a  beau  faire.  —  caminho do  norta, da  ft)i, um^ 
(t.  de  mar.)  porter  au  nord,  ao  sud«  tto. ;  §»•> 


596 


FE 


FEC 


verner,  roorir,  cingler  sur  le  nord ,  le  sud ,  etc. 
—  umaeottura  n'um  cabo,  (id.)  opi*«««»  faire 
urieepissure. —  umaarrotadura,  {vi.)  rousier, 
faire  une  rousture.  —  bordos  curtos,  (id.)  faire 
de  peliles  bordees.  Guarüa  que  cum  er,  mat 
udo  guardes  que  — ,  (prov.)  ne  remels  pas  a 
demain  ce  que  tu  peux  faire  aujourd'hui.  De 
dizer  ao  —  vai  müito ,  dire  et  faire  sont  deux. 

Fazfr,  t>.  11.  V.  Importar,  Convir.  Crotlre, 
aograenter.  Exister  actuellemenl,  faire.  Ex.  : 
Faz  frio,  il  fait  froid.  Fax  bom  lempo,  il  fait 
beau.  Y  avoir.  Ex. :  Fax  dix  annot,  il  y  a  dix 
ans.  Suivi  de  la  particule  por,  signiüe  etre  fa- 
vorable.  Ei.,  i  Fax  pelonosso  partido,  cela  nous 
est  favorable ,  ou  uous  avons  pour  nous. 

Fazek-se  ,  v.  r.  devenir,  se  rendre;  se  croire, 
eftimer;  feindre;  s'habiluer.  V.  Afazer-te.  — 
airds ,  reculer.  —  em  agua  na  bocea,  fondre 
dans  la  boucbe.  —  de  arm**,  s'accouluiner  aux 
armes.  —  d  vila ,  mellre  a  la  voile.  —  a  um  la- 
<to,se  relirer  de  edle.  —  grate,  (fam.)  faire 
semblant  de  refuser  ce  qu'on  desire.  —  cargu 
<Je...,s'en  charger,  prendre  sur  soi.  —de  al- 
guma  eouea,  acheler,  acquerir  une  chose.  —  de 
novat,  feindre  d'ignorer.  —  de  rogar,  se  faire 
prier.  — doente,  faire  le  malade,  —  dono  ou 
senhor,  se  rendre  mattre,  s'emparer.  —  famo- 
to  ou  tilebre,  se  rendre  celebre.  —  forte.  V.  ce 
nom.  —a  bocca  em  agua ,  prendre  plaisir  a  une 
chose.  —  de  dia  ou  de  noite.  V.  Amanheecr, 
Anoiteccr.  —  vetho,  vieillir,  devenir  vieux.  — 
rico ,  s'en rieb ir,  devenir  riebe.  —  ter,  se  uion- 
trer.  —  vermjtho,  amarelio,  rougir,  palir.  — 
com  terra,  (t.  de  mar.)  se  croire  pres  de  la 
terrc.  (/ig.)  Avoir  grande  conliance,  rnonlrer 
de  l'assurance.—  d  terra,  (t.  de  mar.)  navi- 
guer  du  edle  de  la  terre,  prendre  terre.  —  ao 
mar,  (id.)  raeltre  en  raer  ou  ä  la  mer.  —  na 
voita,  (id.)  virer  de  bord.  IIa  de  —  tudo  em  fa~ 
aar  do  povo ,  il  faul  tout  faire  pour  le  peuple. 

*  Fazimento,  t.  m.  action  de  faire,  —de  gra~ 
eae,  (vieux)  action  de  graces.  —com  mulher, 
{id.)  coli  avec  une  feuime. 

Fi,  f.  f.  foi  :  vertu  Iheologale  par  laquelle 
ob  croit  les  verites  revelees;  croyance,  pro- 
bite ;  conliance  en  quelqu'un ;  bonne  opiuion 
d'une  ebose;  assurance  donnce  de  garder  *a 
parole,  lidelite  dans  ses  engagemenls;  temoi- 
gnage,  assurance  qu'une  chose  est  certaine. 
Gerlificat.  Ä  — ,  d  minha  — ,  raa  foi ,  par  nia 
foi.  A'  —  de  chritläo,  de  cavalheiro  — ,  foi  de 
chretten ,  de  cbevalier.  A!  boa  — ,  de  boa  — ,  de 
bonne  foi,  »ans  dol  ni  fraude.  Böa—,  bonne 
foi ,  smcerile ,  franebise.  Dar—,  cerlifier,  äl- 
tester la  verile  d'un  acte,  etc.,  ou  ajouter  foi, 
croire, ou  enfin  (/am.)  chereber  a  voir,  ä  sa- 
voirce  qai  se  fait,  etc.  Fazer — ,  faire  foi,  par- 
lant  d'un  echt.  A'  falsa  —  ,  adv.  pcifidemcnt, 
de  mauvaise  foi,  en  trailre.  Em  —  de  que,  en 
töoioin  dequoi.  Guar  dar  a  —  que  nc  promel- 
ieo  a  alguem,  garder  la  foi  qu'on  a  donnce. 
Quebrar  a  — ,  eire  inlidelc  ä  ses  proinesses ,  ä 
ses  engagement».  Dar-se  —  mülua,  sc  pro- 
raeltre  lidelite  muluelle.  Portar  por  --  oiguma 


p  exruta,  (t.de  prut.)  temoigner,  rendre  od 
ter  lemoignage ,  cerlifier,  assurer  quekraj 
chose.  Md  —,  mauvaise  foi;  dol,  dupiieit* 
fia  —  de,  en  croyant,  en  supposanL  Ester  ne 
— ,  croire ,  supposer.  —  de  rio ,  ( t.  de  prelj 
cerlilicat.  —de  carvoiiro ,  foi  de  jardinier.  Fit, 
pl.  (p.  ut.)  croyances ,  secles,  religions. 

Fealdade,  t.  f.  'cnlaidissenienl,  laideur, 
diflbnhile.  (/ig.)  Turpitude,  obscenile,  Laideur, 
noirceur. 

Fea hexte,  adv.  avec  diflonuile.  Avec  turpi- 
tude. Yilainemenl;  honleuseinent. 

Feakchäö,  osa,  adj.  aug.  de  Feio,  (fem.) 
fori  laid ,  tres-laid ,  horriblement  laid. 

FEBo',etc.    }  V.rAefto,etc. 

Febra  ,  $.  f.  fibre,  lilaraenL 

Febraö,  #.  m.  aug.  de  Febre.  Grosse  fievn; 
augmenlation  de  fievre. 

Feure,  s.  f.  fievre  .-  inouveraent  deregle, t» 
culation  acceleree  du  sang  avec  frequeuce  i» 
pouls.  Chalcur  et  frisson.  Ter  — ,  etlar  com— , 
avoir  la  fievre.  Arder  ou  estar  ardendoen—, 
etre  dans  le  chaud  de  la  fievre. 

Febke  ,  adj.  2  gen.  faible .-  qui  n'a  pas  lepoiili 
ou  le  litre  requis,  se  dit  de  la  inonnaie.  t.  u. 
V.  h'dlha.  Ot  febret  da  moeda,  ce  qui  mauqas 
du  poids  d'une  monnaie. 

FLBRLFrco.  V.  Febrifugo. 

FtDREzi>UA ,  *.  f.  dim.  de  Febre.  Pfli* 
fievre, 

Fkdriutämte, adj.  2  gen.  febricilant:  qoii 
la  fi6vre. 

f  FEiimciTÄR ,  v.  n.  avoir  la  fievre. 

FESRiccLA.  V.  Febrinha. 

Febrifcgo,  a,  adj.  el  t.  m.  febrifuge  :  oti 
c hasse  la  lievre. 

Febril, adj.  2  gen.  febrile  :  qui  a  rapporti 
la  fievre. 

Febrixda.  V .  Febrezinha. 

Fr.cÄL,  adj.  2  gen.  \  t.  de  med.)  feeale,  exeri* 
menlitiellc.  Materia* — aes,  malieres  fecilcs, 
les  gros  exerements  de  rhoinme. 

FttENiMO.  V.  Fetcenino. 

Fecha,  *.  f.  concluMou  d'une  lettre ;  date dl 
lettre ,  etc. 

Fechädo,  a  ,  p.  p.  de  Fechar.  adj.  Ferne, 
clos;  dur.  i/ig.)  Reserve,  tres-discrel;  avatf, 
mesquiu.  Bocca  — ay  boucbe  dose.  Aoiff  — «♦ 
nuitclose.  A  por  tat — at,ä  buis  rlos.  TerutH 
cousa  —a  na  mdo,  (/ig.)  etre  Farbilre  d'iat 
chose;  I  avoir  en  son  pouvoir. 

Fecuadüra  ,  s.  f.  serrure  :  maebine  fixe  ce 
melal,  clc,  pour  feriner  avec  une  clef.  —äs 
banco,  fernielure  de  la  bauque. 

FtcBADLKiMiA,  *.  f.  dim.  de  Fechadura. 

Fkchamemtu.  V.  Enccrramento. 

Feciiau,  v.  a.  feriner  .-  clore  ce  qui  e>t  off- 
verl.  Gore,  enclore,  parquer,  eneeindre.  Ba»» 
rer  :  fcr.ucr  uu  pas>a^e.  Golurer,  lenuiuer.af- 
reler;  finir,  conclure.  Serrer,  resserrer.  Y. 
Cerrar.  —  ot  ouvidut  a,  feriner  Toreille  a.  —  t 
otho,  (fig.)  exptrer.  —  ot  olhot,  feriner  let 
yeux.  l/iy.)  Dbsimulcr,  faire  serabJant  d«  M 
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•  s*  etfot  ao  perigo,  braver  le  dan- 
mov  fermer,  boucher  le  passage.  — 
tilhete,  etc.,  fermer,  plier,  cacheter 
etc.  —  a  abobada ,  (flg.)  finir,  termi- 
ite ,  y  meltre  la  derniere  main.  —  a 
)  ae  refuser  obstinement  a  ce  qa'on 
inlever  tous  les  moyens  de  reussir. 
«.  ä.  terminer,  venir  j'isqu'a... — 
i,  (/ly.)  fondre  sur  quelqu'un ,  l'at- 
srrer  de  pres. 

*,  v.  r.  se  fenner ;  s'enferraer  (chei 
i  chambre,  etc.).  (flg.)  Etre  reservä, 
L)  Faire  le  mesquin.  Se  reprendre, 
e,  parlant  des  chairs  coupees.  Y. 
—  iobreti,  ne  prendre  conseil  que 
le.  —  a  ferida,  a  chaga.  V.  Cicatri- 
hurem-se  lodat  a*  portat,  (fig.) 
les  les  portes  fermees. 
s*.  verrou,pene,barre  de  porte, 
it  ee  qai  sert  a  fermer. "  Conclusion , 
cours.  V.  Remote,  —  da  aböbada , 
'OOte.  —  {Tattucar,  caisse  de  sucre 
tearrobes.  — eypl.  fermoir,  agrafe 
etc.).  ( t.  d'anat.)  Les  os  du  bassin 
e.  — t  da  espingarda , "  platine  de  fu- 
.  Hörnern  duro  dos  —s,{fig»)  homme 
rare;  d'un  caraclere  dur. 
.m.  (i.d'ant.)  fecial :  pretre  romain 
ait  les  traitös ,  elc. ,  par  des  forma- 
uses. 
IT.  Feiio. 

\.f.  (t.  de  med.)  fecule :  Sediment  de 
q  des  principe«  des  vcgelaux. 
0(a,  adj.  feculent:  qui  depose  une 
de  lie. 

Aö,  t.  f.  fecondation  :  acüon  de 
ss  effets. 

>0 ,  A ,  j>.  p.  de  Fecundar. 
•Ol,  A,  s.  qui  feconde. 
ieäte  t  adv.  aboodamment ,  d'une 
tonde. 

Ante,  adj.  2  gen.  fecondant  :  qui 
I.  p.  a.  de 

t,  9.  a.  feconder  :  rendre  fecond, 
lf .)  Rendre  fecond ,  abondanl ;  en- 
sire  prosperer  (les  ans,  elc). 
A.  V.  |    fecondilc  :  qualile  de 

Abi,  f.  f.   j  ce  qui  est  fecond  ;abon- 
ilite. 

nmo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 
,  k,adj.  fecond  :  qui  produit  beau- 
generation ;  fertile ;  abondanl.  (fig.) 
duit  beaucoup  (autcur,  esprit);  qui 
ncoup  (sujel) ;  d'oü  decoulent  beau- 
riles  (principe). 

,/.  (I.  d'Arie)  monnaie  de  Cambaye, 
portugais. 

i  t  $.  f.  {t.  de  bot.).  V.  Vuhdria. 
iv  a,  adj.  V.  Fedorento,  Feiido. 
T.  Vutvaria. 
, #. m.  marmot , pelit  garcon.  (t.de 
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'. «.  puer,  senür  mauvais.  (flg.)  En- 
nMr9peser. 
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Feder  a<;  AG,  t.  f.  federation,  alliance,union. 
V.  ConfederacdÖ. 

FsderAdo,  a,  adj.  V.  Confederddo.  Feder6, 
allie  par  federation. 

FederAl,  adj.  2  gen.  föderal ,  (  gouv erne- 
raent)  federalif. 

Federalismo  ,  t.  m.  federalisme :  Systeme  du 
gouvernement  federal. 

Federalista  ,  f.  m.  federaliste  :  partisan  du 
gouvernement  federal. 

FEDERATivo,  k,adj.  federalif :  (paete,  etat  * 
gouvernement)  de  l'alliance,  de  la  federation , 
qui  y  tient. 

FederalizAdo,  a,  p.  p.  de 

Feder alizar  ,  v.  a.  federal iser  :  faire  adop- 
ter  le  regime  federalif;  former  une  federation. 

FederalizAr-se  ,  9.  r.  se  federal  iser :  adop- 
ter  le  regime  federalif. 

FsoirRAGO,  kjadj.  qui  trahit  son  serment; 
qui  rompt  one  alliance ,  etc. 

FedIssimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Fädo.  V.  FeiOj  TöYpe. 

Fed6r  ,  t.  m.  *  puanteur,  infeelion,  roauvaite 
odeur. 

Fedor£ntambmte  ,  adv.   puamment  :  avec 

poanteur. 

Fedoren  to  ,  a  ,  adj.  puant :  qui  sent  mauvais. 

fFEFEtf.m.  {t.d'hist.nat.)  fefe  :  grand 
gibbon  de  la  Chine. 

•  Fegcra.  V.  Figur a,  Retrato. 
Feiamente  ,  adv.  V.  Fiamente. 

FEigAö,  a.  f.  forme,  figure,  taille;  linea- 
menl,  trait  du  visage;  fa^on,  maniere;  hu- 
meur  enjouee.  Hörnern  de  voa  — ,  homme  gai , 
enjoue,  bon  vivant.  — 6es,pl.  physionomle. 

•  FeidatAiro.  V.  Feudmtario. 

Feijäö,  t.  m.  haricot :  plante  legumineuse, 
son  fruit. 

Feijoäda  ,  § .  f.  *  plat  de  haricots. 

FeijoAl,  f.  m.  champ  de  haricots. 

Feuoeiro,  t.  m.  haricot,  la  plante. 

Ft\oyA,adj.  laid,  diflTorme,  hideux,  vilain» 
desagreable  a  la  vue.  (/ig.)  — ,  vilain ,  deshon- 
netc,  vicieux;  honteux,  noir,  borrible.  Sum~ 
mamenle  — ,  diablement  laid.  —  eomo  um  böds , 
( fam. )  ou  eomo  o  diabo ,  diablement  laid ,  laid 
comme  le  peche.  Quem  —  ama  bonito ,  ou  for- 
motoy  Ihe  parecef  (loc.prov.)  il  n'y  a  pas  de 
laides  amours. 

Feira  ,«.  f.  foire,  grand  marche. 

Fbira  ou  F^ria,  *.  f.  ferie  :  chaque  Jour  de 
la  semaine,  ledimanche  et  lesamedi  exceptes. 
Segunda—, 'iundi.  Terea  — ,  'mardi.  Quarta 
— ,  'mercredi.  Quinta  — ,  'jeudi.  Sesta  — , 
'vendredi. 

FeirAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Feirar. 

Fei r Ante,  s.  m.  marchand  forain;  brocan- 
teur  qui  court  les  ventes. 

FeirAr ,  o.a.  vendre,  acheter  dans  les  foires 
ou  marches.  ()fy.)  Acheter,  faire  des  emplettes 
dans  une  boutique,  etc. 

•  Feirir.  V.  Farir. 
FsTssimo  ,At*4J.  tup.  de  Feio. 
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FftiTA,«.A  lbii.D'#iM--,peur  le  coup;  cetie 

fott-ci. 

Feital.  ▼.fMei. 

Feitiado  ,  A ,  p.  p.  de 

Feitiar,  v.  ».  Jeicr  se*  excremente,  ptrUnt 
du  lapin,  du  rcnard. 

Fbitiva&ia.  V.  Feitiecria. 

FEincftmA ,  *.  f.  sorciere.  V.  Brwha. 

Feiticii  no,  ad/,  et  i.m.  sorcier,  ruagicicn,en- 
cbanteur,  ensorceleur.  ( fig. )  Enchantcur  :  qui 
allire,quigtgne  les  cceurs;raTissanl;sedui- 

sanL 

FsmCERfA,  t.  f.  sorcclleric,  feerie.  (fig.) 
*  Charme :  art  de  capliver  les  coeurs.  V.  Feilico. 

Friticihho,«.**.  dim.  de 

Feitico,  t.  m.  sorlilege,  maleflce,  encban- 
tement,  charnie.  (fig.)  Charme ,  attrait.  V.  JE»- 
conto.  Dar— 9.  V.  Enfeilicar. 

Fiuigo,  ktadj.  arliüciel,  feint,  faux.  Chave 
— «,  fausse  clcf.  Päo  — ,  baton  en  pointe, 
gourdin  pour  altaquer. 

Feitio,  i.  m. '  facon,  main  d'csuvre ;  forme, 
Agare;  maniere,  sorle.  Gros  excreinents  des 
aniraaux.  —da  mo4da.\.  Braeeagem.  Do  —da , 
en  forme  de,  en  guise  de,  corame.  Por  tai—, 
de  lellc  mani6re  ou  sortc.  Sem  — ,  sans  grace. 
Perdero—,  perdre  sa  peine,  travaüler  sans 
proflt,en  pure  perle.— #,p/.  (p.  ut.)  busles, 
statues  de  pldtre. 

Feito  (plante),  V.  Ftto. 

Feito,  t.  m.  fait,  aclion,  acte;  acte  d'un  pro- 
ces, procedura,  picces  d'un  proces.  Evene- 
ment.  Exploit,  fait  miliuire.  *  Occupation ,  but. 
— *,pi.  faito,  expleils.  it.  Proces ,  picces  d'un 
proces. it.  'Evacualion  alviue.  Faxer  ot  se*f— #, 
aller  ä  la  seile,  —  d'armat ,  haut  fait  d'armes. 
Perdoar  o—e  pur  faxer,  elre  trop  indulgent. 

Feito,  a ,  p.  p.  irr.  de  Faxer.  adj.  Fait;  ao- 
'  couiume;  lerminö,  conclu.  Bon,  fixe,  parlant 
du  temps.  —  l,  c'est  fait,  c'en  est  fait.£«fd— , 
( loc.  adv.)  c'est  bien ,  c'cst  bon.  Hörnern  — .  V. 
Jdulto.  Que  foi  —  feile?  qu'est-il  devenu? 
£««  4  —  ?  qu'etes-vou»  devenu?  Ismo  4  o  wies- 
mo  como  m  ettittra  — ,  c'est  comme  si  c'etait 
fail.  JDa  — ,  {adv.)  eflcclivement.  Itlo  estd 
quati  —  ou  dä-ee  por  — ,  cela  est  comme  fait. 

Feitor,  i.  m.  regisseur,  facleur,  gcrant, 
eommissionnairc.  Intendant;  adminisiralcur. 
(cteux)  Fafseur,  celui  qui  fait. 

Feitöra  ,  f.  f.  femme  du  Feitor  ;  regisseuse ; 
edministralrice. 

FirroRiA,f./l  *emploi, minislere  de  facleur; 
Administration  d'une  nietairie,  d'une  ferme. 
Factorerie :  bureau  des  facteurs  des  compagnics 
de  commerce  dans  les  Indes,  etc.  Marchandises 
qui  sont  serrecs  dans  les  magasins  d'une  faclo- 
rerie.  Corps  de  negocianls  elranpcrs,  ou  de 
facteurs  de  negoce,  ctabli  dans  une  villc.  *  Ar- 
senal :  magasin  pour  les  eflets  de  guerro. 
Feitorizado,  a  ,  p.  p.  de 
FriTORizAn ,  v.  a.  administrer,  regir,  gerer; 
avoir  l'inlendancc  de. 

Feitor  a,  i.  f.  aclion  d»?  faire,  fa^on,  Iravail; 
ouvrage.   stiueture,    consiruetion.  Creatore. 
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{propra  et  fig.)  Oavrage,  efek  U  Y. 

Feixe,  s.  s*.  fagot  (de  bois  a  fcrMer);  «a%. 
eeau,botle  (de  paille,  de  foüi,  et©.);  pfo 
( de  ble ) ;  madrier  de  pressoir. 

FEixtzixnooK— xixno,  t.  m.  dim.  de  feixt, 
pelil  fagot ,  pclile  botte ,  petite  gerbe. 

Fkl,  t.  m.  fiel :  liqueur  jaunAtre  et  inen 
qui  se  troure  dans  une  vesicule  pres  da  foi«. 
{fig.)  'Haine,  aigrvur,  animosile,  resseDÜoeat; 
ameriuine.— da  terra,  \t.de  bot.)  fiel-de-tent, 
petite  centauree ,  plante  rucdicinale.  Jfao  U 
mel  um—,  il  n'y  a  point  de  roses  sans epta«. 
Näo  ter  —  outer  pomba  tem—9  (fmm.)nfnwt 
point  de  fiel ,  elre  d'une  huraeur  douce ,  debaa- 
naire.  Fazer-te  de  —  e  vinagre,  se  faire  beu- 
coup  de  mauvais  sang.  Povro  —  fax  amargo 
müilo  mel^pror.)  une  goutte  de  fiel  soffltpoir 
rendre  amer  un  baril  de  miel :  un  petit  design> 
ment  suhlt  pour  empoisonner  beaueoup  de 
jouissances. 

f  FELDE8pATO,f.m.  feld  spathA  kaolin :  tem 
chinoise  a  porcelafne. 

f  F£lca  ,  f.  f.  glebe,  motte  de  terre  hrojee. 

FELfcE ,  etc.  V.  Feliz ,  etc. 

FelicidIde,  t.  f.  felicite,  bonheur,  Um 
fortune;  succes.  Por  —notta,  beureueaat 
pour  nous. 

Felicissima hexte,  adt.  «iiji.de  Fetixmnk. 
Tres-heurcuseraenl. 

FELicissiuo,  a,  adj.  tttp.  de  Feliz. 

Felicitacaö,  s.  f.  felicitation ,  pl.  m.  Mtl. 
(—  Öes).  V.  Parabene. 

Felicttado  ,  a  ,  p.  p.  de  Felicitar. 

Felicitador  ,  a  ,  *.  qui  felicite ;  qni  rat 
heureux. 

Felicitar  , «.  a.  föliciter  ( de ) ,  complimcslcr 
quelqu'un  sur  un  bonheur,  un  aYiBtap,n 
succes,  etc.;  temoigner  la  pari  que  Ton  pwsd 
a  la  joie  de...  Rendre  heureux. 

?F.üzy  adj.  2  gen.  heureux,  fortan«,  bio- 
heureux.  Reputarse  — ,  ter-te  por  — ,  s*estiBer 
heureux.  O  hörnern  näo  nasceo  para  ttr  -,  Il 
bonheur  n'esl  pas  fait  pour  l'bomme. 

Felizm^üte,  adv.  heureusement.  Bien. 

Fellipödio.  V.  Polypodio. 

Fi^lpa,  t.  f.  pannc,  peluche;  poil  d'eloftft. 
(f.  de  bot.) '  Velu  (d'une  plante),  la  partiea>si 
surface. 

Felpado.  V.  Felpudo. 

Felpeciiim  ,  *.  m.  sorte  de  drap  de  Uioe  f n- 
glais. 

Felpcoo,  a,  adj.  peluche.  On  le  dit  def  U* 
pis,  etc.,  qui  ont  de  longs  poils.  Velu :  couvcil 
de  poils.  On  le  dit  aussi  en  tennes  de  botaniqua 
(corolle ,  clamincs ,  etc. ,  velues ). 

Felträdo,  a,  p.p.  de  Fettrar. 

Feltradör,  f.  m.  feutrier.*  ouTrier  qui  pre- 
parc  le  feulrc. 

Ffi.tr Ar  ,  v.  a.  feutrer  :  mettre  da  fealre; 
faconner  le  poil  ä  chapeau ;  garnir  de  fealre. 

Feltko  ,  i.wt.  feulrc :  etoffe  non  Üssue,  faiie 
en  loulaut  la  laine  ou  le  poil;  nuHrais  caa- 
pean. 

Felucem.  V.  buUgem. 


FBN 

k»f.  f.  Cemellc:  animal  qui  coneolt  et 
Im  petita;  (fleur)  qui  n'a  pas  d'etamine. 
(S.  d'arte)  —  ,  Ter  scelle,  creuse  pour 
'  le  p»rot  da  ventail.Chose  dans  laquelle 
rt  s'embolte.  Porte  d'agrafe.  —e  do 
I.  de  mar.)  femelles  ou  femeloU :  an- 
ui  porient  le  gouvemail. 
IfO,  a.  w.  (I.  burl.)  les  femmet,  les 
MUrnes. 
IL.  V.  Feminil. 

Isca,  f.  /".  diligence,  activite  a  faire 
i  diese.  t7.  V.  Altencdo,  Vehemtntia. 
■BfA«, «.  a.  solliciler  vivement.  V.  5a- 

WnioAMftwTE,adr.  faussement,p€Tfi- 
,  arec  deloyaute ,  trabison ,  manque  de 

nifto,  a,  adj.  felon :  inßdele  a  sa  pt- 

il  Tiole  sa  foi,  ses  eng agements ;  de- 

aride,  sans  foi. 

Abo.  V.  Afeminddo. 

tu, t.  f.  (I.  etartii.)  tele  cylindrique 

nrillon. 

so,  a  ,  aij.  V.  Feminine 

iüade,  f.  f.  faiMesse  feminine ;  pusiUa- 

ft,  adj.  2  gen.  V.  Feminine 

i«o ,  a  ,  adj.  feminin :  qui  tient  a  la  fe- 

\  la  femme,  qui  lui  appartient  ou  lui 

le;  du  geore  oppose  au  mascolin.  Pia- 

lanot—e  :  on  le  dit,  en  astrologie,  de 

t  de  la  Lune ;  des  signet  du  Taureau , 

er,  de  la  Yierge,  du  Scorpion,  du  Ca- 

t  et  des  Poissoqs,  et  enfln  du  second 

da  Ih&ne  Celeste. 

emih,  adj.  2  gen.  (i.  (Fanal.)  femoral : 

lata,  du  femur. 

it  a.  m.  (t.  d'anat.)  femur  t  os  de  la 

oiö,  f.  m.  (/.  d'hitt.  nal.)  feaebon: 
4de  du  Nord ,  rat  elöphant. 
9  *.  f.  gerce ;  petite  crevasse  dans  le 
ite. 
läira  ,  f.  f.  coin  a  fendre  les  barres  de 

.UTE,  adj.  2  gen.  qui  fend  du  haut  en 
i.  Pendant :  coup  du  tranebant  d'une 
un  sabre  du  baut  en  bas. 
r,  v.  a.  fendre  :  diviser,  separer,  cou- 
>og  ou  autrement;  separer  par  force. 

IT. 

:r-se, «.  r.  se  fendre ,  s'entr'ouvrlr,  se 

D0)9  A ,  p.  p.  de  Fender. 
•lpftirro,  f.  m.  action  et  effet  de  ren- 
nte. 

■va  ,  f.  f.  dim.  de  Fenda. 
er,  t>.  a.  ßnir,  prendre  fln;  mourir, 

de  vi  vre,  deceder. 

,  a  ,  p.  p.  de  Feneeer. 
iMftirro,  s.  m.  *  fln ,  conclusion.  De'ces. 
bv  adj.  2  gen.      1   Phenicien  :   de   la 
io,  a  ,  adj.  et  $.    i  Phenicie. 

H*.  V.  Funcke. 
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Fenix.  V.  P he  nix. 

Feho ,  $.  m.  foin :  herbe  graminee ,  etc.  f  des 
pres,  etc.,  coupee  et  sechee.  —  scrodio,  re- 
gain. 

fFEKOCRtco,  t.  m.  (f.  de  bot.)  fenu-grec. 
Y.  Älforuu. 

Fenömbno.  V.  Phenömeno. 

FentaIm  j  v   F. 

Fento.     I    Y*  '**•" 

Feo.  V.  Feie. 

*Fe>brjüro,  a,  adj.  qui  a  manqne  a  la  foi 
promiae. 

FiRA,  i.  f.  b£ie  feroce.  (flg.)  Personne 
craelle,  feroee.  Combale  da»  — #,  combals  des 
animaux,  speclacle  des  blies. 

Fbracjssiiio,  a,  adj.  $up.  de  Ferax.  Tres- 
fertile,  tres-fecond. 

*  F£aal,  <Kf>.  2  gen.  funeste,  fatal ,  qui  me- 
nace  de  mort;  cruel. 

•  Ferae.  V.  Ferlil. 

f  Fi rcul o ,  t.  m.  ( f.  (Tau*.)  mels,  plat,  Ser- 
vice, ce  qu'on  roei  sur  table.  Espeoe  de  bran- 
eard  ou  de  cbariot  qui  servait  a  porter  dans  les 
clremonies  les  statues  des  dieux,  les  images 
des  villes  prises,  etc. 

Ferdie^llo  ,  f.  m.  V.  Verdixelia.  it.  Oiieau 
de  l'espece  des  becs-flgues  ou  ortolans. 

f  F£rcf6lba,  t.  2  gen.  personne  inquiete, 
remuante;  bomme  qui  se  mele  de  tout,  qui  (ait 
le  bon  valel,  I'empresie;  intrigant. 

F£retrov  i.  m.  *biere,  cercueil. 

Fereza,«.  f.  ferocite;  (/ig.)  cruaule , iobu- 
manite. 

F£niA,  t.  f.  ferie  .•  Jours  de  la  semaine.  *  Me- 
moire, liste  des  journees  des  ouvriers  dans  nne 
semaine;  Journee  ou  salaire  d'un  journalier. 
— #,  vacances  des  tribunaux,  des  ccoles,  des 
seminairea,  etc.  Dar—*,  (/ig.)  donner  repos. 

FeriAdo,  a,  p.  p.  de  Feriar.  adj.  Ferie,  de 
conge (jour).  Dia—,  jour ferie, ou  les  tribu- 
naux tont  fermes ,  fete  du  palais. 

FeriAl,  adj.  2  gen,  ferial  :  qui  regarde  l 
ferie. 

Feriar,  v.  n.  föter  un  jour;  suspendreson 
travail,  se  reposer;  #tre  en  vacances,  avoir 
conge.  II  est  aussi  röciproque. 

Ferioa  ,  t.  f.  Blessure ,  plaie.  Coup  d'epee ,  de 
sabre,  etc.  (/ig.)  — ,  affliction,  cbagrin.  (f.  de 
ehast.)  Endroit  oü  se  pose  le  gibier  poursuivi 
par  un  oiseau  de  proie.  Renotar  a  — ,  (fig.) 
rouvrirune  plaie,  une  blessure.  Dar,  ioenr  a 
alguem  na  — ,  (fig-)  toucher  dans  l'cndroit  lo 
plus  sensible,  toucher  au  vif.  Cheio  de  —  x, 
couvert  de  plaies,  de  blessurcs. 

FeridAde,  t.  f.  ferocite. 

FERiniifHA ,  t.  f.  dim.  de  Ferida.  Petite  bles- 
sure, blessure  legere. 

Ferido,  a,  p.  p.  de  Ferir.  a4j.  Blesse,  (de) 
(flg.)  Blesse,  ofTcnse.  Commeoce,  en  parlant 
d'un  combat.  —  do  rdio,  frappe  de  la  foudre. 
Batalha  bem  — a,  combat  cbaud.  Mal  — ,  tres- 
blcssc;  gTievement,  dangercusement  blosse. 
A  grito  —t  a  grands  cria,  a  tue-tetc.  —  na  ou- 
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beca,  *&*  pernas,  etc.,  Messe  a  la  Wie,  aux 
jambes. 

Feridor,  a  ,  adj.  et  s.  qui  blesse,  qui  frappe , 
etc.  Meurtrier,  assassin.  it.  V.  Fusil. 

Fempolba.  V.  Ferefolha. 

Fbrimento,  t.  m.  'aclion  de  Messer,  de  Trap- 
per. 

Ferino,  \,adj.  ferin ,  cruel ,  farouche,  san- 
goinaire;  feroce;  d'animal  feroce. 

Ferir  (em;  de,  com)  blessor:  donner  un 
eoup  qui  fait  une  plaie,  une  fraclure,  unecon- 
tusion,  etc.  (flg.)  Frapper,  toucher,  aflecter, 
alteindre,  oflenser,  insulter.  Chaticr,  punir. 

—  a  balalha ,  commencer  le  combat  —  a  diffi- 
culdade,  trouver  le  ncBud  de  la  di (Heulte.  — a 
eörda,  toucher  la  corde  d'un  Instrument.  — 
lume  ou  fogo,  battre  le  briquet.  —  Deos  a  ai- 
gttem,  Ätre  puni  de  Dieu.  —  o  ar,as  ettrdlas, 
eomgritos,  lamenlos,  etc.,  faire  retentir  l'air, 
les  cieux,  de  cris,  de  pleurs,  etc.  —  as  Ultras, 
prononcer  distinetement  les  lellres.  —  o  ponto, 
avoir  mis  le  doigt  dessus,  avoir  touebe  au  but. 

—  pelot  tnesmot  ou  pelos  proprios  fiot,  (fig.) 
so  servir  conlre  son  adversaire  de  ses  propres 
armes. 

Ferir-se,  v.  r.  se  Messer  .-  se  faire  da  mal  ä 
soi-merae.  (flg.)  S'oflTenscr,  s'irriter. 

Ferissimo,  a,  adj.  tup.  de  Firo.  Tres-fe- 
roce. 

•  Fermexca.  V.  CreditOy  Ff. 

Fermektacäö,  t.  f.  fermentation,  avec  les 
mOmes  aeeeptions  du  mol  francais. 

Fermentaceo,  a.  V.  Fermentavel. 

Fermextädo,  a  ,  p.  p.  de  Fermenlar. 

Fermemtäl.  V.  Fermentavel. 

f  Fermentante  ,  adj.  1  gen.  fermentant :  qui 
fermente;  en  etat  de  fermentation.  p.  a.  de 

Ferment ar  ,  v.  a.  fermenter  ;  causer  la  fer- 
mentation ;  mettre  en  fermentation.  v.n.  — , 
etro  en  fermentation ;  s'agiter,  se  diviser,  se 
de  com  poser  par  eile.  (fig.  se  dit  des  esprits) 
Guilier,  se  dit  de  la  biere  qui  fermente,  qui 
jette  sa  levure.  Lever,  fermenter,  parlant  de  la 
patc  ä  faire  du  pain. 

•f  Fermentativo,  a  ,  adj.  fermenlaüf :  qui  a 
la  vertu  d'exciter  la  fermentation. 

f  Fermentavel,  adj. 2 gen.  fermentable:  qui 
est  susceptible  de  fermenter. 

f  Fermentescente,  adj.  2  gen.  fermentesci- 
blc  :  dispose  ä  fermenter. 

Fermexto,  s.  m.  ferment,  Icvain  (prop.  et 

fig> 

Fermosamente  ,  adv.  joliment.  V.  Hella- 
menle. 
Fermosear.        )    ,.    .. 

FF.P.HOSENTAR.    j     V"  *•""•«■•'. 

Fermuso.         )    ..    -. 

IilUMOSURA.     /     V*<>™" 

Fero,  a,  adj.  sauvage  ,  ferore,  cruel.  (fig.) 
Enorme,  demesure;  grand.  *.  m.  V.  Feroe. 

Feroce.  V.  Feröz. 

Ferocidäde,  t.  f.  ferocite,  cruaute,  inhuraa- 
nite,  naturel  feroce. 

Fuaodssmo,  a,  adj.  sup.  de  Feroce. 


Peros,  «.  m.  pl.  *  menaces,  bravades,  rodo-^. 
montades.  — debugio,  jaetance,  forfanterie 
fanfaronncrie. 

Feröz,  adj.  2  gen.  feroce ,  farouche ,  craet*fc 
inhumain,  impitoyable. 

Ferozmente,  adv.  avec  ferocite,  cruel  lernet^ 
inbumainement,  impitoyablemenL 

Ferra,  t.  f.  pelle  a  feu.  it.  Action  de  mar- 
quer  d'un  fer  rouge  ( les  chevaux,  le  belail ), 

Ferra,  Ferräa  ou  Ferra*,  t.  f.  *  fourrog» 
verl  d'orge,  de  seigle,  etc. 

Ferräda  ,  t.  f.  'meconiura :  exerementsnoia 
et  epais  d'un  nouveau-ne.  *  Seau  ä  putserde 
l'eau. 

Ferrädo,  a,  p.p.  de  Ferrar.  adj.  Ferre: 
marque  d'un  fer  rouge. — na  ponta,  ferre  par  le 
bout.  Agoa — a,  eauferree,  eau  od  1  on  a  plongs 
un  fer  rouge  ou  rouille.  —  de  rampdö ,  ferre a 
glace.  V.  Aferrado ,  Agarrado. 

Ferrädo  ,  $.  m.  noir  de  seche.  Seau  a  traire. 
Meconiura.  V.  Ferrada. 

Ferradör,  t.  m.  marechal-ferrant. 

Ferrapüra,«.  f. '  fer  ä  cheval. 

Ferradi  rinoa,  t.  f.  dim.  de  Ferradmra.{L 
de  bot.) '  Hippocrepe :  fer-a-cheval ,  plante  legv- 
mineuse. 

FerrIe.  V.  Ferra. 

FERRiGEM,t.  f.  ferrure ;  ferrements,  qoin- 
caille;  toutes  sortes  d'outils  en  fer;  commerce 
de  quincaillerie.  Loja  de  — ,  boutique  de  qoin- 
cailler,  de  quincaillerie.  —do  lerne,  (t.demar.) 
ferrure  du  gouvernail. 

Ferragiäl.  V.  Ferregial. 

Ferragöulo  ou       \  surtoul,capotedesel- 

Ferraiöllo,  s.  m.   f  dat.  V.  GabdS. 

Ferral  ,  adj.  2  gen.  Uva  — ,  rata»  tiefet 
dont  les  grains  sont  tres-gros,  durs  et  fennef> 

Ferramemta,  *.  f.  *  ferrement;  toutes  sottet 
d'oulils  en  fer;  all ü tage.  ( fam. )  Denis. 

*  Ferramemtäl.  V.  Ferramenta. 

Ferräö,  «.m.'pointe  de  fer,  boutTdecanne, 
etc.);  dard,  aiguillon  (des  abeilles,  etc.). 

FeurAÖsikuo,  s.  m.  dim.  de  Ferräö. 

Ferrapa.  V.  Farrdpo. 

Feurär,  v.a.  ferrer:  garnirde  fer;  mettre 
des  fers  aux  pieds  des  chevaux.  Marqucr  le  be- 
tau ou  un  esclave  avec  un  fer  chaud.  Harpon- 
ner,  aecrocher.  Jeter  l'ancre.  —  as  telat,  {t.  fo 
mar.)  ferler  les  voiles.  —  o  porto,  a  barm,  (id.) 
Jeler  l'ancre,  mouiller.  — o  bordiö,  fixer  Je 
bäton  dans  la  terre.  (fig.)  Planter  le  piquet  en 
un  endroit.  —  as  unhas  em...y  empoigner  for* 
tement.  — um  nigro ,  estamper  un  negre.  — de 
rampdo,  ferrer  a  glace,  cramponner  (un  che- 
val ).  —  o  eorpo,  tatouer  le  corps.  V.  Ferror-s** 
—  um  edo  damnado,  flatrer  un  chien  enrage. 

Ferrar  (com),  v.  n.  fondre  sur  (queiqu'on;, 
l'attaquer,  le  serrer  de  preß.  — no  somno,  dor- 
Muir  profondement.  —  do  lrabalkot  commencer 
le  travail,  s'y  donnerv 

Ferrar-se,  v.  r.  se  tatouer :  barioler  le  corps 
avec  des  couleurs  impregnees  dans  les  piqu/et 
a  la  peau.  it.  V.  Afferrar~$€t  Crmar-m. 
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rara  ,#./".(  t.  de  geog.)  Fe r rare  :  Tille 

»«Flulie. 

rares,  a  ,  adj.  et  #.  de  Ferra re. 

MMX,*.f.  ferro nnerie  :  fabrique,  lieu  du 

i  fer.  Forge :  lieu  ou  Ton  fond  lo  fer 

mines ;  affinerie. 

iatoäda.  V.  Ferretoada. 

Axas,  #.  /".  pf.  ancien  irapot  en  Portugal. 

«iL,  t.  m.  pre  seme  pour  fourrage. 

eme  de  ble ,  elc. 

laimio,  a.  m.  dim.  de  Ferreiro  (oiseau). 

iro,  f.  m.  forgeron  :  ouvrier  en  fer.* 

eau  dont  le  cbant  imile  le  bruit  des  ou- 

i  fer.  On  donne  ee  nom  en  general  aux 

etoiseaux  qui  sont  encore  au  nid.  Em 

—  esptto  de  pdo,  (prov.)  les  cordon- 
it  le*  plus  mal  cbausses. 

jado  ,  a  ,  p.  p.  de 

jär,  9.  n.  faueber  l'herbe,  le  foin; 

in  fourrage;  fourrager.  (fig.  burl.)\. 

r. 

Kno,k,adj.  couleurde  fer;dur  comme 

lf.)Dur,  impitoyable,  inflexible. 

;o,  A,adj.  de  fer;  ferrugineux.  (fig.) 

Je,  rigoureux,  inflexible,  inexorable. 

qui  apparlient  au  siecle  de  fer.  O  — 

v**!.)  l'ancre. — $omnot  sommeil  pesant, 

it;  le  sommeil  de  Ia  moru  Agua  — «t 

ee. 

reolo,  t. m.(t. d'hut.  nat.)  ferrcole  : 

■bre  des  Indes,  de  Ia  dioscie. 

TSta.  m.  fer  a  marquer;  roarque,  fle- 

,  ttigmale.  ( prop.  et  flg.)  Cuivre  ou  lai- 

b  pour  Ia  teinlure.  Axul  —  ,  bleu  fonce. 

teado,  A,p.p.  de 

tiar  ,  v.  a.  marquer  avec  un  fer.  Stig- 

( prop.  et  /ig.). 

toada,  t.  f.   piqure  d'aiguillon  d'in- 

i  de  Ia  pointe  dune  epee,  elc. (fig.) 

iant.  Dar  uma-,  dire  un  mol  piquanl. 

aguento,  mot  mordant. 

toado  ,  a  ,  p.  p.  de 

toär,  v.  a.  piquer  avec  l'aiguillon, 

iner.  V.  Enpicacar. 

36COS , t.  m.  p/.  V.  Farrieoco. 

ooqoe,  t.  m.  (t.  burl.)  petit  homme. 

,a .  in.  fer :  raetal  fortdur,  peu  roalleable, 

e,d'un  grisargente  ou noiratre,  solide, 

duelile,  le  plus  elaslique,  le  plus  lenace 

»r.lfarque  qu'on  fait  aux  chevaux,  etc., 

forchaud. — ,inslroment,  oulilen  fer, 

;  arme  aiguÄ  ou  tranchante;  pointe  de 

»et  d'ane  pique,  d'une  lance,  etc.  (fig.) 

pofetnard.  (f.  de  mar.)  *  Ancre.  —  coddo , 

aamons. — viiho,  ferraille;  marchand 

llle.  —  verguinha,  fer  en  barres  ron- 

i  dpatsses.  —  am  folha,  löle,  fer  en 

—  em  laminas,  fer  en  plaques.  —de 
wo  cabellOj  d'engomar,  fer  a  friser, 
»eater.  —  de  eortary  ( f.  de  mar.)  '  gui- 

—  im  rebater  at  eosturas ,  (id.)  fer  de 
>«Me  ou  cannele.  —  de  calafate  para 
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resguardar,  (id.)  fer  de  calfat  a  frei,  oucalfat 
ä  fret.  Corafdo  de  — ,  cosur  de  bronte  ou  d'ai- 
rain.  Pdo— ,  bois  de  fer.  Cabeca.de—  ,(ßg.) 
töte  de  fer  :  bomme  extremeroent  opiniitre. 
Vos  de  — , roix  tres-forle.  Ctode—,  ciel  d'ai- 
rain.  Ter  corpo  d>  — ,  ou  aer  de  — ,  (fig.)  avoir 
un  corps  de  fer,  6 Ire  infatigable.  Bitar  tobre  o 
— ,  (f.  de  mar.)  etre  sur  le  fer,a  l'ancre.  Ltvan- 
tar  — ,  (id.)  lerer  l'ancre.  A  —quente  nuUkar  da 
repente,  (prov.)  il  faut  battre  le  fer  tandis  qu'il 
est cbaud.  Malhar em  —  /Wo,  (Jkg.)  reprendre 
une  personne  incorrigible ,  savonner  un  negre. 
Quem  com  —  mala  com  —  morre ,  qui  frappe 
ayec  le  ferperira  par  le  fer;  its  seront  punis 
par  oü  ils  oni  peche.— s,  pl.  fers,  cbalnes  de 
prisouniers.  (fig.)  Captivile,  esclavage.  P6r, 
metter  em  — * ,  metlre  les  fers  aux  pieds  d'un 
assassio , etc.  Ter  alguem  a— i,  avoir  quel- 
qu'un  en  prison.  —  t  d'el  rei,  V.  Carcere,  Pr>- 
tdd.  —t  die  portalöt,  (I.  de  mar.)  chandeliers 
d'ecbelle.  — edat  trinekeira* ,  (id.)  chandeliers 
de  bastingage.  —*  dos  guarda^naneebot ,  (id.) 
chandeliers  des  gardes-corps  du  beaupre. 

Fbrrobilha.  Y.  Farroupüha. 

Fbrrolhado,  a  ,  p.  p.  de 

Fbrrolhär,  v.  a.  verrouiller.  Enchatner : 
mettre  aux  fers.  V.  Afferrolhar. 

Ferrolho,  s.  m.  verrou  .-  cylindre  mobile 
entre  deux  crampons,  etc.,  pour  fermer  une 
porte,etc. 

Ferrorho.  V.  Ferrinho. 

Fbrropeado,  a  ,  p.  p.  de 

f  Ferropear  ,  v.  a.  mettre  les  fers  aux  pieds 
d'un  crirainel ,  elc. 

Ferbopeas  ,  e.  f.  pl.  fers  mis  aux  pieds  des 
criminels.  V.  Grilhöes. 

FrrrotoIdo.  V.  Ferretoddo. 

Ferrücem ,#.  f.  rouille :  oxyde,crasse  ou  oere 
que  l'eau  produil  sur  le  fer  et  aulres  metaux. 
(t.debot.)  — ,  maladie  des  plantes.  —  do  trigof 
nielle.  —  da  ehamind,  suie.  Criar — ,  se  rouil- 
ler.  (fig.)  £lre  sans  exercice. 

Ferrug£nto,  a,  adj.  plein  de  rouille,  tont 
rouille.  (fig.)  Vieux,  de  mauvais  goQt.  Agulha 
— «»  (/*£•  fam-)  personne  importune,  ialri- 
gante. 

Ferrucjneo,  a,  adj.  ferrugineux;  couleur 
de  fer,  noir.  (fig.)  Triste ,  noir. 

Ferruginöso  ,  a  ,  adj.  ferrugineux  :  de  Ia  na- 
tu re  du  fer,  qui  en  contient  des  particules. 

Ferrdmpia,  i.  f.  ( t.  burl.)  epee  rouilJce,  ra- 
piere. 

Fertil, oa>. 2  gen.  fertile,  abondanl,  feeond» 
tres-produetif  (terre,  annee,  etc.).  On  le  dlt 
au  propre  et  au  flgure.  Y.  Fecundo, 

Fertiudäde,  t.  f.  fertilite,  (econdite ,  abon- 
dance. 

FERTiLissivo ,  a  ,  adj.  tup.  de  Fertil. 

Fertilixa^aö  ,  t.  f.  fertilisalion  :  aclion  de 
ferliliser. 

Fertilizado,  a,  p.  p.  de  Fertilixar. 

Fertilizador  ,  a,  adj.  qui  fertilise. 

FertilizIrtb,  adj.  2  gen.  ferUUftatt  qui 
rend  fertile.  p. «.  de  FertiiUar. 


if.)  gälenu  iIpi  (aeri- 


FehtiluAi 
Vino,  C 

t  FeittScvA ,  «.  ■».  migislfil,  Jujte  Civil  et  erl- 
in inel  k  NanMn. 

rtteH.i.f.V.  Auafflida. 

FmiymiOdiiu  ,  i.  m.  bruil  de  l'eau  qui  baut, 
bouillonneinenl ;  momenieiu  qui  lui  reswm- 
blt ;  grind  eonrouri.  (Jlj.)  ■  Quonltld ,  abon- 
dince;  grande  agilalion.  Pbillre  amoureui. 
-  •((«  fruit, '  fonle,  cohu*.  —  de  formigaa,  V. 
/orniionrii-o. 

Fer'ehija  ,  OH        |  *  bouillonnemenl;  elTer- 

FenitKciA  ,  f.  f.   )  Testente.  I.fig.}  Ferreur. 

FEnvfriTE,  adj.  a  gen.  boufllint,  fervenl. 
(Jlj.l  Ardenl,  Ifei-tbaud. 

Fe  umsteh  Este,  «dt.  sveo  (errtur. 

FiiHEsiisamo ,  i,  adj.  np.  de  Ftrcenle. 
Tr*i-for»en(. 

f  ehvCr  ,  t.  n.  boollUr,  boulllonner.  (flg.i 
fiire  houillant.  eilrtmemetil  ehaud.  (de,  «. 
Ifig .)  Fonrmlller,  abonder;  tftluer,  ae  porler  rn 
foule,  (id.)  Brflttr  d'lmpalience;  «Ire  (mg, 
•gllt.anlme.— omar, boulllonner,  parlanldet 
«m  d«  la  mir.  —  omngue,  bouilllr  dons  les 
•einef,  partant  da  saug  dpi  personnei  tr*i- 
»iTea.  —  m  ira ,  bouilllr  de  colere .  etre  Irana- 
porle  de  futeur,  —  ein  oinor,  bouillird'amouc 

hir, ,.:.!,.  .  r,i    I  „I-     li!bii>  l]r  >,-u,i[]Cj. 

Puvt* ,  r.  ff.  rufe  bouülir. 

FehvescEste.  V.  Fertenli. 

FKavino ,  | ,  p.  p.  de  Ferver. 

Fbhviuo,  A  ,  adj.  ardenl,  bouillanl,  brillant. 
lUg.)  Amme,  agil*,  tehemenl,  imp*lueu*,Yio- 
lenl.  Bodo  — o,  roue  brOlenle,  rapide  fd'on 
HiirJ. 

FEitvdR,  :  m.  bouillonnemenl,  ebullilion. 


1  elrc  content,  Joyem.  P*r-n 
it,  sc  donner  i  dn  rejeaituai 
da,  tci  Jours  de  f*le  dobliEW 
lecs.  — i  fixai  ou  tilatew,  (K 

:  f*W«  quo  I'"   "  " 


bannet  reie»,  la  Imune  annee.  Sie 
— I,   fmi.i  Slre  de  mauvaise  humei 

Festäi.,  ody.de  feie,  reeUI. 

FciTAxCA.i.  /'.[eie  jojtatej«, 
uiciK  ,  piniede  plaiilT  brujmle. 

FtlriO,  i.  M.  fesion  :  fii.rp.uo 
ornces  de  neun  et  de  fruiU;  ornen 

FeiTCiio.A.i.qui  fall  li  depm* 
dune  rejouiiunea  publique,  «rf/,  <J 

Festejaoo ,  A ,  p.  p.  de  FttUjer. 
Fcsteiadoh  ,  a  ,  od/.  *(  *.  celul  qi 
'■•■  i'l.-  .■  ime  Kl«  ;  qui  feil  an  bon  an 
FeiteiAr,  v.  a.  [Her,  rhOmer,  M 


FcsTiM,  (.  n.  feslin,  banquel.. 
f«tin  Afcftlnpafoe  it«  mniique,  t 
feie.  Tudo  rrao  [ttlhu.ct,  n'eialenl  > 

Festj  i a  l  ,  adj.  1  gm.  JoyeuT ,  airr 

■■■■"''■■  -■  n.i.-i.:injf.  tli.i  —  .  j.iin  .!.    ,. 


Fest  I»  tiMbm . 


'Nn  .  odr.    v .  ■  i  n :  ■-  n  " 


PIA 

•fem.  T.  jtore. 

Fmbal,  edj.  s  gen.  Wedel  t  qui  eooeeraele* 
fefs,  learappartient. 

PbvdaubAbb,  t.  f.  feodalile :  qoeHte  deflef; 
M  et  hemmege. 

f  FurBAunro ,  t.  m.  feudallsrae ;  Systeme  de 
U  feodaHtft;  droits  feodaux,  et  l'abus  qu'on  en 
fjftaK. 

Fkbdatario,  A,  aay.  elf.  feudataire :  pos- 
ataaevr  «Tun  lief,  qui  doli  foi  et  hommage  au 
nxeraJn.  (Jj.)  Tributaire,  dependant. 

FcuDisTA ,  t.  m.  (f.  de  pröl.)  feudiste :  Tene 
tos  la  matiere  des  Hers. 

FfctJDO,  t.  *».  flef :  domaine  noble,  relevant 
d*im  antra. 

FxtfxA.  Y.  Ffltoa,  Confianea. 

Fiy«*a,  «.  f.  flbre;  niament ;  partie  muscu- 
Itlre  de  1a  Tiande.  —  da  po/ta,  etc.,  brin  de 
patfle,  etc.  Bornen  de— ,  nomme  vaillant,  qoi 
Ida  nerf.  Mottrar—,  realster  vjgoureusement. 

Finnino,  t.m.  ferrier :  second  mois  de 
rannee  gregorienne. 

Fivuöso,  a,  «#.  dur,  rüde. 

•Fax.  Y.  Jtara,  Fexe*. 

•  Firo ,  etc.  V.  Feio ,  etc. 
'Fatrir,  etc.  V.  Ferir,  etc. 

Fix,  f.  /.  Fixet,  pl.  {pl.  ut.)  feces,  i ediment, 
IIa,  acorfe  des  metaux.  Excrements.  As—do 
jovo,  la  He  du  peuple.— de  ouro,  de  prato,  li- 
fharge'd'or,  d'argent. 

•FiA.  V.  Fidda. 

Fiaca6,  t.  f.  •  filage;  fliehe.  Fabriea  de  — , 
llatura  .-  lieu  ou  Ton  nie  le  coton ,  la  Iaine ,  etc. 

Fiäpa,  t.  f.  assise :  rangee  de  pierres,  de  bri- 
ajues,  etc.  File,  rangee,  enlilade.  (vieux)  An- 
denna  mesure  de  grains,  le  seizieme  d'un  al- 
quler.  —  (fagua,  ration  d'eau  donnee  aui  raa- 
rins. 

FiADtiftA,  a.f.flleose  :  ouvriere  qui  flle. 

Fiajmlbo,  t.  m.  *bourro  de  soie,  fllosello, 
learet. 

FiäüQ,  a,  p.  p.  de  Fiar.  adj.  Fil6;  degrossr, 
passe  par  la  filiere. »f.  Acbete ou  vendu  a  credit. 

Fiado,  t.  m.  fll  flle,  toul  ce  qu'on  a  flle. 
•—an»,  fll  ecru. 

Fiador,  a,  t,  'caution:  repondant,  garant. 
Ficarpor—,  caulionner,  repondre  :  se  rendre 
aauüon  pour  quelqu'un ;  demeurer  garant. 
Per  — ,  donner,  fournir  caulion. 

Fjador,  t.  m.  *dragoone,  ornement  de  la 
poignee  d'une  epee.  Arret :  piece  qui  arrete  un 
reasort.  *  Filiere  :  longue  flcelle  avec  laquelle 
00  drease  un  faucon  a  revenir. 

FlABOtjA.     \    v    Kimmtm 

•Fudora.    }    v- **•*•• 

*  Fil  ou  FiZa,  I.  f.  ancien  rase.  V.  Almofia. 
u\  la  seixieme  de  l'almude. 

Fiaxbri,  s.  *i.  toute  »orte  de  vlandes  gla- 
eees.  Pretunlo  de  — ,  jambon  glacö! 

Fila$A,  s.  f.  caulion,  cautfonnemcnt,  ga- 
rantie ,  nantissement ,  garant.  «f.  (p.  ut.)  Fiente 
4es  aninuux.  Dar  — ,  donner,  fournir  caution. 
Obter— abanhot ,  acbeter  les  bans. 

Fiaxdeira  ,  s.  f.  flleuso,  Jitandiere. 


FBD 


MI 


FiANDEito,  a.  «t.  fllear :  owriar  qui  itela 
aoie ,  la  laina ,  etc. 

t?i\HT>tKk,$.f.(pop.)  Un  preparepoarfller. 

f  FiAifPiao,  t.m.  (t.  d'kitt.  nmt.)  flanflm 
cachalot  macrocephale  du  Japon. 

FiAr,  v.  a.  fller  :  faire  du  fll,  reduire  an  fll. 
it.  Confier;  vendre  a  credit,  faire  credit.  Ca«* 
donner,  se  rendre  caution ,  repaadre  (s>.  ue,). 

FiIr-se  (de,  em),  «.  r.  se  Her,  aa  confler, 
aroir  conflance  en.  —  de  todos,  aa  fler  a  law. 
Bern  tolo  i  quem  se  fla  n'elle  ou  nHem,  bian 
fou  qui  s'y  fle. 

Fibra  ,  t.  f.  flbre  :  filanenta  deltes  dans  lea 
chairs,  les  membranes;  nerfj  fllata  dans  lea 
planles. 

Fibrin a  ,  s.  f.  flbrine  :  substanaa  animala, 
flocons  blancs  et  delies  dans  la  chair  ranaen« 
laire  et  le  sang. 

f  FibrOso  ,  a  ,  adj.  flbreux :  qui  a  das  flbras ; 
qui  leur  ressemble. 

Fibula.  V.  Fivil*. 

Ficada,  t.  f.  demeure,  sejour. 

Ficado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Ficar  (em), «.  n.  demeurer,  sejaarner,  s'ar- 
reter;  rester.  (de)  Convenir,  promettre,  danner 
parole ,  s*engagera.  Rester,  etre  da  reale.  Ätra. 
Dansce  sens,  il  est  toujours  Joint  aun  adjaotitV 
etc.  —  com  algtma  eouta,  garder,  retenir  une 
chose.  —  por  alguem ,  cautionner,  repondre  da 
quelqu'un.  —  por  algutn*  eouta,  prendre  anr 
soi,  secharger  d'une  chose.  —  »'«mm  Cornea, 
s'en  tenir  a ,  se  decider  a ,  convenir  de.  — aas» 
pinga  de  temgue,(fa.  fam.)  s'effrayer,  s'epau- 
vanter,  se  saisir  de  peur.  Udo  —*mdmf  na  rea» 
ter  rien.  Ndo  /tax*  um  $4...,  il  n'yeatnaaiaata 
un  seul...  —conrencido,  demeurer  convaineaj. 
—  dutidoto ,  indecüo ,  etc.,  rasier  dans  le  doate, 
dans  IMndecision.  —  wo  c*mpo,  realar  aur  I« 
place,  etre  tue  sur  le  cbamp  de  bataille.  —  em- 
bargado  de  dor,  etre  saisi  dedoulaur.— cäaarfo, 
etre  saisi,  etre  tres-etonne.  —  dtbmixo,  em*> 
coraber,  se  laisser  vaincre.  —  bem  au  meU9  aa 
comporter,  ou  se  tirer  bien  ou  mal  d'aflaira,  — 
limpo,  rester  sans  un  sou ,  etre  asec ,  etc.,  ant> 
toutau  jeu.  —  d  aneora  on  ancorado,  (I.  da 
mar.)  demeurer  sur  le  fer. 

Ficär-se,  v.  r.  demeurer,  sejoornar,  s^arrtr 
ter.  Rester  court  dans  une  barangna.  —  aoas 
alguma  eouta,  retenir  une  chose.  Fifsjaaacaaji 
Deot,  adieu,  Dieu  vous  garde. 

Fic^iö,  t.  f.  fletion  :  inTentton  fannlanaa« 
dissimulalion ;  supposition.  'lianaonga. 

Ficaoü A  Rio ,  a  ,  odj.  fletif :  feint ,  qui  n'existe 
que  par  supposition. 

f  FicHA ,  t.  f.  •  jeton :  pteee  da  metal  on  d'une 
aotre  matiere  pour  compter  an  Jan. 

Fichu,  f.  m.  flehn  :  aorta  da  mouenair  da  ean 
de  femme. 

FiCTicio ,  a  ,  odj.  fletfee ,  faetioa  e  unila,  paa- 
duit  par  l'art.  Feint,  fabuleux. 

•  Fictil.  V.  Fielicio. 

IFicto  ,  a.  V.  Fingido.  p.  p.  irr.  da  Ffmfir. 
Fidalga  ,  e.  /l  fenune,  Ulla,  atc,  d'un  naMa; 
femme  noble  d'extraetion. 
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drfo«e0,e,nu  V.*ui«  de  «f  ltv»l ;  1*  • 


ceilt*  i,lC?SSS».  «•  MonCu  JpuUare  des cn- 
minc\s.*|M°  .«-  croix  danSi.^i,  do  ca*»P°» 

j;rd»7.»edofoiecbttl,s;t 

dorn*  U  W^;*  ^oüe-^  ^-rer"; 
aa\e ,  piPal;  »ST  capr^*ttieI:  rinde.  -  dfl, lw 
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FTL 

nmil ,  f.  f.  dim.  de  Figueira, 

iao,  f.  m.  dim.  de  Figo. 

oüna,«.  /l  (f.d'Aul.na/.)  flgale:  phei, 

a,  t.  f.  Agare:  forme  exterieure  d'un 
(Fun  etre;  visage;  gymbole;  chose  qui 
de  ane  autre;  apparence;  espace  ren- 
ans  des  ligues;  figure  de  rhelorique  ou 
amaire;  note  de  musique;  effigie,  re- 
lüon  d'une  personne  en  peinture,  en 
re.  'Personnage  de  comedie.  — ,  carte  a 
eaignee  sous  le  nom  de  roi,  dame  ou 
Uiitude,  posture.  'Dessin.  —  ceUtte, 
elesle  en  astrologie.  —  de  vulto,  figure 
»f.  Faxer  — ,  faire  figure  :  representer, 
n  rölo  dans  le  monde.  Fazer  boa  — , 
b  bon  röte.  Ettar  em  boa—,  6tre  en  bon 
«endre  une  bonne  tournure.  Levantar 
Igucm,  faire  l'boroscope  au  point  de  la 
ce  de  quelqu'un.  Em  — ,  en  altilude,  en 
;  sur  1e  poinl  de.  Em  —  d'anjo,  sous  la 
'un  ange. 

Abilid  ade,  *.  f.  figurabilite  :  propriele 
loua  les  corps  d'avoir  ou  de  recevoir 
ire. 
acIö,  f.  f.  (i.  d'astrol.)  figure,  forme, 

adamekte,  adv.  figurement,  par  raeta- 

aa  figure. 

ado,  a  ,  p.  p.  de  Figurar.  adj.  Figure, 

orique;  orne,  accompagne  de  figures 

oriqoe;  suppos6;  iraagine;  represente. 

-,  danse  üguree.  Canto—, cbanl  figure. 

iL,  adj.  2  gen.  ( inut.)  qui  apparlienl  a 

s.  ( f.  de  mus.)  Figure. 

Inte,  t.  2  gen.  figurant:  danseur  qui 

ans  les  pieces,  les  balleis. 

An, ,  «.  a.  figurer  :  representer ,  par 

1  forme,  l'image;  representer  comme 

e. 

ae  (em\  v.  n.  figurer  :  parat  Ire  sur  la 

dans  un  ballet;  faire  figure.  Jouer  un 

b)  Jouer  le  röle  de.  —  müito  em  um  ne- 

oaer  an  grand  röle  dans  une  aüaire. 

.ab-se,«.  r.  se  figurer,  s'imaginer,  se 

Bier  par  l'iuiagination ;  penser,  croire. 

abjas,  s.  f.  pl.  singeries,  momeries 

loser  les  enfants. 

ati  vamente,  adv.  flgurativement:  d'une 

s  figuralive. 

ativo,  a,  adj.  figuratif :  qui  est  la  ß- 

i  Symbole  de  quelque  chose.  — a,$.f. 

Upee)  lettre  figurative  (dans  la  gramm. 

),  desinence  (dan$  la  gramm.  portug») 

icterise  ccrtains  teraps  des  verbes. 

iLBA,«.  f.  ou  m.  homme  ridicule,  mal 

intin,  magot,  poupard. 

iiüHA ,  «.  f.  dim.  de  Figura.  Figurine  : 

res-peiite  en  pUtre,  bronze,  etc. 

da,  t.  f.  complimcnts  qui  terminent 

Ire. 

;.  V.  Finddr,  Acabar. 

,t.f.  file,  rang,  ordre,  disposition  sur 

feM  ligne,  suile  ou  rangeo  en  ligue 


FIL 


droile ;  rang  de  soldals  plaoes  sur  une  mAme 
ligne.  Cabo  de  — ,  chef  de  file.  Em  — ,  a  la  file, 
aar  la  meme  ligne.  Cdo  de  — ,  matin,  dogue. 
Cerrar  a»  — «,  serrer  les  rang*. 

Filäca  ,  a.  f.  filasse. 

Fi l acta rias.  V.  Phylaeienas. 

Filado  ,  a  ,  p.  p.  de  Filar. 

Filagrana.  V.  FiUgrana. 

Filamekto,  (*.  de  bot.)  V.  FUete. 

Fi  law  dr  as,  s.  f.  pl.  Gl  and  res  .-  petita  vers  in-* 
testinaux  qui  attaquent  les  oiseaux. 

FiLANTROPiA ,  etc.  Y.  Phil...,  etc. 

Filab  , «.  a.  lancer  un  chien.  V.  Aeular.  —  m 
carte,  filer  la  carte,  v.  ».  Saiair,  parlant  d'un 
chien. 

Filarete.  Y.  FiUrtte. 

Filargiria.  Y.  Avarexa. 

Filastbkias.  Y.  Phylacteriat. 

Filastica,  t.  f.  filasse  de  cables  defaits. 

FilatErias,  t.  f.  pl.  verbiage :  abondance  de 
paroles  inutiles.  Y.  Phylactertas. 

Filatörio,  t.  m.  *  lila  iure.  Y.  Fiafdö. 

Filaucia.  Y.  Philaucia. 

FiLfeiRA , ».  f.  file,  rangee. 

FiLELE.s.m.etoffe  legere  de  lainedeBarbarie« 

Filebetb,  t.  m.  espece  de  rabot  de  menui- 
sier.  ( f.  de  mar.)  Bastingage. 

Filets,  t.  m.  (t.d'arch.)  lilet,  listel :  orne- 
ment  d'archilecture.  Cordonnet.  (t.de  bot.)  Fi- 
lament, petit  filet ,  brin  long  et  delie. 

Filua,*.  f.  fille,  enfant:  personne  du  sexe 
feminin  par  rapport  a  ses  pere  et  mere.  (/lg.) 
Qui  procede,  qui  provient  de.  it.  Y.  FilatFi- 
Ihada. 

Filbacaö.  Y.  FiliacdÖ. 

*  Filhada.  Y.  Tomada. 

*  Filhadalco.  Y.  Fidalga. 
FiLnAoo ,  a  ,p.  p.  de  Filhar. 

*  Filii adöüro,  A,od>*.  qu'on  peut  prendre, 
recevoir,  etc. 

*  Filhador.  Y.  Tomador. 

*  Filuametito  ,  f .  vi.  *  prise  d'une  Yille,  d'un 
chateau ,  etc.  it.  Enregistrement  sur  le  nobi- 
liaire;  litre  de  noblesse.  Livro  dot—  <,uobi- 
liaire. 

*  Filhar, e.  a.  enregistrer, coucher  sur  le  no- 
biliaire.  Prendre  une  ville,  un  chateau,  etc.; 
s'en  emparer.  it.  V.  Filar,  Agarrar.  Cdo  de  — . 
Y.  Cdo  de  /IIa.  <?.  n.  Pousser  des  rejetons,  par- 
lant des  plantes. 

Filheiro,  t.  m.  qui  fall  beaucoup  d'enfanU; 
proliflque. 
FiLHiciDA.       Iff  .  .    ,. 
Filhicidio.      I  V'  M^ttc... 

Filbinha,«.  f.  dim.  de  Filka.  Petite  fille, 
fillette.  (expr.  de  tendretse. )  Ma  chere  enfant. 

FiLHiano,  s.  m.  dim.  de  Filho.  Petit  enfant , 
petit  garcon.  {expr.  de  tendretse)  Hon  eher 
enfant;  petit  mignon.  —edot  animaee,  petita. 
—  da*  arxoret ,  rejetons. 

Filuo,  t.  m.  fils,  enfant  male,  relativeinent 
a  son  pere  et  a  sa  mere;  se  dit  /ig.  des  choses 
personn ifiees ,  relativeinent  a  leur  cause,  leur 
origlne,  leur  principe,  (/ly.)  Chose  produite  par 
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om  antra  i  rejete*  d'arbre  et  aourgeon,  etc. 
(<*\)  Nallf  d'un  Itea ;  rellgieux  df an  ordre ,  d'nn 
CMveatf  eipresaion  de  tendresse  entert  les 
pereonnea  qa'onaime.  Ouvrage,  prodaction  de 
l'eeprit.  —  aTmuimal,  petit.  —  adoplito,  liU 
«doptif.  —  bmitmrdo ,  enfant  batard.  —  da  «0««, 
hablle  marin  ou  nageur.  —  das  Hertas,  enfant 
troare; eelaiqui  na  point  de  parents  connus. 
—  de  benfio,  fit  legitime.  —  familias.  V.  ce 
BML  — da  /erfeate,  beureux,  forlune,  enfant 
da  la  fortune.  —da  fieptuno.de  Marie ,  etc. 
(paff.)  komme  nabile  et  forlune  en  navipaiion , 
I  dane  m  ftnerro.  —  aiaiar  ou  matt  re/Ao,  tlls 
eMv  premler-ne.  —  tegundo ,  flla  cadet.  —  de 
leiie,  nourriaaon. —da  ^u/a,  flls  de  putain,  ba- 
tard.  —  apuriOy  enfant  balard.  —  fuifurai, 
lila  natural,  ne  d'un  homme  et  d'une  feinme 
llbrea.  —  pöstkumo,  Ulf  posthurue ,  uc  apres  la 
märt  de  aon  pere.—  de  teu  paiy  de  »ua  mdi, 
enfant  qoi  reeserable  a  son  pere  uu  a  *a  mere. 
Gadena» a*—  da« «ua«  o6ra« , (fig.  fam.)  cest  ä 
aea actione  plus  qua  sa  naissance  qu'on  con- 
nattnn  homme.  Ser  —  depeixe,  {lue.  pro?.) 
etre  flls  de  maltre.  I.e  chien  cliasse  de  race. 
Gase  tu*  filha  como  podlr««, e  teu  fllho  como 
fnisaWa,  (proe.)  tu  marieras  ton  lila  quand  tu 
voudras,  et  ta  fillc  quand  tu  pourraa.  Todos 
$mm$  —*  d'Adam ,  nous  somtnes  lous  Alf  d'A- 
dam ,  loaa  egaux  ou  toua  pecheurs. 

Filmo, «.  f.  {pl.)  Filhoeet,  beignet,  gauflre. 

PiuodIlgo.  V.  Fidälgo. 

VhuoaiMHO.  V.  Filhinho. 

Filbote,  ta  ,  «.  natif  d'une  Tille  ou  diilrict. 
Onledit  surloul  des  nalifs  de  Li»bonneet  de 
GoTmbre.  Petit  pigeon. 

Filiac.äO,  $.  f.  Ulialion ,  descendance;  de- 
pendance  d'un  autre.  "Knrftlement  et  Signale- 
ment d'un  aoldal.  Affiliation,  adoption. 

FlUAL,  ad>.  2  ffen.flllal :  qui  est  du  devoir 
da  flla,  de  i'enfant;  depcndanle  d'une  autre 
(eglise). 

Fiualmeüte,  adv.  filialemcnl:  d'une  ma- 
ftitro  filiale. 

Filifolha.  V.  Ftto  ( plante ). 

Filiforme,  adj.  2  gen.  ( f.  de  bot.)  filiforme  : 
en  forme  de  (II. 

Piugraxa  , «.  f.  filigrane :  ouvrage  d'orfevre- 
rieajoor  en  lllels.  (fig.'  Tout  ce  qui  estmi- 
BTion,  delical,etc;  subtilites,  arguties. 

t  Fiüxho,  «.  m.  dragcon,boulure  aux  nceuds 
1w  eannes. 

Filipejdula,  «.  f.  (f.  de  bot.)  filipendulc  : 
/lante  rosaeöe. 

Filipode.  V.  Polypodio. 

FiLippms,etc.  \ 

Filisbirco , etc.  |  V.  Päi7...,  clc. 

Filjsteo,  eic.      / 

Filistria,  «.  f.  (f.  pop.)  *jea  dangereux, 
tour  de  force. 

•  Fillada.   I       .,... 

•Fillo.       }  *.*•«»... 

Filö  , «.  s».  lulle  :  tissu  en  fll  de  solo  oa  de 
coton ,  reseau  clair,  forme  de  mailles  a  pea  prei 
«embtables  a  etiles  de  m  dentello. 
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FlLOLOOiA,et0.l  v    mut       mb, 
FlLOMELA.  I  *mrm*-m  •■*• 

Filomeras.  V.  Filmnirmt. 

Filosofia,  etc.  V.  Philo... ,  etc. 
Filosomia.  V.  PhitUmomi*. 
Fi lt ra (JAG, «.  f.  filtration :  actio«  de  fillrcr ; 
passage  d'un  liquide  a  iravers  an  fll  Ire. 
Filträdo,  A,p. p.  de 

Filtrar  ,  e.  a.  filtrer  -.  clarifler  en  paaaant  aa 
faisant  passer  a  trarera  nn  liltre ;  paaaer  A  ira- 
vers. II  est  aussi  jieutre  et  reeiproqae. 

f  Fii.treira  ,  #.  f.ou  —  ro  , «.  m.  maeblne  ea 
forme  d'entonnoir,  garnie  d'nn  filtre,  poar  pas- 
ser une  liqucur,  etc. ;  rane  a  flltrer. 

Filtro,  «.  m.  filtre  :  papier,  linge,  etc.,  laal 
ce  qui  sert  a  filtrer.  V.  Philtro. 

Fix,  «.  m.  *fln,  terrae,  boat,  extretnll*. 
achevement ;  but  qu'on  se  propose ,  principale 
intention.  Denouement ,  Solution.  Fin  d'aoe  ifl- 
trigue,  d'un  po(*me.  P6r  — ,  mettrefln ,  ternrt- 
ner,  deeider.  Dar  —  a  alguma  eousa,  Anlr, 
achever.  Ter — ,  finir,  se  terminer.  No  — ,  a  la 
fin.  AI— ,  enfln.  Em  — , por  — , cnfin ,  ftnale- 
ment.  Com  o  —de,  afin  de,  dans  te  bot  de. 
AI  —  «e  eantdo  at  gloriat ,  il  ne  faut  paa  enaa- 
ter  victoire  avant  la  fin  du  combat. 

f  Fimbo,  $.  m.  sorte  de  irait  parmi  lea  Oe- 
fres. 

Fimbrado,  a,  adj.  (I.  de  blas.)  deutele, 
frange. 

Fimbria,  #.  f.  *bord,  frange  an  bas  d'naa 
robe. 

Fimädo,  a,  p.p.  de  Finar.  adj.  et  f.  Hart, 
delunt,  trepasse.  Dia  de  — #,  Jour  des  mortt. 

Final t  adj.  2  gen.  final :  qui  flnlt,qnl  ter* 
mine;  qui  dure  jusqu'a  la  fin  de  la  vle  ^  Impe- 
nitence).  O  dia— ,  lc  jour  du  jugement  der- 
nier.  Sentenciar  a  — ,  juger  en  dernier  resaart— 

f  Final,  «.  m.  *lln,  denouement.  «.  f.  Finale«, 
derniere  »yllabe  d'un  mol.  A  — ,  enfln, an  boaC 
du  compte. 

FixALizino ,  a  ,  p.  p.  de 

Fiüalizär,  v.  a.  finir,  terminer,  achtrer. 
Conclure.  v.  n.  — ,  prendre  fin. 

Finalmentb,  adv.  finalement,  enfln ,  ea  der- 
nier Heu,  a  la  fln. 

FimamCste,  adv.  flneraent,  ingenieasemeau 
Delicatemcnt ,  parfaitement.  Poliment,  gaunv 
ment. 

*  FntANfrtTO, «.  m.  V.  Horte. 

Fiü A*c,As , «.  f.  pl.  (f.  fra*f.)  flnancea. 

Fijanceiro,  «.  m.  (f.  fr  an  f.)  flnander. 

Fn är-se  ,  c.  r.  seconsumer,  deperir.  (einur) 
Mourir,  deceder.  —  tfamores,  languir,  ae  se- 
cher d'amour.  —de  ruo,  mourir  de  rira.  —por 
alguma  eouta,  desirer  eperdument,  moorit 
d'envie. 

Fikca  , «.  f.  V.  Etteio ,  Etcöra. 

Fimcado  ,  a  ,  p.  p.  de  Fincar. 

FiüCApß, «.  m.  eflbrt  qu'on  feit  avec  le  pledt 
en  lappu>anl  for leinen t;  appui,  aoatien.  Fm- 
xer—,{fig.  fam.)  persister,  insister,  e'obeli* 
ner;  s'appuyer,  corapter  sur. 

Fi  weil,  r,a.  fleh  er.  faire  entrer  pax  la  pomle . 
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tnfoncer.  —  o  ehapeo  na  eabeea ,  cn  Concor  son 
efcapeau.  —  aunha,  rebouiser,  flloutcr,  deniai- 
fcf. 

Fi*car«e,  9.  r.  »'arrtter,  rester  appuye. 
(ff.)  Jns  ister,  persistcr,  s'obsliner. 

'Fisrco,  t.n.  acte  notarie;  promesse  par 
teri(9  billet. 
'Fisida.  V.  Condutdo,  Firn, 
Futoado  ,  A,  p.  p.  de  Findar. 
FtxDArtft,  f.  «i.  eeloi  qui  finit,  qui  termine. 
Fkcbar,  v.o.  flnir,  acbever,  terminer.  ©.  n. 
ei -sb ,  «.r.  — ,  prendre  fln ,  se  terrainer. 
FniDO,  a  ,  adj.  finl,  termine. 
Fuieza,  *./".  finesse,  delicatesse;  eM^gance. 
Marqae  d'amitie,  earesso.  Manieres  obligean- 
t«  et  empressees.  *  Cadeau ,  present,  don.  Ga- 
lanterie. "  Plaisir,  faveur,  complaisance,  grace. 
Finesse  d'esprit,  subtitite.  Dizer  —  i  ,diredes 
dooeeurs ,  des  expressions  charmantes.  Fa- 
**r  — f ,  aecorder  des  faveurs,  faire  des  dons. 
F*zer—9  por  alguem ,  faire  des  sacrifices  pour 
9»elqtr*un. 

PmciDAVSNTE ,  adv.  avec  deguiseraent,  dis- 
»««nalation,  feinte. 

FmcrDO ,  a  ,  j>.  p.  de  Fin^ir.  a#.  Feint,  si- 
■*iuie;  dissimule;  faux,  fabaleux;  artiflclel, 
^•«tke.  Lagrima»  — as,  des  larmes  etudiees. 

Fisgiboi ,  ».  m.  celui  qui  feint;  hypoerite. 

Fihcimbuto,  ».  m.  'feinte,  deguiseraent, 
<&i*atmolalion ;  fiction.  Sem  — ,  sans  feinte, 
»■ms  deguiseraent. 

Facta,  «.  a.  reindre,  dissimuler,  deguiser, 
•nej  ce-ntrefaire,  faire  semblant,  simuler.  Con- 
tartfafre ,  imiter.  Inrcnter,  controuver  des  faus- 
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Fncia-ai,  v.  r.  feindre,  simuler,  sesenrir 
4e  Causses  apparences  pour  tromper;  se  fein- 
dre, «Ire  feint. 

FiMsnao ,  a,  adj.  tup.  de  Fino. 

Fumtameütb,  adv»  avec  bornes  ou  restric- 
ttw. 

PrsifTiMO,  A ,  adj.  voisin ,  limitrophe,  contigu. 

Fuuto,  a,  «tf.  tini,  termine; limite, born*, 
deterrnine. 

f  Fissos  ou  Fuhezes,  #.  m.  pl.  peuples  de 

la  Fin  lande. 

Fino,  a  ,  adj-  fin  :  excellent  dans  son  genre ; 
delie,  menu ,  subtil ,  delicat.  Affectionnc,  con- 
stant,  sur,  Adele.  Parfait,  epurc.  — ,  ruse; 
»droit.  —  ladrdo,  —  vel haco,  roleur  adroit, 
amaltre  fripon.  Naris  — ,  haut  nez,  fln  ncz. 
Pedro»  —a»,  pierres  precieuses.  O  — ,  (em- 
ployi lukst...)  le  fin,  le  point  decisif  et  prin- 
cipe! d'une  aflaire.  0  —  d'uma  teieneia ,  d'uma 
ort*,  le  fln  d'une  science,  d'un  arl,  ce  qu'il  y 
a  de  plus  subtil  et  de  moins  connu. 

Fixta,  f.  f.  Imposition,  contnbution;  coli- 
eation. 

Fixtado,  A,p.j>.  de 

Fistar,  «.  a.  imposer  une  contribution. 
*-*,«.r.  secotlser. 

t  Fihora  ,  #.  f.  Anette ,  roie ,  aituce,  artiflee. 


no,  v.  m.  fil :  petit  brin  longet  delie  de  cban- 
vre,  de  lin,  de  soie  ou  de  metal,  etc.,  ou  de 
substance  filee  par  des  insectes ;  tranebant 
d'un  outil;  Obres  des  plaules-,  courant,  fllet 
d'eau,  de  vinaigre,  etc.;  lambel;  sa  forme,  sa 
figure;  (fig.)  suite  de  choses,  d'une  affaire, 
d'un  discours;  (poet.)  le  ÜI  de  la  vie,  la  desti- 
nee.  *  Ligne  qui  divise  une  ebose  en  deux  par- 
ties  egales,  tiquilibre,  egalite.— *,p/.  'charpie: 
filaments  de  linge  use  pour  mettre  sur  let 
plaics.  —  da  lingua,  filel  de  la  langue.  —  da» 
raizcs,  filament  des  racines.  —  da  carrela,  fil 
de  caret.  —  de  arame ,  fil  de  laiton  ou  d'archal. 
—de  perolas,  fil  de  perles,  collier  de  perles  en- 
filees.  —  de  pita,  fil  de  pile,  tire  de  la  plante 
appelee  pite.  —  da  morte,  le  terme  de  la  Tle 
humaine.  —  da  vida,  le  fil  de  la  vie :  son  courf, 
sa  camerc.  —  de  vila ,  (I.  de  mar.)  fil  a  volle, 
fil  a  coudre.  —  de  serra>  trait  de  scic.  A  — , 
em—  ,de  suite,  sans  inlerruption.  Perder  o— , 
(fig.)  perdre  le  fil  de  son  discours.  Seguir  o  — , 
(id.)  conlinuer  une  ebose  comraeneee.  Cortar 
o  — .  V.  Alalhar.  A—  direito ,  a  droit  fil.  Egtar 
por  um— ,  ne  tenir  qu'a  un  fil,  ne  tenir  pres- 
qu'a  rien  ;elre  dans  le  plus  grand  danger.  Ouro 
e— ,  adv.en  equilibre.  Dar  um  —  d  lingua, 
(fig.)  medire.  Embotar  os  — t,  (fig.)  öter  le  fll, 
emousser;  ralenlir  l'ardeur,  l'activite  de  quel- 
qu'un.  Ferir  pelot  mesmot—t.  V.  Ferir. 

Firma  ,  s.  f.  * seing ,  signature.  Paraphe,  ca- 
cbet.  <vieux)  'Appui,  soulien. 
Fihmädo,  p.  p.  de  Firmar. 
FinMADOR , ».  m.  celui  qui  s'appule  aar  qoel- 

que  chose. 
Firmäl,  t.  m.  sorle  de  broebe  poar  atlacher 

les  robes.  Sorte  de  reliquaire  on  mädailte  de 

saint.  [vieux)  'Paraphe,  cacbel. —aet,  pl.  poln- 

tes  du  licou  qui  s'atlacbent  aux  anneaux  des 

flancs. 
FiRMAME!<TO,  #.  m.  firmament :  eiel  etolle. 

Appui,  soulien. 
f  Firma*  ou  — maö,  $.  m.  firman  :  ordre  da 

granri-scigneur;  permission  du  grand- mogol 

de  traliquer. 
Firmar,  v.  a.  aflermir, rendre  stable.  Signer, 

mettre  la  signature.  (vieux)  Alflrmcr.  V.  Ah 

lettar.  (em),  v.  n.  porter,  s'appuyer  sur;  se 

reposer,  compter  sur. 
Firmär-se  {em),  v.  r.  s'appuyer  sur.  Signer, 

mettre  sa  signature.  S'arreter  (p.  im.)  S'afler- 

mir,  derenir  stable.  —com  o  ttfo,s,afleTtnir 

par  l'usage. 
Firme,  adj.  2  gen.  ferme,  stable,  solide, 

fixe.  (/!?.)  Essenliel ,  constant ,  inebranlablo. 

Terra—,  terre  ferme,  continent.  Betör—, 

tenir  bon ,  persister :  tenir  ferme.  Mstar  —  am 

ou  na  —  retolueäo  de,  eire  bute  a ,  elre  deter- 

mine  ä.  Pör-se  — ,  s'affermir. 
Firmemente,  adv.  fermemenL 
Firmesa,  *.  f.  fermete,  solidite,  raffermisse- 

ment,  aflermissement.  Assurance,  resolutioa. 

{fig.)  Triangle  dans  les  images  du  Pere  eternel. 

—e ,  pl.  condition»,  foraalites,  fOlennilei  cfun 

contrat. 
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FirmidaÖ.  V.  Firmexa. 

FiRMisHiMo,  a,  adj.  tup.  de  Firme. 

*Firo,#. m.  jeu  d'enfants  avec  des  petits 
cailloux ,  espece  d'alguergue.  V.  ce  mot. 

Fiscal,  «.  m.  procureur  fiscal ,  avocat  fiscal , 
torle  de  magistrat.  Inspecteur,  surin  tendant, 
aurveillant.  Censeur. 

Fiscal,  adj.  2  gen.  fiscal :  qui  appartient  au 
fisc. 

Fiscalidade  ou        \  inspection ,  sunreil- 

Fiscalizac,  aö  ,  t.  f.    }         lance. 

Fiscalizädo,  a,  adj.  qui  a  ete  vu ,  examine 
par  le  procureur  fiscal ,  etc.  p.  p.  de 

Fiscalizar,  v.a.  exercer  les  fonctions  de 
procureur  fiscal;  veiller  aux  droits  du  fisc. 
(flg. )  Surveiller,  blanier,  censurer  les  actions 
de  quelqu'un. 

"  Fiscario,  t.m.  officier  fiscal. 

•fr  Fjscella ,  t.  f.  museliere. 

Fi sco, «.  m.  fisc,  tresor  public,  (vieux)  *  Pen- 
sion faite  par  le  roi.  Tribunal  do  — ,  la  cour  de 
l'echiquier,  en  Angleterre. 

Fisga,  t.  f.  foene,  fouane  ou  foesne,  fichure : 
trident  pour  darder  le  poisson.  Fente  etroite. 

FiscÄDO ,  a  ,  p.  p.  de  Fitgar. 

FiscADÖn,  t.  m.  harponneur.  (/ig.)  Moqueur, 
moraliseur,  daubeur;  roystificateur. 

Fiscär,  v.a.  harponner  le  poisson.  (/tyO 
Se  moquer,  moraliser ;  mystilier. 

Fisica  ,  etc.  V.  Phytica.  etc. 

Fisico.  V.  Phytico ,  Mtdico. 

FisoifOMiA,  etc.  V.  Phytion...,  etc. 

*  Fisqleiho.  V.  Fiteo. 

Fissipedes,«.  m.  pl.  (L  d'hitt.  nat.)  fissi- 
pedes :  quadruples  qui  ont  plusieurs  doigts 
aux  pieds. 

f  Fissiröstros  ,  *.  m.  pl.  (f.  d'hitt.  nat.) 
fissirostres  :  oiseaux  a  bec  fendu  tres-profon- 
deraent,  chelidons. 

Fistico  ,  t.  m.  pistache ,  pistachier. 

FisiTLA ,  t.  f.  fistule  :  ulcere  a  entree  etroite 
et  fond  large;  clialumeau,  flute  champelre. 

Fistular-se,  etc.  V.  A/ltlular-te. 

fFisTULARiA,  t.f.  (LdfhitLnat.)  *  flstulaire: 
poisson  abdominal  du  Bresil  et  de  l'Iode.  Fis- 
lularia .-  pediculaire  des  bois. 

Fistllöso,  a,  adj.  fistuleux:de  la  nature  de 
la  fistule  (ulcere) ;  (L  de  bot.)  fait  en  tuyau ,  en 
Hüte. 

Fita ,  t.f.* ruban.  —  d'habilo,  ruban  d'or- 
dre,ruban  moire. 

f  Fitäcbas,  adj.  f.  pl.  {Folhat—,  t.  de  bot.) 
en  forme  de  ruban  (feui lies),  rubanees. 

Fitädo  ,  A ,  p.  p.  de  Filar. 

Fit  am  ente.  V.  Fixamente. 

Fitär,  v.a.  fixer,  planter,  enfoncer.  ~os 
olhot,  fixer,  arrcter  ses  regards.  —  o  penta- 
menlo,  Ar  röter  sa  penscc.  —  at  orelhat,  dresser 
les  oreilles,  parlant  du  cheval.  A  aguia  fita  ot 
olhot  no  toi,  l'aigle  fixe  le  soleil. 

Fitar,  v.  n.  toueber  au  but. 

Fitbiro,  a,  f.  rubanicr ;  lissulier :  qui  fait 
des  ruban». 


FLA 

Fm'Niu ,  s.  f.  dim.  de  Fita.  Petit  ruban ,  ro^ 
ban  etroil.  Nonpareille,  faveur. 

FiTO,s.m.  (vieux)  borne,  limite,  terme.  Sos>^ 
de  jeu  de  palets.  But .-  point  ou  Ton  vise.  (A^ 
Fin ,  dessein ,  intenlion.  Dar  no  — ,  toueber  ^* 
but.  Mudar  de  — ,  changer  de  bailerie.  P6*., 

—  cm,  se  proposer  de ,  riser  a. 

Fito,a,  adj.  flehe,  plante,  enfoucl;  QXe. 
Etlar  com  ot  olhot— t  em  alguem,  avoir  les 
yeux  fixes  snr  quelqu'un ,  regarder  üxetneot 
quelqu'un.  Com  at  orelhat  —at>  lesoreif/es 
dressees,  (flg.)  atlentives.  De—,  d'aplomb, 
perpendiculairement. 

*FiCsa.  V.  Fiducia,  Conflan^a. 

FivtLA ,  t.  f.  boucle :  sorle  d'anneau  de  meUl 
avec  un  ardillon ,  etc. 

Fivelaö,  t.  m.  aug,  de  Fivila.  Grande  bou- 
cle de  barnais. 

Fivelar.  V.  Afirelar. 

Fivkleta  ,  t.  f.  dim.  de  Fivela. 

Fiveldaö.  V.  Fiveldö. 

Fixa  ,  t.  f.  partic  d'un  gond  flehee  daui  le 
bois ;  flehe  de  porlc,  etc.  iL  V.  Ficha. 

Fixacäö,  t.  f.  action  d'afficher.  Fiulion: 
action  de  fixer ;  ( l .  de  chim. )  Operation  qui  Am 
un  corps  volatil. 

Fixädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Fixar. 

Fixamente  ,  adv.  fixement,  d'une  maoie^ 
fixe;  atlentivement. 

Fixante,  adj.  2  gen.  (f.  de  fort.)  flclunl; 
(feu)  qui  va  d'un  baslion  a  l'autre. 

Fixar,  ca.  fleher :  planter  par  la  pointf* 
Fixer,  arreter,rendre  fixe;  arreler,deierminer; 
prefinir.  (t.  de  chim.)  — ,  rendre  solide,  coap- 
ler.  —edtetot,  eartazet  nat  etquinat,p[*c*nttT. 

—  ot  olhot,  a  vitta,  o  pentamento9  arretert 
fixer  les  yeux,  la  pensee. 

Fix ar-sb,«.  r.  se  fixer,  s'arreter.  Se  ftiert 
s'im primer;  se  delerminer,  se  resoudre. 

Fixidade,  t.  f.  tixite  ;  etat  fixe  d'une  choK> 
ferraete. 

Fixo ,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Fixar.  adj.  Fixe ,  sU- 
ble,  permanent.  Ferme,assure,certain ;  arrtie, 
determine.  Fixe.  V.  Filo. 

Fixura.  V.  Fixidade. 

Flaccidkz >t.  f.  (I.  de  mid. )  Oaccidilc :  eUi 
des  flbres  relachees,  sans  ressort. 

Flaccido  ,  a  ,  adj.  ( t.  de  mid. )  relache,  d^ 
tendu ,  flasque. 

FLAGELLAgÄö,  t.f.  action  de  donneroude 
recevoir  la  disc»pline;  flagellalion. 

Flagellädo  ,  a  ,  p.  p.  de  FlagcUar. 

Flagelladok,  a,  a.  et  adj.  flagellateur,  q«' 
flagclle. 

FLAGELLÄ!fTES,f.  W.  pl.    flagellanlS   :    SOXU 

de  fanatiques  qui  se  flagellaienl  en  public. 
Flagellar,  v.  a.  flageller,  foueller. 
f  Flagellatjvo,  a,  adj.  propre  a  flageller' 
Flag£llo,  t.  m.  fouet.  (  flg.)  Fleau  du  cid. 

tourment. 
Flagicio,  t.  m.  crime  Enorme,  vice  bonteoi« 
Flagiciöso,  a  ,  adj.  liberün,  ficieux,  criflW 

nel ,  scelerat,  infame. 
Flagrancia.  Y.  Fragrmcia. 


FLAV   — 

PucftlMTi,  adj.  flagrant,  br Alant ;  brillant, 
elioeelant  (p.u$.).  (fig.)  Actif,  en  «tat  d'cxe- 
eation,  i  mm  inen  t.  Em  — delicto,  en  flagrant 
Mit,  aar  le  fait,  en  action  de  le  commettre. 

filMA.V.FUmma. 

Flame, i.  m.  (f.  de  xitir.)  "flamme :  instru- 
Beat  poor  taigner  les  animaux. 

Flamingo,  a,  adj.  et  a.  Flamand  :  de  la 
Flandre. 

FlImise,  a.m.  Ilamine:  pretre  de  Jupiter, 
de  Mars  ou  Romulos,  qui  portait  un  voile. 

f  Flamingo  ,#.».(  I.  oYhitt.  not. )  flamanl  : 
pbtoicoptere ,  oisean  dn  tropique,  becharu, 
echassier  laliroalre ;  courlis  rooge  de  la  Guyane. 

Fiaminia,  t.  f.  maiaon  dn  flamine.  Prelresse 
nbalterne  qui  servait  le  flamine  de  Jupiter. 

fFLAMiNicA,  ».  f.  flaminique :  fenime  de 
flamine  :prelresae. 

Fla u Mio.  V.  Flamine. 

Klamm  a  ,  t.  f.  flamme.  V.  Chama. 
.  f  FlamImcia  ,  $.  f.  V.  Labareda.  (fig,  fam.) 
Qeganee,  coquetterie,  galanlerie;  habils  de 
Mileur  brillante,  elincelante. 

PuimIüti,  adj.  2  gen.  enflamme  :  qui  Jette 
to flamme»;  flaraboyant.  Brillant,  elincelanl. 
Neof :  qui  a  encore  tout  son  luslre.  Bien  pare , 

WtUnt. 

Flammejar  ,  etc.  V.  Chammejar,  etc. 
Flamm eo  ,  #.  m.  ?oile  de  couleur  de  flamme 

•Jit  poruient  lea  nou volles  mariees. 
P        .  \  ( poil. )   elincelanl , 

Fu«niFERo,A,cm     j  ^bojan^quijeue 
Fummicebo  ,  A ,  a«0.  j  dcs  flaiojes 
tFuvMiFOTiNTE,o4/.2  gen.  (poet.)  puis- 

■ntpar  la  flamme:  epilhele  de  Vulcain,  dieu 

«ifcu. 
Flammisnrante  ,  adj-  2  gen.  (poit.)  qui 

HaaV  des  flammes. 
Fummivomo,  a,  adj. (poit.)  qui  vomil  des 

Innnes. 

FUimula  ,  f.  f.  (I.  da  mar.)  flamme  :  sorte 
fcaanderolle  de  navire. 

Füaco,  i.  m.  (I.  milit.)  flanc  :  edle  de  bas- 
Haa)d'etcadron,  d'une  colonne  de  bataillon. 
^coberto  ou  retirado,(t.  de  fort.)  flanc  bas 
•tretire,  celui  qui  estcouvert  d'un  oreillon. 
-famte,  ( id.)  flanc  fichanL  —  obliquo  ou  ee- 
«wicarto, ;  id.)  second  flanc :  parlie  de  la  cour- 
aweaire  lea  iignesde  defense  licbante  et  ra- 
tete. 

t FUndes, #.  f.(t.de  giog.)  Flandre  :  con- 
toedesPaya-Baa. 

t  Flasdrisco  ,  a  ,  adj.  de  Flandre. 

Flaüella.  V.  Farinella. 

Fusqdeado  ,  a  ,  p.  p.  de  Flanquear. 

Fusqceaste,  adj.  2  gen.  (I.  de  fort.)  flan- 
SMnt :  (out rage )  avance  de  moniere  a  defen- 
^  l'approcbo  d'une  place. 

Flasqqear  ,  v.  a.  (t.de  fort.)  flanquer  :  de- 
fc*4re  un  ouvrage  de  forlillcalion  par  un  au- 
to.Auaquer  de  flanc. 

Fiato,  *.  m.  (inus.)  *enl,  bouffee  de  *ent. 
ißt-)  *  Flatuosite.  flatulcnce  •  vent  Hans  le 
e*pt.  Vapeurs  :  aflcclions  <  ausec»  par  les  va- 
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peura  de  l'estomac.  (fig.)  Caprico,  dfcir  bi- 
zarre. 

Flatöso.  V.  Fiatute nto. 

Flatulencia  ,  t.  f.  flatulence :  colleclion  de 
▼ents  dans  une  partie  du  corps. 

Flatclemto,  a,  adj.  flatulent:  des  vent*. 
Flatueux,  qui  cause  des  flatuosiles;  rentem. 

Flatuöso,  a,  adj.  sujet  aux  venia,  qui  par- 
tieipe  de  leur  nature;  qui  en  souffre. 

Flatüosidade,  t.  f.  flatuosite :  vent  qui  »ort 
du  corps.  V.  Flatulencia. 

Flauta,  $.  f.  flute  :  Instrument  de  musique 
en  tuyau  creux ,  perce  de  trous  et  garni  de  clefs. 
—  doce,  flöte  douce,  flute  a  bec.  —  traveua , 
flute  traversiere,  flöte  allemande.  —curla, 
gingrine. 

f  Flautado  ,  t.  m.  jeu  de  flu  les  dans  Porgue. 

Flautar.  V.  Frautar. 

f  Flautiu,  t.  m.  dim.  de  Flauta.  Petite 
flöte ;  celui  qui  la  joue. 

f  Flactista,  i.  m.  facteur  ou  joueur  de  flute  .- 
flüteur. 

FlAvo,  a  ,  adj.  jaune,  blond  dore,  fauve. 

fLtBiL,  adj.  2  gen.  (poit.)  triste ,  deplorable, 
lamentable,  flebile. 

Flebotomia,  etc.  V.  Phleb...,  etc. 

Flecha  ,  t.  f.  fleebe.  V.  Freeha. 

Flegm a.  V.  Fleuma  ou  Phlegma, 

FLEGUATicAMiNTB,  adv.  aTec  flegme,  len- 
teur. 

FLECMÄTICO,    FLEIMÄTICO    Ott    Fl.SUMATICO  , 

adj.  2  gen.  flegmatique  .-  qui  abonde  en  flepme, 
en  pituite,  ou  lient  de  sa  nature;  {fig.)  trnn- 
quille,pose,  patient,  de  sang-froid. 

Fleimäö,  ».  m.  flegmon  :  lumeur  inflamma- 
toire,  plein  de  sang. 

*  Fleiuöso  ,  a  ,  adj.  qui  lient  de  la  pituite, 
ou  qui  en  engendre. 

Fleoma  ,  t.  f.  flegme :  partie  aqueuse,  frolde 
du  sang,  etc.;  pituite;  (t.  de  ehim.)  parlie 
aqueuse ,  separee  par  la  dislillalion ;  qualite 
du  flegmatique ;  (fig.)  d'un  espril  pose,  patient, 
qui  se  possede ;  lenteur. 

Flexäö,«.  f.  flexion:  action  de  fleebir,  de 
plier  les  roembres. 

*  FlexIbil.  V.  Flexibel. 
Flexibilidade,  t.  f.  flexibilile,  souplesse : 

qualite  de  ce  qui  est  flexible,  souple. 

Flexivel,  adj.  flexible,  souple,  aise  a  plier; 
(fig.)  Souple,  docile,  pliable,  plianl,  coroplai- 
sant. 

Flexör  ,  adj.  m.  Muscio  — ,  ( t.  d'anat.)  fle- 
cbisseur  (muscle). 

Flexuöso  ,  a  ,  adj.Jlexuem ,  tortueux. 

Flexüra,  s.  f.  flexion,  courbure. 

f  Flidusteiro,  t.  m.  flibuslier  :  pirate  de 
l'Amerique  qui  faisait  particulierement  la 
guerre  aux  Espagnols. 

Flocädo,  a,  adj.  tu  flocons.  Frange;  garni 
de  frange. 

Floco.  V.  Froco. 

Flocöso,  a  ,  adj.  en  flocons. 

Flöh,*,  f.  fleur:  parlie  des  vegetaux  com- 
po^r-o  dVtaniiiiK«,  <!<»  piütils,  eic. ;  organe  de 
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la  narmon  ,(fit,' 
pluxlf  teilt  (de 
(ralcheur,  «elouie 


Ufft;  thoii  dB  es  i(u  il  j  i  de  ruciltcur,  d 
plu>  lln,  de  plui  dellcat ;  elile;  pellicule  01 
mouase  i|ui  se  Forme  tur  la  surfaee  du  »In 
(JljO  »irginile;  cole  du  culr  oü  eLit  lo  poil 
•■r'ire  de  la  lerre;  «iperHcie.  {(.  da  ekim. 
SubiUotei  sublime«  p»r  1«  leu.  —  dt  (is 
Meur  de  lis  :  pi*re  dtiiiineilve  des  arme*  d 
Frincs.  il.  V.  jj-i-Tiiri.  —diu  MM,  (I.  d 
tot.)  p*s*e-*elour»,  junamur  tolouiff,  neu 
de  Jalousie,  crtla  de  rgi|.  fleur  d'amour.  —  d 
m.io,  fleur  artlllcietle.  —du aal,  fleur  de  tel 

•'cunie  roui'ilre  <]ui  >e  türme  stir  1*  sei d 

foritiha,  fleur  de  (arme,  pm*  a  — ,  de 
Oeurir.  J'  —  da... ,  1  Oeurde.au  niveau  d< 
A'~  <fajiia,*  fleur  d'eau.ala  »urfaee.  O.*oi 
d  —  do  rojlu,  jem  *  fleur  de  ICte;  de  groi 
jeoi.  Em  — .  On  le  dil  d'une  choio  qui  n'a 
poiai  enforc  allein!  ta  prrleciiou.  Eilor  em  — , 
*ire  en  Penr,  parlani  det  fruils.  (fa.)  Ne  (aire 
■tue  rommenrer,  uirlalll  d'une  (Saint.  Quttrar 

'.   _.n«.  Str 
]oli  comme  un  cieur,  beai 
(enips.  fc'ilarmna  — ,  «Ire 
»e  dil  d'une  belle.  Ffur«,"p(.  fjlj.i  Seil»  di 
rfceloriqiie,   emb«llij*ruienl  du    fclvle. 
Pateoa,  eoronille  d'Eapagne.  —de  Q<u 
V.  Rainunculo. 

"'*-*  f  ff  frnfMT 
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de»  ficurs;  «Ire  en  Beur* ;  {jlj.,  (Lrt 
■innneur,  en  tonue;  litre,  nmi 
>  hummt  ci-ltbra);  detenir  Outit 
id'un  eiaL.  Dan*  li  poeiie.N  M 
oclii,  et  lijnifle  fair!  Deurir.  ■ 


FtäatsTlso,!,  od/.«  i.  Fli 
ml  de  Florenc«)  qoi  cn  tiern. 
Fl.aKEKTiHIHO,  a.arfj.  ntp.d 
r'i.oiio  «i  —  MM ,  ».  m.  ■  tl*i 
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iv  #.  m.  (f.  de  bot.)  peiilc  flcur  cn 

»Hole  tubuleuse. 

ifo,  t.  m.  (t.  de  bot.)  floscopc  :  ar- 

s  Indes  Orieotales. 

mtorom,  i.  m.  'Oeurdes  saints: 

nlienl  leur  Tic. 

,  s.  f.  noUille  :  petile  flotte. 

» ,  etc.  V.  Frouxidäo. 

■axte,  a#.  2^c».  (po^f.)  qui  fall 

▼agues,  mugissant. 

co,  a  ,  adj.  (poet.)  qui  flollc  sur  les 

;A0\  #.  /".  fluctuation,  ondulalton, 
M  floU.  (/ly.)  Inccrlitude,  irrcsolu- 

*>,  a  ,  p.p.  de  Fluciuar. 

rrt,  a<(/.  2  0««.  flottant :  qui  flotte; 

ßg.)  Chancelant,  irresolu. 

i  (em,  cnlre),  v.  n.  elre  agile  par 

Hier,  (flg.)  fctre  flottanl,  irresolu; 

hanceler. 

o,  a  ,  adj.  fluctueux :  agile  de  tnou- 

>lenis  et  contraires. 

,  adj.  2  gen.  coulanl. 

t.  f.  fluidile  :  qualite  de  ce  qui  est 

mo,  a,  adj.sup.  de 

a,   adj.  fluide,  coulant,   liquide. 

nt,  facile,  parlant  du  style. 

i.  m.  fluide  :  Corps  fluide. 

«sc,  adj.  2  gen.  i    de   fleuve  ,   de 

>,  a,  adj.  I   riviere. 

i.  et.  ((.  d'anc.  chim.)  fluor  :  corps 

se,  base  supposee  de  l'acide  fluori- 

la,i.  f.  I.  d'hist.  not.)  düstre,  po- 
ihada  ou   folki forme,   flustre    eu 

,  adj.  2  gen.  fluvial :  de  fleuve,  de 
iconccrnu  lcs  fleuves,  se  fait  par 
ilion).  Fluvialile  :  (coquillo,  plante) 
e. 

m.  (t.  dejeu)  flux  :  suilc  de  carles 
ouleur.  Estar  a  — ,  n'avoir  que  des 
•  todot  o$  votot  a— ,  avoir  loutesles 
•oxo  et  Fluxo. 

s.  f.  fluxion;  flux,  ccoulemenl. 
io ade,  t.  f.  *  etat  passager,  peu  de 
e  chose. 

imo ,  a  ,  adj.  sujet  aux  fluxions. 
i.,  adj.  2  gen.  fluide.  De  peu  de  du- 
;er. 
v.  m.  flux ,  ecou  lernen  l.  —  de  polar- 

de  paroles,  flux  de  bouche,  abon- 
«roles  inuliles.  — de  riso,  babitude, 
tuclle  de  rire,  eclal  de  rire.  —  de 
ux  de  »an« ,  hemorrkiagie.  — deven- 
b  ventre ,  devoietnent.  —  mental  da* 
j.ilenxfruo. — alvo,  (t.deme'd.)(\eüTS 
-e  re fluxo do  mar,  flux  et  reflux  do 

,  t.  f.  ;;/.  (/.  d'j  malh.)  melhode, 
ateul  dilVcrcncijl. 
.  Fudo,  Fulano. 


Foca.  V.  Pkoca. 

foq'x oo ,  a , p.  p.  de  Fötor. 

FogADön,  a  ,  adj.  qui  fouflle. 

Fovar,  x>.  a.  foolller  li  terra  arec  le  groln, 
parlant  du  cochon. 

Foule,  t.  m.  (f.  fanat.)  foeüe :  ot  da  bris 
et  de  la  jambe. 

Focinuada,  f.  f.  coup  dornie  avec  le  groln , 
le  museau ,  etc. 

Focixhar.  Y.  Äfocinhar. 

Focikiieira,  t.  f.  rauseliere. 

Fociüuo ,  a.  m.  groin ,  mufle ,  museau  d*ani- 
mal.  (/ig.)  Bouche  d'une  personne  qui  a  les  le- 
vres  Ires-avancees.  Y.  Cdra.  (id.)  *Moue:  gri- 
raace  qu'on  fait  cn  avancant  les  lerres.  —  de 
jotali,  boutoir  de  sanglier.  Cetr  de— i,  don- 
ner  du  nez  en  terrc ,  lomber  sur  le  nex.  Metter 
o  —  em  ludo,  ifam.)  fourrer  son  nex  partout. 

Focinhudo,  a,  adj.  qui  a  le  museau  pointu 
ou  les  levres  avaneees.  (/lg.)  Qui  fait  la  moue. 

Föco,  *.  m.  J.  cTopt.)  foyer ;  poinie  du  cdne 
lumineux ;  point  ou  les  rayons  lamineux  ou  de 
chaleur  se  reunissent.  (/ig.)  — ,  siege  principal, 
centre.  (t.  de  chim.)  V.  Fomilko.  —  da  elipte , 
da  hyperbole  ,da  parahola,  (t.  degeom.)  foyer 
de  l'ellipse,  de  l'byperbole,  de  la  parabole. 
—  duma  curva,  foyer,  nombril  d'une  courbe. 

'  FuDioiNCLL,  #.  m.  bardache  qui  se  livre  au 
sodomite. 

'Fod'iscul,  e.  m.  sodomite,  pederaste. 

f  Foeta,  i.  f.  (t.  tfhitl  nat.)  *putois  :  qui- 
drupede  puant;  espece  de  fouine  noirltre.  — 
Htlräda,  conepale,  mouffelle  noire,  rayee  de 
blanc.  —tnephitica,  cbinche,  mouO"elte,bams- 
ler.—raidda,  putois  rayeem  zorille,mouiTeUc. 

f  Föfa  ,  t.  f.  foffa :  danse  portugaise  tres« 
laseive. 

FoFicE,  t.  f.  mollesse,  qualite  de  ce  qui  est 
mou.  (/ig.)  lnfaluation,  ostetitation. 

FofImio,  a  ,  adj.dim.  de  Fofo.  Un  peu  mou; 
mollet. 

Fofo,  A.  adj.  mou,  mollet;  bouffant.  (^t.) 
Y.iin,  presomptueux. 

Kökos,  t.  m.  pl.  des  bouffants. 

Fugä<;a  ,  t.  f.  fouace :  sorle  de  gros  glteau. 

Focauem,  t.  f. '  feu  volage,  derures,  ebulli- 
lion  de  sang.  (I.  de  bot.)  Maladiedes  plantes. 

Fügäl,«.  m.  fouagc  :  droit  qui  se  paie  paT 
cha(|iie  feu. 

'FocALLA.  V.  Fogaea. 

Fogäö,  t.  f.  foyer, atre,  fournoau  de  cuisine. 
'  Luuii«'re  d'une  arme  a  feu.  Fougon  :  euisiae 
dun  vaisseau.  —  da  pefa,  champ  de  la  lumieit 
d  un  eanon. 

Fooäoiinho,  i.  •».  dim.  de  Fagdö. 

Fooarkiro  ,i.  m.  fouroeau  portatif. 

Fogaräo,  a.  m.  lampion  de  fer. 

Focir.  V.  Fugir. 

Föco,  e.m.  feu:  Fun  des  qnatre  dementf 
des  Anciens ,  chaud ,  sec  et  lumineux ;  mallere 
simple,  tres-subtile;  fluide,  imperceplible  dans 
son  etat  nalurel,  d'une  tenuite  inexprimabk  , 
tres-corapressible,  deue  d'une  foroe  de  oon- 
\  centralion '»-  Vexpansioa  inslantaoee;  principe 
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de  la  lumlcre  eldela  chalenr;  calorique;  amas 
de  corps  en  combuslion;  inceudie,  embrasc- 
ment;  coup  d'arme  ä  feu;  famille,  menage; 
(/ig.)  chaleur;  passion  vive,  passion  d'amour; 
vivacile  d'esprit,  d'exprcssion ;  ardeur  (de 
l'ame,des  passions,de  la  discorde,  etc.}. — 
actual,  feu  ou  caulcre  actuel,  bouton  de  feu. 
—  poteneial ,  feu  ou  cautere  polenliel ,  causti- 
quo.  — subterraneo ,  feu  Souterrain.  — de  vis- 
tas,  do  art  fcu  d'arliliee.  —  d'ategria,  feu  de 
file  a  blanc.  A—  lento,  a  pelit  (eu.A  —  tasan- 
guef  ä  feu  et  asang,  saus  faire  do  quartier. 
Catallo  acostumado  ao  — ,  cheval  fait  au  feu. 
Cor  do  — ,  couleur  de  feu,  rouge  vif.  Fazer — , 
faire  feu,  lirer  sur  1'ennerai.  Tocar  a  — ,  son- 
ner Ic  locsin  dans  un  incendie.  Dar  — ,  faire 
feu.  Lancar—pclos  olhot,  (flg.)t\Tt  cn  colcre, 
jeler  fcu  et  flamme.  Det/ar  lenha  no— ,(id.)  je- 
ler  de  l'Iiuile  sur  lc  fcu.  D'onde  te  faz  —  sai 
fumo,  il  n'y  a  point  de  feu  sans  fumee.  A  pro- 
priedade  do  —  i  queimar,  c'csl  Ic  propre  du  fcu 
de  brüler.  Fögos,  p/.  feux,  signaux  cleves  la 
nuit.— *  erraniet%  mclcores  ignes. 

f  Foco-freiiemte,  adj.  2  gen.  (poit.)  qui 
fremit  avec  du  fcu. 

Fogösamente,  adv.  ardemment. 

■J-Focosidaoe,  s.  f.  fouguc,  ardeur,  impcluo- 
site,  vivacilö  extrörae. 

Focosissivo,  a,  adj.  tup.  de 

Fogöso,  K,adj.  ardent;  (flg.)  fougueux,  Su- 
jet a  entrer  en  fougue ,  qui  a  de  la  fougue ,  Vio- 
len t,  empörte. 

Fogceira,  s.  f.  'bacher;  feu  de  joie. 

FoGUEiiiiniiA ,  m.  f.  dim.  de  Fogutira. 

f  Fogleo,  t.  m.  fouage  dans  la  villc  de  Goa. 

Foguete,  t.  w.  *  fus6e  d'arlifice.  (flg.)  Vive 
semonce.  De — ,  comme  un  eelair. 

Fogl'f.teiiio,  t.  m.  arlificier :  qui  fait  des 
feux  d'artifice. 

Focletkiro,  a ,  adj.  facile  a  s'cmporter. 

Foixux.  V.  Fuinha. 

Föio  ou        i  *  fosse,  trape,  trebuchet.  Uour- 

Föjo,  g.  m.  f  bicr  profond. 

Fo la.  V.  Folla. 

'Foläö.  V.  Fuldno. 

Fol  au,  $.  m.  gateaux  aux  caufs  qu'on  faitä 
Paques;  ceufs  de  Paques.  Gadeau  qu'on  donne 
au  eure  ä  Paques.  Present  que  fönt  les  habi- 
tants  d'un  village  au  predicatcur  du  ca- 
reme. 

Fol ego,  t.  m.  *  baieine,  respiration ,  surtout 
sielleest  forte  etpressee.  Dar — ,(fig)  donner, 
aecorder  du  teraps,  du  repit.  Tomar  —  ,  pren- 
dre  balcine.  Sem  tomar  — ,  ou  d'um  — ,  (flg.) 
•aus  debrider,  toul  de  suite,  toul  d'un  coup. 
Tomar  o— ,  retenir  la  respiration.  Beber  tem 
tomar  o— ,  boireä  longa  traits.  Tertete — scomo 
o  galo,  avoir  la  vie  dure  com  nie  le  cbat,  avoir 
la  vie  chevillee  dans  le  corps. 

FOlga  ,  $.  f.  'relache  :  cessation  de  travail ; 
repos.  Rejouissance,  recreation,  dhrertisse- 
tnent. "  Hepos  qu'on  donne  a  la  lerrc  labourable. 
Dias  <fo— ,  jours  de  repos,  de  conge. 

Folgad ameüte,  adv.  tranquillcment,  coro- 


movement,  a  loisir,  bien  a  l'aisc;  amplemoul, 
largement. 

Folg a i>o,  a,  p.  p.  de  Folgar.  adj.  Oisif; 
tranquille;  paisible;  aisc,  qui  ne  serre  jmj 
ample,  large.  Passar  y  letar  a  vida  — a,  mearr 
une  vie  tranquille,  paisible,  vivre  en  repos. 

f  Folgaoör,  a,  adj.  (jiii  aimc  ä  se  reposer; 
qui  se  rejouil ;  folatre ,  badiu ,  qui  aiine  i  foli- 
trer. 

*  Foi.cÄ.NgA,  t.  f.  "repos,  tratiquillilc,k:l:- 
tude.  Rcjouissance,  recreation. 

Folgaxte,  adj.  2  gen.  V.  Folgadör.  p.  a.  rfe 

Folgar,  v.  a.  (p.  tu.)  laclier  ou  elarp'ir  ane 
ebose.  v.  n.  (plus  us.)  Se  reposer,  suspeiulrp  !«• 
travail;  ne  rien  faire;  folatrer.  (rom.de'  S* 
rejouir,  ^tre  bien  aise.  —  de  very  conlemplpra 
plaisir.  —  do  trabalho,  se  tenir  de  loisir,  pren- 
dre  du  loisir,  du  repos.  Fvlgo  müito,  je  *ais 
bien  aise. 

Folgar,  *.  m.  V.  Folgutdo. 

Folg azäö , —7.6s a ,  adj.  folatre,  badin, pn- 
joue;  oisif,  paresseux,  desceuvre,  faincanl; 
bomiue  qui  ne  cherche  qu  ä  se  divcrlir. 

Fölgo.  V.  Fölego. 

FoLGthDO,».  m.  passe-lcraps,  jeu,  aruose- 
ment. 

FöLnA ,  *.  f.  feuillc .-  partie  de  la  planie  qui 
garnil  la  tige,  les  rameaux ,  organc  rcspiraloire 
des  vegetaux ;  sa  flgure ,  sa  forme ;  petale ;  ^f 
corps  large,  tres-mince;  partie  mince;  Im» 
mince;  liste;  carrö  de  papier  blanc,  erritw» 
imprime;  registre.  Manche  d'babit  nonenrore 
cousue. '  Feuillel  d'un  livre.  Terre  qu'on  lai»e 
reposer  une  annec,  jachere.  —  de  Ftandres, 
fer-blanc.  —  da  espada,  de  faca%  etc.,  Im>« 
d'epee,  de  couteau,  elc.  —  da  vide,  patuprc. 

—  de  trigo,  cevado,  etc. ,  fanc,  pampre  du  blc, 
de  l'orge ,  etc.  —  da  rharrua ,  soc  de  la  chaime. 
Aucair  da  — ,  ä  la  cliutc  des  feuilles.  Üok*r 
a  — ,  ecsser  de  lire.  Vi  rar  — ,  clianger  de  sujrt. 
Virar  —  a  fortuna  a  alguem,  cesser  d'etre  fa- 
vorable  ä  quclqu'un,  en  parlant  de  la  fortuM. 
Uma  cousa  em  — ,  une  chose  toule  neuve.  Üt 

—  a — ,  d'une  annee  ä  une  autre,  tousle$ans. 

—  de  couve,  (t.  d'hist.  nat.)  tridachne  caou« 
—s  aladas  $em  impare  nem  garinga,  (t.k 
bot.)  feuilles  ailees  sans  impaire. 

fFoLHAOA,  i.  f.  quanlite  de  feuilles  low* 
bees.  *  Toit  de  feuilles  dune  cbaumidre,  etc. 

Folhäda,  *.  f.  ou   i    J.  de  bot.)  Iaurier-tinf 

f  Folhado,  f.  m.   I  laurier-thvm. 

Folh ado  ,  a  ,  p.  p.  de  Folkar.  Feuillu ,  touffu. 
s.  m.  Fcuilletage,  pate  feuillclee. 

Foluägem  ,  f.  f.  feuillage  :  touies  les  feuilles 
d'un  arbre;  branebes  cliargees  de  feuilles;  f* 
qui  les  imite. 

Folhaö  ,  s.  m.  aug.  de  Fölho. 

fFoLHAö,  adj.  m.  Catalho  — ,  cheval  it- 
quiet. 

Foluär,  v.  o.  faire  pousser  les  feuilles. 

Folhär-sr,  v.  r.  pousser  des  feuilles,  *f 
couvrir  de  feuilles,  en  parlaul  des  arbres. 

+  Folueäcko,  A  ,  adj.  ( /.  de  bot.]  foliate:  dt 
la  na  Iure  des  feuilles:  en  forme  de  feuillel 
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400,  9.  m.  (t.  de  menuis.)  placago  .- 
uiUes  applique  sur  d'aulres  bois.  it. 

t,  t\  a.  feuilleler  (un  livre,  do  la 
*e  un  placage  de  bois. 
in,  adj.  2  gen.  (I.  de  bot.)  foliairo: 
i  U  feuille. 

atüra,  s.  f.  ( —  dot  gömos,  I.  de  bot.) 
KÜon  de  se  garnir  de  feuillcs. 
,*.  f.  *  flocon  de  neige. 

0,  e.  m.  *  cosse,  gousse,  enveloppe 

•  legurnes ;  folliculc ;  balle  des  grains. 
,#./"•  petite  larae  de  melal.  Feuille, 

tüte  lame  sous  les  cristaux. 

fear,  v.  a.  (t.  de  bijout.)  monier 

b)  a  fond,  monier  sur  feuille. 

,  §.  m.  'brochure,  pamphlet. 

a,  $.  f.  *  almanach ,  calendrier.  — de 

rloire.  Eslar  fazendo  — i,  {/lg.)  etre 

ilume. 

.m.eicroissanccde  lacorne  des  che- 

01.  falbala,  garnilure  de  robe,  volanl. 
,s.m.  (t.debot.)\.  Folhddo. 

,  a,  adj.  (t.  de  bot.)  feuillu,  garni 

• 

,  s,adj.  feuillu ;  toufTu  Y.  Frondoso. 
.  f.  sorie  de  danse  gaie;  partie  de 
yante.  Pide-lhe  o  eorpo  — ,  ( fam.) 
demange. 

,  a,  p.  p.  de  Foliar.  adj.  Folie. 
s.  m.  baladin,  danseur  de  folia. 
it.  V.  Folgazäo. 

9.  n.  danser  au  son  du  tambour  de 
uter  d'une  raanierc  ridiculc ,  danser 
ml.  Foldtrer,  folichonner. 
äs,  s.  m.  pl.  (t.de  bot.)  * folioles. 
ilfes  des  feuilles  composecs,  posees 
oiicule  commun. 

.f.  (t.de  mar.)  uoule.  V. Maruthada. 
$.  m.  soufllet  pour  le  feu.  it.  V. 
— t,  pl.  Faux  pli  d'un  liabil  mal 
de  ferreiro%  soufllet  de  forpe.  Dar 
Mintar  ou  locar  os  — #,  faire  aller  ou 
»ufllets.  Eneker  o  — ,  (t.  burl.)  farcir 
•.  Che  gar  ao  —  a  alguem,  (fam.) 
Iqu'un. 

.är,  adj.  2  gen.  (f.  de  bot.)  follicu- 
i  follicule. 

.0,  §.  m.  {t.de  bot.) '  follicule :  enve- 
iraines;  anlhere  ou  capsule  des  fou- 
d'anat.  membrane,  glandc  renfer- 
eafile  d'ou  pari  un  conduit  excre- 

to,  t.  m.  souflfleur :  celui  qui  fait  aller 
sd'un  orgue,  clc. 

jösOj  a,  adj.  folliculeux :  de  ia  na- 
lieule. 

.■o,  *.  m.  ( t.  de  bot.)  V.  Folliculo. 
o,  t.  m.  dim.  de  Folie. 
$.  f.  (t.  dfhist.  nat.)  trainr-buisson, 

•  d'hiver :  pelit  oiseau  bec-ön. 

f.  faim :  envie.besoin  de  manger.' 
iselte  de  vivres.  (/ig.  <  '  Pesir  anleut. 
faim  canine ;  ( fig.)  appetil  de?  orant. 


Matar  a  — ,  apaiscr  sa  faim.  Morrer,  rabiar 
com  — ,  (fam.)  enrager  la  faim.  Anda  mor- 
rendo  de  — ,  c'esl  un  pauvre  miserable 

FoMKXTAgÄö,  $.  f.  fomcntation  •  remode  ap- 
plique exleriearement  pour  adoucir,  forliüer, 
resoudre. 

Füm kxtado,  a  ,  p.  p.  de  Fomentar. 

Fomehtador,  a,  s.  qui  fomente ;  moteur, 
fauteur. 

Fomf.mtär,  v.  a.  fomenter  :  appliquer  une 
Tomen lation  ;  (fig.)  entretenir  sourdemeni, 
faire  durer;  encourager,  animer,  exciter;  pro- 
teger,  appuyer,  favoriser. 

Fomekto,  s.  m.  *  fomentation,  Icnitif ,  adou- 
cissement.  (fig.)  Appui,  protection;  encourage- 
menl.  Aliment  du  feu ,  d'une  passion  ,  etc. 
(p.ut.) 

-j- Füm es  ou     {  cequiexciic,anime,donne 

Fümite ,*./".  )  de  l'ardeur.  —  peecati ,  (loc. 
tat.)  penchant  nalurcl  au  mal;  concupiscence. 

*  Fömo,  s.  m.  V.  Forno.  Au  Bresil ,  c'est  une 
espece  de  bassin  de  lerrc ,  ou  plalcau  de  cuivre , 
pour  rötir  te  manioc. 

Fd*A,  s.  m.  vilain,  crasseux,  ladre.  it.  Fan- 
faron. 

Fö.nas  ,  s.  f.  pl.  etincelles  qui  s'eleigneni 
avant  de  tomber. 

FosFAnniö,  elc.  V.  Fanfarrdö,  etc. 

Fomtaimha  ,  s.  f.  V.  Fontexiuha. 

Fontanäl,  adj.  2  gen.  de  fonlaine.  Prineipio 
— ,  (t.  de  thiol.)  origine,  source,  principe, 
cause. 

FoNTAn^.LLA,  i.  f.  *cautere.  Fontanelle,  en- 
droit  oü  aboulissent  les  sulures  du  crane. 

*  FoktÄnce,  s.  f.  fori  lange  :  naeud  de  rubans 
aulour  de  la  löte. 

Fomte,  s.  f.  fonlaine  :  source  d'eau  vive. 
(fig.)  Source,  principe,  origine.  •  Ca u lere :  Ou- 
vertüre faite  dans  la  chair  avec  un  caustique, 
etc.  —  baptumal,  fonls  baptismaux.  T antat 
tezet  rot  o  cdntaro  d  —  ati  que  se  quebra, 
(prot.)  tant  va  la  cruclie a  l'eau  qu'a  la  fin  eile 
se  casse.  As  —stpl.  les  tempes. 

Fomtezjmua,  s.  f.  dim.  de  Fönte. 

*  Für  ,  *.  f.  V.  Forma ,  Modo. 

Fora  (de\  adv.  et  pre'p.  hors,  dehors;  hor- 
mis,  cxceple,  fots.  V.  Afora.  Outre,  de  plus. 
— !  interj.  hors  d'ici!  fi  donc!  a  bas!  Estar  — 
de  juizo,4lre  hors  de  son  bon  sens,  extrava- 
guer.  Estar  —  de  si,  Olre  hors  de  soi,  Iransporte, 
aveugle  par  la  passion,  elc.  Sair  — ,para—9 
sorlir,  aller  dehors.  —  de  zombaria,  raillerie  ä 
pari.  De— ,  extdrieuremenl.  Da—  parte,  en 
outre.  —  d«,  excepte,  a  l'exceplion  de.  —tfüso, 
do  plus,  outre  cela.  —  de  tempo,  apres  coup. 
Da  parte  de  — ,  par  dehors,  a  l'exterieur.  Jan- 
tar — ,ne  pasdinerä  lamaison,dlner  cn  \ille. 
lr  para  —  da  terra,  aller  hors  de  la  ville.  aller 
a  la  rampagne.  Deixar  de  — .  V.  Excluir. 

f  Fora,  s.  f.  ou  «i.  dehors  :  la  parlic  exle- 
rieure.  Andar  por  — ,  «Ire  dehors.  Genie  dv  — , 
des  etrangers.  Ter  gente  de  —  ou  estar  com 
gente  de  — ,  (fam.)  avoir  du  monde  cbez  soi, 
avoir  des  visites. 
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•  Fobicis.  V.  MiHnpu. 

Fosicinu,  a,  arfj-  (ugiiif 
T.  DataM» 

Fum,  i.  m.  'chana  dorn 
bours ;  rol»  du  rcgiäire  dei  > 


Vau 


iTdoaiu'i*» 
iay.  ¥.  fem/ido,  «Hin. 

tmphr- 


FobaB.  V.  tastf- 

*  ForabJa.  V,  Fora-jtm. 

FoairrtiBO , ».  m.  elrinRO,  forai 

Föne»,  *.  fi  polen«  j  güwi.  Fuurche.  Jcooou 
n'uma  — ,  II  Dnit  pur  eü-c  pomlu.  4  —  «r- 
yerdsoMKdJrtilu.lcgibei  ue  perd  points 

Pobcaiii».  V.  f  orcddo. 

FoftCAohiBO,!.  m.  <fim.  do 

Fobcado,  i.  in.  "fourtbe.  —da  atuitta((f. 
nur.;  fontquc.  ii.  p.  p.  do  Forcar. 

Fobcabob*,*.  f.  feurchura. 

FouÄn,  v.  a.  relourner  avec  unofotirche  Ics 
gerb«  do  ble 

ItMUtM. 

vlKoureutfoif 

moutoir,  di  repaussrr,  rt>iarlcr;  pu 
erapire,  elTei;  ntccstite;  coniroiiUu. 
penelrttion  d"esprlt;  impcluoaile ;  «olidilc  d'un 
raitonnununl;  nouvcllete;  viol.F 
lien  de  »longueurdticdle.de  in  Eorde.(iri>ux) 
Place  forie.  £  — ,  t"  ton*.  X  —  äi 
rte.  j'  _  a-armOJ,  por  —  d'armal 
force,  lei  armes  1  In  tnain.  J'  ein 
vne  force.  fls  ou  por  — ,  du  loulo  i 
de  torco,  par  force,  um  tioleitet 
Jroil  et  raison  |  nriTSsairemeol,  indispensab  Is- 
mem.  Da  —  oupor  mnlnde,  bon  gre,  nwlgre, 
de  gtt  ou  de  force.  S  mitttr  retorrer  d  —  01 
appellar  para  a  — , 


force  une  pUce,  »IC.  i  Tioln  mMt 
'.  —  dl   attjuem,  sorter  phm' 


loer;  H  debaltre.  ((lo.i  S'oppoKt  I 

FOBtdi.AM£sTB,adf.  BL-cnuiri'ii 
Ublciueni;  (orc*ioent,  p«  fori*. 

FlMlcAso,  A,  adj.  iiitm-iii!. 
("t'i'.  in  liipeUBBelc;   ''ml,  (..!■■!■■ 

Violen!.  D-wrm,  U  faul  m«u 
fotreo  elede... 
Fonoii«i,a./'.  baigaoin.  peute  I 


Fo*£im>,  Jl,  ad>.  et  i.  rmpbJU 

Laite-  Lribulaire,  redoi  incicr. 
Foae^nE,  adj. igen,  du  barren 

t  l-'yntsitirio.i.ni.  capilaine  st 
icrneut  anciennftuem  en  Flaudre 
■  FiMcicaft.Mr.  V.  ferjar. 
FtiBj«,  i.  f.  forge  ;  foiinimi,  rn 


Fuuado.  *,  p.  p.  de  forjtr. 
AaiUT. 
Fokjahok  ,  i.  m.  Eomeron ,  fotgri 
Foitf  ADtiiu ,  i.  f.  actio»  Fl  rftri  d 
Fo»JAn,B.o.loreer^donnerlafi 
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litde  parlage  qu'on  donne  a  chacun  des  h£ri- 
m.  (vteaur)  Ferme.  maison  de  carapagne. 
FobhalidAue,  t.  f.  ponciualite,  exactitude. 
malite,  ceremonie,  eliquette.  Gravite,  se- 
in. Formalite :  man  lere  eipresse  de  proce- 
rm  justice. 

Formalist*,  «.  m.  forraalisiet  attacbe  aux 
naes,  aux  formetite* ;  vetilleux. 
Fobhalizado,  k,  p.  p.  de 
Forbulizar,  9.  o.  donner  la  forme;  red i gor 
mm  les  formet. 

PatmALizÄa-»!, 9.  r.  so  formaliter,  t'offen- 
t,  prendre  aa  terieux. 

PotMiuitfiTi,  ad«,  formel  lernen  t;  a?eofor- 
ilile. 

'Form  AG.  V.  FirmdS. 

Form  ÄO , #.  m.  grand  eiseau ,  farmoir  de  me- 
itaier.  —  emrvo ,  fermoir  a  nez  rond. 
FormAr,  9.  a.  former :  donner  la  forme;  fa- 
«otr;  eompoaer  one  ehoaa  de  pluaieurt  tu- 
et; arranger,  roetlre  en  ordre;  produire, 
aar,  donner  l'etre;  (flg.)  instruire,  Bieter. 

meoetumes,  morigenor  :  former  les  motors. 

mnctilo ,  former  an  jugement  dans  aon 
prU.  —  pirtidOy  former  un  parti. 
FobmA  R-as ,  9.  r.  sa  former ;  prendre  le  degre 
»  aecheJier  oo  docteur)  dans  une  universite. 
Formatüra ,  s,  f.  acta  de  prendre  un  degre 
m  nae  unireraite.  (f.  mil.)  Disposition  d'une 
■ec. 

Formeiro,  $.  m.  formier :  out  riet  qai  fail  des 
ratet  de  aouliers. 
Fobmsjto.  Y.  Fermente. 
Formica  ,  i.  f.  V.  Cobrilo  (maladic\ 
FotaiciNTC ,  adj.  2  gen.  (Ldemid.)  formi- 
nt :  ( pouls )  petit,  faible  et  frequent. 
FormidIxte ,  adj.  2  gen.  (pott.)  qoi  redoute. 
PormidA* oo ,  a  ,  adj.         >  forraidable ,   re- 
Formidävel,  adj.  2  gen.  )  doulable.  Grand, 
et,  vaale,  etendu. 
Formida  yelmemte ,  adv.  d'une  raaniere  for- 


PatMiDOLoeo,  a,  adj.  craintif,  Urnide.  For- 
tfalle, redooUble. 

Foimica  ,  t.  f.  fourmi :  insecte  hymenoplere, 
fk  fit  en  tociete,  trea-indusirieux.  —  branea 
i  Irraae,  termite.  —  da  fogo,  petita  fourmi 
tireda  Breail  dant  la  morsure  est  brulante. 
'— ,  od*,  petit  a  petit,  Tun  apres  l'autre. 
t  Formicamesto  ,#.*•.'  demangeaison  9 
RJriL 

FoemicAO,  «.  m.  grande  fourmi.  —  de  pol- 
«i,  saucitsoo,  tralnee  de  poudre.  Uuro  da 
-.mor  fait  en  petitea  pierres. 
Formicar,«.  n,  picoler  eotre  cuir  et  chair, 
baangtr;  fourmillor,  abonder. 
Formiccejar.  V.  Formigdr. 
t  Formigueirjxho,  *.  m.  dtm.  de  Formi- 
P*tro.  iL  Lerroniteau,  lllou. 
FttHicrftiio,«.  m.  "fourmiliere:  lieu,tron 
»iterelirent  les  founnis;  ces  fourmis;  formi- 
caUen,  fourmillemenl;  (fig.)  grande  quantite 
fc  Rtonde.  'Teigne  aux  picds  des  chevaux; 
tosrmilierc.  (I.  d'hitt.  not.)  V.  Tamandud. 


FoRMicoetFto,  a#.  m.  Ladrio  —  ,voleorde 
choscs  de  peu  de  valeur. 

Formiguilbo,  s.  «it.  "  fourmiliere :  tide  entra 
la  cbair  et  le  sabol  du  eheval. 

FoRMiciiNHA , «.  /.  dim.  de  Formig*. 

ForhInva  , «.  f.  dim.  de  Forma. 

Formösame*tr  ,  adv.  joliment,  agreable- 
ment,  en  perfecüon. 

Formosbär,  ete.  V.  Aformoeear,  ein. 

FoRüosisstMO ,  a  ,  adj.  $vp.  da 

Formoso,  a,  adj.  beau,  agreable  a  la  vue; 
excellent  dans  son  genre.  V.  Bonito.  Mulkar 
— «,  jolie  femme.  Ndoha—atem  sendo,  i\  n'y 
a  pas  de  beaule  »ans  defaut.  JSdo  i  — a  qua  di- 
gdmotj  eile  n>st  pas  jolie.  Nada  lern  da  — «v 
eile  n'esl  point  jolie. 

Formosüra,  s.  f.  bcaul6 :  proporlion  agrea- 
ble  des  partiea  d'un  tout.  Beaule  d'une  femme. 
— ,  agrement  d'un  Hau,  etc.  — ,  jolie  per- 
sonne. 

Förmula ,  i.  f.  formale,  regle,  style,  terme« 
preserits. 

f  Formcla^AO,  «.  f.  action  de  formaler  (an 
retnede),  de  reduireen  formale  ( une  pensee, 
ete.). 

Formcläoo  ,  a  ,  p.  p.  de 

FormclAr,  9.  a.  formuler  :  rtdulre  an  for- 
male, a  une  expression  generale. 

FormulArio,  s.  m.  formulaira :  II vre,  recoeil 
deformules,  de  formaliter ,  de  professions  de 
foi. 

Formulista  ,  $.  m.  form u liste :  attaebA  aeru- 
paleusemenl  aux  formales. 

*  FornA^a.  V.  Forndlha. 

f  ForhacAes,  s.  m.  pl.  (I.  d'aml.)  ffetee  en 
rhonneur  de  Fornax ,  deesse  des  fours. 

Forxaceiro,  s.m.  fournallste:  out rier  qai 
fait  des  fourneaux  poar  ia  monnaie. 

Forüacos,  s.  m.  pl.  (|.  de  charp.)  batons 
minces  dans  la  charpente. 

Fornäda  ,  s.  f.  fournee.  Coxer  «  — ,  (t.burl.) 
cuver  son  vin. 

Fornalda,  s.  f.  foanuise ;  potager,  fourneau 
de  cuisine. 

Forralh£iro,  f.  m.  eelui  qai  traraiüe  aa 
four  ou  fourneau. 

'Fornazimio,  a,  adj.  V.  Aduiterino. 

ForheAr  ,  9.  a.  enfourner.  V.  Infomar. 
lancas,  brandir  les  lancos.  v.  n.  Faire  le 
tier  de  boulanger. 

Forsecer  ,  9.  a.  fournir,  garnir,  poanroir. 

Fornecido  ,  a  t  p.  p.  de  Fornecer, 

Fornbcimento,  «.  äs.  *  fournitoret  «pproTl- 
sionnement.  ( t.  de  comm.)  FournisstCMBt/ 

Fornejro.  a,  t.  boalanger;  foarnJer.  —  de 
caly  cbaufournier. 

Fornejar.  V.  Fomaaw. 

'  Fornesimbo,  a  ,  adj.  baUrd  v  adulterin. 

FoRttiCA^Aö ,  m.  f,  fornicaiion  :  commerce  il- 
legitime entre  un  gareon  et  une  Alle,  eotre 
deux  personnes  libres  des  deux  aexes. 

FoRniCADÖR.  V.  Fomicdrie. 

Forricär  ,  9.  a.  et  n.  fornlqaer :  commettre 
la  peebe  do  la  fornic*Uon. 
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Foräicauo,  Af  #.  fornicateur;  impudique, 
lascif ,  luxurieux. 

Fömms ,  f.  m.  «rohe ,  voule ,  «re  (Tarchitee- 
tore. 

Fornicio.  V.  Farntito. 

Forsioo,  a,  p.  p.  de  Fornir.  adj.  Approvi- 
sionne;  pourvu,  fourni.  Fort,  robuste,  puif- 
»anl.  —de  membros,  roembru,  Tort,  robuste. 
Panno  bem  — ,  drap  bien  fourni,  bien  etofle. 
Bern  —  de  tarnet,  corpulent,  charnu.  Madeira 
bem  — a,bois  gros  et  fort.  Nau»  — a»9  vais- 
seaux  d'un  bordage  gros  et  fort. 

FonNiLDO,  t.  m.petit  four ;  foyer  d'une  forge; 
foumeau  de  mine. 

Forjimktto,«.  m.  'planches,  ais  de  bois 
d'erable.  'Corpulence,  erabonpoint.  •  Fourni- 
turc. 

Fornir,  t>. a.  fournir,  pourvoir,  garnir. 

*  Forxizio,  ».  m.  fornication  enlre  des  per- 
sonnes  non  mariees. 

Fdnxo,  t.  m.  four.  —publico,  four  banal. 
—  de  reverbero,  four  a  reverbere.  —  de  tcjölo, 
four  ä  bhques. 

Foro  ,  s.  m.  licu  oü  Ton  rend  la  justice ,  oü 
Ion  plairie  r  barreau.  For,  tribunal  Juridirtion. 
Biroctc  :domuine  ou  seigneurie  directe.  Gens; 
renie  fonciere.  Droit,  privilege,  prerogative. 
*  Loi ,  Statut,  coutume  d'un  royaume,  etc.  *Es- 
time,  Imputation.  — i,  pl.  Privileges  d'une  pro- 
vince  ,  d'une  ville,  etc.  —  interno  ou  da 
cnniciencia,  for  inlerieur,  le  jugemenl  de  la 
propre  con seien ce.  —  externo,  for  exlerieur, 
juridiclion  ecclesiastique.  —  de  fidalgo,  lettret 
de  uoblesse.  —  de  eidaddö,  droit  de  bourgeoi- 
sie.  Andar  ein  —  de  Talente,  etc.,  avoir  la 
reputdtion  de  brave. 

Foröl.  V.  Faröl. 

Foi-.uueado,  a.  V.  Forquilhoso. 

FORQCEAMJRA.  V.  BifUfXOCdö. 

■f  Forqlkta  ,  s.  f.  fourche  d'arbre.  —  dos 
brandde»,  (f.  de  mar.)  boule-bors  des  galbau- 
bans. 

Forquilha  ,  e.  f.  petite  fourche  a  deuz  ou 
trois  dents;  fourchetle  d'arbalöte,  etc. 

f  Forqüildöso  ,  a  ,  adj.  ( t.  de  bot. )  fourebu , 
en  fourche;  bifurque. 

Forrädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Forrar. 

FoRRADda,«.  nt.doubleur.t7.  Gelui  qul  af- 
fr&nchit  un  esclave. 

Forracäitas,  $.  m.  (I.  burl.)  V.  Forreta. 

Forrageadör  , «.  m.  fourrageur :  soldat  qui 
va  au  fourrage. 

Forragcäl,  $.  m.  lieu  abondant  en  fourrage. 
V.  Ferregial. 

Forraceär  ,  v. ».  fourrager  :  couper,  anlas- 
se r  du  fourrage. 

Forrageiro.  V.  Forrageadör. 

Forragebi  ,».  f.  ( t.  mil.)  *  fourrage  :  herbe 
pour  la  nourriture  des  chevaux. 

Foürasiento.  V.  Alforria.  it.  Forro. 

Forrar  ,  v.  a.  doubler  (  une  etofle,  un  habit, 
etrJ;  alTranchir  un  esclave;  piafonner,  lam- 
brisser;  econoruiser,  epargner ;  degagor  unbien 
i.)  s  h>polheques.  —  a$  amurada»,   (.  de  mar.)  I 


vaigrer,  lambrisatf  an  vaiiteaa.  — i 
a»  eteoment,  {id.)  plomber  let  eooMmu—tm 
chumbo  Mi  costurat,  (id.)  plombec  le§  eaatarei 
et  les  ecarfta. 

Forrär-se,  v.  r.  so  racquitter;  se  racheter; 
payer  ses  detles.  —bem,  se  vetir  chaudemenL 

—  de  nuvens,  se  couvrir  de  nuages. 

f  Forras  ,  ».  f. pl.{t.de  mar.)  — dos  rinui, 
bandes  des  ris. 

ForregeJLl.  V.  Forrageal. 

*  Forreiar  Ott        |  fourrager;  ravoger  .un 

Forrejar,  9.  a.     I    pays).  V.  Forragter. 

Forreta  ,  ».  m.  ladre,  avare,  crasaeux. 

Formel,  t.  m.  fourrier.  —  mör,  raarecbal 
des  logis. 

Fönuo ,  a  ,  adj.  affiranclii,  mit  en  liberte.  De- 
gage,  libre  d'hypolhcque».  Corner  d  tripe—e, 
Ifam.)  vivre  aux  depens  d'aulrui. 

F6rro ,s.  m.—de  restido,  etc. ,  * doublurc. 

—  dechapSo,  '  coifle  de  chapeau.  — doteeto, 
das  paredei  oVuma  casa,  latnbris,  plancher, 
plafond  d'une  maison.  —  de  pelle»  ou  ptllute, 
'fourrure.  —  de  natio,  doublage  r  second  bor- 
dage d'un  vaisfteau.  —  do  anile,  ((.  de  mar.) 
'boudinure,  iroboudinure. —  de  chumbo  do»  tt- 
eoten»,  {id.)  *  bolte  ou  tuyau  de  plonib  dans  lef 
eeubiers.  —  de  chumbo  do»  embomde»,  {**".) 
dalots  de  plorab. — da»  amuradas,  (id.)  vaigm. 

Fortalecedör ,  a  ,  adj.  et ».  qui  fortine,  fer- 
titiant. 

Fortalecer  ,  v.  a.  fortiller :  donner  de  la 
force;  rendre  fort,  plus  fort,  vigoureux.  Affer- 
mer.  V.  Forlificar.  Consoler,  encou rager. 

Fortalkcido,  k,p.p.  de  Fortalecer. 

Fortalf.ciuento,  ».  tri.  aflermisseuienL V. 
Fortificacdö. 

Fortaleza  ,  f.  f.  force  :  une  des  quatre  ver- 
tus  cardinales;  vigueur  naturelle;  prandeur, 
ferraete  de  courage ;  valeur.  Fortcresse  :  di- 
teau  fortiUe. 

Fortalezär  .  etc.  V.  Forlificar,  etc. 

Forte,  ».  m.  fort :  ouvrage  forlilie;  cbileai* 
fort.  Le  fort,  le  plus  epais  d'un  bois.  Conire- 
fort.  Ancienne  monnaie  portugaise  de  29  reif. 

Forte,  adj.  2  gen.  fort,  solide,  capable  da 
resister;  robuste,  vigoureux. (/ly.) Gourageuf f 
magna  nime.  Dur,  rüde,  difficilea  iravailler.  (Hf) 
— ,  grand,  violent,  extreme  ;»piritueux,  violeot, 
parlantdu  vin,clc;  convaiocant,  energiqoe, 
parlant  du  rnisonneraenl.  On  le  dit  de  l'argrnt, 
de  la  monnaie  qui  eicede  le  titre  ou  le  ponit 
ordinaire.  —  de  genio,  vif,  colere,  empoiie. 
entöle,  tetu.  Fazer-te  — ,  se  fortifler,  sere- 
trancher.  (  fig. )  Tenir  ferme,  ne  point  cedrr. 
Jogar—,  jouer  gros  jeu.  —  etpada,  rüde  jus- 
teur,  bonnc  epee. 

f  Forte,  adv.  (t.  de  mut.)  forte :  l'oppose  ^ 
piano.  Fort,  fortement. 

Fortele7.a  %  etc.  V.  Fortaleza,  etc. 

Fürteme.ite,  adv.  fortement .-  avee  force  et 
vigueur. 

+  For.iF.riÄNO,/».  m.  piano -forte,  forte-ai** 
no  :  iiistrum^p'  de  musique  en  forme1  de  cü^' 
cui. 


FOS 

küirro.  V.  Forlißcacdö. 
»,  t.  f.  force,  öpaisscur  d'une  etofle, 
k.  Yiolence,  energie,  activile. —  de 
eiere  tetu,  entier,  empört*. 
iqkö ,  *.  /".  fortiflcalion  :  ouvrages 
w  les  place s ;  aclion ,  art  de  fortitier, 
9  militaire. 

i»o,  a  ,  0.  p.  de  Forlificar. 
ii>6ft  ,  «.  in.  Ingenieur  qui  dirige  let 
is  d'une  place. 

itiTB,  <wfy.  2  yen.  forlifiant :  qui  for- 
te 

im,  «. «.  forlifier :  enloarer  de  lor- 
ane  ville,  une  monlagne,  an«  po- 
.  V.  Fortaleeer. 

ift-ts  (em) ,  ff.  r.  f e  forlifier,  se  re- 
ut an  posle. 
r.  m.  fortin ,  petit  fort,  fort  decam- 

to ,  a  ,  adj.  tup.  de  Forte. 
beute, ade.  fortuitement,  par  ha- 
neinen t. 
,  a,  adj.  fortuit,  aocidentel,  ino- 

f.  m.  *odeur  forte  et  desagreable.  II 
fois  adj.  Cheiro  — ,  mauvaise  odeur. 
,  $,  f.  fort  une,  eas  fortuit,  basard ; 
rureui  Ott  malbeureux,  bonheur; 
»rt;  reussite,  succes.  *  Ascendant, 
jeo.  Correr— ,  ( t.de  mar.)  eprou- 
ne  de  raer.  lr  d  — ,  aller  a  l'aven- 
m  de  —  ,parvenu ;  honiroe  nouveau, 
i  a  fait  une  fortune  subite.  Lance 
}  de  fortune,  bonheur  inattendu. 
bonbeur.  Provar  — ,  lenler  for- 
eixard  de  fazer  — ,  il  ne  manquera 
enir. — «,  pl.  riebesse,  opulence. 
Adas  oi«  — tas,  *.  f.  pl.  ( t.  de  giog.) 
lies  de  Parchipel  de  l'Ocean  Allan- 
jrd'bui  lesCanaries. 
aoo.  V.  Äfortunädo.  it.  (inut.)  Ar- 

aticos,  t.  m.  pl.  Juifs  qui  faisaient 

s  a  la  Fortune. 

co ,  a  ,  adj.  de  la  fortune. 

o ,  $.  m.  bonheur. 

oso,  a,  adj.  beureux;  qui  a  du 

&%. 

f.  frime,  mine,  semblant;  menace 
arie;  fausses  apparences,  roirage. 
A,  adj.  lache,  indolent;  couard. 
■^elc.  |  y  phogph  ^  CUJ 

f.  fosse.  V.  Cota. 
V.  Fostado. 

&A,«.  f.  tribut  qu'on  payait  pour 
nlretenir  les  fosses  d'une  ville,  etc. ; 
ausai  de  la  ville  qui  payaitee  tribut. 
s.s*.V.  Fommo.  {vieux)  Tribut  qu'on 
>i  lorsqu'il  allait  ä  la  guerre.  L'en- 
fortificalions  d'une  place. 
a,  adj.  creuse,  creux,  profood. 
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Fossar,  v.  a.  (tfiica.)  creuser,  faire  un  fosse 
aulour.  V.  Fofar. 

Fossario.  V.  Cemxterio. 

Fossete,«.  «i.  dim.  de  Fouo.  Petit  fosse, 
pelite  fosse. 

Fossil,  adj.  2  gen.  fossile.  On  le  dit  des 
corps que  Ion  trouve  pelrifles dans  la  terre cn 
la  creusant. 

Fössis  Ott  Fösseis,  $.  w.  pl.  fossiles :  terres, 
pierres,  coquilles,  ossements,  polypiers»  ve- 
getaux  pelrifles ,  tires  du  sein  de  la  terre. 

Fosso,#.  m.  •  fosse  :  creux  en  terre.  Fosse 
d'une  place  fortiflee. 

f  Fössula , s.  f.  {t.de bot.) pelite cavite. 

f  Fomdlösas,  Folhat—,  (I.  de  bot.)X.  Laeu- 


•  Fosti  ,  $.  am.  baguetle  de  Juridiclion.  V. 
Futle. 

Föta  ,  s.  f.  tolle  flne  ancienne,  rayee  et  fran- 
gee,  dont  les  Maurea  faisaient  des  lurbans; 
coiffure  des  Maures. 

Foteädo,  a,  adj.  qui  imite  la  fola  (  V.  ce 
mot),  ou  qui  en  est  garni. 

Foto,  s.  m.  Em  — ,  a  flot. 

Fotöques,  «.am.  pl.  nom  generique des dieux 
au  Japon. 

Foüväda  ,  i.  f.  coup  de  faux ;  andain. 

Fouce,  t.  f.  faux  :  inslruroeni  pour  faucher. 

—  de  seifar,  faucille.  —de  podar,  serpelle. 

—  rocadour*,  faux  ou  serpea  couper  les  ron- 
ces ,  etc.  Metler  a—em  seara  alheia ,  (/ig.) met- 
tre  la  faucille  dans  la  moisson  d'autrui. 

Foocqo.  V.  Pateiro. 

Foucihha  ,  $.  f.  dim.  de  Fouce. 

Foucinho,  $.  m.  V.  Foucinha. 

Foutbia.        >  _ 

Foüto,  a.      /  v  •AfaM~ 

Fouveiro  ,  a  ,  adj.  fauve ,  roussdlre. 

Fovemte,  adj.  2  gen.  qui  encourage. 

Foto.  V.  Föjo. 

Foz,  $.  f.  embouchure  d'un  fleuve;  gorge, 
detroit,  passage  entre  deux  montagnes.  {ßg.) 
Enlree.  De — em  ßra,  sansfrein,  saus  reteuue. 

FRÄCAMEriTE,  odv.  faiblcment,  sans  force  ni 
vigueur,  debilement ;  en  lache. 

FiucAssÄDO,  a, p.p. de 

Fracassär,  ff.  o.  fracasscr:  rompre,  briser 
en  pieces.  V.  Derroear. 

Fracässo,  s.  m.  fracas;  ebute  suivie  de  rup- 
ture.  (/ig.)  Desastre,  mauvais  succes,  ruine, 
malbeur. 

Fracäio.  V.  Fraeduo. 

Fraccäö,  f.  f.  (f.  d'arith. )  fraeUon  :  partie 
de  l'unite,  parties  egales  de  l'unile.  it.  V.  In- 
fraeedo.  (I.  de  lit.)  — ,  action  de  rompre 
(l'bostie). 

Fraccionado  ,  a  ,  p.  p.  de 

fFRACciONAR,  ff.  a.  (p.  us.)  fractionncr: 
reduire  en  fracüons,  en  peliles  parties. 

FRAcaoNÄRio,A,o4;.  fractionnaire  :  (nom- 
bre)  qui  contient des  fracüons,  qui  a  rapport 
aux  fractions. 

Fräco,  a,  adj.  faible,  aflaibli,  enenre ,  sans 
vigueur,  sans  force.  (/Itf.)  Lanfuissant;  fragile, 
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sujet  *  pecher;  defeetueux,  parlant  d'un  ral- 
sonncment ,  etc. ;  racriioere ,  parlant  d'un 
poömcclc.  Lache,  pollron.  (I.  d'agr.)  Maigre, 
aride ,  sterile,  parlant  de  la  terre.  (/ig.)  — , la- 
bile, inlidelc,  parlant  dola  memoire.  —  de ca- 
beea,  dt  memoria,  qui  a  la  tele,  )a  memoire 
faibles.— de  compleifdo, (\ui  a  le  temperamentt 
la  complexion  delicatc.—  do  petto,  qui  a  lapoi- 
trine  faible.  —a/lgura,  petil  komme;  role  insl- 
gnifiant. 

FaAco ,  «.  ff»,  faible :  ee  qu*il  y  a  de  moins 
fort,  de  defectueox,  defaat  prineipal;  (fig.) 
passion  dominante  d'une  personne;  peaenant 
defeetueux. 

Practöra  ,  t.f.  fracture,  roptare.  Efifcactlon, 
ruplurefaileparunvoleurpourderober.  Feiare. 

FracturAdo  ,  a  ,  adj.  fracture  roü  il  y  a  frac- 
ture  (os).  p.  p.  de 

FractorAr ,  «.  a.  fracturer  2  fair«  une  frac- 
Iure. 

FradarIa  ,  s.  f.  monacaille,  meinaille,  mof- 
nerie ,  toui  las  moinea  ou  grande  quantile  de 
aaoines;  esprit  des  moinei. 

FrAde,  t.  m.  moine,  religio««.— ,  fe  utile 
dlmpression  qui  n'a  pas  bien  pris  l'anore.  Cy- 
lindre  de  melier  de  soie. — «,  pl.  barree  do 
fourbisseur.  —  leigo,  fröre  laf.  —  da  p4dra, 
borne  des  nies.  Metter  alguem  — ,  enfroqoer, 
faire  moine.  Uetter-te  — ,  so  faire  moine,  en- 
trer  en  religion,  prendre  le  capnebon. 

FradejAr,  v.  fi.  so  eomporter  00  agfr  en 
moine;  faire  la  moinerie. 

Fradesco,  Kyadj.  de  moine,  monacaLjama- 
teur,  partisan  des  moines. 

Fradesilbo.  V.  Fradinho. 

Fradkte,«.  m.  'piccede  la  platine  d'on  fusil. 

f  Fradice,  t.  f.  action,  propos  ridiculed'un 
moine. 

Fradiniio,  f.  m.  dim.  de  Frade.  Moinillon  : 
petit  moine.  Enfant  qui  porte  l'habit  de  qnel- 
que  ordre  religieux.  Piroine,  oiseau;  it.  van- 
neau,  espece  d'ee hassier.  — # ,  pl.  fleur  tIo- 
lette,  papilionaeee.  Feijöet  — f ,  barioots  prin- 
ces.  —  da  mdo  furdda.  V.  Duindt. 

Fraca  ,  s.  f.  röche ,  rocher  escarpe.  Partie 
raboleuse  du  bois ,  d'une  planobe ,  etc. 

Fragalbeiro.  V.  Trapeiro. 

FracAlbo.  Y.  Frangalho,  Trapo. 

f  Fragalboteiro,  s.  m.  (t.  burl.)  qui  aime 
les  coureuses,  les  femmesdeguenillees. 

Fragaste.  V.  Flagrante  el  Fragrante. 

FragAria  ,  t.  f.  V.  Morangueiro. 

FragAta,  t.  f.  fregate :  vaisseau  de  gaerre 
Icycr,  au-dessous  de  60  eanons.  Oroase  bar- 
que  sur  le  Tage.  — ,  ou  rabofbreado,  (t.  fhitt. 
nat.)  — ,  oiseau  demer,palmipede,lres-rapide. 

Fracataö,  t.  m.  ang.  de  Fragdto.  Grosse 
fregate.  Fregs  ton,  grosse  barquo. 

Fkagateiro,*.  m.  baielier,  marinier*  sartoet 
d'une  fregate  (barque). 

f  FracatIwha  ,  s.  f.  dim.  do  Fraget*.  Petite 
fregate ,  fregate  trcs-legere. 

FRioiFERO   V.  Fragdto. 

FrAcil,  adj.  2  gen.  fragile :  also  a  rompref 


(/Ig.)  ,uJet  ■  tombor  en  faule;  pta  solide,  pra 
darable. 

FragilidAdb,  a.  f.  fragilite  :  facilile  a  sa 
rompre;  {/ig.)  facilile  a  tomber  en  faule;  dit- 
position  a  ccder  aux  penebants  de  la  natura; 
faiblesse ,  penchant  au  peehe. 

FragIlimo.  V.  Fragilittimo. 

Fragiühsimo,  a  ,  adj.  tup.  de  Fragil. 

FrAcilmentb,  adt.  d'une  maniere  fragile; 
par  fragilite. 

Fragmknto,  t.  m.  fragment :  inorceau,  par- 
tie  d'une  chose  brisec,  roropue.  — s ,  pl.  (fig.) 
fragments  :  parlies  restöes  d'un  livre,  etc. 

Fraoo,  $.  m.  (I.  dt  ekatt.)  "  laieaees,  flente 
de  beles  fauves. 

FrAgoa,  t.f.  forge.  V.  Forja.  Pournaisc, 
feu  vif.  (/ly.)  Adversite;  morliiicaüon ,  cbagno. 
0  rotto  ftilo  %tma  — ,  le  risage  mia  en  feu, 
enflamme ,  embrase. 

FragoAr  {p.  tM.)  V.  Forjar. 

Fragör,  t.  m.  bruit,  fraeas ;  coop  de  ton — 
nerre. 

Fragoröbo,  a, a4/.  bruyant.  Y.  Ettrondotc- 

FragosidAde,  t.  f.  aprete  d'un  cbemin,  etc. 
penie  rode  d'un  roener  escarpe,  eacarpeaunt. 

Fragosissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Fr agoso ,  a ,  <k(/.  apre,  raboteux,  couped  ^ 
proeipices,  etc. 

FbagrImcia  ,  t.  f.  odear  agreablo,  exhalaaBv 
son  odoriferante ;   suavite  d'odear,  parfui 
bouquet.  ((ig.)  Bonne  odeor,  boaoo  repoi 
tion. 

FraorAmtb,  adj.  1  gem.  odoriferaat,  odi 
rant,  qui  senl  bon,  qui  repand  an«  0001 
odeur,  qui  embaume. 

FRAGRANTiSSIMO  ,  kyodj.  $up.  de 

FrAgoa.  Y.  Fragotidddt  ou  Frdgom. 

FraccrirIce  ,  t.  f.  fie  tres-dure  et  trta-atasy- 
tere. 

Fragu£iro,  a,  adj.  qui  meae  une  tie  dnre 
et  auslere;  iufatigabie ;  ami  du  irarail;  imp«- 
tienl;  aclif;fougueux. 

•fFRAGütiRO,  9.  m.  abattear  de  bois,  M- 
cheron. 

Fragura  ,  t.  f.  Y.  Fragotidade. 

f  Fragüta,  t.  f.  'cbalumeao,  mosetle  de 
berger. 

'Fraineza.  Y.  Pcnurio,Pobrexa. 

'Fraire.  V.  Frade  ou  Freire. 

'Fraixxu  Y.  Fronten. 

FrAlda,  t.  f.  'pans  d'ona  cbemlat,  d'sM 
robe,  eto.;  basque,  partie  d'en  kanit  loo|, 
d'une  armure,  de  la  ceinture  en  bat;  jupe  de 
femme,  etc.  (fig.)  Partie  d'une  BMmUgne,aa 
puis  la  base  jusqu'a  mi-cOle.  —  do  mar,  rivt, 
rivage.  —do  monte ,  bas  d'une  montafne.  Ch 
de—.V.Frtddeiro. 

FraloAdo,  a,  adj.  plinse,  qui  a  de  Um* 
pans;  quia  un  iong  contour. p.  p.  de  Fratdei. 

FraldAö,  t.  m.  aug.de  Fraida,  *Baaq«r, 
partie  d'une  armure  de  La  oeintnre  en  bas.  V. 
Tonelitet. 

PraloAr  ,  «.  a.  attacker,  coudre  \t%  pans 
d'une  cbemise,  etc. 
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F»au>kjIav  v.«.c6toyer,suivrc  lebas  d'uno 
montagne. 

Fiialoeiro ,  a  f  adj.  qui  apparlienl a  unc  jupc 

de  femme.  Cäo — ,  pelit  chien  mignon,  chien 

de  niancbon.  Hörnern—,  (/lg.  (am.)  qui  est 

«ans   cesse  itoc  les  femmes,  parlant  d'un 

komme  qui  aime  le  cotillon. 

Fraldeumm,  9.  m.  eotillon .- jupe  do  dessous. 

Fraldeüb,  «.  st.  sorte  de  tunique  inlericure 

o»  jopeouverle  par-devant.  V.  Brial. 

t  Fraldicürto  ,  a,  adj.  (poit.)  qui  a  lesbas- 
«fues  courtes. 

Fraldido,  KyadJ.  qui  a  un  grand  pan,  de 
longoes  basques.  Mulher  — o,  femme  co- 

FraldIlha»  $.  f.  "tabuer  de  cuir;  tablier  de 
supeur.  — #,  pl.  basques  d'un  pourpoint,  d'un 
«orpsde  jupe,  etc. 

Fraldisqueiro,  #.  m.  pelit  cbicn  mignon» 
«hien  de  mancbon. 

f  Fraldoso,  a,  adj,  qoi  a  de  longues  bas- 
«xuet ;  a  queue  tratnante.  (/ig.)  Redondant. 

*  Frama.  V.  Flamma.  • 

Framboezas  o«         I   V.  Silva   framboe- 

Frabboezeira,«. f.  f   xeira. 

FrImea  ,  s.  f.  framee  .*  javeline ,  arme  de  jet 
et  de  main. 

Framesgo.  V.  Flamengo. 

Frakcalete,  i.  m.  'courroie,  garnied'une 
boucle  a  son  extremite,  pour  attacber  la  fönte 
des  plstolets  a  la  seile. 

Frakcambnte ,  adv.  francbement;  libera- 
lement,  genereusemenl,  largement. 

f  FrAsca,  s.  f.  (f.  de  giog.)  France  :  puis- 
sant  et  grand  Etat  de  l'Europe. 

FrIxca ,  «.  f.  plus  u*.  au  pl.  Ai—*dat  «r- 
wreSf  les  branches  elwees  des  arbres. 

f  Francatrjfa,  t.  f.  'mannequin,  poupart 
qui  se  meut  par  des  ressorts  Caches. 

France ar  ,  v.  a.  couper  les  branches  elevees 
des  arbres.  V.  Franea*. 

Franckla.  (I.  de  prov.)  V.  Queijeiro. 

FRASCELBiifBO,  $.  m.  dim.  de 

Frakceljio,  $.  «i.  *  cresserelle ,  espeee  <Fe- 
penrier,  oiseau  de  proie. 

Framcez,  a,  adj.  et  i.  Francis  :  qui  est  de 
France;  langue  francaise.  Jfa/— .  V.  Gallico. 
4'— a,  a  la  mode  de  France,  a  la  francaise. 

f  Francezia,  s.f.  habitude,  mode  francaise; 
affectation  a  imiter,  a  adinirer  les  Francais ,  les 
cboses  francatscs. 

FranchAdo,  a,  adj.  (f.  de  blat.)  pertage  dia- 
gonalemenl. 

f  Framcbiröte,  *.  m.  (t.  burl.)  bomrae  pe- 
talant,  insolent. 

FiAMCiscino,  a,  adj.  franciscaln :  de  l'ordre 
tie  saint  Francis. 

Francisco,  a,  adj.  Frade—y  franoiscain, 
Teligieux  de  salntFrancols,  cordclicr. 

FrAnco,  a,  adj.  liberal,  gcneriMii;  llbre, 
pmilegie;  excmpt;  sincerc,  loyal,  inqemi. 
Mt9a,porta  — «,  table,  porle  outcrtr  a  tont 
le  monde.  Pousada  — n,  auberro,  lot!fiu«»ii«  oü 
Von  ne  paie  rien.  P*rlo  — ,  puit  franr,  cxcuinj, 
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de  (oul  droit,  entrce  libre.  Lingua  ~ay  langue 
franquc  :  Jargon  usile  dans  le  Levant,  et  qui 
est  inei6  de  franeais,  d'itatien/d'cspagnol,  etc. 

Fuaxco,  s.  m.  franc .-  piece  de  Tingt  soas; 
monnaie  de  compte. 

f  Frasco-Condado,  t.  m.j.de  giog.)  Pran- 
clie-Comte  r  ancienneprovincode  France. 

Fua.ncoüu,«.  m.  francolin: oiseau  peu  diue- 
rent  de  la  perdrix. 

f  Fhancos,  i.  m.  pl.  Francs.  On  appclle 
ainsi  les  Germains  qui  se  sont  etablis  dans  lee 
Gaules  vere  Pan  418,  et  qui  leur  ontdonne  le 
nom  do  France. 

Frandulagb,  s.  f.  babioles,  marohandises 
de  bas  prix.  (fig.)  Gens  de-  rien. 

Framdüno,  a,  adj.  on  le  disait  autrefois 
d'un  Portugais  qui  allail  en  Flandre  pour  ap- 
prendre  le  commerce,  elc;  qui  introduisait 
les  ha  bi  lud  es  flamandes,  en  raeprisant  les  usu- 
gesdeson  pays. 

FrInga,  e.  f.  poulette,  poularde. 

f  Frangäuiü,  e.  m.  cbifibn,  haillon,  gue- 
nille ;  habit  deebire. 

Francäo,  pl.  —Glos.  V.  Frango. 

Francer  ,  (p.  im.)  V.  Quebrar,  Violar. 

FrangipIno  ,  a  ,  adj.  prepare, aromatise»vec 
le  parfuin  frangipane;  a  la  f rangipaoe. 

Frangivkl,  adj.  2  gen.  fragile,  casaant. 

Frango,  $.  m.  poulet. 

FRANGÖLHO,«.m.ble  ecrase  qu'on  fait  cuirr. 

Fräsgue,  s.  m.  Frangui  .*  nom  per  lequei  les 
Indiens  et  les  Mau  res  designent  les  Europeens. 

t  Framguüba,  e.  f.  (I.  de  bot.)  beurgenc, 
bourdaine,  auno  noire :  arbrisseau  du  genre 
du  nerprun. 

FrAnja,  «.  f.  (ränge  :  tissu  d'oü  pendeut  des 
fllets. 

Franjaoo,  a  f  p.  p.  de  Franjar.  adj,  Garni 
de  f ränge;  frange,  en  forme  de  frange. 

Franjaö,  s.  tn.  äug.  de  Franja.  Grande, 
large  frange. 

Franjar,  v.  a.  franger  :  garnir  de  franges. 

Franqueado,  a,  p.  p.  de 

Franquear,  v.  o.  exempter,  aflrancbir,  dis- 
penser.  Debarrasser,  öter  les  obstacles.  Fran- 
cbir;  passer,  traverser.  Facililer;  aecorder  gc- 
nereusement,  avec  liberalite.  —acaea,  aecor- 
der l'entree  dans  une  maison.  —  a$  cartai,  af- 
franebir  les  lettres. 

Fra n qu e ar-sr  ,  «.  v.  se  preler  facilement  aux 
desirs  des  autres.  —  com  alguem,  ouvrir  son 
cebur  a  quelqu'un. 

Fhanqokza  ,  «.  f.  franebise  v  exemption  ,  pri~ 
vilege;  immunile.  Liberalite,  largesse,  gent- 
rosite.  /ig.)  — ,  iogenuite,  ttneerile,  caudeur. 
Com  — ,  franebement,  ouvertemenL 

Franuiia,  $.  f.  franebise,  exemption  t  iui- 
munile;  asile, droit  d'asile.  Pör  em  —  yett>ir 
em  — ,(/.  de  mar.)  appareiller  .-  elre  piet  a 
meitre  a  la  voiie,  elro  en  partance. 

KttAN^uioo.  V.  Ärroledao. 

Franulissimo,  A9adj.  tup.  de  Franco. 

KRANskLHü.  V.  FrancclMo. 

Fra.ixal.  V.  Ftvujctl. 
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Framzjdo ,  a,  p.  p.  da  Frttnsu 
fFRAiiziMijiTO,  s.  m.  fronci*:  plis  falls  a 
im  etoffe,  4  twb  roke  en  la  froncant;  fronce- 
meot,  aelton  de  froocer. 
Franziüo,  a,  adj.  mincc,  gröle,  effile. 
Franzir,  e.  a.  froncer :  plisser  mcnu  (du 
linge ,  une  elofle ,  etc.) ;  rider  ( le  sourcil ). 
*Fraquamente.  V.  Fracamente. 
Fraqueär,  t>.  ».  faiblir  :  perdre  de  m  force. 
>    (/•#•)  Perdre  de  fon  courage.  Manqucr  de  cou- 
i   rage,  ceder  »ans  resislance ;  abaisser  de  cou- 
!    rage,  (/ig.)  Se  relicher,  perdre  de  son  ardeur, 
■    se  dcsister.  Manquer,  defaillir,  toraber. 

Fraqceiro,  a,  adj.  faible,  leger;  pauvre, 
maigre,  pcu  fertile  (lerre). 
Fraquejar.  V.  Fraqueär. 
Fraqoete  ,  adj.  2  gen.  dim.  de  Fraeo.  Un  pcu 
faible. 

Fraqueza,  a.  f.  faiblesse,  debilite;  manque 

de  force,  de  puissance,  (/ig.)  de  vigueur  d'cs- 

)   prit,  de  jugcmenl,  de  courage,  de  fermete; 

j   fragilite,  penchant  au  mal ;  faule ;  faible.  —  do 

Jettomago,  faiblesse  d'estomac.  flfdo  mostrar—, 
ne  point  roontrer  de  faiblesse ,  avoir  de  la  fer- 
mete. 

FRAQuisno,  a,  dim.  de  Fraeo.  Bien  faible, 
languissanl;  d'une  faible  complezion. 
Fraquissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de  Fraeo. 
Fräsca,  $.  f.  batlerie  de  cuisine;  vaisselle. 
V.  Fratcagem. 

"FrascAgem,«.  f.'bagage,  valise.  V.  Fratca. 

Frascal.  V.  Fateal. 

Frascaria  , t.  f.  maison  de  debauebe;  pail- 
lardise. 

Frascärio  ,  a  ,  adj.  liberlin  ,  debauebe , 
adoone  aux  femmes ,  qui  court  les  mauvais 
Üeax;  paillard. 

Fräsco,  t.  m.  flacon ,  bouteillc.  —  de  pölvo- 
r»,  poire  a  poudre.  —  de  boca  larga,  bocal. 
— f  de  fogo  para  a  bordagem  ,(t.dc  mar.)  bos- 
ses,  bouleilles  pleines  d'artilice. 

FiAse  0«  Phrase,  t.  f.  pbrase  :  reunion  des 
mots  formanl  un  sens  complet.  (/ig.)  Construc- 
tlon  grammalicale ,  elocution ,  style. 

Fräse ado,  a,  p.p.  de  Phraeear.  adj.  Qui 
•'annonce  par  des  phrases,  qui  en  contienl; 
ampoale,  recherche,  parlant  du  style.  O— , 
$.  m.  rarrangement  des  phrases. 

Fraseadör  ,  $.  m.  phraseur :  qui  fait  des 
phrases. 

Fraseär,  v.  n.  phraser :  faire  des  phrases. 

Fraseologia  ,  s.  f.  phraseologie  :  conslruc- 
tien  de  phrases  d'une  langue,  dun  ecrivain. 

"Fiasis.V.  Frate. 

Frasqcacem .  V.  Fratcagem. 

Frasqoeira,  t.f.  cantine .-  cofTre  en  compar- 
timents  pour  des  bouleilles,  des  flacons. 

Frasqceiro,  a,  adj.  sensuel.  V.  Fratedrio. 
Bm traje de—a,  en  neglige. 

Frasqceta,  t.  f.  (I.  d'impr.)  frisquette  : 
•orte  de  chassisplat,en  cartou,decoupe  de  ma- 
ottre  a  garantir  les  marges  dans  l'impression. 

Fias^linbo  ,  t.  m.dim.  de  Fratco.  Petit  fla- 
con. 


Fuatersa  ,  s.  f.  reprtmande,  oorcectien  fea« 
ternelle.  Dar  um*  — ,  faire  une  reprfatumde 
fralernelle. 

Fi  aterxal  ,  adj.  2  gen.  fraternel :  propre  aoz 
freres,  toi  qu'il  ieur  contienl.  Corrtteao—y 
correction  fratcrnelle,faile  en  espritde  cbariie. 

Fratuinalmf.nte,  adv.  fraternellement :  en 
frere;  d'une  mauiere  fralernelle. 

Fiiateunidäde,  s.  /.  fraternite  :  relalion  de 
frere  a  fröre;  uoion,  amitie,  liaison  fraler- 
nelle». 

Fratermsär,  v.  n.  fraterniser  :  vivre  fra- 
ternellement. 

Fraterko.  V.  Fraternal. 

f  Fratricellos,  m.  m.  pl.  seetaires  da  trei- 
zieme  siäcle,  condamnes  par  Boniface  VIII. 

FRATRiciDA,a4/.  2  gen.  fratrieide  :  meurtrier 
de  son  frere. 

Fratriudio,  t.  m.  fratrieide  :  meoxtre  d'un 
frere. 

FRATRissAS,  t.  f.  pl.  especc  de  religieuses  de 
l'ordre  de  Malle ,  qui  vivaieni  chez  elles. 

Fraldado,  a  ,  p.  o.  de  Fraudar. 

FftAUDADöR,  a,  adj.  et  t.  fraudeur  :  qui 
fraude ,  qui  fait  la  fraude. 

Fraudar,  v.a.  frauder:  tromper,  decevoir 
frustrer  par  fraude. 

fFRAUDAVEL,  adj.  2  gen.   qui   peut  etr-- 
fraude. 

Fraude,  *.  f.  fraude :  tromperie  caebee;  ac= 
tion  de  mauvaise  foi;  supereberie;  contraven^ 
tion;  dol,  deeeption. 

Fraudllexcia  ,  «.  f.  fraude. 

Fraudulentamexte,  adv.  frauduleosemen  ^W 
avec  fraude. 

Fracdulento  ,  A,  adj.  frauduleuz  :  q« 
trompe ,  qui  agit  de  mauvaise  foi ,  se  dil  d  -*r- 
personnes;  frauduleuz,  oü  il  y  a  de  la  fraud«r 
se  dil  des  choses. 

Fraudulöso,  a,  adj.  frauduleuz.  V.  Fram* 
dulento. 

Frauta  ,  t.  f.  V.  Flauta. 

Fractadü,  a  ,  adj.  flute.  On  le  dit  d'une  roi  r 
douce  et  agreablc  commc  la  flute,  p.p.  de 

Fr ai tar  ,  v.  a.  flQter,  donner  le  son  d'une 
flute  aun  instrument;  faire  jouer  la  flute  de 
l'orgue.  —  avox,  parier  avec  une  voix  doucc, 
melodieuse. 

Frauteiro. 

Frautista,     }  v.  Flaut... 

Frautim. 

Fraxinella  ,  s .  f.  {t.  de  bot.)  frazinelle.  V. 
Dictamo-branco. 

Frazangue.  V.  Paratanga. 

•  Fr e aha,  *.  f.  V.  Presunto. 
Freuia  ,  t.  f.  fleebc.  V.  Silla.  it.  —  on  arbrr, 
boisqui  sert  ä  mouvoir  un  poni-lcvis.  lk-< 
tout  droit  vers  quelque  lieu  ou  vers  tj ^ic.'p  - 
personne.  —  de  fogo ,  dard  a  feu. 
Frecuäda,  t.  f.  coup  de  fleclie. 
Frecoädo,  a,  p.  p.  de  Frechar. 
Frech al, s.  m.  (f. de  charp.)  'sabliere.  pic  ' 
entaillee  pour  porter  des  soliveaux. 
Fkechär ,  v.  o.  lirer  de  l'arc,  percer  a  cou]> 


} 
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opde  flache,  {fig.)  Coarir, 
ml  comrnc  la  flechc.  —  o 
s,  unearbalete. 
grand  nombre  de  fleebes; 
neees  a  la  fois. 
areber  .*  soldat  combattant 
lasse  arec  un  arc. 
tfregaedo. 
Etfregar,  etc. 
►aroissien  :  habitant  d'une 
li  qui  frequente  assidument 
d,  pratique. 

paroisse :  territoire  d'une 
l;  fon  eglise.  {/ig.)  *Con- 
cbalandise. 

b  :  titre  des  moines  et  des 
•es  militaires.  Parlant  d'un 
ira  en  France  le  pere... 
•uvrier  qui  fait  ou  vend  des 
ronnier. 
-iguez. 
Fleutna,  etc. 

r.  «i.  frein  :  mors  de  cheval. 
ngue;  liframentdu  prepuce. 
jui  retient  dans  le  devoir. 
nies,  prendre  le  mors  aus 
,  (/ig.)  regimber  contre  l'ai- 
faire  ce  qu'on  doit. 
ligieusc,  nonne,  nonnain; 
ir  laie.  — i  de  Santa  Ursula, 

•ceroir  Chevalier  d'un  ordre 

li  reeiproque. 

adj.  qui  courlise  les  reli- 

e;  moine.  On  donne  ce  nom 
trois  ordres  militaires  en 

onnerie. 

ommerce  habituel  avec  une 

,  fantaisie  de  nonne. 

ftnt.  de  Freira.  Nonnette. 

uclificar. 

>is  de  fröne. 

rlne  :  grand  arbre  a  bois 

on  pour  les  bestiaux.  —  or- 

s.  (fig.  pnet.)  Yaisseau. 

!  gen.  fremissant.  p.  a.  de 

«mir. 

Tremissemenl,  grand  bruit. 
rbevaui.  V.  Estrupido,  Bra- 
murmure  d'une  grande  as- 

,  Formöso,  etc. 
mrsi,  *.  m.  '  frenesie  :  ega- 
Fespritavec  furcur;  fureur, 
fig.)  emporlement,  exces  de 

V.  Frenesi. 
p.  p.  de 

causer  de  la  frenesie.  v.  n. 
metique.  {fg.)  Avoir  frene- 


Fri:n*tico,  a,  adj.  frenelique  :  atteint  do 
frenesie ;  furieux. 

Frexte,  s.  f.  *  frontispice,  face,  facade; 
front  d'une  arraee,  d'un  balaillon ,  etc.  Em  — , 
vis-a-vis.  Faser  — ,  faire  face ,  resister.  Faser 
—  autne  outro  partido,  semtnager  Fan  et 
Fautre  parti. 

Freo.  V.FrHo. 

Frequ£ncia,  a.  f.  frequence;  concours  de 
monde;  vilcsse;  frequenlation.  Com—,  fre- 
quemment. 

FRKQCL.MAgiö ,  t.  f.  frequentation.  Repeti- 
tion  :  frequent  osage. 

Frequent  ad  amente.  V.  Frequeniemente. 

Frequextado  ,  a  ,  p.  p.  de  Frequentar. 

Frequextädoi  ,  a  ,  f.  celui  qui  frequente. 

Freqcmtar,  t>.  c.  freqoenler  :  hanter,  ?oir 
souvent;  aller  sourent  a  tmdans;  visiter  sou- 
renl;  avoir  un  frequent  commerce;  repeter, 
reiterer. 

FrequektatIvo  ,  a  ,  adj.  { t.  de  gramm.)  fre- 
quentatif :  (verbe)  qui  marque  Faclion  repetee. 

Frequente,  adj.  2  gen.  frequent :  qui  arrive 
souvent,  reitere;  plus  fif. 

Frbquextemexte,  adv.  frequemment,  sou- 
?ent. 

FRF.QUENTissmo,  K,adj.  tup.  de  Frequente. 

Fresca  ,  ».  f.*  frais,  fralcbeur  (du  temps), 
air  frais.  A'  — ,  pcla  —  ,  au  frais, par  le  frais, 
a  la  fratche. 

Frescäl  ,  adj.  2  gen.  frais ,  recent ,  nouvelle- 
ment  fait  ( fromage)r  qui  n'est  pas  entieiement 
frais ,  parlant  du  poisson. 

Frescamentb,  adv.  fralchemcnt,  recem- 
ment;  arec  fratcheur. 

Frbsco  ,  a  ,  adj.  fraii :  medioerement  froid ; 
recenl.  Saignant ,  nouveau.  (/ig.)  — ,  qui  a  des 
couleurs ,  de  Fembonpoint.  Venlo  — ,  vent 
frais,  fort  et  favorable.  Conto,  hittoria  — a9 
contegras,  licencieux.  Palavrat  — « ,  paroles 
I ihres.  Ter  a  memoria  — «  d'alguma  eouta ,  etre 
frais  de  quelque  chose. 

Fresco,  *.  m.  frais,  air  frais,  temps  frais. 
Fresque.  De  — ,  fralcbemcnt ,  recemment.  Va\- 
lar  — ,  tenir  des  propos  libres.  Tomar  o— , 
prendre  le  frais.  Pintura  a—,  peinlure  a  fres- 
que. Ventar  — ,  soufller  grand  frais. 

Frescor,  f.  m.  V.  Fresquiddö,  Freteura, 
Yico. 

Frescüra,  t.  f.  fralcbeur.  {fi§.)  Vigueur  de 
Vegetation;  fleur  de  Tage,  (fam.)  Indifferente. 
Sang-froid.  Tete  dematiada  — ,  il  eut  trop  do 
sang- froid. 

Fresqceta.  V.  Fratquila. 

Fresqcidäö.  V.  Freteura. 

Fresquinho,  a,  adj.  dim.  de  Fretco.  On  Pem- 
ploie  aussi  comme  s.  m.  (f.  de  mar.)  Petit  frais. 

Fresqcissiho,  a,  adj.  tup.  de  Fresco. 

Fressüra  ,  t.  f.  fressure  :  le  coeur,  la  rate  et 
les  poumons  des  animaui.  Y.  Debulho. 

FaEssuREiRA, «.  f.  femme  qui  veod  des  fret- 
sures. 

Fresta,  t.f.  lucarne,  abat-jour.  —  not  den- 
tett  breche  entre  )ts  deute 


PnBStino,« 
vtrt  de  bliani 

FntT.BO,  *,p.  p.il 

HlWirlfc.l  fi  ' 

tuend  i  luuig«  ui 


Urninge,  agence  de  tri- 


FniTiilt»TO,  $.  m.  [retemenl, 
nolittemenl,  naulage,  louage  dun  vainMiu, 
prii  coDTtnu  du  Innige  d'un  laiiteau.  Carla 
dt  — ,*cl«  quleonlienl  ieicandilions,  Ic  pril, 
etc.,  d'un  [reuimcnl:  churte-patlit. 

F»it«  ,  ».  «.  freier,  «tTieiet,  no  liier :  lauer 

FbEt« 


f  Fncisiti,  t>.  *.  (ji.  w.)  sc  ditdeibaleaux 
ijut  sc  freteni. 
F»*to  ,  i.  m.  tptnt. .  dclfoil,  brai  du  mer. 
Fiiiiu.  V.  Freio. 
FnuniLiBiDB,  j.  f.  [riabiliui  ;  qualile  de  CB 


+  FwxAriq,  ».  m.  [rimaire ;  Inwli 
rraneata  du  ealendrier  republicaia,  d 

Fuuiuu.i.  f.t.  Grtla,  Füju. 

Piiio,  i.  in.  froid  i  ib*eute  h  l'o 
i-J..ii'.-ii!  ,  Iroidour  du  lemp*.  Frisson  i 
Tnmcr  com  — ,  Irembler  de  hold.  I 
—  eonfarme  a  rovp/i,  (procli  btei 


,  adj.   frnid  ;  pri»e  de 
!■■  Mloriqu. IM  (.1,1  wnl 

i  cclle  du 


■  ;  plat,  i 
n-  Inlerel;  qui  rcanqu»  de  (.  a  , 
ho ,  DfHbrido.  MmJhar  ™  ferro  ■ 
i  peine.  V.  Ferro.  A  ferro  — ,  a  Vi 
IB.  A  «notie  — ,  da  wug-Ereld.  I 
fl.avoir  Tarne  seche. 
Fuculr**  . '-  f.  bagalelle ,  relHIe , 
ft'UCi    fadaise,    niaiscrie.  KnlreU 
n  —I,  l'amuter  »ur  dei  rieni. 
FaioLf  ith.  V.  Friortnln. 
Fnwstiiu.  V.  Friuleira. 
FiuoatKTo,   i,   adj.  Irileux  :  ic 


FRO 
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ei_     i  ▼•  Ftof..*t  etc. 

t.f.W.Florim. 
.Florida, 

—ts.  V.  Florini  ( monnale). 
f.  petita* ,  menues  brancbes. 
ij.  2  gen.  lenfo  — ,  sorle  d'an- 
»lon  ou  de  lln. 
x,p.  p.  de 

, «.  c.  faire  poosser  les  fcuilles , 
«.  ».  Pousser  des  feuilles,  se 
lies. 
«4/.  S  a*».  feuille,  feuillu, 

f.  /l  pt.(t.de  bot.)  frondes :  ra- 

s  charges  de  feuilles,  flottanls, 

ur  de  la  Uge. 

,  a  ,  adj.  ( t.  de  poh.)  frondifere : 

i  produit  des  feuilles. 

»ade,  t.  f. *  feuillage  d'un  arbre. 

.,  mdj.  feuillu :  qui  •  beaucoup 

iffu ;  brancbu. 

.  Uie  d'oreiller. 

Jtnuncia. 

0,  adj,  m.  Cavallo  — ,  cbeval 
de  roarque  blanche  sur  Ie  front. 
;'.  2  gen.  ( t.  d'anat.)  frontal :  du 
ir  a  ropbthalmique. 

m.  devant  d'auteJ.  Mur  de  cloi- 

e.  Fronteau;  os  frontal ,  frontail , 

1.  V.  SomJfa. 

> ,  s.  m.  dim.  de  Frontal, 
n.  V.  Bequerer» 

r.  f.  *  fronlispice ,  facade.  Guerre 
%g.)  Exterieur,  apparence  d'une 

r. '  front :  Ie  baut  du  visage.  V. 
> a  — ,  (inut.)  face  ä  face.  De—, 
vi«,  devant. 

i.  f.  frontiere  :  llraitps  de  deul 
Sxpedilion  raililaire  surla  Cron- 

s.  m.  gouverneur  d'une  place 
©V,  gouverneur  gentral  des  pla- 

t ,  adj.  qui  est  vis-a-vis ,  a  l'op- 
;  qui  est  sur  la  frontiere. 

f.  Frontaria. 

adj.  nxarque  en  töte.  Se  dit  d'un 
|ut  a  une  marque  blanche  au 
t  (AtfO  personne  sans  vergogne, 

,  i.  m.  frontispice,  facade  d'un 
de  livre. 
f.  Flor,  etc. 
etc.  V.  Florecer,  etc. 
flolle  :  grand  norabre  de  vais  - 

f.  dim.  de  Frota.  FloUillc. 
*  oiseau  qui  ressemble  a  la  plo. 
E,  adv.  lachement,  negligcm- 
it,  molleinent,  noncbalarninenl. 
».  duvel  des  oiseaux. 


Frouxrlado,  k.adj.  qui  a  da  duvet. 

Frouxkxa,  $.  f.  ,relächeraent,dlminutlon  de 
lension.  Faiblesse,  langucur,  lassiiude.  (flg*) 
Nonchalance,  cagnardise,  lächete,  parcase, 
mollesse. 

JSSÄ- 1 v-  *•— ■ 

FrAuxo,  a,  adj.  flexible,  pliant,  mou,  lache, 
debande.  Faible,  plat,sans  foree.  (ßg.)  Non- 
chalant, froid,  indifferent,  Insouciant,  lache, 
mou,  paresseux,  indolent,  negligent.  Yenlo» 
—s ,  (f.  de  mar.)  echards :  renls  faiblcs  et  tres- 
changeants.  A  — ,  adv.  unanimeraent. 

Fnöxo  ou  Fnouxo.  V.  Fluxo  et  Flux. 

Frücta.  V.  Fruta. 

Fructescekcia  ,  t.  f.  maturatlon  des  fruit«. 

Fkuctidör,«.  m.  fructidor  :  troisieme  mois 
d'ctc  sous  la  ^publique  francaise,  du  18  aout 
au  18  septembre. 

Fructifero,  a,  adj.  fruilicr,  fructifere,  qui 
porlc  du  fruit;  productif. 

Fri'ctifica$aO,  s.  f.  fructiflcation  :  produc- 
tion  des  fruits,  son  lemps. 

Frcctificado,  k,  p.p. de  Fruclißear. 

f  Fructificador  ,  a  ,  *.  ce  qui  fructifie. 

Fri'ctipicar,  v.  a.  fructillcr  :  rapporter  du 
fruit;  rendre,  produire,  rapportcr;  etre  d'un 
ben  revenu;  profiter.  11  est  quclqucfois  neutre. 

FRDCTiFiCATifO,  A,  adj.  qui  porte  du  fruit; 
qui  fail  fructifier. 

Fructo.  V.  Fruto. 

Fructuösamentb,  adv.  flructueuscment,  nfl- 
lemenl. 

ProctuAso,  a  ,  adj.  qui  porte  du  fruit;  frue- 
toeux,  utile,  profitable. 

Frugal,  adj.  2  gen.  frugal :  qui  se  content« 
de  peu  pour  sa  nourriture,  simplo  (dtnef); 
peu  abondant  ( table  — e ). 

Frugalidädb,«.  /.  frugal! te,  sobriel*,  tem- 
perance. 

Frccalmente  ,  adv.  frugalement,  avecfro- 
galüe. 

FrlgicAdo,  a,  adj,  difflcile,  cmbarrasse. 

Friicifero,  a,  adj.  {poii.)  Tecond,  fertile, 
abondant  en  fruits,  fruilicr. 

Frugivoro,  ktadj.  frugivorc:  Canimal)  qui 
vit  de  vcgelaux ,  de  fruits,  de  graines. 

Frci^aO,  $.  f.  Jouissance,  possession.  V. 
Gözo. 

FrcTr.  V.  Goxatj  Deefruetar. 

FrtJita.  V.  Fruta. 

•  F««.r«ci«  o»      )  «"u,Ye'  ""t0™1^: 

.  _  >  etc. ;  y   planier  des 

FtDITEHEOAE,  9.  •.  )  afbrcs  frJin^. 

FRnTiFiciR.  V.  Fructiflear. 

FrüitIvo,  a  ,  adj.  qui  procure  la  jouissance, 
la  possession,  l'usufruit.  Qui  jonit,  jouissant; 
delectable. 

Fruito.  V.  Fruto. 

Fruitcoso.  V.  Frucluöio. 

FrumentAceo,  a,  adj»  frotncnlace  :  qui  tient 
du  fromenl (plante). 

t  FRCMF.rc-ricio,  ktadj.  qui  concerne  Ie  fTo- 
mcnt,  Ie  ble. 


EM 


Frestado,a,  adj.  («  de  Mas.)  freite:  cou- 
vert  de  batons  en  sau  toi r ;  cbarge  de  fretles. 

FassTiNHA.,  t.  f.  dim.  de  Fretta. 

FnrriDO,  Atp.  p.  de  Fretar. 

Fajtador,«.!*.  freteur,  aflreleur :  celoi  qui 
prend  a  lonage  an  vaiseeau. 

f  Fretags,«.  f.  *  Courtage,  agence  de  fre- 
lernen  t. 

Fretamewto,  j.  m.  freiement,  affreteraent, 
nolissement,  naulage,  lonage  d'un  vaisaeau; 
prix  convenu  du  louage  d'un  vaisseau.  Carla 
de  — ,  acte  qui  conüenl  les  condilions,  le  prix, 
etc., dun  fretemenl;charie-parlie. 

Frktai  ,  c.  «.  freier,  affreler,  doUmt  ;  louer 
un  vaisseau. 

Frete,  $.  m.  frei,  nolis,  naulage  :  loaage, 
prix  du  louage  d'un  vaisseau.  Voyage  ou  couree 
d'un  portefaix.—  indo  e tindo ou  por  ir  e  vir, 
frei  allant  el  v  enant. 

f  Fiietejar,  «.  n.  (p.  itf.)seditdesbateaux 
qui  se  freiem. 

Freto,  «.  m.  (poit.)  detroit,  bras  de  mer. 

Freyo.  Y.  Freio. 

Fuiabilidäde,  f.  f.  friabtlite :  qualite  de  ce 
qui  est  (nable. 

Friächo,  a,  adj.  un  peu  froid ,  patlant  du 
lemps.  it.  V.  Frouxoy  Tibio. 

Fuiacem,  s.  f.  froidure :  froid  de  l'air.  *  Re- 
froidissement. 

Fr.uLDADE,  g.  f.  froideur  :  qualite  de  ce  qui 
est  froid.  Froidure :  teraperature  froide.  Hu- 
meurs  froidea,  malad ie.  (flg.)  — ,  indifference, 
lenleur,  de  faul  d'activite. 

FRiAMEitTE,  adv.  froidement,  avec  indiffe- 
rence;  sans  Arne,  seusibilite,  emotion;  aana 
chaleur,  eloquence;  de  sang-froid ,  sans  käl- 
terer. 

Friävel,  adj.  2  gen.  friable :  qui  se  reduit 
fa  eil  einen  t  en  poudre. 

FaiCASs*,  $.  m. '  fricassee :  viande  fricassee. 

FriccaÖ,  $.  f.  frietion  :  frollement  d'une  Par- 
tie du  corps. 

Frieira,  t.  f.  engelure,  mulea. 

Frieiräö,  adj.  m.  sans  energie,  mou.  V. 
Intulto  ,  Deeengraeado. 

Frieldade.  V.  Frialdade. 

Frieleira,  i.  f.  femme  d'un  village  pres  de 
Lisbonne  (FrieUas),  qui  vend  du  poisson  dans 
les  rues,  poissonniere. 

Frieza,  m.  f.  froideur,  indifference.  V.  Frial- 
dade. 

Frigideira,  $.  f.  poele  a  trire.  Femme  qui 
frit  (du  poisson,  etc.). 

Friuidissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Fricido,  a,  adj.  froid,  glace.  Impuissant , 
incapable  d'engendrer. 

Frigido,  A,p.  p.  de 

Frigir  ,  c.  a.  frire :  faire  cuire  dans  la  fri- 
lure. 

FRiGoairico,  a,  adj.  frigorifique  :  qui  cause 
Je  froid. 

Faiissmo,  a  ,  adj.  tup.  de  Frio. 

f  FaiiA,  *.  f.  *  aobriquet  qu'on  donnc  a  Lis- 
bonne aux  requerants. 


FUG 

t  Frimario,  t.  m.  frimaire  .•  troisieme  mou 
francais  du  calendrierrepublicain,  du  21  nt- 
vembre  au  20  decembre. 

Frings  a,  t.  f.  V.  Greta,  Fisga. 

Frvio,  t.  tn.  froid  :  absence  ou  l'oppose  de 
chaleur ;  froideur  du  leraps.  Frisson  de  fievre 
Trtmer  com  — ,  trembler  de  froid.  Deot  di  o 
—  con forme  a  roupa,  (jprot.)  a  brebis  tondoe 
Dieu  lui  mesure  le  venu 

Frio  ,  a  ,  adj.  froid  :  prire  de  chaleur,  ou 
l'absence  de  calorique  se  fatt  senlir,  qui  cause 
l'impression  opposee  a  celle  du  chaud ;  (ßa.) 
impuissant;  plat,  sans  agrement,  sans  sei, 
sans  inleret;  qui  manque  de  feu,  d'ame.  V. 
Sico ,  Detabrido.  Malhar  em  ferro  — ,  perdre 
sa  peine.  V.  Ferro.  A  ferro  — ,  a  Tarme  blan- 
che. A  sangue—,  de  sang-froid.  TeraaUma 
—a ,  avoir  i'jkme  5eche. 

Frioleira  ,  s.  f.  baga teile,  vetille,  rien ,  fri- 
volite;  fadaise,  niaiserie.  Enlrettr-t$  com, 
em  — s ,  s'amuser  sur  des  rieos. 

Friolesto.  V.  Friorinto. 

Frioneira.  V.  Frioleira. 

Fiuoresto,  a,  adj.  frileux  :  sensible  au 
froid. 

Fr  isa  ,*./".*  poil  frise  des  draps;  frise,  softe 
d'etoOe  de  laine.  Cavallo  de  — .  Y.  Cavallo.  — 
da  mprensa.  Y.  Branqudta. 

f  Faisa  ,  «.  /.  (f.  de  giog.)  Frise :  conlree 
des  Pays-Bas. 

Frisädo,  a,  p.  p.  de  Fritar.  adj.  Frise. 
crepe;  qui  frise  natu rel lernen l. 

Frisadör,  «.  m.  ouvrier  qui  frise  les  drapa. 

Fftisiö,  m.  tn.  frison ,  cheval  natlf  de  la  Frise 
(/!?•)  8rost  d'une  taille  et  d'une  corpulenc« 
exlraordinaire. 

f  Fhisante,  adj.  2  gen.  qui  cadre,  vienl  « 
propos,  Iranchant.j?.  o.  de 

Frisar,  v.  a.  friser  .-  relever  le  poil  du  draj»: 
etc.;  creper,  boucler  (les  cheveux).  v.  n.  Se 
ressembler,  s'aecorder,  cadrer,  venir  a  propo*. 
(com)  Friser,  s'approcber,  toucher,  etre  pr#L 

Faiso,  $.  m.  (I.  d'arch.) "  firise  :  piece  enire 
Tarchitrave  el  la  corniebc. 

Faitada  ,  m.  f.  frilure  :  ragoQt  de  choses  flri- 
les. 

Fritiläria  ,  f.  f.  (t.  de  bot.)  fritülaire  milfah 
gre  ou  panachde. 

Frito  ,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Frigir. 

f  Fritüras,  s.  f.  pl.  frttures  :  choses  friles. 

Frivolamente,  adv.  d'une  maniere  Mvete. 

Fritolidade,  t.  f.  frivolite :  caraelere  de« 
qui  est  frivole. 

Frivolo,  a,  adj.  frivole,  vain,  leger. 

f  Fr«/. ada  ,  t.  f.  vetement  d'etoffe  peiochee. 

Frizaüte  ,  t.  m.  ancienne  monnaie.  Y.  Be- 
tonte. 

Frocaddra,  i.f.  *ornejBenUde  OoconSjd« 

broderie. 

Fnoco,  t.  m.  flocon,petile  toufTe  de  laine os 
de  soie;  chenille  do  broderie.  <  ßg.)T\ocon  d« 
neige. 

Froixo,  clc.  Y.  Fiohto. 

•  Frol.  V.  Ffur. 
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,    |  ▼.  Flor..,,  etc. 


t»A. 

ic£atelc 

tx$A,s.f.  V.  Florim. 

i»o.  V.  Florido. 

res  et  — ts.  V.  Florint  ( monnaie). 

$Ats.f.  petites,  menucs  branches. 

ul,  adj.  2  gen.  Lenfo  — ,  sorle  d'an- 

i  de  coton  ou  de  lin. 

siso ,  a  ,  p.  p.  de 

■mar  ,  9.  a.  faire  pousser  les  feuilles , 

MiaTu.  e.  n.  Pousser  des  fetiilles,  se 

le  feuilles. 

Uns,  adj.  1  gen.  feuilie,   feuillu, 

»*i,  f.  f.  pl.  ( t.  de  bot.)  frondes :  ra- 

'arbres  charges  de  feuilles,  flotlanls, 

i  aulour  de  la  tigc. 

irEio ,  a  ,  adj.  ( I.  de  pois.)  frondifere  : 

Mi«  ou  produit  des  feuilie». 

udosidade,  i.  f.  *  feuillage  d'un  arbre. 

•so t  a,  adj.  feuillu  :  qui  a  beaucoup 

et;  touffu;  branchu. 

a  ,  e.  f.  taie  d'oreiller. 

A.  V.  Dtnuncia. 

'aberto,  adj.  m.  Cavallo  — ,  cbeval 

e  grande  marque  blanche  sur  le  fronl. 

iL,  adj.  i  gen.  ( f.  d'anat.)  frontal .-  du 

iperieur  a  roputhalmique. 

al,  t.  m.  devant  d'auteJ.  Mur  de  cloi- 

»mbage.  Fronteau ;  ob  frontal ,  fronlail , 

• 

aleira.  V.  Sanifa. 
alirbo  ,  t.  m.  dim.  de  Frontal. 
Ar,  v.  n.  V.  Requerer. 
Alf  a  ,*./".*  frontispice ,  facade.  Guerre 
ere.  (/ly.)  Exterieur,  apparence  d'une 
.  ut.). 

i,  9.  f.  'front :  le  haut  du  vi  sage.  V. 
Fronte  a  — ,  (tniw.)  face  ä  face.  De—, 
Yls-a-vis,  devant. 

EiAA,  *.  f.  fron li ere  :  limit^s  de  deul 
'£ux)  Expedition  mitilairesurla  fron- 
lernte. 

eiro ,  t.  m.  gouverneur  d'une  place 
.  —  mor,  gouverneur  general  des  pla- 
ttere*. 

eiro  ,  a  ,  adj.  qui  est  vis-a-vis ,  ä  I'op- 
n  face;  qui  est  sur  la  fronliere. 
eria.  V.  Frontaria. 
inof  a  ,  adj.  marque  en  UMe.  Se  dit  d'un 
etc.,  qui  a  une  marque  blanche  au 
uro  — ,  (/ly.)  personnc  sans  vergogne, 

isricio,  t.  m.  frontispice,  facade  d'un 

.;  lilre  de  livre. 

f  etc.  V.  Flor,  etc. 

■CEft ,  etc.  V.  Florecer,  etc. 

,  f.  f.  flotte  :  grand  nombre  de  Tals* 

unif. 

iba,#.  f.  dim.  de  Frola.  Flottille. 

A,#.  f.  * oiseau  qui  re.ssembie  ä  la  piß. 

AHtaTE,  adv.  lachement,  negligcm- 

nlement,  mollcment,nonchalarament. 

iL,«,  m.  duvel  des  oiscaux. 


Frouxrlado,  k,adj.  qui  a  da  davet. 

Frolseza,*.  f.  ,rclAcheraent,dirainutlon  de 
tension.  Faiblesse,  langueur,  lussitude.  (flg.) 
Nonchalance,  cagnardile,  lächele,  parcsse, 
mollesse. 

F«OUIl»iDE.    i    v   n,,,^ 

rnouxiDAÖ.     I 

FrAuxo,  a,  adj.  flexible,  ptiant,  mou ,  lache , 
debande.  Faible,  plat,sans  force.  {/lg.)  Non- 
chalant, froid,  indifferent,  insouciant,  lache, 
mou,  paresseux,  indolent,  negligent.  Yento» 
—$ ,  (t.  de  mar.)  cchards :  venia  faiblcs  et  Ires- 
changeants.  A  — ,  adv.  unanimeraent. 

Fr.oxo  ou  Frolxo.  V.  Ftuxo  el  Ftux. 

FniJcTA.  V.  Frula. 

Fructescencia  ,  f.  f.  maturatlon  des  fruits. 

Fkcctidör,  *.  f».  fruetidor  :  troisieme  mois 
d'clcsousla  republique  francaise,do  18  aout 
au  18  septembre. 

Früctifero,  a,  adj.  fruilier,  fruetifere,  qui 
portc  du  fruit;  produetif. 

FructificacAö,  t.  f.  froctifleation  :  produc- 
tion  des  fruits,  son  temps. 

Frcctificado,  k,  p.p.  de  Fructi/tear. 

f  Fructificadör  ,  a  ,  t.  ce  qui  fruclifle. 

Frixtificar,  v.  a.  fructiflcr  :  rapporter  du 
fruit;  rendre,  produire,  rapporter;  ctre  d'un 
ben  revenu;  proflter.  II  est  quelquefois  neutre. 

Frcctificativo,  a,  adj.  qui  portc  du  fruit; 
qui  fait  fruclifler. 

Fructo.  V.  Fruto. 

FRucTUösAMtifTE,  adv.  fructoeascment,  ntl- 
lement. 

Frcctcoso,  a  ,  adj.  qui  portc  du  fruit;  fruc- 
tueux,  utile,  profitable. 

Frugal,  adj.  2  gen.  frugal :  qui  se  content« 
de  peu  pour  sa  nourriturc,  simplo  (dlner); 
peu  abondant  ( table  — « ). 

Frugalidaoe,*.  f.  frugalite,  sobriete,  lern- 

perance. 

Frugalm£nte  ,  adv.  frugalement ,  avec  fru- 
galüe. 

FrlgicAuo,  a,  adj.  diülcile,  embarrasse. 

Frlgifero,  a,  adj.  (f>o«f/.)  Tccond,  fcrtlle, 
abondant  en  fruits,  fruilier. 

Frlgivoro,  a  ,  adj.  frugivorc :  (animal)  qui 
vit  de  vegetaux,  de  fruits,  de  grames. 

Frcicäö,  *.  f.  jouissance,  possession.  V. 
Göxo. 

FactR.  V.  Coxdr,  Detfrueiar. 

Fröita.  V.  Fruta. 

•  p,n,T.rin  n*L         \  cullivcr  un  domaine, 
Früitecar  ou  eu,  Iaf|ler  def 

Frditeheoar  ,  v.  o.  j  arbres  friri!icr8. 

FRnTmciR.  V.  FrucMflcar. 

FRCiTfvo,  A,adj.  qui  procure  la  jouissance, 
la  possession,  l'usufruit.  Qui  jouit,  jouissant; 
delcctable. 

Fruito.  V.  Fruto. 

Fruittoso.  V.  Fruetuöso. 

Frumextäcf.0,  \,adj.  fromenlace  :  qui  lient 
du  froment  (plante). 

f  FnuMF.NTiao,  Ktadj.  qui  concerne  le  ffo- 
ment,  le  ble. 
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Frcme.ito,  $.  m.  froment .-  la  raeilleure  espece 
de  ble. 

Frcmeütoso,  a,  adj.  fertile,  abondant  en 
ble. 

Frcxcho  Ott         I   furoncle,  frone le,clou, 

Früxculo  yf.m.  |   flegmon  enflamme. 

f  Frussbiua  ,  *.  f.  (f.  d'Asie)  pelile  portion 
d'or  ou  d'argent  en  grains  qui  se  trouve  dans 
les  ri  vieres  ou  dans  les  rainei. 

Frusträoaiie.ite,  adv.  en  vain ,  vainement. 

Fucsträdo ,  a  ,  p.  p.  de  Fruelrar. 

Frcstrad6r,  a,  adj.  et«. qui  fait  manquer 
une  enlreprise;  qui  fruslre. 

Frcsträkeamente,  adv.  en  ?ain ,  ?  ainement. 

FrustrAneo,  a,  adj.  vain ,  inuüle;  «ans  effel, 
fruslre. 

Frustrar  ,  v.  a.  frustrer :  prirer  d'une  chose 
due  ou  allendue.  —  o  intentot  manquer  ton 
coup. 

Fristrai-sr,  «.  r.  echouer,  avorter,  nepas 
reussir,  avoir  une  issuc  contraire  a  cellequ'on 
altendait. 

Frustratörio  ,  a  ,  adj»  frustratoire :  vain  et 
inulile;  fait  pour  frustrer. 

Fr üta,  s.  f. '  fruit  d'arbre  fruilier ;  les  fruils ; 
dessert.  —  bölsa,  (f.  de  bot.)  cynometre: 
plante  Idgumioeuse.  —  ettretlada,  (id.)  aialite, 
uiagnolier.  —  d'entrudo,  (to\)  'sebeslier,  ar- 
bre;  plante  arborescenle,  a  fleurs  monopetales, 
qui  donne  le  sebeste.  —dagrdlhay  (id.) •  ka- 
dali,espece  de  melastome.  —  »ot>a,  *abrico- 
tier;  (prop.  et  /ig.)  fruit  nouveau.  —  do  tempo, 
fruit  de  la  Saison.  On  le  dit  Ugurement  de  ce 
qui  est  frequent  dans  une  saison,  des  rhumes 
en  hiver,  etc.  —  stcca,  fruit  sec,  noix,  noi- 
seltes,  etc.  — t  outonica*,  fruils  batards. 

'Fuctar,  v.  a.  V.  Dttfruflar.  Cueiilir  les 
fruils. 

Frcteira,  f.  /.  fruitidre  :  roarebande  de 
fruits.  Corneille  oü  Ion  seit  des  fruits  sur  la 
table. 

Fruteiro,  t.  tn.  fruitier :  qui  vend  des  fruits. 
Vase,  etc.,  pour  porter  des  fruils. 

FnÜTEX  ou       >  arbrisseau  ,  plante  frutl- 

Frütice,«.  m.  )  queuse. 

FutTiFicÄu,  etc.  V.  Frucli/icar ,  etc. 

Fultivoro,  etc.  Y.  Frugivoro ,  etc. 

Fhüto,  i.  m.  fruit :  parlie  reproduetive  des 
vegetaux,  surtout  des  arbres  et  arbustes;  sa 
ligure.  Fruits  de  la  terre,  toutee  qu'elle  pro- 
duit  a  sa  surface,  en  vegetaux,  et  meine  dans 
»on  sein,  (/ig.)  — ,  eflet  bon  ou  mauvats  d'une 
cause;  res  u  Hat;  produit,  utilite,  profil,avan- 
tane  retire  de.  Dar  — ,  fruetifler.  —  de  benedö, 
erifant  ne  d'un  mariage  legitime.  Tirar  — ,  tirer 
du  fruit ,  proüler. 

Frittioso,  etc.  V.  Fruetuoto,  etc. 

Fuuxo.  V.  Fluxo. 

FcÄÖ  Y.Fulano. 

f  Fcdä,  s.  m.  ( f.  du  Britil)  farine  du  maTs 
ou  du  rix  pour  faire  Yangu.  V.  ce  root. 

f  Ficamcna, t.  f.  arbre  du  Bresil  a  feuilles 
tres-larges. 


*  f  Fucaro,  t.  m. .  bomme  extrememenl  r 
che. 

Frcimio,  etc.  V.  Foeinho,  elc. 

fFüco,«.  m.  espece  de  plante,  qui  resaemah 
a  la  laitue ,  dont  on  fait  une  teinture  rouge  pen 
teindre  les  draps.  (/ly.)  Fard;  deguiseoeat 
dissimulalion,  troraperie. 

Fueiro,  m.  m.  pieu,  barre  de  charrettt.  pl 
Ranchers. 

Fi'CA,  s.  f.  fuite.  (I.  de  mut.)  Fugue.  (fo] 
— ,  course  rapide  du  temps,  etc.  *  Espace  oi  st 
meut  une  machine.  *  Appui ,  sootien,  are- 
boutant.  —  de  easas,  suite  de  pieces  dont  la 
portes  inlerieures  sont  en  ligne  droite. 

Fccäce,  adj.  2  gen.  fugitif,  leger,  rapide. 
V.  Fugax. 

Fucacidade,  f.  f.  brievete,  eourte  duree;n- 
pidite,  vitesse. 

Fi  GAcissisio ,  a  ,  adj.  tup.  de  Fugate. 

fFi'CAEs  ou  Fcgalias,  9.  f.  pL  (f.  fnt.) 
fugales  ou  regifuges :  fetes  chez  les  Romains  es 
memoire  de  l'expulsion  des  rois. 

Fi'CALÄgA,  9.  f.  corde  qui  tient  le  harpsi 
dans  la  peebe  de  la  baieine,  (fig.)  Tenne  InV 
court  pour  faire  une  chose. 

Fdcareiro.    )   v   » 

Fccareo.      J   V.Foyor...,etc. 

Fucäz  ,  adj.  2  gen.  fuyard :  qui  fuit  aisemniL 
( Ay.)  Passager :  do  eourte  duree.  V.  Fügtet. 

*  Füge  pour  Föge  ( fuye« ). 

Fugente  ,  adj.  2  gen.  ( t.  de  War)  fuyant.  fftr 
fuit,  en  attitude  de  s'enfuir. 

Fugiäö  ,  adj.  m.  ßsrravo  — ,  fuyard  :  (esehte) 
qui  a  coutume  de  fuir  de  la  maison  desoo 
nialire,  negre  marron. 

Fugida,  t.  f.  fuite  :  action  de  fuir,  de  f**- 
chapper.  (fig.)  *  Sublerfuge ,  echappatoire.  Hr 
em  — ,  chasser,  faire  fuir ,  mettre  en  fuite. 

FuGioigo  ou         |   fuyard,  deserteor;  (t- 

Fcgjdio  ,  a  ,  adj.   I  gitif. 

FuGioo,  kjadj.  V.  Fugitivo.  De  qui  ob  (aÜ 
(p.  tia.)  p.  p.  de 

Fögir  (de,  o,  para)t «.  n.  fuir :  eviter  une  eaeie, 
une  personne,  etc.;  s'eloigner  avec  tÜssh 
pour  eviter,  s'ecarter  de...;  s'enfuir.  Co«rii 
pour  se  sauver;  se  mettre  en  fuite,  prendra  U 
fuite;  passer  vile  (le  temps  fuit).  User  desab- 
terfuges.  II  est  qucU|uefois  aclif  corame  es 
francais.  —  o« pcrigo9,  etc.,  fuir,  eviler  Irspe- 
rils,  etc.  —  o  difllculdade,  eluder,  Eviter  avM 
adresse.  —  o  pe"  a  alguem,  gl  isser,  faire  ta 
faux-pas.  —  a  lux  ou  o  lume  dos  olhos,  ouft- 
quer  la  vue  ä  quelqu'un,  a  cause  d'un  eotp  i 
la  Wie,  etc.  —  do«  olho9  algum  objecto ,  ditpa- 
raltre,  s'eclipser.  —  com  o  eorjo  ao  gt&pe 
esquiver  un  coup,  faire  le  plongeon.  (fa. 
£ludcr,  eviter  adroitement.  —  d  ruf«,  elre  Isi 
perceptiblc  a  la  vue.  —  a  terra  debaixo  dotfk 
ne  pouvoir  pas  se  Wnxt  debout  a  cause  d'en- 
nouissement. 

Fugir-se,  t>.  r.  fuir,  se  sauver,  s'enfuir. 

f  Fugitivärio,  s.  m.  qui  esta  la  rechertb 
des  esclaves  fugitifs. 

Flcitivo,  a,  adj.  fugitif,  fuyard,  qm\  firit 
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decoorte  duree.  {(ig.)  Caduc,  fra- 
Mkle.  $,  m.  Fuyard ,  soldat  qui  s'en- 
nbaL 

*a.  V.  Foguriro. 
f.Fugidö. 

«.  f.  fouine  :  sorte  de  grosse  be- 

f.«.  grimpereau,  passereau,  tenui- 

.  f.  bäte,  diligence.  it.  V.  Empola. 
•nie.  Liqueur  tres-spirilueuse  d'A- 

A,  f.  un  tel,  une  teile,  quelqu'un. 
i*,uo  tel  et  un  tei. 
£,  «{/'.  2  gen.  brillant,  eclatant,  re- 

itsmo,  a  ,  adj.  sup.  de  Fulgenu, 

,  a.  Y.  FulgenU. 

$.  m. '  lueur,  eclat,  splendeur. 

ias,  #.  /".p/.  (*.  dhitt.  nat.)  fulgores  : 

i,cicadaires. 

a.  Y.  Fölga ,  Folganfa. 

do  ,  a  ,/>./).  de  bulgurar. 

site,  «tf.  2  ye».  brillant,  eclatant, 

,  ea  parlant  des  eclairs.  p.  a.  de 

k,  v.  a.   eblouir   par  une  grande 

er  des  eclairs.  v.  n.  Luire,  briller, 

ricrikInte,  adj.  2  yen.  (polf.)  qui 

r  le  brillant  de  ses  cheveux. 

•O,  a.  V.  Fulgurante. 

kts,f.  tricberie  au  jeu.  Fourberie, 

e. 

9,  t.m.  tricheur,  pipeur,  trompeur 

peur,  escamotcur,  fiiou. 

a.  Y.  Fulheira. 

tc  V.  Folia,  etc. 

,  s.  f.  suie  de  cbeminee;  noir  de  fu- 

wdade ,  f.  f.  fuliginosile  :  qualite  de 

foligineux. 

•so ,  a,  adj.  fuligineux :  de  nature  ou 

*  de  suie. 

u,  $.  m.  Y.  Abundancia. 

f.Fülo. 

ria ,  $.  f.  (f.  de  bot.)  fulmaria ;  plante 

ie. 

ciö,  t.  f.  fulmination. 

•°  9  k * P-  V-  de  Fulminar.  adj.  Fou- 

ppe  de  la  foudre. 

»da,  t.  m.  {poit.)  foudroyant.  Sur- 

ipiter.  Qui  lance  des  excommunica- 


:,  adj.  2  gen.   fulminant;  fou- 
>.  •.  de 

R,  v.  o.  foudroyer,  lancer  la  foudre, 
la  foudre ;  (/ig.)  batlre  a  coups  noro- 
canon,  etc.  Machiner. —  ameapu9 
tempetercontre  quelqu'un.  —  centu- 
wswi,  fulrainer,  lancer  l'excominu- 
-a  ttntenfa,  rendre  une  sentence. 
,  porter  la  terreur  et  la  mort. 
x>  9  a  ,  adj.  foudroyant ,  lerrible ,  de- 

r*ftTa-ra« 


Fülmiköso,  a  ,  adj.  foudroyant,  qui  lance  la 
foudre. 

Fülo  ,  a  ,  adj.  d'un  noir  sale  et  jaunalre  (ne- 
gre ,  mulatre). 

Fllügem.  V.  Fuligem. 

•f  Folüz,  s.  m.  peUte  monnaiede  cuivre  chez 
les  Arabes,  six  Centimes  a  peu  pres. 

Fumaca,  a.  f.  fumee  epaisse  qui  sort  du  feu; 
camouflet,bouffeede  fumee  soufflee  au  nex. 
(fig.)  *  Orgueil ,  vanile. 

Fun  Ada  ,  s.  f.  *  feu  que  l'on  fall  aar  U  cote 
pour  donner  quelque  avis. 

*  Fumadego  ,  *.  m.  Y.  Fumagem. 
Fumado,  A,p.  s>.  de  Fumar. 

•  Fumacem,  f.  f.  *  impot  sur  les  foyers. 

Fun ante,  «0.  2  gen.  fumant :  qui  jeUe  de 
la  fumee,  qui  fume.  p.  a.  de 

Fumar,  «.  a.  ein.  turnet .-  jeter  de  la  fumee; 
prendre  du  tabac  en  fumee.  Consumer,  dissi- 
per,  manger  son  bien.  — ,  exposer  a  la  fumee 
pour  faire  secher  (des  jambons ,  etc.).  (fig.)v.  n 
£tre  en  colere,  jeter  feu  et  flamme. 

Fun ar ada,  t.  f.  grande  fumee.  (fig.)  Pre- 
somplion ,  ra  nite. 

Fumäria  ,  t.  f.  (I.  de  bot.)  fumeterre ,  plante 
medicinale ;  corydale.  —  bnlböta ,  fumeterre 
bulbeuse. 

Fumiai  ou         )  fumer :  Jeter  de  la  fumee. 

FuMEGAR,«.».  i  (fig.)  Se  reveiller,  n'etre 
pas  bien  e  leinte,  parlant  dune  quere  lle,  etc. 

Fumeiro,  s.  m.  tuyau  de  cbeminee;  lieu  oü 
Ton  fume  des  viandes ,  etc. 

FoüirEto,  K,adj.  qui  jette  de  la  fumee. 

Foiinco,  k ,  adj.  qui  fume. 

FumcAcio ,  9.  f.  fumigation  :  action  de  fu  - 
miger. 

"Fubicar,  v.  iu  faire  du  feu.  Y.  Fuwugar. 

Fumicatörio  ,  a,  adj.  fumigaloire,  propre  ä 
produire  la  fumee. 

Fumiterra.  Y.  Fumäria. 

Fümo,  $.  m.  *  fumee  :  vapear  epaisse  que  lu 
feu  ou  la  cbaleur  fait  exhaler.  Crepe  pour  les 
deuils.  —  da  terra.  Y.  Fumäria,  Detfazer-te 
em—,  s'en aller  en  fumee,  s'evanouir.  Ckeirar 
a— ,  sentir  la  fumee.  Curädo  ao — ,  fume, 
parfume  a  la  fumee.  Denegrido  de — ,  enfuuie  , 
noirci  de  fumee.  — f ,  pl.  (fig.)  fumee  d'orgueil, 
vanile,  presomplion.  — t  do  vinho,  vapeurs  du 
▼in. 

Fumosidäde,  s.  f.  fumees ,  vapeurs. 

Funosiiino ,  m.  m.dim.  de  Fumo. 

Fi'Möso,  k9adj.  qui  jette  de  la  fumee;  fu- 
meux,  d'ou  il  sort  de  la  fumee.  (fig.)  Presomp- 
tueux,  orgueilleux,  vain. 

FunImrulo,  s.  m.  funambule  :  danseur  de 
corde  Y.  Volantim. 

Fonccaö  ,  9.  f.  fonclion ,  oflke :  exercice  d'une 
Charge.  Solennile,  ceremonie  publique,  (fig.) 
Nombre  de  gens  rassembles  dans  une  maison 
pour  une  feie ,  etc. ;  celte  fete.  —  coes,pl.  fonc- 
lion s  .*  uiouvements,  aclions  vitales. 

f  Flnojio.nario,  s.  m.  fonctionnaire :  per- 
sonne qui  cxerce  une  fonclion. 

Fiiacs,  #.  m.  baliraeut  4  rames  dans  Finde. 
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Fusblado.  V.  Futddo. 

Fusbllos,  s.  «i.  pl.  fuseaux  de  roae  de  lan- 
terne. 

Fosibilidadb  , 1.  f.  fusibilite :  qoalile  de  ce 
qai  est  fusible ;  disposilion  a  se  fondre. 

fFosiröRMB,  adj.  2  gen.  (t.  de  bot.)  fusi- 
forrae :  en  carotte ,  en  fuseau. 

Püsil,  etc.  V.  Fuxil,  etc. 

FcsivEL,  adj.  2  gen.  fusible  :  qai  se  peat 
fondre. 

Fdso ,  t.  m.  fuseau :  Instrument  a  filer.  Verge 
de  fer  qui  passe  dans  une  bobine  a  devider. — de 
lagar,  vis  de  pressoir.  —  do  relogio,  fusee,  cöne 
cannele  sur  lequel  lourne  la  cbalne  d'une  mon- 
tre.  Fazer  ot  — t  lortot ,  (bvrl.)  planter,  faire 
porter  les  cornes,  eHre  infidele  4  son  mari. 

Fusörio,  a,  adj.  de  fönte,  de  fonderie;  qui 
concerne  la  fönte  des  metaux. 

Fösta  , 1.  f.  fusle  r  navire  de  bas  bord ,  a  voile 
et  a  rames,  de  200  a  300  tonneaux. 

Fustalha  ,  t.  f.  grand  nombre  de  fustes. 

Fdstaö  ,  s.  m.  •  futaine  :  etoffe  de  coton  et  de 
Hl ,  en  toile.  (vieux)  Verge  a  fouetter,  baton. 
{/ig.)  Coups  de  verge,  de  bAton. 

FustArraö  ,  f.  m.  aug.  de  Fusta. 

FosTAzimiA ,  t.  f.  dim.  de  Fusta. 

Foste ,  t.  m.  V.  Madeira ,  Pdo.  *  Hampe  ou 
bois  de  la  lance,  etc.  Füt  d'une  colonne.  "Ver- 
ge,  baguette.  Oulil  d  orfevre pour ciseler. ((. de 
bot.)  Fusle :  arbre  a  bois  jaunAtre. 

Fostbte ,s.m.(t.de bot.)  fustet :  arbrisscau 
roaaee.  V.  Futtoque. 

Fosticädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Postigär ,  v.  a.  fastiger  :  battre  a  coups  de 
fouel.  —  com  artilheria,  foudroyer. 

Fcstikha ,  s.  f.  dim.  de  Fusta. 

Ferro.  V.  Fuste. 

f  Fustöqcs,  t.  m.  fustoc  ou  fustok  :  bois 
Jaune,  de  teinture  et  de  marquelerie,  des  An- 
tilles  et  de  Tabago. 

Fotil,  adj.  2  gen.  futile,  valn ,  frivole. 

Futilidade,  9.  f.  futilite :  faiblesse  d'un  rai- 
sonnement;  frivolile;  chose  fulile,soncarac- 
Ure, 
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FutilizAr  ,  v.  n.  dire  des  fuülilet ,  ni 

Fl'turic>ö,«.  f.  fulurition .- marque 
lere  de  ce  qui  doit  arriver;  qualile  «Toi 
en  tant  que  future. 

Fcturidadb,!.  f.  existence  fotore, 
raent  a  venir.  V.  Futuriedo. 

Futüro,  a,  adj.  futur,  avenir,  qai  dV 
ler,  etre  un  jour;  qui  exislera,  qui  an 

Futüro  ,  t.  m.  futur :  ce  que  Ton  doil 
ver;  avenir;  aclion  qui  sera  faile,  % 
venir,  qui  arrivera;  (f.  de  gramm.)  tei 
verbes  qui  marque  l'aclion  sous  ce  f 
vue.—  t contfn£enfe«,futurs  conlingenti 
peut  arriver  ou  ne  pas  arriver.  Para 
l'avenir.  Ver  o  —  com  muila  anteeipaf 
au  loin  dans  l'avenir. 

Fuzada.     >    y   F 

Füzäö.       i    *•  rfua" 

Fcz£la,  t.  f.  (t.  de  blas.)  fasee  : 
arrondie. 

FuziL ,  t.  m.  cbatnon  :  anncau  de  chal 
quet,  fusil :  ootil  d'aeier  pour  tirerdu  I 
caillou.  (fig.)  Lien,  union.  V.  Eepingm 

Fozil  ,  adj.  2  gen.  Pennas  —is  y'J.dc 
les  plus  grosses  plumes  du  faueon. 

f  FuzilaqAö,  t.  f.  eclat  des  arme 
quand  on  tire. 

Fuziläda,  t.  f.  fusillade.  Erlair  t 
eclairs  continuels. 

Fuzilädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Fuxilar. 

+  Fuzilante,  adj.  2  gen.  etincelant, 
lanl  des  yeux. 

Fuzilaö,  i.  m.  ardillon  de  boucle. 

Fl'zilär,  v.  n.  eclairer,  faire  des 
battre  le  briquet;  elinceler,  pe  tili  er,  en 
des  yeux.  (fig.)  Menacer,  eHre  imrainen 

Fuzilär,  v.  a.  (flg.)  Darder,  foi 
(f.  mit.,  mot  franf.)  V.  Arcabuiar,  Ei 
dear. 

FuziLARiA.  V.  Bepingardaria. 

Fuzileiro,  t.  m.  füsilier  :  soldat  an 
fusil. 

*  Ftmbnto.  V.  Ä/ßmento. 

Ft'sica,  etc.  Y.  Pfysica,  etc. 
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G,  i.m.  septieme  lettre  de  l'alpbabet  porlo- 
gais,  et  la  cinqaieme  des  eonsonnes.  Cetait  an- 
ciennement  une  lettre  numerale  qui  valait  400, 
et  avec  un  trait  dessus  4o,ooo.  Indique  la  sep- 
tieme feuille  d'un  livre ;  septieme  lettre  domi- 
nicaie. 

*  Gaasar.  V.  Gaanear. 
'  GAA90M.  V.  Ganhdö. 

•  Gaado.  V.  Gddo.  it.  Ganhado. 
'Gaax^a.  Y.  Gananeia. 

"  Gaan^ ado,  a  ,  p.  p.  de 

;  GAANC.AR,  v,  argagner  au  jea.  Oblenir. 


"  Gaanqo.  V.  Ganho,  Gananeta. 

fGAÄTRA    DO  BtlAZiL,'.   f.   (t.   fhtt 

la  feuille  ambulante :  insecte  orthoptef 
mide,  phyllie. 

Gabadimio,  a,  adj.  dim.  de  Gabada. 
Pröneä  l'exces,  a  la  mode  (predicaU 
leur,  etc.). 

Gabädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Gabar. 

Gabadör,  a,  t.  qui  loue,  qui  doi 
louanges. 

"  Gabamentos.  V.  Gabot,  Louvaminm 

GabaO  ,  f.  «1.  gaban  ;  menteau  <k 
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».  ▼.  Albernöz.  it.  Louangeur,  qui 
•Hanges. 

hrAB ,  t.  m.  p/.  Gabaonites  :  habi- 
aon  ,  Tille  de  la  Palestine. 
a.  touer,  vanter,  pröner.  Gabo-lke 
le  dit  pour  critiquer  le  mauvais 
kja'un.  GaboAhe  a  confianfa,  ne 
pss.  On  le  dit  pour  blamer  la  irop 
liarite  dequelqu'un. 
,  •.  r.  se  louer  soi-merae ,  se  *an- 

A,  f.  f.  gobare :  sorte  de  grande 

tdplat. 

la  ,  $.  m.  ( /fem.)  tanteur ;  abatleur 

«.  /*.  gabeile  ( impöt ). 
.**.('•<**  /brl.)  V.  Cestdö. 
D.  Y.  Gata<5. 

,  $.  m.  cabinet  :  lieu  de  retraite 
er,  etc. ;  conseil  intime,  gourerne- 
U  de  la  cour. 
t.  m.  dim.  de  Gdbo. 
k ,  t.  f.  ( I.  de  fort.)  gabionnade  : 
gabions. 

». "  louange,  eloge. "  Jactance. 
$.  m.  ( t.  burl.)  louangeur  de  soi- 
ard ;  bomme  jactancieux. 
.ITA ,  t.  m.  de  l'ordre  01*  de  la  pro- 
ot-Gabriel. 

$.  m. "  sorte  de  filetde  pecheur. 
Y.  GtxHa. 

m.  "nuque  da  cou  d'un  taureau. 
m.  et  adj.  eaclare  more  ou  Iure 
1  fot,  nouveau  chrelien. 
M.  Y.  Guadamecim. 
,  t.  /.  V.  Gaddnho.  faux  :  instru- 
loeher. 

,i.  m.  *  fourche,  courbe ;  griffe.  — t, 
oiteaux  de  poie.  (pop.)  Doigts, 

etc.  V.  Guedtlha,  etc. 
io ,  a  ,  adj.  et  t.  de  Cadix. 
n.  troupeau  :  troupe  d'animaux  de 
ce;  Detail,  besiiaux.  —  grotto  ou 
os  betail.  —  mtudo,  petit  betail. 
coehons,  porcs.  —  de  la  ou  lani- 
a  laine  ou  laniferes.  —  vaecum  ou 
>et€8  a  comet.  —  efunha  rachada, 
da  fourchus.  —  ovelhum,  cabrüm, 
iDpeau  de  brebis ,  de  chevres ,  de 
böuffl.   —  feminino,  masculino, 
les  femmes ,  les  bomraes.  Cdo  de—, 
rgar  ou  de  bouvier,  maiin. 
r.  m.  ( t.  Shitt.  nat.)  gade  :  poisson 

.  Cadöx  ( poisson ). 

r.  fer  croebu  pour  bander  l'arbalete. 

.)  force ,  Tiolence.  ( (.  de  mar.)  Pat- 

defer. 

A,f>.  p.  de  Gafar.  adj.  Gate,  ga- 

faira. 

iaö,  t. ».  grosse  sauterelle  qui  de- 

s. 

TO,«.  s».  *  sauterelle:  insecte  qui 


n'aranee  qu'en  Mutant,  de  l'ordre  des  ortho- 
pteres,  famille  dessauleurs,  tribu  des  locus- 
taires. 

t  Gafär  ,  t.  in.  *  sorte  de  tribut  cbex  les  Ära- 
bes  et  les  Turcs.  V.  Cafarro. 

Gafär,  v.  a.  aecrocher,  saisir  avec  les  grif- 
fe» ,  avec  un  crochet;  happer,  griffer.  Commu- 
niquer  la  gale  ou  la  lepre.  v.  n.  Tomber,  se 
galer,  parlant  des  olires. 

Gafar~se,  v.  r.  detenir  lepreux,  rogneux. 
Se  gater,  parlant  des  olives.  —  da  «orna,  elre 
infeeie  de  gale,  gagner  la  gale ,  etc. 

Gafaria  ,  t.  f.  leproserie  :  höpital  pour  les 
galeux. 

Gafiira  ,  t.  f.  espece  de  lepre  qui  rend  les 
doigts  croebus ;  rogne ,  gale ;  tac ;  clareau. 

Gafeirento ,  a  ,  adj.  lepreux ,  galeux ,  otta- 
que  de  la  rogne,  du  clareau ,  etc.  Y.  Gafeira. 

Gafeiroso.  Y.  Gafeirento. 

Gafem  et        \  v   _  .  . 

*  Gafioade.    }  V'  *•?•*•. 

Gäfo  ,  a  ,  adj.  lepreux ,  galeux.  Azeilonq  -r«, 
olite  gatee ,  pourrie. 

Gagao,  t.  m.  nora  d'un  jeu  de  des. 

Gagata  ,  $.  f.  gagate  :  pierre  noire,  dure, 
bitumineuse. 

Gage,  s.  m.  gage  de  combat  ou  de  bataille. 
'Gagcs, salaire.  —  s,pl.  f.  ce  que  produit  un 
emploi ,  etc. ,  en  sus  des  appointemenls ;  tour 
du  baton.  —  do  officio.  Y.  Pereatpot. 

Gageiro,  t.  m.  (t.  de  mar.)  gabier  :  matelot 
qui  fait  le  quart  sur  la  gabie. 

Gageiro  ,  a  ,  adj.  Vinho  — ,  (ßg.)  vin  capi- 
teux. 

Gago  ,  a  ,  adj.  begue  :  qui  begaye. 

Gacösa  ,  t.  f.  jT  — ,  ( f.  da  jeu)  sans  peine , 
tout-de-go. 

Gacüeira,  9.  f.  *  begaiement. 

Gagdejädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Gagcejär,  v.  *.  begayer  :  arliculer  mal  les 
mots ,  les  prononcer  avec  peine ,  par  defaut  de 
Porgane  ou  par  eflei  d'ivresse,  de  limidile,  etc. ; 
anonner.  II  est  quelquefois  actif,  et  signiOe 
balbulier. 

Gacuez.  Y.  Gaguüra. 

Gai.  Y.  Gdio. 

Gäia  ,  t.  f.  #epi  de  poils  sur  le  cosur  du  che- 
ral. 

Gaiada  ,  etc.  Y.  Goidba ,  etc. 

fGAiATADA:  f.  f.  quantite,  troupe  de  g*> 
mins ;  aclion  de  gamin. 

f  Gaiato  ,  f.  m.  gamin  :  jeune  gareon  qni 
emploie  son  temps  a  polissonner  dans  les  rues. 
Petit  coquin.  Y.  Garoto. 

f  Gaicrete,  t.  m.  (I.  da  mar.)  *  garcette :  cor- 
dageen  tresse  pour  ferler  les  voiles.  V.  Garita. 

Gaifönas,  t.  f.  pl.  (f.  6tff7.)grimacei,  mines, 
momeries,  singeries. 

*  Gainhar.  Y.  Gankar. 

*  GainderIa.  Y.  Ganko,  Ganancia. 

Gaio  ,  a ,  adj.  gai.  Yerda—%  vert  gai  ou  clair. 
Cavallo  — ,  chetal  qui  a  un  epi  de  poils  sur  le 
cajur. 


630 


GAL 


-j-Gaio,  $.  m.  (f.  (Thul.  na..;  gcai;  oisoau 
du  genre  de  la  pie. 

Gaiöla,  b.  f.  cage .-  pctilo  log©  en  111  de  fer 
ou  d'osier  pour  les  oiseaux ,  en  Ter  pour  lcs  ani- 
maux ,  elc. ;  {flg.)  demcure  etroite ;  prison. 

Gaioleiro,  t.  m.  faiseur  de  eages. 

Gaipeiro,  t.  m.  ( L  de  prov.)  qui  aimc  les 
raisins. 

Gäipo,«.  m.  ( t.  de  prov.)  grapillon. 

Gäita  ,  t.  /.  •  chalumeau  ,  muselle.  —  de  ca- 
pador,  sifllet  de  cbalreur.  —  de  füllet,  corne- 
muse.  Ettar  de  — ,  *tre  joyeux.  Tomar  alguem 
com  — ,  Iromper  quelqu'un.  Na  primeira  — , 
au  premier  chant  du  coq.  Toear  a  — ,  (L  burl.) 
se  meltre  en  ribotte,  so  soüler.  —  da  lampreia, 
le  cou  de  la  lamproie.  Saber  a  —t  ou  como  — * , 
{(am.)  elre  savoureux,  friand,  parUnt  d'un 
mels. 

Gaitada  ,  t.  f.  aoo  de  la  musette. 

Gaiteär,  v.  n.  jouer  de  la  musette.  (/!?• 
fam.)  Se  rejouir.  —  ie, v.  r.  s'habiller  arec  co- 
quelterie. 

Gaiteiro  ,  t.  m.  joueur  de  musette  ou  de 
cornemuse.  Personne  d'une  gaiele  folle. 

Gaiteiro  ,  a  ,  adj.  gai,  enjouc.  Badin,  fola- 
tre.  Qui  s'babille  de  couleurs  trop  gaies,  trop 
brillantes  pour  sod  Age  ou  son  etat. 

•  Gai va,  s.  f.  goujure.  iL  V.  Gudia. 
Gaivaö  ,  $.  m.  (f.  d'hitl.  not.)  mariinet  noir  : 

espeee  de  grande  biroudelle. 

Gaivöta  ,#./.(  L  d'hist.  nat.)  mouette  :  oi- 
seau  de  mcr.  —  branca  d'azat  cinxentat, 
mouette  grise.  —longicauda,  labbe  a  longue 
queue. 

GaivotäG,  i.  m.aug.  de  Gaivöta,  V.  Aka- 
irdx. 

*  Gaja  ,  t  f.  V.  Gage. 

t  Gajadlkoba  ,*./".(  L  oVhitt.  nat.)  'claquet 
de  Lazare,  cliquette  de  lepreux  ou  deladre, 
bullre  epineuse,  huitre  spondyle  a  talon,  pied 
d'ane. 

GAJE-  !    V   Cna 

Gajäiro.     1  V.Gag... 

Gala  ,  t .  f.*  habil  de  feie  ou  de  jjala.  *  Gala  : 
fötc,festin  ä  la  cour.  (fig.)  'Agrement,  bonne 
grdee.  Eloffede  laine  liue  et  luisanle  quaud  Ie 
poil  en  tombe.  Dia  de  — ,  jour  de  gala,  de 
feie,  de  rejouissance  publique.  Yeslido  de  — , 
habils  de  gala  (de  lele,  de  ceremonie).  Fazer 
—  de,  faire  gloire ,  parade,  tirer  vanite  de;  se 
vanter  de  Fazer  —  do  tambenilo,  tirer  vanite 
de  ce  qui  desbonore.  Faxer  —  da  impiedadt , 
aAcber  l'impiete. 

t  Galaaditas,  t.  m.  pl.  babitants  de  Galaad 
en  Palestine. 

fGALAcriTS,«.  f.  galaclite:  sorte  de  jaspe; 
argiie  qui  blanebit  l'eau. 

Gala  do,  etc.  V.  Gailado ,  etc. 

Gälagäla,  t.  f.  (t.  dAtie)  «orte  de  bitume 
avec  lequcl  on  enduit  les  vaisseaux  dans  l'Asie 
pour  les  garanlir  des  vers  rongeurs. 

t  Gala co,  t.  m.  {L  U'hitt.  nal )  galego :  qua- 
druple du  Senegal. 

GalalIm.V.  Galarim. 
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i     Galäm,  adj.  m.  joli,  bien  tait,  de  booair, 
)  &*  norme  grace. 

Galan,«,  m.  galant,  amant,amoureux.  As- 
sidu ,  devoue  au  service  des  damee.  Actenraai 
joue  les  premiers  röles.  Prm/riro  — ,  jause 
premier  acteur. 

Galaxca  ,t.  f.  (t.de  bot.)  *  galanga :  pkale 
des  Indes  a  racines  medicinalea;  sa  neine. 

GALANics  ,#./.*  air,  manieree  da  fatal 

Gala nta Ria,  i.  f.  galanterie,  genuUe*«, 
bonne  grace;  agreraent,  politesae,  dooetv, 
manieres  agreables  aupres  des  femmes;  catf« 
agr^ables  qu'on  leur  dit;  respect,  •aios,tB- 
pressemenl  pour  leur  plaire;  peüt  presepi 

Galante,  adj.  2  gen.  galant,  poli,  civil, 
plaisanl,enjoue,  beau,  genlil,  agrcablevCBir- 
mant;  mignon.  V.  Galan. 

Galanteado  ,  a  ,  p.  p.  de  GmlanUar. 

fGALASTSADöR,  a,  j.  galant,  aisaiU;  q« 
courtise  les  dames. 

Galantear,  v.  a.  courtiser  una  feauat;|i- 
lantiser,  faire  la  galantin  aupres  des  daaisf.  f. 
n.  Plaisanter,  dire  des  choses  agreables. 

Galaxtemente  ,  adv.  galammeat,  gaaüsMSi, 
de  bonne  graee;  d'une  maniere galante. 

Galameo  ou  — teio,  t.  m. "  cour  qa'aa  bil 
a  une  dame;  galanterie ,  commerce  ajaoamL 

Galakteria.  V.  Gaiantaria. 

fGALAN-rixA,  t.  /.  (I.  da  boL)  galanÜM: 
plante  narcissee. 

Galamissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de  Galmto. 

Galaö  ,  t.  «i.  galon  :  Usaa  epais  4»  soit, 
d'or,  d'argent ,  etc. ,  en  rubans.  it.  Y.  frsaet» 
Bordüre  doree  d'un  verre. 

Galapago,  t.  m.  *  crapaudine :  crevasMaD 
pieds  des  chevaux. 

f  Galapo ,  t.  m.  toupin  :  inslrumeol  aaH> 
dier.  iL  Goussinel  de  la  seile  du  chfival. 

GalIr.  Y.  Galear  et  Gallar. 

Galardaö,  s.  m.  *  recorapense,  goaaiaBi 
prii,  salaire.Äo— davirtude,  o*eatlepnxai 
la  vertu. 

Galardoado  ,  a, p.  p.  de  Gaiardoar. 

Galardoador  ,  a,  «.  celui  qui  reaoaipensti 
rem  uncra  leur. 

Galardoar,  v.  a.  recompenaer»  rtnuntrar» 

Gala ria.  Y.  Gateria. 

Galarim,  j.  m.  falle  des  grandeors.  ÜasaHl 
de  compter  en  progression  double,  tripte,  aM. 
(/.  dejeu)  *  Martiugale.  Levar  ajywf  av-*«   } 
elever  quelqu'un  jusqn'aux  nucs* 

GALAaiA.  V.  Gütolim. 

Gälatas  t$.  rn.pt.  Galatee :  habitanU  de  U 
GaJatie ,  contree  de  l'Asie  mfaewe. 

t  Galath£a  ,  t.  f.  (f.  £Kut.  nmJL)  galatbei  • 
crustace ,  macroure. 
Galatrisca  ott-TA.  Y.  GaitocrUta. 
Galaxia  ,  t.  f.  galaxie  .-  voio  lacice,  obeoui 
de  Saini-Jacque».— «.  pl.  (I.  d'anL) aalaiiei: 
föles  d'ApolIon. 

Galbam£ira,  $.  m.  (/.  de  bot.)  galeanoQ: 
planlc. 
Galsako,  t.  m.  (|4  4$  bot.)  tjalbMum ;  pUatt; 
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itimi,  «•  (•  w>^ct  dt  platte  aqotUqaa 
ottotta  leipm,  4  4eare  rtagtt  et  epta. 
»böfb  ,  # .  m.  ( i.  dt  tatr.)  'dftttt  4t  ta 


t,  t.  /".  gatere  :  bttimtat  long  4t  bat 
*  Mite  «I  4  raten.  <*•  tftaepr.)  Galee : 
»fctttdt  paar  teter  tat  Hgnts,  le  tompe- 
— e,  pl.  lee  geleres :  poBÜfoa  dei  raalftt- 
tt^sjtaitt  4  tteter  lur  tne  galdre,  4 
tr  jm  tat  portt.  foadatmtr  t  — e, con- 
MWIgatarcs. 
A.  V.  gatt. 

£,*./,  'tttaae  en  cuir. 
lbAdo  ,  a  ,  mif,  (f.  de  bot)  et  forme  4t 
(ttroüe). 

4f*,  t.  £  galeteee :  grosse  gtlere  reut- 
et, e.  t*.  auf.  de  G*U.  GaUon  :  serte 
itta  de  beal  bord.  —de«,  pt.  galions  : 
V|  taptgoote  poox  le  commerce  et  lea 
i  do  Perou. 

4* ,  f.  *.  (p.  m.)  atabiller  en  galt. 
ato  %  a  ,  oa>.  etuvtrt  ou  arme  d'un  cas- 
rtitpt  —  f  Ulf.)  pre(ac4  apologetique 
rdpood  tax  objeetfons  feiles  oa  qe'ot 
«B  ttalrt  l'oairege. 
LBiait,  *.«*.  oiseeu  aqoetique,  etptct 
i  paede  rottet,  4  plamagt  noir. 
taco,  A  9ot>.  galeniqwt:  (metbodt,  doo- 
t  Ga&ieo ;  qai  Irtitt  tat  naladiet  soi- 
.  paiaeipea  de  Gallen, 
siteio,  e.  ot,  gtlenisue :  doctrine  de 


titvA,  a.  s»*gaJeDJttt :  medeeia  aUecbt 


baarrrBacoe,  e.  ta»  pf.  (I.  d'4a<.  «ei) 
Jetsmtt  ••  chait-Ttlanto ,   espeea   de 


fer*,  a,£eVti.  dt  Gatt.  Galiota  :pttfta 
Imk  bettet  ceuvari. 
kta»  t.  m.  feierten,  rereel  («tau«)  Sorte 
I  atanitaa  imittnl  oelui  dea  galeriens. 
fcn,a,ti.V.  ÖaUöf. 
*a,  s.  f.  'chariot  coowt.  Gelert.  V. 
Hihnnni  de  ebtrge  4  Unit  mais,  de 
rd ,  4  Yoile. 

tat,  a.  f.  galerte :  longae  pieee  «Tan 
•%  pooe  ae  prameaer,  expoaer  dea  la- 
efte.;  allee  de  communication ;  (f.  dt 
temin  coavert,  pttiique  potr  tUeimdre 
ktlc » routt  soaterraine. 
eho,  «p  »«  §aleroo:feo4froidf  tttaV 

l«of  a,  *dj.  freie,  dorn,  farorafel« 

i«),  a.  tj.  catqot  fait  de  peao,  eta- 

LtadcA , «.  f.  (I.  (f  Aul,  mj.)  galöruquei 

ktt  ttlramert. 

uisjU ,  a.  f%  (i*  top.)  fourterie ,  Craodt, 


ÖALvatte,  a.  ta.  (I.ptp.)  fotevr,  pillgrd. 
Becon.  V.  J^tMutl. 

OitcA, «.  f.  lenette  :  fenelle  dt  lavrfer. 
Meule  de  deaaota  da  mttliai  4  huito.  Piern 
a«l  loitBt  et  ftoltttt  per  btndt  tt  per  tatta. 
Sommet  d'on  mar.  (tarf.)  Feim. 

GalgIdo,  a,  p.p. 4t 

Galgäe,  v.  a.  arteer,  mettre  dt  Britta  (une 
reg»  ptar  lirer  dea  Itgnea*.  Clever  4  tat  eer- 
leine  hauteur  (un  mar),  fiwttr,  htaettr,  men- 
ler.  Faire  tomber  des  pierrea  ta  rouleat  per 
ttnde el  per  eaalt.  «.  «.Grimptr;  monurea 
digiiiie. 

Galgaz  ,  adj.  i  ftt).  qai  reteemble  ta  Mrritri 
efflanqae. 

Galgo  ,  t.  m.  levrier  :  chlen  de  chaaat  paar 
Itt  lienet,  —  nett,  forrta. 

GALCüfeiiA ,  t.  f.  longuc  (oase  paar  reoetett 
de  Teet. 

Gälba  , «.  f.  boJi  dt  gelle. 

0ALBÄatA,  i,  f.  gtlllttdt,  datat  anotooae 
(espagnole  el  periagtlfe);  ton  tir. 

GALatAttABTtvTt9tde.  tretgritt,  elegtott; 
gtUltrdtaieai;  tvec  etaiagt. 

f  Galhardeär,  t>.  a.  montrer  de  It  gritt  A 
Hlre  qaelqae  etoie. 

Galbabo£te,  t.m.  (I.  datier.)  gtOltrdtti 
aerte  de  ptTtllon  echanore. 

GaldabdU,  «.  f.  grace,  elegtott,  teaalr. 
'Oeorase,  resolaUen.  GeBerttilt,  deetaUresee- 
mont.  Yigatar»  gatilardiae. 

OAUlABtiaSIBO,  a  ,  p.  p.  dt 

Ga  lh  Ar  do  ,  a  ,  odj.  beao ,  bieo  fait,  de  boote 
groce,  4t  boa  air.  Liberal,  gtoereu*.  (ßg.) 
Grtnd ,  esttlleat ,  pta  eornmoa  dtos  aon  geore. 
Brave ,  courageox ;  gaillard. 

GAtstTA ,  t.  f.  boreUt  t  rase  4  pttil  gtoleta 
pour  l'huile ;  poar  l'eta  ei  le  via  4  It  mettt, 
—•,  pk  *  ballier  i  deax  barettea,  ont  4  Pbtile 
et  une  autre  4  vintigrt  ptar  It  aertke  dt  la 

t  GALBtrtiao,  a.  ta.  ballier. 

Gäldo,  a.  ti.  rejttoA  d'un  trbrt;  brantfae 
dToitrt  ebargee  de  CralCt.  V.  Patet  et  Btflke. 

Galböfa ,  t.  f.  groste  joie , gälte,  gailltrdiae ; 
restio;  booae  eb4rt,  gellt  de  Üble.  Vit  dt 
g*eax,oJM?e,  tegeboadti  Petit  conto,  biato» 
rieUe.  Faxer  -^4a ,  rirt  aox  dtpena  de. 

OauoTama,  a.  f.  viede  goeux,  oiaire9?t- 
gabonde.  V.  Folganfa. 

GAuaraiiB, «.  n.  rejooir,  btdiner,  loltlrtr, 
plaisanter;  gueoser,  menerune  vtcoiürt. 

«ALBOrtuio,  A,  4#t  folitae,  enjoue,  plei^ 
stat,  beetietz,  gaillafdj  goetx,  meiditol^ 
oiaif,  vagabond. 

f  Galböoo,  j.  m.  forte  dt  poiaaoo  dt  C#  • 
timbra  pret  de  Liabeooe.  iL  Croqoe-mort. 

Galbobo,  a  ,  «e>\  brtscBa ;  conu. 

GaliJW.  V.  GtdeM. 

•  GALiLt , «.  f.  eimetiere  poar  Itt  nobles  data 
lea  ootveaie  dea  Beoediclina. 

f  GaliUa,  $.  f.  (1. 4a  giog.)  Gelileetcenlree 
de  It  Peleatine. 

QauUo  ,  a  ,  adf.  ei  a.  de  Galilee,  Gtlileeo. 


'fGALMtiM.  «•?■  "»■  Mardern»  —  ,  reee- 

u  —i  ttrirtm  dritte« ,  quand  lei  poel« 
de«  deiiU,  jamaii.  lue  uaocpuW 

fßiüan.f-  f.  ('-de  ««*■)  flulinieiarbris- 
•eau  du  cap  de  Bonne- Es  perance. 

laiiie  lomber  ton  argenl.  rieaa— ,>» 

t  Gaust«Ua»as ,  (.  f.  pl-  {!■  dt  myth.)  (a- 
tinllLL.iJrs  :  Mi'iilK"'*  .i  Ibrbei. 

a  hm  penoV.  V.cemoL 

ii  ali.lmi.i,.  ,  f.  f.  äente  de  poule  Gil 

GÄJ.iO,«.n.V.  Votkouit*. 

espece  de  corbeau  du  Pcroo. 

GlLiotl-  V.  Oaltolr. 

GlLLIMICUO,  I.  m.  poulaillcr     aMi 

f  GiLifüoio.i.  ».  galipotoiienceni  blane. 

lolaillcs :  Heu  oü  lea  poulta  **  reumii 

r^irir  lii(uid«  dB  pin. 

(f.  de  mar.)  Cage  a  poulei. 

Galla.  I.MiUi 

t  GiLusHtieo,  A.ndj.  Onlediloti 

flALUCHUT.OUGALLIClIISrA.Y.  AdMM 

Gillado,  i,  p.  p-  de  Gallar.  On  —  ,<>ul 

Gm.lu.ui,,..  rn.dim.de  Carte   Oca 

quia  le  ferroe,  ipii  aele  feconde. 

Gallikhöia.  I.  f.  (1.  HK  MO 

oijemi  de  pa.tuge ,  echauier. 

GiLLi*,c,  o.  eoeher !  couirir  1»  poule,  por- 

tG.LUKUOTA,   >.   *   (I.   dki.1.   » 

Iiri  du  coq. 

d'eau.  —  dintgrid* ,  roulqueoa  morH 

+  G»i.l*i,  ».  n.  pl.  Gallai  i  peuple  sauvage 

t  G »LimicBH,  i.  n.  ( 1.  dr  WJ'k 

d'Abysiinie.  Lei  Galle»,  peuple  d'Asie. 

d«  Pyrenee» .  plante  >oi*ine  des  tudi 

t«ÜUM|X  ^.  ((.<!»  i(ii.)*lt»leBio»g«tac, 

Gauitmste.V,  Coiti'irirAr. 

rno  de  che«re,  planie  leeuniineuse. 

tC.Li.HA,  ../■.((.  de  0foa.)Gali«; 

eiern;  aclion,   propoi  de   Üalicien  ou   porie- 

Galliii  A*o,  x,  ad),  de  Galice.  On  l< 

Mk 

raredeclieiaui.  petita,  du»  Tons. 

GiLitfiD,  i,  od/,  el  i.  da  Galice,  Galicien. 

Gallo,  i,  m.  coq ;  oiscau  doniwliqt 

Podefaii. 

de  la  ponle;  u  llgute,sa  forme.  Surte 

TGalli.s.  i.  m.  n.de  giog.')  pajri  de  Galle» , 

ton.  V.  Ptüct  —.   'Sinne:  nimeoi 

en  Anglelerre. 

•enue  d'un  coup.  —  lilfr.lre,  coq  de 

+  Galua,  i.  f.  im  G»L1U5,  pl.   (1.  de  geog.) 

bruyere.  —  daiurrai  ou  rocKatio  Br 

Gaule  ouGaulei:  l'ancienne  France. 

de  röche.  Äo  antat  da  — ,  au  poinl  * 

Gallicauo,  »,  p.  p.  de  GaJtinr.  od}".  Inlecie 

minml.  lAu  do  — ,  mctse  de  im» 

du  mal  Toncrien. 

chanl  du  roq,  —  do  relojio.  V.  Caxrdi 

GiLMclKO.  i.  ndj.   gatilois,  francaii,  qol 

—  da  ronai.  rang  de  grilne*  de  b 

( [ruil ).  —  da*  Infroj ,  cierge  de  »aiil 

glise  de  France. 

deinier  que  l'on  r«ire  du  candelabn 

f  GallicImo,  j.  in.  lemps  de  la  nuil  oü  1» 

bret.  Mtliln  pddtn  —  BuieM  poltirt. 

coq»  rlianlenl  [  le  chanl  du  coq. 

.h,1r|...nriiiT  mt  mallrr  chei  sot.  jTn 

Gallicä«,  m  a.  danner  la  terole,  veroler. 

— ,  i/om.l  memoire  de  lievre ,  qui  o.» 

— <*,  ■•  «.  ga«oer  la  »crole. 

bmm.  thOrw — ■*  tmürm,  «ntjrdl 

n.ii'.-nl  .nirr ,.■,,[.   )■'   m'en  Irouteta 

GAM 

-4st  mattareot,  (t.  de  mar.)  ttle  de* 
■ne,  de  porroquel,  etc. 
An.V.  Gaiopar. 

i,  #.  m.  galopin,  petit  domestique, 
aiasionnaire,  gamin.  Polisson,  rufe, 
in  idroit. 
.  Y.  Galrejar. 

idoa,  *.  m.  celui  qui  veot  primer; 
Her,  qui  te  vante,  rantard. 
im,  v.  n.  lever  la  crtte ,  touloir  pri- 
ivaner,  «Ire  loul  Her ;  se  vanter. 
»,  e.m.  verveux :  filets  de  pecbe  en 
rte  de  nasse  de  pecheur.  (/ig.)  Piege , 
Umbuchet, 
ico,  a,  adj.  galvanique:  du  galra- 

isbjo,  f.  m.  galranisme:  Systeme  de 

Mile  d'experiences  sur  l'electricite 

«  les  substances  animales,  et  leur 

t  des  roouvements  tres-sensibles,  a 

melaux,  saos  froltemenl;  electricite 

e. 

4,  $.  f.  (t.  de  mar.)  galrette:  petit 

Tort  leger  dans  l'lnde. 

t.  f.  daine :  femelle  du  daim. 

,  $.  m.  tricfrac:  jeu;  table  pour  le 

s  des  dames  et  des  des.  V.  Gamöee. 

i-ss.  V.  Ckamar-te. 

A,t.  f.  martingaie :  courroie  attachee 

•olle  et  a  la  saugte  pour  retenir  la  tele 

• 

i.  Y.  Sarigui. 

niA,  t.  f.  (pop.)  V.  Cambapi,  Lo- 

ia,  «.  f.  (I.  burl.)  jambe.  Dar  dt  — *, 
■reher  rite,  fuir,  courir. 
0,  e.  m.  croc-en-jambe. 
.,  e.  f.  sorte  de  coing  ente,  doux  et 
.  it.  V.  Camböa. 

obiro,  s.  m.  (I.  de  bot.)  le  grand  co- 
arbre  qui  porle  les  coings  doux. 
a,  t.  f.  cinlre .-  arcade  de  bois  pour 
!t  bitir  une  votite. 
t ,  $.  m.  V.  Ganearet. 
uas  ,  j.  f.  pl.  ( t.  (Fant.)  gamelies  : 
Jales. 

A,e.  f.  gamelle  :  grande  ecueile  de 
poire ;  jatte,  sebile  de  bois. 
.Ada,  t.  f.  jattee:  plein  une  jatte; 
gamelle. 

.10,  t.  m.  aug.  de  Gamella. 
iakira ,  *.  f.  *  arbre  du  Bresil  dont 
grandes  gamelies. 
i«RA ,  t.  f.  dim.  de  Gameila. 
so,  adj.  m.  (t.  burl.)  dameret ,  gelan- 
gt, mignon. 

iTftiA,f.  f.  divination  par  la  transpo- 
lettres,  en  forma  nl  des  anagramraes. 

,  t.  f.  gamme  :  echelle  des  noles  de 
selon   ('ordre  des  teups  nalurels. 
troisieme  lettre  de  l'alphabet  grec. 
um.  daim :  bete  fauve,  plus  petileque 
bot»  larges  et  plaU  par  le  haut. 
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V.  Abrötea. 


Gamöes,Gamorbira, 

Gamomitos,  ( t.  de  bot.) 

f  Gamologia,  t.  /.  gamologie :  traite  sur  le 
mariage ,  les  ooces. 

Gamötc  ,  t.  s*.  ecope  pour  vider  1'ea.u  a  bord 
des  navires . 

GAra,  t.  f.  (t.pop.)  #d£sir,  envie ,  volonte. 
Dar  — ,  donner  envie,  faire  tenir  I'eao  a  la 
bouche.  Faxer  %ma  eouea  de  boa,  ou  md  — , 
faire  une  cbose  de  bon  gre ,  ou  malgre  soi ,  k 
contre-ccBur.  Ter — a  alguem ,  (fig.)  en  rouloir 
a  quelqu'un. 

*  Ganädo.  V.  Ganhddo. 

GanAncia  ,  i.  f.  •  gain,  proftt ,  acquet.  Filka 
de—,  enfant  naturel ,  bfttard. 

Gas  arciAso ,  a  ,  adj.  lucralif :  qui  apporte  da 
gain ;  profitable. 

°GanapAö,s.  m.  erocbeleur,  portefaix.  Ga~ 
gne-denier,  manourrier. 

*  Garape,  t.  m.  V.  Traeetteiro,  Camapi. 
Ganaperdi.  V.  Gankaperde. 
»GahAr.Y.  Ganhdr. 

f  GancAres  ,  t.  m.  pl.  ( I.  d'Ätie )  defrioheura 
de  terres,  qui  ont  canalise  des  riTieres,  et  qui 
contribueni  pax  leurs  dont  aux  besoins  pu- 
blica. 

fGANCARiA,  t.  f.  reunion,  assemblee  da 
ganearet.  V.  ce  mot. 

*  Ganca  ,  e.  f.  V.  Ganancia. 
'GAKCAft.  V.  Gankar.  Lucrar. 
GanchAr.  V.  Enganckar. 

f  GancbkAdo  ,  a  ,  adj.  (t.de  bot.)  crocbu ,  en 
forme  de  croebet. 

GARcaiNHO ,  t.  m.  dt»,  de 

GAncuo,  t.  m.  croc ,  croebet,  aecroc.  *  Hou- 
lette.  {pop.)  Profit  illicile;  petit  proflt.  —  A> 
eademai  da  tureo ,  (t.de  mar.)  croc  de  capon. 

Gakchorra,  t.  ».  aug.  de  Gancko.  (I.  da 
mar.)  *  croc ,  barpon. 

GahcbAso  ,  a  ,  adj.  crocbu ,  qui  a  an  croebet, 
en  forme  de  croebet. 

GAnda  ,  t.  2  gen.  ( t.  d'Ätie)  Y.  Rhinoceronie. 

GandAia,  t.  f.  'melier  de  chifionnier;  lruan< 
derie.  (fig.) Oisivele ,  faineanlise.  Andard—M 
mener  une  vie  oisive,  vagabonde. 

GardaiAr,  v.  n.  (I.  burl.)  Y.  Andar  d  gam* 
data. 

GANDAfitRO,  t.  m.  chiDonnier,  truand.  {fig.) 
Oisif ,  faineant,  Yagabond. 

GAndara,  t.  f.  terre  sablonneuse,  sterile. 

G  and  Ares,  t.  m.  pl.  toile  de  l'lnde  rayee  de 
bleu. 

f  Gardarö,  t.  m.  arbre  d'Amerique,  dont  les 
feuilles  resaemblent  a  celles  du  marisier,  et 
dont  le  bois  est  rougo  et  tres-dur. 

GanoAta,  etc.  Y.  Gandaia,e\&. 

*  GAkdra.  Y.  Gdndara,  Chamieeu 

*  Gandü,  t.  m.  ancien  air  qu'on  Jouait  sur  la 
guitare. 

GAnga, t.f.(U dkitt.  not.) ganga :  gellnotte 
des  Pyrenees,  oiseau  gallinaee,  plumipede. 
it.  Femelle  du  rhinocero.  'Nankin,  eloffedo 
coton  des  Indes,  «t ,  certain  nombre  de  poinla 
au  piquet. 


CM  GAN 

■1  r.iicijn,,.  4,  tij.  qnerellour,  fier-ü- 
tri),  erjne. 

I  tQlHOKi,  (.  «i,  (1.  tf«  fiiog.)  Ginge  i  grand 
leuic  de s  Indes.  i(.  Sorte  dp  poisson  de  Kinde. 

f  Gisotiito,  i ,  od)',  du  Ging e. 

'V  blau«  de  nerfa  cnl/tlices. 
Gificoso,  »,  V.  Fonftdio. 

Gmi;ntiii,j.  f  (i .  de  clir.)  g*ngrene?  mor- 
liHcalion  Will*  ei  decomposilion  eilensiie 
d'une  parlio  du  Corps  ei  de»  arbrei :  f/lj.}  «e 
dildei  erreura,  e(G.;mi1,deiordreconIig<eui. 

Gtsciitsino,  t ,  j>.  p.  de 

GancmsÄn.e.  •-  nu  — H,i.  r.  le  gangre- 
ner  :  sc  oorrompre  et  i!e»*nlr  gingrenem. 

G^cnssdso,  *  ,edj.  gangreneai ;  de  I*  na- 
tu re  de  la  gatierene,  »U»i|ue  de  gangr*ne. 

'  GinnAogi.  V.  Gananeia. 

Gitinmeioo,  t,  odj.  gigtunt,  qui gigne. 

*  GakdaiiIa.  V.  (.,'  rmiuM'i. 

GisHiBrKHtmo,  >.  n.  gigne-denler,  rnioon- 
rrier,  joumillcr. 

GushIdo,  A,p.  p.  de  Ganhor. 

fltnniDdii,  i.  m,  gignuar  ;  celuf  qni  giffne 
des  ball!  lies.  Gignani:  ccluiqul  gigne  m  j»u, 
•te.  An  Rresil ,  esclare  ou  lOTinchl  qui  gigae 
pour  jon  millre. 

GtMUKC,»,  i.  f.  V.  ßnjno. 

GIneaG,  i.  m.  Tilel  de  berger.  Jonruilier, 
komme  c|ui  tnnille  ■  li  Joamec ,  uunomrler. 
',fg.)  Variier,  palloquel,  rusiique.milhannete. 

GashapSbdk,  i.  m.  jeu  de  qni  perd  gagne. 
•Miniere  de  jouer  lux  dimei,  ou  eelul qni f*ii 
prendre  toulesi«  dames  gigne  (a  parlie. 

GANnia. ,  v.  a.  gagner  ;  Faire  quelque  galn; 
Urer  un  proBt;  (fig.)  retirer  un  irsntage  en  ge- 
neril ;  obtenir:  reniporler  ee  qu'on  deslre ; 
»oir  tc  gain  tu  jeu ,  etc. ;  ittirer  ■  un  parti , 
— — '-e  qüelqu'un  tarorable  ;  s'empa- 


mer,  (/bin.)  les  lempi  toni  dun.^wi 
arnitvu,  nri.i   ptrdta  ntm   fanlti. 

GiSHia  (■,**),«.•.  mgMt,  *** 
läge,   ['empörter.  —  a  aijurm,  M  ei 


Gi.imi.i.  m.  gain,  prall,  iijdli.i 

Mild. 

Gumoiimo, i.it.dtM.  4n  GnU. 

Glüinn,  i.   m,  crl   d'on   chiei   tjt 

.iIhju'Iiii  ru    ulnpli'pmenl,  jappenmrt. 


dei  («Infi  od  de»  m 
*G1no,*.  bi.  bergef. 
G»söat ,  i.  f.  nom  d'un  poitioe.  dt 


petitde  l'oie. 

Gisso.i.  ».  jari  ■  oleraale,  olsttt 

ue,  pslniip*de,  Mrrlroalra.  —  »» 
luvage.—  fM'do  eu  palrMa,  (ou  de  Bi 
»  — ,  patled'or«,  plante. 

QlNTA.t.  f.il.  tfArif)  HH0TI1I 
talica  i  »pt  Tont  un  alquiet  portugit 

GinT.i,  t.  «*.((.  ot'iifa)  V.  titln* 

(iiirt.  i.  m.  (i.  de  ofpo.)  Gand  I  >l 
'.iL-  de  la  Flandre. 

t  GisrtK,  i.  n.  {(.  da  t*arf>.)  >*Mi 
ou  d'embollun  an  morui**. 

+  Gi»AKs,t.  «.«J.  hibiunit  drijj 
Tinea  de  Fei. 

GaiusSuu,  ».  f.  BTibage,  grifa* 
"  EmtnttAeWa,  Omfiuäa. 


GAR 

Cmaim, «.  *  fanalir  i  m  nidn  muUod. 


GAR 


%fP 


"•HiAnAi,  #.  m.  ancienat  unitwa  de 
de  Htm—.  Y.  Bmrtmbms. 

GarApa,  t.  f.  (I.  dm  Brät.)  liraonade  aucree 
jvec  de  I«  tnetasse. 

Garatojas,  t.  f.  j»i.  '  gestet  ridieules,  gri- 
macet  f  coniortions.  *  Pieds  de  uiouebe :  ocri- 
Iure  Indechifrable;  griflbnnades. 

f  Garatlsa,  t.  /".  *  coup  du  jeu  du  ehilin- 
drom.  Hör — ,  c*esi  ae  defaire  le  premier  de  sei 
carte«  an  Jeu  appele  chilindron.  (fig.)  Fraude , 
troroperie. 

GaratInco,  i.  m.  *  sorle  de  rateau  de  bois 
paar  separer  la  paille  du  ble  dana  l'aire. 

Garatarbclo.  V.  Eiporotdö. 

GaravAto,  t.  m.  croc,  crochet.  — *,  pl.V. 
Goratitoi.  Gambia  da  — ,  lampe  a  crocbel. 

Ga  RAviM  ,#.«.•  coiffe  de  reseau ;  aorle  d'an- 
cienne  coifTure. 

GarAto.  V.  Garajdo. 

Garbo,  t.  m.  boB  air,  bonne  grace;  gentil- 
letse,  galanlerie,  agrement;  bonne  mine, 
preatance.  {flg.)  *  Yaleur,  cfleor.  V.  Brio. 

t  Garboso,  a,  ewfy.  de  bonne  grice,  qui  a 
bon  air;  fier. 

GArca  , «.  f.  (f.  <fhüt  noI.)  *  heran  :  oiseau 
aquatique  et  erratique.  —  redl,  beron  royal  ou 
common,  —da  Bohdmia,  °  jaseur,  vulgo  geai 
de  Bobeine,  grive  bohemienne.  —  mit*.  V. 
Gazila.  — nocturna  crütada,  'bicboreau,  oor- 
beao  de  null. 

*GarcA0,  i.  m.  gareon,  jeo.no  bomme  non 
marie.  Amant,  amoureux. 

Garcbiro,  adj.  m.  Fafcdd  — ,  (aucon  hcron- 
aierf  qui  chatte  au  beron. 

*  Garcez,  t.  m.  V.  Cefeex  ( f.  da  amer.) :  o*est 
tajourd'fcai  un  nom  de  faniille. 

GArco,  a,  adj.  Olhöt  — ,  yeux  bleu«  ei 
»laues ,  ou  grla.  Celadon :  feit  pale»  Ürant  aar 
le  blanc.  V.  Gdseo. 

f  Gar^oa  ,  f.  f.  demoisells ,  Alle. 

Gar«;üta  ,«./!( '•  sWMei.  naJ.) '  heronneau  : 
pciit  beron.  —  bramco,  garzeue  ou  Jarsette, 
beron  blanc;  aigrette. 

"  G arü Inte  ,  p.  a.  de  Guardar. 
Gardimgo,  $.  m.  emploi  eminent  du  tempt 
de*  Gotha.  V.  Detembargador,  Gmrda* 

'Garecer.  V.  Guareeer. 

Garcla,  t.  A  perdrii  qui  est  en  cbaleur. 

GarpAda,  a.  /.  fourchetee  •  ce  quo  Ton  peat 
prendre  avec  one  foorchette. 
Garpila  o«  — illa, «.  f.  •  bord  des  pieces  de 

nemiaie. 
f  Garfim  ,  t.  m.  (t.de  bot.)  petita  foorche. 
GÄRro, «.  «i.  *  fonrehette :  uslensile  de  table. 

Ente,  greffe.  — de  fante ,  (ßg.)  detacbement 

de  troupee. 
t  GabpüAsia  ,  i.  f.  (t.  da  bot.)  "garfuana  i  ar- 

bre  du  Brettl  f  morier  a  teinture. 
Garcalrjar.  V.  Gorgarejar. 
Gargalbäba  ,  *•  A  *  cclal  de  rire. 
t  GargalhAr,  v.  n.  rire  aui  eclaii,  a  gorge 

drployec. 


t  GaraauUira  ,  0.  /.  obajDf  pom  jkieaaVa  aa 
om  les  efclanraa. 

Gargalbo,  a.  ti.  erachat  epais. 

Garcälo,  a.  m.  goolo|. 

GargIüta,  t.f.  gorge,  gotier.  *Cou.  (/kg,) 
Gorge  de  montagne,  detroit;  deQle.  *  Ooulet  de 
rade.  Ter  boa  — ,  avoir  un  beau  gotier,  un  go- 
tier de  rottignol,  ebanter  agreableroani.  —  dm 
fogo.  V.  Votcdö.  Poaaot  a>— ,  inflesions  a*e 
▼oix,  reuladea,  elc.  P6r  o  euUUo  ou  oarofe  mi 
—  «  a/a«aai,  (/lf .)  pouster  4  bout,  re^uire 
quelqu'on  a  fextremite.  Eitar  com  o  corJa  ou 
«MoatrtfOM-,  (id.) avoir  La  corde au  oou, 
etre  dant  un  embarrat ,  daos  une  peint  ex- 
treme, —d«  ewrva,  (I.  da  eomiL)  encognure, 
encolure  d'une  courbe.— do  rfliU,(l.  da  mair.) 
eollet  d'etai.— da  umwunUf ,  (id.)  gr^nd  eHIlet 
d'un  ettrope  de  poulie. 

GARGArri6,  6ra,  adj.  V.  Fords;  ComiW. 

Oargartb  Ado  ,  a  ,  j>.  p.  de  Girgintfar. 

GarganteadOr  ,  a  ,  a.  cbanteür  qoi  fredonne, 
qui  faii  des  rou  ladet,  des  fre4qus,etc. 

Gargaxteär  ,  v.  n.  fredonher,  faire  des  rou- 
ladet  en  chanlant. 

Gargabtco  o»—  tio ,  a.  m.  fra^oo,  roqlade, 

tour  de  gotier. 

ÜARGArriLHA,*.  A  * collier de  femme. 

"GARUAüTOlfcc.  V.  (Ma,  Glotontri*. 

Gargarrjambstto.  V.  Gargarqo. 

Gargarrjar,  9.  n.  se  gargariser. 

Gargarrjo,  a.m.  gargaritme :  action  de  se 
gargariter;  liqueur  pour  se  gargariser. 
'  f  Gargauba,  a.  Ä  •  fruit  iaune  du  BretfJ, 
de  la  grotteur  d'une  oerise. 

f  GARGoftiRO,a.m.(^^url.)<i^w,f»s^r. 

Trachee-artere. 

t  Garimpbiro  ,a.  aa.  eejui  qui  eberebe  les  dia- 
mautt  furtirement. 

'Gariteiro,  t.  m.  celui  qui  tientune  aca- 
deraie  de  jeu,  mattre  de  tripot,  tripoUer. 

•Garito,  t.  m.  'academie,  tripot,  maison 
de  jeu. 

GarjofilAta  om   *  v.  CravoUha. 

Garjoputllata.   I 

Garlimdeo  ,  f.  m.  (I.  dt  mar.).  V.pia*. 

Garlöfa  ,  t.  A  C  de  ckarp.)  farlope :  grand 
rabot  pour  polir. 

GAi\^A<:nA,  t.  f.  robe  de  conseUler,  deoia- 

gistrat,  etc. 

Garmear.  V.  Brunir. 

"Garnimesto.  V.  GuarnimentOyArreio. 

Garotice  ,  a.  A  polistonnerie ;  aetion  de  ga* 
lopin,  de  gamin* 

Garoto,  a.  m.  pohston,  ruse,  gamin,  pellt 
coquin  adroit. 

GarOupa  .  a.  A  *  poisson  de  mer  qui  ressem- 
ble  au  baudroie ,  excepte  qu'il  «sl  rouge.  \t.  V. 
Garupa. 

Garoupes.  V.  GurMfiet. 

GAnRA,  *.  A  ^»^f  »*rre-  Mte«)  Main  de 

Tbomrae.  (id.)   PotsessiQP  violente;  pouvoir 

in)uste;  rapacite.  —  a  de  caraUo,  'tauons ,  erins 

sur  le«  bouleit  du  cheval.  Cuir  qui  röuvre  let 

1  pa'.ies  do  lanimai d dpnt  ou  CoU  de  U  colle. 


6S6 


GAR 


Tirvr  eTü  — «  de...,  arrtcher  des  griffM  de... 
Pili  —  m eeftJtoe o Wo ,  ä  longle  on  connalt 

le  Hon. 
GaraaocAC,  a.  m.  oiseau  du  Bresil  qui  vit 

de  Blei. 

GarrApa,  «.  f.  earafe,  bouteille. 

Garjus-Al,  «*>.  2  gen.  gros.  £«/fr«  — , 
grosse  lellre.  Ginja  — ,  espece  de  grosse  ce- 
rise,  eeriM  anglaise.  Cerejat  — aas ,  bigarreaux. 

GarrapAS,  a.  «•.  aug.  de  Garrafa.  Grande, 
grosse  bouteille.  —  empaihado ,  dame-jeanne. 

f  GAftRAVtiiMA,  f.  /".  carafon ,  petile  earafe. 

GarrAsu ,  «.  f.  sorte  de  tribut  que  payaient 
las  Maures.  V.  Derrama. 

GarrAio,  a.  m.  bouvillon  :  jeune  bcsuf.  (/lg.) 
Orateur  novlce,  qui  debute. 

GarrAha,  «.  f.  pouliche :  tres-Jeune  cavale, 
Jntqn'a  Irois  ans;  jument  de  raee  petite. 

GarrArcbo,  a.  m. '  brancbe  rompue  d'un  ar- 
bre,  branebetortueute.  Nora  d'une  maladiedu 
aabot  da  cbeval. 

GarrAr,  «.  *.  (I.  da  mar.)  chasser  sur  ses 
aiicres,  arer. 

Garrida  ,  i.  f.  petite  cloebe. 

Garridamerte,  adv.  joliment,  avec  elegance. 

Garrjdige,  t.f.  elegance,  coquetterie,  ga- 
lanterie.  Lascivile ,  moMesse. 

GarrIdo,  a,  adj.  elegant,  eoquet,  galant; 
recbercbetlans  sa  parure.  Amoureux.  Lascif, 
dtsaolu. 

"GarrIr,«.  n.se  pavaner;  briller. 

Garrocma,  t.  f.  sorte  de  dard  ou  d'aiguillon 
a  croehet,  mite  dans  les  courses  de  laureaux. 

Garrochäö,  f.  m.  aug.  de  Garrocha.  Petite 
Iraee  des  caraliers  dans  les  combats  de  tau- 
reaux. 

Garrochädo,  a,».».  de 

Garrocha r,  e.  a.  blesser,  frapper  avec  la 
am rrotha.  V.  ce  mot. 

Garröcho  ,  t.  m.  V.  Garroeka. 

f  Garrotar,  v.  a.  etrangler. 

Garrote  ,  ».  tn.  garrot ;  bAton  court.  V.  Är- 
roeko.  Supplice  qui  consiste  4  etrangler  avec 
une  corde  et  un  garrol.  Dar  — ,  etrangler. 

Garrotra.  V.  JarreIHra. 

Garrotilbo,  t.  m.  "esquinancie  suirie  de 
auflbcalion.  'Croup,  elranguillon  :  esquinancie 
des  chevaux. 

Garrücua,  t.  f.  potence  d'estrapade.  BAI. 
Piece  d'arbalete.  [t.  de  mar.)  Corde  de  bou- 
line.  — t ,  pl.  (id.)  ansettes  de  bouline .-  bouls 
de  corde  attaches  4  la  ralingue. 

GARRÜcno,!.  m.  V.  Garrucha 

f  Garroca,  s.  im.  (t.  de  bot.)  "garruga :  ar- 
bre de  linde ,  de  la  decandrie. 

GArrulo,  a  ,  adj.  babillard ,  bAbleur,  parlant 
d'un  horarae;  gaxouillard,  qui  rainage  sans 
cesse,  parlant  d'un  oiseau. 

f  Garrckcho  ,  f.  si.  (I.  de  mar,)  —tdatvi- 
fat  ,bersaux. 

Garopa  ,  t.  f.  croupe  de  cbeval;  croopiere. 

Garopäoa,  t.f.  •  bond ,  saut  du  cbeval  ele- 
vanl  la  croupe. 

Garyopitllo.  V.  Cravodalndia. 


GAS 

GAftvovvt  llAta.  V.  Crmtotthm* 

GAs.  V.  Gat. 

GasalbAdo,  a.  s*.  hospiee,  aubeffa,  aneneN, 
reeeption ,  bospitalite;  prevenanea ,  Malgnile , 
bienveillanee.  *Cabane  de  vaisseau.  Aar—  a 
alguem,  loger,  recevoir  quelqu'un  cbei  soi 
Faxer  bom  —  a  aiguem ,  receroir  quelqu'un  da 
bon  cosur,  avec  affeclion. 

"Gasalbamento.  Y.  Gatalkddo ,  Abrifo. 
Agaialho. 

Gasälho.  V.  Agatilko. 

Gasalhöso,  a,  adj.  hospltalier,  qui  fall  bon 
accueil.  V.  Agatalhador. 

Gascäö,  t.  m.  et  adj.  Gascon ,  de  la  Gaseogne. 

t  Gascöes,  s.  m.  pi.  pieees  du  canon  da 
mors  du  cbeval  d'une  forme  partieulitre. 

Gascönba  ou      I  Gaseogne :  ancienne  pro- 

Gabcünha  ,t.f.  \  vince  de  France. 

Gasclrrto  et  \y.Gago. 

GAseufTO,  a,  aaj.    S 

Gasmada,  t.f.  *cri  de  cerUins  oiseaux 
proie  et  des  oies.  Y.  Gratnada. 

Gas!iär.  Y.  Graemar. 

Gasnäte  ,  e.  m.  *  gorge ,  gosier. 

Gastro  ,  t.  m.  Y.  Gatndda. 

Gasükte.  Y.  Gaenate. 

GAsfa  , «.  f.  piece  de  ruecomraodage  da  soa — 
Hers. 

f  GAssSNoisTA ,  s.  s*.  gassendiste :  seetatear 
de  Gassendi. 

Gastabiskimo,  a  ,  adj.  tup.  de 

Gastädo,  a,  p.  p.  de  Gattdr.  adj.  Usejef- 
face;  gate.  —  dot  annot,  casse  de  vieillefse. 

Gastabör  ,  a  ,  t.  depensier,  prodigue ,  dis»- 
pateur.  adj.  Qui  gAte,  um,  consume,  dete* 
riore,  surtout  parlant  du  temps.  t.  m.  (I.  «mtl.) 
Gastadour,  pionnier  qui  aplanit  les  chemin*. 

GastAlbo,  f.  m.  sergen t .-  ouül  de  menuisier. 

'Gastamküto.  V.  Gdtto. 

GastAo,  t.  m.  *pomme  d'une  canne.— a> 
futo.  Y.  Maünfa. 

GastAr ,  v.  a.  depenser.  Galer,  user,  cobsr* 
mer,  anteriorer.  Employer,  sc  servir  de.  (fg.) 
Ruiner,  saccager,  devaster.  Digerer,  cuire  I« 
aliments.  Effacer :  61er  la  flgure,  l'empreinte.— 
apaeientia  a  aiguem,  pousser  quelqu'un  4  boeU 

—  o  tempo ,  employer  le  temps  ou  le  perdre.  — 
palavra* ,  parier  inuliiement.  —  alearemeab 
a  faxenda ,  etc. ,  dissiper  follement  aa  forUine. 

—  tem  luxir,  faire  des  d^penses  qui  ne  parais- 
sent  pas.  Ser  amigo  de  — ,  aimer  la  depense. 

Gastär-se,  v.  r.  s'user;  se  giter;  se  conw- 
mer.  Se  vendre,  etre  d'un  debit  facile.  —  a/- 
guemt  dissiper  sa  fortune;  perdre  sea  forcei* 
perdre  du  inonde  h  la  guerre. 

t  Gasteröpodes,  f.  m.  pl.  (t.d'hiit.  nai.)  gis- 
teropodos :  mollusques  rampanta  sur  le  venire. 

GAsto  ,  t .  m.  *  depense.  Faxer  um  grande—, 
faire  belle  depense.  Seu—  e"  müi  ertseido ,  sa 
depense  va  loin.  — *,  pl.  depense»,  frais.— 
gerdet  de  commercio,  depense*  de  negoce,  de- 
penses  generales.  —  miüdot,  faux-frab. 

Gästo,  A,oa>.  et  p.p.  irr.  da  Goslar.  V. 
Gastado. 


GAT 

ioot  A,  •</.  gastriquc,  ilomaetl,  de 


GAY 


«*N 


yjmarcia, t.  f.  (tu«*.')  force  digestive 
MC,  appetit  inutiable  de  manger. 
na,  t.  f.  (t.  de  wUd.)  gas irite  :  in- 
en de  l'estomae. 

röcelr,  t.  f.(t.  da  mid.)  gastrocele  .- 
i  l'es  tomae. 

>»t*nia  ,  t.  f.  (t.  da  mid.)  gastrod  ynie  : 
doaleor  d'estomac. 
rmo-BMTEBiTBS ,  t.  f.  ( I.  de  mid.)  gas- 
ite  :  maladic  compliquee  de  la  pbleg- 
Pes lomac  et  de  celle  des  inteslins. 
rmOLOcii,  t.  f.  gaslrologie  :  traitc, 
la  cuisine. 

rmoMANCiA  ,  e  f.  gastromancie  :  sorte 
ition  pax  les  reponses  d'un  de?  in  ven- 

raOHANiA ,  t.  f.  gastromanie  :  passion 
tonne  chere. 

'kömaho  ,  t.  m.  gaslromane  :  qai  a  la 
inie. 

•aonOMu,  t.  f.  gastronomie  :  traite, 
la  bonne  chere;  art  de  faire  bonne 

raONÖmco ,  a  ,  adj'.  gaslronomique : 
ttronomie. 

raönoiio , «.  m.  gaslronome  :  amateor 
i  chere,  gaslromane. 
raORAPHiA ,  t.  f.  gastroraphie  :  suture 
•is  du  bas-ventre. 

raoTOMi a  ,  j.  f.  gastrotomie :  ouvertare 
venire. 

i.  f.  chatte  :  femelle  du  chat.  ( t.  de 
taroquet  de  fougue  ou  d'artimon.  (id.) 
»rgne.  (id.)  *  Croc  de  candelette.  Sorte 
lon  de  mer.  Ancienne  machine  de 
Tomar  a  — ,  (pop.)  se  griser.  Ändar  de 
•*&*  de  — t ,  marcber  a  quatre  pattes, 
cette  position. 

UAV  t.  f.  {t.de  bot.)  cataire,  herbe  aux 
hataire  ;  plante  aromatique  et  medici- 

90  ,  $.  m.  *  griffe  de  chat.  (flg.)  Vol 

Mcroquerie,  filouterie;  marche  fraudu- 

e. 

rno,  A,p.  p.  de 

km,  v.  a.  egratigner.  Cramponner.  v. *. 

r,  marcber,  gravir  a  l'aide  des  pieds  et 


ra ,  s.  f.  chartere  :  trou  dans  one  porte 

\  ehats. 

-tiao , «.  m.  qui  a  soin  des  chats. 

sirao , «.  m.  Campo  de  — ,  chainp  inculte 

lebe. 

rmsco, Kyadj.  de  chat ;  a  maniere  de  chat. 

jio,  t.  m.  'gachette,  detenle  d'un  fu- 

ilmos,  e.  m.  pl.  "singeries,  mines, 

». 

ou,  t.  f.  dim.  de  Gata.  Pelile  chatte. 

U  — i,  aller  a  quatre  p&lles. 

ibo,  f.  m.  dim.  de 

,  9,  m.  cbat :  animal  domestique,  raam- 


mifere  de  la  famille  des  carnivores.  Grampon. 
Petite  outre  de  peau  de  cbat.  Traitoir :  outil  de 
tonnelier.  —  malkddo  ou  do  Mexico,  ooelott 
espece  de  chat-tigre  d'Amerique.  —  mon~ 
iex ,  cbat  sau  vage.  —  de  algalia  ou  pivite ,  #ei- 
vette.  —  tetxugo,  chat  sauvage.  —  pingado, 
croque-mort.  faxer  —  eapato,  (fem.)  se  Jouer, 
se  moquer  de,  laquiner  quelqu'un;  le  tromper 
grossieremenl.  Comprar  —  em  taccot  acheter 
chat  en  poche.  Quem  ha  de  levar  o  —  4  agua? 
On  le dit dune  chose difflcile  ou  dangereuse a 
execuler.  V ender  —  por  lehre,  (/ig.)  tromper 
dans  un  marche.  —  etcaidddo  fagua  fria  Um 
mido,  (pro*.)  chat  ecbaude  craint  l'eau  froide. 
Como  cao  com  — ,  comme  cbien  et  chat,  saus 
pouvoir  s*accorder.  Bueear  cimeo  pit  ao  — , 
chercber  midi  a  quatorxe  beures.  Quem  lan- 
card o caecavel ao—Pqai doit  allacber  le gre- 
lot?  Lancar  o — dt  barbae  de  outrem ,  eviter  un 
danger,  une  peine,  en  la  rejetant  sur  un  outre. 
De noite todot ot—ttdo pardoe, la nuit tous  les 
chats  sont  gris.  —  de  ferro,  (I.  de  mar.)  croc. 

—  de  ferro  com  eapalilho,  (id.)  croc  a  cosae. 

—  do  moüio  do  turco,  croc  de  capon.  —  da 
tomel,  croc  a  emerillon. 

GatdnAr,  v.  a.  ou  n.  filouter,  tricher. 

Gatchice,  t.  /.  tricherie,  filouterie. 

Gatüno,  t.  sji.  aigrefin,  filou,  tricbeur,  frl- 
ponnier. 

"  Gatürda,  e.  f.  ancienne  chansonet  son  airt 
qu'on  jouait  sur  la  guitare. 

f  GÄuaos,  t.  m.  pl.  Gaures,  Guebres  ou  Par- 
sis,  peuples  d'Asie. 

Gavaö.  V.  Gabdö. 

GavArro,  t.  m.  javart :  tumeur  au  bas  de  la 
jambe  du  cheval. 

Ga  vba  ,*./".(  /.  de  mar.)  bune,  gabie :  Sorte 
d'ecbafaud ,  de  guerile  au  baut  du  mal;  grand 
bunier.  — -e%pl.  'buniera:  volles  des  mats  bu- 
niers;  volles  trapeioidea.  Cetlo  da  — ,  gabie. 
Ä  —  etld  tobre ,  le  grand  bunier  est  coiffe ,  le 
grand  bunier  est  sous  le  mal.  Ter  tu  — ■#  arrea- 
da»  tobre  a  pega ,  avoir  les  buniers  sur  le  ton. 
Ter  at  — e  arreadat  a  meio  mattareo ,  avoir  lee 
huniers  a  demi-mat.  Ter  at  — e  incada»,  avoir 
les  huniers  guindes.  — t  arreadat,  huniers 
amenes.  — t  rinxadat,  buniers  rises.  — t  cae- 
tadat  a  beijar,  buniers  bordes  tout  plat.  Lorgar 
at  —t,  jeter  les  huniers  bors  de  bune. 

Gavbla  ,  t.  f.  javelle,  glane,  herbe  de  ble. 

Gavbta,  t.  f.  lavette,  tiroir  pour  serrer  des 
papiers,  etc. 

Gayetaö,  i.  m.  aug.  de     J   -.. 

Gavetixda  ,  t.  f.  dim.  de  )  wn€,a' 

f  Gavial  ,  t .  m.  ( t.  d'hitt.  not.)  gavial :  cro- 
codile  de  linde. 

Gaviaö,  t.  m.  6pervier,oiseau  de  proie.— da 
vide,  vrille  de  vigne. 

GaviAte,  f.  m.  sorte  de  da  vier.  —  da  lancha9 
( t.  de  mar.)  davier  ou  davied  du  canot. 

Gavikbte.  V.  Gabinite. 

f  Gavjnhas,  t.  f.  pl.  (Udo  bot.)  vrillea  ou 
mains :  liens  avec  lesquelt  certaines  plautes     ' 
s'atiaHtent. 


GBl 


f  GArniMto ,  a  ,  «ey.  (f. da  sei.)  Trifliftre : 
(plante,  ramean,  etc.)  qui  porte  des  rrilles. 
GAr o.  V.  Otto,  Eeneor. 
Gatota,  «.  f.  garotte :  dans*  gaie :  Ion  afr, 

k  dfcÜX  100900. 

GAxtTA,  9.  f.  (t.  d*  M«r.)  giraetto :  cofde 
treteee.  *  NTf  /orr«  atar  aoaorraj,garcette  de 
eabfies  Mi  de  Jeomms  <M  eoMes.  — s ,  pH.  gir- 
eettes  »  eonlei  meosees  paar  ittacher  res  rofles 
anxrergoes. 

GAx,  f.  t*.  (f.  <M  eM**.)  gaz :  flolde  aftri- 
fersoe;  gas  brdrogene  o*  gas,  air  inflammable. 
(fif.)  Fe« ,  anfror  d'imagtaation ,  rem. 

Gazalb Aoo,  etc.  V.  Qamthddo,  etc. 

GazalbAr  ,  etc.  V.  Agasälhtr,  etc. 

Gazbador,  f. «.  qnl  feil  Teerte  bulssoiraieH. 

GazbAr  ,  9.  *.  faire  l'eeole  bnissonnf  ere. 

Gaicio,  f.  Hi.  *aetfön  de  faire  Kecole  bals- 
sonniere.  Gozoaillettient  des  oiseaax. 

Gazella  ,  $.  f.  gaieHe  ou  antilope :  Mte  raur6 
a  eoraes  courbees  en  Irre. 

GAzeo  ,  a  ,  «4/.  rerdatre,  rairon ;  bleu  clalr. 
Otho— ,  oeil  rairon. 

Gazeta,  i.  f.  gazette,  Journal. 

Gazeteiro,  s.  *t.  gozetler,  Journaliste. 

Gazja.  V.  fflufeo. 

Gazil  ,  adj.  2  ?en.  tres-gai. 

Gaz!  ta  ,  a.  f.  «Spedition  des  Haares  en  de- 
fense ,  etc. ,  de  leur  rellgion.  (fig.)  •  Dommages 
oecasiennes  per  cette  expediüon.  (id.  fam.) 
*  Vol ,  Usurpation ,  dommage. 

f  Gazöla  ,  t.  f.  (i.  tfhuL  not.) •  bulor :  ol- 
seao  da  genre  da  beron  de  man is. 

Gazömetro,  #.  m.  gazometre  :  fnstrament 
poar  gier  la  qnantfte  de  gaz  employe  dans  une 
Operation. 

GazomylAcio,  t.  m.  tresor,  Heu  oft  Ton 
garde  lo  tresor;  cotfre  ou  tronc  des  aumönes 
( dans  le  tenpre  de  Jerusalem ). 

Gazoso,  a  ,  äs>.  gazeoz:  de  la  natura  du  gaz. 

Gazü.  V.  Gart**  oo  Gasua. 

Gazoa  ,  *.  f.  »passe-partoat,  rossignol ,  raasse 
def ,  croehet  it.  V.  Gaxivu. 

•Gi.  V.  Äs (pronom). 

GeAba,  *.  f.  gelee  blancbo :  rosee  congelee. 
—  tobro  <u  artoret,  etc.,  girre  ou  frimas.  V. 
Escarcha. 

GeAr ,  e.  c  geler,  glacer.  9.  *.  Geler :  raire 
an  froid  gtseant;  tomber  de  la  gelee  Manche, 
tomber  du  girre. 

Gear-se,  v.  r.  se  geler. 

Geda  ,  t.  f.  V.  Coreota. 

Otto,  t.  AR).  (#.  ä'hitt.  not.)  bison  :  bonr  a 
bosse,  rariete  de  Turus.  boeuf  saarage. 

Gebd  ,  A ,  o4j.  V.  C&riovaiö ,  Giboto. 

Gehen a,  i.  f.  gehenne,  enfer;  terturt,  prl- 
son. 

Geiea  ,  $ .  f.  *  espaee  de  tftrratn  qu'une  palre 
de  bo3arspeut  labourer  en  an  Jour.  'Arpent. 
fofeusf)  Gorree :  trarail ,  senke  gratuit  et  fbree 
do- parle  raosal  an  setgaedr  ou  a  Ilhat.  Fax§r 
•Ipmmcow*  por  maimr  oo  topar  -*,  {flm.) 


GEM 

faire  qaelqae  ebote  par  flUTritre  6*ae4Qfl,  I  la 
legere,  pour  la  forme. 

*  f  GetrAö  ou  Getrom  ,  I.  m.  rasttl  obl%e  a 
la  corree;  corr^ieor. 

*Gettax.  V.  Lsrnftsr, 

G£ito  ,  t.  st.  *  roaniere,  toomare,  air;  ap- 
parence;  maaralse  baniiuda,  tic;  aptiloda» 
adresse.  7er  —  not  olhot,  loücber.  D*—tta 
sorte  y  de  maniere.  A  —,  dans  une  atlitude  coo 
renable;  ä  la  portee  de.  7er  —  com  olfutm, 
etre  bien  aupm  de  quelqn'un.  Itto  näo  laoo  — , 
cela  ne  va  pas. 

GztTÖSAHEifTB,  ade.  conrenablement;  aree 
grAce,  arec  adresse. 

Geitöso,  a,  adj.  adroit,habÜe;  conrenablo; 
bien  place,  a  la  portee  de;  de  bonno  mioe. 
Loucbe.  Mal—.,  gauche. 

Guü.x,  etc.  V.  Jejüm,  etc. 

Gel  Ada  ,  t.  f.  (f.  de  bot.)  fleotde  glacläle  ossasc 
crysulline,  vulg.  la  glaciale;  plante  brilUnU  w 

f  Gelado,  a,  p.p.  de  Gtlir.  adj.  Gele,  coo— 
gele.  —*,/>/.  m.  'glaces,  Uqueurs,  fmiu  glaeec  . 

Geladör,  a,  adj.  qui  glace ,  qui  gele ,  glacanat. 

f  Gelaböra,  s.  f.(t.de  bot.)  gelfrüre  :  maloi- 
die  des  plantes. 

GelAlla.  Y.  Jellätä. 

Gelär,  e.  o.  geler,  glacer,  congeler,  endor- 
clr  pat  le  froid.  v.  n.  Faire  an  froä  gUcanl;  §• 
geler. 

GelAr-se,  9.  r.  geler :  etre  glaci,  transi  os 
froid ;  se  geler,  se  figer.  Se  seeber  par  la  ri- 
gneur  da  froid ,  parlant  des  plantes.  —  o  sosfft 
no  corpo,  (fig.)  sc  glacer  de  frayeor,  parlanl  •■ 
sang.  —  o  coraedo  «  algucm,  (id.)  resler  inlerdo. 

Gelatüvöso,  a,  adj.  gelatineux  :  qoi  rat- 
semble  4  une  gelöe. 

GElia.  V.  Gefoa. 

GelEa ,  t.  f.  gelee :  suc,  jus  coagule. 

f  Geleira ,  s.  f.  glaciere .-  Heu,  cayile  oft  m 
reunissent  des  eaux  et  oft  eile*  s'y  gelent. 

Gelbas,  t.  f.  vi.  (f.  rutt.)  le  ble  fane. 

GiLino,  a,  Adj.  (poil.)  gele ,  glace. 

Gelo,  t.  m.  'gelee  :  aolidificaüon  de  1'eaa 
par  le  froid :  glace.  (/ig.)  *  Glace ,  froideur,  ia- 
dilKrence.  Etiar  ftito  um  — ,  dtre  glace, froid 
comme  la  glace.  O  —da  rio  te  des  fax,  la  ri- 
riere  a  debacle.  Podaco  de  —,  glacon.  ioaipt- 
mento  do  — ,  debdcle.  Savio  embaragado  «o— , 
narire  pris  dans  les  glaces. 

t  Gelöo  ,  a,  adj.  de  Gela ,  lille  de  Sieite. 

GelosIa,i.  /.Jalousie  de  fenetre.V.  AMoia. 
Jalousie,  (p.  ut.)  V.  Ciüme. 

Gälta  ,  t.  f.  petit  bäliment  sar  la  mar  Bongt. 

GfiMA ,  s.  f.  jaune  d'osuf.  V.  Gemma, 

Geh  Ada  ,  i .  /".  •  lait  de  poule. 

f  Gbmäoo,  a,  adj.  couleur  jaune  d'csof- 
p.  p.  de 

■f  GemAr,o.  a.  (/.  de  pharm.)  assalaonner 
arec  le  jaune  d'osuf. 

*  t  Gemea  ,  s.  f.  dans  les  salines,  c'est 
solxanle-quatre  carreaux  ou  plancbes  oft  Tob 
fait  du  sei  marin. 

Gemedöii  ,  a  ,  adj.  et  t.  qui  gerait;  qoi  imite 
le  g(;r\n^einctit  de  fboinme. 


um 


» »an»  i mm. ▼.  GensanoT, 
ises,  A*,eny.  sd.  jomesox  «  enfants  nes 
«ne  memo  b Wirte.  (I.  fr*«*.)  ->  meseJes  de 


•cd» ,  peilen!  ds)  cMr  aJ  t  esc, 

GsnB^fa.  es.***.  (1  eTenfr:)  nemeenx :  eigne 
'«  zodiaque,  jumeaox. 

>,  e. es  füMr  s  enpriaer  sa  peine ,  etc. , 
>,  ata  artfculee,*»  plain- 
s»  deoJoar  de...;  loopircr  el 
».rarer.  SiAer,  pajlnntdsr  tent;  snogir,  parlant 


Gnsrioo  ,  a  ,  s>.  n.  de  ßamar.  <f .  a.  e».  Gemis- 
118 Dt,  Edsssj*»  dealenreuse ,  lamentation * cri 
sJefotif.  — ,  cri  de  la  tourterelle ,  etc.  Siflk- 
sjenftde»  s«nts>  ■«ffsMCBeot  de  to  mar. 

Gsm*i  <m  —miv  t.  m.  V.  dmaof.  Bmptmio 
mfimmmi*,  IL  m  pharm.)  essplatro  feeoltttif, 
Betnpoee  de  elre  cid*  seröse. 

>9  *V*  **#:  (p.  «.)  donbte,  renete, 


GtMlO  ,  A,  odj.  V.  (r^MOf. 

Gtsne*,*./.  gssssnig  pierre  prtctenae.  Gerne 
— )fe—vbeirgeopr  sjerose  des  planlos,  (ßg.) 
HHien,  eeotre.  Na  —  do  inwrwo,  dons  le  fort 
efeHleer.  JfrsJsnen)«*--,  mi  Franeais* 

f  GEsniAaie,  A,p.  p.  de  6Tsma>. 

kam,  «*.  s  ft».  (port.)  qot  teilte 


)*«*••(<.  dfaprU.)  grefer,  enter. 
(f.  de  sWhejrm.)  Properer  aveo  le  pondre  des 
gsjsjajen  oe>  pwtrei  predeoses.  e.  f».  Boorgeon- 
nor,  perlant  des  plantes. 

onossün»  «.«.(/.  <f oprici)  greffer,  enter. 

f  Gssisifpsiio,  ▲,  ooV.  gemmifere :  qoi  een- 
taft<!ee  pierres  nreeieoses.  Qui  prodoit  des 
flspnt  ans  bsnusjeent» 

~d**d3iAS,  t.  f.  pt.  (4  eY«*J.)  GeMles  x 
not  de  onpsnies  et  d'oinooition  des  cadevres 
eeserinJnels. 

neoni  V.FoaioJ. 

QsmcilaiA, #;  f. ( f. dVeot.)  geutiane :  plante 
tifaee,campanifonne,qui  entre  dens  le  ftbe- 
Romas. — essen  fln»  gentiane  amareUe.  —eren- 
ca,  genlieoe  blanche  (LattrpiHum  latifoküm). 

f  GokiIha*  es»  —«As,  eaV.  et a.  f.  p/.  ( I.  do 
Ast)  gentiaoees :  faraüle  des  geitüaoes. 

t  GeecuNdLLA  t  s.  /.  (I.  da  6o£.)  geoüaeelle. 

S"%   OSBBBJBBJBBSB^BBBBJO^PBSBi  SiBBBSO^ESB>  OOfSSS 

GKHBALOciAta.  /.  genealogie  .-  mite  dt  de- 
tjBHloeeaent  des  aleux  0»  parents» 

Oeowiirtninn,  ±>  eaVV  gee4alop>qiie  :  qai 
4ejil  a  la  geoealogie.  t . ».  V.  Cejiaoiaeuse. 

GssmiinniHi  .  a.  s».  gdotalofiste  1  qui 
tlrtsee  des  genealogies. 

GemtesiA,  f.  f>  gente?r«:  nqeev  epiriCoeese. 
<4.«Vfdsy.)6eaefet  ebef-liea  d'oe  cameD  de 


IGnrtALBA»  t.  A  generale :  ballerie  de  laev 
bears  poar  atertlr  la  troope  de  te  tenir  prete  k 
marcher  ou  a  eombattre. 

Gknesalado  ou       ]  gen^ralat :  dlgoite  de 

GbnbralIto,«.«!.  I  general  d'ordre  reli- 
gieux ;  sa  doree.  — ,  ooauoandemeet  d'ene  ar- 
sQee. 

GBNSAAiieiDi ,  t.  f.  generalite,  asifersalite : 
qualite  de  ce  qei  est  general.  U.V.  GwmorwHto. 

GBenBAiisewo,  a,  *■?•  f«a>.  de  G4t*L  f.  m. 
GeD^raüaiisse  :  eeloi  qoi,  dans  vne  araee, 
commande  meme  oux  geneteei. 

GsjfBaALttAa,  e.  e.  gederaüser ;  rendre  ge- 
neral; elendre  a  toos. 

GBHEBAifTS,  osy.  2  ft*.  Y.  GoraUr. 

Gbsier  atiyq  ,  a  ,  **?.  gtaerattf  t  eapeMe  tfetv 
gendrer,  de  produire. 

0featfniCAMtiltB9eee.  gteeraJeaent,  nniter- 
sellement;  en  general. 

Gentaico ,  Af  e«y.  generiqne :  qoi  appaftlent 
au  genre.  General. 

GAiiero,  u  e».  genre  x  caractere  coinraon  a 
ptasieers  esneees,  elaset  d!vUee  en  espeses; 
sorte,  maniere;  oonditton;  qaälite;  (I.  do 
free».)  le  amaseaHn,  le  feminin,  le  neoire; 
{%.  4*rh4t.)  partie  de  Tart  eratoire  tel  «je» 
i  fenle  ndaient  les  rMleurs  endens.  — «j  pi.  'Den- 
reesy  nMrebandiies.  «s/Wtet  e  &*rrimam§*m 
en ä  — tfomeraei-as,  nurcnandlsee  tejettts  e 
eoulene.  ~-tmJ9ik>9meQirmpvi9i  mafehendises 
periesnMos,  ssdettes  a  se  gatsr^  a  depertoet- 
nienii 

GsmxjiosAnBJrrB«  ee«.  gtoereoseinens. 
.    GsMaoemAon,  #.  f.  generosile,  grandeör 
d'ame,  magnantaltt ;  liberntile. 
.    GnnROsissmo ,  a  ,  ndy.  tup.  de 

GENBaösOy  4veoy.  ben9  exoellent  den*  sen 
eeneee.  Ganereux-^  magnanine  $  sfteret ,  neble. 
Gduetem,  Uqoereux ,  egreable»  pesiiaK  dn 
via. 

Gbnbsi  ,  a.  ss.  prämier  ehepltr*  de  la  Genest. 

•GBWEsrnow      i  'Genese:  ptemler  Ifrre 

G(nBsn,  #.  ei.    f  de  raneten  Testamens. 

GsantTA ,  ett.  V.  Gindle,  ete. 

t  GeNnrmiACA^  a.  f.  genedilloloajle  :  eN 
d'expliqaer  Cboroscope. 

GssritexiAco;  *>  *4f.  gendtbHaqae  r  rar  la 
natssnnce  (peeeie,  diseenrs,  ete.).  $»  m.  — , 
istrelogne  ojot  dretee  les  berescopes. 

f  Genbtriz,  t.  f.  mere  :  celle  qei  a  cenenet 


f  Gsrsbejho  ,  a  ,  odj.  Genevois :  de  Genese. 
GssrttLA.  T.  Jonefte. 

*ilnntni  •  #».  —  a  «osni,  gretslr  Tean  dans 
setorrent. 
€enmaKt  a  et.  fteeret :  ehef  d'one  arniee, 


GmoiBwr oe)  — m«,  a.  es.  (1. 4$  bei.)  amense 
des  Indes,  (entf .)  fftogembre ,  plante  et  reeine. 
—  §Uomfro ,  eseeaie  ou  gintembre  saovage. 

GsHGirA,  a.  f.  gencWe :  enalr  qoi  enlonre  los 
dents. 

GsmiL ,  odj.  2  gen.  eenforme  an  geaie,  en 
gont,  a  llnelinetion.  IKea— ea«,  Jonrs  de  feto» 
de  plefslrs,  de  dhrertissement. 

tGsNicuLÄoo,  a,  odj.  (f.  de  bot.)  ge^fenMt 
neoenx ,  plein  denoands. 

Genio  ,  t.  et.  genie,  talent ,  esprit,  aptitatfes 
«nmenr.  *  Inollnaslon ,  diepositien  neMrelle , 
lemperament,  naturel.  Bon  ou  mam 
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raelere.  Ter  -  para,  »Ire  nt  po 
forte ,  hunwur  bouillante.  —  doc 

'OiniiMO.  V.  Jatisare. 

GlülliL,  «d>.  3  oe«,  JJtniUt  : 


er  leg  rilei  de*  genuli  au  paieut. 
G i \  in  MRI  i  ,  adD.  genUmenl,  jtlu 
t  GtSTll-BCUJtl  ,  •■  (.  jol«  I«™» 

GuTixDA.t.  f.  dim.  dt  ftw.  h 
---.--r*|- 

rl.i.i.ajj.  des  c-nlilt.  pii.-l 


G«KiTe.«.,«.«i.celuiqui  engend«,  pere. 

GiniTimi*  on     i    generailon ,   procreaiion. 

GemtJua.i.  f.  I   "  Elai  du  cid  au  moment 
de  li  iMiiMncc,  tliame  ctlcite. 

GteinAio.  V.  JaniHH-a. 

Gi.1011,1.  f.(l.dt  n*oo.)Genei  ■  »ille  dlta- 
lie,  de»  EUl*-Sirdei. 

GiNOvt.z,*,ad>.  elf.  Genau  :  dl  Genei. 

UaM.A«  sw.li». 

'      peuple, 

.'Pm- 
.PUt*. 


•GnetkQh.y.  i 


,  He  d 
rici ille,  v 


Gtm»,  i.  f.  gena,  munde,  perionn 
ple,  naliDn.  Armee  i  eeux  qui  li  ci 

'  i.  {fem.)  Fan 


tatxa,  peliles  gern,  gern  du  rornmun. 
—  de  bm,  liDiintte»  gern,  gena  da 
Bens  de  marque,  de  dislinciion.  —  <u  rro 
gern  de  commerce,  negocianli.  —  mdfo, 
Jeuaetie.  —  do  nur,  Marina,  railclot*.  Str 
</io. )  elre  d'un  merite  dislingue.  Jf iH'o  — , " 


HlMHIllll.1  f.  genuBeliou :  Os 
de.  genom. 

Gmut  LtBMH  |  r.  m.  agenouill 
Dleu. 

GiMjlno,  a,  od/,  irai,  pur,  um 
ni  melange;  propre,  nauirel. 

Giocemtiico  ,  »,  ad>.  (I.d'siir.i 
que  |  qui  apparlient  a  uns  plane« 

Giodi  ,  f.  f.  geode  :  plerre  da  ieIi 


•  ■ajK 


Tapport  au  Glel,  et  dcscriplion  de« 

f  Gt'M,u.tj'iui.t!»i.Mi. .  ode.  aelM 
lie. 

.,  odj.  geognpti 

«■■  geograpbi ; 


GER     *  ~ 

iftiriA,  i.  f.  gconomie :  connaitsance 

m  propres  4  I'agriculture. 

iomo,  f.  «i.  geonome :  sarantqui  s'oc- 

la  geonomie.  {t.  de  bot. ) Geonome : 

le  I'Amerique  meridionale. 

»sugo,  a,  «0*.  et  t.  geopbage  :  qui 

■  la  terre. 

iL,  e.  m.  ancien  mcable. 

igia,  t.  /.  (/.  <fe  frfofr.)  Georgia  ou 

i :  province  d'Asie. 

üük>,  a,  m(/*  •*  *•  Georgien :  de  la 

ica,  $.  f.  georgique:  ourrage  qui  a 

i  la  ealture  de  la  terre. 

iO.  V.  Georgiano. 

,  A ,  adj.  neigeux,  brumeux. 

copia,  f.  /l  geoscopie  .*  connaissance 

les  de  la  terre. 

coro,  t.  «•.  geoscope:  qui  s'occupe 

acopie. 

tatica  ,  t.  f.  geostatique  :  statique  de 

traite  des  lois  d'equilibre  des  solides ; 

V.HUra. 

iÖ9$.f.  göneralion  :  aclion  d'engen- 

ose  engendre«;  production;  peüple, 

baque  Öliation  et  descendance  de  pere 

aee,  lignee,  posterite,  descendants 

rsonne.  'Genre,  espece. 

ofA9p.p.  de  Gerar. 

or,  $.  m.  celui  qui  engendre,  pere. 

feraleur,  qui  engendre. 

i, «.  m.  pl.  ecoles  publiques  dans  une 

6,  etc. 

, e.  m.  general :  supeneur  d'un  ordre 

■e. (vieux)  V.  General.  Dar—,  faire 

i  forees  au  jeu  de  rhombre. 

,  adj.  2  gen.  general ,  universel :  com- 

»  d'un  grand  nombre;  de  tous;  qui 

i  an  grand  nombre  d'objets.  Em  — ,  en 

d'une  maniere  generale,  en  commun; 

leinen t,  sans  specification  particuliere. 

■#ei,  vents  alises. 

»ade.  V.  Generaliddde. 

■erte,  adv.  generalement,   en  ge- 

10,  «.  m.  (I.  de  bot.)  geranium ,  bec- 

plante.  —  fitido.  V.  Herva  Roberto. 

nsünf .  V.  Alfinetct  de  dama. 

oa,  f.  f.  boisson  purgative,  faite  du 

nrts ,  de  la  cannelle ,  etc. 

, «. «.  engendrer,  procreer,  produire, 

tntanter. 

CBiA.  V.  Jerarehia. 

»AMA,f. /".   i   gerboise  <w  gcrbo :  qua- 

w>,#.  m.      j  drupede    rongeur,    a 

1 derant  tres-courtes. 

Hta  ,*./.'  tafla.  V.  Cachaea. 

laba  ,  t.  /".  confitures  faites  atec  de  la 

»et du  miel. 

UM,  i.  m.  (/.de  6of.)  *jugeoline  ou 

r  sesame  d'Orient. 

Ji*A,t.f.  "gAteau  lait  arecdu  sucre 

delajugeoline. 

roaT.-r». 
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Gerifalco  ou       >  (/.(TAu/.jkj/.)  gcrbm. 

Geripalte,  s.  m.  J  oiseaudeproiedugenre 
du  faucon ,  qui  vole  en  rond ,  te  plus  grand  et 
le  plus  fort  de  ceux  quo  Ton  dresse. 

Geaingönca,  t.  f.  *  Jargon,  argot:  langage 
corrompu,  bixarre,  dont  se  senrent  ordinaire- 
ment  les  bobemiens,  Toleurs,  etc.  V.  Algara- 
via,  Germania.  (/ty.)Chose  obscure,  difficile 
a  enlendre.  Andar  com  ou  ein  — $ ,  tergirerser, 
user  de  detours,  de  subterfuges.  Faster  — «, 
faire  des  gestes  ridicules. 

Geripica.  V.  Jeropiga. 

*  Geriza.  V.  Ogeriza,  Odio. 

*  Germaho.  V.  Germano. 

*  Germau.  V.  Germana. 
Germanar.  V.  Confederar,  Unit. 

f  Gerkardria  ,  s.  f.  germandree ;  petilcb^ne 
▼ert. 

GermInia,  s.  f.  germanie,  bohemien,  Jar- 
gon, argot:  langage  corrompu  et  bizarre  dont 
se  servent  les  bohemien»,  voleurs,  etc. 

Germahico,a,o4/".  germanique:  des  Alle- 
mands. 

Gerxanidade.  Y.  trmandade. 

t  GERMAiiisiio,  s.  m.  germanisme :  facon  de 
parier  propre  a  la  langue  allemande. 

Ger  Mino,  a,  adj.  (p.  ue.)  vrai,  pur,  sans 
alteralion  ni  melaoge. adj. et  $.  Germain,  Alle- 
mand. 

*  Germ atyelmente.  Y.  IrmAmente. 
GErme  ou  —  men  ,  t.  m.  germe :  partie  de  la 

semence  dont  se  forme  la  plante;  principe  de 
reproduclion  de  l'aniraal  comme  du  vegetal ; 
partie  inferieure  du  pistil;  premiere  poinle  de 
verdure;  (jlg.)  semence,  cause,  origine,  source. 
(id.)  "Branche,  lignee. 

•Germeydade.   j  v  ¥rmMui. 

•Germidade.     i  virmandade. 

Germin a^äÖ,  t.  f.  germination  :  premier  de- 
▼eloppement  du  germe ,  de  la  plante. 

Germiüal,  adj. 2  gen.  du  germe , qui  conUent 
des  germes. 

Germin Al,  s.  m.  germinal :  premier  mois  du 
printem ps  de  I'annee  republicaine,  du  ?i  mar« 
au  20  avril. 

Germinaste,  adj.  2  gen.  qui  germe,  qui 
pousse.  p.  a.  de 

Germin ar,  t>.  n.  germer:  pousser  le  germe 
au  debors. 

Germin  Alf  yo,  a,  adj.  qui  a  la  vertu  de  ger- 
mer; regetatif. 

GftRO ,  t .  m.  •  herbe  vulgairo  en  Portugal. 

Geroglifico,  etc.  V.  Jerog...,  etc. 

f  Geröna,  f.  f.  (t.de gevgr.)  V.  Girona. 

Geropiga,  t.  f.  *breuvage  peu  agreable. 

f  Gerundense,  adj.  2  gen.  de  Gironde. 

Geründio,  t.  m.  gerondif :  sorte  de  participe 
indeclinable  en  portugais  comme  en  francais, 
a  trois  cas  en  laiin :  ii  se  termine  toujours  en  do. 
Ex. :  Louvando  (louant),  eomendo  (mangeanl), 
indo  (altant). 

fGERüsEMO,*. «.  Juge  ejYtl  et  criminel  a 
Nanxin. 

Gesmim.  y.  Jaemim. 
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7  Gksolreit,  *.  im.  (f.  de  musS>  prciuicr  si- 
gnc  cl  une  des»  rlcTs  de  la  riiu>ique,  dans  1c 
sjsleme  de  Guv-Arelin.  V.  G-sol-:c-ut. 

f  Glssäl,  s.  vi.  'platriöre  :  carricre  d'oü  on 
lire  le.  pldire. 

G Essau.  V.  Engessar. 

Gesso,  $.  in.  plairc,  gypse  ;  pierre  calcairc 
friable,  qui  sc  calcineau  feu.  —  male,  plalre 
lin  et  tres-blanc.  Amassar  — ,  jacher,  delayer, 
detremper  du  plalre. 

G£stac><5 ,  t.  f.  (I.  de  mid.)  geslaüon  :  (emps 
de  !a  porlee  des  femelles. 

f  Gkstatörio, x,adj.  gestatoirc  :  ä  porleurs 
(chaise). 

G£sto,  i.  m.  geste  .-  mouvcuient  du  corps, 
surtout  de  la  niain,  des  bras.  Aspcct,  siiua- 
tion,disposition,seinblant,npparence.  *Mine, 
visage;  primäre.  Fazer — *,  faire  des  griiua- 
ces,  des  gestes  ridicules. 

Geta, adj.  et  c.  m.  de  la  Moldavie.  (fig.)  Homrae 
grossier,  ignorant,  stupide. 

fGLTLLo,  a,  ailj.  et*.  Getulc  :  de  Gclulic, 
eontrec  d'Afrique. 

Ge7Kri.no,  a,  adj.  V.  Forte,  Yalentüö. 

7  Giacotim,  s.  m.  ((.  d'hist.  nal.)  giacotin  : 
faisan  de  nie  Sainte-Catherine. 

Gida,  s.f.  bosse,  gibbositc. 

Gidaxete,  f.  m.  aucienne  anuurc,  sorto  de 
gilel  en  Ter. 

Giiiaü,  «.  m.  pourpoint :  ancien  babillement 
du  cou  a  la  ceinture.  —  d'acoules,  volee  de 
co ups  de  fouet  sur  le  dos. 

GiBÄozi.NHO ,  s.  m.  dim.  de  Gibäo.  • 

Gibelina.  V.  Zebelina. 

f  GibelIxos,  t.  in.  pl.  Gibelins  :  faclion  at- 
tacheo  aux  empercurs  contre  les  Guelfes  ou 
parlisans  des  papes  aux  12*,  i3e  et  ii*  sie- 
cles. 

GibitarJa.  V.  Algibelaria. 

Gibitkiro,  «.  m.  ouvrierqui  faisait  les  giba- 
nites.  V.  ce  mot. 

Gidonete.  V.  Gibantte. 

Gibosidade  , «.  f.  gibbositc. 

Giböso,  a  ,  adj.  bossu ,  gibbeux. 

Giböya,«.  f.  (f.  d'hist.  nal.)  'loa  :  serpenl 
aqualique,  tres-gros ,  sans  \enin  .-  broie  et 
nvale  les  aniniaux.  —  conslringentc,  giboja, 
boageant,  deviii.  —  das  Philippmas,  '  bobos. 

f  Giboya^ü,  *.  in.  (f.  du  lin'sil)  ^rande  cou- 
leuvre  d'eau. 

Giesta  ,  *.  f.  (f.  de  bot.)  ou    t   •  g*ncl    d'Es- 

GlKSTEIUA  DOS  JARDINS,  »     pagllC.  —  Mlf- 

nor,  genöt  commuu ,  genet  ä  balais.  —  do  mala 
ou  dos  tinturciros,  genet  des  teinturiers,  *  ge- 
neslrale,  herbe  a  jaunir. 

GiestAl,*.  w.  lieu  couvcrl  de  geneis. 

GiESTämo,  *.  m.  V.  Gieslcira. 

Gioa,  t.  f.  espece  de  gramle  eorbeille,  bour- 
rWMc.  Gigue :  »orte  d'air  et  de  danse. 

Gicajuca  ,  t.  f.  "jeu  de  cartes,  entre  qualre 
persoiines,  ä  neuf  cartes  chaeuue.  Quadrille. 

Gigänta,«.  f.  geanle. 

Gicänte,  *.  m.  geant :  liommc  d'une  gran- 
deur  exuaordinaire,  colossal.  ((.  de  bot.)  Y.  I 
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|  Girasol.  —  ,  k ,  adj.  excessif ,  deraesare,  colos 
sal.  Hcrva  —.  V#  au  mot  Herva. 

f  Gicantea,  *.  f.  (/.  de  bot.)  'giganlea  :to- 
piuainbourdu  Ilresil. 

Gigantlo,  a,  adj.  gigantesque :  qui  appar- 
lienl  au\  gcanls. 

G;ga>tescamente,  adv.  d'une  maniere  gi- 
gantes«)ue. 

Gigam£sco,  a,  adj.  gigantesque  :  qui  U«% 
du  Köanl ;  (flg.)  excessif ,  dcinesure. 

tGiüANTiuDA,f.m.  celui  qui  tuedesgeant^ 

GiGANTOM.vcuiA  ou— <}fiA ,  s.  f.  gigantont^ 
eine  :  combals  des  geanls  et  des  dieux ;  son  r^ 
eil  par  Claudien  et  Searron. 

Gigote  ,  s.  m.  sorle  de  ragoät  fait  de  viaodV 
liaclice,  etc.;  hachis,  capitotade. 

*  Gic la.  V.  Giga. 

•f  Gn.ACAiöTA,  *.  f.  (t.  de  bot.)  espece  de 
citrouille  verddtre  tachelce  de  blanc ,  past^qoe 
ou  melon  du  Malabar  :  on  en  fait  une  trfe- 
bonne  conlilure. 

Gilait.ega.  V.  Gerapiga  ou  Geropiga. 

Gilavl.nto.  V.  Solavenlo. 

Gilbarblira  ,*./".    |     t.  de  bot.)  fragon  pi- 

GiLCARuLin«»,*.  m.   I    quaut,myrtcsauvaü;t. 

* Gilböa  ,  *.  /".  e>pete  de  lac  ou  laguue. 

fGiLLA,  *.  f.  — de  vitriolo,  vitriol  puriCi. 

(iilväz,  s.m.  balafre  :  loiiKue  blessure  a» 
vis-age,  sa  cicalrice;  estalilade  au  vibage,chi»- 
freneau. 

Gi>ino,*.m.  (/.d'J/'n^««')rarsenl.V.  l\*to> 

Gim.ta  ys.  f.  gericlte  :  tbat  sauvage, pltwp*- 
lit  (|iio  la  civelte,  ä  parfuni  plus  faible.  Lnce 
courle  des  anciens  capilnines  d'nifaDlerie  th 
pagnole  et  porlugaise.  Genetlc .-  espece  den»n 
<|ui  assure  la  tele  du  ebeval.  Jfo»/erd—  ,owa 
ter  a  la  geneile,  avec  des  elricrs  fort  courU. 

7  G i n etä do  ,  a  ,  adj.  Cavallu — , cbeval  eitrce 
ou  (Ircsso  a  la  genclle. 

Gi.netakio,  s.  m.  Chevalier  qut  moDle  iU 
geneile. 

Gim-te,  s.m.  genet.cheval  d'EspagM*«- 
tier.  Coursier.  Cavalier  arme  d'une  laoce  t» 
d'un  bouclier.  Celui  qui  monlc  et  nianie  bie> 
un  rlieval;  babile  ecujer. 

7  (Jingär  ,  v.  a.  ou  n.  t.  de  mar."  coqoclff : 
faire  aller  une  bar<|ue  avec  un  avirou  quel'oü 
balanco  par  derhere.  (fig.  fam.)Se  dandiner. 

Gi\(.i:iua,  *.  f.  (/.  de  bot.)  '«erisicr  ••  *ütt 
quiporle  !a cei ise.  — -  galfga,  * griotticr.  —  ef 
rafal,  "guignier,  cerisier  anglais. —  do Braid* 
faux  poivricr,  aiuome  «les  jardiniers,  ceriaeUe. 
Confu-ci-o  — ,  (fam.)  je  Tai  vu  poirier. 

CiN(.ir.iiL.  V.  Gcngibre. 

jGisuinio,*.!/!.  /.  de  bot.)  gingidium:pbotc 
apcrilive.  —  bastardo.  V.  liisndga. 

7  Gingo  no  Jatäö  ,  *.  m.  ^t.  de  bot.)  giqgo  J«3 
Japou  .-  ürbre  aux  quaranle  ecus. 

Gi.nja,*.  f.  cerise,  griotl^.  V.  Gingiira.s. 
(t.  burl.)  Vieillard  fort  a! lache  aux  u*a$c»ai 
ciens. 

-j-GiNJAL,  s.  in.  cbamp,  verger  plante  «■ 
griollicrs,  de  gui;niicrs  :  ceri*aie. 
Ginjeiua.  V,  Gingeira. 
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,  f .  m.  ginseng :  plante  de  la  Chine ; 
itdtetnale. 
mh.  ¥.  Ninsingue. 
M.  (f.  de  mar.)  *  harre  d'arcasse , 
«nier  el  du  second  poni.—grond*, 
'die  on  la  grandc  harre  d'arcasse.— 
r  de«  estainj,  fourcat  d'ouverture. 
V.  Mtho. 

»,  t.  «I.  (f.  d'hitt.  not.)  gip-gip : 
knr  du  Bresil. 
i.  V.  Jaquita. 

#.  m.  (f.  du  Bre$it)  sorle  de  nasse 
.V.  C«wtf,J*«/fr<tf. 
f.  T.  (rfrt*0onfa. 

l,  «(/.  m.  Jrrox— ,  la  meillenre 
fi  des  Indes. 

f.  f.  girafe .-  cameleopard ,  animal, 
agrands  quadrupedes,  tachete. 
V.  Coidiva. 

-a,  #.  f.  girande  ou  girandole  :  as- 
e  fusees  volanies. 
,  adj.  2  yen.  et  p.  a.  de  Gtrar.  Tour- 

.  m.  sorte  de  bordure  decoupee, 

in    babit.  Pointe   triangulairo  qui 

i  d'amplcur  a  un  habit.  Lambeau  .- 

eloffe  dechiree.  Chanteau  de  terre. 

r. 

f.  m.  (f.  du  liresil)  sortc  d'ecba- 

tour  d'an  arbre  pour  le  couper.  it. 

;a.  V.  Geripiga. 

.  a.  tourner  :  mouroir  cn  rond.  V. 
ircumdar.  v.  n.  Tourncr :  se  mou- 
nd;  tournoyer.  Faire  la  pirouette. 
in  pays.  Circuler  de  main  en  main , 
Pargent.  Fazer—,  (t.  de  com.)  faire 
no  baneo,  {id.)  ecrire  une  partie 

Ltt.m.{t.  de  bot.)  helianlbe :  fleor 
ournesol ,  soleil ,  couronne  de  so- 
ndia,  helianlhe  des  Indes,  helio- 
Brazil  ou  tuberoto,  helianlhe  lu- 
pinambour,  la  poire  de  terre.  — 
I.  de  min.)  girasol :  sorte  d'opale, 
en  et  de  jaune,  pierre  precieuse. 
cAchkm,  t.  m.  grand  quadrupede 
le,  plus  gros  que  I'elephanl.  V.  Gi- 

>.V.  Gyrovago. 
,  etc.  V.  Gergelim ,  etc. 
/.  ruse,  raalice,  tinessc,  arlih'cc. 
•gon.V.  Gcringonga. 
äda,  $.  f.  (t.  d'Asie)  mariingale  : 
•nr  relenir  la  töte  du  cheval. 
,  adj.  2  gen.  V.  Trapaceiro,  Velha- 

,  f.  m.  a  Fcrnambouc,  on  donnc  ce 
espece  de  courge  ou  cilrouiile  jau- 

m.  tour :  raouvement  cn  rond ;  cir- 
UHemcnt;  con tour,  circoufercnce. 
ii.  —  de  cambio ,  (/.  de  comm.)  vire- 
*rlies  par  lettre*  de  change ,  etc.  — 


Gif 


641 


de  etnmnereio,  relalions  da  commerce.  Dar  um 
— ,  faire  un  tour  de  promenade.  Faur  o  —  da 
terra,  faire  le  tour  du  monde.  Coda  um  par 
teu  — ,  chaeun  a  son  tour. 

GirofAlco.  V.  Gert  falle. 

Giropb  ,  etc.  V.  Gyrofe ,  etc. 

GinöM.  V.  Girdö. 

f  GiROMANCiA, $.  f.  giromanee  on  — cte :  dl* 
Tination  qui  se  pratiquaiten  marebant  en  read. 

fGiRÖNA,  $.  f.  (I.  de  geog.)  Girone :  ville 
de  la  Calalogne. 

f  GiropAnco,  t.  m.  sorte  de  bAüroent  daos 
i'Inde. 

GirovAgos.  V.  Gyroeagot. 

Gis  ou  Giz,  t.  m. "  craie :  carbonate  de  Cham, 
pierre  blanche,  calcaire  et  tendre.  (JLg.inut.) 
"Regle,  mesure. 

GisÄno ,  a  ,  p.  p.  de  Guar. 

*  Gisamemto,  t.  m.  'esquisse. 

Gisär  Ott  —zar  ,  t>.  a.  traoer,  marquer  a  U 
craie.  {flg.)  Delineer,  projeler. 

GitAho.  Y.  Cigano. 

Gitu  ou  Githo  ,  t.  m.  ((.  de  bot.)  —  de  Dioe- 
eoridet.  V.  Nigeüa.—  de  Plinio,  nielle  des 
bles ,  fausse  nielle  ou  nielle  batarde. 

fGiTO,  t.  m.  canal,  conduit  du  metaien 
fönte  au  moule. 

Giz,  etc.  V.  Gis,  etc. 

GizirAG.  y.  Citirdö. 

fGLÄBRO,  k,adj.  {t.  de  bot.)  glahre:  litte, 
uni  et  sans  poil. 

Glacial,  adj.  2  gen.  glacial,  glace,  exlr*- 
meraenl  froid. 

Glaciz  , «.  «I.  V .  Bspkmdda. 

Gladiadör  ,  t.  m.  gladiatev  ••  celoi  qui  se 
battait  dans  l'arene. 

Gladiar  ,  e.  fi.  y.  Etgremir. 

Gladiatorjo,  a  ,  adj.  da  gladiaiear,  qui  toi 
appartient. 

Gladio,  t.  m.  *  epee,  glaire.  V.  Etpdda. 

GlAide,  *.  f.  #gland.  ▼.  Botet*. 

Glaw difero  ,  a  ,  adj.  qui  porte  du  gland. 

f  Glandi voro  ,  a  ,  adj.  glandivore  .*  qui  vit de 
glands. 

Glandoso.  y.  Glandulöso. 

Glandula,  t.  f.  (I.  d'anat.)  glande  :  Partie 
raolle,  spongieuse,  qui  seit  a  la  secreiion  des 
bumeurs;  tumeur.  —  pineal,  glande  pineale. 
( t.  de  bot.)  — ,  maraelon. 

tGLAsnüLA^Aö,  t.  f.  (r.  de  bot.)  glandola- 
lion :  etat  des  glande»,  des  mamelons. 

f  Glandulär,  adj.  2  gen.  {t.  fam+t.)  4/e  la 
naturc  des  glandes. 

Glandflöso,  a,  adj.  gland  uleux  :  qui  «des 
glandes,  compose  de  glandes. 

fGLAREOLA,  t.  f.  (f.#*iff.<Mtf.)glardoltr 
perdrix  de  mer,  rale  d'eau. 

GlAsto,  t.  m.  *guede :  plante  pourteindre  en 
bleu;  pastel. 

Glacco,  s.  m.  {t.  fhist. not.) glanis :  peisaon 
osseux .  du  genre  du  siiure,  hahitant  les  grandi 
fleuves. 

Gl^ba,  s.  f.  (inus.)  «lebe.  V.  Torrdö.  Le 
fond,le  tef.  Servee smWWw 4— ttfii * *« 


6*4 


GLO 


glebe,  altaches  ä  la  glebe;  serfc  d'une  tcrre, 
qof  ne  peuvent  la  quilter. 

f  Güho  ,  #.  m.  (f.  de  bot.)  V.  Äisöa. 

Globifero,  A,ad;*.quiproduitdesfruitsronds. 

Globo,  j.  m.  globe  :  corps  rond  el  solide, 
spberique;  la  masse  de  la  icrre  et  des  eaux;  la 
terre,  le  monde.  ( t.  d'anc.  mtl. )  Escadron 
rond.  — «,  pl.  globcs  Celeste  et  terrestre .-  sur  le 
premier  sont  traeees  les  constcllalions,  sur  le 
second  les  regions  de  la  terre. 

GlobosidAde  ,  9.  f.  globosile  :  qualite  de  ce 
qal  est  rond,  en  globc. 

Globoso,  a,  adj.  sphcrique  :  fait  cn  globe; 
globalem.  (f.  de  bot.)  Globeux  :  arrondi  cn 
globe ;  globuleux. 

tG  lobulär,  adj.  2  gen.  (t.de  bot.)  globu- 
laire,  globuleux  :  compose  de  globules. 

Globuläria  ,  *.  f.  ( t.  de  bot.)  globulaire  ou 
bou leite :  plante  lysimachec. 

fGLÖBDLO,  t.  m.  (t.de  bot.)  globule:  petit 
corps  spberique. 

Globoloso,  a,  adj.  globuleux  :  compose  de 
globoles. 

fGLOCMins,  $.  m.  pl.  (t.  de  bot.)  agrafcs  : 
poils  rüdes  en  haraecon.  V.  Pegama^os. 

GlombrAdo,  a  ,  />.  p.  de 

GlomerAr,  v.  a.  agglomerer,  condcnscr,  en- 
lasser. 

Gloria,!./,  gloire .-  honneur,estime,  louange, 
admiralion,  repulation  meritces  par  les  vertu» 
«n  action ,  les  lalents,  les  ouvrages;  Illustra- 
tion,  renommee ,  cclebrile;  cclat;  splendeur; 
bealitude  Celeste;  plaisir  extreme,  souveraiu 
bien ;  honneur,  orneineut  de  la  patrie.  (  t.  de 
pemt.) Gloire  propre  :  Imitation  du  cicl  ouvert 
avec  des  personncs  divines.  Dar — ,  rendre 
gloire,  gloriOer,  couvrir  de  gloire,  illustrer. 
tkir  —  aDeot,  rendre  gloire,  honneur,  hom- 
mage  a  Dieu.  Adquirir—,  acquerir  de  la  gloire. 
CMo-lke  a  —  de  ...  ou  essa  — ,  je  lui  en  laisse 
l'liunneur.  Deot  o  Unha  em  —  ,  Dieu  lui  fasse 
paig. 

Glomado,  A,p.  p.  de 

Gloriar,«.  a.  rendre  glorieux,  combler  de 
gloire.  (de)  v.  n.  et  — sf.  ,  r.  r.  se  glorilier,  se 
vanter,  lirer  vanite,  faire  gloire.  Se  complaire, 
raeltresa  gloire,  son  plaisir.  —  em  Duo*  ou  no 
Senhor,  se  glorifier  dans  le  Seigneur,  rappor- 
ter a  Dieu  le  bien  qu'on  fait.  —  da  pobreza  ou 
dt  ur  pobre ,  se  glorilier  de  la  pauvrele. 

Gloripicac>ö,  $.  f.  gloriacalion  :  clevation  ä 
la  gloire  Celeste. 

Glorificado  ,  a  ,  p.  p.  de  Glorifiear. 

Gloriticadör,  $.  m.  ccluiqui  glorific.  On  le 
dit  surlout  de  Dieu  a  l'egard  des  saints. 

GloripicIute,  adj.  2  gen.  glorifiant.  qui  glo- 
rifle.  p.  a.  de 

GloripicAr  ,  v.  a.  gloriOer  :  rendre  honneur 
et  gloire;  donner  pari  ä  la  bealitude,  a  la  gloire. 

Gloriosambnte,  adv.  glorieusement :  avec 
gloire,  avec  honneur,  d'une  maniere  glorieuse, 
digne  d'eloges. 

Gloriosissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Glösa  ,  #.  f.  glose :  explicatioD ,  commenuire 
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litteral ,  nolo  mise  dans  un  livre  de  raison, etc. 
-. ,  sorte  de  poesie.  Variation d'un  air. 

Gloriöso,  a,  adj.  glorieux,  illustre,  digne 
de  gloire,  qui  jouit  de  la  gloire  Celeste;  glori- 
fie;  süperbe,  orgueilleux,  plein  de  vanite. 

Glüsa do,  a  ,  p.  p.  de  Glosar. 

Glosador,  t.  m.  glosateur,  commentaleur. 

(ilosar,  r.  a.  gloser  :  faire  une  glose; 
quer,  censurer;  donner  un  mauvais  uns  a  an 
action ,  ä  un  discours ,  etc.  Meltre  des  noles 
un  livre ,  a  un  acte,  etc.  Varier  an  air,  an 
sage  de  musique.  —  um  conto,  um* 
broder  un  conte,  une  nouvelle. 

Gi.ossamo,  t.  m.  glossaire  :  dictionnaira  «f4 
mots  difficiles ,  anciens  ou  corrompus. 

f  Gi.ossites,  *.  f.  ( t.  de  mM.)  giossile :  |a. 
flaramation  de  la  languc. 

fGLüssOGRAPHiA,  t.  f.  glossographie :  des» 
cription  de  la  langue;  science  des  langues. 

f  Glossögrapho  ,  #.  m.  glossögrapho  :  qn 
ecrit  sur  les  langues. 

f  Glossolocia  ,  t.  f.  glossologie  :  traile  ist 
la  langue. 

t  Gi.ossoTOMiA, «.  f.  glossotomie :  disseetioa 
de  la  langue. 

Glotäö,  *.  m.  glouton  :  qui  mange  avecaii- 
dite  el  exces.  ( t.  d'hist.  nat.)  —  ou  goulu, qaa- 
drupede ,  carcajou  du  Canada.  V.  Texügo—, 

Glute(/u  —tis,  t.  f.  glotte :  fente  du  lirjix 
pour  le  passage  de  l'air,  el  qui  scrl  ä  fonaerli 
voix. 

Glotöna  , «.  f.  gloulonne. 

Gl(»tonaria,  t.  f.  gloutonnerie  :  ficedi 
glouton  ;  avidile  dans  le  raanger. 

Glotokia  ,  t.  f.  gloutonnerie :  gourmandiM, 
vice  du  glouton. 

Gloto.iico,  a,  adj.  du  glouton,  de  la  gotr- 
mandise. 

fGLÜGLÜ,«.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  glouglst: 
pigeon  patlu,  huppe  et  couronne. 

Glvtaö.  V.  Glotdo. 

Glutin ar.  V.  Conglutinar,  Grudar. 

Glitinöso,  a,  adj.  glutineux,  gluant,  «U* 
queux. 

f  Glyco.iico  ,  a  ,  ad{j.  glyconien  ou  — niq»* ■■ 
sortc  de  vers  grec  ou  laiin  d'un  spoudetf  et 
deux  daetyles. 

fGLT'PTicA,*.  f.  glyptique  :  art  de  gravfrstr 
les  pierres  precieuses. 

f  Glyptograpina.  t.  f.  glyptograpbie :  ras* 
naissance  ou  traile  des  gravures  sur  des  pier- 
res precieuses. 

f  Gltptographo  , ».  m.  glyptograpbe  :  qoi 
s'adonne  a  la  glyptograpbie. 

GnapiiAlio  ou        i  (t.de  bot.)  gnaphale  ••• 

Gsapuälo,«.  m.   )  cotouniere  :  imniortfH«7 
couverte  d'un  dnvet  cotonneux  et  blanchiUY. 

fG^^TO,*.  m.  (t.  de  bot.)  gnet,  gneiuen  ^ 
arbre  des  Moluques. 

GNinio ,  a  ,  adj.  de  Gnide. 

Gmido,  *.  m.  Gnide  .-  ancienne  ville  de  la 
rie,  celebre  par  le  temple  de  Venös. 

Gnomox  , «.  m.  gnomon ;  style  de  cadran 
laire. 
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MCA ,  f.  f.  gnomonique :  art  de  tracer 
Bt  solaires,  lunaires  ou  astraux. 
Rico,   a,  adj.  gnomonique,   de   la 

iUkCOSjS.in.pl.  gnosimaques:  ber6- 
li  condamnaient  toules  les  connais- 

,  av  adj.  et  9.  de  Gnosie,  ville  de 
Crelo. 

oo9  a  ,  adj.  des  gnosliques. 
cos,*,  m.  pl.  gnosliques :  hereliques 
juaient  la  vie  conlemplative. 
,  $.f.(t.de  geog.)  Goa  :  ville  forte  et 
llentde  l'ilindoustan,  sujette  au  roi  de 

jtt  noros  qu'on  ne  trouve  pas  par  goa, 

i  cbercher  par  gua. 

nun  big,  t.  m.  ( t.  du  Bresil)  nom  ge- 

le  neuf  especes  d'oiseaux  tres-beaux. 

azIl.  V.  Coraxil. 

Jha,  $.  f.  sorle  de  tunique,  jusqu'au 

uferte  pardevant.  V.  Guarina. 

iö,  s.  tn.  gobie ,  poisson.  V.  Cadös. 

t,  s.  m.  *  piece  d'armure  ancienne. 

$.  f.  piece  de  monaaie  des  rois  gotbs. 

iö.  V.  Gudilhdo. 

h,  adj.  et  t.  Goth  :  de  la  Gothie,  qui 

il  aux  Golhs.  ( t.  boh.)  Riche ,  opulent , 

able. 

iciLEino.  V.  Guadamecileiro. 

its.m.  (t.d'Asie)  couvre-pied  ouate, 

olnte  piquee. 

#.  m.  *pepie,  maladie  des  poules. 

ba  ,  f.  /.  goyave  .-  fruit  du  goyavier. 

.•Ada,  s.  f.  confiture  ou  corapote  de 

»tiEA,  *.  f.  (t.  de  bot.)  'goyavier, 
irow  gouavier,  poirier  des  Indes,  plante 

9. 

ilva  ,  t.  f.  nom  d'une  fleur. 
Ar.  V.  Guaiar. 

,  #.  f.  gouge  :  ciseau  a  biseau  coneave 
user  en  rond ,  outil  de  sculpleur,  de 
er.  —  d'um  moitdo ,  ( t.  de  mar.)  gou- 
inure  de  poulie. 

ieo,  s.  m.  (f.  de  bot.)  giroflier  ou 
-  amartllo ,  giroflier :  violicr  jaune ,  gi- 
smuraille.  —  encarnddo  annual ,  *ju- 
'ete  ,  vulg.  quarantaine ,  violette  d'ete. 
nddo  vivace,  "  julienne  giroflee,  vio- 
giroflee  des  jardins,  violier  a  fleurs 
,  quarantaine  rouge.  —  do  reino,  'Ju- 
les cötes. 

»,  #.  m.  '  giroflee,  fleur  du  giroflier; 
«ine,  julienne  (fleurs).  V.  GoivHro. 
V.  Goso. 

,#./".  "  gosier  :  canal  des  aliments. 
s-eol  .-  plaque  d'oflöcier  sous  le  cou. 
riii :  armure  de  la  gorge.  'Collet .-  rabal 
dastique;  collet  d'habit,  etc.  Gorge: 
i'on  bastioD,etc.  Meia  — ,  demi-gorge 
Im. 

i-si.  V.  Gorär-se. 
,  f. w.  coup ,  trait,  gorgee  de  liquide. 
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Golrar.  V.  Golelhar. 
Goleira,  t.  f.  V.  Gorjal. 
Golelha  ,*.  f.(t.  pop.)  V.  Esophago  et  Go 
Iheilha. 

Golelhar  ,  v. n.  parier  beaueoup.  Y.  Choca- 
Ihar. 

Goles,  #.  m.(t.  de  blas.)  gueules  :  cou I cur 
rouge. 

Goleta,«.  f.  goeMelte  :  bitimenla  deux  volles 
de  so  a  100  tonneaux. 

Golfada,  #.  f.  * jaillissement,  jet.  'Vomisse- 
ment  par  gorgees.  A'$  —  9 ,  par  gorgees;  A  gros 
bouillons. 

Golfäö,  f.  m.  V.  Götfo.  — ,  ou  Gol/UM  (I.  de 
bot.)  V.  JNimpht'a. 

Golfim,  f.  m.  V.  Golfinho.  —  e  balia,  sorte 
de  jeu  d'enfanls. 

Golfjnho  ,  s .  m.  ( I.  oVhist.  nat.)  dauphin  : 
raammifere,  celace,  fleche  de  mer.  — »  dapetm, 
anses  d'un  canon. 

Gölfo,  *.  m.  gqlfe  :  mer  qui  avance  dans  les 
terres.  La  mer  dans  toule  son  etenduc.  (fig.) 
*  Confusion, chaos, abline.  it.  V.  Nimphia, 
'  f  Golbeilha,  t.  f.  Io(|uacite,  babil. 
*  Golhelheiro.  V.  Fallodor,  Polreiro. 
Goliardo  ,  a  ,  adj.  qui  raange  et  boit  dans 
les  cabarels. 

Golilua,  t.  f.  golile  ou  golillc  :  collet  espa- 
gnol.  *  Rabat  des  gens  de  robe.  *  Carcan  :  collier 
de  fer  pour  altacber  un  criminol  a  un  poteau ; 
ce  supplice. 
Gölla.  V.  Göla. 
Gölo.  V.  Göle. 

GoLOoicEtf.  f.  gourmandise,  friandise,goot 
pour  lächere  delicate.  it.  Cupidite, convotüse. 
—t,pl.  friandises,  bons  raorceaux. 
GoLAMBiiiMA.  V.  ColubHna. 
Golösamekte  ,  adv.  goulument. 

manger  des  friandises  en 
cachette.  Aimer,  recher- 
cher les  bons  morceaux. 
Golosina  ,  *.  f.  gourmandise  :  inlemperance 
dans  le  manger.  Friandise,  raets  delical,  etc. 
(/ig.)  *  Desir,  appetil  deregle. 
GoLOsissmo ,  a  ,  adj.  sup.  de 
Golöso,  a,  adj.  et  *.  goulu,  gourmand,  friand, 
gastrolAtre.  Friand ,  delicat  (raets).  (/ig.)  Avide. 
Golpäda  ,  t.  f.  aug.  de 
Gölpe,  $.  tn.  coup  :  choc  d'un  Corps  conlro 
unaulre;  blessure,  contusion ,  coupure.  {/ig.) 
Concours,  affluence,  foule,  quanlile.  (id.)  — , 
disgrace,  malbeur,  accidenlficheux;  echec, 
perle.  Trait.  *  Taillade  :  coupure  en  long  dans 
les  etofles.  —de  mar,  coup  de  mer ;  choc  vio- 
lent  d'une  lame  d'eau.  —  de  mistre,  coup  de 
mattre.  —  da  fortuna,  coup  de  bonbeur.  —  de 
penna ,  trait  de  plume.  De  — ,  ensemble ,  tout 
A  coup,  subitement.  Dum  — ,  d'un  seul  coup, 
tout  d'un  trait,  d'emblee.  Aparar  o—com  a 
mdöy  parer  le  coup  de  la  main. 
Golpeädo  ,  a  ,  p.  p.  de 
Golpear,  v.  a.  frapper,  donner  des  coupt. 
Blesser  en  frappant.  Taillader,  faire  des  tailla- 
des  ( A  une  etoffe ,  etc.;. 
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GoLPfeLDA,  *.  f.  sortc  de  grand  panier,  (tieus) 
Y.  Raposa. 

Golpihho  ,  ff.  m.  dim.  de  Golpe. 

Gomädo,a, p.p.  de 

Gomar,  e.  n.  bourgeonner,  parlant  de*  plan- 
tes.  V.  Agomar-se. 

Gomar  ,  ff.  m.  nom  d'an  aniraat  amphibic. 

f  Gomara,  s.  /".(/.  de  bot.)  gomara  :  plante 
personnee. 

Gomarra,  ff.  f.  W.Gatlinha. 

f  Gomarreiro,  t.  m.  (t.  boh.)  Toleor  de 

pooles. 
f  GOMBLfiiRAS,  $.  f.  pl.  *  surgeons ,  rejelons 

qui  Sorten l  da  tronc,  da  pied  d'un  arbre;  bran- 
cbes  goormandes. 

GoMtif  A.  V.  Gumena. 

Gomia.  Y.  Ägomia. 

Gomiäda,!.  f.  'coapoti  hlessare  d'agomia. 
Y.  ce  mot. 

GoiifL,  t.  m. '  aiguiere,  pot  a  l'eau. 

+Gomilöso,  a,  adj.  it.de  bot.)  urceolö:  renfle 
eomme  ane  cruche  et  A  col. 

Oovma  ,«.  f.  gomme :  substance  äpaisse  qai 
decoaledes  arbres.  Tumcur  qui  ylent  a  la  tele, 
k  la  gorge,  etc.  *  Empois :  colle  d'amidon. 
Colle  de  llbraire.  —  ardbica,  gomme  arabique. 
—  retina ,  gomme  resine.  —  gracha ,  gomme 
sandaraque,  sandaraque  des  Arabes.— cTAera, 
resine  de  lierre  ou  hederde. 

Gommado  ,  a,  adj.  gomme ,  melö  de  gomme. 

Gommaö,  $.  tu.  'espece  de  cerf  qai  a  les  bois 
tres-ecartes. 

Gommifer©,  a  ,  adj.  qai  donne  de  la  gomme. 

Gommoso,  a,  adj.  gommeux  :  qai  Jette  ou 
eontient  de  la  gomme ,  plein  de  gomme ;  qai 
en  a  la  consistance. 

Gömo ,  *.  m.  (f.  de  bot.)  gemme  :  embryon 
adherent  ä  la  plante.  Gerne,  boargeon  des 
plantes;  oil,  boaton  des  plantes.  Quartier 
(  d'orange ,  etc.).  Lanear  — t ,  bourgeonner. 

+  Gomör,  *.  m.  *  mesure  creuse  des  Hebrcux, 
dixieme  partie  de  Pepha. 

f  Gomorrha,  *.  f.  {t.  de  giog.)  Gomorrhe  : 
▼ille  ablmee  dans  le  lac  Asphallite,  en  Palesline. 

fGoMORRHfco,  a,  adj.  et  $.  de  Gomorrhe, 
Gomorrheen. 

Gompbösc,  $.  f.  ( r.  d'anat.)  gomphose  :  arti- 
eulation  immobile  des  ob. 

Gokco.  V.  Gonxo. 

Gomdola  v  t.  f.  gondole :  barque ,  bateau  plat, 
long,  teger  et  couvert. 

GoüDOLtiRO,  s.  m.  gondolier :  celul  qai  con- 
dait  les  gondoles. 

GoifÄTE,*.  m.  oatil  de  charpenlier  poar  faire 
des  trous. 

GokfalAÖ,  t.  m.  gonralon  :  banniere  a  fa- 
aons. 

Gohfalokeiro  ,  $.  m.  gonfalonnier :  offleier 
qai  portait  le  gonfalon ;  magistrat ,  chef  de 
quelques  republiqaes  dltalie. 

f  GowconisTA ,  s.  m.  pindnriseur :  celui  qui 
■tadarise,qoi  imite  le  style  affecle  de  Gongora. 

t  Gd*io,  «.  m.  (t.d'hist.  nat.}  gonie:  byme- 
noptere  fouisseur. 


GOR 

GoiiOMETufA,*.  f.  goniomitrfe:  art  dem?« 
surer  les  angles. 

(tomömf.tro,  $.  m.  goniometre  :  instnunent  ^ 
pour  mesurer  les  angles  des  cristaux  naturete^  4 

GosoRRnfiA ,  *.  f.  gonorruee :  flax  inToloin^ 
laire  de  la  semence ,  ecoalement  pantlenl  ^ 
chaudepisse  venerienne. 

GoxoRRnöico,  a,  adj  gonorrbolqae :  qvi 
rapport  a  la  gonorrhee,  de  6a  natnre. 

Gönzo  , «.  m.  gond :  morceau  de  fer  qol  9 
tient  la  penturc. 

Gor.vdo ,  a ,  adj.  couye (oeuf ) ;  arorte; 
tif.  p.  p.  de 

Gor ar,  v.  n.  se  gAter,  ne  pas  eclore,  en  p^^ 
lant  des  mute ;  ne  pas  reussir,  avorter,  en  ptp. 
lant  d'une  entreprise. 

Goraz,  «.  m.  {t.  cPhisi.  nat.)  breme :  espe> 
de  spare ,  poisson  de  mer. 

*  GordI,  «.  f.  graisse  des  animaox.  * 

Gorda^o,  k,aug.  de  Gordo* 

Gordal,  adj.  2  gen.  Uta  — ,  sorte  de  gm 
raisin.  ^ 

Gordaüchübo  ,  a  ,  a4j.  ( fam.)  excessireaent 
grasypiffre.  1'. 

GordiAno  ou  Gördio,  a4f.  m.  ifd—  ,«rod  * 
gordien ,  tres-difficile  a  denouer. 

GordiaO.  V.  Buphorbio  (gomme).  f 

GORDixHO,  a,  adj.  dim.  de  Gordo.  Üopw  ' 
gras ;  grasset,  dodu.  ^ 

f  Gördio  f  t.  m.  ( t.  oVhiit.  nat.)  dragooMiu :    T 
genre  de  vers  filiformes.  —  aquatko,  drigou-    P 
neau  des  ruisseaux.  —  de  Medinay  le  Ter  d« 
Medine. 

Gördio  ,  adj.  V.  Gordiano. 

Gördo,  a,  adj.  gras  :  qui  a  beaooovp  di 
graisse;  qui  a  de  l'caibonpoint.  — ,  builen. 
onetueux.  Gros,  epais  Faser  a  vitta—a, uüre 
semblant  de  ne  pas  voir.  Serde  enttniimn^ 
— ,  avoir  l'esprit  epais  et  bouche.  Termktku 
—as,  £tre  Ignorant. 

GordCra  ,  ff.  f.  graisse  del teste  emploiet  par 
la  naiurc  A  la  nourriture  des  corps.  'Embofl- 
point  excessif.  Graisse  en  genöral.  —deporto, 
"saindoux.  —para  untar  ot  eixot  dat  rWtf 
dos  carros,  vieux  oing  a  graisser  restiei  ** 
roues. 

Gorgeär,  9.  n.  fredonner,  sn  parlanteTsM 
personne;  gaxouiller,  ramagerven  parlantd1» 
oiseau. 

Gorceio  ,  <.  m.  fredon :  roulemeat  de  roit 
dans  le  chant.  Gaiouillement,  gaxooillis,  ra- 
mage .-  chant  des  oiseaux. 

Gorgeira,  ff.  f.  collerelte,  gorgere.  V.  Gor* 
gueira. 

•  Gorg£l.  V.  Gorjdl. 

*  Gorceüm,  «.  m.  dim.  de  Gorgil. 
Gorgeta,  «.  f.  etrennes,  le  poorboire. 
f  GoRciLLO ,  «.  m.  ( f.  de  bot.)  isifeme :  p 

Intervalle  entre  les  toriles  des  plantes. 

Gorgoläö,  ff.  m.  V.  Golfada. 

Gorgolfjaiv,  v.  n.  boire  par  gorgees.  •/- 
Gargarejar  et  Gargantear. 

GorcoUta  ,  <.  f.  petite  cruebe  de  terre  m 
ungoulot;  glouglou. 
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LHAo".  V.  Gorgoldo. 

u,  *.  in.  /.  d'Aüe)  sorle  de  yase  plein 

irou  passe  Ic  tuyau  de  la  pipe,  qui 

Troidir  la  fuinee. 

milo*,  s.  m.  pt.  'J.  pop.)  gavion,  go- 

:ona  ,  s.  f.  Gorgone  :  personnage  fabu- 

t  la  vue  petrifiait.  (fig.)  Fcumie  tres- 

ieusc. 

;öheo,  a  ,  adj.  des  Gorgones,  qui  ap- 

sux  Gorgones. 

.üsia,  s.  f.  (t.  d'hist.  nal.)  gorgone .- 

.  —  cm  forma  de  /egue,  gorgone  even- 

raö  ,  *.  m.  gourgouran  .-  forte  dtofle  de 
Indes.  Gros  gram. 
rejAr,  r.  n.  glouglouter. 
Lira  ,  s.  f.  gorgere  :  collct  antique  de 
H>or  le  cöu  et  la  gorge. 
,no.  V.  Gurgulho. 
j,  t.  m.  esoece  de  javelot. 
.,#.  f.  chateau  d'avant  dun  vaisseaa. 
s.  f.  V.  Gargdnta. {t.de  mar.) Distance 
ue  a  la  so r face  de  i'eau. 
.,  s.tn,  gorgerln  :  piece  de  l'arinure 
orge. 

r.  V.  Gosmar. 

f.m.  it.  de  mar.)  'morlaisede  poulie. 
» do  meutoreo,  encornail. 
(in ,  v.  a.  —  os  cabos,  (I.  de  mar.)  pas- 
lanoeuvre  dans  ses  poulies. 
V.  Gorddo. 
fcs.  V.  Gurupis. 

L,s.m.(t.  de  mar.)  'parlie  superieure 
i,  teuere  d'unevoile. 
,  *.  f. '  bonnet.  Melter-se  de  — ,  s'iu- 
tans  etre  appcle  ni  invile;  se  faulilcr 
•rar-se. 

iö,#.  m.  oiseau  des  Indes. 
o,  t.  m.  bonnet  rond  ;  calolte. 
ö,s.  m.'  drogue  medicinale. 
m.  (f.  dM*je)*raesure  ilinerairc,  4,800 
eda  geomeiriques. 

,  $.  f.  gourme  des  jeunes  chevaux; 
.  oiseaux. 

i,  e.  n.  jeter  sa  gourme;  avoir  la 
p.  a.  (p.  us.).  V.  Yomitar. 
<to,  a  ,  adj.  qui  a  la  gourme  ou  la  pc- 
aour.  qui  crache  beaueoup. 
stc.  V.  Gözo. 
>o,a,  p.p.  de  Gostar. 
i6a,A,ao7.eta.quigoüte,  quieprouve; 
:ur. 

i,  r.  a.  eoütcr,  deguster,  irouvera  son 
ourer.  Eprouver,  experiraenter.  (de) 
ier,  50  plairc  a;  plaire,  ogrecr,  faire 
-  müito  de  fruta,  a inier  beaueoup  les 
i.  Gösto  müito do campo ,  j'aime  beau- 
latnpagnc,  ou  la  campagne  mc  plalt 
». —  d'nqui'lln  tmhura,  cetlc  dorne  nie 
m&ito  d'eslar  cm  cata,  je  nie  plais 
i  chei  inoi.  F.ssa*  srnfwras  gostäo  de 
is  ä  ces  Maines.  Tn-in  o  yrntc  Qusta  de  , 
plail  a  tout  le  mondc. 
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G  ost  avel,  adj.  2  gen.  qui  apparlientau  goot. 
V.  Gostöso. 

Gostimio.  V.  Gostozinho,  s. 

Gösto,  s.  m.  goüt :  le  sens  qui  discerne  la 
saveur;  sareur;  plaisir,  conlentement ,  joie, 
gre.  — ,  inclination,  desir;  senlimentdo  beau; 
(fig.)  discernement,  finesse  de  jugement;  sen- 
timent  agreable  qu'on  a d'une ebosc.  Born—, 
goüt,  du  goüt  (au  fig.).  Tomar  o  —  a  alguma 
cousa,  prendre  goüt  a  une  chose,  s*y  plaire. 
—  imperfeito ,  avanl-goüt.  Dar  — ,  plaire, «Ire 
au  gre  de;  faire  plaisir.  Ter  —  ,aimcr,  prendro 
plaisir.  Com  — ,  de  bon  coeur.  Lerar  em — , 
consentir,  approurer,  voir  avec  plaisir.  Por  — 
par  plaisir.  Se  e  do  seu  —  ou  se  fas  — ft'frxo, 
si  cela  vous  fail  plaisir.  £  um  —  passear,  il  fait 
beau  se  promener.  Du  —  ttt-a,  il  fait  beau 
la  voir.  Pintura  pelo  —  de  Raphael,  tablcau 
dans  le  goüt  de  Raphael.  Fazer  seu  — ,  passer 
son  envie.  IS'äo  ha  —  completo  no  mundo  y  il 
n'cst  point  de  roses  sans  epines.  —s  da  vidat 
jouissances,  amusementa,  plaisirs  de  la  rie. 
Em  —9  ou  sohre  —s  ndo  ha  disputas,  il  ne  faot 
pas  disputer  des  goüts. 

Gostösam£nte, od«.  librement,de  pletn  gre, 
avec  plaisir. 

Gostöso,  a,  adj.  sarooreux,  agreable  au 
goüt.  {fig.)  Joyeux,  content;  qui  rejouit. 

GosToziHHo,  s.  m.  dim.  de  Gösto.  Arrlere- 
goöt.  — ,  a,  adj.  dim.  de  Gostöso.  Un  peu  sa- 
voureux,  etc. 

Göta  ,  *.  f.  goutte  :  petite  partie  ronde  ou 
hemispherique  d'un  liquide;  aa  forme ;  qnan« 
lile  peu  considerable  d'une  liqueur.  — ,  mala- 
die,  fluxion  acre ,  douloureose ,  qui  attaque  lea 
jointures,  les  articulations,  les  nerfs.  —  arti- 
ricay  goutte  arlicuiaire.  —  coral,  epiiepsie, 
mal  caduc.  —  sertna,  goutte  sereine :  paraly- 
sie  du  nerf  optique.  —  a  —  ou  da  — s ,  goutte  a 
goutte.  Ndo  dard  uma  —  d'agua,  il  ne  donnera 
pas  un  rerre  d'eau ,  parlant  d'un  avare.  — «,  pl. 
gouttes :  ornements  d'architecture,  en  forme 
de  clocheltes. 

Gotädo  ,  a,  adj.  ( l.  de  6/«.)  tachete ,  mou- 
cbete. 

GOTRÄDO  OU  — JADO  ,  p.  f.  dt 

Goteär  ou        I  degoutier,  deconlert  tom- 

Gotejae,«.  n.  i  ber  goutte  a  goutte.  II  est 
quelquefois  aclif.  Sua  espada  goteja  sangue, 
le  sang  decoule  de  son  epee.  A  ehaga  estd  ainda 
gotejando  sangue ,  la  plaie  est  encore  toute  sai- 
gnanle. 

Goteika,  s.  f.  gouttiere  :  petit  canal  par  ou 
les  eaux  de  la  pluie  coulent  de  dessus  les  toits; 
trou  dans  un  toit  par  oü  la  pluie  torabe  goutte  a 
goutte  sur  Je  plancher.  Pented'un  dais,  d'un 
lit,  etc. 

Goteirixda,  t.  f.  dim.  de  Goteira. 

f  Göthia ,  t.  f.  (t.  de  gtog.) Gothic,  conlree 
de  la  Sticde. 

Gütiiico.  a,  adj.  golhique  ?  qui  vient  des 
Golhs.  flg.)lrop  ancien,  hors  de  mode. 

f  GothlAndia  ,  *.  f.  (t.  de  gtog.)  'Golbland  : 
lle  de  la  mer  Baliique ,  capitanie  d«  Suede. 
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fGOTiNGA,  t.  f.  (t.  de  gfog.)*  Gottingen, 
Goe Hingen  ou  Gotlingue,  ville  d'Allemagne. 

Gotinba,«.  f.  dim.  de  Göta. 

Goto  ,  *.  m.  ( f.  pop.)  gosier,  gorge ;  glotte. 
Dar  no—  ,  suflbqoer,  faire  perdre  la  respira- 
tion ;  avaler  de  travera.  it.  Piaire,  donner  dans 
1'cBil ,  faire  plaisir. 

Gotoso,  k,adj.  goutteui  ,  podagre :  qui  a  la 
goutle,  qui  y  est  sujet. 

Goulaö.  V.  Glot&ö. 

GodropMs.  Y.  Gurupit. 

*  Gouvecer.  V.  Gozar. 

*  Gocy£r  pour  Jouv£r.  V.  Jazer. 
Godyete  ,  *.  m.  *  sorle  de  gouge  de  menui- 

gier  <m  de  sculpteur. 

*  GodvIr.  V.  Gozdr. 
Governac>ö,  t.  f.  V.  Governo. 
Governadeira  ,  adj.  el  s.  f.  raenagere. 
Governädo,a,  p.  p.  de  Govemar.  adj.  Bien 

regle,  de  bonne  conduile,  econome.  (ant.)  En- 
treteno  par  quelqu'un. 

Govern adör  ,  t.  m.  gouverneur  :  fonction- 
naire  qui  gouverne  une  province,  une  ville, 
etc.  Celui  qui  gouverne  ou  dirige.  —das  armat, 
general  d'armee,  commandant  militaire.  — 
(tum  principe,  etc.,  gouverneur,  commis  a 
l'educalion  d'un  prince ,  etc.  —  duma  igreja. 
(ant.)  V.  Padroeiro. 

Governadöra  ,  t.  f.  Celle  qui  gouverne;  gou- 
vernante,  institutrice,  femme  du  gouverneur. 

Governalheom         )  v  .  .^ 

GOVERNALHO,*.«.     )    y '  L6m€' 

*  Govern ahento.  V.  Governo. 
GovernAnca,  t.  f.V.  Govemo.  Goavernance  .- 

province,  departement  avec  son  gouverneur. 

Govrrnänte,  *.2yen.  qui  gouverne  ou  dirige. 

Governar,  v.  a.  gouverner  :  regir,  conduire 
avec  autorite;  avoir  l'administration ;  regir, 
conduire ,  mener,  elever;  regner.  (ant.)  Nour- 
rir,  enlretenir.  —  bem  a  sua  cata,  mener  bien 
sa  maison.  Governa  tua  boccategundo  tuabolta, 
selon  ta  bourse  gouverne  la  bouche.  —  tobre  a 
ancora  ou  tobre  a  boia,  ( /.  de  mar.)  gouverner 
sur  l'ancre  ou  sur  son  ancre.  —  o  rumo,  (id.) 
porler  a  route,  faire  roule  droile,  aller  a  route. 
Governa  a  rumo !  (id.)  a  la  roule ! 

Govkrnar-si,  v.  r.  se  gouverner,  so  con- 
duire de  teile  ou  teile  moniere  dans  sa  vie. 

GovF.RifATRiz,  adj.  f.  Prudeneia  — ,  pru- 
dence  de  gouverner. 

*  Governello,  t.  m.  V.  Mantenca. 

f  Govermta,  t.  f.  provisions  pour  la  roule. 

Governo,  t.  m.  gouvernement :  Constitution 
d'un  £tat;ceux  qui  gouvernent;  maniere  de 
gouverner;  Charge,  territoire  de  gouverneur. 
*  Administration,  gouvernement,  direclion. 
Temps  qu'un  gouverneur  est  en  place.  *  Ma- 
niere de  vivre;  regle  de  conduite,  gouverne. 
(ant.)  'Nourritura,  entretien.  Para  mcu—t 
pour  ma  gouverne.  Para  teu  —  t  pour  son  In- 
struction ,  pour  sa  gouverne.  Sirva-lhe  de  — . 
pour  vous  servir  de  regle, pour  votre gouverne. 

Goyalva.  V.  Goialva. 

Gozado,  A,  p.  p.  de  Gozar. 


Gozar,  t.  a.  ou  —da,  v.  n.  jouir,  posseder. 
—  a  Deot  ou  de  Deot ,  jouir  de  la  vue  de  Dieu , 
etre  dans  le  ciel.  —saüde  ou  de  taude,  avoir  une 
bonne  »ante.  — umatnulher  ou  tfuma  mulher, 
jouir  d'une  femme ,  avoir  commerce  avec  eile.  „ 

Gozär-sb,  v.  r.  avoir  du  plaisir,  se  rejouir. 

Gozaria.  V.  Mordaeidade. 

Gozo,  t.  m.  *  joie,  plaisir,  con ten lernen t,  al-^ 
legresse,  aise,  emotion  douce,  satisfaclion-^ 
*  Jouissance ,  usufruit.  JNdo  caber  em  $i  de 
ne  pas  se  sentir  de  joie.  Saltdr  de  — ,  saut 
tressaillir  de  joie. 

Gözo ,  a ,  adj.  CVJo  — ,  chien  barbet. 

Gozöso,  a,  adj.  joyeux,  content,  satisf« 
Qu'on  celebre  avec  de  la  joie. 

Grä  ou  Gran  ,  adj.  2  gen.  abriv.  de  Grat^^. 
V.  Gräo. 

•  Graado.  Y.  Grdto  ou  Grado. 

GrXa,  GrX  ou  Gran,  t.  f.  'kermes  :  ver, 
gallinsccte.  Y.  Cochenilha.  Graine  d'ecarljfe.' 
(/ig.)  Ecarlale  :  etofle  leinte  en  ecarlate.  —do 
paraizo,  (l.  de  bot.)  amome  de  Madagascar, 
graines  de  paradis. 

Gr aqa ,  *.  f.  (t.de  theol.)  grace  :  secaurs dt 
la  Divinite,  impulsion  surnaturelle  vers  le  bien, 
la  foi;  don  surnalurel  de  Dieu;  etat  ä"inno» 
cence;  amitie  de  Dieu.  — ,  faveur  voloouire; 
misericorde ,  pardon ;  faveur,  bienfait;  beante, 
Proportion  elegante  des  par  lies  du  corps,gta- 
ti Hesse,  agrement,  tournure,  bon  air;agnv 
mentdans  le  discours,  etc.;  sei,  esprit.  Boa 
mot,  saillie  agreable;  plaisanterie.  Graees, 
bonnes  graees,  faveur,  bienveiilance,  don.Mooi 
de  chaque  personne.  — de  Deot,  grace,  boate, 
misericorde  de  Dieu.  De  — ,  gratui lernen l,  Iri- 
tis ;  pour  rien.  Por  — ,  pour  rire,  en  badinant, 
en  plaisantant.  Cair  em  —  o  alguem,  plaire  i 
quelqu'un ,  elre  dans  ses  bonnes  grace».  Ito» 
eaxr  da  —  ou  perder  a  —  d'alguevt ,  perdre  les 
bonnes  graees  de  quelqu'un.  Mereeer  a  —  * 
rei,  me riter  les  bonles  du  roi.  Dar  — ,asui- 
sonner :  aecompagner  de  choses  agreablei  k 
l'esprit.  Com  pouca — ,  disgracieusement.  Com 
i  a  tua  —  ?  comment  vous  appelet-vous?  — *, 
pl.  graees,  concession,  indulgence,  privileg* 
aecordes  par  le  pape.  it.  Y.  Mereit.  Reoierd- 
ments.  — ,  charraes,  appas.  Dar  — ,  reodtv 
grace,  remercier.  Dizer  duai  — ,  dire  en  (ta 
des  veriles  dures.  Ndoetlarpara — ,n'elrepi  ^ 
de  bonne  humeur.  Näo  i  para  — ,  il  ne  plii« 
sanie  pas.  —  pesddat,  railleries  piquanles. 

Gracejadör,  a,  «.  railleur,  plaisant,  laee- 
tieux. 

Grackjar  ,  v.  n.  badiner,  plaisanter,  railler, 
dire  le  mot  pour  rire.  Nunca  te  deve  —dem*- 
neira  que  offenda,  la  plaisanterie  nedoitjt* 
mais  etre  poussee  jusqu'a  i'ofTense. 

Gracejo,  t.  m.  agrement,  enjouement,gricc 
dans  le  discours ,  joyeusett ,  badinage ,  plaisto- 
terie. 

Graceta,  t.  f.  joli  mot,  plaisanterie. 

Graciadei,  *.  f.  Y.  Graciola.  it.  Sorte  d'ea- 
platre. 

Gracii.,  adj.  2  gen.  Y.  Subtil,  Delgedo, 
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1  4h».  de  Graf*.  V.  Grattla. 
(f.  de  bot.)    grtüolo  : 


;j 


berbe-aa-patnrre-homnie , 
plante  personnee. 
mv  mdo.  gracieusement,  poli- 
emt,arec  grace.  Gratuilement. 
,«./.*  agrement,  beante ,  per- 
qo/on  dil,  dans  ee  qu'on 


vA,ea>*.  tup.  de 
et?,  gracieox,  agreable,  qni  a 
ine,  badin ,  plaisant ,  eomiqae , 
;,  agreable.  Gratnit,  Faxer-te 
— ,  faire  l'agreable,  le  plai- 

i.  boaffon  de  eomedie. 
gradecer1  GraHßear. 
loarde  plaisanterie. 
a.  f.  (l.  (f'Aiif.  Ml.)  'merle 
— >  griUeira,  *  martin.  —  jarf- 

f.  gradation :  flgure  de  rheto- 
gamentation. 
p.  p.  de  Gradar. 
m.  herseur. 

bener :  aplanir  la  terre  a?ec 
rener. 

f. longue  grille;  pilotis. 
tdm.  tat.  par  degres,  pon  a  peu, 

erae :  Instrument  de  laboarenr 
»erser  la  terre.  Claie;  grille, 
grille  de  parloir.  (I.  d'kgd.) 

9p.p.de 

«.  caoteriser  la  poitrine  d'nn 

appliqoant  un  fer  ardenl  en 

n.  grener.  V.  Bngradeeir. 
i.  f.  pi.  piece  d'ancienne  ar- 

Gridelim. 

t  «.  f.  ( t.  (Tarchit.)  balustrade 

grand  balcon. 

f.dim.öe  Grade. 

,  adj.  (t.  de  poit.  et  de  mgth.) 

am  de  Mars. 

gre,  volonte.  De  bom  — ,  yolon- 

i,  Tolontairement.  A  mal  seu  — , 

Igre  lui.  Mdo  — ,  malgre,  a  depit. 

,  de  teu  mdo  — ,  de  teu  mdo  — , 

algre  toi,  malgre  lui.  'Recom- 

r  \om  oo  mdo  —  o  a/piiaiii,  re- 

■ercier  <m  non  quelqu'an.  — #, 

et  per  les  cortes ,  a  la  demande 

i  de  Portugal ,  pour  les  besoins 

:.  recompense  aus  jooteors. 

f.  grenu  v  en  parlant  du  ble ,  etc. 

.  {emt.)  Genereux ,  liberal.  Ktpe- 

lf  .)  esperances  a  la  veüle  de  se 

sikfo  et  Grato. 

#.  f.  gradoation  :  action  et  eltet 

rtalon  en  degrts.  *  Rang,  grade, 

ffcenneur. 


GtAMi&AMlRtB»  «>>.  par  degres»  soeeessi- 
▼emeni. 

Graduado,  a,  p.  p.  de  Graduar.  adj.  Gra- 
doe,  qni  a  pris  an  degre;  qni  a  un  degre  dans 
la  troupe.  Copitio  —  em  major  on  major  — . 
capitaine  avec  le  grade  de  cbef  de  balaillon. 

GraduAl,  t.  m.  graduel :  versele  qni  ae  di- 
sent,  on  chantent,  enire  1'epttre  et  l'evangile. 

GraduAl,  adj.  %  gen.  gradoel :  qni  ra  par 
degres.  Pealmoa  — «et,  paaames  graduell, 
chantee  anr  lea  degrea  da  temple;  Iea  ts  com- 
pris  depeii  le  119  jnsqn'ao  ISS  inolashrement. 

Gradualmbntr,  ade.  per  degres. 

f  GraddAkdo  ,  t.  m.  eandidata  la  reflle  «Fetre 
gradne,  dana  nne  oniversite. 

GraddAr,  v.  a.  gradaen  dhriser,  mcsarer 
per  degrea ;  eonferer  dea  degrea  dana  ose  uni- 
▼ersite.  (t.m4l.)  Conferer  an  grade  militaire. 
ftraloer,  apprecier,  redoire  k  an  prix  cerUin. 
Qualifler :  donner,  attribuer  nne  qnaüle. — «m 
cireulo ,  gradner  an  cercle ,  diviaer  aa  dreenfe- 
renee  en  MO  degres.  —umaeidodo,  etc.,  deai- 
gner  le  degre  de  latilude  et  de  longitade  d'nne 
Tille,  etc. 

GraddAr-ss  (es»),  e.  r.  prendre  an  grade 
(de  philosopbie,  de  tneologie,  ele.)  dans  nne 
aniversite. 

*  Gradulkm.  V.  Gridelim. 

Grafometro.  V.  Graphometro. 

f  Gracra,  i.  f.  dragee,  nompareille. 

GraTnba,  $.f.  *grains,  pepini  du  ratein. 

GrIixa.  V.  Grasa. 

Grajäo  ,  a.  m.  oiseau  dea  mera  de  linde. 

fGRAJVOtNA,  edj.  et  t.  2  gen.  gree : 
▼ient  des  Grees. 

GrAl,  t.  m.  morUer  t  rase  pour  pller.  —  da 
pdo,  grugeoir. 

fGaALBA,  t.  f.  (I.  aVhist.  nnt.)  Corneille  i 
oiseau  du  genre  du  corbeau ,  plos  petit  —  caivm 
granlvora,  *  freux  ou  frayonne.  —  cinxenta 
maritima,  Corneille  k  manlelet.  —  negra  doe 
Alpe$f  •chocard.  —  eaipieada  da  pfnUu.  V. 
Qnebranöx.  {ßg.)  Parleuse,  bavarde. 

Gralb  Ada  ,t.f.*  cri  de  eorneillcs.  ( ßg.) '  ba- 
bil,  eaquet. 

Gralhador,  a,  t.  parleur,  bavard. 

Gralb  Ar,  e.  n.  eroasser,  en  parlant  da  cri 
des corneilles; {ßg.) oriailler;  babiller,  bavar- 
der,  caqaeter. 

GR  ALBA  RIA.      )    --    g2mM»hAJm 

Gralhrada.    )   ▼•«»«■•*•• 

Gralbbadeiro.   \  -  R^tdkmdmmt 

Gsalbeador.      f  v*  ^««««or- 

Gralhiar.  Y.  Gralhor. 

Grälbo  ,  f.  m.  ehoocaa .-  sorte  de  grande  Cor- 
neille ;  corbeau  noir  a  refleU  terts  et  violeu. 

Gram  ou  Grau.  V.  Grdo ,  Grd  et  Grda.  adj. 
eta. 

t  GrAma,  «.  f.  (t.de  bot.)  *  gramen,  chien- 
dent,  denlrde-ohien ,  plante. — eheirtsa,  floiive 
odorante.  —  digitada  on  dae  boHcae ,  (en  Por- 
tugal) chiendent  pled-de-ponle,  manne  de  Po- 
logne.  —  canina  on  da»  boUeat  in  narte ,  chien- 
dent ordinaire. 
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11,1.  f.  '  briioir,  ititinimroliTiri- 
I  je  lin  uu  le  dünini  Ofldefc.  'CrocbM 

paurprond'e  In  psil  ■■■ 
G"ti.i»ii,»,  »J.  f>.  de  Grainnr. 
'SllllltM  V.  Irmaniadt. 
GMBaü,».  m,  V.  Cramt  difilaüa. 

I  l.buTl.)GaU:i,  •'•-,"■  ■ 

■f  G**»:*mi,aitf.  tM.j.  )ii.  (*  i>«6i.)|n> 

■UBtCf  .'  iulliillt  (1«   plaiili-j  l.JunurolilriloiH'l. 

Cnnlsi  o ,  i ,  adj,  de  f  iiIciidM! ,  (|«l  lul  ap- 

parlient.  Grauiineo.'  de  la  lULure.  ilu  groiiim 

<ir.»mMiu,  ».  n.  Uu>i|Uin  i  uuiil  de  menak- 

G««i*o»o,  i.oitf.  qui  Vit  da  chlendenl.  Du 
cbiciiili'nt ,  iu!  sbonde  m  chirndenl. 
Gl  lim  t,  (.  m,  f  ramme  i  mute  da  poidi  di 


Uapitteplcs. 
U  j?riniuialrt;  s 


GmuxAtiCiLiitsrE,    odt.     gffnunadcajo. 

mcni.uioii  ]ps  rer.lpi  M  Ij  -' mit«. 

ÜRtwumiüiiIünt.  V.  Crom  maiitalntml 
f  GiAHmrrio,  ».  m.  qui  so  pique  d'*lre 

bos  grimmairica,  um  qui  ne  »ii  (gue  la  grsm- 


Cum 


icli.ii.  n.^nsriRrwr  In  pr»inmarrt; 


irm  an;  nable,  p.  f.  de  Granat. 

ü  •  » i  i  L ,  aij.  1  gen .  V.  Crtie. 

0  ms  l  n ,  «,  «.  greiter:  rMvirrM  tri 

OumtTK,  i-  m.  pienat :  pienr  fMl 
ran;.-,  de  la  noiurs  dn  schorl ,  iuNh  <]< 

t  Gnii.\Ti:i5i,ody.  S  gen.  da  Gtrnid 

TüinMiLm.  «.  n.  (<-  «"MW.  Mt! 
WatapHt.V.AIrt. 

Gtisu,  i.  f.  eriblure:  btlijure. 

Get<t<;tnU,ir.  f.  V.  CranfrerU. 

(iittsn.  V-  Grau.  On  faMgbii  '(■■ 
ntaiiranlt,  grand-aroiral. 

tÜiusaAinAÖ,  o*..«*.  (fim.y 

Grunde.  EiCMiivemeal  j raod ,  demem 
Ghasoe,  f.  n.  frrand :  homirw  Ulk 

i#rR  dei  grlndl. 

Giiäsde,  aiij.  i  gtn.  grand  :  forietcn 
!ei  iroit  dirneosions,  surloui  m  long« 
larscur;  ([«1  siJlfUH  les  autresen  Don 

perii'ure;  outrf,  «rirssir  tn  mal;  q 

.■i|i.l ,  ini|>(iria.-ii;  i'L>ii=i(]i»rabl*,  rraii 
Hülle  j  t'lri-i-;   illu'lli';  rn;i]fj:oi'uI  ■  su 

'  f  GnASDCFifir.STE,  adj.  3  om.  Ol 
ce  isom  ä  ufiF  floLTe  ring?':  en  Tonne 
dron,  Selon  Isiicieum-  i.i;  liquc  mute. 

f.KAMjLMtSTt,  oJr.  ftändtioeiil:  d' 
nii'TL'  [Rinde,  dislinsu«;  ai«  gra»a 
IrOincinent,  beaaraup. 

GBAsnSvo,*.  V.Ltmgtto. 

GnAsotri ,  1.  f.  arantlPiir  :  qualil», 
—  yrand ;  ftrHIrnno,  •• 


la  grandc,  &  la  n 
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,  t.  w.  monceau  de  grains.  Co  mo» 

•  que  daus  l'eipression  adverbiale  a 

:eau ;  en  grenier,  cn  las  (Jans  la  soute ; 

avec  profusion. 

a.  V.  Gragia. 

ado  ,  a,  p.  p.  de  Grangear. 

ador,  s.  ra.  eclui  qui  fait  valoir  unc 

ui  qui  gagne. 

ar,  ca.  eultiver,  faire  valoir  les  ter- 

?r,  acquerir,  obtenir;  Iravaillcr  pour 

10  chose.  (fig.)  Gagner,  attirer  i'a- 

bounes  graces,  elc. 

Ar-se,  v.  r.  s'acquerir,  menler,  se 

gagner,  s'atlirer. 

vria  ,  t.  f.  culturc  des  lerres;  art  de 

iloir;  economic  ruralc;  proflt.         • 

ia.  V.  Gragta. 

o ,  t.  m.  frais  de  culturo ;  cultare  des 

n,  acquisition. 

iro  ,  *.  tn.  fermier,  metayer. 

o.  V.  Grangiio. 

ö.  V.  Garanhdö. 

ro  ,  A ,  adj.  (poH.)  grenu  :  plein  de 

».  V.  Granizo. 

do,  a,  p.  p.  de 

,r,  r.  a.  grener  ;  reduire  en  grains. 

>,  *.  m.  d«ro.  de  Grdo*.  Pepinde  fruit. 

erre  fort  dure. 

to,  a,  adj.  qui  a  des  grains,  en 

;rains. 

.ro,  a,  adj.  granivore  :  qui  Tit  de 

da,  *.  f.  quantitö  de  grtle.  (ßg.) 
e ,  gr£ ie  (de  balles ,  de  boulcis ,  etc.). 
11,  v.  n.  grelcr,  tomber  de  la  grele. 
gresiller.  r.  a.  V.  Granitar. 
,  s.  m.  'grele.pluie  gelee;  (/ig.) 
intite  (de  coups ,  etc.) ,  pluie,  naee. 
gresil. 

s.  f.  grange,  metairie. 
ia  ,  #.  f.  ferme,  terre  qu'on  eultive. 
gÄö,  s.  f.  granulation  :  reduetion 
c  en  grenailles  ou  pctils  grains. 
>do,  a,j>. p,  de 

kn ,  v.  <z.  granuler,grenailler :  meltre 
i  petits  grains.  Grener.  v.  n.  (/.  de 
tuler:  devenirgranuleux. 
löso,  A,  aJ/.  granuleux  :  compose 
rains;en  pelits  grains. 
.,  #.  m.  charap  de  pois  chiebes. 
.  m.  degre;  gradu.ition;  inarqae  de 
d'un  barometre,  etc.,  d'un  instru- 
ae.  Rang,  grade,  degr^  d'honneur. 
arentage;  eloignement  ou  proximitc 
•e  commune.  (/.  de geom.)—,  la 360« 
i  circonfercnced'un  cercle.  De —  cm 
re"s,  successivemcnl.  Em —  superla- 
aprgme  degre.  Em  —  d'appellacdö , 
appcl.  Gräoiypt.  Ics  quatre  onlres 
Degres  :  parlic  d'une  circonfcrcncc 

.  m.  grain  .-  semenco  du  ble,  des  gra- 
c.  Tous  les  uroin«  (jui  <e  reeollcnt. 
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I  Leguine.  'Avoinc  oa  orge  qu'on  dornte  auxani- 
:  maux.  — ,  poids  :  24  fönt  un  scrupule.  V.  Et- 
cröpulo.  Diamante  de— ,  diamant  qui  a  un 
grain  de  poids.  Apartar  o  —  dapalha;  separer 
l'ivraic  d'avec  Ie  bon  grain.  —  de  bico,  poia 
pointn.  V.  Ervanco.  —  da  atafona,  meule  cou- 
ranted'un  moulin  a  bras.  fi  um  —  de  milko  em 
bocca  d'atno,  ( fam.)  c'esl  un  grain  de  rail  dans 
la  gorge  d'un  Ane. 

GnAö,  adj.  2  gen.  grand.  V.  Gran.  adj. 

f  GrIobretAsha,  t.  f.  nom  d'une  plante, 
espeee  d'hyacinthc. 

Grapa  ,  t.  f.  (t.  de  tHer.)  grappe  :  gale  aux 
pieds  des  chevaux. 

Graphiä  ,  t.  f.  graphie,  description. 

GuAPnoMETno,  s.  m.  graphomAtre  :  inslrtn 
ment  pour  lever  les  plans ,  mesurer  des  angles. 

Grasxada  ,*./".*  croassement .-  cri  du  cor- 
beau,  de  la  Corneille.  *  Cri  de  roie,dageai, 
de  l'aigle,  etc.  {fig.)  'Chant  desagreable. 

Grasxadör,  a,  adj.  qui  croasse. 

Giusxävte  ,  adj.  2  gen.  croassant,  qui 
croasse.  p.  a.  de 

Grasnar  ,  v.  n.  croasser  :  se  dit  do  cri  du 
corbeau,  de  la  Corneille;  criailler,  chanterroal; 
(fig.)  faire  des  vers  durs.  Crier,  parlant  de 
l'oie,  etc. 

GRASNioo,rm.   j  y.Gratnddat 

GrAsso,  s.  m.       \ 

Grässa.  V.  Grdxa. 

f  GrassAr  ,  f?.  n.  se  repandre,  m  propager, 
courir,  parlant  d'une  rnaladie ;  regner.  Mohitla 
que  — ,  maladie  qui  court.  Grananma  mo- 
leslia,  il  court  une  maladie. 

GRASsf.NTO,  a,  adj.  gras,  plein  de  gralsse, 
encrasse. 

Gratamente,  adv.  avec  agremenl;  aveegra- 

titude. 
GratidAÖ,  s.  f.  gratilude  :  reconnaissance 

d'un  bienfait. 

Gratifica<;AÖ,  *.  f.  gratification,don,  Ifbe- 
ralite,  rccompcnsc. 

Gratificädo,  a,  p.p.  de  Gratifiear. 

Gp.atificadör,  a,  #.  celuiqui  gralille,r6- 
mui#raieur. 

Giutificar,  v.  a.  gratifler,  faire  un  don, 
recompenser. 

GßATiFicio,  *.  m.  V.  GraMßcacdö. 

•GivATiR.  V.  Gratifiear. 

GrAtis,  adv.  gratis,  grataltement. 

Gratissimo  ,  a  ,  adj.  fttp.  de 

Ghäto,  a,  adj.  agreable,  qni  platt,  doux, 
charmant;  bien  vu.  Heconnaissant. 

GRATtiiTAMfcfTE,  adv.  gratis ,  gratoltemeat, 
sans  inicröt.Gracieusemenl. 

GnATLiTO,  a,  adj.  gratuit,  gracieax,  Tait  ou 
donn^  gratis,  sans  intertt. 

Gratula<;AÖ,  t.  f.  felicitalion,  congralula- 
tion. 

Gr.ATn.AR,  v.  n.  Wliciter,  congratuler. 

Grath-Ar-se,  «.  r.  V.  Congratular-se. 

Giiatclatörio,  a  ,«^'.do  congratuloiion ,  de 
^'on.'otli•^s,•!•.^^^, ,  de  felicitation,  de  remercl- 
m«^nt ,  d'aetion  de  grace«. 
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Cnitct-0, 1.  V.  Agradtcida. 
Gain.i.m.V.  Grdo. 
GaiC'DO,    •.   ad},   gum"!   ■ 
GrAAv.  Gros,  principal,  Grane 

Cut'i.iio , »-  *.  grain .  pepin 
Gmvliio,  ».P-p.  de  Grate 


GRE 


i.«*".o 


li-.as'.iijeltissant,  genant. 

.  Imicultun.  —  i 


ircharger.    Gravt 

,    iroprlmer,  war 

In  memoire. 


,M.f.a 


,...«.V.  Ciroald. 
G»vii>LHa,  «.   m.  (1.  darfiJ.)  "poinld  cn 
crncbel  dune  »orte  d'ainuillc. 
G«**tTO  ,  I.  tu.  V.  Gorarnlu  el  Gratcfsi. 
fCiBivK.    i.   «.   ancieniie   iiionrnie   porlu- 
■atte.,  li  iou<  i  peil  pr*s. 
fJ»i".,  ad)',   a   !!»"■  pnti  lourd,  pennt. 
"., c I renn j per  i ;  rocam- 


Grlef,  enor 

«undable  p»r  .... 

I*riem,  nujruueai,   parlant  du  tljlc,  eii 

fcpeiili,  iinporuni.  Öiief,  lurbeux.  Grave, 

le  dild'un  Ion  oppos*  a  I'aigu.  iWrnfa  — ,m 

Udiedangereu«. 

GaivtiLi,  i.  f.  (f.  da  chim.)   graieleo  j 
bruko. 

GatvELLiDO,  t,  adj.   Cimai  — »,   (I.  da 
cJWat.)  graietee:  (cendre)  de  lie  de  rin. 

"TU»,  adu.  grläiemenl ;  grivcment; 


gra*ure  »ur  »ei«.  —  em  aSbre,  talllr-< 
■Gnixi,  i.f.  "ciraeepour  lecuir.  iir 

et»  londu.  Sorte  de  m  '   "~ 
GlüxO.r"   " 

G.iBA."l 

Gaiti«  ,  J.  /.  II.  da  gtvg.)  Grece  :  I 

"Gncciitö,  i.  m.  "bordure  preeieo« 
GkeciciiO,  i.  n.  greckme  i  lour  di 
Srrcr|ui-,  hcllrnism«. 
G«en«,a.f.Blaise,argil*T(!isie,ter 
depiiotirn,  terre  i  foulen. 
GKEDELiu.  V.  Gridehm. 
Gbf.doso,  i,  odj.  de  la  rraie  M  i]ü 
na  Iure;  artrileut,  graisseut. 
fGaCo*,  «.  f.   tNcqne  ,  coilTuree 
la  Un  du  dl*-huili*me  siegle,  i'  — , 
grecque,  commc  les  Green. 

"    "  oanquitamlrw 
I.  Sotdado  — ,  simple  Soldat.  }  md 


free,  i 


'.  Grri,  Rrbanhn. 


Gittco,  *,  odj.  ei 
Grece.  ((lo.fam.)- 
choie  ininlelSigible. 


,  adj.   greforien  (rt 
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iL,  t.  m.  monceftu  de  grains.  Cc  mot 
il£quedans  l'expression  adverbiale  a 
•nceau ;  en  grenier,  cn  las  dans  la  soule ; 
i,avec  profusion. 
GiA.  V.  Gragia. 
seado,  k%p.p.  de  Grangear. 
eeador,  $.  m.  celui  qui  fait  valoir  une 
Mini  qui  gagne. 

SEAi,  v.  a.  eulliver,  faire  valoir  les  tcr- 
fner,  acquerir,  obtenir;  iravailler  pour 
une  chose.  {flg.)  Gauner,  allirer  l'a- 
»g  bounes  gräces ,  etc. 
jiar-se,  c  r.  s'acquerir,  me>iter,  se 
r;  gagner,  s'atlirer. 

;earia  ,  *.  f.  eulture  des  terres;  art  de 
valoir;  economic  rurale;  profit.  • 
;eia.  V.  Gragia. 

;ftio ,  *.  m.  frais  de  eulture;  eulture  des 
ain,  acquisition. 
;eiro,  s.  m.  fermier,  raetayer. 
;ßO.  V.  Grangiio. 
iaö.  V.  Garanhdö. 
fero  ,  a  ,  adj.  (po6t.)  grenu  :  plcin  de 

so.  V.  Granizo. 

tAdo,  a,  p.  p.  de 

TA.R,  v.  a.  grener  :  reduire  en  grains. 

to,  *.  m.  dim.  de  Gräö.  Pepin de  fruit. 

pierre  fort  dure. 

jiito,  a,  adj.  qui  a  des  grains,  en 

?  grains. 

voro,  a,  adj.  granivore  :  qui  vit  de 

zäda,  s.  f.   quantile  de  grtle.  (/ig.) 

uee,grele  (de  balles,dc  boulcts,ctc). 

zar,  v.n.  grelcr,  tomber  de  la  gröle. 

o,  gresillcr.  v.  a.  V.  Granilar. 

io,  *.  m.  'grele:  pluie  gelee;  (flg.) 

fiuDliie  (de  coups,  etc.)»  pluie,  nu£e. 

o,  gresil. 

A,#.  f.  grange,mclairie. 

aria  ,  *.  f.  ferme,  terre  qu'on  eultive. 

iLAgiö,  f.  f.  granulation  :  reduetion 

tax  en  grenailles  ou  pctils  grains. 

;lädo,  k^p.p.  de 

jlAr,  v.  a.  granulcr,crenaillcr:mettre 

en  palits  grains.  Grener.  f.  «.  (t.  de 
ranuler:  devenirgranuleux. 
mclöso,  A,  adj.  granuleux :  compose 
i  grains;  cn  pclits  grains. 
:al,  *.  m.  champ  de  pois  chiclies. 
,  g.tn.  degre;  graduntion;  marque  de 
ond'un  baromelre,  etc.,  d'un  instru- 
idue.  Rang,  grade,  degre  d'honneur. 
„parentage;  eloignement  ou  pro\iinile 
nrce  commune.  {/.  de  gi'om.)  — ,  la  360* 
B  hl  circonferencc  d'un  ccrele.  De  —  em 
legres,  siicrc*sivcmenl.ii»/i —  supt-rla- 
I  aupremc  degre.  Em  —  d'appdlaccö , 

d'appcl.  Griio$,pl.  les  quatic  ordres 
(.  Degres  :  parlie  d'une  circonferencc 
te. 

f  *.  m.  graiu  .  semenrn  d«i  !>!c.  des  pra- 
ßte. Tojs  !e  ■  -r^-n-'  <;t;i  *-■?  ri-coltcnl. 
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Legume.  •  Avoinc  ou  orge  qu'on  donne  aoxani- 
niaux.  — ,  poids  :  24  fönt  un  scrupule.  V.  Es- 
crfipulo.  Diamantc  de—,  diamanl  qui  a  un 
prain  de  poids.  Apartar  o  —  da  pal  ha,  separer 
l'ivraie  d'avec  1c  bon  grain.  —  de  bico,  pois 
pointn.  V.  Ertanco.  —  da  atafona,  meule  cou- 
rantcd'un  moulin  a  bras.  fi  um  —  de  mitho  em 
bocca  d'asno,  ( fam.)  c'est  un  gratn  de  inil  dans 
la  gorge  d'un  ane. 

Graö,  adj.  2  gen.  grand.  V.  Gran.  adj. 

f  Gn Jobret A*ha,  t.f.  nom  d'une  plante, 
especc  d'hyacinthe. 

Grapa  ,  *.  f.  (/.  de  v*ter.)  grappc  :  gale  aux 
pieds  des  chevaux. 

Graphiä,  s.  f.  graphie,  descriptlon. 

Graphüsietro,  *.  m.  graphometre :  inslru- 
ment  pour  lever  les  plans ,  mesurer  des  angles. 

Grasxäda,  *.  f.  *  croassement :  cri  du  cor- 
beau,  de  la  Corneille.  "Cri  de  l'oie,dugeai, 
de  l'aigle,  etc. (flg.-  'Chanl  desagreablc. 

Grasjcadör,  a,  adj.  qui  croasse. 

GnASNAxTE  ,  adj.  2  gen.  croassant ,  qui 
croasse.  p.  a.  de 

Grasüar,  r.  n.  croasser  :  se  dit  du  cri  du 
corbeau,de  la  Corneille;  criailler,  chantermal; 
(fig.)  faire  des  vers  durs.  Crier,  parlant  de 
l'oie,  etc. 

GRAsaiDOf#.m.   j   v  Graindda. 

Grasüo,  *.  m.       i 

Grässa.  V.  Grdxa. 

f  GrassAr,  v.  n.  sc  r^pandre,  se  propager, 
courir,  parlant  d'une  maladie;  regner.  Moltiiia 
que  — ,  maladie  qui  court.  Gra*$Quma  mo- 
leslia,  il  court  une  maladie. 

GnASsiüTO,  a,  adj.  gras,plein  de  graisse, 
encrasse. 

Giütamente,  adv.  avec  agremenl;  aveegra- 

titude. 
GratidaÖ,  5.  f.  gralitude  :  reconnaissance 

d'un  bienfait. 

Gratifica<;AÖ,  *.  f.  graUncation,don,  Hbe- 
ralite,  recompensc. 

Gratificädo,  a,  p.  p.  de  Gratificar. 

Gratificador,  a,  t.  celui  qui  gratille,!*- 
mui#rateur. 

Gratificar,  v.  a.  gratifier,  faire  un  don, 
recompenser. 

Gkatifjcio,  *.  m.  V.  Gratifieafdö. 

•GnATiR.  V.  Gratificar. 

Gratis,  adv.  gratis,  gratullement. 

Guatissimo  ,  A  ,  adj.  ftip.  de 

Grato,  a,  adj.  agreable,  qui  platt,  dou\, 
cbarmant;  bien  vu.  Reconnaissant. 

GRATÜiTAMf.xTE,  adv.  Rratis ,  gratulteraent, 
sans  interöt.Gracieusemenl. 

Gratuito,  a,  adj.  gratuit,  gracieux,  fait  ou 
donn£  gratis,  sans  inier 4t. 

Gratui.ac.ao,  f.  f.  felieiution,  congratula- 
tion. 

Gratclaii,  v.  n.  frliciter,  congratuler. 

Gr.ATn.Ar.-sp.,  v.  r.  V.  Congratular-te. 

Uuatülatörio,  \,adj. de congratulation,iJe 
oonjnriis^'.c»»,  de  fi'licitation,  de  rerncicl- 
!  nvnt,  d'ariioi)  d»1  grüre?. 


ir»ndnonib«;li  parii*  principate  ou  la  pl 
(Toms,  laplui  forlip.  Em  —  ,  en  gros,  bei 
coop  1 1»  fols,  Ic  fonlraitr  dn-mlrigil.  lti\\ 
wt  — ,  commeroer  i'n  etos.  O  —  da  Mira, 
pleiud.'la  Wilrt.Por  —  .engt«. 

G*oiv>,i,  m.  ancirnne  nioiiuaie  d'AII 
magnuelde  Porluital. 

Gaossiim,  (,  f.  gromtf,  epaisseiir.  Grill 

^minum.  iliiictr  ftUt,  (auf.)  Grande  Ici 
d'un  paji.  l^j.)  Grande  abondani'r , 
cbetM.  —  du  pocu,  (an/.)  gnuf«  pnpulalic 
(Toner  coHiai  de  — ,  faire  gra>. 

GhotIu.  V.  Gluti«. 

GnOTtsco.  V.  Grulnte. 

+  GnauT  1.  m.tt.d-tiül.  iio(.) '  (trne  :  oite 
dep«i«jte,etliS5iiM,  arrophonc,  a  leterha« 
—  ponlumina  de  tfumütia,  U  detnuiscll« 
Wumidle.  —  pavoniim  011  rmJ  iTAfrica,  gr 


GutDiiioii,  1 
GnOADiin» , 


■  £! ilr  rm'bun). 

A  ,  p.  p.  de  Utiular. 

ccltii  <|ui  n 


GuiDirt.  V.  Cr«*p. 

•Gmloo.  V,  GroJido. 

Gsriino,  *,j»y.  nlnM  — ,  faucoa  grujcr, 
pourlachasjenm  (IHM, 

+  Gmiünt ,  1.  in.  1 1.  de  tut.)  proußrou  :  pal- 
mier  epincui  d  Aiueri.iue. 

*GHJls,».m.  grniu  dn  coehon. 

G»riiJ!A,(  igtn.  tfia    bjvard,  criird,  Upa- 


GÜA 

CüüT.,».Aerolle,E«TCTni 

Giti'11 ,sr.taf:«TC,aA>.  _ 
mauere  (ir'ilenjiic.ridicole.eiln«»«! 

Gnt-rCsio,  t.  adj.  sfatc«!«;  ijlj.''l 
turaupai;  ridicat*.  -«,  pi.  [t.  * 
ptiiii.leri.il  <<fnes :  ÜKiirobiuffMtid 

fOtt-ciT,  ».  n.  [F.  ftto.  MJl 
tmerillnii  de  Sainl-Itnnun&ue. 

+  G  RTstn ,  a  ,  ad/.  ( 1.  »ö*.;  de  Gtjti 
d'Eolio;  iumomd'ApnHon. 

Gm  Pin  .  1.  f.  Truielle  dupiCrn. 

Gnr'rmr.o  ,  *  ,007.  de  griffon. 

Gnr'riio  .  1.  m.  ( f.  gTküf.  »<U.)  etil 
■eau  de  praie  plnailcolle.  «  barteson! 
ililiuli-  ii)[i;rirnrc.  Griebe  :  animil  f 
mi>iiit-  iil-Ii'  ,  inoilk'  liun.  Gr'pbe  .-  pc 
Tiiv>ii'tJHU4p.  V.  Griphn.  — grtndi  1 
condor.  — »,  p/.  ((.  rfarcA.i  peuu» 
c6iij  d'aulrei  plui  noblri. 

ÖftTHO  .  * .  adj,  V.  Grifb. 

<  1  ■  r  1 11  ■■  iii'  nin«i()uc  nui  di-signr  U-  lo 
V.  Gfiotrt*!. 

"  Gca»»(a  ,  elc.  V,  C<mpa ,  e(c. 

Gl' AU ii)  du  Dm.ll.  V.  UritAriL 

fGcMIAMSrl,!.  /■.  ■'l.dVjrof.JGH 

lle  de  l'Anierique. 
BrätimaLlMO,  1.  m.  dorcur  tun 

tGUADAMECILEHIA,  I.  f.  Uli  de  fort 

dores ;  licu  du  an  les  rabri<iue.oü  aal 

'■i  iin- 1 ,  *.  m.eiiirdure,  UpA 


GtADAHKxfü. 

liuiiiMiA.  V.  Gm/latiKa. 

Grmti.UA.  V.  f.W/.-M«. 

1  (il.ir  ABU.  V.  Cafuria. 


i 
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GRI 

de»  chaleers.Fente.— «,  pl.crevasses  aux  join- 
lorcs  des  pieds  des  chevaux. 

Gretädo,a,  «0*«  crevasse ,  qui  a  descre- 
visses,  des  gercures.  p.  p.  de 

Greta i,  t>.  a.  crevasser:  faire  des  crevasses. 
c  ».et— se ,«. r.  se  crevasser,  se  fendre ,  s'en- 
iroufrir. 

Greta,  j.  f.  greve  :  piece  d'armure  pour  Ia 
iiabe.  pl.  «m.  <Mt  p/.  Greves ,  jambieres  de  fer. 

fGfcivAoo,  a,  «4;.  garnt,  chausse  de  gre- 
»«.  V.  6r*w. 

Gret.V.  Cr«. 

Gtrosnt,  actf.  2  ye*.  gris-de-fer. 

GtiDiLiM  <m  |  gris-de-lin  :  gris  ti- 

GtiDuiii ,  adj.  2  gen. )    rant  sur  le  rouge. 

Gmfa,  ele.  V.  Grypha,  etc. 

GiipasJa  ,  f.  f.  vieille  inode,  antique. 

Gmpo,a,<m(;.  On  ledit  dune  sorle  d'ecri- 
tarequi  a  remplace  Ia  golbique  :  lettre  ba- 
hrte; italique.  (/!$.)  Golbique  :  irop  ancieu, 
••fi  de  mode. 

't  GaiLHA , *.  /".  Pelouro  de  — ,  boulet  rame. 

Giiliaö,  s.  «t.  *  cbalne  :  lien  compose  d'an- 
Betu  entrelacea .  —  Öet ,  pl.  fers ,  anneaux  de 
fer  qa'oa  met  aux  pieds  des  prisonniers.  En- 
teret mises  aux  pieds  des  criminels. 

fGaiuiiTA,  #.  f.  "aaneau  mis  aox  pieds 
dun prisonnier :  fers. 

GttLBO ,  (p.  us.)  V.  Grilhdö. 

Gmllo  ,  t.  m.  grillon  ou  cri-cri ,  cigale  de 
Mit,  iniecte  orthoplere.  —  toupeirinho ,  le 
tfopc-gritlon.  Ändär  aos  — i ,  etre  tres-pauvre, 
lirer  le  diable  par  Ia  queue. 

Giima,  $.  f.  borreur,  effroi  cause  par  cc 
<)a  od  Toil  ou  ce  qu'on  entend. 

Giima  Rico,  «.  m.  dans  l'Asie  porlugaise, 
c'«l  un  arbitre. 

GtiMf  a,  s.  f.  girouetle.  (ßg.)  *  Sommet,  falle. 

GtüfADO,  a  ,p.  p.  de 

fGaiMPÄR,  v.  a.  mettre,  placer  comme  gi- 
rouetle; elever  au  sommet. 

Giihalda  ,  $.  f.  guirlande  :  cou rönne ,  cha- 
P«o,  feston  de  fleurs ,  (ßg.)  de  pierreries ;  sa 
igureen  ornemenL  (t.de  mar.  *  L'arc  supe- 
n««r  de  Ia  poupe  ou  le  couronnement  de  la 
poupe. 

Grjmo,  s.  m.  gripbe :  logogriphe,  enigme.  it. 

j*»»s,  adj.  2  gen.  gris,  cendre  (couleur). 
G*uälbo  ,  a  ,  ocfy'*  grisälrc ;  qui  grisonne. 
J*1**,  *.  m.  drap  blanc  de  laine. 
TGrHKo  ,  a  ,  adj.  gris  :  de  couleur  grise. 
.tGaisOtt v#.  w.  p{. Grisons  ;  peuplesde  la 
*?•«  dans  les  Alpes. 
^!»öl,  #.  m.  V.  Critol  et  Almofaf*. 
g»4ta,  *.  /.  *  cri,  clameur,  confusion  de 
'**  K» em—,h  graods cris ; en  s'ecriant. 
^iTÄDi ,  s.  f.  "cri ,  clameur,  criaillerie. 
^^tADtiRA , $.  f.  criailleuse,  braillarde. 
■Jr^^ADda,  a,  f.  criailleur,  brailleur,  piail- 
7*»eriard. 

5|-  **täe, «.  a.  (p.  im.)  crier :  proclamer,  pu- 

lür  r*  «. «.  Crier  :  jeter  un  ou  des  cris ;  parier 

**n  ton  aigre,  aigu,  eleve;  deounder,  se 
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plaindte  ha u lernen t,  avec  aigreur;  blamerpu- 
bliquement;  gronder,  reprimander  a  baut*- 
voix ,  donner  conseil.  Piailler,  criailler.  —como 
um  furiato ,  faire  le  diable  a  quatre,  se  deme- 
ner, crier  comme  un  sourd.  —  aqui  <f  #f  r§i  ou 
quem  me  aeod§,  crier  au  secourt. 

Gritaria,*.  f.  criaillerie,  clameur,  conffc- 
sion  de  voix. 

Grito,  «.  m.  cri  :  voix  elevee,  poussee  aveo 
eflbrt.  Dar—i,  pousser  des  cris.  Ltumtar  • 
— ,8'ecrier.  A  —ferido,  a  grands  cris,  a  tuetele. 

Gniz ,  s.  m.  petit-gris  :  espece  d'ecureutl. 

Griz£ta  9t.f.*  fil  d'arcbal  qui  soutienl  le  Is- 
mignon  d'une  lampe.  Grisette  :  sorte  (fetoff« 
de  soie  ouvree. 

f  Groepi ljIndia  ,  «.  f.  {t.de  giog.)  *  Grön- 
land :  grande  presqu'iledesterresarctiqoat. 

Gromenär  ,  $.  m.  V.  Zumbdia. 

Gronhir.  Y.  Grunhir. 

Grönho,  t.  m.  espece  de  poire. 

•  Gros.  V.  Grosso. 

GrOsa  ,  i.  f.  grosse,  douze  douxaines.  GrosM 
lime  de  menuisier.  (anf.)  V.  Gldsa. 

Grosador.  V.  Glosador. 

Grosar  ,  v.  a.  polir  avec  Ia  lime  dite  groiOm 
{ant.)  V.  Glotar. 

t  Groselha  ,  «.  f.  groseille  :  fruit  aeide  A 
grappe  rouge  ou  blanche. 

f  Groselheir  a  ,s.f.(t.de  bot.) — vernulka, 
groseillier  commun,  groseil li er  a  grappes.  — 
prtla,  groseillier  noir ;  cassis,  cassier. —espim, 
groseillier  epineux. 

Grosmar.  V.  Gosmar. 

*  f  GrossIdo  ,  a  ,  adj.  Bscrilura  — a ,  «da 
notarie  en  regle ,  avec  les  formalites  vouloea. 

Grössam ante,  adv.  grossement,  abondam- 
ment;  engros. 

•  t Gross amesto  ,  f.  m.  vice,  faule  d'on 
acte  notarie. 

*  Grossar.  Y.  Glosar,  Qenturar. 
Grossei ram Inte,  adv,  gross ierement,  rui> 

tiquement,  lourdement. 

Grosseiräö,  ditA,  aug.  de  Grotseiro.  Ba- 
lourd,  fortgrossier. 

GROssiiRO,  a,  adj.  grassier,  epais;  qui  n'esl 
pas  flni,  mal  travaille;  materiel,  pesant.  — -t 
rustre ,  impoli. 

Grosser! a,  $.  f.  grossierete,  defaut  de  poli- 
tesse,  lourderie.  Sorle  de  grosse  toile. 

f  Grossete  ,  adj-  2  gen.  dim.  de  Grouo.  Un 
peu  gros. 

Grosseza,  i.  f.  grosseur  d'un  corps.  Epais- 
seur. 

GrossidäÖ  ,  t.  f.  epaisseur,  consistance.  V. 
Grossura. 

Grossissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Grosso  ,  a  ,  adj.  gros :  qui  a  beaueoup  de  vo- 
lume;  epais;  considerable;  important;  enfle. 
Dinheiro  — ,  grosses  pieces  de  monnaie.  Br~ 
ros  — *,  faules  graves.  Terra— a,  terre  fertile. 
Terra— aem  trato,  ville,  pays  de  grand  com- 
merce, tres-riche.  —  <fe*fe*Ao,qui  a  l'esprit 
epais ,  bouebe. 

Grosso,*,  m.  le  gros  :  1«  dum«»  Itpla* 


GunDifi,  i.  m.  Jupon,  jupe  d 
t <H«H»UfH , I.  f.  botdure.b: 


iiar.  Secourir,  defcodre,  deliirt 
co n Server,  b.  ».  Guerir,  recontrei  li 
Gc»ntct«-si  {dt),  b.  r.  tn  titBgic 


ueaiide*Mi»iii]eporte."P»raveril,ct 
fini»Di-poiiTlö ,  i,  m.  poriler,  s 
f  Gdihdx->e?d9TA  ,  (.  m.  "  sor 


l'Atuerii|a«  [ueridionilc. 

t  GIIA.MM ,  f.  a.  ( 1.  if  iül.  m' 
aloujlo  d'Aoierique.  —  t>r/(a  de  . 


i.  martin-pfcrn-tir  ■  iiisr:ii 


GuibIdo.  V.  Cwtcirfu. 
*Gu*KisA,i.  f.  tunicjue  oiiliiair 
cend  jusciu'aui  genau  i. 
'  Guimn , «.  a.  el  n.  V.  Curar,  & 

V.  Cami 


GÜA 

Giauirii.  ¥.  GmUrlpmr. 

faüa»,  t.  «.  (f.  pop.)  maiiger,  gaspiller, 

•WOHBT. 
fittAlDO,  A.  V.  Jüldt. 

Gcaldia.  V.J/drdoa. 

Gcalaiapa,  f.  f.  'chabraquc  :  housse  de 
cheval  qui  descend  au-dessous  de  l'clrier. 
'Lambcau  d'habil  dechire. 

Gcaldripar ,  «.  a.(l.  burl.)  V.  Furtar. 

Gcaldröpe.  V.  Galdröpe  et  Aldröpc. 

Gualiöte.  V.  Galcote. 

t  Gcaltarja,  $.  f.  vie  de  fler-ä-bras ,  de  fan- 
faron. 

Gialteika  ,#./".*  bonnet  de  peau  poinla. 

*  fGtALTÄSPA,  $.  f.  sortc  de  casque. 

tGcA!UBiKB,  #. «.  guanabane :  fruit  du  co- 
iQuolier. 

fGcAXÄco,«.  m.  sorte  de  charaeau  de  I'Ame- 
riqae  meridionale. 

tGüA.iAMBAü,  s.  m.  (t.  de  bot.)  comssolior 
w  corossol  :  plante  polypetalec ,  voisi-ie  du 
nupwlier;  arbre,  arbrisscau  dos  Anlilles. 
wJf.  Cacbiinan ,  assiminier,  cccur-dc-Loeuf. 

'Gcas^a.  V.  Ganancia,  Ganho,  I.ucro. 

*GrA*c>A.  V.  Ganhar,  Lucrar,  Adquerir. 

t  GdIüches,  #.  m.  pl.  guanebes  :  anciens 
tubiUnts  des  Canaries. 

'Gcasco.  V.  Ganho,  Lucro, 

GoIndara.  V.  Gandara. 

GriüDOou        \  _. 

Gcaüob,«.«!.   j  V.ilndii. 

f  Guvngue ,  *.  m.  (t.d'hitl.  nat.)  gunnguc  : 
ronpeur  du  Chili,  espece  de  ml  uu  mulot. 

GtisTA  ,  *.  f.  (t.d'Asie)  tuusiire  crctisc  d'A- 
*ie,deux  pinles  a  peu  pres. 

Gcäme  ,  *.  m.  gant.  Ganiclet  de  fer.  V.  Jfo- 

t Gcap.1  n  eiba  ou    )  ,.   ..       . 

GUPARIBA,,.f.        !    *'M*»91C. 

t Gcaplrva  do  Brazil,,  «.  m.  ( t.  d'hitt.  nat.) 
"cripaad  de  mer,  espdee  de  seorpenc. 

t  Gcäpahcjte,  adr.  hardiinent,  vaillam- 
n^nt,  lestrment.  Kobleincnt.  Galammersl. 

Gt'*pii:E,  *.  f.  *  couragc,  vaieiir,  hardiesse, 
▼aillantisc.  *  Ajustemenl  aflVcti*  ou  reeberche. 
kaute,  elepance:  maniercs  nobles. 

tGcAPino,  *.  m.  (t.  de  bot.)  guapire  :  arbre 
fclaGuianc,  voisin  de  l'avirennc. 

Gripo,  a,  adj.  brave,  vaillant,  bardi,  cou- 
^«ix,  valcurcui.  Bcau,  bien  mis ,  v^lu  ga- 
bnmcnl;  elegant.  Grand  dans  ses  tuanieres. 

tGtAPiRÜ,  *.  m.  (t.  de  bot.)  guapuru  :  ar- 
**j«eau  du  Perou ,  inyric. 

t  Gcaräl,  *.  m.  ( t.  iVhitt.  nat.)  guaral  :'ani- 
^  de  I.ibyc,  semblahle  ä  la  tarpritule. 
t  Gcara^a  ,/.  m.  (l.d'hisl.  nat.-  cuarana  ou 
^na,ibis. 

lhJ Gcapixü , *.  m.  (f.  d'kist.  nat.)  cuapueu  : 
***  da  Bresil. 

'^akäz,  $.  m.  oiscau  du  Bresil. 
^ap.i.:aö.  V.  Garcäö. 
Jj/j*cjläp.cho,  «.  m.  ( l.  d'kM.  nnl.)  puarrbo  : 
j?« ^du  eap  de  Bonne-Fsperanrr. 
-"I.AP.D4,  $.  2  gen.  ga.Je,  crardiop,  ««»rvi'Ü- 


GUA 


6» 


Unt.  —  wmrinkm,  ganto-marine.  —  do  wtiUo, 
garde-boit.  —  do  nom* ,  wiag ,  aignatura. 

GcIroa  ,  9.  f.  garde ,  soin ,  comenralion.  Ob- 
servation d'une  loi,  etc.  Toutce  qui  sert  a  gar- 
der ou  ä  prote^cr.  Cliargc,  coramisiion  da 
garde,  proiection.  — ,  gens  de  guerre  qui  fönt 
la  garde.  —urbana,  garde  bourgeoisc.— avan- 
cada,  poslc  avance.  — nacional,  garde  natio- 
nale. Anja  da  — ,  ange  gardien.  Corpo  da — , 
corps  de  garde.  Entrar  de  — ,  etre  de  garde, 
monier  la  garde.  Swr  de  — ,  descendre  la 
garde.  —  principal,  la  grand'garde.  Dar  em 
— ,  ronlicr,  conunullre  ä  la  garde  de.  — *tpl. 
gardesi :  garnitures  iulericures  d'une  aerrure. 
Lcs  deux  matlrcsscs  baleincs  d'un  evcnlaU. 
— ,  feuillcts  de  papier  blaue  a  la  tele  ou  a  la 
fin  d'un  livre.  —  Jo  norte,  gardefi:  lesdeuz 
eloiles  lcs  plus  proebes  du  pole  areiique.  — 
d'uma  pontc ,  gardc-fou. 

f  Giauda-darklira,  f.  m.  commia  de  bar- 
r'nires.  ■ 

f  Gi'.\r.DA-CADEiAS,  s.  f.  pl.  (f.  de  mar.)  os 
armadoreM  das  tnt'sas  das  enxarciat,  lifises  de 
porle-baubans,  douioiselles. 

GUARDA-CUAVES,  *.  IN.  —  de  pTUdÖ,  gUJCbO- 

tii'r. 

•f  GrAnDA-niiYA  ,  *.  f.  parapluie. 

GrAi;nA-cü>TA  ,  *.  m.  gardo-edte. 

f  Gl ARr»A-i)i:-visTA ,  s.  in.  celui  qui  en  garde 
un  a-.ilrc  j  vut'. 

Gi:arda-damas,  t.  m.  ccuycrdes  damesde  la 
cour,  olficier  du  palais. 

Gi'akiiaiki,  a,  p.  p.  de  Guardar., 

Gt'ARiiAndR,  A,t.  gardien:  celui  qui  est  com- 
mis  h  la  garde ;  garde.  Obscrvateur  exaet d'une 
loi,  ctr.  Slenagcr,  eeonome;  avaro.  A  pai  — , 
filho  gastador,  prov.)  ä  pero  avare,  fill  pro- 
diguc.  —  dr  gadOy  paire,  berger. 

GirARüA-ii.cirns,  *.  m.  garde-platine  ;  coir 
pour  recouvrir  la  plalinc  du  fusil. 

•J-  GrÄKiiA-Föco,  s.m.  gardc-feu.  V.  Coriafogo. 

GuinnA-iüFAsiTB,  *.  wi.  vertugadin,  panier 
de  fomme. 

f  GrÄRHA-juiAs,  *.  m.  garde  des  joyoux  de 
la  rouronnc. 

f  GrÄRDA-i.ÄMA ,  $.  m.  garde-crolle. 

f  Giarda-leme  ,s.m.{t.de  mar.)  canon  de 
retrailc. 

+  GüARnALfeTE,  t.  m.  sorte  d'etoffe  de  iaine. 

f  Gkarha-uyros,  #.  m.  teneur  de  livres. 

f  GrARDA-Löi^A ,  *.  m.  armoire  pour  garder 
la  vaUscIle. 

fGrÄRDA-aiAiOR,  $.  f.  dame  qui  a  inspee- 
tion  Mir  tonlos  lcs  fem  nie  9  du  palais  du  roi. 

f  Gimrda-maxlebos,  t.  m.  (t.  de  mar.)  garde» 
cor;>s.  sau\(.'gordc  du  beaupre. 

G:  vun  \-ri  \i>,  *.  m.  garde  d'une  epec. 

GtÄiiDA-MÄTO,  *.  m.  *  peau  quo  les  bergers 
atiachent  aux  jambes  pour  garanlir  la  cnlotte. 
Sous-ganle  ou  sousardc  :  pieco  de  la  garnilure 
dun  fusil  sous  la  battcric,  pour  courrir  la  de- 
(ente. 

•GcARDAMfiaTO,  #.  m.  ^01100  de  garder; 
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;e  de«  fruin.  Fatnianl,  iag*lH>gd.Ci- 
i  ;e«lul  qoi,parmi  les  Juucun,  n'e»t  pal 
«coro  bon  Iriciicur.  V.  Fraudador,  Vilhaco. 

t  GtiuoTis*,  i  .  f.gsillaiine  :  mich in e po u r 
(rineher  li  Wie;  insirument  de  supptice  «- 
nou»elt  dci  Hallen«,  qui  seu  serraient  dl 

l'.\.[i-  irsilri.  rti..ri  r. 

od/.  guillotlne  :  qui  3 
trancüer  la 


JGciuiffrwiso, 
Ruillotlge.  p.  p.  de 

■f  GcILOOTIUjI«,  f.rl    ;ui 


l?C.llill«li(JC. 

laguilloline. 


GÜR 

+  G diu simm.  ((.  ibiotjY.  JT(*i»i«. 
■(■  Guiptsio* , «.  /.  (I.  o>  fl/oy  1  'taii 
protim«  d  Etpignt. 
•fGurcicaiiio,  »,  ad/,  et(.  deGu«. 
■f  Ginu-cXmu , ».  «i.y.  ikiu.  m 
gnura  i  ani  du  Dresil. 

tri«:  oiieaudiiBreii1,eoul*iiiif'of 
töniKin«,  i.  m.  (Ca-Uii.ul.)  | 
oUnga  du  Bretil. 


Gninin«, 

igou»ement  qui  drlourno  un  naitre.  Dar—  i, 
donner  de»  emlwirdees.— de  riio,  »dal  dn  rire. 
Dar  —i,  faire  des  Msru.  pjrlantd'un  clievnl 
Ctntardi—  i,  faire  des  «tliu  do  *oli  eil  cban- 

Gurcift,  v.  ji.  [1,  de  mar.)  «'emlurdcr :  »o 
jeler  d'un  fol*  ou  d'unaulre.  Ontriottldi, 
nando  ou  dando  gitinadai  para  bomtnrdo 
raiiieau  domie  une  ombardee  i  bibord.  O 


Goist«l»,p.  n.  jrlcrunpriper(inl,glopir. 

GtriFCKO,  t.  m.  rri  perjanl;  flapissement 
"■onclld  :  oiseiu  pet-licur.  JYinni)  de  - 
choae  profitable,  dorn,  na  peul  lirrr  bc 
de  proflt. 

Ovimi ,  «.  f.  [t.  di  mar.)  forde  l  % 
"Guindanl,  guindage  :  bauleut  de*  ml 


<A*J 


GlIJXDiDO,  1,  p.  f.  de  Guitidar,  el  arf/ 
Guind«,i(Teete.£iK(E>  — ,  »Ijle  ..:.:'-,  atn- 
poule. 

!SE!S:*£  !"**•*  »«■-■ 

Gl'iSDinii'A,  1,  f.  (t.  de  Binr.)  ball! 


itda  1 


>■  f-  il.  i»  ■      . 

>ö  nn  AüTiiaii.  V.  Hot»  1 
.  Geuo  au  Cü. 

/.  guix,  »orte,  inonir 
ire  — ,  je  »orte, de  miniere. 
Uvjmoo,*.  n.  raiout. 
Goiatuo,  1,  p.  p.  de   Cuüar.  t 
pourvu  ,  [ournii  habilue  i. 
"Gi-LsiBtüTü,  1.  in.  »pprtl.ptepi 


Gtif.       _ 


iuiiili'1-  les   vijridi'-. 


G«(v 


Guni««*,  1.  f.  guitare  ;  inilrunM 
■ique  *  corrtet  de  luelal. 

GsnrAtM&n ,  «.  f.  din.  de  Guili 
guitjre;  lurlurelto. 

•GmiE».  V.Crü. 

Gl5i,i,f.  f.  (miM.j  'gosier,  vtapk 
mnndise.  Gaitronomie;  jHision  p« 
Fhero.  Siile  de  tat lopo  de  oicnuuie 

GuUB.  V.  Conlud. 

f  Gi'i.iiilö, *.  m.liTreture  l/6i« 

da  [iroverbe*.  Ott. 
Gnasa,  elr.  V.  G0J010,  ew. 


GUE 

L  T.  Gctfar,  Destruir. 

irtni  ,  t .  ts.  ( f .  4*  bot.)  gualapunsj  : 

tllltdeCaracao. 

cIva  ,  #.  as.  ( I.  if  hist.  uat.)  guaiacu- 

daBretil. 
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V.  6tom. 

A4,  t.  ss.  (f.  ä>  J&Wj.)  "ecrevisse 

u  T.  ConuÜ. 

f.  ss.  gouverneur  chei  lei  Arabes  et 

i. 

so,  f.  ss.  Charge,  dignit*  de guazü. 

tri,  f.  ss.  (I.  ctkiit.  not.)  gouaxouete : 

ngoay. 

para,«.  ss.  (f.  <fftüf.  «öl.)  goua- 

Mff  da  Paraguay. 

stta,  a.m.  (f.  fküt.nat.)  gouazou- 

la  Paraguay ,  biche  rousse,  coassou. 

wco ,#.».( I.  d'hist.  nat.)  gouazou- 

btrreuil  d'Amerique. 

f.Agufa. 

e.  **.(!.  dTAn*)  mtgastn  souterrain. 

öti.f.  flocon,  touffe  de  laine. 

ia,  $.  f.  petit  bien  de  campagne ;  pe- 

Blerre. 

ob, «.  m.  pl.  gutbres  :  reste  des  an- 

es ,  sectaleurs  de  Zoroastre. 

ic ,  t.  m.  boif  dur,  bots-fer  dont  on 

mors  en  Asie. 

ia  ,  f.  f.  face«  :  cheveux  qai  tombent 

opes.  Chevelure.  ( fig,  auf.)  *Gain, 

Falpa.  —dcld,  flocon  de  laine.  —t 

tolle  de  soie  peluchee.  Ver-te  com 

— a,  etre  aux  prises  avec  quelqu'un. 

tigwna  eouta  pelas  — j,  saisir  l'oc- 

c  cheveux. 

rono ,  a  ,  adj.  qui  a  beaucoop  de  che- 

es  lempes.  Chevelu. 

,  f.  f.  fleur  du  Bureau. 

t.  f.  *gosier,gorge;  gueule. 

»bas,  t.  f.  pl.  (f.  de  hol.)  V.  JVovei- 

*s,a.  m.  pl.  Guelfes  :  partisans  des 

temis  des  Gibelins. 

!,*./■.  p/^  oules,  branchies  :  organe 

re  des  poissons. 

.  ss.  petit«  armoire  en  la  poupe  d'une 

,t.  f.  guerre,  qucrelle;  diflerend  a 
et  enlre  deux  pajs,  deux  etats ,  deux 
irsfetres;  lutteä  inain  armee;  artde 
i  (/*»*•)  Opposition,  contrarietö;  (id.) 
,dlssensions  domestiqoes.  Milice :  art. 
Je  la  guerre.  —  armdda,  preparalifs 
>,  etat  de  guerre.  —  campal  >  guerro 
—  fuerreada,  guerre  d'incursions  , 
Mre.  —  inlerior,  guerre  Interieure  .- 
m  passioos  contre  la  raison.  Ter  — 
,  Ata  a  couteaux  tires.  Enlrar  de  — 
aftrra,  entrer  a  main  armee  dans  uns 

ito, a,  p.  p. de  Gaerrear. 
POET.-fl. 


Gciraeaaör  ,  a,  ad),  gatrriat:  qui  fait ,  qui 
sunt  la  guerre* 

Gorrreab,  v.  •.  faire  la  goerre,  combattre, 
guerroycr. «. «.  Attaquer,  ssssillir. 

Gcrarejro,  a,  adj.  guerrier,  beiliqueux, 
martial. 

Goerriuo,  9.  st.  guerrier»  soldat. 

'Gokrrsjönxs,  #.  ss.  pl.  nom  qu'on  donaait 
par  derisioatt  Jalousie  aux  exploiu  militaires 
du  grand  Albuquerquo  dana  rinde. 

f  GuiaaiLHA, «.  f.  guerrille :  sorte  de  etrps 
frane  en  Espagne. 

f  Gutso  ,  a.  ss.  (  I.  d'Asie  )  Talet  de  chambre. 

f  Gurte,  a.  ss.  acte  constatant  le  diforce 
(enlre  les  juifs)  que  le  mari  donnait  a  la  femme, 
par  lequet  eile  ctait  degagee  du  contrat  dt  ma- 
nage. 

f  Gusto ,  a.  m.  quartier  des  Julis  4  Boom.  it. 
Y.Guila. 

Güia ,  r.  2  gen.  guide,  conducteur;  directeur 
de  conscience.  Passeport  9  passavant ;  feullle  de 
route;  billet  de  douane,  acquit-a-caution.  Ac- 
Üon  de  oonduire.  Chef  de  quadrille :  eelui  qui 
mene  la  danse.  Long  sarment,  maltresse  brau- 
che qu'on  laisse  a  une  souche  en  la  taillant. 
Carla  da  — ,  feuille  de  route ;  sauf-conduiL  /r 
tua — ,  suiTre  sa  route.  — «,  pl.  chevaux  de  ?o- 
lee  qu'on  met  devant  les  deux  atteles  en  timon. 
Guides ,  renes. 

GUlABftLHA.      ),.«..   .. 

GUIAS1LLA.      j    ^-Ät«»* 

Gdiaso  ,  a  ,  p.  p.  de  Guiar.  {par)  adj.  guid^, 
conduit,  dirige  par... 

Güiadör,  a,«. guide :  conducteur,  directeur. 

*Gdiah*nto,  t.  m.  *conduile,direction.  /r 
em  —  d'alguam,  «tre  guide,  conduit  par  quel- 
qu'nn. 

GciiO,f.ta.  *banniere,  enteigne,  etendard; 
petit  etendard  royal ;  officier  qui  le  portt.(/l^.) 
Gommandement  de  gens  de  guerre.  Guidos : 
marque  raise  au  bout  d'une  ligne  dt  musique 
qui  indique  on  doit  etre  placee  la  premiert  note 
de  la  ligne  suivante. 

Gdiar  ,  9.  a.  guider:  montrer  le  cbemin;  con- 
duire,  diriger.  Donner  le  bon  exemple.  (para) 
Conduire.  Y.  Bncaminhar. 

GciiK-sx  (por),  «.  r.  se  laisstr  guider,  con- 
duire, diriger. 

fGcifiito,  A,adj.  qui  ta  devant  et  qut  guide. 

f  GuilHA,  $.  f.  (I.  de  g4og.)  Guyane :  pays 
de  TAmerique  meridionale  divise  en  Guyane 
francaise,  hollandalse ,  etc. 

fGci£NA,  «.  f.  (I.  da  geog.)  Galenat :  an- 
cienne  province  de  France. 

f  GciEMiz ,  a  ,  adj.  et «.  de  la  Guieone. 

'Guilha,  $.  f.  recolte  copituse,  abondante- 
(Hg.)  Fraude,  filoulerie. 

f  Guilhelmita  ,  $.  m.  et  adj.  dt  la  rtformtde 
saint  Guiliaumt ,  duc  d'Aquitaint  (religteux). 

Guilbbumk,  a.  ss.  guillaamt :  sorte  dt  rtbot 
4  large  fer. 

Goilurhita.  V.  GvUhelwut*. 

GfriLBO ,  i.  ss.  piece  d'un  mouTui. 

GoiliOti,  $.  ss,  asufraititr :  celai  quiala 
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II* .  MMUft  prrsonne  Je  I 
terbo  Harn-  [molr). 

IU!  inlrrj.  Ml  =h:  «a,  *o, 
»nfliotIisc.lii,bj,li?,l.i-.!ii. 

+  Hials*  ,*./*.('■.  ■"■»'•SO 


mpiratir   Ju 


l'Ameriilui-  •«■plcnlrioüili',  dam  1*11«  ilf  Kuli», 
f  Ha»:  »-Conpin,  i.  m.  («pr.  ■■*(  lubeai- 
—  -  '  in  pfiioimiur 


*  llABLi'iJXA,i»ferj,  bsirl.  I»( 
lliiimm,  i.  m.  jil.  nom  d< 
ii-i:i  nuhvnitian«. 
t  Biiinunii'Mi  l  *-  f-  bap°f 


i.lM 
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Haüiumacu.  V.  JfiuniKu. 
Hai  .  ibUtj.  V.  jK, 

t  Halms,  a.  f.  p(.  Hali»  :  feit«  dl 
FllK.iii'%  m  rhunneuc  da  »oleil. 
Ilii.ü  :r.,  i.  m.  (f.  i  hi.t    iuf.;   lul 


lalrine  i  soa&fc.  r 


Hiliiu,!.  a 

tihabtiun.  i 
Iura  imtinal. 

Hallabahua,  elc.  V.  Alabmrda,  M* 

I1il!.i-.;iihväo,  i.   f.  hallucinilxu: 
loni,  beme,  aitprise. 

II  .iLLi'Ltxn: .  t>-  o.  «lilouir,  eparcr.  I 
-Si,  e.  r.  sc  mrprnidfi-,  prmdiv  Ir  '" 

(I  M.oi  iluhia,  i.  f.  halalaelmi 


Mft 


i,  oosson  .*  petit  eelee» 
re:  Ja  larreronfe  lehle. 
q,a,  «V.  plata  de  charancons, 
larves. 

£Ü*  I v-  ««■*>««*»»• 

tTvarila. 
,  V.  GnoH/M'ro. 
.  norupa. 

i. **.  (I.  d#  mar.)  beaupre :  mAt  a 
cfce  »ur  Fcperon. 
gaeuse :  piece  prismatique  de  fer 
amlee  dem  le  table. 
,«.**.  dt*»,  de  Gunmo.  Vermis- 
se. 

m.  Ter,  faserte, 
c.  V.  Gostdr. 
%k9$.f.  gutta  :gomme  da  gaUier. 

.  arbre  fructifere  da  Bresil. 
kti.f.  V.  Gundra  oa  Poloina. 
f.  Guttural. 

iti.  f.  (f.  de  bot.)  'eamboge,  gut- 
li  donne  la  gomme  guite. 
adj.  i  gen.  guttural :  da  gosier; 
nee  du  gosier. 
lmekte,  adv.  da  gosier. 


.  Gutano. 

au»  t.  m.  gymnasiarqae :  chef 

#.  m.  gymnase  :  lieu  d'exercice 
'Acole,  clesse,  coüege,  musee: 
i  Fetade  des  lettres,  des  sciences, 

,*.  s».  (f.  <Tant.)  gymnaste :  officier 
Charge  de  Induration  des  athletes. 
*• »  *'  f'  gymnaslique  :  ort  d'exer- 
Mur  le  forlifier,  etc. 
9,  a,  adj.  gymnaslique :  de   la 

i 

r.  f.  gymnlque :  scienee  des  exer- 
aux  atb!etes. 

i,*dj.  gymnique.  Jogot— s ,  jeux 
Dombats  d'athletes  nus. 
triALOs,  t.tn.  pl.  (f.  d'hist.  not.) 
es :  genre  de  poissoos  a  tele  sans 
Halles  exlericurs  et  denteles. 


Gymkof£ma,  f.  f.  gymnopedie :  danse  a  an 
des  LaeedemoDlens. 

GTMKOsopaisTAS,  t.m.  pl.  gymnosopbistes : 
aneiens  philosophes  Indiens,  qai  allaient  pres- 
que  nus,  menaient  une  ?ie  tres-austere,  et 
oontemplaient  la  natura. 

GymnospAuua,  a.  f.  (I.  de  bot.)  gymnosper- 
mie  :  (semenees  naes)  premier  ordre  de  la 
qualorzieme  elaasa  des  vegetaox,  a  fleurs  ber- 
mapfarodites ,  deux  grandes  et  deux  petiles  ela~ 
mines. 

Gykmospebjio,  a,  «4/.  (f.  de  bot.)  gymno- 
spenne :  so  dit  des  plaotes  dont  las  semenees 
n'ont  polot  de  periearpe. 

f  Gykhöto  , «.  m.  (f.  tfktst.  not.)  gymnote : 
polason  apode,  peroplere. 

GyhIhdiia,  #.  f.  (I.  de  tot,)  gynandrtes 
? iDgüeme  classe  des  vegelaux ,  4  fleurs  benna- 
phrodiles,  a  etamines  reunies,  afttacheea  an 
pistil. 

f  Gynahdmco,  a,  adj.  {t.de  bot.)  gynandri- 
qoe :  de  la  gynabdrie. 

f  GthAcso,  f.  m.  (t.  sfonf.)  gynece« :  re- 
traite,  lleu  da  travall  des  remmes. 

GynecocaacU»  s.  f.  gyneeoeratie :  Etat  oü 
les  femmes  peuvent  gouverner. 

f  Gtnecocratico  ,  A,oa>'.  gynecoeratiqoe  : 
qui  a  rapport  a  la  gyneeoeratie. 

f  GYMficoiutfiA,  s.  f.  gynecoraanie :  amour 
excessif  des  femmes. 

f  Gynologia,  f.  f.  gynologiexseieiiee,  tralte 
de  la  femme. 

f  Gypaeto,  #.  m.  (i.  d'kUL  not.)  gypaete : 
oiseau  de  proie.  —  barbudo,  rautour  des 
agneaux. 

f  Gtpsio,  a,  adj.  gypeeuxrde  la  nature 
dugypse. 

GyrIö,  i.m.CLde  Mas.)  giron,  tnangle.  V. 
Girtf. 

Gtkasol.  V.  Giratol. 

f  Gyrinos,  t.  m.  pl.  (/.  fhitt.  not.)  gyrin»  .- 
coleapterea  neetopodes;  searabees  tourneurs 
ou  tourniqaets. 

Gyaöfb,  s.  ft».  cloa  de  giroOe.  V.  Crato  da 
India. 

GiEOFtiRO,  s.  m.  (I.  de  bot.)  giroflier :  arbro 
arouialique  des  Moluques. 

GiaoMAKciA,  t.  f.  giromaneeoa  giromatieies 
di  vination  qui  se  pratiquaiten  marebantenroad. 

f  Gyro  vago  ,  s.  m.  gyrovagae :  moine  errttt. 
V.  Vagabundo. 


H. 


.  _. lettre  de  Talpbabet  porta- 

ilatins  valait  aoo,  et  avec  un  trait 
^#t|.La  lettre  H  n'cst  jamais  aspi- 
gaki,  ou  ne  Test  quo  tres-Caible- 
I  sota  lrahirfan*t4ariinhQtpUo, 


etc. ;  precedee  (Pnn  1,  se  proaooee  eomme  les  ii 
dans  famille.  Ex. :  Mulkar(*ouUUre) ;  pfeee« 
dee  d'un  n9  se  prononee  eomme  gm  dam  men- 
Ugne.  Ex. :  Gemhar  {gm§nar).  Las  aneiens  la 
metuient  darant  la»  artietea  «i  ay  ot,  ea; 
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cetle    orthographe  esl    taut   ä    fait   inusilee. 

•  Ha.  V.  A  arlicle. 

IIa,  seconde  personne  de  l'imperatif  du 
verbe  Haver  (atoir). 

IIa!  interj.  ha:  ah!  Ha,  ha,  rtre  qu'excite 
une  soltise;  ha,  ha,  he,  he,  hi,  hi. 

f  Häbäx a  ,  8.  f.  (t.  de  geog.)  Havane :  rille  de 
l'Amerique  septentrionalc,  dans  l'lle  de  Cuba. 

f  Habeas-corpus,  t.  m.  (expr.  lat.)  habeas- 
corpus  :  loi  anglaise  qui  donne  a  an  prisonnter 
la  faculle  d'oire  elargi  sous  caulion. 

Habil,  adj.  2  gen.  habile,  capable,  intelli- 
gent, adroit.  Prompt, expeditif.  (para)  Habile, 
apte,  capable.  £  müi  —  geömetra,  etc.,  il  esl 
fort  en  geometrie ,  etc. 

Habilidade,  i.  f.  habilete,  capacite,  inlelli- 
gence,  saroir-faire.  Bonne  grace,  dexterite. 
Agilite,  adresse.  — #,  pk  *  lours  agreables ,  lours 
<fadresse,  lours  de  pasae-passe. 

Habilidoso,  a,  adj.  adroit,  habile,  doue  de 
talent. 

Habilissimo,  K,odj.  tup.  de  Habil. 

Uabiutacäö,  i.  f.  action  d'habililer.  Capa- 
cite, disposilioo,  aptilude.  {t.depral.)  Habili- 
tation :  sorte  d'emancipation ;  habilite,  aptilude 
ä  succcdcr,  etc. 

Habilitado,  kyp.p.  de  Habilitmr. 

•f  Habilitador,  a,  s.  celui  qui  habilite. 

f  Habilitajido,  a,  adj.  qui  doit  etre  habi- 
lite. 

Uabilitär  (para),  v.  a.  habiliier,  reodre  ha- 
bile (a),  apte,  capable  (de).  (*.  de  pro/.)—, 
•ionuer  pour  capable  de  regir  un  bien,  d'exer- 
icr  un  eniploi,  etc. 

Hauilitar-sb  (para),  v.  r.  s'babiliter,  se 
rrudre  habile,  montrer  son  habilete,  t*  capa- 
cite. 

Mabilmeste,  adv.  habilemenl,  adroitement. 

IIahitavaü,  i.  f.  babitalion,  demeure,  löge- 
nunt,  domicile.  Eudroil  d'une  inaison  propre  a 
etre  habile. 

Hauitacllo,  t.  m.  habitacle .-  demeure,  habi- 
tution. 

Habitädo,  a,  p.p.  de  Habtiar. 

Habitadör,  a,«.  ou  \   habitant:  qui 

Uabitamte, ady. elf.  igen. )  fait  sa  de- 
meure ,  qui  reside  ,  qui  habile. 

Habitar,  i\  a.  habiter  :  faire  sa  demeure, 
son  sejour.  (*m,  com)  v.  n.  Habiter  (dans  un 
palais,  a  la  ville,etc.),  demeurer,  loger;  habi- 
ter avec.  V.  Cohabitar. 

Habitävel,  adj.  1  gen.  habitable,  logeable.- 
qui  peut  elre  habile. 

Häbito,  i.  m.  habil,  velement ;  vetement, 
marques  dislinclives  d'un  ordre  mililaire;  froc, 
vetemeul  de  religieux.  'Habitude,  coulume.- 
disposition  acquise  par  des  acles  rcitere».  To- 
mar  o  — ,  se  faire  moine,  prendre  l'habit,  le 
froc;  devenir  Chevalier  dans  un  ordre  n#li- 
uire. 

Habitozinuo,  $.  m.  dim.  de  Habito. 

Habituado,  A,p.p.  de  Habituar. 

H  abitial  ,  adj.  2  gen.  habituel ;  tourne,  passe 
in  habiitiile.  Graca  — ,  gräce  permanente. 


[LVR 

HABiiTALMtoTF.,  adv.  babitueileraeot  r  pef 
habitude,  de  coulume. 

Habituar,«.  a.  habituer,  aecoutumer; fait%. 
prendre  une  habitude. 

HvniTLAR-sL  (otem;f  v.  r.  s'habituer,  s'ae^. 
coulumer  ä. 

Habitude  ,  «.  f.  habitude. 

Hacamla,  t.  f.  haqueuee  :  cheval  de  tai^aj 
mediorre. 

*  Hacti>.  V.  Ale. 

f  Ha-de-havkr ,  *.  m.  {t.de  cotnm.)  cm///# 
avoir. 

'  Hadepüxa,  interj.  burl.  tiens! 

Hagiamales,  «.  in.  pl.  nora  de  certains  rtlh 
gieux  mahometans. 

f  Hagiograpria  ,  f.  f.  hagiopraphie  :  traite 
des  choses  saintes. 

Uagiöckapuo,  a,  adj.  hagiograpfae:  (livre) 
de  l'ancien  Testament  outre  que  eeux  de  Hoise 
et  des  Propheles.  *.  m.  — ,  auleur  qui  ecrilsar 
les  saints. 

f  Hagiolücico  ,  a  ,  adj.  hagiologique  :  qui 
concerne  les  saints,  les  choses  saintes. 

Hagiolöcio,  s.  m.  vie  des  saints. 

Hagiömaco.  V.  Agiomaco. 

Hai  ,  interj.  V.  Ai. 

Halcyöneo.  V.  Alajoneo. 

f  U alias,  8.  f.  pl.  Halies  :  fetes  eclebrees  i 
Rhodes  en  Ihonneur  du  soleil. 

Halieto,  8.  m.  (t.  d'hitt.  nat.)  balbuurd: 
aigle  de  mer. 

Halito  ,8.m.  *  haieine .-  soufDe,  respiratiaa. 
*  Exhalatioo ,  vapeur.  —  elästico ,  ( t.  de  bot.)  V. 
Aura  teminal. 

Hallaoäüda,  etc.  V.  Alabarda%  etc. 

Hallicina^äo  ,  $.  f.  hallucinaüou  :  e^are' 
ment ,  bevue,  meprise. 

Halluchvau,  t.  a.  eblouir,  egarer,  fasciner. 
—  Se,  v.  r.  se  meprendre,  prendre  le  change. 

Halotcchnia,  t.  f.  faalolechnie :  tri  de  trai* 
ler  les  sels. 

f  Haltotb,  8.  f.  (t.  d'hitt.  noi. )•  orraicr  *■ 
oreiilc  de  mer :  coquillage. 

f  Hauadry'adas,  8.  f.  pl.  ( t.  de  myth. )  Ba- 
madryades  :  nymphes  fabuleuses  des  bois,  ea- 
fermees  dans  des  arbres. 

f  Hamam£llia  ,  8.  f.  (t.  de  bot)  bamamefii 
ou  —  elis ,  arbre  berberide. 

f  HamIntho,  a.  m.  (  t.  de  bot. )  bamaotBSt, 
hamagogue  :  plante  des  Pyrenees. 

Hahlc,  8.  m.  (t.  de  pharm.  o«c.)*coofectk» 
V.  Diacoloquinditot. 

'  Haxelär,  etc.  V.  Anhelar,  etc. 

f  UanscrIto,  t.  m.  banscrit  des  Indiens.  V. 
Santcrilo. 

Hanseätico,  a,  adj.  bans6atique:  oo  ledü 
du  certaines  villes  unies  par  le  commerce.  . 

Haque  ,  8.  m.  sorte  de  poids  (  en  Goineej-' 
setze  kaques  fönt  une  once  portugaise. 

Härda,  t.  f.  *  eeureuil.  V.  EtqmH*. 

Hardimento.  V.  Ardiminto. 

Harbm,  e.  m.  barem :  appartement  deida»«* 
cbez  les  musulmans. 

HarIolo.  V,  Adivinho. 


,  AVm.  (L  de  bot.)  harmale.  rne 
I  njedicmale  d'igyptc,  plante  ra- 
tio, t.  s».  barmatan  :  vent  froid 
frie  salobrc. 

4,  #.  /.  harmonie  :  tvec  1c»  meines 
da  mot  francais. 
tce.  V.  Umrm&mko. 
tau  V.  Bähmonixttr. 
camestb,  ade.  harmooiquemcnt : 
h>4o  l'bannonie. 

CO,  a,  a#.  harmoniqoe:  qui  pro- 
rmonio. 

taAMEHTi ,  ade.  barmonieosement  : 
wie. 

litTA,  #,  ot.  harmoniste  :  qui  pos- 
enie,  savant  dans  Hiarmonie. 
iar,  v.  a.  harmonier  :  raeltre  en 
cmr),  o« n.  Sliarmoniser,  te  meUre 
ioavee. 

höhet ao ,  i.  m.  barmonometre ;  in- 
ropre  a  mesorer  les  rapports  bar- 

\Jro. 

.  f.  harpe :  grand  instinment  de  mo- 

>nne  triangulaire,  a  cordes. 

V.  Farpdö. 

ni —bar,  *.«.  joner  sor  la  harpe 

Bfceau  de  mosiqoe;  l'adapter  a  la 

f.  s».  croc ,  harpon ,  grappin . 

r.  f.  harpie :  monsire  fabuleox ,  ail6 , 

it  voraee,  qui  avait  le  visage  d'one 

e  eorps  d'un  oiseaa  de  proie;  (/ig. 

gon :  personne  avide,  avare ;  femme 

de  et  median  le. 

o»  a-,  P-  P* de  Harpoar. 

&E,#.m.  harponneur:  peeheorqöi 

,  o.  *.  harpooner  :  d  arder,  accro* 

t  harpon ;  lancer  le  harpon. 

LA,  f.  f.  eorde  do  harpon. 

,  adv.  (p.  «#.)  astea,  soffisamment. 

b,  etc.  T.  jtrujpice ,  etc. 

.  Jlfpa. 

./.  piqae,  lance,  füL  Perche,  brin 

Hatte.  —  publica,  vente  publiqoe, 

ican.  V.  Almoida. 

,  a.  m.  bastaire :  soldat  romaln  arme 

j.  **>'.  Anne  d'one  pique. 

•4ra,  *.  f.  lanee  sana  fer. 

.,«.  /. "  lieu  oü  sont  rangees  lea  lan- 

otf  »etc. 

>,«.«*.  V.  Hattado. 

,  a,  «4/»  utne  d'une  lance,  d'une 

I  )  beste ,  hampe :  le  bois  d'une 
i./1.  f  lance,  d'une  pique,  d'une 
,ete.  (I.  de  aol.)  hampe :  lige  simple, 
\  feflilles  ni  brancbes ;  tige  floreale 
—  «W  cruz,  e?ettandarto :  batoo  de 
Bjdard.  —  do  pavclhdo  ,  ( f .  de  mar.) 
%  ßimuio ,  {id.)  dignon. 
e,  a,  p.  p.  de  Hattear. 
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f  HA6TEAB ,  e.  a.  elever  so  beut  d'une  bampe , 
d'one  perche. 

Hasteria.  V.  Hattaria. 

Hastjl,  $.  tu.  füt:  bois  d'one  lance,  d'one 
hallebarde,  cTone  flechte!  it.  V.  Battim. 

Hastilha,  a.  f.  dim.  de  Hatte.  V.  aToeftf. 
Esqoille,  ealai>  eclt  V.  Ettühafo. 

Hastiliiejra  ,  a.  f.  'rttdter :  ptaoehee  gar- 
oies  de  rbevilles  sor  lesquelles  on  poee  des 
hallebardef ,  des  ptqoes ,  des  laoces.  V.  Hatta 
ria  et  Bttilheira. 

HAiTiM,  t.  m.  'mesure  agraire,  longoeor 
d'one  lance. 

Hausto,*.  m.  (p.  «t.)  V.  6e7r,  Trago. 

•  Ha ve,  imperatif  du  nerbe  Hanwr.  Ale  am 
ayex.  Bare  compaixd»  dB  mim,  ayes  pMo  de 
moi. 

HavEr,  t.  st.  Y.  HavSret. 

Ha ver  ,  e.  a.  a? oir,  posseder.  PerceToir,  re- 
cevolr,  recoeillfr,  retonvrer.  Obteoir.—  4  BtsV, 
troorer  ce  qu'on  cherchait.  —  por  htm ,  tronter 
bon ,  aroir  a  gre';  joger  a  propos.  —  uma  mm- 
lhert  Jouir  d'one  femme.  —  mi§wma  couta  d* 
tu*  virginiai* ,  deflortr  one  f  lle.  BvoU-9  oo 
hm>4l-*t  com  alauem,  (fam.)  aroir  aflaire  4 
quelqu'on.  Ha  de  Aarer,  d^signe  dans  on  Miait 
les  cr^ances  ou  dettes  actives :  credit,  avobr. 

Ha  TER,  e.  imp.  aroir,  etre.  V.  Aeonieeer,  So- 
brevir.  — ,  «tre,  exister.  Ha  gentet  que,  il  y  a 
des  personnes  qui.  Ifdoee  effm  tnortot ,  f I  y  cot 
cent  bommes  toee,  ou  de  toee.  Ha*ia  mmtta 
gente,  il  y  avalt  beaocoop  de  monde.  Ifto  hm 
nafdo  que ,  II  ifest  point  de  Italien  qui.  Hadout 
annot,  il  y  a  deox  ans,  ou  depois  deox  ans. 
Ha  tcut  ahäf  baixot  na  **J« ,  II J  a  da  harnt  et 
du  bas  dans  eefie  vle.  Honte  Umpo  am  en«.», 
il  Tut  un  temps  ou  on  teraps  a  ete  qoe...  Coutat 
hayhomens  ha  ene...yi\  est  des  ehotte,il  est 
des  bommes  qui... 

Ha  ver,  n.  anm.  avoir.  —da,  deretr,  falloir. 
Havemöt  oo  kemot  de  eonfesear,  ooos  devens 
avooer,  il  faul  avooer. 

HavEr-sb,  e.  r.  se  condolre,  se  goaverner 
hien  oo  mal.  —  com  alguem,  avoir  aflaire  ä 
qoelqu'on.  Commigo  te  hm  de  — ,  e*est  a  uei 
que  voos  aurea  affaire.  Udo  taber  eomo  #t — , 
ne  savoir  comment  s'y  prendrOi1 

HavErm,  #.  au  pl.  (p.  ne.  an  eing.)  avoir; 
biens,  richessee. 

•  Ha  vi  ar.  V.  Avimr. 

'  Hayjdo,  p.  p.  de  Haner*  Timm  — ,  mos 
avons  trouve. 

•  Hat  !  inlerj.  de  douleuretdeplminU,hm'u} 
Y.  Ai.  Dans  les  auteors  anclens,  an  trouve  soo- 
vent  hay  ao  lieu  de  ha  y  oo  hm  hi  (II  y  a).  Hon 
hay  hörnern ,  il  n'est  point  d*homme. 

•  Hai.  y.  As  et  Ata  (d*anoee). 
Hebdömada,  ff.  f.  hebdeaaailo,  semaine.  V. 

Semana. 

nEDDOVAoiRio,  ff.  m.  hehdomadier  :  titre 
claostral ,  chaooine  qol  est  de  temahie  poor 
offlcier.  aij.  Hebdoeaadalre,  de  ehaqoe  Bo- 
rna ine. 

HnooMiTK»,  A9  aoV»  Jmma  — ,  aojfjoo  in- 

■■*   . 


662 


HEL 


HEL 


fauste.  C'etaient  toutes  les  scpticracs  ou  neu- 
vienies  annees. 

Qrbf.no.  V.  £banc. 

Hebräico,a,  adj.  hebraique.-  qui  concerne 
lliebreu,  les  Hebreux. 

Hrbraico,*.  **.  hebreu :  langue  htöraTqae. 

HebraImio,  j.  m.  hebraTsme :  loculion  he- 
braique. 

HbbraUante,  adj.  et  i.  m.  hebraTsant :  qui 
s'attacbe a  l'elude de  l'hcbreu,  qui  le  sait.  Juif 
cache. 

HEBntOOtt— ec,  ea,  adj.  et«.  Hebreu,  juif. 
HebraTque .-  qui  apparlient  aux  Hebreux.  t.  m. 
Hebreu  :  langue  hebraYque. 

f  Hecate,  t.  f.  Hecale :  nom  poelique  de  la 
lune. 

f  HECATfms ,  t.  f.  pl.  { /.  d'ant.)  hecatesies : 
fetes en  l'bonneur  d'Hecale,  ebez  les  Grecs. 

Hkcatomba  ,  i .  f.      )  ^cal0°*e .-'  ^crlüce 

Hecatombe  ,  a .  m.        £e  cc»1  v,cl!mcs-  »■) 

/  Grand  saenfice. 

HticriCA , t.  f.  consomplion ,  elisic.  V.  Titica. 

Hectico,  a  ,  adj.  ctique  t  raaigre,  decharne ; 
attaque  d'elisie  ou  d'une  maladie  qui  desseche. 
V.  Tisico.  Febre  — a ,  flerre  etique ,  lenle ,  qui 
consume. 

f  Hecto,  heclo,  mot  qui  precede  les  noms 
demesures,  et  designe  une  unile  cent  fois  plus 
grande. 

f  Hectogramo  ,  «.  tn.  heclogramme  :  cent 
grammes  (3  onces  2  gros  u  grains). 

fHKCTÖLiTRO,  t.  tn.  hectolitre  :  cent  lilres 
(2  pieds  cubes,  917). 

f  Hectömktro,«.  m.  hcctomelre:  centmelres 
( 307  pieds  10  pouces  l  ligne  et  demie). 

f  Hectörko,  a  ,o4/'.  qui  apparlient  a  Heclor, 
d'Hector.  Troyen. 

Hbdera.V.  Hera. 

Hedeceio,  a,  adj.  (poit.)  qui  pprle  du  lierre. 

Hbderoso  ,  a  ,  adj.  ( poit. )  abondant  en 
lierre. 

f  Uediondamente  ,  adv.  avec  puanleur. 

f  Hediondez,  t.  f.  puanleur,  mau vaise odenr. 
(fhf-)  — ,  vice.  V.  Feddr. 

Hediondo,  a,  adj.  puant,  fetide.  Horrible, 
bideux ,  effroyable,  degoutanl. 

tflfiDUOs,  t,  in.  pl.  Eduens  .-  peuples  de  la 
Lyonnaise  premiere,  aujourd'bui  Aulun. 

HbgUa,  g.  f.  hegire  :  ere  des  Mahotnctans. 
Cejnot,  en  arabet  veut  dirc  fuite.  Elle  date  de 
la  fuite  de  Mahomet,  I  an  cti  de  l'ere  yulgaire. 

HUw>.Y.EidotEilo. 

t  Heidüque  ou  —  üco,  *.  in.  heiduque  :  fan- 
tajsin  bongrois;  valel  vAlu  ä  la  hongroise. 

Hei-lo,  Hki-la,  pour  Ueü-o,  Heü-a  ( le 
▼oici,  la  voila). 
.  Heis,  oontraeüon  da  Hauis  ( vous  arei). 

Hejira.  V.  Hegxra. 

Heüaco ,  a  ,  *tf.  (  t.tfattr.) heliaque :  qui  so 
Mve  ou  ae  couche  dans  les  rayoos  du  aoleil. 
Secrificiot—i,  sjwifiGes  heliaques,  en  l'bon- 
neur du  aoleil. 

.HCl«»,  s.  f.  V^raA^ator.  {i.  de  g*m.) 
belice,  spirale. 


Hcucöide  ,  adj.  2  gen.  belicolde :  semblabl*» 
a  llielice. 

Helicön  ,  t.  m.  (fg.)  Helicon  :  le  Parnasse. 

fllEMcöNiA,«.  f.  (t.  d'hüt.  nat.)  *  beließ 
nien  :  lepidoptere  papilionide.  (f.  d$  tot.)  Hfe^ 
conia  .•  bananier  scitamine. 

HelicOnio,  a  ,  adj.  de  PHelicon. 

Hemcönte.  V.  flelieon. 

f  HELrcosopniA,  $.  f.  hölicosophle  :  art    ^ 
tracer  les  spiralcs. 

t  Helioceütmco  ,  a  ,  adj*  (t.  (Tmstr.)  h^h- 
ccnlriqtie  .-  dont  !e  cenire  est  le  aoleil. 

f  Heliogxösticos,  s.  m.  pl.  heliognosligöf, 
adornlcurs  du  soleil. 

Heliümf.tro,  t.  m.  helioraelre;  instnineai 
pour  mesurer  le  diametre  des  astres. 

fllELioscAno,  *.  m.  helioscope  :  lanette 
pour  regarder  le  soleil. 

Hfliotröpia,  t.  f.  heliotrope  :  sorte  de 
jaspe,  pierre  precieuse,  bleu  verddfre. 

Hf.liotröpio,  x.  m.  tournesol.  V.  Girasol 

f  HF.i.LF.nonisiu,  *.  f.  ( t.  de  bot.)  elleborioe. 
plante  orchidec. 

f  Helle p.or.o,  *.  m.  (/.  de  bot."  bell^boreo« 
elle^bore  :  plante  medicitinle.  —ntgro,  ettfbore 
noir,  pied  de  griuon.  —  frtido,  ellebore  fetide. 
—  branrn.  V.  Yeratro  braneo. 

IlELLf.Nico,  a,  adj.  Hellenique  :  ( corps -) 
Grecs  conledrrcs:  des  Hellenes. 

f  HELi.ixios,  *.  tn.  pl.  Hellenes  :  Grecs  di 
corps  hellenique. 

Hei.iemsmo,  $.  m.  bellenisrae:  tonr,  loci- 
tion  grecque ;  opinion  en  fareur  des  Grecs. 

Hellejista ,  #.  m.  hellenisle  :  jolfgree  (Tl- 
lexandrie;  juif  qui  parlall  la  langue  des  Sq- 
tantc;  juif  qui  avait  les  mepurs  grecqoes;TcrM 
dans  la  langue  grecque.  Grec  devena  Jaif. 

f  Hellen istico,  a,  adj.  hellenlstfqae  :  des 
juifs  grecs. 

f  Helleno  ,  a  ,  adj.  et  ».  Hellene :  nom  $M 
les  Grecs  se  donnent.  V.  HelUniot. 

fHELLESPONTiACo,  a.  V.  j  de  PHeUe*©«!, 

f  Hellespöntico  ,  a  ,  adj.   I  desDardandk*- 

f  Hellespöxto  ,  *.  m.  ( t.  de  a4oa.)  Bett»- 
poni :  deiroit  de  la  mer  Egee. 

f  Helmintues,  s.  m.  pl.  ( t.  de  wrfd.)  behttf- 
thes  :  vers  intcstinaui.  * 

fHELMiNTnico,  adj.  et  t.  m.  (t.  de  mM-) 
helminlhique  :  rermifuge,  contre  les  veri 

t  HELMiNTBOLOGf a  ,  t.  f.  ( t.  de  stA!.)  hsteift-  j 
Ibologie  :  traite  des  vers.  I 

fHELOPE,».  m.  (/.  d'hitt.  n*t.)Ml9fi:»-  i 
leoptere  helopien.  —  lanipMe,  belopsi  |W»  \ 
velus.  f. 

f  Helösa yt.f.(t.de chir.)  h6lose :  rebrw**  i 
sement  des  paupieres.  ä 

Uf.lvkcia  ,$.  f.  (t.  de  gtog.)  Helretie:  I«  \ 
treite  cantons  de  la  Suisse.  1 

f  Helvidianos,  t.  tn.  pl.  betvldiejts :  sfC^'     ^ 
res  partisans  d'Helvidias. 
Hbliine.  Y.  ParUtarim.  > 
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(Mocq, «.  s*.  (f.  da  aveld.)  hentagegoe  j 
M«r  proroquer  let  reg  Im  et  le  Dax 
fML 

Azaatfsis,  «.  f.  (I.  4«  «AI.)  bemate- 
aaaiaaeaient  de  sang, 
ihn,  #.  A  hematiie :  pierre  sangoine; 
I  k  brjinir;  oxyde  de  fer. 
Asdcaxt,  f.  f.  (f.  de  chir.)  bematoctte  : 
•  sang  extravase. 

»Mit,  t,  f.  (t.  de  arid.)  benatose : 
Mdacbyleea  sang. 
rtftiA,  f.  f.  (I.  de  mdtf.)  bematarie: 
dt  de  sang. 

kbalöpia  ,  t .  f.  (f.  da  eWd.)  hemeralo- 
rfoese  de  la  vae  qai  ne  permet  de  toir 
a*4  jour. 

brobaptistas  ,  f.  m.  pl.  bemerobep- 
jaifs  qai  te  lavaient  toue  les 


MMiO,  t.  m.  (Ld'hUt.  im/.)  heme- 
eara  de  moachea  ephemeres,  nerro- 
-  dos  lodo$.  V.  Semble. 
mocallia,  t.  f.  (i.  de  bot,)  hemero- 
Bear  d'un  joar,  lis  k  flears  jaunes. 
töftitOMO,  a.  m.  (I.  aTanf.)  heinero- 
ebex  les  aneiens,  garde  qoi  vctllait  a 
»  des  place»;  courrier  qai , apr£s  aroir 
i  Joor,  doaaait  ses  paquets  a  an  antrr. 
xaouociA  ,  a.  f.  bemeffologie  :  art  du 

at. 

iblocio.  V.  Cnbnderio. 

kanmi :  tenne  de  aetenee  pour  deral. 

alajiA,  «.   /".  nemicranie,  migraine: 

esJarna  de  la  lata. 

tfCLO,  a.  st.  bemieycle :  derai-cerde  en 

niMDio ,  m.  *».  demtoylindre i  eolonne 

M  BBiüea  da  baut  en  bat,  on  coopee 

•Me. 

ra,  a.  /".  bemioe  i  aseaare  (cbea  lea  Ro- 

mifwiMt  au  deau-aetier  (4.  66  deci- 


U9$.fi(t.*mritk.)  Mraftoll«:pre- 
Bfflani6Lique  comme  e  a  9. 
ijMU,  j.  f.  (f.  da  *Wd.)  heanlpWele : 
d  de  la  moitie  da  corps. 
ajm*ae,f.at.f>f.  (I.  (TAtaf.  nnU)  be- 
1 1  Insectes  ä  ailes  an  emto. 
ajBjiejco,  a,  «4/.  taemispbertqae  r  en 


aoja*ie>,  t.  am.  aenrisphere,  meJtie  da 
— Illibt,  «rotspbere. 
narasadin»,  f.  et.  ei  odj.  9  ftn.  ne- 
«Me  :  qoi  approcb*  de  k  flgate  d'un 


em  — ame,  e»  m.  hemttMehe  : 
Pm-  aof»  aJoxaadrui ;  lea  quetre  pre» 
tjttabesd'unvefBdedix. 
ajpaajiiM.Aia^.  Faara-«v(ldisWa\) 
tJaji(Main)anintns#n1iinsqaetiftinTinn 

•  etd'ane  Uorea  isrtetnrilleata. 
ajiajgnn,  A,  o*Mt  d»  wUd.)  btmop- 
rai  eracbe  da  sang. 
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Hnom'fu ,  #.  f.  (f.  <fe  oiaVf.)  htaoplysie  t 
eraebement  de  aang  par  raptare  on  aroaiaej 
dans  le  poamon. 

HmorrTtico.  V.  Bemopigco. 

HEMOKtHAflU ,  a.  f.  (t.  da  stAI.)  UiMiiMgle : 
perte  de  sang  par  le  nei,  par  vne  plate. 

HEMoaaBAciACO,  A,aa7.  <P«  anne  bdmafi%a- 

f  HiBOftjuioxs  an  —6o ,  a.  ss .  hemoTrtoQ»  z 
serpenl  d'Afrlque  dont  la  mersore  fall  aartlr  le 
sang  par  toales  les  oatertares  da  corps. 

HaaoaaHOiftAL,  *dj.  9  gen.  hemorrbolidai» 
qai  a  rapport  aux  hemorrholdes. 

HEnoaniioroAS,  t.  f.  pl.  hemerrbolMi  1 41- 
laiation  des  reines  bemerrhotdalef;  deonla- 
ment  de  sang  de  Tanos. 

f  HtHoatnomAso,  a  ,  uty.  qnl  a  les  nenldr« 
rboTdes. 

HxMoaitMfftsA,  t.  f.  bemorrboUaa  x  ISmjm 
qoi  a  nn  flox  de  sang. 

Hemos  ,  eonCraetion  de  Jf^eaaiof  (  mm 
avons ). 

HemostasIa  .  s.  f.  (f.  d$  fuÄf.)  bemoaUsie : 
atagnatfen  aniverselfe  da  sing  cdasee  par  la 
pl&hore. 

f  IfBarftSTiTrro,  a  ,  *dj.  (t.  de  me*d.)  hemam- 
tatiqae  :  (reraede— )  qui  arr6Ce  les  bemorrfee- 
gies. 

f  Hrnao,  t.  m.  (/.  de  giog.)  Hainaal:  pee- 
rinre  des  Pays-Bes. 

*  Hemde.  V.  Ende. 

f  BbvdbcAgoüo,  t.  in.  (f.  de  flam.)  bende- 
cagone  t  Agare  a  if  edtes. 

Hbmokcast'llabo,  a,  adj.  hendteatjUabas 
(vers)  qui  a  lt  syllabes. 

HspItioa  ,  t.  f.  (I.  debot.)  tadpiUejM :  plania 
commune.  —  deu  mweret,  liehen  aufmanalfa. 
—  nobre  on  dot  jordint%  anemdiie  bepaUque, 
bepaiiqM  de  Jardin. 

Hbpatico,  a  ,  oif.  bdpaCIqn«  j  da  fole,  qoi 
le  concerne. 

Hepatitis,  t.  f.  (I.  de  mid.)  MpatiUiuV 
flammatlon,  pbtegmasle  da  fole. 

f  BwatoiocIa,  f.  f.  (f.  de  mHL)  hepatole- 
gie  r  tratte  bot  le  Tele. 

f  HrpIalo  ,  f.  m.  (f.  tkUt.  «tftO  heplaJa :  la. 
pkfoptere  oombycile. 

HKrrieowfr,  a  t  edf.  et  i.  heptagone  qui  a 
sept  edles  et  sept  angles. 

f  Harr/teVim ,  f.  f.  (I.  de  bot.)  beptagpiit  i 
elasse  de  afantes  I  svpt  pIsttTs. 

Heptaplos,  $.  m.  pl.  collection  de  aaajl  tvfp> 
duetiofis. 

HrpTÄMMrA , «.  f.  {(.  de  tof.)nepfandrl6:  aap» 
tieme  elasse  des  vegetaox  a  sept  elaminat. 

f  HerriacBA ,  #.  f.  heptajrqoe.rojs des  sept 
'  membtes  «föne  beptarcble. 

HEPTAncniA ,  t.  f.  beptarcble :  dirision  d'o* 
pays  en  sepi  sooferafnetea ;  goofarnement  de 
sept  indif  Idos. 

Heptateüco,  t.  m.  hepUteaqua :  ouuage  di- 
vis^  en  sept  livres;  lea  sept  premiers  livres  de 
PAneien  T«stansanl« 
I     Hxa.  V.  Er. 
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H*ra  , t.  f.  (I.  de  bot.)  *  lierre  :  arbu6le  ram- 
pant  Ott  grimpant.  —  terreUre,  lierre  terrestre 
ot»  rondelte  ,lierrei ,  Iierrct  reniforrae ,  tcrrettt, 
herbe  Mint  Jean. 

f  Heraclea,  s.  f. (Jt.de  bot.)  V.  Canabrdt  - 
de  Monpelker  (Panax  chironium). 

f  Heracleas,  t.  f.  pl.  (/.  d'ant.)  heracfeies: 
fetesd'Hercule. 

f  Heraclia  ,  t.  f.  picrrc  de  looche. 

f  Herald  ica,  t.  f.  'blason :  art  heraldique. 

•f  Heraldico  ,  a  ,  adj.  heraldique  :  (science , 
art—)  du  blason ;  qui  le  concerne ,  qui  concerno 
le  beraut.  $.  m.  Armoriste  .-  celui  qui  sait  le 
blason ,  qui  l'enseigne. 

f  Her  aldo,  $■  m. beraut,  roi  d' arm  es. 

HERlN<jA,i-  m.  *  heritage,  hereditc,  succes- 
sion- 'Biens  dont  on  herite.  (ant.)\.  Jflcrdade. 
—jacente,  {t.  de  prat.)  heritage  indivis.  Adir 
a— ,  accepter  l'heritage;  faire  adition  d'heri- 
tage.  V.  Herdeiro.  Ter  uma  grande  — ,  beriter 
d'une  grande  succession. 

Heraücinha  cm  — {azikra  t  a.  f>  ditn.  de  He- 
ronea. 

Herad.  V.  Herdldo  et  Arduto. 

Herbaceo,  a,  adj.  herbace  :  qui  tient  de 
1 'herbe. 

t  Herbätico,  a,  adj  qui  appartient  aux 
herbes. 

Herbivoro  ,  a  ,  adj.  berbivore :  qui  mange  de 
liierte. 

Herboläria  ,  t.  f.  femmc  qui  ensorcelait  ou 
empoisonnait  atec  des  herbes. 

Herbolärio,  a  ,  t.  herboriste  .-  qui  connatt, 
qui  vend  des  simples,  des  planles  medicinales. 

Herborizac>0,«.  f.  (t.  de  bot.)  herborisa- 
tion :  aetion  d'herboriser. 

Herboriz^r  >  *•  »•  ( '•  de  bot.)  herboriser  : 
chercber  des  herbes ,  des  plante». 

Herboso.  V.  Hervöso. 

Hercotectökica  ,  $.  f.  bercoiectonique  :  art 
de  fortifler  les  place«  (p.  um.). 

Herctjlaneo.   \  _   __        , 

HercuUno.     ]  V'  '^reuteo. 

+  Hercdlan o  ,  j.  m.  ( /.  de  giog.)  Hercola- 
num,  Herculane:  villede  Naples  qui  futabl- 
mee  par  une  eruption  du  Vesure,  sousTitus. 

Hercdleo  ,  a  ,  adj.  d'Hercule.  On  le  dit  par 
exageration  d'une  entreprise  difficile,  d'une 
force  extreme,  etc.  Tres-vigoureux»  tres-ro- 
buste. 

Hercdles  ,  $.  m.  Hercule :  demi-dieu  de  l'an- 
tiquite.  (Jig.)  Homme  tres-robusle,  tres-rigou- 
reux. 

Herdade,  t.  f.  'domaine,  fonds  de  terre, 
heritage,  biens- fonds;  bien  de  cajnpagne.  V. 
Heranca. 

Herdädo,  A,p.  p.  de  Herdar.  adj.  V.  Afa- 
xendado.  ßetar  — ,  eire  en  possession ,  avoir  la 
jouissance  de  ses  biens. 

Herdadinha,  t.  f.  dim.  de  Herdade. 

f  Herdamekto,  *.  m.  aetion  d  heriter.  V. 
Herdade. 

•Herdaxqa.  V.  Heranca. 

Uerdak, t.  u.  heriter,  succeder.  rc-usilir  une 
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succession.  (ant.)  Nommer  soccesseur,  heri- — 
licr.  Acqucrir  la  propriete  d'une  terre.  — ,  ac — 
querir  par  testament.  Donner  ä  quelqu'on  ec^ 
propriete  un  bien-fonds ,  etc. ,  pour  en  jouir^ 
lui  et  ses  heritiers.  (flg.)  Heriter  des  vertust 
des  defauts  de  ses  anectres ,  etc.  —  eu  virli 
de  seus  pait ,  a  gloria  de  teu*  maiortt ,  heril 
des  vertus  de  ses  peres,  de  la  gloire  de  ses  ai 
cetres. 

Herdeiro  ,  a  ,  *.  heritier :  qui  herite.  —  fc 
eddo ,  heritier  de  droit.  —  a  bene/Uio  de  in\ 
tdrio,  heritier  sous  beneflee  d'imrentaire. 

Hereditärio  ,  a  ,  adj.  h^reditaire  r  qui      

des  afeux ,  qui  se  transmet  par  succession ;  qqj 
a  rapporl  ä  une  succession. 

'  Her£e.  V.  Herdeiro. 

•  Hereeo.  V.  Herdeiro. 
f  Hereira,  s.  f.(t.de  bot.)  *  lierre  arborei. 

cent. 

Herice,  «.  m.  heretique  :  qui  professe  rW- 
resie,  qui  en  est  partisan.  Cdrade—,  Yiuge 
d'excommunie.  Neccuidade  lern  eara  dt  — , 
( fam.) necessite n'a  point  de  loi.  Fiear—,(ßf.) 
se  meitre  en  colere ,  6tre  au  desespoir. 

•  Heregia.  V.  Heretia. 
Herfja  , «.  f.  femme  heretique. 

•  Heu  El.  V.  Herdeiro,  Senhor. 
f  Heremicola  ,  #.  m.  solitaire :  qui  habite  l« 

deaert. 
Heremita  ,  etc.  V.  Eremita ,  etc. 

•  Hereo.  Y.  Dono,  Senhor,  Proprietario. 
Heresia  ,  i.  f.  heresie :  dogme,  erreareenln 

la  foi  catholique.  (fig.)  Propos  injurieux ;  pro- 
position  absurde.  Cheirar  a  — ,  sentir  l*be- 
resie. 

Heresiarca  ,  s.tn.  heresiarque :  auteor  (Tone 
heresie;  chef  d'une  secte  heretique. 

f  Heresiologia,  $ .  f.  heresiologie :  traite  für 
les  heresies. 

f  Heresiöloco  ,  $.  m.  heresiologoe :  qui 
cerit  sur  les  heresies. 

Hbretical.  V.  Heretieo. 

f  Heretica heute,  ade.  en  heretique, sths 
les  opinions  hereliques. 

Heretictdade,  g.  f.  hereticite:  qualiteä*BR» 
pro position  heretique. 

HerEtico  ,  a  ,  adj.  heretique  :  qui  appartett 
a  l'heresie. 

Hebil,  aa]j.  2  gen.  (p.  mm.)  du  mallre,  * 
matlre,  qui  le  concerne. 

Hermaphrodit*,  adj.  ou  #.  2  gen.  bersu- 
phrodite:  qui  a  les  deux  sexes  (animal,plaB*)' 
(t.de  myth.)  — ,  Öls  de  Mercore  et  de  Ten«. 

Hermaphrodito  ,  «.  m.  bermaphrodite  dsat 
le  sexe  masculin  est  le  dominant. 

Hermar.  V.  Ermar. 

Hermen  edtica  ,  «.  m.  hermeneutique :  lif^ 
pour  expliquer  i'ecriture  sainlo;  toienee  das 
langtses  des  monumenta  saere«;  art  de  deest- 
vrir  le  vrai  sens  d'un  auteur. 

Hermetic  amehte  ,  adt.  hermetiqoemeui  r  * 
dit  d'un  raisseau  ferne  de  ta  propre  BattVf« 
par  le  feu ;  trös-bien  forme. 

TlERMXTteo ,  a  ,  skO.  ( *•  oVolch.)  beruietifi? ' 
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oi  a  rapport  an  grand  aurrc ,  ä  la  transmuta- 
«b  des  melaux,  a  la  medecinc  universelle. 
Hebmida.  V.  Brmida. 
HEJmtano.  V.  4r**i*Ao. 
<f  Hermüuos  ,  «.  m.  p/.anciem  peuplesqui 
äkilaieoC  le  mont  Hermine,  aujourd'hui  la 
lOBtagne  de  l'Etoile  en  Portugal. 
Heemitaö.  »  v  w 
Bsbmo.        /   *.*rm... 

Hermodacttlo,  «.  m.  (I.  de  bot.)  hermodacte 
«•Ue:  plante  a  racine  bulbeuse,  d 'Orient, 
ntdieinale. 

Hirkia,  $.  f.  hernie :  descente  deboyaux  par 
la  niptnre  da  peritoine. 

Hebju  aria ,  *.  f.  (t.  de  bot.)  berniaire  glabre , 
Retinole,  turquette,  herbe  du  Türe  :  plante 
ssedicinaie. 

Hulmiario  ,  a  ,  adj.  berniaire  :  qui  a  rapport 
au  hernies;  qui  panse  les  hernies  (chirur- 

f  Hernico,  a,  adj,q\x\  apparlient  aux  Her- 
aiqoes. 

JHersicos,  s.  m.  pl.  Herniques,  peuples 
dlulie. 

Heboa.  'S.Herbe. 

Herodiasos,  «.  m.  pl.  herodiens .  seclaires 
joüs  qui  avaient  Herode  pour  chef  et  pour 
nessle. 

Heeöe  ,  ff.  m.  beros :  homme  celebre  par  ses 
Slloits;  par  une  tres-grande  valeur,  de  grands 
fcftiiments,  une  Arne  tres-elevee,  par  des  ac- 
•tiia  extraordinaires ;  principal  personnage 
^«■recit. 

Heeöicam  £nte,  ade.  beroTquement. 

Heaoicidade, ».  f.  heroieile :  caractere  de  ce 
tai  e»t  heroique ;  fait  heroique. 

lUaöico,  a,  adj.  heroique  :  qui  tient  du 
*toa,  des  heros;  epique.  Verso  — ,  vers  hero'i- 
oa,  compose,  en  porlugais,  de  onze  syllabes. 

Heroi-cömico,  a,  adj.  heroT-comique :  qui 
tut  de  1'beroTque  et  du  comique. 

Hkröides,  «.  f.  heroide :  epltre  en  vers,  sous 
i  Dom  d'un  beros ,  d'un  personnage  fameux. 

HeroIna  ,  «.  f.  heroine  :  femme  courageuse 
X  an-desaus  de  son  sexe ;  qui  a  de  l'elevation 
aas  Time. 

HkroIsmo,  j.  m.  herolsme  :  caractere,  qua- 
itts,  vertu»  du  beros ;  grandeur  d'ame  peu 
•aamune ;  actions  heroique». 

Herpes ,  ff.  m.  pl.  herpes  .-  dartre  corrosive ; 
rdeur,  inflammalion  avec  pustules  qui  ron- 
;eat  la  peau.  (/lg.)  Chose  peraicieuse. 

fHRRPETico,  a,  adj.  herpelique,  darlreux. 

f  Herpetolocia ,  «.  f.  herpetologie  .-  traite 
Um  repiiles. 

Herri^ar.  V.  Brricar. 

\  HtftöcA ,«./".( t.  d'hitt.  nal.)  '  crampon  : 
rar  intestin  a  bouebe  entouree  de  crocbels. 

Herva  ,  ff.  f.(t.de  bot.)  herbe  :  plante  d'une 
tafele  oonsistance,  qui  perd  sa  tige  en  hiver; 
gasen,  gramen;  herbe  des  pres,  herbage. 
Plante  veneneuse ,  poison.  Tache  dans  une 
emeraude.  —  agulheira,  cerfeuil  ä  aiguilleltes, 
ptlgne  de  Venus,  aiguille  de  berger.  —  ando- 
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WnAa ,  renouee  argen le>.  —  baMsa,  aloes  per- 
folie.  —  bdlsamo,  limbarde  visqueuse.  —  be- 
/Ma,  renoncule  des  pres,  bacinet  rampanl, 
bouton  d'or.  —  de  besteirosy  hellebore  fetide. 

—  beserra,  muflier  a  larges  feuilles.  —  bkha, 
aristoloche  clematite.  —  eidreira,  melisse  cul- 
livee  ou  des  jardins,  herbe  de  citron,  melisse 
cilronuce,  citronnelle.  — coalhHra^  caille-IaitT 
galium.  —  dat  escaldadellas.  V.  Bseropkuldria 
dos  rios.  —  das  pulgas.  V.  Pulgueira  menor, 

—  da  vibora,  viperine, herbe  aux  viperes.  —  de- 
ddl,  digitale  pourpree,  gants  de  Notre-Damc. 

—  de  JV.  Senhora.  V.  Caap4ba.  —  de  S.  Chris- 
tövdo,  actee  a  epi,  (vulg.)  herbe  de  sainl 
Christophe  ou  la  christophorienne.  —  dos  cal~ 
los.  V.  Teliphio  bastdrdo.  —  de  pegamdeos.  V. 
Bardana.  —  do  eapitdS.  Y.  Acaricoba.  —  do 
orvdlho.  V.  Geldda.  —  do  tabdeo  ou  —  Santa t 
nicotiane,  tabac.  —  de  S.  Roberto  ou  —  ro- 
berta ,  geranium  robertin ,  herbe  a  Robert , 
herbe  ä  l'esquinanrie.  —  de  santa  Barbara, 
barbaree,  herbe  Sainie-Barbe.  —  döcet  anis. 

—  dot  earrapalos ,  nein  ordinaire.  —  dos  rosa- 
rios,  larmille  des  Indes,  larmes  de  Job,  de 
Moise ,  de  Notre-Dame.  —  do  bom  Henrique , 
bon  Henri  ou  anserine  sagittee,  epinard  sau- 
vage.  —  escovinha,  cenlauree  des  blcs. — ferro. 
Y.  Prunclla.  —  gigante.  Y.  Aeantho  Manso. 

—  leittira,  herbe  lailiere  ou  ä  lait,  polvgale 
vulgaire.  —  moiray  morelle,  morelle  a  fruit 
noir.  —  molarinha  ou  moleirinha.  Y.  Futnd- 
ria.  —  monlano,  pulicaire  des  marais.  — *a- 
boHra.  Y.  Saboeira  bastarda.  —  sophia,  lalic- 
tron  des  boutiques.  —  loura.  Y.  Orobanche. 

—  traqueira,  cucubale  beben.  —  lutea.  Y. 
Hernidria.  —  Verruga.  V.  Verrucdria.  —  ui- 
mdria,  reine  des  pres,  ormierc.  —  ursa, 
thym.  —  vaquiira,  souci  de  vigne,  souci  sau- 
vage ou  des  charaps.  — ff,  pl.  herbes;  herbages 
ou  legumes.  Filtres  amoureux.  Filho  das  —ff. 
Y.  Engeilado.  Langdr  o  habito  ds  —ff,  jeter  le 
froc  aux  orties. 

Hehva^äl  ,».  m.  berbage ,  cliamp  berbu.  Lieu 
abondant  en  herbe. 

Hervädo,  ff.  m.  herbe  odorante.  it.  p.  p.  de 
Hervdr. 

*  Hf.rvacal.  Y.  Hervacal. 

Hkr vagem, ff.  f.  'herbage  :  herbe  des  pres. 
*  Legumes. 

Hervaicario,  a.  «i.  herboriste.  Y.  Herbo- 
lario. 

HsRYAN<;AL,ff. m.  pois  chicbe,la  plante,  it. 
V.  Hervacal. 

Hervan^o.  V.  Grdo  de  bico. 

Uervär,  v.  a.  enberber  :  empoisonner  (des 
fleches ,  etc.)  avec  des  sucs,  etc.,  d  herbes  ve- 
neneuses.  ( fig.)  Empoisonner. 

Her ya u iü,  «.  m.  (/.  de  bot.)  herbier-  col- 
leclion  de  plantes  desseebees ;  liistoire  de^ 
pianies. 

f  H#rvataG,  ff.  m.  (—  porrino,  t.  de  hol.) 
peucedane,  queue  de  pourceau. 

Herva7jnia  ,  ff.  f.  d&m.  de  Herta. 

Heeyecee  ,  v.  n.  se  coovrir  d'berbf . 
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H«mtu,etc.  l  v  -    ... 

HeRVILDACA.        f    V.^rWfÄ... 

f  Hekvimu,  t.  f.  dim.  de  Uerw.  it.  (t.  de 

bot.)  Fenu-grec.  V.  Fenogrtgo. 

•  f  Hervoeira  ,  t.  f.  proslituee,  puUin. 

Heuvoso,  a,  adj.  herbeuxc  od  il  crolt  de 
ITierbe. 

Hes>tac,äö,  t.  f.  doule,  irresolulion,  per- 
pleiitf   hesitation. 

Hesctar,  v.  n.  hcsiter :  6tre  embarrasse,  lent 
ä  parier,  ä  agir;  6 Ire  incerUio,  indecis. 

fHESPÄWHA,  t.  f.  (|.  de  giog.)  Espagne.* 
roy/iume  de  l'Europe. 

Öf.spanhöl,  a,  adj.  etpagnol :  d'Espagne,  qui 
loncerne  l'Espagne.  Ä'  — a,  ä  l'espagnole,  a  la 
maniere  d'Espagne.  s.  m.  — ,  natif  d'Espagne. 
— ,  la  langue  espagnole. 

f  Hespaxuolädo,  a,  p.p.  de  Hespanhohr- 
sc.  adj.  Qui  a  pris  le  ton,  l'air,  le  maintien  el 
les  mani^rcs  cspagnolcs. 

f  llF.SPANHOLAR-SE    OU    —  LIZÄR-SE  ,    V.    f*. 

prendrc  le  ton,  le  maintien  ei  les  manieres 
espagnolcs. 

f  Hesperia ,  s.  f.  (f.  de  giog.)  Hesperie,  Es- 
pagno ,  ltalie ;  toul  pays  occidenial  rclativement 
ä  un  autre.  (I.  d'hist.  nat.)  Hesperie  :  lepi- 
doptere  diurue. 

f  Hespkrico  ,  a,  adj.  de  l'Hcsperie. 

f  Hesperidas,  s.  f.  pl.  ( t.  iThisl.  nat.)  hespe- 
rides :  tribu  d'insectes  de  l'ordre  des  lepidople- 
res,  famillc  des  diurnes. 

f  IIfspäkidf.s,  8.  f.  pl.  hesperides,  jardins 
fertiles.  (/.  de  mylh.)  — ,  Egle,  Arelhase  et 
Hesperelhuse,  filles  d'Hesperus,  frere  d' Atlas. 

Hesp£rido ,  a , adj.(poit.) qui  appartient  aox 
Hesperides. 

f  Hesperjxa,  8.  f.  (t.  de  bot.)  Julienne  des 
jardins. 

Hespärio  ,  a  ,  adj.  de  l'Hesperie.  V.  UeepS- 
rido. 

IUspero,  *.  m.  I'ctoile  de  Venus  quand  eile 
suit  le  couchcr  du  soleil. 

Hespiierico.  V.  Espherico. 

Heteröclito,  adj.  (I.  de  gramm.)  hetero- 
clite  :  qui  s'ecarle  des  regles  de  ianalogie 
gramraaticale ;  (flg.)  ir  reg  ulier,  biiarre. 

f  Heterodoxia  ,  «.  f.  heterodoxit :  Opposi- 
tion a  l'orlhodoxie. 

Heterodöxo  ,  a  ,  adj.  heierodoxe  :  oonlraire 
a  la  vraie  doctrine,  a  la  foi. 

Heterogeseidade,  «.  /.  ueterogeneitd:  qoa- 
lite  de  ce  qui  est  heterogene. 

Heterogbneo,  a,  adj.  heterogene  t  dt  duTe- 
rentes  natu  res. 

f  Heteröptero,  8.  m.  L  d'hitt.  nat)  heple- 
roptere:  papillon  dilestropie. 

Hkteröscios,  8.  m.  pl.  (t.  de  giog.)  Heto- 
rosciens:  babilauls  des  xoaes  ttraperees,  qui, 
a  midi ,  ont  leur  ombre  du  edle  d'un  des  poJee, 

II  et ico.  V.  Elhico.  * 

Uni  inier j.  lat.  et«,  m.  ah!  helas! 

Hf.xacürdo,*.  m.  bexattorde  *  iitomlto  de 
musüjue  appele  sixient;  systomt  nwaical  de 
six  sons ;  Instrument  a  six  cordes. 


HIL 

t  Hexaeiäo,  $.m.(l.de  gtom.)  beitMre 
corps  regulier  ä  six  face«;  cube. 

Hexacoüo,  t,  m.  et  adj.  (t.de  ftomJ)  bexaa^ 
gone:  (flgure,  plan,  etc.)  A  six  ansjtet  et  sa^ 
edles. 

f  Hexagy'ma,  8.  f.  (t.  de  bot.)  hexagyni«^ 
classe  des  vegelaux  a  six  pistils. 

Hexambkaöou — rox,«.  m.  hexame^on :  Oa^^ 
trage  divise  en  six  parties  ou  six  joomees. 

HexAmetro,  adj.  m.  Verw—,  kexame^^ 
tut s  latin  de  six  pieds. 

UexAn iiria,  $.  f.  (f.  de  bot.)  bexandrfe :  ela\^ 
des  vegetaux  a  six  etamines. 

Hex  aplo»,  $.  m.  pl.  bexaples :  Ihrre  d^Orlftfot 
qui  contiont,  en  six  rolonnes,  six  tertJonf 
grecques  de  la  Rible. 

f  Hf.xäpodo  ,  8.  m.  (t.  d'kitt.  nat.)  hexapodt; 
(reptile,  etc.)  a  six  pieds. 

Hey-lo.  V.  Hei-lo. 

'  Hi.  V.  Ahi.  V.  II  est  aussl  qnelquefoil ptr- 
ticule  etplelive  comme  en  fran^ais.  Ex.;lH* 
ha  hi  hörnern  quc...,  H  n'y  a  pas  un  hoosM 
qui... 

Hi  ante,  adj.  2  gen.  (poet.)  beant :  qii  pre 
sentc  une  grande  Ouvertüre  ( bouebe ,  gueule), 
qui  a  la  bourhe  ouvertr.  On  le  dit  aussi  des 
vers  ou  il  y  a  des  hiatus. 

Hiatf. ,  $.  m.(t.de  mar.)  yachl :  pelitMTira 
ä  un  pont. 

Hiato,  «.  m.  hiatus :  prononciation  genee  par 
le  choc  de  deux  voyelles.  *  Ouvertüre  de  U 
bouclie;  böilleraentdes  animaux. — daeorolk, 
(t.  de  bot.)  ouverture  de  la  corolle.  —  da  Um, 
(flg.)  grande  Ouvertüre  de  la  terret  foofht, 
ablme. 

HirCrico.  Y.  IbMco. 

Hiberno,  A,adj.  (pott.)  d'hiver,  hiveraal. 

f  Hiaisco,  8.  m.  (t.  de  bot.)  hibiscus,  alth«, 
gutmauve.  —  da  Syria,  ketmie  cm  quetmie  des 
jardins. 

f  Hiemal,  adj. 2  gen.  d'hiver,  qui  appartieat 
a  l'hiver.  Solstirio—,  solstice  d'hiver. 

Hiära,  8.  f.  'raedicamenl,  speciflqae  tret- 
effleace. 

fHiERACio,  8.  m.  (t.  de  bot.)  *6pemen: 
plante  serai-flosculeuse ,  chicorace*e ,  des  omsi 
pulmonaire  de  France;  bieracium  ou  herbe Ä 
l'epervier;  lailue  sauvage. 

Hierarchia  ,  etc.  Y.  lerarehia^  etc. 

Hif.rocly'phica,  *.  f.  art  de  faire  leshiif»- 
glyphes. 

Hierogly'pbico,  etc.  Y.  Feroglyphico,  ele. 

Hif.rosolomytano,  a,  adj .  de  Jätastlt«» 
qui  lui  appartient. 

HierophI^te  ,«.  m.(  I.  fani.)  bietsphwUH 
pretre  d'Eleusis,  qui  rercl«H  los  cbosfS  sa* 
crees. 

*  Higlaldacaö.  V.  lemolofdo. 

*  Hila.  V.  Linguif*. 

Hilärias.  8.  f.  pl.(t.  d'ant.)  bilaries:  fÜM 
de  Cybele. 

t  HIlo  ,  8.  m.  —  da*  semenlet  ( |.  de  bot.)  V. 
Embigo  dai  «emen/es. 


«HR 


HOB 


•rtr 


-  •.  ji.  pousser  de  Crdqujnjs  boquels; 

b  püwfon;  retmir  k»  ptaur«. 

ju  *."  meiere  de  eonlenaooe  ebex  les 

ÜUt  etc.  V.  HyperboU,  elc. 

ÄtejcA,  *.  f.  bippielrique  i  art  de  con- 

ftfverir  les  maladies  des  chevaux,  elc. 

pdacA  , s.  /".  (/.  <TAm<.  aal.)  bippobos- 

e  da  taon ,  raif .  mouche-araigne*. 

Üpo,  «.  •».  {*.  d*aüJ.  jioI.)  bippo- 

iptU  poisson  de  mer  qui  üent  de  U 

ehevai  et  de  la  chenille ,  a  corps  arti- 

ral  marin. 

ipTAPao. *.  at.  hippoeentaiire  i  mons~ 

ejjt,  moiüe  boome  et  moiiie  cbeval. 

icslciAS ,  t.  f,  (I.  d'ant.)  uippocraliee : 

IffUine. 

icaATKs,*.  m.  Bippoerate,  (ßg.)  me- 

ebre. 

lUko  ,  a,  e*y.  bippoeratique :  d'Hip- 

mputismo  ,  t.  m.  bippocraUsme  :  sy s- 
lical  d'Hippocrate. 

it«,  t,  f.  Hippoerene  c  fontaine  de 
,  du  Parnasse. 

itnico,  a  ,  odj.  d'Hippocrene. 
wbeiiioas,  #.  m.  pJ.  ( po#*l. )  uom  des 
Parnasse. 

tono,  f.  m.  ( I.  d'oa/.)  bippodreme  : 
e  pour  la  course  des  cuevaux;  place 
aMoaple. 

nstosso,  s.  et.  (I.  faul,  fiei.)  nlppo« 
Oetan  .-  poisson  de  mer  plat,  du  geoxe 
«•Otevesseux,  Iboracique. 
tipBO,  s.  m.  bippogrtfle  a  animal  fe- 
fceral  alle. 

■bangia,  «.  f.  bipponanele  »  dhina- 
es  cheraux. 

Aase,  s. ».  Upporoanes :  liqueur  qui 
i  veJre  des  jumenis  en  cbeleur;  enb- 
i  entrait  dans  la  oomposüien  das  an* 


0Moa,  e.  m.  pf .  bippomolgues :  9cy- 
tades  qui  se  nourrissaient  de  laude 

Mtarol,  ae?.  t  f»».  d'Hippone  t  as- 
toaVAfrique. 

aeae,  a.  m.  pi.  (I.  e7e»i.)  bippopodes » 
ipiedt  de  cbeval. 

kamo,  a.  at.  bippopotame  i  Choral  de 
eanteabie,  mamraiferc,  paobyderme, 
MMf  et  du  ebeval. 
■BJIVSA.  V.  Hfpo... 
tenxivo,  f.  m.  (f.  de  bot.)  maceron 
i  plante. 

IvaaeU,  $.  f.  bippotomle  t  aaatomie 
telpebefal. 
Kr. 

IT.Me. 

»,  A ,  aa>.  Camro— ,  odeur  de  boue. 
buTv  HerriMr. 

»,  a ,  ooy.  ( petff.  >  Telu ,  berlsse ,  rode, 
garni  de  poüe  loags,  raides  et  non 


fe/ro, ▲,«*?.  landa,  band*,  raide.  Bade, 
Ann  an  loneber. 

f  Huu»niKiBiAv  a.  /.  (I.  de  bei.)  aselepiade 
blancbe ,  *ul$.  le  dompte-venia,  lliefbe  Saiut- 
LaurenL 

HiiDMDiHO,  a,  ooy.  d*birendalle.  JPeaVs  — . 
Y.C%eiidoiiM. 

•  Uis  pour  feW  ( von*  alles ). 

f  HisrA,*.  f.  (^.^Aül.iua^bispecmfaispe: 
coleoptere  phytopbage. 

HisPALUisBtai(/.2oeii.     I   .  fi.  n. 

Hispauco,  a,  oäj.  et  f.    j  fle  5*TU,e* 

HispiDlz,  f.  /r  ('•  äe  bot.)  liispidlU;  4tat 
d'ane  narlie  trop  eouverte  de  pe4le ;  quellte  de 
ce  qui  est  bispide. 

HisPiDO,  a,  oay.  bispide,  berisae,  aflreux; 
fein,  aani  de  poils  longsf  raides  et  ahreetes; 
de  poil  rüde,  (ßg.)  Refeebe^d'binneur  dMbsile. 

Hissom.  T.  Bf$6p*. 

f  HisTEaftuo ,  a .  m.  (I.  tki*.  not.)  Meter, 
esearbet :  genre  d'inseetes  coteopteres  dt  la  Cs- 
milie  des  ettreoeeres. 

f  HitttaALCiA,  ele.  T.  Mftoroifim,  ete. 

f  Ui»TiOMoniAt  s.  f.  MatiedreaBie :  art  de  la 
navigation  per  le  moyen  des  voiles» 

HisTÖaiA,  t.  f.  bisteire :  reeit  de  raus,  d'a- 
rentures ;  narratien  de  falle,  de  ehefesdlgnet 
de  flsemaire ;  lirre qui  les  conlieaU. -«-naturelle  : 
deseripUeei  des  enoees  natureUes,  des  plaaiN, 
etc.  *  Conle,  roman.  *DifTerend,qeere1U.  der— 
d  ferne«,  «Ire  lelabled«  U  soeieta,  de  taut  le 
monde.  MoUor-ae  §m  —s,  se  meler  eVaAilees 
qu'on  n'entend  pas  am  qui  ne  neue  regardent 
poiaU  Tor  —0  esea  mifuom,  se  prendre  da  que 
ralle  aree  queeqt/nn.  Comtor  — t,  faire  des 
contes. 

BoitomiAnoyA9sj.  p.  de  aTsjasriar.  aeV.  Ms- 
toiM. 

HisroaiAaea ,  t.  m.  histotien. 

Historul,  odj.  9  ee».  T.  JrtafdHee. 

HisTOauuitiiTC,  ade.  bisleriquBaanil. 

HiSToaiim,  v.  «.  eerire  Muataire.  Faire  des 
tableaux  dliisteira. 

HisTOUAZtaHA , «.  f.  dnsi.  de  aTitferfa. 

Hist6ruum*3tx  ,  ade.  bltterlqueoMnt  t  d'un 
style ,  (Tone  maniere  hislerique. 

Histöuco  ,  a,  a«y.  bistorlque  t  qui  appartieiit 
A  l'hiftolre,  Ure  da  HiUtoire,  dont  rMslalre 
doit  s'oecuper. 

f  HisTOBiBTA,  s.  f.  blsterletle,  eoajit. 

HtftToatooaAPHO,  t.  es.  histefiagTepbe:  auteur 
nommö  per  brevetpenr  eorlre  llilstöire 

HieTOaiÖLA.  V.  miotorütm, 

HistriIO,  a.  »».  bistrion,  baladin,  beteteur, 
fareeur,  bouflba. 

*Ho,pe«fOari.  ▼.  O. 

*Hö,  #.«.▼.  Mtrsnda. 

Hosoa.  V.  OIW. 

H6cco,a.  es.  (f.  aTMst.  ne*)  beeea :  ofeeeu 
gallinace  desnudtpedes.«»de  aSsrd,  beeea  noti. 
—  de  Momko,  panxl  e»  ptarra. 

HoMtaKO»  a  v  e*>,  (p.  eis.)  d'aoJeurd'buL 
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I  Baue.  CMga  a 
procbe,  il  vi 


t  l"ui 


n  taeure  ap- 

I    [I  ir.  \,  ;.I    m    M,i     -  .    !"i:..  i 

ättta  ea  a  tila  — ,  datis  cc  momeni,  i  TVnre 
c|u'il  t'ii.  Koi-Ie  ein  —  jnd ,  ia-l'en  au  diaMe.  — 
«■IJmt.boo.Cour.nfio!  Näoteruma  —  dum, 
rTamtr  pn«  uns  beute  isoi.— «.pV.beures:  Viirr 
-de  priem.  —  mMM,  hrures  cinonialcs  : 
Irs  .literMi  parlies  de  roffl«  dlvln.  —  mend- 
m,  peiin*  heures ;  prftne,  lierce,  mit  ei 
nane.  J  lodtu  as  —  ,  a  loule  heute,  snns  HM. 
f'aMT-w  — ,  Mre  lemps.  Furo  d— .  V.  Dnns- 
rai.  —  (filoiai,  a^orriiiKoW ,  hnlrcul  loislrs. 
Hoha,  adv.  k  presem,  nitlnientni. 
t  llor.icilsu,  *,ad/.  rjui  appatiicnli  ElnnCC. 


<m  onrueilleu»  :  aposltiiie  alonge,   Ililalem, 


'  Hoiominio.  V.  Ordtnariv. 

"  HontLit ,  Mm.  <YHira{t.burl.). 

'HohfOo*.  V.  Or/Mc 

t  HAua  ,  t.  f.  't.  fhitl.  «*(.)  horiercolM- 


paralle Jemen i  i  l'horiion. 
HontiawTE,  j.  m.  horiion  :  grsnd 
* '  t  qgMa  parugi 


[k.nrr 


i.(f>.i 


HonnmiLiDAD«,  r.  f.  qu*ltl*  dt  « 
kanible. 

[lunuinii.iisilio,  *  ,  adj,  ivp.de  801 

rkinr.mo.A.fl^-.Cpo/f.lhoiriMt. 

HonJimsKO  w— neo,  »  ,  «tf.  ■**' 
burn-nr.  ipuiivintable,  fffrnjaül. 

rfMflrtuigHI'.  (.  f.  {I.  ir  mM.) 
liori  :  l'risson  subrl  de  loule  \t  pc>». 


Hi'p.immpxo,  a,  ad},  qui  tail  un  I 

ll"iiiLiv*L,adj.b.*rril>le,«nr*uj,c 
6  pou  van  table. 

EloiiisiVELatxTX,  odY.  hottibffmtii 
•cmeni,  effruyflblemenl. 

Momi«R,  «.  m.  'horreur,  effroi, 
ilpi.)nv,iiite ;  [)ciej[»lioo.  Ter  —  so  tri 


lim;  um  in«  *i -rii,  njr.  j«c  kor: 
riljli'iin.'iit.  lülfrui-ihli-ment.  llidciurfi 
HuuniiBOso,    1,  adj.   horrible,  e 
•(Troui ,  cpotivanisble,  Hidcm. 
IIÖitT*  ,»./.'  jantin  poiagrr,  serfr 
HoiiTiDO,  \  ,]>,  p.  icHoTtdr, 
[['ir.r.ii.ir,«,».  f,  herbes  pougtal; 
YfgMaui  bin*  it  mannet. 
Eturrik,  e.  a.iinfiner  :  culliierw 


1ÄW 
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tö 


it  «.  2  «t*.  homfcide,  meurtrier.  II 

aty.  O  ferro— que  o  matou,  le  fer 

ouiletua. 

o, «.  s*.  homicide,  meurtre. 

>,  a,  e«y.  horaieide,  meurtrier. 

kuo.  Y.  H<mixi*iro. 

f  #./".  ce  mot,  inosile  (Uns  ton  sens 

•aiefenee,  dutretien  de  gens  rat- 

■ifütfie  sermou,  exhortationau  peu- 

I, «. ».  faire,  prononcer  des  bome- 

WO.  Y.Homixitiro. 

»,  A , ».?.  de  Howrixiar. 

iL»  et»    >  eelai  qui  fuit  I«  justice 

iA,  #.  st. )  apres  avoir  commis  wa 

tft,  •.  a.  rendre  ennemi,  brouiUer. 
t-sa,«.  r.  (tatu  .)  sebrouiller,  rompre 
a*on.  (/ta.  ei  tu.)  Fair,  se  cacber  de 
apres  avoir  commis  un  crime, 
iio.  V.  Uomieidio. 
t.  m.  *  actum  de  se  cacber  pour  quel- 
(immt.) "  lnimitie  a  cause  de  raeurtre. 
itsjco,  k,adj.  homocentrique,  con- 

naeiDC,  t.f.  homogeneite :  qualite 
st  homogene. 

ivOyKy  adj.  homogene :  qui  est  par- 
sse  nature;  d'une  mAme  dimenfcion. 
;a$aö,  f.  f.  homologation  :  conflr- 
d  acte  par  la  justice. 
ia* ,  e.  a.  (I.  de  prat.)  bomologuer : 
m  justice. 

to ,  a  ,  adj.  (t.  de  giom.)  homologue : 
par  le  nom ,  le  rapport  ou  le  lieu. 
bua  , *.  f.  homonymie :  ressemblance 
Ions  differents  d'un  roeme  mot. 
■o»  f.  m.  et  adj.  (f.  de  gram.)  bo- 
de  meine  nom ,  avec  des  sens  divers. 
ol  porle  ie  meine  nom  qu'un  autre. 
kBA ,  $.  f.  horaopbagie  :  usage  des 

tvVc 

ux>,  e.  m.  faomophage  :  qui  mange 

crae. 

»ia,  $,  f.  homopbonie  :  concert  de 

Isson. 

ITA.  Y.  Omopldta. 

nx»,  s.  m.  petit  nomine,  hommeau, 

neu. 

Y.Onde. 

»o»  ii  P-P-  d'ttonestdr.  adj.  Ex- 

e. 

.»oft,  a  , «.  qui  excuse. 

jrtüTE,  ade.  honnetement. 

at  «.  a.  honorer  :  faire  bonneur, 

illier  une  action.  V.  Cohoneelar. 

A-ss,  t.  r.  se  conduire  honnete- 

norer. 

•Ana,  t.  f.  bonnetete,  bicuseance, 

■astete,  pudeur,  modestie. 

SSIHO,  k.adj.iup.  de 

>,  A,  adj.  bonnete :  conforme  ä  l'hon- 

verui,bien»eant;  decent :  vpriucux , 


eheste,  Juste;  p«dkiue,  modestt.  PHfo  — f 
priv  honnele .  juste ,  raisonnable. 

Honksto,  j.  m.  O  — ,  l'honnetete,  ce  qui  est 
hoDoete. 

Honor,  s.  f.  V.-Boura.  Dumm  e>— ,  dame 
dltonneur  d'une  reine  ou  princesse. 

Hohorar.  Y.  Honrdr. 

Ho.iorärjo,  a,  adj.  bonoraire  :  qui  jouit 
d'un  ücre  saus  foneitou  et  teus  emelumeui. 

Homorärio,  t.  m.  honorakes,  appointe- 
ments,retribution. 

HouoRincAasitTS  v  aä*.  bonorablemeut  i 
avec  bonneur.  Honneteaaent. 

HoNoainctuaA ,  s .  f.  action  dlionorer.  Heo- 
neur. 

Hoifoairtco,  a  ,  adj.  bonoriflqae,  bouorabier 
qui  apporte  de  l'bonneur. 

Honra,  t.f.  'bonneur:  rennest  rendu;  es- 
time,  reputation;glo4reyeoUt,  oelebriie;p«- 
dicite,  cbastete;  grAce,  Menfnit,  ftreur;  uV 
gnite ,  enplol ,  ebarge.  Morrer  no  r— ipe  dm  — r 
mourir  an  lit  dlionneur.  — $ ,  pt.  honnent»,  dl— 
gnites,  places  nonorables;  Utre  bnnosnlqu» 
sans  fonetions  ni  emeluments.  (nnl.)  •Demamfr 
d'un  seigneur,  flef.  —  /nueerss,  honneurs  fu- 
nebres,  funeraiiles,  dernters  detoirs.  Amk4- 
cionar,  tolieitar  — ,  eoorir  apres  les  bonneurs. 
—  wmdd»  caekmee,  ies  bonneurs  changent  les 
mours. 

Ho>faÄDAHfiifTK,«de.  bonorablement.  Hon* 
netement,  loyalement. 

Hohradissiiio  ,  a  ,  adj.  sup.  de 

Ho*sado,  a  ,  p.  p.  c?ffenrar.  adj.  Honorablet. 
estimable,  digne  d'etre  bonore,  loyal.  Plein 
d*bonneur  et  de  probite.  — ,  bonnete,  probe. 

*HOMtieo,  i.  m.  notable :  habitantdos  plus^ 
considerables  d'on  Heu. 

HotttADÖR,  a,  adj.  et  f.  celui  qui  bonore. 

*  HohrahInto,  j.  ••.  'action  d'bonoter. 

Hon  rar,  v.  «.  honorer  :  rendre  bonoeur, 
respect  a ;  illustrer,  faire  bonneur;  elever  4  un 
postehonorable;  louer,  applaudir.  (•**.)  Ac- 
corder  des  Privileges  seigneuriauz.  —commtwm 
preeenca,  honorer  de  sa  presenee.  —  m  firmm 
do  pauadör,  (l.  de  com.)  faire  bonneur  a  uno- 
signature. 

HoifRiR-es  (de),  v.  r.  avoir  en  bonneur. 

HoifRiüHA,  s.  f.  dim.  d'Homr*.  Faax  poioU 
d'honncur,  respect  bamain,  mauvaise  honte. 

Honrösamenti,  adv.  bonorablemenL 

Honröso,  a,  adj.  honorable;  bonorinquep 
glorieuxjooable.  Honnete,  decent,  vertneux. 

H6rtem  ,nde.  hier.  (ß§.)  II  y  a  pen  de  temps*. 
recemment.  Ante  — ,  avant-hier. 

Hora,  f.  A  beure  .-  ringt-qaatrieme  partia 
d'un  jour;  temps  convenable  i;  temps  ordinai- 
rement  employe,  consacre  a;  temps  preftx, 
ou  une  chose  doit  arriver,  moment  Heure  dm 
jour  de  TAscension ,  a  laquelle  on  croit  quei 
J.-C.  est  monte  au  ciel :  c'est  entre  midi  et  ubä 
heure.  A  eda— , apropos,  au  bon  momenlL 
Em  böa—,  loc.  adv.  a  la  boune  heure;  bau- 
rousement.  Por  — ,  par  heure;  pourle  mo- 
ment. Andar  para  corfo— »dtfe  a  ll  ftUla  42nö- 
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coacher.  —  «m,  —  outro t  tan  tot  Tun,  tanWt 
l'antre.  Chtga  a  mm  — ,  9a  derniere  beare  «p- 
procbe,  il  va  mourir.  Seja  em  böa  — ,  solt,a 
la  boone  heurt.—mingudda ,  beare  fatale.  A'— 
d'csta  ou  a  e*fa  — ,  dans  ce  raoment,  ä  I*heure 
qu'il  esL  Voi4«  am  —  md,  va-l'en  au  diable.  — 
«im  /  sus ,  boo ,  courage !  N&o  ter  uma  —  de  seu, 
n'avoir  pas  une  heure  a  soi.  — s,pl.  heures :  livre 
*  de  prieret.  —  canönieas,  heures  canoniates  : 
les  diverses  parties  de  Pofflce  divin.  —  menö- 
res,  petita«  heures :  prtme ,  tierce ,  sexte  et 
none.  A  todat  aa— ,  a  toule  heure,  sans  ccsse. 
fazer-w— ,  etre  temps.  Fora  d'— .  V.  Dttho- 
ras.  —  ditosas ,  afortunadas ,  heureux  loisirs. 

Hora,  adv.  a  present,  maintenant 

f  Horaciano,  k,adj.  qui  apparticntä  Morace. 

Horärio,  a,  adj.  Ipraire  :  qui  concerne  les 
beures. 

Hörda,  #.  f.  borde :  petfplade  errante. 

Hordeateow  — to,  $.  m.  tlsane  d'orge. 

Hördem,  eto.  V.  Ordern,  etc. 

Horbeolo,  t.  m.  (t.  dechir.)  orgeolet,  crite 
oa  orgueilleux  :  aposterae  alonge,  listuleux, 
aax  ptupAeres. 

•  HördIm,  t.  m.  ordre  rellgieux. 

•  Hordmairo.  V.  Ordinario. 

•  Ho*«la ,  dim.  d'Höra  (t.  burt.). 

•  Horfoos.  V.  Orßo. 

fH6fiu,#.  f.  (t.  <thisl.  nett.)  horiecoleo- 
ptere,  boriale. 

Horizontal,  atf.  2  gen.  horizontal :  paral- 
lele ä  l'horizon. 

Horizontalmeote,  adv.  horizontalemenl  : 
paraltelement  a  l'horizon. 

Horizonte,  s.  m.  horizon :  grand  cercle  de 
la  sphare  qui  1a  partage  en  deux ;  ce  que  l'on 
voft  du  ciel  et  de  la  terre. 

Hormi'no,  *.  m.  (l.debot.)\.Gattoerista  6«#- 
tarda, — dos  ntontes, "  horminello  des  Pyrenccs. 

Hornavbqüe,  m.  t».  (/.  de  fort.)  ouvrage  ä 
come. 

HorographIa ,  g.  f.  horograpbie :  art  de  faire 
des  cadrans. 

Horolooial,  adj.  2  gen.  qui  concerne  l'hor- 
loge. 

Horolöcion,  t.m.  bre viaire;  heures,  livre 
de  prieres  chez  les  Grecs. 

Horometria  ,  t.  f.  horometric  :  art  de  raesu- 
rer  et  diviser  les  heures. 

Horoscopar,  v.  a.  tirer  l'horoscopc. 

Horöscopo,  t.  r*.  (t.  d'attrol.)  horoscope  : 
prediction  de  la  destineede  quelqu'un ,  d 'apres 
l'inspection,  la  Situation  des  astres,  lors  de  sa 
naissance;  ascendant;  Opposition  ou  Situation 
des  aslres  dans  le  Iheme  Celeste. 

Hörra,  *.  f.  (t.  (TAtie)  *  bois  tres-Jourd ,  nc 
dans  l'eau,  et  qui  ne  se  soutient  pas  sur  sa 
surface. 

Horrehdamestg,  adv.  borriblemenl;  hideu- 
sement. 

HORREMDfssmo ,  a  ,  adj.  sup.  de 

Horrekdo ,  a  ,  adj.  borrible, affreux,  effroya- 
ble;  hidetix.  Extraordinairc. 

Boudtan,  udj.  2  gen.  V.  Uorrendo. 


HOS 

Hörreo,  8.  m.  (p.  us.)  grenier  pour  le  ble. 

Horribilidädk,  #.  f.  qualite  de  eeqol 
horrible. 

noRRiBiüssiMO ,  k9aäy.  sup.  de  BorriteL 

H6rrido  ,-  a  ,  adj.  {poit.)  horrible. 

HorpJff.ro  ou  —  fico  ,  a  ,  adj.  (poit.)  qui  Ta^ 
borreur,  epouvantable,  eflrayant. 

HORRiPiLAgAO,  $.  f.  (J.  de  m<M.)  borripi  J4 
tion  :  frisson  suhlt  de  toule  la  peao,  pend%^y 
lcquel  les  poils  se  herissent. 

■f  Horripilar-se,  v.  r.  eprouver  une  boTrj- 
pilation. 

Horrisono,  a,  adj.  qui  fail  un  bruit  Im*. 
rible ;  qui  rend  un  son  horrible. 

Hon  ri  vel  ,  adj.  borrible ,  affreux ,  eflroyaftle, 
epouvantable. 

Horrivelmente,  adv.  horriblement,  aflrei- 
sement,  efTroy  ablernen  l. 

Horror,  «.  m.  'horreur,  elTroi,  fraytor, 
epouvante ;  detestation.  Ter  —  ao  crime,  avoir 
horreur  du  crime,  l'avoir  en  horreur.  Ser 
olhndo  com  —  por  alguem,  etre  en  horreur  k 
quelqu'un. 

Horrorizädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Horrorizär,  r.  a.  faire  horreur,  elfrayer, 
epouvanter. 

Horrorizär-se,  r.  r.  •  avoir  de  rhorreor, 
sefTrayer. 

Horrorösamlxte,  adv.  arec  horreur. He* 
riblemcnt.  EfTroyablcment.  llideusement. 

Horkoröso,  a,  adj.  horrible,  cffroyable, 
affreux,  epouvantable.  Hideux. 

Hörta  ,  *.  f. '  jardin  potagcr,  verger. 

Hortado  ,  a  ,  p.  p.  de  Hortdr. 

Hortaüqa,«.  f.  herbes  potageres;  legumes, 
Yegetaux  bons  a  manger. 

Hortär  ,  v.  a.  jardiner  :  eultiver  soigneuse- 
roent  comme  en  jardin. 

HortelX,  -—  LÄAou—  la>,  *.  f.  (J.  de  bot.) 
—  ordinaria,  raenthe commune  ou  des  jardlns, 
bäume.  —  siltestre.  V.  Menthrasto.  —  für 
menta,  pimentosaou  apimenlada,  tuenthe  poi- 
vree  011  citronndc.  —  dos  rios,  inenthe  aqnr- 
tique,  bäume  d'eau.  —  crespa ,  nienfhe  frisee 
ou  crepue. 

Houi  ei.aü  ,  *.  m.  jardinier. 

Hortelöa,  s.  f.  femmedu  Z/orfeMo,  jar* 
uiere. 

Hortknse,  adj.  2  gen.  de  jardin,  caltftert 
jardin. 

f  lIouTENsiA ,  s.  f.  (f.  de  bot.)  bortensia:i> 
brisseau  saxifragc  de  la  Chine,  hydrangea. 

Hortinha  ,  s.  f.  dim.  de  Horla. 

Hörto  ,  1.  m.  jardin  clos  de  murs.  —  de  Otth- 
shemani,  jardin  des  Olive*. 

f  Hortoläna  ,  *.  f.  {t.  d'hist.  not.)  'ortobo : 
peiit  oiseau  de  passage. 

Hortolaö.  V.  Horteldo. 

UosAnma,  *.  m.  hosanna  :  priere  des  JoA  * 
la  föle  des  labernacles. 

HöspEDA ,  «.  f.  botesse ,  ferome  löge«  cbei 
quelqu'un ;  qui  tient  auberge,  qui  löge. 
Hospedädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Bospedar. 

HowedadOk,  a,  t,  qui  löge  graruifcmnt 
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HosnoiaiM ,  f.  f.  ■••pitalite.  V.  Gasalhado , 
•'.  HotpedtrU. 

Hospedär,  9.  a.  beberger;  receroir,  loger 
ck«  soi.  Donner  ltiospiUHte. 

üotpinAftf a  ,  f.  f.  bötellerie ,  auberge ;  hos- 
piee.  Appartement  destine  dans  un  monaslere, 
cte^  a  loger  lei  etrangers. 
°Hos?edavelme*te,  odv.  arte  bospi  lalile. 
Höspeüe,  «.  m.  hole  :  personne  qui  en  löge 
nne  antre,  ou  qui  est  logee  cbez  eile.  Hotelier, 
aaberglste,  logeor.  Celui  qui  löge  quelqu'un 
«bei  lui.  Elranger.  Ser— em  alguma  arte ,  etc. , 
etre  Ignorant  ou  peo  versc  dans  un  art,  etc. 
Str  —  em  tua  ea$a ,  ( fam.)  n'ctre  chez  soi 
qo'iux  beures  de  repas.  — ,  criado  e  peixe  aos 
frttdSa*  aborreee,  (prov.)  hötes,  valels  et  les 
pabsons,  trois  jours  passes  ne  serablent  bons. 
Iospedeiro,  ». m.  böte,  hötelter. 
Hospedeiro,  k,adj.  hospitalicr. 
Hosricio ,  t.  m.  bospfce  :  maison  pour  loger 
kspauTres  passants;  petite  maison  reiigieuse 
•4  logenl,  en  passant,  les  religieux  du  meme 
trdre.  *  Hospilalite  {ant.\ 
Hospital  ,».  m.  höpltal :  maison  fondöepour 
b  malades.  Maison  oü  Ton  donne  le  couvert 
'■x  paurres  passants :  hospice.  —de  tangue, 
<«tL)  hopital  railitaire  oü  Ton  envoie  d'abord 
•w  blosses.  Ser  o  casa  um  — ,  on  le  dit  d'une 
OMison  oü  il  y  a  beaucoup  de  nialadea. 

*Bospitäl,  adj.  1  gen.  hospilalier  :  qui  con- 
cerne  la  bonnc  bospitalite. 

BospitalArio,  a  ,  adj.  hospitalicr.  On  le  dit 

de  certains  ordres  religieux  militaires.  — », 

»•  m.  pl.  bospitaliers:  ordre  mllitaire  de  Malte. 

Hospitaleiko,  a,  adj.  hospilalier,  charita- 

bfe.  ».  Dircctcur  d'höpital ;  intirmier. 

BospiTALroÄDE,  ff.  f.  bospitalite  :  charite 
exereee  enrers  les  pauvres  passants;  bon  ac- 
eneil  qu'on  fait  aux  etrangers. 

Hotpodär,   t.  m.  hospodar :  prince  vassal 
dt  grand  iure. 
'HosTALÄcr^.V.  Ettalagcm. 
*  Hostaö  ,  ff.  m.  Hotpedarla. 
Hoste,  $.  f.  armee,  camp  ennemi. 
Höstia  ,  ff.  f.  hostie  :  victime  Offerte  en  sa- 
eriSee;  pain  sans  levain  que  Ton  consacre  ä  la 
"■Mise. 

Hotn'L,  adj.  igen,  contraire,  nuisible,  cn- 
fermi ,  hostile. 

Hosttlidade,  *.  f.  liostilltö,  Incursion ,  dom- 
tfeage  fail  a  la  guerre. 
Horriuxioo,  A,  p.  p.  de 
Hostilieär,  v.  a.  traiter  hostilement.  a.  n. 
CwnmeUre  des  bosiilites. 

HosriLMEsiTR,  adv.  bosüleinent :  en  ennemi. 

Hocsia.  V.  Vssia. 

•Hü.V.  Onde. 

'Oücba.  V.  Area,  Cofre. 

*  HcaiÖTE.  V.  Cofrtle ,  Arqufle. 

liccoiOTE  ou  |    buguenot   .-    ralvi- 

BtccEüOTE , ».  et  adj.   I    niste. 

*Rcciicio,  #.  m.  *  proposition  ironique. 

tid\'int*rj.  bo!  bolä!  oho! 

Bcitador  ,  a  ,  adj.  burleur :  qui  burle. 


Huivar,  e.  i».  hurler .-  pousser  des  burlemenls. 
Hoiviar.  V.  Huitar. 

Hüivo ,  ff.  m.  hurlement  des  loups ,  de« 
chiens. 

*  Hula,  Hulo,  pour  Ojcde  eütä  a  ,  o?  (oa  est 
le,la?) 

Hum  pour  Hu.  V.  Onde. 

Hcm  ,  inlerj.  manierc  d'appeler  quelqu'uo. 

Hum,  *,adj.  V.  Um. 

*  Huxagem.  V.  Imdgem. 
Humaüado  ,  a  ,  p.  p.  de  Iluwumdr. 
Human äl.  V.  Humdno. 
HuMAXAMENTE.auto.  bumainement :  suirant 

le  pouvoir,  la  porlee,  la  capacite  de  rbomme; 
avec  humanilti,  bonie,  sensibilile. 

Humanär,  e.  o.  tranaformer  en  bomme.  Hu- 
mani&er. 

Humanar-se,  «.  r.  so  faire  bomme,  parlant 
de  Jesus-Christ,  (/ig.)  S'bomaniaer,  derenir 
plus  doux,  plus  trailable. 

Humanidade,  ff.  f.  bumanito  :  naMire  ha- 
maine;  les  bommes;  bonnelele,  honte,  dou- 
eeur;  sensibilile  pour  les  maux  d'autrai;bonto 
exereee.  {fam.)  Corpulencc,  erabonpoint.  Fra- 
gilito  de  la  cbair,  penebanta  la  luxure.  — »,  pl. 
Human ites :  eludes  jusqu'a  la  pbilosophie; 
belles-lcllres. 

HuMAüissmo ,  a  ,  adj.  tup.  de  Ilumano. 

HuMAaisTA,  ff.  i».  humaniste  :  qui  etudie, 
sail,  enseigne  les  humuuiles. 

Humamizädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

HiMANizÄR,  v.  a.  bumaniser:  inspirer  des 
sentiments,  douner  des  mo3urs,  des  manieres 
conformes  ä  l'bumanile ;  rendre  plus  trailable, 
plus  favorable.  —  «*,  c.  r.  V.  Uumanar-te. 

.Humano  ,  a  ,  adj.  humain ,  de  Phomino  en  ge- 
neral,  qui  le  concernc,  lui  apparticnl;  C/Iy.) 
sensible  a  !a  pilie ;  dobonxiaire ,  doux ,  affable , 
secourable,  bienfaisant. 

Humanos,  ff.  m.  pl.  bumains:  les  bommes, 
rhumanilc. 

f  Hlme  ,  ff.  f.  Pedra  — .  V.  Alumen. 

Hcmectär.  V.  Ifumedecer. 

Humectativo,  a,  adj.  qui  burnecle. 

Hl'mkdlc.kr  ,  r.  a.  bumocter :  rendre  humide. 
11  est  aussi  reeiproque. 

HtMtDEtino ,  a  ,  p.  p.  de  Humedcccr. 

Himkxte.  V.  Uumiäu. 

Himträl,  adj.  2  gen.  (f.  d'anat.)  bumeral : 
qui  a  du  rapport  ä  l'epaulc. 

IIlmlrauio,  k,adj.  (l.d'anal.)  humeraire  : 
qui  a  du  rapport  ä  lliuinorus. 

.Himidade,  <.  f.  huinidile;  moiteur. 

Hümido,  a,  adj.  humide,  de  la  na  Iure  d^ 
l'eau;  uiouille,  bumeclc,  inoiie;  oü  il  >  a  de 
l'humidite.  Uomem  — ,  (burl.)  inconlinenl, 
lascif. 

*  HtMiL  ou  — le.  V.  Uumilde. 

Hlmilidäde,  *.  f.  humilite :  vertu  cliretienne 
que  nous  donne  le  senlimenlde  nolre  faiblesse; 
deference,  soumission ;  abaissemenl;  modestie, 
senliment  de  notre  bassesse  devanl  Dien.  (Ag>) 
Bassesse  d'irae,  d'eitraclion  ,  obscurito. 

Homildäoo  ,  a  ,  p.  p.  de  Uumüdor. 
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Hdmildär,  v.  a.  huinilier,  abaisser.  11  est 
aossi  reciproque. 

Humilde,  adj.  2  gen.  hunible :  qui  a  de  l'hu- 
milite,  du  respect;  soumis ;  medioore;  bas. 
(flg.)  Ob  »cur,  de  basse  naissance,  qui  a  des 
sentiments  peu  eleves.  Rampant.  On  )e  dit  du 
style  bas  et  plat. 
Hümildemente ,  adv,  humblemcnt. 

Hüm ildjssim o ,  a,  adj.  $up.  de  Humilde. 
Humildösamehte.  V.  Hümildemente. 
Humildoso  ,  a.  V.  Humilde. 
Hüm ilhacäö.  V.  HumiliaedÖ. 
Homilhädo,  a  ,  p.  p.  de  Humilhar. 

Hcmilhantb,  adj.  2  gen.  humiliant :  qui  hu- 
milie;  qui  abaisse,  qui  deprime.  p.  a.  de 

Homilbar  ,  v.  a.  aba isser,  renverser,  abattre. 
(fig.)  Hu  milier,  deprimer,  ravaler,  raba  isser, 
rabatlre,  abaisser  l'orgueil. 

Hlmilhar-se,  v.  r.  s'hu milier :  s'abaisser  de- 
vant  Dieu.  (o)  {fig.)  Ceder,  se  soumettre.  — , 
ramper,  flcchir,  se  ravaler.  —  a  oulro,  venir  a 
tibe ,  mettre  les  pouces. 

Humilhöso.  V.  Humilde. 

Humiliacaö,  s.  f.  numiliation,  souraission , 
rspect;  etat  de  celui  qui  est  humilie;  aclion 
*ir  laquelle  on  humilie.  V.  Humildade. 

IkMiuAXTE.  V.  Humilhante. 

Hi  MiLissm o ,  a  ,  adj.  tup.  de  Humilde.  Tres- 
humble,  le  plus  humble. 

Hj  m illimo.  V.  HumüUsimo. 

Himilmemte.  V.  Humildemente. 

Hl'mo  ,  s.  m.  humus :  cooche  de  terre  vegetale 
ou  de  terreau  recouvrant  unc  partie  du  globe. 

Hliör,i.ot.  *bumeur :  substance  fluide  dang 
les  corps  organises;  {fig.)  temperamenl;  natu- 
ral v  caractere.  Born  — ,  enjouement,  bonne 
humeur.  Udo  — ,  humeur;  bouderio,  etc.  —  U- 
/riro,  melancölico ,  humeur  noire.  — et  friot, 
ecrouelles,  humeurs  froides. 

7  Elc  mohädo,  a  ,  adj.  On  ne  le  dit  quc  dans 
rviic  loculion  :  Bern  ou  mal  — ,  qui  a  les  hu- 
meurs bien  ou  mal  ordonnees. 

Hi mural, ad),  igen,  humoral :  qui  vient  des 
humeurs. 

.  Hüncaro,  a  ,  adj.  et  t.  Hongrois  :  de  la  Hon- 
rrie. 

Hixgria,«.  f.  (t.degiog.)  Hongrie :  royaume 
I'Europe. 

'  Heu.  V.  Uum. 

HiyuER,#.  m.  (t.d'Atie)  sorte  de  bätiraent 
de  mer. 

Hlrca.  V.  Urea. 

HtRFAXGA,f.  f.  sorte  de  coifTure  ou  turban 
che*  les  Asialiques. 

Husar,  Hcssar,  Hizar,   \   houssard,  hou- 

Hissardo,  t.  m.  )   Mrd,  hussard  ; 

cavaher  hongrois  armea  la  legere. 

Histeoa.  V.  UttMa. 

Hltvar,  etc.  V.  Huivar,  etc. 

Ht.  V.  Hi. 

Hy  acihthiho  ,  a  ,  adj.  hyacinthin :  «ouleur  de 
hyacinthe. 

Hx'adas,  t.  f.  pl,  hyades  :  cöns'jelblion  de 
petites  eioiles  pres  d'AUIebarun. 
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Htbisco.  V.  Hibiuo. 

HtblIO  ,  a  ,  adj.  de  Hibla,  Yille  et  mouUgM 
de  Sicile.  (fig.  po<"r.)  Abondant,  fertile,  d>ii- 
cieux. 

fHy'DRiDO,  a,  adj,  hybride :  (plante)  n*4 
de  deux  plantes  differentes ;  (mol)  tire  de  deui 
langues ;  (animal)  ne  de  deux  especes. 
Hycharia.  V.  Ucharia. 
f  Hydätida,  t.  f.  (f.  & kiit.  not.)  hydalide: 
ver  intestina). 

f  Hydatides,  s.  f.  pl.  {t.  de  wUd.)  hydalides: 
vessies  pleinesd'eau  sur  le  corps;  verseam- 
sie  dans  les  visceres. 

Hy'dra,  t.  f.  (LcThitt.  not.)  bydrerserseat 
d'eau  douce  tres-renimeux ;  serpent  fatalen 
ä  sept  tetes  renaissantes;  (fig.)  desordre  aal 
augmente  a  mesure  qu'on  cherehe  a  le  detrain. 
— ,  constellation  austräte.—  tored*,  eouleuut 
a  collier. 

f  Hydräcx a  ,  t.  f.  (t.  d'hitt.  not.)  hj dracif : 
araignee  aquatique. 

Hydragogo  ,  t.  m.  et  adj.  (f.  de  mM.)  hydrt- 
gogue  :  (raedicament)  qui  purge  les  eam,  le» 
serosites. 
.  Hydrargyro,  t.  m.  hydrargyre.  V.  JaomfU. 

Hydrangea.  V.  Hortensia. 

Hydrate.  #.  m.  (t.  de  chim.)  hydrate  : 
binaison  d'oxydes  metalliques  et  d'eau; 
binaison  des  corps  avec  l'eau. 

Uydräclica,  f.  f.  hydraulique :  scieace,  aft 
de  conduire,  d'elever  les  eaux. 

Hydräulico,  a,  adj.  hydraulique  :  qui  setf* 
qui  a  rapporl  a  l'hydraulique.  f.  m.  Uydraah- 
cien  :  ingenicur  en  hydraulique. 

Uy'dria,  t.  f.  bydrie :  cruebe  ä  maltre  i* 
l'eau. 

Hy'dro,  s.  m.  le  male  del'hydre. 

Hydrocele,  f.  m.  (i.  de  nUd.)  bydroceler 
tumeur  aqueuse  des  teslicules. 

Hydroceimialo,  t.m.  (t.de  mid.)  hydroer 
phale  :  hydropisie  de  la  tele. 

f  HYDROcYAMico,t.  *n.  et  adj.  (f.  de  ehm.) 
hydroeyanique :  (aeide)  prussique. 

HyDRODYNiMiCA ,  t.  f.  hydrodyoAiaiQjae; 
science  du  mouveraent  des  fluides,  des  eaat 

Hydrog^neo  ou  — cenio,  f.  et  aa\j.  «l(I.  * 
chim.  hydrogene  :  Tun  des  deux  prktei»* 
de  l'eau ;  air  inflammable. 

Hydrögemo  ,  a  ,  adj.  qui  produit  de  l'eau. 

f  Hydrogeologi'a,  «.  /'.hydrog^ologiertrtü^ 
de  Tinfluence  de  l'eau  sur  la  terre. 

f  Hydrognohoxia,  m.  f.  hydrognomoftif: 
arl  de  connallre  les  sources  par  le  moyen  d*taf 
baguette. 

Hydrograpdia,  t.  f.  hydrographie  rconoaii' 
sance,  descriplion  des  mers,  des  cotes,  ete,; 
art  de  naviguer. 

Hydrograpbico,  a,  adj.  hydrogrspbiqu« 
de  i'hydrograpbie. 

Uydrögrapbo  ,  f.  m.  hydrograpbe :  ftm 
dans  I'hydrograpbie. 

Hydp.öleo,  s.  m.  composilioD  fall«  iiecA* 
l'huüe  z\  Je  Teau« 
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MU ,  f.  f.  hydrologie :  science ,  traile 

,  de  lenr  natura. 

6loco,  «.  es.  bydrologue  :  qui  sait, 

rbydrologfe. 

ilncu ,  #.  /.  bydromancie  :  dhrina- 

Mcavz. 

ilroco,  a  ,  ad*/,  bydromantique :  qai 

t  a  rbydromancie ,  ou  qui  l'exerce. 

itL ,  #.  m.  hydromel :  breuvage  fall 

•am  et  du  rafel. 

ovbtaa  ,  a.  m.  hydrometre :  celul  qui 

ptafesse  rhydrometrie. 

istbJa,*.  f.  hydromelrie :  science  qui 

■  snesurer  les  proprietes  des  fluides. 

tamo,  $.  m.  bydroraetre :  inslru- 

r  peser  les  liqaeurs,  connattre  leur 

st  (I.  d'Aitf.  Ml.)  — ,  bemiplere,  ra- 

TIALO,  f.  «i.  (f.  dV  med.)  bydrom- 
mear  aqaeuse  au  nombril. 
bvabastas,  #.  m.  pf.  bydroparastes  .- 
i  qui  n'employaient  que  I'eau  dans 

niA  ou  — Pisu ,  t.  f.  bydropisie  : 
queusc;  enflure  eausee  par  l'epan- 
teaeaux.  (ßg.)  Seif  immoderee  des 

oraiLiao,  j.  s*.  cavite  souterraioe 

au. 

taHLO,  t.m.  (t.  (Mist.  *af.)bydro- 

eaptere,  bydroptrilien. 

bobia,  $.  f.  (f.df  **Af.)  bydrophobie: 

»wies  liquides;  rage,  maladic. 

DmöBico,  a ,  *dj.  bydropbobique :  de 

»bie. 

aoao,  f.  «i.  bydropbobe :  qui  a  les 

n  borreur;  altaque  de  la  rage. 

mmuLif  a,  #.  f.  (f.  de  mM.)  b  ydroph- 

aydropisie  de  Poifl. 

ico,  a,  odj.  bydropique :  qui  a  une 

• 

oto  ,  a  ,  t.  hydropote  .-  qui  ne  boit  que 

oscorfA,  $.  f.  hydroscopie :  dhrina- 
r  moyen  de  Feau ;  faculte  de  rbydro- 

eaao,  *.  m.  bydroscope:  celui  qui 
rrlner  lessources  parlesemanations; 


rincA ,  a.  f.  bydrostatique  :  science 
lateurdes  liquides,  des  solides  qui 
;  theorie  de  l'eqoilibre  des  liquides. 
TÄtico,  A,  «4/.  bydrosutique :  qui  a 
njdraetatique. 

mcBRiiA ,  t.  f.  hydrotecbnie :  science 
hsas  hydrauliques. 
OTSaniico.  V.  Bydraulico. 

»toöbax,  #.  m.(l.  dt  mid.)  bydrotho- 

«ftoie  de  poitrine. 

utico,  a,  adj.  (l.dtmtd.)  bydroti- 

irifique. 

L,a*>'.  2e<*.  byemal  .-  d'hivcr. 

,  9.  f.  it.d'hitt.  n*t)  byenc  ou  utene ; 

rorr.-fi, 


aninal  sau»  age,  earaaasiar,  d'uji  fauva  lachet«. 
Espece  de  gros  poisson  da  mer. 

Hygiene  ou  —ha,  a.  /.  bjgieae  *  traue  da  la 
conservation  de  la  saute. 

f  Htgisjuco  ,  a  f  «ay.  bygiaaiqae  t  qui  t  rap- 
port  a  l'hygtaaa. 

f  HygbolooU,  a.  f.  bygrologie  i  traile  da» 
fluides  du  eorpa  buaaain. 

f  HtcbometbJa,  a.  /.  hypoaetf ia)  t  sMaaau) 
du  degre  da  secberesse  et  dliunMM  da  rair. 

Htcrömbteo,  «.  au  bygrometrei  usacbttM 
pour  eonnaltre  le  dagra  de  l*bumidita  da»  l'air. 

f  Htceöscopo,  a.  es.  hygroseepa.  V»  flffrsV 
metre. 

f  Htm  ENÖPTBEO ,  s.  as.  (I.  fhui.  •#!.)  byma- 
noptere  ;  genre  d'inaeolea  4  quatro  aila»  n«aa. 

HTMirmo  ou  — *o,  $.  a»>  byaseo,  byasiaaa« 
manage.  V.  Epitalami: 

Ht'mno,  a.  m,  byaane,  cantiqua  eo  II 
de  la  Dirinite,  das  beroa. 

f  UTMNÜcaAPBO,  s.  m,  bjoiDOgrapb«  s- 
positeur  d'bymnc». 

HTHNOuidA,  f.  f.  bymoolofie  :  ieoit  •« 
cbant  des  bymiies. 

HTO«Löaao,  a,  cd>*.  (<•  d*— <.)hyig1eaaat 
qui  a  rapport  a  l'oa  byolde  ai  a  ia  laogae. 

Htöidb  ou  — oeo,  ödj.  as.  (Quo  — ,  l.  d'anad.) 
byolde:  os  siluei  la  racloa  de  la  laog«eyaa 
forme  d' F. 

fHTösBBis,  s.  «i.  (f.dalol.)  'fayaaatidai 
plante  ebicoracee« 

Htp allagb,  $.  f.  bypsllage  t  inveraien  das 
mau  •  Agare  de  rbeiorique. 

Htpanto,  s.  ai.  faie  da  la  Puriöcalion. 

HtpAbbato  aa>— to«,  <•  as.  byperbate »  In- 
version de  Tordre  aalarel;  Agare  da  gram- 
raaire,  de  rbetariqaa. 

Htpbbbolb  , «.  f.  byparbele  r  Ogura  da  rbeio- 
rique; augmenUUon;  axagecaUaa  axeeaarfc; 
verite  enfläe  et  graaaie.  (I.  de  mmth.)  — ,  soa- 
tioto  eankpie. 

HTPBRBÖLicAMtsTB,  adm.  byaarbaliqvaaMsH; 
cyune  ntaniarehyperboHqaa« 

Htpebbölico,  a,  mdj.  byperbolique :  qu# 
tient  de  lliyperbole;  qai  exagara  beaaeaap; 
de  l'hyperbole  geometrique. 

HTPBBBUBBO,  a.,  ßdj.  byparboree,  byperbo- 
reen .-  du  nord. 

f  HtpbbcataUcto,  adj.  as.  (tertö  — )  byper- 
caialectique  :  (rers)  qui  a  des  syllabes  da 
trop. 

HTPEBcaiTico,  mdi.  •'  '•  m-  bypercritique  t 
censeur  oulre ,  crilique  tres-serere. 

Htpbbdüüa  ,  #.  f.  hyperdulie  t  culta  read«  a 
la  aainte  Vierge. 

HtpbbicaO  ou      )('•*  **>  J1«^»««»  • 

HYPtasDO,#.as.  j  1Jedlel2te> 

HYPEBHETBiA,  s.  f.  ditision  d'un  mot  en 
deux  parties,  dont  l'une  Unit  un  fers,  et  l'autre 
comuience  le  suivant. 

Htpben,  s.  as.  Signa  orlbograpaique ,  trait 
d  union  (-)• 
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f  UypbolocIa,  i.  /.  bypooJogie  i  regte  du 
Bominei)  el  des  veilles. 

+  Hypüolüüigo,  a  ,  adj,  bypsolaglque  : 
d'hypnologie. 

Hypbötico,  a  t  asty.  (I.  de  med.)  faypnotique : 
qui  provoquc  le  sommcil ;  narcolique. 

Hypocäubto,  «.  et.  bypocauste :  bain  nq- 
terrain;  fourneau  pour  ecbauffer  un  bein« 

Hf  POCEMTAVRO.  V.  BippQ... 

t  Hypüchbbib,  e.  f.  (t.  de  bot.)  Mltdc  de 
pere. 

HiPodsTB  em  — to  , «.  et.  ( i.  de  bei. )  bypo- 
etata :  plante  Mr  les  raeines  du  oisle. 

Hvpoco.xdrja ,  f.  f.  bypocondrie  :  pasaion 
bypocotidrUque.  V.  Melmntolia. 

ÜYPoauiDRiACO,  a,  odj.  bypooondriaque : 
(maladia,  affaetion)  des  bypocondres;  le  ma- 
lade. Triste,  nielancolique. 

HypocAbdrjo*,!.  m.  pl.  bypooondrei :  par- 
Ües  Uterales  de  la  partie  auperieure  du  bas- 
venire. 

Hypocbene.  V.  Hippocrine. 

Hypocbisia, 1.  f.  hypociisie:  busse  appa- 
rence  de  piete,  de  vertu,  etc. 

üvrdcarrA,  $,  fit.  et  edj.  *  gen.  bypoerite. 

Hypocbiyamrjiys,  oafo.  d'une  maniere  bypo- 
erüe. 

Hypobiabtolb.  V.  Autipkeu. 

f  Hypodörio,  a,  adj.  bypodorien:  (ton)  en 
deeeoBB  da  dorien. 

Hypogastrico ,  a ,  adj.  (L  ferne*.)  bypogas- 
Vique  i  de  ftypogaatie. 

Hypogastrio,  s.  m.  (t  eTaviaJ.)  bypogaslra  z 
partie  inferieare  dB  baa-ventre. 

Hypobbo  o»  —cid  , «.  at.  (I.  d'mU.)  bypogee  .- 
tembeau ,  edittee  eooa  tarn. 

fHYPOGLOssA,  #.  f.  (|.  «W  bei.)  *laurier4 
langoelte,  double-Ungue. 

f  Hypoglobbib,  e.  f.  (t.  eJemei.)  bypoglossUt 
partie  inferieare  de  U  Uogae. 

f  Htpoclötia,  f.  f.  (i.  d'aneJ.)  bypeglottie  « 
glaade  aoua  la  Uagae. 

f  HypocVma»  #.  /.  (L  de  bei.)  kypogynie : 
nom  doone  4  la  diaposilion  dei  eUmines  qui 
tont  soue  le  pietiL 

f  HypolVdio,  a,  aay.bypelydieai  (Ion)*"» 
le  lydiea. 

f  Hypomxoly'dio  ,  a,  adj.  hypomlxolydUm: 
(•on)  qui  üent  de  rbypelydien. 

Hypomöchlio,  t.  m.  bypomocblion  i  poiot 
«Tappui  (Tun  levier. 

fHYPÖPBLBO,  t.  a».  (t.  d'KUL  not.)  taypo- 
pblee  r  eoleoptere,  diaperale. 

t  Hypophby'gio,  a,  adj.  bypophrygf  en  t  (eon) 
bbus  la  phrygien. 

t  HybophtbauMa,  t.  /.  (t.  de  ****.)  bypoph- 
ttalflüB  t  daalear  soas  la  eornee  da  fteiL 

t  Hypopion,  #,  ei.  (f.  de  mUdJ  ftyptfio« '  p«i 
Muste  tonte.  ^^ 
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tHtPOiPöACBA,  f.  m.  (t.  de  mi 
spbapme  :  sufTu&ion  du  sang  souj  la  ] 

UvrösTASis,  f.  f.  (I.  de  thtel.)  I 
suppöt,  personne.  (I.  de  bi&.)-—  , 
d'urine. 

HYPüSTÄTiCAXB!«TBta(fo.  hyposUti 
d'une  naanicre  byposiatique. 

Hypostätico,  kyadj.  byposlatifliM 
poslase;  (uüion— )  du  verbe  avac 
humainc. 

Hypotdäca,  i.  f.  bypolbeque :  dn 
a  un  creancier  sur  les  immeubles  de 

Hypoyhkcado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Hypothecär,  e.  a.  bypolheqoaj 
pourbypolbetjue;  soamellre  a  fbYpi 

Hypotdecario,  a  ,  adj.  hypotheea 
o«  donne  droit  dliypotbequey  qui 
aux  hypotheques. 

HypotuenOsa,  t.  f.{t.  de  giem 
nuso  :  cöte  oppose  4  l'angle  droit 
triangle  rectanglo. 

Hypötbese  Ott  —sis,  f.  f.  bypolbie 
sition  d'une  ebose  possible  ou  non  di 
une  consequence;  proposition  com] 
la  tbese  generale;  Systeme. 

HYPOTflETicAMEXTE ,  adx>.  hypolbiti 
d'une  manierc  bypotbetique ;  par  b 
par  supposition. 

Hypothetico,  a,  adj.  bypotbetb] 
sur  une  hypolhese. 

Hypotyposis,  j.  f.  bypotypose :  de 
peinture  vire el  animee,  Ugure  de rb 

f  Hyräce,  f.  m.  (I.  <Tkut.n*4.)  dai 
reau  des  roebes  d'A/rique,  de  la  taiil 
et  de  la  forme  du  cochon  d'Iode. 

HyrcIbo,  A,a4/.  elf.  HYrcania«; 
canie,  contree  d'Asie. 

Hybebjcäö,  j.  m.  'herbe  de  SL-J« 

Hysopäda  ,  s.  f.  quanUie  d'eaa  q 
avec  le  goupUIon. 

Hysopado,  kyp.p.  de 

Uybopab  ,  b.  a.  asperger  avec  le  §ß 

H ysüpe,  f.  m.  goopillon,  aspersi 
soir. 

HVBOPiLBO.  V.  TJkBWOTB. 

Hysopo  ou  — ssöpo,  $.  m.  (I.  de  bei 
byesope :  plante  aromatique ,  Ubiea. 
lomäo  ou  des  paredtt^hsy. 

Hysteralgja,  f.  f.  (J.  de  mtd.)  ^| 
douleur  dans  la  mairice. 

HvstBbico  ,  a  ,  edj.  hysteiique  i  q 
port  4  la  mairice. 

HYSTERisMO,  f.  m.  (f.  de  flitf.)" 
affection  hysterique;  delire  de  Fbbbj 
que. 

frlVSTERfTIS,!./'.  (t.  U  bbbJ.)  1 
inflammation  de  la  mairice. 

Hysterotomie  ,  f.  f.  (f.  de  eMr.)  I 
mie  •  tlBBeeÜBB  de  la  BUlrioa. 


ICH 


Dti 


I. 


▼lerne  lettre  de  l'alphibet  porlu- 
oisieroe  des  veyelles.  I  est  une 
|ge  qui  vaut  i ,  et  sigoiflait  100 

IM. 

Akt,  Ui. 

i(«ilei> 

ambo. 

tica  .  *.  f.  iatraleptique  .-  art  de 

t»  Irictions ,  des  remedes  cxle- 

A«  adj.  iatrique  :  inedical ,  qui 
i  medecine. 

(I-  da  gioQ.)  Iberie  :  ancien  oom 

uio  ou        l  lbere,  d'Iqerie,  Ibe- 

0,  adj.  et  f.  I     ricn,  Espagool. 

,t.  f.[  t.  d'kist.  uat.) '  ibiboboca : 

Brasil. 

>0  Bkazil,  $.  f.  it.  d'hisi.  uat.) 

e  de  serpent  d'Asic  et  d'Ame- 

$. 

i,  a.  f.  it.  de  oo/.)arbredu  Bresil 

aulata). 

au  (I.  de  tot;  ibira  :  arbrisseau 

,  #.  f.  (I.  a"*i«f.  ti«f.>  ibiracoa  : 
real  du  Bresil. 

iMCA  ,  f.  in.  ((.  de  bot.)  ibira  pi- 
donne  le  bois  da  Bresil. 
.  f.  (t.  de  bot.)  iberide  .-  plante 

fkitt.  war.)  ibts :  oiseaa  qui  de- 
ots,  plus  peüt  que  la  cigogne,  eo 

Saboiira  do  Braxil. 
Concubina.  it.  Esp£ce  de  grande 
roage. 
f.  pl.  (f.  d'ant.)  Icades :  foles 
vingtlime  Jour  de  la  lune  ica- 

9.  de 

hliser  :  hausser,  faire  raonter. 

Mt  o  apartlho  do  turco t  (t.  de 

er  Pancre.  —  pisot  por  meto 

itira ,  palanquer  des  fardeaux, 

aaillel 

myii  d'Irare 
*f.  (i.duBriiit).  V.  ElemiMra. 
.  V.  Eehacorros. 

.  mesure  ilineraire  eo  Asie  (  six 
iiart  poriugaises).  it.  V.  Uchäo. 
,  s.  m.  [t.  d'kist.  nat.)  ichneu- 
taplaxe,  terebrans  —  lutador, 


lCH!f idmon,  #.  t».  (l.  aTJifef.  iMt)  trihnmi  ■' 
mon:  rat  de  Pbaraon,  ratdlSgypta,  nungoistsj 
ordinaire,  quadruple  de  la  graaaanr  all 
cbat. 

IcbkogkapbU  ,  a.  /.  icbnograpbie :  plan  sjpe» 
metral  d'un  ediflee ;  plan  des  dimensions  hott» 
zontales  d'une  forteresse,  etc. 

lcuxoGRAPinco,  a,  adj.  icbaograpaiqtie  1 da) 
i'ichnographie. 

f  Ichnögrapho  ,  $.  m.  ichnographe  ;  ii§B~ 
nieur,  qui  exerce  Tichnographie. 

Icho  ou  Icyöz,  i.  m.  trebuebet,  plag* 
prendre  les  lapins  et  les  perdrix. 

1'choh,  j.  in.  (f.*  eAw\)ichor :  serosite 
sanio  des  ulceres. 

Icboroso.  a,  adj.  (|.  *  cJWr.)  fchoraaii 
(pus)  sereux  euere. 

f  ICHTYCLITDIS,  f.    SS.  f*.  (f.  fkiit.  «flf. 

ichtyolithes .-  poissons  petrifles. 

Icht  YOLOciA,  t.  f.  ichtyolegle :  hisUire  natu- 
relle des  poissons. 

IcBTTOLOGisTA,  f.  f.  ichtyologfste  :  tuieor 
qui  ecrit  sur  les  poissons. 

Ichtyöphago  ,  a  v  adj.  et  i.  khtyophage :  qui 
ne  mange  que  du  poisson. 

f  IcIca,  $.  f.  (t.do  boL)  *  balsamier ;  banmitr, 
arbre  du  bäume. 

f  lciDAaiBA ,  «.  f.  (I.  im  BriiU).  V.  Elf- 

•  Icölkmo.  V.  Bconomo  (de  l'egtise). 

Ic6nico  ,  A ,  adj.  (f.  dt  peint.  $t  ftcHtiei.) 
peint  d'apres  natura,  repre»ente  an  nattpraif 
ieoniqne. 

IcoifOCLisTA,  i.  m.  Iconoclaste  :  beretlqof« 
briseur  d'images. 

IcomologIa,  a.  /.  Iconologie :  representatiaa 
des  etres  moraux  sous  des  formet  sensibles ^ 
interpretation,  explication  desbnagoSi  daa  jot- 
numentsantiques. 

Icoromaco  ,  i.  m.  iconomaque :  qn|  OOftftfcai 
le  culle  des  images. 

IcosAiiDRO,!.  in.  (I.  d$  oiom.)  icosaigfla  t 
solide  regulier  dont  la  suriace  se  «odbom4(i 
yingt  triangles  equilaleranx. 

IcosiNDRiA,  «.  /.  (l.  di  bei.)  icosaadria  t 
classe  des  vegeUux  a  fingt  etaminet  f t  p)ua. 

IcoslanaicOa  a  ,  adj.  icosaudriqoe ;  de  l'ioa- 
sandrie. 

Ictericia,  a.  f.  ict^re  ou  icterieia  t  debor4o- 
ment  do  bile  qui  cause  U  Jauaiaae.  Jaaaiasa* 

Ictexiqado,  kfOdj.  ieterique :  qui  a  Ujao- 
nisse. 

IciiIrico,  a,  adj.  ioieriqne :  ejoi  a  lajaoniaset 
qui  la  eoncerne. 

1'da,  i.  f.  aüee,  eoavsef  vayaM,  ■sareka; 
depart.  —  por  «Ma,  aikf  ft  tsjoir.  — 
aVu,  allees  «Ul 
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IDE 


fl'DA,  *.  m.  (/.  de  gvog.i  Ida  :  monlagne 
d'Asie. 

Jdäde,  t.f.'&ze  :  durce  ordinaire,  degre, 
ooursde  la  vie ;  epoque  de  la  vic ;  tctnps ;  sie- 
de; nombre  de  sicclcs;  epoque;  vicillesse ; 
joursquel'on  a  vecu,  ternp«  ecoule  depuis  la 
nafssance.  —  de  dücrifdö,  Age  de  raison.  — 
uUdia,  le  moyen  Age  :  du  quatrieme  au  quin- 
sieme  siede.  Curla  — ,  has  Age.  Hörnern  de 
medeana—,  un  honime  cnlre  deux  Ages.  A  flor 
4$  minkm  —  pastou ,  mes  beaux  jours  sont  pas- 
ses. 

Idalia  ,  i.  f.  (I.  de  giog.)  Idalie :  mont  et  rille 
de  Chypre. 

Idaho,  a  ,  adj.  d'Idalie. 

Idea  ou  Ideia,  $.[.  Idee:  pereeption  que 
l'Arae  oblienl  par  les  sens,  lant  internes  qu'ex- 
turnes ,  ou  par  aa  nature ,  par  la  revelation ;  no- 
lion  que  l'esprit  se  forme  d'une  chose ;  especes, 
formes,  Images  dins  l'imaginaiion ,  la  me- 
moire ;  ce  qui  oecupe  l'esprit,  cequ'il  pereoit 
lorsqu'il  pense;  dessein,  projet,  pensee,  con- 
cepüon;  opinion ,  avis ;  souvenir,  forme ,  mo- 
dele des  choses;  Image.  Objet,  bul,  lin  qu'on 
se  propose. 

Idsädo  ,  a,  p.  p.  d'Idear. 

Ideal,  öd/.  2  gen.  ideal  •  qui  n'exisle  qu'en 
idee ,  dans  l'entendement ;  chiraerique.  O  hello 
— ,  (f.  d'art)  l'idea) :  beaute,  perfection  ideale ; 
type  forme  de  traits  eboisis  c>  et  la  dans  les  in- 
dhridus  et  reunis  en  un  lout. 

f  lDEAxisMO,  f.  m.  idealisme:  Systeme  de 
ceui  qui  voient  en  Dieu  l'idee  de  tout. 

Idealmente  ,  ad«,  en  idee. 

Idbär,  e.  a.  concevoir  l'idee  d'une  chose, 
songer  aux  moyens  de  l'executer,  imaginer. 
(ßg.) Se  forger  des  idee«,  des  Yisions chimeri- 
ques. 

f  iDKtt,  pron.  tat.  idem ,  dito  :  le  meme.  II 
s'emploie  pour  etiler  de  rentier  ce  qui  rient 
«fetre  dit  ou  ecrit.  —  per — ,  Tun  Yaut  l'aulre, 
tfest  Jus  vert  ou  verjus. 

InftMTiCAHftifTE,odv.  identiquement :  d'une 
miniere  Identlque. 

iDtimco,  a,  adj.  identique :  le  meme;  com- 
pris  sous  une  meme  idee ;  qui  ne  fait  qu'un 
«ree  im  aotre. 

Idertidädr,  j.  /.  identite  :  qualite  de  ce  qui 
est  identique ,  qui  fait  que  les  choses  sont  iden- 
Uques;  ressemblance;  union  sous  une  meme 
idee, une  meme  nature.  —de  raxdö ,  manieres 
de  eonceroir  plusieurs  choses  distinetescomme 
n'en  faisant  qu'une.  —  de  peesoo,  tum  indivi- 
duo,(t.de  prat.)  identite  de  personne,  d'un 
individu,  certitude  qu'il  est  en  eflet  celui  pour 
ieqaeJ  il  se  donne. 

iDIKTfnCADO,  a  ,p.  p.  de 

iDurrincAR,  e.  o.  Mentifler  :  comprendre 
deux  choses  sous  une  meme  idee,  sous  une 
meme  nature,  n'en  faire  qu'une. 

Identihcär-he  («m,  com) ,  v.  r.  s'identifler: 
confoadre  ton  etre,  sen  existenec  arec  celle 
d'un  aatre,  ne  faire  qu'un  avec  lui. 

I'Dto,  a  ,  *6j.  (pott.)  da  bmi  Ida. 


1GA 

Ideolocia  ,  #.  f.  Ideologie:  traite,  seiencedrs 
idees,  des  facultas  intellectuelles  de  Hiomne; 
recherche  sur  leur  origine. 

f  Ideolögico ,  a  ,  adj.  ideologique  :  de l'kleo- 
logie. 

Ideölogo  ,  j.  «1.  et  adj.  ideologue :  qui  teil 
sur  I 'Ideologie. 

Idilio.  V.  Idyllio. 

f  Idio-electrico,  a,  «4;.  ifflo-eleetriqtt! 
susceptible  de  Ire  electrise  par  frotlemeaL 

Idioma  ,  t.  m.  idiome  :  langue  propre  A  tat 
naiion,  a  une  province;  dialeele.  Laagage.  ((. 
de  thiol.)  — ,  propriete. 

loioPATniA,  t.  f.  idiopatbie  :  maladie  prasn 
A  une  partie  du  corps;  indinatioa  paUkaBen 
pour  une  chose. 

IdiopAthico  ,  a  ,  adj.  idiopatbique :  de  f ktis- 
pathie. 

Idi6ta  ,  s.  et  adj.  2  gen.  idiot,  sei»  ignetisi 

Idiotismo  ,  s.  as.  Idiotlsme  .-  looatioa  parti- 
culiere  d'une  langue,  souvent  oonlraira  an 
lois  de  la  grammaire  gAnerale.— ,  abtaMt 
d'idees,  d'enlendement. 

lDO,p.  p.  de  Ir. 

I'dola  ,  s.  f.  le  feminin  d'/otofo« 

Idölatea  ,  adj.  ei  «.  2  gen.  idolAtre  :  osi 
adore  les  idoles ,  les  faux  dieux ,  qui 
culle  dhrin  A  la  creature;  {fg.)  qui 
exces. 

Idolaträdo,  a,  p.  p.de 

Idolatrar,  «.  a.  idoUtrer :  adorer  les  ie> 
les;  (/ig.)  aimer  arec  trop  de  paasion. 

Idolatria  ,  s.  f.  idolAtrie  :  adoratiea  du 
idoles;  culle  des  faux  dieux,  de  Jeura  imafsj» 
de  la  creature;  (/ig.)  amour  excesaif. 

f  I'dolatrico,  a,  adj.  (inut.)  idolalriqaf: 
del'idolAlriejqui  tient  de  lidolAlrie  pt«rtaf 
etres. 

Fdolo,  s.  m. m  Idole :  figure,  »Utoe  d'une  aV 
vinite,  que  Ton  adore ;  celle  dirinite  dle-rota»; 
(/ig.)  objet  d'idolAtrie,  d'affectioo,  de  sss- 
sion. 

Idolozirho,  t.  m.  dim.  d'/dsio.  Pelile  Mä. 

Idöneamerte,  «de.  arec  idoneile;  coaveat- 
blement. 

lDONEiDiüi,  $.  f.  idoneile  :  aptitude  L^M- 
pacite;  Süffisance,  habilete. 

Idönbo,  a,  (para)  adj.  propre,  apte,  ceatf 
nable,  capable;  fait  pour.  fladm  —  swaav 
ttiuzr,  trop  peu  fait  pour  enseigner. 

I'doi,  s.  m.  pl.  Ides  :  le  quinziAme  jeerJi 
mars,mal,  juillet  et  octobre,  dans  leeaka* 
drier  romain ,  et  le  treiiieme  des  aalres  wmk\ 

lnoso ,  a  ,  adj.  fort  Age ,  fort  Tieux. 

Idropesia  ,  etc.  V.  Hyiropuim,  et*. 

f  Idümeo,  a,  adj.  et  $.  Idumeen  ;  aTltaBAi» 
province  d'Arable. 

Idus.  V.  ida$, 

Idy'mjo  ,  s.  m.  Idylle  t  pellt  potoe  fd  aW 
de  Teglogue. 

Ir  ou  Ifb.  V.  Teixo. 

"  Ifante  ou  Irr  ante.  V.  Infant*. 

Igacäba,  t.  f.  (r.  ifw  ffrrnTi  ■jjjrtijmrt 
mettre  de  l'cau. 


IGN 
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.Igualar. 

A, «.  m.  (f.  du  Britil.)  nafigateur. 
Ana,  e.  f.  (f.  de  bot.)  ignalie  :  arbre 
ore  de  St-lgnace  (ttrychnot  Ignaiii). 
A,  adj.  ignara,  Ignorant;  qai  n'a 

»4 

,  f.  f.  indolence,  lächele,  poltron- 
ique  de  eaur,  paresse,  Inaclion. 
k,*dj.  paresseux,  indolent;  lache, 
l  knie,  sans  courage,  aans  ressort, 

i»  adj.  igne :  qui  est  de  feu,  qui  en 

las;  de  couleur  de  feu. 

,  i.  f.  ignltion  :  etat  d'un  metal  roogi 

i ,  i .  1  gen.  ignicole :  qai  adore  le  feu. 

>f  A ,  adj.  (poe*f.)  qui  contient  ou  Jette 

liiere :  qui  transmet  le  feu. 

i,t.m.  engendre  du  feu. 

rtrrt,  oft'.  2  gen.  (poit.)  qui  a  le  feu 

•on  pouroir.  C'est  une  epilhete  que 

donnent  a  Vulcain. 

a  v  «4;.  chaud ,  ardent ,  enflamme. 

o,  a ,  adj.  (poft.)  qui  vomit  du  feu. 

>,   a,  adj.  igoivore  :  qui  pretend 

feo. 

äs.  V.  Inßammar-ts. 

, mdj.  2  gen.  ignoble  :  bis,  vil. 

dade,  t.f.  ignobilite,  nasse  exlrac- 


lAf  *•  f-  ignorainie,  infaniie,  deshon- 

iriar,  v.u.  traiteravec  ignominie, 

r. 

iOOAmerte,  adv.  ignominieusement  .* 
i»ie. 

idso,  a,  adj.  ignominieux. 
■o,  A,  p.  p.  de  ignorar.  adj.  Ignore, 
as  eonnu. 

OA,e.  f.  ignorance :  manque  de  sa- 
il  de  connatssance ;  vide  de  l'esprit. 
ignorance  crasse ,  grossiere.  —  de 
gnorance  du  droit,  des  lois  du  pays. 
i,  ignorance  de  fall.  —  tupina  ou  af- 
gnorance  volon taire  ou  affectee,qui 
■te  une  negligence  coupable.  JVdo 
r  — ,  ne  pas  pecher  par  ignorance. 
-,pr6tendre  cause  d'ignorancc. 
itaö,  6ra,  adj.  aug.  de 
my  adj.  2  gen.  ignoranl:qui  n'a 
isvoir,  ifetude,  illellre;  qui  ignore 
,  un  fait. 

maiNTi,  adv.  ignoramment :  avec 
■ 

rrhrno,  a  ,  adj.  dim.  de  Ignoranie. 
rrissiMO ,  a  ,  adj.  sup.  &  Ignorant«. 
rant,  ignorantissiroc. 
irtiiio  ,  f.  «i.  ignoranlisme  :  sys- 
iteQ  des  parlisans  de  I 'ignorance  des 

&,  *•  a.  ignorer :  ne savoirpas;  n'etre 
iit,  arerti,  informe  de;  ne  pas  con- 

•9,A,«*y.  inoonnu. 


IcrahamixIma ,  t.  f.  fruit  du  Bresil,  res- 
semble  aux  cerises. 

Igaeja,  «.  f.  eglise :  rassemblee  deschre- 
tiens ;  leur  temple ;  leur  clerge;  assemble*  de« 
fideles  gourernee  par  de  legitimes  patteursr 
chacune  de  ses  parties;  l'elat  du  clerge  derouo 
au  Service  dirin;  domaine  temporal  du  pape; 
gouTernement  ecelesiastique  da  papc,  des  eon< 
eilet  et  des  eveques;  chapilra  ou  paroiase; 
diocese. 

Mgeejario,  a.  s».  V.  I  petita   egllse.  Jto- 

Igrejihba  ,  a.  f.  dim.  I  maueharo—t{fum.} 
defaire ,  frustrer  uo  dessein ,  un  proJet. 

*  Igrejga,  #.  f.  aug.  d'Igreja. 
f  Iceej6la  ,  s.  f.  V.  Igrejoa, 

*  Igoado  ,  p.  p.  d'Iguar. 

Jcüal  (o,  cos»,  de) ,  adj,  2  gen.  egal ,  parefl  y 
semblable ;  uni ,  qui  n'est  point  raboteux ;  tres- 
ressemblant;  qui  a  les  meines  quatites,  pro- 
prieles;  egal  en  noblesse,  en  nalssanee;  uni- 
forme, toujours  le  meme.  A—,  semblable- 
ment,  paraillement.  Por  — ,  egalement;  unl- 
ment.  fiäo  ter — ,  differer.  Em  —  eato9  toutes 
choses  pareilles.  lido  vicousa—,  Je  ne  fit  rien 
de  tel.  £  um  hörnern  eem  — ,  c'est  un  nomine 
qui  n'a  pas  son  pareil. 

IcuALAciO,  e.  f.  action  d'egaler.  £gaüsa- 

tion. 
IcuaxjLdo  ,  a  ,  p.  p.  d'Igualar.  adj.  Ras ,  rase, 

uni. 
lcüALADda,  a  ,  t.  celui  qui  egale. 
IgdalamAnto.  V.  IgualafdÖ. 

*  Igualar^ a.  V.  Igualddde. 

Icoala n(a, com),  v.  a.  egaler:  rendre  egal 
(prop.  et  fig.) ;  rendre  uni ;  assimiler. 

Igcala*  ,  v.  n.  elre  egal. 

IcoALAR-aB,  v.  n.  s'egaler,  se  comparer,  so 
mettre  en  parallele.  S'accorder,  se  llgier,  s'as- 
socier.  fitre  au  niveao. 

•IcDALDA^iö,  t.  f.  partage  egal. 

Igdaldädb,  f.  f.  egalile,  conformlte;  unlfor- 
mite;  rapport  de  choses  egales;  parlte;  droits 
egaux.  Gorrespondance,  proportion  des  parties 
d'un  tout.  V.  Equidade. 

*  Igualdanqa.  X. IgualafdÖ,  Iguaidade. 
Mgualdae.  V.  Igualar. 

Iguälua  ,  f.  A  ((.  pop.)  *  rang,  ordre ,  ttofle. 

Igoälm£nte  ,  adv.  egalement. 

flGUAMA,  f.  f.  *iguane,  iguan  :  es pece  de 
lezard  d'Amerique. 

"  IguAr.  Y.  Igualar. 

iGUARiA ,  j.  f.  *  mels ,  ragofit. 

Iguari^o.  Y.  Egoarifo. 

f  Ilaimso,  a.  in.  (I.  de  bot.)  Uaimho :  arbris- 
seau  du  Bresil. 

f  I'leo,  adj.  m.  Otto  — ,  (f.  Sanol.)  os  des 
lies,  os  du  hassin.  llion  :  os  des  banches. 

•f  1  leo loci a,  a.  f.  ileologie  :  traite  des  Inlcs- 
tins. 

Ileor,  s.  m.  (I.  d'anat.)  ileum  ou  ilton  .  le 
plus  long  et  le  dernier  des  intestins  grtlcs. 

II'lba,«.  f.  tle.-espacedo  terre  tont  cnvi- 
ronne  d'eau.—  deeoMas,  Hot ,  pale  de  iiiaivoix; 
ediQet  entre  qaatre  rues. 
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Ilvädo  ,  Ä ,  p.  p.  d'llhar 

Ilmaes  f  *•  ■*•  pl>  flancs  :  cotes  de  l'anlmal. 
Mr  Mi — ,  haleter :  baitre  les  flancs ,  parlant 
sawtauidücbevai. 

Jlma*,o.o.  Isoler. 

{uUbcä  v  a.  m.  *cole  du  Corps  humain.  flanc. 
Jb#>  aV — ,  mal  de  cOte.  De  — ,  de  cöte ,  de  tra- 
yow, de bUia.  J5#  mäo  na—,  les  poings  sur  le 
edle,  insolemment.  —f.  pl.  <ßg.)  cotes;  fa?o- 
nst  eoBseillers,  entoura.  Estar  com  a$  mäos 
am  *■<  •  Jafire  lf  pot  a  deux  anses  (/am.). 
"Ilhajwap*  t  a.  t».  le  eflte  d'une  peau. 

•iLHAkdÄmö.  Y.  Collalernl. 

Ilheo  o»— W ,  f. w.  partle  d'lle  oa  He  formee 
per  des  rochers  ra  forme  de  couronne.  V. 

JuAÖ ,  «U,  *4f-  M  **•  insolalre. 

Ilbäta-  V.  TlhdUL 
Jwo,  i.  sft.  «Met  pour  y  passer  un  laeel. 
tfivu*  das  eoToa,  etc.,  (f.  de  mar.)  ojülets  des 
irtt*,fa.~däit4Uuparaai6itv9rg*tr{id.) 

mtiUl*  ä"eD**rgüre. 

Ilboa  ,  4.  /.  femnie  Inrallire. 

Jjlmöta,  e.  f.  dim.  d'nkä.  •  Hol :  peilte  lle. 

IlhötS,  s.  m.  petite  tle  deserte,  floC 

Ibaiof  bxJrbo.  a.  «*.  aKs*.  d'Ilhote. 

f  IlIaca  ,  I.  /.  lüaque  ;  (doaleur  tJgd0)  dans 
iileum;  eokque  de  miaerere. 

IiiAco,  A,  adj-  (t.tanat.)  tliaqüe  :  de  l'i- 
leum.  Dör— «.V.  Iliaca.  (I.  aToiif.  «I  fit.) 
D'Ilion:  de  Trole. 

Iliada  ,  i.  f.  Illide :  poSme  epique  d'Homere 
sur  U  prise  de  Trole. 

Ilicudoa.  V.  tttifador. 

Iucönio.  Y.  Beliconio. 

luo,  $.  m.  Y.  Ileon.  {t.  de  gtog.)  Trole,  Ilion. 

IllacAO,  *.  f.  induclion.  Consequenoe. 

f  Illaceb Ano  ,  a  ,  adj.  qui  n'est  pu  decblre. 

f  IllacsrAtel,  adj.  2  gen.  qoe  Pon  ne  peut 
paa  decbirer. 

fllXACRlMAVBL,  OCty.  1  ff*,  (pO**f.)  qui  D6 

pleure  Jamals.  Y.  tnexoravel. 

IllApso,«.*.  *chute  douee;  influenoe dlvlne 
sur  1'ame.  Illaps,  extase. 

IllaqubAdo,  a,  p.p.  de 

IllaqueAr,«.  a.  prendre  dans  les  Bleis.  V. 
Enlelor,  Bnredar.  t>. n.  Tomber  dans  les  ülels. 
(/fo .)  Succomber  a  la  tenlallon. 

IllatIvo,  A ,  adj.  Illallf :  dont  on  infere. 

Illrcebras,  t.  f.  pl.  (p.  us.)  araorce,  at- 
traita,  charmcs;  caresses. 

Illecbbro  ,  f .  a».  ( intu. )  Y.  IUieebroi. 

Illegal,  adj.  2  gen.  illegal :  eoutre  la  loi. 

Illecalidadb, t.  f.  lllegalile:  caraclere  de ee 
qui  est  illegal. 

f  Illegalmentb  ,  adv.  iHepalement  •  d'une 
maniere  UI6gale,  contraire  aus  lois,  aux  for- 
men. 

Illegitim AXENTE,ado.  illcgilimcmeiit  t  d'une 
niuniere  illegitime. 

IllkgitimidIdb,  a.  f.  illrßillmilö  :  defaut  de 
l^itimile. 

Illegitim  ab,  v.  a.  rendre  illegitime. 

|li.eüiti«o  ,  a  ,  «rf/.  illegitime  r  qui  n'a  pa s 
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les  ronditions  requises  par  la  loi;  io]«ote, 
raisonnable.  — ,  (enfanl)  bitard. 

Ii.Liso ,  a  ,  adj.  sain  et  sauft  mm 
Findar ,  acabar  — ,  arhever  Sans  alleinte. 

IllisAuo  ,  a  ,  adj.  entfer,  intact,qui  n'a 
ele  cflfleure  ,  enlamö.  Sain,  pur,  MM 
uon  rorrompu. 

4-  Illiberal,  adj.  3  gm.  Illiberal  t  MM lUsv 
rafitc. 

t  Ilubbritüio,  A,  aij.  et  f.  de  rllUoflrft) 
ville  d'Espagne. 

Illi^ado  ,  a  ,  p.  p.  fllHfar. 

]LLigADöR ,  a  ,  f .  trompe«r,  frattdejet», 

IlliqaO.  Y.  ÜnNara» 

Illkjar,  r.  a.  Trauder,  escroquer. 

Illiciar.  Y.  AIHHar  et  lIMear. 

IllIcio, a.  m.  *fraude,  troniperie,eseraait 
rie. 

Illicitamekte  ,  adv.  llliettomeBt. 

iLLicrro ,  a  ,  od;.  III leite ,  defeadi. 

IllidIdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Illidir  ,  v.  a.  (fig.)  detrairo  es  refotaaL 

IllimitAdo  ,  a  ,  adj.  illimite  t  qui  n'a  soiat  dt 
Uraltes ,  sans  bornes. 

Illocatel,  adj.  i  gen.  qui  n'oooapa  Bttat 
d'espace. 

Illucidädo.  Y.  Elucidddo. 

Illddente,  adj.  i  gen.  deoeraBt,  litapHr. 

IllcdIdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Illudir,  v.  a.  se  moquerde,  raillor,  uhbUb: 
8e  Jouer  de  quelqu'un.  Tromper,  Jener,  dsce- 
toir,  frustrer;  tourner  en  ridicule,  mystiltr. 

Illomiar.  V.  IUuminar. 

iLLOMiNAgÄö,*.  f.  Illumination  i  aetiMtil- 
Inminer,  ses  eflete;  feux  employea  *  »W«aB»- 
lion ;  OUt  de  ce  qui  est  illumine ;  graMde  faaa- 
tite  de  lumieres  formant  des  figures.  (^U- 
mlere  extraordinaire  quo  Dieu  rdpaad  ü» 
Tarne.  Enluminure. 

iLLmiif  Aoo ,  a  ,  p.  p.  d' IUuminar.  •#•(•>  * 
Illustre;  eclaire. 

Illuminadör  ,  a,  t.  enluminoMr :  qai  ssk- 
mlne  les  estampes. 

IlldminAdos  ,  a.  m.  pl.  tlluminea  t  SBeaatri 
(Fune  association  seoreted'amis  da  tbeBMBt)^ 
rindependanceo«  republiquo  uniTorsoU«. 

IlluminAr,  v.  a.  Illuminer :  eelatnr,  na»' 
dre  de  la  lumiere  sur...;  (/le.)  ocUirer(r»»f, 
l'esprit );  faire  des  illaminaüons.  KulBM*arf. 
colorer  une  figure,  ane  estampe. 

iLLOMlüADiSBIMO  O»  — TISSIMO,  A»  OBy.lSf- 

d'llluminado. 

Illdmin atito f  A,«d>.  UluoiiiiaUr  i qsi « » 
vertu  dilluminer,  d'eclairer  (Tarne,  raspri*)- 

flLLUMixisMO,  e.  ms.  UlunuaisaM  i  sm«, 
docliine  des  iliumines. 

1  Li. l minor a.  Y.  IllMmmaaio. 

ILLC8ÄÖ,  f.  f.  illusiOB,  OfTOOr  tSOSMM,  llBl*- 

me ;  apparence  trompeuse  aas  yeax, a  Tim*P 
nation;  tromperie  du  demon.  Sorte  dln*111 
rive  et  plquante.  (vieux)  afoqoort«, 

f  lLLcsivo,  a,  adj.  faul,  trompoor, CiaU^ 
que. 

Illüso,  Atp.p.srr,do  m*mr*m1f*Tnßf* 
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«loit  par  det  Htusiont  da  demon. 

dune,  Joue.  Enmoosiaste,  ebloul;  fa- 

tiaiotmalre. 

1 1 1 .  tu.  trompeur.  M equeur. 

tf  AtthrfB,  ade.  illnaoiremeiit. 

Bio,  a,  odj.  illusoh-et  eaptfeui,  qui 

«t  une  apparenee  sedortante;  Inulile, 

L 

baca6,».  f.  Illumination,  elarfe,  lu- 

tspiration ,  rttelatlon  di?  Ine.  llluttra- 

IMttlon,  eelalrcissement. 

Udo  ,  a  ,  p.  p.  ÜlUttrar. 

Bttoa,  i,  «rff.  et  s.  qui  illustre  cm 

fttplicatif,  qui  eelalrclt. 

al*n,«©y.  9  ^«1».  q«i  illustre,  p.  a. 


ila,v.  4.  Illustrer,  rendre  Illustre, 
u  lustre,  de  l'eclat.  £clairer,  lllaml- 
t.  ef  j*$.).  Inspirer,  edairer  Interieu- 
Bxpiiquer,  eclaircir. 
ftlm-it,  v.  r»  «'Illustrer  t  aequerfr  de 
ite. 

re  ,  *4j.  9  fm.  illustre  r  eelatant,  ce- 
Ie  merile,  la  noblesse,  atc.  Fea-aa— , 
ndo  illustre. 

aKütsTE ,  aato.  d'une  maniere  illustre, 
t;  noblement. 

aitsiHO  ,  a  ,  adj.  tup.  d'IUuttre.  lllus- 
,  Ires-illustre  :  tilre  d'honneur. 
ico,  a,  ou        )  Myrten  t  de  l'lllyrle, 
o ,  a,  mdj.  et  t.  >       a«/.  Dalmaiie. 
f.  u*.  Hole :  eselare  a  Sparte ,  Lacede- 

i,t.  f.  Image:  representation  en  scolp- 

n  peinture;  estampe,  dessin;  repre- 

i  däns  l'idee  ou  la  memoire;  ressera- 

fi§.)  fieau  visage,  surtout  de  femme. 

■ihtBA ,  f.  f.  (Um.  d' [magern. 

Aciö,  a.  f.  Imagination :  faculte  d'iraa- 

in?enter;  Vision,  ehimere,  apprehen- 

tsee,  Idee;  beulte  de  l'arae  de  se  re- 

r  ▼rfement  les  objels,  de  se  former  des 

Wo pmetar  peto — ,  ne  pas  passer  par 

ittea ,  ne  pas  venir  dans  l'esprit. 

Am  )k,p.p.  tf  [maginer. 

lAftftB ,  A ,  t.  qui  Imagine. 

ila,  9.  m.  imaginer  :  cröer,  former, 

r,  se  representer  dans  son  esprit;  for- 

idee;  eroire;  se  persuader;  inventer. 

tgtaer,se  faire  une  Idee ;  s'imaginer,  so 

•na  un  fondement  reel. 

abia,  f.  f.  seulpture  d'images. 

iabiauewte,  adt.  d'une  maniere  ima- 

en  Imagination. 

iAbio,  a,  adj.  imaginaire  :  ideal,  qui 

»dans l'imaginatiou;  sans  realile.  Qui 

>  et»  a  ete  Imagine.  Bspafoe  — a,  cspa- 

inaires,  quc  nous  concerons  au  delä 

le  reel. 

iAbio  ,  a.  m.  seulpteur  d'imagcs. 

lATif  A ,  a.  f.  imaginative  :  faculte  d  i- 

,  d*inventer.  Imagination. 

iatIto,  a,  adj.  imaginatif  :  qui  ima- 

hMfil.  VisiMinairej  Imaginaire. 


Ibucinavel  ,  arf/.  2  gen.  imaglnable  i  qui  peut 
s'imaginer. 

Irnit,  s.  m.  afmant :  pierre,  mineral  far- 
rugineux  elcctrique  qui  a  subl  l'aetion  M 
feu ,  qui  allire  le  fer,  et  qui  dirige  naturelle- 
ment  vers  le  nord  une  de  aes  ettremites  ou 
p6les;  (/ig.)  ce  qui  aUire,  ce  qui  vattie  tat 
caran.  Iraan :  pretra  maboaetan  qui  preaide  a 
une  mosquee.  «*-  afifefa*,  magnea  arseuieah 

IusecIl,  «ay.  9  gm.  faiblt,  sana  vtgutjur. 
Imbecile ,  faible  d'esprit. 

iMBEOueiDB,  a.  f.  faiMesta,  maaqaa  de 
force.  Imbeeillite,  falblease  d'aaprit 

luBECarriDo.  T.  Xk/h^neeM*. 

Ibb*llb  ,  mdj.  t  gen.  faible,  liebe »  peu  pro* 
pro  a  la  guerre.  v.  J*mro. 

Imb£rbb,  adj.  2  gem.  Intbetb«  t  sins  bMMI. 

iMBico.  V.  EmMgv. 

f  IhbbicAdo,  A,  adf.  ff.  delot.  k^orMrff.MUro 
imbrique:  (tuiles,  ecailles,  feuilles  — e«>dla)- 
posees  en  tolt. 

Ibdricacaö,  a.  f.  imbricattat  ?  SUperpositlOh 
de  corps,  de  feallles,  d'ecoilles,  ete.,  qui  s*en- 
chassent  entre  eux  comme  les  briques  d*uti 
toit. 

f  iHBBfKBO,  A,  «#.  {poit.)  plovieux,  qui 
amene  la  plule, 

ImboTbo,  a,  *ay.  (/ig.)  imbu  :  fnatruit,  reas- 
pli ,  penetre.  p.  p.  de 

iMßuitt  (am),  e.  «.  Induire,  persuader,  eo- 
doetriner,  emboucher.  Poaaser,  porter  (a). 

IbtbüTb-si  (ein) ,  e.  r.  se  penetrer  de. 

•Imböto.V.  /BlfttfidO. 

*  Ibigatelvbntb.     /   * '  *ujB*if§BBe*aB, 

*  ImigJdo.  V.  Bxido. 

*  Iuigo.  V.  tnimigo. 

IurTAciö,  a.  f.  Imitation.  J*-*-,  I  Plmllatlon, 
a  rexemple. 

ImitIdo,  a,  p.  p.  tflmitmr.  •#.  Qui  imlte, 
fait  ä  lMmitatioo  de. 

Imitadöb,  a,  #.  imitateurt  qui  Imlte,  s'atta- 
ehe  k  imiter. 

In it ante,  a4j.  9  gen.  Imltant :  qui  imite. 
p.  a.  de 

Ihitar,  v. «.  Imiter  r  prendre  pour  exemple , 
suivre  un  modele;  prendre  le  style,  l'esprit,  la 
manlere.  —  a  aeata  mmores,  mareber  sar  les 
pas  de  ses  ancetres.  —  o  modilo  de ,  se  modeler 
sur. 

t  ImitatIyo,  a  ,  ädj.  imiUlif  r  qui  imite ;  qai 
a  la  faculte  dMmiter.11 

Imitätbl,  adj.  2  gen.  Imltable  t  qu'on  peut 
imiter;  digne  d'elre  imite. 

IuiTATBiissiMO,  k%adj.  tup.  d'Imitavtl. 

*  Imizade.  V.  Inimixade. 

Immaculädo,  a,  adj.  lmmaeulei  sans  lache 
de  peebe. 

ImmacclItel,  cdj.  9  gen.  qai  ne  peut  pas  «Ire 
macule. 

iMMAccLtDABE,  $.  f.  la  qoalile  d'elre  imma- 
cule.  V.  Purezm. 

f  Imballeavel,  adj.  2  gen.  qui  n'e*t  pi* 
malleable. 
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Imbumente,^.  2  gen.  immanent:  qui  ile- 
meure  dans,  qui  est  eontenu  dans. 

Jmmanwäbe  t  f.  f-  insensibililc ,  cruaute ,  fe- 
ftcite,  inbumanile. 

iMMAxisaiMO,  a,  adj.  tup.  de 

Immano,  a,  adj.  innumaiu,  feroce,  cruel, 
tatrailable. 

iHHiicBtdfiL,  ed>.  2  gen.  inimarcessible : 
qui  ne  peut  so  fleirir,  ineorruptible. 

I* materiAl,  adj.  %  gen»  immateriel  t  sans 
mauere ;  de  pur  et pril. 

Immateriaurarr, «.  f.  immaterialite :  etat, 
qualite  de  ee  qui  n'est  pas  meliere. 

f  Immaterialista ,  $.  m,  üumaterialiste :  qui 
preiend  qae  taut  est  esprit,  quo  les  Sensation* 
saut Imaginaires ,  Ideales , ei que  l'univers n'est 
peuple  que  d'etres  pensants. 

Immatoao»  a,  adj.  qui  n'est  paf  mor,  ou  en 
malurite;  hora  de  saisou.  Pretaature,  preci- 
pite. 

ImmkdiacaO,  t.  f.  eonligulte ;  liaison  imme- 
diate.  lmmediation. 

Immeriatamebte  ,  odt.  immedia  lernen  t  : 
d'une  maniere  immediale ,  sans  inlermediaire. 
— ,  apres,  incontinent,  aussiiot  apres. 

Immediäto,  a,  adj.  immediat,  eontigu;qui 
eslproduit,  qui  agil  sans  inlermediaire;  qui 
agil  sans  milieu ;  qui  suitot* quiprecede  sans 
Intervalle. 

Jmmemorätel.  V.  Immtmorial. 

Immemorial,  adj.  2  gen.  immemorial :  dont 
Porigine  tres-aneienne  est  inconnue;  dont  il  ne 
resteaucune  memoire,  aucua  souvenir,  4  cause 
de  son  extreme  antiquite.  Sanctuario  cilebre 
de  t*mpo—%  sanctuaire  celebre  de  tout  tcmps. 

Immemobiävbl.  V.  Immemorial. 

lMMEMSAMB!iTB,ade.  immense  dient. 

Immensidade ,  $.  f.  immensite .-  grandeur, 
elend  ue  immense.  Multitude,  grand  noiubre. 

Immbbso,  a,  adj,  immense  :  d'une  grandeur 
demesuree;  sans  bornes,  sans  mesure;tres- 
grand ,  tres-etendu. 

Immensübayel,  adj.  2  gen.  incommensura- 
fele :  qu'on  ne  peut  mesurer. 

f  Immbrcer,  «.  a.  immerger :  plonger  dans. 

Imm&ritambnte,  adv.  sans  meriie,  sans  l'a- 
voir  merite;  sans  raison. 

f  luMtaiTO,  a,  adj.  immerite  :  que  Ton  n'a 
pas  merite. 

IhmbrsaO,  $.  f.  Immersion  :  aclion  de  plon- 
ger dans  uo  liquide;  enlree  d'un  aslre  dans 
l'ombre  d'un  autre;  commencemenl  d'eclipse. 

Immbrso,  a,  p.  p.  irr.  d' Immerger.  adj. 
Submerge,  plonge. 

Immersor,  i.  s*.  celui  qui  baptise  par  Im- 
mersion. 

"  IttBUGO.  V.  Inimigo. 

1mmi*encia,j.  f.  imminence :  qualite  decc 
qui  est  imminent«  V.  Eminencia. 

Immineste,  adj.  2  gen.  imminent :  pres  de 
tomber  sur ;  menacaul.  V.  Eminente. 

1mmisericoroi6so,  a  .  adj.  iinraiscricordieux : 
«ans  compassion, 

Jmmite.  V.  Brutto,  Fer'mo. 


Immizioadr.  V.Ji 

Immobil.  V.  ImmoveL 

Immobilidadb,  s.  f.  immobllite :  etat,  aai« 
Ute  de  ce  qui,  de  celui  qui  est  immobile. 

Immodbbac, äö  ,  s.  f.  immodecatioa  t  debil 
de  moderalion ;  exces. 

Immodbbabamehtb,  ade.  iamaderasjMai  i 
sans  moderalion,  avee  exces. 

Immoderädo,  a,  adj.  immodtae,  exüetsif, 
demesure,  outre.  Deregle. 

Immodestamente  ,  ade.  immoritflasswt : 
d'une  maniere  immodeste. 

Immodestia,  s.  f.  immodesiie ;  aetloa  ubbs- 
desie ;  manque  de  modeslie,  de  pudeur. 

lMMODBSTiSSIMO,  A,  adj,  9Up.  dt 

Immodesto,  a  ,  oaj.  immodeste .-  sans  BMdes- 
tie,  contraire  4  la  modesüe,  4  la  p«dear,«U 
cbastele. 

Immodico9  a,  maj,  excesaify  demeiar4;ia» 
perflu. 

lMMOLA^iö,  t,  f.  immolationv  actis«  d*si* 
moler. 

Immolaüo  ,  A ,  p.  p.  d'ImmoUr. 

Immola  dor  ,  a  ,  $.  celui  qui  immole  an  sacri- 
flce  :  iramolaleur,  sacriflcateur. 

Immolar  ,  e.  a.  immoler :  offrir  au  saerÜV«; 
(/tp.)  sacrifier. 

Immoral,  adj.  2  gen.  immoral :  conlrabe i 
la  morale,  aux  mmurs;  sans  meiurs,  um 
principes  de  morale. 

Immoralidädr,  m.  f.  immoralile  :  oppositioo 
4  la  morale;  manque  de  morale ;  etat  de  es  qsi 
esliimiioral. 

Immortal,  adj. 'igen,  immortol.-qui  sfeM 
poiitlsujelä  la  mort,  (^p.)d'unelongiiedum; 
dont  la  memoire  est  ou  doit  etrt  etemeUe;  qui 
n'a  pas  de  lin. 

Immoktaudädf,  s.  f.  immortalite.:qualitfi 
etat,  condilion  de  ce  qui  est  immorleltwM 
peut  mourir ;  espeec  de  vie  perpeluelle  daas u 
souvenir  des  moriels;  vie,  avenir  etemet 

ImmortalizAho,  A,p.p.  d'Immorlakur. 

Jmmürtalizadör,  a,  adj.  qui  immortalisc 

Immortauzäa,  v.  a.  immortaliaer  i  itain 
iiumorie!  dans  la  memoire  des  heaasaea»  Wn> 
dre  iminorlel ,  elerniser.  XI  est  aussi  fecjpit- 
que. 

Immortalmeütb,  adn.  d'une  aunienrnuasf 
teile :  eternel lernen L 

iMMORTiricAVAö,  $.  f.  ünmortiflceüoM :  fie 
contraire  4  la  mortiUcation ;  Mal  d'uae  pa> 
sonne  qui  n'est  pas  morliflee. 

iMMOKTiricADO,  a,  adj.  UmBortisU :  sensosl; 
qui  n'est  pas  mortifie. 

Immöto,  a  ,  adj.  immobile  i  qui  ne  aa  aMet 
point. 

Immotel,  adj.  2  gen.  immobile  :  qui  neattt 
se  niouvoir;  (fig.)  forme,  coasUai,  iiMbiaa- 
lable. 

■f  1mm6vrlmk*itr,  adv.  sans  se  cemuer. 

lMMi'itAVEL,  adj.  2  gen,  immuabl«:  aal  m 
ehange  point  de  natura;  invariable, qui  s/eu 
pnn  sujet  au  changement. 

I  a  a  i Jute*  r  ,  ctc .  V .  «YmmtMfccar. 
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bJcm,  f.  f.  imraondice,  ordores.  (fig.) 

■o,  a,  adj.  immondo,  impur,  wie. 
— ,  espril  iramoode.  Epilhete  que  re- 
ttete donne  a  l'esprit  milin. 
i,adj.  1  gen.  fnnc ,  libre ,  exempt.  Qui 
privilege  d'iramunitc. 
mini,  t.  f.  immunite:  exempüon  d'im- 
dewoirs,  de  charges:  privilege.  —  cc- 
pse :  exempüon,  privilege  de  leglise. 
ismudadb,  $.  f.  immulabilite :  qualite 
sarai  est  immulable. 
kn,  9.  m.  changer,  transformer.  (fig.) 
oeJque  alteraüon  dans  l'esprii.  11  est 
iproqae. 

kYBL,  adj.  2  gen.  immutble  :  qui  ne 
oint  de  nature. 
powr  Vamos (nous  allons). 
.6,  f.  f.  hydropisie  des  faucons. 
Incia,  t.  f.  impatienee:  manque  de 
;   agitation,  senliment  d'inquielude 
r  U  douleur,  1'aitente  et  l'espoir. 
ibtädo,  A,p. p.  de 
bmtab , «.  a.  impalienler :  faire  perdre 
;  inquieter. 

ehte  ,  adj.  2  gen.  impatient :  qui  man- 
lAlience ;  qui  ne  peut  supporter.  Har- 

bhtsmektb,  adv.  impatiemmentf  avec 
co,  inquietude ,  chagrin. 
tmruuuot  adj.  eup.  d'ImpacUnie. 
o ,  a,  adj.  (t.  de  mid.)  On  le  dil  d'une 
etc.,  llxee  sur  quelque  partie  du 

kVBL,  adj.  2  gen.  fmpayable  :  qui  ne 
i  se  payer.  (fig.)  Tres-precieux ,  supe- 
4NII  prix.  Ella  cousa  i  «—,  Celle  cbose 
■fix  qu'elle  ne  peut  se  payer. 
»avbl  ,  adj.  2  gen.  impalpable  .*  qui  ne 
icntir  au  toucher;  si  fln,  si  delie  qu'il 
au  taci. 

,  adj.  2  gen.  impair  :  (nombre)  non 
de  deux ;  qui  ne  peul  se  diviser  en 
nbres  entiers  egaux. 
•2ii.yadj.  2  gen.  iraparlial .  qui  ne  s'at- 
sloaivement  et  par  preference  aux  in- 
personne;  qui  n'epouse  aucun  parli, 
I  pas  parli  pour  ou  contre  quelqu'un. 
3AUDÄDE,  s,  f.  impartialite :  qualite 
itnparlial. 
OALMfisiTE ,  adv,  impartialement :  sans 

abculizar,  9.  a.  (p.ut.)  rendre  im- 

lbtivel,  adj.  2  gen.  impartageable  : 

>  peut  partager,  demembrer.  En  lermes 

i9  on  dil  impartabie. 

iuuudäde,  t.  f.  impassibilile :  qualite 

i  «st  impassible. 

abbibilizab,  v.  a.  rendre  impassible. 

üvel,  adj.  2  gen.  impassible :  non  sus- 

do  souflrance.  Qui  souflre  avec  un  cou- 

.  Je  fait  parattre  insensible. 

ra^iö ,  I.  f.  consistance  de  (4U. 
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Impavidambktb,  adv.  intrepideateaL 

Impavide*,!.  f.  inlrepidite. 

Impävido,  a,  adj.  intrepide,  qui  neeraint 
rien ,  sans  peur. 

Impeccabilidäde,  s.  f.  impeccabilite. 

Impbccavbl,  adj.  2  gen.  impeccable :  inet* 
pable  de  pecher,  de  faillir. 

Jmpkccavelmemte,  adv.  d'une  maniert  im« 
peccable. 

lUPEDERNECER,  etC.    )   v    ■ *—        -«- 

IMPEDERMR  ,  etC.  /  V*  *"»•»-»  ** 

Impedi^aö,  f.  f.  *  empechement. 

Impedido,  A,f.  p.  6'Impedir.adJ.  PereluC 
de  ses  membres.  Occupe ,  anaire. 

f  Impedidör  ,  a  ,  adj*  et  $.  celui  ou  ee  qui 
empeebe. 

f  Impediexte,  adj.  2  gen.  on  le  dit  d'un  em- 
pechement  qui  rend  lemariage  illicito,  mais 
non  pas  nul. 

iMPEDUfBHTO,  j.  «i.  empechement,  obslacle; 
Opposition.«—,  circonslances  qui  rendent  un 
manage  nul  ou  illicile. 

Ihpbdib,  «.  a.  empeeber,  metlre  obslacle. 
Embarrasser:  gener  la  liberte  des  mouTeraenls. 

lHPEDiTifO,  a,  adj.  qui  empeebe,  qui  s'op- 
pose. 

Im pellente,  adj.  2  gen.  qui  pousse;  qui  ex- 
cile. 

Impellido,  k  (de),  adj.  pousse,  excile.  p.p.  de 

lMPBLLia ,  9.  a.  pousser,  metlre  en  mouve- 
menl,donner  l'impulsion.  (a,  de,  em)  (fig.) 
Pousser,  exciter,  animer,  induire ,  porler  a. 

Impendexte.  Y.  Imminente. 

Iupexetrabilidade,  j.  f.  impenetrabilile  : 
qualite  de  ce  qui  est  impenetroble,  de  cequi 
rend  impenelrable. 

Impenetravel,  adj.  2  gen.  impenelrable : 
qui  m»  peut  (Ire  penetre  (propr.  el  fig.);  qui 
jouii  de  la  propricte  de  la  meliere ,  dile  impV 
nelrabilile. 

]mpe3(etbayf.i.iie?ite  ,  adv.  impenetrable- 
ment. 

iMPEMTf.NCiA ,  t.  f.  impenilence :  endurcisse- 
menl  dans  le  peehe. 

IsiPEXiTF-iiE.  adj.  et  f.  2  gen.  impenitent : 
endurci  dans  le  p6cbe ;  qui  n'en  a  pas  de  regret. 

1mpensädamentev  adv.  iuopinement,  sans  y 
penser,  a  l'improvistc. 

Impensädo,  a,  adj.  imprevu,  inopine,  inat- 
tendu. 

Imperado,  ktp.p.  il'Imperar. 

Imperador,  t.  m.  erapereur  :  chef ,  souve- 
rain  d'un  empire.  ((.  d'ant.)  — ,  titre  donne 
aux  generaux  roraains. 

Imperaiite,  *.  m:  roi ,  souverain.  adj.  Domi- 
nant, rdgnant.  On  le  dit,  en  astrologie,  du 
signe  qui  domine  dans  le  theme  ccleslc. 

Impkrar,  9.  a.  Commander  avec  aulorite, 
donner  des  lois.  t>.  n.  Regner,  gouv eroer  en 
qualite  d'empereur,  de  souverain. 

Imperativamente  ,  adv.  imperativement  i 
d'une  maniere  imperative. 

ImperatIvo, a,  adj.  imperalif,  iraperieux, 
qui  conuMnde  Bvac  aulorite.  Modo  — ,  ou  im- 
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per otia ,  Wf.  tniperattf :  »od*  dt  terbe  qul 
indique  que  Tod  owunuude. 

f  lataBAtomtA ,  f.  f.  (<.  *  M.)  Imperatoire  t 
angelique  franeaise,  benjoin  traneals,  plant« 
ombelliltr«. 

f  IirPtaAtAftto  t  a,  aij.  Imperial :  qul  eon- 
cerne  l'empereur. 

titttmit,  t.  f.  Impenrtrice  t  femme  d'un 
empereur  o*  femme  qui  est  ehef  d'un  emptae* 
iMritt^rriflL,  *•>.  9  pt».  impereeplible  i 
qai  ne  peut  etre  senti ,  aperen.  (/If .)  Diflefle  a 
comprendre,  a  eoneevolr. 

tHfkaetrriTiLiitim,  aufo.  impereeptlble- 
ment  :  d'une  maniere  ImperoepÜble;  peu  a 
peu;  Inseniiblement. 

f  iHPiRidf  ex  ,  adj.  2  gtn.  imperissabletqni 
he  peut  perlr ;  qul  ne  peot  etre  aneanü. 

IttrERrEic>0,  a.  f.  imperfectlon  rmanqoe, 
defaul  qui  empeche  la  perfection ;  laute  legen« 
lartnrEtGoino ,  a.  V.  fmperfrito.  p.  p.  de 
IttpEarncoAR,  v.  c.  (p.  u$ .)  rendre  Imper~ 
fall. 

f  iHpcarKitAMiim,  avto.  ünparfaitement « 
d'une  maniere  lmparfalte. 

iHPEOÄrro ,  a,  adj.  Imparfait :  qul  n'est  paa 
acbeve,  parfait,  complel,  qui  a  des  defaots, 
des  Imperfectlons;  a  quoi  H  manque  le  com- 
picment.  Pr$t4rito—,  imparfait ;  temps  des 
fernes. 
Imperial,  t.  f.  (I.  da  bot.)Y.  Cord*  imperial. 
Ihpsrial,  adj.  t  peu.  imperial :  de  Pempe- 
reür,  d'empereur,  d'an  empereur;  de  Pempire. 
Grand :  dislingue  dans  MD  genre. 

iMFEtilks  (os),  t.  n.  pi.  ies  Imperianx :  trou- 
pes,  mlnistres,  agents  de  l'empereur  d*Au- 
triebe. 

flfFEftiALfsTA,  r.  st.  ImperUUstet  partisan 
d'un  empereur. 

Imperialmeütb,  ada.  (Tone  maniere  Impe- 
riale. 

ImprrIcia ,  $.  f.  Imperitie  r  lgnoranee  dans  sa 
profession ;  defaut  d'babilete  dans  une  profes- 
lion.unetat,  un  art. 

iüPCRio,  $.  m.  empiro  r  commandemenft , 
puissanee;  autorite;  domination;  monarebie; 
son  etendue,  sa  duree;  duree  du  regne  d'un 
empereur;  etendue de  pays  sous  la  domination 
d'un  empereur,  d'un  grand  roi.  Ton  Imperien*. 
—  mtro,  poufoir  absolu  du  prince  sur  ses  Su- 
jets. Miro—,  pouvoir  aecorde  par  le  prince 
aui  seigneurs  et  magistrats  pour  rendre  la 
Justice.  —  mixto,  pouroir  de  Juger,  surtout  en 
mauere  civlle.  —  das  ondat,  (poit.)  la  plalne 
liquide ,  l'empire  de  Neptune.  —  <Uti  mesvto, 
emplre  sur  soi-raeme.  Ter  —  tobr§  o/evem, 
if  oir  de  l'ascendant  sur  quelqu'un. 

iMFEatösAVEüTE ,  ade.  imperieusement  : 
d'une  maniere  imperieuse,  atec  hauteur;  avec 
orgueil,  superbeinent;  d'un  ton  imperieux. 

f  Ixperiosidäde,  $.  f.  Imperiosite :  qaalite 
de  rimperteux;  bsuteur. 

IirpERiAso,  a,  adj.  Imperieut :  allier,  hau- 
taln.  qul  comininde  a*ec  baeteur,  ttec  or- 

|0#!l ;  C^O  i  qai  l'on  «t  ym  rottet, 
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IiPtnfTAVtirn » «de.  m  apsereat  it«  I 
peu  instruiL 

IüfEsiro,  a,  «ey.  tinertnt :  qti 
eHuMleae,  de  sarefr,  tfetpertef. 

Ihperm AirmirCiA ,  t.  f.  littaMItso, 
slinee. 

iMPBEMAIftHTl,  *§§.  »  fS»,  OJ«l  ft*«Sl  p«S  H> 

ble,  ebangeant,  mueMe.  iBtoiiMaaiU 

iHPBEMAJnnTBICBirn ,  «dv»  «Tsm  musün 
■on  stable. 

iMrESTnitwctA,  i.f.  Impirthieuee»  te«btt 
extraragance.  Maorafse  hvmesjr  ejeil  lall  kta- 
rer  toat  deralsonnable ,  eu  demander  des  ebs- 
ses  absurdes,  lmportonlte,  inetaaeee  faüfs»- 
tes.  Exactitude  trop  scrupuleejM  dtsrt  et  ejtfto 
fait. 

iMPERTraftNTE,  mdj.  i  #•*.  tanp«ttliiealt  bv 
discret.  Importen,  Ibeonunode.  INBellel  eea- 
tenter.  PanUsque,  morose.  Scrtputarf ,  aü- 
nutieux.  Cirtimthnutiu^*,  cireonstaeeetqai 
n'aggrarent  ni  ne  dlmimietn  le  fjeeb*.  Paw, 
articles  ImpefttnenU,  qui  n'ont  rieri  4e  eeav 
mun  areo  le  fond  de  la  eeute. 

iMFIRtlffEllTEVtirTB,  «tf«.  JMpi  rlllllSaSHill: 

ateo  impertinence;  mal  a  propoe;  trw  BMt* 
valse  bumeur. 

iMPERTUABABiLtDint, t.  f.  ImpeTtertabfQtf: 
etat  de  ce  qul  est  imperturbable;  etat  de  Nm 
tranquille ,  sans  trouble. 

lMPERTURslTBL,eoV.  2  0>tB,  iBapettarBobte 
qu'on  ne  peut  troubler,  eoraurolr;  tnmqBflle. 

iBTrERTOBBAYELBTftBTE,  •*>.  ImBeTtBltesIf- 

ment .-  d'une  miniere  Imperturbtble. 

ImpE'rtio,  a,  adj.  per  oo  l'on  ne  peatpesBf, 
Inaecesslble;  lmpenetrible. 

IbtfbssoAl  ,  adj.  2  gtn.  impersonttel  r  (vetM) 
qui  ne  se  conjugue  qu'A  I*  troisieme  persttt» 
du  singulier. 

1'mpkto,  t.  m.  "lmpetuoslte,  vlolence,  «*•- 
cement,  eflbrt  irapetueax;  TiTtelie  eilrlsM 
dans  l'humeur.  etc.  Sehr  com  — ,  saHlh\ 

ImpEtraqAö,  j.  f.  Impetration:  obteetJw, 
actlon  d'oblenir,  d'impelrer  un  beneflee»  et. 

Impeträdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Impetror. 

IHPETRl!fTE,BUy.  2  OV».  impetnnl,  qulU«- 

petre,  qul  obllent.  p.  a.  de 

Impetrar  (oV),  v.  o.  fmpetrer.*  ebtenjraii 
ses  priores,  per  une  requete. 

iMPiTRATÖftio,  iya4j.  qu'Oit  peut  faBpHW. 

Impetuosameüte  ,  adv.  irape^ueussavst : 
arec  Impeiuoslte. 

Impetlosidäde,  *.  f.  impetuosite. 

iMPETLOSisSIMO,  A,  *dj.  9Up.  dO 

Impetlöso,  a,  adj.  impelueux,  febeeMSlf 
fiolent,  rapide,  fougueux;  trop  irif,  etporti- 

Impiadäde,  etc.  V.  Impiedmd*,  ete. 

I'MPiAMfiNTE,«*«.  avec  Impiete;  lmpllOTsak> 
menl. 

*  lMPiDÖ80,A,a4/.embarrassetdlmcile,«*«- 

lüPtEDADE,  t.  f.  impiete  :  meprls  pear  Urt- 
llgion;  parole,  aetlon  Impie-  Cruante.  iBhaaif 
nlte. 

]MPiEp6sAMtirrt;  o^e.  impitoyahlieBiail 

)S?l|B#iO  |  k  y  ffB/»  lM^iH|iMft 
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lc  «.  /.  dartre :  maladie  da  la  peau. 
010 ,  a  ,  a*y.  **P-  üVaaplo. 

tn,  «.  *.  (I.  pop.)  debiler  |  fair©  ae- 
Uagoer  per  un  dUcours .  Appliqaer  (un 

•te.). 

,  A,  adj.  impie  :  sans  religion ,  qui  lui 
le;  qai  U  anepriie,  l'effense.  Cruel, 
Un.  Sctlerat, 
n.  V.  Empire*. 

abiuaäde,  #.  A  .mplacabilile :  perae- 
laus  le  aenumenL 

Avil.,  adj.  3  gtn.  implacable :  qai  ne 
•peise. 
avelmejite,  adv.  implacablement : 

rxi»o,A,  p.p.  da 

ita*,*.  a.  implanlar :  inserer;  plantar 
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tat 


10,  a,  «4;.  implexe.  Enlrelace,  entor- 

i$i6,a.  f.  implicationt  conlradicuon 

laa  d'ana  proposiüon.  Complicalion ; 

lement. 

koo,  a,  p.  p.  d'/mpKcar.  *4j.  Contra- 

Engage,  compromia.  Embrouille. 

heda,  f.  «i.  celui  qui  iraplique. 

isciA.  V.  ImpHcafdö. 

an,  v.  a.  irapliquer;  eogager,  embar- 

•mbrouiller.  v.  n.  — ,  renfenner  con- 

d  ;  eure  inoompattble. 

ta-sa  (em),  «.  r.  s'cngager,  ae  com- 

«  dana  une  afTaire,eic. ;  y  prendro  part. 

liller.  —  n'um  crime ,  elre  coraplice 

ne. 

jcatörio  ,  a  ,  adj.  ce  <|ui  implique 

etfon. 

itamerte,  od«,  implicilement. 

ito,  a,  adj.  impliciie,  corapria  laoite- 

ma-eniendu. 

uc>ö,  f.  f.  action  d'iraplorer. 

lino  t  a  ,  p\  p.  de 

Um,  v.  a.  implorer?  demander  afec 

lumilite ;  invoquer,  avoir  recoure  a. 

iA»o,  A,p.  p.  de 

xmär  , «.  a.  garnlr  de  plumes ,  emplu- 

i.  8e  couTrir,  se  garnir  de  pluraes. 

iE,  adj.  2  gen.  qui  n'a  point  de  plu- 

so,  a,  adj.  qui  n'esl  pas  poli,  gros- 
imant6—.\.  Bruto. 
.oto ,  a  ,  adj.  pur,  aana  lache. 
»ebävel  ,  adj.  *2  gen.  inexprimable ; 
peul  pescr  ou  apprccier.  (I.  dt  phyt.) 
Table. 

(•), «.  «•  impoaer  un  tribut,  une  obK- 
ilc. ;  faire  un  devoir,  impuler  ä  tort ,  ac- 
laaeroen t ;  donniT (un  noin).  rd'iwipr.) 
:  disposer  les  pages  aur  le  marbrc, 
r  «Uns  les  chaasis.  En  im  poser,  trom- 
ser,  faire  acrroirc.  II  est  quelquefois 
ans  celle  acceplion.  A  religidonoeim- 
mr  de  emar  a  pairia ,  la  religion  nous 
eroir  d'airaer  I«  pürie. 


Importe,  «j.  r.  a'tmposer»  s'infltget  (une 
peine),  aa  denner  um  lache.  Sarroger,  s'atlri- 
buer  daa  qualitoa  qua  l*on  n'a  pas*  —  mm 
fiddlgo,  s'arroger  la  noblesae. 

Impoetacaö,  i.  f.  imporiaüosit  üitcadaaiJOQ 
da  marchaocUaaa  eirangeres. 

Impoatado,  a  ,  p.  p*  d7aaparlar, 

ImportadAr,  j.  aa.  Importateur  :  celui  qai 
importe  una  deorae,  una  dataa»  d'on  paftdans 
le  aien. 

Import1««iav  f.  f.  impaftaooa :  aaqai  rtnd 
inaporUnt ;  arädii,  aatonU ,  prii,  fraada  place , 
trasMli  moyens  d'agir,  d'inlaar.  —  da  tcmU, 
monlant  d'on  compte.  Fvttr  m  ftoaaaaa  da  — , 
faire  rimporlanU  tfio  im  —  «...  ^  altachat  peu 
de  prix  a... 

ImportInte,  adj.  2  gen.  importaat^  eeaalde* 
rable,  de  ooaaequenoe. 

Import AifTE«errs,  mdt.  aiHaaiaaH,afarta- 
geuaement ,  d'une  maniare  taapartant«, 

iHPOATAHTiaatao,  a,  aay.  *wp*  de  imfor- 
tanle. 

IliPORTiR,  m.  a.  iniportar  e  laira  veair  da  de- 
bors  dana  ton  pars*  (aas)  v.  av.  Monlar  at  Taaair 
oi»  coüter;  monier,  se  monier,  faire  un  laiai. 
(a)  9.  <•*» .  laapariar,  elre  aTaniageux^  de  oon- 
aeqttence.  Qu*  me  imporim?  qu'eat-oe  qoe  eeU 
faitr  qo'importe?  Nto  impcrta ,  n'imparte .-  aala 
ne  doil  pas  empecher.  O  que  imperl*  4  meretir 
o  prtmio,  näo  faaAdl-o,  ce  nVstpaa  loa!  d'om 
porter  le  prix ,  ii  faul  la  meriler 

iMPORTÄtSL,  mij.  1  pst»,  qu'on  paal  Im- 
parier. 

f  Importe  ,  t.  m.  monlant  -.  taial  d'on  compte. 

Importonacaö,  a.  f.  iaportanilä :  demande, 
inslanea  Importune. 

iMPORTCNADISSIMO,  k,adj.  iitp.  da 

ImportohAdo ,  a  t  p.  p.  da  Imperhmmr.  (da, 
por)  adj.  Importune. 

Importu:«adOr  ,  a  ,  #.  qui  impeüune.  Y.  Im- 
portumo. 

iMPORTUifAMERTE,  mdv.  imporiunimonl,  atec 
Importunile.  Hora  de  saison,  mal  a  propoa. 

ImportuxAr  (com\  9.  a.  imporiuner:  incom- 
moder,  faUgaer,  deplaire  par  aaa  aaaiduhes, 
scs  diacoara,  ara  questlona,  etc. 

ImportobipAde,  a.  f.  importunile. 

iMPORTUxissiMO ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Importoro,  a,  adj.  importun :  deplaiaant, 
Wcheux,  qui  inquiete,  faligue,  incommode; 
qui  cause  de  l'ennui  par  aon  asaidoite,  sea 
propos;  incommode,  genant,  embarraaaanl , 
fatigant.  Qui  est  bora  de  propoa. 

Imposiqaö,«.  f.  imposition  :  aetien  d'impe- 

ser;  impöl. 
iMPOssiaiLiDADK, «.  f.  impoMibilile.  Impoia- 

aance. 

Impossirilitädo,  a,  adj.  qni  est  dana  l'im- 
possibilite.  p.p.  de 

Imporsibilitar,  t».  fl.  rendro  impoaaible. 
afettrc  dana  l'impoasibilite. 

Impossibilitae>se,  9,  r.  ae  mellrc  dana  l'im- 
possibilite;  devenir  Inhabilc. 

iMfosfivw.,  oay.  t  ff».  isapoaaiMe :  qai  pe 
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peut  etre ou  se  faire;  (/ig.)  extrtmement  diffi- 
cile.  J.  «.  — ,  choM  impoesible.  Jfinguem  e$ld 
okrigado  a  faxer  impoteiveu,  a  Timpossible 
duI  n'esttenu. 

InrossitELMfiifTE,  adv.  avec  impossfbilite. 

Impösta  ,  f.  f.  (f.  farch.)  imposte :  espece  de 
petite  corniche  sur  laquelle  pose  unarc,one 
toüte. 

Ixpobto,  t.  m.  tmpot,  imposition. 

Imposto,  a ,  p.  p.  irr.  de  Impör. 

1hpost6r,  A,a.  impoateur,  fourbe. 

Impostöra,  #.  f.  imposture  :  aelion  de  tronv- 

fer,  mensonge;  ealomnie,  fausse  Imputation; 
ypocrisie.  V.  Embutte. 

Impotenci  a ,  $.  f.  impuissance :  manque  de 
pouvoir,  de  forces,  de  moyens ;  incapacite 
d 'engen  drer. 

Impotemte,  adj.  2  gen.  ünpuiuant :  fans 
pouvoir ;  ineapable  d'engendrer ;  (fig.)  incapa- 
ble  de  produire  son  eflet. 

f  Impotentehemte  ,  adv.  aaoa  pouToir,  d'une 
maniere  impuissante. 

Upracticabiudäde  ,  t.  f.  impraticabilite  : 
qualite  (d'une  loi,  d'on  projet,etc.)  imprati- 
eable. 

Ixpracticavel,  ad).  2  gen.  impraticable :  qoi 
ne  penlse  faire,  s'executer;  qu'on  ne  peat  pra- 
tiquer,  parcourir  (route,  chemin—) ;  par  oü  on 
ne  saurait  passer. 

Imprecac>0,  t.  f.  imprecation ,  malediction ; 
souhail  de  malbeur  fait  oonlre  quelqu'un. 

Imprecär,«.  a.  faire  des  imprecations. 

flMPRECATivo,  4,  adj.  qui  cxprime ,  qoi 
conlieni  de«  imprecations. 

-j-Imprecatörio,  a,  adj.  imprecaloire :  fait 
avec  imprecation.  Juramento— ,  jaremenl  im- 
precaloire. 

Ixpricnacäö,  t.  f.  impregnation  :  action 
d'impregner,  de  s'impregner;  ses  effets. 

lXPREGNÄDO,  A,  p.  p.  de 

iMPutr.NÄR,  v.  o.  (I.  de  ehim.)  impregner: 
rharger  une  liqueur  departicules  etrangeres; 
\ßg.)  penelrer,  remplir  (Tesprit,  Farne)  d'une 
ipinion,  d'un  sentimenl. 

Imprecnär-se,  v.  r.  s'impregner,  se  charger 
d'une  subsiance,  de  particules  etrangeres. 

f  Ixprcmeditädamente,  adv.  sans  preme- 
diiaüon. 

f  Impremeditädo,  a  ,  adj.  impremedite :  qui 
n'a  pas  et6  premedile. 

Impremir.  V.  lmprimido. 

Imprbhidör.  V.  Imprestor. 

*  Imprender,  v.  a.  faire  prendre,  communi- 
quer  ( Ie  feu ). 

Impuersa,  *.  f.  imprimerie :  art  d'imprimer; 
tout  ce  qui  sert  a  imprimer;  lieuoü  Ton  im- 
prime.  Presse  a  imprimer  ou  a  presser  des 
etofles.  *Pressoir. 

Imprersädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Impreüsar,  e.  a.  presser,  mettre  a  la  presse. 

Imprescriptibilidade,  s.  f.  iraprescriptibi- 
lile .-  qualite  dt  ee  qui  est  iraprescripüble. 

lMPKESCRiPTivEL  y  a^;.  2  ^eii.  imprescriptible  : 
qui  ne  peat  pas  se  prescrire. 
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ImprrssaO,  f.  f.  Impression  :  aetton  tfii 
corps ,  d'un  sujet  sur  un  autre ;  ton  eflet;  (£§.) 
se  dit  de  l'opinion,  du  sen Urnen t  imprtme  dans 
Tesprit,  dans  Ie  ccaur.  — ,  art  d1mpriiner;nv 
sultat,  produitde  Timprimerieow  typograpbie; 
maniere  dont  un  livre  est  imprime ;  editioo; 
action ,  suite  d'operations ,  de  travaox  poor  im- 
primer. Imprimerie.  Influence  des  astres,  ca 
lermes  d'astrologie.  Pritneira  — ,  premiere  ia> 
pression :  celle  que  produit  sur  noas  un  objet 
que  nous  voyons  pour  la  premiere  foes . 

Impressiosado,  kyp.p.  de 

Ixpressioxar,  e.  a.  faire  impression  sur, 
frapper  i'esprit;  eraouvoir,  impresalonner. 

Impressiomar-sb  ,  v.  r.  eprouYer  äse  iopffes- 
sion ;  s'imprimtr  dans  Tesprit-  S'imprefsioncr. 

f  iMPREssivEL,  adj.  2  gen.  impreasionnaMt: 
qui  peut  elre  impressionne,  sensible. 

f  Impressivo,  a,  adj.  impressif :  qui  fait  fnv 
pression. 

Impresso  ,  a  ,  adj.  imprime.  s.  m.  — ,  acrii 
imprime.  p.  p.  irr.  d'imprimir. 

Impressör  ,  t.  m.  imprimeur :  celui  qui  cod- 
natt,  exerce  l'artde  rimprimerie. 

Impretebdente,  adj.  2  gen.  qui  neprtttad 
pas.  V.  De sinter et $ado. 

iMPRETERiVEL,  adj.  2  gen.  qu'on  ne  uvtik 
outrepasser;  inviolable,  de  rigueur. 

IMPRETERITELMEMTE,  ädv.  rigOUreUSeOMflt, 

dans  Ie  terrae  fixe. 

Imprevenido.  V.  Deeapercebido. 

f  Imprevisaö,  f.  f.  impreroyance :  defsatde 
prevoyance. 

iHPREYisTAMfiiiTE,  adv.  ateo  impräroyaaet, 
inopinement. 

]vp&ey!sto  ,  a  ,  adj-  imprevu :  qu'on  n'a  pti 
prevu ,  qui  surprend,  qui  arrive  lana  atoir*tt 
prevu. 

IhprimAdo ,xyp.p.  &Imprinxar. 

Imprimadüra,  f.  f.  imprimure:  ondult  sff 
une  toile,  un  carton ,  pour  peindre. 

IxpRiMÄRfV.a.  imprimer:  enduire,prepsf«f 
par  un  enduit  les  toi  leg  pour  la  peintore  ;d«- 
ner  la  premiere  couche. 

Imprimido  ,  a  ,  p.  p.  d'ImprUnir. 

*  Imprixidör.  V.  tmpreuor. 

I hprixir  (em),  v.  a.  imprimer :  faire  une  eav 
preinte  sur;  (/ig.)  graverdana  I'esprit,  nwtl- 
quer;  marquer;  faire  imprimer;  empraMn 
des  lettres  sur  du  papier,  etc.;  publier  par 
l'impression ;  faire  impression  rar  les  ssss, 
dans  ou  sur  le  coßur,  Tesprit,  etc. 

InpROBABiLiDADE,f.  f.  improbabUiM :  detost 
de  probabilite. 

lsiPROBABIUSSIVO  ,  A  ,  adj.  MUp.  de 

Improbävel,  adj.  2  gen.  improbable  :  Sias 
probabilite ,  invraisemblable. 

f  Improbavelmente,  adv.  improbaMemeM: 
sans  probabilite. 

1'upnoBO,  a  ,  adj.  raechant,  perrers.  Bxenv 
sif ,  penible. 

ImproperAdo,  a  ,  p.  p.  de 

Improperär,  e.  a.  reproener  t  faire  on  n* 
procho  en  face;  injqrier. 
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i9  a,  «a?.  disproportloBne. 

ImpbobobookAl,  adj.  1  ft*.  non  proporUon- 
nel  i  qai  n'est  pas  en  proportion  atec  d'autres. 

f  InpROPOBaojUa,  v. a.  (p.  tu. )  na  pas  pro- 
portionner. 

lapnoponaoxivtL,  adj.  2  ov*.  qai  oe  peot 
pu  avoir  dt  npport  ou  proportion. 

ImpröpriabULbte,  odv.  improprement .-  d'uoe 
moniere  impropre. 

1ipbopbiar9  v.  a.  employer  det  mols  daos 
an  sena  Impropre. 

Iipbopbibbade,  $.  f.  Impropriele  :  qualite 
de  ca  qai  est  Impropre;  ioconvenance. 

IiPBOrftritsiMO,  «4/.  tup.  de 

Ibpröprio ,  a  ,  adj.  impropre  :  qui  ne  con- 
fieot  pae ,  n'ett  pas  Juste;  qai  n'est  pas  propre 
i.  KaloaanL 

flMPBOBOCAVEL,  adj.  2  9*11.  qui  ne  peolpas 
ttrt  proroge. 

Iipro  yädo  ,  a ,  p.  p.  de 

Iiprotar ,  v.  a.  improoYer,  desapprouver. 

Iiproyatel,  adj.  2  gen.  qui  ne  peut  se 
fttever.  Improbable  :  sans  probabilile. 

'Ibprotbr.  Y.  Bmpobreetr. 

flMPRÖTroAMBTrE,  adt.  aaus  prevoyance, 
iaprademnient. 

Iipbotidehcia  ,  t.  f.  fmprevoyance  :  defaut, 
fcanque  de  prevoyance. 

lnpn6TiBO ,  a,  adj.  imprevoyant ,  Imprudent, 
qui  nunqoe  de  prerayance. 

t  Improvisac>ö,  t.  f.  Improvisation  :  ort, 
iction  d'improviser;chose  improvisee. 

Ibpbovisaoo,  a  f  p.  p.  d'improvitar. 

Ibprovisador  ,  a  ,  j.  improvisateur  :  qui  im- 
provioe. 

Ihpro vis a heute, odv.  a  l'improvisle,  subi- 
temeni ,  au  depourvo. 

Ibjpbotisar  ,  «.  a.  improviser  :  reciler,  debi- 
ler, ebooter  (un  discours,  un  morceaa  de  poe- 
•»e,  de  masiqae,  etc.  composes  sur-le-champ 
*t  d  Inspiration).  II  est  aussi  ncutre.  (ßg.)  Agir 
iuconsiderement. 

f  Impbotisata  ,  #.  f.  Improvisation  :  chose 
Bnpcovisec 

Improviso  ,  a  ,  adj.  imprevu ,  inopine ,  subit  , 
prompt,  touda  in. 

t  lapnoviso ,  $.  m.  morceaa  de  poesie  ira- 
tvovite»  Da  — ,  odv.  V.  Improtisamente. 

lHPBrvtNCiA,  t.  f.  imprudence  :  defaut, 
Bsanque  de  prudence;  actiou  imprudente. 

Improbbjtte  ,  «0.  2  gen.  imprudent  :  qui 
HutHTO«  de  prudence;  qui  lui  est  contraire 
(  aclioB,  discoors,  etc.). 

Impritoshteiiejite  ,  od*,  imprudemment  : 
«vec  imprudence. 

lapRCDKXTiuiMO ,  a  ,  adj.  wp.  d'/mpru- 
eViife. 

Impvbbbdabk,  $.  f.  ige  de  l'impubere. 

Impöbkbc , adj.  igen,  impubere  :  qai  n'a  pas 
atfint  l'age  de  pubertt. 

f  !apc»E*ct3K«iA ,  i.  f.  'defaut,  manque  de 
puber  tc. 


laroDiacu,  a.  f.  imp«de«0B,  eflronterie; 
aciion ,  paroMOontralre  A  la  Budeor;  maBqua 

de  pudeur.  *  Cynisme. 

Impcdentr,  adj.  2  gen.  Impodent  t  O0rootd9 
aans  pudeur,  insolent.  Cynique. 

Impl'dentbhbüts  ,  ade.  impademmeol  s  ef- 
frontement ,  avec  impudence. 

Impcdrütissiiio  ,  a  ,  adj.  tup.  de  Impmdtni*. 

iMPLDicAMtriTE,  odv.  impudiquemenl :  d'ua« 
manicre  impudiquc. 

iMPCDiciaA,«.  f.  impudieite  :  vice  coolraira 
a  la  chaslete. 

Impi'djco  ,  a  ,  adj.  impudiqae :  contraire  4  li 
chastelc,  qui  l'oflense. 

Impicna^aÖ,  f.  f.  Opposition ,  contradiclioBt 
l'aclion  d'impugoer. 

Ixpcc.iÄDO,  a  ,  p.  p.  d'Impugnar. 

iMPUGXADdB ,  a  9  $ .  qui  atUque ,  qai  refute, 
qui  impugne. 

Implcmar,c.  a.  impugner  :  atuquer, refuler 
( une  opinion ,  etc.) » disputer  contre. 

f  iMPicriATivo,  a,  adj.  (p.  ut.)  qai  impu- 
gne ou  sert  a  impugner. 

Im pils a do.  V.  Impelttdo. 

Impl'lsäö,  f.  f.  impulsion.  V.  TmpuUo. 

iMPiLsivo,  a,  adj.  impulsif  :  qai  agit  par 
impulsion ;  qui  donue  Timpulsion  ( force  — ire). 

Impllso,  j.  m.  'impulsion  tmouvementcom- 
munique  par  le  cboc.  {/Lg.)  Instigation ;  elanee- 
raent,  mouvement  de  la  volonte  vera  ob  objeU 

Impulsör,  a,  adj.  et  #.  qai  donne  l'impul- 
sion ,  impulsif. 

Im pü jipk,  j.  m.  espece  do  cbien  de  la  Ca- 
frerie. 

Impüxr,o#.  2  gtn.  impuni:  qai  demearo 
sans  punition. 

lupuMEMtNTB,  odv.  impunement :  arec  im- 
puni Le. 

lxPc.iHAB.  V.  Bmpunhar  et  tmpugnar. 

IxprxiDÄDE,  f.  f.  impunite. 

Implüido  ,  a.  V.  Impuna. 

f  iMPCüivEL,  adj.  2  gen.  qu'on  ne  peut  paa0 
qu'on  ne  doit  pas  punir. 

Impurameüte,  odv.  imparement :  d'une  mi- 
niere impure. 

lMpiRfczA,  $.  f.  impurete.  {/ig.)  Impudieiu)* 
—  de  tangue ,  (fig.)  tacbe  dans  une  famille. 

lupiTRissiMO,  a,  adj.  tup.  de 

Impüm),  a,  adj.  irapar :  qui  n'est  pas  par; 
altere,  corrompu  par  le  melange;  (ßg.)  imptt- 
dique. 

iMPiTABiLroiDB,  t.  f.  imputabHite :  qualite 
d'une  action  imputable,  sariouten  mal;  qaa- 
lile  des  acles  dune  volonte  libre. 

]MPLTA(iö,f.  f.  Imputation .aceasation aans 
preuves.  Inculpation. 

Impltado,  a,  p.  p.  &tmpuiar. 

Impl'tador  ,  a  ,  a.  celui  qui  impute.  Faoiae« 
cusateur. 

Impltar  fa),  v.  a.  impnter:aUribaer  (a  qnel- 
qu'un  une  ebose  blamable) ;  acevser,  inenlper«' 
A  quem  te  imputa  a  faila  oa  •  culpaPAqml 
en  donne-t-on  la  faule? 

Impc.-'-el,  adj.  2  gen.  imputabl«:  fe  dit 
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dtae  laute,  «Tn»  tort  qa'on  attrlbue  4  qael- 
ayun,  dont  od  le  rend  responsable. 

Ibtpt'rbo.  V.  Empfrto. 

Ia.preposition  latine  que  let  IVjrtogalan'em- 
ptofentqa'en  eomposilion ,  et  qol  exprime  or- 
dinairement  le  contraire  de  ce  qoe  signifle  le 
naet  aoqoel  on  la  Joint.  Ex. :  tnhabit,  inha- 
blle  i  qai  »Zeel  pas  habile,  de. 

InabalAtbl,  adj.  2  gen.  inebranlable. 

f  IsaboicAtbl,  oij.  2  gen.  qa'on  ne  peat  pas 
t  bdiquer. 

ImAbil.  Y.  tnkiibi!. 

flNABORDÄviL,  aoy.  *  0**«  inabordable  x 
qa'on  oe  peat  aborder. 

Inacabavel,  adj.  2  gen.  qai  ne  peat  6tre 
acbeve :  iotennlnable. 

IsiaccA6,  a.  f.  inaction  :  eesaation  de  toole 
aetion;  indolence;  indiflerence ,  repos. 

IraccessIvel  (•),  adj.  2  gen.  inaccessible  .* 
dont  on  ne  peat  approcher;  aupres  de  qai  l'on 
ne  peat  trou?er  d'aeces.  Inabordable. 

I» accessivelmkmte,  ade.  d'une  onaniere  in- 
accessible. 

iNAOBTiasfTBL,  adj.  2  gen.  inadmissible  .- 
qa'on  ne  peat  admeltre;  qai  ne  peut  au  ne 
doit  pas  etre  admia  dans  an  corps ,  dans  une 
eoclete,ete. 

Iiudyerteucia  ,  t.  f.  inadvertance :  defaut 
d'attenlion ,  faate  d*etre  avertl ,  faule  d'appli- 
cation;  meprise  qai  en  resulte;  faule  commise 
par  inadvertance. 

iNADtBBTiDAMtnTi,  ade.  par  inadvertance , 
par  meprise. 

IftAOTEmrtoo,  a,  007.  Imprudent,  inconsl- 
dere ;  negligent.  Qui  n'a  poinl  ete  vu ,  point 
remarque ,  impreva ;  fott  sana  reflexion.  p.p.  de 

f  Inadtebtir  ,  v.  n.  ne  pas  faire  attention. 

f  IbalAbo,  a  ,  007.  qoi  n'a  pas  d'ailes. 

IüaliebabilidAde,  «.  f.  inalienabilite ;  qua- 
lile  de  ce  qui  eat  inalienabfe, 

InauehAvel,  adj.  2  oe*.  inaüenable ;  qa'on 
ne  peat  aliener. 

flifALTMABiUDlov,  J.  f.  Inallerabilite ;  qua- 
lite  da  ce  qui  est  inalterable. 

I*  alter  ad  amehte,  ade.  sans  alteration. 

f  IkaltebAdo,  a,  ao7.  aans  attention. 

)n  altem  vel,  adj.  igen,  inalterable :  qui  ne 
peut  •'älterer,  ae  caanger  en  mal;  inebranla- 
ble, constant,  ferme ,  calme. 

Inalterav blmejtb ,  od©,  d'une  moniere 
iajattorablo. 

Ihabtbo.  V.  Jfajofr«. 

Ibahäbo,  A ,  adj.  inaime :  qai  o'eel  pas  aime. 

InABTAvBLyoa7«  2  gen.  inalauble :  qui  n'est 
pas  aimable. 

Jjiabursibilidade,  #.  /.  inamissibilite  i  que- 
llte de  ce  qoi  est  inamissible. 

iMAMtssiVKA,,  «o>.  2  os«.  inamissible :  qai  ne 
ptatsaperdre. 

f  IpABjftf latLjDAftE,  $.  f.  iiMBiovibttito  1  etat 
de  ce  qui  est  inamovible. 

*  W*mty,i*U.  ?  »*■  toanfaviWf  1  Olli 
ae  peat  etre  desUtue  d'on  poiie  an  cbang* ,  do- 
fiaf«  (t*Vier,  ajnplei). 
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iNAificlO ,  f.  f.  (f.  da  •***.)  taaaWea  i  ft* 
blessc  cauaee  per  le  Jeane,  leeUaaarttoasw» 
rtture. 

In  abtoo ,  a,  aety.  epoiao. 

liummAoo,  a,  oo7.  tetahno  x  qai  tA  tti 
d'ime ,  de  vio ,  de  aenUment. 

IruppETisdA,  a.  f.  defaot  (TappeUt,  dsfaü, 
anorexie. 

InapplicaqAÖ,  a.  f.  taaoplieatioa  :  daM 
d'application. 

Ijjapplicäoo,  a,  007.  inappliqao. 

Isapplicavel,  007. 2  gen.  inappHcable  t  pal 
ne  peut  etre  appliqne. 

f  Inapprecüvel,  007. 2  gen.  Inappreeiabk, 
inesiimable :  qui  ne  peat  etre  apprede,  •> 
Ürae. 

f  Inaptitodb  , «.  f.  inaptitude  :  defaot  dap- 
titude  a ,  de  capaciti  pour. 

f  InarticulAdo  ,  a  ,  oa7.  inarticole :  qoi  afct 
pas  articule. 

f  iNABSEQUiTlL,  007.  2  $§*.  qU*OB   BB  BSflt 

pas  obtenir. 

flsATACAVEL,  adj.  2  boh.  inallBquajk : 
qu'on  ne  peut  attaquer« 

t  Inattingivbl,  oo7>  2  oaow  qu'on  na  aast 
pas  atteindre;  incomprebensible. 

Inatdeävel  ,  «0. 2  gen.  ioaupporUbls. 

Inaudito  ,  a  ,  007.  inout :  tel  qu'on  n'a  JaBua 
rien  oul  dire  de  sembUble;  singuliar ,  etOfife; 
dont  on  n'a  pas  ouT  parier,  nouveao. 

iBADFBaivBL,  adj.  2  fa».  qui  ne  paoAa'aftk- 
rer,  donton  ne aaorait  etre  pri?e. 

InaugubacAö»  # .  f.  Inauguration :  coreoMi'« 
religieuse  du  couronnement,  de  It  dodiovi 
(d'un  monument);  prise  de  posseaeion ,  iasui- 
lolion. 

InaccorAdo  ,  a  ,  p.  p.  d7«osioiif«r. 

iNArcuBADÖBy  #.  sj».  celui  qui  inaugore. 

IhaccdbAb9o.  o.  inaugurer  :  dadier,  ptaii- 
crer;  insuller ;  primilivement  prandfa  Isjat- 
gures. 

Imatertencia.  V.  InodverUneUu 

Tbca,«.  m«  inca :  aou verain  ,  prineodtliB* 
mille  regnante  avant  Farriveo  des  EajttBEib 
au  Perou. 

f  IncalcülAvel,  adj-  2  gen.  inoakaJavsi 
qui  passe  lea  bornea  da  calcuL  I 

JucABTBBAf  aö  ,  §.  f.  ineanBoratioBi  t 
dune  terre,  d'un  droit,  d'on  rovoam  aaa> 
maine  du  pape. 

IhcaberAr,  o.  o.  incamorer :  ontr  ooo  aaw, 
an  droit,  an  voreno,  etc.,  an  dosaabsfoi 
pape. 

Ihcai^Avel  o«  —«Atel  ,  adj.  t  oosi.  taanlBi- 
ble  :  qu'on  ne  peut  fatiguer  par  le  traBaf,eBji 

lifCANgATSLBTtNTB,  adv.  InfaUs^UeoMBt  * 
sans  se  fatiguer,  ae  lasser. 

InCAUUESCEHCIA  ,  t.  f, 

«Tan  corps  penetro  de  fea  ]asjqaTa 
blanc. 

lncA»DiLAB,etc.  V.Encmndümr. 

Iifa»TATaX>aaV«  2  fm,  quj  na  §m 
tax. 
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lOtaso,  A,p.  p.d' 

eKA*,e.  «.rendre  tacapabta.  Y.  fn- 

'. 

PAcrrivix,  a4j.  2  psn.  qu'on  nepcal 

Basier,  eeftfamcre. 

ii  (ds),  «4/.  2  ^e».  ineapable  s  qa| 

icejpablede  ;inbabile,  mal  babUe;  qoi 

I«  qualites,  conditiooa  cm  talenta  re-» 

;9  aeapide.  jTald  *-de  Atretr,  il  est  kor» 

senrir. 

ulatb,  a,  «*>'.  chaore. 

iac>ö  ,  etc.  V.  Bncamafdo ,  elc. 

•to,  a,  adj.  impodique  :  desbonntle. 

amenti,  mim.  imprudemment,  mds 

isemo ,  a  ,  adj.  mp.  da 

•  ,  A ,  ae>.  qmi  s/est  pee  wir  ms  gardes, 

rant,  inconsidere,   sans  precauüon, 

aL 

•,  a,  p.  p.  aV/fteer,  et  ««>'.  ATifer— da..., 

it,    essaimer,  ©Ire  inonde,  groulller 

m* «.  engend!«,  penpler  par  esaalm. 

ad  aeojeurs  an  mavvaise  part 

in.  Y.  EneenJer. 

iAno,a>,p.  p.  de 

iaa  ,  e.  a.  inceadier,  enbraaer.  II  est 

iproque. 

tiaio,  a,  a.  ineendiaire  :  aolear  ▼©- 

l*an  incendie. 

timie,  a  ,  e*y.  Ineendiaire,  teditieor. 

Ado.  V.  Bncender. 

•anlirfO,  f.  •».  eaabraaeaaent. 

to,e»  e*.  ineendle:  foa  qvi  eensame 

•,  n**foret,ete.  ;(ß§ .)  treables,  eom- 

lans  un  Etat;  eiaJMmsement,  fea  Inte» 

»paaiitns. 

klno,  A,  p.  p.  d^/wemadr. 

Atta,  #.  «•.  eneensenr :  eelai  qui  en- 

.  flbErt/ararf*.  (fi§.)  Leuangear. 

ia,  «.  a.  encenser :  donner  de  Pen- 

rjdenncr  dea  loaanges;  toller. 

tlajo,  t.  et.  eneensetr.  V.  rAurtanfo. 

*, 1.  et.  enoens :  paff  an ;  goame  aro- 

;  (flg.)  flallerie ,  louange.  —  fBmem,  en- 

baalre.  —  meeae ,  eaeens  flu.  —  6r<m>. 

espe.  eTetfar  dt  — ,  alraer  fencens, 

iar  a  etre  Hatte. 

toaio.  Y.  Tkuritmlo. 

tOBATEL,  o*y.  2  pen.  qui  n*est  point 

eneare :  Ifreproabable. 

riro ,  a.  es.  aigofllon ,  atimttlant :  mo- 

DtHaK  (/lf .)  Allment  d'une  passion ,  ap- 

GAjttHTE,  adv%  incerUinement :  aree 

Mtctltode. 

rtzA ,  t.  f.  Ineertftude .-  doate ;  etat  dir- 

Mi;  delaut  de  cextilude;  apparence  de 

Mijt  proebain  (du  temps);  indeclslop 

u 

KTTDlO.  Y.  /wWftM. 

TO,  a,  §dj.  incertaio  :  doitew,  moo 


•«ttH04ai  YAiiaMa,  MeUrmioa  i  aardaalo. 

Incessahte,  adj.  2  peav.  cooMatil»  aaaidau 

lvciaaARfUfAj^B ,  od»,  conliaaellaaiam,  In* 
ceasamment,  aaaa  aaaaa. 

lNcaaaATBL,  miß»  %  §tm.  aa«alo««t;fDt  ne 
cesae  point. 

f  laouaiTiA,  #ay.  a  pa».  qi'an  na  pt«l  ce- 
der. 

IacaaTAi>#t  p.  p.  d'Mcaaaar.  «aV.  taaülU, 
desbonore  par  aa  iaoaale. 

f  IncaaTAMtaTa,  adv.  d'onf  nmüfi  In« 
pure.  Inceslueuaement. 

lacESTia»  «.  «.  tt  •.  eatroaipra>  daahaaio 
rar.  CotnmeUre  im  tBeeftt. 

Imc£sto,#.  m.  inceste  :  conjonotlai  iffieite 
enlre  parenta  ou  allies  tm  dagve  praUM«  aaV. 

laciaToaaAHiim,  amW.  ineeHaeaaenefrt  i 
avec,dans  rinceata. 

IiicsaTvaao,  a  ,  rnij.  Inceatoe«  f  aotiUfe  dlK- 
ceste ;  oft  il  y  a  Inceste  (marian). 

M'iiGiA,f.f.Y.  Oalfo. 

lacmTA^AO,  f.  f.  enflare,  getiflenent,  tt- 
■MHr,  baaffltsare.  (/Ip.)  Orgueil ,  TanUe. 

lifCHi<;o ,  t.  m.  •  tameur,  eaffave. 

tlnaABAtttBiTB,  caW.  (/^.)  fleremeal,  ar- 
rogammeot. 

IacHABOt  A,  p.  p.  ffnckmr.  mij.  Kita  9 
bouffl.  (/lf/.)  Vain,  presompiueui.  Aflbete, 
Bairsoalla,  parlant  dv  style. 

iNCHAMfiNTO,  $.  fl».  Y.   InthOfÖS.  (jl#.)  BtttT- 

sovOage,  BoiraaallBre  da  style. 

Irchär,  v.  a.  enfler,  en  soufflant  dedans; 
gMflar.  (/Ip.)  Bnorgoeilfr.  #.  «.  (tonfler,  te 
gonfler. 

IüCBiB-sB , «.  r.  8*enfler ;  gonfler,  se  gonfler. 
(/iy.)  — ,  s'enorgueillir. 

Incber  ,  etc.  V.  Bneker. 

iBcmaimiA.  Y.  KuekiridiM. 

lücvoiBAHtRTB ,  ad«,  an  commenceinenf , 
par  eonneaeemeiit 

f  IrcboIbo  ,  a  ,  ad/,  eommenee  et  neu  flni. 

f  IüocatbizItbl,  aay.  2  ps».  inckalrisable : 
quf  ne  peat  se  cicatrlser. 

iNCfotBciA ,  t.  f.  (I.  de  adoat.  et  fopt.)  Inci- 
dence :  chate  (fune  ligne,  (Tun  corps  snr  an 
plan.  V.  Ineidente. 

I.ncideüte,  o4/.  2  gen.  Ineldent :  qal  sarrlent ; 
(proposition  — e)  esplicaüve,  deternlnatlraa 
inser6e  dans  la  principale.  il,  Y,  Ineirtto. 

Iücidemte,«.  m.  ineident  :  er^nemeni  qui 
sunrient  dans  le  cours  d'une  aflaire,  d'nne  en- 
treprise ,  etc. ;  evenement  acccASoire  aa  prlncj- 
pal.  Por  — ,  ineidamment* 

Ixcidertekeate,  «da.  incldamBMBti  par  in- 
eident, par  Mite,  par  coanexUä , par  occasiaa, 

iHciaia t  v.  a.  ( I.  da  mUd.)  aMtaaer  (las  be> 
BBMrs).  e.  n,  Taanber,  eoboir^ 

Inciencia,  etc.  V.  /«eefctuaa,  ele. 

Irobeea^AS,  a.  f.  (f.  als  cMbs.)  meiaareiiM  c 
action  de  reduire  en  cendres;  aaa  efeai) 
ration. 

IwqpriEABO^A,  p.ptdelwaftwfBr« 
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iMcmuia,  9. m.  (I.d*dk#m.)iiicinererir6- 
duire  en  cendres. 

Ircircdmciso ,  a  ,  ad?,  ineireoncis :  qui  n*esl 
pas  circoncis;  (/lg.)  immortifie. 

InaRCoviCftiPTO ,  a ,  adj.  incirconscrit :  sans 
Dornet,  mos  limites ;  illimite. 

IhcisaÖ,  #.  f.  incision,  eoupure,  UilUde  en 
long. 

iMcithro,  a,  adj.  ineitif :  propre  a  eoaper. 
Deute«  —*,  incitivet (dents) de devant 

Irciso,  a  ,  adj.  coupe.  (I.  da  bot.)  Indse :  de- 
coupe  en  pointe. 
.  iRäso ,  «.  ■».  (f.  de  rhit.)  incite  :  peüte  phrase. 

Ircisor,  adj.  m.  qui  coope  ou  peat  couper. 
V.  /iMuieo. 

iNCueaA.Y.  IncitdS. 

Irqtacaö,  t.  f.  inciUlion ,  instigation ,  im* 
palsioa  (au  nul);  aclion  de  eelui  qui  incite. 

Ihcitado ,  A ,  p.  j>.  d'Incitmr. 

Ixcitabob,  A,  adj.  et  f.  qui  incite;  instiga- 
teur ;  excitateur. 

Ircitam  erto,  «.  m.  MncMation.  V.  incentito. 

1kcitär(«,  contra),  e.  «.  inciter,  pousser, 
exciter,  instiguer,  indnire.  Attiser,  allumer.  II 
est  autsi  reciproque. 

InaTAmo9A,ca>.  incitatif,  stimulant;ex- 
ciUtif. 

Imcivil,  adj.  2  gan.  inchril,  impoli,  mal- 
honnete. 

Ircitiudade,  #.  /.  incivilite,  impolitetse, 
malhonnetete. 

Ihciyilmertb,  mim.  ineivilement;  d'une  ma- 
niere  incivile. 

Irclsmercia,  s.  f.  riguenr,  durete.  (ßg .)  In- 
clemence  (de  l'air,  des  taisons ,  etc.)* 

Irclemerte,  adj.  2  gan.  eruel,  dur,  irapi- 
toyable. 

Irclbhertissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  d'lncltmente. 

IrcliracAö  ,  «.  f.  inclinaüon :  action  de  pen- 
cher,  d'incliner;  {[lg.)  goat,  penchant  nalurel; 
afleclion,amour;  ditpotition;  pente naturelle 
a...;  etat,  Situation  de  ce  qui  penche ;  salut  de 
tele;  (Ldegiom.)  obliquite  d'une  ligne  sur  une 
autre ;  (f.  da  phgt.)  incliuaison ;  (I.  da  chim.) 
maniere  de  rerser  une  liqueur,  en  penchant 
doucement  Ie  vaisteau.  Deichar-ta  Uvar  da 
«na  — ,  se  laisser  aller  a  ton  penchant 

iNCLiNAoissmo,  k%adj.  tup.  de 

Irclixado,  A,  p.  p.  d'Inclinar.  (•)  adj. En- 
elin,  porte  a.  Bern  ou  mal  — ,  qui  a  de  bonnes 
ou  de  mauvaises  inclinalions.  K  —  dt  armas, 
11  se  porte  aux  armes. 

Irclirar  («,  per«) ,  c. «.  incliner  vers  f  bais- 
ser,  pencber,  eourber.  r.  n.  Incliner  a,  avoir 
du  penchant  pour;  etre  porte  a... 

Irclirär-sr,  «.  r.  s'incliner  en  signe  deres- 
pect,  etc.  (a,para)  S'incliner,  arolr  de  l'incli- 
natlon  pour.  Tonrner  ses  inclinalions,  ses'pen- 
chants  au  bien  ou  au  mal.  &tre  engage  par 
quelque  motif  k  tut vre  une  opinion. 

I'hclito,  a,  adj.  illustre,  celebre,  noble, 
renomme. 

*  Irclbdir.  Y.  Incluir. 

Ixclcido,  a  , adj.  compris,  renfenne.  p.  p.de 
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iRcurtE(m),  «.  *.  enfermer, 
contenir,  inclure.  Admettre 
donner  part. 

Irclusa,«.  f.  V.  J*V«.Inclose:  lettremdtsi. 

Incllsäö,  s.  f.  inclusion :  etat  d'une  «asai 
incluse. 

Imcli  sivAMENTi,  «4*.  inclusives*«»*,«  SS» 
prenant,  y  compris. 

flNCLosiTO,  a,  adj.  inclusif :  m  qd  Ha* 
ferme  une  chose. 

Imclüso,  a,  p.  p.  irr.  de  ImümMr.  lmtmW^ 
ren  ferme. 

Iücoeravel,  adj.  s  99m.  qoi  nesepentit- 
couvrer. 

lncOBRit,  etc.  V.  Encohrir,  ele* 

Imcogitado.  V.  Imptntdia. 

f  1  ncogita  vel  ,  adj.  2  gen.  k  qnoi  en  M  psi- 
sait  pas;  imprevo. 

lMc6csiTA,f.  f.  (t.damiath,)  ineeeuuM:  «■•»• 
tile  recherchee. 

Imcöchitamehte  ,  odv.  iocognito. 

Ircögmito  ,  a  ,  adj.  inoonnu.  F«ayar  —  ,f§lt- 
ger  incognito. 

lücoHEEiiiciA,  f.  f.  incoherenee : 
ce  qui  est  inooherent;  dehnt  de  litis—. 

iRcoHERiiiTE  >  adj.  2  p0n.  Infhlwl  1  qsi 
manque  de  liaison. 

Incoherertemeäte,  mim.  d'une  ministe  Ü- 
coherente,  sans  liaison. 

1'rcola,  t.  m.  habitant 

Ircolome,  mdj.2gam»  sein  ei  stuf;  mtafll, 
en  bon  etat. 

iRCOLOMioioi, «.  f.  (p.  ut.)  Mit  o> otwloet 
est  sain  et  sauf;  salut. 

Ihcomeustibilidaob,  «.  f.  Mmmhitmlhli  t 
qualite  de  ce  qni  est  incombuttibte. 

iRcoMtotTiTEL,  e^/.  2  fcü.  incombistttlii 
qui  ne  se  consume  pointau  feu. 

flRCOMRüSTO,  a,  adj.  (poiU)  qiinM 
point  brüle ,  ou  ne  se  brüte  poini. 

iRCOMHEJISORAMLIDiOE,  «.  f. 

rabilite :  qualite,  eUt  de  ce  qni  ne  prat  m 
niesure.  Atymetrie. 

iRCOMMERtCRÄTEL,  adj.   2  ff».  fBOSJBEUm* 

surable :  qui  ne  peut  etre  meture;  se  du  e* 
grandeurs  qui  n'ont  pas  de  nenn 
(quantites  — t). 

Ircohhooado,  a,  p.  p.  d'/i 

Ihcohmodadoe,  a,  #.  pertonne 

IhcömhooamArtb  ,  «Je.  I 
avec  incommodite. 

IrcommodIr,  e.  a.  incommoder. 

Ircommodidadb,  «.  f.  meonunodilE>9 
ennui;  maUise,  indisposiUon. 

Ihcöhmodo,  A,od>*.  incommode,  Impoill, 
ficheux,  detagreable;  qui  gen«;  qni  canst« 
rembarras. 

Incömhodo  ,  t.  m.  Y.  Inrommodidüt. 

f  l^COMMDRlCABIUDADE,  f.  f. 

bilile. 

lRCOMMDNICAYEL,eaV*  2  ft». 

ble :  qui  ne  peut  se  oommuniqner;  deeit  enni 
peut  faire  part  Mit  au  teeret, 
cation,enpriton. 
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mubabc,  a.  A  immaUUllt«. 
TBL,  mdj.  2  fra.  immuable,  in?a- 
'eot  pea  eommuable. 
vbl,  «•>'.  2  §*».  ineomparable :  a 
riea  m  peol  Mra  eompare ;  non- 

vblsuIrtb,  mm%,    facomparable- 

»jamparaison. 

•bWo,  a,  mdj.  impiieyable  :  sans 

Min)in,f.  f.  Incompatibilite ,  an- 

esatbiUte  da  poaaeder  a  ia  fois  dem 

sbcaeflces,etc. 

rax  (com),  mdj.  2  #e*.  incompa- 

eea  cboie»  qui  na  aont  pai  eonpa- 

ittta  (Charge«,  Offices,  etc.),  qa'ane 

um  ne  peul  aveir,  poaaeder,  exer- 

a  U  foia;  qui  De  peut  coupatir  ou 

e  coneiliar  avec  uneeutre. 

iBLMiHTK.ode.  ineempatiblemeBt : 

re  incompatible. 

•tu,  s.  f.  incompeteaee :  defaut, 

ompctence. 

xtb,  «d>.  2  gen.  incompetenft :  qui 

■petent.  liora  de  propoe,  mal  a 

» da  aaisoa. 

BTBMBRTE,Bffo.  isttompetemmeat: 


ambktr,  mdv.    ineompletement .- 

re  iacomplete. 

o,  a ,  odj.  ineoniplei :  qui  n'est  pas 

i  B*a  paa  loalea  ses  parlies. 

o,  a  ,«*>'.  iacompleie:  qui  a'eat 

t;  limple. 

•atel,  mdj.  2  f#».  insupportable, 

AVEUiB9iTR,«jd«.  inlolerablrmenl. 
UlLtadj.2ff*.  inconciliable ,  in- 


o,  a,  oa>'.  noa  compose,  smiple. 
ebkjdido,  od>.  que  per  sonne  n'a 

iBBaiBiuoADE,  t.  f.  inconiprchen- 

uwsjvel,  od>.  2  gen.  incoraprehen- 

cevable,  qui  ne  peut  ein*  coinprii. 

iBXBiVkLHBNTK ,  mdt.    incoiiipre- 

L 

■ab.  V.  Encomunkar. 

af  a,  sufy'.  dcfendu,  illicilc. 

.biudäde,  t.  f.  qoalile,  etat  de  ce 

aciliable. 

.tbl,  mdj,  2  gen.  inconciliable :  qui 

Mwilier. 

»ät«l,  od>.  2  gen.  inaccordabie : 

i'Bceorder. 

ibbrtk,  «Je.  inrontesublement, 

bbbL 

o,  a,  mdj.  inrontetUbie,  indubiia- 

i  table,  renne. 

sso,  a  ,  adj.  On  le  dil  d'un  acruse 

ivoiiecn  jiisiire. 

m.ia,  #.  f.   tnlidi'liiu   einer»  »on 

>ou|x('un  tl<:  lidlii>uii- 

DfcT.-fft. 


lücotinülRTK,  mdj,  2  gen.  infldele  a  aoa 
prinre.  Soupconnr  de  trahison. 

l!fco!«GRUAVtNTB,od«.  BKongroment :  (Tone 
maniere  incongrae. 

Imcosgrcescia,  $.  f.  defaut  de  rapport,  de 
proporlten ,  de  conformite.  Incongralle. 

Imcomgrcrrte.  V.  Ineöngrmo, 

IsCORGRCEÜTEMERTB ,  «dt.  Rani  FappOTt  Di 

Proportion. 

Ibcobgrco,  a,  mdj.  qnl  manque  de  rapport, 
dlsproportionne,  pea  convenable.  Inconfnj. 

Incobbo.  V.  Cogno. 

IücorüBxabexte  ,  mdt>.  sani  ronnexioB. 

IücosrcxäG ,  $.  f.  manqne  de  eonnexion ,  de 
rapport,  de  llaison. 

Iücoüreso,  a,  mdj.  qui  roanqne  de  eonnexion. 
Independant  d'un  aotre. 

f  IacoNNivRMTE,  mdj.  2  gen.  qoi  ne  uvorise 
pas  Ia  eonnhrenee,  qoi  ne  connWe  pas. 

Iüconoi'istäoo,  a,  mdj.  qui  n'a  pas  ett  cen- 
qois. 

lMCO!fQrisTi  vbl,  mdj.  2  f«*.  que  Teil  ne  peut 
eonquerir.  Ineipugnable ,  Imprenabte,  iavia- 
cible. 

I sccouSRQrf.ua a  ,  t.  f.  inconteqaeace :  deTant 
de  conseqaence  dan*  les  Meest  les  discours, 
les  adions. 

Hconskqceütb,  mdj.  2  gtn.  inconsequeat : 
qui  agit,  qoi  parle, qui  est  contre ses  propres 
principe». 

IüCONSEQrRNTEHtTITE ,  «d«.    aVOC   iDCOI*C- 

quence. 

I?ico!fsiBERA9i0,  f.  f.  ineonslderation ,  im- 
prudenre,  inadvertance. 

HcoNsii»ERÄDAME!fTE,«d«.  ineonsiderement« 
elourdimenl,  legerement. 

lacoNsiDBRABO ,  a  ,  mdj.  dit  oss  fall  saus  eon- 
sideraüon.  Ineonsidere,  impradent,  etoordi, 
inat  avise,  pea  refleebi. 

Ixcoxsoläbo,  a,  mdj.  IneoBaete:  qoi  n'ett 
pas  roniole. 

IrcohsolAtrl,  mdj.  2  gtn.  inconsolable :  qui 
nepeutseconsolcr(de),qu'on  ae  peul  consoler. 

]Mno!iioLA?r.LME!fTEt  ildv.ineoBsolablenMBt  .- 
d'une  maniere  a  ne  pouroir  etre  eentole. 

HcORSOsAürt a  ,  eic.  V.  Dis9onmncimt  etc. 

Ijjco^stä^cia,  «.  f.  inconstanee  :  facUite  a 
rhanger  d'etat,  d'oplnlon,  de  reaolBtion ,  d'af- 
frclion ,  de  gool,  de  passion ,  d'incHnation  t  de 
conduiie:  eveessive  Irgerete  d'esprit,  de  senti- 
m^nis ;  artion  de  changer;  ( fig .)  instabilite  des 
rlioses  hiimainea. 

tacossTAMTR,  mdj.  2  ov«.  ineonsUnt :  rolago, 
leiser,  sajei  a  changer;  variable,  mobile. 

lüfrossTANTEMERTr.,  «Jr.  inconstamment : 
avrc  inconstanee  et  legerete. 

lN<:oNSTAitTisMBO,  a,  *dj.  mp.d'tufonitmml*. 

f  HrsiXiiTiTti-ciOMAi.,  odj.  inconstitutloüiirl  : 
ijni  n'est  pas  eonstitniionnel. 

f  IxcoKSTiTvaoNAUiRiiTB,  orfp.  Inconstilu- 
tioniu'llrmrnt. 

Incorsulto,  a,  mdj.  indetibere;  qui  agit  aans 
prendre  conaeil.  Ineonsultc  :  i|ui  n'a  pas  ete 
con»ulle. 
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lucoxrrifix,  axtf.  2  gen.  IncompUble :  qul 
ne  peat  *tre  consume.  Imperissable. 

Ihcohsötil,  adj.  2  gen.  qui  est sans coulorc. 
On  le  dil  surtout  de  la  robc  de  Notro-Seigneur. 

IscoaTAMiNÄDO,  a,  adj.  pur,  sans  tacbe. 

Ihcostestatel,  aa\j.  incontesUbla  i  qu'on 
no  pcul  rontester. 

lHCOHTSSTivEinfttrri  9  od«.  incontesUble- 
menl,  certainement. 

IncoüTiM^cjA ,  t.  f.  incontinence  x  vice  op- 
pose  a  la  conlinence,a la chastetc.— da  urina, 
incontlnrnce  d'urinc  ,  ecouleraent  involontaire 
du  liquide  content!  dans  la  vcssie. 

iRcosTiMfiüTE,  «0.  2  gen.  iiicouünent :  qul 
n'est  pas  continent ,  eheste.  Qui  ne  poul  pai  *e 
eonleoir. 

Ihcontinentr  ,  adv.  Ineonliticnt,  aussilot, 
au  inejne  imlant,  sur  l'heuro. 

Ikcontinehteueiite ,  adv.  inconlinemment  i 
par  inconlincuce. 

Imcoiitrastavel,  adj.  2  gen.  irresislible,  in- 
surmonUble;  inconteiUble. 

I^COstrastayelmeate,  adv.  incouteiUble- 
menl. 

LicoüVEüiinctA,  t.  f. '  inconvenient,  incom- 
modite,  conlre-temps.  Inconvcnance. 

Incosvemiejte  ,  adj.  2  gen.  inconvenant,  qoi 
ne  convicnl  pas ;  iiopropre. 

Iacoa  vexierte,  t.  m.  inconvenient,embar- 
ras,  difflculte  qui  survient. 

f  IhCOH VERSA TEL,  04>.  2  0t».  (p.  US.)  iDJO- 

ciable,  inlrailable,facbeui. 

f  Incohvertivel,  adj.  2  gen.  inconvertible : 
qu'oo  ne  peot  converür. 

Incormo,  J.  m.  (f.  de  ckir.)  poulain ,  bubon : 
tumeur  veneriennedes  glsndes  inguinales. 

Jxcorporagäö,  #.  f.  incorporaüon. 

Incorporado ,  a  ,  p.  p.  de 

Ihcorporar  Ca,  com,  em),  v. a.  inoorporer: 
rotier,  rtunir  ensemble  des  corpsou  leurs  par- 
ties,  pour  ne  faire  qu'un  corps;  unir;  joimlre. 

lncoRrORA&-SEt  v.  r.  s'incorporer,  s'agreger, 
i'uuir. 

Incorpoeeidadb,  t.  f.  incorporalite :  qualite 
des  etres  IncorporeU. 

Ircorporro,  a,  mdj.  incorporei  x  qui  n'a 
point  dt  corps. 

Ircorrbc£AÖ(  $.  f.  incorreation :  defaut  da 
correeüon. 

Ihcorrectamejiti,  «de.  d'une  maniere  in- 
oorrecle» 

Ircorricto,  a,  «4/.  incorrect :  qui  manque 
de  carrection.  IncorTige :  qui  n'a  point  ete  cor- 
rflge,  rata. 

Ircorrkr  (tss),  ff.  n.  encourir  x  lomber  an. 
Merilcr. 

IftCORRino,  p.  p.  d'Ineorrer.  V.  Ineurto. 

iHCORRioimiUDipE,  #.  f.  incorrigibilita  x  ca- 
ractere  de  ce  qui ,  de  eelui  qui  est  inoorrigible. 

iHOOmaidf  elv  adj.  2  §§n.  inoorrigible :  qui 
na  peut,  ne  ?eut  pas  se  corriger. 

Ihcqrrcpc,aö,  $.  /".  incorruplion  1  etat  de  ce 
qul  ne  peut  ae  corrompre.  (/Ig.)  Vuiete,  inle- 
frUffdouHBurfi 


INC 

IncorruptamUtb,  adv.  d*HM  ■■Ifrs  li- 
oorrupiiblai  sans  oorruption. 

IxcoRRiTTiMuaÄa«,  «.  /.  meoiiBptibBW  • 
qualite  de  ea  qui  es*  iocorrupUbiei 
(d'on  juge.ela.). 

Inc(hvri  ptissimo,  a  ,  adj.  tup.  d'i 

IRCORRDPTITEL,   ••>.   t  §9%.  iDOOmfÖk 

qui  ne  peut  &o  corrompre,  d#  pau«  Urs  #*» 
rompu.  Jfoatffli  — ,  bojame  a  fapmva  tfihv- 
Rcnl. 

JxcoiRdno,  A,  ad/,  qui  »'est 
rompu  nl  gäie :  ineorrompa.  (ßf.)  I 
ble, integre. 

Ircrassädo,  a  ,  p.  p.  ö'tarraeatr. 

Imcrassaiiexto,  f.  s».  cpalsaisiBSiMi, 

IhcrasaIrte,  adj.  2  gen.  InoiMial  1  fi 
epaissit  la  sang,  ies  bumeurs.  p.a.  4a 

Ircrassär,  a.  a.  (I.  «la  aUd.)  Jamufft 
epaissir  la  sang,  las  bumean. 

ImcreIbo,  a,  adj.  incrae:q«i  etlUB  snu 
avoir  eie  cree  (Dien). 

iHCREDiRiLnlDB,  ».  f.  in^räuiMHle  i  et  eii 
faii  qu'on  ne  peut  crotre  nne  enose»  ea  ajti  b 
rend  incroyabla. 

IncREBivEL.  V.  IneriatU 

I^credl'lidade,  $.  f.  inerMulila:! 
a  eroire;  manque  da  fei  ralitieuaa. 

HcrAdulo.  a,  adj.  et  s.  taeredale  :q*1se 
croil  pas  alsement;  qui  na  aroit  pas  an  un> 
leres  de  la  religion. 

IxcREivBL.  V.  faerffvf. 

I^CREMEirro,«.  m.  aecioisaamani.fla>|rst>) 
Cremcnt :  augmentalion  de  tyllabaa  aVnvehV 
a  certains  tempa,  d  un  nont  aeertams  cn.- 
do  put$at  alevalion  du  pouls. 

l>CREPAgÄO, «.  f.  reprimande  aeren* 
|     Ihcrrpädo  ,  a  ,  p.  p.  4'inrrepar. 

Increpador,  a,  t.  celui  qui  reprimaudf  st- 
▼ereraent. 

Iücrepar,  a.  a.  reprimander  seiemialt 
blamer. 

lüCRiino.  Y.  Inereddo. 

"Iücrinär,  etc.  V.  IneHmaTi  etc. 

Iüchivel,  adj.  2  gen.  incroyaUe :  aal  V 
peut  etra  cru ;  diffidle  a  creire ;  avcMStf,  •> 
traerdinaire,  inouV. 

Imcri  velmehte  ,  ade.  incrayableajieal :  ian 
maniere  incroyable. 

ImcrdAr,  eto.  V.  Atemur,  ete. 

1ncri:brto,  a,  adj.  non  sangim.  Ol  hf5* 
surtout  du  aaeriBee  de  la  messe 

IncrcstacAö,*.  f.  incrustaüeav 

Ihcrcstädo  ,  a  ,  p.  p,  de 

Incrustär,  v.  a.  incrusteff :  appKquer  (s)i 
marbre,  ete.)«  sur  an  contra  wie  suilsWi 
comme  une  croQte ;  couvrir,  ruvetir  (aTer,  ei 
or,  an  o«  de  marbre*;  plaeer  des  enaeist* 
dans  des  sillons,  des  parties  creutea. 

IhclraväA,  f.  f.  ineubatien .-  actian  «181011" 
pares  qui  couventdes  osufs. 

IncuBADO ,  a  ,  p.  p.  de 

t  InctJBÄR,  v.  a.  couver :  sa  dit  de  raiHM 
qui  eebaufle  so»  spufi  au  ms  tentot  couebe 

dtHUI, 
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,  f.  m.  taeubet  demon  qui,  selon 
eroyance  populaire,  abuse  dei  fem- 
chemar.  II  eil  aussl  adj.  Demonio  — , 
xe — a,  oiseau  couvaot  aes  ceufs. 
(jaotff.)»  V.  Bigorna. 
its.f.  recherchc,  perquisition ;  ren- 
nte, indices,  indicaUons ;  reeomman- 
Paiiar  — «,  rechercher  eiactcntenl, 
■oftaneueement  1a  oonnalssanee  d'one 
ir,  fareier  partout, 
too ,  A ,  p.  p.  &Incukar. 
todn  ,  A ,  $ .  celul  qui  reeommandc  un 
1  procura. 

in,  «.  a.  indlquer,  propoaer;  incul- 
mmiander. 

in-an  (per),  «.  r.  so  produire,  s'insi- 
aire  connallre,  se  donuer  pour. 
LBsJasmo,  a,  adj.  #*p.  d'ineu/pawJ. 
ldo,  a  ,o4/.  innocenl;  qu'on  n'accuse 

Lyel,  arf/'.  2  gen.  cxerapt  de  faule, 

,  irreproehable. 

lVBLiie<<te,  adv.  irröprochablement. 

),a,  adj.  inculte :  qui  n'est  point  cul- 

)  Rualiquc,  qui  n'est  point  poli ,  cul- 

iirel,  simple,  sans  ornemcnl.  Terra 

i  en  frirhe,  inculto. 

ira,  t.  f.  incullurc:  defaut  do  oul- 

Ixcm  ,  t.  f.  comroission :  Charge ,  de- 

tgaüon;  dcparteincnt,  ministere. 

ioo,  A,p.  p.  de 

in  (• ,  de  \  e.  a.  charger  quelqu'un  de , 

*e,confierä. 

m(e),  «.  n.  apperlenlr,  toucher,  re- 

tro  du  devoir  de.  On  dit  incomber,  en 

k  palals. 

■mr-sb  (da),  o.  r.  se  charger  de, 

rarioi. 

biuoabe ,  f.  f.  Ineurabilile :  etat  de  ce 

lenrable. 

fBL,  &dj.  2  gen.  incurable,  inguöris- 

il  ne  peut  etre  gueri. 

yblmente ,  adv.  incurablement :  d'une 

Inenrable. 

i,i.  f.  inearie :  defaat  de  soin ,  negll- 

itoaciance. 

nix,  adj.  2  gen.  qui  n'est  pas  curia! , 

r. 

il  au  da  di  ,  ir.  f.  qualite-  de  ce  qui  n'cst 

ilj  irregularite. 

Ibamkste,  adv.  negllgemmcnt. 

ftso,  A,<uf/.  negligcnt,  peu  soigneux. 

Ad,  t.  f.  ineursion :  irruplion  hostile; 

ipays  enneroi. 

oti.  m.  action  d'encourir;  pelne  en- 

'AUaque,  assaut,choc,  ineursion. 

ov  a  (em),  adj.  qui  a  encouru.  p.  p. 
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'Ab,  elf.  V.  Eneurvar,  etc. 

F.  Ainda. 

ifÄC,  t.  f.  recherchc,  perquisition; 

;  inresiigation. 

kW»  |  A ,  j>.  p*  ü'lndagar, 


Iici>AGAD6ft,  a,  i.  indagalenr :  qui  reenerthe 
avec  soin. 

Indacab,  v.  a.  ehereber  avec  toin,  reeber- 
cher  arce  soin ;  sinfonuer  de. 

Ikdagöra  ,  adv.  lout  ä  l'neure,  II  y  a  pe«  de 
teinps. 

•  lanE.  V.  Ainda. 

I<io«bito,  a,  adj.  qui  n'est  pai  du. 

Ikdecekcia,  $.  f.  indecence :  manque  de  0)aV 
eenee ;  action ,  discours  indecent, 

Isdecekte,  adj.  2  gen.  indecent :  eontraifi  A 
ta  decence,  a  1a  bienseance,  a  l'honnetet«. 

IüDEGENTEMtNTE,  adv.  indecemment. 

lüDECEÜTISSIMO,  A,  Odj.  mp.  d'ffetafltff. 

f]!«DECirRÄ¥EL,<uV.  2  gen.  indechiffrab^ « 
qu'on  ne  peut  lire,  dechlffrer,  devinefi  pl^r, 
embrouille. 

IsDEcisAMtüTE  ,odü.  &\ine  maniete  Inde^lie  9 
avec  inderision. 

I^decisäö,!./'.  indccislon,  Ipde^enninaUoji, 

doulc. 

I.^dkci'so,  k,adj.  indecU;  qui  n'efl  paide- 
eide;  Irrcsolu: 

l?iüECLAnivEL,  adj.  2  gen.  qu'on  ne  Murail 
declarer. 

IndfxlisAyel,  adj.  (f.  de  gram.)  indecli- 
nablc :  qui  no  peul  sc  decliner,  dODt  la  tfr- 
luinaison  ne  varie  point.  Inevilable,  indiapen- 
sab] c.  On  lo  dit,  cn  lermes  de  palaii,  d  une 
Juridir.iion  qu'on  no  peut  decliner. 

Indecukädo.  V.  Deiacreditddo. 

Indkcöro,«.»!.  '  indecence,  IrrcTerencc.  ooV. 
V.  Indecoroso. 

ImdecorOsahexte,  od«,  indecemment,  iMtntre 
la  bienseance. 

lüDECOROsissiMO ,  a  ,  adj.  tnp.  de 

Indecoroso,  a,  adj.  indecent ,  awtaiBt, 
mal  scan  l;  honleui ,  de»honorant. 

Ikdefectirilidäde,  t.  f.  ludefecUhüW ;  qua- 
lile  de  cc  qui  est  indefeclible. 

liiDEFEcmEL,  adj.  2  gen.  indefecUble«  qui 
ne  peut  defalllir,  cesscr  d'etre. 

lNDEFECTitELMENTE,odt>.  immanquabkiB»P<t 
infailliblemejil. 

Ixdefeüsä\el  ,  adj.  2  gen.  qu'on  no  penj  ■*» 
defendre,  non  tenabte. 

I.idefenso  ,  a  ,  adj.  qui  eat  sana  defenKi 

iNDF.FF.nino ,  a  ,  adj.  deboute  ,refyae.  p.  p.p> 

f  Isdefekir  ,  r.  a.  debouter :  declarer  d'oou 
d'une  demande ;  reruier  (une  piliiioD,  uuft  «Je- 
mand c,  elc).  —  um  requerim*ntQt  melve 
neant  sur  une  requete. 

IsnEFBRivEL,  adj.  2  gen.  k  qui  on  se  peitfp«* 
deferer,  qu'on  ne  peut  pas  aecordex. 

Indefeüsame^te,  adv.  \  v  -   * 

Indbfesso,  ktadj.        1 

Indeficiente,  adj.  2  gen.  indeXocUWil  ta*- 

puisable. 

iNDEriNlDAMftMTE,  ade.  lndefinUnen4 1  aTuaie 
manicre  indeünie;  d'uno  maniere  ilUmilve. 

■f  iNDEFiNino,  a  ,  adj.  qui  est  saus  deflntüen , 
qui  n'a  poiut  ele  deflni.  ( I.  de  maik.)  tndejbü  s 
indetennine,  sans  bornes  flies;  dopt  on  ne 
peut  determinvr  los  boraca  (osptcef  nombre, 
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ligne,  dur*e,  etc.)-  ('•  **  %■)  — »  indelermlne, 
en  parlant  d'une  pro  posi  tion. 

f  Indefinitel,  adj.  2  gen.  indeflnissable  : 
qui  ne  peut  se  deAnir;  ineonccvable,  indechif- 

frable. 

IndefinIto,  A,  adj.  ($.d$  maih.)  infini :  qui 
n'a  point  de  tenne.  lodeflni. 

InbeUyel,  adj.  3  gen.  indeleblle:  ineffaea- 
bk. 

IifDELtTELMtHTi,  «de.  d'une  miniere  iudele- 
feile,  inefTacablement. 

Im»EUBBAAfAÖ ,  i.  /".  indetermlnation,  irre- 
solotion. 

f  IXDBUBBBABAMfcnTB,  fld«.  MM  rtfleXJOD. 

Ihdblibbbado  ,  a,  «4;.  indelibere,  irrefle- 
ebi ;  sur  quoi  on  n'a  point  delibere  oi  reflecbi. 

Imdeminuto,  a  ,  adj.  mm  diminution. 

lriDBMNioiDB,  j.  f.  indemnite ,  dedommage- 
raent,  exeraption  de  dotnmage. 

ImdimrixacaC,  f.  f.  indemnite,  dedommage- 
ment.  Indemniiation. 

Jndemnixado,  a  ,  p.  p.  ü'Indewmixar. 

Istdbiiiiizador,  a,  *.  celuiqui  indemnise. 

Indemnizar,  v.  a.  indeomiser :  dedomma- 
ger,  garantir  de  dommage. 

Iüdbmnizätbl,  adj.  2  gen.  qoi  doit  etre  in- 
demnise. 

Independencia ,  t.  f.  lndependance. 

Irdepbndehte,  od?.  2  gen.  independant :  qui 
ne  depend  pas.  Faxer-s*  — ,  secouer  le  joug , 
»e  rendre  independant. 

Independentemknte ,  «de.  independamment, 
d'une  maniere  independante -,  sans  relation. 

f Independentes,  t.  m.  pl.  independant*  : 
aectaires  d'Angleterre  et  de«  Pays-ßas  qui  fönt 
profession  de  ne  depend  re  d'aucune  assemblee 
eceleeiastique. 

f  I5DEPBWDBNT181I0,  #.  ■».  independantisme  : 
aecte  dea  independants. 

f  In dkpbudBr  ,  e.  n.  (p.  ui.)  ne  pas  depen- 
dre, etre  independant. 

Imdesatayel,  adj.  2  gen.  qu'on  ne  peut  de- 
Uer;  indiasoluble. 

IrbesculpAtbi. ,  adj.  2  gen.  inexcutable  : 
qui  ne  peut  etre  exeuse. 

fIirDB8TBOmzAYEL,  adj,  2  gen.  qu'on  ne 
peut  pas  detroner. 

fliroBSTBUCTiBiLiniDB,  f.  f.  indestructibi- 
lile :  quallte,  etat  de  ce  qui  est  indestructible. 

f  Irbestrüctivel,  aa*;'.  2  gen.  indestructible: 
qoi  ne  peut  etre  detruit,  se  detruire. 

InoBTEBBTtüAgAÖ ,  §.  f.  indetermlnation ,  ir- 
resolution. 

IimBTBBBUiiinAHfiNTB ,  adv.  iodetermine- 
nent :  d'une  maniere  indeterminee. 

Indbterminado,  a  ,  adj.  indelermine ,  inde- 
flni;  qui  n'eat  pas  deterraine,  sans  bornes  as- 
signables;  indecis,  irresolu. 

t  lm>BTBRMiiiAB-SE,  e.  r.  ne  pas  se  d4termi- 
ner,  se  decider ;  etre  irresolu. 

*  Iii»etac>0.  V.  Indevofdd. 

lüDSTiDAMENTE,  adv.  indümont ,  inju>tc- 
ment. 

Indevido,  a,  adj.  indu ,  inju&lc. 
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Indevo^aö,  t.  f.  inderotion :  defauldede?* 
tion ;  manque  de  reapect  pour  le  enlte. 

t  li«DBTöTAMiifTB,a4e.  inde?o<t«neal :  tfasi 
maniere  indevole. 

Irdbvöto  ,  A ,  «s>.  indetot :  qui  n'eat  petO 
▼ot. 

lwDBX,f .  w.V.  IndietmAUidmi:  Cawf rafasü 
do— toongregation  de  l'index.»  cfcarge«  a  las» 
d'examiner  lea  lifrea  qu'on  imptiaae,--«fpar 
gotorio,  index  expurgatoire  x  eatatognaM 
livrcs  dtfendus  par  la  eongrefitiosi  de  Ymki. 
— ou  reperloriode  Hvro  da  ratio, (I.  dt  tmm.) 
aiphabet ,  index ,  repertoire  da  grand  Urre. 

Index  ,«o>.  m.  Dedo  — ,  index  i  doigt  isdn- 
teur,  pres  du  pouce. 

f  I'kdia,  a.  f.  (I.  da  giog.)  lade,  Hindomtai  = 
pays  de  l'Asie  meridionale. 

IHDIIBO,  a,  o»       i  itThifc 

lnniCA^Ad,  t.  f.  indieatioB  :  «cum  dlsJ- 
quer;  signe  qoi  indique. 

IxdicAoo  ,  a  ,  p.  p.  d'/ndipar. 

lifDiCADOR ,  a.  V.  Indicttivo.  t.  •»•  ( f.  imd) 
Indicateur :  musele  du  doigt  index. 

IkdicAhte  ,  *dj.  2  gm.  indicatif :  qui  iasV 
que.  p.  «.  de 

Indicar,«.  a.  indiquer,  mootrer, 
designer. 

Indicatjvo,  a,  adj.  indicatif:  qui 
Modo  — ,  (I.  de  otobisb.)  indicatif  :  pftauer 
mode  d'un  verbe. 

Indic^aö,  $.  f.(t.d*  chron.)  indfetiaa  *  Pe- 
riode de  quinxe  anneea,  en  style  deeBaacafle- 
rie  roinaine. 

1'ndicr,  8.  m.  index,  table  d'un  hm.-»»- 
rario ,  *  aiguille.  V.  Index. 

lifoiciADO,  a,  p.  p.  d'lndieimr.  mdj.  Dastai 
a  des  indices,  soupconne.  SoupsesiBa  4*si 
crime  :  contre  qui  on  a  des  indices« 

lnDiciAD6R,f .  m.  oelui  qui  doone  des  Ms*. 

Iüdiciar  ,  v.  a.  donner  des  indioes.  flafffS»* 
ner,  decouTrir  par  des  indices.  atarquar,  spä- 
trer. 

*  Iüniaas  ou  —tiku  V.  Coim*. 

Irdicio  ,  t.  m.  indiee :  signe  appansrt  et  pit- 
bable  d'une  cnose.  d'un  deUt,eto.  'lürase, 
renseignement. 

1'ndico,  a,  adj.  Indien,  de  rinde. 

Indifferenz,  t.  f.  indifference  :  etalfsBi 
personne  indifferente ;  faible  atUcbaaienl;  b+ 
deur;  absence  d'affection,  d'aano«ry  dTaUBtat- 
ment;  insouciance.  IA>erdad*  de  -~  tVQm*to 
choisir  entre  deux  objeta  oppotes. 

Indifferente,  adj.  2  gen.  indifferemi : ajaiii 
fall  egaleraenl  bien  de  diverses  BBnnMnss  si 
bon  ni  mauvaia  en  soi ;  qui  toocbe  peu  ,  bIIbbV 
resae  guere,  dont  on  ne  se  soode  pas;  eaiE'a 
point  de  penenant  pour,  qui  n'a 
a  rien ;  qui  n'a  pas  plua  d'aUacbemenl, 
tion  pour  un  etre  que  pour  un  antreu 

iMMFFEftnNTEMENTK,  adt.  indiffeTemoMBt : 
d'un«  manit'ic  ludiflerente;  a veo froideur ; «ans 
f.iiro  distlurlioii. 

t  '^ -u :  um  X.IU3I0.  s.  b».  indiffereolisBM i 


I 


qui  se  dieeut  indifferente  a 
au  baeard ;  qoi  m  ditent 
a  an  mattere  da  religion. 
uunrriaTA,  t.  m.  indifferenliste  : 

■  ttndlfferentisme. 
«L.  V.  Indejlwhtl. 

i,  e.  etaay.  3  ft».  indigene :  naturale 
yt;  qui  y  erott  d'elle-meme(  plante ) ; 

■  die  temps  immämorial  (peuple). 
la,  e.  /.  indigenee  :  granda  pau- 

m  f  oay.  t  f#».  indigent :  neeeasi- 

paurre. 

HHim,  ad«,  atec  indigenee,  dans 

'• 

tesmo,  k,odj.  eup.  d'Ihdigente. . 

kht  t.f.  iDdigeation  :  eoetion  impar- 

[ments;digesUon  mauvaiseou  nalle. 

[•s  d'ordre ,  de  disposilion  dans  un 

»te. 

irla ,  a. *.  ( f.  euW.)  deTanger  l'or- 

ite. 

o ,  a,  adj.  indigasta :  difflcila  a  dige- 

«t  paa  «tigert ;  (/lf .)  mal  concu,  sane 

s  nettete.  Ennuyeux,  maussade. 

rim,  e.  a.  indiquer,  signaler  au 

;,  f.a».  (J.dTmf.)  indigete :  nomdea 

demi-dieux  d'un  pays. 

AA ,  t .  f.  Indignation  :  colere  contre 

fcnjaste,  bonteux  ei  indigne;  aver- 

b  nal,  pour  eem  qui  le  fönt. 

*o,k,p.p.  d'lndignar. 

inftKTB,  mdv.  indignement:  d'une 

idigne. 

.  9  9,  a.  indigner :  irriter,  axeiter  l'in- 

te  eelere. 

<-a«(«wB,  contra),  r.  r.  »'indigner  : 

idignation,  en  colere ;  •'indigner  con- 

an ,  etc. ;  se  facher. 

im,  s.  f.  hidignile :  qualite  odieuse 

eat  indigne;  bassesse;  affront,  ou- 

uao,  k.adj.tup.  de 
A  (de),  adj.  indigne  :  qui  n'est 
ne  merile  pas;  qui  excile  l'indigna- 
ivenant;  niechant;  ires-condamna- 
c,  qui  ne  convient  pas  au  rang,  a 
araetere ,  au  merile ,  qui  degrade. 
»eprisable. 
f.  Anil. 

•cia,  t.  f.  ncgligcnre,  noncbalance. 
m9adj.2  gen.  uegligent,  noncha- 

Ä,  etc.  V.  Indigi.acdö,  etc. 
,  adj.  et  s.  Indien  :  de  linde,  des 
ecarqa,  Indien  porle-faix. 
UO,  die»,  d' Indio. 

ambxtk,  adv.  indireclement :  d'une 
directe. 

o,  a,  adj.  indircel :  qui  n'est  pas 
ique;  fait  comme  »ans  d  esse  in. 
jha,  t.  f.  iiidiscipliue  :  inanquede 


Im»ncmjiiAM9  a,  ae?.  indleeipllae  s  qit 
manqua  da  discipllne.  p.  p.  da 

f  lffBisciriJBiAi, e.  a.  indiseipliaar  :  rendre 
indiseipline.  II  est  aussi  reeipreque. 

iNDisciPuaiVBJL ,  adj.  2  feil.  indisrinUaablc  : 
qu'on  ne  peot  dlscipliner ;  indoeile. 

Isdiscrbtaii  ente ,  ante,  mdiseretemeat  : 
d'une  miniere  indiaerete. 

iKDiaoutTO,  a,  adj.  indiseret,  eteurdi,  in- 
considere,  mal  avise,  Imprudenl 

UiDiacaiciA,«.  f.  indiscrtUon :  nunqne  de 
diseretioa ;  aetion,  parola  indiaerete. 

Iroiscriiiim  adamixts  ,  ad«,  aana  ehoii ,  saas 
diatincüon. 

iRDisiviL.  V.  Indixitel. 

f  IxDiapBMSAaiLiDÄOB ,  f.  f.  qnalitt  da  ee  qai 
eat  indispensable. 

IndispehsAtbl,  adj.  s  fasUndiapamala  i 
dont  on  na  peot  aa  dispenser. 

lsDispEKSAVBLMiNTi,  adv.  todigpajuablaw 
ment ,  necessairement. 

iMDispOHxaTB,  adj,  %  ft%,  qnl  indispoae.  p. 
a.  de 

IiroisroB  (aasa,  contra),:  «u  mattra  aar» 
d'etat  de,  rendre  incapabla,  inaablle.  Indiapo- 
ser,  fieber,  aigrir,  irriter;  rendre  malade. 

lüoiaposiciö ,  t.  f.  impnissanca  d'agir,  inaa- 
pacite  de  reeavoir.  Indisposition  :  maladie, 
incommodila  legere;  eloignement,  aversiosi 
pour... 

Indisposto,  A,p. p.  irr.  d'indispor.  Indis- 
poae,  ineomniade.  Qui  a  uua  Indisposition  con- 
tre quelqu'un. 

IndispotamubAdb,  s.  f.  indispotabilite,  qua- 
Ute  de  oe  qui  est  indiapulabla. 

IrdispdtAvbl,  adj.  2  atn.  indiaputebte,  in« 
contestable;  qui  na  peut  «tre  dispute;  aar  qua4 
l'on  ne  peut  diaputer. 

Indi8putat£lmertb,  od«.  incontestabUmesit, 
indispulablement. 

Ihdissolubiudadb,  t.  f.  indiasolubilita  j  qua- 
Ute  de  ce  qui  est  indissoluble. 

iMoiasoLbvBL,  adj.  3  gm.  indissoluble  t  qui 
ne  peut  se  dissoudre.  Qu'oa  na  peut  denouer. 

iNoissOLcvELMtHTB,  ad*,  indissoiublemenl  : 
d'une  maniere  indissoluble. 

lifDiSTmccAO ,  t.  f.  manqua  da  distineUoo. 

Indistinctambmtb  ,  ad«,  indistioctemaat , 
sans  dislinction. 

Indistincto,  a,  adj.  indisUuet ,  eonras ,  qui 
n'est  pas  disUnct.  Qui  n'est  paa  distingae. 

lNDISTl^GUITEL,   adj.  2  §t%.  qu'OB   HO   DOUt 

distinguer. 

*  Indito.  V.  Iniroduxido. 

Itiditidak.  V.  Endividar. 

Imoividua^äö  ,  s.  f.  circonstanee  qui  apaeiie, 
qui  caracterise  :  speeifleation.  Qualite  eonttH 
tulive  de  Tindividu.  Detail  circonstaneiä. 

I^dividuIdo ,  A,p.p. d'lndividnar. 

Isdividcador,  s.  m.  celui  qui  indmdualise. 

Imdividuäl,  adj.  2  gen.  individual :  da  l'indi- 
vidu,  qui  a  rapporta  lui,  loi  appartient. 

taDiviDCALiDÄDi,  $.  f.  individuslite .-  qualite 


•tat  de  Hindi?  U»;  et  qui  te  cmmHim.  V.  rudi- 
vidiMfdo'. 

IaMvuraiLlitttTC,  ede.  indivtdueBement  : 
d'une  maniere  individuelle. 

iBMf  tsvlimi ,  a4j.  2  gen.  qui  oonstltue  l'in- 
diridu.  p. «.  de 

la»ivi»tiAft,  ••  a.  traiterde  esoque  obose  en 
particulier,  detailler,  speciAer. 

InpftiMO, «.  es,  iddividu  >  etre  particalier  de 
cbaque  espece ;  perasane ;  etre  organise  qui  ne 
BBoiMra  Avise  Sans  cetser  d'etre  la  meine  per- 
tonne. Cuidmrio  — ,  avoir  sota  de  ton  indivl- 
d«f  de  M  petita  pereonne. 

lHDivrouo,  A,  adj.  singulier,  particalier,  qni 
n'admet  ni  division,  ni  dltünetion.  Indivls,  in- 
■ifiaibto 

Indivisamekte,  mit.  p«jr  itidivif ,  indivise- 
»eal,  tau  difiaie«. 

f  Inditisaö,  #.  f.  iBdrriaien  i  etat  de  oe  qui 
•ff  IndiTWWe. 

Indivisieilidade,  t.  f.  indivlsibilile. 

lNMf*mBJb,  mdj.  9  gen,  iadiviaiblei  qoi  ne 
peut  §e  diviser;  qui  ne  se  divise  pas. 

ItfMYMVBLrtm,  ade«  iadivisiblemenl  : 
d'uae  ■Mnüre  ladiviaible. 

InoiTlaOf  A,  «•¥.  indifia  i  qui  n'ett  pas  di- 
vise. 

.  I«DixifBLvaW*  *#•*».  Indicible :  qui  ne  peut 
etre  eiprimd  par  lea  parolea  j  ineipriinable. 

iNDiziTKLMiNTt,  «de.  d'une  maniere  ineipri- 
roabid. 

f  rnnO| «•  e*.  (f.  da  feof.)  Indes t  fleove  de 
l'Aaie. 

ianocUf «d/'  t  fta.  iudoeile :  qui  n'a  paa  de 
docilite;  difficile  a  instruire,  a  gouverner. 

Indbcilibadb,  «.  f.  indoeilite  2  earaetere  de 
eelui  qui  eai iudoeile  i  manque  de  docilite;  re- 
sistance  aux  lecons,  aux  remoatrances,  a  l'ex- 
perienee. 

Indociliiado,  a,  p.  p.  de 

flNftoauxAE,  ••  *.  rendre  indocile,  faire 
perdre  la  docilite. 

InndclLaim,  ade.  d'une  maniere  indocile. 

Inbocto,  a,  adj.  indoote.  V.  Indouto. 

i"nbÖlb,  $.f.  'natural,  earaetere.  'Genre,  ea- 
raetere, en  pariant  dea  languea. 

Ibbolbbcu,  s.  f.  indolenee,  insensibilitc, 
tmpaaaibilite,  insoucUncc,  nonebalance,apa- 
tbie. 

iHDOLtBTB,  adj.  *  ***•  Indolent,  qui  a  de 
rindoleatee;  nonebalant,  insensible  a  tout. 

•f  lNBOLiBTtnEirf  e  ,  oftV  indolemment:  arec 
Indolenee,  nonchalance. 

lflDOMADO,A,  adj.  Indompte:  qu'on  n'a  pu 
dompler. 

Udobayil,  adj.  t  gen.  indomptable :  qui  ne 
peut  etre  dompte. 

t  InnoHKaricATKL,  adj.  %  gen.  qui  ne  peut 
s'apprivoiser. 

Irbohbstico,  a,  mij.  feroce,  sauToge,  qui 
B'est  paa  appmoiae. 

lNDüarro,  a,  adj.  indompte,  indomptable. 
(/t# .)  indomptable,  rcbtlle. 


uro 

f  IkdotIm,  i  ,  mij.  qui  mawfiede  M,b^j 
«'est  pas  dole ,  indote. 

IXDODTAMBNTB, Bd«.  Oll  IgnOTalll , OBUBUH Bl 

Ignorant. 

IxDörro ,  a  ,  adj.  qui  n'a  polnl  appria,  ifts. 
rant,  sans  inslruction. 

f  Isidriz,  s.m.(t.  tfhdt.  nmt.)  kvtrt  i  auU  k 
quatre  denis  incisiTM  A  la  macbs4rt  baV 
rieure. 

IäddeitAdo  ,  a  ,  adj,  V.  indmkiUmL 

Ixdi'oitavel,  adj.  2  oy*.  indubitable)  bsM 
on  ne  peul  donler ;  assure,  ceruin. 

IxDuniTAVF.LMtxTE,  adv.  iBduUlaMBOSM, 
sans  doute,  assurement,  ocrttinemenL 

Indi'Cqaö,  ».  f.  induclion,  iiisligaliea,  hs* 
pulsion;  consequence  vraisemBlable  Ufas  de; 
enumeration  de  plusieurs  faita  pertiealten 
pour  prouver  une  inaxlme  generale. 

Ixducias  ,  s.  f.  pl.  (f.  de  prBl.)  delai  aaeerei; 
tröve,  Suspension. 

t  Isdüctil,  adj.  1  pen.  qui  n'est  pudaedk 

f  Indictilidade,  f.  f.  qualile  dB  ee  qit  afttl 
pas  duclile. 

laoccrivo,  a,  a4j.  qui  Indult  o«qut  est  alt* 
pre  ä  induire. 

Indlcto.  V.  [nduxido. 

I.mk.'ctör,  f.  m.  insiigateur.  Celui  qui  0lf 
one  consequence. 

Ikdulclnua,*.  f.  indolgeneet  bealdtlAd* 
lite  a  pardonner,  a  eicuaer,  a  pollief  las  Bjrts 
de  quelqu'un.  Bonlc,  eondeseendaare ,  lalf* 
rance.  Indalgcnces  i  remission  aeeofdea  aar 
l'Eglise  de  la  peine  due  aux  peches. 
indulgenoe  pleniere.  Stxla  ftir* 
dredi  saint. 

ISDULGESCtABO,  A  ,  p.  p.  de 

Indclcf.xciär,  v.a.  traiieravec  IndütgtBV. 

Iüdl'LCrntr  ,  adj.  2  gen.  indulgeht  (* ,  pow), 
qui  a  de  l'indulgeuce,  qui  pardonne  BiseWiM; 
comnioilo,  tolerant. 

]RDrLGKNTKBE.NTE,adv.  inddlgemflmrtflvee 
indulgence. 

iNULLCF.NTissiMO,  a    odj.tup.  d7ndWftBJr. 

Indlltado,  a,  p.  p.  de 
'  IsbuLTAR  (de),  e.  a.  pardonner,  remettreist 
peino  mcriiee;  oecorder  un  indull. —#*,». f. 
Sc  pourroir  d'nn  indult,  obtenir  un  Indult. 

Indcltämo,  t.  m.  indullaire  :  qui  a  droit  I 
un  bencllce en  vertu  dun  indult. 

Imdülto,  *.  m.  indult :  grace,  droit  aeesrM 
par  une  bulle.  * Ainnisiie,  pardon,  dispensalios. 
"Grace,  privilege. 

*  Induvento,  t.  m.  V.  Yestüura. 

1xdlua<;aö,  *.  f.  (f.  de  chir.)  induratioa,  et« 
durcissemenl.  V.  Endurecimtnto. 

iNDiiRECtn,  etc.  V.  Endurteer. 

f  Indüsio,  t.  m.  (t.  d'ant.)  indualnm  :  tMf- 
raent  <|ue  les  Romains  portaient  sur  la  peao. 

In  dustria,  $.  f.  Industrie,  habllefe,  ad  res*1, 
dextorite;  savoir-faire,  travail;  aclion  parls* 
quelle  Iborarae  cree des  produils,  des valenrs. 
De  — ,  eipres ,  a  dessein.  Hörnern  de  — ,  boiniM 
plein  de  ressuurces,  industrieux. 

I.Nor&TniADo,  a,  p.  p.  de  Industrie, 


gUBtn  ,«. *».  eelui  qui  dresae  ou  rend 

baal,  «^.  bulustrtol :  produit  par  Hn- 

biar  (ew),  v. a.  draaeer,  Instrutre ,  en- 
fonner.  Industrier. 
bxAa-m  ,  ••  r.  a'indüitrier .-  i*appliquer 
dans  une  alaire. 

BiätAMtm,  ad«,  industrieusement  : 
.jndaslrie. 

ii6eo,  a9  mdj.  Industrien!:  qui  a  de 
in,  de  l'adresse ;  lait  avec  Industrie. 
»o,  a  ,  p.  p.  d'tndnzir. 
ft6*.tA(«.  eeJul  qui  ioduil :  insUgatenr. 
iftjrro  .«•*».*  indnction ,  insiigation , 
iBapalsion. 

t  (•), «.  a.  induire ;  porlert  pousser  a; 
■an  — ,  inlerer,  lirer  une  consequence 
i  arr© ,  induire  en  erreur. 
ab  ,  e.  a.  enivrer.  V.  Emkebedar. 
p  a./.  dieta,  abatinence  de  nourriture. 
ito  ,  a  ,  adj-  qui  n'a  pas  encore  eie  pu- 
i  a.H  jour ;  Inedit. 

.bilidade,  s.  f.  ineffabilile :  impoaaibt- 
»rlmer  per  dea  paroles. 
.tbl,  mdj.  2  gen.  inelTablei  qu'on  ne 
einer  par  de»  parolet. 
kTBLiBBTB.ade.  d'une  maniäre  inefla- 

cacia  ,  s.  f.  inelBcacite  :  manque  de 

'eaUace. 

ckttmdj.  2  ee».  inefficace :  saus  effica- 

I  ne  produit  poinl  d'effeU 

vkabhbütb,  mit.  d'une  raaniere  inef- 


A,  adj.  qui  u'est  paselectrique. 
»tbl,  adj.  2  gen.  ineligible  :  qui  ne 
tat«. 
ctävbl,  adj.  2  feil,  ineluctable,  inevl- 

BBAVEl  »ooy.  9  gen.  inenarrable:  qui 
etre  raconte. 

rÄTBL9ae>.  2  gen.  qu'on  ne  peul  pas 


ia,  f.  f.  ineptie,  abeurdite,  aotliae ;  ac- 

afioa,  renexiona  ineptes. 

rTAMEXTX,eeV  sottement,  mal  a  pro- 

ontre-temps ;  par  ineplie. 

»ÄÖV«.  f.  inaptilude,  incapacile. 

laauio,  a,  adj.  $up.  d'lnipto. 

miÄR,  e.  a.  rendre  inepte. 

ov  a,  adj.  inepte,  »ans  apiilude;  imper- 

laaarde. 

BjiLÄTao,  *tadj.  inequilatere :  a  cole» 

■ 

|OivÄLTB9a4/.  2  gen.  inequivalve  ;  a 

Mfceales. 

ia  ,  s.  f.  inerlie  .-  irulolence ,  inoclion ; 

,  defaul  d'activile.  Forfa  de  — ,  •  f.  de 

forte  d'ioerlie ;  resislance  au  mouve- 

«oprieie  de«  Corps  de  rosler  dans  Icur 

repos  ou  do  mouvement. 

IB,  adj. '2  gen.  dcsnrme  :  *ans  arme*. 

H.)  Inarme :  §ans  piquanu»,  sans  cpincs 


UtE 


Imebbamte ,  adj.  2  gen.  ( l.  d'atlr.)  fixe ,  par- 
laut  des  aslrcs ,  des  etoiles. 

IstaTK,  adj.  2  gen.  inerte,  sane  raaaort, 
ssns  aclivite. 

*  laBBTO.  V.  Inerte. 

iBEscacTivEi^eaV*  3  9***  locruiUbla  i  qa/on 
ne  peut  penetrer. 

In  ascoTivEL,  adj.  2  gen.  inepuiiable. 

liaspsa  Ada«  i»TE,  ade.  inesperement  t  •#■» 
Ire  toule  esperance ;  lorsqu'on  s'x  attendali  Ia 
moina. 

Ixespsbado,  a,  adj.  Inespere,  lnaUandit 
imprevn. 

InEiPiBTO.  V.  Inexpirlo. 

IhbstihAtbl,  adj.  2  gen.  InesUmable,  Inap- 
preciable,  qu'on  ne  peut  asaei  eaUmer. 

Irevidbmua,  f.  f.  inevidence :  qualiU,  Mal 
de  ee  qui  n'esl  paa  evident 

Imevidebtb,  mij.  2  gen.  ine>idrat  *  qui  n'ett 
pas  evident. 

laimÄVEL,  nij.  2  g$n.  IneviUble  t  qua  Fon 
ne  peut  eviter. 

lNEviTivBLMBmrB9ade.lne>itablement:aTuM 
maniare  inavitabie. 

flüEXACTiniö,  «.  f.  inexaeütude:manqua 
d'exaclitude. 

f  Imex  acto  ,  a  9  nij.  mexaet :  aans  exactilude. 

lüExcacTÄVBL.  V.  IneicruUnal. 

Inkxccsavbl,  ad}',  s  gen.  inexcasable :  qui 
ne  peut  etre  excuse. 

iNEXCCSAVELMfiXTE,  «d«.  MBS  eXCUM. 

f  Imexequivbl,  oäV*.  2  aas».  inaxecuUble:  qui 
ne  peul  etre  executa. 

Inexgotävel.  V.  IneegoUxel. 

lsEXHAcaivEL,  adj.  2  •#».  inUrissablo,  in- 
epuisable. 

Inbxhäl'&to,  Ktadj.  non  tari*  inepuisable. 

Inexistente,«^;.  2  fe».  non  exisUnt.qui 
n'cxiste  pas. 

Jüexobadiudadb,  t.f.  quaiita  da  aaluiqui 
est  inexorable. 

Jrbxobävel,  adj.  2  gen.  Inexorable :  qu'on 
ne  peul  Hechir,  apaiser  par  kw  priercs ;  severe , 
dur,  tenible. 

Inexoravbijiestb,  adv.  inoxorablement  * 
d'une  man  iere  inexorable. 

iNEXPEaiEMUA,  t.f.  inexperience  1  manque 
d'experienee. 

Inf.x^Erto,  a,  adj.  inexparimenle :  qui  u'a 
point  d'experienee. 

tlNEXMÄoo,A9  adj.  qui  n'a  pat  eteexpie 
(pethe,  crime). 

IHEXPIAVBL,  adj.  inexpiable :  qui  ne  ae  peul 
expicr  (crime). 

Inlxplicavel,  udj.  inexplieable :  qu'on  ne 
peut  expliquer. 

JNExrftiMiVEL,  adj.  2  b*h.  inexpriuiable  : 
qu'on  ne  peut  exprimer. 

InkxpugnAvel,  adj.  2  gen.  inexpugnable : 
qui  ne  peut  etre  forcö,  pris  d'assaul- 

iNEXPittRAVELMitaTK ,  adv.  d'une  manicre 
inexpugnable. 

*  IsKXPL'anÄvKL,  etc.  V.  /nexpuon...,  elc. 

Inextensaö,  f.  f.  raanquo  d'extension. 
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f  InfxtejuIyfi.,  adj.  i  gen.  ineitensible  • 
qui  iio  pi'ül  pa*  elre  etendu. 

IsrxTt^to,  a,  adj.  inetendu  ;  qui  n'a  point 
d'elomlui1. 

f  lNKVTKRMtSÄVELjOltf.  2ga%.  (JU'OD  UC  pCUt 

pas  etierminer. 
Inkxtixävel.  V.  Inutimavel. 
Isextincto ,  a  ,  adj.  non  eteint. 

Ixkxtixcmvel,  adj.  %  gen.  inextlnguible : 
qui  ne  peac  eure  eteint. 

Inkxtricävel,  adj.  s  gen.  inextrieabie  :  qui 
ne  peut  dtre  demele. 

Ixkxtricävelm£nte9  W«.  inextricablement  : 
d'une  maniere  inextrieabie. 

IxrALLiBiUDÄDB,  f.  f.  inmillibiltte :  quillt* 
dei'etre  infaillible;  certilude  enliere;  Impoe- 
aibilile  de  so  tromper,  d'elra  Irompt. 

Inf ALÜ TEL,  adj.  l  gen.  infaillible  ;  eertain, 
Immanquable ;  qni  ne  peut  faillir,  errer  ni 
*  tromper. 

:  Infalutblmente,  adv.  infaUliblemeni  r  as- 
aurement ,  indubJtablenient ,  immanquable- 
ment. 

IrpamaqIö,  t.f.  infamation,  denigrement, 
nole  d*infamie. 

Infam abo,  a,  p.p.  d'Infamar. 

lüPAnADdii ,  a  ,  *.  dlffaroatear,  eelul  qui  dif- 
fame,qui  decrie. 

InrAulwrE,  adj.  s  ff»,  infamen! :  qui  porte 
Infamie,  p.  a.  de 

Infamär,  u. «.  denigrer,  dilTamer,  noireir, 
dlminuer  la  reputatlou  ,  IVslime. 

1npamar-se,  r.  r.  »e  de'lionorer. 

Jnfamatorio,  a  ,  oety.  dinamaloirc ,  qui  dif- 
fame. 

Infame,  adj.  2  gen.  inftnie,  dinaine,  aane 
bonnenr;  Indigu«,  aordide.  Sceleral,  lache, 
Infame;  diflame,  fletri  par  la  loi.  Infamani, 
qui  ponc  infaraie. 

InfAmeibnte,  «de.  lacbement,  aans  uon- 
neur,  uns  courage. 

Infaxia  , t.  f.  Infamie,  blatne ,  reproebe ,  de- 
nigremvnt,  Oetriaeure  impriince  parl'opinien 
publique  ou  par  la  loi;  turpitude,  lächele, 
acelerateaee ,  action  Infame;  ignomiuie,  af- 
front,  indignile;  parolee ,  aclions  injurieusce. 
Nota  ou  tinal  da  — ,  inarque  d'infamie. 

iKFAiiyÄÖ,«.  m.  {ant.)  gciiliiliomme  r  hoinme 
d'extracüou  noble.  Aucieu  Üire  de  noble&te  en 
Portugal. 

Jnfäncia,  t.f.  enfance :  Tage  de  l'hoiuraedo- 
puiü  la  naissance  jusquä  doutti  an*  ou  envi- 
ron;  ae  dit  flgurement  de  1'etlrenie  vieillcaife; 
{/ig.}  comine  nee  in  eitt. 

Infan^öa,  §.  f.  d'tnfanedd.  V.ceiuot. 

•  lai-AxvoJu,  Atadj.ile\'lufaned6.  V.ccmol. 

f  Impaniio,  a,  adj.  tinui.)  qu'll  ne  faut  pa» 
dirc  :  horriblc ,  ctccrabli*. 

Isfä.vta,  f.  f.  inlaiiitf  :  lllle  pul  nee  du  roi 
d  l->|>jgiitt  ou  «1c  Portugal. 

'  Inkantidiu),  «.  »i.  lerro,  etc.,  de  Vlnfan- 
{Aö.  V.  rc  mot. 

Inkwiah.»,  $.  m.  ap;iua;rc ifuu  iufanl. 

Im  a.yj  u  ,  adj.  2 ycii.  ilv  1'iiifaiU. 
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IsfFAirrARfA,  a.  f.  infanterie :  trenaea  A  Rki 
I.ifInte,  t.  m.  infant :  tilre  des  eafauli jwt* 
nea  dei  rois  d*Espagne  et  de  Portugal.  Lei  Mai 
sont  appelees  infanUu,  infanlea.  Bäumt  a^i 
n'a  polnt  atteint  l'ige  de  Mpt  ana.  Panuumi, 
pieton  :  aoldat  a  pied. 

iMFAirrxdDA,  a.  «•.  infantleid«  r  mtiBiu 
d'an  enfant. 

iNFARTEdDlO  ,   t.  M.    infalltioide   r  BMBftfl 

d'un  enfant,  commia  par  ton  pure  ou  aa aen. 

Infahteria.  V.  Infanamria. 

Infantil,  adj.  3  gen.  enfantin  i  qui  CM  fcs- 
fant. 

Infant!  rha  ,  t .  /.  dim.  finfnmm%\ 

iHFAsrriNHO,  f.  m.  dim.  d' Infamie. 

iNFATitiABiuDADB,  *.  f.  inMtifaWliie :  ubi 
lite  de  l'elre  inraUgable. 

iNFATfGÄTEL,  etc.  V.  fWOBBiaBUfl,  de. 

InfatuavAO,  f.  f.  infaluation,  aal 
prerenllon  ridieule  et  exeessiTe. 

Infatuäbo  ,  a  ,  o*y.  infiiiuu ,  raaaote,  i 
prerenu  exeeasif  ement.  p.  p.  da 

Infatbär,  «. «.  infatuer,  eniTrer,  prtfew 
exceesivement. 

Infatuär-rb,  u.  t,  flnfSaUMr,  ae  raaaiHf, 
•'enteter  de. 

iNFÄusTAHiNTB,  adv.  malbeurauwmBBt 

lNFAuariuiuo ,  a  ,  adj.  tup.  de 

1nfäusto,a,  adj.  deaaatreux,  malbeemt, 
funeate. 

Infec^äö,  $.  f.  *  empuantisaemeal,  mRe- 
lion ,  contagion ,  eorrupUon.  ißg.)  GoaiagMNiM 
vK'e ,  de  iliereiie. 

Infcctädo  ,  a  ,  adj.  fofecte.  p.  p.  de 

Infectär,  e.  a.  infecler,  eiupuantir;  gattf, 
eorrompre  par  le  venia ,  etc. ;  rendre  laJeeL  V. 
inßeionar. 

iNF^cTp,  a,  p.  p.  irr.  d'lnfectar.  (e>)a# 
Infeet,  gate,  eorrompu. 

Inkkctlösü  ,  a  ,  adj.  Infeet,  qui  Intele. 

Infecundidadb,  f.  f.  infeeoudile,  iaiertuRi, 
iterilitö. 

Infecündo ,  a ,  adj.  Infertile,  infeeeud, vi- 
rile :  qui  produit  peu  ou  poiot. 

Infei^äö.  Y.  Infeefdd. 

I.xfelick,  etc.  V.  tnfelity  etc. 

Infelicidaoe,*.  f.  infeliciW,  malbcBf,  bb- 
grace. 

iNFELicisaiuo,  k9adj.  tup.  d'lnfeii*. 

iNFKLiciTÄno,  a  ,  p.  p.  de  infeikümr. 

f  I.ii-LLiuTAUdR ,  a  ,  adj.  et  t.  qui  rendRttl- 
beureux. 

Imfkmuiar,  v.  o.  rendre  malneureux. 

Infeüz  .  adj.  1  gen.  walheureux ,  infortat>, 
qui  u'evt  paa  heu  reu  x.  —  por  naseimenia,*»)' 
heu  reu  x  de  natura. 

iNKLiizjii.NTL,  adv.  nialheureuaemeut,  aar 
malhcur. 

iMFR^siMiMio,  a  ,  adj.  tnp.  de 

;xf£xso,  a,  adj.  contraire.ennemi. 

iNpgnf.Kcu ,  «.  f.  conaequenee,  ittduettea. 

I.m  kriüo,  a  ,  p.p.  d'InferW. 

Imikkm) ,  a , adj.  (I. poil.  p.  tu.)  V.  infernal. 

Isit.riok,  adj.  '2  gen.  inferieur  i  place  aa- 
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Mi)  — »moindre  «a  »tritt,  en 
EfjeMie,ete.;  moins  hon.  — ,  subor- 
Mfet.  Jfiosrr  —  •  ntnhmm  ouiro, 
i  ancm  aatre. 

»Im,  f.  f.  Inferiorite :  nag  de  l'in- 
il  an  saperieur,  de  ee  qoi  est 


p.  ulerienremenl,  au- 


fa,  per),  •.  a.  tnduire,  inferer, 

•Üre  «na  eonsequenee. 

i,  e.  r.  natlro,  provenir. 

%m  ▼•  »•/•T«i#tre. 

U  *•#  J*-  P*  ey/a/enair.  «4/.  damne. 

Le. 

,e«V-  t  an»,  infernal :  qui  appar- 

r;  digaa  de  Genfer.  (/^.)  DiaboJi- 

b4»b,  f.  /".  *  desordre ,  confusien. 
tfern,  «ee.  infernalement :  d'one 

,  e.  a.  eondamner  a  l'enfer.  (/la.) 
xeader,  fatiguer,  ianporiaoer. 
si,  v.  r.  se  metlre  dans  l'enfer;  ae 
f'aJIUfer. 

t.  ■».  eofer :  lieo  da  suppliee  des 
pftioe  dea  damne»;  bruii,  desor- 
m;  Neu  oa  Ton  se  deplall;  Heu  de 
peine,  de  deiordre.  Dan«  certains 
ieax,  refecloire  od  lei  moinet  niau- 
reux  oä  fon  place  la  pierre  du  mou- 
m  da  eelte  machine. 
i9m4J.\.  Inferior, 
adj.  2  gen.  infertile  :  sterile,  qoi 
tile. 
sin*, «.  f.  infertilile :  aterilited'un 

>,A,p.p.de 

,  v.  a.  infeslcr,  piller,  ravager  par 
«a.  V.  Infieionar. 
V.  Enfuto. 

A,  ad>\  nuisible.  V.  itanaofo,  Fre- 
ie. V.  Enflar,  etc. 

iO,  «.  f.  {L  de  chir.)  inflbulalion  : 
■r  bquelle  on  empecbe  I'osage  dea 
paaairea  a  la  generaUoo. 
AI,  e.  a.  inflbuler :  faire  l'inUbula- 

«aO.  V.  Infecfdd. 

*o,  a  ,  p.p.  de  In/Uionar. 

Dta,   a,  «4/.  el  *•  qui  infocle; 

n,  «.  a.  infocler,  eropuantir,  em- 
»oisonner,  corrooipre.  (fig.)  Vicier, 
II  est  aussi  reciproque. 
All,   s.  f.  inüdelite,  detoyaute, 
■inque  de  foi;  etat  des  intiddles, 
I  Mi-asernes.  V.  GeniilUmo. 
,«stf.  infldele,  deloyal. 
i,  mdj.  2  g*n.  infldele ,  deloyal :  qui 
i  foi,  de  fldelite;  inexacl.  — ,  qui 
raie  foi ;  qui  n'est  pas  cbrelien. 
il.  V.  Imfidtlidddt. 


HnLTtAQifl,  i.  f.  Infiltration  :  action  d'an 
fluide  qui  s*inflltre. 

Infiltrado,  A,p.  p.  de 

1*filtbär-se,  v.  r.  s'lnflllrer  ?  passer romrae 
par  un  Ultr©  dans  lea  pores,  etc..  d'an  so- 
lide. 

1'xriMO ,  a  ,  mdj.  inflme ,  dernier,  le  plus  bas. 

iNPiiBAHtim.  V.  InjtuUmmtntt. 

Iarinoo,  a  ,  adj.  aans  Ab  .  inflnl. 

IapisciiiEflTO ,  s.  m.  V.  Suutridmd: 

Inmm>Afti,  #.  f.  infinit« .-  qualltedeee  qui 
est  inflnl ;  grand  nombre ,  grande  qnanlite. 

iMrmiTAMiMTB,  ade.  infiniment,  sans  bor- 
nesf  sana  mesnre. 

f  IhfihitAsima  ,  t.  f.  (I.  de  nuUk.)  infinite* 
aime  :  partie  infiniment  petita. 

f  IurmiTEeiaAL,  adj.  2  ae«.  (I.  da  wtmth.)  In- 
finitesimal :  (calcul)  des  infiniment  petita. 

InriMiTissiMO ,  a  ,  odj.  tup.  de  infimiio. 

IsriNiTive,  $.  m.  et  adj.  Modo  — ,  inflnitif : 
mode  du  veno  qui  ne  marqae  ni  nombre ,  ni 
personne. 

InnüiTO,  a,  oa?.  inflnirqui  n'a  point  de 
bornes ;  qui  n'a  ni  eommeneement  ni  fln;  sana 
fln;  innombrable;  grand,  excetsif,  intermi- 
nable. 

iNnüiTO,  «.  m.  I'infinicoe  qui  n'a  pn  do 
bornes.  it.  V.  inßnitivo.  At4m>-,ä  Tinflni. 

Ihpinta.  V.  Finln. 

lXFurro.  Y.  Fingido,  DUtimnUdo. 

InriRMAoo ,  a  ,  p.  p.  de 

Isrnmia,  e.  m.  (inut.)  infirmer,  infalklar« 
declarer  nul. 

ltmsTi'LADO  v  a,  p.  p.  de 

lNnsTi-Lia,  v.  a.  rendra  flstuleur. 

lnrisTiLia-si,  e.  r.  devenir  fislakeni. 

Irfla^aö,  t.  f.  enflure,  gonfiemant;  (ß§ .) 
orgueil ,  vanite. 

Ixflädo,  a,  oay.  enfle,  gonüe;  (ßg.)  or- 
gueil leui,  vaniteai. 

IhflahmabilioIdi  ,  t.  f.  inflamnubilitetqna- 
lite  de  ee  qui  est  infiammable. 

Inflahmaväö.  t.  f.  inflammatioa,  embrase- 
ment:  action  qui  enflamme  un  combuatible; 
(ßg.)  Acrete,  ardeur  dans  quelques  partiaa  da 
corps;  cnaleur,  eotbousiasme. 

lNFLAHMADisSIHO,  A  ,  Odj.  $up.  de 

Ihflahmädo,  a  ,  p.  p.  d'Infiammmr. 

f  Inflahhabör  ,  a  ,  adj.  qui  enflamme. 

Ihflahhär,  %.  a.  enflammer,  allumer,  met- 
tre  en  fen;  erbaufler,  donner  de  la  cbaleur,  de 
Tardcur;  allumer,  embraser,  exciler  lea  pas* 
sions.  Causer  une  inflammalion. 

iRFLAMMia-SB  (de %  em\  v.r.  s'enflaramer : 
prendrc  feu ;  devenir  rouge. 

Inflam vati vo,  a,  adj.  qui  enflamme. 

lHFLAMMATÖRio.  a,  odj.  inflammatoire  :  qui 
cause  1'inflammation ;  qui  consiste  en  une  in- 
fiammation. 

Inplekaö,«.  f.  Inflexion  :  passage  d'un  ton 
de  voix  a  un  aatre;  faeulte  de  le  faire;  dispo- 
silion  du  corps  a  se  pencher. 

Inflexibilidabb,  f.  f.  inflexibilite :  qualite, 
caractere  de ce qui  est  inflexible;  dorcte  dun 
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corps  qai  rialste  1  tous  les  cffbrti ;  (flg.)  per- 
stverance  inehranlable  dans  n  severile. 

Isflexivel,  adj.  2  gen.  inflexible:  qui  ne 
cede  ä  aucune  coraprett Ion ;  (flg.)  qai  ne  se 
laisse  pas  emouvoir,  flechir,  «branler. 

IrplbxivslmAnte,  adv.  inflexiblement:  d'une 
maniere  inflexible. 

Ixflexo,  a,  adj.  infltohi  t  flecbl  en  dedans. 

linJcro ,  a  B  adj.  innige,  impose.  p.  p.  irr. 
de 

t  IkfucIr,  «.  a.  (p.  tu.)  Inüiger  t  ünpoeer 
(unc  peiaet  un  cbaliment). 

Irflorado,  a,  p.  p.  de 

Isplorär,  «.  a.  enlrelaeer  de«  fleiun.  Faire 
pousscr  des  fleurt. 

Inflorär-se  ,  v.  r.  fleurir,  pooiser  des  fleurs. 
Penclrer  dans  les  fleurs,  parlantdes  abeilles, 
etc. 

Ixfldexcia ,  $.  f.  influenee  :  action  lupposee 
des  a*ires  sur  des  eorps  lerrestres ;  aclion 
dune  cause  qui  aide  a  produire  un  eflet;  (/lg.) 
asccndant.  t 

1:iflorescercia  ,  «.  f.  (f.  de  bot.)  inflo- 
rescence  .*  disposition  des  fleun ;  lo  lieu  d'oa 
«lies  naissent. 

Influexte,  adj.  2  gen.  influent,  qui  influe; 
qui  eicrce  une  influenee  morale. 

IsrLugÄÖ.  V.  Influencia. 

In hxu i do,  a,  p.  p.  d'Influir,  el  aal;.  —  em 
detejo,  desireux,  qui  a  de  l'avidile,  passionne. 
Andar  —  com  uma  eousa,  elre  lout  oecupe 
d'one  chosc,  e'y  adonner  de  bon  ccaur. 

Infll'Td6k  ,  a  ,  *.  et  adj.  qui  a  de  Cinflaonce,- 
qui  influenee. 

ImfluYr,  «.  e.  influeneer  i  exercer  une  in- 
flueuce.  Influer:  agir  per  une  vertu  secrete; 
faire  Impression  sur  l'espril,  ies  mosurs.  Inspi- 
rer,  an  inier.  —  em,  influer  sur.  —  pere,  ani- 
mer,  exciler  a. «.  n.  Avoir  de  l'iufluence. 

IhfliTr-se  (em),  v.r.  V.  Enltvdr-n.  —em 
/Mola*.  V.  Afldalgdr-ee. 

Inflüxo,  t.  m.  V.  Influencia.  'affluenee, 
grande  quantite. 

IrforciAto  ,  #. •».  Infortiat :  aecond  volome 
du  Dfgeste. 

IsFoniiAciC,*.  f.  informalion:  aclion  d'in- 
former,  de  rfnformer;  reeherehes  pour  de- 
couvrir  la  verlle;  enquete.  Tomar  —des,  aller 
aux  informations. 

Informtädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Informar  et  adj.  Ettd 
mal  —  de  mim  on  a  meu  retpeito,  U  est  induil 
en  erreur  sur  mon  compte. 

Iryormador,  t.  m.  celui  quf  In  forme. 

Imform  Ante,  adj.  2  gen.  Informant,  qui  in- 
forme. On  l'emploic  subsianlivement:  O  — , 
commissaire  enqueteur;  celui  qui  donne  des 
informations.  Rapporleur.  p.  o.  de 

Imformär,  v.  a.  cire  la  forme  substantielle 
d'un  corps.  Donner  la  forme  h  la  ualiftro;  aui- 
raer.  (de,  tobre)  Infornier,  averlir,  instruire. 
Instruiro  un  juge  d'une  aflaire. 

Irformar-ss  (df),ff.  r.  sin  former  (de),  s>n- 
qutrir,  preodre  des  renseignemsnt«. 


INF 

Iüvor.»  ,  adj.  2  gen.  anforme)  i  qui  m*a  fm  U 
forme  qu'il  devaitavoir;  Importal. 

Irfurhi,  «.  •».  *iaforaMtion:  nriae,  ei« 
qu'on  donne,  rapport;  iofonae. 

lNFORMBifiirtB,  ante,  d'une  naaJtninJstsM. 

IjformibAdr ,  «•  f.  quaiito » fftai  e)m  m  ejad  est 
informe. 

t  UroamwtUitLtma]j.  t  fefeeja/t«  Mpest 
pas  forlifler. 

InroKTöna ,  i.  f.  iuflaoneo  fsmefM  dea( 

f  InFORTonAnAJiijrr«,  ewlff. 
ment. 

Isfortüsado,  A,«ay.  uiCsttüne  f  i 

InrofcTüKio,  e.m\*  Infortsne»  walaewr,  al- 
versite ;  desastre ;  disgrice. 

Irpra  ,  prip.  assl.  qui  entre  dns  U  ■ 
tion  de  plusieurs  mots  ptrlafaas. 
ci-dessous. 

iMraACGÄö,  #.  f,  fraclkm,ram4ar«.  InMe- 
tion,  transgresaion ,  eontrafenÜM« 

Imfräcto  ,  a  ,  adj.  casse ,  nmpsj,  hffift,  (fg4 
Abatlu. 

I»fractöb,av  e.  infraoteur,  iraugittssiii 
eelui  qui  viele  un  traite,  one  loi. 

Infraf.scrito.  V.  Infraeerilo. 

f  IrfbalapsArios,  t.  m.  pl.  inlralapaalM: 
theologiens  qui  soutiennent  que  Dteu  a  dt) 
un  eeruin  nombre  d'bommes  pour  les  danse? 
irre*TOcablement. 

flRFBAocrAfA,«.  f.  leg  ilx  |em 
entre  une  feie  et  son  oetave. 

ImfrascrIto  ,  a  ,  adj.  nomme , 
plus  bas,  ci-dessous.  8oussigne  i  donl  le  bsb 
est  mis  au  bas. 

Ikfrequencia  ,  s.  f.  manque  de  rrffqsMtef. 

IxFRBQO£?«TBt«a>.  s  gen.  qai  n'eetpas  H- 
qucnl. 

iNFRlGIDANTEfOOy.  2  ff».  (|.  4$  !*«&)' 

geratlf. 

iNFUIXCiDO  ,  A  ,  p.  p.  dO 

iNFRixuiR,  «.  a.  enfreindre s  vieler,' 
transgresser,  eontrerenir  a. 

Infructifero,  a,  adj.  infruetueut, 
(/ig.)  Qui  n'apporle  aueune  utilite. 

iRpRccTitdSAMtütE,  adt.  iNfnieUMv^eaMBt : 
sans  prollt,  sans  utilite« 

InfrlctuOso,  a,  adj.  inlhtcMeat,  qai  al 
rapporte  aueun  proflt. 

I'mfula,  *.  f.  infule  :  diademe  saeerdotalM 
bände  de  laine  blanche  qel  ceignait  la  letf  da 
prölre. 

f  InrtitiDO,  a,  adj.  (I.  de  hol. )  enflie,  NsS 
(calicc). 

Irfch Ar.  V.  Enfunar. 

IsFiixomA,  #.  f.  letsive. 

lüFRNDlDO,  A  ,  p.  p.  de 

lRFiRiDin  i  em) ,  e.  a.  verser  dam  ob  vast.  h- 
troduire  :  faire  entrer  dant.  Infeser  :  (skr 
tremper  dans  une  liquonr.  (flg.)  Insptrar  t  hiiv 
nailre  dans  I'esprit  quelqve  pentee,  qeriqee 
inouvemont.  —  o  roupa,  faire  tremper  le  Ihitt . 
—  noeoroodtt  etc.,  inlroduiro,  graver  dans  le 
ernur,  eie.  —  üeoe  a  alma  na  eorpo.  On  le  dil 
de  l'acle  par  lequti  Die«  «nii  l'a«e  tu  eorfi. 


IMG 

im  je  dit  guere  que  flu  ftoramcil 
»ja  a  Adam. 

v «. «.  (I.  pop.)  dellgurer,  chan- 
t. 

J ,  *.  f.  redevance  qua  payalent 
pour  l'cnirctlen  des  chAtcaux  et 
rot  a  qui  it  avait  fail  des  eonces- 
n  pour  le  culliver. 
.  cruche ,  pot  a  eau. 
f.  infusion  :  actlon  d'infuser; 
;  tlqueur  dans  laquelle  on  l'a  fail 
9  par  lequcl  Dieu  unil  l'dnie  au 
-,  infuser,  m  et  Ire  dans  un  liquide. 
dade,«.  f.  qualite  de  co  qui  est 

,«<{/.  2  gen.  InTusiblc  :  qu'on  ne 

e. 

>.  p.  irr.  de  In[und(r.  adj.  Infus. 

science ,  de  ia  sagesse  que  Dieu 

ne. 

i.  m.  pl.  et  adj.  (t.  eFhist.  nal.) 

nimalcules  qui   se  developpent 

ons  vegetales  el  animales. 

ro,#.  m.  mauvaise  odeur  des  fu- 

f.(t.  de  vilir.)  fluxion  des  che* 

^ete|  V.  Engenh...,  elc. 

k ,  adj.  non  engendre.  Naturel , 

;'.  2  gen.  tres-grand ,  Enorme. 
tbv   adv.    ingenument,   natve- 
freie. 

,s.f.  naTvcie,  ingenuilc,  fran- 
r.  Ter  um  ar  de  — ,  avoir  un  air 

adj.  ingenu ,  franc ,  naif.  Ne  li- 

louains. 

,  «.  f.  action  de  s'ingcrcr. 

f p.p.  de 

),  v.  a.  inserer  :  raetlre  dans, 
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0,  v.  r.  s'ingerer  de,  se  nieder 
ose  sans  cn  elre  requis ;  s'insc- 
r. 

ia  ,  t.  f.  ( t.  de  giog.)  Angleterro  : 
i  de  l'Europe. 

i.  anglais  :  Ia  Iangue  anglaisc. 
waj.  el  t.  Anglais  :  nalifd'Angle- 
i  i'angiaise,a  la  mauiüre  d'An- 

A°oa!f    }  inB,orleux» Mfli  K'olre. 

iTEL,  adj.  2  gen.  ingourcrnable  : 

gouverner. 

tc,  adv.  ingralcment  .-  avec  in- 

,  e.  f.  ingralilude  :  manque  de 

e  d'un  bienfail,  etc.;  mepris,  ou- 

lit. 

of  ki  adj.  Mup.  de 

,  adj.  ingral  :  qui  ne  recomiatl 

, uu  bienfail,  un  araour;  ilfenle, 


infruclueux  (lerre ;  (fig.)  irnvail,  ftude).  Des- 
agreable,  Apre  au  goöl.  Rüde,  lugrat  a  l'oreille. 

Ikcrediknte,  f.  m.  ingredient :  ce  qui  entre 
dans  un  melange,  dans  la  composllion  d'uu 
remede,etc. 

I'ngrkne,  adj.  2  gen.  raide,  escarpe1. 

tlüGREMioADE,  f.  f.  qualile  da  ce  qui  est 
raide,  escarpe. 

ImcrCsso,  t.  «i.  'entrec.  V.  Entraäa.  *R6cep- 
tion  :  cerernonie  pour  recevoir,  insu  Her. 

IifcmraiicirTO,  etc.  V.  Engr... ,  eUj. 

Incia,  $.  f.  'bubon,  tumeur  dans  Palm  ou 
dans  les  aisselles. 

biGuixAL,  adj.  2  gen.  Inguinal :  le  dit  de  tont 
ce  qui  concerne  l'aine. 

InnÄBiL  (para),  adj.  2  gen.  Inhablle  a,  qui 
n'esl  pas  liabile  a;  Incapable.  Malhabile,  mal- 
adroit. 

*  IlMIABlLENTAB.  V.  InhahilUOT, 

Ishabilidade,  t.  f.  inhabilete :  manqut  d'ba* 
biletö. 

I.NHABILISSIMO,  A  ,  aAj.  tup.  A'InhobU. 

f  IftHADiLiTAciö' ,  t.  f.  aclion  de  declarer  in- 
habiie. 

I?»habilitado,  a,  adj.  rendu  oud6clarain- 
babile.  p.p.  de 

ImhabilitIr  (para\  xs.  a.  rendre  ou  declarer 
inbabile.  Oler  les  moyens,  la  faculie  de  Uire 
une  chose.  II  est  aussi  reeiproque. 

I.nhabitado ,k,adj.  inhabile :  qui  n'esl point 
liabild. 

IjfUAniTÄVEL,  adj.  2  gen.  inhabiiable  i  qu'on 
ne  peut  habiter. 

f  iNnALÜNTB ,  adj.  2  gen.  (*.  de  mtd.)  qui  ra- 
50 it  les  bumeors,  l'air.  Se  dit  des  pores  da 
corps  humaln:  c'est  l'opposo  de  Exholant. 

f  IüOAMBd ,  t.  m.  oiseau  du  Brasil  boa  k 
manger.  it.  Especo  d'igname  du  Brasil. 

Imune,  s.  m.  (i.  de  bot.)  inbame,  inian9 
igname :  liane  donl  on  mange  la  racine;  sa  ra- 
cino.  —  do  Egypto,  colocasie  (eboux  caralbes). 

Ikoampüre,  «.  m.  oiseau  d"£lbiopie. 

*  Inuateza.  V.  InaptiddÖ. 

*  Inhavkl.  V.  Inhabil. 

lrtiiAZARA,  t.  f.  quadruple  d^tbiopie  qnl 
ressemble  au  tamandua  du  Bresii. 

Inuemoo  (I.  fam.).  V.  Tonto,  DecrtpUo. 

lüiiEUKNciA,  t.  f.  inherence  :  Jonetion  dt 
choses  inseparables ,  si  ce  u'est  par  abslraolion. 

Iniieukxtk,  adj.  2  gen.  inberent ;  Joint  inse» 
parablemcnl  a  son  sujet. 

l^BERiu,  9.  n.  elre  inherenl. 

Inuicijäü,  f.  f.  Inhibition,  defense,  probibi* 
tion. 

Inhidido  ,  a  ,  p.  p.  de 

lxniniR  (de,em),  v.  o.  (r.  de  praL)  inbiber, 
derendre,  prohiber.  Inierdire  4  un  juge  la  con- 
naissaiico  d'une  aflaire. 

Iniiiditöhia.  $.  f.  {t. depral.) arret  inbibi 
toirc,  qui  proliibc. 

l.Mio.NKsro ,  etc.  V.  Dcshont'siOj  elc. 

'  I.miokm:.  V.  Igiutrar. 

KHllUhl'iTALIDÄDK,  I.  f.  iljllO&plUlil« :  UofoUl 

I  <riio*uitülilc. 


Ijjkjiuto,  i,  adj.  innof  pilolier ;  inhuman 

tmn»GM,*.f.  inhumaiiün.enlerreineiit. 
I  »um  Ix  intim:  ,      ode.      inliuinailicinenl 

iNHUHlMIDtDI,    (.    /.    lliliulii.illiit',     (Hl, Ulli' 

hAM. 

l»u taina,  i ,  adj.  iuhumiin ,  rrud ,  barbire. 

Hm. 

n  :  aclion  d'inilier  ot 


d'elre  initla. 
Ikicudo,  i.p.p.  d'/nifinr. 
'   icili.,adj.'igcn.  inilia).  0»  Ic 
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lüHfricn  oh  I   iaiquilt,  ■* 

ljlQlm»DI.,  I.  f.     I     «!»■  MOLlT  ' 

probile  ;    Injuiilw   eitciiiie  ;  Mm 
aiBur»;  crime ;  pich*. 

Ilijl:i15imi,  i,  adj.  n>f.  de 
Isiyco  ,  i,  aij.  jnique  ;  injuiie 
nrcbunl .  conlrura  i  rVquiic. 

lUlO^lfl,    «.    f.    iBjCCUDD  :  «CUM 

chow .  liqueur  injeeiee. 
'     ICK«,  r.  «.  injertcr  :  inu»di 
r  .mV  unc  *erin*;ue  an  li  tu 


iHJKt 


II  l<* 


•»0» 


.i   l.i   poliuque, 


f  Uiiciiii»*,«.  /■.  inili(Ur<:  liberle  da  ahoi- 
lit;  foeull*  de  commenocr;  facullu  de  fniredei 
propoiiiioni  de  loi  tani  qu'c Hat  (oieni  proio- 
(OMi  p»r  le  pouroir  rujal. 

-J-lnaniino,  t,  oifj'.  iDlHtHti  qui  daiine, 
hitta  l'iniliilive. 

iHicIU.  V.  l'iinn/,,.-. 

Iah».  V.  /nteiio. 

1m¥1ci«1v»l,  ody.  3  je«,  in  i  tili  ginn  ble :  qui 
fla  pegl  «Ire  imagine. 

Himcicu.  V.  /mn i lade. 

1  Simon:  HO,  *,odj.  «p.  da 

Jxivjgo,  i,  od/,  ennerui,  opfio&e  ,  ronlraire; 
qui  veui  du  mal ;  qui  bait,  qui  a  da  l'a* eralsn ; 
leulrequi  null. 

IiHMico,  i.  m.  enneini ;  celul  qui  irm  du 
mal,  qui  hail;  celui  qui  aal  du  purii  oppose 
danilaguerre;parti  qui  fall  la  guerre.  Lede- 
■     liable.  Ä  —  qvt  foj/c  jninle  dt  prata. 


tliuccÜKDO,  »  ,  a«V.  dengre** 
plall  poinl. 
+  IsiUHci«,  r.  d.  impoter;  eojoii 

"Hi'e.K.i.f.Injar.,  ton,  «In» 
de  pirolei  «t  da  In! ;  parole  «llent 
fruiil.    Itr'tlrr,  mfrrr  uaul  — ,  tu 
esiuyer  un  atTtonl. 
lnjiiliim,  «  ,  p.  f.  it  Imjuriar. 


lauvulni 

(enwnt. 


r.  MM  qui  injuri 
-  «t  «.  J  (*■.  qm  I 

aire  lort,  oSanttl 

1  Ml  n IUI  V  I  F. .  Od«.  INjnr  "■■)!:■ , 

inirre  injurieuta ,  aatragaaala. 
IsiMUaM,  *,ad>.  injuriem.ouU 

1  bDDtrU .  t*t  V.  /n/drur,  (It. 
luAiMBfcRI ,  acta.  injuiiamaiH. 
lüiriTi^i.t.  /.  injuttire:  manqiM 
■ii'in  injutle  ;   Ht.-ü  de  l'inju«i..i 

MI   .;i    BIO,  ■  ,■!■!_'    ■i,iu'.'i-,.;.;i  .   - 
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31, «.  f.  innocence :  etat  d'un  inno- 
k*  de  culpalulite ;  trop  grandc  sim- 
retede  mosurs;  integritc  de  la  vie. 
ru,  adj.  et  t.  2  gen.  innoccnt  (de)  : 
«t  eoupable;  exerapt  de  crime,  de 
r  et  candidc ;  simple ,  irabecile ,  fai- 
q«i  n'est  pas  malfaisant;  qoi  ne  nuit 
it  au-dessous  de  sept  a  huit  ans. 
er «— ,  innocenter.  Ot tantot—t,  les 
enfanis  qu'Herode  fit  egorger  pour 
le  Christ. 
ruiüTE,  odv.  innoeemment :  avec 

rufrao  ou  i  ...   . 

riHBO  a      |  •»•»•  de /nwocwi/a. 

riteino ,  a  ,  adj.  tup.  d'Innocente. 
,  V.  Enredar. 

ido,  a,  adj.  innome,  innomine  : 
nioation  parliculiere.  Ottos— *,  (f. 
innomines  du  bassin ,  qui  n'ont  pas 

B. 

.  Y.  Ignito. 

iö,  a.  f.  innoTation :  introdaction  de 

«veaute  dans  ane  coatume ,  an  acte , 

itions. 

»f  A,  p.  p.  d'Innovar. 

»a,  a.  a*.  innofateor,  novateor :  qui 

,  9,  a.  innover  :  introduire  des  nou- 
aire  des  reparations.  V.  Renovar, 

o,  A ,  adj.  innocent  inculpe.  Inoffen- 
fait  pas  de  torl,  de  mal. 
au  lid  ade,  t.  f.  innumerabilite :  qua- 
rol  est  innombrable. 
atkl,  adj.  2  gen.  innombrable :  qui 
Dombrer ;  en  grand  nombre. 
avbxments,  odv.  innombrablement: 
lere  innombrable. 
o,  a,  adj.  V.  Innumerdvel. 
oeo,  a,  adj-  sans  nombre,  sans  har- 
rt). 
,  L,adj.  non  marie,  garcon,  celiba- 

tucu ,  etc.  Y.  Detobediencia,  etc. 
ti?ADO,  a,  adj.  qui  n'a  pas  eleob- 

riwaA,  t.  f.  inobsemtion :  defaut 

De  aux  lois;  inobsenrance. 

riHTE ,  adj.  1  gen.  desobeissant  aux 

»leur  des  regle». 

;aö,  a.  f.  inoculation  :  communica- 

ielle  de  la  petite  veröle. 

»o,  a  ,  p.  p.  d'Inocular. 

.Art« ,  f.  m.  inoculateur :  celui  qui 

JLa,  v.  o.  inoculer :  communiquer  la 

lepar  inoculation. 

iarA,  a.  m.  inoculiste:  partisan  de 

Hl. 

,  A ,  adj.  inodore :  sans  odeur. 
:naito,  a,  adj.  inodcnsif  .-  qui  ne 
sex;  qui  n'often&e,  n'altaque  per- 
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Ijofficiosaiiekte,  odv.  atee  inofficiosile. 

]*officiosidäde,s./>.  {t.dt  prat.)  inofflciositc'  : 
qualile  de  ce  qui  est  inofflcieux. 

Ixofficiöso  ,  a  ,  adj.  (t.de  prat.)  inofflcieux : 
qui  desherile  sans  molif  (tesUment);  (dona- 
lion  — se)  feite  aux  depens  de  la  legitime.  Qui 
n'est  pas  obligeant  ou  serrUble.  Inulile,  ineffl- 
cace. 

Iköpia ,  a.  f.  paurrete t  diaetle,  besoin.  (ßg.) 
Pauvrete,  maigreur  du  style.  Confettar  a  tum 
— ,  ( fam.)  atouer  sa  faule;  reconnaltre  son  in- 
su flUsance. 

IüOPmiDAMtaiTE,  odv.  inopinement,  sans  j 
penser. 

Imopirado,  A ,  adj.  inopine,  imprevu ;  a  quoi 
on  ne  Mattend  pas,  a  quoi  Ton  n'a  pas  songe. 

f  Iropiratel,  adj.  2  gen.  surprenant,  qu'on 
ne  peut  preroir.  Incroyable. 

f  Iropportöro,  a,  adj.  inopportun :  qoi  n'est 
pas  o«  n'est  plus  opportun. 

f  IkorgImco,  a  ,  adj.  inorganique  z  dont  lea 
parties  n'ont  entre  elles  que  des  rapports  o?ad- 
berence. 

Irurme.  y.  Enorme. 

Iköto.  y.  Ignölo. 

Irotar.  y.  Jnnovar. 

Irqcietac,a0,«.  f.  inquietude,trouble;  agi- 
tation  d'esprit;  perlurbatlon  de  l'ame.  Sedftion, 
mutinerie. 

IrqcietAdo,  A,p.  p.  de  Inauielar. 

Irquetadoi^a,  «.celui  qui  inquiete,inquie- 
tant ;  tracassie r. 

Inqcietamekte,  odv.  a?ec  inquietude. 

IrqcietAr,  t.a.  inquieter:  rendre  inquiet; 
troubler  dans  la  possession ;  chagriner;  trou- 
bler;  tracasser. 

iRQDIETiSBlHO,  A  ,  adj.  tUp.  de 

IrqciAto,  a,  adj.  inquiet,  trouble,  agile; 
retnuant,  ennemi  du  repos ;  cbagrin ,  soocieux. 
Turbulent,  seditieux,  mutin. 

t  IrquiurAto  ,  a.  m.  droit  d'un  locataire. 

Irqoiüno,  f.  m.  locataire :  celui  qui  tient  a 
loyer. 

Inquiuado,  a,  p.  p.  de 

Inqcinar,  9.  a.  souiller,  tacher. 

Inqüirkjäö,  #.  f.  recherches,  perquisitien, 
enquete. 

iNQDIRIDtlRA,  t.  f.  Sorte  de  MDgl«  DOUT  atU~ 

eher  les  charges  des  bete»  de  somme. 

Inquirido  ,  a  ,  p.  p.  d'Inquirir. 

IüQi'inioöR ,  t.  m.  celui  qui  s'informe ;  exami- 
nateur,  enqaeteur. 

f  iMQDiRiDARiA,  t.  f.  offlco ,  exet cke  de  l'en- 
queteur. 

*  iRQOiRiaftRTO.  y.  InoMtrifdS. 

Irquirir,  e.  a.  s'enquerir,  s'inTörmer,  eher- 
cher  atec  soin.  Enqueter. 

Inquisi^aO,  s.  f.  recherche ,  enquete ,  perqul- 
sition.  Inquisition  ou  saint-oAce  :  trfbanal  qui 
punit  les  impies,  les  i nudele»,  etc. ;  local  ou  il 
Üent  sea  seances. 

iNQuisiDön ,  a.  m.  inquisiteur  .*  juge  de  l'in- 
quisition.  —  gerat,  grand  inquisiteur. 
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Inmnno.    I,.      . 

IWREMBDIAVBL.   |     *•  frrf«- 

IN  R  EST  AC  RAVEL,  adj.  2  Q€%.  qu'OÜ   De  peut 

pas  restaurer,  recouTrer. 

*  Inretar.  Y.  Irritar. 
Ihristar.  V.  Enrietar. 
IsfftvnrlyiL.  V.  Irrninatel. 
"iNSAiiDÄDi.  V.  Ignoraneia. 

*  In  sä  b!  do.  V.  Ignorante. 
Ixsacar.  y.  Entacar. 
InsAaiBiLiBlDE,  t.  f.  insallahllile :  avldite 

de  manger,  (ßg.)  de  posstder,  qui  ne  peut  se 
rassasier. 

Insaciado,  a  ,  adj.  qui  n'est  pas  rassasie. 

Irsacjaybl,  adj.  2  gen.  insaliable :  qa'on  ne 
peot  rassasier. 
,      Im  aci  a  yelmekte,  «de.  insAÜablemenl  t  d'une 
maniere  insaliable. 

Imsado.  y.  Infddo. 

Iisalöers,  adj.  2  gen.  Insalubre,  malsain, 
nuisible  a  la  «ante. 

Iksalubridadb,  t.  f.  insalubrite. 

Ihsalütifero,  kyadj.  insalubre,  malsain. 

InsIramevitb,  ade.  fol lernen t. 

Iiisaüävel  ,  adj.  2  gen.  iacurablo :  qui  ne 
peut  etre  gueri. 

Imsaria  ,  f.  f.  falle.  V.  Loucura. 

Insano,  kyadj.  fou,  insense. 

Irsar.  V.  Ingar. 

lasATORÄTEx,  etc.  V.  Ineaeidvel ,  etc. 

IgscitiictA,  $.  f.  'defautde  connaissance, 
ignoraoee. 

Ihsciettk,  ocl/.  2  gen.  qui  n'a  pas  connais- 
sance  de,  ignoranl. 

Ikscrevbr,  e.  a.  raettre,  graver  une  inscrip- 
Uon.  Inscrire :  tracer  une  flgure  dans  une  au- 
Ire  (f.  de  giam.). 

InscRipgiO,  s.  f.  inscription  en  memoire 
d'un  e>enement. 

iNSCRiPTO  ,  a  ,  p.  p.  irr.  A'Intcrever. 

Ixscrutayel.  V.  Ineecrutnxel. 

Insculpjdo,  a  ,  p.  p.  de 

Imscclpir,  «.  a.  insculper:  graver  en  frap- 
pant avec  un  poincon. 

Jxscoltör,  #.  m.  graveur. 

Irsculptora.  y.  Eseulptura. 

Imsecatei»,  adj.  2  gen.  qui  ne  peut  secher  ou 
qui  seche  difflcilement. 

IiiSECTiL  (p.  «*#.).  V.  Impartivel,  Indivisivel. 

InsectWoro,  a,  adj.  insectivore :  qui  mange 
les  lnsecles. 

Irsecto,  t.  m.  insecte :  petit  animal  a  corps 
eompose  ö?anneaui  on  de  segmenls,  et  pattes 
articulees. 

iRSECTOLOci  a  ,  t.  f.  insectologie,mieui  ento- 
Esotogle  i  trail*  des  insectes. 

iESECTOLOcisTA ,  s.  m.  insectologiste ,  mieux 
tntomologiste  »qui  oonnatt ,  decrit  les  inseetes. 

+  iRaEDDsiTBL,  adj.  2  gen.  qui  ne  peut  6tre 
■Miit. 

+  ImsecuridAde  ,  $.  f.  insccurilö  :  absence  , 
manque  de  securiic. 

InSEMIIU^i  *•  (-  (<•  äc  chim.)  iitecmifM- 
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iNSifi satI z ,  f.  f.  sottise ,  defaul  de  sent,  i» 
prevoyance,  imprudence,  blüse. 

Inseksato,  a,  adj.  insense,  fou;  qui  n'a  pai 
do  sens,  de  bon  sens ;  contraire  a  la  raisen. 

Irsersibilidade  ,  t.  f.  iniemibilite :  manqae, 
dclaut  de  sensibilit*. 

Insehsivel,  adj.  2  gen.  insensible :  qui  t* 
senl  point;  prite  de  sentiment  par  une  detail- 
lance.  (a)  (fig.)  — .  dur,  que  rien  n'«meut;  qti 
n'est  point  tauche  de  pilie.  — ,  impereeptibk. 

lüSEjcsivELMtiiTE,  adv.  Insensibleffleiit,  pti 
a  peu. 

Inseparadil!dade,s.  f.  inseptxabilila  I fSf- 
lile  des  ttres  inseparables. 

I^sepabävel,o4/.  2  gen.  inseparable ;  qt*si 
ne  peut  separer;  qui  ne  so  separe  pas. 

lNSEPARAVELXEHTE,  adv.    inSepSXSMCIBEfi: 

d'une  maniere  inseparable. 

Insepülto,  xtadj.  qui  est  sana  sepultara. 

Hser^aö,  s.  f.  iusertion  :  actioa  d'ins#s^ 
soncCTet. 

In  serI  oo ,  a  ,  p.  p.  de 

Ixserjr  , «.  a.  inserer ;  meilre  dans,  ptasii 
faire  entrer;  ajouter. 

ImsertAr  ,  etc.  Y.  Enxertar,  «te. 

Inseiito  ,  a  ,  adj.  insere.  Y.  Rnchefito. 

I^sididäde.  V.  Intipiencia. 

Insidia,  s.  f.  embuche,  piege. 

Iwsidudor,  a,  s.  insidialeuriqtJlüddli 
piege». 

ImsidiIr,  v.  :  dresser  une  eraboobe,  tesew 
un  piege.  (flg.)  Tromper,  engager  adreltet**,     \ 
chercher  a  surprendre. 

Insidiösamerte,  ade.  insidieusecMsAtSTsEt     j 
maniere  insidieusc  et  qui  tend  a  surpfodra. 

InsiDioso,  Af  adj.  Insidieoi  i  qui  cnnsati 
tend  a  surprendre,  a  tromper; qui 
quelque  piege;  capüeui. 

iNsiciiE,  adj.  2  gen.  insigne,  Signale, 
quable. 

Insigsemänte,  adv.  d'une  manietf 
quable. 

iHsicuiA,  s.  f.  enseigne,  indice,  marqnaü> 
tinetire ,  decoration ;  derise ;  ^lendard. 

iNsiGiuÄDO,  a,  p.p.  de. 

flüsiGKUR,  v.  a.  orner,  decorer  a? ej  sjm 
enseigne,  une  devise. 

lüsicniFicliiciA,  $.  f.  insigniflanef  i  flfJM 
de  l'etre  insigniflanL 

Insigkificartb,  adj.  2  gen.  inaifaiBantsfa) 
ne  signifie  rien.  (ßg.)  De  peu  de  vale*rt  da  |fi 
d'imporlancc. 

"  IasiGNios,  s.  in.pl.  V.  Ineignia. 

iRsiGKissiHO,  kyoaj.  enp.  d'Ineign*. 

Iüsigrito.  Y.  Auignalado. 

*  Iksimulär,  v.  a.  aecuser,  reproener,  oalea- 
nier. 

f  iNsmcERioiM,  s.  f.  *  defaui,  maaqE«  oa 
sinceritc. 

t  1nswc£ro,  a,  adj-  qui  n'est  poiat 

INMMUIA.     I     yint%ifn^ 

Immmia.  a'~,*  f.  insinuaiion  : 
jinuer ; cu que  lou iusinue;  lCgerei dcfMOAitt* 
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*»,  ateM  mm  trop  fnslster;  ee 
capter  1«  birnveiltanoe  dw  audi- 
Hll.)?B«reglscreiiMiitdaiis  an  re- 

A  f  a).  9*  ae  pnawiaa»  • 
,  A,  f.  eelal  qoi  insinue. 
tt,  aa?.  9  gen.  insinuant;  qai  a 
•Jane  d'insinuer,  de  s'insinuer. 
.  «.  Inemner  ;  Introduire,  faire 
ient  dans  l'esprii;  faire  enteadre 
MM,  faire  eonnattre  le  deslr,  la 
'  pret.)  Bnregistrer  dans  un  re- 


(m),  e.r.  s'insinuer  dans  Pes- 
>  Man  dans  Pesprlt  de  quelqu'un, 
«eilt  aea  bonnes  grices. 
fA ,  f .  f .  •  art ,  adreate  d'insinaer, 

,  A ,  edj.  V.  lnrinuante. 
ita,  «de.  Inslpidement. 
.  f.  Insipidlte. 

aay.  insipide  :  fade,  sans  sateur, 
na  asjrement,  sans  sei,  qul  n'a 
te,  erneute  les  sens  ou  (/ig.)  Pes- 

,  f.  f.  Insipience  :  defaut,  man- 

!•  fgnorance. 

cd/.  3  gen.  Ignorant.  Foa,  insen- 


,  f.  f.  inslstance  :  aetlon  d'insis- 

aay.  2  gen.  qai  Inslste;  oplniatre. 

>.p.  de 

i,  eobre),  e.  n.  Insister,  perse?e- 

iffanee;  appuyer  fortement  sur> 

tersevirant. 

,  «*>.  natural ,  inne. 


Im,  t.  f.  manqne  de  sobrfet4. 

,  A,  edV*  qui  n'csl  point  sobre. 

>A»e,  a.  f.  insooiabJUte :  caractere 

laUe. 

«*>.  2  gen.  insocial :  l'oppose  de 

,  an?.  2  gtn.  insociable :  aree  qol 

ib/desdclete. 

a  ,  aay.  fanpatient,  peu  endorant. 

•  gSjoy.  2  gen*  Insupportable,  in- 

jUrte,  adj.  insupportablemenl 
,#.  f.  Insolence,  effronterie ;  trop 
sse;  manqne  de  respect;  parole , 
las.  (auf.)  Action  noutelle ,  Inu- 

«*>.  2  gen.  Insolent,  ellrontei 
weaa,inojtte. 

imo  ,  a  ,  adj.  tup.  d'Insolenie. 
tum,  «de.  insolemment,  rttec 

aJe.(J.  de  prat.\  solidaircmenl, 

i,  et  un  seul  pour  lous. 

.,  adj.  inasite ,  inaecoutumd,  in- 

tarsrftnee  seutanenl). 

itVy  # .  f%  IbfOlubtlite ;  qualit*  de 


ce  qai  nf  peut  se  dissoudre,  de  re  qai  est  inee- 
lable. 

Irsoluvel  ,  adj.  2  gen.  V.  Indüeoluvei.  Qai 
ne  se  peat  payer.  Insoluble  •■  quljie  peut  seit- 
soudre. 

f  InsoLTtüTK,  adj.  2  gtn.  intol  Table,  qnl  n'a 
pas  de  quoi  payer. 

Ijsomkoleücia,!.  f.  Insomnie '.priTatkm  de 
somraeil. 

Iüsoüdaoo  ,  a  ,  adj.  qni  n'a  pas  cte  sonde. 

f  IsjohdItel,  ad/.  2  gen.  insondable :  qu'on 
ne  peut  sonder,  (/la.)  lmpenelrable,  incompre- 
hensible,  inscrutable. 

Irsohte.  V.  Innoeente. 

InsopportAyel,  adj.  2  gen.  insnpportable. 

Insösso.  Eneöseo. 

Ir8pecc.A0,  f.  f.  Inspectlon :  aetlon  de  regar- 
der,  d*examiner,  de  considerer;  soin,  Charge 
de  veiller  a  ou  sor ;  revue  de  l'inspecteur. 

InspecgioxAdo,  a  ,  p.  p.  de 

Inspeccjonar  ,  v.  a.  iaspecter  r  examiner 
comme  inspecteor. 

InrpbctAr  ,  e.  a.  Inspektor,  examiner  ( la  que- 
llte du  sucre ,  etc.). 

Ikspector,  i.  m.  inspecteur :  celui  qol  a  in- 
speclion ,  qui  vellle  sur...,  qul  fall  des  tournees 
pour  examiner  des  etablissements  poblics,  etc. ; 
officier  Charge  d'inspecter  les  troupes. 

InsperAdo,  etc.  V.  Inetperado,  etc. 

Irsphu^äO,  t.  f.  Inspiration  :  Suggestion, 
conseil;  chose  Insplree;  lumlere,  moufement 
surnaturel.  — ,  aspiralion  de  l'air,  aetlon  par 
laqucllc  l'air  entre  dans  les  poumons. 

InspfHlDO ,  a  ,  p.  p.  d'Intpirar. 

InspiRADOn,  a,  «.  Inspirateur :  qnl  Insplre. 

Imspirar,  e.  a.  inspirer :  faire  nattre  dans  le 
coBur  quelque  mouTement,  etc.;  faire  entrer 
l'air  dans  fes  poumons. 

t  IftSPMATiYO ,  a  ,  adj.  qui  ins pire. 

•f  InspirItel,  aay.  2  gen.  qnl  peut  ainipirer. 

iNSPissino,  a,  p.  p.  de 

IhspissAr,  v.  a.  (f.  de  cktm.)  epalsslr. 

Instabil,  y.  Imtafoel. 

IifSTADiLiDÄDi ,  t .  f.  instabillte,  Inconstance, 
mutahillte. 

iNSTADiLissiHO ,  a  ,  adj.  tup.  d'fni  teef  f. 

lasTADO ,  a  ,  p.  p.  d' Instar. 

f  bi^TALLAciO ,  f.  f.  insiattatlon  •■  action  d'ln- 
staller ;  mise  en  possesslon  d'une  Charge ,  etc. 

+  IjstallAdo  ,  a  ,  p.  p.  da 

f  Iüstallar,  v.  a.  installer :  mettre  en  pos- 
aeaslon  d'un  offlee,  d'un  benefice,  etc. 

lNSTixciA ,  a.  f.  instanee  :  solliciUÜon  pres- 
sante ;  nouvel  argument  en  preute  o?ane  objee- 
tion;  demande,  poursuite  en  justice.  A—ed* 
parte ,  a  la  requete  ou  requisilion  de  la  partie« 

lxsTANTiiiEAli&NTE,  odv.  »ur-le-champ,  in- 
continent. 

f  Instant  as  eioade,  t.  f.  instantaneite :  exis- 
lence  instantanee. 

ImstantInlo,  a  ,  adj.  instanten«  :  qui  nc 
dure  qu'un  instant. 

IüstInte,  t.  m.  instant, moment;  partie  in- 
diTirtblc  ou  !e  plai  petit  eipace  de  ttmpi.  Ao 
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— ,  a  l'instani,  «ur-le-champ.  Coda  — , 
k  chaque  instant,  lrc**ouvcnt.  A'iiat  — ,  en  un 
instant ,  ires-vite.  Por  um  — ,  pour  un  instant, 
ponr  peu  de  temps.  A  cada  — ,  a  tout  moment , 
•ans  ceise,  eonlinuellemcnt. 

IniTiim,  p.  o.  d'Instar.  <4j.  Instant,  pres- 
aanL  • 

IiftTAiiTBatiTB,«^«.  instamment ,  a?ee  in- 
etanee. 

Instar,  e.  a.  et  n.  faire  instance,  insieter, 
presaer.  Ajouter  ane  instanee,  un  nouvel  argu- 
ment  a  une  objection.  Preiier  :  etre  pressant, 
urgent.  Atre  procli* ,  s'approcher. 

1nstaurac>ö,  #.  f.  insUaration,  reelaara- 
Üon ,  retablieaement,  reediflcalion. 

Irstacrädo,  a,  p.  p.  ö'Instmurmr. 

Instacrador,  t.  m.  restauraleur. 

Irstaurar,  «.  a.  retablir,  reoouTeler;  ree- 
taurer.  Rebatir. 

Instacratiyo,  a,  mlj.  propre  a  retablir,  a 
renoureler. 

flxsTÄTBL,  odj.  7  gen,  changeant,  incon- 
•tant ,  incertain ,  qui  n'est  pai  »table. 

Instig a^äö,  $.  f.  instigation  :  incilation ,  sug- 
gestion. 

Ivstigado,  a  ,  0.  p.  d'/iuftfer. 

Instigador ,  a  ,  t .  insllgaleur  x  qui  incile ,  qui 
pouase  a  faire  (le  mal ). 

Iwstigar  ,  e.  «.  instiguer :  pouaaer,  ineiter  a 
faire  ( le  mal ). 

InstillacäO,  t.  f.  inatillation  :  acüoa  dln- 
atiller. 

InstillAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Instillar  , «.  a.  insiiller :  faire  couler,  verser 
gouue  a  gouUe.  (/Ig.)  Introduire  une  erreur 
dana  1'espriL 

Iksti  molar.  Y.  EilimuUr. 

t  IssTiNcmo,  a  ,  ad>*.  inatinctif :  de  om  par 
initinct. 

Instincto,  t.  m.  instlnct :  aentiment  natarel 
da  bien  et  du  mal  physique  et  meme  moral ; 
aentiment,  mouvement  naturel,  irreflechi,  qui 
dirige  lea  animani  dana  leur  conduile,  etc. 
Inspiration  divine. 

IiistituIväO,  f.  f.  institation;  etablissement , 
education ,  Instruction ;  nomination.  Fondation. 
hutituiföts ,  pl.  eleraents,  premiers  principes 
d'une  acience,  d'un  art. 

IrstitDIdo  ,  a  ,f>.  p.  ö'Inttituir. 

Institdidor  ,  a,  f.  instituteur :  qui  inatltoe, 
qui  etabliL 
I     InstitdTr,  9.  a.  Instituer,  etablir  quelque 
choae  de  nouveau.  Inairaire,  enselgner.  — , 
nommer  beritier. 

Inbtitota,  a.  f.  institulta  :  principes,  ele- 
menta  du  droit  romain. 

Isstitdtärio,  ff.  m.  iitsiitutaire  :  professeur 
qui  enteigne  les  Institutes  de  Justinien. 

InstitOto  ,  i.  m.  institut :  raaniere  de  Tirre 
aous  une  regle ;  reite  regle.  But,  objeL 

Instruc^äö,  «.  f.  Instruction  :  education, 
precepiesdoiiiies  pour  instruire ;  connaisaaneea 
dounees  om  awjuu**  dea  usagea.  des  faita.  elc. 
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Inttnuftotj  pl.  iDtinacüoata ,  etdres  donneea 
un  envoyc,  etc. 

t  l5»5TnccTiTAMEjm,«df.  d'un«  ■■nHra  ia- 
atruetive. 

iNRTRLcriTO,  a,  ad?,  iattruetif  r  ajsjl 

Instrücto,  a.  V.  Inttouido. 

InSTRÜCTOR,  A,ff.Oelui  BmitMlwH, 

preeepteur.  Instruetenr. 

lNSTRccrdtA.  V.KMtrut&rm. 

ImstrcIcaO.  Y.  Inttrmtfi: 

InstrlIdo  ,  a,  p.  p.  d'/sUra».  anty. 
informe;  qui  a  de  riaatrucUon. 

lüsTRclDoa.  Y.  Intirmetor. 

IrstruIr  (df  yam)v «. a.  instrmire,  ■ 
eciaircir.  Apprendre,  uforaMr,  aTOttir»  1 
connaissanee.  Inairaire  un  preeea. 

InxtromentU,  a.  m.  'ereheatra, 
instrumenule.  mdj.  2  fen.  Instrameata!  1  dTa- 
sirument;quiaertd'inalranMBt; ; 
mcnls  (musique),  oppoaee  k 


—6et ,  preuves  par  pieeea ,  per  eeriL 

lNbTRCHEirri8TA,a.s  faia.  uuMnuawmlialisf^i 
Jone  d'un  InstrumenL 

lüSTRCHiirro ,  a.  m.  inelnwMB*  t  mM  m  !*• 
neral  om  machine  portative ;  la*l  ee  ejil  sarti 
faire  quelque  choae  ;  (/!#.)  mmjm ,  ajataanii, 
chose  qui  aert  a  une  fln;  inalmmenl  da  MtV 
que,  machine  qui  rend  des  aajna.  (f.  alt  pret) 
— ,  contrat,  acte  public,  ecrit  qad  Juaiala,  ajai 
certifle.  —  de  itnto,  da  wrdm$9  inalraaMBli 
▼ent,aeordea.  Tocer«»— ,>ouwd^iBat» 
ment.  O  concerto,  o  kern  •fkmmio  dm  — 1.  H 
Juslesse  dea  inatrumenta. 

I'nsca,  s.  f.  Mlot  au  mllleu  d'une  rirUrt. 

lftscAYK,  mdj.  s  fen.  deaagreable  ms  i 

Insoatidädk  ,  f.  f.  defaut  desoaTitevi 
Aprete. 

Inslbordina^IO,  ff.  f.  InsobordloaÜM :  *e* 
faut  de  Subordination ;  manque  k  U  aa^erdiar 
tiou. 

Ihscbordikado,  a,  mij.  inaobordonaa  1 •■! 
manque  a  la  Subordination;  qü  a  reapritd»- 
Subordination. 

lNscasiaTBRaA,  •.  f.  Taa)itev  ■«■  de 
inconstance. 

Insubmstbnti,  mif.  2  ff»,  qni  at 
sisier  om  durer.  Qui  manque  de 

Insokto.  V.  IiudlUo. 

lNsurriciBHCiA ,  a.  f.  insuffiaasee,  taanparstt, 
inaptitude. 

lNsurnatim,  floV.  9  ftn.  InavObul:  eeJ  ae 
aufflt  pas.  Incapable :  qui  manque  da  latent 

iNaurnaBXTBHiirri,  «de.  lüi 

iNscrrLA^Ad,  ff.  f.  insuflaüen  : 
souffler  dana  om  aur. 

InsorrLÄR,  e. «.  souffler  dea 

Insula.  V.  IIa«. 

InsclIno,  a,  na>.  et  a.  InaalairaT 
d'une  lle. 

Insdlar  ,  na>.  9  ftn.  insulaire :  d'nne  Hl;  aai 
concerne  lea  lies. 

f  Insulcado,  a,  ne>'.  qui  n'a  pu  ete  sfllonnii 
qui  n'a  pas  aia  aille,  V.  SufeaK 
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tam,  «äff.  maussademeit,  uns 

A,  m\t-  insIpMe,  fade,  uns  goul; 
Malt,  mm  esprit  ni  graoe. 
»  f  a  ,  f>.  p.  ü'InnUtmr. 
ft»,  a,  «.  eeloi  qni  iosuite. 
rtt,  «*>'.  3  ev».  issaltant :  qui  in- 
4t 

t  ••  •.  attaquer  arcc  riolence  oa  a 
V  J«Mll«r9  fcrusquer,  offenser. 
••  am.  atUqae  violente  oa  imprewe , 
I .  lort  fait  dans  cette  Attaque. 

Nu,  a,  mV*  insolent,  toujours  pret 

fSb,  •■?.  1 09».  insormon  table,  In- 

rlviL.  V.  ineop... 
*bl,  «■?.  1  ff«»,  qua  Ton  ne  peut 
[oe  Von  ne  peat  defrayer. 
IKU.  V.  Snrdexo. 
er.  V.  Eneurdecer. 
mv  «(/.  et  f.  2  90».  ins urgent  .*  qui 
fissarrection.  En  francais ,  on  l'em- 
M  toujours  au  pluriel. 
•es,  9.  r.  s'insurger :  se  soulever 
m?ernement  existent. 
&a6,  s.  f.  imorrecüon  :  action  de 
Mületement  d'un  peuple,  d'une 
de.,  eontre  un  goavernemenl  etabli. 
tavbl,  «0«  2  gen.  insoutenable  : 
aasoutenable. 
A,  «*>.  entier,  intact :  a  quoi  on  n'a 

C  V.  Inier $s$e. 

UMO,  a,  ndj.  superl.  (da  latin)  tres- 

-droit,  tres-integre. 

9  4.  f.  texte  entier  d'une  loi  ou  d'un 

jlö,  ».  f.  Integration  :  action  d'in- 

M»v  A ,  p.  j».  d'Integrar. 

u,  edj.  2  **»•  integrant.  Integral, 

iplei.  Calculo  — ,  calcul  integral,  du 

flaiment  petit. 

jUxte,  adf>.  inlegralement,  entie- 

rr»,  ndj. 2  fe».  integrant :  qui  con- 

alegrile  d'un  tout  (partie). 

i, «.  o.  integrer :  trouver  ('integrale 

lUtedifferentielle. 

nu.,  mjj.2$e».(l.d9tnatk.)  qui  peat 

An,  «.  f.  iofftgrite :  etat  d'un  tont 

et  ses  parües ;  {/ig.)  probite  incor- 

«rete  de  manirs.  Yirginite. 

!Oa  A,  adj.  entier,  complet.  (/lg.) 

'■■e  probite  incorruptible. 

tO,  A9p.  p.  d'Inieirar. 

tiJiTK ,  adv.  entierement ,  tout  a  fait , 

v  complctement.  Mudou—,  ii  ei  t  un 


i,  «.  «.  completer  une  »omme ,  sol- 
oHter  .*  payer  tout  ee  qu'on  detail. 
rotr*-ra. 


Acliever.  (Je)  Mettre  an  fait»  bien  instraire, 
informer. 

Inteirär-se  (oV),e.  r.  •'informer  de,  se  met- 
tre bien  au  fait. 

Inteiraza,  t.f.  tntegrite,  perfection,  com- 
pleinent;  (/ig.)  probite,  droltnra,  rertu  incor- 
ruptible. Severe  et  parfaite  Observation  de  la 
discipline;  severite,  roidear.  —  virginnl.  V. 
Yirgindmde. 

Ikteiricado ,  a  ,  «dj.  —  com  /He ,  trami ,  en- 
goardi  de  froid.  p>.  p.  de 

Ikteiricar,  e.  a.  roidir,  rendre  roide. 

Isteirivaa-se,  9.  r.  roidir,  devenir  roide.— 
eom  frio ,  transir,  etre  transi ,  engourdi  de  froid. 

IMTBIR190,  a  ,  adj»  tout  d*one  pieee. 

iRTEIRiaSIMO,  A,  flO>.  «NflV.  de 

1üteiro,a,  mdj.  entier,  pariait,  aecompli, 
complet,  qoia  tooles  ses  parties;  qui  n'a  paa 
etöcbatre,  coupe.  (ßg.)  Droit,  integre,  Jvste. 
Sain  :  qui  n'eit  pai  corrompa.  (f.  tfmrith.)  —  f 
qni  n'a  point  de  fractions  (nombre ,  quantite). 
Por—,  entierement;  dans  ton  entier.  Eitmr 
ainda  — ,  etre  encore  dans  ton  entier. 

Intellec^aö,  a.  f.  intellection  :  acte  de  Pin- 
telligence,  aclion  deconcevoir,  de  eomprendre. 

tIXTiLLECTivAMKNTE,ade.au  moyen  delln- 
telligence. 

InTELLECTivEL,o^(;.  2pe».  WntelleeUf  :  de 

Ititellecti vo ,  a  ,  adj.  j  l'entendement. 

Inteixectual,  adj.  2  ge%.  intellectael :  qni 
est  dans  1'eniendement,  de  rintelleot,  qni  Im 
appartieut;  spirituel. 

f  IM  t  L  LACT  OA  LID  ADE,   f.    f.  puiSMnOe,    ln- 

culle  intellective. 

Ixtellectualmerte  ,«dt>.  intelleetaellement, 
d'une  maniere  purement*intelleetuelle. 

Ihtelliubrcu,  s.  f.  inteiligenee :  faculte  tai- 
tellcctive  ;  capacile  de  eomprendre ,  de  eonnat- 
tre,  de  conceroir,  etc.;  Mbatanoe  spirituelle; 
compretiensiou  nette  et  Cacile;  aeeord,  amitiö 
reeiproque ;  conformite  de  sentiments;  corree- 
pondance,  eommunicaüon  de  personnea  qui 
s'entendent  ensemble  pour  un  but,  qui  t'ae- 
cordenl ;  espion  dans  une  place. 

Intelligente,  o4/.  2  pe».  intelligent  rpoonru 
de  la  faculte  intellccüre;  capable  de  raison- 
ner, de  eomprendre;  nabile,  verte  dans  qoel- 
qoe  matiere. 

lüTELLiGivBL,  odj.  2  pe».  Intelllgible  :  eise  a 
eomprendre;  qui  peut  etre  entendu  aisement. 

1nteluoivelme5ite,  mdv.  intolligiblement  i 
d'une  moniere  inleitigible. 

Intbmerte,  mdj.  2  gen.  qni  ne  craintpas. 

Intemerädo.  Y.  Puro ,  Ineompto. 

Intemperäoamentb,  ade.  intempenmment. 
avec  intemperanee. 

Htkmpeiiädo,  a,  adj.  intempere  t  deregle 
dans  ses  appeüls ,  dans  sc.4  pansions.  (I.  ds  w%id.) 
Qui  a  une  disposilion  pour  etre  malade. 

Intempkramlsiu,  f.  m.  icQ]perament  vtete. 
V.  Iniempirie, 

IrtkhpbrIhca  .  t.  f.  intemperanee :  tieeep- 
pose  a  la  lemperanec. 

InTBMrERÄRTE,ac(;.  tli.  2 gen.  inlemperant. 

4» 
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<|ui  a  de  l'intemperance :  dercgle  dans  ses  pas- 
sioits,ftcsappcliis,sesdesirs,  ses  jouissances. 

l.MtMPi.r.AU.  V.  Deilemperar. 

IsiF.urKRiE,  t.  f.  intcniperie  :  derangement 
dans  lc  corps  huuiain ,  dans  le  lemps. 

lNTEMPUTIVAM&XTB,  «dt.  inteiUpCSÜTeiDCDt, 

a  contre-tenips ,  mal  a  propos. 

Intempsstitioädb,  ».  f.  qualite  de  cequi  est 
inteuipestif. 

lüiLMPESTivo,  a,  adj.  iiitempcstif:  bore  de 
Minou,  qu'ii  n'ost  pas  ä  pro|H>s  de  faire. 

1üte?n,äö,  «.  f.  intontion  :  desseln  par  lequel 
oii  tend  a  une  lin ;  mouvcmen(  de  i'tme  ters 
une  lin;  volonte;  Un.  V.  Tenfdö. 

Ihtihciorädo,  A,od>'.  on  ne  ledit  qu'aveeles 
adverbes  öem  ou  mal.  Bern  ou  mal  — ,  bien  011 
mal  inlcntionne :  qui  a  de  bonnes  on  de  mau- 
?  aises  inten  trans. 

Irtexcjonal,  adj.  inleutionnel :  de  l'inten- 
Uea ,  qui  lui  esl  relatif. 

f  lnTUCJONAMißNTE,  adv.  intcntionnelle- 
menft  r  dans,  lelon ,  cn  intcniion,  d'apres  eile. 

Irtbbcioiiävel,  adj.  2  gem.  (f.  tchol.)  qui 
eiisle  dans  i'enlendement. 

Ihtejidejicia  ,  f.  f.  adminislralion ,  soin ,  con- 
duile.  lnlendance  :  emploi ,  juridiciion  de  l'in- 
lendanL 

Ihtexdkrte,  I.  m.  inlendant:  prcposc  a  la 
direettOB,a  la  conduitede  ccrtaines  affaires, 
avee  pouvoir  d'en  ordonne; . 

Intehbeb,  v.  a.  donner  de  l'intensite. 

Imterder-si,  v.  r.  aequerir  de  rinlensile. 
V.  Entender. 

Intudihejito.  V.  Enlendimento. 

l.«TE2fSAMElfTE ,  odv.    BTCC    inlCOSilÖ,  fOTte- 

bmdI,  ardemment,  efllcacement. 

iBTiaaAft,  a.  f.  intension ,  force,  veheroenre. 
laUauto,  degre  de  force,  d'activitö  d«ns  une 
peiasence.  V.  intonfdd. 

ImmlniMO»  a,  adj.  tup.  d' tuten** . 

ImiitifAaftirffB,  adv.  intenaivement :  avec 
latoüflit*. 

lirrtaeo,  At  mi}.  intense :  grand ,  fort,  vir, 
erdenl. 

Iktektado,  a,  p.  p.  de 

Intbmtar,  «.«.pretendre,  tacher,  s'eflbrcer. 
Avotr  detsein,  envie.  Tenter,  essayer,  eprou- 
ver.  ((.  da  prni.)  Interner,  faire  nn  proces. 

Iütehto,  i.  m. '  intcniion ,  Un,  but,  dessefa. 
Com — ,  alin,  afin  que.  Com  o<— rfa,danslc 
but  de.  Pör  o—am  atouma  cousa,  tiser  a  une 
chose.  Cawmgwir  omi-,  panrenir a  son  but. 
Fruttrar  o  hu  — ,  raanqaer  son  coup. 

Iatehtora,  #.  f.  (/am.)  Intention  extrava- 
gante ,  projet  temeraf  re. 

inTERCAftinciA,  #.  f.  inteTTuption ,  diseonti- 
nuation.  Intercadence,  intermiuence :  inegalit* 
dm  pouls. 

IvrucADEirrE,  adj.  2  ev».  cbangeant,  rarta- 
ble.  tHseomimie,  interrompu.  lntercadent, 
porlaiitd«  pouls. 

Irtercala^aO  ,  t.  f.  intercalathm  :  celion 
eVtamroalaf ,  tfujoalcr  «a  jour  aui  aanees  bi*- 
K*tUei, 


f  ttcrcalIdo  ,  A ,  p,  p.  de 

f  IsteecalAe,  «. «.  iDtarcaler s  toterer,  ajo 
ter.  On  le  dit  surtout  du  jour  ajoute  au  aac 
de  feTrier  dans  le*  annecs  bJEseEtilea. 

ImtercalAe  ,  •*>.  2  ft».  intofcaialrt;  iatai 
danA...,ajouleA... 

t  lNTEECAPtoo,t.  f.  "intarralle» 
Ire  deux  iieux  (p.  ««.)• 

iKTERCEDER   (COfll,jN>r\    V.    «. 

prier,  solliciter  pour  quelqu'un. 

Imteecep^aO,!.  f.  iBtereepttefet 
du  cours  direet. 

Interceptädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Ixterceptäii,  f.  •.  mtcreepleT :  taterrttjura 
le  cours,  la  communicatton  de...;  enlf  per 
surprise  (une  lettre). 

iJiTBRcim,  a  ,  adj.  prif  au  Bmlllee. 

I^tercessäÖ,  f.  f.  intercession :  actio* ft- 
terceder;  priere  pour  ieieroeder. 

Iktercessor,  a,  t.  Inierceteew ;  qui  lekf- 
c^de  pour... 

I^tercolumnar,  ee>.2  OCR),  de  reBlft-ctliD- 
nemcnl. 

Istercolümnio  ,  ff.  m.  entre-coloiiiief ,  ««■> 
colonnement :  espace  entre  deut  colonnet. 

Iütercostäl,  adj.  2  om.  (f.  oTauiel.) 
costa I :  qui  est  entre  les  cotes. 

t  IntercltIreo  ,  a  ,  adj.  qui  est  entre  «If  H 
chair. 

Ihterdi^äG  on        )  Interdktion :  mIeu 

Mstermc.011,  t.  f.  f  slon  des  fouetkof; 
Prohibition. 

I^terdicto  ou      i  interdit :  ceftfluTe  «etfcV 

iNTERoiTO,«.  m.  f  siastique  qut  liteftH- 
V.  Interdifdö.  adj.  Interdit :  qui  est  relerdÜ 

iNTRnDizER,  v.  G.  fnterdire :  defenorc  eid- 
que  chose  a  quelqu'un;  prononcer  Phrterfk- 
tion  contre  quelqu'un. 

•  Irteres.  V.  Entereue. 

f  Ixteressadam  eü  TE,odo.  TcnalemeDt,?* 
maniere  venale;  par  Interet. 

Imteressädo  ,  a  ,  p.  p.  d'lnteratsar.  aij.  ■> 
teresse  :  fort  attacbe  a  ses  interett;  mt  p« 
i'intertt  personnel.  ff.  m.  — ,  qui  m  interet  les« 
chose  ou  dans  une  affaire.  —  na  enrgm,  {t  * 
comm.)  inlcresse  dans  le  cbargemenL 

Interessäl,  adj.  2  gen.  lucrattf ,  plüflttMe 
i7.  V.  Interetseiro. 

lNTF.REssi!«TB,  adj.  2  ee».  intereisant ;  t» 
inlcresse. 

Ixteressae  (em\  e.  a.  inttrener :  donmTRi 
interet,  associer  a  une  entreprise;  feite  ptt» 
dre  interet,  faire  prendre  pirt  a...;  iuipfcfM 
donner  de  l'intcrct;  engager  par  respaer  dt 
gain ,  de  quelque  avamege ;  emontefr,  I 
attacber. 

Interesmr  (a),  v.  n.  Importer,  6tre 
taut,  de  i'intcret  de.  /nferVss«  a  Ied8f9fl~! 
portc  ä  tous ,  II  est  de  Untere!  de  toot  le 
Itlo  inlereua  mdifo,  cela  touebe  de  prts. 

Ihteressar-se  Crom, cm,  per),  e.  r. 
resser  :  prendre  parti  pour...;  preadre  psf 
dans  (une  aCTaire,  etc.);  prendre  interett. 
—  com  atguem  por  <mlr*m,  »'inierestef  t* 
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lelqu'un  pour  unc  autre  personne. 
;c,  f.  m.  InterM  :  cc  qui  Importe, 
Mionneur,  ä  l'atillte,  au  proflt,  au 
ilageen  gen6ral;  ce  qai  ottachc ;  de- 
mr  de  qaelqu'an ;  tcndre  sollicitude 
efjai  Interesse :  se  dlt  des  pcrsonnes 
Ml.  Galn,  lucre,  proOt.  — ,  proflt, 
argem  prete.  Sordido  — ,  vil  inttret, 
dMe.  Tomar  —  por  alguem ,  s'inte- 
iclqu'un.  Tem  n'istoteu  —  ,  il  y  va 

itiRO ,  A ,  adj.  et  f.  intcresse" ,  cgo'fste , 

6 1  ses  rntertts. 

rijneo,  i.  m.  fJ.  d'anat.)  cspace  enire 

• 

-CftftitciA,  f.  f.  intenrention.  V.  En- 

mto. 

ersätf.l,^'. 2 gen.  qu'on  ne  pcut 

irgivcrser. 

r,  etc.  V.  Fnteiripar,  etc. 

.  t.  tu.  'mot  laiin)  intcrim,  entre- 

tlc  — ,  en  attendant,  sur  ccs  entre- 

samextc,  adt.  par  interim,  provi- 

!fin,  t.  a.  employer,  placer  par  in- 
tisoircnicnt.  v.  n.  Servir  par  in- 

i,A,aJy.  qui  exerre  un  cmploi  par 
Q,  par  interim ;  inU-riiuairc ,  du  l'in- 

,  f  adj.  2  gen.  inlcricur,  interne  :  qui 
ans.  (fig.)  Scerct,  cachc .-  qui  nc  se 
pas.  «.  m.  Interieur,  lo  dedaus;  vic 
Siez  soi.  Entrailles.  O  —  <Tuma  casa, 
in  d'une  maison. 
iMejite,  odc.  intericurcraent,  au  do- 

$10*, «.  f.  ( I.  de  gram.)  interjeetion  : 

rtles  du  discours. 

ibIl,  adj.  2  gen.  interlineaire  :  ecrit 

rligne. 

cc^AÖ,*.  f.  'dialogue;  intcrlocution. 

cittor,  a,  a.  celui  qui  parle  parmi 

lutres  ou  cn  leur  nom.  Interlocuteur  : 

B  Iniroduil  dans  un  dialogue. 

cut6bia,i.  f.  (*.<kPro<}  »entence 

>ire. 

C0TOtio,A,a^'.  (I.  de  pro/.)  mter- 

(Jugeraent)  qui  interloque ,  non  de- 

Ig  necessaire  pour  l'instruction  d'une 

■In, adj.  2.  gen.  de  l'interlunium. 
■io, «.  m.  mlaalunium  ;  temps  oü  U 
raUpaa.  .     , 

Abo,  a,  adj.  intermediaire,  qui  est 

[.  , 

lato,  a,  adj.  intermediaire. e. "».  In- 

a  eomedic.  *  Entremise. 

■Atel  ,  adj.  2  gen,  interminable :  qui 

re  lermine ,  fini. 

natblmbmtk ,  <ufo.  san»  fin ,  sans  re- 

»iOyA./>.  UilcrmiMion:  interrupuon, 
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discontiouation  d'an  effet,  d'une  «ante;  inter- 
Talle  entre  deux  accöa  da  flevre. 

Ixtbrmittencia,  f.  f.  (t.  de  mid.)  intermit- 
tence  (du  pouls,  de  la  fierre);  diseonünua- 
tion,  Interruption. 

Istermittentb,  adj.  2  gen.  intermitlent :  qui 
cesse  et  reprend  par  intenrallaa. 

I*termittir  ,  v.  n.  aroir  des  intefmiaiioiifl , 
etre  intermitlent. 

Ixterxchal,  adj.  2  gen.  d'entre-mort. 

I.yterxädo,  p.  p.  d '/»ferner. 

l>TER!uxs*TE,ode.  interieurement. 

Imfknar,  t).  a.  interner:  renfenner,  reantr 
dans  l'intericur.  — «e,t>.  r.  s'enfoncer, entrer, 
aller  dar.«  i'intcrieur. — müito, entrer  biena ran t. 

I^terno  ,  a  ,  adj.  interne :  qui  est  ae  dedans , 
du  dedans.  Interieur. 

Internütccio,  t.  m.  internonce  t  narnlttre 
charpe  des  affaires  de  Rome,  an  detail  d'an 
nonee.  V.  Jnterloeutor. 

iNTEHPELLAtAö, «.  f.  interpellatie« :  fonmar 
tion ;  sommation  de  repondre  aar  un  flait. 

Interpellado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Imlkpellär  ,  v.  a.  ( f.  de  pral.)  intetpeller: 
sonimer  de  repondre  sur  an  fall.  Praeter  aar 
l'accomplissement  d'an  commandement. 

Interpola^äü,  «.  f.  Interpolation  t  aetion 
diuteriMjler;  ec  qui  est  interpole. 

Intkupolädamente,  adv.  avee  Interpolation. 

Ixteupqlado,  a,  p.  p.  d7n/erpo<«r. 

Interpolador,  a,  f.  interpolatear :  qai  in- 
terpole. 

IntkrpolAr,  «.  a.  interpoler  t  Inserer  un 
mot,  une  pbrase  dans  le  texte  d'an  manutcrit; 
interraler.  Intcrrompre,  dfjcontfnuer. 

Ikterpor  ,  v.  a.  interposer :  mettre  (an  eorpa) 
entre  deux.  Inserer.  Interposer  ton  aoterile, 
ses  bons  offiees,  employer  la  mediatton,  etc. 
—  aygravo,  recurto,  (l.  de  prol.)  toterjeter 
appel ,  appeler  d'une  sentenee.— oteup&reeer, 
donner  son  atis,  emettre  ton  opinlon. 

Intbrpor-sb,  v.  r.  ^interposer :  Interrenlr. 

Ixterposkjaö,  f.  f.  inier posllion  :  Situation 
d'un  corps entre  deux  autre»;  intenrention,  en- 
tremise. (/!?.)  Mediation.  L'espace  de  temps 
qui  se  trouve  entre  deux  aulres  diflerentt. 

Intrrp6sto ,  a,  p.  p.  irr.  A'Merpor.  adj. 
Enlremcle,  interposc.  interpötta  pe«toa,nie- 
diateur,  tiers  qui  interrient. 

Interpreter  ,  9.  a.  surprendre  (une  place) 
s'en  emparer  par  surprise.  V.  Emprekender. 

lüTERpRBüDino ,  a  ,  p.  p.  d7»lerprsiieJsr. 

Irtbrpresa  ,  t.  f.  entreprite  de  gnerrej  sar- 
prise.  V.  Emprfza. 

Irtf.rpreta^äO,  $.  f.  interpreUUon  t  aefloti 
d'interpreler ;  explication. 

Interpret  Ano ,  A ,  p.  p.  d'/nlerprelar. 

IifTERpRETADOR ,  a  ,  f .  interpreUtettr :  qai  in* 
terpretc  le  sens,  la  pentee.  V.  tnterprete. 

Ihtbrpretär,  v.  *.  Interpreter  :  tradaire 
d'une  langue  dans  une  autre ;  expliquer  ce  qnl 
est  obscur  ou  cache;  eommenlcr,  tourner  en 
bonne  ou  mauvuiso  part.  Tudo  interprita  em 
hm  ou  em  mal,  ü  tourne  tout  en  bwu  os»en 
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mal.  —  Hnütramente  uma  am**,  outendre 
finesse  a  une  chose. 

InTERPRETATIVAMENTE,  adv.   Ä'üM  manierO 

interpretalive. 

Interpretativo,  a,  adj.  interpreta Uf :  qai 
interprete,explique. 

Interprete,  f.  2  gen.  interprete:  celoi  qui 
rcnd  les  raoU  dune  langue  par  les  mota  d'une 
autre  langae;  qui  explique  un  discours,  une 
lettre, une  reponse,  un  songe, etc.;  qui  eclair- 
cit  un  texte ,  le  sens  d'un  auteur ;  qui  est  Charge 
de  faire  connaltre  la  pensee,  lea  sentiments, 
rintention,  la  volonte  d'autrui. 

Interpreza.  V.  Interprfta. 

Interrscko,  t.  m.  interregne  x  temps  pen- 
dant  lequel  il  n'y  a  pas  de  roi  ou  chef  d  un  etat. 

Interrogacäö,  1.  f.  interrogation,  question, 
demande;  flgure  de  rhetorique.  Point  d'inter- 
rogation(?). 

Interrocädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Interrogar. 

Interrocante,  adj.  2  gen.  interrogant :  qui 
interroge.  Gelui  qui  fait  des  interrogation s  ju- 
ridiques.  p.  a.  de 

Interrogär,  v.  a.  interroger  :  queationner; 
faire  des  inlerrogations  juridiques. 

Interrogativo,  a,  adj.  (t.  de  gram.)  inter- 
rogatü :  qui  sert  a  interroger. 

Interrocatörio,  f.  m.  inlerrogatoire :  ques- 
lions  que  fait  un  juge  a  un  aecuse;  proces- 
verbal  qui  les  contienl,  avec  les  reponses. 

Interrompedor.  V.  Interruptor. 

Interromper  ,  v.  a.  inlerrompre ;  suspendre , 
.jrrelcr,  empeeber  de  continuer.  Discontinuer  : 
inlerrompre  une  ebose  cominencee.  Interrom- 
pto-o ,  il  lui  couna  court. 

Interrompidamente  ,  adv.  avec  Interruption. 

Interrompido,  a,  p.  p.  d'/nlerromper. 

Interrompimento,  s.  m.  *  Interruption. 

Interröto.  V.  Detordenddo. 

Interruptio  ,  t.  f.  interruption :  action  d'in- 
terrompre;  ses  eflets;  etat  de  ce  qui  est  inter- 
rompu ;  disconlinuation ,  cessation  pour  quel- 
que  temps.  Sem  — ,  tout  d'une  tenue. 

Interruptam£nte  ,  adv.  avec  interruption. 

Interrcpto,  a,  p.  p.  irr.  d'Inlerromper. 
adj.  Interrompu. 

Interruptor,  a,  i.  interropleur :  qui  intcr- 
rompt  un  discours,  etc. 

Interseccaö,  *.  f.  (t.  de  geom.)  interseclion : 
pointoü  deux  lignes,  deux  plans  se  coupenu 

Ihterserir.  V.  Ingerir,  Introduxir. 

litTERSTicio ,  s.  m.  interstice  :  Intervalle  de- 
termine  de  temps ,  d'espace ;  pore;  espace  entre 
les  moleeules ,  les  parties.  Intervalle  a  mettre 
•ntre  la  reeeplion  des  ordres,  etc. 

Intervallado  ,  a  ,  p.  p. 

Interyallär,  v.  a.  espacer;  interposer. 

Irtbrvallar-se,  t>.  r.  £tre  separe  par  des 
Intervalle* ;  s'interposer. 

Ihtbrvällo,  a.  m.  »eebappee,  Intervalle, 
distance,  espace.  Intervalle:  cessation  d'une 
eboso  qu'ön  reprend  apres.  —  lucido.  V.  ce 
not. 

Liiitaw^*»  f.  A  inlOTanlian ;  action  d'in- 
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tenrenir.  {La*  prat.)  Interreatiea  daai  une 
aflaire  controversee,  dans  an  ade. 

Intervenidiira.  V.  ÄlcoviteWa* 

Interventör  ,A,f.  intervenant:  eetaiqat  in- 
te nrient.  Tiers,  interme4iaire,e*tnineUeaK,/. 

Intervjr  (am) ,  v.  n.  in  tenrenir,  eolrer  eosne 
interesse  dans  une  aflaire,  dana  une  coalesur 
tion ;  interposer  son  autorite,  sa  nedituaa,etc. 
Assister  comme  temoin. 

Intestädo  ,  a  ,  adj.  intestat:  mortssns  Isater. 
flNTESTAVEL,04fy.2fe».  qui  na  aaataaa  Isater. 

Intestinal,  adj.  2  f#n.  inteaUoai :  des is*» 
tins. 

Intestino,  a.m.  intestin,  boyaa.  II  est  st« 
usiteau  pluriel.  Intestins :  canaox 
de  l'estomaca  l'anu».— e^yo,ccscai 
des  gros  intestina. 

Intestino  ,  a  ,  adj.  inlestin ,  interne.  {ß§^  T. 
Civil ,  dorne  ttico. 

Intibiär,  etc.  V.  Entibiar,  etc. 

Intim a^äö,  f.  f.  inümation  :  action  par  k- 
qucllc  on  intime. 

Intimado,  a  ,  p.  p.  d'lntimetr. 

iNTiMAnöR,  m.  m.  reliii  qui  intime.  Avertiastsr. 

Intim  am  läte,  adv.  iiiliincmonl  :  avee  ast 
afTcclion  parliculicre ;  ctroilement;  intcheare- 
nient  et  profondement. 

Intimah,  r.  o.  intimer  :  signifieren  vertaat 
la  loi;  appelercn  justice;  assigner  (Ieuea,lt 
temps  d'une  reunion,  d'un  concile,  ete.'j- 
abandono,  {(.  decomm.)  signifier  rabaadsa. 

Intimidäoe,«.  f.  intimitc,  liaison  tntiaae. 

f  Intimidadamente,  adv.  avec  timidite. 

Intimidädo  ,  a  ,  p.  p.  il' Intimidmr. 

IntimidadOr,  a,  adj.  eta.  quiuilinude.aa 
epouvantc. 

InuhidIr,  v.  a.  intimider :  donner  oa  » 
crainte ,  de  Papprebenaion  a ;  menacer. 

Intimidär-sb,  v.  r.  s'inümider:  aveirQi  U 
crainte. 

Tntimo,  a,  adj.  intime  :  (ami)  qui  a,  sear 
qui  Ton  a  une  viveamitie;  (unkra)  ücaenant; 
interieur  et  profond  (sentiment  t  penaauaat 
conviction).  Interieur,  interne. 

Intimorädo.  V.  Destemido. 

Irtitulacäö,*.  f. '  iniitule,  Utre. 

Intitulädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Intitular. 

Intitulahento,  s.  m.  V.  Inlitulmfdt. 

Intitulär,  «.  a.  inütuler:  donner,  BMftn 
un  titre.  Donner  4  une  chose  an  nom(  an  Ütt« 
qui  la  fasse  connaltre. 

Imitular-se,  v.  r.  »'inütuler :  ae  danaera 
nom ,  prendre  un  titre. 

Ijitolerancia,  s0.  Intoleranee :  detaat* 
tolerance. 

flNTOLERlNDO,  A,  00>.  <&**.  M  dait  BS) 

tolerer. 

IntolerInte,  adj.  2  avsw  tatalatnnl  t  aai 
n'est  point  tolerant. 

Intolerantysmo  ,  #.  sa.  intoUrantlasas  .*  seo- 
timent ,  doctrine  des  sectes  mloletnntaa  en  a* 
tiere  de  religion. 

Intolerävel,  adj.  2  gen.  intoictaMa :  insaa- 
por table;  qui  na  aa  peat, qa/an  m  pant  taHrait 
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Ufimiww,  adv.  intolerablement : 

aitm  intolerante. 

>,  A,avtf.  ipoit.)  qui  n'est  point  tonda. 

NU,  etc.  V.  Entorpeter,  etc. 

l»16 ,  •.  f.  (I.  de  bot,)  intorsion ,  flexion. 

tcrATEL,  adj.  2  ft».  intraitable,  fa- 

laarrage.  Impraticable,  parlant  d'un 

■abotriablc  :  qu'on  ne  peut  abortler. 

•t  loup-garou ,  homme  bourra. 

nsiTKL,  mdj.  2  gen.  intradgisible :  qu'on 

radaire. 

urAuo  ,  A ,  adj.  (f.  de  bot.)  intrafoliace. 

las  slipules  da  figuier,  da  morler. 

A-artmos ,  «de.  intra-muros  :  dam 

i  de  la  Tille. 

Bu-        }  V.  Bntro... 

■ATEL.    J 

lksitäyel,  adj.  2  gen.  inaeeessible, 

ible,  impraticable ,  parlant  d'une  mon- 

ine  foret,  d'un  cnemin. 

■Tito,  a  ,  adj.  (t.  de  prostat.)  intran- 

•be)  neulre. 

äbo  ,  a  ,  adj.  qui  n'a  pas  ete  traite ,  non 

nie. 

atel.  V.  Intractdzel. 

■o.  Y.  Entrecho. 

tiiCLO,  a  ,  adj.  ferrac,  inebranlable. 

idaherte,  adv.  intrepidement :  d'un© 

Intrepide. 

mtz  ou       i  intrepidite :  fermete,cou- 

mtzA  ,t.f.l  ragefroid,  inebranlable, 

erü,  dans  une  Situation  forcee,  etc. 

ioo,  a,  adj.  intrepide  :  qui  ne  craint 

danger,  qui  l'aflronte ,  que  le  danger 

■  trembler. 

dämmte,   j   v./n/rtnc...,etc. 
,*,etc.        \ 

i9  *.  f.  intrigue  :  manrouvre  secrete, 

e. 

iDOv  a,  p.  p.  6'Intrigar. 

Läte,  adj.  et  s.  2  gen.  intrigant :  qui 

e  beaucoup  d'intrigues. 

Jt,  v.  n.  intriguer:  faire  des  intri- 

Enredar. 

ia-ae,  o.  r.  prendro  pari  a  une  intrigue. 

sabaxeste,  adv.  confusement,  d'une 

embrouillee. 

lioo ,  a  ,  adj.  inexlricable,  mel6 ;  em- 

embarrasse ,  difficile.  p.  p.  de 

:4a,  v.  a.  raeler,  embrouiller,  confon- 

)  Confondre ,  rendro  obscur,  parlant 

tos. 

:ar-se  ,  t>.  r.  s'enchevetrer,  se  mettre 

tbarras.  v 

autÄa ,  etc.  V.  Entr...y  etc. 

iCCAMENTB ,  adv.  intrinsequement ,  es* 

nent.  V.  Interiormenle. 

iaoo,  a,  adj.  intrinseque,  essentiel. 

t  htterne. 

sin*.  V.  Travddo,  Enredado. 

im*.  V.  Inlroduzir. 

tOOfAO,  f.  f.  introduclion  :  action  d'in- 

;  action  de  mettre  en  vogue  (ßg.),*n 

Mrttvacaatninemtnt  ;exorde,  prefaoe. 


Ihtrobocto  ,  a  ,  p.  p.  irr.  d'Introduxir. 

Ixteoddctoe,  a  ,  s.  introducteur :  qui  intro- 
duit.  —  d'embaixadores ,  introducteur  d'am- 
bassadeurs :  oflBcier  dont  la  fonction  est  d'in- 
trodaire  les  ambassadeur*. 

Imtroduxia  ,  9.  a.  introduire :  donner  entree, 
faire  entrer;  donner  coars,  commencement; 
faire  intenrenir  an  personnage  dans  une  ac- 
tion,  an  discours;  (ßg.)  faciliter  Pentrea 
d'une  personne.  —  ineidentet  n'um  pJatto,  in- 
eidenter :  faire  naltre  des  incidents.  —  atar- 
cmneioi,  importer  des  marcbandises. 

limtörro,  s.m.  debut,  entree,  commeoee- 
ment.  Introlt :  commencement  de  la  messe. 

Iktaometter  ,  v.  o.  introdalre ,  faire  entrer. 

Irtrohetter-se.  Y.  Enlremetter^ee. 

Irtrohizar  ,  etc.  V.  Entronizar,  etc. 

f  Inteot Easiö,  s.  f.  action  d'entrer  en  soi- 
meme,  de  se  oonsiderer,  de  s'examiner  dans 
Tinterieur. 

IRTR0TISCA»A ,    >    y    - 

IhtküdAr  ,  etc.  /  v'  *•*•-» elc* 

IifTRÜ8AMENTEfad«.par  intrasion,en  intnis. 

Intedsäö,  s.  f.  intrusion  .*  possession,  occu- 
patio n  sans  droit;  etat,  qua  Ute  de  l'intrus. 

Introso,  a,  adj.  intrns :  introduit  par  force, 
par  ruse;  qui  possede,  occupe  sans  droit. 

f  Iivtübo  ou  Lttcbacko.  V.  AlmeirdÖ. 

INTD19AÖ,  t.  f.  (f.  de  thtol.)  Intuition  :  vision 
claire  de  Dieu,  vision  bealiflque;  perceptlon 
interne,  independante  des  sens. 

IifTUiTivAMEiiTE,  adv.  iniuitivcment :  d'une 
maniere  intuitive. 

laTirrivo,  \yadj.  intuitif :  (vision  — ve)  de 
Dieu,  a  la  maniere  des  anges;  qui  ne  provient 
pas  du  debors  (connaissance,  certilude). 

Intuito  ,  1.  m.  *  vue ,  consideralion,  bot. 

Intdhecbr,  v.  it.  s'enfler,  gonOer.  (ßg.)  De 
venir  fler,  s'enorgoeillir.  11  est  ausai  red« 
proque. 

lüTUHEScfiNciA ,  t.  f.  intamescence  t  action 
par  laqoelle  une  cbose  s'enfle. 

Iütcpir.  V.  Enlupir. 

Irtcrvar.  V.  Turvar. 

Intoscep^äO,  a.  f.  intus -susceptton :  intro« 
duetion  d'un  suc,  d'une  substance  dans  an 
corps  organise,  pour  son  developpement. 

t  1'hcla  ,  s.  f.  (l.de  bot.)  inule :  plante  eo- 
rymbifere.  —  campdna,  inule  annee,  aunce, 
enule-campane. 

In  ulto  ,  a  ,  adj.  qui  demeure  sans  vengeance. 

Inunda^äO,  s.  f.  inondation:  debordement 
des  eaux  qui  submerge  un  pays;  les  eaux  de- 
bordees;  (ßg.)  grandc  multilude. 

litcüoÄDO,  a  ,  p.  p.  de  Inundar. 

Ihondante,  adj.  2  gem.  qui  inonde.  p.  a.  de 

In ludar  ,  t.  a.  inonder :  submerger  par  de- 
bordement; couvrir  d'eau;  {ßg.)  envahir;  inul- 
tiplier,  prodiguer :  se  dit des  vices ,  des  erreurs, 
des  livres,  etc.  II  est  qaelquefois  neulre.  S  i- 
nonder,  s'abrcuver. 

f  Ixuroanidäde,  s.  f.  impolitessc,  grosso- 
reiß. 
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Indsitado,  A,od>.  inusilc :  quinoat  poiut  en 

usage. 
Lnütil,  adj.  2  gen.  vain,  inutilc,  infruc- 

tucux. 
Inutilidade,!.  f.  inulilito*  dofaut  d'utilile; 

vanite. 

lKL-TiüttiMO,  a,  <k(/.  «tp.  fflnutil. 

Inutilizädo,  a,  p.  p.  de 

Inutilizar ,  9.  a.  inutiliser :  rendre  inutile. 

Imi/tilmemtb,  ada-  inutilemeut ;  Sans  utilite, 
en  vain.  En  pure  perle. 

Invadiavex,  adj. 2  gem.  qui  n'est  pas  gueablc. 

Imvadido,  k9p.  p.  de 

Invadir,  v.  «.  faire  une  Invasion  :  a Itaquer, 
envabir  un  pays,  etc.  (fig.)  Prendro  par  vio- 
lence;  usurper. 

Invalesceb,  v.  a.  s'etablir  de  pluscn  plus, 
s'affermir. 

flavAUDAgiö,  i.  f.  action  d'invalider.  — 
(Tum  acto,  resiliation :  r*  Solution  dun  acte. 

Invalidade,  t.  f.  invaliditd:  manque  de  vali- 
dile,  defautqui  rend  (un  acte)  invalide. 

lNYÄUDAiiE]iTB,adt>.  invalidcnienl :  «ans  va- 
lidtle. 

Invalidar,  t>.  a.  invalider  x  rendre,  declarcr 
nul,  invalide  (un  contrat). 

Im  valido,  a  ,  <M/.  invalide  .*  eslropie ,  inlirme, 
qui  ne  peut  travailler  pour  vi  vre;  (ßg.)  sans 
validite,  nul  (acte,  contrat  j. 

InvariabilidAde,  s.  f.  invariabilite  :  quaiite 
de  co  qui  est  invariable. 

iNYARugAö.  V.  Jmmuiabilidade ,  Eilabi- 
Hdade. 

Invariavbl,  adj.  2  gen,  invariable  *  qui  no 
varie  poinu 

Inyariavelmentr  ,  adv.  invariabiement  i 
d'unemaniere  invariable. 

IhvabaO,  t.  f.  invasion  :  irruplion  en  pays 
ennemi,  etc.  Commcnccment  d'un  acces  de 
flevre. 

Irvasiyo,  k>adj.  qui  envahit. 

Invasor,  a,  adj.  et  f.  envahisseur :  qui  en- 
vabit,  qui  fait  une  invasion,  qui  s'ciupare  a 
main  armee. 

Im  Vieri  va  ,  t.  f.  inveetive :  parole ,  expression 
injurieuse,  vehemente;  discours  amer,  vehe- 
ment. 

In vbctiya  do  ,  a  ,  p.  p.  de  inveclivar. 

f  Imvectiyador,*.  m.  eclui  qui  invective. 

Invectivär,  f.  a.  et  n.  invectiver  x  dire  des 
inveclives ;  declamer. 

f  Inyedado  ,  a  ,  adj.  qui  n'est  pas  defendu , 
prohibe;  qui  n'est  pas  etanche. 

t  Invedävei.,  adj.  2  gen.  qu'on  nc  pont  pas 
defendre,  empechcr;  qu'on  ne  peut  pasclan- 
cher. 

I.fYEJA ,  t.  f,  envie:  chagrin ,  deplaisir  cause 
par  le  succes,  le  bonhour,  les  avantages,  Ic 
bien  d'autrui.  Jalousie.  Emulation.  Comer-se 
de  — ,  «tre  ronge  d'envie.  Ter  —  n  alyuem, 
d'alguma  rouj0,elre  envioui  de  quelqu'un,  do 
quelque  choso.  V.  Invtjar.  JSäo  ter  —  a..., 
Ißg.)  n'ctre  pas  iiiferinir  ä...,  de  moindre  va- 
leur  quc...  Eitar  txpvsto  aoitirosda—,  otro 
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en  buttc  a  l'envie.  Tem-me  —  ,  il  mc  porte  envie. 

IxvEJÄno,  K%p.p.  de 

iMiJÄr.,  r.  a.  envier :  avoir  du  deplaisir  dt> 
bien  d'autrui;  le  desirer  pour  soi;  eproorer 
l'envie,  porter  envie,  etre  envieux  de...  ffig.) 
Desirer,  convoiter  dons  les  borne*  de  la  jus- 
tice. 

Imyejäyel,  adj.  2  gen.  desirable:  qui  merila 
d'eire  desire ,  envie. 

LlVLJÖSAM&NTE  ,  fldü.  BVeC  «IV 1 6. 

Invfjöso  ,  a  ,  adj.  envieux  (de),  qui  porte  es« 
vie;  qui  a  do  Tenvic ;  jaloux. 

Inven<;äö,  i.  f.  inventiun :  action  dluvenier; 
Tacultc  de  Tcsprit,  di»position  ä  inventer ;  chost 
invenlee;  une  des  parlies  de  la  rbelorique;fit> 
lion,  inensonge.  "Conlc,  recil  platsant,  bbt- 
lcux.  —öesy  pl.  niinauderies,  pruderie;  eittl- 
vagances,  bizarrcrics. 

Ihylncibilidäde,  f.  f.  invineibilite  i  qtafity 
de  ce  qui  est  invincible. 

f '  Imyesuoxädo,  a,  adj-  oral,  pare  aree 
art  el  nouveaule. 

'  Invkmcjümärio.  V.       )  cnjoleur,    traav 

Invkmcioneiro,  k>adj.  )  peur.  Capricieut 
vetilleux.  Minaudier:  qui  fait  des  mines,  des 
caresses  aflectees.  Begucule,  prüde  (femme). 

Invencivel,  adj.  2  gen.  invincible :  qu'on  Bf 
saurait  vaincre. 

In  venu  velmente,  adv.  invinciblement:  d*BM 
inaniero  invincible. 

Inyendavel,oi*  i  invcndable  :  qa'st 

Invendivel  ,  adj.  2  gen.  \  ne  peut  pas  vendre. 

1NVEMT4DO,  A  ,  p.  p.  d'/flfttlltar. 

1nventad6r.  V./tiven/or. 

Inventar,  v.  a.  inventer :  trouver,  imaaucr 
quelque  cho$e  de  nouveau  dans  les  arls,  les 
sciences,  par  la  iorce  de  son  genie ;  controaver, 
supposer. 

Inventaria^äO,  #.  f.  acte  d'invcntaire. 

InvkntariVdo,  A,p.p.  d'lntcntariar. 

1nvcntariante,0c(;.  2  gen-  qui  faiirinve*- 
tairc.  p.  a.  de 

Inventariär  ,  e.  o.  invenlorier :  meltre  daas 
un  inventaire.  Faire  inventaire,  fonner  un  üh 
veotaire. 

Inventärio,«.  m.  inventaire :  role,  memoire, 
etat,  denombrement  par  echt  el  par  artida 
(d'elTets,  de  papiers,  de  marchandises,  etc.). 
Ecrit  contenant  ce  deiiombremenL  A  aeaa/bff 
rf'— ,  ( f.  de  prot.)  sous  benelico  d'inventaire. 

Inventiva,«.  /.  faculte  inventive,  genfe.'Yt 
Invcncäo. 

Inveniivo,  a,  *4j.  invenlif  :  qui « le  feflia, 
Ic  talent  d'inventer. 

1nvlnto,#.  m.  'invention,  decouYerte. 

Investor,  a  ,  s,  inventeur :  qui  inveate,  qil 
a  invonte;  qui  inlroduit  en  usage.  Invemssw 
dune  fable,  d'un  conte. 

Invlrisimil,  etc.  V.  Inverotimiif  etc. 

Invehnäda,  s.  f.  rigueur  de  lliiver;  ttaas 
durec  de  l'liivcr;  icauvais  temps. 

Invernadü,  a  fp.  p.  d'lnvemar. 

f  Invernauoiro  ou  — dogbo.s.  SB. 
lieu  oü  Ton  serro  Je»  pltaict  ea  biref. 
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tLtady.  3  gen.  hWernal :  qui  est  dlii- 
Wnt  fn  hhrer 

la  (•»),  v.  n.  b  Werner:  paaeer  PaHrer 
■droh,  tin  en  hl?er;  faire  maovali 

>  4  f .  f*.  bi?  er :  U  aalaon  la  plve  frokfe 
u  ffo  mt$h  do  — ,  na  gema,  no  n\aii 
-u  en  pldn  hiver. 
mk  h  *V*  h-Ternal.  MtuTftf,  aflreax 

J94L,  a#.  3  fe».  Inmiaemblable : 

paa  VralieinblableJ 

ujitalifA,  f.  f.  invraiaeniblance  : 

vraiaembUnce. 

pMtujiRTK,  adv.  Invraitemblable- 

M  maniere  Invr4<iemb(able. 

,0,  f.  '/.  Inversion ,  tranapoaitlon  y 

■t 

^  4 1  ff*  ?•  <nr*  d'Jnvarfsr,  et  «0'*  In- 

napos4,  altert. 

,14k  v  a,  a.  qui  inlarverttt,  qui  trane- 

Interpret*  en  mal. 

3.  % «.  a.  interverlir,  transposer :  cban- 

sf|de  aens,  de  eflte.  tyenvereer  ('ordre 

l  arune  proposition ,  dea  consequenta 

ltaetdenta.  Emnloyer,  depenaer,  dea- 

an  Ire  uaage.  Changer  en  mal. 

ia,  a.  f.  'invealisieraent;  acüon  d'iq- 

pUce.  *Choc  t  aUaquo ,  assaut ;  irrup- 

fam.)  Raillerie  piquantc.  Hör  uv%a 

atfBiyftUier  ouelqu'un. 

io9  a,  p.  p.  d7»e«f  Kr. 

mbju,«. /.  ioveatiture :  miae  (solen- 

{toäaeesion  d'un  ficf ,  elc. ;  acte  qui  Ia 

A$i0,  f.  f.  inveetigation :  rechcrche, 
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iUo  1 A ,  p.  p.  d'Ituustigar. 
adör,  a,  t.  intesügaleur  ;  qui  fait 
gaüpaa. 

Äa,  v.e.  rechereher :  cbercher  avec 
das  inveaMgaüona. 
ndvEL,  «0'.  2  9**-  qu'on  ne  peut 
i  Cache,  impenetrable. 
,a. «.  attaquer,  assaillir  viremcnt. 
aas»,  (e.  ».)  altaquer,  assaillir  que]- 
restir:  donRer  rinveatiture,  metlre 
Ion  d'un  lief,  etc. 

rrCt  (aas),  c.  r.  s'introduire ,  ae 
m  quelque  choae. 
uUnAMERTE,  «to«  d'une  maniere  in- 

1*0,  a,  «4/.  inrelerä,  enracinc :  qui 
* langlemps ;  qu'on  ne  peut  vaincre. 
-,  vieax  pöcbeur.  p.  p.  de 
U-aa,  e.  r.  a'inveterer  :  devenir 
lalle  a  guerir;  s'euracincr. 
Die.  V.  Enviar,  elc. 
imbktz,  «fo.  invinciblcmcnt. 
üMO  t  a  ,  arf>.  tup.  de 
A,  «#.  invaincu :  qui  n'a  jamais  elc 
rinciblc 
V.  «acuter. 
V.  Jnvtjöso. 


Iryigilaxcia  ,  t.  f.  manque  de  vigilance. 

In thulI irr b  ,  adj.  9  gen.  qui  manque  de  vigi- 
lance. 

1'rvio,  a,  adj.  oü  il  n'y  a  point  de  route,  de 
eaemin. 

IxyiolabilidAde,«.  f.  inviolabilile  1  qnalite 
de  l'etre  in?iolable;  privllege  qui  garanüt  de  Ia 
miae  en  Jngement. 

iMviOLipAMtim,  aale.  InTlelablamaat. 

IüTioiAoo ,  a  ,  <4j.  qui  n'a  paa  eaa  fielt.  Put, 
entier. 

IütiolAtbl,  adj,  3  gen.  Inrtolabla :  qv'on  na 
doit  Jamaia  Tioler,  enlrelndra;  qui  jemil  da 
privilege  de  FinTioUbilite. 

iNviOLATBLHtaTB ,  od«.  inTiolablemaal  1 
d'une  maniere  inviplable. 

f  IüYlOLBlTiBO  ,  A  ,  •#.  I  qui  Ott  n't  DU  UM 

Tiolence. 

f  Irviolbkto  ,  a  ,  «tf.  qui  n*eal  paa  vieleal, 
oA  II  n'y  a  paa  de  vfolenee: 

IhtipebAdo,  A,p.p.  de 

Is  TipBaiR-as«  v.  r.  ae  mettre  an  faraar  eeame 
lavipere. 

Irvira.  V.  Bwibira. 

iRYiacia ,  etc.  Y.  'Snvüemr. 

Inyisibilidadb  ,  i.  f.  inviaibilila :  eut ,  qoalile 
de  l'etre  inviiible. 

IryisIvbl,  adj.  l  gen.  inrlaiblet  qv'on  ae 
peut  ?oir. 

hmsivBLMEKTi,  adv.  inviaiblenienl :  d'une 
maniere  invialble. 

f  iRtiso,  a,  007.  qui  n'a  jamaia  ele  vu  ni 
connu. 

Irvitar.  v.  a.  (tu«*.)  Inrlter. 

Iryitatörio,  f.  m.  intlulolrat  anOonne  a 
malines,  qui  inrite  4  louer  Dicu. 

Irvitb.  y.  Buvite. 

Irvito,  a  ,  adj.  force,  eontramt 

IrvocaqIO,  «.  f.  invoeaUan :  aetlon  d'invo- 
quer;  partie  d'un  po«me  dana  laquelleon  hi- 
voque  une  muse ,  un  dleu. 

IrvocAdo  ,A,p.p.  d'/aaaear. 

IrvocadAr  ,  a  t  #.  celul  qui  inroque. 

IrvocAr,  «.  a.  invoquer,  reelamer,  Iraplerer, 
demander  avecinstance,  appelera  aon  aeooun. 
£voqu«r  :  appeler,  faire  Tenir  i  aoi  dea  eaprita. 

Irvocatitamerte  ,  ade.  avec  intocation. 

Irvocatöria,  f.  f.  V.  InvocafdS. 

f  fovoeATURio,  a,  adj.  inTocatolre .-  conte- 
nant  l'invocatlon. 

TRVoeivELfOdy.  igen,  quel'on  peut  invoquer. 

Irvoltörio.  V.  Bnvoltorio. 

flRVOLTOSO,  a,  adj.  (I.  da  bot.)  inrelute: 
(feuilles  --es)  a  bords  roules. 

t  Irvolccbllo,  $.  m.  (t.  da  bot.)  petit  inTO- 
lucre. 

f  IrvoldcrAdo  ,  a  ,  adj.  (t.deM.)  Invaloere: 
pourvu  d'un  involucre. 

Irvolc^aG,  f.  f.  involutlon. 

Irvulücro,  j.  m.  (f.  de  bot.)  imroluere :  pe- 
litcs  foliolcs  qui  entourent  le  pedoncule ;  en- 
veloppc  commune  et  conlinue. 

IxvoLUXTAfiiAMENTE ,  adv.  involonlairemcnl: 
mos  le  Youloir,  contra  m  volonte.  Par  (orce 


I*iolot6mo.  V.  Enrol(orio. 
)KrOL>KD«>.  V.  Enredadur. 
l*TOLt».  V.  Entoltir. 

[■VULSIIillLltl.Ilt  ,     I.    f. 

quill  US,  *Ut  de  l'Mre  invulner 
flmni-siaiDO,»  .«Jj-nui  ii 

lN*CL1<tmiTIL,lU(/.  1  fUn.  ir 

De  peul  *lre  blrsie, 
Inuili.  V.  Knavrir  ou  (■« 


MMMn 

Irsot-oism,  t.  J-.  ((.  dt  M.)  •  iprc«u«nba : 
plante  rt  ridne  iiiedfcinite  d'Am*rique. 

Iumciö.  V.  HypMtu. 

Iput»iT»,ele.  V.  Uypocrim,  etc. 

+  [yctuti,  i.  f.  (f.  tibol.)  iquttaja:  plante 


U.a. 


■>it. 


nucr  i  ;  aboulir.  Elre ,  so  porler.  Ga|(vr,  pa- 
rirr.  Consiiter,  dependre.  Imputier,  inl*- 
reisrr.  Blre  diilinKup,  difTcrenl.  Sc  deiliucr 

nur.  7r,  avec  un  gcrondit,  inari]ue  l'arlion  de- 
itfneeparle  verbe,  «Uvec  lp  porlicipc  pistif , 
I*  patsion.  Ei. :  —  jugando ,  Juuer.  —  i  tjidido, 
',  (Ire  vendu.  Joinl  0  un  idjeelii,  il  ripriiiii' Ii 
.  roini<>r«  d'.ller  ou  d'clre.  lil.  i  -  f™  ni  mdJu, 
/  eire  tien  iri».  l'rrfedp  de  l'inlctc  noeUui.i 
do  In  prepotiüon  ■  rl  d'un  inlinilif ,  il  piprime 


Quollt-  dluanta  j  a-t-41,  Mitttct,  i 
(Hu   rdi  Hilfe?  qu  II 


«rte.  —  ,m  l.nirv.  »Iler  «  ki 
lotl.  —  ttnio  an  «n  w*Jo  m  | 
liier  enlre  deuc  ecoatei,  conrir 
—  ierro,  terra,  (id.)  catoyer  Ic  i 

U-sk  ,  v.  r.  *  '.mi  «Her,  M  rrlir« 

raounnl;  i'ecouln,  parlint  s~* 
fuir,  Ii  liiiter  trbapper,  Parität 
qui  li  contiem.  Gliitcr  Inmlontai 
place,  S'eihaler,  i'Oaporer.  St  t 
ronipr«,  ou  ■'aigrir.  Sa  twsprt, 
s'usvr  inienalbleniMl.  —  itt  rarii 
de  im  cart«>,  i'en  deUire  tu  jout 
nu  /«ndo  a  n.i"  .  «ebouer,  eouler 
lond,  partim  d'un  nailre.  —  fa 
s'avineerrhenrr.  —  fatmdn  ttlk 
)>.■.>!.!■-.  i.  i..i',i'irf  tur  lr  MÜH  dt 
-  du  Wlell.-  im  <ivr  ndl. 


*  b 


■i  do  Pi 


DJ  nihil  a  alguem ,  drtirrr 


courraui.  Indignation.  OiH 
ml  on  nienaee.  (jlo.)  Cof*te,  I 


w •  SBFKf 

i  #•  SB,  ifÜy  BIB-eB)  OMI|  BB^eeBSMU  MI 
ItMBMWkMM  fSfBBOM)  BAT  lA  DBtBfB  AB 
||.)PMÜMM«r9  Btadlaleur.  (I.  *«*•!.) 

HMi  «rtMu»  La  pruaaUe.  *.  f.  — ,di- 
imInm;  pierrepräeieuse,  eritUl  iria*. 
da  »ran: ütfadi  , raro-en-ciel  att 


, e.  es,  (I.  de  ftef .)  Iris  mi  Samba :  plasia 

.—  /ftnis,  irU  Mtfde,  glaleal,  xjrii 

—Mi  Fleremg*.  V.  larie  de  Floref. 

haeere.V.  Zirie.cic. 

BA.i./.  (f.  de  ade*)  Mandat  Im  brl- 

ml  TWIa  eTIrlande. 

»fti,  A,  nsy.eU.  Irlandais :  oVIrlande. 

,  — MAA  O«  —«AR  ,  f.  /.  MB«r.  V.  ÜHMfo. 

■im,  Mio.  fraiernelleaieBt.  Ea  partfes 

EAK>,A,f.j».de 

iab,  «.  o.  Y.  Ctrmawar.  (com)  Aster 
atar?  reunir;  Egaler. 
mini,  f.  /.  fralernite:  relation  da  frere 
(Af.)  Bniea  fraternelie,  liaison  intim«. 
iM,  eemspondance.  Confreric  t  afltia- 
— ,  tribanai  elabli  eo  diverse« 
poax  les  tote  de  graads  cbe- 
le* 

I,  f.  m.  frere  :  ne  «Fun  meine,  pere, 
kerne  mere ;  nom  qu'on  donne  par  au- 
n  MiBTret ;  tilre  que  se  donnert  Bu- 
nt las  reis ;  le  pape  le  donne  auati  aux 
az  at  aoi  eveques;  lilre  religiös*.  Con- 
BMaakra  d'une  eonfrerio.  (/le.)  Egal, 
4ef  pareil.  —  earBeJ,  frere  germain.  — 
•  #»  Jrfao,  frere  lai,  convers.  —  «Ja- 
rere uterin.  Jffto— ,  derni-frere, frere 
■Ja  aa  de  pere ,  frere  uterin  ou  de  mere. 
antat,  freres  juineaui.  Bnire  irmdei 
Mm  huu  mdos%  {prov.)  ne  te  male 
Aires  qui  tont  de  freres.  Entre  rarbre 
Bereo  II  ne  faul  pas  mettre  le  doigl 
amo, *.  m.  dim.  d'Jrmdo,  peüt  frere. 
ins,  t.  f.  dim.  d'/rmd,  petita  smur. 
suwbtb.  V.  Irmimenie. 
rAÖ,  etc.  V.  Ermitdö,  etc. 
röees.  pl.  V.  Eirö. 

it  $.  f.  ironie  :  flgure  de  rhetonque 
lalle  on  fait  eatendre  le  eonlraire  de 
dit. 

iajUxtk,  ade.  ironiquement  i  d'une 
ironique,  per  ironie. 
»,  a,  udV*.  ironique  :  ou  il  y  a  de 

bebte,  ade.  avec  colere ,  aycc  empor- 

,  A,  aaV.  irritä,  empörte,  furieui.  V. 

#. 

!  tBitrj.  pop.  peste!  peste  toit  de... 

hCHMABiLioiDK,  f.  f.  qualite  de  ce  qui 

ieannable. 

ioaUl,  «4/.  2  gen.  trraisonnable  .-qui 

i  doue  de  raison.  Irrationncl ;  (f.  de 

m|  ii'a  pas  de  rapport  connu  avec  l'unile. 

muiitia«,  i*  V  irraJ8o«Habi|iU)  .(ma- 


tt 


IU4,etal  da  n»mme,aer>etre  Irraiaenaable. 

IrbagiöbAtbl,  a«V*  3  gtn.  deraisonntbU*  • 
qui  ne  a*aecorde  paa  arec  la  raitaa,  l'aquiu ; 
qui  raanqae  de  raison. 

IatAaoalnfLBijiTB ,  ade.  deraifaemabla- 
■ent :  d'ane  auniere  döraiseniiable. 

JaaADiA^Ad,  t.  f,  Irradiation  :  emissian,  ei- 
pansiaai,  affaaion  da  rayens  da  lasiere,  du 
eoleii,ete. 

lRaiMAno ,  a  f  p.p .  da 

lRRABiia ,  e. «.  eclairer  de  ses  rayaaa. «. ». 
Eayoaner.  * 

laaAniAao,  a,  aal/.  *****  d*  »•*  nyt«a  (so- 
leil ,  ata.) ,  eoavert,  obscuroi. 

t  ItAiCLAMÄVEL,  aaV".  s  mh.  qu'on  ne  peul 
paa  reelamer. 

f  UsEcoaaLiÄDO,  a,  «ay.  Irreeonellid :  (en- 
nemis  — s)  qui  n'ont  pu  etre  reeoaeiliea. 

UasconciLiivfcL,  #a>.  2  et»,  irreooocilieble. 
qui  ne  peut  se,  que  l'on  ne  peut  reeoncilier. 

laiBconauATBLH&HTE,  ade.  irreconciliable- 
nent :  d'une  maniere  irreeonciliable. 

iRatxcpBaivEL,  adj.ige*.  qu'on  ne  paat 
recouTrer,  reprendre. 

tlaaEGL'rsaÄvBLaTERTB,  ade.  de,  maniere  a 
ne  pooToir  recouvrer,  reprendre. 

f  iRAEctrsAVEL,  *&j.  2  am.  frreeuMbla  t 
qu'on  ne  peut  recuser. 

f  litAEDiuivEL,  adj.  2  m*.  qu'on  nepeut  ra- 
cheler. 

IarkduzIykl,  adj.  2  et»,  infleiible ,  indomp- 
Üble.  (f.  d»  ckim.)  lrreductible. 

tlaaarLEZAö,  t.  f.  irreQexion :  defaut  de 
refleiion. 

flaaRrLixivo,  AvaaV. quin«  rMecbit  pas, 
qui  n'est  paa  reflechiasant. 

f  Irreflexo  ,  a  ,  adj.  irreOechi :  qui  n'est  paa 
reflecbi.  Qui  n'est  paa  repereute. 

IrreforbAtel,  adj.  2  gen,  irreformable :  qui 
ne  peul  etre  reforme. 

lRREPRAOABiueÄDE,  $.f.  Irrefragabllild :  qua* 
lite  de  ce  qui  est  irrefragable. 

IrrefraoAtel,  mV.  2  ats.  irrefragable  : 
qu'on  ne  peut  eontredire ;  irrecusable. 

IaRErRAGiTELMENTE,  adtw  irrefragablement . 
d'une  maniere  irrefragable. 

Irregulär  ,  adj.  2  gen.  irregulier :  eonlre  les 
regle» ,  qui  ne  les  suit  pas ;  qui  n'a  pas  de  rcpu- 
larite;  dont  les  parties  ne  soiit  pas  egalrs  ou  en 
symeirie ;  qui  a  encourru  les  ceusures  et  ne 
peutexereer  (ecciesiastique). 

Irregularidäoe,!.  f.  irregulärste  :  manque 
de  regularild;  etat  d'un  clerc,  d'un  prelre  irre- 

gulier. 

IrrecclarIssimo,  a  ,  adj.  tup;  tf Irregulär. 

lRRFCubiRMiKTE ,  tAv.  irreguliereluciit  : 
d'une  maniere  irreguliere. 

IrreliciIö,!.  f.  irreligion :  impiele,  mauque 
de  religion. 

Jrreliciösameütb  ,  min.  irret igieu fernen t  : 
avec  irreligion. 

liiRr.LiciosiDADB,  f.  /.  qualild  de  ce  qui  est 
irreliaieux. 

Iui;tnq0so  ,1,4  irreligietti ;  eaquaira  4 
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la  nMgftM,  qai  roflense,  qai  n'a  pas  de  teli- 
gioii. 

lEinnmiTtL,  «*y.  9  ft».  irremediable  : 
auquol on  ne peak  remedier  ( mal,  faule). 

IiiftUUWATiLMiim ,  adv.  irremediable- 
meut  i  de  forte  qa'on  ne  peat  y  remedier. 

IniumiiviL.  *dj.  2  gen.  hremisalble :  qufr 
ne  peut  se  ptraoniier;  qul  ne  raerlle  pas  de 

pardon. 

laaiiiiMfviLiitÄTB,  oft.  ÜTomisslblement  : 
sans  renissJeti. 

IrrehIvil,  adj.  2  gen.  qui  ne  peat  se  raehe- 
ter;  dont  on  ne  peat  se  liberer. 

f  IrrbmovIyel,  «4/-  *  fe».  qa'on  ne  peat 
eloigner,  renvoyer,  remuer,  deplaeer. 

f  Irbepaeädo  ,  a  ,  adj.  qui  n'a  pas  ete  repare. 

IrreparAvbl,  adj.  2  gen.  Irreparable :  qa'on 
ne  peut  reparer. 

Irreparaveluente,  «de.  irreparablement : 
d'une  maniere  Irreparable. 

IrrbprebejisibimdAde,  f.  f.  lrreprehensibi- 
lite  :  qualite  de  ce  qui  est  IrrepreJiensIble. 

FRRE>REBEMsivBL,  adj.  2;#s.  irrcprehensl- 
ble  :  qu'on  ne  saurail  reprendre. 

Irreprebexsivelmefitr,  adv.  irreprebonsi- 
bleraeni :  d'une  manlere  irreprehensible. 

f  IrresickAdo,  a  ,  adj.  qui  n'esl  pas  röslgne. 
p.  p.  do 

1 IrresighAr-se  («)  ,  e.  r.  ne  pas  so  resigner 
a... 

t  Irbbsigmayil,  adj-  2  gen.  qui  ne  peut  pas 
•e  resigner. 

Ir  resistent*,  adj.  2  gen.  qui  ne  resisle  pas. 

Irresistivel,  adj.  2  gen.  irresislible  :  a  qool 
on  ne  peut  realster. 

Irresistivelmrnte,  adv.  irresistiblement » 
d'une  maniere  irresistible. 

IrresolucAÖ,  f.  f.  irresolution,incertitudef 
indecision;  etat  de  celui  qui  est  irresolu. 

Ibresolüto  ,  a  ,  adj.  irresolu  :  qui  a  peine  a 
se  resoudre,  a  se  deter miner.  Qui  n'a  pas  elo 
resolu  ( probleme). 

Irresoluvbl,  adj.  2  gen.  qui  ne  peut  se  re- 
soudre :  insoluble. 

f  Irrbstbicto  t  a,  adj-  sans  restriotion  :  qai 
n'esl  pas  restreint 

f  li\RESTni»civEL,  adj,  2  gen.  qu'on  ne  peut 
pas  restrelndre. 

Irreverercia,*.  f.  irreverence ;  manque  de 
rcverence,  de  respect. 

IrrevererciAr  ,  v.  a.  manquer  de  rtverenee. 

Irrbtbbbeüb  ,  adj.  2  gen.  irreverent :  qui 
manque  de  respect. 

UREVEREttTEHiNTE,  adv.  irreveremment  i 
avec  irreverence. 

IrrevocabilibAde,  t.  f.  irrevocabilile  j  qua- 
lite de  ce  qul  est  Irrevoeable. 

IrreyocAvel,  adj.  2  gen.  irrevoeable :  qui  ne 
peulttrerevoque. 

IrrevogAyel.  V.  Irrevoeavel. 

IrrevooAvelm ente ,  adv.  irrcvocableinent  ; 
d'une  maniere  Irrevocablo. 

IrrigacAö,!.  f.  irri|ation  i  arroseuent  par 
Hfoltt  •»  saigneea. 


fafconalrrtfa- 


f  Irrigaoo,  a  ,  adj.  ou  on  a 
lion. 

IrbisaO,  t.  f.  irrisiea,  mepria,  maoemerii ,  da» 
rislon. 

Irrisob,!.  s».  moqueur :  qnl  so  «•qw,qai 
raille. 

Ibrisoriamebte,  adv.  pardevislon. 

iRRibüniü ,  a,  adj.  risible,  qui  (all  fire  i  qai 
prete  k  la  plaisanlerie. 

1rbitabili»A»b,s.  f.  irrttabiltl*  «  quatHt  de 
ce  qai  est  irritable. 

Irritacaü,  i.  f.  irrilation  i  actio»  de  es  qui 
irrite  les  bumeurs,  aeseflets ;  etat  des  buntoan, 
des  nerfs ;  (/ig.)  des  esprila  irrlles.  Grande  ee- 
lere ,  grand  emportemenC 

Ibbitado  ,  a  ,  p.  p.  d'JrrtMt*. 

Irritadör,  a  ,  9.  celui  qul  Irrila,  qul  doMt 
Heu  a  s'irriter. 

1'rritamente  f  adv.  sans  effet  ei  mm  (eres : 
d'une  maniere  nulle  et  Invalide. 

Iriutamento  ,  s.  w.  V.  IrtHfdB.  Iiriiesneat  i 
ce  qul  eielle  ( la  eoiere ,  ete. ). 

IbritA^tb,  «4/.  2  gen.  Irritant :  qui  irrlti. 
Deerito,  clausula—,  decret,  clanso  irritanta, 
qui  casse ,  qui  annule. 

IrbitAr  ,  v.  a.  irritcr :  meftre  en  eoiere,  al- 
grir ;  causcr  l'irrilation.  (/ig.)  ProToquer,  etal- 
ter,  aigrlr.  Casser,  annulcr.  — os  ommoa,  algrir 
les  esprits. 

IbbitAb-sb  ,  o.  r.  s'irriter :  se  neuro  on  et» 
lere ;  etre  irrite,  eprouver  1'irritation. 

Irritatito.  V.  irrxUmte. 

IbbitAvel,  adj.  2  ff».  Irritable»  qtl 
etre  irrite;  qui  s'irrite  aisemenL 

I'rrito,  kyodj.  invalide,  nul. 

IbbogAdo,  K9p.p.  de 

IbbogAr  ,  v.  a.  Imposer.  Ganser, 

IrboraqAO,  j.  f.  (1. 4*  M#o\)irroraÜcn,ar- 
rosemont. 

IbrorAr.  V.  Borrifar. 

t  IrruihAvel,  oo>.  2  ff»,  qul  ne  peat  pH 
6tre  ruine. 

iRRurcAö,  t.  f.  irruplion  :  entree  (soadaiM, 
Tiolenie) ,  se  dit  des  eaux ,  des  ennemis  qai  h- 
vagent  un  pays. 

Irto.  V.  Uirto. 

Isabel,  adj.  2  gen.  isabelle  :  oouleur  jano 
blanchatre.  Cavalle  — ,  ehcral  isabelle. 

Isaguge,  j.  f.  introduction,  avant-propos. 

IsAco.xo,  a  ,  adj.  isagone .-  a  anglet  egaux. 

f  Isäna  ,  t.  m.  (I.  efkiil.  smI.)  isana  :  eteof- 
neau  du  Mexique. 

f  Isati  ou  — te,  i.  m.(t.de  hol.)  isatis :  petH 
pastel  des  teinluriers,  isatis  da  Portugal  (imtü 
lusitaniea).  (t.  d'hist.  nat.)  — ,  quadropede 
qul  üent  te  milieu  entre  le  renard  et  le  cbien. 

1'sca  ,  i.  f.  maiiere  preparce  pour  prendre 
feu  aisement:  meehe,  amadou,  etc.  (ß§.)  Chose 
extrtmement  inflammable,  seebe  eeaame  «ssa- 
dou;  aliment  d'une  passion,  ce  qai  seit  a  Tal- 
lumer,  etc.  Amorce,  appau  —de  mtm,  griae- 
lette. 

IscAdo,  a  (de),  adj.  inreelo  (deiaposie). 
eaUK^ed^refkffi^p.f.dt/aptr, 
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aoreer,  amtdoaer. 

•  —mo,  t.m.  (f.  de  bot.)  is- 

graminee.  —  bastdrdo,  barbou 

n.  (f.  de  bot.) ' echinope  com* 

ritro). 

,  adj.  ( t.  d'anat.)  ischiatlque : 

lü.  d'anat.)  iscbiom  Tun  des 
sin  dans  lequel  «'embolle  Je 

(I.  de  tnSd.)  iscburie :  «uppree- 
M. 

raemption.  (ßg.)  Dedain  d?a- 
urace  avec  dedain. 
p,  p.  dl  senior. 
,  idv.  avec  exemption.  Avee 

«. «.  exempter,  dis  penser. 

Isenedö. 

t,acty.  sup.  da 

|.  exempt,  diapense.  ( A#0  D*- 

■I.  (I.  d'kut.  not.)  isla  ;  100- 

,  f.  s».  islamisme,  mahome- 

i,  *.  m.  ismaölismc  :  religion 

i 

i,f.iR.  pl.  ismaetites:  descen- 

;  peuple»  do  Syrie,  de  Porte. 

'mrocenos. 

Isoeeeles. 

),  s.  m.  (I.  de  phys.)  isocbro- 

de  duree  des  vibrations. 

i ,  adj.  ( t.  de  phyt.)  isochrone  i 

qui  ae  fait  en  teinps  egaux. 

m.  ( t.  de  bot.)  isoie  des  etangs ; 

i,  adj.  ( t.  de  giom.)  isogone ;  a 

f.  Isolation  :  aclion  d'isoler  lea 
ml :  etat  de  ce  qui  est  isole. 
nte  ,  adv.  isolemcnl :  d'une  mar 

p.  p.  6' I solar,  adj,  Isole ,  aeul , 

i  est  ßur  l'isoloir. 

m.  ( t.  de  phys.)  isoloir :  siege  a 

pour  elcctriser  en  isolant ;  base 

latiere  idio-elcclrique. 

,{t.de  pky$.)  isoler :  faire  qu'un 

3  pas  a  un  autre. 

,  s.  f.  ( /.  d«  math.)  isomelrio : 

fraotions  au  möme  dcnomina- 

tatfpe. 

tbo  ,  a  ,  adj»  ( f.  d«  g4om.)  isopo- 
dit  des  Ggures  qui  ont  des  cir- 
plea. 

,  Ksopkago. 

>,  a  ,  adj.  ( f.  de  yitom.)  equilate- 
i  d'un  triangle. 
i.  m.  ( t.  de  bot.)  isopyre :  plante 


leAtesija,  adj.  m.  isorcle :  ( (Hangle)  a  deux 
eotes  egaux. 

Isqüe  ,  a.  m.  wisk  OM  wbisl :  sorte  de  jeu. 

Isa  acuta  ,  adj.  et  f.  2  gen.  israelite :  d'Ifrael 

Issär.  V.  Icar. 

•  Issecctör.  V.  Exeeutor. 

Igeo,  pron.  dimons.  ce,  cela;  en.  On  l'am- 
ploie  poar  designer  um  choea  cjal  m  traue 
plus  pres  de  la  personne  a  qui  Vom  pari«  om 
dent  an  pari«.  Ei.  i  JEM-saa  —  f  dämm  m»l 
cela.  DticAx  — ,  leistet  cela.  Per  — ,  paar  ttla  , 
c'est  poarqaui.  SffiiMdo  — ,  *  ce  eampte-14. 
ßfem  por  — ,  malgre  eelat  paa  grand'ob«eet 
corane  eela.  Bttou  bem  certa  #-^  fea  suia  bien 
sür.  Qua«**  4#t  por  — ,  quand  ja  m'en  tai» 
apereu.  (^iie  itiia«  eu  te)  com  — P  qu'eat-ea  qua 
cela  me  fait? 

1'sTg.  V.  I$quo. 

Iamao,  s.  m.  lalbrao  :  langne  do  terra  ret- 
serree  entre  deux  mers  en  deux  goifes. 

Isto,  pro».  aVaaona.  oeci,  ceia.  On  le  dll 
d'une  ebose  qui  eal  en  preaenee  de  la  peraonne 
qui  parle.  En.  V.  Este.  JV'— , (/fem)  sur  eaa 
enlrefaites ,  pendanl  ee  temps.  ümdo  o?—  kouve 
ou  aeonteeio ,  il  n'en  a  rien  ete. 

Istom a , etc.  i  v  „.. 

IsxaiAö.         }  V. //.*<..., etc. 

f  ItaTba  ,  $.  f.  (I.  de  bot.)  *  courbaril :  arbre 
le'gumineux  d'Afriquo  et  d'Amerique,  qui 
donne  la  resine  anime> 

Itälia  %t.f.(t.de  giog.)  lulle :  granda  prea- 
qu'lle  d'Europe,  entre  les  Alpes  et  la  mer  Mt- 
diterranee. 

ItauIno,  a,  adj.  eis.  Italien  :  d'lulie. 

Itauco,  a  ,  adj.  Italien  :  d'lulie;  iUlique. 

1'talos,  f.  m.  pl.  Italiens :  peuples  dHtalie; 
Italiques. 

Item  ,  adv.  tat.  item :  de  plus. 

Itens,  *.  m.  pt.  arttolcs  (de  eompte,  ete.). 
Eiiar  aot—,  ölte  en  altercaUon. 

•  f  Iterabilb,  a4j.  2  gen.  qui  peot  ae  reite- 
rer. 

IterAr,  9.  a.  (0.  us.)  röiterer,  r*pe*ter. 

lTiRATivo,  a ,  adj. iteratif:  fall plusieura  fois 
et  par  intervalle. 

IthierArio,  a,  adj.  Itineraire  t  de  eheroin, 
qui  concerne  les  chemins. 

Iti^erario,  f.  m.  itineraire  :  memoire  de 
t oyageur ;  nole  des  lieux  oa  Ton  passe  en  Toya- 
geant.  Feuillo  de  route. 

Itropesia.  V.  Hydropesia. 

Ittpuallico,  a  ,  adj.  itypballique :  (flgnre) 
obscene. 

Itt'pdallo,  t.  m.  itypballe :  amulelte  des  an« 
ciens;  phallus,  Image  des  par  Ups  virilos. 

1'va  ,  j.  f.  (I.  de  bot.)  ive .-  plante  corymbffere. 
—  mator,  ive ,  etc.  —  menor.  V.  AnthyltU  bas- 
larda.  —baxtarda,  ivette,  ive  rau»qu6e,  che- 
m^pitys,  petit  pin. 

I'xia  ,  s.  f.  (I.  de  bot.)  ixic :  plante  iridee. 

•  Ixioo,  Ix l'do.  V.  F.ixidu. 
l7.F.xc;iö,  dir.  V.  Itenpio,  otc. 

flzEscBNRo,  *.  tu.  ize*chne  :  outrage  de 
Zoroastre  en  soixanle-douze  coapltref. 


716 


JAC 


JAE 


J. 


J, e.  m.  diiieme  lettre  de  1'altJuuYet  porta- 
gais  (teoutenna). 

Ja,  ade.  deja.  MahUeaant ,  4  präsent.  Une  ao- 
tre  fois,daus  an  antra  tentps,daiis  une  antra  oc- 
eaaioa.  Enao  v  fiaaleraenL  Tont  4  l'neure  v  tont 
de  suite,  mm  delai.  Cest  aioii  qu'on  repond  4 
eenx  qui  nous  appellent.  /d  vom  ,  ja  «o< ,  ete. , 
J'y  vals,  an  y  va*,ete.  /d, pari. dtsJrtottf.,  Un- 
tat. Ja,  Huirj.  qai  marque  qa'on  »a  eouTient 
d'ooa  cnoee  qu'on  nana  rappeile.  On  dit  ordi- 
nairement Jd,/a.  Ex. :  Jm,jamel$mbro,  oniv 
aaif  Ja  m'aa  souvieng.  —  eaJeado,  —te  •*, 
j'entenda,  voil4  qai  eat  elair.  —  o**9  puisque, 
yu  qoa ,  atlendn  qua.  --saldo,  das  tors.  —  ndo , 
noa  paa.  —  poif ,  or  ca.  — eeja  <f«m  modo,  — - 
st ;a  d'oafro,  qua  ea  soitd'one  maniere,  qua  ca 
soit  (föne  antra.  —  que  ossvmo  stieret*,  pnia 
donc  qua  vom  la  voulez. 

t  JaajA,  t.  m.  ( t.  de  bot.)  Jaaja  :  paletuvier, 
a  Sierra-Leone. 

fJAiBiiNtTA,  #.  f.  (I.  tfkiit.  ao/.)jabebi- 
netta  :  raia  du  Brasil. 

f  Jabirü  do  BrazIl ,  #.  m.  ( f.  d'hitt.  aal.) 
Jabiru  ••  oisaan  ecbassier,  erodion. 

f  Jaborandi,  #.  «t.  (I.  de  bot.)  jaborandi : 
poirre  enombelle  da  Saint-Doraingue,mouniere 
triphylle. 

f  Jabotafita,  j.  f.  (I.  da  bot.)  espece  d'ocbna 
du  Brasil. 

Jaboticaba  ,  #.  f.  fruit  da  la  jabolicabeira. 
V.  ca  mot. 

Jabotigabbjra,  j.  f.  grand  arbra  da  Brasil  4 
fruit  en  forma  da  carisa. 

Jabrk,  ata.  V./owa,  etc. 

f  Jacacäl,  t.  m.  (I.  tfkut.  aal.)  jacacall : 
oiscau  du  Brasil. 

Jäca  ,t.f.{t.de  bot.)  jaca  ea  Jacka  .*  arbra  4 
painvson  fruit. 

Jac>  , «.  f.  mauere  etrangere  dans  una  pierra 
precieose. 

*  JÄ^A ,  pour  Jaxa  (qu'il  demeure ,  ou  raste). 

•f  Jacamar,  t.  *b.  (f.  dfhisi.  not.)  jacamar: 
oiseau  sylvain  du  Bresil. 

t  JacawA,  #.  m.  (I.  cfhist.  aal.)  jaoana :  oi- 
fccau  ecbassier  du  Brest!. 

t  Jacapani  ,i.a,  ( I.  eThist.  nat. )  jacapani  : 
rossignol  brun  et  Jaune. 

f  Jacafö,  #.  m.(t.  efkitt.  aal.)  jacapu  :  oi- 
seau du  Bresil. 

i  Jacapucäia,*.  f.(t.  de  bot.)  marmite  da 
singe  ( Uchytis  oümria). 

Jacaaa  ,  t.  f.  pjece  de  poesie  portngaisa  et 
aspagnole :  sorte  da  romance,  vaudeville. 

Jacabamda,  #.  m.  (J.da  bot.)  jacaranda :  bi- 
gnoti  du  Bresil. 

Jacarandätam  ,  ##  as.  fanx  iaca,rand.a ,  Uca- 
r«n4a  Wanen^tre, 


'    Jacariou  —Rio,  f.  m.  calman,  ereeedilt 
d'Amerique. 

Jacatä,  #.  m.  (t.  eTAtU)  rol. 

Jaceste,  adj.  2  gen.  coucbe;  gisant.  (f.  * 
proi.)  jacent,  vacanL 

Jack.ites  ,  #.  at.  pl.  (f.  de  mar.)  fcas-feads. 

Jacintrino  ,  a  ,  od>'.  byacmtbin  :  eankw 
d'hyacinlbe;  qui  a  rapport  4  Cbyaeintbe. 

Jacintho  ,  t.  m.  byacintbe :  pierre  prceiasN, 
bleultre,  da  la  natura  da  grer*at.  [t.deboL) 
Jacinlbe  :  plante  liliacee.  —  dot  boequee.  Ja- 
cintbe  des  bois.  —  do§  mntigot  po4tm$.  V.  4V 
poreira  de  Äiace. 

f  Jäco,  t.  m.  sagum,  aaia  :  sarte  de  »Ke- 
rnen t  dea  anciens  soldata.  (f.  «faisP.  aal.) "  Jsm  t 
perroquet  cendrd. 

JacobAo  ,  a  ,  aay.  bigot,  eatard ,  bypocritf 

Jacobice  ,  t.  f.  cafarderie  v  tartuferie. 

Jacobinismo,  #.  m.  jacabinisma  :  aytteae 
des  jacobins. 

Jacobmo,  t.  m.  jacobin  :  membre  da  la  st- 
cicle  politique  dite  des  Jacobins.  En  Portop I, 
on  donnaii  ce  nom  aux  partisans  des  Prafifafs 

Iau  temps  de  leur  invasion. 
Jacobitas,  t.  m.  pl.  Jacob  lies  :  seelair^: 
chreticns  coples ;  partisans  de  Jacqueull,  roi 
d'Anglelerre. 

Jactancia,  #.  f.  Jactance,  Tanlerie;  paraae, 
ostenlation. 

Jactamciüsamentc,  odv.  avec  jactance. 

f  jACTAJtciosiDÄDE,  f.  f.  qualild  d'etra  fia- 
tard ,  d'avoir  de  la  jactance. 

Jactauciöso,  a,  adj.  qui  a  de  la  jaeten», 
qui  l'exprime;  vain,  glorieui,  vantcttr,  Tat- 
tard. 

J  actante,  adj.  2  gen.  sa  van  tan  t,  qui» 
vante.  p.  a.  de 

Jactar-se  (de),  «.  r.  se  vanter,  se  afa|Rfr 
s'applaudir,  se  louer,  se  glorifler. 

f 'Jactissimo,  a,  adj.  renandu  abondam 
ment,  parlaut  du  sang  des  martyrs. 

Ja  CTO,*,  m.  coup,  jel,  trait.  Wum— ,  te« 
d'un  coup,  toul  d'un  trait. 

Jactüba  ,  a.  f.  perU; ,  dommage. 

f  Jacee,  a.  m.  oiseau  du  Bresil ,  bon  A  maa- 
ger. 

Jaculaqä6,  #.  f.  *  jct,  action  da  laneer,  dt 
darder,  de  jeter. 

J acola  no,  a  ,  p.  p.  de  J acuter. 

Jacclador  ,  #.  m.  celui  qui  lanet  an  dard, 
lebrandit,etc. 

f  Jacixab  ,  v.  a.  laneer,  darder,  jeter. 
.  Jacclatöria  ,  e.  f.  oraison  jaculatolre.pri^e 
eourte  et  fervente  partant  du  caaur. 

f  Jacorü,  #.  f.  (|.  d?k\$t.  nmt.)  jacooroa: 
eouleuvre  des  bois. 

Ja kz,  at  i,  caparacon,  harnaebamtnt .-  er* 


JAN 

i  esttvaf.  (/lg.)  Qualile,  raaniere  d'Älre 
sieurs  cboses  se  ressemblent;  »orte, 
ire.  Do  metmo  — ,  de  la  memo  eloffe. 
,  A,p.  p.  de 

0.  a.  caparaconner,  baroaober. 
pf.de.Ta4x.  V. 

k  ou  JAgra ,  #.  f.  sacre  fait  da  coco , 

}k9t.f.  sorie  de  pierre  precieuse. 

t$.f.(t.de  bot.)  *  jagaa :  palmier  de 

i  septentrionale. 

i ,  a.  s».  ( l.  dNMfff.  noi.)  Jaguar :  qua- 

(ränd  chat  mouehete. 

itri ,  #.  t».  (I.  «f M*  f.  noI.)  jaguarete : 

;  nolr  au  Paraguay. 

f.  f.  (t.  de  bot.)  •  jalap :  liieren  du 

pargatif.  —  bastdrda,  admirable  cm 

In  Perou ,  jalap  faux. 

4j.  s  00».  Jauoe  vif. 

,  ff.  m.  jeu  ancien. 

.Getto. 

t.  s».  •  rette. 

V.Jalde. 

V.  Botst,  Xudo. 

ti.V.UrumMba. 

k,$.f.  (t.  de  giog.)  JamaTque :  lle  et 

töque. 

atf«.  Jamals.  JdmaU  por  — ,  an  grand 

>,  #.  s».  (f.  de  aof .)  Jambosier :  plante 
—  da«  lndtaff,  jambosier  a  feuilles 
imrosade. 

oo>'.  m.  iambique  :  (vers)  compose 
le  Tiambe. 

.  m.  iarabe :  pied  d'une  breve  et  une 
rtedo  fruit  du  Bresil. 
,ft.f.(t.de  bot.)  *  jamboa :  cilron 
inet. 

#. m.  (*.  d'hitt.  not.)  jambu :  tina- 
teil. 

Äö,  f.  m.  (f.  de  bot.)  jambolom : 
le  rinde ;  son  fruit. 
,i.m.  (I.  cTAiff.  not.)  janaca :  qua- 
tfrique. 

üia,  s.  f.  (t.  de  bot.)  jandirobe  : 
pante  de  l'Amerique  meridionale. 
kyadj.  tel. 

,  f.  f.  pl.  etrennes:  present  qu'on 
*  de  l'an.  Sorte  de  Couplets  qu'on 
jour  de  Tan. 

tiao,«.  celui  qui  chantait  les  Janei- 
wL 

ikta4j.  f.  Devassa  —  y  enqutle  que 
dors  faisaient  en  Portugal  dans  le 
ivier. 

f.  s».  janvier :  premier  mois  de  l'an- 
enne.  Tem  ou  conta  müitot — f ,  il 
,  il  a  vo  bien  des  hivers. 

f.  f.  fenelre,  croisee,  ouverture 
rentree  au  jour.  'Chassis,  vitres, 
netre.  (/la.)  On  le  dit  des  yeux, 

1,  appelees  janellat  da  alma,  fe- 
ine. Deitar  pela  —  föra,  (flg.)  je- 
tawtre,  prodiguer,  dissiper.  Pe>- 
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te  d— ,  ae  mettre,  se  montrer  a  la  fenetre. 
Jarelleiro,  a  ,  adj.  qui  atme  a  se  mettre  a  la 
fenetre. 

JARELLETAO«  I        ' 

JASIELLWHA.t.r.    I    **«>•**<«•. 

*  JaüSta.  V.  Ginita. 

f  JIRGA, «.  f.  sorte  de  petit  baleau  plat  sur 
les  rivieres. 

J  An  gada  , «.  f.  *  radeali :  assemblage  de  pleees 
de  bois  qui  forme  une  espeee  de  plancher  mo- 
bile sur  i'eao.  Espeee  de  radeau  (alt  dans  un 
naufrage  des  debris  da  vaisseau.  Modetoo, 
lenha  de  — ,  bois  flotte. 

f  Jargadeiro,  ff.  s».  maltre  d*un  radeau ;  ce- 
lui qui  le  mene. 

JargAz,  ff.  m.  (|.  pop.)  flandrin :  bomme  fluet 
et  61ance,  sans  eontenanee  forme. 

JariAres,  adj»  2  gen  ( üv*  — )  espeee  de  rai- 
sin.  Se  dit  ansei  d*in  homme  sans  nom,  de 
basse  extraction. 

Jaricaro.  V.  Jonixoro. 

f  JahipAra  ou    \  ( |.  de  bot.) '  janipe ,  Jani- 

fjAtfirBA,#.  f.  »paba,  ganipa,  genipayer, 
genipanier :  arbre  cfAmerique,  a  fruit  de  la  sa- 
veur  du  coing. 

f  JahipAbo,  «.  m.  fruit  da  genipayer. 

Jaribsaro.  V.  Jonixoro. 

Jariströqües,  ff.  m.  (I.  pop.)  petit  komme  de 
la  basse  classe. 

JanIzaro,  ff.  m.  janlssaire:  fantatsin  iure, 
garde  du  grand  seigneur;  (fig.)  tatellited'un 
tyran. 

JanserIsmo,  ff.  m.  jansenisme :  doetrine  des 
Jansenistes;  secte  de  Jansenius;  morale  reli- 
gieuse  tres-austere;  Toppose  da  molinisme. 

jANSBüisTA,  ff.  s».  Janseniste :  partisan  da 
Jansenisme,  de  Jansenius,  d'une  morale  tres- 
austcre ;  bomme  devot  et  tres-austere. 

JartAr,  ff.  m.  le  dfner,  dlne  :  repas  fait  au 
milieu  du  jour  ou  dans  l'apres-midi ;  mets  dont 
II  se  eompose.  Ancien  tribut  que  payaient  les 
villes  aux  rois,  quand  ils  y  allaient,  pour  l'en- 
tretien  de  leur  suite.  O  —  estd  *•  nUm,  le 
dlner  est  servi.  Papo-jonlare* ,  cherebear  de 
franches  lippees. 

JartAr,  v.  a.  et»,  dlner :  prendre  le  repas 
du  dlner.  —  cometpeixe,  etc.,  manger  de  la 
viande,  du  poisson ,  ete.  au  dlner. 

JartarIrho  o»  — zntflo,  ff.  m.  dim.  de  /«#- 
tor.  Petit  dlner. 

f  JAo , «.  m.  mesure  itineraire  en  Asie. 

J  Ao ,  odj.  m.  natif ,  habiUnt  dt  Java ,  lle  des 
Indes. «.  m.  Java  mit. 

J  Ao-DA-GAKRtTA ,  ff.  s».  Jeu  (feiifaJitf . 

J  Ao-da-Cruz  ,  ff.  m.  (phraeepop.)  de  l'argent. 

Jio-MuAö,i.  «i.  (I.  pop.)  homme  mal  fait, 
mal  batf. 

JAo-parAO,  ff.  äs.  (I.  pop.)  bomme  degoenlll*. 
it.  V.  Inerte. 

J XO-REDORBO  ,  ff.  m.  ( t.  pop,)  —  •  Jfarte  dOM 

florei,  noms  qu'on  donne  aux  poupards  et  poo- 
pees  quo  les  aveugles  fönt  danaer. 

f  JapA6,  «.  m.  (f.  ds  geog.)  Japon:  empire 
oTAsie.  «o>.  et «.  Japonaia ;  da  Japeeu 
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f  Japariwdiia ,  t.  m.  (f.  de  bot.)  arbre  d*A- 
merique  (pwa/arta  au?u«ta\ 

Japi.iabeiro,  m.  m.  arbre  du  Brasil.  V.  Geni- 
papeiro. 

JaPO»*NSB  OU  1  .  .       d     j 

Japosez  ,  a  ,  «0«  et  t. )  "V""*"  * 

Japöh ico  ,  a  ,  adj.  Joponais  :  du  Japon. 

Jaqüa,  #.  f.  (t.  de  bot.)  V.  Jaea.  —falsa 
{nauclea  orientali» ). 

Jäqoi,  t.  m.  Jaque  :  ancien  habillcraent 
eonrt  et  serre.  *  Vesto  ou  blouse  de  chasse.  Sorte 
d'ancienne  coiflTurc  de  femrae. 

Jaqueira,  $.  f.  (/.  d$  bot.)  *  jaquier :  plante 
urticee ,  arbre  a  pain. 

Jaqueiral  9  #.  m.  bois  de  jaquiers. 

f  Jaqdelado ,  a  ,  «(7.  ( f.  de blat.)  echiquete : 
ränge  en  forme  d'echiquier. 

Jaqdeia,  t.  f.  Jaquetle:  habilloment  court 
de  paysan ,  d'enfanl. 

Jaquetado  ,  a.  V.  Enscaqaetddo. 

t  Jaracatia,  #.  f.  (/.  dt  bot.)  *jaracatia: 
caclier  du  Bresil,  papayer. 

f  Jarara  ,  t.  f.  (/.  dhisl.  nat.)  jarare :  doli- 
chos  du  Bresil. 

f  Jararaca  ,  t.  f.  (t.  d'hitt.  nat.)  jararaca  : 
vipere  couroacoco. 

f  Jaraya  ,  s.f.(t.de  bot.)  •  jarava  :  grami- 
nee  du  Perou. 

Ja hd in ,  $.  m.  jardin  :  lieu  dos  ou  Ton  cul- 
tivedesfleurs.(/l0.)Pays  fertileen  fruit*.—  bo- 
tanieo ,  jardin  botanique,  jardin  des  plantes. 
—  dat  ndoi,  (I.  de  mar.)  jardin  :  balcon  cou- 
Tert  dans  la  poupe  d'un  vaisseau ,  galerie  de 
poupe.  —  finjfido ,  (id.)  fausso  galerie. 

Jardineira  ,  s.  f.  jardiniere :  femrae  du  Jar- 
d inier;  femme  qui  eultive  un  jardin,  qui  en  a 
soin. 

JAhDiniiRO,  $.  m.  jardinier:  qui  eultive,  aalt 
dessiner,  sait  eultiver  un  jardin. 

f  Jardixiria,  $.  f.  *  jardinage  i  art  de  eulti- 
ver les  jardins. 

f  Järdo,  a  ,  adj.  gris  JaunAlre. 

Jarere,  t.  n%.  ( I.  dn  Britil)  sorte  de  fllet  a 
pecher.  V.  Redefolie. 

Jaro  o«  Jarro  ,  s.  m.  (I.  de  bot.)  gouet  eom- 
mun,  pied-de-veau.  vulg.  Aron,  bonnet  du 
grand  pretre  Aron,  cbeval  bayard  v  etc. 

Jarra,«.  /.'vaisseau  otipot  a  goulot  et  a 
deux  anses ;  jarre. 

JarrAta,«.  2  gen.  celui  ou  eelle  qui  alia- 
bille  a  rancienne  mode;  gotbique. 

Jarritado  ,  a  ,  p.  p.  de 
m  Jarretar,  v.  a.  couper  les  jarrels,  etc.  (/ig.) 
Enerver,  abattre  les  forces ,  le  courage ;  perse- 
cuter,  molester. 

Jarrete,  #.  m.  jarret :  partie  posteneure  du 
genou;  endroit  oft  se  plie  la  jambe  de  derriere 
des  anlmaux. 

Jarreteira,  a.  f.  Jarretiere :  lien  pour  atta- 
eber  les  bae.  Ordre  de  la  jarretiere  en  Angleterre, 
etabli  par  ftlouard  III  en  honneur  d'une  jarre- 
tiere de  femme  qu'il  ramassa. 

JARkiLBO,  $.  au  "Jarretiere ;  dartre  au  jarrel 
Petita  •erpaotaire }  plante.  V.  Salsa  parrUha» 


Jarro,  t.rn.  pol  h  une  anse,  pol  a  1'eau, 
gargoulette,  aiguierc.  (f.  de  bot.)  V.  Jdro. 

•  Ja  w;a  pour  J  \/ a  ,  ^ju'il  demeure  f  qull  raste). 

JAsiuo.  V.  Jazigo. 

f  Jasiöse,  t.  f.  I.  de  bot.)  jaslone :  plaolt 
corapanulacec ;  scabieuse  des  brebis. 

Jasmim,  t.  m.  jasmin  .-  fleur  monope^ale, 
odoranto.  V.  Jasmineiro. 

JASMi^ftino,  #.  m.  (L  de  bot.)  jasmb,  plante 
jasminec,  de  la  diandrie  monogynie.^^* 
lego,  jasmin  conunun.^osjior^lio,  Jamln  i 
feuillcs  de  cytise,  jasmin  jaune.  —  ratoa 
d'Eepanha%  jasmin  a  grandes  fleors,  Jassm 
d'Espagne.  —  d'ltalia,  jasmin  dltalie.  -* 
Virginia,  *bignone  de  Virginie. 

f  JASMiüEA»,  #.  f.  pt.  (I.  da  boL)  jasmiato: 
faraille  des  Jasmins. 

Jaspe,  t.  m.  jaspe  :  pterre  bigarree,  deb 
nature  de  l'agatc ;  espece  de  qoarU. 

Jaspeado,  A,p.  p.  de  Jatpear.adj.Usft 
qui  imile  le  Jaspe ;  ä couleors  melangees  tf  aa 
le  jaspe. 

JaspeadAr,  t.m.  marbreur. 

Jaspeadüra,  e.  f.  jaspure,  marbrura. 

Jaspear  ,  v.  a,  Jasper :  bigarrer  en  inüUotle 
jaspe. 

f  Jataira,  #.  m.  {t.  de  bot.)  bois  javncdi 
Bresil. 

JatemAr,  #.  m.  arbre  d'Asie- 

f  J  a  cla  ,  e.  f.  cage.  Loge  de  fou,de  Mle  Kreef. 

f  Java,  t.  f.  J.degSog.)  'Java:  tledesIaoN- 

Javaü,  s.  m.  (t.d'kist.  nat.)  sangUtr :  pore 
sau  vage.  —  tajacu  do  Brasil  f  pecari  oai  lajsti. 

f  Javaün  a  ,  t.  f.  laye ,  laie :  femdle  da  sn- 
glier. 

JavarandIm,  i.  m.  etpece  de  radnt  meüa- 
nale  du  Bresil. 

JavIrdo.  V.  Janali. 

t  Javari  ,  #.  m.  (i.  d'hist.  not.)  javari  i  sti- 
glier  d'Afrique. 

Javaril.  V.  JavaK  ou  Javari. 

J  aveira  ,  #.  f.  sorte  d'embarcatioa  portagaüc. 

Ja  VEÜ5A ,  $.  f.  ja  veline :  eapeee  de  dard  teag 
et  menu. 

Javradeira,  #.  f.  jabloire :  instnunsat  dt 
tonnelier  pour  j abier. 

Javrado,  a,j».  p.de 

f  Javrar,  e.  a.  Jabler  :  faire  le  jable  dsf 
douves. 

Jäyrb,  #.  m.  jable  :rainure,  entaiUa  dias 
les  douves  pour  arrtter  les  pieees  du  fand  da 
tonneau. 

f  JAr.ARiwo,  a,«0.  et«.  Algerien : d'Asfsr. 

Jazeda.  W.Jazida,  Jaxigo. 

Jazer,v.  n.  Etre  couebe,  etendu,  reposer 
sur  un  lit,  etc.,  gesir.  On  le  dit  softoutoas 
morts  dans  le  tombeau.  filre  situ*,  place.  ÄJb* 
jäx  o  ponto  da  dißculdade,  e>st  14  le  bfc,  ea 
cela  consiste  toute  la  difflculle.  Äauijastaami 
jaxem,  ci  glt,  ci  gitenL  Jaztndo,  on  9«*>ds, 
gisant. 

JazerIü,  #.  m.  aorte  d'ancienne  armura  de- 
fensive a  manches. 

tJAiEJUni.i.AwUedenuiUwdacicrtrc^lD, 
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a  ,  oa>.  dur  comme  freier. 

'.*  III,  etc.,  sur  quol  on  «st  eouehe. 
dteelui  qui  gtt.  "Gisement  *  »Uua- 
»  d*  la  raer. '  Mouillage ,  ancrage , 

V.  Jatifo 

m.  earera,  tepuHore.  Otte;  U- 
lage. 

I*  f.  f.  (f.  de  mM.)  Jeetigation  : 
ot  du  poult  indiqaant  le  trouble 

.  sx.  Jebofah  «  nom  hebreu  de  Dieu. 
f.  Zampar;  Bnterrar. 
ootft  j  jeuneur  :  qui  Jeune, 
,xte4j.  I  qui  aime  a  jeuner. 
.  m.  Jeuner :  s'abstenir  de  manger; 
Jettnes  ordonnes.  —  a  päo  e  aquo, 
■In  et  a  l'eao.  —  a  quaranta,  jeü- 
)  qoarantaine.  —  ot  tri*  pastot  ou 
.  V.  ce  mot.  —  depois  de  fdrto, 
let  le  rentre  plein.  —  d'alguma 
•er  ane  chose,  ne  pas  la  connallre. 
wem  mal  eome,  (pro«.)  jeune  bien 
ge  rien* 

m.  jeflne :  abstinence  de  Tiandes, 
int  qu'un  repas  dans  la  journee; 
commandtc  01*  v  olonlaire.  —  na- 
ntnee  de  tonte  nourrilure  ou  bois- 
mlnait  josqu'au  lendemain.  Em  — , 
1a  atoir  mange.  Fiear  en-,  (fig. 
•er  complelement  une  chose  :  ne 
1  rien  de  ce  qui  a  Cie  dit,  lu  ou  en- 
kÄr  0  — ,  rompre  son  jeune. 
[/.  2  gen.  \  qui  est  a  jeQn.  (fig.) 
,adj.  )  Etrangeratoutcequ'on 
comprend  rien. 

4f.  et  1.  m.  (I.  d'anat.)  jejunum  1 
ilestta  grtle,  souvent  Tide. 
*t  *•  /•  ('•  o?Atie)  monnaie  do  cui- 
reis  portugais. 
«0,  etc.  V.  Janipaba,  etc. 
Y.  Maeitöt*. 
f.  Jantdr. 
.  Y.  Hierdcio. 

kft.f.  hlerarchie :  ordre  et  subor- 
I  anges,  des  degrts  de  l'etat  eccl6- 
le  ceux  qui  ont  l'autorite. 
CO,  a  ,  adj.  hicrarebique :  de  la  hi6- 

hftU,  1.  /.  espece  de  serpent  da 

I.  Y.  Gtrgelim. 

ipo  ou  Jeroqly'fhico,  a,  mdj.  hiere- 
de rhieroglyphe.  t.  m.  V.  JerogUfo. 
9  ou  JiaocLTrao,  9.  m.  hierogly- 
iv  caractere  aymbolique  qui  a  an 


•  Y.  Geropigm  et  Crittel. 
unriNO,  a,  adj.  et  $.  de  Jerusalem. 
it  j.  *.  pl.  anoiens  religieoi. 
mij.  1  gen,  qui  appartient  a  Joses 


a.sx>  jesuite  1  religio«!  de  la  soeJote 
nie  de  Jesus. 


fJascTtisiio,  #.  m.jcsuitisme:  caractere,  ma- 
niere  de  jesuite:  leurmorale;  moralerclaehee. 

Jesus,  t.m.  Jesus:  nora  auguste  du  Sauteur, 
Jetü*!  interj.  Ai—I  misericorde ! 

JitaIba.  Y.  /fette. 

JezerIxo.  Y.  Jaserino. 

Jibanete.  V.  GibunMe. 

Jibaö,  etc.  Y.  Gib&o,  etc. 

Jilbarbeiba.  Y.  Gilbarbeira. 

Jihbro.  Y.  limbro. 

tJno  ,#.  m.  (I.  de  bot.)  gouare  IricbilioTde, 
ois  rouge. 
•JoA.V.Jofa. 

Joalueho,  1.  m.  Joailller  :  qui  travaille  en 
Jojaux,  en  pierreries ;  qui  les  vend. 
f  JoAiifiiRA,  #.  f.  ancien  tribut  en  Portugal. 

f  JoAHfiuo ,  a  ,  adj.  tributaire. 

Joah£te,  #.  m.  (f.  de  mar.)  mit  de  perro- 
quet;  sa  volle  — grande ,  grand  perroquet.  — 
de  prda,  petit  perroquet  ou  perroquet  davant. 

Joaketes,  1.  m.j»/.  orteils  tres-gros  et  sali- 
lants. 

JoInga  ,  i.  f.  embarcation  d'Asie. 

Joiz ,  #.  m.  fruit  tres-commun  au  Bresil. 

Joazeuio,«.  m.  arbre  du  Bresil  qui  porte  le 
joax. 

•  f  Job  ,  t.  m,  (I.  de  mar.)  allonge  eletee  sur 
les  varangues  d'un  vaiaseau. 

f  Joielos,  #.  m*  pl.  nom  qu'on  donnalt  an- 
ciennement  aus  Espagnols,  en  loa  eroyant  is- 
sus  de  Jobab. 

f  Jöco ,  #.  m.  (I.  de  bot.)  joeko :  orange  eVA- 
(rique. 

Joc68AMeii» , adv.  d'uno  maniere  badine, 
en  plaiaantant. 

Jocoserio,  a  ,  e4j.  On  le  dit  d'un  style  moi- 
tie  plaisant ,  moitie  aerieai. 

JocosiDÄDB,*.  f. *  badinage,  badinerie,  plai- 
santerie,  mot  pour  rire. 

Jooöso ,  a  ,  mdj.  badin ,  plaisant ;  gai ,  ooml- 
que;  enjoue,  facetieuz. 

Jocümdo,  etc.  Y.  Jueundoy  etc. 

JoEiRA,  9.  f,  *  tan :  Instrument  pour  Tanner. 
Espece  de  crible. 

Joeirado,  4,  p.  f.  de 

Joeibär,«.  e.  variner :  netteyer  legrafai  aveo 
un  van. 

Jokireiro,  a,#.  vannear,qal  Tanne. 

Joeiro  ,  t.  m.  joailller. 

Joel  ,  t.  m.  (I.  cTMet.  not.)  joSl  0»  jofl  r  pols. 
son  du  genre  de  ralberine. 

JoelhAda  ,  t.  f.  eoop  de  genoa. 

Joelbejra,  f.  f.  genoulllcre :  partie  de  Kar- 
mure,  de  la  botte,  pieee  qui  coorre  le  genoa. 

f  Joelheiro,  a,  adj.  Bote*  — «#,  bottes  a 
Tecuyöre. 

iotLDO ,  f.  m.  genoa :  jonetion  de  la  eaisse 
et  de  la  Jambe;  leur  embottement.  Dobrar  0— 
(ßg.)  Ileehlr,  se  soamettre ,  r'abaisser.  PÖrse 
de — « ,  se  mettre  a  genoux.  Btiar  de  — « ,  eiro 
a  genoux.  De  —ff,  «de.  a  genoux. 

f  Joelbooo,  a  ,  ooy.  qui  a  de  gros  genoux. 

Jogado  ,  a  ,  b.  p.  de  Jo/Tör.  ed>'.  Jeod«  —  aw# 
Mi,  y»y.7ci|o#*  A  tu  dajigef  UiuiiöaiH, 
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\  JogadAr,  a,#.  Joueur:  qui  Jone;  qui  a  la 
]  passion  du  Jen ;  qui  joue  bien.  Mdottro  — ,  il  • 
j  i'csprit  du  jeu. 

1     Jogär  , c. a.  Jouer :  faire  ine  partie  de  Jea; 
mctlre  au  jeu;  perdre  au  jeu.  Lancer;  manier. 

—  at  armat%  etre  adroit  4  faire  det  aroet.  —  o 
bilkur,  ot  contot ,  o  §amd6,  a  pila9  o  xadrex, 
etc.,  jouer  an  billard,  au  piquet,  au  trictrac, 
4  la  paume ,  aux  echeca.  —  o  pdo,  jouer  du  b4- 
toti  4  deux  bouta. 

Jocia,  e.  ».  jouer  :  te  dirertlr  4  quelqv* 
jeu.  Ätre  habile  au  jeu.  (I.  dowtar.)  Tanguer. 
Jouer  sur  dea  gonda  ou  reaaorta.  Jouer :  pariant 
d'on  canoa,  etc.  Se  jouer.  —  depatdvras  Jouer 
•ur  le  mot,  faire  dea  jeux  de  mota.  —  fori*  oo 
rifo,  jouer  gros  jeu.  —  com  oomamria,  jouer 
aur  le  volenti.  —  Hmpof  jouer  franc  je«.  —  * 
paroo  ou  nunet,  jouer  4  pair  oo  non.  — de 
/er«,  ae  tenir  4  l'ecart.  —  eoa*  «  carte«  es* 
etm«  da  ium,  jouer  cartea  aur  table. 

Joco , «.  s*.  jeu ,  dWerUaaement ,  recrealion ; 
regle«,  airt  du  jeu ;  jeu  de  billard,  de  paume , 
etc. ;  nombre  de  triomphes,  etc. ,  süffisant  poor 
jouer  ou  gagner;  cartea  pour  jouer.  Jeu  de 
moia.  Train  de  carrosaes.  —  dianteiro  o  Iro- 
xeiro  do  eoche ,  train  de  devant  et  de  derriere 
d'on  carroese.  —da  fortunm,  do  sortef,  do 
otdret,  jeu  de  baaard.  —  publico,  maison  pu- 
blique de  jeu ,  academie.  —dot  centot  f  piquet. 

—  do  etJAar,  billard.  Vor  o  —m*l  porddo,  voir 
une  choae  en  mauvais  etat.  Conkoetro  —  ^  fi§ .) 
connaltre  Intention ,  les  mauvais  deaaeina  de 
quelqu'un.  Faxer  — ,  continoer  la  partie  lora- 
qu'on  gagne;  ae  mettre  en  garde,  en  termea 
d'escrime.  Ser  felis  ao  — ,  cire  heureox  au  jeu. 
Ser  infelix  oo— ;  forder  com  fast— *  jouer  de 
malheur.  Dar  —  •»  «im  com  ou  ter  eata  do  — , 
tenir  brelan  che*  aoi.  — § ,  pt.  jeux ,  epeclaclea, 
fetes  publique».  — t  olympicos,  jeux  olympi- 
quee.  — #  ßoreaet,  jeux  floraux.  — t  do  Beton*, 
jeux  militairee,  des  guerriera.  — t  da  aWo, 
tours  de  passe-passe,  de  gibeciere.  V.  Peloticat. 

f  Jogada  ,  t.  f.  coup  qu'on  fait  au  jeu. 

•fJouuii.,  #.  m.  beau  diaeur;  troubadoor, 
po#te.  Farceur,  bouflbn ,  goguenard. 

f  Jogralidäds,«.  f.  raillerie,  plaiaanlerie, 
enjouement. 

*  JocräO.  V.  Jogrdl. 

Joggi  ,#.»».( f.  eVAtio)  ermite,  anacborete. 
Indien  qui  ?a  en  pelerinage  par  penitence. 

Joquetär.  V.  Joquetear. 

Joqpsts,  t.  m.  mot  pour  rire ,  plaiaanterie; 
badinage.  Jeu  :  divertiseemenl,  amuaement; 
jeu  de  mota,  Jeu  d'eeprit.  Jouel.  Faser  olauma 
eouta  per—,  faire  quelque  choae  par  plaiaan- 
terie, es  badinant. 

Jogcstiär,  e.  ».  railler,  plaisanter ;  a'escri- 
mer  en  jeuant.  Badiner,  folAtrer,  ae  Jouer. 

JoGuinno,  a.  m.  dim.  de  Jogo.  Petit  Jeu. 

Jöia,  t.  f.  »Joyau ,  bijou.  (/Ig.)  Cbose  digne 
d'estime,  d'aflecüon.  *  Present  fait  en  aigne  de 
reconnaissance. "  Aatragalc :  eapeco  do  mou- 
lire.  Partie  exterieure  de  rcmbouchuro  d'un 
canwa.  5or  onm— ,  «Ire  ua  btjen.uae  beult* 


etre  trea-gentil.  Mimkm  — ,  mon  bfje«v  exprea- 
aion  careaaante.  — #,  pt.  picrreriea ;  b^oaUL 
Joyaux  :  corbeille  de  nourelle  mariee. 

JOIALHBIRO.  V.  JooJkoirO. 

f  JottiRO,  $.  m.  bijouücr,  Joaillier9  mar- 
cband de  bijoux. 
JoIa^#.m.  V.  /Mo.PeÜtbiJon  depondeatir 

*  Joigädo.  V.  Juifddo. 

f  Jöiüa  ,  $,  /•  eapece  dlierbe  medkinalo. 

Jdio,  t.  m.  (I.  do  bot.)  *  irraie  annuelle,  atxa- 
nie :  mauraiae  herbe  qui  crolt  parami  le  Ma. 
—  rivoce ,  ivraie  viTaee  9  faux  fromenU 

J6mo,  #.  m.  mesure  itinerairo  do  U  Porte, 
neuf  mille  paa  geooetriques. 

f  Jöria  ,  #.  f.  (I.  do  flöf .)  loa» :  aoeJea  paji 
de  TAaie  mineure. 

Jömco,  a,  odj.  lonien:  de  Plonie.  Orden 
— « ,  ff.  fmrch.)  ordre  ionique :  troiaieme  atdn 
d'architecture  dea  anciens,  a  chapiloau  en  ft- 
lute ,  etc. 

Jökio,  a,  o4j.  ionieai  (rnode,  dialech) 
dlonie.  Seit*— «, aecte  ionique,  de  Thaies. 

t  Jdsos,  t.  m.  pt.  (I.  o?AHo)  eenx  qui  eotfnt 
en  societe  de  commerce  aroo  les  Caaifarai. 
V.  ce  mot. 

f  JoRDAff,  t.  a*.  (Ldo$oo§.)  Jonrdain :  riiian 
de  la  PaleaUne.  Ir  ao  — ,  (/lf.  fam.)  aDer  4U 
fonlaine  de  Jouvence. 

JokGKÜu.  V.  Gerfelim. 

JoRNioA,#.  f.  journee  de  chemin.  'Teau« 
employe  A  un  voyage.  "Chemia,  route  qa'n 
auiu  Expedition  4  laquelle  on  deatine  noaar- 
mee ;  balaille.  Duree  ou  fln  de  la  rie ,  en  lemtt 
de  myaticite.  Journee .-  acte  de  oomedle  dus  N 
Uaeitre  espagnol.  Mesure  iüneraire,enTarurie, 
egale  4  trente  mille  paa  geometriquea,  Irtsr 
ou  andar  do  — , etre  en  voyage,  faire  route.  i 
arandot  ou  a  largo*  — «,  4  grandea  Jouneo. 

Jor.iäl,  t.  m.  'Journee :  aalaire  if  un  jearat- 
lier.  Trabalkar  o  ou  de  — 9  UiTailler  4  la  jear- 
nee ,  4  tant  par  jour. 

JunsfALitRO,  #.  m.  journatier :  eetul  qeJ  bt- 
vaille  4  la  journee. 

'Jorüi,  JoRNBAo«)aott0  d'ancieuue  mit 

*  Joanii,  $.  f.         S  aur  te  cotte  <f armes. 
f  Jorupa  ,  a.  f.  (l.  da  bot.)  •  joropa :  pahaicr 

de  PAmerique  meridlonale. 

Jörra  ,  9.  f.  braio  poor  onduire  au  dedaaf  les 
Jarrea  et  aotree  granda  Taaea  da  lern«  Scann 
du  fer. 

Jorraö,  #.  m.  sorte  de  grande  herae.  Iral- 
neao ,  roitore  Sans  ronee.  iL  V.  Zarrm. 

Jorrär  ,  t>.  m.  enduire  de  brate  les  Jarrea ,  dt 
V.  Jorra.  *.  n.  Jailllr  a?ee  impeCnooite;  rtte- 
?er,  bouiltenner.  S'arquer,  faire  sailHe. 

J6rro  ,  #.  m.  Jet,  gros  Jet  d'ena. "  Salute  ftoa 
mur,  etc.  Corror  am  — ,  Jaülir,  porlaai  d*M  h- 
qeide. 

t  Josbmnm,  f.  m.  mantean  *  ananchei  at 
etroit. 

Jota  ,  t.  m.  et  f.  J  :  lettre  de  l'alphahet  par- 
tugaia.(/lf .)  Iota :  la  moindrechoto;  ran. 

•JotvAR.  Y.Kotdr. 

*  JocTtAw  ?.  Iteraatry 


,  mij.  et  t.  s  ***.  jeane.  Um  — ,  an 

»JOS*.  fftM  — ,  UBO  jeuM  fonUM. 

*.  Y.  JtarifA*. 

,  *u>*.  3  sau.  jovial ,  gai ,  enjoue,  plai- 
ita  Jupiter. 
:,f.  /.  galt«,  enjeuemeot,  banne 

iMnio ,  k ,  an?,  top.  de  Jovial. 
UJSAft ,  «.  ».  ae  monlrer  jovial ,  gal , 
pltatnter.  II  est  quelqeefoif  actif,  et 
amliennrr  le  diseours  de  bona  mots, 
•  ajtquantes ,  etc. 

m.1.J6*. 

f  •  wOfO» 

i  f.  criniere  (de  lion ,  etc.). 
aov  a  v  saty.  qai  a  ane  diniere. 
,te,  eXat.  do 
Y.604*. 

■Ja  ,  #.  f.  friperie :  liea  06  Pon  read 
pon  ts,  etc. 

M,#.  «1.  fripfer  :  talileur  ou  mar- 
nnojrpointa,  ete.  V.  AlgibeU. 
mik.y.Jubelmrim. 

jaö,  #.  /".  Jubilation,  rejooissance.  Re- 
Mranee  accordee  a  an  professeur,  a 
er  emerite  daos  les  oniversites. 
M,i,  adj.  emerite f  jabile  (docteur, 

v  etcO-  P-  f>.  de 

i,  e.  «,  jobiler :  donner  la  veteranee. 

•I*  retraite.  Rejouir,  rendre  joyeux  ou 

a,*.«.  se  rejouir,  te  dWertir.  Obtenir 

nee,  detenir  emerite. 

»  e»  — id  ,  #.  m.  Jabile  :  indulgence 

et  tolennelle  accordee  par  le  pape ; 

1  Jahre  de  cinquante  en  cinquante  ans  t 

laojaelle  les  debitears  et  les  esclares 

■tejuiUes  etlibres.  Por—,  rarement. 

t  «.u*.  •Jeie,  plaisir,  eonlentement, 

i,  jubilatien. 

ieo,  a,  «*>'.  Joyenx :  qui  a9  qui  donne 

i;fteaplidejoie. 

tu,  ete.  V.  JubetmHm,  ete. 

1  t  a.  /.  an  des  sept  points  quo  les 

«Orot  sar  leers  lettres  pour  remple- 

offenes. 

Amftirri,  «de.  agreablement,  galment. 

aeA»i,  #.  f.  Agrement,  enjoaement; 

*e. 

maiMO,  a  ,  adj.  tup.  de 

a ,  A ,  •*>'.  agreable :  qai  platt ;  enjoue, 

>f  A,  mdj.  JudaTquo :  qai  appartient 

• 

■•,  f.  es.  judalsme :  religion  Juire. 
ürrs,  adj.  2  #*».  judaTsant :  qni  Ju- 
«.  de  Jutlmizar.  — a,  j.  m.  p/.  Ju- 
1  jaifs  relaps. 
koo,  A,p.  p.  de 

ka,v.  m.  judaTser:  Mi  i  vre,  pratiquer 
Maries  de  la  loi  judaiquc ;  j>e  sonduire, 
|tNl. 
a.  Y.  Corardia, 

ftltVffc 
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f  JfoAt,  t.  m.  Judas,trattre.  Figare  de  Judas 
qa'on  pend  ou  qa/ea  brule  en  Portugal  le  sa- 
medi  Mint. 

f  Jcdba ,  #.  f.(t.it  goo§.)  Judee :  province 
d'Asie.  V.  PmUsHmm. 

JuDtüGO,  a  ,  oäj.  de  joif.  Sixm  — • ,  impot  sar 
les  jaifs. 

*  JüMBBCA  t  f.  A  eapiutten  de  »e  deaiers  su  t 
les  jaifs  toteres,  en  Portagal. 

Jcdeö  et»  — to ,  t.  m.  jalf :  qai  profesae  le  ju- 
daTsme ;  ne  joif ;  terne  de  mepris.  Corudo  — , 
Tisage  d'excommanie. 

f  Juni A ,  f.  f.  jnive.  V.  Judou. 

JoMit ,  e. ».  V.  Judmixmr.  (ß§ .)  8e  moqaer 
de,  troamer. 

JaniAftlA ,  #.  f.  juirerie :  quartier  babitd  par 
les  jaifs.  Aetion  de  jaif.  Faser  — «,  joaer  do 
nuarals  tours,  toormenter,  taquiner. 

f  Judkativo  ,  a,  adj.  qai  jage  ou  a  la  faealto 
de  jager. 

f  Judicatöaio,  a  ,  eaV.  jadieaCoire :  qai  seri 
a  jager. 

JuDicATdaA,  f.  f.  jodleatare :  oflce,  etat, 
fonctiofl  de  jage.  Liea  od  fon  jage. 

JüDKiit,  adj.  2  sei»,  jadiciaire :  qoi  appa^ 
tienta  la  Justice;  falten  justiee  (acte  ,bail ,  etc.). 
Geuero  — ,  genre  judiciair«  :  celui  par  lequel 
on  aecase  oa  Ton  defend. 

JuniaAuitiiTE ,  ade.  judiciairemenl :  f aiTant 
la  forme  jadiciaire,  en  justice. 

fJcMCJAR,  e.  n.  juger,  deelder  jadiciaire- 
ment. 

JcDiaiaio,  a,  adj-  jadiciaire,  Judklel.  A%- 
trologia—m,  astrologie  Judiciair«  :  art  de  de- 
riner  l'atenir  par  les  astres.  Aitrdlogo  — ,  celui 
qul  s'adonne  a  l'aslrologie  judiciaire. 

JeDioosAHt!fTi,ade.  Jadicleasemeat :  aveo 
jugement;d'one  maniere  jodieiease. 

JüDiaosissiM09  a  ,  adj.  svfi.de 

Jmiaoso,  a  ,  adj.  Judicien :  qai  a  le  Joge- 
ment  bon;  fait  avec  Jogement;  prudent,  seaise. 

JDtiEA,ete.  1  y./o,     etc. 

Jütuio9etc.  f 

Juoa.i.  f.V.  Cmhofo. 

JocIoa,  t.  f.  espace  de  terrain  qv/on  peot 
laboarer  en  an  joar,  avee  ane  paire  de  boafs. 
Impot  de  ble  que  les  laboarears  payent  par 
cbaque  arpent ,  sorte  de  cbampert. 

f  *  Jogaoa»  ,  e.  a.  mesarer  le  ble  de  la  ju- 
gada.  Y.  ee  mot 

JucAotiftO,  a  ,  adj.  sojet  4  la  juoada.  Y.  ce 
mot.  Cbampartel. 

JogIl,  adj.  2  90*.  matrimonial,  des  noces. 
Y.  Conjufl.  Nervo  — ,  (I.  dTunl.)  jugal :  nerf 
pres  de  raodiüf. 

•  JügatIe.  V.  Joguet—r. 

Jdco,  $.  m.  joug .-  piece  pour  attetar  los  boiufs ; 
(I.  eToof.)  pique  soatenoe  per  deaz  aatres,  et 
sous  laquelle  on  faisait  passer  loa  Talncwt 
(fig.)  »ujction ;  smitude ;  depeadanee;  Ken  da 
manage;  cbose  qui  gene,  qai  asserrit ,  dincilo 
a  üupporter,  clc.  Soeudir  0—,  (/le.)  seeoner 
le  jou£,  sc  soustrairc  ä  1'obcisMnce.  Sujoitdr* 
H  oo  - ,  {id-)  »ubir  le  joag,  se  toumcu«, 
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•  Jccufiiao  ,#.  m.  V.  CasSiro.  Valet  de  charwe. 
Jücülar,  adj.  2  gen.  (f.  d'anat.)  jugulaire  : 

qui  appariient  a  la  gorgc,  au  cou  (veine— ). 

f  JüGULÄRES,  *.  JH.  p/.    ((.  ff  Auf.  Ml.)  J0gO- 

laires  :  gcnre  de  poissons  osseux,  holobran- 
cfaes. 

*  Jüicär  ,  etc.  V.  Jutgar. 

Jtiix,  #.  m.  jage  :  qui  a  le  droit,  l'aotorite  de 
Juger;  prepose  poar  jager  les  proees,  arbilre, 
qui  juge;  personne  capable  de  Juger  d'une 
chose.  Juge  da  camp  dans  les  combat»  ä  la 
barriero,  etc.  Magistrat.  President  de  confre- 
r\e.  —  do  eivel,  juge  civil.  —  «lo  crime,  juge 
eriminel.  —  leigo  ou  ordinario,  ad  Joint,  Ma- 
gistrat qui  reraplace  Ic  juis  de  fora.  —  dB 
/tfra,arocatenvoye  parle  roi  pour  etre  juge 
elvi!  et  eriminel  dans  un  bourg,  dans  une  ville. 

—  de  pax,  juge  de  paix.  —  tuprfmo,  juge  sou- 
Terain ,  qui  juge  en  dernier  ressort.— do  poto, 
magisiral  municipal  elu  tous  les  ans  par  les 
eorps  des  metiers  (a  Lisbonne).  —  ä"  officio, 
prudliomme.  — da»  atarias,  (t.  decotnm.)  dis- 
paebeur.  Jwizes  arbitrot  ou  louvadoe,  (id.)  ar- 
bilres ,  compromissionnaires.  Ser  —  cm  causa 
propria,  etre  juge  et  partie.. 

JuYxär,  e.  a.  et ».  faire  les  fonclions  de  juge, 
jager. 

JuTzes,  t.  m.  pl.  Juges :  seplierae  livro  histo- 
riqae  de  la  Bible. 

JdTzo,  t.  m.  jugement .-  faculte  qu'a  Käme  de 
Juger;  acte  de  celte  faculte;  avis,  sentimcnl, 
opinlon;  prudence,  bon  sens;  decision  pro- 
aoncee  en  justice ;  audienco  d'un  juge;  sen- 
tence  qui  prononce  une  peine.  (ant.) *  Predic- 
tion  des  astrologues.  Esprit.  —  particular,  ju- 
gement particulier  que  subit  l'arae  au  moraent 
de  la  raort.  —  temerario,  jugement  temer» ire. 

—  universal,  jugement  universel  ou  dernier. 
Ter  o  —  eloro,  avoir  l'espril  net.  Ester  $m  teu 
— ,o«  muito  em  $en  — ,  etre  dans  son  bon  sens. 
Betör  firm  de  teu — ,  avoir  perdu  l'espril,  agir 
contre  la  raison.  Perder  o  — ,  perdre  l'esprit, 
perdre  la  tele;  etre  ruti,  transporte  d'admira- 
tion.  Dar  volta  ao  — ,  aliener,  rendre  fou.  De- 
mamdar  em  — ,  metter  a  — ,  demander  en  jus- 
tice. Ander,  estar  em  —  com  ulguem.  V.  !•- 
Haar.  Appareeer,  eomparecer  em  — ,  cotnpa- 
raltre  en  justice,  devant  le  juge.  Dar  — , 
donner  son  avis.  Ao  seu  — ,  a  son  avis.  A  —  dos 
peritos,  au  dire  des  experts.  Vir  o  negocio  a 
fuixo  de  ferro,  oVcider  un  diffcreiid  par  les  ar- 
mes, par  un  duel,  par  une  bataille.  Por  aitos 
ou  justos  — f  de  Deoe,  par  un  juste  jugement 
de  Die«. 

Jöla,  #.  f.  V.  Lula.  —  Sltalia,  girelle  ou 
Julis :  poisson  leiopome. 

'  JuLAHtmo.  V.  Solavento, 

Jol*>i,  s.  am.  (/.  de  pharm.)  jalep  t  polion 
snedieinaie. 

Jgloado,  #.  m.  bourg  dependaotdu  ressort 
d'iM  Tille  ou  d'une  petite  ville.  Cbose  juge«. 
Tribunal  od  m  rend  la  justice.  *  Judicalure : 
esaploi,  cbarge  de  juge. 

Jl'UMOD,  * ,  ».  f.  do  Mg*r% 
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JpLCADon ,  a  ,  f.  celui  qui  jus»  d*ane  affairr. 
V.  Juiz. 

•JCLGAJL'L.  V.Juit. 

JiilgamP.nto  ,  s.  m.  jugement,  sentenee.  Essai 
(de  l'or,  etc.). 

Jclgäii  ,  c.  a.  Juger :  rendre  la  justice;  den- 
der  en  justice  ou  eomme  arbilre;  prononeer 
sur... ;  porler  jugement  sur,  cm  de... ;  eatuner, 
croire ;  exercer  son  jugement.  Ad  juger.  Cot- 
daimiiT. 

Jilgar,  v.  n.  juger  :  dire  son  •eaiineirt; 
imaginer,  conjeclurer;  etre  <r*opinlen  qne.M; 
sc  flgurer,  croire,  s'imaginer,  estimer  qoew- 
bem  d'algwm,  avoir  bonne  opinlon  de  qiet- 
qu'un.  —a  troche-mocke ,  sabrer  une  affaire.- 
eem  appellapio  nem  aggravo,  na  em  mltim 
instantia,  juger  en  dernier  ressort.  —otneu 
por  si,  mesurer  les  autres  a  son  aane. 

Jüliio,  s.  m.  juillet :  septidme  raois  deFii- 
nee  commune. 

Jiliäso,  a,  adj.  Julien  :  (celendrier, auet, 
Periode  —  nej  regle  d  apres  la  reformatios  du 
calemlrier  par  Jules  Cesar,  Tan  46  avanl  J.-C. 

Jli.io,«.  m.  julc  ou  jules :  monnaiedeBasv, 
25  ou  30  Centimes. 

Ji mlnta  ,  e.  f.  anesse. 

Ji  mf.xtinha, a.  f.  dim. de  Jumenlm. 

JuMF.sTisno,  $.  m.  dim.  de  Jumenio.  Im* : 
petit  Ane. 

Ji mca  ,  t.  f.  V.  Junta  oo  Junco. 

'Ju^gA,  s.  f.  ((.  de  bot.)  *soaehet:plaiJl 
marecageuse.  V.  Albafor.  —  cheiroea,  soechtt 
long  odoranl.  —  nutridra,  souohet  wllaaea 
Sucre .  souchel  long  de  Provence.  —  tte  A&l 
V.  Albafor  redondo. 

Jikcaha  ,  i.  f,  jonchee :  Jone,  feuiUestloart 
repandues  sur  un  cbemin. 

Ju.tCADO ,  a  ,  p.  p.  de  Juncar. 

JuacAL,  t.  m. "  jonchaio:  lieuremplidejoact. 

Ji^Aöoit— cciö,  t.  f.  joacüon  :  aenaade 
joindre;  union,assemblagc;lieuoa  clIeseuüL 

Juxcär,  e.  a.  joneber  :  parsemer,  couvrir 
(de  jonc-,  fig.  de  morts,  de  flenn  y  etc.). 

Jünco,  j.  et.  (t.de  bot.)  jouc :  plante  aqiaU- 
que.  —  cheiroso.  V.  Eschinamtko.  —  da  Mm, 
jonc,cannede  jonc.  *Jonque:Davireindieaoa 
chinois.  —  da  bomba ,  ( I.  de  mar.)  pistaa  et 
pompe,  heuse  ou  beuze. 

Ji.tcojo,  a  ,  adj.  plein  de  joncs.  Qui  rascn> 
ble  au  jonc. 

Ji  xtTüiiA ,  s.  f.  jointure ,  union. 

Jl.igido,  k,p.p.  de 

JiNciR,  v.a.  alteler  (des  noearsve(c.);ai* 
seiubier,  joindre,  unir,  lier. 

JÜNuo,  t.  m.  juin  .*  sixierae  mois  de  raene) 
commune. 

JtsiPERO.  V.  Zlmbro. 

Jüxo,  *.  f.(t.de  myth.)  Junon  :  feananav 
Jupiter. 

*  JisuiMRA.  V.  Juncal. 

Junqiilho,  f.  m.(t.de  bot.)  jonquiüe;  near, 
narcissc  jaune;  s>on  oignon  ,  sa  plante. 

Junta,  s.  f.  junte,  ronseil,  ahsemblee.  « 
mite,  conuuission.  'AbbeiubldgCjauiaf!  coUec 
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l,  jorntäre',  artfentatiofi ,  cftrbotte- 
nltetion  de  raedccins.  'Tribunal. 
eÜ&ate.  Patre,  ättelage  de  bosufs. 
4$$o  de  cr4dorti9{  f.  de  com*.)  as- 
erefnciers. 

jrtHTE,  ade..Y.  SMtäktiifs. 
JLip.p.teJuntär. 
m.  «de.  conjointement,  ensemble. 
f:  ifuuUr. 

,  * .  /.  •  rabot  de  menuisler. 
;i,*tf.  cftM.de 

j  •.  p.  Irr.  de  Juntar.  m&j.  Joint, 
Uffe1 ;  conllga ,  attenarit  A ;  ensem- 
pifnle.  Csfrdo— •,  ils  tomberenten- 
Atf  — *,  (f.  de  war.)  tous  cPun  temps. 
IM.  et  tvty.  a  apres,  toot  procbe, 
i.  Conjomteinent.  V.  Juntammte. 
int  1,  pres  de,  Jolgnant,  aar,  pres, 
.  Mitmr  —  a,  tenir  A.  i  *ifn*«  rosa 
et  na  matson  tfent  1  la  Sterine.  Por 
gros  j  eh  bloc. 
l  ,/.  A  pierre  d*attente. 
V.  Jamef  ftro. 

#.  sx.  Jupiter :  Pune  des  f ept  princi- 
pe«; (I.  de  sxffA.)  le  plai  paissanl 

—  foftdnfe,  Jupiter  tonnant. 
*Vs;  Ih'rHfo,  Juritditfdo. 

f.  (mnt.) "  serment,  ja  reinen  t.  *  Ju- 
Mtfealiere  am  populaire  de  jurer. 
* »'  ¥-  P- dc  /«rar.  «tf.  Jar*,  declare 
hL  tuimigo  — ,  enneml  Jure,  Irre- 

• 

1. s».  sorte  de  bas  offleier  munici- 

rfagil.  Jure.  Expert. 

.  a,  f.  Jureor :  qui  jure  beaveoup, 

ta* ,  etc.  V.  Ajunmentar. 
W ,  *.  ni.  serment ,  jurement ,  pte- 
reo  serment;  reniement,  blaspheme, 
n.  —  atter torio ,  serment  par  lequel 
— eomiMtörio,  aerment  commina- 
loquel  on  menace.  —  de  ealumnia  , 
f.)  serment  par  lequel  on  atteste  la 
le  aecusation.  —judicial,  sermettt 

—  promiuorio,  serment  par  lequel 
.  —  ixtrajudieUU,  serment  extraju- 
|ii  n'est  pas  fait  en  justice.  —  tup- 
t  U  prt.)  serment  defert  ra  dtfaut 
i  de  droit. 

u pomr  Jörn©  a  am,  Je  lo  Jere  SouS 
dlionnear. 
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». «.  et  n.  jurer  t  afflrmer  par  ser- 
»efceissance,  preter  serment  de  fl- 
a*otnettre,  protester,  s'engager  for- 
jwasUe  ojwis,  lerer  la  mein;  pre- 
ll. _-  fi  §  lemUhd* ,  preier  serment 
b  —  st»  fSM  ffioui,  jirer  dana  sori 
nseienee.  —falto,  jurer  faul,  faire 
rsJttaL 

s.T./tirlfaUepio. 
snto.  V.  /«rtaeoiMMlfo. 
i.  Y.  AUtrear,  P  elf  jar. 
h  m  (f.  de  ■*■!.)  Jnry :  eommiislott 


da  droit;  miolere  dlbieipretef.  «faMH^tier 
fes  tois ;  eorpt ,  eSprtt  des  1dl«  tf  oi  pa/si 
JcsisTA , «.  m.  Jtirist«  :  qtfl  |cÜ  fe  aW|f .  <tel 


coitibösöd  de  Jorei ,  eharsjes  rfe  <fe>?aN!f  j»  cot 
pabiliie  Ott  noh-eulpsbffiie  (fön  s«u*e. 

JonloicA»Jft!fTi,*xlö.  Jdridiqoement :  d'ünf 
maniere  joridtqno. 

JÜRtoico ,  A ,  «*y.  Jurldiqoe :  qnt  est  de  droit, 
selon  le droit,  la  161. 

f  Jim teA ,  i.  /.  ( f.  de  lof.)  pltilte  du  Br*- 
sil ,  espeee  da  sölatiom. 

JcatscoüsdLf  6,  i.  w.  jarMeoihTalte  :  dal  fäll 
professton  da  droit,  et  de  dötfnef  conJelf  fftf 1» 
droit.  Jorlsle.  jtf  ocs(. 

JuRisoK^Aff,  t.  f.  Jurldjctlön  :  poüToi^ droit 
de  juger;  ressort  d'ud  tribönäl  de  iustlce.  Ao- 
loriie ,  jpuissahee.  —  defrdodej ,  Jurldittion  eier- 
cee  par  comriiftsfon.  —  ordfisarfil,  juridlction 
ordhtsfre. 

f  J^RiSDicciO!«i£,  aäV.  1  gen.  (■rtdlctlotttio'it 
qui  a  juridiction.  Justicier  :  quT  t^piraetlt  A 
one  jaridletlon ,  qal  a  droit  de  justice. 

JcRrspEiiTO,  f.  #•.  jurlstofHoitie,  JaWnf  cn 
droit. 

JuRispncDftwaX ,  i.  f.  JirittriideAe>  •  seHmoo 

■  ■  ■'         'diu         " 

k 

, „ rqtifjaL  _„^. 

eeril  sur  le  droit.  Doeteur  eü  drcilt.  ttddtiL — 
droit.  Celul  qttl  pfete  t'ärffMii  A  lqte>e%  dürralre. 

Juno ,  e.  m.  droit  perpefaer  de  pro>rleiS.  jtssS- 
teret  de  Targent.  CojtilM,  Jdrflte.  Ü>  -,  A  pon 
droit,  de  juste  titre,  selon  re^ulle.  JM  —  S  AVf- 
dade ,  par  droit  de  haissaoee.  Pädräi  de  — , 
Pension  annoelle  sur  les  rerenus  du  rdl.  —  /•- 
oiftsto on  ek  IM,  inleret  simple,  InlerÄt  les^- 
lime.  —  de  —  t  —  compoktö ,  inleret  composl, 
iotertu  des  mterets ,  arnere-ttange. 

JünrBlci,  i.  «t.  ( |.  Mfis ).  V.  ififtfjirfA. 

f  JoRucrX  bo  Bairtt,  A.  f.  (f.  Mlit.  nof.) 
tortue  ftunene. 

JurupIndo  ou  —co,  #.  sji.  sorte  de  navirc 
d'Asie. 

Jos,*.«,  droit  qui  decoule  de  laloiecrile 
ou  naturelle.  Faxer  —  a  alguma  couss,  acque- 
rir  droit  sur  quelque  ehose.  V.  DireHo. 

"JüsIa.  V.  BAixa. 

*  Jcsiiio ,  a  ,  adj.  inferieur,  qui  est  plus  bas. 
V.  Debaixo. 

*  JcsJtaTC ,  t.f.  Y.  Vatamle ,  Mmixa  onr. 
'J6so,f.sii.T. B*4±o. 

9  JcssAO,  1,  •#.  ▼.  /«adsjO. 

Josta  ,  s.  r  joute  i  eomliai  A  ebersJ  d^eraate 
A  bomme  Avee  des  lanees.  'fNferüsm^esesrt  en 
l'en  inrite  les  antienneS  jootes. 

JustadOr,  9,  m.  jouteur :  celaH  S^t  JcatJt» 

JüSTAtfftNTBi  mdv.  Juftemeati  ftee  Justice; 
precisement,  tout  juste,  tvee  Jusiesse;  dads  la 
juste  praportion ;  ni  plbs  ni  moms  qtrll  ajf  ftiul; 
A  point  norame. 

Josta  rostend.  V.  Jauetopotiflp. 

JcstAi  v  o.  ».  jooter :  uiro  des  Jmhjsi  Aoari- 
btttrt  dans  one  joite. 

Justeza  ,  e.  f.  justesse  :  precisiOh  eiaete.  V. 
Exatf&o. 

JiiSTic, a  ,  e.  f.  justice :  rertu  morale  cftl  fait 
tjue  Ion  rend 4 ofteeun eo  ossj MI afnerttent^ 
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qui  fait  respecler  le  droit  d'aulrui;  rectitade 
que  Dieu  mel  dins  rimc ;  Observation  des  loit 
divines  et  hamaincs;  equilö  pratique;  vertu 
qni  miintient  le  droit  des  hommes;  bon  droit; 
rcctitude  interieure ;  etat  de  grtcc;  integrite  de 
niCBors;  ordre  judiciair«;  les  jaget;  officiert, 
magistrats  qui  rendent  la  justice.  Peine,  puni- 
tion,  cbatiraent  public.  —  de  Deot!  Juste  Dieu ! 
He—,  justement,  *  bon  droit.  Pedir  — ,  de- 
mander  justice.  Faser  — ,  rendre ,  faire  juitice ; 
faire  droit.  Em  —  f  4  bon  droit.  Executor  d'alta 
— t  bourreau ,  executeur  des  baute»  «euvres. 
—  tubailema ,  bisse  Justice. 

Jcm^ADO ,  a  ,  p.  p.  de  Juetifar. 

f  Jcstic,adoe,  #.  m.  eelui  qui  rend  justice. 

JcsngÄR,  v.  a.  juslicier :  punir  Judiciaire- 
Beut  d'une  peine  corporelle;  faire  souflrir  le 
dernier  suppliee. 

Jcstickieo,  a,  adj.  justicier :  qui  aime  4  ren- 
dre ou  4  faire  rendre  justice.  Rigide,  severe, 
ineiorable,  integre. 

JcsTifoso-,  a  ,  adj.  justicier. 

JcstipicacJLG,  #.  f.  JusiiflcaUon :  acüon,  pro- 
cAde  par  lequel  on  Justine;  decharge  d'une  ac- 
eusation,  disculpation ;  producUon  de  titres, 
de  temoins  en  preuve  d'un  fait;  action  et  effet 
de  la  grace  dans  les  justes;  Etablissement  d'un 
pecneur  dans  la  gracc. 

f  JcsTiriciDAMftnTE,  ade.  Justement:  avec 
•quitt  et  droiture. 

JusTiriCADissiMO ,  A ,  «4/.  tup.  de 

Justificädo,  av  p.  p.  de  Juetiftcar. 

Jdstificadöa,  a,  t.  celui  qui  justifle.  adj. 
JusUflant:quijustifle. 

Jcstificarte,  adj.  2  gen.  justifiant:  qui  Jus- 
tifle; qui  rend  Juste  (foi ,  graee  — «).  p.  a.  de 

Jcstificar,  v.  a.  Juslifler :  monlrer,  prouver, 
declarer  Pinnocence;  prouver  pur  actes,  etc.; 


KIL 

rendre  juste;  {fig.)  donner  U  Julien  tatt> 
rieure. 

Justificae-se  (de) ,  v.  r.  se  juslifler :  prourer 
son  innocence ;  se  disoulper  d'une  accasalfen. 

JtsTiFicATivo,  av  adj.  JustificatM:  qui  sertä 
juslifler,  4  prouver. 

t  JusTiricÄYEL,  adj,  1  gern,  justiflaJMe:  qsi 
peut  eire  justific. 

Jusmno,  t.  m.  corset  de  fomme. 

Jcstissimo,  a,  adj.  tup.  de 

Jüsto,  a,  adj.  juste :  cquilable,  eonforme  h 
droit,  4  la  raison,  4  la  justice;  qui  Jage,  ant 
scloii  l'equile ;  Adele  observateur  des  lois,  de  U 
religio»;  qui  a  la  Justesse,  la  proportton  ess- 
venables;  trop  etroit,  serre  (babit,  etc.).  Eiset. 
Ser  — ,  etre  juste,  coofonne  4  la  raison.  / 
Jutta,  idv.  au  Juste,  justement,  predsemesi 

Jüsto,  #.  m.  jusle:  innocent,  Sans  peeae; 
bomme  vertueux.  Papa  0  —  peio  paeder,  k» 
innocents  payent  pour  les  coupables. 

f  Jota  ,  t.  f.  ( l.  dFkiti.  nat.)  *  xutus :  essen 
d'oie  des  Indes  occideulales. 

t  Jltlaüdia,  t.  f.  (1.4*  geog.)  *Jutund :  stji 
de  Danemark. 

Jüveräl.  V.  Jutenil. 

*  Jcvekco,  a  ,  f.  V.  ßfovüha. 

Juvenil,  adj.  2  gen.  juvenile :  Jena«,  de  jet- 
nesse,  de  la  jeunesse. 

JuvemlidAde,«  ./*.  la  jeunesse,  jeuneage.  Js* 
gar  0  fogo  da  — ,  amorlir  l'ardear  da  Jenes  oft 

Jovenilmeüte,  odv.  en  jeane  boome. 

f  Juvesöte,  9.  m.  petit  jeune  bonme. 

Juvestode,*.  f.  jeunesse:  ige  entreTenbec» 
ou  l'adolcsccnce  et  Tage  viril ;  Jeune  Ace;  estx 
qui  sont  jeunes,  jeunes  gens*  V.  Moädddt. 

Juxta-posic.Aö  ,*./".(  f.  de  j»*fs.) Jujda-pst}* 
tion  :  augmentation  des  corps  par  aoaTusi 
exterieure  de  partiea.  Situation 


"ti. 


R. 


K,s.  av.  oniieme  lettre  de  l'alpbabet  portu- 
gaia,  et  la  buitieme  des  consonnes,  peu  usitee 
en  portugaif ,  oA  eile  est  presque  toujours  rem- 
plaeeo  par  leeou  le  q ,  autrefois  lettre  nume- 
rale  :  eile  signilait  250,  et  avec  un  trait  au- 
dessos  2se,eoo. 

f  Käa  0«  Kaha,  #.  m.  (t.de  bot.)  kaa  ou 
kaba :  curcoma  de  Geylan. 

f  eUct\  a.  ns.  ( I.  de  bei.)  kaey :  arbre  d'Afri- 
que  a  canot. 

f  Kajo,  •.■».(!.  eJkint.  nat.)  kajou  :  singe  a 
barbe  grise  de  PJkmerique  oeridionale. 

f  Kaeöigo,  #.  m.  (f.  eThist.  nat.)  kakongo  t 
eaJmone  d'Afrique. 

Kalksdas,  etc.  V.  Calendas,  etc. 

f  Kaü, s.w.  kali :  nom  arabo  de  la  plante 

dtnt«^lirolaif«ao,v. 


a 


t  Kalmia,  #.  f.  (f.  de  bat)  kaismie: 
rhodoraeee. 

Kar  ou  Kaö,  $.  m.  kan :  prinee, 
tartare. 

t  KANDfeu,  s.  m.  (t.de bei.) 
epineux  du  Mala  bar. 

f  Kaoüm,  #.  m.  kaolm  z  lern 
porcelaine;  feld-spalh  argilifonu». 

f  KaeaYta.  V.  Talmudieku 

Kbehes,#.  m.  (I.  d'hist.  not.) 
secle  hemipt^rc  qui  seit  4  leindro  en  sjs* 
moisi. 

Kilo,  t.  m.  ( t.  gree  en  comp.)  kiw:  nente>- 
nerique  qui  si^iiiue  millo  fois  la  ebeue. 

Kilögi'.auo,  t.  m.  kilogramme:  nssoote  es 
pi.sanicur  v£*Ui  a  mille  grammes ,  et  aal  eaai- 
vatt  4  pei  pfts  u  dem  Ist rej  als  groE, 


LA 

iiAuno, «.  m.  kilolitre:  mesure  egale  4 

lautres. 

iiAsurrao,  t.  m.  kilometre  :  mesure  itine- 

t  egale  4  nille  metres. 

bu.  V.  (Mm. 

Kiot  t. «.  Kio :  litre  soere  da  Japon. 

leooo,  f.  «*.  kleeqne :  pavillon  des  jardins 

». 

iv  «•  es.  Manie,  kirie  eleison.  — i,  p/. 
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kyrielle,  litaniet :  longo«  Mit*  de  ebeses  en- 
uuyeuses  ou  facbeuees. 

Kysteotomia,  #.  f.  (|.  de  ckir.)  kysteetomie  t 
ponction  4  U  vetsie,  au  perinee,  pour  tirer  l'n- 
rine. 

Ky'stko,  a,  mdj.  kystiqoe  :  qnl  apparttent 
au  kyste;  qui  peut  le  gaerir. 

Ky'bto,  t.  m.  (/.  d'amat.)  kyste  :  membeane 
en  vetsie  qui  renferme  des  bumeers,  des  sna- 
üeres  eontre  naiare. 


,  f.  ff»,  doudeme  lettre  de  1'alphabet  porto- 
ta  et  U  neuvieme  des  eonsoiines.  Joint«  4 
4Y,  eile  prend  une  prononciation  semblable 
41t  des  denx  U  mooillees  des  Francis.  C'e- 
aue  lettre  numerale  qui  signiuait  so,  et 
e  «n  pellt  traft  dessns ,  so,ooo. 
4,  ort.  f.  la.  (p.  na.)  Irdla  aser,  prendre  la 
r.  PnmomrtUt.  V4-U  ahi,  la  voil4.  Vi-Ia- 
roas  la  verrex.  T4-Ia,  ravoir.  V.  ,it  pro». 
A ,  s.  s».  la :  la  sixieme  note  de  la  gamme 
irrile  en  «J. 

\9min.  14,  en  ce  lieu,en  cet  endroit,  oq 
»  etes;  en  cet  endroit- 14;  y;  en.  11  sedit 
n  Heu  qo'on  designe  determlnemenl.  De  — , 
14.  Per  — ,  par  14.  Correr  para  cd  e  para 
eeurir  ci  et  14.  /de  — ,  allex-y.  —  ckegari- 
»vnonsy  arriverons.  Venkode— ,J'cn  viens. 
marque  qoelquefois  in  temps  cloigne :  il 
dftütalora  4  autrefuis,  oa  4  des.  Ex. :  Ld 
r  tofnt  tempos,  na  mtinka  mocidade,  dans 
n  Jeane  temps,  autrefois.  Ld  do  primcipio 
weamdo,  des  le  temps  du  eommencement  du 
nie.  Ldmrrikm  oa  $m  cima,  14-bauL  Ld- 
■e, 14 -bes.  Ld  nessa  terra,  dans  ce  pays-14. 
dqnefois  il  n'est  qu'explelif.  Ex. :  Ja  —  mt, 
et  porli,  il  s'est  en  alle.  Ldsefoi  tudo,  tont 
uofdu.  Jd—vaio  tempo ,  le  temps  est  passe. 
ilsin,  ld  m  ettomdem  smu  sums  grutas,  ils 
MC*  ils  se  cachent  dans  leurs  grolle».  Ld 
•  nagotio,  l'aflaire  est  perdue.  Ld  tmawe 
„e/eet  faitdenous,  nous  sorames  perdus. 
Ifpocnbei,  tlrex-vous  d'aflaire  corarae  vous 
im.  Ld  se  avenkäo ,  ld  se  hajdo ,  Je  m'en 
i  fcos  mains.  Ld  vai  com  Deos ,  a-Dieu-va. 
leotLlA,  a.  f.  laiue  :  poil  frise  des  mou- 
lt  ete.  Ftasmda  d§  — ,  lainage,  marcban- 

•  e>  lalne.  —  da  camtello ,  poil  de  cbameau , 
m  de  cherron-  —  ent  roma,  laine  non  lilee. 
aalfo  «m  — ,  coton  non  file.  Ir  por  —  t  säir 
ftkmdo  eu  ir  butcar  —e  vir  tosquimdn, 
to  dit  de  eeloi  qui ,  en  cherchant  4  s'en- 
dr,  perd  ee  qu'il  poss4de.  Ter  pouca  — , 
bm  pes  riebe,  avoir  peu  de  bien.  Andar,  e$- 

*  $U  im* oa  Ids  com  alguem,  combattre,  se 
«Uro,  dtre  an  prises  avec  quelqo'un. 


Laiie> ,  t.  f.  (I.  da  bot.)  patienee  em  parelle , 
lapaibum  :  plante  rirace  de  pluaienra  eipeces. 
— sffemvdr,  patienee  sau  vage  ordlnairj.  —  isrfor 
<m  lmr§m ,  patienee  aqualique ,  parelle  des  mo- 
rtis. —  roma**,  oseilie  ronde  ou  franebe.  — 
roxa,  patienee  rouge,  o«  sanguino,  sangde 
dragon. 

f  Lasa^Il,  t .  *».  •  patienee  oo  parelle  eol- 
tiree.  it.  Lieu  plant4  de  paüences,  o4  U  y  en 
a  beancoup. 

Laiärda.  V.  Alabdrdm. 

Labaräda  ,  t.  f.  flamme  :  partie  subtile  et  lu- 
mineuse  du  feu  ;  fumee  embraaOe. 

Laiaro  ,  s.  m.  labarum :  etendard  de  Cons- 
tantin,  avee  le  monogramme  do  J.-G. 

Lade,  #.  f.  V. Tiödoa,  Labia. 

LiaKFACTADO,  a  ,nd>'.  Yieie,ruin4,eoiTonipsi. 

Lab*o,#.  m. "  lacbe,  fletrissure,  desbonneur, 
atteinte  4  la  röputation. 

Uakozirao,  a.  m.  aMm.  do  Labia.  Petite  li- 
ebe, legere  atteinte  4  la  repuUUon. 

LAitacA,  g.  f.  piTOte-ortolane,  oiseeo. 

LAisniMTno,  a.  «f.  labyrinthe  :  lieu  eonpd  de 
beaueoup  de  detours,  et  dont  r*isano  est  dinV 
cile;  (ßg.)  grand  embarraa ;  eomplieolion  d'af- 
raires  embrouillees.  (I.  d'anat.)—,  cavilö  do 
roreille. 

Labia,  s.  f. (fem.) griee dans  le  dlseours; 
eloquence  douce,  persuasWe,  bien  dire.  "Troe, 
babil ,  caquet.  Ter  müiia  — ,  parier  beaueoup 
et  adroitement;  avoirde  belles  paroles  pour 
seduire,  pour  trom per. 

f  Labiadas  ,  s.  f.  pl.  (I.  de  bot.)  labiees :  fa- 
»ille  des  plantes  4  fleurs  bilabiees. 

f  Labia  do,  a,  aij.  (I.  de  bot.)  labM  1 4fleors 
decoupees  cn  levres,  comme  rortie,  ete. 
(plante  — e). 

Labial,  aij.* gen.  labial: qui  soprononeo 
des  levres  (lettre  — e);  qui  y  a  rappori. 

LA bio  ,  s.  m.  terra  :  partie  exterieure  de  la 
boucbeqoi  couvre  les  denls;ceqni  en  a  I« 
forme;  bords  d'une  plale;  decoupure  d'une 
fleur.  — t ,  pl.  bouclie.  V.  Beieo. 

Labor,  s.  m.  labeor.  V.  Trabdlko. 

La  so  ra  väü,  a.  f.  eiploiution  (de  mine). 


L«10!HTÜ»IU,I 

chlaatwa*  wl  lean  (ourneaui. 

braucoup  da  p eine,  de  Iravall. 

L*M>i*eo,a.,   eitf.  hbgriMi  i  qul  innill« 
beaueoup;  qui  eii(«  da  Inuil,  da  Upcin«, 


Chicoree  de 
Zanlae. 

t  Limo , «.  m.  (I .  d'Aiii .  aal.)  Übte  i  poiiton 
Ihoradqua. 

LiiiOki  ,  t.  f.  laitibrucha  ou  lambrniqaa  i 


LAC 

tUcniiM,  A,a#.(f.*w»of.)  IteJitficM- 


L*ll(KO, 


,  od/,  naiirage.  Firfe. — a,lan 


*UiMtaW»Oe  A«J-*a.  V-  OaMfodot^Ifwt. 

bmifM.1.  f-  piWeeaioa ,  nMier .  V.  IMa. 

Üsttlti ».  a.  iraiailler  HMlNtnMai 
aieepein«.  Uvtt  eeolre  Ueo  da*  abtue)«.  V. 
Itfdf. 

U  »I  «1  aiao.  V.  iaeeriaiae. 

Lici ,  t.  f.  laque  i  gamma  ou  cire  preparee 
p»F  de«  fotirmii  da»  lad«*  oecidenlalri;  con- 
lear  latttd'oa  deaiieari  en  poudre  «I  oolerei 
tv«c  la  Cochenille  ou  atea  du  boii  da  Biaall. 
Alumine  toloree-  'Laqaeibeau  ierall  da  la 

L»cin,i.  f.  Miiaata,  eeaktetfe. 

l.*ai*Bi,».  f  «atleadelaqaili,  friponne- 
rle.  Troupe,'  miriUMda  da  laqaai«.  Bai«  de  la- 
qiiait  dam  un  dtlm«. 

{.actis,  i.  m.  laqaais ;  nlei  de  IWree  qui 
■vU  MD  Miiue. 

L.clii.  V.  Prciuuto. 
•     Li  cIdi  ,  *.  A  *  lac* ,  noiud  caalaat. 

fLaijla,  v.  *.  lacar,  eniaeei :  praadre,  »t- 
;  Lraprr  am  de«  kB«,  DO  aalud  caulaul. 

LaCfaia,  i.  f.  'leitou.  otnemenl  d'areU- 
laciure  imUanl  Ic*  Batudi  da  ruban».  'Kutan 
(■•J.)  '  Aaaeaialaae  da  DotDdi,  («belle  da  ra- 

BfDl. 

Lictcl-  V.  Laqufta. 

Ltcaniao«*.  V.  IjKtinteuiu. 

tUcinR»u>it,  i.  f.  (f.  d«  ««na.)  Laeed«- 
-   -iivilledBiaGrroe. 


L'ciii^iö ,  i.  /■-  laceraliou  i  telion  da  lact- 
+  L«*siW! ,  i ,  p.  f.  delareraY.  ad/  (I.  a> 


Uaatril.aay.  icea.  licetlM,  aal  lacare. 
t«Sr.)  Dcchlrjiil ,  liui  dfcbire.  p.  a.  de 

Liciai«,  e.  e.  lacerei,  dtcüircr.  Rompra, 
^di«.(jl«.)Dtcbire:.r. 

TLactasii  |.  f.  'lurieui  cauque,  «aic- 
jnenlpour  \r  iiauiiii  kiqpt.cjiei  lei  Ramaiua. 

L*ci*Do,  i.  m.dit.  de  Lafo. 

Ui.iali,  *-  f-U.i*  M.)  lanierc  dea  plantet. 


damiti«. 
Ii:  Iai:..|.  tl.irl ;  forde  poiir 
'rs  glaces,'i|e«  lune" 


tLicio.a.etf.  dDLaUaanlaila.aauui. 

Laurii,eic.  V.  luricii,  au. 

Lic«,  i.  ■>.  lack,  paonaiala  da  eeovafD  fp- 
ienoa  et  ruaae. 

LtcüsicmtNie,  ade.  Iiceolqucaiaol :  d'aec 
liniere  lieoniquo,  briete  jtn  pau  da  aaata. 

Licu-nco,  1,  ad>.  liconique,  bret,  cooea; 

f  Liconaa ,  1.  m.  pl.  Laconieoa  1  peaplaa  dt 
■  LacoDis ,  payi  de  Licedeinone. 

Liiosisno ,  1.  m.  lacoDitou :  fatea  de  parar 
enciK,  enerelqne,  propre  im  LaeedeaH- 
ileni  j  maatr-ta  de  «'enopeer  brMia  •(  sJeiM  *• 

f  Licosula,  e.  n.  lacoaUer :  Bfrler brt^r- 

L*vo,f.e>.  laeel,  ntrwrt  cntilani.  l/jf.)Ua, 
.rlege,  ambteae.  (Id.i  »««d  :  llen  d'afmiif. 
Ornement  ei 
aaatdia,  'Temliinrp  d 
-  .  ■aVMwro.-.teadL    .. 

llg«e.  Catr  an  — ,  louiber  Jan«  )t  ölaji, 

■Dar  dana  la  pi  ■■■  ,n  Itoir  ö  —,(/(,) 
echappsr  dun  danget,  »e  lirer  d'u»  BHaiaM 
•laire.  Tut  0  —  (ja  earoaaia,  (U.)  lyti  ii 
■Mb  au  cdu  ,  (irt  dini  HB  perll  rxlftap.  —  it 
Wo,  )a  creme  da  lall. 

t  Ucaa ,  ».  f.  aarla  de  leinte  paar  (1  tUI| 
eesear  dn  conloun  cbangeanlei. 

l.icaJLpa,  1,  0.0.  deiaerdr. 

Lirjio,«.  ta.  (I.  o**[|(.  (tat.)  aeatnlDp  i  lt- 
aecle  aplere,  tc*Ioibui,  lerrailre.  t.  j^car- 

'   Lacaii,  v.  a.ucaeier  «Teade  la  efeefb- 
pagne. 
LJcai,  f.  «,  elra  d'Eipapia,    drt  4  «■ 

LicailaO,  1 ,  00t/.  orpe  de  elra  iTEtptfae  Jl 
dfnerenle*  oooleun. 
t  LamiiBi ,  ».  f.  (I. da  W.)  'uvKin  B#p> 


'aliaeaai  d'aa  cautH(  lea  U 


£a«n'mal. 
LicaialRti.  T. 

tL»CM»lTOB.ll>;    I.    H. 


tLACiiiMiitLtaoy.Seaa.{,-w.) 


i.  albiirr:  nuurrlr  «jcaM  l»R- 


LAD 

ä ,  adj.  lael*  t  qni  i  l'apparence,  la 

qaalite  do  lait;  lailaui.  Ffci  — «, 

,  cfcenin  de  Mint  Jacques. 

KtRTi,  «4/.  s  o*n.  (1. 4«  eol.)  lac- 

«mi. 

*»,#.«.  pi.  laltage  i  ee  qul  w  fall 

t?fe,froraage,ete. 

mtso,  a,  «ajjf.  laitenx  t  qai  a  an  tue 

io,  a,  «d>.  lactifere :  qai  donne  da 

.  f.  "oiaeau  de  la  Chine. 
a.  /.  lacune :  Tide,  defant  de  safte. 
Cavite,  crem,  cnfoncemenl. 
>,a,  adj.  {poit.)  Plein  de  cavites, 
.  de  bot.)  Plein  de  cavites ,  d'enfon- 
negal ,  raboteui. 

e ,  adj.  2  gen.  lacostral :  qui  crolt  au- 
iu9dans  Peau. 
i.f.  V.  Eitera  — . 

k,  $.  f.  lilanies  r  Sorte  de  prierc. 
nie  :  longu?  ei  cnnuyeuse  enume- 
rielle.  —  lauretana  ou  de  Notsa 
lilanies  de  la  salntc  Vierge.  —s  de 
Zession s  des  Rogation*. 
los,  s.  m.  pl.  "lilanics :  processions, 
bliqucs. 

,  #.  m.  ladanum  ou  labdanum  :  sub- 
Mneuse,  aromalique  du  ledura  o« 

,  a.  s*.  pl.  couranis  de  rlvieres  qui  se 
na  la  mer  a  edle  de  l'embouchure 

■ 

>,  A,  p.p.  de  Ladear.  (de)  adj.  Ac- 
,  qui  a  a  edle,  cnloure  de. 
t*TO,  s.  m.  *  directum  oblique ,  biais, 
nent. 

,  «.  a.  aecompngner,  aller  ä  cöte;  co- 
ro) Rcinuer  de  röte.  r.  n.  Aller  de 
lier  de  cote  eld'autre,  balancer,gau- 
verser,  biaiser. 

,,i.f.  penle d'une montagne;  chemin 
nie  est  rapide;  eöle;  inontcc. 
:sto  ,  a  ,  adj.  monlueux ,  escarpe. 
nua,  f.  f.  dim.  de  Ladeira. 
,  V.  Largueza. 
i9g.f.\.  Piolhnlddro. 
io,  a,  adj.  On  Ic  disail  de  l'anrienne 
»rtagaise,  pure  et  saus  melange  de 
■gers. 

f  k,adj.  (ant/  habile  dans  une  lan- 
,  Ladinko.  ( ßg.  et  pl.  us.)  Fin ,  ruse , 
eniaisr.  tscraro  — ,  osclave  qui  est 
ays  depuis  un  an,  qui  eu  connail  la 
is  usagcs,elc. 

r.  m.  cöle  :  partie  gauche  ou  droilc 
»se,  dun  am  mal ,  de  l'aisselle  ä  ia 
ndroit,  parlie  d  nnechobe,au  propre 
ire;  envers  ou  endroil  d'uue  ulotTe; 
e,asport;  parli.  iid.  Üoiiipagnon , 
■.  Flaue  ■;  d'uiie  arimae  ).  Ao  — ,  a  i.olc. 
loul  prochc.  A  um  ou  para  um  — .' 
Ües  place!  Fazer-te  a  um  —%  f.iirc 
Aar  de  —  ou  dt  meto  — ,  regarder  de 


LAB 


m 


odte,  avec  dedain  ou  dfssimulation.  Dum  e  ou- 
tro  — ,  de?*  et  delä.  ITum  a  outro  — ,  d'outre 
en  outre.  —s,  pl.  edles :  lignes  qui  terminent 
une  Agare;  face»  d'un  corps.  Cotts  (Tun  angle y 
lignes  qui  le  comprennent. 
*  Lädo  ,  adj.  V.  Largo. 
Ladra  ,  t.  f.  voleuse :  femme  qui  Tole. 
Ladrado,  k,p.p.  de  Ladrir.  t.  m.  Clabau- 
dage,  aboiement  frequent,  conlinuel.  V.  fjh 
drido. 

Labrador,  a  ,  adj.  et  $.  aboyeor  ;  qai  aboie. 
(fig.)  Horame  qui  crie  bemcoop ,  qai  s 'empörte 
en  raenaces.  Cäo  —  nunca  bim  mordedor, 
(prov.)  chien  qui  aboie  ne  mord  pas. 

LADRiMTB,  flify.  2  gen.  qui  aboie, qai  imito 
Taboiement. 

Ladraö,*.  m.  Toleur,  Iarron,  fripon.  Fapz 
rejeton  au  pied  d'un  arbre.  Brin  de  coton  qai 
se  separe  de  la  meche  et  fait  couler  la  cban 
delle.  —  d'eitrdda,  toleur  de  grand  cbeniin, 
—  de  gado,  Iarron  de  bctail.  —  fawuno,  cadtmo* 
Toleur  achere,  mal  Ire  Iarron.  —  matreirv,  coo- 
peur  de  bourse.  Ladrtee  da$  arvores.  V.  Game- 
leirat. 

LADnXoznnOyt.  m.  dim.  de  Ladräo.  Petit 
voleur,  nlou. 

LadrIr,«.  n.  aboyer.  On  le  dit  d'un  chien. 
(flg.)  Menaccr,  sans  en  venir  aus  effets ;  anur- 
murer,  »'empörter  contra  quelqu'un.  —  o  ven- 
ire, {fam.)  avoir  faim.  —  d  luaf  aboyer  4  la 
lune.  Cäo  que  ladra  näo  morde \ {(ig.)  chien  qui 
aboie  ne  mord  pas.  Guarda-te  do  hörnern  que 
näo  falla,  e  do  cäo  que  näo  ladra,  (prov.)  garde- 
toi  de  l'hommo  secret  et  du  chien  mueU 

Ladra viz ,  $.  m.  a%g.  de  ladrdä.  (  /.  burl.) 
Grand  voleur. 

Ladr£ta  ,  s.f.  espdee  de  petit  poisson. 

Ladriqo,  t.  m.  entraves  de  nheval. 

Ladrido  ,  t.  m.  aboiement ;  cri  da  chien. 

Ladrilhädo,  «.  m.  pave  de  briques.  Carre- 
lapo  :  pave  de  earreauz.  p.  p.  de  Ladrtlhar. 

LADhiLHADda,  *.  •».  oarreleur  i  qui  pose  les 
carreaux. 

LaürilhAr  ,  v.  a.  carreler  :  poser  des  car- 
reaux ;  paver  avec  des  especes  de  briques. 

Ladrilu£iro,  m.  m.  carrelier :  eelui  qui  fa- 
(onne  et  cuil  les  carreaux.  Briquuticr:  celui 
qui  fail  ou  vend  des  briques. 

LAimiLni.Nuo,  t.  m.  dimin.  de 

LAnniuio,  s.  m.  brique ;  carreaa. 

I.aoi-.o.  V.  Ladrödüy  Ijxdrido. 

Laduo,  a  ,  adj.  qui  vole.  Piolko  — Jmorpian. 

Laduöa.  V.  Ladra. 

Lauroasüo,  «.  m.  aug.  de  Ladräo.  Grand  To- 
leur. 

Lauroüira  ,  9.  f.  relraile,  repaire  de  voleurs 
(p.  us.)  V.  Ladroice  {pl.  us.). 

'  Lai>koTi;a  ou      \  '  vol ,  larcin ,  pillerie,  to- 

Lmirojcr,  s.  f.  )  lerie,  brigaiidage.  On  le 
dil  au>si  d'un  uiarchand  qui  vend  au-dela  de 
la  juNle  >aleur. 

j-  Lai.uuo,  a  ,  adj.  do  Larrlc,  roi  d'llbaque. 
llcintix  — x,  l(lia<jue  :  ilir  do  la  mer  dlonie,  oü 
p.uua  J.atli le. 
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lioidd,  f.  «•(!.  de  bot.)  unilai  ou  smilaet 
commun :  plant«  qui  ressemble  au  lierre ;  lise- 
ron  rüde  ou  liset  epineux. 

Lagamär,«.  «i.  baesin:  sorte  da  port;  en- 
droit  d'un  port  oü  las  vaisseaux  jetient  l'ancre. 
*  Lagune,  mare  d'eau  salee. 

Lagäö,  #.  m.  cspece  de  galere  asiatique. 

Lag  Ar  ,  #.  m.  preaaoir  poar  le  raisin  ou  poor 
las  olives.  Vera  do  — ,  arbre  d'un  preasoir.  — 
tfmxeite ,  moalin  4  bulle. 

*  f  Lagaradiga  v  #.  f.  aneien  impot  aur  le  vin 
ou  lea  olives  que  Ton  meltait  au  pressoir. 

Lagareiro,«.  «i.  vendangeur,  qui  foule  lea 
raisinset  fall  du  vin,  fouleur.  Celui  qui  fait 
l'buile  d'olive. 

LagarIca ,  #.  f.  petit  preasoir  oü  Ton  foule  le 
raisin,  foulerie ,  fouloir. 

Lacärta,  #.  f.  cnenllle  :  insecte  rampant, 
long,  partage  en  douie  anneaux,  qui  n'a  que 
huit  4  aeiie  paltea ;  larve  des  lepidopteres.  — 
dem  rmfcu,  ver  coquin ,  cbenille  de  vigne. 

Lacarteiro,  a,  adj.  {t.  burl.)Y.  Dolöto, 
Manhöso. 

LAGARTiifao ,  dt»,  de  Lagarto. 

LacartUa,  s.  f.  petit  lexard  gria,  lexard  de 
mur. 

Lagarto  ,#.••.(  f.  d'hist.  not.)  lexard  :  qua- 
•drupede  ovipare,  reptile  saurien.  (ßg.)  Homme 
fln  t  ruae.  —  do  braco,  (it.  ant.)  gros  muscles 
du  bras.  —  dm§  Indios.  V.  Caimdö,  Jacari. 
Dixer  cobrat  e  — $  (Falguem,  (fam.)  dire  lt 
rage  et  la  peate  de  quelqu'un. 

Lack  ou  — cia  ,  s.  f.  dalle ,  carreau  de  pierre. 

Lagbädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Lagear. 

Laceador  ,  #.  m.  celui  qut  dalle. 

Lageamerto,  f.  m.  *  aelion  de  garnir  de  dal- 
le*,  de  paver  avec  des  dallea.  V.  Lagido. 

Lagrär,  v.  a.  daller :  garnir  de  dallea ;  pa- 
ver avec  des  dallea. 

Lagedo,  «.  m.  ptve  fail  en  dallea;  grande 
quantite  de  dallea. 

Lagena,  *.  f.  bouteille,  carafe(des  anciens), 

Lagima  ,*./".(  t.  o?Atie )  droit  de  sorlie. 

LÄco  v  t.  m.  lac :  grand  amas  d'eaux  dorman- 
tea.  (ßg.)  Grande  quantite  de  liquide,  —de 
Uöes,  fosae  aux  lions, 

Lagöa  ,  #.  f.  *  lac ,  lagune ,  elang ,  nur*. 

Lagöia  ou  — öta  ,i.  f.  •  aerpent.  £  fino  co- 
mo—,(fig.)  II  est  ruse  comme  le  renard. 

Lagophtalmia,!.  f.  (I.  de  mid.)  lagopblbal- 
nie  :  maladie  dea  paupieres  retircca  qui  laisse 
l'osil  ouvert. 

f  Lagohio, #.  s*.  (f.  d'hist.  not)  lagomiz  ou 
rat-lievre,  pika. 

Lagopi  ou  —po  ts.m.(t.de  bot.)  V.  Pi-de- 
lehre. 

f  Lagos,  #.  m.  ( f.  de  gfog.)  Lagos  :  ville  et 
port  de  mer  dea  Algarvcs ,  en  Portugal. 

Lagosta,  t.  f.  ( t.  d'hist.)  •  nomard  :  grosse 
ecrevisse  de  mer;  langouste. 

LacosTiM ,  #.  m.  de  Lagosta.  Sorte  de  petite 
langouste. 

LAcoziNHO ,  t.  m.  dim.  de  Ligo. 

Läcra.  V.  Jdgre\ 


UM 

t  Lacria,*.  f.  ( f.  cTkiet.  nst.)  topfe  t 
tere  beteromere.  —  felpudo,  lagrie  veloe. 

Lacrima,  #.  f.  lärme  :  goatu  oVaau  qui  aaft 
de  l'c»il ;  son  image ;  goulte  d'un  ttqvide  v  d'aae 
liqueur ;  goutte,  suc  qui  decoule  d'awe  plaaie. 
— a ,  pl.  laraaea,  pieura.  —  •  pect,  laraats 
abondantea.  Chore*-,  terter,  derremtew  — ,  re- 
pandre,  verser  dea  larmee.  17»  aaar  4o—, 
grande  abondanee  de  larraes ,  larmee  ialaris- 
sables.  Defexer-s*  em—t fandre  aa larsats, 
pleurcr  a  cbaudea  larmea.  —  de  smm§me9  (ß§j 
larmes  de  sang,  accompagmeea  d'une  dMlaar 
profonde.  Em  — ,  en  larmea,  en  pieura.  ~ 
banhado  am  — a,  tont  en  larmea.  Jmeer, 
refrear  at  — a,  reteoir  aea  larmea. 
tket  rebentardo-ike  «a— a.On  le  dit  dea  Urmasqsi 
vienneut  aux  yeux  dans  un  moaveaeni  sak 
de  douleur,  etc.  —tdecrocoäUo,  larmea  de  er* 
codile,  versees  par  h  jpoeriaie.  — a  do  emron, 
(poit.)  larmea  de  I'aurore,  goutiea  de  rasit. 
—sdeN.  Snr.  ou  de  Job,  (I.  da  bot.)  laraei  et 
Job,  plante  arondinaeee.  On  mange  4  la  Cki»t 
sa  graine.  Fo§u4les  de  — * ,  fuaees  4  e4eilei,  w 
de  vidro,  larmea  bataviquea. 

LagrimAl  ,  #.  m.  ou  f.  grand  angle  dt  r«ü* 
flstule  lacrymale. 

Lacrimal,  adj.  3  gem.  lacrrmal :  q«i  apaar- 
tient  aux  vaisseaux  d'o4  coulent  las  larsttf; 
qui  vient  an  coin  de  i'aiU  avee  eeealasjai 
d'bumeura  (flatule— e). 

Lagrimxjär,  t>. ».  larmojer :  laiaaer  eaaakr 
quelquea  larmea.  (ß$ .)  Degoutler,  ceuler  peattt 
4  goutte. 

Lagriminba  ,  t.  f.  dimu  de  Lagrismo» 

Lagrimöso,  a  ,  ödj.  larmoyant :  qui  varaa  4*% 
larmes.  On  le  dit  des  yeux  qui  larmoient  mai 
nucllement.  Triste ,  affligeant,  qui  arraabi  dal 
larmes.  En  larmes ,  en  pieura. 

Laia,  s.  f.  quejite,  natura,  genre,  espeet, 
eloffe ;  leine.  Meiot  da — ,  bas  de  Uiat  ebiace. 
£uma  boa  —  d'homem  ou  um  hörnern  de  aas 
— ,  c'esi  une  bonne  pite  dluMnme. 

Laicäl,  adj.  2  gen.  lalque,  lai  :  q«i  apaar« 
tient  4  un  lai. 

*  La  ida  mküto.  V.  Äleüio. 
'  Lai  dar.  Y.  Aleijar. 

*  Laido.  Y.  Deforme  *  Feto. 

*  Läira.  V.  LHrm. 


do  mar.)  '  poiaw,  bee*  m 
f.  (fig.)  courtisane 


Läis,#.  m.  (  I. 
vergue.  Uma  — , 
mee. 

Laivos  ,  a.  m.  pl.  tacbes  legeres.  (/^.)Uf** 
teintureo«  connaiaaance« 

Lam.  Y.  Li. 

LIma,  a.  f.  "Union,  bone,  fange,  vast, 
bourbe.  Lama  :  nom  dea  prftrea  tartares.  7t* 
rar-ee  da—,  emettor-seno  «fofeire,  (Jen.) 
cbanger  son  cheval  borgne  pour  un  aveo(!f ; 
tomber  de  fievre  en  cfaaud  mal. 

Lamacal,  r.  m.  bourbicr  :  um  plcia  dl 
fange ;  giehis. 

Lamacaö.  Y.  Lowofcl  ou  Lamard*. 

Lamacesto,  a  ,  adj.  boueux,  bourbrai. 


UM 

I,  ff.  m.  grand  boarbler.  Grand  ti- 
eft de  ?aee  dane  Im  portt  de  aer. 
*  v  t.  f.  ( f.  pop.)  ceup,  taloche.  it.  V. 

■t 
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>,  «Mia,  a.  et  mV.  (I.  tur/.)  grand 
goiafre,  qai  bante  les  gargotee. 
tau»,  a,  aeV.  gournund.  (/tf.  «f  euW.) 
r,  bmrd.  Muihtr  — «,  commere. 
la  mm*.)  Cree  de  candelette ,  croe  qai 
rieber  les  pattes  de  ftnere. 
,  im  m.  (f.  de  aiar.)  räubert,  Tadroa  Die : 
*  neUejer  an  navire.tt.  V.  lameio. 
dno,f.  m.  krabdacieine :  pronon- 
sJmwo  de  la  lettre  /,  qai  conalste  4 
wr  a  Tr9  e.  f.  Simgutml  poar  ffeftiMr 

iu,mV.  3  gen.  (f.  *"mMf.)  lamb- 

itore  du  erffne. 

a  f  e. «.  ( I.  aar/.)  manger  avee  aridl- 

ir. 

4a,  f.  m.  eelai  qai  loche,  tt.  Sirop; 

bba ,  t.  f.  aetion  de  lecher. 

,  f.  «i.  drap  ray*  dont  on  eoovre  des 

.  da  Mea.)  Lambel :  aorte  de  brisore 

s. 

ur*-Oft-Dti>os,  t.f.  moullle-boaebe : 

ptire  tres-Juteuse. 

•batos ,  #.  m.  goormand ,  gloufon.  Un 

iMrrait  dire :  lecbe-plats.  Sobriqoet 

»DBait  a  eelui  qui  servait  a  table. 

,  v.  *.  lecher  :  passer  la  langoe  sur 

böte,  {/ig.)  Toucber  legerement,  dou- 

rfBenrer,  laver,  baigner,  cooler  ao 

ater  les  bords.  V.  D$lsmkw.  (id.) 

teer,  polir. 

ia>.  V.  Almmbicar. 

1,9.  f.  lechee. 

>f  a  ,  p.  p.  de  Lsmbsr, 

ib.  V.  AUmbique. 

:it ,  9. «.  ( l.  a«r/.)  pignocber  t  man- 

emment  ei  par  petita  mofceaax. 

»,  i.  m.  pellt  morceaa,  boaehee, 

i  wm  — .,  en  an  iosUnt. 

pftuo ,  a  ,  «4;.  (I.  burl.)  V.  femeev» 

i.T.  Alambr$. 

rbodiks,  t.  m.  pf.  (f.  de  bims.)  lern- 

:  araeneDta  qui  pendent  do  caaqae 

feea. 

ica.  V.  laeruee*. 

a»a,  t.  f.  (f.  laW.)  cboae  avee  la- 

barboaille.  tf.  V.  F*rtsd*U*. 

■■,«.  f.  petita  restee  d*an  plat.  Frian- 

bea.  Amorce,  appit.  Tree-petit  gain 

oeiiRO,  a,  mty.  gournaad,  goola, 

U.V.  Golosinar, 

>•  T.  idanfl^ 

o.  V.  Jrddo. 

co,  t.  m.  ( t.  da  f <ty .)  Lamego  :  Tille 

i  de  Portugal ,  dans  la  province  de 


LAtftcotffco,  ff.  m.  arbre  infruttuear, 
man  en  la  proviBce  de  Beira  en  Portugal. 

Lartbira,  e.  A  eapeee  de  plante  en  Portugal. 

LameiraA,  t.  •».  smg .  de 

Lameiro,  a.  m.  bourbier,  mare,  etang.  Danf 
la  province  de  Trae-oe-Montea,  sfgnifle  terraitr 
marecageux,  nureeage;  pro  v  prairie. 

LAHBaTACAöip  #.  f.  lamentation :  plainte  «reo 
gtmiaaemenla ;  jeremiade. 

LAaairriao,  a  ,  p.  p.  de  tawMBlav*. 

Lambiitab4e9  a,  #.  eelai  qai  lameate  m  qai 
selamente. 

LAMEXTia,  v.  •,  laoaenter,  plaindre ;  deple- 
rer ;  regretter  arec  plainlee  et  larnea.  (da)  e.  •. 
et— #•,  v.  r.  ae  lamenter,  ae  plaindre,  geaair. 

LAniBKTif  iL,  «a>.  s  pw«.  laoMBtable :  depie- 
rable,  doolooreax,  qai  exeite  la  pltie,  loa 
Urnaaa. 

LAHEjrrlTEUliMTB ,  ade.  lanumtableament  t 
d'on  ton  UaaenUble. 

LahIhto  ,  a.  m.  •  lamentatten. 

Lam  airreao,  a  , «(/.  lamentable ,  lagubre. 

LamIa  ,#./.(  I.  d*a«il.)  Laaaie :  demon  imagi- 
naire  qai,  salTant  lea  andeaa,  prenait  la  fonae 
d'une  belle  fenune;  aaonatre  faboleax. 

LIbiina,  t.  f.  lerne  :  table  de  metal  fort 
mlnce.  Eataaape,  Image  de  aaint  en  lallle- 
dooee ,  eneadree. 

Labiixäbo,a,p.  p.  de 

LABimin ,  v.  •,  lamlner  r  denner  a  im  Urne 
de  melal  ane  epalssear  anlforme. 

LAHixAziiniA ,  s.  f.  dim.  de  Lmminm. 

LImpada,  t.  f.  lampe.  V.  AUmpadm. 

LampadArio,  #.  m.  lampadaire  :  inslrament 
poar  eoutenlr  lea  lampes.  Candelabre. 

LaaipADiaTAa ,«.  m.  pi.  (I.  dVm/.)  lampadia- 
tes :  eeux  qol  a'exerc^ienta  la  course  dea  lam- 
beaox  en  Grece. 

LImpXo.  V.  Lmmpo. 

Llnpaa,  #.  f.  pi.  fruit  noaveaa  eaeilll  U 
nait  de  la  Saint-Jean.  (ß§ .)  Avantage.  Lnmr 
•s—m  mlgusm ,  surpaaaer,  remporter  aar  qael- 
qa'an. 

LlMPAto  cm  LAMFieeo,  $.  m.  bouillon  blanc, 
plante.  V.Idp*. 

LampbAO  , «.  m.  lampion ,  reterbere.  V.  Immy 
jmddrio. 

f  Lampbbuar  ,  e.  n.  apparattre  et  diaparat* 
tre  comme  an  eclalr. 

LAHPtiao,  a,  o«y.  (I.  pop.)  qai  a'empreiee, 
dlasimole ,  hardi. 

LampbjIr  ,  a.  ii.  tUneeler. 

LAMPimio,  a  ,  aa>.  Imberbe :  qui  n'a  point  de 
barbe,  pariantd*an  nomine  fait.  Qai  n'a  point 
de  poil. 

Lampo  ,  a.  m.  (poit.)  eclalr,  lamiereqoi  passe 
fite. 

Lampo ,  a ,  mV.  preceee ,  bllif.  Figos  — #,  es- 
peee  de  Igaea  qai  viennent  les  prewierea. 

Lamprbia,  a.  f.  lamprole :  aorte  d'anguille 
de  raer. 

Lampreiaoo  ,A,p.p.de 

t  LamprbiAr,  9.  m.  au  Jeu  de  qullles,  c'esl 
renTerter  one  qaille  eane  toucber  aai  aotres. 
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LAMFftftiAZJmu,  t.  f.  Mamproyon  :  pellte 
lamproie. 

LampsIsa  ,  #.  f.  (/.  de  bot.)  lampsane  :  herb« 
■ux  mame  lies,  Chicoree  de  Zanlhc. 

Lampuua.  V.  Coryphenadourada. 

Laxlhia,  f.  f.  complaiute  d'aveugle. 

Lau.  V.  14. 

f  Län\,  f.  f.  (mot  laiin.)  V.  14.  II  n'cst  usile 
que  dans  cetle  phraie.  Quettoee  de  —  caprina, 
questlons,  disputes  sur  nn  poil  de  chevre,  c/cst- 
4-diro  sur  des  cbosei  de  nulle  valeur,  für  une 
velillc. 

Lasada,  a.  f.  °ecouvillon  :  brasse  en  Mte  de 
loup,  hampee,  deslince  anetloyer  J'inlerieur 
des  bouche*  a  fco. 

j-  Laüäeia,  i.  f.  berbe  savonnlcre ,  herbe  au 
foulon. 

LI  *c,a  ,  #.  f.  lance  :  arme  d'hast  a  long  man- 
che el  Ter  poinlu ,  ce  qui  en  a  la  forino.  'Timon 
de  carrosse.  — ,  ancien  gendarme  arme  d'une 
lance;  sorte  de  meteore  igne.— emritte,  lance 
en  arrtt.  —  eomprid*t  plque.  A*  ponta  da  — , 
a  couleau  tire;  a  toule  öuirancc.  Doa  ou  finda 
— ,  homme  adroil  a  manicr  la  lance.  A  mtlhor 
—  Afig-)  la  moyen,  la  raison,  l'arguinent  le 
plus  fort.  —  Uta  em  punho,  lance  au  poing, 
lance  en  arret  Metier  uma  —  em  Africa,  (fig.) 
executcr  ou  acquerirune  chosea  force  de  peine 
et  de  iravail.  On  le  dil  souvenl  par  Ironie,  —da 
coche,  fleche  d'un  carrosse.  Quebrar  — t ,  rom- 
pre  des  lances.  Correr—t,  combaltre  avec  la 
lance  dans  un  lournoi  ou  carrousel.  Medir  — * 
eom  alguem  t  (flg.)  se  mesurer  avec  un  autre, 
lui  disputer  dc#  avanlages.  Dar  alguem  —e 
contra  ti,  (ßg.)  donner  des  verges  pour  so  faire 
fouetter.  — t  dPagua,  pluie  batiaiite. 

Lanqada,  s.  f.  'coup  de  lance.  AMouro 
morto  grande  — ,  (prov.)  un  Francais  pourra 
dir«  :  a  un  ennerai  tue,  grand  coup  d'epec. 

Lasqadkira,  t.  f.  navello  :  Instrument  de 
lisserand. 

LAagAoigo.  V.  Dobre,FaUo. 

Lakcjado,  p.  p.  de  Lanzor. 

Lahc,ador,  $.  m.  celui  qui  lance,  qui  Jolle, 
etc*  Encherisseur. 

Laxc.  a-luz,  #.  m.  »er  loiaant. 

Lanc, amehto  ,  v.  m.  Jet :  action  de  lancer,  de 
jelcr,  clc.  *Euchere,licilation.  Etablissement 
d'un  impol.  'Longueur  d'une  edle,  des  terres a 
edle  de  la  mer.  Bourgeon ,  rejeton  des  arbres , 
etc.  Cavallo  de  — ,  eUlon.  V.  Garanhdo.  —  da 
roda  de  pröa,  (f.  de  mar.)  eiancement  de  l'e- 
trave. 

L Abirre,  «4/-  2  gen.  qui  lance.  p.  a.  de 

LA!«gAa(a,  contra,  em , tobre) , v.  o.  lancer  : 
darder,  Jeler  avec  force.  Hepandro;  verser. 
Poser.  Exhaler.  Pousser  des  boulous,  etc.). 
(dt)  Chasscr,  renvoyer.  (em)  Encherir.  Ecrire 
(sur  un  livre,  etc.)*  Impuler,  altribucr.  Inhu- 
mer,  cnlerrer.  linposer  un  tribut,  cliarger 
d'une  renle.  Accoupler  des  aniiuaux  pour  la 
gencralion.  Lieber  l'aulour,  jeter  le  faueon, 
le  laisser  parlir.  V.  Deilar.—aviita,  jelcr  les 
yeui,  regarder.  —  /o>«t  vomir;  abaeaer.  —  am 


LAN 

rtflfo,  reprocher.  —  a  conto,  celcoler.  —  aV 
em  terra ,  mcltre  pied  a  lern*.  —  raüse*,  pren- 
dre  racine ,  Jeter,  pousser  des  racinea  fpop.  et 
ßg.).  —  mäo,  Kaislr,  s'cmparer  de;  praller  de. 

—  mäo  da  palatra,  aeeepter  le  parti ,  prendre 
quelqu'un  au  mol.  —  contasy  calculer,  comp- 
kir  avec  soi-meme ,  faire  ses  calcsla.  —  par 
terra ,  abattre,ren  verser.  —  a  culpa  a  «ifvaas, 
rejelcr  la  faule  aur  quelqu'un.  —  es»  awswl, 
mettre  en  ecril,  coucher  par  eciit,  Iraeer  sur  la 
papier.  —  em  receitay  em  de$pesmt  couebat  ti 
recclie,  en  depense.  —  at  coutae  a  xombarla, 
prendre  les  ebosea  en  plaisanterie.—  o  emamlm, 
faire  avancer  son  cbeval.  —  o  eanmtto  4  ige*, 
faire  saillir  la  jument.  —  raioe,  foudrejer; 
frapper  de  la  foudre.  —raios  de  lux,  rajonncr. 

—  ot  alicercet  dum  tdificio ,  poaer  loa  foode- 
ments  d'un  edillce. 

LAWfÄR-sE  (a,  da,  em,  tobre), «.  r.  rtlaa- 
cer,  se  jeler,  sc  preeipiler.  —  a  alguem,  se  Jä- 
ter, fondre  sur  quelqu'un.  —  aae  pit  folgnem, 
se  jeter  aux  pieds  de  quelqu'un,  loi  demander 
panlon  ou  une  grace.  —  d'uma  roch*  *  batst, 
se  preeipiler  du  haut  d'un  roeber.  —  da  baue* 
de  alguem,  prendre  le  parli  de  quelqu'un.— 
not  bracot  d'alguem,  se  jeter  dans  les  bras  da 
quelqu'un.  —  iubre  o  inimigo,  sa  jeter,  cosrir 
sur  l'ennemi. 

LAPKjAuötr,  $.  m.  celui  qui  aide  le  cbeval  a 
couvrtr  la  jument.  Sarcocolle  :  gomme  de 
Perse  qui  con solide  les  plaies. 

LIxck,  t.  m.  Jet :  action  de  Jeter,  de  laacer. 
Temps,  occasion,  conjeeture  favorabie.  Ua- 
sard  :  evenement  inopine.  Trait ;  action.  Com- 
binaison  faile  au  jeu  pour  gagner.  —  de  daiut. 
V.  Dada.  —  de  fortuna,  coup  de  fortune,  coup 
du  sort.  —  trdgico,  evenement  tragique,  in- 
eident  f.lcheux.  Do  primeiro  — ,  d'eniblee  oa 
du  premier  coup.  A  poueot  — #,  en  pei  da 
temps.  ou  avec  peude  raisons» 

*  Lanckäda.  V.  Laneada. 

Lanckär,  o.  «.  blesser  arec  la  laute.  T. 
Alancear. 

Lamckiro,  t.  m.  rltelier  de  corpa  de  garda, 
pour  poser  les  lances.  Lancier  i  soldat,  eava- 
lier  arme  d'une  lance;  celui  qui  fait  des  lances. 

Lancf.olädo,  a,  ad),  it.de  bot.)  laneeolä: 
qui  imile  un  ferde  lance  (feuille  — e). 

Lasc£ta  ,  t.  f.  (I.  de  chir.  lance! le  :  inslrtr 
ment  de  Chirurgien  pour  saigucr.  EetoJQ**-+% 
lancetier :  etui  a  lancettes. 

Lascetada,  e.f.  coup  de  lancelte. 

Lamcetar,  v.  a.  percer  avec  la  lancelte. 

Lamcet&ira  ,  a.  f.  sorle  de  lime  de  aerrurier. 

LiNenA,  i.  f.  chaloupe,  canol,  baleaa.— 
eanhon&ira,  canonniere,  chaloupe  canonniere. 

f  Laxciiäda  ,  t.  f.  Charge  d'un  canol. 

•f  La^chaö,  t.  m.  aug.  de  Laneha.  Chaland, 
gabarre. 

f  I.amcuära  ,  *.  f.  petite  embarration  d'isie. 

L\N<iL,  s.  m.  toule  sorle  de  pierre  laillee  el 
tninec. 

Lamüscua  ,  $.  f.  dim.  de  Lancm. 

Lä.%u,  t.  m.  jet .-  acliuii  de  jeler,  de  tonetr. 


LET 


LEV 


741 


Unfnao,  4»  «&".  lelbifere:  qui  cause  la 

ort. 

Lsrainco,  a,  «V.  mortel  :  qui  cidm  la 


f  LtTDto,  e.  m.  (f. «?JWs/.  m*.)  lelbre :  oo- 
leaptere,  ecarabeide. 

f  LrrinclKTB, «#.  2  gen.  rejouiuant.  Gai, 
lejeax. 

f  Lrrinco,  Af  «#.  qoi  read  Joycux,  egaje, 
cmn  de  la  Joie. 

*Letiguäb.     I  ..   _ 

•Leticcöso.   I  V.  I^f«-,  tte. 

«f  Lbtbbab  t  w. a.  epeler :  nommer  lea  lellres 
qai  composent  lef  moti.  (/ig.)  Deviner,  conjec- 
tarer,  augurer,  Interpreter,  penelrer. 

Letbia.  V.  Aletria. 

Lkttba,  J.  f.  lettre:  flgure,  earactere  de 
Falphabet;  earactere  de  fönte v  de  bois,  etc.; 
tertiäre ;  miniere  d'ecrire.  — ,  ton  d'une  lettre , 
de  TA,  etc.  Hol,  ame  d'une  dcvite.  Parolet 
ecriles  soua  dee  notes  pour  etre  chantees,  pa- 
nies  d'on  air.  Lettre  de change.  — ,  texte,  sens 
Mitral.  —  ba$  tarda  9  eurtiva,  earactere  ilali- 
qae,  letlre  bitarde. — de  forma  ou  Jimprenta, 
lettre  moulee.  —  nvmereJ,  letlre  nunierale, 
qui  eert  de  cbiflre.  —  cabidoal,  maiuscula, 
lettre  capitata,  majuscule.  —  redonda,  letlre 
reataine.  —  minüeeula,  minuscute.  —  togal, 
veyelle.  —  contoante,  consonne.  —  muda,  let- 
tre maeite,  qui  ge  prononce  faib lernen l.  — 
eMtfcüffl,  lettre  roroaine  ou  golhique.  —de 
aeip,  ecrilure.  Lettra  por  — ,  exactcmenl,  sans 
rien  ajooter  ni  retrancher.  A'  — ,  a  la  lettre, 
)UferaJementf  ponetuei  lernen  t,  exactemenl.  Ao 
fi  da  — ,  au  pied  de  la  lettre,  exaetement, 
p— lelnellemcnt.  Sober  ou  ter  müita  — ,  en 
urolr  long.  Ter  boa  —t  avoir  une  belle  eeri- 
lare. —  de  riteo  maritima  9  ((.  de  eomm.) 
eintrat,  lettre  a  la  grosse.  —  de  transporte, 
lettre  de  roiiure.  Lettra*,  pl.  letlre»  :  science, 
tradilion,  doctrine;  la  lillerature.  Belles-Iet- 
tres.  Seguir  a$  — ,  etudier,  s'adonner  aux 
•eJenees.  Ter  at  —  gordat ,  avoir  l'esprit  bou- 
cfce.  —  kumanat,  lettres  humaines,  bumani- 
les,  belles-leilres.  —  divinat  ou  tagradas ,  les 
salntes  lettre«,  l'£criture  sainle.  Hörnern  de  — , 
komme  d'etudc,  de  lettres. 

f  Lettbada,  1.  f.  la  feinme  d'un  nomine  de 
lettres  ou  d'un  avorat. 

Lettradameste  ,  adv.  en  jurisconsulte  ou  en 
hemme  de  lettres. 

LettbadiY.e,  $.  f.  V.  Litteratura.  Soltise, 
inperllnenco  dito  d'un  ton  grave.  V.  Lettra- 
iara. 

Lcttradhibo,  f.  m.  dim.  do 

Lettbädo,*.  m.  hommc  de  lettres,  savanl, 
lettre.  Avocat,  legiste,  jurisconsulte.  (fam.) 
Sol,prcsomplucux,qui  parle  a  lortela  travers. 

Lctträdo,  a,  adj.  lettre:  qui  a  de  l'eruili- 
lion,  du  savoir. 

Lettt. Aücr.A ,  /.  f.  V.  Litteratura.  aMot, 
pbrasc , astucc  d' avocat,  de  jurisconsulte  (en 
uauvaisc  pari). 

LfcnnfiBO,  r.  «•.  Mnscriplion  mise  sur  un 


monument  public  'Enteigne  de  mareband. 
*  Etiquette. 

LeucäO  ,1.«.  sorle  de  fllet  de  pecue  a  mailles 
tret-petitet. 

Leucocomo,  a,  ««7.  (I.  de  po4e.)  qui  a  tat 
cbeveux  blanet . 

LEOCOriLEGMACJA,  $.  f.  (I.  d$  MM.)  ISUOO 

pblegmatie  1  esptee  d'bydropisie  pituilente: 
caebeiie. 

Leccofblegmatico,  a,o4/.  leucopklefmati- 
que :  atiaque  de  leucopblegmatie. 

f  Liucöfhba  ,#.  f.  (f.  fhüt.  ne*$.)  leueopbret 
poljpe  amorpbe. 

f  Leucöpsb,  s.  m.  (I.  eVkitl.  ms.)  leueeftia  1 
bymenoplere,  ehalcidite. 

LedcorrhEa,  s.  f.  {t.de  aWd.)  leueorrhee  1 
Oueurt  blancbet. 

f  Leccrocüta ,e.f.(L  d'hüt.  nol.)  * leocre» 
cole :  quadrupede  de  l'fitbiopie,  qui  rettemble 
a  l'ane  tauvage;  quadrupede  qui  iasite  la  roii 
bumaine. 

*  Leido,  a  ( V.  LidQ)%  p.p.  irr.  de  her. 

Li va  ,  $.  f.  (i.  de  mar.)  partanee:  depart  d'une 
flotte,  d'un  vaisteau;  lever  de  raucre.  (id.) 
Presse,  levee  de  gent  de  mar.  (J.  mü.)  Lere« 
de  soldats;  signal  de  depart.  it.  V.AUvemce» 
Pifa  de  — ,  coup  de  partanee  oa  de  depart: 
coup  de  canon  tire  par  un  vaitteau  pour  anaoo- 
cer  qu'il  va  parür. 

Leva^aÖ,  $.  f.  V.  Tumor t  Inthtfo. 

Leväüa,  s.  f.  "courant  d'eau;  canal,  rigole 
pour  conduire  l'eau.  "  Biet :  petit  canal  eiert 
qui  conduit  l'eau  sur  la  roue  d'un  moulin.  Le- 
vee ;  enlevement.  *  Transport.  Etcorte  de  pri- 
sonniert.  Attaque,  assaut  d'etcrime.  Potro  de 
boa  — ,  jeune  cbeval  de  bonne  allure. 

Levadab.  V.  Levedar, 

Uvademte,  «.  m.  (I.  bwrL)  *temenoe.  iL 
V.  Mordedura. 

Levadia,  s.  f.  mouvement  Inquietde  la  mar, 
boule. 

LevadI^o,  a,  007.  qoi  peut  ae  lerer  et  se 
baisser ;  que  Ton  peutmettreetretirer.aleublef 


eise  a  remuer.  Ponte 


poutr-levit.  r#rr« 


— a,  terre  trantporlee  ou  meuble. 

*  Lbvadiga  ,  e.  f.  V.  rumor,  Ineksf. 
Lbvadio,!.  m.  V.  Levadia.  Tecto%  lelkada 

de  — ,  toit,  toiture  qui  n'est  pas  attaebee  per  le 
monier,  facile  4  enlever.  Cornea  de  —f  {fig.) 
ebose  en  l'air,  tant  fondement. 

Levädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Levar. 

Levado,  a,  adj.  leve.oü  il  7  a  d«  leraln, 
qui  est  leve ,  formen  le.  p.  p.  irr.  de  Levedar. 

Levadör,  a,  1.  eclui,  celle  qui  conduit,  qui 
raenc.  Voleur  adroil.  Ravisseur. 

Levadöüba  ,  t.  f.  Larqu  3  de  Charge. 

Levadlra  ,  s.  f.  *  levain.  —  dae  gallinhas , 
excremenl,  fiente  des  poules. 

*  Levameüto,  e.  m<  *  aclion  de  porler.  Vol. 
EnlevemenU 

Levaxtäda  ,  s.  f.  aclion  de  se  lever. 
f  LEVAXTADAifEitTE,  adv.  avec  clevalioo. 
EtourdirnenK  Seditieuscmcnt. 
t  Llyastauivo  ,  A .  adj.  ajse  a  te  touleier,  a 


7S9 


LAR 


LAU 


fLAPiafnco,  a,  ad?,  lapidiflqae  :  (lue  — ) 
propre  a  former  des  pierre*. 

Lapidoso,  a,  adj.  pierreux :  reropli  de  pier- 
res. V.  Lapideo. 

Lapjsba  ,  t.  f.  ditn.  de  Lopa. 

Lapis,  t.  m.  pierre  ooire  pour  dessiner  : 
erayon. 

f  Lapislaioli,  #.  «•.  lapis-Uzuli :  pierre  pre- 
eiease  blese9  veinee  d'or,  opaque. 

•J-Lapitbas,«.  m.  pi.  Lapithes:  peaples  de 
Thessalie,  dam  les  enrirons  de  Larissa  et  da 
mont  Olympe. 

f  Lapixeiro,  t.  m.  porte-crayon« 

Lapsaxa,  j.  /.  Y.  Labrttto. 

LApso,  t.  m.  (f.  dt  prat.)  Ups  de  temps, 
ecoalemeat  de  temps. 

Lapöi  f  i.  et.  et  aäj.  (f.  bwrl.)  rustaud ,  rastre. 
Oloutoo;  grossier;  sale. 

Laqueacäö,  t.  f.  (I.  dt  chir.)  ligatare  d'an 
reisseau. 

Laqceado  ,  A  f  p.  p.  de 

Laquear,  v.  a.  (1.  da  chir.)  lier,  faire  la  liga- 
ture  (d'ane  artere,  etc.). 

f  Laqueario,  s.  m.  laqeeaire :  alhlete  arme 
d'uo  laeet  et  d'an  poignard. 

Laqoeca ,  t.  f.  alaqueca .-  pierre  des  Indes  qui 
arre te  le  flex  de  sang. 

Lab,  t.  m.  atre,  foyer.  (/!#.)  Malson,  de- 
meure.  V.  Lmrtt. 

Larada  ,  t.  f.  moIUtade  de  cboses. 

Lararcrira.  V.  Loranjtira. 

Larakja,  t.  f.  orange :  fruit  en  pomme,a 
pepins,  Jaone  dort.  Petit  boulet  de  la  grosseor 
d'une  orange.  —  döeo  o*  da  China,  pomme  de 
la  Chine,  orange  douce  de  Portugal.  —  exlde, 
bigarrade.  Ifrie— ,  demi-cercle;  poids  semi- 
eirculaire  des  anciennes  pendules.  Cor  dt  — , 
orange :  eouleor  d'orange. 

La  r ahi ada  ,  s.  f.  eoup  d'orange.  *  Orangeat : 
conlllare  d'orange».  Orangeade  :  boisson  com- 
posee  de  jus  d'orange,  de  sncre,  et  d*eau. 

Larawädo,  a,  tij.  orange  :  eouleur  d'o- 
range ;  qui  a  la  eouleur  d'orange. 

Laiaiual,  $.  a».  lieo  plante  d'orangers,  Jar- 
din  d'orangers. 

Laramiira,*.  f.  (I.  dt  bot.)  'oranger :  trei- 
bet arbre,  toujours  rert,  qui  porte  les  oranges. 

f  LARANJiraA ,  i.  f.  dim.  de  Laranja.  Petite 
orange  verte. 

fLAEARio,  1.  «•.  laralre  :  cbapelle  dediee 
aus  dieux  lares,  dans  laquelle  on  les  placait. 

.Lardeadeira,  i.  f.  lardoire  :  instrament 
pour  larder  la  viande. 

Lardeädo,  A,p.  p.  de 

Lardeär,  t.  a.  larder,  barder. 

Lardo,  t.  et.  lard.  V.  Toucinho. 

Lar£ira , ».  f.  grosse  pierre  qui  sert  d'itre. 

Lares,*.  m.  pl.  lares :  dieux  domestiques. 
(pucl.)  Uaison ,  demeure. 

Lakga,  t.  f.  action  d'abandonner  ce  qu'on 
possedaii,  abandon.  Trop  grande  liberte;  rela- 
cbement;  aisance.  (f.  dt  mar.)  Largue.  A'—y 
aiupkinenl,  ä  Paine.  A  la  — ,  a  la  longue,  a  la 
couiinue,  avec  Ic  temps.  I'irer  d— t  mener 


nne  We  trop  linre;  rlrre  dans  ralsanee. 
temd— ,  atre  a  Taise.  Dar m4il** —* a  al- 
gutm ,  donner  a  quelqo'un  trop  da  liberte. 

Largado  ,  a  ,  p.  p.  de  Largar. 

Larcamestb,  ade.  Urgementv  amplestent, 
abondamment.  Genereusement,  lu^ralenuni. 
Pendant  longtemps. 

Largär,  «.  a.  lacber,  abandooner,  qnitUr, 
ceder,  iaener  prise.  V.  Alaraar.  (I.  dt  war.) 
Largoer :  lieber  une  maMtarre;  liier  le  cor- 
dage.  —  mdo  d'algutma  cenae,  so  desisterdt- 
renoncer  a.  —  0  carao,  o  owtproap ,  se  dtaet  • 
tre  d'un  emploi.  —  at  artrnat,  poser  les  aram 
—  o  pannot  at  vHat  •9eemfOtlargwr9  et- 
ployer,  deferler  les  volles,  mettre  les  Toileiai 
Yenl ;  (/ig.)  s'engager  dans  na  long  eJseeen.- 
•  alar,  (f.  dt  mar.)  baier  un  cordage  pari»- 
cousses,  pour  lui  donner  nn  baUacetaeot,  H 
augmenter  la  force  monvante.—  a  ammmptr 
mdo,  (id.)  Hier  le  cable  bout  per  boat.-af 
gavtas,  (id.)  jeter  les  boniers  bor»  de  la  keM, 
deferler  les  hunlers.  —  e  taeoto per  sae>9  (et) 
liier  toute  l'eco u le. —  opraew,  (id.)  Jeterla 
sonde,  jeter  le  plomb.  Ätarvortt  tarfdratm 
folhat,  les  arbres  ont  perdu  leurs  feailles. 

Largar,  t?.  a.  (I.  dt  w*ar.)  —  o  natit  dt 
porto%  faire  rolle,  se  mettre  an  large,  preadr« 
le  large,  s'elolgner  da  port,  perlant  d*aa  rais- 
seau. 

LarcIfico.  V.  Copioto. 

Largiflco,  a,  adj.  (poit.)  qui  coole  m  abet- 
dance. 

LARufLOco,  a.  (poil.)  Y.  Loqudt, 

Largjs,  t.  tn.  *  eeorce  medicinale  de  rinde. 

Largo,  a,  aij.  large ,  spaeieuz ,  amp  le,  tasa». 
Long,  etendu  en  longaeur.  liberal,  geaereu; 
splendide,  tomptueux.  Long,  prolixe,  elfai. 
Copieux,  abondant.  Plus  grand,  plas  aasji 
qu'll  ne  faul,  (/ig.)  Lache,  relacae,  qai  a*A 
pas  tendu ,  debande.  Y.  Sollo.  —dt  ftafae,  am- 
pudent,  effronte.  A  —  patto9  a  graads  fas. 
Ao  — ,  de  loin;  (f.  de  wtar.)  aa  large.  Utar 
todo  0  panno  — ,  (id.)  laisser  teates  les  velaa 
dehors.  Faxer-tt  ao  — ,  s'elolgner,  prendra  it 
large.  Pauar  dt  — ,  passer  sans  s'aireier,ttai 
faire  attention.  Mar—  ,pleinenter.  Feaei— , 
rent  largue.  Goslar  — ,  depenser  aree  Rtem- 
sion.  —  de  eonteiencia.  V.  JUtachado.  Dtdmft 
— «,  maladie  de  longue  duree.  Iftma  hora  — e, 
une  grande  neuro,  plus  d'une  beere. 

Liaco,  adv.  largement,  amplemeat,  abea- 
damment.  (I.  dt  mus.)  Largo :  iadiqae  aa  bmb- 
yeraenl  tres-lenl. 

Largue a do  ,  a  ,  p.  p.  de  Largutar. 

Largceadör,  a  ,  s.  qui  depease  aree  arelt* 
sioa. 

LarcueAr,  e.  a.  depenser  aree  prefeihai, 
faire  des  largesses. 

LARGctzA,  s.  f.  (fig.)  largease,  n^ersJsa, 
aisance.  Y.  Largura. 

LARGcissiao ,  a  ,  adj.  tup.  de  laVfa. 

Largcra  ,  s.  f.  largeur :  düaeasiea  ea  brgf t 
d'an  cote  a  l'auire. 

f  Laricixo  ,  a  ,  udj.  qui  appartient  aa  larh. 


LAS 


LAX 


VIS 


pftLAnJco.  V.  Pinheiro  lerieo. 

es.  Urin  x  monnaie  de  Pene. 

•Je.  ▼.  £arv»ee,  etc. 

*.  (I.d#  eharp.) '  sotive  qoi  MQÜent 

at  e?on  tott. 

f.  (<.•"**«  J.  nel.)  Iirre :  depooille 

i;  premier  etat  de  l'insecte  sortanl 

veet  qa'il  de?ienne  alle.  — a,  pl. 

■  errantes  des  meebanu. 

■*?.  2  gtn.  de  larre ,  qai  lai  eppar- 

,  t.  es.  (I.  <fo*al.)  Urynx  :  partie 

de  la  tracbeo-ertere;  ncsad  de  la 

■ed'Adam. 

»,a,  eey.  larynge,  laryngien  :  da 

OLOtiA,  t.  f.  laryngologie :  tralte 

x. 

oeiA ,  $.  f.  laxyngotomie  :  incif ion 

-eitere. 

v  •  Xerynge. 

\  *eelai  de  bois,  de  pierre ,  etc.  (/Ig.) 

setite  porlion.  it.  V.  Latquenete. 

A,  p.p.  de 

9. ».  i'eeailler;  eclater,  se  rompre 

liest  quelquefois  aclif,  elsignifie 

r,  rompre  par  eclau.  — #«,  c.  r. 

enfnir,  disparaltre. 

■  -i  (/.  d*Jm)  latcar:  marin 
,  j.  m.  j  asUlique  qui  mene  avec 
ne  et  sei  enfants.  it.  Soldat  qoi 
aftsseaux. 

tjmt,ode.  lascivement,  labriqae- 

s.  f.  Uscirete  :  forte  ioclinaiion  a 
•  qai  y  porle ;  lubricite. 
A9  eAj.  liscif:  fort  enclln  4  la 
i  y  »orte;  lubrique.  (/Ig.)  Enjoue, 
ln;d'un  yert  gai  etagreable,par- 
i,  etc.  Figwrae,  pinturot 


m  LaaiaiHO ,  #.  ss.  (I.  de  hol.)  laser  : 

rfüfere. 

kao,  a.es.  (t.  de  bot.)  laserpiUam, 

irino,  laser  sermonUin ,  la  sermon- 

fifbfkc.  y.  Lcmr. 

,  #.  «i.  lansquenet :  «orte  de  Jen 


,i.  f.  lassf  tude :  epnisement  des  for- 

eent. 

,  ee>.  las,  fatigne,  faible.  Lache, 

Honda. 

,  e.  «.  payer.  (/Ig.)  Patir,  sonffrir 

L 

a.  /".  pitie,  doleance,  compassion. 
neite  la  pitie.  'Plear,  gemissement. 
Wt  — ,  faire  pilie ,  compassion.  ß  — 
—  a"... ,  c'csl  dommage ,  c'est  grand 
timma—,  eela  fait  pltie  ou  compas- 
w  — ,  exagerer  ses  maux.  J?  digno 
a  pJaindre. 

•o,  a  ,  p.  p.  de  iMtimar. 
Oft,  A ,  o4/.  qui  fait  pitic. 

.,  f.  «t  toucber,  vkmouvoir  la  com* 


pastion,  faire  pitie.  Adliger,  toarmenler.  Api- 
toyer.  Dcplorcr.  —  o  cor  efdd,  narrer  le  eesur, 
Fauliger. 

Lastimar-si  (da),  «.  r.  avoir  compassion  de . 
prendre  pitie,  s'apitoyer.  So  piaindre  de  ses 
maux,  so  lamcnter. 

fLASTiHftiRO,  a,  aay.  (inme.)  Plalntif,  pi- 
toyable,  aUandrissanl. 

Lastihösamehte,  «de.  deplorablensent,  ni- 
toyablement. 

LAsniiosissiao ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Lastiiioso,  a  ,  adj.  pileax,  pitoyable,  digno 
de  pitie ,  de  compassion. 

LAsto,  $.  tn.  (I.  de  mar.)  laste :  poidi  de  de« 
tonneaax ;  last :  4,soe  I irres . 

Lastra<jäö,  s.  f.  (I.  de  wtew.)  *  lestage :  aetiom 
de  lesler  an  vaisseaa. 

Lasteädo,  A,p.p.  de  iMtrer. 

Lastbad6i,  s.  m.  celai  qai  seit  lesler  en 
vaisseau. 

Last  lüi ,  e.  e.  ( f.  de  wutr.)  lester :  garnir  an 
vaisseau  de  lest. 

Lästro,  t.  m.  (t.de  wtew.)  lest :  poldi qo'on 
met  au  fond  d'un  navire,  <fun  taisseaa  poar  le 
tcnir  en  equilibre.  Fond  de  la  mar,  <fune  ri- 
viere,  etc.  (/fg.)  "Base,  fondement.  Metier  — , 
(f.  de  sser.)  lester.  —  als  pedrm,  gros  lest. 
SoÄr  em  — ,  partir  sar  ton  lest.  O  —  com  d 
bemda,  le  lest  roale. 

LAta,  s.  f.  *fer4»lane.  Botte  de  fer-bleee. 
—e,pl.  grosses  perebes  faeonnees  poordlffe- 
rents  asages  en  cbarpente.  V.  JNsni.  *Banx. 
poutres  qui  soutiennent  les  tillaes  des  ?ais- 
seaax;  lattes. 

LatAda  yi.f.*  berceau ,  treille  de  jardln. 

f  LatamIntb, ade.  amplemenL 

*  LatAnbo  ,  a  ,  eny.  qni  est  a  cdte  d'on  aatre. 

Lataö,  #.  m.  laiton  t  aJUage  de  enirre  Jaone 
et  de  sine. 

f  LAtb  ,  #.  es.  machine  a  pniser  de  feto  dans 
an  eung  (en  Asie). 

Läteco  ,  t .  b*.  "  escoargee,  foaot  de  Unteres 
de  cair. 

LatejAe, «. «v.  palpiter,  battre,  elanoer,  en 
parlanl  d'one  artere,  da  eeiar,  d'ane  partie 
malade. 

Latrr  ,  9.  m.  demearer  ceebe  (jp.  stf.). 

LatebAl,  eay.  2  gen.  lateral :  da  edle.  ColU- 
teral,  en  parlant  d'une  saccetsioo. 

Lateralhente  ,  ade.  Uteraiement :  d'ane 
maniere  laterale. 

Lateranersb,  adj.  2  gen.  de  La  trän,  de 
Saint-Jean-de-Latran. 

f  LAtebe  ,  mot  latin  qai  signlue  c4te.  Lefde 
a  — ,  legal  a  latere:  cardlnal  da  eonseil  da 
pape,  enroye  exiraordinaire  dans  ane  eeat 
etrangere. 

Latebicio,  a,  o4j.  (poit.)  de  briqne,  eoo- 
leor  de  brique. 

f  LATBBiröLio,  a,  edy.  (f.  als  lef.)  T.  ta> 
leral. 

Latibclo.  V.  Steemdrjjo. 

f  LAthtro,  t.  tn.  (t.  de  bot.)  T.  ffrvf/aave« 
—  cto  fr**,  gösse  odortato,  poit  <k  tentm, 


TM 


LAT 


LattclAyu  f  f .  f.  <m  l  •  lattetani !  tobe  de  ■*• 

Laticlato  ,  i.  «i.  I  naleur,  bordee  par  de- 
vant  d'une  bände  garnie  de  ncsuda  <m  bonlont 
d'or  ou  da  pourpre. 

LatidAÖ.  V.  Bxteneto,  Awiplidio. 

Latido,  $.  tn.  aboiement,  jappement  oYm 
chien  qui  coort  apres  le  gibier.  Battement  da 
cceur,  picoleraenl,  palpiutioo  dana  une  parlit 
du  corpe.  —  da  eonetiencia,  (/lt.)  eri  de  li 
eonacienca. 

Latifölio,  A,*tf>.  (t.deboL)  a  fenilles  (arges. 

LAtico.  V.  Lattfo. 

Latin,  i.  m.  laiin :  langne  latine. 

LatikAdo,  a,  p.  p.  da  Lotinar. 

f  LATfüABiftMTiv«tfe.  en  laiin,  a  la  manlere 
dea  Latina. 

LatijAb  , «.  «.  ecrire,  tradalre  en  latin. 

LatiridAdb, s.  f.  latinite  t  langage  laiin;  an- 
leara  Inline.  Baixa  — ,  baaae  latinite  i  auteura 
latina  des  derniers  terapa. 

Latisüsiio,  s.  m.  latiniame  i  toor  de  phraae 
propre  au  latin. 

LatinIssmo,  a,  odj.  lup.  de  Latino. 

Latin iita,  f.  et.  latiniate  «  qai  enlend  el 
parle  le  latin. 

Latinizar,  etc.  V.  Jfoifeor. 

Latjxo,  a,  e4$.  latin :  qai  eoneerne  la  langoe 
latine,  dea  Laüna;  qai  aait  cette  langue.  l§reja 
— a,  eglise  latine,  d'Occident.  Vila  — «, Toile 
latine,  en  triangle  reclangle. 

Latimörio,  f .  m.  maarele  latin,  laiin  de  coi- 
afne.  — t ,  pl.  lutea  latina  mal  tradnila  el  mal 
prononeea. 

LATfüöa,  i.  in.  pl.  Latina  :  las  Romains,  ea 
qaelquefois  lea  peaplea  d'ltalie;  lea  OoeJden- 
taai. 

Lahr,  «. «•  stapfr,  eboTer,  en  parlanl  (Fan 
chien  qai  coart  apres  le  gibier. 

LÄTissiaio,  Ä,  «ty.  mp.  de  Lotio.  Tree- Tafte, 
Ires-etandu. 

Latitcdb ,  i.  f.  {jt.  ä'aitr.  etdefeof.)  latitude  x 
disunee  ejoi  ae  iroofe  entre  un  liea  et  l'eqaa- 
leur :  eile  se  mesure  per  le  norobre  de  degree 
reporlea  aar  le  meridienj  (/le.)  eepacej  eten- 
due.. 

f  LAtö,  A,aa7.  (inut.)  Taste,  elende,  spa- 
cieux.  Stntido  — .  ( flg.)  Od  le  dit  des  mots  qai 
ne  doirent  pis  «Ire  pris  slrictement. 

Latobibo,  f.  as.  ouTrier  qai  travaUle  en  lai- 
ton. 

Lat6.ia  ,  «.  /.  (f.  de  «•*{*.)  Latone :  Alle  du 
tjrao  Caaua. 

f  Latömco,  a,  **y.  (pell.)  de  Latone  j  da 
aoleil. 

t  LatbImti,  eaV.  S  ##•.  qoi  aboie,  qui  gla- 
pit. 

f  Latbbutigö,  a,  oa*/.  qoi  eoneerne  le  culle 
delatrie. 

LatrIa,  #.  f.  (f.  ole  fMol.)  culle  de  latrie, 
lendo  4  Die»  seal. 

LATRfüA,  i.  Alalrines,coinmodilt9,ai*ancee. 

f  Latrinsiro,  $.  m.  qui  netloie  Ics  lalrines, 
qoi  en  a  soin. 

LmodlK),  f.  m,  brigandage ,  toI  ,  laicin. 


LAU 

LAnu ,  i.  f.  pa«e  dTan  Ihrre  *  eVn  eeanneerit 

fLAüBAJiA,t.  /.  bagoette  dec  op  tfergrat 
que  l'on  auspeadail  antrefob  derart  ms  aaV-Jr 
dea  marlyrs. 

LaodanixAdo,  a,  p.  p.  de 

f  LavdaroeAr,  e. «.  (C  da  ptorm.)  pfepam 
■Tee  le  laodanam. 

LAcdaro,  i.  m.  landanam :  exmit,  pftstrs 
tlon  d'oplam.  (  fk§.)  Cbeee  qai  feit  < 
eoU^ae. 

+  '  LAtTDATIYAHtim,  fldv.  aTee  l< 
UüDATtaO.     I  r-r^-ti- 

Laüdatito.     I  ▼•"eÄ/orle. 

f  Laodatöria  ,  t .  f.  *  etoce ;  panegyriqei. 

Laidatörjo,  a,  eaV.  qnl  looe«  qeri  aaH  i 
loaer  :  laadatif.  Qai  eoneerne  les  eloeeir  ■ 
loaange. 

Laddatbl.  V.  bwvmvet. 

Laödr.  V.^laatoV. 

Lacdsl,  g.  m.  ancien  Tetemeat  ndttabt, 
pour  presenrer  des  coapa  d/epee,  etc. 

LaddIbho,  s.  m.  lods  et  tenlei,  hndaie, 
laasmie :  droits  da  aeignear  aar  lea  Ttamttn 
beri taget  dans  ton  fief.  Jf Ho  — ,  mi-leds, 

LAddrs,  «.  f.  pl.  Landes  :  pertie  de  Mkf 
dirin  apres  Matinee.  Ad —ei  per  Aernt j  (aar. 
adv.  UU.)  soaTent  et  sana  eeaae.  reeere-, 
(fem.)  ae  loaer  soi-meme. 

LauLi,  t.  f.  sorle  d'embircstion  d'Asie. 

LA  uns  a,  f.  f.  coaronne  de  tarier,  (fo) 
Prix  de  peesie. 

LacrbAdo,  a,  p.  p.  de  lamreer.  mij.Ln- 
reet.  On  le  dit  d'an  pöete  coaronne  en  peak. 

LacrbAr,  e.  a.  cooronnerde  laurier.Ore- 
doer  dana  one  nniTeraite.  (fi§.) 
bonorer. 

Laurrl,  «.  m.  lanrieri  (/lf .)  prix, 
gloire,  triompbe.  Volker  —He,  (ß§ 0 
moisjoaner  des  lanriera. 

f  Ladrbjitass,  i.  f.pl.  (t.oYomi.) 
rhonneor  d'Acca  Laurentia ,  nonrriei  de  mV 
raus  el  de  Remaloa  t  laorenüMjan. 

fLADREifTB,  e4j.  2  pe».  de 
Tille  du  Latiam,  anjoard'bui  Saai-J 

t  LAurro,  a,  ejay.  (pWI.)  de  lanrler. 

LadrBola,  e.f.  petite  eoaronne  de  I 
V.  Idttre«,  Anreole  x  oercle  lamfanMU 
de  la  täte  dea  aalnnl.  .    .. 

fLADRBTliio9A,  oay.  doLorelte,  .vllmfl- 
talie,  sanetaaire  celebre  de  U  salnie  V>etca. 

Lauritbro,  a  »autf.  qai  prodait  des  laarien. 
Orne,  couronoe  de  IsaHert. 

Laorjgbro,  a  ,  aay.  orne,  cooronam  de  lan- 
riera. 


LaurIbo,  a ,  eay.  dp  lanrler. 
LAcro.  T.  Unero  et  IowreL 


f  LaobIua  , «.  f.  (I.  de  ftoe/ .)  jjmeaapet 
de  la  Soiaae,  capitale  da  psyi  de  Yens, 

f  La  dsp  er  buk,  f.  m.  (mol  Lelai) 
perpetnelle  du  Saint-SacremenL 

Lai-tabiBntb,  adv,  somplnen 
di dement,  amplemenU 

LAdto,  a  ,  oaV.  cepiens,  empje9 
iplendide. 


LAV 


UZ 
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i.  f.  t'action  et  le  travail  de  Ist  er  let 
lans  les  mincs.  Lave :  mauere  fondue 
est  tortie  des  voleans. 
i.  V.  Labafa. 

10.  T.  JtoftAo  ;  (/Ig.)  Bapiitmo. 
i,t.  f.  sorie  de  fllel  de  ptcbcur. 
t»A  f  f.  f.  bljnchisteuse ,  lavandiere. 
Iure.  (I.  a«rL)  V.  Beberit: 
>,A,p.p.de  Larar.  «.  m.  (f .  d«  efaer.) 
rolailledelaye  dansl'eau  liedequel'on 
i  (locons  la.  teille  de  la  partie  decbasse. 
>r,  A,f.  laveur  :  cclui  qui  lare. 
kuso,  i.  s».  lavoir  :  Heu  desiine  k  la- 
Mfcrisserie,  blanehirie.  V.  Latmtörio. 
Jba ,«.  f.  *lavage:  aclion  de  laver.  La- 
ll qoi a  servi  4  laver  la  vaisselle. 
im,  «.  /".  * lavage  :  aclion  de  laver. 
:a.  V.  Jtoconea. 
*>,«.  m.  canard  sauvage. 
»A.  V.  Alfauma. 
>AlUA.  V.  £av<ufotra. 
»tiao,  *.  m.  Invandier,  blanchieseur 
Gclui  qoi  vient  chcreber  le  linge  qu'on 
ilancbir,  et  qui  le  rapporte. 
>stiA,  s.  f. '  lavoir  :  lieu  dealine  a  la« 
ehisserie,  blanehirie. 
pb,  t.  m.  (f.  als  M.)  'centauree  pa- 

nxi,  f.  2  fe».  celui,  celle  qui  lave  le 

ts,f.  m.  lavemrnt  des  pieds. 
kATOS,  t.  m.  laveur  d'assicites. 
,  e.  a.  laver  :  neiloycr  avec  un  li- 
lanchir. (/ty.)— »  pwriiier,  eflacer  un 
igner.  —  a  cara  a  alguma  ctmsa,  (/lg. 
lojer,  arranger  quelquo  ebose.  Lava 
■sTet ,  je  m'en  lave  les  mains.  Kao  $t 
feile  aeua  Um  o  mar :  ifig.)  on  le 
faule  que  rien  ne  peut  cicuser.  Uma 
m  outr*t9  ambat  o  rotlo  ou  a  cara, 
t  rate  lautre.  V.  Mio. 
oe,  «.  r.  ae  laver ,  ae  nettoyer  avec 
iß§.)  ae  jestifier. 
Ida.  V.  Labarida. 

reto ,  f.  «.  (f.  d'hut.  auf.)  lavarcl : 
m  (eure  du  aaumon. 
r6no ,  t.  m.  lavaronua :  poisson  de  la 
tnee. 
CO,  a,  adj.  ('•  «>  m^.)  qui  purge, 

vo.  V.  lavodco. 

FR»,  «.  in.  lavement  des  mains  a  la 

'onfarae  pour  se  laver  les  mains.  Hain ; 

ropre  a  prendre  des  bains;  lavatoire, 

rO  aju'on  donne  I  boire  am  pertonnes 

oomunie. 

»,«.*».  V.Arddo. 

:a,  #.  f.  (|.  d'awf.  nal.)  —  (andre  d<w 

•t  cockichoy  aloueite  des  champs. — 

i  4a  norU%  *  eujelier,  alouelle  des 

,f.  m.  travail  delical;  labeur;  cullurc, 

Oorrage  de  couturiere.  'Broderio; 

Deoeoifnr  unt  Stoffe  ou  tur  du  Hugo; 


faeon  du  linge  ouvre;  gravurc,  sculpture,  ci- 
selure.  — re#,p/.  "broderies,  ciselures. 

Lavorar.  V.  Laborar  et  Trabalkar. 

Lavöcra,  s.  f.  'labour,  labourage,  faeon 
donnee  aux  terresenlalabourani.Agricultnre. 

f  Lavöso  ,  a  ,  od/,  de  la  nalure  de  la  lave  des 
foleani. 

Latra,  t.  f.  terre  labouree,  ou  qu'on  la- 
boure. iL  V. Lawmra.  Yinho da minka—,  vln 
de  mon  cra. 

Lavräda,  f.  f.  (insu.)  Terre  labouree  prete  a 
etre  ensemeneee.  V.  lawmra. 

*La?rad*ira,  t.  f.  brodeuse  4  l'aiguille. 

Lavradio,  A.adj.  labourable  :  propre  a etre 
labourabie;  arable. 

Lavrado,  s.m.  *broderie9  citeluro,  Ca^on 
de  ebose  ouvragee. 

LAVRÄDO,Atp.  p.  de  Lavrar.  adj.  Ouvri 
ourrage.Prala— «,  ouvrago  d'orfevrerie,  vair 
seile  plate,  argem  ouvre. 

LavradOr  ,  A,  t.  labooreur,  evltivatenr.  Pro- 
prielaire  d'un  bien  k  la  campagne.  Fermier. 
Paysan,  villageois. 

Laviadorziüho  ,  i.  m.  dim.  de  Lavradör. 

•LAVtAMtuTO.  V.  Feilio,  Bdificafdö. 

*  LavrAhc> ,  $.  f.  Terre  labourable.  'Labou- 
rage. 

t  LavrIücha  ,  f.  f.  nora  d'un  poisson. 

•  f  Layraübiira  ,  #.  f.  couturiere,  brodeuse. 
Lavrakdsiro,  a  ,  aij.  qui  laboure. 
LavrIrti,  «.  as.  dseleur. 

Latra  r,  «.  o.  Iravailler :  faire  quelqae  ou- 
rrage  de  ses  mains.  Labourer :  cnlliver  la  terre. 
Bitir,  conalrniro.  Tailler  (an  dianunt.otc.). 
Trarailler  a  1'aiguille,  coudre,  broder.  (/If.) 
Dresser,  former,  instraire,  faeonner,  regier, 
limer ,  perfeeüonner.  —  smoVsto,  doler,  polir 
avec  la  doloire.  —  4agnlha%  broder  i  faire  des 
broderies  a  l'aignille.  —  ao  kurii9  graver,  eise- 
ler,  buriner.  —  osilo,  dresser  proces- verbal. 
—motdä9  baltremonnaJe.— tirmo,  dresser  un 
acte.  —  do  fnro.Y.  Varir. 

Lavrar,  o.  h.  m  repandre ,  s'aecrottre  peu  k 
peu.  —  no  etsnrtfo,  (/If.)  f rapper,  faire  unc 
grande  irapression  dans  Teiprit.  O  mal  ud  la- 
vrando,  le  mal  se  repand,  figno,  a'avance 
peu  4  peu. 

LizAiftirTi,  adv.  (put.)  V.  Tümamtt, 
Indignamente,  Infamanunta. 

LaxIntb  ,  osy.  et  f.  laxaüf  i  qui  liehe  le  ven- 
ire (remede). 

UxAr,  o.  o.  lieber,  rellcher,  detendre. 

Laxativo  ,  a  ,  adj.  V.  Lammt*. 

LaxidAO,  «.  f.  *  relacbement,  lailtl. 

fLAxioRisno,  t.  m.  'opinion  relleboe  en 

morale. 

Uxo,  a,  adj.  Ilcbe#  relacbc :  qui  nTest  pu 
tendu.  Rellehe,  commode,  peu  severe. 

Lata.  V.  Lata. 

LAXJL.THA ,  t.  f.  leugnet  t  plte  deeeooele  en 
ruban. 

LazarIdo  (T.  Laxairado),  p.  p.  de 

Lazarär  ,  e.  •.  soufrfr  eBeneine9piyefit 
sc6  biens.  Etre  ttJioreMe,  mtikmHB, 


!3S 
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LizAiitüTO.  V,  La-.eiTt*la. 

LiihIjo,  a.  "".  liuret  i  lim  oü  Ion  fall la 
quaranulne  penr  receooir  lea  penonnei  «  ki 
objcti  qoi  pourraieni  ein  lalecWa  da  la  peaLe. 
H6pilil  de  lepreui. 

Uuto,!.«.  MmliiS.—.  Y.Upra.  MI- 

lapreiii. 

Ltitu 


Um. 


«.   «.  T. 


lut»ina>, >,■■).  nledrable ,  nulaearaai. 

L«  »m tUTo  ,  a  ,  arfj.  lepreu i ,  mf  terable. 

*  Lull.  V.  U*w,  Caaiaiadidadr. 

"  Laihui,  V,  iauardr. 

t Unoi,  i.  ■>.  a(.  paapJe»  4a  I*  Sancaue  aa 


a'aaaemlile. 


i.crif 


fLaii 

LaiL,  otfj. )  f«.  lafal ,  fldtla,(ilelD4'ho». 
Mir  cid*  proMle. 
Ij;tm;if,  I.  f.  acilon  de  icaldor.  V.  ea 


uy.  v. 


LiAlBAHBaTO.  V.  iMidafdd. 

Liudii,  s.a.  deelarer  »obi  lermtutili 
doutne  que  Im  objeuaoni  *l'uM*e  penonnel. 

Lr.ALautTi,ade.  tojalemctil,  BdclascDl. 

Llifl,  J.  ■*.  (I.  tfÄüi.  Ml.Jlioo  :1b  premiM 
dainiimgtdrniuien,  amnniittro,  di*iU- 
gride  dn  genre  **tei ;  (Jle.)  komme  trea-cour*. 

rn;  ligre.enel,  InbumalB.  V.  Iw. — pdrdo. 
Uaptrdo.  St  fatealacaaaa  ■*■  — ,  MM  an 
Trat  Hon.  Pef«  farra  h  Baajeaa  »— ,  a  1'oaile 
on  connalt  le  Hon. 

Uid ,  *.«a. «.  da  arsf .)  Um  ;  «lila  Mpnfjaaa 
dlUpagae.  Ljoa  t  Tille  de  Franc«. 

Lilorinao,  i.at.  Mai.  da  £«*».  LUncuo  i 
aelil  du  Hon. 

tLieicaa,  i.  m.  «am  qn/oa  donae,  mt  Ic 
Medllerranet,  an  real  de  ud-oaeaL 

Lr.aoaftMto,  i.  m.  qal  caute  aa  lleTre,ceu- 
arur  de  UtTm. 

LEMicHO ,  i.  M.  levrtnl:  Jeane  11*1  re. 


fi.  Mf .  de  Kar«.  Grand  lief  t«. 
Ulli,  I.V.  "Harnt  anlmil   qaadrnpeoe, 
herblTore,  «Tan  |rit  real ,  I  paltea  potlertenrej 

«ui  loagaea  qae  «eile*  dedmanl;  ijmbole  de 
UaüdUe.— ,  eaaneHtÜoo  totti.le.  —  au» 
rt«*a,  IMrt«  da  aur,  Mt**00  flu  tCBr*  d" 
Henne.  —  /law* ,  aaee.  —  j,  pl.lt.it  awr.) 
Iltira,  eaiaialneda  beaBprd,  laan  deoorde, 
bifou  de  raeace.  Imaluri — ,  lerer  le  Iterre. 
CurraraaM — ,  pourtol»re  an  Iteire.  Eilm  — 
„licorridt,  (fSf-  f*m-)  cell«  qaeuton,  «tte 
Bullen  aal  epwiaee.  Comtr  aal»  aar  — ,  (««.) 


tl*Wii*<,<I?*».<""»< 


LEG 

Liatfiio,  i,  ad>.  lenief .  Ob  le  dildaeca 


Ltaaiaiana ,  i.  f.  Um.  de  £etre.  Mk  lient, 


SiMrie. 

t  LaaaoüiBio,  i.  m.  litn  4«  ekaru  qal  eav 
Ifcnl  In  lecna  qaen  ebaala  aa  qa'ea  Ha 


LicciobIit»,  i 
donne  de»  lecene  BafMaa ueraa  t  Idf  Mrliai. 

Letjiiso.V.  Ltotiao. 

LECrutlaaio,  >.at.((.«raai.)LacllfMrBB: 
fetlim  quo  l'ea  aerralt  deiaat  ka  autaai  tm 
dieui  powei  iur  det  lila. 

LFCTiTO.A.aaJ.  r«.ao-,««-«:aaaa, 
Juun  oii  le  proleiaenr  deana  dei  laeaaa. 

fLECTOkiDO,  t.m.   lacurar:  aa  daa  qaaai 

t  LIctto  ,  J.  *.  *  craefae  i  1-bafla.  (L  da  tat} 
Lecjthii :  arbf«  mjri«  da  T~" 
■f  LsDAatlm ,  ad«,  giii 
f  Lnei ,  t.  f.  lad*  1 1 

Udim.j.  f.     ■ 

L t do  ,  i ,  ad/,  (ai ,  Jujeu  i . 


«lad 


tL«ao,«L 
lede :  artriuea 
MlMWl. 

Linda,  i.  «.  leclanriqai  aUM  a  Hra.  I 

LicAcid.  V.  tagaHd. 

LuiAciS,  «,  f.  Mnliea  i  earalal  da  Maat: 
cominjMion  donnee  i  an  eaioT«  frtt  #Ht 
nnltaanee;  ambauadear  M  laala  aa  taHa.-, 
neaietaa»«»!  de  ewlalpa«  arailwea 

llon.  Tribunal  du  lagatap 

da  pape.  Lap  de  Uataaiaa*.  _ 
(an. 

LioiDO,  i,(.p,  deJjfw. 

UoIl,  aay.  I  am  MaaJ  <  wlami  a  UM 
od  qui  la,  eoneerae. 

Lecalso.  V.  JVrediAa. 

LECALinlan,  i.  /.  leplllt  i  quUU  da  «  aä 
eil  legal. 

LlCAUIACit ,  I.  f.  If 

d'onacle.d'gne-'--- 

Lac*  Li  ia  t>o,  i 

LauAuila,«.  „         ... 

■nlbcaLiqae  par  la  leaaüuuan. 

LiCALHtirrt ,  ade.  UaalaaaaM : 

Lacia,  •,  a.  laaaaf  par  teilaw 
ifar.  Mar. 

Lecatabio,  a.  legaUIra  :  t  qi 


LEG 

Tokio,  a,  adj.  (/.  Sani.)  legaloire  : 
par  un  lieutenant  de  l'einpcrcur. 
mA,a.  f. '  liisa  de  laine  ancien. 
Ow  V.  Ligeiro. 

>A,  J.  f.  legende :  vie  dei  Minis. 
timio,  j.  s».  legandaire :  auteur  d'une 

,a.  f.  legion:  corpi  militairc;  (/Ig.) 

obre,  iroupe  (d'anges ,  de  demons). 

Anio,  a  ,  «•>'.  legionnatre :  qui  appar- 

« legion. 

kfid,  #.  f.  legislation  t  droit  de  faire 

oorpe  dea  lois. 

ii»,  A ,  p.  p.  de  Legitiar. 

inoa ,  a,i.  legislateiir :  qui  fail  les 
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in ,  «.  o.  faire ,  donner,  etablir  des 

iTiro,  a  ,  adj.  legislatif :  ( pouroir )  de 
lois;  (corps)  qoi  les  fail. 
ilatorio  ,  a  ,  adj.  Etlylo—,  style  pro- 
>is. 

ilatüra ,  #.  f.  legislalnre :  le  corps  le- 
periode  de  lemps  pendant  lequel  il 
aaaemble. 

«ksJto  ,  t.  m.  jurisconsulte. 
l,  *.  m.  legiste,  jurisconsulte;  qui  en- 
tadie ,  connatt  les  lois. 
ia,  f.  f.  legitime  :  part  beredilaire  ac- 
n  enfants  par  la  loi. 
ia$aö,*.  m.  Icgilimation  :  aclion  de 
,  see  eflets. 

liDO ,  A ,  p.  p.  de  Legitimar. 
iaoor,  t.  m.  celui  qui  Irgitime. 
umritte,  adv.  legiliiueiuent :  confor- 
k  la  loi ,  n  la  justice ,  a  la  raison. 
lAR,t>.  o.  Idgitimer  :  rendre  legitime, 
-ftdkfue,  autlienlique;  rendre  legitime 
tnalurel. 

iär-se,  v.  r.  se  rrnabiliter. 
udäde,  s.  f.  Icpilimitc  :  etat,  qualite 
e?nn  enfant  I(yilimc;  qualite,  etat  de 
t  legitime  t  ronformc  aux  lois. 
IO,  A,  adj.  legitime  :  qui  a  les  quali- 
isos  par  les  lois;  cquitable,  jusle, 
raison ,  fonde  sur  la  loi  generale,  m- 
qoi  pretend  a   la  legitimite.  Legal, 
iain,  evident.  Pur,  veritable. 
L,  mdj.i  gen.  lisible :  facile  h  lirc. 
lmeüte,  adv.  lisiblement :  dune  ma- 

btt. 

,  #.  f.  licue  .*  mesure  itineraire  qui  va- 
»up.  Les  Heues  en  Portugal  sont  de 
jro,  les  maritimes  de  20  au  degre.  A'—f 
ant  lieues ,  d'une  lieue,  de  fort  loin. 
R  J.  /". "  trepan  :  inslrument  de  chirur- 


>,  t.  m.  V.  Ligra. 
.acäö  ,*./".*  trepan  :  aclion  de  trepa- 
Wpowo. 
i,v.  a.  trepancr  :  faire  ('Operation  du 

l»o.  V.  fogdlko. 


I 


Legume  ,  t.  m.  legume :  toute  Sorte  de  grains 
qui  viennent  dans  une  coise,  coinme  feve,  pois, 
lentille,  etc. 

Lrgcmin6so,,a,  avty.  legiminem. 

"  Legöhlias  ,  t.  f.  pf.  y.  Legume*. 

Lei, *.  A  loi :  regit  etablie  par  lautorite dk- 
yine  ou  bumaine,  qui  ordonne  ou  defend  cor- 
taine*  ebotea  poor  le  maintien  do  la  societe  , 
de  l'ordre  nniversel ;  regte,  puissanee,  auto- 
rite;  justice  ecrite;  Obligation  de  la  Tie  ei- 
vile.  Gonformite  des  marebandises  fabriquees 
aux  regienenls.  *Alti :  tral  titre  da  l'or, 
de  Targent,  des  monnaies.  Loi  d'une  Jonte; 
regle  d'un  Jeu.  Loyaute,  fldelite  (p.  stf.). 
—  aniiga  ou  d*  Maiüi,  loi  de  Molte,  Ancien 
Testament.  —  de  Deot,  commandemenU  do 
Dien,  preeeptes  du  Deealogue.  —  da  gnpm 
ou  evangHicm,  Iti  de  grace,  loi  eyangelique, 
Nouyeau  Testament.  —  «acHIa,  loi  ecrite  de 
la  maln  de  Dieu  sur  les  Übles  de  la  loi.  — 
natural,  loi  naturelle,  principe!  de  la  jastiea 
imprimes  an  cosur  de  fromme  pir  Dien.  Aar  m 
— ,  donner  on  faire  la  loi,  Commander  avoe 
autorite.  Feil*  m  — ,  ftUm  a  malicia,  doutcIIo 
loi ,  nouvelle  fraude.  On  le  dit  snrtont  en  ma- 
tiere  de  commerce.  Ä1  — •  da  cmvmlkeiro,  fot 
d'honnete  bomme.  Ä  nweinidade  n&o  las»  — , 
neecssite  n'a  point  de  loi.  /otpoV-ta  «••«  — 
de...,  se  faire  nne  loi  de...  Uom§m  da  — , 
nomine  probe,  loyal.  Uis,pf.  lois,  la  corps 
du  droit  civil.  Estudor  — ,  faire  son  droit.  LA 
vdo—onde  querem  reu,  (pro*.)  la  vont  les  lois 
ou  veulent  les  rois ,  si  veut  le  roi,  si  veut  la  loi , 
au  la  loi  veut  ce  que  veut  le  roi. 

Leice.ic.0,  $.  m  foroncle,  froncle,  eleu, 
pblegmon  enflamma. 

*  Leicbar  ou  — xar.  V.  Deismr. 
Leica  ,  t.  f.  somr  converse ,  sesur  lata. 
Lbigäco,  a,  adj.  amg.  de  Leigo.  Tres-igno- 

rant. 

Leigal,  adj.  9  gen.  de  lai.  V.  Laieai. 

Leigo  ,  a  ,  adj.  laTqne :  qai  n/est  point  eccle- 
siastique  ou  religieux.  Frere  lai  ou  conven* 
(/I^O  Ignorant :  qui  est  sans  letlres. 

Leigozjnbo  ,  s.  m.  dim.  de  Leigo. 

Leigoice,  m.  f.  *propos,  action  d'un  lai 
d'un  ignorant,  ignorance. 

*  Lrilahento.  V.  Leildo. 

Leiläö  ,  s.  m.  *  enchere ,  enean  v  venia  publi- 
que 4  l'encbere ,  aux  encheres.  Por  em  — , 
niettre  a  l'enchere.  Faxer  —  oTatguma  eauea , 
vendre  qnelque  chose  4  l'encan. 

Leimöüia.  V.  Limönio. 

LAira,s.  f.  "carreau,  plancbcde  jardln.  Äle- 
valion  de  terrequi  separe  les  sillonsdanf  loa 
champs  semes. 

Leiuaö,  8.  m.  aug.  de  Leira.  iL  Loir  am 
liron  :  petit  quadrupede  rongenr,  marmotto 
des  Alpes. 

Leiri a0  ,  6a  ,  adj.  de  Lelria ,  villo  epbeopala 
de  Portugal  dans  l'Estremadore.  Mof* 
varielc  de  pomme  douce  de  Leiria. 

*  Leisar.     I  „   _  . 
•Leiju».   I  V.Äayw. 
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ränge,  (id.)  Bien  n*.  (id.)  Pur :  «ans  ucbe,  aans 
defaul.  Dccrasse.  —  de  muot,  (/ig,)  qui  a  les 
niains  nettes  :  integre,  incorruptiblo.  Jogar  — , 
(fig. )  jouer  Trane  jeu ,  no  point  trieber,  ou  agir 
de  bonne  foi.  Tirar  a— ,  transcrire,  mettre  au 
net  (une  ecriture,  clc.);  {fig.)  eclaircir,  de- 
brouiller  une  aflaire.  Tirar  a  suaa  — ,  sc  tirer 
d'uu  mauvait  pas  avec  uouneur.  Tirar  a  «im 
palavra  a— ,  tonir  sa  paroie.  —  detangue, 
qui  n'a  Jamals  eu  ni  Juifs ,  ni  Alaures  dans  ta 
famille.  fwur  — ,  {(am.)  rester  a  sec,  tan*  ar- 
ge nU 

•f  Lixclo, a.  m.  (t.dkiit.  nal.) limule  :  crus- 
lace  branchiopode ,  xipbosure. 

Linie  km.  V.  Linhagem. 

Liüaria  ,  a.  f.  (f.  d§  bot.)  liuaire,  ou  lin  sau- 
rage,  plante. 

Lwck.        J  v  L 

LlNCURlO.     \  ' 

Linda,  a.  f.  borne,  limite , aenlier  qui  separc 
les  diainps. 

Lindam£xte,  adv.  joliment,  proprement, 
avoc  gräce ,  genlimcnU 

f  Lindäxte,  adj  2  gen.  attenant,  avoisinant. 
p.  n.  de 

Lindau,  v.  a.  borner  :  fixer  les  bornes  d'un 
cliamp.  V.  Dcmarcar.  (com)  v.u.  Avoisiner.etre 
conti^u,  attenant.  0  teu  jardim  linda  com  o 
meu ,  son  jardin  est  attenant  au  mien. 

Li  ndk.  V.  Linda. 

*  f  Lixdüiiia  ,  a.  f.  ornement  dant  les  Jamba  - 
ges  de  porte.  it.  V.  Lind: 

'fLiXDfciuo,  A,  adj.  limilrophe,  voisin, 
couii^u ,  attenant. 

'jLiXDKiao,  a.  m.  •  borne,  limite,  etc.  V. 
Linda.  —  a,  e  confint  d'um  campo,  tenants  et 
auoulissaiiis  d'un  cbanip. 

*  f  Linde»,  a.  m.  pl.  limiles  :  bornci,  exlre- 
miies  d'un  champ. 

LiNDi:7.A,a./'.beautet  eleganee,  bonne  gräce, 
geniillesse. 

Lindissimü,  a  ,  adj.  iup.  de 

Lindü,  At  adj.  tuignard ,  beau ,  Joli ;  gentil ; 
agn*able,  gracieux.  (fig.)  Bon,  parfait,  exquis. 
Quc—l  que  cela  est  bcaui  —  moco,  gentil 
garroii.  — a  menina,  gentil  le  demoi  seile.  — a 
peca ,  bonne  picce. 

Linkäl.  atij.  '2  gen.  (t.  de  prai.)  lineal :  (suc- 
cession  — e)  dans  l'ordrc  d'une  ligne  de  pa- 
it>iiiia.  it.  Qui  a  unc  lignu  d'epaisseur. 

Li  nkaulnto«,*.  m.  pl.  lineaments  :  traitidu 
vUn;.v. 

LinkU,  adj.  2  gen.  lineairo  :  qui  a  rapport 
au\  üi;iies;  qui  se  lait  par  des  ligucs;  en  ül. 

■j  l.iNcv,  s.  f.  {(.  de  mar.)  eliugue:  corde  a 
ncr  .  1  L'oulanl  pour  soulevcr. 

+  !  im: au ,  v.  a.  t.  de  mar.)  elinguer :  mettre 
des  rlin^ues;  soulever  .'des  fardeaux,  des  ton- 
neaux)  au  moten  des  eliugucs. 

•f  Lingaua,  *.  m.  lingam,  Ungar,  lingum, 
phallus. 

LIngoa  ou    )   langue ;  partie  cbarnue ,  mo. 

Lingua,*./",  i  bile  dans  la  bouche,  organe 
du  goüt,  de  la  paroie  et  de  la  roix;  ce  qui  en  I 


a  la  forme;  portion  de  terra;  idietne,  langet;« 
d'une  nation;  mots  quelle  emploie  pour  s'et* 
pliquer.  Connaissance,  Information.  Langnetle 
de  balancc.  Anche  (de  tuyau  d'orgue,  eie.).  — 
maiema,  natural,  vulgär ,  langue  materaelie, 
langue  du  pays  od  Ton  est  ne.  —  «tfMrsnc, 
terptntina,  de  eseorpido,  (fig.)  laognedevi- 
pere  :  mauvaiso  langue,  medisant,  caloeaaia- 
teur.  Md  — ,  mauvaise  langue,  raedisaot.  —elf 
fögo,  flamme  en  forme  de  langue.  —  afefw, 
hvage,bord  d'une  ri viere,  fleur  d'eaa.—  ii 
terra,  langue  de  terre,  eapace  etroU  qui  t*a- 
tance  danslamer.— -eio«,  langue virante,  aef- 
loe.  —  morta,  langue  morte ,  andenne.  Äaar 
com— de  palmo,  (fig.)  tirer  la  langue  d'raeiei 
de  long;  avoir  an  desir,  une  envie,  uneardear 
extreme.  Jf««— ,  (/am.) personne  begoe.- 
dc  (rapoi  ,  bredouilleur.  Pör  a  —  es»  srfetsi, 
(fig.)  douner  descoupsde  langue,  parier  mal 
de  quelqu'un,medire.  Ter umta coum dtkein 
da  — ,  avoir  une  chose  sur  le  boni  de  la  langet, 
etre  pro»  de  s'en  Souvenir,  de  le  dire.  Pndm 
pela  —  a  alguem,  mettre  quelqu'un  en  tnia 
de  parier.  Dcitar  a  —  föra  par*  a  muntrer  et 
medico,  tirer  la  langue  pour  la  montrer  ai  nw 
decin.  Ter,  taber  alguma couea nm pontaea-^ 
savoirsurle  beut  du  doigt.  Yatar-mpeU—, 
dire  indiscreteuient  lout  ce  qu'on  pense.  Sa* 
ter  papat  na  — ,  avoir  la  langue  bien  enuee, 
parier  beaueoup  et  hardiinent.  Tom**r—,pna- 
dre  langue,  s'informer,  aller  aus:  enqeeats. 
Perdtr  pcla  — ,  ou  pela  —  morre  o  peiae, 
(prov.)  se  nulre  par  la  langue  en  pnriank  — 
emina,  (l.  de  bot.)  V.  Doirmdinha.  —  deeU. 
V.  Cynogloua.  —  de  vacca.  V.  Bugioeem.  —  *t 
catatto.  V.  Ugpoglotea.  —  de  terpamte  erdiae 
ria ,  opbioglosse,  langue  de  serpenL— an  $tr* 
pente  do  reino,  opbioglosse  du  Portugal, 

Lingua,  a.  m.  interprete,  Imcbemao. 

f  LjxctADA ,  a.  f.  peüt  poisson ,  espece  de  »- 
mande. 

Linguado  ,  a.  m.  *  sole  :  poisson  da  mer  plit 
—  tapalcirOy  moule,  moule  embarillee. 

LiNGCAGEM,a.  f.  'langage,  langue,  änsesst; 
dietion,  elocution,  style,  maniere  de  parUf . 
—ent,  pl.  les  cünjugaisons  des  «erben. 

*  Ijnguainca.  V.  IAnguica. 

f  Lingi'ajar  ,  v.  a.  expliquer,  parier  en  lan- 
gage vulgaire. 

Lingual,  adj.  2  gen.  lingual :  qui  apfarliesi, 
qui  a  rapport  4  la  langue  (nerf,  artere  — e)j 
forinee  par  la  langue  (consonno  — e). 

Likcuaräz,  adj.  2  gen.  nabillard.  Media  ml, 
mauvaise  langue. 

+  LincüA!uzM*flTE,  ade.  aree  bien  dunv 
quet. 

LiNGUARtißO,  a,  adj.  babillard,  barardtqei 
a  beaueoup  de  langne. 

Linguarüdo.  V.  Linguarax. 

f  Linglätcla ,  a.  f.  (I.  d'kist.  naL)  unftt- 
tule :  ver  intestinal  polystome. 

LinaiuuRÄö,  a.  m.  eorte  de  poisson  de  aser. 

LiNGCtTA,*.  f.  languette,  petite  U 
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gselte  oTinstruraent  de  masiquc, 
deserrure,  eic. 

,  t.  m.  (f.  de  mar.)  linguel:  piece 
rlecabeslan. 

t,  #.  f.  (f.  d'hitt.  nai.)  Ungute: 
ictpbale.  —  cm  forma  d'unha  Ion- 
Itcane. 

, «.  f.  saucisse ,  andouillc. 
um,  adj.  2  gen.  linguiforme :  en 

DgUf. 

f.  ligne:  trait  simple,  considcrö 
r  ni  profondeur;  suite  conlinue  de 
itsnatiques;  suite  de  mots  dans  I« 
la  page;  cordoau ,  ficelle  pour  ali- 
lite  do  deacendanls  d'une  racc,  etc., 
e  equinoxiale,  l'equaleur.  — ,  rang, 
■til.)  ölend ue  d'un  ou  plusieurs  ba- 
ll a  coudre.  — ,  raie,  traiu  dans  la 
jre,  douzieme  partie  d'un  poaee; 
*c.,  pour  pecher  avec  un  hamecon; 
l'aettons;marcbe,conduile,  route. 

(f.  de  mar.)  ligne  de  flotiaison. 
t  ligne  d'approcbe.  —dotento,  li- 
;tion  du  venu  —  recta,  ligne  droite, 
».  Tropa,  ndo  de  — ,  troupes,  reis- 
te, par  Opposition  a  troupes,  a  rais- 
— 4  de  fortificacäo,  lignes  de  fortifl- 
l*  ctrcumvalaplo ,  tranchees,  lignes 
llaUouaulour  d'une  place  assiegee. 
wt$—t,  (jig.)  prendre  ses  mesures. 
«.  f.  graine  de  lin ,  linclte. 
.  V.  Mnkdaa. 
,  s.  f.  *  lignage :  famille,  extrac- 

gentration ,  descendance ,  lignee. 
re  s  sorte,  espdee.  —humana,  le 
in. 

rA,  a.  m.  gcnlalogisle. 
»  Lmhar,  e.  m. '  liniere :  terre  se- 

so,  a,  adj.  (t.  de  bot.)  ligne :  mar- 
es  flnes  (plante  — e). 
, •  A,  i.  linier,  —  ere  :  mareband , 
i  lin.  Vendeur,  — euse  de  Gl. 

m.  lin  :  plante  annuelle.  Tolle  de 
«0,  eben  vre.  — pur  gante,  lin  por- 
oaW— ,  toilede  lin. 

Luihöl,  i.  m.  fil  noir  des  cordon- 

tmro,  »•  «•  trait,  esquisse,  ebau- 
iture,  ou  sculpture).  iL  V.  Linea- 

0,#.  m.  liniment :  applicalion  exte- 

jbslances  huileuses,  pouramollir, 

Mudre  et  hume6ler. 

,  paquet,  ballol,  trousse.  V.  Mölho. 

htoa. 

oti.m.  sorte  de  poteson. 

.  V.  Leonrira. 

;,  t.  m.  (f.  de  giog.)  LiYoarne :  Tille 

Tt  de  Toscanc. 

.  S  gen.  Pedra  — ',  *  gris ;  pierre  a 

re. 

,  t.  m.  (t.  d'Asie)  dix  chapclels  en 

!cs  femmet  cafres  portent  au  cou 


cn  forme  de  collicr,  et  qui  passen t  comme  de 
la  monnaie  a  Sofala,  e(c. 

Li pcs,  adj.  2  gen.  Pedra  — ,  vitriol  bleu. 

Lipiria,  s.  ou  adj  f.  fVore—,  (t.  de  mW.) 
lipyrie:tlevre  ardcnle,  continuc,  avec  un  froid 
eiteheur. 

-f  LiPOcnAMMATico,  a  ,n</y.lipogrammaüquc. 
On  le  dit  des  ouvrages  on  Ton  afleetait  de  ne 
pas  faire  entrer  certaines  lettrcs  de  l'alpbabet. 

Lipoho  ,  $.  m.  (I.  de  ekir.)  lipome  :  loupe 
graisscuse. 

Lipöte,  *.  m.  monnaie  de  Bfozamhique. 

Lipotiit'mia  ,  /.  f.  (t.  de  med.)  lipolhymie  i 
defaiilance  presque  totale  des  esprils. 

Liptütes,  t.  f.  liptole  :  ligure  de  rhclortque. 

LiQUEPAcgA0tt.  f*  liquefaction  :  changement 
d'un  solide  qui  devient  liquide. 

LiQUBPACThro ,  a,  adj.  iiquefiant. 

LiyiEFAZER ,  e.  n.,— sb,  v.  r.  so  liquefier, 
devenir  liquide. 

Liquesckh  ,  v.  tt.  fondre,  se  liquefier. 

LigoEx.  V.  liehen. 

LiyciDAgÄÖ,  e.  f.  liquidalion  :  action  de  li- 
quider. 

Liquid ado  ,  a  ,  p.  p.  de  Liquid ar. 

Liqoidamsar,«.  m.  liquidambarottcopalmei 
ambre  liquide,  resine  liquide. 

f  Liqcidambreiro,  t.  m.  (f.  de  bot.)  liqul- 
dambaro«  copalme  :  grand  arbre  d'Amerique 
qui  fournit  l'ambre  liquide.  Y.  Liquidambar. 

Li  quid  Autors,  adv.  liquid  ement  z  d'uno  ma- 
niöreclaire,  liquide. 

Liqcidar,  «.  a.  liquefier  :  rendre  liquide; 
dissoudre.  (fig.)  Liquider  :  rendre  clair  eteer- 
lain  ce  qui  est  incertain  et  embarrasse  (un 
compte ,  des  biens ,  des  deites) ;  eclaircir. 

Liquidez,  a.  f.  liquidite :  quaiild  de  ee  qui 
est  liquide. 

Liocioo,  A,ooV.  liquide :  (eorps— )  qui  a  ses 
parties  fluides;  (bieo— ),  net,elair;  (eonsonne 
— ),  facilc  a  prononcer.  Reeta  tantode—,  il 
reste  lant  de  neu 

Liquidos,  ».  m.  pl.  liquides  ;  les  aliments 
liquides. 

Liquor,  s.  m.  Miqueur :  substance  fluide  et 
liquide;  boisson  qui  a  pourbasc  i'eau-de-Tie , 
Tesprit  de  rin. 

Lira,  etc.  V.  Lyra,  etc.  (tieux.)  V.  Lia, 
Borra. 

Li  Rio,  t.  m.  (I.  de  bot.)  lis :  plante  bulbeuse ,  k 
fleurs  grandes  et  odorantes ;  sa  fleur.  —  braneo. 
V.  Acuten*.  —  biflöro  das  rochatf  Iris  de  deux 
saisons.  —convaUe,  muguet,  lis  des  vallees, 
muguet  de  mal.  —  faUo-aeoro  ou  —  amareUo 
dos  charcoty  iris  des  marais,  flambo  baiarde, 
faux  acore.  —  cardino,  iris  germanique,  la 
flambe.  —  etqudlido,  iris  jaune-sale.  —  de  Flo- 
renca,  iris  de  Florence,  la  flambe  blanche. 
— .  purpureOt  iris  double  bulbe.  —  termc'lho. 
Y.  Bemerocallia.  —  rowo,  iris  bulbeuse.  —do» 
iintureiros,  gaude. 

Lis.  Y.  IAs. 

Lisamente,«4Ii7.  uoiment,  iDgenuoMnt,  ssn& 
delour« 
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Lisar.  V.  AHMT,  Vottor. 

f  Lisboa  ,«.M '.  de  geog.)  Lisbonne :  eapt- 
tale  du  royaume  de  Portugal. 

f  Lisboeta,  adj.  et  t.  8  gen.  uaüf  d#  Lis- 
bonne. 

Li8BOfci<m-NP.7.f  j  dc  Lisbonne. 

Lisaoi<BifSE,acO-2  9<"»-  ) 

LiiBoniRA  1 1.  f.  lisbonine  :  monnaie  d'or  da 
Portugal,  autrefoU  6,teo  reis,auj.  T,MO  reitj 
quelquefoie  on  le  prend  pour  moede  d'or,  4,100 
reis. 

Liseaaö.  V.  Trepaieireu 

Lisbs.  V.  Lis. 

LisIm,  #.  m.  Yeine  dans  um  carriere,  fento. 

LisJria.  V.  Leniria. 

Lifo  o»  Lixo,  A,  mdj.  liste,  nnl,  poli.  (/ly.) 
Slncere,  franc;  uni,tana  ornements.  Hörnern 
— ,  borome  rood, uni,  franc, sans  faeon. 

LibougbAdo  ,  A ,  p.  p.  de 

Lisosgbar,  «.  a.  flauer,  loner  a?eo  exeea, 
encenser.  (/le.)  — ,  delecter. 

Li  sohgeira  heute,  <ufo.  a?eo  adolalion,  flat- 
lerie;  d'une  raaaiere  flatteute. 

Lisongkiro,  a  ,  adj.  flatteur,  encenseur,  adu- 
lateur.  adj.  — ,  dorn ,  agreable. 

Ltsoim,  #.  f.  flatterie,  encene,  adulatian. 
{/Ig.)  Chose  qui  flau«  loa  aena.  (f.  elf  eta*«  e< 
de  Mist.)  Lesange. 

Lisobjab  ,  elc.  V.  U$ongemr9  ete. 

LiborjabIa  ,  t.  f.  flatterte. 

Liboiubadob,  a.  m.  flatteur,  teuaogeur. 

tisoüjBiB,elc.  V.  Litong—rt  elc. 

LJbta,  f.  f.  liste  i  eatalogae  de  noma,  de 
enoaes.  V.  Itftfre. 

LibtAO,  a.  et.  largo  bände.  Sorte  dt  ruban  de 
soie.  ( I.  da  AJea.)  Armiilea,  lieten. 

LirriR.  V.  AHttmr. 

Listo  ,  a  ,  «4/.  lesie ,  prompt ,  actif ,  tigitatit 

LIstra  ,  a.  f.  nie  de  eouleur  dana  les  etefles. 
Bande  de  teile,  de  papier,  ete.  "Ltetel,  meutere 
plate. 

Listraoo,  r.  m.  'rayure  t  maatere  dont  une 
Atolle  eet  rayee.  adj»  Ray*,  p.  p.  de 

Listrär,  e.  a.  rayer  une  etoffe  de  dhreraef 
couleura. 

Lisür a  , «.  f .  •  pell  i  qualile  de  oe  qui  est  llaae. 
(/ig.)  Sincerile,  ingcnuile,  francblae. 

LtTAüf  A.  V.  Lmäminka. 

LitäO,  f.  m.  poisson  de  mer,  Sorte  de  pettt 
äquale  qu'on  aeehe  dana  les  Algarres. 

Litaroirio.  ¥.  Litkarggrt*. 

Lite  ,  a.  f.  *  proeea ,  lltige.  V.  Dtmmmdm. 

Litbira  t  a.  Ä  liUere  t  toitare  an  ehalte  eeu- 
▼erte,  portee  t«r  des  brancardt  par  dem  mn- 
lets,ete. 

LrrtiRino,  f.  at,  cetel  qui  aceompegae  une 
liUere. 

Litbibo  ,  t.  et,  grosse  teile. 

t  Lttbaoögo*  «*>.  et  t.  et.  Uthagogeet  qui 
eeatae  te  ptorre  ( reaiede  ). 

Litbarcy'rio,  t.  m.  liiharge :  oiydede  plontb 
A  demi  Yilrifie. 

fUnsco,  •#.  et,  (f.  da  ffttet«)  Acida  — , 
ftride  litbtyue,  dt  la  pttm  de  U  vefüe. 


UT 

LmoodLLA ,  i.  f.  Uthooelle :  cteaenl  de»  tepi 
dalrcs. 

Lithograph abo,  a  ,  p.  p,  d« 

Litdogb  APnÄR,  e.  a.  litbograpUer  t  laBjefiaBSf 
par  les  proeedes  lithograpAiquea. 

LiTnOGRAraiA ,  f.  f.  lilhographtex  tnileaBr 
les  pierres;  art  d'imprimer  «Tee  des  plaecaef 
de  pierre ;  desain  imprime  par  ce  preeedB. 

LithogrApbico  ,  a,  *a>.  lithograpeiiqBBi  i  da 
la  lilhogriphie. 

Litböorapbto, 1. 1».  liihographo :  ImprisBeBr, 
desainateur,  eerirain  sur  pierre;  celai  ojui  es» 
nalt  les  plerrea,  qui  s'occupe  de 

LitbologIa,  «.  f.  tiibologiei  osjbm 
bistelre  naturelle  des  plerrea. 

f  Lithölogo  ,  t.  m.  litholofnie  i 
qui  eertt  aar  lee  pierres;  qui  les  eonnalL 

f  LrraoaiAiidA,  «.  f.  IHajesBaeete :  serta  di 
dlvinätion  par  le  son  des  ptewea. 

LithoittbJptico,  a  ,  ••>.  (  J.  dVaeeat) 
trlptique  t  (remede,  inatrement)  qel 
qui  brise  la  pierre. 

fLiTnöPBAoo,  t.  m.  mhep baeje  t 
de  pierre» 

tLiradnnrros,  «.«*.  stf.  (I.  fUttL—t.)*- 
tnephytef  i  nudreperet,  et«.,  Casx  eeraH, 
(ausse  plante  marine. 

LrrnoTOUt a , #.  f.  (f.  de  eMr.)  IMaelemsii 
Operation  de  la  teilte  pour  llnr  la  ptenedali 
veaeie. 

LiTHOToeistA ,  t.  m.  litnotemiate  r  aeM  fä 
fait  l'operalion  de  la  pierre. 

LiTHötoMO ,  a.  ei.  ( I.  da  eAtr.)  UÜ»«4eeBti  b> 
atremenl  pour  la  Utile. 

f  Lithotritia  , «.  f.  ( I.  da  «Mr.)  Kafftriesi 
art  de  broyer  la  pierre  dana  la  teeete. 

f  LiTBOTRiTin,  a.  es.  (I.  de  cklt.)  HsBetri- 
teor :  Inatrumeat  poir  breyer  le  Beerte  daesli 
vessie. 

f  LinroAmA ,  f.  f.  {t*1a  ftef.)  LftBBBJeBfci 
grand-duche  de  Pelegne. 

f  LrrevAJio ,  A ,  eay.  et  a.  Ultaejalea  t  atela- 
thuanie. 

LitioIdo  ,  a  ,  p,  p,  de  Küfer« 

Lmoltmi  a.  i  fr»,  pteideur, 

Litigä  r  ,  e.  i».  plalder .  (/la.) 
ter.  —  c#fi/re  elfiMet,ae 
quelqu'un. 

LitIgio,  I.  et.  litlte » contestetietti  efe 
(/Ig.)  "Dispute ,  diaeojtleB,  debet 

LiTici6so,  a,  ed>.  lUigjeux, 
snjet  a  dlteutaten ,  A  conteaUttem. 
qui  ahne  les  proce^t. 

*  Litigv6so.  V.  lAHgid». 

LtTISPENDEMCIA  ,  I.  f.  ütlS 

de  la  duree  d'un  proeea. 

tLiT0RAL,ee7.t  aeskllttoralteaj  ae  nt 
porte  aux  cotes;  qui  belgee  one  rite) 
liere. 


Litro, a.  m.  litre  i  eadld dee 
eures  de  capacile. 

LiTTBRALv«a>ttfte>.Utteral :  Ate 
teste  teure. 
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Um,  «I«.  liUeralemanl  :  a  Ja 
lo  sens  Hll^rtl. 

t,  A,  odj.  lillaraira :  qui  appartieot 
«ras.  O  orba  — ,  Ice  aavanu ,  !ea 

tado.  V.  IAl  terato. 

>,  a,  oo¥.  lettre,  doote,  savantj  Ilt- 

mme  de  lettres. 

Ira,  a.   f.  liuerature,  erudilion, 

i  ourrages  des  aateura  d'uoe  na- 

i  dea  bei  las- lettres. 

aa.  lilauf  :  trompette  mililaire, 

aigufi,  des   Romains;   biton  an 

partaient  lea  augures  dana  l'an- 

5. 

t.  f.  liturgie  i  l'ordre  du  aenrice 
kfteoniea  qui  s'y  obeervonl,  sea 

,  A ,  aap.  liturgique  i  de  la  Hlurgie , 

rtient. 

Mael  ai  OUvel. 

»Ic.  V.  JSivelar. 

s,  elc.  V.  Leviandade,  etc« 

.  /.  IWidite  :  etal  de  ce  qui  est  li- 

,  aaty.  livide :  de  coulaur  plombee 

n,  *  eouleur  livide. 

f.  Y.  Ubra.—tomeaa ,  livre  tour- 

i.  f.  quantite  de  livrca  (monnaie). 
4V  p.  p.  de  Livrar. 
,  A  ,  «.  liberateur. 
ro,  f.  m.  •  delivrance  :  aclion  de 
onvremenl  de  la  liberte. 
,  a.  f,  ordonnance  sur  un  tresorier, 
mrun  receveur;  mandaiuant  par 
ucher  una  somme.  LatUa  de  cnan- 
payor,  aaaignaüon. 
e),v.  a.  delivrer,  sauver,  garan~ 
Ürar  du  peril.  Exemplar,  saurer, 
if,  ramelire  ( une  somme  )i  juger, 
dar.  v.  i».  Ecbappers  obteoir  aa 
hw.-*ka  ou  mal,  ae  tirer  bien 
dre.  A  bem  ou  a  bom  — ,  le  mieux 
rra  \  le  moina  qu'il  piiieee  arriver, 
«beur. 

{4*),  *.  r.  eehapper,  ae  saurer 
$ea»  böa,  il  l'a  echappe  belle, 
a.  f.  bibliolbeque :  amas  de  livres 
«  ou  il  y  a  beaueoup  de  livrea  an 

.igen.  Ilbre ,  independanl.Exempt, 
äffte.  Innocent,  dechargö,exempt 
,  qui  a  le  pouvoir  d'agir  ou  de  na 
ae  deterroiner;  qui  peut  cfaoislr, 
hri  plall;  qui  n'esl  poinl  captif, 
ie,eacbalne,  servile,  gen4  oueoa- 
m  gouverne  par  ses  propres  loia 
.  qui  n'eat  poinl  engage  dana  le  ma- 
let ordre* ,  etc.;  neu  retenu  dana 
emi  aarlo,  qui  ecrit  d'une  maniere 
raienu;  licencieui;  malbonnete. 
m  fa*  Uiiot,  _**•**,  lifce 
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arbilre.  —  d'avaria,  Trane  d'avarie.  —  de  frtle, 
Franc  de  frei.  —  dot  perigot ,  de'ivre,  ecbappa 
des  dangers.  Bens  — i,  bieos  Ubrea ,  non  gra- 
ves  de  subetiluliena. 

*  Livree.  V.  Ubri. 

Livreiro,  $.  m.  Ubralra  i  mareband  da  U- 
vrea. 

LivRsaiiiTi,a<fo.  librement,s«nseontrainte. 

f  Liyrete,  a.  m.  pelit  livre,  livreL 

LiVREzinuo.  V.  Livrinhe. 

LivrIluo,  f.  m.  (/.  de  bot.)  Über,  Uvre  o% 
livrct :  troisieme  cnvcloppe  de  I'ecorca  aar  la 
bois,  couohe  corticale. 

•Livridöoe.  V.  Liberdade. 

f  LivaiüBA,  f.  f.  dim.  da  Koro.  Aaelaua 
peüte  monnaie. 

Liyhisuo  ,  *.  m.  dlm.  da  Ztere.  Livrel  i  petit 
lirre.  —  de  memoria,  agenda ,  I irret  de  ebaaea 
a  faire. 

LiVRisaiMO,  a,  adj,  tup,  dt  Livre. 

Li'vro,  s.  m.  livre  :  volume,  fcuillea  relieea 
ou  brocbeeai  regislrai  partie,  division  d'un  ou* 
vrage;  ouvrage  d'e»prit—  de  cutatlarietS  9  livre 
ou  roman  de  chevalerie.  —  do  edro,  livre  da 
oboBur,  livra  de  piain-ebant.  —  da  vidm,  livre 
de  vie,  ou  sont  eorita  les  noma  des  elua.  —  do 
mundo,  da  naiurezat(Hg.)  livra  du  monde: 
los  cieux ,  la  natura.  —  de  memoria ,  Ublettes 
de  poche.  —  de  quarenla  fothae,  (/am.)  jeu  da 
carte».  —  d'attento,  livra,  papier-Joarnat — 
de  mdo,  manuserit.  —dos  detpetas,  cahitr  des 
frais.  —  de  eignaet,  (f.  ata  siar.)  acta  de  con- 
sarva,  lettre  da  aignaux,  ardrea  pour  la  roala. 
—  ekroMdo,— meetre,  Je  grand  livra«— aWaito- 
eula,  (I.  da  mar.)  livre  de  laab. 

Livtiozimo.  V.  Livrinko. 

'LivaoxADA  t  a.  f*  quantiia  da  livree. 

•Livrt.  Y.  tÄwre, 

Ljxa,  e.  f.  "  äquale :  obiaa  da  nser,  polaaan 
et  aa  paau ;  ebagrin ,  peau  da  rouaaeUa.— aadda 
grande ,  *  anga,  peiiaan. 

Lixino,  k, p.p.  de 

t  Lixar,  «.  a.  polir  tvae  la  peaa  da  cbiaa  da 


LixiA ,  ou  —tia  ,  a.  f.  leaaiva. 

LixiviacaO,  a.  fitde  ekim.)  lixiviaUon  t  la- 
vaga  des  caaidraa  poar  en  tirer  iea  sola. 

Lixivial,  adj.  2  gen.  (t.  da  antat.)  lixivlalt 
(sei  — ),  üre  par  la  lavage  dea  cendree. 

Lixiviin,  «.  a*  laaalvar  <  faire  la  laaaife; 
meitra  a  la  leasive. 

Lixi  vi6ao ,  a  ,  adj.  qui  eaatianl  daa  aale  alaar 
lina.  Qui  reseemble  a  la  lesaiva. 

Lixo.a.m.  *ordures,balajurea.O—  dopamOi 
(fig .)  la  He  da  peuple. 

Liz ,  t.  f.  Flor  de  — .  Y.  Afuctna.  (I.  da  bleu.) 
Fleur  delia,Ogurede  traispalalea  de  IIa  lies  en- 
semblc ;  pieee  distincüve  des  anaea  da  Franoa. 

Uro,  etc.  Y.  Lito,  etc. 

*  LLi  pour  Lai  am  Lau. 

*Lo  pour  Lato. 

L6,  e.au{Lda  mar.)  Ut  *  anaiUe  dt  t abv 
seau  ea  lang,  tan  la  ▼aart, atetaw $m—9meU 
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L6 ,  t.  m.  eip6ce  de  gaic.  Piß  de  — ,  biscuil 
de  Savoie. 

L6a  ,«./".•  prologoe  d'une  piece  de  ihMlre  ; 
»orte  de  coinposiiion  cn  vers  poor  loaer.  (auf.) 
Louange.  —  e  honra,  los  et  honnenr. 

•Loado.  V.  Louvddo. 

LoAhda  ,  *.  f.  (f.  de  giog.)  Loande :  tle  da 
royaame  d* Angole.  Mal  de  — ,  fcorbut. 

Loda  ,  *.  f.  loure  :  femelle  du  loup.  (flg.) 
Prostituce.  Kspecc  de  soutane  sin«  manches. 
Parir  a  — ,  louveter  .*  faire  ses  pelils,  parlant 
de  la  loure. 

Lob a  do  ,  a  ,  adj.  (f.  de  bot.)  lob* :  (feuille  — e) 
parUpeo  en  lobes. 

LobaoInts,  f.  m.  espece  de  langoaste  de 
mer,  de  couleur  bleue  et  tachetee  de  noir. 

f  LobIl,  adj.  2  gen.  de  loup. 

f  LobarrIz,  t.  m.  (I.  d'kitt.  nmt.)  anarrhi- 
que  :  poisson  apode.  —  do  norle, -loup  marin. 

Lobato,  i.  m.  louveteao  :  petit  loup  qui  est 
encore  sous  sa  mere. 

Lobäz,  #.  tn.  (f.  burl.)  grand  loup. 

Lobeiro,  f.  m.  chasseur  de  loups.  Louve- 
tier. 

LoBtLiA,  f.  f.  (I.  de  bot.)  lobelie  :  plante 
campanulaeee.  —  azul,  cardinale  bleue. 

Lobeto,  f.  m.  piece  d'un  moulin. 

Lobiüio,  #.  m.  dim.  de  Lobo.  Loureteau. 
'Loupe,  tumeur  rondc,  enkyslee ,  sous  la  peau. 

Lobisbomei.  V.  Lupiihomem. - 

Lobo  t  s.  tn.  loup :  animal  carnassier,  ressem- 
blant  au  ebien  de  berger.  — ,  constellalion  S. 
Sorte  de  Jen  d'enfants.  —  asnal,  grand  loup. 
—  cerval,  loup  cervier.  —  tnarinho,  loup  ma- 
rin^ poisson.  Entre  o—  e  o  c&o,  entre  cfaien 
et  loup.  Ver  a*  orelhtu  ao  — ,  (flg.)  se  trou- 
rer  dans  un  danger  eitrtme.  Fallai  no  —  «er- 
Ihe-hcis  a  pelle,  (prot>.)  quand  on  parle  du 
loup  on  en  voit  la  queue.  —  ndo  mala  — ,  (id.) 
les  loops  ne  se  mangent  pas.  Aquelle  hörnern 
foi  aot  — #,  cet  borarae  a  che  au  loup  :  se  dit 
d'un  homme  trea-enroue. 

Löbo  ,  §.  tn.  ( f.  d'anmt.)  lobe :  piece  molle , 
ronde  et  plaie ;  ( t.  de  bot.)  ce  qui  en  a  la  forme. 

Lobogato.  V.  Lobo  cerval. 

Lobregar.  V.  Lobrigar. 

Lobe  fco  ,  a  ,  adj.  obscur,  sombre ,  tene- 
breui ,  lugubre. 

Lobrigado,  a,  p.  p.  de  Lobrigar. 

Iobrigadör.  V.  Explorador. 

Lobrigar,  v.  a.  entrevoir,  Yoir  imparfaite- 
ment,  jeter  furtivement  un  coup  d'OBil. 

f  Lobclärio  ,  t.m.  (t/d'hitt.  not.)  lobulaire : 
soophyte. 

f  Lobllo,  t.  m.  lobule :  petit  lobe.  (I.  de  bot.) 
Lobiole. 

LocacAO,  s.  f.  (t.  de  ckir.)  *  rembottement 
d'un  os  disloque.  (f.  de  prat.)  Location.  V.  Alu- 
guer. 

Locacidäde.  V.  Loquaeidade. 

*  Locadör  ,  m.  tn.  locateur  :  de  qui  on  loue. 

Local,  adj.  2  gen.  local :  qui  apparlient,  qui 
a  rapport  au  lieu.  «.  tn.  Un  local. 

LocAUtiM,  f.  f.  JocajHe :  purttuwl^H»,  ©kr* 
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consiance  locale;  lieuf  local ;  qualile  de  l*cMre 
cn  lant  qu'il  oecupe  une  place. 

Locälminte,  adv.  lecaleueat :  relalirenMat 
au  local ,  d'une  maniere  locale. 

Locin,  v.  a.  {(.  de  ckir.)  rembolter  ao« 
disloque. 

Locatario,  a,  i.  locataire. 

*  Locak.  V.  Loquax. 

LochiAl,  adj.  2  gen.  {Udo  med.)  locbial :  dei 
lochies. 

Löchios  ,  i.  m.  pl.  (t.de  med.)  *  locaias :  •*> 
danges,  fluz  de  sang,  eracuation  apres  fae- 
couchemont. 

f  LocohocAG, t.  f.  loeomotion :  changwaaal 
de  lieu. 

LocomotIvo,  A,  adj.  locomotif:  qui  ekasfa» 
qui  peut  elre  change  de  place.  Facnldad*-*, 
faculle  locomotive.  de  se  roouYoir.  Metkiem 
— a,  machine  locomotire,  qui  a  la  puissiBM 
de  deplacer  et  de  laire  marcher  une  ebosa. 

LocoMOTRiz,a4/-  f-  locomolrice:  qui  apan 
le  dcplacement. 

LocoTEjffe^TE.  V.  Lngartenenie. 

LocrInses,  s.  m.  pl.  Locriena  ;  peuples  de  ■ 
Grece. 

Locnglö ,  #.  f.  diction ,  locution , 
phrase,  fa^on  de  parier. 

Locusta  ,  e.  f.  V.  GafanMto. 

Locctörio,  t.  m.  parloir  do  roligietjses. 

Loda^äl,  s.  tn.  gAchis,  bourbier,  liem 
de  bourbe.  V.  Lamaeal. 

Lodaö7  *.  m.  (<.  de  bot.)  V.  L&to. —in  Eggf*h 
lotier  d'Egyple. 

Lödo,  e.  m.  limon,  boue,  bourk«,  faBgat 
Yase.  Pörde—,  (fig.)  injurier,  outrager  ea  at- 
roles.  Pör-ee  de  — ,  se  donner  au  repoa ,  m  riM 
faire.  Tirar  op4do—, (flg.  faen.)  se Urtr d*«f 
faire,  d'embarras;  reussir. 

Lodöso,  a,  adj.  glchcnx, boue«, Lauben, 
fangeux. 

fLoErn>RO,#.  m.  (I.  de  bot.)  lauroat  eaa- 
mun  ou  d'Europe,  laurier-roa«.  —dnlmdi*, 
laurose  de  rinde. 

LogsaoDOf  STfi.  V.  Oietndoist*. 

Locar.  V.  Lngar. 

Logaritbbiico,  A,  adj.  logarithMifN  :  dt 
loparithme ,  de  sa  na  Iure. 

Logarithbio,  f.  m.  ( t.  d'aritk.)  logarilhatf : 
nombre  pris  dans  une  progreaaton  arilfcMk*»- 
que ,  röpondant  ä  un  nombre  d*auM  pifwialia 
geometrique. 

Löge  ou  \  _  _  . 

Locia,#.A       jYLw* 

Logia  ,  s.  f.  (molgree,  §n  comp.)  legte,** 
eours,  traite. 

Logica  ,  s.  f.  logique :  art  de  penser  et  o* 
raisonner  juste;  selenee  qui  1'easeigiie.  Mate* 
Uque.  Em  bo*  — ,  eegundo  a  kon  — ,  en 
logique.  v 

Logical,  adj.  2  gen.  logical:  fait 
ment.  Y.  Ldgico. 

LdciCAMEHTti,  adv.  logiqueaaeaa .-  uetjarfar) 
ment  ä  la  logique. 

I^Qe99%kt^t\9p%m;mm^mmh\e^ 
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Logieien :  qui  Modle  o»  possede  It 

' ,  t.  m.  ealcul ,  MppaUÜon. 
V.  Lmgar. 

•Je.  aussitot,  tacontinent,  Bur-Ie- 
lenidt,  töl.  Ensuite,  depuis,  apres. 
'  eoasequenL  Deede  — ,  d'abord.  — 
,  ainsi ,  partant  de  la.  Logo  — ,  iur- 
,  tost  de  seile.  —  erie  f  sitol  qne. 
irao,  «.  m.  logogriphe  :  sorie  d'e- 
r  U  transposilioo  des  sjllabes  d'un 

BfA ,  ff.  f.  logomachie  :  dispute  de 

Icbjitia,  t.  f.  logotechnie.-  seience 
de  lean  aeeepUont. 

ibbjtb.  I  V"  ZW******!*' 
ibta ,  ff.  es.  logothete :  inlerprete  des 
i  grecs;  eontroieur  des  floances. 
16,  ff.  f.  Iromperie,  rose,  piege,  tour, 

etba,  ff.  f.  fetnme  trompease. 
o ,  a  ,  p.  p.  de  Lograr. 
6m,  a,  ff.  qai  ehercbe  k  altraper,  a 
uelqu'un ,  Irompeur. 
60*0,  j.  m.  '  promenade  publique; 
etat  vne  miison. 
tirro.  V.  Logro. 

,  v.  ff),  obtenir,  acquerir,  gagner.  Pos- 
ilr.  Profiler  de,  meltre  a  profit.  AUra- 
ser.  —  teMde ,  se  bien  porter.  —  o  in- 
renlr  a  ses  Ans,  reussir,  atleindre  le 
ees  esperanees  realisees,  faire  soo 

f  e. n.  faire  son  effel,  reussir. 

-ob,  e.  r.  Jouir  de,  lirer  profit  de. 

k  ses  6ns. 

ine,  ff.  m.  asorier.  Gelui  qai  sehet©  a 

mit  revendre  eher,  monopoleur. 

ff.  w. '  possession ,  jouissance.  Gain , 

lerei  de  Cargenl;  osure.  iL  V.  Logra- 

s— ,  preter  a  usure. 

V.Logo. 

,  s.  ».  et  «4/.  de  la  eongregatfon  de 

■  trang*liste,en  Portugal.  Axul—, 

.  —e  dojordim,  bluet  o»  bleuet,  bar- 

>eet  de  eentauree. 

_ *_       I  Y.  Leuro».,  etc. 

V.Ie«ffS3. 

.  T.  Lucio ,  TritUf. 
r.  f. '  res-de~chaussee  d'une  maison. 
pertier.  Boutique.  Hörnern  dt  —  «ber- 
eut boutique,  marcband  en  boutique. 
— ,  fermer  boutique. 
t  0.  f.  'eoteau,  eelliue,  lertre.  Pia- 


ba,  ff.  f,  Y.  Lombo.  Dos  d'un  lim 


L  #•  —ab ,  «4/.  2  oen.  lombaire  :  ( re- 
qul  appartient  aui  lombes. 
iakua  ,  ff.  f.  sorte  d'ancienne  escopette 
1  Lombardie.  V.  bombarda. 
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Lombardeira.  V.  Bombardeira. 

f  LombardIa  f ».  f.  ( 1.  u>  fifai.)  Lombardic : 
conlree  de  lltalle  septcntrionale. 

f  Lombardico  ,  a  ,  adj.  de  Lombardie. 

Lombardo  ,  a  ,  adj.  et  $.  natif  de  Lombardie, 
Lombard ,  de  Lombardie.  Couve  —e ,  *  chou  de 
Lombardie. 

Lom o£ino ,  a  ,  adj.  des  lombes  (cnir,  peau  ? . 

Lohro,  «.  «1.  lombes  :  partie  inferieurodu 
dos.  Beins ;  epaules ,  dos.  'Saillie,  aranee.  Dos 
d'un  livre.  —de  vitella,  longo  de  veau.  —als 
porcoy  fllet  de  cochon.  —  de  e/wre,  aloyau, 
tilel  de  besuf.  Derrear  0$  —ff,  ereinier. 

Lombbical,  adj.  2  gen.  (f.  d'anat.)  lorabrieal: 
(muscles  — aux)  des  doigts,  en  forme  de 
ter*. 

LonBRfcA ,  ff.  f.  *  Ter  qul  s'engendrc  dans  le 
eorps  de  rbomme.  —  tolitarim,  Ter  aolilaire, 
teuia. 

Loubbigciira ,  ff.  f.  aurone,  plante. 

Lombüdo  ,  a  ,  adj.  reime :  qui  a  les  reins  forls 
et larges. 

'Lomeab.  V.  Howuar. 

Lovina  DO.  V.  Illuminddo. 

Lona,  «.  f. loile  a  Toile  de  ebaurre^eru. 

London.  V.  Lundü. 

f  Londebs,  ff.  f.  Londres  :  eapilale  de  la 
Grande-Bretagne. 

LoNDRino,  a  ,  adj.  de  Londres  (fromage). 

Longa  ,  t.  f.  blanche :  note  de  muBique  dent 
deux  Talent  une  ronde. 

'LoNcioAUENTR.  V.  lonawuieule. 

LoncAl,  adj.  1  gen.  Caeianhme  — de» ,  cba- 
laignes  plus  longues  que  les  ordlnaires. 

Longa  m ente  ,  od«,  longuement,  lengtemps. 

Longamira,  ff.  f.  Otuto  da  — ,  lunelle  de 
longue-Tue. 

LonganihiuIde,  ff.  f.  longanimlte :  patienee, 
constance,  ferraele  d'Ame;  clemeneede  Dien 
qui  Urde  A  punir;  pattenee  d'un  roi,  d'un  su- 
perieur  eontre  les  injures,par  bonte  etgrao- 
deur  d'Ame. 

LoNGimuo,  k%adj.  patient,coosunt,  ferne 
dans  TadTersite.  Longanime :  qui  a  de  la  ieu- 
ganimite. 

Loncaräla,  #./".(  <.6«W.)  hommeloogeomme 
une  perche. 

'Longabiga.  V.  Liuguipa. 

Lömce  ,  adv.  loin ,  de  loin ;  a  grande  distanee. 
Beaucoup.  Ao  — ,  an  loin,  dans  le  leintain. 
Jfilt  —de,  bien  loin  de.  De  —  «m  — ,  de  di- 
stanee en  dislanre,  de  temps  en  temps,  de 
temps  a  autre.  Tdo  —  eetd  eTieeo,  tant  sVn 
faut.  EtU  «KKfo  —  Joda  da  ter  Ho  douiv  eomo 
Pedro,  il  s'en  faut  de  beaucoup  que  Jean  soit 
si  savant  que  Pierre.  Eitere  täo  —  deo  querrr 
af ender  fue  ao  contrario  o  defendeo,  Mut 
s'en  faut  qu'il  l'ait  touIu  offen  »er,  que  io6s*e 
II  l'a  defeudu.  —  da  eiffto,  —  da  eoraedo.  V. 
Viela. 

f  LdRGE,  adj.  2  gen.  Langet  terrae ,  pays 
etoignes,  loiniains. 

\A*ue ,  ff.  m.  lointain ,  nn  termes  de  peinture. 
—ff,  p/.eloigQemimti  UuUnee.  fßg.)  V.  Seme- 
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Ihanca,  Apparencia.  Nolice,  idec  tloignee. 
Ter  Ion*  — #,  on  melhore*  — j  que  per  tot ,  {[am.) 
on  le  ditd'une  chote  meilleure  de  loin  que  de 
pres. 

Loxgkvioade,  «.  /".  grand  Ige;  longevlle,, 
longoe  durce  de  U  vie. 

Lonctvo,  a,  «a>*.  fort  Tieui ,  tres-Age ;  per- 
venu  t  an  ige  trie-avance. 

LoncimAmo,  A,  «4/.  qui  a  de  longuee  maina. 
Mono  — ,  (I.  «Tai«!.  m(.)  le  gibbon. 

LonGtiiKTRU ,  s.  f.  longiroetrie :  arl  de  mo- 
tu rer  le»  iongeears. 

Loüciiioco,  a,  ed>'.  loinlain,  eloigne. 

Lonupede,  adj.  2  gen.  {poil.)  qai  a  de  longa 
pieds. 

Loitoissmo ,  a  ,  adj.  sup.  de  Longe. 

Losgitüdb,  t.  f.  longueur,  eiendue  en  long, 
(f.  de  gtog.)  Longilude  :  dislance  d'un  meri- 
dien  local  au  premiir  inertdien,  priae  aar  l'e- 
ejnateer. 

LoüGtTUDiüAL,  adj.  2  gen.  longitudinel  x 
etendu  en  long. 

Lorgiti;dihal«ehte ,  adv.  longitudinale- 
mtnt,en  longoeur. 

Lo.igo  ,  a  ,  adj.  long  :  qai  a  de  la  longueur, 
de  la  dorce;  proliie,  diffus.  Ao  — ,  toal  du 
long. 

Lakgo,  adv.  longtenips.  —  ctroa ,  que  toui 
viriei  longtempa. 

Lomgobardo.  V.  Lowtkardo. 

f  Lo.icüse»  ou  Li.igones,  i.  et.  j»l.  peuple 
de  la  Lyonnaise  premiere,  aujourd'hui  Lan- 
groi s,  häbilanta  de  Langrea. 

Losgor.  V.  Comprimcnio. 

Loxccbiräö  ,  f.  m.  (f.  d'hist.  nat.)  solen :cc- 
qnillage  bivalve,  artpbale,  en  elui  ou  manche 
de  oouleao.  Sorte  de  petit  poiaaou  qui  restem- 
Me  4 l'epinoche. 

LoHOcisaiao,  a  ,  adj.  sup.  de  Longo. 

LojcomA,  t.  f.  longueur.  V.  Lonyitude. 

LÄütra  ,  f.  f.  (f.  oTkitt.  nat.)  loutre :  animal 
anapliibaa  dt  la  grosseur  du  blaireau :  vit  de 
polseon*. 

Loocb  on  Look  ,  #.  tn.  lok  :  electuoire  poer 
la,poitrtne. 

Loqdäci.  V.  Loqvax. 

Loge  a  cid  ade,  i.  f.  loqoactte,  babil. 

LoQCAdaamo ,  a  ,  adj.  eup.  de 

Loqdäi  ,  adj.  2  gen.  ioquace,  bayerd,  babil- 
lardv 

LoQOAEiftiiTK,  adv.  avee  bien  da  eeqaet. 

LoquJla,  e.  f.  maniere  de  parier  particu- 
liere  a  chaejue  peraonne.  ¥.  Ucugie. 

Loquete.  V.  Cadedda. 

LÖQUioe.  V.  Lochia*. 

t  Lotes*,  t.  f.  aorte  d'embareetien  esJeti- 
ejae. 

f  Lorde,  i. «.  lerd :  Ihre,  aeigne«  en  An- 
gleterre.  Com,  eamarados—e,  cbanibfe  dea 
lorda ,  cReanbre  haute. 

Lorica  ou  Loriga,  f.  f.  enireete,  eonetot : 
«rme  defensive. 

f  LoeicAria  ,  i.  f.  (f.  fkut.  nmt.)  loricaire  i 
soititaj  cnirtasicr. 
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LorigAÖ,  $.  et.  ouo.  de  Loriga. 

*l.onir.öM.  V.  Lorigdo. 

f  Loriz,  l.  m.  (f.  d'hist  nat.)  lorli .  nm- 
mifere  maxia  on  Icrourien.V.  Ltmure. 

Löro,  i.  ».  'elrirlere  :  coarroie  qui  porte 
l'etrler.  "Courrole,  Saniere. 

Lüsüa , i.  f.  {Lim  bot.)  abalnthe  rommane, 
abslnibe  amere.  V.  AbHnthio.  —do  rrine,  v- 
moise  en  arbro,  tute,  abalnthe  de  Portagal. 

f  L6ta  ,  #.  f.  (I.  dntst.  nat.)  loüe :  eicefleat 
poiison  d'eao  douce,  da  genre  da  gade. 

f  Lüta  ,  i.  f.  endroit  oa  Ton  amaaae  la  aeb- 
aon  pour  reaümer,  le  taxer. 

Lotacäö ,  a.  f.  laxe,  prix ,  taleur  dea  cht*«, 
ealimation.  —  do  vinko,  mixtlen  da  via.  - 
dfum  navio ,  eapacil^ ,  conlenance ,  perl,  por- 
tee  d'un  valaaean. 

Lotädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Lotdr. 

Lotador,  «.  ei.  priaeur,  etlinaleer. — ü 
tMiAoa ,  ceiui  qui  mixüonne  lerin,  qui  i'j  ct> 
natl. 

LotAr  ,  v,  a.  esiimer,  laxer,  priser. — o  cirA«, 
nielanger,  millionner  le  vin. 

Lote,  t.m.  'bände,  troupe.  (ßg.)  •Sorte, 
qaalile.  Lot :  gain  a  la  loterie.  —  de  faicndu, 
lot  de  raarebandiaea. 

fLoTtmo,  s.  m.{t.d*  boL)  lotiefi  plaaU 
legumineuse. 

LoTERia , «.  f.  loterie :  aorle  de  banqoe  ejk  \n 
lolssont  lircs  au  haaard. 

L6to,  s.  s».  lote :  jeu ,  espeee  de  loterie  Jeest 
avee  dea  boulea  ei  dea  cartons  nuinerolea.  t 

Lüto,/.  m.  (f.  de  bot.)  lotua,  lotae  :  pliiH 
aquatique,  Teve  d'Kgyptc;  sa  fleur;  espeee  e> 
figuier  a  fruiu  exqui*.  (I.  e?anL)  Lotes :  arV* 
CaboleuE  d'Egypte,  dont  les  fruiu  dehaan 
faisaient  oublier  aux  elrangera  lear  patrav 

—  de  Tunei,  jaj abier  dea  Lotopbaya.  —  • 
Italxa ,  plaqaemknier  d*Kurop* ,  faax  leiser  e> 
thenea. 

LoTöraAGoa,  f.  et.  pU  Lotopbafee : 
d'Afrique  qui  vifeienl  de  letos. 

LoocAMftxTE,  adv.  follemenL. 

LdocA,«./'.  Taiaaelle  t  ce  qui  aert  a 
ordinairede  le  table  «comme  plata, 
etc.  —  da  Colin** ,  nalenailea ,  batterie  de  eaW 
%mt.  —  da$adtgaty  lea  ualenailee  niceiiiirai 
pour  la  vendange,  pour  garder  le  TUi.caaEaH 
tonneaux,  cutes,  etc. — depo  da  padra,  tmhnte. 

—  de  barrv,  vakaaelle  de  lerre,poteTie.  — es 
Indiay  da  China  oa  ßna9  ftorceUine.  —  de 
prdia,  Yalatello  d*argent,  argenterie. 

LoccaIhia  ,  a.  f.  •  babiu  de  gel«,  aJealeaNni 
elegant,  belle  toilette. '  Ornemente.  ferare. 

t  LocaYnho,  a,  adj.  parev  ome,  eUgaei.  a 

LoccAme^te,  «de.  elegajBment.aiTeeklat, 
riebement,  proprement.  Avec  Yigoetir,  teät#, 
aante.  Avec  verdure,  toaffa,  en  seriell  *f 
arbres. 

Louf  anIa,  a.  f.  parare,  elegance.  Vereerr, 
touffe  dea  arbres,  dea  planlee.  Joie^gaitlt, 
bonne  humeor.  Vigueur,  vivAcite,  aaHie. 

LoucAö,cI,e*V.  toulTu,  vert,  en  perlaeieai 
plant»,  dea  erbiet.  Gel,  joyeu.  kB,  geaüli 
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jrtabte;  elegant;  charmant.  Wen  pir6.  (fig.) 
Mt,  rigoureux,  robuste,  gaillard,  sain 
LocctiRA ,  t.  f.  femme  qui  Ycnd  de  1a  faTcnce , 
U  poler  ie,  etc.  Arraoire  pour  serrer  la  rais- 

n«. 

Loccimo,  f.  et.  polier,  fafencicr;  marcband 
Cabricaot  de  polerie. 

Ldcco,  av  adj.  fou,  inflenfe;  inconsldere, 
li  agil  uns  reflexion.  Extravagant.  — ,  simple , 
cdulr.  InfaLue,  entöle  de.  Ettar  —  por  al- 
\ma  causa  ou  pctsoa,  Giro  fou  d'une  cbose  ou 
■ne  personne.  Um  riso  —  ,  un  rire  fou  f  tant 
otif.  I/m— ,  un  ecnappe  des  Petites-Maison*. 
raarv  fiear  —  da  contente  ,  {fig.)  «Ire  excesri- 
meat  content.  Bexigat  —a$.  V.  Bexigat  dou- 
».  A  paimvrm  —at  ortlhas  moucat,  (proc.)  a 
lle  demandc  II  ne  Taut  point  de  reponse,  a 
lies  paro'.e»  sourdes  oreille*. 
Logc6ra ,  t.  f.  folie ,  demence.  Sotlise ,  extra- 
gante,  absurd  ite.  Fazer  —ty  faire  des  folies 
Oft  un  acecs  de  joie  ou  daftlirliuu.  Svu  tunor 
wm  a  — ,  son  amour  va  jusqu'ä  la  Folie. 
—  tmprtkend/l-o,  c'esl  folic  que  de  l'ciiirc- 
endre. 

Locdkl.  V.  Laudel. 

fLoL-QL'EJia,  c.  n.  dire,  faire  des  folies; 
(raiaguer. 

UocQticE,f.  f.  folie,  demenco,  sotlise. 
LaCQcisnio,  A,adj.  dim.  de  Louco.  IVtit  fou , 
Mrdi. 

Lina ,  #.  A  *  terrier  de  lapin. 
LoeiA.  an  Loi'RACA ,  s.  m.  (no/1-)  nomine  sans 
pflrieaee,  novice. 
LmbUso,  A,p.j>.  de 
LmkAs  , «.  o.  et  i».  Jaunir. 
UHmrrta ,  v. n.  Jauntr :  devenir  jaune ;  blon- 
b  at  dorcr,  en  parlant  des  blcs ,  etc. 
LflamtJAR,  «.  a.  et  n.  V.  Enlourectr. 

o,  a  ,  «•>".  tele  legere.  V.  Inquitlo, 
.  Mmlker—M,  femmc  coquctlc.  V.  iYa- 
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LtmAino 0»  Leono»  *.  m.  (f.  de  bot.)  launer  : 

sra  lonjonrs  rert ,  monopetalc.  —  d'Alexan- 

m\  fragen  a  reo!  lies  nues,  laurier  alexan- 

W>*-  muüfrity  laurier  Sassafras.  —  eom- 

■■,  lavrier-sauce.  —  real.  V.  Lourocertjo. 

tJtfmxÖ^LAf  *.  /.  (f.  de  60/.)  laurcole  ou  ga- 

aMto.  —  fernem,  V.  Jfaxereo  tiiator .  —  mac/w». 

jpaserto  «raer. 

LbüniGADÖ,  a,  «f/.  Cavallo  — ,  chevtl  la- 

ele. 

LoamioA,  etc.  V.  Loriga,  eic. 

beoao,  a.  s».  V.  Loureiro.  Laurier :  Symbole 

!  la  victöirc;  (fig.)  la  victoire,  bonheur  du 

äM|aenr.  {id.)  Prix ,  couronnc ,  gloire ,  triom- 

«.  Cotktr  — f ,  (id.)  cueillir,  moissonner  des 


LtaftO,  A%adj.  jaune,  dore,  en  parlant  des 
xt  de  ble :  blond  dore,  couleur  d'or.  Faxcr-se 
s  Mondir,  jaunir,  se  dorcr,  en  parlani  des 
Bis  m  ble,  (•btlh  —  do  boi ,  etc. ,  tirant ,  nerf 
•  cm  du  b09uf,etc. 

f  LooaocERtJo ,«.«.( t.  de  bot.)  laurier- 
triH  de  Natplic,  a  fruit  eu  cerin*». 


I.drsA ,  f.  f.  cadette :  pierre  earree  iloiit  on 
pare  les  egiises.  Dalle,  lorabe,  pierre  de  nVm- 
beau.  'Terrier  de  lapln.  °  Pl^ge  pour  prettdre 
des  olscaux. 

Locsino ,  a  ,  p.  p.  do 

f  LousiR,  c.  a.  narer  de  eidettei. 

LousimhA,  1.  f.  iim.  de  Lonta. 

fLooviDAMfehTE,  od«.  aVec  tonin^,  4ttc 
eloge. 

LouvADtos,  t.  m.  (t.  if  Aul  nmt.)  *  madta  re- 
ligieusc,  prie-Dieu:  col^optere. 

Loüvado,  1.  m.  un  arbitre,  j«ge  arbllrf. 

LouVioo ,  a  ,  p.  p.  de  touvar. 

Lolvador,  a,  adj.  et  s.  loueurt  Wuangeör, 
pröneur,  flatteur. 

Locvau£kto,  t.  m.  Arbitrage,  sentehee  arni- 
trale;  fonclion  darbilre. 

LotMfAJifwui,!.  f.  (lagornerie,  baasa  WUe- 
rie. 

*  f  Louyamikuar,  «.  o.  flagorner :  flatter  kas- 
semcnl. 

LoiVAMixntmo ,  a  ,  adj.  flagorneur. 

LorvÄn,  r.  a.  louer,  vantcr,  proner:  ddniier 
des  louanges.  £  pmra — a  Deot ,  c'est  une  enoie 
digne  d'admiralion. 

Lolvär-se  (de),  v.  r.  se  ranler.  V.  ÖcMt-ae. 
( em )  S'en  rapporlcr  ä  des  arbilres.  —  em  */- 
guem,  s'cn  rapporler  a  quelqu'un,  s'en  re- 
mettre  h  son  jugeruent. 

Louvavkl,  adj.  2  gen.  louable  :  digna  de 
louange. 

LoiivAVEi.Mf.NTK,  ade.  loMbiemeot  i  d^eie 
maniere  louable. 

Locvön .  9.  m. '  lonange,  eloge ;  diseears  ejul 
la  coniient.  —  dühaitt/ddo,  iouange  indiretÄe. 
—  intuho ,  *  fadeur. 

LoüvoRzinno ,  t.  m.  dim.  de  Ummor. 

LAuxa.  V.  Louta. 

*  l^o visa ria.  V.  Ouriretaria. 

Löxa,«.  f.  (I.  d«  pharm.)  esp ece  Äljydro- 
mel. 

Loxoüromia  ,  i.  f.  loxodromie  :  rottie  cjbH- 
qoe  d'un  vaisseau  selon  un  rhumbde  rent;  la 
ligne  qu'il  decrit. 

Loxodromico  o»  —  io, a,  adj.  (f. da  eidr.) 
loxodromique  :  de  la  loxodromie. 

f  Loxodroiiio,  s.  m.(  f.  de  mar.)  loxödrbmei 
feuille  oü  sont  traeees  les  table*  de  loxodro- 
mie. 

Lua  ,  i.  f.  lune  :  planete  satelfile  de  la.  lerre« 
ses  phases;  mois;  l'argcnt,  en  termes  d'ttcbi- 
mic.  Effet  de  la  lune  sur  les  fous.  —  cheimf 
pleine  lune.  —  nora  ,  nouvelle  lune.  —  eVia , 
delipse  de  lune.  Meia  — ,  creftsnifl,  et  eil  ter- 
mes de  fortiflratfon ,  demWenti.  —  mififmmb, 
lune  decroi Manie,  tmirmr  d  ^,  afbeyer  a  la 
lune,cricr  inulilemenl  contre  quelqertm.  Trr 
tuoM—*,  — a ou  «ras dt«  da  — ,  (fam.)  »voir 
des  lanes,  etre  lonaliqne.  Ter  a  —  attf»  e 
forma ,  etre  lunatique. 

'  I.uA,e(c.  V.  £«•, etc. 

LirÄmo.  V.  Lunario. 

Liaii  ,  s.  m.  clair  de  lune.  •*?.  2  fffi.  Lu* 
oairc ,  de  la  lune. 
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pour  »ne  »ITalrei  irarn  ,  raligu«,  Invill.  Cum 
■  i.iii. i  — ,  laborteuianipnl. 

Lisi  na ,  * ,  p.  p.  Af  lidar. 

LiuiBfli.*,  *.  lirinil  lrsv>(llaiir,qali(donne 
bciuDuup  de  nunmiineiil ,  briucoup  do  mal. 


furo  beaucoup  da  d*ni»ri 


i.  irom)  Comb 
-.  tß+)  Disput 


■IIa,  faliganl.  —  ron  mmiii  gr  aie ,  connaltrB, 
(M<[U<uiar  beaucoup  ds  mondei  iraiier   aiac 
bian  de»  gen«.  II  est  ijnelquetoM  »HF.  Ei.  I  — 
tlgutm,  puiilr,  Iracataei  iiuulqu'un,  lul  di 
!..■!   beaucoup  de  paina.  —  ■  Bida,  iraiail 


'./■' 


,  bllallle.  ifiij  ]  [lljpüli 


LiDU.ok.  V.  Lydia,  ele. 

itÜM^M.  1  y»rmH^  ■'«■■ 

Uno,  Ji.p.  |».  de  Ur.od/.  Qul  .1  boauconp 
In;  iiiitruii,  mini. 
I.1UHMO.V.SV»- 
I.icüteiiu  ,  >.  f.  1.1.  dt  m/4.)  Ilenlerle  I 


toa* jIHoj  ,  (jtj.)  engaget,  aiucbei  •» 
pir  dr»  birnhil*.  JVde  —  tuu  ü« 

Jini  da  Mi  id'  dam  leg  Idee*. 

Lioii-si,  c.  r.  >e  ligucr,  i'onlt.M 
Ter.  (Jto\]&e  lier,  i'cngaget,  t'obtigo. 

iMfeU,  1.  f.  V.  Pocilidad*  ,  Utt 

LictimutNTt,  orfe.  legtrement. 
IHeidaocemeiu,  «aperfMdlemanli  * 

h  • :  . .  r !  -  . .  ( ■  ■  r  .   ,  1 1 1   1 1  ( . 

LiciiRftia  ,  j.  f.  l^rMe  :  manqat 

ioupleaso;  asitile ,  «itei**;  tjl 

"*"";ln)pnntenco,  d(ta 

prii,£lourderle,*>ap« 

-  de  pwe-patie,  not 

f.  Ilfftnl].  Indiaueti 

■y.  leger  ;  pc-u  peu 
:po«,  (|tj.)  — ,  inrnntUi 
'•dl* ,  ■(>*.  V.  £>■*.  af  — *_i  Vle| 
liUluncperiounequl  Tojafte  atec  , 
:HEe,eLc,  Jnifnr  — ,  aller  Internen 
ir.MdepMar, 

Licia ,  t.  m.  (I.  d*  «*■■(.)  •  !■■;«  -  di 
ipf.  ad}.  Lige;  (hoamiigo  —1  d|cib, 
ler-lijuiledelL 

'Ligok*.  V.  Legtinr. 

Licmo,  »,«*>.  (pof(.)  lipiam-V 

LicsinciB-i»,  b.  r.  ie  conteriln 
Ignlfler. 

t  LlGNlTonoi,  1.  n.  f,{.  «ladj,  ([.* 
ignivoret  1  in Serie!  ijui  »Uii|iieiil  !r 

*  I .i'--"  11  >. .  1.  [.  gtrniiuta  elr»  l> 

i  Ljoeu ,  1.  f.  (/.  fhUU  nat.)  ligul 


l.iftmli.T.  .1 
I  i  ■  ■  i  1 1 1. 1  - .  1 


LUN 


LUS 
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Lmnc,  t.  n».  Uro,  en  Unt  qall  ecnaaffe  et 
soft  eclaire.  — •,  etiacelles  qu'on  tire  d'un  call- 
Im  avec  I«  brfquet.  'Gierte,  lumiere.  {flg.) 
Bebt,  sptendeur.  'Illustration,  doctrine.  *  Lu- 
■iere  interieare,  raison.  *Connaissance.  *  VI- 
racite ;  eolere.  *  Sarfaee ,  fleur  ( d'eau ).  Ciergo. 
■te  de  caodetabre,  etc.  Y.  Lux,  Vista.  Ir-u  o 
—  etat  atkaa,  se  IrouWer,  s'elelndre,  ei\  parlant 
ee  la  v«e»  da  —  «*•**«,  ■  ßair  d'eau.  £«•  foi 
mm  mmmem  m  aeeeude  — ,  en  teile  maison  il  n'y 
a  rief»  de  a)  freM  que  l'atre.  — s  da  pintura,  le 
rsord'on  taMeao. 

LdmiAb.  V.  Lmmimr. 

Lern  ab,  ete.  V.  Athtmiar,  etc. 

Lobiäb,  t.  m.  paa  an  seuil  de  ta  perle. 

LeaitiRA,  t.  f.  luearne,  «eil-de-bauf,  abat- 
|e«r.  *fea  poar  eclairer.  Y.  Lampaddrio.  it. 
^^bvbSsbbmpo. 

LosnAino,  t.  m.  V.  Lamietra. 

Loanu»ciRA,f.  f.  femme  qui  illuinine,  qui 
njSI  de«  IHamlnations. 

Lcsisab,  «te.  V.  Wuminar. 

LuuaAa,  t.  s*.  lamlaaire:  corps  Inmineoi. 
Ob  le  dil  dea  astres,  ei  surtoui  du  soleil  et  de 
kl  läse.  (ß§.)  'Lamiere,  luminairc  de  sou  sie- 
etat  hooinae  dialingue  par  son  savoir. 

Lbmimaria ,  t.  f.  lumiere,  luminaire.  Y.  Lu- 
-ff ,  pt.  illuminations  pour  uoe  feie  pu- 


lÄuaöSAMftRH,  «de.  dune  inaniere  lumi- 


Lrausdoo,  1,  adj.  lumineox :  qui  a ,  qui  Jette, 
■■■uli),  repand,  cause  de  la  luiniete. 
Lraitae.  V.  LuaHnoeo. 
f  Uauto ,  e .  as.  {$.  fkitt.  nmi.)  lump :  peisson 

L*bIa,  f.  f.  *pendaoCd'oreilles. 

Lnufid,  ff.  ^  Uuaison :  tenips  d'une  lune  a 
Naira. 

Lenin,  f. m.  aigne :  marque ,  lache  Maturelle 
«ytoi  apporte  en  naisaaot;  envie. 

LcwÄn,  «4/.  2  gen.  lunaire :  qui  appartient  a 
lataae. 

Lcbäria,  ff.  f.  (t.  de  hol.)  lunaire :  plante 
txwmtafta.  —  battar4at  ophioglosse  ailee,  lan- 
anedecerf. 

Lninio,«.«*.  calendrier  lunaire,  qui  coraple 
tasannees  par  lunea. 

Lkkätico,  a,  adj.  et  e.  lunatiquc,  ou  dont  la 
Itaener  auit  la  eoara  de  la  lune. 

f  Lusda  ,  a.  f.  (t.  fhist.  nat.)  —  mergulheirat 
'■aearaui :  oisean,  espece  d'alque  noiratre. 

Lnind,  ff.  «*.  forte  de  danse  tres-indecente, 
hat  lequeile  on  feit  toute  espece  de  mouve- 
nenu  avee  le  corps ;  danse  des  ncgres. 

Ixneta  ,  I.  f.  lorgnettc.  Yoüle  a  lu nette. 

LcmsOLla,  «a>.  9  gen.  lunlsoiaire :  compose 
et  li  revolution  du  aoleil  et  de  cell«  de  la  lune 
(cycle ,  annee ,  periode ). 

Lsrula,  ff.  f.  lonule :  flgure  de  georaetric  en 
Cscbm  de  erolMant. 

LcuLLino,  i,  mij.  (/.  de  bot.)  lunule  :  en 
de  croiaaant  ( feuille  — e). 


Lopa  ,  ff.  f.  toupe  r  (umeur  iuk  plf dl  des  che- 
▼aui. 

LupanAr,«.  m.  bordel,  lupanalre,  mauvaia 
lieu. 

f  LopARÄaio,  a  ,  adj.  qui  appartient  ao  bor- 
del, au  lupanalre. 

f  Lur  JtacA , «.  f.  ( L  fAfriqus )  demi-epee. 

Luparo.  V.ImjuIo. 

Lcrsaciu, ff.  f.  pl.  lupereales :  ttu*  de Pan 
4  Rome. 

f  Ldpkrgos,  ff.  as.  pl.  luperqnea :  pretres  de 
Pan. 

f  L0PEAO,  ff.  m.  (f.  d'hitt.  not.)  loperti  et- 
Icoplero  gal6runite. 

LüriA,  ff.  f.  loupe  :  tumeur.  —  erm$mf  B- 
pome. 

LtPisio ,  a  ,  adj.  de  loup ,  qui  appartient  m 
loup.  «.  m.  Y.  Treasoro.  Mmnia  — -fl.  V.  Lyam 
tröpia. 

Lupikromkm  , «.  m.  loup-garou :  pretendu  ser- 
civr  deguise  en  loup. 

Lupulo  ,  ff.  m.  ( f.  de  bot.)  houblon ,  vigne  du 
nord :  plante  avee  I «quelle  on  fall  la  bieire. 

Lunco,  t.  m.  petit  oiseau,  presque  loul  vert, 
un  peu  plus  gros  que  le  cnardoniiereL 

Lünino.  Y.  Negro. 

Lusbel,  ff.  m.  Luclfer :  eher  des  demons. 

"  Luscar.  Y.  Foigar,  Brincar. 

Losco,  «.  m.  11  n'est  usite  qne  dans  cetlf) 
phrase :  Entr*  —  •  f*$eo,  entre  chien  et  loup, 
sur  la  brune;  (flg.)  obscurcinctil. 

f  Lcsiadas,  ff.  m.  pt.  actions  heroTques  des 
Lusitanfens.  Nom  du  poi'rae  epique  de  CauAes, 
la  Lusiade. 

Lüsico.  Y.  Inffifano,  Luso. 

f  Li-üitIhia,  «.  f.  (t.  de  gtog.)  Lofltanto, 
aujourd'hui  royaume  de  Portugal. 

Li'sitanico.  Y.  Ismo. 

LdiitAno,  a  ,  adj.  et  ff.  de  Lusitanie.  Off  — •, 
let  Lusitaniens ,  aujourd'hui  lea  Portugals. 

Luso,  a,  adj.  da  la  Lusitanie,  dea  Lusita- 
niens. 

f  Lusöks  ,  ff.  m.  pt.  aneiens  peoplea  d*Espa* 
gne. 

Lusos,  ff.  m.  pl.  les  Lusitaniens ,  aujourdliul 
lea  Portugals. 

LusTRAgAÖ,  ff.  f.  lustration :  saerlflee,  cere- 
monie  des  aneiens  pour  puriBer  one  Tille,  ete. 

Lustrado,  a  ,  p.  p.  de  Loitrar. 

Lusträl,  adj.  2  gem.  lustral :  (eau  — e)  poar 
puriller  le  peuple. 

Li'strar  ,  v.  a.  eipler :  puriOer  par  les  loalra- 
tions.  Lustrer :  donner  du  au  le  iustre.  Ulaasi- 
Der,  eclairer.  v.  n.  Briller,  luirc. 

Lüstrb,  ff.  m.  Iustre,  eclat  brillant  qu'o* 
donne  en  polissant,  etc.;  (ßg.)  eclat,  spien- 
deur,  gloire.  'Bruninsure.  — ,  sorte  de  ehande- 
lier  de  cristal ,  etc.,  susptndu. 

LusTRiLnoo«  Lustrim  ,  ff.  m.  'InstriM :  dre- 
guet  de  soie,  elofle ;  elofle  de  eoton  luilre. 

LuaTRiHO,  a,  adj.  qui  a  da  iustre,  luilra 
(elofle,  etc.). 

Llstao,  t.  w.  lottret  espnee  de  einq  ans, 
V.  I.u9ir$. 


1*» 


LUZ 


LvmötAiiftsiE,  flc/r.  d'uue  maniere  bril- 
Unit,  avec  lustro .  ivec  eclal. 
Luitb6&o(  4 ,  adj.  brillant,  qui  a  du  luitre, 

lulaant. 

\Mtk ,  a.  f.  lutte .-  exercice  gymnasliquc,  com- 
bat corpa  a  corpf  pour  ae  renverser.  (fig.)  'Com- 
bat. 

Lutado.  V.  Lotado  el  Kn/ntaflo. 

Ldtad6r  ,  a.  m.  lutieur :  <iul  lulle. 

*LcTA»daA  f t,  f.  actlon  de  luticr.  V.  Lula. 

LöTÄ*  (com,  fwr ) , «.  a.  luuer  :  combatlre  a 
la  lulle,  (ßg.)  Comballre,  resiatcr.  v.  a.  ( r.  de 
dkim.)  J4ityar,  enduire  de  lut.  O  hörnern  lutan- 
iöcomamorU,  l'homme  aux  prise»  avec  la 
mort. 
*  Lctukaamismo  ,  a.  m.  lutbtraniame :  doclrine 

de  Luiber. 

LuteuUho  ,  a  ,  «utf.  et  t.  m.  lulhericn  :  par- 
tisan  de  Luiber;  qul  apparlicnt  a  Luther. 

■fLsTUao,  a.  m.   (t.  fhist.  nai.)  Julian- 

poiaeon. 

Lüto  ,  #.  m.  deuil,  liabil  de  deuil.'Teinlure 
pour  le  deuil.  (ßg.)  *  Affiiclion ,  tristesse.  ( f.  de 
chim.)  Lut.  —  oliviado,  demi-deuil.  Andar  de 
—  f  poiier  le  deu{l. 

Lltoso.  K.  Lutuöto. 

Litolescu  ,  a.  f.  V.  Lodo. 

Lutiilekto  ,  ktadj.  boueux,  bourbcux ,  fan- 
geux,  limoDeux. 

Ltiva,  a.  f.  'gant.  — «v  pf.  gratiflcalion  :  ce 
qu'oo  donne  en  sua  du  prlx  convenu ;  cadeau , 
epinglee .  *Pot  de  vin.  iL  La  peau  des  niaina 
brulee  du  loleil.  —  eato/orfa,  ganl  bourre. 

Luvfiiao,«.».  gantier:  faiseur,  marcbaud  de 
ganta. 

Luxär.  V.  Detlocar. 

LuxafÄO,  a.  f.  it.de  chir.)  Iuxalion  :  dabot- 
tement,  depücemcnL 

Loxo,  a.  m.  luxe  :  aompluosite  exceaeife 
dans  lea  habils,  la  table,  les  roeubles,  etc.; 
(jlf.)  ae  dit  du  style,  dea  beaute*  de  la  natura. 

Luxuria,  a.  f.  luiure,  ineonlinence,  lubri- 
cil«.  'Appetit  dtsordoune,  deregleiuenl,  excea. 

Luxuria1  nte  ,  adj.  2  gen.  luxurianl :  abon- 
dant  a  l'exces;  trop  ferlile;  qui  pousse  trop 
(arbre,  etc.).  V.  Iimpdo,  Yifoio. 

Luxuria  r,v.  a.atimuler  a  la  Iuxure.  «.  n. 
Jouir  ifec  luiure.  Luxurier,  exprime  l'exces 
de  la  fecondite. 

|<ox;oaiia-aB,  t>.  r.  ae  doniier  a  la  Iuxure. 

LoKOij6aAiilt?iTE,ad«.  luxurieusemeuti  avee 
hixure. 

Lcxuaioso,  a,  adj.  luxurieux  :  inipudique, 
laieif  ou  qui  porle  a  la  Iuxure. 

'  Lcttos a  ,  ei«.  V.  Luctuoto ,  etc. 

Lux,«,  f.  lumiere,  elarte,  splendeur,  Jour; 
bougie,  cbandelle  allumee.  V.  Dia.  —  t  Jour, 
todroil  eelaire  d'on  Ubleao.  (ßg.)—,  connaia- 
aanoe,  indiee,  eclairciasement,  avis,  Inspira- 
tion. (wL)'Laslre,  eclat,  splendeur.'  Pliore.  (ßg.) 
*  Flainbeao,  luminaire.  —  da  rusdo,  lumiere  de 
la  raison.  —  dv$  olkos,  lumiere  que  las  ycnx 


recolvent.  —primaria, (/.de  ptiat.)  Ituai 
primitive,  qui  «ort  im ra^dia lernen t  da  ce 
lumineux.  —directa,  rayon  direcl.  —ucu» 
ria,\id.)  luiuiere  refltrchie.  Meia — ,  lum* 
faible.  Dar  d  — ,  meltrc  au  monde,  enfaut 
(ßg.)UcUr*  au  jour,  publier  (un  livre,  eU 
Sair  d— ,  paraltre  au  jour.  Feekar  ob  olka 
—,  ne  pas  voir  co  qui  sauta  aux  ycus.  — «f,j 
bougiea,  lumiere«,  luminaire.  (ßg.)  bgaiti 
rapporlc.  A  todat  as  — ,  de  loule  pari  oa  i 
loute  maniere.  , 

Lurtiuo,  t.  m.  *  eloile  du  matin,  TeM 
Toule  eloile  ires-brillanle.  (ßg.)  *  Lqmi4r 
eclal,  splendeur.  Jt.)  Aslre,  beauU.  Wim 
nar.  —  malutino,  eloile  du  inalin.  — i,til 
veux. 

LuzELÜZE.  V.  Pyrilampo. 

Li'7t.XTL,  adj.  2  gen.  lumineux,  clair,  a* 
lanl,  luisant. 

LlziLana  ,  a.  f.  lumiere,  lorape.  Ver  l«iM 
{ /.  de  bot..  Luzerne  :  plante  Icguoiinenie  pa 
les  bcsliaux.  V.  Mtdicugem  dos  paitot. 

Ll/.f.s-hzxs,  t.  f.  pl.  vera  luisaoU.  Uk 
Faux  diaiuanls,  pai Heiles,  etc. 

LivinAMtxrt,  ade.  splendidement,  d'a 
maniere  brillante;  inagnillqueiuenl,afeetcl 

Li'smin,  k,aa\j.  luisanl. 

Li  zidjsmmo  ,  a  ,  adj.  sup. de 

Luzioo,  a,  p.  p.  de  Luzir.  adj.  EclUai 
pompeux,  uiagniiiquc,  resplendissant,  br 
lanl. 

Llzimlnto, #.  m.  I us Ire,  splendeur;  magi 
ficence,  pumpe,  celat. 

LiJzio,  t.  m.  (f.  dAiie  sorle d'embareaa' 
de  l'lnde.  i  fam.)  L'u>il.  Deitdr  o  — ,  regar* 
Jcler  un  coup  d'usil. 

LuziR,r.  n.  luire,  eclairer,  rvpandrede 
lumiere.  S'illuslrcr,  paraitre  avec  eelaLft 
Briller,  exceller  ;  proliier,  faire  du  bien. 

Luzin-sF.,  v.  r.  sc  purer,  sajuslcr.  ißg.)W 
luslrer,  paraltre  avec  eclal. 

'  Lt.  V.  Ali. 

Ly  ,  t.  m.  ly  .-  mesurc  ilineraire  de  la  CUa 
dixieme  d'une  lieue. 

Lycaktrüpia,!.  f.{t.de  wed.)I)caniureai 
espece  de  delire  melancolique,  dans  lequtft 
malades  s'iiua^ineni  eire  claan^es  en  leaf 
burlent  conune  ein. 

Ltc£o ,  t.  m.  lycee  ;  ecolc  d'Aristole  k  All 
nes;  lieu  ou  s'assemblenl  iea  gons  deleHfl 
Ecole  publique,  univcr>iie. 

\  (<.cle6of.)'lychnidei 
|  ciniee,  fleur  de  coaef 
)  '  amoureue  dea  prta. 
f  Licuxiro,  a.  m.  lycbnilc  :  m arbre  de  P 
ros. 

Ly'cio,  t.  m.  (t.  de  myth.)  Lyciuü  :  lila  dUi 
eule.  adj.  Lycicn  :  de  Lycie,  rontreedei'Ü 
mineure. 

f  Lyco  %s.m.(  /.  d'AüL  mal.)  lique :  colaaj 
lere.  —  cor  de  tanyue .  lique  sanguin. 
f  I.YCOrhnuo  boviko.  V.  bufa  dt  Mo. 
t  Lycui'üdio,  «.  w.  (i.  da  bot.)  Ijeopfdt 


f  Lyoike  ou 
Lych^is  ,  $.  m. 


MAC, 


—v 


de*  beis,  pied  de  loap,  patte 
plante  erypteganie. 
m,  ff.  m.  (f.  d«  toi.)  lyeeptido  dee 
plante  borraginee. 

o,  t.  m. (LaTJUif.  unl.)  lyole ;  oeJeop- 
»Uelfn. 
iAy  t.  f.  (f.  a>  fffff.) Lydie »  conlree 


,  a,  a«V.  el  ff.  Lydiea  x  de  Lydie.  Modo 
i  Ijdien,  employe  en  musique  ponr  tos 
P4eVa— «,  pierre  de  loocbe. 
i.  m.  (podL)  anrnom  de  Bacehut.  (ß§.) 

O,  «.*•.(*.  aTMfl.  not)  ligee :  be- 

(neonrise« 

l  ,  ff.  f.  {poit.)  eao.  Hamear  aqaease, 

stlo,  ff.  m.  ( 1  •"«***.  aal.)  lymexy- 

opt6re,lime-boif. 

La,«.«.  ( U 4m wUa\p. tu.) laver dam 

inco ,  a,  aaV.  (f.  dfmmmt.  §t  da  m4a\) 
ovo :  de  la  lympne,  qui  porle  Ia  lym- 


M4C 
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LTRCi.ff.  m.  (t.thitt.  auf.)  lymi  :  aaimal 
nuuandrere,  carnatfler,  enal;  (Hf.)  beatme 
qui  a  la  von  tret-percanie,  qai  tat  troa  pend 
tränt  dans  tot  affaires.  —  aeraaef,  cmeel  i 
guido  da  lion. 

LTMctiio,  ff.  m.  (I.  e>  mim.)  Ijatartu,  b«V 
temnite ,  pierre  de  lynx. 

LYtiA ,  ff.  f.  lyre :  lottrasest  dt  »«!*»  4 
eordes;  ta  repreaeniaUo« ,  symbele  in  rta; 
Bonie,  de  la  eoncorde.  — r,  jafL'  etfte  de  etav 

Position  lyriqne. 

f  LTftioo ,  a  ,  «4/.  ( 1. da  Kl.)  I  yrt :  a«  fora» 
delyre(feullle-e). 

Lt'eico,  a  ,  «V-  lyrlqae :  (podsie  — ),  qa( 
se  ebante  fu[  la  lyre ,  qui  m  cfcanull  ertginaJ^ 
rement  (o4e9bymnevele.);  qni  lall  4ef  «tief, 
etc.,  propres  a  elrecbantees  (#&•}.'  '* 

LTi.y.üff.' 

LtSIMACHIA  O»  -*OU  ,  ff.  f.  ((.  #>  fei)  |ftjl- 

macbie,  eonei  d'eau :  plante  pr^mnUcea. 

Ltthotoua,  ete.  V.  UikoUmU,  et«. 

fLTTTA,  ff.f.(i.  #AM. «ft*) lyllt i canlba- 
ride;pelitTer. 


M. 


l  treisieme  lettre  de  l'alpbabet  por- 
t  la  dixieme  des  contonnes;  lettre  nn- 
1,000;  avee  an  Irait  au-dessus,  un 

.  Jftnaa. 

r  M*  a  ,  eontraetion  da  pronom  me  el 

In  m.  EU»  deoma  ou  »'a,  il  me  Ta 

Maa ,  fim.  de  Mdo.  (mauvaise).  Ju- 
de —ff  com  algutwi,  (fam.)  n'etre 
ord,tn  nonne  inielligence  avec  quel- 

V.  Jfdo. 

ff.  f.  'baraac  :  »orte  de  lit  tuspendu; 

ff.  f.  maite  d'armes  anciennement  en 
■s  lei  coro b«U.  Masse  qu'on  porle  en 

•  devant  leroi,  etc.;  i nasse  de  be- 
e.;  gros  marteau;  gros  balon;  ma*- 
illel  a  batlre  Icloupc.  "Macia  :  ecorce 
i  de  la  maseade.  V.  Masta  —  de  ealee- 

•  »demoiselle,  moulou. 

— Ia,ouax,  «.  f.  pouime,  fruit  du 
.  V.  Maceira.  —  da  eipdda ,  *  porameau 
-  do  rötto,  pommctle  du  viaage. — 
Tefio,  pomme  d'esi-arbol.  —  de  purco 
iatn,  "cyclamen,  pain  de  pourceau, 
-d#  mmdfa,  "jujube.  —  de  cipreste, 
jprea.  —rrinMa,  reinelte. 
kttoa  Ott  MACBAitos ,  i.  m.  pl.  Ma- 
le« tleux  derniers  livres  de  l'^ncien 

rt.    ' 


MAcicA,  f.  f.  gnenoa  t  ainga  faeaeJU. 

Macaco,  ff.  m.  singe :  «nimal  antbrepoMOf- 
pbe  et  qnadrumane,  (feipecw  trea-varieei.  V. 
Bmgio,Mom.  Grio :  inatrnmeat  pour  aoulextr 
lea  fardeaux.  Mo u  lon  :  raaebine  ponr  onloneef 
lea  pilotin.  Mtlmrprito  m  c*po  mm  9  — ,  #|re 
la  eomme  an  enien  4  CaUaehe. 

f  MacIco,  a,  mdj.  (0n».)la,  ItVt.  #9r(i. 
— a,  (burl.)  mort  desaalreoM. 

Macacoa  ,  ff.  f.  (ohtL)  ouladia  gnivo. 

Macaqöte.  V.  Barrilkm. 

Ma^äda  ,  t.  f. '  eoop  de  maatt  o«  de  m*met 
de  moalon,  de  maillei.  Conpa  da  bAten.  (M.) 
Menee,  colluaion,  complet,  oanale.  Tria^erfa. 

Ma^Ido  ,  a  , ».  p.  de  JlnpfT* 

MAgADURA,  i.f.  acliond'eeana^er«itaM- 
der  le  lin.  «f.  Coupa  de  maaaa« ,  conpa  fte 
balon. 

MAfiHB  t «.  m.  naconnage  da  fond  des  poüs, 
fond  ma^onne.  Mortier,  ciraent.  (l.aVaw.} 
Cordages ,  agrea. 

Ma^amöeda,«./:  (I.dffawr.)  taaeno-n»oarra: 
realea,  d6brii  de  biteuitde  mar. 

f  MacIm a  ,  f.  f.  (t.  fAmMfm)  easae-^w  t 
eipece  de  aabre  Indien,  d'un  boi#  traa-dar9 
garni  de  pierreg  Iranchanlei. 

Ma(,ankiro.  Y.  Marcneiro. 

MAgAXtTA,  t.f.  pommeile,  peüte  pomme, 
ornemcnl  en  Tonne  d«  pomme.— «  dal Mlcean 
los ,  (f.  de  mar.)  poniinesde  giroueliea. 

Mavamilra  ,  $.  f.  petita  pomme,  pomme  rql* 
goire. 
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t  Macao,<.*i.  it.dt  (jcog.'j  Ala«*ao ,  >ille  forte 
<lo  U  Cbiue,  baie  de  Cau Ion. 

MiV**»  '•  ■••  •«*•  üc  JfüfO.  Ibtllocbe  :  groa 
nullit ( de  bois. 

Ma^pao,  ff.  st.  massepain  :  pdlisscrie  d'a- 
mantltf»  pilees ,  etc.,  ci  de  sucre. 

JUv*p*f '•**•  *Uge,  edle  o*  nervure  du  bcn- 
Joini  rcsma  qui  rwMinble  au  benjoio.  (J.dtt 
Ära«*.)*  Terra  gleante,  bonne  pour  la  plant*-  I 
tion  de  la  canne  a  euere. 

KUcAgoicKt,  f.  f.  f»f.  singeries. 

Maväb,*.«.  baltre,  frapper  avec  une  messe; 
brojer,  piler.  —  o  linko,  espader,  ecanguvr  le 
lin.  —  aiguem  com  pdo,  ereinter,  aisommer. 

f  Macaeeo,*.  ».  (<.  fAsie)  grande  iinpc- 
tuosile  atec  laquelle  ceriaines  rivieres  gros- 
sissent  el  dlminuent  rapidemenl  dans  l'Asle. 

f  U acaeJbo,  ff.  m.  (f.  iThist.  not.)  macaribo 
ou  earibsv ,  renne  d'Amcrique. 

Masaeico,  t.  m.  (I.  d'kitt.  nai.)  aleyon  :  öl- 
te au  demer.  —  krigöto  do  Aorta ,  le  corabat- 
laot.  —  r«ei,  courlis.  —  guaraz  do  Mo  da  Jo- 
ueiro,  courlit  rouge. 

Ma<;arico,  ff.  m.  lieTrc  mjle  qui  a  une  lache 
blanche  au  front,  it.  (f.  d'orf.)  Chalumeau : 
luyau  creuz  qui  correspoud  ä  uu  soufllel  pour 
acliver  une  flamme. 

Ma<,auoca,*.  f.  *epi  du  inais,  du  raillet. 
Fukcc  :  lil,  lin  autour  d'uu  futeau.  Boucle  de 
cueveux  imilant  un  epi  de  uiai».  Sorte  de  pelil 
frouiage  en  forme  d'epi  de  iiiai*.— de  muri  des, 
a»teiublagev  faltceau  de  niecbe*  a  canon. 

f  Ma^aeöco,«.  st.  'boucle  deeheveu*  frises 
en  forme  d'epi  de  mala. 

Macaeeäü,  a.  m.  maearoiti  :  pale  faile  de 
farine  de  fromenU 

Macaeeömico,  a,  adj.  macaronique :  (poe- 
iie— )  burletque,  en  niota  vulgaires,  avec  dea 
terminaisons  latinee;  od  Je  dit  par  eilen*  ion 
d'un  mauvais  latia.  IsJist — ,  latin  de  cuisine. 

Macäyo,  ff. et.  *  aorte  de  tissu  de  leine  et  de 

soie. 

Macca ,  f.  f.  äuge;  gametle. 

f  Macedoma  ,  ff.  f.  (f.  dt  gtvg.)  Macedoino  : 
province  de  la  Turqule  europeenne. 

Mackdoüio,  a,  «4/.  et  *.  Macedonien :  de 
Maeedolne. 

M  acsiea ,  ff.  f.  (I.  dB  bot.)  *  pommier :  arbre 
qui  porle  lea  poinmea.  it.  Huche ,  pelrin :  graod 
coffre  pour  petrir.  —  da  anufega,  •Jujubier 
commun. 

Maceiho,  ff.  st.  massier,  bedeau. 

Macella,  ff.  f.  {(.  de  bot.*  camomille :  plante 
eorjmbifere. — doi  tinturtii  o*,  camomille  dea 
teinturiers,  tmlg.  all  de  baeuf  coloratil.— /Va*- 
cesa,  achillee  vi»quca*o,  tulg.  eupaloire  de 
Mcsue.  —  romana,  camomille  odoranie  01»  ro- 
maine.  —ftiida,  camouiille  puante,  vulg.  ina- 
roule,  all  de  räche.  — camonilha,  matricaire 
camomille, camomille  vulgairc.  — galkga,  co- 
tule  doree. 

MacemaiiIa.  V.  Marcenaria. 

IIai.kmiiko.  V.  Marcenciro. 

JMaceeavaö,  ff.  f,  actiou  d'auollir,  de  dimi- 


MAC 

nuor  la  duretc.  Maeeralion  :  mortUkatioa  at 
la  chair  par  jcünes,  etc.  Hacefallaa  d'iae 
planlu,  eU*. 

AI  ACMUDO ,  a  ,  p.  p.  de  Jfaetrar. 
Maccramrhto,  ff.  m.  V.  Mmetrmfdi. 

MAucaÄa,  e.  a.  amollir,  dimintter  la  daiett. 
(fig.)  Macerer,  mortiüer  ton  corpa  par  des  au*- 
terites .  Macerer,  faire  tremper  mmt  plasia,  ftc-, 
dana  qaelque  liqueur. 

Mac^ta  ,  «.  f.  sorie  de  maillct-oo  de  awr- 
teau  de  fer  dea  Uilleura  de  pierre.  'Cncaaar. 
Mais«  :  gros  bout  dune  queue  de  billard.  j 

M  AotTB ,  ff.  m.  pcüt  maiilet  da  boia.  —dim>     j 
tos,  petit   paquet  de  letlrea.  —  aW 
maiilet  de  calfac 

Maciiacaz,  (f.  burl.)  V.  GrmndmlMM. 

MACBACHkTaa,  ff.  f-  pL  '  jeueu  das 
ehint.  V.  Maiaekim. 

M ACUAcnixa.  V.  Jfalacaia«. 

Macbäda  ,  ff.  f.  hache.  V.  Mtchad». 

Macuaoaoa,  a.  f.  'eoap  dm  baebe  m  de 
cognte. 

Machadima,  ff.  f.  petita  back«,  petita  e> 
gnee. 

Machadisbo,  ff. ».  dim.  de 

Macdädo,  ff.  m.  'hache  i  fcodre  dobaüi 
eognee. 

IfÄcHAFEMEA,  ff.  f.  (f.  d«  »rmr.)  *goads, 
couplet.  (pop.)  Hcrma|>brodite.  Mmckmtfmw 
do  lerne,  malet  el  femelies  du  gouvernail. 

Macuaö,  ff.  w.  feinme  houuuatse,  virage. 

Machatixs.  Y.MatmekiHt. 

MaCoatkl,  (pop.)  V.  JfacaürotJla. 

MACtfEino.  V.  Markt  Uro. 

Macuktk,  t.  mS  glaive  :  espece  de  sabrt  ei 
de  coutelas.  Pelite  guiUrc ,  ou  uandolkM. 

Ma  cm  ak,  v.  •.(/.  d'«ar.)deveiiiraiacUa. 

Macdiavellicu,  a ,  adj.  macbiaTeiiqvja  •  aai 
a  du  machiavelisme. 

BfALuiAvr.usiio,  «.  m.  macblar eUavje :  ifs- 
teme  politique  deteloppö  (irentqaeaael  eaet 
bonne  foi)  par  Macbiaiel;  eotiduile  aatadsaai, 
perüde ;  politique  qui  a  pour  principe  et  ptar 
but  l'intcrtt,  pour  moyeos  La  vfoleace  at  U 
ihm. 

MAcniAVELÜsTA,  ff.  9  fe».  machiaraUste  r 
Partisan  d«  pretendu  Systeme  de  MactiiatcL 

MAcniAVKi.LO,  ff.  at.  <nom  prop.)  Menbiawtl : 
celebre  publiciste  Italien,  (fig.)  FoliUqw  atta- 
cieui  el  rase;  nomine  lin  et  dittimule. 

MAcniEiao,  *.  at.  jeune  cbene-liege. 

Machima  ou  MÄuuxAtff.  /.  maebliM i eafia, 
inslrumenl,  outil,  cotubinaison,  anaeaaMtei 
moyens  de  regulariser,  de  diriger  lea  form  j 
produiles  par  un  moteur,  de  aubsliuaer  lalares  1 
a  la  vitesse,  et  reeiproquement,  peurfsirt 
mouvoir,  tirer,  lerer,  lanrer,  traloar,  etc.;*»- 
scmblagc  de  ressorts,  de  mecanfqiiaa, daai** 
ces  mobiles;  roues,  esaieuE,  de.  fßg.) JW* 
lüde,  quantite.  EdiGee  Taste,  seopisesi.  *• 
Maehinardo.  —  pm§umdticmf  msebina  aaet- 
matique. 

MAcmxAf iö ,  ff.  f.  maebinatioa ,  eaaaJa. 

alACHiaAbu,  f.  p.  de  aVavaiajar. 


MAC 

mauxiftAt,  '•  *•  cabaleur,  macbinateur, 
aaiaaacbiae. 

aUcauiAL,  aa>.  s  e*a.  macbinal :  qui  tienl 
de  U  ataebiBe. 

MtcmAiMtKTt  ,arfe.  nucbinateinent:d'uae 
■uMn  maehinale. 

Macbubäb  (cpalra),  t.  •.  machiner :  faire 
4m  Baanee*  eecretea;  former  de  mauvaie  dee- 
aeja*.  Cenapirer,  cabaler. 

'  f  aUcanat  ta ,  a.  /.  expoailion  x  eapeee  da 
MtUltm  eealpte  aoua  lequel  on  expoee  leSaint- 
aaeraaMat,  la  alatae  de  U  Yierge,  U  reliqne 
eTvmaaml,ete. 
'  MAarfvno,  #.  at.  Um.  de  Maeko. 

aUcaiBitMO,  a.  at.  'mach ine,  mecaniqoe. 
MarbhilaiBe ;  aatploi  dea  macfaloet ,  dea  meea- 
■Innen* 

jucannfsTA,  ff.  m.  maehinltte :  qoi  invente, 
Ml,  em  fall  mouvoir  dea  macbinea. 

MacxUba ,  t.  f.  oourerture  de  aoie  qae  lea 
Gafre*  atetlent  aur  lea  epaulet  en  maniere  de 
anntteau. 

Macbo,  t.  at.  mulet:  animal  de  eomme, 
male,  prednlt  d*na  eheval  etd'une  lneaee,o« 
eTaa  aseet  öTune  jament.  Mlle :  animal  du  aexe 
Bttacalla.  (/In.)  Bot,  atoplde.  Crocbet,  gond. 
PMea  eTnae  niaebine  qoi  enire  dana  one  autre. 
QfM  martaau  de  forgeron.  Garcon,  enfanl 
■IIa.  Graaae  angnllle  de  mer.  — •  do  tau, 
(Labatar.)aJguillota  dugouYernail.  Pmrds—*, 
(II.)  lere  de  prieonniera  avee  lea  anneaux,  baa 
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MAcao,  e*?.  et.  nUle,  du  aoxe  nuacnlln; 
faif  v  vlajoavnnx. 

MacbAa  , ff.  f.  virago.  V.  Jfodkao. 

■Tiir*** ,  t.  f.  action  de  baitre  o»  fouler  le 
Mi  amor  «Taut  lerme. 

"aUcaomiAaU , «.  f.  V.  law. 

bUcbAbaa ,  ff.  f.  brebia  aterile.  On  le  dit  par 
imatiaa  de  la  femme  et  dea  autrea  fameUee 


Maotocado,  a,  ».  p.  de  Jfaeaaear. 

Magbdcadoa,  a,  $.  ecaebeur,  broyear,  eelai 
faJnile. 

MAcaucABOtA,  $,  f.  *  ecacbemenl :  aelion  de 
bfayer,  eTteraaer.  Contuaion,  meurtrieeure. 

MACnocAA,  t.  a.  ecraaer,  eeaeher,  broyer, 


aUcadcao,  At  odj.  (*jat.)raeeia,  jndlcieux, 
tnaqaille,  mar,  eenae ;  ( f.  oarl.)  riebe ,  puia- 

aUdajnim.  V.  Brmmdmmtuts. 

Maden,  a,  «4/.  aoaaaif,  tolide,  ferne. 

Mackotb,  ».  aa.  maaaieot :  melange  de  verre 
nld'exyded'eUin. 

aUaiiai.  V.  Meerire, 

MAciUaro,  a,  ae>.  maigre,  exten  ue,  bleme, 
pale,hAve.  Fle4ri,fane. 

Macibba ,  $.  f.  pAte  f  colle. 

Hacimbo,  ff.  at.  dim.  de  Mefo. 

Macjo,  a,  aey.  doux  autoueber,  moelleax; 
(/lf.)  docile,  doux;  »am  Iprele  (vin). 

MAcioxfiitA.  Y.  MacowMira. 

t  Macaco,  $.  m,  forte  de  quadrupede  aau- 


▼ape  de  la  grandeur  du  eheval ,  a  Jambea  lon- 
gue *  et  minces ,  grts  roye  de  blanc. 

fMActao,  a.  m.  (f.  fkist.  aal.)  naeogo- 
quadrupede  du  Coogo,  anUlope,  gazeile. 

f  MACoaiiAA,  i.  f.  (i.d*  Aal.)  BueoBMira/ 
palmier  du  Breail. 

f  MacAme  ,  t.  m.  *  lamprole  de  Sofala. 

Maco  , «. ».  maillet :  marteau  de  beia  A  deux 
tltea.  Paqoet  de  mannet  mereerlea ,  de  rubaaaf 
de  laeeta,  etc.  Coup  du  Jeu  de  la  prima ,  eo  l'oa 
a  le  aix,  le  aept  ei  l'aa  de  la  meine  eaulear. 
—  a>  takeiiiro ,  montan  a  piloiii,  bie,demoi~ 
aetle.  —  de  Merttro,  loup:  iattrument  de  li- 
braire.— roaWo,gros  maillet  pour  la  eonatrae- 
Uoa  dea  vaiaaeaux ,  etc. ,  pidance.  —  de  pepeU , 
Hatte  de  papiera.  —  de  eerfat,  paquei  de  lei- 
trea.  —  de  eeit  kewmlkot,  eixala  de  eartaa.  —  da 
Maaaa, ata  eedm ,  botie  defll,deaoie. 

MAcoaAftiAa.  V.  aYaeeaaria. 

f  MacAiita,  a.  f.  petite  barre  de  enivre  qui 
tienl  lieu  de  monnaie  4  Mozambiqae,  ei  Taut 
aa  reit  portagait. 

ÜA^oatiL,  ad>'.  2  a#».  loardaud,  raatre, 
gToaaier. 

f  MA^oatALMtm,  edv.  greaaieremeal »  4 
eoupa  de  baebe. 

MAcaocötao,  t.  at.  maerocoame :  la  grand 
monde,  Funifera. 

f  MacaAdeo,  j.  m.  (f .  d'hist.  aal.)  maeroara  i 
eorypnene. 

t  MicrR a  ,  ff .  f.  ( l.  aTaiil.  not.)  maetra :  eo- 
quillage  bivaWe.  —  /laa  do$  eJonitot,  maetre 
papyraeee. 

MAcniau,  *.  ^.  (I.  af  Jim)  demeore  de  pe- 
eaeara. 

f  MacuBt,  ff.  m.  (I.  da  bot.)  maeoabA:  arare 
gauifere  de  la  Guyane. 

t  Maccco,  a.  m.  (I.  ä>  aof.)  macoueoa .-  grand 
arbre  d'Amerique,  ealmiüer. 

f  Miaut,  ff.  at.  fruit  da  Breail ,  qai  reaaeaa- 
ble  4  la  aarbe. 

Macula,  a.  f.  tacbe.  V.  Jfaataa,  aarloal  aa 
flgnre. 

MacclAdo,  a  ,  p. ».  de 

Macdlaa,«.  a.  Ucbor,  touiller,  glter,talir. 
On  le  dit  aurtout  au  flgure.  V.  Mrnneher. 

Maculatuea  ,  ff.  f.  maculatare. 

MacdlAbo  ,  a,  *4j.  touille.  V.  Memckate. 

*  M actco.  V.  Marita* 

f  U acül,  ff.  a».  forte  d'embarcalion  de  l'Iade. 

f  Macoma  ou  MacAma,  #.  f.  (t.  du  Brie.) 
aenrante,  etclavequi  aeeompagne  aa  maltreaae 
quand  eile  aort. 

f  Macckä  , «.  f.  (I.  de  bot.)  yenx  de  boarri« 
qae :  plante. 

MadaliXo.  \.Mmgdahdo. 

MadAha  ,  ff.  f.  madame. 

MadamoiaAlla  ,  ff.  f.  mademolaelle. 

Madefac^ aö ,  ff./,  bumeetation. 

f  Madefacto,  a,  aa>. humecte,  mouillA 

MadAiaa,*.  f.  'boia:  aubatanee  dura  d'uii  ar- 
bre. —  de  eonstrutfdo ,  boia  de  cbarpenle ,  boia 
A  bAtir.  —  verde  9  boia  Yif.  —  tört*  ou  do  ur, 
eornea  dea  animaux. 
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t  M adeira  ft.f.{  t.  de  giog.)  Madere  :  lle  de 
l'ocean  AUanlique.  Vinho  da  — ,  madere ,  vin 
de  Madere. 

Madeirametto,  ff.  m.  bois  neressalre  pour  la 
constructton  d'un  ediflce.  'Boiserie,  cbarpente. 
V.  Emmadeiramenlo. 

Madeirar,  v.  a.  bAlir  en  bois,  boiser.  V. 
Emmadeirar. 

II adeiro ,  s.  m.  grosse  piece  de  bois,  poutre, 
madrier.  Tronr  d'arbre  coupe.  (/la.)  Homme 
stupide ,  morceau  de  bois. 

Madeixa  ,  t.  f.  "eehcveau  de  Ol.  (/Ig.)  Tresse 
de eheveui.  —  do mialhar,  (t.de mar.)  paqaet 
et»  öcheveau  de  bitord.— f ,  les  cheveux. 

Madeixjjha ,  ff.  f.  dim.  de  iladeixa. 

f  Madiamtas,  t.m.  pl.  Madianiles  :  peoples 
dies  dans  la  Blble. 

MAdido,  A,adj.  (poH.)  trempe,  mouitle,  bu- 
mectc. 

f  Madim,  i.m.  *monuale  de  la  Turquie  asia- 
tique,  12  reis  portugais. 

MADORRA  OU— ORB A.  V.  ModöfTO. 

f  Madracäl f  f .  m.  ( I.  d'Äsie)  logement. 

Bf  adracaria  ,  ff.  f.  faineanlise. 

Madracear,  v.  n.  faineanler,  Inländer. 

MadraceirAÖ,  o*a ,  adj.  ei s.  aug.  de 

MadkAco,  a,  adj.  paresseuz ,  faineanl, 
tmand. 

MadrafAr,  a.  f.  monnaie  de  Cambaie,  dcux 
larins. 

MadrapaxAS,  f.  m.  monnaie  d'Asie.  V.  Jfa- 
drafan. 

MadrAsta,  «.  f.  mar!  Ire,  belle-mere  :  se- 
conde  femme  du  pere. 

t  MadrAsta  ,  «.  f.  ( f.  de  g4og.)  Madras :  Tille 
de  l'Hindoustan ,  sur  la  edle  de  Coromandel. 

MAbre,  ff.  f.  matrke:  partie  oo  se  fait  la 
eoneeption ;  Uterus.  Merc,  parlant  de  l'£gliso 
<m  d'une  religieuse.  Bier  :  lit  de  rivitre.  Pou- 
tre ,  madrier. Mal  de— ,  mal  de  mire :  hyslerie, 
afleelion  hyslerique.  Sairda — ,  deborder,  par- 
lant d'un  fleuve.  (/ig.)  Sortirdes  bornes,  tom- 
ber  dans  quelque  exces.  A  eemta  —  igte  ja  t  la 
sainte  Kglise,  notre  mere.  —do  lerne,  {(.de 
mar.)  meche  du  gouvernail. 

MadrrpJrola,  ff.  f.  mere-perle :  grosse  co- 
quille  do  perles;  nacre. 

M adrepia.  V.  Pimmater. 

M adrepora ,  ff.  f.  madrepore  :  produetion 
ramittec,  calcaire  apolypieri. 

Madresilva  ,a.  f.  (t.de  bot.)  ehevro-feuille  : 
arbrisseau  monoptlale,  a  fleurs  d'une  odeur 
exquise.  —  do  norte,  cbevre-feullle  des  bois. 

Madria  , «.  f.  Mar  de  — ,  ondes  moutonnees. 
V.  Cmrneirada. 

Madrigal,  s.  m.  madrigal  t  pensee  Inge- 
nieuse  ou  galante,  deliuate,  en  Ters. 

f  Madricaz,  ff.  m.  homme  laid ,  noirt  pale. 

■j-  Madricceira,«.  f.  •  halot,  repaire,  terrier 
de  lapin  ;  rclraile  des  poissons. 

Madrilheiua.  V.  Madrigueira. 

Madrjnua  v  s.  f.  marruinc  :  ferame  qui  tienl 
un  enhinl  sur  les  fonts  de  bapl*me;  ferarae  16- 
moin  da ii*  un  manage,  {/ig.)  Proteciricc. 
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Maduosdo  ,  etc.  V.  Medronho,  eie. 

MadrcgAda  ,«./■.*  poinl  du  Joor.  Italien  da 
se  lever  malin ,  lever  matinal.  (/la.)  Preeecilt. 
De—,  degrand  malin,  a  la  pointe  da  Jan, 
Eitrella  da  — ,  etoile  raa liniere  o»  da  nuÜBu 

Madrccadör  ,  a  ,  adj.  ei  #.  nutineax,  mÜ- 
nal :  qui  se  leve  malin. 

Madrcgar,  e.  t».  se  le?er  malin,  de  bon u- 
tin.  (/ig.)  Mtditer,  pr*Tolr  d'avance  les  dmVtl- 
tes.  td.)  Prevenir,  prendre  les  deranls. Äfiem 
madruga  Deot  ajuda ,  (prov.)  atde-loi ,  la  dd 
l'aidera.  Jfatff  vale  quem  Deot  ajnam,  de  gm 
quem  müito  madruga,  (prov.)  rasfistafiee  da 
Dieu  fait  plus  quo  toule  la  peine  qa'on  ptit  ss 
donner. 

MadcracäO,  ff.  f.  mataration :  progres  des 
fruits  vers  la  maturite;  degre  de  roaloril*; 
epuralion  du  meul  ((.  de  ehimJ);  e«ciipa,a>' 
tenuation ,  preparalion  des  bumears  aaislbtai , 
alln  de  les  expnlser. 

Maddrädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Madurmr, 

Madürameicte,  adv.  mürement,  HRjeaeil, 
avec  beaueoup  d 'attention. 

Madurar,  v.  a.  faire  morir.*  rendra  mir; 
faire  morir  un  abees,  Uler  la  formellen  da 
pus.  {/ig.)  Disposer  des  moyens  neceasalres  aa 
succes  d'une  entreprise. 

t Madcrativo ,  a , adj. (Lde  mid.)  maturt- 
tif :  qui  bäte  la  formation  da  pas. 

Madurecer.  V.  Amadureeer. 

fMADCstiRO,  ff.  m.  lieu  propre*  U  nuiarilA 
des  fruits;  fruiterie. 

f  Madurez  Ol*     |  maturite :  eut,  qaallte  o> 

Maddr4za,#. /"•  '  cequl  est  ni6r;(fr.)  tn 
le  dit  de  l'ige,  d'une  aflaire,  d'un  projet,  eu}., 
k  sonterme;  prudence,  circoiupection  etia- 
gement. 

Madlro,  a,  adj.  mür:  dana  sa  maturite; 
sage,  prüden t,  circonspect.  (/la.)  Arance  sa 
flge. 

Mäe.  V.  Mäx. 

Mafam^de,  ff.  m.  sorle  de  mesure  d'Aaje.  iL 
Mabomel  ou  MaToma. 

Mafametico.  V.  Mahometano. 

fMAFÜRA,  ff.  f.  buile  medicinale  dont  tt 
servent  les  Cafres  du  cap  de  Bonne-Etpennes. 

MAca  ,  ff.  f.  magicienne. 

Magadeira,  ff.  f. '  arbre  du  Bresil  de  la  graa- 
deur  du  cerisier,  a  fleurs  blanche»  comme  U 
Jasmin ,  et  donl  les  fruiu  rcssemblent  k  de 
grosses  prunes. 

Magacia.  V.  Magia. 

f  Macai,  ff.  m.  (/.  de  bot.)  magai :  arbre  <T*V 
merique. 

f  MagalInico,  a  ,  adj.  Eitreito  —  f  deinil 
de  Magellan  :  detroil  fameuz  de  l'Ameiiqef 
meridionalr. 

MagAna  , «.  f.  piece  d'ancienne  musiqae. 

Magamage  ou  -em,  «.  f.  {fam.)  las  de  poÜS- 
»ons,  de  liberiins;  brigandade. 

Maganao,  «.  m.  et  adj.  espiegle,  malia, 
droit»  de  corps;  vanrien ;  polisson  ,  llbertin. 

MaganeAk,  t.  n.  faire  des  espieglerirs,  des 
waliccs;  faire  le  libertin,  coarir  lei  femmeii 
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nevie  liceneiense ;  conrir  ei  et  la ,  bat- 

if»A,  f.  f.  espiegleries;  petites  mall- 

0,  tour;  allures  ou  menees  secretes; 

in;  vle  licencieuse. 

HCl.  V.  Maganeira. 

io,  A,  adj.  polisson;  fripon,  matois; 

iegle,  malln,  ruse.  Othot—t,  jeux  fri- 

golissons. 

«gA.  V.  Margafo. 

»tri,  *.  m.  gareon  boucher qui  tue  tes 

ansTabattoir;  ecorcheur. 

iüAG,f.  m.  magdaleon :  rouleaa  d'em- 

io  soufre  etd'onguent. 

Llmco.  V.  Magaldnico. 

iiciö.  V.  Mangericdö. 

it Ad 8,  «.  /".  ruajeste  :  grandeur  souve- 

i  picu ;  titre  donne  auz  empereurs  ,anx 

periorile,  aulorite  iar  tous.  —  t  gran- 

lagniflcence,  somptuosile;  air  grand, 

eux.  Com—,  majesiucusement,  avec 

• 

itAtico,  k^adj.  dela  majesto,  qui  lui 
mt;  du  souverain.  Direitot  —m,  droits 
erala ,  superiorite ,  autorite  sur  les  su- 

rrösAXfEKTE,  adv.  majcslueusement  r 
ijesie. 

stom)  ,  a ,  adj.  majestueux  :  qui  a  de  1a 
,  de  l'eclat,  de  la  grandcur;  noble, 
auguste,  sericux ,  grave ,  pose. 
los  i  magie  :  art  chimerique  de 
lkt§.  f.  I  produire  des  efleis  surnalu- 
•  le  seeours  des  demons ,  ou  de  moyens 
i  inconnus ;  (flg.)  Illusion  produite  par 
.  Bncanto.  —  arlißcial ,  magie  arlifl- 
nit  par  le  moycn  de  t'arl,  produit  dei 
■rprenants.  —  natural  ou  branca,  ma- 
sjrelle  ou  blanche,  qut  opere  par  des 
i  nalurels,  mais  inconnus  au  vulgaire. 
*,  magie  noire,  exarcee  a  t'aide  desde- 

ca  ,  #.  f.  rnagicienne. 

cambxte,  odv.  par  magie. 

oo,  i.  m.  magicioo,  negroroancien. 

oo,  a,  adj.  niagiquo  :  de  la  magie. 

»a*Aö.      j  v   f  ÜUJ 

MAB,  etc.   1  * 

■vo,  t.  m.  magisme :  ancienne  religion 
isjeiperses. 

fcTEaio,  ».  m.  emploi  de  mattre,  profes- 
enseiimer.  Grade  qui  donne  le  titre  de 
,  doctorat.  "Doctrino,  inslruclion,  en- 
nent.  *  Charge ,  office  qui  donne  a  un  re- 
.  le  lilre  de  mal  Ire.  (fig.)  'Gravite,  air 
[,  magistrat.  'MaUrisc  :  qualile  de  mal- 
rlanl  de*  diu  el  melicrs.  (t.  de  ehim.) 
ere :  noin  donne  par  les  ancicns  chiinis- 
oas  le«  prcripik'S  cn  genüral ,  et  a  plu- 
•xydcs.  Poudre  uiedicinale.  Com  — , 
rnleraent ,  d'une  maniere  magislrale. 
'evtl  — ,  parier  d'un  ton  de  inaiire. 
ISTbädo,  i.  m.  magistrat :  officier  Charge 
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derendre  la  Justice.  *  Magistratur  :  dignilc, 
Charge  de  magistrat. 

Magistral,^/.???*.  magistral :  qui  tientdu 
maltre,  qui  luiconvient.  Conego  —  %  theologal : 
ehanoine,  prebendier  gradue  en  theologle,  et 
qui ,  aulrefois ,  etalt  oblige  d'enseigner  dans  les 
cathedra  «es  la  grammaire ,  la  theologle,  etc. 
t  Macistr alio Ade,  t.  f.  'ton  de  mattre. 
MagistrAlmekte,  adv.  magisiralement :  en 
mattre. 

MacisthIndo,  t.m.  eelui  qui  estalavellte 
de  reccvoir  le  degre  de  mattre. 
f  M agistbAtico  ,  a  ,  adj.  de  magistrat. 
■j-  Magna  ,  t.  m.  magma  :  partle  recrerae«- 
tielle  d'un  onguent;  Ktcs,  mare,  IIa. 
,  MAcma,  f.  /.  Ordinaria—,  ancien  acte  de 
theses  en  roatiere  pratique  de  conscience  (4 
CoTmbre;. 

t  MagxAxim AHtüTE,  adv.  magnanimement : 
avec  magnanimit6. 

Macxa^imidAde,  t.  f.  magnanimllA  :  Tertu 
de  l'hotnme  magnanime:  grandeur,  eleration 
d'Ame;  vertu  qui  porte  a  l'oubli ,  au  pardon  des 
injures. 

MActlmuo ,  a  ,  adj.  magnanime: qui  a Tarne 
grande  et  elevee ;  genereux. 

M  ag»  Ate  ,«.  m.  grand  d'un  royaume.  Magnat  t 
grand  seigneur  en  Pulogne. 

Mag*£sia  ,  $.  f.  (I.  de  ehim.)  magnesfe:  terre 
douce,  legere,  flne,  precipitee;  l'une  des  halt 
terres  crues  longtcmps  primitives;  aujourdThui 
oxyde  de  magnesium  :  terre  absorbanle,  blan- 
che, employce  cuntre  les  aigreura. 
Macmete,  «.  f.  V.  Iman. 
M agü BTico ,  a  ,  adj.  magnetlqoe:  de  rtimant. 
Macmetismo,  s.  m.  magnetisme :  proprletA 
de  l'aimant. 
M  agretieAso  ,  a  ,  t».  p.  de 
MagnetizAa,  v.  m.  magnetiter  :  commune 
quer  le  magnetisme  animal ,  le  detolopper. 
'Magnbo.  Y.  Magno. 
MagnifAsto.  V.  Maniftito. 
MAG*incAC>8 ,  $.  f.  aetion  de  magnlfler. 
Magüificado,  a  ,  p.  p.  de  Magniftar. 
Macnificadoe,  a  ,  $.  eelui  qui  magnifle,  qui 

exalte. 

MAGRiriCAMtirTE  ,  adv.  magniflquemenl  i 
avee  magniflccnce ,  avec  splendeur. 

MacbincAr  ,  «.  a.  magnifler,  exalter,  elever 
la  grandeur  (de  Dieu).  Louer,  exalter. 

f  Macnificatörio,  a  ,  adj.  qui  magnifle,  qui 
agrandit. 

Magminceücia  ,  t.  f.  magniflccnce  x  qualile 
de  eelui,  de  ce  qui  est  magniflque;  somptuo- 
slte;  depense  eclatante;  splendeur.  Com—, 
magniflquement,  avec  magnificence,  avee  spien* 
deur. 

MAGüinccüTisxiuo,  a  ,  adj.  sup.  do 

MACüinco,  A,  adj.  magniflque  :  splendide, 
somplueux  en  dons;  qui  aime  l'eclat;  somp- 
tueux ,  eclatant;  ou  brille  la  roagniUcence. 

Magriloco  ,  a  ,  adj.  V.  Grandxloco. 

MAGNILOytlEtfCIA .  i.  f.  DOIDD«   du  Style,  OS- 

tentation  d'elo(|iienco. 
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LtiA.  V.  Lülm. 

Lubimom  eh  .  V.  Lupithomem. 

Lubbicädo,  m,p.p. de 

Lubbicäb  ,  e. «.  ( f.  de  nM.)  relacber  Ie  Yen- 
Ire  ;  lubriner. 

f  Lobricidäde,  t.  f.  lubricite,  loxure,  lasci- 
▼etc.  Qualll*  de  ce  qui  est  glissant. 

Lria*ico,A,  adj»  glisaant.  Liebe,  facile,  li- 
fcre.  Labrique,  laseif,  impodlqae.  T$ntr§  — , 
venire  libre. 

"  LuBBtaA.  V.  Lorifa. 

Lubbjgab.  V.  Loerigmr. 

f  Lcca  ,  t.  f.  (I.  de  g+ag.)  Laeqaes,  Tille  et 
daebe  d'lulie. 

f  Lucius,  *.  f.  pt.  (tde  gtog.)  Lucayes  ou 
Bahamas,  srchipel  anglais  dlles,  dans  l'Ame- 
ffqne  aeptentrionale. 

fLucisiiA,  «.  f.  (I.de  gSog.)  Lacanie,  an- 
jonrd'bui  la  Basiticate,  prorinee  da  royaume 
de  Naples. 

f  Lud  no  ,  a  ,  mdj.  de  Lucanle. 

f  Lucino,  ff.  «.  (L  <fAü<.  naf.)  Iucane  :  CO- 
leoptere.  —  ctrvinoy  grand  cerf-YolanL  —  ca- 
prtno,  pellt  cerf-Yolani. 

Lucio ,  ff. «». a  Borte  de  ftiet  de  pecheur. 

f  LOCI  RIA»  ou  LcCERIA8,a.  f.  pi.  (I.  (Tffflf.) 

racaries  ou  lueeries :  feies  celebreee  dans  an 
bois  sscre ,  pres  de  Rom« ,  en  memoire  de  Pa- 
rtie qu'y  araient  trouYe  les  Romains  quand  lea 
Ganlois  prirent  la  Tille, 
f  Lucasse  ,  a.  s*.  ( f.  d'Afr.)  jurowtento  4* — , 

{»reute  judiciair«  au  inoyen  de  poiaon  que  Ton 
aitbeireal*aoease. 

*  Locelo,  ff.  m.  cercueil  de  pierre,  tombe. 

Lucsbha,  s.  /.  lampe.  V.  Cemdeim.  Sorte  de 
poiteon  de  naer  qui  a  la  langae  phospborique. 

Lucio  amejite,  mdv.  clairemenl. 
'      LuciDisaiMO ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Locino,  a,  mdj.  lucide.qui  jctle  de  la  lu- 
miere;  clair,  lamineui,  rosplendissaut.  Bril- 
lant, —ff  mifffWot,  InterralleB  loddes. 

Locher,  ff.  **.  Lucifer;chef  des  demons; 
ptanete  de  Venus. 

f  LvcnrftBjnot  a,  od?,  qui  appartient  a  Lu- 
eifer. 

Lndnto,!,  mdj.  ipoH.)  laisant,  brillant; 
resplendissant,  edalant. 

Ludrooo,  A,  oa>.  lucifugaec  t  qoi  füll  la  lu- 
iniere. 

LcciNA,  ff.  f.  {poiL)  Lucine ,  la  lone. 

Lscio,  ff.  •».  (f.  aTMfff.  acl .)  brechet :  poisson 
de  riviere. 

Lcco ,  a.  m.  bois  epait  et  touffii. 

LocRA»o,A,a>.  a>.  de 

Locrajl,  o. o.  gagner,  Urer  da  proflt. 

LoenAfiTO,  a,  mdj.  loeraiifiqai  rapporte 
da  laete. 

Ueno,  ff.  m.  loere,  galn,  preßt,  —eeimmt$9 
(*.  da  praf.)  galn  qu'en  poorralt  faire  «tco  l'ar- 
gent  qu'on  prete,  d'oü  sah  Ie  droit  d'en  eiiger 
l'inleret.  —  liquido  ,  prent  nci. 

Lacaoso,  a.  V.  Luermtito. 

LccTÄft,etc  T.Iafar. 
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LdctIfico  ,  a  ,  o4J.  {po4L)  affligcantv  triste, 
funebre. 

Llctuösa,  a.  f.  droits  de  styaltareqai  se 
payaient  aulrefois  aus  scigneura,  auv  cyre», 
etc.,  apres  Ie  decea de  leurs  Taaaaaz,  de  lears 
paroissiens. 

tLccroosAMtNTE,sMle.trifleinenl,en  pleoi». 

Lucrcöso ,  a  ,  od),  lucioeui ;  plainüf;  depls- 
rable ,  lamentable ;  fanebre. 

LccubbacAö,  ff.  f.  elueubration  :  oarnp 
d'erudition  fait  i  force  de  Tellles  et  de  tririil. 
Veille  de  celni  qoi  traTailte.  V.  DeavU». 

LcniBBiAoo,  a  ,  p.  p.  de 

fLüDiBtiÄB,  e.  a.—*lfuemt  ou  e.  n.  —  ff"«i- 
gnem,  Jouer,  ridicullser  qaelqo/en ,  ae  moqver 
de  toi. 

LudIbbio  ,  a.  m.  jouet ,  moqnerie ,  riaee.  fa- 
%$r  —  de ,  ae  jooer,  se  moquer  de. 

Ludibbiosabtehtb  ,  ade.  injarieusement. 

Lddibbiöbo  ,  a  ,  mdj.  Injorieax ,  •alrageasl. 

Ldoo.  V.  Jogo. 

Ludbico  ,  a  ,  adj.  de  Jen ,  d'amatement 

Lcdröso, A ,  adj.  sale ,  qui  n'est  pas  Wtocai 

Lueta,  s.  f.  dim.  de  Lua.  Bijoa  cn  foroKti 
eroissant. 

Lufada,  «.  f.  bo u (Tee  (de  Tent).  (fig.)  Oraaet 
qoaniile.  A't— »,  en  grande  quantiie,  4  foisoa. 

LrrA  LorA,  ff.  f.  (f.  pop.)  grande  bäte,  eav 
pressemenl. 

Lucia,  ff.  m.  Heu  :  espace  qu'on  corps  or- 
eupe;  endroil.  Village.  (fig.)  Place,  emate», 
dignile.  — ,  endroil,  passage  ö?un  lim;  en- 
droil, temps  convenable.  Place  qa'oceape  ■■ 
bomme  assis;  temps,  loisir;  opportueila, et- 
casion.  lfm  —  de,  au  liea  de,en  place  de,  es 
a  ose  nee  de.  Hör—,  faire  plaee.  ifde  km-, 
(f.  de  prat.)  II  n'y  a  liea ,  en  termes  de  anu- 
que.  Ter  — ,  avolr  Heu ;  serrlr  pevr  qoelajas 
ebose;  elre  4  propos;  conTenir,  cadrer.f» 
primeiro  — ,  premierement ,  d'aberd.  Oto*#sr 
o  primeiro  — ,  lenir  le  haut  boac 

f  Llgaräö,  ff.  •«.  auf.  de  Lugmr.  Gras  tü- 
lage,  bourg.  "Place,  emploi  tres-laertUr,«tc 

LCGABftJOO«        {     Im«^,«  s  ptUl  TiHsa> 

LccAiismo,  ff.  m.  sKaa.  de  Lasar.  Pedt  bf 
meau. 
LtJOABTEirsnTE ,  ff.  •».  Houieiunt,  •abatilat. 
Lugarsinvo.  V.  Lugmrinho. 

LCGDCSfEMBE,  a4j.  2  Otn.  &9  LT««,  TA«  dl 

France. 
Llgrab.  V.  Lucrar  et  Lograr, 
Lügubbe  ,  adj.  2  fe».  logabra,  taneare. 
f  Lugubbidade  ,  ff.  /".  etat  de  en  qoi  tat  hf* 

bre. 

Lcgüeza.  Y.  Etpdda. 

LüIdo.  V.  Jtuüdo. 

Luis  o«  LcYi,  «.  m,  louis.«  monnale  eV* 
24  ÜTres,  en  France. 

*  Lota  ,  etc.  V.  Lüta. 

*  Lcitosa  ,«tc.  V.  Luetmom. 
Lola  ,  ff.  f.  espece  de  calmar.  V. 
Lchbär.  V.  Lombnr. 
Lumbbjca.  V.  LoarffifO. 
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.  t».  feu,  en  tant  qall  echauffe  et 
•e.  — • ,  etineelles  qu'on  tire  d'un  eail- 
le  briquet.  'Clarte,  lumiere.  (/ig.) 
•adeur.  'Illustration,  doctrine.  *  Lu- 
irieere,  raison.  'Connaissance.  'Vi- 
ere. *  Surface ,  fleur  ( d'eau ).  Ciergo. 
idelabre,  etc.  V.  lux,  Vistm.  It-te  o 
•,  m  troubler,  s'eleindre,  ej\  parlanl 
Je —  faguu,  a  fleur  d'eau.  Em  tot 
tmmeeende  — ,  en  leite  maison  il  n'y 
i  froid  que  l'llre.  — ff  dm  pintura,  le 
laMeau. 
,  V.  Lumiar. 
etc.  V.  Allumiar,  etc. 
ff.  m.  pas  au  «euil  de  1a  porte. 
a,  ff.  f.  lucarne,  UBÜ-de-bauf,  abal- 
i  pour  eclairer.  V.  Lampaddriu.  it. 
o. 

[>,#.*•.  V.  bumieira. 
»tiiA,i.  f.  fem  tue  qui  illuinitie,  qui 
ominations. 
t,  etc.  V.  Illuminar. 
ivt.  m.  luminaire :  corps  lomineai. 
jes  astres,  et  surloul  du  soleii  ei  de 
l§.)  "Lumiere,  luminaire  de  so»  sie- 
ae  dislingue  par  son  savoir. 
ua,i.  f.  lumiere,  luminaire.  V.  Lu- 
r,  pt.  Illumination»  pour  une  feie  pu- 

iam£rte,  adv.  dune  moniere  lumi- 

»,  k,mdj.  lurainem:  qui a,  qui  Jette, 

tpand,  cause  de  la  lumiere. 

>.  V.  Luminoto. 

>,  ff.  s».  (f.  d'hist.  not.)  lump :  peifson 

f. 

.  f.  •pendant  d'oreiiles. 

I,  $.  f.  luuaison :  tempt  d'une  tue  a 

ff.  m.  signe :  marque ,  lache  naturelle 

orte  en  naissanl;  envie. 

mnj.  2  gen.  lunaire :  qui  appartient  a 

kf  a.  f.  (I.  de  hol.)  lunaire :  plante 

—  hattarda,  opbioglosse  ailee,  lan- 

rf. 

i,f.  *«.  calendrier  lunaire,  qui  eompte 

t  par  lunes. 

o,  a,  adj.  el  *.  lunatiquc,  au  dont  la 

lull  le  cours  de  la  lune. 

, ,  a.  f.  (f.  d'hist.  nat.)  —  mergulheira, 

i :  oiseau ,  espece  d'alque  noiralre. 

t.  s».  »orte  de  danse  ires-indecenta, 

lelle  on  fall  toule  espece  de  mouve- 

c  le  corps ;  danse  des  negres. 

,  a.  f.  lorgneile.  Voüle  a  lunelle. 
la,  adj.  2  gen,  lunisolaire :  compose 
lulion  du  soleii  et  de  celle  de  la  lune 
inee,  periode). 

,  a.  f.  lunule :  flgure  de  geomelrie  en 

eroissant. 

ao,  a,  mdj.  (/.  de  bot.)  lunule  :  en 

oroissant  ( (euille  — e). 


Lopa  ,  f.  f.  loupe :  tumeur  lux  pif dl  des  che- 
vaui. 

Luparar,«.  m.  bordel,  lupanaire,  mauvaift 
Heu. 

f  Loparaiio  ,  a  ,  adj.  qui  appartient  au  bor- 
del ,  au  lupanaire. 

f  Llparga  ,  a.  f.  (f.  d'Afrique)  demi-epee. 

Luparo.  V.  bmpnlo. 

Lupercau,  ff.  f.  pl.  lupereales :  feie«  de  Pan 
a  Roine. 

f  Lufkrgoi,  ff.  m.  pl.  luperques :  pretres  de 
Pan. 

f  Lüpero, ff.  m.  (f. d'hist.  nat.)  Innerei oe- 
leoplcro  galerucfte. 

Lüpia  ,  ff.  f.  loupe  :  tumeur.  —  ermsm,  B- 
pome. 

Lmno,  av  adj.  de  loup,  qui  appartient  an 
ioup.  «.  m.  V.  Tranoco.  Msmia  — a.  V.  L\*m 
Iröpia. 

Lupishome*  , «.  m.  loup-garou :  prelendu  ser- 
cier  deguise  en  loup. 

Lüpllo  ,  ff.  m.  ( f .  da  bot.)  houblon ,  vigne  du 
nord :  plante  avee  laquelle  on  fall  la  biere. 

Lürco,  «.  m.  petil  oiseau,  presque  loul  vert, 
un  peu  plus  gros  que  le  cbardouneret. 

LÜRino.  V.  Negro. 

Lusbel,  ff.  m.  Lucifer :  eher  des  demons. 

*  LuscÄa.  Y.  Foigar,  Brinear. 

Lusco,  ff.  «.  II  n'esl  ii sitc  que  dans  cettt 
phrase :  Entre  —  0  fu$eo ,  entre  chien  et  loup, 
sur  la  brune;  (flg.)  ob*curcinenl. 

f  Lcsiaoas,  ff.  m.  pt.  aetfons  beroTques  den 
Lusitanlens.  Nom  du  pov'rae  epique  de  CainAcs, 
la  Lusiade. 

Lüsico.  V.  LttfftfMO,  Luto. 

f  LmTlviA,  ff.  f.  (t.  at«  feof.)  Lusitanle, 
aujourd'bui  royaume  de  Portugal. 

Llsitanico.  V.  Luto. 

LcsitAmo ;  a  ,  mdj.  et  ff.  de  Lusitanle.  Off  —ff, 
les  Lusitanlens ,  aujourd'bui  les  Portugals. 

Ltiso,  a,  mdj.  de  la  Lusitanle,  des  Laiita- 
niena. 

f  LusOks  ,  a.  m.  pt.  anelens  peuples  d*Espa- 
gne. 

Lüsos,  ff.  s».  pl.  les  Lusitanlens ,  aujourdliol 
les  Portugals. 

Ldstra^aO,  ff.  f.  lustration :  saeriOee,  cer*- 
raonie  des  anciens  pour  purlüer  une  Tille,  etc. 

LusTaino,  kfp.p.  de  Lmttrar. 

Ldsträl,  mdj.  2  gen.  lustral :  (eau  — e)  penr 
purißer  le  peuple. 

LusTRÄa ,  v.  m.  expler :  purlfter  par  les  lustra- 
tion». Luatrer :  donner  du  mu  le  lustre.  Illuml- 
ner,  eclairer.  v.  n.  Briller,  luire. 

Lustrr,  s.  *».  lustre,  eelat  brillant  qu'on 
donne  en  polissant,  etc.;  (ß§.)  eclal,  spien- 
deur,  gloire.  'Bruniasure.  — ,  sorle  de  chsnde- 
lier  de  cristal ,  etc. ,  suspendu. 

Lcstrilhu  on  Lcstrim  ,  ff.  m. m  Instrine :  dre- 
guet  de  soie,  eioITe ;  eloffe  de  eoton  lustre. 

Lostriho,  a,  mdj.  qui  a  du  lustre,  lustre 
(etolTe,  etc.). 

Llatao,  «.  m.  lustre:  eapaee  de  einq  ans, 
V.  JLatf'rff. 


7JJ8  LUZ 

Lcsteösaiie*te,  aar.  d'une  maniere  bril- 
lant«, arec  lusire ,  avec  eclat. 
Lust adso,  a ,  «4/.  brillant,  qui  a  Uu  lusire, 

IoImiiI. 

Luta  ,  i.  /".  lyite :  exerciee  gymnastiquc,  com- 
bat corps  i  corpt  pour  so  renverser.  {/ig.)  'Com- 
bat. 

Luyado.  V.  Lotado  et  Kn/iitado. 

LuTADOt ,  i.  s».  lulieur .-  uul  lulle. 

*LüTAt>oaA ,  $.  f.  actlon  de  lütter.  V.  Luta. 

Lori*  (com,  f»or ), «. ».  lütter .-  comballre  a 
la  lalle.  (ßg . j  Comballre ,  resisler.  v.  a.  ( f.  de 
chim.)\Mtjt  enduirede  lut.  O  hörnern  lutan- 
iotomamorte,  Thomine  aux  prises  avcc  la 

mort. 
LtfTQKiAViuio ,  $.  m.  lulheranisme :  doctrine 

de  Lnlher. 

LuTüaliro ,  A ,  adj.  et  «.  m.  luthcrien  :  per- 
tisan  de  Luther;  qut  appartlcnl  a  Luther. 

+  LctUmo,  i.  m.  cf.  sTAttf.  na(.)  Julian: 
polsson. 

Lüto  ,  t.  m.  deuil,  habit  de  deull.  »Telnlure 
pour  le  deoil.  (ßg.)  *  Affliction ,  tristesse.  (Lde 
ckim.)  Lut.  —  aliviadd,  denü-deuil.  Andar  de 
— ,  porter  le  deujl. 

IatAsu.  T.  tutuöto. 

Lltulejcia ,  f .  f.  V.  Lodo. 

Lutolento  ,  Ä ,  aaj.  boueux ,  bourbeux ,  fan- 
geux,  lUnoneux. 

Ldto6so,a.   J  Y.  £«cftio*... 

Luya,  f.  f.  *  ganL  — i,  p/.  graliflcation  :  ee 
qu'on  donne  en  sus  du  prlx  eonvenu ;  cadeau , 
epinglet .  *po1  de  vin-  "•  La  l,cau  das  Qiaius 
bruieedu  solell.  —  estafada  ,  ganl  bourre. 

LuUiao,  f.».  gaQÜer:  faiseur,  marcbaud  de 
ganu. 

LuxÄa.  V.  Detlocar. 

LiXA^iö,  i.  /.  (L  da  cAir.)  luxalioo  i  daboj- 
teraenl,  depUcemenL 

Lcxo,  j.  m.  luxe  :  somptuosile  excessife 
dans  les  habils,  Ja  table,  les  meubles,  etc.; 
(ß§.)  se  d|ii  du  style,  dea  beautea  de  la  natura. 

LoxöaiA,  $.  f.  luxure,  incontinence,  lubri- 
eJM.  *App^Mt  da>ordonne,  dereglemcnt,  exces. 

Luxem  Ante,  adj.  2  gen.  luxurianl :  aboq- 
danl  a  l'exces;  trop  ferlile ;  qui  pousse  trop 
(arbre,  etc.)«  V-  ümfdo,  r'tfoto. 

Luxuriär,«.  «.stimuler  a  la  luxure.  c.  ft. 
Jeuir  atec  luxure.  Luxurier,  exprime  1'excAs 
de  la  fccondiie. 

|<oxoiiiia-aBt  o.  r.  se  donuer  a  la  luxure. 

Lpxu*j6#4*Unte,c4v.  luxuheusemeut:  aTtc 
luxure. 

LcxoxiOSOfi,  adj-  lusurieux  :  iiupudique, 
lasoif  om  qui  porte  4  la  luxure. 

'Loitosa  ,  et«.  V.  Imtmota ,  etc. 

Loa,  f.  f.  lumiere,  elarte,  splvndeur,  )our; 
bougie,  «bandeile  allumee.  V.  Dia. «— ,  Jour, 
todroil  telaire  d'oo  tableau.  (ßg.)— ,  connais- 
saAoe.  indiee,  eclaircissemeot ,  avis,  Inspira- 
tion. («d.)*Lustre,  eclat,  splendeur.'  Phare.  (ßg.) 
"  Flambfauf  luminaire.  —  da  rasao%  lumiere  de 
la  raison.  —  dv$  uiKo$9  lumiere  que  les  yenx 


cecolvent.  —  primaria,  (/.  de  pti*t.)  lamlere 
primitive,  qui  sort  immedtalement  du  corps 
lumineux.  —dirccla,  rayon  direct.  —Bccunaa- 
ria^iid.)  lumiere  reflecliie.  Bivia — v  lumiere 
faible.  Dard  —  %  luettrc  au  monde,  cn fauler. 
(ßg.)Uc\Xre  au  jour,  publier  (un  livre,  et«.). 
Saird—,  parallre  au  jour.  Feekar  m  olhosd 
— ,  ne  pas  voir  ce  qui  saute  aux  yeux.  —**,&. 
bougies,  lumiöre»,  luminaire.  (ßg.)  tigaras, 
rapportc.  A  lodas  at  — ,  de  louto  pari  ou  dl 
toute  maniere.  «. 

Lur.fciuo,  t.  m.  "  eloile  du  matin,  Yens*. 
Touto  eloile  Irös-brillanle.  (ßg.)  *  Lqmiert, 
eclat,  splcndcur.  Jl.)  Aslre,  beaule.  V.  Um- 
*<*r.  —  matuiina,  eloile  du  matin.  —  f ,  pl.  \a 
yeux. 

LrzELÜzc.  Y.  Pyrilampo. 

Liit/sTz,adj.  2  gen.  lumineux,  claifa  ku- 
lant, luisant. 

LrziRMA ,  $.  f.  lumiere,  lampe.  Yer  latstoU 
( i.  de  bot.}  Luzerne  .-  plante  legumineuae  paar 
les  bestiaux.  V.  Medicagem  dot  paetoe. 

LuzF.s-u:zr.s,  t.  f.  pl.  vers  luisants.  (ß$-) 
Faux  diamanls,  pailleties,  etc. 

LiziDAMtNTE,  adv.  splendidememt,  d'ans 
maniere  brillante;  iuagniUquement,aTeoecltL 

Lisioio,  ktadJ.  luisant. 

Lczidissimo  ,  a  ,  adj.  sup.  de 

Luzi'do,  a,  p.  p.  de  Luzir.  adj.  KclaUDl, 
pompeux,  uiagoiliquc,  resplendisaanl,  bril- 
lant. 

Li'ziMxnTO , *.  m.  lusire,  splendcur; supii- 
llcence,  pumpe,  eclat. 

Lüzio,  t.  *i.  (/.  d'Atie)  sorte  d'embareaüea 
de  rinde,  (fam.)  L'ceil.  Deitdro—, rogarder, 
Jclerun  coupd'ceil. 

Luzintv.  n.  luire,  eclairer,  re" pandre  de  la 
lumiere.  S'illustrer,  paraitre  avcc  eelat  (ßg.) 
Driller,  exceller  ;  proliter,  Taire  du  bien. 

Luaia-sx,  v.  r.  so  parer,  sajublet.  ißg.)  8*il- 
lustrer,  parallre  avoc  eclat. 

•  Lt.  V.  Ali. 

Lt  ,  t.  m.  ly  :  mesuro  itinöraire  de  la  ttas, 
dixieme  d'une  lieue. 

LYCANTaüFiA,s.  f.(l.  de  «e^Olycanltarapic: 
espdec  de  delire  melancolique,  danslequH  kt 
malades  s'imaginent  etre  cbaogea  eo  loap*. 
hurtent  comme  eu\. 

Ltceo  ,  t.  m.  lycee :  ecolc  d'Aristote  a  Alaf 
nes;  lieu  ou  s'assemblent  ies  gena  delettm 
Eeole  publique,  universiie. 

f  LTcnjfE  ou         )<*:*<  *°J->  'lychnide  U 

Lychtms , $ . m.       \  f lmec» *■'* co«!01' 

;    amourette  dea  pres. 

f  Ltcdnito,  f.  m.  lycbnile :  marbre  de  Pi- 
ro«. 

Ly'cio,  t.  m.  ((.  de  myth.)  Lycius :  Als  d'He> 
eule.  adj.  Lycien  :  de  Lycie ,  r ooirec  de  Vau* 
mineure. 

f  Lxco,  #.  «.  (/.  dhisl.  aal.)  lique.-  oaleop- 
tere.  —  cor  de  tangue  %  lt«fuc  sanguia. 

f  Ltcopkudo  bovisiu.  V.  Bufo  de  heo. 

t  LiooroDio,  t,  m.  (t.  de  et.)  Ijeopodf  I 


UAQ 


~.» 


de»  bet»,  pled  de  loup,  pttte 
atule  eryptogane. 
*■,#.  m.  (I.  d*  toi.)  lyeepeide  det 
plante  borraginee. 

► ,  t.  •».  ( f.  «?****.  suf.)  lyete  t  oeleep- 
ilialn. 

fc,  e.  f.  (f.  de  §4o§.) Lydie  i  ooalree 
••neure. 

a,  «*>.  et  f.  Lydien :  de  Lydie.  Jfodo 
lydien ,  employe  «  musique  poor  lee 
>deVe— e,  pierre  de  toucbe. 
, «».  (poeX)  »uroom  de  Bacchus.  (/If .) 

>,  «.  ■*.  (f.  e?*iff.  Ml)  ligee  i  be- 

ncscMe. 

,  i.  f.  {poil.)  eaa.  Humeur  aqaeaie, 

mtlo,  t.  m.  ( 1  d'Atsf.  —i.)  lymeiy- 

ptere,  Iime-bois. 

*,  e.  c.  (i.  de  »id.  ».«».)  Ufer  dem 

noo ,  a,  «ey.  (I.  «fsmei.  ei  de  «id.) 
ue :  de  U  lympne,  qui  porte  It  lym- 

). 
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Lyrci,#.  **.  (f.fMff.  «el.)  lymx  :  bbIbboJ 
■tmailere,  earnassier,  ebtt;  (/tf.)  hiwi 
qui  a  la  Tue  tree-pereaiito,  qui  eet  treu  poud 
mal  den*  lee  analree.  —  aemaal,  earaeal  i 
fuide  du  lion. 

LYMcomio,  ff.  •».  (f.  de  •***.)  Iyae«rt«av  be» 
lemnite ,  pierre  de  I jnz. 

Ly'ba,  «.  f.  lyre :  tnitniaiaan  dt  ■■Haaii^ 
norde»;  aa  reprftsenlatlote ,  lymbete  •>  |W|C 
nonie,  de  la  eoncorde.  — r,  |pf.  tori»  de  e*e*> 
Position  lyrique. 

t  Lybado ,  a  f  *dj.  ( t  d#  ftel.)  lyre ;  e»  fons» 
delyre(feaUle-e). 

Lt^ico,  a ,  «ey.  lyrique :  (poetle—),  qui 
•eebante  »u(  la  lyre,  qui  »e  dunüli  origineP 
rement  ( ade,  byune ,  etc.);  aal  fkft  4e>  «See, 
etc.,  propre»  a  ttrecbanlAn (poöteV  ''       "' ' 

Lys.V.üj.  r'-  H    :r 

Lysimaciia  o%  -*ua  ,  #.  f.  (f.  •>  fet)  Jyai- 
machie,  soaei  d'eao  t  plante  primplaäio. 

Lytbotouba,  ete.  V.  ZiOoleeii«,  et«. 

f  Lttta ,  ff.  f.  (f.  tkiti.  *•*.)  lytte .-  centbe- 
ride;pelitTer. 


M. 


treisieme  lettre  de  l'alpbabel  por- 
la  dizierae  de»  consonne»;  lettre  no- 
,000;  »Tee  on  mit  au-de»su»,  on 

Mi*k*. 

•  IIb  a  f  eontraotion  de  pronom  me  et 

a  «.  EU»  detnma  ou  »'a,  il  me  Pa 

Ua  ,  /Vst.  de  Jfde.  (mauvaise).  Jn- 
•t  —«  com  oifuem,  (/«»»•)  n'elre 
rd,  en  bonne  inielligence  avec  quel- 

r.Jfde. 

.  f.  *bamac  :  »orte  de  lit  suspenda; 

.  f.  masse  d'armei  anciennement  en 
I  le»  combat».  Masse  qu'on  porte  en 
'■  devant  le  roi ,  etc. ;  masse  de  be- 
.;  gros  marteou;  gros  beton;  mas- 
leta  ballre  l'cloupc.  'Maris  :  ecorce 
de  la  umseade.  V.  Mona  —  de  calce- 
,  demoiselle,  inouion. 
-Ia.ouan,  i.  f.  pouime,  fruit  du 
V.  Maceira.  —  da,  etpdda ,  *  poromeau 
do  rötlüy  pommetle  du  vi»age.  — 
«lee,  porame  d'oearbot.  —  de purco 
m,  'cyclamen,  pain  de  pourceau, 
dt  mndfa,  'jujube.  —  de  ripreste, 
pro».  —  rtinMa ,  roi  nette. 
Utoe  om  IIacuabkos,  $.  m.  pL  Ma- 
le» dem  derniers  livres  de  l'Ancien 


.• 


Macaca,  f.  f.  gnenon  i  einge  feeaeJU. 

MacAgo,  ».  •».  »Inge :  ffnlroal  utbrepefiof- 
pbe  et  quadrumane,  d'espeee»  tres-varMe».  V. 
BugiOyMom.  Grie :  instrameal  pour  soutever 
le»  fardeam.  Mo u ton  :  macblne  pour  enfoncef 
le»  plloti».  JBfferpreso  «o  ape  mm  0  — ,  olre 
li  eomme  un  eblen  a  Patuebe. 

f  Macico,  a,  «#.  (f**.)  im,  ritt.  M<*1? 
— a,  {bwrl.)  BMrt  deseelreaf«. 

MagacOa  , ».  f.  (essrL)  ouUdie  gntvo. 

Macaqötb.  V.  Barrilkm. 

Macäda  ys.f.'  eeap  de  masee  oe  de  bumm, 
de  meaton,  de  maillet.  Coup»  de  baten.  (M.) 
Menee,  colluaien,  eonplet,  oabale.  Trie^erfa. 

MaqIdo  ,  a  ,  9.  p.  de  Jf»jefrf 

MAgADÜRA,  #.  A  «cUond'ecanguerenefpa- 
der  le  lin.  «I.  Coup»  de  raasue ,  ceupe  sie 
bAton. 

MaqImb,  «.  m.  ra»conn»ge  dufoiid  despolb), 
fond  maconne.  Monier,  eiment.  (t.mmät\\ 
Cordage» ,  agre». 

Ma^amöbda  .#.  A  (J.dffft*ar.)  maebe-oioarro : 
reales ,  debris  de  biseuit  de  mar. 

f  Macaha  , ».  f.  (f.  £A*UriQ*)  eoJOO-Mlo  t 
eipcce  de  »abre  Indien,  6?un  boif  tree-dqr, 
garni  de  pierre»  trancbanloa. 

Ma^ankiro.  Y.  Marctutiro. 

Maqam£ta,  $.f.  pommetle,  peilte  pornme, 
orneincot  eu  forme  de  poinme.  — «  dot  Mleeen- 
lus ,  (I.  de  mar.)  poinuicsde  giroaeltea. 

Ma^amjlha,  «.  f.  petile  porame,  ponunovql* 
gaire. 


7C0 


MAC 


t  Mac1o,I.*i.  (f. dp  gvog.)  Mucao ,  ville  fori« 
do  la  Cbiue,  baie  de  Cauton. 

Mac.ao,  *,  ut.  «•? .  de  Jfdfo.  ILitllocbe  :  gros 
milkt  de  boii. 

Ma^pa«,  ff.  m.  meesepain  :  patisscrie  d'a- 
rnande*  pilees,  etc.,  et  de  sucre. 

aUvA»A,ff.o».  °tige»  eole  o*  nervurc  du  ben- 
joia;  rcsine  qui  ros&emble  au  benjoin.  (f.dtt 
2free&)°Tefregluanle,  bonne  pour  la  plaiila- 
lion  de  la  canne  a  euere. 
KUcAgoicsa,  f.  f.  p*.  singeries. 
MAgÄR,e.a.  batlre,  frapper  avecunemasse; 
broyer,  piler.  —  o  /♦**<>,  espader,  ecanguer  le 
lin.  —  alguem  com  pdo,  ereinter,  aisomuicr. 

f  MacarEo,*.  m.  (/.  fAsie)  grinde  iinpe- 
tuosile  atec  laquelle  certaines  rivieres  gros- 
sissenl  et  diminuent  rapldement  dans  l'Asle. 

f  Macaubo,  #.  m.  (f.  tTkist.  not.)  macarlbo 
Ott  caribou ,  renne  d'Amcrique. 

MacarIco,  t.  m.  («.  d'küt.  uaf.)  alcyon  :  öl- 
te au  deiner.  —  errpoeo  do  JVurle,  le  combat- 
taat.  —  rtel,  courlis.  —  guoras  do  Rio  da  Ja- 
neiro, courlis  rouge. 

Ha (;a Rico,  ».  m.  lievre  male  qui  a  une  lache 
blanche  au  front.  iL  (/.  d'orf.)  Chalumeau : 
luyau  creuz  qui  correspond  ä  un  soußlet  pour 
activer  une  flamme. 

Macaröca,  ».  f.  *epi  du  mal»,  du  raillet. 
Fusce  ;  III ,  iin  autour  d'un  fu»eau.  Boucle  de 
clicveu\  iiuitant  un  epi  de  uiafs.  Sorte  de  pelil 
Trouiage  en  Tonne  d'epi  de  mais.^dtfmort'öeff, 
a:>seiublage,  faiaoeau  de  nieubes  a  canon. 

f  Mac,aröco,s.  m.  »boucle  deeheveui  friaes 
en  forme  d'epi  de  maV*. 

MacarräO,  t.  «.  tnaearoni  :  pale  falle  de 
firine  de  froment. 

Macarr6mico,  a,  odj.  macaronique :  (poe- 
aie— )  burletque,  en  nieta  vulgaires,  avec  des 
terminaisons  latinea;  on  le  dit  par  eztension 
d'un  mauTais  latiu.  ImHih  — ,  laüo  de  ouisine. 

Macayo,  f.«.  'sorte  de  tissu  de  leine  et  de 
soie. 

MictA , «.  f. äuge;  ganelle. 

+  Macedokia,  #.  f.  (f.  ata  gtvg.)  Macedoino  : 
proTinee  de  la  Torquie  europeenne. 

Macedoxio,  a,  «4/.  et  ff.  Macedonien.de 
Maeedome. 

If  ActiRA ,  ff.  f.  (I.  da  bot.)  •  pommier :  arbre 
qui  porle  les  pommes.  «f.  Huche ,  pelrin :  grand 
eoffre  pour  petrlr.  —  de  anafega,  •jujubicr 
commun. 

MacEiko,  ff.  m.  massier,  bedeau. 

Macella  ,  ff.  f.  (i.  de  bot.)  camoinille :  plante 
cor  jtnbifere. — do$  Hniureitot,  camomille  des 
teinturiers,  vulg.  cell  de  bosuf  coloranl.—  fran- 
etza,  achillee  visqueuse,  vulg.  eupatoire  de 
Mesue.  — roviana,  camomille  odorante  ou  ro- 
maine.  — fitida,  camouille  puante,  vulg.  ma- 
roule,  oiil  de  vache.  — camomilha,  matricaire 
camomille, camomille  vulgaire.  —  galtcga,  co- 
tule  doree. 

ÜACEMAniA.  V.  Marcenaria. 

ÜACXiFino.  V.  Marccneiro. 

aUc£RAvAö,  a.  f.  action  d'amollir,  de  dimi- 
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nucr  la  durel6.  Maceralion  :  morüfteatioa  de 
la  ehair  par  jeAnes,  etc.  Maceraüe«  d*uM 
plante,  etc. 
Mackrädo,  a,  p.  p.  de  aVaetrar. 
Mackramrnto,  ff.  m.  V.  Mmctrmfdi. 
Maccrär,  «.  a.  amoliir,  diminuer  U  dsrtti. 
{fg.)  Macerer,  morlitter  son  corpa  par  des  asf 
lerites.  Macerer,  faire  tremper  une  plante,  efc, 
dans  quelqoe  liqueur. 

Maceta,  ff.  f.  sorte  de  maillct*««  de  smn 
tean  deferdee  uilleurs  de  pterre.  *Cfaehsir. 
Mass«  :  gros  bout dune queue  de blllard. 

MacEte  ,  s. ».  petltmaillet  de  bok.  —  eaen> 
fd#,  pelit  paquet  de  lettres.  —  sie  eela/aai, 
maillet  de  calfat. 

Macuacaz,  ((.  burl.)  V.  Grmndalhäo. 

MACBACHfeTAS.  «.  f.  pi.  '  jousu  dw  alaflW* 
chins.  V.  Matacltim. 

Machacbms.  V.  Matoekim. 

Macüada,  ff.  f.  hacbe.  V.  aYiarAoala. 

Machadäda,  ff.  f.  'eoup  de  heebe  et  de 
eognec. 

Machadinea,  ff.  f.  peüte  bacbe,  naüle  o» 
gnee. 

MacbadInbo,  ff. ».  dfoi.  de 

Macdädo,  ff.  m.  "bache  4  fendre  da  bau, 
eognee. 

Mächafemea,  ff.  f.  (/.  de  urrur.)  'gesds, 
couplet.  ipop.)  Hermaphrodite,  iiackmsftmett 
do  lerne,  males  et  femelies  du  gouvemail. 

Macuaö,  ff.  m.  feinme  hoiiiuusse,  firaga. 

Machati?».  V.MatmckiHt. 

MaCoatEl,  ipop.)  V.  MackimveUo. 

MacbEiro.  V.  MackiHro. 

Macuktg  ,  ff.  m*  glaive  :  espece  de  sabrt  m 
de  coutelas.  Pellte  guiurc,  ou  mandaUna. 

Macuiäh,  v.  •.(/.  daar.)  devcniratarUa. 

MAcniAVfcLLico,  a,  mdj.  machiateliejM  •  fd 
a  du  macliiavelisme. 

Machiavrmsmo,  ff.  a*.  maeblaTeliffCM :  tp- 
teme  politique  developpe  (ironiqaeaaenl  au  et 
bonne  foi)  par  Maehiavel;  eonduHe  arturieair, 
perfide ;  politique  qui  a  pour  principe  ei  paar 
but  l'intertt,  pour  moyena  la  violette  et  b 
rase. 

MAcniAVELÜsTA,  ff.  2  #*».  mach wTcbale : 
partisan  du  pretendu  Systeme  de  Macfaiavcl. 

Macbia vEi.lo  ,  ff.  *».  {mom  prop.)  Maabiavel : 
celebre  publiciste  lullen,  {ßg.)  Politique  astt- 
cicui  et  rase;  nomine  fln  et  disslmale. 

MaoiiEiro,  «.  »t.  jeune  cbene-liega. 

MÄcnixA  0«  MA<jii>iAtff.  ^.  macbinaieofifft 
Instrument,  oulil,  eombtnaison,  easombk*) 
moyens  de  regulariser,  de  diriger  les  force* 
produites  par  un  moteur,  de  subalituer  la  fers) 
a  la  vitesse,  et  reeiproquemont,  pour  fdrs 
monvoir,  tirer,  lerer,  laneer,  tratnar,  ate.;»*" 
scmblagc  de  ressorts, de  mecaniqaos, depis* 
ces  mobiles;  rouea,  essieui,  etc. (ß§.) Metf- 
tude,  quantite.  EdiOce  Taste,  aomplueuE,  ^ 
Mathinacdo.  —  pnemwtdtiem,  warb  ine  past* 
malique. 

MAcuiüAgiCi,  ff.  f.  maebinatiou,  eabaie. 

MAcmaÄau,  p.  j».  de  JfacAtiMr. 
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muttn,  f.  «.  c»balaur,  i»*cbliMltor, 

UHUC 

uUl,  «4/.  *  !«»•  macbinal :  qui  tient 

aehine. 

nuuitNTB ,  aäv.  macbinalement :  d'uue 

i  macbinal?. 

war  (coafra),  «.  *.  machiner :  faire 

•ieasecrete*;  forracr  de  mauvaisdes- 

eospirer,  cabaler. 

crjurta,  ff.  f.  exposiüoo  :  espece  de 

I  aeulpte  soua  leqoel  od  expoie  leSaint- 

smt,  U  statue  de  U  Vierge,  la  reliqne 

M9elc 

bmo, ff.  m.  dim.  de  Macko. 

niuo,  t.  m.  'maebine,  mecanique. 

aase ;  emploi  des  macbioes,  dea  meea- 

mfm,  ff.  m.  machinlste :  qoi  invente, 
fall  mouvolr  des  maebine». 
Ira  ,  ff.  f.  couverture  de  toie  qne  les 
uetlenl  tur  les  epaules  en  miniere  de 
i. 

»,  a.  m.  mulet:  animal  de  somme, 
rodoil  d'an  eberal  ei  dune  Anesse,  o« 
•et  d*une  Jument.  Mlle :  animal  du  sexe 
n.  (ß§.)  Sot,  stupide.  Crochet,  gond. 
«um  maebine  qui  entre  dans  uoe  autre. 
«rteau  de  forgeron.  Garcon,  enfant 
fresse  anguille  de  mer.  — t  do  lerne, 
sr.)aJgailloUdu  gouvernaii.  Per  de  — », 
■  de  prisonniers  avee  les  anneaux,  ba* 

»,  «4f.  m,  mlle,  du  soxe  masculln; 

leenreux. 

%Lt$.(.  virago.  V.  Maekdo. 

oca,  «.  f.  acUoo  de  baltre  o%  fouler  le 

avant  terrae. 

■oanuaiA ,  t.  f.  V.  Unor. 

Irra  ,  ff.  /".  brcbis  sterile.  On  le  dit  per 

Mi  de  la  femme  et  des  autres  famellee 


bcado  t  a  ,  p.  p.  de  JfavAtjeer. 

scaror,  a,  ff.  ecacbeur,  broyeur,  eelul 

• 

kabdra, «.  f.  *  ecacbement :  aelion  de 

eteeraser.  ContusioDvmeurtrissure. 

ocaa,  v.  a.  ecraser,  ecacher,  broyer, 

dcao,  a  ,  edj.  ( /«*•.)  «ssie,  Judicieux, 
De ,  mar,  sense ;  ( I.  burL)  riebe ,  puis- 

unm.  V.  Brondomente. 

jo,  a,  edj.  massif ,  solide,  ferne. 

an,  ff.  m.  massicot:  melange  de  verre 

rde  d'elain. 

Lira.  V.  Maceireu 

«iarro,  a,  edj.  maigre,  exten  ue,  bleme, 

Hre.Flelri,fane. 

iia,i.  f.  pite,colle. 

ruo,  ff.  m.  dim.  de  Müfo. 

i,4,  adj.  doux  autoucner,  moelleux; 

»eile,  doux;  sans  Iprele  ( »in). 

laiiRA.  V.  Maeowuira. 

£co9  ff.  «i.  sorte  de  quadrupedo  sau- 


▼agr  de  La  grandeur  dueheval,  a  Jambes  Ion- 
gut  .«  et  minces ,  gris  raye  de  blanc. 

f  Macoco,  «.  m.  (I.  eTkist.  nmi.)  maeogo  : 
quadrupede  du  Congo,  antilope,  gaxelle. 

f  Macomeira,  ff.  /.  (l.ds  bot.)  nueomeir»' 
palmier  du  Bresil. 

f  Macohi  ,  j.  m.  *  lamproie  de  Sofala. 

Maco  ,  ff.  m.  maillei :  marteau  de  beif  a  deux 
wies.  Paquet  de  menues  mereerlee,  de  rubanef 
de  laeets,  ete.  Coup  du  jeu  de  la  prime,  oo  l'on 
a  le  six,  le  sept  et  l'as  de  la  roeme  eouleur. 
—  d$  ctketoiro ,  mouton  k  pilolis ,  hie ,  dessoU 
seile.  —  de  Hvrtiro,  loup:  instrument  de  U- 
braire.— rodtfro, gros  maillei  pour  la  construe- 
tion  des  vaisseaux ,  ete. ,  pidance.  —  de  pepeU , 
hasse  de  papiers.  —  de  crime,  paquet  de  let- 
tres.  —  de  eeie  eewmlhoe,  sixain  de  carte«.  —  eis 
Umhme ,  de  $edmy  botte  de  fll  f  de  toie. 

Macorarjas.  V.  Mmeenmrim. 

t  MacArta,  ff.  f.  petite  barre  de  cnitre  qui 
tient  lieu  de  monnaie  4  Moxambique,  et  vaut 
60  reis  portugait. 

Ma^orral,  e4j.  2  ft».  lourdaud»  rustre, 
grossier. 

f  MAcORRALMtRTR,  es?«.  gressienaMSit  >  4 
eoups  de  bache. 

Macrocösho,  s.  ».  maerocosme :  I«  grand 
monde,FuRiTeri. 

f  ÜACR6DRO,  ff.  m-  (f.  d*kiit.  nmi.)  maeroore  i 

eorypMn*» 
t  Mäctra,  ff.  f.  ( I.  eTkiet.  not.)  maetre :  co- 

quillage  blralve.  —  fin*  doe  mionitot,  maetre 

papyraeee. 

MAcnitu,  ff.  f.  (f.  eYAeie)  demeure  de  pe- 
cbeurs. 

f  MAcuRtv  ff.  ».  (I.  da  bot.)  maeoubei  erbte 
gutlifere  de  la  Gujane. 

f  M Acucd9  ff.  m.  (I.  de  bot.)  macoueo« :  grand 
arbre  d'Ameriquo,  ealmltier. 

f  ÜACSit ,  s.  «s.  fruit  du  Bresil  9  qui  ressem- 
ble  k  la  sorbe. 

Macula,  s.  f.  t*che.  V.  Menth*,  aurtout  au 
flgure. 

Macclado  ,  a  f  p.  p».  de 

Macdlar,  e.  c.  tacher,  souiller,  gller,  salir. 
On  le  dit  surtout  au  flgure.  V.  Mrnncher. 

Magulatüra  ,  ff.  f.  maculature. 

Macoloso,  a,  «>.  souilie.  V.  Mencked: 

'  Maccco.  V.  Maeieo. 

fbf  acul,  ff.  m.  sorte  d'embarealion  de  l'lnde. 

f  Macoma  ou  MacAma,  ff.  f.  (t.  du  Brie.) 
aenrante,  esclave  qui  aeeompagne  sa  maltresse 
quand  eile  sort. 

f  Macdrä  ,  ff.  f.  (I.  de  bot.)  yeux  de  bourri- 
que :  plante. 

MadaliIo.  V.Mmgdmhdo. 

MadAha  ,  ff.  f.  madame. 

M adamoiirlla  ,  ff.  f.  mademoiselle. 

Madefac<;äö  ,  s.  f.  bumeetation. 

f  Madefäcto,  a  ,  mdj.  bumecle,  mouille 

Madeira,!,  f.  'beis:  substanoe  dure  d'uu  ar- 
bre. —  de  couslrutfäo ,  bois  de  ebarpente ,  bois 
a  bllir.  —verde,  bois Yif.  —  fori*  ou  do  «r, 
eornes  des  animaux. 
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f  Madeira  ,if{  t.  de  g4og.)  Modere  :  He  de 
l'ocean  Allantique.  Yinho  da  — ,  maderc ,  rin 
de  Madirc. 

Madeiravetto,  ».  m.  bois  necessalre  pour  lt 
constructlon  d'un  ediQce.  'Boiserie,  charpente. 
V.  Emmadeiramento. 

Madeirär,  v.  a.  bAiir  en  bois,  boiter.  V. 
Emmadeirar. 

II adeiro  , t.  m.  grosse  pieee  de  bois ,  pouire, 
madrier.  Trane  d'arbre  coupe.  (/lg.)  Homme 
slopide ,  morceau  de  bois. 

Madeixa  ,  m.  f.  •echcreau  de  Hl.  (/lg.)  Tresse 
do  ehereux.  —  do  mialhar,  ( t.  de  mar.)  paquet 
ou  öchereau  de  bilord.— f ,  les  ehereux. 

Madeixjsiia ,  a.  f.  dim.  de  Madeixa. 

fMADiAüiTAS,  f.  m.  pl.  Madianlles  :  peoples 
eJles  dans  la  Bible. 

Madido,  a,  adj.  (potl.)  trempe,  mouitle,  hu- 
mecte. 

t  Madim  ,  t.  m.  •  roonnaie  de  la  Turquie  asia- 
tique,  12  reis  portugais. 

Bf  ADÖRNA  ot»  — orra.  V.  Modörra. 

f  M adra£al  ,».«.(  t.  d'Asie)  logement. 

M  adracarIa  ,  t.  f.  faineaniise. 

Madraceär,  v.  n.  faineanter,  truander. 

MadraceiraÖ,  oiu  ,  adj.  et  ff.  aug,  de 

Madrä^o,  a,  adj.  paresseux ,  faineaql , 
trunnd. 

MadrafAw,  »./".  monnaie  de  Gambaie,  dcux 
larins. 

MadrafaxaS  ,  s.  m.  monnaie  d'Asfe.  V.  Jfa- 
drafau. 

Madrasta,  ff.  f.  mar!  Ire,  belle-mere  :  te- 
conde  femme  du  pere. 

f  Bf adrIsta  ,#./".(  f.  dt  gtog.)  Madras :  rille 
de  l'HindousLan,  sur  la  cöle  de  Coromandel. 

Mädre,  ff.  f.  matrice:  partfe  oä  se  fail  la 
eonception;  ulerus.  Mere,  parlant  de  l'figlise 
o%  d'une  religieose.  Mer  :  IU  de  rirlere.  Pou- 
tre, madrier.  ifa/  da—,  mal  de  mere:  hyslerie, 
affeetion  hyslerique.  Satirda — ,  debordcr,  par- 
lant d'un  fleuve.  (/ly.)  Sortirdes  bornes,  tora- 
ber  dans  quelque  exe  es.  A  tanla  —  igreja ,  la 
sainte  Kglise,  nolre  mere.  —  do  lerne,  (f.  de 
mar.)  meche  du  gouvernail. 

Madref*rola,  a.  f.  mere-perte :  grosse  co- 
quille  do  perles;  nacre. 

Madrbpia.  Y.  Piamaler. 

Madrefora  ,  ff.  f.  raadrepore  :  production 
ramiHec ,  calcaire  a  polypiers. 

Maorbsilt a  ,  a.  f.  ( t.  de  bot.)  cnerre-feuilte  : 
arbrisseau  monopetale,  a  fleurs  d'une  odeur 
exquise.  —  do  norte,  che» re-feuille  des  bois. 

MadrIa  , «.  f.  Mar  de  — ,  ondes  moutonnees. 
V.  Varneirada. 

Madrigal,  a.  m.  raadrigal  :  pensee  Inge- 
nicu&e ou  galante,  delicate,  en  rers. 

f  Maduigäz,  ».  m.  homme  laid,  noir,  plle. 

f  Madricceira,  ff.  f. '  balot,  repaire ,  terrier 
du  lapin  ;  rctraite  des  poissons. 

Madriliieira.  V.  Mudrigueira. 

Madrisua,  «.  f.  marraine  :  ferarae  qui  tient 
un  cnfant  sur  les  Tonis  de  bapitioe :  femrac  le- 
moin  daus  un  manage,  (/lo.)  Protectrict. 
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Madu6jmo  ,  etc.  V.  Medronko,  etc. 

Madrugada  ,  ff.  f.  *point  du  Jour.  L'acUen  dt 
se  lever  roaün ,  lerer  matinal.  ißt.)  Preeoeitf. 
De  —  ,  degrand  malin,  a  la  pointe  da  joer« 
Btlrellada—,  cloile  raa  liniere  ou  do  meiin. 

Madrcgador  ,  a  ,  adj.  et a.  maüneux,  autt- 
nal :  qui  se  leve  raalin. 

MadrdgIr  , «.  t».  se  lerer  matin ,  de  bon  ma- 
lin, (/ig.)  Mediler,  preroir  6?aranee  les  diflteil- 
les.  [id.)  Prerenir,  prendre  les  deranlt. ifSJtsi 
madruga  Deot  ojuda ,  {prov.)  alde-toi ,  lo  del 
t'aidera.  Mai*  vale  quem  Deot  a/uäm9  do  pd 
quem  müito  madruga,  (prov.)  fassisUace  os 
Dieu  fait  plus  quo  toute  la  peine  qu'on  ocoC  ts 
donner. 

Madcra^aö,  a.  f.  roaioraüon:  progres  des 
fruiis  vers  la  roaturitö;  degr*  de  matnril«! 
epuralion  du  melal  (f.  de  chim.);  coclioa,a]F- 
tenuation ,  preparation  des  bumeurs  nulilÜBi, 
alln  de  les  expulser. 

Maddrädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Madurar. 

Madüramente,  adt.  raürement,  sagemftl, 
avec  beaueoup  d'alteulion. 

Madurar,  v.  a.  Taire  mOrir:  itndre  mir; 
faire  murir  un  abees,  bater  la  forraatlon  do 
pus.  (/ig.)  Disposer  des  morens  necesMicei  so 
succes  d'une  entreprise. 

f  MADCRATiro ,  a,  adj.  (t.de  mid.)  maturt- 
üf :  qui  bäte  la  Formation  du  pus. 

Maddrecer.  V.  Amadureeer, 

f  Madüreiro  ,  ff. «.  lieu  propre  a  la  nuturirt 
des  fruiis ;  fruiterie. 

f  Madurbe  ou     I  maturilc :  etat,  quallie  de 

Madcreza,«.  f.  I  ce  qui  est  mar;  [ßg.)  « 
le  dil  de  i'Age,  d'une  aQaire,  d'un  projel,  etc., 
4  sontermej  prudence,  circonspecUon  ei)t- 
gemenl. 

Madüro,  a,  adj.  mOr:  dans  sa  maturite; 
sage,  prüden t,  clrconspect.  (ß9-)  Arance  et 
üge. 

MXE.V.Jfdi. 

Mafam^db,  s.  m.  sorte  de  mesure  d'Atje.  <t 
Mabomet  ou  MaToma. 

Üafametico.  V.  Mäkomclano. 

fMAFÜRA,  ff.  f.  builo  medicinole  dont  «s 
servent  les  Ca  fr  es  du  cap  do  Bonne-Ksperaocc. 

MIga,  ».  f.  magicienne. 

Magadeira,  ff.  f.  *  arbre  du  Bresil  de  la  graa- 
deur  du  eerisier,  a  fleurs  blanche»  comn»  l* 
Jasmin ,  et  dont  les  fruit*  rcssemblenl  i  d? 
grosses  prunes. 

Magacia.  V.  Magla. 

f  Macai,  ff.  m.  (f.  de  bot.)  magal :  arbre  <TJk- 
merique. 

f  MagalInico,  a  ,  adj.  Ettrtito  — ,  dMroil 
de  Magellan  :  detroil  farneux  de  rAmeriqa« 
meridionale. 

MagAna,  s.  f.  piece  d'ancienne  musique. 

Magasage  ou  —em  ,  ff.  f.  (fam.)  las  de  polb> 
sons,  de  libertins;  bhgandade. 

Maganaö,  «.  m.  et  adj.  espiegle,  malin, 
drdlß  de  corps;  vaurien;  polisson ,  libcrtin. 

Maganeak,  r.  ».  faire  des  espi^glenV*,  <irt 
walicesi  faire  le  libertin,  courir  les  fcjamefj 
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levie  lieenejenae ;  eoarir  fA  et  IA ,  btt- 

r*. 

CmA,  f.  f.  espiegleries;  pelltet  mtli- 

j,  loar;  allarei  ou  menees  secreles; 

|e;  vle  licenciense. 

fcs.  V.  Maganeira. 

o,  a,  aäy.  polisson;  fripon,  matois; 

Igle,  raalin,  ruse.  O/Aoa— «,  yeux  fri- 

poHisons. 

,fA.  Y.  Morgan». 

itrt, «.  m.  garcon  boucher  qai  lue  lei 

inil'abattoir;  ecorcheur. 

uA0,f.  m.  magdaleon .-  rouleau  d'em- 

e  aoufre  et d'onguent. 

Isnco.  V.  Magalänieo. 

jciö.  V.  MangericdÖ. 

tAdb,  f.  f.  mejcste :  grandeur  souve- 

j)ieu;  titre  donne  aux  empereurs,aax 

»eriortle,  autorite  aar  toai.  — ,  gran- 

agniflcence,  somptuosite ;  air  grand, 

mix.  Com—,  majestueusemenl,  atec 

tAtico,  a  ,  adj.  de  la  majestö,  qai  lai 
Dt;  du  soovcrain.  Direffoi—«,  droits 
sraJn ,  superiorite ,  autorite  tur  let  iu- 

tösameste  ,  adv.   majcstueusement : 

feste. 

itoso  ,  a  ,  adj.  majestueux  :  qui  a  de  la 

,  de  l'eclat,  de  la  grandeur;   noble, 

tuguste,  sericui,  grate,  pose. 

o«  |  magie  :  art  chimerique  de 
kt$.  f.  I  produire  des  cfleis  surnatu- 
le  secours  des  demons ,  ou  de  moyens 

inconnus ;  {flg.)  Illusion  produite  par 

Bncanto.  —  arti  final ,  niagie  artlB- 
iiv  par  le  moyen  de  l'art,  produit  des 
irprenants.  —  nat ural  ou  branea,  raa- 
iftlle  ou  blanche,  qui  opere  par  des 

naturell,  mais  inconnus  au  Tulgaire. 
s,  magie  noire ,  exercee  A  l'aide  desde- 

:a  ,  $.  f.  magicienne. 

^■bmtc,  adv.  par  magie. 

x>> s. m.  magieien,  negromancien. 

so  f  A,  adj.  niagiquo :  de  la  magie. 

u*aö.      |  v  Imag     elCg 
(AR  T  etc.  I  * 

mo ,  t.  m.  magisme :  ancienne  religion 
ges  perses. 

iTfnio,  s.  m.  emploi  de  mattre,  profea- 
•nseigner.  Grade  qui  donne  le  titre  de 
doctorat.  "Doclrinc,  Instruction,  en- 
lent.  *  Charge ,  ofRce  qui  donne  a  un  re- 
le  titre  de  maltre.  (flg.)  'Gravile,  air 
,  magistral.  'MaUrisc  :  qualite  de  raal- 
'lanl  des  ails  et  melier»,  (t.  de  ehim.) 
re  :  noin  donne  por  les  anciens  cuimis- 
tos  le«  preripiles  en  general,cla  plu- 
oxydes.  Poudre  mcdirinale.  Com  — , 
ilement ,  d'nno  maniere  magistrale. 
com  — ,  pürier  J'un  ton  de  inaitre. 
■TftÄDO,  f.  m.  Magistrat  -.  officier  Charge 
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derendre  la  Justice.  *Magl4tralure  :  dignile, 
Charge  de  maglstrat. 

Magistral,  ad/.?  gen.  magistral :  qui  lient  da 
maltre,qui  iuiconvicnl.  Conego—,  theologal  x 
ehanoine,  prebendier  gradue  en  theologle,  et 
qui ,  autrefbis ,  etait  abiige  d'enseigner  dans  les 
eelbedraies  la  grammaire ,  la  theologle ,  ele. 
t  MagistralioAdb,  s.  f.  "ton  de  mattre. 

Mag:strä La ente,  adv.  maglt tralemenl :  en 
maltre. 

MacistrAüdo,  t.m.  eelui  qui  eslAlavellto 
de  recevoir  le  degre  de  mattre. 

f  M acistrAtico,  a  ,  adj-  de  maglstral 

+  Magma,  $.  m.  magma  :  parlie  recremen- 
ticlle  d'un  ongoent;  feces,  morc,  He. 
.  IIäcsa,  «.  f.  Ordinaria—,  ancien  acte  de 
theses  en  malidre  pralique  de  consciencc  (A 
CoTmbre). 

f  MAG!fl!(iMAiiE!fTB,  oAv.  magnanlmemeiit : 
atpc  magnanlraitc. 

MAr.MA!(iMiDÄnE,  i.  f.  magnaniinitt  i  Ycrtu 
de  Phoramo  magnanime;  grandeur,  eleration 
d'ame;  tertu  qui  porle  a  l'oubli,  au  pardon  des 
inj  u  res. 

Magxaxiiio,  a  ,  adj.  magnanime :  qui  a  Tarne 
grande  et  eletee;  generrux. 

Magü  Ate  ,f .  m.  grand  d'un  royaurae.  Magnat  t 
grand  seigneor  en  Pulogne. 

Magnesia  ,  t.  f.  (I.  dt  chim)  magnesle:  terre 
douce,  legere,  flne,  preeipitee;  l'une  des  halt 
terres  erues  longtcmps  primitives;  aajourdtiui 
oxyde  de  magnesium  i  terre  absorbanle,  Man- 
che, employce  contre  les  aigreurs. 

Magnete,  s.f.V.  /in«». 

Makxetico,  a  ,  odj.  magnetlqae:  de  Caimant. 

Mag^etIsho,  s.  sji.  magneüsme :  proprMti 
de  l'aimant. 

MAGüBTixiao ,  a  ,  p.  p.  de 

MagjvetizAi,  v.  •.  magneüser  :  eoramnnL- 
qaer  le  magnetlime  animal ,  le  der elopper. 

'Magnbo.  Y.  Magno. 

MAGSirtfTO.  V.  ManifUto. 

MAG!«iPiCAgAO,  t.  f.  action  de  magnifer. 

Magüipicado,  a  ,  p.  p.  de  Magnifcar. 

MAcniriCABdi,  k ,  $.  cetui  qui  magnifle,  qui 
ezalte. 

MAGNincAiiEJiTE  ,  «de.  magnlfiquement  i 
aree  magnifleence ,  avec  splendeur. 

MicsirtcAn ,  v.  a.  magnifler,  eialler,  elever 
la  grandeur  (de  Dieu).  Louer,  exaller. 

f  MAG!(iPiCAT6aio,A,  adj.  qui  magnifle,  qui 
agrandit. 

Magmipicescia  ,  s.  f.  roagnlflccnee  t  qualile 
de  celui ,  de  ce  qui  est  iiiagniflque;  sompluo- 
site;  depense  eclatanlc;  splendeur.  Com—, 
inapniOquemenr,avecniagni(lcence,avecspU'ti- 

deur. 

MAG?(iricc!«TissiMO(  a  ,  adj.  sup.  de 

Magmipico,  a,  adj.  inagniRqiie  :  splendide , 
souiptueux  en  ilons;  qui  aime  l'eclal;  soinp- 
lucux ,  eclatant;  oü  brille  la  magniQcence. 

MAC5JLOC.O,  a  ,  adj.  V.  Grandilocu. 

MAGinLOvL'E^ciA ,  f.  f.  pompe  da  style, os- 
tenlalion  d'elo4|iienro. 
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ÜACMiTdoR ,  f.  f.  grandeur  qut  peul  Alre  cal- 
calee  ou  mesuree ;  volume  d'un  corps.  Gran- 
deur  des  etoiles,  suivanl  laquelle  elles  sont 
dislribuees  en  diverses  claues. 

Mägso,  i,  adj.  grand.  II  est  ordinairement 
emplove  comme  epithel«.  Ei. :  Sdo  Batüio  — , 
Alexandre  — ,  Carlos  —  f  saint  Basile  le  Grand , 
Alexandre  le  Grand ,  Cbarlemagne. 

f  Magnoua  ,  a.  f.  ( f.  da  bot.)  magnolie  : 
plante. "  Magnolier :  arbre  cooique,  lulipifere, 
d'Ameriqoe. 

Mico,  a.  st.  nuge :  homme  savant  en  aslro- 
logie ,  oi*  Philosophie,  chcx  les  Perses ;  chef  de 
la  religion.  Magicien. 

Mägo,  a  ,  adj.  enchanleur,  magicien  t  qui  en- 
cbanle.  V.  Magico. 

Mägoa ,  s.  f.  meurtrissure;  lache,  au  propre 
et  au  ligure.  (flg.)  Peine,  cbagrin,  deplaisir. 
— f ,  pl.  plainles,  gemisseinenls,  lamentations. 

Magoä  do  f  a  ,  p.  p.  de 

Magoas,  e.  a.  raeuririr.  (fig.)  Chagriner,  af- 
fliger,  peincr. 

Magoäk-sk,  r.  r.  se  chagriner,  s'affliger, 
avoir  de  la  peine.  Se  ulaindre,  se  lamenter. 

f  Macoari , «.  tri.  oiscau  d'Aincrique,  a  gran- 
des  plumes,  bon  a  nianger. 

Magötk,  s.  st.  tas,  ainas,  bände,  Croupe, 
groupe.  Jfrn— «,  en  las,  en  groupes.  Jos—«, 
par  peütes  bandet. 

Macreira.  Y.  Magriia. 

UmIIza?*.  f.  I  ■■*'•«.  amaigrissement. 

Macriüho,  a  ,  adj.  dim.  de  Magro.  Maigrelet. 

MÄcao,  a,  adj.  inaigre  :  qui  n'a  paa  de 
graisse ,  en  a  tres-peu ;  qui  manque  d'embon- 
point. 

MACaozinno.  V.  Magrinko. 

'  Macuer  ,  ad«,  nialgre,  quoique. 

Macübto,  a.  s».  tas  de  niarrons  ou  cbalai- 
gnes  röties. 

f  Maualkbe,  «.  s».  (I.  de  bot.)  mahaleb : 
boii  de  Saiole-Lucie ,  espece  de  cerisier  sau- 
vage. 

Mahanopb ,  a.  s».  V.  Eeeatnonea. 

f  M auamOdi  , «.  «.  inonnaie  d'or  et  d'argenl 
dans  linde  el  dans  la  Turquie. 

f  Mabizer  ,  a.  f.  espece  de  pierre  precieuse. 

•Mabom.  V.Jfdo. 

Mabomsta  ,  adj.  7  gen.         )  Mahometan  : 

MabometJLmo  ,  a  ,  adj.  et«.  )  qui  concerne 
ou  professe  le  niahometisme. 

Mabometico,  a  ,  adj.  de  Mabomel,du  maho- 
melisme. 

Mahohctismo  , «.  m.  maboiu  jiisme  :  religion 
deMahemel,  qui  ad  inet  un  seul  Dicu,  el  la 
mission  diviue  du  propheie  Mabomel;  inusul- 
manismc. 

f  Mahöx,  a.  m.  (/.  de  gcog.)  Mabon  :  ville 
maritime  de  Tlle  du  Minorque. 

f  Maborez,  a  ,  adj.  ei  s.  de  Mabon. 

Mii,  «.  f.  nitre,  luainau  .*  feiume  qui  a  mis 
un  eofent  au  wunde;  fetueile  qui  a  un  peiit, 
ou  des  pclils;  figjvautc ,  source.  (id.)  liuiiitiiu 
qui  aime  avec  U  Und r esse  d'une  nifre;  ;ü/. 


burl.)  homme  effeinine,  poule  mouillee.  Partie 
la  plusepais*e  du  roout  de  vin,  qui  fall  fer- 
menler  toute  la  cuve.  —  oTogua,  sonree  aboo~ 
danle;  reservoir.  Lingua  — ,  langue  mere.  Ä»- 
lor  na  — ,  se  dit  du  vin  qui  n'a  pas  encore  ele 
transvase. 

*  Mäia  ,  «.  f.  V.  Dama,  Donxella.  Andenne 
ftte  populaire  au  i"  mai ;  reine  de  mai ,  Jcuna 
Alle  paree,  ornce  de  fleurs,  le  jour  decetta 
fete.  (ßg.)  Femme  tres-paree. 

Maikstade.  V.  Magettade. 

Main  ata,  t.  m.  (f.  dMafe)  blancbisseur. 

Main^a  ,«■/'.*  peson  du  fuseaa. 

Mainel,  «.  m.  *  r&mpe  d'escalier  pour  s*as- 
puyer  en  montan t.  V.  Corrtssao. 

Maio,  «.  m.  mai :  cinquierae  moisde  fanaei. 
(/la.)  Temps  de  fleurs,  de  plaisirs. 

Mai6h  ,  adj.  2  gen.  plus  grand.  Saperiear. 
Majeur.quiaalteint  Tage  de  jouir  de  ses  dreits, 
de  contracler  valablcment.  A  —  parte ,  la  pla- 
part.  A— parte  do  Utnpo,  ou  dos  vezes,  tef 
trois  quarls  du  temps.  De  —  idedo%  dun  age 
plus  araned.  Deidade—,  tres-avaoee  en  Ige. 
Ettado  — ,  etat-major.  Oßcial—,  maltre  etere. 
Por—yadv.  eu  gros.  K  eouea  jw>r— ,c'cst 
nne  ebose  eitraordinaire,  etonnante.  Ada  4 
müito  — ,  il  n'est  guere  plus  grand.  Levonter- 
»e  dt  nuriorei,  usurper  un  pouToirqu'oa  a'a 
pas,  prendre  des  airs  de  superiorite ;  s'ener- 
gueillir,  s'elever  contre  ses  superieurs.  Pa>- 
«e  äs  wiaioret,  enreniraux  extremites,  aai 
gros  mots.  Cousas— ##,  causesmajeures,re- 
senrees  au  saini-siege.  Ferias  —ts ,  jours  de  U 
semaine  sainte.  Ordens— et,  ordre«  majears. 

Maiör  ,  «.  f.  (I.  de  log.)  majeure  da  sylle- 
gisme.  V.  Maiör  es. 

Maioräl,«.  **.  eher  d'un  corps,  saperiear 
d'une  comuiunaute.  —  do  gado  ou  atoa  pmekwe», 
maltre  berger.  —do  rebanho,  belier  am  boat 
d'un  troupeau. 

Maiorama.  V.  Mangerona. 

Maiöres,  s.  m.  pl.  chefs,  prineipaax  eTaas 
ville;  ancelres,  ateux,  predecesaaura. 

Maiordomo,  etc.  V.  Mordomo. 

MaioüIa,/.  f.  excellence,aTanlage, 
nence.  Majorite :  le  plus  grand  nombre. 

Maioiudädx  ,  s.  f.  majorite :  etat  du : 
la  pluralile,  le  plus  grand  nombre. 

Maiorxkütk  ,  adv.  prineipa lernen t, 

MAionzixno,  a,  adj.  un  peu  plus  graadfai 
peu  plus  gros. 

Maios,  adj.  m.  pl.  Lirio»  — ,  muguets. 

*  f  MAiositino ,  a,  adj.  Amuixas  — aa, petittf 
prunes  qui  viennent  au  roois-de  mai. 

f  Maipuiik  .  s.  m.  (i.  cThist.  nmi.)  maipoari: 
perruchd  de  Cayenne,  lapir. 

MaYs.  V.  Man. 

Mais,  adj.  plus,  davanlage,  mieus.  aay.l 
gen.  Y.  Maior.  Plus  de,  davantage.  —  «ssat 
queagua,  plus  de  vin  qne  d'eau.  Ot—tfL 
lesautres.il  estaussi  s.  O  — ,  la  plaa  graW 
iiombro,  la  plupart;  le  reale.  Ndo  eeptdeor 
ur-,  c'e>i  lotil  dire.  II  est  aussi  conj.  &-'■ 
O  jHtbre  —  o  rico ,  le  pauvreet  le  ricke.iwr*1 
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frie,  uint  Roch  et  son  chicn.  De  — , 
le  Irop ,  en  sus.  De  —  o  — ,  de  plus 

Sl  plus  est.  fto  —  <fi*to,  ouire 
— ,  avec  negligcnce.  V.  Dement. 
•v  de  plusen  plus.  Am  —  da$  veses, 
ttvent,  les  trois  quarts  du  temps.  Em 
— ,  quam  au  reste,  d'ailleurs.  Ao— , 
las.  4  —  eorrer,  a  toutes  jambes.  Ao 
,  au  plus  Urd.  Sem  —  ntm  — ,  sans 
Ineonsiderement  ,  ex  oor«p/o.  5ei* 
\emguarte%{fam.)  sans  moüf  ni  rai- 
— ,  point  davantage.  A—e metkor, 
,  lout  au  raieui.  Ainda  — ,  mieux  en- 
a  plus.  —  que  mtltfo,  beaucoup  trop, 
psw  sMif  e*... ,  el  qui  plus  est...  Tanto 
o— ,  d'aulant  plus.  Cada  dia  — ,  cada 
plus  en  plus.  Pouco—on  menot,  en- 
w  pres.  De  poueo  —  ou  menot,  {fam.) 
it  pas  beaucoup,  qui  ne  vaul pas  grand - 
'*  ha  — ,  c'eit  lout  ce  qu'il  y  a.  —  do 
tcisoy  plus  qu'il  ne  Taut.  —  tabio  que 
i  aavant  que  riebe.  Yirgilio  i  o  —  et- 
w  poetat  ^  Yirgile  esl  le  plus  eslime 
s  pot!les.  Quanto  —  eu  n'itto  peneo, 
.,  plus  J'y  pense,  plus,  etc.  Quanlot 
«,  —  moUtiias,  plus  il  y  a  de  mede- 
i  il  y  a  de  maladies.  Querer  —  a  uma 
\e  a  oulra,  aimer  une  personne  plus 
ilre.  Querer— oigumacoutUy  vouloir 
5,  quelque  chose  de  plus.  Uouve — 
te  feridut,  il  y  a  eu  plus  de  lues  que 
s.  Por  —  que  fis ,  por  —  que  faca, 
aa  faire,  j'ai  beau  faire.  Por —  que 
vejm,  quoi  qu'en  dise  l'envie. 
beer,  v.a.  aimer  mieux,  preferer. 
A,a.  f.  oiseau  d'Amcrique,  espece  de 
t  vert. 
ulo,  a,  adj.  majuscule  (lettre  —  ), 

r.  in.  mais,  ble  d'lnde  ou  de  Turquie: 

fruit. 

.,  t.  m.  charop  seme  de  mais. 

■a  , «.  f.  dim.  de  Midi.  Petite  maman, 

iman. 

iora.  V.  Bojarrona. 

ade ,  etc.  V.  Magestade,  etc. 

,  s.  m.  major.-  officier  Charge  du  detail 

«.  Gbef  de  balaiUon.  —  general,  major- 

>ba  ,  f.  f.  femme  du  major. 
;a,  etc.  V.  JUalhörea,  etc. 
tEL-üix,  f.  m.  it.  d'hitt.  naf.jmaka- 
quadrupede  feroce  de  laGuyane. 
sie.  mal :  de  mauvaise  roaniere;  au- 
qu'il  ne  faul;  pas  bien.  Peu,  tres-peu. 
m  verbe  il  signiüe,  a  peine  ou  aussi- 
—  o  vto,  a  peine  s'il  l'a  vu,  ou  aussi- 
fa  vu.  —  chegou ,  aussilot  qu'il  arriva. 
mal  fail,  mal  bMi.—quebcm,  tanl 
bien.  —  toanle,  mal  sonnanl :  quicho- 
oreilles  pieusvs.  Etlar — ,  n'eire  pas 
rc  mabeanl.   Ettar  —  de  taüde,  se 
al.  Ettar,  pdr$c  —  com  alguem,  elre 
,  m  bromlicr  aveo  quelquuQ.  —  •  de 


md  mente ,  mal  e!  de  mauvaise  grace.  Por  — 
que  td ,  au  pis  aller.  De  —  parapeiory  de  mal 
en  pis.  —  aeofukeiouadoy  mal  condilionne, 
gllc.  —  diipoeto,  mal  ordonne.  —  pareeido, 
pas  beau,  pas  Joli.  —  ferir,  blesscr  :  donnrr 
un  coup  qui  cause  une  vlve  douleur;  blessrr 
grievement.  —  reputadot  mal  fame  :  qui  a 
mauvaise  repulation.— eo*  haja,  fofn  de  vous. 
—  haja  eile,  malheur  a  tai.  —  por  miml  nwi  - 
heur  a  moi,  malbeureux  que  je  suis!  Helas!  — 
de  teu  grado.  V.  Grmdo. 

M Al , «.  m.  mal :  ce  qui  est  contralre  au  bien ; 
tort,  dommage,  injure,  perle;  douleur,  ma- 
lad ie;  vice,  defaut.  Halbeur,  calamite,  infor- 
tune.  —  franeez ,  maladle  venerienne.  —  de 
5.  Ldxaro,  sorte  de  lepre.  —  eadueo.  V.  Gola 
coral.  De  —  o  menot  (/a».),  da  doue  malet  o 
menor,  de  deux  maux  il  faul  choiair  le  moiti- 
dre,  ou  evlter  le  pire.  —  por  — ,  mal  pourmal, 
autantvaut  Tun  que  l'autre.  Dixer—d'alguem, 
dire  du  mal  de  quelqu'un.  Querer— aal guem, 
eu  vouloir  a  quelqu'un.  Que—fizeuP  quelmal 
ai-jefcil?  &  °  ***ior—que  Ike  pöde  acontecery 
c*e«t  son  pis  aller.  Ha  malet  que  tem  por  beut, 
(prov.)  a  quelque  ebose  malheur  esl  bon. 

Mala,  t.  f.  valise,  porle-manteau.  —  dat 
carte* y  malle,  valise  de  courrier. 

f  M ALABÄa,*.nt.(f.  4aayog.)Malabar :  pres- 
qu'lle  en  deca  du  Gange,  adj.  el «.  du  Mala- 
bar. 

f  Malabarico,  a,  adj.  cequi  appartient  4 
la  cole  de  Malabar. 

f  MalAca,  «.  f.  (f.  de  geog.)  Malacca  :  port 
et  ville  forte,  capilale du  royaume,  aar  lede- 
troit  du  meme  nom ,  vis-a-vis  de  Sumatra. 

Malacacuxta.  V.  Ificflou  Tako. 

f  Halächio,  a.  in.  (f.  fhitt.  nat.)  *mala- 
chie :  coleopiere  pentamere,  iampyride. 

Maläcia  ,  f.  f.  malacie.  il.  V.  Caimaria. 

M  ALACONDiciONADO,  kyOdj.  mal  condilionne. 

•  MalacoxikAdo.  V.  Melaneolixado. 

Mal-acoxselbädo,  a,  adj.  mal  conseille, 
inconsidere,  mal  avise. 

f  Mal-acostcm  ado  ,  a  ,  adj.  mal  aeeoatume. 

MALAC0TÄÖ,elc.  V.  Jr«nwolie9ete. 

t'MALADia,  t.f.  'manoir  teigneurial.  V. 
Coulo.  Village  de  vasaaux  qui  relevent  d'un 
seigueur. 

f  *  Maladio  ,  a ,  adj.  Cavalleiro  — ,  cbevalier 
de  mmladia.  V.  ce  raot  eile  suivant. 

f  *Malädo,  f.  m.  habilantd'une  Maladia.  V. 
ce  mot.  Vassal  d'un  aelgneur. 

Mal-aptbicoado  ,  a  ,  adj.  lald ;  qui  a  une  vi- 
laine  mine.  {fig.)  Qui  a  de  mauvaises  incliaa- 
tions. 

Mal-apobtcnAdo,  a,  adj.  malbeureux,  in- 
fortune. 

f  Malaccez,  a, adj.  et  a.  de  Malaga,  Tille 
maritime  d'Espagne. 

Mal-agasalba»o,  a,  adj.  mal  recu;  mal 
couvert. 

MalaccAiko.  V.  Fanqueiro. 

Malagveta  9  a.  f.  J.  de  bot.)  malaguette  .•  cs- 
ptee  de  poivre.—  graudade  Quittf.  V,  Grd-dn* 
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poraixo.—do  BraxiL  V.  Pimentäo.—i,  pJ. 

(f. de  mar.)  'chevillots,  cablllots.  JTeaa  da«— «, 
(id.)  "ralelier  a  chevillots.  — «  da  roda  do  ton«, 
poignees  de  la  roue  du  gouvernail. 

MalAio,  a, cd)'. et «.  Malaii.de Malaoca.«.*». 
lfalai :  langue  la  plus  pure  de  1'Inde  Orientale. 

*Malame?ite,  adv.  mal,  desaTantageuse- 
ment  i  de  mauvaiie  maniere. 

*Malahd1rca  ,  «.  f.  'malheur,  disgr&ce. 

aMALAHolNTB9«aV.2^CJ».  V.  De$oforlunddof 
Infeli*. 

MalahdrIu,  f.  m.  Utneanl,  fripon,  Taga- 
bond,  Taorien.  Brigand ,  bandiL 

Malaquiz,«.  m.andenne  monnaie  d'argent, 
Talent  11  deniers,  que  le  grand  Albuquerque 
flt  frapper  dam  linde. 

Malaqueta,  a.  f.  (f.  de  mar.)  espece  de  che- 
▼flle  surle  bord  duchaleaude  poupe,  pour 
amarrer  diverses  manoeuvres :  oreille  d'dne. 

NalascAras.  Y.  Malencarddo. 

MalassAda,  i.  f.  GBuf»  frils,  espece  d'ome- 
leue. 

'MalastAxcia.  V.  Ettanga  (md). 

MalAto,  a,  adj.  malade,  indisposc. 

Malatosta.  V.  Maltosta. 

Malayaresco.  Y.  Malabar. 

Mala  VENTURA  >*.[.'  malheur,  infelicite,  in- 
fortune ,  accidcnl  fdeheux. 

MalaventdrAdo,  a,  adj.  malheureux,  infor- 
tune. 

MalavIwdo,  k,adj.  brouillon, querellear : 
avecqul  on  ne  peul  vivre;  qui  ne  s'aeeorde 
arec  personne. 

f  Malayikhado,  a,  adj,  qui  donne  du  mau- 
▼ais  goüt  au  Tin,qui  le  fait  aigrir  (futaillo, 
tonneau,  etc.).  (jlg.)  Qui  gale,  corrorapttoul 
(personne) ;  de  mauf  als  caraclere. 

MalaxAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

t  Mala* in , v. a.  (f.  de  pharm.)  pelrir, amol- 
Hr,  atlendrir. 

MalbaratAdo,  a ,  p.  p.  de  Malbaraiar. 

Malbaratador,  a,  a.  dissipateur,  prodigue. 

Malbaratär,  v.  a.  dilapider,  gaspillen  faire 
des  depenses  inutiles.  Mevendre. 

f  MalbarAto,  a.  m.  •  raevente  t  rente  a  yII 
prli. 

Mal-barbAdo  ,  adj.  m.  qui  a  peu  de  barbe. 

t  Mal-casAdo,  a  ,  adj.  II  se  dil  du  man  qui 
ne  fit  pas  bien  avee  sa  femme ,  ou  de  la  femrae 
qui  ne  vit  pas  bien  arec  son  mari.  p.  p.  de 

•f  Malcasar,  e.  m.  mal  marier,  parlant  d'un 
pere  qui  ne  roarie  pas  bien  ses  Als. 

f  MalcheirAste,  adj.  2  gen.  qui  sent  mau- 
▼ats,  puant. 

f  MalcomIdo,  a,  adj.  affame. 

f  Malcoxtentadico,  a,  adj.  di  (Beile  a  con- 
tenler. 

f  MALConTtim,  adj.  2  gen.  V.  Deteonlente, 
Desgustöto. 

Malcorrehte,«^'.  2  gen.  peu  exerce. 

Majxoeinrädo,  f.  m.  *gargole  oü  Ton  Tend 
des  triuea  fricassees,  etc.;  endroit  d'une  Tille 
oo  il  y  a  de  cea  gargotes  ou  od  Ion  Tend  des 

|ripe#Mc*f#4e*,eto. 
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MalciiAbo,  a,  adj.  mal  eiere ,  qui  matiqae 
d'education. 

MaldAdb,  a.  f.  iniquile,  mechancete,  roaliee. 
Mechancete ,  action  mechante. 

f  Maloistro,  a,  adj.  maladroit,  qui  n'a  pas 
de  dextirite. 

Maldic>Ö,  t.  f.  malediction,  Inipfaeatiea. 
Malediction  de  Dien:  eblüment  qu'il  taraie. 
Pareee  que  etta  eosa,  eeU  negoeio  lesm— ,  la 
malediction  est  sur  cette  maison,  aar  celli 
aflaire. 

Malmcoar.  Y.  Amaldifoar. 

Mal-dispösto,  a,  adj.  indispaae,  anlast 
Qui  n'est  pas  dispose  a. 

Maldita  ,  $.  f.  sorte  de  darlre. 

Maldito,  a,  p.  p.  irr.  de  Maldi%er.  aij. 
Maudit.  Endiable ,  damnable,  enrage ,  meebaat. 
Maudit  de  Dieu ,  damne,  rdproufe.  Dil  sansre- 
fleiion. 

Malditöso,  A,ody.  malbenreux9  InfortaBf. 

f  Maldivas,  t.  f.  pl.  (t.de geog.)  Maldnes. 
lies  des  Indes  orientales. 

MaldizedAr,  a,  e.  diffamateur,  medisant. 

Malpizkrte  ,  adj.  et«.  2  gen.  medisant,  nae~ 
Taise  langue;  emporte-piece ;  mordaot,  pi- 
quant,  satirique. 

f  Maldiz£r,  v.  a.  maudire  i  faire  des  imprf- 
eations  conlre...  Medire .-  mal  parier  de  ejncl- 
qu'un. 

f  Maldoso,  a,  adj.  mechant 

f  Maleähts  ,  adj.  et  e.  2  gen.  faineant,  vata- 
bond.  Vaurien.  Moqneur,  raillear,  trompear. 

MALEDictxciA,  f.  f.  dctracüon ,  medwaarf 

Maledico,  a,  adj.  medisant;  caUiwaaca», 
injurieux. 

MALEriccnci a  ,  $.  f.  malfaisanc»,  bsweof 
malfaisante,  disposition  a  faire  du  vaeA.V.  Me- 
te/Mo. 

MALEnaAoo,  a,  adj.  malelei49  esaerca^. 
p.  p.  de 

f  MalepioAr  ,  v.  a.  ensoreeler :  jetaratt  ssrt 
sur  quelqu'un. 

Malefi'cio,  9.  ui.  *diablerle,  maleAc«,  sar* 
lilege.  (in«a.)Dommage,  tort,  prejudlcsv  Mt- 
fait. 

Maler co,  a  ,  adj.  malfatsan! :  qui  sntst  aar- 
tout  par  des  maleflces.  Maleflque :  qtri  a  aus 
influence  maligne. 

Malega.  V.  Malga. 

Malegoeta.  V.  Malagueta. 

Maleitas  ,  9.  m.  pl.  V.  Se%6ee.  ( I.  eh  bei.}  T. 
Euphorbia  maieiteira. 

Maleiteira,  t.  f.  (t.  de  hat.)  — >  •neuer.  V. 
Tithymalo.  —  menor.  V. 
teira. 

Malvitoso,  a,  adj.  flevreux.V.. 

Malb.icaradauiute,  adv.  avee  maifai* 
mine. 

Maleüca  r Ano ,  a  ,  adj.  qui  a  mauvaise  auee. 
it.  V.  Carraneudo. 

Malbrcokia,  etc.  V.  MelmncoUa,  ete. 

Malescracado,  a,  adj.  mauTab  plaisaat 

t  MalensixAdo,  a,  adj.  incitil , itnpoli.  V. 
maicriadot 
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iküfao ,  a  ,adj.  qui  a  des  opinlons , 

itiet  sur  quelque  chate. 

lara  ,  i.  f.  '  droit  qae  pijtil  nn 

10a  entree  en  prison. 

a,  i.  *».  (I.  <f*i*f.  mal.)  nut- 

io  noir  de  Ceylan. 

».  pl.  mauz,  infirmitts;  malbeur. 

iricnne. 

l»o,  a,  ottf.  de  mao?ais  angore; 

is  une  mauTaiseeioile.(/lp/.)Laid. 

,  f.iralise,  porte-manteaa,  malle. 

«  IUllita.  V.  Fümgm. 

V.  .isotubr,  JJtoftcor. 

(CM,  s.  f.  maWeillanco,  haJne, 

onte. 

, i,  **>.  mal?eillant,  qui  fest  da 

;  male*  vole. 

imtlar,  v.  o,  penrertir,  corrom- 

larais  exemple. 

i.  f.  maliee ,  mechaneetö. 

>,  a  ,  «4/.  malbeureux,  infortun*, 

ix;  sur  qui  on  a  Jett  un  mautais 

ta,  t.  a.  Jeter  an  maurais  fort  sur 


i.  T.  Mmlfarlo. 

DO,A,«(/.  V. 


oaaYal- 
wtb,  «4/.  2  gen.  qai  parle  mal. 


.  Y.  JdulUrio. 

f  a,  adj.  et  s.  mal f sinnt :  qai  se 
la  mal ,  a  nuire;  nuisible. 
b,  mdj.igen.  V.  MaUfieo,  Mal- 
te 
,  v.  o.  agir  mal,  faire  mal;  me- 

A,  p.  p.  de  Malfetxer.  astf.  *M 

,  a,  s.  malfaiteor,  criminel,  eee- 

,  a,  sxfy*.  Wen*  grierement,  dan- 

".  Y.  Melfeitori*. 

i.  Y.  mifwra&m. 

r.  petita  ecueile,  soupiere. 

n.  V.  Deseorte*. 

l,  v.  «.  depenser  mal  a-  propos, 

<alra,gaspiller. 

>.  V.  GrAfo. 

f.  maille  d'un  bas  oo  d'un  Biet. 
di  fils  de  fer,  senrant  d'arme  de- 
od  de  bouline.  *  Paiet :  pierre  plate 
r  Jouer,  en  jetant  ä  un  but  Jogoda 
ilet.  — *,  pl.  madrure,  taches  sor 
anhnaux  ou  du  bois.  Gota  de  — , 
la.  —  csido,  maille  echappee.  Le- 
— ,  reprendre  une  maille.  Paeear 
bapperpar  la  maille,  parlsnl  du 
.)  d'une  chose  qui  tombe  en  oubli. 

s.  f.  coup  de  maillet.  Aclion  de 
i  Faire  oü  Ton  bat  le  b!6.  Bergerle, 
idopesteor.Ktable,  bereail. 
£,#.**.  püon  de  morlier. 


MAUUfttmo,  A,aoV.  grassier;  tmMelle. 

MalbadIco,  a  ,  adj.  insensible  aax  coups. 

Malhado,  a  ,  p.  p.  de  Mmlhdr.  adj.  Tackele, 
qui  a  des  tacbes. 

M  albabo r ,  #.  **.  forgeron.  Balteor  en  granga. 

Malhaks,  s.  m.  pl.  •  traterses  de  bois  em- 
ployees  dans  les  pressoirs. 

MalbAO  ,  s.  m.  •  bouie ,  coup  de  boule  a  la 
Tolee.  De  — ,  a  la  ?ol*e,  a  la  boule-voe,  (ß$.) 
inconsldörement.  Jogar  ds — ,  poquer. 

Malbar  ,  v.  m.  battre  le  ble* ;  baltre  le  fer  sur 
Fenclume,  forger,  marteler.  Macquer  (le  ehan- 
Tre).  (ß§ .)  Fatiguer  par  ses  instauces,  assom- 
mer  par  ses  propos.  11  est  qnelquefois  nealre. 

—  em  alguem,  (flg.)  insister  atec  quelqu'un 
pour  le  persuader,  it.  le  eensarer  dureraent. 

—  em  ferro  frio,  battre  du  fer  a  froid,(/lf.) 
perdre  ton  temps  et  ses  peines ,  se  fatiguer  inu- 
ti  lernen  t. 

MalbbiraG,  s.  «i.  *mourre  x  jcu  d'enfant. 

Malbbiro,  t.  m.  faiseur  de  cottes  de  roaillcs. 

Malbbtar.  V.  Bmtnalhetar. 

Malbbtb,  s.  m. •  mortaise;  adent. 

Malho,  s.  m.  maillet,  marteau  d'enclame. 
Y.  Mafo.  'PUtelongea  laquelie  sontaltacbcs 
les  grelots  des  oiseaux  de  fauconnerie.  "Lalle 
d'arlequlo.  Ver-t§  enire  o  —  ea  bigoma,  (fig.) 
etre  entre  l'enclume  el  le  marteau ,  se  trouver 
anstand  embarras. 

•Malhö  o«  Malbov.  Y.  Bfalhäo. 

f  Malbörca,  s.  f.  (I.  de  geog.)  Majorque : 
tle  de  la  Mediterrane«. 

f  Malborqoixo  ,  a  ,  adj.  et  s.  de  Majorque. 

•f  Malbumorado,  a,  adj.  qui  a  les  bumenrs 
mauvaises.  De  maotaise  Isjimeur. 

•  fMALicB,  $.  f.  maufals  eist  (d'une  bles- 
suretdesrootes). 

MaUcia,  s.  f.  malice,  penrersitt;inelinaUon 
a  mal  faire.  •Soopeon.  Finesse, reserreextrtpie, 
diasimulaüou.  — ,  mechanceta.  Intorpretatien 
maligne.  Maurals  «tat  d'une  ehose. 

Mauqado  ,  a  ,  p.  p.  de 

t  Malicia r,  v.  m.  gater,  alterer,  falslfler  (p. 
tu.)  t.  *.  Former  des  sobpc. ons,  enlendra  ma  - 
llce ,  Interpreter  malignement. 

MAuaösAMtsTE,«de.  malieiensementt  arec 
maliee. 

Mauqoso,  a,  aaV.  malleleax  t  qai  a  de  la 
maliee.  Malin,  soupeonneux,  qui  interprtle 
tout  en  mal. 

Malico  ,  a  ,  e4f.  (I.  de  ekim.)  maTlque :  (acide 
— )  que  Ton  tire  des  pomroes. 

MalIgka  ,  s.  f.  ou  Febre  — ,  od/,  fletre  mali- 
gne. 

Malignado  ,  a  ,  p.  p.  de  Malignar. 

Maligraiibrtb  ,  adv.  malignement  i  arec 
malignite. 

fMALiGNlNTE,  adj.  2  gen.  qui  vlcie,  qui 
gsie ,  qui  rend  mauvais.  Qui  interpreto  mali- 
gnement. 

MALiGüiR,«.  m.  eorrompre,  deprarer,  in- 
fester, v.  n.  Empirer;  derenlr  maligue  (ane 
fletre). 


I 


Mtut.'lssmo 

,lj.    ,„,!,„  ; 

1,1,- 

(l..llfjL«OH 

,:„u,-- ■-.,  f.i.r 

rrdmuil, 

Kuilu, 

.f.\ 

.  JJjll. JFl« . 

I.demor 

;H«oM 

tUiLlsr«»,  i.f.  p\.  (I. 

»illr  an  liirpincapile  de  Bei 

MtL-iifcuxino,  i,  »4/. 


,  od>.  «tp.  äo  Mio. 
.  Äafariia. 


DdlcibUiM  I  quill* 

MiLLEiviL,  noO'-  i  sei.  mtlleable  :  dor, 
mai*  duclil*.  l^g.)  Docile. 

MtLLtDLO,  i.  n.  ( (.  d  anal.)  milliole  |  ot  de 
li  ch*«illedu  picd. 

llAH0U»i0(l, 

i  bin  n 


-t-MiLLiciiü,  i,  m.  miuraii  lucce»,  ruined 
•et  ««perineal. 

tvl«i»«ii-n,i.(.  "arbre  du  Breiil,  a  boi 
dur,  blaac. 
+  MiLMiiiDiDO,  i,  «{/.  desob*itianl;   qi 


MiLQutr.tii ,  ».  «.halt,  io»loi!d« 

Maiu1>rIi.  V.  Jfalqwrrnr* 
M  1 1  ■_■!  ii'Biii ,  1 ,  ad/  qoi  n'nl  pJ 
Dtiftnertädo.  p.  p.  de  Val^wrir. 
"    AOIttioO,  1,  i,lf.  bfouill»   Oll 


mupporijble;  »  Iure  dn  enn« 
taMB ,  *e  brooiller »<rw  q«f k|u's 
HiLauino,   i,   mli-   mal  iooIi, 


fraude,  gibelou. 

M*LiifUf*a,f.  /.  irru'jiiunfnr: 
lier ,  i  drittln  de  nuire.  Dtneneiai 

bUDHN,  i.p.  p.  daJfalfHia 


MAM 
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$.  ou  adj.  m.  (/.  fAfrique) 
;ainarado.  Nom  que  se  donnent 
viennenl  <f  Afriquo  dans  le  mcme 

«.  mesoser :  abaser;  mal  uscr; 

(  L  de  bot.)  mauve  .-  plant«  raö- 
dinarim,  mauve  *  feuilles  ron- 
lauvc.  —  «frori*«  ou  do  Jap&o, 
n.  —  montezina.  V.  Jfcea  6a*- 
Mirt»  maive  seuvage,  grande 
mw,  pellte  mauve.  —  mou riaea , 
riCaiüe.  —  da  China  ou  —  rosa , 
uro  rote.  —oJUngria.  V.  Jfa/ra 

«tf.  ei  t .  f.  (/.  da  toi.)  malva- 
ea  mauves. 

,  a ,  aäj.  ( f.  de bot.) malvacee. 
itc  9  adv.  mechammenl.  En  sce- 

,  adj.  mecbant,  pervers,  sccle- 

ö ,  t.  at .  ( t.  de  bot.)  *  lavatftro 

t.m.(t.debot.)\.AUh^a. 
n.  Den  abondant  en  mauves. 
.  V.  Mahaüco. 

a.  f.  (I.  de  giog.)  Malvasia  ou 
»l  ville  de  Grecc.  Malvoisic :  vin 
j  Gandle ;  raisin  avec  quoi  on  le 

ö9t.f.  malvcrsation. 

>o,  a,  adj.  de  mauvaise  con- 

. .  adj.  mal  vu ;  odieux,  boT;  in- 

l  eans  reflexion.  V.  Malquiilo. 

nauvaisevuc,  qui  a  la  vuc  bas'sc. 

lo. 

namelle,  telon,  tctinc.  V.  Ttta. 

t  de  la  mamelle,  le  mamelon 

—  de  terra.  V.  Mamillo.  Jlico  da 

Crianea  de  — ,  enfant  a  la  ma- 

scln ,  Rorgc  de  fem  nie. 

iAt  *.  f.  *vaisaeau  «Je  vcrre  pour 

mamellea  lorsqu'elleä  ont  irop 

p.  p.  de  Mamar.  adj.  Piear  — , 
lupieTail,  iiilerdit;  cireaitrapc, 

.  sn.celuiqul  teile. 
a./.aclion  de  teter  ou  d'allaiter. 
.  oaaman  :  nom  que  les  enfanta 
rmere. 

et  $.2  gen.  (f.  d'hist.  nat.)  mam- 
des  mamellea.  — et ,  a.  pt.  mam- 
am  a  mamellea,  mamaui. 
so,  a,  adj.  (pop.)  mamelu  :  qni 
amelles. 

la,  a.  f.  mammalogie  r  etude, 
unifcrea. 

Uta  ,  $.  m.  mammalogiale  :  na- 
ecril  lea  mammiferes. 
A ,  adj.  qui  teil« .  ru  p.irlant 
Cafaiil  <|ui  leite  awc  aviditii'. 


Bezerr o—t  Vitella—4nat  veaa detail, vcaa 
qui  teile.  Porqninho  — ,  coehon  de  lait. 

Mamäü,  a.  m.  Truit  du  Bresil.  it.  V.  Zapdta 
tnaior. 

f  Mamoeira,!.  f.{t.  de  bot.)  "mamei  d'A- 
merique,  abricolier  des  Antillcs. 

Mamar,  r.  a.  el  «.  teter.  (burl.)  Enlevcr 
quelque  chose  ä  quclqu'un  par  tromperio,  c*- 
camolcr.  —  com  o  leite,  sucer  avec  le  lait.  —  o 
cabcdal,  sucer,  devorer,  ruiner  sa  forlune.Dar 
de  —  a  f? I«  /Mao  ,  allaitcr  soo  enfant. 

f  Mamario,  a,  adj.  (f.  cTanat.)  mammaire  : 
qui  porte  le  sang  aux  mamelles;  des  mamellea 
pariere,  glande— ).  Gfrcuto— ,  arcole :  cercle 
colore  qui  eulouro  le  mamelon. 

Mamdu.  V.  Bambü. 

Mamelüco,  t.m.  raameluc  ou  mamelouk : 
milice  a  cheval  dans  IlSgyple ,  formöe  d'escla* 
ves  aflranchis. 

Mavkttädo,  a  ,  p.  p.  de 

Mamextah,  v.  a.  allaitcr. 

Mämeme  (de),  adv.  a  regret,  a  conlre-cmar. 

f  MAMKnTJxo,  a,  adj.  des  Manierlins,  qui 
les  conccrnc.  Mar  — ,  dötroil  de  Mcssine.  — t , 
«.  pt.  Mamerlins,  peuples  de  Steile. 

Mami'luo.  V.  Mamillo. 

Maxillär,  adj. igen. mamillaire :  des  ma- 
melles. 

Mamillo,  «.  m.  fanon  .-  peau  qui  pend  sous 
la  gorgedu  bmuf.  Pellte  loupe.  —  de  terra, 
tertre,  mamelon. — «,  pt.  mamclons,  panivs 
glanriuleuses  sur  la  peau ;  conerclions  tuber- 
euleuses;  protuberances  rondes. 

Maiiuöso,  a,  adj.  mamclonnö :  recouvert 
de  tubercules. 

Ma¥iniia  , «.  f.  dim.  de  Mdma. 

Mamma* ,  etc.  V.  Mamar,  etc. 

Mamöa  , «.  f.  aug.  do  Mdma.  Gros  telon. 

Mamöco,  t.m.  (L d'Atie)  joor  da  mofa  !a- 
naire. 

Mamoeiro.  Y.  Mamona. 

Mamöxa,  t.f.  'ricin,  la  fere.  V.  Cor rmpa- 
tHro.  Oleo  de  — ,  huile  de  ricin.  adj.  f.  de  JaTa- 
mäo.  V.  ce  moL  • 

Mamöte,  adj.  2  gen.  V.  Mamdo.  (ßg.)  Bemll, 
belc,  niais. 

' f  Mamparär,  v.  a.  proleger,  defendre,  ga- 
ranlir.  V.  Amparar. 

Mampusta,  m.  f.  troupes  de  reserre.  Da  —  a 
a  dessein ,  expres ;  d'avance ,  toul  pret 

Mamposteria,  t.  f.  'endrolt  eouvert  d'un 
relrancbeineut,  d'ou  on  fall  an  feu  continael. 
Charge ,  Office  du  Mampoeteiro.  V.  ce  mot. 

Mamposteiro  ,  t.  m.  homme  place ,  etc.,  par 
quelqu'un  pour  exercer  ses  fonclions.  Qoetenr, 
pour  les  caplirs ,  pour  Su-Antoine,  etc. 

Mamoa.  V.  Mamöa. 

M  amüde  ,  t.  m.  mamoudi :  monnaie  dePerse, 
de  Surate. 

Mamudo  ,  a  ,  adj.  mamelu :  qui  a  de  grosse» 
mamelles. 

M  Aüa  ,  t.  f.  srnur  (mot  de  le  ndresse). 

MahA  ,  ff.  m.  manne .-  nourriturc  miraruleuse 
de»  Uravlile»  dau»  le  desert.  — ,  suc  congcle, 
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Mai.icxidade,  f  f.  malignitc ;  qualite  nuisi- 
blc ;  milice. 

MaucnIssiiio  ,  a  ,  adj.tup.  de 

Mali'gso,  a,  adj.  malin  :  qui  t  de  la  mali- 
gnite;  nuisible,  itialfaisanl;  dangereux;  qui 
atme  a  faire,  a  dire  da  mal ,  des  malices . 

Maüha,  t.  f.  V. Maligna,  (f.  de  mar.)  Hautet 
eaui. 

f  MalIwas ,  a.  f.  pl.  (t.do  gtog .)  Halmes  s 
irille  arcliiepiscopale  de  Belgique. 

Mal-ihclixado,  a,  «u?.  vicieox;  qni  a  de 
mauvaises  inclinations. 

Mal-intbhciokado,  a  ,«•>.  mal  intentionne. 

Maüssiuo,  a  ,  n«?.  #«p.  de  Mdo.  Tres-mau- 
vaia ,  tres-mecbant. 

*  Malladia.  V.  Maladia. 

M  ALLE  ABILID  ADE  t  f.  f.  malleabiüle  :  qwliU 

de  ce  qui  est  malleable. 

Mallbavbl,  adj.  2  gon.  malleable  t  dir, 
mais  duclile.  (ßg.)  Docile. 

Mallxolo  ,«.«•.(  f.  tfamat.)  malleeJe :  os  de 
la  cheville  du  pied. 

MallogrIdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Mallocrär,  e.  •.  deeonoerteri  faire  man- 
quer,  faire  echouer  un  projet,  ele.;  ruiner  lea 
eaperaneea ;  f ruatrer. 

Mallograr-sb,  v.  r.  ne  paa  reustir,  eenouer, 
Courtier  mal;  «Ire  prevenn,  arreie  per  la  mort 
dam  aes  projets. 

f  Mallogro,  f.  m.  manvaie  sneees,  ruine  de 
•es  eaperaneea. 

f  Malm'ajöba,  $.  f.  'arbre  dn  Bresil,  4  boia 
dar,  blanc. 

fMALMAKDliX),  a,  adj.  desobelssant  <  qui 
desobeil,  qni  n'aime  pas  a  obeir. 

Malmequbr,  a.  «*•  (f.  da  bot.)  'marguerite 
Jtune,  double,  la  fleur  doree  dea  Jardina.  — 
hraneo.  \.Bemmoqudro$.  — da»  otdraa ,  eond 
des  euamps  et  dea  bles. — dos  brijo»,  populage , 
Muci  d'eao ,  aouci  dea  maraia.  —  da  sdeia, 
reine  marguerite,  grande  paquereUe,  aster  dea 
Indes,  (fig.)  Emulation ,  Jalousie ,  haine. 

*  Malmbttbr  ,  v.  «•  Y.  Btnponkar  ou  Malba- 
ratar. 

MALRAdno  9%  — MAscfno,  a,  adj.  ne  pour  le 
mal ;  de  basse  eitraetion. 

Malo.  V.  Mdo.  Alto  •  — ,  Tun  portant  l'autre. 

Malparado,  a,  aij.  en  mauvais  etat;  reduit 
aus  aboia;  qui  court  de  granda  riaques;  qui  a 
pria  une  mauvaiee  tournure.  D%vid*—a,  mau- 
▼aise  dette. 

MalpajUda,  a.  /.  femme  qni  a  fail  une  fausse 
oonene. 

ÜALPABiii,  n.  a.  avorter,  faire  une  fauaae 
«•nebe,  easser  des  osufa. 

*  Malparto.  V.  Äborto. 

t  Malfbccapo,  axpr.  advtrb.  malheureuse- 
ment,  par  malbeur. 

Mal-qcb,  adv.  nialgre,  quoique.  —  Iht  ptu9 
malgre  lui. 

Malqurreiica ,  #.  f.  maWeillanee ,  mauvaise 
volonte,  baine,  aversion. 

Malqceriste,  nd>.  2  f#».  q«J  kalt,  qui  reut 
<J<i  omI.  f.  o.  de  Mal^untr, 


MAL 

Malquerer  ,  t.  n.  hair,  vouloir  du  mal  a,  ea 
vouloir. 

MalqdbrIa.  T.  Malqnertnfa. 

Malqueriso,  a,  adj.  qui  n*est  pasaimc.  V. 
Desfavorecido.  pu  p.  de  Malquirwr. 

Malqoistädo,  a,  adj.  broeJIM.  Odieux.  p.p. 
de 

MalqüistIb,  v.n.  seiner  In  sfuftle»  Itdis- 
cerde;  brouiller,  caneer  des  brenllletftes;  hv- 
dlsposer  contre,  rendre  adieu.  —  aigmmnm 
o»ire,mettremalquekia'asaupi^dvwiaelre. 

MALOüisTAt-ai(«oe»),e.  r.  serenslfeadlaai, 
insupportaMe;  se  faire  des  ciinesnii,  —  cssi 
alguem ,  se  brouiller  arec  qnekro'snj. 

MALQOiiTO,  a,  adj.  mal  touIsj  f  kel,  ?■  es 
mauvais  obü.  Brouille. 

f  MAJL-ns^n«9A,s^\qvisna}a«rnfMmal; 
qui  so  conduit  mal. 

Mal-sIo,  a,  adj.  mabain  t  eMtraire  k  h 
sanie;  maladif. 

t  Mal-ibrtIdo,  A,no7*  malade, lndiapaa<. 
{ß§.)  Qniadessentiments,  des 
roneea. 

Mal-sbzodo.  Y.  MaltiiAdo. 

Malsim,  #.  tn.  brouilion,  boute-fen, 
de  fauz  rapports ,  de  calomniea. 
denonciateur  de  eontrebande  oei  <fensreiea 
fraude,gabcion. 

MALSIXA5AÖ, «.  f.  aecnsation  formen  pt  an 
liee ,  k  dessein  de  nulre.  DenondoUen. 

MALaiüAoo ,  a  ,  p.  p.  de  Mairinar. 

Malsikadöra.  Y.  MaUinafdo. 

Malsiuar,  e.  a.  aeeuser 
entie  de  nuire.  Denoneer  qnelqn*nsi. 

MAUiMARiA,  t.  f.  mMiaanee.  V. 

Maläiiüdo  ,  a,  adj.  insense,  feu;  qeri  n*ia  est 
de  sens,  de  bon  sens. 

MALsoJtaTB,  aij.  2  gen.  qni  sonn«  mal.  a%l 
sonnnnt :  qui  cbnqne,  qni  repngne. 

MALsoniDO,  a,  adj.  pen  endurant,  isjpt- 
llent,  impasaible. 

f  Malta,«,  f.  (t.dtgtog.)  Malte:  II«  de  la 
Medilerranee.  it.  (pop.)  "Pnqoet,  bnnaaai  da 
manouTrier  vagabond.  Faxar-m  4— >(*•*!} 
s*en  aller,  s'enfnir  sani  payer  aes  slettss. 

MALTts ,  a  ,  adj.  et  a.  Mnltais :  de  Maus.  Cee- 
▼alier  de  Malte,  (pop.)  Manonvrier  emiftm- 
▼aiiler  hors  de  son  pays;  vtgahanwl. 

f  Maltbiia,  a.  f.  grand  nomavn, 
Maltezot.  V.  aYoKasdans  aadwaMn 

f  Maltha,  a.  f.  rnallne :  espsee  dt 

Maltösta,  a.  f.  malslte :  impstdn 
le  yin  de  PorU(en  Portugal) ;  ianmMeni  i 

MALTRAPruw,  a,  adj,  et  a. 
din,grigou. 

Maltrat  ado,  a  ,  p.  p,  dn 

Malte atar,  e.  a.  mnltrailnr, 
ton ,  iraiter  on  pnnir  duressen*.  Ifsifeer  i 
aoin  de.  GAler,  chiffonner,  ternir,« 

Malträto,  a.  m.  mauvais 
ment,  perseenlion.  L'acüoo  dn 
a  force  de  manier. 

Maltriso  ,  tat  — to  ,  a  ,  adj.  mallrns»\ 

T  Uk  4W>  f  A  ,«n).  ••■  i [!•■»* 
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f  Maixxgo,  f.  ou  adj.  m.  (/.  d'Afrique) 
leu  — ,  mon  cainaradc.  Nom  que  se  donnern 
:$  Xe^resqui  vieuncnl  d'Afrique  dans  Icmcme 
ii»»cau. 

Uall*ar,  §>. «.  mesuser :  tbuier;  mal  oscr; 
»|i!o  vermal. 

Ualva  ,  •.  /.  (f.  i»  bot.)  mau ve  .-  plante  mc- 
irinale.  —  ordinär  iat  mauve  a  feuillcs  ron- 
e» ,  I«  pelite  mauve.  —  artorina  ou  do  Japäo, 
leec  da  Japon.—  montezina.  V.  J/rca  6df- 
irrf«.  —  tiltestre,  majve  sauvage,  brande 
lauvo.  —  menar,  petile  mauve.  —  tnourisca , 
uuve  de  Mauritanie.  —  da  China  ou  —  rata , 
!cee  rose,  mauve  rose.  —fUngria.  V.  Jfa/ra 
Urettre. 

Malväceas,  adj.eAt.  f.  (I.  de  bot.)  malva- 
ees :  familledei  mauve». 
f  M alyäceo  ,  a  ,  ajj.  ( f.  de  bot.)  malvacce. 
Malyädamejita,  od«,  mcchanimenl.  £n  sce- 
•raL 
Malyädo,  a,  «vty.  mecbanl,  pervers,  sccle- 

fSfALTATsciö,  *.  m.  (f.  de  bot.)  *  lavatcre 
e  Portugal. 

MalyaTscO  ,*.»».( /.  de  bot.)  V.  Allhra. 
Malta»,  ff.  m.  lieo  abondant  en  inauves. 
Malta  aisco.  V.  Malxauco. 
f  Malyasia,  «.  f.(l.de  gtog.)  Malvasia  ou 
lalroisie  :1le  et  ville  de  Grerc.  Malvoisie :  vin 
rec  de  llle  de  Candie ;  raisin  avec  quoi  on  le 
lil 

M alyee» Acifl, «.  f.  malvcrsalion. 
'Kalyersado,  a,  adj.  de  mauvaisc  con- 
uile. 

Maltisto,  a,  adj.  mal  vu;  odieux,  half;  in- 
)n»id*re,  fall  »ans  reflexion.  V.  Malquislo. 
iickx)  Qoi  a  manvaise  vue ,  qui  a  la  vue  Ikissc. 
Mass.  V.  Mao. 

MIma,  f.  f.  mamelle,  t*ton,  leiine.  V.  Tfta. 
*rtie  ebarnue  de  la  maincllc,  le  mninclon  ( 
on  eompris.  —4t  terra.  V.  Mamitta.  Jtiro  da 
-t  mamclon.  Crianea  de  — ,  enfant  a  la  ma- 
iclle.  — ff,  p/.  sein ,  porpe  <lo  feuuue. 
f  Ma  Madeira, «.  f.  "vaisM-au  de  verre  pour 
echarger  les  manu- 1 In»  lorsqu'ellcs  out  irop 
eUit. 

Max  i do  ,  A ,  p.  p.  de  Mamar.  adj.  Picar  — , 
np.)  retler  slupefail,  iuterdil;  cireattrapc, 
ompe. 

Masudoe,  t.  sx.cclui  qui  leite. 
MamadöRA  ,  $.f.  acüon  de  teter  ou  d'allaiter. 
Mamai  ,  f.  f.  maman  :  nom  que  les  enfants 
MBcnt  a  leur  mere. 

Mamal,«4/-  et  t.2gen.  (f.  d'hitl.  nat.)  mam- 
ilfere :  qui  a  des  mamcllrs.  — ««, «.  pi.  mam- 
Akrefl ,  «nlmaux  a  maiucllcs ,  mamauz. 
f  Mamalbudo,  Ayadj.  {pop.)  mamelu  :  qui 
da  grosse»  luauivllcs. 

f  MamalocI a  ,  *.  f.  mammalogie  :  etude, 
aail»  des  mammifercs. 

f  Mamaloci&ta,  ff.  m.  mammalogisle  :  na- 
tiralisle  qdidccrii  Icsniammircres. 
Mamaö.    oü a  ,  adj.  i|iii  leite,  ru   p.irianl 
\U  tptm*«*-  tnUut  <|ui  leite  viw  JtvitJiti'. 


Bczerro  — ,  Vitella  —4m ,  veau  de  lail ,  veau 
qui  leite.  Porquinho  — ,  cochon  do  lail. 

Mauäö,  f.  m.  fruit  du  Drcsil.  it.  V.  Zapota 
maior. 

f  M.mofciRA,  *.  f.  (f.  da  tat.)  *nanici  d'A- 
raerique,  abricolier  des  Anlilles. 

Mamäii,  r.  a.  et  n.  teier.  (burl.)  EnJevcr 
quelque  chosc  ä  quclqu'un  par  tromperic,  es- 
camoler.  —  tum  o  leite ,  sucer  avec  le  lail.  —  o 
cabcdal,  sucer,  devorcr,  ruiner  sa  Torlune.  Dar 
de  —  a  tru  filho ,  allaitcr  son  ctifant. 

f  Mauakiu,  a,  adj.  (f.  (Tanat.)  mammaire  : 
qui  portc  ie  sang  aux  inamelles;  des  mamelle» 
pariere,  plande— ).  Cirrulo  — ,  areolc  :  cercle 
colore  qui  ctitoure  le  mamelon. 

Mambü.  Y.  Bamba. 

Mamei.lco,  «.  m.  m.imcluc  ou  mamclouk  i 
railice  a  cheval  dans  l'K^ryplc,  fornicc  d'cscla- 
ves  affranchis. 

Mamlntädo,  Kyp.p.  de 

Mamgxtäh,  v.  a.  allaitcr. 

^f\MK^TE  ;de),  adv.  ä  regret,  a  contre-cc?ur. 

f  Mamurtino,  a,  adj.  da  Manierlins } qui 
les  coucerne.  Mar  —  y  dclroit  de  Mcssine.— «, 
ff.  pl.  Mamerlius,  pcuples  de  Sicilc. 

Mamilik».  Y.  Mamillo. 

Mamillär,  adj.  2  gen.  mamillaire  :  de»  raa- 
mclles. 

Mamji.lo,  «.  m.  fanon  :  peao  qui  pend  sotn 
la  gorge  du  bosuT.  Pelite  loupu.  —  de  terra , 
tertre,  mamelon.  —  #,  pl.  mamcUms,  pariies 
glamhilcuseü  sur  la  peaii;  concretions  luber- 
culcuse»;  protuberancesrondes. 

Mvmmoso,  a,  adj.  maraclonnu  :  recouverl 
de  tubercules. 

MAMixnA ,  ff.  f.  dim.  de  Mdma. 

Mammär,  etc.  Y.  Mamar,  etc. 

il.viid  \ , «.  f.  aug.  de  Mdma.  Gros  leton. 

Mamöco,  «.  tn.  (f .  dMfft'e)  jour  da  mois  la- 
naire. 

MamoCiro.  Y.  Mamona. 

Mamöxa,  f.  f.  'ricin,  la  feYe.  V.  Carrapa- 
ttiro.  Oteo  de  — ,  huile  de  ricin.  adj.  f.  de  Jf*- 
mäo.  Y.  ce  mot.  • 

Mamotf.,  adj.  i  gen.  V.  Mawido.  (ßg.)  Beodt, 
bele,  niaif*. 

*f  Mamparar,  r.  a.  proteger,  defendre,  ga- 
rantir.  V.  Amparar. 

Mampüsta,  ff.  f.  Iroupes  de  rtserre.  D*  —  B 
a  dessein,  expres;  d'avance,  toul  prtt. 

Mamposteria,  ff.  f.  'endroit  couvert  d'un 
retrancbeinciii,  d'oü  on  fall  un  feu  continuel. 
Charge ,  offlee  du  Mampotteiro.  Y.  ce  mot. 

Mampost£iro,  «.  tn.  homme  place,  ete.,  par 
quelqu'un  pour  exercer  ses  fonclions.  Quetcur, 
pour  les  captifs,  ponrSU-Anloine,  etc. 

Mamua.  Y.  Mamda. 

Mamdde  ,  s.  m.  mamoudi :  monnaie  dePerse, 
de  Suralf . 

Mamüdo  ,  a  ,  adj.  mamelu  :  qui  a  de  grosses 
mamelles* 

Mä.na,  s.  f.  Eosur  (mot  de  to ndresse). 

Mawä  ,  *.  m.  manne .-  nourriturc  mirarulruse 
•Jc>  Uraclite»  dan»  le  desert.  — ,  suc  coDgelet 
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hurgalif,  dune  cspccc  de  frAne;  drogue  pur- 
gative.  (fig.)  — ,  nohrrTlbre  de  t'esprii. 

f  MaraX  ,  $.  f.(  t.  de  bot.)  Kliiqüe  rtottanXe, 
gerbe  a  la  manne. 

*  Mamaamamo  ,  ade.  de  main  cn  main. 

f  Makaca  ,«./.( C  de  bot.)  •  manaca :  pal- 
mier  de  TAm^rique  meridi  Grille. 

II  am  Agio.  V.  JSmanaedd. 

Aakada,  ff.  f.  "(fouprau  de  gros  WUH; 
troupe  de  gens,  hornb'rc  de  chöses.  —  de  frrttfoff, 
de  eörfOM,  gamos Mh*rp*\\,  liarde  :  troupe  de 
bete*  fauves.  —  de  pircot.  V.  Tora.  A't  — a, 
en  troupe. 

MamadIiro.  V.  Xanänelal. 

Man ado  ,  a  ,  p.  p.  de  Manur. 

Manälda  ,  s.  f.  troupe  d'amis,  de  camara  des, 
ttc. 

Manai.vo,  X , a$.  (f.  de  re'/e'r.)  baliah  (che- 
val ).  V.  Argcl. 

Man  amciäl,«.  m.  "source  d'cau.  (/ly.)  SötiirCC, 
engine,  principe. 

Mamamuäl,  eutf.  igen,  coulant,  qui  coule; 
pirp elüel ,  qui  ne  larit  poltit. 

MAftA*i:i.\LaiKMTi:.  V.  Perennemtntc. 

Mama.nti;,  <wfy.  2  ye«.  coulant,  qul  coule. 
p.  a.  de 

Maüär,  r.  a.  verser,  repandre  (un  liquide  1. 
{de)  r.  n.  cdiiler,  dfr-oülcr;  sourdre;  ahohder. 
{flg.)  Üccoulcr,  provruir,  emaner. 

f  Ma^atIm  dt»  IV.ixt  Doi  no  Parä  ,  f.  m.  (f. 
d'hixt.  nat.)  maiiati  ou  lamentiii :  mammiferc 
amphibic,  celacä. 

Makcäfs,  s.  m.  nl.  sortc  d'ancien  Jeu. 

Mancal,  9.  in.  bälon  ferre  des  deux  bouts. 
hv ot  de  porle ,  etc. 

Max^al.  V.  Mancal. 

Mämcäo,  adj.  äug.  de  Aldheo. 

Mancak,  c.  ä.  estropier,  rendre  boiteiix.  V. 


AUijdr.  r.  fi.  Boiler.  V.  M'anqnejar.  (imu.) 
1  flfai 


J 


anqüer :  Taire  flute. 

Ma  mcf.ua  ,  f.  f.  coneubine,  mattressc.  V.  Sol- 
teirafI)onzclla. 

JaUMckoiA,  s.  f.  jeuhesse.  V.  Jwatntude. 
Tröüpes  de  jeühes  gens.  '  Cöncubinäge.  Lieu 
public  de  debauche.  V.  Alcouee.  Vle  licencieuse , 
denauehee;  vie  n*e  pfös'liTiiee. 

Kanccdimda  ,  dtm.  de  hanetba. 

MANCEBfnn&yfffiffi.  <fe 

Makc£bo  ,  f.  m.  jeune  hbrärhe:  fömpägridri , 
farcori,  d^meilfqüe.  fealelof.  Galant,  aniäht, 
imourciix.  Sorte  de  mebb'le  pour  söulenir  une 
ebahd'elfe  a  erbebet. 

ÄAKcftio,  A,ö4f.  jeuhe,  de  la  Jeonease.  V. 
Juvenil,  üehhe  — ä,  1ä  jeohesse,  les  Jebiies 
|ens. 

MlüctiA.a.  /.  (acbe,  soullfure  :  raarqUc  qai 
saht,  qui  gite;  ma<fruret  pa«rqve  mir  U  peau, 
aur  Je  poil  des  apimaux.  Itg.)  täche  k  fhon- 
neur\ a fa  rfpiiläfion ,  soümuro.  —t^pt.* Don, 

Sesent ,  cadeau  i>p.  %$.,  —$  do  iol y  da  tua ,  lo- 
ci du  »oTelT,  de  la  June :  endrolts  öbscara  sur 
leur  disque. 

M.i!«ciiiDO,  a,  mdJ.  tiquelö  ;  marquedo  U- 
«bw*F.p*dc  JfawJMr. 


Mammiaii  .  r.  a.  (acher,  faire  uno  i.nhr  ,  snuil- 
let.  {flgs  5>ofilller,  lemir,  »alir,  dent^rrr:  Aior 
l>cldl,  la  gfolru,  llionnenr.  —  n  ronsrienrin.a 
almä,  «oulller  Time  par  Ic  petttf. 

Maüicu£a,  s.  f.  pouniee  de  qiielqne  ehosr, 
plcme  main.  Itainem  de  — ,  horaene  accompli, 
acht* vc,  parfait. 

f  HAxtfiftco ,  A ,  adj.  «t  f .  de  ra  Manche :  qui 
y  est  he .  qul  y  demeurt. 

MaioiIl,  $.  m.  conteau  de  bonefter,  coa- 
perei. 

Mv?rrinJA , t.  f.  (f. eVAiie) pettte barque. 

MAScrpi^Aö,     I        „ 

Mamcipar,  etc.  I   v*  ****•"•  ■*• 

Marco  ,  a  (de)  t  adj.  fnanchot :  esiropie  de  la 
main  <w  du  bras;  boileux.  ifig.)  Deffclncux, 
imparfaft;  qul  manqne  de.  R&o  ternxoncm 
— ,  (/am.)  n'«tre  paf  mancbol:  ftlrt  hahilr, 
ruse,  satoir  d^fehdre  aet  fntertu.  Ficttr  -, 
(fig.)  realeren  cneraln,  «bandonncr  cne  affaire, 
ceder  aui  obitaelet. 

f  MA^cotffiiit,  f.  m.  fl  h'est  osil*  que  Jan« 
cetle  phrase  adverbiale  .De  — ,  de  conceri,  dun 
commun  aecord. 

Mancomiiiinäpam£iitr.  V.  De  mutneommun. 

Mamcummiüadu,  a  f  p.  p.  de 

Mancomxix\r,  v.  a.  convcnlr  d'uite  ebo^, 
contracier  d'un  commun  aecord. 

MamcomäusAr-sr  '  com,  petra),  t.  r.  m 
Joindre,  s'associer,  agirde  concerl,  ofdlnalre- 
ment  pour  du  per,  pour  faire  du  lorl  Iquel- 
qu'un. 

f  Mancosimu^idäde  t  $.  f.  unibn,  assoeiaüon 
pour  une  cntreprlse. 

BIä>da,  $.  f.  'Icgs,  disposition  le*ünwn- 
tairc. "  Renvoi .-  as(i;riS4|uc,  marque,  llgnequi 
renvoie  A  une  cUalion ,  elf. 

f  MAMnAQÄrvnKs,  t.  m.  pl.  (f.  af Arie)  I« 
homme*  qui  liissent  les  plongenrs  qui  Tool  la 
pechc  des  perle*. 

fMATiDACARÜ,  ff.  m.  fruit  da  ßrtfil,d«  la 
grandeur  d'uue  grosse  pomrae. 

f  MATCDADf.iho,«.  m.comriitasionnaire,  ne»- 
sagcr,  envoye,  Charge  d'une  commission ,  por- 
teur  d'un  ordre  y  etc.  adj.  V.  3ii*$ivo, 

Maisdido,  f.  m.  ordre,  coinniandemenL  Mes- 
sage, commission.  *  Ordonnance  d'un  Joe 
(cieüjc)  V .  Legado% Deixa.  Fazer  ot  — «ob  tstar 
an  —  d'algncm,  clre  aut  ordres  de  qutlqu'un. 
Fazer  d'uma  via  dotu  —  i,  courir,  cbasser  deut 
lievre»  a  la  Tois;  faire  d'iine  pierre  deoi  coup». 

Manhädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Mandnr.  indtj.  GomBun- 
Üe,  etc. 

MAxntDör.,«.  m.  edui  qiii  comrrla'nde, qni 
ordonne :  iuiperieux,  qul  äiuic  i  rorhmahder. 

MVNDAvf.Nfn,  i.  m.  röinmärid^bHent ,  lei. 
prrccplr ,  injorfrlion ,  ordre  d'ün  stifbtfrleiir.  Ot 
— :*,  Irs  commärtuVtnehls  de  Dieu  öu  def*pli*e. 

t  M  am  das  rr.,  adj.  7  gen.  coinmanda&t,  qui 
cominande.  p.  d.  de  Manddr. 

Mamdäö  ,  «.  m.  (pl.  Mamtfiet)  relöl  qul  com- 
mände  dvec  bautcur  et  plus  qull  ne  cfoil;  mi- 
niatre  despotlque.  5er  0  — ,  {ftm.)  lenlr  li 
ij/mtw  de  U  foik, 
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Umbau  (•),  v.  if.  cormnamlnr,  ordonncr, 
cnjofndre;  gouverncr  avee  an  tonte.  EnYoycr. 
Minder- — em  totamcnto,  lcgaer  put  lestamenU 
— •  mlgwem  eowtm  ponta  do  pi9  {flg.  /hm.) 
ivoirun  grand  fscendant  sar  nne  penenne, 
m  faire  toolce  que  Ton  tent.  —  6  tabua^  en- 
rayer  prorneiier.  «■*•  ewt  ehefe ,  conttne nder  en 
dsef.  — «tr,  manderf  faire  venir.  —  oSser, 
— /tewr,  —  «enater, ©tc. ,  faire  dir«,  faire  faire, 
Mre  ▼endre,  eic.  *-d  memorfa,  spprendre 
per  «wir.  —  *  tipoda,  jooer  de  l'epee. 

HanhAr-sc, «.  r.  te  Commander  sol-memc, 
Hre  maltre  de  sea  passions •  elre  eommande , 
trdaimt.  A$  feit  ndo  sdo  boat  por  que  se  manddo, 
muMoporque  tan  et  guarddo ,  les  loia  ne  tont 
paa  bonnea  parce  qa'cllec  sonicommandees, 
auia  parce  qu'eiles  aont  bien  obserreea. 

■awharJm,  a.  m.  mandarin  :  tiiro  de  dignite 
i  m  Chine. 

Mamdarinädo,  t.  m.  mandarinat  .-  cbargc, 
ftagnite  de  mandarin. 

M AMDAt arid ,  «.  m.  mandatairc,  procureur 
feode ;  celui  cn  favcur  de  <|ui  csi  un  mandat. 

Masbäto,  t.  m.  mandal,  rcscril  du  pape. 
'Ordre,  eommanrfcment,  precrplc.  'Procura- 
Uon,  mandal.  Laveincnl  des  piods  lc  jeudi-saini ; 
It  Sermon  qu'on  pfdclie  sur  cclie  ccrcmoiiic. 

Masdi'bila,  j.  f.  mandibulc,  mdeboire. 

Maxdi'l,  i.  m.  lablier  grossicr.  *  Iloussc  de 
Choral.  Gros  drap  pour  n<;Uoycr  les  dievaux. 
[IttW.)  Valcl  de  niaqucrcau,  de  fcmuic  publi- 

Handi'üga  ,  t.  f.  {t.  d'Afrique)  torlc  de  frorli- 
Nffc  des  negres  d'Afrique. 

MahdimgcEmo,  9.  m.  celui  qui  fail  usage  de 
la  memdinga.  V.  ce  mot. 

JbUrdiöca,  i.  f.  (I.  de  bot.)  "inanioe,  inagnol 
aH  mänlhot :  arbrisseau  d'Amerique  :  la  racinc 
tabereuse  fournii  la  cassave. 

BLIxdo,«.  m.  pouvoir,  empire,  aulorilü.Gou- 
rtrnement,  regime,  adminislralion.  V.  Man- 
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■axböbre,  t.  m.  coup  depee,  de  sahrr, 
loane  a  deui  mains.  (fig.)  Reprocbe  aincr,  sv- 
rare  reprlmande. 

f  Jf  Axooci,  a.  m.  impöt  royal  dans  rinde 
parUigaise. 

Mandragora,  a.  f.  ((.  de  &of.)  mandragere  : 
■laute  aolance. 

f  Maxdraö,  t.  m.  mangnn,  mangonneau ; 
■■cfaine  pour  lancer  de  uro^es  pi^rres. 

ItASDniAÖ,  Oxa,  $.  fninoant,  caguard ,  oiaif, 
Mnaaeux. 

MajdmaÖ,  f.m.  pci^nolr  de  fernme. 

Maxdriar,  «.  ».  eagnarder .- vivre  dans  la 
paresse,  dana  la  faincanliso;  immer  une  vie 
•iaite. 

ÜAüiDRics  o«  |   cagnardiae  ,     fainean- 

Mamdrikiiu,«.  f.  j    tise. 

•f*  Hasdäil,  j.  m.  (t.  d'hitt.  not.)  maudril  : 
•inge  ä  inuseau  allonge. 

Ma^dC,  $.  m.  </.  buil.  du  Britil)  Emmanuel. 
(/If.)  Simple,  »ol,  »imImciIc. 

f  JUapi'ü  oAwwula.  i.  m,  U.  rfc  M.;  *fily- 


dhe  sotitcffSlhc,  harieotde  terre,  tnjUd*An- 
gola :  plante  legumtntute. 

MaüoOca  ,  a.  f.  (I.  dMtif)  porte  de  c«Mnmuni- 
ftalion  d'une  rlvi*rt  avec  ane  plalne  cüititee. 

Mandccar,  c.  m.  (f.  hurt.)  manger. 

MaüEai.  V.  JfMMor,  Manejmt,  et  JTom*- 


MarcJLyil.  V.  Brmdo ,  7>*täi*M;  CMkfea- 
ethdentt. 

Maic£io,  f.m.  travaH  matiuel;  iaable'meht. 
T.  Manejo.  Imp6l  aar  les  salaJret. 

Mam^ira,  a.  /".  raaniere,  faedri ,  äorie9  guite. 
(mmm.)  Onverture,  fenie  de  edle  d'une  iüpe; 
braycite.  Conduiic,  maniere  d'une  personnc. 
Jfaniere  de  petndre.  (tntu.)  Qual  iL«  d'iurc  per- 
sonne. V.  Cotlumc ,  Modo.  £h-^  por  —  que, 
de  maniere  quc.  A'  — ,  a  la  manl^re,  en  uc.on 
de.  D§  qualquer  — que  sejmy  de  quelque  ma- 
niere qaece  foiU(l6r«raV— fii«,  faire  cd  iorle 
que.  — * ,  pl.  maniere» ,  maintien ,  air. 

JfAxf.iuo,  a,  adj.  qui  peuisn  manier,  m  por- 
ler a  la  main;  portalif,  poÜL  iemi.)  Celui  qui 
substiluait  pour  payer  les  delwa  d'un  Mtre. 
Afor,  faiedo  — ,  (f.  de  reu.)  vpervie'r,  (ocon 
que  Ton  porle  au  poing. 

Mamf.jädo,  A,p.  p.  de 

Mamejär .  r.  «.  manier«  toücher  atecia aanin. 
Manier  un  cheval ,  lc  mener  a? ee  arL  [ßg.)  Ma- 
nier, gerer,  conduire  une  affair«.  —  aa  mrmat , 
faire  lc  manioment  des  armes,  faire  l'exer- 
cice. 

MA*£jft,  f.  m.  manioment,  l'action  do  ma- 
nier.  Manege,  art  de  l'equitaiioo ,.  Heu  ou  i'on 
exerce  les  chevaux.  (/ff.)— ,  eonduite  d'^ne 
affaire.  Manege ,  soupicsse,  maairro  d'agir 
adroilc  et  artifloieuae.  Maniement ftoa  armes, 
exercice  militaire.  (fig.)  — ,  aüniiaislraüon f 
geslion.  —  de  carte ,  iulrigue  de  ct«r.  — +  oc- 
eultoty  sourdes  iuen«esy  inürigoet  aooretea, 
mauosuvres  soutorrainea. 

Makkjüo,  a.  m.  {t.  de  U  ßm*e)  *'ftle  da  la 
commemoralion  des  mortsrlici  les  Chinoia. 

MAXtLO,«.«.  pelii paquet de  kaüM  oo  d'6- 
loupes. 

'Mankxcöria.  V.  /ra,  Sankm,   .    . 

•MA^F.McÖRir».  V.  Iradoy  Atianhede» 

f  Man^xtr,  adj.igem.  2*tud0mte—f4l\\- 
diant  qui  est  oblige  de  rnpreadreaoa  oourt. 

Ma^f.qljm  ,  t.  m.  mannequin  «puupatd. 

* f  M ANEiiiA ,  a.  f,  la  qvaltfe  d'eirc  porialir. 

*f  Maskrio,  a.  m.  admioistraliofl,  gaMion. 
Manoir,  domeure,  maison.  *Pitanea«panalon. 

MImes,  a.  in.  pl.  iMdncs .- opdiraa  oajaflaes 
des  morls.  (f.  de  mylh.)  Les  dieex  MaaMi|  les 
enfers,  leurs  aupplices. 

Manf.ta,  a.  2  gen.  maoohol :  eatrofie  d'nn 
bras  ou  d'une  main. 

ManAto.  V.  Maneio. 

f  Mankk k.do. iiA,  f.  f.  (|*  de  giog.)  Manfre- 
doine :  viile  d'ltalie. 

Mäüga  ,  *.  f.  manche  dliabit.  Orn  erneut  de  - 
tofl'e  t»n  forme  d'cntonnoir,  qu'on  atlache  aut 
croii  des»  egltMS,  au-desbeu»  des  pieds  du  cru- 
cijw^  Loiiguo  IHe  de  fuwlicri»,  aile  d'un  ba* 


772 


MAN 


Uillon ,  elc.  Fite  do  gcus  qui  dans  une  batlue 
se  mellenl  ä  droitc  ei  a  gauche  pour  enipccher 
lcs  loups  de  se  delourncr. '  Filet  de  pöcbeur  en 
forme  de  bourse.  Chausse  pour  llllrcr  lcs  li- 
queurs.  —  de  nutem ,  ccliillon  t  tronibe :  Co- 
lon nc  d'eau  el  d'air  qui  s'eleve  de  la  roer.  Ter 
a  —  largay  avoir  la  manche  large ;  elre  un  pere 
älagrande  manche,  parlaol  d'un  confesseur 
peu  scrapuleux.— perdida,  manche  pendante, 
dans  laquelle  on  ne  passe  poinl  le  brai.  Ter 
alguemde—9  avoirquclqu'un  dans  sa  manche. 
—  da  ratnka,  saucisson  plat  fall  de  langue  et 
fllel  de  porc-  —de t oldadoM,  compagnie  de  Sol- 
dat» sous  un  drapeau.  Cao  de—,  V.  Fraldeiro. 
—$  pottiftu,  fausses  manches :  manches  qu'on 
met  par-dessus  (Taulre*.  Ter,  svbejar  panno 
pmra—$t(/lg.)on  le  ditpourexprimerlagraiide 
ahondance  d'une  chose. 

MArca,  «.  f.  mangue,  mangifera  :  fruit  du 
mangfer,  en  coor  :  nutrilif.  V.  ManguHra. 

Margära,  «.  f.  fruit  de  la  Mangubeira. 

Margabbira  ,  t .  f.  'arbre  du  Bresil,  donl  le 
fruit  est  rond ,  jaune  rougeitre ,  et  qu'on  mange 
a  demi  pourri. 

Marcac>6,  f.  f.  mysullcation ,  moquerie, 
atirape. 

Margado  ,  a  ,  p.  p,  de  Mangar. 

MangalAca  ,i.  f.*  bordel,  lieu  de  debauche. 
Vie  oisive ,  Vagabundage. 

Margamlma,  t.  f.  manigance  :  mauraise 
rase,  proeede  arliueieux.  V.  Engano,  Fremde. 

Margäö,  «.m.  (f.  burl.)  raoquuur,  nijsliüca- 
teur. 

Hangar,  v.  n.  (I.  burl.)  —  com  alguem, 
tromper  quelqu'un,  mystiller  quelqu'un,  se 
vaoquer  de  lui.  EtU  mangando  eommigo  ?  vous 
plaisantet?  yousyous  moquei  de  mol? 

f  Margara,  s.  sb.  espece  de  truffe  du  Bresil. 

TMahoarIto,  a.  sb.  (f.  du  Britil)  racine 
Jaune,  en  form«  de  earotte ,  bonne  a  inanger. 

Mangas-oe-yelüdo,  t.  sb.  pt.  manches-de- 
▼efours  z  eonaorans  du  cap  de  Bonne-Espe- 
ranoe. 

tÜAMATffAMiiiT«,  adv.  par  plaisanlerie , 
par  moquerie. 

f  MAncATTfo,  a,  adj.  de  mystificalion ,  de 
moquerie. 

M ARGATÖRIO.  V.  Maugativo. 

Margax  ,  «4/.  s  gen.  (f.  burl.)  grand ,  gros  en 
son  genre. 

Margedocra.  V.  Manjadourm. 

Margeüm,  ».  sb.  certain  poids  des  Indes. 

Marcericäö,  f.  sb.  (f.  dt  bot.)  basilic  :  plante 
tabiet,  odorante.  —maior.  V.  Alfmvaea. 

Marceröra,  $.  f.  (f.  de  bot.)  raarjolaine : 
plante  labiee,  aromatique.  —  branca,  marjo- 
lame  gentilte  <m  a  petltee  feuilles. 

f  M arciär,  m.  m.  poids  do  linde.  Y.  Jfttftpf- 
lim. 

'  M argIl.  V.  Monekil. 

f  MarglAb  , «.  m.  lieu  ou  il  y  a  des  mangles. 

f  Marglb,  $.  f.  (f.  de  bot.)  '  mangle,  mau- 
glicr :  arhre  de  l'AmAriqiie.  —  ba$tdrdat  '  jrri- 
gnon,  corne-Uc-bttuf,  ebene  francai*. 
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Mango , «.  m.  manche  du  fleau  a  batire  \%  hie. 
Margoäl,  a.  sb.  fleau  ä  battre  le  ble,  etc. 
Mangor a  >  ( I.  burl.)  V.  Priguifm. 

ÜARGORAR  PH  — GORKAR,  «.  «W  (/.  OMtL)  C0Q« 

rir  cä  et  lav  battre  le  pafe.  V.  Prigigmr. 

f  MargostI,  m.  f.{t.do  bat.)  "manfouslaa 
o«  mangostan  t  arbre  guttifere  des  tlea  JUla- 
ques. 

Margöte,  t.  m.  cuir  d'une  voiture  par  ei 
passent  les  traita.  Ancienne  armundes  bras, 
brassard.  (f.  da  wuur.)  Piston  de  ponipc 

Mängra,  i.  f.  pelite  gelee  qui  g4te  los  (raiu 
nai&sanls ,  niclle. 

Margrado,  a,  adj.  frappe  de  la  gelcc  dite 
mangra.  V.  {/lg.)  GAte.  Grddo  €  — .  V.  AU*  • 
Widlo.  p.  p.  de  Mongrar. 

M  ARCRAMEU.A.  V.  Mdngrm. 

f  Margräi,  v.  a.  gdter  les  fruits,  en  parlaat 
de  la  pelite  gelcc  diu»  Mangrm.  V.  e.  n,  Se 
gaitT. 

MArci:k,  «.  Rt.  arbre  du  Bresil  qui  tienl  an 
bordu  des  ri viere*  et  dans  les  marais.  V. 
Mango. 

MARcuf.iRA  ,  *.  f.  (/.  de  bot.)  *  mangier,  bmb- 
guier  ;  planle  tcrcbiiilliacee.  — de  Um*,  pm* 
arrjar  at  eoberta* ,  (/.  de  mar.)  manche  a  veal, 
rentilaleur.  —  da  bomba,  manche  i  pompe. 

—  d'aguada%  manche  a  l'eau  on  pour  l'eaa. 

—  dos  embomaes1  mauge  an  maugere. 
Margueiräi.,  $.  m.  'forelde  manguiers. 

f  Hargl'eiro,  «.  m.  (t.de  bot.)  mangueiro: 
pclit  arbre  d'Afriquc. 

Maruuto,  «.  m.  uunchon  :  fourrure  pmir 
garanlir  les  mainsdu  froid.  Demi -manche  qoi 
s'ajuslc  au  bras,  depuis  le  coude  jusqu'au  »ei- 
gnet :  in i lon.  'Manique  :  espece  de  gant  aa 
demi-gant. 

Marcus  ,  $.  m.  espfee  de  mangousta  de  Cey- 
lan  .-  animal  ca massier. 

Mämia,  f.  f.  (inut.)  adresse,  dexlerite.  Fi- 
nesse, rase,  artiflee ,  fourherie.  Mauiaisa  eet- 
tume ,  habltude  ticieuse ;  inclinalion ;  vice  d'aa 
cheval,  etc.  Ddr-te  — ,  proflier  de  1'occaaioa, 
nser  de  diligence.  foltdr  dt  antiaat  — i ,  rc- 
prendre  son  natural ,  se  rendre  4  sc«  nclbu- 
tions.  Dizc-me  com  quem  andms,  dir-to-kties 
— j  que  teni,(prov.)  dif-moi  qui  tu  hantes,  Js 
te  dirai  qui  lu  es. 

Marbä  ou  —1a  ,  f .  f.  " malin :  premMre par- 
tic  du  jour;  malince.  A'  —t  demaln.  A'  —  p*l* 
manhd,  demain  matin.  De  — ,  le  rnatia,djBJ 
la  milinee;  de  bon  malin.  —  ctdo,  de  graaa 
matin.  Pela—^  dans  la  maline*.  Ao  romptr 
da — ,  au  poinl  du  jour.  Erm  —  dorm,  il  ftisail 
jour. 

Manu  Ar  ou  —am.  V.  Manki. 

M\>iiäsiko.  V.  Magnanimo. 

Mami  v:  imi  \ ,  dim.  ilv  üankd. 

'  M\mki,  a  ,  *dj.  gr.-ind.  V.  Magno. 

M  \  mi (»xa  mi  ,M». ,  m'.r.  ad roi lernen! ,  mdef- 
Irirusrnifui,  h;ihttaiiiciii ;  fiucnient,  artiUckt- 

iMIHMll,  i\\VV  III.iIkc.  illiiMl'«*. 

M  «MM;»-«) .  \ .  im'/.  nrMlrt'iciix  :  ot'i  il  y  a  de  II 
I  ((Jijdi-,  'ic  ia.n.:vc  .'.UrvU,  |uUu9(rttllfRU, 
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6.  Viele«,  bargneux,  parlant  d'un 


u  f.  Batate :  sorte  de  folie ;  caprice 
it,  (/!#.)  *  Engonemenl,  entetement, 
Um.  (id.)  •  Goal  exclusif.  —  tupino. 


>,  A,  adj.  maaiaque,  furicux,  pos- 
:  maoie.  (flg.)  Extravagant;  qui  a  des 
tisifs;  engoue,  preoccupe,  entete. 
ILO.  V.  Manxaeo. 

**,  Atp.  p.  de 

*,  «.  «.  emmenolter,  attaeber  les 

aca,  «.  «.  ( t.  burl.)  lacbe;  cratatlf , 

to.  Y.  Jf«M#Wo. 

0,  f.  s*.  ( I.  et«  oof.)  V.  Stramonia. 

ins  tat      t  raantchordion  :   tostru- 

,»io,«.  m.  f  menl  de  musique  a  da- 

lante-dix  cordes. 

4ba,  «.  f.  (I.  du  Bris.)  la  feuille  du 

v 
,  c.  m.  demeore,  sejour,  relraite. 

).V.  Tenro,  Molle. 

TO,f.  m.  V.  Manufactura. 

TA£ÄÖ,  #.  /".  manifeslalion. 

t Äno,  a  ,  p.  j>.  de  Manifester. 

tador,  i, «.  eelui  qui  manifeste. 

itambnte,    «de.   manifestement,  a 

unent,  clairemenl ;  a  decouverl. 

tax  (a),  «.  a.  montrer,  oflrir,  mani- 

oavrir,  rendre  public. 

täb-sf.,  v.  r.  ie  manifester,  eclore, 

r9  se  faire  coonallre. 

TissiMO,  a  t  adj.  sup.  de 

tTO,  A , p.  p.  irr.  de  Manifester,  aaj. 

,  notoire,  evident,  public. Ser  — ,  s'a- 

tlrt  evident ,  manifeste. 

»to,  s.  m.  manifeste  :  ecrit  publie 

■ne  apologie ,  les  inolifs  de  la  con- 

>Iie  par  une  puissance.  Action  de  ma- 

)ar  ao  — ,  manifester,  rendre  public, 

da  carga  .(t.de  comm.)  certitteal  oa 

de  cbargement. 

bvcia ,  etc.  V.  Magni/ie... ,  etc. 

kfs.  f.    t.  de  jeu)  manille  :  Ie  deux 

pl  rouge ;  seeonde  triomphe  ou  mala« 

i  de  l'hombre.  Jeu  de  carles  qui  se 

»Ire,  deux  contre  deux.  — ,  bracelel 

i  laque  culoree ;  bracelel,  anneau  de 

14  aux  jambes  par  les  negres.  Muni- 

toiles  de  prisounier.  'Tuyau  en  gros 

luire  l'eau. 

.ha,  s.  f.(t.  de  gtog.)  Manille :  Tille 

Indes ,  capitale  de  l'ile  de  Lucon. 

ldädo,  a,  adj.  orne  de  manilles,  de 

.nE! ao  ,s.  m.  orfevre  qui  fail  et  vend 

les,  des  bracelets. 

cobia,  etc.  V.  Melaneolia. 

ftLO.  V.  Tölo,  liubo,Calurrar  Molke- 

VADfco,  s,  m.   ancien    irjbul   quo 


payalent  les  seigneurs  qui  mouraienl  Sans  en- 
fants  :  c'elail  le  liers  de  leiirs  biens. 

*  f  M  abirbado  ,  a  ,  adj.  en  friche  ( terra  in ). 
M anijih£x  , «.  f.  infecoodite ,  ateriliai. 
Maninho,  a,  adj.  infeetnd,  sterile,  parlant 

des  femeiles.  Incuitc,  an  f riebe,  parlaot  des 
terrains. 
Mamimo,  A9adJ.  pelit,  peu  considerable. 

*  MAaio,  a,  adj.  qui  est  mort  sant  avoir  eu 
d'enfants.  V.  Maninho. 

Mahiöta  ,»./".*  enirare :  corde ,  et*.,  miso 
aux  pieds  d'un  eheval.  V.  PH. 

tMAMFftisTO,  a,  adj.  leger,  tdroft  des 
nains. 

f  M ANiruftuA ,  $.  f.  (L  d»  Bris.)  *  Jos  de  la 
pate  du  manioe  :  on  en  fail  une  eaptoo  de  ei- 
dre. 

Mamipclac^O  ,  f.  f.  maniputalien  :  maniere 
d'operer  en  eertains  arta,  de  broyer,  melanger 
des  drogues,elc. 

MaiupulIbo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  ManimilAk,  «.  a.  manipuler :  faire  la  ma- 
nipulalion;  arranger,  meler,  peirir  avec  la 
main. 

f  lfANiPULAKio,f.  m.  (t.eYemi.)  manipulaire: 
chef  d'une  petite  troupe  de  soldats. 

Manipulo  ,  «.«•.(  I.  eTani.)  manipule :  com- 
pagnie  de  soldats.  — ,  petite elole  au  bras,ja- 
dis  moueboir  sur  le  bras.  (t.ie  m4d.)  *  Poignee. 
*  Bolle ,  faisceau. 

f  Mariql'E'ismo  ,  s.  m.  manieneisme  »  böre- 
sie ,  doctrine  de  Manes ,  cbef  dea  maniebeens. 

Makiqi'£o  ,  a  ,  adj.  et  «.  maniebeen :  qui  ad- 
metun  bon  et  un  mau vaia  principe ,  Oromase 
et  Ariuiane ,  Inmiere  et  tenebrea. 

Mamqubtb  , «.  m.  parcmenl  dca  aubes  sacer 
dolales. 

t  Mamaioto,  a,  adj.  gaspilleur,  prodtgue, 
dissipateur. 

f  Mahibtcbcio  ,  f.  m.  lavabo  z  petit  linge 
d'autel  pour  essnyer  lea  doigts. 

M AKiSTRBL.  V.  JkhmasireL 

Marita.  V.  Manila. 

fM AMiTÜ,f.  m.  manitou  i  dieu  ou  fetiebc  des 
sauvages  de  l'Amerique  septentrionale. 

f  M ajuva,  s.f.  (t.d*  Bris.)  nom  du  bois  ou 
de  la  lige  du  manioe. 

Mamvblla  ,  t.  f.  uianivelle. 

f  Manja,«.  f.  ce  qu'on  mange  aans  i'avoir 
gague. 

Masjaoöcba,  t.  f.  mangeoire  t  aogodu  che- 
val ,  etc.  Crecbe. 

MakjaUcoas,  s.m.(t.  bwrt.)  bon  mnrebeur, 
bon  pieton. 

Manjar,«.  m.  raanger,  mels,  aliroont,pA- 
lure.  —  braneot  blano-manger.  —rtal%  espeee 
de  conserve  faile  avee  des  blaues  de  volaillc, 
du  suere,  dea  amandes,  ete. 

Manjär,  «.  a.  manger. 

Maxjaricä6.  V.  Manaerkio. 

Maxjarona.  V.  Mangerona. 

Hanjabufäda.  \ .  Maxini fada. 

Maxjua , «.  f.  V.  Alimente,  Cibalko. 

Hämo  ,  #.  fit.  ( t  fafftclitm  )  frere.  V.  Irmäo, 
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Clien  aree   beaacoup  d'asdaur.  Mmo  a  —  f 

•  pour  ante  per  asee)  i  l'amüible,  asee  faai- 
Inrile,  I  üttits;  tele  a  lata,  seal  *  seul. 

Majobha,*.  f.  'oarvragn  des  maia*.  (/fe.) 
Adresse:  eondeile  daas  Im  affaires,  (f.  4a 
mal.)  Manasuvro  :  cequi  scrt  a  raanier  le»  vol- 
les ;  I  onaembio  des  reiles, eable», etc.  — e  as- 
creias,  maaojuvres  aeereies, 

M AMODRAdO  ,  a  ,  p.  p.  de 

M ahomAr  ,  tu  av  et  ».  ttavaUler  de»  mahn. 
Manosuvrer :  fair«  la  manewnrr*.  (/!#.)  latri- 
jjuer,  iraokM,  empleyer  las  moyene  da  sueoes. 

Manobreiro,  $.  m.  manouvrier. 

MAHoaaim  ,  s.  a*.  ( '•  <b  war.)  maaosnrrier : 
maiclet  qui  fall ,  qui  aalend  la  auoaMrra. 

Manocodiata.  V.  Manucodiata. 

MamAjo  ,  e.  es.  •  paigaee  :  au  Uni  qua  la  aaala 
paul  eonianir  ea  eanpoigner.  VaJeeeaa. 

Manölbo  ,  e.  m.  *  gerbe  de  bis. 

Jf  anüpla  ,  j.  f.  •  gantelai  de  fer.  Maniquede 
cordouaier,  eto.  Pouot  da  ceebcc,  da  pJqaear. 

Mau  ossär.  V.  Jf/wmemr- 

MAnucAo.  V.  Mancdo. 

M arqdeouu  V.  l(lBMMllflUC#r. 

Maüqueira  t  s.  /.  elaodicalioii :  privatum  da 
l'usage  daa  asaiM,  daa  bras ;  acüon  de  bailer, 
clocbeaMflt.  (/ig.)  *  Defaal,  imperfeetiaH. 

Masqoejar,  •. ».  boiter;  cloober.  V.  Coektmr. 

Mamsaxente  ,  adv.  doucemeBt,  paisibte- 
ment;  avea  daaatur. 

MarsA6,*.  f.  dadMur«,aejaor.  Cbambre  a 
couchtr. '  AppaHaaMot,  habjiaUea. 

MahsArda ,  e.  f.  mansarde. 

Maksarräö  t  a.  m.  a«f.  de  Jfamaa. 

•'  I""*"8, } v-  *«»"*>  •  *-*«* 

Mahsidä*,«.  /".  deucear,  beule,  beaignito, 
inansui'tude. 

*  Ma.n&ilha  , e.  /.  V.  iMea*  on  Ätarrmfue. 

Mansimiio  ,  a  ,  eetf.  des*,  de  Jfeauto.  Doueel, 
irrs-doux.  De  — ,  adm.  seusbruit,  tres-douee- 
ment;  loul  bas. 

MAN«isuMov  a,  mdj.wup.  de  Jronao. Trea- 
dorn.  Trcs-paisible. 

A4  an  ao,  A,mdJ.  deuE,  banln;  Irailable.  Pal- 
sihln  ,  calmc,  Iranquillc.  Apprivoise.V.  Suave. 
I.ume  — ,  polit  feu.  Vot  — a,  eoix  douee  est 
basse.  —  eoww  um  coreteero ,  dop»  comma  im 
moulon. 

Man  so,  od«,  on  Ha  — »,  dtucement,  bat,  a 
voix  basse;  peu  a  peu,  pelit  a  polit.  Memme 
— ,  aaoa  faire  de  brait,  doaeemral,  a  la  aour- 
dine. 

MAXKeziHBO.  Y.aVa*jf«*o. 

MAnaL'KTiaaiMO.  V.  MtmutiirimQ. 

MAaiüÄTua*.  Y.  Mautidda. 

Mästa,  ».  f.  couverturedo  lafae.  Gaufertare 
de  liu  Couverlure  qu'on  mal  aar  las  cbevaoi. 

•  Maniclci  pour  le$  siege»,  (ßf .)  Voläa  Je  eeaps 
de  bäion.  'Poisaon  qai  reaaembleA  la  raie.—  de 
loucinho , "  caron,  bände  de  lard  aans  naigre. 
—  de  bartlQ,  foaaa  loogue,  lillon  profend  pour 
plcnler  la  vigne.  —de  codormsea,  filei  pour 
prendrclv*  caillei.  —  de  rtkUhos ,  couverlure 


MAN 

de  pluiiicurs  morceaux  d'etoffes  de  diaTereartai 
couleurs.  (fo.)  'Gentoai » rapaadta  de  diaTareab 
fragmenU;  ou?  rage  ptein  de  moteeaaii  fallec. 

t  MAKTAi.örTt,  e.  m.  plancha  terraat  de  ht 
•ur  les  vaiiacaux. 

ÜAiiTAd,  a.  m.  aau>  da  MaeUm. 

MartAb ,  •. «.  (f.  #«ar.)  becka?  la  larf«  aa 
»illon  pour  planier  de  la  viga*. 

Mantäz,  $.  m.  drap  de  Caaabare. 

f  Mante  ,#./■.(  /.  d*Wf  f.  rnrni.)  Bunte  ov  Clav 
lienno  :  coleoptere.  —  figmMtdttm  av  araaiaafi 
d*  BtümU  1 1«  aoldat.  —da  e/y#r##  eaaa  a  9*  4$ 
foihas  seccas ,  la  feuille  secbe. 

MARTBA(iö9  f.  f.  *  berMmenl  t  aeHe«  dl 
berner. 

ManteAdo  f  a  ,  p.  p.  de  Mmiimr. 

MABTBAadB, «.  et.  ber«6«r,  eeloi  qai  bataa. 

M  a  irr  rar  ,  e.  a.  berner .«  faire  Baute?  in  nt 
coaf  erture, 

M anteabia.  V.  ManHfim. 

Mabtbdob.  Y.Mhmhnedor. 

*Ma*t£e8,  «.  m.  p/.  *  toiles  oovreet  paajp 
faire  des  nappes,  etc.  Neppe  de  labte,  aTaWali 

Manteiga,  «.  /".  "beurre.  Graiase  ^aaraaiL 
—  de  porcv ,  gralsse  de  pore ,  saladeut.  — djp 
jaraliy  manleque. 

fMA^TEiGADAff^.f^andequaatitddabasjne^ 

Mantbig^so,  etc.  Y.MonUiguenl*. 

U arteigvkiba  ,  f.  /.  pol  A  beurre.  B^rille : 
vaiaseaii  06  Ton  bat  le  beurre. 

MANTBiüi'Efno,  a,  #.  beurrier,  — ere:eehrf, 
eelle  (jui  vcnd  du  beurre. 

M anteicento,  a  >  udj.  beurre ,  botyraut,  qai 
a  du  beurre ,  beauooup  de  beurre. 

MANTEicriLHA,  #.  f.  pommode  deaantear. 

Manteiro,  e.  «1.  marcband,  fabrieaBl  dt 
courertures  de  lalne. 

Mamtelado,  a,  odJ.(i.  de  bims.)  mantele  t 
qul  a  un  manielet. 

*  f  Mantel  ata,  t.  f.  ttfgulnc,  Cemna»  ea 
babll  religieui  <jui  demeureeliea  eile.  — «,  pl. 
manlellaies  :  religiouscs  serviles. 

*  f  MartblAto,  t.  m.  Iiornme  en  fcabil  reli- 
gio ux  qui  ne  vit  pas  en  nornniunaule. 

f  Mantki  cn ,  i.  m.  (f.  de  blas.)  pieee de  l> 
Ctfsson  en  sautolr. 

MafitBlete,  a.  et.  inantelet  riolet  des  er#* 
ques  de  Portugal  et  d'Espagne.  Uantefei  paar 
•e  raellre  a  couvert  dans  l'atlaquc  des  places. 

Manteü^a,  e.  f.  subüistance,  nourritare; 
entreiien.  *  Vivres. "  Alimente,  manulraUoo. 

M antrneb6r  ,  a,  t.  celui  au!  souüenl,  qul 
defeud.  Tenanl  (J'une  joule,  d'on  leantoitelc 
Cnirctencur. 

*  MaxtSms,  t.  m.  pl.  linge  de  labte.  V.  Jfea- 
Ue$. 

Manteo  ?  t.  m.  manlcau  long  ccclcsiastlqae; 
snänleau  de  jesulie.  Espece  de  jopon  sans  plb 
par  le  haut  el  ouvert  par-dorant.  {mnt.)  Sorte 
de  garniturc  ou  orncmenl  de  coa;co11leres 
quenoaille,  col  h  pan. 

aIamter,  v.  a.  nourrir,  enlrelenir :  founiir 
les  cboses  necessaires  a  lä  subslsiance.  ftlreli 
tenanl  tf'uo  tournoi ,  d'un  carrousel.  Maialcair, 
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me  etat  t  en  etat  aYa  eoeuriftUi 
essaUMer.  Boutemr,aaa«cer.  Main- 
MüiMi.  MaieUmw»  enirtlt  wir.  Gen- 
ier. Defoedre.  —  •  et»  pal****, 
• 

b  («mi ,  v.  r.  »a  naaifttaair  i  deeie«- 
ebUde  eauislaune*.  (A^.)  Peiaete- 
dUL  •*-  /traae ,  teair  bon. 
t,  a,  p.  p.  irr.  da  Mamter.  «#• 
4aa*>c  laude  a  -*,  Ulla,  famme 

L.  V.  Jfanfierie. 

1 1.  /  •  i  ■  Atfltfte. 

>ba  ,  «.  /.  (4.  aWtl.  »«!.) 1  roanti- 

tae  de  ligre  au  cbacal  tres-foroee. 

coleoplere. 

A ,  p.  p.  da  Jf  atUar. 

i,  c.  «§.  oBcier  da  la  maison  da 

Hfl  de  rargenterie  at  du  linga  da 

t ,  •.  f.  ebambre  da  l'argenlerio  at 
e  Üble  du  roi ,  Mngerie  loyale,  r 
,  a.  f.  aanülle :  espeee  da  mantaau 
pertugaiseset  espagnoles ;  mantelet 
— *,  p/.  leeges  d'-atifanl;  malllot, 
et  mt  — $ ,  de*  la  bcreeau.  Jfrlor  em 
a  le  dil  d'una  aflaire  qui  ne  fail  qua 
ser,  •»  dun  komme  qui  fait  pea  da 
s  une  elude. 
«iia,  dim.  de  Mantilka. 
ita,  9.  m.  entretten,  subsistanee. 
debouche,  vivret. 
.,#./".  dim.  de  Mänta. 

m.  *  munle  :  espt*ce  de  long  roile 
rtanl  los  feinmes  portutraine*  et  es- 
labit  long  du  quelques  nations, 
roliitfeui.  Man  loa  u  royal.  <  fig.)  — , 

ce  qui  serl  ä  caclier,  a  couvrir. 
.  de  blas.)  manleau  ducal.  —  capi- 
teau  de  eereiuonie  de»  chevahera 
mililaires. 

-.  in.  manleau   de   femrae.  Pelile 
heval. 
f.  in.  *  lioutse  decbcval. 

%t.  f.(t.  de  gto§.)  Manloue  :  tllle 

lalie. 

iKO,  a  ,  adj.  et *.  de  Manloue. 

adj.  2  gen.  manuel :  qui  se  fall  avec 

le  a  manier,  mauiable. 

s.tn.  manuel :  pelit  livrequ'on  peul 

inain;  livre  de  priores. 

ejitb  ,  adn.  avec  le«  maini.  Manuel- 

U  main  a  la  main. 

>,  a.  et.  manohe  d'outil.  *  Mani- 

iata  ,  t.  f.  ( f.  d*hitt.  nmt.)  *  ofseau 
olteau  du  aoleil.  -real,  *manu- 
u  sylvain,  manueodiaie.  —  magni- 
gnillque.  —  dourada,  *  sifllet.  (t. 
lellalion  auktrale  de  ome  etoiles. 
dio.  V.  Manicordio. 
;iö ,  9.  f.  aclion  de  conduire  par  la 
netto«  de  la  jeunosse. 
r0*Af  9,  f.  inanufecture ;  fabriefttion 


da  caffUina  eenrrages ;  ata  euvrages  aiaiMfaeteV: 
re* ;  Um  oa  ila  se  fabriqueot. 

fllAiiYACTta,  i,  adj.  qei  a  rapport  aui 
nMaufaelujaa. 

MAavrAcreaiao  f  a  ,  p.  p.  de 

MAanrAoroBAa,  «.  a.  maaBibaUirw  t  fabai*- 
qatr  es  maaalaelure. 

MAKavACTDRtiaoy  f.  m.  maBuCaeiurior;  fa«> 
bfieant. 

f  Mai^l,  $.  ai.  (I.  d'kUi.  •#!.)  imbouI  { ebal* 
da  la  Tariarle. 

MAwsinsai«, «.  f.  (I.  da  ff*i.)  raanuaaiaaiofj  <- 
aflranehlMeraenl  dvun  eaclave.  ; 

MAvoacBiiri  t9.m.(t.de  phmrm.)  aerte  d'eV 
lectuaira  eefide  pour  foriiler  l'eatoeAM.  —  aa)> 


«hm  Bei.  eapeee  d'eniplllre  retotuiir. 

VAMvacirre,  t.  m.  mabaaerU.  «4/.  —  %  eerlla- 
la  main. 

f  M  \  w  MTdacio.  V.  Manittorfh.  k 

MawctirgaO,  a.  /.  mainlenae  en  poasciileB. 
Manutenlien :  eenaenralion  en  bobj  aailer  fnm 
lol.  •Entretlen. 

MANirrcRBnaA,  *.  f.  "maintlen,  e#MCrY« 
lion ,  protection. 

Maxusiaiio  ,  a  ,  p.  p.  de 

Maü vscit ,  v.  m.  manier,  touebar,  Uter  ared 
la  main.  (ff.)  V.  Bnxovdkqr. 

Mari Att,  f.  m.  [t.  d'Atk)  #grappe  de  a*>* 
cot. 

Mio,  Va  ,  e4/.  maurali :  qnl  n'est  pai  bomi 
nlecbant,  contralre  a  la  raison  tk  la  loi.  Ma-» 
chanl ,  penrers ,  deprafe.  Malin ,  rast.  Mecbant, 
peebeur.  Difflcl|e.  —  de  etmienimr,  exigeant; 
dlfDcile  a  contenter.  aYd  mulker%  femme  dar 
mauTaisi1  vie,  prostituee.  Ü  ulker  md,  roechannj 
femrae.  Md  Ventura ,  malheur,  dissjAce.  Fallei 
Ho  —  apparethai  o  pdo%  ( prov.)  quand  on  parte) 
du  loup  on  an  voll  la  (jueue.  $  liberal t  o  m&o  d 
ter  poore,  il  est  liberal,  le  rn^l  est  qu'il  0Ü 
pauvre. 

MAiknAS,  interj.  pop.  parblfu! 

M.\o,  9.  f.  Main  :  extremite  du  braa  di- 
Tinec  en  doigts.  Polgnce.  *Pilon  de  mortler. 
Main ,  cöle.  Ex. :  A*  —  direila,d—  esquerliä: 
a  main  d rotte,  a  main  gauche.  Main  leTee  aej 
Jeu.  *Goup  Jone  avec  tes  cartes  qu'on  a  en  main. 
'Joufur  <|ui  estpremicr  en  main,  premier  4 
joucr.  — ,  pulssance.  aulorite.  Main  de  paoler: 
vingt-cinq  fcuilles.  aKndiiittroiicbedccouleutV 
de  chaux,  etc. '  Pled  de  devant,  en  parlant  d€# 
animaux.  Aignilte  ou  style  de  montre,  der*- 
dran.  'Moyen.  Industrie.  Favcur.  Protection« 
'Secours,  aide ,  assistance.  —  de  JmoVm ,  (Mr.) 
espeee  d'eteignolr  en  Torme  de  main.  —  de  i&l- 
dadns ,  troupe  de  soldals.  Com  —  armadd\  A 
main  nrmec,  les  armes  a  la  main.  —  «löVfti, 
main  morte.  —  dt  musira ,  eclielle  musicale. 
—  d'obra,  main-d'epurre.Wrro  de  — ,  livre  iba- 
nuscril.  Com  —  larga,  lilicralciueni,  yrutTi'U- 
sement.  Ir  d  — ,  arreter,  empcclicr  tla^ir,  lunir 
en  bride.  Metter  *  — ,  niPltn*  In  nuin  siir  : 
prendre,  s'emparer.  (fie.)  Pnin'  s;i  inam .  «».i^ 
gner  beaueoup  dans  un  cinploi.  {id.)  Ap.ii^cf 
«HO  dispulCr  lifoforti  ou  mitterei  o  —  noMo 
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i.  m.  -  bann .  Hmilo,  Hilf  •  poid 


T»»."««"..'.rt 

Gcrminlc .  >u]aurd  bui 
Hii(o,*.M.  nun:  i 


i.Mtulren  Um 


(/Ij.iOppoilnnli»,  01 
iVatwfor,  Temarrnn 


tUiiino,  »,  p  p.  de  Martsr.  nrfj.  Cmt  doii. 


i,  f.  iMYigation  s  in  de  mviguor 
r.  «.  lublle  nJTiMU'ur.  Mirii.. 


.  voilrs.  v 


sc,,.™. 


iriu 


m  gllvr  SUr  mer,  uailapl  de*  nmr 
l,  l.  m.  iniiri)i-l]*l .-  tüte,  grade  mi 
,*,«(/.  i[ui  titnl  do  li  uier  (vew) 
*,»./■.  marie  fotlc  n(  rapid«  V 


(^(.1  V.  rrani(ii-.(V."l 


aus«.  /•■!>-  d — ,  alumlonntt. 

MiBd!HD<»,*,p.  p  dt  JT>irfMMr.*l 
inll  1i  inarge,  *marg*.  i(.  4tM-i% 

bords  sJilUols, 

V.uicmii.,  aij.  2  gt*.  mirttojl  i  qui 
utft, 

».Hörnt*, f.  a.  pm»rg*rin«ef,«i 


(.  wi.iu»n[rave  :  Dam  öl 
jiii  tn  All»i«»gi|e. 
10,  1.   R.   nutjIMUl: 

t  Muiwi 

III'    1,1   III.  111« 

M.iiNM.n, 

tMAtlUDt 

I.1M-  1  lll.il'. 

SUniH.oJ. 

vnrrB'i' JIji.i: 

Ii-I-I,\L,\ 

ff«fttft, 

tt.i.f.  nMrni*ie.'li«i 

I'irir  T  ■tftiWli.m 
i.  /■.  Mir«  daarud*  u 

,  2  }[«.  qui  appaiiiml  i 

i,  uJj.  V.  Marial.  öi-h 

llllirs  durluu««, 

.  f.  n.  '  «tyete  de  fnloa 

äs.',  P"«|iir 
Minien*).. 

Ifwil.Ul.r. 

m.  huimiif  cfleuiin* ,  i. 

is.  hommu  in ou ,  clemui 

V.  Martthat. 
V.  M'ritäe. 
t ,  p.  p.  de  lUridar. 
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roisioft  des  (renadilles ;  son  fruit :  porte  la  ftair 
de  la  passion. 

Mar  acuta  t  t.f.  monnaie  decuivre  d'Angola, 
dix  reit  portucais. 

Mar  Aroiu ,  t.  /.  prosliluee ,  coureuse. 

f  MAftArosiAK,  v.  m.  (t.  burl.)  trailer  a?ee 
les  courauses,  les  bequemer. 

T  MARAFOHtiao,  t.  m.  qui  aime  les  coareu- 
ses,  qai  les  frequente. 

*f  MarajaIs6,  f.  m.  (I.  de  bot.)  marajaTbu : 
palmJer  da  Brestl. 

Mararba,  m.  f.  bruyörcs ,  ballier»  qui  ren- 
dentan  ebemin  lmpraiicable.  (fig.)  'Embrouil- 
lement  d'an  echeveau  de  fil ;  cheveux  ro£l6s ; 
embroulllement ,  confusion ,  tromperie  dans  les 
«faires ;  Intrigue ,  flnasserie. 

f  Marahmaö,  t.  s*.  (I.  de  geog.)  Maragnan, 
Marajrnain :  province  et  Tille  de  I'empire  du 
Bresil ;  grand  Haare de  l'Amörique  meridionale. 
asf/.  Naür,  babiUnt  da  Maragnan. 

MarakbAr.  V.  Emmaranhdr. 

Mararboso.  V.  Snredador,  Intrigante. 

Marao,  i.  «i.  roaraod,  matoii,  fripon;  tieux 
rentier,  rose.  Compagnon  d'aumönier  de  re- 
licieuses. 

■  ARAOzitTBO,  dim.  de  Mario. 

Marasrädo, A,a<fy'.tombe  dans  le  marasme. 
f.  t».  de 

Marasmar  ,*.  a.  causer,  donner  le  marasme. 

JfARASMÄ*-si,t>.r.  toraberdansle  marasme. 

Maräsmo,  t.m.  (f.  de  mtd.)  marasme  :  mai- 
crvar  extrtme,  consomption ;  (f.  de  bot.)  ma- 
ladie  des  pianies. 

Marasböoico,  a,  adj.  de  la  nature  du  ma- 
rasme ,  qai  le  concerne. 

•f-MARASQCiiio,  f.  m.  marasqa in  :  sorte  de 
Uqoeor  faile  a*ec  unc  ccrise  amere. 

Marätbro.  V.  Funeho. 

Marayälbas,*.  f.  fi/.broulilles,  menu  boii, 
eopeaux;  rognares  qu'on  tire  du  bois  atcc  le 
rabot.  *  Rubans  minces  et  elroils.  (fig.)  Choses 
frffolefl. 

MaratedIou  —vidi,  t.  m.  maraTedis  :  an- 
eieone  monnaie  portugaisc  et  espagnole,  dunt 
la  raleur  a  tarie.  Solde  que  le  roi  donnait  a 
eeut  qui  le  servaient. 

•  f  Maratidiäda  , *.  f.  somme  de  mnravedis. 

Marayilua,  *.  f.  'miracle  .-  nicrveille,  chose 
admirable.  X.Admiracdo.  (t.  de  bot.)  —  ou  —  do 
Peru,  belle  de  nuit,  mcrveillo  admirable  du 
Perou.  —  bastdrda,  *  souci  de  Jardin.  De  —  ou 
por — ,  rarement,  dilReilemcnt,  par  miracle. 
£«111«  —  ,  c*est  une  roerveille.  A'sntil— #,a 
merveiNe,  menreilleusement;  a  ravir,  adnii- 
rableroent  bien.  Faxer  ou  disrr— a,  dire  ou 
faire  des  choses  menreilleuses,  extraordinai- 

res. 

Maratilbado,  a ,  adj.  etonne.  p.  p.  de  Ma- 

ravilkar. 

MaravilbaoAr.  V.  Admiradör. 

Maravilbar,  e.  a.  emerveiller :  causer  de  la 
surprise,  de  l'admiralion.  V.  Admirar. 

MARAviLUAR-&E(<fc),  v.r.  s'elonner,  b'eraer- 
TCiller. 
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MARATiLBÖ»AHtHTE,a«l«.  merreilleusemeni, 
admirableraent. 

MARAViLHdso,A,«a7.  ravhwant,  mlraculcux, 
mcrveilleux ,  admirable ,  surprenanl ,  etonnanL 

Maiica,  t.  f.  marque,  note,  »igne,  caraclere 
parliculier.  *Coin,  sceau.  *  Seing,  chiCTrc. — y 
fletrissure,  stigmale.  Qualite,  mesure,  taille 
que  doit  avoir  une  ebose  pour  etre  repulee 
bonne.  Empreinte,  Impression.  Vasie  lerri- 
toire  qui  distingue  et  separe  des  pays  roisins  : 
marche. Moule  de  bouton.  De—,  grand,  re- 
marquable.  De  mais  de*  —  ou  da  —  mutier,  ou« 
tre  mesure. 

Marcado  ,  a,  p.  p.  de  Mar  cor.  adj.  afarqae, 
ou  il  y  a  quelquo  marque. 

MarcadAr,  i.  m.  marquear  :  celui  qui  mar- 
que. 

Marcar,  v.  a.  marquer  :  disliogoer  par  bb# 
marque.  (jig.)Rem*T(\uer.\ .  Demarcar.  (imu.) 
Elalonner ;  controler. 

•  f  Map.caria  ,  i.  f.  aclion  d'eUlonner  ou  da 
controler. 

Marcasita,  #.  f.  marcassite :  pierre  mine- 
rale,  Jaune  d'or,  a  faccltes  brillantes. 

Marcavalla,  f.  f.  espece  d'hcrbc  olficinale. 

fMARCfiiRAS,  e.f-pt.  sorte  d'ancien  impol 
qu'on  payail  le  l'r  mars. 

MARCtino.  V.  Mereieiro. 

Marcella.  V.  Macella. 

MARCEXAitfA  ou     (  nienuiscrie  :   ourrage, 

Marceuf.ru,  f.  f.  \       an  du  menuisier. 

Marcf.nkiro,  t.  m.  menulsier.  Eben i sie. 

•  Marceria.  V.  Mereearia. 
Marcesciyel,  adj.  2  gen.  marceseible  :  dis- 

posc  ä  se  faner.  Marcescent :  qui  se  fane,  so 
passe,  sefletrit. 

Marccravo.  V.  Mar  gräte. 

MÄRcnA,  #.  f.  marche  :  acüon,  manicre  de 
marcher;  air  de  musique  pour  la  marche;  Si- 
gnal de  marche  donne  avec  les  tambours,  les 
trompettes;  mouvement  de  troupes  par  jour; 
sa  direction.  (fig.)  Conduite,  directiön  dun« 
alTairc.  —  falsa,  faasse  marche,  marche  de- 
guisce.  A  —*  forcadae,  a  marche«  foreees. 
Furtar  •  — ,  cachcr,  derober  la  marche. 

Mauuiada.  V.  Martha. 

Maruiamtk,  *.  m.  marefaand  de  betail. 

Marchär,«.  a.  et  n.  marcher,  se  racltreei 
marche.  {in**.  V.  Matemr. 

Maucuksjta.  V.  Mareattita. 

Marcueta.  V.  Marckite. 

Maucuetado  ,  a ,  p.  p.  de 

Marcbktar  ,  v.  a.  marqueler;  faire  des  ou- 
vrages  de  marqueterie.  Ineruster.  (ßf.)  Ämail- 
ler. 

MarcdetarIa  ,  f.  f.  marqueterie,  is*rasta- 
tion. 

Marchf.te  ,  t .  w.  *  piece  de  marqueterie. 

f  Marcueteiro,  t.  m.  ourrier  en  marqaete« 
ric,  ebeniste. 

Maruäl,  adj.  2  gen.  martial :  guerrior,  bel- 
liquoux;  militaire. 

M.\r.«:io,  a,  adj.  martial,  belliqoeux. 
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Maria  ou  MarrZa  ,  t.  f.  pelite  truio  qui  ne 
teile  plus.  Jeunc  truie  chatree  et  engraissee; 
sa  ehair. 

fMARnico,  f.  m.  Instrument  de  Ter  pour 
soulever  U  terre. 

Marrada ,  f.  f.  * choe  de  bttesa  cornes ; coup 

•vec  la  tele. 

Marrafa,  #.  f.  #chereax  tar  !e  front 

Marrafäö,  öna,  adj.  (I.  burl.)  grossier, 
commun. 

Marralheiro,  a,  «(/.  fin,  ruse,  qui  cajote 
pour  iromper.  Qui  n'aime  point  a  payer,  dur  a 
la  detterre. 

MarrAh.  Y.  Marrä. 

MarrAno  ,  a  ,  adj.  (c.  de  mtprit)  maodlt ,  ex- 
communie;  Maure,  Juif,  qui  ne  mange  pas  de 
cochon. 

MarrAG  ,  #.  «i.  pelit  cochon  qui  ne  tette  plus. 
Cochon ,  porc.  Gros  marteau  de  fer,  masse. 

MarrAr,  v.  n.  heurter.  Ghoquer,  donner  de 
la  töte  contre;  se  battre  a  coup»  de  tele;  Trap- 
per de  la  Wie;  se  cosser,  parlantdes  bellen. 

•fMARRA»,  <wfc  {(am.)  auirefois.  A  noite 
&$  — ,  la  nuit  passee. 

MarrAxo  ,  # .  m.  gros  requin.  V.  Marrfco. 

f  MarrAxo,  a,  adj.  fute,  ün,  ruse.  On  le 
dit  aussi  du  taureau  qui  n'altaque  qu'a  coop 
sür. 

Marreca,!.  f.  macreuse. 

Marreco,  f.  m.  espeee  de  canard.  adj.  (fam.) 
Fu(e,fln,  ruse. 

M arreta ,  #.  f.  petit  maillet  de  fer  des  arque- 
busiers. 

MarroAda,  f.  f.  coup  de  mäste  de  fer. 

Marröcos,  t.  m.  (f.  de  gtog.)  Maroc :  eropire 
d'Afrique ;  sa  eapitale. 

Marr6io.  V.  Marroyo. 

MarroquIh  ,  #.  «i.  maroquin :  peau  appretee 
de  cheTre,  debouc. 

MARROQuino,  a,  «0*.  et«.  Maroquin  :  qui  est 
de  Maroc. 

Marroyeiro,«.  «i.  saunier;  regisseur  ou  in- 
specieur  des  salines. 

Marroxo,i.  «i.  bout  de  chandelle,  lurai- 
gnon.  it.  V.  Pateiro  et  Marrufo. 

Marröyo,  #.  «i.  (f.  de  bot.)  marrube  :  plante 
lahjcc.  —  branco,  marrube  blaue.  —  «low, 
marrube  noir,  bailote  puante.  —  bastdrdo, 
inarrubeaslre  ou  faux  marrube. 

Marruäz,  adj.  2  gen.  (f.  pop.)  tttu,  reveche, 
enieic,  obsiine,  opinUtre.  f.  m.  (f.  d'AtU)  Ba- 
timent,  valsseau. 

Marrüpo  ,  f.  m.  frere  lai.  V.  Marrowo, 

f  Mahruckm  ,  f.  f.  espeee  de  plante  qui  res- 
semblo  au  persil. 

t  Marseuia  ,  t.  f.  (I.  de  giog.)  Marseille:  rillo 
maritime  de  France. 

•j- Mause lbAno,  a,  ot*     \  Marseillaia   :   de 

•f  MARSKLn£z,aay.etf.  )  Marseille. 

•}- Marsöpa  ou— pla,  t.  f.  (f.  d'hiit.  not.) 
*  iu.il *i>iiin  :  gros  poisson  de  mer  ou  cochon, 
poir,  puurceau  de  mer;  tres-petite  espeee  de 

ti.lltHlll'. 

Mau  ta  ,  f.  f.  (f.  a"k*il.  nat.)  inarte  ew  nur- 
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Ire  .-  sorte  de  fouine  a  gorge  jaune,  4  angles 
fixes:  sa  peau  en  fburrur«. — i,pi.  fourrure 
de  marte. 

Marte  ,  t.  m.  Mars :  dieu  de  la  guerre ;  (fig.) 
grand  guerrier;  esprit  guerrier,  courage.— , 
planete;  (f.  de  ekim.  ane.)  fer. 

*  MartbirAr.  V.  Martyritmr. 

*  Marteiro.  V.  Martyrio. 
MartellAda,  f.  f.  coup  de  marteau. 
Martexlado,  k,p.p.  de  Mmriellmr. 
Martblladör,  a,  i.  eelui  qui  doooe  des 

co ups  de  marteau. 

MartellAr,  v.  a.  marteler :  battre  a  eovpt 
de  marteau.  (fig.)  Persecuter,  tourmenter. 

f  Martellets,  t.  m.  eperou  mauresque. 

Martelünho,!.  m.  dim.  de  MmrUüo.  In- 
strument pour  aoeorder  le  clarecin, le paalte- 
rion ,  etc.,  aecordoir. 

MARTiiLLO,  t.  m.  marteau  roatil,  instnraient 
de  percussion.  (fig.)  Celui  qui  traraille  a  de- 
raciner,  a  exlirper  le  vice,  llitresie.  Conti* 
de—,  marteau , coquillage  biralre.  Prix*—, 
marteau  ou  lygene,  espeee  de  cbien  de  mer. 
ii  —  ,acoups  de  marteau.  —  4*«fietfcM,  tire- 
clou ,  outil  pour  arracher  lea  elous.  —  eis  fer- 
rador,  brochoir,  marteau  de  marecnal.  Atkmr- 
tefcstar  entre  o  —  eabtgom*,  *tr©  entre  l>o- 
clume  et  le  marteau.  £tre  la  gaufre  dans  one 
aflaire. 

Martjcola.  V.  Mantirora  et  Jfa/Hevi«. 

*  MARTiutNCA ,  #.  f.  sorte  de  petH  bannet. 
MartimcaravAto,  f.ni.  Jeu  d'enfants. 
Martinete,«.  m.  (f.  d'hiit  nmt.)  *aigreue: 

sorte  de  heron.  Sautereau  d'cpinette,  de  clare- 
cin, etc.  Panacbe. 

f  Martisica,  s.  f.  (f.  de  gtog.)  Martinique: 
Ile  de  l'Amerique. 

f  Martiniega  ,  #.  f.  *impdt  quo  l*ofi  payait  i 
la  Saint-Martin. 

Martir  ,  etc.  V.  Jfarlyr,  etc. 

Märtyr  ,  #.  1  gen.  martyr :  qui  a  sounuit,  qni 
a  eie  tue  pour  sa  religlon,  surtout  lecbrittM- 
nismo,  (flg.)  pour  un  parli,  une  opisHa«,  etc., 
(id.)  qui  souffre  beaueoup,  qui  a  beauoaop 
soufiert. 

Marty'rio,  t.  m.  martyre:  mart,  Uurnegt 
du  martyr;  (ßg.)  peines  cruelles,  aouffraare 
excessite.  (f.  de  bot.)  'Fleur  de  la  passion,  err- 
nadtlle,  plante  et  fleur. 

MartyrizAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Martyrixmr. 

f  Martyrttad6r  ,  t.  m.  eelul  qui  martywf. 

MaryyrizAr,  v.  a.  martyriser  :  faire  soufrir 
le  martyr«;  tourmenter  oruellemeat. 
.  Martyrolocio  ,  #.  «i.  martyrolog« :  catalogae 
des  martyra  ei  autres  saiuts. 

Maroobh.  V.  Murugewi. 

f  MaruK,*.  as.  petit  cousin  du  Breail,  dool 
la  morsure  est  tres-fneommode. 

Marüja,#.  f.  'maxina,  maleloU;  equipage 
d*un  Yaisseau. 

MarAjo,  f.  sa.  marin.  Y.  Marinkeir*. 

MardlhAda  ,  f.  f.  violente  agitation  des  Hots, 
houle. 

t  Marülhar  ,  v.  a.  agiler  avec  vfolenee,  rrp- 


MAS 

i  ( la  ner ).  11  est  mm  i  reetproqoe. 

uro,  a,  adj.  qui  agile  U  mer  (tent), 

oetoose. 

t.  m.  V.  Marulkid*. 

),  a,  «(;•  boaleux,  eoa?ert  de 

i ,  bouillonnanl  ( mer  — m  ). 

iMA,  e,  f.  oompagnie  de  soldats 

»I  en  sertiee  eflectif. 

f.Bufdo. 

advers.  rnais,  cependant,  toote- 
1/  Ni-da!  —  outet,  meine,  mais, 

—  com  tudo,  mais  cependant.  — 
10  reolidadc,  toutefois,  cependant, 
oertaJncment. 
».  monnaio  d'Asie,  50  reis  portav- 

detfeo.V. 
Massa,  «.  f. —de  ferro,  barre  de 
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'.  Maxorral. 

■iNos,  expr.  pop.  plus  oa  moins. 

,  t.  f.  ( f.  oThitt.  not.)  inasare :  by- 

V.  Macarico. 

oo.  V.  Menottabado. 

a.  V.  Deleriorar,  Menoscabar. 

.  V.  Menotcabo. 

A,p.  p.  de 

. «.  macher.  Cbiquer. 

f.  f.  *  inasque :  faux  visage  de  car- 

rsoune  masquee;  (/ty.)  volle,  pre- 

lement,  fausse  apparence.  Masca- 

e  de  gcns  masques.   Tirar  •  — , 

ie  masque,  ne  plus  dissi  muler.  V. 

• 

• 

kts+  f.  mascarade :  festin,  eerele 
quea.  Momerie,  mascarade. 
o,  A,  p. p.  de 
,«. o.  masquer,  deguiser. 
-si,  e.  r.  »e  masquer,  se  mellre  en 
deguiser. 

i(t.de  bot.).  V.  Ptrtonada. 
,«.  /".  lache  de  cliarbon,  de  suie, 
ge.  {/ig.)  Tache ,  desbonneur. 
do,  A,p.  p.  de 

i,  «.  a.  machurer,  barbouiller  Ie 
Ar,  etc.;  ( flg.)  noircir,  souiller. 
o,  a,  adj.  moscouade.  On  Ie  dit  du 
derniere  cuisson,  qui  est  d'une 
Interieure,  p.  p.  de 
Äa,  v. a. Dans  les  moulins  a  sucre, 
'  le  sucre  blanc  de  la  moscouade. 
V.Mascdr. 

.  V.  Quebrar,  Moer;  Trükor. 
e.m.  maillet,  pilon. 
»ade,  i.  f.  masculinite :  caractere, 


iykjOdj.  masculin  :  du  mite,  qui 
..  (fig.)  Male,  en  parlanldu  style, 
icelins.  Epilbete  que  donnenl  les 
an  soleil,  aux  plaoeies  de  Salurtic, 
*  et  Mcrcure ,  et  aux  signea  du  Bc- 
n ,  de  la  Balance ,  du  ßagiltaire  et 


V.  Jfaca... ,  elc. 


*  Masculo.  V.  MweuKuo. 
MkstLk.V.  Mosel: 
Masicötb.  V.  Mackote. 
Mabmarro.  i.  m.  frere  lai. 
Masm6rra,i.  f.  "caebot:  prison  sooterraine 

oü  les  Maures  enferment  leurs  eeelaves.  V.  Ma- 
tamorra. 

Masmorreiro ,  i .  s*.  geölter  #*p»wmtMorrm . 
V.  ee  mot. 

Masque.  V.  Mos. 

Mässa,  t.  f.  pAle  :  farine  detrempee  el  pe- 
trie.  Masse ,  totaiite  des  biens ,  etc.  Masse :  araas 
de  plusieurs  parties  formant  an  tont,  (/ig.) 
Ligue ,  association ,  eonjuraüoo.  (ttf.)  Pale :  na- 
turel ,  caractere  d'une  personne.  V.  Mac*.~  do 
concurtot  (t.de  comau)  masse  commune  de  la 
failliie. 

*  f  Massacroco,  t.  sx.  "  garnilure  de«  an- 
ciennes  perrnqaes. 

Massagada,«,  f.  (I.pop.)  melange  de  pla- 
siears  choses. 

t  Massagetas,  t.  sx.  pL  peuplct  de  U  Scy- 
ibie. 

Mass  im,  elc. 

Mashar  ,  etc. 

Massarico. 

Massaröca. 

Masseira  ,  $.  f.  V.  Ämmteadtirm.  it,  Grande 
buche  poar  petrir. 

Är^:  }  v. *«...,«.. 

fMissico,  a,  odi.  Monte  — ,  montagne  de 
Campanie,  renomraee  pour  ses  rins. 

f  Mässio,  a,  adj.  de  pale,  qui  a  les  qualites 
de  la  pale.  V.  Modo. 

Masso.  V.  Maco. 

*  Massoreiro.  V.  Pedreiro. 
Massorral.  V.  Maforrai. 
Massor£tas,  t.  wi.pl.  roassoreles  :  aotears 

de  la  Massore, auxqueis  on  attribue  1'invenUon 
des  points  (dans  la  langue  bebralqae). 

*  Mässoa.  V.  Mofaduro. 

"  Massoca  ,  i.  f.  petita  barre  de  fer. 

Marsüdo,  a,  adj.  pateox. 

MASTARio,  f.  es.  (I.  de  nur.)  matereao  :  pe- 
tit  mal.  —  de  eetoeao,  mit  de  hone  d'arant  ou 
mit  du  petit  hvne.  —  do  joamite  fremde,  mal 
du  graod  perroquet. —do  joamite  de  prdm,  mat 
du  perroquet  d'avanl  ou  du  petit  perroquet.  — 
da  geim,  mat  du  perroquet  d'arümoo  ou  perro- 
quetde  fougue.— da  sobregeta,  mit  de  perra- 
ebe.  —  de  eobrejoanite  grande,  mit  da  graod 
perroquet  Tolant.  —  de  tobrejoemiie  de  pröa, 
mat  du  petit  perroquet  YolaoU  —  de  teerego 
Haha,  mal  de  perruche  rolante. 

Mastica.  V.  AlmSeega. 

f  Masticatörio  ,  a  ,  adj.  (I.  de  a%id.)  osasti- 
catoire:  ingredient  quel'on  mache  poar  parger 
la  piluile. 

MastioIsi  , «.  m.  grand  prelre  en  Perse. 

Mastiga^äö,  t.  f.  maslication  .-  actioo  de 
macher. 

Mastigado  ,  a  ,  p.  p.  de  Mastigar. 

Ma^tigador  ,  a  ,  #.  n4cke«tr ;  qui  nAcb« 
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Mastigar,  e.  a.  mloher :  broyer  (da  pain, 
etc.)  avec  les  ilenls.  iß§.)  Manger  gen  tnots» 
nc  pas  prononccr  loutes  les  lettre*,  (id.)  Eipli- 
quer  bien  uue  chose  (la  doctrine)  pour  la  faire 
eoniprendre.  [id.)  Rominer :  peuser  et  repcn- 
eer  a  une  choae.  (id.)  Genaurer  ee  qua  dlt  an 
autre. 

Masttoatörio.  V.  JfojftcaforfD. 

Mastim,  $.m.  matin  .-  gros  cbiende  basae* 
cour. 

MastIque,  a.  m.  maalic.  V.  Alwtictg*. 

Masto,  alc.  V.  Mmttro ,  etc. 

Mastrraqäö,  s.  f.  mltura:  let  mAte  d'oo 
▼aiseeau;  art,  travall  de  maier. 

Mabtrbaho,  a,  p.  a.  de 

MastrrAr  ,  e. a.  tnater ;  garnir  de  mAte  an 
▼  aisseau ;  arborcr  les  mal». 

Mabtro,  e.  m.  mal :  arbre  qui  perl«  les  vol- 
les. —  ,grand  mAt.  —  do  trawuile,  tnat  de  mi- 
aaine.  —  daeafa,  mAld'artiraon.  —  de  aarea, 
grand  mal  de  hune.  —  do  gurupfsy  mat  da 
beaapre.  —  detupparelkud»  9  mAt  degarnt  oa 
sans  haubans. 

MASTRÜgo,  i.m.  (f.  rfr  6o<.)— AorfoiM«,  pas- 
serage ou  cresson  des  jardins ,  cresson  alönois, 
nasilorl,  nasturce. — dos  riot.  V.  Afride.~ 
do  Perüy  la  grande  capucine. 

Maktur£0.  V.  Mtutrufo. 

Ma.sturbaväö,  f.  f.  mastnrbaüon  :  aetion, 
babitude  de  se  masturber;  polluüon manuelle; 
onanisme. 

MAaTDaaia-sE,  a.  r.  sa  masturber  :  abuser 
de  soi-meme. 

Mata,  i.  f.  *bole,  forit.  V.  Jfofaue. --antat, 
epines,  ronces,  bois  in  utile  dans  lea  forets. 

t  Mataboi.  Y.  Rainuneuto  malmboi. 

Mataborräö,  t.  m.  papier  brouillard,  pa- 
pier  gris. 

f  M atabbAwca,  a.  f.  (f.  de  aal.)  germaadree 
düepagne  i  plante  lobice. 

MatacA.6,  t.  «•.  vieut  lievre  qvi  fatigue  lea 
chiens.  Poison  pour  lea  chiens.  Pierre  qo'on 
Jette  auz  ebiena.  aYoloedea,  baltenrde  pave, 
faineant. 

Mata^aO  ,  a.  f.  fertae  r  Ml  ott  tauage  d'un 
bien.  (fig.)  V.  Amofinafto ,  Tortmenlo. 

Matacayällo,  i.  m.  (t.  efeoat.)  V.  tyno- 
gtosw.A—,  wdv.  *  bride  abattae,  venire  I 
terre. 

MatachIm  ,  a.  m,  natatain  r  boraoie  grotea- 
qaement  masque  qoi  danie  lea  matassini.  Ma- 
tmrhint ,  pl.  mataaatna  i  eeptoe  de  danae  bauf- 
fonne,  primltrfement  dan»e  armee. 

fMATACBiriADA ,  t.  f.  raatasstaade  :  bouf- 
fonnerie ,  acllen  folitre  des  mataaslne. 

Matadbibo.  V.  Matadöuro. 

Matauo,  a  (V.  JfeYfo  ),p.p.  de  Matdt. 

Matador,  a,  f.  tueur,  meartrier,  nutsea- 
creur.  Matador :  les  trois  cartes  superieures  au 
Jeu  de  Pbembre.  (yif  .>  Hotnine  ennuyeux  et  es» 
tommant.  aal/.  Mörtel,  qui  causa  la  morl; 
meurtrier,  homieide. 

Matadovro  aa— ©oiao,  #.  m.  •ecoreberie, 
tcurte;  Hau  oü  l'oa  Um  les  anlmau»  pow  la 


Mmdierie;  abattotr.  Ir  m  lerar  m  — ,  /ii.) 
alter  om  roener  a  la  houeberie ,  a'eipeaer  ou 
ex  poser  un  au  Ire  ä  un  danger  eiirftaae. 

Matadüra,  a.  f.  We «stire,  ecerrawre  <|iie 
fait  la  seile  ou  le  bat  §mr  le  doa  d'un  ehtval, 
etc.  Fax&r  «aan  — ,  ecoreber^  ftter  la  peaat  la 
deebirer.  Dar  m  mlfmem  am  — ,  (fi§.  fmwL)  Su- 
cher au  Yir.dana  rendroit  aensiUe. 

MatagAl  ,  f.  m.  buiesen  epafs.  Gkaaap  sie- 
rfle,  enfrien«. 

Matacobo  ,  a  4  aaV.  buiaeenacmi. 

MATAUara  ou  *-ftTS ,  a.  na.  aorat  de  parea- 
lif. 

Matalöbos  ,  i .  aa.  (I.  da  toL)  toe  laup :  m- 
peee  d'aeonit. 

Matalotäcsm,«.  f.  Tictuaillea  :  Yltre»  ea- 
barques  pour  la  nourrlturt  de  l'tejiiittage.  fn- 
▼iatona  de  bonese,  vivrea. 

M atalöte, t.  m.  matcloty—tlB. Oaenaataan 
de  voyage. 

*  MATA*t*eo  tf)  >-avno«'.  ▼•  JuaKHai  oa 
Laqmtta. 

MatamArra.  V.  Mosviorra. 

Matamöuros,  s.  m.  naaainoTe ,  fem  an«, 
capilan ,  fanfaron. 

MatAn^a,  a.  f.  Moege  :  l'aclieai  de  tnrr, 
surtoiit  les  cochons.  Tnetief  oarnatt,  mag- 
ere. V.  Morlandade.  Fosar  wna— ,  tvira  nuin- 
bassc ,  ne  polni  donner,  ne  poinl  UiH  de  ewr- 
Uer. 

f  MATAWta,  «eV.  et  a.  l  #e».  qoi  tue.  Cbef 
(faaaassInB.  V.  Fmtmr—o.  (fif.)  Faafarw; 
OTgueKlenx. 

MatAr. t>.  a.  tner,  egnrger, naaaaerer, tw 
la  vie.  fiteindre ,  faire  mourir  le  fen ,  nne  Id- 
mlere«  etc.  (/tf  .)Tner :  fbtiguer  ereeeaWeawDt, 
assasalnef,  imperlaiier ,  preaaer  ihuaiait, 
poursuivre  avec  cbaleur.  Faulet,  Meaaer  od 
cheval  *  pariant  de  la  eelle.  Amorffr*  —  sw»- 
d««,  e  Ajoo,  dleindre  une  eaandalla,  le  lea. 
—  a  brdia,  (phr.  prov.)  faire  ce  qua  aertaw« 
n'avait  eneore  foil,  Tempener.  —  a  4hÜ», 
payer  une  dette,  a'en  arquiUer.  — -pinu  t.  c» 
mot.  —  •  temnOf  aontmeiller.  — a  9*4*,  •f*'' 
apaiser  la  soif ,  la  fain.  —  aV  /vaaa  aa  dl  pa«i 
affamer.  paeaie  aaalaai  a*  trio  «aa  $  aaraa*, 
que  je  meure  ll  eela  areat  pta  tral. 

Matär-sb,  a.  r.  aeaaleider.  Äara-taf.(«, 
rom^d*,  per,  99%r$ )  8e taer,  aa  IbHgaer,  se 
tourmenter,  tmaHler  avee  eveea.  (|a>.)  0aa1^ 
ger  de  ne  poimrir  reäaair.  —  da  en  «an»  Mtai- 
Jfto,  sfaeoabler,  ae  fbUguer  *  faraa  da  tiaiaH- 
ler.  —  de  rito ,  rire  a  gerge  ieployDa.  — aar  ou 
»obre  mUfuma  caaaa,  ae  danner  aaaaaaaa  de 
peine ,  se  metira  en  quaöre  paar  aaja  abaat. 

Mata-rAtos,  aa>.  t  §9u.  qa*  aaa  bat  tatt. 

Matariz.  Y.  BrigutntOy  Riwom. 

MatasAso*,  i.  m.eaiptilque,  ea^rlataa. 

MataiAo.  V.  iraOsnAa. 

f  MATA-rtTB ,  a.  m.  (fam.)  aaadaaaia,  fier-a- 
braa ,  fanfaren ,  grand  caaeevr  da  raqaems. 

MAt«  ,  t.  w.  mal :  eoap  du  Jen  dea  eeaaea  qui 
falt  gagner  la  partle.  ( f.  da  aar .)  *  Malle,  saaie : 
plante,  tbo  du  Paraguay;  infusiaade 
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je  Manc  qne  !es  doreurs  mettcM  sut 

Diminud.  Dar  um  — ,  Taire  un  riiminuc 

»Uni}. 

,  aSj.  2  gen.  mal :  qui  n'a  pas  d'eclat, 

or,  couleur  —  le). 

ao ,  f.  «i.  garde  roreslier.  V.  Lenha- 

bjär  , «.  m.  s'enfoncer  dans  le  bois. 
tu,  f.  f.  malicre :  principe  qui,  döter- 
lr  la  forme,  conslitue  un  €tre;  sub- 
corporelle,  etendue,  irapönelrable  ; 
«i'espril;  ce  dont  une  chose  est  faite; 
biet.  "Exemple  d'e'criture.  —  ,pu*  d'un 
-,  chose  sensible  qui  serldebase  aux 
nts. 

iiAES,  f.  m.  pU  materiaux  :  ce  qui  «ert 
'/leO  a  composer  un  ouvrage ;  m6moi- 
es,recueil. 

mal,  adj.  2  gen.  raaleriel ;  qui  appar- 
t  mauere ;  compone  de  malicre ;  cpais, 
;  liltcrat.  On  le  riit  dune  Taute  ,  d'un 
)d  iinpulable.  «7.  et  s.  2  gen.  Sot,  Im- 
r.  m.  V.  Materides.  Materiel  :  ce  qui 
5,  regarde  le  corps;  (t.  mil.^  tout  le  ba- 
'arlillerie,  les  munitions,  etc. ,  d'uno 

MAUdaoe  ,«./".( f.  de  phil.)  maleria- 
alite  de  ce  qui  est  malicre.  Groj»sierete, 
;  dlntelli^cnce.  On  le  dit,  en  theologic, 
paa'il  y  a  de  maleriel  dans  un  acte  fait 
inaissance  et  sans  libertc. 
riaüsuo,  m.  m.  malerialismc  :  Systeme 
qui  pensent  que  l'aiuc  est  materielle; 
de  ceux  qui  nadmcltenl que  la  matiere 
*  pour  cause  et  pour  efTct,  qui  n'ad- 
d'autrc  substance  que  la  matiere,  qui 
l  a  la  malicre  les  aitrlbuts  de  Dicu ; 
i«. 

maüsta,  f.  m.  matcrialisle  :  parüsan 
erialisme. 

RjALHftaiE,  adv.  malcriellcmcnt.  Gros- 
tnt. 
aüAL,  adj.  2  gen.  malcrnel.  V.  Mo- 

Ttäs almlüte,  adv.  materncllcment. 

jmidade,  f.  f.  maternile  :  etat,qualile 

t. 

mo,  A,  adj.  mnlcrnel :  de  la  mere; 

,  propre  ä  une  mere, ä  la  uicre. 

iemätica,  s.  f.  mathematique,  les  ma- 

iquet :  science  des  grandeurs  en  gen6- 

!  leurs  proprietes. 

uuiTiGAMERTE ,  adv.    mathematique- 

eelon  les  reg  les  des  malhemaliques. 

iemätico,a,  adj.  mathematique  :  qui 

Mit  aus  raatheraatiques ;  evident,  in- 

table,  f.  m.  Malhematicien  :  qui  sail  les 

natiques ,  les  enseigne ,  les  pratique.  «7. 

"tlago  judieiario. 

CAL.  V.  Metical. 

ein,  v.  n.  glapir,  aboyer  :  sc  dil  du 

|ni  trouvo  un  lapin. 

lha  ,  f.  f.  meute  i  troupe  de  chiens  de 


MAT 


783 


MaTmn.i ,  t.  f.  '  bruit.  Tharivarl. 
M  ati* Ann ,  a  ,  p.  p.  de  Matinar. 
fMATi*AL,flrf/.  2  gm.  matinal :  du  malin. 
MathAr,  *.  a.  etciller  de  hon  matin.  (flg.) 
Perstcuier,  lourmenler.  —  o  faledö,  tenir  le 
faueon  e>eille. 

M  \TisAS  ,  f.  f.  pl.  malines  :  prämiere  partie 
de  rofllredlvin. 

Matiz.  t.  m.  *  nuanre  :  assortlmcit  de  Cou- 
leurs. * Emaillure.  (flg.)  'Nuance  d'eloquence, 
d'eruditlon  dans  un  dlscours. 

Matizado,  a,  p.  p.  de  Matizar.  adj.  Not, 
nuance;  craaillG.  Ceo  —  (TeffreWaj,  clel  par- 
semc  d'cloilos. 

M ah 7. An  from,  de)%  r.  a.  nuer,  nuancer,  as- 
sorlir  di  (leren les  couleurs.  "Emailler.  (flg.)Ot- 
ncr  un  riiscours,  y  semer  des  Heurs  de  rhdlo- 
rique.  V.  Sauxiar,  3larchctar. 

Mäto,  j.  fn.  'bruyeres ,  broussalllcs ;  ballier, 
buisson,  lerrain  incultc  couvert  de  bruyeres». 
*  Foret,  bois.  —  de  talhar,  bois  laillis :  bois  en 
coupe  reglet*.  Tazcr-se  — ,  ( flg.)  devenir  gros- 
sier,  stupide.  IS'äo  r*  —  d'ond«  taia  cotlho, 
(pro*.)  on  nc  sauralt  (irer  de  Tbuile  d'un  mur. 
t  Matömw)  %  f.  m. :  t.  du  Jlnuil)  las  de  lerre 
failavcc  la  beche  pour  planier  le  manioc. 

+  MatAso,  a,  adj.  couvert  de  bruyeres,  de 
broussailles ,  etc. 

Matraca,  *.  f.  rrecclle  :  moalinet  de  bois 
tres-bruyanl.  II  lient  liru  de  cloche  le  jeudi  ei 
le  vendredi  saint.   Railleric,  brocard,  huee. 
Dar  —  a  algvem ,   laquiner,  ennuyer  qucl- 
qu'un;  bucr,  sifller. 
H athaixl«.  V.  Mtatrdca. 
f  Matiüfs,  i.  f.  pl.  (/.  dTant.)  Wies  de  la 
deesse  Manila,  ou  Ton  n'admellait  que  les 
femnies  de  qualite'. 
Matrauikado,  a, p. p.  de 
Matrauceär,  r.  a.  orocarder:  plqber  par 
des  brocards,  berner,  se  raoquer  de  quelqu'un, 
le  ridiculiser.  Sifller,  huer.  Etourdir,  Taligucr 
par  le  bruit. 
MATRAoi'bJAit.  elc  V.  Matraquear,  etc. 
Matp.eiro,  a  ,  adj.  madre,  rusd,  matols;  flu, 
adroit. 

MatricAp.ia,  *.  f.  (r.  de  bot.)  malricaire  ou 
espargouite :  plairfe  radiee. 

Matricida,  f.  2  gen.  malricide:  assassin  de 
sa  mArc. 

Matricidio,  t.  m.  malricide  :  meurtre  com- 
mis  sur  sa  mere. 

Matriclla,  f.  /".  malricule  :  liste,  röle  des 
membres  d'un  corps,  etc.;  sorle  de  reglstre; 
cxtrail  du  röle. 
MatricclAdo,  a,  p.  p.  de 
ÜATRicrLAR,  t.  a.  immatricnler :  enregtslter 
sur  la  malricule.  — ae ,  «.  r.  prendre  tes  In- 
scriptions. 

Matrim«»^iAl,  adj. igen,  matrimonial:  qm 
appariienl  au  manage. 

Matuihoniar,  v.  n.  conlracter  mariagc  (/'. 
um.),  it.  et  —setv.r.  s'unir,  se  inarier;  vivro 
mariUilciiieut. 
Mahümökio,  t.  ai.  uwriage :  uuion  legalo 
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dun  homme  et  d'une  femme.  (poet.)  Hymen. 
-,  sacremenl  du  mariage.  V.  Catamento.  — 
clandestino,  mariage  clandeslin.  —  occullo, 
mariage  de  la  niain  gauche.  —  contummado, 
mariage  consomme.  —  etpirUual,  mariace 
«pirituel :  lien  qui  unit  un  eveque  a  son  eglise, 
l'dme  a  Dieu  par  la  grace,  une  religicuse  a 
Jesus-Christ  par  ses  vosux.  —  rato%  mariage 
celebre  et  non  consomme.  Näo  gottar  da—, 
ne  pas  aimer  le  sacrement.  —  dittolvido,  lit 
brise.  Filhot  do  primeiro,  do  segundo  — ,  eo- 
(ants  de  premier,  de  second  lit. 

f  Matritehsk,  adj.  et  #.  2  gen.  de  Madrid. 

Matrix,  t.  f.  matrice.  V.  Madre.  Mere, 
•ource.  — ,  moule  ou  Ton  fond  les  caracteres 
d'imprimerie,  elc. 

Matrix,  adj.  f.  matrice;  mere.  Jgreja  — , 
eglise  mere :  qui  est  commo  la  mere  d'autres 
eglises.  Lingua  — ,  langue  mdre ,  d'oü  quelques 
autres  sont  derivees.  Cidade  — ,  Tille  capitata, 
la  inetropole  d'un  royaumc. 

Matr62ia,  t.  f.  raalronc  :  mere  de  famille 
respcclable  par  son  rang,  so  conduile,  etc. 

f  Matuoxac. a  ,  f.  f.  aug.  de  Matrona.  On  le 
dit  d'une  grosse  fcinrae  qui  est  circonspecte. 

Matrosäes,  «.  f.  pl.  (f.  (Tont.)  matronales: 
feies  des  malrones  romaines  en  Ilionneur  de 
Mars. 

Matronal  ,  adj.  2  gen.  qui  appartient  aux 
malrones ;  de  matrone. 

Matronarja,i.  f.  aulorile,  elendes  malro- 
nes :  on  le  prend  en  mauvaise  part. 

MATTO,etc.  Y.Mdto. 

Matula  ou  — lla,  #.  f.  (f.  pop.)  troupe  de 
vagabonds,  de  vauriens,  etc.  it.  Meche  d'une 
lampe. 

MatülIö  ,  t.  m.  aug.  de  Matula.  (flg.)  Homme 
grand. 

Matölla  ,  i.  f.  (|.  pop.  etp. ««.)  meche  d'une 
lampe. 

MatdraqIO,  $.  f.  (t.  de  dWr.)  maturation  : 
toction ,  attenuation ,  preparation  des  humeurs 
nuisibles,  alin  de  les  expulser. 

Matcrar.  V.  Madurar. 

MatdratI yo  ,  a  ,  adj.  ( l.  de  chir.)  maturaüf  : 
qui  hlle  ia  forma lion  du  pus. 

Matürco.  V.  Mattruco. 

"Matüro.  V.  Madüro. 

f  Matiticb,  t.  f.  (f.  fam.  du  Brtsil)  rusti- 
cile,  grossierele. 

Matutinal  ,  adj.  2  gen.  matutinal :  qui  ap- 
partient au  malin,  aux  malines. 

Matdtwärio,  t.  m.  matutinaire :  li? re  de 
l'offlce  de  matinei. 

Matutino,  a,  adj.  matinal,  du  matin.  V. 
Matutinal.  Astro  — ,  aslre,  planele  qui  se  leve 
avant  le  soleil. 

fMATÜTO,  a,  adj.  (t.fam.  duBrttil)  qui 
babile  l'interieur  d'un  pays  sauvage.  (/!f.)Rus- 
tique ,  sauvage. 

Matövi  ,  s.  st.  sorle  de  bois  de  tofala. 

t  Maüjo,  f.  m.  (I.  de  cot  f.)  bec  de  corbiu  .- 
outil  de  calfat. 

#AVMf  *9  #.  f.  poignec  j  fcotlo 4'a.ulx  seu,  -*• 


do  futo ,  rainure  en  spirale  praliquee  aa  beaft 
le  plus  mince  d'un  fuseau  a  filer. 

■f  Malritaüia  ,  «.  f.  (I.  de  giog.)  Maurilaniei 
conlrec  d'Afrique  oü  sont  aujourd'hui  les 
reyaumes  de  Fez,  Maroc  et  Alger. 

f  Mauritaro  ,  A ,  adj.  et  i  de  la  MauriUnif . 

f  Mai<ro,  a  ,  adj.  des  Maures,  a  la  maniere 
des  Maures.  Maure. 

Malsäolo  pour     I  mausolce:  lonibeaama- 

Mausoleo  ts.m.   j   gniflque. 

Mavali  ,  s.  m.  poisson  des  Indes  occidenia- 
les .-  il  a  la  forme  d'un  besuf. 

Maxi,  «.  st.  (J.  d'Atie)  epreuve  judidaire par 
lc  poison. 

MAYi6sAMi!rTS,<Mfo.  tendrement,  arte  äs- 
tend rissemenU 

Mayiösu,  A,aäj.  tondre,altendri;  attendrö- 
sant ,  touchanU 

Mavörcio,  a,  adj.  do  Mars. Martial,  guer- 
ricr,  belliqueux. 

Mavörte,  «.  m.  (po4t.)  Mars,  dieu  de  h 
guerre;  la  guerre. 

Maxillar,  adj.  2  gen.  maxillaire :  qui  aa  - 
partient,  qui  a  rapporl  aux  machol  res. 

Mäxima  ,  t.f.  maxime .-  proposition  generale, 
qui  sert  de  principe,  de  regle,  de  fondentett 
en  morale ,  dans  les  sciences ,  etc. ;  verile  ei- 
primee  en  peu  de  mols,  et  presenlee  d'une  nu- 
uiere  absoloe.  — ,  nole  de  muslque  qui  vait 
qualre  roesures.  — i  d'estado  ou  potitica, 
maximes  d'etat,  regles  d'administntltn. 

Maxiiiamekte,  adv.  prineipo lernen t. 

Maxime,  adv.  lat.  {fam.)  surtout,  prinds*- 
lement,  nolamment. 

Mixmo ,  a  ,  adj.  tup.  de  Grande.  Tres-frasd, 
tres-distingue ,  principal. 

fMAxiNBO,  i.  «i.  Instrument  de  mosiqtf  4 
cordes,  espece  de  petile  goilare. 

Mir.  V.  Mdi. 

Mäyo  ,  Mayör  ,  etc.  V.  Maio ,  etc. 

Mayorgädo.  V.  Morgado. 

*Mazanaria,  s.  f. '  lieu  plante  de 

"Mazcäro.  V.  Matcdbo. 

Mazella,  t.f.  blessure,  pla4e.  V. 
Achaque.  {/ig.)  Advcrsile,  malheor,  misere. 

MazellAdo,  a,  adj.  couvert  de  pUies.f.p. 
de 

Mazellar,  t>.  a.  faire  des  plaies,ete*(/|f.) 
Maculer,  noircir. 

Mazömro,  i.  m.  {t.  injur.)  Als  de  perefl 
mere  europeens  (au  Bresil). 

Mazorral,  adj.  2  gen.  lourdand,  reslft, 
grossier. 

Me,  cas  irregullerdupronom  rw.Mel,  Amei, 
me. 

Me  ,  i .  «i.  cri  da  chevreeu ,  do  moato».  Mit, 
pl.  au  Bresil ,  on  donne  ce  nora  aus  BuMtits. 

Mea.  V.  Meia.  it.  (ant.)  Ancknne  meine  de 
liquides. 

Meä.  V.  Meid. 

MtA(,A.  V.  Ameafa. 

Mfaüa.  S.Meiaaa. 

'Mladäpl.  V.  Metade. 

Mtvuu.  V.  MtiadOi 


MfiC 

f.  maitle  :  Ircs-pctile  raonnaic 

pagnole. 

.  Meialfuiria. 

,m.  'lirc-liro.vaisscnii  delcrrc 

l'argent.  Tronc  d'cglise.  Magct, 

Argen t  mis  cn  rcserve,  argent 

V.  Meio-alqueire. 

dv.  nioyenucinent,  mediocre- 

espece  d'oiscau  sylvain  du  Por- 

relliiver. 

,  i.  f.  (f.  Whist,  nat.)  mcandrile: 

IX. 

f.  m.  (t.  de  ging.)  Meandre : 

equt  a  beaucoupde  sinuosites; 

i  rifierc. 

\eidnte. 

l  gen.  moyen ,   mediocre.    V. 


f.  Meio-arratel . 

tu. 

.  (f.  d'anat.)  meat.  Conduit, 

f.  especc  de  canard  de  mer. 
(f.  de  geog.)La  Mccque.-  ville  de 
le  — ,  {fum.)  maison  dereglee. 
f.  mecanique :  sciencedcs  mi- 
uvtmenl,  de  l'equilibre,    des 
n;  struclure  d'un  Corps  qui  se 
etat  de  ce  qui  n'est  pas  noble; 
km.)  Action  basse,  ignoble. 
te  ,  adv.  meraniquement :  sui- 
•  de  la  mecanique.  Basscinent : 
ibjecle. 

r  adj.  mecanique .-  (art  — )  qui 
pa lernen t  «lau*  Ic  travail  de  la 
e  aux  lois  de  la  mecaniquc,  qui 
Ion  »es  regle* ;  ignoble  et  bas. 
in.  mecanicien  .-  celui  qui  sait, 
nique,  fait  des  maebines.  Rotu- 
celui  qui  nest  pas  noble,  qui 

■ 

t.  m.  mecanisme  :  struclure  d'un 
let  lois  de.  la  mecanique;  ma- 
hne cause  mecanique. 
par  castor,  ju reinen l  des  fera- 

V*.  Mrquctrffc. 
\  pl. '  raesurage. 
S.Mcdi$dö. 

m.  Mecene :  protecteur  des  tei- 
ls. 

sieche  de  lampe,  de  chandelle, 
Tenle  de  charpie  pour  les  plaies. 
preparee  pour  ineltre  Ic  feu  au 
l :  morceau  de  lard  pour  piqucr 
te  mar.)  *  f.ornel  de  tu  AI.  Cusla 
o  sebo,  {fitj.  fam.)  la  saucc  est 
le  poisson. 

Sic.  V.  ßi,  cnuica  ,  clc. 
.  soulVrci  un  touri»*  r.i ,  un?  fcuil- 
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MKtiiF.noi..  V.  Mexedör. 

MKcntitio,*. m.  lamperon :  bec  cTunc  lampe. 

Mr.cnoACiNXA,  f.  f.  ou  \  (/.  de  bot.)  raechoa- 

McciiOACAÖ,  #.  m.  S  can  :  racine  puta- 

tive d'un  liscron  d'Amerique;  rhubarbe  blan- 
che; scammonee  d'Amerique. 

"  Meco ,  t.  m.  adultere,  dissolu ,  debauche. 

Meco*  ,  Mecojii  ,  Mecorio.  V.  Papoila. 

Mecoxio,  f.  m.  (I.  de  pharm.)  meconiora . 
suc  de  pavot.  — ,  exeremento  noirs  et  epais  d'un 
neuveau-ne. 

Mbda  ,«./■.*  monceau  de  gerbes ;  meole,  tas. 

Mrdälba,  f.  f.  medaillefrappee  en  memoire 
d'un  evenemcnl,  etc.  Medaille  de  salnt,  bcnile 
par  le  pape,etc. 

Medalhäö,  s.  m.  aug.  de  Medalha.  Medail- 
lon :  grande  medallle.  —  ou  medaille  d'archt- 
icclure  :  bas-relief  ou  est  representee  la  tele 
du  prince,  etc. 

Mf.daldario,  t.  m.  medailler:  cabinel,ar- 
rooire  ou  Ton  eonserre  des  medailles. 

Medalmsta  ,  f.  fit.  medaillisle  :  qui  connatt 
les  medailles,  les  aime,  a  ecril  a  ce  sujet. 

Medaö.  m.  m.  aug.  de  MMaS  Meule,  las  ou 
amas  considerable,  grand  monceau;  dune. 

*  Medes.  V.  Me$mo. 

Mediacäo,  t.  f.  medialion ,  entremise. 

fMEDiÄDO,  a,  adj.  (f.  de  bot.)  partage  en 
deux ;  demi ,  a  demi.  p.  p.  de  Medier. 

Mediador,  a  ,  f.  medialeur.  V.  Medianeiro. 

Mediana mehte,  adv.  raedioerement:  Di  trop 
ni  Irop  peu. 

Medianeiro,  a,  f.  medialeur:  qui  menagt 
un  aecommodement,  ctr. 

Mediaiua,  t.  f.  inoderation,  retenue,  me~ 
sure;  juste  milieu. 

Media no,  a,  adj.  moyen ,  mediocre. 

Meuiänte,  adj.  2  gen.  et  p.  a.  de  Mediaf. 
qui  est  au  milieu.  Qui  se  porte  pour  media- 
leur. 

MediAste,  adv.  ou  prip.  raoyennant,  au 
moyen  de. 

M edi ar,  c.  n.  etre  au  milieu,  entre  deux. 
S'entremetlre  .-  se  porler  pour  m6diateur  dane 
un  diflerend,  etc.;  intervenir. 

Mediastino,  #.  m.  (I.  dTanat.)  raediastin  t 
merabrane,  coniinuation  de  la  plerre  qui  par- 
tage la  poitrine  en  deux  partiet. 

Mediätamekte,  adv.  mediatement 

M  edi  ata  rio.  V.  Medianeiro. 

Mediäto  ,  a  ,  adj.  mediat. 

Mediator.  V.  Medianeiro. 

f  Medica,  i.  f.  femme  medecin. 

•j- Medicägem  dos  pastos,  f.  f.(t.  de  bei.) 
luzerne  eultivee;  *  trellc  ou  Toin  de  Bourgogne. 

Medicado,  a,  adj.  fait,  prepare  selon  les  re- 
gles  de  la  medecine.  p.  p.  de  Mediear. 

Medical,  adj.  1  gen.  medica I :  qui  appartfenl 
ä  la  medecine. 

Medica m exte,  adv.  selon  les  regle«  ou area 
le  secours  de  la  medecine,  medicalement. 

Medicamento,  t.  m.  medicament ,  remede. 

Med:camentOso,  a,  adj.  medicamenteux  .- 
<|ui  a  la  vertu  d'un  medicament. 
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Mbdicar,  v.  a.  medicaroenlcr :  donner  des 
mtdicaments. 

IMedicatriz,  adj.  f.  qui  guerit. 
edic>ö,  f.  f.  l'action  de  mesurer,  raesu- 
rage;  mesure. 

mf. di ein a  ,  f.  f.  medccinc :  art  de  reUhlir,  de 
conierver  U  sanlöj  arl  de  connallre  et  guerir 
let  maladies.  — ,  remede,  medicament. 

Mxdicinäl,  adj.  %  gen.  medizinal  :  qui  sert 
dt  remede ;  niedical. 

Medicriar.  V.  Medicar. 

Mkdico  ,  t .  m.  medeciii .-  cclui  qui  foit  profcs- 
aion  de  guerir  les  maladies ;  qui  Mit ,  qui  oxcrce 
I«  medecinc. 

Mädico  ,  a  ,  adj.  medical :  qui  apparlicnt « Ia 
mtdeoine. 

MedIda,«.  f.  mesure  ;  ee  qui  sert  de  regle 

Saar  determincr  une  quantile,  une  dimension. 
imension :  l'action  de  mesurcr,  mesurage.  ( f. 
de  matk.)  — ,  quantile  prise  pour  unile ,  et  ser- 
vant  ä  exprimer  les  rapporls ;  quantile  racsu- 
ree;  conieou  de  la  rocsurc.  — ,  nombrc  do  syl- 
labes  qui  composent  un  vcrs.  "  Ruban  coupe  a 
la  meaure  de  I'image  on  de  la  sUtue  d'un  sainl, 
et  sur  lequel  est  ciupreinte  sa  Ugure.  (/ig.)  — , 
circonspeclion ,  jugcmcnl;  regle ,  modcralion ; 
jusles  bornes.  Tomar  — ,  preudrc  mesure  d'un 
babit,  etc.  A' — ,  ä  mesure,  selon,  cn  Propor- 
tion de.  A' —  9*e,au  für  et a  mesure  i\uc.A' — 
de  nottoe  deeejos,  au  gre,  selon  nos  des^ra,  a 
aouhait.  — #tpJ.  arrangemcnU,  mesurcs  pour 
flnir  une  aflaire;  precaulions,  moyens  de  suc- 
ces.  Enrker  tu  — ,  remplir  ses  devoirs,  obser- 
Ter  les  regles;  repondre  a  Taltenle  de  quel- 
qu'un.  Towmt  a  alguem  a$  — ,  (/ig.)  juger, 
apprecier  quelqu'un  ä  sa  juslo  valeur.  Tomar 
tuen  — ,  (id.)  preudrc  ses  mesures,  ses  precau- 
lions. 

*  Mbdidaceh.  V.  Meditfo. 

Medidazi'ioia  ,  f.  f.  dim.  de  Aledida. 

Medideira  ,  s.  f.  femme  qui  mesure  lc  ble , 
x  Vorgc ,  etc. 

|    Medido  ,  a  ,  p.  p.  de  Medir. 
'    Medid6r,  A,  s.  ntesurcur :  celui  qui  mesure. 
—  do  terrenoy  arpenteur. 

Medusta,*.  m.  (t.schol.)  seetaire,  parlisan 
de  la  science  moyenne. 

f  Medjmro,  a. ».  *  mesure  de  six  boisseaux , 
nsiiee  chei  les  Greci. 

MIdio,  a,  adj.  qui  est  au  milieu.  Moyen. 

Mediocre,  adj.  2  gen.  mediocre,  raoycn. 

Medjocrementk,  odv.  medioerement. 

MediocridAdb,  f.  f.  mediocrile. 

t  Mrdiöximos,!.  m.  pl.  medioximes:  divi- 
tiiles  aerieooes  tenaoi  le  milieu  entre  cell  es  de 
la  terra  et  Celles  du  ciel. 

IfEDiQciHBO,  dim.  de  Medieo.  Petit  rnedecin. 

Medir,«.  a.  mesurer.  (ßg.)  — ,  comparer, 
proporlionner.  Scan  der  un  vers.  —  4  vdra, 
avner.  —  farra*,  arpentcr.  —  o  terreno,  rac- 
aurer  la  dislance.  (/ig.)  Prevoir,  ealculer  les 
difficultea,  sonder  le  terrain.  —  oteinpo,  rac- 
Dager  letemps.  — a#  antut»  ,{ßg.)  rnesurur  sou 
epte  avec  quelqu'un,  ae  batire  CQQtre  lui.  —  •# 
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espadai,  mesurcr  sonepee  atec  un  teltatec 
cellc  d'un  au  Ire.  —  lanfas ,  rorapre  tttie  lanca , 
se  mesurer  a\er-,  luller  contra.  —  es  axpraa- 
$öcs,  menager  les  termes. 

Mldir-sk  (com),  e.  r.  se  mesurer,  se  battre 
avec,  luller  conire.  Vouloir  s'egaleri. 

MF.DiTAiutaDO,  a,  adj.  concentre ,  plonge 
dans  ses  inedilalions. 

Medita<j äö,  s.  f.  medilatlop :  acUon  da  amä- 
dilcr;  oraison  mentale. 

Mcditado,  A ,  p.  p.  de  Medilsw. 

Meditadör,  a,  s.  celui  qoi  m6dlta;adomie 
a  la  mediution.  —et,pl.  aadditataans  ifcilo- 
sophes  pratiques  du  commencenReat  d«  dix- 
neuvieme  siecle,  qui  at  aient  adopld  la  ooalaaie 
orienlal ;  qui  reduiaaient  A  une  ptroeption  me- 
ditee  la  jouissance  do  beau  dana  la  nature  et 
dans  les  arts. 

Meditatito,  a  ,  aay.  madiUÜf  i  qui  •'»ppl»- 
que  a  raedller;  portA  k  mWiter. 

MeditbrrIneo,  a,  *4j.  eta.  a«,  "MeMlIICTia- 
ne~e  :  au  milieu  dea  terrea  (ater);  maditarraiie, 
c(pays,  Tille). 

tUn>nKlxk,$.f.  (I.  ds  »yO.)  MdditriM: 
divinilo  des  me^dicaments. 

f  Meditruiau,  s.  f.  pl.  meditrioales ;  fdtes 
de  Meditrine. 

M  Eoi  v  kl,  adj.  3  gen.  mesurakla  i  qoi  peml  m 
mesurer. 

Medo,  i.  m.  *penrt  crainte,  frayaor.  (ßf.) 
Cbose  qui  fait  peur.  Cmusetr,  fa*er%  aaalfw— , 
faire  peur;  effrayer.  Com—do  cosfif»,  de  peur 
de  chaliraent.  A  medo,  lim i denen L  Rdtkej* 
ou  ndo  lenket  — ,  n'ayex  pas  paar. 

f  Medo ,a,«(/'.  et  i.  Medo :  do  Media. 

f  MF.DöNHAMfKTE,  ad*.  horril»l«m«at(  af- 
frcusemenl. 

Medö»bo,  a,  adj.  horrible,  effrayabla,  apaa- 
vanuble ,  afTreux. 
Medöo.V.  ifeddd. 

M^.dra  ,#./*.*  progrea ,  aecroisseaatat,  aag- 
mentatioD. 

MedrIdo,  av  p.  p,  dt  Medrdr.  aaV«  Pnft*i 
augmenlö.  Gaillard ,  sain  ,  ereillt« 

MEoaiNgA.  V.  Mddra. 

*  MedrAr  ,  a. «.  faire  crtttrt>9  aajnndif.  (ßg. 
Faire  prosporer. 

Medrar  (am),  «.  n.  craUt«, 
proflicr,  faire  des  progres;  s'a?aa)etff{ 
rer,  s'enrichir. 

Medrombbiro,«.  m.  (i.  da  aal.) 
arbrisseau  ericine.  —  ursino,  la  baaaaatalle 
ourarbouster  tratnant,  ▼uhjairemaHt  la  ratoia 
d'ours. 

MEDRftitno,  t.  a».  arbouse :  trqlt  dt  Pat*aa- 
sler.  it.  V.  Medronkeiro. 

f  Medrösambmtb,  ade.  ümldtnaaili  avec 
crainte. 

Medröso,  a  ,  adj.  craintif  t  Umidt »  paaiaa» 
Eflrayanl ,  epouvantabla. 

Mkdiu.la,  s.  f.  modle .-  subaUnea  malle  et 
Krasse  dans  les  os ;  substance  mtll«  daas  le 
ccßur  du  bois ,  et«, ;  (Ag.)  »ubstaaat  d'aJM 


JIBI 

causa.  —  atplassf,  (  L  d'anat.)  moelle  epinJere 
•o  allengee. 

Medollantx  ,  adj.  2  gen.  Vota  —da  polvora, 
tratnee  de  poudre  pour  faire  Maler  uoe  mine. 

Medullär,  adj.  2  gen,  meduilaire :  qui  ap- 
parüenta  la  ideelle,  de  m  nature  (subiiaitcc?. 

*f  MbbqllIi  (es»),  e.  n.  s'inlroduire  dans  la 
moelle. 

f  Mbubllato,  av  «4/-  pl*»«»  de  meelle,  de 
grabse. 

t  Mbdulloso  ,  a,  adj.  moelleax:  ob  ilya 
beaueoup  de  avoellaw 

t  Mkdüsa,  *./.(*.*  myth.)  Meduse ,  gor- 
gone :  penoanago  mylhologique.  (f.  de  hol.) 
Medusa ;  arbre  de  la  Coehincbioe.  ( l.  §7ki$t. 
nmi.)  Meduse :  rer  radiaire,  ortie  de  mer. 

fMuMtoM,  k%*4j.  (po4t.)  de  Meduse,  (fig.) 
Horrible,affreux. 

Middsico.  Y.  Mednuo. 

•Meefästo.       I 

•MEtrESTAB.     I  v- «*«"•/■... 

Meeiro.  V.  JfetViro. 

*  Meejifestar  ,  etc.  V.  Manifcttar,  etc. 
*Meesmo.  V.  Meemo. 

•  Meesteiral.  V.  Mesleiral. 
'Mbestria.  V.  Mettria. 
Msrmco ,  ete.  V.  Mephitico,  elc. 

f  Megabtsos  ou Megalobysos,  f.  m.  pl.  me- 
gabyses  Ott  megalobyscs .-  preircs  eanuques  de 

f  MiAALtsiA^t.  f.  pl.(t.  d'ani.)  megalesies: 
ftftes  de  Cybele. 

+  Migalbbios,  adj.  m.  pl.  Jogot  — ,  Jeux  me- 
gaiesiens ,  des  oiegalesies. 

f  Meäarehse,  adj,  el  f.  2  gen.  Megareen ,  de 
Megäre,  Tille  de  Grece. 

Mecera,  «.  f.  (i.de  myth.)  Meiere  :  une  des 
Irois  furies.  (fig.)  Femme  mechaule ,  einportee. 

'MuiED.y.Mc«. 

*M*iA,  t.f.  '  bas  *  tä  lernen  t  de  la  jambo  et 
dapied. 

f  Msiacaaa,  e.  f.  moulure  eenea? e.  Outil  de 
■Msuniiaf  pour  faire  les  moulures.  Sorte  de 


M*ia»a,  #.  /.  "ecbeveaat  fll,  soie,  laine 
flies  et  replies.  (ßg.)  •  EmbrouillemeDi.  V. 
Mnrido. 

•  Meiadadb.  V.  MeUäe. 

•  Meudbjro.  Y.  Meiüro. 

Mmilno,  a,  «*>'.  qui  est  le  milieu,  qui  est  * 
pasj  pees  la  moitie;  meto  a  la  moitie.  —  o  mex 
aar  mmrga,*  la  mi-anars.  PaTe  — ,  moitie  ble, 
aaaiüe  arge,  parlaot  d'ua  ceas,ete.;  paln  de 
farfoe,  de  ble  et  de  seigle,ou  de  mals  et  d'orge, 
•se  a  BMitie  de  ebaque  ebose. 

Msiabo,  #.  m.  No  —  dfagotto,  a  la  ml-aoau 

•  MaiÄ«oo.  Y.  Meto. 

•MaulRO.  V.  Mate,  Pronteira,  Limite. 
mMMiUmA.V.  Mealha. 

•  MhalbarJ a  ,  i.  f.  anden  impot  sur  les  fen- 
nas  qui  Yeudaient  a  Lisbonne. 

HbU , e.  f.  »orte  d'arbre  sauvage 
Mejauieiro.  V.  Mealheiro. 

MiiAJüai».  V.  Mfämtv^ 
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Meumcitb,  $,  f.  mtarit* 

Mbiaüte,  e4j.  %  gem.  Howum  — ,  daos  od 
ige  moyea  ( homme ). 

Mei2o,Mei1,  adj.  moyen,  medioere.  Hö- 
rnern — ,  homme  qui  a'est  pas  noble  oi  ratu- 
rier,  bourgeeis. 

f  MeiIo,  #.  ai.  mallresse  piece  d'ua  teaaaau, 
elc.  Moyeu  i  parüe  du  milieu  de  la  roue  «4 
s  ein bol tont  les  rais,  et  daas  le  Cream  dt  la- 
quelle  enlre  Fessiea. 

MeiAr  ,  Ov  «.  partagtr  par  mohie.  iL  V. 
Mietr. 

Meias,  #.  f.  p/.V.  Heia.  *  Contral  a  la  meide. 
De  — ,  de  moitie ,  de  eompte  a  demi.  ßr4&—t 
etre  do  moitie. 

'  Meiatade.  Y.  Metdde. 

*  Meidado  ,  a  ,  adj.  pariage  en  deux  BMritMe , 
au  milieu. 

t  Mei£ira  ,  f.  f.  femme  qui  fall  des  bas,  tri- 
eoteose. 

Meieiro,  a,  adj.  et  f.  fabrkiont  de  bas.  Hcri- 
tier,  — ere  per  moitie;  qoi  a  la  moitie  dans  le 
fonds, dan»  linieret, ete. 

Meigamemte  ,  adv.  avec  douceur,  o?une  mi- 
niere engagcaiile. 

Meigengro  ,  a.  V.  Piro,  Choutho. 

Meigo,  x,adj.  caressant,  lendre,doux;  pai- 
sible,  benin;  aimable,ongageant. 

Meigujce,  t.  f.  douceur  de  caractere;  npacc- 
rie.  —s ,  pl.  paroles  engageantes ,  careases ,  e  ,i  - 
joleries,  doueeurs. 

Meighceiro,  a,  adj.  earessant,  cajoiOn-. 
doucereui. 

•Meiho.V.  JfHo. 

AIeijoäda,  «.  f.  *  Iravaii  faltpendant  la  nuit. 
Feie,  fe*lln  noclurne.  V.  Ameyoar. 

Mf.imexdro,  f.  mJt.de  bot.') '  jus  quiatne « 
plante  üolanee. '—  m:gro,  jusquiame  noirc, 
hanebane  ou  heneh,  la  mort  aux  pooles.  — 
eraneOy  jusquiame  blanche. 

Mr.miKHO,  ad/,  m.  Dedo  —  ,  le  petit  doigt. 
Y.  Minima. 

Meio  ,  t.  m.  milieu  :  point  e^ralemenl  eloigntf 
des  eitremites.  ( fig. )  Ressource,  tempera- 
menl  qu'on  prend  dans  une  alFaire,  roie.* Mo- 
deration :  milieu  qu'on  garde  ,  ete.  Terme 
moyen.  —  t ,  pl.  moyens ,  faeuites,  blens.  Por 
—  de,  au  moyeu  de,  nioyonnant.  F»— ,  «o  — 
de,  au  milieu ,  parmi  de,  dans, enlre.  Melter-ee , 
pör-te  de  per  —  ou  m-,  s'entremettre ,  so 
porler  pour  medialeurdans  une  qaerelle.  Pa- 
rkas em  — ,  inur  mitoyen.  Por  — »  einistros  ou 
mdos,  obliquement,  frauduleusement. 

Meio,  a  ,  adj.  demi :  qui  n'c&tou  ne  eontient 
que  la  moitie;  mi.  A  demi ,  a  rooilie.  Jumeau, 
mitoyen  :  qui  separe,  qui  est  entre  deux.  A  — 
caminho,  ä  mi-chemin,  a  moitie  chemin  jafes  e 
— ,  un  roois  et  demi.  — a  /i'era,  demMivre. 
Librae — a,  une  livre  el  demie.  No — de  maio, 
junho,tlc.  ,a  la  mi-mai ,  mi-juln,  etc.  Ao  — 
dm  quarrsma,  h  la  mi-can^mo.  —  dia,  midi. 
— o  not/«,  miuuit.  — a  idade,  moyen  dn<*.  — 
trrmo ,  parii  mo>cti:  tenne  qu'on  prend  eniri» 
devu  extremes ;  moyen,  lerne  de  »yile(j»iuie, 
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—a  farosy«,  (I.  de  mar.)  flipot  d'ecttelle  ou 
eapuchon  d'ecbelle.  Meiat  palavrai,  paroles 
cquivoques,  ambiguft.  Paredet—at,  mur  mi- 
toyen. 

Miio ,  mim.  demi,  presqae.  A  demi ,  a  moitie. 
De  —  a— ,  de  pari  en  pari,  entierement. 

Mbioma,  «.  m.  midi  :  le  milieu  da  Joar, 
■eure  da  midi ;  poiot  cardinal ,  tad. 

-Meioe.  Y.  Jfamor. 

f  MeiorelEvo ,  t.  m.  bas-relief. 

MiiOTUiRliiKO.  Y.  Medüerraneo. 

f  Meuunhado ,f.a* Charge,  office  de Md- 
rimkü.  V.  ce  mot. 

M  eirirhär , «.  ».  faire  le  milier  d'huissier. 

MsiaiifHO,  s.  m.  huissier:  olücier  de  jatlice 
qai  ajourne,  fail  les  significations,  fait  la  po- 
liee  dea  audiencea.  —  dot  dirigos ,  appariteur  : 
aergent  ecciesiaiiiqae.  — mdr  do  reino,  grand 
officier  de  justice  en  Portugal. 

t  Meirjnho,  a  ,  adj.  (ant.)  passager,  errant. 
On  le  dit  des  troupeaux  qui  changent  de  patu- 
rage  ou  traoshumants.  Cameirc  — ,  merinos  : 
espece  de  mouton  ou  belier.  Ld  — «,  merinos  : 
laine  de  merinos. 

"  Meisön .  V.  Cdta  et  Meson. 

*  Meitega.  Y.  Almeiliga. 
'Meixer,  etc.  \.  Moser,  etc. 

*  Meixiricar,  etc.  Y.  Mexeriear,  etc. 

*  Mejar,  etc.  Y.  Mijar,  etc. 
Mejoada.  Y.  Meijoadael  Ameijodda. 

Mel,  f.  m.  iniel :  suc  doux  fabrique  par  les 
abeilles;  (/ly.)  douceur,  choses  douces,  deli- 
cieuscs.  Au  Bresil,  c'esl  le  jus  concenire  de 
Cannes  ä  sucre.  — rotddo ,  miei  rosaL  —  sil- 
vetlre ,  miel  sauvage.  —  de  furo.  Y.  Mtlaeo.  — 
de  pdo,  miel  sau  vage,  au  Bresil.  Ndo  6  o — 
para  bocca domo,  (prov.)  le  miel  n'est  pas  fait 
pour  la  bouche  de  l'ane,  les  perl«  ne  sont  pas 
faites  poui  les  pourceaux. 

Mala  ,  s.  f.  'blanc  dans  I'ecriture.  Espece  de 
nielle  ou  charbon  qui  gate  les  bles.  Cbauvete. 

IIelaco,  f.».  •  melasse :  residu  du  sucre 
rafine. 

f  Melado,  ff.  m.  Jos  de  Cannes  a  sucre.  Sorte 
de  vin  liqueur. 

Melado,  a,  adj.  emmieile;  roielleux,  de 
eouleur  de  miel;  bai  dore,  parlant  desche- 
i  aux.  p.  p.  de  Meldr. 

fMELADdaA,  «.  f.  dans  les  moulins  a  sucre 
e'est  la  portion  de  jus  de  canncs  que  peut  con- 
teoir  une  cbaudiere. 

f  Melafolio.  Y.  Acanlho. 

Melampy'eo ,  ff.  m.  ble  de  vache,  plante. 

Mrlamcia, «.  f.  "mclon  d'eau ,  pasieque. 

Melanciäl»  «.*%.  couche  de  melons  d'eau. 

Melahcjeira,  ff.  f.  (f.  de  bot,)  pasieque :  me- 
lon  d'eau ,  la  plante. 

Melakcoüa,  a.  f.  melancolie :  bile  noire; 
alrabile ;  (fig.)  trislesse. 

Melancolicam  ente  todv.  melancoliquemenU 

Melancölico,  \yadj.  melancoliquc:  doiuiue 
par  la  melancolie;  qui  l'iiiüpirc,  qui  en  est  af- 
Icctc;  (ßg.)  tri»lf  ,cli.i^iiu. 

MfcLAMtjVU/.ADV,  A  >  V-  /'•  de  Mtlanculim. 
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Melanoolizai  ,  v.  •.  attiisler,  adliger,  cau- 
ser,  donner  la  melancolie,  chagriner.  II  est 
aosai  reeiproque. 

Melanconia  ,  etc.  Y.  MelancoUa. 

Melänia  ,  s.  f.  moire,  eloffe  moiree. 

MELirtTERiA ,  ff.  f.  ( f.  de  sjtin.)  melant^rie  .- 
matiere  minerale,  crayon  noir. 

MelIntbemo,  ff.  m.  Y.  Camomtülm. 

MelAntbio  ,  ff.  m.  ( I.  de  bot.)  melaiHbe  : 
plante  colchidee. 

MeläO  , «.  m.  melon,  fruit. 

Mklapio,  «.  m.  variete  de  poire  posaae. 

Mklär  ,  v.  s.  Y.  Mellmr.  v.  n.  Avoir  U  nielle, 
etre  gite  par  la  nielle,  parlant  des  bles. 

fMELABE,  s.f.  (I.  dhiit.  n*t.)  •melasis  ; 
coleopt^re,  perce-bois. 

*  Melcbocbädo  ou    i  "aoie  de  coaleur  cban- 

•  Melcochädo,  i.  m.   |  geante. 

t  Melbägre,  s.  m.  meleagre  ou  mdeagris  : 
plante. 

Melena,  «.  f.  'cheveux  qui  tombent  aar  le 
front,  qui  couvrent  le  visage.Cbevelure  eparse. 

Meleosölis,  «.  m. '  drogue  medicinale. 

Melga,i./".  peiit  raoucheron  ou  cooain.  Petit 
poisson  plat  qui  rcssemble  a  la  raie. 

Melgueira  ,  «.  f.  ruche  a  miel.  (ßg.  bmri.) 
*  Magot,  cacbelle ,  tirelire.  Dar  «a  — ,  trouver 
le  magot. 

Meldarüco  ,$.m.(  t.  d'hiet.  na/.)  meaaoge : 
oiseau  qui  mange  les  abeilles. 

Melh6r  ,  adj.  2  gen.  et  s.  «i.  meilleor :  qai 
est  au-dessus  du  bon;  qui  a  plus  de  bonte;  qai 
vaut  micui;  mieux.  Ter  ou  ievmrm — ,  surpaa- 
ser,  vaincre ,  I'eraporter;  avoir  le  desaas.  AaV 
toymeo— ,  le  meilleiirmemanque.JVdo  Jas  «aste 
— ,il  n'y  arien  deinicux.  O~$eruindo  fnüer 
n'isio ,  le  mieux  serail  de  n'en  rien  dire.  &  o 
hörnern  —  do  mundo,  c'est  le  meillear  bocmb« 
du  monde.  O  — ,  le  mieux.  (ßg.)  Elite  :  ee  qu':l 
y  a  de  meilleur,  parlant  de  troupea;  quiates- 
sence,  parlant  d'un  ouvrage.  Fdl-o  o—  fo# 
pöde ,  il  le  fait  tont  de  son  mieox. 

MfiLHöa,  edv.  mieox  :  plus  parfaitemeBf, 
plus  avantageusetnent;  d'une  maniere  prefera- 
ble,  plus  aecomplie.  Ir  •— , aller  mieox,  t*a- 
meliorer.  O  que  fallou  — ,  eelui  qai  a  parle  la 
mieux.  Vai>  etid  — ,  il  se  porte  mieux,  il  y  a 
du  mieux  dans  un  malade.  Gaste  vex  — ,  de 
mieux  en  mieux.  A  mais  e  — ,  au  mieux,  laal 
au  mieux.  A  quäl  —  ,4  qai  mieux  mieax,  a 
fenvi  l'un  de  i'autre.  Elle  faria—,  il  aaraH 
mieox  fait.  Stria,  teria  eido  — «,  il  raudn« 
mieux,  mieox  eOt  valu.  —  U  aJude Deoe,  qoa 
Dieu  te  donne  de  meilleures  penseea. 

Melhora ys.  f.* soulagemenl  dans U mala* 
die.  Amelioration ,  aecroissement,  progres; 
meilleur  etat,  (t.de  pral.)  "Appel  ralerjeU  4 
ii n  tribunal  superieor.  Y.  Meikoria.  O  deamie 
cot  com  — ff,  il  y  a  du  mieox  dana  le  malade. 

Mslhorado  ,  a  ,  p.  p.  de  Melhormr.  Ei  adj. 
Ficar  —  no  negocio ,  avoir  le  dessus. 

Mkliioradör,  a,  s.  eelai  qutameliore  A6- 
fonnaleur. 

MeutuRAMiMio,  i,  «it '  aine|ioraüoii,Y. 
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lktrm.—nm  uida  e  coatumet,  amendement , 
reforme. 

IfcLBORit,  «.  «.  ameliorer  f  rabonnir,  ac- 
eroltre,  augmenter.  Avantager  quelqu'on  par 
ud  testamenL  Rendre  meilleur,  reformer; 
aasender,  reetiler.— •  appeUacdß,  (I.  de  prat.) 
•ppeler.  Interjeter  appel. 

Mbumrab,  «.  ».  se  retablir:se  remetlre 
d*ane  maiadie,  «4,  en  parlant  da  temps,  se 
metlre  au  bean.  Afancer  an  grade. 

Meliora*-«*,  ••  r.  panrenir  *  un  poste 
plus  censtderable.  —  •  $6rt*f  atmender,  de- 

Melboria,  t.  f.  amelioration ,  augmenUüon, 
winianwU  Diminution  de  maux,  soulage- 
menL  *  Atantage,  superiorite.  V.  Melköra, 

afsiJioaMftKTB,  ad«.  mieux,  «föne  manlere 
plos  eonTenable.  V.  Melker. 

•Mblh*r.  V.Melhor. 

f  Meüades,  $.  f.  pl.  (I.  de  nytk.)  Meliades, 
Melides  :  nynopaes  de*  troopeaux. 

Meliaktbo,  «. s*,  (I. de  bot.)  melianthe :  ax- 
busterotaee. 

MiuctRiDES  o«  1  (I.  de  mid.)  meliceris  ou 

ftf  euceris,  #.  s*,  /  •  meiieeride :  tumeor en- 
kystee,  pletae  dtumeur  jaane. 

Mbücias,  #.  f.  pl.  espece  de  eaaeiesee  faites 
aree  da  miel  ei  des  epiees. 

JIbücuo,  a,  adj.  (po4t.)  doex  eommele 
miel. 

McuiATie»      |  (I.  de  eei.)  melilot  <m  mir- 

Mkuloto  ,  f .  s*,  |   Urot :  plante  legominease. 

fMixniDlvo,  a,  aey.  et  #.  de  Melinde, 
royaume  d'Afrique. 

Mbümbre,  #.  m.  •  mignardise  :  delicateaae 
aBeetee;  orinaoderie;  soin  extreme;  delica- 
teese;  probite;  conscience,  delicalesse.  *  Prü- 
derie, (f.  de  eei.)  'Balsamine,  balsamine  des 
fardins.  —nao  me  fof««f ,  baleamine  des  bols, 
belsaminejaai>e,ne  me  toucbex  pas,  l'herbe 
impatienie. 

M  bümdrbs ,  f.  m.  pl.  espece  de  eonfltare  0» 
beignels  aax  aufs.  V.  Melindre  (f.  de  bot.). 

Meundrösaiibxte,  ade.  mignardement;  de- 
lica tement;  aree  toutlesoin,  tous  les  egards 
possiblet ;  aree  delieatesse,  conscience,  scru- 
pule. 

Memitdrobo,  a,  adj.  mignard ,  minandier : 
qaiCaitlemignard,  le  delicti;  douillet,  deli- 
eai ;  tres-suseeptible ;  scrupuleux.  Faxer-se  — o, 
faire  la  sacree,  la  Minie  Nilouche,  affecter  de 
perattre  modeste,  innoeente,  scrupuleuse. 

Mklipht'llo,  #.  m.  (f.  de  bot.)  V.  Melissa. 

f  Melique  ,  *.  «1.  forte  d'aneien  tissu  dont 
on  raisait  des  habita. 

Meüss4  ou  Mklita  ,  f.  f.  (t.  de  bol.)  melisse , 
citronnelle  ov'culament:  plante  labiee.  —  ba$~ 
tarda,'  melissot,  melisse  sau vage  ou  bitarde, 
melisse  puanle  ou  de  punaise. 

Mxlla,  \ 

Mellaco,  >  V.  Melo...,  etc. 

H&LLA50  9  etc.  / 

MaxLÄt.  V.  Jfetor  et  Mellifumr. 


t  Mf.lleiro  t  #.  m.  acheteur  de  miel  anx  moo- 
lins  ä  sucre;  celui  qui  le  conduit. 

MELÜrERO,  a,  adj.  mielleux;  qui  prodait 
du  miel. 

t  MellificaqaG,  t.  f.  Industrie  an.  travail 
des  abeilles. 

M ELLirida ,  e.  o.  faire  du  miel ,  parlant  des 
abeilles.  Adoucir  avec  da  miel. 

Melüfico  ,  a  ,  adj.  qui  eoneerne  le  traf  aU 
da  miel ;  mielleux. 

fMELLirLUAHtNTE,  «du.  doucement  j  aree 
donceur  et  snavite. 

ilELLirLi'iDADE,  f.  f.  donceur,  sua? ite. 

Meluploo,  av  007.  d'ou  eoule  le  miel;  miel- 
leux, qui  tient  du  miel.  (flg.)  Dont  reloqaenot 
estdouce,  persuasiYe;  doux,  snave. 

f  Melusono,  a  ,  adj.  (poit.)  qui  bourdonae 
comme  les  abeilles.  Qui  est  doux,  agreable  a 
1'oreille. 

t  Mbll69  #.  «1.  (f.  d?A*U)  sorte  de  defense 
faite  parun  Gememr  (Y.  ee  mot)  a  quelqueactsj 
Juste. 

f  Mellora  ,  f.  /.  (I.  de  w^th.)  Itellone:  deesse 
des  abeilles. 

Mellöso^a,  adj.  qui  a  le  goot  du  mielj 
mielleux. 

MeloIl,  t.  «1.  'melonniere  1  Heu  06  fon 
coltire  des  raeloni- 

Melocotaö.  V.  Maracoldö. 

Melodia  ,  #.  f.  raelodie  .-  Agrement  quf  re- 
suite  d'une  heureuse  suite  de  sons ;  celte  suile 
de  sons.  Douceur  de  la  voix. 

Melodiar.  V.  Abe  molar. 

Melodiösamente  ,  adv.  melodieusemont  : 
aree  melodie. 

Mblodi6so,  a,  adj.  melodieux  :  plcin  de 
melodie. 

f  Melodrama  ,  f.  «1.  melodrame  1  drame  en 
musique  ou  mele  de  cbant. 

f  Mblöe,  s.  f.  (f.  oVhist.  not.)  *meloe :  coleo- 
ptere  9  cantbaride. 

Mf.loeiro,  x.  m.  {t.de  bot.)  melon:  la  plante. 

f  Melolontua  ,  s.  tn.  (f.  oVhitt.  not.)  banne- 
ton  .•  coleoptere  scarabetde. 

f  Meloma^ja  ,  s.  f.  melomanie  :  amour  ex- 
eessif  de  la  musique. 

f  Melöhano  ,  a  ,  adj.  et  t.  melomane :  qnl 
se  livre  a  la  melomanie. 

Melopba  ,  #.  f.  melopee :  declamation  notee 
des  aneiens. 

•Melör.  V.  Mclhör. 

MsLÖTE,f.m.*peau  demouton  aree  la  lafne. 
Peau  de  beie  avec  le  poil.— «,  pl.  y elemenl  Tail 
de  ces  peaux. 

Melra.  V.  Milroa. 

Mälro,  f.  m.  (I.  d'hist.  nat.)  merlo  1  oiseau 
noir,  passereau  crenirostre.  (fig.)  Fin  rnerle, 
homme  On,adroit. 

Melroa,*./".  femelle  du  merle.  'aferle,  pois- 
son  du  genre  du  labre. 

Melroado,  *,adj.  de  couicur  de  merle (cb e- 
Tal). 

MkuOcia.  V.  Mollmri*. 
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f  Mr.LÖnso,  f.  m.  (f.  aVhitt.  nat.)  melursu*  : 
quadruple,  voisin  des  ours. 

f  McmactCrias,  i.  f.  pl.  (f.  (fant.)  Memac- 
tcries  :  fetes  de  Jupiter  furieux. 

f  Membräcida  ,  f.  f.  it.  d'hitt.  nat.)  mem- 
brace  :  heiuiplere  voisin  des  cieadelles. 

Membrana  ,  f.  f.  (/.  (fanat.  et  de  bot.)  mero- 
brane  :  parlio  mince  et  nerve  ose,  servantd'en- 
vetoppe. 

f  Mem branAdo  ot«  —  aceo  ,  a  ,  adj.  (f.  de  bot.) 
membranä  :  (tigö  — e),  aplatle  comme  une 
niembrane. 

MembranGso,  a,  odj.  membroneax  :  qui 
participe  de  la  niembrane ,  qui  lui  appartient; 
[t.  de  bot.)  sans  pulpe  entre  les  roembranes ; 
de  leur  nature;  forma  de  membranes. 

Membro  ,  #.  m.  mcnibre  :  parlle  exterieure 
et  mobile  du  Corps,  la  tete  eiceptee;  (fig.) 
rbacun  de  ceux  qui  composent  une  commu- 
naule,  etc.  Membre  d'architectore  .-  toutes  les 
parties  qui  composent  les  principales  pieces. 
—  viril  ou  genital,  membre  ou  membre  viril , 
la  verpe.  —  pödre,  membre  pourri,  gate,  gan- 
trrene,qui  fail  deshonneura  sa  compagnie,etc. 
MF.MunoztXHO,  dim.  de  Membro. 
Memdrüdo,  A,a4j.  fort,  robuste,  membra, 
nerveux. 

t  Mkmect'lo,  t.  m.  (I.  de  bot.)  memecylon  r 
plante  onagraire» —  do  Canadd,  epigee  raov- 
panle. 
Mf.he!h>ro.  V.  Meimindro. 
Memento,  $.m.  memento.priercs  a  la  messe 
pour  les  vivants  et  les  morts;  repons  poar  tos 
morts  <]ui  commence  par  ce  mot. 
Mkvjinuo.  Y.  Meiminho. 
Memi'tha  ,  t.  f.  berbe  medlcinale. 
■j-Mem.no.mco,  kfadj.  nieiuoralif,  qui  aide 
la  memoire. 

f  Memxoxidas  ,  t.  m.  pl.  memnonides  :  al- 
seaux  qui ,  selon  la  fable,  allaieni  chaque  an- 
nee  d'Egvpte  ä  Troie,  au  tombean  deMemnon: 
on  les  disait  nes  de  ses  cendres. 
Memorädo  ,  a  ,  p.  p.  de  BJetnorar. 
M  e  ii  o  11  a  n  d  o .  V .  3lemoravet. 
Memorar,  r.  a.  faire  incnlion,  rapportcr; 
rappeler  ä  la  memoire. 

Memorativo  ,  a  ,  adj.  memoratif:  qui  se  sou- 
vient. 

MemorAvel,  adj.  i  gen.  mctnornble :  dlgne 
de  resler  dans  la  memoire ;  remarquable. 

Memoria,  jt.  f.  memoire:  faculte  que  pes- 
sede  l'ame  de  se  Souvenir,  de  conserver  ou-  re- 
veiller  les  idees;  aclion,  effet  de  la  memoire; 
Souvenir;  reputation  apres  la  mort;  faculte  de 
retenir  les  Images,  les  pensees.  "Monument 
eleve  en  memoire  de  quelqu'un  014  de  quelque 
eveuemeitt  niemorabte.  Fondation  pleuse  en 
memoire.  Allianee  ( bai;ue).  '  Memoire  :  äcrii, 
etat  somrnairc;  ecrit  pour  faire  rcssouvenir, 
pour  inslruirc. -*,  pl.'  meinolrus:  relations 
de  faits  parliculiers ,  ccrils  pour  servir  a  l'his- 
loire.  Lettres  de  creance;  Instructions  donnees 
a  un  ambassadeur,  vH:  Tablettes,  souvcnlr. 
it.  V.  Lembranpu.  —  de  gallo,  memoire  de  lie- 


vre.  De  — ,  de  memoire,  par  tatar.  Faser «— t 
faire  menlion  d'une  chose  ou  d'une  persanoe» 
Trazer  d  — ,  rappeler  a  la  memoire.  Terem—, 
se  rnppelor.  V.  Lrmbr*r-»e. 

Memoria  1  ,  f.  m.  lirre,  fablettes  06  l'ea  ecrit 
ce  dont  on  veut  se  Souvenir,  Hdnarial ,  ist» 
moire,  placet. 

Memorial,  adj,  1  gen.  ratraarial  1  qui  ft- 
garde  la  memoire;  qui  rappele  I«  aauveak« 
De  memoires. 

f  MemoriAö,#.  m.  wag.  de MewmrU. Grande, 
heu  reu  se  memoire. 

Memorioso,  a,  adj.  qui  a  la  mtaMif« kaaaa, 
beureuse ;  memorieui. 

MemorJ sta  ,  t .  «1.  mem#rUlisle>  t  wüir  da 
meraoires. 

"Mpmpahtor.  V.  Mampottairo. 

f  Memphis  .  t.  f.  ( f.  de  geog.)  Memphis  :  aa- 
cienne  ville  d'Egypie. 

f  Mkmpoitrs,  s.  f.  memphlte  :  pierre  vulne- 
raire  d'Egyple;  espece  d'onyx  4  coaobe  sope- 
rieure  blanche,  inferieure  noire. 

Mempuitico  ,  a  ,  adj.  mempbilique :  da  Maaa- 
phis. 

*  McHPOSTtiRO.  Y.  Mamposteiro. 

f  Menades  ,  #.  f.  pl.  menades,  hacchanlaa 
farieuset. 

Mexagem  ,!./■.*  eraprisonnemeat,  danatiaa 
che«  sei,  dans  une  farteressa,  dans ana  vilk, 
etc.  t'f.  V.  Homenagem.  Torre  de  — ,  tour  dana 
laquelle  le  oommandant  d'une 
tait  au  seigneur  le  serment  de  fldäiita. 

Mbü^äO,  s.  f,  mention,  cot— eaaoraüoa, 
memoire. 

MenciohAdo,  k,p.p.  de 

ManaoHAR ,  a.  a.  mentionnar  t  Caire  saasv 
tion. 

f  MiNDAcreiDa ,  t.  f.  habituda  da  menlir. 

Memdacio.  V.  Mentira. 

MRNbAcissiao,  a,  adj.  tup.  iosigne  nsanlaai 

MendAz,  adj.  2  gen.  menteur,  impoalaar. 

MbnüicInte,  adj.  et  t.  2  gen.  meadiant :  qai 
mendie.  — «,  pl.  Ordens,  religiöe*  — ,  reu- 
gieux ,  ordres  raendiants ,  qui  menl  da  qaMs. 
Mendicar.  V.  M endig ar. 

Memdicidadb,  $.  f.  mendicite. 

-j-  ME?»nn;ACAÖ ,  9.  f.  action  de  mendier. 

Mejidigar  ,  v.  a.  mendier,  goeuaar,  demaa- 
der  l'aumone.  (ßgm)  Rechercher  avec  ampfcsss» 
ment  et  bassesse. 
Merdigaria.  V.  Mendignidade. 
Mendico,  s.  m,  mendiant,  gueax9  gueaaaai, 
Indigent,  pauvre  qui  mendie. 

Mknoiguez,  $.  f.  1'actioD  de  mendier,  maadi* 
eile. 

Mendiguidäde  ,  #.  f.  mendicil*.  V.  Padtaia- 
ria. 
MENnf.^no.  V.  Meiminho. 
•  f  Me!«d6so  ,  k ,  adj.  fautif,  defeetoeux ,  ln- 
eorrect. 
Mendräcijla  01*  )  v   „     j. 

MKNDRACOnA.       »    Y '  '«W^d^OTO. 

Mendrlgo,  t.  m.  morceau  de  paJs  qaVm 
donne  a  un  pauvr». 


I.  V.  MclaHtoiia.ele. 
.  :  m.  eecoueiuenl,  <r t tilla- 
mml:  braotanenl,  muu'einonl  du  turp»,  dun 
—tu  i  «llit»,  |«tU.  mg.)  'Industrie ,  ruie , 


wiaimäiUn ,  pWBB»  CoWPMrw.  (j**.j  Prellt, 
(jin. 

'  NlliiTb.  V,  Jh'oü Wno  el  Jtultr. 

*  «miTMiu.  V.  Jftttriref. 

tlnlnu,!./.'  patige,  ■eapa,  rafpBi 
d'tKtn ,  da  Itguiwn ;  julitnn*. 

■«UUtllL, 


"  Miumit,  etc.  V.  Mmftitar,  sie. 

"üJISI"" 


le  i  deoiulidlo.  Pill« 
-doU(fc>,prunrllede 
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MtniKO.r.  m.  (f.  J'npl.)  Ri&iltque  :  rerre 
-onveii.-  d'un  cot*  et  conrave  de  l'aulrr. 

Ki::;..  i « »»»""■ 

MtiiiDiüii  ,i.  f.  franitc  romouJc,  plante. 
MEsni.uoio ,  i.  a.  mennlofai  rcartjrolDgeaa 
:aleiidrier  de  l'egliao  grecque. 

f  Utm.Mii  ,  i.  /,  'oiie.u  nolr,  eemblibla  | 
'epenier,  ineii  qui  ne  rii  qua  de  gra in. 

Manen,  ndj.i ff»,  comp,  moiudro,  mlnea*, 
plm  pttlit.  Minour  :  qui  n'e  pti  «Heim  1'iga  da 
Hjerile;  cadet.  Mineure;  seeond«  propotiliea 
un  ayllogiime.  —  idade  ,  bii-age.  minorile. 
t  S^oiii,  t.  m.  «I.  dneendanta,  ww 
iura.  Fierei  minnurs  ■  raligirui  dt  Salnt- 
FrancoH.  f.  Ordras  mineun.  Clinda  de  — , 
:laraquia  lea  qualreerdresmfneari. 
tMtnftBCi,  I.  f.  (/.  it  pVof.)  V 
'uns  d«  Hu»  Balearci. 
•  M tiuBtiii ,  f.  f.  pl.  religleueei  de  Sa 

■  oaioioa,  i.  f.  minor»*  7  Mal  d"ui 
udurte;  regne  d'un  rel  nüneur ( le 


MnoRüiiino, 


,ai).  al  i 


I  de  Mldotipie. 


MeioanitiGu ,  t.  f.  !i.  dem^d.)  DienorrtM- 
gie  :  parte  de  «eng  che*  lei  leuuuee,  Dux  el- 
»nif  des  regln. 

Mtnot,  ade.  et  ad/.  Poppoae  de  Man.  Moina, 
ll  aueel,  paaaaMnl.  Horioit.eieepli,  moina. 
o  — ,  ptla  — ,  au  meint,  da  nioini,  laut  an 
loiat;  paar  le  moini.  Couea  da  — ,  «bäte  de 
»u  de  prii ,  lile,  tnrprliahla.  Mixta  — ,  beau- 
>ap  iiuuD* ,  bleo  uoiai.  fi*m  tnoü  tum  — ,  ni 

echoir,  einpirer,  aller  de  mal  an  pia,  A  —  ds. 


MuiaCS,  I,  f.  ((.  d'anal.)  mealnga  i  mem- 
kraan  da  eanwa. 

t  He«RciTis,  i.  f.  ((.  de  mM.)  meninaitB  i 

•Msmsio.V.  *«iiw. 

ÜBRUrica,  I.  f.  enlance  i  I'ärc  de  l'homme 
dapali  Ja  MiiMiice  jniuu'i  «epl  in«,  üe  dit  da 
leiirtma  Tieiilcua.  — »,  pl-  enCelili llaiet,  pue- 
ItlUea. 

Hui  na,  e.  m.  al  oa>.  ptlll  (tarcon,  fiifanl. 
Hnin  i  aaCaal  da  quallta  illache  it  la  pi'rsa;me 

üHjeaaet  prtiwe»  (en  Kipsune  :■;  snnillio i^ 

aupreeda  danphin  (an  France  1-  fig.)  Enfniil : 


tu/-  irpaga  i  lanlo,  le  nuinique  Ion  paie  all 

vumaiie—  ntilt  mgoria ,  il  j  a  dupluiaa 
tu  moina  dan*  cetle  aflbire. 

■tlEioiciBino,  «,  p.  p.  de  afituueaaar. 

t  Mvsnic*o*DOii,  i,  ».  celui  qol  dtterieM, 

McsoscAüi*,«.  a.  delcriorer,  degreder.dr- 
ninuer,  lernirj  dcpriier,  raialer;  dcnlgrcr. 


dt-irimeui,  Mepria,  dMain,  ile- 
Atleinle. 
i;f>,  j.  ni    [tirprit ,  dcdnin, 

f>.  b.  de  MtMVMfrtzar. 
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Menosprbzadör,  a,  f.  cclui  qui  meprise  : 
contcinpteur. 
Menosprezar,  v.  a.  deprecier,  mepriser, 

depriscr. 
Menosprezar-se,o.  r.  se  ravaler,s'huniilier, 

s'avilir. 

Menosprezo.  V.  Menotpreco. 

Mbksaceira  ,  f.  f.  messagere.  A  aurora  —da 
dio,  {pott.)  I'aurore  avant-coureur  du  jour. 

Mehsaoeiro,  s.  m.  messager  :  qui  porte  un 
message;qui  rient  annoncer  quelque  chose, 
•urtoutdela  pari  d'autrui;  signe  avant-coa- 
reur.  II  est  aussi  adjeclif.  Ex. :  Carla  — a,  leitre 
miftire. 

Mehsackm,  #.  f.  'message:  Charge,  com- 
mission  de  dire  quelque  chose;  ce  qu'on  dit  en 
inessage. 

Mensäl,  adj.  9  gen.  mensuel,  mensuaire, 
de  cbaque  mois. 

+  Mensalmente,  ade.  raensuellement,  tous 

les  mois. 

*  Meksörio  ,  t.  m.  linge ,  etc.,  de  table. 
Menstrca,  *.  f.  pcüiion  cmprovision  deri- 

vres  pour  an  moia. 

Menstruacaö,  t.  f.  menstruation :  eco u le- 
rn cnt  du  sang  menatruel. 

Menstuuäda, ad/,  f.  qui  a  ses  regles  (femrae). 

Menstrual,  adj.  S  gen.  menatruel :  demen- 
slrues. 

Menstruar-se,  9.  r.  atoir  Mi  regles,  par- 
lant  d'une  femnie. 

Menstruo,  s.  tn.  'menstrues  :  regles  des 
fcmmes.  (I.  de  ehim.)  *  Menstrue  :  liqueur 
propre  a  diasoudre  les  solides.  Dissolvant. 

Mensur  a,  s.  f.  mesure.  V.  Medida. 

Mknsiuabilidade,  #.  f.  mensurabiiile. 

Menmjral.  (f.  de  «mm.)  V.  Campateddo. 

Mensurär.  V.  Medir. 

Mensur  ävel,  adj.  2  gen.  mesurable  :  qui 
peutse  mesurer. 

*  f  Mentädo  ,  a  ,  9.  p.  de  Mentar.  adj.  Re- 
nornrae ,  faraeux ,  celebre. 

Mentägra  ,  t.  f.  (f.  de  m*d.)  *  mentagre :  feu 
volage;  dartre  au  menton. 

Mental,  adj.  igen,  mental :  qui  se  fait  en 
esprit  (oraison  — e);  (reslriction  — e) ,  Ucite, 
faite  en  soi-merae. 

Mehtalm  Ente,*  ad«,  menlalement. 

•Mentar,  v.  a.  mentionner,  faire  mention, 
nommer.  V.  Ementar. 

Mentastro.  V.  Menthrasto. 

Menth  ,#./*.*  enlendement.  V.  Entendi- 
mentOj  Engen  ho.  '  Esprit,  sens  d'une  pbrase. 
Sens,  pensee  d'un  auleur.  Iniention.  Memoire, 
souvenir.  (p.  im.)  Ter  em—  ,  avoir  present  a 
l'esprit.  De  boa  —  ,  volontiere.  De  mä  — ,  ä 
conirc-cajur. 

Mkntecapto  ou  — ato,  A,adj.  inscnse,  ex  • 
travaganl,  sol. 

"  Mi  nt ts,  adv.  landis  que,  durant. 

f  '  Mentes,  $.  f.  yl.  Parar  —  Jer  — ,  faire 
altention,  avoireparri.  Metier  — ,  se  roppcler. 

*  Mf.ntesqir.  V.  Kntrtiunlo. 
Mentha.  V.  II or  leid. 


MER 

f  Menthästro  o«»        ]  (I.  de  oof.) a mpntb« 

•f  Menthrasto,  t.  m.  \  sauvage ovmenihas- 
Ire.  —  redondo ,  inenlhastre  ä  feuille»  rondes. 

Menth»)  ,  a,  adj.  faux ,  trorapeur,  illusotre. 
Y.  Mentiroso.  p.  p.  de 

Mentir.  r.  n.  mentfr :  dire  on  men senge; 
afflrmerpourvrai  ce  qu'on  saitelrefaux.  Trom- 
per, en  parlant  d'une  fauste  esperanoe.  U.  V. 
Ealhdr.  v.  a.  Conirefaire.  —  deeeärdimmenle % 
menlir  impudeminent.  Mente  mutig  e/ue  dd  meto 
amor  de  Dtot,  {fem.)  ii  ment  coiome  un  arra- 
cheur  de  dents.  ISdo  me  deixard  — ,  {id.)  jl 
sera  de  rnon  avis.  Quem  rompra  e  menSe  aus 
bolta  o  sente ,  ( prov.)  qui  acbe(e  ei  qui  turnt  I 
sa  ho urse  le  sent. 

Mfntir-se,  t>.  r.  se  tromper  soi-mdme,  •« 
faire  illusion,  s'abuser. 

MemtIra,«.  f.  'niensonge.-  discoors,  pt*- 
Position,  faits  avances,  conlre  )a  virile,  poir 
tromper.  Menlerie;  faussele.  £ — ,  oeU  n'esl 
pas  vrai. 

MENTiKrirBA,  #.  f.  dim.  do  MenHtm.  LtQtt 
mensonge. 

Menti  rosa  mente,  adv.  faussement,  mea- 
songörement,  en  roentanl  oontre  la  verile. 

Mentiroso  ,  a  ,  adj.  menteur :  qui  menC,  qii 
a  l'babitudede  tnentir;  raensonger,  deeeraot, 
faux,  irompeur:  qui  a  Tapparence  irompeusc; 
qui  trompe,  induil  en  er  reu  r. 

Mentor,  t.  m.  menior,  guido,  conaeil; geo- 
verueur. 

Mentrasto.  V.  Menthrasto. 

*Mentre  ou  —es,  adv.  eependant,  laudb 
que. 

Mf.ncdencia.  V.  Minudciicia. 

f  Menyäntuk  tkifulueada.  (I.  de  boi.)\. 
Trero  dos  Charcos. 

*  Meo.  V.  Heu  et  Meto. 

*  Meögo.  V.  Meto. 

f  Meon  ,  s.  m.  ( f.  de  bot.)  *  aHuse  k  femülef 
capillaires,  meum  d'Athamant». 

f  Meonio  ,  a  ,  adj.  et  s.  Meonien  .*  de  Meoaia. 

*Meor.  y.Mcnor. 

•Meos.  V.  Menos. 

MeoterrIneo.  V.  Mediterranem. 

M eph it ico,  a,  adj.  roephiUque  :  qui  a  f  b* 
odeur,  une  qualito  malfaisanto,  mouruien? 
(gas,  vapeur). 

Mephitismo,  s.  m.  mephitismo :  qualite  de 
ce  qui  est  mepbitique. 

f  Mepditizante  ,  t.  f.  (t.  d'hiit.  med.)  umw 
fette  :  inammifere  digiligrade. 

Meqletkrfe,  t.  m.  (/.  burl.)  ardelitu  s 
homme  qui  se  mele  de  tout.  qui  faitlebau 
valei,  l'einpre>se:  intrigant.  Adroit,  ruae. 

•Mi:yn\  ,  *.  f.  V.  AdulUrio. 

f  Mera,  s.  /.  huile  empyreuautiquo  •  aortJ 
de  liqueur  huileuse  dont  les  bergen  so  senreul*' 
pour  pucrir  la  rogne.  (t.  d'hiit .  not.)  V.  #*#>r«. 

Mi-uami  ntk,  adv.  purement,  simpleotnot, 
uni<|(ienuMit. 

f  MekcauAxtk  ,  i.  m.  inarchand. 

Mkkcm>i  j.wi ,  v.  n.  coiiimvrfH'r,  traflqoertai 
niarrh.-MHiisrs. 
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0,f>.  p.  de  Merear.  s.  m.  .Mnnlie, 
pe  :  lieu  public  oü  Ion  vend.  *  Foire. 
•  qu'on  acbele.  Born  — ,  hou  marche. 
ölt ,  t.  m.  marrhand  ■  qui  fail  profev- 
ndre  et d  acheler;  qui  \endou achöle. 
>  ou  de  ataeado  ou  de  sobrado,  raar- 
gros.  —  de  retälho  ou  de  loja.  mar- 
laflleur.  —  que  anda  peius  fei  ras, 

Fora  in.  —  de  /irr«*,  lil>rairc.  Fazer 
t  — ,  faire  ld  so u nie  oreille. 
6ra,  s.  f.  marchande. 
oai.t,  s.  f.  marchandise  :  denree, 
ton  fail  IraOc;  Iralic.  V.  Mercancia. 
Oftixoo,  dim.  de  Mercador. 
Clin.  V.  Mereadejar. 
cja,#.  f.  'commerce,  n£goce,  trafle. 
tk,  f.  m.  V.  Mercador.  adj.  V.  Mer- 
eto— ,  navire,  baiimcnt  marchand. 
TEÄR.  V.  Mereadejar. 
m,  adj.  2  gen.  marchand, coramer- 
concerue  le  commerce,  lucrcanüle. 
\le. 
tsrnLM  £xte  ,  adv.  commcrcialement. 

,«.  a.  acheler.  V.  Camprar. 
üdo,    s.   m.   (f.  burl.;  qui  achete 

Ivel  ,  adj.  2  gen.  qui  peot  Bachelor. 
iL 

6ta.  V.  Marquezota. 

s.  f.  grace ,  bienfail  aecorde  par  le 

'Salaire  .-  prix  du  Iravail ;  appoinle- 

'laisir  qu'on  fail,  Service  qu'on  rend. 

discretion,  bon  plai»ir.  Mcrei.  Quali- 

»  Irailement  qu'on  donne  eil  Porlu- 

ersonnes  qui  ne  »unl  p.is  nobles,  vous 

is.Onl'einploic  loujoursäla  lroi*icme 

'Ordre  de  la  .Merci.  Kstdr  d  — ,  Älre 

:i,a  la  disrretion  d'.iulrui.  A' — das 

t  mares,  vW.,  ü  la  merci  des  flots, 

'  para  fazvr  —s ,  elro  obliyeanl .  dis- 

idre  service.  Paare  das  —s.  V.  Jfer- 

ria  ,  s.  f.  nianb.if.dise ,  denree.  Mcr- 

a  de  — ,  houtiqiie  •!••  tuercicr. 

jro,  a,  s.  peuHonnaue  de  chapelle 

nne  par  lesiatiieiit.  V.  Mercitiro. 

ria,«.  f.  pension  qu'on  aecordo  avec 

es  pieuses ;  uiaisou  oü  resident  ce* 

ihres.  V.  Mvrcu'iro. 

ARU.  V.  Mercttria. 

iario,a,  adj.  et  s.  mercenairo  :  qui 

K>ur  de  l'argeul.  Relinicux  de  1'onire 

ci.   Tropas  —  a#,  iroupes  eirunderes 

chile  le  Service. 

Ja,   *.   f.   iuen::T:cs  :  uienilCä   luar- 

.  qa'on  vend  en  detail. 

Iandia.  V.  3Ivna,ttia. 

liüTK.  V.  Mcr.\-  >n\ 

,1.  f.  (/.  burl.\  !iüi>un  s'<..''te  avec 

ae.  CIiom' ,  aflaue  .'ticaciie'ie. 

RIA.  V.  Mtrcttii .  :. 

ikO,  s.   m.  ii'/ici  -r  .-    ni..;r!...rid  de 

Aäia.  V.  Mw.rr'w. 


Mr  r.r.cr.iÄFS,  s.  m.  pl.  \  (t.de  bot.)  *  increu- 

Mr.KcuaiAL,«.  m.  )  riale  ,  foirotte  ,  vi- 
gnol .  vignelle  :  plante  roedirinale. 

MhKr.Li;iÄL,oi(/.  '2  gen.  mercuriel :  qui  con- 
lienl  du  mercure. 

Mkkccrio,  s.  m.  Mercure.-  dieu  de  l'elo- 
qucnce,du  commerce;  niessager  desdieux; 
planele  la  plus  proebedu  soleil;  (ßg.  6uW.)en- 
tremelleur  d*un  mauvai*  commerce ,  de  pro«- 
lilulion.  — ,  vif  argent.  V.  Axougue.  —  douee, 
mercure  doux. 

f  Mkkcczaji,  s.  m.  (/.  arab.)  Ics  »ulure»  du 
erdne. 

MtRDA,  t.  f.  morde  :  exereraent,  mallere  fe- 
cale de  Phomme,  des  chiens,  des  Chats,  elc. 

f  Mei-.doso  ,  a,  adj.  merdeux  :  souillo  de 
merde. 

Merecedör,  a  ,  s.  celui  qui  merite  .-  digne, 
merilanl. 

Mereckr,  v.a.  meriler :  £lre  ou  so  icndro 
di^ne  de.  Obtenir  pour  quclqu'un,  faire  aecor- 
der  (p.  us.).  Vaioir.  Merice  bem  o  dinheiro,  il 
vaut  bien  l'argent.  Este  hörnern  ndo  tnerice  0 
pdo  que  eomu,  cet  homme  ne  vaul  pas  le  paio 
qu'il  mange. 

Merecjdam£!itr,  adv.  k  bon  droit,  aTec  rai- 
son, a  juste  lilre. 

7  M kr K.ci do  f  a  ,  p.  p.  de  Mereeer.  $.  m.  cba~ 
timenl .-  punilion  incnlee.  "  Rccompensc.  Dmt 
— ,  pagar  seu  — ,  recompenser,  punir. 

Mf.recimexto.  V.  Mtrilo. 

MKREJÄn.  V.  Marejdr. 

*  Mkhkncörio.  V.  Melancölico. 
MbKKKDA,«.  f. '  goütcr :  repas  enlre  le  dlner 

et  le  souper.  Cerlaine  redevance  <|u'oti  payail 
anciennement  au  scigneur  d'une  lerre,  d'un 
fief,  elc.  (fam.  burl.,  Bosse.  Trazer  —  da  costas, 
eire  bossu. 

•  M  er  ex  dal,  s.  m.  sorle  de  gros  drapancieo. 
Sorte  d'aucien  cens.  V-  Merenda. 

Mcm  ndau,  r.  a.  et  n.  goüter  .-  manger  enlre 
le  diner  et  le  souper. 
Mir  fcsnfi  ha  , «.  f.  V.  Merendfiro. 
Mrnr.NutiRO,  s.  m.  pelil  pain  pour  Ics  en- 
fanls.  Celui  qui  a  lhabilude  de  goüter. 

f  Mkrexdöma,  s.  f.  aug.  de  Merenda.  Goü- 
ter abondanl,  splendide. 
Mkretrical.  V.  Meretricio. 
Mkrktrice,  f.  et  adj.  f.  V.  ileretriz,  cl  .?/*- 
retricio. 

Mkretuicio,  a,  adj.  de  courliaane.  Qui  a 
rappori  aus  femmes  publique*. 

Meretriz,  s.  f.  femme  publique,  prosliluee, 
fillede  joie,  courlisane. 

f  Mercakso,  $.m.  (f.  d'hitt.  nat.)  harle  .-  es- 
peee  d'oie  sauvage.— branco  poupudo,'pclu:. 
ou  peiit  harle  huppe. 
|     Mergclhado  ,  a ,  p.  p.  de  Mergulhar. 
.     MKnun.nAbOR,«.  m.  plongeur. 
I     Mi.rcilhaö,«.  m.  I.  dhist.  not.)  plongeon  ; 
.  oiseau  aqualique.  — de  puujm  e  rolteira  iw- 
I  gras%  j.rebe  commun.  —  /nquenu  dos  rios  , 
;  vAA9%ntux.—demigridodo$vrte,  grand  plon- 
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Bcon.—patdo  dos  mores  do  Horte*  guillemot. 
—  da  wde*  (|.  d'agr.)  provin ,  marcotte. 

Mergulhar,  v.  a.  plonger:  enfbncc?  dans  an 
fluide.—«  eftfe,  as  ttpas ,  provigner,  faire  des 
provins,  coucher  la  vißne. 

af  brculhar  ,  t. n.  -  se ,  v.  r.  plonger  .  s'en- 
foncer  dam  I'eau ,  s'y  baigner.  (/ig.).  Se  plon- 
ger (dam),  s'abandonner  enliereraent  a. 

f  MiRGDLitiRO,  a,  adj.  qui  a  coulume  de 
plonger.  Lunda  —a  do  Horte ,  (/.  d'hitt.  nat.) 
"  inacareux :  oiseau ,  espece  d'alque  noiratre. 

MergulhIa  ,  i .  f.  *  provignement ,  acüon  de 
provigner;  provin  ,  rejelon  d'un  cep  provigne. 
Pör  dt—  tu  tridety  coucher  la  vigne,  pro- 
vigner. 

Mercoxbo,  f.  m.  •  Immersion ,  action  de 
plonger.  Provin. 

Meri  ,(l.  d'anat.  inui.).  V.  Bsöphago. 

Meriada.  V.  Meryada. 

fM^RiDA,  #.  f.  {(.  deghg.)  Merida :  ville 
d'Espagne. 

f  MeridiIha,  $.  f.  raeridienhe :  lighe  drohe 
Urte  du  nord  an  lud  dans  le  plan  du  meridien; 
qui  marque  le  midi ;  sectlon  du  meridien. 

MeridiImo,  s.  m.  meridien  :  grand  cercle  de 
la  sphere  qui  passe  par  le  pOle.  0  primeiro—, 
le  preraier  meridien:  celui  d'oü  Ton  commence 
a  compter  les  dcgres  de  longitude. 

IfRn iDilwo,  a,  adj.  meridien:  qui  regarde, 
qui  concerne  le  midi. 

Meridional,  adj.  2  gen.  merldional  :  du 
midi ,  du  cÄte  du  midi. 

Merigäuca,  s.f.  picrroartiflclclle,  raedlci- 
nalc,  composee  en  secret  par  les  Jesuitcs. 

f  Jlf  erih  ,  t.  m.  ((.  du  Brisit)  fruit  de  la  (leur 
de  la  passion. 

M«ntTA»fe?fTE,  odtj.abon  droit,  ajustetitre. 
V.  Merecidamente. 

MkritIssimo,  a,  adj.  tup.  tres-digne,  qui 
merito  a  plusieurs  titres. 

Mannt),  t.  m.  merite  .-vertu,  qualite,con- 
duile  qui  rendenl  digne  d'estime,  de  conside- 
ralion,  de  recompense  ou  de  punition;  ce 
qu'un  Atre  a  d'estimable ,  de  bon ,  d'utile.  —  de 
condigno  y  (t.  de  thiol.)  merite  des  bonnes  obu- 
vres  d'un  homme  en  etat  de  gräce.  —  de  eön- 
gruo,  (id.)  merite  des  bonnes  osuvres  d'un 
homme  en  etat  de  peche. 

Merito,  a,  adj.  raerlte.  Qui  merite;  dlgne, 
meritant. 

MEniTÖRiAMt!fTE,öde.  taeritoirement. 

Meritörio,  a  ,  adj.  meritolre  :  qui  merile 
recompense;  qui  merite  la  recompense  4ler- 
nelle  (osuvre  — ). 

Mbrläö,  s.m.  (i.  de  fort,)  merlon,  tremeau: 
parlie  do  parapel  entro  les  ombrasares. 

Meküm  ,  s.  f.  (/.  de  mar.)  merlin  t  menu  cor- 
dage,  ligne  goudronnee.  (ßg.)  Magioien ;  per- 
tonne astucieuse,  rusee. 

Mkrlo.  \.MHro. 

MtRO,  a,  adj.  pur,  sans  melange ;  unique , 
simple. 

Kerü,  s.  m.  quadruple  de  l'Eüuopie  Orien- 
tale, ä  cornes,  rcsseroblant  4  Tane. 


,  faire  la 


Meryilhas.  V.  MarapUhm  bastarda. 

Mfts.  V.  Met. 

MisA ,  t.  f.  table  a  manger.  Table :  bnreau 
autoorduquel  se  placcnt  les  joges,  etc.  Table: 
bonne  ou  mauvaise  eher«  qu'ou  fait  a  la  table. 
Table  de  la  comrnunion,  la  sainle  table.  — e> 
juizes ,  tribunal.  —  <Tum*  irmamdads ,  ctarill 
d'administralion  d'une  eonfrirto.  —  Jrm ffa, 
table  ouverte.  —redonda,  table  ronde.  —  Irt- 
versa,  table  au  haut  du  refectoire,  oa  aa  pla- 
eenlle  supeneur,  les  offleiers,  ete,  Mc«— , 
meltre  le  couvert.  Dar— ,  donriera  oianfer, 
tralter,  tenir  table  ouverte.  Pör  nm  —  o  /asitar, 
etc.,servir  ledtner,  etc.Pdr-ff#  4 — 9  se 
a  table.  Levantar  a— t  dessenrir.— 
table  sans  pain.  Irda — para  d 
saut  d'Alleraand.  —s  do  eorro,  da  tmjvr««., 
etc.,  ais  d'un  chariot,  ais  de  presse,  etc-H 
d'um  navio ,  (f.  de  mar.)  porte-haubans. 

Mesada.  V.  Meidda. 

•Mesaö.V.  Cdsa. 

f  Mksärio  ,  s.  in.  membre  da  comite  ifada^ 
nistralion  d'une  confrerio. 

Mescabar.  Y.  Menotcabar. 

*Mescär.  V.  Mescldr. 

M  escl a  ,  s.  f.  *  melange ,  mtitioa.  Variete  a> , 
couleurs. 

Mf.sclado  f  a  ,  p.  p.  de 

Mesclär,  v.  a.  melanger  des  oooleursi  Bii- 
tionner. 

Meseüia,  t.  f.  (f.  de  mar.)  misa  in*. -teile«*! 
lebeauprö  et  la  grande  voile.  Maitrode^^mÜ 
de  misaine.  Cassar  a  —  a  aev«ry  border  la  m 
saine  tout  plat. 

Mes ente uico ,  A ,  adj.  mesenteriqve  *  da  a«V 
•entere. 

Mesf.nterio,  s.  m.  (I.  d'anat.)  meaeattrs: 
membrane,  fraise  le  long  des  intestina. 

f  Meserteritis,  ff.  f.  (t.  da  aWtf.) 
rite  :  inflammation  du  niesen tere. 

Meseräicas,«.  f.pl.(t.d'an*i.)i 
On  le  dit  de  cerlaines  veines. 

Mesinha  ,  etc.  V.  Mixinha,  etc. 

Me»mambnte,  adv.  de  meme,  mdmi 

Mf.smridäde.  V.  IdetUidade. 

Misifissiif o yk,adj. s%p.  de Menko.  Abaolt- 
menlle  m*rae,identlque. 

Mesmo,  a,  pron.  raerae  :  qui  n*ett  polet 
autre,  point  difTerent,  en  personne.  Pilfil, 
»emblable.  Identfque.  Äo  —  tempo9  <m  aaeeie 
temps,  a  ta  fois.  0  —  que%  a  l'eftal  de,  and 
bien  que.  Ägora  — ,  a  Hnstant  mtto*.  Bor  im 
—ipela—a  razdö,  par  la,  ainsl,  Mir  etU 
meme,  par  la  merae  raison.  BUa—,  lol-lft^me. 
O  —  Deut,  Dicu  lui-m6nie.  Dö  —  modo,  de 
inCme,  loul  de  inline.  Sempra  o  — ,  toojetin 
le  meine;  loujours  la  meme  chose;  teojoart 
de  meine.  O  —  aeontece  a,  com...*  fl  eft  est  dt 
nuMne  de...  Isso  i  o  — ,  c'cst  la  nerat  ctiote; 
ceia  revientau  meme. 

Mesmo,  adv.  merue.  Jinda—,  quandm^me. 

f  M  esn  ada,  t.  f.  aoeienne  oompafaia  d'\ta**r 
ineatfanoet. 
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«rja ,  #.  f.  la  solde  du  eapltatne 
agnie  d'hommes  d'armes. 
biro,  «.  m.  eapttaine  d'nite  an- 
pegnie  d'hommes  d'armes.  Cexml- 
ntiinomme  descendant  d'an  eapi- 


r,  t.  m.  'hdtellerie,  auberge. 

wo ,  t.  m.  böte  ,  auberglsle. 

au  ,s.  f.*  mesosengma :  espece  de 

■ra  da  grammaire. 

bade,  «.  f.  Y.  Detgracm.  Pauvrcte , 

Abo  ,  a  ,  p.  f.  da  Mesguinhar. 

ambUtb ,  m.  mesquinement :  d'une 

alne.sordlde. 

ab ,  e.  a.  donner  avec  mesqulnerie, 

arm  ot*    )  mesquinerie :  epargne 

ta 

te. 


sordide;  lösine,  ava- 


ibabe.  V.  Metquindade. 
otA,adj.  paurre,  indigent.  Mal- 
esqufn ,  chiche ,  avare,  indigne.  .4 
'  propn«  oVarn*  ofma  — a,  l'ingra- 
!  fait  des  petites  Arnes. 
,  t.  f.  mosquee  :  temple  des  mabo- 

i,  etc.  V.  Mentagem,  etc. 
».  V.  Bitagra. 

tv.a.  ar  räch  er  les  cheveui  arec  las 
irrtpellar. 

f.  tnotsson :  bles  et  autres  gralns 
teolte.  (/I^OQuantite  d'Ames  a  con- 
ti, «.  f.  (I.  da  giog.)  Messene,  ville 
ese. 

ia ,  ff.  f.  (t.ie  giog,)  Messenle :  con- 
iponese. 
io,  a,  adj.  et  f.  de  Messene,  de 

V.  Mi$ter. 

,  ff.  at.  qualfte,  dignite  de  Messle. 

f.  at.  le  Messie,  Jesus-Christ.. 

,t,,  a.  m.  artisan  qui  ?lt  du  travail 

if ;  ouvrier. 

idso.  V.  Necettidado. 

«.  m.  melier.  V.Arte,  Officio.  Syn- 
ter. 

10.  y.  Necetsitddo. 
A,  «4/\  mätis,  engend  re  d'animaux 
'ßg .)  Fils  d'uo  European  et  d'une  ln- 
iA  blanc  et  d'une  niuUtre,  «to. 
1 9 «*>.  (poa*^.)  triste,  adlige. 
a.  f.  naltresae  ?  femme  qui  enseigne ; 
.Penime  du  mal  Ire.  Tout  ce  qui  in- 
eigne ,    comrae   rhisloire,   i'eipe- 
,  li  est  aussi  odj.  f.  Ei.  t  Chart  — , 
>ut.  Roda  — ,  mailreüso  roue.  Po- 
re* mar.  Comiika  — ,  cheviile  ou- 

»eo,  #.  m.  emg.  de  Mittre. 

o,f. ».  niagistere :  dignite'  de*  grand- 

n  efdre  milltalrc,  maltrlse.  Tcrri- 


toire  apparlcnant  au  maitre  d'un  ordre  de  che- 
vulerie. 

Mp.sträih;*  ,  a.  f.  (f.  de  mar.)  voilerfe :  partle 
d'un  arsenal  de  marine  oa  est  la  fabrique  dea 
volles,  etc.  L'ensemble  des  ouvrlers  eraployea 
dans  un  arsenal  de  marine :  maistrance.  Gorpa 
de  metler. 

*  Mestranto.  y.  Mentratto. 

f  M  estrar,  e.  ii.  dogmatiser  i  faire  le  mai- 
tre. 

Mestre,  a.  s».  maitre  :  celoi  qui  enseigne; 
professeur,  preoepteur;  savant,  babile  dans  un 
art,  etc.  Mattre  es-arts  dans  une  uniTersite; 
Utre  donne  k  divers  gradues;  membre  d'un 
corps  do  metiers.  Grand-maltre  dans  un  ordre 
de  cavalerie.  — ,  offlcier  marinier  qui  com- 
mande  ta  manosuvre ;  mattre  d'e<juipage  dans 
un  vnisseau.  Capilaine  de  navlre.  — aecapellm, 
maitre  de  chapelie.  —  de  eampo,  meslre  da 
camp,  cotonel.  —  de  ceretnoniai,  maitre  de  ce- 
remonies.  —  dt  etpirito  t  confesseur,  direcleur. 

—  d'esgrima,  mattre  d'armes.  —demeninoM, 
(Teteola,  de  primeirat  Uttrat,  maitre  d'ecole. 

—  de  coxinha,  premier  cuisinier  de  la  maison 
royale.  —  fobras,  charpentier  architecte.  —dm 
ndot  de  navio.  Y.  Piloto.  —  de  novifot,  pere- 
mattre.  —  do  aacro  palaeio,  mattre  du  sacre  pa- 
lais,  ä  Rome.  —  em  tegundo,  sous-mallre. 

—  etc6la%  ecolÄlre:  dipnit6  dans  un  chapitre. 

—  sola,  grand  mattre  de  ceremonies  de  la  mai- 
son du  roi,  mattre-d'hötcl.  Rectber  de  —  em 
elgum  officio,  passer  mattre.  —  cxaminmdo, 
passe  mattre.  0  u$o  fax  — ,  ou  u*a ,  terdt  — , 
(prov.)  en  Forgeanl  on  devient  forgeron. 

f  Meiste e,  a  ,  adj.  maitre ,  mallrcsse  :  pre- 
mier, principal.  (flg.)  Dresse,  parlemt  des 
beies.  Y.  Mittra. 

Mr.sTEEAE,  e.  a.  enseigner  les  enranls.  v. ». 
y.  Mestrdr. 

Mestre-escöla.  y.  au  mot  Metire. 

f  Mestre-escoUdo  , «.  as.  ecolatrio :  prefet- 
»ion,  dignite  de  TecolAlre. 

Mestre-sala.  y.  au  mot  Mestre. 

Mp.sTRfA,  #.  f.  savoir  conaomme,  habllete. 

Mestrirbo,  dim.  de  Mestre. 

M kstüra  ,  olc.  V.  Miitura. 

*  Mestde^o.  V.  Maelruco. 

'•  ««»»1  1  v-  He*»***  ««  Metada. 
Mesüada.  ) 

Mesüra,  ff.  f.  rererence ,  salut.  (inus.)  Mo- 
deslie,  grarite,  bienseance.  PoliteMe. 

Mesuräiumehte,  odv.  modestement,  pose- 
ment ,  sagenienl. 

Mkscuädo  ,  a  ,  adj.  mesure ,  grave ,  modeslv. 
p.p.  de 

MEsrnÄn,  v.  a.  diminuer,  moderer.  Donner 
une  conlenance  grave,  un air niodesto. 

Mkslhak-sr  Ccmj ,  v.r.  se  moderer ;  avoir 
de  la  releuue  ;  mcsurer  »es  acllons  ou  ses  pro- 
pos,  agir,  parier  avec  gravile  et  circonspec- 
lion. 

Mt.si:i;i:iun,  A,adj.  qui  est  d'une  politesse 
afiTeclcc  vi  iinporlime;  flatteur,  taiaeur  de eour 
heiles. 


-  frtira,  t«  faitt.   itlii(i-fi 


de«.  A'itor 

rorl  inWresse  i  unu  ctioiic.  —  no  somno,  tn- 

dormi.  —  por  tfviifr« , (iniw.J  buinili«, obilLu. 

'MtTTVDO.  V.  Ifclli'da. 

t  KeicCsdo,  4,  oilj.  (p.  ui.)  fcdouubls, 
tcrriblo. 

Nun,  MiaiM,  pro«,  peil,  mon,  n 

t  —,  cd*  eil  i  moi.  (*i  —i,  |n  Html 

runu,  nie»  concilojc«6. 

MtODO.clcV.Jliiufo.Bt«. 

Jltxtnfl»,  i.m.  •apamlc.culll«  .  , 
Ptrtoime  qul  meto,  qul  m*l»ngc.  CAsO  ""* 
■suanl,  imripjiiL,  brouilkm  .flpiLülcur. 

MilEDilkl,  f.  f.  *  remuumeai,  nnJItngD, 

HexcuüS.  V.  UtxilhdS. 

lli.ii  sm  .um.  V.  ilwxervfdda. 

Meitn.r.  o.  tqdler,  mclingcr.  rai:  " 
B*niuer,    AMMtrj  Loiubtr.  (j(».l  I 
Iroubler.  Priur  r1  mcxer-He,  |>lu>  o 
l'ordurr,  |'lu-  Pilo  put.  Uli  k>  dil  Je 
choiej  qu'il  ne  Jaul  piii  jujjuifuinlii. 

H[ltt-1K,  e.  r.  le  remui-t;  s  agiu-i 
Im,  t«  brouillcr.  JVde  ir  ■*S[4n  nc  |u: 

Mi. vi. im  ii.  i .  i.  /■.  V.  :;.,,.■ 

MzuiicaoAu.  V.  Jfor«i{ii4ir<>. 


+  Mextiin , ».  m.  (I.  «ra»J  >We . 

ei  poiir  1«  eiMUllo« ,  f  n  AMqw. 
+  MexoIim , ».  f.  MpfW  d'ualtr 

-llETADiDtl.T.>r<t«b. 


Mu.a.  V.  WCjj. 

Mf.nni ,«.  /.  ■  inoil :  fl(C,  uln 
['.ii-u.ii  iii-iisuölle. 

ikzi-  v. .  V.  ««mm. 

t  Min.»to ,  (.  h.  (I,  <b  b(0  - 
iiri-uiu.  roeierton.  Unreal«  tei: 
—  mrnt!r, '  Unreale  tu 


vement,  cljnew.  (/If  .J'Rtmtii« 
— m,  e.  r.  prenrjre  du  remcilt 

MtnxntiX.1,  (.  J>  bann«  (quid 
de  ilonnei  Hei  druguc». 

MKisrinuo ,  i.  m.  celui  qni  lii 
[IUI  rdpdecin  ,  nii-i  Li  jsii ..-. 

■IIa«.  V.JfiftAa. 

*Hd(d.  V.Jfni. 

'  Uiica.  V.  Mula. 

Hi ,  i.  w.  mi :  uoiilfnj«  owu  de 
V.  «im. 

Uiil>o,(.  •..  iniiaUnwnl  ■.  m 


MST 

iooixar,  «.  a.  (p.  ut.)  reduire  en  me- 

rdonner  d'apres  une  methode. 

50,  a.  tu.  "methode  :  uianiere  de  diro 

««  d'apres  un  certain  ordre,  cerlains 

if  an  certain  Systeme. 

it'iiiieo,  kfadj.  de  Methymne,  rille 

• 

iL,  ff.  m.  (I.  d?A»ie)  melical,  medegal 
(al :  poidi  pour  les  perl  es,  I'arabre, 
1  dragme  et  demie« 

il£so  ,  a  ,  adj.  (i«w.)  crainlif ,  Umide , 
ox.  V.  Medroto. 

,  f.  m.  sorte  d'etofTe  de  colon  croisee. 
ohomäsia,  ff.  f.  melonomasie :  traduc- 
moL 

**mia  ,  ».  f.  metonymie  .-  Agare  de  rhe- 

qoi  prend  U  cause  pour  1'efTet ,  le  su- 

Pattribut,  le  contenant  pour  le  con- 

partie  pour  le  tout,  et  reciproque- 

t'mico,  a,  adj.  metonymique  .-  qui 
une  metonymie. 

a  ,  s.  f.  (I.  d'areh.)  une*(ope  :  intervallc 
Ire  lestriplyphcs  doriques. 
»pomaxcia,  «.  f.  mclopomancie  :  di- 
par  la  face. 

oscöpia,  ff.  f.  metoposcopic  .- divina- 
les  traits  du  visage ,  de  ce  qui  doil  ar- 
i  personne. 

öscopo,  ff.  m.  raeloposcope  :  qui  de- 
r  les  traits  du  risage,  du  front,  le  ca- 
le  lemperamcnl,  les  maeurs. 
lba,  *.  f.  milraille:  vieux  clous,  rleux 
aujourd'hui  balles  de  ferro biscaYens 
ebarge  le  canon. 

kalb  Ar  ,  9.  a.  mitrailler :  tirer  le  canon 
mitraille;  tirer  ä  roitraille. 
•icamente,  adv.  selon  les  regtes  de  la 
Uon. 

CO,  a,  adj.  metrique  :  qui  concerne  la 
Qni  concerne  les  vers  ou  la  poesie. 
— ,  Systeme  metrique,  qui  consiste  a 
r  le  metre  eomme  unite  de  mesure. 
rotcac>ö  ,  ff .  f.  versification. 
ncino ,  A ,  p.  p.  de  Metriflcar. 
sicador,  a,  ff.  rersificateur,  faiseur 

ficar,  v.  a-  rersißer,  faire  des  vers; 

>r  en  rers. 

»,  «.  m.  (I.  de  po4t.)  metre,  vers;  pied 

mesure  du  vers,  ce  qui  la  caraclerise. 

'eile  mesure  de  longueur,  base  de  tout 

me  metrique;  dix-millionieme  partie 

l  dn  meridien  terrestre;  36  pouces  11  li- 

;  miUfemes  de  ligne. 

»maxIa,  s.  f.  metromanie :  fureur  de 

»vers. 

«ömamo,  s.  m.  mctromane  :  qui  a  la 

e  faire  des  vers. 

römetro,  «.  m.  ro£trometre :  macbinc 

|ler  la  mesure  d'un  air. 

ipoli  ,  «.  f.  metropole  :  rille  prinzipale, 

;  eglisearchiepiscopale;  etat  relativ«*- 

ifaeolonies. (/iy.)"Princioc-  oruuuc. 


MET 
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Metropolita,  ff.  m.  metropolita  in ,  arche- 
veque. 

Metropolit! ho,  a  ,  adj.  metropolllaiii  ,  ar- 
cbiepiscopal.  s.  m.  — ,archev£que. 

Mettedi^o,  a  ,  adj.  V.  Enlremettido. 

Metter  lern),  «.  o.  meltre,  iniroduiro.  en* 
fermer  dann;  poser,  placer.  Occasionncr,  cau- 
ser,  inspirer.  — ,  engager  dans  une  cntrcprise, 
porter  a;  jeter  une  triomphe,  un  nialador  au 
Jeu  de  l'bombre.  Meltre  de  l'argent  an  Jeu. 
Presser,  serrer,  meltre  beaucoup  de  choses 
dans  un  petit  espace.  —  dentro,  faire  enlrcr  ou 
renlrer.  —  debaixo  do  chdo.  V.  Enterrar  — 
com  foreu,  faire  entrer  ä  force.  —  a  taeeo.  V. 
Saquear.  —  mdo  d  etpdda,  mettre  la  maiti  a 
l'äpee,  ou  l'epee  a  la  inain.  —  mäot  d  obra.  V. 
Mdo,  —  no  eoracdö,  (/ig.  fam.)  alraer  tendre- 
ment.  —  na  cabeca,  mettre  dans  la  Ute,  dans 
l'espril;  persuader.  —  o  etpdda  ati  ot  cApot, 
enfoncer  l'epee  jusqu'a  la  gardc.  (flg.)  Pressor 
par  ses  argumenta,  convaincre,  forcer  4  se 
rendre.  —  a  taminho ,  (flg.)  rcmet'.re  dans  le 
bon  cltemin.  —  depotte,  meltre  en  possession. 

—  dente,  goüter  une  cliose;  [flg.  comprendre. 

—  orestuy  (flg.)  jouer  de  son  rcsle,  faire  les 
derniers  elTorts.  —  ot  edet  na  mouta  e  flcar  de 
föra,  mettre  les  ebiens  dans  tc  brcuil  et  resler 
cn  dchors  /flg.)  Meltre  les  autres  dans  l'cm- 
barras,  dans  des  entreprises  hasardöes,  et 
ne  pas  y  prendre  pari.  Ado  me  metto  em  nada, 
ie  ne  nie  m6le  de  rien,  je  nc  m'cn  ratle  point. 

—  depoppa,  (/.  de  mar.)  carguer  de  Tarridrc. 

—  a  amarra  dentro ,  (id.)  virer  sur  Pancre.  — 
a  atnarra  dentro  com  o  cabestante,  (id.)  virer 
le  cable  avec  le  cabestan.  —dentro  um  fion'o, 
entrer  un  vaisseau,  piloter  un  vaisseau  dans 
un  port.  —  at  vtlas  not  primeirot  rinset, 
prendre  un  ris. 

Metter-se  (o,  com,  da,  em,  f>or),  t>.  r.  sc 
mettre.  S'entrcnieltre,  se  m^ler,  s'inimiscer 
S'introduire,  s'insinuer.  S'embourbcr.  Seplou 
gerdans  le  vice,  etc.  S'embouchcr,  se  jelrr 
dans,  parlanl  d'une  riviere.  Sejeler  dans  la 
m^lce  les  armes  a  la  main.  —  a  tabio,  a  mt- 
dico,  etc.,  faire  le  savant,  le  medecin,  elc.  — 
ao  mar,  se  meltre  en  mer. — a  etcrever,  n 
compAr,  etc.,  se  mettre  a  ecrire,  a  composer. 

—  com  alguem,  Her  commerce  aven  quelqu'un 
ou  se  brouillcr,  cberclier  noise ,  dispuler.  —  de 
poffffe,  prendre  possession.  —  de  g&rra  com 
olguem,  se  fautiler  avec  quelqu'un,  s'intro- 
duire, s'insinuer  dans  la  faniiliarite  de  quel- 
qu'un.— em  eamita  d'onxe  varas,  em  debuxfit, 
not  encotpat.  V.  ces  mols.  —  no  meto  ou  de 
permeio.  V.  Meto,  —emti  metmo,  (flg.)  pen 
ser,  mediter a  part  soi.—em algum  negoeio 
se  meler  d'une  anaire,  s'y  ingerer,  s'immiscer 
dans  une  aflaire.  —  not  vidat  alheiat,  <Spier  la 
conduite,  s'informer  des  aclions  d'autrui.  — 
no  atolHro,{flg.)  s'embourbcr,  s'cngagerdans 
une  mauvaise  anaire. — por  dentro,  entrer 
ricrians.  —  pelo  mar  dentro,  enlrcr  bien  avnnr 
i|:in»  la  mer.  —  pela  fruta,  mank'^r  beaucoup 
ju  fi-jit.  —  Sradc,  se  faire  moinc,  i'affubler 
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HlUeectr 

ilc,  chwurs  dB  »nies 

_ 

(•Tue  bourscoiäe.  -i.  pl.   nilll 

de  l.u'ir  :.-■■!-  i-l  ■(■■  |i  •  ■ 

«iLH.iiso,  *,«(;- '!«'  appaitie 

iU 

SMado  - 

Milicia 

,«tMo«t.  V.  Jüfirioi 

d,i,  ac|/.  eiurf  6  *  1* 

,k-  V.J.M 

Ibutl* 

■  in 

VnjH  - 

«gl  Im  nuliUnlr,  »5»cni 

iMsurln 

er«,  i.  m.  Soldat,  com 

MI 

Miutah,  ••*.  tenriiit»  nucrre,  suhre  I 

Eofmion  dm  »rinet,  poriet  Im  MW  >f>3- 
ililcr.  Oiile  dil  des  raisoünnui  prouveiu  |>ou 

f  Mjlitahau  ,  ».  m.  sDudtcd  :  vieui  »lilai. 

■fMu.iTi,  j.in.soldii.  V.So/dadu. 

tMiLLKriiuo ,  i.  m.  (1.  dl  iof.i.  S.Milfölk« 

Hii.Lr.ntmo,  «.  m.  nilleiMir«  i  mille  «n. 
dUlieclet. 

MiLtitiiiiio.A.nitf.  millcnalre^qui  conlicn 
mille  unit«.  —  i,  t.  m.  pl.  millcnaires : «t 
Uirei  t|uip«isai*nlt|in!  Is  letre  ter*it,  »prii 
le  jugeineiit  dernirr,  un  p.iradis  paur  les  elus 
pendant  mille  im ,  bous  Ic  ttf.ur  du  Christ. 

Mill£niu,  i.  m.  inilloniurn  :  luilis  ums  di 
refne  du  Christ,  telon  Je*  millcnnirc*. 

MiLLEPfueB.j.m.  clopotl«,  mitlt-piedi. 
i.  f.   mlileporc  i  produc 


poieiiM!  ili'j  polypös 
eloile.  —  muili  formt,  inillcporc  sn 
lhada,  BikWporcleiiiUf. ^erlalüda 
lad«,  im n chatte  de  Ncp'.ur 


Mi.if.V.J„,W. 
tUmiÄMBO.  *dj.m.mumiml*.,t 
bique,  »ouvent  ob-rf«ue. 
Miaico,  *,  adj.  mimique:    qsi  t 


mteur  qui  le,  roiafMuiL  Ha«. 
OJileiu  ;  chose  cbarnunte,  bijoui.  *i 
'■..n*-.r  aller  l<-e  .  uiignolehe;  drliuip 
dresse.  ■  Mölln«« ,  dclimieur,  nie 
Tri ntl  eiquis.  *-'«;«-  n  — ,  bire  «i 
Tnlarnim  — ,  fltre  *UI  peliU  Hnup 
qu'un.  JfnH'nii  eriodo  con  — ,  ealul  i 

UmuLocii ,  i.  f.  mintolagw  -  itmu; 
lau  ,  du  ton  ,  du  (teile  de  quelqa  ca. 

t  MImümh.0  ,  t.  m.  mimologoe ;  tu 


Ml  HOHO 

MiL'u.irrl.   delical, 

diiiiedt-stjiii.  Miuc,mtl 
Mploiies;  cncirotl  Ol)  ils 

soulrrtaine  pour  fiire  ui 

roc,  tu:.,  »icc  li  poudrs.  Sour«*" 
...iMHiin-  lunmiale  (reouee.  (*j.}«t 
cht»«  Irei-lucnUte.  -— ,  d«mi-MUcf. 
- ■uulcim.  Pdrflgoü—,  Caire  |* 


MIL 

QtAraiA,  $.f.  raierographle :  deaerip- 

■jaul  microscopiques. 

rrao,  t.  n.  mierooietre :  instrumenl 

afar  lea  diametrcf  des  «straf,  U 

M  etolles  groupees. 

Anco,  a,  uij.  microsoopique  t  du 

ejqu'en  ne  toit  qu'afeo  le  mierot- 

*)l  qai  neveitqu'arec  le  microicope 

■Baute  comme  le  microicope  ( l'ail ). 

ftno,  t.  ai.  (f.  e?opi.)  microscope: 

t  qai  grouil  extremement  lea  objeta. 

ata.  V.  Medir,  etc. 

,A>p.p.  deaYtyor. 

i,$.f.  mittle  i  partie  de  pain  eraiee. 

Um,  pareelle.  Petite  partie  d'uoe 

tatertelle.  Rien  ou  pretqoe  rien.  — ff, 

i  qa/on  6te  de  des  aas  la  table.  Reales 

•ttn  den!  üb  aatre  proflte.  Reparar 

Uecher  4  des  minuües. 

:iao,f.  m.  bomme  minutieux,  Tetil- 

i'ettache  a  des  minuües. 

nha  ,  dim.  de  Migalha. 

a.  *.  emier,  emietter  :  reduire  en 

r.  f.  pt.  'ragoute  fait  aveo  de  la  mie 
e  rhuile,du  saindoux,  de  l'aii,du 

e.  Soupe  au  pain ,  panade. 
aas.  V.  Emergencias. 
Dra.  Y.  Miniatura. 

me,  a.  m.  'mignonne :  caractcre  d'im- 

iriation  de  Ufo»).  Com  — ,  arec  moi. 

f.'pissemenl.  Faser—,  faire  pipi  t 

aMr  — ,  dornender  a  pisser,  a  faire 

ist  d'on  enfanl. 

Y.  M\ja  et  Mijadura. 

so,  ff.  m.  pissoir:  liea  destine  pour 

Ourinol. 

la,  (pop.)  i   qua  mite  d'urine  qu'on 

A ,  f .  f.       1   rend  en  une  fois. '  Pis- 

letion  de  pisser. 

Hu,  ff.  pisseur,  —  se,  qui  pisse  sou- 

mlit :  enfanl  qui  pisse  aa  lit. 

um.  pisser,  uriner.  —  dipinguinhas, 

t,e.  r.  lacher  l'urlne.  —  com  ou  de 

sm.)  aroir  grand'peur. 

▼iHAcai ,  «.  m.  *  mauere  epongeuse 

)  la  mer  jetle  dang  son  reflux. 

et.  pissal,  urine. 

, «. «.  pisaoter. 

Y.  Medröeo ,  Timido. 

f.  2  ovn.  mille :  dix  fois  cent ;  nombre 
aa  et  grand.  Mil,  pour  la  date. 

i, «.  m.  miracle.  Prodige  .*  cboae  ex- 

re,  merveilleuse,  rare.  Pöde  »er  tem 

a  sc  peut  sans  miracle. 

tiBO,  A,ff.  qui  croil  faeilement  aux 

qai  leur  atlribue  les  evenemenU  les 

«la. 

bbo  ,  dim.  de  Müagre. 

jbamertk,   adv.   miraculeusement  .- 

le. 

tao,  A,«y.  wiraculeui;  teil  par  mi- 
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raole,  qui  tienl  du  miracle;  admirable ,  mer- 
Teilteux.  Qui  fait  des  miraclcs. 

f  Milaree,  a  ,  e4j.  et  f.  Milanais :  de  Milan, 
ff.  a».  Le  Milanex  im  Milanais,  province  des 
£tats-Sardef. 

f  Milareea,  ff.  f.  aorte  de  tissu  de  Milan. 

Milaö,  a.  m.  (f.  de  9**9>)  Milan :  capitata  da 
royaume  Lombard-Yen  itien. 

Mil-bb-raba.  Y.  Milfoika. 

MiLiaio,  A,  «eV.  et  ff.  de  Milet:  ville  de 
Gr£cfi 

Milfolba,*.  f.  )  (f.  da  eol.)BJille-rraOle : 

Milfolbo,*.**.  )  herbe  a  la  ceupure,  au 

charpenlicr. 


Milfurada,*.  f.    I  (f.  de  bot.)  mitleper- 
,  ff.  m.    I 
Jean. 


Milfurado. 


tuia ,  berbe  da  ÄalaV- 


Miltia,  ff.  f.  mille :  mesure  itinerairc,  mille 
pas  geometriquef . 

MiluX  ou— Ia,  ff.  f.(t.de  bot.)  •  panie  rüde ; 
plante  graminee.  —  rerde,  panie  verL 

MlLBJtRM.Y.JK/fci. 

*  MilbIes,  pl.  de  Milhar.  Y.  ce  mot. 
Miuiäfre.  V.  Milhano. 

Milbaüsiro,  a,  adj.  qui  ohasee  au  milan 
( faucon ). 

Milbaro,  ff.  m.  milan  :  oiseau  de  proie. 

Milbaö  , ff.  m.  million  :  dix  fois  cent  mille, 
mille  fois  mille.  iL  Mails,  Hörnern  do  müktee, 
millionnaire. 

Mildar ,  ff.  et.  mille  ou  millier.  —  da  mük4o, 
milliard. 

MilbAras,  «.  f.  pl.  la  graine  de  la  figue; 
osufs  de  poisson. 

fMiLHEAnEs,  adj.  f.  pl.  (gl*ndul<u—,t.di 
bot)  milliaires  :  innombrables  (grainea — ). 

Milbkira,  f.  f.  mauvaise  herbe  qui  vient 
parmi  le  mal».  Y.  Milkt. 

MilbEira  ou  —  rikba  ,  ff.  f.  Dctit  oiseau  qui 
fait  son  nid  dana  les  ohamps  de  aillet,  beaari. 

MiLBtiRO,  ff.  ei.  millier .-  nombre  de  mille.  t(. 
Y.  Milho  maix. 

Milbrir6,  ff.  ei. '  variete  de  ralsin. 

f  Milbete,  ff.  m.  (f.  de  bot.)  Petit  millet. 

Milbo  ,  ff.  m.  (I.  d$  bot.)  Mil ,  millet  i  plante 
graminee;  sa  graine.  —maix ,  —xaturro,  —de 
Turqui*,  —  ordinario ,  mal»,  ble  de  Turquie, 
ble  d'Espagne.  —  cotcuseiro,  boaque  a  epi, 
couscou ,  millet  4  chandellea .  —  miüdo  d'A- 
friea ,  ou  —  torgo ,  houque  sorgo. — uwurisco , 
bouque  d'Alep.  —  du  India,  pain  deaanges, 
millet  d'Inde.  —  painco,  pania  ou  panix,  es- 
pece  de  millet.  —  do  tot.  Y.  HjofarHrm. 

*  Mn.no m.  V.  Milho  miüdo. 

Milbömens  , «.  m.  aristolocbe  agrandes  fleurs. 
Sa  racine  au  Brcsil  est  regardee  comme  auli- 
dotc  du  poison  des  serpcnts. 

Milmür,  eic.  Y.  M*lk6r,  etc. 

Miliar,  aij.  2  gen.  miiiaire:  qui  ressemble 
a  des  prains  de  millet. 

Mimua,  *.  f.  milice  :  art,  exercice  de  la 
guerre;  ßoldatcsquej  «cos  dcguerre.  — fflNfe  • 
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mi  (Joe  Celeste,  chceurs  des  anges.  —  urbana , 
gar  de  bourgeoise.  — s.  pl.  milices  :  troupes 
composces  de  bourgeois  et  de  paysans. 

Miliciäxo,  a  ,  adj.  qui  apparlienta  la  milice. 
Soldado  —  ,  milicien ,  soldat  de  milice. 

Miliciar  ,  adj.  2  gen.  V.  Milieiano. 

Militädo,  a,  adj.  exerce  a  la  guerre.  p.p. 
de  Militär. 

Militante,  adj.  igen. militant :  qui  combat. 
Igreja  — ,  egtise  militante,  assemblee  desttdc- 
les  sur  la  terre.  t.  m.  Soldat,  combattanl. 

Militär,  adj.  a  gen.  roilitaire  :  de  la  guerre, 
du  soldat;  qui  faii  profession  des  armes.  Or- 
den* —ei ,  ordres  de  cbevalcrie. 

Militär,  e.  *.  senrir  a  la  guerre,  suivre  la 
profession  dei  armes,  porter  les  armes,  (/tc.) 
Mililer.  On le  dit  des  raisons  qui  prouvenl  pour 
Ott  conlre. 

f  MilitaraO,  f.  m.  soudard  :  vieax  soldat. 

Mii.itarmente.  adv.  mililairemeiit. 

f  *  Milite,  s.m.  soldat.  V.  Soldado. 

fMiLLEröno,  s.  m.  (/.  de  bot.).  V.  Milfölha. 

Millenärio,  s.  m.  millenaire  :  mille  ans, 
dix  siccles. 

Millenä Rio, Kyüdj. millenaire: qui  contienl 
mille  uniles.  — *,  s.  m.  pl.  millenaires :  sec- 
laires  qui  pensaientque  la  terre  serait,  apres 
le  jugement  dernier,  un  paradis  pour  les  elus, 
pendanl  mille  ans ,  sous  le  regne  du  Christ. 

Millkkio,  s.  m.  millcnium  .- mille  ans  du 
regne  du  Christ,  selon  les  millenaires. 

MiLLEP*DES,«.m.  cloporle,  mille-pieds. 

f  Millkpora,  §.  f.  niiltepore  :  produclion 
poreuse  des  polypes,  en  buisson,  en  arbre,  en 
eloile.  —  multiforme,  millcporc  solide.  —  fo- 
Ihada,  millepore  feuillc.  —  celulada  ou  reticu- 
lada,  inanehelle  de  Ncpiune. 

Millesimo,  a,  adj.  et «.  millieme  :  noinbre 
qui  complete  mille;  l'une  des  mille  parties. 

Mill£simo,  t.  m.  millesime  :  date  d'une  me- 
daille,etc. 

Milli,  (encomp.)  mille,  millieme. 

Milliär,  adj.  2  gen.  milliaire  :  qui  marque 
les  mille. 

Milligrammo,  t.  m.  milligramme  :  millieme 
parlie  du  grammc. 

MiLÜMETRO,ff.m.  millimetre:  millieme  par- 
tie  du  m*tre. 

Million  ario,  s.  m.  millionnaire :  quipossede 
an  million  de  biens;  i/ig.)  tres-riche. 

Millionesima,  s.  f.  millionieme  ;  l'une  des 
parties  du  million. 

MiLLiONEsmo,  \,adj.  millionieme ;  nouibre 
qui  complete  an  million. 

Millöroe.  V.  Mylord. 

Milpes.  V.  Millep+det. 

Mim  ,  pron.  pers.  (Variation  de  Eu,  employe 
lonjours  avec  les  preposilions  a,  de ,  por,  etc., 
e\ceptp  com).  Moi.  V.  Jft.  Bneca-me  a  —  t 
nie  cherchez-vous?  Por  amor  de  —  ,pourl'a~ 
mour  de  moi ,  a  cause  de  moi.  Tendes  neceui- 
dadede—7  avez-vous  besoin  de  moi?  Por  — , 
pour  moi,  quanl  ä  uioi.  Que terd  d$  —  ?  que 
Uevjendrai-je? 


Mim är.  V.  Ämimar. 

f  Mimiambo,  adj.  m.  mirniambe ;  fenfao- 
bique,  souvent  ohscene. 

MiMico,  a,  adj.  mimique:  qui  appartient 
aux  miines. 

MiMO ,  t.  m.  mime  :  chez  les  anetens,  espeec 
de  farce  oü  l'on  imitait  avec  impudence  les 
aclions,  les  discours ,  les  minieres  de quelqoe 
personne  connue ;  acteur  qui  jouaii  dans  ces 
pieces;auteur  qui  les  composaiL  Don.  preseot, 
cadeau;chose  charmante,  bijoux.  'Cajolerie, 
caresse  aflectee,  mignolerie;  delicalesse,  len- 
dressc.  *  Mollesse,  delicatesse,  mignardise. 
Travail  exquis.  Faser  um— ,  faire  uncedeao. 
Tratareom—,  etre  aux  petits  soins  pourqotl 
qu'un.  Menino  eriado com  — ,  enfant  gale. 

MiMOLociA ,  t.  f.  mimologie  :  imiution  de  k 
voix  ,  du  ton  ,  du  geste  de  quelqu'un. 

f  Mimölogo  ,  t.  m.  mimologue :  exerce dau 
la  mimologie. 

Mimösa,  f.  f.  (t.  de  bot.)  —  calhetuHm 
mimosa  cateebu,  acacie  du  cachou. — doKüo, 
acacie  d'Egypte ,  *  gommier  rouge,  vrai  ac«U. 
—  do Senegal,*  gommier  blanc. 

Mimosa meste,  adv.  delicaieoienl;  avec  Si- 
gna rdise. 

Mimöso,  a  ,  adj.  delicat ,  qui  deraande  bean* 
coup  de  soins.  Charmant,  delicieux,  exqui«. 
Migtiard,  delicat,  cfl'cmine.  Doux,  lendre, 
mijrnon.  Favori,  eben. 

Mina  ,  #.  f.'  conduit  souterrain  pour  la  i 
duite  des  eaux.  Mine ,  metaux ,  mineraox 
exploiles;  endroil  oü  ils  se  forment;  cariie 
souterraine  pour  faire  sauler  uu  bastton,  u 
roc,  elc,  avec  la  poudre.  Sonrce  d'eau.  — , 
ancienne  monnaie  grecque.  (/Ip.)  Mine  d'or : 
chose  ires-lucrative.  — ,  demi-seiier,  mesure; 
son  contenu.  Pör  ßgo  ä — ,  faire  joier  im 
mine  {prop.  et  /ig.)  Fazer  voar  ou  rtbenter 
a  — ,  eventer  la  mine  (prop.  et  /lg.). 

Mikado  ,  a  ,  p.  p.  de  Minor. 

Mixador,  t.  m.  roineur :  celui  qat  InvaiOe 
aux  mincs.  Sapcur. 

MixÄn ,  v.  a.  miner :  faire  une  mine.  Creettr 
un  conduit  souterrain.  Consumer.  {/ig.)  Ott' 
eher  a  approfondir  une  chose,  ne  rien  oabtter 
pour  y  reussir.  (id.)  Saper,  detruire,  renve*- 
ser  les  fondemenls  d'un  etat,  elc. 

Minäues,  $.  m.  pl.  V.  MineSra. 

Mixäz,  adj.  2  gen.  menaceni. 

f  Mincha  ,  i.  f.  sorte  de  sacrifice  des  Br- 
breux,  oü  Ton  ofTrail  du  pain  de  flev  de 
farine. 

Minkira  ,  $.  f.  miniere  .*  mine  de  metaux. 

Mineiro,  I.  m.  V.  Mintira.  it.  minenr  (de 
mine).  —  ,a,  adj.  apparlenant aux miaes, ei 
il  y  a  des  min  es  iterrain). 

Mimi:racäö,  ff  f.  exploilation  desmines. 

Minkräl,  ff.  m.  raineral :  eorps  solide  (er, 
argen l ,  sei  genuue,  etc.. ,  substance  melaU*- 
que  tiroe  des  min  es. 

Minkräi.  .  adj.  2  gen.  iu  inoral  .-qui  appar- 
lieni  aux  nnn:*rau\ ,  qui  lieni  de  leur  nalure. 

Mtne»ALiZA^Äö,  «.  /",  QUBCfaiiMiiofi^g^uj, 
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i  de  li  mine  arec  le  soufre,  l'arsenic. 
eralizar  f  e.  a.  mineraliser  :  conrer- 
aineral ;  donner  a  un  melal  la  forme 
>lal. 

alocia,  ».  f.  mineralogic  :  science, 
fcance  desmineraux,  et  de  la  maniere 
itraire. 

alögico,  a,  adj.  mineralogique :  de 
rnlogie. 

alocista  ,  t.  m.  mineralogisle  :  Yersc 
mineralogie. 

An, «. «.  exploiler  one  mine ;  extraire 
ral. 

▼a,  s.f.  Mlnerre :  deesse  de  la  sagesse, 
et  des  scienees. 

eryarb,  #.  f.  pi.  f6tes  de  Minerve. 
oa,  ff.  f.  *oiseau  de  Sofala,  vert  et 
rni  ressemble  an  pigeon.  it.  V.  Mingoa. 
ao,  «.  m.  panier  dans  lequelon  met  le 
a  Feau  pour  le  conserver  en  vie. 
im).  V.  Mimejoddo. 

O,  ff.  ei.  (f.  du  Brisü)  bouillie  faite 
rarine  de  ble,  ou  la  fecule  du  nianioc, 
»,  des  «ufs,  etc. 

»a,  ff.  f.  faule,  defaut.  Paurrele,  di- 
Beaoin,  manque.  Morrer  d— ,  perir 
ion. 
»adamente,  ade.  aveebesoin;  pauvre- 

>ado,  a,  p.  p.  de  Mingodr.  adj.  De- 
,  modique,  insuffisanl;  denue,  stehle 
.  Malheureui.  Sot,  stupide,  insense. 
necessileux.  Horat  — <m,  heures  fala- 
ivorables.  Dias  —ff,  jours  funeates. 
GOAdor,  a  ,  ff.  celui  qui  diminue. 
soameüto,  «.  in.  V.  Falta,  Qutbra, 
4cm*. 

»aste,  ff.  m.  decours,dec!in  de  la  lune. 
teliii,  decadence.  t.  f.  —  da  mariy  re- 
la  mer.  adj. igen.  Decroissant.  Paurre. 
— ,  dernier  quartier  de  la  lune.  Lingua 
Kabulot,  langue  pauvre. 
>A*( «. w.  decroltre,  diminuer,  devenir 
B.  Manquer.  V.  Faltar.  0$  diät  eomicao 
i  jours  s'aecourcissent. 
k,  (Yariaüon  fem.  de  Jfeu).Ma,  mienne. 
.Mon  (devant  un  substanlif  commen- 
r  une  ?oy  eile). — alma ,— ieitencdö ,  etc., 
iet  mon  intenlion. 
IAH,  ff.  m.  mignon,  bien-aime. 
ima-rüxua ,  ff.  f.  racine  d'Angola  conlre 
n. 
Latdan»,  #.  m.  (I.  fAiie)  *  buile  odori- 

i 

ino,  a.m.  (f.  de  geog.)  Minho  ou  Migno : 
HEapagne  et  de  Portugal ;  province  du 

iL 

teA ,  ff.  A  *  lombric.  Ver  de  terre. 

»teira ,  ff.  /".  "pelit  pont  d'unc  ou  deux 

*. 

Vro.  V.  Milhdno.  adj.  et  ff.  Du  Minho , 

*  du  Portugal. 

tora  ,  «.  f.  niioUture  ;  pcinluic  lrc&- 

• ,  U-e»-unc. 


f  Mm lATCaisTA ,  ».  m.  peintre  en  miniature. 

Mkxima,  ff.  f.  minirae,  blanche  :  note  de  rau- 
sique. 

Miüimo,  k,adj.  sup.  tres-petit ,  le  plus  petit, 
le  moindre. 

Mitimos,  «.  m.  pl.  Mlnlmes  :  religieux  de 
l'ordre  de  St.-Francoia  de  Paule. 

Mihimo  ,  etc.  V.  Menino,  etc. 

Mimo , «.  m.  minium  :  oxyde  de  plomb  d'un 
rouge  Tif ;  vermillon. 

Ministerial,  adj.  2  gen.  minisieriel :  qui  est 
propre  au  minislere;  qui  lui  apparüent;  qui  en 
provient;  da  minislere. 

Miüisterialmente,  adv.  miniftteriellement : 
dans  la  forme  ministerielle. 

MmisTERio, «.  m.  minislere  temploi,  Charge, 
fonetion;  Operation,  gouvernement  d'un  mi- 
nistre  d'etat,  d'un  agent,  etc.;  lea  ministres 
d'un  £tal;  Service ,  entremise  dans  une  affaire. 
Travail ,  oecupation  manuelle. 

Ministra,  ff.  f.  celle  qui  seit  quelqu'un.  In- 
termedia ire,  medialrice.  tf .  Tour  de  refeetoire. 

Mhiistra^o,  «.  m.  aug.  de  Minist ro. Grand 
ministre ,  ministre  fort  babile. 

Ministrado,  a,  p.  p.  de  Mimlstrar. 

Ministrador,  «.  «1.  administrateur. 

Ministrär  ,  9.  a.  donner,  fouruir,  subrenir, 
a appleer. «. «.  Exercer  une  Charge,  un  emploi 

Ministrarja ,  ff.  f.*  ministire,  obarge  de  mi- 
nistre d'etat. 

'Mitustrel.  V.  Menetlrel. 

Ministrice,«./1.  (pop.)  riede  magistrat,la  robe. 

f  Ministril,  f.  m.  joueur  d'instrumenta  a 
Tent.  Ministrit ,  pl.  instruments  a  vent. 

MtNisTRO ,  ff.  m.  ministre :  celui  dont  on  ae 
sert  pour  execater  une  ebose.  Ministre  de  la  I 
justice,  juge,  magistrat.  — ,  charße  de  la  con-  v 
duite  des  affaires  d'etat,  secretaire  d'etat  an 
departeraenl  de  la  marine,  des  Onanees,  etc. ; 
envoye  d'un  prince  dans  une  cour  etrangerc; 
superieur  d'un  courenlde  Mathurins ,  etc. ;  ce- 
lui qui  fait  le  preebe  parmi  les  proteatanU.— 
do  altar,  da  igreja,  da  rtligiio,  ereque,  eure, 
etc.,  prtire  en  general.  —  provineialt—§tral9 
provincial,  general  des  Frandsetins. 

Minoraqäö,  ff.  f.  •amoindrisaement,  dfanl- 
nulion. 

Mi.norado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Minorär  ,  v.  a.  amoindrir,  diminuer,  rendre 
moindre,  attenuer. 

Mi.ioRATiYAMEHTB.tfdt?.  en  amoindrissaot. 

Minor atito  ,  a  , adj.  qui  diminue ,  qui  amoin- 
drit.  (I.  de  ntdd.)  Minoraüf :  qui  purge  douce- 
ment.  Laxalif. 

Minörca.  V.  Menorca, 

Mimoridade,  s.  f.  minorite  :  age,  eUt  d'un 
mineur. 

MiNORisTA.  V.  Menorisla, 

Minotaiuo,  «.  m.  minotaure :  monstre  fa- 
buleux,  uioiliehouune,  moilic  lauieau. 

Mintir,  etc.  Y.  Mentir,  etc. 

Minucia  ,  ff.  f.  minutie,  bagatelle. 

MiNixiOso ,  a  ,  adj.  uiiuulieui :  qui  s'allacbe 
au\  nüuutics. 
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Miiudexua ,  <.  f.  miuuüe.  Petit  detail.  Dc- 
licalos-ie,  prtili'xsr.  •  fig.)  Attention  scrupu- 
leusc  da  nb  Icviiucn  dune  cho^c. 

MiMr'ir..  V.  Diminüir. 

Mi*c£T£,  $.  m.  menuet.  dansc  pravc  ä  irois 
tcmps :  son  alr. 

MiNÜscti.o,  a,  adj.  nunuscule  (lettre,  ca- 
racterc). 

Mimuta,  ».  f.  minutc,  original,  brouillou 
dun  ccrit. 

MniTÄuo,  ktp.p.  do 

MiMTÄn ,  r.  a.  minuter :  faire  la  minule,  lo 
brouillon  d'un  acte,  etc. 

BIimctissimo.  V.  Sliudiisimo. 

Uixüto ,«.  m.  *  miiiute .-  60«  partie  de  l'beure, 
du  depre;  tres-pelit  cspace  dcleraps.  Ancienne 
monnaie  de  peu  de  valeur. 

Miölo ,«.«!.*  mie .-  partie  molk  du  pain  sous 
la  croute.  "Modle:  subslance  inolle  dan*  le 
caeur  du  bois,  etc.  Cerveau.  V.  Ctrebro.  — »,  pl. 
'cervelle  :  partie  blanche  el  nudle  du  cerveau; 
{fig-)  espril,  cDiendemeni,  jugcmenl.  7er 
pouros  —  »,  (id.  avoir  peu  de  cervelle,  peu 
d'csj.nt,  peu  do  jugeiocnt.  —  dattemtnle», 
noyau.  —  da  nö% ,  dedaits  de  la  noix,  cerneau. 
—  da  artarc,  le  ca»ur  d'un  arbre.  Deo-lhe  u  — 
r«//a,  la  tele  lui  a  lourne.  Cabcpa  tem— ff, 
tele  vidc ,  ccervele. 

f.MioLiliiiA,  s.  f.  (/i«/i.  i'crvetle.  V.  JTio/of. 

f  Miolösu  ,  a  ,  adj.  modle  ux  ;  rcoipli  de 
modle. 

Miolüdo.  V.  Mioloto. 
\    Miupe  ,  ele.  V.  Myope ,  etc. 

HiQUELtTK,  «.  m.  miquelet :  bandit  qui  ha- 
bito  les  Pyrcnecs;  soldal  des  Pyrenees.  — ff, 
pl.  miquelels  :  guides  des  Pyrcnecs;  {fig.) 
avanl-coureurs,  prenurseur*. 

Mir  ,  t.  m.  eapitaine ,  chef ,  commandant  ture 
du  perse. 

Mira,  t.  f.  mire  :  guidon,  bouton  sur  le  ca- 
non  d'un  fusil,  etc.,  qui  seit«  mirer.  (fig.) 
•  Bat,  vue,  inlenlion ,  dessein.  Ettdr  d— ,  etre 
auxaguets,  veilier,  epier.  Pör  «— ,  jeler  son 
plomb  sur  une  ehose,  I  avoir  en  vue,  viser  ö. 

f  Mit aa Akda ,  #.  f.  (f.  d'küt.nat.)  mira- 
bande  .-  taon  du  Bresil. 

Mirab£l.  V.  Myrobalano  {abrunmo). 

MirabolJho.  V.  MyrabaUmo. 

Mirac.  V.  Abdomen. 

MlRACULOSAMEÜTE.  I  _.    „., 

MiRAcuL06o,etc.     i  >.*«w^ro^..elc. 

Miraäor,  ou  )  tolveder :  galerie   d'oo 

Miradöcro,  #.  m.  i  Ton  decouvre  unegran- 
de  elend ue  de  pays.  V.  Miranle. 

t  MiraciÄma  ,  ».  f.  (f.  de  bot.) '  miraguama : 
palmier  de  Cuba. 

Miramexto  ,  <.  m.  •  Adlon  de  regarder,  tue, 
regard  (tnti).  fig)  •  Considcratioir,  attention, 
egard. 

fMiRAMOLiM,  /.  m.  miramolin. :  litrc  des 
Califcs  abassides  et  Tatimites. 

Mm  Inte  ,  ».  m.  belvöder-  lieu  eleve,  expose 
Ala  vue,  «our,  clochcr.  etc.  Llcu  d'ou  Ion 

regtrdc. 


Miräö,  «.  m.  spcctaieur  attentif,  curieul 
obscrvalcur. 

Mii-.a-öliio,  ff.  m.  variete  de  p^ehe. 

Miuäi;,  r.  a.  ipop.)  in irrr  :  viser,  regarder 
avec  allfiiiiou. Regarder,  considerer,  euminer 
atteniivoment.  Epier,  ölreaut  apuets.  Avoir  en 
vue.  — m'  ,  sc  regarder.  —  ao  etptlho ,  ac  mirer, 
se  regarder  dans  un  miroir. 

fMir.iFicAR,  v.  a.  rendre  admirable,  mer* 
veillcux. 

Mirihco  ,  ktadj.  admirable,surprco«nt,iBt' 
ri(h|iic. 

f  atiniTi ,  ff.  m.  (I.  dt  bot.)  mirili :  palmier  dl 
Bresil. 

MirodalIno.  Y.  Mfpvbakmo. 

MiHRA,  om  Mtrrha,  $.(.  royrrbe  :  gewn 
odoriferante,  tue  gomipo-resineuK  d'Elhiopie 
{fig.)  llomnie  trto-maigre,  moniie.(tdOCbirbf, 
avare,  ladre. 

Mir rä do,  a,  adj.  fait,  ou  mi\o  aver  b 
myrrhe.  (fig.)  See, saus  suc;  maigre,  decharpe. 
p.  p.  de 

Mii'.rai;,  r.  a.  drssocher.  Faire  perir  parli 
seeberesse,  faire  toinber  en  ronsomption.  K«b- 
dre  maigre ,  sec ,  deebarne.  Miuer ,  cuDsamcr; 
meitre  au  bord  du  tombeau. 

Mirrar—  sk,  v.  r.  luaignr,  devenirseCjde- 
perir,  tomber  en  consomplion. 

fMinftASTKS,  pl.  ou  j  sauce  falle  avec  d» 

•f  MiRRAüSTK,«.  m-  i  a  man  de»,  de  lawiedt 
pain, du  bouillon.  de  la  caunelle,  elc. ,  dans  Ur 
quellc  on  fait  euire  des  pigeons,  etc.,demi-r4- 
tis  et  coupes  par  morceaux. 

fMiRRino,  a,  adj.  (poet.)  qui  appartieatta 
la  myrriie. 

Mir.TiTo,  ff.  m.  />.  uff.,  boisdc  myrla  • 

f  Mir.TUor.ME,  adj.  2  gen.  {poet.)  aijrU- 
formc  :  en  forme  de  Tonil  le  do  myrte. 

Mirtili.0,  «.  m.  nnrtille,  airelJe,  arbrisaata. 

Mirtiso,  a,  adj.  ipoel.)  qui  apparUest  aa 
myrte. 

Mirto,  ff.  «.  {poet.)  myrte  2  arbrwtaaa  T. 
iiurta. 

MisÄt.r.A.  V.  Ifisdgrm. 

MistNTRoriA,  ff.  f.  niisanthropi« :  hainadat 
bommes;  bumeur  cbagrine ,  botimM;«lafgaa* 
ment  pour  la  aaeieia. 

f  M^antkopiar,  9.  m.  (Araa.  tv.  aw.)  faüraa» 
misanihrope. 

f  MiSAKVROrlcE,  (p.  um.)  V.  WmmH+pim. 

f  Misantröpilo.  a  ,  adj.  du  misanthräaa. 

•f  Mi9ANTROPisiio,  ff.  «.  V.  Mimmiripim. 

MisAMTi;ÖPO,ff.  m.  misantbrope :  qui  bait  tof 
bommes :  bourru ,  chagrin,  peu  «oeiaMe. 

Mis<:ahos  , «.  m.  pl.  sorta  de  caamaffgnans. 

MisctLLÄNEA ,  ff.  f.  miseellauecs  .-  aaelaagB 
de  clioses  diverses.  OEuvres  mtlees,  melaagc 
dlii$toire,ele. 

MisERAuiLissmu,  \,adj.  >up.  de 

Misf.ra<;äö.  V.  CompaixdA. 

MisLiiAMt  stf.,  arfr.  niisiTableraciil, 
rcusement.  Mesquineraent. 

Miserämdü ,  a  ,  adj.  triste ,  afBtgeant ,  depla- 
rablc»  dißoc  de  compajf  HWf 
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▼•  Mfririfr.  ••  •.  Falw  le  mi- 


»-M,  «■  r.  m  pUJodra,  deptorer.  V. 


Missb  Itsl,  a*y.  3  9#n.  miserable;  malheu- 
reui.  Ahattu t  Sans  forte,  languissanL  Avare, 
catche ,  ▼ilain ,  harpagon. 

HtstftATiLitfiMO.  V.  Jftferaae/immo. 

MissiiTBiJiBJm.  V.  Miseramente. 

Misbbbub,  f.  «i.  mi&erere :  so«  psaome, 
tempa  necenaire  pour  le  dir«.  —  «wi,  ou  Co- 
Hemds  —  , eolique  de  miserere ,  violcnte ,  avec 
sortie  des  exerements  ptr  la  boache ;  passion 
iliaque ,  ▼orralas. 

UmtniA,  t.  f.  misere.-etat  malheureux, 
extreme  indigenee,  pauvrete;  denument  de 
lout.  Avarfee,  epargnesordide.— ,  bagalclle, 
chose  de  pea  de  raleur.  — « ,  *malbeurs,  infor- 
tunes ,  desaslres,  Beter  em  — ,  «Ire  dans  la 
misere.  Pmt$mr  — ff,  avoir  da  malheur,  eprou- 
▼er  des  infortunes. 

M  isbvjcobdia  ,  ff.  f.  misericorde ,  pitie,  com- 
pisfion ;  griee ,  pardon.  Casa  da  — ,  cod Irene 
de  la  misericorde :  Institution  pieuse  cn  Portu- 
gal pourle  soulagcmenl  des  pauvrescl  des  ma- 
lades ,  pour  elevcr  les  enfants  trouvöt»,  et  pour 
avoir  soin  des  orphelios. 

MisEaicoRDUDÖR,  a,#.  celui  qui  compallt. 

MiSEJiicoRDiöSAHtnTB,  adv.  raisencordieu- 
senent. 

HisuticoRDiosissiMO ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Misericordi6so  ,  kyOdj.  misericordieuxtqui 
a  de  la  misericorde ;  eoclin  a  pardonner. 

atisxao,  A, «4/. miserable,  malheureux.  V. 
MitermetU  —  avertnlo ,  pince-maille. 

MisIrbimo,  k,  adj.  sup.  de  Misere  Tres- 
miserable.  Deplorabie,  le  plus  infortunc. 

MisilbäO.  V.  MexilkM. 

Miau ,  t.  f.  messe :  saeriflee  du  corps  et  du 
saug  de  J.-C ;  priores,  cereraonies  qui  I'accora- 
pagnent.—  do  gallo,  messe  de  minuit  ou  du 
ehest  du  eeq,  la  Jour  de  Noöl.  —  de  requiem , 
messe  de  requiem  ou  des  morts.  —  das  almas, 
messe  des  morts,  ou  la  premiere  messe  avant 
le  lerer  du  soleil.  —«00a,  premiere  messe 
d*on  noureau  pretre.  —  raxado  ou  caUda, 
messe  basse.  —  cantdda,  messe  haute.  —  con- 
temtmmi  ou  pmrotkial,  grand'messc.  —  seca  ou 
em  sieo ,  messe  blanche.  —  de  trts  em  renge, 
(aal.)  grand'messe  avec  diacre  et  sous-diacre. 
—  tarda ,  la  belle  messe.  Ajudar  d  — ,  senrir  la 
messe.  Caniar  — ,  dire  sa  premiere  messe.  Di- 
wer  —  ,  dire  la  messe  0»  sa  messe.  Mandat  di- 
ur  — «,  faire  dire  des  messes. 

f  MrssACAKTlirrB ,  ff.  «•.  pretre  qui  ehante  la 
\.  Nouveau  pretre  qui  dit  sa  premiere 


f  MtssAoo,  ff.  sa.  (p.  «ff.)  nouveau  pretre : 
celui  qui  Tlent  de  recevoir  l'ordre  de  pretnse. 

f  MissicBA, ff.  f.{t.  de  mar.)  —  •  das  porti- 
nkoU*%  pentures  des  sabords. 

MiasU ,  1.  a».  misscl ;  üvra  des  pricrei  de  la 
»eoc, 


mir 


f    MisalM*..«. /iTatroteriet 
diso  da  Terra ;  grains ,  perkf  • 

MissiO,  s.  f.  missian,  strrol,  Charge,  poi- 
Toir  donne da  faire;  pretres  envayas pour  pra- 
cher  la  Toi  aux  infldeles ;  predicaüon ;  travaux 
apostoliques  des  missionnaires;  pays  ou  Us 
p rechen  t.  (asil.)  V.  Correio ,  Mensageiro. 

Missär,  d.  n.  et  a.  dire  des  messes ;  ente*- 
dre  la  messe.  —  alguem ,  dire  des  messes  pou 
quelqu'un. 

*  f  MissARiA,  «.  f.  grand  nombre  do  masjai 
qu'on  fait  dire  pour  un  defunt. 

MissAr  ,  messire ,  titre  d'honneur. 

Missioxädo,  a  ,  p.  p.  de 

Missionar,  v.o.  et»,  faire  des  mlssions9 
precher  la  foi ,  instruire  commo  missionnaire. 
V.  Evangelisar. 

MissioifÄRio , «.  m.  missionnaire  t  eceleslaf- 
tique  craploye  aux  missions. 

Missivo,  a,  adj.  qu'on  Jette,  qu'on  laoea, 
qu'on  envoie.  Carta  — a,  lettre  missive,poar 
6tre  onfoyee. 

Misteiröso.  V.  Mesleiroso.  (/ig.)  NecestUado. 

f  Mistölla,  «.  f.  boisson  composee  de  via, 
d'eau ,  de  sucre  et  de  cannellc. 

Mister,  s.  m.  besoin,  necessite,  manque 
d'une  chose.  Ministöre,  cmploi.  V.  Mester.  8er 
— ,*tre  necessaire,  falloir.  Haner  — ,  ayeir 
besoin.  Quando  seja  — ,  au  besoin.  Jff  —  quet 
il  faul  quo.  Tfäo  se  /Vis  — ,  il  n'est  pas  neces- 
saire, il  n'est  pas  besoin.  Como  kavernös  — , 
comme  nous  en  ovons  besoin. 

Mistirio,  etc.   I  „  M    . 

MiSTiCA,cte.     |  V.Jfaffl...,elc. 

Misneo ,  a  ,  adj.  conligu ,  parlant  des  lerres  9 
etc. 

MiRTitjo.  V.  Mestipo. 

f  Mistiförio,  i.  m.  (fam.)  melange  da  cba- 
ses  ou  de  personnes  en  confusion. 

Misto,  ff.  m. "  nielange,  adj.  Mele,  melangö» 
mixtionne.  V.  Mixto. 

Mistüra,  ff.  f.  mixtion,  melange.  Pio  de 
— ,  pain  fait  de  farinc  de  divers  grains  :  ma* 
Iure. 

Misturada  ,  ff.  f.  confusion ,  melange.  Saladtj 
de  diverses  herbes. 

Mistürädame^te  ,  adv.  confusemenl;  pAla^ 
mele. 

MlSTTR ADO  ,  A  ,  p.  f».  de 

Mistcrär,  v.  a.  m<^ler,  melanger,  mlxlian? 
ner.  Temperer  ou  irempcr  le  vin. 

Misturavel  ,  adj.  2  gen.  miscible  1  qui  peut 
se  mtler  avec... 

Misclas,  ff.  f.  pl.  V.  Metopa. 

Misora.  V.  Mcsura. 

Mhxs, «.  m.  pl.  grains  de  verre  enflles  ser- 
vanl  de  monnaie  a  Moiamblque. 

Mitical.  V.  Metkai. 

MiticaqäO,  ff.  f.  mitigation ,  adoucissamant. 

Mitigado,  kyp.p.  AtMiligar. 

Mitigadör,  a  , «.  celui  qui  mitige,  qui  adou- 
cil. 

MitigAr  ,  v,  9.  mitiger :  adoucir,  moderer. 
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Mitigativo,  a,  adj.  qui  mitige,  qui  adoucit  : 
genilif. 

Mitigatörio.  Y.  Meligaltvo. 

Mm  «so ,  ».  m.  vin  fort  eslimö  des  onciens. 

Mitologia  ,  elc.  V.  Mytologia,  etc. 

Mitra  ,  $.  f.  milre  :  ornement  de  töte  des 
eveques.  Ornement  de  töte  des  anciens  Perses. 
£piscopal:  dignite  des  eveques.  *Dioccse,eve- 
che. 

Mitbado  ,  a  ,  adj.  milre  :  qui  a  droit  de  por- 
ter la  milre. 

Mitreta  ,  f.  f.  ancienne  mesure  de  liquides , 
almude. 

Mitridatico  ,  a  ,  adj.  du  milhridate. 

fMiTRiDATO,  t.  m.  milhridate:  espece  de 
theriaque  ou  d'antidote. 

'  Mitro.  V.  Manipulo. 

f  Mitü,  (/.  d'hi$l.  nat.)  V.  Hücco. 

Miüc.a ,  ff.  f.  V. Maunga.  — *,  pl.Y.  Miunfat. 

MiügÄLHA5,i.  f.  pl.  petita  morceaux,  par- 
Celles ,  fragmenls,  debris. 

Miüdamehte,  adv.  par  parcelles.  Particulie- 
rement :  en  detail ,  par  menu,  avec  beaueoup 
de  petitesse;  avec  une  attention  minutieuse. 

Miüdär.  V.  Amiudar. 

Middb  (A) ,  adv.  souTent. 

Miüdsza,  ».  f.  pelitesse;  delicalesse.  (/ig.) 
Attention  scrupuleuse  dans  Tetanien  d'une 
chose;  detail  ciroonstancie* — «.,  pl.  roenus  ob- 
jets.  Minuties ,  bagatelles. 

MiCoimio,  a  ,  dim.     )    jä  «... , 

Miüdo,  A,a<//\  menu.  grele,delie;  pellt,  qui 
fail  peu  de  volume.  Peu  important :  qui  ne  rae- 
rile  point  d'attention.  ün  dil  en  parlanl  de  la 
populace :  menu  peuple.  Minulieux  .-  eiacl  jus- 
qu'au  »crupule;  fait  avec  soin.  Petit,  parlant 
des  monnaies.  A  — ,  souvent,  conlinuellement. 
Pvr  — ,  par  le  menu ,  en  detail ,  tres-exaete- 
ment.  — «,  pl.  menues  parties  du  dedans  du 
cochon ,  elc.  it.  Menuaille»  :  menue  roonnaie. 

MiÜLLo,  t.  m.  *  piece  d'une  roue  de  chariot, 
moyeu. 

Miüncas ,  «.  f.  pl.  menus  fruils.  Petits  objeU. 
Disimo  da*  —  ,  dlme  sur  les  menus  fruit«  et 
•urde  menus  objels,  comme  oeufs,  poalett, 
eochons  de  lait,  etc. 

Mixericar,  etc.  Mexericar,  etc. 

Mixilhäö.  V.  Mexühdo. 

Mixolydio,  adj.  et«,  m.  seplieme  ton  de  la 
musique  grecque. 

Mixtaö,  «.  f.  mixlion ,  melango. 

f  Mixtarabe,  ff.  m.  nora  qu'on  donnail  aux 
Gbretiens  qui  vivaient  meles  avec  les  Arabes. 
V.  Muearabe. 

Mixtiukeo,  k,adj.  (/.  de  geom.)  mixliligne : 
(figure,  plan)  termine  par  des  lignes  droilcset 
eourbes. 

Mixto,  kyadj.  mixte,  me  lange. 

Mixto,  t.  m.  mixte:  corps  mixte,  compose 
d'elements  heterogenes.  Sorte  de  collation  que 
prenaient  les  preeepteur*  de  couvenls  avant  le 
refcetoire. 

fMuiff./.  minc ;  noniuie  ancienne,  livre. 


f  Mskhömca  ,  t.  f.  moemotiiirua :  art  da 
classcr  des  rools,  des  fails,  etc.,  dans  la  me- 
moire ,  de  l'augmenter. 

Mnkmotecdsia,«.  f.  mneraotechnia  .art  da 
forlifier,  de  eulliver  et  nourrir  la  memoire. 

MO  ,  MA , MOS ,  MAS  ,  OU  plulM  M'O  ,  ■'▲  ,  M'OS  , 

m'as,  pour  me  o,  me  a,  me  o§9  me  at,  me  (ev 
nie  la,  me  les.  Diut-mo,  il  me  l'a  diu  Dee- 
mos ,  tendeo-mast  ii  me  les  a  donnes,  U  me  les 
a  vendues. 
MO , «.  f.  meule  de  moulin;  meale  4  aigaiser. 

—  de  baixo ,  —  de  eima ,  meale  gisante,  meale 
cou  ran  le.  —  da  bocca,  dent  ralcheliere.  —  dt 
genle,  rond,  cercle,  mullitude.  Aimdaqueeke 
teftem  mos  de  moinhot{fam.)  quand  il  plea- 
vrait  des  hallebardes. 

f  Moab,  *.  w.  (I.  de  giog.)  pays  de  Moab, 
dans  TArabie. 

f  Moabitas  ,  f.  m.  pl.  Moabites  t  anciens  pet- 
ples  de  TArabie. 

Moägem,  *.  f.  action  de  moudre.  Moulure. 

Moäl.  V.  Mangodl. 

M6bil,  t.  m.  mobile,  moteur.  adj.  Mobile: 
qui  se  meul,  peut  etre  mü;  leger,  ineonsUaL 
V.  Morel. 

Mobilia  ,  j.  f.  *  mobil ier :  tous  lea  meubles  et 
eflels  rassembles. 

f  Mobiliar,  v.  a.  meublcr :  garnir  de  Deo- 
bles  (une  maison,  un  Appartement ). 

Mobilidade,  «.  f.  mobilite:  faculte  qo*a  » 
corps  de  pouvoir  etre  transporle  d'un  Heu  das* 
un  autre,  aptitude  a  elre  mü;  (/l£.)  ineos- 
stance,  legerete. 

MoBiLissmo,  a,  adj.  mp.  de  Mobil. 

f  Mobilizar,  «.  a.  mobiliser :  rendre  mobil« 
un  corps  de  troupes  sedeniaires. 

Möca,  i.  f.  moquerie.  V.  Zotnbaria.  Piie. 
Faser  — ,  plaisanler,  badiner.  luo  4  — ,e'ctt 
une  plaisanlerie,  vous  plaisantez. 

f  Möca  ou  Möka ,  «.  f.  (t.de  giog»)  Mocea, 
Moka  ou  Mokha :  rille  et  port  (TArabie.  Cafide 
— ,  moka,  cafe  renomme. 

MA^a  ,  «.  f.  jeune  ferume.  Scrvante,  dornest*- 
que ;  bonne.  Mallresse,  amanle.  V.  Mocetmif. 

—  de  fortuna ,  Alle  de  joie ,  prostituee.  —  teeer 
doira,ü\\e  mOre,  nobile.  —d*can%eiratteBme 
de  chambre.  $  böa  —  9  eile  est  bien. 

Möca.  Y.  M6$sa. 

Mocadaö,«.  m.  ((.  d'uüi0)pilote}  patroaä4 
raisseau. 

MoqApo.  V.  Alcordö. 

f  Mocaga ,s.f.(t.d*  bot.)  mocaga :  palane/ 
de  Gayenne. 

Moqalhäö.  V.  MoeetdS. 

Mocamaos,  ff.m.  pl.  Caikemtbdla,  Fugüo. 

Mocamtmwho  ,  dim.  de  Mocmmbo.  Petita  ci- 
bane,  au  Bresll. 

f  Mocambjqoe,  ff.  m.  (I.  de  giog.)  Moian- 
bique:  ville,  royaume,  cote  d'Afrique. 

MocJLmbo,  t.  m.  (I.  du  Brieil)  *cabane,  caau- 
miere.  V.  Quilombo. 

MocAMQDtiBO,  a  ,  adj.  (t.  burl.)  y.  Mo******* 
Inveneioneiro. 

MocAngticf)  uf.  {tMrl)  irimactt  wjol«». 
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uf.  motion,  motivcroent.  "Mouve- 

rminatiori  de  la  volonte.  Impulsion. 

ralion  divine. 

,  V.  Monte zinho. 

rarjas,  t.  f.  pl.(l.  d'Asie)  presents 

M  d'Ormui  raisaienl  aux  souverains 

tar  oü  paasaient  les  caravanes  qui 

ire  le  commerce  dans  celte  villc. 

kti.f.(t.de  bot.)  *  mocaja  au  mou- 

i  palmier  de  la  Guyane. 

ia,  «.  f.  dim.  de  Mofa.  Peüte  Olle. 

inte. 

,t.  m.  jeune  hommede  belle  taille, 

I«.  Beau  garcon. 

a,  «.  f.  fille  grande  et  bien  falte. 

*  Jllphomöcba  ,  ff.  f.  nole  de  musique 

i«.  V.  Muchaekim. 

,  A,  p.  p.  de  Mochar. 

ra,  «.  f.  mutilalioD  des  cornes  d'un 

le. 

v.  a.  ecorner,  rompre  les  corues  4 

,  etc.  V.  Möcko. 

,  f.  f.  ( I.  tf'arcA.)  *  cbapiteaa  de  co- 

\ ,  «.  m.  V.  Murro,  Punhada. 
,  t.  f.  *  havresac  de  aoldat.  Espece 
on  ou  de  housse  de  cheval.  «.  m. 
d  porte  4  cheval  la  valise  de  aon 

p*  °»  \  dim.  de  Mochila. 

■A,     ) 

i,  adj.  ecorne.  On  le  dit  d'un  tau- 
belier,  etc.,  a  qui  on  a  coupe  les 
|ui  n'en  a  point.  Taille,  emonde,  en 
o  arbre. 

.m.(t.  (fhüt.  nal.)  hibou  a  oreilles 
.duc,  cbat-buant:  oiseau  de  uuit. 
pop.)  V.  Maseico. 
i,  a.  /.  jeunesse.  Bei  age.  V.  Juven- 

,  a,  adj.  dim.  de  Moco.  Jeune  garcon, 

Muco. 

s.  m.  (t.  du  Britil)  petit  sac  ou  ha- 
uir.  V.  Surrdo. 

m.  jeune  homme;  garcon.  Valet, 
u  —  tolUiro,  garcon,  celitataire. 
r,  mulelier.  —  da  camara,  valel  de 
-  da  estribaria ,  valel  decurie.  —  de 
on  de  boulique.  — da  eozinha,  gar- 
ine, marmilon ,  galopin.  —  de  reed- 
le  pied.  —  fidalgo.  V.  ce  raot.  —  do 
r  mar.)  gar  de  menagenc. 
,  •#.  jeune.  Y.  Mancibo.  Fulano ,  o 
i  tel,  le  jeune. 
V.  Mucöso. 

i,  *.  m.  ( r.  du  Brhil)  pieds  de  veau 
,  crus  ou  appretes. 
10,  A ,  od;,  dim.  de  Jfopo.  Tout  jeune 
ate  jeune  Alle. 

in,  ff.  m.  "racine  raedicinalc  qui 
»sainbique. 
V  Matuje. 


Moda,«.  f.  mode,  usage,  maniere  de  sha- 
biller,  etc.  Ser  — ,  etre  de  mode.  £  — ,  c'cst  la 
mode.  Ja  ndo 4  — ,  ce  ii'est  plus  la  mode,  c'est 
passe  de  mode.  A'  — ,  4  la  mode.  —  s,  pl.  atr  de 
violon ,  de  piano ,  etc. 

Modal,  adj.  2  gen.  Propotifäo  — ,  (f.  de 
tchol.)  proposition  modale,  uui  contient  une 
condition  ou  une  rcalriclion. 

Modelädo  ,  a  ,  p.  j».  de  Modelar. 

fMooELADÖa,  a,  I.  celui  qui  modele,  qui 
fail  un  modele. 

Modklar,  «.  a.  modeler:  üniler  en  terre,  en 
cire,  etc.  (/ig.)  Dcasiner.  tracer. 

Modelo,  a.  m.  modele:  eiemple  4  suivre; 
palron  en  relief;  essai  en  petit;  objet d'iiniu- 
lion;  (/ig.)  ce  qu'on  ae  propose  d'imiter; eiem- 
ple qu'il  faul  auivre  dana  les  arls,  lea  mosurs. 

f  Modem a,  g.  f.(t.de  gto$.)  Modene.-  villo 
et  grand  duebe  d'Italie. 

f  Modenez,  a  ,  odj.  et  «.  Modenol«,  de  Mo- 
dene. 

Moderaqäö,  a.  f.  moderation ,  retenue.-  vertu 
qui  retient  dans  une  sage  mesure,  empeebe  do 
s 'abandonner  4  la  colert,  au  luxe,  4  rambi- 
lion ,  4  la  vengeanoe,  etc. 

Moder adamekte,  adv.  moderement,  sana 
exces.  Mediocrement. 

MoDERAoiasiMO,  a,  adj.  tup.  de 

Moder ado,  a,  p.  p.  da  Moderar.  adj.  Mo- 
dere ,  tempere ;  sage ;  retenu ;  eloigne  des  exces. 
Mediocre. 

M^deradöb  ,  a  ,  adj.  et  ff.  moderateur :  qui  a 
la  directum  d'une  choae;  qui  gouverne,  qui 
regle  et  modere  (Dieu  moderateur  de  l'uni- 
vers ).  Poder  — ,  pouvoir  moderateur :  eertainea 
attributiona  du  roi  dans  un  gouvernement 
consiilulionnel. 

f  MoDERAirrisiio ,  ff.  in.  moderanüsme :  sys- 
teme  polilique  des  moderet. 

Moderar,  «.  a.  moderer :  diminoer,  tempe- 
rer, adoucir ;  mettra  des  bornes  4  ( ses  desirs , 
tespassions,  sa  depense,etc.);  conlenir,  re- 
primer,  reitdre  modert.  Diriger,  gouverner. 

Moderär-se  (m),  v.  r.  se  moderer:  avoir 
de  la  moderation ;  (/ig.)  ae  conlenir;  se  terape- 
rer;  se  posseder;  s'adoucir. 

f  Moderatiyo,  a,  ou     \  qui  mod4re,  qui 

f  Moi»erat6rio,  a,  adj.  f  adoucit,qui  tem- 
pere. 

Moderävel,  adj.  2  gen.  qui  peut  se  mo- 
derer. 

Moder  SA  minte,  adv.  nouvellemenl ,  recem- 
ment,  chez  les  modernes,  de  nos  jours. 

Modernice,  t.  f.  chose  nouvelle,  tout  4  fait 
noiivelle;  nouveaute,  dernierc  mode.  Innova- 
tion. 

Mor>Rn*issiMO ,  a  ,  adj.  *up.  de 

Modki-.no,  a,  adj.  moderne  nouveau,  re- 
cent. 

f  Mod£ii!<os,  «.  m.  pl.  modernes:  auteurs, 
ariistes,  hommes  des  derniers  siecles,  depuis 
rint|  cents  ans  apres  Jesus-Christ. 

Modfstamkxtk.  ,  arft?.  modestement. 

Mookstin,  m.  f.  inoilestia:  relenue  dans  la 


806 


MÖD 


MÖF 


conduite,  dann  lesdlscours  (en  parlanlde  soi); 
padeur;  mediocre  opinion  de  soi. 

Modestissimo,  a  ,  adj.  tup.  de 

Mooästo  ,  a  ,  adj.  modeste  :  qoi  a ,  qui  mar- 
quo  de  la  modestie  (personne,  hablt,  etc.);  qui 
a  de  ia  padeur  (femme  — ):  qui  tnnonce  la 
modestie  (exterieur,  air,  mite,  conienance, 
etc.);  retenu  dam  sa  conduite. 

MÖDicAMtmri,  adv.  modiquement,  medio- 
ereraerit. 

Modicar.  V.  Diminuir,  Moderar. 

MoniciDADB,  t.  f.  modiclte :  petite  quanlite. 

MoDicissiuo,  a  ,  adj.  tup.  de 

Mödico  ,  A ,  adj.  modique  t  de  peu  de  raleur, 
mediocre. 

Mod!Fica<;AÖ,  ff.  f.  modification,  moderation : 
realriction,  adoucissemenl  d'une  propoaition, 
d'une  pelne,  ete.j  maniere  d'Mre  d'une  sub- 
atance ;  acüon  de  modlfler  (une  loi,  an  traite, 
etc.). 

Modincado,  a  ,  p.  p.  de  Modi/lcar. 

f  Modificador,  a,  s.  celui  qui  modlfle. 

Modipicar,  e. «.  modifler :  moderer,  adoucir 
(lea  clause»  d'un  acte);  reatreindre,  moderer 
(une  loi);  donner  Un  mode,  une  maniere 
e?etre. 

MoDincATfto,  a,  adj.  nodifleatif:  qui  mo- 
dlfle (le  sens,  etc.).  $.  am.  — >  en  gremmaire, 
on  le  dil  d'un  mot  qui  modifle  le  aens  d'un 
autre. 

Modilhaö ,  a.  m.  (I.  d'arch.)  modillon :  petite 
eonsole  qnl  aoutient  1«  eornicbe,  surtout  co- 
rinthieone. 

f  MooiamA,  a.  f.  dim.  de  Moia.  Chansonnette 
qoi  est  en  vogue,  son  air. 

Mödio,  «.  m.  ancienne  roesure  romaine  pour 
les  cboses  seches;  roodius,  boitaeau. 

Modista,  ff.  9  gen.  modiste:  marchande  de 
modes ;  celui  qui  suit  lea  modes  aveo  exaotitude 
et  effeclation. 

Modo,  ff.  m.  mode :  maniere  d'etre.  *  Mode- 
ration, retenue.  •Politesse,  bienseance. 'Ma- 
niere, facon,  air.  — ,  maniere  d'agir.  Mode  des 
eoujugaiaona,  mmuf.  — ,  ton  dans  lequel  une 
pieee  de  musique  est  composee. 'Guise.  'Mode, 
usage.  V.  M oda.  —  de  vida  ,  maniere  de  vivre; 
etat,  profession.  —  da  failar,  maniere  de  par- 
ier. —  de  escrever,  maniere  d'ecrire,  style. 
A  meu  — ,  a  ma  maniere.  De  — ,  de  maniere. 
De  outro  — ,  d'une  autre  maniere.  Ifäo  d'outro 
— ,  pas  autrement.  D'um  —  ou  d'outro,  de  ma- 
niere ou  d'autre.  De  — que,  de  maniere  que; 
ainsi  que.  Do  mtetww  — ,  de  meme,  tout  de 
meine.  De  cerlo  — ,  ainsi  que.  Ä  —  de ,  en  guise 
de,  a  la  facon,  4  l'iustar,  a  la  maniere  de.  Por 
—  de  dizer,  par  maniere  de  dire.  Coda  um  lern 
teu  —  de  matar  puigat,  (/am.)  cbacun  agil  a 
aa  guise. 

Modorra,  «.  f.  •  assoupissement  profond, 
aommeil  lelbargique.  "  Tcmps  qui  precede  im- 
mcdialemenl  lo  poinl  du  jour,  ou  le  soimucil 
est  le  plus  profond.  Quart o da—,(t.dc  mar.) 
sei-oiij  quari  des  marins  sur  lea  vaisseaux,  de- 
puis  ininuiljusqu'au  jour. 


Modorrewto,  a,  adj.  letbargtqee,  sepo- 
reux. 

fMoDöRRO,  a,  adj.  endorml,  tsaeupi.  1>- 
thargtque,  soporeux. 

Modulaqaö, «.  f.  modolatlon :  tuite  de  ton* 
con  forme  aux  regles;  trän  Sport  d'un  cbani. 
d'un  mode,  d'un  ton  dans  un  aotre;  tftnsiüon 
barmonienae.  (/ig-)  Melodie. 

Modul  ado,  a  ,  p.  p.  de  Modmlmr. 

Modclador,  «.  m.  celui  qoi  modele. 

Modular,  e.  a.  moduler :  ehanter  hcnno- 
nieusement,  faire  des  raoduUtions  agreablt«, 
cemposer  un  chant  salvant  lea  reglet  de  Pari. 
II  est  aussi  neuire. 

Mödclo  ,  ff.  «•.  (I.  e? mrtk.)  aoodule  r  mesore 
qui  regle  lea  proportiona  d'un  ordre  iraTobiifc- 
tuce.  Chant  barmonieux,  mode,  meledie.  -, 
diametre  d'une  medaille.  mdj.  V.  Ueledim. 

Moeda  ,  ff.  f.  monnaie :  pieee  de  aeetal  au 
coin  de  Vfitat,  du  prince,  ete.;  He*  e*  an  l> 
bat.  *  Argent  monnaye.  —  oVowro  ou  ewMs 
af mplement :  moeda ,  monnaie  d°or  de  Fartu- 
gal,  valant  33  fr.  96  c.—  fmitmt  fatale  noo- 
naie.  Casa  de—,  hölel  de  la  Meanale.  Mekr 
— ,  monnayer,  bat  Ire  monnaie.  Pagear  im  wmm 
— ,  payer  de  meme  monnaie ,  eser  dt  preeedei 
pareils ;  rendre  la  parellle. 

Moedagem  ,  ff.  f.  •  monnayage  i  faaaieahoadc 
la  monnaie,  action  de  monnayer. 

MoEofttRA,  ff.  f.  'broyon  :  InstruBMet  qui 
sert  h  broyer;  broie,  maque.  (ßgJ)  Laasltodf, 
fatigue,ennui.  Ce  qui  les  cause.  Plaut*-* 
alguem,  taquiner,  tourmenter  a}o«lqe*eii.  V 
Moir. 

MoEDftiRO,  ff.  m.  monnayeur  t  qui  Irarailki 
la  monnaie  a?ec  autorisalien. 

MoedAr  ,  a.  m,  broyeur  :  celei  qoi  hteattqai 
moud. 

Moedüra,  s.f.  *broiement:aelioaidehreyer. 
Moulure  :  aclioti  de  meudre.  La  qeaalile  ö°«- 
lives  qu'on  met  h  la  fois  au  moulin.  Qaenaie 
de  ble  qu'on  moud  a  ia  foia. 

Müega  ,  ff.  f.  tremie  de  moulin. 

Moela,  ff.  f.  'gesier:  deuxierae  feBttkole 
des  oiseaux  granlvorea. 

"Mo^lha.  S.MoHa. 

MoferfDA,  a.  f.  'moulin,  menle  deaaealio; 
Heu  ou  sont  leamoulini;  cyllndre  de  aaeeün 
a  sucre. 

MofiNCA.  V.  MoSnda. 

Moer  ,  t.  c.  moudre.  Broyer.  Pfleh  (f§ .)  Ba- 
nuyer,  imporluner,  assommer  par  teaprop*»; 
afTIiger,  molesler,  tourmenter.  (id.)  ateudrt» 
lasser,  fatiguer.  User,  glter,  dfttriiire  par  IV 
sage.  —  com  pancados,  assommer,  rouer  de 
coups ,  baltre  a  oulrance.  —  a  pactencis,  (fa) 
fatiguer  par  6es  ins  Lances,  aaaoansaer  pars«« 
propos ,  etc.  Pedro  de  — ,  pierre  meuliere. 

Mofa,  s.  f.  moquerie,  risee ,  derisioB.  *Pcr- 
silllagc.  h'azer  —  ,  se  moquer. 

Mofaüo  ,  a  ,  p.  p.  de  Mofar. 

Mot'ADöR ,  a  ,  ff.  moqucur,  raiUeur,  perwf- 
fleur. 
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ÖBA.  V.  Mdfa. 

(d*)ft>.n.i*i  moquer,  railler,  bafouer. 
Mm.  Faire  moisir;  moisir. 
.ftiito.  V.  Mofaddr. 

ira»,  t.  f.  pl.  uioqueries  grosseres, 
piaisaiiieries. 

RA,  t.  f.  contrat  mohatra,  usuraire, 
ml  tres-cher,  a  credit  sur  Obligation , 
*.,  «4  rachetanl,  a  vil  prix,  au  comp- 

RA0,  ff.*m.  celui  qui  fait  des  mofatrat. 

t9  ff»  f.  mesquinerie.  'Malheur;  mi- 

kwtmfnd9.  mesquinement.  Malheu- 
ut ;  miaerablement. 
ria.  V.  Atarita. 

ö,  a,  o4/.  mesquin,  Iadrc.  Malheu- 
iierable. 

t  m.' nioisissurc, cliancissure.moisi. 
'.)  BUsu»:  plante  de  la  famille  dekal- 
iere de  mousse.  Criar—  ,&e  moisir,  bt 
Ckevrair  a  — ,  senür  Pen  Ter  nie. 
o,  a  ,  a4j.  wöisi,  qui  a  du  luoisi. 
.  V.  Mufli. 
icas,  ff.  /".  p/.  griinaces,  gestcs,  con- 

• 

iccfemo,  a,  adj.  grimacier  :  qui  fait 

laces. 

icüici., «.  /".  grimaccrie.  V.  Mocanquiee. 

au,  V.  Mo  gor  im. 

rait  y.  jiffitoaarar. 

aiifcA,  ff.  /Vvieille  raaqiierelle. 

HP ada.  V.  Moxinifada. 

IQÜI  0«  ttOGKQL'lM  ,  dim.  de 

Gi  ok  Moxci,  ff.  m.  ancien  vclement 

et  et  de  funmies  en  deuil. 

Ixca,  «.  f.  mascarade  quo  faisaient  la 

Corps  de  meticrs.et  oü  Ton  sedeguisait 

in  animaut.  Chose  ridicule  falte  pour 

er  de  quelqu'un.  Mofticrie. 

i,  ff.  m.  "borne  :  limile  pour  ladivlsion 

ö*l,  ».  m.  (f.  degfog.)  Mogol  ou  Mogo- 
upire  del'llindoustau.  Grdo—  ,Mogol, 
I  Mogol ;  empereur  de  rilindoiistan. 
6a,  ff.  m.  V.  MngM.  adj.  et  ff.  2  gen. 
i ;  des  elats  du  Mogol. 
ilu,adj.f.  Rosa  — ,  rose  duJapon,ca- 

üt»cia,  *.  f.  (f.  de  gfog.)  Mayence  . 

lys  d'AUemagne. 

IA9A0  ou  — qom  , «.  f.  nombredemuids 

iyalt  de  cens. 

,  A, p.  p.  de  Motr.  adj.  Las,  fatigue, 

,  reeru. 

iUTO,  ff.  m.  "I.issitude.  V.  Quvbranta- 

tteux)  Monument,  matisolee. 

d£iiia.  V.  Mali  ira. 

ia,  ff.  /".  rritiliiri*.  Paillc  tresmenuc. 

ers. 

iu£ir.A,  *.  f.  *  moulin  ä  liomriit. 

10,  ff.  tn.  moulin  :  in.icliiit«'  a  itioudre 

l.-  dcvtnto,  ntoulin  ävnit.  —  d'tiguu, 


moulin  a  ean.  Pedra  de—,  pierre  meullere. 
l«t?ar  agua ao$eu—f  (ßa.)  fair« venir  l'eau  a 
8on  moulin,  se  procurer  du  proöt  par  son  In- 
dustrie. 

Moiö,  ff.  m.  miiid  :  mesurede  grains,  de  sei, 
(60  alquiera  portugais.  V.  Alqueire).  Mesure 
de  28a  pinlcs. 

"Moiom.  V.Mdgo. 

Moiaiö.  V.  Mourdo. 

"MoisfiM,  «.  tn. '  ordonnance  Judiciaire. 

Moitaö.  V.  Mouldo. 

Müla,  «.  /.  "ressort  (de  montre,  etc.);  (ß9) 
moyen  dont  on  se  sert  pour  faire  reuuir  quel- 
que  desaein.  Mole  :  messe  de  ebair  in  forme 
dont  une  fem  nie  aecouche.  Etangue  1  grande 
tenaille  pour  tenir  \es  flans.  —real%  grand  res- 
sort.  —  do  relogio  de  repetif&o,  pouasofr. 

MoljL  f  «•  m.  {t.  (TAsie)  jurisconiullo  cbei  les 
Mogolient. 

Molada,  ff.  f.  moulee :  boue  de  la  raeulo  du 
remouleur. 

MolAmas,  (I.  burl.)  V.  Molanqueiräo. 

Mola  ncäü  ou  \  («.  burl .)  mou ,  14- 

Molamqueiraö, ona.     [  cbelelTetnIne, po- 

Molam^u&iro,  av  adj.  )  fesseüx, sanscou- 
rape,  »ans  vigueur. 

Molar,  adj.  2  gen.  molafre  :  (dent  — )  qm 
sert  ä  broyer.  Frutas  —et ,  fruits  dont  le  noyau 
sc  isepareaiseinent.  Dcntes—tt ,  dents  molaires 
ou  mächelicref , 

MoLABi.NnA ,  adj.  f.  Herta  — ,  fumeterrc. 

Moldädo,  x,p.p.  de 

MoldIr,  9.  a.  moulor.  V.  Amoldar.  Faire  des 
moulurea. 

f  Moldavia  ,  ff.  f.  (I.  de  gfog.)  Moldavie  .- 
rontree  d*Europe,  prineipaute  Iributaire  du 
Türe. 

Molo i via,  ff.  f.  (f.  de  bot)  moldavlquc  :  mö  • 
liftse  deMoldavie,  de^Canaries,  dracocephale , 
plante  labice. 

f  Moldävo  ,  a  ,  adj.  et «.  Moldave  1  de  la  Mol- 
davic. 

Möldr,  t.  m.  moule  :  malierc  creuse  poui 
donner  la  forme  au  metal  fondu,  au  plaln:,  a 
la  cire,  etc.;  tont  ce  qui  Kerl  ä  donner  ia 
forme.  Palron, modele ,  ebauclie,dessin.f/i</^ 
Modele  :  exemplairo  qu'il  faul  suivre.  (id.) 
*  Idee,  desir,  volonle.  Caracldre  dimprimerie. 
V.  Typo.  De—,  a  propos,  fort  bien,  parfai le- 
inen t. 

MoLDRia.  Y.Moldar. 

Mold^ra,  ff.  f.  moulure  :  ornement  d'arcbi- 
teeture  et  de  sculplure;  "cadre  d'untableau, 
Doucine  :  moulure  ondoyante,  convexe  et  con 
cave.  —ff,  pl.  modenature :  moulurea  d'arcbi- 
lecturc.  *  Piacard  :  raenuiseheau-dessuad'une 
porie.  —da euidt radmpifa,  plate-bande  de  la 
culasse  d'un  eanon.  —  da  eepalda ,  eul  de 
lampe. 

f  Moi.DUP.iCEM,  f.  f.  modenature  :  moulu- 
re^ darehiteclure. 

M<u.i>inino,  p.  p. de 

t  Mui.uur.AR,  v.  a.  faire  den  moulure^. 
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f  Molduriiro ,  f.  m.  celui  qui  fait  des  mou- 

lurcs. 

Mole,  f.  f.  grande,  grosse,  loarde  masse. 
Grandeur,  vetume.  s.  m.  V.  Mölke. 

Molecula  ,  *.  f.  niolecule  :  peiite  partie  or- 
ganique. 

Moleiba,  f.  f.  meuni6rc.  V.  MolIHra. 

Molbiro,  t.m.  meunier :  qui  gouterne  les 
moulins  a  ble. 

Molbja,  «.  f,  •excrement  des  oiseanx.  V. 
Molltfa. 

Molelba.  V.  MolkUha. 

MoUtQOB,f.*i.petit  negreesclaYe,negritlon. 

Molestabo,  a.  Y.  Molitto.  p.  p.  de  Molestar. 

Molestamrbtb,  adv.  d'une  maniere  impor- 
tnne,  flchease. 

Molistar  {com) ,  «.  a".  mallraiter.  Tracasser, 
molester,  Texer,  lounnenter. 

Molestar-sb,  v.  r.  rtflliger,  slnquieter. 

Molestia,  t.  f.  fächerte,  ennui,  cbagrin. 
Incommodile  :  peloe  que  cause  une  chose  in- 
comntode.  Indisposition ,  maladie. 

M OLKSTissiMO ,  a  ,  adj,  tup.  de 

Molbsto,  a,  adj.  facheux,  ennuyeux,  im- 
portun.  Lassant,  deplaisant,  ennuyant,  in- 
eomraode,aislegeant,  genant,  qui  gene,  qui 
eontrainl.  Inditpose,  malade. 

MoLESTdftO,  a,  adj.  facheax.  Incoromode. 
V.  Penoso. 

Moleta  ,  f.  f.  molette  :  cone  de  marbre  pour 
broyer  les  couleurs.  Sorte  de  baleau  de  pe- 
cbcur.  V.  Mulita. 

Molhado,  A,  p.  p.  de  Molhar.  adj.  V.  Ma- 
Ihddo  (p.  ut.). 

Mola  adüra  ,«./*.  mouillure :  action  de  mouil- 
ler,sesefleU;etatde  ce  qui  estmouilte.  *Pour- 
boire,gralillcation. 

'MoLHAMtifTO,  f.  ».  *  mouillure. 

Molhar  (com,  am) ,  v.  a.  mouiller,  tremper, 
bumecter,  rendre  humide.  —  o  topa ,  tremper 
la  soupe.  —  a  palavra,  (flg.)  se  rafrulchir  le 
goaier,  aller  boire  au  cabaret  —  ot  pe"t,  (fig. 
fam.)  s'enivrer,  se  souler. 

Mölbr  ,  f.  m.  mole ,  Jelec  de  pierre  a  l'cnlree 

d'un  port. 

Molbelba,  t.  f.  espece  de  collier  fait  de 
paille  que  (es  portefaix  mettent  au  cou  pour  y 
appuyerles  fardeaux,  etc. 

Molber,  eto.  V.  Mulher,  etc. 

Molhihhär.  Y.  Mollinhar. 

Möuiisno,  dim.  de  Mölko.  Peiite  botte  (de 
paille,  de  foin,  d'oignons,  etc.).  —  de  floret , 
bouquelde  fleurs. 

Molmnbo  ,  dim.  de  Mölko. 

Mölbo,  t.  *».  fagot,  falourde.  Faisceau,  botte 
(de  paille, de  foin,  d'asperges,  etc.).  'Gerbe 
de  ble.  (bmrl.  p.  ue.)  *  Kpee. 

M6i.no,  t.  m.  *sauce  :  assaisonnement  li- 
quide, sale  ei*  epice.  Deitmrde—,  m  acerer, 
faire  tremper  un  corps  dans  un  liquide. 

Molbosinbo.  Y.  Molhinho. 

Molificar,  etc.  V.  Mollificar,  etc. 

Molimete,  f.  m.  rooulincl :  espece  de  lour- 
niquet  pour  enlever  ou  Urer  des  fardeaux. 
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MoLiTfnÜR,  v.  a.  ou  n.  moodre  au  moulin. 

'Molinbeira,  s.  f.  V.  Moinko,  Ätafona. 

Molin niLO ,  t .  m.  petit  moulin  a  eafe,  efe. 

Molinisho,  t.  m.  Molinisme :  opinion  de 
Molina  sur  la  grace  obtennepar  le  seul  amour 
de  Dieu ;  qufetlsme. 

Moli wi sta  ,  t .  m.  Molinisle :  partisan  de  Mo- 
lina ,  qui  croit  a  la  grdee  süffisante. 

Molixotk.  Y.  Molinite. 

f  Mollar  ,  rndtf .  s  gen.  qui  eoneerae  la  nieale. 
Qui  peut  rooudre.  Pcdrt—e*t  pierres  meu- 
lieres.  Y.  Molar. 

Mülle  ,  f.  m.  Y.  M6la. 

Mölle  ,  adj.  1  fftn.  mou ,  tendre  ?  qui  u>« 
pas  dur. — ,  liehe,  effemine.  Otot — t,  «sfi 
molleu ;  conflture  d'oeufi.  Rdo  —  ,pain  tendrr, 
mollet.  Molle—,  lot.  adv.  petit  a  petil,  peu  i 
peu,  lentement,  doucemenC;  a  petita  pas. 

Mollei  ra  ,  f.  [.  'sineiput;  somraet  de  ta  ttie, 
fontanelle.  Ifäo  ter  fechado  ou  cerrado  •— , 
(fig.)  avoir  peu  de  Jugement.  P6r  o  talne-, 
(id.)  rendre  sage  a  force  de  correctloBi,  de 
chltiments.  Ser  dmro  da  — ,  6tre  letu,  opjoii- 
tre.  Aroir  la  tele  dure,  elre  lent  a  compreBdre. 
Ter  jd  dura  a— ,  n'etre  plag  en  eut,  im 
l'ige  d'apprendre. 

f  Mollej a ,  t.  f.* ris  de Teau , glande so« 
la  gorge  de  cet  animal. 

Mollemente,  adv.  mollement. 

Mollenqueiraö  ,  etc.  Y.  Molanqueirto  %  eu. 

Mollet aö  ,  t.  m.  mollelon :  eloffe  tres-doua 
et  modelte  de  laine  ou  de  coton. 

Mollete  ,  adj.  mollet ,  tendre  (pain). 

Molleia,  t.  f.  mollesse :  qua  Ute  deeaqii 
est  mou ;  (ßg.)  manquede  rigueur,  de  feinen  • 
rie  oisive  et  voluptueuse. 

MoLLEziüHo,  K,adj.  dim.  de  Molle.  Un  pet 
mou ;  qui  n'a  pas  beaueoup  de  figoeir,  «1BI 
est  encore  frais,  tendre. 

Mollicia,  t.  f.  mollesse,  dAlieatette,  dtii- 
ces,  paresse  vqluplueuse.V.  Moltieta. 

Moi.LiuF.,*.  f.  "peebe  contre  nalure,  bmp 
turbalion.  Y.  MoUtria. 

Mollidaö,  t.  f.  delicatesse  de  temperiRWti 
Y.  Molleza. 

MollificacaS,  s.f.  *amollffltettt€<il:aetiN 
d'amollir.  Molliflcation  :  action  do  nwHiftfi 
ses  eflels. 

MoLLiFicioo,  a,  p.  p.  de  MoUißear.  ed)> 
Ainolli. 

MollificIntb  ,  adj.  2  gen.  amollissaal,  1ut 
amollit.  p.  a.  de 

Mollificär  ,  e.  a.  amollir  t  rendre  *•« 
(/.  de  mfd.)  Molliflcr :  rendre  mou  et  Haitis. 

Mollificativo,  a,  adj.  mollifiant  .*  qui  imj 
mou  ei  fluide. 

MoLLiNBA,f.  f.  bruine,  peiite  pluie  doa<t. 

Mollibhär,  «.».brutner,  pleavoir  lest^ 
mcnl.  Y.  Chuvucar. 

Mollinbo,  a  ,  adj.  dim.  de  Molle.  Y.  MeM*< 

Molljmhöso,  a  ,  adj.  bruineux. 

Molük.  Y.  Maquinar, 

Mollita.  V.  Elche. 

'Mölio.Y.JWAo. 
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f  Mollöckm  ,  $.  f.  (|.  de  bei.)  •  füllet  blanc  : 
plante. 

Mollura ,  0«    i  molleste.  V.  MolUt*.  (Hg.) 

MoluUia,  «.  f.  j '  Patelinage.  Pelile  rosee. 

f  Molluscos,  #.  m.  pl.  (i.  rf»**!.  Ml.)  mol- 
lasquef :  rers  imparfaits ;  animanx  mos  terte- 
kres,  inartkules,  a  chair  molle. 

f  Molorcho  ,  f.  m.(t.  d'Msl.  not.)  mölorque: 
eoleopiere. 

Molosso,  $.  m.  molosse  :  espece  de  gros 
eben,  dogne,  maün ;  pied  de  ver»  lalin  de  iroit 
s  jllabes  looguea. 

f  Molbcas,  s.  f.  pl.  (t.  de  giog.)  Moluquet : 
lies  de  la  mer  des  Indes,  sous  la  ügne. 

Moloaa.  Y.  Mollüra.    • 

Moma ,  f.  de  Jfdano.  V.  ee  root. 

Momemtarbamrrte  ,  adv.  momentanement: 
pnssagerement;  pour  ou  pendant  uo  moment. 

Mombrtareo,  a,  adj.  momentane  :  qui  ne 
dure  qu'un  rooment. 

Moxbrto,  t.  st.  moment,  instant,  temps 
fort  court,  petita  partie  de  temps. '  Importance. 
(f.  de  mic.)  — ,  produit  de  la  poissance  du  le- 
vier;  quantite  de  mouvement.  Äeada  — ,  a 
tont  moment,  a  tous  momenls ,  sans  cesse.  No 
—  preeito,  a  point  nomine.  Ao—,  al'instant, 
sur-le-champ.  Per— •#, a  tout  moment,  sans 
cesse* 

Moxerto,  a,  adj.  grimacier. 

MdMiA.V.Jfiimia. 

Monics,  t.  f.  momerie,  singerie,  affectation 
ridiculo. 

Mono,  f.  m.  (I.  de  myth.)  Momus  :  dieu  de  la 
Satire,  le  bouffon  des  dieux.  Geste :  ligure ; 
grimace  pour  faire  rire;  singerie.  'Represen- 
tation mimique,  mime  (farce  et  acleur;. 

f  Momöta,  s.  f.  (f.  d'kut.  nat.)  *momot: 
passereau  d'Amerique,  dentirostre. 

f  Mompblobr,  a.  st.  (J.tfr^oy.)  Montpellier: 
t Ute  de  France. 

Moxposteiro.  V.  Mamposteiro. 

Mona,  t.  f.  guenon  :  singe  femelle.  (flg.) 
Ivresse.  —enftitddaf  (/lg.  fam.)  guenuche 
coiffee  :  femme  laide  et  Tort  pare« . 

Moracäl  ,  adj.  i  gen.  monacal  :  de  moine. 

Moracalmbrtb,  adv.  monacalement :  d'une 
maniere  ou  facon  monacale. 

M oracato  ,  ou       i  monacbisme  .*  etat   des 

Morachismo,  t.*t.  )  moines.  'Moinaille. 

Mo*  acördio.  V.  Monocördu). 

Momada  ,  s.  /.  mine ,  grimace ,  geste  affecte, 
singerie. 

Momada  ,  i.  f.  (t.  de  phys.)  monade  :  Clement 
simple  des  Aires  suirant  Leibnitx.  (t.&hist. 
ncl.)  •  Monade  :  Ter  polvpe  amorphe,  info- 
soire. 

f  Monade1  lpbia  ,  f.  f.  (I.  de  bot.)  monadel- 
phie  :  seizieme  classe  des  vegetaux. 

f  Moradblpdo ,  a  ,  adj.  (f.  de  bot.)  monadel- 
pbe.  Estames  —  i,  eiamines  monadelphes,  reu- 
nies parleurs  filels. 

f  Momaoista  .  adj.  et  s.  m.  monadiste  :  par- 
tisan  du  syslemc  des  monndes. 

Monänpkia,  t.  f,  (J.  de  bot.}  monandrie :  pre- 
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I  miete  elasse  des  regetaox ;  nermaphrodlte  4  wie 
etamlne,  suirant  le  Systeme  de  Liane. 

f  MorImsro,  a  ,  «*>'.  (I.  de  toi.)  monatidre  x 
qui  n'a  qu'une  elamine. 

MOMAQUiSMO.  Y.  JfOSMMAifSM. 

Morarca  ,  ou       |  monarque  i  etM  qni  a 

Moharcha  ,  t.  «s. )  seul  lepoevoirseeyerain 
dans  un  grand  etat.  (fi§.) '  Capital«,  metropole. 

Moii  arcbia  ,  *.  f.  moaaretne  t  gottternement 
d'un  etat  regi  par  a»  se«lebef,  anroi;  est 
etaL 

f  Moharchiar,  e.  s.  ei  «w  fovrefBSf  ea  sso< 
narque,  faire  le  monarqoe. 

MoMiacBicAMiiiTB,  «de.  is^narcMqMBtient 

MoHÄRcmco,  a,  ödj.  monarehiq«« :  de  la 
monarehie ;  gouferne  par  un  monarqoe. 

f  Morärchicos,  t.  st.  pl.  monarcbiqmes :  he- 
retiques  qui  o'admettaient  qs'ane  senie  per- 
sonne  dans  la  Trinile. 

f  Moüarchista  ,  s.  st.  monarehiSHi  v  monar- 
chien  :  partisan  de  la  monarehie. 

f  MOMARCnÖMACO,  A,  ««>.  St  t.  SS.  «Mli  Ott 

eontre  le  monarqoe  ou  contra  la  saoaarehie. 

Moharda,  t.  f.  (L  de  boL)  monarde  i  plante 
labiee  de  l'Amerique  du  Nord. 

Monaria  ,  t.  f.  singerie.  V.  MemeMeu 

Morarquia  ,  etc.  V.  JMonorvMa,  ete. 

MomästicamBhtb,  «de.  suitant  tos  reglos 
monastiques ;  a  la  maniere  des  moines. 

Monastico,  a  ,  adj.  raonastique  :  qni  tlent 
du  monastere;  qui  concerne  les  moines,  les 
religieuset. 

Moncar  ,  v.  n.  V.  Ättodr-te. 

MonsaÖ,  s.  m.  (t.  de  mmr.)  monsson  :  tents 
periodiques  de  la  mer  des  Indes;  lenr  saison ; 
courant  forme  par  le  teot.  (ß§.)  Ooentioti  op- 
portune. 

Monco  ,  t .  st.  *  morte :  humenr  vlsqneuse  des 

narines.  —  do  per* ,  exeroissanee  charnue  au 

bec  du  dindon. 
MoiicoRAS,  $.  f.pl.  grimaees  feintes. 

Moncos,  t.  m.  pl.  (I.  de  bot.)  *  qnene  de  re- 
nard  :  plante.  V.  Bredoe  vertmeiho». 

Moncoso ,  a  ,  a4j.  monreux :  qui  a  de  la  morre 
au  nei. 

M6rda,  f.  f.  sarclure,  action  de  sarelsr;  ee 
qu'on  arrache  en  sarelant. 

Mohdadbira,  $.  f.  sarcleuse,  femme  qni  ssrele. 

Mordadbrtes  ,  t.  m.  care-denU. 

Mordado,  a  ,  p.  p.  de  Mondmr. 

Mohdadör,  f.  st.  sareleur :  qui  sarele.  Sar- 
eloir :  instrumcnt  pour  sareler.  —  doe  onowfot, 
eure-oreilles. 

Mondadora.  Y.  Monda. 

Mohdar  ,  v.  o.  sareler,  arracber  leamanvaises^ 
herbes,  (jtg.)  Monder ,  neltoyer. 

MordificAr,  etc.  V.  Mundißcmr,  ete. 

Mond6rgo,  t.  st.  '  tripes :  iotestins  d'anl- 
maux  de  boucherie.  V.  Debulho ,  Devenhre. 

Mondorco  ,  a,  adj.  aale,  malpropre. 

MoRDORctiBiRA ,  f.  f.  ▼  endeuse  de  tripes.  V. 
Tripeirm.  Gaupe,  femme  malpropre. 

f  Mohblia  ,  f.  f.  (I.  de  mar.)  a  bonrrelet  ou 
bourlet :  cordages  snUeiaoss  aulour  des  meto 
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paar  les  fartiflar,  paar  teuir  la  vergoe;  Millie 
an  rond  *  raatemant  an  anneaa. 

MoasrA,  a.f.(i.da  mar.)  bouaette :  peüle 
voilc. 

MoüetJLiio,  *.,  oay.  monetaire,  (tjalasae  — ) 
das  moauaiesi  qai  y  a  rapport, 

Mmstb,  ff.  a».  V.  Guedalkn. 

*  HoHrinfa.  V.  Conferir. 
flfoiiFiftaiTO,  ff.  ».(f.*  P*>y.)  Mont- 

f errat  i  prpriaae  «Htalie. 

f  Monri,  «.  m.  nom  da  cerlains  Mauias  qul 
riTaiaat  da  brajaadaga. 

Monge.  V.  Monjo, 

UoMU.^.Munoir. 

f  MomiaiLO,  f. «.  (I.  da  g4a§ .)  snonl  Gibel , 
Elna  t  moatagne  de  Bieile  qui  brüle  loujoort. 

Mo*gJl,  ff.  m.  habil  do  religieuse,  da  teuve , 
da  fssasne  an  deuil. 

Mohcob,  t.  m.  (I.  d'hitt.  aal.)  moagous :  makl 
brua ,  eeaeoe  da  singe. 

*  Mohgt.  Y.  Mongil. 

Uäwto  ,«.  m.  ÜgDon ,  lortilloa ,  cbignon :  cer- 
ata  qua  las  femmes  formenl  av  eo  lenrs  che?  eui 
aar  le  baut  da  ia  tele.  Faiu  toapet  poor  les 
femmea  cbauvaa. 

MoMMtMTO.  V.  Monument*  olMoUnonto. 

Momrooio.  ?•  Monopölio. 

Moni*  ,  *.  a.  ( '•  *  prat.)  admonester. 

f  Moarroa,  ff.  m,  manifeur :  qai  at ertii,  qui 
denae  dea  oaasaiia. 

MoarroaiA,  s.  f.  •moniloire,  monitorlal. 

Mohitorial,  adj.  2  gen.  monitorlal :  en  forme 
do  monitoire. 

Momtöbio,  A,  adj.  qui  arertU,  monltorlal. 

MokitOrio,  a.  «*.  monitoire :  lettre  de  1'oDI- 
eial  paar  foroet  a  rereler  an  crime. 

Möiua,  f.  f.  religieuse  d'un  ordre  monacal. 
V.  rrdira. 

Mömjc ,  t.m.  meine;  loliUire ,  anachorete.  O 
habito  näo  faz  o  — ,  i'habit  ne  Taft  paa  le  nioine. 

MOno,  ff.  m.  (f.  iThiit.  aal.)  finge :  quadru- 
aiaue;  grand  singe.  Marmol:  gros  singe,  [ßg.) 
Komme  tres-laide.  —  orangutango,  l'orang- 
outang.  —  Umgimmuo,  gibbon.  —  chutenio, 
wouwou.  —  Iroglodiia,  chimpanse.  Jocko  de 
Huflbn.  —  patdx ,  guenon.  —  cailitricho ,  ealli- 
trirhe.  —  rariegado  da  Barbarin,  "mono  cm 
trieillard,  singe  Tarie.  — de  barba  branem,  ro- 
lowai.  —  da  btgodot  brancot,  moastae.  —  de 
nariz  branco  d' Angola,  bianc  nei.  —  natigdö, 
nasigue.  —  da  eeieo  rmekado,  macaque.  —  cat- 
auetaado  da  China,  bonnei  chinois.  —  paatao, 
papion. —  cynocephaloy  magot,  tartarin,  mo- 
menel,  singe  cvnocophale.—  ouariea,  aloaatte. 
—  guariba  prtto ,  "ouarine,  eepeee  de  sapajou. 
VregAr  o  —  a  olgmem,  (flg.  fam.)  jouer  un 
lour  ä  quclqo'un. 

f  MumucerOxtr,«.  m.  (f.  d'hitt.  nat.)  mono- 
ceros  •  licorne  ceiarec;  «carabee-riiinoceros. 

Monockrotb.  v.  Licorne. 

Monocoudio,  f.  w.  monoeorde;  instrument 
di*  inusi<|ue  a  une  acute  corde  pour  marquer  la 
uiesore.  V.  Blaniewdiu. 

t  MoiiouiTf Lfcoone,  *dj.  3  fra,  {$.d*  bot.) 
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BKmoeotyledone ;  qui  n'a  «fu'QQ  labe  0«  coty- 
ledon. 

MoNöcüto,  #.  m.  monocle  :  luneite  4  un  s^ut 
ferro.  aa>'.  Borgne :  qui  n'a  qtfon  oll.  (t. d'hitt. 
nat.)  Mottoole:  crasiaee;  puce  aqnallqoe.  — 
fifdnlffo  au  earaaaiM^e  da»  Molmet,  limule 
geani.  —  dpod*  ou  carangmjinhD,  apua  ean- 
otironne. 

f  MonodActtlos,  «.  m.  vi.  (I.  sTMffl.  nat.) 
monodaetylet :  geore  de  potssom  thoraciqu«. 

MoNonf a  , «.  f.  monadie :  enant  a  une  seole 
Toix ;  cbant  funebre  d'une  pleareute  4  gagei. 

MoüODiAi,  a.  a.  cbanler  tau),  surtout  da» 
les  funeraiHes;  deplorer.  V.  MenodU. 

Mo5üdico,  a  ,  adj.  qul  eonearna  la  nanodie. 

Monoecia.  V.  Monoieia. 

Monooahta,  ff.  f.  monogamle  r  etat  de  etat 
qui  n'ont  cid  maries  qu'une  foli;  (I.  da  Ui.) 
dernirr  ordre  de  la  syngenetle. 

Mokögamo  ,  a  ,  adj.  et  ff.  monogame .-  qai  ni 
ele  raarie  qu'une  fols;  qul  n'a  qu'une  femrot. 

MoüöGninvA  ou      )  monogramme .-  rhiffre 

MoNOcalwo,  ff.  «1. 1  qul  renferme  le  neu. 

MoüOgr  aphI  4,  ff.  f.  monographle .-  descripüon 
d'un  jfül  objet,  d'unc  seule  malad  le,  etc. 

f  Mo^ocrapho  ,  a  ,  adj.  et  «.  monograpbe : 
qui  ne  traite  quo  d'un  *eul  objet. 

Moxocv'nia,  «.  f.  it.  de  bot.)  monogjni?: 
prcmitT  ordre  de  la  (reizieme  clasae  des  »ejee- 
taux  ii'ayanl  qu'un  pislil. 

f  MoaocYNO ,  a  f  adj.  ( f.  da  bot.}  monogjM : 
( lleur  — ;  qui  n'a  qu'un  ptstil. 

f  MonoTci  a  ,  *.  M I.  de  bot.)  monofque,  ■»- 
n«(*ie.  V.  Plantat  monoieat. 

f  Monoico  ,  a  ,  adj.  (I.  de  bot.)  monoTque:  dt 
la  monoerta.  Plantat  —at,  monoTque,  mo- 
nwrie :  plantes  dont  les  aexes  separes  sont  ior 
le  memo  indiridu. 

t  Monoutbo.  a,  adj.  monolithe  1  d'ane 
seule  pierre  ( obelisque ,  tombeau ,  etc.). 

Momoiogo  ,  t.  m.  monologue :  acene  drama- 
liquc  oü  un  acteur  parle  seul. 

Momomaciua  ou  —  qcIa,  ff.  f.  manottMcbie: 
combat  sinpullcr,  duel. 

Monumio,  ff.  m.  (I.  d'alg.)  monome:  frao- 
deur  composee  d'une  seule  partte;  quaotit« 
algebrique  qui  n'est  paa  divltea  par  des.  si- 
gnes. 

Monop«talo,  a,  adj.  (I.  de  bot.)  monopetak. 
(flcur  — )  (jui  n'a  qu'un  seul  pelale. 

MoitöraTi.LO,  a,  adj.  (t.  de  bot.)  monopbjllt. 
(calice,  involucre  — ),  d'une  seule  piece. 

Mor6pla.  Y.  Manopla. 

Mono  pö li co ,  a  ,  adj.  qui  lleot  du  mooopolc. 

Monoih3uo  ,  ff.  m.  monopote  .-  commerce  il- 
licite  cn Ire  les  mains  d'un  seul ;  Convention  de 
comntercMitspour  allerer  nu  enchcrir  une  mit- 
chandistv  Arcupanrnont :  .ima*>raü pourreuo 
drea  plus  haut  prix  lors  de  la  disclle. 

Monopolista  ,  t.  m.  monopoleur :  qui  feil  l^ 
mouopolo. 

MoüOPOLir.Ar. ,  v.  a.  monopolisar  :  axefeer. 
faire  le  moiiopole. 

MoiiorÖLO.  V.  Monopolia. 
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>rriRlo,  f.  m.  (I.  drarck.)  monoplere  : 

und ,  »ins  mural  lies ,  a  loit  porte  auf 

inei. 

hipAbmo,  a,  adj.  (I.  de  bot.)  mono* 

qal  n'a  qu'une  semence. 

Atrophe  ,  «.  f.  piece  de  poetle  (Tone 

»phe ,  chanson  d'un  couplet. 

vllabico,  ktadj.  inonosyllablqae » 

monosy  Habet  (Ten). 

e'llabo,  a,  adj.  et«,  m.  monosyllabe : 

ile  syllabe. 

>müsMo, «.  m.  monolhelisme  z  lecle 

»Ibelites. 

othelitas,  «.  m.  pl.  monoüielilea : 

qui  n'admetlaient  en  J.-C.  qu'one  v  o- 

onLa,  f.  f.  monotonie  :  uniformite, 
rauyeuse  de  long;  {ßg.)  de  tourf  t  de 
de  pensees  somblables. 
dmo  ,  a  ,  adj.  monotone  :  toujoura  aar 
ton;(/ly.)  d'une  uniformite  faiigante. 
2VJLBO, «.  m.  dim.  de  Monco.  Codilho 
le  ditfcu  jeu  de  l'hombrc  lonsqu'on  ga- 
ule  apres  avoir  fait  codillc. 
xbor,  «.  m.  monseigneur,  dlgnlleec- 
|ue. 

xuorado,«.  m.  |  la  dignlü*  de  mon- 
nboria,«.  f.     I  seigneur. 

9a,«.  m.  monsieur. 
:aA,  t.  f.  A'  —  >  ä  la  Franchise, 
ao, «.  in.  inonstrc  :  animal  con Tonne 
ordre  de  la  natura;  prodlge,  cbose 
nie;  animal  di  norme;  personne exlre- 
aide. 

röso.  V.  Munsintotc. 
auüSAM^MTE,ado.  monstrueuseinent. 
rcosidädi:,  t.  f.  roonstruosile  :  carac- 
)  de  ce  qui  est  monslrueux,  au  propre 
ire. 

rcöso,  a,  adj.  monslrueux  :  d'une 
ltion  contre  nalure;  du  monslre;  ex- 
rodigieux.  (fig.)  Vicieux  a  l'exces.  Flo- 
,(f.  de  bot.)  monstres:  fleurs  doubles. 
,  f.  f.  *  monlant :  total  d'un  compU?  ; 
importance.  Valcur,  prix  intrinseque 
ose.  Couta  de  pouca  — ,  cbuso  de  pou 
r,  de  peu  d'iinporUince. 
äoego  ou     |  droit,  impöt  sur  les  trou- 
ADECo,«.m.  |  peaux  qui  passent  d'un 
i  au  Ire,  picd  fourche,  etc. 
do,«.  in.  bois  do  chencs,  elienaic  ou 
las  cocbons  a  l'cngrais.  Tciups  qu'ils  y 
nt.  "Glandce  .-  recolte  de  glandf ,  de 
i  forets.  V.  Monlddego. 
do  ,  a  ,  p.  p.  de  Montar. 
Domo,  «.  m.  montoir :  picrre,  etc., 
a  monier  ä  cheval. 
rl nagalega ,  «.  f.  espece  de  rue  sau- 

bba,  «.  f.  montagne.  V.  Monte. 
üueiha.  V.  Muntado, 
mhesco  ,  a  ,  aaj.  de  la  montagne. 
jibeta,  «.  /.  'inonticulo :  petite  i 


petite  mon- 


Montanhez  ,  a  ,  adj.  et «.  de  montagne ,  mon» 
tasnard. 

MontakhÖbo,  a  ,  adj.  roonUgneux :  plein  do 
moniagnes. 

MoifTAHisnco,  a,  od/,  qulconcerne  Pextrac- 
tion  et  la  Fusion  des  melaux. 

f  MoütIno  ,  a  ,  adj.  de  montagne :  qui  ap- 
partieot  aux  montagnei. 

Moktante,  «.  m.  eapadon  x  grande  et  largo 
epee  a  deux  mains. "  Piece  da  reu  d'artince  qui 
a  la  forme  d'un  espadon. 

MontIhtb  ,  adj.  2  gen.  monUnt.  Ä  —  da  mä- 
rt ,  maree  montante. 

Montäö,  «.  in.  tat,  amai,  moneeaa.  De  — 
ou  em  — ,  en  las ,  pele-mele,  uns  ordre.  A  — , 
au  basard.  Amontdtsten  tai,  a  foiaon,  en 
abondance. 

Momtär  ,  v.  a.  monier.  —  um  cdbot  doubler 
un  cap.  —  a  arlilhcria ,  monier  \e*  canons  sur 
leurs  affuU.  —  <i  guarda ,  a  trinckeirat  monier 
la  garde ,  la  tranchee. 

Mo  stau  (em),  v.  n.  montcr,  et  surloul  mun- 
ter a  cberal;  ae  monier,  faire  la  sommc  de. 
(fig-)  Importer,  elre  de  consequenee.  —  mal  a 
cavallo,  monier,  aller  mal  a  cheval.  0  ettribo 
de  — ,  1'elrier  du  monloir.  —  d  gintta,  aller  ä 
cheval  a  la  genette.  Betla  de  — ,  monturc.  — 
emouOj  monier  a  poll.  Tanto  monta,  autant 
vauu 

f  Moktabaz,  «.  m.  garde  de  bolt.  adj. 
3  gen.  De  montagne:  montagnard,  qui  vit 
dana  lea  montagnes.  Sau? age :  qui  vit  dam  leg 
bois. 

MostabIa.  V.  Monteria. 

•  Montaügo.  V.  Montadego* 

Moxtk  , «.  m.  mont  t  montagne.  Tai,  raon- 
ceau.  "  Foret,  bois.  *  Heiairie;  hamean.  —  de 
piedade,  monl-de-piete  :  lieo  oü  Ton  preto 
sur  gage.  —  pio,  etablissemenl  dans  le- 
quel  les  militaires  deposenl  un  Jour  de  leur 
solde  d'un  mois ,  pour  quo  leurs  femmeo  ou 
Alles  aient,  apres  leur  mort,  une  pension  de  la 
moiiie  de  leur  solde.  Andar  o  — ,  (ßg.)  te  sau- 
ver  dans  les  moniagnes ,  dans  les  bois  pour 
echapper  a  la  justice.  Cesser  de  paraltre  dans 
Ics  cudroits  que  Ton  frequentait.  A  —  ,  a  la 
boulevue ,  au  hasard.  Irde  —  a—t  däbordcr, 
parlant  d'une  riviere.  Prometter  — «  dTou.ro  y 
(fig.)  promettre  des  monta  d'or  ou  raonts  et 
merveilles.  Por  — «  e  volles,  par  monls  et  pai 
vaux. 

Montea  , «.  f.  elcvation  :  plan  ortbograplii- 
que  d'un  baliraen t  sur  le  papler. 

f  M oüTEAnöR , «.  m.  chasseur  de  montagne, 
des  betes  fauves. 

MonteAr,  v.  a.  et  n.  chasser  dans  loa  mon- 
iagnes, aux  betes  fauvea ,  etc. 

ltORTKARf  a  ,  «.  f.  V.  Monteria. 

f  Montecar hello  , «.  m.  (I.  de  giag.)  mont 
Carmel. 

Monteira,  f.  f.  chassereise.  Espece  de  gros 
bonnet  do  drap  quo  portenl  les  gens  de  la  caui- 
pagne,elc. 
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MoüTRuf a  t  #.  f.  Charge  de  veneur. 

Moüteiro ,  t.  m.  veneur :  celui  qui  conduit 
)a  chasse ,  qui  dirige  les  cbiens,  elc.  Garde  fo- 
restier.  —  aidr,  conservateur  des  forets;  capi- 
taine  des  cbasses.  —  nt&r  do  reino,  grand  ve- 
neur. 

Mcmfciao ,  a  ,  adj-  pour  la  ▼  enerie.  Y.  JTo*- 

U%. 

MonterIa»  $.  f.  t enerie:  chasse  aux  betes 
noires  et  fauves ;  art  de  chasser.  *  Bois ,  fortt 
oü  Ton  chasse  les  Mies  laut  es.  —  mör  do  rei- 
no ,  Charge  de  grand  veneur.  Com4  de  — ,  te- 
uai*ou,  grosgibier. 

MoxtEz,  a  ,  adj.  2  gen.  de  montagne,  farou- 
clie,  sauvage,  feroce.  Poreo  — ,  sanglier. 

Momtc7J9iho}  $.  m.  dim.  de  Monte,  II onlicule, 
t er Ire. 

MoaTEzixno,  A,  adj.  sauvage, qui  vil,  qui 
crolt  dans  les  bois.  (/ig.)  Sauvage ,  loup-garou , 
bourru ,  faroucbe ,  hagard ,  insociable. 

t  Mohticola  ,  f.  2  gen.  qui  habite  les  monta- 
gnes. 

Moäti'sbo,  dim.  V.  MonUxinho. 
•    Mottuöso,  a,  adj.  montueux  :  rempll  de 
montagnes. 

Montureiro,  t.  m.  ehiffonnier. 

Moütüeo,  $.  m.  *  voirie ,  us  d'ordores,  las  de 
furnier. 

Mohiiibhto  ,  t.  m.  monument :  marque  pu- 
blique pour  transmeltro  a  la  posterile  la  me- 
moire d'un  personnage,  d'une  aclion  celebre ; 
lorobeau.  — *,  pl.  monuroenls :  bistoire  des 
anciens  lemps. 

a  Moolo.  V.  Mölho. 

'  Muoa.  Y.  Mör. 

*  Moor oo mo  ,  etc.  Y.  Mordömo,  elc. 

Moqua,  t.  f.  fureur  fanaliqoe  des  pelerins 
de  la  Mecque. 

f  Moquämo ,  «.  m.  '  mosquee  des  Bedouins 
de  Socotora. 

Moque  ,«.  m.  ancien  tribut  que  payalent  les 
Mau  res  toteres. 

tMoQUBiit,  v.  «.  (r.  du  Brie.)  boucaner: 
secher  et  Turner  la  viande  sur  le  moquim  ( V.  ce 
mot) ;  faire  secher  a  la  fumee. 

f  M OQuicA ,  s.  /".(!.  du  Brie.)  *  ragoul  de 
petits  poissons,  de  crevettes,  etc.,  röües  et 
enveloppees  dans  une  feuille  ayanl  la  forme 
d'un  epi  de  mais;  ragoüt  assaisonne  avec  le  jus 
de  ces  petits  poissons ,  elc. 

fMoQuix,  s.  in.  (f.  du  Brie,)  bouoan  : 
grille  pour  boucaner  la  viande. 

Moquehca ,«./.( I.  du  Bris.) '  ragoul  de 
viande  avec  du  vinaigre. 

Moqcejico  ,  a  ,  adj.  grimacier;  patelin. 

f  Mouoiär.  Y.  Moquear. 

f  MoQuisu,  $.  f.  (I.  d'Afr.)  pretendue  qua- 
Ute  occultetqui  a  de  l'influcuce  sur  le  bien  et 
sur  le  mal ,  et  qui  sert  a  deviner  le  futur. 

Müh  ,  adj.  2  gen.  ( contraclion  de  Maior.  Y.) 
Grand,  principal.  Plus  uslte  dans  les  mots 
cornposes.  Ex.  :  Monleiro  — ,  wuvrdomo  — , 
graud  veoeur,  grand  cbambellan. 


MOR 

Möia,  t.  f.  (f.  de  prat.)  "delaj,  loUrde- 
ment. 

MoRAtiTA,  t.  ffi.raorabite  :  religiemx  soli- 
Uire  mahomeUn.  — «,frf.Morabites  :  Africaü» 
qui  fönt  profession  de  science  et  do  saio- 
tete ;  sectateurs  de  Jfobardin,  petit  flla  4«  Ma- 
homet. 

*  Morabitinada.  Y.  Uaramidiadm. 

Morabitwo.  Y.  Maravedi. 

Morabito ,  t.  m.  morabin,  morabito.  T. M#- 
rabila. 

Moaäda,  s.  f.  'raanoir,  sejour,  dtaeire, 
babilaüon,  retraite. 

•Moradüa.  V.Jforodi«. 

Mor.ADiA,  s.  f.  pension  annuelle  donnee  psr 
le  roi  ä  ccriains  gentilshomines. 

Morado  ,  a  ,  adj.  de  couleur  de  müre,  violet 
foncd.  Habite  par  quelqu'un. 

Morador,  a,  adj.  et  t.  babitant;  deaco- 
rant, 

Moral  ,  t.  f.  morale  :  science ,  doclrine  dri 
mosurs;  traile  de  morale ;  connaissance  de  noi 
devoirs  envers  autrui  et  nous-memes.  i.  m. 
Moral.  Theologie  morale. 

Moral,  adj.  2  gen.  moral :  qui  regarde  In 
mosurs ;  conforme  a  la  morale ,  qui  l'e nstigne, 
qui  la  pratique,  la  suit;  qui  a  de  la  moraUt*, 
de  la  morale.  Emdencia—,  evidence ou eerti- 
tude  morale ,  extreme  probabilite. 

Moralidäde,  f.  /.  moralile  :  refletion  mo- 
rale; caraclere  moral  d'une  personne,  set 
mosurs ,  ses  principes ;  sens ,  but  moral ;  rts- 
port  des  actions  avec  la  morale ;  principes  mo- 
raux;  qualite  morale ;  principes,  conduiteteeo- 
formes  a  la  bonne  morale. 

Moralista  ,  f.  m.  moralistc .-  qui  ecrtt  sur  les 
mosurs. 

Morauzad6r,  a,  f.  moraliseur  :  qui  aferts 
de  parier  morale. 

Moralizär,  v.  a.  et  n.  moraliser  :  faire  des 
reflexions  morales. 

Moralmbnte,  adv.  moralement  i  snivantlss 
regles  de  la  morale ;  suivant  l'opinion  geaen- 
lement  re^ue. 

f  Moraxcäl,!.  m.  'fraisiere  i  terrain  pUntt 
de  fraisiere. 

Morancäo  ou      ) '  fraise  :  fruit  du  fraisier. 

Morämgo,  f.  m.  f        V.  Moromguüre. 

MoranguEiro,  f.  m.  (/.  de  bot.)  fraisier, 
plante  rosacee  stolonifcre ,  qui  produil  ls 
fraise. 

MoaircTE ,  adj.  2  gen.  demenrant.  f . «.  de 

Morär  (am),  v.  n.  deraeurer,  habiter,  tt- 
journer,  loger. 

Moratoria  ,  t.  f.  *  repit :  delai  accorde  k  n 
debiteur. 

Morbidez ,s.  f.  (f.  de  peint.)  morbideste : 
mollesse,  delicatcsge,  souplesse  desagreabla 
des  chairsdans  les  ligures  d'un  tableae. 

Mürbido  ,  a,  adj.  malade ,  fnOrme.  Malsam: 
qui  cause  des  malad ies.  (I.  de  peint.)  Morbide: 
(chair  — ),  mollement,  vivement,  defioile- 
meni  exprimee;  (disposition  — ,  I.  demM.) 
etat  qui  precede  et  caracletise  une  maladss. 


MOÄ 

Oft,  A,  adj.  morbiflque  :  qai  cause  ou 

snaJadie. 

ju  m.  (f.  de  tnid.)  *  maUdie.  V. 

-  fdlttco ,  Ytrole ,  mal  venerien. 
»,  a,  adj.  malad if,  malsain. 

»,  f.  «.  (I.  eVhiet.  not.)  cbauTO- 
«tmmifere  cheiroptere.  —ar$lhüdo9 
— >  uoetuUno ,  noctule.  —  ferradu- 
r  4  Choral.  —  albabardimo ,  le  fer-de- 
saaWro,  spcctre.  —  eepasmmnte,  le 
•  alt  beico  rackddo,  le  bec  de  lievre. 
,  neetilion  dogue. 
l.  V.  Murtella. 

A,t.  f.  *  baillon  :  Instrument  qu'on 
la  Loucfae  pour  empeoher  de  parier. 
i»ade,  f.  f.  mordacite :  qualite  cor- 
f.)  Medisance  aigre  et  piquanle; 

isswo,A,a4'.  tttp.de 
,  adj.  2  9»».  mordicant,  lere ,  corro- 
ao  goül.  Mordant;  qui  mord,  qui 
de.  (ßg.)  Piquant,  satirique;  mordi- 
ttme  a  criiiquer,  a  medire. 
Mir»,  «de.  (föne  maniere  mor- 
se acrete. 

•da,  a  ,  adj.  et  f.  mordant :  qai  mord. 
ior  näo  4  grande  — ,  chien  qui  aboie 
*s. 

öra,#.  f.  mors  uro. 
ella  ,  f .  f.  ( I.  d'JWal .  *ol.)  mordeile  : 
leromere,  mordellone. 
it«  ,  f.  in.  mordant :  rennt  poor  Hier 

aar  les  metaux,  etc.  (f.  d'impr.) 
visorium.  ( f.  de  mu$.)  Petit  trille. 
i,  «.  a.  mordre  :  serrer  arec  les 
bec  y  arec  tout  ce  qui  pince,  serre. 
ilooter,  etre  acre,  corrosif,  apre  au 

toueber.  (flg.)  Criiiquer,  medire; 
•Der  des  coups  de  langue.  —  o  terra 
s,  mordre  la  poussiere :  etre  tue  et 
mr  la  place.  —  o  freio,  (fig.)  ronger 

—  osdMot,  se  ronger  les  doigts,  se 
9  eolere.  —  a  linguay  (fig.)  se  mordre 
,se  faire  tiolence  pour  se  taire. 
i-ei,  v.  r.  se  mordre.  (/ly.)  S'enrager 
Toir  faire  ce  qu'on  voudrait. 

ifM.  V.  Morexim. 

a$aö,  f.  f,  (t.de  med.)  •  picotement 

'  facrimonie  des  bumeurs,  mordica- 

Jbm,  adj.  2  gen.  lere,  picotant, 
Ro  pbtsique  et  en  medecine,  on  dit 
t.  (fa)  Qui  aime  a  criiiquer. 
10.  V.  Belucda. 

ia ,  v,  a.  ( t.  de  mid.)  picoter :  se  dit 
meur  mordicanle.  Mordre,  piquer, 
es  aeides.  Mord  »Her :  mordre  legere- 
ilusieurs  reprises. 

NB)A-D0-D1ÄB0  ,   f.   f.   (f.   de   bot.)   V. 

didbo. 

>ella  , t.  f.  morsure ;  plaie  causee  par 
Hin. 

to,  Av,  p.  p.  de  Morder. 
I4*T9«  Y»  Rtmrdimenlo* 
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flfoiDixiM,  f.  m.  sorle  de  poissen  de  la 
eotede  Moxambique.  V.  Morexim. 

Mordomado ,  s.  m.  V.  Mordomxa. 

Mordomär  ou  |  adminlstrer,  re- 

Morboxbar,*.«.  et»,  j  gir  des  biens; 
faire  le  majordome. 

MordomIa,  i.  f.  administratioD,  inlendance, 
gouvernement  d'une  maison,  d'un  bien ,  d'une 
eonfreric. 

Mordomo,  t.  m.  majordome:  Intendant  de 
maison;  mallre  dliölel.  Syndie  de  eonfreric. 
(t.  de  «ior.)  Mallre  yalet  da  capiuine.  — •  m&r, 
graod-mattre  de  la  maiaon  da  roi  j  grand  cham- 
sellan,  intendant  de  la  maison  du  roi.— alt 
igreja,  margoillier. 

f  MoalA ,  f.  f.  (I.  de  giog.)  Moree :  presqulle 
au  sod  de  la  Grece,  autrefois  Peloponnese. 
{emt.)  V.  Carrada. 

Moaii  a  ,  a.  f.  (I.  d'hitt.  neu.)  morene :  poissoa 
apode. 

MoafiiRA ,  etc.  V.  Amoriira,  etc. 

'Moreirsdo.  Y.  Amoreiral. 

MorkjAr.  V.  Mourejar. 

MoaftNO,  a,  adj.  gris-brun,  brun  qui  lire 
sor  le  noir.  Moricaud ,  qai  a  le  leint  Ire»- brun, 
presque  noir. 

Moa£scos,  a.  m.  pl.  (I.  d'orfev.)  moresque, 
peinture  ou  relief  de  feuillages.  V.  Arabiecae. 

Moretim.  V.  Muletim. 

Morexim,  t.m.  (t.d'Atie)  Indigestion  Haar- 
teile, eolique  tres-dangereose. 

MokfInbo.  Y.  Fanhdeo. 

Morfea,  $.  f.  mal  de  saint  Laxare.  V.  Jfor- 
pkta. 

Morcäda,*.  f.  femmeqoi  joait  d'un  majoraU 

Moacino,  t.  m.  majorat :  Substitution  des 
biens  d'une  maison  aux  alnes;  droit  d'alnesse. 
Alne  d'une  grande  maison  qai  Joait  d'un  ma- 
jorat —  eYofnacdö,  majorat  qui,  a  defaut  dt 
la  ligne  maaeuline,  admet  le  male  le  plus  pro- 
che  de  la  ligne  feminine.  —  de  muemünidkde , 
Substitution  bornee  exclusit ement  4  la  ligne 
masculine,  ou  qui  n'admet  quo  les  males,  soit 
en  ligne  masculine,  soit  en  ligne  feminine.  — 
regulär t  Substitution  par  laqueile  le  male  est 
prefere  a  la  femme,  et  l'aine  au  cadet  dans  la 
meme  ligne. 

Moribündo,  a,  adj-  et  a.  moribond ;  qui  ?a 
mourir. 

f  Moriceraqaö,  $.  f.  regle  dans  les  maurs, 
dans  la  oonduite  :  temperanee. 

f  Morioiräoo  ,  a  ,  adj.  Bern  ee  mal—,  d'une 
bonne  ou  maayaise  oonduite,  qui  a  de  bonnes 
ou  mauvaises  mesors.  p.  p.  de 

Morigkrar,  v.  ü.  morigener  :  former  les 
moBurs ;  instruire  aux  bonnes  motors;  eerriger 
les  maafaises. 

f  MorIlba,  $.  f.  (|.  de  bot)  morllle :  espeee 
de  Champignon. 

MoniLHÄö,  t.m.  (f.  tfkitt.  not.)  puceront 
hemipbere,  homoptere,  ophkHen. 

Moni üa  ,  a.  f.  (f.  de  bot.)  morine  <  plante  c#r-t 

4UI«  da  üyiqu 
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f  Morinello  , s.m.  ({.  d'kUt.  not.)  gnlgnatd : 
sorte  de  petil  plutier. 

f  MoniNGA ,  t.f.{l.de  bot.)  moringaoa— gat, 
arbre  de  Pin  de,  proüuit  la  noix  de  ben. 

f  MonisouE,  s.  m.  (i.  du  Brtoit)  "croebe  4 
goulot  etroit. 

fMönio,  «.  m.  (t.  d'kUt.  not.)  morlotin- 
(iope  magniflque ,  papillon  diumc. 

Morm  aceira  ,t.  f.'  lemps  lourd. 

Mormacesto,  A,  adj.  Tempo  —  ,  temps  hu- 
mide et  lourd.  Cavalto  —  f  cheval  mortem. 

MormA^o ,  t.  m.  V.  Mormaceira. 

Mörmsütb,  odt,  (pour  Maiormente.  Y.)Prin- 
cipalemenl,  surtoul,  d'aulant  plas. 

Mormo.«,  m.  'monre :  raaladie  contagieuse 
et  mortelle  des  cheraux.  CavaUo  com  —  ou 
que  fem  — ,  cheral  rnorveax. 

•Mormülua.  Y.  Memoria, 

MormorAr,  etc.  V.  Murmurar,  etc.' 

f  MoRMT*RO,f.m.  ((.  d'kUt.  nat.)  mormyre : 
poisson  branebiostege  du  Nil. 

Moknidäö,  t.  f.  tiedeur :  etat  de  ce  qul  est 
tiede. 

Mörro,  a,  adj.  tiede :  entre  te  cbaud  et  1e 
froid;  (/ty.)qul  manqued'aclrrtte,  de  fenreur. 
Mornc.  Agnat  — as,  (ßg.)  remedes,  moyens 
palliatifs,  inefficaces. 

*  Moro  ,  t.  m.  sorte  d*anclenne  mesure. 

t  MoRÖSAMiNTK,  adv,  d'une  maniere  lenle, 
tardl?e. 

MobosidAdb,  a.  f.  lentear,  letardement , 
delai. 

Morobo,  A,  adj.  raorosif,  lent,  tardlf. 

f  M0RÖ090,  t.  m.  las,  roonceau. 

Morphsa  , «.  f.  61ephanllasls :  lepre  qüi  ride 
lapeao  commecelle  d'un  elephant. 

MORpnEO  em—  püeü,  $.  m.  {t.  de  mgtk.)  mor- 
phee :  le  premier  des  songea ;  (fig.)  le  aom- 
nieil. 

MobrA$a  ,  a.  f.  herbe  qni  erolt  am  rrrages 
(dans  tes  Algarres),  et  que  Ton  donne  au  che- 
Taux.  Fange ,  yase. 

Morra^Al,  a. m.  liea  oa  Ü  y  ade  la  morrofa. 
V.cemot. 

MorbAö.  V.  Murrte. 

MoiRARfA ,  a.  f.  qnanlile  de  tertres. 

Morredör  ,  a.  V.  Perecedöuro. 

Mob beb  (e,  de,  para,  per) ,  e.  n.  monrir : 
deceder;  cesser  d'etre,  de  vivre,  d'exlster; 
perdrelayie,  l'ttre,  le  moureraent,  I'aelton, 
la  force,  la  couleur,  Peels  t,  le  fco,  la  vivacite, 
•*M  (Ar)  aoasTrir  beaueoup;  dproever  une 
forte  imprasaion,  aroir  une  paaaion  fiolente; 
etre  devore,  ronge  (de  cbagrin,  d'entie,  etc.) 
(ßg.)  Finir,  prendre  flu.  (id.)  — ,  a'eteindre , 
parlantdu  fea,  d'ue  ebandeile.  —  de  fome, 
de  destjos,  etc.,  (flg.)  raourir  de  faim,  d'envie, 
etc.;  avoir  une  faim,  ud  desir  extreme.  —  de 
rito,  etoufler  de  rire.  —  d'amor,  Unguird'a- 
mour.  —  na  tua  com*,  de  morte  natural,  mou- 
rir  de  *a  belle  mort.  —  no  campo  da  koura, 
com  ghria,  mourir  au  champ  d  hon  neu  r. 
—  dj  tndot  d'atguem,  mourir  de  la  main  de 
qucltju  uo,  —  oo  nrnndg  0«  per«  9  mundo  t 
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mourir  au  tnende,  y  renoneer.  —  de 
mourir  a  ses  passions.  —  por  §  . 
por  atguma  pestoa,  deairer  ardemmeai 
chose,  aimereperdument  an©  petieejnc.— 1 
dizer  Jesus,  mourir  eebitemeiit.  —  reiHda, 
mourir  de  mort  ? iolente.  Ira—,  eire  pmsi  4a 
mort,  etre eondamne  A  mort.  —mmte  maiural 
para  eempre,  (f.  de  prai.)  soaflrir  la  patne  de 
mort.  Todos  kavernös  de  — ,  noaa  devona  taoa 
mourir.  Ali  —  aprender,  oa  apf  read  tenjoars. 
Morrtrtm  os  bratos,  at  pernas,  stogoankf, 
perdre  le  sentiment,  parlantdeabraa,deajaai- 
bes.  Ha  —  e  oiver,  (fam.)  00  ne  aalt  qul  maaif 
ni  qai  vit 

MorrU-m,  t.  r.  ee  ■eoiir  1  etre  pres  da 
mourir. 

Morria«,  e.m.  aMrioa,  eteejae,  bi 
V.  Murrido. 

Morrido,  sup.  de  Morrer.  Tom  — 
gente  äo  chelera,  beaaeeop  de  mosMle  est  oMrt 
da  cholera. 

MorrInha,  a.  f.  *  etaveaa,  claretee,  tas. 
(flg.)  Maladie  epidemiqae  oee  animaox. 

MoRR!WBt!rro,(m      )attaqoe  de  elaieM, 

Morrinhöso  ,  a  ,  adj.  }  clavele« 

Mörro  ,  a.  m.  tertre. 

fMoRBEoüEiRo,  t.  m.  (I.  de  6ol.)flgeieraeai- 
rable,  flguier  maudit  Franc. 

Mörso  do  di  abo  ,  ou      >  {Ldeboi.)  YasMidi, 

Mörsobiabölico,!. m. /mort  de  diaMe  : 
scabieuse  des  bois,  4  radne  mordillee. 

M0BTAC0L0BvOtf  1  (I.    de    fOkaL)   ■*•" 

Mortacor  yS.f.onm.)  mitte  oealeer  dee- 
nee  a  an  tableaa. 

Mortadella,  $.  f.  mortadelle  :  saaeiwan 
eplce  et  polt re. 

MortAl  ,  adj.  s  gen.  mortel :  eajel  4  la  mert; 
qul  cause  la  mert  (coup,  maladie,  etc.);  {ßg-) 
(peche)  qui  donne  one  espece  de  meft4  fema; 
exceaaif ,  extreme  (ennui,  cbagrhi ,  bame— a). 
Comme  mort,  demi-mort,  moribond. 
— aes,  dee  traita  meartriera. 

MortAl,  a.  m.  mortel :  homme,  leame 

MortAlba  ,  t .  f.  •  euaire :  lineenl  pemr  < 
relir  les  cadarres.  *  Tombean. 

MortalhAb.  V.  Amofialkdr. 

Mortalidäde,  i.  f.  morUlKe 
cequidoit  mourir;  enemeranon,  ealeeJ 
morta  pendant  un  lemps.  Loa  mottete. 

Mortalmertb,  adv.  mortellement,  4 

Mortabdadb,  t.  f.  tuerie,  maaaeere^ 
Mortalite :  mort  d'un  grand  nombre  d^w 
d'animaux,  etc.,  per  une  memo  cavae,  ae 
meme  lemps. 

*  MortAbo  ou  — aibo.  V.  JTorfetre. 

Möbte,  a.  f.  mort :  fln ,  ceesaUo*  de  la  flai 
Separation  de  l'ame  et  da  corps.  *  Decee,  tra- 
pas.  'Meurtre,  homieide.  (pofi.)  La  neftlde 
tombeaa ,  ane  eternelle  nuit ,  la  mort-  —  prt- 
meditada ,  *  guel-apena  :  dessein  premedile  de 
taer.  Ettar  ferido  de  — ,  etre  Messe,  Ireppe  i 
morl,moriciiement  Aborrtcer  oV  — ,  bafr  4 
mort,a  la  mort.  —  civil y  mortciTile :  prrralwn 
dea  droiu  de  eUc-fon,  Mi«,  bmm  sieft, 
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Mime.  Lutar  com  a  — ,  lutlcr  contre 

ein)  k  l'agonie.  hstar  com  as  ansiat 

»ir  U  niori  enlre  le»  dunls.  A'  hora  da 

■  point  de  mourir.  Ettar  dt  porlat  da 

isji  portes  du  touboau. 

30R.  V.  Mortuctr. 

I*äda,  a.  /". '  coup  de  morüer. 

;pJTB, e.  a».  pclit  morlier. 

ip ,  «.  «t.  morlier :  piece  d'arlilleric ; 

r  piler. 

tixHA,  dim.  de  Horte. 

huo,  f.  *».  animal  inert,  cadavrc. 

,  nalurellement,  de  mort  naturelle. 

iidade.  V.  Mortanddd*. 

ixio ,  «.  m.  böte  morie  de  mort  naiu- 

nage,  lueric,  massacrc. 

ero  ,  a  ,  adj.  mcurtrier :  qui  tue  beau- 

mende.  Mortifere,  morlcl :  qui  cause 

icacaG,  s.  f.  roorüßcalion  :aciion  par 
on  moriifle  (son  corp»,  ses  passionsj; 
aflliction,  dcplaisir;  accidenU  fAcbcux 
;  (f.  4m  mäd.)  ctaidochairs  quiue  par- 
plot  a  la  vie  et  pro  los  a  se  gangruncr; 
r  laquellc  unc  cho*e  «'altere ,  se  cor- 
ortifeaeöe* ,  pl.  mortifications,  auslt- 

kado,  a  ,  p.  p.  de  Morti/Uar. 
icador  ,  a  ,  adj.  et  t.  mortifiant .  qui 

icIste,  adj.  2  gen.  morliGant  :  qui 
Auaaaiuant,  ennujeux,  faiigant.  p. 

icia  v  e.  a.  allerer  l'organisaliou  dun 

torüfier.  Morliflcr :  adliger  son  corps 

maceraiiuns ;  dompler  ses  sens,  sos 

;  adliger,  chagrincr.  ifig.)  Tuer,  faii- 

iMiteinenl. 

icar-se  ,  «.  r.  se  mortifler  :  aflligcr 

i  par  des  maceralions. 

nriCATivo,    a,  adj.  morUUant  :  qui 

ihdade.  V.  Mortanddde. 

mos.  V.  Murtinhos. 

inho.  V.  Mortainho. 

,  a.m.  mort :  cadavro  humain. 

,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Mlorr$r.  adj,  mort, 

(ß§.)  — ,  sans  ritacite ,  parlant  des 

I  lerne,  decolore  (ceil ,  leinll ;  insensi- 

r— e);  sans  force,  sans  Tigueur.  Agoa 

i  ftagnanlc.  Agoms — «,  mortes  eaui. 

i — ,  argent  mort.  Faxer-ee,  flngir-se 

refaire  le  mort.  Crianpa  que  nasceo 

rl-ne ,  tire  mort  de  la  maihce.  Ander, 

tor  alfuma  tousa ,  desirer  ardemmenl 

e.  Mcscs  — *,  la  inorlc  s.iison. 

Rio,  f .  m.  V.  Murluorio.  Vicar  en — , 

Dt  cuUurc,abandonnce,  parlant  d'une 

c 

alba,  t.  f.  quantile,  monceau  de  ca- 

carias ,  on  \  ce  quo  Ion  payait  a 
-alias  ,  i.  f.  pl. )  l'cglibc    des    biens 

um 


Mortcörio,  Ay  adj.  mortuaire  t  qui  concerne 
les  moris. 

MoKTionio,  s.  m.  enterrcraent,  obseques. 
Dcm\.il.\.Mor(uihas. 

*  Morturas.  V.  Mortülhai. 

MoiiOccm.  V.  Murugcm. 

f  MöniLA ,  i.  f.  courl  dclai.  V.  Jfora,  donl  ce 
mot  est  Iü  diiuinuttf. 

MurxAma  ,  s.  f.  peau  de  räche  grafise. 

f  Musa  ,  a.  f.  (I.  de  geog.)  Meute :  ritiere  cl 
drpariemcnt  de  la  France. 

-j-MosAico,  a,  adj.  Lei— a,  loi  n^oaaiquc, 
qui  vientdcMoise. 

Mosaico,  t.  m.  *  mosalque :  ouvrage  de  rap- 
port,  en  peiites  pierres  ou  pelila  morceaux 
d'email  du  rouleur  incrustes  pres  a  pres. 

Mosaraisk,  clc.  V.  Mozarabe ,  clc. 

Mösca  ,  i.  f.  (/.  d'hisl.  nat.)  uiouclic :  inseett 
dipteru ,  sarcostoiuo,  lateraliscic,  a  ailcs  Irans« 
paronloi,  bau»  ctui;  ea  lis;urc.  ijig.)  Chose  f.l- 
cheuse,  iuiportunc;  tliagrin,  vivo  iuquicludc. 
t7.  Uridc  au  coiu  dune  bouluuiücrc;  arröl, 
gunses  <i  rexliviniio  ilrs  ouverlurcs  du  lingeou 
de  l'ctollc  pour  ruiprclKT  qu'il  no  se  decliire. 

—  nauscativa,  uiuuchc  a  viaudo.  —  cetarina% 
mouche  verle.  —  varejeira,  mouclio  viviparc. 

—  das  lartat ,  niumliu  des  eben i lies.  —  exert- 
menteirat  inouchu  des  excrcmenls.  —  zuni- 
döra,  iiiouL'licl>ourdoiiiiaute.~/ertna, mouche 
aux  llancs  fauves.  —  enmbrccida  de  tignuet, 
mouche  ä  pinet'.  —  pctronclla ,  mouclic  petro- 
niilc. — dos  cardos,  mouche  duchardon. — ejri- 
nanida ,  uioucbc  aflaiiiee.  —  de  lenaddade  vi- 
tal, mouebe  abcilliforiue.  — %umbanUy  mou- 
che sjlllantc.  —  groselheira,  mouche  da  gro- 
seillier.  —  ichnevmöma,  mouche  iebneumon. 

—  bieuda,  mouche  a  bec.  —  camelcdnia,  ou 
Itunina  maior,  grande  mouche  armee.  —  de 
jaezinho ,  mouebe  a  seile.  —  cheirosat  mouche 
odorante.  —  leonina  menor,  petita  mouebe 
armäe.  —cor  de  cobre,  mouebe  eulvree.  —  de 
pts  aclavados ,  mouebe  k  grandes  palles.  —  das 
jancllas  vidracadat,  mouche  des  fenetres. — 
mourisca,  mouche  uegre. — plebeia,  mouche 
plebeienne.  —  yallinhoUla,  mouche  taon.  — 
decavallo,  taon,  grosse  mouche  qui,  en  ele, 
tounuente  les  chevaux,  etc. —  da  freixo.  V. 
Canlarida.  —  mörta,(/lg.)  hypoerilo  qui ,  so us 
un  air  humblo  et  soumis,  n'oublie  nen  pour 
arhver  ä  ses  lins  :  challemiUe.  Picar  a  —  (id.) 
On  le dit dune  personne  inquiele,  qui a  dana 
l'csprii  quelque  chose  qui  la  fatigue.  Enxolar, 
taeudir  as  —s ,  chasscr  les  mouches.  Andar  dt 
— i,elre  ä  la  c hasse  des  mouches.  Eslardt—4, 
te  dit  d'une  chose  meprisee ,  de  qui  personne 
ne  veut.  A  qw.m  sc  fax  mel  — socomem,  (jtrov-) 
qui  sc  fail  hrebis,  le  loup  le  raange. 

Muscäda.  V.  JSoz  mosedaa. 

Moscadeira,  s.  f.  (t.  de  bot.)  'rauscadieri 
plante  rnjlicee  qui  porte  la  muscade. 

Mos<jadkiro,#.  m.  erentail  pour  chaiaer  lei 
■Doiichcs.  Emoucboir.  "BmoucbeUe« 

Moscaö,  t.  m.  aug,  de  ateiM,  GroaäO  mou- 
ebe. V,  MoKOfdo* 
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f  MoscapAhoa,  ff.  f.  (I.  de  bot.)  dionee 
attrape-mooche  :  plante  de  U  Caroline,  de  U 
famiile  dea  droeeraceea. 

Moscae,  e.  ».  (pop.)  prendre  la  mooche, 
a'en  aller  de  depit;  fair,  fller. 

MoacÄEBO, ff.  m.  Uon :  serte  de  groaae  moo- 
che« 

MoscatIl,  f.  o».  moacat.  On  le  dft  d'one 
eapece  de  raiain  et  de  vin.  awty.  2  gen.  Moacat, 
muacade :  qoi  a  une  aorte  de  parfnm  de  muae. 
Pert  — eil ,  poirea  rooaselines. 

f  Moacao  ou  — co,  t.  m.  (I.  d'kitt.  not.)  che- 
yrotain  :  eapece  de  joli  cerf  dea  lndea,  de  la 
uüle  du  lieVre,  aana  boia  ni  eoraea.  —  ou  o/- 
mitcareiro  ordinär  iot  le  muec.  —  uUminho  de 
CeUäo,  memina  ou  memin,  petite  gaielle  de 
Java. 

f  Moscoo,  a.  m.  (t  de  giog)  Hoaeou  ou 
Moskou :  capitale  de  la  Moseovie. 

f  Moacövu,  e.  f.  (f.  de  giog.)  Moicovie: 
grande  conlree  de  l'Kurope ;  une  partie  de  l'an- 
cienne  Sarmatie,  qu'on  nomine  Rossie.  *Cuir 
de  Ratsie. 

M oscotIta  ,  adj.  et  t.  2  gen.  Moscovite :  de 
MoacoTie.  Russe :  habitant  de  Moscoo. 

MoUfo.  V.  Mofdfo. 

Mösiimo,  t.  m.  celoi  qui  seit  une  eglise  pour 
■n  traitement  leguo  eo  testament.  Sacristain. 

Moslemjta.  V.  Mutulmdno. 

MosqueIdo,  a,  adj.  moochetö,  tachete,  U- 
vele,  corame  coovert  de  moocbes. 

MosQUiiao,  ff.  m.  lieo  oü  il  y  a  beaocoup  de 
moocbea.  Paqoet  de  bandea  de  papier,  ou  bran- 
ehage ,  qu'on  pend  ao  plancher  pour  ramasser 
les  moocbea.  (/I9.)  Personne  qui  allire  des  im- 
portons,  qui  en  est  entouree. 

Mosqueiro,  k,odj.  Bot—,  b©uf  poorsoivi 
par  les  moucbea. 

Mosqueta  ,  s.  f.  rose  muscade. 

MosQUiTAgo,  f.  m.   )  ooop  de  moosquet, 

Mosqcetäoa  ,  t .  f.    )       mousqoetade. 

Mosqcbtaö,  oug.  de  Motqu4te. 

MoaQOiTAaiA ,  s.  f.  troupe  de  moosqueUires  : 
moasqoeterie. 

Mosqüete,*.«.  mousquet :  arme  a  feo.  #Ar- 
qoebose  a  croc. 

fMosocETEia,  «.  a.  tirer  des  coups  de 
mousquet. 

Mosqoeteiro,  $.  m.  mousquetaire  :  soldat 
arme  d'un  mousquet. 

Mosqciteiro,  t.  m.  pavillon  de  gase  dont  on 
entoure  on  Ht  pour  ae  garanür  dea  moucbe- 
rons :  couainiere. 

MosQciTOjf.  m.  moocberon :  tres-petfte  moo- 
che;  cousin;  moustique.  —  da»  gdihai,  cy- 
nips. 

Mössa,  t.  f.  coche,  enUille.  Empreinte,  mar- 

1  que,  Impression  que  laiaae  an  coup,  etc.  {/ig.) 

Secousee;  emotion.  Faxer  — ,  (id.)  faire  im- 

.    pression.  Per—edepdo,  {pop.)  par  bric  et  par 

broc. 

*  M  oesecar.  V.  Bncetdr. 

•  M ossui ,  a.  m.  messire,  uonjietir« 


Mostaroa  f  a.  f.  ( I.  ö>  bei.)  ▼. 
Mootarde:  la  graine;  compotitioo  de  sonor* 
broye  ayec  do  moot  ou  da  vinaigre,  ete.  — 
brdva,  aoure,  eapece  de  mootardo.  SuHrm  — 
aot  narixet.  On  le  dit  d'on  nomine  qui  ae  Cache, 
qoi  s'impatiente,a  qui  la  mootarde  moote ao 
nei.  Chiga-lhe  a  —  ao  nmrixf  I«  mootarde  lof 
monte  au  nez.  —  de  S.  Bemmrdo,  {fig.  fem.) 
ben  appeüt,  qui  fait  troorer  tooa  loa  meta 
bons.  ßfdo  ha  —  como  o  de  S.  JwiniuV,  il 
n'esl  sauce  que  d'appetit. 

Mostardäl,  a.  m.  champ  seme  de  •euere'. 

Mostaroeira  ,$.f.(t.de  bei,)  BMitorde,  le 
senere :  plante.  *Moutardier :  vase  pour  la  moo- 
tarde. —  brancm,  mootarde  blanche  ou  aeoeve 
blanc.  —  prSta,  la  grande  mootarde  mitritt 
ou  le  senere  ordinaire. 

Mostardeiro,  «.  ni.  mootardier :  celoi  qoi 
fait ,  vend  de  la  moutarde. 

Mostba,  «.  f.  sorte  de  cbariot  oaile  dam  U 
proTince  du  Minho. 

Mosteirihho,  dim.  de 

Mosteiro,  ff.  m.  monastere,  courent. 

f  Mostifero,  A,  adj.  qui  prodoil  du  mott. 

Mosto,  ff.  m.  moot:  rin  dooi  nooTeüeawal 
fait;  jusderaisin. 

MösTRA,«./".montre,  ecbantillon.  •  Original, 
patron,  modele.  *  Essai,  epreuve.  (/lf.)#oV 
gne,  indice,  preoTe;  apparence.  ^,  rofae  de 
gens  de  guerre.  Parade,  etalage.  V.  Amdetre, 
Cdo  de  — ,  chien  coochant.  A*  — ,  4  no,  a  da- 
coufert.  Dar—y  marquer,  temoigner,  proorer. 
Faxer  —  de,  faire  semblant  de;  (fig.)  faire  pa- 
rade,  afflcher.  Potior  — ,  passer  la  rerae.  Ter 

—  dfalguma  cousa,  aroir  voe  d'one  cfaose  qai 
ae  montre  d'elle-meme,  l'apercevoir. 

Mostr ädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Mottrar. 

Moste adör,  a,  t.  eladj.  celoi  qui  montre, 
demonstraieur;  qui  montre,  qui  annonce,qal 
indique. 

Moste  ador  ,  f.  m.  cadran  de  montre  ou  d%et- 
löge.  Gomptoir  de  marcband.  *  Montre :  lieo  ao 
Ton  eipose  ce  qu'on  vend. 

*  Mostrarca.  Y.  Motlro, 

Mostr  ae,  o.  m.  montrer :  faire  voir,  ina> 
quer;  ex  poser  aui  yeux;  faire  coanalire,  asa- 
oifester;  enseigner  a  quelqu'un  (p.  ut.);  (A|.) 
prouTer,  demonlrer.  (id.)  Feindre :  disaimolar, 
donner  a  entendre  ce  qui  n'esl  paa.  —  emfoit. 
feite  la  mine,  temoigner  du  meooalantacnenl. 

—  0  cominhv,  mootrer  le  chemin,  la  roota, 
etre  le  premier  4  faire  ce  qui  sembie  dUoole. 

—  m  deutet  y  montrer  lea  desto  :  tenir  late  k 
quelqu'un ,  lui  resister.  —  et  cot  tat,  toonex  la 
dos. 

Moste Ae-se,  t.  r.  ae  monirer  :  para!tre,st 
faire  voir ;  ae  conduire,  ae  comporter.  Mottreu 
ee  hörnern  de  aem,  etc.,  il  s'esi  condoil  en 
nomine  de  bieo ,  etc. 

Mostrenco,  a  ,  adj.  ou  s.  errant,  Tagabood; 
qoi  n'a  ni  feu  ni  lieu. 

Möta,  ff.  f.  Icvee  de  terre  poor  elore  on 

champ  9%  retenic  Tet«,  Monccau  de  leer«  ««> 


MOU 

>ied  d'on  arbre  pour  coovrir  les  racl- 

Mit  au  terops  de  secheresse. 

[LLA,s.  f.  (I.  d'hiti.  nal.)  motacille, 

leoe  :  oiseau  sjltaln.  —  de  bieo  del- 

a-ln. 

LUCOM.  V.  Mutillafdö. 

o,  #.  m.  (/.  rügt.)  fagot  de  braochesde 

)  pin ,  coupees. 

4.  V.  Mite». 

a.  m.  refrain  donne  a   an   irapro- 

Mot  enigmatique,  myslerieax,  qui 

explication.  *  Parole  dune  devise. 

>,  bon  mot.  Sobriqaet :  epilbete  inja- 

tt>0,  A,  p.  p.  de  Motejar. 

dor,  a  ,  f.  railleur,  moqueur,  qui  dll 

piqoants,  plaisam,  brocardeur. 

<r  (da),  v.  n.  railler,  se  moquer,  dire 

mois,  des  mols  piquanls,  brocarder. 

Uo,  a.  m.  'raillerie,  plaisanterie,  bro- 

:t  §.  m.  motet :  psaume,  paroles  sa- 
mneique.  'Plaisanterie.  V.  Mole. 
Uro,«,  m.  plaisant ,  diseur  de  bona 

.  m.  (f.  d'Jffo)  *  espece  de  boucle  d'o- 

pierrehe  que  les  Asiatiques  suspen- 

irnarinc  gauche. 

lidäde,  s.  f.  (t.de  seien.)  motilite  : 

s  mouTement. 

,  *.  m.  erneute,  mutinerie,  sedilion, 

»palaire.  Grand  bruit,  tapage,  tumulte. 

flAö.  V.  Mutinacdo  et  Amotinaedo. 

R,  etc.  V.  Amolinar. 

do, a,  oefy'.  molive,  raisonne:appuye 

a  et  de  preuves.  p.  p.  de  Jfotivdr. 

rADÖR ,  a  ,  adj.  et  f.  qui  donne  Heu , 

uae. 

r,  e.  a.  motiver:  alleguer,  rapporter 

,  les  causes.  Donner  lieu,etre  cause. 

,  f.  m.  sujet,  raolif,  occasion,  raison, 

tkyadj.  qui  meut,  capable  de  mou- 

vant,  moteur. - 

i.  m.  "  impulsion ,  raouveme  nt.  *  Vo 

mtion  ou  dessein.  *  Cause,  mobile, 

arole  dune  devise.  V.  Mote.  —  conti- 

yement  continuel.Da  teu  —  proprio, 

opre  mourement. 

,  a,  adj.  et  s.  moteur  :  qui  donne  Ic 

nt;  qui  meten  mouvement.  Mobile.- 

mU 

Rio,  a,  adj.  qui  a  du  mouvement. 

»,  (f.  pop.).  V.  Pedaco. 

,  adj.  f.  molrice.  Ex. :  Causa—,  fm- 

ieUetligeneia  —  t  cause,  faculte,  in- 

molrice. 

V.  Moto  et  Motu. 

f.  Möto.  De  —  proprio ,  adv.  de  son 
ravement. 
H,  t.  m.  oi.seau  du  Hrösil,  de  lagran- 

dindon,  qui  vit  de  fruit. 
;RÄö,  osa  ,  mlj.   nu<j.   ilc  J/üuCü  (I   ! 
cs-sourd. 


MOV 


817 


ModcarrIci ,  f.  f.  ( t.  bwrl.)  sardite  des  tMI- 
lards. 

MoucarrOes,  a.  m.  pf.  (f.  da  mar.)  'pieeei 
de  bois  qui  servent  a  pavoiser  an  vaisaeaa. 

MougAä.  V.  Mongäo. 

Mocatfo,*.  w.  -lle  d'allavion  dani  las  ri- 
vieres,  javeau. 

Mödcbo.  Y.  Mocho. 

Möcco ,  a  ,  aa>'.  soardaad.  V.  Smrlo.  A  jNrfsv 
er«  f<m«w  orelhat  — «,  4  sötte  denunde  natu 
de  reponse. 

*  Molim£nto.  V.  Moiw*4nto. 
MoDQuicso«         |  surdite  :  perte  o«  dtflaV- 
Moüqdidaö,*.  f.  |  nation^de  I'oaTe. 
Moura.  V.  Berva  momra.  it.  Smlmmrm. 
•Möüra  pour  MooaaA  (qa'il  mearre). 

*  Modr aTsho  ,  i.  m.  grand  noaabre  de  Haaret. 
MoorAma,  t.  f.  grand  nombre  de  Maorea. 

Pays  des  Maares ,  la  MaoriUnie. 

Mooraö,  $.  m.  eenalaa  de  rigne;  plea,  po- 
teau,  etai.  Jole  :  inaecte,  espece  de  aewo- 
pendre. 

MourarJa,  f.  f.  nie,  qaartiar, canton  habita 
par  les  Maares.  I 

Mourkjar,  v. ».  (f.  pop.)  abaner i  traTaiUer 
atec  peine,  fatigue. 

*  MouaiR.  V.  Morrer, 

MouRisco ,  a,  adj.  moresque :  qal  a  rapport 
aux  Maures. 

t  MouaisxA ,  a.  f.  gens  de  Maoritanie. 

MöuKO,  a,  adj.  et  s.  Maare:  natif,  babitant 
de  Mauritanie.  Mahometan.  More,  mores<|uc. 
t,  m.  (flg.)  Colere,  furear,  courroax. 

Mouröc.0  ,  f.  m.  monceau ,  las  de  pierres.      ' 

f  *  Mousimio,  a.  m.  ecclesiaslique  de  la  cba-» 
pelle  du  roi ,  a  qoi  on  donnait  un  moid  de  blei 
par  an.  V.  MoHnho.  \ 

M6UTA  t$.  f.m  bouqoet  de  boia,  breail ,  bais- 
son.  Udo  vejo  —  d'onde  lobo  $dia,  (fig.)  je  ne 
Toie  aacan  motif  de  crainte.  ßiio  i  —  fand* 
tdim  eoelhOy  (id.)  se  dit  eVone  ebose  dont  on  ne 
peut  pas  attendre  de  proflt,  ou  d'une  peraonne 
dont  on  ne  doit  pas  attendre  de  largesses.  On  ne 
saureit  tirer  de  l'baile  d'an  mur.afelfar  oteit» 
na  —  e  deilar-te  de  föra.  V.  au  mot  Metier. 

Moütäu,  a.  m.  "poulle  :  roue  saapendae  et 
creasee  en  gorge  A  sa  dreonferenee,  sor  la- 
quelle  glisse  une  corde  pour  elerer  des  far- 
deaux,  elc.  —  deretomo,  (I.  de  aaar.)  poolio 
de  retoor.  —  de  gato ,  poulie  k  croe.  —  de  gmto 
com  tomel,  poulie  a  tourntqueU  —derabixo, 
poulie  a  fooet.  —  dat  eecoUu  da»  geneas,  poulie 
a  talon  ou  de  bout  des  Tergaes.  —  mleemdo  on 
oguentado,  poulie  etropee.  —  $em  alcm  on  deem- 
guentado,  poalie  detropee.  —  doe  briöe$f  pou- 
lie de  sous-vergae. 

Moctasiüha  ,  ditn.  de  Mouta. 

Muutkira  ,  t.  f.  grand  boisson. 

Movkdi'vo,  a,  adj.  mouvanl:  qal  n'esl  pas 
stable.  On  le  dit  sartootdu  sable.  Menble .-  also 
a  rem  u er. 

Movedor  ,  «.  m.  moteur :  celui  qoi  meut  V. 
MoUtr. 

y  o  v  ll  ,  i.  in.  mobile ,  motear.  Meubie  ( d'ana 
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maison;.  Primeiro  — ,  prcmicr  mobile,  cid 
«|uiy  seion  l'loliwe,  cnvcloppcclfail  mouvoir 
lous  Ics  aulrcs;  (/ly.)  principal  inolcur  dune 
aflaire.  Os  movcis,  j>l.  mobilu-r  dune  maison. 

MOvel,  adj.  2  gen.  mobile  :  qui  so  meut, 
peul  öire  mü.  Mobilier,  — erc :  de  la  nature  des 
meublcs.  Jiens  muveis,  biens  ineubles.  Icslas 
mqv*isA  feie*  mobile«. 

Movelär.  Y.,  Mobiliar. 

MoVente,  adj.  2  yen.  mouvant,  qui  meut; 
moicur. 

Mqvfca  (afcom , de ,  contra  ,para , por ),  i\  o. 
mouvoir:  donncr  du  mouvciucui,  une  impul- 
aion;  faire  changer  do  place}  faire  aller  d'un 
lieu  a  un  aulre.  Remuer,  agiler,  (ßg.)  luciler, 
mouvoir,  exciler,  faire  agir,  induire  a.  Exciler  : 
faire  iiallre.  Euiouvoir :  loueber  Ic  c<Bur,  inspi- 
rer,  elc.  —  d  piedade ,  d  dör,  dt  lagrima* ,  etc., 
emouvoir  la  compai»äion,causer  de  la  douleur, 
arrachcr  des  larmes, 

Mover,  t?.  n.  aecoueber  avant  terme:  faire 
une  f au sso  couche. 

Mover-se,  v.  r.  se  mouvoir  :  remuer,  s'agi- 
ter ;  cuauger  de  place  ;etre,  pouvoir  elre  inü 
(prop.  et  fig.).  —  do  odto,  medo,  inveja,  elc., 
se  mouvoir,  clrc  mü  par  la  haine,  la  peur,  la 
Jalousie,  elc.  —  com  affeetafäö,  ne  se  remuer 
que  par  rcssorls ,  se  dandiner. 

Movino,  a  ,  p.  p.  de  Mover. 

*  Movil.  V.  MoveL 

Movimem-o ,  s.  m.  mouvement  :  transport 
d'un  corps  d'un  lieu  dans  un  aulre;  agilaliou  , 
deplacement  d'un  corps  ou  de  ses  parties; 
transport  dune  passion.  Erneute,  sedilion  ; 
agilation ,  trouble,  fermentauon;  commoiion. 
Remuemenl.  Mouvetnenl  dune  arraec.  Manie- 
menl :  mouvement  du  bras,  de  la  jambe.  Dili- 
gence.  De  meu  proprio  — ,  de  mon  propre 
mouvement.  PrimeWo — ,  la  premiere  iinpul- 
sion  d'une  passion.  —  acceterddo ,  mouvement 
accelere,  qui  va  toujours  cn  augmentanl.  — 
retardddo,  mouvement  relarde,  qui  va  tou- 
jours en  dirainuanU  —  de  trepidaeäo,  mouve- 
ment de  trepidalion ,  de  libralion.  —  verda- 
deiro  ou  apparente ,  mouvement  vrai  ou  appa- 
rent  des  plaueies.  — igual  ou  equavel,  mouve- 
ment uniforme,  toujours  le  meme.  —  medio, 
mouvement  rooyen  d'uue  planelc.  —  natural, 
tendance  des  corps  graves  vers  le  cenlre  de  1« 
terre.  —  proprio  e  natural,  mouvement  pro- 
pre des  planeics  d'occideni  cn  orient.  —  arre- 
batado  ouraptOj  mouvement  par  lequel  tous 
les  aslres  paraissent  empörtes  en  vingt-qualre 
heures  d'orient  en  oeeideot :  c'esl  le  mouve- 
ment diurne  de  la  terre.  —  violenlo,  mouve- 
ment qui  eloigne  un  corps  du  cenlre  de  la 
terre.  Pörse  cm  — ,  s'ebranlcr. 

Müvito,  t.  «i.  avorlcmenl,  fausse  couche. 

Movivel,  adj.  2  gen,  mobile.  Changeant.  V« 
Mudavtl. 

tMoxA-DOS-CniNAs,  f.  f.  {t.  de  bot.)  'moxa  : 
absin Ihe  vclue  d'Asie. 

MoxAma  ,  t.  f.  poisson  sec  el  iumc. 

Moxamär,  Y.  Amofamdr, 


MUC 

f  Moxasjeiro,  f.  m.  celui  qui  seebeta  pois- 
son ;  lieu  o;i  on  le  seche.  V.  Moxdma. 

'  MoxÄö.  V.  Mouchdo  ou  Mcsäo. 

AloxicÄö ,  *.  m.  ( f.  pop.)  V.  Paruada,  Golpe* 

Momnca,  s.  f.  (i.  d'Aft.)  voleede  coups.  Y. 
Surra. 

Moximiada,  t.  f.  (i.  pop.)' mclange<mva- 
rieie  de  viandes,  de  boissons,  etc.,  ratatouille. 

Moymi.nto.  Y.  Moimento  et  Ilonuwunto. 

Mövo,  elc.  V'.  Möw,  elc. 

Mozäi-.ade,  adj.  et«.  2  gen.  moiarabe,  mo* 
zarabi(|ue.  On  le  dil  des  chretiens  qui  vivaieni 
autrefois  cn  Espagne  panni  les  Maure«.  Offi- 
cio, missa  — ,  office,  messe  moiarabe  ou  me- 
zarabique. 

Mozauäbico,  a  ,  adj*  mosarabique.  V.  Moie- 
rabe. 

Mozeta,  «.  f.  *  man  tele  t,  camail  d'eveqo«. 
V.  Mure*. 

Moziwo,  $.  m.  (/.  d'Jsie)  manes,  rerenaiL 
Dieu  adore  par  les  habüants  du  Monomolapa. 

'MöziNoo,  t.  m.  petit  clerc  dune  eglise; 
enfant  de  choeur.  X.Mosinho.  Aujourd'buic'cst 
un  tiom  de  lamille. 

*  Mozom.  Y.  Guendasie,  Rotdana. 
Mü ,  s.  m.  mulet.  Y.  Mdcko. 

'  MiiA.  V.  Muta. 

Mcar  ,  adj.  2  gen.  de  mulet ,  da  mala.  Mitte 
— «mulet,  mule. 
Mlbanco,  t.  m.  arbre  medicinal  d'Afrkroe. 

*  Muduace,  s.  m.  ancienne  etofle  precieaft, 
employee  surlout  dans  les  vetementa  saceriV 
laux. 

*Mü(;a.  V.  Jf urca. 

Mucamba,«.  f.  esclavo  qui  aecompagnt  la 
cbaise  ä  porteurs  de  sa  mallresse  quand  eilt 
sorl  en  ville  (au  ttresil  et  en  Afrique). 

Mu^AßABE.  Y.  Mozarabc. 

*  Mlcauo.  Y.  Almocrite. 
M  ccii  achim.  Y.  JUatachim. 

f  Müchacuo  ,  a  ,  *.  enfant ,  petit  garem,  fa- 
ule fille. 

f  MucHARiA  ou  —  CHACDERU,  f.  f.  troaft; 
d'onfanls. 

Michila.  Y.  Mochila. 

Mlciünoo.  Y.  Palmito. 
'  Mlcuinga,  f.  f.  prive,  latrinea  (4  Uprüaa 
du  Limneiro.  Y.).  it.  Y.  Moxinga.  , 

Mücuissimo.  V.  Muilüsimo. 

Mlcilagem,  t.  f.  "mucilage:  maliete  vis* 
queuse,  cpaisse,  fade,  Tun  des  priaeipet  iat> 
medials  des  vegetaux. 

Mlcilagi>öso,  a,  adj.  mocilaginenx  r  ajai 
cetitient  du  mueilage. 

-Muco,  f.  m.  mueus  :  bvmear  aembleüi  •» 

blanc  d'oeuf. 

MtcosmÄDE,  5.  /*.  murosite :  humeureetdie, 
de  la  nniure  de  la  morve. 


Mucöso ,  a  ,  adj.  ntuqueux  :  qui  a  de  U 
cosilc. 

f  MÜ'.hon  .  s.  m.  ( /.  dannl.  p,  um.)  firf'Utft 
xipboide  au  bas  du  slernum.  Y.  EspinhHe. 

j  M icnoM a uü  ,  a  ,  adj.  ( /.  d*  foQ pombi « 


litAiio,*,«^.  da  mondo.  MuüUree 
i  dejoie,  femines  demaufaiscTie. 
ro,  a,  adj.  da  monde,  qui  appartient 
b.  Mondain :  qui  aime  Im  ? anites  du 
uialmetrop  le  monde.  JfiiMer— «, 
bllqoe,  pröstituee. 
,.  V.  Monddr. 
vel.Y.  Mmudano. 

kau      i  proprete,nettete.  Toilette 
:■,«./.  i  simple  et  elegante. 
cado,  A,p.  p.  de 

cii,  o.a.  mondifler,  netloyer,  de- 
ieplale,etc.). 

caiIto,  a  , «(/.  (f.  de  »rief.)  mondifl- 
BTilf  t  qoi  nettole  une  plaie. 
iov  &m.ö(ßM%ndo. 
no  yadj.eup.  de 
a,  «4;.  net,  propre;  pur. 
s.  a*.  monde :  ITJnivers;  le  ciel,  la 
t  ce  qni  y  est  compris;  le  globe  ler- 
ipeee  bnmaJne,  le  coramun,  la  plu- 
Bommet;  yie  seculiere;  les  mmurs 
maeurs,  usages,  cootumes  des  hörn- 
te da  monde,  ?fe  dissipee  qu'on  y 
ra  qai  ont  les  mosurs  corrompues. 
monte  d*une  croit  entre  les  malns 
t  Jesus,  (ßg.)  Savoir-vivre  :  connais- 
osages  du  monde.  Anda  ou  ettd  0  — 
f,  c*eit  le  monde  rent erse.  Detde  que 
,  depuis  que  le  monde  est  monde, 
Uaunemorial.  O  antigo  —  f  l'ancion 
Isie.rAfrique  et  rEurope.  O  novo  — , 
a  monde,  l'Ameriqae.  O  outro  —  , 
nde,  la  vle  fulure.  Mandar  para  0  ou- 
oyer  en  lautre  monde.  Ndo  terd'ette 
im  de  ce  monde :  mener  une  rie  tres- 
igundo  o  — ,  mondainemenl.  Yiver 
eousai  d'ette  — ,  n'etre  plus  de  ce 
fear  *o  eaao  oY>  — ,  loger  au  bout  du 
sr  — ,  Toir  le  monde  :  voyager.  Dar 
*  aa  — ,  faire  parier  le  monde.  Vivtr 
rl?  re  lef-bas. 

oii,  a.  m.  (f.  de  bot.)  'araebide  a 
mw.V.Amenduinat. 
■t,  #. ».  espece  de  coogre  de  la  ri- 
•fala. 

.T.JVa*/«. 
V.Mougü. 
,  t.  au  Traire  les  vacbes,  etc.  V.  Or- 

o,t.  •».  (f.  da  ftof.)  mango :  baricot 

OiftO,  a.  m.  sorte  d'arbre  dlhbiopie. 
o»ÄG,  a.  m.  arbre  ou  arbrisseau  d'fi- 
lestale,  dontles  feuilles  ressemblent 
o  freute. 

*,#./.*  poignet. 

is,  a.  «s.  pl.  tourillons  d'one  piece 

e. 

etwA* ,  «.  /.  ff.  (f.  d'arlil.)  entaille 

faj  rtfoit  les  tourillons. 

I,*.  /.  fortiücation,  rempart,  retras» 

Jede*  qui  serta  fortifier.  adefen- 
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dre  (p.  um,).  Munition :  pro? islon  des  che*  es 
necessalres  a  une  armee,  a  une  place,  etc. 
Petit  plomb  pour  les  oiseaux.  Pdo  de  — ,  pain 
de  munition.  Muniedet  de  guerra  ou  de  ftem, 
munitions  de  guerre  ou  de  bouche,  Provision* 
de  guerre,  armes,  vir  res,  etc. 

Mom  [QADO ,  a  ,  p.  p.  de  Munieiar. 

t  Mimiciamsrto,  t.  m.  aclion  de  munltioa- 
ner;  approvisfonnement  d'one  armee,  dSrao 
place. 

Mcniciar  ou  1  munitionner  :  fonrair 

MuiucioNAR,  e.  o.  )  des  munitions;  appre* 
tisionner  une  place,  etc. 

Muxicipal,  adj.  2  gen.  munfeipal  :  (fand 
inunicipalil6,  d'unetille,  (Fun  pays  partleu- 
lier;  qui  appartient  a  ses  coutumes.  Corpo  — , 
municipalile,  corps  muniefpal ,  commune. 

MuxiciPE,  o4j.2gen.  boorgeois  d'one  Tille. 
Habitant  des  anciens  munieipes. 

Muüicirio,  t.  m.  ville  munieipale  :  qui  se 
gouverne  parseslois,  ses  coutumes.  Municipo.- 
ville  munieipale  dltalie  qui  avail  le  droit  de 
bourgeoisie  romaine. 

Ml^ido  ,  a  ,  p,  p.  de  Munir. 

MuNiric£itciA,  a.  f.  munifleence :  tertu  qui 
porte  a  faire  de  graades  liberalites. 

Muüifico,  a  ,  adj.  liberal ,  genereux. 

Mcüir,  v,m.  monir,  gamkr  du  necessalrc, 
pounrolr. 

MmiiR-sB(da),  «,  r.  se  monir  :  se  pour- 
Toir  de  toat  ce  dont  on  a  besoin ,  (ßg.)  de  pa- 
tience ,  etc. 

McMTissm 0,  a  ,  00V.  tup.  de  Mumido.  Tres- 
munl. 

Müjito.  V.  Muilo. 

Hi'irrüao.  Y.  Monturo. 

Ml  put!  ,  s.  m.  mupbti :  ebef  des  Imans ;  grand 
pretre  des  Tarcs. 

Mlqcäca.  V.  Moqutca. 

*fMciuDALTi.  m.  liea  pleln  de  decombres, 
de  pMtras.  V.  Muladar. 

llc  ra  do,  k,p.p.  de  Murar. 

*Mlradör,a,  adj,  qui  chasse  les  rata,  les 
souris. 

-MtaADdüRO.  V.  Muro,  Tapigo. 

Mural,  adj.  2  gen.  mural :  qui  concernc  les 
niurs.  Cor 6a— 9  couronne  murale,  ornee  de 
crtneaui  et  donnee  a  ceux  qui  roontaient  les 
premiers  a  I'assaat. 

Miralba  ,  s.f.  marallte,  mar. 

Mlrar,  v.  a.  murer  :  clore,  entonrer  dt 
murs. 

Mir ah-sb,  «.  r,  s'entoorer  de  man.  &§.)  Se 
fortifler. 

Mm(jA,  a.  f.  moxette  0»  mosetle,  eanaUde 
chanoine,  etc.— de  pellet,  aamüSMOM«aoiuo% 

Mlrc£co.  W.Mordgo. 

Mi'RCiino,  a.  m.  faiseur  d'aomasses. 

MuRCfiLLA,  t.  f.  saucisse  ouboudin  artit- 
ciel,  fait  de  mie  de  pain,  de  sucre,  d'aman- 
des ,  etc. 

MuactLO.  V.  Mureello. 

MüicBA ,  $.  f.  etat  de  la  peilt«  ▼eroto  qwjpd 
eile  commence  a  seeber.  V.  MureMM. 
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Mi'LATiüflO ,  A  ,  dim.  de 

Mllato,  a,  adj.  et  t.  muUtre,  — esse  :  ne 
d'an  negre  et  d'une  blanche,  ou  d'une  negresse 
et  d'un  blanc.  Eitremement  brun.  (inut.)  Mu- 
fet,  male. 

Ml  Uta,*,  f.  bequille;  (fig.)  soutlen  :  chose 
qal  aide  a  en  soutenir  une  autre.  Mo u leite :  bä- 
te« u  de  peche  portugais. 

Mt  lemcie.  V.  Mulhemulhe. 

McLETiM,  a.  m.  petite  yoile.  V.  Moretim. 

Mclcir.  Y.  Jfttotr,  Ordenkar. 

*  Milharigo.  V.  Mulheril. 

Mdi.tif.holhe,  f.  m.  ( f.  pop.)  *  ploie  flne. 

Meinen ,  f.  f.  femme  :  femelle  de  ITiomme ; 
epouse ;  femrac  mariee.  >'ßg.)  nomine  efferaine. 

—  da  $ua  cata,  femme  attachee  a  ton  menage. 

—  de  goterno ,  menogere ,  femme  de  Charge  ; 
femme  econoinc ,  qui  cnlcnd  le  raenagc.  — dia- 
bolica ,  do  diabo ,  diablesse :  femme  mcchanle , 
acariatre.  —  do  mundo  ou  de  par  Udo  y  prosti- 
tuee.  Hat  er  uma—,  joair  d'une  femme.  7er 
communieatdo ,  commercio  com  uma  — ,  cou- 
cner  avee  une  femme.  Ser  — ,  etre  nubile ; 
etre,  devenir  femme,  parlant  d'une  jeune  Alle 
qui  commence  a  avoir  ses  reglet. 

MtLHERinco ,  a,  adj.  eflemine;  adonne  aax 
femmes.  Ser—,  aimer  le  cotillon. 

McLHEnico.  V.  Mulherio. 

Mluikiul,  adj.  7  gen.  de  femme;  qal  con- 
eerne  les  femmes. 

MtLüERiLMftXTE,  adv.  en  femme,  corame 
les  fem ines. 

McLiit:r.iMiA ,  t.  f.  dim.  de  Mulhir.  Femme- 
lette :  femme  de  pea  d'esprit,  etc.  Femme  de 
la  He  du  peuple. 

McLHERio.t.  m.  les  femmes. Concours,  a§- 
semblee  de  femmes. 

f  Mi'liierösa,  s.  f.  aug.  de  Mulher.  Grosse 
femme.  Femme  respektable. 

MtLTiERziüHA , t.  f.  dim.  de  Mulher.  Jeune 
Alle  qui  commence  ä  se  former. 

Mulidiar.  V.  Mudiliar. 

MüiJKnRi.  V.  Mulheril. 

f  Mcliras  ,  adj.  f.  pl.  Plantat  — ,  (t.  de  bot.) 
pttntes  hybrides,  nees  de  dem  plantes  difle- 
rentes. 

Molo.  V.  Mocho,  Mu. 

ilZ:'.:L  I  '•»»-«-'. 

Mclta  cm  — cta,  #.  f.  amendc  ?  peine  peco- 
nlaire. 

MoltAdo,  ktp.p.  de 

Mcltär  ,  v.  a.  ameoder  :  condamner  a  Ta- 
rnende. Mulcter. 

t  Mclticapsülöso,  A,  adj.  (f.  de  bot.)  mul- 
tieapsulaire :  A  plusieurs  capsulcs. 

fMcLTicELLCLdto,  a,  adj.  multiloctiluire,  a 
phnieurs  löge*. 

Mu/ripÄö,«.  f.  mullitude,  qnanlitc,  grand 
noiirore. 

f  MiLTiFENDiDO,  a,  adj.  (f.  de  bot.)  mulli- 
flde :  divise  profondement  en  plusiears  Seg- 
ments. 

tMitnrio,  (f.  fhitt.  nat.\  \.  Potyn<mc. 


NUN 

fMcLTiFLÖRO,  a,  adj.  (f.  de  bot.)  malti- 
Bore :  qui  porte  plusieurs  flenn. 

Multiforme,  adj.  i  gen.  multiform«:  qui 
prend  toutes  les  forme»;  qui  «  plusieuff 
forme«. 

f  MrLTii.ÄTERO ,  a  ,  adj.  On  le  dit,  en  geo- 
metrie ,  d'une  flgure  qui  a  plus  de  quam  cd- 
les,  multilalere. 

f  Multiloiädo,  A,  «4/.multiMbev4  plusieurs 
lobes. 

f  Mt  l.TiKöuio ,  t .  m.  ( t.  cTalg.)  maltioauo«  t 
grandeur  expriraee  par  plusieura  tenoe«. 

f  Mlltipartido,  a  ,  adj,  (f.  elf  bat.)  bmIU- 
parti :  divise  profondement  en  lanieret. 

f  Multiplex  ,  adj.  2  gen.  (t.de  suu.)  Genen 
— ,  le  premier  des  cinq  genres  de  proportioa 
inegale. 

MuLTiPLiCAc>öt  t.  f.  maltipliealloa  :  aif- 
mcntaiion  en  nombre ;  Operation  d'arilhuaeti- 
que  par  laquelle  on  repete  un  nombre  «Staat 
de  fois  qu'il  y  a  d'unilesdans  unaatro. 

"MCLTIPLICA90M.  V.  Multiptieafäa. 

Mc'LTirLicÄDAH£!rrE,  adv.  «Tee  mulüpliea- 
lion. 

MultiplicAdo  ,  a  ,  ».  p.  de  MuUipUcar. 

Mcltiplicadör,  f.  ff»,  eclui  qui  mulliphe. 
Multiplicaleur :  nombre  par  leqoel  on  en  ssol- 
liplie  un  autre. 

Multiplicäxbo,  t.  m.  (t.(Faritk.)wm\Uf\^ 
eande  :  nombre  A  mulliplier. 

Mcltiplicar,  v.  «.  mulliplier:  augmeutor 
an  nombre,  uneqoantile;  faire  ana  tnaltipli- 
cation.  e.  n.  — ,  augmenler  par  vote  de  gemV 
ration ;  croltre  en  nombre. 

McLTirLiCAR~sE,t>.  r.  se  mulliplieT,  aufea 
ter  en  nombre;  se  reprodoire;  etre  reprodoit 

Mcltiplicatrl,  adj.  2  gen.  multipliable : 
qui  peat  etre  maltiplie. 

MtLTiPLicr.,  adj.  2  gen.  multiple; 
qui  en  contient  plusiears  fois  an  aolre 
menU 

Mcltiplicidädv,  t.  f.  multfplicrle :  nombre 
indeüni  de  choses  diverses;  grand  nombre. 

f  Mcltisngado,  a  ,  od>'.  (f.  de  bot.)  b  plu- 
sieurs epis  (ttge). 

f  Multiplo  ,  a  ,  ndj.  et  t.  m.  malliple. 

Multitcde.  V.  MuttiddS. 

f  Mülti  vältas  jt.f.pL  (t.  dThltt.  not.)  mul- 
U? alves  :  coquilles  de  plusieurs  pieces. 

f  Mültivältf.,  adj.* gen.  (f.  de  bat.)  mit- 
tiraWe  :  (capsule  — e)  a  plusiears  panneaux. 

MoxbAüda.  V.  Muedma. 

f  MfoBO,  a.  m.  (f.  d'Asie)  sorte  de  Cafre  dns 
le  pays  de  Monomotapa. 

Mümia  ,  t.  f.  momie  ou  moreie  :  corps  cfÄ 
gypüen  embaume ;  cadarre  desseebe  sur  le  sä- 
ble des  deserts.  (/Ig.)  Personne  maigre,  stehe, 
decharnee. 

Munda.  V.  Monda. 

'Mcndasäl.  Y.  Mundäno. 

*  f  Mindamaudäde,  t.  f.  qvalit^,  condMon 
des  choses  du  monde ;  mondanile. 

tMLNDA^Asv^Ti^adc.mondai&emtnti^une 
paniere  moiidalne. 
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aM0R»ajrAiiö,A,aay.da  mondo.  UuOtfret 
—^t,  fllfes  de  Jota,  femmes  de  maoTaise  vi«. 

MraoAso  ,  a  ,  adj.  da  monde ,  qui  appartient 
tm  monde.  Moudatn :  qui  alme  le*  ranites  du 
»oende,  qui  alme  trop  le  monde.  Jftfi'Aar— «, 
tarn«  publique,  prostituee. 

Mdhdar.  V.Monddr. 

*Muuoatel.  Y.  Mundano. 

Hdndicia  oh      *  propret6,neltete.  Toilette 

Messias,«./:  i  simple  et  elegante. 

MmnuncADO ,  a  ,  p.  p.  de 

MchdincAr,  o.a.  moncjifler,  nelloyer,  de- 
terger  (une  plaie,  etc.)« 

MomncATtTO,  a  ,  adj.  (f.  de  *teo\)  mondifl- 
ealif :  detersif ,  qui  nettoie  une  plaie« 

MusducbH) ,  Um.  de  Mundo. 

Mtmsissnio,  adj.  tup.  de 

Mus oo ,  a  ,  adj.  net ,  propre ;  pur. 

Mundo,  t.  m.  monde  :  l'Univers;  le  ciel,  la 
lerre,  tont  ce  qui  y  ett  comprls;  le  globe  ler- 
restre;  l'etpece  bumajne,  le  common,  la  piu- 
part  dea  hommes;  Yie  seculiere;  lea  moeurs 
da  siede ;  manu*,  ouges,  coutumes  des  hom- 
mes ;  t anlle  da  monde ,  ? ie  dissipee  qu'on  y 
rnetie;  ceux  qui  ont  les  mosurs  corrompues. 
Globe  surmonle  d*une  croix  entre  les  mains 
de  l'enfanl  Jesus,  (flg.)  Savoir-vivre  ;  connais- 
aance  des  osages  du  monde.  Anda  ou  ettd  o  — 
i§  awasaatf,  e*est  le  monde  renverse.  Detde  que 
9  —  i  — ,  depuis  que  le  monde  est  monde, 
de  tempt  tmmemerial.  O  anligo  — ,  Fanden 
ssonde:  rAsie,I*Afrique  et  l'Europe.  O  novo  — , 
I«  BovreaR  monde,  FAmerique.  O  outro  — , 
Fautre  monde,  la  Yie  future.  Mandar  para  o  ou* 
$ro — tenvoyer  en  l'autre  monde.  Ndoserd'eele 
— , n'etre  pas  de  ce  monde:  mener  une  vie  tres- 
retiree.  Seguudo  o  — ,  mondainement.  Viver 
lange  im»  eoutae  d'etls  — ,  n'etre  plus  de  ce 
•monde.  Vtoer  no  cabo  do—,  loger  au  bout  du 
ssonde.  Ter  — ,  voir  le  monde  :  voyager.  Dar 
que  fallar  oe  — ,  faire  parier  le  monde.  Viver 
n*esie—t  vWre  Id-has. 

f  MÖHDCBi,  s.  m.  (I.  de  bot.)  'araebide  k 
craatre  feoilles.  Y.  Amenduituu. 

Mchemune,  f.  of.  espece  de  congre  de  la  ri- 
? lere  de  Sofala. 

'Mukga.Y.  Monja. 

Miticjl.  V.  Mongü. 

Mckur,  v.  a.  Traire  les  Taches,  etc.  Y.  Or- 
denkar. 

f  Mühgo,«.*».  (I.  de  bot.)  mango :  uaricot 
de  rinde. 

f  McngoAoo,  t.  st.  sorte  d'arbre  dUtlhiopie. 

f  McucodAö  ,  t.  m.  arbre  ou  arbrisseau  d'E- 
loiopie  Orientale,  donllcs  feuilles  ressemblent 
A  Celles  de  l'yeuse. 

MuhhAö.  V.  Munhöee. 

HvxmtCA  ,t.  f*  poignet. 

Mcxu6ss»  #.  «t,  pL  tourillons  d'une  picea 
«Fartilterie. 

McshorAisas,  ff.  f.  pl,  (f.  d'arlil.)  entaille 
sie  Faffttt  qui  reeoit  les  tourillons. 

Mohj^aO,«.  /.  fortillcaiion,  rempart,  retran* 
o  qui  serl  a  fortifler,  k  defen- 


dre  (p.  na.).  Munition :  pro? ision  des  choses 
necessaires  a  une  armee,  a  une  place,  etc. 
Petit  plomb  pour  les  oiseaux.  PAo  de  — ,  pain 
do  munition.  Municöet  de  gurrra  oa  de  boeuf 
munitions  de  guerre  ou  de  bouche,  provisions 
de  guerre,  armes,  vivres,  etc. 

Muntciado  ,  A ,  p.  p,  de  Muniriar. 

t  MupficiAMfiRTO,  ff.  m.  acüon  de  munition- 
ner;  approvisionuemenl  d'une  armee,  d'une 
place. 

Mdhictar  ou  1  munllionner  :  fonrair 

Municionar,*.  o.  }  des  raunftions;  appro- 
tisionner  une  place,  etc. 

Municipal,  adj.  2  gen.  munieipal  :  d'une 
raunicipalile,  d'une  Tille ,  (Fun  pays  particu- 
lier;  qui  appartient  k  ses  coutumes.  Corpo  —  , 
raunicipalile,  corps  munieipal,  commune. 

Mi'NiciPE,  adj.  igen,  boorgeois  d'une  Tille. 
Habiiant  des  anciens  munieipes. 

Mi-mcimo,  ff.  st.  Tille  municipale  .*  qui  se 
gouverne  parseslois,  ses  coutumes.  Municlpc: 
Tille  municipale  dltalie  qui  avait  le  droit  de 
boorgeoisie  romaine. 

Mi'Nioo ,  a  ,  p.  p.  de  Munir. 

MuNiFicinciA ,  ff.  f.  mvniflcence :  Terto  qui 
porte  k  faire  de  graodes  liberatites. 

Muhifico,  a  ,  adj.  liberal ,  genereux. 

Mcüia,  v.o.  munir,  garnir  du  necessairc, 
pourToir. 

MuniR-SB(dff),  v.  r.  se  munir  :  te  ponr- 
Toir  de  tout  ce  dont  on  a  besoin ,  (ßg.)  de  pa- 
tience,clc. 

Mu&iTissiMO,  a  ,  o4f.  9Uft  de  Munido.  Tres- 
muni. 

Münto.  Y.  Müito. 

Mdnturo.  Y.  Monturo. 

M  l  phti  , «.  sr.  muphti :  chef  des  Imans ;  grand 
preire  des  Tores. 

Mcqceca.  Y.  Moquiea, 

*f  MoradAl,i.  m.  Heu  pleln  de  decombres, 
de  plairas.  V,  Muladar, 

McrAdo,  a  ,  p.  p.  de  Murar. 

•MtraDÖR,  a,  adj.  qui  cbasse  les  rata,  les 
souris. 

-Miiudoüro.  Y.  Jsf«ro,  Tapigo. 

MurAl,  adj.  2  gen.  mural :  qui  concernc  les 
murs.  Cur 6a— ,  coaronne  murale,  ornee  de 
crencaux  et  donnee  k  ceux  qui  roontaleot  les 
Premiers  a  Tassaut. 

Mir  alba  ,  s.f.  moraille,  mor. 

Murar,  v.  o.  murer  x  clore,  entourer  da 
murs. 

Murar-si,  e.  r.  s*entourer  de  man.  [ßg.)  Se 
forlifler. 

Mur^a  ,  i.  f.  mosette  ou  mosette,  eajnail  de 
chanoine ,  etc. —da  pellet ,  aumusse  ooaomuoa, 

Mi-RCtco.  W.Moreigo. 

Ml'rceiko,  ff.  m.  faiseur  d'aumnsses. 

Mlrc£lla,  ff.  f.  saucisse  ouboudin  arliaV 
ciel,  fait  de  mie  de  pain,  de  Sucre,  d'anun- 
des ,  etc. 

Murcelo.  Y.  Murtello. 

Müroia  ,  ff.  f.  eut  de  la  peilte  verölt  qwpd 
eile  commence  a  seeber.  Y.  MwnhiiU. 
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Murchado,  x,p. p.  de 

Miruuar,  v.a.  flelrir,  faqer,  tefnir  l'ecjat 
des  fleurs;  i/lp;.)  flelrir. 

MiKunK,  r.  u.  et  — se,  t.  r.  so  tarier,  sc  06- 
Irir  /iiü/>.  ei  flg.). 

Murciiecer ,  v.  n.  V.  Murchar. 

Mirchidäö,«.  f.  Delrissure,  etat  d'onechose 
fletriü,  fanage. 

Mür.cuo,A,  a4/*  fano,  fletri.  (jlf.)  Triste, 
desaniine. 

fMcRCfloso,  A,  «ty.  (f.  da  fco*.)  qui  sc  fane , 
le  passe,  se  fletrit. 

f  Mürcia  ,  ».  f.  (/.  deoio^OMurcie  :  province 
et  t  itle  d'Espagoe. 

Muilciaxo,  Ktadj.  de  Murcie.  Cones  — a.  Y. 
Cotic«. 

Murküa.  V.  Moreia. 

Mirssii'la.  Y.  Lampriia. 

•  Bf  Ire»,  *.  m.  p/.  V.  Hatot. 

Mcrgakho  ,  #.  m.  *  souris ,  pcül  rat. 

Mi'Rginii-'ada.  Y.  Moxinifdda. 

Muriätico,  a,  adj.  (/.  de  e*ü»0  rauriatique : 
(aeide  — ) ,  aulrefois  uiarin,  aujourd'bui  hydro- 
cblorique. 

Mlriato,  «.  m.  (f.  da  ckim.)  muriate  :  sei 
forme  do  I'aoide  uiurUUquö  avec  differentes 
bases. 

Murice,  t.m.  raurex  ou  lieber,  eoquillage 
ünivalvc,  hcrisse  de  poinles  :  donnait  lä  pour- 
pre  des  ancieos. 

Muhmüliio,  s.  m.  broubaba  :  bruit  confus 
d'applaudissements.  Mugissement  des  flols.  V. 
Uurmurio. 

Mtfimui,  t.  m.  finus.)  braissement,  bour- 
donnemenl.  Bruit  confus,  murmure. 

McrmiiracäO,  f.  f.  action  de  murmurer; 
detraclion ,  medisance ,  calomnie. 

Murmurädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Murmurar. 

Mlrxurador,  \,s.m.eladj.  murrauraleur: 
qui  murmure.  Dötrauleüf,  inedisant,  calomnia- 
teur. 

MurmcrIxte,  adj.  2  gen.  raurmurant :  qui 
murmure.  p.  a.  de 

Mcrmcrär,  v.  a.  murmurer,  le  plus  souvent 
en  mauvaise  pari,  (de)  v.  n.  Murmurer :  faire 
un  bruit  sourd  en  sc  plaignant;  produire,  for- 
mer un  murmure.  Hedire  des  absens. 

McrmhiAr-se,  v.  r.  se  murmurer;  elre  dlt  a 
ton  basse,  enlre  peu  de  personnes. 

f  Mlrmuratiyo,  a  ,  adj.  qui  murmuro. 

Murmirinuö,  t.m.  peilt  bruit,  leger  mur- 
mure. 

f  MiRMünio,  $.  m.  murmure  des  eaux.  V. 
Murmurinho. 

Müksiiho,  4  f  adj.  Y.  Mfurmurante. 

Mcrmuro,  $.  m.  Y.  Murmur,  Murmurio, 
Murmurac&o. 

Müro,  s.  m.  mur,  muraUIe.  Duro  com  duro 
mäo  fax  oom— ,  (prov.)  11  n  contre  fln  ne  vaut 
rleu  pour  doublure. 

Mürraa,  #.  f.  pl.  'maqnere.iut :  tachrs  aus 
janibes  quand  on  se  chaulTc  dv  irop  pres. 

MiuuiAvA ,  f.  f.  coups  de  polng.  Y.  Morra^a. 
•  HekiiiOA.  V.  Jftrrrfffa. 

■  ■  ■  » 
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Mpatiö,!.  ■•  'meebe  A  canon,  Montbcfen, 
Intnlgnon  de  cpandelle  qui  brüte;  mooehore. 
•  da»  arroret.  Y.  Pulgdo. 

Mvrr.Xu/Ixho,  dim.de  Murr&o. 

McrriaO  ,  f.  m.  (f.  oV  &o<.)  mouron  a  Oears 
rouges ,  mouron  des  cliamps  :  plamte  media« 
nale.  tt .  V.  Murrüo  et  Morriäo. 

Mlrro,  t.  m.  eoup  de  poing« 

Mürsa.  T.  Murga. 

Mcrsblla.  Y.  Mureella. 

McrsUllo  ,  adj.  m.  Cacallo— ,  cbevat  tai 
brun. 

Mi}rta  ,  #.  f.  (t.  de  bot.)  'mjrie  :  arbrisssaa 
toujours  vert,  symbole  de  l'amour,  4  baieset 
feuilles  odoranles.— brmva.  Y.  Gübalkeir*. 

Murtal,  t.  m.  lieu  plante  de  myriea. 

f  MuRTiiRA,  ».  f.  jeupemjrtc.  Myrte  sao- 
rage. 

M iRTiüno ,  #.  t».  *bale  du  mjrte. 

•Mlrtülha.  Y.  Morldlka. 

f  Mlrucü  ,  f.  m.  (i.  d'hist.  n*L)  mouroaesu; 
arbre  sarmepicux  de  la  Guiane. 

M oRüceji  ,#.  /.  (t.  de  bot.)  rnorgeline :  plaok 
caryopbyllee.—  biutdrda.  Y.  Murrido. 

f  Mlruicuya  ou  I  (t.  de  bot,)  momeoia  t 

Murucuta.i.  f.  |  plante  Toisine  des  gre- 
nadilles. 

Mlrüldo.  Y.  Marulho. 

Husa  ,  t.  /.  Muse :  deite* ;  yne  des  neuf  dees- 
ses  qui  presidaient  aux  beaux-arts ;  (ßg.)  poe- 
sie;  esprit,  imagination,  genie,  tene  d'ua 
po?le,  d'un  versitteateur;  inspiratloa  po^tique. 
—iypl.  Muses :diviniles  fabuleuses.etc ;{ß§.) 
belles-leltres.  Filkot  das  — ,  nouxrissoBs  des 
Muses. 

Mitsärabb, etc.  Y. Mozdrabe,  etc. 

Mlsaränha,  s.  f.  sorte  de  grond  poisgoa  de 
mer. 

MlsarIicho,*.  m.  (I.  d'hist.  not.)  musarai- 
gne,  muset  ou  musette:  espece  de  souris  des 
chaiups,  a  long  muscau,  mararaifere  insnii- 
vore.  —  da*  fönte» ,  musaraigne  d'cau.  — 9\luu- 
peirddo,  musarajgnc  uupe- 

*  MisIria.  Y.  JMistaria  ou  Anniveriario. 

Mlscaheira.  V.  Moteadtira. 

Mrsr.ÄDO,  a,  adj.  musque.  Y.  Atmüearddo. 

f  Misi.ari , ».  m.  tf.de  bot.) muscari :  esfees 
de  jacinllie. 

t  Muscakia,  i.  f.  sorte  d'oisean  aqnalfqoe. 

f  MtscicÄPA  Ott  )   (i.  d'hist.  nmt.)  "umset- 

Mlscifapa,  ».  f.  i  capa  ;  gobe-möuebe, 
moucherolle. 

f  MtsupuLfiiRA.  Y.  Mottapdnka. 

f  MrscosiDÄDB,  s.  f.  macoslte;  moassedsos 
le  ventricule  des  rurainants. 

Mrscoso.  Y.  Musgdto. 

t  MrscitLÄDO,  a,  adj.  J.depeimi.)  moKle: 
qui  a  des  muscles  bien  marques. 

Mcscllär,  adj.  2  gen.  (I.  d'annt.)  maseu- 
laire .-  nppnrlcnant  aux  mu»clrs ,  qui  s'y  insrre, 
qui  en  >orl  (force,  arlere  -  ). 

Mrsciui,  t.  m.  (t.  danat.)  rnuscle:  partid 
charnin',  iibreuse;  or^.ine  da  Tnoav^inrnf. 
Sorte  de  petit  poisson  demer  nui,  dic-on,  roo- 
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ilatae  (oo  plutot,  c©  qui  est  potitif ,  le 

üteo,  a,  adj,  moseoleux  :  plein  de 
i  &  muscles  apparenlt  ( bomme  — ). 

Heu  eonsacre  aui  Muses. 


,*.*«.  f  Musee  :  lieu  desiine  a  l'e- 
lettres,  des  sciences,  des  arls;  mu- 

leu  destiae  a  rassembler  des  monn- 

les  produits  des  arts,  des  produits  de 

t. 

,  «.  m.  (f.  d$  boi.)  *moosM:  herbe 
eryptogame.  —  verde,  hypne.  — eo- 

ara  eontre-rage,  pulmonaire  de  terre. 

rvmlkot ,  lieben  en  trelaee.  —  da»  awui- 

1.  Orxella  do  reino. — eopi*Ao,  liehen 

• 

co-MARiüHO ,  t.  m.  plante  marine , 
i  eoraline. 

o,  a,  adj.  moussa ,  couvert  de  mousse. 
,  t.  f.  mosique :  science  du  rapport  el 
rd  des  sons;  harmonie  ou  melodie  qui 
ton*  et  des  voix ;  ort  de  composer  des 
es  airs ;  compagnie  de  musiciens ;  livre 
lue;  coneeri;  etant,  Musioienne.  — 
nfäOj  "air,  chanl  et  parolet. 
i,adj.2gen.  musical :  de  la  musique. 
lmbntb,  adv.  musicalement :  d'une 
musicale. 
:äb,  v.  n.  musiquer  :  faire  de  la  mu- 

,  *.  m.  musicien  :  qui  sait,  compose, 

,  profeste  la  musique. 

,  a,  adj.  de  musique :  qui  concerne  la 

.  Harmonieux. 

sisiho,  *.  m.  de  Mu$ico.  Petit  musi- 

tTA ,  f.  f.  dim.  de  Musica.  ( t.  burl.) 

isique. 

in,  a.m.  menetrior,  musicien  arabu- 

AfOM  ,  f.  f.  f oix  basse. 
k  V.  Caioöe». 
tas.  V.  Massorila». 
o.  Y.  Moiaico. 
jmiA*.  V.  Musulmdno. 
mo,g.  m.  boucle  de cheveux  posliche, 
wuslache. 

iano,  *.  m.  rausulman :  titre  que  se 
les  niahomelans,  el  qui  sipiifie  pour 
croyant,  qui  met  loute  sa  confianre 
adj.  — ,  des  niahomelans  vreligion, 
;oslume). 

*io.  WMusulmarw. 
ilidäde,  *.  f.  miitabilild :  etat,  qualile 
i  est  muable,  sujel  a  ebanger. 
kö,*/"  inulalion,changeincnt.*Coup 
e.  — föcs.  pl.  chanfiement  de  decora- 
une  comedie.  Changements  de  saison. 
smo,  x.  m.  mutacisuie:  diflieulle  de 
»rfesleilres  h,  *n,  p. 
ja,  *.  f.  .1.  de  mu ».)  Inversion  de 
ns  r.inriruue  rarlhode  de  chanl, avanl 
l  decouvcrl  le  «i. 
l)S.  V.  Mulnno. 


Motilac, aö,  ».  f.  mutilation  *  retranohement, 
arapulation  d'un  membre;  action  de  muüler. 

Mltilaoo  ,  a  ,  p.  p.  de  Muiilmr. 

Mitilador,  ».  m.  mutilateur  :  ctlui  qui  mu- 
tile. 

Mctilar,  v.  a.  muliler  :  casser,  couper,  re- 
trancher  un  membre;  (/!#.)  oter  une  partie 
essentielle  d'un  ecrit;  chairer. 

f  Mütilla,  ».  f.  (I.  d'hitt.  nol.)  muullet 
hymenoptere  mutillaire. 

Mctim.  Y.  Mo  lim. 

Mitikac>ö.  V.  Amolinafio,  MoHau 

Müto.  V.  Müito. 

f  Mutöndo  ,  *.  m.  {t.de  bot.)  matondo :  grtBd 
arbre  d'Afrique. 

f  Mutönua  ,  t.  f.  (/.  de  bot.)  *  muloaha :  grand 
arbre  de  Mozambique. 

Mütra,  «.  f.  ( (.  d'Atie)  cacbet,  tmpreinte 
du  cachel.  V.  Sillo. 

McTaÄa,  v.  o.  cacheter :  metirt  le  cachel.  V. 
Sellar. 

MüTUAgiö,  8.  f.  correspondance  reeiproque. 
*  Pret. 

Mltiädo,  k,p.p.  de  Mulu&r, 

*  Mutualmeste  ou  )  muiue,UeraeBt,  reei- 
MuiUAMtJiTE,  adv.   i         proquement. 
Mctuakio,  s.  m.  empruuleur  t  celui  qii  em- 

prunte. 

Mütulo,  $.  m.  (<.  dar  eh.)  naulule  :  espere 
de  modillon  carre  daos  la  corniche  dorique, 
d'oü  pendent  des  gouites,  des  clochelles. 

Mltuo,  a,  adj.  muluel  :  reeiproque  entre 
deux  ou  plusicurs  personnes.  — a  correspon- 
dencia,  reeiprocile. 

Mltüo,  t.  m.  (t.  dt  prat.)  pret.  V.  Empres- 
timo. 

MuTiTiTÜ,  i.  m.  arbre  d'lngole. 

Hvv.X.MuyMacho. 

f  Mcxoeira  ,  t.  f.  ((.  dß  bot.)  muxoeira :  gra- 
minee  de  Mozambique. 

Mlxäma.  V.  Moxama. 

Muxära,  «.  f.  ( *.  d'Aiie).  V.  Atylo. 

*  Mutm^nto.  V.  Monumtnto. 

*  MczUmo.  V.  RutticOi  Barbar o. 
Myac.ro,  s.  m.  (t.  de  bot.)  myagre :  plante 

crueifere.  *Cameline,  sesainc  d'AUcmagne  ou 
bdtard. 

Myvagra.V.  Vizdgra. 

f  Mycetöphago,  t.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  myce- 
(ophage  :  in*ectc  coleopl^re,  troglossilaire. 

tMyläbre,«.  f.  (I.  (Vhist.  nat.)  mylabre : 
coleoplere  cantharide. 

Myi.ord,  i.  m.  milord,  lord,  moqseig^neBr  ; 
titre,  dignile  en  Anglclerre 

Mymastub.  V.  Menyanthe. 

f  Myöa,  i.  f.  ((.  d'hist.  nat.)  roye  :  testace 
bivalve. 

f  Myologi'a  ,  i.  f.  myologie  :  traild  des  mus- 
des. 

f  Myomakcia  ,  m.  f.  myomanric  :  divinalion 
par  les  rals. 

f  My'opa  ,  «.  f.  (/.  d'hist.  nat.)  'myope  :  di- 
plere  conopsaire. 

MY'ore t  adj.  2  gen.  myope  :  qui  a  la  vue  Tori 
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c*urte,qaine  poul  voir  de  loin  qu'avcc  an 
verre  eoncave. 

Myopia  ,  M.f,  myopie :  etat  du  myope. 

f  MyOSÖta  o«  — tb.  V.  Orelha-dc-ralo. 

Myotouia  , *.  f.  myotouiie  .-  Iraite  de  la  dis- 
seclion  des  muscles. 

Jf yrobolaro.  V.  Myrobaläno. 

My'ria ,  (I.  gree  en  comp.)  myri ,  parlicule  ge- 
Berique  qai  signifle  dix  niilla  fois  la  cbosa. 

M  ybjada ,  $.  f.  (f.  d'ant.)  myriade :  nombre 
de  dix  mille ;  nombre  infini. 

M  yriagra«  mo  ,  t.  m.  myriagramme  t  dix 
mille  grammes,  dix  Kilogramme*. 

MyriImstro,  i.  m.  myriametre  :  dix  mille 
metres. 

f  Mybiartho,  t.  m.  (I. de  bot.)  myrianthe  : 
arbre  cucurbitace  d'Afriqae. 

fHYRiCA,  f.  f.  (I.  de  bot.)  *gale  odorant, 
piment  des  marais.  M yrix.  Y.  Merietge. 

fMTRiörarixo,«.  m.  (I.  de  bot.)  myriophyl- 
lum  :  plante  semblable  au  fenoail. 

f  Myrmelbaö,  $.  m.  (I.  d'hüt.  not.)  myrme- 
leon  :  nevroptere  fourmi-lion.  —  formigueiro , 
fourmi-lion  ordinaire. 

MyrobalIho,  t.  m.  (f.  de  bot.)  myrobolan  : 
monbain  des  Indes.  Myrobolandier  i  arbro  qui 
porte  les  myrobolans. 

Mtrra  ou  Myrrba.  V.  Mirra. 


f  Myrsiha  ,  #.  f.  )  (f.  de  bot.)  myrsine  d'A- 

MYRSiHO,«.  SB.      I 

nouil  sauvage. 


friqoe;  myrsineon,  fe- 


f  Myrtäcias,o4/.  et  t.  f.  pl.  (t.  de  bot.) 
myrtaeeet  :  famille  de  planles  qui  a  pour  type 
le  genre  myrtus. 

Myrti?örme,  o4j.  2  gen.  myrüforme.cn 
forme  de  feuille  de  myrte. 

My'rto.  Y.  JKrlo,  Murta. 

f  Myrto»b8,  a4j.  et  $.  f.  pl.  (t.  de  bot.)  myr- 
toldes :  plantes  dicotyledones  polypetales. 

fMYSTACOciA,  #.  f.  mysugogie :  inittation 
aox  mysteres. 

Mystagöco,  #.  ss.  (I.  dTemt.)  mystagogue: 
pretre  qai  ioitiaitaax  mysteres. 

MiSTtAio,  f.  sb.  mystere  t  ce  qu'aoe  religion 


ade  plus  cache;  objet  de  la  foi  chrelienDei 
(fig.)  secret  dans  les  affaires  d  etat,  etc.*,  Ope- 
ration secrete;  ebose  di(ßcilc.arconiprendre,a 
deviner.  Fallar  com—,  parier  loyMerieutie- 
ment,  avec  reserve.  Itso  lern  — ,  il  y  a  du  u»)v 
lere  en  cela.  b'azer—e,  faire  layslerc,  lenir 
secret. 

Mysteriösamkkte,  adv.  my  slerteusement : 
d'uno  facon  mysterieuse. 

Mysteriöso,  a,o4/'.  mysterieux  :  qai  coo- 
tient  quelque  mystere ,  quelque  seeret,  qsxJ- 
que  6ens  cacbe. 

f  UYstica  ,  t.  f.  theologie  mysttqae.  M ytu« 
eite :  rafflnement  de  devolio* ;  reehereke  pre- 
fonde  en  spiritaalite. 

My'sticam  eicte,  adv.  mysüquement:  selooto 
sens  mysliqne.  Spiritual  lernen  L 

f  M ysticismo ,  #.  m.  mysticisme :  Systeme» 
amoar  de  la  mystteite. 

My'stico  ,  a  ,  a4j.  mystiqne  :  figure  -  allegs- 
riqoe  (sens  — );  qui  appartient  a  la  raysti- 
cite ;  contemplatif.  Vidm  — «,  Yie  coBlcmpU- 
Uve. 

f  MysttficacIö*,  i.  f.  mystifleation  i  actis* 
de  mystifier. 

f  Mysyificab  ,  9.  o.  mettre  qae1qn*on  dans 
la  vie  contemplative.  Mystifier  •  abuser  de  1« 
credulile  pour  rendre  ridicule. 

f  My'thico  ,  a,  odj.  mylbique :  qai  a  rapport 
a  la  »cience  des  mythes. 

Mytho,  $.  m.  mytbe  :  trait  de  fable  des 
temps  beroYques ,  enreloppe  merreillease  sees 
laquelle  se  cacbe  an  fait  bistoriqoe. 

Mythologia  ,  $.  f.  mytbologie :  science,  ex- 
plication  de  la  fable. 

Mytholögico,  a,  odj.  mytbologiqoe  :  de  la 
mythologie. 

Mytholocista  oh    )  mytbologiste,  mythe- 

Mytdoloco  ,  *.  m.  i  logae:  celai  qai  traite 
de  la  Table ,  l'explique ,  la  sait. 

Myüro,  adj.  m.  (I.  de  mM.)  myaros  sa 
myure,  (pouls  — )  dont  les  pulsalioas 
blissent  peu  a  peo. 

My'va  , «.  f.  m)  va :  gelee  de  fraits. 
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N,  f.  sb.  qaatorfieme  lettre  de  l'alphabct 
Portugals,  et  la  onsidme  des  consonnes.  Ge- 
uit  autrefois  une  lettre  namerale  qui  valait 
MO,  et,  avee  an  trait  aa-dessus,  oo,ooo.  L'n, 
saiYi  d'un  *,  forme  un  son  simple,  tout  a  fait 
semblable  au  gn  des  Francais.  Souvent  on  em- 
ptoie  cette  lettre  par  euphonio  devant  les  arti- 
cles  o,  a,  os,  a*,  senrant  de  relatifs.  Et.  : 
Fizträo-no,  mat&rüo-Ha  (pour  flzträo-o , 
matdrdo-a),  ils  le  llrcnt  ou  ils  rontrait,ils 
la  tuerent  ou  ils  Tont  tucc.  Busquem-no  por 
•M  (rtttf  hHfuem-o,  etc. ) ,  qu'on  le  dierebe 


par-la.  Büecäo-not  (pour  bvee&o-e*)  omde •#• 
not  (pour  «)  podem  acher,  ils  les  cfcercheni 
ou  ils  ne  peuvent  les  troorer.  N.  desigoe  I* 
nord  ou  le  septenirion ;  se  met  a  la  place  d*ui 
n om  inconnu  (N...)pourle  nommer;  iodiqne 
par  abreYiation  le  mot  noteo,  «osss)(BOire^ 
N.  S. ,  Notre  Seigneur. 

N\,  (contraction  de  la  prep.  Jtas,  et  dt 
Vart.  a)  dans  la,  sur  la.  pl.  iY«,  dans  les, 
sur  les.  V.  Em. 

f  Kadadia,  s.  f.  ( r.  d'Atie)  nababte :  digeiW- 
tenitoiredu  nabab, 
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Nabäbo,  i.  m.  (I.  d'Asie)  nabab  :  princc, 
icfou  pouvernciir  dans  rinde. 
Kacäi..  *.  m.  cbanip  seine  de  navel*. 
*Nadaö,j.  m.  ancien  impol  sur  la  peebe  : 
etait  un  poisson  par  harque. 
+  Nabatbeo,  a,  adj.  el  «.  nabalheen :  de 
anatnea,  region  d'Asie ;  orienlal. 
Nimi^A ,  $.  f.  sorte  de  petit  navel  mince  et 
elieat;  navette. 
N  abjhho ,  dim.  de 

Nabo,  j.  in.  (I.  de  ftof.)  navet  :  plante  pola- 
ftre,  sa  racine.  —  da  orfmoa  ,{t.de  mar.)  cho- 
ine ,  chopinelte  de  pompe.  5er  — ,  ( fam.)  <Mre 
nbecile,  Wie.  Comprar  — <  em  #<m*o,  acbclcr 
sat  en  poche. 

Kacae,  «.  m.  *  nacre  :  partie  argen tee,  irisee 
an  eoquillage  qoi  donne  la  perle;  burgan- 
ine. V.  Madrepirola.  Couleur  de  la  nacre.- 
»uge  clair,  tirant  sur  l'orange.  (/ig.)  Tout  ce 
tri  a  la  couleur  de  la  nacre. 
Nacarädo,a,  adj.  nacre:  fait  ou  orne  de 
aere.  Nacarat :  de  couleur  de  nacre. 
fNACAKAö,  i.  m.  "nacre  de  qualite  infe- 
eure. 

Nacardjma.  V.  Anacardina. 
Nac.a.  V.  Nasta  et  Nabäö. 
Nacäö,  t.  f.  nation  :  tous  les  babilanls  d'un 
»eine  pays,  d'un  meme  etat,  qui  Thront  sous 
*  nörncs  lois,  parlcnt  la  meme  langue;  ha- 
itants  d'un  meine  pays.  Racc ,  espece ,  caste. 
omem  de  — ,  ctranger,  horame  d'un  aulre 
tys;  julf.  Genie  de— ,  les  Juifs  convcrlis,  ditff 
iretiens  nouveaux ,  cn  Portugal.  Direilo  das 
■#Va,  droit  des  gens. 
Nackn^a,  etc.  V.  Naseenca,  etc. 
Naci'bo  ,  *.  m.  ( t.  d'Asie )  V.  Sino. 
NACiuigo.  V.  Nascidico. 
Nauoxäl,  adj.  2  gen.  national .-  qui  est  de 
wie  la    nation,   la   concerne    (assemblee, 
oeors,  concile,  etc.);  qui  est  atlache  avant 
rat  aux  inte  reis  de  la  nation.  ConcÜio  — , 
Meile  national,  formo  par  les  eveques  d'une 
alion. 

f  Naciox  alidade  ,  *.  f.  nationalile :  caraclere 
ational,  esprit,  amour,  union  nationales ;  pa« 
ioüsmo  comruun  ä  tous. 
f  Nacion alizar,  «.  a.  nalionaliser :  rendre 
ational ,  faire  adopler  par  la  nation. 
NACiONALMtMTE,ödtJ.  nalionalemenl :  d'une 
uiniere  nationale. 
Nauvkl.  V.  fiativo. 

Nico,  9.  m.  morceau ,  tranebo  (de  jambon, 
e  nain). 

Nada  ,  a.  in.  rien ,  neant;  peo  de  ebose ,  ba- 
atelle;  un  rien.  Rien  du  tout.  ü  — ,  lo  neant, 
i  non-cxislonce.  Tirar  do  — ,  lirer  du  neant. 
-entredout  pratos ,  ( fam.  un  pelilrien  cn- 
*e  deux  plals.  —  vxenos  ou  —  menot  que 
%so%  rien  moiiis  qne  coln.  Maie  val  poueo 
Ht — ,  quelquo  rhose  vnut  niieux  que  rien. 
\äo  4  — ,  ce  n'est  rien ,  cVsi  pou  de  ebose.  Näo 
— ?  n*c*t-ce  donc  rien?  IS'äo  i — commigo, 
ela  ne  uie  re^anje  pus.  /Wie  mee'~-,il  ne 
lest  rien.  —  w  me d4, c ^a  uo  nie  fait  rien, | 
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cela  m'cst  egal  ou  c'cst  egal  pour  moi.  Em  um 
— ou  em  —  de  tempo ,  en  moins  de  rien.  tfmjui 
a  — ,  dans  un  instant,  bientot.  U'aA«  a— ,  ur. 
instant  apres,  sitöt  apres,  inconlinent.  Medu- 
xir  oo— ,  remeUre  dans  le  neant.  —  #  o*ale,— 
o altera, rten  ne  l'abat,  rien  ne  rement  Ismo 
—prova  ou  signi/Ua,  eela  ne  dit  ou  na  signi- 
fle  rien. 

Nada,  od«,  aueunement :  point,  potat  da 
tout.  Peu ,  tres-peu. 

f  Nadab,  «.  in.  nadab  :  grand>pretre  des 
Persans. 

Nadacärüi,«.  m.  (I. d'Jtta)trefll6ff0iiM* 
crelaire-general  d'une  municipalite. 

Nadadör,  a,  adj.  et  s.  nageor:  qui  nage, 
qui  sait  nager.  Nadadoras  ou  a©e#  — «e,  (I. 
d'hisl.  nat.)  palmipades. 

Nadadüra,  t.  f.  nalation  :  action  de  nager. 

Nadaste,  adj.  nageant,  qui  nage.  *♦.  a.  de 

Na  dar  (em),  v.n.  nager :  se  soutenir  sor  ou 
dans  l'eau  par  le  mouvement;  flotter  sar  Peaa, 
«Ire  a  flot.  {(ig.)  — ,  dans  la  Joje ,  les  plaisirs, 
Populence ,  etc.  —  «em  bexigas ,  (fig.)  tokr  de 
ses  propres  ailes .-  se  suffire  a  soi-ro6me,  n'a- 
▼oir  pas  besoin  d'aide ,  de  secours.  —contra  a 
«ein  d'agua ,  (fig.)  faire  de  vains  efforts,  refeo- 
ler  la  maree.  —  entre  o  rolo  e  a  ressdem,  (fig.) 
luUer  contre  de  grandes  diflknlte* ,  etra  en« 
toure  de  grands  obstacles.  Filho  de  peisu  sähe 
— ,  (prov.)  bon  chien  chasse  de  race. — em 
suor,  (/ty.)  etre  en  nage,  en  suour.  Na- 
dar,  nadar  e  ir  morrer  a  beira,  (prov.)  faire 
naufrage  au  port.  —  eomo  um  prego,  ndo  sa- 
ber  — ,  nager  comme  une  bague  de  plooib. 

Nädeca  ,  s.  f.  fesse :  partie  cbarnae  da  der- 
riere. 

f  Nadecödo  ,  a  ,  adj.  fessu  :  qai  a  de  grosses 
fesse s. 

Nadir,  t.  m.  ( f.  <foffr.)  nadir :  point  du  del 
oppose  au  xenith  ou  point  vertical ;  pour  etaa- 
que  endroit  du  globe,  le  nadir  est  sous  les  pieds 
des  babitants  comme  le  xenith  sur  leurs  leies. 

Nadivel,  adj.  2  gen.  V.  Naiivo.  Agua—, 
eau  de  source. 

Nadivo.  V.  Nativo. 

Nädo,«.  m.  action  de  m  er.  p.  stf.  II  n'est 
guere  usite  qu'adverbialemetit.  A  — ,  «de.  a  la 
nage,  en  nageant.  Deiiar-se  i  — ,  se  jeter  a  la 
nage.  Bstar  a—,  em  — ,  etre  a  ot ,  parlant  d'un 
navire ,  ele. 

Nado  ,  A ,  p.  p.  irr.  de  Nascer.  V.  Ifaseido. 

Napa  ost  Nafea.  V.  Naphta. 

Naff.go,  a,  adj.  qui  a  une  banehe  \'us  eourte 
que  l'aulre  (che val ). 

Näfetk.  V.  Nhdfeie. 

Nafil.  V.  Anafil. 

Nagälho.  V.  Negdlho. 

f  Nagaö  ,$.m.  (t.de  bot.)  nagam  :  arnre  da 
Malabar. 

NAiadbs,  s.  f.  pl.  (f.  de  myth.)  naladee: 
nymphes  des  fonlaines,  des  riviercs. 

f  NailobAna ,  i.  f.  (f.  o>  bot.) '  pois  a  grat- 
ler. 

N Alf* ,#,»•, "  eooleqr  4—  Caflfi  •  Jo«#r» 
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Bstar  baldo  ao  — ,  (/Ig.  fam.)  ötre  court  d'ar- 
gent. 

NAiQira,#.m.(f.(fi«fo)hnliflerd,nn  trlbunal. 

Naira,  t.  f.  fernste  d'un  naTre. 

NAiri,  «.  in.  naTre  :  noble  mllitair«  chei  les 
Indiens  du  Malabtr.  II  est  aussl  adj.  A  gsrafdö 
— * ,  les  naTres. 

fNAiTEis  ottNAtnls,  t.m.  pi.  (I.  eTAsie) 
race  do  Maures  du  Malobar. 

f  Nakib,  «.  in.  ( f.  arabe)  nakib  :  chef  des 
emirs;  portear  de  l'etendard  do  prophete. 

■}-Nalacö,#.  m.  (f.  de  bot.)  nalagu :  arbrisseau 
du  Malabar. 

NAlga.V.  Jfaatya. 

fNALCADA,  $.  f.  (p.  tit.)  eoup  de  fesse; 
coap  sur  les  fesses. 

Nalcüm  ou  N'algüm  ,  pour  Em  algum  (en 
quclque). 

NA*.  V.  Mo. 

-f  Nah assino  ,  #.  m.  pi.  (t.  rfMfi>)plaines 
eullivees  apparienant  aux  pagodes. 

f  NakAz,  $.  m.  (t.  arabe)  namas  :  priere 
torque. 

f  Nambü* ,  #.  in.  ( I.  du  BrH.)  V.  Inhambü  et 
Card. 

f  NAnu  ,#.«•.(  f.  du  Bris.)  oiseau  du  Bre- 
st! ,  qui  ressemble  a  la  perdrix. 

f  Namorac,AO  ,  s.  f.  aclion  de  faire  la  cour  a 
une  danie.  V.  JfaNoramenfo. 

NamorAda,  «.  f.  amoureuse,  douce  amie, 
belle. 

NamorAdamSnte  ,  od«,  araoureusement,  ten- 
drernent,  aflfcctueusement,  avec  amour. 

f  Namoradeu;  \  , *.  f.  femme  qui  aime  a  co- 
queter,  coquette. 

NamoradIqo,  a,  adj.  enclln  a  l'amour;  lan- 
goureux,  doucereux,  galaotin,  facilo  ä  s'a- 
mo  uracher. 

NAMORADinno,  adj.  dim.  de 

NamorAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Nmmorar.  adj.  Ravi, 
charrae.  Amoureux,  passionne,  epris.  Bache- 
lard, it.  V.  Amalorio.  Yeiko  — ,  coquard.  Jüo- 
wi*m  —  nunc*  cos*  com  soeroilo.*  proverbe  qui 
donne a  vntendreqae  les  personne«  qui  Toni 
r.-uiiour  prodiguent  souvenl  leur  bien.  Julgdo 
o*  —  s  que  todos  tem  os  olhot  vendados  :  pro- 
verbe quiraarque  que  tout  homme  aveugle  par 
r.iruoiir  rroil  lout  le  monde  aveugle. 

NamorAdo,  t.  m.  amoureux,  amant.  Dans  la 
prison  do  Lisbonnp  ( LimoMro,  V.) ,  on  donne 
co  noin  a  une  grosse  chalne  qui  p*se  quaranta 
livres. 

Na mo ra dos  ,  $.  in.  pi.  On  donne  ce  nom  aux 
fruits  do  bouillon-blane  ( plante). 

Namoradör,  s.  m.  galant,  rauguet,  quiaimt 
ä  r ourüscr  le«  dames ;  celoi  qui  fait  l'amour, 
celui,qm  rendune  femme  amoureuse, qui  lui 
fall  la  cour. 

Nahoradoka.  V.  Namoradtira. 

Namoramkhto  ,  *.  in.  *  action  do  rendre 
amoureux,  de  devenir  amoureux,  et  l'effet  de 
celte  acliou.  V.  Namoro. 

Namoramtb.  V.  tinmoradör.  p.  a.  de  Na- 
morar. 


N amor Ar,  «.  a.  rendre  amoareux,  dire, 
conler  des  fleurettes;  faire  la  cour  aux  dames; 
inspirer  de  l'amour;  gagner  le  ccsnr  de ;  cour- 
User,  faire  l'amour,  galantiser. 

NamorAr-se  (de),  v.r.  devenir  amooreox. 
etre  epris  d'amour,  ^tre  amoureux  de  quelqoe 
personne;  s'aroouracherde... 

+  NamoricAr-se  (de),  t\  r.  (fam.)  s'amoo- 
racber :  devenir  amoureux  l^gArement. 

Namorico,  t.  m.dim.  de  Ifamdro.  "Amoo- 
retie :  aliachement ,  amour  passager ;  intrijuc 
galante. 

Namöro,  i.  m.  (fam.)  action  de  eourtiwr 
une  dame,  de  faire  l'amour;  llaison  amoi- 
reuse.  V.  Namoramento. 

NAma  t  t.f.  ( vieux )  femme  mariee ,  mere. 
Faser  — ,  (fam.)  faire  dodo,  aller  dodo. 

NanAr  ,  v.  n.  ( t.  enfant.)  faire  dodo,  dor- 
mir. 

NanAs.  V.  Ananas. 

Nanico.  V.  Ananico. 

f  Nä*ko,#.  m.(f.  de  bot.)  nankoonnanka. 
jaquier,  arbfe  ä  pain  de  Sumatra. 

f  NANQriü ,  t.  m.  ( t.  de  gtog.)  Nankin :  rüte 
de  la  Chine. 

NAo  ,*./".*  navire,  vaisseau.  V.  Ifatio.  YaU- 
scau  de  guerrc.  —  de  linha,  de  guerra,  vais- 
seau de  ligne ,  de  guerre.  —  de  irU  bateriat  oa 
pontes,  vaisseau  a  trois  ponts,  trois-ponts.  — 
rdsa,  vaisseau  rase.  Ribeira  das  —s9  arseml 
de  marine. 

N£n,/)<zrf.  nrg.  et  adv.  non,  pas,  point.w 
pas,  ne  point,  du  lout.  Näo,  snivi  de  quelqoe 
temps  d'un  verbe  et  du  mot  nada,  augrnente  la 
forre  de  la  negation.  Ex. :  —  vaie  nada ,  —  ist- 
porta  nada,  cela  ne  vaut  rien,  il  nlmporte 
pas.  —dizer  sim  nem  — ,  ne  dire  ni  oui  ai 
non.  -  mdtx,  pas  davantage.  — mencs,  pas 
moins  que... ,  Je  ne  sais  quoi...  —  que ,  ee  n*est 
pas  que.  A  —  ser  que...t  si  een'est  que».  Ptto 
sim,  pelo  — ,  en  tout  cas,  par  precaotkm.  —  4 
assim?  n'est-ce  pas?  —  t  verdade?  n*est-ee  pas 
vrai  ou  n'cst-if  pas  vrai?  Zh'xer$ue— ,  dire  MB. 
Pois—P pourquoi  non?  pourquoi  p*s?—  tmf- 
ro,  je  ne  veux  pas.  — obstante,  nonobstanL  — 
ha  müilo,  naguere,  nagueres.  Isso  —  eerft  »•- 
da,  cela  ne  vaut  rien.  Diga-me  V.  M.  im  m 
—  ,diles  unoui  ou  un  non.  —  4 um*  leutmraf 
n'est-ce  point  de  la  demence?  Jd  —  er*  omet- 
mo  hörnern,  il  n'etait  plus  le  meine  homme. 

NapiUs, s.  f.  pi.  (t.de  myth.)  Napec* :  ata* 
phes  des  montagnes,  des  prairies,  des  boeages. 

f  NApfeiA  ou  Naf*a  ,  t.  f.  ( f.  de  bot.)  napea : 
plante  malvacee. 

Napkiro.  V.  DorminMc:  (fig.)  DeUisndo. 

Napällo ,  s.  m.  (t.  de  bot.)  napel ,  aeouit i 
plante. 

Näphta  ,  s.  f.  naphte  :  espeee  de  bitometrei- 
subtil  et  tres-arrienl  qui  brOle  dans  l'eau. 

f  Nai'imöc.a,  s.  f.  (t.  da  bot,)  "napimogs: 
arbre^e  la  Guyane. 

NApo.  V.  Nabo. 

NApoi.es  , «.  m.  ( I.  de  gtog.)  Napfe* :  capitalr 
du  royjume  des  Ueux-Siciles. 


MAR 

Iwo ,  a  , adj.  et  f.  Napolitain :  de  Na- 

V.Mapat*. 

fixt  ou  Jt'AQotuji  (eontracUon  de 

#)a>nscelui-la. 

o  ou  N'AQoiu.0  (eontracUon  de  Em 

incela. 

«4, «.  /.  (f.  de  ffeg.)  Narbonne  : 
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ü,  A  >  <M/>  at  a.  oi»  \  Narbonnaia : 
btf*,«4/-«t'*20**«  i  de  Karbonne. 
pto,  i.  m. •  plante  de  linde  qui  ree- 


eaniiUguier. 

,.  V.  JJ 


Harteja. 
a-sx  (ein),  o.  r.  te  nirer  comme 

),f.ü.(t(ii  sayiii.)  Narcisse  t  Als 
i.  (if.)  —  t  homme  amoureux  de  aa 
da  eol.)  V.  Pfarcixo. 
» a.  s».  ( J.  da  bot.)  narcisse  :  plante 
aa  flcur.  —  taxita,  narcisse  roulti- 
iase  de  Constantinople.  —dos  pailat, 
»  nobles ,  jauelle  det  Comtois. 
00 ,  A ,  adj,  nareoüque :  qui  aason- 

►f  A,  adj.  de  nard  t  fait  de  nard ,  qui 

ir. 

«.  m.  ( f .  da  bot.)  nard  :  plante  aro- 

araminee,  du  genre  de  la  larande; 

a.  —  ceUieo ,  nard  celtique.  —  indieo 

iotau^narbon  nard ,  nard  Indien  an 

• 

a,  i.  f.  *  coup  de  nez ;  eoup  aar  le 

de  tabac. 

» ,  «.  m.  a«y.  de  JVorix.  Kai  enorme  i 

nn  gros  nez. 

*>,  a,  adj.  qui  a  an  grand  nea« 

cita ,  adj.  et  8. 2  ya».  qui  a  un  grand 

t.  m.  nea  :  parlie  eminente  du  Yisage, 

l'odorat;  1'odoraL  Naseau  :  narinea 

ux.  Ponia  do  — ,  bout  du  nea.  —  e$- 

o,  ejfcaio ,  nez  ecache.  FaUar  peh  — , 

eTelfer  ö-  m  toda  a  parte,  (fa) 

n  nez  partout.  Dar  piparolet  no—y 

tymner  des  nasardes. 

AÖ,  i.   /".   narralion,  narre,  recit. 

.)  — ,  parlie  du  discours  oraloire  qui 

rdinaircmenl  la  confirmatioii. 

K) ,  a  ,  p.  p.  de  ßiarrar. 

•öt,  a  ,  i.  narrateur :  qui  narre,  qui 

|ui  fait  un  recit. 

,  o.  a.  narrer,  raconter. 

nrAv  *.  /L  narraüve :  art,  maniere  de 

Narralion. 

aTlYAMajiTi,  adv.  en  forme  de  nar- 

de  recit. 

tfo,  a ,  o4/.  narratif  i  qui  appartient 

tfon. 

o*io.  V.  Rarrativo. 

t ,  a.  /.  (f.  d'Aül.  naf.)  becassino  ;  oi- 

assage 

Aj«,f  m.  (f.  tfAijf.  na/.)  parval,  U- 

fygf ;  cpUce  des  mers  glaziales. 


NasomN'as,  pour  /im  a#.  V.  JVo. 

Ma»äl,«4/.  U  e**-  nasal  :du  nez;  rnoJifle 
par  le  nez. 

Nasa a ak i.  V.  Ckruläo,  JVoaurln«. 

Nascedoiro,  s.m.  couronnement,  l'cnlrce 
att  orifice  de  la  roatrice. 

Nasc&m^a  ,  f.  f.  naissance :  action  de  naitre ; 
commencement,  originc.  Source  (de  ri viere, 
etc.).  V.  I^atoimanio.  Afogdr  d  — ,  dclruire 
dana  sa  naiasanoe. 

NAScirrs,  a.  aa.  Orient,  LevanL  *  Source 
d'eau. 

Nakerti,  adj.  2  gen.  naiasant.-qui  nalt, 
qui  commenee  a  se  forroer,  a  fenir,  a  parallre; 
toutrecent,  tout  recemment  etabli  ou  connu. 
p,  m.  de 

Naacia , «. «.  nattre :  venir  an  raonde;  sor- 
tir  du  sein,  du  venire  de  la  mere;  commenccr 
a  pousser,  a  paraltre,  a  crottre  ( une  plante ,  le 
jour,  un  arbre.etc.);  (AtfO  commencer,  pren- 
dre  origine;  eclore.  Pousser,  parlantdu  poil. 
—  (da)  Naitre  de,  «Ire  produit,  recevoir  la 
naissance;  (ßg.)  deriver,  tirer  son  origine; 
prendresa  source,  parlant  d'on  ileuvc:  s'cn- 
suivre.  —  twa,  naitre  poor,  «tre  naturelle- 
ment  desLine  a.  Näo  n*$c*op*rm  iua,  il  n'est 
pas  fait  pourcela.  Äo  —  do  tol9  au  aoleil  le- 
vant. 

Nascida  ,  $.  f.  tumear,  abees ,  petit  bouton. 

NAKiDi^o,  a  ,  adj.  de  source.  Ägom  —a,  eau 
de  source. 

Na  sei  do,  a,s».  p.  de  JVosesr.  *dj.  Nalurel, 
fnne.  Propre  a  une  fin.  Hemou  mml— ,  noble 
oit  rolurier;  bien  ne,  mal  ne.  Reeem  — ,  nou- 
veau-ne.  Udo Ike pUa ditcr—,  {/ig.) on  le dit 
d'un  homme  trea-conlent  de  lui-meine. 

Nascihekto,  s.  m.  *  naissance.  V.  ßfaseenfa. 
Nalivite  de  Notre-Seigneur.  — ,  eitraction; 
origine.  —  do  toi,  lever  du  soleil.  —  dum  Wo, 
source  d'un  fleuve.  Cego  de—,  avaugle-ne. 
Surdo  d9  —  n  sourd  de  naissance.  Hwnem  de 
bmixa — .homme  de  basse  extraction.  Tommr 
o  —  a  alguem,  lirer  l'horoacope  de  quelqu'uo. 

Nxucivo,  $.  sa.  V.  Sin*. 

Nassa  , «.  f.  nasse  i  panier  de  Jone  pour  pe« 
eher. 

Nassada  ,  a.  f.  qoantite  de  nasaea. 

Näktxo,  s.  m.  ruban  de  III  tres-etroit. 

NASTingo.  V.  Mastrufo. 

Näta,  $.  f.  subslance  epaiaae  qui  surnage 
sur quelques liqueurs ,  eröme  du  lait , etc.  (fig. ) 
Creme  :  ce  qu'il  y  a  de  meilleur,  de  plua  ex- 
quis. 

Nat  a  do  ,  a  ,  adj.  limoneut ,  eonvertde  limon. 

+  Natap,  $.m.  espece  de  terre  minerale  et 
huileuse  dont  ou  se  sert  dans  linde  au  lieu  do 
charboa  de  terre. 

Natäl,  t.  m.  Notfl,  nativile  de  Notre-Sei- 
gneur. Jour  de  la  naissance.  —  na  prapa  $ 
Pasroaem  rata,  {adagt)  Nofll  au  pignon,  et 
Piques  au  tisou. 

Natal,  adj.  2  gen.  natal :  qui  concerne  la 
naissance,  le  paja  ou  Ton  est  ne. 

^iATAxiao  v  a  ,  asV.  da  jour  de  la  naiseanoe. 
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NatF.iro,  f.  m.  limon,  vase,  aUerrisiemtnt. 

Natk.ito,  k,adj.  rcrapli  de  creme. 

t  Natio,  s.  in.  "naissance.  V.  NasciMtnto. 
On  le  dit  surtout  des  planlos. 

Natiyidäde,  g.  f.  nativite,  naissance. .  On  le 
dit  surtout  de  celle  de  Nolre-Seigneur  et  de  la 
Minte  Vierge. 

Nati  vo ,  a  ,  adj.  nalurel ,  inne  v  ne  avec  noas. 
Naturel :  propre,  conforme  a  la  natura  d'une 
cbose.  Natal :  oü  Ton  est  ne ;  naüf,  ne  en  un 
ccrlain  lieu.  Agua—at  eau  de  source. 

f  Nato,  a,  adj.  ne  :  a  Lache  a  quelquedi- 
gnite,  parlant  des  droits.  Coniclimro—,  con- 
seillcr-ne. 

Natura  ,  t.  f.  nalurc  (p.  us.).  Parties  de  la 
generation.  Mode  naturel  de  la  musique,  oü 
Ion  n'emploie  ni  bemol  ni  becarre.  Espece. 
De  — ,  par  nature,  naturellcment. 

Natural,  *.  in.  naturel,  caractere.  Tempe- 
rament, Constitution.  Pays  natal. 

Natural,  adj.  2  gen.  nalurel :  qul  appar- 
tient  a  la  nature,  le!  que  la  nature  l'a  fall,  noo 
inodiQe  par  l'art;  qui  est  conforme  a  ses  lois, 
a  son  ordre,  a  son  cours;  qui  a  pourobjetla 
nature,  ses  producliont,  ses  phenomenes , etc. 
(science,hisioire— le);  qui  n'est  point  deguite, 
allere,  farde;  franc,  nalff,  ingenu;  qui  imite 
parfaitement  la  nature;  qui  arrive  commune- 
inent,  vraisemblable;  naüf,  originalre  d*un 
pays.  Naturalisle  (p.  us.).  Filho—,  baiard, 
enfanl  nalurel.  Ao—f  na  tu  rel  lernen  t,  sans  art, 
sans  fard ,  au  naturel.  Pintor,  rwlrmiar  ao  — , 
peindre  d'apres  nature,  au  naturel.  Figwrmt 
maiorti  qua  o  — ,  tlgures  plus  grandes  que  na- 
ture. Mem — ,  mon  compalriote. 

*  NaturalIia  ,  $.  f.  ancien  droit  qu'araient 
les  patrons  sur  les  monasteres. 

Natuealidäbe,  s.  f.  naluralite  t  etat  decelui 
qui  est  ne  dans  le  pays  oü  il  hanite;  droits 
doot  il  jouit.  Confonuite  des  actions  avec  la 
na  iure  des  ehoses,  ordre  natural,  lngenuile, 
candeur,  franchise,  nalfrele. 

f  Natur alismo  ,  t.tn.  naturalisme :  faux  Sys- 
teme de  l'atbee  qui  attribue  tout  a  la  nature  ou 
matiere  supposee  premier  principe. 

Naturaüsta,  $.  m.  naturaliste  :  qui  sait 
l'hisioire  naturelle,  qui  s'applique  ason  etude, 
qui  l'ecrit;  qui  öludie,qui  connalt  les  prodoc- 
lions  de  la  natura.  — ,  qui  admet  la  religion 
naturelle. 

Naturauzac>ö,  s.  f.  naturalisalion  :  action 
de  natura  liser;  ses  efiets. 

Naturalizäbo,  a  ,  p.  p.  de 

Natdralizar ,  e.  a.  naturallser :  donner  a 
un  etranger  les  droits  des  natural« ;  (f.  da  bot.) 
aeeou lumer  au  sol  (une  plante  exotique).  V. 
AeUmmr. 

Natcralmente,  «de.  naturellemenL 

•NatdeAnca.  V.  Natwralidad*. 

Naturbza,  *.  f.  nature  :  tout  l'univers;  Ions 
las  eures  erees;  l'ordre,  les  lois,  les  moure- 
ments  qui  les  gouvernent,  et  lear  donnern  an 
eommeaetment  et  une  In ;  artneiae  inüinseaee 
de*  operaliMf  de  efeeque  etre;  eonttilutfcn 


naturelle,  Organisation,  matiere,  sobstance, 
forme,  couleur,  qualite;  les  effet*  de  rordra 
naturel ;  matiere  en  mouvement,  le  dien  des 
materialistes;  l'oppose  derart;»ropensiee  na- 
turelle, instinet  des  animaux;  gerne,  fead, 
circonsiances  d'une  aflaire;  eemplexton,  lenv 
perament;  parties  de  la  generation.  Naturalis. 
(xnus.)  V.  Parenlaco,  Lxnkagam.  O  Jfcesia*  I 
ouira  — ,  fhabitude  est  une  seeonde  nenne. 
A  edueafdo  vence  a  — ,  noarritare  passe  na- 
ture. Ser  ditfatoreeido  da  — ,  etre  disgraoii 
de  la  nature.  Ter  —  cdlidm,  etre  d'ejiienjse- 
rament  amoureux. 

Näc.  V.  JVdo. 

Naufracado  ,  a  ,  p.  p.  de  Novfrmgmr. 

NaufragAütb  ,  adj.  2  gem.  qui  feit  naetrafa, 
qui  est  sur  le  point  de  naufrager.  Mantrafi 
p.  a.  de 

Navpracar,  e.  n.  faire  naufrage,  an  prein 
et  au  Hgure ,  naufrager. 

Naufracio,  $.  m.  naufrage :  perle  eTnn  vanv 
seau  sur  mer;  (flg.)  ruine,  melnenr;  nenn; 
renTersement,  destrudion,  aneanlissenuti, 
chute. 

Naüfrago,  kyadj.  naufrag* :  qui  a  faUnav 
frage;  echappe  du  naufrage.  OA  on  feit 
frage  (ecueil ,  bas-fond ,  etc.). 

f  NAurnacdso,  kymdj.  qui  cause,  qeli 
le  naufrage  (ouragan,  toufan ,  etc.).  du  en  M 
naufrage  (ecneil ,  bas-fond ,  etc.). 

f  Näulo  ,  s.  m.  nolis ,  frei ,  prix  dn  lojer  d*» 
vaisseau.  Naulage :  prix  pour  le  passet«  str 
mer.  (t.d'ant.)  Naulage,  droit  paye  k  Cina 
pour  passer  leStyx. 

Naumacbia,  *.  f.  naumacble :  speelnele  eTni 
combat  naval ;  liea  eo  II  se  donnait. 

tNAUMAcnilüos,  t.  m.  pf.  nanmeenfent: 
ceux  qui  combatlaientdans  les  naumaenies. 

f  Näuro,  f.  m.  premier  jour  de  Tan  ebeaks 
Perses,  a  1'eqoinoxe  du  printemps. 

Nacsba  , «.  f.  nausee  :  envle  de  Tomlr,  ser- 
tout  sur  mer;  soulevement  de  cesor. 

NacseabAndo  ,  a  ,  *4j.  nauseaboade  t  ent 
cause  des  nausees. 

Nauseädo  ,  a  ,  eetf.  qnl  a  des  nanaeei.  p.  n. 
de 

NaüseAr,  e.  e.  causer  des  nanseet.  t.  n. 
avoir  des  nausees. 

Nauseativo,  a,  adj.  nans^etif  :  qnl  ean» 
des  nausees. 

Nauseavrl,  mdij.2gtn.qni  peut  nansernet 
nausees  ou  exeiter  des  Yomissements. 

Nauseoso,  a  ,  adj.  nauseeux :  qei  exotte  eei 
nausees,  se  dit  des  odeurs. 

Nauta  ,  s.  se.  (enf .  ou  poiL)  neetonnier.  V. 
Marinheiro. 

NAutica,  «.  f.  navlgation,  marine,  art  da 
naviguer. 

Nadtico,  a,  *d$.  nautiqoe  :  qui  appartieaU 
la  navigation. «.  e».  Nautonnier :  marin,  bomn» 
de  mer.  C**t*  —«.carte  marine. 

f  NAtrriLO , «.  es.  (f.  d'hist.  siel.)  nantlle ;  cs>- 
•quillage  nniralfe,  de  mer,  d*eau  denen. 

*  JUv* » 9,  f.  rase  campefne ,  nlain«. 
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ü?al, t. «.  sorte  d'aneienne  loile  de  lin. 
iL,  mjj.  3  ff».  naval :  qui  appartient  a 
gaüon;  qui  concerne  les  vaisseaux  de 

• 

iL**,  t.  f.  "coulean  pHant  (1e  people,  a 
Fappelle  ens lache) ,  eouteao  de  poche. 
Mfcnse  de  sanglier,  aiguillon  tranchant 
tlqaes  insectes.  (id.)  Langoe  de  medl- 
kt  eatomoiatear.  *  Manche  de  couteaa  : 
4«  eoqaillage.  V.  Santola.—de  bmrbm 
mrkm r ,  *  rasoir. 

ilbada,  $.  f.  *coup  do  coateau  de  po- 
dt  raaolr.  Bietaare  falle  arec  an  rasoir, 
s  defense*  du  sanglier,  avecun  eouteau 
Im. 

VAUuno,  a,  adj.  en  forme  de  coateau 
fco  oo  de  rasoir;  qul  coope  comme  un 
tranchant. 
mjiaö,*.  m.  äug.  de  Navalha.  Grand 

■  de  poche.  Poignard  fait  en  couteaa 

luia,  e.  •.  cooperavec  un  rasoir  ou 

■  de  poche.  Y.  Sarjar, 

kLDiiRA  ,*./"•*  manche  de  coateau  :  es- 

i  eoqaillage.  V.  Santdla. 

,vaera,  «.  f.  (f.  de  gtog.) Nararre  :  pro- 

rBapagne ;  andenne  provincede  France. 

heiz.  V.  ßfmvdrro. 

vaeeo,  a ,  adj.  et  *.  Navarrois  ou  —als , 

lavarre  espagnole. 

lyt.  f.  *  vaisseau ,  navire.  Nef  d'cglise. 

rrmt  d'uma  igreja,  les  bas  edle»  d'unc 

kgac,aö,  $.  f.  navigation :  voyage  sur 

irles  fleuves;  arl,  melier  de  navigucr; 

lion  des  marebandises ,  etc.,  par  les 

t,  lescanaux. 

Kino ,  a  ,  p.  p.  de  Navegar. 

egaoor  ,  a  ,  #.  navigateur :  qul  fait  des 

*  de  long  cours  sur  mer. 

reoicEM y$.  f.'  oolis ; naolage. 

■sAarn,  «.  m.  qul  navigue,  navigateur. 

B 

sola,  o.  i».  navlgaer :  aller  en  ou  sur 
■r  les  grandos  rivieres.  «.  a.  Parcourir 
;  manodovrer  un  vaisseau ;  Iransporter 
avehandises ,  etc.),  au  moyen  de  la  na- 
tu —  rotte  d  cotta ,  ranger  la  edle , 
s  long  des  edles.  —  contra  a  mar 4  ou 
4t ,  refQuler  la  maree,  aller  eoolre  la 

» 

egavel,  adj.  2  gen.  navlgable :  oü  Ton 
avigaex. 

mn,  i.  f.  ilire  notarie  (dans  linde  por- 
i)  <f*un  achat. 

Ita,  f.  f.  petit  navire  (p.  «*.).  Navelte  .* 
sst  Indien.  Navelte :  vase  en  forme  de 
■vir«,  pour  "encens.  (f.  de  bot.)  Carene  : 
knferieor  des  papilionaeees.  —  unicellu- 
fkitt.nat.)  *argonaute,  naulile  papi- 
-  multieellular,  "nautile.  V.  Tiauiilo. 
Kulae  y  adj.  2  gen.  (f.  d'anat.)  navicu- 
(04—)  du  pied,  (foft»c;  seinblaJ)lQ  a  un 

9  A  W  nacelle, 
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Naviculaeio,  a.oi.  (p.  «*.}  gerant  d'un  na- 
vire;  patron  de  navire. 

fNAYirRAGO,  a,  adj.  (pott.)  qui  brise  les 
vaisscaui;  oü  les  vaisseaux  se  brisenl  (ecueil). 

f  Navicero,  a  ,  adj.  (poit.)  navigable.  Dont 
on  fait  les  navires  (bois). 

Nayio,  $.  m.  navire,  vaisseau,  bAtiment.— 
defogo.  V.  Brühte.  —  de  linha.  V.  Udo.  —  ar- 
modo  em  guei-ra*  vaisseau  arme  en  goerre.  — 
mertanfe,  raisseau  marcband.  —  de  trant- 
porte%  transport,  vaisseau  de  cbarge.  —  que 
estd  d  carga,  vaisseau  a  la  mortc  charge.  O  — 
estd  guinando  tobre  a  amarra,  (/.  de  mar.)  io 
vaisseau  joue  sur  son  ancre.  O  —  estd  arfanda 
tobre  a  amarra,  le  vaisscaa  tangue  sur  sun 
ancre.  O  —  travalha  müito ,  le  vaisseau  se  fa- 
tigue  beaueoup.  O—udo  obedece  ao  lerne,  Io 
vaisseau  n'obeit  pas  a  son  gouvernail.  —  sein 
btque  nein  atforget ,  vaisseau  qui  n'a  ni  pou- 
laine ni  boultiUes.— de duaseuber tat, vaisseau 
a  deux  ponts.  —  que  anda  bem  ou  mal,  bon  ou 
mauvais  voilicr.  0—4  bom  andadory  le  vais- 
seau gouverne  comme  un  poisson.  —  müito 
eheio  da  pröay  vaisseau  qui  a  l'avant  jouüu  cm 
renfle.  O—dd  bem  pelo  I4met  le  vaisseau  gou- 
verne bien.  —  que  barlavenlia  bemt  bon  bou- 
linier,  vaisseau  qui  sourd  au  vent.— matt  doce 
d'um  bordo  do  que  do  outro,  vaisseau  bordier, 
qui  a  un  faux  cöle.  —  damni/lcado,  vaisseau 
endommagc.  —  duro  ou  mdo  a  governar,  vais- 
seaa  qui  ue  sent  point  son  gouvernail.  —  duro 
ou  rijoda  bor  da  y  vaisseau  qui  est  fort  du  cötc. 
—  que  lern  müita  guinda,  vaisseau  qui  a  trop 
de  mAturc,  trop  baut  mdte.  —  que  tem  müito 
fati ,  vaisseau  qui  a  beaueoup  d'envcrgure.  — 
fraco  da  borda ,  que  aguenta  pvueo ,  vaisseau 
faible  du  eöle.  —  que  $e  totatentia,  mauvais 
boulinier.  —  tujo  de  limot ,  vaisseau  veri.  Ö  — 
tirou  claro,  le  vaisseau  est  venu  par  le  bon  lour. 

f  Naxos,  s.  f.  (f.  giog.)  Naxie ;  Ue  considc- 
rable  au  milieu  de  l'Archipel. 

Natadks.  V.  Naiades. 

Natfe  ,  adj.  2  gen,  V.  Nativo.  Diamanie  — 
diamant  brut. 

Nayre.V.  fiaire. 

Nazaii£!io  ,  i.  m.  Nazareen  :  juif  qui  s*absle  • 
naitde  viande,  de  vin,  etc.;  seclaire  juif  qui 
honorait  J.-C.  comme  nomine  jusle  et  sainL 
adj.  et  t.  Do  Nazarctb,  ville  de  Galileo.  Qui 
appartient  ou  ressemble  aux  Kaxareens.  Sur« 
nomde  J.-C  Cbretien. 

Nazareo  ou  —tu.  V.  Naxarino. 

Xazianz£!<o,a,  adj.  eil.  de  Naiianxe, ville 
d'Asie. 

Kededa.  V.  Neveda. 

Nebli.  V.  Nebri. 

Neilina,  *.  f.  'brouillard  epais  et  peu  elcve. 

Nf.dri ,  adj.  m.  Falcdö—,  faueon  noble  qui 
vienl  du  Nord. 

fNEBRiDF.s,  t.  f.  pl.  (/.  d'anl.)  ucbridesi 
pcaui  de  jeunes  faons,  dont  ou  so  couvrail 
dans  les  felcs  de  Bacchus. 

f  Nebrites,  f.  f.  (t.d'ant.)  nebrile:  pierro 
d'uR  jauue  fauvo,  coamct^  4  I^cjiuj, 
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Nr.m.oso,  A,  adj.  nebuleux:  obscurci  par 
los  nuages  ;(/S$\)  obscur.  Estreltas  — <u,  cloiles 
n^buleuses,  donl  U  lumiere  est  faible  et  lerne. 

Nr.CF.AP. ,  «.  ».  niaiser,  diro  des  soltiscs,  des 
impertinentes. 

Neccdädb,  *.  f.  ignorance  crasse ,  profonde. 
Snitisc,  impertinenco,  betisc,  niaiserie.  Impru* 
dence,  indiserclion ,  leinerilc. 

Necf.ssariamrmte,  odr.  nccessaireraenl ,  de 
ntTossilc;  infaillibleiuenL 

NffxEssXiius,  *.  f.  pl.  latrlnes,  lieux  d'ai- 
sanres. 

Xecf.ssärio,  k,adj.  necessaire:  (chose— ) 
Hont  on  ne  peut  se  passer;  indispensable:  ine- 
vilablc;  infallliblr;  qui  n'estpas  libre.  £  — ,  il 
esl  necessaire.  £  absolutamente  — ,  il  est  de 
toule  necessite.  Fallar  quandoi  —  ,  parier  au 
besoin.  Por  eile  sacri/Lcaremos  o  nouo  re- 
pouio  ,  ete. ,  e  oW,  te  —  f6r%  o  nouo  tangue  e  a 
nosta  rtdo,  nous  sacriUcrons  pour  lui  notre 
repos,  etc.,  notre  sang  meine  et  notre  vie  s'il 
le  Taut. 

KKCt.ssARissmo,  K,adj.  tup.  de  Ifeccstario. 

KkcessidAde,  s.  f.  necessite  :  chose  neces- 
saire, indispensable,  inevilable;  besoin  pres- 
sant; indigence.  *  Defaul  de  nourrilure.  — ,  fa- 
talite;  destin  inevilable;  contrainte,  defaul  de 
llberte.  l>e  — ,  necessaircmenl,  par  un  besoin 
absolu.  De  —  abtalulo,  de  necessite  necessi- 
tante,  de necessite  absolue, de  toute  necessite. 
Por  — ,  de  necessitc,  necessairement.  Emcato 
de  — ,  au  besoin.  Fallar  tem  — ,  parier  «ans 
necessite,  sans  motu*;  dirc  plus  qu'on  ne  de- 
vrait.  Que  —ha  de..,?  (ju'est-il  besoin  de...? 
Que  —  tens  tu...?  qu'as-tu  besoin...?  Faxer 
da  —  vir  lüde  t  faire  de  necessite  Ter  tu.  A  — 
eareee  de  tei,  necessite  n'a  pas  de  loi.  A  — 
metle  a  tclha  a  caminho,  besoin  fail  vieille 
trotter.  —t,  pl.  nccessiles:  besoins  corporels. 
Fazer  at  tuat  — ,  (/low.)  lieber  I'aiguillelle, 
faire  ses  besoins. 

Necessitadi'ssimo  ,  k>adj.  tup.  de 

Nf.cf.ssitAdo,  a,  p.  p.  de  Neeeuitar.  adj. 
Necessite.  Neccssitcut,  indigent. 

Nkcessitante,  adj.  2  gen.  qui  force,  qui 
oblige,  qui  contraint.  p.  a.  de 

NecessitAr,  v.  a.  necessitcr,  forcer,  con- 
traindre,  obliger;  redutre  a  la  necessite  de... 

Nfxf.ssit Ar  (de;,  v.  n.  avoir  besoin  de;  etre 
dans  l'indigence. 

Neciamentb,  adv.  fguoramment.  Imprudem- 
ment.  Soilement. 

Necio ,  A ,  aety .  Improdent,  Ignorant,  Incon- 
sidere;  dit  ou  fait  avec  ignorance  ou  impru- 
dence.  Sot,  impertinent;  nlals,  stupide. 

Necodä,  s.  m.  capiume  dans  llndoustan. 

NECROLOcf a  ,  t.  f.  necrologie  •  notice  bfsto- 
rique  sur  on  nort. 

Necrolögico  ,  a  ,  adj.  nccrologique :  (article) 
ecrit  sur  on  ou  plusieurs  personnages  raorls. 

Necrolögio,  t.  m.  necrologe :  registre  de  la 
date  de  la  mort  des  e>eques,elc;  liste,  re- 
gistre, notice  des  morts. 

f  Ntcsotoco  ,  $:  m.  neeretegue  ;  cdpl  qui 
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ecrit  sur  les  morU,  auteur  de  neüees  neerab- 
giques. 

NecromAwqa,  etc.  V.  Nieromaneia, 

Nkctar  ,  a.  •*•  neetar :  breuvage  des  dien 
de  la  fable;  liqueur,  vin  delicievi. 

f  Nectareo,  ktadj.  {poet.)  de  neeiar,  sea> 
blable  au  neetar. 

fNtCTÄRio,a.  m.  (f.  de  bot.)  neetaire  ta 
neetar :  resenreir  qui  contient  le  viel  daaa  !• 
eorolle;  appendice  accessoire  aus  on^ues  des 
neurs. 

f  Nect'dajje,  «.  f.  (I.  iTkisL  Ml.)  Btcjdalt: 
Insecte  nocturne.  —  ruira,  necjdale  roasse. 
—  maior ,  grande  necjdale* 

Nbdeo  ou  Nimo,  a  ,  adj,  luisaol,  doda. 

NEFiaDAHijiTBt  adv.  naechamnaettt,  abtaal- 
nableraent. 

KEFAXDissiHOt  A  t  adj.  tup.  de 

NefAxbo,  a  ,  adj.  mechant,  infim«,  taami. 
nable ;  horrible ,  detestable.  Peeeado  — ,  pect» 
rontre  natura  r  Sodomie.  CWate  — ,  crime  neir. 

t  NEFARiAVESTB,cd«. crisniaellemani, da» 
maniere  infame. 

Nf.fArio,  a,  adj.  criminel,  aeAlerat,  hsafc, 
execrable,  delesuble. 

N£fas  ,  ade.  mot  latin  usite  en  partagais  daai 
la  phrase  adverbiale  por  fat  ou  por  — ,  Jue> 
ment  ou  in juslement,  ä  raison  ou  a  lart 

f  Nefastos,  adj.  m.  pl.  Dias  — ,  (t.  o7ouU) 
jours  nefastea,  de  repos  prescrit  par  ja  lai;  ot 
felea ,  de  sacrifleea,  da  iriateaae,  en  oaenoiit 
d'un  desastre. 

Nifretico.  V.  KephrUico. 

fNiGABEUu,  a.  f.  (t.  de  hol.)  CfaBSOt, 
corne  de  cerf,  ambroaella  sauvage  i  plaDU 
cru  eifere. 

NecA^a  ,«./.*  appeau ,  moqueUa  :  eisen 
qui  par  aon  chanl  altire  les  autres  dans  la  filct 
Ente :  oiseau  empaille,  pour  le  nttm«  aajaU 
'Leurre:  mir  faconne  en  forme  d'oiscaa  paar 
rappder  l'oiseau  de  proie.  (ßg.)*  Leuna. 
araoree,  appdt  pour  aUirer  et  iroBoper  qaaV- 
qu  un.  (id.)  *  Stratageme;  agaoerit.  Ferner— e^ 
faire  des  agaceries. 

Neca^ao  f  e.  f.  negatlon  x  r«ppoa4  sTanVsM 
lion ;  action  de  nier ;  absenee  d'una  aj«alila| 
roanque  d'aptitude.  **r"    f~n  affnsia  rsaia. 
manquer  d'aptitnde  pour  une  eAoa«.  —äs  si 
metmo ,  abnegalion. 

f  NEGAciiRO,  a  ,  adj.  qui  fait  des  m\ 

Negädo  ,  a  t  p.  p.  de  Neger. 

Negadör  ,  a  ,  t: celui  qui  nie. 

NegAldo  , «.  *%.  eobeveau  de  II  de 

Negamento,  t.  in.  V.  Abnegmaia. 

NtGAR,  v.  a.  niar:  dire  qu'une  eboaa  a'est 
pas  vraie.qu'elle  n'exlste  pas;  qu'onepnaa** 
sition  est  Tau sset  ne  pas  recoonattre  la  reelam 
d'une  chose.  ftefuser.  Prohiber,  defendre,  esv 
peeber.  — ,  desavouer  un  crime.  Rattiec,  des- 
avooer,  renoncer.  Manquer  k  na  deroir»a  la 
reconnaissance ,  etc. 

NegAr-se  («),  e.  r.  se  refuser  k  «ne  cnase* 
Faire  dlre  qo'on  n'est  pas  cbei  sei.  atanqeer 
(j'une  couleur  au  jeu.  — •  $i  awlaW,  MeftM 
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soi-meme,  on  lermcs  de  myslicile.  —  de  ta- 
M,  de  douio,  etc.,  cacher  pir  inorleslio  5.1 
riencr ,  etc.  —  a  ti  por  outrem ,  prefercr  un 
itre  a  toi -meine. 

HbcatIva  ,  t.  f.  negative ,  denegation ;  refus. 
l?ECATiVAiif.*TE,adc.  negativement :  d'unc 
laniere  negative. 

NBGATiYO,A,  adj.  negatif:  qui  exprime  une 
agation;  qui  t'oppose,  se  refuse.  Argumente 
-,  argament  negatif,  tire  du  bilcnce  d'un  ac- 
•r,  etc.  Preceilo  — ,  preeepte  negatif  ou 
robibilif ,  qui  oblige  en  toul  teraps. 
xf  icugbücia  ,  f.  /.  negligcnce :  manque  de 
>in,  d'applicaüon ;  nonchalance. 
Ncgligekciar,  v,  o.  negliger  :  n'avoir  pas  lc 
ritt  necessaire  de ;  ne  paa  eultiver.  V.  Detent- 
or, Deieixar. 

Kcgligehte ,  adj.  2  gen.  negligcnt ;  noncha- 
Wt. 

Hecligestemente  ,  adv.  negligcramenl .-  avec 
egligence. 

Negligextissimo ,  a  ,  tup.  de  Negligente. 
HegociacIO,  t.  /'."negociation  :  art,  action 
e  negocier  des  affaires  imporlantcs ;  alTaire 
n*on  negocle.  "Negoce ,  irallc ,  rommf  rcc. 
Ksgociado  ,  a  ,  p.  p.  de  Negociar.  adj.  Af- 
ttra,  tres-oecupe. 

Recociador ,  t.  m.  negociatcur  :  qui  negocic 
ttdqoe  affaire  iraportante.  Negoclant,  com- 
»ereant.      # 

Nigociado'ra ,  t.  f.  marebande;  negocialricc. 
*  Necociahento.  V.  Ncgocio. 
KscocilttTE ,  s.  m.  negociant :  qui  feil  le  ne- 
oce  en  grand ,  qui  negocic. 
Negociar  ,  v.  o.  negocier  :  faire  negoce ,  tra- 
qoor ;  cherchcr,  solliciter,  tachcr  de;  trailcr 
«ne  affaire).  Negocier  des  biilets,  des  lettres 
ecaange.  —  uma  Ultra,  (f.  de  comm.)  nego- 
ier  an  effet,  placer,  colloquer  une  iraite. 
Heoociar  (com,  em)9  x>.  n.  negocier,  com- 
aareer,  faire  le  negoce,  faire  lo  commerce. 
-  hm  tau  proprio  cabedal ,  commercer  de  son 
itpre  fonds.— em  vinho ,  cm  trigo,  etc.,  faire 
I  commerce  de  vin ,  de  ble ,  etc. 
Mecociavel,  adj.  2  gen.  negociable  :  qui 
itat  ie  negocier. 

Hegöcjo , «.  m.  negoce,  commerce ,  trafle  de 
itfehandises  entre  parücnliers.  *  Affaire,  oc- 
■aation.emploi.  'Enlreprisc.  *  Affaire  politi- 
[M,  affaire  d'etat.  Uomem  de—,  negociant, 
•aunercant.  Casa  de  — ,  maison  de  commerce. 
ÜltM  /**— » le  commerce  ne  va  pas.  Regn- 
er $*ut  — f ,  metlre  en  ordre  ses  affaires. 
f  Nscocioso,  k,adj.  commercant:  oü  Ton 
•Üda  commerce  (port,  ville  — e;.  Soigneux, 
■pUquo,  diligent.  Affaire,  trea-oecupe.  sou- 

Vecra,  «.  f.  negresse ;  esclave  nolre. 
tt.m.aug.ätNegro. 
'HEcaALyOffy.  2  gen.  noir,  nolrltre. 

lö  , «.  s*.  gros  poisson  de  mer,  qui  res- 
anable  aa  teto. 
HiciiCADO,  ((,  pop.)  Y.  Jkigracado,  !n- 
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NEcnF.cÜRi.V.  Segrüra. 

NF.GKKJ.ir.,  v.  n.  tircr  sur  le  noir,  parattre 
noir;  uoircir,  devenir  noir,  sombre,  tenebreux. 
Sobscurcir. 

NE(.ra.t\iA ,  t.  f.  negrerie :  reunion  de  ne- 
gres. 

Kegridaö,  s,  f.  noirceur,  eoulcur  noire. 
'Obscurcisscmcnt. 

Negfuliio,  *.  m.  nögrillon  :  petit  0«  jeune 
negre.  IVupiicr  noir.  V.  A'lamo. 

N eck i^ im,  a,  adj.  dim.  de  Negro.Vu  peu 
noir.  s.  m.  Negrillon. 

NEGßissiMO ,  a  ,  adj.  $up.  de 

NP.cno ,  a  ,  adj.  noir :  Topposc  de  blanc ,  effet 
de  I'absence  ou  de  i'absorption  de  lous  les 
rayons  lumineux ;  sombre,  obscur.  [/ig.)  Triste, 
morne,  melancoiique ;  afTreui,  odieux,  mal- 
heureux.  Rio  — .  V.  Niger,  it.  Fleuvc  d'Amcri- 
que.  Nuvem  — a ,  nuage  noir,  ombre  Fazcr-se, 
pör-te  —  a  umacousa,  noircir,  devenir  noir. 

Ni:gro,  a,  m.  negre,  negresse. :  homme, 
femme  donl  la  peau  est  naturellemcnl  noire; 
esclave  noir.  Noir,  la  couleur  noire.  Poisson  de 
mer  ä  ecailles  noiralres.  —  fugidt ,  negre  mar- 
ron,  negre  fugitif.  Yetlido  de—,  babillö  en 
noir. 

fNEcnopONTO,  f.  m.  [t.  de  gfog.)  Negre- 
pont :  ville  et  llo  de  1'ArcbipcI  ;autrefois  Eul>e>. 

Negrüme  ,  1.  m.  temps  sombre  et  noir,  nuee 
noire,  nuage epais. 

Necrüra  ,  $.  f.  noirceur :  qualitc  de  ce  qui 
est  noir. 

f  Negrusco,  a,  adj.  nolrltre :  qui  (Ire  sur  le 

noir. 

f  Neguxdo  ,  a .  m.  ( t.  da  bot.)  negundo  :  ar- 
bredes  Indes  orientales,  du  genre  du  vltex, 
dont  les  feuilles  ont  l'odeur  ei  le  goüt  de  la 
sauge;  graine  de  linde;  erable  de  l'Amerique 
septentrionale. 

*  Neiceoadi.  V.  Neudada. 

NeTquibar , a.  m.  ( I.  d'Atie)  espece  de malre 
d'un  village. 

*  NeixInca  ,  a.  f.  nalssance  des  fruits  et  des 
pelits  des  animaux. 

"  Neixeste  ,  m.  m.  petit  d'une  brebis  ou  c?une 
chevre. 

N£ldo  ,  «.  m.  grosse  pomme  aux  envirens  de 
CoTmbre. 

Nelgada.  V.  Nalgdda  et  Pesunho. 

N£lle,  t.  m.  ( t.  dAtie)  rix  avee  la  cotsc. 

Nelle  ou  N'f.lle  ,  pour  Em  elie  (en  lui ). 

f  Nelma  ,  >.  m.  ( t.  d'hitt.  nat.)  nclma  t  satt- 
mon  de  Siberie. 

Nem  ,  part.  conj.  et  utg.  ni.  —  (impouco9 
pas  meine.  —  um ,  —  ou tro ,  ni  Fun  ,  ni  l'aulre. 
—  «tat«,  —  menvt,  ni  plus ,  ni  moins.  —  para 
uma  parte,  —  para  a  outra,  ni  d'un  cöle,  ni 
d'autre.  —  lanto  —  täo  poueo ,  rien  par  exces, 
ni  trop  ni  trop  peu.  —  todoe  0$  estrangeiroe 
täo  bar  bar  os,  nem  todot  ot  notsot  eompatriotat 
täo  civilisadot,  tous  les  etrangers  ne  sont  pas 
barbares,  et  totts  not  compatriotes  ne  sont  pas 
civilises.  —  todot  ot  que  tstudäo  täo  httrwioe, 
-U>dQtaMev4o4i%$Tr*9U»(i*dP9f(fr*f.) 
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tous  ceux  qui  etudient  ne  sonl  pas  savanls; 
lous  ceux  qui  vont  ä  la  guerre  ne  sonl  pas  sol- 
dats. 

Neuro,  «.  m.  (f.  de  map.)  le  massif  cntre 
deux  espaces  vides. 

'Nembrar,  etc.  V.  Lembrdr,  etc. 

'Nemdro.  V.  Membro. 

f  Nem*a  ,  f .  f.  ( t.  geog.)  Nemee  :  villc  de 
l'Argolidc  dans  le  Peloponnese,  aujourd'liui 
Tristena.  Forel,  röche  lituees  prcs  de  cetlc 
ville. 

Nbmeo,  a,  adj.  de  Nemee  ou  de  la  foröt  de 
Nemee  (lion). 

f  N em eon ico ,  s.  m.(t.  d'ant.)  nemeonique  : 
vainqucur  aux  Jeux  nemeens. 

f  Nem£os,  adj.m.  pl.  {t.  d'ant.)  Jogos—, 
jeux  nemeens,  prös  de  ia  foretde Nemee. 

•Nemichälda,  pour  Kern  migalha,  rien, 
rien  du  tout. 

f  Nemo ,  s . m. ( f.  d'Asie) ban ,  cri  public. 

Nemoröso,  a,  adj.  (pott.)  boise(  pays), 
plein  de  forets,  couvert  de  bois. 

f  Nemötela,  *.  f.  (f.  d'hist.  nai.)'nerao- 
tele  :  diptere  des  bois. 

"  Nemo  o«  Nemu.  pour  Nem  um  ou  Nenhum. 

•f  NßNft  ,  i.  m.  ( t.  enf.)  ralon  :  pelit  enfanl. 

f  Nkngoros , s.  m. pl,  Chevaliers  dun  ordre 
militaire  au  Japon. 

•  Nengun.  V.  Nenhum. 

Nenhum,  a,  adj.  aueun,  pas  un;  personne. 
Nulle,  de  nulle  valeur.  V.  Ninguem.  Amigo  de 
todos ede—,  tudo  i  um,  (prov.)  qui  est  ami 
de  tous ,  n'eit  ami  de  personnc. 

Nenuures,  adv.  (pop.)  nulle  pari. 

Nemias  ,  i.  f.  pl.  nenies :  chanl  funebre  ou 
funerailles,  a  Rome. 

Neograpuismo,  j.  m.  ncographisme  :  nou- 
vcllc  orthograpbe  contraire  a  celle  re$uc. 

NtöcRAPno,  i.  m.  neographe :  celui  qui  Or- 
thographie d'une  nianiere  nouvelle. 

NEOLOGiA,f.  f.  neologie:  invention,  emploi 
de  mols  nouveaux  ou  d'anciens  mots  dans  un 
nouveau  sens. 

Neolögico  ,  a  ,  adj.  neologique :  de  la  neolo- 
gie, qui  la  ooacerne. 

NEOLOGisvo,  i.  m.  neologisme  :  recherche 
blamable  d'expressions  nouvelles,  de  nou- 
veaux mots,  de  neologie;  le  nouveau  mot  lui- 
meme. 

f  Neologista,  f.  «i.  neologiste :  qui  cree  des 
mots  nouveaux,  admissibles;  qui  se sert  de  la 
neologie. 

Nbölogo ,  s.m.  neologue :  qui  aflecle  le  neo- 
logisme; qui  forge  de  raauvais  mots,  se  sert  du 
neologisme. 

Neomekia,  *.  f.  n*om*nie:  nouvelle  lune; 
feie  a  son  epoque. 

Neomenio,  a  ,  adj.  et  f.  de  la  neomenie,  qui 
la  concerne;  (sacriflee}  de  chaquo  nouvelle 
lune. 

Neopb\ ta  ,  j.  m.  ou       1  neophyte :  nouveau 

Nüopuyto  ,  a  ,  adj.  et  s. )  converti  a  la  reli- 


NER 

Nf.otemco,  a,  adj.  neoterique:  nouveau, 
moderne. 

Nipa,  *.  f.  (t.  d'hist. nat.)  "nepes :  scorpkn 
aquatique. 

NtPENTnEs, f.  f.  nepenlhe  r  plante  qui,  teloa 
Pline,  infusee  dans  du  vin,  diasipe  la  melia- 
colic. 

Nephähio.  V.  ßfefario. 

Nepiii'.jtico,  a  ,  adj.  (f.  de  mid.)  ntphretiqae. 
(coüqtic  —  j,  violentc,  cause«  par  le  gravier 
des  reins  passant  par  les  urcleres;  (reraede— ;, 
qui  guerit  la  colique  nephretique.  Pedr*—*, 
pierrc  nephretique  :  espece  de  jaspe,  nepbrit, 
jade.  Pdo  — ,  espece  de  bois  qu'on  apportede 
la  Nouvelie-Espagne. 

Nephritis,  s.  f.  (t.de  mtd.)  nephrite:  infiam- 
malion  des  reins.  V.  Nephritieo. 

t Nephroloua yt.  f.  {t.de mid.)  n^pbrolo- 
gie  :  traite  sur  les  reins. 

f  Nepiital1!  ,  i.  m.  unc  des  douze  tribas  dl 
peuplc  Juif. 

Nkpöte,  i.  m.  neveu  du  pape. 

Nepotismo,*.  m.  nepolisme  :  aulorite  te 
neveux  des  papes;  desir  des  papes,  etc.,  H 
efTortsfaits  pareuxpouravanoer  leurs  aeven, 
leurs  parents. 

f  Neptunianos,  t.  m.  pl.  neptuniena :  nata> 
ralisles  qui  attribuent  a  l'eau  la  formalion  des 
basal  les,  du  gtobe,  etc.,  par  Opposition  aox 
vulcaniens. 

Neptinino,  a  ,  adj.  (potl.)  de  Ifbptane,  qui 
a  rapporl  a  la  mcr.  Reino  — ,  la  mer. 

Neptünio,  a,  adj.  de  Neplune,  qui  concem 
Neplune. 

f  Neptunismo,«.  m.  ncplunisme  :  sfsteiae 
des  ncpluniens. 

Neptun o,  i.  m.  (t.  de  myth.)  Neplune :  dies 
des  mers ;  (J>oet.)  la  mer. 

Nequicia.  v.  Maldädt. 

f  Nequissimo,  a  ,  adj.  tup.  tres-mccbaoL 

Nerbidas,  *.  /.  pl.(t.  de  myth.  et  de  peH.) 
nereides  .-  divinites,  nymphes  de  U  mer.(t 
d'hist.  nat.)  —  mollusques,  vers  marins,  dus 
un  fourreau ,  avec  des  organes  exterieurt. 

Nereo  ou  —eu,  i.  m.  {t.de myth.)  Ncrte- 
dieu  marin ;  (poet.)  la  mer. 

Nerio.  V.  Loindro. 

f  Neiuta,  a.  f.  (f.  d'hist.  nat.)  nerit«:  ea- 
^uillage  univalve.  —  cor  de  gemma  d'ove ,  n*- 
rile  jaune  d'oeuL  —  de  bocea  negre,  oerte 
bouchenoire.  —  de  denlieuloe  vermetkee, h 
denl  saignaule.  —  lisa,  nerita  potle.  — -»• 
pintas  d'ctlorninho,  la  grive.  —doe  riee ,  te- 
rile  d'eau  douce. 

Nero  ,  a.  V.  JV^aro,  Firo. 

Nervädo.  V.  Nervoso,  Ncrvudo. 

Nerval,  adj'  2  gen.  et  \  nerval  :  boo  pW 

Nervino,  i,  adj.  i  les  netfs  (reortde). 

Nervin  :  qui  fortiüc  les  nerfs. 

Närvo  ,  *.  m.  (f.  d'anat.)  nerf :  sorls  deeor- 
dons  blanchdlrcs,  organes  des  Sensation*; {/f) 
force,  vigocurj  corde  dMnstrameQU  *  Cotcroic, 

Iwere« 
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^Mutant,  «ta  nee  fofce,  vigurur, 

• 

kto*idäde,  «.  f.  forco  des  nerfs.  ( /ig.) 

Tan  raison  nemenl. 

4so,  a,  «4/.  nerveux  :  Tort,  qui  a  de 

*fc;  plein  de  nerfs;  (fig.)  Tori,  vigou- 

*j  apparuenl  aux  nerfs  (affeclion  — s e). 

—«,  personne  nerveuse,  dont  les  nerfs 

aqoes. 

«so»  a,  o#.  nenreux  :  qui  a  do  bona 

;aleux. 

.,$.  f.(t.<U  bot.)  nervore :  cole  ele- 
les  feuilles  des  plante» ;  ((.  de  rel.)  dos 

CftiDi.  V.  ßfecedade. 
o,  etc.  V.  JVecto,  elc. 
t,  «.  /".  pointe  triangulaire  raise  a  unc 
«., pour  lui donner  de  I'amplcur.  Chosc 
en  angle  et  jointe  a  une  autre.  Poinle, 
de  chemise. 

era,  f.  f.  neue  :  fruit  acidule,  pateux, 
er,  a  noyaux.— «,  pl.  sorle  de  sonneltcs 
uulles. 

irrira ,  s.  f.  (t.de  bot.) '  neflicr  :  arbre 
u 

c»  a  (contraclion  de  em  e#«e,  em  mm), 
,  dans  cette. 

■t  a  (contraclion  de  em  ette,  em  etta) , 
,  dans  cette. 
,  #.  A  petite-fille. 
iba ,  dim.  de  JVefa. 
no ,  dim.  de 

,*.  m.  peüt-fils.  Farceur,  boufTon,  donl 
Ml  bigarre.  Ot  nottot  — t ,  nos  descen- 
nos  petits-neveux ,  la  posterite. 
ro,  a,  adj.  net :  propre;  sans  souillure; 
Aare. 

dcastel,  i.  m.  (t.de  geog.)  Ncufchatel: 
Baisse. 

a,  f.  f.  (t.  dt  mu$.)  neume.  (t.  de  rhit.) 
tion  de  ce  qu'on  pense,  plus  par  gcsles 
lignes  que  par  paroles. 
11MA.  V.  Aneuritma. 
räl,  adj.  2  gen.  neatre  :  qui  ne  prend 
•urti  enlre  des  nations ,  des  personnes 
» .  Uottrar-te  —  com  anbot  ot  parlidot, 
iger  bien  entre  les  deux  partis. 
raudade,  s.  f.  neutralile:  etat  d'une 
aeutre;  indiflerence  entre  deux  partis 
s. 

ralizacaG,  t.  f.  neutralisation :  action 
raliser. 

a  au  zär  , «.  o.  neutraliser :  rendre  neu- 
iperer,  miliger  1'effet  d'un  principe. 
dtralmehte,  od«,  neulralemenl;  d'une 
i  neutre. 

ro,  a,  adj.  V.  Neutral.  (t.  de  gramm.) 
;  qui  n'est  ni  masculin  ni  feminin  (mot) ; 
eprune  point  une  action  direclement  di- 
if  quelque  objet  (verbe) ,  qui  n'a  pas  de 

▼Ada  ,  i.  f.  quanüte  de  neige  qui  lombe 

feie. 

oo,  a,  adj.  couvert  de  neige;  blano 

»ort.*« 


comme  la  neige ;  rafratebi  a  la  glace.  Agua  — , 
e.ni  ä  la  glacc.  p.  p.  de 

Nevär,  v.  n.  nciger :  tombor  de  la  neige. 
r.  a.  Couvrir  de  neige,  (/lg.)  Blancbir:  rendre 
blanc. 

Neve,  j.  f.  neige:  vapeur  glacec  dans  Palme- 
spbere ,  retombanl  en  flocens ;  ( flg.)  blanche ur 
extreme;  glace  de  fruils.  Um  cöpode—,  uue 
glace.  Tomar  — ,  prend  re  unc  glace  ou  des 
glaces.  Imporla-mc  tanto  it$o  como  a  —  que 
pattou  ha  cem  anno*,  (fam.)  je  m'en  soucie 
aussi  peu  que  des  neiges  d'antan. 

Neveda  ,  t.  f.  (t.  de  bot.)  "calament.  V.  Cala- 
mentha.  —  do»  gatot  ou  mator,  chataire,  ca- 
taire,  herbe  aux  chais.  —  menör,  calament  des 
champs. 

f  Nevedinda  ,  s.  f.  (t,  de  bot.)  chataire  a 
fleurs  laches. 

Neveira,  j.  f.  'endroit  ou  l'on  conserve  de 
la  neige ;  glacicre.  " 

Neveiro,  a.  m.  vendeur  de  neige;  glacier. 

t  Nkvirosado  ,  a  ,  adj.  {poil.)  de  couleur  de 
neige  et  de  rose. 

K£voa,  t.  f.  'brouiilard :  rapeur  epaisse  qui 
obscurcit  l'air.  'Nuage  qui  se  forme  devanl  les 
yeux,  qui  obscurcit  la  Tue,  taie  a  l'osil.  Espece 
de  crasse  qui  se  forme  sur  la  surfte«  de  Pu- 
rine. Encoreme.  (/ig.)  Trouble,  confusion,  ob- 
scurile. 

Nevoäc>(  t.  f.  V.  JVeeoeVro. 

Nevoädo,  a  ,  adj.  nebulcux,  couvert  de  nua- 
ge s  ,  brumeux.  Y.  Anuviado. 

Kevoar.  V.  Anuviar. 

Nevosiro,  a.  m.  brouiilard  epais,  bruoie. 
(/ig.)  *  Confusion ,  obscurite, 

JNiYdso  t  a  ,  adj.  neigeux :  Charge  de  neige. 
Couvert  de  neige ;  blanc  comme  la  neige.  Tempo 
— ,  temps  de  neige,  oü  il  neige  beaueoup. 

Nevralgia,  s.  f.  (t.de  mid.)  nevralgic .-  dou- 
leur  des  nerfs. 

NEVtocR\rniA, i.  f.  (t.de  med.)  nevrogra- 
phie :  descriplion  des  nerfs. 

Nevrologia,  #•  f.  nevrologie  i  traite  des 
nerfs. 

f  Kevr6pteros,  adj.  et  t.  m.  pl.  (t.d'hitt. 
nat.)  nevropteres  :  insectes  dont  les  nervures 
forment  un  reseau. 

Nevrotohia,  t.  f.  nevrolomie:  diasection 
des  nerfs. 

NEWTOKiAwisiio ,  t.  »I.  newtonianisme :  Sys- 
teme de  Newton. 

Newton  i aro  ,  a,  adj.  newtonien  x  qui  a  rap- 
port  au  Systeme  de  Newton,  parüsaa  de  cc 
Systeme. 

Nexo,  «.  m.  noeud,  lien.  Ndo  ha  —  n'este 
dUcurto,  il  n'y  a  pas  de  suite  dans  et  dis- 
cours. 

NbAfete,  «.  m.  corruption  de  Neopkgto. 

f  Nhahduguacü,  i.  m.  (f.  d'hitt.  n*4.)  touyon 
ou  touyouyou :  espece  d'autruche  de  la  Guyane. 

NnuM ,  —  a  ,  abrev.  de  Nenhum,  — «. 

Niagem  , «.  f.  grosse  toile. 

f  Nicaragua ,  s.  f.  (t.  degtog.)  Nicaragua  • 
ville  de  Guatemala. 
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t  Ntc#A  ,  f.  f.  (I.  #*r  gtog.)  Nieee .  vilto  d'Aw. 

Nict.NO,  a  ,  ad/.  Nicecn  :  de  Nicee. 

Nicne,  *.  m.  "niche.-  prifnncnmi'nt  dans  IV»- 
paiswur  d"nn  mur  nour  y  mettre  un«4  slnltit», 
«Mc.  (/!</.)  *  Place .-  poslo  du  au  inüriic  «Je  ijuol- 
ijtrtm. 

NicociIxa,  #.  f.  (I.  rfe  frof.^  nieottnne.  V. 
Herta  tanta.  —  raslica,  petile  nicotiane,  tabae 
P'tnclfc,  faux  labac. 

-f  Nicomedirxse,  «<//.  2  »ye n.  Nicomedien  :  de 
Niconicdie,  villc  d'Asie. 

Nscbologio.  V.  fiecroloniif. 

NicromAüCIA.  V.  IS'igroiitancia. 

t  Nicr.öi»nor.i«s,  *.  m.  j»/.  (l.  r/7:i*/.  «ff/.) 
necrophores :  colöoptercs  qui  cuterrent  des  ca- 
davres,  porle-cadavrc. 

Nicticora.  V.  Xycticnra. 

Nidificär,  v.  n.  niclicr:  faire  son  nid. 

NidorAso,  a,  ed/.  nldoreux  :  (|ui  a  un  goüt, 
unc  odeur  de  pourri,  d'confs  coavis. 

Nicarelüa.  V.  iS'cgabelka. 

Nictf lla  ,  $.  f.  ft.  de  bot.)  —  ordinaria,  niellc 
roinaiae ,  niellc  des  jardins ,  *  cumin  noir,  faux 
eurnin ,  toulc-eplcc.  —  dos  alqucivcs,  niellc  des 
charnps,  niclle  sauvagc  ou  balardc. 

f  Niger  ,  s.  m.  (f.  dt  gtog.)  Niger  ou  Djolliba  : 
fleiivc  de  l'Afrique  occidenlate. 

KfoOA,  f.  f.  '  nipua  ou  niguas,  ninsa  ou  ni- 
que  :  peiii  insecle  des  Indes  qui  s'insinue  dans 
les  pieds  cnlre  cuir  clchuir.  V.  Zunga. 

f  Nicricia  ,  t.  f.  (t.  de  giog.)  Nigrilieot«  Ne- 
gritie :  controe  d'Afriquc. 

Nicromäxcia  ,  i.  /".  necroraance  ou  — cie :  art 
prelendu  (Fcvoqner  tes  morts,  les  demons. 
Cliosc  operce  par  lo  nioyen  de  c<H  art. 

NicromAmtb,  t.  m.  necromancien  :  qaf  sc 
m^fc  de  necromancic;  sorcier,  inagicien. 

NicnoMAXTico,  f.  m.  V.  JSigromantc.  adj. 
Qui  coneerne  la  nccromancic. 

f  NigCnde,  s.  m.  grainc  qui  rcsscmblc  au 
maTa. 

f  Nimm,  $.  f.  {t.  de  bot.)  •rumphc:  arbre 
terdbinthace. 

f  Nilc,6,  *.  m.  (/.  d'hist.  nal.)  nilgaul  ou 
nyl-ghaat:  anlilopc  de  l'lndc. 

■f  Nii.Nio,  a  ,  adj.  du  Nil. 

f  Nii.o,  *.  m.  ( t.  da  gtfvg.)  Nil :  grand  llcuvc 
d'Afriqne,  eutre  les  dens  tropiques. 

f  Nilötico.  V.  Nilico. 

Nimro.  V.  Limbo. 

t  Nim Ig\  ou  —  «it.x,  *.  f.  (t.  de  g*og.)  Ni- 
m^ru«  t  villc  des  Pays-Bas. 

NiauwCifTR,  adv.  Irop,  exces^irrmnnf. 

Nimu.däuk,  f.  f.  '  cices  :  surabondance;  su- 
perflnittf. 

*  Nimioaliia.  V.  Nemigalha. 

Ni'mio,  a  ,  adj,  excessif,  trop  crand. 

t  N«»»A ,  i.  f.  (I.  d'Atie)  Sorte  de  vin  fail  du 
Jtw  *fn  coe©  de  nipa.  V.  r.c  mot. 

Nika  ,  t.  f.  ( l.  tnfant.)  Faxer  — ,  faire  dodo. 
i7.  V.  AmeUa. 

Ninak,  o.  n.  (f.  enfemt.)  faire  dodo» 

Nihpa  ,  etc.  V.  Jiympha,  etc. 

NircjJlla.  V.  Nigello. 


f  Ninci,  t.  m.  f.f/r  *«!.;  ningi:  racined. 
^ii'ira-Loonp. 

Ni\(.:".iMÄM«:a«,  t.  m.  ;•/.  inslriiimenH  poor  ic 
laliour  di'S  salines. 

NiXf;»fx.Mf  pmn.  imdef.  pentonnc,  aieos, 
nul,  qui  qiie  co  soil.  —  morreo  ou  pmcfo, 
prrvonuc  n'a  per«.  —  no$  €«/•,  «fuc  nul  u« 
itnus  rozarde.  Im  — ,  un  nomine  de  rien.  Ücaf 
mal  adtjuiridoi  a —  hau  cnriifuecmtöt{9TU9.) 
bien  mal  acqais  ne  piodl«  Jomoi*.  —  pUt 
diztr  :  Ücsla  agua  niio  btberei,  (W.)  pona&ne 
ne  peut  dire  :  Fcntaine,  j«  ne  boirai  pQtdtloo 
cati. 

NiMi  \n\  ,*.  ^.  nic'iicc,  ccivee:  «rufsoupeii.'i 
oiscaux  dans  le  nu^nentd.Seditaussidessoa* 
ri>,  eic. 

NiMuniA,  *.  f.  •eiifanii,.lag^.(/?y.)Bag«lelle: 
cliose  peu  iiuporiante  ou  de  pco  de  valeitr; 
niniserie,  babiole. 

Nimilg<s  a  ,  adj.  trouve  dam  le  nid. 

Ni'ntio,  *.  m.  nid  d'oix^aa.  Troo  do  rat,  de 
serpent,  etc.  NhJ  :  endrort  oa  les  poule»,  etc., 
dcpüseni  leurs  crufs.  •flg.)  Pays,  matten  «jo'on 
habite.  —  de  garca  read ,  heronni^re  r  lieo  wi 
les  berons  Tont  leurs  pi'liis.  —  dar  es  de  r§~ 
pinn,  aire:  nid  ^es  grands  oiseaax  de  nw». 
Ffl^tr  «et*  — ,  niclicr,  faire  sen  nid.  Sathme 
pdssaro  c/o— ,  les  oisoaut  sonl  ilcnirlics.  tipa- 
/»?«  — ,  (ftg.)  la  palrie,  le  pay*  natal. 

f  NixivK,  s.  f.  (f.  de  g*og.)  Niiiivc?  aeeiCMC 
villc  d'Assyric. 

f  Nimveo  ,  a  ,  adj.  de  Ninive, 

f  NisiviTAS,f.m.;tl.  le«  habitanN  de Xiolr». 

f  Nixsixci :r ,  5.  /".  (f.  rfe  ewf.)  c*pece  de ke«V. 
—  da  China,  (xium  ninsi)  nisanne.-  raetBf 
mcdicinalc  '!«•  la  Chine.  —  rt»  Gmadd,  'ginsen; 
plante  a  racinc  nioiiii.Mii.iIc. 

f  NiPA  ,#./".(  /.  de  b;L  •  nipa  .-  pahnter  alt 
Moluques.  Du  cueo  que  porlc  cel  arbre  et  fait 
du  vin  ;  ee  vin. 

f  Nisa5,».  m.  premier  mois  de  Tanne««** 
clc<»iasih|ue  chez  les  juift,  el  le  ae|»tklme  da 
(cur  auuec  eivile,  qoi  eotnmen^ail « tae<]emexe 
de  sepiembro. 

f  Nissa  ,*./*.(  f.  de  giog.)  Nts«a> :  vHIe  de  la 
Scrrie. 

Nisso,  Nisto,  (contraction  de  em  isf,  ♦» 
fafe)  dans  ecla. 

NitCmte,  adj.  2  gem.  fnlsant.  iL  Qel  resis». 
qtii  s'cfTorce. 

NiTfr.ORA.  V.  Nifrtfcvrn. 

NiTir»r;z  ou       )    ncitoi«;;proprel^;peli.bril- 

NiTinftr.A,  f.  f.  1   Innl:  l.otmo  trrd^re:  Aelal. 

Nineo,  a,  adj.  pvtl.)  nel,  propre,  fol'> 
c!air,  lui^ant,  brillanh 

fNiTiDULA,  *.  f.  (/.  d'hist.  «•#.)  eilidwl* 
coicopiere. 

NitrAdo,  a  ,  adj.  nitre :  avee  addilisR  dearf 
de  nitre. 

N.'trato,  #.  m.  tt,  <fo  Mt«i.)  ni«eAt?Sf» 
forme  par  la  combinaison  de  l  acide  nütifee 
avee  une  base. 

Nitr£ira  ,  i.  /".  nitriere :  üeo  oü  m  lenne  fc 
■ilre. 
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Klnico ,  A ,  mdj.  (I.  da  ckim.)  nitriquo :  (acide 
-),  forme  par  lt  combinaison  de  roxyg&io 
ivee  l'axote. 

NitkIdo,  #.  «i.  (poiL)  bcnnisscmcnt  du  che- 
ral. 

Hrrainta,  a,  adj.  nennissant,  qui  hennit 
eheval}.  V.  Rinckäo. 

KrrEincift-sB, «.  r.  se  former  cn  nitre. 

Nrraia*.  V.  Minchär. 

Nitro,  $.  «.  nitae :  salpeirc,  sei  composc 
Kaeide  Ditriqae  el  d'oxydo  de  polassium,  Läse 
le  I«  poadre  a  canon. 

KtTAOGBMo,  A,  adj.  (t.  da  ehitn.)  nilrog&ne  : 
]oi  forme  le  nitre« 

Nn-Aoso ,  A,  adj,  nilreax :  qui  tient  du  nitre. 

f  Niyator,  ff.  *».  oiieau  de  1'Inde  qui  res- 
emble  au  faisan. 

Nivil,  a.  «*•  nireau  :  inslrument  pour  con- 
laltre  si  un  plan  est  horizontal,  etc.;  etat  d'un 
»tan  aam  inclinaison ;  {fig.)  egalile  parfaite.  Ao 
-.«rfe.de  nireau.  Avec  une  egalile  parfaite. 

flifSi.Ac.AO ,  i.  f.  *  nivollement :  action  de  ni- 
eder. 

NiVEXAnoa,  A,ff.  nivelcur :  eclui  qui  nivclle. 

NnriLAMENTO ,  «.  m.  V.  Ifivelacäo. 

KiYXLAB,  tJ.  o.  niveler :  mesurer  atec  le  ni- 
reaa ;  aplanir,  mettre  au  ou  de  niveau. 

NivEO,  a,  adj.  blanc  comme  la  neige;  de 
jetge. 

f  KiyAso  ,  i.  m.  nivose  :  quatrieme  mois  de 
'annee  republicalne,du2i  decenibre  au  20  Jan- 
ier.  mij.  V.  Nev&to. 

f  Niza  ,  s.  f.  (/.  de  giog.)  Nico ;  Tille  du  Pie- 
sont. 

Mo.contraction  de  emo9  dans  le.  V.  Em. 
lor,  »ous.— mar  0  na  terra,  sur  mer  et  sur 
em.  —  prilo ,  aoua  presse. 

316 ,  ff.  m.  noBud  :  enlacement  d*one  chose 
iliante;  exeroissance;  articulalion ;  jointurcs 
mx plantet,  anx  doigts,  a  la  queue  (des  ani- 
Mii);  partle  plus  dure  dans  le  coeur  du  bois, 
■  marbre,  etc.;  le  larynx;  point  de  Tintersec- 
ien  de  Tecliptlqne  avec  une  orbite ;  {fig.)  Ken , 
leisen;  attachment;  point  essentiel;  diffleuhö 
irtnclpale  d'ane  aflairc,  d'uno  queslion,  etc. 
Tejaement  d'aiguilleitc.  —  c4goy  n«ud  diffleile 

defaire.  —  torredio ,  ncBod  coufant.  —  de  (e- 
1,  nosnd  de  tisserand.  —  na  garganta, 
d*Adam  ,  (flg.)  embarras ,  douleur 
las»  1«  gorge  qui  empecho  d'avaler,  etc. ;  {id.) 
rtslesae ,  serrement  de  cceur.  —gordio  oa  gor- 
litto.  V.  ee  mot.  —  ordinär io  t  (t.  de  mar.) 
teead  common ,  nceud  p!at,noeud  marin.  —  da» 
seif  oft,  noBud  faux.  —  da  encapetadura, 
ItsmJ-nOHJd.  —  dm  barquinkn,  noeod  de  la 
Igae  de  lok.  —  de  eorrer,  noeud  a  plein  poing. 
Tewwn — ,  nouer.  Hörnern  curla  dos—t,  petit 
Mmora.  il6$  na  trtpa.  V.  Yolvulo. 

HIa9  s.  f.  none  t  une  des  sept  heares  eano- 
daiaa,  apres  sexie.  Heore  qui,  dans  la  dWI- 
lati  dm  Joor,  cbez  les  Romains ,  repondait  a 
reis  haites  apres  midi ,  Selon  la  nötre. 

HoüiJAfcOna ,  $.  f.  livre  qvl  traite  des  mal- 
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sons  nobles  s  Icurs  armoirles ,  etc.  V.  TfobiHth 
rio. 

Kobiuario  ,  1.  m.  nobillalrc :  caUlogoe  des 
maisons  nobles. 

NoBiLiAuisTA,  #.  m,  auteur  d'un  nobilialrc. 

f  NoBiLissmÄDO, «.  m.  nobilissimat :  qaalite 
de  nobilissime. 

KoBiLissmo,  a,  adj.  tup.  de  Aotra.  Trts- 
nobic ,  nobilissime.  *.  m.  Nobilissime  :  tl Ire  des 
Ccsars  dans  le  Bas-Empire;  dignitairc  decore 
de  la  pourpre. 

NobilitaqaO,  f.  f.  *  anoblissement. 

Nöbbc,  adj.  et  1.  2  gen.  noble :  place  parson 
rangvsa  naissance  ou  par  Ictlres  du  prince, 
au-dessus  des  autres  hommcB.\ .  Fiddlgo. (fig.) 
— ,  illustre,  distingue,  rcleve  au-dessus  des 
autres  de  merae  genre  ou  espece.  üonorablc, 
estimable,  grand.  —  Veftestano,  noble  V6ni- 
tien  :  dcscendanl  d'une  des  onze  familles  qui 
ont  fonde  la  republique. 

•  NouREctn.  V.  Ennobreefr.  (fig.)  Omar. 

1  *  Kobrecim£9ito  ,  t.  m.  V.  KobiUtac&o.  {fig.') 
Ornalo.  ' 

Nöbrexexte,  adv.   noblement  :  avec  no-[ 
blesse ;  en  g^ntilbomme. 

Nobreza,!.  f.  noblesse  :  qualil6  de  noble; 
les  nobles;  (fig.)  elevatum  (des  idees,  du  sen- 
timent,  du  style,  des  pensees,  etc.).  Sorte  do 
damas ,  etoffc. 

Nobrjssimo.  V.  IS'obiliitimo. 

Ncxjiö ,  $.  f.  notion :  conna Usance ,  idee  d'une 
ebose.  Intelligente  d'un  mot. 

Noceme.  V.  Danoso,  Prejudicial. 

Nocentissimo  ,  K%tup.  de  Noccnle. 

NocnÄTBO,  f.  m.  (/.  d'orf.)  sei  ammoniae. 

NociFERA,*.  /.  I'^toile  du  soir. 

f  Nociobül,  adj.  2  gen.  qui  concerne  la  no- 
tion. 

Nocivamemtf,  adv.  d'une  mani6re  nuisible. 

f  Nocividade,  t.  f.  qualile  de  ce  qui  est  nui- 
sible ,  nuisanec. 

NocJvo ,  a ,  adj. nuisible, prejudiciable ;  mal- 
faisant,  malin,  noisiblo.  —  d  saüde,  malsain, 
conlraire  a  la  santc. 

f  NocTAMDLLisMO,  $,  m.  noctambulisme  t 
maladie  du  noctambulc. 

NoctImdllo,  a.  m.  noctambulc :  somnam- 
bule. 

•  Nocte.  V.  Noitc. 

fNocTiLÜG,  j.  m.  (t.  d'hisi.  not.)  noclilion 
ou  bec-de-lievrc,  espece  de  chauTo-sourii. 

t  Noctilcca  ,  1.  f.  (poit.)  la  lune. 

Noctiluco,  a,  adj.{poU.)  nocUIaqno»  qui 
donne  de  la  luinicre  pendant  la  nuit 

Noctiliz,  t.  m.  ver  luisant. 

NocTivAGO,A,aoy.(po^.)  qui  erre,  quleooxt 
la  nuit. 

f  Köctuas  ,  s.  f.  pl.  (I.  cVhitf,  not.)  noeloa> 
les :  lepidopteres,  noctoelites. 

Noctuhläbjo  ,  #.  m.  noclurlabe  r  rastrumeat 
d'asironoraie  pour  prendre  la  baateur  (Tone 
etoile. 

t  Noctcrsamettk,  adf>,  iM>ctqmcnflHftnql- 
(:^*nent:  pendant  la  nnic, 
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Nocturhas.  ▼.  Noctuat. 

Noctqrko,  A,od>".  nocturna  :  qui  se  fait, qni 
a  lieu  pendant  la  nuit,  elc.  Qui  erre, qui  court 
la  nuit.  Nocturne,  tipithete  donnee  par  les  as- 
trologues  a  cerUines  planetes  trop  seches  ou 
trep  humides.  Ave  — a,  oiseau  de  nuit. 

Noctorro,  #.  m.  noc turne :  partie  de  l'office 
de  matines. 

•Nocumekto.  V.  Damno,  Prejuizo. 

•Nöda.  V.  Nddoa. 

Nödo  ,  t.  m.  (f.  d'attr.)  nood  :  point  de  l'in- 
terscction  de  l'ecliplique  avec  une  orbite.  (f.  de 
chir.)  Modus  .*  tumeur  indolente  sur  les  os,  les 
tendons ,  les  ligaments. 

Nödoa,  $.  f.  lache,  (/ig.)  V.  Maneha.  Tirar 
at  — it  faire  en  aller  les  taches. 

Nooöso,  a,  adj.  noueux  :  qui  a  des  nosuds. 

Noete,  a.  m.  *  noix  d'un  parapluie. 

Nogada  ,  t.  f.  fleur  de  noyer.  Sauce  pour  le 
poisson,  falte  de  noix  et  d'epices. 

Nöcado,  t.m.  nougat .*  gateau  d'amandesotf 
de  noix  au  caramel. 

NocIl.  Y.  Noguexral. 

Nocceira,  a.  f.  *  noyer  :  arbre  qui  porte  les 
noix. 

t  Nogiteirädo ,  a,  adj.  de  couleur  de  noyer. 

Nocueiral  ,  a.  in.  lieu  plante  de  noyers. 

f  Noiha,  «.  f.  oiseau  des  Moloquea,  qui  res* 
semble  au  perroquet. 

Nöite,  *.  f.  nuit :  l'espace  de  temps  ou  le  so- 
teil  est  sous  l'horixou.  (flg.)  Confusioo,  obscu- 
rite,  (id.)  Nuit  du  tombeau  v  eternelle  nuit,  la 
Tiort.  — ,  ombrage,  obscurite.  De  — ,  de  nuit; 
nuilamment,  pendant  la  nuit.  A'  böca  da—,  sur 
labrune,  a  la  nuittombante,  a  la  cbute  du 
jour.  —  fechada,  nuit  closevtout  a  fait  nuit. 
Böa  ou  md  - ,  (flg.)  bonne  ou  mauvaise  nuit , 
passee  dans  la  Joie  ou  dans  !a  tristesse,  —e 
dm,  jour  et  nuit,  sans  cesse.  Atta—,  müito 
ptta  —  adiante,  bien  arant  dans  la  nuit.  A  — 
4  eapa  de  peccadoret,  la  nait  sert  de  voile  aux 
mechants.  A—iboacontelheira,  la  nuit  porte 
conseil.  Näo  preguei  olho  toda  a  — ,  Je  n'ai  pas 
ferme  l'cail  de  la  nuit.  Fazer  — .  V.  Pemoitar. 
Fazer-te  — .  V.  Anoilecer.  Boom  — * ,  bonsoir. 

NoiTBCtn.  V.  Anoitecer. 

NoiTKzitiHA,  t.  f.  dim.  de  Ifoite.  Comraence- 
inent  de  la  nuit. 

Noitibö  ,  t.  m.  (t.  d'hist.  nal.)  oiseau  de  nuit. 
(flg.)  Hotnme  retire ,  triste,  melancolique ;  qui 
ne  paratt  que  dans  la  nuit.  V.  Noctivago.  —  da 
Europa  on  eorto  nocturna,  eugoulevent,  tette- 
chevre,  crapaud-tolant .-  oiseau. 

Nomiraw.  V.  Noitezinha.  JT—,  sur  la  brune. 

Nöiva  ,  a.  f.  flancee;  nouvelle  mariee. 

Noiyado,  a.  «f.  mariage ,  noce. 

Ndiro,  t.  m.  flance  :  celui  qui  est  pres  d'etre 
marie.  Nouveau  marie. 

Nojado.  V.  Bnfadddo ,  Agattddo. 

Nojektissimo  y  a  ,  adj.  $up.  de 

NojtüTO ,  a  ,  adj.  degoutant;  qui  fait  soule- 
ver  le  eosur.  Sujet  aux  nausees ;  qui  se  degoute 
aisement. 

Ndia.f.  m.  cfcagriti,  triste***.  Esw-T».  <Jc-  ' 
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goöt,  deplaisir.  Dommage ;  prejudtce.  Grand 
deuil.  Ettar  de  — ,  garder  la  maJson  pendant 
les  preiniers  jour«  de  grand  denil. 

Nöjo,  *.  «.  'nausee,  envie  de  tomlr.  Com- 
$ar  —/faire  soulever  le  ccsur.  V.  Aeco. 

Nojöso,  a  ,  adj.  degoutant,  qui  fait  soulerer 
le  c«ur ;  sale,  malpropre,  (cmt.)  Nuisible. 

f  Nougiö  ,t.f.(  1.  de  thtot.)  Faction  de  ne 
pas  vouloir. 

Noli-me-t1ncere  ,  s.  m.  ( r.  de  ehir.)  noli- 
me-tangere:  o leere  malin.  *Balsamine,  plante. 

f  Nömada  ,s.f.(  t.  d?kist.  not.)  nomade :  by- 
menoptere ,  apiaire. 

Nömadb,«.  et  adj.  2  gen.  nomade (people 
— ) :  errant ,  sans  babitation  fixe. 

Nombramejito  ,  #.  t*.  *nomiuation  h  on  en- 
ploi ,  etc.  V.  lfomeafdö. 

NdME,  a.  m.  nora  .-  terrae  conYeno  pour  de- 
signer  un  etre  ou  une  abslraction;  titre,  qua- 
lite  en  rertu  de  laquelle  on  agit.  Sobriquct 
Hot  du  guet.  —  da  pia ,  nom  de  baptemK  Em 
«WS,  etn  teu  — ,  en  mon,  en  ton  nora.  Em  — 
de  teu  amo ,  au  nom  de  son  mattre.  Em  —  de 
Deoe,  au  nom  de  Dleu.  Ter  grande — ,  avoir 
une  grande  reputation.  Que  —  tem  P  quäl  e  e 
teu  —  ?  comment  se  nomme-t-il  ?  Cketmar  —t 
a  atguem,  injurier  quelqu'un. 

Nomeacä0,j.  f.  nomination  a  an  emploi, 
etc. ,  et  le  brevet  qui  la  contient ;  droit,  aetwn 
de  nommer. 

Nombada,  t.  f.  reputation ,  nom ,  renommee. 
V.  Fama.  Val  mait  böa  — ,  que  cama  dowraie , 
(prov.)  bonne  renommee  vaut  mieux  que  cein- 
ture  doree. 

NomeAdamertf.,  «ir.  nommement,  speeta- 
lement. 

NomeadO  ,  a  ,  p.  p.  de  Nomear.  adj.  Benon- 
me ,  nomme  avec  eloge. 

NoMEADÖa ,  a  , «.  nominateur  :  qui  a  droit  de 
nommer  a  un  benefice,  etc. 

Nomeadüra.  V.  Nomeafdo. 

Nomeante  ,  adj.  2  gen.  qui  nomme.  p.  a.  de 

Nomear,«.  a.  nommer  .*  donner,  hnposer 
un  nom ,  une  epithete,  dire  le  nom  (d'am  «r<\ 
en  faire  mention ;  eboisir,  desigoer  (pour  so 
emploi,  etc.);  declarer,  ins  Uta  er  (son  beri- 
tier,elc.). 

Nomenclador,  «.  m.  (t.d'ani.)  nomeocU- 
teur  :  esclave  qui  indiquait  les  noos  des  o- 
loyens  romains  a  ceux  qui  le  desiraient;  ao. 
faisait  rangerles  convives  a  U  table.  —  ,qs« 
s'applique  a  la  nomenciature. 

NoHERCLATURA ,  t.  f.  nomenciature  :  eoUee- 
tion  des  mots,  des  noms  propres  4  une  seieaee; 
methode  pour  les  classer. 

Nomia  ,  a.  f.  nomie ,  regle ,  loi.  Ca  mot  a  fa 
pris  du  grec  et  sert  a  comparer  d'autret  meto» 
comme  astronomie,  etc. 

Nomina  ,  s.  f.  reiique  sur  laqoeUe  etat  ecriu 
des  noms  de  saints ;  sae  de  reliqoes,  irfiquaiit« 
Piece  qui  couvrele  poitraii  desbetesde  cwg^ 
Nomination. 

Nomina<jaÖ  ,#.  f.*  nom :  partie  4a  oaMMtf 
susoeptible  de  oonabre  et  de  genjt» 
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Koviaiif ,  f.  s*.  pi.  nominaux  :  scolastiques 
Jpgoaas  aux  roalistes. 

Nominal, adj.  2  gen.  nominal :  qul  concerne 
I«  nom.  Imaginaire. 

«fr  Nominäjjas ,  t.  f.  pl.  (I.  d*ant.)  nomina- 
liea  .*  Jours  a  Rome  pendant  lesquels  on  don- 
nail  des  noms  aux  enfants. 

fforniAiiTO, *.  m.{t.de  gramm.)  nomina- 
tif :  prämier  eas  de«  noms  deklinables.  — 1 ,  pl. 
tat  aeelinaisons  des  noms.  adj.  Qui  indique  le 
wmn.  V.  Jtaamiato/foo. 

f  MoaoclifOH ,  a.  m.  noraocanon :  recueil  de 
coaetitations  imperiales  et  de  leurs  canons. 

•fr  NomocrapbIa,  a.  f.  noraographie :  traite 
sarteslois. 

flfoaoLOciA , «.  f.  nomologie :  seien ce,  traite 
doslois. 

•fr  Nomothitico  ,  a,  adj.  qui  concerne  la 
legislation ,  fort  de  faire  des  lois. 

NouAba ,  a.  f.  nn  peu ,  quelque  peu ;  baga- 
fltile,  un  rien,  vetiUe.  Couta  de  — ,  eboae  de 
fta«,  Bagatelle. 

Woragxmario,  a,  adj.  nonageoaire :  age  de 
sjMtro-v  ingt-dix  ans. 

IfovACisixo,  a,  adj.  nonantieme:  quatre- 
▼majt~dtxlente.  —  dm  ecliptka,  nonagesime  : 
point  de  i'ecUptique,  eloigne  de  quatre-viugt- 
dix  degres  das  sections  de  l'borixon  et  de  i'e- 
ctiptique. 

fte*  acok  ,  a  ,  adj.  nonagone.  V.  Enneagono. 

HowAmdria.  V.  Ennemndria. 

Noras ,  a.  f.  pl.  ( t.  d'ant.)  nones  :  lea  Ro- 
appelaient  nones  le  clnquieme  Jour  dea 
da  Janvier,  fevrier,  avhl,  juin,  aoot,  sep- 
>,  norcnibre,  decembre,  et  le  teptieme 
alt«  aatres  mois. 

•  Nokca.  V.  Nunc: 

Noroo,  f.  m.  quadrupede  de  Sofala. 

Korts ,  a.  m.  pl.  nombre  impair.  Jogar  a  pa- 
ri* Ol»  — ,  joaer  a  pair  ou  non. 

Nöwio,  a.  m.  nonios :  piece  de  euhrre  env 
•aloyce  dans  lea  divisions  des  inatiumenta  de 
■aiheanatiqoe;  partie  de  l'alidade. 

Hobmäoa.  V.  Nonada. 

•  -fr  Ndnno ,  f.  m.  religion.  Pere. 

Nobo ,  a  ,  adj.  ord.  neurieme:  nenf.  Carlos , 
Laus  — , Charles,  Louis  neuf  (IX).  Em  —  lu~ 
aar,  neuviemement. 

Nora  ,  a.  /.  noria  :  maebine  poor  elcvor  de 
l'ea«,  a  l'aide  de  godels  attaches  a  ane  corda 
aatoor  d'une  roue,  etc.;  puits  d'oü  on  lire  de 
res«  •  l'aide  de  cette  maebine.  it.  Bru ,  bclle- 
flle. 

N6rc>  fe.f.(t.  de  bot.)  —  bramea.  V.  Bryo~ 
nia.  —  prito,  *  tamier,  sceau  de  Nolre-Dame, 
krjonedOMce  a  finita  etracines  noirs. 

MoRcaiLAtf.  f.  negondo  femelle. 

KoRBxrrx ,  a.  m.{t.de  mar.)  nord-est :  point 
entre  le  nord  et  Test;  vent  qui  en  pari. 

■fr  Nordrstear  ,  9.  n.  ( t .  de  mar.)  nordester  : 
tourner  an  nord-est,  decliner  vers  le  nord-est 
paaiant  da  Paiguille  ahnantee. 

•fr  Nordrsteo ,  a  ,  adj.  du  nord-«s» 


f  Nore  ,  a .  m.  *  espeee  de  perroqtet  des  Mo- 
luques. 

f  NoRLincA ,  $.  f.  (t.  de  gtvg.)  Norlmgue  : 
ville  de  la  Souabe. 

NÖRMA,t.  f. regle,  modelo,  exemple.  (/ig.) 
Regle  de  eonduite ,  etc. 

f  Normal,  adj.  2  gm.  normal :  qni  regle, 
qui  dirige.  Eteola  — ,  ecole  normale,  od  l'on 
apprend  Part  d'enaeigner.  linka  — ,  (f.  de 
ftom.)  ligne  normale ,  perpendicolaire. 

f  Normandia,  a.  f.  it.  de  aiog.)  Normen- 
die :  ancienne  protlnce  de  France. 

f  NorhInoo  ou  —50 ,  a  ,  adj.  et  $.  Nor - 
mand :  de  Normandie. 

Norrordxste ,*.•».  (f. de ***{•) nord-noTd- 
eat :  rent  entre  le  nord  et  le  nora-eat. 

Non^o»OBSTE,  i.  m.  (I.  de  mar.)  nord-nord- 
ouest. 

Noro£ste,i.  m.  (t.  de  mar.)  nord-ooest: 
point  entre  le  nord  et  l'ouest;  vent  qui  en 
vient. 

Noroesteär,  t?.  ».  (f.  de  mar.)  nord-oues- 
ter:  tourner  au  nord-oueat;  decliner  vers  le 
nord-ouest,  parlantde  la  boussole. 

Norsa.  V.  Norpa. 

Nörte  ,  a.  in.  nord ,  septentrion ;  pole  areti- 
qne ;  le  vent  du  nord.  (fig.)  Guide,  etoile  po- 
laire,  boussole.  Ir  —  nU  em  atguma  cot*, 
faire  le  contraire,  Toppose  de  ee  qu'il  faii 
faire. 

fNoROtcA,  a.  f,  (f.  de  giog.)  Norvege  .- 
royaume  de  I'Burope  sepientrionale. 

Nörza.  V.  JVorpo. 

Noa,  contraction  de  Em  ot.  V.  No.  it.  Varia- 
tion de  Eu.  Ex. :  Dto~no$ ,  di»$e-no$%  \\  nou»  a 
donne ,  il  noua  a  dit.  V.  N(eupkonipM.). 

Nöe,  pi.  pron.  pert.  nous.  it.  pt.  de  IS'ö.  V. 

Noscada  ,  adj.  f.  ßfoz  — ,  museade ,  noii  du 
muscadier. 

Nosco ,  pron.  pert.  usite  avee  la  prep.  com. 
Com    ,  aveenous. 

NoaocRAraiA ,  a.  f.  nosographie  .*  traitd  des 
maladiea  en  gcneral. 

Nosolocia  ,  s.  f.  nosologie  :  explication  des 
maladics  en  gencral;  traite ,  nomenclaturo  des 
maladies  en  gcneral. 

f  Nosomaktica  ,  f.  f.  *art  de  guerir  par  en- 
ebantements. 

Nös-oitros  ,  as,  pron,  pert.  nous,  nout 
autres. 

N<>s*o ,  a  ,  adj.  pott.  ndtre  :  qui  eat  a  nous, 
relatif  ä  nous.  —«,«*,  pi.  noa.  Oo—e%e.pl 
les  nötre»  :  ceux  qui  sont  du  laemeparü ,  de  la 
meme  profession  que  nous. 

NosTALciA  .  s.  f.  nostalgie :  raaladle du  fojK 
nostomanie ,  nostrasie,  desir  vioteni  de  revoir 
sa  patric. 

Nota,  i.  f.  marque,  sign*.  Note :  remarque 
a  la  margo  d'un  IWre,  eto.  Minute  :  originul 
dun  act»'.  Critique,  censurc.  Note  qu'on  prrnd 
tl'nne  rhosc  pour  s'en  sooTenir.  Note  :  lache  a 
Thontieur.  Autor  de  —  on  de  Mo  — ,  auteurre- 
nomine ,  celebre.  Mulker  de—,  fe  mme  dccrlee. 
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—f  demutua,  noles  de  mubiquc.  —  *  publtcas, 
registres  public».  Etcriväo  de  —t ,  notaire. 

Notabilid  ade,  f.  f.  notabiliiö :  qualite  de  cc 
qui  est  notable ;  cbose  notable. 

Notabiüssixo,  Atadj.  mp.  deNotatel. 

Notaqäö.  V.  Annotacaö. 

jSotädo,  k,p.  p.  de  Notar. 

Notadoa,  $.  m. celui  qui  diel«;  qui indique, 
qui  designe,  qui  marqoe.  V.  Annotador. 

Notar,  9.  a.  marquer.  Noter,  remarqaer. 
Noter  c  prendre  note  d'une  cbose  pour  s'en 
souvenir.  Faire  des  ootes  sur  un  ouvrage.  Dio- 
ler.  Ccnsurer,  critiquer.  £crire  ou  faire  ecrire 
dans  les  registres  publica.— ou  langer  a  Ultra, 
(t.ds  comm.)  faire  noter  la  lettre. 

NotarjJLdo,«.  m.  notarial :  office,  foneüons 
de  notaire. 

Not Ä Rio,  a.  m.  notaire.  V.  TabeUidQ.—apoe- 
lolieo,  notaire  apostolique. 

Notavel,  adj.  2  gen.  notable,  remarquable; 
considerable.  Insigne,  auüienlique,  Signale. 
Pessoat  — eis,  notables  :  babitants  les  plus 
considerables  d'un  lieu,  d'une  rille,  etc. 

Notaveussjmo.  V.  Ifotabilimmo. 

Notävelmekte,  adv.  notablement ,  consi- 
derablement. 

Notho,  x,adj.  (t.  de  ntfd.)  batard;  qui  est 
d'une  espece  abatardie.  V.  Etpurio. 

Notiua,  f.  f.  connaissance,  intelligeoee. 
Nouvelle,  avis,  bruit.  Notice,  extrait.  "Ren- 
sejgnement:  indice  qui  sert  a  faire  connal Ire. 
*Eclaircissement  :  explicalion  de  ce  qui  est 
obscur.  —  de  caminho,  nouvclle  ramassee 
dans  le  roisseau.  —  invenlada  ou  forjada, 
nouvclle  faite  a  plaisir.  — #,  pl.  connaissances, 
savoir,  erudilion.  Ckegdrao  — s  dalndia,  etc. , 
il  est  arrive  des  nourelles  de  1'Inde,  clc 

Noticiado,  a,  p.  p.  de 

Noticiar  ,  r.  a.  informer,  donner  Avis,  faire 
savoir,  mander« 

Noticiar-se  (de),  v.  r.  »'informer,  prendre 
des  renseignements. 

Noncidso,  k,adj.  instruit,  in  forma.  Sa  van  t, 
qui  a  beaueoup  de  connaissances.  Qui  sait,  qui 
Jonne  des  nouveltes. 

NoTTricAgiö,  t.  f.  notifleation  :  acte  par  !e~ 
qucl  on  notiße. 

NotipicAdo  ,  a  ,  adj.  celui  ä  qui  Pon  a  notifle 
une  cbose.  p.  p.  de 

Notificär,  e.  a.  notifier  :  faire  savoir  dans 
les  formes  legales,  usitees.  Assigner,  citer. 
{inus.)  Informer,  donner  «vis. 

NoTtssiBO ,  a,  adj.  $up.  de 

Noto,  a  ,  adj.  eonnu,  notoire. 

•  Nöto  ,  f.  m.  sud  :  vent  da  midi. 
Notomia.  V.  Anatomia. 

*  Notobustab.  V.  Anatomien. 

t  Noctosecta  ,  f.  f.  ( t.  d'hist.  nat.)  noefio* 
necie :  beraiptere,  beteroplere. 

Notoriamssite,  ade.  notoiremcnl,  manifcs- 
lemcot. 

NüTon^EDÄDB, «.  f.  nolorieto  :  evidence  d'un 
fait,  d'une  cbose  de  &iit,tfCQcrakmcnt  iccon*  I 
Aue.  I 
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Noturio ,  a  ,  adj.  notoire, connu ,  manifeste; 
evident. 

t  Xotöxo  ,  *.  m.  ^  L  d'hisl.  mef.)  notoxe :  co- 
16opterc,  trachelide.  —  unicome,  la  cuculle. 

NO  Ute.  V.  flioilt. 

Noitibü.  V.JVoi/iW. 

Nova,  t.  ,".  nouvelle,  premJer  avis  d?oa© 
cbose.  Fazer-te  de  — *,  faire  sembUnt  cTbjm- 
rer  une  cbose.  Correio  de  staa— «,  messecar  da 
malbeur,  porleur  de  mauvaises  nouvclle*.  Hr 
— «  näo  vo$  eanteu ,  ella*  seräo  vaihm  et*  et 
saberüt,  ne  t'inquiete  pas  pour  savoir  des  boc- 
velles;  elles  vieilliront  et  tu  les  sauras. 

Novasaö,  #.  f.  {IM  prat.)  'renoufeUopeat 
d'un  contrat,  d'une  Obligation.  NovatieQ  : 
changement  de  titre,  transmutatioo  d'iw  ceo- 
trat en  un  autre. 

f  Novadör,  a.  m.  novateur :  auteur  de  tee- 
veautes ,  surtout  en  matiere  de  religio«, 

Növambnte,  ade.  nouvellexuent  9  feeea- 
ment. 

NotIto,  f.  m.  et  adj.  noriee  s  appfeeli, 
eommencant;  ecolter,  nouveau  venu.  Barn** 
—  no  mundo,  not  negociot,  etc.,  hemme nee- 
Yeau  dans  le  monde,  novice  dans  les  aJSairea,  etc. 

Növe  ,  adj.  num.  et  #.  m-  neut ;  cbiflro  #• 

NO  YEAS  ,  i.  f.  pl.        \   DeBf  fr*»  •»!•«. 

Novear.  V.  Annowar. 

No  vecsktos  ,  adj.  num.  pl.  neuf  oeatf* 

NovEnfo , «.  m.  bourgeon :  jeune  paaujee  es 
Tannec. 

•  Novfts ,  pl.  de    i  novice,  im    _, 

Novex,  a4j.  2  gen.  \  saus  uiagsj  da 
nouveau.  Sotdado  — .  V.  Bixnüuu  reseflisiii 
— ,  Chevalier  novice. 

Novölla  ,  f.  f.  nouvelle,  cente,  renn, eis- 
toire  ropoanesquc.  Fielion,  measongew— *,ft. 
Novelles  :  constitutions  de  l'emperew  iesti- 
nien ,  etc. 

Novelleiro,  a  ,  adj.  amateux  et  nninir  ite 
nouvelles,  d'histoires.eie.  Nouv  ei  liste,  däst- 
Icur,  qui  debitedes  nouvelles. 

f  N0VELLfi!R0  OU  NOVELUM  ,  t.  SJS.  {JL  i»k$D 

obier,  opicr,  aubier,  sureau  d'eaa,  rose  dt 
Gueldre,  pelole  de  neige,  paia  blaue,  eeille- 
botte :  arbrisseau. 

•Novelleiros,  pl.  V.  Notedio. 

Novelljmuo  ,  dim.  de 

Novkllo,  «.  m.  peloton  de  fil.  'Pelole  es 
neiße.  V.  Notelleiro.  (/lg.)  EmbrouillemeeL 
(id.)  Amas  in  forme  de  diverses  chosee.  Fahr- 
te um  ou  n'um  — ,  (flg.)  se  tapir,  se  meuracs 
peloton.  —  de  mialhar,  ( l.  de  mar.)  peqnetM 
peloton  de  bitord. 

Novembro  ,  s.  m.  novembre  :  neurMme  nots 
de  l'annee  romaine,  et  le  onzlerae  de  .a  netrr. 

Novena,  s.  f.  nenvaine  r  neuf  >otm  de  saiir; 
prieres,devotionsde  neuf  jeure.  Le  mmiUwt 
pariie. 

Noyeüal,  adj.  2  gen.  de  la  ■eevaiae,  de 
neufjours. 

f  Novt.iAmo,  s.  as.  livre  dt 
'  Ncuvainc 


NUA 


KUM 
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0,  A,ndj.  nrurieriif*. 
ta,  $.  «um.  nouanlc,  qualre-vin^i- 
f  diu  in  es. 

k,  f.  f.  novire  :  rcli^icuscqui  est  dans 
»  de  probalion. 

i»o  ,  i.  m.  noticiat:  temps  dos  cprcu- 
BOvicc;  mauo«,  lugcoivut  des  uovi- 
rmtiftsagc. 

aaia,<.  f,  "noviculi  maiton,  loge- 
l  novices. 

Aaio ,  a  t  üdj.  de  novice. 
»t  f.  ei  adj.  oovice  :  qui  a  pri»  nouvel- 
babil  de  rcligicui ,  H  dans  l'inlcntion 
profession;  apprcnli;  peu  excrc6 ,  peu 

lax,  #.  f.  nouveaulö  :  qaalile  de  ce 

ouTeaa ;  chose  noarelle;  Phantomen», 

»o.  NotiYcllo,  preraier  avta.  Rcrolie. 

§§imfd(f9  les  priraeurs,  premicrs  fruiu 

soo. 

i\  , «.  f.  Jcune  vache,  gcnisse , laurc. 

to,  *.  «t.  jeunctaurvau  o»  betuf ,  uou- 


Mi&a,  mdj.  2  gen.  de  la  nouvelle  lune. 
isio,  «.  m. "  ncomcnte ,  nouvelle  liine. 
wmamethts  ,  avir.  dcrnit'Tement,  (out 
Mit  Enlin,  eo  Uernier  lieu. 
umo  ,  a  ,  adj.  $up.  de  Novo.  Trcs-nou- 
Js-neuf.  Ledornier. 
UHO»,f.  m.p/.lesquatrc  Ans  dem  irres 
,me. 

u  V.  Hemcfsn ,  Fruto. 
*,  auf/,  ncuf,  nouveau,  reccnt,  qui 
ced'eire,  de  paraltre,  fait  depui*  peu, 
il,qu'on  entend  poor  la  premiere  foii. 
i :  dilTerent  de  co  qu'on  savail,  de  er 
•maisMil;  qui  survient,  qui  eM  ajoule 
Ire.  Nouveau  venu,  nouvrllemcnt  ar- 
uveau, jeunc:  qui  a  p<Mi  d'cxperifiice. 
UD» — ,  de  nouveau,  derechef,  nou- 
it,  encore,  depui»  peu.  Pör  eumu  —  , 
i  eeuf.  Que  h*  dt  —  pqu'y  a-t-il  de 
?  flötet  reit,  novo*  leis,  nouveaux 
uvellcs  lois. 
tV.Aoei«». 

f.  f.  noix :  fruit  du  noyer.  *  Notud  de 
u  Noix  d'arbalele.  —  tnotedda,  uoix 
».V.  Moscadeira.  —  bchen.V.  Muringa. 
«,  noix  vomi(|ue.  V.  Carindö.  —  iudi- 
i  /ndta,  noix  d'Inde.  —  marinha,  it. 
tat.)  cardite  eannelee,  noix  du  inor. 
riitmeios.  V.  Pistareira.  Sdo  mai$  a* 
m  «iiuwi »(/am.)  beaueuup  de  bruil 
•OcL  IM  Drot—ti a quem  rtflo  Um  diu- 
ov.)  Dieu  doune  de*  noiselies  ä  ceux 
l plus  de  dcnl.H. 
juiaü.  V.  lntkaeo  oa  Lt>binho. 
,  adj.  nu,  dcftlialHllü,  san.s  \ilrinen'.>. 
la.  Mal  luihillc,  völu  iiidrcciiiiari.t. 
iue,dppourvu.  Cüi.)  (il.ür,ü>id<ni,  ma- 
MHft  rquivoqijc  ni  di  r'jJMiiMriL  l)r- 
pouillc,  div.irui  «In  ü>  r  "ir.  .  #.#//<■ 
recit  simplcf  «jiu  ait,  .-.im-.  <>in«  ir.  n:  . 
KMTBiOifV.  UÜBlClll,  u  UU.  '/(^-    '.UiU- 


inciit,  ouvoKcmcul;  simplcineiil,  kau*   art, 
bans  onii'iucnl.H. 

Ni  nirtno ,  a  ,  adj.  (puet.)  qui  porlc  Ic» nae». 
Qui  ameue  les  uua^i». 

fNiciFCüO,  a,  adj.  (poet.)  qui  diksipt  les 
nuai;es. 

NtBir.EMo,  a,  adj.  (pocl.)  engend ro  des  Dies. 

Nliiilöso.  V.  IS'rbulo.Uf. 

Nlcil,  adj.  2  gen.  nubile  :  eu  Agu  «lo  te  «aa- 
ricr. 

Nlbilidädc,  #.  /".  nubililö  t  6Ut  decollequi 
ctl  nubile;  a^'e  nubile. 

Ncdivago,  a,  <k(/.  (potl.)  qui  erre  pamai  Ws 
nucs.  Oü  crrvnl  It-s  nitet  (clel). 

K  in  la  do,  a  ,  adj.  ncbulcux.  p>  p,  dt 

NniLtR,  v.  a.  V.  Annuvear  {/lg.)  Voller. 
— w,  o.  r.  §e  couvrir  do  uuages.  {flg»)  S'ob$- 
ciirrir. 

Nicloso,  a,  «cty.  nuapeux,  nebuleux,  ob- 
>r;jrri  par  los  nueges.  (/*y.)  Advcrto»  con- 
Iraire. 

ISidixädo.  V.  Xullddo. 

*  Xrni;ösn.  V.  fiubloso. 

NicA,*.  /".  nuque:  creux  entre  la  lolo  ttle 
chipion  du  cou. 
iNi damil-ite.  V.  Kuamenle. 
Nliu'.z  qu       |  nudite :  etat  d'un  €\n  na; 
Ni'drza  ,$.f.  ]   manquo  dliabitn. 

*  Nlüüvia.  V.  Anadur ia  cl  Adua. 

f  Nli.llü,  a  ,  adj.  qui  n'a  pas  de  plumcs  ou 
qui  n'en  a  que  Irrs-pcu  (poiilct,  poulc). 

Ni:kza.  V.  AuJfS. 

f  Xuca,  <.  /".  baga teile,  rien,  miacre,  ve- 
Ulle. 

Nigaqaö,  <.  /".  discours  frirole,  »ophUrae  ri| 
diruSe. 

McACinÄDE,  t.  f.  'goütdes  eboses  frivoles, 
frivolitc. 

NioATÖnio,  a  .  adj.  valn,  frivolo,  futilc. 

N i  glli ca.  V .  yngutira. 

*  Nudade.  Y.  Xudtz. 

f  Nlllaim..>te,  adv.  nullemcnt:  d'une  mi- 
niere nulle,  una  valeur. 

Ki  LLinÄnt,  s.  f.  nullilc :  dörant  qui  rend  un 
acte  nul ;  {/ig.)  dcTaulde  lalent,  etc.;  iuacd'on ; 
impuissance. 

Nüli.0,  a,  adj.  nul,  »ans  valeur;  innlile; 
saus  lalenls,  sam  considoralion  {liommc— ). 
( t.  de  bot.)  — ,  al)s«»nl  ( rorollc  — le ;. 

N'tM.  N'uia,  (conirariinii  de  cm  «n,  em 
uma )  dans  im ,  dann  tinc. 

f  Ninänlm,  *.  f.  (/.  de  grog.)  Nuninnce : 
aiiriviiiic  villc  <ll;>|)anne,  frl^hrp  par  sj  rr- 
Hülauct!  roiilre  les  Roiii.ii^s.  (Vi  croit  quelle 
elail  siüire  oü  vil  aujotird'lmi  Soiia. 

f  Numaminu,  a,  atlj.  Nuuuiiiiii:  de  Nu- 

mann'. 

f  Nl-m\i.ii>,  a,  u.lj.  de  iiionnaie,  qui  coi.- 
rcriM*  la  moiiiruir. 

Nim:.,  «.  v.  Tau  «.  c    livi::i!i;  du  p;i.- ij.i  :  »■• 
\  .  //in.'<«.V.  <ii_in»--  ii-j.-'sqiiL*,  piM*:  i  '.  Ii-il,  mi-'i;  ' 
/»«■  la  ptK-f  .  %•  i  sibcj'avn.   -    '»'  ■'■ 
dli^i:  'uliluit «'■ 


iu'.i:  ■  .  4U..H  , 


(taUiM,  A 


i.  de  Numirar.  ad/.  Nom- 
u  nombte. 

1 1.  ifortlA.) 

cblffn  luperieiir  ü'unc  fraciion  •  Indiqiie 
bicn  d«  foii  eile  reiittrme  1«  denomioileut 

>(  >ii:r.Ai  .  adj.  5  •/' n.  rumiTIl  ■  qui  mal 
Hl) nl.i  ..■. 

+  SuminLH*.Mr,  ade.  par  nomeroi. 

NtminisTE,  odj.  V  gm.  nombraiit.  p ■  a. 

NnaEiiii.T.  a.  nombrer,  compler,  calci 
Kontrolf  r,  coler  :  maiqurr  par  de»  numf 
Maltre  au  nombre,  compler  parmi. 

NcHBBiiiiü,  ,\.nrij.  nunicraire  :  (raleur  — ), 
nominale  dn  eip*c«.i.m.  —  ,  argen  l  com  planl 
Wttdlj*. 

NiMl.nivH  .  ad/.  1  .;:;:.  qui  peul  ■<  I  ■h:i 
H*r. 

Ni.ti  kicauIst«,  . j . ■" - ■ .  nurneriquemcrjl,  er 
nambra  tuet. 

Nn«(riico ,  A , «!/.  nurnorique  :  des  nomhres 
qui  ■  ripport  aui  nombre«.  I.wlnu  — im.  leiten 
■  umrralei. 

Manu»,  «.  n.  nombre  i  uniie  du  ossemblapi 
de  plDtifluri  Dnilcs  ;  quantile  inilclcrmlnee 
mutiiuide;  barmonie  du  iljle,  d'un  Teraiar- 
rangeuieni  mclodicm  dei  Mi; 
Ol  Indiqnanl  sil  rsUingulii 


l'Atriquc  Mpleoitionak. 


I-ini-ht;...,  1, 
medaillei»niique». 
lisie ;  qui  eimlie.runnill.dfcmks 

f  N'CMIBHATOQKArKil,  I.  f.  UM 

phie  i  deacriplien  dn  mediilk»  im 


navere  ;  plante  «qualique. 


Ntrsciirtiu 
gnfte  de 

N'oncin.i.«.  lueiuger,  tnn}t. >otB 
bataadeur  du  pfpe. 

Nlücfutivo,   a,   *t).   nnnrufiiii .  (i 
ment  — ),  i  tir  Teibalemenl 
porte  le  notn  d'une  rho«  u 
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mtsrro  ,#.».•  nourriture :  aliment ,  ao  f  NyctUo« ,  «.  2  gen.  nyctalope :  qui  voii 

et  a*i  flgure.  V.  Nutrif&o.  rnieux  la  nuit  que  lo  joor ;  qui  ne  voit  quo  la 

r* ,  9.  a.  nourrir :  sustenter,  servir  d'a-  nuit. 

(/!#.)  aogmeoler,  donnerde  nouvelles  Nyctalöpia,  t.  f.  (|.  de  mid.)  nyctalopie: 

U  est  aussi  neatre.  raaladie,  nature  des  yeux  qui  rend  nyctalope. 

m-ii,«.  r.  ae  nourrir :  etre ,  poavoir  f  Nycticoba,  $.  f.  •  nycticorax  ,  hibou, 

•nri.  oiseau  de  nuit. 

rricio  ou         \  Y.Nutriente,  IS'utri-  f  Nyctilias,  f.  f.  pt.  (I.  d'ant.)  nyeUlies: 

Nico,  a,  ajj.  )        mental.  fete«  de  Bacchus,  celebrees  de  nuit  aux  flaa- 

nifo,  k,mdj.  notritif:  qui  nourrit,  ali-  beaux. 

Nygabelha.  V.  Negabelha. 

y  Nu^emT1^'  Ntlc6,  v<  Nügo- 

»,  t .  f!^,  noage.  (fig.)  Nuec :  muUi-  ,  *Ynkl  *'  f'  (' '  *  ***•)  «T™P»e :  d!Ttoil* 

i.ur«nenl  de  JerstnYes,  d'oiseaux,  LÄ£  ^ 

«i,  ete.;  nuage  de  poussiere,  (id.)  ÄLSihJ l«r!ni    aw.    ^•i7'°lipT' 

Kri  e.  obfeurcit  une  iuire;  tristeW  Ä^^^^i^^L"  -i"l?da,a.*  Premier 

■Tut«*  noir.  CA^t^r  o  mar  dt  »«reut,  de*r*  de  \*  "elamorphose  des  insectes. 

a  to  dit  de  la  mer  tres-agitee.  Pör  not  *««"■**> «.  f.  (I.  «  tof.) a  nymohea ,  nenu- 

toor»  «  —m,  ( Hg.)  elever  jus-  Phar'  ~  ******  nenupbar  blanc ,  blanc  d'eau , 


,  louer  excessirement.  Jr  dt  -«,  ll8dei  *■•?«•■  violet\p,alfÄ"  *  fl?urÄ  M**«0««- 

aix  ines.  Cuberlo  de  -iit.nuageux:  7  *****'***,  nenupbar  a  fleur  ja  une,  jaonet 

dt  »nage*.  Sobe  dt^nt,  il  va  jusqu'aux  d  eau  •  PUteau  a  fleur  Jaone- 

N ympmeo  Ott        1  (l.  (Tont.)  •  ny mphee :  bain 

■eJnha,  j.  f.  um.  de  i*«?*«».  Petit*  Nympheu,  t.  m.  J  public  romain ;  grotte  or- 

*it  nuage.  nee*  ^a"e  orne^e  pour  des  noces. 

«O.  V.  Nubidda.  Nymphoibe.  Y.  Nvmphea. 

lAn.  V.  Annutiar.  Nymphomakia,  *.  f.  nympbomanie :  fureur 

ctalmo,  a.  m.  (t.  de  wtid.)  nyctalme :  uterine;  deairs  vener  Jens  tres-violents  chex  loa 

1  ojni  doane  des  visions  nocturnes.  femelles. 


0. 


m,  qniniieme  lettre  de  l'alpbabet  por-      Obcecacaö  ,«./.*  avenglement.  V,  Ceguiira. 
et  la  quatrieme  des  Toyelles.  Garactere       Obcecaoo,  a,  adj.  areugle,  offusque.  p.  p. 

tfqae,  qui  exprime  le  zero.  C'euit  au-  de 

im  lettre  numerale  qui  ralait  onze ,  et       OaciCAH ,  •.  a.  {p.  im.)  aveugler.  V.  Ccgar. 
tnit  auHlessus,  onze  mille.  0,  artiele       0anöcro,  a,  oay.  courert,  ferme. 

;  d.  V.  OÄ.  6  M/  Hem !  O  est  aussi  une  d  un.ch?vaL  "» M?T>  P,ier'  ,e  d  '  des  ch^c8 

;Mrr.nta  l'apostropbe. Ex. .O'oraLe  "»a««»^;  **  """-^T"'™' 

grdo  tenkartö  grand  roi!  6  piTssant  Mn^  vaut  mie"  q"f  "CrW.Ce- 

r!  <y, «6r^.  de  oo. Pergunto  Omar,  6t         Obeoeehca.  V.  Obedteneta. 

t, etc., por quem  fordocrcadosP]c  de-       OBEDEcino,  a, p.p.  de  Obedtctr. 

k  la  mer,  aux  rochers ,  etc.,  par  qui  ont-       Obediencia  ,  t.  f.  obeissance  r  attion  de  ce- 

roes?  0 a  cle souvcnt  employc  comme  lui  qui  obeit, soumission  desprit;  dbposilion, 

lote  de  l'dternil^.  0  (ot),  les  0  de  No*l :  habitude  a  obeir ;  raotorite,  domination.  Obc- 

esqui  commencent  par  0,  et  que  I'c-  dience  t  ordre  d'un  superieur  pour  aller  d'un 

ante  les  neuf  Jours  qui  preccdent  No«l.  content  dans  un  autre  ou  pour  se  rendre  dans 

•itienientqu'ondonnaitdanslescalbe-  an  endroit  quelconque.  —  ee"gay  obeissance 

dans  les  Colleges,  etc.,  dans  ces  jours  ateugle.  Mandat  em  virtude  da  ntnta—,  or- 

f€nres.  Xo$$a  Senhora  do  0,  Wie  de  donner  en  vertu  de  la  sainte  obeissance.  il*  «na 

Itme  dite  Attente  du  Part.  — ,  4  vos  ordre«.  6  mtlhor  —  que  sacrificio , 

T.  Ou.  obeissance  taut  mieux  que  sacriflce. 

,.  T.  Opa.  Obediebcial,  a4j.  t  ff»,  obedientiel :  qui 
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apparticntä  l'obcissanco;  qui  obeiiaux  cause* 
mji^ricuros. 

•  Oc»biK.\>'.;A!.,  s.  m.  ollirier  d'un  couvent, 
commc  proctireur,  sacrislain,  infinnicr,  ctc 
Chanuinc  regulieren  vacanccs. 

Ouhuikxte,  p.  n.  il'übedccer.  adj.  2  gen. 
(JhiMhSaiil :  qui  obeil. 

Oukdien  rtMi.ME ,  ctdv.  ovec  obeissanee,  do- 
cilemcnt,  avcc  docilite. 

OnKinuNTissiM'i,  a  ,  adj.  sup.  do  Obedieute. 

•f  Oi::-.mscAl,  uuij.  2  gen.  d'obclisque. 

nr.i.i.is<.n,«.  in  o1)oIjm|iic  :  pyramido  elrollo 
cl  loiiguc  ;  ai^uülc.  V.  übvlu. 

Ob£i.o,  s.  m.  obelc  .-  marque  dont  on  se  scr- 
vait  pour  indiqucrlcspassages  defeclueuxd'un 
ccrit ,  ou  interpolcs  :  c  ctait  un  trait  d'union(-). 

OberAdo.V.  ünerado,  Gravado%Empenhado. 

Obüsidade,*./'.  obosilc.exees  d'cmbonpoint. 

Odkso,  A,adj.  obcse  :  Charge  d'crobonpoliit, 
trop  gras. 

f  Obfiiivar,  r.  a.  ou  n.  (p.  ut.)  atTerrair.  V. 
Inritlir,  Porflar. 

O'rice,  «.  »i.  obstac!c,cmbarras,  cmpeche- 
mcnt. 

0*bito,  t. m.  dcces , mort ;  obit.  Livro  dot—$t 
necrologc  :  repistrc  des  morts. 

Objkc^Aö,  s.  f.  objcclion. 

Objcctab,  e.  a.  objeclcr  :  opposer  quclquo 
clioso  ä  une  proposition ,  fairo  une  objeclion. 

Odjectivame.nte,  adv.  par  rapporl  a  l'objet, 
quanl  a  l'objet. 

Oimectivo,  a,  adj.  objecliT :  (verre— )  tonrne 
vers  l'objet;  (/.  do  the'nl.)  <(ui  est  lo  seul  objet; 
qui  appnrlient  ä  l'objet. 

Objecto,  *.  m.  objet :  co  qui  s'oITre  h  la  vuo, 
touebe  los  sens,  erneut  l'rtme ;  maliere d'un arl, 
d'unc  M.ience;  uiotif,  cause  d'un  scnlimcnl, 
d'unc  ptission.  d'unc  action,  d'uno  pensee; 
but,  sujet,  fin  proposee. 

Orla^Aö,  f.  f.  oblalion  .- ofTrcnde;  action 
d'oflrir  a  Dieu  ;  eboso  Offerte. 

"OöladAcem,  *.  f.offrande  faitc  ä  l'öglise. 

Obläta,  t.  f.  l'boslie  et  le  viti  qui  est  dans 
lc  calicc  avanl  la  consecralion.  OfTrande. 

Oclato,  s.  m.  oblal :  moinc-lai;  laYquequi 
aert  dans  an  monastere;  invalide  löge  dans 
une  abbaye. 

•  ObligAr,  etc.  V.  Obrigar,  etc. 
•Oblicacöm.  V.  Obrigafdö. 
Obliui'Am&mte,  «de.  obliquemfnt,  de  biais. 
Ounyi -änculo,  A,  adj.  obliquangle :  a  an- 

glcs  obliques. 

Or.LiyLAH,  v.  a.  biaiser,  poser  de  biais,  pla- 
cer  obliqucment.  v.n.  ifig.)  Agir  obliquement, 
frauduJeusement. 

Oouol'iuädk,  s.  f.  obliquilo  :  inclinaison 
d'unc  lijine,  d'un  plan  sur  un  aulrc.—  da  cclxp- 
tica,  obliquilc  de  l'cclipiiquu  ;  an^lu  quo  forme 
l'ecliplique  avect'equalour. 

Oiw.iQto,  a,  adj.  oblique  :  de  biais,  mcline 
(lignc,  plan;(/i$.)  voie,  iun\cn),  suspeet,  frau- 
duleux;  iiidirect  (ciogc).  0\\  le  Uü  < n  ^rraui- 
maire  de  »ou*  lea  c«u  horo  lc  ncmiuaUl  üingU' 
her. 


Odi  iTF.r.Äoo,  a  ,  p.  p.  de 

OcLiTi.tiÄn,  v.  n.  obl i lerer  .•  effaect  imen»- 
blemcnt  eti  laissant  det  trares. 

OniöNr.o,  a,  adj.  oblong :  be*acotof>  pltb 
long  ((ue  larqc. 

Onsnxio,  a  ,  adj.  sojett  expos*. 

Onoit,  g.  m.  Iiaulbois  :  inslruineftt  i  reutet 
a  anebe;  celui  qui  en  jouo. 

O'noi.o , «.  m.  obole  .-  petite  piec«  de  ONMinaie 
grecqne;  moiliö  d'un  donier  tonrnoft;  peut 
poids  de  douze  grains.  /ig.)  Chose  de  irtiptu 
de  valeur. 

Obomdrab.  V.  Obumbr**, 

O'bua  ,  a.  f.  osuvre :  ce  qvl  eet  fail,  pfednit 
par  un  agent,  et  sobslste  uprH  faelle«;ei- 
▼rage  considerable;  action  Importen te;  fn- 
duetion  de  Tesprit;  action  morale,  eiirte«tpir 
rapport  au  salut.  *  Ouvrage  t  ee  qel  eet  predeit 
par  rourricr,  (flg.)  par  une  cau*e ,  m  «Ire,  tM 
personne;  faeon ,  travail  pour  eieculer  «■  ee- 
vrage;  productlon  de  resprlt,  de*  malno. da- 
rre s  :  produetion  d'un  auteur.  *Moyent  vtroi, 
pouvoir.  Quantiie,  prandeur,  diilanoe  i  pei 
pro*  dclcrminec.  Ex. :  Porti  dista  de  LUt*  — 
de  ctm  Ugxmt ,  Paris  est  a  peu  pres  1 0MI  Neees 
de  Lyon.  Morr&rdo  —  de  eimoentm  kvm tu, 
il  y  a  eu  rinquantc  homraes  de  mort*  envfroe, 

—  prima,  "ebef-<ro2U?re.—  perfeitm,  temaea- 
bmda,  cuv rage  marque  au  boo  eoln.  —  ttflfa, 
ouvrage  de  lontrue  haieine.  —f4ihm>  def^itmm, 
ouvrage  inanque.  Pör  por  — ,  mettre  4  eieco- 
tion;iuclirn  la  main  a  l'asuvrc.  Pör  tudo  em 
— ,  se  mettre  en  quatre.  A  quem  te  altribm*  et* 

—  Pä  qui  allribue-l-on  cet  ouvrage? — #,p/.  e?» 
vres,  produclions  d'espril;  constroelion  de  h* 
timents.  —s  complelas,  u*uvres  compleles.  Ter 
— s^andarcom — *,  avoir  des  ouvriers.— sie 
misericordia,  oeuvres  de  misericorde. — *pi**% 
aeuvres  pics,  oeuvres  de  cbarile. — *  morUu. 
{t.de  mar.)  ceuvre*  inorUsa :  parlies  4'un  vti$- 
seau  qui  sont  hors  de  l'cau;  et,  en  monat, 
oj u vres  faites  en  peche  mertet,  qui  b«  fttai 
point  meriloircs.  —  $  etroa,  {id.)  oiqvres  fiM: 
parlies  d'un  vaisscau  qui  soit  dans  l'eam.  Hh 
car  por  —s ,  peeber  par  actiona.  Mdis  — ^ #aav 
not  palavratt  beaueoup  faire  et  peu  parier. 
—s  detmanckäo  $ig*a*$,  on  peut  iire  beaiili 
bomme  quoiquon  ail  les  apparencet  ooBtrtHL 

•Odra<,aö.  V.  Oblacda%Qferta. 
'  Obrada.  V.  Obldta. 

*  UfiuADA« Äö.  V.  Obldta,  Offerendi. 

*  Ocr.AuÄR ,  v.  o«  faire  une  ouraade« 

*  Odrad£ir  a  ,<./".*  for  4  Taire  des  hosties. 
Ourädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Obrar. 

OnuADon,  a,  «.  ouvrier,  arüsaii.  Celuieei 
opere,  qui  niel  a  exccuuon.  Auteur  (de  nin- 
clcs,  etc.). 

UgaÄui;M tt.  f.* ouvrage , travail. 

Oorahtk  ,  adj.  2  gen.  qui  opere.  p*  au  dt 

OdrAr,  r.  a.  travailler,  fabriqeier,  operat, 
faire.  Mettre  en  pratique ,  a  cxeculion ,  eiew- 
ter.  Opirrr ,  parlaul  d'un  remede.  «  n.  AfKr. 
sc  coniporicr.  Aller  ä  l.i  seife  ou  a  la  garde-rebr 

—  de  cjm  itum  aecordo  ou  de  Mido 
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BBarcaer  d'un  meuie  pas.  —  encuhtr tarnen t* , 
caehcr  sa  marche. —  com  reeJidao,  agir  art-c 
jroiture.  Obrapor  si  anasma,  eile  agil  d'elle- 
:iieme.  £  faeil  crilicar  $  difficU  — »  melhor,  il 
fit  also  de  reprendre  etraal  aise  de  faire  mieux. 

Obr£a,  «.  f.  oablic;  pain  a  cacheler. 

Obrebjro,  ff.  m.  faiscur  d'oublies. 

ObregaO,*.«.  hemme  qui,  par  charile,ser- 
rail  dans  les  hopilaux. 

Obr£ia.  V.  Qbrta. 

Obbkjra ,  ff.  f.  ouvrierc. 

Ointiao9f.  m.  ourrier,  artitan.  Manojurre, 
joornalier.  (ßg.)  Ourrier  aposlotique,  mis- 
üa*naire. 

OBREFGiG,  $,  f,  obreptioo  i  reticence  d\in 
Etil  vrai. 

f  OMsrncutfEiiTB,  adv.  obrepücement  : 
f  an«  maniere  obreptice. 

OaREpriao,  a,  adj.  obreptice  i  surpris  en 
sactuot  U  rerite. 

•Obridacom.      J   y   Obriga...,tU>. 

*OaaiDAa,etc.  / 

Obrica.  V.  Obrigmgäo. 

ObrigacäO,  s.  f.  Obligation  .-  cngagcmenl 
lu'isapose  le  devoir;  acte  public  par  Icquel  on 
i'oblige;cequi  imposela  reconnaissance;  (/lg.) 
tar«ir,  delte.  Familie,  cnfants,  parents  qu'un 
lomme  estobtige  d'entrclcnir.  Por — ,d'office, 
aar  la  seal  devoir  de  sa  Charge.  Faltar  d  tua 
— ,  manqaer  a  »on  dcvoir.  Cuoiprir  comasua 
— ,  remplir  son  devoir. 

Obricacöes,  f.  f.  pl.  Obligation«,  devoirs; 
nralilade,  reconnaissance.  D*v§r —aalgut m, 
iToir  des  Obligation«  a  quelqu'un. 

OBRIGASisSlMO,  A  ,  adj.  SltP.  do 

Obrigado,  kyp.  p.  d'Obrigar.  adj.  Obligo  : 
|«i  est  tenu  par,  ou  a... ;  redevablc  d'un  Ser- 
ie« rendu ;  qai  est  dans  l'obligalion  de...;  (I.  de 
»■f.)  qir*on  ne  peut  rctrancher.  Sou-lhemüito 
-,il  m'a  beaucoupoblige,  je  lui  dois  hcau- 
aap  d'obligations.  MAxta  — ,  bien  obHgc, 
pand  merci.  Estd  —  de  diiidae  de  seu  pai,  il 
*t  tena  des  delles  de  son  pcre.  Quem  dd  o  que 
em  näo  4  mais  — ,  qul  donne  co  qu'il  a  n  est 
«j  oblige  a  davantage. 

•f- Obrigado,  t.  m.  enlreprenenr  Obligo  par 
Mitrat  oVapprorisionner  une  rille. 

Obricadör  ,  a  ,  adj.  obligeant. 

*Obrigame:<to,  «.  m.  action  d'cngager  par 
icte  de  justice.  V.  Obrigafäo. 

Os*JGAJiTK,a4/.  2  gen.  obligeant  .-qui  oblige; 
»nVieni  p.  «.  do 

Obrica  R  (a), «.  a.  obliger, contraindro,  for- 
mw9  aaaujettir j  rendre  scrviro,  faire  plaisir; 
BBfager  aar  acte  de  justice.  Y.  Empanhdr. 

(Jbuucär-se  (a9por) ,  v.  r.  s'cngager  a;  se 
rtudre  caution  pour;  conlracler  des  engage- 
OBcala.  —  <k,  ctre  sensible  a. 

Obricativo,  a,ou        I   ohligaloire  .-  qui  a 

Obakatükjo, A,atlj.  I  la  force  d'obligcr, 
suitant  la  loi. 

OanisuA, dim.  d'Obra.  Petit  ou^idpu. 

ObmJUaiiextk,  «(ie.d'uueinaiiicru  obscenc. 
Qa&ccaioÄbk,  $.  f,  obsceuilv,  salutc,  cy- 
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nisme ;  parolc,  image ,  actiou  qui  bleue  la  pu- 
deur. 

Onsct^o ,  a  ,adj.  obsceno,  sale,  deshoon^te, 
eynique,  qui  blesse  la  pudeur. 

t  OnscuriAMLNTE,  adv.  obscurement,  saus 
elartc;  confusement,  ininlelligiblemeot;  bas- 
sement. 

OBSccRCCBn ,  v. «.  obseurcir :  rendre  obscur. 
V.  Escurcrer.  {ßg.)  — ,  diminuer  Ceolat,  ren- 
dre moins  brillant;  oflusquer  la  raison,  Ten- 
tendement;  rendro  son  style  obscur. 

Odscurecido,  kfp.p,  d'Obscureeer. 

OnscuBiDÄDE,  «.  f.  obscurite :  privallon  do 
lumidre;  ombre  cpaisse  d'un  bois,eto.;(/lg.) 
bassesse  de  la.naissance;  confusion,  defautde 
clarlc;  ignorance;  vie  cacbec.  Obscurite  d'un 
mystere,  d'uno  enigmo. 

OnscüRO ,  a  ,  adj.  obscur,  sombre ,  tenebrem. 
V.  Etcuro.—,  qui  n'cst  pas  bien  clair, (flg.) 
bien  intellipblc;  cacbe,  peu  connu,de  basso 
naissance.  Yireo  — ,  il  yocut  sans  non. 

Obsecra^aö,  f.  f.  supplication,  prior«  in- 
stante. 

ObsbcracCes  ,  s,  f.  pl.  obsecraüons  z  prieres 
publiques  pour  apaiser  les  dieux. 

Obsecräk,  r.  a.  supplier,  demaader  a?ec 
instance. 

Obseq LEUTE,  adj.  s  gen.  obeissant, soumis. 
Complaisant. 

Odseqdiädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Obsequiar. 

OnsEQuiADOn ,  a  ,  s .  personne  obliceanlt. 

OdsequiIu,  v.u.  —alguetn,  faire  des  polite»- 
ses,deshonnotetesaqiicl(|u'un,  aroir  pour  lui 
des  alten tions  particulidres;  rendre  des servioes. 

Obs^quias,  f.  f.  pl.  'obseques :  derniersde- 
Toirs.  V.  Exequias. 

Obs£quo, *. m.°conricsceudance,bon  office, 
servicc,  oMi^eancc,  cour;  aflabilile,  honne- 
tele,  ririliie,  pol  Hesse,  attention*,  deference. 

OuREguiüsAaisKTB,  adv.  obligeamoient, offl- 
c'euseruent,  nvcc  comlescendance,  soamis- 
sion;  atec  cirilile,  polimcnt,  aveo  affabilite. 

Or.sKyuiöso ,  a,  adj.  soumis,  complaisant, 
oflicicux ,  coiirtisaii;  obwijuieui,  senriable. 

Observacäö,  $.  f.  Observation  t  action  d'ob- 
server  los  merreillos  de  la  nature,  etc.;  remar- 
que  baseo  sur  l'observaüon ;  noto.  V.  Obeer- 
vancia. 

Odskrvädo,  a,  p.  p.  de  Obsertar. 

Obskkvador,  a,  «.  obserratenr :  qul  obell 
aux  lois ,  buit  les  reglcs ;  astronome  qui  observe 
les  aslrcs ;  crili<|uc.  11  est  au5si  adj. 

Obsehvä^cia  ,  ff.  f.  observance  :  Observation 
des  lois,  etc. ;  pratique  de  la  röxle  religieuse  ; 
etat  priuiilif  d'un  orure  rcligieux.  Pörem—-% 
faire  obsener  :  faire  executer  ponctuellement 
cc  qui  e«t  ordonne. 

OrservXntb,  adj.  7  gen.  et  p.  a.  d'Obtertar. 
qui  observe, qui  ucromplilla  loi, etc.  ff. ai.  Üb- 
aervantin :  rcligioux  do  fobserv&nce  de  samt 
Francis. 

t  Ouslrvantemkmtb,  «do.  avec  observance. 

Osservantiho,  a  ,  adj.  qui  conccrn«  ies  oa- 
svrvanii'iü. 
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OnsEHfANTissiMO ,  a ,  adj.  mp.  äOUertanle. 
Tres-exoct  a  obsenrcr  la  loi ,  etc. 

Obseryär,  e.  a.  observer  :  aecomplir  ce  qui 
est  prescht  (par  la  loi,  etc.);  remarquer,  re- 
connattre,  noter,  regarder,  considerer  avec 
attention.  Obsenrer  les  astret.  —  para  a  popp** 
[  t.  de  mar.)  observer  droit  arriere.  —  na  di- 
recedo  do  turco,  (id.)  decouvrir  (un  objet)  dans 
la  directum  du  bossoir. 

Ooservar-se,  v.  r.  s'obserrer,  etre  circon- 
speet. 

Oosertatörio,  f.  m.  obsenratoire  :  ediflee 
destine  aux  Observation*  astronomiques. 

Obsrrvävel  ,  adj.  2  gen.  observable :  qui 
peut  etre  observe. 

Obsessaö,  f.  f.  Obsession  :  etat  d'une  per- 
sonne obsedee  du  demon. 

Oßstisso,  a,  adj.  obsede  :  lourraente  par  des 
illusions  frequcnlcs.  V.  Potsesso. 

•O'bsia.  V.  Uitia. 

j-  Obsideste,  adj.  2  gen.  assie^eant. 

OosidiIh a  ,  t.  f.  obsidiane :  pierre  jayet,  mar- 
bre  noir;  pierre  qui  servait  de  miroir. 

Obsidional,  adj.  2  gen.  Coröa  — ,  couronne 
obsidionale,  d'horbes,  aeeordec,  che«  les  Ro- 
mains, a  celui  qui  avait  fait  lever  le  siege  d'une 
ville. 

Obsolkto,  a,  adj.  hors  d'usage,  inusite, 
vieux  (mot,  pbrasc  . 

Obstaculo,  «.  m.  obstacle,  embarras,  era- 
pecnement,  difRcolte,  traverse. 

•  Obstäncia  ,  a.  f.  objeetiou.  *  Obstacle. 

Obstante  ,  p.  a.  d'Ooi  tar,  et  adj.  2  gen.  Qui 
met  obstacle.  Nao  ~,  nonobstanl,  malgrc,  en- 
core  que ,  bien  que ,  quoique.  ßido  —  isso ,  cela 
nonobslant.  ßido  —  ter  rico ,  quoique  riebe. 

Ob  st  ar  (a), «.  a.  et  n.  em  pich  er,  s'opposcr, 
mettre  obstacle. 

Obstinacäö,  a.  f.  obstinalion,  opiniälrcte, 
endureissement,  trop  grand  attachemcnl  a  son 
sens. 

OnsTmÄDAMEnTE,  adv.  obstinement :  avec 
obstinatton ,  opinialrete. 

Omthiamssimo  ,  a  f  adj.  sup.  de 

Obstmädo,  a,  adj.  obstine,  opiniatre,  en- 
tete.  —  em ,  bute  a.  p.  p.  do 

OasnifÄR ,  v.  a.  obstiner  :  rendre  opiniatre ; 
faire  qu'on  s  obstine.  —$e  (em),  v.  r.  s'obstiner  : 
B'opiniatrer;  s'atlacher  opiniätrement  a;  se  bu- 
tera. 

Obstrucc,aö,*.  f.  (/.  de  mtd.)  obstruetion  : 
engorgement,  embarras  dans  los  vaisseaux, 
les  conduits  du  corps.  —  do  utero,  metreui- 
phraxis. 

OBSTRCcrivo,  a,  adj.  obstruclif:  qui  cause 
0«  peut  causer  des  obslruclions. 

Obstrcemte,  adj.  2  gen.  obslruant :  qui  ob- 
alrue. 

Obstrcioo,  a,  adj.  obstru<h  qui  a  des  et- 
slrtictions.  p.  p.  de 

ObstruTr,  v.  a.  obstruer  r  causer  de  l'ob- 
Btruction,de  l'erabarras;  (/I0B)  arreter  le  cours, 
la  circulaiion  (du  commerce,  etc.) 


occ 

Obstriir-se,  e.  i\  s'obslroer,  le  booeber, 
devenir  obslrue. 

Obtemperär,  v.  a.  obtemperer 

OBTExmEirro.  Y.  Con$egttim4nto. 

Obten^äö,  «.  f.  obtention :  action  d'obteair, 
impetration. 

Obter,  v.  a.  obtenir,  impetrer :  faire  en  «ort* 
que  Ton  aecorde  ce  qu'on  demande.  —  /Uap 
a  banhos ,  acheler  des  bans. 

f  Obtestäa  ,  ©.  a.  prendre  a  temoin ,  prota 
ter.  Supplier,  implorer,  prier  inslamment 

Obtido,  a  ,p.  p.  d'Obter. 

*  Obtro.  V.  Outro. 

Obtusdente ,  aaj.  2  gen.  (f.  de  mM.)  ebda- 
dant :  qui  corrige  I'acrete  des  humeurs. 

Übtundir,  v.  a.  emousser.  V.  Embotar. 

Obturadör  ,  f.  m.  et  adj.  obturateur  (ntv 
cle  — ) :  qui  ferme. 

Obti  sIticulo  ,  adj.  m.  obtusangle  r  qui  •  m 
angle  obtus. 

Ootüso  ,  a  ,  adj.  emousse  :  qui  n'a  poiti 
de  pointe.  Obtus  :  ( angle  — ) ,  plus  grand  qa'ia 
droit,  (/ig.)  Obtus  (espril  — ).-  »ans  peoetn- 
tion. 

Obumbräa,  v.  a.  ombrager,  counir  de  sm 
ombre.  Obscurcir. 

ObumbrAr-se  ,  r.  r.  s'obtcurcir,  se  couvrir 
de  nuages. 

Obüz,  t.  m.  obusier  :  espece  de  monier 
monte  sur  un  afTut. 

Orvkrso.  V.  Yirado,  Voltado. 

Ob  vi  abo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Obviar,^.  a.  obvier  (a) :  prendre  les  mesurr« 
pour  prevenir  le  mal;  aller  au-derant  d'm 
mal ,  etc.  —  0  mal,  0$  peecadoe,  etc. ,  obuei 
au  mal ,  aux  peches,  etc. 

Odvio,  A,*dj.  patent,  qui  se preseote nan- 
rellement;  präsent ,  qui  est  devant  les  yeai. 

f  Obtolvido  ,  a  ,  adj.  ((.  de  bot.)  ebrotot^ 
plie  en  goulliere  (feuillo  —  e ). 

•Obtnte.    iVObedtenl*. 

O'ca,  #.  f.  (inui.)  oie.  *  Oca  :  raeiae  d'J 
que  dont  on  fait  une  pate  bonne  k 
pelec  cavi.  Jogo  da — ,  jeu  d'oie. 

fOcAMHA,  t.  f.  (I.  de  geag .)  Ocafaa ;  is* 
d'Espagne. 

Ocar  ,  v.  a.  rendre  creui. 

Occa.  V.  Oca. 

Occasi  aö  ,  s.  f.  occasion :  reneontre  v< 
ture  des  temps ,  des  lieux ,  des  aflairee  u 
ä  ;  sujet ,  ce  qui  donne  Heu  a ;  moraent  farai- 
ble,  propice.  *&s,  cireonsteace.  ' 
peril.  Aproveitar  a  — ,  loncer  mdo  4a 
l'occasion,  prendre  Toccasion  ans 
A  —  faso  ladrdd,  roccasion  fait  le  larren.  Jt*> 
perder—,  ne  pas  laisser  eebapper  reeeasiaB. 
Boa  — ,  saison :  temps  propre  a  faire  essqts 
chose.  Se  se  offerecer  — ,  si  le  tat  7  etaeit 
Pör-se  em  —  (da  peocer,  etc.),  taufcfcsf  M 
danger,  s'exposer  au  peril  (de  peeaer,  ete.1 
Por  — ,  par  basard ,  occasiannellefJWDl,  evea- 
luellement.  Tem  bo*—de*tnamr-+t,i\*\»beU» 
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öfter.  £—de  dar  batalka ,  il  fera  bon 

litte. 

rado,  a,  p.  p.  d'Oeeasumar.  adj. 

laaarde.  Favorable,  opportun.  Que- 

qaiet  (auf.). 

hador,  4,  «.  qoi  occasiooae,  qui 

i*. 

mal,  ad/.  9  fe*.  occasionnel  :  qui 

Mion,qut  entert. 

maudäoe,  s.  f.  la  qualile  d'etre  occa- 

ralmIxtk,  od«,  occasionnellement  : 

on. 

«AR, «.  a.  occasionner :  donncr  lieu , 

.  «a  mal ;  caot  er.  Mettre  en  danger. 

aÄa-SE,  v.  r.  »'occasionner,  6 Ire  oc- 

s.  m.  coucher  d'un  astre.  Couehan»  .- 

fhorizon  oü  le  soleil  se  couche.  (/lg.) 

on ,  niine. 

rÄL,  adj.  2  gen.  occidental  :  qui  est 

it,  de  I'occident. 

rm,  a.  «i.  occident .-  point  cardinal  oü 

•  couche ;  pays  a  I'occident 

,  a  ,  adj.  V.  Occidental.  Amplitude 

ufr.)  amplitode  occase  :  arc  de  l'ho- 

-e  I'occident  vrai  et  I'occident  ra- 

u..  V.  Occipitat. 

>,a.  m.  (I. d'anat.)  occiput :  le  der- 
tcte. 

l,  adj.* gen.  (t.tfanat.)  occipital.- 
ient  a  l'occiput. 
,*.(.*  meurtre ,  tuerie. 
,k,adj.  qui  tue. 
Ouco. 

tio ,  $.  m.  sorte  d*herbe  du  Bresit. 
r,  v.  n.  aller  au-devant,  a  la  ren- 
ffrir  a  Timagination ,  venir  dans  l'es- 
Bcontrer,  survenir.  On  le  dit  d'une 
renconlrc  avec  une  au  Ire,  qui  tombe 
our.  Se  rendre  dans  un  endroit.  Ifäo 
»,  ne  me  revient  pas. 
c>ö,  t.  f.  action  de  cacher,  de  celer, 
Ire  4  la  vue. 

do,  k,p.  p.  d'Occultar. 
dor,  a,  *.  celui  qui  Cache,  receleur. 
atlBTK,  adv.  secretement,  en  ca- 
irdement,  a  la  derobee. 
a  (a) ,  v.  a.  cacher,  derober  a  la  vue. 
re,  ne  pasdire. 

i-fi  (o,  de),  v.  r.  se  cacher ;  cesscr 
>le. 

muoyktadj.  tup.de 
,  a  ,  adj.  occulte :  cache,  secret. 
Aö,  a.  f.  occupation :  emploi ;  affaire ; 
m.  tat  oecupe ;  action  d'occuper,  de 

r 

O,  A,  p,  p.  de  Occupar.  adj.  Oecupe; 
pftoecupe.  Müito  — ,  affaire :  qui  a 
«Taffaires.  — a,  cnceinte,en  parlant 
ne  grosse. 

6a,  a,  adj.  et  «.  qui  s'empare,  qui 
attre ,  oecupant. 
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Occcpar  ,  t.  a.  oecoper :  tenir,  remplir  on 
espacc;  habiter  une  maison;  s'emparcr,  se  sai- 
sir  de ;  eraployer,  donner  a  travailler,  donner 
de  l'occupation.  Ob  tenir,  jouir,  exercer  un  em- 
ploi. Empecher,  gener,  emharrasser.  —  alguem, 
(AtfO  prier  quelqu'un  de  rendre  un  Service. 
Uto  me  oecupa  mait  do  que  eu  pentata ,  ce\  a 
mc  tient  plus  que  je  ne  pensais. 

Occupäu-se  (em\  v.  r.  s'oecuper, s'employe  r 
a;  faire  son  occupation  de.  —  cm  frioteirat  : 
s'amuser  a  des  riens. 

OccuiuisciA ,  s.  f.  oecurrence,  rencontre, 
conjonclure. 

Occirrente,  adj.  i  gen.  qui  va  au-devant, 
qui  s'offre  a  I'imagination ,  etc.  Occurrent :  qui 
survient,  qui  sc  renconlrc.  A$  — t ,  t.  f.  pl.  les 
oecurrence». 

Occcrsar.  V.  Occurrer, 

Ocean  ix  ,  s.  f.  Oceanle  :  cinquieme  partie  da 
monde ;  lies  situees  dans  l'ocean  Austrat ;  Aus- 
tralie  ou  Australasie. 

Oceäxico,  a,  adj.  Oceanique:  de  l'Ocean 
(lies  —  s).  Oceanien  :  qui  appartient  a  l'Ocean. 

Oceamo,  a.  m.  Ocean  :  la  grande  roer  qui  en- 
vironne  toute  la  terre;  {flg.)  ablme,  immen- 
sile. 

Oceaxo,  a,  adj.  Ocean,  de  l'Ocean.  Ocea- 
nien. Mar  — ,  mer  Oceanc,  l'Ocean. 

•  O'cha,  «.  f.  V.  Litigio,  Rat  ho.  Andar  dt  — e 
com  alguem,  se  prendre  de  querelle  avec  quel- 
qu'un, se  disputcr. 

Ocharia.  V.  Ucharia. 

•  Ochäva.  V.  Oitava. 
Ochavo.  V.  Oitavo. 

Oculocracia,  f.  f.  ochlocralie :  abus  du  go«- 
vernement  demoeratique ,  gouvernement  do  la 
populace ;  souverainele  du  bas  peuple. 

Ochlocuätico  ,  a  ,  adj.  ochloeratique  .*  de  Po- 
chlocraüe. 

Ocdee.  V.  Ocr e. 

•  Ociente.  V.  Oecidente. 

O'cio,  t.m.  loisir,  repos ,  oisivete.  Delasse- 
ment  d'esprit  dans  la  eulture  de  la  poesie,  fe- 
lade  des  belle«- lettre».  *  Aise,  commodite,  eilt 
commode.  Entregar-se,  ou  dar-te  ao  — ,s'a- 
bandonner  k  Toisivete. 

OctösA heute,  adv.  oisivement,  d'une  ona- 
niere oisive.  Infructueusement» 

Ociosidade,  a.  f.  oisivete  :  etat  de  celui  qui 
est  oisif;  habitude  de  l'inaclion.  Fruit»  de  Toi- 
sivete, paroles  oiseuses,  jeu.  A  —iamäi  da 
todot  ot  viciot,  l'oisivete  est  la  more  de  toua 
les  vices. 

Ocidso ,  a,  adj.  oisif :  qui  ne  fait  rien ,  qui  est 
dans  l'oisivete.  Oiseux  :  faineant;  vain,  inu- 
tile.  Vida,  palavrat  —ae,  vie,  paroles  oiseuses. 
A  moeidade  — a,  velhica  trabalhoea,  (prov.) 
apres  jeunesae  oisive,  vieille»se  penible. 

Oco.  V.  Ouco. 

f  Oco^öl  ,  t.  m.  (t.  de  bot.)  ocoeol  ou  ocosolt  : 
arbre  de  la  Louisiane  qoi  donne  le  bäume 
liquiddmbar.  Les  Europeens  appellent  eet  ar- 
bre liquidambar,  copalme,  storax  ou  styrax 
d'Amcrique.  V.  Liquidembreiro. 
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f  OcocftÜM,  f.  m.  (<.  cTArjf.  naf.,  ocoeolin : 
perdrix  du  Mexiquc,  cotinga. 

*  OcosTECfcu.  V.  Acontccer. 

O'cre,  t.  m,  ocre  :  oxyde  de  fer;  terrc  rac- 
(allique. 

OctacördO  .  *.  m.  octacordf  :  insirument  de 
niusique  a  huit  cordes. 

Octa£dro  ,  i.  m.  (f.  de  geom.)  oetaedre  :  so- 
lide ä  huitfaces. 

(»CTAGENARlO  ,  A  ,  adj.   \ 

«Jctagesimo,  a.  \  V.Octcg... 

OctaGOXO,  A.  J 

Octa.ndria  ,  *.  /*.  ( /.  de  bot. )  oetandrie  : 
huilieme  classede  vegetaux  hermaphrodites,  a 
huit  ciamines. 

Octäva.  V.  Oitava. 

Octocehärio,  a.  adj.  o c logen a i re :  qni  est 
agc  de  quatre-vingis  ans. 

OcrOGf  um o  y  a  ,  adj.  oclaclienie  :  quatre- 
vinglieme. 

Ocröcoso,  adj.  et «.  (t.de  geom.)  octogono : 
qui  a  huit  angle*  et  huit  cötes. 

Octoxärio,  a,  adj.  de  huit. 

t  Octosy'llabo  ,  a,  adj.  de  huit  syllabes,en 
parlant  des  vers. 

"  Octi  iudäde.  Y.  Autor idäde. 

f  O'ctlplo,  a,  adj.  ocluple :  contenant  huit 
fois. 

Uojlar,  a#.  2  gen.  oculairc  :  qui  appartient 
aux  yeux;  <jui  a  vu  de  ses  propres  yeux(tc- 
moin ).  Lenle  — ,  verro  oculaire,  d'unc  luncttc 
d'.ipprochc  place  du  edle  de  1'ceil. 

Oculärmemte,  adv.  oculaircmenl  .*  de  ses 
propre«  yeux;  visiblement,  sensiblemcnt ;  a 
l'oiil. 

OcnLisTA ,  t.  m.  oculisto  :  medecin ,  Chirur- 
gien qui  traiteles  roaladies  des  yeux,  qui  fait 
les  Operations  a  l'oeil.Opticien,  qui  faitetvend 
des  luneltes. 

O'cclo,  t.  m.  *  lunclte.  — f ,  pl.  des  luneltes , 
eoa&ertes.— de  longa  mir a  ou  de  ver  ao  lange,- 
Junette  d'approche.  —  de  punho,  lorgociie.  —  t 
etat  porlinkoUu  das  pecat,  faux  raanlclcls, 
faux  sahords. 

f  Oculöso,  a,  adj.  plcin  d'jeux. 

OccLiAR.etc.    J  v.  Occtt...,  eic. 

0cUPAR,CtC.        i 

Ogtmo  ,  s.  m.  V.  Alfaväca. 

CKda.  V.  Ode. 

f  Ooaüsca  ,  s.  f.  odalisque  <**— lique :  femme 
4a  serail ,  deslinee  au  sullan. 

O'de,  t./".  ode.pol'me  lyrique,  fait  pouretre 
ehante. 

Odkoom         j  Odoum,  Odcon ;  theAlre  ä 

Odeö*,#.  m.  f  Atheties;  iheatre  pour  U 
musique. 

f  Od£s?u  .  t.  f.  (f.  de  giog.)  Odessa  r  Tille  el 
port  de  la  Bussie  curopeenne ,  aar  la  mer 
Noirc. 

Ooii,  i. m,  ((.  cfifie)  doa,  präsent,  cadeaa. 

Odiabo,  aap.  p.do 

Ooiin ,  v,  a.  haTr  :  avoir  de  la  hoinc ;  dclos- 
ter. 


Odiar-s?.,  f>.  r.  fl'attirer  la  haine,te  rendrt 
odieux.  —  muluamente,  s'en  vouloir. 

Odif.nto,  \>*dj.  haineux,  rancaneox. 

f  Obixo,  *.  m.  Odin  :  ditiniiA  des  anciem 
peuples  du  Nord. 

0*010,«.  m.*haine,aversion.  Jfr»— >eTt,etr 
—  a ,  cn  liaine  de ;  par  veugeaoce,  par  anino- 

8!t6. 

Odiosamentb,  adv.  odieutemeDt  >  d'«M  na- 
niere  odicuse. 

Odiosiuäde  ys.  f.  *  caractere  haineux.  Aftr- 
sion  dont  la  cause  est  detemfnfe. 

Odiosissiuo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Odiöso,  a  ,  adj.  odieux,  haTssable  t  <r*i  et- 
ci'e  la  hainc,  rarorsion,  nadignatioa.  Te4*e 
comparapio  4  — a,  touto  comparaison  eil 
odieuse :  il  est  dangereux  de  comparcr  ea- 
semhlc  deux  personnes. 

f  O'do  ,  s.  m.  (i.  <TA$ie)  arbre  saer*  cbet  Im 
Qinariens. 

OocxTALGfA,  s.  f.  (I.  de  mid.)  odonlalffe  i 
doulcur  de  denls. 

f  Odoxtalgico,  a,  odj.  odotitalgfqie  ?  flii 
calmo  Todontafgic. 

Odomoi.ogIa  f  f.  f.  (f,  de  mid.)  odoalaJtfits 
traitö  sur  les  dents. 

OdAr.  V.  Cheiro ,  Aroma. 

Odorado.  V.  Doenle,  Queixoeo. 

Odüuatissimo,  a,  adj.  tup.  tr6a-odorift- 
rant. 

Odoräto  ,  t.  m.  odorat.  V.  Ol  feto. 

OnoRJFEno ,  a  ,  adj.  odoriferanl :  q«l  rtpfid 
one  bonne  odeur. 

f  OnouiFUMÄirrK  y  adj.  igen.  (peiL)  q*A  tütet 
en  repandant  unc  bonne  odeur. 

f  Odoröso,  a,  adj.  Odorant,  odoriTeriBt 
Qui  a  une  odeur  forte. 

Odre,  s.  m.  * on Ire :  peau  de  booo  ou  Yee 
met  du  vin ,  etc.  (fig.)  9ae-a-tin,  irrofn«. 

Odreiro,  #.  m.  faiseurou  marexumd  (Toa 
tres. 

OünEzfsno  ou  OoRfmro,  dim.  de  Odre. 

Odtss^a  ,  $.  f.  Odyssee :  poSme  d*HoDe>a> 

Oesatte.  V.  Enanthe. 

OitsNORoSsTE,  $.m.  oucst-nord-o«alrTeii 
entre  l'ouestet  le  nord-ouest. 

0£sscoufisix,  t.  m.  ouest-s ad-otWfl t f«* 
enire  l'oucst  et  le  sed-ouest. 

Oestr  , «.  m.  Ouest :  partie  da  monde  qi*<* 
ou  Roleil  couchant;  rent  qui  en  rieot, 

Olta,  $.  f.  ((.  d'Atie)  'duret  de  cerUias 
fruits  de  l'Orienl. 

Offacjxo.  V.  Omphaciuo. 

Offeoär,  o.  n.  (f.  pro««*.)  reepiref  < 
lemer.t,  haleier,  etoufier. 

Off^co  ,  t.  m.  •  respiration  dilleile.  V.« 

f  Offf.gue.tto,  a,  adj.  qui  a  la 
diffieile.  V.  AtmeHeo. 

Opfendor  ,  a  ,  adj.  et  f.  qui  onVose.  Y.  Oft*' 
sor. 

Offesdeu  ,  v.a.  ofTenscr,  Messer,  BöHwiieT: 
faire  unr>  ofTcnse.  une  in  jure;  choqder,  We«*f 
•a  vt:?.  t  ic.  —  o  Deot,  ofeuer  We«,pee>ef. 
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«  «feto,  lleaeer,  tätigtet  par  sa  pre- 
«•nce. 

Omnli«(«M),  c.  r.  s'offenscr,  so  pi- 
[•er,  w  Hebet,  m  ehoquer  de. 

Offexricolo.  V.  Otfteeulo,  Impedimento, 
*mk*r*co. 

OvrBMiBO,  *,  ja.  p.  füllender.  «#.  Of- 
rase  :  qui  a  wen  une  offense.  Blesse,  mal- 
rat*. 

Otfebsa ,  f.  f.  offense :  injure  do  fail  ou  de 
»arole ;  peebe,  faule.  Atleinlc,  alten  tat,  enlre- 
irisc  grave  contra  lea  lois,  olc. 

t  OFFEJIli6,f.   f.  \'Q[>\>Q$ülleDtfrnMlo.  V. 

)fensi*a. 

f  Ost&nsJva,  #.  A  (/.  de  <?uci  rc)  offensive  : 
ittaejve. 

Offessivaiieiite ,  adv,  offensiveraent :  d'uue 
■Miere  offensive. 

OFFCT&ivo,  a,  e«y.  oflensif.qui  altaque, 
pi offense,  qui  sert  a  offenser  (guerres ,  ar- 
aes — es). 

OFFixso,  A,  «tty.  V.  Offendido. 

Offexs6r,  a,  *.  offeaseur :  qui  a  offense, 
|oi  offense. 

OrrvascsB6atA,aaV\  et«,  qui  offro,  offrant. 

Offerecer  (aj,  «.  c.  offrir  .-  präsenter,  pro- 
toser,  faire  une  ou  des  offres,  des  proposi- 
toas ;  propoter  de  donner,  de  faire;  dedier, 
onsacrer  a  Dieu.  Promcilre. 

Offbrecer-se  (a,  jmt«),  e.  r.  s'offrir,  se 
iresenter.  S'exposer  a.  5«  «a  —  occasiäo,  si  Je 
as  se  presenie. —  d  morfc,  sdposer  ä  la 
»ort.  —  •  alauem  para  algumta  eousa,  s'offrir 

qaelqu'un,  lui  presenler  ses  Services. 

Opfer  euro,  A,  p.  p.  d' Offerecer.  adj.  Ex- 
•SO.  («««*.)  V.Peilado. 

Offer eci  mf.nto  ,  *.  wi.  *  olTre :  aclion  d'offrir; 
•  ejtfen  offre;  proposition  de  donner,  de  faire. 
preraesse.  Faur  gr  endet  — t ,  faire  des  pro- 
«ocüons,  des  offros  Ire  s-a  van  läge  u  ses. 

Offekexda.  V.  Offrenda. 

OtFULürre,  adj.  et  «.  2  gtn.  offrant :  qui 
tVe. 

Offerta  ,  $.  f.  offrande  :  ce  qu'on  offro  a 
tfatjoa  4  ses  ministres.  Offre,  pro  messe.  Ce 
•'ob  peiepoar  chaque  enterrement  aux  eures 
ei  n'ont  pas  ia  dlme,  droit  de  sepulturc. 

Otfkatar,  *.  a.  faire  uno  offrande.  V.  Offc- 


OFFEMAzhiBA ,  (lim.  d'Offe  r(a. 
Offeatöi-.io,  s.  m.  *  Offerte  :  parüe  do  la 
•etse  arvant  la  eanseeralion.  (»Ilertoire  :  priörc 
e  la  messe  qui  precedo  l'ohlation ,  loflerle. 
Orncuno , a  ,  p.  p.  de  Offiriar. 
Officiad6r,s. m.  celui  qui  odlcie. 
OmaiL,  f.  m.  ouvrier,  artisau.  Ouvrier : 
|tti  n'cst  poinl  passe  maitre.  OlTicier  deguerre. 
Meier :  celui  qui  a  un  office :  s^crclairc ,  com- 
■isdeburcau,  alc.  —  de  juslica,  oilicicr  do 
i»  bniasier.  —  eubaltorno ,  Fous-ollicier, 
rne.  -—m/«nk»r,  bas  oflicier  de  guerrc. 
dm  tmtaüarim^  marechal  des  Iogis. 
ate  raaaföo.  Y.  Dcximbargadores.  —des 
I»  +mm9  prettvs.  ~i*t  do  tombadilko,  (t.  d§ 


.)  offickrs  de  ta  dunette-  —da  de  tarat 
sergen Is  ä  verge. 

Officiai.  ou— i.a,  t.  f.  lillo  qui  e'oerupe  h 
quelque  travail,  a  quelque  melier :  ouvrier?. 

Officiai. ,  adj.  2  gen.  fail  par  oftlcn,  par  Obli- 
gation. OiTiciel :  public,  duclare  par  l'auKri'c 
(avis,  nouvclle,  Journal  . 

t  OtuciALAÖ,  «.  m.  aug.  d'Official.  IIüL-lc 
ouvrier. 

üffjciai.idade,  *.  f.  l'ensemble  des  ofTicicrs 
d'un  rei:inititit,  dune  ?r;n<*e. 

Offici\l>:i:nte,  adv.  oificipllemenl. 

Ofi  iciänte  ,  cuij.  et «.  in.  oßicionl .-  qui  odlcie 
a  l'eglise. 

Officiar,  v.  a.  aider  j  dire,  h  chantcr  la 
messe,  ä  dire  lolfice.  Oilicicr,  eck-brer  une 
grand'nicssc,  presidera  l'olTicc  divin. 

Offiuxa,  *.  f.  boulique,  alelier,  laLoraloire, 
ouvroir.  —  (Timpretsor,  iruprinicrie.  —  de  car- 
piuteiros  de  masirot,  alelicr  do  inäiure.  — #, 
pi.  Offices  d'uue  maison,  d'un  couvant,  etc. 

Officisäl,  adj,  '2  gen.  (f.  de  pharm,)  offici- 
nal :  (composiüon,  droguc)  loujours  pröte. 

Offjcio,  s.  m.  office,  devoir,  Obligation; 
fonetion;  ernploi,  profession;  Service,  assis- 
lance;  partio  du  brcviaire  qui  se  dit  chaque 
jour.  Metier  d'artisan.  *  £lude  de  nolaire. 
•  Lettre ,  depeche  officiellc.  —  de  defuntos , 
ofBce  des  morls,  —  parvo,  pclil  office :  oülee 
de  la  Viergo.  Aprender  bom  — ,  Jam.)  ap- 
prendre  un  bon  melier,  un  melier  lucralif. 
Cetebrar  ot  —$  ditinot,  ceJcbrcr  rofTico  divin. 
Correr  bemo — ,  cire lucralif ,  rapporlcr  bcau- 
coup,  parlant  d'un  melier.  De—,  ou  ta;— , 
(tat.,  d 'office  .-  sans  ctre  requis ;  par  lc  seul  de- 
voir de  sa  Charge,  etc.  (Jue  —  (cnde$?  este  que 
vedes :  ou  lo  dit  surtoul  d'un  parcssetu  »ans 
rcssourco  pour  vi  vre,  et  qui  nu  veut  pas  tra« 
vaillcr.  Santo  — ,  sainl-oflice  :  tribuna!  de  I'ln 
quisition.  Tomdl-opor—,  faire  ires-frequcin 
ment  une  coose.  Scu  —  6  dizer  mal  ou  (empor 
—  dizer  mal,  c'est  son  melier  que  de  inedire. 
Jeu  inimigo  officiai  do  tcu  —.  V.  Inimigo, 
Coda  quäl  no  itu  — ,  que  cbacuu  fasse  le  me- 
lier qu'il  a  appris. 

Officiösahkictf.,  adv,  officicuscmcnl :  d'une 
maniere  ofTicieuse.  Obligcammcnt. 

Officiosidäde,  t.  f.  otlicieusele  :  caractere, 
qualile,  conduile  de  l'cfficieLi.  *  Eiapresse- 
ment  ä  obliger,  ä  rendre  6ervicc. 

OfficiAso,  a,  adj.  oflicicut,  lionnötc,  obli- 
(reant,  senriable.  Mentira—  a,  inciisonge  ofli- 
eieux,  fait  pour  obliger.  D'uinmodo—,  offl- 
cieusument,  d'une  maniere  oftlcicjite. 

OFFr.fXDA,  *.  f.  offrande  :  cc  qu'on  offre  a 
Dica,  ä  quelqu'un,  etc.  V.  (JbUila,  Oßerinrio. 

•Offrlndar,  v.  a.  faire  une  offrande«  Dicu. 
V.  Offcrtar. 

Offcscäoo,  a  ,  p.  p.  de  Offuscar. 

f  Offuscaucsto,  $.  m.  eblouissement :  obs- 
curcissement  de  la  tue.  {fig.)  Avcuglcraent  de 
resprit. 

Offuscab.  r.  a.  offusquer,  obscurcir,  trou* 
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Her ;  cmpecher  de  voir,  d'etre  vu ;  (fig.)  troo- 
bler  la  raison. 

Offuscärse  ,  t?.  r.  s'obscurcir ; s'cblouir.  —  a 
ixtta.se  troubler,  s'obscurcir,  parlanl  de  lavue. 

'OFRcgöM.  V.  Offerta. 

•  Ocixno  et  Ocano ,  adv.  cctte  annee. 

•Oce.  V.  Hoje. 

f  O'cea  ou  O'ja  ,  #.  f.  pctit  otseau  de  proie, 
de  la  grandeur  de  la  crecerello,  qui  ne  prend 
que  des  passereaux. 

f  Oc£gha,  s.m.  (f.  de  bot.)  ogegha  :  arbre 
du  Congo. 

Ogezika.  V.  Antipatkia. 

f  Oü,  interj.  qu'on  emploie  pour  s'ecrier, 
pour  caresser,  flauer  ou  reprendre;  sertain- 
\oquer,  a  inier  pell  er,  etc.  Ohlhola!  ob!  öl 
Hern!  Oh,  raarque  diverses  passions,  dirert 
mouvemenls  de  Tarne.  Ex. :  —  que  formoto 
(emplo!  —  iuprema  bondade!  ö  le  beau  tem- 
l*\e !  6  honte  supreme !  —que  belta  i  a naturesa 
na  primavAra!  oh!  que  la  nature  est  belle  au 
prinlemps !  Oh  exprime  quelquefois  le  desir. 
1' \. :  —  chegue  o  dia!  —  queira  Deos!  puisse 
arriver  le  jour !  plüt  a  Dieu ! 

Oiixa.  V.  Oura. 

Oitava,  *.  f.  oclave  :  huitaine;  huit  jours  de 
fete;  le  huitieme  jour  de  l'octave;  (I.  de  mut.) 
sons  eloignes  de  huit  degres,  les  deux  extre- 
mes compris ;  leur  consonnance ;  ces  huit  de« 
gres.  Y.  DiopotdÖ.  — ,  huitain :  stance  de  bult 
vers ;  piece  de  poesie  en  huit  vers.  Le  huitieme ; 
la  huitieme  partie de  l'once,de  lavare,elc. 
"Gros  (poidset  mesures).  —  cerrada,  oetave 
pendant  laquelle  on  ne  fait  l'offlce  d'aucun  au- 
tre  saint,  elc. 

Oitavädo  ,  a  ,  adj.  octogone.  p.  p.  de 

f  Oitavär,  v.  a.  donner  la  facon  octogone. 
Imposer  le  huitieme  sur  une  terre,  etc.  Parta- 
ger  en  huit  parties. 

Oitavärio  , «.  m.  fete  dont  on  fail  l'octave. 

Oitaveiro,  a,  adj.  qui  paye  le  huitieme. 

OiTivo,f.m.  huitieme .-  huitieme  partie  d'un 
tout;  impdt,  cens  du  huitieme  des  fruits. 

Oitavo,  a,  adj.  num.  ord.  huitieme :  nombre 
ordinal ;  huit.  Carlos ,  Pio  — ,  Charles ,  Pie  huit 
(VIII).  livro  em  — ,  livre  in-oetavo.  lfm  —  /«- 
gar,  buitiemement. 

Oitenta,  adj.  num.  2  gen.  quatre-vingts. 

f  Oiticurö,  t,  m.  espece  de  fruit  du  Bresil. 

f  Oititceüia  ,  f.  f.  espece  de  fruit  du  Bresil 
de  la  grosseur  d'une  orange. 

Oito,  t.  m.  et  adj.  num.  2  gen.  huit :  nombre 
pair  de  deux  fois  quatre;  Chiffre  8. 

Oitocehtbsimo,  a,  adj.  num.  ord.  huit  cen- 
t  ieme. 

Oitocektos,  as,  adj.  num.  pt.  buit  cents. 

Oitomal.  V.  Outonal. 

Oje.  V.  Hoje. 

O'la,  s.  f.(t.  d'Asie)  espece  de  palmier;  sa 
feutlle  :  eile  sert  a  couvrir  les  maisons ,  et  on 
la  prepare  aussi  de  maniere  a  senrir  de  papier 
a  ecrire.  —  de  repudio,  acte  nolarie  de  di- 
vorce. 

O'lä!  interj.  ponrappeler.  He!  hol«!  quel 


quetois  marque  1'admiraliofl.  Es.  $  —  ja  efte- 
gou!  quoi!  vous  voila  arrive. 

Olanba,  #.  f.  ioile  de  Holtaade.  V.  Beüamam. 
Mal  de  — ,  ( t.  de  %itir.)  maladie  des  ehevaat» 

Olaüdilba,  t.f.  'bougran:  »orte  de  teil 
gommee.  —  s,  m.pt.  V.  Forrieöco. 

Olaria  o*  — eaia,  t.  f.  falenoerie,  faariqw 
de  poterfe. 

Olata,  t.  f.  (f.  de  bot.)  galnier  comsna. 
vulg.  Arbre  de  Judee ,  arbre  d'amoor  des  Espe- 
gnols. 

O'le  !  interj.  d'admiralion.  Oh ! 

Oleado,  a.  m.  Ioile  ciree.  p.  p.  d'Oiear. 

Oleagixeo,  a,  adj.  dolivier,  d'olive. 

f  Oleacinosidäde,  $.  f.  qoalite  oWupnems. 

Oleagimöso  ,  a  ,  adj.  oleagineux.  Y.  Oiedm. 

OLEAicono.  V.  Loendro. 

Oleär,«.  a.  huiler;  peindrei  1'hoMe, du- 
ner une  couebe  a  l'buile.  Cirer  la  toile,  elc. 

Oleastro.  Y.  Zeunbujeirv. 

Oleiro  ,  t.  m.  polier,  fa'iencier. 

O'leo  ,  i.  m.  *  buile.  —  da  Hnkaen ,  baute  m 
lin.  Santa  — j,  saint  es  builes. 

Oleocisöso.  Y.  Oleöto. 

f  Oleom  el  ,  s.  m.  espece  d'huile  qui ,  taifut 
Dioscoride,  decoule  d'un  arbre  des  earire» 
de  Palmare. 

fOLtosiDÄDE,  «.  f.  qualite  de  ee  qai  est 

oleagineux. 

Oleoso  ,  a  ,  a4j>  huileux :  de  la  nature  de 
l'buile ;  frotle  d'huile;  gras. 

Oleria.  Y.  Okiria. 

Olväto,  *.  m.  odorat .-  sen«  qoi  ptreoil  hm 
odeurs. 

Olfeco  ,  i.  m.  "asthme  des  fauceos.Y.  Ofim 

O'lga  ,  a.  f.  lisiere  de  terre  propra  pow  Je 
chanvre. 

Olha,  $.  f.  oille,  consomme,  I«  preauer 
bouillon.  "Bouilli ,  pot  an  feu.  Marmite  (pu  «■-)- 
—  podrida ,  pot-pourri ,  melange  de  ptasiears 
sortes  de  viandes  assaisoonees. 

f  Olhada  ,  t.  f.  QBillade,  coop  d'asil,  rafafi 

Oluado  ,  s.  m.  ensorcellement  par  la  vas>  V. 
Quebranto. 

Olbädo  ,  p.  p.  d'Olhar.  adj.  qui  a  dea  jau. 
Bern  ou  med  — ,  bien  ou  mal  vo.  Med— ,im- 
prudent,  indiseret. 

Ouiadör  ,  a  ,  *.  obsenraleoT,  qai 
qui  rien  n'echappe.  Sunreillant.V.  U 

Olbadüra  ,  t.  f.  actioa  da 
Olhdda. 

Olhäl,«.  m 
pont,  arceau. 

fOui'A legre,  adj.  2  gen.  qai  a 
gais. 

Oldär,#.  m.  regard;  eoupd'eiil; 
regarder. 

Omiär  ,  r.  a.  regarder,  Toir. 
terver,  considerer,  examiner. 

Olhär.  (a,pora),  e.  «. 
vue  sur;  considerer  altenti? 
garde ;  songer  mürement  k.  Aveir  an  n*h  m 
proposer.  Priser,  estimer,  faüne  eaav  lafardst, 
dtre  vis-a-vis,  a  l'opposiie.  (ß+)  Ceasiaefffi 
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ouvertura  daa  arahas  tfsa 
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eiaminer,  reflecbir.  (por)  Faire  attention  ä  , 
faire  cas  de ;  Teiller  aax  interets,  avoir  soin  de; 
proleger,  sarveiller.  —  por  de  mait ,  exarainer 
Jegerement,  jeter  an  coup  d'oeil  rapide,  —  por 
eima  do  hombro,  regarder  par-dessus  l'epaule, 
eil  signe  de  mepris.  —  com  o  rabo  do  olho , 
(/am.)  regarder  da  coin  de  l'oil,  guigne.  — 
feeguelka,  de  travix,  regarder  de  cot«,  —com 
ietdem , regarder  en  pitie.  —com  detprexo, 
avoir  da  mepris  pour.  —  earinhösamente ,  re- 
garder tendremeot ;  faire  les  yeux  doux.— car- 
rtgado,  com  ar  terrivel,  regarder  affreusement. 

—  com  hont  ou  maot  olhos.  V.  ce  mot.  — com 
aetprixo,  regarder  da  haut  en  bas.  —  paraal- 
guem,  para  aiguma  couta,  regarder  quel- 
qa'uo ,  qaelqae  chose.  —para  uma  mulher, 
reebercher  ane  femme.  — para  ti,  prendre 
fein  de  tes  affaires ;  se  considerer,  s'examiner. 

—  ao  diante ,  penaer  a  son  avenir.  —  direito 
para  alguem,  regarder  quelqu'un  en  face,sans 
pear,  ni  crainte.  —  peta  honra  ,  pela  faxend a 
d'alguem,  aunreiller  l'bonneur,  les  biens  de 
■luelqa'un.  —  por  aiguma  couta ,  chercher  ane 
chose.  —para  dinheiro  ou  a  detpexat,  faire 
attention  k  sa  depense,  regier  ses  depenses.  - 
por  alguem,  prendre  soin  de  quelqu'un.  —por 
ti ,  prendre  garde  ä  soi.  Se  näo  olhdra  a  Deot, 
si  ce  n'etait  la  crainte  de  Dieu.  Olha  Idl  dis 
Jone! 

Olhar-se  ,  v.  r.  se  regarder,  se  mirer. 

Olbeiraö,  s.m.  grand  oeil. 

Olheiras,«.  f.  pl.  cerne.«  tacbe  livide  qui 
vieni  aax  paapieres  inferieures  lorsqu'on  ne 
dort  pas,  etc. ,  yeux  cernes. 

Olhziro,  f.  m.  sarveillant.  Surgeon  d'eau , 
foadriere. 

•J-Olhbtado  ,  #.  m.  billon  de  Tigne. 

OunBRinco,  A,  adj.  qui  a  les  yeux  blancs. 

Olbikecro  ,  k,  adj.  qui  a  les  yeux  noirs. 

Olbüibo  ,  dtm.  de  Olho. 

f  Olbiiaiko  ,  a,  adj.  louche  :  qui  regarde 
de  tnvers. 

f  Olbizarco,  x,adj.  qui  a  les  yeux  bleus. 
Cemallo  — ,eheval  vairon  :  qui  na  pas les  deux 
reo*  parotis . 

Olbo,  t.  m.  oeil:  organe  de  la  vue;  sa  forme, 
ton  usage;  la  vae.  Regard,  aspect.  Ensorcelle- 
nant  par  la  vue.  Gbas :  trou  de  l'aiguille.  Trou 
par  oä  Ton  enfile  ane  perle ,  etc.  (Eil  d'un 
naarteaa,  etc.,  trou  par  oü  on  l'emmancbe. 
Arcbe  d'un  pont.  (fig.)  — ,  attention ,  soin  vigi- 
lanL  {fem.)  Anus,  fondement.  —  d'dgua, 
soarce,  surgeon  d'eau.  —de  6ot,lucarne  ou 
etil  de  baiaf.  ( t.  de  mar.)  OEil-de-bceuf ,  oeil  de 
kone ,  phenomene  avant  an  ouragan.  —  dafa- 
rtftfta,  fleor  de  farine.  —de  libre,  Sorte  de 
r aisin.  —de  planta,  bouton,  bourgeon,  en- 
droit  d'oä  il  sort.  —  da  amura,  ( t.  de  mar.) 
ctlrope  d'un  cordage.  —  oYum  cabo,  {id.)  le 
lida  d'un  cordage  roue.  —  da  tapata,  (id.) 
d'une  moque.  —  de  goto,  cail-de-cbat  ; 
precieose.  A  —  ,i  vue  d'oiil ;  en  gros , 
•aas  peser  ni  mesurer,  en  bloc.  Ettar  com  o 

—  ikrtu  ob  d  mira,  avoir  reell  au  guet.  Dci- 

POrt.-fr.  .     ^ 
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(ar  o  — ,  jeter  son  devolu  sur.  Deitar  o—aal- 
guma  couta,  oeillsder,  jtter  des  oeilladcs.  Dar 
d'  — ,  faire  signe  de  l'ceil.  Pör  o  —  em  aiguma 
couta,  (fig.)  jeter  son  plomb  sur  quelque  chose. 
Traxer  d'  — ,  em  —  ou  «oore  — ,  avoir  l'oril  sur 
quelqu'un  pour  profiler  de  ses  faules,  etc.,  ue 
pas  le  perdre  de  vue.  Encher  o  — ,  (/Ig.)  con- 
tenter la  vue.  Fechar  o — ,  ( (am.)  moorir.  Pör 
no  —da  rua ,  mettre  a  la  porte.  Ter — am  al- 
guem, avoir  soin  de  quelqu'un.  —  aV  c4or 
Ipoe'l.)  le soleil.  Ter  bom—,  (flg.)  avoir  beau- 
coup  de  penetration.  Ndo  pregar  —t  o*  bas  fer- 
mer  Tosil ,  ne  point  dormir.  —  de  taftr«,  oeil  de 
cbevre,  pierre  qui  imite  Toiil  d'un«  ebevre. 
Olhot,  pl.  yeux  :  les  paupieres,  la  place  de 
l'QBil;  oeils:  petita  trous  dans  la  mie  du  pain, 
dans  le  fromage ;  bulles  de  graisse  sor  le  bouil- 
lon.  A  —  fechadot,  les  yeux  fermes ,  aveugle- 
ment,  sans  reflexion.  A—vütot,  publique- 
ment,  a  la  vue  de  tout  le  raonde;  clairement, 
evidemment.  Abaixar  ot  —,  baisser  les  yeux. 
{ßg.)  S  humilier,  se  soumettre.  Bailharetn  ot 
—  a  alguem.  (/ig.)  On  le  dit  d'un  homme  vif, 
remuant,  a  qui  les  yeux  roulttnt  sans  cesse 
dans  la  töte.  —  requebradot ,  yeux  doux.  —d 
flor  do  rotto ,  yeux  ä  flenr  de  tele.  Como  ot  — 
da  edra,  (fam.)  comme  ses  yeux,  parlant 
d'une  personne  qu'on  airae  tendrement.  Ser  a 
menina  dot  —  d'alguem,  etre  tres-aime  de  quel- 
qu'un. Querer  a  alguem  como  at  menina*  de 
teut  —,  aimer  quelqu'un  comme  la  prunelle  de 
ses  yeux-  Metler-te  pelot  — ,  (/to.)  etre  clair, 
evident,  sauter  auxyeux.  Diante  dot — ,  dovant 
les  yeux ,  en  presence.  Ditotot  —  quo  o  viem 
ou  que  viem  a  V.  M.  On  s'en  sert  pour  mar- 
quer  le  plaisir  qu'on  a  de  rencontrer  quelqu'un 
qu'on  n'a  pas  vu  depuis  longtemps.  JFum 
abrir  e  fechar  oV—,  enun  clin  d'oeil.  Chorar 
comambot  ot  —,  pleurer  a  chaudes  1  armes. 
Fechar  ot  —  a  aiguma  couta,  ferraer  les  yeux 
sur  quelque  chose.  Mait  viem  quatro  —  que 
dout,  (ßg.)  quatre  yeux  voientraieux  que  deux. 
Olhar  com  bont  ou  mdot  —,  voir  de  bon  ou 
de  mauvais  oeil.  Udo  tirar  ot  —  de... ,  ne  pas 
öter  les  yeux  de  dessus,  regarder  atlenlive- 
raent.  Dar  not  —  ou  offenderot—,(fig.)  Mes- 
ser les  yeux,  scandaliser.  Itto  dariamuilo  not 
—t,  cela  marquerait  trop.  Pör  diante  dot  —  ou 
mottrar  aot  —,  mettre  sous  les  yeux,  faire  voir 
clairement,  demontrer.  Pattar um papel  pelot 
— ,  parcourir  legerement  un  ecrit.  Pör  ot—em 
aiguma  couta  ou  pettoa,  fixer,  regarder  alten- 
üvement;  jeter  les  yeux,  pretendre  a  un  em- 
ploi,elc;  concevoir  de  Taffeclion  pour  quel- 
qu'un. Por  teut— bellot,  pour  ses  beaox  yeux, 
pour  l'amour  de  lui ,  gratuitement.  Tertangue 
not  —,  avoir  de  la  probite,  etre  bomme  dliort- 
neur.  Vater,  cuttar  ot  —  da  cdra9  {fam.) 
etre  d'un  prix,  d'une  valeur  extreme.  Heut—, 
mon  cceur,  m'amie,  m'amour.  Fechar  et  — , 
ferraer  les  yeux ,  faire  les  gros  yeax.  Ne  pas 
faire  attention.  Tirar  ot  —  a  alguem  por  aigu- 
ma cou$a,  (ßg.)  demander  une  chose  instara- 
ment.  Abrir  ot—a  alguem,  V,  au  mot  Abrir. 
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Vittad'  - ,  roup  d'oeil.  Qualrn  7«np.)  qua- 
!r*j  ycux  :  personne  qni  porto  des  limcü^s. 
Ttrar  or  — ,  crever,  arrar.hi»r  W>s  yenx.  (H**6rar 
ot  —  aalguemy  (fam.;  oontraricr  quclqiran. 
Jrem-fe  o$  —  por  alguma  rnuta,  (/!</.)  dcsirer 
ardcmment  nnc  chose.  Ter  mäot — ,  (ßj.)  P»f- 
ter  malheur  k  ce  qu'on  rcgnrde.  Ver  mm  mui- 
tos  — ,  #tre  tont  ycnx ,  donner  tonte  son  atten- 
tion. Aar  de  — ,jouerde  la  prunelle.  Kntartar, 
trocaf  o$  — ,  tourner  les  ycux,  loucher.  Volrer 
ot  — ,  Jeter  les  yeux  sur,  considerer.  iVtim 
co/rer  <f— ,  (/ty.)  en  un  tour  de  mnin.  JVdo 
fcrit#  — ?  n'avez-vous  point  d'yetix?  <*lcs-vous 
avcugle?  A  —  t  detarmados ,  tem  oculo ,  etc. ,  a 
l'oail  na. 

OLWtao,  k,  adj.  qui  a  de  gros  et  grands 
yeux. 

OlIeamo  ,  i.  m.  otiban ,  cncens  mAIe. 

Oligarcuia  ot»  —  qua  ,  *.  f.  Oligarchie :  goa- 
vernement  oü  l'autoritö  souveroine  est  entre 
les  mains  d'an  petit  nombre. 

Oligarciiico,  a,  adj.  oligarchique  :  de  Poli- 
garchic. 

Oüva,  f.  f.  V.  Azcilona.  (f.  d'hist.  nat.) 
Olive :  coquillagc  univahe. 

Oliväl,  f.  w.  licu  plant6  il'olivicrs,  bois 
d'oliviers. 

•  Olivedo.  V.  Olirat. 

Oliveira,  s.  f.  •olivier.-  arbre  qui  produit 
l'ofive. 

OLivEiRiünA ,  dim.  d' Oliveira. 

Uliväl.  V.  Nitel. 

"Oli velär.  V.  Nitelar. 

f  Olivifkro,  a,  adj.  (potl.)  qi:l  abonde  en 
olives. 

Ulla.  V.  O'ta. 

Ollaria,  etc.  V.  Olarin,  etc. 

Olvafi.  V.  Marfim. 

Olxea ,  g.  f.  sorlt*  de  droguc. 

Olmedal,*.  m.  '  orraoie  :  ücu  plante  d'or- 
nies. 

Olmeiro.  V.  UlmSiro. 

Olöcrapüo,  a,  adj.  olographc.  On  Ic  dit 
d'an  testament  cerit  en  entier  de  la  roain  du 
testateur. 

t  Olopokgo,  *.  m.  (r.  d'hist.  nat.)  ofopong  .- 
grande  ripero  des  Philippinen. 

Olör,  etc.  V.  CÄeiro,  etc. 

Oloendro.  V.  Lotndro. 

f  Olüsatro  ,  t.  m.  ( t.  de  bot.)  maceron  com  - 
man  :  plante  ombellifdrc. 

Olvidädo,  ;>.  p.  de 

Olvidar  ,  $.  a.  onblier  :  cesser  d'aimcr  unc 
personne.  V.  Esquecer. 

Olvidäh-se  (de),  v.  r.  mnnquer,  onblier. 
S'oublier :  sc  ncgliger,  se  reicher  de  ses  de~ 
voirs. 

Olvido,  s.  m.  oübti.  Refroidissemenl,  indif- 
ference ,  cessation  d'amitic.  V.  Etquecimenlo. 

f  Olympia  ,  t.  f.  ( /.  de  geog.)  Olympio :  an- 
cienne  vilfe  de  Grece. 

Oltmpi'ada  ,*.  /.  Olympiade :  espacc  de  qua- 
tre  ans  entre  les  jeux  olympiques. 

OtT'HPico,  A,  adj.  olympique:  qui  annar- 
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tirnt  .i  PÜlympe.  — f ,  pt.  olrmpi«»* :  le*«!««» 
phncipales  diviniles  dp  TOlympe.  J«Jjm— «. 
jeut  olympiques,  cefebrOs  tous  les  quatre  an» 
AOlympie. 

Oi.y'mpio.  V.  Olympien. 

Oi.y'hpo,  t.  m.  (r*)^.;  Olyrapc  :  leri-l. 
monta^ne  de  Thessalie. 

t  Oly'r  a  i*.  f.(  t.  de  bot.)  oljre :  gramir*1. 

•  Omäxe«.  V.  Imüfjtm. 

•  OmrradAr,  f.  m.ancion  ofRccde  lan)3i<f>n 
du  roi. 

OsnRftRA .  *.  f.  *Jambage  de  porl« ,  HntMn 

Omrria.  V.  Umbria. 

Omrriüade.  V.  Hombridadr. 

Qxrrixa,  9.  f.  ombre  :  polsson  de  mer  d 
de  rivtfre ,  ombrine. 

OvnR«»,  etc.  V.  Uomlrny  e»c. 

0'xrr.A  '.*.«.  omega  :  derni^rc  lettre  de  Vi)- 
phabet  pree.  (fig.)  La  ün ,  la  demiere  partic 

Omfm  ,  etc.     I  ,.   „ 

f  Omentäl,  adj.  7  gen.  \  f.  d'anat.j  cpiplo.- 
que  :  qui  nppartionf  a  Tepiploon. 

Omento,  f.  m.  .t.  d'tinatS.  Omentum,  ej*- 
ploon.  V.  Redenho. 

OmkzIo.  V.  Omizio  et  Homizio. 

Omiüo.  V.  Homicidio  et  ttomizio. 

0'xu.roü  ,  *.  m.  omicron  •  o  bref  des  Grec- 

Omilia.  V.  Ilomilia. 

Ümix  vtiO.  V.  Agaurüdo.  p.  p.  de 

•f  Omina n ,  r.  a.  presa^er,  augurer. 

Omixoso,  a,  adj.  de  niauvai«  augure. 

OmissaO,  it.  f.  Omission,  manquement  h  on 
devoir,  eic.  Neglipencc,  defaut  de  soin.  Rcti- 
cence ,  Omission  voloniaire. 

Omjsno,  a,  p.  p.  irr.  d'Omi/fir.  adj.  Onris. 
PurcsouT,  ne^ligent,  peu  sofgneox. 

•  Omistiqcio.  V.  I/cmyitichio. 
Omfttido,^.  p.  «le 

Omittir  ,  r.  a.  omettre  :  manrruer  a  dm?,  * 
faire;  passer sous  silence.  Faire  abstractiofl <Je 
la  verite  ou  de  la  fausscle  dune  propoiwoo. 
comme  inutite  a  la  qurstion. 

Omi/iar  ,  etc.  V.  Homiziar,  etc. 

O'mnia.  V.  Moria,  Pomar. 

f  OMsiBODAMfc.ME,  orfr.  d'one  manWreqm 
comprend,  qui  erabrasse  tout. 

0>ixrMODO,A,  adj.  qui  comprend , qii  ea- 
brasse  tout.  Qui  est  de  ton  les  farons ,  de  tott" 
manieres. 

OMxiPARf^TE,  aty.  2  gen.  poH.)  qniprod^ 
tout.  pere  universel. 

Ommpatäme,  adj.  2  gen.  ouTerl,pjWJ 
tous,  de  touseöles. 

Ommpotekcia  ,  #.  f.  toutc-puissance. 

Omnipotente  ,  adj.  1  gen.  tout-puutsaaU 

f  Omüisciexcia  .  *.  f.  omni-srienoc,  seka« 
inllnic,  qui  embrasse  toutes  choses. 

f  Omntsciexte  ,  adj.Zjcn.  qui  a  oneicieacr 
mllnio;qui  sailtoat. 

fü^Nivoiio,  a,  adj.  omniYOtY:  q«!  tünt 
delouslesaliments. 

Omüni« o.  V.  Homonyme 


Hki  f.  f.  it.  Aul.)  onMf  Mg  i 
dbM.MS-  iiffta- ,  buileon 


>,«.  f.  (t.«th>J.)0BtgrI,  fcerteiui 
l»4>.  *.  MaftMn*  i  hiMMd!  de  tl 

SÄS"- 

i  polst»  d«  halt  jros.    sel- 
JljMM*M«Tt  la  IM  {*. 

.  IMtMatlllMH  »e  »erlen 
r  I«  rtnii;  pallla  paolhci«.  —  dn 
iur.  "»r  — *,  Mtfiemeni ,  et        - 

AnpulU, 
.V.J»». 

*./.  oode ,  UM,  tifj»;  *l ,  en  « 
•  ,*onTB,l«B«.  fllf .)  Ob*.  Ob.  '      :!■ 
■»»ntd•»  tpii»gltei  pir  loWrtl    Itf. 
iy«KÄt  npia«  et  Molent :  tgtb'        . 
■.'  it  —t  tMrtmeUm  en  ttfiiTtci- 

M  tMtiäii,  MMtow  a  — »  m*re 
■r.)ttrciuii|eytr  h  tarne. 


Wigwtine« 


ftfcfcf 


(TOnriMr.  ad/.  Tili  t 


üJA "  SM> 

f  OMIOOudl,  ■■  /.  Oüiroerili« :  ul  pie- 
ttndo  d'eipllqiiet  In  soft», 

t  UM  i.oc«i t i » ,  i.  f.  «Biracrrlto  .-  i  incrptt l»- 
on  de*  Mngw- 

t  OmnociiTiu ,  4.  f.  onirocriliquet  Hl  da 
evlner  M  «jm  «igniflent  Im  *MfW. 

t  Onuociirico,  ,t.  ™,  cinir«cririi|iH:  inler- 
prtte  det  nop*. 

0>[i,  j.m.  onti  :  pierre  pr<dcUK  ,«1»  r> 

fwta. 

•Osjtun.  V.  Vngido. 

("is(»:ht»i:*'i,  J-   ".  snocMiMare  :  mnnslf 

buletu.  qui  iltnl  Je  [tiommf;,  dt  ta  feiitrur. 


OnOckAtilO,  f.  171.  oiu.rrotdk  :  pelrean, 
crjiiU-K'isitr,  oiscjti  dt  injrals. 

OsOM»!id»,i.  /■.  onomsncle :  diTfftilloii  ptr 
,la  nom. 

tOMiijio.i.ir. 


ÜKOMiltlCO,  A,  fldj.  0Il0m45lif[UC  :  gul  (feit 

Ire  nomnie,  designu  (Jim);  <l<"  *i»Ii(jiie   lea 
OKii  .vorjhulatru,  eil;.), 
t  OnomiOLoci»  ,i.  f*.  onomatalogit :  scienf* 


f  OiBKuörico,  *,  aaV.qui  «onlientrtno- 
mitopee,  (nom''  ImJtillC 

t  Oan.M    VI.   IJMIMUL.    V.    JltltOulli.     ■ 

t  Omriuo,  >.■>.  {f.  4*  '■■'(.    ooqpoide  - 
pltnle  ojiuiweputle;  cliardsnco(ean«ui. 
t  Onätut , $.  f.  {I. df  M.)  otcuMUt iivac : 


+  O  m--.  f.  tu.    mal  Ulln) , '  clufse ,  tatdeaa 
M  Hj.)  S«tw  de  — ••Jmmi,«!™  i  t-liau-t 

KlflSTO , 1 ,  od/,  eblrge. 

OiguatHM.  f.  0 


Ositsi ,  1 


Üti- 


Ontziimo,  k,*dj.  T.4J 

OniiniJii.  V.O««ir.  . 

OsnsiiBO,  *,».  mutier,  ad/.  T.i( 
w.      ■ 

OmtNO ,  1 ,  ad/.  « 

t  O.«to,i.  •>.( 
I'un  louL 

*0mv*  Y.tfMtmt 

0>a,  f.  ■Jhjtabe,  wt8Die»(  lang ;  man(c>u 
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royal.  Höbe  de  conTreric.  t.  m.  ((.de  &o(.)Opa  : 
luyrte  de  ta  Cochinchine. 

f  ÜPÄCAMtNTK,a<i».  obsciircincnt. 

Üpacidädk,  j.  f.  opaeile  .-  qualite  de  co  qui 
estopaque. 

Opäco,  a,  adj.  opaque  :  qui  n'est  point  trans- 
parent. Sombre ,  obscur. 

f  Opädo  ,  a  ,  adj.  opile ,  cnfle. 

ü'pala  ,  f.  f.  opale  :  pierre  precieuse ,  cba- 
toyante,  laiteuse,  a  reflets  colores. 

Opalasda,  a.  f.  houppelande :  sorte  deca- 
saque,  de  vetemeni  long. 

f  Opälias,  t.  f.  pl.  feles  de  la  deesscOps. 

O'palo,  i.  m.  V.  Opal*. 

f  O'patro  ,  t.  m.  (I.  d'hitt.  nat.)  opatre  .-  co- 
leoplere,  tenebrionile. 

Or^Äö ,  f.  f.  Option  ;  pouYOir,  facult£ ,  action 
d'opter. 

0  pera  ,  s.  f.  •  opera  :  piece  de  thealre  en 
mustque,a  raachines  et  danses;  Heu  ou  eile 
se  represente. 

Operacäo*  ,  s.  f.  Operation  :  action  de  ce  qui 
opere;  action  de  la  grace;  action  metbodique 
du  Chirurgien  qui  opere.  (fig.)  Effet  d'un  re- 
rnede.  — ,  ctlcut.  Manaurre  :  conduite  dans 
les  affaires,  (f.  mtl.)— ,  ce  qu'on  a  fait,  ce 
qu'on  failottdoit  faire  pendant  une  campagne. 
Opera&et ,  pt.  Operations :  t upputations  arith- 
metiquea ;  acte*  de  l'entendement. 

Opkradör  ,  t.m.  Operateur ;  qui  fall  des  Ope- 
rations de  Chirurgie. 

Operante,  adj.  igen,  operant .-  qui  opere. 
p.  a.  de 

OperAk ,  v.  a.  et  n.  operer :  faire,  produire 
quelque  effet;  faire  une  Operation ;  agir,  pro- 
duire un  eilet. 

Operario,  a.  m.  ouvrier,  artisan.  Ourrier 
apostolique,  predicatear. 

OperatIyo,  a,  adj.  actif,  operatif  :  qui 
opere ,  qui  produit  son  effet. 

f  OpERcuLADO,Atoay.  (I. eTMtl.  nat.  et  de 
bot.)  opercule  :  qui  a  un  opereole. 

Operculo,  a.  m.  opercule  :  courercle  de 
l'entree  de  la  coquille  unirahre;  coaterclede 
Turne  des  mousaes;  plaque  osseuse  de  Foule 
des  poissons. 

Operlaiida.  V.  Opaland«. 

f  Operöso,  a,  oaV'.  penible,  laborfeni.  Qui 
a  la  rertu  d'operer. 

Ophiasis,  a.  f.  {Li» mdd.)  ophiase  :  maladie 
qui  fait  tomber  les  poils  par  place. 

t  Opmidiahos  ,i.  wt.pl.  (f.  ftTAcfff.  nat.)  opbi- 
diens  :  reptiles,  les  serpenta. 

f  Opaiwo,  $.m.  (t.eTkiet.  nat.)  "donielle  ou 
girelle  :  poisson ,  espece  de  lahre  am  d'apode. 
—  barbudo,  la  barbae. 

f  OraiOLOdA,  f.  f.  ophiologie  r  deeeripUen 
des  serpeou. 

f  OpbiomaucU,  #.  f.  ophtomancie  i  dirina- 
tion  par  les  serpenta. 

Opmiöphaoo,  a  ,  adj.  apMopfeage  »  qui  Bange 
les  serpenta. 

f  Ophtalcia,  s.  f.  {Uda  nUd.)  opbtalgie : 
doulcur  de  ('«all , 


OputalsU  ,  f.  f.  it.  de  mid.)  ophtalaiie :  ma- 
ladie des  yeui;  inflaramation  de  la  coajone- 
ti\c. 

Opiitälxico  ,  a  ,  adj.  opbtalmiqne  :  cettr« 
les  uuladies  des  yeux  (remede),  qui  les  Can- 
cern e. 

t  Opütalmita,  a.  f.  ophtalmJta:  pierre  ajai 
imite  un  osil. 

Ophtalmocraphia,  t.  f.  ophtalsaafraphie : 
traile  sur  les  jeux,  leur  descriptioa.  . 

f  Ophtalmologia,  t.  f.  ophlalmalogie :  traid 
sur  lail. 

t  Opbtalmotomia  ,  $.  f.  ophutmotomie :  das- 
section  de  lail. 

f  Opiädo  ,  a ,  adj.  opiace :  ae  dil  des  me*- 
camenu  dans  leaquels  il  entre  de  l'opiuin. 

Opiata,  t.  f.  'opiat.  electoaire;  pale  paar 
les  dents. 

Opiato,  t.m.  V.  Opidta.  adj.  V.  Opiaia. 

Opifero,  a,  adj.  (podt.)  aecourable,  q«: 
doune  du  secours. 

OPiriCE.  V.  Jrti/U*. 

f  Opificio  ,  a. «».  trarail ,  ourrafe ,  besefBe 
d'un  artisan. 

Opila^äö  y  a.  f.  opilation ,  obstruetioa. 

Opilar,  v.  a.  opiler :  causer  des  obstroetiaii; 
boucher. 

Opino ,  a  ,  adj.  riebe ,  fertile,  aboadaaL  Ikt 
p6jos—$,  depoullles  opimes,  ramnortees  str 
le  general  romain  qui  avait  tue  le  generalca- 
nemi. 

OpimInte,  aaj.  2  gen.  opinant:  qui  aaiat. 
p.  a.  de 

Opimai,  «.  n.  opiner,  Jäger,  eHre  d'atiK 

OPiüATivo,  a,  adj.  d'opinion.  Ou  es*** 
peut  suivre  son  opinion. 

f  Opinatil,  adj.  a  gen.  qui  peut  sa  »*-*»* 
de  part  et  d  au  Ire ;  problemaüque. 

Opimä6,*.  f.  opinion,  sentiment, ar^;  Js- 
gement  qu'on  porte  d'une  chose;  rftpotanea, 
renonimee.  Prelcntion.  Faxer  — ,  se  piaacr 
d'bonneur.  Faire  autorite  dana  une 
Tudo  iuo  ndo  pasta  de  — ,  c'est  une 
que  toul  cela.  Ändar  em  opinioee,  #tra  afaaW- 
matique;  perdre  son  credit,  sooffrir 
atteinte  dans  sa  reputation.  5eftttr 
adopter  des  opinions. 

OpimiTfco  y  a  ,  adj.  entAte  dann  una  eaatJat, 
opiniatre.  Qui  anit  facilenent  das  epfafcni  »»- 
xarres.  Presomptueux. 

Opoiioso.  V.  Opinidtico. 

O'pio  , «.  m.  opium :  sue  da  paraC  UaM.  [f$- 
fem.)  *  Attrape,  tour,  poisson  d'anfl.  *"fr 
um  — ,  dar  —  a  alauem,  aitrapar  MlqiNa, 
lui  Jouer  un  tour,  lui  donner  une  mm. 

f  Opi6phago,  a  ,  adj.  qui  manga  da  l'i 

Opiparo,  a,  adj-  somptsjaai, 
parUnt  d'un  featin. 

Opisthötono,  t.m.  (t.  de  mdd.) 
convalskm  qui  oanrbe  la  catpaasi  an*att{aae- 
traction  de  la  teta  en  arriere. 

f  OrOBALSAMtiaA,  a.  f.  (I.  da  boL)  'arnu- 
mier  de  la  Mecqiae,  baoaoda  eu4da9b**9* 
blane. 


OKA 
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OmbAi«ahov  t.  et.  epobalsamum :  ne  du 
■■aar;  bMM  de  Judee ,  de  U  M  ecque. 
t  OromAciJAA, t.  f.  (I.  d«  6of.)  'panaie  Ma- 
at eiranger;  penacee  de  Bauhin. 
ftM»liUGO  ©•  — pomaco,  t.  m.  opopanax, 
m  opepanucum :  aus  gonuno-reai- 


OatBAX.  T.  Opoaeeeir«. 

Opmlac.  46 ,  etc.  V.  OfriüfdÖ ,  etc. 
Orroftnrs,  #.  s».  epposanL  Plaideur,  liti- 


Oapea, e. au  oppoeer :  pUcer  une  penenne , 
le  cfaeee  poar  feite  obetecle  4  une  aulre; 
Hin  vie-4-vie,  es  comparaison,  en  parallele 
taear  feite  eontraate;  ebjeoier. 
D—a  an  (•),  e.  r.  e*oppoeer,  «Ire  centraire ; 
in»  ees  efbrte  pour  arreter,  empecber ;  etre 

eppoeiUon.  Concoarir  pour  uoe  cbaire,  an 
ueiee,  etc.  Beclamer,  eeniredire.  Heurler, 
■imiiei,  oboquer,  eontredire. 
BeeemTeniMiRTi,  aide.  4  lemps,  4  propos,  4 
isUnomm«. 

JrvemTvntea» ,  t.  f.  opportunile :  qualite  de 
ejai  est  epportan;  lempe,  occation  propre, 
orakle.  L'4-propos.  A  —  aWp/tca  o  wior  de* 
■an»  fe-prepee  deable  le  prix  dee  cbosee. 
)r*oaTimiettMO,  a  ,  **>.  tup.  de 
InvosTOio ,  a y  ee>.  opportun :  4  propoa,  se- 
>  la  tempi  ei  le  Uen ;  feto  reble,  propre. 
IrroeicAfty  a.  f.  Opposition,  contrariete,  re- 
DBance.  Position  de  dem  cboees  4  l'opposite , 
^•ie  firne  de  l'enite.  *Concoura  ponr  une 
lata,  ete.  (f.  d'tslr.)  — ,  poaition  d'une  pla« 
te>  *  itt  dogrca  de  lautre.  — ,  acte  par  lequel 
i;  perli  cfaai  a'eppote  4  an  parti  do- 
k;  jmtU  qui  eerreille  et  censure  lei  mi- 
#es#r  —  per«  Ja«  Ja,  etc.  eoutenir  ene 
■e>  dens  an  conceurs. 

HPVoerro.  T.  Oppdtle.  Em  — ,  ad«.  4  l'oppo- 
sj,  vnve-vit. 

tTfoerrea,  •.  et.  eelui  qai  s'oppose,  oppo- 
ii>  Ceempeiilear.  Goncurrent  4  nne  cbaire,  4 
rsssjuBce,  ete« 

^OreoeiToeU,  a.  (,  aalle  de  ceniefMlien  4 
alteasiic  de  Getabre. 

Baader AnaMrri,  ade.  d'une  nuniere  opposee , 
anwire. 

BaMoio,  a  ,  ee>.  eppoee,  eonlraire,  ennetni ; 
d  am  4  feppeoite ;  Antagonist«. 
BtrmsaaÄÖ,  a.  /".  oppreasion  :  aclion  d'oppri- 
Hvd'opproner;  aen  efet;  etat  de  ce  qai  eet 
ffJaM»  eppresse ;  eteuffemenl ;  misere ,  souf- 
VM*»— e«t  utommgo,  poida  dana  reatomac. 

4» evrepee,  eerrement  de  corar,  etat  dun 
aar  oeprimt.  —  iiymtSm,  iodae  vexaUoa. 
f  OmsaaiT  AHtRTE  v  ede.  aroc  oppreasion. 
Ovtmnaaivo ,  a  ,  enV.  oppreasif :  qui  opprime. 
Onvalsso,  a,  p.  p.  trr.  de  Opprtewr.  eny. 
sptease;  opprime. 
«MrnBiada ,  a  ,  aäj.  el  #.  oppreaaeur :  qai  op- 


OrpniMioo,  a,  p.  p.  d  Opprimtr.  adj.  Presse , 
ftd.  Ter  o  corofä»  — ,  avoir  lc  ccour  serrc, 
ipreise. 


Opfauma,  e.  a.  opprimer :  accablcr  par  vx- 
lenee,  par  force,  autorile;  lenir  dans  l'opprcs- 
sion.  Oppreaaor. 

Or>»AöiAioy  t.  äs.  epprobre  :  ignomirue , 
bonte,  aflronl,  deanonneur. 

OrpAOiaidao  y  a  ,  e*>.  bonleax ,  ignominieui ; 
dtflamanl ,  deabonoranL  «> 

Oppugna^äO,  a.  f.  Opposition  avec  force  el 
violence. "  Assaut,  attaque.  Objection,  contra- 
dielion. 

Opplcmados,  a,  t.  aueqaant,  aaaaillanL 

Oppdcaäa,  v.  «.  s'epposer  avec  tiolence. 
Atlequer,  aaeaiUir.  Gonlredire,  repugner. 

Oppdcüatöaio  ,  a  ,  •*>.  relaiif  4 1'atUqeo. 

Optalhia,  etc.  V.  OpkUtiwUa,  etc. 

-f  Optäa  ,  c. «.  opier,  choiair. 

Optativo,  a,  ••>.  (f.  d»  grimm.)  oputif: 
mode  da  verbe  poar  exprimer  le  deeir. 

0>tica,  g.  f.  eptiqae » teience  qui  traile  de 
la  lomiere  et  dea  lois  de  la  viaion. 

O'PTico,  a,  mdj.  eptiqae:  qai  apptrüent  4 
l'oplique ;  qui  concerne  U  tue. 

t  O'PTico,  a.  es.  opticien :  celui  qui  est  veno 
dana  ropUque. 

0>TiHAMtNTi,  odv.  tres-bien ,  parfailemeni; 
4  merveille. 

Or TiM ät es,  i.  m.  pi.  *  opümaüe :  les  princi- 
pe ux  citoyens  d'une  Tille. 

OrriMisMO , «.  m.  optimisme  :  Systeme  de» 
philosopbea  qui  croient  qoe  tout  est  pour  lo 
nüeux  posaible. 

OrrmisTA ,  s.  m.  optimiste  :  parüsan  de  Top> 
limisme. 

Optimo,  a ,  ••>.  top.  de  Born.  Tres-bon, 
partait  en  son  genre;  excellenl,  le  meilleor. 

Opulemcia  ,  a.  f.  opulence :  grande  richease; 
abondanco  de  biens. 

Ofclkmtamcmtk,  adv.  opulemment  ;  avec 
opulence. 

Opdlutaa.  V.  Enriquteer. 

OpuLKXTisaiHO ,  a  ,  eaV.  **p.  de 

Opdlxmto  ,  a,  ed>.  opulent,  tres-riebe ,  dana 
repulence. 

O'pdlo.  V.  NovtUiUro. 


f  Opöxaa <m\  (t.  d*  bot.)  "cactier  en  ra- 
Opvita,«.  / 
flgnier  dlndc. 


quette ,  vul$ .  la  raqaette ,  le 


OrdsccLO,  «.  m.  opuKule ;  peüt  ouTrage  de 
wience,  de  litterature. 

Oqoa.  V.  Ocre. 

Oquba  ,  t.  f.  monnaie  de  linde,  deux  (Tanoa 
et  deaai  4  pen  prea. 

0*aa,  a.  f-  V.  Jfora.  Region,  pars. 

O'aa,  odv.  4  present,  roaintenani.  —  •*»,— 
oulro , tantdt  Tun,  tanlot  lautre.  —  tri$m ,  — 
o/epre,  untdt  triste,  tanWtgai.D*— e»aV«n<#f 
derenatant,  doaermais. 

t0*aA,09sv.  (Atfw)w;  cependant,  noan- 
moins.  —  dtpo  et»,  or,  je  dis  que. 

Ora  !  inier j.  c4 !  or  cA !  —tut/  or  aus!  allons ! 
—  coato« ,  (4 ,  allons. 

OnAQÄö,«.  f.  oraisoo ,  discours ,  haranguo; 
prierc  faite  ä  Dieu ;  assemblagc  de  ntots  forraant 
un  sens.  —de  Ugo%  cantiques  que  cbantent 
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rian*  Ics  rues  les  avcugles  mcnriiants.  (flg.) 
Discount  qu'nn  reciio  par  coeur  et  uns  graee , 
coininiMino  Irron  d'irolier. — dominieat  t  ja- 
vulatoria.  V.  ee*  mols.  —  mental,  orai&on 
mentale,  clevation  de  Käme  ä  Dieu.  —  eoedi, 
oraison  vocalequ'on  prononce  de  bouebe.  Faser 
— aos «an/oaf pri er  lessaints.— d>«,  pf.  oraisons, 
parlie  de  la  messe,  de  l'office  divin.  Priores 
qu'on  apprend  uux  enfanls,  \e  Pater,  etc.  As 

—  da  Igreja,  les  suflrages  de  l'Eglise.  As  par- 
tes «frt— ,  les  partiei  du  discours. 

*  OnAgoftino ,  t.  m.  livre  de  prieres. 

f  Oracclar  ,  adj.  2  gen.  d'oracle,  qol  appar- 
tienl  a  l'oracle.  (flg.)  Mysterieux. 

Oräculo,  t.  m.  oraclo :  pretendoe  reponse 
des  dieux ;  le  dien  qui  la  donne.  (flg.)  Verite 
enonece  dans  lTcriture  safntc;  personne  tres- 
savanlo ,  ires-experimeniee,  que  Ton  con Balte 
et  dont  on  suit  aveuglement  les  avis.  Fallar 
ä'—f  parier d'un  ton  mysterieux  et  decisif.  Po- 
lavrat  d'— ,  reponse»  obsrures,  ambignes,ctc. 

Oradör,  s.  m.  orateur  :  qui  compose,  qui 
prononce  des  ouvrages  d'eloqaenee,  des  ha- 
rangues.  Prcdicatcur.  Inlcrcessear ;  eelul  qui 
prie,  snpplle;  supplianl. 

Oradöra ,  s.  f.  suppliante. 

OiUr.o,  i.  m.  patron,  saint  auquel  une  cglise 
c*i  dedice.  V.  Oracuto.  Fesla  da  — ,  feto  pa- 
tronalc. 

Oral,  adj.  2  gen.  oral  (tradiüon ,  )ol  — e)  2 
qui  so  transmet  de  bouebe  en  bouebe,  de  vive 
voix. 

f  OiiAxccTAXCO ,  s.  m.  (f.  d'hist.  not.)  orang- 
oulang  :  homrao  des  bols,  singe  sans  queue. 

OnÄR,  v.  a.  etn.  pri  er  Dieu ,  etc.  Frier,  svp- 
plier.  Harangner  :  parier  en  public.  —  a  Deos 
por  alguem ,  prier  Dieu  pour  quclqo'un. 

O'RASita  ,  interj.  or  sus,  allons. 

Orate,  jt.  m.  tau,  insense,  aliene.  C7*%  — , 
im  eebappe  des  Pctites-Maisons.  Casa  dos — t , 
Pelitcs-Maisons,  hopital  pour  les  fous. 

Oraturia,  f.  f.  aart  oralolre,  rhetorique. 

—  sagrdda*  cloq neuro  de  la  chaire. 
OR4T6RIAMKXTE,  adt.  oratoiremenl,  d'une 

rnanierc  oratoirc. 

Oratörio,  i.  m.  orafolre  :  Heu  destino  a 
prier;  petitc  cliapcllc.  Congregalion  de  Tora« 
toire.  Orntorio  :  sorie  de  dramc  sacre. 

Üratüisio,  a  ,  adj.  oratoirc  :  qui  appartient  a 
I 'orateur.  Estylo  — ,  style  oratoirc ,  style  sou- 
tenu. 

Or.nr,  s.  m.  rond ,  cercle.  Globe  eolesle  01» 
t er res Ire.  Monde  f  univers.  Orbe  :  espace  que 
parcourt  une  plancte  dans  son  cours. 

f  Orbutla,  s.  f.  (t.  d'hist.  nat.)  orbleule  : 
genre  de  moJIusque. 

Orbicular  ,  adj.  2  gen.  orbienlelre  •  rond  et 
spherique ,  qui  va  cn  rond.  ( /.  de  bot.)  Orbicu- 
Ic  .-  platet  rond. 

Okbicxlär ,  r.  «.  V.  Girar. 

O  krita  ,  s.  f.  ( l.  d'astr.)  or&ilc  ?  route  que 
parcourt  une  planrtc ;  cavilc  de  l'tril. 

Or.BiTÄHio,  \tadj.  (f.  d'annt }  orbitüirc  :  de 
l'orbitc. 


OrdIvauo,  a,  adj.  er  rast,  vi 
O'bca,  s.  f.  orque,  dorque  an  ep 
marsouin.  *  Orca  :  grand  cciaee  da  gl 
daupliin*. 

tO'RCADAR.t.  f.  pl.(t.  da  gaag.)  k 
des  :  lies  au  nord  de  rfieoste, 

On<;.v %s.  f.  ( (.  de  mar.)  bouline, on 
terd  — ,  aller  a  la  bouline,  booUner.a 
Orcar.  Oreal  au  lof. 
Orcädo  ,  p.  p.  de  Orcar. 
Or.gADöR ,  s.  m.  celui  qui  fait  lt  dev« 
Orcämeiito,  a.  m.  dev is,  evaluatioui 
eslimation  par  apereu.  BudgeL 

OrcAr,«.  a.  evaluer  en  gros,  «sHi 
apereu  cc  qu*une  ebose  cofttera ,  faire  I 
eslimer,  priser.  v.  n.  (f.  de  mar.) Ortet 
la  orse,  de  eöte,  a  la  bouline,  Jofer, 
lof,  bouterde  lof. 
Orc^lla.  V.  Ortella. 
f  Orcoäta  ,  t.  f.  •  orgeat :  boissan 
quatre  semences   froldes,  d'amandai 
sucre. 

OrcbIstra  ,a.  f.  orchestre :  place  dl 
teurs  au  tböoire:  place  des  loosicsei 
reunfon;  les  musiciens. 
fOncmou         |  (l.  dm  eel.)MoreU 
Orchide  ,  s.  f.     r  rion  t  plann 

f  OacüinEAB,  adj.  et  s.  f. pi.it.  da  hat. 
dees :  plantes  a  raeines  tu berru Muses. 
Orco,  s.  m.  (poet.)  orqee,  Teiifer. 
Ordedöra.  V.  Ordidüra. 
O^robm  ,  s.  f.  •  ordre  :  arrangeme«!,  t 
tfon  selon  le  rang;  regle,  raeibode  ee 
etc.;  seile,  successioe;  compesjnle  1 
sonnes  qui  Tont  des  voux  au  tfm 
rang  social,  d'une  classe  eboisie,  dl 
st xieme  saerement  de  riglise;  corps, 
d'anges.  — ,  commandement  d'un  euj 
*  Rapport  d'une  enose  a  aneautre.  J?  — 
dens  oa  dt  suas  ordern ,  a  vos  ordre*, 
en  ordre ,  par  ordre ;  quanta.  Pör  em- 
tre  en  ordre.  Regler :  donner  la  fofiBS>y 
porlion  convcnablc.  Por  sum  — ,  par 
Bucoessivement.  en  son  rang.  — eV  < 
raandat  d'arret,  ordre  d'arreier.  Gedi 
porsua  — ,  rhaqae  ebose  A  son  ranf.  i 
regle,  bon  ordre.  Segunda — ,  ordri 
Att  segunda  — ,  jusqu'A  noovel  ordre.  I 
reglement,avee  regle.  Passdräo  smmi 
Ics  ordre«  ont  cle  donnes.  Tomar  — ■*, 
dans  les  ordre«,  recevoir  les  ordreseei 
ORnEXAciö, t.  f.  ordonnance,  lof, 
rcglement.  Ordination  c  aclion  de  coeR 
ordres  sacres.  —  00  — des  do  reino,  cor] 
cueil  des  lois  on  des  ordonnance«  da 
Portugal. 

OrdexJLda  ,  *.  f.  ( f.  de  math.) ordeart 
gne  tiree  d'un  point  d'une  rottrbe  <  Vi 
cctlc  coorbe. 

OnnF.^AnAMENTE,  adv.  avec  ordre,  sst 
proporlion. 
(ir.ntAAnissiMO  ,  adj.  sup.  de 
Onor*  <r«o .  a  ,  r».  /».  d'Orrfraar.  adj.  Ü 
!iö,  r;ui'j",  mi<  en  ordre. 


ORD 

Mino  ,  t.  s*.  Mlaira,  traitemcnt,goges, 

tSJEMat. 

i*ab6r,*.  s».  ordonnateur,  qui  ordonnc. 
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nuMiNTO ,  t.  m.  *loi ,  ordonnance;  com- 

sneM  de  superieur. 

mAsi^a  ,t.f.'  ordre ,  arrangemenl.  Com- 

■tot,  ordre,  loi,  ordonninee.  'Corps 

;ees  en  Portugal.  Ordonnance  :  soldal 

ttenl  a  la  porie  du  commandani  pour 

see  ordret.  — «,  pi.  lois  reglenicntaires. 

:rAsdo,#.  m.  ordinant:  qui  doil  rece- 

i  en  des  ordrei  sacres. 

»Arte ,  a.  m.  ordinant  »  evoque  confe- 

•  ordret  sacres.  Ordinanl :  celui  qui  le 

le  pour  etre  promu  aux  ordrei  (p.  «#.). 

i 

rAr ,  e.  •.  erdonner,  arranger,  mettre 

res  Commander,  preechre;  rendroune 

ance.  Dinger  a  une  fln.  — .  «onferer  les 

»Ar-se  (de),  e.  r.  enirer  dana  los  er- 
i  tarreordonner.prendre  Ics  ordres.(pera) 
iner,  se  disposer  a,  se  preparer  poor. 
nmkiu. ,  adj.  2  gen.  qui  peut  etre  or- 

rhAdo ,  a ,  p.  p.  d'Ordenftar. 

rrudor ,  a  ,  t.  celui  qui  trail  les  vachcs, 

min,  v.  a.  traire  t  tirer  le  lail  des  va- 

«iiao.  Y.  Qrdindrio. 

ieira,  s.  f.  ourdisseuse  :  femme  qui 

'Oerdissoire  .-  oulil  pour  ourdlr. 

iö,p.p.  d'Ordir. 

Ar,  j.  ourdisseor  :  qui  ourdit. 

»#ra,  $.  f.  'ourdissage,  onrdissuro: 

l'ourdir. 

UV.  V.  Ordern. 

iMiRTO,  i.  m.  V.  Ordidura.  (/ig.)  Com- 

nent. 

iAl,  «4/* 9  et»,  ordinal :  qui  determine 

(aoanbre,  adjeoiif,  adverbc). 

iar  ,  etc.  V.  Ordinär,  etc. 

iAria ,  t.  f.  depense  journaliere ;  pen- 

smelle.  mensuelle,  etc. 

Uriamertb ,  «de.  ordinairement,  com- 

enl.  Grossierement. 

iArio,  a,  adj.  ordinaire :  qui  a  cou- 

eire,  d'arrirer,  de  se  faire;  qui  arrive 

i;  qui  ext  dans  l'ordrc  comniun;  donl 

«rt  ordinairement;  conimun,  do  peu 

ir,  peu  distinpue  il«ns  son  cenre.  Ih  — , 

üre ,  pour  l'ordinaire.  Juiz  — ,  jage 
et  ord:naire  iiommö  par  Ics  munici- 
V.  Jfcts.  Proeetio—,  proces  oü  Ton 
les  formaliter  ordinairefi.  Via  —  «i,  voie 

re,   cours  regulier  d'un  prores,   clc. 

\  —f  homme  de  peu. 

•Atio,  t.m.  ordinaire  :  eveque  dioe«»- 
,  rourrier   qui  pari  ä   jeur*  fixes :  re 

coulunie  de  laire  ,  de  vr\  ir  ,ni  i(  pa.»,  »M«' 

lüOino.  V.  Ord-ii''ul'. 

\,  r.  c.  uu;^ii    il.-|iM.,ri    ,  ..;.-.  j..»i.: 


Tairo  la  toile ,  ric.;  (fig.)  tramer  (une  Uahison, 
un  cof»ploitc(c>. 

'Onno,  «.in.  V.  Cevddm. 

Ordümb  ,  s.  m.  •  chalne  t  Als  elendus  en  long 
sur  le  melier.  Ourdissagc. 

Out adas,  s.  f.  pl.  (f.  dt  «tynY.)  Oreades  : 
nympbea  des  monlagnes. 

Orelra  ,  s.  f.  oreille .-  organe  de  l'ooie  t  ear- 

tilage  autour  du  trou  auditif ;  tout  ce  qoi  lui 
rcsscmble.  OuYe.  V.  Ouvido.  —  d*  fif4mte9 
(/.  de  bot.)  espece  de  bardane ,  plante.  —  ata  Jw- 
das,  (id.)  oreille  de  Judas,  ebaropignon  de  su- 
rcau.  —  de  lebre,  (id.)  pied  de  lievre. —da  kbi* 
da  reino.  V.  Diabelha  do rofao.— derdlo,  (id.) 
myosote,  oreille  de  sourif.  —  oJurto ,  (id.)  au- 
ricule,  oreille  d'ours.  —  mmrimhm ,  (f.  4'kUi. 
nal.)  *  ormier  ou  oreille-de-mer :  espece  do 
coquillage.  Amdox  d— d'alguom,  etre  toujoors 
pendu  a  Toreillc  de  quelqu'un,  ne  paa  le  tjait- 
tcr  d'un  pas.  Andar  com  a  —  comprida  eeero 
alfjuem,  atoir  les  oreilles  longuea  sur  quel- 
qu'un. Toreer  o— ,  s'en  mordre  los  doagta, 
s'en  repentir.  Vinho  do  — ,  vife  excellent,  tin 
d'une  oreille.  —  i  do  moroodor,  sourde  oreille. 
Anim*idoqH*tro—9 ,  bete  a  eornes,  et  aurtout 
le  taureau.  Abaixara$—i,  baisser  Ics  oreilleac 
recetoir  un  ordre,  une  reprimando  aans  re- 
pliquer.  Afitar  as  — t,  chauvirdes  oreilles.  Com 
at — teoidot,  les  oreilles  busnes,  tristement. 
Com  at  —*  comprida» :  on  le  dit  d'un  homme 
qui  ecoulo  attcntltement.  Der—*,  preter  I'o- 
reille ,  etre  atumtif.  Jeaner  as  — t ,  secouer  la 
tele,  refusor,  ne  pas  entendre  da  cette  ereille» 
la.  — <  da  aneora,  (f.  de  mar.) '  tonons,  touril- 
lons  de  l'ancre. 

OrrlhAro.  V.  Orilhddo. 

OrelrAO,  ».  m.  (f.  da  fort.)  orilion :  partie 
6aillantedu  flanc  d'un  baglion.— .ouoreillen: 
lumeur  dans  les  oreilles,  fluxion  A  roreillc. 
Sorte  de  poisson  de  mer  ä  nageoircs  en  forme 
de  grandes  oreilles.  "  Action  de  tircr  les  oreil- 
les. Dar  um  — ,  lirer  les  oreilles. 

Okelueira  ,  $.  f.  oreille  de  cochon.  Pendant 
d'orcilles- 

ORELni.xnA,  dim.  6'Orelha. 

OrelhCdo,  a  ,  adj.  qui  a  de  longues  oreilles. 

f  Oresoco,  t.  m.  [t.do  giog.)  Oronoque: 
fleuve  de  Colombio. 

Oukssa.  V.  Virat'dd. 

Oi;f\  ou  O'iikh.  t.  f.  orpbcline. 

Oi;ka-\daui. ,  t.  f.  'eint  d'orphelin,  orpüa- 
nid» .  orphelin.i'^e.  ifig.)  'Ktat  d'un  nomine  qui 
a  pcrilu  >es  |iruk'«irurs. 

O'r.FÄo,  f.  w.  «l  adj.  orphelin  :  qui  a  perdu 
son  pere  el  s.i  mere  nu  Tun  des  deux. 

Orfindädf.  V.  Orfanddde. 

On<;A!(f.iRo;  t.  m.  faeteur  d'orgues. 

Oh(.Arico,  a,  adj.  organique  :  (corps  — N, 
qui  apit  par  le  moyrn  des  or^anes,  qui  iou- 
roilil    .i    ror.i.iii  ;i!;iri    f|-ulio    -  \      •'•■.[•:, 
1 1*|*.. imIh   «l.ii1  *  Ittu«,   k»   ')i   .ii...      \  <;    — ; ■  ('.c 
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öhüamsmo,  ff.  m.  organisme  :  qualite  de 
1'tHre  organise;  cc  «jui  appartienl  a  l'organisa- 
tion ;  disposilion,  arrangement  des  organe«. 

Organista,  i.  2  gen.  orgaoiste  :  qui  louche 
de  l'orgue. 

OagamzacAö,  f.  f.  Organisation  :  maniere 
doui  an  oorpa  est  organise ;  (ßg .)  Constitution 
d  un  Etat. 

Organizaoo,  a  ,  sxfy.  organise  .•  qui  a  un  petil 
jeu  d'orgue(elavecio,  piano),  p.  p.  de  Orga- 
nizer. 

Obcaniiador  ,  i.  m.  celui  qui  organise. 

Organ  izamento,  f. «.  V.  Organisaedo. 

Ouganixär,  t>.  o.  organiser :  donner  aui Par- 
tien d'un  corps  la  disposition  necessaire  pour 
Im  fonotion»  auxquelles  il  est  desline ;  forroer 
les  organe«  d'un  corps;  former, donner  l'orga- 
nisation,  une  forme  fixe ,  deterniinee;  (/ig.)  re- 
gier un  corps  poiitique. 

f  Organologi a  ,  «.  f.  organologie  :  traite, 
connaissanoe  des  organe*  ou  des  eures  orga- 
nise«. 

OnGANsiM ,  •.  m.  organsin :  soie  torse ,  passee 
au  moulin. 

O'acio,  «.  nt.  organe  .*  parlie  du  corps  qui 
sert  aux  Sensation« ,  aux  fonclioas  de  l'animal ; 
( flg.)  personne  dont  on  se  sert  pour  exprimer 
ta  volonte,  pour  faire  quelque  chose;  moyen, 
entremise,  Instrument.  Siphon  propre  ä  pom- 
per une  liqueur  et  a  la  faire  passer  d'un  vase 
dans  un  aulre.  —  da  edx,  organe ,  voix,  «on  de 
la  voix.  —  de  lear,  ensouple  de  tisserand. 

O'rcäo,  <.  m.  orgue,  orgue»  (f.  pl.) :  Instru- 
ment de  musique  ä  luyaux  de  inetal  et  de  bois, 
a  soufllet  et  a  clavier ;  lieu  oü  il  est  place ;  (I.  de 
fort.)  herse  tres- forte  pour  fermer  les  portes 
d'une  villc.  Beilos  örgäos ,  de  belle«  orgue«. 

Orgäsmo  ,  s.  m.  ( f .  de  mdd.)  orgasme  :  gon- 
flement ,  Irritation  des  parties  du  corps;  agita- 
tion  des  humeurs  qui  cherchent  a  s'evacuer. 

*  Orge.  V.  Cevdda. 
OroivIo,  ff.  m.  V.  Yerbena. 
'  Orcho.  Y.  Ceoada. 

ü'ugias,  ff.  f.  pl.  orgies :  feie«  de  Bacchus. 

*  Orgkluar-se.  V.  Mneoberbecer-se. 
Ougülho,  «.  m.  orgueil ,  vanile ,  presomplion. 

*  Fiertc ,  hauteur,  arrogance. 

OuccLirüSAMKMTK ,  adv.  orgucilleuseuieut. 

Orglluöso  ,  A ,  adj.  orgueilleux ;  Her. 

f  Ori,  «.  m.  (I.  d'Asie )  gain  sur  les  longa», 
monnaie  de  l'Asie  portugaise.  V.  ce  mot. 

Oimaö.  V.  Orion. 

t  Oribitas,  ff.  m.  pl.  seetaires  de  Boheme  au 
quinzieme  siegele. 

Omcälco,  «.  m.  orichalque.  V.  Auriehako. 

Omlntado  tk,p.p.  d'Orientar. 

Oiuental,  adj.  2  gen.  oriental :  de  l'Orieul, 
•1  Orient.  Igreja  — ,  eglite  d'Orienl.  Imperio  — , 
ompirc  d  Orient,  qui  avail  Conslantinople  pour 

)|M<ile.  Off  — a€ff,r.  pl.  les  Orientaux,  pcuples 
(U:  l  Orient. 

Oiue.ntar,  i*  a.  oiienter.  —  se%  v.  r.  üorieu- 
•f .  :  recoanalire  1  &nejit  et  les  uutrei  pointa 


cardinaux;  (flg.)  reconnaltre  U  reute  a  tenir, 
le  lieu  oü  l  on  est,  les  moyens  de  aeeees. 

Oriente,  «.  in.  Orient :  point  du  ciel  oü  I? 
solcil  sc  leve  sur  Iboriion,  oü  il  se  leveä  l'e- 
quinoxe;  le  Levant;  l'Asie,  relatnremeata  PEu- 
rope ;  jeu  des  couleurs  de  la  naere.  *Biancs«ttf 
des  perle». 

Oriente,  adj.  2  gen.  qui  se  lere,  levant  (st- 
teil ). 

ÜRiricio ,  ff.  m.  orifiee,  treu ,  Ouvertüre;  es- 
tree  etroite  d'un  vase,  d'un  Uiyau ,  d'un«  artere, 
d'un  ajutage. 

Oriflama.  V.  Auri flamm. 

Obigem,  ff.  f.  origine,  principe,  conifari» 
raent;  extraction  d'une  personne,  d'une  rate. 
Patrie:  lieu  ou  Fon  est  ne,  d'o6  l'on  liretM 
origine.  (flg.)  — ,  source,  cause  premiere.  T«r 
uma  —  kumiUe  ou  bdxay  venir  de  fcas  bee. 

Originädo,  a  ,  p.  p.  &  Originär,  adj.  ftesal- 
tant,  provenant:  qui  re«ulte. 

f  Origimador,  ff.  im.  qui  donne  l'origiae;  <\m 
est  la  cause  premiere. 

Oricihal,  «.  m.  original  d'un  acte,  eYuata- 
bleau ,  etc. :  il  est  oppoee  a  copie.  Madrir 
( I.  d'impr.)  '  Copie :  ce  sur  quoi  r"on  eeampssc. 

Original,  adj. 2 gen.  original .-  qui  n'a  aecea 
modele ;  qui  est  la  source,  le  principe,  le  na- 
dele d'une  imitation.  Originel :  quieei  d'eriguc. 
qui  vient  de  l'origine ;  qui  remonte  a  Petigiee. 
Peecado  — ,  pecne  originel.  Grmgn  — ,  grace 
originelle,  donnee  par  Dieu  au  premier  hoöiaie. 

Originalioade,  ff.  f.  originalite:  eaneteie 
de  ce  qui  est  original. 

Oricjüalmente,  ede.  originelleme 
ou  des  l'origine. 

f  Originär,  t>.  e.  etre  U  cause,  le 
l'origine,  occasionner,  motiver.  — -es,  v.r.  ttrer 
son  origine,  provenir. 

Originariamerte,  adv.  originair  enient :  pri- 
milivementydans  l'origine,  leprii»oipe;daesk 
commencement. 

OaiGiNiRio,  a,  ee>.  originatre.  fei  sjraes 
son  origine  de  quelque  pays.  Qei 
soi  l'origine  d'une  ehose. 

Ori  jon  es,  ff.  m.  pl.  moroeanx  de 
pes  en  long ,  seches  au  soleU  ei  i 

Orilhado,  «.  «.  gros  tissu  de  LaJaa  peer  iss 
velemcnts  de  deuil. 

Okildas,  f.  f.  pl.  (f.  (Torf.)  *] 
mites  d'une  pieee,  d'un  euvrage* 

Orina,  etc.  V.  Ourt'fU,  etc. 

ORINQt'E.  V. 

a  Orio.  V.  Cevad*. 

f  Oriolo,  <.  m.  (I.  fkirt.  siel.)  —  < 
da  Europa,  loriot  d'Eureee :  oiaeaai  irtraia. 
—e,  pl.  oriolins :  denUroatres  menüldes.-»*» 
put  ou  tapujubae  da  Brasil,  lee  eaeifsei. 

—  guirabongeima*  de  Brasil,  lee  treust 

—  bananeiroe  <T America,  les  eareuges. 
Orion  ou  Oriönte,  t.  m.  (f.  afeafr.)  eri««: 

cousiellation  meridionale. 
Orisonte.  V.  Horizonte. 
OuiiNLo,  a,  adj.  originaire,  nalif;  qui  ^' 

ibaU. 


QUO 

c  at>  'espece  de  cuevre  sau  vage. 

X;V.Orgtv4o. 

9  t.  f.  *bord,  bordure,  lisiere  dune 

Udo  Mas.)  Orte  .-  piece  d'ecu  eo  forme 
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m>,  a,  p.p.  d' Orter. 

itina  , «.  f.  bordare  f  ourlel :  ee  qui  sou- 

i^tai  orne  let  bords. 

iy  «•  a.  border,  ourler :  metire  des  bor- 

'.Debruar. 

SAitz,  t.  m.  (t.  de  giog.)  Orloantis: 

dt  la  France. 

,  «.at.  (f.  et  Arte)  Instrument  a  Tent: 

le  eornet  a  bouquin. 

i*w  ¥.  Hormimo. 

iox,  *.  •».  (t.de  giog.)  Ormos :  Tille, 

ta  Fentrte  da  golfe  Persique. 

iuxiIho,  a  ,  adj.  et  t.  d'Ormus. 

, «.  f.  (f.  tfAeie)  bouillon  d'un  legume 

iamertb,  adv.  evec  ornement,  «Tee 

K),A,p.p.d'Omr. 

tfa,  a , t.  celui  qui  orne,  decorateur. 

umtAdo,  A,p.  p.  de 

■nrrÄn,  v.  a.  orner,  parer.  V.  .idor- 

fftmro,  #.  m.  ornement,  perure,  em- 

■ent;  ce  qui  orne,  serl  a  orncr ;  (flg.) 

sb4  recommiBdable ;  vertu ;  pertonne 

bonneur  ( a  ton  corps ,  etc.)  — «,  pi.  or- 

t  s  habits  sacerdotaux.  —  d'uma  igreja, 

icres. 

i,o.o,  orner :  perer,  decorer,  embellir 

M ;  ajouter  des  ornements.  V.  Adornar. 

ro,  $.  m.  ornement,  ajustement,  pa- 

tfeoralion,  embellissement,  ornement. 

ornements  d'architecture.  Agrements, 

Ms,  accessoires  agreables.  Beculptor, 

lf  — ,  ornemaniste,  (sculpteur,  peinire) 

tats.  —  da  talha,  (f.  de  mar.)  remplis- 

ro  let  Jettereanx  et  la  frise  de  l'eperon. 

in.  <m  Orhejar.  V.  Zurrar, 

two  ,#.*».(  I.  de  bot.)  orne  ou  ornier  : 

Uvrs,arbre. 

mocEApaiA ,  $.  f.  ornithographio :  his- 

MripUve  des  oiseaux. 

■olocia,  t.  f.  Ornithologie  :  bistoire 

•  des  oiseaux;  traite  sur  las  oiseaux. 

■oauüriA ,«.  f.  ornilhomancie ;  divina- 

le  toi  des  oiseaux. 

■omIntico  ,  $.  m.  ornitbomancien  :  qui 

t  per  le  vol  des  oiseaux. 

f.Ori. 

kLAÖ,  a. «».  (t.  cfArte)  noble,  gentil- 

bAbcbe  ,  a .  m.  ( i.  de  bot.)  orobancbe  •' 

•mite. 

>,  $.m.  {t.de  bot.)  —  tuber 6»o,  mrobe 

t,  gesse  sauvage.  —  tilretlre,  orobe 

u  —  battardo  t  er«  ervillier,  pois  de  pi- 

JA.  V.  Corona. 
iL.  V.  O  uro  pH. 


Oroocopo.  V.  Horouopo. 

OrpbIo,  etc.  V.  Orfäo ,  etc. 

Orfbemico  ,  a  ,  a</.  d'Orpbee. 

Orpbeo ou  —tu ys.m.{t.de  mgth.)  Orpbee : 
Als  d'ApoIlon ;  musicien  celebre. 

O'rpbico ,  a  ,  adj.  orpbique ;  d'Orpbee. 

Oaquesta,  t.  f.  V.  Orckütra. 

Orräca  , s.  f.  sorte  de  vin  d'Asie.  Eau-de-vie 
decoco. 

Orrebor.  V.  ArredAr. 

*  Orreta,  f.  f.  *  vallon  tres-etroit  entre  deux 
montagnea. 

O^rta  ,  etc.  V.  Horta  ,  etc. 

OrtelI,  etc.  V.  Horteid,  etc. 

f  ORTBOCEU ATITA  ,  t.  f.  (I.  tfhUt.  flOl.)  Ot- 

tboceraUie :  coquille  fossile  en  corne. 

Orthodoxia  ,  s.  f.  Orthodoxie  ;  qua  lila  de  ce 
qui  est  orthodoxe;  conformile  atec  le  dogme 
religieuz. 

Orthodoxo,  a  ,  mdj.  orthodoxe :  conforrao  a 
la  saine  doetrine  en  raatiere  de  religion. 

Ortbodromia,  i.  f.  ortbodromie  :  roule  d'un 
vaisseau  parcourue  en  ligne  droite. 

Ortbocohal,  adj.  2  gen.  orthogonal :  pcr~ 
pendiculaire,  rectangle. 

Orthöcono,  a,  odj.  ortbogone:  (ligne—), 
qui  tombe  a  l'angle  droit  sur  une  autre. 

Ortbocrapbia  ,  t.  f.  ortbograpbe .-  art  et  ma- 
niere  d'ecrire  les  mols  correclemcnt.  —  geome- 
trica,  Orthographie :  represenution  de  l'eleva- 
Üond'un  batiment;  profil,  coupe  perpendicu- 
laire  d'une  fortificauon.  —  em  perspecliva, 
desain  d'un  profil  en  perspective. 

0RTB0GRAPHiCAM£!(TE,a6r.  selon  les  reg  1  es 
de  rorthograpbe. 

OrtbogrIphico  ,  adj.  ortbographique  :  qui 
appartient  ä  l'orthograpbe ,  a  l'orlhograpbie. 

Ortböcrapuo,  $.  m.  ortbograpbiste :  auleur 
qui  traite  de  l'orthograpbe;  celui  qui  la  met 
blen. 

Ortbolocia,*.  f.  orlbologie:  art  de  parier 
correctement. 

Ortbometria  ,  a.  f.  mesare  certaine,  exaete. 

t  Ortbopedia, r.  f.  {t.de  mid.)  orthopedic  .- 
art  deprevenir  ou  de  eorriger  les  diBbrmiics 
du  corps  des  enfanls,  les  deviations  de  la  ro- 
lonne  vertebrale. 

f  OrthopEdico,  a,  adj.  orthopedique  :  tlo 
Torthopedie. 

t  Ortbopedista,  i.m.  ortbopediste :  medecin 
qui  eerit  sur  l'orthopedie ,  qui  soigne  les  de- 
viations de  la  colonne  vertebrale. 

Ortbopnba,  s.  f.  (f.  de  mid.)  orihopnei! : 
oppression  qui  empeebe  de  respirer  etant  cou- 
che. 

f  Orthöpteros,  a.  m.  p/.  ( f.  fhist.  not.)  or- 
thopteres  :  insectes  a  ailes  pliees  en  evcntail , 
etuis  mous. 

ORTioAt'.f.  (t.de bot.) ortie .-  plante  a  fcuallirs 
«t  tiges  piqoanles.  —  maier  ou  diöica %  la  grand »* 
orüe  piqyante,  ortie  vivace  ou  vul««irc.  — 
morta  amoref/a,  ortie  morte  des  bois,  o n  t ■  ■ 
jaune.  —  morta  branea  ou  —  branca.  lamio; 
blanc-   ortie  blaoehe.  —  morta  vermftha ,  ga 
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löopc  piquant  ou  chanTrm,  orlie  morte.  — 
mörta  dos  bosquet,  grande  orlie  pnanle.  — 
tnorta  battarda.  V. itcrcuriat.—römano%  ortio 
lomainc,  orlie  groeque.  —  de  mar,  (t.d'kist. 
uat.\  ortic  de  mer,  corps  marin. 

Uhtk;a!io,  a.  p.p.  6*Orligar. 

OktigäO,*.  m.  aug.  6'Ortiga.  Grande  orlie 
piquante. 

(jRTir.Äu,  v.  ti.  piquer,  fouelter  aveodesor- 
lies.  —ic ,  v.  r.  s>*  piquer  atee  de«  ortlos. 

•f  Ortji.a  oti  Orsila,  t.  f.  berbe  qui  vient 
pres  de  la  mer  et  serl  pour  la  teinture.  V.  On- 
zfla. 

Oirrivo,  a ,  adj.{t.  d%otlr.) orienlal,  an  ler- 
mes  d'astronomie.  Amplitude  — «,  amplitude 
ortivc,arc  de  l'horizon  corapris  enlre  l'orient 
vrai  et  l'orient  rationnel. 

O'rto,  t.  m.  iever  d'un  asire  aur  l'horixon. 

Ür.io,  *.  m.  sorte  de  ebou  a  feuillee  menues 
et  a  longue  lige,  chou  cavalicr. 

Ortografja,  etc.  V.  Orthographie,  etc. 

f  Oru<;Üi  s.  m.  espece  de  grosso  abeilla  eeu- 
vage  du  Bresil. 

Or.öuA.  V.  Ervga. 

Or.v  \  liiada  ,  s.  f.  rosee  qui  vionl  de  tomber. 

Okyaliiado,  a,  p.  p.  d'Orvalhar. 

OrvaluAmte,  adj.  2  gen.  arrosant:  qui  ar- 
rosc.  p.  a.  do 

Or.vALiün,  v.  a.  arroser  blen  legerement; 
couvrir  de  rosee,  mouiller  par  la  rosöe.  «. ». 
Tomber  de  la  rosee,  bruiner.  — fe,  t>.  r.  se  fon- 
dre  cn  roseo;  sc  couvrir  de  rosee. 

Oryaluo,  t.  m.  "roseo:  petile  pluie  tlne; 
bruine. 

Oryalüoso,  a ,  adj.  lout  coutert  de  rosee. 

(•  Ortcti%ropf.,  t.  wi.  (/.  d'hüt.  nat.)  oryclc- 
roj>e  .•  esp*ce  de  fourmilier. 

•  Ohyo.  V.  Arroz  ou  Cerdda. 

Ouvictäö,  s.  m.  orvietan  :  espece  de  tue- 
riaque,  de  conlre-poison. 

O' fix  Ata.  V.  Orchdta. 

t  Or.^ili.LA ,  *.  /".  (f.  de  bot.)  —  da*  ilhat,  *  li- 
eben rocrelle,  orseille  d'berbc  ou  des  Canaries. 
—  do  reino.  Sieben  de  prunellier. 

'  Os-da-bocca.  V.  Epighlt. 

Os,  contraction  de  a ot.  V.  O,  arliolo. 

*  OsAdas  (A  — ),  adv.  V.  Outidam&nte, 

0«  Ana  ,  i.  m.  V.  Ilosanna.  — t,  pl.  f.  raraeaux 
du  (Jimanche  des  Haiticaux. 

"  Os\p..  V.  Outdrou  Utar. 

OscfxsF.ni*  >   ne  a   Hucaca,   de 

Osciif.ssi:,  adj.  9  gen.  )  lluesca  :  villo  d'Es- 
papne. 

OsciLLAC.Aff,  $.  f.  Ovulation  :  moiiYemenl 
alternatif,  balanccmcnl  dun  pcndule,  etc.; 
mouvement  des  fibres  du  corp*  <|t»i ,  s*lon  les 
anciens  physiologistvs,  altenue  los  liquides; 
(fig.)  se  dit  des  cvcnemcnls  qui  varienl,  des 
pensees,  de  l'esprit  irresolu. 

Üsch.lar,  v.  n.  osciller  :  se  mouroir  alterna- 
tivement  dans  un  sens  et  dans  Tautre,  se  dit 
il'un  pcndule. 

OsrjLLAT6t»!o ,  a  ,  adj.  oscillatolrc  :  de  la  na- 
tu rede  l'oscillaiion. 
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*Osco.  V.  Emhufddo,  Kntqpotdi*. 

0'tici:i.A9\ö ,  t.  f.  actioH  de  baber  ond'en. 
brasser. 

OsccLAn , «.  a.  baiger,  embraaaer,  dooner  «a 
baiser. 

OsccLATor.io.  V.  Pertapix. 

0*sculo,*.  m.  baiser, tmbrassad«, «aabrav- 
sement.  —  de  Judos,  baiser  de  J«daa>  rrü 
peu ,  baiser  de  pait :  celni  qa'oo  deoMte  u- 
gne  d'amilic,  de  reconcilialioa. 

OsAüa.  V.  Oxena. 

O'sga  ,  s.  f.  sorte  de  pelit  leiard  iretHraai- 
meux.  Por  modo  aV— ,  (phr.  fam.)  ateo  disfc- 
mulalion. 

'  OsicAö,  #.  f.  apparitioa)  (de  U  Imw,  etc.). 

*  Osio.  V.  Otute ,  Ouaodiü. 

f  Osinis  ou  Ost  ms,  a,  m.  ( I.  de  ftel.)H}fiii 
arbrisseau  reatel. 

*  Osma  ,  s.  f.  V.  Bmmdo ,  P*rcimHdod$. 

*  OsmAr.  V.  Es  mar,  Conjetturmr. 
Ospede  ,  elo.  V.  HAtpedo,  eie. 
'Ospita^öm.  V.  Uotpitalidade. 
Ostmtäl.  V.  HospiUU, 

•O'ssa.  V.  ürm, 

OssAda  ,  $.  f.  'ossements;  creame. 
ndo,  carcasae  d'un  vaisseau.  —  aTisai 
les  ruines  d'une  ville.  Fazer  algumt 
faire naufragc, se  briser, parlauldun ? aiaaais. 
Der  o  — ,  ( fmm.)  mourir. 

f  Ossam fiMTA ,  a.  f.  'squoieite :  esaememU  i* 
corps. 

f  Ossaria  ,  #.  f.  grande  qitanUte  d'oa.  ¥.  Ot- 
Mario. 

f  OssArio,  t.  m.  oaaoaire,  cbarnier  i  lieaoö 
Ton  inet  les  ossementa  dea  morte.  Eadfeitoe  i) 
ya  beoueoup  d'os. 

O'sseo,  a  ,  adj.  osseiix  r  de  la  aalauej  detta» 

Ossia.  V.  Ouoia. 

Ossicos  y$.m.pi.(t.ds  v«Wr.)  parliadana- 
rines  d'un  cheral ,  etc. 

OssmcAcAö,*.  f.  ossificaUon  :  ohaagaaMal 
des  merabranes  el  des  carülagee;  ea>  ojl 

Ossificado,  A,f>. p.de 

OssiFiCAR-at , «.  r.  a'osaifier :  derenif  as. 

OssiNno,  $.  m.dim.  d'Oaaou  Otseiei»  peMas. 

0»so,  f.  m.  oa  :  parlie  da  eorpe,  oeanaeak, 
durc,  solide,  insenaibte,  qui  eealtaat #1  aajt 
les  autres  parlies.  (ßf.^  Travaü,faiifa«,aaia«. 

—  iacro,  os  sacrum.  Roär  «  —  %  (fi$.)  aaaf 
beaueoup  de  peine.  Montar  cam—  9  aneaier  * 
poil ,  a  cru ,  a  dos ,  a  do*  du.  Caaa  etot  t-4.  V> 
Oudrio.  Mo4r  ot  — # ,  Oreinler  da  oeaee;  ant- 
derd'ennui.  Deunterrar ot — de  affiaam» (Af j 
manifester  les  anciennes  faules  de  la  CainiUed« 
quelqu'un. 

Ossdso.  V.  O'sseo. 

Ossudo  ,  a  ,  adj.  ossa  :  qoi  a  de  gras  ot. 
f  OssC'xa  ,  *.  /.  ( t.  de  gtog.)  Osama  t  valle 
d'Andalousie  en  Espagne. 
•Ossooso.  V.  Oneo. 
Ort ai  ,  s .  m.  ( f.  da  swr.)  elai  t  grosse  eofde. 

—  grande,  grand  elai.  — do  matlro  do  tro- 
quttc,  etai  de  misaine.  — do  matiro  do  aa'** 
etai  d'arlimon.  Contra  — ,  faux  elai.  6«*ji«»;j 
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oetlet  d'etai.  Otko  rfo— ,  teiltet  d'6iai. 
i  — ,  codier  d'etai.  Sapatas  do  — ,  mo- 

ocaur,  moques  d'etai.  Colhedorcs  dos 
tet  «Petei. 
ea,  #.  m.  ( /.  da  mar.)  ttague,  iugle  au 

manoBurrecouranto  dans  deux  poulies, 

ite  d'nn  bout  et  frappee  de  l'autre  sur 

ope. 

iia9  a.  f.  hötellerie,  auberge  oü  il  y  a 

böte. 

i,  a.  w. "  Toile  laline.  ff.  V.  //o*f>. 

ia  ,  a.  f.  anclcnne  etofle  de  France. 

enoi ,  a.  m.  (f.  de  ?lo? .)  Ostendc  ;  ville 

ie  de  Belgtque. 

isder.  Y.  Mostrar,  Ostenldr. 

faiviL ,  adj.  2  o-e».  ostensible  :  qui  peut 

nire. 

wtiYKLMt^TE  ,  adv.  ostensiblement  : 

laniere  ostensible. 

isito,  a,  adj.  oilensif :  qul  montre; 

a  montrer. 

»Ar,  f.  m.  eclui  qui  montre. 
«tacaü,  9.  f.  ostentalion  .-  montre  allec- 
mable,  de  ce  dont  on  tirc  vanilö  ,  d'un 
e  l'on  n'a  pas;  vanleric;  vaine  gloire. 
de  savoir  qu'on  faisait  aulrefois  a  l'uni- 
Je  CoTmbre. 

itado  ,k3p.p.  d'Ostentdr. 
rrADOR}A,  adj.  et  #.  oslentalcar,  su- 
jui  a  de  Toätenlation. 
(taste.  V.  Ostentador.  p.  a.  de 
iTÄa,  v.  «.  montrer,  fairo  voir;  elaler 
stentalion.  —  grandeta,   affccler  de 
•  maniercs. 

itar  ,  t.  n.  metlre  de  l'ostenlalion  dans 
:edes.  (de]  Se  vanter,  lirer  vanite,  faire 
de.  fem)  Montrer  son  savoir  ;  V.  Osten- 
1  l'universitc  de  CoTmbre.  —  Je  xaltntc, 

brave,  faire  blanc  de  son  dpec.  —  de 
flecterde  p/irattre  savant. 
iTATivA.  V.  Oslentafäo. 
itativo.  V.  Oslenlador. 
ekt6sam£nte,  adv.  avec  ostentation. 
nb%o,k,adj.  plein  de  faste,  d'ostenta- 
ignlfique,  somplueux,  digne  d'elre  vu. 
»copa  ,*./".(  I.  de  mid.)  *  ostcocope  .- 

ajgufc  et  profonde  dans  les  os. 
EOctaiA ,  ».  f.  osicogcnie  ;  traite  de  la 
»ndes  os. 
soooifiA,  f.  f.  osleogonic :  formation 

«ocrapuI a  ,  s.  f.  ostcographic  :  trailö 

iLOcf a  ,  t.  f.  osteologic :  traite ,  connais- 

es  os  de  Tbomme ,  des  aniriiaux. 

eöfdago,  a  ,  adj.  et  s.  c^k-ophagc  :  qui 

esos. 

eotomia,  i.  f.  Osteotomie  :  traite  de  la 

on  des  os. 

.  V.  Ilostia. 

iaräto  ,  «.  m.  (p.  111.)  ordre  Je  porlier. 

in'o. 

.Rio,  *.  w.  porlier.  I.c  prämier  <lrs  q'in- 

aes  mine'ir».  i 
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Ostinac^ü.  etc.  V.  Obstinucäo, 

Ovtingar.  V.  Estingar. 

Ost  1  neu  es.  |    .,   _  .. 

Ostisoter.  I    V'  *««*«»• 

Osrr.A,*.  f.  hullre  •  coquillape  marin,  bi- 
valvc,  a  Lallants  inegam,  ecaille.  Sorte  do 
pierre  precieuse  qui  ressemblc  a  l'ccaillo  do 
lliuilre. 

f  Ostraceiro,  s.  m.  {t.  dThist.  Hat.)  bultiicr: 
oiseau  cpginllle. 

f  Ostraciaö,  s.  m.  (f.  d'hist.  nat.)  oitradon  : 
poisson  branchioslege ;  ou  colTre :  polsson  a  en- 
veloppe  osseuhe. 

ÜMAAdsMO,  s.  m.  oslracisme :  bannissement 
pourdixaus  des  hommes  derenur  suspects  par 
leurs  lalents,  leur  merile,  a  la  Jalousie  repu- 
blicaine  des  Athenicns. 

f  Ostracista  ,  f.  m.  partisan  de  t'ostracismc. 

Ostracites,  s.  f.  "ostracilo  .-  coquille  dliui- 
tre  petriflee,  espäee  de  radmie. 

Ostharia,  s.  f.  'amas,  grande  quanille 
d'hultres. 

f  Ostreira  ,  s.  f.  *  parc  d'huttres.  Ilultricre  : 
marchandc  d'hultres. 

t  OsTniFEKO,  a  ,  adj.  \potl.)  qul  prodalt  des 
bultrcs. 

Ostrixro  ,  s.  m.  petite  hultrc. 

Ostro,«.  in.  pourpre;  couleur  de  pourpre. 
V.  Murice. 

f  OstrogAdo  ,  a  ,  adj.  et  f.  ostrogoth  :  goth 
oriental. 

O'strta  ,  t.  f.  (t.  de  bot.)  charme  a  fruit  do 
boublon :  arbre  amenlace. 

Otalcia  ,  1.  f.  C*  de  mfd.)  otalgic  :  mal  d'o- 
feillc. 

O-rnoxAxn,  a  ,  adj.  et  1.  Ottoman ,  Türe. 

f  Otdüne  ou       ^  (f.  de  bot.)  othonnc .-  planto 

Otiioxxa,*.  f.    )  corjnibifiirc. 

Otoorapiua  ,  s.  f.  otograplilc:  descriplion  de 
rorcillo. 

f  OtologIa,  f.  f.  otologic :  traite  de  l'orefllc 

f  OTOur.ntA,  1.  f.  (f.  de  mtd.)  olorrhce : 
flux  screux  de  l'oreillc. 

fOioiuMi\}«.  f.  oiolomic  :  dissccüon  de 
1'orcillc. 

Ütöiiga  ,  etc.  V.  Oulörga,  etc. 

Ou ,  conj.  ou ,  ou  bien ,  soit.  Ou  Mo»,  ou  es- 
rreras,  soit  que  tu  lises,  soit  (juc  tu  cerives. 
Ou  st ja  d 'um  modo,  au  d'uutrotqun  ce  soit 
d'unn  maniörr,  cjue  ce  soll  d'unc  autre. 

Oi<;\,  i.  f.  sorto  de  clieville  au  bout  du  li- 
rnon  dune  chnrrcKc,  etc.,  oü  on  atlacbe  Ie 
jou£  des  beruf 5,  etc. 

üugiü,  s.tn.  petil  ver. 

*  ÜL(rA8 ,  s.  f.  pl.  Ter  Loa*  — ,  {popul.)  bien 
entendre. 

üit.k\«;a.V.  Ourcnca. 

*OrcieEüTE,  eic.  V.  OeriHrnt*,  ct<*. 

Ouco,  a,  adj.  vidc.crcux,  conr.ive.  J/lf/.l 
Vain,  presoroptueux.  Estyh  —  ,  cnfluro,  slvlt* 
ampouti*. 

•  OrtAxi.t ,  rlc.  V.  Vfania,  rtc. 
Orii.  V.    Uta. 
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fOuQcU,  «.  f.  (I.  (TÄsie)  monnaie  d'or : 
trenlc  franci  a  peu  pres. 

Ouraco,  *.  m.  (i.  d'oiuxO  V.  Uraco. 

Ocrädo  ,  a  ,  p.  p.  d'Ourar. 

Olrahg-outanco.  Y.  Orangutango. 

Ourar  ,  c.  ».  V.  Knlonlecer,  Ballucinar-te. 

•  f  Olras,  #.  /*.  jrf.  *tournoiement  de  tele , 
vertiges. 

OcrScIo,  t.  m.  (t.  de  bot.)  —  ordindrio  oa 
or^of ,  origan  :  plante  labile.  —  de  Crita, 
origan  de  Crelo. 

Ocrela ,  #.  f.  exlremite ,  bord.  Orle.  V.  Ou- 
rito. 

OunfeLO,!.  m.  Misiere  d'une  etoffe. 

"  Ocreveieiro.  V.  Ourivti. 

Ourhjädo,  a,  adj.  berisse.  (I.  de  bot.)  Our» 
sind.  p.  p.  do 

OcRicAft ,  e.  ••  herisser. 

OtRivo,«.  m.  'bogue  :  couverture  piquaulo 
de  la  chataigne.  "  Enveloppe  herissonnee.  (f. 
de  guerre)  Herisson  :  poulre  herissee  do  poin- 
tes.  —cachiiro,  (/.  fhitt.  nat.)  herisson  :  pelit 
animal  maramifere,  planligrade,  couvert  de 
piquants.  —  sem  eaüda,  Unrec.  —  tcmitpi- 
nhöso,  Unrec  raye.  —de  mar,  oursin  :  bou- 
lon,  cbaiaigne  ou  herisson  de  mer,  coquillage 
couvert  de  pointes. 

Ocriente.  V.  Oriente. 

Oorijär,  r.  n.  V.  Ourdr.  Avoir  des  etour- 
difsemeaU  de  tele. 

Ourina,  j.  f.  urine;  pisset.  Retenfdo  d'— , 
relention  d'urine.  —de  eangue,  pissemcnl  de 
Mng. 

Ourimadeiro,*.  m.  pissoliere. 

Oorixär,  «.  a.  oa  n.  uriner,  pisser,  faire  de 
l'cau.  —  sangue ,  avoir  un  pissemcnl  de  sang. 

OuRiacü.  V.  Lumitira,  Vagalume. 

Olrimül,  s.  m.  urinal :  vase  a  col  releve 
poiir  uriner  dans  le  lil;  pot  de  cbambre. 

f  Ourinque,  s.  m.  (t.de  mar.)  orin  :  corde 
alUcbee  par  un  de  ses  bouls  a  la  croisee  de 
l'ancre,  et  par  l'aetre  a  la  bouee.  O  —  se  em- 
baraca  no  lerne,  Törin  est  embarrasse  sous  le 
timon. 

f  Oorival  ,  t.  m.  plante  qui  ressemble  a  Fo- 
ligan dans  les  feuilles. 

Ourivasari'a.  Y.  Ourivetaria. 

Ourives,  #.  m«  orfevre  :  qui  fait  et  vend  de 
la  vaisselle ,  des  ouvrage*  d'or  et  d'argent. 

Ourivesaria,  a.  f.atelier,  boulique  d 'orfevre. 
Orfevrerie  :  art ,  commerce ,  ouvrage  d'or- 
fcvre. 

Oonizo.  Y.  Ourieo. 

Our.o,  s.  m.  or :  le  plus  precieux  des  me- 
taux.  {/Lg.)  Couleur  de  Tor,  couleur  blonde  des 
cheveux.  — ,  richesses,  tresors.  Bijoux,  joyaux 
de  femme.  —  em  barra,  or  en  iingots.  — 
amoedado,  or  monnaye.  Ter  —  a  montöet,  avoir 
Jes  monceaux  d'or.  —  em  pd,  poudre  d'or. 
Aam  tmdo  o  que  luz  i  — ,  loul  ce  qui  reluit 
n'est  pas  or.  —  batido,  or  baltu ,  or  en  feuilles. 
—  flddo,  file  d'or,  or  üle.  —fulminante,  or 
fulminant,  or  dissous  dans  l'acide  nitrohydro- 
ch|orique,et  prccipile  par  rammoiiiaquc.  — 


out 

mite,  or  en  feuilles.  —  moido,  or  de  eoquille, 
or  moulu.  —polatel.  or  potable.  —e  /to,cn 
equilibre.  Seculo,  idade  de  — ,  ißg.)  siecle 
d'or.  Bulla  de  — ,  bulle  d'or  :  Constitution  de 
l'empereur  Charles  IV,  en  135«.  O  —  obre  to- 
dat  as  portat,  l'argcat  est  un  bon  passe-par- 
lout,  la  clef  d'or  ouvre  toutes  les  portes. 
Oduobaläü.  Y.  Orobaldo. 

*  Ocrülo,  i.  m.  Y.  Adjaceneia,  Contorno. 
Ocrop£l,  f.  m.  oripeau  :   laine  de  Jailon 

mince  et  brillante;  (fig.)choeede  peu  de  va- 
leur,  discours  vide  de  choses.  Yains  tilres  dorn 
unc  personne  se  pare.  Ouroptlet,  pl.  ,/fy.) 
brillants:  pensee*  ingenieuses,  mais  frivole»; 
faux  brillants. 

Ouropezo.  V.  Antkerieo. 

OcnopiMtnTE  ou        |   orpiment :  orpin  nu 

OL-nopiMEKTO,«.  st.  I  ncral,  arsenic  u- 
turel,  jaune. 

Olros,  a.  m.  pl.  une  des  qua  Ire  couleur»  du 
jeu  de  carte« :  on  Tappelle  ca.rreau. 

Ol si dameste,  adv.  audacieusement,  hardi- 
ment,  intrepidemeut. 

Ocs.vdia,  s.  f.  hardiesse,  audaee,  lemcnie 
Y.  Alrevimento.  Com  — ,  audacieusctucnl,  i\r. 
hardiesse. 

OusADiNHO,  a,  adj.  dim.  d'Ousado.  In  p.a 
hardi. 

Olsädo,  k,p.p.  de  Ousar.  adj.  Ose,  an!.i- 
cieux,  assure,  gaillard,  couragetu,  dcciuo: 
h&rdi.  \.  Alrevido. 

*  0U5AME5T0,  f.  m.  1    ..    ^ 
•0i8iMgA,a.r.        I   ^Outad«. 

*  Ocsäö.  V.  Alretimento. 

Ousar,  «.  n.  oser  :  avoir  la  hardiesse,  ;v. 
dace  de  faire,  de  dire,  d'entreprendre. 

*  Olsär-se ,v.r.—  com alguem ,  lenir  i  i\ic 
qu'un  des  propos  impertineats;  fc'eiUAiuijur, 
prendre  des  libcrtes. 

*  Ousecrar.  Y.  Obeecror. 

*  Ocsia.  Y.  Aduesia. 

*  Ousio.  Y.  Outedl*. 
'  ülssia.  Y.  Aduuia. 

Oütäö  , «.  m.  mar  lateral  d'une  maisoa. 

f  Octär,  a.  m.  ramasser  les  konnten  da 
ble  en  vannant. 

Outava  ,  etc.  Y.  Oitavm,  etc. 

Oiteirinuo,  t.m.dim*  de  Ouieiro.  MsiU- 
cule,  terlre. 

Octeiro,  a.  ss.  'hauteur,  coleau,  oolkse. 
*Röunion  d'improvisateurs  pour  faire  desven 
sur  des  refrains  donnes.  Mont  Parnasse. 

Oi'TivA ( &),  adv.  sans  reflexion,  en  e teerdi- 
en ecoutant.  Fallar  d*—,  parier  uns  reflesiea. 

Otrro,  r.  m.  amas  de  bourriers  de  Me  daai 
le  van.  a/ij.  Y.  Otto. 

Oltomäl,  adj.  2  gen.  automnal  .-  de  Taa- 
tomne. 

Outoii  är  ,  e.  a.  faire  le  labour  d'auteooe. 

Outoriqo,  a,  adj.  Y.  OutommL 

Octöko,  a.  ss.  automne :  troisiejne  ssiaeo  de 
l'aonee,  entre  Tele  et  l'hiver. 
Jitörca.  V.  Outorgamanta. 

0  AtToacADAM£.iTE ,  odv.  volontiert. 
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OrrotCADO,  a,  p.  p.  d'Outorgar.adj.  Oc- 
troye ,  accorde. 

Octorcador ,  a,  #.  celui  qui  octroie,  qui  ac- 
rorde. 

CHttorc  ahIito  ,  #.  at.  octroi,  concession, 
permisa  ion ,  Agrement. 

f  OirrotclMTE,  adj. et  *•  2  gen.  octroyant, 
arcordant,  qoi  aecorde.  p.  o.  de 

Octorgär ,  t>.  a.  oetroyer,  conceder,  accor- 
der :  conteutir. 

Ottreca,  f.  f.  querelle,  rixe  aoudaine,  Don 
premeditee. 

Octrkm , «.  2  gen.  auirui,  un  autre.  —  nin- 
tvtst,  (inus.)  aoeun  autre. 

•Octai.  V.  Outrem. 

Orrao,  a,  adj.  aatre,  diflferent,  dittinct.  — ., 
tarfaitemeni  egal ,  conforne ,  reaaembtant. 
Iffor,  «fr  — ,  €lr©  tont  au  Ire.  7do  tom  e*  um 
tomar — ,  an  vaat  1'aatre.  —  que  tat  f  {fem.)  en 
voilt  encore  un.  Ahi  temot  — « ,  autre  imperti- 
oence.  Fü»  «mm  per  — a ,  c'est  an  renda ,  c'eet 
■nprete  rendu.  Per—«  parte,  d'autre  part, 
d'on  aatre  cote.  Prometto  de  ndo  fmter  — «, 
je  pro  nie  ts  de  ne  pas  le  faire. 

Outröra,*»  Ootr'öra,  adv.  Jadfis,  autre- 
fois. 


OCTROSI  ou 


aussi,  de  meine,  egale- 


Ovr*OMim,odv.  {  ment.Enoutre,  deplas 

OlTROTANTO,  m.  OtJTRATAÄTA,  f.  a*>'.auUnt, 

le  msrne ;  la  nUme  qoantite. 

OoTüaao,  t.  m.  oetobre  :  hoitieme  aaois  da 
lannee  romaine,  et  le  dixJeme  da  la  ndtre. 

•OcvtM^A.  V.  Anenta. 

*  Ocyekc>i.,  *.  m.  ancien  offlcier  administra- 
üf  ou  de  jualiee. 

"Ouyezaria.  V.  Ourivetaria. 

Ocyiar.  V.  OTeaV,  üluidr. 

Olvida ,  a.  f.  action  d'ouTr ;  an  oufdlre.  Tee- 
temunha  de  — ,  temoin  aarieulaire. 

Ocvioo,  #. m.  "oute  :  aena  par  leqael  on  re- 
eoic  les  aont .  Organe  de  1'ouKe :  ereil  le.  —  da 
pegm9  lumiere  du  canon.  DUor  alfumm  eonea 
aa  — f  parier  a  l'oreille.  P&r  o— d  eeenia ,  pre- 
ter  l'oreille,  «Ire  aus  ecoute*.  Bntra  porum 
—  es&i  por  outro,  eela  enlre  par  une  oreille, 
ei  »ort  par  l'aatre.  Ter «— ,  oo  bom  — ,  avoir 
l'oreille  juate,  avoir  de  l'oreille.  Serdurode 
— ,  etre  dar  de  l'oreille,  avoir  l'oreille  dure. 
Der—*,  ecouter.  Dar  —t  a  alguem,  croire 
eaasetl  de  quelqa'un.  —  Ter  — #  delicadot, 
aroir  l'oreille  flne.  Topor  o$  — «,  ae  boucher 
las  oreillea  pour  ne  paa  entendre,  ne  Youloir 
pas  ecouter.  Ndo  dar  —t  it  pakura*  de... ,  fer- 
waet  Toreille  aas  ditcoan  de...  lunem-lke  o$ 
— e,  let  oreillea  loi  cornent.  Faser  — e  de  mer- 
tadory  faire  la  aourde  oreille.  Ckegar  aot  — t , 
(/Ig.)  yenlr  aax  oreillea ,  a  la  connaisaance. 

Odtioo  fktp.p.  d'Ouvw.  OuY,  enlendu,  etc. 
Jemait  visto  «am— , qu'on  n'a  jamaiavu  ni 
eotenda.  Udo  ter  euto  nem  — ;  on  le  dit  pour 
marq  ^er  anetitetse,  une  promptitude  extreme. 

OtviDöi,  #.  m.  auditeur :  celui  qui  ecoule. 
Membre  d'un  conteil,  d'une  audience,  etc., 

'inseill<»r. 


Ovtrootf  a  ,  t.  f.  cbarge ,  dignile  de  Oweidar; 
elend ue  de  sa  juridiction. 

f  OuviiLAf  ,#.  f.p\.  (I.  de  pro*.)  V.  Ouiilae. 

Otri-iTE,  g.  2  gen.  auditeur,  qui  prtJe  l'o- 
reille, qui  ecoute.  Oe  — #,  l'auditoiro,  les  aa> 
ditoara. 

Octjr  ,  t>.  a.  oaTr,  entendre ;  donner  aodleooe. 
£eouter  :  preter  attention  a  ee  qui  aa  eilt.  Ätu- 
dier  aous  un  mattre.  Exaucer .-  eeoater  faTOta- 
blement  une  priere.  — ,  ver,  e  ealar  .*  od  le  dit 
pour  imposer  ailence  a  quelqu'an.  —  de  tan- 
fiteäo ,  entendre  en  confeition.  —  empuHga^ 
donner  audience  en  justice.  —  atieas,  enleadre 
la  meaae,  y  aasiater.  Qu*  ougot  q«'eataa)da-Ja! 
Ouvesr  ouve  /d/  ob!  ecoute!  Maniara  d*appo- 
ler.  Se  alguem  not  ouvi*$e...t  ai  l'on  noua  ea- 
tendait... 

•Orro.  V.  Ovo. 

•OüriA.  V.  Oueadia. 

O^a,  t.  f.  (l.det^far.)#follicaleaas  pfoda 
dea  cheraax.  V.  Ovo*. 

OvacaO,  $.  f.  oration  :  petit  trionpbe  dwt 
let  Romains. 

OtAdo  ,  a  ,  adj.  ove :  qui  a  la  Agare ,  la  forme, 
Taapect  d'un  auf;  eaolde. 

OyAl,  adj.  x  gen.  orale :  comme  aa  erof ;  de 
Agare  ronde  et  oblongue. 

Oyahtx,  adj.  2  gen.  celui  qai  obtenait  la 
cooronne  de  myrte  parmi  lea  Romaina.  V.  Wc- 
toriato,  Triumphanie. 

OyIa,  t>. ».  frayer,  parlant  da  poiesoo.  Pon- 
dre,  parlant  de  la  poule,  dea  oviparea. 

Oyaaio  ,  t.  m.  (I.  d'anat.  et  de  bot.)  ovaire  r 
partie  oü  ae  formen i  lea  aufsehet  let  oviparet, 
les  germea  ehet  lesmammiferea,  la  graine  dans 
lea  plantet. 

Ptas  ,  $.  f.  pi.  *  oufa  de  poissoo,  frei.  Teixe 
eheio  de  — ,  que  iem  — ,  poiaeon  ajure,  qai  a 
des  oofa. 

•ata.  V.  Otflka. 

'Oteekca  ,  elc.  V.  Otenga,  etc. 

Oyiiro,  t.  m.  oraire  des  ovipares.  V.  Ora- 
tio. Sorte  d'assiette  pour  servir  lea  «aufs  a 
table  et  les  tenir  ebauds.  Coquelier  :  petit 
▼ase  oYoTde  pour  manger  let  oafs  a  la  coque. 
Petit  poisson  de  riviere  en  Portugal. 

Oyelha  ,  t.  f.  brebis  :  femelle  da  beHer.  — 
remhoeat  (prop.  et  flg.)  brebis  galeuse.  Coda  — 
com  eua  parelha,  (prou.)  cbaque  brebia  aree  aa 
pareille ,  qui  se  ressemble  s'aaaembla.  Quem  — 
ttfox,  o  lobo  o  eome ,  (prov.)  qui  aa  fait  brebis, 
le  loup  le  mange.  — # ,  pl.  (/ig.)  brebis,  oaail- 
les  :  Adelet  soat  les  aoins  d'un  pattear.  aV- 
eommendar  *s—tao  lobo,  ( ßg.)  meltre la  loup 
dana  la  bergerie. 

OYBLHiino,  r.  m.  berger :  celui  qai  garde  les 
brebis. 

Oveluixha,  t.  f.  dim.  de  0 reihe. 

Ovelhüm ,  adj. 'igen,  de  brebis : qui  conceroa 
les  brebis.  Gado  — ,  beles  a  laine. 

Oy£m,  $.  m.  (f.  de  mar.)  cordage  fixe.  V. 
Oven*. 
I     Ovkscadüra  ,  f.  f.  fJ.  de  mar.)  toas  les  bau« 
i  bim. 
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Ot£n£A  ts.f.*  ofltec,  Charge  dan?  une  com- 
munaule,  etc. 

*Ovem$al,  a.m.  officier  do  flnance  ou  de  jus- 
tice. Intendant,  rnaitre  d'hotel  d'unc  niaison. 
Econone ,  etc.,  dans  un  couvcnt. 

Oy£ns,  r.  m.  (I.  de  mar.)  haubans  :  cordagei 
qui  Hennen  t  les  mau. 

*Otiädo<  a,  mdj.  quia  l'air  triomphant.  V. 
Soherto,  Veridoeo. 

OvUlas.  V.  Altenas. 

Ovil,  t.  m.  'bergerie. 

Oviparo,  a,  adj.  et  «.  (/.  e7A«ff.  nal.^  ovi- 
pare :  t'animal  — ) ,  qui  se  produit  par  les  aufs. 

f  OvisTA,«.m.  oviste  «rnjovarisle  .-  quipcnse 
quo  l'bomrae  vient  d  un  ceuf. 

f  Ovivora,  $.  f.  {t.  d'hiil.  not.)  ovivore  : 
couleuvre  d'Amerique  qui  vit  d'oeufs. 

Ovo,  t.  m.  (pl.  O'vos.)  ujuf :  corps organique 
renfermanlungcrme,que  pondenl  les  femelles 
des  oisoaux,  des  poissons,  etc.  Ove.-  ornement 
d'arcnitecture  en  forme  d'CBuf.  —  göro,  auf 
couvi ,  gate.  —  gerddo ,  (Buf  couve ,  oü  le  poulet 
est  forme.  —$em  gemma,  ceuf  nain.  —  casqui- 
mole,  ceuf  mollet.  Sair  o  piuto  do  — ,  eclore. 
Sair  da  casea  do  — ,  (/ig.)  sorlir  de  sa  coquille. 
Um  —  por  um  real,  {/ig.  fam.)  A  tres-bon 
marchö,  pour  rien.  Um  — ,  e  esse  g&ro  :  on  le 
dil  de  eeiui  qui  n'a  qu'un  eofant,  et  encoro  de 
inauvaise  »ante.  i'oV— #,  pondre.  — < queniee% 
estaladot ,  aufs  ü  la  coq ue.  — «  cosidtn,  CBufs 
durs.  — a  auadoe,  omfs  cuils  sur  la  braise.  — t 
escalfadoi,  «aufs  sur  le  plat.  — <  estreltadoe9 
ceufs  au  miroir,  poches.  — #  fiado$%  ceufs  batüis 
avec  du  suere  liquide,  et  coules  au  travera 
d'une  cuillere  percee,  d'oü  ils  Sorten t  en  forme 
de  petits  filets.  —tmexidot,  coufs  ä  la  reine; 
«Ufa  brouille*.  — -#  moles,  espece  de  conserve 
faite  aveedes  esufs,  des  amandes  et  du  sacre. 

Oxalä!  interj.  plat  ä  Dieu,Dieu veuilleJ 

f  Oxauäla  ,  interj.  (p.  m.)  belas ! 

Oxaläto,  s.  m.  (I.  de  ckim.)  Oxalate :  sei 
'orme  par  la  eombinaison  de  l'acide  oxaliquo 
tvec  lesbases... 

Oxälico,  a,  adj.  (/.  4a  ckim.)  oxaliquo  : 
(aoide  — )  de  i'oseille. 

t  Oxeo,  f.  m.  action  de  chasser  les  poules, 
les  oiseaux,  tte. 

t  Oxü!ua  on  Oxford,  9.  f.  (t.  d$  geog.)  Ox- 
ford :  Tille  et  comle  d'Angleterrc. 

Oxyacamtba.  V.  Pirtiteiro. 

f  OxYctinao,  t.m.  t.  de  boi.)  genevrier  oiy- 

cedre,  pttit  eeüre  d'Espagne,  vuig.  loeadc. 

Oxycräto,  f.  m,  oxyerat :  melaogo  d'cau  ei 
do  vlnaiero. 


Oxyr.RocEO,  f.  m.  (/.  de  pharm. )  oxyrre- 
c6urn:eiiipldtreroinpose  du  ^afVan^evinaigre, 
etc. 

f  OxYOAntLiDADF. ,  s.  f.  otvdabilitc  :  facilite 
avec laquclle  les  metanx soxydent. 

f  Oxyda^äö,  t.  f.  ft.deehim.)  oxydation: 
accroi&senicut  par  addilion  d'oxygetie. 

f  Oxyoado,  a,  adj,  oxyde :  elev6  a  l'eta! 
d'oxyde.  p.  p.  de 

Öxydäh,  v.  a.  (f.  de  ehim.)  oxyder ;  trans- 
formeren  oxyde. 

OxYDÄn-sEy  v.  1».  s'oxyder.*  se  cbargerd'oiy- 
gene. 

Oxydatel,  adj.2gen.  (t.  de  ckim.)  oxyda* 
ble .-  susceptiblc  d'oxydation. 

O'x ydo  ,  4.  m.  (I.  da  ehim.)  oiyde  :  sobsUnes 
trop  faiblement  oxygenee  poof  «Ire  a  l'etal  i  * 
eide. 

f  Oxydclaoo,  a  ,  adj.  (J.  d*  ckim.)  oijdale: 
legeremenl  oxyde. 

t  Oxy'dclo,  a.  m.  (r.  de  ckim.)  oxydHlc ;  dh 
minulif  de  l'oxyde. 

f  OxycemaqäC  ,  s.  f.  {I.  d*  ckim.)  oxypcoa- 
tion,  oxydation. 

t  Oxygewäko  ,  a  ,adj.  (t.  de  ckim.)  oxygene.- 
combine  avec  de  Toxygene;  sature  d'oxygeae. 
p.p.  de 

f  OxTGRüift,  t). «.  (I.  de  ckim.)<*iYtiTitr: 
combiner  avec  de  1'oxygenp. 

Ox YGt.iEo ,  t.  m.  (f.  de  ehim.)  erygene :  »tu 
de  l'air  vital ,  l'an  des  prinetpes  de  l'eaa ,  prio- 
cipal  g^neratenr  des  aeides ,  agent  de  la  eta- 
bustion. 

Oxy'cono,  a,  adj.  (f.  de  gtom.)  oxygone: 
(triangle  — ),  qui  a  tous  les  angles  afgus. 

Oxym£l,  s.  m.  oxyinel;  liqueur  faite  de  mkl 
et  de  vinaigre. 

f  Oxy'poko,  s.  m.  (t.d'kiil.  not.)  oxypore: 
coleoptere,  lissilabre. 

OxYnaöDiNO  ,  $.  «1.  oxyrrhodin  :  Unionai 
d'buile  et  de  vinaigre  rosat. 

t  Oxys,  $.  *i.  irefle  aeide,  plante. 

Oxysaccharo  ,  $.  m.  oxysaochaniai  9  aorte  es 
sirop  de  sacre  et  de  vmaigre. 

f  Oya  ,  $.  m.  (f.  eVAtie)  ttlre  de  noUesfe  h 
royaume  de  Siam. 

OzAgre,  r.  m.  gonrme  :  gale  des  enfants  sor 

la  tölc. 

Oz£«fA ,  t.  f.  ((.  de  ckir.)  oxeue :  ulcerepo- 
txide  du  nez. 
Ozöpbago.  V.  Esopkago. 
Oxöäias,  #.  f.  pl.  strto  de  je«  dt 
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r.  seiziemo  lettre  do  l'alphabet  portu- 
Itdoutierne  des  consonncs.  C'etait  en- 
ml  une  lettre  nu murale,  de  meine 
l«e  le  G. 

.  f.  peile  de  boii  a  remuer  le*  grains, 
H«  a  feu ;  pelle  de  four,  pour  cnfourner 
(  f.  ob  fiuir.)  Ecope  :  pelle  creuse.  —  do 
«f.)  pale :  boutlarge  et  platd'une  raine, 
irea;  plat  de  ranie,  pelle  d'aviron.  — 
*dt*,*paleron. 
Alfio  , «.  m.  V.  Poceiro. 
fO»  V.  PofO. 

»iXHAiifitfTB.  \.PaUxdinamtnte. 
•Arno.  V.  Padeirc. 

o»  t,  m.  aliment,  nourrilure;  pature. 
»• II  ett  aussi  adj. ,  et  signific  :  Dupe, 
i  est  facilt  a  tromper. 
s.  f.  i  f.  d'kul.  nat.)  *  paca  :  raammi- 
geur  d'Amerique  mcridionale,du  genre 
»Uli,  resseroblant  au  coebon  de  lait. 
k,bailot. 

idade,  t.  f.  flegme  d'esprit,  calme. 
i,  t.  m.*  sorle  de  jeu  de  cartes. 
O,  A,  adj.  paisible,  tranquille ,  doux. 
itfi.  vi.  jardin  d'un  presbytere ;  ter- 
tiana et  apparlenant  au  presbytere.  V. 

i*.  Y.  Corletdo,  Palaciano. 
mar.  V.  Pactear. 

tmo,  t.  m.  garde   du  palais,  con- 
ti», a.  m.  pl.  babitants  de  Paeem, 
royaurae  de  nie  de  Sumatra ,  dans 
rioatale. 

esse,  adj.  2  gen.üe  Pax  Julia,  Tille 
agne  ulterieure,  aujourd'hui  Beja,ville 
igal  dans  la  province  d'Alentejo. 
t.  V.  Pasctr, 
i.V.Bachd. 

tö»  a.  m.  pelit  poisson  de  mer. 
Lr£l,  s.  m.  ( t.  d'Asie )  rix  flvcc  la  cosse. 
hid^rmes.  V.  Pachydermes. 
H*Ayt.  m.  (t.  pop.)  homine  lent  et  fleg- 
iV.Madrdfo. 

ntchItas,  $.  f.  pl.  ( |.  burl.)  niaiseries. 
faiu,  $.  f.  flegme,  lenteur,  pesanteur 
.  Paresse. 

siorrejitamentx,  odv.  avec  flegrae, 
,  Ptreaseusement. 

»at&rro,   a,  adj.  lendore  :  flegmati- 
nidans  ses  Operations. 
uchada,  $.  f.  (f.  pop.)  baloordise,  p«- 
lftt,  orduriereS' 

■VBtftMES,  f.  *•.  pl.    (I.   d'hitt.  nat.) 


pachy«Jcnncs :  famille  dos  mammifercsqiu  onl 
la  peau  epoissc  et  presque  nuot  le  cochon, 
l'bippopotaine ,  l'olepbant,  etc. 

Paüdo,  a  ,  p.  p.  de  Partr. 

Paciexüia,  *.  f.  patience  :  vertu  qui  fait  Sup- 
porte r  les  advorsiles,  lesdouleura ,  les  inj u res, 
i'atlentc,  lei  defauts  d'autrui ,  etc.,  le  mal  eu 
gencral,  avec  moderation  et  sana  murmure. 
Flegme,  lenteur,  delai.  —  ou  parelle,  plante. 
(/?</.)  Scapulaire.  (id.)  Kcuyer,paged'tino  dumc 
a  Lisbonne.  — !  interj.  patience!  il  faut  pren- 
dre  patience.  Apurar  a  —  a  alguem ,  pousser 
quclqu'un  ä  bout,  ponsscr  ä  boot  la  patience 
de  quelqu'un.  Perder  a  — ,  perdre  patience 
s'impatienter.  Ter  — ,  prendre  patience,  se 
donner  patience.  tevar  as  emuat  rom  — , 
prendre  les  ehoses  on  patience.  Tentar  a  — , 
mettre  la  patience  ä  Tepreuvc.  Com  a  —  tudo 
te  alcanfa,  la  patience  vient  k  bout  de  toul«*s 
dieses.  Com  —  se  ganha  o  cfo,  .fig.)  avec  la 
patience  on  vient  a  bout  de  tout. 

pACif.HTE,  adj.  et  jr.  2  gen.  palient :  qui  a  de 
la  patience;  endurant,  qni  souflVe;  sur  ktiuol 
on  agil;  qni  reeoit  l'impression  d'un  apent 
physique.  (f.  de  gräm.)  Regime  direcl  d'un 
verbe. 

Pacieütbmente,  odv.  patiemment. 

Pactcütissiiio,  a  .  adj.  tup.  de  Paeiente. 

Pacifica^aG,  s.  f.  paciöcation,  retablissc- 
ment  de  la  paix. 

Pacificädo  ,  a  ,  p.  p.  do  Pacificar.  adj.  Paci  - 
fle.  (flg.)  Calme. 

PacificadOr,  a,  adj.  et  i.  pneificateur,  qul 
paeifle. 

PAcincAMftNTE,  adv.  paciUqncmcnt,  d'une 
maniere  paeifique;  paisiblement. 

Pacificäu,  v.  a.  paeifler :  relabiir  la  paix. 
(flg.)  Calraer,  apaiscr  les  venls,  la  iner,  etr. 

Pacjfico,  a,  adj.  paeifique  :  qui  aimr  ii 
paix,  paisible:  tranquille  (homme,  iner,  r«- 
«ne,  etc.).  Qu«  ne  trouve  point  d'opposition, 
de  contradielion ,  tranquille  dans  son  etat. 

•  Pacigo.  V.  Pastagem. 

•  Pacisc^nte.  V.  Contractanlc. 

f  Pacivira  ,  #.  f.  ( /.  de  bot.)  *  basilicr  a 
feuilles  elroites. 

f  Paco,  *.  m.  ( /.  d'hiit.  nat.)  paco  ou  pacos : 
espece  de  moulon  du  Peroo.  V.  Jfpdga. 

+  Pacö,  s.  m.  U.  d'hiit.  nat.)  'roussette: 
grandc  chauve-souris  d'lnde  et  d'Afriqtie. 

Pac6ba  ,*./".•  fruit  de  la  PneoMir:  V. 

PACOBfttRA,  #.  f.  •irbre  a  fru.U  du  Bresilet 
dAfrique. 
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Paco-catinca,  *.  f.  (t.du  Brti.)  |  Vortu*  ara- 

Pacoceroca  ,*./"•(  t.  de  bot.  (  bique  :  ar- 
brisseau  des  Indes  et  d'Afrique. 

Pacotr  ,  $.  m.  paquct ,  ballot. 

Pacotilha,  *.  f.  (/.  de  mar.)  pacotille :  pelile 
quanlilc  de  marchandises  qu'on  peul  embar- 
quer  pour  son  comptc  sur  un  vaisseau  od  Ton 
sert. 

Pacotikho  ,  dim.  de  Pacote. 

V*.(io,s.m.  palais,  maison  royae,  maison 
d'un  roi,  d'un  prince,  d'un  e>eque,ctc.  'Cour 
de  prince.  O  — ,  la  cour.  —  do  bitpo,do  arce- 
bispo,  leväcbt,  l'archevcche.  —  do$  tabellides, 
la  cour  des  nolaires  ä  Lisbonne.  Fater  —  aal- 
fuem,  faire  ia  cour  a  quelqu'un.  Hörnern  de  — , 
eourlisan.  Ter  —  com  alguem,  s'amuser,  plai- 
tanter  avec  quelqu'un.  N&o  eetar  para  — , 
n'admeUre  pas  ia  plaisanleric.  —  s  do  concelho, 
bötet  de  vilie. 

Pacta ii.  V.  Pactear. 

Pactärio,  a,  ad),  et  9.  celui  qui  fait  un 
parte. 

Pactear  (com),  v.  a.  ein.  pacliser:  faire  un 
parte ,  une  Convention. 

Pacto  , a.  m.  conlrat,  parte ,  Convention ,  ac- 
cord.  Parte  de«  sorciers  avec  le  diable.  Ter  — 
com  o  diaboy  {/ig.  fam.)  avoir  de  ia  corde  de 
pendu.  v 

Pactuar.  V.  Paclear. 

Päda,  a.  f.  petit  pain  d'une  demi-livre,  mi- 
cbe.  Petite  embarcaiion  sur  les  riviercs  de 
Ceylan. 

Padär.  V.  Paladar. 

Padaria,  a.  f.  boulangerie.  Rue  des  boulan- 
ger*. (/.  pop.)  Le  bas  peuple. 

pADKCEDdn ,  a  ,  adj.  qui  souffre,  souffrant. 

Padecente,  adj.  2  gen.  souffrant,  qui  souf- 
Ire,  etc.;  palient.  s.  m.  Patient :  condamne  que 
Ton  va  executer  a  mort. 

Padecer  ,  t.  a.  souffrir,  endurer.  Essuyer  une 
injure,etc.  Palir,  souffrir,  consenlir,  compor- 
ler,  permettre. 

Padecer  (de)  f  v.  n.  souffrir  de ,  etre  souffrant. 
—  de  gola,  souffrir  de  ia  goulle.  Elle  padece, 
il  est  souffrant. 

Padecimknto,  •.  m.  •  souffrance.  *  Action 
d'endurer. 

Pädeira  ,  $.  f.  boulangere. 

Padeiro,  $.  m.  bou langer  :  celui  qui  fait  el 
▼end  du  pain.  —  m6r%  grand  panetier.  Udo—, 
gate-pate .-  mauvais  boulanger. 

Padejädo,  a  ,  p.  p.  de 

Padejar,  e.  a.  remuer  le  ble  tvec  la  pelle. 
e.  n.  £tre  boulanger,  faire  du  pain  pour  vendre. 
Padeücas  ,  f.  f.  pl.  *  palurages  pour  les  ani- 
maux. 

Paderia.  V.  Padaria, 
Padez.  V.  Pav4%. 

P ADESADA,  OU  —SS ADA.  V.  PüVeSOda. 

Padieira  ,  a.  f.  •  linteau  d'une  porte. 
Padikha,  t.  f.  dim.  de  Pmda.  Pelile  niicb*. 
PadIrbas,«.^.  pl.  anciennecoiffuredefemme. 
Padiöla  ,  $.  f. '  brancard ,  civiere,  bard. 
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f  Paoo  ,  *.  m.  (/.  de  bot.)  polier :  eertsier  i 
grappes. 

Padräö,  #.  m.  monument  public  pour  con- 
server  la  memoire  d'un  evenement.  Patron, 
modele,  etalon.  Titre authentique. 

Padrästo,  $.  m.  bcau-pere  .*  homnedont  la 
femme  a  des  enfants  d'un  premier  liL  (Af.) 
Pere  denature.  Lieu  eiere  qui  commande  u« 
place,  (/ig.)  Obstacle ,  erapdehement "  Envir  .- 
filet  douloureux  qui  s'eleve  de  lt  pean  autour 
des  ongles. 

Pädre,  s.  m.  V.  Pai.  Pere  :  peemiere  »er- 
•onne  de  la  Trinile.  Pretre ;  abbe.  Dem—,  Kea 
le  pere.  —  nöeso,  Pater,  oraisen  deariatalf. 
Otonto—,  le  saint-pere,  le  pape.  Semto  — , 
oq  —da  igreja,  pere  de  l'egtise.  —  do erme , 
pere  du  dtsert.  —  amecripto,  pere  ceatflrit: 
senateur  romain.  —  e$pirihuUy  pere  ■pliiteri: 
confesseur,  directeur.— de  provineim,  tMnqm 
l'ondonne,dans  certains  ordres ,  eureHgien 
qui  a  ete  provincial.  —de  maxi,  pretre.—«, 
pl.  saints  peres ,  peres  de  Peglise.  Peres  d'ai 
concile  :  eenz  qui  y  ontasiiiie. 

f  Padre-nosso,  a.  m.  Pater,  oraiaon  daoi- 
nicale;grain  decbapelet  qui  rindiqee.  Qmrtr 
ensinar  o  —ao  currn,  (pro*.)  c'est  Gros  Jeai 
qui  remontre  ä  son  eure ,  vouloir  apprendre  I 
sa  mere  a  faire  des  entants. 

PadrinhAr.  V.  Äpadrinhar. 

Padrimho,  $.  m.  parrain  :  celui  qvi  tfenin 
enfant,  un  converti  sur  les  fonU;  eeiei  qai 
presente  nn  candidat  aux  grades,  an  ebevaher 
novice  a  la  reeeplion ;  temoin ,  teeond  dan»  aa 
duel.  Temoin  dans  un  mariage.  (fo)  Para- 
nympbe;  protecteur.  Ser  —  <fi 
tenir  un  enfant  sur  les  fonts  de  bapteae, 
ner  le  nora  a  un  enfant. 

Padroädo,»,  m.  paironage:  droit  de 
mer  ä  un  beneflee. 

Padroeira  ,  #.  f.  patronne,  proteetriea,  ate- 
cate. 

Padroeiqo,  a.  m.  patron :  eelai  qui  a  drei!  da 
nommer  a  un  benefiee;  proiectenr,  defem 
patron  d'une  6glise ,  d'une  parotis«, 
qui  a  aflranchi  son  eselave. 

"  Padrom.  V.  PadroMro. 

*  Padroom.  V.  Mmreo ,  PmdrMo. 

f  Padca  ,  #.  f.  ( t.  de  geog.)  Padoae  ?  ttBada 
l'ancien  etat  de  Venise. 
f  PaduIno  ,  a  ,  adj.  et  a.  de  Padoae. 
Pae.  V.  Pai. 

•  Piro.  V.  Pardgrafo. 

Paga  ,  i.  f.  paye,  payement,  salarre.  Isetai 
pense;  prix.— dotgolddde4y* pret.  Tome**- 
balko  mtrtce  — ,  toale  peine  merile  sateire. 

Pagädo,  a.  (V.  Pdgo.)  p.  p.  de  Pagen-. 

"Pagadoiro,  a,  adj.  payaUe :  qoi  da*  st 
payer. 

Pagadör  ,  a  ,  #.  payeor :  celeJ  qed  gafe\  war 
cier  commis  pour  faire  des  payaiaHt* 

f  Pagadoria  ,  a.  f.  endroit  oo  ee  ftat  In 
payements :  treaorerie. 

pAGAM&irro,  a.  m.  payeinent :  racüeo  t> 
payer;  somme  que  l'oa  paye. 


PAG    v  — 

*****  0«  aeeepter  en  payement.  Pagar  a  — *, 
lOjer  par  tonne*. 

pACAniu,  s.  f.  pf.  (f.  de  myfA.)  paganales 
i»  —lies,  fotes  des  dleux  charopttres. 

Pacahisho,  t.  m.  paganismc  :  nalions  pai'en- 
ms;  religio»  palenne.  V.  Idolatrie. 

PagIso.  V.        |   palen  .-  idolllre  ou  adora- 

Pacaö,  I,  •«>'.  I   leur  des  faux  dieux. 

Pagab.  (a,  com,  em) ,  v.  a.  payer  :  acquitier 
tae  dette;  donner,  etre  donne  pour  payement. 
•ayer.  Od  Io  dit  des  marchandises  qui  dohrent 
im  droit,  {fg.)  — ,  subir  la  peine  d'un  crime, 
Ie,  Ptaire,  agreer.  Payer  de  retour  .-  repondre 
i  Femitie.  (inus.)  V.  Aplacar.  —ao*  toldado*,  d 
rejan*  soudoyer :  payer  la  solde.  —ao$  seus 
redores,  payer  les  creanciers.  —  Umto  por  ca- 
•j«,  payer  lant  par  tele.  —  o  pato.  V.  ce  mot. 
-com  boasraxöes ou  paiavras,  payer  de  helles 
trete*.  —  erat  morafiddo,  payer  d'ingratitude. 

-  nm  dinkeiro,  payer  en  especes  sonnanles. 

-  de  contddo ,  payer  comptant.  —  a  rötta , 
endre  1t  ou  ane  risite.  —  na  meema  motda.  V. 
e  not.  —  o  justo  peh  peceador,  payer  pour 
■s  eoopables ,  parlant  des  innocents ;  pour  les 
«iesants ,  parlant  des  faibles.  —  o$eu  peccado, 
ayer  »ä  foote,  en  etre  puni.  —  o  dobro,  payer 
t  double.  —  por  inteiro ,  payer  a  plein ,  entie- 
eanent.  —  com  a  vida,  mourir.  —  ot  direitoi, 
eqoitter  les  droits.  —  o$oltos  de  vasio,  (fam.) 
roir  bien  des  chambres  a  louer  dans  sa  tete. 

Pagar -sx  (de),  e.  r.  se  payer :  se  »alisfaire , 
t  «Otiten ter;  etre  content  de;  etre,  pouvoir 
(repoye.  —  de  alguem ,  etre  content  de  quel- 
0*011 ,  Paimer.  —  de  ei  metmo  ,  etre  content  de 
i  personne.  —  por  suat  mäo$,  se  payer  par 
Bfsmolnf.  Amitade  paga-se  com  amitade,  l'a- 
dtM  ne  se  paye  que  par  l'araitie. 
Pacatel,  adj.  igen,  payable  :  qui  doli  etre 
aye. 
Pacxada  ,  t.  f.  compagnie ,  grand  nombre  de 
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PacAl,  #.  m.  sorte  d'embarcation  da  Ma- 
ter. 

Pagella  ,  t.  f.  petite  parcelle. 
Picea ,  i.  m.  päge :  enfant  de  qualile  au  ser- 
eo  d'un  prince,  etc.  Serriteur,  valet  de  pied. 
',4a  mar.)  Mousse,  apprenli  roalelot.  —  da 
weg*,  dm  rodtlla ,  d'armas  t  page  qui  suit  son 
öftre  en  portaot  ses  armes. 
PÄcsoziifHO,  dim.  de  Pagem. 
'PagIco,  a,  adj.  fait  ou  couvert  de  paille. 
■otoox  de  paille. 

PiciifA,  t.  f.  page  d'un  livre,  etc.  (/ig.  burt.) 
Bportonite,  kyrielle. 

PaO¥JIAca6,  t.  f.  pagination:  serie  des  nu- 
eree  des  pages  d'un  livre. 
Pico,  e.  m.  "recompense;  reconnaissance. 
.  Pag*.  Dar  m*o  — ,  payer  d'ingratitude. 
Pico,  a,  p.  p.  irr.  de  Pagar.  adj.  Paye ;  re- 
sjopoDoe.  Salarie :  qui  reeoit  on  salaire.  —  de 
awemo,  eatitfeit,  content  de  soi;  süffisant, 
fdtooaptaeux.  Bitamoe  — e,  e*est  un  rendu, 
flott  on  prete  rendu ,  nous  voilä  quittes. 
Paedes,  s.  m.  pagode:  temple  des  Indiens; 
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Idole;  petite  statue  de  porrefaine,  etc.,atexe 
mobile;  monnaie  d'or  du  Mogol  et  de  Perse 
Rassemblement,reunion  d'idolatres.  (flg.) 'Du  ■ 
bauche. 

f  Pacodici,  t.  f.  debauches,  fetes  lioen- 
cieuses  dans  les  pagodes. 

Pacodjndo  ,  dim.  de  Pagode. 

Paglaoo.  V.  Pagddo,  Pdgo. 

Pagl'^l.  V.  Pagtl. 

Pai,  t.  m.  pere :  celui  qui  a  engendro  ob  en* 
fant;  progeniteur;  (flg.)  protecteor.  Milo  d*on 
troupeau  destine  a  couvrir  les  femelles.  (id.) 
— ,  auteur,  inventeur;  auteur  qui  a  excelle  Ie 
preinier  dans  une  science.  O  —da  mentira, 
Tespril  seducleur,  Ie  diable.  A  —  ganhador 
fUho  gastador,  a  pere  atare  enfant  prodigue. 

—  de  famiiiai,  pere  de  faraille.  —  da  pa- 
tria,  pere  de  la  patrie.  —  do$  pobret,  pere  den 
paurres:  homme  ires-charilable.  —pulafivo, 
pere  putatif .-  repute  pere  sans  l'etre.  —  dfigoa*. 
V.  Garanhdo.  —  velho  ou  burro%  aide-ine. 
— #,  pi.  parents :  Ie  pere  et  la  mere  pris  ensem- 
ble.  Notso$  —$,  nos  ancelres ,  nos  peres. 

*  Paiajem.  V.  Palhagem. 

PAina  ou  PiiNA,  s.  f.  espece  de  coton  du 
Bresil  tres-fin ,  raais  qui  ne  peut  etre  file ,  pro- 
duit  par  un  arbre  forestier  connu  soos  Ie  nom 
d'arbre  de  laine ,  ou  barriguda. 

PaY;«(;o  ,  f.  m.  (t.  de  bot.)  panicum,  panis  ou 
panix:  espece  de  millel. 

Paiwäl,  s.  m.  tableau ,  peinture.  (^)— ,  re- 
Präsentation  vive  et  naturelle  d'une  chose.  Ri- 
te lier,  pieces  attachees  droites  contra  Ie  mur 
arec  des  chetilles  ou  non ,  oü  certains  artisans 
rangenl  leurs  outils.  it.  Panneaux  de  voiture. 

—  da  p6pa,  d.  de  mar.)  arriere  d'un  vaisseau; 
Toüte  d'un  vaisseau.  ; 

Paio,  t.  m.  'espece  de  cervelas,  gros  sau-  > 
eisson. 

Paiol,  t.  m.  (t.  de  mar.)  "soote :  cbanabre 
oä  Ion  met  la  poudre,  les  provisions, etc.  — 
da  pöltoro,  sainte-barbe,  soute  aux  poodres. 

—  do  bueoito ,  soute  a  pain  ou  ä  biseoit.  —  das 
amarras,  fosse  aux  cibles.  —do  pono,  soute 
aux  voiles. 

fpAioUiBO,  $.  m.  (t.  de  mar.)  —  da prafa 
forma*  %—dome$tre ,  gardien  de  sainte-barbe, 
de  la  fosse  aux  lions. 

Pairädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Pairar. 

Pairadör,  e.  m.  celui  qui  pare,  qui  tempo- 
rise ,  temporiseur. 

Pairar  ,  v.  a.  parer ;  resister  a ;  endurer ;  dif- 
ferer.— o  tempo.  V.  Temporixar. 

Pairar,  v.  n.  (t.demar.)  etre  surpriapar  un 
calme,demeurer  sans  vent,  les  voiles  tendue», 
parlant  d'un  vaisseau;  mettre  en  panne;  croi> 
ser.  Planer,  —emum  negocio ,  (fig.)  alten dr« 
lemomentfavomblepour  terminer  une  aflaire, 
temporiser. 

Päiro,  t.  m.  (t.  de  mar.)  I'aclion  d'etresor- 
pris  d'un  calme ,  parlant  d'un  vaisseau ;  oction 
de  mettre  en  panne , etc.  Betör,  andar  ao—.\. 
Pairar. 

Pais  ou  Paiz,  a.  m.  pays,  rtgion,  oontree. 
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Paysage.  V.  Paisegem.  Pintor  de  pa\zes,  paysa- 
giste. 

PAisicf.il,*.  f. '  paysage  :  lahleaux  rcpresen- 
tanl  un  paysage. 

Paisano,  a  ,  adj.  et «.  com  pal  hole ,  pays  :  de 
m£me  pays.  Habiiant  non  militaire  d'un  vil- 
lage,  etc. 

Paisista,  s.  m.  paysagiste  :  p*nlre  qui  fait 
des  paysage s. 

Päixaö,  a.  f.  passion ,  soufTrance  :  sc  dit  des 
sonfltranees  de  J.-C.,  de  leur  recil  dans  l'Evan- 
gile.  — ,  mouvement  de  Tarne  excile  par  un 
objet,  par  ledesir,etc;  mouvement  impclucux 
da  l'ame  vers  un  objet  qui  lui  promet  Ic  bon- 
heur;  afleclion  violente,  vive,  profondc  pour 
un  objet;  cet  objet;  l'amour,  son  objet;  im- 
pression  recue  dann  un  sujet.  *Chagrin.  Dou- 
leur  :  maladie  qui  afTccle  uno  parlie  du  corps. 
(I.  de  mar.) '  Ca  renage.  —  rega,  desordenuda, 
passion  dereglce,  conlraire  ä  la  raison.  Ter 
uma—,  avoir  un  grond  cha^rin.  Morrer  de — , 
mourir  de  chagrin.  Ter — por  alguma  couta 
ou  pessoa.  V.  Apaixanar-se.  Flor  da  — ,  (I.  de 
bot.)  fleurde  la  passion,  grenadillc.  V.  Ma- 
raeujd. 

Paii ,  etc.  V.  Paix. 

+  Pajöla,  e.  m.:fam.)  grand  page. 

Pala,*.  f.  (t.d'orf.)  "chaion,  serle  .*  fond 
de  l'ceurre  sur  lequel  est  assisc  une  pierre  pre- 
cieuse  enchdssec.  Partie  de  l'cmpeigno  d'un 
soulier,  qui  reeoit  la  boucle.  Pale  du  calice. 
(f.  de  Mae.)  *Pal :  picce  bonorahle  qui  partage 
l'ecti  dans  le  sens  do  la  lon^ueur.  (/.  burl.) 
Tromperie,  rtise,  altrapc. 

Palabra.  V.  Palavra. 

'Palacsco,  a.  V.       i   cuurlUan,  hommedc 

Palaciäko.  a,  adj.  i  cour.  (AfJ«)  Homme 
courtois,  civil,  polt. 

Paläcio,  *.  m.  palai*  :  maison  royaie;  mai- 
m  o«  hötel  de  vill*».  Maison  sompiueuse.  Ho- 
tel nobJ«.  V.  Paco.  —  cncanlddo,  (fig.)  palais 
•ncttanle. 

Paladar,«.  m.  palais  :  parlio  supericure  du 
dedana  de  la  bouebc.  (/ig.)  Goüt,  saveur.  Ao 
tabor,  ao  $om  de  seu  — ,  selon  son  goüt,  son 
deair. 

Paladin,  s.  m.  paiadin  :  ancien  beros  des 
romans  de  cbevalerie;  Ncigneur  bravo  el  ga- 
lant ;  Chevalier  errant. 

"t-PALADlNAMfcNTK,   odt.   A   (IcCOUVCrt,   pll- 

bliqucnienl,  ouvertenient. 

Palamxo.  V.  Paladim. 

Paläoion.  V.  Pallddio. 

Palaprem,  e.  m.  palefroi  :  cheval  doux  quo 
montait  unedamc;  haquence.  Cheval  sur  le- 
quel un  laquais  suil  son  maltre. 

PALAFRBxgiRO,  s.  pi.  valcl  qui  meno  «n  che- 
val par  ia  bride.  Palefrenier :  vaiel  qui  pansc 
les  rhevaux. 

Palamalhär,  e.m.  espece  de  jeu  de  bou'o 
poussce  avec  un  inail  n  Jonguo  queuc.Mail. 

Palamauio,  *.  m.  jeu  do  mail.  Palemail. 

PalAme.  V.  Pddme. 

pALAiifciTA,  *.  f.  ftalamefite*.  En  lecmes  de 


marine,  les  rames  d'ur.e  galere,etc.  ((.  fort) 
Tout  l'appareil  pour  le  service  d'oncanon. 

Palaxca  .«.  f.  ((.  de  fort.)  palanque  :  e*p-Vt 
de  foriificalion  faite  avec  des  pieux. 

P.vlanciako.  V.  Palaciano. 

Pvi.än.o  , «.  m.  (t.  de  mar.)  palao. 

Palakfrürio.  V.  Palavrörio. 

Palangäna,  #.  f.  bassin  ä  laver,  etc.,  sor* 
de  ruveltc. 

Palanque,  *.  m.  amphilliealre  pour  les  ftles 
publiques,  pour  le  combat  des  (aureaux,  ftc 
•ßarnore  awtour  de  la  lice  deslince  a  un  tour- 
noi,ctc.  Palanque,  (brlification  de  pieux.  Ytr 
os  lourvs  de  — ,  (fig.)  voir  un  combat,  etc.,  mos 
y  clre  e\pose. 

P ai.anqikta,  s.  f.  barre  de  fer  a  deux  trics 
donton  cbarge  le  canon  .-  sorttj  de  bouletruat 

Palanqlim,  m.  m.  palanquin  :  sorie  deehiK* 
poriativc  en  usage  dans  linde;  celui  qui  parte 
celle  chaise. 

•f  Palatal,  adj.  f.  Consoan le  — ,  coiuoom 
palalalc,  produile  par  le  mouvcmenl  ck  laUa- 
guc  qui  louche  au  palais. 

Palatjna,«.  f.  paUtine:fourrure9onieM8t 
aulour  du  cou  des  fem  mos. 

Palatixado,  i.  m.  Paialioat :  disBiledaPt- 
latin;  terriloire  d'un  prince  palatin. 

Palatino,  *.  m.  Pa laiin  :  titre  de  dignile: 
clecteur  la'ique  qui  a  ses etat*  sur  1«  Uiiia; gat- 
verneur  de  province  polonaise,  etc. 

+  Palatino,  a,  adj.  palatin  :  qui  ecoetn.? 
le  palais  ou  les  courtisans.  Quo  — 9  ((.eTemat) 
os  pslalin:qui  forme  les  fosses  nasales  et  maxiV» 
laires.  Jogos—e,  (<•  cfunf.)  jeu x  palalioj, sur 
lo  monl  Palatin ,  a  Home. 

PalAto,  $.  m.  V.  Paladar.  —  da  coreiU 
(t.  de  bot.)  palais,  l'inlcrieur  de  la  Oeurdt  R 
fumetcrre,ctc. 

f  Palava  ,  i.  f.  {f.  de  bot.)  palava  :  millcper* 
luis  duPerou. 

Palava  ,  *.  f.  {t.cVAfrique).V.  Dysenterie. 

Palavra,*.  f.  parole  :  mot  prononce;repre- 
sentation   de   ia  pensee;  faculte   naturelle  * 
l'lioinine;  pro  messe,  assurance  verbale. '  Mol. 
A—  divina,  ie  Verbe,  Dicu  fe  fils.  —  de  Dees. 
parole  deDieu  :  l'^vangile.etc.  — dematna*- 
ni »,  pro  messe  de  mariagc.  —  de  rei9  parole  ö< 
roi ,  saerce ,  inviolable.  —  peeada*  parole  dorr* 
el  rhocmanie.  —  por  — ,  mot  pour  mot,  mot  j 
mot.  —  prfnhe,  parole  qui  renferme  unfraod 
sens.    Santa  — ,  ainsi  soil-il.    Pegar  e*—. 
prcmlrc  quclqu'un  au   mot;  acccplcr  l'afire. 
etc.  De  —  ,  de  vive  rotx.  ballar  d  — ,  ounqatr 
h  sa  parole.  Daruma — a  alguew%%  diituntrt 
u  quclqu'un.  Mao  dizer  — .  so  faire,  6*  slirf 
mot.  JSdo  ter  — ,  no  pas  teiiir  sa  parole./1«« 
— ,  passe-parole.  Oa  Ic  dii  lorsqu'on  raUpasfer 
de  soldat  en  soldal  l'ordre  ou  1«  meA.  Meikere 
— .  boire.  Mio  entende  — ,  je  n  entends  pas  eo 
mot.  Mern  — ,  pas  un  mot.  Km  t odm  m  eetieem» 
da  —  ,  dans  toule  la  (orce  da  mol.itas—,c«( 
bien  dit.  — *  no  ar,  paroles  tn  Cair,  qui Mti- 
gnitient  rien.  — a  ata  cor/oäa,  de eetaphmeed» 
paroles  do  par  earoplimtaL  — »  fimejeln  ,ptf* 
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Mts.  FuieWMf—t,  paroles  formel- 
m  de  Met  — #,  homme  qoi  promet 
lMtrien.Jfoi«intf,emrfi<a*oupott- 
tot  BMt,  en  deot  motu,  en  peu  de 
«  — t ,  demi-root  ou  paroles  mal  ar- 
t  tuita$ ,  ttlettai ,  belle«  paroles.  — # 
if,<fortf,  paroles  emmiellees.  Jfe*a 
-e,  n'etre  brave  qu'en  paroles.  Ter 
at  obras,  faire  plus  de  broit  que  de 
rmU  obren  9  meno$—s ,  moins  de  pa- 
1  d'eflets.  Näo  ha  —  r  poro  jrinfor 
Isafe,  nulle  langue  ne  poarrait  reo- 
ladete. 

Da , s.  f.  gros  mot , parole  injurieuse, 
Meeente. 

Abo ,  a  ,  p.  p.  de  Palavrear. 
A06«.  Y.  Palavreirv. 
Ar,  e. n.  bararder. 
rao,  a,  adj.  parleor,  bablllard,  ba- 

WA ,  #.  f.  dfm.  de  Palavra.  Petit 
I  piqaanle.  Ter  — t  mansas,ttn  in- 
«nler  bien  la  parole. 
Rio,  f.  m.  caquet,  barardage.  Paro- 
1,  inutiles;  gallraalias. 
so.  V.  Ferooto. 
abreriation  de  Palatra. 
.  f.  pale  de  calice. 
,  a.  m.  estrat ;  fit  portatif. 
ete.  V.  Palliar. 
\  Pdllio. 

kpBix ,  f.  f.  paleographie .-  science 
et  saintes  ou  anciennes. 
G|tA«Tico,  a  ,  adj.  peleographiqne  : 
igrapnie. 

crapuo  ,  f.  m.  paleograplie :  qui  s'a- 
paleogrnphic. 

loco,  adj.  m.  paleologue  :  qai  parle 
redes  auciens. 

HTOLOGiA ,  jt.  f.  pal^ontologic  :  des- 
*  etre*  qui  ont  jariis  pouple  la  terre, 
ii et  des  vegetaux  fossiles. 
rlWA,/.  f.  (t.  de  gtog.)  Palestine  : 
ite ,  contree  de  la  Tunjuic  asialique. 
*re  d'iraprimeric. 
riRO,  a,  adj.  et  *.  Palesiin  :  de  la 

k,t.f.  palestre:  lieu  public  desline 
ices  du  corps  ;ces  exerrices.  (fig.) 
in  exerce  les  jeunes  gens  aux  bcaux- 
teiences,  aux  vertus  :  academic,  etc. 
iserie,  conversation,  entretien;  ca- 

ico,  a,  adj.  palcstrique  :  qui  con- 

ilestre.  Exerciciot  — * ,  exercices  pa- 

:  la  lotte,   lopugilat,  lc  trait,  la 

1 t.  f.  (t.  de  peinl.)  paietle  :  pelil  ais 
Ire  les  couicurs. 

f.  f.  paille  :  luyau  et  dpi  de  ble,  de 
C,  sans  grains;  fetu,  pelil  brin 
Jte.  {flg.)  Chose  legere,  sans  sub- 
bX  (Äf .)  Paille  .-  les  reprouves ,  par 
[  m  elus,  qol  «ont  appeles  le  grata. 


—  de  cttmth  oa  de  Meca ,  •  eheiante,  Jone  Odo- 
rant. A  lume  de  — $ ,  rapidement,  en  an  Clin 
d'ail.  Hörnern  de  — ,  homme  de  fohl,  de  prille, 
de  rien.  Travar —  com  atguem,  so  dispaler 
aree  quelqu'un,  iui  chereber  noise.  Tomara 

—  deflnoy  etre  fin,rose.  (flg.)  AYOir  beau- 
coup  d'esprit.  Partir  a  — ,  rompre  la  palHe, 
l'amitie.  Tomar  a  —  a  algnem ,  etre  pfns  grand 
qae  qaelqu'an.  (flg.)  Surpasser  quelq^un. 
Per  dd  ed  aqmella  —,  (  fam.)  pour  un  rien, 
sans  raison ,  sans  motlf.  Allertar  sobre*m*~~ 
ou  por  dd  ed  aquella  — ,  dUputer  aur  la  nointe 
d'one  atguille. 

Paloäca  ,  $.  f.  eabane ,  eheomiere. 

Palhacähga  ,  t.  f.  espeee  de  souchel. 

PalbAco  ,  t.  m.  paillasse,  boufltn. 

PalhAda  ,  1.  f.  paille  hachee  et  culte  aree  dn 
son ,  poor  lea  bestlaux.  (flg.  tul§.)  Chose  tan* 
solidlte. 

*  Palhaoica.  V.  Palha. 

Palhägem,  m.  f.  *  monceau,  tas  de  paille. 

Palhäl,  t.  m.  "chauraiere. 

PalrAr.  Y.  Palhal  ou  Patheiro. 

"  Palhatörio.  V.  Parlatdrio. 

f  Palheaceo,  a,  adj.  {t.  dt  bot.)  de  I«  na- 
ture  de  la  paille. 

PalhegAl,  i.  m.  foin  snr  pled;  contree  abon~ 
dante  en  paille  ou  en  foin. 

Paldeireiro  ,  $.  ttt.  celui  qui  sali  arranger 
les  meules  de  paille.  Pallleur :  mareband  de 
paille  ou  de  foln. 

Palueiro  ,  s.  m.  pailler:  lieu  oü  Ton  serre  la 
paille.  *Meule  de  paille;  grange,  grenier  a 
foin.  Buscar  agulha  em  — ,  chercher  ane  al- 
guille  dans  une  boile  ou  charretee  de  foin. 

Paliieiro,  a,  adj.  qui  aime  la  paille. 

Palreta,  s.  f.  V.  Palita.  Palette;  raquette. 
'Balioir.  Anclie  (d'instrument  a  rent).  Pail- 
lette dor  (m  d'argent. 

fpALHETAnA,  1.  f.  -coup  de  palette.  Ä» 
duas  — #,  en  dem  coups  de  palette  :  prompte* 
ment  0«  sans  peine. 

PALnRTAO,  $.  m.  panneton  :  partie  de  le  elef 
qui  entre  dans  la  serrure.  Pallien  :  grosse  pail« 
teile. 

Palbfte,  adj.  2  gen.  paiflet,  dalret(vni). 
De  paille,  couleur  de  paille. 

Pxliii<;o  ,  jr.  m.  paille  raenue. 

Palbi^o  ,  a  ,  adj.  de  paille. 

Palhjxha  t  $.  f.  dim.  de  Palha.  Pelite  ptüle, 
paille  dltalie.  Sorte  de  jeu  de  cartes. 

pAUiögA ,  1.  f.  chaunaiere. 

Paluöta.  V.  Palhöca. 

pALigADA,  a.  f.  paiissade  .-  cloture  aioe  des 
pieux. 

Paulho  ,  a.  st.  peüt  blion  de  bois  4  Tesage 
des  leinturiers. 

Palimpsesto  ,  s.  m.  palimpseste  :  tablette 
donton  pouvait  efl'aoer  recriluro. 

fpALi^DROiiiA,«.  /.  (I.  d**iid.)  palindio- 
mie :  reflux  des  humeurs  riciees  vers  les  par- 
ties  nobles  dn  corps. 

Paliaödia,  1.  /.  palinodie  ;  retr^iaüoade 
ce  qu'on  a  dit,  Canlar  a  — ,  cnanlef  Ta  palhro- 
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die :  se  retracler,  surtoul  dt  ce  que  Ton  a  dit 
de  mal. 

fpALMuao,*.  m.(po*t.)  paltnure  :  pilote, 
conducteur  d'une  barque. 

Pautär  ,v.a.  —ot  deutet ,  eurer  les  denU. 
*.  n.  (/le.)  S'amuser  a  railler,  a  plaisanter. 

Pautbiro,*.  s».  celui  qui  failo«  vend  de« 
cure-dents.  Etui  a  cure-dents. 

Paüto  ,  t.  m.  cure-dents  de  bois.  Pazer  d'al- 
guemoteu  — ,  s'amuser,  rire  aux  depens  de 
quelqu'un ,  se  Jouer  de  lui. 

f  Paliuro»  *.  m.  (I.  de  bot.)  paliure ,  porte- 
cbapeau,  epine-de-christ,  argalon  de  Provence  : 
espece  de  nerprun,  arbrisseau  de  baies. 

Palizäda.  V.  Palifada. 

Palla  ,  s.  f.  V.  Pala.  Sorte  de  batimenl  de 
guerre  en  Asie. 

Pallädio  ,  $.  m.  palladium  :  statue  de  Pallas. 
(ßg-)  Ce  a  quoi  un  etat  attachaü  ou  peut  alta- 
cber  »a  duree;  protection.  — ,  aalle  de  justice 
a  Athene». 

Palandra.  V.  Bareaea. 

Pallas,  t.  f.(t.de  mylh.)  Pallas :  deesse  de 
la  guerre.  — ,  planete  nouvellemenl  observee. 

Pallatörio.  V.  Parlaiörio. 

Palliädo  ,  a,  p.  p.  de  Palliar. 

Pallia^äö,  f.  f.  palliation,  deguisement;  ac- 
tion  de  pallier. 

Palliadör,  av  t.  qui  amuse  par  de  vaines 
paroles;  qui  eberebe  a  pallier. 

Palliar  (com),  v.  a.  pallier :  deguiser,  cou- 
vrir,  eicuser. 

Palliativo,  a,  adj.  palliatif :  qui  pallie,ne 
gueril,  ne  reniedie  qu'en  apparence,  pour  un 
lerap*. 

Pallic,ada.  V.  Palieada. 

Paludbz,  *.  f.  paleur :  couleur  de  ce  qui  est 
pale,  d'un  blaue  fade. 

Pällido,  a,  adj.  pale,  bleme,  qui  a  de  la 
paleur.  Va%er-te ,  pör-te  — ,  blemir,  pAlir,  de- 
venir  bleme. 

Pällio,  *.  m.  pallium :  ornement  envoye  par 
le  pape  aux  archeveques.  Poeic,  dais  sous  le- 
quel  en  porte  le  Saint-Sacremenl.  Prix  de  la 
course  :  c'etait  une  piece  d'etolTe  raise  au  bout 
de  la  carriere.  Receber  com  — • ,  ou  debaixo  do 
— ,  recevoir  avec  le  dais. 

Pallör,  $.  m.  V.  PaJUdez. 

Palma,  t.  f.  V.  Paimüra.  Palme  :  branche 
du  palmier;  (ßg.)  victoire,  triomphe ;  avantage 
remporte.  Feuille  du  palmier.  Paume  de  la 
main.  'Socledu  pied  da  cheval.  tiso,  piano, 
rata  eomo  a  —  da  mäo%  uni  comtne  la  paume 
de  la  main.  Levar  a  — ,  rem  porter  la  palme,  la 
victoire,  le  prii.  — *,  pl.  battement  de  mains. 
Traxernas—ty  (ßg.)  complaire,  favori&er  en 
tout.  Andar  nat  —s,  etre  ahne  de  tout  le 
inonde. 

Palma-Christi,  m.  f.  (f.  de  bot.)  'palma- 
christi,  orchis.  Palma-christi,  nein. 

Palmäda,  f.  f.  claque.-  coup  du  plat  de  la 
main.  —  *,  pl.  battement«  de  mains  en  signe 
d'ipplaudissement,  etc. 


Palm  Ar,  f.  m.  lieu  plante  de  palmier*.  II*- 
roeau  ou  maison  de  campagne  au  mibe*  de 
palmier».  *  Groix  ou  crotsee  de  efeardeas :  In- 
strument pour  relever  le  poil  da  drap. 

Palmar,  adj.  2  gen.  de  la  graodear  4*ua 
palme.  Qui  eoncerne  le  palmier  ou  la  paus*. 
(ßg.)  Clair,  evident,  manifeste. 

f  Palma-real,  «.  f.(t.de  bot.)  'palma-re*!, 
palmier  de  Cuba. 

Palma  Kineo,  t.  m.  *\m.  de  Polster.  Peüt 
bois  de  palmicrs. 

Palmatoada  ,  t.  f.  *coup  de  fenile. 

Palmatöria,  t.  f.  ferule:  peüte  paieUc  d« 
bois,  etc.,  pour  frapper  sur  U  main  des  eta- 
liers  en  faute.  'Bougeoir:  peül  cbaAdeUer  law 
pied  et  ä  manche. 

Palm atori ada.  V.  Palmatoada. 

Palmatoriär,  v.  «.  cbaüer  avec  U  ferule. 

f  Palmbar,  e.  a.  baltre  des  meine  ea\  sifie 
d'applaudissemenl. 

Palm&ira  ,  f.  f.  (f.  da  bot.)  *  palmier  .•  arWv 
qui  donne  des  daltes,  son  bois.  —  da  ft#re|«,lc 
dattier.  V.  Tamareira.  —  dos  eacsetwei,  est- 
mier  nain,  palmier  en  evenlail.  —  asedks, 
brava ,  le  rondier,  le  lonlar,  le  coootinr  ne-auf, 
le  ciprier.  —  braxileira ,  '  lataoier :  espece  dt 
palmier  d'Amerique. 

Palmeiräl,  t.  m.  V.  Palmar. 

PALMEiaixHA,  dim.  de  PaUneira. 

*  Palmbiro,  s.  m.  pelerin  qui  revieat  ds  U 
Terre-Sainte. 

Palmejäa.  Y.  Palmaar. 

P A  LM  EJÄ  RBS  ,  f .  SS.  pl.  (1 .  0>  SSOT.)  gnidasda 

ou  guerlandes :  pieces  de  bois  eintrete anifsf- 
tiflent  et  entreliennent  la  rondeor  de  la  proee, 
etc. 

fPALMtLLA,  f.  f.  (f.  da  giog.)  Pajnulls: 
bourg,  et  ancien  cbateau  dans  une  moaiapt 
a  Test  de  Lisbonne. 

Palmelläö  ,  i.  m.  venl  qui  Souffle  da  cete dt 
Palmella  ^V.  ce  mot),  fort  orageux  dans  u 
Tage. 

Palmeta,  t.  f.  spalule.  aGoin  pour  peiakr 
un  canon. 

f  Palmiffro,  a,  adj.  (posl.)  qui  aboadtta 
palmicrs. 

Palmilua,  t.  f.  semeile,  dessous  da  p*J 
d'un  bas. 

Palmilhadeira  ,  t.  f.  ravaudeuse. 

Palmilbädo,  a,  p.  p.  de  PalmilMar. 

Palmiliiadör  ,  8.  m.  ravaudeur. 

Palmilbar,  v.  a.  ravauder,  ressemekr  ik> 
bas.  (pop.)  Aller  a  pied,  battre  la  semeile. 

PkLuiuy$.m.(l.d'Ätie)  porlier. 

Palmipede,  adj.  2  gen.  (I.  d'kul.  nat.)  e*!- 
raipede .-  a  pieds  plats ,  membraneux  cessaM 
ceux  de  l'oic.  —  $ ,  pl.  palmipedes,  oiseatxiu- 
geurs. 

Palmital,  i.  m.  terra  in  qui  preduit  des  pal- 
mtstes. 

Palmiteso  ,  a  ,  adj.  On  le  dit  du  ebeval  qui  * 
les  sabots  droits  et  dura  sur  le  devant. 

Palmito  ,  t.  m.  palmiste  :  petite  ntlaw.  &> 
jelon  de  palmier.  Palmite  :  moetledipäeiisf 
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.  b*oqoet  de  fleur*  qu'on  oiel  enUe  les 
•  tnfants  morts. 

,«.  m.  palme,pan,  empan  :  mesure 
'tapace  qui  se  trouve  entre  les  extre- 
pouce  et  du  pelil  doigt  ecartes.  —  de 
•lil  espaee  de  terrain.  Udo  tcr  —  de 
if •)  a'y  voir  goutte.  JVdo  adiantar  ou 
mr  um  —  dt  terra  em  alguma  eousa , 
rancer  tre*-peu  dans  une  aflaire.  Pal- 
(/lf.)  peu  a  peu,  avec  difficulte,  pied 
mbir,  toukecer  a  — *,  (/ly.)  savoir  au 
grandeor,  la  valeurd'une  cbose,  en 
i  «atiere  eonnaissanee. 
ta  em  Palohbas , i.  /".  p/.  ( I.  de  mar.) 
des  vergues,  manoques  de  bitord. 
»blas.  V.  Apalpadelas. 
i.  V.  Apaipdr. 

rftL,  «et/.  2  £e».  palpable  ;  sensible  au 
)  Clair,  evidenl. 

A?ELMfeNTE,odc.  clairement,  evidem- 
Jpablement. 

iaa,«.  /".  paupiere  :  peau  bordee  de 
ouvre  l'ccil. 

A«jiö ,  «.  f.  palpilalion  :  battement , 
HM  deregle  et  inegal  du  cour.  Agita- 
nbleroent  inlerieur  el  involontaire  de 
partie  du  corps. 

iwTE ,  adj.  2  gen.  palpitant.  p.  a.  de 
ia,v.  *.  pal  piler :  se  mouvoir  d'un 
ml  inegal  et  frequent;  avoir  un  mou- 
onvulsif. 

•© ,  #.  m.  (  t.  d'hiit.  nal.)  palpe :  aten- 
iteantenne ,  barbillon  de  poisson. — t, 
it  :  lenlaeules  mobiles,  doublet  ou 
t,artieules,  papilläres,  Attaches  a  la 
esinsectes,*ervanlplusou  moins,ou 
9  de  Supplement  au  tact ,  de  levres 
t ,  d'organe  olfaclif. 
,  ▼.  Perl*. 

»da,  a,  «.  bavard ,  babillard ,  hableur. 
Mtea , «.  f.  caqueterie,  caquetage. 
lft*TO.  V.  Parlamente). 
i,  •.  n.  (burl.)  babiller,  bavarder,  Ja- 
teter,  habler. 
aJA.  V.  Palradura. 
roaio.  V.  Parlatörio. 
mo,  k9adj.  et  t.  parleur,  jaseur,  ba- 

•iltord. 

qüeiro.   j       palreiro 

MO.  I 

■i,  t.  f.  "pallas:  fruit  d'Araerique, 

0  a  la  poire  de  bon-chrelien. 

•o,  i.  m.  ( I.  de  bot.)  avocatier  :  bei  ar- 

itrd*Amerique,  qui  produit  lespaltas. 

ikAwto,  t.  m.  manteau  brode  d'or  des 

MBpereurs  romains. 

i.  V.  Lagöa. 

frao,  a  ,  adj.  marecageux. 

rag,  «4/.  2  gen.  de  marais,  de  raare- 


r.Pia. 

ma»a,  f.  /.  (I.  burl)  ebose  vaine, 


rifcuto  •»■•.  veotorafeuivrlefodtat 


de  l'Amerique  ineridiooale ,  espece  d'oaragan 
qui  vient  des  Pampas. 

PAmpamo,  t.  m.  pampre  :  brantfhe  de  vigne 
avec  ses  feuille*.  Bourgeon  da  la  canne  a  Su- 
cre. Sorte  de  petit  poisson. 

f  Pahpanöso  ,  a  ,  adj.  couvert  de  pampres. 
Gemmipare .-  qui  produit  des  bourgeoos. 

Pampilho,  t.  m.  dard  a  croebet. 'Aigulllade. 

—  aqudlico,  (t.  de  bot.)  bupbtatme  aquatlque. 

—  mariiimo,  (id.)  buphtalme  maritime.  —  de 
Valenca,  camomille  de  Valence. 

Pampineo,  a,  adj.  de  pampre;  ddie,  mince. 

Pampiuöso,  a,  adj.  pampr6.  V.  Pampa- 
nöto. 

f  Pamplosa  ,  #.  f.  ( /.  de  giog.)  *  Pampelone : 
ville  d'Espagne ,  en  Navarre. 

PAMPdLBO.  y.Pimpölko. 

f  PAMPORciwo ,  s.  m.  ( I.  de  bot.)  pain  de 
pourceau ,  cyclamen  d*£orope  :  plante  raedici- 
nale. 

PAHPdSTO,  t.  m.  populage,  souci  de  marais  : 
plante. 

i  PiN  y$.m.(t.de  myth.)  Pan :  dieu  des  ber  - 
gers. 

Paüac£a,  $.  f.  ( f.  de  med.)  panacee :  remtde 
pretendu  nniversel.  —  * ,  pJ.  ( *.  de  bot.)  pana- 
cees:  espece  de  plantes  celebres  par  leurs 
rertus. 

PanacAo,  t.  m.  S.Panacia. 

Pa^acü  ou  —cum  ,t.  m.  ( /.  du  Brft.)  espece 
de  panier  long. 

Pamada  ,  adj.  f.  Agua  — .  eau  panee. 

f  Panaooba,  8.  f.  garnilure  en  ler  des  mou- 
lins  ä  sucre. 

Panal,  t.  m.  grande  toile  sur  laquelle  on 
forme  le  pain.  Grosse  botte  de  paille.  Rayon  de 
miel.  Arrimor,  empurrar  o  —  a  alguem, 
( flg.  fam.)  se  debarrasser  d'une  aOaire  incora- 
mode  en  en  chargeant  un  aulre. 

f  Par  aha,  «.  m.  ( f.  de  giog.)  Panama  :  ville 
forte,  episcopale,  de  la  Nonvelle-Grenadc, 
province  et  islhme  du  grand  Ocean. 

'Panaeia,  $.  Egrenier. 

Panaricio,«.  m.  (f.  de  ehir.)  panaris,  mal 
d'a  venture. 

Pax  ascäl.  V.  Panasqueira. 

Panäsco,  f.  m.  sorte  d'herbe  de  pa  tu  rage. 

Pamasqüäira  ,  f.  f.  "champ  oü  il  y  a  des  po- 
nateot.  V.  ce  mot. 

f  PAHATHftxios , «.  m.  pl.  ( l.  d'ant.)  panalhe- 
nees  :  f^les  a  Albenes  en  l'honneur  de  Mi- 
nerve. 

PlnyA ,  t.  (.{ f.  burl.)  panse ,  bedaine ,  gros 
venire.  Bucher  a  — ,  farcir  sa  bedaine. 

*  f  Paxcaa  ,  t.  f.  rouleau .  piece  de  bois  sur 
laquelle  on  fait  rouler  des  fardeaux. 

Paucäda,«.  f.  *coup.  *Choc.  "Battement, 
heurt,  pulsation.  Cadenoe  dana  le  rers.  Insi- 
nuation indirecte.  Manie,  aeces  de  folie.  -  <fa- 
guaf  ondee.  De  — ,  en  meine  temps  ou  a  la 
fois,  tout  a  eoup ;  soodainement.  £  — ,  a  forte 
de  coups.  JfoeY  alguem  com  —#,  briser  qoef- 
qu'un  de  coaps.  /r,  anddr  äi-i,  m  battre  a 
coups  de  Uton,  tu  Tapir  t«i  nMioj.  Ter  — 
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ou  »Ua  — ,  {/ig.)  e"lre  timbrc ,  avoir  un  coup  de 
bacbe 

Pancadmha,  ditn.  do  Pancuda. 

Pancärpia  ,  f.  f.  couronne  de  diverses  fleurs. 
it.  V.Miscelanea. 

Pancarfo,  f.  m.  (f.  tfant.)  speetacle  oü  pa- 
raissaienl  loules  sortes  de  betes. 

•  Pakcha.  V.  Praneha. 
Pakcbarati,*.  m.  (*.  (fAtie)  ferme,d6Ial 

de  cinq  Joürs. 

Päncoreas,  etc.  T.  Pancreas  >  etc. 

Panoiyhacöco,  #.  m.  ((.  de  mM.)  panehy- 
mägogue :  (reraede)  qui  purge  toutes  les  hu 
roeur». 

f  PatvcracI a  ,  $.  f.  pancratie :  les  cinq  exer- 
cices  gymniques,  savolr:  le  pugilat,  la  lutle, 
)e  disque,  la  course  et  la  danse. 

f  Pancracio  ,  t.  m.  pancrace .-  exercire  de  la 
lutle  et  du  pugilat.  V.  Pancraeia.  it. '  Pancree- 
tion,  seilte. 

Pakcreas,  a.  m.  ( t.  ff  anal.)  pancreas  .-  eorps 
charnu  au  milieu  du  mesenlerc;  glande  der- 
riere  l'esiomac. 

Parcreätico,  a,  ad;',  pancrealique  :  qui  sort 
du  pancreas  (suc);  qui  lui  appartient. 

f  Pascreatjtes,  f.  f.  (f.  de  mid.)  panerea- 
tilo :  inflammalion  du  pancreas. 

Pancüdo.  V.  Harrigudo. 

Pandarane.  V.  Panlana. 

Pandear,  t.  n.  plicr,  faire  ventre,  se  de- 
Jeter. 

Pakdectas,  f.  f.  pl.  pandectes  :  recacil  des 
döcisions  des  Jurisconsultes,  converties  en 
lois,  compilees  sous  Jusiinien. 

Pandeir£iro,  f.  m.  celul  qui  fall  ou  vend  des 
tarabours  de  basque.  Joueur  de  tambour  de 
basque. 

Pandeirinho  ,  ditn.  de 

Pandeiro,  a.  m.  tambour  de  basque.  (/ig.) 
Grand  parleur  qui  ne  dit  que  des  sotllses.  Em 
böat  mäoi  e$ld  o  — ,  (flg.)  I'affaire  est  en  bonncs 
mains. 

*  Pandereta  ,  i.  f.  A't  — *,  mal ,  en  d&ordre , 
inegalement. 

Pandi'lra,«.  f.  brigue,  ligue, complot  poor 
troraper  quelqu'un ;  clique. 

Pakdilheiro,  f.  m.  brouillon.  facliecx,  ca- 
baleur.  Celui  qui  arrange  les  carles  poor  trom- 
per  au  jeu. 

PAkdo,  a,  adj.  courbe,  voote.  Vitas  — <u, 
pleines  voiles.  Azas-t.  alles  deployees. 

Pa.idöra,  «.  f.  (f. de  tnyth.)  Pandore :  fcmoie 
que  les  dieux  comblerent  de  dons.  Boctta  de 
—  ,bolle  de  Pandore,  qui  renfennait  lous  les 
maus. 

f  Pabooras,  i.  m.  pl.  peuplcs  d'Asie,  tres- 
remarquaJbJes,  dit-on,  en  <:o  qu'ils  ont  des  cbe- 
veux  blancs  eiani  jeunes  ei  des  ebeveux  noirs 
dans  la  vieillesse. 

PAXDÖRdAt  a.  /.  conceirt  bruyant  de  divers 
IttllrumeQU  do  mu*ique.  •  Tintainarre.  Cbose 
demesuree.  (/im.)  Grus*  fammereplete.  po- 

Pl»Wrtiart'#.  m.  'H  ity  pänegyrl<|*e ;  I 


que£ 


poPine .  discours,  paroles  a  la  leeeeee de  q*d* 
qu'un 

ParecyrIsta ,  t.  in.  pänegyriste :  qui  ftrit  an 
pan^gyriqnc ;  (flg.)  personne  qoi  en  loae  est 
autre. 

f  Paüecyrizar  ,  r.  a  faire  le  panegyriqeefr 
u'un ;  louanger,  donner  des  eloffes. 
AXKGYRis.  V.  Paneffyrkü. 

Pa  sei no ,  #.  m.  *  banne ;  panier. 

Panf.ts.  V.  Alchirivia  horten*. 

fPAMEjÄnot  a,  p.  p.  de  Pem#/ar.  Rmpu 
bem  —at  %(l.de  peint.)  draperie  Men  jelee. 

f  Panfjär  ou  Pasnkjak,  9.  m.  (t.  da  peint: 

—  at  roupa* ,  jeter  une  draperie .  draper. 
Pa^E^lla,  t.  f.  marmite,pol  de  terret«i> 

meial;  pot-au-feu.  (t.  de  Mas.)  Peiil  eeassea, 
en  forme  de  cosur,  ä  chainp  de  gucales,  qw  w 
met  dans  les  quartiere  de  l'eeu  pnneipat.  fit* 
ha  —  tem  (eslu,  (flg.  fam.'s  il  n'y  «  ai  petita« 
qui  ne  trouve  son  eouverele. 

Pamelläua  ,  t.  f.  poiee :  rontena  d*»«  ptt 

pA^ELLfnifA,  f.  f.  dim.  de  Pmneilm.  Petüe 
mar  mite,  petil  pot  de  terre.  Faz*r—4etmd~ 
guem,  (ftim.)  cabaler,  intriguer. 

Pakete,  t.  m.  dim.  de  Pdo.  Petil  paia.  Timm 
o  — ,  (mtg.)  fuir. 

Paü etlla  ,  s.  f.  panade  :  espece  de  atest 
faite  avec  du  pain  e'aiie. 

Pancäio  ,  #.  m.  sorte  d'erobarcatMMi  d'Asie. 

Pangajöa  ,  r.  f.  sorte  d'embairealion  lefera 
d'Asie. 

PA sh a.  V.  Püina. 

'  Patioo.  V.  Pano. 

PahiacuAdo.  V.  Poniffmmdö. 

Panical,  #.  m.  (f.  d^Atie)  roattre  d'annea  ecs 
Ka'ires. 

PaüicIle,  r.  m.  'mala die,  f requeest  diu 
l'Inde,  qui  fait  enfler  les  pieds. 

Panico,  #.  m.  'sorte  de  teile  de  eeiea  de 
üambourg. 

PÄmco,  a  ,  odj.  panique.  On  ie  dU#ualtr' 
reur  subite  et  sans  fondement. 

f  PaxIctla  ,  #.  f.  (f.  de  eel)  panseuto:  taiea 
botte,  en  bouqui't. 

f  Pamcllaüo ,  a ,  *dj.  (f.  da  bot.) 
( tige  — e),  en  panienle. 

PanIculo  ,  t.  m.  (t.  <Tanat.)  pannic«lef  i 
brane  cutanee  sous  la  graisse,  etdenlks 
cles  sont  souvenl  enveloppes. 

Paniclado  ,  t.  m.  cominensel.  V. 
guado. 

Paninbo  ,  8.  m.  dim.  de  Pen«.  Petit  i 
de  linge.  •percale;  ealiceL 

PAko  ou  PI 5 wo,  i.  m.  drap  t  elele de liiae. 
Toutc  sorte  d'etoffe;  teile  de  eotofi,  de  Uaw  Le 
d'une  robe ,  etc.  Moreeae  e^eteini«  da  teist, ek. 
Linge  pour  les  plaies. '  Taefce  nauiretle  aar  le 
corps,  et  surtout  au  visage.  #Tacäeajvi  teroit 
un  rnlrölr,  pallfe  dans  vn  diansmt»  et»,  Voile* 
do  navire.  "Toilc,  rideau  qui  cache  le  ibeasvt. 

—  d'armar,  lapis,  Upisserie,  tesMtire.— diA- 
tkwhtra,  palastre.  —  do  ¥oeto%  taeeea,  raus- 
aeurs  au  visage.  —  da  muro^  fjM  denwrasy^ 

-  d»  dktott*,  tistmcM  <T*n  iia^m  -^ 
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timyt  ,  uio  sur  le*  yeox.  Oorrtr  a  todo  — ,  aller 
taute«  voiles  dchors ;  courir  ä  toule  bride.  —  do 
pulpito,  piecc  d'ctolTe  qu*on  met  sur  le  dcvant 
de  la  ehaire  Jes  joars  de  scrmons.  — da  tumbu, 
drap  mörtuaire.  Com  todo  o  —  largo,  (t.  Je 
Mr.)  a  toutcs  voiles ,  a  pleines  voiles.  Pör  o  — 
sobre,  {id.)  coiffer  les  voiles,  mettrc  les  volles 
soas  le  mal,  brasser  les  voiles  ä  euler,  brasser  ä 
ran  Ire  ou  contre-brasscr.  Um  —  de  vela, 
'coetlte,  le  de  teile.  llaver,  ter  —  para  man- 
99*  :  (fig.)  so  dit  d'une  chose  abondaiite  dout 
•n  peul  disposcr.  — j,  pl.  habits,  vetcmcnUs. 
— smenora,  babillemenls  de  nuil.  — sdaco- 
linka,  torchons.  — f  quentes,  (fig.)  soins,  peines 
qu'on  sc  donne  pour  presser  quelqu'un  d'agir, 
•«pour  modercr  sa  irop  grandc  rigueur  ei  *a 
•ereriie.  t'f.  Rcmcde,  nioyens  palliatifs. 

•f  Pasocöco,  t.  m.  (/.  de  bot.)  panococo : 
grand  arbre  de  Cayenue ,  bois  de  fer. 

•f  Panorama,*,  m.  panorama  :  (ableau  cjlin- 
drique,  au  ccnlre  duquel  on  place  le  specla- 
teur  etqui  represente  un  horiion  eruier,  bäu- 
men l  qui  le  renferrue. 

Paxoapa , $.  f.(t.  iThiit.  nat.)  panorpe :  raou- 
chc-scorpion. 

Paköcra  ,  s.  f.  (I.  d'Atic)  espece  de  graude 
galere  de  haut  bord.  — #,  pl.  epees  adachee^ 
aux  denls  des  clephanls  de  guerre. 

Passa  ,  etc.  V.  Panfa,  elc. 

Paktafac.ödo,  a ,  adj.  (burl.)  joufllu. 

PartalaG,  j.  m.  bouflbn,  panlalon. 

Pantaloxas,  §.  f.  pl.  'pantalon  ;  velcrnent 
d'bomme  qui  couvre  le  Corps  de  la  ccinlurc  aux 
pieds. 

PantalOüice,  $.  f.  panlalooiiade,  bouflbn- 
nerics. 

PastIüa,  *.  f.  (pop.)  'bourbier.  Dar  com 
tudo  tm  — ,  gaspiller  son  bien ,  sc  ruincr. 

pANTA*Af.,  t.  m.  grand  bourbier,  marecage. 

Pa.>ta>o,  s. m.  marais ,  bourbier,  mare  d'eau. 
—  etgolado,  Dia rais  desseche. 

Paitanöso,  a,  o4J.  bourbeux,  raarecageux. 

f  Pastheismo,  t.  m.  panlbeisme:  Systeme 
de  Spinosa,  qui  reconnaissail  pour  dieu  loutee 
qui  est,  Ic  grand  toul  ou  l'uuivers;  nature  di- 
vinfoce. 

■f  PantüeTsta,  $.  et  adj.  1  gen.  pantheisle: 
parlisan  du  panllieisrne,  ee  qui  lient  ä  lui ;  qui 
croU  qtie  Dieu  est  Ic  tont  el  que  le  toul  est  l)ieu. 

•f  Pantiicolocia  ,  *.  f.  panihoologie  :  tous  les 
dieu*  du  paganisme. 

P*5iTnE6?r.  1.  m.  Pantheon  :  templc  consnere 
a  t/Us  les  dieux ,  atiT  grands  hommes. 

PAfrraiRA,  t.  f.  (I.  dfhkl.  nat.)  panuVto: 
bete  ferocc,  fauve,  inarqiiee  de  laches  noires 


■f  pACTOcosao*  t.  m.  Instrument  pour  ine- 
turer  le  ciel  el  la  terre ,  lout  le  monde. 

f  Pa^twuahio,  s»  in.  naatographe,  singe : 
instrmncnl  pour  copier  niecaniquemeut,  sans 
qull  aotk  uecesMirc  do  couimitru  le  de**in.  —, 
instruni'rnl  pcrspccUC  qui  serl  ä  la  reduetion 
de»  objets. 

Pa^iometra  ou  —  Tao,  s.  m.  pantometre  : 


Instrument  de  georaetrie  pour  mesurer  les  an- 
gles,  prendre  des  hauleurs. 

pANTOMiMA,  s.  f.  panlomime  :  arl  da  panto- 
raime;  piecc  rendue  en  gestes. 

Pantumjmico,  a,  adj.  qui  concernc  la  panlo- 
mime. 

pAMOMiuo ,  f.  in.  pantomhue :  acteor  qui  ne 
s'cxprime  que  par  de»  gesles. 

Pa.morr.l.,a.    !    ^Pontumlha. 

Pantufada  ,t.fm  coup  de  panlouQc. 

Pantlfü,  «.  vi.  "panlouile  :  chaussure  de 
pied  pour  la  chanibrc. 

Paxtühra,  s.  f.  {burl.)  gros  venire,  (figj 
Vanitc. 

PA5TCURJLUA,«.  /*•  'mollet:  gras  de  jambe. 
Cbaussellcs  ä  mollet,  faux  inolletg. 

Pao,  x.  vi.  toule  espece  de  bois.  BAton.  — s , 
pl.  'quillc*.  TreGe,  couleur  aujeu  decartes. 

—  calinga,  costus  arabique.  —  dt  cobrilo$.  Y. 
Cobreleira.  —  Brazil.  V.  Brazileto.  —  dt  cam- 
pte he.  V.  Campecketiro.  —  de  qudttia.  V. 
Quauia.  —  ferro  da  India,  nagas.  —  sandal. 
V.  Sandalo.  —  rosddo,  gen  dl  des  Ca  na  riet ,  bois 
de  rose.  —  tanguinho,  bois  de  sang,  bois  de 
Nicarague.  —  sunto,  gavaeä  feuillea  de  len- 
tisque,  bois  sainl.  —  motte  ou  %elhoy  'acaeie  a 
odeur  de  sureau.  —  d'aguila,  calcmbour.  — 
rduro,  *pali^sandrc.  Dar  com—,  donner  des 
coups  de  baion.  —  da  bandeira,  (t.  de  mar.) 
balon  ou  mal  de  pavillon.  —  da  bujarrona, 
(id.)  boule-hors  du  beaupre,  bdlou  du  foc;  mal 
du  perroquet  de  beaupre.  —  da  bor  da,  (id.) 
boule-hors  a  Charter  un  vaisseau.  —  em  que  te 
cafa  a  bandeira,  (id.)  arc-boulanl  ferro,  ife- 
mtm  de  — ,  homme  de  paille.  —  par«  toda 
a  obra,  seile  a  tous  chevaux,  bon  a  toal,  ä 
mellre  a  loute  sauce.  —  de  ckocolate,  mous- 
soir.  Por  —t  e  por  pedras,  a  torl  et  a  travers ; 
par  sauls  et  par  bonds.  Armar  o$—4%  prendre 
ses  mesures.  Pdot  da*  amurat  do  Iraauite, 
(t.  de  mar.)  minoirs,  porie-lofo,  boute-lofs. 
Pdo$  de  cutelloi,  \d.}  boule-hors  des  vergues 
ou  des  bonnelles. 

P.iu,  s.m.  pain :  alimenl  fait  de  farine  do 
ble,  elc.;  (fig."  nourrilure,  subsistance;  pain 
de  sucre,  de  cire,  elc.  Ble.  'Feuille  d'or  ou 
d'argenl  baUu.  —  cateiro,  amauado  em  oua, 
pain  de  menagc.  —  di*ro,  pain  rassie»  qui  n'eat 
pas  lendre.  —  de  rata  ou  do  ralao,  pain  bis. 

—  fcrmenlado,  pain  levc.  —  Uvado,  pain  qui  a 
pris  son  appret,  qui  est  prel  a  etre  mis  dans  le 
four.  JSäo  comer  v  —  de  balde,  gagner  son  pain 
par  son  Iravatf.  Comer  o  —  com  c6dea,(fa.) 
n'eire  plus  cnfaut,  avoir  de  1'oipcfience.  — 
meddo.  V.  cc  mol.  —  tercado,  pain  fait  de  fre- 
ment,  de  seigle  el  d'orgc.  —  por  Deos,  espece 
d'etrennes  le  jour  de  la  Toussaint.  —de  gai- 
linha,  espere  d'insccto  au  Bresil.  —  dt  pereo 
ou  porcino.  V.  Pamporcino.  Casa  ondt  n&Q  ha 

—  todo»  ralhäo  e  ninguem  Um  razdo,  (prov.) 
quand  il  n'y  a  point  de  foin  au  rilelier  les  che- 
vaux *e  hatteiit.  Tira  0  —  da  boca  para  o  dar 
aot  pobres,  il  prend  sur  son  pain  pour  donner 
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aux  pauvres.  Corner  o  —  que  o  diabo  amastou, 
(fam.)  manger  de  la  vacbe  enragee. 

f  PaOLADA  ,  t.  f.  COUp  de  bAtOI). 

Paozinho,  dim.  de  Pdo.  Petit  baton. 
PÄozmno  ,  dim.  de  Pdo.  Pelit  pain. 
Papa  ,  t.  m.  pape  :  eveque  de  Rome,  chef  de 
l'eglise  universelle. 

Papa,  m.  f.  bouillie  pour  les  enfants.  V.  Pa- 
pat.  Cobertorde—,  couverture  de  la  ine  a  longa 
poils. 

Papada,*.  f.  double  menton.  —  dafco«,*fa- 
non  :  peaa  qui  pend  sous  la  gorgc  du  taureau. 
Papadikha.  s.  f.  dim.  de   Papada.  Partie 
cbarnue  au-dessus  du  menton. 
Papädo,  f.  m.  'papaute :  dignile  de  pape. 
Papafigo,  s.m.  (t.  d'hisl.  nat.)  bec-flgue  : 
oiseau.  (I.  de  mar.)  "Voile  de  perroquet,  bon- 
nette. — «,  pl.  (id.)  basses  voiles  (la  ratsaine  et 
la  gründe  voiie). 

f  Papaformigas,  s.  m.  (I.  d'hisl.  nat.)  four- 
m iiier  :  oiseau  d'Araerique,  qui  se  nourrit  de 
fourmis. 
Papagaja,  t.  f.  perroquet  femelle. 
Papacaiäk  ,  v.  n.  jaser  comme  un  perroquet, 
ja  boler,  caqueter,  babiller. 

Papagäio,  «.  m.  (f.  d'hisl.  nat.)  perroquet  : 
oiseau  grimpeur.  Cerf-volant.  —  cinxenlo  de 
Guini ,  perroquet  cendre. — colleirado  das  Mo- 
lucat,  lori  a  co'.lier. —  de  cabeca  branca  das 
Antühat,  *  amazone  ä  tele  blanche.  — de  faees 
pennugentas,  '  perruche.  —  colleirado  a?A- 
i  exandre  Magno ,  la  grande  perruche  a  collier. 
Fallareomo  um—,  parier  comme  un  perro- 
quet, «ans  saroir  ce  qu'on  dit. 

Papagäios 9(t.de  bot.)  V.  Amarant ko  papa- 
gäio. 
Päpagbhte,  adj.  2  gen.  mangeur  d'hommes. 
Papaj  antares,    t.  m.  piqueur  d'assielles, 
parasite,  eoorniflcur. 
Papal,  adj.  2  gen.  papal :  du  pape. 
t  Papalägoas  ,  t.  m  grand  marcheur. 
Papaüho,  $.  m.  papal  in  :  soldat  du  pape. 
f  Papalmekte,  adv.  comme  pape,  d'aulo- 
rite  papale. 
Papalva,  s.  f.  espece  de  fouine. 
Papal vo,  a,  adj.  (t.  burl.)  benet,  joerisse. 
Papamoscas,  .«.  m.  (I.  d'hisl.  nat.)  gobe- 
mouche .-  variele  du  lezard  vert;  genre  d 'oiseau. 
(ßg.  fam.)  — ,  niais ,  oredule,  qui  s'oocupe  de 
riens,  croit  toutes  les  nouvellcs. 

Papäö,  a.  m.  ogre,  croquemitaine,  moine 
bourru. 

Papapeixe,  s.  m.  attrape-poisson  z  espece 
d'oiseau  du  Bresil. 

Papar  ,  9.  a.  (t.  enfanlim)  manger,  sans  ma- 
chende la  bouillie,  de  la  soupe,  etc.  Avaler, 
gober. 

Papakicbo,  s.  m.  {t.burl.)  ragoul  exquis, 
friand. 
Paparotada  ou      »  nourriture  des  pour- 
Paparotäglü  ,/»./".!   ceaux. 
PaPAKOte.  V.  Piparote. 
Paparräz,  s.  m.  (f.  de  bot.)  V.  Fttophytd-  I 
gria.  ' 


Papakkiba,  adv.  (I.  burl.)  le  venire  en  baut. 
Papas,  $.  f.  pl.  bouillie  de  farine,  panade. 
Papävel,  adj.  m.  propre  a  etre  eiu  pape. 
f  Papaya  ou  Papayo,  «.  am.  (I.  de  bot.  pa- 
payer,  papeau  :  arbre  des  Indes. 

Papäz  ,  s.  m.  nom  qu'on  donnc  sur  les  rote 
d'Afrique  aux  pretres  cbrelieus. 
Papazana.  V.  Comexdina. 
Pape ar.  V.  Papagaidr. 
Papeira,  f.  f.  *gollre,  goelre  ou  goneire 
tumeur  grosse  et  spongieuse  a  la  gorge,  braa 
chocele. 
Papeiro,  s.  m.  pol  pour  la  bouillie. 
Papeiro,  a  ,adj.  gollreux  :  qui  a  le  goitre. 
pAPßis,i.  m.  pl.  litres,  papiers,  ele. 
Papel,  s.  m.  papier  .-  feuillc  faile  dune  Bits 
de  vieux  linge  broye,  etc.  {/ig.) Memoire,  ew»- 
posilion  par  echt.  Röle  de  comedie.  —  aperg*- 
minhado,   papier   velin.  —jaspeddo,  papier 
marbre.  —  pastento   ou   mataborrdd,  papier 
brouillard.  —  aetignado   em   braneo9  blaoc- 
seing  ou  blanc-signe.— de  marea  maior,  graul 
papier.   —  moida,   papier  moonaie,   billeU 
royaux  ou  d'etal.  —  scllddo,  papier  ttmare. 
Faxer  um  — ,  jouer  un  röle ,  repretenter  od 
personnage.  Repretenta  bem  o  stu  — ,  U  jaae 
bien  son  personnage.  Pazer  grande—  9(ß§.) 
jouer  un  grand  röle.  Faxer  —  de  toto,  de  f- 
dalgo,  clc,  faire  I'imbecile,  faire  le  seigneor, 
etc.  Fdbrica  de  — ,  papeterie,  fabrique  de  p*- 
pier.  O  —  tudo  contenle ,  le  papier  souOre  toul. 
Papeii  falsos ,  faux  papiers. 
Papeläda  ou      ^   paperasse  ;    las   de  pa- 
Papeläcbm,«./.  )   piers. 
Papeläö  ,  $.  m.  carto n.  (I.  burl.)  Fat. 
Papel£ira  ,*.[.'  secretaire  ;  bureau  a  fer* 
rcr  des  papiers. 

Papel^ta,  9.  f.  'Journal  ou  papier-noüTclle; 
bulletin. 
Papeli^o  ,  s.  m.  cornel  de  papier. 
Papelinho  ,  dim.  de  Papel. 
Papeüsta  ,  s.  m.  bomme  qui  manie  des  pa- 
piers, qui  s'y  connatt.  Paperassier. 

Papelötes,  s.  m.  pl.  "  papillotea  :  pap«er» 
dont  on  enveloppe  les  boucles  de  cheveax. 
Papesa, «.  f.  papesse. 

Päphia  ,  adj.  f.  (poit.)  surnom  de  Veaas 
adoree  a  Paphos. 

f  PApro,  f.  f.  (f.  de  giog.)  Paphos :  villetft 
Cbypre,  aujourd'hui  Bafo. 

Papilioxaceo,  a,  adj.  (I.  de  bot.)  papittt- 
nace  :  se  dit  des  fleurs  dont  les  oorolles  res- 
semblent  a  des  ailes  depapillon. 

Papilla  ,  *.  f.  (/.  d'anal.)  papille :  emineace 
nerveuse  de  la  langue. 

Papillär  ,  adj.  2  gen.  (t.  d'anal.)  papillaire : 
(lunique  — )  ou  menibrane  de  la  langoe. 
'Papillo.  V.  Papel. 

Papinba,  a.  f.  dim.  de  Papa,  Bouillie  pour 
les  petils  enfants.  (flg.)  Cajolene ,  rase,  artnV*. 
Dar  —  a  alguemy  (ßg.)  donner  de  la  gabatiiM: 
en  faire  aecroire ;  amadouer  quelqu*n. 
1  AiiRO.  V.  Papyro, 


Ml 

nj>,  t.  f.[J.  *nrt.)  Ijompenf.  Faxtrt 

m,  iramper  quelqu'un.. 

I,*.  n.  papisme.  Nora  odieuique  le; 

.,<.■>.  papille.  Noiu  rionne  par  le 
laaiueatheliquei. 

r. «.  gotier.  Jabot:  poche  dM  oiseaui  ■ 
«fe-GollM.Y.  Paptira.  Fallard*  — ,  | 
gosier,  evee  L'aeeentgulluril;  (*$.) 
n  luuuur,  preumplkin.  Mo  foier 

(Waffe,  —i  d'anjat ,  lor H  de  canfl- 

ifanfc. 

1,  f.  /.  (I.  da  ftof.)-p»iol  rougedes 
«•ttauTtge,  coquelicot. — usCAina. 

1,1.  f.  pl.  it.  dt  mar.)  pücei  de  boil 

jg,i.  m.  (t.  ät  bat.)  "aigreile:  brasse 
ins  au  baut  des  grainet  de«  ucantbo- 

LMM,  *.,  adj.  ((.da  hrf.)  a  i  grell«  : 

ur  aoe  aigreue. 

Ai.  i.   ■>.  pl.    peuplee  de  Die  de 

1,  k  lest  dot  Moluquet. 

i,  i ,  aa>'.  qui  »  I*  gorge  grosse ,  gol- 

:.  Qui  t  iiu  gros  jabol,  pirlini  da  oi- 

JlUnt,  releve,  renne. 

:m.\.OUnila. 

O,  t.  n.  papyrui :  plante  d'Egjpie, 

km  inleiiears  servanda  papier. 

tfti,  i.  n.  V.  faatMte.  'Venture  a 


tP*ai,».«.  II. 

itreduBreiil. 


I  '■/•» 


a  vout  le  MC  biet.  ß*  min 

o ,  an  raut-meine. 

ede  eonU>aan.ce  tCejlan. 


i  allegorie 


,oe  loyageun.  (I.  harf.)  Entremei- 
•,  i.  a>.  {f.  da  Mm.)  plnmage  MrUnl 


uple.  Pair  -  tilre  de  dignite  t 
i  Franc«,  etc.  Htm  — ,  Ineou 
11,  unique,  «ins  egal.  1- 


ir  fcaul.  Jl/Ie  aas  prttta  —  not 
ipre  i  rien;  il  oe  <aui  rien.  Sei 
■w,  sant  nitou,  uns  niolif.  - 


iportauie;  (t.dt  jieotn.)  eourbe  qui  n'eet  pas 
nlrante  eomeoe  le  «erde,  formae  par  la  lee- 
>n  d'un  cone  par  un  plan  parallele  4  son  edle. 
1"hjbül1»ob,  j.  >>.  pl.  parabetains  i   las 

Piiuiölico,  i ,  adj.  parabolique  :  qui  res 
.'erme  quelque  parabole  du  atlegorie j  de  la  pi 


>u  bji- 


».  (l.(toeJrir.)IM- 

t  une  epoque. 
ewl.)  »uffler  aqiwl- 


P*ai«auTica 

naalique  ■  (fletn 


pondrr. 


m.  Paraclel;  Saint- Esprit 
adj.  li.  d>  nrd.|  r 


pea  qui  tont  monier  la  garde-  (f.  de  aus.) 
Patade  :  «riet  d'un  cheval  qu'on  minie,  lug- 
•wate-  a  — ,  eoutrir  la  mite.  -  doerdda ,  dou- 
ble  enjeu.  Doorar  a-,  faire  on  alpiou.  dou- 
bler la  initeaprot  l'atoir  gaajncc,  faire  n-iour. 
—  dun  edo,  arrtt,  l'aelion  d'un  einen  qui 
t'arrele. Foxer  — ,  faire  uneiDuon,  ae  repo- 
ser  quelque  lempa.  Corrido  de  car/tltn  t  —  de 


l,  terrae,  beme.  Lieu  oü  quelque clios 

ecbtrger  ou  tboolir. 

tainicxa,  i.  m.  paradigtne,  eiemple, 

nino,«,  p.p.  de  PoraV.  adj  irrttm 
du,  inlerrompu.  Oltit,  deaetUTre.  O 
-,o  maiittm  — ,  ca  qu'il  j  a  demleui 
i  ataurt ,  etc.  Äaoocio  tarn  ou  mal  — 


i.  V.  iffm-mdir.  Joueur  qvi 


874 


PAR 


Paradouio.  V.  Pmrmdiiro. 

Paradoxa.  V.  Perradoxo. 

Paradoxa!.,  o4/.  a  ff«n.  paradoxal :  quitient 
•i  u  paradoxe,  qui  rairae  (asserlion  f  esprit— ). 

Paradoxo,  a.m.  paradoxe  :  proposilion  con- 
tra ire  ä  I'opinion  rccue,  proposilion  specieuse, 
mois  faussc. 

Paraduxo,a,  adj.  paradoxe,  paradoxal,  in- 
croyablo. 

f  Paradoxismo,  $.  m.  paradoxismo  :  ügure 
de  rbeiorique  qui  consiste  a  reunir  dans  un 
nitfmo  stijel  des  atlributstrcs-opposes. 

Paraio.  V.  Pardgrapho. 

t  Para-fögo,  *.  m.  ceran  :  sorte  de  meuble 
pour  garantirde  l'.irdcur  du  feu. 

Pahafrask,  ele.  V.  Paraphrase ,  etc. 

Pauaflsadör,  a,  $.  celui  qui  visse;  (flg.) 
pensif,  (jui  inedite,  qui  reve,  etc. 

pARAFts\n,  v.  a.  \  isser,  attacheravec  des 
Tis.  v.  n.  (I.  buri.  ihre  pensif,  raediler,  rtver, 
rurainer. 

Parafüso,  *.  *n.  'vis  :  piece  canncleecn  Spi- 
rale, entranl  daus  un  cerou.  'Clef  de  pressotr. 
— de  eleraedo,  (f.  de  mar.)  vis  de  poinlagc. 

Pauacanas,;.  f.  pl.  '  biens  fcodam  sur- 
charges  de  certaincs  obligalions  cn  leinps  de 
paix  et  de  guerre. 

*  Paragäö,  s.tn.  V.  Comparacäo,  Semilkanfa. 
Parackm,  «.  f.  'parage  :  espace  de  mereu 

sc  trouve  un  vaisseau.  'Lieu,  Situation,  en- 
droit,  place.  "  Site  (en  peinture). 

Pauägogk,  i.f.  (f.  de  gram.)  paragognrchan- 
gement  dans  le  materiel  dun  mot  par  une  ad- 
dition  finale. 

Paragrapiio,  s.  m.  paragraphe  :  petite  see- 
tion  d'un  discours;  marque  qui  l'indiqne  ($). 

f  Paraclät  ,  $.  m.  (I.  de  giog.)  Paraguay :  ri- 
viere,  province  de  l'Amerique  meridionale. 

f  Paraira  ,  t.  f.  (t.  de  giog.)  Parafba  :  pro- 
v  «nee  du  Brcsil. 

*  Parajmentes  ,  pour  Mepmrai  (remarques. 
Par a» so,  «.  m.  paradis :  jardin  delicieux; 

lieu  trcs-agreabl«,  oü  Ton  eit  heureux;  sejour 
des  bienbeureux.  —  terreal  ou  terreslre ,  pa- 
rs di»  terrestre :  jardin  delicieux  oü  Dieu  mit 
Adam.— eeletle,  beatitude  e lerne! le.  Ave  do— . 
V.  Manucodiata.  Arvore  do  — .  V.  Agnoauto. 
£  um  arremedo  oa  imagem  do—,  c'esl  un  pelil 
paradis. 

Paralueiro,s.  m.  'roouledu  sucre. 

Paralipömenoic  ,  j.  m.  Paralipomenes  :  lirre 
do  la  Bible;  Supplement  aus  livres  des  Rois. 

Paralisar  ,  etc.  V.  Paratytar,  etc. 

f  ParallActico,  a,  adj.  parallaclique.de 
la  parallaxe. 

ParallAxi,  a.  f.  (i.  d'astr.)  parallaxe  :  arc 
Celeste  compris  entre  le  lieu  reriubtc  et  10  liev 
apparent  d'un  astre ;  cetle  apparitien. 

ParalUxico.  V.  ParaUmttico. 

f  ParalUlamhhte,  «de.  parallelerem,  eto 
parallele. 

PARALLtunrsBO,  f.  m.  (i.  4b  geom.)  paral- 
lellpipede  t  solide  tersaiae  par  eil  perallele- 
gramuies  egaui  deui  a  deux. 


PAR 

Paralleüsmo,  f.  tat.  paraDelisme  e  Hot  de 
deux  Iignes  ou  plana  parallele«. 
Parallxlo,  i.  m.  parallele,  comperaäsei. 

— *,  pl.  paralleles  :  cercies  paralleles a l'eqva« 
teur. 

Parali.£lo  ,  a  ,  adj.  (t.  de  gtom.)  parallele  t 
(ligue,  surfacc—  \  egalem  etil  disunle  s^une 
autre  dans  tous  les  poinls.  SemblaJsle9eorres- 
pondant. 

Parallelogramo,  e.  m.  (I.  de  #*>•».)  Paral- 
lelogramme :  tigure  plane,  ä  c6lee  osipoees  pa- 
ralleles. 

Pakalousmo,  s.  m.  paralogiane  t  fisex  rai- 
sonnemenl  par  ignorance:diflere  du  sepbisatt. 

f  Paralogizär,  v.  n.  faire  un  pareJegisoM, 
pcrsu.idcr  par  de  faussos  raisons. 

f  Parälta,  «.2  gen.  peliUmaltre,  elegtat, 
coquet. 

f  Paralvilho,  t.  m.  balatron  :  libertia,  ds- 
bauchc. 

Pakaiysäp. ,  r.  a.  paralyser  :  rendre  paralf- 
tique,  (/ig.)  de  nul  cflet,  sans  force;  reiktrt 
inulile. 

Pauai.ysia,  *.  f.  paralysier  privaUon,^hni- 
nution  considerable  du  sentiment  oe>  da  bm- 
vement. 

Paraly'tico,  a,  adj.  paralyltque  t  qui  et 
atteint  de  paralysie. 

f  Paramecio,  t.  m.  (I.  d'hui.  n«l.)  pertafr- 
cie :  Ter  infusoire,  plat,  oblong. 

Paramentado ,  a  ,  p.  p.  de 

Paramestär,  e,  a.  orner,  parer,  deeorst  de 
tapisseries,  etc. 

Paramkutar-se,  t?.  r.  se  parer,  se  Tetif  ri- 
eb enieut.  Revelir  des  babiis  aacerdotaua* 

Pa  r  a  mkmto,  t.  m.  ornement,  parure.  "tseasst, 
caparacon,  couverture  de  cheval.  Toni  os  q«> 
sert  a  couvrir  quelque  chose.  "Moulureik  U 
bouche  du  monier,  (.an/.)  Regime,  adininistrt- 
tion.  —a  sacerdoiaes,  orncraenU,  habiusactf- 
dotaux. 

Parämetro,«.  m.  (i.degiom.)  paraaaiiraz 
ligne  consiante  et  invariable  qui  entre  dsas 
l'equation  d'une  courbc. 

Parauo,  t.  m.  *  berric  ou  Lande  :  »+rf  f«* 
deserle,plaiuüiiicullefouverlea  toua les Teals* 
(/ig.  Kndroit  iuhabite  el  tree-froid. 

*  ParAxva.  V.  Paramento. 

Parangöxa,  adj.  f.  Ultra  — ,  (£.  d'imftj 
"p.irancon:  caraclere  d'imprimeric. 

ParAnge,  s.  in.  J.d'Atic)  embarcation  de 
Charge. 

Paranomäsia,  t.  f.  paranomasie :  ressem- 
blance  entre  deus  mols  de  diflercnles  langaef. 

Parame.  V.  Ante,  Peranle. 

Parahy'vpua,  t.  f.  eelle  qui  eondaisait  U 
mariee  dans  la  maison  6>  son  tpoux.  {fo) 
Proteelrice. 

Parantnprar,  t\  ä.  ^aranympher  :  lottr 
dans  un  paranympne.  V.  Jpbdri%M*r. 

Parahy'bpbico  ,  a  ,  adj.  da  pmnytspbt  r  q«i 
ooncerne  les  epoat. 

Parant'mpbo  ,  i.  m.  paranjTBpbc ;  eelol  nui, 
ehes  les  Romains,  contfirniMt  II  martÄ  diu 


*-  (/Ij.jPTOlwleur- 

>,  i.  •>.  (I-  tAiie)  parao  :  ior!e  do  bä- 
lg guttTe. 

■In» ,».  f.  quadrupeJe  Je  nie  Maroupo, 
rhierodeSorala. 

■tum,  *-  f.  troropetle  des  Catrci  d'uu 
rlble. 


,;,/.,.   fmnl-.i-     .M     Ol  I..1-  f    J'irrrir-r.-. 

>m:i-,\AL,  riiij.  -  h?.  fj.  ^ir;i[jhrrna  -.ßcnj 
ums  |i.ir.-L|ilniii,iui.  i|(ic  l.i  temmc  so 
.Hl  M  fuiil  pas  parlieiie  n  dol. 
•ntituMS,  i.f.  ;r.  i/t  mr-i  ) '  |ijraphimo- 
orienientdu  prepuce,    irjusli'iiiniiilu 


t.  f.  pvtplui 


. .  ji  p.  d 


b.  paraphraser :  t.itrc  des 
Hundre,  araplilitr  par  le  reeil. 
:•  ou  — Tt,  i.  n.  parapbrastc  : 
Icur  de  palaphrajcs. 
[ico,  jl,  adj.  parapbratliquo,  pa- 


us. Ponlcr.  «luch  er 


«Mll(|DClD,je  1 1 G  - . I . *  ij  l-  ■ !  ■  i .."  .li.'Hi.-[nit 

laiio,  ou  te  gue  loul  Ceti  deriendn 

iaJ,out»e  —  mtfn.Cmr  mal.  fair 
Uiaiu  IIa.  It  —  u,  avoir  nn  bul  «irr 
ibgiuir  i.A'iiu— ,Jiiro-i:>cclrrii4.  JVd 
-,  B'imir  point  ik  repos  ponlde  in- 
tim— ur-le-champ  SDiKdelal.  Ir 
<*,  flu  ptf  eire  pend  Em  <(u*  pa- 
U  ^iriui  i  :^  -J 1!  A'V  "''■''''  'I111'  :h""1  ",:' 
Iraiicluiies  rcmponcii  par  Kapulcoii? 
«rordi;  icul  ffijr'lmPua  s'.irrtlcronl 
]tu:  Cm  f  a»  eirei"  tu  n  —  ?  ijue  ilnvicn- 


d.  pm 


«Hiicevi.i.in.  parate»io:  preparail 

■'    i  .--■.:;■  .:.::i  :1:1t  I--:-:lMi:iI,  1  i'iiill  Oll 

I  asklSke   *.  f.  (I.  <fanr.)  paruc 

pedcla  luni'  renprilie  dans  Uli  Image 

Parasit*,  adj.  f.  Planta  — ,  (i.  d» 

pl.nnip  paraille,  qoi  T*gtW  lur  nue  ■   '— 

Parasiticu,  a,  adj.  pajaiiUqM  : 

ParasIto,  i.  m.  parulM : 
lil  melier  d'aller  mariner  k  la  Üble  d'aolrui 
ii.  V.  l'araüia  ei  Paraiiliro. 

Parastata.  V.  ProtMa. 

Pabati,i.  m.  pclit  polsson  dn  Breifl. 

f  l'u.niTu,  i.    ■    ■  paralillea :  clpliealioi 


f  P.hiavas,  :  m.  p-Cpeiiples  de  1'Iiide. 

*  f  1'ATiivcL,  adj.  2  S1*-  jis*  *  chWBlt,  1 

PahavSmtu,  >.  m.  paravenL 

•Pahavoa.  V.  Patawa. 

P*r.u,i.  f.        dY  myl*.1  Panjue.  Selon  I« 

alem,  thaeuhe  de*  dMnliQs  qui  preildalt  * 

a  mudeshomnios.  pari.)  La  i'arque.tamorl. 

Paucaulstk    adv.    vec  .'canorale;  ehlcfae- 
K*H  iveeeporgne  jn(c**arlce. 
fiiM.in   p.n.s'assopicr. 

P*ucA»iA   i.f.Eoclelc  compapil«,ialoeli- 


Pticakf,  Pnr(irlo. 
Pinunu,f.*i.  pclilcir.piairc,  moathe,  isrle 
d'cpilhemo  qu'on  applique  am  lerapfi  dant  la 

[•AiCiiL.'oaV-  5  ^n.  pnrllcl  i  qui  fall  parlle 
d'iin  lout.  Parti»! ,  parlitan  :  celui  qui  ae  rl*- 
clare  cuveclcrnent  pour  une  petsonnf,  puur 

PincuunloE.i.  f.  paritilW  »Harhrmfnl 
tu\     ter«liJiinparli. 'Parti  laciJon,  llpie. 

pASCHiJDiB-SR  ».r.auivrslcjiarlldc.,. 

PAnf.ULizA(jAÜ  ,<./■.  acliondMiiirdcIapar- 
ualile, 

pAitctALiiln,  v.  a.  a>oif  de  I»  parilalile. 
uii  parilj  Ditttradela  par- 
üalitc. 

+  pAncilLaSmi,  adv.  parllalement  i  aien 
pai  liilile  Parliclleiuenl ;  paf  OaHl'i.  Toucbarit 
quelque  eodroit,  ijuelquB  Itelf. 

Pauciuäsi»,» 
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ParcioreirO ,  a  ,  adj.  qui  a  pari  ä  une  cbose. 
V.Pmrceiro. 

pARcis&ixo,  A,a4j.  tup.  de 

Pargo,  a,  {em)9  adj*  econorae,  menager; 
cbiche ,  niesquin.  Sobre,  frugal. 

Pardäco  ,  a  ,  «4;.  noiratre  ,  gris. 

PAiiDALTf.  m.  moineau,  pierrot,  passe reau. 
—  monliz ,  friquet,  moineau  de  bois. 

Pardao,  *.  •».  *monnaie  de  rinde,  deux 
Tranes  ciiviron. 

Pardar,  v.  a.  rendre  obscur.  v.  n.  Devenir 
gris.  V.  Pardear. 

f  Pardear,«.  «.parallre  gris.  Faire  som- 
brc,  obscur. 

Pardelha  ,  f.  f.  pelil  poisson. 

Pardelhas,  adv.  ou  interj.  (burl.)  par  ma 
foi ,  cn  vcrile. 

Pak  däx.  V.  Pardilhat. 

Pardieiro,  i.  m.  *  inasure,  bicoquc. 

Pardiluo  ou  — dijmo,  a,  adj.  dim.  de  Pardo. 
Roussatre,  gris  cendre. 

Paudo,  a,  adj.  gris ,  brun.  Sombre,  obscur. 
Hörnern  — ,  raulalre. 

Pardo,  f.  s*.  V.  Leopardo. 

Pakdüca  ,  t.  f.  la  feiuellc  du  moineau. 

Pardöso,  k,adj.  brun ,  gris  de  fer. 

-j-  Pardüsco,  a,  adj.  gris  clair. 

Päueas,«.  /.  pl.  arriere-faix,  delivrc,  se- 
condines.  Tribut  paye  par  un  prince,  un  Etat 
a  un  autre  en  reconnaissance  de  suzerainete. 

Parecekte  (y.Similhanle),  p.  a.  de  Parecer. 

Parecer,  t.  m.  sentimcnt,  avis,  opinion. 
'Mine,  pbysiotiomie.  —de  negociantet,  pa- 
rere  :  avis,  sentimenls  des  negocianls  sur  des 
queslions  de  commerce.  Ser  müito  do  teu  — , 
abonder  en  son  scns ,  «Ire  trop  atlacbe  a  son 
opinion.  Sou  de  — ,  je  suis  d'avis  que.  Sou  do 
metmo  — ,  Je  suis  du  merac  avis ;  J'en  demeure 
d'accord.  Todottdo do  metmo—,  lout  le  roonde 
en  couvicnt. 

Parecer,  e.  «.parallre,  semontrer.  — ,  sem- 
bler.  En  ce  sens,  il  est  impersonnel.  — ,  donner 
des  marquet  de  ce  qu'on  est ;  avoir  l'air  de ;  elre 
convenable  ou  non ;  aller  bien  ou  mal ;  avoir 
bonne  ou  mauvaise  apparence.  —  bem  ou  mal , 
plaire  ou  deplaire.  —  bemt  elre  bienseant; 
aller  bien.  Como  Ihe  partca,  corame  il  tous 
plaira.  Como  bem  ou  melhor  Ihe  parica,  corame 
bon  lui  Sambiers.  Ao  que  parece,  tegundo  pa- 
reee ,  apparerament ,  selon  les  apparences.  Pa- 
riee  que^W  paralt,  il  semble  que,  on  dirait 
que.  Como  Ihe  pariee  Uso?  que  pensez-vous  de 
eela?  Nao  4  ido  detgracado  como  pariee,  il  n'est 
pas  si  raalbeureui  qu'il  en  a  l'air.  Quer-me 
— ,  il  me  temble. 

Parecer -ss  {com),  «.  r.  se  ressembler,  elre 
ressemblant,  ressembler  a.  Parallre,  se  laisser 
voir,  se  mootrer  (p.  um.). 

PAREtEDisamo ,  a,  adj.  tup.  de 

ParccJdo,  a  (com),  p.  p.  de  Parecer.  adj. 
Ressemblant.  De  bonne  ou  mauvaise  mine. 
Bem  — ,  beau,  qui  a  de  jolis  iraits,  bei  homme. 

ParedaÖ  ,  t.  m.  amg.  de  Partde.  Grand  mar, 
mur-najlra  9%  d'tppui ,  gross«  manille.  Ob  !• 


PAR 

dil  surtoul  des  murs  qui  rcsienl  sur  pied  apr*s 
la  ruine  d'un  ediiiee. 

Parede  ,  t.  f.*  mur,  muraille.  Faxer  — ,  »e 
ranger  en  haie.  —  em  meto  <£e,atlenanl  i, 
tout  proebe,  joignanl.  — am  meio  ou  au-ia, 
mur  mitoyen.  (flg.)  Ypisin,  proebe. —  escarpa 
da,  mur  en  lalus.  —  mittra ,  mallre  mur,  gro> 
mur.  Letdr  d  — ,  (fig.)  raeltre  quelqu'uo  ai 
pied  du  mur .-  le  reduire  a  nesavoir  que  repou- 
dre.  Pör  o$  pet  d— ,  resister,  s'opposer  foru- 
ment,  regimber,  s'enteter.  As  —t  temolhot. 
Um  ouvidot,  les  murailles  parlent,  les  murs 
ont  des  orcillcs.  Arrimar-se  dt— «,  se  tenir 
aux  murs,  «Ire  ivre.  Enlre  quairo  s ,  enire 
qua  Ire  murailles.  On  le  dit  d'un  homme  relire, 
qui  ne  voil  personne. 

Paredeiro.  V.  Pardieiro.  Planta  —a ,  (adj.) 
V.  Parietaria. 

Paredinba  ,  dim.  de  Partde. 

Paredko  ( p.  ut.  ).  V.  Jssettor,  Direekr, 
Contelheiro. 

Paregorico,  a,  adj.  (I.  de  nUd.)  paregori* 
que:  qui  calme,  apaise,  adoucit  (remede); 
anodin. 

Pareia,  t.  f.  *  patron,  etalon  pour  la  gran* 
deur  des  pipes. 

Parelua,  t.  f.  paire  :  assemblage  de  deai 
choses  pareilles.  Couple  de  Chevaliers  vilus, 
armes,  raonles  de  möme  dans  un  carroosel, 
eic.  *  Allelage  de  cbevaux,  etc.  Chose  enliere- 
inentressemblanle.  —*,  pl.  "doublels  :  au  jeu 
des  des.  Deitar  — i,  amencr  un  doublet  «u 
triclrac.  Correr  —  *,  courir  ä  cbeval  k  l'enu 
Tun  de  l'autre  pour  se  devancer.  Aller  de  pair, 
dispuler  le  prix.  A  — ,  he.  adv.  a  lenri. 

Parelho,  a,  adj.  pareil,  egal,  semblabk. 
Por  —f  pareillement ,  semblablement. 

Par£lio,  s.  m.  parclie  •  image  du  soleil  re- 
fleebie  dans  un  nuage. 

Par£mia  ,  t.  f.  *  proverbe ,  senlence  mlgaire. 

f  Par£kcutma,  t.  f.  (f.  de  bot.)  *parea- 
cbyme  .-  moelle,  pulpe  des  fruils,  des  plantei; 
( l.  oVanal.)  subslance  propre  de  chaqne  viscera. 

Parenese  ou      )  parendse:  discours  moral; 

Parenesis,  k.  f. )     exhortalion  i  la  verta. 

Pahe.i^tico,  a  ,  adj.  parenetique :  qui  a  ras» 
port  a  la  parendse,  ä  la  morale. 

Parenqdtma.  V.  Petreuehyma. 

Parenta,  $.  f.  parenle. 

Parentädo,  f.  m.  V.  Pareutella.  adj.  T. 
Aparenlado. 

Parentälüa.V.  Parentella. 

Pare5te,  a  ,  adj.  et  t.  parent,  proebe.  Jus 
hat  er  y  ndo  ter  —pobre,  depenser  son  biaa 
sans  menagement,  «ans  discretion. 

Par ekte ar  ,  v.  n.  ( —  com  alguem)  Un  ps- 
renl  de  quelqu'on ;  iraiter  qnelqu'an  de  pareit 

Parehteiro,  a  ,  adj.  qui  aime  ses  nareoii. 

Parentälla,  «.  f.  paretiiele ,  pareste .-  \ma 
ses  parents. 

Parentesco,  i.  en.  "parenta,  eonsaofahiiie; 
atlianee  avee  les  consangoina ;  qualita  da  pa- 
rent. 

PARiNT»sis,  t.  f.  pareotbest  rmatt,  phrase 


eepare  au  mllleu  d'ane  aatre 
qai  lea  separent  ( ). 
«»Piiio,  t.  m.  Jea  de  It  coarse.  Prix 


>A» 


Wn 


OD,  ff.  SB.  OffBMMQt  ajoute. 

i  n*.  v  •  Per. 


,  ff.  f.  nasale  de  paille,  etc. 

RA«  v  •  JnriampBe. 

t  f.  t*. (I»  eTAiif.  *el.)  spar«  :  poisson 

ehe. 

i.Y.Pereeff. 

i,#.  A  aeeouchee,  femme  qui  vient 

aar,  femme  en  coacbes. 

M ,  ff.  f.  parite ,  comparaison. 

bba,  oe?.  f.  feeoade.  9e  dlt  des  fem- 

sa  femelles  <f anlmaax. 

(BA,f.  f,  • eecoBchement;  action  d'ao- 

Geeine :  couehes ,  leur  daree. 

in,  «tf.  m.  pf.  Ottof — ,  (f. tfanci. ) 

c,  ee  qui  forment  la  partie  svperieore 

e  da  erine. 

abia,  #.  f.  (I.  da  aoi.)  parieuire  : 

rt  crolt  aar  <m  eontre  lea  man.  —  da 

Jf/oeeeadaeoere. 

rdBHs,  adj.  a  ev*.  de  facon  pareille 

abte. 

roamMtüTB ,  adv.  parefllement,  ega- 

ubAbb,  #.  f.  egalite,  reitemblaiice. 
V.  P4rto.  adj.  de  Paros  ( marhre). 
a.  a.  aceoaeher,  enfanter.  Mettre  bat, 
aa  femellea  des  anlmanx.  (/Ig.)  Entan- 
loire,  donner  naissance.  —  «m  meni- 
1  attfttwa,  aecoacher  <Pon  garcon, 
■.  Ander,  ttiar  em  dias  da  — t  etre  a 
faecoacher.  P&r  e  — ,  (ßg.  fem.)  pres- 
nrdepres. 

nco , «.  m.  arbre  triste  de  linde. 
ibta  ,#./*.(  f.  da  fco*.)  pariaette :  herbe 
■eisin  de  reoard,  plante. 
it «.  m.  (f.  de  fjtog.)  Paris:  capitale 
aaa  de  France. 
ixa.  V.  PmriUtm. 

lau,  odj.  et «.  2  ee*.  Pariaien  ••  de  Pe- 
Parisis,  monnale  battue  a  Paris. 
•AsnurriB,  <ufy*.  2  ee».  pariementaire : 
Baal,  qui  oeneerne  le  pariement. 
taarriaio ,  a.  m.  parlementaire :  per- 
▼aisseau  envoye  peur  parlementer. 
ibmtbAb,  e.  w.  parlementer:  faire, 
lea   propositions  poor  rendre   one 

itaro,«.  m.  pariement  :  assemblee 
la  de  l'Etat  peur  jager  one  aflaire  con- 
ti aseemblee  des  depotes  an  Angle* 
tirefois,  en  France,  eoar  souverainc 
idre  la  justice ,  eoregislrer  les  edita ; 
nAsa,  son  ressou,  duree  de  sa  ses- 
araague  v  discours  public.  'Conference 
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ftmöis.  V.  Pakmfrörio. 

iAbjba,  5.  f.  (fem.)  harangue  en- 

rdaio ,  ».  m.  parleir  de  couvcnt. 


PablAibo.  V.  Pafrefr*. 

PablssJa.  V.  Pmrmtftim. 

fPAasiA,  a.  f.  (f.  da  etfee.)  Parme:  tille, 
dache  dllalie. 

f  PabmazAG,  9df.  et  a.  Parmesan :  de  Panne. 
Q**ijo  — ,  parmeaan ,  fremage  da  Parma. 

Pabnasbo,  a,  9dj.  da  Pamaeae,^!!  con- 
eerneleParnaaae. 

f  Paähässu,  #.  f.  (I.  cfJkif.  awf.)  •  parmas- 
sien  :  htsecte  lepidoptere,  papülon. 

PAaaiso,  a.  m.  (I.  als  sayO.)  Parnaaae  : 
mant  de  la  Phecide ,  eonsacre  4  Apollaa  et  aas 
Moses. 

PAaö.Y.Parda. 

PABdonA ,  a.  f.  paroiaaa.  V.  Wrigmnlm. 

PABOoniL ,  aa>.  %  §tn.  parelseiat :  da  la  pa- 
rolsse. 

f  PabochaudAbb  ,  a.  ^  •droit  parotmial. 

PABoemiMO^, «.  paroissien :  babftant  d'ane 
paroiaaa. 

Pabocbiab  ,  v.  a.  et  n.  exereer  le  mralalara 
de  eure;  faire  las  fonctlons  de  cart. 

PABOdaaio.  V.  Pwnmimo. 

Piaoco,  a.  et.  eure  da  parolsae. 

Pabödia,  a.  f.  parodie  :  imitado«  ridicole 
d'an  oarrage  de  litteretare  serieox. 

PabodiIb,  e.  a.  parodier:  faire  one  parodie. 

Pabömco  ,  a  ,  odj.  paredlque :  da  la  parodie. 

PABOoisTA»  a.  m.  parodista :  antaar  d'ane  ou 
de  plasfears  parodies. 

Paböl  ,  a.  sa.  •  baille  paar  le  sncre. 

Paböla  ,»./".•  baWI  t  caqaat  ▼.  £aaaa. 

Pabolab6b.  Y.  Paro/afro. 

PabolAobs  t  a.  f.  (/am.)  *  barardage. 

PabolAbo«      I  babiller,caqaetar,  barar- 

PakoliAb,«.  ».  (  der. 

pABOLtiao,  a,  *dj.  grand  parieur,  eaqae- 
tear,  baUllard ,  barard. 

PABOLtirro.  Y.  Perefefro. 

PabolIsi  ,  a.  m.  paroll  :  double  da  la  prä- 
miere mise  aa  jea  da  pharaon,  etc.;  corne 
falte  a  la  carte  aar  laquelfe  on  Jone  doeble. 
— eolaw/a,  paroli  decampagne. 

fPABOBAQDtA,  f.  f.  (I.  da  bot.)  paronique, 
herbe  aai  penaris  .-plante. 

PabobobtAua,  a.  f.  (I.  da  rWf.)  paronoraate : 
figure  da  dietien  qui  eonstste  a  rannfr  dea  ho- 
monymes ou  dea  paronymea. 

f  Pabösttbio,  #.  m.  paronyme :  mal  qui  a  de 
l'afltnite  avee  on  aatre  per  son  etymolegle,  sa 
eonsonnanee. 

t  PAaoa,  a.  f.  (I.  da  adoa.)  Paros,  «na  des 
Cyeladea,  renommee  poar  aaa  marbras. 

Pabotioa  ,  ff.  f.  (I.  d$  eMK)  parsiida  t  glaade 
ao-dessoas  de  Poreille ;  tumear,  oraflfoei  da  la 
parotide. 

PabootAlla.  y.  Paraataf ,  TiUm. 

PAROtisao,«.  m.  (f.  de  eWrf.)  paroiyaiae : 
aecea,  redaablement,  taatpa  le  plas  feobeex 
de  la  maladie. 

PA  kpa  do  t  a.  m.  y.  Pd/aatra. 

PabvatAwa.  y.  Jwraaitfms. 

PAbqob,  a.  et.  para  t  graads  slaadaa  da  hess, 
de  terre».entoaraasla  iaHwafasa,^dWltfAa« 
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ria,  parc,  place  des  piecee  d'arlillerie ,  des 
munilions. 

Parra,  i.  /". "  pampre,  feuiiic  de  vigno. 

Parrädo,  a,  adj.  pampre,  couvert  de  pam- 
pres.  p.  p.  de  Parrar-ee. 

Pärrafo,  V.  Pardgrapho. 

f  PARnÄR-8E,  t>.  r.  on  le  dit  des  arbres,  des 
plantes  qui  etendent  leurs  brauchet. 

Pabbeira,  t.  f.  *  eep  de  vigne.  Treille  de  vi- 
gnc.  —  brdva  do  Brazil.  V.  Caapiba.  —  em 
atro,  Yigae  e»  bercoau. 

Parreiaäi.,  t.  m.  berceau,  etc.,  forme  par 
des  ireilles  de  vigne. 

Par reo.  V.  Pareo. 

Parricida,  t.  m.  el  a4j.  a  gen.  parrieide  .* 
meurlrier  de  son  pere  ou  de  aa  mere,  el,  par 
extension ,  <Pun  proebe  parent,  de  son  souve- 
rain,  elc  Mto9  punhal—,  rnam,  poignard 
parrieide. 

Parricidal,  adj.  2  gen.  qui  concerne  le  par« 
rieidc. 

Parricidio,  t.  vi,  parrieide :  crime  du  par- 
rieide. 

ParrIlha  ,  f  ./"•  *  drapgroasier  de  laine  brune. 
Salt*  — ,  adj.  f.  V.  Saltaparrilha. 

Parröchia,  elc.  V.  Par  de  Ata,  elc. 

Parrüdo.  V.  Aparrddo. 

Päbjeos,  $.  m.  pl.  peuples  de  la  Persc. 

Parsimökia.  V.  Parcimonia. 

f  Parsoleta, f.  f.  espece  d'ancien  jeu. 

PartasJUu,  t.  f.  perüiisane  :  ancienne  hal- 
lebarde  qui  semail  couire  la  covalerie. 

Parte,  t.  f.  parlie  :  pari,  pertion  d'un  lout 
en  general.  Part,  porlion:  ce  qui  revienidans 
ud  partage.  Part,  licu,  endroil;  cdtc.  — ,  divi- 
sion  d'un  livre;  personnc  intere&sce  ä  une  af- 
faire,  etc.;  celui  qui  plaidc  contre  un  au  Ire. 
*  Röle  de  comedie.  (flg.)  Pari!  qu'on  embraaso, 
edle  oü  l'on  se  rang«.  Information,  rapporl. 
Adverbialemcnt :  en  ca,  jusqu'ä  preaent.  Ei.  : 
De  oiio  diu  a  esla  — ,  depuia  huit  jours  en  cä, 
ou  il  y  a  aujourd'hui  buit  jours.  Por  outra—, 
d'ailleurs,  ailleurs.  DsoiUra  — ,  ailleurs,  d'un 
aulre  cöle.  Da  —  aVel  rci,  de  par  1c  roi.  Da  — 
de,  au  nom  de,  de  la  pari  do,  par  ordre  de. 
Em  outra—,  ailleur«,  en  un  aulre  Heu.  —  por 
— f  de  point  en  point,  sans  rien  omellre.  Pela 
maior—,  pour  la  majeure  parlie  ou  le  plus 
•euren  t,pour  l'ordinaire.  Por  minhu  —  ,  ou  da 
minka  —  ,  pour  ma  pari,  quanlä  moi,  de  moii 
cöle.  De  —  *  — ,  de  pari  en  pari,  d'oulre  en 
oulre  ou  de  partttd'aulre.  A  maior—,  laplu- 
part.  Dar  — ,  faire  pari,  infonuer.  Tomar  — 
en.»,  prendre  pari  a. .  Ter  da  sua—,  avoir 
quekja'un  pour  soi.  Deitar,  latifar  uma  cousa 
d  boa  ou  d  md  — ,  prendre  en  bonnc  ou  cn 
mauvaise  pari.  Fazer,  pdr  da  sua  — ,  agir  de 
son  cöle,  faire  ce  qu'on  peut  Faxe  da  lua  — , 
mm  De9s  le  ajudard ,  aide- loi,  ctDieu  i'aidera. 
Para  que  —  vdmos?  de  qtiel  cöle  aUous-noua? 
A'  — ,  adv.  a  pari.  it.s.  m,  Aparle.  — i,  pl.  bon- 
net  qualiles  nalureUea  ou  acquites.  'Parti, 
faeliaa,  ufeili,  Pariiee  nalurellas.  —  da  ora- 
ao#,  patltei  du  diseeuft ;  mou  daut  le  discours 
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est  compose.  Ouxida*  «— ,  aprig  avoir  oui  \ti 
parlies ,  loa  deux  parlie»  ou'ies*  Jfestr  as  - 
d'alguem,  favoriser,  agir  cn  faveux  de  qael- 
qu'un.  Por—,  separement,  par  paxlies  Quta 
parlie,  par  lola. 

Partfxipär,  etc.V.  ParHcippr,  elc. 

Parteira,  «.  f.  sage-fcwme,  aecouebeuse. 

Part£iro,  s.  m.  chirurgieu^accoucbeur. 

Partejäiu,  asj.  f.  femme  qu'on  viemt  d*ec 
courher. 

Partejär,  v.  a.  aecoueber  une  femme. 

Parteleira.  V.  PraUleira. 

Partksa^a.  V.  Partaiana. 

Partczi^oa  ,  t.  f.  dim.  do  Parte.  Pelite  ptr- 
lie,  pelite  portion ,  parlirtilc. 

Pakt  in  us  (t»)v  loc.  tat.  in  parlibus  (ef  «que). 

Parti^aC,  $.  f.  parliüon,  partage;  division; 
distribulion, 

*Partimeiro,  k9ad$.  parlicipanl. 

Partiufa^äö,  i.  f.  parUeipation  :  acliondr 
partieiper  a;  comraunication,  cooaaiiMiice 
donnee  d'uneebose. 

Participädo,  A,p.  p.  de  Participar. 

Participadök,  a  , «.  V.  Participmnte. 

f  Particu»al ou  —  pial,  adj.  igen,  du  wr- 
t!cipe,qui  vientdu  parlicipe  ;mot\ 

Participante,  adj.  2  aen.  dp.  o.  de  Pert  - 
eipar.  Parlicipant,  qui  a  part;  complice.^* 
communkäo  de  — *,  excommuDication  qu'on 
encourlen  frequentant  les  exeommunies. 

P  vrticipär,  v.  a,  partieiper  a ,  avoir,  prendrp 
pari  a.  —  ei  me$ma$  honras,  partieiper, avoi; 
pari  aux  meines  honneurs. —  (a\  faire  pari, 
donncr  avia,  communiquer. — com  algum. 
coramuniquer  a  quclqu'an  (ses  dons,  ei«  ■ 
partaper,  donner  pari  ä  quelqu'on. 

P\r.TiciPAR(f/e),  v.  n.  parlkiper  de ,  le:»1* 
de  la  nalurode;  p^rüciper  a,  aveir,  preni- 
part  ä. 

f  Participävel,  adj.  coinmuaicable. -^oi** 
on  peul  faire  pari. 

Pahtictpi:,  adj.  i  gen.  partieipant  t  qoi  i 
pari.  Complicc. 

Partiupio,  e.  m.  it.  de  gram.)  ptniopf 
modo,  rooditication  du    verbe,  qui  üent  »1* 
l'ftdjectif  el  lo  deviont. 

*  Partivou.  V.  Parti$äa. 

Partjclla,  *.  /*.  parlicule  .•  pelite  parlie  (Oj 
discours,  etc.).  Parcelle. 

Partigllär,  aaj.2  gen.  parlieulier  :  propre, 
special ;  singulier,  exlraordinairc ;  cecret,»»- 
liiairc ,  s e parc  d'un  aütre.  Comedia—,  cotft- 
die  de  societe.  Em — ,  en  particuUer,  4  part. 

Particular ,  $.  m.  parlicalier :  petio—e  pri- 
vöe ,  qui  n'est  point  en  place.  Point,  sojel  qe'm 
traile.  Enlretien  seerei,  tete-a-WU.  Diitr  m 
teui  — ,  dire  des  seerets. 

Particularidabevs.  f.  particnlarüi:  cvcor- 
atance  parliculiere.  Privaule,  (arailiarüe.  'Se- 
cret.  Anecdote  .*  parlicularile  bistoriqua,  w- 
crete. 

PAnTiciiLARissiMO,  a,  adj.  auf»,  de  Fer/i* 
rular. 

!M-v  \  i  AnizAoo,  a, p.p.  de  Partftuiarieer. 
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ms  separe  an  roilieu  d'une  tu  Ire 

aes  qal  let  separent  ( ). 

ario,  f.  m.  jeu  de  la  coarse.  Prix 

.  **.  oraement  ajoote. 

V.PaV. 

.  meole  de  paille,  etc. 


».  (I.  a?Mif.  «stf.)  spare  :  poisson 

Porta*. 

f.  acconchee,  femme  qui  vienl 

emme  en  eooches. 

f.  f.  parite ,  comparaison. 

adj.  f.  feconde.  Se  dit  des  fem- 

nelles  d'anfmaux. 

r.  f.  •  accouchement;  action  d'ac- 

le :  couches ,  leur  duree. 

adj.  m.  pi.  Osso$  — ,  ( t,  d'onat. ) 

qal  forment  la  partie  soperieure 

erane. 

,  #.  f.  (I.  de  bot.)  parietaire  : 

>lt  sar  ou  contre  les  murs.  —  do 

xaca  de  cobra. 


e  ,  adj.  2  gen.  de  facon  pareille 

bmiüte ,  od«,  pareillement,  ega- 

»b  ,  i.  f.  egalite ,  ressemblance. 
dreo.  adj.  de  Paros  (marbre ). 
aeeoacher,  enfanler.  Mettre  bas, 
inelles  des  animaox.  (flg.)  Enfan- 
,  donner  naissance.  —  um  meni- 
mina,  aeeoacher  d*un  gareon, 
tdor,  eetar  em  düu  de  — ,  etre  a 
oacher.  P&r  a  — ,  (flg.  fom.)  pres- 
pres. 

,  t.  m.  arbre  triste  de  linde. 
,$.f.(t.de  bot.)  pariselte  :  herbe 
t  de  renard,  plante, 
m.  (t.de  giog.)  Paris:  capitale 
e  France. 
V.  PorUite. 

,  adj.  et  $.  2  gen.  Parisien  :  de  Pa- 
ris, monnaie  battue  a  Paris. 
»tar,  adj.  2  gen.  parlementaire : 
,  qui  concerne  le  parlement. 
ario ,  a.  m.  parlementaire :  per- 
leau  enroye  pour  parlementer. 
sin,  9.  n.  parlementer:  faire, 
propositions  pour  rendre    une 

o,  e.  m.  parlement  :  assemblee 
FKtat  pour  jager  ane  affaire  con- 
semblee  des  depoles  en  Angle- 
rs, en  France,  eour  sooreraine 
la  justice ,  enregistrer  les  edits ; 
,  son  ressort,  duree  de  sa  ses- 
nM,diseours  public.  'Conference 

is.  V.  Palanfrörio. 

»a,  t.  f.  (fem.)  harangue  en- 

>,#.*».  parloir  de  couvent. 


ParlIiro.  V.  PaJreiro. 

Parlezia.  V.  Poreigtia. 

f Parma,  *.f.(t.  de  giog.)  Panne:  rille, 
dache  d'ltalie. 

f  ParmazAö,  adj.  et  f.  Parmesan :  de  Panne. 
Queijo  — ,  parmesan ,  fromage  de  Panne. 

Parkaseo,  a,  adj.  da  Parntsse,qut  con- 
cerne le  Parnasse. 

f  Parw assia  ,  #.  f.  (f.  (Thitt.  n«i.)  *  parnas- 
sien  :  insecte  lepidoptere,  paplllon. 

Parnaso,  t.  m.  (I.  de  mgth.)  Parnasse  .- 
mont  de  la  Phocide,  consaert  a  Apolton  et  aus 
Muses. 

Parö.  \.Pardo. 

Paröcbia,  *.  f.  paroisse.  V.  Friguetio. 

Parocbial,  adj.  2  gen.  parolssial :  de  la  pa- 
roisse. 

f  Paroohalidadb, #.  f.* droit  parolssial. 

Parochiaiio,a,  $.  paroissien :  habftant  d*ane 
paroisse. 

Parochiar  ,  e.  a.  et  n.  exercer  le  ministere 
de  eure;  faire  les  fonetions  de  eure. 

PAROcisHO.  V.  Paroxitmo. 

Paroco,  a.  m.  eure  de  paroisse. 

Paröoia  ,  a.  f.  parodie  :  Imitation  ridicule 
d'un  oavrage  de  litteralare  serieax. 

Parodiar,  v.  a.  parodier:  faire  une  parodie. 

Parödico  ,  a  ,  adj.  parodique  :  de  la  parodie. 

Parodista,  a.  ».  parodiste  :  aatear  d'une  ou 
de  plasieurs  parodie«. 

Paröl  ,  a .  m. "  baille  pour  le  soere. 

Par6la  ,e.f.m  babl! ,  caquet,  V.  Labia. 

Parolador.  V.  Paroleiro. 

Parolaosm ,  f.  f.  (fom.)  *  barardage. 

Parolarou       »  babiller ,  caqoetar,  bavar- 

Parolrar,«.  n.  \  der. 

Paroleiro,  a,  mdj.  grand  parleur,  caque- 
teor,  babillard ,  barard. 

PAROLtifTO.  V.  ParoMro. 

Parolih  ,  a.  m.  paroli  :  double  de  la  pre- 
miere  mise  au  jeu  da  pharaon,  etc.;  corne 
falte  a  la  carte  sar  laqaelle  on  joae  doable. 
—  volonte,  paroli  decampagne. 

fPARORftoüfA,  a.  f.  (t.  de  bot.)  paronique, 
herbe  aox  panaris :  plante. 

pARONOMÄsiA,f.  f.  (I.  da  rkit.)  paronoroase  .* 
flgure  de  diction  qui  eonsiste  a  reunlr  des  ho- 
monymes <m  des  paronymes. 

f  Paröntmo,  t.  m.  paronyme :  mot  qui  a  de 
TafRnite  arec  an  aatre  per  son  etymotogte,  sa 
consonnance. 

f  Paros,  t.  f.  (t.  de  giog,)  Paros,  ane  des 
Gyclades ,  renommee  pour  ses  marbres. 

Pa  rötida  ,  f.  f.  (I.  de  ch&.)  parotide :  glande 
ao-dessoos  de  Torellle;  tnmeor,  oreilloo  de  la 
parotide. 

pAROtnrfiLLA.  V.  Pareofe*,  Toiko. 

pAROxisao,  s.  m.  (t.  do  mtd.)  paroiyime  • 
aeces,  redooblement,  temps  le  plss  facbeux 
de  la  maladie. 

PArpado,  a.  m.  Y.  Piifebra. 

ParpatIna.  V.  Borbolono. 

PiRQOB,  a.  m.  pare .-  graaide  etendae  do  boas, 
de  terre»,  entoofst do  mits, toi,** oVoreUke^ 
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ParyoIce,  f.  /.  sottise,  Mtise,  oiaiserie,  Ira- 
beoiliite. 

ParvoImio,  a  t  adj.  dim.  de  Porto.  Petit  tot. 

Paryulez.  V.  Putrilidadt,  Rapatiada. 

Partum),  $.  m.  petit  enfant.  ( flg.)  Simple , 
innocent,  facile  a  tromper.  Hurabte,  bat. 

PascAr.  Y.  Pattar. 

Pascäsios,  t.  m.  pl.  Lingua  dt  — ,  langage 
affecte. 

Pascer,  o.a.  et  n.  pattre,  manger,  parlant 
des  bettiaux ;  brouter. 

Paschoa.  V.  Pateon. 

Pascigo  ,  f.  m.  paturage.  V.  Pattagem ,  Patto. 

f  Pascigöso,  a  ,  adj.  ou  il  y  a  des  paturages. 

Pascoa,  t.  f.  paque:  fete  tolennelle  des 
Juifs;  Wie  des  chretiens  en  memoire  de  lare 
turrection  du  Sauveur.  —  do  Etpirito  Santo, 
Pentecöte.  —  da  Natividade ,  Nofcl.  Etiar  eomo 
uma  — ,  Cfam.)  etre  gai,  de  bonne  humeur. 
Santat  — #,  soit,  ä  la  bonne  heure,  Je  le  veox 
bien. 

Pascoal,  adj.  2  gen.  pascal .-  de  la  fete  de 
P.lques. 

f  Pascoa r  ,  v.  n.  celebrer  la  Paque. 

Pascoela,  s.  f.  *  Quasimodo,  le  dimanche 
apres  Piques. 

f  Pasmaceira,  f.  f.  'badaudage,  badauderie, 
cbaliissement. 

Pasmado,  a,  adj.  stopefait,  surpris«  etonne. 
p.  a.  de 

Pasmar  ,  v.  a.  etonner,  rendre  stupefait. 

Pasmar,  v.  n.  te  pamer  d'admiration ,  de- 
meurer  inlerdit;  pAmer,  tomber  en  defaillance. 
Etre  etonne,  surpris;  s'etonner,  s'ebahir. 

Pasmatöria,  t.  f.     |   surprise  ,  admiration 

Pasmatörio  ,  t.  m.  i  sans  fondement.  £ba- 
hissement  stupide. 

Päsmo,  #.  m.  'pamoison.  {flg.)  titonnement, 
stupefaclion.  (id.)  'Mcrveille,  chose  surpre- 
nante. 

Pasmösamentk  ,  adv.  a  ravir,  avec  etonne- 
menl,avec  admiration ,  etonnamment. 

Pasmöso,  a,  adj.  ravissant,  mcrveilleai, 
elonnant. 

f  Pasötle  ,  t.  m.  ( t.  de  bot.)  *  anserine  du 
Mexique ,  vulg.  I'ambroisie  ou  thedu  Mexique. 

PasqiIm,  j.  m.  "pasquinade.placard  saliri- 
que  alTichc. 

Pasquinäoa  ,  *.  f.  V.  Pasquim. 

Pasquko,!.  m.  pasquin  .-  statue  mutilee  ä 
Rome,ä  laquelle  on  atlachait  des  placards  sati- 
riques. 

Pässa,  s.  f.  '  raisin  sec,  jubis,  passevtlle, 
passes ,  raisin  sol  ou  sor.  —  de  figot ,  de  perot , 
de  pteegot ,  dameixas ,  des  flgues ,  des  pom- 
tnes-poires,  des  peches,  des  pommes  seches. 

Passaculpas,  t.  m.  Juge  ou  confesseur  trop 
indutgent,  qui  a  la  manche  large. 

Passäda  ,*./".•  pas ,  enjarabee.  Action  de 
passer:  passage,  passade.  Demarche.  De — , 
en  passant.  Dar  — .  V.  Tolerar,  Permitir. 

Passadeira,  t.  f.  pierre  de  passage  mise 
dans  un  ruisseau ,  dans  un  bourbier,  etc.,  pour 
ajder  a  le  traterser. •  Possoiro  pour  lc  sucre. 


PAS 

*  Content.  —  dt  rede**, •  bontoa.  —form  cäti- 
brar  at  balat,  lunette  a  eaKbrer,  _ 

Passadeiro,«.  m.  fauste  portetpetü 
derobe 

Passa-de>.  ,  t.  m.  passe-drx ;  Jen  do  des. 
Passadi^o,  a.  m.  pastage  etroit,  eofiMar, 
galerie,  allee  qui  traverse.  Passage doboltsas- 
pendu  sur  une  rue  pour  commanfqoor  €m 
edifire  en  un  autre ,  etc. ,  pont ,  eobafaod  dt 
bois.  ( fig.  fam.)  Rapporteor,  espiofi. 
PASSAD190,  a.  V.  Trantil&rio. 
Passädo,  a  ,  p.  p.  de  Pattar.  adj.  Patte.  * 
de  parte  a  parle ,  perce  de  pari  en  pari,  d*M- 
tre  en  outre.  —  de  dort  narre  de  doalear. — 4* 
/Wo,  saisi  de  froid.  — oo  tot,  seebo  au  toleil. 
No  met  proximo  — ,  dans  le  maH  proobaioe- 
ment  passe.  Ficar  —  ,,  Hr*  saisi.  O  —,pam 
do ,  f.  m.  Ie  passe  est  passe. 

Passador,  a,«.  celui  quipaste,  qui  traos* 
porte  d'un  iieu  a  un  autre.  Ontrebandter :  ee- 
lui  qui   passe  det  raarchandites  en  fratde, 
Trait  d'arbalele ;  jarelot.  Poincon,  instnuaeat 
pour  percer.  Passoir,  passe-lacet.  Annea«  des 
sangles  de  la  seile.  Coulant.  Rapportenr  depw- 
pos  ou  de  nouvelles.  (I.  dt  mar.)  Tretauto, 
epissoir.  —  de  marteUo ,  («f .)  marteau  a  e>»- 
ter. 
Passador,  a  ,  adj.  qui  trarerte,  qni  perce. 
f  Passadourob  ,  t.  m.  pl.  pierres  de  passage. 
V.  Passadeiro. 
Passaes,  f.  m.  pl.  V.  Pacal. 
pASSACÄiRAMtNTE,  adv.  paasag^remtnt 
Pamagiiro,«.  m.  passager,  voyageor;  tts- 
sant. 

Passaceiro  ,  a  ,  adj.  passager  -.  de  ptm  de  do 
r*e.  Temporel ,  perissable.  Passant :  par  ai  1! 
passe  beaueoup  de  monde.  Passager,  dt  •#»- 
tage :  se  dit  de  certains  oiseaux.  Lager,  tet 
important. 

Passage«,«,  f.  *  passage.*  action  de  passer; 
Iieu  par  oü  Ton  passe ;  endroit  cHecTaa  at- 
teur.  *  Passage  de  moaiqae.  — ,  peegt:  droit 
qu'on  paye  sur  un  pont,  une  barque,  etc*Ae- 
cueil ,  traitement  fait  a  un  royageor,  serttet 
tur  mer.  *  Droit  de  passage.  V.  Pattdrft.  *»-, 
en  passant,  chemin  faisant;  legerentent,  a  la 
hate.  Abrir  — ,  te  faire  Jour,  te  faire  paMtfe 
et  ouverture.  Dar  — ,  laisaer  le  passage  Utfe. 
(fig.)  Faciliter  les  moyensde  reeselr. 

f  Pässalo,  f.  m.  (f.  d'kist.  not.)  passet* 
coleoptere. 
"  Passäl,  t.  m.  pas  (raesare).  V.  PaptL 
Passam  an  ar,  e.  a.  patsementer  :  enassarrer 
des  passementt. 

f  PassamanarIa,  t.  f.  passeaaenterie :  art, 
commerce,  etat  de  passementier. 

t Passam aniiro,  s.  m.  passementier.  qoi 
fait  et  vend  des  passemenls. 

PassamAres,  t.  m.  pl.  passemenls  t  eevraae 
de  passementier;  titsus  plau  et  neu  lergts  ttr- 
vant  d'ornemeni. 

*  PASSAMtHTB,  adv-  SSI1S  bnit,  tt«t  btt. 

Passamemto  ,  f.  m.  la  mort,  le  deraier  too- 
pir,  lagonio, le trepas. 
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t  PMHMtaM»  *.  m.  pertt-aanille :  toru 

B^RBaBjOB  eBBJBB« 

PabbIbtc  f  •.  e.  4m  Passer.  Ämimmi  — ,  (f .  de 
etat.)  eaiemel  pettani.  t.  et.  Repetitear  de  Col- 
lege. Majleei  qei,  aa  oertir  de  SM  eeers  d'e- 
nsiot,  trovaille  eeae  l'attente  d'ane  chaire.  — 
et,  aal»,  m  delai  »tot  de. 

PAetA-fAlAvRA,  ff.  f.  patte-perole. 

PAtsAPiUA,  «.  et.  leer  de  glaeciere,  je«  de 


Passa-fb  ,  #.  et.  petto  pltd  i  etpece  de  dante 


»■■müio.  V.  F—aeafo. 

PABeAaesrre ,  t. et.  pattepert :  penaistion  de 
seater,  de  ▼eyeger  HaremeM.  tß$.)  Peuvoir, 
beeile  de  fein  am  eaote. 

PaaeAa  (•töe,9*ir4tp*rmfpor)1*.n.pm- 
sor  x  aller  d'aa  Iiea,  dua  endroH,  d'oa  eire, 
feei  £tat,ae«danaen  autre;  traverser  l'et- 
pace  estre  deai.  Peieer  devant,  avotr  I«  pes. 
— t  eeaier,  eeerir  d'oa  eadreit  a  an  aetre.Pas- 
eer  «f  en  discoers  e  «n  aelre,  ebanger  d'entre- 
Urei.  Peieer  per  difereats  f redet  e«  empleia. 
iter  «fene  elette  a  ane  tuperieare ;  t*e- 
r9  peiiant  de  tempe^elendre  d'on  iiea  e 
est  aalte ,  perttnt  de  le  pette,  etc.  Se  ehenger, 
ee  eeervertir,  degenereren.— ,  mourir,  eipirer. 
Veloir  ,  eroir  da  debit,  parlant  des  maröhan- 
dieee.  Petter  a ,  ebanger  de  posteesaar.  Passer 
pear,  etrerepute.  — ,  avoir  cours,  parlanl  de 
le  neoanaJe;  eeater,  se  cahner.  £tre  pette  per- 
deranl  tel  ou  tel  noleire,  parlant  d'un  acte.  8e 
peeter.  On  le  dlt  de  le  moniere  dtnt  let  cbotes 
arriveet.  — ,  a  eertalDS  Jeox  de  eartet,  ee  pet 
joeer.  (/le.)  Passer  par  la  tele,  par  l'etprit.  Se 
perter  (Men  et*  mal).  Vhrrc  (aisemeot  et«  peu- 
neeeestt).  —  e  dtaals-,  passer  oetre,  aller  en 
aeeeiL— eeVetiAj  «fem  «aefo ,  (I.  dt  war.)  met- 
tre  an  vaisseau  de  1'arriere,  depasser  an  veit* 
seea.  — ee  oa  para  e  intmifo,  petter  d«  cete 
de  1'ennemi.  —  d'um  ostudo  oa  eoeaVeeo  a  ou- 
fra,  devenir,  commeneer  a  eire  ce  qu'on  n'e- 
telt  pet.  — e  $$$ endet,  a  <*rc#trej  nupcUs, 
eeovoler  en  tecondes ,  en  troisiemes  nocet  t 
ta  reoarler  dem ,  trels  fois.— de  amo  a  eriado, 
ee  caeal/e  a  bwrro,(fmm.)  de  mallre  derenir 
vatet,  üTefeaae  ateeaier.  —  por  fenle,  passer 
paar  tmeeelm.  —por  ve/eato ,  por  tmoio ,  etc. , 
eeelr  le  repaletlon  de  brave,  de  tavent,  etc.— 
aa  Jdree,  petter  ootre,  ne  point  s'erreter.  — 
aar  eüo,  (/le.)  saaler  par-detsas,  omettre; 
aeseer  teat  siteace.  8'iniroduire  par  contre- 
bend  e. — de ,  depa  sser.  Podrr — $em  «ata  cotfta, 
peerrolr  ee  pester  d'enechose.  Patte  V.  Jf .  müito 
leat ,  pertenroüä  bien. 

pAttia,  e.  e.  paster,  trantperter,  condoire, 
trentmettre,  eondeiro  d'un  Iiea  e  un  eatre. 
Oatre-petser :  aller  ea  dela  de,  petter  let  bor* 
net,  etc.  Passer  a  trarert,  pereer,  penetrer. 
— ,  serpeteer;  toallrir,  telerer.  Pesser  le  rie. 
Piseer  ene  cbete  tar  an«  eatre,  frotter,  etc. 
— ,  faire  passer  dant;  ceeler,  Hltrer  ane  li- 
qoear.  Taire,  omettre,  peüter  seaa  tilence. 
Diaetaaler :  felndre  d'ignorer.  £sallaaerB  re- 

roaT.-ra. 


peler  a  un  ecetier  se  leean,  elc.  Bepeeear  te 
lecon.  Parceorir  un  livre.  Patter  legeretnent 
sur,  lire  e  la  nate,  etc.  Faire  teeaer  4  Tair,  au 
soleil.  —  «ata  hiy  wmmordrm,  etc.,  rendre  une 
kol ,  on  ordre ,  etc.  — e  (eaee ,  piteet  le  temps. 
— pelot  otka$ ,  parconrlr  letjeretoeat  (on  ecrit , 
etc.).  —  ateeira,  faire  la  reroe ,  petter  ea  re- 
Tae.  —  avito ,  minder,  donaer  tri*.— per  efio, 
taire ,  omettre ,  peteer  tone  tlleaoe ;  kftrodatre 
per  eentreaeade.  —d  tiaadaetfafettfpi,  faire 
mein  beste  sur  les  ennemis,  tot  peteer  ea  III 
de  l'epee ,  ne  pet  faire  de  quartier. 

pAUAft-es  (e),  e.  r.  enbretter  oa  aotreperti, 
patter  a  l'eimemi ,  etc.  Pester r  aller  daaa  qeel- 
qae  endrolt  Petter,  cesser,  flnir.  0o  peeter  : 
feeeoler,  te  dildo  temps  ;trolr  Iiea.  9efa- 
noair;  tiree  l'agenie.  Se  sedier  ea  ealeil,  par- 
lant des  fruitt.  —  da  s3ttatoria,  s'eeBeppar  de 
la  memoire,  t'onblier. 

PAssara,  9.  f.  femelle  d'eiteaa,  serteat  le 
perdrix.  Feiaiatt— namdo,  que  abutr* itaasTo, 
(aree.)  le  moineau  prit  taut  mieoz  aeje  feie 
qui  role. 

f  PassarIda,  i.f.  abondaaeeee)  maltitede 
d'oiteaox. 

f  Passariira  ,  t.  f.  V.  Meierte. 

PAssAREiRO,f.m.  oiseleur.  V.  Pattarfaatfre. 

PassarI NBA ,  $.  f.  dim.  de  Pdttarm,  it.  Rate 
de  porc,et,  par  extension,de«  aatretanlmaox. 
Tremer  a  —  t  (pkras.  e«f.)  avoir  gread'pear. 
Faxer  Iremer  a— ,  (id.)  mtimider,  fahre  peer. 

Passarinhar,  o.  n.  oiseler  :  tendre  des 
gluaux,  des  fllets,  etc.,  poorprendre  deeoi- 
seaux. 

PAssARiünfifRO,  t.  m.  olselear :  eelel  deat  le 
metier  est  de  prendre  des  eiset ux  ea  fiel, 
etc. ;  qui  aime  cette  ebatse. 

PAstARiRRtiRO,  a,  *dj.  ecoale«x,  amara- 
geux(cheval). 

Passarinuo  ,  t.  et.  diet.  dePdttaro.  Oitfflon , 
pelit  oiseau.—  mo9c*rdo%  oiaeaa-meaeae.  — 
moscardo  mwdioere,  rohis-topaae.  —  aitsranfo 
minimo,  le  plus  petit  oiseao-moacae.  /r-w 
eomo  um— ,  (/ig.)  mourir paisiblemeat.  Cm- 
rtm  com  calmmoM—9,  (fkg.)  faire  oae  efaeieur 
excessire. 

Pässaro,  $.m.  oiseau,  et  surlout  petit  oi- 
seau. (/te.)  Homme  fln ,  rase ,  edreit.  — -  de  ml9 
oiseau  du  soleil.  Nora  qae  let  Chinois  donnent 
1 1'oiteaa  de  paredis.  Val  matt  —  s*eetee,elc. 
Y.Pduara. 

f  Passaröla,  ff.  f.  grend  oiteeu,  free  oi- 
seau. 

Pa ss atem po,  t.  et.  patte-tempe,  difattifte- 
ment. 

PassatIntk,  t.  m.  poursalrant  d'aramet,  et- 
pirant  aa  grade  de  bereut  d'armee  t  ofleier 
toat  les  hereatt  d'armes. 

Pamavel  ,  mdj.  3  eea.  passable. 

f  PÄstATOLlaTB,  e.  et.  etpece  de  ceale- 
▼rine  d'un  tres-petil  callbre  ;  patte-YeUat  ou 
eanen  de  bois  imitent  aa  eenon  de  bretue. 

Pässe,  t.  et.  passe  :  permission  da  petter. 
Decret  d'un  jage  qui  premet  d'esaaaaar  U  etn- 
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lenaqeYft»  aalrejefai  parealis,  eic.  Dar  um 
— ,  ejiealpalei  mc  cbeee. 

f  Piasf ,  «4«.  v*t  ••it»  )'y  censens. 

pAiiiiä»,  a»  p.  p.  de  Peesear. 

PiaaiAft#B,  a, #.  prooMMiir  i  qu  i  se  promene  t 
qui  aia»tM|IUNHr, 

PuiffaaAw),  «.  es.  •  premeoadei  prome» 
uoar;tretleir*      ^ 

Pjtftalarrs,«,  es.  promeaeur  :  besamt  sana 
a»pioi#^HWil.  Qsp.)  Faineaal,  eaUeer  da 
peve.iLp.e%da; 

Pabbbab,  «v  e%  proBteeer  i  atentr  c4  et  la, 
il  (aa  cheval,  etc).  —  at 
,ew  sejfadei,  teproeacner  daat  las  nies. 


battre  le  pava.  Awr  a  —  o*  r**a,  Mre  fusiige 
tourreaa. — «au 
,  faire  faaieur. 


pari« 


le  pe/ 
■bei» 


de  bourreaa.— «am  dam«,  caiir- 


PAeeaUa,  e. ».  se  premeoer :  nareber  ltnle- 
ment,  pas  a  pat ;  faire  de  reserefce.  £ire  oiaif. 
P*teauB-SB,  e.  r.  (p.  tu.)  se  premener,  elre 


PAsataD,*.  m.  'proosenade  :  action  da  ae 
promener;  Heu  ou  Ton  se  promene ;  prerae- 
Beif.  •  Mcaajraaavpaa,anare.  TrpUoir  d'ane 
rue.  JDwum  — ,  faire  un  lour  de  promenade. 

f  Passeiba,  t.  f.  '  Ifee  ou  ('aa  espese  des 
ffnilf  paay  las  faira  secher. 

PAsatiao,  a,  «a>.  babitue  a  a'aller  qu'aa  pas 
(ebevaJ,i»eJe,£ie.).  V.  Fapomdsa. 

"  PAseoiVAd.  V.  Pdlee,  Sagmto. 

Pissarro,  Ata«¥.  qoi  boii(papiar). 

PAsefto*  Y.  Peatdio. 

PiMatAaaa.  y.Paaap*$$9. 

Passibiudadb,  i.  f.  passibilite. 

PAesiee.  V.  Pe*saa%o,  f*astaf#m. 

PAaaava » Um.  da  Pmsso. 

fPASMONÄL,  s.  m.  ancita  livra  ae  l'aa  ecri- 
veit  ftea  seaffraaees  dea  mariyrs ,  ei  qu'aa  lisait 
au  Heu  da  marlyrologe. 

f  Fabbio***io ,  #.  m.  passionnaire :  livra  de 
plajarebsm  ed  aal  notee  la  Passion. 

+  PAeeivA,  a.  /".  (f.  de  orem.)  *  passif  t  io- 
lesJeii  süa  larbaa  ooosidarea  eomroe  1'objel 
daraoHam. 

PAaafraatiTm,  ade.  passivenaei. 

PassIybl,  «4/.  2  ee*.  passible  :  qoi  peilt 
aauOrir. 

Passiva,  *,  «4/.  passif:  l'oppose  d'actif ;  qoi 
leeeU  faaUei  da  1'ageiU  physique.  ferbo—, 
verhepetaH,  qoi  Btarque  ane  aciton  dirigee 
aar  an  objet.  Vot  — a,  voix  passive,  capecite 
e?etfe>etu.  JMaida  —er,  detle  passive  ett  la  pas- 
sif, ce  qae  Ton  doiu 

MaBjev  *•  •*»  P*d»  aejambee.  Passat* :  acttbn 
de  passer.—,  demarche,  maniere  d'aller,  da 
latulmi  *^t paasage , Heu  oa  lern  passe.  —  , 
feaateBa*  qa/o«  fsit,  peine  qu'aa  sa  doma 
pour  ane  affaire.  *  Traee,  vaauge,  «raprainta 
dea  pas.  Poavfalr,  parnitasioD  da  passer  ftns 
ejB«taalak-"taaeUeBt,  evenemant.  — ,  pfbaxes 
da**  las  aatanoef ,  ata.  Passafe  de  cetre  via  a 
uneaaaaji^nart.  Ckaoaaie  dea  eireoasiavieat  da 
M  pajaelam  da  atatre  geigeew;  sutee ,  labMao 
qoTM 


PA» 

paa  eomauw  i  BAaaure  da  daam  pUda  ai  dasi 
de  longueur.  —  giomitrieo,  pae  ajaapadtBtajaa  i 
aaesere  daoiaq  piada  s^oaaeiriqeaa.  —  4§m- 
saadia,  iairigaa,  inaadfoi  da  aaajdsHa.—di 
parpdsWe«  passage,  laflexioa  de  wejte.  —  es 
portal  *«ui*  <*•  I*  P***.  Ä  aap»—,  #  —  laraa, 
a  grands  pas.  A  rede  — ,  a  eaaajaja  pas,  a 
toul  momeoU-i — da  boi,  lenlasasal»  A  pas  de 
terioe.  le—  et«,  a  masare  que  t  daaa  la  aoaps 
que.  i— ,  au  pas  ordinaire.  lader»—,  aller 
le  pas,  pariaai  o?eA  caevai,  ele.  im  d»  -. 
oiscau  de  passage.  Da — ,  an  | 
aa  ver  da  — ,  ne  faire qe'i 
Jfcr  — ,  laiaser  la  pasaaga  liere.  (^pg  Fad- 
liier  lea  moyane  de  feeaalr.  üie  mr  — ,  aapaa 
faire  un  pas.  JVdo  pwkrdmr  ajas  —  »M  peaveir 
faira  un  pas.  Peaat  e  — ,  paa a.  pas»  petUaat- 
Ut.  Paase  mara  — ,  leatemejat,  paar  4  pee>  Pa> 
•epor— .  Oa  le  dUeVaee  Üendee 
a  pas,  <m  d'une  afaira  qa/en  treise 
aaa  detaMa,  daaa  jeettae  aas  cMreaBstsanas^eic. 
i4  — a  rswfedes ,  4  paa  eantpies.  Jfpetieef-*«,« 
pee  de  diaiaeea.  %omm  m  — t»  ae  aaiair  4« 
pasaagea,  dea  avaejuea, arrer  aa capeaJav &*- 
pinr  aa  —  a,  seivra  loa  paa,  oaaanrat  laa  daaMs* 
caes;  au  seivra  lea Ireaea,  saailajL  Aar  •»  pri> 
metraa  — #,  faire  laa  avaneea.  O  ftaaSareai  i 
V.Peafaa. 

tPAseo,ade 
loul  bes. 

f  Paaso,  iutorj.  (p.  ea.)  leeH  det«, 
deueenent ,  raederei-veaa. 

Paasob,  a.  aa,  pl.  aaste y  eircansiaaeei  da  k 
paastan  de  J.*C  O  eVnaer  das  — ,  auaet  es 
i*-C.  pertanl  la  creix. 

PAsaozuMO ,  edv.  diWL  da  Pdaae.  aale.  ?» 

PAsta,  a.  /.  "pertaleuiUe :  carte«  ad  Nb 
bm4  dea  aapatri,  deadasaisit,  eiauIaeaaf|B> 
qee,  feuüle  de  oietal.  Pas*. 

Pabtab«  ,  p.  p.  da  PeefeV. 

PAaTisaa ,  t.  f.  •  pacerape. 

Pabtabbäb.  V.PfffBBBsar* 

Pa8tab,  e.  e.  faire  ou  mmm  pellre.  V. 


Pastab  ,  e.  sw  palara :  braaitat  I" 
ror.  per  leert  dea  besUaex. 

PastU,*.  es.  paU :  aMta  aaiae»  pdU.  tfpO 
Gras  pale  e  persmiM  areaea  at 


sonne  iaaipide.  —des  tfa^reaVea,  (t,  e>  aat) 
Partei  v  gtieade,  raade  dea  taseteijera*  —  aa> 
nor  im  ffaderairea.  V.  /aar*.  Portal,  (»*e> 
prlei.)  cra>on  ftH  da  coeJeera  padf^riasai 
Tableae  pabilaa  peaitt 

PASTBUCta.m>aay.dePea(al.Caresp|l*  . 

PastelarIa  ,  a.  f.  bouuqss»  dt  palaaairr.fa- 
iiaatrie  t  eavtapa  de  pdüeeiet . 

PastbUuo,  a,a.Bdtieaiav»   .     . 

pAs^üa»>,d»»waeP«^^Eafe«ee«paat» 

tourte  da  oeodlero. 
PA*TfuiA,i.ABaA4«^raeeBpoaiAiaitaes4lr 

de  suena,  d^odaars,  de  madkaaeeeu,  eaw  aa 
rdnd  i  a  oMsafer  an  a  brilajt. 

»aen!fajB4 <m  -«a ,  f.  £  ( s\ da  Aet)  -apfjati 
a^aataaadejraadebeni  t  frlaarf*  aapbeUWf«. 
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iffMM ,  f .  f.  •  e!aqire  :  chapean  plat 
ras  lebrts. 

i,  f.  m.  •  actlon  de  paltre.  »ftture,  paV 
:  herbe  doot  le  Detail  se  nourril.  *P4- 
Mrfftnre,  aHmenu  P*t ;  mangeaille  des 
:  de  faueonnerie.  (ßg.)  'PAtore :  c#  qal 
fespril  on  Time.  Alimeni  du  reo, etc. 
i  abondanee,  a  foison.  Bow— ,  boone 
Gase  da  — ,  restaurant.  —  Au  /irre*, 

fft,t.  s*.  pasteur,  berger.  — ,  eveqae, 
-  tmfosrM/,  le  souverain  ponlife,  le 
See*  — ,  hon  pasteur :  aliribul  de  Jesus- 
ägmlhm  do  — ,  geranlum ,  bec-de-gme : 

kl,  f.  /l  bergfre. 
»rAdo  ,  p.  p.  de  Pastordr. 
itorador,!.  m.  eelaf  qui  mene  paltre, 

■ 

ibAdAvso,  $.  m.  patnrage  :  Ueu  oft  les 

»ot  paltre. 

>rAl  ,  t.  f.  pastorale :  plece  de  tbeatre 

ort  dont  les  personnages  sont  des  her- 

struedoo ,  lettre  pastorale .-  mandement 

le. 

ntK,  adj.  2  gen.  pastoral .-  de  pasteur, 

Rani  au  pasteur.  V.  Pastor  it. 

lASLMtVTE ,  adv.  pastoralement,  en  bon 
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j  mener  paltre,   garder 


»rar  ou 

kfttlR,*. n.  f  les    troupfauT.    (/ig.) 

re.  lostruire  pastoralemenl  ses  ouailles, 

dlin  Äveque ,  d'un  eure. 

TOfttu ,  f.  f.  pastorale .-  poCine ,  chant, 

iM  a  la  man  lere  des  hergor*. 

>irt,  adj.  2  gen.  pasloral .-  qui  appar- 

I  bergen.  Champetre . 

itJuifiNTB ,  ad t.  ä  la  manierc  des  ber- 

»BfRBA,  t.  f.  dim.  de  PastCra.  Pastou- 

«Ute  beigere. 

»ftimo  ou        |  dim.  de  Pastor.  Pas- 

>rzikho,  *.  m.  i   toureau  :  pclii  berger. 

hu,  f.  f.  palure.-  nourritare  des  ani- 

Paisson :  p.1ture  dans  les  forßts.  *  Ga- 

pills  du  cerr,  du  betau. 

.turAl,  adj.  2  gen.  oft  il  y  a  dn  paturage. 

-hwi,  prairies,  lerres  en  pro. 

1 1.  f.  cane  :  femelle  du  canard.  Ole  fe- 

Patle :  pied  des  anfmaux.  i  burl.)  Pied 

fge  et  plat.  Sorte  d'ancienne  roifflire. 

I  pled.  —  fendida  ou  rarhada,  pied 

v  pied  fendu.  Andar  como  uma  — ,  ca- 

za,  t.  f.  piastre  düspagne,  du  Br&ll. 

Manche  dans  les  cheraux  gris.   Xdo 

tr  — ,  (Arm.)  ne  voir  goutte. 

:I0,  f.  t*.  patagon  :  monnale  d'argent 

agne,  du  poids  d'une  once),  de  ruivre 

ranze  (en  Portugal :  aticiennement  3  od 

aujounfhui  40  reis). 

icMO ,  i .  m.  ( f.  de  mar/*  pataehe :  sorte 

*sVH*eV. 

3ÖCA,  f.  f.  (burl.)  garcou  de  satrlsiie.  i 


PatacoAda,  *.  f.  raultitude,  qaaniite  de  Pft- 
tacas  ou  Patacdet.  V.  ces  mols.  ( t.  pop.)  Valne 
oslenution.  V.  Patarata. 

Patada,  t.  f.  *coup  de  pled,  de  pelle,  (/tf.) 
Bevue.  Dar  — t ,  f rapper  des  pieds,  trepignef. 

Patacöks,  i.  m.  pf.  PatagOtrst  p#opM  de 
1'Amerique  meridfonale. 

f  Patagöiia,  t.  /".  i'/.  de  giog.)  Patagotrfe, 
pays  des  Patagons,  terra  Magellaniqav. 

f  Patägüa  ,t.f.(t.d*  bot.)  *  Patagm  i  trbre 
de  la  monadelphie. 

f  Patalö,  a.  m.  (f.  da  bot.)  renMeale  d>» 
pres,  bacinel  rampant,  bouton  d'or. 

PatalOü,  a.  «i.  V.  Patalo.  (bmrl.)  Röaatte 
stupide,  sot,  lourdaud. 

Patamä  nys.m.  palier,  earre  d'esealleT.  Qos)t^ 
rier  a  pied  (dans  rinde). 

PatamAz,  ad  f.  et  f.  sx.  blgot. 

t  Pataja  ,  t.  f.  (f.  dt  gtog.)  *  Patane  -.  Türe ef 
royaome  de  Halacea. 

fpATl^Es,  t.  m.  pl.  Patans:  p>trpfes  du 
Grand-MOgol. 

PatahcatI*,  f.  in.  (f.  a?Jsif)  ebef  d'dne 
peuplade. 

Patäo,  a.  m.  (t.bnrl.)  Mta,  Joeriase,  nl- 
gaud. 

PataO,  a.  m.  *  espece  de  galotbe  o*  patin. 

PatarAta  ,  f.  f.  "mensonf«,  sornefte,  eotite: 
fariboles.  Tadolses,  lantlponnage ,  bourdes. 
Compliments  afleetes.  (  fig.)  Y.  PaSarateiro. 

P at An ate An,  v.  n.  lantlponner,  conter  des 
sornettes. 

Patarat^iko,  t.  sx.  lanternler:  Tafsear  dp 
conles,  dlseur  de  sornettes.  Gefcon,  fanfaron. 

Patarkcas  ou  —gas,  #.  f.  pt.  * harifots 
?erts. 

Patar*o.  V.  Patamar. 

Pataroxa,*.  f.  roosselte:  espece  de  eblen 
de  raer  lachete. 

PatarrAks  ou  PatarrAxis,  f.  *.  pt.  (|.  de 
mar.)  galaobans  ou  galabans,  haubans:  gros 
cables  qui  retiennent  les  mits.  —  do  asmifW;, 
haubans  de  beaupre.  —  do  pdo  da  bmjarronm, 
haubans  du  boule-hors  du  beaupre. 

PatarrAba.  V.  Betaraba. 

PATALtiRA.  V.  BaUleitra, 

Patatino.  V.  Paduduo. 

Pataxo.  V.  Patdeho. 

Patat a  ,  ( t.  d'Atio )  V.  Taika. 

f  Patäz  ,  adj.  as.  Mono  — ,  gueoon.  V.  Mona, 

Pätk,  «.  m.  (l.d'Asio)  ducrchard'w  sillage. 

Pate ada,  a.  f.  atreplgneiiieiit  des  pieds. 
Huees.  Dar  — ,  siffler  (une  piece  ou  un  ac- 
leur.) 

f  Patead4ra,  f.  f.  *  Creplgnement  des  plddi. 
lluees. 

Patear,  v.  a.  et  ».  trepigner;  Boer,  siffler 
(une  plcce,etc). 

Patlca,  #.  f.  (td'Aileyv.Wetancta.  Sortis 
de  Tetement  aslalique,  celrilüW. 

PATtiRO ,  a.  m.  eelul  qui  garde  les  oies. 

PATtina,  $.  m.  refeetoriet* .  Traf«  M'cpti  a 
sorn  du  refteetsws ,  Vlo. 

PatkjAr,  9.  n.  paStal»SW.  T.  ^aSMÜf'. 
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PaTUL  V.  Pale. 

Patela,  f.  f.  rotule  du  genou.  V.  Ritula. 
Patelma,  $.  f.(t.de  mar.)  chevüle  de  fer, 
espece  de  pif  ot  sur  lequel  m  meul  Je  gouveraail 

d*UA  TMJlltlW- 

PATBlXA.  V.  !««»  ( I.  tttf  I.  Hfll.). 

Patina,  e.  /".  patene:  petita  assietle  sor  !e 
caliee, 

f  Patbika,  $.  f.  (f.  d'Awf.  nol.)  plie :  pois- 
mo,  espece  de  pleuroaeete. 

Patente,  «.  /".  patente,  brevel.  LtUre  de  re- 
eeptioa  daiu  uneeonfrerie.  *  Diplome.  Lettres- 
patentes. 

Patente  ,  «4;.  2  es*,  patent ,  ouvert ,  decou- 
▼ert,  fisible,  »ans  embarras.  (fig.)  Clair,  evi- 
dent, manifeste.  (I.  de  bot.)  Ouvert,  elende, 
etale. 

Patrntear  ,  0.  a,  manifester,  mettre  aagrand 
)eur. 

Patentem &nte,  edv.  a  nu  :  visiblemenl, 
manifestement,  clairement,  ouvertemenl. 

f  PatentIssimo,  a  ,  adj.  eup.  de  Patente. 

Patio,  a.  in.  *  eour  d'une  maison,  dun  Col- 
lege. Parterre  d'une  salle  de  spectacle.  Cloltre, 
galeiie  carree  dun  monastere. 

Paternal,«4/.  2  gen.  paternel :  du  pere;  tel 
qu'il  cootienl  a  un  pere. 

Pateanalmsbte  ou  )  paternel  lernen  l .-  com- 

pATERiiAifEsiTi^aiv.  I  meun  pere  doil  faire; 
d'une  maniere  paternelle,  en  hon  pere. 

Patbbmibade,  a.  /.  paternite  :  titre,  etat, 
qualite  da  pere.  Titre  qu'on  donne  aus  reli- 
Kieus  prttres  et  predicateurs. 

PATttao ,  A,eoV'.  paternel :  de  pere,  qui  con- 
ccrne  le  pere. 

Paternoster,  i.  m.  (mot  laiin)  pater,  orai- 
son  dominicale. 

PATER-rAraiTO,  i.  m.  pere-patrat :  cbef  des 
feeiaux  de  Roma  anlique.  Passe-maJtre. 

f  Patesca,  j.  f.  (I.  d$  mar.)  poulie  coupee 
ou  a  dents :  eile  a  sou  eebarpe  eehancree  d'un 
cotepour  y  passer  la  bouline.  —  da  sondereua, 
tfd.)  pasleque.  Rodaede  — ,  (t.  darin.)  roues 
uns  jantes ,  ni  rais. 

Patita,  i.  m.  oiais,  benet,  imbecile. 

f  PAtetjce,  j.  f.  niaiserie,  imbecilltte. 

Patbeticamsnte  ,  oafo.  pathetiquemenl  : 
d'une  maniere  pathelique. 

Pathetico,  a,  «stf.  palhetique :  qui  erneut 
les  passions.  SeBtlmental,  louchant. 

f  Patbmos,  $.f.  (f.  de  geog.)  Patbraos  ou 
Patinesa  :  une  des  lies  Sporades,  dans  l'Ar- 
ebipel. 

t  Patbocenesi a  ,  a.  f.  (t.  de  mid.)  patfaoge- 
nesie :  origine  des  maladies,  leurs  causes, 
leurs  principe«. 

Patbocnomönico,  a,  adj.  (1.  de  mid.)  pa- 
tbognomonique.^iMef  — «,sigBes— s,  pro- 
pres et  parUculicrs  a  la  sante  ou  a  teile  ma- 
ladie. 

Patbolooia,  t.  /.  (#.  de  mid.)  patbelegie : 
traite  de  la  Mture ,  des  diffemoes ,  dee  ea«sesf 
des  symplemea  des  maladies. 
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Patbolögioo  ,  a  ,  aa]f.  paiboiogiqae :  de  U 
pathologie. 

Patbopeia,  #./.(!.  de  rkit.)  pamepesrart 
d'emouvoir  les  passions. 

Patiidlär,  adj.  2  gen.  patibolaire :  qeJ  ta- 
partient  au  gibet;  qui  sent  le  gibeU 

Patibulo  ,  j.  «1.  gibet,  potence. 

Patipa  ,  j.  f.  sorte  d'embarcalioo  dans  fliie 
portogaise. 

Patifaö  ,  «.  m.  aug.  de  Paiife. 

Patifaria,  «.  f.  coquinexie,  action  bonteuse, 
indigne. 

Patipe,  f.  m.  vaurien,  polisaon,  pilierde 
eabarel;  maraad,  coquin. 

Paticda  ,  f.  «1.  (/.  di»  Brteü)  holte  des  110- 
rages,  au  Bresil,  pour  serrer  des  fllets,  de 
V.  Palud. 

Patilha.  V.  Palelhm  et  Palhet*. 

PatIm  ,  $.  m.  dim.  de  Puteo.  Petita  eeer  de 
maison.  — ns ,  pl.  patins :  chau saure  gande  st 
fer  pour  glisser  sur  la  glace. 

*  Patina.  V.  Palena. 

Patin  ador,  #.  m.  palineur. 

Patinar  ,  v.  n.  patiner :  glisser  arec  las  Si- 
lin s  sur  une  eau  glaeee. 

Patinha,  j.  f.  dim.  de  Pala.  Petite  patte.  r> 
titecane,  petite  oie. 

Patinhü,  e. ».  patrouilier,  barbotter. 

PatinMo  ,  i.  «1.  dim.  de  Peto.  Oisoa ,  caaetSB. 

Pätio.  V.  Pdteo. 

PATiTEL,  adj.  2  gen.  passif.  Quodidmim-** 
les  passions  de  Tarne. 

Päto,  #.  «1.  (f.  d'hiil.  neU.)  canard  .-gears 
d'oiseaunde  la  famille  des  paJmipedes.  —  ara- 
vo ,  canard  sau?age.  —  almiecarmdo  do  JrasW, 
canard  musque.  —  nuobiedör,  eatiard  ssBear> 
—  poupvdo,  morillon.  —  negro,  le  marrosir 
Pagar  0  — ,  (burl.)  payer  l'oie  saas  ravair 
mangee,  payer  les  pots  casses,  le«  Yieles«. 

Pat6  ,  #.  m.  ( I.  oTAeie )  ponL 

Patöla,  t.  f.  (f.  dPAeie)  sorte  d'etoffe  de  soie. 
— *, pl.  ( I.  de  mar.)  elingue  a  patte«,  estrop i 
pattes.  • 

Patöla  ,  adj.  2  gen.  sot ,  niais,  Ignorant. 

Patornear.  T.  Patronedr. 

f  Pätos  ,  j.  m.  pl.  race  dl n dien*  du  Brisü. 

Patr asba  ,  j.  f.  fausse  nouTeile ,  coole  bat  I 
plaisir. 

f  Patranbento,  a  ,  adj.  conteur,  qui  debile 
de   fausses  nouvelles. 

Patr  AG,  t.  «1.  mal  Ire  du  togis.  Patres.,  coat- 
mandant  d'une  barque ,  etc.  Maltre  de  naf ire. 
Mallre  par  rapporl  a  ses  serrite«rs,etc.  Caef 
ou  prineipal  d'une  maison  de  commerce.  V. 
PadroÜro  et  Padrdo. 

Patria,  f.  f.  patrie  :  pays,  eiat  oa  reu  est 
ne ;  lieu  de  naiaaance.  (jig.) '  Lieu  od  nalt  mme 
ehose,  ou  eile  se  troure.  Hörnern  emn  — ,  jetf 
erranL  Ä  —  Celeste ,  le  ciet. 

PatriArcba,  i.  m.  palliares«  :  saint  pawse- 
oage  de  I' Anden  TesUmeal;  Premier  i««itwi- 
•eur  dun  ordre  religieex;  titre  de  dignitä  t- 
elesiastiqoe  au-dessas  d'arcaevemBe;  pnailfr 
evequegiree. 
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Itjtur  tffin  eUfe. —de  eettstfo ,  garnisou  d'une 
njecn  forte'.  —  dl  eenJo,  tourbUloo,  ouragan. 
JUxJetf  d*  —  d$  oejwe ,  raison*  dt  bibue,  r*i- 
som  de  ■■He  viif  ur.  PAr  mi  eouttu  em  bom  — , 
mettre les chose s  sur  un  bon  pied.  de-~,  au 
pied  de :  tout  pres,  contre  im  envirou,  e  peu 
prce,presque.  ja  —  dm  Ultra,  Jitleraleraenl. 
Andar  ou  eifar  de  — ,  *lre  tur  pied :  rrlever 
de  tneladie.  Andmr  n'uwi  #d  — ,  i/le.)  agir  avec 
promptilude,  diligence,  d  — ,  4  pied.  d  — 
enxtslo,  a  pied  tec,  hpi  se  moui|ler.  (/ty.) 
bot  petneni  travail.  4— /Ino«,  de  pied  ferrne. 
(/le.)  Avec  fennete,  constance.  d—fuddo,  san* 
remuer.  üoler  o  —  ,eu  eou*  o  —  no  eAdo,  bot- 
tae  I4  tqrre  4u  pied ;  trepigner.  Ihr  como  — , 
■Jimu)  mdpriser,  Caire  peu  de  cas.  Der  da  —  • 
e^piem,  tkjer  qeelqu'on  a  monier.  £»— ,  de- 
Doat ;  sur  pied.  Achar  forma  de  teu  — ,  trouver 
rMwtinre,  4  **?)  9^ •  *» **»r  *•*•  e  —  direito, 
(/*#.)  eommencer,  debuler  beureuseroenL  -ße- 
lor  et»  tun—  n»  *#/>^*ura,  avoir  un  pied 
dene  le  fotte  :  etre  decrepil,  inflrme.  Ester 
tVeup— ce«e  a  pro»,,  (/le;.)  etr«  vigilaul,  attcn- 
1%.  tfreuut,  o»»led*— ,  Icspieionsi  i'inCao- 
teirie.  ATdo  pqdrr  («rn«»-,  ne  pouvoir  se 
.lenjlr  4MF  *es  pieds  i  eire  tres-faible.  Paßtmr  o 
'—eifern  domdo,  (ßg.)  s'exceder,  faire  de«  eices. 
—  do  ed/eree,  ((.  de  mar,)  cul  de  Umpe  des 
KjftMpUleft.  Perißt  — ,  perdre  pied  :  pe  plus 
lieÄf  er.  le  fand  de  l'eau.  (/le.)  Scmbrouilier,  se 
perdre  dant  un  discours,  dans  un  raisonne* 
999V  «Wr  •  -  ej*> »aaeofo,  (A^.i  mettre  le  pied 
aar  le  gerne  :  bumilier,  malträtier.  Eicor  ras— 
m  eUßculdade.  V.  ce.  moi.  Ter  bom,  — ?  avoir  de 
snajnesiarnbea,  tfpseer  -.prepdre  pied :  irou- 
▼er  le  fond  de  l'eau ;  (/ig.)  s'orienter  dana  une 
eALrq,  h  eonwlUe  4  Und.  Preodre  racioe, 
s/^frnnir.  Fötor  ou  £oser  —  oJros,  lacher 
ajardv  e'eDfaiir.  (/^u)  Recujer,  maoquer  de  re- 
feieillon.  —  #•<#  —  t  toe.  cd«,  sur  U  peinle  des 
p«eds;  sana  bruiL  Der  e  —  •  toaior  •  fftde, 
(/aps.)  desmer  U  doigt  et  preodre  le  bras.  Of 
-aa^eesM,  le  pied  du  Ui.  dee  -  j  de  F.  Jf^i 
we)e  paede.  gxpreesi*n  de  polileaae.  Arrmlmr 
m—st  tnlaer.  le«  pieds .-  e(re  vieui.  ßfdo  ttr 
—s  »eam  eeeefe.  V.  ce  moL  P6r  ot—$d  parmU. 
V.  ee  moL  Pör  os  —  $  e«i  peiwri««,  (jBesi.) 
preodre  lapoudrftd'eseampetie,  s'enfuirpre- 
eiejUeouneaL  Pirnas  fK>«  6«»*  der  — i.  V.  Bico. 
&#0  -rf  •>.<***,  la  fosse,  U  sopuluue.  Pe>, 
SMller  debdxodoi-s,  (/ig.)  Touler  aux  pieds, 

Sunt  4tee  Bfiprla.  Am—i.  i'im/ee,  A  pieds 
ib,  Of  .1  Aw  obeitoeiioa ,  «pinieM-eie.  Aes 
-*  e^4e4ej«,  (if.)  dw  be^a  Vau  Ire,  de- 
pale  le  eommencemejil  Jusqu'4 1«  Ho.  JMeje;  de 

«**  t  4bV|«  «P  «(PMPM  *P«I»49.  elre  eeüTe 
eTeiM  epimon.  — t  d>qsra#jjre%  (C  de  ewr.) 
■ejrt1<lPyw»tB»<U  o>  lw%enMU!M  de  diataswe 
ejp  o^eisuee,  ei  q«4  aenr  ejii  d'^ejle  deos  rin- 
sjMptceyea  va.isMattiesta«HS,  epoaüUej .  -a 

PtA,  a.  ^.  *entraves  des  cheraux.  (eiU.)  V. 
resjfl  — f  pora  aUracor  m  Utncha%  \t,  de  mmr.) 
'  beobens  de  cbaloupe ,  saistnes  ou  risses.  -  s 
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des  §mm*reia$j  'trelingage  des  baghtta  ffj  Ire- 
lineage  des  haubans  sous  la  bune. 

Prä^a  ,  s.  f.  courroje  peur  «Uecber  Itt  feetafa 
au  joug. 

Pkädo  ,  a  ,  p.  p.  de  rVer. 

Peadöiho.  V.  Pnnivtl. 

f  PeAge  ,s .  f.  *  peage:  droit  poer  «p«sfje#e. 

f  Peageiro,  j.s».  peager.'lennlef  dtepdtjge, 
qui  le  recoit. 

Pi-DE-aiiEiao,  (I.  d#  bot.)  V.  Jdvf. 

PE-DR-GALÜauA,  *.  f.  pied  depossle  t  plante 
du  Breeil. 

Pe-de-cällo  ,  (f. de  ed.)  V.  Lipere. 

P*  de-leaö.  ( (.  de  ort)  V.  dkeesMIfa. 

PA-de-Ubr»,  #.  m.  ( <.  de  eet)  le  petit  irMe 
des  cbamps  e»  pied-de-lierre. 

f  Pf-DB-MoaTo, a.  ei.  (f.  de  eol.)  Itpier,  la- 
pin ,  anona  a  treit  feuilles. 

Psal.  V.  Escarpim. 

PIan  ,  s.  s*.  (po^f .)  hymne  i  Jupiter. 

Peasba,  a.  A  'piedeaul  de  eaatae;  beje, 
soubetsement.  (/ig.)  *  Appui,  soutieau 

fPEÄHBO,  s.  m.  (I.  de  eter.)  le  quiüe,  U 
partie  inferieure  d'un  vaieseee. 

Piiö,  $.  m.  pieien :  homme  qui  ? e  e  pied. 
FanUssin  :  seldat  d'infanierle.  Pien  de  jeueTe- 
ebees.  Homme  du  peupJe,  roturier.  V.  Pi4o. 

Ptit,  9.  e.  enpdtrer;  mettre  dea  entraves 
aux  pieds  des  eberaux»  ete.  (fa.  ^BUf.)Enipe- 
ener,  embarraaaer.  (axtf.)  Punir,  ebitier. 

Pe«a,  *.  f.  piece,  pertie,  portiee ,  siocceeu 
d'uu  tout  Piece  de  meanaie,  surteut  celieeu 
or  qui  ralait  autrefois  6,4oe  reis ,  et  eujeur- 
d*bui  »,see  Nis  (en  Portugal).  1  Heuble,  bijeu 
arlistement  travaille.  — ,  ebete  foimeot  un 
tout  eeaplet;  piece  de  drap,  de  ruban,  etc. 
Piece  d'artillerie,  eaneo.  Piece  de  glbicf.  PWce 
d'dloquenee,  de  poesie,  ete.  *  Present,  cedetu. 
(fam.)  — ,  '  tour,  malice.  (tnus.)  *NeeBbn, 
quaniite,  pertioA.  —  d'exesiie ,  cbeSeVenf re 
que  fait  un  ouvrier  pourdtre  reou  mallre.^bef' 
d'oBurre  :  ourrage  parfalt  dans  ton  geare.  — 
por  — ,  pieee  per  piece.  en  detail.  Ada—/ 
bona*  piece!  Ou  le  dit  d'une  personne  rueee , 
malicieuse.  Pregdr  uma—.(fam.)  faire  une 
pieoe,  une  malke,  )ouer  en  tour  4  quelaju'on. 
Pater—*  ou  eas  — * ,  mettre  en  pieeee. 

f  PECAutiTt,  adn.  ojelkieusetueeA. 

Pici«,  «.  mexqrter,  parle^  des  frvito.V. 
Pico. 

t  P^9AoMt4,  ».  (i.  eur/O  gren«  pddMl. 

Peccadinbo  ,  f.  m.  dim.  de  Peextdp.  FM6e> 
dille:  peqbe  leger,  ou,  par  aAt(p!j rase ,'#<$* 
enorroü. 

pEa;Ano, «.  m.  p^cb6 :  tranigresslon  de  1«  loi 
divine;  Taute.  Tout  ce  qui  s'erolgne  de  lg  rai- 
son, de  l'equft*.  Ettar  em  — ,  elre  en  eist  de 
peche.  Por  meus  —  t ,  pour  met  peenes. 

PRC6ADA,  p.  p.  de  Petemr. 

Peccadök  ,  a  ,  adj.  et  t .  peeheur :  qui  eommet 
un  peche.  Ilorame :  indindu  du  genre  bontiln. 
( fi9)  Q'»>  manque  A  eon  devoir.  —  de  mim/  ou 
de  H.'  peeheur  que  je  suis!  peeheur  que  tous 
etes : 
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Psccadoba,  j.  f.  pecbereaae.  Femme  pu- 
blique. 

Peccadobäco ,  $.  m.  grand  pechcur. 

Peccamihöbamente,  od«,  criminel  lernen  t  : 
d'une  miniere  criminelle. 

PsccAMindso ,  a,  odj.  qai  appartienl,  qui 
coadoit  an  peche;  eoupable. 

Pbccamtb,  adj.  2  gen.  et  p.  o.  de  Peeear. 
Pecbanl:  qai  peche.  Uumor—,(L  de  mid.) 
bumeur  peeeante :  qoi  peche  en  quanlile  ou  en 
qualite.  Ser  — ,  ( fem.)  avoir  lon  faible. 

'Peccab,  «.  a.  —  peccadot ,  commetlre  dea 
peches,  pecher  oonlre  Die«. 

Pkcca*  (oa**,  contra,  de,  em,  per),  v,n. 
pecher :  transgreeeer  1«  loi  dirine;  faillir  eontre 
quelque  regle;  manquer  a  ud  devoir,  n'aroir 
paa  les  qaalilee ,  la  quanlile  requiaee.  Tomber 
dans  quelque  exces.  Se  rendre  digne  de  chali- 
ment.  Errer.  Pecher.  On  le  dil  dea  humeura 
irop  abondantes  ou  d'uoe  qualite  vieieuae. 
—  com  maJaer,  pecber  avec  une  femme.  —  com 
eigo  me$m»y  faire  abut  de  soHneme. — eoairw, 
offeoser;  faire  lort,  nuire.  —  de  eeeeo  on  d'in- 
vernoto ,  etre  trop  eeche  em  Irop  pluvieuae,  en 
parlant  de  1'annee.  —  «in  hmmoree,  etre  eiferte 
d'bumeurs  peccantea.  —  vor  cerMx,  per  bom, 
etc.,  pecher  par  trop  de  eourloisie,  par  trop  de 
bonte,et&  JVdo  —  por  i>»or«»c»a,ne  pai  pe- 
cher par  ignorance,  agir  eroc  eonnaieeance. 
Saber  apewU  par  ende  «feuern  peotm,  connal- 
ira  le  faible  de  quelqu'un.  Dor-lke  per  onde 
pect*,  reprendre  d'uoe  faule  d'habiuide,  ob 
qa'on  ne  aaurait  nier.  Caüoa  ou  poria  aberta, 
jutto  pecem,  (prov.)  J'occation  fait  le  larron, 
l'abandon  fait  le  larron. 

Peccävbx,  etdj.  2  gen.  peeoable :  aajeta  pe- 
cher. Qai  peut  foarnir  meliere  a  pecber. 

Piutco ,«.«!."  peche :  fruit  a  noyau  et  palpe 
du  pecber. 

PftCCOUKiBO,  t.  •>.  (f.  de  bot.)  pecber:  arbre 
qui  produit  loa  pechea. 

'PfttRO.V.Pffpieao. 

Pecba ,  t.  f.  *  defaul,  defectuoaite ,  lache. 

PacaiuiiGOE,  f.  •>.  coraaire,  eeamear  de 
mer;pirato. 

t  Pkouncba  0«  —au,  $.  f.  (hart.)  *gain,  proAt 
mdj  peine  ou  inattendu.  *Revenant-bea,avaj>~ 
tage  inallendu.  Recompenae,  paye. 

fPccmsaiocE,  $.  m.  aimilor:  melange  de 
cuirre  et  de  linc 

PtcaösAHEvrs,  od«,  par  capriee,  «vec  mau- 
vaiae  bumeur. 

PEca6ao,A,fl*y.  qniredit,qufblame,cjalcen- 
«ure  lout;  bizarre ,  d*hnmear  chagrine ,  moroae, 
bourru,  capricieax,  diffleile  a  contenter. 

fPccioUM,  k9  adj.  {t.  de  bot.)  petiole: 
porte  par  aa  petiole  ( feuille  — e). 

Pecjolab,  od).  2  gen.  (f.  de  bot.)  peliolaire  : 
qui  apparlient  au  petiole. 

PsciOLO,  f.  m.(t.de  bot.)  petiole :  queue  qui 
soutienl  lea  feuillee  dea  plan  les. 

Peco,  5.  m.  a  vor  lernen  1  de*  fruiis.  '/?</.)  De- 
faat ,  iuipw  feclion. 
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Pico ,  a  ,  mdj.  qai  n'i  pH  aHriat  u  perfec- 
Uoa ,  a? orte  (fruit).  ( /*>.)  ImbecJle,  ata*.  tfe\ 
eer  —  ou  «Je  ter  nmdm  4a  — ,  arolr  de  reiprh. 

Pecönha,  f.  f.  'poiton,  venia.  *Poe  d'aoe 
plaie ,  etc. 

PEcomrEüria.  V.  Bnvenenow. 

pEgowHtuTo,  a,  «oy.  Tcnimeas,  veneoeai. 
(fig.)  Medium. 

Pecobear,  e.  «.  paaser  la  nail  a  la  bei» 
etoile.  Ifaraoder :  aller  en  tnaraude. 

*  pECTÄa,  9.  n.  payer  ua  tribal,  an  impot 

PecüTnhas,  c.  f.  pi.  loa  premiers  cm  deijet- 
nes  oiseaut.  {/ig.)  *  Mola  piquantt. 

Pecdlato  ,  t.  m.  (f.  de  prat.)  peeaUt:  vel  de* 
deniers  publica  par  eeaz  qai  en  o«t  l'edari- 
nistration ,  le  maniement ;  proflt  lllidte  fall  tar 
lea  denier»  publica  par  celai  qai  an  eot  dapari- 
Uire. 

Peculiab,  odj.  7  gem.  particaJier,  prean, 
apecial.Du  peeule. 

Pecdliaehentk,««*«.  partic«lief«anent(  ift- 
eialemeni. 

Pecülio,  ff.  m.  peeale :  Wen  qne  eolal  qvieji 
en  poiaaanee  d'autrui  a  aequb  par  Ptadestri», 
le  travail,  et  doot  il  peat  diapeaer.  (fig.)  Affiet 
que  ebaeun  a  en  propre.  Livre  de  reanarejaeii 
denotea. 

Pecdria  ,#./.(  fem.)  *  argent  meemaye. 

PEcimiÄaio ,  a  ,  *dj.  peeunlaire :  qoi 
en  argent  (amende,  peine);  eVargeat  (iakV- 
ret— ). 

PBcumoto,  a,  aay.  peeanieux:  qilaint- 
eoap  cVargent;  riebe. 

PacoatiRO.  Y.  Pegureiro. 

PiDAdrao,  ff.  m.  dimu  de  Peddgo.  ISUlBMf 
eeau. 

Pedäco  , «.  m.  morceau ,  pieee ,  porlioa ,  pa> 
tle.  —  d'alm* ,  do  coropdo,  (fig.)  moclie  ieaw- 
meme.  Expretaion  de  tendretae.  A  «^-a  ea  ff» 
—«,  en  morceau x.  Feier  — a  oa  em  — «, meWt 
en  pieeca.  Bttmr  feit»  — •,  de  oa  em  — *,  {fr) 
etre  entieremeat  las,  briae  par  la  fatigve. fV 
%er~ee  em  —ff  peio  aervfpa  eTmlguem,  («t)M 
nettre  en  qoaCre  quartiere  paar  le  auilw  de 
qaelqu'uu.  —ff  de  mmdeirm  gne  rowH*  dmtemh 
trneeio  do  aaefo,  decombrea,  aapraaT  d>ai 
alelier  de  eonatroclion. 

Pedägio,  «.  aa.  V.  Pedgem. 

PsDAGOciA,  a.  f.  pedagogie.  T.  IViaaMatva 

Pedagogico,  a,  adj.  p^agogkroe,  elf 
gegne. 

Pmdacöco  ,  ff.  •>.  pedagogae? 
eonduit  lea  eafanta;  gaida,  oaa4i 
Hemme  qai  n'en  qaitle  jamaia  «a 
le  gea¥erne  camim  II  teoU 

PbiJLiibo,  A,aay.  Jwbt—,  jage 
vi  liege,  qai  Jage  dabeaL 

PaoANTABiA,«.  f.  a«da«terie.T. 

PedIbte  , «.  m.  pedant :  beaanaf  ejol 
lea  eafanta;  qui  aflaete  oa  loa  deeamTee)  Wem 
d'exacUtude,  de  aeverüd,  d^aatractlea,  d>t*- 
periorite. 

PiDAiwEÄa,  v.  n.  faire  Polibrlof  .•  «Setter. 
faire  lenlendu. 
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Pmuttmckutwm,  adt.  pedaiitetqaement : 
d*aai  alr,  <raaa  facta  peaaniesque. 

Pmawtbsco,  A,a4/.  pedanletqoe:  qui  sent 
kiMul.  Ter  «r  — ,  MDÜr  le  College. 

raBAJiiaao,,«.  m«  ptdanlisue,  pedtnterie; 
■ir,  ■■aif  rn,  riitmnrn  da  pedant;  affeclalion 
tt  vtnite  da  savtir.  * 

f  Pkdmälvo  ,  #.  m.  •  vtriete  de  raistn  blanc 
(aaPocttgal). 

•fPsaaaASTfA,«.f.  pedarasUe.V.  Fanribcmife. 

Pebbbmal,  s.  m.  eaillou,  roc.  V.  Pedemeira. 

PaaansfeaA,  t.  f.  pierre  a  feu  <m  ä  fusi), 
tüci. 

fPaBiao,  f. «.  (I.  tfawl.  nai.)  pedere  :  co- 


PsasaTAi.,  #•  a*.  piedtslal :  eorps  qai  porte 
um  ctltnat,  une  Statut.  —  a#  columna,  (f. 
«Taf«*.)  Hyltatlt,  piedestal ,  toubassement. 
— elf  fcssit ,  pitdooebe :  petit  piedestal.  Pedee- 
f9pL(Lde  «Mr.)  ftraversins  plaees  dans  un 
it  •  nmes  paar  les  pieds  des  ramean. 

Piasmi,  adj.  3  #•».  pedestre :  qui  pose  aar 
tat  pttda  (stalat);  feil  a  pied  (voyage);  qui 
va  aav  «M  a  piad ,  qui  concerne  les  gen«  de  pied. 

*  teMCAft.  V.  PaataMato,  Pe/M*o. 

f  PsmvAllo,  r  m.  ( *.  de  bot.)  pedieella ,  pe- 


fPftMCOLADO, *,««?.  (I.  äatof.)  pedicule: 
paett  aar  an  paditalt. 

PSMCVLia,  «*>.  2  av».  ( f.  da  m4d.)  padico- 
laure :  (auladie  — ),  dans  laqueJIt  il  s'emjtndrt 
4M  aoox  inaoasbraMes,  indesiruclibles. 

iPsaiaa ,  #.  /.  V.  Podido.  Permissian  de  cou- 
per It  alt,  tlc. 

Psarto,  t.  m.  tribul,  imp6l.  Don  gratoit  qae 
Je«  soarerains  dtaundaitnt  a  leurs  sujets.  V. 
Pastf**.  (Lds  c*aua.)  *  Demande ,  cominission 
ae)BMfleBaaaisesvdta>nrets,eto.il~a'e,  sur 
la  dasaande  de. 

Paaioo,  a  ,  p.  p.  de  Pedir.  adj.  A  qai  on  de- 
ia  qua  Tob  prie.  Foi  et  rei  — ,  ob  pria  le 


Planta,  a  , e.  dtmaadtar,  celui  surtoul  qai 
tat  impft  in.  V.  Passate. 
Pcatotuio  ta  Psjmgombo,  f.s*.  deaundeur 


*  PiaiataA,  #.  /.  deounde :  aclion  de  da- 


Paaudno  ,  #.  t».  ( f.  de  wUd.)  pediluvt :  baio 
dtpttds. 

f  Piaialaos,  $.m.  pi.  (t.  d'kut.  aal.)  pedi- 
Staats :  mtmmifcres  boursons,  ä  qui  les  pieds 
atnrtal  dt  mains. 

*  PkmmIbto  ,i.aY,  Peticdo.  A  — ,  sur  la 


Pianicaiö,  taAv  mdj.  tl  a.  (/am.)  otrnan- 
dtar:  tjai  dtaiandt  aoutenl  et  avec  imptrta- 
aitt.  Qaeaundear,  truebtar. 

PaaiacaÄ*,,  t.  n.  deauadtf  souveai  ei  avee 
iaMarttnilt.  Oatmaadtr,  Craebtr,  latasailltr. 

PaaiaTA,  t.  /.  meodiaalc. 

PkmbtaA.  V.  Pedinekä». 

pBHBTAtiA,  a.  f.  acuta  de  gaeoser,  de 
dier,  gatastrie. 


PtDhsTL,  s.  «•.  mendiaol,  gueui.  V.  Mp%- 
äigo. 

Pluir  -.« ,  por),  r.  m.  demander :  prier  qoel- 
qu'un  d'aecorder ;  ddsirer,  atoir  besoin ;  former 
ane  demande  en  Justice;  eiiger;  queter,  de- 
mander l'aumone,  mendier.  Demander  une 
ttlle  en  manage.  Prier,  supplier.  —  eonims,  de- 
mander cornple,  faire  rendrt  comple.  — jus- 
tipm,  demander  justice.  —  •  uoica,  faire  en 
ceremonie  la  demande  d'one  Alle  en  mariage- 

—  por  algurm,  demander  grace  en  ftveur  de 
quelqu'un.  —  por  favor,  por  obuquio,  pur 
niercS,  demander  en  grace.  A  —  por  facta. 
V.  ce  mot.  Nio  kaver  mmi$  que  — t  n'avoir  pluc 
a  desirer.  —  at  aateaa,  (inus.)  s'elever  aux 
noes.  Como  pM$ ,  aecorde ,  fiel. 

PEDiTÖato,  t.  m.  •  demande  ridicule  et  rc 
p^tec.  *  Quete,  aclion  de  qutlcr. 

•  PEDOTniBA,  t.  m.  mattre  de  l'atbleliquc. 

•  PiDOTiiiBico,  a  ,  <4j.  Art*  — «,  alblelique , 
arl  des  atbletes. 

PAdra,  j.  f.  pierre  :  Corps  dar  qai  se  forme 
dans  la  terrt  et  qai  seit  a  baUr,  etc. ;  cailloa ; 
tmas  de  grarier  dans  la  vessie.  Pierre  a  fasil. 
Grosse  grtle.  —  tfamolar,  pierre  A  aiguiser, 
qaeui,  etc.  —  faguia,  pierre  o?aigle,a6lile. 

—  Www,  "alun.  —  de  tocar  tu  de  toque,  pierre 
de  touebe,  au  propre  et  au  tigure.  —  de  fapdr. 
V.  Galga.  —  inen  ou  de  eetar,  pierre  d'aimant. 

—  infernal,  pierre  infernale,  pierre  acautere. 

—  Upis,  Titriol  de  Chypre.  —  pomes,  pierre 
ponce.  —  para  eo/rar,  pave.  —  de  miikat  ,{t.de 
mar.)  table  de  lok.  —  de  tnoinko.  V.  M6.  —  pre- 
etösa,  gemme,  pierre  precieuse.  — em  bruio, 
pierre  velue,  pierre  brüte.  Reeolufdode  —  e  caly 
(ßf.)  resolalion  ferrae,  bien  arrtlee.  Cobeem  dt 

—  ecal,  (id.)  Ute  dure,  qai  ne  cede  pas  a  la  rai- 
son. Landarm  —  #  eseonder  a  mäot (id.)  Jeler  it 
pierre  et  cacher  le  bras.  P&r  «ma  —  em  eima , 
remettre  au  silence ,  laisser  en  oublf ;  arreter  le 
eoars  d'unt  afftire,  etc.  Eneontrmr.  mchor  a 

—  pkilotophal,  {/Lg.)  trouver  la  pierre  philoso- 
phale ,  le  moyen  de  s'cnricbir.  laactr  t  pri- 
vteira  —  ao  edi/icio ,  poser  la  premiere  pierre 
d'nn  ediflee:  (fig.)  entamer  une  affaire.  Ndo 
deixar  —  »obre  — ,  ne  pas  laisser  pierre  sur 
pierre,  rainer  de  fond  en  corable.  Marear  com 

—  branea  ou  negr»,  (ß9>)  se  rejouir  d'aq 
jour  heureux,  ou  s'aflliger  d'un  Joor  funesle. 
Serm  —  eVeeeandmhy  elre  an  sajel  de  scandale« 
un  raotif  dt  dissensitn ,  etc.  Eetar  frio  como 
uma  — ,  elre  froid  eomme  un  marbre.  —  mo- 
vedica  ndo  eria  bolor,  (prov.)  pierre  qui 
roule  n'amasse  pas  moosse.  Tanto  dd  t 
aqua  na  —  aU  one  a  otfta,  ou  agua  motte 
em  —  dwra,  tanto  dd  ati  oue  a  fitrm,  {id.) 
Ptau  qni  lombe  goulle  a  gtatlt  Unit  per  creuser 
la  pierre.  — «  ou  — s  prteioeae>  pierrtries, 
pierres  precietses.  — «  aauaillarw,  *mame- 
loas.  Doido  de  — *,  (oa  poatme,  foa  4  marttlt : 
qai  tat  atn  dt  tta  ata  ttnt. 

PiaalDA,  a.  /.  atiita  dt  Jeter  um  ptarrt; 
toap  de  pitfia.  {fia.)  Parole  piqaanla,  ctup 
dtbtc. 
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Peürado,  4,  adj.  ptT*  de  callltttx;  garni  dt 
pierreries ;  Trappe  de  la  grtle ;  moucbett  de  di- 
verses couleur». 

Pedragöso.  V.  Pe&regfoo. 

tPKDtAGUMifiaiTO,  a,  adj.  pierreux,  plein 
de  pelils  eailloux. 

Pedräl.  V.  Pedregal. 

pEDiuxcfiiRA ,  i .  f.  *  las  de  pierres. 

PedrarIa,  f.  f.  pierre  de  taillc.  Pierreries : 
■mas  de  pierre*  precieuees,  de  diamanls. 

Pedregal,  f.  m.  Ueu.  pierreux. 

Pedrecoso,  a,  adj.  pierrcux,  rempli  de 

pierrcs. 

'  Pedrecüloo,  $.  sr.  gravier,  pelils  eailloux, 
'  cailloulage.  Grande  pierre  delactiee. 

Pedreira,«.  f.  carriere.-  liea  d'ou  Pon  tire 
les  pierrcs.  (flg.)  "Appui,  protection;  media- 
leur. 

Pedreiro,  «.  in.  macon.  Pierrier :  piece  d'ar- 
lillerie.  Sorte  de  petile  hirondclle.  —  livre, 
franc-rnacon.  Sociedade  dot  —t  litrts,  frane- 
maconnerie. 

PtouEz,  adj.  2  gen.  couleur  de  pierre.  Cm- 
vallo  — ,  cheval  blanc  moucbele.  Ferro  — ,  Cer 
lröft-cast>anl.  aigre  ou  pailleux- 

Pedrisha  ,  «.  f.  dim.  de  Pedra.  Pctite  pierre. 
Eitar  com  a  —  »o  tapato,  ifig.)  aveir  U  pace 
a  l'oreille. 

*  Pedrjüuo  ,  a,  adj.  de  pierre. 
Pedrisco,  t.  m.  'grele  üo  pierres.  'Abon- 

dance  de  geile  qui  tombe  des  nue*. 

Pedroso.  V.  Pedregöto. 

Pedro reo»  f.  «.  las  de  pierres,  pierrier««, 

f  Pedumculädo ,  a,  adj.  {l.d*  bot.)  pedon- 
cule :  porte  par  un  pedoncule. 

■fr  Peouncular  v  adj.  2  gen.  (f.  da  hol.)  pedon- 
culaire :  du  pedoncule. 

f  Pedckculiförmi,  adj.  2  gen.  (f.  de  hol.)  am 
forme  de  pedoncule. 

Pedübculo,  $.  m.  (|,  da  bot.)  pedoncule  t  Ugt 
qui  soutienl  la  fleur  et  le  fruit;  support  00m- 
mun  des  üeurs. 

*  PEExntagA.  V.  Peniiencia. 

*  PeersIo.  Y.  Pento«. 

Peca  ,  j.  f.  pie ,  oiseau.  ifig.)  Fem  ine  bavarde, 
babillarde.  J.  de  mar.)  'Cbouquei,  bloe,  letf 
de  More.  Piece  de  bronxe  sur  le  cylindrt  d'ua 
moulin  a  sucre.  Ätentar  es  — *,(/*y.)  prevoir 
des  malbeurs. 

Peca,  f.  f.  liaisoa,  union.  de  deux  cbestt. 
Lien  des  bosuts.  'Alganon.  qu'on  mel  aux  pieds 
des  esclaves  fugitifs.  Ins«,  manabe  d'un  vast, 
etc. 

Pegada  ,  t.  f.  traca,  empreinU  du  pied ;  vts- 
üge.piste.  WPisada. 

Pegadico,  a  ,  «4;.  gluant,  visqueux.  Contt- 
gieux.  Ter  es  m4oa  — et,  deroier,  «voir  du 
paneuant  *  roler. 

Pegado  ,  a  ,  p.  n.  de  Pagaf  "tV-  Votoin,  tos- 
tigu,  «UenaDt.  uai,  Joint.  Adnexen«,  coli*, 
forlement  allacbe  4.  (£*>)  Cltue,  eaatfki ,  aifct- 
ena  a ,  afeclionno  peur.  Motor -r,  leeic,  eure 
eonügu.  —  §,  toul  contre ,  tupfen. 

Pecado  ,  adv.  aupres ,  proebe ,  pres ,  atteiuni. 
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PecaaAr,  a.  s«.  ptMop  alt  ■sjrajai^asflMe 
au  venire  du  requin  pour  le  saeuu. 

Prcadcra  ,  $.  f.  V. 

Pegaplor.  V. 

Pecajoao,  a,««V.  gluanl,  vi 
gieui.  (fig.)  ▲tlrayaot.  Botet 
leuse. 

pEtiAHÄ^A.  V.  Bardanm, 

Pegam  a^o  ,  f.  m.  ebose  gl  na  Uta.  (/ss.  fem.) 
Importun.  ( I.  da  bot.)  Croebel,  agnfe,  d»»- 
ble  agrafe.  Z/ere«  da  —4.  V.  Bar^auus, 

Peuameiito,  s.  ».  *  action  de  etiler;  uafcw, 
liaison.  V.  Aptgo. 

Peöaö,  s.  st.  •oalee  d'ast  «rebsj  alt  paaL 
Arc-boutant.  —  do  muro,  butee, 

—  do  venioy  tourbülon ,  rtstlia , 
PegIr  (•,  com,  em\,  m. «.  eolltr  1  aalr  nee 

de  b  eolle.  Joindrt  j  uuir,  altaehtr  et««UJMi. 
Donner,  eommuniqoer  um  aMiad*»  -etau^ 
gieuse.  {/ig.)  Gommuoiejuer  «et  vletft ,  «et  keU- 
lüde«.  —  fogo,  mettre  le  fet ,  euttaauuer.  (fa.) 
Susciler  des  quereile«,  ele. 

Pegär,  «.  n.  prendrt  raeint,  parlattdci 
plante«.  Prendre,  s'allumer,  pariant  dt  fss. 
Ad  beirr,  lenir,  «Ire  oontigu.  S'clUebier,  st  te- 
nir.  Agir,  (aire  impression;  attir  «tv  elrt, 
reussir.  Allaquer,  assailiir.  —  est mlamtm^tn 
aigumm  couto,  saiair,  airei«r,  s>mp«W«t..- 

—  na  etpada ,  porter  la  malt  a  tan  d|itt;  pfft- 
dre  l'epee.  —  no  eomna,  cojDmeneer  i  i*ea- 
dormir.  —  da  pelacra,  prendrt  an  woL  —  am 
alguem,  se  disputtr,  s«  querefler  tvtt  ttsf- 
qu'un.  Aeamr  am  qua  — ,  trtuver  a  rtnlrt.n«M 
o  fogo  n'nma  com,  etc. ,  le  feu  a  pris  daus  im 
maison,  etc. 

Pegar-se,  v.  r.  se  Joindrt ,  «»«lltctsf,  st 
eolltr.  Prendrt  gott :  s'atttehtr,  «*arTsutltmair. 
Se  comiouniquer  (um  nuladjt ).  Ten*r  l;t*ac- 
crocher  a.  —oeavailo,  eire  retif  ( le  a§evtj)> 

—  o  limgv*  aja  da  4a  teere,  rtsntr  eturt, 
saus  parole.  —  com  algum  «enie,  et  atnra 
sous  la  protection  d'un  Mint,  se  Teuer  L 
Pogoramv-oe  o$p*Mtno  peevelr  marcn«#. 

f  Pegäseo  ,  a  ,  adj.  (poM.)  de  P4tjtttV 
Pixuso,  $.  m,  Pegatt  ;  ebeval  äfft  ItHsdat 
par  les  poetes.  ( Hg.)  'Verve  potliqut.—  ^faß- 
stoUaüou  stplentrionalt.  —  marine,  HtB*9: 
poisson  cartilagineux,  elcuÜieropoae.MNJ^fl 
oyteusson«  osscus.  —  des  fndni«,  elrngt«  de 
mer. 

*  PscBAtooRO.  V.  Pejaiamrok 

Pego  ,  s. «.  gotfflrt,  thtat.  (ßf.)  Btutt  nnY, 
l'Ocean.  " 

Ptco,  s.  m.  sorte  d'oisean. 

f  Pegomancia,  i.  f.  pegomaneie :  dhlntn>i 
par  fttn  des  fonttints. 

t  »nttnAwritt,  a.  ts.  pef/ttaenele  u  ?  quf  tV 
donne  a  la  pegoDantit. 

*  pBconin.  V.  Peiarar. 

f  PsÄttito ,  a»  m.  ctM  qni  ttfrtrl  H  nolirdi 
pin,  qui  en  fait  comnltftt. 

*  Pecdial.  V.  Pegumal. 

PntviLBt, «.  et.  *  petaN ,  obtUett,  enrrtve. 
(/lt.)  Molif,  prttexle. 


täte,  i. «.  Irtsjpeaii.  (vieux)  Berger, 
lsAr.  V.  Peguihdl. 

KtiRO,  f.  m.  berger  d'uo  peiit  troupeau  v 
Mit 
V.Pf«. 

ka  9  «• n.  peter,  faire  des  peU. 
iv  e. «.  pei  x  venl  qui  sort  «Tee  bruit  du 

*Bt. 

ibaäba,  *.  /.  petirade  :  plusieort  peti 
i. 

•oraear,  t.  r.  faire  une  petarade,  pc- 

rni. 

»fttiiao ,  a ,  «4/.  et  $.  peteur,  qui  petc 

L 

»Orreta,  $.  f.  pet  simulc  fail  avec  la 
,  petarade. 
i  f  etc.  V.  Peor,  etc. 

i9$.f.  "präsent  pour  stiborner,  subor- 
(aaf.)  Ancien  tribut  que  los  roluriers 
it  au  roi,  teille,  etc.  M.)  'Gens,  rcnie. 
kCA  om  — ^a f  f.  /".  ( l.  d'Atic)  cabane  des 
uv  dils  Juncot. 

i$A ,  e.  f.  ( J.  d'Atic)  sorte  ri'embarcation 
rs  de  Malaca ,  qui  avait  I  avnnlagc  de  se 
sous  »au  sans  que  la  cargaisou  fül  en- 
ipee. 

ioo,  k,p.  p.  de 

U ,  e. «.  corrompre ,  gagner  per  des  pre- 
elr-.  iant.]  linposer  Ic  tributdil  Peita.  V. 
.  Payer  un  inbut,  un  impöl. 
ivisrro,  adv.  (f.  de  chasse)  contre  le 

fciito,  s.  m.  suborneur,  qui,corrompl  per 
toaax.  (an/.)  Cclui  qui  payail  la  Peita. 
(Mi-  CAg-)  Plcbeien ,  roluricr,  bomme  de 
rztracüon. 

iuo,  t.  m.  petito  eulraste.  Piece  de 
l«  jupe.  Corscl.  Ornemeni  iriangulalre 
■nriee  sur  lestomac. 
D,  #.«•.*  poitrine ;  partie  qui  coMienl 
uboos  et  le  emur;  Tun  des  organes  de  la 
otfelle  conücnt,  les  eöles  superieures ; 
amons;  le  sein,  les  mamelles,  la  gorge. 
nr  de  Hkomme,  emur,  Arne.  'Conftaiice, 
■  (f**0  Courage,  raleur,  resolulion.  — , 
rte,  bonne  voix.  (onl.)  Y.  Peita.  —  d'ar- 
laalron.  —  do  pi,  cou-de-pied.  A  —  dtt- 
ip  {/Lg.)  mos  defense.  Hörnern  de  — , 
a  de  ecaur,  eourageui,  fcriuc  cm  secreu 

•  n  moo noteu—,  metlrc  la  main  sur  sa 
mc*.Dtsafogar  ou  u—  »ouvrirson  cosur. 

terra,  bumblement,  avec  soumissioo. 
rate— ,  poitriuaire.  jPtfr  o  —  em  terra, 
M  deecoDle  boslile.  Ko  —  de  »euamigo, 

•  •ein  de  son  arm.  — *,  pl.  letons,  ma- 
i de  ramme.  Towutr  a  — «,  {fig.)  preudre 
IBM  a  ceeur.  Criar  a  teut  -i ,  allaitcr. 
ü— •,  coueber  en  Jone  avac  un  fusil; 
iler  la  pointede  l'epoe  eurla  poitrine,  etc. 

alt  —  e  pema  ao  teile,  (adage)  le  lit  est 
rpe  de  la  Jamba. 

ocoBiRA,  f.  f.  (t.pop>)  toui  rauque  qui 
aiffe  dtM  W(  p^iuine. 
•oaai, ,  9,  m.  poilrail  <  barnais  qui  couvre 


m 


88t 


Le  devtnl  dei  epauiei  da  eherti.  "Coarroie  de 
la  seile  qui  passe  aar  lt  poilrail  da  cbefrar.Ptt- 
toral :  piece  de  brodtrlo  sur  la  poitrine;  rAÜo- 
nal,  un  des  ornements  da  grand-prttre  des 

Juirs.  ■ 

PiiToaiL,  adj.  2  gen.  pecloraj  i  ^on  Mar  la 
poitrine  (sirop,  etc.);  qui  se  porte  aar  b  poi- 
trine (croix  des  eveques). 

PeitorJl,  «.  et.  eppai  de  croi»ee,parapet. 

Pkitoril,  adj.  2  gen.  de  parapet. 

PtixE,  j.  m.  polssoo  :  animal  a  sang  rooge, 
presque froid,qui  nalt  etvit  dans  reäii.— *%jo9 
enge,  pois*on.~  wuxrlello%  le  marteae. — e^4- 
lha%  aiguille  de  mer.  —  agutha  ordiuewia^Tot- 
pbic.  —  agulka  acrocodilado ,  le  cafman. — egu- 
Iha  do  Braxil.  Y.  Timucu.  —  porco  unieorne. 
V .  Acaramoeo.  —  poreo  felpudo,  la  pellte  li- 
corue. — porco  de  dout  espinho»,  *  balisle  a  den  t 
piquants.  —  rdda,  mole.  —  roda  ordinario  ou 

—  rolim,  telraodon  raola,  la  lune.*—  emriee, 
berisson  de  mer.  —  porco-etpim  do  Braiit, 
orbe  berisson.  —  eipäda  gründe,  epee'oü  es- 
padon. — etpada  grande  e  bieudo ,  respadonew 
l'cmpereur.  —  pombo,  la  flalolc.  —  Jjrr«,  la 
lyre.  —  ardnha,  la  vive  ou  dragon  de  mer.  — 
gado,  gade.  —  päo,  la  raorue.  —  ewrvo  ou 
eareunda,  le  kurte.  —  cabra  ou  eebrinhn.  T. 
Buito.  —  toaäor  do  Braxil,  trigle  rolant. 

—  gallo  y  xee;  coq  de  mer.  —  gallo  da  Europa , 
la  dorre  ou  poisson  de  Saint-Pierre.  —  teira 
dalndia,  le  teira.  —  iordo,  le  lourd.  —  »ir- 
lope,  le  melope.  —  da  China.  Y.  Jfetcoc«.  — 
do  paraito,  poisson  du  paradis.  —  ferro.  Y. 
Bipadarle,  —  tniudo  des  tanques ,  alevin ,  ale- 
vinage.  Dia  ou  comida  de  — ,  jour  ou  repas 
maigre.  Corner  de  — ,  faire  maigre.  —  Jreeeo, 
poisson  frais  de  mer.  Este  —  lern  ckeiro,  ndo 
estd  (reteo,  esld  ardide,  ce  poisson  pique.  Käo 
eer  nem  —  nemeame,  n'etre  ni  chair  nl  pois- 
son. Filho  de  —  tobe  nadar,  (prov.)  bon  ehien 
cbasse  de  rare.  Signo  de  —  s,  V.  Pitcet.  Ol  —  s 
grandet  comem  o»  peeuenoe,  les  gros  poisson s 
mangent  les  petita. 

PeixCico,  a  ,  a.  poisfonnier,  — ere,  qoi  vend 
le  poisson. 

•f  PEixELfn,  a.  m.  'salpe,  saupe  ou  salpa  : 
poisson  de  mer. 

pF.iXEzi!fao.  Y.  Peixinho. 

Pusmoftiao,  j.  m.  poissonnier  qui  apporte 
le  poisson  frais  dons  Hnlerieur  du  pays,  cbasse- 
maree. 

Peixirbo  ,  $.  m.  dim.  do  Peixe.  Petit  poisson. 

'Peixöta.  Y.  Peecdda. 

f  Peixüte,  a.  et.  peiit  poisson  aa-dessus  de 
Peixinho.  (/Lg.)  Sol,  ignorant,  innocent,  sans 
ezptrience. 

PsjÄDAMEHTK,  adv.  a  regret,  4  conlra-cnar ; 
avec  bonle,  pudeur,  delkatesse. 

PejAdo,  a,  p.  p.  de  Pojar.  #dy.  Pudique, 
bonleux.  Rempli  dobstaeles.  Soul,  rassasle. 
Timida,  decourage.  V.  Prenkg  ei  Ptjado.  —  da 
lingua,  begue.  Contcieneia  —a,  (fig.)  eon- 
science  chargee.  Metomyagi'^^  eslomae  sur- 
enarge d'alimenU.  Ktiart  andar  —a,  elre  en- 


Miau, buh  J enfanl .  purlini  d'une  leoim« 
PEjidOk  oii  l    'eela»e  d'un  mouiin 

PuiHdrro,  i.  m.obsuclr  ,  niirüiei,  tmbii 

Pili*,  •.  a.  tobirrin«,  meilre  drs  obm 

gutm,  ennuierqoelqu'un,  I«  deraliEer. 


nbarrit.  "Repugnaoee.  •Superfluiie. 


PtLk,  frtf.  [comraciion  de  Per 
au  da  Per  m.  Pur  tlla  ,  par  la,  d 
ptei  U.  —  ■(mm  rmiiffl,  par  1a  m 


Pella. 


■..-lagiii 


|..irli-..[i    .|i. 


de  PeUge. 

t  PilasüüO,  ».  m.  Petagii 
P«l«gt;  i'.  de  Pcltgt,  qui  a 

PtL«»,e4c.V.  Pettar,  etc. 

P«la^o,  i.  n.  (poeV.l  ia  hiule  mer,  I«  plelne 
nur.  V.  ftga.  (|l$.)  Ocean  ■■  i|uantiie  inDOm- 
briMe. 

PtLi»iln,(.  m.  pelarolde,  poisson  de  mei 
qui  approche  duniai|aereau. 

t  FlIWWtBI  I  1  poi«on  du  br«»l  qui 
•Uli  1e  n- . |  :il:l  ,  p.'l  jumii'. 

PM-tlA,  I.  f.  '  combat,  baUHIc.  (JucreHe, 
rlie;  {finde  dispute;  diaeussioii  opinidtre. 
{(!».)  *  Combat  ernte  lesaaimaui.  (td.)Catnl 


HL 

troule,  EiaDd-gokter,  Inut,  «HM 

qba. 

-Piuctmo.  V.  pftlttm. 

Pkuö»»  ,  I.  /.querelle,  «fjtt.  I 

l'i  li  li. i  .  V.  PfTffAro. 

PaiU,t.jKMb  drpjoB*.^ 
'■■(■!.  Peine  flltequi  dan«  soi  !•-■.! 
femme-  —  de  «•(•,  ballan.  J  f«fi 
baulpLd'artilltrie.  Jofoda— ,j« 
Jojw  a  — ,  jouc-r  1 1*  pana*.  *pm 
ar  oi]  HD  (alls,  prendre  !j  ball*!« 
tu   -I  ■  ulj;uf m  .   .  ^j.'   letiUCC,  I 


(rill  d'un  roeber  soll-  arbrn  oi  pll 
I'uluMi  .  •■  «.  r*Iui  qnl  pele. 
PtLnoiii»,  *.  f.    jrLion  de  p«( 

PtLLlua,  a.  n.  corr»i,  appreti 

Peiiifl.  V.  PbM». 
Pii.i.ii,  d.  m,  peler  i  ölet  Ir  p> 
ecorco;  peler  »*cc  de  l'eau  trtus 


i.  f.  peau  :  pame  uteri 


■in ,   '.'uri-   chose  tnolle.  Pni 

:uir,  ..-..-    ißg.j  Lfiidivldu ,  n  i-  < 
.'eilerieur,  I  npparenrr.  .V*  rai  - 


PEL 


-„  «.     / 


PEN 
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PtxüCA  ,  ff.  f.  peau  Ine,  eanepin. 

PBuJfA,  t.  f.  Beulte :  rohe,  maateau,  man- 
tsleft  foarree  • 

fPsuicB,  f.  /".  (a. af.)m*Ilre*se  »eoncubine 
faa  hemme  marie. 

PsixJeo.t.ei.  babitde  peau  des  bergen,  etc. 

PiuicBLA,«.  f.  pellieule  :  peau  tres-mince. 

PbuJkba,  e.  /.  dta».  de  PelU. 

Pblükbo,  s.  m.  dtm.  de  P«/fo.  Petil  flocon 
de  leine.  Petita  cheveux  qui  tombent  tur  le 
freut. 

Pbxuqoeiro,  e.  es.  peaussier  :  artisan  qui 
read ,  qui  prepare  les  peaux. 

Pbxukaö.  V.  Btlliscäo. 

PsixIsoa.  V.  Pellifa. 

Pbjlutaria ,  a.  f.  peauaterie :  commerce,  etat, 
aaetier,  nurebaadlae  de  peauaaier.  V.  Petlete- 
rim. 

Pslutbiro.  V.  Pelliqueiro. 

Pexlitrapo,  a,  adj.  (I.  burl.)  deguenilte, 
eoarert  de  hiUlons;  gueux,  miserable. 

Pexlo,!.  «i.  poil :  filet  delie  qui  fort  de  la 
peau ;  toua  cea  flleti ,  leur  cooleur ;  barbe,  che- 
vclure.  (f.  de  bot.)  — ,  ttlamenis  tres-delies. 
Davet :  espece  de  coton  qui  ticnt  aur  certaios 
rrulU.  Poil  d'un  drap.  "Soie  grege,  qu'on  tire 
de  deasua  le  cocon.  *  Jfaladie  des  ebevaux  dont 
la  corne  sperre  et  se  delacbe  par  ecailles.  — 
ew*ffaada,(p.aff.)  fil,  Iranefaant  dune  epee. 
Em — ,  anu.  Viro—  ,  venir  ä  propos ,  a  temps. 
Imaibt  0  — ,  atoir  le  poil  luisant;  etre  gras, 
porlant  d'un  eheval,  elc.  Ser  de— *eore,(^*.) 
«Ire  rose,  frauduleux,  coquln. 

PsxiAto,  a ,  adj.  telu :  couvert  de  poils.  V. 
PefMdo. 

PftLLÖTA,'./!  balle  depaume.Balle,pelotte? 
petU  Corps  de  forme  spherique.  *  Boalei  de  ea~ 
noa,  balle  de  mousquet,  elc.  Em  — ,  toul  nu , 
sani  aueune  espece  d'nabillemenl.  Deixar  al- 
eaeat  am  — ,  depoulller  quelqu'un ,  lui  voler 
tont  ce  qu'il  a. 

PbllotaO,  f.  m.  äug.  de  Pellota  ou  Pellot: 
(I.  teil.)  Peloton :  petite  troupe;  subdivision 
d'un  balaillon.  Coup  de  balle,  (/le.  p.  «f.)  Met 
a4gnant,brocard. 

Pillöts,  f.  m.  sorte  d'ancien  vetemcnt  sans 


de 


de 


PbllotIcas,  ff.  f.  pl.  petiles  boules  des  esca- 
SBfjtenrs;  tours  de  passe-passe,  escamotage. 
Peser— ,  faire  des  tours  de  passe-passe. 

Psllotimbo  ,  <rtw.  de  PelloU. 

PsLLOTiQOtiRO,  f.  w.  faiseur  de  tours 
Eaave-passe,  escamoteur. 

pfXLduma.  y.  Pettoaro. 

f  Pbllourada ,  ff.  f.  "coup  de  boulet, 
halle  de  mousquet ,  etc. 

pKLLOCftiflHA ,  dtm.de  Pelloura. 

Pullocrinbo.  V.  Petourinho. 

Pell6lho,  f.  m.  "beulet,  grosse  balle.  Bal- 
lette, beule.  Faser— s,  ou  tortaar  com— 9, 
Mlatter,  toter  au  scrutin. 

Pellocia  ,  f.  f.  peluche  :  panne ,  etoffe  a 

ff— dl  polU. 

pELLÖaoo ,  a  ,  adj    transparent. 


Pelludo  ,  a  ,  adj.  peilo ,  pelu ,  rein ,  teuren 
de  poils. 

Pela,  prip.  (contraetion  de  frriffa,  Por 
elta  ou  Por  a),  per  la,  peur  la.  Vera;  —  aseCa 
noite,  vers  minuit.  —t  tru  ftcroff,  ters  Mate 
beures. 

Pelo,  prtp.  (contraetion  de  Per  esst,  Por 
§Uo  ou  Por  o) ,  par  le,  pour  le.  Verl.  —  arta- 
cipio ,  —  meto,  —  /las  da...,  Ten  le  coeBaeeaee* 
ment,  rere  le  milfeu,  ven  la  ÜB  de... 

f  Pelopokeso,  «.  m.  (c.  da  #eee/.)  Pelopeu- 
nese  :  grande  presqu'lle  d*Europe  dem  la  ate- 
diterranee,  aujourd'bui  la  Moric. 

f  Pelöria  , «.  f.  (I.  de  bot.)  *  linaire,  Hn  saa- 
vage,  plante. 

pELocaixno,  «.  m.  pllorl,  fourches  petiba- 
laires :  c'est  en  Portugal  une  eolosme  sunaon- 
tee  de  crochets  ou  pointes  pour  attaeher  lee  te- 
le« des  criminell  exeeutes;  oa  f  ailaeha  aasei 
les  condamnes  pour  les  exposer  aux  regaidi  da 
public  ou  pour  les  ToueUer,  etc. 

PELOURO,etc.  y.  PffHoaro,ete. 

f  Pelta,  s.  f.  (inus.)  pelle,  sorte  de  petit 
bouclier  eebancre. 

Peltato,  a  ,  aay.  (f.  oVane.  mit.)  ataae  d'un 
bouclier  dtt  Pelta.  V.  ce  mot. 

Peltre  ,  ff.  ei.  melange  d'etain  et  de  pfomb 
ou  deeuivre. 

Pelcssa.  y.  Pellucia. 

Pebpinella.  y.  PimpintUa. 

Pem a  , «.  f.  peine ,  cbatiaoent ,  punitiea.  Peine 
d'esprit,  souci ,  cbagrra;  eonei;  fagrat.  — , 
douleur,  souflrance;  fatigue,  difleuüe.  (aal.) 
y.  Penha.  —  de  donmo,  peine  du  dam :  priTa- 
tion  de  la  Tue'  de  Dieu  pour  lee  damnee.  —  da 
stnlido ,  peine  du  sens  r  tourmeat  dea  daanea 
dans  Venfer.  —  de  fohäo,  peine  da  tafton.  — 
de  vida  ou  de  morte,  peine  de  mort.  — 
ataria,  peine  peeaniaire,  amende. 
— ,  Arne  du  purgatoire.  Sob  — ,  adv. 
Dar  tu  —ff,  etre  puni ,  eaiüe.  Dmr 
off  —t ,  lommr  tu  — e  d^ofeaeai,  chalatr,  ponlr 
quelqu'un. 

Pen Acno.  V.  Ponnmeho. 

Peuadameüte,  ade.  peniblement. 

Peüädo,  a  ,  p.  p.  de  Peaar.  Qui  a  de  In  peine , 
adlige ,  peine. 

•  Prs aooiro.  V.  Paafoef. 

Pr!<Al,  adj.  2  gen.  penal:  qui  ajaajtttila 
quelque  peine ;  qui  concerne  lea  peines  legatee 
(code,  loi  — e) ,  de  peine. 

Pesalidade,  ff.  f.  penaüte ;  qoalile  de  et  qui 
est  penal;  a»sujettissement  a  la  peiae.  Soaf- 
france  actuelle  d'une  peine.  Peine,  tetrment, 
aouffrance ,  fatigue. 

Peralizädo,  a,  p.  p.  de 

Penalixar,  e.  a.  peiner :  donner,  faire  de  fa 
peine  jeauser  du  cbagrin,  de  l'inquietude,  de 
la  fatigue. 

Pen almesite,  ade.  aree  cbAUment,  en  infli- 
geant  quelque  peine. 

Pejamar  ,  «e>.  f.  Ptroim  — ,  perle  male. 

PeaÄft ,  •.  m.  gaillardet,  baaderalle  da  vais« 
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aeau.  V.  Penddo.  U.  (anlS,  Poincon  pour  ecrire 
*ur  toi  fenillea  de  palmier. 

Peaär, e. «.  (amt.)  punir :  condamncr  k  ooo 
peina,  Hnfliger.  tt.  V.  *e*aftx*r. 

Pesär  fes»,  fwr), «. *.  palir,  souffirir,  peiner. 
SouArir  las  peiaes  de  l'enfer  im  da  parga Loire. 
Etre  longlemps  a  l'agonie.  Que  etld  penando, 
lnnguina.nl  „  qui  est  consuwe  peu  a  peu  par 
an«  maladie  qoi  «bat.  —  de  oasor,  Ungair  d'a- 
moair. 

Pnii-u,  c.  r.  a'aOiger,  te  ehagriner,  m 
tourmenter. 

Prnätrs,  a.  m.  pl.  pönales  .-  dieux  domesti- 
ques.  Le  foycr  pa  Lernet. 

•  Pniviu  V.  Punivtl  et  Pe*al. 

f  Pejutimao,  a.m.  (polt.)  celui  qui  porlait 
loa  die«  pönal*. 

PKflAffr»,  a.  s».  pl.  galeaux  de  poisson  fril  au 
banrra. 

Pekca,  $.  f.  feuille  piquanle  de  cbardon, 
d'aloes,  etc.  (burl.)  Gros  nez.  —  de  bananat, 
'  grapiUdn  de  bananea.  — §  do  eo/e,  "Jobes  du 
poumon. 

PhidIvca  ,  a.  f.  lea  huit  et  neuf  de  carreau 
au  jeu  de  cartea  6H  gmratusa.  *EmpIoi  subal- 
terne cm  aeeeasoire.  ( flg.  «»f.)  Choae  dont  on 
fait  uaage  continuellemenl  et  pour  diverse* 
applicalioDS.  Corvee. 

PendAO,  f.  m.  *enaeignet  drapeau,  et  sur- 
tout  etendard  de  cavalerie.  *  Banniere  do  con- 
frerie.  {Udo Urne.)  Pennon :  eapece  de  guidon. 

—  de  tri**,  Oear  du  ble.  —  e  caldeira,  prlvi- 
lege  ejn'araJent  lea  geDtilabommes  portugaia 
qui  suiveient  le  rai  a  la  guerre  de  faire  porler 
devantenxtn  drapeau  elune  marmite.  V.  CaV- 
deira.  A—  forido,  «reo  foroe,  diligeoee,  viva- 
ciie. 

•Pa*n»sic>.  V.  Penileeuio,  Cattigo,  Tra- 

b*Um9Mmif. 

m  PaaiaRMf  At*.  V.  Peniteneidrio,  PenitencUU. 

Pontacu,  a.  f.  dispute,  querelle,  rixe,  de- 
mele;  cbamaillis ;  aflaire  en  lilige. 

f  Pehdenciar  ,  9.  si.  avoir  des  querelief  avec 
quelqu'un ,  se  dispater,  quereller. 

PirnttTi,  a.  n».  peodanl  d'oreillc,  pcnde- 
loque. 

PsüDiRTS,  p.  a.  de  Pender,  et  adj.  2  gen. 
pendant  r  qui  peod ;  qui  est  aiiache  par  en  baut. 
Suspeoda; qui  depend  de, dependant;  qui  est 
cn  auspena.  Dtmanda  — ,  proces  pcndant,  qui 
n*eet  pas  deetde.  Perigo  — ,  danger  imminent. 

—  m  primoira  detnanda,  pendant  le  premier 
proces,  o*  le  premier  proces  etanl  pendant. 

—  dum  flot  {flg.)  qui  nc  üent  qu'a  un  Ol :  pr*t 
a  tomber,  ä  raanquer,  a  echoucr,  etc.  Sello  —. 
V.  Sello. 

PKXBtn  (de),  v.  n.  pendre :  «Ire  aeeroche, 
•uspendu.  Dependrc.  V.  De  pender.  (flg.)  Ba- 
lancer  :  etre  irresolu,  cn  suspen*.  £lre  pen- 
dant, parlant  d'on  proces,  ete.  (para)  Pen- 
eher;  incliner  pour.  —  com  somno,  pencher  la 
tele  de  «stnaaefl.  —  •  mio  tobre  mm  ondm$ ,  flotter 
aar  !*€•«,  mr  las  vag«eav  pertaait  d'un  vais- 
seau.  —  da  bota  dalguem ,  etre  atteniir  aox  I 
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dlicour*  de  quelqu'on.  —  «MM  mtgoeio,  etc., 
tobre  afguem,  peser  aar  qaeltra'ini,  €tre  I  M 
Charge,  parlant  d'une  aflaire. 
pEMDEnicitno.  V.  Pendurtralko. 

*  PEüDEsaA.  V.  Pendcnca. 
PENDicrLo.  V.  Pendula. 

*  PexdoIr.  V.  Pendormr. 
'PuDOEüfAi,  i.  f.  ph  p^nliehcM,  dotiÖ- 

eations. 

Pekdola,  i.  f.  (p.  tu/)  pturae  i  ecrire.  V. 
Pendula. 

Pend^r,  f.  in.  'penlc  d'une  collfne.  deseeale, 
penchanl  d'une  montagne,  etc.  (ßg»~)  Penchaat, 
inclinalion;  poids;  consideration.  —  dm  k- 
lanem.  penchanl  de  la  balance  d'un  cole.  Dar 
— ,  faire  pencher;  mettre  aur  le  cAle  (on  nh- 
seau ,  pour  le  radouber ). 

f  Perdorado,  a,  adj.  en  pente,  escarp^. 
p.  p.  de 

•f  Peüdorär,  e.  n.  pencher,  etre  hon  oY 
plomb;  incliner.  Y.  inclinmr,  Emcottexr. 

PiRDCLA,«.  f.  pendule  .-  borloge  a  balancier. 
"Balancier  d'une  montre.  V.  Pendula. 

PtnouLO,  #.  «i.  pendule  :  balancier  o^aae 
horloge;  poids  aitache  a  une  verge  on  an  11  ee 
fer,  de  soie,  etc. ,  susceptible  d'oacillaüou. 

Perdulo,  a ,  adj.  pendant,  aospenda. 

Perdura.s.  f.  grappea  de  raisin,  melons,  elr^ 
qu'on  suspend  afln  de  les  consener. 

pENDunADO,  a  ,  p.  p.  do  Pendurar.  adj.  Pen- 
dant, qui  pend ;  suspens.  DependaoL  Incena?s- 
crainliT.  —  do  boea  dalguem ,  ( /ig.)  AtttnüTaa 
discours  de  quelqu'un.  —  de  etperemc*i,  ü 
faroret,  etc.,  dependant  d'etperances,de  !»- 
veura,  etc.;  appuye  sur  dea  esperancea,  ett. 
Ndo  —a  d'umrochedo^  vaisseau  penche,  rene 
aur  un  rocher.  Palavrae  -hu,  mols  gulndet. 

Pevduräh,  v.  a.  pendre,  suspendrevaccrw> 
eher.  —  os  olkos  ewn  algum  objeto ,  ( flg.)  lier, 
collor  les  yeux  aur  quelque  obJeU  — otoweUoe 
daboc*d'alguam,{id.)  etre  alten lifaux  discoers 
de  qnelqu'un.  —  o  pensamento  de  eaperenrai, 
(id.)  etre  dependant  d'espcrances. 

Pr.NuuRÄn-sE  (de),  r.  r.  *e  aus  pend  re:  cire 
pendant,  suspend u.  (fg.)  Faire  dependrc.— 
da  Providentia,  se  confler  a  la  Pro?idente. 
—  da  esperaneae,  de  promeeeat,  etc.,  rau> 
cber,  a'appuyer,  faire  fond  aur  dea  esperacots, 
des  pr o messe* ,  y  avoir  connance.  —  ein  pdm- 
vra$,  parier  en  style  eieve,  gonIM. 

Pejiduricäluo,  a.  m.  ebose  ailachee  cm  tos* 
pcndnc  a  uneaulre;  loque,  loquette. 

Pepedia  ,  t.  f.    |  lieo  eotivert  de  rocotrl 

Pe.iedjo,  $.  m.  )  ires-elcYea,  groape  dert- 
chers. 

Pem  edo  ,#.m.*  röche ,  roeber.  Bloe  de  pierrr 
gros  caiüou. 

'Pfmeficär,  v.  a.  V.  Penar.  (r. «.) 

PENKiaA,  a.  f.  *tamis.  —  dardlo,  hluieaa, 
bluloir.  Ter  pors,  (phrat.  cttif.?  ne  voirpH 
dair.  Qusrer  eabrir  o  ceo com  uwta  —  ,  (edaft) 
vouloir  caefaer  ce  qui  est  conti u  de  Itat  le 
uonde. 

Pexeirädo,  k.  p.  p. de  Peneirar. 


B  m  bengren  de  erin 
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niieifl,  ».  f.  peneirallon  rtriu,  lellon 
— Wi  (fc.)  THMiU  d'eipriu  faclIM  1 
mnaliiance  de»  ebMH ;  £s- 
eaaeeroir  ce  gnl  Hl  obtcur,  ricbö; 
Ii  pr^rolr  le>  efrel»  de*  cause*  par  une 
"  "•  iHnrfncltonj.  Protondiie  (d'une 
«■). 
..  ,  i,  f.  p.  de  Pen/War. adj.  Vt- 
I;  (%.)  iflujB, taucht,  tmu. 
FnnuMi,  i,  i.  penetrant,  intelligent. 
■*/.  Htlttiit,  qui  pentire,  pereinl.  V.  Pow- 

trmm. 

tPMiiiL,!.  m.  Ilea  leplus  retired'un 
MM 

Flimim,p.l.  de  i'entfrar.  adj.  3  OIB. 
PMUnf ,  qal  penetra;(fTa  0  <lul  *  UDg  (.runde 
penekaeftf.  PTofbml ,  parftnt  d'une  blesiure, 
ele.  Ufa,  pereinl.    Frio  — ,  [roid    percsnl, 

flllllll ,  «.  t.  penelrer  -.  percer,  passer  t 
(ra*ani  (/f.)  Wucher  n«emeni  \t  caur;  en- 
HcrBteilmnl;  tfouirir  unchemin  1  (rarer) 
lataAauKfea.  — ,  m  faire  imllr  tiftmenl,  pai- 
Iralda  froid,  ele. (*.).)— ,  eoropriindre  perfii- 
teaatnl,  (irolr  une  cumalmnee  profoudn;  al- 
Leiodfc(tcl  denellla,  lei  tuci,  Ipfiiiili-nliiinii, 
etc.)  —  ananuaaig,  ioir  clair  dana  uue  at- 
tatM1. 

Wt*iitH{?*,por),*.  «,  penelrer,  pario- 
bu-,  (inräTdint  an  lieu  i  ia  dit  auaai  d'uo  earpa 
qal  «Tniuins  dam  un  auirc  par  »(pures, etc. 
—  aM  nvputirüci  i'm'mijoi ,  eiilwiuer,  ntnver- 
wn  penetrahlun  carpieuneuii. 

Piainia-tK (*;,  «.  r.  m  penciret  d'une 
icrKa.'Me.).  (■■Bf.) Enlrur,  penelrer. 

PnCTBamo,  a,  sd>.  peueiiäiil:  qui  p*neLre 

da  pro  ton  du  soupirj. 

FtXBTiaf  IL,  m(/.  v  Jen.  penelrahle  i  qu'on 
peul  penalrer;  oü  Ion  peul  penelrer. 

Ptkmt,i.f.  rocüri,  rocher,  roc.  DmUcoi qvt- 
*n»l»  -«,  um«.)  in  dooa  britent  laa  ro- 
*aajta  ,  It  aa  fonlrouta  partout, 

ftta  taTin,  «.  aa  raener  elet o  «  eoura* .  rae  t 
«C*all. 

Pnuac«at,  i,  ■*>.  aMa  da  rorbar»,  ra> 


PtnUl,  t.  M.  fapi  ;  ce  qn'on  Irrre  poor 
Oreied'nnedeile,  d'mi  enfijttnmt;  nrmhie. 
raent;  aasnrance,  preuies  (d'amilie,  itSM- 
Uli,  ele.).  Objel  tetidmwmt  »im*,  f/le.)  — , 
uinnncei,  prtniie.  'Promeiaa  oMIpterre ;  fß- 
antie.  *rnltr  dfn*rfro  rotrs  — «,  prtter  de 
1'argont  es  preftant  des  aiiaranee*  o*  aar  de* 

Pe*h6«i,  >.  J*.  Hisie  de  birns  par  ordre  de 
Justice.  (<mf .'.  'Gage.  T.  Pmaor.  IceoalaaiMla 
[r—  .mUn-lerec. 
PisnoiiiDO,i,p.p.  dePruferir.  adj.  (fg.) 
EnRafta  par  M  parole  a  fslre  quelqne  eboaB; 
ibfice  par  dnaervlcea,  dei  honnaleUi,  tu. 
pEanoaaB,  b.  a.  aalair,  raire  Ia  «oiile  da 
blens  par  ordre  de  Joitiee.  Gigner  par  d«  beul 
■ifoctd«.  OHIger  qnelqu'ua,  toi  rendro  aer- 
-ice ,  I  ui  (alreplalilr.  —  algum  ptla  pafavre, 
■ibliger  quclqD'uit  1  itnlr  aa  parole. 
PiSrBORlk'iB  (de\  r.  r.  «Ire  fref-teollble 
t  proe*-'- 

Ki, etc.  —  tm  nalotrai  com  ttgtum,  MjaRer 
sa  parole  enverj  quelqe'OD.  —  ent  afeufai, 
i'eugager  en*en  qaelqu'uti. 

t  Pinciuo,  i.  m.  ((.  d'ltül.  nai.)  arroioin 
mqaille  unlvalte. 

PeiililtLA,!.  f.  p^ninjulL*,  presqulls. 

Ptiis.f.  m.  (I.  fTflnoi.)  penii  i  membro  viril. 

tPtBl*CD,  !.«.•( erneute  du  pin. 

PiüiTtncia ,  f.  f.  penitene«  :  repenllr,  regrel 
J'aTotr  offen«*  Dteu;  ]«one»,  maeeralioni.tlt., 
■in  eipialion  de  ms  prchci;  un  dea  lept  Hera- 
aienli;  peine  iropoi.ee  par  te  tonfesEpcnr;  peine 
ariligee  pour  nne  Taute  commiie.  Tribunal  da 
— ,  la  cnnftsiion.  —  i.pl.  rnonifleiliorn,  sunt- 
fitM.  — a  eolKHlariiu ,  abitinenrei.  Pur  — i  mal 
mMprfdm,  Vom.)  m.iniere  d'eiprlrner  u 
11  iirrrci  qui  noui  fail  asir.  et  nu'on  n 


i,  »,  p.  p.  de  Penilcneiar. 

PtarTE^criL,  aitj.  1  pM.  de  Ia  p<;nilence,  qui 
eoncenie  la  penltenee.  0$  ptalmoi  —t$,  lel 
■aaumos  ppnileitliaui ,  de  la  penllenee. 

f  PssniscuL,  f.  m.  peniwnliel  i  rilucl  dt  la 
»entlenoe. 

pMITr.TCll«,    l 

iiiblique- 

PumxciAiU,*. /l  pi 

:h<ir;;t,  dignite,   lanrtlon  da  neallencler  e 


i.   Irapoier   D 


»[iinüs  par  l'eveque  pour  l«i  ta»  rtittte»^ 
Jitnite  dam  In  calliedraTti.  Grind  penlten' 
der :  rardlnal  qnt  prttlde  Te  iribunol  de  I»  pe- 

f  Pesite.tcijiio,   i,  adj.  qui  eoncerne   la 
ponTlenrler  oa  la  penilencerio. 
—      -        .t.f.üm.  dt  ■Wlmrta. 

:ci»no,i.  at.  Btembredn  trlbaoild* 


896 


PEN 


PcmTiNTE,  adj.  et  f.  2  gen.  peuilent:  qul 
fait  penitence;  celui  qui  confesse  ses  pecbes. 
— *,  pl.  penitents,  flagellanls. 

f  PwimHTEMisTE,  adv.  en  penitent,  avec 
penitence. 

PiNtTEMTistuio,  a  ,  adj.  $up.  de  Penitente. 

Pinna  ,  f.  A  plomc :  tuyau  garni  de  barbes 
el  de  duvel  qai  ceuvrent  l'oiseau ;  sa  forme,  m 
Agare;  tuyau  de  plume  de  metal,  etc.,  pour 
ecrire;  {/ig.)  style,  auteur,  ecrivain.  —  de 
etcrever, plume  a  ecrire. Udo  — ,  ( flg.)  bonne 
plume,  grand  ecrivain.  Ave  de  — ,  volaille.  — # 
rto««,  les  grandes  plumes  des  ailes  des  oiseaux. 
— *  d'at**/rttf ,  plume*  d'aulruche.  —  dwma 
vtla  latina,  (f.  de  mar.)  le  coin  den  baut  dune 
volle  latine  ou  aurique.  —  Jagua,  mesure 
d'eau  coulante.  — *  do  moinho,  aubes. 

Pennächo,  t.  m.  paoacbe,  aigretle,  pluraet, 
(/ig.)  Cbose  elevee  en  forme  de  panache.  (Vi.) 
•  Vanite,  presomplion,  orgueil.  Faxer  —  o?«/- 
gumacousa,  tirer  vanite  d'une  cbose.  Faser 
—  detuainfamia,  afflcber  son  Infamie. 

Pennada,  s.  f. "  trait  ou  coup  de  plume.  Opi- 
nion  non  sollicitee.—  de  tinta,  plumee, plume 
pleine  d'encre. 

f  Pens ätula ,  *.  f.  (/.  d'hiil.  not) penna- 
tule  :  xoophyle.  —photphorica,  pennatule  lui- 
sante. 

Pbnnejädo ,  a  yadj.  (/.  de  deuin).  Ritcot,  de- 
buxot  — a,  traits,  dessins  faiu  a  la  plume. 

Pennifero  01»  — cero  ,  a  ,  adj,  plume ,  em- 
plum£. 

Penniförmb,  adj.  2  gen.  (f.  d'anat.)  penni- 
forme  :  (muscles  — s) ,  a  Obres  en  barbes  de 
plumes. 

Pennudo.  V.  Pennifero. 

Pennügkm,  f.  f.  *  duvel:  menue  plume, 
douce,  molk,  courle  et  delicate;  cotoa  sur  la 
peau  des  fruils.  (flg.)  *  Poil  follet. 

Pbnnucento,  a,  adj.  colonncux,  plein  de 
«luvet,  de  poil  follet. 

•f  Penöl,  t.  m.  (I.  de  mar.)  boot  de  vergue. 
Pcnöety  pl.  "encochure :  bout  de  vergue  ou 
Ton  amarre  le  bout  des  voiles. 

Penosam Arte,  adv.  laborieu  seinem,  peni- 
blement,  avec  peine. 

Prnosissimo,  a  ,  adj.  tup.  de 

Penoso,  k,adj.  penible,  dilDcile, qui  donne 
de  la  peine.  Laborieux,  qui  exige  du  travaiJ. 
Mtüi  —  ,  tuanl,  faligant,  tres-penlble. 

Pensado,  ky  p.  p.  de  Pensar.  adj.  Pense, 
medile.  Caeo  — ,  cas  premedite.  De  caeo — , 
avec  premedilalion.  De  — ,  ou  iobrepensado y 
adv.  adessein,  de  propos  delibere.  Bern—, 
bien  nourri;  pense,  etc. 

Pensaaor,! .  m.  celui  qui  panse  les  cbevaui. 
Gelui  qui  emmai Hotte  les  enfanls.  Penseur  : 
personne  qui  est  accoutumee  a  reflechir,  a  pea- 
ser. 

Pens a dura,  t.  f.  acüon  d'emraaillotter  um 
anfallt;  raaillot ,  langes. 

Pmnsa meiitea a,  v.n.  mediler,  reflechir, flser 
la  pensee  sur  un  sujet  (p.  «*.). 

Pinsamekto,  f.  m.  Tacultc  peasanto,  «a- 
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tendement,  intelligente.  'Pentee,  actedeeette 
facolle ;  cbose  pensee  et  exprimee ;  ce  quefe*- 
prit  pense,  a  pense.  Sens,  idee,  deasein,  «pi- 
nion.  (flg.)  *  Legerate,  prompütada  mrttvmt. 
ßi'um  — ,  tres-promplaiMot ,  eai  ein  alia  Ceail. 
Miot—,  raauvaise  pensee.  Sem  «oatea«  —da 
thorle ,  sans  penser  a  la  morL  Ifem  per  — ,  pis 
mime  en  pensee,  en  Idee.  Meto  axemcmam+eie 
ao  — ,  cela  n'entra  jamaia  dans  ma  lAte.— e, 
pl.  peüts  anneaux  d'oreillea. 

PeksI.'vte  ,  adj.  2  gem.  penaant .-  qnl 
qui  a  la  pensee. 

Pensäö  ,  t.  f.  pensien  :  redevanee 
recompense  annuelle  des  Services ;  paitiea  • 
prendre  sur  les  fruits  d'un  benefic«.  (ßf.)  Mi- 
sere, peine,  travaü  atiacbeaun  taapM,atc. 
(id.)  Charge;  embarras;  assujeUissement. 

Pensär  (em,  eobre),  v.  *.  penser  t  avair, 
former  dans  l'esprit,  I'idee,  l'image  da  qaat- 
quechose;  imaginer;  croire;avoir  l'opioiee, 
l'espoir;  supposer;  juger,  estimer;  refiecair, 
mediter  sur  un  objet;  avoir  en  vue,  foi 
dessein ;  se  faire  une  idce  de.  —  t 
avoir  des  sentimenls,  pe7iseravecprobiU9bstr 
neur.  Darem  que  — ,  donner  a  penser,  liistfr 
A  imaginer.  Sem  — ,  sans  y  penaer,  iaaisja 
ment. 

Pensar,  v.  a.  panser  :  tirilier,  brosscr, net- 
toyer  un  cheval,  etc.,  lui  donner  oe  qoil  ki 
faul;  appliquer  un  remede  sur  une  piaia;  U 
netloyer,  en  lever  1'appareil.  Emmaillotter  sa 
enfant. 

Peusatjvo  ,  a  ,  adj.  pensif :  qui  sooft,  oai 
reve;  occupe  d'une  pensee  qul  chagriae,  att> 
ehe  fortement. 

Peüail,  adj.  2  gen.  pendu,  sufpeadu  et 
l'air.  Jardim—,  jardin  fait  sur  une  tacratftt, 
tel  que  ceux  de  Babylone. 

Pexsionado,  a,  adj.  et  t.  penjiotuMife .- a 
quionpaye  une  pension.  Surcharge  d'ane  pea- 
sion.  p.  p.  de 

Pensionär,  v.  a.  pensionner:  donner,  Caift 
une  pension.  Imposer  une  Charge,  anc  pea- 
sion. 

PensioüArio,«.  m.  pensionnaire  :  celui  ejai 
paye  ou  a  qui  Ton  paye  one  pension;  eiew 
nourri,  löge  et  instniit  dans  une  pension.  Cta* 
sefller,  avocat,  bomme  de  robeeleveen  digahe 
dans  une  republlque ,  pensionnaire  de  Hsf- 
lande,  etc. ,  prinelpal  Charge  d*affalres. 

Pexsionärio,  a  ,  adj.  qul  reoolt  une  pensioa» 
qui  est  pensionnaire.  Obligo,  asiojelU  a  so* 
Charge. 

PBNSioNtiRo ,  a  ,  adj.  et  s.  qui  paye  une  pen- 
sion. 

f  PEasionisTA ,  f .  m.  pensionnaire :  quijamt 
d'une  pension ;  qul  paye  une  pension. 

Penso  , «.  «I.  pansement ,  pansage  d'on  ch«>- 
val.  *  Ration  d'avoine,  etc. ,  qn'on  danne  jour- 
nellement  tax  aninuux  a  des  beures  regle«. 
Entrcticn  d'une  personne  (p.  stf.).  (/U.)  Trt- 
vail ,  Webe ,  besogne.  (innt.) '  Pensee.  T.  rVn« 
mmento. 

*  Pkksoso.  V.  Peneativo, 
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amUS,  e.  m.  V.  PoUmtilla. 

Iqoho  ,  #.  s*.  et  adj.  (t.de  giom.)  penta- 

IffAre  qui a  cinq  angles  et  cinq  edtes. 

itacrama ,  i.  s».  •  portee  de  musique  : 

[  ttfnes  paralleles  qui  servent  a  noter  la 

e. 

itact'iua,  #.  f.{t.de  bot.)  pentagynie  r 

me  ordre  des  vegetaux ,  a  cinq  pistils. 

tcrtuo ,  a  ,  adj.  ( f.  de  bot.)  pentagyne : 

»ianle)  a  cinq  pisüli. 

Istbtro,  f.  m.  et  adj.  pentametre  :  irers 

pleds. 

rrlMDRiA,  s.f.(t.de  bot.)  pentandrie  : 

me  classe  des  regetaux,  a  cinq  eta- 

rriroLE,  $.  f.  Pentapole  :  contree  oü  il 

[  villes. 

iTütoco,«.  s».  Pentateaque  :  les  cinq 

•  MoTse. 

Ltbxo,  t.  in.  ( f.  d'ant.)  penUlble  :  rdu- 

einq  especes  de  combat*  gymniques ; 

qui  s'y  livrail,  y  excellait. 

e  ,  $.  m.  peigne :  Instrument  a  dcnts 

jmeler  les  cheveux ;  Instrument  de  car- 

i  de  tisserand.  Peigne  de  fer  :  ancien 

leol  de  supplice.  V.  Pentelho.  — #  de  ri- 

Ignes  a  friser. 

iaro,  A,p.p.  de  Pentear.  adj.  Peigne, 

Palaxra»  — as ,  paroles  peignees.  11  se 

mauvaise  part.  Deixdr  alguem  bem  —  , 

isser  quelqu'un  bien  battu ,  bien  rosse , 

ille. 

Biso,  t.  m. "  c  bete  Iure  bien  peignee. 

nodage ,  Arrangement    des    chereux. 

re. 

kadör  ,  #.  m.  peignoir  .-  lin ,  sorte  de 

uque  Ton  endosse  quand  on  se  peigne. 

SADÖa,  a,  adj.  qui  peigne >  sert  pour 

.  Cardo  — .  V.  Cardo. 

kadör a  ,  f.  f.  actlon  de  peigner,  de  se 

•,  de  coifler,  coup  de  peigne. 

kar,  v.  a.  peigner  :  demeler,  ncttoyer, 

t  les  chereux.  Coifler,  friser.  —  a  lä, 

appreler  1a  laine.  —se ,  e.  r.  se  peigner, 

sr. 

ecöstb  ou  —es,  5.  m.  "  Penlecotc  : 

Wie  des  catholiques ,  en  memoire  de  la 

e  du  Saint-Espril.  Ceiail  aussi  une  feto 

rs. 

fcLBO,*.  m.  (t.  obsc.)  poils  aulour  dos 

naturelles. 

cm.V.  Pente. 

iteöla,*.  f.  {t.d'hi*t.  nal.i  pelerine  : 

i  de   Sa  im- Jacques,  mollusque  ace- 

ieiro,*.  m.  peignier:  celui  qui  fait  et 

*s  peignes. 

ügrapoo.  V.  Panlögrapho. 

csa,  etc.  V.  Pennugem ,  etc. 

la  , «.  f.  (p.  ue.)  *  manteau ,  casaque. 

ltimo,  kta4j.  penu  Kieme,  avant-der- 

■bra,  f.  f.  (f.  faetr.)  penombre .-  lu- 
alWe  dans  les  eclipses ;  bände  qui  en- 

rORT.-ra. 
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toore  une  ombre  portee  et  qui  eatntoüisabseaf 
que  celle-ci ,  moins  eclairee  que  le  jour  eom- 
plet,  pbenomene  qui  depend  de  ba  gramdeurdu 
corps  lumineux. 

Pmqria  ,  t.  f.  penurie  :  graode  disett«;  ex- 
treme paofrele. 

f  Pemjsjoso,  a,  adj.  ah  il  y  a  de  la  ptaarie ; 
qui  est  dans  la  pennric. 

Peomacbm,  $.  f.  troope  de  pieions,  dm  gen» 
a  pied. 

Pböüia,  t.  f.  (f.  ab  bot.)  pivoitM,  ptels», 
pione  ou  peone  :  plante  a  tres-grandt»  le«rs 
en  rose;  sa  racine  medirioale. 

Peör,  adj.  comp.  %  gen.  pire ,  plus  saainrais. 
Eitd  —  que  efantet ,  ou  que  atlawm ,  II  est  pire 
qu'auparavant.  Lavar  o— »aroir  le  desseus, 
eire  bäitu ,  taineu.  O  — ,  le  pire,  le  plus  me- 
dian t,  le  plus  facbeax ,  le  plus  naisibtV  it.  Au- 
dessous,  moindre  en  ordre,  en  nombre,  m 
duree.  E  o  que  6  — ,  ou  o  —  rf,  ei  le  pis  es*. 
O  —  de  tudo  4  que,  qui  pis  est ,  ce  qu'il  y  a  de 
pire ,  c'est  que.  &  o  —  que  rne  pöde  ancissfsr, 
c'est  mon  pis  aller. 

Peür  ,  adv.  pis ,  plus  mal.  De  mal  em  est  pa- 
ra  — ,  de  mal  en  pis,  de  pis  en  pis.  O  deinte 
etld—,  le  malade  est  plus  mal. 

pEORAMfeüTO ,  #.  m.  etat  de  ce  qui  est  dereau 
pire.  V.  Peoria. 

Peorär  ,  v.  a.  empirer :  rendre  pire.  e.  n. 
Empirer :  aller  de  pis  en  pis,  derenir  pire.  Se 
deteriorer. 

Peoria,  t.  f.  deterioration,  dejpradation; 
qualite  de  ce  qui  est  plus  mauvais. 

Peormente,  adv.  pis,  en  empirant,  plus 
mal. 

Peözes,  t.  f.  pl.  'entraves  qu'on  met  aux 
patles  du  faueon. 

Pepasmo,  s.  m.  (t.  de  mid.)  pepasme :  «oelioo 
des  crudiles. 

Pepästico,  a  ,  adj.  {t.de  mid.)  pepastique : 
qui  mürit  les  bumeurs,  facilite  la  digeslioa* 

PrpIa.  V.  Pipia. 

Pepimäl,«.  m.  lieu  plante  de  concoabres, 
couche  de  concombres. 

f  Pepimeiro,  t.  m.  ( (.  de  bot.)  concombre : 
plante  cucurbilacee,  fruit  charnu,  gros  et 
long. 

Pepino  ,  m.  m.  concombre ,  fruit.  —deS.  Gre- 
gorio,  concombre  sauvage,  concombre  d'ane. 
—  pequeno  para  conserva ,  cornienon. 

Pepitöria,  i .  f.  'ragoütde  beatilles,  d'abaüs 
de  volailles. 

PEpOLin  ou  Pf.puüm,  adj.  2  gen.  boitaux. 
Ä—,ea  boilant. 

Pepsia,  $.  f.  (f.  de  mid.)  pepsie :  coction, 
digeslion,  maturation;  eOet  que  les  aliments 
subissent  dans  l'estomac. 

f  Peptico  ,  A ,  adj.  peptique.  V.  Pepatiico. 

f  Pequenamentb,  adv.  petitementt  avee  pe- 
titesse. 

Peqdehbte,  adj.  d%m.  de  Pequitto.  Un  peu 
petiU 

Pbqüihex,  t.  f.  petitesse,  au  propre  et  au 
ßgure,  (ity •)  Bas  Ige,  eofaitce.  *Apatissemeui« 

if 
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PtQvmrafti.  V.  Poamone*. 

PMynmiitA ,  *.  /.  dtm.  de  Pequenez. 

Patcndiio ,  av  «4;.  dim.  de  J»*o«eiio>  au- 
dessou»  de  Pequenite,  trcs-petit. 

PaoeiirissiMO ,  a,  ad>.  <up.  de  Pequcno. 
Tres-pelit,  excessivcment  pclit. 

Pbocbxo,  *,««>'.  I»1«1 r  qui  a  peu  d'etenduc, 
peu  de  TOloroe;  inoindre  qu'un  autre;  fori 
j««i»,etibes  *ge;has,vil,abjec4;(/l«\)  pcu 
considerable,  sans  imporlance,  compose  de 
fiu  d'uailea  (nombre).  Por  —  que  teja,  si  petil 
qo1leeit. 

Pequenöte.  V.  Pequenite. 

Psoas  A,  e.  in.  Sorte  de  bofs  du  Bresil,  bon 
pour  la  Bnarejaelerie. 

Pbqsici,  f.  /l  stupid  ite,  Wtise. 

f  PieoiM,  t.  m.  (I.  da  fff'o^.)  Pekin  :  grande 
ville  capitata  de  la  Chine. 

Pei,  prfp.  /ol.  qui  cnlre  dans  la  eomposi- 
liea  de  plusiears  meis  portupais,  dont  eile 
augnenüordinairemcnilagigniflraüou,  et  se 
reale)  par :  fort,  InVs,  beaueoup.  Ex. :  Perdu- 
ratet,  qui  dure  longlemps.  Perturbado*  fort 
trouMe.  t'f.  prfp.  p<rt.  Par.V.  Por,  Peto,Pda. 

•Pihkypirtp.  V.Para. 

Pera  , *.  f.  poire :  fruit  du  poiricr.  ToufTc  de 
barbt  au  bout  du  menlon.  —  *  de  JtfaWca,  (f.  da 
6oi.)  goyavicr  rouge  oit  des  Savanes.  — i  guaja- 
«*a.  V.  (taii/ater. 

PcaleOLA.  V.  Pontbofa. 

Pebada,  j.  f.  conflturc,  conserve  depolres. 

PiiAruiR.  V.  Parafmar. 

t  Peragracaö,  #.  f.  (f.  tfattr.  p.  us.)  pera- 
gratia»  r  action  de  parcourir. 

Peracratörio,  a  ,  adj.  (j.  d'astr.)  Mez  —  do 
aal,  tewpeque  mal  le  soleil  a  parcourir  un  des 
eignes  du  zodiaque. 

PsmiL.  Y.  Per e trat. 

Perakte,  prep.  devant,  en  prötence,  par- 
davant, 

PttArlO,  t.  f.  especc  de  poire  qui  n'a  poim 
degoat. 

Ptaa-ProlgA.  V.  Pigato. 

f  Pbräu,  a.  m.  (f.  du  JBrritr)  "nitre  prü- 
fende e?etv. 

•  PtAAYAA.  V.  Pataxra. 

PflCA,  f.  f.  (/.  d'Ai'jf.  na(.)  perche  :  poisson 
d'eau  dooee  du  genre  des  persegues. 

•PircalcIr.  V.  Ganhar,Lvcrnr. 

PercAlco,  a.  m.  profit,  ouire  Ics  gages,  rc- 
venaBl-bon,  ce  que  produil  un  emploi,  etc., 
en  sus  des  appouiieiuciils .-  lour  du  hAlon. — $ 
do  officio,  (tron.)  incommodile  altachee  a  ttne 
professionale.;  rcvcnunl-üon  du  melier.  V. 
Jprxtoeitamento ;  Ganho. 

PircätAoo.  V.  Precalado. 

Perceber,  t.  a.  percevoir,  icccvoir,  rccaeil- 
lir.  Gomprcndrc,  concevoir.  A  percevoir,  sentir, 
ceanalCrepar  les  yeux.(inu«.)  V.  Atüar.  —te, 
9.  r.  se  preparer,  s'apprötcr. 

pERCEBreo,  k,p.  p.  de  Pcrteber.  adj.  Aycrti. 
Cauteleux,  considerant,  alleniif.  Stde—M  do 
porguntar,  etc.,  von*  6te*  arertis  de  deraan- 
der  om  «jea  toin  de  demander,  ete. 
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pERCEBiMiirro,  $.  m.  fpprec,  prepar.tif, 
Provision.  V.  Apereobimenfo. 

PERcipgiO,  a.  f.  percepUon  i  aetfen  de  per- 
cevoir, de  eonnaltre,  d'apercerolr  par  respm 
et  les  sens ;  Idee  prodolle  par  rhnpreeslon  d'uu 
objet.  — ,  recclle,  recouvrement. 

t  Pf.rceptibilidäde,  i.  f.  pereeptifcifilc : 
qualile  de  ce  qui  est  pereeplible. 

PERCKrrivEt,  adj.  2 gen.  sensible,  neretb> 
blo  :  qui  peut  ^tre  apergo.  —  d  xi$lm%  ape.cr- 
val>lc,  qui  peuletre  apercu. 

f  Perckptivelheste,  adfD.  Mnsibiejuol 
d'unc  mani6re  sensible  et  pereeplible. 

f  PerceptI to  ,  a  ,  adj.  percepUf :  qai  penjoi. 
(scus,  faculte  —  rej. 

Pkrcha  ,  m.  f.  perche  :  brin  de  beis  lang  et 
menu ;  long  b.1lon.  Instrument  pourappreur  lf 
drap  dans  les  lalneries.  —  a,  pl.  (f.  i$  mar.) 
lisses  des  herpes. 

•Pep.ckjoeiro.  Y.  Procaaatoiumo. 

t  PerciütIdo,  k,odj.  entoure,  eoeeiflt  <!• 
lous  les  cö les. 

t  Pr.RCORRER ,  t.  o.  parcourir :  aller  das 
bout  h  l'aulre,  se  dit  des  pfaneles;  travetxr 
en  voyageant. 

Perc,ovejo.  V.  Perterejo. 

PERCccifcxTB,  adj.  2  gen.  frapptnl,  qo< 
frappe ;  qui  blesse  morle! lernen t. p.  a.  de 

•  PercldIr  ,  v.  a.  percer  en  frappant;  bfesser 
mortellement. 

PercussaO,  «.  f.  percussion  :  coup,  action. 
impression  forte  et  rapide  d'un  Corps  qai  c« 
frappe  un  aulre. 

Pf.rclsso,  a  ,  adj.  (p.  u$.)  frappe ,  blasse. 

Punctssda,  j.  et  adj.  m.  celni  qni  frafl*. 
qui  blesse  a  morL 

Pkrciiir,  v.  a.  frapper,  batlrc.  V.  Pertwiir 

Pf.kda,  i.  f.  perle,  dorn  mag«;  privaii»*i 
d'une  cliose  avantageuse,  agreable  es  aiilr. 
couiinodc,qoeron  avaiL  Faser — veaaseriin( 
perle ,  et  quelquefois  l'cprouver,  faire  uat  otflt 
Jteaareir  a  — ,  röparer  le  dommage.  Com  -■ 
a. perle,  avec  perle,  —t  §  dammoo ,  domma;» 
intcrcls. 

pLRDAö,a.m.  pardon :  remission  d'une  fat.-:- 
d'unc  oflense;  grace;  indulgenee  aecordec  pr 
le  pape.  Hippel :  Taction  par  laquelle  oa  f-j 
pelle  les  ciilcstelc.  Pedir  mit  perd&u.  l- 
mander  raiile  excuses. 

PkrdavIkte,  adv.  par-devant. 

Pkiider,  «.  a.  penlre  :  ^tre  prive*  de  ce  «  ' 
Ton  avait,  d'un  avaninge  que  Ton  po>N.- 
cesser  d'aroir;  n  avoirplus;  ne  pas pro.'.Ur  > 
Toccasion,  etc.);  faire  un  niauva*»  cuip.'«M  ■ 
son  lemps,  etc.;  dissiper, prod teuer;  (;.^rr.-> 
dommager,  corrorapre ,  etc. ;  ruiner,  causcr  w.i 
dommage  notable;  faire  une  perle;  epromrr 
un  dommage  phvsique  ou  moral.  Essujt-r  i.u 
echec  a  la  guerre,  elre  defait,  etc.  —asnrn. 
se  decolorer,  perdre  sa  coufenr,  se  Icrnir.  —  * 
oecando,  manquer  I'occasion.  —  •  patienci*, 
sauler  auz  nues,  s'impatientcr,  s'emporter.— 
de  cur«,  perdre  do  vue,  ceuer  de  voir. -« 
terra  do  tUto,  (t.do  mmr.)  noyer  la  larre.-^ 
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Mi*  eaeumvtc,  (ßg.)  s'ecarter  de  ton  snjet. 
do  —  de  «ufa,  no  pas  perdre  de  tue.  —  a/- 
im  eTemetgot  perdre  Kamille  de  naelqu,un. 
■  mä§wmm  eousm  dm  memoria,  petdre  le  sou- 
«Ir  «Tob«  cbose.  —  a  ftafefAa,  perdre  ta  ba- 
ute, «Ire  vaincu.  —  o  eredito,  a  reputapdo, 
teitjtr  de  son  credit,  de  sa  Imputation.  —  o 
mfiio  m  eignem,  perdre  lo  respect,  manqucr 
I«  polilesse  envers  quelqu'un.  —  o  caminho , 
kgarer.  — o/lo,  es  estribeiras,  opt.X.  ces 
•U.  —  fewfo,  perdre  !e  temps,  n'cn  pas  pro- 
Wi  (/■#•)  perdie  son  temps,  travaitler  Inuii- 
■emU  Alfter  s?  — ,  glter,  anteriorer,  endom- 
■fcr.  JMtar  •  — tun  menino,  um  criado, 
tcr  u  enfent,  an  domestique  :  ne  pas  (es 
reifer  ots  reprendre.  Deitar-seo—,  se  gA- 
r,  a'endommager;  se  ruiner.  Vai  perdendo  a 
tlmzrn,  ta  bcaule  s'en  ra.  Vai  perdendo  o 
tato,  il  devient  mofns  peureux,  molns  crain- 
'.  Onde  näo  hael  reio  perde%(prdv.)  ou  il 
j  a  rien  le  roi  perd  ses  droits.  11  eslquelquc- 
U  nentre.  Ex. :  —  no  negoeio,  faire  de  mau- 
iltct  affaires. 

Pui»fR-sE(oV,  tm),  r.  r.  se  perdre,  s'ega- 
•r.  Se  perdre,  se  fourvoyer,  ne  retrouver  plus 
raehemin.  (fig.)  Ne  savoir  comment  sortlr 
embarras.  (id.)  se  troubler,  ne  savoir  oü  Ton 
a  est.  — ,  se  plonger  dans  la  debauchc.  S'ef- 
teer  de  l'esprit,  do  la  memoire.  — ,  echnpper 
as  sens,  et  surtout  ä  la  vue  et  a  CouTc.  Se 
eittre :  on  le  dild'une  ebose  dont  on  a  ncgligc 
e  M  fenrlr,  qo'on  laisse  deperir,  etc.  So  ga 
»r,  sepourrir,  se  corrorapre.  — ,  faire  nau- 
»age,  eouler  a  fond,  parlant  d'un  vaisseau, 
Ic.  —  9 disparaltre  souslerre,  parlant  dune 
rare«,  etc.  Perdre  son  Arne,  sc  damner  etcr- 
eltemeoL  —  dt  visla,  cchapper  a  la  tue.  — 
•r  eignem ,  por  edguma  eousa ,  aimer  eperdu- 
msjI  quelqu'un,  quelque  chose,  se  perdre 
*r  an  excä  de  passion.  Elle  näo  se  perde , 
ftast.)  il  ne  s'ooblicra  pas,  il  aura  soin  de  ses 
ntMU.  —  umnavio  com  quanto  tinhadenlro, 
4rlr  corpe  et  biens,  cn  parlant  d'un  navirc. 

PsBDicAd.j.f.  pcrdilion.dcgal,  dissipalion, 
urtoat  des  biens.  Perle.  *  Dommage,  prejudlce 
ieUk>le.  — ,  babltude  du  vice,  dcreglcmenl; 
lasmation  etcrnelle.  Euma  — ,c*cst  un  grand 
HMBrnasje.  Correr  d  sua—,  rourir  a  sa  perte. 

f  Perdicio,  s.  m-  (t,  de  bot.)  'perdieie: 
»Imta  corymbifere. 

Per  Bio  a.  V.  Per  da,  Perdimento. 

FnoinixtaTn,  cdr.  eperdmnent,  avec  ex- 
:ei.  lnutileraent,  sans  prolit. 

PBB.mi)f{0,  a,  adj.  perdu  a  rfesscin  ou  qu'on 
etat  d'avoir  perdu.  V.  Perdido.  Faser-te— >, 
»erdre,  so  lafsscr  gagner  volontalrcmcnt  au 
eu. 

Pnomlssivo,  a  ,  adj.  sup.  de  Perdido.  Tres- 
»erda  de  debauches ,  clc. 

PtBDioo,  A,p.  p.  de  Perder.  ad/.  Perdan t : 
|oi  perd.  Perdu.  On  le  dit  de  cc  qui  n'a  point 
!e  but  delenninc,  d'un  coup  lircauhasard, 
ir.  Prodhjt/e;  rfetfrftfch*.  Butn—,  e'esl  un 
rtrtflfcw,  uff'dTMipoteirr.  Genti-a,  geht  d*e 
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maavalse  vie.  Mlulher  -«,  femme  perdu«, 
proslituöc —  poralgutm,  amoureux  de  (Juel- 
qu  un,  e perdu  d'amour.  Andar  — ,  s'egarer,  k« 
fourvoyer.— da  fazenda,  dojuiso ,  qul  a  perdu 
ou  dissipe  sa  fortunc,  qui  a  perdu  la  lete.— da 
tergonha,  do  temorde  Deot,  qui  n'a  pas  de 
honte,  dehonlc,  qui  ne  craint  pas  Dieu.  Man- 
gos —as,  manches  pcndanles. 

Perdidöso,  a,  adj.  perdant:qui  perd  au 
jeo;qui  souffre  une  perte,  un  dommage. 

PEBDiGÄÖ,  f.  m.  garbon  :  perdrix  mlle;  per- 
drix  male  qui  sert  d'appeau.  Chaear  o  — ,  fuir, 
echapper  au  chasseur;  (flg.)  commercer  avec 
ruso  et  fraude. 

Perdigotixiio  ,  «.  m.  dim.  de  Perdigöto. 
Jeune  perdreau. 

Perdicötü,  s.  m.  perdreau  :  jeune  perdrix. 
Bfenu  plomb,dragee. 

PxRDicutiao,  a,  adj.  on  le  dit  d'un  cbien  oü 
de  tout  aulre  animal  qui  chasse  aux  perdrix, 
etc.  Cäo—% ou  — ,  5.  m.  cbien  couchanl  oy  d'ar- 
ret.  Ter  narix deedo—,  avoir  lodorat  An. 

Perdimento,«.  m.  'perte;  dommage;  ruine. 
Deperissement.  V.  Perda,  Perdieäo.  —  da  fa- 
senda,  perdition ,  conQscalion  des  biens. 

PERDiTisstaio ,  a  ,  adj.  sup.  V.  Perdidissimo. 
Tres-dcprave ,  le  plus  tceleral. 

PERDiz,  t.  f.  perdrix  ••  oiseau  gallinace.  Pes 
de  —,  horame,  et  surlout  femme,  qui  porte  des 
bas  rouges. 

Perdoädo  ,  a,  p.  p.  de  Perdoar. 

PEanOADöR,  a,  adj.  et  t.  qui  pardonne  : 
homme  bon ,  indulgent. 

aPerdoma9i^a,  i.  ^ 'pardon.  Dissimulation. 

Perdoar  (a),  v.  a.  pardonner,  faire  grace. 
Excepter,  eierapler,  dispenser.  Dissirauler. 
(inus.)  £pargner.  (id?  Laisser  libre.  II  s'cm- 
ploie  pour  demander  permission,  pour  s'cxcu- 
ser,  pour  coiigedicr  un  mendiant  a  qui  on  n'a 
rien  a  donner,  clc.  Perdoe  V.  M.  se  tomo  a  con- 
fianfa  de...,,  pardonnez ,  monsieur,  si  je  preuds 
la  liberie  de...  Ora  perdoe%  pardonoea-moi ; 
pardon !  excusez.  Udo  —  a  alguem ,  ndo  o  po%- 
par%  ne  point  marchander  <|uelqu'un. 

Perdoar-se,  v.  r.  employe  comraunemeot 
avec  la  parlirule  negative,  refuser,  s'excuaer. 
V.  Poupar-se,  —asimesmo,  tlte  iudulgent 
avec  soi-meme. 

Prudoävel,  adj.  2  gen.  perdonnablc  t  qui 
merite  pardon,  excuse. 

*  Peruüdo.  Y.  Perdido. 

Perdulärio  ,  a  ,  adj»  prodigue  v  dissipaieur^: 
nepli^eni,  peu  soigneux  do  ses  aflaires»  de  aa 
personne. 

f  Perdura^aö,  j.  f.  longue  duree. 

PerdürAvel,  adj.  2  gen.  qui  düre  toujours, 
perpeuel,  clernel.  Qui  dura  longtemps,  dura- 
ble,  permanent.  Firfa— ,  la  vie  eternelle. 

f  Perdl'ravelmeivtb,  adv.  eiern ellemeoi, 
perpetuellement. 

Pbreceoeiro,  a,  adj.  cadue,perisaab|s> 

PEREcfR,v.  n.  perir:  prendrejln  -t depfrK» 
flnir,  perimer.  -  de  fome ,  de  s4fr,^%m*tt: 
rir  de  faim,  de  soif ,  ete.  —  fmtngom,  de  mite- 
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r£o,elreg«Di  une  eilrerae  indigonco,  ptrir  dl 


Pebic 


<.P-f- 


...,  ..  «i.  I 'actio  n  de  perlr.V.Pw- 
da,  Fotla. 

t  PsncciOso,  i ,  odj.  qui  desife  ardemmenl 
qui   mcurl  d'envie.  V.    Pernittoro.  Amor  — 

PiMuusAtiö ,  •■  f.  '  »ojage  en  payi  «Iran 
(er.  Pelerinage  i  »ovage  de  devoliun.  (/Ij.)  St- 
pur  de  1 1 -  mi  la  i-i  1  '■. 

Pekicwsioo,  a,|>,jj.  de  Peresrinar. 

l'i  :  1  ■■.  !.i  >  .1  !'■■!.  ,  (.  Hl.  1  .n  .-..'■  ■  u r  niii  muri  le 
pay»  elf  anders.  Pelerl 

pEKicnmlniE.  odj.  , 
payi  etranger.  Peferi».  p 


>yagt  en 


riniinm,  w,  u.  faire  »ojager,  faire  «isi- 
ir  le*  payi  etrangers.  Parcourir  un  pars  "" 
el  peys.  —  pih  mundo  tun  ijnurancia  r  fo- 
tidodi,  iß<j.)  muntrer  au  inoiide  son  igiio- 
ineeelia  fainile. 

PiRicmsin  (o,  por),  v.  n.  toyager  hört 
e  1011  payi.  Aller  en  p*lerln»se,  per«grincr. 


t_Pe.il 


ualite  d 


PenEcriiau,  t,adj.  •oyagear.  Elranger.  (^j.) 
Bare ,  »ingullet,  eitraofdinaire.  TrM-elegani , 
purtint  du  sljle.  (fig.)  On  te  dtl  des  bommet 
■  '■-  -lorlelle,  leur  p*lerinag*  sur 


PlrFimtMO,  a.  in.  atüfKü-  ■■; 
ment,  perfection. 

PtnrscioniR,ctc.  V.  iprr/rifw.i 

•  pEurtci.B.  V.  Aprvtiilar. 

l'r.r.ri.i.ilYl.i.,  od).  2  jr«.  prrfcül 
ceplible  de  perfection. 

Tl'i.uiF.i.iiiii,  1.  ad),  qui  deut 
dann  er  la  perferlion. 

Perfecta«..  V.  ApcrftiiBOdor, 

Penmiciö,  1.  f.  perferlion  :  q«*i 
tutitede  ee  qui  est  parfaii  daiutaat 
Dien  du  Iran  el  du  beau,  arbr.cw 
qualile  eicellente  de  lime  «o  da  1 


1'mi 11(01*.  V.  AptrftipmT. 
"  PtnttlTACiC.  V.  Pcrfeicäo. 
pEntKiTaHtwrE,  aJi?.  pitftilen 
PEB«.iTiMi«TO,  t.adj.  aiia.de 

pEunnu  ,  a  .  udj.  partail  :  ä  qg 


summe  dam  un  all.  Par 
icrbe,  preterit  «t  puat 

»Ol  pariaitemem  aecoroj 

Pi*m.     1  v  ___,, 


i  «aporieoiUee ,  «aüte  daet  A*  dieqne 
Mfcto,  i.  m.  In  eepionx  dlranunra 


k-" 


baca6,  i.  /.  Perforation  i  aetien  de 


nnVno,  a,  P-  ?•  oe  Per/War. 

•Jura.  V.  Per/Wranla. 

■Am,  •• n.  perferer,  pereer. 

Uanrrs,  ««7.  2  ##*.(p©rt.)  tree-bril- 

HdUnt 

ftlln*.,  a,  p.  p>.  de  Per/Waw. 

Hft»ta,  «.  m.  * eaeeolof  i*  a  brolor  di 

t  peifuaaoir. 

njändBA,  #.  f.  netten  de  parfnmer. 

IbIhtb  ,  ae?.  9  f«i».  ( jpodf .)  eambanmant : 

hom,  qni  parfume,  qui  rempHt  de 

teer.  p.e.  de 

Vit  (arai,df),  e. «.  parfneaer  x  repan- 

aa-  prendre  wie  bonne  odenr.  Banaler 


njeaii,  t.  Anoatftqae,  nMiobandiaea 

MV,  parfumerie. 

eMv  «•  «•  peifom ;  eenteor  agnteMe;  ce 

•atonale. 

10  #e>     )  perfnuaeur  :  qai  feit 
n,  f.  et.  I  et  ttnd  des  parfunie. 

■KTOftUMtim ,  adv.  per  saniere  d'ae- 

gügeaMMDt,  en  paaaant. 

analan,  «4/.  2  #e».  perferenti  qni 

»ajaft  peree.  V.  Ptneirante.  /iMlrnattnfe 

» e  —v  inetrament  tranehanl  ei  perto- 

enean  peiguard. 

ataejuntaM.  V.    |  parcbeminier  »  eeiui 

kBOmtiao,  i.  m.  |  qui  apprete  et  vend 


tndpjno,«.  m.  parcbemin :  peaa.de  moa- 
BjtM)  paar  ecrire ,  etc. 
bca  ,  ete.  V.  Prvantpe,  etc. 
Manko,*,  et.  employe  aas  pochet  des 
t,  ceotrc-nulire  ou  aoua-patron  oYune 

njTA,«.  f.  deminde,qaesÜOB.  •Jnter- 
n.  Pesar  — •  «  aifaeai,  faire  dea  qnet- 
anjaftqu'nn;  inierroger  quelqo'nn.  Ir  « 
rir  an  interrogatoire. 
iprieo ,  a  ,  p.  p>.  de  Perfeutlor. 
inTAeda,  a,  i.  qui  interroge,  qai  de- 

leftaartoul  queetionneur  iodieeret,  in- 

• 

anaia,  «.  o.  dentander,  qneetiooner, 
aar,  a'infermer  de. 
mriraiA , dm.  de  Pergun$a. 
nanrtAd,  o*a,  «.  qaeatioanear  uaaer- 
qajerant. 

*****>.  frnrann  qai  eotre  daaa  La  com- 
I  de  plnaienra  moU ,  et  aignifle  antonr. 
uinmo,«.  m.  perianmbe :  pied  de  »en  de 


ulvrano,  «.  et.  (f.  de  bot.)  nerianthei 

üUma,*./.    )  (Lorano!.)  periearde: 
eananle  nteatbranenae 


**i 


f  PMic*ft»fM,  a,  ne>.  perieardfe  (  de  peti- 
earde. 

t  PaawAaeiTia,  «.  /*.('•*  aWd.)  »ptriear- 
ditia  an  perieardiie  :  infemnetitn  da  peri- 
earde. 

Pbbjcabfo,  f.  m.  (f.  da  bot.)  pdpiearpa .-  pcl- 
licule  qoi  ea?  eleppe  le  frait. 

f  Paakaa, «.  m.  aorte  d^eoAerealie«. 

t  Ptaicaiao, a. *.  (IL  a> bot.)  *  reafrie«  de 
felfeles  aal4ar  de  la  bete  de  1'afiaMr«.     ' 

PcrJoa,  «.  f.  "aaroir,  BAbitete,  capatHe, 
experieaee. 

Paaicero.  V.  Meatoie.' 

PbricrIkbo,  i.  at.  (r.  dPanaf.}'  t^Heiaiie: 
nembraae  qai  eeavre  leeftoe. 

Peridöto  ,  i.  M;  (fi  dt  ailadp.)  patMet :  pierre 
Tert  peiiaaa,  vert  ofhe:  —  eV  Aremil,  perldol 
da  Breail ,  toarmaliae  ▼ette.  —  aV  OrMaat ,  pe- 
Tfdot  orienial,  eeriden  ritreux. 

Paaiiooe ,  a.  at.  «f.  PerieMieaa  ■  peaptea  qai 
babiteat  aeae  le  meme  parallele  et  le  aataaa 
meridiea ,  nute  ans  iateraeetloai  appeaeaa  dea 
dem  eerolea« 

PBEiraaiA.  i  v  p§ii^ 

Peeifeasb.  )  r 

pBBicino,  f.  p.  de  Ptrigttr. 

Peäicälho,  «.  at.  *peea  qai  petid  aeaa  le 
tnenton.  —  dm  free»,  {i.  d$  immr.)  eelebaa  de 
racage.  —  da  mexen*,  martinet  dtrHaiea. 

PEAicia  (em) ,  v. ».  dtre  en  danger.  Perir.  T. 
Ptrtctr.  (ßg.) Peridiler  ?  etre  en  perM ,  parlaat 
d'aneateire,  etc. 

PBBicfto,  s.  m.  (I.  (fastr.)  perigee :  peiat  de 
rerbite  d'nne  plaaete  le  plaa  preebe  de  la 
terra. 

Psaico,  i.  m.  per»,  danger,  riaqae.  Cmrer 
oo  fer  — ,  eenrir  riaqae,  eire  en  daaftr,  pari  - 
eliter.  JBtfer  eat—,  etre  ea  danger.  Eütr 
rfatnle  4e—,  etre  dangeTanaenteat  malade. 
Expör-u  fmciln*nie  «oa— r,  faire  ben  ndrebe 
de  ton  eerpa.  Ttirar  £km  ^,  aflranebir,  dali- 
vrer.  (^aaai  «ata  o  —  »'«W«  perecerd,  (ftat.) 
eetoi  qai  eberene  le  peril,  ne  aiaaajaeranaa 
6?y  perir.  9aam  faata  e—nm*  araifffa  «»•«•, 
n'aille  an  boia  qui  a  peur  dea  feuiilea.  Andr- 
f  mot  — t,  payer  de  aa  peweane. 

pBRiooaAMEirra,  ade.  periHeaaement,  dan- 
gerenaement. 

PEBiooateaiao,  a,  aay.  tnp.de 

Pbbigoso  v  a  ,  oay.  perilteax ,  dangereax.  ATa- 
•Mm^,(/lf.)boiimiedangena^9doniMeeBa- 

merce  n'eat  paa  aar. 

pBBiGeiL ,  ade.  egalement. 

Pbrib*lio,  s.  at.  (JleTaffr.)  peribelie  i  peiat 
de  rerbite  d'nne  plannte  le  plua  prns  dn  djnWI. 
.  Puiuu ,  9.  f.  V.  PirinU,  JafayeaU  *Ofw 
nement,  etc^  en  (ernte  de  poire. 

PaaJLO, «.  at.  (L  dtAmUt)  beert  pyrnaatdalif ua 
toU. 

Pnaiantno,  #.  am.  pernajeua ;  eentear,  eav 


f  PnnteA,  #./.  * 

• 
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graines  rouga*  qui  ressojublcnt  4  Celles  du 
myrte. 

Peeiseo,  *.».  (I.  oTauat.)  pcrince  :  espace 
enlro  l'anua  et  les  partics  naturelles. 

PeaixEos.  Y.  Pyreneot. 

PBaianA»  tfim.  de  P#ro. 

Pbeimiio,  dim.  de  Piro. 

Pebiödicamebtb,  ad:  plriodiquement. 

Pbrjödico,  a,  aütf.  periodique  i  qui  a  ses 
perfodes,  qui  parall  dans  des  temps  fixes; 
abondant  ea  periades ,  nombreux  (stjle).  t.  m. 
Journal,  feuille  periodique. 

f  PkbiodUmo,  s.  ».  "periodicitc :  qualite  de 
ee  qui  aal  periodique. 

PeriodIsta,  i. ns.  pariodiste  t  auleur,  redao- 
leur  d'un  ourrage  periodique. 

f  Pebiooizar,  «.  a.  produiro  periodique- 
meal;  reduire  4  des  periode». 

Periodo  ,*.«.'  periode  <  cours ,  Involution 
d'un  astre;  espace  de  temps,  cyclo,  etc.; 
pbrate  compoeee  de  plusieurs  roembres ,  pbrase 
liee;  revolutiou  d'une  flevre.  Periode  :  (m.)  le 
plus  baut  poinl  de  quelquo  chose  (de  la  gloire, 
etc.) ;  espace  de  temps  vaguc.  O  ultimo  — da 
vida,  le  dernier  periode  de  la  vic. 

Periöstio,  t.  m.  (I.  d'anat.)  perioste  :  mem- 
braoe  qui  enveloppe  let  os. 

f  Periostose,  i.  f.  (f.  de  utfd,)  Periostose  .- 
gonflemeat  du  perioste. 

Psbipatetico,  a,  adj.  et  *.  peripatelicien  : 
qui  Mit  la  doelrine  d'Aristote.  PeripauHiquo  : 
du  ptripaUiisme.  (/ig.)  Kidicule,  extravagant 
dam  sea  opiniona. 

PbbipatbtUmo, «.  st»  peripatetisme .-  doctrine 
des  peripateticiens. 

Peripato.  V.  Peripatetimo. 

Pbbipbcia,*.  f.  peripeüe .- changeroent  subtt, 
inoptne  de  fortuae  d'un  btros,  etc.,  dans  une 
piecede  tbe4tre,  un  poeme,  un  roman,  pour 
amenar  le  denoamenL 

f  PaaiFHAiii as  ,  i.  f.  pl,  Peripballies:f*tes 
de  Priape. 

PaaipaiaiA,*.  f.  (s\  da  gdom.)  pöriphene  t 
circoaferenee,  oontour  d'un«  figuro,  surface 
d'un  solide. 

Pbbipbrasb,  «.  f.  penpbrase :  circonlocu- 
Itoti;  tour  pour  s'eipr imer  indirectement. 

Pbbiphbasbäb ,  e.  a.  et  n.  periphraser :  par- 
ier par  periphrasee;  metlre  en  periporasc*. 

PEBiPJUASU.  V.  Periphrau. 

t  PaaiPLO,  s.  as.  {L  d'anl.)  perlple :  voyage 
maritime  autour  de... 

Pkripmeomomia  ,  *.  /"•  (f.  de  mfd.)  peripneu- 
monio  :  inflammation  du  poumon ,  avec  fie? re 
algvt  et  oppresaion. 

fPEEiPTKio,  t.  m.  (t  d'aaf.)  periptee; 
edffice  I  eetannes  fsolees  au  pourtour  exte- 
rieur,  temple  entoire  de  eolotmet. 

Puiftfetro , «.  «i.  (4.  d'hüt.  nat.)  *  perruebe , 
perrique :  espece  de  peiit  perroquet.  —  eardt 
db  CajOid,  ttjoiatM  4*  e}uhaaaw  —  «ardt  lomgi- 
eauda  do  Braxil,  scincialo.  ((.  dt  p«n»*.)fterU 
ale  aaajpsc  m  de  tasue  dt  cnarem  poailebaf , 
c.ajf  iMaatiaMf  poriaiaü  mtfimmtmmmii  lt 


PEÄ 

devaot  de  la  teie.  Jabot  en  roniaaai  ajaw  aat- 
taient  les  mililaires  pres  du  col. 

pEaiacios,  s.  m.  pi.  (f.  de  e*oe.)  Peraaoka* : 
babiiauts  des  lones  Troides,  dont  l'ombra  «tat 
le  tour  de  l'borixon. 

Perissologia  ,  *.  f.  p^riss#lofia  :  rtpaHNsa 
vicicuse  d'une  idee;  tuparfluit*  d«M  la  da> 
cours. 

Perissolögico,  a  .  adj.  tu  ii  y  a  de  la  ptiU- 
sologie. 

Plristaltico  ,  Af  adj.  {i.  fmnt.)  pensbjK- 
que  .-  (mourenen!)  proprs  des  intntint.sMh 
blable  4  eelui  d'un  Ter  qut  rampe :  II  opereio 
secreüons. 

l'ERISTILO   0«  PSRISTT'LO,   «.  «t.  fMttfk: 

suile  de  eolonoea  forniant  galcrie;  galecftees* 
verte,  soutemie  par  des  oolonnes. 

f  Pr.nisTOXA,s.  m.  (L  dt  bot.)  periitaau» 
bord  de  Turne  des  mousses. 

Peeisy'stole  ,  t.  f.  (I.  de  mid.)  perisfsuss : 
intervallcentrc  IcsdeuxmouremeaiiaduBaaa, 
du  coBur,  des  arterea;  entra  la  a|assss  eth 
diaslole. 

Peritamsstb,  «de.  savannwnt,  ImMIsshm. 

Perito,  k^  adj.  habilt,  expariaaesibl:  seaa 
dans  une  science,  qui  posaada  an  art;  aseen 
A  juiso  dot— a  ou  flo  fua  dini  aa«-f.aa 
dire  des  experts. 

pERiTO^to,  8,  m.  (t.  d'anat.) 
membrane  soople  qui  rev£t  intari« 
bas-venire. 

Perivel,  p.  «s.  V.  Ptraredstro. 

Pkrjcdicädo,  p.  p.  de  PtrjmdicJ 

Pci\jldicad6r  ,  a  ,  s.  celui  qui  auii, 
prejudice. 

Pkrjcdicar,  v.  a.  pr^Judicicr, 
lort,  donner  atieinte. 

Perjudicial,  adj.  a  fen.  prejudlclabti, 
sible.V.  Prejudieial. 

PEnjuDicuLHisTTE,  ade.  d'ana 
sible. 

PerjcTzo,  s.  m.  prejudice,  tort,  d< 
V.  Prejuiso. 

Perjora»o,  kyp.p.  da  Pirjmrmr. 

f  Perjoeadör  ,  a  t  s.  parjora :  eaiai  qal  IjÜ 
un  faux  serment. 

PerjurAr,  «.  a.  se  parjarer,  vialer,  üsasiff 
son  serment  —  •  (4%  abjurer  U  fai, 

PebjooAr,  «. n.  et— «e,  «.  r.  MBarjuiert 
faire  un  faux  serment  ou  violer  son 

Perjürio  ,  s.  aa.  parjare  t  faux 
ment  viole. 

Perjüuo  ,  a,  aij.  at  t.  par)ara » qui  tau  sb 
faux  serment;  qui  fiele  son  aanaaai.  (iaaa.)  V. 
Perjürio. 

t  Pbbla  ,  s.  f.  Y.  JVrosa.  (1  afaaat  «a».)  petM 
ntrroptera. 

'PERLBtOO.  Y.  lidsw 

PerlitEiro.  V.  Pirliteiro. 

PaaLdSfA.  Y.  Ar/enaa. 

PERlONCÄDAMtNTE, Öd«. 

iai ,  Itoteur. 

PBBLO'llOABP^ff  «•••  dti 
Pr.RLOJfOADdR,  >,#.  V.  Ptlt 


PER 


PER 


903 


'PEALONCiifA.  Y.  Delongu. 

Perloxgär,  v.  a.  prolon^er,  a  Monier.  A*- 
arder.  V.  Prolongar.  (I.  de  mar.}  Atordcr  hin 
ralseeaul  d'un  aulre,  d'un  mur,  etc.:  prolon- 
\ftr9  oettre  flane  a  flanc.  II  estaussi  neutr*. 

Pebloscar-sb  (com),  r.  r.  se  placcr,  se  mou- 
rolr  le  long  de. 

Peblusträr,«.«!.  parcourirtvisileraver,soin. 

f  Pericxo,  a.m.  fruit  du  Bresil  qui  ressorn- 
>'.e  a  la  cerisc. 

Perlüeo,  a,  adj.  minutieux.  V.  Prolixo. 

Perhaxecemte.  V.  Permanente. 

Permaseckr  (rm),  e.  n.  persuter  dans  le 
nene  etat,  eire  permanent;  perseverer;  du- 
»*r,  continucr. 

Per* ah Ena  a,  *.  f.  nerroanenee,  slabilitc, 
icfsaverance. 

Peruaü&nte,  adj.  2  fem.  permanent,  »table, 
rmauable. 

PsRVAXETrEiitaTE,  ade.  aveepermanence, 
l'une  maniöre  slable. 

Perheädo,  p.p.  de 

Pebjiear,*.  a.  irarerser,  passer  au  milieu 
m  au  travera ;  penetrer.  «.  ».  Eire  au  milieu 
m  tntre  deua.  V.  Mediar.  lnterveoir  corame 
nediateur  ( p.  ««.)• 

"Permemda  ou  —iva.  V.  Prtmiti*. 

Pea-heio  ,  ade.  Metttr-te  da  — ,  m  mettre 
in  milieu ,  entre  deux ,  se  raeler,  s'entremettre, 
roabler.  T.  Mete.  t.m.(p.  ut.)  Mediateur. 

-f*  Pbruesso,  s.  s».  ( f.  da  myla.)  Permesse : 
leave  de  la  Greee  eonsaere  aux  Mutes. 

Permeyo.  V.  Pcrmrio. 

Permiss  a.  V.  Premitta. 

PERMiasAÖ,  «.  f.  Demission  :  potrvoir,  II- 
>erte  de  faire ,  de  dire.  Conceaaion :  flgure  de 
rbetorique. 

pBamssivAMftiiTB ,  od«,  avec  permission. 

■f-  pEituisaivA,  a,  ac\j.  qui  renferrae  la  per- 
mission ,  le  pouvoir,  la  liberte. 

PermSsso  ,«.«*.*  permission.  it.  p.  p.  irr.  de 
Prrmtllfr. 

PeemuttaG, «.  f.  permixtion  :  melangepour 
temperer  deux  choses  l'une  pour  l'autre.  V. 
atiaitir«. 

Permet-hdo  ,  A ,  p.  p.  de  Permiltir. 

«t  Perhittidor,  a,  s.  celui  qui  pennet. 

Psrvittir(«),v.  o.  pcrmeltre  :  donnor  li- 
berte ,  pouvoir  de... ;  eonceder ;  (olexer ;  donner 
le  aaayea,  lo  loisir.  O  que  Deos  ndo  permitta, 
et  qo'a  Diau  ne  plaise.  Permilta  o  eao  que, 
läse»  permiUm  que,  lasse  le  ciel  que,  a  Dien 
plaise)  que.  ParmUla-me  que  Ihe  Aiga ,  permet- 
tes-moi  de  vous  dire. 

pEmaurria-äi,  «.  r.  M  permettre :  etre,  pou- 
voir otre  perrart.  lue  mSo  ae  perwniie ,  eela  ne 
pect  se  permettre.  Uoja  parmiiy-tam  exporta- 
iJade  smmoraria,  Fetportation  du  numerairo 
e*lB«rssise  aujenrdliui. 

PtiBBin)AOÄ6.  V.  Peraaileoio,  Mudanf*. 

Permuda*<;a  .«./".*  troc ,  echana*. 

Pbamvoar.  V.  Trocmr  etPermuter. 

Permüta,  f.  f.  'troc,  change.  V.  Pirmut*- 
C&o.  Cutat  da  —♦  maisons  de  chatte ,  «tabues 


autrefois  nu  Bresil  p.ir  le  ^ouverncraent  pour 
cbanger  la  po;idre  d'or  coutre  Targent  mon- 
nave. 

Permita^aü,  t.  f.  "chan^o.  troc,  6chaAge. 
Permutntion  :  echange  de  beneflees. 

Permltär  (com,  por),  t.  a.  pcrmutcrte^b4D- 
ger,  (roquer;  fr.lr»-  la  permulalion. 

Pkrxa  ,  r.  f.  Jambe  .-  pnriio  du  corps,  du  ge- 
nou  au  pied ;  branche  d'un  rompas.  Cuiuede 

volaille.'Jarnbagc  de  lettre.  Patte desanimaatjfte. 
etc.—  de  raca ,  *  trumeau  :  jarret  de  bdeuT.  —  da 
cameiro,  *  pigot:  eclanche  de  niouton.  Da  — 
tttendida,  a—  solta,  a  son  aise,  sans  sooei, 
en  repos.  Eilender  as  —  i,  (fam.)  se  promener. 
Metter  —t,  fuir  ä  tonte*  jambes,  gagner  le  laillis. 
Netter  —s  ao  carallo,  piijuor  des  deut.  Detlor 
alguem  de  —*  arriba,  (fa.)  ruiuer  qurlqy'un. 
Leneal  de  duas.  tri*  — - ff  drap  de  litde  dem, 
trois  les.  Ameagar  de  cortar  as—t,  meoacer  de 
chäticr  risouretiscmcnl.  Estar  de  —s  aber  las  % 
(fam.)  etre  disposc  a  faire  loul  cc  qa'on  de- 
mande.  Cortar  at  — *  a  alguem ,  ffig.^  couper  k 
quelqu'un  bras  et  Jambes.  — *  de  alcaratdo  ou  ata 
vaquetade  tambor.  jambes  de  fuseaux,  jarabea 
greles,  tres-minces.  Em  —t,  les  jambes  nues. 

f  Per^I^a  ,  «.  f.  grande  ou  grosse  jainbe. 

Per^Ada,  r.  f.  *coupe,  coup  de  Jambe, 
ruade.  •Mouvement  violent  dans  celie  parlie.- 
gsmbade.  Branche  d'un  arbre,  d'une  rivi6rc. 
Dar—t,  gambader :  faire  des  gambades.  Tirar 
— e,  ruer,  donner  des  coaps  de  Jambe  ou  de 
pied. 

Pernalto,  a,  adj.  (f.  de  chatte)  qui  a  de 
longues  jambes.  — at,  pl.  (t.d'hitt.nat.) "  echas- 
slers :  oiseoux  du  genre  de  Tecuassier. 

fPERSAMBCCASO,  a,  adj.  et«,  de  Fernam- 
bouc. 

f  Perwahböco,  t.  m.  (t.dcgfog.)  Fernam- 
bouc :  rille,  port  et  province  du  Brasil. 

Peru ayiuieiro  ,  t.  m.  sorte  de  bobj  du  Por- 
tugal susceptible  d'un  beau  poli. 

f  Parke  ,  t.  m.  ( t.  de  mar.)  —  cTum  moutdo, 
essiea,  goujon  de  poulie. 

+  Per!<ea  ,  t.  f.  (I.  fhitt.  nat.)  "perne :  mol- 
lusque  acephale.  —  telllnhay  la  seile.  —  ea» 
forma  d'etquadro ,  ta  rulsse. 

Perüeadör,  Ajt.  qui  fait  des  gambades,  qal 
se  debat  en  rernuanl  fortement  les  jambes. 

PbrniAr  ,  t.  n.  remuer  les  jambas  avec  yIo- 
lence .-  gambader,  gambillcr.  V.  Etpemtar. 

PERifEiRA,  t.  f.  maladie  qui  fait  pourrir  U  . 
chatr  aux  ba?ufs.  Sorte  de  eulr  ou  groa  drap 
pour  eoirrrir  res  cufssej  ou  les  jambes  et  le*  . 
garantir  de  la  boue,  etc. 

f  Perxiaberto ,  a  ,  adj.  qül  a  tet  Jambes  ou- 
veTfes,eeartees. 

PER!tici6sAMFNTr, adt».  pemteleuseiaeiif. 

Perkicioso,  a,  adj.  pernirieax  :  nuisioJe, 
danfereuK.  % 

f  PrnNiri'RTo,  a,  adj.  qui  a  les'  jambes 
courles. 

Pr.HML ,t.m.  jambonneau  .*  Ic  plus  mince  du 
Jamben.  —  d'odre.  *anse,  main  d'outre. 

Pkrüinha  ,  *.  f.  dim.  de  Perna.  Pctife  jambf . 
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Mtittr  de  — ,  (fem.)  Äür«  au  lil  malade  d'uno 

Jambe, 
f  Pbrüiqcrbrado  ,  a  ,  edj.  qui  a  les  jambei 

cassees. 

PirwitoryO,  a,  adj.  bancrochc :  qui  a  I« 
Jambe*  tortues. 

Pbrro,  9.  m.  aorte  d'ornement  de  tÄte  des 
lammet  es  forme  d'aiguille ,  aigrette.  Gros  clou 
a  Mio  ronde.  — *,  pl.  boulons :  especes  de che- 
riUes  de  fer. 

Pbrxoitar  (♦**),  «.  ».  coucher,  passer  la 
mit  quelque  pari,  anuiter.  —  föra,  decou- 
cker. 

Piawoerrco ,  a  ,  «4/.  (  /am.)  grand  bavtrd. 

fPEUifoo,  a,  adj.  qui  t  de  grandes  ou 
grosses  Jambei. 

Piro, t.  m.  *  poire-pomme. 

•  Ptao ,  eonj.  V.  Jf« ,  Porem. 

Perola,  $.  /.  perle:  corps  dur  et  brillant, 
Beert  et  rond,  qui  se  forme  dans  la  coquille 
eTone  espece  d'huttre;  ce  qui  en  a  la  forme,  la 
Iransparenee ,  goutte  de  rosee ,  etc.  (/la.)  Chose 
exeellente,  precieuse.  —  #,  pl.  (/la.)  larmes. 
(poit.)  Perles:  dents  tres-belles.  -s  falsa*, 
mortodes,  ollvettes  .*  perles  fausses.  Hervm  — . 
V.  Aljofareirm.  j£  deitmr  —$  aporcos,  (prov.) 
e'est  jeter  des  marguerites  devanl  les  pour- 
ceaux. 

Perolxira,  t.  f.  *pot  en  forme  d'entonnoir 
pour  mettre  des  olhres. 

f  Pbroveo,  s.  **.  (f.  cTanat.)  perone :  os  ex- 
terieor  de  la  Jambe,  plus  minceque  le  tibia, 
dont  il  semble  reonir  les  muscles. 

*  Pxr6ob.  A  — ,  mdv.  d'aplomb. 
Peroracaö,  s.  f.  peroraison  :  conclusion 

d'un  discours  d'apparat,  d'un  plaidoyer,  d'un 
sermon. 

Peroräoo,  a  ,  p.  p.  de  Perormr. 

f  Peroraj>6r, «.  ».  celui  qui  fail  nne  pero- 
raison. (fig.)  Gelai  qui  demande  arec  instance. 

PerorAr,«.  a.  acherer,  faire  la  peroraison 
d'un  discours.  —  a  causa  d'alguem,  plaider, 
defendre  la  cause  de  quelqa'un.  e. «.  Perorer, 
recapituler.  Parier,  discourir  en  style  oratoire. 
(ßg.)  Demander  a?ec  instance. 

Peröta  ,  $.  f.  sorte  d'oiseau  de  passage  en 
Espagne. 

Psrpäo.  V.  Prepdo. 

Psrpabsar,  «.  n.  aller  son  cbemin;  passer 
eutre,  au  dela. 

Perpendicular,o4/.  2  gen.  perpendienlaire : 
qui  pend ,  qui  tombe  4  plomb. 

Pbrpehmcolarmeiitb,  ade.  pcrpeodkulai- 
rement ,  A  plomb. 

Perpekdicolo,  «.  m.  perpendicule :  ce  qui 
tombe  A  plomb;  fll  dn  pendule.  Pendule  astre- 
nomique.  A  — ,  min.  d'aplomb. 

PbrpetIra.  V.  Barbaiana. 

tPBRPBTRACA0,  t.  f.  perpetration ;  actten 
sie  perpetrer. 

Perpetrado ,  a  ,  ■.  p.  de  Perpetrdr. 

PbrpetradOr ,  a , *. auteur dun  crime. 

Perpetrar.  v.  a.  perpetrer  :  faire,  com- 
meure  un  crime. 
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Per  feto  a  ,  s.  f.  (f.  d§  bei.)  iiBmnrtette  Jaunf, 
bouton  d*or  du  Letant  :  plante  et  fleor.  — 
d%6%caf  'gnaphele  diolqoe,  vulg.  pied  de  eaii. 
—  eidreira.  V.  Alterim  dm*  areiai.  — lerye, 
immorlelle  commune.  —  rem,  amarantbhM 
globuleuse,  globe  amaranÜioTde,  boutoo  de 
garcon ,  immorlelle  rouge. 

Perpstua^aö  ,  s.  f.  perpetuatien  :  actiom  qai 
perpetue;  son  eflet.  V.  Perpesmdmd*. 

Perpetdädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Perpctmar. 

Pbrpbtoad6r,  a,  mdj.  qui  perpetne,  qui 
elernise,  rend  eternel. 

PerpEtdahertb  ,  adv.  perpetueflemeet 

PerpetoIha,  t,  f.  perpetuane :  Stoffe  de  bice 
qui  dure  beaueoup.. 

Pbrpetdar  ,  e.  a.  perpetaer :  reodre  perpc- 
tuel ;  faire  durer  toujours  ou  CieVIongieoiss. 
£terniser :  rendre  eternel. 

Perpetdkjäö.  V.        j  perpeluitö   :    dam 

Perpbtoidasb,«.  f.  )  saus  fln,  an  tm- 
longue  et  continue. 

PerpetcizJLr.  V.  Perpetuar. 

Perpetco,  a,  adj.  perpetnel :  eontinuel,  qii 
ne  cesse  pas,  qui  dure  toujours. 

PerpiiihaC,  #•  m.  (Ldigiog.)  Perpignaa:  vin« 
de  France. 

Perplexamiktb,  «de.  avee  perplexUe*. 

PbrplbridIdr,  t.  f.  perplexite  .-  irreselRtMn 
facbeuse;  incertitude;  grand  embarras  d*Ra« 
personne  qui  ne  seil  quel  parti  preodn. 

PerplEio,  a  ,  adj.  perplexe :  irresoro,  iaeer- 
tain ,  indecis ;  qui  cause  la  perplexite. 

*  Perpoem  ,  t.  m.  pourpoint :  ancien  kabille- 
ment  francais. 

Perpömtb  et»        i   pourpoint  piqoe  4  Tt- 

Perpünto  ,  m.  m.  )  prenve  de   Popen,  c*c 

PArra  ,  t.  f.  cbienne :  femelle  du  ebieo. 

Perraria  ,  s.  f.  taquinerie,  mecbaneeU,  mk- 
cbant  tour.  Lnjure ,  parole  outrageante. 

Perregil.  V.  Perrtxil. 

Perreiro,  t.  m.  chasse-cbien  :  eelei  q« 
cbasse  les  cbiens  de  l'eglise ,  bedeaa. 

tPERRiMGO,  a,  adj.  de  race  de  ebieau  T. 
Perremgu*. 

f  Perrergcb,  adj.  2  gen.  qui  se  facht  eise- 
rnen t;  enrage;  entete. 

Perrexil,  s.  m.  (I.  de  bot.)  Y.  Smlem.  —  s» 
R«ar , "  bacille  maritime ,  ou  criste  marine  v  eety . 
la  passe-pierre,  peroe-pierre ,  Fherbe  de  saiat 
Pierre ,  le  fenooil  marin.  (ß§.)  Oe  qui  den—  da 
sei ,  du  piquant« 

Pbrrice  ,  s.  f.  V.  Perraria.  Ferner  —*««*• 
ewei,  taquiner,  impatienter  e^selq«*aRi9  to 
faire  enrager. 

Pbrro,  s.  m.  chien.  Dmr  a  — e,  mmtmyt  aa 
diable.  Dmr-te  a  — «,  ennger.  5er—  eefia,  Urs 
ruse,  ünt  madre,  maleis.  A  auerm—temem 
otso,  k  d'autres,  portes  ailleurs  Teeeeejeüks. 

Pbrro,  a,  adj.  dur,  reide;  nsde;  eittRRf, 
letu,  opinis tre;  mtraitable.  De  cbiee),  ftiaa^ 
parüent  au  chien. 

Persa  ,  Perseo,  PbrsiIro  ,  s.  et  adj.Ptnm, 
Perse .-  de  la  Perse. 

rCRSCRlT4*0,  A  ,  p.p.  de 
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PlMCftOTABd»,  A,  e.  acrutateur :  qui  sonde 
laacorars. 

PutscftOTAA , •. «.  scruter:  sonder,  eiaminer 
ä  fand,  eherefaer  a  penetrer  dans  les  choses 
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Pbascaqtavbl,  adj.  3  #•*.  que  Ton  peul 
aerater. 

fPsnatA,  s.  f.  (f.  da  eof.)  *  persoa :  arbre 
vert  on  £gypte. 

0  PftaaiA.  V.  Prix**. 

Pbrsecaria.  V.  Pcrsicoria. 

•  Pereeci7c>ö.  V.  Perteguifdo. 
Per&ecutörio,  a,  «0.  (*.  de  prat)  Äepäo 

— «,  aciion  eo  Justice  dans  laquelle  on  de- 
naande  a  qaclqu'un  une  chose  qa'il  possede. 

Persegcic>ö,  *.  f.  persecution  :  vexation, 
poofsuite  injutte  et  violenle  ;  importuniie. 
Peia»,  fatigue,  tourment.  Persecution  des  em- 
per rurs  paieos  contre  les  cbretiens. 

Perseccido  ,  a  ,  p.  p.  de  Perseguir. 

Pemegi-idor,  a,«.  perseculeur  .-  qui  perse- 
cute,  presse,  importune,  incommode  beau- 
coup. 

Peasecuimesto,  s.  m.  "  eieculion  d'un  fait. 

Persegur ,  v.  a.  poursuivre:  courir  apres. 
Soivre  partout,  elre  sans  ces*e  aus  trousses. 
Pevsecuter :  vexer ;  inquieler,  tourmenter;  im- 
portuner. 

*  Peesem eliia mte.  V.  Semelkantewunle. 
Perseo  ,«.»•.(  (.  d'tuir.)  persee  :  constella- 

lion  N.  da  cioq  etoiles  en  croix. 

Peeseyäö,  9.  m.  fond  d'un  carrosse  sur  le- 
qa«i  repoaent  les  pieds. 

Peaaeve,  «.  m.  (t.d'kiit.  not.)  analife  pousse- 
!,  mollusque  bracbipode,  cirrhipede. 

PsASEtEJO ,  *.  m.  "  punaise  :  inseote  et  ver- 
Emiae  plate  et  puante.  —do  moJo,  pentatome 
da  bouleau ,  vulg.  punaise  des  bois. 

f  Peebeyeradamexte  ,  adv.  irec  perseve- 
raace. 

Peeseterädo,  a,  p.  p.  de  Pertevertr. 

Perseveration ,  t.  f.  perseverance :  consiance 
a  faire  ou  a  demander;  consiance  dans  le  Wen, 
da**  la  foi,  dans  la  piete;  qualite  de  ceiui  qui 
peraevere.  Duree  permanente ,  continue.  —  fi- 
nal t  perseverance  flnale.  Com  a  —  tudo  m  aJ- 
csey»,  (prac.)  avec  la  perseverance  on  y ient  a 
baut  de  tout. 

PsasEYERARCiA.  V.  Peruveranem. 

Peaseverante,  adj.  igen,  p.  a.  de  Port* 
urar.  Perseverant :  qui  persevere. 

pEascYERAXTEMEXTE,  «fo.  perseveramment: 
tvec  perseverance. 

Perseyeear  (em),  «.  n.  perseverer  (dans,  a), 
persieler,  eontmuer  a  faire  toujours  une  memo 
enate;  deuieurer  ferme  dans  une  resolution. 
Dawar  longtemps ,  etre  permanent. 

Perseyes.  V.  Per sive. 

f  Persia,  *.  f.  (i.  de  geog.)  Perse :  grand 
royaüme  d'Asie. 

Persiano.  V.  Perta. 

fpERSicÄRiA,  *.  f.  (f.  <U  hol.)  per*icairc 
deuce,  plant«  aquatique.  —  pimcnlo$a ,  per»i- 


eaire  acre   ou  brolante,  persiearia,  poivre 
d'eau ,  polyganum. 

Piasico,  kfa4j.  Persiqoe  ( golfe\  V.  Ptrta. 

•PersigAl,#.  m.  V.  Pociig«,  Chiqueiro.  it. 
Troupeau  de  cochons. 

Persicbeira,  t.  f.  (I.  de  bot.)  lisimaque  Üivr- 
tiflore ,  plante. 

Perbimär-se  ,  e.  r.  faire  le  signe  de  la  croix , 
se  signer. 

Persio  ,  a  ,  adj.  de  Perse.  V.  Persa. 

Pbrsisteücia  ,  i.  f.  perseYerance,  consiance , 
persislance. 

Persistente,  adj. 'igen.  perteYerant,  per- 
sislanl. 

Presistir  (em),  v.  n.  persister  :  demeurer 
ferme  dans  une  opinion ,  etc.  Durer  longtemps. 

•  Persoa  ,  elc.  V.  Peetea ,  etc. 

Pkrsolana.  V.  Poreelana. 

Persolver,  v.  a.  payer  entierement. 

•f  Personäoa  ,  (t.  de  bot.)  V.  MasearinM. 

Personagem  ,  i.  f.  et  9%.  •  personnage :  borame 
distingue  dans  l'£tat;  r6le  de  eomedien  ou  co- 
medienne. 

PersonalioAdb,!. /".  personnalite:  tralt  pi- 
quant,  injurieux  etpersonnel. 

f  PersoralizAr,  v. «.  et  *.  peraonnaliser  i 
dire  des  personnalites. 

Personificädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Prrson iPicÄa ,  v.  o.  personniffer :  attribaer 
a  une  chose  inanimee  la  figure,  les  senliments, 
le  langage  d'une  personne;  faire  (Tun  e*re  aba- 
trait  une  personne ,  une  divinite  allegoriqoe. 

PsasoYtJo.  V.  Penetejo. 

pBRSFECri va  , «.  f.  perspective ;  art  de  repre- 
senter  les  objets  dans  leurs  situations  respeo- 
tives,  selon  los  differences  que  le  degre  d'e- 
loignement  met  enlre  euz ;  ses  reglea ;  pelnture 
des  jardins,  etc.,  dans  Feloignament;  aspect 
des  objets  vus  de  loin.  (ßg.)—,  objet  vu  de 
loin, au pbysiqueet au  moral.  (id.)  Apparencc: 
representation  trompeuse  des  choses. 

Pirsfectivo  ,  a  ,  adj.  qui  connalt,  qui  pro- 
fesse  la  perspective. 

Per9picacia,  9.  f.  bonte,  etendue  dela  vue% 
ce  qui  la  rend  pereante,  subtile,  (fig.)  Perspi- 
cacite  :  penetration  oVun  esprit  prompt  A  saisir 
les  choses  difficiles. 

Perspicäz,  «4/.  2  gen.  qui  a  la  Tue  percanle, 
etendue.  Qui  a  de  la  perspicacite,  de  la  pene- 
tration. 

PerspicAzmente  ,  adv.  avec  perspicacite. 

Perspicuidädb,  t.  f.  clarle,  nettete,  trän* 
parence.  (fig.)  Perspicuite :  clarte  du  style. 

f  Perspicuo  ,  a  ,  adj.  clair,  net,  transparent 
(/le.)  On  le  dit  d'un  style  clair  ou  da  rfcrfvair. 
qui  l'emploie. 

•pRnsuADic>ö.  V.  Pertuat&o. 

Persoadido,  *,p.p. de  Per9madlr. 

Perscadim ento  ,  9.  m.  V.  Pertnatde. 

pERsrAoia  («:,  t.  et.  persoa  der  :  porter,  de- 
terminer  a  croire,  a  faire. 

PKRsOADiR-sK  (a\  c.  r.  se delennl ner k  croire, 
a  faire.  \de ,  que)  8e  penuader,  sc  eonvaiBcre ; 
eroirc ,  sc  ligurer,  s'imagincr. 
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PEMUAftivu,  adj.  2  $4*.  dont  on  peut  per- 
suader  quelqu'un,  croyablc,  probable. 

Persuasaö,  #.  f  persuesion  :  action,  «rt, 
talentde  perauader;  etat  de  celui  qui  Mi  per- 
suade ;  forme  croyonce. 

f  Periuasiva ,  t.  f.  *  latent  de  perauader. 

PekäuasItel,  a<(/.  2  0e».  pcrsuasible  i  qui 
peutelre  pcrsuade ;  c^ui  peut  sc  per»uader. 

Pebsuasito ,  a  ,  adj.  persuasif :  qui  a  la  force, 
!e  pouvoir  da  perauader;  qui  persuade. 

PsaaoaJdR,  a,  adj.  et*,  qui  pertuade. 

Perbuasöria,  *.  f.  raison  pour  perauader. 

Versuppoe  ,  «lo.  V.  Pruuppör,  «lo. 

'Peeteeciheütos.  V.  Pertenfat. 

Perte«c,a,  t.f.  "droit  de  propriete.  (ant.) 
Tertiloire  qui  apparlienl  4  iitre  do  propriete  ou 
juridiciion.  — *.  pl. appartenances,  dependan- 
ccs ,  accessoires. 

Pertenkäü,  etc.  V.  PreUnidö ,  etc. 

Peciexcestb  tu),  adj.  2  gen.  p,  a.  de  Par- 
tcncer.  Apparteoent :  qui  apparlienl  de  droit  4 
q:'.e!qu'un,  qui  a  rapporl  4.  Aple,  babilo,  pro- 
pre a  (p.  us.). 

f  Peatescuhtemeute,  adv.  <fune  maniere 
convenable  (p.  um.). 

Psrtsxcee  (a) ,  v.  n.  appartenir  4  :  etre  de 
droit  a  quelqu*un ;  regarder,  coueoriier,  avoir 
rapport  4 ;  etre  du  devoir,de  1' Obligation ;  aveir 
une  relation  ueeesaeire  ou  de  convonenee.  tion- 
ras  qua  ptrltmctm  aa  rat,  eto«,  benoeura  doa 
au  roi,  Qus$46*$  qua  parlanaam  d  pküatopMa, 
qucaüona  qui  rtterdent  on  cooeernanl  la  Phi- 
losophie. 1  iodot  aquaUa$  aquaat  a$aueonk$- 
ciwunto  4a  direfto  porfrufr,  4  tous  eeux  qu'il 
appartiendrt. 

PEEWUEMTI,        \    -    p^^       ft|Ä 

Pulte«»**,  «tu.  J  v'  **»■»■■• -t  •«•• 

PCrtiga,  *.  /".  perobe  i  piece  de  boia  longue 
et  manne;  bi ton, 

Peeticüeuo»*.  ■•.bedaan  d'eglise.  (aal.)  V. 
Alfarei.  —  aaor  da  SaaA-Iago,  tilre  da  dignile 
dans  Tegliät  de  SaiulrJaoques.  Ceti  corneae  le 
protecteor  deeelte  eglise. 

Pebtuucia  ,  s.  /.  obsiinatton ,  opioUtret*. 

Peetiii Adaamo ,  a  ,  adj.  $up.  da 

Peetimae,  adj.  2  g*%.  obttine,  opinMtre,  en- 
tete. 

P&uwixjfiiiTi,  cd«.  opiniAirewent,  obsti- 
neraent. 

PERtnttHTE,  adj.  3  gen.  appartenant  :  qui 
appartieoi.Perüoenltcouvenabia;  qui  vienla 
propos. 

PErtq,  «de.  ou  pre>,  prea,  aupres;  proebe. 
Envirou.  —  da,  4  cote  de ,  proebe ,  tout  contre, 
les9  «ppfvehauu  — da  trint*  kowuns,  Irento 
hommea  enriron.  Ea—de  dsx  anno$t  il  y  a  en- 
viron  dix  ans.  D$  — .t  de  prea.  —  d  terra,  ptaa 
de  terra.  &~*dMm*io  Um,  U  eat  pro»  da  midi. 
M&ra  ofui— t  U  deraeure  pret  d'iei,  eu  U  lese 
prti  d*cuc*  vöi>  —  da  «ite»  ou  d%  imaUaaau, 
pres  de  cbei  moi.  JfdtVe— » toul  prea.  Seaer 
algmm*  aaauks  da  <*«•  aavoir  une  eboae  4  foud. 

PJeto*  ,  i.  «•  pt  (I.  da  pe»»<0  les  objeu  loa 
plus  rapproebaa. 
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Psetveba^(6,  ff.  f.  periurbailaai  :trouMi. 
ddsordre. 

PEBTCAaioAHtüTc,««!«.  aveo  tronble,  des- 
ordre. 

PERTCRDADiSSIMO  ,  A  ,  adj.  SUp.  de 

PERTt'REiDO ,  a  ,  p.  p.  de  Perturbwr. 

Ptim  nnADöix,  a,  s.  et  adj.  perturbalear  .• 
qui  caui»e  du  trouble. 

Pkiiti -ubär  ,  v.  a.  deconcerter,  ItDuMer,  6>- 
ranger  l'ordre.  Troubler,  inCerroaopro  qad- 
qu'un  qui  parle. 

Perturdäk-se,  e.  r.  ae  tro übler;  pardra  li 
carte. 

PERTiRBATiTO,  a,  adj.  qui  ceuse  du  tret- 
blc,  qui  derange  l'ordre. 

Pertcxär.  V.  Portuxar. 

Peru,  t.  a\.  dindon,  coqd'Inde,  tleeuidt 
d'Amehque.  Guardador  da  — a,  diudoeokr. 
Gallinha  e  —  liido  4  «m,  (jwoe.  swp.)  bOBDH 
blanc  et  blanc  bonnet. 

t  PEnü,  a.  st.  (I.  da  Qtog.)  Perou  :  graad 
pays  de  l'Amerique  ineridioiiale. 

PeuOa,  s.  f.  dinde,  poule  d'Inde. 

t  PerdIxo  ,  a  ,  adj.  Peru? ien  :  ne  au  Parot, 
qui  en  vieut. 

Perüca  ,#.  f.  perruque. 

t  Perugia,  #.  f.  (f.  dt  giog.)  Peroose :  vilte 
d'lialie. 

Peeüh.  V.  Part). 

Perüoüa.  V.  Peruea. 

f  Perusixo,  a  ,  adj.  et  *.  de  Perouae. 

Peeterbaherte,  adv,  mechRmmcnl,  a?ac 
perversite. 

Pbryersaö,  a.  f.  pertersion  :  aetioaj  deper- 
Tertir;  corruption  de  moiura 

pRHVERtiDÄDE,  ff.  f.  ooiroaur,  pervefüta, 
meebancele,  depravation. 

pERVERsisaiuo .  a  ,  adj.  aap.  do 

PfiRTiRso,A,  adj.  eodiablO,  perfera,  ■#- 
chant,  deprave. 

PerverbOr.  V.  Parvartador. 

Peeyeete»6r,  a,  ff.  debauebeor,  qua  per- 
Torlit,  eorrupteur. 

Peevbeter,  «.  a.  pervertir,  eorrompte  ■» 
moiurs,  etc.  — ,  troublor  rordro,  etc. ;  aUercr, 
mal  Interpreter. 

Pebvebtbr-be,  o.  r.  ae  penrertir,  te  debtu> 
cber  :  se  jelerdans  la  debauche,  le  rieu. 

Pervertido,  a,  p.  p.de  PtraarUr. 

t  PfiRVKÄa,  adj.  %§ea,  qui  bm  reut  JaeaBb 
ceder,  opiniatre.  Y.  PcrÜ»a%. 

Perviuil,  adj.  2  qcOm  qui  veille  touioufl  T 
Vigilante. 

Pervinca.  V.  Congotta. 

•Per Vinco.  Y.  Propinqua. 

PEryio,  a  yadj.  ouverl» per  od  roapajrtBtt- 
ser,  qu\>n  peut  traTerser;  permeable.  Atta- 
fible. 

#PEs.  V.  Pcixe. 

*  PtBA  ,  ff. /.  V.  iVffO. 

f  Pesäda  ,  s.  f.  rc  qu'on  pese  dTuee  Ma. 

PESADAME!iTE,arff>.  peM»me«Ulo«*daaat«l- 
Avecpciue»  4  cauire-co)ur.  tiriereoMuLUi* 
temeuU 
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o,  #.  m.  caucbemar :  oppression  tu 
fig.)  Uomme  iroportun. 
MU>,  a,  odj.tup.  de 
▲ ,  p.  p.  de  Petdr.  adj.  Pesant :  qui 
soup,  lourd.  FAcbeux,  importun, 
e.  Dur,  insupportable ,  violent,  nui- 
ml :  Charge  dhuineurs,  de  vapeurs  : 
le  la  tetef  du  terops,etc.  Pesant: 
,  etc.  Charge  d'cmbonpoinl.  Somno 
silprofond,  pcsaol.  Luto—f  grand 
ta  bem  —a ,  {fig.)  cbose  biea  refle- 
unenl  deliberee.  Gr*f*t  — <u,  raille- 
ite,  oflcnsanlc.  Mattria  — a%  cbose 
ne  d'atleniion.  Hörnern  —  ,  bomme 
reflechil  murement.  Cdra  — a,  air 
Sdo  »er  —  a  ouirem ,  n'otre  pas  a 
uelqu'un. 

,,  #.  m.  pc«eur  :  celui  qui  pese. 
imae.  V.   \  *  pesanteur  du  lemps, 
[g,ff.  m.   )   de  tele,  d'estomac.oig.) 
tagrin,  fatigue;  importunilc.  Fear 
com—,  faire  une  cbose  ä  conlrc- 
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)udi,   «.  •».  pese-liqueur :  inslru- 
coonaltre  la  pesanteur  des  liquides. 

V.  Pezame. 
•«,  #.  m.  sorte  dancienne  inonnaie. 
r.  adj.  V.  Pezaröto. 
i.  m.  V.  Prsar. 

v.  a.  peser  .- juger  avec  des  poids, 
issorl  gradue,  etc.,  de  la  pesanteur 
examiner  alten  tivement,  considarer 
.  (iwui.)  Y.  Gravar. 
v.n.  peser  :  avoir  unccrtain  poids; 
oids,  de  la  pesanteur;  eure  de  poids, 
eration,  etc.;  etre  4  Charge.  V.  Pe- 
Ndo  Ikc  pesdo  o»  pit  uma  onca ,  (fam.) 
ne  le  vent.  Carga  pequena  ao  long§ 
long  aller  petit  fardeau  pese.  Yale 
m,  (fig.)  il  vaul  son  pesant  d'or. 
By  v.  r.  {inus.)  6lrc  fache,  chagrin, 
e  peser.  —  a  friao,  a  eerat  se  peser 
ble,  contre  de  la  cire. 
to,  etc.  V.  Pexaroso,  etc. 
ff.  /.  peche  :  art,  exercine ,  action  de 
oissons  pris  ä  la  peche.  (pop.)  V. 
ila. 

i ,  #,  f.  (L  d'hüt.  nat.)  —  vierldn*,  le 
»oisson  de  mer,  blano,  du  genre  du 
olldeha,  le  lieu  ou  grelin.  —dos  Por- 

le  grand  tuerlus.  —  effoaJdda,  le 
rlua  sec  et  saie. 
tiu,  i.  f.  poissonnerie :  marohe  au 

ti*A,  t.  f.  poissonniere ,  poissarde, 

la  de  poisson. 

Iiao,  i,  st.  poitsonnier  i  marebaod 

B. 

iMHRi ,  a.  f.  dim.  de  Peisddi.  Le 
rlus  lorsqu'il  est  encore  }euaa;  a*ef> 

»,*.».  poision  en  giactal;  maree. 
.  Mke.  j*bu*a\mio  am— ,  poiaeen- 


Pibcabo,  a  ,  *». ».  de  Ptscar, 

PtflCAoda,  i.  w.  peclieur  i  eului  qni  (all  me- 
lier da  pecher.  Le  pape,  a  cause  de  Saint- 
Pierre  ,doni  il  est  le  suecesscur.  Atmet  do  —, 
anneau  du  pechour  .*  sceau  du  pape«  A  rio  re- 
volto  gauaneia  de  pescodores,  il  Uil  bon  pe* 
eher  en  eau  trouble. 

PuscADOKtano,  dim,  de  Petcador, 

Pkscaii ,  e.  a.  pecher:  prendre  du  t+Uaao  ä 
la  peebe.  Prendre ,  saisir,  ailraaar.  (/eil.)  Aper- 
cevoir.  —  §m  rio  ntoUo ,  ( fig.)  peebe*  an  eau 
trouble :  prottier  du  desordre  paar  faire  sa 
ma  in. 

pEsc.vRf.jo,  a,  adj.  de  pdcheur,  qui  eefMtrae 
la  peche. 

PescAR^.z.  V.  Paseara/a. 

Pescarja,  *.  f.  poisaanneHa;  peebe«  *Geea 
merce  tlo  la  peebe. 

Pf.scaz,  t.  m.  coin  qui  relienl  la  ebavüla  da 
la  cbarrae. 

Pesco^äda  ,  t.  f.  V.  PescofAo. 

Pesco^aA,  ».  m.  coup  da  revera  da  laaain 
sur  le  chignon. 

Pescocäjsa  ,  t.  f.  V.  Cathapo. 

pBscodsoo,  a.  m.  dim.  dePaacofa.  Petit eaa. 
it.  Col ,  eollei,  eraYale  aans  neaud. 

Pkju^o,  a.  m.  eou.  Chignon  du  om.  Dtfinl 
du  cou  d'une  femme,  gorge.  Fiear  pWa-^, 
(fig.)  tombar  dans  l'embocba.  Com  a  laya  «••— , 
la  oorde  au  eou.  P4r  opino—,  (ßg-)  basai- 
lier,  sounieUre.  —  de  cametrv,  da  «ilalte, 
eollet  de  moulon,  da  veau. 

PescociJdo,  a  ,  odj.  qui  a  la  eou,  la  eMfaeai 
gros  ou  long. 

f  PascoLOBaraos, ».  m.  sorte  de  piaalo  davt 
les  feulllea  raaaamblant  4  eelles  de  I«  asejum 

•  Pescota.  V.  Petcodm,  Peisol*. 

"  Pescodär.  V.  petquumrt  /»fitfrir. 

"  Pesccidab.  V.  Proeurmr,  HaucoT. 

Pesebräö.  V.  Pcrtovdo. 

pESE^no.  Y.  Pctenko. 

f  Peseta  ,  s.  f.  piecelle :  raonnale  d*argent 
espagnole  qui  vautTingl  sous. 

PtsEPfetLO ,  ff.  in.  V.  Potpello.  A—,  amV  au- 
pled.  Andar  ao  — ,  marcher  4  cloebe-pied. 

Ptziiuio, «.  in.  dim.  de  Pi.  Petit  pled,  pedl- 
cnle. 

PesIioio,  s.  m.  dim.  de  Pito.  Petit  poids. 

Pasiilncos,  ff.  m.  pl.  (f.  de  mar.)  pieces  de 
bois  qui  formen!  Tinterieur  de  la  poupe  d'un 
Yaisseao. 

Peso  ,  s.  m.  poids  t  pesanteur,  qaallle  da  ce 

3ul  est  pesant,  ce  qui  sert  4  peser,  4  domter 
e  la  pesanteur,  4  faire  moavoir  une  naehlne 
par  aon  poids :  messe  de  metal ,  etc.,  pour  eam- 
parer,  eonnaltre  le  poids,  lapeaania«ri(/laj.) 
knpertaDce,eoasideration;  Faraa  d^w  raison - 
nement,  aelMUe  dun  exeroa4e,ara»aiaison, 
ala,  Aaaaa  d'baaaattn  daa*  q^ajajujB  parüa  du 
ootaa,  peaaaleur.  tfa)  'Gbarfi,  raadaasj, 
abUgaUesi.^-afafisa,  da  «Miaf,  (/•»  grande 
quanMUd'eau,  da  mo»de> waltetest*«  •pe- 
santeur da  Ute,  —  aYdjrt,  "aiaslat  •  »ae*a»e 
d'argent  espagnole  da  poide  tfane  onca»a|  ajoj 
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vaul  cinq  Francs.  —  Uquido,  poids  net.  A  — 
d'cmro  ou  de  dinkeiro ,  iu  poids  de  Tor.  De—, 
de  poids  :  on  le  dit  des  ehoses  qui  onl  le  poids 
prescht.  Em  — ,  en  l'air  ou  tout  entier,  entie- 
rement,  en  entier.  Hörnern  de— ,  homme  de 
poids,  de  eons  iderot  Ion.  Levar,  tomer  em  — 
um  negocio,  se  charger  de  tout  ie  poids  d'une 
aflaire.  Tomar  o— ,  soupeser;  (fig.)  peser, 
exaiaintf  une  afTaire  atant  de  s'en  charger. 
Com—  o  modidm,  (fig.)  avec  poids  et  mesare, 
aveo  ciroonspcction.  Faxer  tudo  com  —  e  me- 
dida,  faire  tontet  chotes  par  regle  et  par  com- 
pas.  Um  —de  tinho ,  qua  Ire  Hvres  de  lin  Ott  de 
Chandra. 

Pespegado,  A,p.p.  de 

Pespegär,  v.a.  (pop.)  flanquer,  appliquer 
(des  coups) ,  plaquer  ( an  soofflet;. 

Psspita.  V.  Alveloa. 

Pespoktae-o ,  a  ,  p.  p.  de 

Pespostar,  «.  o.  contre-pointer :  coudre  4 
arriere-points. 

Pesponto  ,  s.  m.  *  piqare :  arriere-polnl. 
Meto — ,  demi-arriere-point. 

Pesqpeira,«.  f.     1   pecberie  :  lieu  ou  Ton 

Pesoveiro,«.  m.  |  a  coutume  de  pecher; 
liea  prepare  poar  la  pecbe.  'Bordigue. 

PasQcixA,  *.  f.  perquisiüon,  recberche,  en- 
qoete. 

Pesqctsäoo ,  a  ,  t».  p.  de  Pesquizar. 

Pesqoixaooa,  a,s.  celui  qoi  faitdes  perqui- 
aiÜOM,  des  coquetes;  enqueleur. 

Pesqcisär  ,  v.  a.  chercher,  recbercfaer,  faire 
4m  perquisitions,  s'enquerir.  —  at  acf&esd'ai- 
guem,  eclairer  les  aclions  de  quelqu'un. 

Pessärio,  t.  m.  (t.  de  ekir.)  pessaire :  Instru- 
ment peor  arreier  la  chute  de  la  matrioe. 

Pesseco,  etc.  V.  Peeego. 

PEssepello.  V.  PospeUo  et  Pisepcllo. 

PftssiXAMESTE,  odv.  tup.  de  Mal.  Tres-mal, 
deleslableiuent ,  piloyablement. 

PftSNMO,  a,  adj.  sup.  de  Mio.  Trcs-mccbant , 
tres-maurais,  detestable. 

Pejsoa,  t.  f.  personne  :  un  bomme,  une 
ferame;  tlgure,  disposilion  du  corps.  Person ne 
de  la  Minie  Trinite.  Personne,  daiis  la  conju- 
gaison  des  verbes.  'Personnage  de  coinedic. 
De  —  a  — ,  t6le-4-t6ie,  ou  perton ncl lernen t. 
Batalka  de  —  a—,  duei.  Em  — ,  en  personne. 
Cmvalieiro,  hörnern  de  sua  — ,  cbevilier,  homme 
■rare,  valllant.  Faxer  de  sua— ,  payer  de  sa 
persoone,  e'exposer  vaillamment  dans  un  com- 
bat; bien  s'acquiuer  de  ton  devoir.  Bern  feito 
de  sua  — ,  bei  homme.  Uma  — ,  quelqu'un. 
Urne  —  m'o  ditee ,  esper o  aqui  uma  — t  quel- 
qo'ua  me  l'a  dit,  fattends  ici  quelqu'un. 

*Pks«oa»*go  ou      I  droit  d'etre  Peesoüro. 

•  Pessoadsgo  ,  4.  m.  i         V.  ee  moi. 

PkmoAl  ,  adj.  1  gen.  personnel :  propre ,  par- 
tfoolier  4  es*  personne.  O  — ,  s.  o».  (I.  milit.) 
le  porsoaoel  *  ee  qui  regarde  fe  phytiqoe  du 
eeldat,  sa  •eraoaiie.  O  —  e  o  materiai  dum 
amtreiH,  le  ■oraonnel  et  le  materiel  d'une 


Pessoalvexte,  adt.  personnellemeiit  . 
propre  personne. 

*  f  Pessoaria  ,  $.  f.  "actes  da  cbef  ou  repiv- 
sentant  d'une  famille. 

*  Pessoavelmertf,.  V.  Peeeoedmento. 

*  f  Pessoeira,  m.  f.  la  personne  qoi  posscur 
un  Prdzo.  V.  ce  rnot. 

"  f  PbsüoAiro  ,  t.  m.  cbef,  representant  d  unr 
famille  qui  possede  un  Prdxo.  V.  cemoL  Dans 
eertaines  pro?inces,  11  signifle  associe  dans  un 
bail  d'one  ferme,  etc. 

Pestäna,*.  f.  *cils,poils  des  paupieres.  Patte 
d'une  robe,etc.;  passe-poil.  Quetmmr  ms  — #, 
\fi9-)  s'appliquer  a  l'etade  arec  ardear.  —  de 
etoto,  cic  ,  "sillet  d'une  guitare ,  etc. 

Pest  an  El  r.  Y.  Pestanejar. 

Pestasejär,  v.  n.  ciignoter,  eligner  In 
yeux ,  remuer  les  paupleYe*.  Ndo  —  oa  eem  — , 
ne  pas  sourciller.  On  le  dit  pour  eiprimer  I 'at- 
tention extreme  avec  laquelle  on  regarde  uns 
chose. 

f  Pf.stanejo  ,  a.  m.  clignotement :  moinre- 
ment  rapide,  involontaire  des  paupieres. 

Pestanüdo,  a  ,  adj.  qui  a  de  grands  cils. 

Peste,  «.  f.  peste:  maladie  epidemiqoe  et 
contagieuse;  maladie  qui  cause  une  grando 
mortalite.  (fig.)  Tout  ce  qui  est  mauvais  en  son 
genre,  nuisible,  pernicieux.  (id.)  — ,  corruplioD 
des  raoeurs;  personne,  chose,  livre,  morale 
qoi  peuTent  corrompre  l'esprit  et  le  cesar.  Mi 
—  le  imife,  {impric.  pop.)  qne  la  peste  veos 
etrangle. 

*  Pestelek^a  ou  Pestelexcia.  )  T.   Pttti- 
•Pestewcia  ou  Pestenezicia.    )     Und*. 
PESTiFERAMENTE,  odv.  d'une  maniere  pesti- 

leutiellc ,  pernicieusement. 

Pestipero,  a,  adj.  pesüfere:  qoi  eonum- 
nique  la  peste.  Pestilentiel,  contagieox. 

Pestilekcia  , «.  f.  pesiilence :  corroptieo  d< 
l'air;  pote  repandue  dans  un  pays. 

Pestilexciäl,  adj.  2  gen.  pestilentiel :  pesü- 
lenl,  infecte  de  peste ,  contagieaz. 

Pestileücialmente.  V.  Pestifermmimte. 

Pkstillncioso,  a,  adj.  peslilentieaz. 

Pestilkmte  ,  adj.  2  gen.  pestileat :  qoi  tient 
de  la  peste ;  contagieux. 

*  Pestixeücia  ,  etc.  V.  Pestilentim,  etc. 

*  Pestruheiro.  V.  PostumHro. 

*  Pestuleiro.  V.  Bpietoletro. 
'  Pesceiro.  V.  PieoHro. 

Pesohmo,  j.  m.  raoignon  de  bomf;  pied  01 
cochon.  *  Ongle,  corne  du  pied  des  ankoaot. 

Peta,  ff.  f.  calembredaine,  boorde,  coole, 
mensonge.  it.  La  partie  d'une  serpette  qoi  a  li 
forme  d'une  nacheile,  «f. "  Calmar.  ▼.  lote,  it 
Sorte  d'oiseau  gris  qui  vit  d'inseelea.  (I.  aV 
vtter.)  Tache  4  l'ojil  du  cheval.  Corner,  engohr 
o  — ,  (burl.)  prendre  le  cbange. 

Petala,  «.  f.  (I.  de  bot.)  -petale:  fceilfc 
d'une  fleur. 

t  Petaleacaö,  ff.  f.  (t.  de  bot.)  V.  Abele*** 

f  Petaliaoo,  a,  oa>.  (I.  de  boL)  peule. 
(fleur  — e),  composee  de  oetales,  paorvoi 
d'une  corolle. 
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f  Pmufotn,  «0.  *  gm.  (f.  do  bot.)  pH* 
•tde :  Mmbltble  aa  petale. 

f  PmÜNO,  A,  adj.  (I.  de  bot.)  da  petale, 
fai a  rappert  au  petale.  V.  Goro/Mio. 

Pktalwho  ,  t.  m.  petalisme  :  forme  de  Juge- 
Mtt  etiblie  anetenneinent  A  Syracuse;  forte 
f oetracisme ,  etil  powr  einq  ens. 

PftTALO,  $.  m.  V.  Pitola. 

d^*.**.  ^        }  pelarder:  faire  Jouer  an 

nTAADABo«        IpeurtooBlreune  porte, 

PetABDKAA , «.  *,  l  Jj^  i~       • 

Pctabbeibo ,  *.  m.  petardier ;  qai  appliqae 
tespetards. 

Pbtäbdo,  t.  m.  petard  :  maebine  de  guerre 
ebargee  de  poudre  poar  enfoocer  les  portes 
fane  fille,  etc. 

•f  PsTAsrrB,  t. m.  (f.  da  bot.)  le  graod  peta- 
tile,  berbe  asx  teigneox,  graad  pas-d'Ane : 
plaote  A  raeinei  medicinales. 

•f  PetaüeUta ,  a.  «t.  ( I.  «f***/.  nal.)  tagnan  : 
jrand  ecureuil  folaot. 

Peteab,  e.  1».  faire  dea  contes,  bourder. 

Petechial,  odj.  2  gen.  (I.  da  «M.)  pete- 
rliiale :  ( tierre  — ),  avec  pAtechies. 

Petechias,  a.  f.  pL(t.de  snAd.)  pAtechies : 
rspece  de  pourpre  ou  tacbes  sur  la  peau  dans 
e»  fierrea. 

"  Petecäb  ,  •.  m.  coapar  aree  one  haebette. 

Peteieo,  a.  m.  (f.  burl.)  bonrdear. 

*  f  Peteeba,  e.  f.  ancienne  monnaie  d*or  qai 
•alait  216  reis  portagafs. 

■f  Petebaböego ,  t.  m.  (f.  da  giog.)  Petera- 
joorg :  Tille  capitata  de  la  Ruaaie. 

Petsyab.  Y.  Pefeer. 

Petiä.  a.  m.  boia  Jaune  du  Brasil  employA 
Jana  l'AbAnisterie. 

PEnclno ,  a.  m.  petit-canon :  caractere  d'im- 
primerie. 

PanciO, «.  f.  demande :  aetion  de  dornender. 
Petition  :  demande  adressee  A  une  autoriiA. 
Beqaelee»  sappliqae  per  laquelle  on  demande. 

Peticsco,  a,  adj.  qai  a  la  vue  trAs-basse. 

Petibuuaba  do  Bbazil,  s.  f.  ( t.  d'hüt.  mit.) 
fisioUire :  poiaaon  abdominal. 

Petihetbe,  s.m.  elegant,  petit-matlre,  da- 
meret,  muguet,  plumet. 

Pbtihca  ,  a.  f.  mono  poisson.  Petit  poisson 
qai  sert  d'amorce. 

f  PsTiSHA,  t.  f.  petit  oiseau  de  pasaage. 
—canöra  do  Norle,  farlouxe ,  aloaelte  de»  preß. 

*  Petihtai.,  $.  m.  nomine  du  service  dea  ga- 
lArea.  iL  Calfat  ou  cbarpentier  de  vaissean. 

Petit*, «.  «I.  petit-pied ,  echellc. 

PBTiacA,  t.  f.  'jeu  d'enfanta.  t'f.  Mecbe, 
pierre  a  feu. 

Petiscäb,  9.  a.  et  n.  baltre  le  briquel.  (fig. 
reue.)  Gouler  legArement,  manger  neu  d'une 
:bo*e,  pignocber,  grignoter.  —  da,  e.  *.  (fig.) 
vioir  une  teinture,  one  legere  connaiisance 
le.... 

Pbtisco,  a.  m.  botte  A  fusil ;  raeche ,  pierre  A 
reo,  briquet,  etc.  Grignote. 

PBTifEGCO,  a,  mdj.  moitiA  tee,  moitie  Tert; 
H«i  commeoce  A  deveoir  aee. 
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PiriTdBfo,f.m.(i.ala^nB/.)  peüfoire :  *a* 
Uon  de  damander  la  propriete.  it.  Y.  Fadiwria. 

PAto  ,  a  ,  a4j.  Y.  Pfare. 

Peto,  a.  m.  Y.  Piea*p>. 

PbtAbea  ,  a.  f.  *aabot  A  Jooer,  toupie. 

Petrbcbädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

PetbbchAb,  v.  *.  munir,  fbrtifier  «ne  plaee, 
la  pounroir  de  muniUeas. 

PETiiECHAR-aK  {ßo)w  v.  t.  te  poorToir,  se 
munir. 

PsTBtcflos,  a.  m.  pt.  #munitiona  pour  la  de- 
fense d'une  place.  Armement ,  equipemenl  d'un 
Taiiteau  de  guerre.  Moyens,  imtrnmenta  lA- 
ceasairea  pour  uoe  Operation.  Tool  las  oatfls 
d'on  bomme  de  melier,  etc.— da  eatffMJt«,  -bat- 
terie  de  cuisine. 

Pet reo  ,  a,  atf.  plerreni :  qai  a  las  qoallUa 
des  pierrea.  Arabim  — «,  (t.b$  giog.)  AraUe 
petree ,  courerte  de  monU. 

PiTnmcAQAö,  t.  f.  petrifloation  :  cbange- 
ment  des  animaux,  dea  Tegetaax  en  pierre -, 
cboae  petriflee. 

PrrBincADO,  A,p.p.  de  Pttrificor. 

PetbipicIrtb,  adj.  2  gen.  petriflant,  qai  p4- 
trlfie.  p.  a.  de 

Pbtbipicab,  e.  a.  pAtriBer  .•  conrertlr  en 
pierre.  —tot  %>.  r.  se  petrifier,  derenir  pierre. 

f  PetbIpico,  a,  a4f.  petriflqae,qai  cbAnge 
en  pierre,  qai  petrifie. 

PETBiMA,  *.  f.  ceintare  de  eair  4  boaeles, 
pour  ceindre  le  pourpoint  au-desam  dea  nan- 
cbea.  Ceinture :  endroit  da  corps  oa  se  mel  la 
eeintore.  Geintare  de  culotte,  de  Jape,  elc.  Y. 
Cinto ,  Ciito ,  Cintura. 

Petbölbo,  t.  «i.  petrole  :  bitame  liquide 
et  noir;  balle  terrestre,  mohu  pure  qee  le 
napble. 

PetbAso,  a,  adj.  petreux:  qul  tienf  de  la 
pierre ;  pierreux. 

•  PbttAb.  V.  Paffer. 

f  Petrcs-in-cohctis.  (mottet,  fam.)  On  le 
dit  d'un  bomme  qui  fait  le  aa?ant. 

PsTULlffciA ,  t.  f.  petulance :  qaalitA  de  eeloi 
qui  est  pAtolanl;  insolence. 

PsTULiNTE,  adj.  2  fa».  petalant,  empört«, 
insolent,  impndent. 

f  PETULANTEMEftTB  ,   öd«.    AVeC    pAtnlABCe , 

d'une  raaniere  insolente,  aree  eflronterie. 

f  PAocb  ,  a.  m.  (I.  de  bot.)  sapin :  grand  arbre 
rAsineux. 

Pbucbdano,  a.  «t.  (I.  do  bot.)  pfcoeedane, 
queue  de  ponreeau,  fenooll  do  porer  plante 
ombel  Ufere. 

PAögada.  Y.  Piugad*. 

f  Peumo,  a.  sb.  (f.  da  bot.)  peoaM  t  arbre  du 
Chili. 

PetIdb,  a.  f.*  pepin  de  poire,  de  ponme,  etc.; 
graine  de  melon ,  de  citrouille.  PAple :  maltdie 
dea  oiseaaz>  et  aurtout  dea  poales.  *  Defaul  de 
celui  qui  prononce  a?ec  peine  certainea  eitre*. 
£tlncelle  qui  sort  du  Inmlgnon  <fune  cban- 
delle.  Viva  o  gatlinha  e  vita  com  a  $ua—t  Uro 
la  poole,  encore  qn'elle  ait  la  pepie:  plntAl 
aevflrir  quo  rooarir.  Ade  far  —  ne)  Msoosf, 
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Fimeeo,  4,  «</.q*i  •  U  peple.  Qui  Müll, 
qal  prononee  arec  peine  cetuüiet  lttlres» 
Petirada.  V.  Pteered«. 
PEYA,ele.V.J>eJ*,eto. 

0  PeYODC A  ,  #.  A  V.  ChiipOI. 

Pix,  <•  ».  *Mii,  eu*  rosiaoui.  —  de  Jtor- 
poftJU,  polx  die  Bourgogne,  d'un  Mino  Jau- 
nitre,  peur  Jet  empUtres.  —  /eure,  poii- 
retine,  gomme  jaunatre. 

Psx.troiiieme  personne  du  subjoneüf  du 
f erbe  Peamt» £»  aue  um  — , malgre  vout.  P4u 
est  plus  oorrect.  V.  le  verbe. 

PftXABOME.  V.  PMMhWM. 

PisAats,  t.  st,  compliment  de  condoleance. 
ihr  w  — •  o eignem ,  faire  sei complimenu  de 
eendoleaoce  t  quelqu'un. 

Pizii.  t.  m.  ehegrin,  tonet,  tristeste.  Re- 
gret, repentif.  Ter  — .  cire  Cache,  cbagrin, 
cnnüyei  te  repenlir.  i  —  da,  en  depil  de, 
malgre,  eonlrt  le  gre  de.  A  — ,  a  regret,  a  oon- 
tre-emitr,  malgre  aoi.  1  meu  — ,  malgre  moi. 
jBast  m  meu  — ,  a  saon  graud  regret.  Jffutte  « 
*f«  —  , maljgrd  lui  ei aes  dents.  Paser  pesdree 
eTdtjuem,  Uralter  fort  mal  quelqu'un.  Petarde 
Devi  §  dot  tauiviy  malgre  Dieu  el  les  aainia. 

Pezar , e. *.  el  imp.  elf  e  Cache ,  chagrin ,  en- 
nuye.  Se*  repenlir,  tvoir  regret;  faire  de  la 
petne.  —  muiio  d  ulguem ,  eu  pexmr-lhe  de  eo~ 
rocdfc,  m  ata«,  avoir  uu  profond  regret. 
Pita-me  de  «ei  irr  offemdido,  j  ai  uu  graud  re- 
grei de  YOue  eroir  oftense.  P4za-me  näo  Ur 
tfgHÜe  •  Je*  eMueOe,  je  regrette  de  n'aroir 
pas  sulvi  fotre  conseil.  Pixa-m*  de  vom  «er 
n*eeee  eafodo,  votre  etat,  Yolre  posilkm  me  feit 
dt  la  peine.  Mal  que  tke  pdxe,  ben  gre,  mal  gre. 
Jfdo  Ae  pdsa  per  que  nasrio  ou  de  ter  naeeido. 
(ß§.)  Oa  le  dii  d'un  honune  tros-content  de  luv 
■eme. 

Pbzarosamekte,  odv.  dOMleareutemeut ,  a 
regret,  aveo  repenlir. 

PExarosIssimo,  a,  «4/*  «wp.  de 

PftZAadso,Aya4?*.  centrit,  flehe,  qui  a  du 
regrei.  Ghagrin ,  inquieL 

PezurAo«  V«  Paratede. 

PsxEituo,  a,  adj.  couleur  de  poii. 

Pszmm.  V.  Pisi*ko. 

PiAitid.  V.  faitd*. 

PaULAifiAECBiA ,  *.  /.  ( t.  «TetM.  mtl.)  *  grade 
de  Commandern  d'une  phalange. 

P»AjLiwat  «•  /.  t<.  d'une  mit.)  phelang« : 
eorpa  de  pi^ujen  neaamiBeni  ai atea  qui  com- 
hallaiefht  en  niasae ;  balaillon  d'infanterie.  (/Sy.) 
Qrand  nombre.  — t  dot  dMo$t  ( I.  dtanaL)  pba- 
Ungta  i  oa  qui  Gonpoaenl  lea  doigta  de  le  mein 
el  du  pled. 

Pi ajuUcu  #  a.  A  i  phalange :  eapece  4'a- 
PaULiisio  v  a.  a«.  I  taignie  venimeu««. 
pBaiiiKto,*,  m.  phalangilo:  aoldei  de  le 
pbalaage» 

f  PbUam od  Pbalajiiv  (ik  4a  eel.)  V.  J*- 


f  Ntii  fiwpi  »*.  A  pheUfiquei  aer^  de  ia- 
fjfl.dledii  <*•  «ftag*  poiMdt  ««'ee>  kMgjal 
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embraae  eonlre  les  tours  dt  bei» 
le  feu. 

Pbaleüa  ,i./.CI.  oTMat  »«I») 
pillon  de  null,  -^-fwvd«,  le  peen  de 
mmoreirme,  le  fer  a  aeie.— «eatafria>« 

—  jNr0ceatieiMHey  la  preeeaeieemak« 
W/a,  U  queue  fourebue«  —  eay««  le  BMrtr. 

—  dispar,  le  zig-iag.  —  mf«^iaVgwy  Peafder. 

—  eoetia  ou  frlwiee|paVa ,  la  rongeuae  de  boia.  — 
doitfpuie,  pfcaleae  du  houblon.  —pmttedde, 
la  liebnee  rouge.  —demrädinka,  la  nectueDe 
doree.  —  gmmmm,  m  B*cUeeIle  g—taae«— dt 
eeroofro,  nociuelle  du  bouillon  blaue,  —dar 
greetlheiras ,  rarpenteueedu  groseUKer.— Am 
Itleaea,  rarpenleoae  du  Hlaa.  —  eTeaau  dt  Ü- 
sotcHnaa,  phalene  du  chou.  —  eerrfejanie,  la 
lordeuae  du  ebene.  —  ehtorema  om  dm»  etvde- 
roa,  la  lordeuae  du  eaeüe.  —  dm  smnef.  N 
chenille  de*  pommee. 

P.AHTA.U,  el*.    fy.rt.rf,.       «e. 

Phantasma  ,  etc.  \ 

Pdarbtear  ,  (podi.)  V.  jtBMdear. 

PuAuisiico,  a,  adj.  pbtriaaiaju«  i  q»l  Iteni 
du  caracterc  du  PbaHetea. 

PiiARieAisMO,  #.  m.  pberiialame  t  scett  dw 
Pbarisiens;  leur  earactere. 

PüARtseo  at»  —  seü,  *.  an.  Pharisten :  aorte#> 
secteire  parmi  leaJutfs.  Hypoerite,  ftawrdetoL 
(fig.  fam.)  Homnae  laid  et  d'une  betiie  iatHe,d'an 
eiierieur  desaejrtable,  ete.  (pop.)  •PaWassc. 

Pbaruacectica.V.  Paariwari«. 

Pbarmacbotioo,  a,  mdj.  pbii  iianumitlgiie : 
qui  appariienli  la  pnermeei  e.  t.  an.  V.  Moücerie. 

Pharmacia,  «.  f.  pharnmeit :  aride  prepam 
elde  eompostrlet  renaedes»  les  dvoguee  m«t- 
cinales. 

t  PnÄRHAGo,  *.  ae.  pteranaenie:  aadüaaric 
qui  puriQaü  lea  parrieides. 

PBAaMACouociA  ,#.  /.  phawnMco1ogis>^ohs»« 
de  la  pharmecie. 

f  Pharm acol6oico,  a,  mf}.  Ckkmmm-4, 
chimie  pharmacotogique,  des  naedioanatBla. 

PnAKMACOPfiA,  *  f.  phatmaeope«, 
aaire :  trailä  de  la  preperalion  det 

PuARMAcor-OLA,  «.ae.  pbarmaoopete, 
cairc. 

PharmacopoUa.  V.  Botktm, 

Puäro,  s.  m.  phare  :  tour  oe>  foo 
grand  fanai  poor  eclauer  lecvaisseMMtL 

Pharöl.  V.  FmroU 

f  PnARaÄLiA,«.  f.  (I.  de  ytto«\)PbefH>>teR» 
Ircc,  plaine  de  Tliessalie. 

Piiary'üce,«.  «.(f.  efemmt.)  pbarynTretf- 
fioe  superieur  du  goeler  qui  louebe  A  le  beajeht. 

PnARY'ncEo,  a,  adj.  (f.  d'anaf .) pbatyugr, 
pharjngien :  du  pbarvni. 

f  PlIARTNOOORAPHiA,   T.  f.  (f.  rfVmefJ  pBf* 

rrngograpbie :  deccrlpüoii  du  pbtfpiv. 

f  Pu  arvn  coLOoiA , «.  f.  pbji  yMasle^i  T  «*•* 
lur  le  pharym. 

PnARYKOotOMiA,  e.^.  phirygoaiMile ; fia- 
lion  du  pharym. 

Pmasr,  a.  /l  (<<  aTeefo)  pbe»  t  ae  <W  df-el- 
wertes  apparencea 
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flMlM,  I.  wu  V.  BmphiUutii.  Da  — , 

»jftamps  om  perpdtuelleinent. 

il9*./;(ftvf'f.)ta  lüfte. 

i«ö,  A,  «tf.  (port.)  da  soleil.  A  Idmpada 

«Oleü. 

*,  #.  m.  (f.  de  myfA.)  Phtbus,  Apollen; 

losaleil. 

tjut,f .  A  pl.  Im  petita  des  aigles  de  mer. 

ffcio,  a  ,  idj.  et  *•  Pbeaicien :  de  la  Phe- 

uac6PTSROt«.m.  phenicoplere,  becharu, 

tYoImu  rouge  aquadque.  V.  Flamingo. 

liCMA ,  «.  m.  (f.  de  mid.)  phenigakj :  re- 

[oi  excite  des  rougeurs  et  def  teseies  oo 

pplique. 

is  ou  Phx*ix  ,  *.  f.  ou  m.  pbenix  :  oi- 

bafeux  qai ,  disail-on ,  renaissait  de  ses 

*\(ßg.)  tout  ce  qui  est  rare,  exquis, 

»or  dans  soo  genre;  sphinx,  sorte  de 

n;const#Uation  austräte;  ivraie  sauvage, 

s  rouges. 

roMSso,  *.  m.  phenomene :  toul  ce  qui 

ÖTeitraordlnaire,  de  nouveau  dans  le 

lans  l'air;  efleu  de  la  nature ;  (/!#.)  ce 

rprend  par  sa  rarete,  sa  nouveaute. 

utro.  V.  Ferelro. 

ACTBrias.  V.  Pkytacterias. 

Habelphia,  *.  f.  (I.  de  giog.)  Pbiladel- 

rille  d'Anatolie ;  it.  de  la  Pensvlvaoio, 

int  capitale  des  titats-TJnis. 

iilad£lpdo ,  t.  m.  (/.  de  bot.)  seriagat  : 

«au  a  fleurs  rosaeees.  adj.  et  s.  de  Pbi- 

ile. 

ilImira,  i.  f.  (I.  <Tku t.  not.)  'pbalao- 

immifeVe  marsupial.—  do  Oriente,  pha- 

blaac.  —  volante,  phalanger  volant. — 

MC«, "  kanguroo. — do  ßrunio ,  kaoguroo 

:  —  einzenta.  V.  Cangurü. 

amtropia,*.  f.  philanüiropie  .*  caractere 

laulhropc. 

amtbopico.a,  adj.  philanlbropique  :  qui 

>rt  4  la  pbilanihropie. 

AKTRöpo  ,  t.  m.  philanihrope  :  bomnue 

talorellement  4  aimer  son  semblable. 

ASTtaiAB.  V.  PhylaeUriai. 

äCCta  ,  s.  f.  pbilautie  :  araour  de  soi- 

,  amour-propre. 

»BCiöso,  a,  adj.  pteln  d'a  mour-propre  .* 

• 

ippica,  *.  f.  philippique:  discours  rlo- 

HCihqcc. 

rliPPfvAi,  t.  f.  pl.  (I.  de  £l*o.)  Philip- 

lles  de  la  mer  des  Indes. 

iurrf*OjA,  adj.  et  «.  qoi  est  des  lies 

»rues. 

Njpr6roi.ts,a.  /".  (f.  ä*  0*09.)  Philippo- 

ille  de  la  Thrace. 

HUSbCrco,  t.  m.  (t.  de  geog.)  Pbilis- 

1  Tille  d'Allemagne. 

»TfiO  ou — tu, «a>.  m.  (/ty.  /am.)  grand , 

■re,  gißantesque.—  *,  *.  pl.  Philistius: 

de  la  Palestine,  ennemi  des  Juifs. 

nouVniA ,  #.  /.  pbilogynie:  amour  pour 
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PniLOLOciA.  $.  f.  philologle  :  science  des 
bclles-f  eures,  de  la  criltque;  ctude  generale 
des  langucs;  liuexature  unirerselle, 

Phii.olöcico  .  a  ,  adj.  phllologique  :  qui  con- 
cerne  la  pbilolo^ie,  qui  y  a  rapport. 

Philoloco,  $.  m.  phflologue.  savant  appli- 
que  a  la  pbilologie,  4  lacriliqua. 

PniLOiiiLAow—utaA,  #.  m.  (po4t.)  Philo- 
neIe,rossignot. 

Ph(lönio#  1.  «I.  (I.  ds  pharm.)  philoDium  r 
espece  d'opiat  anodin  et  soraniferc. 

Pbilocopuado  f  kip.p.  de  Phiiosophar. 

PhilosophAl,  adj.  igen,  pbilosophique.il 
n'esi  goere  usite  que  dans  la  locution  suivante. 
Pedra—,  pierre  philotopbale.preteudua  Irans- 
muUlion  des  raelaux;  art  preUndu  de  faire  de 
l'or ;  (ßg.)  ebose  difflcile  4  trouver. 

Pbilosophar,  v.  n.  philosopher :  trailer  des 
mattere*  da  Philosophie  1  raisouner  de  pbiloio- 
phie,cenformeraent  4  la  Philosophie  ou  uop 
subtilement  ou  de  morale  t  de  eboeea  serieuaes. 

PuiLOsoput  a  ,  t.  f.  Philosophie  1  amour  de  la 
sagesoe;  seien oe,  oomiaisfance  evidente,  dis- 
tinete  des  ehoses  par  leurs  cause«  et  leors  er- 
fets;science  qui«  pourobjet  la  cenuaissaoee 
de  l'esprit  humain;  scienee  qui  oomprenail  au- 
trefois  la  logique ,  la  raerale,  la  physique  et  la 
s»etaphysique;opinionsdes  pfailesophes;  ele- 
Tation  etfermeied'esprlt,  d'ame,  qui  perle  4 
sa  sieure  aenlessus  des  prejoges,  des  a>ene- 
ments  lacheux,  des  fausses  opiakjus.—  w%oral% 
morale,  scienee  des  momirs. 

PHiLOtdPBiCAVtirrB ,  mim,  philoeepbique- 
ment » «Taae  maniera  philoaophiqne,  eo  philo- 
sophe. 

Pbilos6phico,  a,  mjj.  pbilotopbiqua :  qui 
apparlient  a  la  phllosophie;  qui  la  concerne. 

PiiLOBOPBisiio ,  1.  «1.  philesoptttama  1  aacle , 
docirine  des  faux  phiksopba«;  amour  des  so- 
phismes;  l'oppoee  da  la  Traie  philosapbia. 

f  Pdilosopbista,  a.  m.  pbilosophisU  .*  faux 
philosopbe. 

PBiLÖsopno,  *.  m.  philosopbe  t  qui  s'appü- 
que  4  l'etudf  des  sciences,  principaleBicii:  a 
celle  de  l'esprit  bumain,  ä  connallro  las  elTets 
par  leurs  causes  etlears  priaeipes,  4  cannaiire 
lescausae  premieres.  —  ,qui  sapplique  a  la 
Philosophie,  qui  l'etudie9qui  Taima,  la  prain 
que ;  bomme  sage  qui  s'eleve  au-desaus  <ks 
passions  et  vit  trauquille,  deos  la  retraite,  ioii» 
des  aflaires;  a  mi  de  la  sagesse  j  sagef  d»o  «j,ru 
ferma,au-dessus  des  prejugaa,  eldu  maJheitr. 

fPBiLOTiaiA,  t.  f.  amour  da  son  aaiiHBur, 
da  sa  repataiion. 

PbIltko,  «.  m.  pblltre:  breuvage,  drofcue, 
etc.,  qu'on  supposa  propro  4  donaer  de  •  a- 
maur,  4  provoquer  une  passion.  V.  Filtro. 

i  Pbtlyrba,  ».  f.  (I.  da  U4.)  pbiliyree  •  ar. 
bhsseao  loujours  vari. 

Pbihosis,  t.  m.  (I.  de  mid.)  phimasia  •  msU- 
die  du  prepace  irop  serre  tut  la  gleod. 

Pbisica.  V.  Phutica. 

f  PBjjuooBAraiAp  1.  f.  phleaag raphia  das» 
cription  des  v« 
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f  PhlebölogI a  ,  f.  f.  pbUbologie :  tfiite  rar 
les  reines. 

t  PhleiormugIa,  *.  f.  phleborrhagie :  rup- 
(arc  d'one  reine. 

PhlebotomIa,  t.f.  pbtebotomie :  «rt  de  tai- 
gner; salgnee. 

PblebotomiIbo,  t.fli.  phlebotome :  qui  pra- 
tlque  1a  salgnee.  Professeurde  Phlebotomie.  V. 
Sangrador. 

Pblebotobar  ou  — «AR,  v.  a.  phlebotomiser : 
•aigner. 

PblebotomIsta ,  #.  «*.  phlebotomiste :  parti- 
san  de  la  saignee. 

Pblbdotomo  ,  t.  m.  phlebotome :  Instrument 
poar  pratiqaer  la  salgnee,  lancette  a ressort. 
iL  V.  Phlebotomiömo. 

f  PblecetAntb,  ff.  m.  (f.  de  myth.)  Phlege- 
ton  :  fleuve  des  enfers. 

Phlegma  ou  Pbledma  ,  etc.  V  Flegma,  etc. 

f  Pblegon  ou  Prlecortb,  t.  m,  (f.  de  myth.) 
Pblegon  :  cheral  du  soleil. 

Pblogose  ou       )(Lde  m*d.)  phlogoae :  in- 

Pblocosis,  i.  f.  )  flammation  sans  tumeur. 

PnöcA ,  «.  m.  ( t.  Orhitt.  not.)  phoque :  mam- 
mifcre  amphibta,  reau  marin. 

fPioctNSEs,  ff.  «i.  pf.  Phoeeens:  peuples, 
hablUnU  de  la  Pbocide. 

Phöcia  v  ff.  f.  {t.de  gtog.)  Pbocee  t  Tille  d'Asie 
Mineore. 

f  Pvöcioa  %e.  f.{L  de  geog.)  Pbocide :  pro- 
Tince  de  la  Greee. 

fPBÖLADA,  ff.  f.  (f.  eVhitt.  nmi.)  pholade: 
cuqu  Klage  qui  creuse  un  trou  daoa  la  pierre. 

Pbohetico,  a,  od;,  pbonetiqoe  :  qoi  exprime 
leton. 

Pbonömetro,  ff.  «i.  pbonometre :  Instrument 
poar  mesurer  le  son. 

Pborobomia,  ff.  f.  phoronomie :  science  du 
mowrement  des  fluide«  et  des  solides. 

f  PbospbAto,  ff.  in.  ( f.  de  chim.)  phosphate : 
sei  forme  par  la  combinaison  de  I  aeide  phos- 
pliorique  avec  differenles  bases.  —  de  cal9 
ßb««phate  ealcalre. 

f  PbospbIto,  a.  m.  (t.de  chim.)  phospbite  : 
sei  forme  par  la  combinaison  de  l'acide  phos- 
phoreaz  atec  diflerentes  bases. 

f  Pbospborbär ,  v.  n.  luire ,  briller  comme 
an  corps  phosphorique. 

t  Pbospborewtb  ,  adj.  2  gen.  phosphores- 
cent :  lumineut  comme  le  phosphore. 

Pbospböreo.  V.  Phosphor öso. 

f  I>BO«PBORBSCKNClA  OttPHOSPBORENClA,  ff.  f. 

(f.  de  chim.)  pbospborescence  r  formation  du 
puosphote;  luear  doace  comme  edle  de  vor 
luisant,  produfite  par  differentes  substances 
aniinales,  vegtialeso«  minerales. 

raospsonico ,  a  ,  edj.  phospboriqoe :  qui  ap~ 
partient  an  phospbore,  de  sa  natura.  A'cido  — , 
v  f.  o*6  chim.)  aeide  phosphorique,  combinaison 
du  pbosphore  avec  une  portion  d'oxygene  plus 
forte  qua  poor  l'acide  pbospboreux. 

fPaospaORiZACAC,«.  f.  (t.de chim.)  pbos- 
pborisaüou  :  chimie,  influence  du  phosphate 
ealeaire  dans  «'economic  aniaaaja. 


f  Pbosphokizar  ,  v.  a.  rendra  uuis^iilaai 

Pböspboro  ,  ff. «.  phospbore  .•  ptawete  de  Ve- 
nus ,  etoile  du  roatln  ou  Luctfer;  ranrore.  — , 
corps  repute  simple ,  substanee  qui  halt  eoss*» 
le  feu  dans  I'obscurite,  qoi  s'enflamme  beut- 
ment,elc. 

fPBOSpnoRöso,  At  adj.  (I.  de  ekimjykm- 
phoreux :  (aeide  — ),  produit  par  la  rambBitfcsa 
du  pbosphore; combinaison  du  phosphott arte 
une  faible  portion  d'oxygene. 

t  PnosPHURETO ,  s.  **.  (I.  de  dUaa.)  pajss- 
phure :  combinaison  d'une  antra  baee  ifte  k 
pbosphore. 

PnaisE,  etc.  V.  Fräse,  etc. 

Phresesi,  etc.  V.  Frenesi,  etc. 

f  PnREmus, «.  f.  (<.  de  u%4d.)  InüiniBUHn 
du  diaphragme. 

PBRF.IODi  ACO ,  A  ,  aäj.  tffit  kW 

calamite  publique  (discours). 

f  Puremologia  ,  ff.  f.  Phrenologie : 
sance  de  l'homme  moral,  iotellectoel; 
du  caractere  fondee  snr  la  methodt  de  Laratar, 
sur  celle  de  Gall. 

f  Phreb olöcico,  a  ,  odj.  pbrenologiqot :  qw 
a  rapport  a  la  Phrenologie. 

f  Phrebologista  Ott  I   pbrenologisie  :  qm 

+  Pb  rem 0 logo  ,  ff.  m.  j  s'oecape  de  la  Phre- 
nologie. 

f  PhrtgIrea  t  ff.  f.  (f.  d'hist.  «usf.)  frigtaa : 
insecte  nevroptere.  —  estrieda,  frigane  sirier- 

f  Pbrt'gi  a,  ff.  f.  (f.  de  geog.)  Phrygie  .*  cootm 
de  l'Asie  Mineure. 

f  Pbry'nio  ,  *.  m.  ( l.  de  bot.)  espece  de  nta~ 
rade,  plante  (neurade  procumbene). 

Pbtbisica  ,  etc.  V.  Tinea,  etc. 

Pbtlacterus,  «.  f.  pl.  phylactere  :  parebt 
min  oA  etaient  ecriu  les  commandemenU  et 
Dieu ,  et  que  les  Pharisiens  poruient  aux  bm 
et  sur  le  front;  prefendu  presenratlf  contre  k* 
mauvaises  pensees;  talisman.  {fg.)  Raars, 
fourberies. 

f  PHYLLÄNTnio,  s.  m.  (f.  de  bot.)  eactiera 
feuilles  de  scolopendre;  phyllantbe,  plante ett- 
phorbiacec.  —  battardOy  xylophylle,  enphorbr> 

f  Phtlüdias,  ff.  f.  pl.  {t.  cTAtfff.  nmi.)  pbyDi* 
des :  mollusques  gasieropodes. 

t  PUYLLÖSTOMOS,  ff.  m.  pl.  (t  «ftstjl.  •#!) 

phyllostomes  :  chauves-souris  k  fenille  aaamr 
braneuse  sur  le  nes. 

Put'sica  ,  *.  /.  physique  .*  scieoce  des  ebestf 
naturelles;  classe,  trailo  de  pbys«qiftt.  (aoi} 
Medecine. 

PBYSiCAHtMTB ,  odv.  physJqoeDift  r 
reliement;  d'une  maniere  reelle  et 

Pby'sico,  a,  oAj.  physiqae  :  naiarel;  aat 
tiert  a  la  physique ;  materiel ;  fopposo  de  aa> 
raL 

Pby'sico,  s.  m.  phyaicien :  q«i  tili  la  pbysv 
que,  s'en  oecope,  qui  fapprond.  (amf.)  antde- 
ein. 

fPBT'siCO-HATBBKiTICO,    A,  00>.  pbTSleO- 

matbematique  :  qui  a  rapport  k  la  pbYsioM  ti 
aux  mathematiques. 
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f*,f.  f.  physlocralie  :  pouvoir 
aV&a  atlaraw 

f  PsttbiocrAta,  #.  st.  physlocrate :  qoi  n'ad- 
astida)  pouvoir  quo  celai  do  U  natura;  mate- 
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f  Psrrstoc&ATico,  a,  adj.  physioeraUqae  : 
to  U  physiocraüe. 

+  Pbthocböbico,  a,  a4f.  pbysiognomoni- 
fu*  t  qui  tient  do  U  physiognomonie.  Qui 
■ppirtlanl  •  U  physionomie. 

flRMOOiOBltTA.  Y.  Pkytionowwta. 

PrnmoQmomimU.  V.  Phyeionomia. 

f  PsTMOOftArvU ,  #.  /.  pbysiographie :  des- 
sriplioa  de  I«  natare,  de  ses  productions. 

*f  PvysiocrApwco ,  av  adj.  physiographi- 
BBtt :  do  la  physiograpbie. 

fPratteftAPHO,  *.  m.  pbysiographe  :  qoi 
ptütique  la  phyaiof  rapbie. 

PinstOLOciA,  t.  f.  Physiologie  :  traite , 
ssssoee  dos  principe»  de  ftconomie  animale , 
do  l'ejoge  ot  du  jeu  des  organes;  traite  du 
eorpj  homain  on  etat  de  saute;  science  de  la 
rio ,  de  la  natare  animee ,  des  fonctions  ani- 
ssales,  organiques ,  de  nulrition,de  relation 
K  de  generalion.  —  vegetal,  Physiologie  vege- 
laJo  :  science  des  fonctions  vitales  des  vege- 


Fbysiolögico,  A ,  adj.  pbysiologique »  de  la 
Physiologie.  Medtcina  — a,  medecine  physio- 
lop3qae,  fondee  sur  des  Observation*  physiolo- 
(iejaves ;  Systeme  de  M .  Broassais. 

PiTsiOLOcisTA,  #.  m.  physiologiste :  veno 
Inas  U  Physiologie. 

Pktsioromia,  «.  f.  physionomie  .-  I'air,  los 

tnits  du  visage.  —  ,  et  physiognomonie :  an, 

illede  connattre  le  caractere,  les  inclina- 

> ,  par  I'inspeciion  des  traits  du  visage.  — 

~  i,  physionomie  piquante. 

Pamtonöiiico,  a,  adj.  qui  appartient  a  U 

InjtJoaojBie. 

FamioifOsiisTA , «.  m.  physionomiste :  qoi  se 
llossprotend  se  connaltreen  physiono- 


Fbtvsiöbomo.  V.  PkysionomUta. 

PWtolocia,  ff.  f.  phytologie  :  art  de  decrire 
les  plante*;  traite  des  planles  medicinales. 

PfAv  ff.  f.  äuge,  abreuvoir,  pierre  d'evier. 
— *?t*sts*  /o«f«,bassin  dune  fontaine. —  d'a- 
pea  benta,  'benitier  a  la  porle  des  cglises.  —  de 
kopJtxor  ot»  do  baptismo,  fonis  baplismaux. 
ß§.)  Paroisse.  Home  da  — ,  noai  de  bapleme. 

-J-Pia,  *.  f.  pie  .*  cbeval  pic,  lächele  de  di- 
porsei  couleurs. 

Pli  em  PiXa,  $.  f.  de  Pido  (p/.  Pia—) ,  femme 
hu  peupte. 

PiAche,  raol  usite  seulemcnt  dans  la  pbrase 
idverbialc:  Tarde  — ,  bernique,  ü  esttrop 
tinl ,  je  l'en  ralisse. 

PlACOLAB,ody.  2  gen,(p.  us.)  eipiatoire, 
pri  seit  a  eipier. 

PiAcglo,  ff.  m.  crime,  faule  ä  cxpier.  Sacri- 
lce  eipiatoire;  victime  eipiatoire. 

PORT. -FS. 


Piin.\ ,  *.  f. '  cri  des  petita  poossinsqut  sui- 
vent  leur  mere. 

Piabäde.  y.  Piedade. 

PiAdo,  ff.  ».  sifflementqai  sort  do  Upoltrine 
d'un  aslhmatiqae.  V.  Pidda. 

Piador  ,  a,  adj.  piauleur.  On  le  dit  des  oi- 
seaux. 

Piad6so,  etc.  V.  Piedoto,  etc. 

Pial.  V.  Poial. 

Piamater ,  t.f.  (t.  eVemat.)  pie-mere  t  mem* 
hrane  qui  enveloppe  le  cerveao. 

PiAmbre  ,  ff.  m.  ( f.  d'Arie ).  V.  Andat  ou  Tri- 
buna. 

Piamekti,  od«,  pieosement.  Cr4r—9 croire 
pieusement,  par  devotion ,  par  deferenee. 

fPiAii6ifTB,ff.  ss.  (t.  de  ging.)V\tm*nt: 
contree  d'Italie  et  prineipaate  da  royaame  de 
Sardaigne. 

fPiAMONTtz,  a,  adj.  et  ff.  Piemontafs,  du 
Piemont. 

PiAw,  ff.  m.  pian  :  maladie  quo  Ton  croit  ve- 
nerienne  en  Araerique. 

PiAnha,  ff.  f. " piedouche :  petit  piedestaJ. 

f  Pianista  ,  ff.  2  gen.  pianiste :  qui  loucho  du 
piano,  qui  est  fort  sur  le  piano. 

PiAho  ,  *.  m.  V.  Piano- forte,  ade.  (f.  de  st**.) 
Piano,  doux,  doucement. 

PiANO-FÖRTB,ff.  m.  piano»forte,forte-piano 
ou  piano  :  »orte  de  clavecin  carre ,  Instrument 
a  cordes  metalliques  et  clavier. 

tPiANTE,BäV.  2  gen.p.  a.  de  Pior.  Piau- 
lant.  (fig.)  Qui  se  plaint. 

PiAö, s.  in.  V.  Pedo.  it. "Toupie,  jooet den- 
fants.  Pignon ,  arbre  d'engrenage  d'un  raoalin , 
etc.,  etc.  Pivot  d'une  tente  coniqoe.  Affat  d'un 
Taaconneau.  Sorte  de  pilier  dans  le  manege, 
(t.d'hut.  mit.)  V.  Turbilho. 

•  PiAr.  V.  PUary  Potte  et  Poiat. 

PiAr,  v.  n.  piauler,  se  dit  du  cri  des  peliu  f 
poossins.  Pepier,  parlant  des  moineaux.  (toA.) 
Boire.  — de  gödo,  (burl.)  boire  comme  an  lern- 
plier. 

•  PiAra,  ff.  f.  'cercle,  mullilude  de  gens. 

PlASSA,   PlASSÄBAO«   PlASSAVA  ,  ff.  f.  "JOHO 

noir  d'Amerique  dont  on  fait  des  balais ,  ete. 

Piastraö,*.  m.  plastron  :  piecc  de  devanl 
de  la  cuirasse. 

PicA ,  ff.  f.  V.  Pique.  (  f.  de  mar.)  La  partie  la 
plus  mince  de  la  poupe  et  de  la  proae  d'un 
vaisseau.  Tache  d'un  cheval.  (f.  ob$e.)  *Membr« 
viril.  ( l.  de  m*d.)  *  Pica  :  appetit  deprave,  in- 
stinetif  des  femmes  enceinlcs  ou  ebloroliqaes , 
qui  les  porle  a  manger  du  platre,  da  charbon, 
etc. 

f  PicAceo  ,  a  ,  adj.  ( f.  de  mid.)  da  pica ,  qui 
a  rapport  au  pica. 

f  Picaccrora  ,  ff.  f.  ( f.  d'hitt.  nat.)  *  pieacu- 
roba  :  tourterelle  du  Bresil. 

PicAda  ,  ff.  f.  piqure  :  blessnre  quo  fait  ce  qui 
pique. "  Coup  de  bec. "  Picotement :  impression 
douloureuse  sur  la  penu ,  Ips  membranes  l'es- 
lomac,  etc. ,  faile  comme  par  une  pointe.  (flg.) 
Petite  atiaque,  petit  donmnage  fait  a  Vennenil. 
{id.)  'Sentier  ä  iravers  uo  bois. 
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.  PtCAntiRA,  i.  f.  *marteau  a  repiquer  ant 
inculc  de  uiouliii.  V.  Picareta. 

Picadeiuo,  «.  m.  inanege :  litu  eü  Ton  drifte 
les  chevaux.  V.  Piearia.  (ant.)  Chatse-mtree, 
voiluricr,  etc.,  qui  apporte  promplement  la 
maree  fralche.  — i,  pl.  ( t.  de  mar.)  lins  :  pie- 
ces  qui  soutiennenl  la  quillc  du  vaisseau  sur  le 
chanlicr.  — i  da  lancha,  (id.)  cbantiers  de  la 
chaloupe. 

Picadete,  adj.  i  gen.  diu*,  de  Pieado. 

Picadclla.  Y.  Picadura. 

Picadhuia,«./'.  dim.  de  Pieada.  Lagere  pi- 
qüre. 

Picado,  *.  m.  baebis  :  especo  de  ragoat. 

Picado,  a  ,  p.  p.  de  Picar.  adj.  Pique;  bache. 
Ißg.)  Gendarme,  fache,  pique.etc.;  ofleose. 
Mar  — ,  mer  clapoieuse.  —  de  btxigai,  mar- 
que  de  pclile  veröle.  Escada—a, escalier raidc. 
Telhado  — ,  loil  escarpe. 

Picado  r  ,  *.  m.  piqueur,  ccuyer  cavalcadour. 

Picadura,«.  f.  piqüre :  adion  de  piquer; 
blessure  que  fait  un  corps  pointu  ;  coup  de  bec, 
piqüre  d'insecle.  La  taille  de»  michoires  d'un 
eiau ,  cte.  La  poussiere  et  les  eeailles  ou  petita 
eclats  qui  sortent  de  la  pierro  quand  ou  la 
taille. 

Pic\flör  ou  Chüpa-m£l,  t.  tu.  (f.  aVhist.  nat.) 
colibri :  espece  d'oiseau  mouebe.  —  maiorf  co- 
libri  lopaze. 

PiCAsiii.uo,  adj.  2  gen.  ou  f.  qui  mange  da 
pain  de  mais. 

PicANCKiiiA ,  s.  f.  sorte  dlierbe  tomentease. 

f  Picanüliia  ,  $.  f.  (t.  oVhitt.  nat. )' grimpe- 
resu :  oiscau  griinpeur.  V.  Trepadeira. 

PicAxvü,  $.  m.  (l.  d'hiit.  nat.)  pio :  oiseau 
ßriiupcur,  ix  pieds  courls,  bee  droit,  eo  coin. — 
gmnde  malhado,  epeiche  ou  pievarie. —  pe- 
<;;tc no,  petil  epeiche.  —  verde,  pivert  ottplc- 
wrt. 

Picantb,  adj.  2  gen.  p.  a.  de  Picar.  Piquant, 
quipique;  (flg.)  oiTeti&ant,  eboquant,  mordi- 
cant. 

Picäö,  $.  m.  pic,  pioehe  ä  pierre  dure :  outil 
de  lailleur  de  pierre.  (ant.)  •  Hache  d'arroes 
poinlue.  Sorte  de  poi»son  a  museau  pointu. 
(I.  buri.)  Fier-ä-bras,  fanfaron. 

f  Picapäo,  s.  m.  pic,  pivert.  V.  Picaneo. (I. 
da  Brö$ü)  Sorte  de  bonnet  que  les  hommes 
mettent  dans  leur  chambre. 

Picapkixe,«.  m.  (t.  fhiit.natJ)  martin-pe- 
cheur  :  genre  d'oiseau  de  l'ordre  des  passe- 
res ut. 

Picar  (com),  v.  a.  piquer :  percor,  entamer 
legereincnt  avec  une  poinle;  blesser  avec  an 
instrument  pointu.  On  le  dit  de  la  inorsure  des 
serpents,  des  insectes,  etc.  Hacher  ;  couper  en 
petils  morceaux.  — ,  donner  des  coups  de  bec, 
becqueter,  parlanl  des  oiseaux.  Mordre  a  l'ha- 
mecon,  parlant  des  poissons.  Picoter .-  eauser 
des  picolemenl*.  — ,  animer,  exciter;  inciler, 
slimuler,  aiguillonner.  (flg.)  Poursuivre  Pen- 
ncrai,  lomber&ur  son  arnere-gardc.  Decouper, 
Uil lader  un  habit,  etc.  Pousser  (une  aflaire, 
etc.).  —  alguem,  piquer,  oflenser  quelqu'un, 
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lui  dire  de*  parolet  piquantes.  —  a  aaeerre.  et 
mattrot ,  (f.  de  aiar.)eaaper  It  eeate,  Mute. 


—  a  pidra  on  a  atö ,  repiquer  ou 
meale  de  roenlln.  —  n  etfa,  sriejter,  tttMr  la 
▼eine,  salgner.  —  jtaJra,  UHler  It  pierre.  - 
uma  malert* ,  traiter  legerement  ane  tftetfeit, 
un  sujet.  —  ei  enrtdet,  tugineultr  Itt  tajeu 
au  jeu.  0  vento  piea  o  mmrf  H  ttal  afHe  la 
mer,  la  rendclapoleose. 

Picar,  e. ».  picoter  :eaattr  det  nientemaan. 
Mordre  a  l'bamecon,  parUatO  p*ltBt«.(|f.) 
Cornmeneer  A  rtgner,  k  s©  fair»  tuMlri  foüsat 
d'une  maladle,  surtoul eonttgtooM,  dt  m  li- 
mine, etc.  (fem.)  Rapporter.  {ß§.) 

PicIr-sb  {de) ,  e.  r.  se  plqaer, 
au  Jeu ,  ete. ;  doobler  les  en)e*x. 
s'oflenser;  se  glorifler,  ÜretYavaU.terieesr 
dlionnenr,  (TenialaUon  :  weilolr  ftaperKr. 

—  o  mar,  cornmeneer  A  t*agiter,  etetMir  dtat- 
teose ,  parlant  de  la  mer.  —  de  tanoflst^f, « 
piquer  de  pollteste.  Quem*  ptemeMmmm, 
{prov.)  qui  se  sent  mortem  te  momahn. 

fPiCA  RAH  ENTE,  «Mfo.  mechUBItalt. 

PicARDiA,  t.  f.  acüoo  nolre,  ballt •••,«»- 
qulte.  Action,  parole  detbonntle),  impam^ei. 
Y.  Velhacaria. 

f  Picardia  ,  i.  f.  (f.  de  geog.)  Plcardfe .-  pn- 
Tince  de  France. 

f  PtciRDO,  a,  adj.  et  t.  Pieard  r  dePtaeri»« 

PrcARftsco,  A,«tf/.  de  ceqwln,  de  eeevui 
Badin,  bouflbn,  plaisant. 

Picareta, t.  f.      I  ple  :  instnisae«!  de  fc* 

PicARtn,«.  te.  |eoarbeetp«iBl«,aBU^ 
che,  pour  ouvrir  la  terre,  ete. 'Pieeta de  Mr- 
rassler.  Martea«  demacen,  de  teneseet. 

PicarIa,  t.  f.  equiuüoaj :  art  de  sjsaalar  * 
ebeval.  *  Manege  i  oeole  deqaHeOo«.  V.  H* 
deiro.  Quanllte  de  piejaee.  V.  Piauaria. 

Picaro,  A,eoy.  et«.  Ueha,  CHpemveeeatn. 
raurien.  (fa.pop.) Malin,niae,dla»ia»ale.  »i 
Gai,  enjoue,  plaisant,  faeeUeax.  Creaee--. 
mauraisgarnement.  et  «av^deBro/saale,^ 
an  fripon  fieffe. 

Picaröto.  V.  Apice,  Ofaio,  Garn*. 

Picatösti,  «.  m.  (I.  eU  ewie.)  haehif  dl  bm* 
ton  avec  du  citron,  dea  «aCs  et  da  ta  aa>  * 
pain. 

Picarra,  $.f.  roeba  da  eaUla«lvdtaA^ 
Ardoise,  scblsle  in. 

PigARRiL,  «.es.  lieu  reeailleeflL  •aUaals^ 
carriere  d'ardoise. 

Pkjarraö,  «.  m.  auf,  4*  Piemrrm. 

PicAi\n6so,  a,  aij.  raeallletnt; deUxaturt 

de  la  Piearra.  ▼.  ea  meu 

Piceo ,  a  ,  adj.  de  poix ;  oair  eaeaana  la  p"1 

PicatL,  t.  m.  pot  d'etain  em  da  far-Ussr  * 
metlre  de  l'eau ,  du  ? in ,  ete. ;  bideei,  kte  d  r 
tain. 

PicbelrrIa,  e.f.  poterie,  eamfes  d*«»1 
boutique  de  potier  d'etain. 

PicueUiro,  t.  m.  potier  «Tetain  :  eetf  V< 
fait  des  pots  d'eUin. 

Pichelingiti.  V.  Pechehnpee. 

PiCHiM,  adj.  f.  Uta  — , 
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ieque.  V.  Piekiikequc. 

Vj*fcae^ft*e**. 

RA  f  t.  f.  *bidon ,  broc  d'etawt  a  ftee. 


■**%  *#•  4adasjBM*u<  botttrtt;  ca- 
;  aainutieui ,  pointilleux.  T.  Fsesjase. 
rru,*.  m.  (f.  aTaaal.  »af .)  pideHli  i 
las**). 
.  f.  eVadaa. 

taB»  aau  racbar  qai  leraine  aneaion- 
b)b*bsjm  lias-4igM,  Iret-badte.  Pl- 
MÜ,  acrimaiile  dt  oer  taina  suea,  etc. 
If  aaajaaa  eVeapril,  Batate  d'une  epl- 
,  «tc.  'Pointe :  bout  piquant  et  aieju.  it. 
Vß*+**o(t'fA*")  Carttlu  paids 


44-  f.  (f.  cJaaw.)  Dar  %mm  — ,  peailen- 

sasme  a  nuuiger  assis  par  terra  im  aar 

e  Ires-basse. 

so ,  a  ,  adj.  ( p.  ms.)  Icat-eleve ,  an  pic , 

e. 

»,  j.  f.  'poteaa.  T.  JV/atträtae.  —  da 

f.  de  aanr .)  petenee de la  panope ,  brinv 

I,  a.  sa, '  aMolle,  bare  de  poil  da  eMf  ra. 
Mo,  s.  m. ■  bare  maiiii  iraaaa  ejae  la 

^4.«!. aotnoiet  ea  peinie  daaemon- 

ovee. 

■qm>, X ,  mdj.  ( l.  de  «kW.) pieroeaele « 

ida  en  bile  amere. 

bbmima,«.  f.  (f.  «faul.  nmL)  pJeaJpi- 

aarterelle  da  Brasil. 

tipita ,  i .  m.  ;  f.  (f auf .  na/.)  picvlpha  x 

»«•Parafaay. 

db,  j.  /".  piele,  devoüon.  Piele  lliala. 

sajsaiafi,  caoaniifteration ,  pilic.  OBuvres 

rasante,  decharlte.  Monte  de  — ,  saapt- 

i»  BMitan  eü  Ton  pretc  tur  gages. 

bameüte,  adv.  avce  pilie,  misericor- 

leat.  Pieuseraent,  reife,  teusement.  Mes- 

ent ,  a  petae,  avee  peine. 

aaMno ,  a  ,  mdj.  '«*•  de  Piedtw.  Tres- 

,  araa-caaipaiikMiDt,  etc. 

a*)»  a,  mdj.  pieui:  qui  a  da  la  piele. 

i,  compatiftiant,   misericordieux.   Pi- 

lajMde  pilie,  de  eerapassieB,  pitoyable. 

a,  i.  f.  maladie  das  plads  des  besais 

par  r/ordure. 

ifteufto ,  a  ,  adj.  mp.  de  Pio.  Tres-pleai. 

in,i.  f. pl.  [port.)  les  inoscs. 

io, e.  at.  ttfre:  petita  fidle  Ires-aigoö; 

Haaijaoe. 

10.  V.  Pifano. 

Maana9aate.  V.  Yilaiente. 

,(f.a*a.).V.ftai«o,  TU. 

sa,  da?,  f.  P$rm  — ,  espcce  de  polre. 

HO  t  f.  m.  enrouemeut. 

fto.  V.  PagvUo. 

«tau,  t.  f.  (f.  «faul.  Ml.)  T.  la- 


V.PtamiMai. 
im,!, aay. •«/».  de  Pia. 


Pilado  ,  a  ,  p.  p.  de  Pttor.  adj.  Pelc.  Csa- 
taiimi  — ^,  enllalgn*  leehe  et  pelec. 

PlLA«aav  a,  ady.  pifeor,  celai  qui  pile. 

Piiinci,  g.  f.  (I.  d'XiXe)  cour  de  juiilce, 
tisiset. 

PiLiö,  f.  aa.  pilon;  Instrument  pour  piler 
dans  an  monier.  Grand  monier  de  boli  (pour 
piler  le  Hz ,  etc. ,  au  Bresil ). 

Pilar,  i.  fit.  piller  :  pled-droit,  elai,  etc.; 
(fa)  «ppul,  toolien.  —  da$  capsulas,  (f.  de 
bot.)  eotamelfe  des  capiules. 

PilAr,«.  a.  piter:  broyer,  äcraser  dans  an 
mortler  stec  un  pilon.  it.  V.  Detctuear. 

PiLAiif.TE,  f.  m.  dim.  de  Pilar.  Petit  pltier. 

PilArtk,  i.  im.  anrienne  monnaie  portngalse 
ifargent. 

Pi  last  RA ,  t.  f.  'pilaslrc :  pllier  rarre,  orne 
et  proportlonne  comme  nne  colonnc.  Colonno 
attique.  —  angular.  pilastre  comier :  pilaalre 
dans  1'angle,  dans  Oncolgnure  d'un  bdliment. 

PilastraQ,  s.  m.  aug.  de  Pilaftra. 

f  PiUto*,  i.  m.  {flg.)  pellte  banniere  dans 
la  proceulon  des  morts. 

*  PildIr,  r.  *.  ( burl.)  decamper,  fuir. 

•PiLOOKA.  V.  Piluta. 

f  PfLto,  f.  m. '  espeee  de  bonnel  ou  de  cba- 
peaa  des  anefens  Romains. 

PlLfiTRE  OU  PlLITRE.  V.  PtUtrt. 

Pf  loa  ,  f.  f.  ptle,  tas,  moncesu.  —  de  pSsos, 
Serie  de  poids  en  pile.  E$ld  o  comer  uma  —  da 
aal,  (/aas.)  le  manger  est  ires-salö.  Ter  — t  de 
MfoudearofB,  (fig.)  avoir  beaucoupde  sei, 
des  sailliei  agreables. 

PilbIdo,  a,  p.  p.  de  Pilhdr. 

+  Pilhadoh  ,  a  ,  t.  pllleur :  celul  qui  pillc. 

fimiAgem  ,  t.  f.  *  plf läge :  action  de  piller,  »es 
effets. 

PilbIvcara  ,  t.  f.  T.  Pelhahca ,  Perigalho. 

PiLBi?tTE ,  #.  fit.  rolfur,  pillard. 

Pilhär,  9.  a.  piller,  roler.  Prendre,  saislr, 
enierer.  Prendre  adroltement.  —  a  atguam, 
attraper  (inclqn'an ,  le  tromper ;  le  prendre  sur 
le  feil.  Amian  de  — ,  pillard;  qui  cherche  a 
flnforaier  de  tout. 

PiLUEiiiA,  $.  f.  Mleti  oA  il  ya  des  piles  ou 
lan.  —  rt'ngua,  aa^e. 

f  Pilüeirv,*.  m.  (p.  ut.)  'sage  poar  recerolr 

de  Pean. 

PilrCria ,  i.  f.  (t.  pop.  elbnrl.)  "sei;  pi- 
quant, gaitc,  plaisanlerie ,  enjouement.  Baga- 
lella. 

Pilhama.  V.  Pilkagem.   • 

Piu) ,  t.  m.  javelot  des  soldals  romaina. 

Pilosklla  ,*./".(  f.  de  bot.)  pilosella ,  oreillsv 
de-rat ;  plauie  velue,  niedicinale. 

fPu.oso  a,  adj.  couvert  de  poil ,  velo.  V. 
Cabetludo. 

Pilot ace*  ,#./*.  *  pilolage  :  art  de  conduire 
an  «alssean. 

t  Pilot ar  .  t.  «.  ( /.  de  mar.)  —  mm  natio  nc 
«aar,  pllotrr  un  vafsseau  bors  d*on  port. 

IPilotrar,  e.  a.  et  n.  piloler :  conduire  un 
faisseau. 
Piloto,  t.  st.  pitofe,  eelni  qui  ponrerne  an 
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hltimenl  da  nur.  (ßg.)  Qui  eonduit  une  afaire, 
etc. ,  qui  gouverne.  —  da  barra  ou  do  pcrto, 
(f.  de  mar.)  pilote  pour  l'eotree el  lt  sorlie des 
portt,  lamaneur,  locman.  —  oValtura,  {id.) 
pilote  hauturier.  —  dm  c6tia ,  pilote  colier. 

Pilrete,«.  •».(  burl.)  pelit  bonune,  bonl 
d  fromme. 

Pilriteiro.  V.  Pirlxieiro. 

Pilcla,«.  /.  pilule  :  compotilion  medkinale 
en  prtites  boules.  (/lg.)  Kouvelle  fAcbeuse,  In- 
jure  qu'on  est  oblige  de  souflrtr,  etc.  Dourar  a 
— ,  dorer  la  pilule  :  adoucir  un  refui , couvrir 
les  desagrements  par  dei  apparences  sedui- 
«anles.  Engulto  a  — ,  (burl.)  avaler  la  pilule, 
le  goujon ,  faire  ce  qui  repugne  ou  douoer  daas 
une  trorapcrie. 

f  Pixeua  ,  ff.  f.  ($.  thitt.  nal.)  pimelle :  co- 
looptere  melaiome. 

PimIxta  ,  t.  f,  *  poivrc,  piment ,  sorte  d'epi- 
cerio.  —  ordindria  ou  pimenteira  nigra,  (I. 
de  bot.)  "poivrier  comruun  ou  aromatique.  — 
longa,  poivre  long,  —  dot  lndtaff,le  betel.  Y. 
ßetle.  —  da  Jamaica,  poivre  de  la  JamaYque. 
—  rabuda,  poivre  A,  queue.  V.  Cobebat.  —  de 
Guini,  '  tonalcbile,  poivre  de  Guioee.  Ter 
muita—,(/ig.  fam.)  Atre  tres-cber,  d'un  prii 
eiorbilanl. 

•f  Pimf.mtal  ,  ff.  m.  planche  de  poivre  ou  pi- 
ment de  Guinee. 

Pim  tNTAö  tt.  m.(t.de  bot.)  pimeot  annuel, 
pimeut  de  Guinee ,  poivre  de  Portugal  v  du  Bra- 
sil, poivre  enrage,  corail  de  jardiu.  JVarts  de 
— , .  burl.)  nei  rouge. 

Pimkxtkira,  t.  f.  'poivrier  :  arbriiieau  des 
Indes  oricntalcs  qui  produit  le  poivre  en  grains. 
V.  Pimenta. 

Pixcstriuo,  ff.  m.  poivrier  ou  poivriere  : 
tase  ou  boile  ä  mettre  du  poivre.  Y.  Pimen- 
leira. 

Piuesto.  V.  Pimentdo.  it.  Ouropimenlo. 

f  Piupaö  , «.  m.  ( I.  buri.)  Qer-a-bras,  Caofa- 
ron.  Dien  misv  beau,  elegant,  coquel. 

f  Piupiüx,  ff.  m.  (f.  de  bot.)  pimplin  ou 
jilimplim :  poivre  du  Bengale. 

Piunnklla,  ff.  f.  (f.  de  bot.)  —  hortensc, 
piniprencllc.-  berbe  vivace,  potagere.  —  de  Ita- 
iia,  la  grandepimprenelledes  pres. —  bramea, 
boucage  a  fouilles  de  pimprenelle,  pimpre- 
nelle  sasifroge. 

Pimplar,  v.  n.  manier  avec  grAce  lentia- 
pleo.  V.  ce  mot.     • 

PiMtLio,  ff.  m.  prtit  dard  A  eroehet  tfent  on 
sasertdans  les  eourses  de  taureaui. 

Pimpoi.hu , «.  m.  Jet,  pousse ,  rejeton  d'arbre. 
V.  Affnoto,  Novcdio,  Ettötho. 

Pisa  t  ff.  f.  jante  de  roue. 
Pinie,  k ,  ff.  f.  pinasse  .-  biUment  da  ebarge  a 
voiles  et  k  ramea. 

Pixacqlo ,  ff.  m.  pinacle :  partia  la  plus  elevee 
d'un  edilice;  elevatum;  soramet,  comble  en 
poinle. 

f  Pinaüga  ,  f.  f.  (f.  de  bot.)  'pinanga :  esatee  , 
«'«■»oalraier. 
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Pin aho,  «.  m.  (Ldockarp.)pu)eoimmo)k2 
d'ane  parte. 

t  Pükaao,  a.  ss.  aaamaMi  (tf 

Pih^a,  «.  f.  pinea9  piaoetta, 
rurgien,  etc. 

Pm^ld.  V.  Ffaft*. 

PnicÄL,  ff.  m.  pinceau  da 
eeau.  On  le  ditdu  pointre,  da 
sa  moniere  da  peindre,  et,  par 
style  d'un  po«te,  etc.  —  ueojwirf,  (f.  aVasrnr.) 
*  broasa  a  goudron.  Aar  •  ultimo  — ., 
la  derniere  main  4  um  antraf».  —  oi 
*broase. 

PmcRiJLaA,  ff.  f.  *coap  da  plneaa». 

Pincblädo,  a,  adj.  peint  an  pineaa«. 

PimcblAiro  ,  ff.  m.  eelai  qui  fall  «a> 
pineeaui.  Pineelier :  ? ase  poar  anHua  tos  |b> 
ceaux. 

PiNcaA.  V.  GaUUteu 

PiNCHAOO,A,p,  f.  da 

PmcMÄft,  «.  «.  {pof.)  ebassar  ave»  Imc«; 
battre  (uaa  muraiile,  etc.);  Caira  taaubaraa 
sauter.  Bemeo  do  — ,  ancienne  maobiaa  dt 
g uerre  a  battre  les  niurs,  espeeo  da 

PimoubAqdk,  «.  m.  pinebebec  .- 
cuivre  et  de  zinc ,  similor. 

Pificio ,  s.  m.  (I.  pop.)  aettoo  da 
force.  Coop  violenl.  Saut,  bond. 

Piüc^tb,  ff.  m.  {$.  do  mar.)  "barre  de 
nail.  it.  V.  Mangote  et  Zoncho. 

f  PikdaIba,  s.  f.  (LduBrioU) 
de  l'erorre  du    caco  pour   peeber  k 
meeon, 

Pi^oAnico,  a  ,  adj.  pindariqva :  domo  fc>|t*, 
la  maniere de Pindare  (ode— ). 

Pik  do,  f.  m.  Pinde:  naailafBefiauaataBl»  A 
Apolluii ,  aux  Muses ;  la  Parmas««,  las  paMaa» 

t  PiMoötA , «.  f.  aapeca  de  eocaUtr  da  tat 

*  Piüora.  V.  Penkoro. 

*  PinorAr.  V.  Penkormr. 
Pixfo ,  a ,  adj.  (poii.)  de  p4n. 

PInga  ,  ff.  f.  goutte,  genudelte.  BoVi— >r/«Mk) 
de  bon  vin.  Gatter  da  — ,  alsaer  la  mmiumX 
Hilar  tocado  da  — ,  avoir  ose  poinbr  da  tia. 
JVf  m  — ,  pas  une  goutte. 

PiscADfiiaA,  ff.  f.  lecbefrite  :  «stassaOa  paar 
recevoir  le  jus  du  rOU. 

PiacAoo ,  a  ,  p.  p.  de  Piugar.  mff.  PWi  dl 
goultes,  de  tacbes  de  graiasa,  ata.  Goto  — , 
croquo-mort. 

PmcADdtRO,  ff.  m.  Y.  PtafeaWra. 

PlMGALIETB,  ff.  Sl.  pellt  ClOO).  PttCt 

quelle  d'oiseleur. 

Pircämtc,  aa>-  >  fta).  et  sk  «.  da 
(o«W.)  Miserable,  qui  n'a  paa  la  so*. 

t  Pihgaö,  osiA,  adj.  graisseuz,  tacke, 
da graisse.  (burl.)  V.  Pingante. 

Piifcia,  o.  a.  verser  goutte  4  goatta  pciar4 
palementun  liquide  U>utebaad.~«saastrs«*, 
verser  de  lliuile  boailUirta  on  da  la  graisss 
foodue  sur  la  peau  ou  les  plaias  d*aa  aadsi« 
qu'on  vienl  de  fouetter;  laaBaar  avaadalaldi 
aneien  chaiiraent  tnfliga  aai  aaelaraa. 

PimcIr  ,  9.  n.  d^gooUar  :  coaler  goaUt  A 
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>,  (fam.)  nunqvef  d'tr- 
e  paa  avoir  le  so« 

taLS».*gTaissequi  degoutte  du  eochon. 
I,4e  la  riande  pretentee  au  fen.  (/le.) 
•,  ereeee  qni  Wallache  aui  habits.  V. 
(id.)  Action  de  flamber  •? ec  da  lard , 
Ha§nr.  —  donari*, '  roupie. 
«,«*¥»  2  #*••  gm,  graa,  bien  noarri. 
InrtUe,  fkne,  qui  rapporte  beaueodp, 
sj|,Ceeeod.  Tatra  — ,  lern  de  bon  rap- 
arre  graste.  Banafiaia  — ,  benettce  trea- 


\tt.f.  graisse. 
JttA,a. /"•  I  peilte  bagnetle  d'un  piege 
iblo  ,  f.  m.  J  d'oiieleor.  V.  Etparrolla. 
I  pont  de  bois. 

jiMBA ,  ».  f.  dimu  de  Pinta.  Goottelette. 
t, §.  f.  pomme  de  pin;  ce  qui  en  a  la 
(Udo  bot.)  Gene,  monle  eonique,  slro- 
tarit  du  Bresil  qni  reasembie  a  la 
l  de  pin,  tres-bon  a  manger,  pinnas. 
•er.)  -Cnl  de  pore  simple,  (/le.)  Quan- 
eneees  o»  de  personnes  agglofnerees, 
LY.Pimkolm.  —  aVnnein,°eoin  d'un  baa. 
iL, «.  m.  *  foret  de  pioa ,  sapiniere. 
16,  a.  m.  pignon :  amande ,  fruit  du  pin. 
alt,  ea  donne  ce  nom  a  pluaieurs  fruits 
i  la  ferne  d'un  pignon.  Pinhöei  do  Bra- 
da  bot.)  medieinier,  eureaa  noir,  pignon 
,  neix  de  medecine. 

iBtlBA,  f.  f.(i.da  prov.)  V.  ßfaveta.  it. 
im  Breail  dont  le  fruit  reaaerable  a  U 
i  de  pin. 

t»*A,  ee>.  f.  Mona — ,  trippe-madame , 
plante. 

ttao,  a.  m.  (t.de  bot.)  pin :  arbre  tou- 
rfrt9reaineox,coniferc.  —  monto,  pin 
v  pia-pignier,  franc-pin.  —  bravo y  pin 
je,  pin  d'Eeosee  ou  de  Geneve.  —do  pis, 
V.  Abeto.  —  Idrieo,  le  melcze  ou  nielese. 
r,  le  faux  sapin. 
q,#.s».  bela  de  sapin.  ( /Ig.)  Vaisseau, 

i 

RA»*  >*•/"•  *  pignena  conttta.  Pale  falle 
■tae  et  de  sucre. 

)6ca,  a.  f.(t.de  prov.)  V.  Cangilko. 
,*./".  sorte  de  seie. 

L  V.  KiftAOM. 

ajtÖLA , «.  f.  ( f.  dWaf.  nnl.)  *  coruet :  co- 
s»  cöne.  —  ntalkada ,  como  ob  marmorn, 
ifcnr.  —  talpieada  da  fordet  da»  moseat, 
nre  de  moucnes.  —  almiranta  mör  dot 
.  le  eede-nulli.  —  am  forma  dt  eoroa 
W,  la  eouronne  imperiale.  —  favaira 
ev  le  minime.  —  nmiiraftfe  eretnan'o, 
ri  ejffdineire.  —  aelswVede  da  ponloj  ©Tot- 
ale sei/«,  le  mille-points.  —  topixida,  la 
te.  —  cor  da  Ulm  d'owro ,  le  drap  d'or. 
IOTA,«,  f.  •corymbe  de  leert,  etc.  Bm 
eorymbe,  engrappe. 
rsmo,  i,  adj.  (poit.)  qui  preduit  des 

tarn,!,  m.  ff.  peadantsd'oreilles,  pen- 


f  Pinsatindas,  adj.  f.  pl.  (f.  da  bot.)  Fo/nee 
— ,  feuilles  plnnatifldea,  imparfailement  ce*- 
pees  en  alle,  en  lobe,  en  Untere. 

Piüxcla,  ».  f.  pinnule  :  plaque  de  cuivre 
percee  aa  beut  de  Talidade.  (f.  da  bot.)  — ,  pe- 
tita ptume.  (f.  o?hu(.  not.)  "Jambonneao  t 
moule  de  mer  en  jaubon :  donne  It  feie  de 
mer  ou  peli  de  nacre. 

f  PuiacLADO ,  a,  adj.  (f.  da  bot.)  pinaex 
(feuille  — e),ailee;  en  folioles.  Folka*  — «*, 
feuilles  pinnees,  superposeea,  comme  lea  plsv- 
mes  des  eiseaux. 

Piso, i.  m.  perpendiculaire,  le  point  le  plmn 
haut.  Le  plus  fort  r  de  la  ehalear,  etc.).  Pignon 
d'un  ediflee.  'Chcville  de  boia  de  la  ehanaaure. 
A  — ,  k  pico«  en  pointe;  bausse,  de?*,  tont 
droit.  Dobrar  os  tinot  a  — ,  ä  loute  volee  i  nssv 
niere  de  sonner  les  cloches  en  branle.  Ito — da 
calma,  au  plus  fori  de  la  cnaleur.  Ae  —  da 
dia,  en  plein  midi.  No  —  da  noite,  an  milien 
de  la  null.  No  —  do  tneamo,  an  fort  de  l'biver. 

Piköti,  f.  m.  bond ,  raade. 

f  Pi3iotear,  e.  n.  faire  dea  bonda,  aauter. 
(/ig,  fam.)  Tressailiir  de  eonteniement. 

PinotAres,«.  f.pl.  sorte  de  petit  poisson, 
qui  vilarec  la  nacre  dans  sa  coquille. 

PixQi-r.  yt.m."  pinque  :  espece  de  flüite;  ba- 
Ument  a  fond  plat. 

Piüsa.  V.  Pinea. 

Pista,«./1.  marque,  lache  naiurelle.  Mo«- 
cbeture.  Marque  a  Textremite  d'une  carte, ejni 
indique  sa  couleur  avant  qu'on  la  decoutre  en 
entier.  (fig.)  Marque  exierieure  qui  indique  la 
bonneoumauvaise  qualile  d'une  ebose.  *Piole: 
mesure  de  viu ,  etc.  Conkecar  alguem  peta—, 
connalire  le  caractere  de  quelqu'un  per  dea 
luarques  exterieures.— a ,  pU  tacbes,  eraption; 
petechies.  iL  Jeu  de  cartes,  espeee  de  bastelte. 

Pmtacilco.  V.  Pinlaiilgo. 

PihtAda.  V.  GaUinka  d Angola. 

PnrrÄoo ,  a  ,  p.  p.  de  Pintor.  adj.  Peint , 
moocuele,bigarre,  tachete.  Nem  o  rnaii—  9 
ni  le  plus  docte,  le  plus  babile,  le  plus  expert, 
elc.  Aomaii  —  ,au  plos  docte,  etc.  Como  da 
rtco  aa  — ,  on  le  dit  pour  marquer  ('extreme 
diflerence:  cemme  de  l'apparence  a  la  realile, 
comme  da  joer  a  la  noit.  Näo  poder  %tr  al- 
guem nem  — ,  ne  pouroir  soulTrir  ou  toir  quel- 
qu'un meine  en  peiniure ,  le  detesler.  Yem-lko 
o\\e$t4-lk*—,{/lg.)  il  va  a  peindre,  A  mer- 
vcille. 

PistaTsiio,  a,  f.  dim.  de  Pinto.  Peussan  : 
petit  poulet  uoureliernent  eclof . 

•Pwtalecekti.  V.  Casquilho,  PatkoMro. 

Piktamonos,  «.in.  (fam.)  barnouiUenr. 8o- 
briquel  qu'on  donne  aux  raaurais  peintrea. 

PimtIo,  t.  m.  pelit  poulet.  V.  Pinto. 

Pinta»  ,  e.  a.  peindre :  repreaenter,  flgerer 
les  objels,  reproduire  lenr  rewemblanee  par 
les  traita,  les  couleurs,  lea  formet ,  la  Situa- 
tion i  couvrir  d'un  enduit  colore ;  former  trea- 
bien  lea  lettres  en  ecrivanl;  (fig.)  decrire,  re- 
presenterTivement  parle  discours,  lea  imatjea, 
lea  ideea,  les  allegories.  (id.)  Imaginer,  se  fl. 
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i:urcr.  {id.)  Donner,  payer,  conler.  —  coeio 
querer,  arranger  lef  choscs  a  ton  gre,  se  figa- 
rer  qu'elles  tourneronl  comne  on  lo  vcut.  —  a 
o/co,  peindre  a  Vtauile. 

PiüTÄn,  v.  n.  changer  de  cooleur,  commen- 
cer  a  mürir,  parlant  da  rätsln,  de«  ollves,  elc 
(flg.)  Donner  des  marques,  des  signea  da  et 
qu'on  est.  Pintäo  bewi  at  carlas,  ot  dadot, 
(ßg.^  les  caries,  les  des  sont  favorables  au 
joaeor.  Ja  Ihe  pinta  o  basUtrdo,  (ßg.  burl.)  on 
le  dil  de  eelui  ou  de  Celle  qai  commence  a  avoir 
de«  sipnes  da  poberte.  Fette  ao  — ,  fall  a  pein- 
dre. Vir  ao—,  venir  a  propos. 

Pinta  r-se,  v.  r.  se  peindre  :  «Ire  represenle; 
se  representer,  se  figarer,  se  meltre  dans  l'es- 
pril.  Ißg.)  Se  farder. 

Pihtarroxo,  t.  m.  (t.  d'hitt.  nat.)  Minole  ; 
petll  oiseau  grts-brun ,  qai  chante ,  s'apprivoise 
tres-bien. 

Pittasilgo,  t.m.  (f.  oTkitl.  nat.)  cbardon- 
neret :  tres-joll  peilt  oiseau  a.  plumage  rouge 
nutour  du  ber,  et  penncs  jaunes  el  brunea, 
d'un  chanl  tres-agreable.  —  terde  do  Horte, 
Urin. 

Pinti'nuo.  V.  Pinta\nho. 

PiMTO,  f.  m.  petit  poulel.  (I.  burl.'  'Crusade 
neuve,  piece  de  monnaie  porlugaise.  V.  Cru- 
zado. 

Pintör,  s.  m.  peinire  :  cclui  donl  la  profes- 
<ion  est  de  peindre; qui  ezerce  l'art  de  la  pein- 
lure;(/!?.)  qui  represenle  vivenieni  en  pariaul, 
on  errivani.—  em  vtiniatura,  rainiaiurisle : 
peintre  cn  ininiature.  Ot  —et  sdo  eomo  ot  poc- 
lat,  il  en  est  des  peintres  comme  des  poPles. 

Pijtoka,  t.  f.  perntre,  femme  peinire.  V. 
Pintor. 

f  1'ixtor£sco,  a,  adj.  qui  concerne  la  pein* 
tire,  les  peinlres.  V.  Piloretco. 

Pintlua .  t.  f.  pcinlure  :  art  de  peindre :  ou- 
vrdp.«  du  printre;  tableau;  (ßg.,  desoriplion 
t  i\t\  —  a  fresco,  pcinlure  u  fres»quc.  —  a  «fco, 
pcinlure  ä  l'huile.  —  a  Umptro,  peinlure  en 
ilclrempe.  —  d'etwtalles,  peinlure  eu  ctnail.  — 
etnbutida  ou  de  motaico ,  peinlure  en  marque- 
lorie,  en  uiosaique.  V.  Motaico.  —  ßgnlina, 
peinture  sur  la  bfene?.  —  a  aguadm,  gouaebe, 
aqiiarelta ,  peinture  avec  des  couleurs  delayees 
«laus  l'cau.  — <fc  pennejado,  pcinlure  faile  a 
la  plume.  Svr  uma  — ,  {/ig.)  cire  uno  beaule, 
surlout  parlanld'uoe  feniinr.  Ser  apaixonado 
de  — i,0lre  amalcur  de  lableaux.  Ser  intelli- 
gente em  — t ,  sc  conneilre  en  tableaui. 

Pin7.«l.  V.  Pincel. 

Piot(«ü<.)pf6,a.  m.  eri  des  pootrfns,des 
peiiis  pixileis,  etc.  Ouseseri  dece  moipour 
les  appclor. 

I'io,a,  adj.  pieui,  devoL  Doui,  Domain, 
rompalisMiii.  Monte—.  V.  Monte.  Obrat— at, 
atuvrei  de  pieie,  bonnes  oiuvres. 

"Pin Ada.  V.  Peonagtm. 

PiorAda  ,  f.  /.  (f.  de  chatte)  pisle,  Iracc  des 
animani,  rtc  'ßg.)  Houlinc.  Ir-lhc  pela—t 
tuivrela  pfrtede  qnclqu'un.  Segnir  a  —  fai- 


PIQ 

guem  9  a«iv at)  Ict  bttiaoado^tl 
na  —  d'alguem.  V.  Ändm. 

PiouuaiA,  •.  f.  aboadaaiae  da 
ria.  (ßg.)  Misöro ,  paanrre«*  v  diwüe  f  ■ 

PlOLB*IRAf  f.  f.{i.4o  kai,)  kMffJtJ  «VI  fML 
V.  Bstaphgtngri*. 

PlOLBERTO.  V.PlottOM. 

Piolbo,  a.  m.  pou :  ftrsnis»,  fttam 

—  ladro.  V.  co  dmI.  —  ans  psautma, 

—  das  aves,  po«  an  riei«  4—  ■is—i 
se  eomo  —  §m  eosturm.  V.  ce  aat*. 

PiolhAso ,  a  ,  adj.  pouilleux :  qai  a  despWfc 
(/ig.)  Avare,  ladre,  viUUfl.  Poere^^nmmtmt 
homme  de  naanl,  satt  ai  mal  velu. 

PlOIAtiKH.  Y.  PiQSMff . 

Piökia.  V.  Peonia. 

'  Pioom.  V.  Peno,  Patau 

Plön ,  elc.  V.  Paar,  etc. 

Piorno,  t.  m.  genai saurage,  arstoMa. 

PiAmu.V.fttorni. 

Pioi,  s.  f.  courraie  atiaehae  a  la  pautaas 
faueons,  ola.  (Aa.)  fiairato.  V.  Pen. 

PiPA,  a.  f.  pipa,  sorta  da  gnade  lataMla. 
{ant.)  Fiale,  cbalaiaaau.  #.  aa.  hVnm  i  ti 
de  Cayenne. 

Piparütk,  «.  m.  "oroqaifpaele 
Dar  — if  craquignolar,  danaar  dai  ateqai 
gnoles. 

Pipi  , «.  m.  aiaaatt  d'Afhqua,  ainal  naaiiaO  a 
cause  de  son  cri. 

PipiA,«.  f.  petrt  siaaeique  les  oaCasMa  foal 
avec  la  pailia  d'era*  terte;  amirUioo.  Satte  et 
Jouel  dVnfanl  a  sifllcl. 

Pipiäh  ,*.«•.'  moanaie  aaciaruM  UaVaaaJIi. 

Pipilar  el       (  piaulcr.  On  le  dUdaictidai 

PiPiTAa,«.». »  acUUoJaeou. 

i  Pipiukullo  ,*.M.(Lde  hat.)  < 
pa reell« :  plante  vivace  ä  Ittur  MJtati 

l'ipo,  #.  im.  •  eanule  de  etrmtjna. 

Pipoil,*.  m.pipoi:  paiile  ptpe.peiii  lag. 
neau ,  baril. 

t  Pipka,  «.  f.  (I.  d'kUt.  neu.)  aauBa%«  r  eett 
el  bei  oiseau  d'Amcrique. 

Pique,  «.  f.  pique .-  arme,  fer  long  oa  psaiapM 
el  ires-poiniu,  oraraanchc.  (ßg .)  Petile  qaiHlJL 
brouillerie  ;aigreur  contra  des  peraoanea.(BB^ 
Brocard ,  mol  piquanL  Pie :  raup  de  je«  daal- 
quet  Coup  de  pic  ou  de  piacbe ;  aeüon  de  tfaV 
1er  on  de  couper.  Fond.  —  eThonrm,  paiwi 
dTiünncur.  Ä  — ,  ade.  escarpe ,  a  pie.  Hafär  a 
— *  elre  sur  le  poial  de.  Dar  um  —  a  alguem, 
dire  uu  brocard  a  qaeiqu'un.  Melier  a  — ,  eaa> 
ler  i  foud,  ceuler  bas  (un  vaiaaeau).  (ßg.) 
Prodiguar,  disaiper  ton  Wen  v  etc.  §r  ou  tV-at 
o  — ,  couler  bas ,  se  ennmerf  er.  — a ,  pl,  •  peta* 
tillerieat  centeauiiana  aar  des  begateWee.  tat 
—«  com  alguem,  se  broniHcr  atee  ejuelejsj^a, 
se  piquer,  se  tteber  avec  lui. 

PiQCfrRO, «.  nt.  piqaier  r  soMat  arnit  oTaat 
pique.  Celui  qui  fail  des  BtqBaa. 

Piqucuia,  ff.  f.  "corna  de  aiqtiiers.  Snw4 
nembre  de  piques. 

PiQuiTt,  a.  sa.  pJajnetsle  etldau.  ikftPm» 
peart* 


HS 

Uli,  t.  m.  (f.  dTWif.  tu'.)  Irlgle  to- 

M*#  «oorfor  do  BratU. 

69  a,  i.  /".  pirogue:  bateau  dont  se 

M  Indiens  des  Indei  eecidenlales. 

Aia  elc.  Y.  Pyromide ,  ei«. 

uwma  , «.  m.  poitfon  da  Brettl  qui  res- 

■  loup  marin. 

NBA,  #.  oo  fltf.  3  ff».  (eurf.)  misera- 

qiln,  #.  /.  ( I.  dtt  £re*f.)  Terra  rouge 

lOlerie  et  les  briqoes. 

*,  t.  t*.  (i.  fAsio)  char,  charreUe  a 

M. 

G, «.  m.  {t.du  Brie.)  plte  de  cassave 

lillon,  faite  dans  l'eau  bouillante  •* 

«altlon. 

>,«.  m.  pirate,  corsaire,  ecumeur  dt 

geh  om      |  piraterie  :  melier,  aclion 
lii,!./.  I  de  pirate. 

;la,c.  n.  pirater:  faire  ie  melier  da 
*.  (p.  im.)  Yoler  comme  un  pirate. 
»,  a,  adj»'.  qui  concerne  Ie  pirate,  la 

• 

ta.  V.  Pyrausla. 
:.  V.  Pyrene. 
tos.  V.  Pyrineot. 

a.  in.  *  soueoupe;  petita  assielte, 
Ie  lasse, 
lao.  V.  Pyrethro. 

e,  a.  m.  (I.  d\4#i«)  petit  batiment  de 

ilo,  t.  tn.  ( f.  de  bot.)  pirijao  t  palmier 

loque. 

HVO.  V.  Pyrilampo. 

la,  s.  /".  pirouelte ,  jouet  d'enfanls. 

kV.PyrW 

rd,  «.  s*.  (I.  de  lof.)  pirilu :  palmier 

loque. 

iiao,  i.  m.  (f.  de  60/.)  *  aubepine.  V. 

froofoar. 

jto ,  l.  m.  fruit  de  l'aubepine. 

hJsta  a  etc.  V.  PyrobolUta,  elc. 

a,  1.  /.  pirouelte  ;  tour  qu'on  faitsur 

cx,t.  f.(t.  du  Brie.)  pirogue :  Ironc 
reuse  pour  serrir  de  bateau. 
.V.Pi/u/a. 
1.  V.  Parolim. 

ISL  )v-,v' *• 

;a,  i.  f.  taquincrie,  niche.  Fazer  uma 
a  alguem,  t.  pop.)  (aquiner quelqu'un. 
■Q,  etc.  V.  Pyrrhico ,  elc. 
«Ismo,  elc.  V.  Pyrrhonismo, etc. 
a  1 1 .  f.  perche ,  long  balon ,  gaule. 
WO,  1.  m.  Ie  bäton  lo  plu:>  courl  d'un 

f.  Peru. 

FA.  V.  Pirotta. 

LA.V.P«7tt/a. 

i.  /..  I'aciion.  de  fouler  (la  vendanga, 
(ffejO  Yfllec  de  eoups.  Pdr  ei  ut-ai  em 
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— ,  fouler  la  fendaoge,  (flg.  pop.)  Battre  quel- 
qu'un  f  lui  donaer  une  volea  de  coupi. 

f  Pisa  ,  t.  f.  (I.  de  giog.)  Pise  :  ville  de  Tea- 
cane. 

Pisaba,*.  f.  trace,  reuige,  empreinle  das 
pai.  (fig.)  Trace« ,  exemple.  Seguir  «t  — j  dfal- 
gu$m,  (JLg.)  mareber  aar  les  tracei,  sur  laa  pas 
de  quelqu'un ,  suivre  son  exemple« 

PlSADKLLA,  {pop.)  V.  PUßdÜTOU 

Pisädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Pitor. 

Pis ADoa  ,1,1.  celui  qui  foule  011  qui  broie , 
fouleur.tf.  Y.Pisdo. 

Pisa  dura,  t.  f.  l'acüon  et  reffet  da  marober 
sur  quelque  ebose ,  de  fouler  aux  pteds.  Goap 
de  pied  qu'on  donne  a  quelqu'un  en  ta  fioulastf. 
Conlusion ,  meurlrissure. 

f  PiaArLdaia,  t.  m.  (f.  burL)  dameret,  ee~ 
quel,  muguet. 

f  Pisa-haüsinho  ,  od],  ou  t.  m.  (fig.  fawu} 
sournois,  dissimule. 

f  Pisino ,  a  ,  adj.  et  f.  de  Pise. 

Pisift,  1.  aa.  tnouliu  ä  foulon  :  iuacbine  qui 
sert  a  fouler  las  draps.  *  Fouleria :  lieu  o4  Ton 
foule  les  draps. 

Pisa»,  ca.  fouler:  maroher dessus.  Piler, 
broyer.  Meurlrir,  froisaer.  {fig.)  Foulet  aux 
pieds,  mepriser,  dedaigner.  —  ot  uoatf  fouler 
la  vendauge ,  ecraser  Ie  raiain  afln  d'en  exprl- 
mer  Ie  ]us.  —  6«n,  (noutroiemeut)  mareber 
avec  graco,avoir  bonne  louroure.  —  vtiudo, 
( id.)  marober  a  peiiu  pas. 

Piscin,  9.  a.  —osolkoi,  elignar  les  yeai; 
faire  signe  de  l'oeil. 

PiscAi, «.  f.  pl.  petits  graias. 

tP^CATÖttiA,  t.  f.  (poit.)  aorle  d'oglogue 
donl  lf s  iularloeuteurs  aant  des  peebeura» 

Piscatöhio,  a  ,  adj.  de  peebeur,  qui  coaeerae 
la  peebe. 

Piscas,  $.  m.  pl.  (I.  d'aetr.j  les  poisaans: 
douzieme  signe  du  sodiaqao* 

PiaciMA ,  i.  f.  piacina  .*  peiit  etang  ou  vivier; 
reservoir  d'eau. 

Piscov«.  m.  (l.fhitt.  *at.)  bouvreuil :  esaoee 
d'oiseau  du  genre  du  gros-bec.  —  cAtfrtiro, 
boatreuil  eommuu. — de  peito  ruivo ,  Ie  rouge- 
gorge.  —  da  Suicia ,  la  gorge-bleue. 

Pisco,  a  ,  odj.  qui  cligne  les  jeux.  Ol  Ho*  —*, 
yeux  de  celui  qui  cligne. 

f  Pisco  la  ,!./".  ( I.  d'agr.)  nombre  de  ebar- 
rues  qui  labaurenl  en  meine  lemps. 

PiscOso,  k,adj.  {poit.)  paissouneux. 

Piseo,  s.  tn.  sorlo  de  gros  pois  ( legume). 

f  Piso,  i.  m.  (inus.)  elage :  espace  enlre  deux 
planchers.  (flg.)  Sorte  de  don  gratuit  ou  of- 
fxandeque  foni  Ich  religieuses  ä  leurcoinmu- 
naute  en  enlrant  dar ••.  ,■»  couvcnl. 

l'isoÄR,  elc.  V.  A; .  .■.■-. 

Pisokiro,  j.  m.  foulon:  celui  qui  foule  les 
draps;  qui  dirige,  qui  conduil  un  moulin  a 
foulon. 

Pissa  ,  *.  f.  raembre  viril  (d'enfanl). 

Pi»eAPHAi.T0*u         |  pisaphalte  ou  pitsa- 

PrssASPBALTO.  f.  m.  I  phalte  •  melange  da 
bi'.um«  et  de  poix. 
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PissfasjA ,  dim.  de  Pitsa. 

*  Pissota.  V.  Peixdta  ou  Peteada. 

Pista,  a.  f.  piste,  trace  des  animaux.  V.  Pto- 
gada. 

fPiSTACtiRA,*.  f.  (I.  de  bot.)  'pistachier: 
arbre  d'Asie,  da  genre  des  terebinthes,  qui 
porte  les  pistaches. 

PiSTiaA,  t.  f.  V.  PistacHra.  it.  Pistacbe: 
amande  du  pistachier. 

t  PiSTiNA,  *.  f.  espece  d'epine-tinette. 

f  Pistilläceo ,k,a4j.(t.de  bot.)  du  pisül. 

Pistillo,  t.  m.  ((.  de  bot.)  pistil :  pariie  fe- 
rnen e  de  ia  fleur,  qui  renferme  la  graine,  com- 
posee  de  I'ovaire,  da  style  et  du  Stigma  le. 

fPismösAS,  adj.  f.  pl.  (t.  da  bot.)  Florat 
—es,  fleur*  qui  ont  un  pistil. 

Pistöla,«.  f.  •  pistolet:  petite  arme  a  feu. 
Pistole :  monnaie  etrangere  de  diflerentes  ra- 
leurs.  —  de  dout  eanot,  pistolet  a  double  ca- 
ll on. 

PitToUco.f.m.  I   Coup  de  plslolel. 

Pistolada,  i.  f.    \        r      r 

Pistoleta,  i.  f.  dim.  de  Putola.  {(ig.)  V. 
Sotaque.  — # ,  pl.  Sorte  de  jeu  de  cartes. 

PiSTOLtTE ,  i.  in.  pistolet  de  poche. 

f  Pisto löcbia  ,  f.  f.  (I.  de  bot.)  pistacbe  de 
Narbonne.  V.  AristoloeMa  menor. 

Pisa,  t.  m.  sorte  de  bois  de  rinde. 

Pita  ,  t.  f.  (f.  de  bot.)  pite,  aloes-pite :  plante 
de  l'Araerique  donl  on  tire  du  fll ;  le  Hl  qu'on 
tire  de  cette  plante. 

Pitäda  ,  t.  f.  pincee :  ce  qu'on  prend  ayec 
deux  ou  trois  doigts.  Prise  de  tabac. 

PitaYrho.  V.  Pintoinho. 

Pitanca,«.  f.  pitance  .*  quantile  de  nourriture 
ou  d'argent  qu'on  distribue  chaque  Jour.  Pen- 
sion. Platextraordinaire,  dans  les  communan- 
tes,  lesjoursde  Cete. 

+  Pitanceiro,  s.  m.  dans  les  communautes, 
e'etait  un  religieux  Charge  de  recevoir  les  re- 
venus  du  couvent  et  de  faire  la  distribulion  des 
pitances,  econome  ou  majordome  d'on  cou- 
Tent. 

PitInga,  i.  f.  fruit  du  Bresil  de  la  grandeur 
d'one  cerise. 

Pitangceira ,  a.  f.  *  arbre  qui  porte  les  Pi- 
tanga*.  V.  ee  mot. 

Pitar,  v.  a.  ( f.  rft*  Britil).  V.  Caehimbar. 

Pitäsca.  V.  Pistdeia. 

Piteira,  f.  f.  (f.  als  bot.)  pite,  aloes-pite: 
plante  de  l'Araerique  dont  on  tire  du  Ol. 

Pithagörico.  Y.  Pythagorico. 

Prraift,  etc.  V.  PythOo,  etc. 

f  Pitbtüsa  t*.f.  ( t.  de  bot.)  plante  euphor- 
biacee  (euphorbia  pilhyusa). 

Pitrokissa  ,  etc.  V.  Pythonitea. 

PitiA.  V.  Peiid. 

Pito  ,  i.  m.  (f.  du  Bri$H ).  V.  Cachimbo.  (ant.) 
V.Pinto. 

Pitomih  ,#./•.  f  i.  du  ttrfsil)  fruit  de  la  Pi- 
tombeira.  V. 

PiTOMitrRA  ,  f.  f.  arbrf  du  Brc»il  a  fruit  en 
trappes. 


Pitöra  ,  t.  f.  sorte  de 
fliel  frites  dans  le  lard,  etc. 

Pitorbsco,  a,  adj.  piuoresqee:  te  die  de 
tont  ce  qui  peint  mement  A  resprit  (styls, 
gaste,  etc.). 

Pitorra,  t.  f.  "sabot  A  jooar,  toepie.  (f. 
tfhist.  nat.)  V.  Trochio. 

Pitorreär,*. a.  (f.  burl.)  faire  tovruarl« 
sabot  ou  la  tonpie. 

PitcIta,  t.  f.  (I.  de  mid.)  pitofle  : 
hume ur  aquease,  lymphalique  et  tii 

PitditArio,  a,  adj.  (L  eVanai.)  pitadtakt: 
qui  a  rapporl  a  la  pituile. 

PitoTtoso,  k,adj' (t.  de  wUd.)  pitulteeX:fsi 
abonde  en  pituile;  qui  y  est  sujet. 

Pidcada.  V.  Piogada.   ' 

Piöcas,«.  f.  ou  m.  (f.  pop.)  demi-bMtebais- 
settes.  (auf.)  V.  S apatos.  Um  — ,  t .  m.  [ßf 
burl.)  bomme  grossier.  ruslrc. 

*  Piücos,  i.  m.  pl.  raurs  de  petita  eatttn 
sans  monier. 

Piveräda  ,  f.  f.  poivrade :  sauce  aree  da  sei- 
m,  du  sei,  du  vinaigre,  etc. 

PiviTE,  t.  m.  sorte  de  pastille  odofiferataii 
brüler. 

+  Piveteiro  ,  *.  m.  vase  ou  cassolette  a  kff  • 
ler  le  pivtte.  V.  ce  mot. 

Pivide,  etc.  V.  P«Wd«,  etc. 

Pititkiro.  V.  Piveteiro ,  etc. 

PixtDE.  V.  Pyxide. 

Pixisbeqle.  V.  Piekeebtque  et 

PlZA-MAÄSilfHO.     )v    p. 

PiziR,  etc.  Pizo.  )  v"  ™-»  elc* 

Placa  .  *.  A  plaque :  sorte  de 
cbandelier  a  bras. 

f  Placabilidäde,  i.  f.  ditpositie«, 
se  calmer,  a  s'apaiser. 

Pj.ACABldSSIMO  ,  A ,  adj.  $Up.  dt 

Placard,  mot  francais.  V.  EdiU 
Placä vel  ,  adj.  2  gen.  faeile  A  apaiaer,  ~ 
peuladoucir.  Propre  k  apaiser. 

*  Placrü^a.  V.  BenepUcito. 

t  Placescia,  t.  f.  (t.degeog.)  Pleeasjasii 
Tille  d'Espagne.  Plaisance :  dache  ei  Tille  #1- 
talie ;  it.  ville  et  fle  de  Terre-Neore. 

PLACiii ta  ,  t.  f.  (f.  fanai.)  *  placenta ;  esssss 
mollasse,  partie  de  renreloppe  da  fseuas» 

f  PLACERTfno,  a,  adj.  et «.  de  Placeoda,« 
Espagne;  de  Plaisance»  en  lulle. 

Pläcioab!*rte,  adv.  paisihletnent,  traefsi- 
lement. 

Placidissimo  ,  a  ,  adj.  eup.  de 

Placido,  a  ,  adj.  paisible,  catflM, ' 
doux. 

•pLAcmtifTO.  Y.  Praxiaunto. 

Pläcito,  f.  ei.  y.  BeneplaeiH.  iL 
ment,  pacte,  promease.  Sorte  de 
que  fönt  les  evequesdans  leor  sacte  deftviv 
cbastemenu  — 4 ,  pi.  aphorisoiea,  seetencei, 

f  Placüica,  t.  f.  («.  fhist.  fset.)  s4acss*t 
moliusque  acephala.  —  clawaaTa  §§tt*.mkmt 
la  seile  polonaise.  —  transpmrmh ,  la  für« 
chinoise. 

Pläca  ,  t.  f.  plage,  contree,  eltaat 
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Plebeio.  V.  Pkbto. 

f  PlebeTsmo,«.  m.  'qualtte  de  ce  qui  est 
ptebeien ;  airt  miniere«,  Unga^o  de  la  popu- 
lacc ,  du  petit  peuble.  PlebeianUiue .-  etat,  in- 
lerata  dM  plebeton*. 

Plbbeo,  a  ,  ae]j.  plöbeiea  :  de  l'urdrc  du  neu« 
pla.  Roturitr. 

PukbibcJtq,  I.  «•  plebiscita :  decret  eraane 
du  peuple  romain  convoque,  aaaemble  par 
iribui. 

Pl£ctro,  t.  m.  plectrum :  balon  poinlu  et 
Urooiiu  pour  teucaer  deeiaalrumeiite  a  cordes. 
ßf.)  La  poetle.  —  do  «tao,  battant  de  cloclie. 

Plegabias,  «.  f.  fl.  (p.  «f.)  priere«,  suppli- 
;ationi. 

Pleiadai,  t.  /".  pj.  (I.  d'astr.)  pleiades  :  sii, 
et  jadit  tepl  eloile«  au  »igne  du  laureau. 

Pieiteädo,  a  ,  p.  p.  de  P  teilt  ar. 

f  Pleiteai»6r,  a,  i.  plaidcur.  Cbicanrur. 

Pleiibäxtb,  adj.  2  gen,  litiganl,  plaidant. 
%.  a.  de 

Vlcitear,  9,  a.  et  n.  plaider,  con teste r  en 
Justice.  (/le;.)  Disputer,  con  teste  r.  \juti.)  V. 
/>r«i<«tr. 

Pleito,  a.  m.  prooe*  ;  conteflation  cu  jus- 
tice. V.  Demanda.  (ant.)  V.  Preita.  Do  dito  ao 
feila  **i  gremda—,  (prot.)  autre  choso  eil  de 
dif  e  et  aulre  eboae  eat  de  faire. 

Plenamemte,  cd«,  pleineincnt,  cnliereruent. 

Plrnaiuauentb,  adv.  a  jour  et  a  plein,  plei- 
nowent. 

Puu«ärjo,a,«4/.  piain,  enlier,  absolu. /»- 
dulgencia—a,  indulgence  plentere,  enlier© et 
parfaitc. 

Plesidä«.  V.  PUnilude. 

Plemilubär,  adj.  2  gen.  de  la  pleine  lune. 

Pleiiilajnio,«.  m.  pleine  luue. 

Piixipotmkcia,  $.  f.  plein  pouvoir;  lettre* 
dt  creance  qui  la  eontiennenl. 

PlemipoteäcUuio,  1.  m.  et  adj.  plenipoton- 
tiaire  :  Ambassadeur;  rauni  de  plcins  pouvoir* 
(roioUlrej. 

Plehissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de  Pleno.  Complct, 
dana  la  plua  grande  extension. 

Plemitude,  f.  f.  plenitude,  complenienl :  ce 
qui  rand  plcin ,  entirr,  absolu ;  (/l g.  \  «e  dit  de 
la  grace,  du  pouvoir,  etc.  —  dot  tempos,  plc- 
nitude  dee  teups,  leur  aecomplisscmeiit. 

Plbjutödo.  Y.  Plenitude. 

Pleno,  a,  adj.  plein,  enlier,  absolu.  Com- 
plat,aeotinpli.  Em  —consistorio,  parlamenio. 
aa  pleine  asscmblce,  en  plein  parlemeut.  —a 
Uberdade,  pleine  liberte. 

Pleokabmo,  a.  j».  pleonasme :  addilion  de 
mott  inulilesau  sem,  raais  non  a  1'clcgaDce 
da  la  pkraee;  radondance  vicieiuc  da  parole*, 
d'ideet ;  naots  accuinules  qui  ont  le  meine  seua. 

Pleomästico,  a  ,  adj.  ob  il  y  a  pleonaaine. 

f  Plkomaato,  a.  m.  {Lde  min.)  pleonaata  : 
achorl  ou  grenat  brua. 

Pixoai.  Y.  Pleuris. 

Pletboc a  ,  f .  f.  ( I,  de  arid.)  plclhore .-  aaou- 
dance,  repletion  dliuruaur  et  de  MPg.  (I.  dt 
tai^ataladladtiplaniti. 
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P1.KTi16r.ico,  a,  adj.  (I.  de  med.)  pMttarftyMi 
aboodaul  cn  huiueura;  replel. 

Pleura,  t.  fm(t.d'annt.)  pleure o«v plcrm 
membrane  qui  recouvre  intericuremaot  la  Ät* 
rai  et  lea  viicere«  qui  y  aont  cootenua. 

Pleuritico,  a  ,  adj.  {t.  de  mAd.)  ptaix4tk]M£ 
atlaque  de  la  pieure*ie.  Quiconcemo  UflMTfBj 

Pik iiti z,  *.  m.(t.de  mid.)  'pleuräaMK  fcv 
flaiumalion  de  la  plevre. 

pLttaopNgtMONiA,  «.  f.  ((.de  wUä.)  |Jet» 
ropneuiuonie :  inOanimalion  de  la  plerrt  tt4H 
poumoua.  Y.  Peripneumonim. 

Plexu,  1.  ».  (I.  d'anat.)  plaxttS:  ttttt  4i 
nerf»  enlrelace*. 

Pleyadas.  V.  Pleiedes. 

Plica,  f.  /.  *  pli  ou  pliant.  'Accent  ebaaBj- 
fle&e.  Plique,  ligature  dana  l'aucicnne  tapalaBt, 

—  poknica,  plique,  plica;  raaUdie  daa  efc- 

VJUX. 

PucADOtA,<M0.  pli*>e  aur  lapoi Irina.  p.fM 
Pmcar,  r.  a.  accentucr  avec  an  tocent  Ct> 
conflexe. 
fPuMiT.  *.  m.  (<.  da  aaoa.)Plymonll|:T8|| 

et  porl  d'AnRlelerre. 

PiiNTiio,«.  m.  (t.d'arch.)  plinthetaJBaq^Bt 
socle,  tailloir. 

pLIftTOLOCHU.  V.  PÜtolochU. 

*  Plükiho.  V.  Proeiro. 

Plomiüda  ,  m.  f.  balle  de  plomb  ponr  jancr, 
Plomdeo.  V.  Plumb$a. 
'  Plombo.  Y.  Chumbo. 

*  Plocver,  pour  M^ronrer.  fui.  iwtß.  da 
verbe  Praxer.  V. 

Plima,  #.  f.  pluroe  pour  PorneraenU  Bälgst 
et  duvel  d'uue  pluine.  —  de  ckapeo*'  bUbibV 

—  tquina,  [fig.)  aigrelte  de  crin,  crinieff  #| 
rasque. 

PuMAUiiuo,!.  m.  plunussier » celai amlüA 
et  vend  des  ouvrages  de  plumes,les  pHMM 
pour  lornenieut. 

pLtatÄ(4io,  $.  m.  plumet  pour  orner  leflcf*> 
vaux,  etc. 

Pliuäua,  1.  f. ( t. de  tlaer.)  plumea oua |M 
faueons  ont  ruangeea,  quil»  ont  eocore  dan^ll 
jabou  Cure  de  pluwes  qu'on  leur  donne. 

PuuAbKii , *.  f.  * pluniage :  toutes  les plapei 
do  l'oiseau:  leurs  eouleurs.  *  Duvet  :  vtmi$ 
pliimedesoiseaux.  •  Plumet  de  chapeaa.'Pafta- 
che  de  casque.  [fig.)  Eipece,  sorle,  race.  M*U 

—  faz  0  pastaro  forutoso,  la  bellt  plume  fiiü 
le  bei  oiscau. 

Piamaö,  a.  m.  panache,  plumet. 

*  Plumäzo,  t.  vi.  oreillcr  de  plnmc. 
Pllmero,  a  v  adj.  do  plomb ,  oh  qai  ee,  g  ifft 

qualite« ;  couleur  de  plomb. 

f  Pli  ukiua-iuasca,  t.  f.  (/-  de  §oL\  *BM|* 
cbipauier  blanc :  plante  apoeynie. 

Plcho.  Y.  Promo. 

Plhiö*o,  a,  adj-  plumeai  1  coavert,  pnr 
de  plumes. 

t  PtüuuLA ,  f.  /.  (I.  da  bot.)  ptunalt  rpOlli 
tige  en  plume ,  aigrette  de  la  graiae. 

PLCRAL%aaU\  et  f.  vi.  (f.  da  gravi.) fl«Hfli 
nattibrr  pturitft 


nin,i.  f.  plurellt* :  U  plus  grande 
|t  plus  grand  nombre;  multlpllclte; 
relative.  Ä'-d4  votos,  a  la  pluralile 

ca?a0.  V.  Plurolidmde. 

lafrro,  a,  ooy.  ecrit  de  pluslcurs 

UHcril  plosieurs  foli. 

(0AV,(  moi  lütin)  plai  que,  beau- 

k  —  per/eifo,  adj.  et  «.  m.  (f.  d# 

Jat-que-parfait.  oaty.  Extrdmemem 

•w.). 

Iltba  , «.  m.  («off  f«i<a«)  le  point  le 
i;  ee  qofon  ne  peul  pal  depasser. 
kff  ,f.  s».  (I.  de  mytk.)  Pluton  :  diea 

»,«.  m.  (f.  <U  eeyft.)  Pluius  :  dies 
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.  9  e4j.  3  fm.  plavial :  qui  appartlent 
,  qui  l'amene,  pluvicux.  Aguoi  — «ei, 
rlales,eaui  de  pluie. 
.,  f.  m.  pluvial :  sorte  de  cbape,  de 
pourla  pluie.  V.  Capa  Jasper get. 
Aso,  a,  «4/.  pluvieux :  abondent  es 
iamenela  pluie. 

6so,  #.  m.  pluvlose  :  cinquieme  moU 
i  franeaise  republlcaine,  du  20  Jan  vier 
1er. 

,i.  m.  esprll,  souffle. 
tico,  a,  adj.  pneumatique  .  qai  a 
l'air,  au  vent.  Mackina  — a ,  machine 
(|ue :  machine  de  physique  pour  faire 
n  pompant  l'air.  Instrumentes  — f , 
ils  de  musique  a  vent. 
tologia  ,  t.  f.  pneuraalologie  ;  traJte* 
ii|ces  spirituelles. 
iatolöcico,  a  ,  adj.  do  la  pneumalo- 

iatoxagos,  j.  m.  pU  pneuraatoma- 

reüques   qui  niaient  la  dlvlnile  du 

ril. 

.tösis,  $.  f.  (t.  de  mid.)  pneumatose: 

4e  restomae. 

iBjot»ApniA,  s.  f.  Pneumographie: 

»ndupoumon. 

üqi.ocUt  *•  f-  Pneumologie  ••  traite  du 

MU,  s.  f.  (f.  de  mtd.}  Pneumonie: 

nflanimaloirc  du  pnumon. 

raico ,  a,  adj. :  t.  dt  med.}  pneurnoni- 

nede)  qui  est  propre  aux  matadies 

14ns. 

motÖmIa,  t.  f.  Pneumotomie  :  dissec- 

»mique  du  pouuion. 

ae.  *  poudre,  poussiere.  Ouro  em  — , 

or.  —  de  diamantc,  *  egrisee.  —  ferun- 

.  de  hol.)  poussiere  seminaie.  Fazer 

fdulre  en  poudre.  Sacudir  0  —  aal- 

»usseter  quttqu'un,  le  batonner,  le 

Ttrmr  oJgvem  do  -■  da  terra ,  kvan- 

,  Ürer  quelquHin  de  la  poussiere.  JYai- 

%  eire  de  basse  exlraction.  Tu  es  — ,  e 

meV  tomer,  tu  es  poussiere,  et  tu  re- 

i  eu,  poussiere.  — #,  pl.  poudres.  On  le 

m  lee  terps  pulvertses.  •  Poudre  0  pou- 


drer,  poudre  a  cbeveui.  — f  de  sMtVe  ctiftfla)«. 
(/'am.)  poudre  de  perlinpinpin.  — jpera  ou 
con/ra  a#  foaterifa«,  poudre  a  vers. 

Pö,  interj.  fi! 

t  PO  a  ,  1.  /•.  (r.  de  60I.)  *  palurin :  plante  gw- 
minee. 

PO as,  s.  f.  pl.  (f.  de  morO  cobea :  bouts  de 
cordes  atuebes  a  la  relingue  dela  toilej  pattes 
des  boulines. 

Poäta.  (t.  du  Britil)  Y.  lp$meutmh§. 

'  Pobla.  V.  PovoecdÖ. 

*  PoixADöE.  Y.  Povoadör. 

*  Poetln ^A.  V.  Povoac&o. 

*  Poioac,aO,  t.  f.  Y.  pQvoaoio.it.  Ineieo  droit 
qu'on  pajait  ä  un  setgneurpov  babiler  aes 
terres. 

•Pöboo.  V.  Povo. 

"  Pobhadä».  Y.  Peeoor. 

'Posrado.  V.  Poxoaio. 

'Pobradok,  s.  m.  Y.  Povoador.it.  luden 
officicr  du  roi  qui  avait  sein  des  Ileus  fbrtt 
et  des  nouvelles  habitationf. 

"Pobrär.  V.Povoar. 

Pöbrk,  adj.  et  t.  2  gen.  Oeuvre :  qui  b'imi 
le  nccessalre;  saus  bien;  qui  n'eit  paa  rieatt 
(/ig.)  se  dil  de  celui  quiest  prive  d'une  faculhi, 
d'un  bien;  cbetif,  mauvais  (Uns  «ob  ptwt; 
malheureuz ,  triste ,  adlige;  meodiani.  Qßk 
manque  dlnduslrie,  d'esprit,  de  cosufipM- 
vre  komme,  —  d'etpirito ,  pauvre  d'eapril :  Ü- 
tacbe  de  ce  moudu.  —  $MerowdidQ9  paofft 
bonteuz.  —  volunlario,  pauvre  voionUiff .  *r« 
*oberbo%  pauvre  orgueilleux.  —  t»/Wi»t  mhii 
rable ,  pauvre  diable.  —  eoMtata  ou  /r*fav  mei- 
gre  cherc,  miuvaiie  cbere.  Of  — 4  ou  4  |ee)«t 
— ,  les  pauvres  gens.  Osm  — , «.  /.  paufresae  1 
bmme  pauvre  qui  mendie. 

Pöbrcm£xts  ,  ade.  pauvrement. 

PosRtTi,  adj. igen,  pauvrei: maU>ev>ree^9 
inforlune.  —  mos  aUgrfU,  (/«am.)  eai  le  dil 
d'un  homme  qui  oublie  aa  miaeredaea  ut« 
feie  ou  divertissement. 

f  PooRKTiö,  6na  ,  t.  aug.  de  Peerdle.  Celui 
qui  n'a  pas  de  quoi  soulenir  son  etat.  Celui  qui 
niendio  sans  un  bosoin  recl. 

Pooiikza,«.  f.  pauvratä  •  indigence,  na«str|ue 
de  biens ,  de  choses  necessairea  a  la  vie;Uö- 
faul  du  neecssaire;  tlcfaut  d'abondancc.  'Arnes 
de  hardes,  de  meubles  de  pvu  de  valeur. — 
näo  t  vileza,  pauvrete  u'csl  pas  vice. 

Poar.EiiMio ,  a  ,  adj.  dim.  de  Pubre.  Pauvret,, 
pauvic  pelit. 

'PobricacaO.  V.  Publicocdö. 

Pouuissmo,  At  QOj.iup.  de  Poere.  Ejtrd- 
meiuent  pauvre- 

Pö^a  ,  a.  f.  mare :  amoj  d'eau  dormandc 
bourbeuse;  Oaque. 

PogÄ ,  t.  f.  (I.  du  VritUl  sorte  de  filel  pour 
la  peche.  Y.  Redefotlo* 

Po^al,  V.  Pm*/, 

PogiO,  f.  f.  potion  :  reinere,  liquide  qu'oA 
boit;  boisaofi,  breuta^e.  (fif.)  *  Jkeuiage  Uee- 
agröable. 

Potlino,  1.  m.  Uiieur de pulN.  H,  tfrthtl 
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panier  poor  lar  er  U  laine,  pour  It  vendange,  etc. 

f  Pocswa ,  ff.  f.  (f.  du  Britit)  *  cri  de  joie  et 
cTapplaudtsaement. 

Pocjlca ,  f .  f.  *  eiable  a  eoehona ,  toft  a  porci. 
(ßg.)  •  Lieu  Hie,  mal  propre. 

•  PociMA.  V.  CT««  (por). 

P6^o  ,  s.  m.  puils :  trou  profond ,  creuse  pour 
jvolr  de  IVau  ;  Ouvertüre  des  min«.  Endroil 
od  les  rivieres  oa  les  poris  de  mer  ont  le  plus 
de  prefondeur.  (ßg.)  Tout  ce  qui  eit  profond 
en  son  genre  :  puiu  de  science,  ete.  —  do  na- 
vio,  hauteur  d'un  vaisseau  da  fond  de  eile  au 
poot.  —  dm  »orte,  (/ig.)  lenfcr. 

Pooa,  t.f.  laille  de  la  vigne.des  arbres. 
Faser  a  —  a  eignem ,  (/ig.  fam.)  dire  du  mal 
de  qoelqn'un.  Futer  a  —  a  alguma  obra  litte- 
raria,  (ßg.)  retrancherdana  un  ouvragece  qui 
est  incorrect. 

Popabeira  ,  t.  el  adj.  f.  Foice  — ,  serpette : 
Instrument  pour  tailler  la  vlgne ,  etc. 

Pooabor,  t.  m.  celai  qui  taille  la  vlgne.  — 
dtarvoret,  Ullleur  cTarbres. 

Pobaocra.  V.  P6dm. 

Podagra  ,a.  f.  podagre, goulte aux  pieda. 

Füoacrico,  a  ,  adj.  et  a.  qui  a  la  goutle  aux 
pieda,  podagre. 

PoDAÜitiA ,  a.  f.  la  medeeine. 

Poba6,j.  *.  *aerpetle :  fnatrament  pour  tail- 
1er  la  rlgne;  aerpe.  {ßg.)  Vieux  horome,  horame 
matbabile. 

Fooar,  *.  *.  lailler  la  vlgne;  emonder,  Pla- 
guer, ebourgeenner  loa  arbres.  Receper :  tailler 
juftqir'au  pled. 

"roosfooiRO,  a,  adj.  propre  k  tailler  la  vi- 
gne,  etc. 

Pooekoo ,  a.  ».  ebien  pour  la  cbasse  aux  la- 
ptoe.  —  aTofiM,  epagneul  d'eau. 

Poder,  a.  m.  pouvoir,  poiseance;  autorlte; 
credit;  faeulte;  droit,  force  de  faire,  d*agir, 
poor  ao4  osipoor  an  aotre ;  possesslon  actueile. 
Forces  d'un  aourerain  :  troupes  qu'il  peut  met- 
tresurpied.  •Pulwance,  Etat,  potentat.  A  — 
sie,  k  force  de.  Da  —  e  — .  On  le  dil  dune  dis- 
pute, d'me  bataille  oü  lea  deux  partis  ont  use 
do  teos  leurs  moyens,  deploye  toutes  leurs  for- 
ce«. Da  —  oaeoiiifo,  baut  la  raain,  avec  aute- 
rite.  D$  nouo  pteno  — ,  de  notre  pleine  puis- 
saoee.  Em  —talguem,  au  pouvoir,  a  la  dia- 
crtUon  de  quetqq'un.  CaXr  am— de*  inimigos, 
tomber  antretet  mains  des  ennemis.  Terem 
erw— > ,  aveJr  par  devers  soi,avoiren  aa  poe- 
aaaalen.  lato  «Je  eitd  am  «•*•>—,  cela  n'eal 
paa  en  bbob  pouvoir,  cela  ne  dopend  pas  de 
moi.  A  —  pteeupoa*,  lant  que  Je  le  pourrai. 
Flamm  —«ff ,  pteins  pour otrs ;  carte  blanche. 

Poder, «.  a.  pouvoir  :  avoir  l'aulorite,  la  fa- 
eulte, le  credit,  le  moyen,  la  force,  le  lempe 
de  faire,  etc.;  eire  en  etat  est  daaa  la  possibl- 
litede.  JMe  —  daixarde,  ne  pouvoir  so  dis- 
penser  de.  Nio  —  n%ais ,  n'aroir  pas  le  temps, 
le  moyen  do  ftnir  im  eboae  commencöe;  n'en 
poof oir plus.  N*9—*er  mlgucm,ne  pouvoir 
»e«flHrojt»lqtta,tede(c«ler.  AUndo-n+isA 
A  a'cn  pouvoir  plua.  • 
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Potts ,  e. ».  pouvoir  i  ctre  en  etat  on  das 
la  poaeibilile  de;  ae  pouvoir,  pouvoir  anhat, 
etre  possible.  —  com,  eire capoMo  de,avair 
la  force  de.  JVdo  —  com  a  earga%  com  o  swat, 
ne  pouvoir  pas  supporter  lo  Cardeau.  PMsasr, 
peut-etre ;  c'eat  possible.  Iuo  p6de  aar,  ou  no> 
p6de  «er,  cela  so  peut  ou  ne  ae  peut  paa.  Oaat* 
turne  p6de  maiique  a  lei,  U 
porte  sur  la  loi. 

Pod&s-ie,  o.  r.  se  pouvoir,  eire 
etre  permis.  Iuo  p6de-$e  faxer y  cela  so 
il  est  possible  de  faire  cela.  Uqje 
wurearne,  aujourd'hui  on  peut  manger  dt  II 
viande.  Pöde-u  amar  i*noceniementgt  aa 
peut  aimer  innocemmenl.  Pdde-te  mmimr  m 
defcM  natural,  il  eat  permis  do  tuet  (frfros- 
seur)  pour  sa  propre  defense. 

Podkrio  ,  s. «.  pouvoir,  puissaoce,  aulartti 
Biens,richesses. 

Poderösamente,  ade.  puUsammeat .- ave: 
force,  pui&sauce;  enmattre. 

PODEROSisSIHAMtllTE,    00*0.  ffVp.   SVOC    BOB 

tres-grande  puissance  ou  force. 

Poderosissiho,  a  ,aaV.  tres-puisMnL  ntp.to 

PoderAso  ,  a  ,  adj.  puissant :  qui  a  dn  pat- 
voir;  riebe;  grand,  excellent,  magnifique  ea 
son  genre;  actif,  tlücace,  parlanl  d'un  re- 
mede,  etc.  (anl.)  Qui  a  en  son  pouvoir.  " 
Todopoderoio,  leTout-Pubsant,  qui  poutioal, 
Dieu. 

*Podestädb,  ff.  f.  *  preroier  magiatral,  ehfl 
otmilitaire,  d'une  province,podeatat. 

Pödice,  s.  m.  I'anus,  le  fondemeot. 

Pooöa,  «.  f.  serpette.  V.  Podadeira. 

P6dre,  adj.  2  gen.  pourri,  gilc.  (ß§.)  Cm- 
rompu ,  perverti.  Fahre  — ,  flerre  putride.  Str 
peixe  — ,  (/lo.  /am.)  n'Atre  bon  k  riea ,  n'evoir 
aueun  merite.  Ado  ser  peixe— %  (id.)  avoir  da 
merite,  des  qualiUa  pbysiques  ou  moraJcs.— 
aTomor,  (id.)  tres-amoureux.  —  da  rico,  (ut) 
axtremement  riebe. 

P6drk,  f.  m.  pourri :  chose ,  partio  poorria. 
(/ig.)  "Tare,  vice,  defaul.  O*  —a 
(ßg.)  les  defauU,  les  faibles,  loa  faiMi 
vices  caches  de  quelqu'un. 

PoDRtzA , «.  f.  V.  Podriddo,  Cornmppm*. 

PODRICALBO,  ff.  m.  (I.  pop.)  CbOM  pOSJffTMV 

adj.V.Podr*,Fraco. 

PodrIdo  ,  a  ,  oe*/.  Olha  — «.  V.  OOo. 

PoDRiDid ,  s.  /.  poarrilure :  etat  do  et  sjuj  ajt 
pourri;  corrupUon. 

f  Pobqra,  ff.  /.  (<.  *M$L  naL) podiro t  av 
aecte  aptere. 

Poeoeira,  **j.  f.  GaWmhm  — ,  pooJo  ooj 
pond,  qui  commoaeo  k  pondre.  Barn  — v  ajd 
pond  souvent,  bosme  pondooae  (pernio  )• 

*tPoEDöa,ff. m. oeluiqui  aaet.  — ato/ust, 
qui  met  le  feu.  V.  /■ceasMoHo. 

PoEsdcaos,  «.  m.  pl.  cotoo  ,11,  ota. ,  qam 
met  dans  renerior  ou  qu'on  troampo  deaa  Ist 
oouleurs. 

PoxiRA,«.  f.  poussiere,  poudro.  Poodrti 
mettre  sur  Kecriture;  poudrier.C/tfO'Bnnii 
desordre.  Uvntmr  — ,  (ßg.)  taire  do  li  poat- 
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r,  dt  fcrmlt  PM  Inda  «'«sie  — v  (/tan.) 
teellasdo  est  oix  ▼acnes. 
*P**iba»a,  #./.  'noage,  teerbllle*  de  pens- 

PotJO,  s.  es.  (f.  i«  eol.)  pooliot,  pealiet 
essssssantpUnte. 

Patau,«,  es.  poesae:  earrege  en  fera,  tt 
Arten*  poeene  epfcrae;  redt  d*une  aotion  en 
eierte  paeiiqee. 

Poftm,  #.  es.  penant,  couchant,  occident. 
Tees!  de)  eeaebaBt.  Cef  ei  qui  poie  une  these. 

f%ft»rro,  4,  ae>.  eeavert  de  poaseiere;  poa- 


■  Pete,  e. «.  V.  Wr.  —  eeafre  eJfaess,  de- 
■■■rtrr  qaelqtt'un  en  Jasiice. 

t%iaU9 s.  f.  poesie :  art  de  faire  dei  onm- 
ges  e»  vers ;  qaalile  des  bons  vers ;  tri  de  faire 
de»  eets.  "Oatrage  en  Ten ,  poeme ,  poesie. 

Petra,  f.  ss.  pedte:  qni  fait  des  Ten,  adonne 
•  U  pedsle;  qui  a  le  feo ,  i'imaginalion  poeti- 
qae.  — eTeeiie  doee,  maurais  potte,  nmail- 


PoetI^o,  s.  m.  (fron.)  grand  potle. 
Pecrla,  e,  ».  faire  le  potte  ,composer  dei 


Poetica,  t.  f.  poetlqoe :  traile  de  i'art  de  la 
poesie.  V.Poetfe. 

PotttCAaiHTB,  aeTe.  poetiqaeuienl. 

Potnce,  A,  «a>.  poeüque.-  qoi  ceneerne  la 
poesie, qoi lei  appartient,  qoi  loi  esl  propre. 

PorrisA,  «.  f.  fenune  poftie. 

PosTfxiRtv.  o).  faire  des  vers ,  Yersifier.  V. 
Pefftsr. 

"  Peeiia  om     >  aneienne  nonnaie.  V.  Jfae- 

•PocIya,  a.  f.  I  '*«. 

Ptt* ,  f.  f.  *droil  qu'on  payait  dana  les  fours 
baooaui  :  ordioairessent  c'etait  nn  pain  sur 
dfe.  Pain  grand  et  plat.  Seile,  evacoation 
(earf .)  Bouse.  Forno  d§  — ,  four  ba  - 


PoaiL  a.  ss.  bane  de  pierre  a  eöte  des  pertes 
eins  saateoM;  ssonioir. 
t%Aa  t  e. e.  ( f.  de  svw.)  debarquer.  Y.  Po- 

kr. 
*e*ee>f  a,  p.  p.  de  Pe*r. 
Poisovaos.  V.  Poedourot. 
*PuMiwof  f.  es.  *acUon  de  poser;  place- 

P6M0,  e.ss.  V.  Poißl.  -dalileiro.Y.  Bitribo. 

PoTb,  e.  o.  nser.  V.  PoHr. 

P6is,flde.  done,  poarlant,  ainsl.  Paisqae. 
P—rqooi,  comment.  Oui,  eertes,  certaine- 
aaeait  —  Was,  soit,  J'y  consens.  —  ndo  P  pour- 
ejant  neai?  pourqaoi  pas?  —  fue ,  poisqae ;  ear. 
— fsit  es**  »  eb  bien !  qool  ?  qu'est-ce  ?qu,y  a-Ml  ? 
—  sie*,  rraiment  eul,  sartout  ironiqaemenl. 
Or*J— ,  eh  bien. 

Pftu,  ialer/.  eh  bien! 

Poisis.  V.  Petseer. 

P<xta6,  e.  es.  (I. dUeie) arbre  de  linde  et 


Pöia,  a.  A(f.  da  mar.)  peinle  Inferieare 
d'sMftile. 


«. 


.) 


Pojlftti,  oey.  i  f$m.  qil  ra  fest  en 
leavottea  enfiees.  p.  e.  de 

Pojia  (#»),  o.  n.  (f.  da  aser.) 
terre,  debarquer. 

P«la  ,  a.  es.  mot  pow  spfilar  les 
Branche  Koormande. 

Pola  ,  prap.  (eootraotfeei  de  PereAe  esj  Ar 
•).  V.  Pate. 

Polaca,  a.  f.  (1.4*  osar.) 
qae:  •ortedebaUsseoUToaeesA 
Mediterranee. 

PoUco,  A,oey.eta. 

Polacsa.  V.  Pafaae. 

PoLiiNA ,  «.  f.  foeire : 
qoi  eoavre  la  jaaabe  et  le 
Marqoe  dii  tinctive  qae  lea 
obliftos  de  porler  a  la  lese. 

Polar  ,  adj.  2  fea>.  polaire 
p61es,qui  leur  appartient  (eercle,  eettte). 

f  Polatucia,  a.  f.  {$. #MM.  SMS!.) 
che,  ecoreuü  volant. 

"  PoaLdO.  V.  Poeilfm. 

PtuftA,  «.  f.  pooliobe  et*  poolinot 
Jeane  cavaie,  i«sqe/4  troia  ans.  («. 
Branche  goormande.  — a,  pf.  ▼. 

Poldso  ,  a.  es.  pooiain,  jeano 

Pols,  «.  /".  poalie.  "Moaflede  t 

^^as^^^^^^^o^^sp  Oj    ^^•^^oo'Sws^Bfo  en^r    essrO'  os^ps^Bjnvo^n^ej  at 

carcan  pour  donner  la  qoestiea,  estrapado. 
Trmiog  4e  — ,estrapade.  J&ar  irofM  de— ,  ee» 

trapader,  donner  Peetrapedo. 

Pols a, f.  es. (f.  €Atk)  poaiiati 
caate  des  Malabarea. 

PoLslMs, «.  m.  (I.  da  ssar.)  r 
poulies  d'un  vaisaeao. 

f  PoLitiso,  a.ss.  penliew  t  qoi  faiteeiTemel 
dea  poulies. 

Polecada,  etc.  V.  PoUafade,  mt. 

PolIiro  , «.  ss.  jaeboir,  Jne :  lieei  e*  leepee>* 
les,  etc. ,  JuchenL  Poalailler ;  endrett  e4e— 
cbent  les  poales. 

PoLSMiRcno ,  a.  ss.  ( t .  tmmQ  peitetfjM : 
eonunandant»  chef  d'aae  arssee,  ehef  ea>la 
loerre. 

f  Polämica  ,  a.  f.  theolofie  dee^naiiejsc,  pe- 
lenüqne.  Dispute. 

PoUmico,  a,  oey.  poiemique:  o^iaj^aaissnt 
a  la  dispgte ,  soit  en  nuliare  de 
en  mauere  de  lilteratnre. 

f  PoLBMömo,  a.  es.  (  L  da  lel.)  peU 
faleriane  frecqne :  plante  teajoers  vette. 

fPOLSMOscoMO,  a.  m.  pollssisaap      li 
nette  alongaeyoe.A  deui  refraeUene  et  i 
refleiions  poer  la  gaerre;  lenetle, 
recoorbe. 

PoLtsTA ,  i.  f.  pelenta :  boadlie  de  fettet  de 
ssaTs  avec  da  fromege  persieita. 

PoloIb.  V.  PdUgmr. 

PoLcciUAS.  V.  JlBipsffedffrea. 

*  P6lba  ,  a.  f.  flehe  :  asarqne  de  Jesju  4L 
Poole,  pooisite,  Jeane  peeie«  (jß§.)  Jonas  flU* 
Jeane  ponleUe ;  Alle  de  Jelsv 

PouAcba.  V.  Peteee.  , 
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%.  groi  poului.  Coche 


PotniiTR«,  i.  m.  ?">«  poulei.  Goch«,  peül 
«•^(dfOV.JbfMt-Mf  iM^««™, 

t  f  01  iir.in»  ,  i.  f.  Jup«  4"«  lot  icidibO  mtl- 
HiiuU«  panier. 
PoLniRB* ,  i.  A  lortr  de  )cu  da  n«ul  enrle». 

PoutupU.     t  * 

»MCK    V,    P>(l>tW, 

PoJcu,  t. /■-  policc.ordrc  riolili  tJ»m  um 
•IM,  Me.  PtiUMM»,  «i?ili!c.  Kuiilunpeupla 
pMket  eatiHmio»,  Mi  »Hei».  Prooreie  dtoj 


«  of  rr .  de  iio Mix  ,  qui  cane< 
.  policer  i  mellre ,  elo  Wir 


«.  r  ih.ii 


s,  polimenl. 


9,  pollleise,  orrunU*. 
•  ,  ■)  p.  p.  de  Poür.  na>.  Luium.  V 
•X  Ifif.)  Poli,  eitil,  honpeLe,  eomplii- 
Vi.)  wiral,  (Mite  («jle.eie.!.  («. 
■taill.  *d!»m-«9,  (f.  deftol.)  («ulllei 


V  qtri  pollt 


•%ti*a,f.M.  poli,  luitre.ftl 
■  palt;  perfocUao(dutijte,(tt, 

POUDtn  ,  1.  «H.  awlliMlir  i  ouv 

Poliisoir  r  iiiüirucwat , «uiil  pcsi 

Pauiilaii,  i.  /.  paliltuio, 
lualre,  V.  PolinunlB. 

Peijtsio.  V.  J*«ajWre, 

PoLilmo.  V.  Pottilro. 

PouciKti,  etc.  V.  i'alf faniii,  Mc. 

SSÄi"-)'-** »■ 

l'HHUl.l.  (    "  ler,  lelgue     in-,..L.;,.  ,,n,  i  ollg« 


FOL 

«i,  leurs  moltb  Je  Boaiuiiil1 

□emeal  dei  MIM*  «1  «taiti 


tPOÜTICÄ«,  (.*•.  EDBd  p>ttt| 

'CHI .-  on  le  dit  KM'tMfM  irtair, 
Pin  im  ii,  f.  h.  poliliq«!  ■  rlitf 
ro«.)  cu  dcriijonner,  ba'irdtr  ■ 
ei  poliiiqae«  «n  puMiqw». 

I'IH.ITICO.    K.tdj.   pollturn«  ,  qd 

ouirrnemenlileicuu.  «* Hl.f 


i  role  importan 


l'.H.If 

dolgt  le 


plui  grt»,  le  pntea 


Pni.Mii>.  I.  n9.'.ei»w.l*n» 
I.V.  Palmin. 

PM.uk,,.  m.   pti*  l«™i4f-'Ui 
POLMOfii.i.  V.  rnliwin. 
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tau,  t.  f.  bergere,  granü  fauieuil. 

Mte  I  oreotit  bis. 

mi»,  c. ».  eagnarder :  fltre  dam  la 

MMiIjl,  t.  f.  poTlronnerie,  lächele; 

de  eourage.  Cagnardisc,  mollesse,  pa- 

deienee. 

MttO.  V.  Pohorlnko. 

fcffto,  l,  «f/.  de  poudre  I  canon. 

diTA.  V.  Pohoriita. 

uiar.  V.  Pulvcrizar,  etc. 

fcUft,  v.  «.  poodrer.  V.  Apolvilhar. 

■olt  f.  m.p/. 'poudre  äpoudrcr.f^?.) 

Teftae. 

,  #.  m.  (f.  <fMff.  mir.)  poulpe  :  polype 

Sil  ressemblc  a  la  stehe,  —rugöso, 
e. 
U,  t.  f.  poudre  ä  canon.  '/ig.)  Homme 
icUr,  vir.  Gastar  a  —  em  talvas,  faire 
irehes  inulilesou  hors  de  saison;  lirer 
eauxmoineaux. 
itSTO.  V.  Pulver ulcnto. 
liüno ,  f.  m.  pulverin  .-  poire  a  poudre. 
ir.)  'Co  nie  d'amorce. 
liiTA,  t.  01.  poudrier :  qui  lait  de  la 
i  canon. 

uear,  elc.  V.  Pufrirtsar,  etc. 
IOSA ,  s.  /".  (f.  pop.)  *  desarroi.  Dar  com 
— ,  dissiper  son  bien.  Pdros  pet  cm—, 
i.)  s'enfuir,  gagner  au  pied,  enliler  la 
prendre  de  la  poudre  d'escampelie. 
10,  a,  adj.  poudreuz  :  plein  de  poudre, 
Ure. 

mot  free,  en  compot.)  poly,  plusieurs , 
»de. 

mdelpuj'a,  s.  f.  (/.  de  bnl.)  polya- 
dix-huiliemc  classc  des  vt'gelaui,  dout 

hermaphrodilcs  onl  beaueoup  d'eia- 
ir  leur  receptaclc. 

rAoiLruo ,  a  ,  adj.  ( t.  de  bot.)  On  Ie  dil 
ilnef  des  fleurs  des  plante«  apparte- 

polyadelphie. 

riüDRiA,  i.  f.  (i.  de  bot.)  polyandrio  : 
b  classe  des  vcgelaux. 
rimRico,  \,aaj.  (I.  de  bot.)  polyan- 
de  la  Polyandrie. 

rtdIa,  s.  f.  '  polvanihe:   amas  de 
icoeil  de  lieux  communs. 
mrflEO,  a,  adj.  polyanthe  :  qui  a  plu- 
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RcnU  ou— qua  ,  t.  f.  polyarebie  t  gou- 

Bt  de  plusieurs. 

riacnico ,  a  ,  adj.  qui  apparticnl  a  la 

ie. 

rcöcCA ,  adj.  f.  ( t.  de  bot.)  Captula  — , 

I  plufieurs  ccllules. 

icotylkdojie,  adj.  2  gen.  (f.  de  bot.) 

Mde-ne  :  a  plusieurs  lobe». 

restü  ,  a ,  adj.  (t.  de phar.)  pol ycrcsle : 

i  plnsieurs  u*ages  ( »ei ). 

D*.o,s.  m.  (f.  deetom.   polyedre  :  so- 

lesieurs  face*,  edj.  (Jui  a  plusicuis 

fKCltes.  LenXe  — «,  polyedre  :  verro  ä 


Polycala  tt.f.{  t.  de  bot.)  •  polygala  :  herbe 
au  lait,  laitlcr.  —  da  Virginia,  polygata  de 
Virginic,  teneka,  racine  de  aerpent  •  »OH- 
nettes. 

PolycamIa,  f.  f.  polygamle :  tat  d*an  homme 
ou  d'une  femmc  marice  a  plusieurs.  tili  tfun 
homme  qui  a  successivemciil  plusieurs  !em- 
mes.  (f.  de  bot.)  —  f  vlngl-huilleme  classe 
des  regelaux,  fleurs  hermaphrodlies  et  tml- 
sexuelles. 

Poly'gaxo,  a  ,  adj.  polygame  :  mirft  A  pta- 
sieurs  raaris  ou  femmes.  Qui  i  eu  plusieurs 
femmes  succeasiTemeul.  Plantat  —at,  (I.  de 
hol.)  plantes  polygames,  de  la  polygamle. 

Polt'camo.  V.  Potygono  (herbe). 

f  PoLTOAMisTAS ,  t.  m.  pl.  polygamlsleS :  he- 
reth|ue$  panisans  de  la  polygamle. 

PoLYGARcm'A,  t.  f.  polygarchic :  etat  gou- 
verne  par  plusieurs  chefs. 

f  PüLTGARcuico,  a,o4/.  polygarcbique :  de 
la  polygarchie. 

Pdlyglöta  ,  t.  f.  *  oiseau  oriental  d'un  chint 
Ires-varic.  Polyglotte .-  on  Ie  dit  de  la  Bible  im- 
primee  en  plusieurs  langues. 

f  Polyclöto,  a,  adj.  polyglotte :  eerit,im- 
prime  en  plusieurs  langues  (bible,  diclion- 
naire,  etc.}. 

Poly'gono,  t.  m.  (/.  de  geom.)  polygone: 
flgurc  qui  a  plus  de  quaire  edles.  11  estausai 
adj.  Super ßeie  — a,  surface  polygone :  qui  a 
plusieurs  anglcs et  plusieurs  edles,  ((.de  bot.) 
*  Rcnouec  vulnaire,  cenlinode.V.  Setnprenoiva. 

PoLYnr.APuiA,  $.  f.  polygraphie:  art  do  se 
servir  de  diiTerenlcs  ecriturcs  secretes;  art  de 
!es  lirc.  Art  de  dechiflrer. 

Poi.t'guatuo,  f.  m.  polygraphe  :  qui  i  ecrit 
sur  plusieurs  niaiierc*. 

f  Polygy'sia  ,  j.  /.  (/.  de  bot.)  polygynie  .- 
septieine  ordre  des  plantet  des  treiie  pre- 
mieres  classes,  donl  chaque  lleur  a  plus  de 
douze  slyles  ou  stigmales  sessiles. 

Polyii£dro.  V.  Polvedro. 

PoLYiiYiiüiA.  V.  Polymnia. 

Polymatbia  ,  j.  f.  polymathic :  Taste  elend uo 
de  connaisiances ;  sclence  etendue  et  tarice. 

f  PoLYUÄTnico ,  a  ,  adj.  polymaihique :  de  la 
polyraalhie. 

Poly'miya  ,  adj.  2  gen.  On  Je  dit  d'une  efone 
tiisue  de  Dls  de  plusieurs  eouleurs. 

Polymy*tiiia  ,  t.  f.  (I.  depoH.)  defaul  dunlte 
daos  li  fable  dun  poeme,  ete. 

Po ly um co,  A,flrf/.  V.  Potgmitm. 

Poly'iiüia,  s.  f.  [t.  demyth.)  Polymnle  en 
Polyhymnie :  mose  de  1'elequenee. 

f  Poly!5*mo  ,  s.  m.  (f.  tFhiit.  nat.)  polyneme  : 
poisson  abdominal.  —  de  effteo  /los,  polynenie 
ä  cinq  doigts. 

Polyüöxo,  #.  m.  (I.  d*alg.)  polynome :  qoan- 
titc  algebrique  composee  de  plusieurs  terrae^ 
distitigucs  +,  —  (plus,  moinsj. 

Polyönyxo,  htadj.  polyonyme  i  qui  i  pli- 
sieiirs  noms. 
Pol vr eta i.o ,k%adj.(Ld* bei.) polypetale  ; 
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a  plusien»  pttales,  qui  a  plus  de  tii  petales ; 
rosacee» 

f  Poltpbt'llo,  a,  odj.  (t.  de  bot.)  poly- 
phylle :  (caliee)  a  feuilleu.  Polypbyllee:  a  plu- 
sieurs foüolet  (feuille). 

Poly'po,  t.  m.  (f.  d>kuL  not-)  polype ;  ani- 

mai  qai  ressemble  a  une  plante,  ä  corpt  mem- 

braneux,  moa,  termine  per  des  Gleis  flexibles. 

— ,  excroissanee  qoi  vient  aux  narines;  loupe, 

>  excroissanee  de  cbair.  «I.  V  Po/eo. 

Polypodio,  s.  m.  (t.  de  bot.)  polypode :  plante 
vivace,  apetala. 

Polyposo  ,  a  ,  odj.  (f.  de  med.)  polypeux :  de 
la  natare  da  polype ;  qoi  rtssemble  au  polype. 

f  Polyspebma,  odj.  2  gen.  it.de  bot.)  Bog* 
— ,  baie  polysperme,  qui  contient  plusiours 
semences. 

Polysy'llabo,  k,o4j.  polysyllabe :  qui  est 
de  plusieurs  tyllabes  (raot). 

Polysyndeton,  «.  m.  Agare  de  rhetorique 
qui  comisie  a  mulliplier  les  coojonelions ,  po- 
lysyntbeton. 

Polysyrödia  t  f.  f.  polysynodie :  multipiicite 
de  concilcs. 

Polytechhico  ,  a  ,  odj.  poly tecbiiique :  (ecole 
—  )t  destinee  a  former  des  eleves  pour  l'ar- 
lillerie,  le  penie,  l'architeclure  militaire,  etc.» 
des  hommes  instruits  dans  ton»  les  arts  et 
toutes  les  sciences  physiques  et  mathema- 
tiques. 

PolytreTsho,  «.  in.  polytheisme :  Systeme 
qui  admet  la  pluralite  des  dieux  ou  plusieurs 
dieux. 

PolytbeYsta  ,  f.  2  gen.  polythelste :  qui  pro- 
fesse  le  polytheisme. 

Poly'trico  ,  ff.  m.  (f.  de  bot.)  polytric :  petite 
plante  capillaire.  —  boetdrdo,  "doradille  poly- 
tric. V.  Avencdo. 

Polyvalye,o4>'.  2  0ff».cm  \  multi- 

PolyvAlvo ,  a ,  od?,  (f. fhist. not.) )  valve : 
on  le  dit  des  coquilles  de  plusieurs  pieces. 

*  Pöma  ,$.f.*  gloLe,  spbere  geograpbique  ou 
Celeste.  (£o>)afameIle,  teton. 

Pomada,  t.  f.  pommade  :  composilton  de 
gralsse  parfomee;  eomposition  molle  et  one- 
tueuse. 

POMACBM  OU  POMAJEM  ,  ff.  f.  V.  PomOT. 

Pomab,  ff.  m.  verger :  lieu  elos  et  plante  d'ar- 
bres  fruitiers.  —  d'espiuho,  verger  (farbrts  a 
epines,  comme  orangers,  eitronniers,  etc.— 
de  tmroeo ,  verger  d'arbres  a  noyau ,  comme  ee- 
risiers,  pruniers,  etc.  —  de  loremjot  jardin 
d'orangers. 

Pomäreiro,  $.  ss.  celui  qui  a  soin  d'un  ver- 
ger. II  est  anssi  odj.  Fructos  — «,  fruiu  d'un 
verger.  Mdoe  — « ,  mains  da  celui  qui  a  soin 
d'un  verger.' 

Pömba,  «.  f.  colombe  :  femelle  du  pigeon; 
constellation  sud ;  (ßg.)  personne  d'un  caraetere 
doux.  Dans  lea  moulins  a  sucre,  c'est  une 
grande  cuilier  de  euivre.  Alm*»  —ff ,  {odj.  pt. ) 
ames  Candidas,  Ingenues,  ainceres,  sans  ma- 
lice. 

Povsaj.,  •.  sji.  eolombier,  pigeonnler. 
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•pöMix, «.  m.  sortod«  via  feit  de 

PoMsxiRA.ff.  f.  V.  A 

f  Pomeeibab,  v.  ».  (i.  du  Brie.  et  sTi/fc) 
travailier  a  la  Jouroee  au  pro0t  de  atai  sjbsVn. 
V.  Pombeiro. 

Pombeiro,  ff.  m.  (I.  du  Brie.  etoTAjr.)  at- 
clave  qui  travaille  a  la  Journee  ao  jproaU  da  ssm 
maltre.  Interpret*  qui  allait  dans  riaUacisurda 
pays  (du  Ifaragnan)  aebeter  ou  nebefsr  das 
esclaves  indient. 

PonBiNiA , «.  f.  dim.  de  Pombu,  Cnlsmiilw, 
jeune  colombe.  —  eem  f6lt  (ß§.)  pojnomm 
tres-douce,  innocente,  incapablod«  lairada 
mal.  — e ,  pt.  V.  Aquilegim. 

PoMsitiao,«.  m.  dim.  de  Pomho.^iejmymmtOA. 
*  Conleur  de  peinture  imitant  la  coolen  d«  es* 
d'un  pigeon.  (ßg.)  ttoffc  decetle  coulour. 

Pombikio  ,  a  ,  odj.  couleor  de  cou  de  srffsss, 
bleu  clair.  Olhot  —ff,  yeux  bleos  ctaioi;#i 
yeux  gracieux,  tendres,  doux. 

P6«bo,  «.  im.  pigeon,  et  sortout  pigeon  ssAh): 
oiseau  peristere,  domestique.  —  brAuo,  pifBSS 
ramier.  —  coteudo ,  pigeon  pattu.  —  eh  reiek 
leque ,  pigeon  paon.  —  froeds,  biset. 

PAmbo,  a,  odj.  blanc.  Cevollo  — ,  obsval 
blanc.  üomem  — ,  homme  a  cheveoz  Maacl. 

PoMiaiDilRO ,  a  ,  adj.  d'apres  midi. 

P6mes,  adj.  f.  Pedro—,  pierrepetiee :  pisnt 
seebe ,  poreuse  et  legere. 

PoMiKiRO ,  a  ,  adj.  qui  porte  des  fnüia,  fcr- 
tileen  fruiu ;  fruitier. 

POho,  f.  m.  fruit  de  toute  espece,  et ; 
lement  la  pomme.  O  —  vedado ,  le  fruit  i 
du.  (ßg.)  Cbose  agreable,  mala  defenduo. 

Pom6na  , «.  f.  (t.de  myth.  et  de  poee^  IV 
mone :  nympbe ,  deesse  des  frnits.  (/If.)  L'at- 
tomne. 

Poiiozf  nno ,  dim.  de  Porno. 

Po m PA,  «.  f.  pompe , appareil  snagBrimmt; 
somptuosite;  vanite,  raste,  ostentation ;  styw 
releve.  Toute  sorte  de  speetacle  public  mit  afSf 
solennite.  —  funebret  pompe  rünes«e,i 
solennel  d'un  enterrement.  - 
pompe,  vanite  du  monde. 

fPoMPADÖusA.  V.  Contiugu 

"Pompaböso.  Y.  Pompoio. 

Pompe  Ab  ,  v.  n.  mareber  avee  . 
un  cortege  nombreux.  (tmiff.)9o  cooduireai« 
orgueil,  vanite;  parattre  avee  poap«,BMiBV 
un  grand  train ,  se  faire  snoiiipnfnei  aTsu 
suite  nombreuse. 

tPouptiA,*./.  (t.de g4og.)Pompm:Hb 
detruile  par  le  Vesuve. 

f  PompeiImo  ,  a  ,  odj.  de  Pompeo,  qui  Itcso» 
cerne. 

Pompex.  V.  Oeeav. 

Pomposahiiite,  ade. 
pompe ,  en  lermes  ampovles. 

PoiiposissiMO,  a  ,  adj.  auf),  de 

Pomposo,  a,  odj.  pompenx, 
qui  a  de  la  pompe,  oa  il  y  a  de  w  sMMamsj.(JB>) 
Ampoule,  enOe,  pariantdu  style. 

t  PöMBto.  a.  ss.  (I.  ferne*.)  —  ehe  mm  * 
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mniMtle :  protmlnence  ä  la  pariie  su- 

le  la  joue ;  son  os. 

,  t.  m.  polncon,  mandrin  :  oulil  de 

rte.,  pour  graver,  pereer,  etc. 

lla  ,  ff.  f.  pucelle.  V.  Donzella. 

,  t.  m.  punch  t  boisson  chaade,  com- 

jtts  de  citron,  de  rhara,  de  Sucre. et 

'ose  dans  Feau. 

hsira,  s.  f.  *rase  oä  Ton  scrt  le 

lOHitTA ,  #.  m.  celai  qoi  fait  des  poin- 

travaille  avec  le  poincon. 

ff.  m.  poneeao :  rouge  tres-vif ,  tres- 

ac>ö ,  ff.  f.  I'action  de  peser  lcs  cho- 
Üon,  rtflexion,  ineditalion.  Negociv, 
— »affaire  importante,  chose  grave. 
ikrAoamente ,   adv.   attentivement, 
t,avecreflexion. 
abo  ,  a  ,  p.  p.  de  Ponderar. 
aoör,  a,  adj.  cclui  qui  pese,  qui 
qui  medite. 

An,  v.  a.  peser,  examincr,  considerer 
oent;  reflechir  mörement  sur.  Expo- 
quer en  faisanl  des  reflcxions.  Exage- 
ifier(tmw.) 

Ar,  9.  n.  peser,  avoir  une  cerlaine 
iloir  (01*  /ig.). 

ativo,  a,  adj.  V.  Ponderador.  Exa- 
|ui  exagere,  qui  amplifie.  Exagera- 

.Atel,  ad>*.  2  90».  de  poids;  digne 
n  medite. 

iösameste.  V.  Ponderddamtnte. 
iöeo,  a,  adj.  Pesant.  V.  Pesado.  Im- 
le  poids ;  qui  demande  beaucoup  d'at- 
jo'il  faul  bien  peser. 
,  ff.  m.  poids,  A  Mozambique. 
>.  V.  Potdra  et  Alpondra. 
rc.  V.  Poente. 
Irto.  V.  Pungimento. 
Oyi.tn.  {t.  dTiisl.  nat.)  pongo :  mam- 
luadrumane. 

aca,  «.  f.  ( 1.  de  bot.)  *calaba  A  fruits 
Itnle  gutlifere  .-  donne  la  gomme  taca- 
-pequcna ,  calaba  d'Amerique.  vulg. 
aarie. 

,ff.  f.  pointe  :  bout  piquanl  et  aigu; 
Iremile  de  ce  qui  va  en  dirainuant; 
avance  dans  la  rner.  — ,  petite  portion 
ose.-  pointe  de  sei,  d'ail,  etc.  Piece 
inl  ancicn  cii  pointe.  (fig.)  Kusc,  fi- 
1.  us.).  —  da  rasante,  (f.  de  mar.)  le 
setnent  de  la  bassc  marce.  De  —  em 
de  but  en  blanc.  V.  Punto.  Andar  de 
quem ,  etrc  cn  bisbille  avec  quelqu'un. 
t  louco,  avoir  un  grain  de  foiie.  Fazer 
U»,  faire  la  pointe :  s'elo ververs  le  ciel, 
ltd'un  faucon.  Ter  boa  —  de  lingua, 
»ir  la  langue  bien  affllec  ou  bien  pen- 
>ir  une  langue  doree.  N&o  ter  —  de 
'atoir  pas  un  grain  de  bon  sens.  Saber 
tingua.  V.  ce  mot.  — » ,  pl.  cornes  de 
etc.  Bouts  de  bois  qui  realen t  d'unc 

port.-fr. 


piece  {quarrte.  Engralurei :  picoti  de  den- 
telle.  Sorte  d'ancien  ornemenl  de  melal  en 
pointes.  (flg.)  Armes  poinluet ,  armes  da  trait. 
—  do  veado ,  bois  de  cciT.  —  do»  pis,  dm»  ajas , 
bouts  des  pieds ,  des  ailes.  Faur  —  a  ate, 
faire  des  pointes,  voler  en  xig-zag,  en  parlant 
d'un  oiseau  de  proie.  Faxtr  —  aear§o9  (/gj 
viser  un  emplol.  Jogar  — ,  tirer  des  lances,  des 
javelots ,  etc.  P6r-te  nat —  dot  pi»,  so  tonir  aar 
la  pointe  du  pied ;  (fig.)  s'enorgaeillir.  Y.  Pmv- 
tinha.  Vir-te  da»  — ,  ne  pouvoir  pas  so  lonlr 
debout :  il  se  dit  surtout  des  vieillarda  donl  la 
sante  est  dclabree. 

Poütada  ,  s.  f.  poinl  de  cote;  dooleur  aigal. 

Pohtädo.  V.  Alinhavado. 

Poxtafacödo  ,  a  ,  adj.  (  pop.)  V.  Bockeckmdo. 

Poktagoko  ,  a  ,  adj.  qui  termine  en  pointe. 

Pontagüdo,  a,  adj.  aigu,  pointu. 

f  Portal,  f.  m.  (t.de  mar.)  pootal :  la  hau- 
teur  01*  le  ccsur  d'un  vaisseau  sur  l'Ocean ;  son 
crcux  sur  la  Mediterranee.  t(.  "Hauteur  ea 
pointe  om  pointe  de  terre  qui  entre  dans  la 
mer. 

Pontal,  adj.  Prigot  —ae»y  grands  cloua« 

Pohtaläte,  «.  m.  etai,  elaneon.  — a  da  cd- 
brea,  (I.  de  mar.)  *  bigues  de  miture. 

PontAö  ,  ff.  m.  bateau  ou  barque  plato  d?nn 
ponton, d'un  pontfloltanL  Ponton,  bac;  barque 
plate ,  matee ;  vaisseau  prison.  £tancon ,  etai. 

PontapiJ,  «.  m.  coup  de  la  pointe  du  pitd, 
coup  de  pied.  Dar  um—,  allonger  un  coup  de 
pied. 

Postaria  ,«./"."  tir  :  Taction  de  pointer.  na 
canon ,  de  coucber  en  joue  un  fuail,  etc.,  viaao. 
(ßg.) Blanc,  but.  V.  Alvo.  (anl.) Chicane.  Faxtr 
—,  pointer,  viser,  coucher  en  Joue.  Jbtar,  flear 
em  — ,  (/Ea.)  etre  en  bulle  ö.  —  a  mtttar  a  pi- 
que ,  (f.  de  mar.)  pointer  A  euler  bas.  —  aift- 
arvorar,  {id.)  pointer  A  demAter. 

PoNTAzisiBA ,  f.  f.  dim.  de  Ponta. 

Pomtar.  Y.Ponlear. 

POxtb,  ff.  f.  *  pont :  ouvrage ,  construclion 
sur  une  ri viere,  etc.,  pour  en  faci liier  le  pas- 
sage.  (I.  de  mar.)—,  tillac,  etage  da  vaisseau. 
—  de  bareat ,  de  batet» ,  pont  de  bateau.  —  U~ 
vadica ,  pon l-Iev is . — »urpenta ,  pont  suspondu . 

+  Pomteädo,  a,  adj.  pointe,  marque  de 
points.p.  p.  de 

Ponteär,  9.  a.  V.  Alinhavar.  Marquer  tvec 
des  poinls,  poinliller  dans  une  miniature,  etc. 

Po*t£ira  ,  «.  f.  *bout  d'un  fourreau  d'epee, 
d'une  canne,  etc. 

Pottemo,  ff.  m. *  touebe :  petit  brin  da  bois, 
etc.,  dont  les  enfants  louchent  les  lellres  qu'ils 
epellent.  "Baguelte,  etc.,  qui  scrlA  indiquer, 
A  marquer.  Poincon  pour  percer.  Ciseau  do 
tailleur  de  pierre.  *  Plume  ou  quelque  autro 
piece  pour  loucher  des  instruments  A  cordes. 
Gelui  qui  guide  un  autre  pour  cbercfaor  une 
chose  cachee  (/>.  us.).  —  de  relogio,  "aiguillo  de 
cadran  ou  de  montre. 

Ponteiro  ,  a  ,  adj.  (f.  de  mar.)  Yento  — «  vont 
debout,  contraire,  oppose. 

PoMTiAGÜno.V.  Puntagudo. 
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-f-PdxTico,  a,  adj.  du  royaumo  üc  Tont.  0 
mar—,  leßosphore  de  Thracc. 

f  PojiTicüLA  ,  i.  f.  (t.  de  fort.)  pelit  ponl  ä 
coted'un  pont- levis;  petit  pont  de  bois. 

Poxtincado ,  f.  m.  ponliUcal  :  dignilä  de 
grand  pontife,  de  pape;  sa  duree. 

PomiriciL ,  adj.  2  gen.  pontiflcal :  qul  regarde 
I«  BOntlfo,  appariientä  sa  dignilc. 

Pomtifical,  f.  m.  habits  ponlificaux.  Livre 
dfaiüeea  ftuage de  lerequc.  Faser  um-~  fon\- 
eler  pontiflcalement,  celebror  la  messe  pontifl- 
ealemenL 

PoimviCALVfixTR ,  adv.  pontiflcalement ,  avec 
les  ceremonies  ei  les  habils  pontifleaux ,  d'une 
maniere  pontificale. 

PONTiriCE,  t.  «i.  pontifo,eveque,clC.;pcr- 
soime  sacree  qui  a  autoritc  dans  les  choses  de 
la  rellplon;  mtnisire  supericurdes  ehoses  sa- 
crees.  O  «iiinwo  — ,  le  pape,  le  souverain  pon- 
tife. 

Poimricto ,  A ,  adj.  pontifiral :  du  pontife ;  de 
rereque. 

PoirriuiA,f.  f.  pointc  aiguö,boutpointu. 

PostInha ,  f.  f.  dim.  de  Ponla.  Pelite  poinlc ; 
petile  dentelle  a  picot.  Andar  nas  —s  dut  pes , 
nareher  sur  la  pointc  du  pied.  Pur-se  nas  —s 
doepit,(ßg.)  se  lever,  monier  sur  ses  ergots. 

PomtInio,  t.  m.  dim.  de  Ponto.  Petit  poini. 
(/^.)*  Pohl  tili  erie,  pointille,  vaine  subtilitc. 
— f ,  pl.  (  f.  de  peint.)  pointillage ,  petita  pnints. 
— f  db  «ttrtffto,*  sublililes  du  droit. 

Pöitto,  f.  m.  poinl:  piqnrc  faite  avec  Pai- 
gaille  euülee;  ce  qui  est  sans  ou  d'une  tres- 
petile  etendue.  Lo  point  mathcmaiiqui»  u'a 
intme  point  d'etcndue.  — ,  marque  rondc  (.) 
paar  separer  les  phrases,  etc.  — ,  quuslion  ä 
iraiter;  questlon  tiree  au  sort,  dans  les  exa- 
meofl,  les  theses  de  droit,  etc.  Sujet  prineipal 
d'une affaire; dirision d'un  discours,  etc.;  etat, 
disposilion,  Situation  dans  la  seilte,  la  Tortune ; 
oceasion;  conjoneture.  Rut:  liu  qu'on  se  pro- 
pose.  — ,  degre,  mesure,  leur  marque  en  ge- 
neral.  — ,  instant,  moment,  temps  precis.  Plus 
baut  point;  etat  de  pcrfeciioii  d'une  cause. 
Point  d'honneur.  V.  Pundonnr.  *  Manierc  dont 
eil  tiMUQ  une  elofle.  "Consislanco  des  sub- 
staneet  Hqueftees. Guidon:  boutoncmboutd'un 
eanon,  etc.,  qui  sert  a  mirer.  Hegislro  des  ou- 
Triers,  etc.;  appel  qu'on  Icnr  fall  tous  les 
joon.  Souffleur  de  thedtre.  "  Maille  eebappee 
dans  un  bas.  *Clölurc  des  Hasses,  des  Uibu- 
naui.  'Estiine,  calcul  d'un  pilou*;  conjccturc. 

—  d'arribar,  second  arrel  du  la  noix :  cran  sur 
lequel  reposc  le  chien  bände  d'une  arme  h  feu. 

—  de  ftonrci,  point  d'honneur.  —  de  longifude, 
point  ow  degrö  de  loniritude  sur  mer.  —  de 
nuia,  iricot.  —  da  rto/u,  etc.,  loucho  d'une 
gviiarc,  etc.  —  de  viita,  point  de  vuc.  A  — ,  a 
point,  a  propos;  inconiincnt,  sur-lo-cbainp. 
A  —  dado,  a  point  nomine.  A  um  — ,  au  memo 
temps ,  a  la  fois.  Pallar  a  — ,  parier  a  propos^ 
De  todo  — ,  tout  a foit,  eulierement.  Em  bom  — , 
en  bonne  sante.  Em  —  ,  precisement,  ä  cetie 
beuro,  en  ce  moment.  Aq  mio  dia  m.,ä 
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midi  precii.  Ao  —  d*  parKr,  a«  man 
le  point  du  deparft.  EiUr  em  —  oa  •  f 
etro  sur  le  point,  an  moment,  a  la  1 
Faxet  —  ,su6pendre  aea  pa>emens. 
alguma  eousa,  suspendre,  eesser  da) 
chose.  Baixar  de,  — ,  (/tf .)  deeboir  de 
mier  etat.  Subir  de  — ,  crollre,  a« 
Subir  de— alguma  eousa,  louer,  vaati 
rcr  une  ebose.  Ponto  por  — ,  de  point 
De  —  em  branco,  de  but  en  blane;  1 
toi  leite.  Irde  —  em  brameo  para  ed§% 
aller  tout  droit  Ters  un  endroit.  JVa  sj 
dans  le  raeme  insUnt,  tout  de  auiM 
cbainp.  Tende—,  paix!  taisez-voua. 
der  o  —  de  alguma  eousm,  ne  perdre| 
une  chose.  0  —  profundo,  { poeL)  u 
fonde.  Dar  no  — ,  trouver  le  outud  d 
Pör  o—na  carta,  ((. de  mar.)  poiale 
— «,  pl.  points  de  suture  pour  reunir 
d'une  plaic.  "Ilailles  de  bas.  Pointe: 
du  compas  do  cordonnier.  Points  dm 
les  des,  sur  les  carles.  — ,  nombffi 
marque  a  chaque  coup  du  jeu. "  Faul« 
un  ecolier  en  rccilanl  sa  lecon.  Hern 
homme  delicat  sur  le  point  d  bonnei 
nng  — ,  quereller,  disputer  aveo  a, 
Pör  os  —  cmy  (/ly.)  viser,  aepirer  i. 
müi  allos ,  {id. :  porter  ses  vues  trop  h 
des  pretenliouseiccssives,  tenir  U  d 
baute. 

-f-Pd!«TO,«.  m.  ((.de  gteg.) Ponl:  ni 
laCappadoce. 

f  I'ontoar,  r.  a.  (f.  de?  ronm.)— e 
ou  addifCei ,  pointer  les  articles  d'us 

Puntunüiiu  , «.  m.  ((.  mit.]  ponloti 
dal  employe  ä  la  constroction  des  pc 

Pomtöso  ,  a,  adj.  poinlilleux,  del 
poinl  d'liuimeur.  V.  JUrioeo. 

Pontiai,  mö  ,  f.  f.  ponetualion :  ar  t 
aciion  de  ponciuer;  signes  de  poncU 

Pont u ai.,  adj.  2  gen.  ponctuel,  e« 
Her.  Certaiu,  indubitable,  «f.  V.  Brv 

POMTlALIDÄbE,!./'.  pOnClUalllC  vgT 

tilude  a  faire  une  chose  au  temps  pn 

Ion  le  projet  cu  la  promesse.  Gertitu 

Poxt i:\ussi mo  ,  a  ,  adj.  sup.  du  P» 

P0NTIA1.UE.NTE,    adv.   poncllicllefl 

ponclualitc. 

•j-PüNTnADO,  a,  adj.  ponetue  :i 
points.  Folha—ay(t.  de  bot.)  feu i He 
parsemee  de  points  transparent»,  p. 

Po.NTiÄn,  r.  (i.  ponetuer  :  mettre  I 
les  virij'ules,  la  ponetualion. 

Pontldo,  a,  adj.  poinlu  :  qui  a  < 
aigutf.  (ßg.)  Apre,  aigre,  qui  conni 
grir  (vin  <.  (f.  de  bot.)  Aigu ,  ai%unüne. 

PoaiÜKA.  V.  Punctum. 

•P60.  V.  Po. 

Po pa  ,  «.  f.  poupe  r  l'arriere  d'«n 
eul  d'un  vaisseau.  Lastello  de  — ,  fii 
riere,  elevation  sur  le  tillac  Umvio 
—  redonda,  vaisseau  a  poupe  rondsv  j 
*  quadrada,  Taisscau  a  poupe  eani 
pröa,  ißg.)  entiexemeftt, 
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fest,  r#aa>«ai— ,  v«ni  ea  peupe,  tent 
»!•;  (A^O  toeur,  prosporite. 
IA*  («mw.)  V.  TawrM.  ' 
HÜ.  V.  JpopJaario. 
A.Y.J»*jp*. 

lAc^a,  *.  f.  o«  Populacdo,  t,  m.  pepi* 
at  du  peuple. 

hftflö , s.  f.  populalion  t  quanüte  d'bf 
epat  renfernae  un  pays. 
«iabo,  p.  p.  de  Popuimr.  Y.  Povoado. 
lau,  «4;.  2  ff«,  populaire  :  du  peuple; 
eoncerne ;  qui  afen  fait  aimer.  Aura—, 
da  peuple. 

lab  v «.  a.  (am! .)  Y.  Poxoar. 
laudade,  t.  f.  popularile  :  caraetAre 
auM  populaire;  aflabiliiA  envers  l*peu- 
BMous  da  peuple;  faveur  publique; 
»res  du  peuple. 
IjAjluado ,  a  ,  p.  p.  de 
■jAaiiaa  , «.  a.  populariser  r  reodre  po- 
i. 

'LAMZär-sb  ,  v.  r.  se  popuiariscr :  se  con- 
Muctfen  du  peuple. 
xarmexte,  adv.  populaircmcnt :  d'une 
ru>  populaire;  pour  plaireau  peuple. 
E&SA6,  s.m.  (f.  äs  pharm.)  populeum  : 
M  qui  a  pour  käse  de»  bourgeons  de  peu- 
lanc. 

uo,  a,  «a>.  de  peoplier. 
iLOtissmo ,  adj.  tup.  de 
■Aao,  a  ,  oftf.  populeux ,  tres-peuple ,  oa 
maeoup  dliabitants. 
,p*yp.  et  parte,  pour,  A  cause  de.  Par. 
triantd'unlieuoü  Ton  passe.Poar,  parlant 
•ups, d'une  epoque  future  qu'on  deter- 
tour,  en  qualite  de ;  par  ordre  ou  permie- 
»;  par  le  moyen  de ;  en  faveur  de ;  au  Heu 
place  de;  afin  de.  Pour,  conire,  parlant 
iDoee  troquee  contre  une  aulre.— •ooro, 
l pretecl,  quant  a  present.  —  anno,  cha- 
iaee;  par  an.  —  itto,  pour  ccla ,  A  cause 
i » c*est  pourquoi.  —  certo ,  cerles,  en  ve- 
•  outrm  parte,  d'un  aulre  cote.  —  ahi, 
pres.  —  mait  que  ou  —müito  que,  quoi 
fasoe.  —  mim,  quant  A  raoi,  4  mon 

Ettar  —  fazer,  —  polir,  etc.,  rester  A 
■  polir,  n'etre  pas  encore  fait,  n'etre  pas 
i  poli ,  etc.  Estar  —  vir,  —  chegar,  etc., 
veoir,  devoir  arrivor,  etc.  Ir  —  Icnha, 
ho,  etc.,  aller  cherclier  du  bois,  du  vin, 
emque,  nem  —  que,  sans  raison,  Sans 
5m»,  —  certo ,  oui ,  cerles!  assurcment. 
rs — patavra,  mot  pour  mot,  mot  A  mot. 

«au,  Tun  apres  l'autre.  Trocar  vinko  — 
,  ehanger  du  vin  contre  de  l'huiie.  Eräo 

—  looof,  ils  eloient  vin^l  en  tout.  Por, 
ivant  un  adj.  ou  adt.  et  suivi  du  verbe 
ajuivaut  A  quelque  (adv.\  Ex. :  —  nobref 
tp  que  teja,  quelque  noble,  quelque  *a- 
0*11  toit  ou  malprc  sa  noblcsse ,  etc. — 
rt'eo  que  tcja,  nonobslont  sa  grande  ri- 
>,  quelque  riebe  qu'il  soil  ou  quMI  puisse 

-  müi  tabiot  que  trjäo  tcus  contelhot,  — 
auiiriaiaf  our  aa/oo  #««■*  ««ww»,  cpiel- 
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quo  saget  que  totent  sea  eonteHt ,  quelque  Ju- 
dicieases  que  soient  ses  relexionj.  fr  —  em- 
ba(xa4ort—c9n*ul,  etc.,  alleren  qualited'am- 
bassadeur,  de  eoniul ,  etc. 

P6r,  «.  o.  mettre,  placer,  poser,  appoter; 
compter,  eublir,  fixer;  imposer;  poster,  ai- 
loer;  eroployer;  poser,  tupposer;  conuibaer, 
foarnlr  de  son  cote.  Mettre  dans  le  cas,  dam  1« 
neceaslle  de,  obllger  A.  Pondre,  nartant  de« 
olseauz.  Gager,  parier.  Nomrner,  eboisir,  et*- 
blir  pour.  Ponter,  coucher.  Y.Porur.  Exposer 
A  un  danger,  etc.  Depoter,  Ulster  de  ed(A.  Des- 
tiner  A  un  emploi ,  appliquer  A  une  profefsion. 
AJouter  quelque  circonstance,  quelque  parü- 
cularite.  jkjouter  volontairement  quelque  ebose 
A  un  reclL  Ex. :  Pös  itto  de  tua  rata,  11  ajouta 
cela  de  son  eher,  de  son  cro.  P6r,  suivi  de  la 
parücule  a  et  d'un  inflnitif ,  indique  un  com- 
mencement  d'aelion.  Ex. :  —  a  ojfdr,  faire  rö- 
tir,  mettre  A  la  breche.  —  te  a  escrevtr,  se  met- 
tre A  cerire.  Suivi  de  la  meme  parlicule  et  de 
quelques  noms,  il  signifle  exposer.  Ex. :  —  ao 
tolt  aoar,  mettre ,  exposer  au  soleil,  A  I'air. 
Suivi  de  la  preposilion  por  et  d'un  nom,  il  si- 
gnifle employer,  donner  un  emploi ,  etc.  Ex.  .- 

—  por  goternador,  tnspector,  etc.,  employer 
quelqu'un  dans  le  gouvernemenl,  l'inspeclion, 
etc.  Joint  A  la  preposilion  am  et  A  un  nom,  il 
exprime  une  action  relative  A  cc  nom.  Ex.  .*  — 
em  duvido,  mettre  en  doute,  douter  de.  —  em 
execueäo,  execulcr.  Joint  A  quelques  noms ,  il 
equivaut  A  causer,  oecosionner.  Ex. :  —  vtedo , 
causer  de  la  frayeux.  —  arvoret,  planter  des 
arbres.  —  a  ancora  em  teu  lugar  ou  i  rotsa* 
(I.  de  mar.)  traverser  Tancre ,  mettre  l'ancre 
en  place.  —  d  eapacom  o  traquete ,  {id.)  meltre 
A  la  cape ,  A  la  misaine.  —  casa,  monier  mc- 
nage.  —  iinheiro  a  gamko,  placer  de  Urgent. 
— /la»  ou  termo,  terminer,  cooclure.  —  dü- 
eidu,  faire  difficulte.  —  prifo,  mettre  un  prix. 

—  tileneio ,  imposer  silence.  —  form,  cbasser, 
expulser.  —  teu  affeclo  em  quem  o  mercee ,  pla- 
cer ses  affections  cn  bon  licu,  les  bien  placer. 

—  cuidadoem,  prendre  gardc ,  faire  attention 
A.  —  limilet  a  teut  goslos,  mettre  des  bornea  A 
ses  plaisira.  —  na  rus,  mettre  A  la  porte;  elar- 
gir  (un  prisonnier).  —  lei,  contribuiedo,  melr 
Ire,  eublir  une  loi,  un  impot.  —  de  parte,  se- 
parer,  mettre  de  edle,  —por  terra,  mettre, 
jeter  A  terre,  ren verser.  (/Igr.)  Decrier  quel- 
qu'un. 0  —  do  toi,  le  coucher  du  soleil.—« 
vitta ,  exposer  A  la  vue ;  (fig.)  representer ;  reu- 
dre  comprebensible.  —  a  ferro  e  fogo,  mettre 
A  Teu  et  A  sang,  ravager,  braler.  —etpisem 
alguma  parte,  aller,  se  rendre  dans  quelque ea- 
droit.  —  a  culpa  a  alguem,  inculper  quelqu'un. 
Y.  Culpa.  Pon  AdBto*4«i*aj«i'Mr\iupp«WMqiu 
ce  soit.  Itto  ndo  tiranempöe,  cela  neCiitrien. 
Näo  —  nada  por  diante,  franchir  toua  les  ob- 
Stades,  loules  les  diflHcultes.  PonhaV.M.o 
caso  em  ti ,  mettex-vous  dans  ce  cas-lä. 

Por-se  {m,em)t  v.  r.  sc  mettre,  a'appliquer, 

travailler  a;  s'adouncr  A.  Sc  percbcr.se  poser, 

j  parlant  des  oiseaux.  3'iuiposcr  (une  loi ,  etc.,  ä 
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*oi-mcrae).  Se  coucber,  parlant  de«  asires.  Ar- 
rivcr,  se  rendre  en  peu  de  temps.  —  o  brincar, 
a  ekorar,  a  rtr,  etc.,  se  meitre  a  jouer,  a  pleu- 
rer, 4  rire,  etc.  —  tfacordo,  se  meitre  d'accord. 

—  a  perigo ,  s'exposer  au  danger.  —  d  mita ,  se 
meitre  a  table.  —  bem  com  alguemfse  recon- 
cilier  avec  quelqu'un.  —  bem  com  Deot,  se 
raellre  bten  avec  Dieu,  purifler  sa  conscience. 

—  narua,  sorür  pour  se  promener;  se  meitre 
en  public.  —  em  lugar  d'outro,  se  mettre  ä  U 
place  d'un  aulre.  —acavallo,  monlera  cbeval; 
(flg.)  vaincre;  l'emporler  (sur  quelqu'un). — 
bem  a  cavotto,  se  tenir  comme  il  faul  ä  cberal. 

—  deseda,  de  feT,  etc.,  s'habillcr  en  soie,  en 
laine,  etc.— em  j>e",8e  mettre  debout;  se  dres- 
ser, se  cabrer,  parlant  d'un  cbeval.  —  em  faxet 
alguma  eouta,  insister,  perseverer  a  faire  une 
chose.  -souem talvo ,  gagner  les  charaps. 

Poräö,  *.  m.  (*.  de  mar.)  fond  de  cale  d'un 
vaisseau,calaison. 

Porca,  t.  f.  truie  :  femelle  du  porc.  —  mar- 
rinha,  truie  de  raer.  V.  Eicorpena  averme- 
Ihada.  —  do  parafuto ,  "ecrou  de  vis. 

Porcä<jo,  t.  m.  aug.  de  Porto,  (fam.)  grand 
cochon. 

Porcäda,  t.  f.  •  troupeau  de  cochons.  (pop.) 
Chose  vilaine,  sale  ou  mal  faite. 

'Porcälho.  V.  Leitdo. 

•PORCALHÖTA.  V.  Lcitöü. 

Pörcamexte.  V.  Sujamente. 

PorcarIa,  t.  f.  salete,  malproprete,  ordure, 
cochonnerie.  Aclion  dishonneie,  indecente. 
Grossiorete,  malhonnfttetc.  Bassesse,  vilenie. 
Chose  mal  faite.—«,  pl.  mots  indecents,  sa- 
les.  il.  Fruits,  friandises,  etc.,  nuisibles  a  la 
snnte,  vilenies. 

PoncARfc.0,  9.  m.  porcher:  gardeurde  co- 
chons. 

Ponc,  Aö,  s.  f.  •  lot :  portion,  partie.  (/lg.)  Por- 
tion :  quantite  de  pain,  de  viande,  etc.,  qu'on 
donne  a  chaque  raoine,  etc.  Portion  congrue 
d'un  eure,  etc. 

f  Por.gXoziiniA ,  t.  f.  dim.  de  Porcäo.  Por- 
tioncule,  peilte  portion. 

PorcellIxa,  s.  f.  porcelaine  :  terre  cuite, 
tres-fine;  vase  de  cette  terre;  pflte  de  petunze 
et  de  kaolin,  fabriquee  d'abord  par  lesChi- 
nora,  imitee  avec  succes  en  Europe.  *  Email 
qu'eraploient  les  orfevres.  *  Diane  bleufltre. 
(I.  cfhist.  nat.)  — ,  coquillage  univalve.  —  ar- 
gosinha  ou  de  mittat  pintat  ocularcs ,  l'argus. 
—  mappi forme  ou  riteada  d  maneira  de  moppa, 
la  carte  de  gtographie.  —  tigrina  ou  com  ma- 
lhat de  pelle  de  tigre ,  le  ligre.  —  amoeddda  ou 
buzio  miudo  que  serve  de  dinheiro,  le  cauris. 

PorcbllIra,  adj.  2  gen.  il  n'est  usite  que 
dans  cette  phrase.  Cavallo — ,  cbeval  porce- 
laine, 4  poil  de  couleur  grise ,  bleue  et  ardoise. 

Porcbiwella  ,  #.  ro.  polichinelle. 

f  Por.crito ,  a  ,  adj.  de  cochon  :  qui  appar- 
tient  au  coebon.  Päo  — ,  pain  de  pourceau.  V. 
Pdo  de  poreo. 

f  Porciohärio,  «.  in.  porlionnaire :  qui  a 
portion  dans...;  qui  a  une  portion  congrue. 
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PonciONfiiRAS,  f.  f.  pl.  leugnet!«  de*  retes 

de  devant  d'un  carrosse. 

Porciomista  ,  t.  m.  porlionnaire  de  eottege. 

Porciükcola,  t.f.  portioncule :  indeigtmee 
aecordee  aux  couvents  de  Saint-Franeois  paar 
le  2  aouL 

Pörco,  t.  m.  pourceau,  coebon,  pect.  - 
montes ,  sanglier. — espinho ,  porc-epie.  —  etr- 
räot  verrat.  —  marino,  •  centrine,  nunevia, 
pofsson  de  mer.  Came  de  — ,  da  porc. 

Pörco,  a,  adj.  salaud,sale,  roslpropre,  es- 
chon.  (flg.)  Vilain ;  bas,  obscene. 

Porcoläka.  V.  Portellana. 

+  PordavÄäte,  adv.  par  le  devant,  all i- 
en  avant. 

Porcovejo.  V.  Pertovejo. 

Porea,  t.  f.  (t.  de  cum.)  sorte  depotage;  pu- 
röe. 

t  Porejär  ,  v.  a.  (p.  ut.}  dist&ller  par  leapom 

PoRfeM ,  adv.  (ant.)  V.  Porende.  eomj.  edetn. 
Mais,  cependant,  neanmoins,  toutefoi»,  n 
reste. 

•PoRfiNDB,  adv.  pourcela;  c'est  ponrqtfj, 

parlant. 

Porfja,  t.  f.  quereile,  dispute,  en  pefeks, 
altercalion  opiniatre.  Obslination,  opimitrev, 
ent^lement.  Importunile,  instance.  A'  — ,  etfe. 
ä  l'cnvi,  a  qui  mieux  mieux. 

PoRFiÄDAM£MTE,odt7.  obsünement,  epnil 
trement. 

Porfiado ,kfp.p.  de Porfiar. adj. EnlMe, 
tetu ,  opiniatre. 

Porfiador,  a,  f.  disputcur,  ceoleBüeii. 
Opiniatre,  en  Wie. 

Porfiar  (tom,  em,  tobre),  v.  n.  diepeier 
opiniatreraent.  Insister  trop  fortement,  iaiptr- 
tuner  par  sesinsUnc«s.S'obatiner,s^op4BiAtrcr. 
Quem  por/la,  mala  eapa,  (prov.)  qmk  nest 
lasse  point  vient  a  bout  de  tont. 

Porfil.  V.  Profil. 

Pörfido,  f.  m.  porphyre  :  «orte  de  mararv 
lr6s-dur,  rouge  ou  vert  et  lächele. 

PORFiösAMfiMTE.  V.  Porflddamint*. 

PoRFiosissiaro,  a  ,  adj.  tup.  de 

Porfiöso,  a,  adj.  entete,  obstine.  Qeerel' 
leur.  Soulenu. 

f  Porjtes,  t.  f.  pl.  (f.  d'hist.  natj  porit»- 
corps  polypiers  fossiles. 

Pon  meio,  he.  adv.  par  raoitie;  allenuth»- 
ment,  toura  lour. 

•  Pörxo,  t.  m.  grand  clou  pour  les  vaii 
seaux. 

Por  o  (pour  le).  F.  Pelo, 

Pöro  ,  i .  m.  pore :  petit  treu  dans  le  peaa  ptf 
oü  Ton  transptre;  trous  dans  les  corpe. 

Pororöca  (f.  du  Britü).  V.  Macarte. 

Porosidäde,«./*.  porosite :  qualited'on  cora» 
poreux. 

Poroso  ,  a  ,  adj.  poreux :  qni  a  das  por«. 
Porfao.  V.  Prepao. 

f  PORPHYRIZAC.Äd'  ,  S.  f.  (<.  alt  fAOT.)  pOrpaf- 

risaiion :  action  de  porphyriser. 
f  Porpitriiar,  e.  e.  (I.  de  phar.)  porpayrt- 


Brav  le  patparra ,  nkfoire  oa  »andre 

te. 

!M«  ■▼•  Perßde. 

in.  Y.  Gi6do. 

aarro,  aa«/.  TU  quo,  attenda  qne; 

ifante.  et  oa*/.  paree  qua,  ctr,  A  caiee 
anjaet,  paar  qaelto  efaoM.  Porguif 
P  poar  quelle  raison? 
itf-#.  m.  "cMse9  raleon,  mottf,  le 


.,  *.  f.  T.  PocUfm,  Choee  aale, 
iBBatanto;  actlon  bisse,  indeeento. 
tia.  Porcbere :  femme  da  porober  au 
I  garde  las  ponrceaai. 


J  Y.Porearieo. 
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tb,  *.  e*.  (f.  o>  «mw.)  piece  en  eroii 

rd*an  Taieseaa. 

»Am  01*    I  aalet«,  malpropretA.  Y. 

tk6,t.f.  I  Poremim. 

AU ,  t.  f.  dim.  de  Perc«.  Pelite  träfe. 

oAntdo,  •  porcelet  de  Mint  Antonie, 

ftttodtlle.  Y.  Bieko  de  Conto. 

nro,  «.  m.  dim.  de  Porco.  Petit  co- 

tat  de  ebairtre.  —  monUt ,  maroatain. 

ia;eecbon  dfnde.  Quando  te  derem 

-4ho com o  kn clmho,  (prov.)  qaand 

BeaaeTacbe,  eoure  Tito  cborober  la 

t 

«ao»  a,  «*>.  dm.  de  Porto.  Unpen 

ff.  /.  ( auj.  t.  obscene  )  maune :  bAton 

ifft  gros  par  le  bai.  V.  Cacaaporrm. 

•o^a,  adj.  porrace :  terant  sur  laeoa- 

Kre  da  poireaa. 

a  ,  t.  /.  *  coup  de  masiae ;  et,  par  ex- 

Doup  de  polng,  etc.  (ant.)  *  Ragout 

1»  poireau. 

,  s.  m.  •  planche  de  poireaax. 

y  f.  m.  blberon :  forte  de  crache A  bee 

1  de  l'eaa. 

0,  ff.  in.  Y.  Porrada. 
ata.  Y.  Dar,  Offerecer. 

Att.  f.  feuille  verte  da  poireaa,  et, 
rten ,  de  Fail ,  de  Foignon ;  ragoot  feit 
eeireaa.  $.  m.  (flg.  eurl.)  Ignorant, 

ada,  s.  f.  *  coup  de  goordin. 

1,  a.  m.  dim.  de  Porra.  Goordin. 
ia,  dim.  de  Porra  (f.  oheeene). 

a.  m,  poireaa.  V.  Älho  — .  —  oravo. 
M vinhas. ((.de  ehir.)  Poireaa :  ex- 
1  de  cbair  aar  lea  maiue ,  etc. 
Iva.  Y.  Poreellana, 
1»  V.  Pereeve. 
Bio.  Y.  Peneeejo* 
ITah.  V.  Paaavanle. 
'  ff.  f.  porte  :  oaTerture  ponr  entrer 
iea  dos,  entonre,  fenne,  et  poar  en 
toabtege  de  boto ,  etc. ,  qai  la  fenne ; 
iej  acces;  raoyen  d*arriver;  entree, 
1  — ^  «  tubUme  — ,  la  Porte,  te  Be- 
te, te  eoar  de  Genftonttnepte,  —  fmm\ 


faoese  porte.  —  ßngida,  petto  toaaae.  -  tta- 
artra,  porte  de  dorrten«,  porto  deroboe.  (/bei.) 
•Anna,  fondement.  —  ceaiefra  0«  *  aarro, 
porto  eoebere.  —  leemUca,  Beat  larfe.  —  «• 
Jnetplo,  porte  derobee.  Dar  et»  a — nacdra, 
oa  «off  wrfaii,  peaeaer,  fenner  te  porte  au 
nex.  4'— f  ate  porte,  tont  pro*.  JD*  —  ein— , 
de  porto  en  porte.  Ester  4  — ,  (/lf.)  atraA  la 
Teilte  tfarrlrer.  1  oaJra  —  fm  «fto  «Ja  aa 
obre :  nuniere  de  repooaier  ooe  propoartkm 
ga'on  ne  reut  pas  entondre,  et  de  coHfedier  la 
peraonne  qai  te  fall.  Per  — e :  on  le  ott  ponr 
exprimer  r«at  o?an  bomme  redoit  A  la  mteere, 
a  1a  mondlelto.  Andar  per  — e ,  mendter.  PeV 
eignem por—$i  mettre  qoelqo'nn  A  tebetnee, 
aa  bernjqaeL  A'm  —t  da  morU,  an  bbri  ein 
tombead.  A'e  —#/«***•*,  boia-cfoa.  Dm  — e 
a  dentro,  dana  le  JogU,  cbei  aol.  — a  $re*m*m, 
(ßg.)  "detonra,  intrlgoea. 

f  PötTA,  e4J.  f.  (I.  e?amat.).  Teim  — , reiste 
principale  qnl  entre  dana  le  foie. 

Pöeta-bakdeuu,  ff.  aa.  portebaiinlere ,  porte- 
drapeaa. 

f  POATA-CAITüCKOf ,  ff.  0».  (L  Ö>  OfOT.)  ggr- 

goauier;  sac  a  ebargei. 

Pohta-clatiha.  *.  f.  porto-earablne :  eapece 
de  mc  en  euir  oa  Von  entre  te  boat  de  te  cara- 
bine  poar  qall  ne  Tacdte  pas. 

PoETAoduo ,  ff. «.  *nortefeaiIte  6?eeolter.  Y. 
Prolocotto. 

PoaTAcaATDM.  Y.  Portoeunriiio. 

PomTADA  ,#./.*  frontiaplce,  pörtail  d'eghAe , 
etc.  (ßg.)  "Devant,  fronüaplce,  face  antertoore 
ou  principale.  Tentore  da  porto. 

PoaTAHO,  «.aa.  portall.  •#.  Y.  Aforiadp. 

PoRTAndi,  a,  ff.  portoar:  celoi  qnl  parte. 
—  ä>  mdt  «oooff,  portonr  da  maaratiea  not> 
▼eHei ,  conrrter  da  malbaar. 

PoaTA-caTAHDlaTi,  ff.  aa.  p^te-Ateodard : 
ceiai  qai  porto  relendard  de  la  et? alerie. 

PoOTA-raleco,  a.  m,  eardon  aaqäel  pend  te 

poire  A  pondre. 
PoatagAuo  ,  ff.  m.  peager :  fermtor  da  peage, 

qoi  la  recolt. 

PoiTiciM,  «.  /.  •octrol:  droit  das  denraaa 
qoi  anlrent  dana  ana  Tille.  *  Peage :  droit  paar 
nn  paaeage;  Uan  oa  on  te  paya. 

Portal,  ff.  aa.  portail:  pnnc*P«te porto,  ta- 
eade  principale  et  ornee  <nme  AaJUaa,  ato.  Yee- 
tibale  d*nne  maiaon. 

PöaTA-Urn,  ff.  aa.  porto-crayon. 

*  PoJtTALXcAa.  Y.  CAftfor,  Porter. 

f  PORTALBGM  ,  ff.  f.  («.  0>  fMf  0  9attoMgW: 

rille  de  Portagal,  dana  te  prari^ce  oyAlamAaJe. 

Portalö,  t.m.(L  dammr.)  emiteMdm  fala- 
ie*aoaeatPoi5b^lepowaaoa*«A*otali 

f  PöKTA-Li'aA,  a^.sanv.  (pWA.) qai  porte 
ono  lyre.  ^       -  ■ . 

PoaTAVAcaloo,  ff. «.  aapamr  i  aaMat  anno 
d*one  bacbe,  qoi  maroha  aa  teto  aTaa  rtg- 
ment. 

•PdarA-MAirrlo,  a,  mj.  par to  piBjm»  T« 

aaaMif  aaaap^ai 
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PORTAMteTO,«.  «i.  (f.  de  mus.)  port  de  U 
voll.  iL  t>  OmporUmsnto. 

Pörta-möyas.  V.  tiovelleiro 

f  Portawte,*». «.  de  Portor.  adj.  2  $en.  (|. 
d*  mar.)  .diieor«*  — *,  ancres  tenantes  aa  fonU. 

PORTAKTO,  arf«.  dOQC,  «lOM.  V.  2aH<0. 

Portaö,  f.  m.  'porie  cocher e;  porte  de  ferme 
Seeonde  porte  d'entree  d'anc  maison  noble. 

Porta-fai,  ff.  m.  "paix :  plaque  qu'oo  donne 
a  balser  a  U  grand'messe. 

f  Pörta-fxnas,  adj.  2  gen.  (poiL)  qul  ap- 
porte  des  peines. 

POrtar ,  t>.  ».  V.  Aportar.  —porf9,{t.de 
neimire )  iegaliser.  —  pela  ancora ,  {l.  de  mar.) 
eviter,  loarojer  sur  le*  ancres ,  en  parlant 
d'un  vaitseau. 

PortIr-se  (com ) ,  «.  r.  se  comporter,  se 
conduire.  —  com  konra  ou  konradamente,  se 
conduire  en  homme  dlionneur  ou  atec  hon- 

neor. 

Porta  rIa,  $.  f.  prlncipale  porte  d'un  con- 
ront,  d'une  communaute ;  et,  dans  un  palais, 
porte  de  l'appartement  des  fcmmes.  *  Emploi 
de  portier.  Letlre-patente;  ordre,  ordonnance. 

f  Pörta-tht'rso  ,  adj.  m.  (poil.)  qui  porle 
lethyrse  (Bacchus). 

Porta til,  adj.  2  gen.  portatif:  qu'on  peut 
aiseraent  porter.  Altar—,  aulel  portatif,  qu'on 
peut  dreuer  oä  Ton  teut. 

PÖRTA-tARiTA ,  f.  f.  porte-baguelte. 

Portazmha.  Y.  PorHnha. 

Porti  ,  t.  m.  port :  droit,  salaire,  paye  pour 
le  trantport;  port  de  lettre.  Apportage  .-  peine, 
salaire  dn  porteur  qnl  apporte.  *Gonduile :  me- 
niere  d'agir.  — ,  mamlien ,  demarche ,  nianiere 
do  se  meltre,  etc.  "Qualite,  noblesae.  — ,  gran- 
deur,  capacite,  surtout  d'an  vaisseau.  —  pago, 
port  paye ,  frane  de  port.  Hörnern  de  — ,  homme 
düftingne,  nomine  respeclable,  homme  capa- 
ble. 

PortÄira,  $.  f.  porliere  :  femme  cbargee 
d'oQvrir,  fertner  ot  garder  une  porte ;  religieuse 
qui  a  sota  de  la  porle. "  Passage ,  cntrec  fermee 
*?ec  une  grille,  cette  grille;  herse ,  barriere. 

Porteiro,  e.  m.  portier  :  prepose  Charge 
d'oarrir,  fermer  et  garder  une  porte.  —  da  ma- 
ea ,  massier.  — dajusdfa  ou  pnregoeiro,  cricur 
public,  crleur  d'enche're.  —de  eareere  ou  pri- 
aiob  guichetier,  portier  de  guichet.  —  da  eana , 
huissier :  garde  de  la  porte  che*  uo  roi ,  etc.  — 
da  oudieneiot  huissier  audiencier. 

Portella,».  /.  entree  d'un  eherntn,  d'une 
gorge  de  movtvgn«.  Porte  de  YiHe ,  barriere  oü 
liMfayt  Mr  dntta  de  passage. 

tottfthao,  i.  m.  mm.  de  Porie,  petit  port. 
*9oWm\neileom\  ▼.  PorioU  et  Poetigo. 

PORitsna),  e.«t»  aaredtge,  ringalariftö,  mer- 
▼e«He ,  «attte  estraardinalre.  Soit  um — t  rous 
etes  un  predige,  i  um  —  de ,  c'est  un  ntireole. 
tijs)  U  dittfane  tboae  digoe  d'admiration. 

f  PoamnoaAHiMTi ,  adv.  d'une  roaniere 
prodigieuse. 

PotTEaiAso,  4«  *dj.  ctrangrf  cifraordi- 
paire,procTigieux* 
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Portico  ,  «.  m.  portiqve  :  foricrit  mntn* 
dont  lc  corablo  est  souteno  par  de» 
(fig-)— i  >ec(e,  doctris»  de  ~ 
ciens. 

PortiijiäO,  t.  m.  -oui 
breche. 

f  PoRTiuio  ,«.!■.*  breehe,  ereraiae,  tifer- 
tore  dans  an  mur.  (ßg.)  Teale 
tures. 

PoRTlmiA ,  f.  f.  dim.  de  Portm.  Petiti  i 

Portikhöla  ,  s.  f.  poiticre  de 
qui  courre  l'oorerture  des  poehee  dtmoüs,  etc 
(I.  de  mar.)  'Sabord.  — «  do 
(id.)  sabords  de  retraite.  —e  e\e 
resbords,  sabords  de  Charge. 

Porto,  s.  m.  port :  Heu  propre  a  raoevtirfci 
vaisseauxa  l'abri  destempetes;  lieatsar  lebard 
de  la  mer,  d'un  Heute,  o*  Kon  deberajae  m 
marchandises,  etc.  Detroit ,  gorge  de  ■eaih 
gnes.  (/ig.)  — ,  asile,  Heu  de  repoe.  —  rferri- 
bary(t.  de  mar.)  relache  :  liea  oü  l'oo  povirt 
I Acher.  Tomar,  (error  o  — ,  entrer  dase  I« 
port.  Surgir  no— ,  jeter  Tancre,  mootUer  daas 
le  port.  Pereeer  no  — ,  faire  naoCrage  m  ptn. 
A  —  teguro ,  a—  e  tatvamenio,  k  bto pert-i 
leceos,  lieux  sur  les  fronlieres  oa  Mntetaae« 
des  douanei.  Tapar,  tomar9  eerrew  «•-•• 
atguem,  (ßg.)  priver  quelqa'nn  de  !*•*»  I« 
roKsourees,  de  tous  les  moyene  do  resjiiir. 

fP0RTO,#.m.  (I. de giog.) Porto .ladeaxieM 
rille  de  Portugal ,  dans  la  pro? ine©  de  Daer«. 

Portochar,«.  o.  (t.  de  mar.)  troaster  k» 

voiles. 
PoRTdcBAS,  t.  f.  pl.(t.d*  mar.)  *  «JÜleUdoi 

voiles. 

Portuch 05 ,  *.  m.  pl.  trous  da  flüera. 

f  Portio sse,  adj.  et  t.  2  gen.  de  Porte,  öl 
—t,  pl.  m.  les  habilants  de  Porto. 

Pohtcgäi.,  s.  m.  (t.  de  g+og.)  Portapl : 
royaume  de  llSurope  oocideniale. 

f  PoRTUGOtz ,  «.  m.  ancienne  moontie  «*ar- 
gent  portugaise  valant  400  reis  :  U  ycaaraä 
aussi  d'or  qui  valaient  4,000  reit;  portacaUist. 

PonTuetf.z ,  a ,  adj.  et  ff.  Portugal« :  da  Por- 
tugal. 

Portooso,  a  ,  adj.  qai  a  des  porls  de  mer. 

Porventüra,  adv,  par  aeeident,  paravea- 
turo,  par  Hasard,  peut-elre.  —  4  eeiof  «tWs 
lui?N'oüt-cepaslui? 

tPoRxlaA,«./:(«.or*ifl.«alO  mireadfti: 

pclit  r.1lo  d'eau. 

PoaviR,  ff.  m.  arenir,  evenement  fulsr.  V. 
Fuluro. 

Pös ,  prip.  apres.  V.  ApSo. 

Pos ,  *.  m.  pl.  *  poudre.  V.  P6. 

•Posär.  V.Jffnlror. 

*  Posca  ,  ff.  f.  de  l'eau  a*ee  da  vinaigre.  C- 
de  mid.  ant.)  "bydromel. 

Posdata  ,  t.  f.w  post-scriplam.  ▼.  PettMto- 

Pospatar.  V.  Poitdotor. 

PosoBLVTilxo ,  a  ,  oJJ.  posteriear  an  ffeiRfi« 
universel. 

Posic>Ö,  ff.  f.  Position,  Situation:  dfspe*- 
tion.  t'aetion  de  poser.  (f.  dÜutL}  —  i.bw81 
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dt  prei.)  Demande  oireponse 
>ire  juridkjue.  Regle  de  fauaae 
ilhraetique.  —&Q  eorpo,  poa- 

oefffe. 

urtllo. 

i.  de  P6. 

b,  oft.  positivement,  certtl- 

«07.  poiltif,  certaln,  constant, 
\  dt  relatif ,  cTarbilraire ,  da  ne- 
I  (droit).  — ,  afflnnatif ,  parlant 
rtc.  CfWMtesa— a,((.<femaM.) 
b,  precedee  du  slgne  d'additlon 
nler  degre  dans  les  adjecilfc  de 
>e  — ,  «fo.  posUlYemeni,cer- 

r.  f.  (p.  us.)  positlon  :  r*lat,  1a 
[e  <m  clflle  oa  quetqu'un  sc 

no ,  a  ,  adj.  d'aprts  -midi. 

m.  des serl. 

ado.  a  eontre-poit,a  rcbroussc 

ntre-temps ,  bors  de  propol. 

f.  cuiaie  d'an  cheTal. 

jte.  V.  Pespontar,  etc. 

.  mettre  apres ,  transferer  (une 

Estimermoins,  faire  moins  de 

negliger,  mepriser.  V.  Potttr- 

\,  s.  f.  position  apres.  En  ter- 
itire  c'est  la  preposition  mise 

a,  aAj.  postpositif :  qul  sert  a 
w  k  la  fln  d'un  mot. 
,  p.  p.  de  Potpör.  adj.  Mi» 
ins  esümt. 
.  s*.  pi.  (I.  demsr.)  V.  Endras. 

f.  peissance,  pooroir,  forte, 
iderib.  Pesseeelon,  Jooissance 

«7.  9  fei»,  pgissant;  fort,  ro- 

a.  entreren  possesiion,  pren- 

posteaslon,  proprlete,  Jouls- 
üe  poaeeder.  "Pouvoir,  puls- 
algutm  ata  — ,  dar  —  dTaltuina 
»,  mettre  qeelqu'un  en  posses- 
le  chose.  Tomar  — ,  prendre 
r.)  e'emparer.  Crior  — ,  deren ir 
!.  Mens,  riebe«  ses ;  {ßg. )  moyeas, 
lies. 

/.  Pessoeiro. 

.  f.  pot session :  ebose  poastdtr. 
de-Jegeailir. 
s.  pl.  possesMona  :  biens  fon- 

tjrrg,  auf».  (I.  dt  gram.)  en  icns 

A ,  mij.  (I.  a>  arem.)  posseitif : 
possciaion  (pronom). 
t  adj.  et  a.  poW-de  :  fourraente 
rrgvmene ,  deaionisque. 


POS 
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PossbssAr.  V.  Postuidor. 

Possfssörio,  a,  adj.  nossessoire«qui 
oerne  la  jouissance,  la  poaaesaion. 

•Posse  ve.  V.  Pertttt. 

PoaaiaiuDADS ,  a.  f.  possibilite.  -* ,  jrf, 
•  biens,  facultas ,  raoyeos  d'une  pefeoaae.  T« 
Posses, 

PossibilitIdo  ,  a  ,  p,  p.  de 

PossiMUTAm,  v.  a.  nndre  penible »  IjmHUbt 
l'execulion. 

Possiloa.  V.  Potilga. 

Possivel  ,  adj.  2  pea>.  posslble  1  qut  peat  ttre 
cm  armer",  etre  (alt.  J?  —  a  est-Il  poselble?  O 
mau  e!e  preasa— ,  le  pluf  tot  posaible,  aueeltoi 
que  possihle.  Faxtr  0  — ,  ou  lodo  0  — ,  leere 
son  possible,  tout  son  possible. 

f  PosÄivELMENTE,o<ft>.  d'une IlUBiere  pet- 
sible. 

Possctdo,  a,  p.  p.  de  Pttsutr,  adj.  Poesoda. 

PossuiDön ,  a  ,  a.  possesaeur :  celui  qui  poa- 
sede  un  bien.  —  dt  si  ntmo,  maltre  de  see 
passions. 

PossoLtte,  adj.  2  gen.  posstdejit :  qui  pos- 
sede ,  possesseur. 

Püsscir  ,  v.  o.  posseder :  arolr  la  posietalon, 
la  jouissance  dans  ses  mains,  k  soi,en  son 
pouvoir,  en  sa  possession. 

PossuTr-se,  r.  r.  se  poaaeder,  ttremallre  de 
soi,deses  passions. 

Püst a  ,  s.  f.  tranche ,  morceau  de  viandc,  ete> ; 
dnllo  ou  darne  de  poisson.  Poste,  retais:Ueu 
oüfk>nlle»cbevauxde  poste  de  relals,  et  ees 
cberaux  eux-memes.  Poste  :  disttnee  d'uno 
poste  a  une  aulro.  Personne  qui  court  la  botte. 
Poste  .*  sorte  de  petite  balle  de  plomb.  *  Poste 
militaire.  Sentinelle  mise  dans  un  poste.  (ßmt.) 
V.  Pousada.  Corrtr  a  — ,  courlr  la  poste.  Jfaa- 
tre  dt  — #,  maltre  de  poste.  Ptl*  — , en  teste, 
(/la.)  tres-vitc,  tres-promptement.  Estt  komm, 
i  utna  —  dt  camt ,  cet  homme  est  une  pleee  de 
chair. 

Post a do,  a,  p.  p.  do 

Postir  ,  r.  a.  posler,  placer,  aposler.  (Mim.) 
V.  Apottar. 

Postcommlmo,  s.  f.  post-communlon  :  orai- 
aon  apres  la  communlon. 

Postdata  ,  s.  f.  post-date :  date  post^rieure  a 
la  Trale. 

POatr,  s.m.  "coloune,  pl  las  Ire,  pillcr.Po- 
t<*au  oü  Ton  aitacbe  les  crimlnels. 

Postdatär,  v.  a.  posi-dater  :  dater  d'un 
temps  postcrieur. 

Postej  iuo ,  a  ,  p.  p.  de 

PosTUÄn ,  v.  a.  coupor  par  tranebee  (le  peto- 
aon). 

PosTftxA ,  s.  f.  '.ibeca,  aposierae.  V.  Apot- 
(ema.  (fi#.)  p.  tu-  Hat  caenö. 

Posteväöoh  (  bi»touri  de  modeoin 

POftTE«iEiRO,a. es.  J  rCterinairo  pour  ou- 
▼rir  lea  abecs. 

f  Fostkrga^aö,  s.  f.  faciion  de  laiüffr  eo 
arriere.  *U^pns. 

PosTtncioo,  a,  p.  p.  de  Poiftrgtr. 
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Postergar  ,  «.  a.  laisser  en  arriele ;  jeter  par 
dcrritre.  (/!?.)  Mepriser ;  negliger. 

Posteridade  ,  f.  f.  poste rite. 

Posterior,  adj.  2  §t*.  posterieur :  qui  suit 
dans  fordre  des  temps;  qui  est  apres,  au  der- 
riore.  Parle—,  derriere  d'un  animal ,  train  de 
derrtere.  Ot  —et,  s*.  pl.  la  posterite. 

Posterioridade ,  t.  f.  posteriorite  :  etat, 
rang,  ordre  <fune  chose  poslerieure. 

Posteriormehte ,    adv.     posterieurement, 

apres« 

Pöstero ,  a ,  adj.  V.  FtiufcM.ro.  Oi  —$,t.pl, 
les  deseendanls ;  la  posterite  (p.  tu.)- 

POSTESCRITO,  S.  M.  DOSt-SCriptum  :  CO  qu'OD 

ajovte  a  une  lettre,  a  un  memoire  deja  fait. 

Pos-nnjUARiA,  f.  f.  'evenements  apres  la 
mortdequelqu'un. 

Postbumeirahbhte,  adv.  V.  ültimamente. 

Pöethumo,  a,  adj.  posthurae  .-  ne  apres  la 
mort  de  son  pere  (Als);  qui  a  paru  apres  la 
mortde  son  auleur  (ouvrage);  (/ig.)  qui  vlent 
apres  la  mort. 

Poetica,  t.  f.  (I.  de  mar.)  piece  postiche  sur 
1«  eote  d'un  raisseau. 

PostIco,  a,  adj.  poslicbe :  qui  n'est  pas  na- 
tarel,  faux;  fait,  ajoute  apres  coup,  etc. 

Postigo  , «.  m.  guichet :  petite  porte  dans  une 
grande;  pctile  porte,  petite  fenetre.  (ßg.)  'Er- 
tree  etroite. 

PosTicüiwHO,  dt«,  de  Postigo.  Petit  guichet. 

Postüjia.  Y.  PotUUa. 

Postilhaö,*.  m.  postillon  .-  valet  de  poste. 

Postilla  ,«./.'  cabier  de  lecons.  Apostille  : 
addition  mise  a  la  marge ,  etc. ;  Observation  en 
raarge  d'un  memoire,  d'une  petition,  etc.  A  — 
da  mal  dixer,  les  mau? aises  langues ;  la  chro- 
niqua  scandaleuse. 

Postillabo  ,  a  ,  p.  p.  de  PottiUar. 

+  Postillabör  ,  s.  m.  celui  qui  apostille. 

Postillar  -  «•  «•  apostiller :  mettre  une  apos- 
tille a  une  lettre,  a  une  petition,  etc.  ficrlre 
des  tbemes  ot»  des  lecons  sous  la  diclce  du 
maltre. 

*  Postim  aria ,  t.  f.  fin ,  lerme. 

*  Postimeiro.  V.  Pottrimiiro. 

Postinha  ««.f.  dim.  de Potla.  Petite  irauche, 
petite  darne  (de  poisson). 

+  Postumihio,  *.  m.  (t.  de  droit  rom.)  retour 
a  un  etat  qu'on  avait  perdu.  Fielion  de  la  loi, 
par  laquelle  on  supposait  que  les  prisonniers 
de  guerre  n'avaient  jamais  perdu  la  liberle, 
des  qu'ils  etaient  de  retour  sur  le  sol  de  la  pa- 
trie.  Droit  de  roprondre  une  chose  perdue. 

Postmerdhaho ,  a,  adj.  d*apres-raidi. 

Posto  ,  f.  m.  lieu ,  place  qu'occupe  un  corps. 
Poste  :  Charge,  emploi;  lieu  oü  un  soldat,  un 
oorps  est  place.  Grade  railHaire.  (vieux)  Site, 
terrain.  V.  Alvo9  Pontaria.  Detmmparar  o  — , 
quilter  son  poste.  —  facceuo ,  grade  d'avance- 
ment.  Ter  um  —  d'aecesto ,  avoir  de  l'avance- 
raent. 

Posto,  A ,  p.  p.  de  Pör.  adj.  Mi> , ptare ;  «lc- 
eide.  V.  Pör  et  Pör-$c.  —  na  taiäo ,  taisonna- 
ble,  seloo.  la  raison«  —  i$to,  cela  Man«. 


POT 

PdSTOQCE,  coiy".  quoique,  bien  «jue,  encotp 
que. 

Postrar  ,  elc.  V.  Prostrar,  etc. 

Pöstre  ,  t.  m.  dessert. 

Postreiro,  a  ,  adj.  dernier.  Cclui  qui  arrtu 
le  dernier. 

Postremo,  a  ,  adj.  dernier. 

•  Postrimeiro.  V.  Poslremo. 

Postwiripto.  V.  Potlcscrito. 

Postcla^äö,  s.  f.  poslulalion ,  demande  d> 
dispense. 

Postclado  ,  a  ,  />.  p.  de  PotUüor.  a.  ss.  Pss- 
tulat ;  demande  d'un  pr emier  principe  pur 
clablir  une  demonslration. 

PostcladAr,  t.  m.  celui  qui  CaitUM  posta- 
lation.  Postulaleur  :  cclui  qui  solUcilei  Raw 
une  beatillcalion ,  une  ranonisation. 

Postuläxua  ,  s.  f.  exrgence. 

Post ul ar  ,  r.  a.  postuler  :  demander  one 
dispense. 

Postum a ria.  Y.  Potthumari*. 

'Postcmeiraiiemte.  V.  VUimament*. 

"  Postumeiro.  V.  Derradeiro,  Ultimo. 

Postora,«,  f.  posture.-  etat,  sitaatioo  du 
corps.  Position,  attilude,  Situation;  cooav 
nance.  Ordonnance  de  la  municipalite.  Taxe 
des  denrees  par  la  police.  L'acüon  de  plaaler. 
*  Pard  a  Tusagc  des  femmes.  Proprete,  ons- 
ment.  (p.  ut.)  '  Accord,  coarentioa.  —  s« 
ovot,  ponie. 

Postcreiro  ,  s.  m.  vendeur  de  Card. 

Pöta,  *.  f.  { t.  (FAsie)  \.  Polt. 

Potäcem  ,  *.  f. '  potagc,  soupe. "  Ragoat  li- 
quide. *  Breuvage .-  polion  compose«  dt  pia- 
sieurs  ingredienls. 

fPoTAüinES,«.  f.  pl.(t.de  mylh.) 
des ,  nymphes  des  fleuves. 

f  POTAMOGETO  OU      \   (  ( .  de  bot)  _ 

f  PoTAMOGiTO,  t.  m.  i  pUntedeUCesimndrie- 

f  PoTAMocRAPuf  a  ,  i.  /.  potamograsoie  : 
description  des  fleuves. 

Potassa  ,  9.  f.  (I.  de  chim.)  potasso :  sdtl- 
cali  fixe ,  tire  des  cendres  des  vegetaai. 

f  Potasseiro,  t.  m.  celui  qui  prtpart  la  pe- 
tasse. 

fPoTASSio,«.  m.  (I.  de  chim.)  polasaiasi: 
meial ,  base  de  la  potasse. 

Potävel,  adj.  2  gen.  potable :  qafoa  peat 
boire.  Dinheiro  — ,  monnaie  qui  passe  deaun 
en  main. 

Pöte,  i.  m.  pot  de  terre,  grande  cracs«- 
Mesure  de  liquides  en  Portugal,  contenaat  « 
peu  pres  douxe  pintes  :  c'est  la  saoitie  de  M- 
müde. 

Potla  ,  e.  f.  poudre  d'ötain  calcin«. 

Potecär  ,  t.  m.  (|.  ifAsie)  reow enr  des  m- 
pots  d'un  village. 

Poteiro.  WPoUrio. 

Potenci  a  ,  t.  f,  polssance ,  potwir,  aatarüe- 
domination,  empire;  £(at,  Souveräns  { ftret; 
vertu  ;(t.de  math.)  degrö  auquel  on  aMve ane 
grandeuren  la  muiüpliant  par  elle-meme;!'- 
de  mecan.)  ce  qui  meul  un  corps,  surmeat* an 
obstacle;  faculte  d'engendrer;  erectis«.  Fa- 


POU 


POÜ 
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culte;  posnibililö  (  iuus.).  —  t ,  pl.  puissances  : 
Elals,  seuverains.  — s  da  alma,  facultas  de 
Kirne. 

Potmcial,  adj.  2  gen.  (t.  dt  med.)  polen tiel : 
qttf  produit  »OQ  eflet  par  une  verlu  causliquo 
(caulere  ),  opposcä  acluel.  Qui  renferme  eu 
toi  une  puissance ;  qui  appariienl  ä  la  puis- 
sanee. 

•J-  Potengialm&iite  ,  adv.  equivalemmcni , 
Tirtaellemeal. 

Potejctado,«.  m.  polen  tat :  souvcrain  d'un 
£lit  puissanU 

POTiüTS,  adj-  2  gen.  puissant.  V.  Poderoso. 
— ,  fort,  vigoureux;  propre  a  la  generaliou. 

Poteatea ,  adj.  f.  ( f.  de  blas.)  Cruz—,  croix 
poiencee. 

Potent EMtME ,  adv.  puissamnieiil. 

•f  Potentilua  ,  s.  f.  [I.  de  bot.)  poleiilille  : 
plante  rosacee. 

PoTERTissmo ,  a  ,  adj.  sup.  de  Potente. 

PoTäftio,  s.  m.  (/.  de  bot.)\.  Pimpinella 
horUnse. 

•f  Poterna,  t.  f.  (/.  de  fort.)  po lerne  :  faussc 
porle  dans  les  places  fortes. 

Pot&städe,  t.  f.  loule-puissance  divine. 
•PouvoirsuprÄme,  autorile,  domination.  An- 
cioane  Charge  ou  dignile  qui  repondail  ä  Celle 
de  corregidor  ou  gouverneur.  —stpt.  puissan- 
ces,  sixierae  eboeur  des  anges. 

f  Poticoaras  ,  #.  m.  pl.  Indiens  du  Bresil 
dans  la  province  de  Fernambouc. 

•f-  Potiqli,  «.  m.  —  do  Brazil,  •  cigale  de 
raer. 

-f  POTissmo,  A,  adj.  sup.  (p.  us.)  special, 
principal. 

*  Pöto,  s.  ».  *  boisson.  Y.  Bebida. 

•f  Potö,  s.  m.  (f.  d'Asfa  Instrument  de  venle 
o»  de  bail  passe  par-devanl  nolairc. 

<f  PoTOsi,  f.  m.  ( t.  de  giog.)  Potosi :  ville  du 
Peioa.  (A^O  Po  lose  .-  riebesses  abondantes, 
Moree  de  richesses. 

•J»Potote,  s.  m.  ( t.  d'hist.  nat.)  kinkajou  ou 
poto:  mammifere  carnassier,  plantigrade. 

Potia,  s.  f.(t.  pop.)  descente,  enlerocele, 
bernie  inguinale. 

PoTftÄÖ.  V.  Poltrdo ,  Polroso. 

Poteihho,  s.  tn.  jeune  poulain.  dim.  de 
PAtro»«.  m.  poulain:  cheval  qui  ne  passe 
pas  qoalre  ans.  Cbevalet :  inslruuicnl  do  tor- 

tare. 

Potr6so,  a,  adj.  hernieux  :  qui  a  une  enle- 
rocele ,  une  bernie. 

PouCAcnrauo,  adj.  et  s.  dim.  de  Pouco.  Tres- 
pen, tant  seit  peu,  si  peu  que  rien. 

Pöüco,  a,  adj.  peu  de ,  courl,  limile,  cn  pe- 
llte quantite.  Bern  —  ,  assez  peu.  Um—,  tant 
sott  peu.  —  tempo  de  pois ,  peu  de  tetnps  apres. 
Amda  ha — ,  naguere ,  il  n'y  a  pas  longtenips. 
—  a  —  /la  o  velha  o  copo,  pelil  a  petit  l'oiseau 
feit  ton  nid.  Por  —  que,  pour  peu  que;  il  s'en 
eti  peu  fallu  que ,  etc.  Por  —  que  V.  M.  d4..., 
ti  peu  que  vous  donniez...  Hörnern  para  — , 
nomine  courl,  de  peu  de  capacite ,  de  peu  de 
▼aleur,  Wehe.  Quem— lern— fem'-,  peu  debieo, 


peu  de  soin.  Pouco*  veses,  rarement ,  pas  sou- 
venl.  Muitos  —s  fazem  müito,  les  petita  ruis- 
seaux  Tont  les  grandes  rivieres.  Etias  —as  pa- 
lavras ,  ce  peu  de  mols. 

Pouco,  adv.  et  s,  m.  peu,  l'oppose  de  beau- 
coup.  —  matt  ou  menos ,  a  peu  pres ,  peu  plus 
ou  peu  moins,  environ.  D'aqui  a  — ,  sous  peu, 
bienldt.  Dar-se-lhe  — ,  faire  peu  de  cas,  coiup- 
ter  pour  rien.  Ter  em  — ,  faire  peu  do  cas. 

Puucociiixuo.  V.  Poucachinho. 

Pöipa,  s.  f.  ( t.  d'hist.  nat.)  huppe,  pulput. 
Iupoge.-  bei  oiseau  de  passage  huppe.  — ,  loufie 
sur  la  tele  des  oiseaux. 

Pulpa no,  a,  p.  p.  de  Poupdr.  adj.  Menager, 
cconome. 

Polpadör,  a  ,  f.  incnager,  econome. 

Poupaö,  s.  m.  (fam.)  V.  Poupador.  Qui  se 
menagc,qui  s'esquive  au  travail. 

Poipäh,  v.  a.  epargner,  ruenagcr;  economi- 
ser.  (ßg.)  Menager,  epargner  (queiqu  un,  quel* 
que  ebose ). 

Poupär-sb  ,  e.  r.  se  menager.  —  ao  traba- 
lhoy  s'esquiver  au  travail. 

Pouqi'idäde,  s.  f.  petitesse,  peu ,  p etile  quan- 
lite;  bagalelle.  Lächele,  manquede  courage. 

PooQuissiMO,  a,  adj.  sup,  de  Pouco.  Exlre- 
raeraent  peu ,  le  moins  possible ,  en  ires-petile 
quanlite. 

'PouQUOcniNno.  V.  Poucachinho. 

•Podrslivajss.V.  Passatantes. 

•  Pöusa.  V.  Pousada ,  Repouso. 

Pousada  ,  s.  f.  maison,  logis,  domicile,  de- 
meure.  Hölellerie,  au  berge.  V.  Aposentadoria. 

Pousadeiro,  f.  m.  derriere,  le  siege,  les  fea- 
ses.  (a»i.)  Celut  qui  preparait  le  logis.  {id.) 
Patre ,  berger. 

•  Podsadia.  V.  Apotenladoria. 
"  Posado,  s.  oi.  V.  Pousdda. 

Pousado  ,  a  ,  p.  p.  de  Pousar.  adj.  Loge.  As- 
sis. Pose,  (ant.)  V.  Aposentado,  Reformado. 

•  Posadör.  V.  Aposentador. 
Pocsadödro,  s.  m.  lieu  oü   l'on  pose  sa 

Charge.  ( ant.)  Derriere ,  les  fesses. 

Pöosapölles,  adj.  V.  Tarda,  Vagaroso. 

PousALÖiSA.  V.  BorboUia, 

Pöusänte,  adj.  2  gen.  et  p.  a.  de  Pousar, 
(I.  de  blas.)  Couchanl,  qui  se  couche. 

Pousar  ,  v.  a.  poser,  meltre  bas  un  fardcau, 
pour  prendre  baieine. 

Pousar  (em),  v.  n.  loger  dans  une  hölellerie , 
chez  quelqu'un ;  descendre  chex  quelqu'un  ou 
dans  une  auberge.  S'asseoir,  se  reposer.  S'a- 
baltre:  se  poser  a  terre,  parlant  d'un  oiseau. 
(ant.)  V.  Jforor,  Habit ar.  —  n'um  ramo,  Ju- 
cher  sur  une  brauche ,  parlant  d'un  oiseau. 

Posemtadör.  V.  Aposentador. 

Pousio ,  j.  m.  *  terre  en  jachere. 

Poosio ,  a,  adj.  en  jachere,  incnlle. 

Pöoso,  s.  m-  lieu  oü  l'on  repose.  Y.  Ettancia. 
Juchoir.  Parage.  Gisant  de  la  meule.  —  das 
ndot,(t.  de  mar.)  ancrage,  rnouülage.  Tomar 
—  ,  (td.)  jeler  l'ancre,  mouiller. 

PAuta  ,  #.  f.  pierre  qui  sert  d'ancre  aux  ba- 

teliers. 
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PootAr  ,«.«.  —  •  bona,  analer  I«  barqne 
aveo  la  pemto.  V.  ce  mot. 

Pöto,  t.m.  *  Tille,  bourg,  Tillage.  Peuplet 
habitants  dune  Tille,  etc.;  multilude  d'bommes 
d'un  meine  pars ,  sous  une  raeme  toi ;  multi- 
lude d'bommes  d'une  raeme  religion;  nation; 
maltitude,  foule;  gens  du  commune  Ispartie 
la  plus  ignorante,  la  plus  gTOSsicre,;/l0.)ceH^, 
qui  a  l'ignoranee, la credulilo et  les habiludea 
du  peuple.  V.  Vnlgo. 

PotoacAG,  t.  f.  I'action  de  peupler.  Peu- 
plade,  habiUUon.  Ville,  bourg,  Tillage.  Popu- 
lation :  babitants  d'une  Tille,  etc 

PotoAdo,  s.  m. 'habitation,  Tille,  Tillage, 
etc.;  peuplade. 

PoyoAdo,  k,p.p.  de  Potoar,  et  adj.  Cou- 
Tert.  --  tfhcrva,  herbu ,  couvert  d'herbes. 

Povoadör  ,  k ,  *.  fondateur  d'une  eolo- 
nie,  etc. 

PovoAr  {dt),  e.  a.  peupler:  etablir  des  habi- 
tants, une  multilude  d'habitanls  dans  un  pars, 
un  cn droit,  remplir  dliabtlanls  par  Toie  de  ge- 
neration.  Remplir,  occuper.  —  a  memoria, 
( flg.)  ineubler  la  tele. 

*  POvoo.  V.  Povo. 

'  Povorac.AÖ.  V.  Povoafäo. 

*  PotorAr  ,  etc.  V.  Potoar. 

*  Povramehto ,  t.  m.  peupleraent :  aoUon  de 
peupler. 

Poya  ,  etc.  V.  Poia,  e!c. 

'  Poymento,  t.  m.  I'action  de  poser. 

Pozfo.  V.  Potuio. 

PrAca,  t.  f.  place :  lieu  public  entoure  de  ba 
timents;  lieu  de  commerce,  du  change  de  la 
hanque;  les  negoeianls,  les  commercanls  d'une 
ville;  marche  public;  Tille  do  guerre,  forte- 
rcsso.  "Engagement,  enrölement  d'un  Soldat. 
— ,  lieu,  espace;  poste,  emploi.  Reputation, 
renoramce  (p,ut.).  —  do  eommercio,  bourse 
de  commerce.  —  de  mercado,  apport,  marche. 

—  de  hortalica,  marche  au«  herbes.  —  de 
peixe,  poissonnerie.  Attentar  — ,  s'engager, 
s'enrolcr.  Pattar  —  de  vatenle,  etc.,  avoir  U 
reputation  de  ©rare,  etc.  —  «/Ja,  (t.de  fort.) 
'cavalier,  ouvrage  de  fortification.  —  total, 
(id.)  bntterie  plaeee  derriere  l'orillon  dun  bas- 
lion.  —  d'armat,  place  d'armes:  lieu  destine 
pour  ranger  les  troupes  en  bataille;  ville  fron- 
tiere oü so  11t les  munilions.  (t.de mar.) Cham* 
bre  d'un  raisseau  00  tont  les  armes,  sainte- 
barbe.  —  forte ,  place  forte,  forteresse,  etc. 

—  m&rta,  (f.  mit.)  place  de  soldat  vacante  dans 
une  compagnie,  et  dont  le  eapitaine  tire  la 
solde,morte-pare.  —  efoa»  place  d'un  soldat 
qui ,  queique  abtenl,  recoit  aa  soWe.  Faxar  — 
d'alguma  eouta,  {fif.)  publier,  divulguer  une 
chose.  Tirar  •*—,  publier,  divulguer.  Andar 
ein  —  ,  etre  public»  connu  de  teul  lernende. 
Yender  em  — ,  veudre  4  l'enea«.  — *  mertantit 
on  de  comenercie,  place»  comraereantcs. 

*  Pracbso,  t.  m.  offlce,  serrfco  peur  les 
morts. 

*  PracAiramektk.  V.  CUram4rUe. 

'  Paacäiuo.  V.  Vublico  ou  Parceiro. 


PUL 

PmicncA ,  ete.  V.  Prdüem,  etc. 

Pradaria  0»      I  pralrie  r  grtade  tumati 

Praderia,  t.  f.  |         de  terra  en  pre. 

PrAdo,  t.  m.  pre  :  terra  in  eesnede  fttattei 
fourragcres ,  etc.  — #,  p*.  cbampeami,  frtJrie», 
pres. 

pRADOzfxHo,  t.  m.  dfs».  de  Fnü».  Preau, 
pelit  pre. 

Pradöso  ,  a  ,  aäj.  riebe  en  prafriet  (pari). 

PrAca,  t.  f.  plaie,  fleau,  calanrite:  dmtl- 
mentdu  eiel.  (flg.)  "Malheur,  malcdte;  aflfe- 
tion,  chagrin,  infortune.  (id.)  MeKttiadt  da 
choses  facheuset,  nuisibles;  eavatea  de 
mine.  Imprecatlon.  Jtofor  ou  dritmr 
des  Imprecations.  Botea  do  — #,  medhMBt,  ca- 
lomniateur. 

f  Präca tt.f.(Ude  giog.)  Prag«« :  Tille  da 
la  Boheme. 

*  Pragamt'O.  V.  Pergaminho. 

Pragana,  t.  f.  barbe  des  epis  de  bW,  etc. 

PragmAtica  ,  f.  f.  pragmaüqoe :  ordonnance, 
reglement.  —  tanefdö ,  pragmatique-sanetiae : 
reglement  en  matiire  ecciesiastiqae. 

PraguejAdo,  A,p.  p.  de  Praguejor. 

Praguejador,  a  ,  t.  celui  qui  fait  dea  hnpre- 
calions,  jureur,  qui  jure. 

PRAGUEJAMfiüTO,!.  m.  •  imprecations ,  Jsm> 
ments ,  jurons. 

PragdejAr,  v. «.  mau d Ire,  aecabfet  eTtamre- 
cations.  t>.  n.  Jurer,  sacrer;  faire  des  impreea- 
tions  contre  quelqu'un. 

Pragdejrnto.  V.  Praguejador, 

f  Praguentamemte,  adv.  par  medisanee. 

Praguemto ,  \,adj.  ti  t.  medisttit,  detrte- 
leur,  satirique. 

Praia  ,  5.  f.  plage  :  rivage  de  hl  ner  plal  et 
decouverl. 

PrAisa  V.  Piaina,  Plana, 

PrAino.  V.  Piano. 

Praixadeira,  s.  f.  inseete  qui,  di*-«*,e«- 
tre  dans  les  ruches,  et  qui  est  ine  par  IM 
abeilles. 

PrAncha  ,  f.  f.  planche ,  als :  moreee«  #e  tafe 
long,  large  et  plat.  Lame,  feoille  de  safte). 
'Plat  de  l'epee.  *  Fer  a  repasser  le  lfttft.  — e> 
c scaler,  ( /.  de  mar.)  planche  a  debarqttet«  -* 
de  crena,  (id.)  *rals  a  carene. 

PrarcbAda  ,  *.  f. '  coup  de  pbt  d'epee.  —  ds 
peeay  (t.  de  mar.)  ceuTre-lumiere.  —t  dt 
chumbo  para  pregar  not  rombot  do  naeit% 
plaques  de  plorab. 

PrancbAö,  t.  m.  aug.  de  Pt  wnxka.  Gnom 
planche.  Madrier. 

f  PranchAr  ,  9.  a.  donner  dea  oevpe  de  aiat 
d'epee  (aun  soldat). 

Prarchita,  t.  f.  (t.deehtr.)  'pteaaejeatfl 
plat  de  cnarpfe.  Planehette :  petfäe  plaaeat; 
petita  lame  de  metal ;  msiranajil  de : 
liquea  poor  lerer  dea  plana. 

PrAuta  ,  ete.  V.  Planta,  ete, 

Pramtiaieira.  V.  Carmideira, . 

Pk antra 00,  a  ,  p.  p.  de  Praniear. 

Prahtkadör  ,  #.  m,  piturttir,  qnf 
qui  ae  piainU 


»RA 

FiuirrsAftftftA.  V.  Premteadeira. 
PrakteAr,  v.a.  pleurer,  sangloter,  lamen- 
ter,  deptorer. 
Prakteär-se,  v.  r.  (ant.)  se  plaindre.  V. 


PKA 
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PrAhto  ,  §.  m.  *  lamentation ,  gemisaementf, 
a4eTs,  sanglots. 

•PrAö.V.P/«**. 

f  Paasiso ,  a  ,  «f/\  («i<.)  couleur  de  pofrcau, 
fert. 

f  PrAsio,  t.  m.  (f.  de  bot.)  prasiort  :  plante 
labiee. 

Peamo,  f.  m.  (f.  de  min.)  'prase :  agalo  ver- 
dAlre,  demi-transparente;  matrice  de  1'erae- 
rande. 

'Präs*  Ar.  V.  Jteprehender. 

PrAsme,  f.  m.  V.  CoJMewfifaewfo,  Benepla- 
cito. 

*  PrAsmo,  *.  m.  V.  Reprehcnsäo. 
PrAso.  V.  Prdso. 

Praso*.  (I.  de  6of.)  V.  Pratio.  (id.) 

Prata,*.  f.  'argem:  metal  blanc,  le  plus 
beaa,  le  plus  d aetile  apres  Tor.  A  — ,  argente- 
rie :  ornemenls  et  meubles  d'argen  t  d'une  eglise, 
etc.  —  lavrada,  argenlerie.  —  quebrada,  (/ig.) 
on  le  dit  des  objets  cassfe  ou  de  Agares  qui  con- 
•errent  lear  valeur  fnlrinseque.  Lingua  de  — , 
bomme  eloquent;  celui  qui  ne  parle  mal  de 
personne.  Voz  de  — ,  voix  argentine.  Herva  —. 
V.  Prateada. 

Pm atalhäz  ou  Pr atarr a  t.  ,  t .  «i.  *  assietlce. 

f  Prätas,  t.  f.  pl.  lames  de  l'ancienne  ar- 
mure. 

Prateada.  (f.  de  bot.)  V.  Gelada. 

PrateAdo  ,  a  ,  p.  p .  de  Pratear.  adj»  Ar- 
gente :  de  couleur  d'argcnl;  d'un  btano  brillant 
eoome  l'argent.  As  ondat  —as,  (potl.)  les  flots 
argentes. 

f  Prateabor,  $.  m.  argenlcur :  qui  argente 
tesmetaux. 

f  Prateaüüra,  $.  f.  argcnlure  :  argent  tr*s- 
minee  applique  sur  un  ouvrage  pour  1' argen - 
ler;  art,  aclion  d'argenlcr. 

Pratear,  v.  a.  argen  ler :  couvrir  de  feuiltes 
d'argcnl;  donner  l'apparencc  d'argen l.  (fig.)  V. 
Dourar.  (id.) 

Paateiro,  ».  m.  orfevre. 

*  Pr  atel  ,  rftm.  de  Prdto, 

Prateleira  ,  *.  f.  etagercs,  lablcttespar  cU- 
j,  pour  meitre  la  vaisselle,  etc. 

Pbatelbiro, «.  m.  buffet  o*  Ton  mel  la  vais- 
selle,  lefl  rerres,  etc. 

PrAttca,  t.  f.  pratique  t  cc  qui  ao  redalt  en 
acte  dam  um  fcienee,  un  art;  eierciced'an 
art,  d'une  sclenee,  d'une  vertu;  habilude  d'un 
art;  execution  dirlgee  par  des  principe« ;  usage, 
eoatome ,  maniere ,  faeen  d'agir  recue  dans  un 
pays,etc.;  experience  des  choses  du  monde. 
Obtervance  :  pratique  de  la  regle  religieuse. 
CoTiversation,  entrollen,  discours  familier. 
aPmt>ne,  Instruction,  eihorialion;  harangue. 

§ntre  dous ,  dialoguc.  Trazer  em  —  algwna 

i ,  nettr*  tur  le  tapts  uiie  ebose.  Metier 


|  em  —  aTguma  coun,  parier  d'une  ehose,  faire 
tomber  la  conversation  ia-dessus. 

Praticado,  a  ,  p.  p.  de  Prmticar. 

Praticadör,  a,  t.  celui  qui  pratique.  Can- 
aeur,  bavard. 

PrAticamertb,  adv.  praüqaemerjt:  dans  tu 
pratique. 

PraticInte,  adj.  2  gem.  p.  et.  de  PreJiear. 
Pratlcaut,  qui  pratique. 

PraticJLntc,  $.  m.  aspirant :  jeune  mtdeefn 
<m  Chirurgien ,  avocat,  etc.,  qui  exeree  sous  un 
plus  ancien  et  plus  habile ;  Aleve  en  ebirurgfe. 

Praticar,  v.  a.  pratiquer :  mettre  en  prati- 
que; exercer,  faire  souvent.  Precherfp.  •».). 

PraticAr  (com,detem)t  t.  n.  causer,  con- 
verser  (avec  quelqu'un),  s*entretenir  (de). 

Praticar-se  ,  v.  r.  se  pratiquer :  eire  prati- 
que. 

PraticAvel,  o4f.  2  gen.  pratfcable :  qui  peut 
se  pratiquer,  qui  peut  etre  pratique". 

•f  Prätico,  t.  m,  (t.  de  mar.)  lamaneur,  loc- 
roan ,  piloie  cdlier. 

PrAtico  ,  a  ,  adj.  pratique  :  qui  coneene  la 
pratique;  qui  conduil,  qui  presse  l'aclion;qui 
agit,  fall  agir  (vertu ,  science) ;  qui  a  l'expe- 
rience  dans  Pexecution;  qui  met  en  pratique. 
Vers*,  expert,  expörimente.  Medico— ,  pratl- 
clen. 

Prati'nuo,  m.  m.  dim.  de  Prdto.  Petit  plat, 
pelite  assiette.  (flg.)  Petit  ragout.  (id.)  *  Medi- 
sanco.  Faxer  —  d*alguem ,  medire  de  quel- 
qu'un,  tenir  des  propos  sur  son  compte. — «, 
pl.  ou  — t  ligtirvt,  (t.  de  cuis.)  hors-d'osuvTe, 
petita  platt  avec  le  potage. 

Prato,  a.  m.  plat:  sorte  de  Taisselle  qui 
ir*a  polnl  d'elevatlon  (  meta  qu'on  seit  dessus. 
*  Assiette :  piece  do  vaisselle  plate;  son  cott- 
tenu.  Ordinaire :  nourrl  ture  journaliere.  —  coro 
ou  sopeiro,  assiette  a  soupe.  —  de  guardänapo, 
assiette.  —  da  balanfa ,  bassin  de  balance.  —  de 
eipivitadoTi  porte-mouchettes.  —  cheio  de  eo- 
mida,  platee,  plat  trop  plein ;  assieltee.  Feuer 
—  d'alguma  cotua,  introduire  dans  la  conver- 
sation un  sujet.  -#,  pl.  xils,  Instrument  de 
musique.  Mtuita  bulha  e  nada  entre  dorn  — f , 
(fam.)  faire  une  grande  Icvee  de  bouclters, 
grande  entreprise  sans  raison ,  sans  effet ,  faire 
beaueoup  de  bruil  et  peu  de  besogne- 

Präcso.  V.  Hämo. 

PravidAde,  s.  f.  meebancete,  perverslui.d*- 
pravation. 

PrAvo,  a,  adj.  möchant,  pervers ,  döprave. 

Praxi  ,  *.  f.  pratique.  V.  Prdtica  dans  les 
premieres  aeeeptions.  —  judieial  ou  forente , 
pratique,  procedura  et  style  des  actes  d'un 
proces. 

Praxi.  V.  Praxe. 

Praxista  ,  f.  m.  pralicien  :  avoue  fort  sur  la 
procedurc ;  qui  sait  prooeder,  qui  procede  pour 
un  dient  en  justice. 

Präya.  V.  Praia. 

*  Praz?  (sorte  d^xclamatien  ancicnnc>  platt- 

il? 

*  PrazAdo.  V.  Kmprando. 
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•  Prazentk.  V.  Aprazivel, 
Prazenteär.  V.  Lisongear. 
Prazenteiramerte,  adv.  plaisamment,  gat- 

nent. 

Prazexteiro,  a,  adj.  plaisant,  gai,  amü- 
sant, joyeux. 

•  Piiazenteo  ,  *.  m.  V.  Lisonja. 

Pbazer,  t.  ro.  plaisir,  joie,  conlenteraent. 
A  — ,a  plaisir,  avec  plaisir,  ou  a  l'aisc,  a  loisir, 
sans  se  gener  ni  sc  presser.  A  teu  — ,  loc.  adv. 
comme  il  vous  plaira  ;  ä  volre  commodite. 
Com,  quinta  de  — ,  raaison  de  plaisance.  Met- 
ier cm  — ,  cbanger,  convcriir  en  plaisir. 

Prazer,  v.  u.  irreg.  plaire :  eire  au  gre  de. 
PrdzaaDeos,  Dicu  vcuille,  plül  a  Dieu.  Conto 
Iheprdx,  comme  il  vous  plaira.  Praztndo  a 
Deot,  s'il  plailä  Dieu. 

Prazixento.  V.  Prasme,  Consentimento. 

Präzo,  f.  m.  *  propriele  dun  domaine 
raoyennanl  un  bail  emphyleolique  ou  a  cens. 
Terme .-  delai  dormo  pour  repondre,  etc.; 
temps  prefix  de  payemeut,  etc. 

Pre,  #.  ro.  ( L  intlit.)  pret :  paye  du  Soldat. 

tP»E,  Prep.  lat.  (pree)  t|ui  entre  dans  la 
compositioD  de  plusieurs  mols.  Quelquefois 
eile  augmente  leur  significaiion ,  comme  dans 
preclaro ,  predilecto ;  quelquefois  eile  marque 
anleriorile,  comme  dans  preoeeupaedo ,  pre- 
ver,  etc. 

Prea  ,  $.  f.  proie ;  prise ;  bulin.  V.  Praa. 

f  Prbä,  $.  f.  quadrupede  du  ßresil.  V.  Can- 
gurü. 

f  Preadamjtas  ,  f.  ni.  pl.  preadamiles  :  sec- 
taires  qui  pretendaienl  que  les  bommes  exis- 
taient  arant  Adam. 

Preallegädo,  a  ,  adj.  preallegud  .-  qui  a  ele 
enonce  precedemment. 

Preamär,  t.  m.  haulo  maree. 

Preamdilar,  f.  n.  faire  des  preambulos, 
preambuler. 

Preämbulo ,  f.  m.  prcambule  :  espece 
d'exorde,d'avant-propos.  (fam.)  Delour,  cir- 
conloculion. 

Preär  ou  Preyar  ,  v.  a.  voler,  piller,  piraler. 
Prendre ,  enlever.  V.  Apretdr. 

P reren da  ,  $.  f.  prebende :  revenu  attache  a 
une  place  de  chanoine;  canonicat.  Meia  — , 
semi-prebende. 

Prebendädo,  adj.  et  i.  m.  prebende  :  qui  a 
une  prebende. 

Prebexdaria  ,  #.  f.  cbarge  de  prebendier. 

Prebendeiro,  f.  m.  prebendier :  qui  prend 
a  ferme  une  prebende ,  un  beneiiee  ecclesias- 
Uque. 

Preböste,  #.  m.  prevot  de  1'arraee. 

Precac>ö,  t.  f.  supplication.  (ant.)  V.  Co- 
Iheita. 

•  Precalcar.  V.  Percalcar. 
Precalc.o.  V.  Perealco. 
Prrcariamente,  adv.  precairement :  dune 

maniere  precaire. 

Pbecärio  ,  k,  adj.  precaire :  qui  ne  i'exerce 
queparlolerance,  par  emprunt,  par  permis- 
iion,  arec  dependance,  inomitude. 
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Precat  ädam ehte,  adv,  par  precaulion;  avec 
soin,  avec  prudence. 

Precatädo,  a,  adj.  precauiroone.  V. ic«»- 
Ullado.  p.  p.  de. 

Precatär,  r.  a.  prevenir,  precaaüonoar, 
premunir.  V.  AcauteUar. 

Precatär-se  (de)  t  t.  r.  se  precauüonner , 
prendre  ses  precaulions  contre.  Sapercevoir. 

•  Precäto,  f.  m.  V.  Precaufäo. 
Phecaturia,«.  f.  commissiou  rogatoire. 
Precatürio  ,  a  ,  ooj.  Carla  — a ,  lettre  depre* 

calive.  V.  Precatoria. 

Phecaü(;äü,  «.  f.  precaulion;  reserre,  cau- 
lele. 

PllECATTELADO  ,  A  ,  p.  p.  (le 

Precaltelär  ,  v.  a.  et  n.  prendre  dea  pre- 
caulions, se  precauüonner.  V.  Prccai*r,A*9- 
lelar,  Precaeer. 

Precauturio.  V.  Pretcrvalico. 

Precaver,v.  a.  prevenir  les  aeeidents qui 
pcuvcnl  arriver. 

Precaver-se,  v.r.  se  precauüonner. 

Precavido,  a,  p.  p.  de  Precaver.  adj.V. 
Precatädo. 

*  Prekär.  V.  Prezar. 

PiiECEDtNCiA ,  $.  f.  l'aclion  de  preceder.  Pre- 
seance :  droit  de  preceder,  de  prendre  place 
au-dessus  de  quelqu'un. 

Precedente  ,  adj.  2  gen,  preccdenl,  qui  pre- 
cede.  p.  a.  de 

PRECEDENTEiftE!<TE,adD.  precedemment, ri- 
devant. 

Preceder  (o),  r.  a.  ein.  derancer,  prece- 
der, aller  devant.  Preceder  :  avoir  1«  pas,  U 
preseance.  (fig.)  Exceller,  surpasser. 

Precedido  ,  a  ,  p.  p.  de  Preceder, 

Precedimento  ,  f.  m.  V.  Precedencia. 

Preceitivo,  a  ,  adj.  V.  Preeeptito. 

Preceito,  t.m.  preceple,  commandemeal ; 
regle,  enseignemenl  pour  l'aclion.  —forma 
dobediencia,  ordre  donne  ä  un  religio«  « 
vertu  de  la  sainte  obedience. 

Preceitör  ,  etc.  V.  Preceptor%  etc. 

Preceitoar  ,  o.  a.  donner  des  preeeptes. 

f  Preceptivamemte,  adv.  avec  preeepte, 
par  preeepte. 

Preceptivo,  kyadj.  preceplif.-  qui  contieat 
des  preceples. 

Preceptör  ,  t.  tn.  preeepteur,  mattre ,  insii- 
tuteur. 

f  Preceptoria,  t.  f.  prebende  preeeptoriaie, 
affeclee  au  mattre  de  gramrnaire  des  eleres, 
ou  a  un  mattre  ou  docteur  en  ibeologie  d'uw 
universite.  Commanderie  desünee  ä  an  cbeia- 
lier  de  l'ordre  du  Christ,  qui  sertaita  ses  frais, 
en  Afrique ,  pendant  deux  ans. 

Preceptoriäl,  adj.  preceplorial :  da  pre- 
eepteur. Prebenda ,  Beneficio  — .  Y.  Precep- 
toria. 

Preceptörio  ,  a,  adj.  preceplif. 

Pr*ce8,#.  f.  pl.  priere«  Ureeft  de  r£chturo 
sainte;  priores  pabliques.V.  R6ga*r  SwppHr 
ca$. 

Precusaö  ,  «.  f.  «mioipAtia«  (  sk  «a^.  -  «Vf 
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rite,  (I.  fastr.)  precesston  def  equi- 

mooTement  retrograde  des  points  equi- 

i. 

ba.  V.  Percha. 

[ädo.  V.  Preiddo. 

ie.icia.  V.  Pretciencia. 

hta,  *.  f.  bände  decuirarec  laqnelle 

illes  planches  d'un  caisson,  eic.  V. 

(ICTado  ,  a  ,  p.  p.  de 

intäk  ,  v.  o.  assurer  arec  des  bandes  de 
planches  d'un  caisson  ,  etc.  Ceindre. 
«to.  V.  Circuito ,  Recinlo. 
ösamexte,  adv.  precieusement. 
OSidäde,  t.  f.  preciosite  .  qualite  qui 
recieux;  excellence;  chosc  precieuse, 
ind  prix,  tresor,  rarete. 
»sisstMo,  a  ,  adj.  tup.  de 
ioso,a,  adj.  precieux,  de  grand  prix, 
it. 

ipicio  ,  t.  m.  preeipice  :  goulfre,  Yide 
d'oü  l'on  ne  peut  soriir ;  (fig.)  grand 
r,  grande  disgräce.  (id.)  Declin,deca- 
ruine.  *  Chute  violenie  et  rapide.  Grand 
d'un  malheur,  etc. 

piTAgAÖ,  $.  f.  action  de  preeipiter 
.  Precipitation ,  liäte ,  promplilude ,  trop 
empressement  a  dire,  a  faire,  etc.; 
rie.  (f.  de  chim.)  Precipitation  :  dega- 
,  chute  des  parties  grossieres  d'une  dis- 
i,  etc. 

pitädamlnte  ,  adv.  preeipitamment  . 
eeipitation ,  ä  la  hAte ;  sans  reflexion , 
sroent,  inconsidere.ment. 
ipitadissimo  ,  a  ,  adj.  sup.  de 
ipitädo,  a,  p.p.  de  Precipxtar.  adj. 
e,  inconsidere,  etourdi. 
ipitädo,  t.m.  (r.  de  chim.)  pr^eipitö  : 
tdissoule,  degagee  et  torabee  au  fond 
isseau. 

(P1TÄNTE,  t.  m.  (t.  de  chim.)  preeipi- 
ce qui  opere  la  precipitation.  t/.  adj. 
i 

ipitär,  t>.  a.  preeipiter  :  jeter  dans  un 
>fond ,  dans  un  preeipice.  (fig.)  Haler, 
trop ;  faire  avant  le  lemps.  (id.)  Etpo- 
id  danger  iramincnl,  ä  une  perle  cer- 
I.  de  chim.)  — ,  faire  un  preeipite. 
ipitar-se  (a,  cm),  v.  r.  preeipiter  les 
se  preeipiter,  se  jeler  dans,  fondre  sur  ; 
r  trop;  se  jeter  dans  un  preeipice. 
IPITE,  adj.  2  gen.  qui  sc  preeipite,  lance. 
ipitöso  .  a  ,  adj.  cscarpe,  etc. ,  d'oü  Ton 
de  sc  preeipiter.  (fig.)  Inconsidert,  qui 
je  precipitation.  V.  Precipitado. 
ECiPLAMENTF. ,  adv.  (t.  de  prat.)  en  rece- 
preeiput. 

ipuo,  s.  m.  ((.  de  pral.)  preeiput :  don 

des  epoux  au  survivant;  prelevement 

le  partage  dheredite ,  etc.  II  est  aussi 

isädo,  a  ,  p.  p.  de  Preritar.  adj.  Force, 
contraint.  Qui  a  besoin;  dont  on  a  be- 
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pREci$AMft!<Tt,  adv.  nfeeisatrement,  IndU- 
pensablement.par  un  besoin  absola.  Precise- 
rnent,  arec  justesse,  precislon. 

PrecisaG,  t.  f.  precision,  justesse,  exactl- 
tade ;  abstraclion  de  l'esprit.  Contrainte,  Obli- 
gation, necessile  indispensable.  *  Besoin ,  indi- 
gence.  Que  —  ha  de  diser  P  qu'tst-il  besoin  de 
dire? 

Precisae,  v.  a.  forcer,  obllger,  contralndre, 
n6cessiter.  Exiger,  demander.  0  negocio  pr$- 
eisa  müita  attenc&o,  l'aflaire  demande  beau- 
coup  d  attention. 

Precisar  (de),  v.  n.  manquer,  avoir  besoin 
de.  Etre  dans  l'indigence.  A  esquadra  preeitm 
de  marinheiros,  la  flotte  manque  de  matelols. 
O  doente  precisa  de  deteanco,  le  malade  t  be- 
soin de  repos.  V.  Necettitar. 

Precisär-se,  v.imp.  falloir,  Ätre  de  neees- 
sile;avoir  besoin.  PrecUa-te  müito  tegredo ,  11 
faul  beaueoup  de  secret.  Precisase  d'nm 
criado ,  etc.,  on  a  besoin  d'un  dorn esti que, etc., 
on  demande  un  domeslique.  (■ 

Preciso,  a,  adj.  neeessaire,  indispensable. 
Prelis,  flxe,  determine,  arrete ;  eipres,  fonnel. 
Abstrait :  separe  par  Tentendement.  Ser  — , 
falloir;  Atre  de  necessile;  avoir  besoin.  J?  — 
fazer,  etc.,  il  faut  faire,  etc.  Ndo  i—  ,il  ne 
faul  pas ;  il  n'est  pas  besoin ,  il  n'esl  pas  neces- 
saire. Onde  —  for,  on  besoin  sera.  Fax-te  ma 
—  da  ir  a  tal  lugar,  j'ai  besoin  d'aller  en  tel 
endroit.  Foi  — ,  il  a  fallu.  A  tempo—,  h  point 
nomrne,  A  l'beure  dile.  II  est  quelqaefois  tubt. 
O  —  para  xriver,  le  necessaire,  l'indispensable 
pour  vivre.  Corner  aUm  do  — ,  manger  an  dela 
du  besoin. 

Pregto  .  a  ,  adj.  et  $.  damne* ,  reprouTe. 

Preclarissimo,  \yadj.  tup.  de 

Preclaro,  Kyadj.  grand ,  illustre ,  celebre 
renomme.   Tres-brillant ,   lucide,   lumineox« 
Tres-beau ,  tres-bien  fait. 

f  Precöce,  adj.  2  gen.  prtcoee  :  mfir  arant 
le  temps ,  la  saison ;  (fig.)  premalur6. 

f  Pkecocidäde,  f.  f.  precocite :  qualite  de 
ce  qui  est  precoce. 

Pkf.cögnito  ,  a  ,  adj.  connu  par  anlicipation. 

Puecoxizaqäö,  t.  f.  preconisation  .  declara- 
tion  au  conclave  qu'un  b^neficier,  un  eveque 
nomine,  a  les  qualiles  requrses. 

Precosi2ädo,  A,p.  p.  de  Pre«mixar. 

Preco^izadör,  t.m.  preconiseor,  qui  pre- 
conise;  encomiaste,  panegyriste,  pronear. 

Preconizar,  v.  a.  pre*coniser  :  declarer  ev 
ronsistoire  que  celui  qui  est  designe  a  les  qaa- 
Utes  requises;  (fig.)  louer  excessivemeat,  prö- 
ner. 

Precordial  ,  adj.  2  gen.  (/.  de  mtd.)  precor- 
dial.qui  a  rapport  au  diaphragme,  qui  se 
passe  autour  de  ce  muscle. 

f  PrecorrCr,  v.n.  devancer,  courir  devant. 

Pre(0,  *.  in.  prix,  valeur;  (fig.)  excellence, 
merite.  — ,  recompense  donnee,  proposee  ä 
celui  qui  excelle  dans  an  travail ,  un  art,  etc.; 
(fig.)  ce  qu'il  en  cofite  pour  ebtenir  un  avan- 
uge.  Abrir—,  fixer  le  prit  Ajuttdr-*  no—% 
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conwair  da  prix.  Trokar  do  —  t  eslar  em  — , 
marchander.  P6r  em  — ,  metlre  a  Pencan.  A— 
do  dinheiro,  k  prix  d'argen t.  Por  bom—t  a 
bon  oompte,  4  bon  marche.  P$lo  —  maii  mo- 
deredo  que  fear  possivet,  au  plus  juste  prix. 
Jfdo— ,  prallt,  gain  illicile  (de  Prostitution,  de 
corrupüon  d'un  juge,  etc.).  Mulher  eujo  mere- 
eimento  ndo  (em  — ,  femrae  dont  on  ne  con- 
nalt  pas  le  prix.  Eslar  em—,  etre  en  marchd. 
Comprar,  vender  por  er  fe— ,  por  tal  —>  f  ache- 
ter,  vendre  ce  prix,  tel  prix. 

•PrEcto.  V.  PleilOyLUigio. 

•patccDin.  V.  Percuttr,  Desbaratar. 

Precursar,  v.  n.  devancer,  venir  devant 
comne  precurseur. 

Prrcursör  ,  a  ,  adj.  et  «.  precurseur  :  qai 
vient  avant  un  autre  pour  annoncer  sa  Tenne; 
qai  precede  un  autre.  Avant-coureur. 

pRiCüasdRAit.f.avant-courriere.  V.  Precur- 
sor. 

Prxcursorio,  a,  adj.  devancier,  precurseur. 

Predatorio  ,  a  ,  adj.  arme  en  course  (navire). 

Predecessor,  a  ,  t.  predecesseur :  qui  a  pre- 
cede quelqu'un  dans  une  place,  elc.  — *«,pl. 
predecesseurs,ceux  qui  ontvecu  avant  nous 
dant  le  memo  etat.  Devanciers,  ancetres, 
aleux.  V.  Antepauadot. 

Predefiric>ö,#.  f.  (t.  de  thiol.)  *decret  de 
Dieupourl'exisiencc  des  choses  dans  un  temps 
marque.  V.  Predestinafäo. 

Predbfimjdo ,  a  ,  p.  p.  de 

Prebefihir,  v.  a.  dclcrrainer  le  temps  oü  les 
eboeea  doivent  exister. 

Predestimac>0,  $.  f.  deslination  faile  d'a- 
vance.  Prädestination  des  elus. 

Predestuudo ,  A  jadj. et  $.  destine  d'avance. 
Predestinc :  qu«  Dieu  a  deslino  a  la  gloire  eter- 
neUe;elu.  p.  p.  de 

Predestinar,  v.  a.  destiner  d'avance.  Pre- 
destiner  :  destiner  do  toute  eternite  lausalut, 
a  faire  de  grandes  choses ,  etc.). 

pREbESTitüANisTAs,*.  m.pl.  prcdcstinaliens: 
aeetaircs  parlisans  de  la  predcsLinalion ,  qui  ad- 
mettent  des  elus  et  des  damn6s  de  loute  eter- 
nite, par  le  clioix  de  Dieu ;  fatalistcs. 

Prej>btermirac>ö,  «. /*.  prcdelerminalion  : 
determination  antieipee. 

PrEDETERMINÄDO,  A,p.  p.  de 

Predetermikar,  v.  a.  prede  terminer;  deter- 
■üntr  d'^vanee. 

Premal  ,  eaj.  2  gen,  predial :  qui  concerne 
lei  fonds  et  les  herilages. 

PrEdica,  f.  f.  art  de  preeber,  exercice  de  la 
chaire.  Predtcation,  preehe  :  sermon  des  pro- 
testants. 

Prrmcäbo,  s.vi.  (I.  de  hg.)  attribut  d'une 
propoaition,  ee  qu'on  affirme  im  nie  du  sujet 
*Qualite,  lalcnt,  don  de  la  nature. 

Prbbicador,  t.  m.  ministre  Protestant,  pas- 
te«r. 

PikmoaiuiitAdo,  a,  p.  p.  de  Prcduamee*- 
t*r» 

Prericasiertal,  mdj.  2  gen.  (i.  de  log.)  qui 
ceaetjfne  tat  pNdictmentt. 


PUB 

f  PftzaicAitEKTAft,  «.  «.  donner  predica- 
iient,  constiluer  dans  une  caUgorie. 

Predicamexto,  t.  m.  predicament:  rnntdts 
eategories  d'Aristote;  ordre,  rang  de  teej  les 
*tres  selon  leur  genre,  fear  espece.  Sitf, 
elasse,  categorie  morale  ou  politique,  etc.  (fa. 
p.iu.)  Degr6  d'cslime,  de  r^pnUtion  oq  foa 
est. 

Predicante,*,  m.  predicant:  ministre  Pro- 
testant. 

Predicativo,  a,  adj-  qui  concerne  Part  de 
precher,  de  la  chaire.  Eslglo  — ,  etile  de  b 
chaire.  V.  Predicarel. 

Preoicäto.  V.  Predicddo. 

Predicä  vel  ,  adj.  2  gen.  qui  pent  6tre  prteei. 
(ant.)  Digne  de  Iouange,d'eloge.  (I.  de  kg.) 
Predicable :  se  dit  d'une  qualfle  que  Tod  peet 
donner  ä  un  sujet. 

Predicc.au  ,  «.  f.  predielion :  action  de  pre- 
dire;  chose  predite. 

pREDiLEcyAO,  t.  f.  predilecUon :  prefereoee 
d'afTection. 

f  Predil£cto  ,  a  ,  adj.  cberi :  aime  par  prtfft- 
rence. 

Pr^dio,  t.  m.  fonds  de  terre,  heritage,  oV 
maine.  —  /irr«,  franc-flef.  —  rutlico,  eaan» 
qu'on  eultive,  terre  labourable,  bien  decast- 
pagne,  propriele  rurale.  —urbano,  profaiele 
urbaine,  raaison  a  la  ville. 

Predito  ,  a  ,  p.  p.  de 

Predizer,  v.  a.  predire :  propbetiRer,  miü 
cer  par  inspiration ,  divinalion  ou  conjeetare. 

Predomi^äoo,  A,  p.  p.  de  PrtdomimeT. 

Predouinador,  A,o4y.  V.  Prtdominemk. 

Predominakte,  adj.  2  gen.  predominant:  ejä 
predoraine.  p.  o.  de 

Predominar,  e.  a.  et  plus  souvent  m,  prese- 
miner :  prevaloir,  lern  porter  sur ;  exceller;  ik- 
lever;  eclater.  On  le  dil  en  parlant  des  Tertas, 
desvices,  des  humeurs  du  corps  bumatoqsi 
prcvalenl  sur  les  aulies.  — ,  dominer  partkt- 
liercrnent.  se  faire  seniir  davanlage,  parlsit 
d'un  vent,  etc.  —  algucm,  dominer  sur  qed- 
qu'un,  avoir  do  l'ascendant  sur  lui  (p.  «*.)• 

PRBDOMimio,  $.  m.  •  predoraination :  aetise 
de  predominer.  Empire,  pouvoir,  saperierile, 
ascendant.  'Qualite  des  humeurs  da  corps  ba- 
main  qui  prevalent  sur  les  autre*. 

Preecar.  V.  Prigar. 

Preeleger,  v.  a.  elire  d'avance. 

Preelecido,  a  ,  p.  p.  de  Preeleger. 

f  PflEELEi5A0,f.  f.  aclion  d'elire  (TaTanc»; 
d'etre  elu  avant  un  autre. 

Preeleito,  A,p.  p.  trr.  de  Preeleger. 

Pree minencia,  t.  f.  preemioence :  avantaff 
prerogaüve  de  la  dignite,  du  rang. 

Preevinekte,  adj.  2  gen.  preeminent;  qw 
excelIevau-deEsus. 

PREEMr^iö,  s.  f.  'achat  anlerievr. 

Peeemcubr  ,  t>.  a.  remplir,  accoraplir  (sa  pro- 
messe ,  etc. ) ;  s'aequitter  de ,  satisfaire  (ses  e* 
gagements,  son  devoir,  etc.). 

f  Preestabelecer,  v.  a.  etablir  d'abord. 

Preexcellekcia  ,  t.  f.  preexcetlence :  grande 
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tgjffltioritt  proneueee,  reeonnoe;  excellence 
ntploj  lual  dtgri. 

PMUCiLLisTE,  •«?.  2  #*»•  tres-soperleur. 

PmucIlso,  a,  «ctf.  grand,  elcve,  sublime. 

PftftKKifttixciA, «.  /*.  preexistence  :  existcnce 
BAtrieure. 

Prkexistente,  o#.  2  gen.  preexistant :  qui 
litte  arant  an  au  Ire. 

Pmkxistir,  v.u.  preeiister:  exister  arant 
Aootftw 

PftEPAcid,  «.  f.  preface  r  discours  prelimi- 
Ato;  prejuakule;  avant-propos. 

Prefacio,  t.  m.  •  preface :  partie  de  la  messe 
vtaft  1«  oanon.  V.  Prefacdo. 

Piefazer.  T.  Perfaser, 

•  Prefecto,  Y.  Prefeito. 

PutfiCTÖAA.  V.  Prefeilura. 

PMviiTO,  a. s».  prüfet :  titre  de  dignite  ehex 
M>  tMioat  Romains.  Celui  qui  presidc  dans 
M  tjseanfrlee,  elo.  Prelat  de  certains  ordres 
eUgfotix.  Prefct  de  College.  — ,  chef  d'un  de- 
evtamiit,  etc. ,  en  France. 

Pweitura ,  a.  A  prefecture :  dignite  de  pre- 
rt,  ton  tribunal  (f.  d'a»f.);  en  France,  dignite 
aprestier  adnünistralcur  d'un  däparlemenl; 
et  fonetions,  leur  duree;  sa  residente ;  son 
rromlitfement. 

PmutftJfcJtcu,  $.  f.  preference  :  choix  fait 
oT«a  etre)  plutot  que  d'un  autre ;  droit  d'etre 
roflri.Ptcieance,  pas.  Com  — ,  de  preference. 
twtifsWn  n  fremde»  conltndas  d  eerea  da  — , 
i  ttjrviot  dt  grands  debals  sur  le  pas. 

PujuImti,  adj.  et  t.  2  gen.  qui  prttend  a 
taMIr  an  droit  de  preference  en  Justice.  Pre- 
fettU,  qui  praferc  j  qui  a  eu  la  preference. 

P*BFitJoo,A,  p.p.  de 

PftBTBtia  (a),  «,  a.  preferer :  donncr  l'avan- 
ajsj  (•),  raettre  au-dessus  de.  «?.  n.  Avoir  l'a- 
aatage ,  le  dessus  (dans  un  concours,  etc. ); 
i  preference  ( dans  un  payement,  etc..  Avoir 
I  tttt  sur,  0*  duques  preferem  aus  condet ,  les 
■CS)  ont  le  pas  sur  les  comtes. 

PRKFgaiR-ss,  v.  r.  se  preferer  :  se  croiro 
Mf llear qn'un  autre,  prefcrablc  a  lui. 

PttrsaivEX,  adj.  2  gen.  preferable  .-  qui  doit 
Ire  preTere. 

Preferitelhekte ,  odv.  prcTerablement  : 
«r  preference. 

Paefigürädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Prcfigurdr. 

Prbficcradör ,  f .  in.  qui  tigure  par  avance. 

Prrtigurar,  v.  a.  figurer,  repr&enter  par 
vanee. 

PnsrurfR ,  o.  a.  ( t .  de  prat.)  preflnir :  fixer 
o  lenne ,  un  delai  pour  nn  acte. 

tPtiriiiDO,  a,  p.  p.  de  Pre/laxr.  adj* 
täo  .  marqoe ,  deterroine  d'avance. 

•fPtEFiXAMEKTB,  adv.  d'une  raanicre  fixe, 
leterauoee. 

tPutFUAt,  v.  «.  fixer,  marquer,  determi- 
ter  ö?ttancc. 

PtBfixo ,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Prefixar.  adj.  Fixe 
rarance ,  etc.  Preflx ,  determine;  conclu,  tr- 
ete d'avance. 

tFuwtoitiicfcfci a  ,  i.  f.  ( t,  de  bot.\  prellea- 


raison  .*  etat  des  parties  d'une  fleur  avant  son 
dpanoui»semeut. 

tPatrcLGiNTE,  adj.  2  gen.  tres-eclatani, 
tres-resplendissant.  Qui  a  lui  d'abord  (p.  «•#.). 

Pitega  ,  t.  f. '  pli  d'un  habit,  froncis. 

Pregacaö,  f.  f.  (anl.)  predication.  V.  Ser- 
mdo, 

pREGAgÄft,«.  f.  les  plns  petita  troos  de  la 
filiere. 

PusGADigo,  a,  adj.  qni  s'attache  par  des 
clous. 

Prf.gado,  a,  p.  p.  de  Pregar.  adj.  Fixe, 
eolle.V.  Ftaro,  Fito. 

f  Pregado  ,  t,  m.  tnrbot.  V.  Rodotmlho. 

Prkgado,  A,p.  p.  de  Pregar. 

*  Pregadöiro.  V.  Putpito. 

Pregadör,  9.  m.  predicateur  :  qni  annonce, 
avec  mission ,  la  parolo  de  Dien ,  les  veriles  de 
1'firangile.  Otfradet—es,  les  freresprechears, 
les  dominicains.  — ,  a,  adj.  qui  pr^che,qiii 
annonce  nno  verile  morale. 

Pregadüra  ,  s.  f.  action  de  clouer.  Garnilure 
de  clous.  V.  Pregagem.  —£um  testido,  •  pli 
d'une  robe. 

Pregagem,  t.  f.*  clous,  tout  ce  qui  serl  i 
clouer,  cloulerie.  V.  Pregaria. 

PregAüa.  V.  Prarfana. 

PregäO,  *.  m.  bau  .-  cri  public,  pablicalion  A 
son  de  trompe.  Louange  publique  d'une  per- 
sonne Ott  d'une  chose.  —  de  eatamento ,  ban  , 
proclamafion  de  mariage.  —  dos  bens ,  'criee. 

Pregar  ,  v.  a.  cloucr  :  chasser,  planter  un 
clouä  coups  de  marteau;  attackier  avec  des 
clous,  elc.  Fixer.  Kant.)\.  Pedir,  Uogar. — 
uma  mentira ,  dire  un  mensonge.  —  uma  pefa 
a  atgvem,  joucr  un  lour  a  quelqo'un.  — um 
bofeldo,  flanquer  un  soufQel.  —  0»  olhot  ein  al- 
guma  cousa,  fixer  les  regards  sur  quelque 
chose.  Ado  —  olko  ou  or  olhot ,  toda  a  noite . 
ne  pas  ferraer  Teil  de  toute  la  nuit. 

PregAk-sf.  fem),  v,  r.  s'enferrcr. 

Piilgau,  r.  a.  et  n.  prftcher  .-  aimonccr  en 
chairelaparole  de  Dieu  ;  iuslruire  par  des  ser- 
inons.  Publier,  dirulgucr.  Louer,  exaltcr. 

•  Preüar tTAS,  f.  f.  pl.  religicuses  domini- 
caincs. 

Pregaria,  t.  f.  grande  quantite  de  clous : 
garnilure  de  clous.  V.  Pregagem  cl  Crava^do. 
— sypl.  (ant.)Y.  Preces ,  Supplicas. 

Pr£go  ,  f.  m.  rlou  :  morceau  de  melal  a  lete 
et  pointu  pour  fixer,  etc.  Grande  epingle  de 
l'ancienne  coiffuro  des  femmes.  — ,  furonclc. 

*  Depeche  cachetee,    pli;  lettre  de  cacliet. 

*  Feuille  entiere  de  papicr  (p.  ut.),  Nora  d'un 
poisson  de  mer  qui  a  trois  rangs  do  dentt.  Udo 
deixar  —  em  parede.  V.  Detxar. 

Pregoado,  a,  p.  p.  de  Pregoar. 

Pregoadör  ,  a,  «.  crieur  :  qui  crie,  qui  pro* 
clame. 

PrbgoAr  ,  e.  «.  publier  A  son  de  trompe. 
(flg.)  Publier,  divulguer,  rendro  public;  prö- 
ner.  V.  Apregoar,  Proelamar. 

Pregoär-se  ,  t>.  r.  se  proner,  se  rantcr. 

PrecoEjro  ,  a  ,  adj.  tt  #.  erlear  public,  (/le.) 
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Horome  indiscret,  qui  publie  ce  qu'on  igoo- 
rail.  —dos  louvorei  d'olguem,  panegyrisle, 
proneur,  louangeur. 

•  Pregoatöiro.  V.  Pulpito. 

Preguica,  s.  f.  paresse  :  negligence;  defaut 
de  soin ,  nonchalance;  indolence,  Icnteur  a 
agir,  peine  qu'ou  a  ä  se  lever,  a  qnitter  son 
6iege.  Piece  d'un  moulin  ä  bras.  Corde  atta- 
chee  a  un  faideau,  etc.,  qu'on  guinde,  pour 
l'ecarter  du  mur,  etc.  —  do  Brazit.  V.  Pregui- 
eoto ,  f.  m. 

f  Preguica  r,  v.  n.  faire  le  parcsseux;  se 
donner  a  la  paresse,  agir  avec  indolence ,  avec 
lenteur. 

Preguiceiro  ,  t.  m.  lit  de  repos,  couchetle. 

Preguicösamente,  adv.  paresseusement  : 
avec  paresse,  noncbalaminent. 

pRKCLicoso,  a  ,  adj.  paresseux  =  qui  ne  tra- 
vaille  pas;  nonchalant,  qui  aime  a  eviler  l'ac- 
tion,  lelravail,  etc. ;  negligent;  indolent,  lent 
ä  agir ;  qui  se  leve  tard  et  avec  peinc. 

f  PrecuicAso ,  s.  m.  (I.  d'hisl.  not.)  pares- 
seux :  animal  qui  approche  du  singe ,  et  ne  peut 
que  grimper.  —  maior  ou  preguica  do  Brazil , 
unau,  animal  sans  queue,  didactyle,  tardi- 
grade.  —  menor,  ai  ou  hay,  maminifere  tardi- 
grade  d'Amerique. 

Preguinuo,  f.  m.  dim.  de  Prigo.  Petit  clou. 

Preguntär,  etc.  V.  Perguntar  t  etc. 

f  Pkeqabiutacaö  ,  t.  f.  habilitation  faite 
d  avance. 

t  Prehabilitar-se,  v.  r.  s'habiliter  d'a- 
vance. 

'Preitär.  V.  Pagar,  Peitar. 

*PREiTEÄR,elc.   j    WPrcilejar;  Pleilear, 

'PllElTEGAR.  I     etC 

*  Preitf.jam  exto.  X.Ajusle,  Contrac(o,  Paclo. 

•  Preitejar.  V.  Ajutlar,  Paclear. 

*  Preitesia  ,  t.  f.  WPreito,  Ajuste,  Concerto. 
•PutiTtz,  adj.  2  gen.  V.  Con/iado,  Dcsem- 

baracado. 

Preito  ,  t.  m.  (ant.)  pacte,  accord ,  promesse 
de  faire.  V.  Plcito.  —  e  homenagem  de  vassallo, 
bommage  du  vassal  envers  le  suzerain,  foi  et 
Hommage.  Fazer — e  menagem  d'uma  fortaleza. 
On  le  disail  autrefois  du  gouverneur  d'une  for- 
leresse  qui  pretait  au  seigneur  le  serment  de 
fldelite.  V.  Homenagem. 

Prejudicär,  etc.  V.  Perjudicdr,  etc. 

Prejudiciäl,o4/.  2  gen.  (|.  de  prat.)  preala- 
ble:qui  doil  etre  examine,  decide  avant  le 
fond.  V.  Perjudicial. 

Prejudicialmerte.  V.  Perjudicialmenlc. 

pRRjui'EO,  t.  m.  prejuge  :  jugemeni  porte  ou 
admis  sans  examen;  prevenlion  pour  ou  con- 
tre;  opinion ,  principe ,  premiere  nolion  adoplcs 
mos  examen.  Y.  Perjuixo. 

PrblacäG,  *.  f.  (p.  ut.)  preference. 

PrelacJa,  s.  f.  prelalure  :  dignite  de  prelat. 

Prelaqar,  o.  i».  devenir  prelat;  exercer  les 
fonclionsde  prelat;  se  prelasser. 

Preläda,  t.  f.  »uperieure  d'un  couventde 
*eligieuses,abbe*»c,  etc. 

Preladia.  V.  Pretoria. 


Preudo,  s.  m.  prelat :  prelre  revttu  d*ut 
principale  dignite  eccleaiaslique  avec  Jaridto- 
tion;  cveque,  abbe,  etc.  Superieur  de  mafsot 
religieuse.  —  domeslico,  prelat  domestiqae: 
ecclesiaslique  allach6  a  la  roaison  da  pape. 

Prelaticio,  a,  adj.  de  prelaL  Hatoto—, 
testet  —as ,  habil  de  prelat. 

EEElr  I  '•*»**■ 

Prelkcädo,  *.  «i.  prelegs  :  legs  qui  daHttn 
delivre  avant  partage. 

Prelegär,  «.  a.  pröleguer  :  faire  an  |*fr 
less. 

Prelibacaö,  f.  f.  *avant-goüt,  preliballN, 
premiere  libalion. 

Prelibar  ,  v.  a.  goüler  le  premier. 

Prelimi.iar,  a4;'.  2  gen.  pre liminaire  x  ajii 
precede  la  maliere  principale  et  sert  k  P*daV- 
rer.  f.  m.  — ,  ce  qui  precede;  ce  qui  doftint 
regle  avant  un  traite  deflnitif  (— s  dtlipia^ 

pRf-no,  t.  m.  (p.  us.)  combat. 

Prelo,  t.  m.  *  presse  d'imprimerie. 
livro  ao  — ,  metlre  un  ouvrage  so» 
Estar  no  — ,  elre  sous  presse. 

Prelldiär,  v.  n.  (t.  de  mui.)  preloder: 
joucr,  faire  des  prelades ,  essayer  ta  TOix.T. 
Preambular. 

Preludio,  s.  m.  prelude:  ce  qu'on  cfeanlt, 
ce  qu'on  joue  pour  se  meltre  dans  le  ton ,  paar 
prendre  l'accord;  piece  pour  preluder;  (fif.) 
ce  qui  annonce ,  prepare ,  sert  de  conuneaee- 
ment,de  preparation.  Debüt,  commeimi— it 
d'une  afTaire,  d'un  discoors.  A vant-propw , 
preface ,  preambule. 

fPRELtziR,  v.  n.  briller,  eclairer  paravm. 

*Prema,  t.  f.  oppresslon,  violence.  Ö.V. 
Urgencia ,  Hecettidade ,  Precisdo. 

*  Premar,  v.  a.  Conttranger,  Oßfi i*irt 
Yexar. 

Premätica.  V.  Pragmatica. 

f  Prematuracäö,  t.  f.  "etat  de  ce  qaieU 
prämature. 

f  Prematürah£rte  ,  adv.  d'une  manta 
prematuree,  avant  le  lemps  convenable. 

f  Prematcrär,  v.  a.  faire  une  eboae atatf 
le  temps  convenable. 

t  Pkematuridade,  #.  f.  prematurile ;  nuta- 
rilc  avant  le  lemps  ordinaire;  preeocile. 

Prematüro,  a,  adj.  prämature .-  qui  märil 
(fruit),  qui  se  fait  ou  arrive  avant  le  leaa»; 
precoce. 

Premedeiras  ,  t.  f.  pl.  marebea  ou  padaks 
d'un  melier  de  tisserand. 

Premidita^aö,  t.  f.  preinedilatios  r  xt** 
de  premediter;  deliberalion  en  soi-roemeafaii 
d'agir. 

Premeditädo  ,  A  ,  p.  p.  de  PremtdHor. 

Premeditador,  a,#.  celui  qui  premedffe. 

Premeoitär,«.  a.  premediter  :  mediterur 
une  ebose  avant  de  l'execuler ;  former  an  4m- 
sein. 

Premiäoo,  a,  p.  p.  de  PrmmM>.  **j\  Qß  * 
remporte  un  prix. 


Üi  av  t;  celal  qai  rttdiipelife, 

BBJT» 

r,"%. «.  reeafBpeaaer;  eceorder  le 

■fO,  a9  eay.  qaJ  reeoinpeoBe,  qai 
jqaJ  aaeerda  im  prix. 
sbab«  Y.  PfBataaMraa • 

BBBA  «  Bte.  ▼  ■  Jnrff#BNBffB£lB  ,  Bte. 

, «. et.  prix,  recompentc.  — ,  ce  qvi 
4  paar  dm  denoe  ae  plaa  nabUe, 
•raMoorafMWBl.  Prteont  pour  m- 
aV  fffffaro,  prixee  tfaffearaBoe.  le- 
aBnforter  le  prix. 
at,  t.  /.  bJ.  (I.  äe  log.)  pitaittee « 

Ctoree  prepoaitiont  d*BB  tyllo- 
qai  foul  eenjeoterer,  eoneiare. 
riaaimnöt. 
tA*.V.  Primicimt. 
ntirro.  V.  FrüM#MMlBf0. 

Li,  «.  A  (f.  «•  <***)  priraoüoo  1 

)fcBiagieeanta?ee  laereatara,  et  I« 

ataagir. 

rraATftntx,  aay.  9  #•».  nom  de  rar- 

iawtrti  el  de  eeax  qai  le  eompo- 

«•ab,  (I.  aV  bei.)  Y.  JbfreoAdef. 

IbO.  V.  PffTiaMfdddO. 

BB,A,p.p.de 

if  a.  «.  premanlr.  T.  Prwr, 

im,  e.  r.  ee  premanir,  m  preeau- 

1  ff.  f.  "den ,  preeeat.  *  Gage  öTamlUe, 
,  aetnrance,  preuve.  *Objet  lendra- 
.*  Talent,  Agrement.  — « ,  pi.  boimei 
itf ,  don*  de  U  natiire.  /eea  de 


m»,  a  ,  eay.  don*  de  ultntf ,  de  bee> 
he,  etc. ;  favorit*  de  U  natare;  qai  t 
ga  öVamiiie.  p.  p.  de 
if  e.  a.  faire  an  preeent;  denner  na 
kSe,  etc.;  dotier  d*un  talent,  ele.9 
1  le  aature.  Recompenaer.  Y.  Pre- 
kär, eaptiver  l'atfecuon  t  U  biaaveU- 
iBtqo'an. 

4l,  #.  at.  celol  qai  «trete, 
k,  b.  b.  prendre,  saitir.  — ,  arrtter, 
pfiffen ,  emprisonner.  Atucber :  Her 
b  nne  autre.  (/le.  fam.)  Arreter, re- 

0  Y.  TeBiar,  Aptmhar. 

1  (fffli),  e.  ».  prendra  raeine.  Tenir, 
e  a.  Prendre :  te  comainniquer,  per- 
lt ele. 

i-sb,  b.  r.  te  prendre,  e*attacher, 

r  a;  etre  prii ,  eure  capto  e  de. 

Bt  a,  e>.  p.  de  PrffaaVr.  aay.  Y. 

tBTO,  i.  bi.  Y.  Prüto. 

tnou  PautsTO,  ff.  m.  (f.  efeftref.) 

b  Palestrioe. 

ttfaio,  a  ,  oey.  de  Preneelae«  PeJea- 

*Ai*4f:  A  femme greife, eneeiale. 

tBBT 


US 

Pxtxwt,  aa/.  2  ae».  II  ae  ae  dtt  an  propre 
qu'aa  feminin ,  «Tan*  fama*  trotte ,  anceinle, 
eld'BBB  leaeälte  pletaB.  (/If.)  Pleia,  rempH, 
eharge.  (id.)  Qoi  racele  bab  ebete  qn'en  bb 
peat  eecoarrtr.  Faser  — .  Y.  SatertBaar.  Fa- 
xer-ff»  — ,  derenir  grotte.  PerA*  — f  (/^.) 
nur  qai  fait  tentra. 

PBBinttx,ff.f.  grotteetede  reone;  partaa  da 
aeie.  GetUUeo  1  dnree  da  feut  de  ff^otaBtae. 

PumOBld  (B\  Bff.)-  V*  »ffBBffX. 

.Pax«09iOtff./:(f.B>BM.)prenotioB:eeBr. 
naiataBee  obeeBre  et  iBperieielte  d*one  cbeeB 
arantde  fafolr  examinee.  Connalttance  bbiI- 
etodB,  preatentünent. 

Pbbbbbib,  ff.  et.  prenem  x  nom  qoe  les  Be- 
BMiBJBlaeaient  deranila  nom  da  ramilleviel 
qoe  CiTbj,  Mareaf ,  Titaa,  etc.  Titre  qn'on 
ajeeteffffonnoni. 

PaxMOBJiiia,  e.  b.  donner  an  preneau 

tP»*»OTAaf  b. b. remarauer d'aTance. 

PBtjrtA ,  ff. /l  prette:  maenine  ponr  pretitr, 
CBBipriBier  forteaient ,  etc.  Y.  /aiprtaffs. 

PaBROBaA ,  ff.  f.  Y.  JrVtBameie. 

PaBRüROAviÖ,  ff.  f.  prediction. 

PaxMimaAoo,  a,  p.  p.  da  Jtoffftemcfar. 

PBBJruBGUBön,  ff.  et.  V.  PrvpkiU.  Bay.  Qoi 
annonoe,  qai  predit. 

PaxirDBcaa,  b.  b.  Y.  Predixer,  PrvpUti- 


PaBBüHCUTiTO,  a,  bb>.  qai  tert  A  annoncer 
d'aTance. 

PRXjriBCio.ff.  bi.  annooce,  pronetlie,  pre- 
dkUon.  bb7.  Qai  Annonce  d'avance,  qui  predil. 

PmBOCCürAciO,  ff.  f.  I'aeüon  de  t'emperBr 
BBparafant.  Preoccnpaüen,  prevention  (Tea- 
prit,  prejoge. 

t  Pbjoocbbababxiiti  ,  ade.  «Tee  preoccapa- 
lion. 

PaxooccrlBO ,  a  ,  aey.  preoccupe :  prereoB, 
rempU  de  prejages.  p.  p.  de  Pnocwpar. 

PaxooccFlMTK,  bb/.  s  pff».  qai  a  occape,  qai 
a*eat  empere  a?  am  un  aulre.  p.  b.  da 

PfeBOocopla,  e.  a.  oecnper,  ae  aaitir,  t'env- 
parer  avant  an  antre.  (ßg.)  Preoeenper :  pre- 
▼enlr  PetpriL 

Paxoocorla-aa ,  e.  r.  ae  preeeeaper  de,  te 
prefenlr;  flnfataer. 

PftKOrouciO,  ff.  f.  preopinalion :  ineerÜtnUe 
da  medeein  tur  le  pronoaüc. 

PaaorixIiiTB,  ff.  at.  preopinant :  qui  opino, 
a  opine  avant  an  autre. 

PaxortxAa,  b.  b.  preopiner :  opiner  arant 
BBaatre. 

PBBoaBXxjAc^O ,  ff.  f.  ( I.  bb  Mol.)  pred6ter- 
minalion  :  decret  Alernel  de  Dieu ,  ponr  qaa 
toaiea  eaaaas  eaBtent  iearaefeu  dana  le  lempa 
aaarqae. 

PaaoBBXJiiBO,  a,  p.  b.  de 

Pbbobbbmab  ,  b.  rn.il.  da  Offaf.)  detenBlaer 
da  mala  atenüie.  V.  AreardaBBeiu. 

PatoiDiiiAcAO.  Y.  FrffoniffBBeBB. 

PbxpAo  9 «.  at.  ( f.  da  atar.)  pfcece  de  boit  prea 
da  mAt.  \ 

PaKPAtu^AC ,  $.  f.  preparalioB,  appret,  die- 
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Position;  composilion  des  reraedet.  Avance  : 
ce  qui  se  Irouve  deja  fait,  prepare. 

Preparadamexte,  adv.  avec  preparalion, 
avec  appröt. 

Prepa rAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Pr eparar. 

Preparador,  a,  i.  cclui  qui  prepare,  qai 
apprelc  ou  dispose ,  appreteur. 

Preparamento  ,  s.  m.  V.  Prsparo  9  Prepa- 
rafdo. 

Prepa rar  (para),  «.  a.  pr^parer :  «ppro- 
ler ;  disposer  ä  ;raettre  cd  «tat,  en  disposiüon 
de ;  accommodcr  ( lef  raetsj.  — ,  composer  un 
remdde. 

PreparAr-se  (para),  c.  r.  se  preparcr: 
d'apprötcr,  sc  disposer  ä.  V.  Apparelkar-t*. 

Prepa  ratjvo,  s.  m.  appareil,  preparatif, 
apprfit. 

Prepa  ratjvo  ,  a,  adj.  preparatoire :  qui  pre- 
pare. 

Preparatörio,  a,  adj.  preparatoire :  qui 
prepare.  Ot  -*,  pl.  t.  etudes  preparatolres 
pourentrcr  ä  l'uuivcrsite  de  CoYmbre,  repon- 
danl  au  baccalaureaten  France. 

Prepösteuameste,  adv.  sans  ordre :  auire- 
ment  qu'il  ne  faut.  Au  rebours,  a  contre-temps. 

f  Preposteräu,  v.  a.  faire  les  cboscs  autre- 
ment  qu'il  ne  faut.  V.  Parierter. 

f  PreposteridAde,  t.  f.  'ordre  renvexse.  V. 
Prepostvrafäo.  Qualitc  de  cc  qui  est  intempes- 
tif,  ä  contre-temps. 

Prepöstero,  x,adj.  intempeslif,  a  contre- 
temps  ,  hors  de  saison ,  hors  de  propos;  Cait  a 
rebours. 

*  +  Piiepösto,«.  m.  rcligieuK  prepose  a  la 
sacristie,  ou  pctit  sacrislain  chcz  les  cbanoines 
re^uliers  (ä  CoTrnbre). 

Prlposto  ,  a  ,  p.  p.  de  Prepör. 

Prepöstos,  $.  m.  pl.  preposes :  comrafs  A 
quel(|ue  chosc. 

Prkpotencia,  s.  f.  puissance  superieure; 
pouvoir  cxcessif,  abus  du  pouvoir,  acte  arbi- 
trato. 

Prlpotexte,  adj.  2  gen.  Tort  puissant,  tautr 
poissjnt;  prödoHiinant;  qui  abuse  du  pouvoir. 

Pkupücio,  f.  m.  ( t.  d'anat.)  prepuce  :  peau 
qui  recouvrc  le  gland. 

*  PREREC.V1.IIAS,  t.  f.  pl.  V.  SuppliCat. 

Puur.ocATivA,  x.  f.  prerogative;  avantage, 
privilc^c  attachc  a  une  dignilc. 
PkepassAr  ,  t .  a.  depasser,  passer  a  cöte. 

*  Piilpoi.m  ,  *.  m.  corscl  de  fcmme. 
Pukpoxderado,  kyp.p.  de  Preponderar, 
Pkkpondeiiancia,  t.  f.  preponderance :  au~ 

perierite  d'aulorite,  de  credit,  de  conaidara- 
tion ,  etc. 

Prkpondekäxte,  «ty.  2  gen.  preponderanl. 

p.  a.  de 

.  Pufpöndkrär  ,  t>.  n.  peser  davantage.  Qlg.) 
Kire  preponderanl,  prevalotr,  remporter  aur. 
v.  n.{p.  us.)  Donner  plus  d'iraportance  a,  faire 

piifvaloir. 

P  n  kpA  r  ,  v.  a.  prefcrer.  V .  Antepor. 
Phkposic.Aü,  f.  f.  (f.  (f'tfraTiOprcpOüiiiOn  :; 


prb 

particule  indeclinabla,  plaeee  dtfaat  «t  im  le 
inot  qu'elle  regit. 

t  Prepositivo,  a  ,  o4/.  ( l.  d§  fmk]  BCtpt- 
sitif :  qui  se  met  atant  un  not. 

PagpösiTO,  a.  m.  but,  inlenÜaB«  Sojcrit« 
d'un  ordre,  d'une  congrejatiop  retjuksfcT. 
Propotito. 

PaxposiTtfai,«.  f.  *  eapioi ,  dlpita  4a  Fn- 
potito.  V.  ce  mol. 

f  pREposTEaA^AÖ  ,#./!*  rwvi 
dre,  bouleversameuL 

Pripostejiädo  t  Afp.p.dt 

Prksa,  <.  f.  pnse:  action  da  pcaadra;  ca> 
ture;  choae  priae,  valsseau  prU;  balia p/iiMr 
1'ennemi.  Proie :  ce  qua  lea  animani  cacaav 
siers  ratissent  pour  le  manger;  (jlf.)  sc  du  *• 
tout  ce  qui  est  pris ,  ravi.  Sana  das  tiaaanai 
proie.  'Digue:  batardeau  paar  coodaira  tm 
dans  le  canal  d'un  moulin,  clc,  *V 
cboaa  a  roanger.  —  dt  ferro,  *  pilaa  t  < 


crampon.  —  d'agua,  man  d'eAa  rateaaa \jm 
une  digue,  une  acluse,  une  pala.  —  daa 
moinao,*lancoir,  pale  da  monlin  qai  apüi 
Peau.  Faxer—,  uisir.  V.  Aprumr.  (ßi^tm 
une  chose  en  sorte  qu'elle  ne  puiaaa  edlaaaat 
— i,  pl.  *Crocs,  daftasai  da  ianfUar,alc,  aüsü 
pointues  de  certaias  anlmaox; 
d'oiseau  de  proie ;  deots  aeilleraa. 

t  PREaÄCAiiEjnE,  adv.  avec  preaafa»  am 
augure. 

PresaciAdo,  a,  p.  p.  da  Premgmr* 

f  Presaciador  ,  a  ,  adj.  et  i.  q«i  preaafa. 

Presagiär,«.^.  presager:  iodtyvet,  aar* 
quer  une  ebose  a  venir,  annonoer;  caa^ialaBV. 
Avoir  quelque  preasanÜmenU  rrsaajla  m  • 
animo,  j'ai  un  presaentbnant»  la  cemaadiL 

pnEsÄcio,  i.  m.  presage  :  augpre,  afaaafaj 
lequel  on  jugc  de  lavenir { conjjectara ojaa Tai 
en  lire ;  pressenUment 

f  Presaciöso  ,  a  ,  adj.  qui  UeoC 
qui  en  renferrae  un. 

Presägo,  a#  adj.  qui  a  des 
Qui  prtsage. 

f  Paksan Tinciao ,  a  ,  aay.  (  f .  a>  ßhsr.)  fft- 
sancliOe :  consacrt  1a  veille.  $ .  am.  Dans  la  Et» 
gie  grecque,  c"est  une  messe  daaa  laujaefla  b 
pretre  communie  rhoatia  ei  la  caiica  caaaecrc» 
U  veiMe. 

PassAa.  V.  Apmar  et  PrtxaV. 

PiiEsaiTERO,  etc.  V.  Prcjeaiar»,  aas. 

P&esbt6pia  ,  $.  f.  presb|opia  :  aHat  dt  fRf- 
byte;  vuelongue. 

Presbt'ta,  t.  2  gen.  presbyte:  qai  aa  val 
que  de  loin;  a  crtstallin  apUti  (l.a>atff 
d'anat.). 

f  PuesbiteaAdo  o«       |  *  prttriat:  ssoif- 

-f  PresbtterAto,  ».  m.  |  doca;  ordre, eaa- 
secration  du  pretre* 

PRESBYTERiANisMo,«.  ai.  pfcsk jldtiaalsav < 
secle  des  presbvleriens. 

Presbyter! Ako,  a,  adf.  et  *.  jiiaia|liriaii 
Protestant  (TAngleieire  qui  macafmatt  rejap» 
copat. 

PRr5TrYT£Rir> ,  f.  gt,  camcal  an  Cvha^pjli  law* 


PRE 


PRE 
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:  aartieda  eorar  voisine  de  Tautet;  liea 
et  est  le  maltre-eutel. 

Peisbv'tbeo«  f.  es.  pretre.  V.  Sacerdote. 
(ß§m)  Yleillard,  ancien,  personne  venera  ble 
anrmi  les  fldeles. 

PmisatH€Ut«.  f.  prescience  :  connaissance 
de  ravenfr. 

f  Presoeiitb, adj.  2  oe*.  prescient .-  qui  a  la 
ataaeieaee. 
PRiscnrofDO, a,  p. p. de 
PnaecniDia,«.  a.  eeparer,  diviser.  Prescin- 
der,  abs  lraire,separer  par  l'entendemeni.  (de), 
v.  av  faire  aeatraction  de.  Pretcindinäo  dt... , 
feile  de... 
».  V.  Precito. 

. , e.  e.  prescrire :  ordonner ;  assi- 
aree  autorite;  mar  quer  precisement  ee 
•jb/Smi  ▼•et  qui  seit  fait.  Acquerir  par  prescrip- 
MB  (p>.  «*.).—  Jampo,  borner,  fixer  le  temps. 
A  ki  preeereve  que...y  il  est  porte  par  la  loi 


Prescrever,  e.  n.  prescrire  t  acquerir  la 
aeaaeription;  te  perdre  par  prescription.  (fig.) 
IFltte  plaa  ©n  usage ;  n'exisier  plus.  —  contra, 
aaitaleir,  1'emporter  sur.  O  poderio  do  cot  turne 
preatitie  contra  o  uto  das  leis ,  la  force  de  la 
eeatame  l'emporte  sur  l'obaervance  des  lois. 

Prescrip<jaö  ,  $.  f.  (/.  de  prat.)  prescription  .- 
d'aequerir  la  propriete ,  ou  d'eiclure 
demande  en  justice,  par  une  possession 
interrompue.  — ,  aclion  d'ordonner,  ordre; 
enqae  preacrit  un  medecin,  un  superieur. 

VmMaCMiniiEL,  adj.  2  gen.  prescriplible :  qui 
an  Beut  prescrire. 

PanecaipTO ,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Pretcrever.  adj. 
Fwetrit;  acqais  par  prescription;  ordonne. 

*PanasA.  V.  Prexea. 

PmiaBCCTÖRio.  Y.  Pereecutorio. 

Pn*elftc>,  a.  f.  presence:  existence  d'une 
Benenne  dana  un  Heu  marque.  'Port,  pree- 
kjee,  miae.  Taille  du  corps.  *  Souvenir  qui 
read  les  choses  presenles  a  l'esprit.  —  d'animo, 
banne  contenance,  fermeie,  resolution.  —  d'es- 
pjritot  aang-froid,  presence  d'esprit.  —  de 
~~  rf  presence  de  Dieu  :  consideralion  de  ee 
est  devant  lui,  qu'il  est  leinoin  de  not 
1.  —  da  tangue ,  (*.  de  mid.  p.  ut.)  abon- 
daaee  de  sang.  Bornen  de  boa — ,  homme  bien 
face,  de  belle  prestance.  Na—  dojuis,  etc., 
deren t  le  Juge,  etc.  Loutar  alguem  na  sua—, 
leaer  qeelqu'an  en  face.  Em  —  da  carte ,  a  la 
faee  de  la  eour. 

Prasekclabo ,  a  ,  p.  p.  de  Prctenciar. 

Presehciäl,  adj.  2  gen.  qui  concerno  la  pre- 
5.  En  personne.  Efficace  (p.  ut.).  V.  Pro- 


«fPaESEWCiALTDÄDB,  a.  f.  action  d'elre  pre- 
aant,  d'assistera. 

Presmciauientb,  adv.  en  personne,  per- 
aemnellement. 

Faaaucaia ,  e.  e.  etre  present,  assister  a. 

Presertaijaö.  V.  Apreeentacäo. 

fASsaarrliH).  V.  Äpretenlddo.  Padre  — ,  dam 
quelques  commujunslef,  c'est  an  theologien 


qui ,  apres  avoir  flni  ton  eoura  tPetadee«  eilend 
le  grade  de  docteur. 

Presbutanbahbutb,  ade.  sur-le-eaam»,  4 
finstant. 

Presextäneo  ,  a  ,  adj.  prompt,  eflVaee  1  qui 
opere  sur-le-champ. 

Presemtar,  etc.  V.  Apresentar9  eto. 

Presente,  *.  m.  present  .•  le  tempa  präsent; 
(I.  de  gram.)  premier  temps  de  chaqoe  node. 
— ,  don  gratuit  et  de  pure  liberalite,cadeau.  0$ 
— a,  pl.  les  presents,  ceuz  qui  sont  preeenta. 

Presente,  adj.  2  gen.  present :  qui  eal  an 
presence ,  dans  le  lieu  oü  Ton  est;  qoi  eal  dana 
le  temps  ou  Ton  est;  qui  est  en  uaage;  aal 
existe  actuellement.  Prompt,  eDBcace;  propiee 
( p,  ut.).  Äo  —  oude—y  presentementt  aetael- 
lementy  maintenant.  £01  quanlo  aa  — ,  poar  la 
present,  pour  Theure ,  pour  ce  momeat.  Fawr 
corpo  — ,  se  montrer  un  moment  dans  une  oe- 
remonie  .*  faire  acte  de  presence.  Faser  — , 
tenir  present.  Faxer-ee  — ,  se  montrer,  te  faire 
▼oir.  Mistay  officio  de  corpo  — ,  mesee  dite, 
Service  fait  pour  un  mort,  en  presence  da 
corps.  Ter  — ,  avoir  une  ebose  presente,  s'ea 
aouvenir  parfaitement.  — $  todoef  toua  etaai 
presents. 

Presertbado,  A,ady.  a  qui  on  fast  dea  ce- 
deaux.  p.  p.  de 

Presentbär,  «.  a.  faire  des  cadeaux,  denner 
des  presents.  Pre$entedräo-no  com  frutas,  etc., 
on  lui  fit  un  cadeau  de  fruita,  eto 

f  Prbsbn teiro ,  a  ,  adj.  (p.  ut.)  qui  aime  k 
se  montrer,  a  se  faire  voir. 

Presentehe^te  ,  ade.  presen lernen t,  a  pre- 
sent. 

PresentIdo,  a,  p.  p.  de  Preeentir.  mij. 
Pressenli ;  qui  a  quelque  pressentiment. 

Prbsertihesito,  a.  m.  pressentiment :  aeali* 
ment  secret  de  ce  qui  doit  arriver. 

PRE8£iiTi!fBO,f.  m.  dkm.  de  PresHUe.  Petit 
present,  petit  cadeau. 

PnESENTia,  v.  a.  pressenli r :  preroir  confu- 
sement,  par  un  mouvement  inlerieur. 

*  Presenti'ssimo  ,  a  ,  adj.  eup.  de  Preeenta. 
Tres- prompt,  tres-effleace. 

Presepe,  t.  m.  etable.  "Mangeoire.  'Gage  oft 
Ton  renferme  les  betes  feroces.  V.  Preeepio% 
Betrebaria.  (I.  d'attr.)  Etoile  nebuleuse  du  ei- 
gne du  Cancer. 

Presepjo,  a.  m.  V.  Preeepe.  'Creche :  man- 
geoire  des  bosufs,  des  brebis,  eto.;  bereeaa  e}ej 
Jesus-Christ. 

f  PaESEPisTA,  a.  f.  espece  de  farcenr  qat 
representait  aulrefois  la  naissanee  de  Jesaa- 

Cbrist. 

•  Preserva.  V.  Pre$ervac4o. 
PreservaqAö,s.  f.  Taction  de  preaerveff  a» 

d'etre  preservö. 

Preservado,  a  ,  p.  p.  de  Prater+mr. 

PresbrvadOr  ,  a  ,  t.  oelui  qui  preserre;  pre- 
serva leur,  qui  garantit.  * 

Preservar  (de),  v.  a.  preeerrer  (de),  garaa» 
tir ;  detourner  le  mal ,  einpeeaer  qa/il  a/trrrpe. 
11  est  aussi  röciproque. 
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•fPftBrtKVATiVAMftiTE,  adv.  d'une  miniere 
prcscrvatrice. 

Presbrvativo,  a,  adj.  et  f.  in.  preservatif  r 
qui  a  la  vertu  de  preserver. 

•  Presbve.  V.  Perseve. 

Preseverädo.  V.  Perseverado. 

Peesidekcia,  ».  f.  preaidence :  droit,  fonc- 
lion,  etat  de  president;  sa  duree.  L'action  de 
presider. 

President  a  ,  r.  f.  presidente :  femrae  qui  pre- 
side,  ou  femme  du  president. 

President*,  t.  m.  president :  celui  qui  pre- 
stde  une  assemblee,  un  tribunai ,  etc.  — ,  Pre- 
mier magislrat  de  ia  republique  des  Etats-Unis 
d'Amerique.  Gouverneur  de  province  cbez  les 
anciens  Romains.  Religieux  nomine  pour  gou- 
verner  une  communaute  en  l'absence  du  supe- 
rieur :  sous-prieur,  etc. 

Presidiädo,  a  ,  p.  p.  de  Presidiar.  adj.  Qui 
a  garnison. 

Presidial,  t.m.  presidial :  tribunai  ancien 
en  France. 

Presidiär,  «.  a.  mettre  garnison  dans  une 
place.  Defendre,  garder  (une  place,  etc.). 

f  Prksidiario,  a ,  adj.  de  garnison ,  qui  sert 
pour  la  defense.  Honime  condamne  pour  quel- 
que  crime  a  scrvir  dans  une  place;  galerien. 
(ienle,  tropa — a,soldats  qui  sont  en  garnison 
ou  galeriens. 

Presuhdo,  a,  p.  p.  de  Pretidir. 

PREsioiOjf.m.  "garnison  d'une  place.  'Place 
oü  il  y  a  une  garnison ;  forieresse,  fort,  (/ig.) 
"Aide,  secours,  appui.  "Gaieres  .-  punition  des 
malfaiteurs.  Genie  de  — ,  soldal*  indisciplincs 
ou  galeriens. 

pKEsioiR,  v.a.  presider: occuper  la  preraiere 
place  dans  une  assemblee,  etc.,  avecle  droit  de 
recueillir  les  voix  et  de  prononcer  la  decision. 
—  (a,  em),  v.  n.  presider,  reraplir  les  fonctions 
de  president.  Presider  a  une  these  :  diriger  le 
aouienant  dans  ses  reponses.  Presider  a,  avoir 
le  soin,  la  direclion  de. 

f  Puesigämga  ,*./".  "ponton ,  vaisseau-prison. 

Presigo.  (*.  de  prov.)  V.  Conduto. 

Presilha,  $.  f.  ganse :  cordonnet  de  soie, 
etc..  pour  altacher,  orner,  etc. 

Presionär,  etc.  V.  Aprisionar. 

Pkeso,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Pr ender.  adj.  Lie, 
aituclie.  Eniprisonne,  arrete.  Pris. 

Preso,  t.  m.  prisonnier  :  qui  est  en  prison; 
arrete  pour  etre  inis  en  prison. 

'  Puesöu ,  s.  m.  conqueranl  sor  les  Maures. 

Pressa  ,  t.  f.  bäte ,  diligence ,  enipresseincnt, 
vitesse,  aclivite.  "Combat,  choc,  mclee.  *  Kra- 
har ras ,  afUiclion ,  danger ;  malheur,  souflrance. 
Presse,  foule ;  grand  concours  de  wonde.  A'—t 
.1  la  bäte;  «ans  reflexion.  Andar  de  — ,  raar- 
■  her,  aller  vile;  sc  presser,  agir  a  la  halc.  Dar 
— .  presser,  obliger  de  se  hatcr.  Dar-se  —  t  se 
pr&'*»er,  se  haler.  Ter  — ,  etlar  com  — ,  etre 
presse.  A  loda  — ,  avec  hale,  eu  bäte,  en  touie 
liale,  avee  promptilude.  htu  ndo  t—y  cela  ne 
presse  pas.  Udo  vdteotn  tan  tu — ,  nevous  pres- 
se/ pa»  tantt  tout  beau. Quanto  tnait  de  —  muis 
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de  vagar,  plus  on  est  presse,  moins  ob  vav'ri* ; 
plus  on  veut  gagner  du  temps,  plus  on  en  perd ; 
a  force  de  presser  les  eboses  on  les  gate. 

PressäÖ,  $.  f.  pression  :  action  de  presser; 
ses  efleis. 

Pressentimento.   j   v  Pr§§§ni      ^ 

Pressemir,  etc.    ) 

Puässo  ,  a  ,  adj.  V.  Coneieo ,  Laconico. 

PresscrosamEnte,  adv.  prouiptement,  avee 
empressement,  en  diligence. 

Puesscröso,  a,  adj.  prompt,  agile,  diligeal, 
einpresse. 

Prbstacaö,  ».  f.  action  de  preler;  la  etat 
preiee.  •  Pay  erneut  en  termes.  Contribulieo.  — 
dejuramentot  prcslation  deserment. 

PRESTADio,  a,  adj.  serviable,  obligeait 
utile,  profitable. 

PrestAdo,  a,  p.  p.  de  Preetar.  adj.  Em- 
prunte.  Tomar,  pedir  — ,  emprunter :  denaa- 
der  et  recevoir  un  prtt. 

Prf.stadör,  a  ,  s.  preleur  :  celui  qui  prtte. 
adj.V.Prestadio.      . 

Prestameiro,  f.  m.  celui  qui  jouil  (Tun  ■*- 
nefice  simple  ou  d'une  pension  sur  une  cm. 
Receveur  de  redevances.  Usufruilier  de  bieas 
de  la  couronne. 

Prestamente,  adv,  prestement,  prompte- 
ment,  lestement,  vile. 

"Prestamexto,«.  ».  V.  Pri$Hmo;  Apne* 
tamo. 

"Prestamo.  V.  Pre$temo$  PretUwumio. 

•  Prestän<;a  ,  t.  f.  qualite  utile.  Bons  oBcei 
rendus  mutuellement.  "Don,  senrice,  favear. 
Ulilite,  prolit,  avantage. 

PrestInua,«.  f.  excellence,  preemineaee, 
superiorite. 

"  Prestamqöso,  a,  adj.  obligeant.  utile. 

Prestäntb,  adj.  2  gen.  excellent,  qaiex- 
celle.  Profitable,  eflScace  (remede).  Abondaat, 
riche. 

pRESTANTi'ssmo ,  a  ,  adj.  tup.  de  Prettank. 
Tres-excellent. 

Prestar  (a),  v.  a.  preler  :  donneren  prtt,* 
la  cbarge  de  rendre.  V.  EmpreMtar.  Donaer, 
eommuniqner.  —  auxilio ,  toeeorro ,  aider,  st- 
courir.  —  /e",  ajouter  foi.  —  juromento,  prtter 
•ermenl.  —  paciencia,  soufTrir,  toterer,  pwt- 
dre  patience.  Quem  prhta  ao  amigo,  coerevm 
inimigo ,  qui  prete  ä  un  ami  s'eo  fait  soaveat 
un  ennerai. 

Prestär  {a^pora),  v.  n.  servir,  convesir, 
elre  utile ;  etre  hon  ou  propre  ä ;  etre  serviablt, 
obligeant.  Näo—para  nada,  n'etre  bon  a  neu. 
Isso  ndo  pritta%  cela  ne  vaut  rien. 

f  Phfstär-sk,  v.  r.  se  prtter  (un  se^oars 
mutuel).  —  (de)  p.  ut.  se  serv ir  de.  —  o  aigmma 
cousa ,  se  preler  a  une  chose ,  y  consentir  {ur 
cotnplaisance. 

Prestativo.  V.  Presladio. 

•  Pueste,  *.  m.  prttre  qui  ditla  grand'ioesse. 
cclebrani,  offleiant.  Ancien  bas  oficier  de  la 
in ai »on  du  roi.  V.  Pri$ie$  (f.  ».). 

f  Piilste-Joäö,  $.  m.  Prete-Jc«ntgTiaäiN#- 
gu» :  i'emp.»reur  des  Abyssins. 
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•PRfSTBllO.  V.  Prestimonio. 

Prrstes,  adj.  2  gen.  pret,  dispose,  prepare 
k;  presle,  agile,  prompt,  leste.  Fater  — ,  pre- 
perer,  appreter.  De— ,ou  pfiffet,  adv.  promp- 
testen t,  •ur-le-champ. 

'Prrstes,  t.  m.  officier  de  la  chapelle  du  roi 
ejvi  ouvrail  la  tentare  de  la  tribune,  etc. 

PRSSTE$MENTE,a<fo.  Icsteraent,  diligemment. 

Prrsteza,  t.  f.  prestesse ,  agilile,  prompti- 
tode. 

•f-PRiSTiciADÖa,  a,#.  charlatan ,  joocur  de 
gobelets,  etc.;  prestigialeur. 

Prestigio,  t.  m.  prestige  :  Illusion  par  sorti- 
Mge,  par  art;  fascinaliori. 

Presticiöso,  a,  adj.  prestigieux :  qoi  lient 
4a  prestige,  qui  en  a. 

Prsbtimo,  t.  m.  merite,  capacile;  qualite 
Utile  ;  savoir- faire,  (am.)  üsu fruit  d'un  do- 
suine.  V.  Preetimonio.  (id.)  Bienfait,  dona- 
tion.  Serd'algum  — ,  etre  bon  a  quelque  chose. 
Ofereeer  0  teu  — ,  offrir  tes  Services.  Udo  ler 
—  paracouta  algumay  n'etre  bon  ni  a  rolir,  ni 
aboaillir,  n'etre  bon  a  rien. 

Preätimonial,  adj.  2  gen.  I  quiconcerneles 

PrestimoniArio,  kyadj.     |    prestiraonies. 

Prestimonio,  $.  m.  "preslimonie:  fonds,  re- 
vena  affecle  a  l'entretien  d'un  prelre,  »ans  titre 
4m  beneflce.  'Pension  sur  un  benefice  pour 
faire  etadier  de  jeunes  ecclesiasliqoes  dans 
ine  universite,  etc.  'Aumönerie  destinee  a  an 
prttre. 

Prestissimo,  a,  adj.  sup.  de  Prittet  ou 
Presto.  Tres-preste,  etc. 

Prestito,  $.  m.  corlege  da  corps  de  l'uni- 
versite  (deCoYmbre)dans  une  procession,  etc. 

Presto,  a,  adj.  presle ,  prompt,  agile,  expe- 

*uir. 

Presto,  o<fo.  tot,  vite;  sans  tarder,  prompte- 
ment;  a  l'instant,  sur-le-champ.  (t.  de  mus.) 
Presto.  Quem  em  mait  alto  nadaf  mait  —  $e 
mfoga,  (prov.)  qui  nage  trop  baut  se  noieplus 

•61. 

*  Prestcmeiro.  V.  Derradeiro,  Ultimo. 

Presumidamente,  adv.  presomptueusement; 
par  presompüon. 

Presumido,  a , p.p.  de  Pretumir.  adj.  Vain, 
presoinptueux ,  süffisant;  vaniteux,  Tat. 

Presomidor,  a,  $.  celui  qui  presume,  qui 
eonjeclure. 

Presomir  ,  v.  a.  presamer,  soupconner,  eon- 
Jeeturer,  sapposer,  croire. 

Presomir  (de) ,  v.  n.  presumer  (de) :  avoir 
one  trop  bonne  opinion  (de  son  talent,  de  son 
savoir,  etc.);  se  piqutr  de.  —  tnuito  de  si> 
eompter  trop  sur  soi,  avoir  beaucoup  do  pre- 
sompüon, s'en  faire  beaucoup  accroire,  se 
donner  de  grands  airs.  —  de  douto,  se  donner 
des  airs  d'etre  savant. 

Presümpc,äö,  $.  f.  presomption :  conjectore, 
jogement  fonde  sur  des  apparences,  des  indi- 
ees;  opinion  trop  avantageaae  de  soi-merae; 
saffisance ,  vanite ;  orgueil ,  arrogance. 

Presomp^osambnte,  adv,  presomptuoaie- 


Preslmp^oso,  a,  adj.  presomptaeax :  qui  a 
trop  bonne  opinion  de  soi ;  vain ,  orgueilieux , 
arrogant. 

f  Prescmptivamente,  adv.  avec  presomp- 
lion ,  soupcon ,  eonjeclure. 

Presumptivo  ,  a  ,  adj.  qu'on  peut  presamer, 
con)ecturer.  üerdiiro  — ,  herilier  presomplif , 
qu'on  presume  devoir  heriler. 

Presumptuoso,  etc.  V.  Prenmpfoso,  etc. 

Presun^aö,  etc.  V.  Pretumpfao. 

Presünto  ,  s.  m.  jambon :  cuisse  ou  epaale 
de  porc  sale.  —  de  fiambre,  jambon  glace. 

Presuntdoso ,  etc.  V.  Pretumpluoso,  etc. 

*  Prrsuppoer.  Y.  Presuppor. 
Presuppor,  9.  a.  presupposer  :  sopposer 

prealablemenl;  poser  pour  vrai. 

pRESUPPOSigAÖ ,  t.  f.  presupposilioo  :  suppo- 
silion  prealable.  V.  Presupposto  (* .  m). 

Presuppösto,  a,  p.  p.  irr.  de  Presuppor. 
adj.  Presuppose. 

Presuppösto,«.  m.  'cause,  moüf,  pre texte 
pour  iigir.  V.  Preeuppotifdo  et  Supporioio. 

f  Puesdppöstoque  ,  conj.  advers.  quand 
meme. 

*  fPREsÜRA,«. /.  oppression.  'Danger,  ex- 
trem ile  pressante.  Angoisse,  affliction. 

*Puesüria,s.  f.  V.  Tomada,  Conquitta.  it. 
Prtta  d'agua,  Acude,  Levada. 

Pret.  V.  Pre". 

Prbta  ,  t.  f.  negresse ;  esclavc  noire. 

Pretencjäö  ,  etc.  V.  PretensdÖ,  etc. 

Pretendedör.  V.  Pretendente. 

•f  Pretendehta  ,  $.  f.  pretendante:  ferome 
qui  pretend. 

Pretendente,  s.  2  gen.  prdtendanl :  qui  pre- 
tend ,  aspire  a.  p.  o.  de 

Pretender,  e.  a.  pretendre  :  croire  avoir 
droit  (sur  ou  k  une  chose ) ;  aspirer  a... ;  avoir 
inlention,  dessein  de...  Solliciler,  postuler. 
Pretexter,  alleguer  pour  sa  defense.  —  uma 
mulhery  rechercher  one  femme. 

PRETBNDioo ,  A,  p.  p.  de  Pretender.  V.  Pre- 
iento. 

PretensaO,  ».  f.  pretention  :  droit  reel  ou 
imaginaire  de  pretendre,  d'aspirer  a;  espe- 
rance,  dessein,  voe.  Sollicitation ,  posttilation, 
demande.  —  amorosa,  recherebe,  poursuite 
pour  obtenir  one  femme  en  mariage. 

Pertenso,  A,p.  p.  irr.  de  Pretender.  adj. 
Pretend u ,  suppose,  douteux. 

P retensor,  a,  t.  preiendant;  solliciteor, 
postulant. 

Pretentädo.  V.  Pretexlado. 

Pretento.  V.  Pretexto. 

Preteri^aö,  «.  f.  preterilion;  passe-droit, 
injuslicedans  les  promotions.  \.Preterwmsdo. 

Preterioo  ,  a  ,  p.  p.  de 

pRETBRiR ,  e.  o.  omettre  dans  un  testameni 
le  nom  d'un  Als,  etc. ;  ne  pas  faire  mentien  de; 
negliger,  exclure;  faire  un  passe-drott.  —  «mm 
officiol,  etc.,  faire  un  passe-droit  a  an  offi- 
cier,  etc. 

PRETiRiTO ,  a  ,  adj.  passe :  qui  a  ele  ei  qni 
n'est  plus.  Divido*  -hm,  dettea  o%»  cröanots 
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errierees,  rarrtere.  t.  m.{t.de  gram,)  Prfterlt  i 
BOdifleatten  da  verbe  qai  marque  !e  tempa 

P*SS6. 

Hpretermissäö,  t.  f.  (*•  de  rhit.)  preterilion, 
figare  de  rbetorique  :  Omission  feinte  de  ce 
doot  on  parle  cependanl. 
Pretermittir  ,  v.  a.  omeUre.  V.  Preterir. 
Pretbrhatoral.  V.  Sobrenalural. 
Pretetb,  adj.  m.  noiraud. 
Pretexta,  f.  f.  pretexte:  robe  des  anciens 
Romains,  bordee  de  poarpre. 

Prbtbxtado,  adj.  m.  revelu  de  la  pretexte. 
it.  p.  p.  de 

Pretbxtar,  v.  a.  pretexter :  donner  pour 
pretexte;  prendre  poor  pretexte;  couvrir  d'un 
pretexte. 

Pretbxto,*.  m.  pretexte:  cause  simuleeet 
supposee,  raison  apparente  qai  cache  le  ren- 
table motif.  Com  —  da,  sous  pretexte  de ,  a  titre 
de ,  en  qualite  de. 
Pretidaö,  «.  (-  noirceur,  cooleor  nolre. 

PftirfRA.  V.  Petrino,  Cinto,  Citto. 

Pretiwha  ,  a.  f.  dim.  de  Prila.  Negrite ,  jeune 
negresse. 

Pretisho,  a,  adj.  Um.  de  Prito.  Noiratre. 
f.  Negrilton,  petit  negre, petita  negresse. 

Preto,  a,  mdj.  noir,  l'oppose  de  blano.  Bs- 
vada — a  oa  em  — ,  flearet  poor  faire  des  armes. 
Volhas  d'etpada  em  — ,  lames  d'epee  qai  n'ont 
pas  encore  6t6  aiguisees  ni  foarbies.  Espeeies 
— <w,  epices  noires,  comme  poirre,  girofle, 
aannelle. 

Preto,  r.  m.  noir,  negre;  esclave  nolr.  Sorte 
d'ancienne  peüte  monnaie  de  cuivre.  Blane, 
bat  oa  Ton  tire. 

f  Pretolim,  t.  m.  rernis  de  fourbissear. 
•     Prbtor  , «.  m.  pretear :  magistrat  romain  qui 
rendait  la  justice,  gouvernail  ane  province. 

Pretoria  ,t.f.V.  Pretura. 

Pretorial,  adj.  2  gen.  pretorien :  de  pre- 
tear,  qui  appartienl  au  preteur. 

PretoriIho,  a,  adj.  pretorien  :  qai  concerne 
le  pretear.  — *, «.  m.  pl.  pretoriens,  soldats  de 
la  garde  des  emperears  romains. 

Pretörio,*.  m.  pr&oire:  tribunal ,  raarson 
du  pretear,  Heu  oü  il  rendait  la  justice. 

Pretörio  ,  a  ,  adj.  qui  concerne  le  preteur; 
eUbli,  ordonne  par  le  preleur.  Direilo  — , 
droit,  jarisprudence  ötablie  par  les  prcteurs. 

Pretura,  s.  f.  preture:  dignitö,  Charge  de 
preteur. 

Prevalecexte  ,  adj.  2  gen.  qui  a  prevala, 
qai  1'emporte  sur.  p.  a.  de 

Prevalecer  (a,  contra),  v.  n.  prevalolr: 
avoir,  remporter  l'avantagc  sur ;  l'emporler  sur. 
Avoir  gara  de  cause. 

Prevalecido,  a,  p.  p.  de  Prevalecer. 

PrevaricacJU),*.  f.  prevaricalion ;  raalver* 
sation. 

Prevaricado,  A,p.  p.  de  Prevaricar. 

Prbvaricador ,  a,  *.  prevaricatcur:  qui  pre- 
varique,  qui  trahil  son  devoir.  Oorrupteur,  s£- 
ducteur. 

Prevaricar ,  r.  ö.  corromprc,  seduire.  t.  n. 
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Prevariqaer :  agir  contre  le  devejr  dt  sa  cbatge , 
les  obligations  de  son  minister«;  trabir  an 
parti ,  l'inleret  de  ses  corametUnU,  etc. 
Preyedör,  a,  t.  personne  pravoyante. 
Prevexqaö,  a.  f.  *  preparalif,  diapasiüea 
faite ,  precauüon  prise  d'avance.  Proviaiee  et 
boucbe.  Prevoyance :  connaissance  i»tieie>c. 
*  Avis ,  avertissement.  Prävention  :  actis«  «Tai 
juge  qai  en  previent  an  au  Ire; 
de  l'esprit.  De  — ,  par  precauüon. 
imprevoyance,  manque  dt  previston. 
'  p  reparativ,  apprtts. 

f  Prevesjdambütb,  odv.  d'avance,  de  lea- 
gue  main. 

Preveüioo,  a ,  p.p.  de PravanAr. «sfh  9n- 
pare.  PreTu.PreTenu.Poum ,  aboadasU.tlcaL 
Pr^vojant,  arise. 

Pretesiekts,  adj.  %  gen.  ( f.  4s  fMoL)  sit- 
disposant.  p.  a.  de 

PRBTEüiR ,  v.  a.  appreter,  properer,  diapeatr 
d'avance.  Prevoir,  voir  d'aTance.  Prävaau 
etre  le  premier  A  faire  ce  qu'un  aotr«  «esJait 
faire;  deraneer,  anliciper;  detoarmer, 
cber  an  mal,  etc. ;  afertir,  informer;  m 
per,  dlsposer  l'esprit  de  qaelqo'un  ;Jafet  i 
an  aatre. 

PrevesIr-se  (para)9v.  r.  se  prepaftr  eV 
▼ance ,  se  precaotionner.  S'orienier,  esasMear 
la  conduite  a  tenir. 

f  PREYENTtVAMEWTE ,  odx.  d'arance,  emc 
tnlicipalion. 

fPREVENTifo,  a,  mdj.  preveatit^ 
Yient;  de  la  prevenlion  ( jogement). 
bomrae  prevoyant,  precaationne. 

Prev£mo,  a,  p.  p.  irr.  de  aVteesJsV.* 
adj.  Jurisdiccäo  —a,  (I.  de  prai.)  JurleMsi 
d'un  jugo  qui  eonnatt  par  prevetilseawf. Pn- 
venfäo. 

Prever  ,  v.  a.  prevoir,  conjeclawwd'afam*; 
voir  i'avcnir.  Voir,  examiner  d'avi 

Prev^rbo,  s.  m.  *  preposilion. 

Preversäö  ,  etc.    \ 

Prbverso,  etc.      j  V. 

Preverter,  etc.    / 

f  Prbviamlxte,  adv.  d'avance,  per  aflto- 
pation ;  prealablemenU 

Previco  oi«  Provico.  V.  FeU4eriro,J&+ 
reiro. 

PRBViDERaA ,  s.  f*  prev*janee ;  previtfes 

Prsvidbnte  ,  adj.  2  gen.  prerejentiqeian- 
voit ,  a  de  la  prevoyance;  qui  J«sje  Wen  de  h- 
venir  et  prend  bien  ses  mesuree  eo  eaas4- 
quenee. 

PaÄvio ,  a  ,  adj.  qai  preeide ;  anieriew.ar*- 
cedent ;  prealable,  preliminaire ;  antkipe\ 

PreyisAö,  a.  f.  previston  :  vnede  revemlr. 

pREviso,  kjadj.  (I.da  tteol.)  preva. 

PreyIsto,  a,  p.  p.  irr.  de  Pnvir.  es£  Vs 
«upsravant;  prevu.  Prevoyanl;  avise,  tn- 
dent. 

•Pr1z,i.  m.  honneur,  repntaiie» 
par  une  action  glorieuse.  —  e  honra,  lei 
honneur. 
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Mta*,  «•  f.  fnit,  prite,  e»pturt,  buNn.i 

Vaaxie*,  A,  p.  f.  de  PrtieV.  e*y.  Istbne, 
prfae,caer. 

PeazAeda ,  a  ,  a.  qal  eetinae,  qui  feit  eae  de 
apekja'aa  et»  de  quojque  eboee. 

Paasia,  •.  e.  prteer,  estimer,  faire  eae  de; 
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Paula**  (da),  e.  r.  V.  eTferier-ae,  /at> 


Piexa*  el  ,  attf.  t  pea»  eeümeMe,  digne  de 
laeamsje. 
•PaaztA,  f.  f.  "Btjea,em*degiundprn. 
Preeent,  oftaade  de  eboeee  preeieueee. 
tMArfteao ,  e.  m.  priapieme  *  ereetiea  oeftii* 
Meli«  et  dealeureaee ,  mbb  deeir. 

f  PeiAvo,  t.  m.{t.  de  muth.)  Priepe :  dien 
efcafarttae. 

f  Peic*$o,  f.  m.  *  pierre  precieuee,  eepeeo 
de  erietal. 
PbjgAlbö.  V.  Perigalk*. 
»Pumob.Y.  .Priese. 
PtasaagA ,  ete.  V.  Prefuif,  ele. 
PeIba,  a.  f.  cousine.  Lei  troie  premierea 
du  matin ,  luiTanl  la  dlriston  det  atv- 
Bomaiua.  Priaae  j  le  prämiere  des  beere* 
Partie  de  la  neu  depuie  beit  benies 
».  Cbeaierelle  tfinstrument  a  cor- 
aafeO  —  f  a.  ••  ad/. at.  ( f.  de  eeaer.)  aetear 
lametle.  Falcdo  — ,  premier  <m  eeeond  fatieon 
a%a*  aeeaee.  Quarta  da—,  premier  quarl  de 
la  «als  (  k  bord  dea  ae* iree).  C«eV.re  da  — ,  I« 
eben*  ©Yaae  Caeulle :  le  profeeeear 


famuda.  V.  Pfwweafa, 

PmuoAl,  «dy.  s  pt».  primatial .  qui  eon- 
ejnw  le  prtatat. 

fajiaUM,  a.  «. "  priaaaute  t  premier  rangt 
artomlnunrn  V.  Primdx  ei  PrtaNutta. 

f PeJaiAMtHTK ,  «de.  ertietement,  iageaiea- 
eeaseat,  ea  perfeelioD. 

PajaUaee,*,  et.  pi.  (I.  tfaaf.)  eoJdeta  de  la 
prämiere  legioa  ebes  lea  aoeieaa  Romains. 

pRiMiaiAHfiNTB.  adt.  prineipalefBontt,  en 
preaiiir  liea. 

f  PaiBAai^aa,  s.  f.  pf.  lea  premierea  lam- 
preise  que  l*en  pecbait  dana  oertains  endroita» 
et  «ae  fea  doanatt  ao  aeigneur  corneae  ©en». 

PaiaUa»,  a  ,  a*y.  principe«.  Primaire.  Leute 
«-,  pioheaoar  de  U  premiere  cbaire  d'uae  fa- 
ealte. 

PaaUAVdaA ,  a.  /.  •  priotempa :  la  premiere  et 
la  plaa  agreable  dea  eaisons ,  da  21  mara  au 
91  Jata.  Borte  cVetoffe  de  aoie  4  fleare.  Prüne- 
«are ,  plante  et  fleur.  —  da  tiau ,  printempa  de 
mte9  de  la  tie ,  jeuneaaa  de  quatorae  a  ? Inf  t- 
caaq  ana.  Na—de$eu$gmnQ$fm  l'arrll  deaea 


Pamia,  a.  a».  primat  <  prelai  aa-deaaoa  de 
raBoaerdque.  *dj.  2  gen.  Qui  a  la  prknaute, 
piaaaiinanl 

PahusU,  t.  f.  priaulie  :  dignite  du  primat. 
ta  JuiidlcUen.  primaute.  V.  Primado. 


Paraenu,».  f.prime :  aertede  jeu  de  car- 
tet.Do— ,  lepo  4—,  d'aberd ,  premldrement , 
de  prime  abord. 

PaiamRAHtHTK,  ade.  prealablement ,  pre- 
mieremenl,  en  premier  lieu,  d'aberd. 

Paraftiao ,  a  ,  odj.  premier :  qui  preeede  par 
rapport  au  teaapa,  *  l'ordre,  au  rang,  etc.; 
qui  a  et6,  qu'on  a  vu  auparavant;  la  plus  ex- 
cellent,  le  plua  eenaiderable.  Näo  i  o— ,  ou  o 
—«  aas,  ee  ne  aera  paa  le  premier  ou  I«  pre- 
mfere  fois.  Fol  e —  eve  chegou,  il  arrira  le 
premier« 

Palatino,  adv.  premierement.  Plucdt.  V. 
Ante$.  —  que,  avant  de,  avant  que,  ptulöi 
que.  De  — ,  auparavant,  avant;  precadem- 
meatt  el-devant.  Chegou  —doqueeu,  il  ar- 
rira araat  aaoi.  —morr$r*i  que  abondonmr'te, 
je  mourrai  plulöt  que  de  tfabandonner.  —  ttle\ 
a  earaa  que  a  emmiem,  la  ebair  est  plus  proebe 
qae  la  ebemiae. 

PaiH£vo,Av  me]f\  plus  Ige,  qui  estd'un  age 
plus  avance.  Primitif,  primordial. 

PaiHictaJA, a.  f.  'prlmiceriat:  dignite, ofllce 
de  primider. 

PaiaiCEEio,a.  m.  primieierx  qui  a  la  pre- 
ariere  digaild.  Qui  tlent  le  premier  rang,  qui 
est  le  premier  de  aon  genre.  Ghaatre  (dignite)» 

f  PaiaicaiCA,  aa>.  f.  il  seditde  lafemelle 
qui  a  aale  baa  la  premiere  foia. 

PaiaiaA.  V.  Primici**. 

Pauucue,  t.  f.  pl.pcemiees:  premiersfruiu 
de  laterre,  du  betail;  premiera  fruit»  qu'en 
ofre  4  Dien;  (/l0.)  premierea  produetiona  (de 
reepeit.  ele.). 

Paianciaio  ,a  ,  ed>.  prindUf,  qui  ne  tirepoint 
aon  erigtae  «failleura. 

fPaiMirixo,  a.  m,  (*. ifoal.)  primipile.le 
premier  centurion ;  qui  commande  la  premiere 
eeenpagnie. 

f  PaiaiTiTAamiiTS,  ade.  primlttvement.  eri- 
ginairement. 

Pmmrrivo.  a,  mdj.  primitif :  ancien ;  nais- 
aaal;  le  premier,  le  plus  ancien,  original. 
Termo  — ,  (I.  de  grem.)  mot  primitif ,  dont  se 
forment  las  derivea  ou  eomposea. 

Peiao,  a,  mdj.  premier.  V.  Primeiro.  Ha- 
bile,  adreit  dana  un  art,  ete.  Fait,  travaille 
atee  art;  aebeve  ♦  pa^Ait;  delicat,  mignon,eir. 
—*  noite,  nuit  tombante,  entree  de  la  nuit.  — a 
toniura,  premiere  tenaure.  Obr*—at  ou  de 
mäo  — «.  eaef-d'aHiYre. 

PaiMO,  t.  aa»  eaaaki.^aem  irmäo  ou  cmmal. 
couain-germain.  —  e*gundo,  eousin  issu  do 
germaia. 

Pawd» «da. le** priaao, premierement,  da- 
bord. 

PaiaoolNiTO,  a  ,  mdj.  premier-ne .  alne. 

PaiaoesRiTia.  V.  Proftnilor. 

PaiaocaaiTdaa ,  a.  /.  primogeniture  x  droit 
d'atneaae. 

fPaiMOaaiaus,  a.  m.  lai.  premier  mouve- 
ment ,  meavemeat  iadeliber^. 

f  Pauioroiiimo .  a,  *4f.  qui  deitetremi) 

I  avant. 
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Primär,  f.  m.  *habilete,  adresse,  aavolr. 
*Beaute,  delieatesse,  excellence,  perfeclion 
d'un  ouvrage.  Kgards ,  generosite  dans  les  pro- 
cedca.  *  Ponctualite  ,exactitude.  "Elegance  da 
style.  — e#,  pi.  '  gentillesses,  tours  agreables. 
— (Parle,  chef-d'OBuvre. 

Primorado.  V.  A  primorado,  Primoroto. 

Primordial,  adj.  2  gen.  primordial  *  pre- 
mier et  originaire;  primilif. 

pRiMORDiALüiNTB,  od«,  primordialement. 

Primördio,  *.  m.  commeneement,  origine. 

Primorösamente  ,  adn.  joliment,  arliste- 
ment,  adroitement,  delicatement,  en  perfee- 
tion.  Avec  degrandt  egards;  genereusement. 
Avec  exaclitude. 

Primorosjssimo,  a  ,  adj.  eup.  de 

Primoröso,  a,  adj.  joli,  beaut  delicat,  par- 
fait,  excellent.  Habile,  adroit,  expert.  Gene- 
reux;  obligeant;  ponotuel. 

Princeza,  t.f.  princesse:  fille,  femme  de 
prince;  (/ig.)  la  premiere,  la  plus  excellente. 
Etofle  de  laine  fabriquce  en  Anglelerre  :  espeee 
de  camelot. 

Principädo,  $.  m.  •  principaute :  dignite  de 
prince;  titre  d'une  terre  de  prince;  terra  qai  le 
porte.  (ßg.)  "Primaute,  preeminence,  supe- 
riorite.  —  « ,  pl.  principaute*,  troisieme  ordre 
de  la  bierarcbie  Celeste. 

Principal,  adj.  2  gen.  prineipal,  eapital; 
le  premier,  le  plusessentiel ,  le  plus  important; 
le  plus  considerable,  le  plus  remarquable  en 
son  genre;  distingue  par  sa  naissance,  son 
rang. 

Principal,  t.  m.  prineipal :  somme  eapital«. 
Principal  agent  d'une  aflaire,  etc.  Membre  do 
ehapitre  de  l'eglise  patriarcale  de  Lisbonne.  O 
— ,  le  prineipal,  ce  qu'il  7  a  de  prineipal,  de 
plus  important.  0$  prineipaetda  eideile,  lea 
Premiers  de  la  ville. 

f  Principalidade,  t,  f.  qualite  dece  qoi  est 
plus  considerable.  Primaule,  preeminence,  su- 
periorile. 

PaiifaPAiJssiMO ,  a  ,  adj.  eup.  de  Prineipal. 

Principalmente,  od«,  principalement,  aur- 
tout.  Müito  — ,  d'autanl  plos. 

PaiNciPB,  «.  m.  prince :  Als  aln6  des  rois  de 
Portugal  et  d'Espagne;  qui  possede  une  soove- 
rainele,  une  principaute;  titrede  dignite;  (^9.) 
le  premier,  le  plus  exeellenl — de  eangue, 
prince  du  sang. 

Principiädo  ,  a,  p.  p.  de  Principiar. 

PrincipiadOr,  a  ,  * .  eelui  qui  commence. 

Principiante,  p.  p.  de  Principiar.  oety.  et*. 
Commencant,  apprenti,  noviee. 

Principiar,  v.  a.  commeneer,  donner  eom- 
mencement.  —  novot  linrat ,  (f.  deeomm.)  faire 
l'entree  des  noureaux  livres. 

Princjpio,  a.  m.  principe, commeneement, 
ongine;  base,  fon dement;  ce  qui  entredans 
la  coroposition  d'une  ebose ;  premier«  cause. 
A  — ,  au  commeneement;  d'abord.  Dar  — , 
donner  commeneement,  commeneer.  De  — 
.011  des  0V0  — ,  depuis  le  commeneement.  — *, 
pl.  principe*  t  eltmenis  des  seienets;  premier* 
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preceples  (Tun  art;  (ßg.)  maximes ,  motifi; 
(l.  de  chim.)  corps  simples  qai  composeat  les 
mixtes. 

Principöte,  9.  m.  prineipion,  petit  priace, 
peu  riebe,  sans  pooroir. 

Prino.  V.  Axinko  prino. 

Prior  ,  t.  m.  prieur » superienr  do  certaftat* 
maisons  reiigieuses,  etc.  Prieur-c«re.  —  «"«» 
mosleiro,  abbe  en  second.  OH»  — ,  graad- 
prieur.  Dignile  de  l'ordre  de  Malte,  eis. 

f  Paiöno ,  «.  m.  (t.  oThisl.  not.)  priono :  es* 
leoptere  longicorne,  lignivore. 

Priöra,  s.  f.  prieure :  superieure  de  reii- 
gieuses. Seaur  de  laPeoitence. 

Priorado  ,  t.  m.  prieure :  ebarge,  dtgnile  da 
prieur,  de  la  prieure;  eglise,  matso«  do  eaav 
munaute  sous  un  prieur.  Prieure-core,  priseai 
avec  une  eure. 

Prior al,  adj.  2  gen.  prieural :  qoi  ooaeemi 
le  prieur  ou  la  prieure. 

Priorato.  V.  Priorado. 

Prioreza.  V.  Priöra. 

Prioridade,  s.  f.  priorile:anterioriled,eikv 
tence;  primaute  en  ordre  de  temps,  deraag; 
preeminence. 

Prioriz.  V.  Pteurix. 

PriostAdo>  a.  m.  syndicat. 

Priöste,  t.  m.  syndie  de  eommonmle,  dt 
confrerie,  etc.;  ooliecteur des  raramm  tft» 
eglise  ou  d'une  universite.  Trigo  da—,  lesaai- 
leur  ble  de  la  moisson. 

Paisid,  9.  f.  prison  :  lien  oft  r*on  mktm 
lesaecuses,  les  condamnes ,  eie.  L'actioa  dt 
prendre :  priae,  saisie,  emprisoamesnesit,  cat- 
ture,  arresution ,  prise  do  corps.  (ßg.)  — ,  tatt 
ce  qui  retient,  a trete :  lien.  (id.)  Norad,  Hei, 
liaison.  Chalne;enlraTeSi  liens.  (f.  dewtmer.) 
Proie :  animal  aar  lequel  on  iance  le 
(id.)  'Jet :  altache  d'envoi  et  de  rose* 
les  oiseaux  de  faueonnerie.  —religioea, 
bre  noire.  Ordern  de  — ,  deerei  de  priSF  ot 
corps.  Patear  mandado  de  — ,  deoretersfiM 
de  corps.  Entregarse  d  — ,  so  conatKuer  iri- 
sonnier.  PHe6ee>  pl.  'liens,  raeaoUes.renee 
prisonniers.  Fiterao-ee  müilas—,  oa  a  (sit 
beaucoop  d'arreslaüons.   # 

fPRisoLLiAwisiio,  t.  st,  priaoUliaiiisae : 
llieresie  de  Prifcillianus. 

tPaisciLLiAüisTAs,  t.  in.  pl.  Prisdlhaab- 
tes :  seclalres  partisant  do  Priacillianu,  ejti 
croyaient  l'ame  d'une  substanco  diTise. 

f  PrisciluImo,  k.adj.  qui  appotiitata  Prif- 
cillianus, qui  suit  sa  doctrine. 

PrIsco,  a,  adj.  ancien,  Tiemx,  dv  lata« 
passe,  antique. 

PrisiokAr,  v.o.  faire  prisooBier.  Y.  Apri- 
tionar. 

pRisionftiRO,  $.  et  adj.  am.  prieonnler  da 
goerre;  pris  a  la  goerre. 

Prisma,  s.m.  (I.  de  gtom.)  prisme :  eaeps 
tennine  par  des  basea  polygonales  egaks  et 
paralleles,  et  dont  lea  face«  laterales  son!  des 
parallelogrammes;  (t.dephy$.)  prisaM  triaa- 
gulaire  dp  «erre ,  etc.,  qui  eotorf  W  objeta. 
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Prismatico,  a,  adj.  prismatique :  qui  a  U  | 
fgvre  d'on  prisme ,  du  prisine. 

•  Puisoar.  V.  Prieionar,  Pr ender. 

*  Prisoseiro.  V.  Prieioneiro. 
Pristixo,  a,  adj.   qui   a  ete  auparavanl, 

fTautrefois;  precedent,  aoeien. 

Pai-rtcA  o«  Pretiga  ,  a.  f.  *  timon  de  voiture, 
decbarrette,  etc. 

Privac>0,  a.  f.  privation  :  perle;  absence, 
taanquedu  bien  qu'on  avait,  qu'on-  devaito« 
paavait  avoir;  action  de  sc  priver,  de  s'abstenir 
dtee  donton  ponrraitjouir;  privation  d'un  em- 
ptai,  etc.,  en  peined'un  delit.  Privaföee ,  pl. 
privatum» ,  ce  dont  on  manque. 

PrivAda,  s.  f.  "prive,  lieu  d'aisances,  la- 
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Privädamertb ,  ade.  en  particulier,  prive- 
it,  familierement,  en  »ecret. 

Privado ,  a  ,  p.  p.  de  Privar.  adj.  Prive"  de. 
Defendo.  Prire  :  qui  est  simple  particulier,  qui 
a/aaucun  eraploi  public;  l'opposede  public, 
faKdevantun  petit  nombre  de  temoins  (exa- 
Bten,  etc.);  familier,  domeslique,  particulier, 
panannet.  Vida  —a,  vie  privee,  cell«  d'on 
basntne  sang  eroploi;  vie  particuliere  de  quel- 
qa'on. 

Privado,  a.  m.  favori  :  homme  en  faveur 
aapres  d'un  prince,  etc. 

Pbuvaiica,  s.  f.  privaute,  grande  familiarite, 
tevaar  aupres  d'un  grand ,  etc.  Ter  grande  — 
alguem,  elre  en  grande  faveur,  avoir  beau- 
de  credit  aupres  de  quelqu'un. 

Privar  (de),v.  a.  priver  (de) :  öler  a  qucl- 
ejafan  ce  qu'il  a  on  doit  avoir ;  l'empecher  de 
Jaaird'on  avanlage.  Priver  d'un  emploi,  etc. 
Priver  du  sentiment,  faire  perdre  l'usage  des 
■ibm.  Empecber,  defendre,  probiber. 

Privar-se  (dt) ,  e.  r.  se  priver  soUneme  de; 
afaasLenir;  s'imposer  une  privalion. 

Privar  (com),  v.  n.  etre  en  faveur  aapres 
eTan grand,  ete. 

Privativ  amente,  adv.  privativement,  a  l'ex- 
etasion ,  exclusivement. 

Privativo,  k,adj.  privalif :  qui  marque  pri- 
valion« Propre, particulier,  singulier; exclusif. 

•  PairiDO.  V.  Partieular,  Privado. 

Privileciado,  a,  adj.  et«,  privilegie  »  qui 
joait  d'un  privilege.  p.  p.  de 

Privilegiar,  v.  a.  privilegiert  accorderon 
privilege,  eiempter  de  la  regle  commune. 

fPaiviLEoiATivo,  k,adj.  qui  renferme  un 

privilege. 

PaiviLBGio,  r.  m.  privilege  :  faculte  accordee 
A  an  seul, a  un  corps,  de  faire  quelque chose, 
dt  jooir  d'un  avantage ,  a  l'exclusion  des  au- 
irea;  acte  qui  contient  le  privilege;  droit,  prc- 
ragative  attacbee  aux  rharges,  etc.,  accordee 
aax  personnes ,  etc.  —  conveneional ,  privilege 
aecorde  apres  une  Convention  avec  le  privilegie. 
— da  canon,  privilege  des  ecclesjastiques  qui 
Cait  encourir  l'excommunication  a  ceux  qui 
partent  la  main  sur  eux.  —  do  foro,  privilege 
ffoi  exempte  les  clercs  de  la  juridtclion  secu- 
lNre.  —  favoravol,  privilege  favorable,  utile 


au  privilegie,  sans  nnire  a  an  tiers.  —  gracio- 
to,  privilege  aecorde  par  pure  graec,  sans 
egard  au  inerite.  —  local,  privilege  local,  res- 
treint  a  un  certain  lieo.  —  odioso,  privilege 
od i eux,  noisible  a  un  tiers.  —  peeeoai,  privi- 
lege personnel,  borne  a  une  seole  personne, 
qui  ne  passe  pas  a  ses  descendanta.  — real, 
privilege  royal,  altacbe  a  une  cbarge,  a  on 
emploi.  —remuneratoria,  privilege  Rcearda 
en  recompense  d'un  Service  rendu ,  ete. 

Priviliciar.  V.  Pritilegiar. 

Pro  ,  adv.  poor,  en  faveur  de.  «7.  prip.  faf. 
qui  entre  dans  la  eomposition  de  ploaieors 
mots  portugais,  et  qui  signifle,  en  general, 
devant,  en  avant.  Ex.  :  Propor,  pronoaeroa 
poser  en  avant;  progree$o9  progres  oa  marebe 
en  avant,  du  latin  grestue. 

fPRö,  a.  m.  V.  Proveito.  Bm  —  aW ,  pour, 
en  faveur  de.  O  —  e  o  contra  t  le  poor  et  la 
contre,  l'avantage  et  le  desa  van  tage,  ete.  Soo- 
tentar  o  —eo  contra,  soutenir  le  poor  et  la 
contre. 

Proa,  t.  f.  proue  :  cap,  avant  du  vaisseau. 
(ßg.  burl.)  *  Orgueil,  arrogance,  bardiesse. 
—  aguda ,  avant-malgre.  —  com  poueo  Umca- 
tnento,  avant  peu  elanee.  —  com  muito  lanca- 
tnen4o9  avant  fort  elanee.  —  redonda,  avant 
renfle,  avant  joufflu.  Caetetto  de  —  ,gaillard 
d'avant.  Ptr  a  —  a9(t.de  mar.)  mettre  le  cap  a. 
(fig.)  Jeter  les  vues  sur;  pretendre,  viser  a; 
braver  (les  difficultea,  etc.).  Metter a  —  ao 
««ak>,  porter  le  cap  au  vent. 

Proar,  v.  a.(t.de  mar.)  — «a  naoe  em  terra, 
pousser  les  vaisseaux  k  terra,  aborder,  prendre 
terre.  v.  n.  V.  Proejar. 

PaoBABiLiDÄDK,  «.  f.  probabüite :  vraisem- 
blance,  apparence  de  verite. 

PaoBABiüsMO,  a.  m.  probabilisme :  doetrina 
de  la  probabilite ,  qui  permet  de  suivre  en  rao- 
rale  une  opinion  probable  et  opposoe  a  une 
plus  probable  encore ;  Systeme  qui  admet  loa 
opinions  probables. 

Probabiüsta,  t.  m.  probabiliste  :  aartisan 
de  probabilisme. 

Probabilizar,  v.o.  rendre  probable  (  une 
opinion,  en  morale). 

f  Prob  Ante,  adj.  2  gen.  (t.de  prat.)  probe- 
Uf,qui  prouve;  convaincant.  Em  forma—,  ea 
forme  probante ,  aulbentique. 

PROBATiCA,oa>'.  f.  Piscina—,  piscine  pra- 
batique,  pres du  tempIe,oä  les  rieümesetaient 
puriflees,  et  pres  de  laquelle  Jesus-Christ  gue- 
rit  le  paralylique. 

Probatissiho  ,  eup.  de  Provado. 

Probatörio  ,  a  ,  adj.  probatif  :  qui  prouve. 
Y.  Probante.  Probatoire. 

Probidäde  ,  s.  f.  probite  i  droiture  de  ecur 
et  d'esprit;  attachement  severe  aux  devoirs  da 
la  morale;  integrite des  mcaurs.  Faiia  da—, 
improbite,  manque  de  probite. 

Problema  ,  a.  m.  probleme :  qoestion  a  re- 
soudre;  proposiüon  douteuse;  proposition  de 
matbematiques,  conlenant  la  maniere  d'ope- 
rer  et  U  demonstration  da  1'eaarataaB. — saaV 
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jdrm<Mrfo,(f.  d'alg.)  probleme  Indetermlne, 
qai  t  plus  d'une  Solution. 

Problem  äticamente,  ade.  problematique- 
ment  t  d'une  maniere  problematique. 

Probl&MaticO  ,  A,  adj.  problematique  :  dou- 
teux;dont  on  peut  soutenir  rafflrmative  ou  la 
n  Agathe ;  qui  lieat  du  probkvme ;  equivoque. 

f  Problbmatizar  t «.  a.  rendre  problemati- 
qoe. 

Pröbo,  a,  adj.  probe:  qui  a  de  la  probite; 
bouneie. 

t  Probösctdab,  $.  f.  pl.  ( f.  d'hitt.  nat.)  *pro- 
boscides  t  bemipteres;  dipteres;  Torücellaires. 

Probostb.  V.  Preboste. 

fPaocACioÄBB,  t.  f.  impudence,  effronte- 
rie,  insolence. 

Procathartico ,  a,  adj.  procatbarlique  : 
(cause)  d'oü  derivent  les  aulres  acoidenta. 

f  Procbdbncia  ,  9,  f.  l'action  ei  1'effet  de 
proceder,  derlvation. 

pROCEDiNTB,»^'.  2  gen.  resullant,  qui  re- 
sulte.  Venant,  qui  vient.  Issu.  p.  a.  de 

Procsder  ,  c.  n.  avancer,  aller  au  dela ;  al- 
ler, s'arancer  dant  un  cerlain  ordre,  suivre 
une  certaine  progression,  etc.  Proceder  :  se 
cemporter,  ae  conduire  de  teile  ou  (eile  ma- 
niere ;  agir  en  Justice,  (a)  Proceder  a  une  eleo- 
tion,  etc.,  J  Iravailler,  la  faire.  Appartenir, 
concerner.  (de)  Venir,  proceder,  provenir,  tirer 
ton  origine  de;  proeeder,  provenir  par  voie  de 
generation.  On  dit,  en  parlanides  personnea 
divines  ,qoe  le  Saint-Esprit  procede  du  Pere  et 
du  Fila.  (•«•)  Poursuivre  une  entreprise,  une 
cbose  commencee.  —  contra  alguem ,  infliger 
la  peine  de  la  loi  au  eoupable.  —  ä  pena  capi- 
tata im  poser  la  peine  de  raoru  —  o  final,  juger 
en  dernlere  instante,  prononcer  la  derniere 
senlenee. 

f  Procsbbr,  t.  m.  procede  :  maniere  d'agir. 
V.  Procedimento. 

ProcedIdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Proeeder.  adj.  pro- 
veno ,  procedant.  Issu.  Bern  ou  mal—,  qui  a 
une  bonne  ou  mauvaise  conduite. 

f  PaocbdIdo,  $.  m.  produit.  V.  Producto. 

Procediminto  ,  $.  m.  l'action  de  proceder  : 
emanation ,  derivation ;  progression.  Action  de 
proceder  en  justice.  Procede,  maniere  d'agir, 
conduite.  —  franco ,  leal ,  un  procede  net. 

Proceliusm  atico  ,  adj.  m.  Pi  — ,  pied  de 
Vers  latin  compose  de  quarre  breres. 

Procälla,  9.  f.  (polf.)  tempdte,  tourmente, 
orage. 

t  Porcrlxaria  ,  t.  /.  (/.  d'hist.  nat.)  *petrel : 
blseau  palmlpede.  —  do  cabodaBoa-Bsperanca, 
le  damier.  —  negra  do  nortet  I'oiseau  de  tem- 
pete. 

Procbllösamrxtr,  adv.  avec  tempete. 

Procelloso  ,  a  ,  adj.  orageui ,  aujetaui  lesn- 
petes;qui  cause  des  orages,  excitedes  tem- 
pete*. 

fPRÖCBBis,  a.  m.  pl.  grands  seigneurs, 
homsoec  de  1b  premicr  e  distinction.  lfagnats , 
grands  du  roraume. 
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PROCKRIDADE,   t.   f.   (p.lM.)  BAUteS« ,  elfo» 

tion,  grandeur  (du  corps). 

Pröcero,  a,  adj.  baut,  eleve;  grand,  d'ase 
taille  elevee. 

Processado  ,  a  ,  p.  p.  de  Proces  tar. 

Prockssal,  aa\j.  2  gen.  qui  appartieaA  aa 
proces:  judiciaire. 

Processaö  f  t.  f.  1'actioB  par  Uquelle  ubs 
cbose  procede  d'une  auire ;  emanaUosu  Pra- 
cession,  production  etarnelledu 
•Progres. 

Procbssär,  v.  a.  insuruire  un  proce«,  pst- 
ceder;  juger. 

Processiokäl  ,  adj.  %  gem.  qui  est  en 
de  procession ;  qui  appariient  a  la 

PROCESSIOR ALMENTB  ,    «rf«. 

menl :  en  procession. 

Procsssiohario,  $.  m.  prBceMioojMlBiiBfs* 
oetsionnal :  lirre  de  prieres  pour  lern 
sions. 

Processo,«.  m.  #suitevconUnuite, 
nemenL  V.  Progretto.  Procea,  prooedure.tet- 
tes  les  pieoes  d'un  proces.  Prooöde  Crbiuiiipn)i 

PaocioBüaA ,  «.  f.  (I.  danaL)  preoideBsst 
chute  d'une  partie. 

Pböcioh.  V.  Proegon. 

Procissaö,  t.  f.  procession  :  c4feflR0flrititmV 
gieuse  conduite  en  ordre  par  des  prttrtf,  •*., 
encbanlant  des  priores,  etc.;  snuiütede  dl 
peuple ,  etc. ,  en  marche. 

PaocissloziüHA,  #.  f.  ditn  de  Proaitait» 

Procläma, i.  m.  annonce ,  publfceatiea,  s«- 
toul  des  bans  de  manage. 

PaocLABU^ L6ft.  f.  proclamation :  acÜeBBt 
proclamer;  publica  tion  solenneile ;  eeri  ae- 
blic,  proclame;  adresse  publique  A  um  Bf* 
tion ,  a  une  armee ,  etc. 

Proclamädo,  A,p.  p.  de  Prvdammr. 

Proclam  adör  ,  t.  m.  procJamalemr :  BBsui  au) 
proclame.  II  est  quelquefois  adj. 

Proclam ar,  «.  a.  proclamer  :  pubUer,  «V 
clarer  bautement ,  avec  solenniU.  V.  Jbub» 
mar.  Saluer,  proclamer  roi ,  emperuor. 

f  Procliahitas,  a.  m.  pl.  boreläquai  aß 
niaient  le  jugemtnt  dernier. 

fPaocxiNAR,  v.  a.  (p.  ui.)  Calre 
incliner. 

f  Pboco,  a.  in.  (Himt.)  amant,  ajalant. 

Procoxsul,  t.  m.  procoutult; 
fouveniait  avec  raotorite  du  eonsul. 

PboconsclJLdo  t  #.  m.  proconsulat: 
dignite  du  proconsul;  profince,  departi 
qu'il  gouvernait;  doree  de  sou 

PaocoRsuLAR ,  adj.  2  paus  proo««s«laiiB :  u§ 
proconsul. 

PBOCRASTINAgiO  ,  9.  f.  *  dela!  , 

demaln  ou  d'un  jour  a  fautr«; 
tion.  retardement,BjourneineaC 

PaocaASTiNioo ,  a  ,  p.  p. 

PrccrastimadOr  ,  t.  m.  eukri  qui 
remet  de  jour  en  Jour. 

Procrastinär,  t>.  a.  differer, 

lendemain  ou  de  Jour  en  Jout( 

ner. 
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citigiO ,  *.  f.  procreaüon ,  generation. 
CR*ado  ,  A ,  p.  p.  de  Proerear. 
creador,  a  ,  «,  celui  qui  procree;  gen£- 

• 

crear,  «.  a.  procreer,  engendrer,  pro- 
(ßg.  n.)  Bourgeonner,  pousser  des  bou- 

cura.  V.  Buifa. 

coracaO,  f.  /".  procuration  :  pouvoird'a- 
nom  d'un  autre;  acle  qui  le  conlient. 
Y.  Colheila.  Carla  de—,  (l.  de  comm.) 
tt,  mandement,  pouvoir,  procaratiou. 
ioCuradeira.  V.  Proeuradora. 
CURADO,  A ,  p.  p.  de  Procurar. 
curador,  s.  m.  procureur  :  Charge  de 
ration;  qui  defend  en  justice,  qui  agil  au 
ts  parties.  —  de  causae,  procureur,  offl- 
ui  agit  en  justice  au  nom  des  parties, 
.  —  fiscal,  procureur  d'ofllce.  —de  con- 
,  procureur,  religieux  Charge  des  iuterets 
reis   d'une  maison,  faciendaire.  —  de 
,  depute  d'une  Tille  aux  cUts.  —  gtral, 
•eur-general. 

ccradöra  ,  t.  f.  procuratrice  :  ebargee 
curation. 

cüradoiua  ,$.  f.*  eraploi ,  Office  o*  etude 
cnreur.  Intendance. 
XurAxca.  V.  Procuradoria. 
curär,  v.a.  solliciter,  lacher  d'obienir 
oi,  de  procurer  ä  un  autre.  Exercerl'ern- 
i  procureur.  Chercher.  Deminder.  Admi- 
*,  avoir  soin  de  (p.  tu.). 
curatorja,  *.  f.  requelo,  sollicilation  de 
•enr.  it.  V.  Procuradoria. 
otratörio,,  m.   j    Y.  Procuradoria. 

CDRATURA  ,  9 .  f.        I 

srox,  9.  m.  (t.  d'astr.)  Procyon  ?  eonstel- 

do  petit  chien.  V.  Canicula. 

mcäö,  f.  f.  trahison,  l'acte  de  I Irrer  per 

>n;  abandon  de  sa  femme  a  un  autre 

e. 

oicado.  V.  Prodigalixado. 

ncavor.  V.  Prödigo,  Largueador. 

digalidade,  9.  f.  prodigalite,  profu9ion. 

aace. 

MCALIZADO,  A,  p.  p.  de 

hgalizar,  v.  a.  prodiguer  :  depenser 
lees,  dissiper;  repandre,  donner  avec 
ion. 

mcamente,  adv.  prodigalement,  avec 
allte. 

>icar.  V.  Prodigalixar. 
«icuji.  f.  V.  )  prodige:eu"ei,  chose 
littO,*.*».  »  extraordinaire,  sur- 
ile;  ce  qui  arrive  conlro  le  cours  ordi- 
le  la  nature ;  personuc,  chose  qui  cxcelle 
»ob  genre;  document  Celeste;  ouvrage 
illeux  Miracle. 

DifflöSAMtKTi,  adv.  prodigieusement  : 
tuiiiere  prodigieuse,  cxccssivc,eton- 
MerveiUeusement,  parfaitemcnl  bien. 
oiciöso,  a,  adj.  prodigieux  :  qu»  lient  du 
re.  Merveilleux,  cxccllent,  exquis. 
uico,  A,  od;,  prodigue  :  qui  dissipe  sou 
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bien  en  depenses  tolles,  exoessives  ;(/$.)  ejul 
prodigue  son  sang,  sa  vie  pour  m  patrie,  elc.| 
extrdniement  liberal. 

f  Prödigos  ,  t.  m.  pl.  (f.  de  mar.)  —  da  po- 
roo,  porques :  pieces  qui  lient  oelles  du  tat) 
du  vaisseau. 

Proditör,  9.  m.  proditeur,  trattre,delaUur. 

Proditöriamcüte,  adv.  proditoireflaeat,  en 
trahison.  V.  Atraicoadamente. 

f  Proditörio ,  a  ,  adj.  qui  lient  de  U  traai- 
son.  V.  Ätraigoado. 

Prodromo  ,  9.  m.  prodrome .-  e  e  qei  preeedej 
avanl-coureur;  premier  ouvrage  d'un  auletr; 
preface,  preliuiinaire  d'uu  autre  ouvfiKe*e?un 
cours. 

Produccäö,  9.  f.  produclion :  a-etion  de  p#e- 
duire ;  ce  qui  est  produit  per  ha  nature,  le* 
arte,  le  genie,  l'imagiuation ,  une  cause,  en ge- 
neral.  (t.  de  prai.)  Produetien  de  teffiokis,  de 
pieces. 

Prooccrrte,  aoy.  3  pen.  p.  o.  »fie  PredmSir. 
Qui  produit  en  justice.  Qui  avanee  une  prepuai 
tion. 

f  Productibilidäur,  t.  f.  ap  titude  a  eHre 
produit.  Qualite ,  vertu  preduetiv  e. 

Prodüctivo,  a,  adj.  qui  a  la  vertu  de  prex 
duire.  Productif :  qui  produit;  d'u  n  bon  rsppert 
(terre,ete.). 

Prooücto  ,  p.  p.  irr.  de  Prodm  ifr.  a. «.  Pre> 
duit:  rapport;  resultat  d'ane  m  ultlplieatlofl , 
d'une  Operation  chimique,  etc.  ;•  revenu;  ee 
qu'une  chose,  une  meebme,  la  te  rre,  l'indtts^ 
trie ,  le  iravail,  etc. ,  prodeisenf.  v  \  Produegio. 

Proovctör,  a,  adj.  et  t.  ppotlocteuft  qui 
produit;  autcur. 

Productriz,  adj.  et  a.  f.  produe  trice* 

Prodüzettte.  V.  Prodnetnte. 

Produzido ,  a ,  p.p.  de  Produxi  t.  ae)j.  Pro- 
duit, engendre. 

Prodczidör.  V.  Prodnefor. 

PRODuzfR ,  v.  a.  prodoire :  dorme  r  naissance, 
engendrer ;  rapporter  du  fruit ,  du  beließe« ,  un 
avanlage,  etc.;  causer,  «Ire  cause  *;  occaiien- 
ner,  ameuer  apres  soi ;  donner  p  ar  eHirlt  tes 
defenses,  etc.;  exposer  ses  tltrcs  ,  etc.,  a  M 
vue,  a  la  connaissance,  a  1'eAme  o.  All^guer, 
citer  une  autorite". 

PRODUziR-9B,e.r.  se  produire  r  €  Ire,  peoverr 
«tre  produit.  ficlore,  parattre  au  jo  «ur,  se  raen* 
trer. 

f  PaoDuzfVEL,  adf.  2  gen.  qui  pe  «t  «Ire  p«K 

duit. 

•  Prob.  V.  Prol,  Proveito. 

#  Proeiro ,i.m.(i.de  mar.) mt  Wot place i 

la  proue. 

Proejado,  A,p.  p.  de 

Proejar  (a), «.  n.  gouverner  so  r,  inettre  le 
cap  4.  (contra)  Voguer  contre  le  rent  ou  un 
courant.  (flg.)  Lütter  courageusen aent  coMre 
radverslt^. 

Proemial.  adj.  2  gen.  qui  app.irüent  a  la 
preiace,  etc. :  prtllmlnalre. 

ProeuiAr  ,  t.  a.  faire  des  exofdei.  ,V.  Pream- 
Mar. 
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PioiMtNMOA ,  etc.  V.  Pnminencia. 

Paoiauo  , «.  sn.  •  prüfte« ,  avant-propos ,  pro- 
logue. 

Pröbs  ,  pl.  de  Prol. 

Probza,  «.  f.  prouesse  r  iction  de  valeur,  de 
»ravoure,  de  preux.  'Courage,  valeur,  bra- 
yoare.  — t  na  guerra,  »exploits,  hauU  faiu 
•Tannes.  V.  Fttfdnka. 

•  Profaca.  V.  Prolfapa,  Parabem. 

•  Profacar  .,  v.  a.  medire,  censurer,  calom- 
ntcr,  decrediUsr;  reprocher,  bUmer. 

ProfanacAO,  f.  /".  profanalion  :  aetion  de 
profaner;  etat  d'un  temple,  etc.,  profane. 

Profanado  ,  k,p.  p.  de  Profaner. 

Profahadom,  a,  adj.  et  $.  profanatenr :  qui 
profane  loa  choses  sainies. 

Profanamehte,  adv.  avec  profanalion.  Mon- 
daioeroent :  d'une  maniere  mondaine. 

PaoPAHia,  «.  a.  profaner :  traiter  avec  irrc- 
▼ereuee  leac  hoset  sacrees,en  abuser;  rendre 
a  un  osage  profane.  Souiller,  deshonorer. 
/  Profahida'de  ,*./.*  abus  des  choses  saintet, 
profanalion ;  jetion  ou  chose  profane.  '  Luxe 
excessif  dans  les  habits,  mondanile,  etc. 

PROFAMiSSI  MO  ,  A  ,  adj.  tup.  de 

Profaso ,  ü  ,  adj.  profane :  qui  est  contro  le 
respect  du  auix  choses  sacrees.  — ,  qui  n'appar- 
tient  pas  a  la  religion,  qui  lui  est  oppose,  con- 
traire.  Adonnie  au  luxe, mondain.  Qui  vit dans 
ledereglemeat,  l'irreligton. #.  m.  Profane :  ce- 
Ini  qui  manq  ue  de  respect  pour  les  choses  sa- 
crees; qui  n'est  pas  iniUeaux  choses saintes; 
Ignorant,  gr  nssier;  i'oppose  de  sacre,  etc. 

Propecia  ,  etc.  V.  Propheciay  etc. 

Profectic  co ,  a,  adj.  profeciice :  du  cote  pa- 
ternel.  Profectif:  qui  vient  des  asoendanta 
(bien,  pecule). 

•  +  Profbi  tamehto,«.  m. )  V.  Aproxxitawien- 

•  f  Profei  tawca  ,  *.  /.      (     tot  Dtilidade. 

•  Profeito.  V.  Proveilo. 
Proferid«  ) ,  a  ,  p.  p.  de 
Proferir  , v.  a.  proferer,  prononcer. 
Professa  do  ,  a  ,  p.  p,  de  Professar. 
Professa  d6r  ,  a  ,  adj.  et «.  qui  professe. 
Professa  ntb9  adj.  2  gen,  professant,  qui 

professe.  p.  a.  de 

Professa  r  ,  et  e.  professer :  exercer,  faire 
profession  de;  avouer  publiquement;  recon- 
aattre  haulement;  enseigner  publiquement; 
praliquer  uu  art,  un  melier.  —  em  uma  ordern 
ou  religido  («.  ».),  faire  profession  dans  un 
ordre  religieux.  — te, v,  r.  se  professer,  se  de- 
clarer. 

Professo ,  a  ,  adj.  et  9.  profes :  religieux  qoi 
a  fait  ses  vo9ux. 

Professor,  «.  m.  professeur  :  qui  enseigne 
nne  scienca,  un  art;  qui  l'exerce.  Celui  qui  fait 
profession  de... 

PaoFEssoRiA,  t.  f.  *  professorat :  emploi  de 
professeur. 

pROrERSiiRio,  a,  adj.  profesaoral :  de  profes- 
aeur. 

Profeta,  etc.  V.  Prophet*,  etc. 

ProtetA*,  V.  Propheiiutr. 
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ProfH,  etc.  V.  Porßa%  etc. 

Proficiente,  adj.  2  gen.  qui  fait  des  pregres, 
qui  proflte. 

pROFicuAMENTE ,  adv.  utilement,  avanlageu- 
sement. 

f  Proficcidadb,  r.  f.  la  qualite  d*etre  profi- 
table, utile;  utilite,  proflt. 

PROFicoo,  a,  adj.  profitable,  utile.  V.  Prt- 
veiloso. 

Profil,  etc.  V.  Perfil ,  etc. 

Profissaö,  r.  f,  profession  :  etat  de  vie; 
declaralion  publique  (de  sa  religion,  de  u 
croyance,  etc.);  emission  solenneile  des  vom 
religieux. 

Profiten™,  o^/.  2  gtn.  qui  professe  qoelqw 
loi  religieuse. 

Profligädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Profligar. 

f  Profligadör,  a.  m.  qoi  renverso,  detrail, 
defait,  met  en  deroute. 

Proflicär,  e.  o.  renrerser,  detroire;  4t- 
faire,  mettre  en  deroute,  Uiller  en  pieces  k» 
ennemis. 

Pröfüco,  a,  adj.  fugilif;  errant,  racabeod; 
eebappe  de  prison. 

ProfcrdAdo,  k>p.p.  de  Profunder. 

"t-PROFUNDADÖR ,  $.  m.  celui  qui  approfoadit, 
qui  examine  soigneusement. 

Profcndamentb,  adv.  profondement,  aa 
propre  el  au  figure. 

Profunda r  ,  v.  a.  approfondtr :  rendre  pltt 
profond ,  creoser  plus  avant.  EnfODcer,  peae- 
trer  avant.  (fig.)  — ,  penetrer  plus  avant,  tu- 
miner  a  fond,  Ucher  de  penetrer.  (em)  v.  a. 
Penetrer  avanL  —se,  v.  r.  devenir  plnssta- 
fond ;  s'enfoncer. 

Propukdrar.  V.  Profundar. 

Profundezaou        \  hauteur,  profondear: 

pROFOHDiDÄDB,a.  f.  )  une  des  trois  diasea- 
sions  des  corps.  Profondear :  etendue  d°vM 
chose  de  la  superflcie  au  fond :  etendue  da 
hauten  bas;  (fig.)  impenetrabilite  :  se  dHaa 
moral  de  ce  qui  est  incomprehensible,  tat 
mysieres,  des  desseins  de  Dieu ;  grandear, 
etendue  de  savoir ;  etendue  de  l'esprit,  etc. 

Profondissimo  ,  a,  adj.  sup.  de 

Proföhdo,  a  ,  adj.  profond  .-  dont  le  food  ert 
eloigne  de  la  superflcie;  tres-creux;  {fo, 
grand,  extreme  dans  son  genre  (silence,  sa- 
gesse, sommeil,  etc.);  d'une  grande  peneirt- 
lion  (esprit);  tres-humble  (respect ,  reverenet). 
Abstrus :  diffleile  a  entendre ,  ä  eomprendre. 

Profdndo,  $.  m.  'profondeur.  V.  Prmff 
dexa,  (poit.)  La  mort,  l'enfer,  i'obscerüa  aa 
l'enfer. 

Profcsahbrte,  adv,  pro  fusement,  avec  pes» 
fusion. 

ProfosaO,  «.  f.  profusion :  ezoea  de  Uaera- 
lite,de  depenses.  Abondanee  exeesaive. 

Proföso  ,  a  ,  adj.  profus :  qui  defense  av« 
profusion.  Gopieux,  abondanL 

Progewie,  f.  f.  progeniture,  race,  Kgaea, 
famille,  deacendanta. 

PaoGERiTöR ,  i.  m.  anoetre ,  eleu!. 
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Procenituba,  #.  f.  progeniture  .  les  enfants 
«Tone  m6me  soacbe.  Y.  Progenie. 

Pröche,  s.  f.  ((.de  myth.  et  de  pois.)  Pro- 
gne  :  Alle  de  Pandion ,  changee  en  birondelle. 
(ß§.)  Hirondelle;  le  prinlemps. 

"Proghöstica.  V.  Prognoitieafäo. 

PrognosticacAÖ,  t.  f.  i 'action  de  pronosti- 
ejoer.  Y.  Prognoelieo. 

Prochosticado,  a,  p.  p.  de  Prognotticar. 

Procsosticadör  ,  a  ,  i.  pronof Uqueur :  celoi 
qel  pronoslique ,  qgi  annonce. 

Prockosticar ,  v.  a.  pronostiquer :  predire , 
faire  an  pronosüc ,  conjeclarer;  annoncer. 

Procröstico,*.  m.  pronoslic :  jugement  et 
eenjeetare;  tigne  de  ce  qui  doit  armer;  prc- 
dietion  d'almanacb,  d'asirologue. 

Progröstico,  a,  adj.  du  pronosüc;  qui  pre- 
dit. 

•ProäüöstiqüO.  Y.  Prognoelico. 

PaocnimiA,  t.  m.  Programme .-  placard  pour 
inriler  a  un  exercice ,  etc. 

Progredido,  p.  p.  de 

f  Procaedir,  v.  n. marcher, alleren  avant, 
ftvancer ;  faire  det  propres,  avancer. 

Procressaö,«.  f.  progression  :  mouveiuent 
en  avant;  (I.  de  maih.)  suite  dequantites  en 
rapport,  de  termes  en  proportion.  —  ascen- 
dinUy  deecendenU,  progression  croissante, 
decroissaute. 

Progressivamehte,  adv.  progresslvement : 
per  progression. 

Progressivo,  a,  adj.  progressif ;  qui  avance ; 
eai  avant. 

Procbbsso,  s.  m.  progres  :  avancement; 
snoavement  en  avant;  augmentaüon  en  bien 
ou  en  mal.  Feuer  — *,  gagner  du  pays,  faire 
des  progres. 

Progymkäsme  ,  t.  m.  (p.  tu. )  commence- 
ment ,  essai ,  epreuve.  Y.  Thema. 

•  Probe.  V.  Prol,  Proveilo. 

-f  Probibente  ,  adj.  2  gen.  et  p.  a.  de  Proki- 
Mr.  Qui  prohibe ,  probibitif.  Lei  — ,  loi  proht- 
Wtive. 

Probibicaö,*.  f.  prohibilion, defense,  inter- 
dietion. 

Prohibido,  a,  p.  p.  de  Prohibir.  adj.  Pro- 
hifce,  defendu.  E  expriuamente  — ,  il  est  ex- 
pressement  defendu ;  defense  expresse  est  faite. 

Prohibidor,  t.  m.  celui  qui  defend ,  qui  pro- 
bibe. 

Prohibir,  v.  a.  prohiber,  defend  re,  inter- 
dire.  (tm»t.)  Empecher. 

PROHiBnivo,  a,  adj.  prohibilif.  ( t.  de  mid. 
es*.)  Preservatif . 

Probibitörio ,  a,  adj.  probibitif :  qui  de- 
fend. 

PaoTz,f.  m.  ou  f.  la  pierre,  l'anncau,elc. , 
qui  tert  a  amarrer  un  navire  a  terre.  Gable  que 
Ton  met  a  la  proue  pour  jeier  l'ancre  ou  pour 
amarrer  le  navire. 

Projecc>0,  $.  f.  projection  :  action  de  jeter 
en  l'air,  d'iraprimer  le  inouvement  a  un  pro« 
jeetfle  ;(t.de  ehitn.)  action  de  jeter  par  cuille- 
ree dans  un creusei ;  jet  duu  raetal  en  sablc, 
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etc.  Movimento  da— ,  roouvemeat  prejeettle. 

Projbctädo  ,  a,  p.  p.  de 

Projectar,  e.  a.  projeter«  forme?  leprejee 
de ;  tracer  an  plan ,  un  prejet. 

Projectil,  adj.  2  gen.  et  «.  «.  projeetile  1 
Corps  lanee,  abandonne  a  1'aetion  de  la  peeaa- 
teur  et  de  Kimpolsion  donnee;  tont  oe  qol  est 
lanee  avec  la  poudre  ou  par  des  reasorta. 

Projectista  ,  a.  2  gen.  faiseur  de  prejete, 
projeteur,  bomme  a  projeta. 

Projecto  ,  a.  m.  projet:  dessein;  plan  dts* 
traite ,  etc.  *  Projection. 

Projecto  ,  a  v  adj.  Jete ,  lanee  (par  an  canon, 
an  monier,  etc.).  Corpo  — .  Y.  Projectil. 

Projectur  a  ,  $ .  f.  ( l.  d'arca.)  saillie ,  projeev 
tore. 

*  Pröl,  s.  m.  oa  f.  profit,  utilite,  avantage. 
Hörnern  de  — ,  bomme  capable ,  de  merite ,  see- 
viable. 

Proi.ac.a0,  t.  f.  prononciation  d'ane  voyello 
Ol*  d'un  mot.  ( I.  de  mu$.)  Prolation  :  duree  de 
cbant  sur  une  voyelle;  roulade,  suite  de  noiet. 

Pröle,  t.  f.  race,  ligneev  enfants. 

Prolegömexob,  «.  wi.pl.  proiegomenes :  Ion. 
gue  et  ample  preface  servant  a  Hntelligenee  da 
livre. 

Prolapse  ou      \  prolepse :  Agare  de  rbeto* 

Prolepsis,  1.  f. )  riqae  per  laquelleon  preV 
vient  et  refule  les  objecüons. 

Prolet ä Rio,  adj.  et ».  m.  proletaire :  qui  R*a 
aocune  propriete;  indigent.  Autor  — ,  auteoc 
mediocre.  0$  —t ,  les  proletaires ,  derniere 
classe  des  citoyens  a  Rome,qui  ne  fournla* 
saienl  que  des  enfants  pour  recruter  1'armee* 

*  Prolfac>  ,  $.  f.  Y.  Parabem.  Proifagmi  imr 
terj.  grand  bien  vous  fasse! 

Prölico.  Y.  Tontinho. 

f  Proüfero  ,  a,  adj.  (t.  de  bot.)  prolifere« 
(fleur,  etc.),  da  disque  de  laquelle  il  en  sort 
d'autres. 

fPROuricA9AÖ,  t.  f,  (I.  da  bot.)  eUtdea 
fleurs  proliferes. 

Prolificär  ,  v.  a.  engendrer  des  enfants. 

Proüfico,  a,  adj.  prolifique  :  propre  pour 
la  generaüon;  qui  a  la  force,  la  vertu  d'eugen- 
drer. 

pROiixAMEKTE ,  odt>.  prolixement. 

ProlixidAde,  s.  f.  prolixile  :  diffuslon,  Ion- 
gueur,  trop  grande  etendue  du  discours,  de 
Torateur.  Attention  minutieuse ,  trop  scrapu- 
leuse.  #£ 

Proüxo,  a  ,  adj.  prolixe  :  diffus,  trop  long^ 
trop  eiendu.  Trop  scrupuleux,  trop  exact,  ml- 
nulieux.  Ennuyeux,  imporlun. 

Pröloco,  t.  m.  prologue,  preface,  avant- 
propos;  prelude  d'une  piece  dramalique.  iß§») 
Prelude ,  lout  ce  qui  sert  d'introducüon. 

Prologömenos.  Y.  Prolegomenoe. 

Prolörga,  t.  f.  'reiardement,  delai,  re- 
mise.  ( f.  tfarlill.)  Prolonge  ou  prelonge :  cor- 
dage  pour  iralner  le  canon. 

ProlongacAö  ,  $.  f.  Prolongation  :  action  de 
prolonger;  temps  ajoute  a  la  duree  fixe  d'une   „ 
treve,  etc. 
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pROLONCABAMEltTE,  adv.   pluf     longtCmpS, 

poor  aias  longtemps. 

Prolok  CAüissiMO ,  a  ,  adj.  emp.  de 

Pbolonoado,  a,  f.  f.  de  Prokmgar.  adj. 
Pluf  long  que  largo;  allonge ,  oblong,  prolonge. 

PaOLOsoADdA ,a,i.  eetul qai  prolonge.  adj. 
Qni  prolonge. 

PROLOHOAMtUTO,  #.  in.  prolongement :  ex- 
lensioo,  eeattaaation  (Tun©  porüon  de  l'eten- 
dae,  V«  Proimgofdo.  (I.  «Tau*»*.)  Processus, 
prolongemeni. 

Pbolopcab,  v.  a.  prolonger :  fahre  durer  plos 
longtemps  ;  etendre;  continaer  (une  ligne, 
eis.).  ( f.  da  mar.)  — ,  mettre  flane  a  flaue  ( un 
navire). 

PacioiraAR-es,  «.  r.  ae  prolonger,  an  propre 
et  au  flgure. 

PaOLdffCO,«.  m.(t.  de  maoonn.)  I'eau  qui 
caale  par  loa  geuttteres  de  ebaque  cote  da  toit 
d'une  maison. 

Pboloobio,  f.  m.  'rnaxime,  axiotne,  sen- 
traee,  moralite,  dicton. 

Proluxibade.  Y.  Prolixiddde. 

Prolüxo.  V.  Prolixo  et  Perluxo. 

•  Pruwaobsj , e.  f.  toutes  sortes  de  prones  et 
praaeaux. 

Promahar.  V.  Dimanar,  Brotar. 

f  Prombr6pb  ,#.**.  ( f.  tfhisl.  nat.)  prome- 
rtpe :  ofeeau  sylvain,  epopside.  —  da  Nota 
Guine9  promerop»  a  parements  Trises. 

Provbssa,  $.  f.  promesse:  assarance  que 
Pen  donae  de  faire  et»  dire;  engagement  que 
IV»  prefld;  engtfemene  verbal.  Promesse  faite 
tDle«,  t»u.  1)»—*  estd  o  infemo  cheio, 
l'enfer  est  pleln  de  bormes  intentions. 

f  Pbobtheo,  t.  m.  (t.de  tnyth.)  Prometbee, 
Als  de  Japet;  dieu  egyptten. 

Promettedör,  a  ,  adj.  eta.  prometteur:  celui 
dü4  promet. 

'  P«o«BmBTmTO.  V.  Prometttmento. 

Prombtter  (o) ,  v.  a,  prometlre  :  donner  pa- 
rWe  de  faire  au  dire ,  e'eagager.  Asaurer.  Offrir, 
propoter  un  prix.  —  mores  e  monlee,  ou  mun- 
do» 9  fandet,  promettre  monts  et  merrellles, 
beaocotrp  «favantages  poirsedoire,  etc.  —  com 
*0fe,roiier,  fafreun  rora.  e.  n.  ftepondre  poar, 
caulionner. 

PROMBTrtR-fX , «. r.  se  promettre,  esperer, 
se  flatter  d'obtenir. 

PrOmetttdo,  a,  p.  f.  de  Ptonsetter.  adj. 
Promis.  —  gm  eofo,  rotre-,  consacre  par  vcbu. 
«.  m.  *  Promesse.  O  —  i  devido,  cbose  promise 
obose  due,  qtrl  promet  s'oblige. 

pROirrnvtiiTO ,  a.  m.  V.  Prometta. 

Promihewcia,  #.  f.  prorainenee.  elevatlon; 
rff  ancement.  Proeminence :  etat  de  ce  qui  eat 
©fr  reüef  ev  proemincnt. 

pRoarnrtirrt,  adj.  2 gen.  prominent:  qui  s'e- 
leve  au-deasus;  eminent,  eiere,  qui  paratt  au- 
dessus.  Proeminent:  qui  est  plus  en  relief  que 
ee  qur  Penvlrorme  ( front,  nez). 

Promiscoambrtb,  adt.  confusöment,  pele- 
flalle,  emenble,  indistinctement. 

Pntntmaonkvm ,  t.  f.  pTOHilso«lt«,  meltnge. 
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PaoMiscco,  a,  adj.  mele,  conros,  qui  m 
pele-nAie,  mia  saus  distincüon.  lfm*  — ,  doss 
commun  au  rolle  et  a  la  femelle  d'atte  espece. 
(e.  g.  Paigle,  le  bareng,  etc.). 

PromIssa.  y.  Premiua  et  tViaWMa. 

Promissaö,  s.  f.  (|.  de  prai.)  raetioQ  de  pro- 
mettre, promesse.  Terra  da  — ,  tarre  de  pta» 
mission ,  terre  promise  .*  la  terre  de  Ghanua, 
que  Dieu  arait  promise  aux  Isra^Uiea;  (/!#.) 
pays  abondant,  fertile. 

Promissörio,  a,  adj.  {t.de prai.)  qil  rea- 
ferme  une  promesse. 

pROMiTTEifTB,  adj.  et*,  s  gen.  (t.dewreL) 
qui  promet,  qui  fall  une  promesse;  qui  s'aa- 
gage  ou  oblige. 

Promo$aO,  t.  f.  promotion  :  action  par  Ia- 
quelle  on  eiere,  on  est  eiere  a  une  difBJai 
•Offlee,  sollicitation,  requ*te  de  promoleur. 

Promohtörio  ,  $.  m.  promonloirer  eap, 
pointe  de  terre  etetee  qui  s'avance  aur  la  mar. 

•  Prohöto.  V.  Promotido. 

Promotör,  t.  m.  promoteur  :  qui  prend  k 
soin  prineipal  d'une  aflaire;  procureur  d'aaV« 
dans  une  cour  d'egtise.—,  qui  excite  (oaease- 
relle,etc). 

f  Promotoria,  s.  f.  'office,  Charge  de  pro- 
moteur. 

•  Promovedor.  y.  Promotor. 

Promo v er  (a) ,  v.  a.  promouvoir :  araaeer, 
elever  a  une  dignite.  Avancer,  pousser  enaTtat, 
mener  a  sa  pe r fecti on.  SoIIiciter,  demanoerei 
justice  en  faveur  de  quelqu'un.  —  o  coataurtit, 
aagricullwra,  enconrager  le  commerce,  fa* 
griculture. 

Promotido,  a ,p.  p.  de  Promoter. 

PfiOMPTAM bnte  ,  adv.  promptamoot :  ares 
proraptitode ,  diligence ,  rapidit*. 

Promptidäö,  a.  f.  promptitade  ;  caUrM, 
riiesse;  diligence.  Vivacile  d'csprit. 

Promptissimo  ,  k%adj.  tvp.  de 

Prömpto,  a  ,  adj.  prompt :  rapide«  soadaia; 
actir,  diligent;  toujours  pr4t  a  agir.  Prtt,a«»- 
pare,  dispose a.  Attenlif.  Em— ,  prom^teSMal, 
vite;  tout  pret,  sous  la  main. 

Pröbtpto ,  adv.  prompt,  tile.  Prompte!  (rf 
ponse  a  I'appel)  preeent ! 

Promptuario,  t.  m.  depAt\  recucil,  pcosja- 
tuaire;  calepin,  agenda,  Ublettea,  etc. 

Promdlga^IO,  t.  f.  Promulgation :  paWka- 
tion  des  tois  faite  avec  les  formaltles  requiats. 

Promuloädo,  a  ,  p.  p *  de  Prommlgar. 

Promülcadör,  a,  a.  celui  qui  proaMlgat, 
qui  publie. 

Promclgar  ,  v.  a.  pfomulgaer :  publiar  (aat 
loi)avec  les  formalitas  requises. Heute  aa  jaax, 
donner  au  public. 

f  PronacäO,  c.  f.  (I.  d'anaLy  Movimmi*  4t 
— ,  mouvament  de  pronalion ,  par  leoaai  a» 
tourne  la  paume  de  la  main  vers  la  terre. 

f  Pron adör  ,  ad;,  m.  (L  dTamai.)  Mmxkt 
—ei,  muscles  pronaleurs,  qui  tourueat  ■» 
paume  de  la  main  vers  la  terre. 

t  PaOKBJDAfts,*./'.  (««^)  iBttiio*taM,aasr 
cbaoU 
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Paaao,  a,  adj.  enclln,  port*. 

Paonaas ,  f. «.  (f.  de  gram.)  pronora  :  partie 
#i  dfeeaura  qui  tient  Heu  de  nom. 

PaoNoamAt,  adj.  2  gen.  pronominal  :  qui 
aapartieot  an  pronora;  qai  so  conjugue  avcc 
—  proHom  pour  tiprimer  nne  nuanoe  passive 
fwrbe). 

'Pnoauaviei.       \ 

hommui,       |  ▼•  Prognoeii*.,  e4c. 

Paoaejanco ,  etc.  / 

Paoirro,  elo.  V.  Fwaafo,  etc. 

t  PaewütA, a«y.  el  t.  f. —Juno,  aonioni  de 
Jason ,  qai  presfdait  aux  manage». 

f  Padwtrao,  a,  adj.  qui  coneerne  la  noce. 
Jamal—  ,  aaneaa  de  roariage,  allianee. 

PftOfttfffcu ,  f .  f.  V.  Prononctacäo.  (I.  da  pr«*.) 
Mite  en  aecuiaüon.  —  <*'«**«  tentenea, '  pro- 
aonee  d'un  arrtt. 

fmofreKciayAO, »./.  prononcialion  :  Tocallsa- 
vaa  et  artiealaUoii  des  mols,  ete. ;  maniere,  ao- 
ttea  de  prononcer,de  redler .-  tfest  une  des  par- 
tftt  de  la  rhelorique.  *Prononce  d'un  jugemenl. 

PmoNDircf  Ado  ,  a,  p.  p.  de  Pronuntiar. 

PaOHtntCTADOR ,  a  ,  i.  eelai  qai  prononee. 

Paoncitcf  An ,  e.  a.  prononcer :  proferer,  arti- 
cater;  deelarer  haatement,  avec  autorite;  de- 
eider,  ordonner,  proferer  (an  jugemenl,  ane 
saatence).  (ßg.)  Annoncer,  predire. 

P*opagac>6,  t.  f.  propagation  :  mulliplioa- 
flau  par  la  generatton ;  eitension ,  progrts,  ae- 
araisseineiit,  dtvetoppement ;  ( /lo.)  se  dit  de  la 
fai ,  des  lumieres ,  etc. 

PropacAdo ,  a  ,  p.  p.  de  Propagar. 

Propacador ,  a,  m.  propagatear:  qui  opere 
te  propagation ,  qui  propege.  —  de  palranhas , 
•aanear  de  faux  braits. 

PropagAr, c.  a.  mulliplier  par  la generatfon. 
Ptopagar .-  etendre,  augmenter,  semer,  repan- 
dre.  v.n.Se  propager,  se  multiptier  par  la  ge- 
sjeraiion. 

PeopagAr-se  ,  v.  r.  se  propager,  s'etendre , 
sftaementer,  se  repandre. 

P*opacativo,  a,  adj.  qui  propage ,  mulliplie , 
atend ,  repand. 

Propacbm , t.  f.  [p.  us.) •  provignement,  pro- 
Tfn.  Y.  Mergulhia.  { t.  de  bot.)  boutare ;  rejelon. 

•  PkofaizAÖ,  t.  f.  passion  prolongee. 

PropalAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

fPaOPALAR,  v.  a.  ebruiler,  publicr,  divul- 
ce  qai  doli  etre  secret. 

PropAo,  r.  m.  ( t.  de  mar.)  sortc  de  galerie 
le  tillac  des  batiments.  V.  Prepdo. 

Propender  (para),  v.  n.  inclincr,  avoirda 
•toebant  pour;  pencher,  etre  porle  vers.  Este 
weemeebo  propende  para  a  deveusiddo,  ce  Jeane 
kämme  Inclme  a  la  debauche. 

Propensamekte,  adv.  avec  propension,  avec 
ftöchanl. 

Propiks Aö,#.  f.  propenslon,  penchanl,  In- 
cllaation. 

Propeüso  ,  a  ,  adj.  sujet,  enclio ,  porle  a. 

PaopHCcfA,  a.  f.  prophötie  :  predielion  de 
^oses  fotdres,  par  inspiralion  divine;  predio- 
ttaa  boime  ou  maotaise ;  ebose  prophetisee. 
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PßOPnfiTA,  a.  m.  prophelet  qai  predil  Pave* 
nir  par  inspiralion  divine,  qai  a  le  de«  de  pro- 
phelie ;  {flg.)  eelui  qai  predil  par  eonjeetore,  et  e. 
Celui  qui  (parmi  las  Juifs)  ebantail  les  lonanae  s 
du  Seignear,  qai  annon^ait  sa  doctrine.  Hin- 
guem  4 —  na  tua  terra,  (prov.)  pertonne,  aal 
n'est  prophete  en  son  pays. 

ProphetAr.  V.  Prophetitar. 

pROPH«TicAME!rrE,  adv.  propbetiqtiement  i 
en  prophete. 

Prophetico,  a,  oay.  propb*tlqoe:  qui  est  du 
prophete ,  qai  en  tient. 

PROPOBiizA,  a.  f.  prophetesse:  fernine  qui 
predil  ravenir  par  inspiralion  dirine. 

PropbetizAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

ProphetizAr  ,  o.  a.  prophetiser :  predire  Pa- 
renir  par  inspiralion  dirine;  {/ig.)  prevoir  et 
predire  (un  6Teneraenl,etc).  Annoncer,  cban- 
ter  les  loaanges  du  Seignear.  Cesl  ane  expres- 
sion  biblique. 

ProphtlActica,  t.  f.  propbtlactiqne :  triita 
sor  la  maniere  de  consenrer  la  sante ;  hygiene. 

ProphylActico,   a,  adj.  prophylactlque 
(remede)  qui  entretlent,  defend  la  sante. 

Propicia^Aö,  t.  f.  l'acllon  agreable  aDleu; 
<\u\  nous  le  rend  propice.  Sacriflce  de  propiüe- 
Uon  pour  apaiser  la  colere  de  Dleu ,  pouf  le 
rendre  propice. 

PropiciAdo,  a  ,  p.  v.  de  Propiciar. 

Propiciadör,  k,aaj.  et  $.  qui  rend  propice. 

+  PROPiciAMENTE,<ufo.  d'une  manlcfe  pro- 
pice. 

Propiciar  ,  v.  a.  rendre  propice ,  apaiser  la 
colere ,  etc. 

Propiciatörio  ,  a,  adj.  propilialoire  .*  qui 
serta  rendre  propice  (sacriflce,  ofTrande). 

Propiciat6rio,  s.  m.  propilialoire :  table  d'or 
an-dessus  de  l'arcbe  d'alliance.  (Jig.)  Les  tem- 
ples,  les  sainis,etc.,  loul  cequi  sert  a  nous 
rendre  Dieu  propice. 

PROpicio ,  a  ,  aij.  propice ,  favorable. 

pROpiNA ,  t.  f.  collation  due  aux  membret 
d'une  universile  qui  assistent  a  rezamen ,  a  la 
ihese  d'un  candidat:  eile  est  convertie  en  ar- 
gem;  reirihution  universitäre.  *Pol  de  vin  dan* 
un  marche.  *  Emolaracnts  casuels.  ((.  dcpral,) 
£pices. 

PropüiaqAö,  t.  f.  aclion  de  presenter  A  boirt« 

Propik Ano ,  a  ,  p.  p.  de  Propinar. 

f  Propinador  ,  s.  m.  celui  qui  presenle  ^ 
boire. 

Propinar,«.  a.  boire  le  premier  du  via  qu'oa 
oOre  dans  les  sacrifices.  Donner  ou  präsenter  A 
boire  ( du  poison ,  etc.).  Boire  a  la  sante  da. 

PROPixdCAii£NTE,ade.  proebe,  prea,auprea. 

PropinqdidAde,  i.  f.  proximite,  el  surleut 
parente. 

PropI  »quo  ,  a  ,  adj.  proebe ,  voisin ,  proebain ; 
parenl,  allie,  intime. 

Proponemte,  adj.  et  t.  m.  propoaaat,  qui 
propose. 

Propör,  v.  a.  proposer,  exposer,  dir«,  de« 
clarer;ofTrir;  meUre  en  avant  pour  deJabart f 
(une  maliere,  etc.);  deti^ncr,  p/fetatir  C«qpl- 
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qu'un  pout  une  place),  {de)  Avoir  1'intenUon, 
leprojet  de;  promettre  de.  Proponko  firme- 
menie,  je  reis  un  forme  propos. 

Propor-sb  (•),  «.  r.  se  proposer,  avoir  det- 
tein  de,  envisager. 

ProporcAö,  t.  f.  proporlion :  convenance  et 
rapport  des  partes  entre  eilet  et  avec  le  toot; 
e  gatite  entre  deux  rapports  en  malheinaliques; 
c  onvenanee  des  choses  entre  elles;  mesure  de 
Ja  qualite  relative;  (La* arte)  formes,  dimen- 

ns  balancces,  en  harmouie  entre  elles.  Ap- 

mle,  disposition.  Ä'  — ,  a  proportion,  selon ; 
41  für  et  a  mesure ;  en  proportion.  £  —  que  ee 
mltiväo  at  scieneia*,  selon  que  les  sciences 
jont  cultivees. 

PiiOPORCiONADAiiftHTB,  adv.  proportionne- 
>ent :  par  ou  avec  proportion ,  a  proportion. 

Proporcionado,  a,  p.p.  de  Proporeionar. 
^Aj.  Proportion  ne,  propre,  convenable. 

PropurcionadOr,  $.  ni.  celui  qui  propor- 
tion ne,  qui  raet  en  proportion. 

Proporcionäl,  adj.  2  gen.  proportionnel : 
qui  est  en  proportion  avec  d'autres. 

Proporcionaudädr,  ».  f.  proporlionnalite  : 
co  qui  rend  proportionnel. 

Proporcionalmbktb,  adv.  proportionnelle- 
ment.-avec  proportion ;  d'une  maniere  propor- 
tionnelle. 

Proporcionar (a,  com),  v.  a.  proporlionner: 
garder  h  proportion  et  la  convenance  neces- 
Mires-,  mettre  en  proportion,  reduire  ou  ac- 
crottre  en  proportion.  Approprier,  ajuster,  ren- 
dre  propre,  convenable.  Facililer,  procurer.— 
•  deepexa  com  as  tuas  rendat ,  mesurer  sa  de- 
pense  ä  son  revenu. 

Proporcionär-sb  (para),  v.  r.  se  rendre 
aple  pour...  (o)  Se  conforraer  a...  Proporlion- 
ner ses  entreprises  a  sa  capacile,  a  ses  moyens. 
Se  presenter.  (fam.)  Se  se  proporcionar  occa- 
atdo,  si  l'occasion  se  presentc. 

f  Proporcionavrl ,  adj*  2  gen.  qui  peut  se 
proportionner.  Proportionne. 

Proposicäö ,  f.  f.  proposition  :  enonciation , 
discours  qui  affirme  ou  nie;  chose  proposee 
pour  en  deliberer;  theoreme  et  probleme. 
These,  posilion ,  question  a  di acuter. 

Propösito,  f.  ni.  dessein ,  propos,  resolution 
determinee.  Propos,  discours,  sujet,  matiere 
jdont  on  traite.  Jugement,  prudence,  circon- 
•pection.  'Commodite,  apiitude.  \.Preposito. 
A  — ,  a  propos,  dans  l'occasion;  convenable- 
taent  au  temps,au  lieu,  aux  personnes,  etc. 
De—  ,  a dessein,  expres,  do  propos  delibere. 
Fora  de  — ,  hors  de  propos,  hors  de  raison. 
Hörnern  de  — ,  homme  refleclii  ou  rassis. 

Propösta,  e.  f.  proposition  ,  oflre.  Consulta- 
tion.  Representation,  expose  faitä  un  superieur. 

Proposto,  a,  p.  p.  de  Prop&r.  t.  m.  Pro- 
pos*, commis  a  quelque  cbose.  V.  Caixeiro. 

Pröprrtor  ,  t.  m.  propreleur :  qui  avait  ete 
preleur;  qui  en  avait  l'aulorite. 

Propriam  iNTB ,  adv.  en  termes  propres ;  dans 
le  sens  propre;  convenabletnent,  proprement. 

PaorRiXDADB,*./'.  propridte:  domaine;  chose 
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possedee ;  droit  par  lequel  une  chose  appartient 
en  propre ;  bien  fonds ;  qualite ,  vertu  des  plaav 
tes,  etc.;  ce  qui  appartient  a  une  cbose,  la 
distingue;  sens  propre  d'un  mol.  (fij.)  Genve- 
nance,  proportion,  Justesse.  "Peackanl  natt- 
rel,  inclinaiion.  Ressemblanee,  imitattoa  par- 
faiie.  — ,  vice  oppose  a  la  pauvrete  feligieuse. 
— #,  pl.  (f.  de  mue.)  modes  de  la  musique  dos 
le  Systeme  de  Gui  d'Areuo.  Ndo  postuer  rsm 
em  — ,  n'avoir  rien  en  propre. 

f  pROPRIETÄRlAMtNTB,  Od«,  per  dTOit de Bft> 

priele ,  en  proprietaire ,  en  proprio**. 

Propribtärio,  a,  ädj.  et  #.  propriöiairt : 
qui  possede  en  propre.  Religieux  qui  pecke 
conlre  le  vo)u  de  pauvrete ,  qui  poaeede  quel- 
que chose  en  propre. 

Proprussimo,  a,  adj.  tup.  de 

Proprio,  a,  adj.  propre :  qui  appartientei- 
clusivement  a;  meme;  naturel,  qui  couvien 
specialement  a ;  qui  peut  servir  a,  oonvenabh) 
a ,  convenable  pour ;  qui  a  de  l'apLilode  a ;  per 
ticulier,  personnel.  Semblable,  resaemaiail. 
Propre.  On  le  dit  du  nom  particulier  d'une  per 
sonne.  Jo— ,  avec  propriete.  Elle  —,#»—, 
lui-mdme,  soi-meme.  Bm  — t  lensioav  en  pro- 
pres termes. 

Proprio  ,  t.  m.  propre  :  qualite  particoUert 
a,  atlributessentiel.  Biens  immeubles.  GapilaI, 
fonds.  Expres,  courrier,  meesager.  — *,  pL 
biens  quo  la  cou rönne,  un  Corps  de  ville,  etc, 
possede  en  propre. 

Propdgnacdlo,  #.m.  *. forleresso ,  place foclt, 
etc.  (fig.)  Rempart,  appui ,  defense,  soutiea. 

f  Propdgnadör,  a  ,  #.  defenseur,  proteeiamr. 

f  PropucrAr  ,  v.  a.  combattre  pour  la  de- 
fense ,  defendre. 

fPaopuLSAÖ,  s.  f.  (f.  de  bot.)  propeJsieR, 
mouvement  des  sucs. 

Propulsar,  e. a.  (p.  ut.) repousser ( reut* 
mi ,  etc.).  V.  Repellir. 

Propy'leo,  t.  m.  ( t.  d'ant.)  propylee  :  ps* 
ristyle  a  colonnes ;  parvis ,  porcbe  d'un  tesRpla. 

Prorata,  adv.  au  pro  rata ;  au  maxc  le  Ansäe* 

Prorido.  V.  Pruido  ou  Prurido.    ' 

ProrocacaG,  t.  f.  Prorogation  :  delai,  rs» 
mise  d'une  aflaire ,  etc. ;  temps  donne  au  dela 
du  temps  preflx. 

Prorocädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Prorogar  ,  v.  a.  proroger :  prolonger,  rectv 
ler  le  temps  preflx.— ajuriedicfäo,  (t.depnl.) 
se  soumettre  a  un  juge  inoompetent  dans  eis 
conteslation ,  etc. 

Prorogativo,  a,  adj.  prorogatif :  qui  pn>- 
roge. 

f  ProrogIvbl,  adj.  2  gen.  qui  peut  etrepra- 
roge. 

Proroitprr,  v.  n.  sorür  avec  violence.ue- 
peluosite.  V.  Romper.  —  em  gemidastem  le- 
grimas,  eclater  en  gemissemeuts ,  fondreep 
larmes. 

Prosa, f.  f.  prose:  discours nonasaujettia 
la  mesure ,  a  la  rime.  {fig.)  * Babil ,  caqueL  ▼• 
Labia.  Ter  muita  — ,  ( fig.)  parier  beaicoop  H 
avec  facilite,  etre  un  grand  parleur. 
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Pros  ad  or,  i.m.  proMleor,  eerivalnen  prose. 
Paosiico,  a,  adj.  prosalque:  qui  tient  trop 
e  U  prose. 

Prosapia,  t.  f.  lignee»  raee,  famille.  (faa*0 
Drgoeil,  Aerte»  Prätention. 
Proocrhio,  t.  m.  (I.  d'ani.)  prosceniam  : 
srtie  da  thealre  oecopee  par  les  aeleurs. 
Proscrever,  e.  a,  proscrire:  condamner  a 
lort  aana  formes  jodiciaires;  ebasser,  eloi- 
utr;  aneantir,  abolir,  detreire. 
PftoscRiPcJUI,  i.  f.  proscription .-  action  de 
roecrire;  condamnaüon  a  mort  aans  formet 
idiciairet. 

Peoscrjpto,  k,  p.  p.  irr.  de  Proterever. 
s/.  et  «.  m.  Proscrit :  qai  a  ele  frappe  de  pro- 
Option;  banni;  ecarte  de  l'asage. 
Peoscriptor ,  t.  m.  proscripteur,  qai  pro- 
sit; aaleor  de  proscription». 
PmosscticAft,  *.  f.  l'actionde  poarsuivre ,  de 
taCftnaer,  poursuite.  Observation,  execulion. 
Pnosicuic,  16 ,  t.  f.  poursuite,  contiuuation. 
Proibgcido ,  a ,  p.  p.  de  Proteguir. 
Pmosegcidor  ,  k ,  t.  celui  qui  poursuit. 
PftOSEGOiiiiNTO,  t.  et.  *  conti n ualion ,  suite. 
PaosvcotR ,  v.  n.  poursuivre,  conünuer.  (em) 
n.  Continuer,  avancer. 
Proselttismo,  f.  m.  proselytisme  :  xele  a 
fr»  des  prosei  ytes. 

Pbosblyto,«.  in.  proselyte:  idolalrequi  se 
ifftft  juif ;  nonveau  converli  a  la  foi  cbre- 
me;  nouveau  partisan. 
f  PftOtcaHNA ,«./.( f.  de  mylh.)  Proserpine  : 
ante  de  Piaton. 

f  Prosbahwaca,  t.  f.(t.  de  bot.)  'proserpi- 
im  :  plante  eereodienne. 
PäosillocIsmo,  i.  in.  (I.  de  log.)  argument 
sJ  ©•Mlent  deux  syllogismes. 
Pboslabömenos,  f.  m.  (t.  de  mu$.  am.)  re, 
sie  de  muslque. 

PrObooia,  f.  f.  prosodie  :  prononcialion  re* 
iHere  des  mots  conformement  a  1'accent,  a  la 
untite.  *DieÜonnaire,  vocabulaire  oü  les 
sMs  sont  eerita  avec  les  accents  prosodiques. 
Peosobmco,  a,  adj.  prosodique :  de  la  pro« 
►die. 

f  ProsopograprU,  t.  f.  (t.de  rhit.)  proso- 
Sfrapbie :  description  des  traits ,  du  maintien, 
e  U  Agare. 

Pbosopopija,  *.  f.  prosopopee:  Agare  de 
beioriqoe  per  laqaelle  on  feil  parier  an  per- 
•muge  feint,  an  etre  inanime;  Agure  qni  con- 
isie  a  preier  auz  etres  inanimes  le  moavement, 
b  sentiment,  a  leur  adresser  la  parole,  a  la 
rar  preier,  a  supposer  presenls  des  personna- 
po  absenta,  des  morta,  etc.  ( /im.)  Ostentalion, 
aste,  affectalion  dans  le  discoars,  etc. 

Prospecto,  t.  m.  prospectns :  programme 
ral  annonee  et  deerit  an  oavrage ,  an  elablisse- 
■enl  nouveau. 

Prosperado,  a,  p.  p.  de  Protperar.  od?. 
)ut  a  prospere. 

Procperaaor,  a  ,  «4/.  et  i.  it.  am*  füt  pr«- 
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pRösrERAMttm,  «de.  beureusemenl,  avee 
prosperite,  avee  socces,  k  soobait. 

Prosprrar  ,  v.  a.  faire  prosperer,  favoriser, 
rendre  heoreax.  v.  n.  Prosperer .-  avoir  la  for- 
tune  favorable,  an  heureax  sacees;  eire  bea- 
reuz. 

PmospRarolDi,  #.  f.  prosperite:  etat  beu- 
reuz;  bonheur,  bien-4tre. 

pROsPRRissmo ,  a  ,  odj.  tup.  de 

Pr6spbro,  a,  adj.  prospere :  favorable  an 
soeees;  heureoz;  propice. 

pROSTAraiRRM,  a.  /.  ( I.  dVufr.)  prosUpbe- 
rese  -•  differenee  entre  le  Heu  moyen  et  le  Trat 
<Pane  planete. 

PROSTAPBRRIOO,  A,   0#.   (t.   dTottT.)  de   U 

prostapborese. 

ProstAr.  V.  Prottrar. 

Prostata,*./",  (f.  a?amai.)  prostate  :  eorps 
glanduleux  a  la  raeine  de  la  veirge. 

f  Prost atico,  a,  adj.  prosutique .-  de  la  pro- 
State. 

Prostkrra^Iö,  t.  f.  'prosternement,  pro« 
sternalion. 

Proster?i ädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Prosternär,  v.a.  bumilier,  soumettre,  asso- 
jeUir.  V.  Prottrar. 

Prosternär-se,  e.  r.  se  prosterner:  s*abafa-* 
ser  en  suppliant.  V.  Prottrar-»: 

Prosternativo,  a,  adj.  qui  bumilie,  qui 
soumet,  qui  assujettit. 

f  Prösthese,  t.  f.  (t.  de  ckir.)  prostbeae: 
action  d'ajouter  one  parüe  arÜAcielle,  uno 
Jambe  de  bois,  an  ceil  de  verre,  ete. 

PROsriBULO,  f.  in.  prostibule :  liea  de 
tulion,  de  debaacbe.  V.  Putaria,  Bordel. 

*  Prostimeira.  V.  Pottimeira. 

ProstituT£Aö,«.  f.  Prostitution. 

ProstitcIdo,  a,  p.  p.  de  Proetitmir. 

ProstituIdor,  t.  eelai  qai  prostitao. 

Prost  it  cTr,  o.  a.  prostilaer :  livrer  k  l'impa. 
dicite  d'autrai  ( sa  femme ,  sea  enfanta) ;  avilir 
(sa  dignite,  son  Ulent). 

ProstitoIr-sb,  v.  r.  se  prosütuer,  so  Irrrer 
k  la  Prostitution ,  faire  folie  de  son  corps;  (jt# .) 
se  devouer  licbement  k  la  faveor,  ele. ,  so  Uis- 
ser  eorrompre. 

Prostitöta,  #.  f.  prostitoee :  femme»'  Alle 
qai  fait  melier  de  rimpadicite. 

Prostraqaö,  m.  f.  proslernatlon ,  prosleme- 
ment.  Prostraüon  t  perle  de  forces ;  (aiblesae , 
abatlemenL 

Prosträdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Prottrar,  adj.  Pro- 
sterne. Abatlu,  faible.  (I.  de  bat.)  Coucbe,  reu- 
verse. 

f  Prostrador  ,  a  ,  f.  eelai  qai  bumilie. 

Prost  rar,  e. «.  bamilier,  soumettre,  assa- 
Jettir.  Abattre,  renverser,  detruire.  AAaiMir, 
enerver.  Decoarager. 

Prosträr-sb,  e.  r.  se  prosterner:  s'abeJsser 
en  suppliant;  se  Jeter  k  genouz,  aox  pieds  de; 
s'abaisser  jusqu'i  lern.  S'aAaibUr.  8e  deeou- 
rager. 

*Prostombiro.  V.  Pottmmtiro. 

PRMvrrdK.Y«  Frmpfr% 
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Ckhtiousisia,  i.  m.  protagonistc :  Premier, 
principal  persoimoge  d'une  Iragcdic. 

Pnorlti  m>      )  prolasc  i  partie  qui  conlienl 

PmiTisu,  i.  f.  ( reipajltlon  duiujel  (dn- 
Buliqael ;  eipoJllion. 

+  Pbotütico,  i,  aäj.  praliiique  (pert**- 
aisfci,  dam  Peipotllion. 

Pnortt^id,  i.  f.  protection  :  aclion  de  pro- 
ttfet ;  ippui,  «ecoari,  aide. '  Office,  cLurga  de 
|iruiei'Li-ur.  V.  Proltrtor,  ßujrara  —  d'uijmni, 
te  nietlre  »out  li  uoTegaide  de  quelqu'uo. 

PnoTECTivo,  i,  odj.  qtli  jiruliitio.  prolttlear. 

PaOTEGioa,  f.  M.  prolecleur :  detnnseur,  qui 
protege.  —  ,  cbef  de  I*  «publique  anilaiie; 
tltre  d'un  cardinal  Charge,  a  Home,  de  delandn 
ccrlaint  iuicnUs  tlriugen. 

Piotectoiia,  i.  f.  proleclrice  i  lenrae  qui 
detend,  qui  pralege- 

_  t  Phoiicioüdo,  *>  a*.  pralacMrat  i  foue- 
lions  de  pmlectcar. 

t  PtoTicTOtU ,  :  f.  qaalitt  4«  proleefeur. 

PaoTEGfcu,  r.  a.  prolcger :  preudre  1»  deFente 
de;  doruwr  proleeuu  k  ;  appujer,  «outenirlet 
iulercls  de. 

PnuTEcibo,  A,  p.  p.  de  Prolt ,jer.  adj.  et*. 
Protege. 

PaoTBJFURBE,  adj.  i  gen.  {I.  de  poff .;  pro- 
l*tforn»,  irrig«  li» 


PnoiisTATivo,  i.ody.  qui eaneerM  1*  pro- 
wstillra.  Oll  tend  Unoipiige;  ««rrnaul 
Photibto,  i.  ■>.  '  prolesUlioa  i  dWIaralai 
proleite;     "" 

«ne.|  proLM  s  ic« 


tP>a 


••(•■« 


■  loiu.  V.  MepilUr. 
Pbotesder-se.  V.  Eilender- te,  IHMar-tt- 
Paorto,  t.  a>.  «.  «•  «11*.)  Protee:  dieu  ma- 
rin j  ;/lo.)  eelat  qui  enange  conUnuellenienl 
de  (orrue,  qui  jiie  lonlea  tortei  de  perton- 


PraiiiKU],  k,  adj.  eSrontt,  Impodenl,  iii»- 
lf  n t,  arrogant,  andacleai.  Lingua  — a,  laugne 

Pmiubta,  i.  f.  V.  Protttlo. 

PnOTitrielO.i.  f.  prolesuilon  i  lemeqnaage 
public;  declaralion  publique,  ]uridiqu«,  deM 
mlnnt*.  de  la  reterte  que   l'on  fiil  da  m* 


drall*;  pmnM«fp  sj»unnre  pojiiüie.  V.  Pn- 
ferfs.  —  iaft,  pro  füsvon  de  toi :  declanlioa 
publique  de  ta  croiauce.  Formule  redigt«  per 
leeondledeTrente,  qui  conlieal  lesierila«  t 
crolte  el  a  enteignet. 

PiottiTiDo,  a,  p.  p.  de  PralMlar. 

Protestad«!,!,!.  celui  qui  proteatt. 

PaoTEiiljiT«,«.af»!t.proieii«il:  Imfeerten, 
caliiaiaM,  loillcan ,  rajigll— nini  ehreUen 
qui  meconnilt  le  pape.  Celui  qui  praletle  hm 
leilre  de  chaaga. 

Piotirti  HTlaaio,  i.  m.  prafeKantiime :  atete, 
aroiäanaVi  nnmliili. 


mtiti  awenettn  poaliiTemenl ;  declarer  Juri- 
diejoement :  faire  one  praie«tilf«*  «an Ire ;  bin 
un  ptMM.  Faire  st  prefenlen  de  Tai :  confeteer 
publii|uemeni  tt  ctmance.  Menacar.  —  «aa* 


Photucölo,  t. 
regitlre  qui  eanüenl  tooi  leur»  aolea.  halt- 
ole,  mliiule  d'ons  eaDleroDce  diptoBHlbfat. 
Paorouitlni.  f.  Prottgemltlm. 

PnoTonimi ,  l.  ■.  proumartTi,  pnai 
Mrt|r  PI.-fitleDMl. 

PaOTOaniclTD,  i.  «t.  Irlbanal  Toadieal. 

PaoroalDico,  i. 
icdctin  dural. 

PaOTOWlrTA,».! 

Lmlnl. 
PaDTOMrritra,  i.  «. 

le  It  conr  de  Rome,  qai .... 

«aaulret  nouirei.  —  apwtotica,  irtlaaaaiet 

.peiloRque  :  dlgnlle  teeordee  pac  k>pap«(Ht 
eruini  priri leget. 
PaOTOViraoaPtoTorüu,  t.m.  intatapt; 

Premier  prelre  grec. 
PnoTOrATaiiatai ,  i.  at.  Bfosmiaw  p»liua#i 
PiOTOrLAlTD ,  «.  m.  qui  i  eU  bnM  m  ■* 
■  premirf ,  eonirae  Adam. 
t  PaoTorataPL, >.  «.(p-«.}pr«iotoritiM 
PaoTorr«!,  t.  *.  pnlotip«  i  wigiMl,  aa- 


Pa6w,i.f.peeinefnq>(««tMK  »J  iMM 
l'ualtU,  d'une  pMpawlt*«;  ourqw,  Ukad- 
gnage:   (I.  ifarii*.)  TtriücaUoD  d'm  OMcaL 


d'impriDiarHi.  fteptUliaai i aaaralie,  awalwK 
reiecHiiae,.  V.  Wramtlm.  X  — ,  *  l'tpnne. 

PaovA«ia,  ».  A  pnaalioa  t  teaap«  d«  ant- 
at i  preuia ,  tpreare.  V.  fiiit, 

PmiUo  ,  k ,  p.  p,  da  AwMfL 

PaOTADti,A,a.aaM  «nü  tawii,  «jag  W 
_  Jie,  qui  goälo.  —  da  mUw,  «ak,  IMfaaa, 
degntUteardeitai.ate, 

t  P»nvADi!aA,i.f.  epreoie.ajea*. 

PaotAutM.  Y.  Jrapafaav 

Paovlngi ,  a.  /■.  preBTe  jarieHq««,  »arül« 
HoTj.—k,ßl,mwt*i*wkUm:T.?nm. 
.Pimif,f.*aiY«WlTlaMrUTMIiaW 


pro 

raisonnemenls ,  des  ffmolgnages  bl- 
ies, des  piccesjustificatlvcs,  des  eu- 
prouver :  essoyer  la  bont£,  la  qualite 
im,  les  talents  d'une  personne.  Es- 
»rouver  si  une  chosc  convicnt,  s'ajuf  te 
aulre.  Goöter:  faire  l'essai  d'unmeta, 
tater.  Souflrir,  endarer. «.  n/fleussir, 
,  rtdapter,  etre  a  propos,  prodaire 
Ire.  Dans  ce  sens  il  s'emploie  avec  les 
bem  oa  mal.  —  apatiencia,  mettre  la 
4  Pepreuve.  —  as  armaey  as  forcae, 
las  armes,  lesforces,  au  propre  el  au 
mm  innoceneia,  se  laver  d'un  crime , 
Her,  prouver,  ctablir  son  innocenee. 
i-s t,  e.  r.  »e  prouver  :6tre,pouvoir 

▼«. 

'iL,  adj.  2  gen.  probable,  vralsem- 
ai  peul  se  prouver. 
rwLMtxrty  adv.  probablement. 
t,ete.V.  Pobre,  elc. 
tteAa.  V.  Eleta&o  ,Ex*U*fiQ. 
rrisswo  ,  a  ,  adj.  ewp.  de 
rro,  a,  «<ty.  avanc*  en  Ige  ew  dam 
ice;  (jly.)  dans  la  vertu. 
»d*,ff.  m.  proredileur,  titre  de  ma- 
Porlugal.  Pounroyeur.  — d'uma  mr- 
tttre  d'eqoipage. 
mo6*A ,  s.  f.  ferame  qui  pourvoit. 
»oaiA ,  s.  f.  cbarge  de  provedlteur;  so« 
fctendne  de  sa  juridiclion. 

!£V«c.   I  ▼'«""•*•.«««• 

to,  f.  m.  proflt,  gain,  btaefica;  eU- 

itage;  progres  dans  les  scienees,  ele. 

grand  bien  voos  fasse!  Faxtr — , pco- 

b utile,  profitable.  Da  ftido  Mr*  — , U 

intage  de  tout. 

TdtAMiNTK,*;«.  utilement,  avanta- 

Bt. 

töeo ,  a ,  oay.  profitable ,  utile,  avan- 

talatatre. 

fehca  t  s.  f.  (f.  de  ghg.)  Provence : 

province  de  France,  (auf.)  V.  Premtr 
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rsncÄL ,  <M/.  et  ff.  s  oan.  Provengal,  de 


weh»*,  t.  f.  provende  :  previaion  de 

nieste,  adj.  2  fr«,  arovenant,  qnt 
,  qui  Uro  sou  originc.  p.  a.  da  Prpeer. 
ferro,  *.m.  produit,  rcvenu ,  rente. 
i  (a ,  com,  dt  ,em)  ,e.  a.  pourvoir,  na- 
iir;  donner  ordre  a  quelque  choee; 
■n  eniploi,  et«.;  fournir,  aubvenir. 
)  an  pourvoi  en  justice. 
b  (a,em),  v.n.  pourvoir  a  quelqie 
voir  so  in  de;  s'oceuper  de,  veiller  i. 
B-sx  (de),  t>.  r.  se  pourvoir,  ae  fonr- 
nonir  (de  provisions,  etc.).  Se  nantir, 
•ir  aar  precaution. 

aaiAL ,  adj.  2  gen.  provcrbial :  qui  Uenf 
irbe. 
amalmbnte,  adv.  prgverbialeraent  •• 


PtovtanfO  ,  ff.  m.  pmertfe  >  senitMtf ,. 
maxirae  commune  et  vulgaire  eo  pei  de  mot* 
Os  — t ,  pt.  livro  des  Proverbet ,  üb  dta  llvres 
canonlques. 

PboverbIsta,  ff.  m.  edul  qui  enplele  fre- 
quemmcnt  des  proverbea. 

Protete,  f.  m.  ( f.  <farft7.)*epre«vttSt  i  saa- 
cblne  pour  eprouverla  poudre. 

•  Proveddo.  V.  Protido. 

•  Provrza.  V.  Pobrexa. 

•  ProticAe.  V.  Publiear. 

•  Pnövico.  V.  Püblieo. 

•  pROvico.  V.  Pobrttinho. 
•PR0vi90.  V.  Pretito. 

PRÖVIDAVE^TB ,  adv.  AVCC  ptt/WJitmi  Sti* 

gneusement,  dHigemment. 

Provide^cia  , «.  f.  prevoyance  :  Taetlon  de 
prdvoir,  de  prendre  des  preeaatloM.  •  Moyea) 
einplaye  pour  remedier  a  un  accident  Uebaai« 
etc.;  expedieat.  Providence  j  aegeaae  svpramd 
de  Dicu  conduisant  teutes  lea  cboses;  Diemt 
etat,  ordre  aetoel  des  cbeaea.  Dar  — ,  ea  m—*i 
pourvoir  a,  prendre  les  mesures. 

PnpviDE^aÄDO ,  a  , ,  p.  p,  de  Pmidmcimr. 

Providbmcial,  adj.  2  gern,  providettüel :  de 
la  Previdence.  Pretoyant,  qui  a  de  la  pre- 
voyance. 

PnoviDBüciAR,  v.  o.  employer  des  aaesareaf) 
pourvoir  a. 

Providbnte  ,  aaV.  2  gen.  prevoyanl,  avi»e, 
prudent.  V.  Prfoido.  Providern,  qnt  preveil  eJ 
povrvoH.  Deot  4  — ,  Dien  est  provident. 

Providentbmbntb  ,  aale,  avee  prevoyance. 

PfioviDKRTissiaio,  a,  adj.  ffiip.  de  ProtU 
ie*ii. 

Prövido  ,  a  ,  adj.  prereyant :  qni  a  de  la  pre- 
voyance; qui  prevett  l;a venire  soigneu,  (fei 
pourvoit. 

Provido,  a,  p.  p.  de  Prover.  Pourvu  y  fournl. 
Soigne*. 

Provimbuto,  ff.  m.  approvfsionnement:  four- 
niture  de  choses  necessaires  a  une  armee,  a 
une  rille ;  vivres,  provisions,  munitions,  ete. 
'Administration,  soin,  aurveillance  sur  l'ob- 
•ervation  des  lois.  {ani.)  *  Prevoyance.  —  de 
officio,  *provision  d'un  emploi. 

PnoviitciA ,  ff.  f.  province :  partie  considera- 
ble  d'un  royaume ,  etc. ;  reunion  de  plusieura 
couveols  sous  un  provinclat.  (onl.)  *Districf9 
etendue  de  jaridiclfon.  (flg.  p.  ns.)  Charge » 
commission,  intendance;  affafre  grave  et  Im- 
portanle. 

Paovmaiu,  adj*  2  gen.  provinclal  t  dt  pro- 
vince. 

pROvmcjAL,  s.  m.  provinclal  i  anperleiir 
d'une  province  d*ordre. 

ProviucialAdo  ,  a.  m.  provfnclalat :  dlgnlbl, 
Charge  de  provincisl ;  duree  de  ses  fonctions. 

ProvinciIno,  a,  adj.  et  t.  provlncial :  de 
province;  nomine  de  province. 

*  Pro  Vinco,  adj.  v.  Propinquo.  •.  T.  Poren* 
lela. 

pROfia  Qte),  v.  n.  venir,  provenir,  Urer  m 

,ori|Uic  i  p  wMWi  ImiMr,  (Jarircr, 
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Provisäö,  *.  f»  Provision  :  amas  et  fomi»  l 
ture  de  chotee  necessaires  ou  utile»  poar  la 
subsistanee  d'une  maison ,  d'une  place,  elpour 
sa  defense;  droit  de  pourvoir  a  an  benefice, 
etc.;  teures  de  chancellerie,  etc.  (Atf-)  Econo- 
mic, ordre ,  regle  dans  la  depente,  (f.  de  comm.) 
Fonds  necessaires  pourpayer  une  traite.  Faxer 
—  de...,  s'approvisionner  de...  Faxer  -est..., 
economiser.  —de  mantimentot,  de  vivres,  avi- 
uillement,  approvisionnement  de  vivres. 

ProvisionAl,  adj.  provisionnel :  qoi  se  fait 
par  Provision ;  provisoire. 

Pro  vision  alm  ante,  adv.  provisionnellement : 
par  provision ,  provisoirement. 

Provision sieo  ,  t.  *».  pourvoyeur :  qoi  fait 
les  provisiont;  moniiionnaire  d'une  arme«, 
etc. 

pROviso.  V.  PrevUo, 

Provisor  ,  f.  m.  vicaire-general  Charge  de  la 
collation  des  beneflees ,  etc. ;  offlcial.  Proviseur, 
pourvoyeur.  V.  Provieioneiro. 

Provisora,«.  f.  econome  dans  an  coavent 
de  Hlles. 

f  Provisor  Ano,  e.  m.  *  officialite :  jaridic- 
iion ,  tribanal  de  l'official. 

pROvisoRfx , «.  f.  *  eraploi ,  dignite  de  vicaire 
general.  V.  Provitorado.  Provisorerie, Charge 
dttyroviseur. 

Pnovis6RiAMRNTEt  adv.  provisoirement. 

Provisorio,  a  ,  aaj.  provisoire. 

Pnovisro.  V.  Previeto  et  Prevenido. 

ProvocacAG,  f.  f.  provocalion  :  aclion  de 
provoqoer;  ce  qui  provoque. 

Provocado,  a  ,  p.  p.  de  Provoear. 

Provocador  ,  a  ,  adj.  et  t.  qui  provoque ,  in- 
eile ,  suscile  des  querelies. 

ProvocAhte  ,  adj.  2  gen.  qai  provoque.  p.  a. 
de 

ProvocAr  ,  v.  a.  provoqaer,  inciter,  exciter, 
harcelcr;  irriler  par  des  injurcs,  etc.  (I.  de 
mid.)  Causer  (le  sommeil ,  etc.).  Mouvoir,  por- 
ter, exciter.  (anl.)  V.  ApeUar. 

ProvocAr-se  (a),  v.  r.  »exciter  a. 

ProvOcatIvo,  a  ,  adj.  qui  a  la  vertu  de  pro- 
voqoer, qui  excile.  Agacant:  quiagace,excite. 

Provocatörio,  a,  adj.  qui  provoque,  qui 
irrite ;  inaultanl;  de  defl. 

PROoviR.  V.  Affradar  et  Praxer  (verb.). 
Prouveraa  Deoti  plut  a  Dieu!  platte  aDieu! 
Dieu  veuille !  fasse  le  ciel  que! 

Proxeketa  ,  f.  m.  proxenete ,  entremetteur ; 
courüer. 

ProximIl,  adj.  2 gen.  (p.ut.)  da  prochain, 
envers  le  prochain. 

Proximamette , adv.  recemment,  derniere- 
ment,depuis  peu.  Tres-pres.  Procha  ineinen  t. 

ProximidAde,  t.  f.  proximite:  voisinage; 
parente  proebe.  Charit«  envers  le  prochain 
( p.  ut.).  A'  — ,  a  portee,  tout  pres. 
AfpRoxiMiSTA,  e.  m.  (p.  ut.)  boome  chari- 
table,  qui  aime  son  prochain. 

Pröximo  ,  a,  adj.  proche,  prochain,  voisin.O 
anno  —  pattado ,  l'annee  derniere.  0  anno  — 
fatura,  lärmte proo*iiw.*i**f — s, Ereilt  I 


PSA 

ftille  de,  elrc  sur  le  point  de.  Oecesiao  — •, 
occaaion  prochaine. 

Pröximo,  #.  tn.  le  prochain,  son  sembUbte. 
Udo  (er  — ,  ne  connaitre  point  de  prochain, > 
avoir  le  coour  dar. 

*  Prü.  V.  Prep*. 

Prudescja,  e.  f.  prudence  :  verta  qai  frit 
connaitre  et  pratiquer  ce  qui  convient  danslt 
conduite;  discernement  de  ce  qu'il  faut  faire 
ou  ne  pas  faire ;  vertu  qui  fait  agir  en  eoote- 
quence  de  ce  discernement;  prevoyance  rai- 
sonnable ;  sagesse,  circonspeclion« 

PaudenciAdo,  a,  p.  p.  de  Prudencier. 

PrudenciAl,  adj.  2  gen.  qui  appartient  a  la 
prudence,  prudent,  faitavec  prudence« 

Prcdekcialmente,  adv.  prudemmenL 

PrudenciAr ,  v.n.  user  de  prudence,  ajir 
prademment. 

Prüdeste  ,  adj.  2  gen.  prudent :  sage,  avisa; 
qui  a  de  la  prudence ;  con forme  a  se«  reglet. 

Prcdentements  ,  adv.  prudemmenl :  avar 
prudence;  müremenu 

Prcdentissimo  ,  a  ,  adj.  eup.  de  Prudenlt. 

Pruido,  t.  m.  prurit  :  demangeaison  vita; 
demangeaison,  chalouillement  agreable.  Ü.  s. 
p.  de 

Pruir,  v.  a.  caoser  un  prurit,  une  deman- 
geaison. v.  n.  Demanger,  eprouver  de«  denua- 
geaisons;  titiller,  chatouiller. 

f  Pruivel  ,  adj.  2  gen.  cbatonilleax,  teisitsi 
aux  chatouiliementt,  aux  titillatioot. 

Prüma.  \ 

Prumada.  (  V.  Plwna,  etc. 

Prumagem.       ) 

Prümo  ,  e.  m.  pfomb  de  macon  ,  de  charpai 
tier,  etc.  (I.  de  mar.)  Plomb  de  »onde.—  yrea- 
de ,  (id.)  plomb  pour  les  grandes  tondet.— «f 
mdo,  (id.)  petit  plomb  de  tonde.  Deitmre-, 
(id.)  sonder.  A  —  ,  d'aplomb.  An  dar  *  irrem  9 
—  na  mäo ,  aller  bride  en  main :  proeederavee 
reflexion  ;  peser,  exa miner  avec  soia. 

t  Pani ßLLA,  s.  f.  (f.  de  bei.)  brandle :  plat* 
labiee. 

f  Prcriente  ,  p.  a.  de  PmXr,  et  adtf.  2  fem, 
qnfi  cause  un  prurit. 

PRCRicEM ,  a.  f.  V.  Prui'do,  ComiekSe. 

pRURicmoso,  a,  adj.  qai  cause  ob  praril, 
qoi  demange. 

PauRiTo.  V.  Pruido. 

pRtrssu,  t.  f.  (|.  de  giogr*)  Pnuse :  royaoaai 
d'Europe. 

PrussiIno,  a,  adj.  et  t.  Pratsien,  de  Proste. 

Pfttissico,  A,  adj.  (f.  de  ehim.)  Aciie-, 
aeide  protsiqae,  da  blea  de  Prasse.  Hydroeyt- 
nique. 

pRTTAifto ,  s.  m.  (t.  d'ant.)  Prytanee-  edhVt 
dans  lequel  s'assemblaient  les  pryunes  (stt* 
gistrau  d'Atnenes  pour  joger  les  eaases  ertai- 
nelles),  et  employe  A  d'autres  osages  errhs  et 
religieux;  (aujourdliai  en  France) College. 

PsAlio.  V.Freto. 

PsalmeAr,  v.  ft.psalmodier,  chanter,  reener 
des  psaumes. 

PsalmIstaa  #,  »•  ptiMatt  t  ctalnr  * 
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psaatoest  David ,  eomme  auteur  des  psaumes 
PsAlmo,  t.  m.  psaume :  eantique  fitere. 
Pralvodia,  t.  f.  psalmodie  :  chant  des  psau- 

bbbs ,  de  l'olBee ,  etc. 

PSALMOBIAR.  V.  Ptalmear. 

"  Pbaltbiro.  V.       |  psautier  :  reeueil  des 

Psaltbbio  ,  t.  st.  \  puumes  de  Darid ,  ou 
tttre  qai  lea  eontient.  Psalterion  :  instrument 
ae  Bnaaique  a  eordes. 

Pasimo  (mal  grec  en  comp.)  pseado ,  faux , 
tmeee. 

Pbeubobtho,  a  ,  adj.  Pseudonyme :  qai  a  ou 
aaf  a  pria  an  nom  faux,  supposc  (auteor,  ou- 
trag»). 

+  Psau»ORSvsLACiö,  t.  f.  revelation  fanase. 

Psoas,  j.  m.  (t.d'onot.)  psoas  •  lombaire, 
Bastele  de  la  cuiaae. 

f  Pboruo,  a  ,  adj.  ( t.  de  mid.)  psoriqae :  do 
la  nature  de  la  gale ;  conlre  la  gale. 

pBTCHOLOctA,  f.  f.  psychologie  <  traite  de 
r«ame;  science  de  Tarne. 

+  PiT*THiA, t.  f.  espeee  de  raisin  d'Italle. 

i  Ptabmica,  t,  f.  ((.  de  bot.)  ptanniquet 
herbe  a  eternuer. 

Ptarmico,a,  adj.  (I.  de  mid.)  ptarmique» 
qai  feit  eternuer. 

-f  Ptbröcrro  ,  t.  m.  (t.  d'kitt.  nat.)  ptero- 
:  mollntque  eephale. 

f  Ptbrüphoro,  t.  m.  (f.  d'kitt.  nat.)  ptero- 
paare :  lepidopiere  llssipenne. 

Ptbrt'cio,  f.  m.  (t.  de  mid.)  pterygion  :  ex- 
croissance  ebarnue  aux  ongles,  excroissance 
BRaanbranense  sur  la  cornee  au  coin  de  l'otil. 

PtrrtgoTdeo}a,o4;.  (f.  d'anai.)  plerygoYde: 
quia  la  forme  d'une  aile  (apophyae).  Ptery- 
fefdien  :  qui  appartient  a  fapophyse  ptery- 
gable. 

+  Ptiüno,  «.  m.  ((.  d'kitt.  nat.)  ptilin  :  co- 
saaploro  ptiniore. 

+  Ptiro,  t.  in.  (f.  d'kitt,  not.)  pline :  coleo- 

p4ere  ptiniore.  —perlindz,  la  rriiletie  opinia- 

-are.  —  ledro  malhado,  pline  voleur.  —  tadro 

malhat,  pline  larron.  —  torrattiro, pline 


Ptisaha.  V.  Titana. 

Ptolomeo,  t.  m.  livre  de  geographie,  aelon 
le  •ysieme  de  Piolomee. 

Pttaüsmo  ,  t.  m.  (I.  de  mid.)  ptyalisme  : 
forte  salivalion. 

Pty'mca.  V.Phtirica  et  Titica. 

Po,  t.  m.  'roesure  itineraire  de  la  Chine, 
3,400  pas  geometriqoet. 

Pua,«.'. pointe:piquant,epine,  etc.  Greife: 
brancbe  d'arbre  qu'on  ente  sur  une  aulre.  Ta- 
riere, vilebrequin. 

f  Puba  ,  adj.  f.  (t.  du  Brttil)  Mandioca  — , 
maaioc  enlerre  dans  la  boue  afln  qu'il  se  ra- 
mollisse  et  fermente. 

Pi'berdade,*.  f.  puberte :  Ige  ou  Ton  peul 
te  marier  et  procreer.  it.  V.  Pubis. 

Purere,  adj.  2  gen.  pubere  :  qui  a  alleinl 
tage  de  puberte. 

PttrertAdk.  y.Puberdade. 


f  Pi'BEScfitcu,  t.  f.  V.  Puberdade.  (f.  de 
bot.)  Pubeseenee :  eiiatence  des  poils. 

Pubis,  t.  m.  (I.  d'anai.)  pubis;  penil. 

Publicac, a6  ,  t.  f.  publication :  action  do  »u- 
blier  vne  cnose,  de  la  rendre  notoire.  Pnhttri 
Uon  de  bans. 

Pdblicado,  a,  p.  p.  de  Publiear. 

Publicador,  a,  t.  celui  qoi  publie. 

f  Pubucaborma  ,  t.  f.  (I.  de  not.)  copto  bo- 
tariee,  leite  ou  aonacrite  par  un  noiaire.  St- 
pediUon  :  oopie  legale  d'un  ade. 

PÖBLiCAMBiTB,  odv.  publiqueniont. 

PoBLicAno,  m.  m.  pöblicain  :  fermier  de  de- 
niers  publica  cbex  les  Romains,  (ßg.)  Hobribo 
abominahlo,  exoommunie. 

PdbucJLr,  «.  a.  publier :  rendre  public,  ne- 
toire;  dire  hautement;  proclamer,  critr.  Pu- 
blier des  bans  de  manage  ou  d'ordinalioA.  — 
•  guerra ,  declarer  la  guerre.  —  um  liero,  pe> 
blier  un  livre,  le  mettre  au  jour. 

Pobucar-se  ,  v.  r.  se  declarer,  se  manifester, 
se  faire  connaltre. 

Poblicidadb,  t.  f.  publicite  :  etat  de  ce  qui 
est  public ;  notoriete.  Maniere  d'agir  publique- 
ment ,  sans  retenue.  —  do  lugar,  endroit  oü,  il 
y  a  un  grand  concoura  de  monde,  lieu  public. 

PcBLiciSTA ,  t.  m.  publiciste :  qui  ecrit  sur  le 
droit  public ,  qui  l'enteigne,  qui  en  a  une  con- 
na  Usance  approfondie, 

Püblico,  a,  adj.  public  :  comtnun ;  qui  con- 
cerne  toqt  un  peuple;  qui  lui  appartient,  lui 
est  consacre,  le  sert;  manifeste,  connu  de  lout 
le  monde.  Em  — ,  en  public,  publiquement. 
Vöx  •  fama  —a%  voix  publique,  bruit  comtnun. 
Tirar  a  —  uma  obra,  publier  un  ouvrage. 
Teme  tair  a  — ,  il  crainl  le  grand  jour. 

Püblico,  *.  m.  le  public,  le  peuple  en  ge* 
neral. 

•Pu<jal,  t,  m.  ancienne  mesure  de  liquide^ , 

Pöcaba  ,  t.  f.  pelit  pot  de  terre. 

PucARiiiHA,  dim.  AePucara, 

PccARiNBO,<ftm.  de 

Pöcaro,  t.  m.  pelit  pot  de  terre  flde  pour 
boire  de  l'eau.  Dar  um  —  d'agua ,  donner  une 
collalion ,  un  gouter  de  confltures.  Beber  «I- 
guma  eouta  eomo  um — d'agua ,  (ßg.)  boire  une 
chose  eomme  un  verre  d'eau. 

f  Puccaraca,  t.  «t.  (t.  dfhitt.  nat.)  pucca- 
raca  :  aperea ,  cobaye ,  cocbon  dlnde. 

'Puceiro,  t.  m.  *  corbeille  de  rendangeur. 

Pucella  ,  t.  f.  pucelle.  V.  DonteUa» 

Pcchar,  etc.  V.  Puxar%  etc. 

PrcHAVÄNTE.  V.  Puxavanie. 
Pücho,  r.  m.  pucbo  :  espece  de  eottus  Odo- 
rant. V,  Puxo. 

PuciLGA.  V.  PocUga. 
•PooADüYRA.  V.  Pudadura,  Poda. 

Pcdendo  ,  a  ,  adj.  qui  doit  causer  de  la  honte, 
honteux ,  deshonnele.  Partet  -at,  partles  hon- 
teuses.  t.  m.  Pudendum,parUes  genitales  des 
deux  sexes. 

Püdibündo,  h,adj.  pudibond :  modeste;  qui 
ade  la  pudeur  naturelle.  Honteux,  qui  doit 

causer  de  la  honte.  - 

•       -  ■  • 
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bkA«ttiTi,«d«.  pudiquemenl. 

PudicIcia,  t,  f.  pudielti  .*  chattet*,  aurlont 
dtone  femme. 

f  uaicteeiBO,  a,  «^/.  **•>.  de 

Panfeo ,  a,  •*>.  pudiqut  t  ehalte,  pur,  hon- 
Bete ;  niodesle  dans  les  uiu?urs,  Im  aclions,  les 
distoari. 

PcDiM,**fcpeuding. 

P«M*,  ff.  M.  *  pudeur  :  chattet*;  honte  hon- 
ftttetttaMild,  retenue ,  madosttc. 

Pcejo.  V.  Ptoa/o. 

f  PcBfc.Ut,-*oV.9f*».  {f.  «m.)  dejeuneHIIe. 

Pttfciteiit  t.  f-  *l«  depuif  l'eufaneo  jusqu'a 
a^vaterse  atot ;  enfanee,  4ge  das  anfaule. 

PubrIl,  adj.  2  y##.  pueril  t  dt  l'enfance,  qui 
l«i  apphrlieiltt  qui  Uent  de  l'enfant.  frivole. 

PvBriLidabb*  ff.  f.  paerillte »  ee  qni  üeni  de 
Afenfant;  dfieoart,  aetian  puerile«  frivol»,  it. 
ff.PucriHm* 

PuiÄiLHftsti,  «dt.  pueritaneM  i  d'ane  ma- 
ttier« puerile,  frivole. 

f  Pvkriliear,  v.  n.  dire  e«  faire  des  pu#rt* 
lllea;  äglr  d'une  manlere  puerile. 

PtiBaMaio,  ff.  m.  aecouchemeht;  tnfanfe* 

Pccibabba.  ▼.  Punyibttrbt*. 

f  PvcIl,  adj.  2  gen.  (p.  w».)  qul  aime  a  se 
feaUre,  a  quereller.  V.  Brigoto, 

PdgilXdo  oti      j  pngilat:  combat  acoupg  de 

PifciLiro#ff.ai.'  1  poiug. 

f  PccilIsta,  f.  m.  pugile  :  athlöte  qul  com- 
fjiiaii  a  coups  de  poing. 

PccIlo,  Jr.  m.  (I.  de  med.)  'plncee  :  ce  qu'on 
Vend  atec  deut  ou  troii  doigls. 

Ptic*A,  f.  f. •  combat. 

Pcgüacioadb  ,  ff.  f.  ardeur,  acharnement  6 
Jombalire;  (/ig.)  humeur  querelleuse;  chaleur 
de  dispute. 

PccitACfssmo,  a,  adj.  tup.  de  Pagnaz.  Tres- 
belliqueux. 

Pccnar  (por,  com),  r.  *.  combailre.  V.  P«- 
lajar.  (/Ig.)  S'effbrcer,  Uchcr,  faire  des  efloris 
pour...;  defendre  vigoureusement.  —por  al- 
gusm,  prendre  la  defense  de  quelqu'un. 

Picmäz,  adj.  7  gen.  (poe't.)  ardent  au  combat, 
quiaime  k  *e.  ballre;  guerrier,  belliqueux. 

•  Pucjiin.  V.  Punir. 
PcTr,  etc.  V.  Polir,  etc. 

Puji.-igA,  ff.  /.  forca,  viguour.  V.  Forra,  Pö- 
4er. 

PujAütb,  a4j.  2  gen.  puissant,  fort,  robuste. 
V.  Poderoso. 

Puäb,  «.  n.  croltre,  a'ölever,  surpasser.  V. 
Super  ar. 

m  Pllaö,  ff.  m.  Iiomme  du  peupte.  V.  Pedo. 

tPt'Li.lTIAATTROS.ff.  ftl.  pl.  (aWl.)  les  Sa- 

lyres  bondissanls. 

Plläb,  v.  n.  sauter,  bondir.  Battre,  palpiter. 
Pousser  de«  rejetons,  pul.uler.  —  de  conltnle , 
iressoillhr. 

Pulcoerrimo,  a,  adj.  tup.  de  Pulchro. 

*  PclchbIcomo,  a,  adj.  (poe't.)  a  belle  cbe- 
MfaiBe,  qui  a  da  beaux  eheveu*. 


t  Pülcbbo  ou  Pllcbo,  a,  mdj.  Bcau.  gentii, 
joli.  Bien  mit,  elegant»  adonita,  recherd* 
dans  son  ajustement. 

Pi  loa,  «.  f.  puce  :  inseote  apldra.  —  #aaaa, 
pucc  d'eau,  especa  da moajocte.  Cdrefe— |C0§- 
ieur  pace. 

PiLWAmano.  Y.  Pergaminh»* 

PilcAÖ,  t.  m»  pueeren  x  fnaeote  haaaiaaiit, 
planlisugc ;  gribouri.  —  dmt  9imkm*,  lajra pafft: 
petti  inseete  qul  rang«  la  vigna»  ▼et-oaqiin, 
liset. 

*  Pi'ir.Kco.  V.  Fwl/i'rt». 

PcLcdito ,  a  ,  aay.  plein  da  pnoafreoe.  raalt 
— a,  vitine  ronßee«  pleine  de  vers-coquiaa. 

f  Pct.nürno,  i.  m.  grande  C]ttaatfM  da  paces; 
lieb  pteln  de  putea. 

Pii.ciEir.A,  «.  f.  (t. dt  bot.)  hera«  aoi  pacaL 
—  moiot4,  Inule  ßullcalre,  herbe  loiairtt.- 
menor,  herbe  am  puces  armuHle. 

Pcrct *nto,  a,  adj.  plein  de  paeea. 

Pllha,  i.  /".  pouillH :  ibjurea  que  aa  aHacat 
des  batcliers  qni  se  renrontreni.  etc.  'Rfotard, 
Mot  plquant,  repattie  vive.  Diter  **a,  fhaniet 
pouilles. 

Pcui£ih.\.  V.  Potheira. 

Puüu,  elc.  V.  i'o/ir,  elc. 

PcllI'länte,  adj.  2  gen.  pullalant,  qni  fm\- 
lule.  p.  a.  de 

PrLLiLÄR,  c.  n.  pulluler :  pousaer  des  tvje- 
tons;  ruuliiplieravec  rapidite. 

f  Pit.n.vO,  ff.  vi.  poumon.  V.  Jso/a. 

fPuLMoi^iRA,  ff.  /.  poug»e:  maladie des tht- 
vauxqui  les  fall  soulTler.  CavaJb  que  lim-, 
clieval  poussif. 

Pllmuxaa.  adj.  2  gen*  pulmonaire  t  qw  at- 
partien tau  poumon. 

Pl'Luoxäria,  ff.  f.  (f.  da  bot.)  palateaair», 
herbe  aui  poumons  :  plante  borraaiaäa.-->f«'f 
tartalhoe,  puhnouaire  da  cheue.  >.  Nepal«* 
da»  arvorti. 

Pulmoüia  ,  ff.  f.  pulmonie  :  naltdie  da  ptt* 
mooL 

Pulmuüico  ,  a  .  aJj.  du  poumon.  V.  Msw- 
nar. 

Pi  lmorrägg.  V.  Pmimonariau 

Pilo.  «.  m.  saut,  bond, «ambarfe. Trentil!e- 
ment,  dmoiion.  Battement;  »alpilation.J«-*- 
par  sauls,  par  bonds. 

Pt'LPiTo ,  ff  m.  *  ehaire  i  prdehcr.  Chairt  «1< 
professour.  Subir  ao  — ,  monier  en  cbaire. 

f  l'i'i.po,  *.  mi.  auiinal  du  Chili. 

PcLttAfjÄü,  ff.  f.  puisatieo  t  batiemeal  ci 
pouls. 

PrLs.ino,  a,  p.  p.  de 

Pi^Att,  r.  a.  toueber,  frapper,  pincer  lr> 
cordes  dun  iiistrument.  t.  n.  Ballre,  an  paiUot 
du  cu?ui,  du  pouls,  elc. 

PCLSATILLA,  ff.  f.    J    (f.   de  *Ot.)   DolUliHf, 

Pllsatilua,  i.  /".  I  pai*e-0eur,r«/a.lat<>- 

quclourdc. 

PuLSATivo,A,on       I   ((. fffe u\io\) palsalif : 
Pllsatürio,  a,  ffaf.  j  qui  bal; 
debattemeou 


PvuAiaa,  ff*  U  *  aracaltt  i  bijaa  4«*  *«« 
aotiatabms» 
ftHabBtaTA, aa>.  mt.m.  ttstmiaar  da  pauls 

{■Mitte)» 

Puuo.  «.  m.  poaltt  haticmoat  des  arteres. 
aMfftit  du  ptignti  ta  1«  pouls  baL  Ptigatti 
Jtoetita  da  »raset  de  U  niii.  4— »du  poi- 
tjaat,  i  «tat  I«  stalt  forte  du  poigott.  Tor  kom 
— f  «TOir  de  li  Corot  tu  ptignti.  Tommr  t  — , 
4atar  U  ptata.  (Jf.)  Tater  le  terrain*  sonder, 
eiaminer.  (id.)  Epreuver,  tadunr. 

•Pültrgo.  V.P*W*«. 

PoLTd&M,  a,  «4;.  (aet'4.)  ptudreui«  dt  ptu- 
drt ;  dt  poussiere.  A  — a  atJtffa»,  uat  nutt  dt 


PtLfBtiflo.  V.  Ptftffrlat. 
FevraaiiAQAd,  ••  f.  pulvarisaüea  i  aetion  dt 
pal?  triser,  ses  tflets. 

PtLTMLIIAMi  A  ,  JK  p.  de 

Polvrruar,  *»  a.  pelvtriser  i  radaire  tn 


PtfcTRRüURTO,  a,  taty»  polftralent,  pou» 
dreux;  Charge,  couvert  de  poussiert» 

»Pfavioo.  V.  Pitfrfico. 

Pumar.  V.  Pomar, 

•  Prait.  Y.  Pugnmr* 

PiwVÄO.  Y.  Poigdo. 

tPm^AtTB,  **?.  s  ye*.  (p.  iiff.)  piquaat, 
peretnL  p.  a.  dt 

t  Purcar,  v.  a.  ptrrtr  avet  an  ptinttn.  Y. 


PoaccAd,  t.  f.  poncuta.  V.  PwMtmrm. 
Pch^ö.  Y.  Ponfö. 

£™*°A«Ae'     }  Y.J»o*(ot...,ttc. 
PuitCTOAR,etc.  I 

Pouctora  ft.f.(i.d* ehir.)  piqure :  Messart 
feile  avee  an  iastroment  poiniu.  — «,  pf.  (I. 
tfeaiar.)  ptintures  du  tyrapan  d'imprimeur. 

PuaaoutR,  t.  m.  ptint  d'bonneur  t  ce  eo  qaoi 
on  fait  consisltr  l'honneur. 

PuxDonoRtBO  j  a,  *dj.  deifeat  §ur  It  ptint 
d'honntar. 

PorcBRTR ,  adj.  9  gm.  et  p.  a.  de  P«*yir. 
Piqeant>  qai  pique;  qai  pointe.  Poignant,  cui- 
Mnt,  laneintnt.  Dor  — ,  doaleor  laneluanta, 
cuisanle. 

Potioibarra  ,  f.  mt  blanc-bec  r  jtnne  boumt 
qai  commence  a  avtir  da  poil  folietau  menton. 

Pimaf  do ,  a  ,  p.  p.  de  PÜngir. 

PtmtMtim>,#.  m.  'plqöre,  doaleur  caasee 
par  ane  piqöre.  Douleur  aigag,  lancinante. 
{fig.)  V.  ElUmulo.  (id.)  Reraords, douleur  cui- 
taatt ;  ehagrtn ,  regret  cuisanu 

Pvacla«  t.a.  plqaer:  Messer  arec  an  Instru- 
ment pointn.  (fig.)  — >  irriter,  aiguillonner; 
ehagrlner,  affllgt r.  (I.  d*  rat>.)  Ptlrt  la  ptnc- 
tion. 

Pcrgir,  r.  ».  poinler:  eonamencer  a  parallre, 
cn  parlant  de  la  barbe. 

Pcsgitivo,  A.iict/.  piquant;  poignant,  eol- 
•arrt.  V.  Pttngetilf. 

Pl'miäiia,  *  f.  '  conp  de  poing.  O  jogo  dut 
+?t.  V.  Ptrjittato.  And  Ar  tu  ~  i,  *e  Uattre  ä 

•ovpt  de  poinf.  Q^rrtr  dtr  »m-w  rwf 
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</tau)  ?  oaltir  ptttdrt  It  ttntRteeltadtlU. 

PuHBiDOy  ff.  Rt.  *  ptlgntt  t  aaUtt  qut  la  rmro 
ftnnee  peuteontenk;  (/l^.)  pedt  ntmbrt.  attf 
— # ,  A  poigRtt ,  ta  abondaatt  9  pttr  et  qai  dt- 
▼rait  ttre  en  ptlilt  quanUtti  o«  ta  petita  qaaaV 
tite  paar  ee  qai  dtvraii  eart  e*  ataatat*.     • 

PÜiial,  ff.  m.  ptignard  t  anat  p  tat  tat  > 
tturte  |  dtgat. 

PoxbalAda,  i.  f.  *conp  dt  poignard.  Jftaar 
dff  —t ,  poignardar,  latr  arte  an  potjatrd. 

*  PorbAr.  Y.  Papatr«  iipaaatr« 

PunHtTK,  ff.  m.  'manthette:  ornement  da 
poignet  de  la  cberoise. 

Pühbo  ,  ff.  at.  poing :  main  formet*  Ptlgn>t  dt 
themiat.  ^Poigaet.  V.  Punkade.  'Ptigatt  t?e- 
ptt.ul-*-9  a  eoapt  dt  poing.  Com*  Itapatu 
upada  •»  — ,  la  lance  ou  i'epee  an  poina.  Com» 
«**  — ■»  gros  eomme  le  poing.  Jatrettr  dt  ffta 
proprio  — ,  eorire  de  aa  propre  main.  — •  da 
omuru,  (I.  dff  aiar.)  ptint  d'aauira.  *  dt  r*mo9 
(id.)  manche  ou  giron  de  la  ramt.  — t  dt  ft- 
ruiil,  (id.)  pointares,  poinU  du  aaat  dt  la 
voilt.  —«  das  eseolat ,  (id.)  poinU  des  eceatta. 
—«  da  ctMtfft,  manchettea,  Jportar  o$  «*-•, 
(/l<7.)  faire  tous  ses  eflorls. 

Pumicao  » ff.  f.  punition ,  cbaÜmtnL 

Pi-NicEo,  Af  wdj.  d'aa  rouge  eelataat»  tTaa 
ftage  Vif,  d'un  roage  ecariate. 

Pöhigo  ,  a  ,  «*?.  punique  i  dtt  Cirthtgiatai. 
Y.  Carthagines. 

PüHioo,  a,  p,  p.  dt  Pumir. 

PoHiDda,  a,  ff.  eelui  qai  panlt,  aal  taata), 
ttrrtntear,  panisttur. 

PmiiR , «.  a.  punir,  ehadtr«  —  ptr  (•• ». ), 
prendre  la  defense  de. 

PoNiTiro,  a  ,  aay.  qai  paail|  qai  a  It  i 
le  droit  de  punir. 

Puhiyil,  ae>.  s  ft».  paaissahlt  t  aal 
punition. 

Portüra.  Y.  Pututurm. 

PoHlla,  a.  f.  papille,  lllt  mlneato;  ata- 
nelle  de  Fall. 

PopiLLiuta,  ff.  f.  papillaris  t  qatllttt  ttat 
de  papillt.  £doeatlon  d'un  pnplllt. 

PüpillAr  ,  ae>.  9  gm.  papfllaire  t  qxA  appaf> 
ttentau  pupille.  ' 

PcpftLO ,  ff.  m.  pupille :  enfant  sons  li  eon- 
duited'un  tuteur;  quiest  mineur;|eune  <le?e 
dans  an  couvent  qnl  portt  t*habit  rellgieox 
avant  d'entrer  en  noviciat. 

Pöpis  ,  adj.  f.  ( U  fanst.  inms.)  F#ia -,yemt 
an  baut  de  la  lete. 

PüiuMfcMTR,adc.  purement :  d'une  maaiere 
pure;  ehas lernen t ; Sans  raelange. 

PdaIva,  ff.  f.  (I.  d'dffiff)  toile  de  etton  lai- 
sant,  parsemee  de  roses  d'or,  dont  los  brao^- 
manee  ftnt  leurs  velemenU  j  ftttattal  dt 
brachmane. 

Porcas,  ff.  f.  pl.  planches  de  sapin  da  Nord 
ptur  la  construetion  des  vaisseanx. 

Pcrkza,  <.  f.  purete  :  qaalitt  dt  te  qai  est 
pur  en  general ;  «orreetion  et  eiactitudt  (  de 
siyloj  i  iunvcencf ,  cbtsttie,  Purete  dt 
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Pürca,  t.  f.  purgatlon ,  mtdeoine ,  purgaUf. 
aTsaar  da  — ,  avoir  pris  une  medeeine. 

PcrgacaO,  #.  /".  purgalion :  evaeuation  pro- 
enret  par  un  purgatif.*  Fl«  manetrutl  de« 
femmes.  *  Etoulemtnt,  gonorrhat.  Purifica- 
tion,expialioB  religiense.  (flg.)  L'totion  de  ae 
purifier  d'an  crime,  Juttifieation.  —  vulgär, 
jusiiflcaiion  par  Fepreave  de  l'eao  ou  d'an  fer 
rouge. 

Purgädo  ,  a  ,  p .  p .  dt  Pur  aar. 

Purgador  ,  f.  m.  celoi  qui  porge ,  qui  puri- 
ie. 

•  PURGAMiLHÜRO  0«      \  _    -^^j. 
»PURCAlflNIElRO,*.*».  {  V'  ^^P»"«*^«^' 

PurgArtb,  p.  a.  de  Pur  gar.  adj.  et  *.  s*. 
Purgatif  x  qai  porge,  fait  etaeoer  lea  homeura 
du  eorpa. 

Porgar  (da),  v.  a.  purger  (de):  porifier, 
nettoyer  lea  impuretee ,  lei  hameura  avec  une 
pargatlon;  rendra  pnren  general.  (flg.)  Pari- 
ser. Expier  an  crime.  — ,  larerd'un  crime, 
d'an«  aeeaaatidn.  Se  purifier  dam  le  purga- 
leire  dea  aouillarea  eontracteee  dana  ceue  via. 

Purgar,  t.  *.  avoir  un  eco  u  lernen  t,  s'ecou- 
ler. 

Purgar-se,  v.  r.  ae  purger  c  prendre  an 
purgaUf.  (/lg.)  Se  justifier  d'un  crime. 

Purcativo  ,  a  ,  adj.  purgatif :  qui  a  la  vertu 

de  purgor.  Vim— «,  voie  purgalira,en  termea 

de  mysticite. 

«    Purgatörio  ,*.**.  porgaloire :  lieo  ob ,  se- 

.  tan  la  foi  catholiqoe ,  lea  anie»  dea  morta  ex- 

pient  leurs  faules,  (/ty.)  Situation,  etat  dana 

•  lequel  on  a  beaueoup  4  aouffrir.  Dores  do  — , 

(/ly.)  douleura  aiguea ,  violentes.  Passar,  irr  o 

.  te-arn  viaa,  (id.)  faire  aon  purgaloiro  en  ce 

moode. 

-    Purcatorio,  a,  adj.  qui  purge,  qul  purifie. 
Fogo  — ,  feu  du  pargatoire. 

Pcridade,  t.  f.  purete.  V.  Purctm.  •  Secret, 
teeret  d'etat.  'Mystere,  ebose  cacoee,  et  qtel- 
quefoia  illicite.  1'— ,  en  secret,  a  i'oreille, 
:telea  lote.  Em—,  oUirement,  sana  detoura 
( ami.).  Escriväo  da  — ,  secretaire  prive  ou  in- 
limt  du  roi ,  secretaire  d'etat  (ancienne  Charge 
an  Portugal). 

PurificacaO,  a.  f.  puriflcation  :  aclion  de 
purifier  lea  melaux ,  etc. ;  de  se  purifier.  Puri- 
flcation des  femmes  juives ,  quarante  jours 
apres  leurs  couches.  — ,  feie  catbolique,  cere- 
monie  religieuse  en  memoire  de  la  purification 
de  Marie;  une  des  ceremonies  de  la  messe,  le 
tio  quo  le  pretre  prend  apres  la  communion. 

Purificaüo ,  A ,  p.  p.  de  Purifiear. 

Purificadör,  a  ,  s.  celui  qui  purifie.  Parilica- 
tolre :  linge  atec  lequel  le  pretre  assuie  le  ca- 
lice. 

PuamcARTS,  adj.  2  gen.  qui  purifie.  p.  o. 
de 

Pl-rificar , «.  a.  purifier :  rendre  pur  en  gö- 
neral ;  6ter  ee  qu'il  y  a  d'impur,  de  grossier, 
d'etranger;  mondifier.  (fig.)  —  ,  oter  les  de- 
fauts,  les  imperfections ;  eprouver  yar  les  af- 
üictiopa. 
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PimiFicAa-st , «.  r.  ae  purifier  s  ae  tandreo« 
deren  fr  pur.  On  le  dit  dea  femaatt  JuHrea  qai 
ae  preaentaient  au  templo  quaranta  joora  apres 
leurs  couches.  —  •  conditio,  s'acooaaplir  U 
eondition ,  avoir  aon  effeL 

Poritigatörio,  a,  adj.  qui  aert  k  pariier. 
s.  m.  Vaae  ou  le  pretre  purifie  ata  doigta. 

f  Puriforme  ,  adj.  3  fr».  (  f.  da  sadd.)  pari« 
forme :  qui  retaeaable  k  du  pus. 

Ptraiaaio ,  a.  in.  purieme :  dtfaul  dt  etiai  tai 
affecte  trop  la  purete  du  langage. 

PoRiasmo,  a,  adj.  auf.  dt  Puro. 

PoRfsTA,  a.  m.  purittt  s  qui  afleeU  le  pa- 
riaaoe ;  qui  s'y  attaohe  trop. 

PüRiTAüissio,  #.  sa.  poritanisme  >  dtctrlaa, 
atete  des  puritaina.  Qualitt  de  ettui  qui  prä- 
tend  aroir  un  aang  pur  sana  meiange  dt  taag 
maure  ou  Juif. 

Purita  mo,  s.  m.  et  adj.  puritain  :  preatjuv 
rien  rigide  d'Angletarre,d'Eooaao,  deaEuils- 
Unis,  etc.  Celui  qui  pretend  n'avoir  paadssj 
aa  famille  meiange  dt  aang  maure  ou  \wLiL 
\.  Puruta. 

Poro,a,  adj.  pur,  mondetsans  soelamfe, 
sans  mixtion,  natural;  purifie;  enaate;  satt 
tache,  sans  imperfecUoo;  sana  aouillura;cfr- 
rect  (style ,  diction,  locution  — e);  txaat; d» 
ple,  unique.  Grand,  extreme.  Da— ,  4  fem 
de.  V.  SummoatanU,  ExcessivamasUs.  th  - 
choror,  k  foree  de  pleurer.  Morrao  Comics  m 
—a  pobrexa,  Camftes  est  raort  en  granda  pst- 
vrele.  Morrao  da  —abondono,  il  est  statt  dau 
le  plus  grand  denöment. 

Purpura,  s.  f,  'pourpre  :  molluaqua,  et- 
quillage,  qui  fournit  une  teintnrt  predaase, 
eouleur  rouge  fonce,  tirant  aur  le  Titlet;  eaa- 
leur  de  pourpre,  violltre.  Ponrpre  t  leintest, 
etofie  qui  en  est  leinte,  conaneret  aas  esf- 
dinaux,  etc.;  (/ly.)  dignite  royalt oweaUatsi 
cardinaux,  royaule,  cerdinalaL 

PurporIdo,  a  ,  adj.  retu  de  powpte.        * 

PurpurbAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Purpuraar, 

Puhpcrbahtr  ,  adj.  2  gan.  purporte.  p.  a.  de 

PiRPURKÄm ,  e.  a.  teindrt  ou  habillerdteat- 
Itur  pourpre.  Empourprer.- colorer  de  raasa 
ou  de  pourpre. 

Purpurbär,  9.  n,  devenir  de  eouleur  ss 
pourpre.  II  esttusai  reeiproque. 

Puupüreo,  a,  adj.  pourpre  :  de  etuletr  de. 
pourpre.  liouge  comme  le  pourpre.  Brilleet, 
bien  pare ,  eclatauu 

PuiiruRiiiA , *.  f.  purpurine:  braue meaia, 
applique  cn  vernis;  mauere  roogeatre  tiratta 
cuivre;  principe  colorant  dea  t egeiaux  qoi  td- 
gnenl  eu  rouge. 

Purpurino,  a,  adj.  parpurin  x  qai  aeecoefe 
de  la  eouleur  de  la  pourpre.  V.  Purpura*. 

PuRpuRizÄe.  V.  Purpuraar, 

PtnuLExciA ,  s.  f.  purulence  :  quafilä  de  ce 
qui  esi  puruleut,  suppuration. 

Purulento,  k%adj.  puraltnt :  mele  de  pti 
(craclial). 

Pls,  s.m.(t.da  ehir.)  pas ;  sang  tu  mauere 
corrompua  dana  las  plaiea,  ete. 
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*  Pcsanca.  V.  Pujanca. 
Pmn.il*in*,a4j.  2  gen.  pas&lfanime  :  irop 

lunide,  aans  courage,  sans  energfe;  qui  a 
Tarne  fälble. 
PotillImmidade,  s.  f.  puaillanimite :  man- 

3ae  de  courage ;  timidite  exceasive ;  faJblease 
ecoraro«  cFesprit;  disposiUon  habituelle  a  la 
fear. 

*  PwillIwimo.  V.  PueiUmnime. 

Pustula  ,  a.  f,  portale :  petile  tumeur  plefne 
depo». 

f  PorrvLoso,  a,  adj.  pustuleux :  en  forme 
de  paatelc. 

*  Pustvmbiro.  V.  DerrmtHro,  Ultimo. 
Pota  ,  t.  f.  putain  :  femme  prostituee ,  Alle 

pabtiqoe,  femme  de  mauvaise  vie. 

Pvtavmxiro,  t.  m.  pulasaier :  adonne  aax 
fatain*. 

Pütaö,  t.  «.  eoareurde  flammet.  V.  Ptria- 
mkoWo.  iL  mmg.  de  Puta  ou  Puto. 

Pvtaria,  t.  f.  •  putanisme :  rie ,  melier,  mai- 
md  de  proetitution.  Lieu  public  de  debauehe. 

Pur  Arno,  A,  adj.  pulalif:  qui  paaae  pour 
Mrece  qu*il  n'eat  pas. 

Poteär,  v.  11.  putaniaer,  courir  lea  pulaina , 
Arequenter  lea  femmes  de  mauvaiae  vie,  let 
lieax  de  debauehe.  Faire  le  melier  de  putain. 
— o  dinkeiro  (oci\f)y  depenser  aon  argent  aveo 
lea  femmes  de  mauvaise  vie. 

PotAga,  a.  f.  ((.da  bot.)  *  cytinel  paraaite. 
V.  Hypocitle. 

PcTiHHA ,  dm.  de  Puta. 

Puto,  s.  m.  jeune  garcon  dont  les  debauchea 
abuaenl :  gtton ,  bardacbe ;  pederaate. 

+  Pdtredihöso  ,  a,  adj.  pourri,  corrompu, 
pteta  de  pourrilure. 

PoTEBrAOQÄO,  r.  f.  putrefaclion :  acüon  par 
laeraelle  ua  corpa  ae  pourrit,  aea  effeta ;  etat  de 
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Pqtrefaciente,  adj.  2  gen.  qui  (alt  pourrir, 
«joi  pulreüe.  Bstado—,  etaldeputrefaclion. 

■fr  PurawACTivo ,  a,  adj.  putreCactif :  qui 
pvtrefie. 

Putbbpacto,  a,  adj.  putrefie :  corrompu, 
palrefle. 

Potrefactörio.  V.  Putref Oriente. 

Potrido,  kyadj.  putride  :  cause  par  la  cor- 
mptioo,  aecompagne  de  pourrilure  (fievre, 
humeur). 

•fPuxADA,*.  f.  (I,  dejeu)  invite. 

Pdxädo,  a,  p.p.  de  Puxor.  adj.  Tire  aveo 
force.  Preco  — ,  prix  eleve ,  exorbitant. 

Puxamts.  Y.  Pnjante. 

Pexie  V.  Empuxdo. 

f  Pcxapüxa,  *.  f.  sorte  de  melasse  ou  cara- 
mel ,  au  Breail. 

Puxar  (por), «.  n.  tirer,  allirer.  Arracher. 
Tendre.  Pousaer.  Inviler  au  jeu.  —pelaetpada, 
lirer,  degatner  l'epee,  mettre  l'epee  a  la  main. 

—  pela*  orclhas ,  lirer  les  oreilles  a  quelqu'un. 

—  pela  tot ,  parier  haut,  crier.  —  pela  lingua, 
faire  jaaer.  —  pela  juritdiefdo ,  exercer  sa  ju- 
ridiclion  avec  vigueur.  —  pela  bolsa,  tirer*  sa 
fcourse ;  obliger  a  grandes  depenses.  —  peto 


remo ,  forcer  la  rame.  —  para  ei ,  tirer  pour 
soi;  allirer  par  force.  —por  ti9  a'avaneer» 
profiter,  faire  aon  chemio.  —  com  ot  dentee. 
V.Derricar. 

fPüxATifO,  a,  adj.  (f.  farf.)qoi  excüe  a 
boire,  piquant. 

PuxavIntb  ,  *.  m.  bouU>irdemarechal,ro- 
gne-pied. 

Puxo ,  t.  m.  teneame.  II  est  plua  uette  an  plu- 
riel.  *  Tranchees ,  douleura  aiguta  dans  lea  en- 
traillea ;  douleura  d'enfantement;  epreintea. 

Pczal.  V.  Pucal. 

Ptgmeo,  #.  m.  pygmee :  nain,  homme  trta- 
petit. 

Pylörico,  a  ,  adj.  pylorique :  da  pylore, 

Pylöro  f  s.  m.  ( l.  fanoA.)  pylore  :  oriflee 
Inferieur  de  Peetomac. 

Py/ra,  f.  f.  (f.  d'anl.)  'bücber  :  cHul  for« 
tout  oü  lea  anciena  brolaient  leuramerta. 

fPYRAcANTBA,  f.  f.  (I.  debot.)  •  pyraeaji- 
Ihe,  buisson-ardent :  arbrisaeaa  a  baiet  Cou- 
leur de  feu. 

PtrImb.  V.  Pyramide. 

Pyramidal,  adj.  2  gen.  pyramidal :  en  Py- 
ramide. 

Pyramide,  r.  f.(t.de  giom.)  pyramide  :  so- 
lide qui  a  pour  base  un  polygone  queleonque, 
et  dont  lea  arttea,  droitea,  ae  reunissent  en  Un 
meme  point  que  Ton  appelle  aommet;  (f. 
tfarek.)  maase  de  pierrea  auxquellea  on  a 
donne  la  forme  pyramidale,  generalement 
droile  et  a  quatre  face«  laterales,  —  cönim, 
*cone.  —  optica,  pyramide oplique, qui  a  pour 
base  l'objet  e«laire ,  et  pour  sommet  le  etntre 
de  reail. 

f  PyrInga,  r.  m.  (f.  tfhut.  not.')  pyranga : 
oiaeao  aylvain ,  pericale. 

f  Pirausta  , s.  m.  ( I.  o?hut.  nat.)  pyrauate : 
sorle  de  papillon  que  la  flamme  atüre,  et  qui 
s'y  brOle. 

f  Py ratida,  s.  f.  (f.  dThitt.  not.)  pyrale :  le- 
pidoptere  rouleuse. 

f  PtrenAcbas,  t.  f.  pl.  (t.de  bot.)  pyrena- 
cees :  famille  de  plantea. 

f  Pyrbnb,  a.  f.  (t.de  myth.)  Pyrene :  nyra- 
pbe,  fllle  de  Babryciua,  roi  d'Espagne;  fonlaine 
consacree  aux  Muses. 

Pyrethro,  a.  m.  'J.  de  bot.)  pyretbre  :  plante 
aynantheree. 

Pyrbtico,  a  ,  adj.  et  t.  (f.  da  mia\)  pyreli- 
que  :  ( remede)  contre  la  fievr«. 

Pyretolocia  ,  t.  f.  pyretologie  :  traite  des 
fievres. 

pYRExiA,  t.  f.  (f.  detntd.)  pyrexio  :  fievre 
symplomalique. 

f  Pyrifürme,  adj.  2  gen.  pyrifonne  :  qui  a 
la  forme  d'une  poire ;  en  poire. 

Pyrilampo,  t.  m.  ( f.  d'hist.  nat.)  lampyre, 
ver  luisant. 

Pykiliteiro.  V.  Pirlileiro. 

f  Pyrin£os,  s.  m.  pl.  ( f.  de  geog.)  *  Pyrd- 
nees .-  hau  les  niontagnes  qui  separenl  la  France 
de  l'Espagne,  ei  s'etendenl  depuis  la  Mediter- 
rance  jusqu'a  TOcean. 
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f  Py  Ritts,  t.  f.(t.de  müUr.)  fryrlte :  ralne'- 
ral,  pierre  a  fea ,  raarcassite;  sabstance  mcUl- 
llque,  mineralisee,  compacte,  petanie  etcrii- 
talliseef  touflre  oombine  atec  uo  metal,sulfurt 
metallique. 

f  Ptrjtoso,  a,  adj»  pyriteux :  dt  la  natura 
de  la  pyrite,  qui  en  contient. 

f  Pyritologia,  s.  f.  pyritologie  t  traUö  des 
pyritee* 

+  PtftOMiifTA » t  m.  pyrobolUle  .''Ingenieur 
e  feu. 

f  Pyi6bqlo,  *.  m.  pyrobolei  macbine  qot 
laneait  des  traiu  enflammes. 

f  Pteobolocü  9  #.  f.  pyrobologie :  traile  da 
feu  d'artlfice. 

fPiaocnadA,  t.  f.  (f.  «"Uff.  Hol.)  cardi- 
•fJe  >  coleoplere  rouge. 

f  PTEOGiMO,  a,  adj.  pyrogen«  :  rolcani- 
ejne  atimeteorique. 

Pt'aoiiA,  *.  f.{Ud*  bot. )  pyrola  im  verdare 
dltlver:  plante  medicinale. 

f  Pyrölatra,*.  et  adj*  pyreMtre  i  qoi  adora 
le  fau. 

f  PraoLATftf a  ,  t.  f.  pyroMlrie  .-  culte  du 
fea. 

fPrROLOoiA,  #.  f.  pyrologitt  traile  sur  la 
feu. 

Pyromamcja  ,  f.  f.  pyronancie :  divination 
par  le  feu  ou  la  flamme. 

f  PraoüANTico,  s.  m.  pyromancien :  celul 
ajtti  professe  la  pyromancie. 

Pyrömetro,  i.  m,  pyrometre :  inslrument 
da  pbysique  pour  connaltre  l'iniensiie  du  feu. 

f  Ptronomia  ,t.f.(  t.  de  ehim.)  pyro  norme  t 
art  de  regier  et  diriger  le  feu. 

f  Ptröpuaco  s.  m.  et  «4/.  pyrophage  t  qui  a 
le  secrel  d  avaler  du  feu. 

f  Pyuopuano,  A9adj.  pyrophane:qui  devient 
transparent  au  feu. 

Pykopmoro,  f.  m.  pyrophore:  poudre  d'a- 
lun  et  de  fcrine,  nielange  de  sulfale  d'alumiiie 
et  de  polaaae ,  avec  de  la  farine  el  du  sucre, 
etc.,  qui  s'allurne  de  lui-nieme  quaud  on  l'ex- 
pose  ä  l'air. 

+  Pyrophylacio,*.  m.  reservoir  du  feu  »ou- 
te rra  in  :  pyrophylax. 

f  PyrApo , t.  m.  m  einige  metallique  de  trois 
parlies  d'airain  conlre  une  d'or.  (fig.  pott.)  Vin 
qui  en  a  la  couleur  ou  plutol  de  couleur  d'es- 
carboucle. 

+  Pyhoscöpio  ,  t.  m.  pyroscope  :  Instrument 
destine  i*  mesurer  le  calorique  rayonnanu 
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I    f  Pyrösu  f  i .  f.  ( f.  de  mid.)  pyroeie :  efdeur 
*  du  ventricule. 

pYROTÄcnsu ,  t.  f.  pyrolechnle  r  art  qui  en- 
seigne  l'usage  du  feu ,  son  application ,  la  mi- 
niere de  le  conduire  ;  art  de  lartiflcler. 

PiROT^cnmco ,  a  ,  adj.  pyroteebnique :  da  li 
pyrotechnle. 

Py rot ico ,  a  ,  adj-  (f.  de  mM.)  pjrotJqae- 
caustique,  qulcauterise. 

Pt'RRHicA  ,i./.(  I.  d'ant.)  pyrrhlqoa :  daase 
miliUire. 

Pyrrhicbio,  adj.  m.  Pa*— ,  pyTrfeiqaeettpyr- 
richien,  pied  de  deuxbrevee. 

Pyrrhonio  ,  a 9  ou      i  pyrrhoaien :  da  pyr- 

Pyrruökico,  a,  mdj- }  rboaiama,  qal  fa- 
dople ;  qui  deute  de  tout,  qui  prtl— d  ^aa  riet 
n'est  vrai  et  que  rien  n'est  fauz. 

PTRRHÖtucoa,  f.  m.pi.  pyrrbeBiena :  dfed- 
ples  de  Pyrrhon ,  pbilesopbe  acepliqae. 

PYRRHONif BO ,  f.  t».  pyrrboniane 
iyateme ,  afleetation  de  doater  de  taut 

Ptthaoörko  ,  a  ,  odj:  pyihaajoriajva ;  da  1^ 
thagore.  a.  m.  Pythagorieien  t  philttaapae  aar- 
tisan  du  pytaagorisme,  de  la  metempayeaet. 

PythagorIsmo,  f.  m.  pythagorlsma  i  aysitM 
de  Pythagore. 

Py'tbia  ,  t.  f.  Pythie :  prttreeee  qui  ttadtit 
les  oracles  d'ApolIon  a  Delphes. 

Py'tbico,  a,  adj.  (f.  d'ant.)  pythlqae : qa< 
concerne  le  serpent  Python.  Jogoi  — «,jeat 
pytbiques ,  en  l'honneur  d'ApolIon  Pythiea. 
-  Py'thio,  m.  m.  Pytbien  :  surnom  ö^ApettsD, 
comme  vainqueur  du  serpent  Python. 

f  PYTnoMANciA ,  f.  f.  py tbomanoie :  dliiaa- 
tion  par  u na  invocaüon  a  Apollon. 

f  Py'thoh  «m  PythIo,  a.  m.  ( I.  d*m§4ktl 
de  poes.)  Python  :  serpent  dont  Apollao  atlma 
le  monde. 

f  PYTiroNtco,  a,  adj.  de  Python ,  da  rartn> 
d'ApolIon.  #.  m.  V.  Aditinho ,  ftommant*. 

Pytoomissa  ou      {      ..      .        ^__,    

PYTüOÄiXA.f.A      *   W*<»^dtTiB«t« 

f  Pyiria,  t.  /.  (f.  ata  mdd.)  pyurie :  atttf- 

meutdepus. 

fpYXACANTHO,  t.  m.  {L  dt  hot.)  pyxacat- 
the :  lycium ,  arbrisseau  epineux. 

t  Py'xide,  s.  f.  bolle,  Capsula.  *  Qaeift 
vase  pour  les  uosliea  oonsacreea« 

t  Pyxidüla,  a.  f.  ( f.  e>  toi.)  pyiaauk :  ptutr 
capsule  des  nioussee,  anihore. 
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Q,  #.  *».  dix-scplieme  lettre  de  falphabet 
portugais,  et  U  treuierae  des  consonnes;  chei 
Im  Bomalni  eile  valait  500,  ei,  surmonlee  d'üti 
Ural  (Q),  500,000.  En  portugais  comrae  en  laiin, 
celle  lettre  est  loujoors  soivie  «Ton  uf  et  ces 
deox  lettres  se  prononcent  comme  s'il  n'y  avalt 
qs/tan  simple  Je,  cxcepte  dans  les  cas  qui  seront 
Marques  ci-apres  avec  ce  eigne  ( :)  place  avam 
1#Q. 

•Qua.V.  Cd;  Por gue. 

f :  Qdacacöja,  t.  *».  (I.  cFhUt.  not,)  chauve- 
sovris  de  mer:  poisson  du  Brasil. 

f :  Quacub,  r.  m.  quaker  ou  quacre:  trem- 
bleur,  secUire  t  en  Angleterre ,  aux  Kuts-Ünis, 
qai  se  reconnalt  ao  tutoiement. 

x  Qcaderna, e.  f.  V.  Caderna.  — *,  pt.(t.  dm 
sest  de  die )  *  quadernes :  carmes ,  deux  qua  Ire 
da  m£me  coup. 

•f  :  Quadermädas  ,  adj.  f.  pl.  ( t.  de  bot.)  Fo- 
Imme  — ,  fcuilles  quaternees ,  disposees  quatre 
par  qaalre. 

Qoaobrsal,      >v  cadern...,  clc. 

QOADHR.IO,  elC.  > 

i  Qcadra,  f.  f.  salle  ou  chambro  de  compa- 
gnie,ordinairemenl  carree.  Cour  ou  ecurie  car- 
roe.  Largeur  du  vaisseau,  priso  vers  le  quarl 
de  rarriere.  'Quatrain  :  siance  de  quatre  vers; 
quatre  vers  isoles.  *Cöte,nanc  d'un  carrO.— da 
£i«,  'quartier  de  la  lunc.  —  «to  anno,  Saison 
de  l'annee. 

i  Quadrädo  ,  e.  m.  (f.  de  gtom.)  carre :  flguro 
k  quatre  angles  droits  et  quatre  cötcs  egauk; 
ii.o?arith.)  carre  d'un  nonihre,  le  produit  de 
ce  nomfire  mulliplie  par  lui-raerae.  — ,  Ügure, 
espace,  forme,  presentant  a  l'oeil  ou  a  llmagi- 
naüon  quatre  parties  egales.  ( I.  d'impr.)  Ca- 
drat: parallelipipöde  de  Tonte  plus  bas  que  la 
lettre.  —  dae*mif«,gousset  de  chemise  sous 
l'aisselle.  —  dat  meias,  coin  des  bas.  —  geomi- 
trico,  carre  geometrique  :  Instrument  pour 
prendre  les  bauteurs,  mesurer  les  dislances, 
etc.  —  mo^ico,  carre  raoRicrue:  disposilion  de 
chiffres  en  carre  qui,  de  quelque\  »7« 

cote  qu'on  les  additionne,  donnenl  j  v.  g.   05i 
toujours  la  mOme  somme,  etc.        /  <3$ 

.-  Quadrädo,  a,  p.  p.  de  Quadrar.  adj.  Carre : 
qui  a  quatre  edles  et  quatre  angles  droits.  Hais 
— a,  racine  carree,  quotient  egal  au  diviseur. 
Aepeeto  — ,  (f.  d'attr.)  aspeel  quadrat,  Opposi- 
tion qutdrate  :  disUnco  de  deux  astres  de 
90  degrös.  Hörnern  — ,  horamo  d'une  belle  carre ; 
[flg.)  parfail;  ferme  dans  l'adversile. 
Qiadradora.  V.  Quadratnra. 
Q< auragenario,  a,  adj.  quadragenaire  s 
dge  du  quaranle  ans. 


tQOADkAGtsiau,  f.  f.  qtiedragottme  i  Pre- 
mier dimanche  du  earOme.  T.  Qnareema. 

t  Qüadracesimal,  adJAgtn.  quadrägetimal : 
qui  apparlient  an  careme. 

:  Oüadracesimo  ,  a  ,  adj.  or&tn.  qaarantieme. 

j  QoADRAMcüLAR>d4/.2^eÄ.qüadraögtilalre : 
qui  a  quatre  angles. 

t :  QüADRAKcüLARMEJrYt,  aät.  en  forme  qua- 
drangulaire. 

:  QuadrIrgülo,  i.  m.  quadrangte  •  flgure  qui 
a  quatre  angles  et  quatre  colli,  adj.  Quadran- 
guld* ,  a  quatre  angles. 

:  Quadramtal,  i.  IN.  töesüfft  romsiöe  pour 
les  liquides,  qoi  contenait  48  setlerl. 

t:OüADRA«TlL,<*<ty.  %  §e%.  bn  le  dltd'un 
triangle  spherlque  qbl  I  tont  un  dO  sei  cOtes 
un  quart  de  cerele.  Catteuo ,  e{dadetl&*—,(t.de 
fort.)  eblteau,  oitadelle  dont  la  dOltolO  est  Se- 
lon le  quart  de  la  poftee  du  canön. 

:QoADRlNtft,«.ffi.  le  qoart  m  i\%  henres 
du  jour  nalurel.  Cadran  solaire.  Quart  de  cer- 
ele. On  le  dii  surlout  de  rinslmment  de  geo- 
rnetrie  qui  porte  te  nom. '  Plece  de  monnaie , 
la  plus  petlte  de  toules.  AU  ao  ultimo  — ,  jus- 
qa'au  dernler  sou. 

:  Qüadrar,  v.  a,  carret :  donner  one  Ibrme 
carrOe.  Carrer  an  nombre,  Iomültlplier  par 
lol^nOme.  ROdulre  une  flgjire  k  an  carre ,  en  eva- 
luer  lt  surface.  ^quarrir  une  piece  de  bois,  etc. 

i  QdadrIr  (<t,  com),  v.  n.  cadrer  favec)  r  con- 
tenir,  avoir  do  rapport,  s'ajuster.  AgrOer,  eon- 
venlr;  plaire.  Avoir  faipect  quadrat,  OtM  en 
Opposition  quadrate ,  parUnt  des  astres. 

QuadrAstb.  V.  Cadkste. 

t  Quadratico,  a,  adj.  quadratj  quadrathjue. 

.•QüadratIm,  t.  <*.  (I.  dHinpr.)  cadralin : 
petit  cadrat;  sert  4  nurquer  In  allneas. 

i  QüadratrJi,  i.f.  (f.  d$  §4om.)  quadrttrlce  t 
courbe  inventee  pour  parvenir  a  la  quadrature 
du  cerele. 

•.  Quadratur a,  f.  f,  quadrature  :  reduotion 
geometrique  de  Taire  d'one  courbe  a  une  sur- 
face carree.  (I.  d'attr.)  Aspect  quadrat.  V.  Quo 
drddo  {adj.). 

•»QeADRiLLA.  V.  Quodrilha.  4i.  Coirella, 
CataU 

*iQdadrjllo,  $.  m.  espece  dedardou  de 
fleche  earröe. 

:  Qdadri,  (I.  latin  en  comp.)  quedri ,  qui  a 
qaalre. 

f  :  QüadricellülAr,  adj.  9  gen.  (I.  do  bot.) 
I  quatre  ccllules  (graine);  quadriloeulaire. 

f  i  Qdadricocca  ,  adj.  f.  (t.  de  bot.)  Capsula 
— ,  eapsule  quadriloeulaire ,  a  quatre  loges. 
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:  Qüadmcöbico  ,  a  ,  adj.  V.  Quadrddo  et  Cu~ 
bico. 

f  :  Quadricula  ,  s.  f.  •  Instrument  mathema- 
tique  pour  prendre  la  perspective  de  quetque 
objet. 

f  :  Quadridente,  f.  m.  (I.  cfAitf.  wal.)  tetro- 
don  :  poisson  branchioslege.  —  kispido,  flas- 
copsare.  —  cabeca  de  cagado,  tetrodon  torlue. 

:  QcADiuENRÄL^a^;.  2  gen.  qualriennal ;  qui 
s*exerce  pendant  qua  Ire  ans. 

:  QcADRiiNNio ,  f.  m.  espace  de  quatre  ans. 

:  Quadripendido,  a,  adj.  (f.  de  bot.)  quadri- 
fide :  diviseen  quatre. 

f :  Quadrjpido  ,  a  ,  adj.  (poit.)  fendu  en  qua- 
tre. V.  Quadrefendido. 

.  Quadrifölio,  #.  m.  (I.  de  bot.)  quadrifo- 
liura :  plante  a  quatre  feuillet. 

f :  Quadriförme,  adj.  2  gen.  qui  a  quatre 
formes  ou  figures. 

:  QuADRicA,t./>.*attelage de  qualre  cbevaux. 
•Qu adrige :  cnar  des anciens  attele  de  quatre 
cbevaux  de  front. 

:  QoADRiGiM iko  ,  a  ,  adj.  quadruple ,  au  nom- 
bre  de  quatre.  Musclos—i,  (t.  d'anat.)  muscles 
quadrijumeaux,  de  la  cuisse. 

f :  Quadricumeo,  a,  adj.  (t.de  bot.)  qua- 
drangulaire  (jquadriqueter). 

f :  Quadrijucädas  ,  adj.  f.  pl.  (I.  de  bot.)  Fe- 
to« — ,  feu i lies  quadrijuguees  :  a  quatre  pai- 
res  de  foliolea  sur  un  peliole. 

:  Qüadril,  t.  m.  *  bancbe  :  partie  du  corps  ou 
s'embotte  la  cuisse.  Os  de  la  bancbe. 

:  Quadrilateral.  V.  Quadrilalero. 

:  Qoadrilätero,  a,  adj.  et  f.  m.  quadrila- 
tere  :  qui  a  quatre  edles. 

:  Quadrilha,  i.  f.  troupe  de  gens  aisembles 
pour  quelque  ßn.  Quadrille :  troupe  de  Che- 
valiers d'un  memeparti,  dans  un  carrousel, 
etc. ;  division  de  quatre  couples  de  danseurs. 
*  Quartier  soumis  a  la  surveillance  d'un  Qua- 
drilheiro.  (V.  ce  mot);  gens  qui  l'accouipa- 
gnent  (an/.).  —  deladröes,  bände  de  voleurs. 
—  de  cäes,  meule  de  cbiens. 

:  Quadrilheiro,  t.  m.  exempt  de  police,  ar- 
eher.  Anciennement  c'etaitune  espece  de  com- 
missaire  de  police  de  chaque  quartier  de  la 
capilale.  Chef  de  quadrille  dans  un  carrousel, 
etc.  Offlcier  dans  l'ancienne  milice  qui  faisait 
le  pariage  du  butin. 

f  :  Quadrilongo,  s.  m.  carre  long,  paraüe- 
logramme. 

f  :  Quadrilonco  ,  a  ,  adj.  carre  long  :  qui  a 
la  ligure  d'un  carre  long. 

+  :  QcadrimAho.  V.  Quadrumano.  — «,  pl. 
t.  d'hitt.  not.)  quadrimaniies,  insecles  coleo- 
pteres. 

f .- Quadrim£stre,  t.m.  espace  de  quatre 
inois. 

:  Quadrinome,  m.  m.  (t.  d'alg.)  quadrinome: 
grandeur  composee  de  qualre  teriues. 

.Quadripartido,  a,  adj.  (t.  de  bot.)  qua- 
driparli :  divise  en  quatre. 

:Quadrirem£,  t.  f.  quadrirerae ;  galere  a 
qualre  rangsdv  rumes. 
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f  :  Quadrivalve,  adj.  igen.  ((.  de  bot.)  qua- 
drivalve  :  a  qualre  valves  (capsule). 

:  Quadro  ,«.  m.  carre" ,  ligure  carree.  Paralle* 
logramme  rectangle.  Tableau.  Carre  de  jardin, 
de  parterre.  Cadre  de  lableeu ,  etc.  Um—,  ade. 
en  carre. 

:  Quadro,  a  ,  adj.  V.  Quadrado. 

f :  Quadromäno  ,  s.  m.  et  adj.  (/.  d'ktst.  not.) 
quadrumane  :  mammifere  a  qualre  paltet, 
faisant  l'offlce  des  mains;  se  dit  du  singe.  — «, 
pl.  quadrumanes  ;  classe  de  mammiferes. 

:  Quadrumvirato,  f.  m.  (f.  oYant .)  *  char{e 
de  qualre  magislrats ;  gouvernement  de  quatre 
personnes. 

f  .-  Quadrumviros,  f.  m.  pl.  (I.  ff aaf .)  qoa- 
drumvirs  .*  sorle  de  magistrata  A  Romef  qui 
etaient  ch arges  de  surveiller  rentreUen  des 
rouies. 

:  Quadrcpeär,  etc.  V.  QuadrupHtarftic 

f :  QuADRUPEDALyOd/.  2  gen.  qui  apparual 
au  quadrupede. 

:  QuadrupedXnte  ,  adj.  2  gen.  (poit.)  qm  n 
a  quatre  pieds;  de  quatre  pieds.  Qui  coaceiw 
les  quadruples. 

:  Quadrdpedar,  v.  n.  (poet.)  battre  d«  qua- 
tre pieds,  aller  a  qualre  pieds,  se  dit  du cfce- 
val,  etc. 

:  Quadrupede  ,  adj.  et  i.  2  gen.  quadrupede : 
(animal)  qui  a  quatre  pieds.  Signot—4,  lei 
»ignes  du  belier,  du  laureau,  du  Hon,  du  «- 
giltaire  et  du  capricorne. 

f  :  Quadruple,  adj.  2  gen.  quadruple.  V. 
Quadruplo.  —  allianfa,  quadruple  alliaact, 
de  quatre  puisstnees. 

f :  Qt'ADRüPucAQÄÖ ,  t.  f.  mulliplicatioa  aar 
quatre. 

:  Quadruplicädamektz  ,  adv.  an  quadruple. 

:  Quadruplicädo,  k9aäj.  quadruple*  p.p-e\ 

:  Quadruplicär,  v.  a.  quadrupler :  pmaVe 
qualre  fois  le  meme  nombre.  «.  n.  Ort  atf- 
mente  au  quadruple. 

:  Quadruplo,  adj.  ei  f.  m.  quadruple :  qua- 
tre fois  aussi  grand ;  quatre  fois  autanL 

•  Qoaer.  V.  Cavr. 

'  Quaira.  V.  Caira. 

*  QüAIRfiLLA.  )   v   CaimijtM 

*  QUAIRELLAWA.    /  V>  Qnr9Um' 

*  Qcairelleiro.  V.  GoirtUeiro. 
:  Quaker.  V.  Quaere. 

:  Quäl,  adj.  2 gen.  quel,  quelle;  lequel,  It- 
quelle;  qui;  lel  que.  L'un,  l'autre.  Ex. : - 
düse  uto ,  —  ettouiro ,  l'un  dit  ceei ,  l'aitre  du 
cela.  Coda  — •,  ebaeun.  Do—,  dont,  de  qui, 
duquel.  Alguni  dos  quaet,  dont  quelques-n». 
A  maior  parle  dot  ou  das  quacs,  dont  la  pU- 
parl.  —  dos  dous  ou  das  duas?  quel  ou  qoefl« 
des  deux?  —  queriis?  lequel  ou  laquelle  voa- 
\ei-\ous?  Elle  4  tal  —  o  tens  conkeeido ,  il  est 
tel  que  vous  le  connaissex.  O  — ,  lequel.  qui. 
JPefo  — ,  (phr.  ellip.)  par  laquelle  raison,  c'est 
pour  cela.  —  mais ,  —  menos ,  un  peu  plus ,  un 
peu  moins ,  a  peu  pres.  Seja—för  o  reeullade, 
quel  que  soit  le  resulut.  Seja  —  föra  ratio, 
quelle  que  soit  I«  raison.  Sejäoquem  forem  es 
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tiUot  oa  u  cautat ,  qaels  que  soient  les  mo-  —  a  eaia  eaio ,  il  etait  &  peine  sorli  que  !a  niai  • 

t,  qaeiles  qae  soient  les  causes.  —  Udo...,  son  s'ecroula. 

rochedo...fa$sim...,  tel  qu'un  lion...,  tel  •.- Quant*  A ,  od«.  —  por  wo,  quam a  cela. 

t*im  rocher...,  tel...  :  Quanteira.  V.  Canteira. 

t  Quäl,  adv.  (p.  ut.)  comrae,  de  meme  que.  * :  Quakte-por-isso ,  adv.  qaant  a  cela. 

t  QualhAr,  etc.  V.  Coalhdr,  etc.  :  Quaktia,  «.  f.  somme  d  argen  t.  V.  ComImi. 

.  Qoajodade,  i.  f.  qualite :  ce  qui  faitqu'une  lfö$  Iratdmot  da  — ,  nous  en  sommes  für  le 

Me  est  teile  oa  teile,  bonne  ou  mauraise,  combien. 

;.;  maniere  d'elre;  inclination,  habitude;  ta-  :  QuantidAde,  f.  f.  quantite :  se  dlt  de  tont 

Indisposition;  ttlribut,accident;  propriete  ce  qui  peut  «Ire  mesure  ou  nombre;  diraen- 

in  corps,  en  termes  de  physique;  noblesse  sions  d'un  corps ;  multitude ,  abondance. 

itinguee;  condition,  rang,  etat  dune  per-  f :  Quahtiösamehtb  ,  adv. (p. ut.)  en grand 

Hie.  Em  —  dt,  en  qualite  de,  a  lilre  de.  —  nombre,  en  quantite. 

tfruclot,  'acabit  des  fruits.  :  Quartioso,  a,  adj.  considerable :  abondant, 

Qcauficac.AG,  t.  f.  qualißcation  :  altribu-  nombreux.  Riebe,  opulent. 

ü.d'une qualite. *Jugement,censure.  Preuve  :  Quantitativ amehte,  adv.  selon  lt  quan- 

noblesse.  tile. 

QualificAdo,  A ,  p.  p.  de  Quali/lcar.  adj.  :  Quantität!  vo,  a  ,  adj.  suscepüble  dequan- 

Sualite,  distingue,  considerc;  qui  a  les  tite,  ou  qui  en  conlient. 

les  requises.  :  QuAnto,  a  ,  adj.  tant,  autant,  correlatif  de 

QuAxiriCADdR,  s.  m.  celui  qui  qualifie ,  cen-  Tanlo.  Combien  grand ,  quel  grand ,  quel.  Com- 

ir.  —  do  Santo-Offlcio ,  qua lifleateur:  mein-  bien  de,  que  de.  Tout  ce  qui,  tout  ce  que. 

>  de  llnquisition  Charge  d'examiner  les  livres  Combien ,  quel  nombre ,  quel  prix.  V.  Quanto, 

le»  proposilions  denoneees.  adv.  Quanto?  combien?  —  euitou?  combien 

Qdajlificar  (de),  v.  a.  qualifier :  d£signer  la  l'avez-vous  paye?  Em  —  tempo?  en  combien 

■lile,  donner,  atlribuer  un  titre,  une  epi-  detemps?  Farei  —  puder,  je  feral  tout  ce  que 

tfe,  une  qualite ;  evaluer,  appretier,  estimer.  je  pourrai.  —  s  säo  ?  combien  sont-ils?  combien 

innrer  des  livres  comme  qualiflcateur.  (/ly.)  y  en  a-t-il?  — #  morrirdo?  combien  sont-ils 

nobJir,  illustrer.  morts  ?  — <  mait  medicot ,  mau  doencat ,  plus  il 

Qoauficar-se,  v.  r.  faire  preuve  de  no-  y  a  de  raedecins,  plus  il  y  a  de  maladies.  — * 

•ee»  faire  ses  preuves,  justifier  par  des  titres  *****  mortot  menot  inimigot,  plus  de  morts, 

'oa  est  de  noble  extraclion.  moins  d'ennemis.  Quantat  vexet?  combien  de 

Qualificativo,  a,  adj.  qualificaüf  :   qui  J°j8?  0t**»'«  «««  F.*.  <&****  *****  de 

MeUqualification;quisertäqualiUer.  fois  que  vous  voudrex. 

*%»..««*.    -jv   n  ™    »„;AAmn»A    ,«..Ai  •*  QüAnto,  adv.  quant;  combien;  d'autant. 

Qualqüer,  adj.  2  gen.  quiconque,  quel-  v    *  A     .',.,,,  _,*!  ~    •       -—--/-.au.  «-_ 

.  ^       ;^.il..7ri..,.i*  >„..   Ah.*»n  nJ  „nm  V.  Quäo.  Autant  que.  Ex. :  —  em  mtm  för9  in- 


mraao  voio  atra,  le  premier  avoca»  vou»  -Ä^..      -•„.„-  »,Lm.„„  A.»  MMW-   »iM  Ä- 

m  ee!a.  -  am*a  que  succeda,  quelque  ebose  e?r^0>  Pla8. nn  bo"fIle  esl  f»UTTe'  P,u/,°" 

»8i  .Ls—    a       -»^«  ««^   i  «..*!«.,«  H»arA  doit  le  secourir.  —  ante«,  aussitdl,  au  plot  t6C 

SÄ  d^eT^££12Ä  1ü  r  1"  • dJD; le  ^Tp?  fq,,e '  un,ZL' "  ST" 

m    i     / ..  ■    .' 1!..  ,.^(i„.  VT..Ä  ;•„;*  dant  que.  Jetu-Chruto  ein  —  Aomem,  Jesus- 

°   '"  estde.pour.  Ctvm  — ,  nonobs tant,  bien  que, 

: Qoah. ,V.  Quäo.  quoique.  Por  — ,  d'autant  que,  vu  quot  e 

»QüABisno,  a,  adj.  Ktnus.)  combien  grand.  £oie  que>  ^„q^^  pour  que„e  ni901kt  _# 

•  Qcamql am  ,  1.  m.  ( (am.  a««r7.)  Foier  0  sei*  mtm ^  pour  m0| f  q„anl  t  moi  $  poar  ce  q*i  me 

,  leire  son  eloge,  faire  ses  compliments.  regarde.  —  a  titta  pode  etiender-te  ob  «I- 

OvAnoo  ,  adv.  comme ,   quand  ,   lorsque.  cancar,  tant  que  la  vue  se  peut  elendre. 

tand ,  en  quelque  lemps.  En  cas  que.  Quand ,  .-  QcAö,  adv.  II  sert  a  exagerer,  a  donner  plus 

coro  que.  Tantöl,   employe  comme   con-  d'energie.  Que,  combien.  Ex.:  — poderoto  4 

netion  disjonetive.  Ex.:  —  atrote,—  aga-  Dtotl  que  Dieu  est  puissant!  Que,  correlatif 

Mv  Untot  au  trot,  tantol  au  galop.  —  mait  de  Tdo ,  aussi ,  non  moins.  Ex. :  Tdo  formota 

[  —  muilo,  au  plus,  tout  au  plus.  —  menot,  —  ingrata ,  aussi ,  non  moins  belle  qu'ingrate. 

1  moins;  pour  le  moins.  Jinda  — ,  quand  Se  eile  foue  tdo prudenle ,  —  «Jofrwtdo,  s^l 

kne,  bien  que.  Desde  -  ?  depuis  quand?  Do  elait  aussi  prudent  qu'il  est  hardi. 

em  — ,  de  res  em  — ,  de  lemps  en  teraps,  de  ;  Qo Aquer.  V.  Quaere. 

iaiautre.  i4(<:— ^jus^iu'ä quand ?  —  nao  foue  *Quar£ira.  V.  Carreira. 

***">  1  Ut  ftHP 'l^'-  AV*W* ixnh*  ta*dot  '* Q'AMwta, pdf. t *#».qi«raaiei qwKre  dh 
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laincs.  —  horas,  pridres  de  quaranta  hcures. 
Ot  —  onncf ,  la  quarentaine :  nombre  de  qua« 
rantc  am. 

:  Quarentsüa » f.  A  quaraolaioe:  nombre  de 
quaranta;  isolemeot  pendant  quaranta  joura 
de  rem  qui  aont  soupconnes  de  conlagion.  Le 
eareme.  Le  quaraniieroe  d'un  cens  que  le  cen- 
sitaire  eai  Obligo  de  payer  an  seigneur,  en  vertu 
de  aon  droit  de  lods  et  ventes.  haxer  — ,  faire 
quarantaine,  «Ire  en  quarantaine. 

;  Quaresma,  f.  /.  'oaremo :  les  aix  semaines 
cFabstinence  avant  Paques;  Jeüne  pendant  ee 
temps.  — ,  reeueil  de  sermons  poar  le  cartme. 
Em  meia  —  ou  no  meado  da  — ,  k  la  mi-car6me. 

:  Qcareemal,  adj.  2  gen.  de  eareme :  qai  ap- 
parüent  au  cartrae;  quadragesimal.  Sermöet 
— aa* ,  eernxMie  du  eareme ;  eareme ,  reeueil  de 
aermons  pour  le  cardme. 
!   f  >  Quarts«  ar,  e. ».  hlreeejreine,  faire  mal- 

V* 

J  QuarizIl.  Y.  Corcail. 
9  t  QvArta  ,!•/.•  quart :  la  quatrieme  partie 
d'un  tont,  aurtoul  quart  d'aune,  qnartde  II- 
vre,  etc.  Gruche.  Quatrieme  :  auile  de  quatre 
cartea  au  piquet.  'Quart  de  cercle,  aurtout 
da  na  la  xodiaque,  pour  la  di  vision  dea  aignea. 
Quarte  :  inlenralle  d'une  note  de  maeique  I 
la  quatrieme  aaeendante  ou  deaeendante.  (f. 
oTeacr.)— ,  coup  d'epee  porteen  tournant  le 
poignat  ea  debors.  Quart  de  rent,  en  termes  de 
marine.  *  Entrechat  a  quatre.  Quatrieme :  elasae 
de  gfaxwaairelaline.  — /WwroloucjH«c(>pa/, 
ancien  droit  dea  evequee  et  dea  eures  aur  lea 
bjeaed'un  defunl,  qui  Caiaait  dea  .leg*  ades 
caaanraaaaiea  rellgieusas,  etc.  Droit  curia! 
paar  lea  coavola  et  la  aepolture.—  falciaHa% 
(L  de  droit  rom.)  quarlt  fakidie :  droit  de  IT»e- 
rilter  de  coaapleter  le  quart  d'une  aucceasfon 
aar  lea  leg»,  afia  de  former  aa  reaenre.  —  tre- 
M/feam,  {id.)  quarte  trebelUanique :  quart  de 
U  autoeaaion  greree  de  fldeKcommif . 

:  Q8AATl9QsAB,TUe*i  Quarta*  ,  e.  f.flem 
smarte. 

1     » Qvarta$16,  a.  f.  qaartalion  t  alHtge  öTua 
fjuari  dar  avee  troit  quam  dTargenL 

»  Qua  aT  Ada.  Y.  Comrtmd*. 

t  Qsartädo ,  adj.  m.  Pdo— ,  paln  *•"  qattre 
aortas  de  fariae,  de  frement,  mala,  aeigle  et 


s  Qgarta-feira,  e.  f.  'mercredL 
t  Ovartalabo.  Y.  dquartaiado. 
t  QeARTAkeao»  a ,  adj.  qui  a  quelque  dtfaul 
dans  leaqaattlara(aheval).  Bagot,  mal  prepor» 


t » QuinTAM tüT«,  ade.  (p»  na.)  quatrieme- 
maaHy  en  quatrieme  Um. 

t  *  i  QtjaaTANiitt.  m.  aorte  d*aacienne  etofle 
ou  tisaa  dt  laste. 

t  QuartaäIrio,  *.  ea.  beneneier  dana  una 
catbedralc,  qui  a  le  quart  *?oae  probende  de 
ehanoine.  adj.  Qui  a  la  Oevre  quarte. 

f " :  Quartamo,  f.ea.  quatre  aUwiers. 

i  QtJ» WA««  a.  %■ >  •#  aa.  **f^*M£»  «•! 
ea^aaapia^mrai  AiSKaaaajw  pea¥a  u  fJa|Niep|v*  aja* 
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sure  de  liquides  eontenant  trota  pintei  ptrte> 
gaiaea.  Quarteron  (muUtre).  iL  Y.  Carito. 

:Quartapiza,  t.f.  bordure,  bände,  gtraJ- 
ture  mise  au  bas  d'une  robe,  tfun  Jupon,  eto, 
de  Temme. 

:  QUAhTAPIZÄDO,  A,  p.|l.  de 

:  QuAkTAPiZAR, e.  o.  mettre  une  futfataft  a 
une  robe,  etc.,  garnlr  de  Quarlapba.  Y.  et 
mot. 

:  QoiRTlajo.  Y.  Quarhira. 

t  QuARTEino ,  a  ,  p.  p.  de 

:  QuartbAh,  %,  m.  diviaer,  partager  m  fat- 
tre.  (/.  da  blas.)  Gearteter,  partager  feea  ü 
quatre,  meltre  en  quartiere. 

:  QdarteirAO  ,  s.  m.  quarteron  :  ematt  d^a 
cent.  (/.  de  blas.)  Quart  d'eco.  Carre  da  terra ai 
de  maiaona.  •  Carte  geograpbique  parüein 
•  Sapine,  grosse  poutrepoor  lea  bAümintafaie. 
—  de  caeaty  pdte  de  maiaona.  —  als  *oraa,  aar* 
reau,  carre  ou  couebe  dana  on  Jardin.—  de 
lua ,  quartier  de  la  Inno.  (^arlaereVf ,  srf.  a*- 
cienne  capitation  de  dix-buit  soaa  aar  cbafst 
couple  (d'epoux). 

f  :  QuartAiro,  s.  m.  *  mesure  de  Ml;  la 
quart  d'un  muid,  qoinse  alquiera.  af 
sion  par  termes.  Gelnl  qui  paje  am 
(mesure)  de  cens. 

.*  Quartal,  t.m.  quartier ;  iauiueuaail?la- 
gement,  logis  militaire;  casern«;  etpaae  •> 
trois  mois ;  pars  de  trois  mota  en  treei  saaiaj 
trimestre  d'une  penaion ;  quart, 
tie.  n.  de  blas.)  — ,  quatrieme  partie  i 
'Maison,  logeaaeat.  *  Trappe  paar  fermer  las 
ecoutillea.  — ,  traiiement  laroraala  feil  aas 
vaineos;  aarese  da  la  vie.  —  d'iaiaeraa,  ajaar- 
tier  arhWer.  —  attalre,  amtrachal-a^-laiis: 
offleier  qaft  eet  caarge  dea  toaaroanla,  —  i 
general ,  qaartietwnalire  general.  —  < ' 
(ßf.)  fiea  da  eareta,  ea  aa  sauvenl  las  aeiasa 
pol  trois  f  et  f  parexitnsion,  Man  äalaaaaaat 
oa  la  jaatiee  ne  aaat  eatrar.  Dar,  pedkt—a* 
ffuerrm ,  dasmar,  demanaar  qaartier  a  Ugaam. 
J«a>  dar  — ,  aa  peiat  Caare  ejaartaar.  Cflakat  an 
dWiaJsfcu~a^aaaa,  iederaiar  teaapa  dato 
▼fe,  laTieiUeaae. 

tQoABTtLAaa.  «.alaa/aa.)  V,  aTaeaas  »laa 

f  »QuARTBaarJM>,a.aa.  («.da  asat^)aaidal  eai 
entretient  la  proprete  dea  logementa. 

<  Quartclba  ou      \  {t.da  viUr.)  *  üasa  *> 

t  QiARTiaLA ,  a.  A  I  oarfsdepaia  la  cersa 
jaaqa'a  la  pramiare  joiature  dea  Jambe», da» 
lea  quadrupiaes.  Fmca  ou  otnement  dTarrai- 
teeture. 

f*  QoARTtLLdoo,  A,  adj.  loDg-Jotate  (cat- 
?al). 

i  QüARTRRiö,  #.  m.  quarteron  (muMtra). 

t  Quartetx  aa      \  ran  dea  deax  pramieiT 

sQuartxto,».«!.  i  quatraina  d'an  aeaart 
Qaaiaor :  morcean  de  masiqae  A  quatre  par- 
laas. 

i  QoARTfL,  aäy.  s  gen.  (t.  a"etar.)  aaarWe ; 
(aapect,  disUace)  da  90  degrea. 

sQtUR-ia«o,a.aR>  'etmama :  efaft  la  ajaarf 
d'gnf  aaejitlg  (eo  fHtofifi.  T,  ff  Wb% 
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:  QviftTburo,  f.  «i.  AAr.  de  Qumrto.  Petit  ap- 
eejriement.  'Oambrette,  petitecbambre.  it.  Le 
quri  d"ene  plece  de  4,800  reia,  doexe  leiloof. 

iQciiTO,  «.  m.  quart,  et  eurlout  quart- 
Arare.  Appartement:  logement  c?une  mmüle, 
ete.  •Chanire.  V.  ipoteafo.  Quartier  d'agneau, 
alt  eteef,  de  reau,  etc.  *Creraeee  depuia  la 
eoeioune  du  pled  d*uncheYal,  etc.,  Jusqo'au 
fer.  (I.  de  mar.)  Qaart ;  temps  de  la  garde  aar 
Ie  pont.  Guet,  garde,  teilte.  —  da  lee,  quar- 
tier de  le  !une.  —  ereseente  e  minguante  da 
mm,  premier  et)  dernier  quartier  de  la  lune.  — 
de  lerwt/e,  <b  empd,  etc.,  quartier  d'orange, 
de  peeemo,  ete.  —de  ameertdo,  (f.  etil.)  con- 
reTelee :  mourement  qe/on  ftit  faire  aux  trott- 
ete, leere  am  — ,  Irrre  ra-quarto,  dont  les 
tNAIaeeeet  pHeea  en  quatre,  formant  buit  pa- 
fee.  —  fremde,  ( f.  de  mar.)  guiton.  —  de  bom- 
Mre>,  (Id.)  babordafa  <m  babordee.  — doerfri- 
>f  (id.)  tribordaia  an  tribordea.  —de  ptpa, 
—foore.  ▼.  QeerftnAo.  —  de  er«- 
T.  Taüaa.  Festrevi— *.  V.  Esquarlejar. 
•*  alt  merenffo ,  mereeaux  de  ceings. 
-  f  QvAftTO ,  A ,  odj.  quatrieme ,  quatre.  Jode , 
geerifua  — ,  Jean,  Henri  IV.  Em—lngar, 
ajemtrldmcnienl ,  en  quatrieme  Heu. 

-f  ;QcARTODECTKlitos,  odj.  m.  pi.  »eetairee 

Ävoolalent  eelebrer  Paques  le  quatone  de  la 
» de  man  eomme  lea  juifs. 
+  :  QeAiTOetifiTO,  a,  odj.  qui  est  ne  ea 
ajtetrieme  Heu. 
tQüAiTÖLA,  f.  f.  demi-pipe,  feuillette. 
ft  QeAnxo,  9.  m.  (f.  de  min.)  quarta :  rocke 
rio-dere,  sillceuee,  eecoodatre,  ie- 
leele,  qet  etteeelle  aeee  le  brlqeet,  eTen 
rllreex. 

*f  i  QoAexeeo ,  a,  ee>.  (f.  de  etat.)  qeert- 
eeti  i  de  le  natore  de  quem. 
*QeAtA,  QtAtAL.  V.  Cm«,  Cesol. 
iQoAei,  ede.  quasi,  preeque,  eemme,  pee 
§fäm  faet.  —  eentraeto,  ($,  de  prai.)  quast-eon- 
trat,  eetien  qei  entratee  uee  obligatio».  Peeu- 
•*>«<•  eejJrtiwe,  (id.)  peeule  quasi  eeatrtnse, 
ernten  IIa  de  famille,  a  Herne,  acqu6rall  deea 
jeecbirgoachrtlco.  Jf«—tM*  max,il  y  ebientöt 


QÜE 


ffQoAiiHoeof  t.  et.  Domingo  da  — ,  Qeaei~ 
le,  dlBMeelie  apree  Piqeea. 

■f :  Qvassia,  $.  /.  (I.  de  bot.)  'quaatla .•  plaete 
aeemraueiee ;  bols  de  qaaasia. 

s  QoATiimAaio,  a  ,  odj.  qutternaire :  (nom- 
bre) de  quatre  unitee,  qoi  a  pour  base,  poer 
fectenr  le  nombre  de  quatre.  Compaeeo  — , 
{Udo  mue.)  *  meeere  a  quatre  teopa. 

f :  QüATumD adi  ,  f.  f.  nombre  de  quatre; 
qeeternite  (I.  dogm.). 

*  QuATiBiio  t  *.  m.  qnaterne  :  nombre  de 
ejeetre  unitei. 

QcATOtzADA,  f.  f.  qoeiocxe  Q°a8,  ete.  (au 
pjquet). 

QuATdüZE ,  odj.  num.  2  gen.  qualorae»  dix  et 
qeatre. 

QwmUwtt  A»  ee>.  ^ieeieai»eia, »  m>  U 


quatonieme  Jour  (daet  fei  malediei). 
— ,  aorte  de  drap  groMler« 

:QeATaALY0}Atee>.baiaeBe>eeiMtrep4ede 
(cheral). 

t :  QuATRApfeto,  f.  m.  lerte  de  Je«  de  trle- 
trac. 

f :  QoatriooXno,  a,  ed>.  de  qeetfe  Juri, 
qui  dure  quatre  jourt. 

:  Quatrjdcov*.  m.  e^paee  de  qeatre  jeett, 

:  Quatmenkio.  V.  Quadriennie. 

rQtTATxiH,  f.  m.  pelite  raonnaie  qet  e  M 
cours  autrefoia  en  Portugal,  (fig.  fmau)  Argeet ' 
monnaye'. 

:  QoATRhvci ,  t.  /.  •  nombre  de  qeelfe  pef- 
soenea  on  choeea  reuniea.  Qeatre  eertee  de 
meme  point,  quatre  deux,  ete.  V.  QeeJerzade. 

:  Qoatio  ,  f.  m.  quatre :  de«  fort  deexi  treie 
et  un ;  le  Chiffre  4.  Jfeff  de  — 9  {fem.)  ples  de 
qeatre,  an  grend  nombre. 

x  QuATROctirros,  iß,  adj.  ef.  qaelre  eeeH. 

.*  QoATROdLHOs,  #.  m.  aorte  de  petaton  4t 
Breail.  (burl.)  Oelui qul  porte dee  leeeltef . 

:  Qoatropbaoo.  V.  Qtlddruveodo. 

:  Qua  Tropbai.  Y.  Quadrapheor. 

:  Qdatroviwtens,  *.  m.  ancienne  meenibt 
portugaise  d'argent,  90  eentimea  *  pee  pfea. 

Qet,  pron.  rel.  2  gen.  qui,  quo,  leejeel* 
tesquela,  leeqeellee.  Qoei?  qeelle  eeeee?  per 
forme  d'interrogation.  Qeel,  quelle!  per  filme 
oVexefamation.  Bx*  r  —  kerrer  I  quelle  netreer ! 

—  deegrapo!  qoel  maibeurf  Quo,  ce  ejee,  ee 
qui.  Ex. :  O  —  eile  Um  de  melhor,  ce  qa'tt  e  de 
mieex.  0~4meuextr<wrdinario,G*q*le»l 
plus  extraordinaire.  De  — ,  dont,  deqeei  Im 
— ,  de  ce  dont.  Ex. :  JVdo  eou  tulpodnda--oUe 
wie  aeeuea,  )o  ne  aeie  paa  ooupeMe  de  ee  dont 
il  m'aecese.  O  iwAmAgo  —  V.  M.  teme,  Keaeemi 
quo  reue  oraigeet.  —  eepeeie  ee  feeiidedi  da 
hörnern  4  fulano  ?que\  homme  eat^ce  qa'un  tel  ? 

—  herot  $ao  P  quelle  beere  eat-il?  —tofmdo 
tantas  riquexas,—  foi  feitod'eUaoP  ameaeee 
derenncs  lant  de  riebeaaea?  Fernando  e— ,  ee 
que  fftiaant. 

Qde,  conj.  ejee,perce  que,  de  ce  quo»  cor. 
— ,  de,  entte  dev  ferbe«,  Ei.  s  Ordamem  lee , 
podMhe  —vioeoo,  U  lei  ordenna,  U  le  prle  de 
renir.  — ,  aoit  que,  employe  comme  parueeie 
diajonetlve.  Ex. : — eile  oenha,—eUendo  9amkat 
qell  Tieene,  qe/il  ee  vienne  paj,  eetaeit  qe*ilv 
etc.  Oä  ?  en  queJ  Uee?  Ex. :  Qe/4  de  Jf ere  9  qe'eet 
devene  le  lirref  ea  est  lo  livre?  Pei$  —  «eer, 
peiaque.  £eedo-»,ear;  tandU  qm.Mam  ea* 
nheee  —ndo  tarn  resde,  il  aeet  bien  qetl  t  loxU 

f  Quebec,  «.  e».  (f.de  giog.)  Qeebeet  vUle 
fbrte  et  port,  cepiule  de  baa  CanedOp 

Qobbra,  t.  f.  rupture,  fracture;  fento,  ee- 
▼ertere. '  Decbet,  dimiouüen.  Perte,  douueage, 
datrimenL  Mesietelligence,  rupture.  Faillite, 
banqecroete*  Deroele,  deaordre,  ruine.  *De- 
feel,  faule,  imperfection.  —  de  credilo,  diecte- 
dHv  perle  du  credit.  —  ceeece,  eejot-wl«» 
1  aaeenaliae  etBejfelie,  aeaejt 
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QoWBikkLk,  *.  f.  •rtTin,  terraln  coupe  et  ine- 
gal. *Goude  d'une  rivtere.  Fente,  Ouvertüre. 
*Predpiceetearpe.Bien  fonds  peu  considerable. 

f  QüebrAdamäntk,  adv.  (p.  im.)  brusque- 
ment,  taut  d'un  coup,  sans  preparation,  sans 
preambule. 

Qurbeadeira,«.  f.     i  —  de  cabeca,c*ssa- 

Quebradeiro ,  f .  ei.  /  ment  de  tele :  souci, 
inquietude,elc. 

QuBBRADigo ,  a  ,  adj.  aise  a  rorapre.  Fragile  : 
peu  solide,  peu  durable;  cassant.  (ßg.)  Faible, 
delicat,  fragile. 

Qurbrädo,  a,  p.  p.  de  Quebrar  dans  tes  di- 
verses aeceplions.  adj.  Brise.  Failli.  Montueux  : 
male  de  plaines  ei  de  collines.  Qui  a  une  her- 
nie.  —  com  alguem,  brouille  avec  quelqu'un. 
—  d*  trabalho,  excede  de  travail.  Pi  — ,  (I.  de 
pois.)  hemistiche,  moitie  de  vers.  Estar  de 
pema  — -a,  (/lg.)  clre  dans  l'unpossibilite  de 
traYailler.  Ä  castanha  — a  na  boca,  (/le.  fem.) 
projet  frustre.  Olkar  — ,  des  yeux  doux.  Arco 
semprearmado,ou  froxo  ou  — ,un  arc  loujours 
tendu  court  risque  de  se  rompre.  Olkos  — f, 
(p.  um.)  des  yeux  creves ;  (ßg.)  des  yeux  fatigues 
ou  doux. 

Quebr ado  ,  $.  m.  (f.  d'arith.)  nombre  rorapu  : 
fraction.  —  eompotto  ou  —  de  quebr  ado,  frac- 
tion  composee,  fraction  de  fraction.  V.  Que- 
brada. 

Qüebrador,  A,  t.  briseur :  qui  brise,  qui 
rompt.  V.  Quebrantador. 

Quebradüra  , «.  f.  ruplure,  fracture,  fenle, 
etc.  Ruplure:  bernie,  descente  de  boyaux.  V. 
Quibra. 

f  Quedra-esquinas,*.  m.  (fori.)  s päd  assin 
tonjours  plante  au  coin  des  rues  comme  pour 
attendre  quelqu'un  ;  balteur  de  pave,  flaneur. 
{flg.)  Rodomont,  fanfaron,  faux  brave. 

Quebramehto,  i.  m.  I'action  de  casser,  etc. 
V.  Quebranlamenlo.  —  de  cabeca.  V.  Quebra- 
deira. 

Quebranc,  a  ,  f.  f.  (I.  de  mar.)  *cboc  impe- 
loeux  des  flots. 

f  Qoebra-höi ,!.«!.( I.  dhisi.  nat.)  casse- 
noix  :  oiseau  d'Europe  gros  comme  la  pie. 

QoEBRANTADissmo ,  a  ,  odj.  tup.  de 

Quibrawtado,  a,  p.  p.  de  Quebrantar.  odj. 
Abatlu,  accable,  fatigue,  aflaibli  par  les  tra- 

TBUT. 

Quebrantador,  a,  adj.  et  t.  briseur:  qui 
brise,  qui  oasse.  (flg.)  Infracteur  des  lois.  Qui 
affaiblit,  qui  diminue  les  forces. 

Q0EBRAHTAnBifTO,f.  «I.  I'action  de  casser, 
de  briser.  Mnfraction,  transgression  d'une  loi. 
Abatteraent,  decouragement.  "Debilite ,  pro- 
stralion.  'Lassitude,  fatigue  extreme.  *  Eflrac- 
tion  (de  portes,  etc.);  profanation  (d'un  lieu 
fainl). 

Quebr astär,  e.  a.  rompre,  briser,  casser. 
Wler  :  casser  ä  demi ,  mettre  en  danger  de  se 
casser  lout  a  fait.  Conca»ser  :  piler,  ecraser  a 
demi.  Apaiser,  calmer  la  colere,  etc.  (flg.) 
Honipre ,  violer,  enfreindre.  Violer,  profaner 
na  lieu  Mint.  Forcer  lee  prittna,  Fatifner««*- 
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nuyer.  Abattte,  aJbiblir,  diminuer,  Äler  les 
forces.—  o  emimo,  decourager,  abattre.—  • 
orgulho  a  alguem,  abaisaer  l'orgoeil  de  quel- 
qu'un. 

Quebrahtab.-«e,  e.  r.  se  decourager ;  s'aJEsi- 
blir. 

QuebrIrto,  t.m.  charme,  sortilege,  sort, 
ensorcellemenl.  'Lassitude,  faiblesae,  abalte- 
ment.  Brisement  de  cour,  vif  regret. 

Qüebrant6so.   |  V.  XoA-enao. 

QUEBRAOSSO.        I 

Quebrar,  e. a.  rompre,  casser,  briser. Puer, 
courber.  Violer,  enfreindre.  (ß§.)  Troubkr,  bv> 
terrorapre,  suspendre.  (id.)  Rompre  Fandus, 
la  bonne  intelligence.  Abattre ,  anaiser.  Abm- 
ler,  casser.  Deduire,  abattre  d'une  ioibbm, 
Temperer,  adoucir,  moderer.  Ternir  laeenleai; 
l'eclat  du  leint,  etc.  Vaincre ,  saurmonter  ■ 
obstacle,  etc.  (anl.)  V.  Coerar.  —  o  csrefü, 
fendre  le  cosur  de  compassion.  —  o  ßo,  (ß§4 
rompre  le  fil,  inlerrompre.  —  o  juremuem, 
fausser  son  serment.  —  m  c*be$a9  (ßf.)  reuuet 
la  tele,  fatiguer,  importuner.  — «  peieen, 
manquer  de  parole:  manquer  a  %e  proi 


—  ojejum,  rompre  le  jeüne.  —  «  «r«,  et«.» 
dompter  la  colere.  —  •  ira ,  a  eoleru9eknem 
alguem ,  decharger  sa  colere ,  son  emporleaMst 
sur  quelqu'un.  —  os  brafos,  o  cormfäo,  (ß§.) 
decourager,  abattre  le  courage.  —  os  oUm  a 
alguem,  crever  les  yeux  A  quelqu'un;  (ßg.) 
faire  ce  qu'on  seit  devoir  deplaire  a  quelqu1«; 
(id.)  faire  les  yeux  doux.  —  um  olko  ao  diast, 
(flg.  fam.)  faire  ce  qui  est  le  plua  juste  et  efBV 
table.  —  alguem  vivo.  V.  Etquariejar.  — >*m 
lemea  com  alguem,  rompre  une  lance  avec  < 
qu'un ,  se  battre  en  duel  avec  lui.  —  oe 
a  alguem,  (ßg.)  bittre  les  oreilles  a  qndqu'Bm. 
Quem  quibra  paga,  qui  casse  les  verre*  les  payt* 

Quebrar  ,  e.  n.  se  casser,  rompre.  Diatiaecr, 
devenir  moindre,moins  fort.  Faillir,  faire  bsi- 
queroule.  Perdre  la  couleur,  Teclaldn  taiat,* 
fralcbeur,  surtout  en  parlant  d'une  dame.  Fsr- 
dre  courage.  Avoir  du  dechet  en  qnantils\aveBT 
diminution.  —  com  alguem,  ae  brooiller  avet 
quelqu'un ,  quilter  son  commerce ,  san 
"—  o  impeto ,  se  moderer.  —  oflo  daridm,  i 
rir.  —  por  tudo,  rompre.  —  com 
eher,  lomber  de  sommeil.  — o 
der,  com  der,  avoir  une  grande  peur,  epcwwr 
une  vive  douleur.  —dae  verilhme ,  sa  faire  aaa 
ruplure  ou  hernie.  —  da  furia,  do  «stnafe,  s*a- 
paiser,  se  calmer.  —por  ei,  ceder  de  son  dret* 
de  ses  prelentions.  Quebräo  ae  omdat  na  prais, 
les  flots  se  brisent  sur  le  rivage. 

Quebr ar-se,  v.  r.  se  casser,  se  briser,  etre 
mis  en  pieces. 

Qlebro,  s.m.  'inflexion  melodiense  de  li 
voix;  cadence,  fredon.  —  do  corpo,  inflniea 
du  corps;  attitnde  gracieuse.  —  t  das  e/ast, 
yeux  doux.  V.  Beeuebro. 

Queca  ,  t.  f.  piece  d'un  ancien  babilleSBeal 
de  femme. 

*  Qüecer.  V.  Aquieer. 

gWalA»  $*  f.  nJn»  f  alftv  lanaH,  attiWtHcs 
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**>  (fa)  ftote ;  Tagte  enrers  Dleu ;  d\*- 
;  disgrde«;  mal  heu  r;  rainc.  Pento 
raUgne ,  d'an  terrain.  Cascade,  cata- 
bäte  d'un  lorreut.  •Penchaiit ,  inclina- 
«pension.  Dar  uma — ,  tomber,  faire 
le.  Dar  — ,  (/ig.)  tomber,  passer  rapi- 
oYm  etat  a  an  aatre  pire.  Ttr  —  para 
sesia,  etc. ,  aroir  de  la  propension  a  la 
,  ala  poesie,  etc. 

Ar  , «.  *.  rester,  demearer.  Rester : 
«sie.  Cesser.  S'arreter.  V.  Aquietar  et 

,  A,  adj.  paisible,  tranquille;  calme. 
m  repos ,  qui  ne  se  meut  pas,  immo- 
4  — ,  sans  se  mouvoir,  sans  s'ebranler, 
•e  an  pas  en  arriere;  tranqui dement,  a 
,  mos  se  gener.  De—,  be I lernen t,  dou- 
moderement.  Quido  e  — ,  adv.  douce- 
is  a  pas,  petit  a  petit. 
jidas.  V.  Calendat. 
htc.  V.  V.  Quente. 
da,*,  f.  talmouse  :  pAtisseriede  fro- 
ufs  et  sucre.  Tarielette  de  conülure. 
oilho.  V.  Quejadilho. 
do,  a,  p.p.  de 
»,  «.  a.  faire  des  fromages. 
jarja,  t.  f.  la  peine,  le  travail  de  faire 
taget;  temps  oü  Ton  fait  les  fromages. 
ira  ,  f.  f.  laiterie ;  fromagerie ;  forme 
;es;  femme  qui  fait  les  fromages. 
Jiifto,  a  ,  t.  fromager,  fromagere :  qui 
md  des  fromages. 
mo,  s.  m.  dim.  de  Queijo.  Petit  fro- 

•v  9.  m.  fromage  :  lait  caille,  egoutte  et 
bis  sale;  (/ig.)  ce  qui  en  a  la  forme. 
t,#.  f.  l'aciion  de  brüler.  'Embrase- 
cendie.  #ßrü  lernen  t. 
tc. aö ,  t.  f.(  p.  us.)  l'acüon  de  brüler. 
ngue,  (fam.)  violent  chagrin,  peine« 
\  d'esprit. 

ida,  f.  f.  action  de  brüler.  "Incendie 
bois,  etc.;  le  lerrain  parcoura  par 

B. 

küBLLA.  Y.  Queimadura. 

mo ,  a  ,  p.  p.  de  Queimar-  ad],  Brüle , 

»p  cuit,  desseche.  De  couleur  basa- 

>  • 

idör,  a,  t.  celui  qui  brüle,  brüleur, 

Ire. 

idiSra,  f.  f.  brülure  :  action  da  feu  sui- 

com position  ;  sa  trace,  sa  marche. 

mamexto ,  t.  m.  brülemenl,  action  de 

lö.  V.  Quimäo. 

La, «.  a.  brüler :  consumer  par  le  feu ; 
feu  d'une  chose;  dessecher,  causer  de 
ir,  du  mal  par  le  feu ,  l'cxcessive  cha- 
ditde  1'eflet  que  produil  le  soleil ,  la 
c,  sur  les  plante« ,  eic. ;  faire  subir  le 
du  feu  ;  jeter  au  feu  un  corps,  un  ca- 
quer,  brüler  la  langue.  (/ig.)  Deiruirc, 
vendre  a  vil  prix,  etc.  —  o  tangue 
,  aflligcr,  iinporluucr,  ennuyer  quel- 

rORT.-FK. 


qa'on.  —  tu  peetanat,  (/ig.)  s'adonncr  beau- 
coup  a  l'elude,  travaiiler  beaueoup  la  nuit. 
—um  navio,  (I.  de  mar.)  chaufTer  an  ratsseau, 
donner  le  feu.  Tomar  ateoutat  por  onde  quei- 
*»do, (/ty.)  prendre  da  maurais  cote , en mau- 
Taise  part. 

Quimia-sB, «.  r.  se  brüler,  etre  brüle.  (fig.) 
S'enflammer, brüler d'amour, etc.  (id.)  S'impa- 
lienter,  se  mettre  en  colere,  etc.;  etre  exlreme- 
ment  sensible ,  s'impatienter  aisement.  Se  ro- 
tir,  brüler,  se  cuire  au  soleil,  au  feu. 

Queima-röupa,  f.  f.  £  — ,  lot.  adv.  a  brüle- 
pourpoint,  de  tres-pres,  a  boatportant.  Touta 
coup,  tnoptnement. 

f  Queimo ,  s.  m.  *  cbaleur  piquante  que  pro- 
duisenl  certaines  eboses  sur  la  langue. 

*  Qüfcmo.  V.  Queixeiro. 

f  Queiröga  ,  f.  f.  espece  de  plante. 

Queixa  ,  f.  f.  plainle.  *  Ressentiment  d'une 
injure.  'Murmure,  mecontenlement,  ddplaisir. 
Complainte.  Querelle.  V.Doenfa,  Achaque.  Fa- 
ser —  d'alguein,  faire,  former  des  plaintes 
contre  quelqu'un.  —  fem  tnotivo ,  quereile  sans 
motif,  qaerelle  d'Allemand.  Etcutadas  $äo  tuas 
— f ,  toutes  vos  complaintes  sont  inutiles. 

Queixada,  #.  f.  mAchoire :  os  dans  lequel  les 
dents  sont  implantees- 

Queixal,  adj.  2  gen.  macbeliere,  molair- 
(dent). 

Qüeixar-se  (o ,  de  ),  v.  r.  se  plaindre ,  se  la- 
menler,  faire  des  plaintes;  temoignor  du  me- 
contenlement, du  chagrin  contre  quelqu'un; 
rendre  plainle  en  justice.  —  aelrei,  etc. ,  por- 
ter sa  plainle  au  roi,  etc.  —  altamente,  se 
plaindre  a  haute  voix ;  temoigner  an  grand 
mecontenlement.  Queixese  de  si  meemo  da 
sua  detgraga,  qu'il  s'en  prenne  a  lui-meme  de 
son  malheur. 

QuEixitRO,a4/.  m.  Dente  —  ,dent  de  sagesse. 

"  QüEtxiA.  V.  Queixa ,  Eicandalo. 

Quiixo,  f.  m.  "machoire.  Bater  o  — ,  cla- 
quer  les  dents  de  froid.  Fazer  tremer  o — , 
faire,  causer  une  grande  peur.  Fiear  de  — 
eaidoy  s'ebablr,  etro  stupefait. 

•  Qceixo.  V.  Queijo. 

Qukixösakkmte  .  odv.  d'une  raaniere  plain- 
lite. 

QoErxdso,A,  adj.  meconlenl,  qui  so  plainl 
de  quelqu'un;  plaignanl;  plaintif ;  malade. 

Qi'eixüuk,  t.m.  'complainte,  lamenlalion. 
Y.  Queixa. 

f  Quejadilho  ,  t .  m.  ( i.  de  bot.)  fleur  de  cou- 
cou,  plante. 

*Qubjando,a,  adj.  do  quelle  espece,  qucl. 
Tale—,  (pop.)  tcl  quel , ni bon  ni mauvais. 

QuCuia,*.  f.  *  tuyau,  conduit  de  bois  pour 
les  caux.  Y.  Calha. 

Quelidoüia  ,  t.  f.  Y.  Ceiidonia. 

f  Quellt',  t.  m.  (t.  d'hist.  nal.)  quclly,  Ico- 
pard  de  Guinee. 

QcfcM,  pron.  rel.  2  gen.  qui ,  lequel ,  laquelle. 
Quel,  quelle;  Tun,  lautre;  celui  qui,quicou- 
quc.  V.  Qual.  —  quer  que,  quiconque.  De  — , 
dout.  —  4  qu$...P  qui  est-cc  qui...?  Scja—  f&r  , 
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goi  que  ee  puisse  etre.  Di%*-me  com  — 
dir-tc-hei  as  mankae  que  tens,  (proe.)  dis-moi 
qui  tu  hantea,  je  te  dirai  qwlvei. 

Quem  (A).  V.  A'quem. 

QubmqoBr,  adj.  a  gem.  quelqu'un.  II  te  dil 
toujours  des  personnes.  V.  Quem. 

tQoftaeA,  t.  /.  (I.  du  Britü)  moitie  (Tun 
coeo  ereux,  ce  qu'il  peut  conlenir. 

QuertAr.  V.  Aquentar. 

QoiNTB ,  adj.  2  gen.  euaud ,  qui a  de  U  ehe- 
lear;  ardent,  brulant.  —  fervendo,  bouillanl. 
Ferro  — ,  fer  rouge.  —  do  «moMo,  colerique, 
empörte.  Cavalto  — .  V.  Ardego.  Um  feito  mü% 
— » (/l0.)entreprise  hasardee,  dangereuse.  — 
napafefy'e,  ardent  an  eombat.  JKitar  —  v  avoir 
chaud.  Malhar  no  /ferro  est  fiMMtfo  eafd  ^-, 
baltre  le  Ter  pendant  qo'll  ea|  chaud.  Tor  at 
coitat  quentes,  ( flg.)  se  fler  a  la  protection  de 
quelqu'un ;  etre  fort  apnuye. 

Quentüra,  f.  f.  ehaleur,  ehaad.  Pierre  (p. 
•*••)•  (/•>.)  Ferveur. 

*  QusQUta ,  adj.  a  oa».  teul  ee  qui ,  quicon- 
que.  V.  Qualquer. 

Quer,  eoV.  oa ,  soit,  bien ,  que.  Ireif  —  ehs- 
va,  —  faeabom  tempo,  qu'il  pleuve,  qu'il  fasse 
beau ,  quelque  tempt  qu'il  fasse,  j'irai.  —  $eja 
oVum modo,  —  teja  d'oulro,  que  ee aoit d'une 
maniere,  que  ee  toil  d'une  autre.  Se  — ,  au 
moins,  du  moins.  Como—  que  teja,  quoi  qu'il 
en  soit.  —  stet — näo,  peu  Importe,  e*est  egal. 
Rem  st  quer,  pas  meine,  pas  aeu  lernen  i.  He  ae- 
quer  um,  pas  un  teul. 

t :  Quercola  ,  t.  f.  eapece  de  plante. 

Querela,  f.  f.  plainle  rendue  en  justice. 
Cause ,  demande  en  juiüce.  {out.)  "Grief ,  aujet 
de  plainte. 

QubrelAso,  a,  p.  p.  de  Querelew.  odj.  Ac- 
cuse  en  justice,  contre  qui  on  a  porte  plainte. 

Querblaoör,  a,  f.  et  adj.  plaignant,  qui 
forme  une  plainte  en  justice ;  aeeusateur. 

QuerelAhte,  adj.  et  f.  a  gen.  V.  Querelador. 
p.  a.  de 

QuerelAr  (de),  v.u.  porler  plainte  en  Justice 
contre  quelqu'un.  — #• ,  t>.  r.  (p.ue.)  se  plain- 
dre,  se  lamenlcr. 

Quereloso,  a,  adj.  plaignant.  V.  Querela- 
dor. Plaintif.  V.  Queixoso. 

Quer ena,  t.  f.  *carenage .aclion  de  carener, 
son  effet.  Carene.  Dar  — ,  donner  carene, 
mellre  en  carene. 

QUEREMADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

QuererAr ,  v.  a.  carener :  rariouber,  raocom- 
raoder  un  vaisseau ;  metlre  sur  le  cote  pour  le 
radoub. 

"  QuE&EifCA ,  t .  f.  volonte,  desir,  envie.  In- 
tention, dessein.  Bienveillance,  affection.  V. 
Bemquerenga,  Malqucrenpa.  Endroit  oa  les 
animaux  vont  paltre,  oü  ils  sont  eleves :  gtte, 
repaire,  etc.  Faxer  — ,  faire  semblant  de. 

Queren^öso,  a,  adj.  desireux,  avide,  qui 
desire  avee  ardeur.  it.  V.  Amoroeo,  Benevolo. 

Querente,  adj.  2  gen.  qui  veut,  voulant. 
p.  a.  de 

Querer,  v.  a,  vouloir,  deslrer,  ttolr  entit 
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de.  Aimer,  eherir.  Vouloir  3  avoir  tHule*ftien,  u 
voloute  de  faire  1  oommander,  ejüger  avee  m- 
lorite;  prelendre,  Ueher;  conseaiUr,  dtneam 
d'acoord ;  demander,  etre  de  Miere)  4  ciigsi 
— diaor,  lignifler. — bem  a  eiftiam,  veeioir  4a 
bten  ä  quelqu'un ;  aimer  bien,  eherir  qe^sqsfei. 
—  como  u§  meminnt  das  olhos,  oimm  quetqe'Ki 
oomme  la  prunelle  de  aes  yeex.  — eaei  oolr 
guem,  en  vouloir  a  quelqu'un.  JTaaa  -^»aaUsfl^ 
aimer  mieux,  pieierer.~iiMr9(kie*eviav)e*esV 
a-dire.  Jtso  0  0  ena  etie  quer  4  •  sigseseasesf 
ou  tudo  4  um,  il  ne  demande  pas  mieox.  Jn> 
Ike  quero  mal  per  iseo,  je  ne  lui  en  ven  f» 
pour  cela.  Quem  tudo  quer  Jude  jwrde,  qai  teH 
lout  avoir  n'a  rien ,  qui  desire  tont  perd  tanV 
Quem  med»  tom,  maie  quer,  plus  on  a,  pk* 
on  veut  avoir.  Quem  bem  quer  m  Boitrdo,  hm 
querao  seu  cdo,  (pree.)  qui  eine  lerlrind  äe» 
son  chien ,  les  amia  de  not  anüe  seot  aaasi  an 
n6lres.  Como  V.  M.  quütr,  cemtne  voaares- 
drez,  lout  comme  il  voos  plaira.  rSmJoweowß 
— ,  se  flgurer,  arranger  les  ehoaee  inn> 
Uisie.  Que  mois  quer?  que  veet-il  de  nies?  am 
lui  faul-il  de  plus?  Quer  queim,  quer  wie 
queira,  bon  gre,  mal  gre.  Que  quer  di*t*im> 
que  veut  dire  cela?  Sem  — ,  eans  ieweliir, 
sans  dessein.  Quem  quixerem,qui  ronvaeara. 
O  que  näo  queres  para  H,  ndo  qutirm purem 
outros,  ne  fais  pas  a  autrui  ce  que  In  neiet- 
drais  pas  qu'on  te  fit. 

Qcerer-se,  e.  r.  se  vouloir,  deairer  nenr  aei; 
aimer,  desirer,  souhaiter.  S'aimer  bien.  umun. 
Avoir  besoin.  Quero-me  eer  1  iideeJe  #eni>i, 
j'airae  a  etre  entoure  <famis,  je  desira,  |i 
souhaile  etre  entoure  «famis.  Oe  mpum  fs> 
rem-ee  muilo,  les  epoox  s'aimenl  Men.  M  er 
moi  querem-m  idolasradat,  les  denee  äsMat 
a  etre  idolalrces ,  en  veulent  etre  aneJiJrast.  i 
mocideuk  quer-se  frigjadg,  la  jeqnesse  a  aeana 
de  surveillanee  ou  d'etre  surveiUee. 

Querer  ,  s.  m.  vouloir :  aete  de  volenta;  h> 
tention,  dessein ;  desir,  envie. 

f  QobrJda,  f.  A  maltresae,  anumle,  aftsei 
— ,  raa  mie,  mon  amie,  ma  cbere  amJe. 

Quebido,  a,  p.  p.  de  Quorur.  mfj.  Aeei, 
cheri.Mignon,bien-aime.  Mou  — ,  uMncaer, 
mon  bien-aime. 

QuBanBs.  V.  Alquermee  et  Kermee. 

f*  Qubrquero,  a,  «0'.  Fevre  — n,  Um 
tres- violente,  avee  des  frissons  ei  ca«inlnei 
des  membres. 

Quesilia  ou  Qoisilia  ,  ele.  V.  QuigiU,  mu\ 

QuBROMBin.  V.  Cherubim. 

QubstAO,  f.  f.  question :  point,  prepeainaal 
disculer;  chose  dont  il  s'agit.  Dispnte,  eet- 
reile,  diflerend.  —  de  nome,  on  de  uulmtrew, 
quereile  de  mots.  —de Udo cmbrue en aV es» 
gado,  question  aar  des  ehoaee  qei  u'aiJanei 
pas,  sur  des  cheses  faules.  Hd gründe* quer 
tdessobrese...ttfo$%  ane  gmnde  a^stjei  qaf 
de  tavoir  si... 


QUI 

totiMA,  Um.  de  Quettäo.  V.  Qnet- 

• 

O*AD0,  l,p.p.  de  Quettionar. 
moMADöR ,  a,  i.  celui  qui  aime  a  dis- 

Odar, «.  a.  et ».  agiter  une  question  ; 

,  debattre;  argumenter. 

OfUra.,  adj.  2  p»».  douteux,  proble- 

tecDLA ,  f.  f.  question  pen  importante, 

fc,  ff.  m.  qoesteur :  magistrat  de  Rom« ; 
i  tresor.  (•*!.)  Quetear  i  celai  qui 

iuo,  a  ,  aa?.  da  quesieur. 

tAftio,  A, (p. im.).  V.  TraficanU,  Ch*> 

ileo,  A,ad>.  laontif ,  qui  rapporte  da 

«A,  f.  f.  qaesture :  Charge,  dignite  de 
;  tcmpfl  qu'elle  durait. 
iqcRr ,  #.  «I.  (f.  rtifff.)  quelque  chose. 
Aqui. 

rbiro,  t.  m.  (I.  duBritü)  sorte  de 
lagere  du  Bresil  qui  donne  le  quidbo. 
dmbo. 

10 ,  *.  m.  fruit  du  QtMoAeiro  en  gousse 
on  le  mange  vert  comme  les  haricots ; 
I  an  sirop. 
fc.  V.  Caira. 

adv.  peut-6tre,  par  hasard. 
»  ou  QüigÄß.  Y.  Quica. 
V.  Gonxo. 
CO,  ff.  in.  bois  mediclnal  du  Bresil.  V. 

AH,  ff.  m.  {(am.)  quidam:  personne 
fgnore  ou  dont  on  n'exprime  pas  le 

ciß,  ff.  f.  •  repos :  privalion  de  mou- 
Quietude,  tranquillite,  calme;  repos 

DO,  A,  p.  p.  de  #utWar. 

Mtirri,  od«,  paisiblement,  tranquiile- 

R ,  e.  a.  calmer,  apaiser.  V.  Aquietar. 
mo,  ff.  m.  quietisme  :  secle,  doctrine 
iitea. «'(.  Y.  Quietafdo. 
amo ,  A ,  adj.  sup.  de  Quieto. 
»ta,  f.  m.  quietiste :  qui  failconsister 
perfection  chrelienne  dans  1'amour  de 
repos ot»  l'inaclion  de  Tarne;  fou  tran- 
etot et  liberlin. 

t,  a,  adj.  qui  est  en  repos,  qui  ne  se 
.  Paisible,  tranquille,  calme.  Regle 
HMBurs. 

i,i./".  (mot  africain)  anti patbie ,  a rer- 
»agnance. 

in  (eom) ,  v.  n.  avoir  antipatbie,  aver- 
r  une  personne,  une  chose. 
iBO.y.  Quiabo. 
DO.  Y.  Quejando. 
,  ff.  «i.  quadrupede  de  linde,  espece 

ädo,  a  ,  p.  p.  de  Quilatar. 
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QdilatadOr  ,  ff.  m.  essayear :  officierqui  fall 
l'essai  des  monnaies,  etc. 

Quilatar,  t>.  a.  essayer  de  Tor,  efc.  (fig.) 
Apprecier,  estimer.  V.  Aquilalar. 

Quilate,  «.  m.  carat :  titre ,  degre  de  purett 
de  l'or;poids  dequatre  grains  pour  les  dia- 
mants,  les  perles;  (/ig.)  degre  de  bonte,  de 
perfeetton. 

+ QüiLATtniA, «.  f.  *  Instrument  en  forme  de 
filiere  pour  apprecier  la  valeur  des  perles,  en 
les  faisant  passer  a  travers. 

Qoilha  ,  ff.  f.  quille :  longue  piece  qui  regne 
au-dessous  du  vaisseau.  (fig.)  •  Vaisseau ,  na- 
vire.  (f.  de  bot.)  Carene  :  saillie  longiludinale 
sur  le  dos  d'une  feuille.  Patsar  um  marinheiro 
par  baixo  da  — ,  (f.  de  mar.)  donner  la  cale  a 
an  matelot  par-dessous  la  quille  ou  donner  la 
grande  cale. 

Qoilhado  ,  a  ,  p.  p.  de 

t  Qhilhar  ,  v.  a.  metire  la  quille  a  an  rals- 
seau. 

t  Quilhar ,t.m.(t.de  mar.)  grand  clou  pour 
clouer  les  varangues  sur  la  quille. 

Quilömbo,  «.  m.  (I.  du  Brisil)  reunion  de 
negres  marrons ;  lieu  on  ils  se  reunissent. 

QomÄö,ff.  m.  (f.  d'Asie)  robe  de  cbambre. 
y.  Roupäo. 

Qom«RA,etc.   \  v  ,-, 

QuimcA,etc.    /  v- »»•-.•»• 

f  QuuriRHA,  ff.  f.  plante  d'Angole.  V.  Minha- 
minha. 

f  Qmmöyi.m.a.  <f  Aiff.ua/.)  qufmos:  homme 
a  longs  bras,  maigre,  raince,  triste. 

Quin a  ,*./".*  angle ,  coin.  —ff ,  pl.  un  quines : 
deux  cinq  au  trictrac.  —t  portuguexag,  quines 
portugaises,  armes  de  Portugal :  cinq  pelits 
ecussons  d'azur  poses  en  croix ,  et  dans  chacon 
d'eux  cinq  deniersd'argentensautoir;  drapean 
aux  cinq  ecussons. 

Quin a  ou  QuiNQoift a  ,!./"•"  quinquina :  ecorce 
febrifuge  d'un  arbre  du  Perou  qui  porte  le 
meme  nora.(f.deoof.)Quinquina  ou  kina-kina: 
arbre  du  quinquina,  plante  rubiaeöe  febrifuge. 

f  Quin  Adas,  adj.  f.  pl.  (f.  de  bot.)  quinees,  . 
disposees  par  cinq  (feuilles).  j 

Quin ado  ,  a  ,  adj.  (f.  de  pharm.)  prepare  aree  ' 
le  quinquina. 

'Qdinal, «. m.  ancienne  mesure  de  liquides, 
25  al  müdes. 

Qüirao  ,  ff.  m.  *  faute  releree ;  victoire  rem- 
portee  dans  une  dispute  litleraire.  Dar—a  al- 
guem,  convaincre  quelqu'un  d'une  erreur, 
d'une  faute. 

QoitiAQDDiA.  V .  Quina.  (/.  de  bot.) 

Qu  INA  Rio, «.  m.  et  adj.  nombre  de  cinq;  de 
cinq.  Petite  piece  de  monnaie  chez  les  Romains,  . 
qui  valait  5  as. 

QutNAS ,  pl.  V .  Quina. 

QumcALHARiA.  V.  Quinquilharia. 

tQoiHCALHfeiRO,  ff.  m.  quincaillier  :  raar- 
chand  de  quincaillerie. 

Quircalogo  ,  f.  in.  les  cinq  commandements 
de  CEglise. 

•QüihchOso.  V.  Quiniai. 
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:  QoiHBCCtHYTROs,  f.  m.  pt.  (f.  d'anl.)  quin- 
decemrirs  :  quime  magislrals  cliarges  de  con- 
sulter  les  lirres  de  la  Sibylle. 

f :  Qüindennio,  t.  m.  espace  de  quinze  ans. 
Pension  que  Ton  payait  au  pape,  tous  les 
quinze  ans,  des  eglises  annexees. 

Quingambo  ou  Qoingombo  ,  t.  m.  (f.  de  hol.) 
quincambo  :  kelmie  esculente.  V.  Quiabo. 

Quihgosta  ,  I.  f.  (I.  de  prov.)  *  cuemin  etroit. 
V.  Cangoita. 

Qüikhäö,!.*.  *part,  porlion,  partie,  lol. 
Parlqu'on  adansungain,  dans  un  beneßce, 
etc.  Portion  dun  heritage. 

QuinhIozinho  ,  dim.  de  Quinhdo. 

Quihhentbsimo,  a,  adj.  cinq  cenlierae. 

QuinheütIsta,  f.  m.  ecrirain  porlugais  da 
seizieme  siecle;  admirateur  oupretendu  iini- 
tateur  des  aoteurs  du  seizieme  siecle.  Ot  — * , 
classiques  portugais,  aulorites  de  la  langue 
de  1500  a  1600. 

Quinhbntos,  A3, adj.  num.  pl. cinq  cenls. 

Quin  ho  AR.  V.  Äquinhoar. 

Qumhoeiro,  a  ,  adj.  et  t.  qui  a  une  porlion , 
qui  a  pari  au  proflt;  associe. 

"  Quixhöm.  V.  Quinhdo. 

Quinöla,«.*».  quinola ,  nom  du  valet  de  coaur 
au  reversi. 

:  Quinquagbhario  ,  A,  adj.  quinquagenaire  : 
qui  a  cinquante  ans. 

:  Quinqüagäsima,  f.  f.  quinquaggsime  :  di- 
tuanebe  avant  le  mercredi  des  cendres. 

:  Qmhqu AGisiMO ,  a  ,  adj.  num.  ord.  cinquan- 
ieme. 

:  Quiuqualoco.  Y.  Quincalogo. 

f  :  Quinqoatrios,  *.  m.  pl.  (I.  d'ant.)  'fetes 
en  l'honneurde  Pallas,  celebrees  cinq  jours 
apres  les  ides  de  mars. 

.  QüINQUEFÖLIO  OU  QUINQCEFOLBO,  f.SJI.  (I.  de 

bot.)  'quinte-feuille  :  plante  du  genre  polen- 
tille. 

:  Quikqcehnal,  adj.  2  gen.  quinquennal  : 
qui  dure cinq  ans;  fait  decinqencinqans. 

f ;  Qohiqubnnabs,  a.  fit.  pl.  (I.  d'ant.)  quin- 
quennaux  :  jeux  tous  les  cinq  ans. 

:  Quinquenwio,  s.  m.  espace  de  cinq  ans, 
quinquennium. 

:  QuiNQDEitövB,  t.  m.  quinquenove  :  jeu  de 
des  a  cinq  et  neuf  points. 

:  QuiaQUE-PARTiDO,  a,  adj,  partago,  divise 
en  cinq. 

:  QumooEviR,  f.  m.  (f.  <f ani.)  quinquevir: 
odicier  a  Rome. 

:  Quinquevirato,  t.m.  dignite,  fonetions  des 
quinquevir». 

Ql-inquilharia  ,  f.  f.  quincaille,  quincail- 

lerie. 

Quiüquilbeibo.  V.  Quincalheiro. 

QriüTA,  t.  f.  maison,  bien  de  campagne. 
Quinte  (en  musique  et  au  piquet).  Cinquieme, 
clnsse. 

•  QoimtZa.  V.  Quinta. 

Quintädo,  p.  p.  de  Quintdr. 

Qui.TrA-EssftnaA,  t.  f.  quinlessence,  atec 
loutes  Im  aeeeptions  du  mot  franc»;s. 


OriWTA-ifÄiR A ,  t.  f.  * jeudi.  —  ianta  ou  te%- 
doeneas ,  le  jeudi  saint. 

Quintal,  #.  m.  quintal :  cent  lirres;  qoatre 
arrobes  en  Portugal.  V.  Arroha. 

Qüixtäl,  t.  m.  jardin ;  clos ,  enclos. 

Qcirtalädas,  *.  f.  pl.  plusieors  qoinUoi 
(de  poivre,  etc.).  Parties  du  fret  destinees  a 
recompenser  l'equipage  d'un  vaisseau. 

Quintal  aö,  f.  m.  aug.  de  Quintal.  Grind 
enclos. 

Quintal&io  ,  t.  m.  dim.  de  Quintal.  Petit  en- 
clos, petil  jardin.  iL  Baril  de  deux  arrobes. 

Quintalinho  Ott         j   dim.  de  Quintal.  Pe- 

Quintalzjnho ,  t.  m.  I   tit  jardin  ou  clos. 

Quinta no,  a,  adj.  qui  vient  de  cinq  en  cinq 
jours  (fievre). 

•f  Qüintante,  #.  in.  Instrument  pour  prendre 
la  hauteur  du  soleil ,  et  pour  faire  d'autres  oa- 
servaüons  astronomiques. 

Qüintär,«.  o.  prendre  un  sur  cinq.  Ob  le 
dit  surloul  des  soldats  qu'on  recrute  ou  qn  oa 
fait  lirer  au  sort  pour  une  punition.  Pay«r  ia 
roi  le  cinquieme  de  cerlaines  marebandists, 
du  produit  des  min  es.  «.  n.  Arrirer  au  nonbre 
cinq.  On  le  dit  surlout  de  la  lune  lorsqu'dle« 
cinq  jours. 

t  Quinteto  ,  s.  m.  quinque :  morceau  de  mo- 
sique  a  cinq  parlies. 

Quinteiro,  a,  #.  ferraicr,— *rc,  raetayer. 
Administrateur,  regisscur  d'onc  maisoa  de 
campagne. 

Qüintil  ,  adj.  2  gen.  (t.  d'attr.)  qointile :  (at- 
pect,  Opposition  — e)  t  disLance  de  72  degres. 

QufNTiLBA,«.^." couplet,  stance  de  cinq  mv 

QuiNTiLio,!.  m.  (t.  de  pharm.)  preparatiaa 
d'antimoine  en  poudre. 

Quintinha  ,  dim.  de  Quinta. 

QuiNTO,  *.  m.  cinquieme  :  cinquieme  partie 
d'un  tout.  Quint  (droit  feodal)  :  cinquieme  da 
produit  des  mines.  Quiniille  :  jeu  de  rhombre 
icinq  joueurs. 

QciNTO,  a,  adj.  num.  ord.  cinquieme;  cinq. 
Pio ,  Joäo  — ,  Pie ,  Jean  V.  Cor  tot  — ,  Charle*- 
Quint  (l'imperear).  Xisto  — ,  Sixle-Quinl.  £» 
—  lugar,  cinquiememenl.  —a  essende.  V. 
Quinla-estcncia. 

Qüüitümyiro,  etc.  Y.  Quinquerir*  etc. 

QuihtdplicAr,  9.  a.  quinlupler :  mulliplier 
par  cinq. 

Quintcplo  ,  *.  m.  et  adj.  qainluple;  cinq  (eil 
au  tan  l. 

QcinzE,  adj.  num.  2  gen.  quinxe  :  Irois  U 
cinq.— de  rt*lo% quinze,  jeu  de  cartes.«—  <*' 
quinzaine,  quinze  jours. 

Qdinzena,  t.  f.  quinzaine :  quinze  jours.  U 
quinzieme  partie. 

f  Quipela  ,  t.  f.  anitnal  de  linde.  V.  Quü. 

f  Quiros ,  t.  m.  pl.  quipos :  cordons  de  düTe- 
rentes  couleurs  et  a  nmuds  pour  eompier  et 
pour  rappelcr  la  Chronologie  chez  les  andeas 
Peruviens. 

:  Qüiproquö,  t.  m.  quiproqxw  .•  emploi  d'i»t 
chose  pour  une  aulre  qui  lui  ressemble. 

Quiräcba.  V.  Ckiragra. 
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Quirate.  V.  Quiiote. 

f  Quiqui,  t.  m.  (I.  d'kitt.  not.)  quiqai  •  nar- 
rt au  Chili. 

Quiräto  ,  f.  m.  nom  d'un  arbre  du  Bresil. 

Qcirisäbs,  *.  f.pl.  (t.d'anl.)  quirinales :  fe- 
es  de  Romulus. 

fQuiainÄL,  f.  ou  adj.  m.  MontrQuirinal , 
ne  des  sept  montagnes  a  Rome. 

Quirjos, *.  m.  pl.  V.  Kyrie, 

QmKhE.sys.m.pl.  surnom  des  citoyens  ro- 
nains. 

Qüiromahcia,  etc.  V.  Chiromancia,e\c. 

f  Quisbco ,  t,  m.  nom  d'un  arbre  de  Ben- 
(■eJa. 

Quissa.  Y.  Quifa. 

Qüisto,  a  ,  adj.  ordinairement  Joint  arec  les 
ufo.  bem  ou  mal.  Bien  ou  mal  venu,  accueilli, 
u. 

Quita  ,  f.  f.  remise  d'une  dette.  *  Rabais ,  di- 
ninulion. 

QcitacaG,  t.  f.  ijoiltance,  decharge,  libera- 
ion  d'une  delle,  acquit. 

Qvitado  ,  h,p.p.  de  Quitar. 

f  Quitador  ,  i.  m.  chien  qui  öle  aux  aatres 
e  gibier  qu'ils  ont  pris  et  le  rapporle  a  son 
naltre. 

Quitamekto,  *.  m.  Y.  QuitaQÖo,  et  Detquite, 
Jivcrcio. 

f  Quitäh^a,  t.  f.  quiltance,  acquit. 

Qcitar,  «.  a.  remeitre  une  dette,  en  donner 
piiUance.  Deroger,  abolir,  affranchir  d'un  im- 
i6t,eic.  Exempter,  dispenser  d'une  Obligation, 
lequilter,  epargner,  eviler.  Empecher,  defen- 
Ire,  prohiber.  Oler,  arracher,  enlever  de  foree. 
fig.)  Oler,  priver  de.  —  parte  do  prefo,  ra- 
Mittre  du  prix. 

Qmtar-se  {de)9  v.  r.  s'abstenir,  se  retirer, 


s'eloigt.tfr,  se  debarrasser  de;  renoneer  i»  V. 
Desquilar-te. 

Qditasöl,  t.  «i.  parasol.  V.  Guardasol. 

Quin,  adj,  2  gen.  quitte,  libre,  exempt,  de- 
lirre. 

*  Quitemente,  adv.  librement,  sans  empeche- 
ment. 

+ Qditbvb,  f.  m.  (mot  afric.)  nom  generique 
des  roiteleU  de  l'interieur  du  pays  de  SofaU. 

Quito,  a.  V.  Quito. 

t  Quitumbata,  «.  f.  nom  d'un  arbrissea«  de 
Benguela. 

*  Quitt.  V.  Quite. 

Quocientb,«.  m.  (f.  aVarith.)  quoüentt  rt- 
sultat  de  la  division. 

f  *  Quodlibet  al  ,  adj.  2  gen.  qui  concerne  le 
quodlibeto.  V.  ce  mot. 

t  *  Quodlibeto  ,  t.  m.  Cetait  an  acte  public , 
a  1  universite  de  CoYmbre,  avant  la  reforme, 
que  faisaient  ceux  qui  voolaient  etre  reeus  doc- 
teurs,  a  la  fin  de  la  neuvieme  annee  d'etudes. 

f  Qtjocblo,  t.  m.  espece  de  crocodile  de  la 
Cafrerie. 

f  Quojas-mobrou,  i.  m.  espece  de  satyre  da 
royaume  de  Quoja ,  et  d' Angole. 

*  Quomo.  V.  Como. 

QUOTA-FARTE,  f.  f.  qUOtO-part. 

Quote,  t.  m.  V.  Cote ,  Quotidiano. 

Quotidianamente,  adv.  journellement,  tont 
les  Jours. 

Quotidiano,  A,  adj.  quotidien,  de  cbaque 
jour.  Fevre  — «,  flevre  quotidienne,  qui  prend 
cbaque  jour. 

f  Quutiuque,  i.  m.  (t.  burl.)  Hörnern  4*  — , 
bommode  poidt,  d'importance. 

-QuT.V.^.i^i. 


R. 


R,  t.m.  dix-buitieme  lettre  de  l'alphabet 
portugais,  et  la  quatorxieme  des  consonnes. 
7euil  anciennement  une  lettre  numerale  qui 
ralaitfto,  et,  avec  un  trait  au-dessus,  80,000. 
Dans  les  anciens  manuscritsportugais  se  troure 
louvent  au  lieu  de  XL,  quaranta. 

RI  ou  RIa,  f.  f.  grenouille  .*  animal  aquati- 
qat,  replile  batracien ,  anoure  ou  sans  queue 
apres  son  entier  developpement.  —  do  mar, 
grenouille  pecheuse,  pecheur  marin,  poisson 
de  mer.  —  das  moulat ,  raine,  rainette  ou  grais- 
ttt:  grenouille  Yerle  qui  vit  sur  les  arbres, 
grenouille  de  terre. 

RabA^a  ,  t.  f.  (f.  de  bot.)  berle :  plante  om- 
beUlfere.  —  maior  ou  dos  rios,  berle  a  feuilles 
larges ;  ache  d'eau ,  encens  d'eau.  —  menor, 
berle  « (cuiüea  elwite».  —  korttnse,  berle  des 


potagers.  V.  CMrtoia  aquaUca.  (ßg.)  Personne 
insipide. 

f  Rabaqal  ,  f.  in.  lieu  plante  de  beriet. 

Rabacaria  ,  '•  f-  toutes  sortes  d'berbes  pota- 
geres  ou  de  fruit« ;  mauvaise  nourritore. 

Rabaceiro,  a,  adj.  qui  aime  beaucoup  las 
herbes ,  les  fruits;  qui  se  nourrit  mal.  *.  m.  (f* 
de  bot.)  V.Rabafa. 

Rabacoelha.  V.  Rabicoelha. 

Rabada  ,  s.  f,  longue  queue  de  poisson ;  coup 
de  queue.  (ant.)  Tresse  pendanle  de  chereux 
entremelee  de  petita  nosuds  de  robans.  —  da 
%dOy  aisade  ou  aissade,  place  des  radiers  oa  lt 
poupe  se  retrecit;  col  de  taisseau. 

•Rabadam,  t.  m.  maltre  berger.  On  le  die 
surtoul  de  celui  qui  a  soqs  le  mawral  U  pfia* 
cipaje  inspection  d'on  troamu. 
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Radadana,  ».  f.  *je»  d'entants. 

Rabae£lla  ,  s.  f.  '  poisson  qui  reite  tu  pe- 
ehear.  (I.  d'awal.  ani.)  'Croupion,  sacrum, 
eoccyx :  eitremite  du  bas  de  l'echtne. 

Rabadilha,  *.  f.  V.  Rabadello.  *  Croupion 
d'oiseau.  Petile  queue  de  poisson. 

Rabado.  V.  Cauddto. 

Rabäxde.  V.  Ärrabalde. 

fBA»iLHA,<M;.A  0«ar/a— ,o«  rmbaha, 
ancienne  mesure  de  liquides  au  Port». 

Rabalva,  t.  f.  sorte  d 'oiseau  de  proic  noo- 
turne.  tf.  V.  Rabalha. 

f  Rabana,*,  f.  (I.  de  finde)  »orte  de  tim- 
bale  que  les  Malabares  porlent  suspendae  au 

oou. 

Rabanada,*.  f. '  coup  de  queue.— devtnio, 
coup  de  vent,  rafale ,  bourrasque. 

f  Rabanäl  ,  # .  m. '  raviere :  obamp ,  planche 
scmee  de  ra?  es. 

RABAtfiTi,  f.  in.  pelit  radis. 

•  RabInio.  Y.  Asoonto. 

Rabaro  ou    \(t.dt  bot.)  -  ra*e  :  plante  po- 

RabIo,#.  m. }  lagere;  rarecorail.— raditio, 
radis.  —  tilvtt trt,  rare  saurago,  faox  raifori, 
rapbanlstre.  —  ttfeefJr«  motor,  oji—bastardo. 
V.  .drmoracia. 

RabaO,  ö*a,  adj.  on  le  dit  d'un  animal  a 
qui  on  a  coupe  la  queue :  ecourte ,  courtaude ; 
i  courte  queue.  Cavallo  — ,  cheral  courtaud. 

RabIz.  V.  Rapaet. 

Rab'atewto,  odr.  suirant  le  vent.  On  le  dit 
du  albier,  des  olseaux  qui  ont  le  rent  en  queue 
am  eourant,  en  volant. 

RabbI  cm  Rabbino,  t.  m.  rabbin:  docteur 

JuiC 

f  Rabbin  ado,  t.  m.  *dlgnite  de  rabbin. 

Rabbiwico  ,  a  ,  adj.  rabbinique :  des  rtbbins. 

Rabbihismo,  *.  m.  rabbinisme :  doctrine  des 
rabbins. 

Rabbimsta,  t.  m.  rabbiniste  :  qui  etudie, 
qui  suit  la  doctrine  des  rabbins. 

Rabböm,  t.  m.  titre  honorifique  chei  les 
juifs.  Mon  maltre,  mon  docteur. 

•fr  Rabboth,  i.m.commentairesallegoriques 
du  Pentateuque. 

Rardöide,  adj.  2  gen,  (I.  fanal.)  rabdoTde : 
(sulure  — )  sagittale. 

t  Rabdologia,*Y  rabdologie.calcularaide 
de  baguettes  marquees  de  nombres. 

Rabdom ancia,  t.  f.  rabdomancio  :  pretendue 
dmnstion  per  la  baguette ,  par  des  llgnes  droi- 
tes  traeees  et  des  baguettes  jetees  au  basard. 

Rabeador,*.  ou  adj.m.  cheral  qui  remue 
souvent  la  queue. 

Rabkaduha,  #.  A  *remuement  de  queue; 
fretillement. 

Rabkar  ,  t>.  *.  remuer,  hocher  la  queue ;  fre~ 
«Jller.  Remuer,  tortiller  le  derriere  en  mar- 
«haut,  en  dansant.  (ßg.)  Flagorner,  faire  des 
Dassesses. 

Kasega,  t.  f.  *violon  :  Instrument  de  musl- 
que  a  qua  Ire  cordes  et  a  arebet;  celui  qui  en 
joue.  (#.  dt  mar.)  Voile  d'etai  d'artimon ,  foc 
de  derriere,  foc  d'artimon. 


RAB 

RabecäÖ,«.*!,  auf.  de 
*oontre-basse :  grosse  basse  de  vielen.  —  st- 
queno,  violoncelle;  celui  qui  en  jetje. 

Rabkco.  V.  Rtfoucinhado. 

t  Rabeira  ,  t.  f.  *  derriere:  parUesttetetiean 
d'une  chose.  V.  Ratio,  Trilko. 

f  Rabeiro , t.m.  reste de  grams  iwuTaiBes. 

Rab£l,  *.  m.  rebee  :  riolon  a  trols  eorde». 
•  Pochette ,  pelit  yk>lon  de  maltre  a  danssr. 

t  Rabbli.o,  t.m.—  do  armda,  maaeberoD, 
poignee  de  la  charrue. 

RABBQüimiA ,  diu»,  de  Jtefteee. 

Rabeqüista  ,  t.  m.  joueur  de  violett. 

f  Raberyiya  ,  #.  f.  sorte  d'oiseau  syriaui. 

Rabeta  ,  t .  f.  hoebequeue.  ▼.  AMto*. 

RIbia.  V.  fiaUta  ou  HydrophaH*. 

RabiAüo.  Y.  Arabiado. 

Rabiar.  y.  Rabear  et  Raivar. 

Rab^a,  t.  f.  •manche  de  la  charrue.  {t.* 
hol.)  Petile  rave,  raifori  cuIüto.  —  *reei,TiTe 
saurage,  raphaniste. 

RabicIö,  adj.  ou  f.  s».  rubiean  :  (eewT) 
dont  la  peau,  la  robe  est  parsemee  da  ftät 
blaues. 

RabicbaO,  adj.  V.  Rabdd 

RabIcho  ,  t.  m.  'croupiere  :  longe  de  eafr  nr 
la  croupe,  sous  la  queue.  'Queue  de  chenei. 
Cabelltira  dt  — ,  perruque  a  queue.  —  tm 
cabo,  (I.  de  mar.)  queue  de  rat  d'un  ceraafe. 

f  RABicotLEA ,  f.  f.  'oiseau  aquatfquede  u 
grandeur  d'une  perdrix. 

RABicdRTO,  ktadj.  qnl  ata  queue eoifH^ 
oourte queue,  en  parlant  des  bete»  et  des  oh 
seaux. 

Rabido.  y.  Ratooto. 

RabiporcIdo,  a,  adj.  2  gen.  qui  t  U  eaesf 
fourefaue.a.m.  (f.  cThiit.  not.)  *rrej(ansoiieM 
de  mer. 

f  Rabuöhco,  t.  m.  ((.  d*hit$.  nef.)  BeiUe-CB- 
queue  :  oiseau  du  tropique,  palmipeoe. 

Rabil.  V .  Ratol  et  Arrabil. 

Rabileiro  ,  t.  in.  celui  qui  joue  du  reM;  e* 
lui  qui  les  faiu 

f  Rabilongo,  a,  adj.  qui  a  uns  leaco« 
queue.  —  do  norie,  t.  m.  (f.  «fAiai.  not.)  \. 
Macrouro. 

RABiNBO,dt*«i.  de  Rabo.  Petile  queue.  /rot 
sair  cqx*o—  tnUrt  at  psmav,  (ßg. /BsBj.)sVa 
aller  la  queue  entre  les  jambae, 
fus. 

f  RabiruTva  ,  t.  f.  (I.  d'MtL  smI.)  *i 
de  muraüle,  oiseau  de  passage. 

Rabisäca  ,  s.f.  excursion  fuitiva. 

Rabisca.  y.  Rabitco  et  Mahitemt, 

f  RABiscADiuu,  a.  /.  gsaptlieufie  t  temm 
qui  grapille. 

Rabiscadok,  a  ,  t.  gruTonuesjr  :«jui  pBataae. 
—  (furo«,  grapilleur. 

RabiscJLe  ,  e.  o.  griffonner,  Cakt  des  oWss> 
mouche.  Grapil  jer :  cueillir  las  s^appes  aan  la- 
tent apres  la  veadenge. 

RABiscAs,  a.  f.  pl. '  TraiU  de  pluBae,  griSbs- 
nagc ,  piods  de  mouches. 

Ra Bisco,  t.  m.  grappes  qui  rasitaft  apres  U 


^ 
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■Bfe*  MAMfcag*.  Ander,  #>  ae  — ,  gre> 

nsico ,  a  ,  <k# .  (torf.)  sec ,  sterile. 
IQ  »*.*».  *  queoe  t  eitremite  du  corps  des 
mpMes,  de»  oiteaui  ,  des  poissoni}  (/ta.) 
wqui  pend  per  derritre;  baillen  qu'on 
M  au  carnaral  au  dos  des  passants ,  etc. 
bjrrtere.  Pimente  de  — ,  poivre-long.  — 
t,  queoe  d'ane,  plante,  —da  rapots.  V. 
s**f*o.  —  de  cmvallo.  V.  Caeaf/tnAa.  — 
Aa,  espece  de  raisin  blanc.  —  dejuneo, 
tkijunco.  —  forcmdo.  V.  Rabiforcado. — 
Mf%*,(t.de  mar.)  queue  de  rat.  O/JWir 
•  —  do  olhOy  regarder  detravers  Ott  du 
o  fori! ,  guigner.  O—  i  ruim  d'esfolar.  V. 
LPigue-lhepelo—r  (fam.)  on  le  dil  pour 
ntrla  di  (Beulte  d'atteindre  une  personne 
it,  ou  d'obtenir  ce  qu'on  desire.  Andar% 
-e?aiguemf  (fem.)  suirre  quelqu'un  par- 
llre  sans  cesse  sur  ses  Ulons.  Com  o  — 
Wo,  (ßg.)  tres-humblement.  Deeabo  a— , 
u  long;  d'un  boul  a  l'autre. 
oiAö,  etc.  V.  Aaoti/do,  etc. 
Lbol*va  ,  f .  m.  *  qaeae :  halllon ,  papier, 
qu'on  Attache,  au  carnaval,  au  dos  des 
iti,  etc.  (ßg.)  Appendice,  chose  ajoutee. 
040.  V.  Rebelo. 

otAi,  f>.  a.  raboter  t  poliravec  le  rabol. 
ötb,  #.  m.  rabot :  outil  pour  planer,  apla- 
ilir. 

foo ,  a  ,  adj.  qui  a  une  longue  queue.  Qui 
ros  feasier. 

fem,  i.  f.  gale  de  ohlen.  Rogne.  (fig. 
MauvaUe  humeur,  morosite;  barbon- 

dgsnto,  a,  adj.  galeux,  qui  a  la  gale 

)•  (fa>fa"*-)  Bourru ,  chagrin ,  de  mau- 

bsmeur,  acarMtre,  morose.  Velho  — , 

i ,  vietllard  morose. 

dla,  «.  m.  avocat  ou  procureur  Ignorant 

id  parleur  ou  chicaneur ;  mechant  avocat, 

tur,  avocassier. 

clA6,  ff.  m.  fanfaron,  fantasque,  gas- 

oiAiiA ,  ff.  f.  Tanterle ,  fanfaronnade, 
Raisons  de  chicaneur,  raisons  arocas- 

uiics,  *.  f.  cbioane.  Arocasserie. 
dsca,  f.  f.  V.  Rabieco;  Resto. 
k , adj.  2  gen.  (mot  egriaqme  ei  biUique) 
iM*  etourdi,  erapore. 
kH:f.  raee,  lignee.  Ge  mot,  en  parlant 
Hnmes,  ne  se  prend  guere  qu'en  mau- 
part.  (fig.)  Qualite  d'une  ehose,  eelle 
it  qu'elle  contracte  dans  sa  formalion. 
■  de  lumiere.  Engeance,  race,en  pur- 
es Tolailles.  Seime :  dirision  de  fongle  du 

10,  f.  f.  raUon ,  portion  reglee  de  rr?res, 
pitance.  —  dobrdda,  double  ration.  — 
im  dinheiro,  argenl  qu'on  donne  cbaque 
i  an  domestique,  etc.,  pour  sa  nourri- 
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IUgba  ,  #.  f.  •  eelat  de  bois ,  copeau ,  etc.  Fis- 
sure,  fente,  crerasse.  V.  Boxe* 

Racdadäiba  ,  i.  ^ '  fendoir .-  Instrument  pour 
fendre ;  ouül  de  vannier,  jardinier,  olc. 

R ach i  do  ,  a  ,  p.  p.  de  Radiär. 

Racbaboh,  «.  m.  fendeur i  qui  fend  le  bois, 
etc. 

Racbadüra,  t.  f.  action  de  fendre.  ▼. Racha. 

RacbIr,  v.  a.  fendre  r  diviser,  separer,  cou- 
per en  long;  separer  pur  force.  —elguem  com 
palarrtu,  (flg.  fam.)  reprimander  quelqu'un 
durement;  maltraiter,  outrager,  insolier  quel- 
qu'un en  paroles. 

Racha*,  t>.  n.  el  —es, «.  r.  se  fendre,  s'en- 
ir'ouvrir,  se  diviser. 

Racbkbidos,  f.  m.  pl,  soldals  Indiens.  V. 
Rmebutoe. 

f  RAcaiALciA,  9.  f.  (I.  de  mid.)  rachialgie  i 
douleurs  riolebtes  le  long  de  l'epine  dorsale. 

Rachitico,  a,  adj.  (f.  da  mid.)  rachitiquei 
attaque  du  raehitis. 

Rachitis,  $.  f.  (t.de  mid.)  *  raehitis :  mala- 
die,  courbure  de  l'epine  et  des  os  longa. 

Rachitismo  ,  a.  m.  (I.  de  mid.)  rachiUsme: 
maladie  des  bles  noues,  bas  et  lortus. 

t  RacimAdo,  a,  adj.  assemble,  uni  en  forme 
de  grappe ;  qui  a  des  grappes.  V.  Racimow. 

f  RAcmiraao,  a,  idj.  {poit.)  qui  porte  dei 
grappes. 

Racimo  ,  *.  m.  ( I .  de  bot.)  *  grappe  t  grains  en 
bouqueta  pendanta.  (flg.)  Assemblage  de  okoses 
en  forme  de  grappe. 

Raomöso,  a,  adj.  (L  de  bot)  abondanl  en 
grappes;  qui  a  des  grappes ;  qui  a  la  forme  de 
grappes,  en  grappes.  Charge,  oouverl  de  ral- 
sins. 

RACioawAciö,  s.  f.  ttaisonnentent,raction  de 
raisonner. 

RaciociuIdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Raciocinar. 

f  Raciocih adör  ,  a,  #.  raisonneur :  quirai- 
sonne. 

RACiocmia,  e.  n.  raisonner :  faire  usage  de 
sa  raison;  faire  des  ralsonnements. 

Raciocinio  ,  t.  m.  raisonnement  t  faculte ,  ac- 
tion de  raisonner;  argument;  raison,  juge- 
ment. 

RaciowabilidAds,  s.  f.  raison  t  faculte  de 
raisonner,  de  juger  avcc  eonnaissanoe;  Intclli 
gence. 

RaqohAl,  adj.  t  gen.  raisonnable :  dou6  d  e 
la  raison ;  qui  a  la  faculte  de  raisonner.  — , 
eonforme  k  la  raison.  Y.  Arraxoedo.  Rationnet . 
On  le  dil  en  arithmetique,  etc., des  quantilas 
oommensurables.  Hormonte  —i  horison  ra- 
ttonnel,  ecrele  qui  coupe  le  mende  en  dem 
bemispberes.  Mediana  — ,  medeeine  ration- 
nelle,  l'oppoae  de  fempirique. 

RAaonAti  ff.  m.  rational :  mottet«  öTetoffe 
que  le  grand  pretre  des  Juift  portait  sur  la  poi- 

trine. 

RaciosalidAde,  t.  f.  rational ite  r  faeult*  dis- 
tinctivc  de  l'homme;  quaiite  decequi  est  ra- 
tionnel,  conforme  k  la  raison.  V.  Raeienaeili- 
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+  EUcioNii.isno,  t.  m.  mlemliti» 
phjsique  qui  ne  eoniidere  los  objel 


-f  RaöJsto  ,  i 
lion,recit. 


II.)  «I 


.  adas.  Y.ltairar. 

Radia^O.  f.  f.  radialiou,  eclat,  ravonne- 
menl.  V.  Jrradtafdo. 

t  Radiadas,  od)',  ei  i.  f.  pl.  (I,  dt  fcol.)  ra- 
diees  :  planlessynsntherees. 

IUd] Ann ,  k.p.p.  de  Jiailiar.  adj.  <l.  de  tlaj.) 
Radie  :  compoie  de  lleurons  et  deiui-tleurons; 
I.  de  bot.)  Rayonne,  en 


rayon  (Co 


,,od>.  2  s«n.  [f.  d'annt.j  n 


qui  envoie  des  rajons  de  miniere  1  l'fflil  (Corps, 

Rabia«,».  «.  rt jonner  :  rcpandre,  jster  des 
rayoni,  britler. 

RlDiU«Äö,j.  f.  radication  :  eclion  pir  li  ■ 
quelle  leg  planles  poussenl  des  raciues.  (/Ij.) 
Äclion  d*  prendre  raclne. 

Radicado,  t,  p.  p.  de  Radicar.  adj.  Qui  » 
pri>  racine.  (flj.(  Enracine.  V .  jtrmi  jado. 

Rawcal.iM/.  3  je».  (I.  de  tut.)  tadical :  qui 
Mit  da  I*  meine  (fauills.i;  qui  appartient  >  la 
ricine.  — ,  quieslcomrao  1a  racine,  la  baie,  In 
principe  de  uuelque  cbose.  Humor  — .  humide 
radieal ,  huroeut,  prcienilu  principe  de  la  vie 
de  ranimal.  Vitia  — ,  (fig.)  iice  radieal ,  qui  en 
produil  (t'nuires.  furo  —  ,guerison 
complele.  Palatra — , 


ricine  trautrei.  Ainni  — ,  (i.  de  malK.)  raoine, 
lipno  ridi csl  (  f),  Quantidadt  — ,  quanlile  ra- 
dicale  precedeede  ce  signe. 

f  Ribical,  udj.  et  i.  m.  Radiciei ,  pl.  pUu 
iu>M ,  radieal ,  radieaui.-rn  Angle icrre  ,  pani- 
un  d'una  reforme  radicale  du  sjsieme  de  gou- 
f  ernement ,  du  modo  d'eleclion  aui  cttunbrei 
legislatives. 

t  lUbiuüsno ,  f.  m.  radtcoliime  :  Systeme, 
i  dearadieaux,  en  Aagleterre.  V.  Badi- 


RiMi  

t  RamcImti,  (l.  de  *ol.).  V.  Brtgototo. 
Radikäi,  t.  ai.  «tu.  prendre  racine;  poussor 


I  de  la  raeinef  panie  de  Kem- 
ti' ;  parlie  interieure  du  genne, 
I.  V.  Laudria. 


(i.  tfaiHi/.)Hadiui :  undetdeuxa: 

t  RiBiOU,  i.  (.  ( I.  dt  bat.)  •  lip  i 
f  RADionrrso,  i.  m.   radiomet 


Radioso,  A,  adj.  radieui;  rayonnaci,  fcnl- 
ini,  qui  repand  de»  r.ijons. 

flUGn,«.  a.  racler,  ralitser.  RimasseMI' 
rl  danslei  salines) a.ec  un  FllMU  HHaW 

'Raki.V.  Arrm*. 

Ritt.,  i.  f.  lfm.  tmrl.)  grandt  infm,  tibi 

Rafado,  a,  adj.  [euri.J  rape,  us* .  Qlf .)  U- 
irae;  pau*re,  miserable. 
RafUga.V.  Httige. 
Raff.iro,  adj.  ou  (.  m.  mllin,  doguc.  Qef 

tm  lium  n'ii't! ki  Itm  tum  — ,  (  pinr.j  qu  i 


tat.)  V.  Rufiar,  Afagar. 
Il*risAa,elc.  V.  tiefinar,  r. 
t  itAOtniA.i.  f.  [I.  de  au 


fKACfiSI,! 

■  Dalmolie. 
tHaauallt 


»mirrap 

.(.  (1.  (fe  s<wy.)  Raguwi :  illlado 

ou  HA(.iista,  A,(uij.  et  j.  Bapi- 

sie  :  tigoe  traci-e  a  ice  ta  plaae, 
conBnsd'un  etat,  olc.,  Irenünr, 
e  ■.  terue  preserit  au  phjsi*™  rt 
imraa— t,(fig.)  pauer  ieiban». 
f.  (f.  ithiil.  tial.)  raie  t  pttHoa 
IRien.  —  ernde  de*  mert$  et 
blanche.  —  miraUta  ou  mMi, 
da  iciWa  «aeaiulo,  la  paimu- 


gne.  V.  Uf.  —  trwcJiMda. 


e  boBElee. 


raies.  Kadie.p.p. 

dea  raie«.  flenlrt 

r.iviiTiiMni.  nciairer  ueaeararo&a.  v.».  Ravn- 
ner,  jeter  des  rajons,  briller.  —  u  (M,aA, 
u  a/tu,  commencer  k  poindre,  eelore,  en  pa(- 
lanl  du  Jour.  Yinha  raiaiuh  o  alta,  It  yta 
pointait.  —  a  iiudaraido,  i/tf.}  oammenurl 
se  manifester,  en  parlanl  de  la  raison. 

Raicota  ,  a.  f.  pelite  raclne  d'arferes ,  ndi 
eule.  — a,p(.  'cheiBlu  dea  raciaes.  Kolk.  V. 
ütpiga  da»  <HUai. 

fRAICOTOSO,  A,  adj.  (t.  dt  bol.)  radicaol: 
qui  pousse  des  radnea  lateralta  (iin.  krau- 
cue— o). 

RllsdTA 

oh  reiueue 


RAI 


RAJ 
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.  +RAiiftTB,  s.  m.  pommier  qui  donne  les 
Ninelies. 

Rainha  ,  f.  f.  reine  :  feintne  da  roi ;  femme 
qai  possede ,  gouverne  un  royaurae  i  la  seconde 
piece  du  Jeu  des  echecs;  (fig.)  la  chose  la 
plus  excellenle,  la  plus  belle ;  raallresse ;  chose 
qui  domine,qui  a  une  grande  puissance.  — 
dos  prddoi,  ( t.  de  bot.)  V.  Ulmaria. 

•f Rai.turculäcbab,  adj.  eis.  f.  pl.  (t.  de  bo(.) 
renonculacees  :  famille  de  plante». 

Raisühcülo,  f.  m.  (I.  de  bot.)  *  renonculc  : 
seon}  de  plante  qui  a  donne  le  nora  a  la  famille 
des  renonculacees;  fleur  de  la  renoncule  culli- 
vee. —  bulboso,  reooncule  bulbeuse;  bacinet. 

—  bolhado,  renoncule  de  Portugal  (renoneu- 
iut  bullalus).  — aqudtico,  renoncule  aquati- 
ejne ;  hepatique  d'eau. —  mataboi,  renoncule 
des  marais;  grenouillette  d'eau.  —-patal6y  re- 
noncule des  pres,  bacinet  rampanl;  bouton 
d'or.  —  aerimonioso,  renoncule  Acre;  pied  de 
coq,  pied  de  corbin.  —  asiatico ,  ia  renoncule 
des  fleuristes.  —  rasleiro,  renoncule  couchee. 

—  emricomado,  renoncule  blonde,  —  singilo, 
grenouillet. 

Räio,  t.  m.  rayon  .-  trail  de  lumiere;  suite 
de poinls  lumineux \(t.de g+om.) demi-diame- 
tre.  — ,  rais  d'une  rouc.  Tonncrre  ,  foudre  : 
«eteore  enflamme.  (/ig.)  *  Foudre  :  chose  ex- 
tremeraent  active  et  violenle.  [id.)  Homrae  qui 
•  resprit  vif  et   penetrant,  ou  qui  est  vil, 
prompt  com me  la  foudre.  {id.)  Coup  de  foudre, 
malheur  imprevu.  —  d«  lux ,  (t.  d'opt.)  rayon 
de  lumiere  qui  passe  a  travers  un  miroir  dia- 
pbane.  (/ig.)  Trait  de  lumiere.     directo ,  rayon 
direct,  qui  vient  directement  de  I'objet  ou  du 
corps  lumineux.  —  ineidente  ou  d'incidencia , 
rayon  ineident  ou  d'incidence  :  parlie  du  rayon 
de  lumiere ,  depuis  le  corps  lumineux  jusqu'au 
point  oü  il  se  brise.  —  &ptico,  rayon  visuel, 
per  lequel  on  voit  les  objets.  —  prinzipal,  ( I. 
de  perspective  )  ligne  droile  liree  perpendicu- 
leiremcnt  de  Igbü  sur  le  plan  du  tableau.  —  re~ 
flexo, rayon  refleebi.— refrorfo,  rayon  brise  par 
le  refraction.  —  Visual,  rayon  visuel.  Udo — le 
fartal  (imprlc.)  que  la  foudre  t'ecrase!  — f,  pl. 
rayons,  lignes  par  lesquelles  les  peintres,  etc. , 
represenlent  les  rayons  du  soleil,  etc.  Chover  —s 
Hagua,  pleuvoir  a  verse,  par  torrents.  Dixer 
— se  coriscos  d'alguem,  (fam.)  dire  pis  que 
pendrede  quelqu'un.  Langar,  fulminar  — #, 
fsudroyor,  Unoer  la  foudre.  Dcspedir,  lancar 
~9  de  lux ,  jeter,  repandre  des  rayons  de  lu- 
seiere,  rayonner.  — f  medulläres,  (t.  de  bot.) 
rayons  du  coaur  dun  arbre. 

Raiva  ,  f.  f.  rage :  delire  furieux.  V.  Hydro- 
phobia.  — ,(A^0  transport  furieux  de  depit, 
de  colere;  haine.  {id.)  Grande  envie,  desir  im- 
modere.  Escumar  de  — ,  ecumer  de  rage.  Ter 
— aalguem,  hair,  delesler  quelqu'un.  P6r  —  a 
mlguemt(ant.)  irriter  quelqu'un,  le  mettre  en 
colere.  Md —  o  arrebente,  {impre'c.)  male  rage 
le  saisisse.  — *,  pl.  sorte  de  pelits  gäteaux  fails 
de  farine,  d'uDufc,  de  beurre  et  de  surre. 
Raivä^o,  f.  m.  grand  appetit,  do;i:  vio|.*nt. 


Raiva  r,  v.  n.  etre  enrage,  «Ire  en  colere; 
cn rager,  endiabler.  etre  dans  une  extreme  co- 
lere. {por)  {/ig.)  Enrager:  eprouver  un  besoin 
pressant,  un  desir  ardent.  (id.)  Etre  excessif  v 
pousse  ä  l'exces.  V.  Enraiveetr.  —  com  fome , 
com  tede ,  crever  de  faim ,  enrager  de  soif . 

•fr  Raivekto,  a,  adj.  enrage.  Haineux.  V.  Äe*- 
voso. 

Raivösakehte,  adv.  avec  rage,  en  enrage. 
Avec  fureur. 

f  Raivosiotio,  a,  adj.  dim.  de  Rafaoto.  Un 
peu  enrage;  un  peu  furieux. 

Raivöso,  a,  adj.  enrage :  attelnt  de  la  rage. 
(/ig.)  Colere,  furieux,  empörte,  Iransporte  de 
rage,  (id.)  Grand,  excessif,  enorme,  violent. 

RIixa.  Y.  Haxa. 

Raiz  ,  t.  f.  racine  :  parties  rameuses  ou  che- 
velues,  etc.,  tenant  a  la  terre,  par  lesquelles 
les  plantes  se  nourrissent;  ce  qui  y  ressemble; 
se  dit  pour  les  dents ,  les  cheveux ,  les  ver- 
rues,  etc.;  (/ig.)  principe,  origine,  comraen- 
cemenl  d'un  mot,  d'une  erreur;  raol  primilif 
d'une  langue  d'oü  les  autres  sont  derives.  (id.) 
Parlie  cachee  d'une  chose ,  d'oü  sort  ce  qui  pa- 
ralt.  (id.)  Partie  inferieure,  base,  pied  (d'une 
montagne,  d'un  rocher,  etc.).  — ,  nombre  qai, 
multiplie  par  lui-raerae,  donne  la  puissance 
(t.iFarilh.).  {/ig.)  'Levain ,  rette  d'une  passion. 
—  da  china,  squine,  china :  racine  medicinale 
des  Indes.  Bens  de—,  biens  fonds,  irameublcs. 
A*  — ,  lout  aupres,  attenant,  tout  conlre.  A'  — 
da  carne,  a  cru,  sur  la  peau  nue.  Cortar  a  — , 
couper  la  racine,  au  propre  et  au  flgure.  De  — , 
radicalement,  entierement.  Saber  uma  couta 
de  — ,  savoir  la  chose  de  source.  Cortar,  arrau- 
car  pela  — ,  deraciner,  au  propre  et  au  flgure. 
Lancar  y  crear  —et,  jeler,  pousser  des  raeines , 
prendre  racine.  Ter  — es,  (/ig.)  etre  profonde- 
ment  enracinö.  Ter—  es  na  terra,  (id.)  a?oir  des 
biens  fonds;  avoirde  la  famille,  desparents, 
etc.,  dansun  pays. 

f  Raiz-de-Joäo-Lopes,  s.  f.  ( i.  de  bot.)  nom 
d'une  plante  de  rinde  ou  de  Moxambfqoe  dont 
le  genre  n'est  pas  bien  connu  (radix  lope- 
iiana). 

'Raiz  ou  Rrajz,  t.  m.  sorte  de  serge  an« 
cienne. 

RaizIub,*.  m.  assemblage  de  raeines  entre* 
lacees. 

f  RATzifttA-TtDRADA ,  f.   f.   ( t.   d§   bot.).   V. 

ilorsegueiro. 

fRAJÄ,f.m.  raja  otfrajah:  nom  par  lequel  on 
designe,  dans  les  Indes  orientales ,  an  prince 
souverain  dans  ses  elals ,  niais  vassal  d'un  sti~ 
zerain  tel  que  le  grand  raogol.  —  ou  raTa ,  nom 
par  lequel  le«  Tu  res  designent  leurs  sujets 
chretiens. 

Rajäda  ,  s.  f.  rafale  :  houfTcv  de  vent  subito 
et  riolenle ;  coup  de  vent  de  terre.  ( flg.)  Elan , 
raouvemenl  de  l'arae  de  peu  de  duree.  —  de 
vento,  (I.  de  mar.)  "grain,  tourbillon  de  vent. 

ftirte,  grain  pesdiit.  —  com  trovoes  e  rc- 

lampogos,  (id.)  grain  d'orage,  grain  oragcui. 
—  com  chuva  grostat  (id.}  grain  pesant  et  plu- 


tte 


RAM 


tieux.  -  com  pedra  *  granito ,  (id.)  gram  pe- 
Sant  accompagne  de  gröle. 

RaUdo.  V.  Raiadoy  Luirado. 

Rajbira.  V.  Rageira. 

Rala  ,  *.  f,  V.  ÄoMo.  Mo  de  —,  pata  bis. 

Ralado  ,  a,  p.  p.  de  Jlatar. 

Raladör,  f.  m.  *  räpe :  ustensile  de  menage 
poar  rflper.  Racloir :  instrument  pour  racler. 

Raladüra  , «.  f.  rapure :  ce  qu'on  enleve  avec 

la  rape. 
RälamehteouRälo,«*©.  clair,  pea  ferro, 

pea  epais.  V.  Rar  amen  te. 

Raläö.  V.  Roldo. 

Ralar  , «.  a.  raper :  mellre  en  poudre  avec  la 
rape.  (fig.)  lmportuner,  faüguer,  vexer.  —a 
pacieneia,  tourmenter,  taquiner.  Itto  me  rala 
es  iripaSyifatn.)  ceci  me  fait  bondir  le  cceur, 
oeei  mo  fait  soulever  l'estomac. 

Ralb,  t.  f.  'oiseau  que  le  faucon,  Impor- 
tier, etc.,  chassent  de  preference.  Race,  es- 
pece,  na  Iure,  qualite.  Engeanee,  mauvaise 
race.  V.  RtU. 

Rbleado,  a,  p.p.  de  Raleor.  adj.  Clair-seme. 

f  Raleadüra  ,  *.  f.  coulure  de  la  rlgne. 

R ale An,  t>.  ».  s'eclairoir  :  deYenir  molna 
Jlense,  moins  epais.  On  le  dit  des  raisins  dont 
las  grains  soot  olair-semes. 

f  Ralbiro,  f.  m.  clair,  espaee  tide  j  elairiere 
dans  une  Tigne,  etc.  (fig.)  Manque.  V.  Falta, 
Bicatmn. 

f  Raleo  ou  Rblbo  ,  f.  m.  booillon  qu'on  dis- 
tribuait  aux  pauvres  a  la  porle  du  couvcnt 
&Alcobaca  ( en  Portugal ). 

Raleia.  Y.  Rariza. 

Ralbador,  a  ,  a.  grondeur :  qui  gronde ,  qui 
atme  a  gronder.  Sermon neur. 

Ralbar,  «. ».  se  facher,  gronder,  gourman- 
der  de  paroles.  —  com  alguem  ou  a  alguem  y 
gronder,  taneer,  reprimander  quelqu'un.  — 
aalguma  eou$a9  blamer  une  chose,  y  trou?er 
4  redire,  exprimer  son  meconten  lernen  t  14- 
dessus. 

Ralbos,  s.  m.  pL  'gronderie :  criaillerie,  re- 
primande  atec  colere.  Yainos  meoaces,  trans- 
porta  de  colere. 

*  Ralan.  Y.  Real  (monnaie). 

f  Ralleiro,  f.  m.  (I.  cThist.nat.)  rale :  oiseau 
gallinace.  —  d'oyua,  rale  d'eau. 

Kalo,  a.  m.  '  rape.  Y.  Ralador.  Petite  grille 
&i  parloir  ou  de  tour  de  religieuses.  Filtre; 
fcgrilloir. 

.  f  RAio,  j.  m.  (I.  d'hist.  not.)  conrli liiere  .- 
tasecte  orthoptere,  grillolde.  Y.  Grillo-toupti- 
rinho. 

RIlo,  a,  adj.  clair,  rare :  peu  dense,  peu 
compacte.  Clair-seme.  Delaye ,  peu  epais ,  clair, 
a  elaire  voie.  Y.  Raro.  Päo  — .  Y.  Rala  (da). 

Raua  yt.f.'  branchage  :  toutes  les  brancbes 
8'un  arbre  ;  rameaux  d'un  arbre  ;  ramage , 
rameau.  (f.  d'impr.)  Ramelte  :  chassis  sans 
barre.  lÄa  am  — ,  laine  non  fllee.  Seda  em 
r-,  soie  brüte.  Andar  pela  — ,  (flg.)  s'arre- 
ler  a  des  minuties ,  et  negliger  cc  qu'il  y  a 
d'important.  —  do  victoria,  paliue ,  victoirc. 


RAIK 

Ra«4W,  t>  f.  nweo  t  reulllaf«,  ■wMige 
de  brancbes  enirelacees.  Hütte  :  cabaM  dt 
brancbes  d'arbres  pour  ae  mettre  4  l'abri  da 
soleil,  de  ja  ploie,eU3. 

Ramadan  ,  $ .  m.  ramadin  ou  ramaxaa :  terte 
de  caröme  pendant  lequel  les  Tuet  mm  «Bo- 
gen t  qu'apres  le  coucher  dusoltil» 

Ramado.  Y.  Enromodo, 

Ramagbm  ,  t.  f*  ramure :  Ica  brauche»  <Tüd 
arbre.  *  Ramage  2  dessin  d'one  etofle. 

Rah ii.,  t.  m.  boutqui  pend  d'une  eorde,fic. 
(/la.)  Ge  qui  fait  parüe  ou  dopend  d'ane  •■- 
tre.  Cbapelet,  grains  enlles.  Etameau :  Uta 
d'une  mine  d'or,  o?argent|  eto*  —  de  eai/a, 
*  bouffette.  —  da  di*cipK*o*9  isvtt,  dioeipliic, 
martinet. 

RamalhIda,  i.  f.  brancbes,  um— «t.  'Brau 
des  branohes  agitees. 

Rahalhar,  v.  •.  partenir  4  attraper  tef 
brancbes  d'un  arbre.  Bruire  t  reodm  ■■  tan  esa- 
fus,  en  parlant  dos  brancbes  agitees,  etc.  V. 
Arromolhor. 

Ramalbbtb,  i.  äs.  bouquet  de  flevrs.  (ß§.) 
Recueil ,  assemblage  de  eboses  exquists  dsai 
leur  genro. 

Ramalbbteira,  i.  f.  bouqueUert  t  fsa« 
qui  fait  et  Tend  des  bouquets. 

Ramälbo,  t,  m.  rameau,  branebe  oatsef, 
branobage  sec. 

f  Ramalbödo  ,  a,  adj.  branohn  » qui  a  bait- 
coup  de  brancbes.  Fronte  —  •  d'um  f*asa,ra- 
mure  d'un  cerf. 

f  RamaäbAga  ,  t.  f.  (U  do  bot*)  tspees  de 
plante  (ronooimim  txoitoto). 

RA«ASSI0.    1     YtBMMdanm 

Ramazar.    I 

Rambotih,  f.  m.  sorte  d'4toffe  do  finde. 

Rameira,  t.  A  femme  publique,  prostftaet, 
eoureuse  de  rempart. 

f  R am Biro  ,  $.  m.  sous-ferniof  qui  tleut  m 
branebe  d'un  monopole. 

Rameiro,  odf.  m.  branobier  t  (eper?ior,  fos- 
oon  jeune )  qui  ne  fait  encore  quo  ToWger  es 
branche  en  branebe. 

RamBla.  Y.  Asmafo. 

RAMBriTOs,  a. m.  pL  reales,  petita«  parte»«. 

fRAMEO,  a,  o4J.  (I.  da  bot.)  qot  Heul  an* 
branches  (feuille,  pedoncole);  rajajool9  oai 
appartient  aux  rameaux. 

Ramif!Cac,aö,  t.  f,  rafnifioatfoa)  t  dttMaa, 
distribution  en  pluslours  rameaut;  (fi§.)  stlü 
des  reines,  des  arteres,  des  filooe,  destetn- 
cos,  des  oi>inions,  des  sect«s,ete.  *Eiobraf- 
cbement. 

Ramificädo,  a  ,  p.  p.  do 

RamihcIr,  o.  f».  ot  — s#,  0.  t.  se  rasaHtt: 
so  partager  on  brancbes ,  en  rameaut  (prwp  tl 

to). 

RAMiLBtTB.  V.  Ramolhete. 

Ramirbo,  a.  m.dm.  do  Biomo,  Mit  rtaaota, 

petita  branche. 

RAmbo.  Y.  Rhomno. 

RA  mo,  $.  m.  *  branche .-  morcoau  do  böte  qui 
«ort  <!ti  nonc  ou  d'une  grosso  branoi)e,ee  ajat 


RAN 

•fe  •  la  fvnnt.  aUaean :  petlle  brauche ,  celle 

•mritoutqui  ett  coupee  et  detacbeedu  tronc; 

tfig.)  ee  qui  y  ressemble;  subdivision  d'une 

*eine,  d'une  scienee,  etc.  *  Branche  !  famille 

lanue  d'une  meme  tige;  parlie  d'une  chose 

cempoaee;  (fi§.)  d'une  science,  d'une  entre- 

prise ,  da  commerce,  (id.)  •  äaladie ,  defaut  qui 

■"est  pas  bien  deridö,  blen  caraclerise.  (id.) 

Departement :  distribution  des  dlflerentes  par- 

lies  des  affaires  <P*tat  Ariele  t  en  parlant  des 

ntarehandises.  •  Strophe,  slance  d'une  ode,  etc. 

M  d  un  drap  de  Ht  —  de  armar  aot  pattarot , 

arbrot  0»  arbret.  —  de  gente,  detachement  de 

•oldats.  —  de  towma,  bouebon  de  cabaret. 

*•"**  «  — ,  rendre  du  vln  en  detail ,  lenir 

bouchon.  Ter— de foucura,avoir  un  petit  grain 

«»  folie,  etre  un  peu  fou.  Domingo  de  — #, 

dimanche  des  Rameaux. 

Raböso,  a,  adj.  rameaux,  branchu  :  qui  a, 
q«i  Jette  beaueoup  de  branches. 

B^MPA'    *•  f.  rampe  :  descente  en  plan 
Incline   n'ayant    aueune   espeee   de    mar- 


t  IUar?Iim ,  adj.  m.  ( t:  de  blas.)  rampant. 
On  le  dit  d*un  üon  qui  est  represente  mon- 
tan i. 

f  RabpIS.  V.  Mmpdo. 
Riw.  V.  JM. 

ffUiiATitA,«.  f.  (t.  thitt.  nat.) •  ranatre t 
insecte  hemiptere. 

•  Raucada.  V.  Arraneada. 

f  RarcIhca  ,  f.  f.  (i.  dtkUt.  nat.)  *  raneanca  : 
•iseau  aeeipitre,  vautourin ,  petit  aigle  d'Ame- 
rique. 

RIncb  ,  f.  m.  meuble  ancien. 

Ranceowär,  etc.  V.  Retgatar,  Remir9  etc. 

fRAXCHftiRo,  t.  m.  chef  de  cbambree ;  chef 
«Je  gamelle  (dans  les  vaisseaux).  — #,  pl.  ((.  de 
■aar.)  ceux  qui  mangent  au  meine  plat,  qui 
fönt  gamelle. 

Rakchäl,  t.m.  dim.  de  Rancho.  PeUle  cbara- 
bfto. 

Rlxcvo,  f.  m.  *ohambr6e :  nombre  de  sol- 
dats  qui  logenl  ensemble.  Repa«  que  fönt  en- 
sjtmble  les soldata,  les  matelols.- gamelle,  plat. 
ItOgaaaent  ou  poste  de  l'equipage  enlre  deux 
ftbords.  *  Sociale  :  assemblee  de  gens  qui  fönt 
bände  Apart.  'Rande,  treu  pe.  Compagnonnage, 
fdetc  d'ouvriers ,  etc.  Cabanage :  lieu  oü  cam- 
pent  les  sauvages.—  dot  doentet,  (t.  de  mar.) 

Sit  des  malades.  —  de  Santa-Barbara,  (id.) 
inle-Barbe :  chambre  du  canonnier  dans  un 
▼aisseau.  Corner  #«•— ,  manger  a  la  gamelle. 
▼.  Arremekar. 

Riwcino,  a, adj.  ranee;  ranci  V.  Rancöso. 
'  BAncp,  f.  m.  ranee  :  eorruption  eommencee 
4b  lard,  etc. ;  rancissure,  raneidite.  (/ig.)  Mau- 
vais goüt,  vieilteries.  C heirar  a— ,  sentir  le 
antoee.  Criar—,  rancir,  devenir  ranee. 

•f  RAti^osAntNTE,  adj.  avec  ranee  (fig.)  Aveo 
mauvais  goüt. 

a\AM08o,  a,  adj.  ranee  :  qui  commence  ä  se 
gAter ,  a  sentir.  On  le  dil  surtoul  du  lard. 
f/tf.)  Golhique,  vieux,  ancien,  de  mauvais 
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goüt.  Qui  a  mauvais  goöt,  qui  snie  eetmni  de 

l'huilc  gAlec,  ete. 
Rakcor  ,  r .  m.  •  raneune :  baine  caehee  et  in- 

relereo;  ressentiment  garde  d'une  oflense;*«- 

sir  de  la  vengeance. 
f  RANCoaösAii£trrE,atfo.  avee  raneune» 
Rarcoröso  ,  a  ,  adj.  raneunier »  qai  a  de  la 

raneune,  qui  y  est  porte;  haineui. 
*RANc6CRA,RAHCümA.  V.  Quer  61a,  Queima. 
'Rarcurar-si,  «.  r.  se  plaindre,  ae  lernen- 

ter;  rendre  plainte  en  justice,  it.  V.  Arrmntu- 

rar-ee. 
*  R  ancuroso,  a,  adj.  querelleor.  V.  Bantoreee. 
'Rakcürösd.  V.  Remcuroto. 
Rakcbdor  ,  a  ,  adj.  qui  craque. 
Rahg£r  ,  v.a.  ou  n.  craquer,  craqaeter.  Ren- 
dre un  bruit  aigre et  per^ant.  Gronder,  montrer 

les  dents.  —  ot  denies  ou  eom  et  denteti  grfn- 
cer  les  dents. 

Rahcido,«.  m.  craquement;  grincement(des 
dents);  bruit  aigre,  aigu. 

Raugifer  ou  Renno,  1.  m.  (t.  tfhiti.  nat.) 
"renne  ou  ranger  :  qoadrupede  de  Laponle qui 
ressemble  au  cerf. 

f  Rangomäla  ,  $.  f.  (t.  de  prot.)  averslon. 

Rangue.  V.  RalhOy  Retinga. 

RirtHO,  t.  m.  'morve:  bumeur  vlsqoease  des 
narlnes. 

•Ramdoäda,  a.  f.  'ragoüt  de  rognont.  T. 
Frettura. 

RApmdso ,  a  ,  adj.  morveux:  qai  a  de  fa  morve 
au  nez. 

RaroiSra  ,  t.  f.  rainnre ;  entaillare  en  long 
dans  le  bois ,  ete. 

Ranjlhas,  f.  f.  pl.  (t.  de  Utir.)  Jointe,  pa- 
turon  (du  cbeval ,  etc.). 

Ranula,  t.f.  (I.  de  ehir.)  fanule :  tumeur 
edde*mateu8e  soirs  la  langne  ou  grenonülette. 

f  Randlar,  adj.  2  gen.  (t.  d'anat.)  Yeia  —  , 
ou  ranina,  veine  ranulaire  en  ranine,  sons  la 
langue. 

Rahüncdlo.  V.  Rainunculo, 

RA pa  ,  f.  f.  espeee  de  de  avee  on  pfvot,  dont 
les  faces  sont  marquees. 

R ap ace,  adj.  2  gen.  rapace :  aride,  ardent  a 
la  proie,  (fig.)k  la  rapine ;  ravlssear,  rafhwant. 

RapacidIde,  f.  f.  rapacite :  inclinalfen  k 
prendre  sa  proie,  a  ravir  le  bien  d'aotrnff. 

Rap ACissmo ,  a  ,  adj.  tup.  de  Rapace. 

Rapada,*.  f.  tele  tondue. 

Rapado  ,  a  ,  p.  p.  de  Rapar.  adj.  Ras  :  qui  a- 
le  poil  coupe  jusqu'a  la  peau.  it.  V.  Amoueo. 

Rapalöira  ou  Rapadöüra  ,  1 .  f.  rape,  ratis- 
soire. 

Rapadüra,  t.f.  raüssure,  rAclure.  *Gratln  de 
sucre  qui  reste  attache  aux  bassinea  a  raffl* 
ner,  etc. 

Rapacäö,  t.  m.  grand  garcon  qui  n'a  potnl 
encore  de  barbe ;  beau  garcon. 

RÄPALiNGDAS,  «.  f.  sorle  d'herbe  de  Portugal     - 
qui  porte  des  baies  corneae  le  Ientisque.  4 

Rapäö,  t.  m.  celui  qui  ramasse  des  ordures, 
des  balayures  pour  faire  du  furnier.  Sorte  d'in 
dienne  anglaise  tres'forte, 
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Rapante,  adj.  2  gen.  ( t.  de  Ha*.)  qui  Kralle 
(animal,  cn  alliludc  de  praller. 

Rapape,  *.  m.  (t.  burl.)  grand  salul,  pro- 
fonde  reverence. 

Rapär,  v.  a.  raser:  coupcr  1e  poil  avec  un 
rasoir.  Essorriller,  ccourler:  couper  les  che- 
veux  irop  courls.  Racler,  rdper,  grallcr,  ra- 
tisser.  Escroquer.  Voler,  empörter  de  forcc  le 
bieo  d'aulrui.  De  rapa  torrdo,  adv.  (fam.)  ra- 
dicalemenl,  enlieremcnl;  brusqucnienl. 

Rapariga,  t.  f.  jeune  üllo. 

Rapariguiküa  ,  #.  f.  dim.  de  Rapariga, 
Fillette,petilefille. 

f  *  Raparigo  ,  ».  m.  pelil  garcon. 

Raparigöma,  f.  f.  aug.  de  Rapariga.  Grosse 
Alle,  dondon. 

Raparigüta,  f.  f.  fille  grandeletlc. 

Rapaz  ,  t.  m.  garcon,  enfanl  male;  valel. 
Jeune  horame.  £  um  bom  — ,  c'est  un  bon  en- 
fanl, un  bon  diable. 

Rapaz,  adj.  V.  Rapace. 

"  Rapaza.  V.  Rapariga. 

Rapazäö,  t.  m.  aug.  de  Rapaz.  Gros  garcon. 
V.  Rapagäo. 

Rapazkte,  f.  m.  dim.  de  Rapaz.  Jeune  gar- 
con ,  gamin ,  garconnel. 

Rapazia,  $.  /.'enlanlillage :  echappee,aclion, 
ctourdrrie  d'enfanl;  tour,  elourderie,  ccarl  de 
jeunesse. 

Rapaziada,  s.  f.  'cnfanlillage.  V.  Rapazia. 
Martuaille :  Iroupe  d'enfanls  qui  Toni  du  bruit. 
*  lUssomblemenl,  Iroupe  de  garcons. 

Rapaziniio,  t.  m.  dim.  de  Rapaz  et  moins 
quc  Rapazete.  Petit  garcon,  marrnol. 

f  Rapazütb,  f.  m.  grand  garcon. 

t  Rapk  ,  f.  ou  adj.  m.  tabac  en  poudre. 

"  Rapelho.  V.  Rapazinho. 

f  Rapdidia,  $.  f.  (I.  d'hul.  nat.)  rapuidie  : 
vevroptere,  raphidine. 

•  Rapiär.  V.  Arripiar. 

Rapidamente,  adv.  rapidement,  arec  rapi- 
dite. 

Rapidbz,  f.  f.  rapidite:  cclerile,  y  Hesse, 
promptiiude. 

Rapidissixo,  a  ,  adj.  sup.  de 

Rapido,  ki  odj.  rapide:  eilrememenl  vite. 
Föo— ,  lirc  d'aile,  battement  d'aile  prompt  et 
vigoureux. 

IlArii.no,*.  m.  V.  Pomes (pedra). 

Rapiüa  ,  t.  f.  rapine :  aclion  de  ravir  par  vio- 
leucc;  ce  qui  est  ravi;  pillage,  volerie,  larciu. 
IVoic,  bulin.  Ave  de  — ,  oiseau  de  proie. 

t  Rapimarör  ou        I   depredaleur,  qui  fait 

T  Rapüiäkte,  t.  m.  I  des depredalions. Ra- 
pineur,  fri|>on. 

Rapinar  ou       (  rapiner.  voler  avec  adresse, 

RapinhAr,©.*».  )  derober,  prendre  injnste- 
ineni.  IMlcr. 

-j-  Rapöscos,  t.  m.  (t.de  bot.)  *raiponce  cm 
campunule-raiponce :  plante  Uisonnuellc  dont 
on  mange  la  racine  cn  salade. 

Rapostis,  t.  f.  V.  Ruiponto  battardo. 

•  R aporte  ,  i.  m.  rappori.  V.  Rclaiorio,  Re- 
lafäo. 
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Rapösa  ,  #.  f.  'renard,  renarde :  mammüTei» 
quadruple  du  genre  chieu,  puanl,  tres-ruae. 
(/tyr.)  Homme  tin  elrtise,  vieux  renard.  (I.  da 
mar.)  Coussin  d'ancre,  un  renforl.  E  melkor,  i 
mais  seguroandar  porondeaudam — ,  (loc. 
pi'ov.)  il  n'esi  rien  tel  que  le  plancher  de«  wa- 
ches, que  de  marcher  sui  le  plancher  des  wa- 
ches. A  —  sagaz  ndo  come  as  gaUinka*  de  tau 
vizinhot,  prov.)  un  bon  renard  ne  mange  Ja- 
mals les  poules  de  son  voisin. 

f  Rapösamente,  adv.  {burl.)  aslucieose- 
mcnl;  en  vieux  renard;  matoisemenL 

Rapüseira,  i.  f.  (fam.)  *lieu  expose  au  So- 
lei I  len  hiver).  Sieste.  Y.  Repotueira. 

Raposeirü,#.  m.  (f.  de  prov.)  le  liU  il.  V. 
Rapoieira. 

Raposeiro,  a,  adj.  (/.  burl.)  astucieux,  Üa 
matois 

Raposi  a  it.  f.  ( t.  burl.)  *  tour,  finesse  de  re- 
nard, matoiserie.  V.  Attucia,  Manha. 

Raposim.  V.  Rapotinho. 

Raposinha,  s.  f.  dim.  de  Rapota.  Petit  re- 
nard (prop.  et  /ig.). 

Raposimuär,  «..».  (/.  burl.)  faire  le  re- 
nard. 

Raposjnho,  f.  m.  dim.  de  Raposo.  Renar- 
deau,  pelil  renard.  Cheirar,  feder  a  — #,  senlir 
le  gousset,  avoir  l'odeur  du  creux  de  TaisseOe. 

f  Raposino  ,  a  ,  adj.  de  renard.  (ßg.)  Astu- 
cieux, ruse,madrc. 

Raposio,  t.  m.  V.  Rapotia. 

Rapöso  ,  «.  m.  renard  male.  adj.  (fig.)  Vieux 
roulier,  vieux  renard ,  fin  matois. 

f  Räpsoda  ,  t.  m.  rapsode  :  musicien  amba- 
lanl  qui  parcourait  la  Grece  en  chantant  les 
rragiuents  des  poömes  d'Romere. 

Rapsüdia  ,  f.  f.  rapsodie  :  morceaux  des  poö- 
mes d'üomere ;  par  corruption ,  manvais  ra- 
raas de  vers,  de  prose. 

Rapsodista  ,  §.  m.  rapsodisle :  qui  ne  (all 
que  des  rapsodies. 

Raptado  ,  a  ,  p.  p.  de  Raptar. 

Raptadör.  V.  Raptor. 

f  Raptar  ,  v.  a.  ravir,  enlever,  prendre  par 
force  ;  une  title ,  etc.). 

Räpto,  t.  m.  enlevement  violent,  foree. 
Rapt :  enlevement  d  une  fille  pour  repoaser. 
*  Extase.  V.  Extase.  —  de  teduefdo,  enlevemeBt 
par  seduclion  d'une  Alle. 

Rapto  ,  a  ,  adj.  V.  Arrtbatmdo.  Mtimtmle 
— ,  ( /.  dattr.).  V.  Movimento. 

Raptor,  s.  m.  ravisseur.-  celui  qui  ealtf« 
une  lille. 

Rapüskcio.  V.  Raponfot  ou  Ruiponto. 

f  Raqlei.  ,  #.  m.  ((.  de  bot.)  'amarjllb  gre- 
nesienne  ou  lis  du  Japon. 

Raqueta,  f.  f.  *jen  de  volant :  soriede  jea 
de  paume.  Raquette  :  inslrumeot  poar  jooef  a 
la  paume. 

IUyiinco,  Raqoitis,  eic.  V.  Rmckiticoteta» 

Rahamente, odc.  rarement. 

Rarar.Y.  Ralar. 

Rarefacvaö,  *  f.it.de  pkue.)  raredetttB ; 
1  aclion  de  rareüer,  dilatation  (de  1'air). 


RAS 


RAS 


9» 


Rarbfacu*  tte  ,  adj.  2  gen.  rarefiant :  qui  ra- 
reAe,  qui  duale,  p.  a.  de  Rare  faxer. 

•f  Rarefactivel,  adj.  2  gen.  raresciblc :  qui 
>eu4  se  rareUer. 

f  Rarefactivo  ,  a,  adj.  rarefactif ,  qui  rare- 
io. 

Rarbfazer  ,  v.  o.  ( t.  de  phyt.)  raren*  er :  di- 
äter, rendre  moins  dense. 

Rarefazer-se,  v.  r.  se  rareßer.  On  le  dil 
i'un  corps  qui ,  par  la  dilatation  de  ses  parlies, 
iocape  plus  d'espace  qu'auparavant. 

Rarefeito  ou  Rarefacto  ,  a  ,  p.  p.  de  Rare- 
Taztr.  it.  adj.  Rarefie. 

Rareza,  #.  f.  rarete ,  disetle ,  l'oppose  d'a- 
londance.  Peu  d'epaisseur;  etat  de  ce  qui  est 
rlair-seme.  Rarefaclion.  V.  Raridade. 

Raridade,  t.  f.  {t.dephys.)  rarete,  rares- 
?ence  :  qualile  de  ce  qui  est  rarelie.  — ,  qua- 
lile de  ce  qui  est  rare,  peu  commun;  cbose 
rare;  singularite  d'un  fait,  ce  qui  le  rend 
elrange.  — *,  pU  raretes ,  choses  rares ,  curio- 
siles. 

f  Rarifolhado,  A,ac(/.  (rde6o/.)rarifeuiller 
qui  a  peu  de  feuilles. 

Rarissimo,  a,  adj.  tup.  de  Rdro.  Rarissime, 
tree-rare. 

Raro,  kyadj.  rare  .-  qui  arrive  peu  souvent, 
qui  se  trouve  raremenl;  qui  n'est  pas  com- 
nion,  ordinaire,  etc.;  singulier;  excellent, 
precieux;  l'oppose  de  dense,  de  compacte,  de 
freqoent.  Qui  est  en  petit  nombre,  en  petile 
quantite.  V.  Ralo.  Rarat  vezes ,  rarement,  peu 
souvent,  peu  frequemment. 

Raro  ,  t.  m.  V.  Ralo. 

Ris.  V.  Ras. 

Räsa,#.  /.  sorte  d'ancienne  etofTe  de  laine. 
Mesure  de  grains  raclee.  Estiraalion  ou  tarif 
des  frais  d'un  proces.  'Depens. 

Rasädo  ,  A,  p.  p.  de  Rasar. 

Rasadura,*.  f.  I'action  de  raclerune  mesure 
de  grains ,  etc. ;  ce  qu'on  öle  d'une  mesure  en 
y  passant  la'racloire. 

Rasaiiknte ,  adv.  entierement,pleinement; 
tout  a  fait,  totalement.  Clairement,  ouverle- 
incnl,  sans  detour. 

Rasante , adj.  2  gen.(t.  de  fort.)  rasant: 
qui  rase,  va  en  rasant.  Linha  de  defensa  —  ou 
flamco  —  ,  flanc  rasant.  Bateria  — ,  feu  rasant. 

Rasäö.  V.  Razäoy  (ant.)  Ratoura. 

Rasär,  v.  a.  racler.  Rader,  passer  la  radoire 
aar  une  mesure  de  grains,  etc.  Raser:  passer 
tort  pres  ;  toucher  legerement.  V.  Arrasar. 

Rasbütos,  s.  m.  pl.  (t.&Aiie)  caste  guer- 
riere  dans  rinde. 

Rasca  ,  f.  f.  espece  de  traraail.  Barque  de  pe- 
eheur.  Levdr—,  (fam.)  avoir  son  petit  inierei. 
Mjetar — naatsadura,  (id.)  avoir  pari  au  ga- 
leao. 

Rascadör,  f.  m.  racloir,  gralloird'orfevre, 
etc.  'Ratissoire .-  instrument  pour  ratisser  les  al- 
lees. '  Rugine  :  instrument  de  Chirurgien  pour 
ratisser  les  08.-0*0  bomba,  ( f.  de  mar.)  "  cu- 
rette  :  outil  pour  nelloyer  les  pompes. 

HMora*  s  f.  f.  I'action  de  gratter  ou  de  se 


gratter;  raclure.  Marquc  qui  resle  apres  sVtre 
gratte ,  etc. 

*  Rascäö,  t.  m.  (f.  vulg.)  page  d'un  grand 
seigneur.  Ragout  de  mouton  hache  avec  da 
lard ,  de  Toignon  ,  etc. 

Rascar,  v.  a.  gratter  :  passer  fortement  les 
ongles  sur  la  peau ,  etc.  £gra  ligner,  etc.  V.  Ar- 
ranhar.  Racler,  ratisser.  (im»*.)  V.  Bradar, 
Clamar. 

Rascoa  jt.f.(  t.  vulg.)  balayeuse,  senranle. 
Femme  de  cbambre. 

•fr  Rascoeiro  ,  t.  m.  qui  fait  la  cour  aux  ser- 
vanles ,  aux  femmes  de  cbambre. 

Rascoice  ,  i.  f.  action,  propos  raalhonnete; 
vulgarile. 

Rascöte,  f.  m.  ( t.  burl.)  dim.  de  Ra$cäo. 

Rascumiado  ,  a ,  p.  p.  de 

Rasccnhär,  v.  a.  esquisser,  croquer  an  des- 
sin.  Ebaucher.  Faire  un  brouillon. 

Rascönbo,  f.  m.  *  esquisse,  ebauche  ,  cro- 
quis.  Brouillon. 

Rascado  ,  a,  p.  p.  de  Ratgar.  adj.  Decbire; 
fendu.  Hörnern  —  ,  (flg.)  bomme  genereux,  li- 
beral ;  courtois.  Boca  —a ,  bouebe  tres-grande, 
exlrememetit  fendue.  Olhot  — #,  grands  yeux 
bien  fendus.  Comprimenlot  — f,  coroplimenls 
outres,  longs. 

Rasgadör  ,  a  ,  adj.  et  *.  celui ,  ce  qui  dechire. 

Rascadöra  ,  f.  f.  '  dechirement :  action  de 
döchirer.  Decbirure.  Ouvertüre,  breche. 

f  Rasgamento  ,  a.  m.  *  ouverture. 

Rascäö,  ».  m.  aecroe :  dechirurea  an  halit, 
adu  linge,  etc. 

Rasgar,  v.  a.  dechirer,  rompre,  meltre  en 
pieces,  irancher;  faire  unaecroc.  (/|o.)  Fendre, 
diviser,  rompre.  Ouvrir,  pratiquer  une  Ouver- 
türe (dans  une  muraille,  etc.);  elargir(une 
croisee,une  porte,  etc.);  pratiquer  (deaenv 
brasures  pour  le  eanon,  des  sabords,  etc.).  — 
a  letlra,  ecrire  en  grosses  lettres  en  faisant 
des  traits  avec  la  plume. 

RÄsco ,  t.  fit.  cadeaa  :  trait  de  plume  ou  de 
plnceau  grand,  hardi.  (fig.) T rait  ingenieux f 
pensee  neuve,  brillante,  etc.  Trait  de  gran- 
deur,  de  generosite,  action  noble,  etc.  En  ce 
sens,  on  s'en  sert  surtout  au  pluriel. 

Rasguxho.  V.  Rateunho. 

RÄso,  a,  adj.  ras,coope  ras.  Pleln,rasv 
uni,de  niveau,  sans  inegal ile.  Simple.  On  le 
dil  en  parlant  d'un  genlilhomme  non  litre,  d'un 
soldat  sans  grade ,  etc.  Rase,  demoli.  Udo  — «, 
vaisseau  rase.  Soldado  — ,  simple  soldat.  jO- 
tento  — ,  tabouret,  siege  sans  dossier.  Em 
campo  — ,  en  plaine  campagne.  Deichar  — , 
ecourter,  couper  tres-court.  Bala  — a ,  boulet 
qu'on  met  seul  dans  un  canon ,  balle  seehe. 
Eseudo  —y{t.d$  blas.)  ecu  sans  timbre  ni  or- 
nemenls.  Seda  —ay  salin.  Taboa  —  a,  (/tf.) 
table  rase ,  esprit  neuf ,  suseeptibfe  de  tout  es 
les  impressions.  Sinai  —,  Signatare  de  notaire 
sans  paraphe.  Charniea  — a,  lande  Cbauve. 
romor  — .  V.  Arratar. 

Rasoar  ,  etc.  V.  RasoAr,  etc. 

Hasovra,«.  f.  raoloiredemefareur4f  traln ; 
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radelte  de  mesureur  de  sei.  (fig.)  Egalite  par- 
faile.  L'action  de  raser.  Dia,  ca$a  de  — ,  (I. 
cUhu.)  Jour,  pieee  d'un  couvenl  od  les  moines 
se  fönt  raser,  se  fönt  eouper  les  cheveux,  etc. 

Rasooear , «.  a.  racler,  rader,  passer  la  ra- 
clolre  ou  la  radoire. 

Räspa,  f.  f.  raclurc,  ralissnre.  (I.  de  mar.) 
Gralte :  outil  pour  gratter  les  ponts  des  vais- 
seaui.  —  de  dous  cörtet,  gralte  double.  —  de 
lrt$  eortee  ou  triangulär,  gratte  en  triangle. 

•J- Raspadeira,  t.  f.  truclle  brettee.  Dague : 
denii-espadon  pour  racler.  'Grattoir  pour  enle- 
ver  l'encre. 

RaspAdo,  a  ,  p.  p.  de  Raepar. 

Raspadör,  $.  m.  racloir:  Instrument  pour 
racler.  Grattoir :  Instrument  pour  gratler.  V. 
Raspadeira. 

RÄspaduea,  f.  f.  l'action  de  racler,  de  ratis- 
ser.  Raclure ,  ratissure  :  partie  qu'on  enleve  ea 
raclant,  en  ratissant.  Rature. 

Raspambnto,  t. m.  V.  Ratpadura. 

RaspAe  , «.  a.  racler,  ratisser,  gratter.  Effleo- 
rer,  enfever  la  superflcie. 

f  Räspilba,  f.  f.  'debordoir  i  outil  de  tonne- 
lier. 

Rasqueta,  t.  f.  ( I.  de  aser.)  racle  ou  grattoir 
de  vaisseau.  *  Poignel  de  la  main  (p.ut.). 

Rasaah  Alba  ,  s.  f.  V.  Ettoraque. 

■  Rasso.  V.  Baepado. 

Rasteae.  V.  Ratiej'ar. 

t  RasteirameMit«  ,  adn.  (fig.)  oVune  maniere 
vile ,  abjeete,  meprisable. 

RASTtiao,  A ,  adj.  rampant,  quirampe;  trat- 
nant,qni  Cratae;  (/If.)  bas,  vil,  abjeot,  me- 
prisable. Gfo— ,  hasset,  cbien  qui  cbaase  a  la 
piste.  Planta*  — «*,  plantes  rampanles. 

RastejAdo,  a,  p.  p.  de  Rattejor. 

Rastrjad6e,  s.  et.  celoi  qui  fait  des  reeher* 
chos,  qui  recherche  aveo  soin.  Ghassear  qui 
seit  A  La  piste  le  gibitr. 

RastejAb  ,  v.  a.  chercher :  suivre  a  la  trace, 
a  la  piste;  faire  une  recherche  exacte  de.  (/ig.) 
S'enquerir:  rechercher,  faire  desperquisitions; 
s'informer,  examiner.  (td.)  Depister :  decouvrir 
ce  qu'on  veut  savoir.  (id.)  Entrcroir;  imiter 
Imparfaitemeat*  —  uma  muiher,  eourliser  une 
ferame,  rechercher  son  aflecüon. 

RastejAe  ,  9.  n.  aller,  voler  pree  de  la  terre. 
(fig.)  Ne  pas  s'elever  A  la  hauteurde  son  sujel. 
Se  tralner,  ramper. 

f  R  ASTSiO ,  s.  et.  l'action  de  suivre  a  la  piste, 
etc.,  recherehe,  perquisiüon.Aetiondt  tralner 
ou  de  se  tralner.  (fig-)  Connaisaance  impar- 
faite. 

RastklAb.  V.  RetieUar. 

Rastello,  f.  m.  rateau  i  garnitore  ou  gar- 
des  d'une  serrare,  etouverture  de  la  clef  qui  y 
repondeat.  V.  Metiello. 

f  RastIlbo,  §.  %%.  tratneau.  —da  pdfoor«, 
*  Iralnee  de  poudre. 

EASTiüGA.  V.  Reeiimga. 

Rasto ,  t .  m.  •  piste,  trace,  vestige.  (fig.)  In« 
dice,  signe,  raarqee.  Trataeau.  Espeoe  da  filet 
o>  aaa^wtr.  «Iiala^deeeadse  A  oaaen.  -  aV 


veado,  "abatiurat,  all  u res  da  oerf.  ir,e$gu$r 
pelo  — ,  suivre  a  la  piste.  V.  Raetejar. 


de 


se  tralner.  Levar  de 


tralner. 


Rasto lhäda,  f.  f.  grande  quantite  de 
me,  etc. 

Rastölbo,  t.  m.  *eteule,  cbaume :  partae 
des  tuyaux  de  nie  qui  reste  sar  pied  apres  la 
moisson.  Andar  ao  — ,  chaumer. 

RastrbAe.  V.  Raetejar. 

Rabtreiro.  V.  RatUiro. 

Rastrilbo  ,  f.  m.  (I.  de  fort.)  "herse  t  pHk 
qui  se  leve  et  s'abat  aux  portes  des  Tiüas  de 
guerrc.  Tratneau.  V.  RattUho. 

RAsteo  ,  *.  m.  *  bSche  tratnante.  V. 

Rasdra,  *.  f.  raclure,  ratissare.  V. 
Ratpadura. —e de  ponta de  oeado ,  graiMM 
raclure  de  corne  de  cerf. 

Rata  ,  t.  f.  rat  femelle.  Quote-paai :  ee  qei 
revient  A  chacun  daas  un  partage.  V.  ProreU. 

Ratädo,  a  ,  p.  p.  de  Rotor,  adj.  Range  des 
rata. 

Rataö  ,  s.  m.  aug.  de  Rato.  Gros  rat  Y.  äh 
ganoi. 

Rataö, öna, adj.(fam.)  se  dlt  öVaneeaest 
ou  personne  dr6le ,  originale ,  etc.  Attutor  -, 
eassonnade  trös-inferieure. 

RatAe  ,  v.  a.  ronger,  en  parlant  des  rals. 

RatazAna ,  s.  f.  gros  rat,  rat  ordinain.  Y. 
Arganax. 

Ratea^AO,  9.  f.V.  RalHo. 

Rateädahbntb,  adv.  au  prorala. 

RateAdo,  a  ,  p.  p.  de  Ratear. 

Rateadör,  a,<.  celui  quidistribaevqalia> 
tage,  etc.,  au  prorata. 

Ratbamento.  Y.  Rateio. 

Ratear,  e.  o.  diminuer,  rabattre  ao  prertta. 
Partager,  distribuer  proportioonellemeat;  par* 
tager  une  somme  au  prorata  de  rinteret  dl 
chacun. 

Rateio,  «.ne.  partage,  dlstrtbotiea aa Bet- 
räte ;  repartition  entre  plasieura  au^pronU  dl 
la  mise  ou  de  l'interei  de  chacun. 

i  Rateiro,  a,  adj.  qui  eherche  les  rata, ks 
souris  (chat). 

RatificaqaG,  *.  f.  raüfication  :  approaatiea, 
conflrmalion  aulhentique;  acte  qui  U 

RatificAoo,  a  ,  p.  p.  de 

RatificAr  ,  «.  a.  ratifler  j  approaver, 
mer  aulhenliquement  ce  qui  a  eta  fait  ou  ptt* 
mis. 

*  RatibaeiqAG,  9.  f.  raüflcation,  approaauaa 
d'une  chose  faile  en  notre  nom. 

Ratim.  (I.  d'AtU)  Y.  Quiiate. 

f  Ratina  ,  9.  f.  raune :  etofle  de  laiue,  h  ae- 
tits  grains  en  boutona. 

f  Ratinär,  e.  a.  ratiner :  rendre  pareü  Ali 
ratine. 

RatinbAr  ,  c.  a.  et  n.  (burl.)  leslner. 

Ratuibo,«.  m. dito,  de  Raio.  "Souris, sea* 
riceau.  —  arruwado  dos  ataloa,  malet.  Sebii* 
quet  qu'on  donne  per  derision  aux  aabitaaai 
de  Beire.  (ant.)  Chiche,  avare,  ladre.  II  est 
aussi  adj.  Reit  — *,  barafa  petila,  be>eai  dl 
Beira. 
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RatIs.  V.  RaHm. 

f  Ratisböra  ,  *.  f.  (I.  de  a&e;.)  Ralisbonne  : 
viHe  de  Ba?  lere. 

RAto  , *.  m.  (f.  rf'Afrf .  nat.)  rat :  petit  anlmal 
qudrupede,  rongeur.  •  Souris.  —  eampeetre 
•a  s*oftl«si»fo,  ratdesobamps,  le  campagnol. 
—  eVagua,  rat  d'eau.  —  iemminoY»  daLapcmt«, 
le  lenming.  —  %oeor  da  Siberia,  le  loeor.  — - 
fremde  eaeeiro,  le  rat  ordinaire.  —decumano 
mieiro,  le  sarmulel.  —  grie  eateiro  da  Siberia 
o  China,  le  caraeo.  —  peoueno  ou  ra/tiiAo  eo- 
setro ,  la  souris ;  raton ,  pellt  rat.  —  erieSto  do 
narle,  le  bamster  ordinaire.  —  atoupeirado , 
nt-Uape.  —  typhio ,  le  seiuni.  —  eheiroeo,  rat 
anueque.  —  dalndia,  Ichneumon.  —  do  mar, 
aphrodile  berlssee;  souris  de  mer  :  insecte, 
coquillage.  O  montepario  um  — ,  la  montagne 
a  mfante  une  souris. 

RAto,  a,  adj.  arrete,  ratifle.  V.  Ratißcado. 
(f.  •«{?.)  Fin,  rose,  matois; original,  drole. 

Ratobira,  s.  f.  ratiere,  souriciere:  maebinc 
a  prendre  les  rata ,  les  souris.  Cair  na  — ,  don- 
nerdans  le  piege,  dans  le  panaeau. 

RatomBiro  ,  »,  m.  voleur  de  ehoses  de  peu 
4a  valeur,  larronneau ;  filou. 

RAutisoifO,A,  adj.  (I.  de  polt.)  qui  donne 
un  son  rauque. 

RaudAl,  t.  m.  lorrent :  eourant  d'eau  rapide. 
(/|f.)Torrent,  seditde  certaines  ehoses  pour 
teur  aboadanee,  leur  impetuosite. 

*  RacoAO.  V.  Monika. 

f  Racmya,  a.  f.  (I.  aVAtie)  Sorte  de  rete- 
menls  orientaux. 
Ravüm  ,  a.  m.  pretre  du  Pegu. 

*  RausAr,  etc.  V.  Raptar,  Violar,  etc. 

*  Rauso  ou  Radsso.  V.  Rapio ,  Forgamenlo. 
•f  Ravrxa  ,  *.  /".  ( I.  da  ftop.)  Ravenne :  ville 

das)  Etats  eocleiiasUques. 

•Ravwb6so.  V.  Mabugento. 

RAxa  o»  RAixa  ,  a.  f.  ancienne  etofle  gros- 
sere. 

Raxada.  V.  Rajdda. 

RaxAdo,  adj.  Y.  Majado,  Lietrado. 

Raxbta,  a.  f.  dim.  de  Rasa.  Sorte  d'etofTe 
ptaa  legere  quo  la  rosa,  ou  eette  etoffe  tissue 
de  diverses  couleurs. 

Rata.  V.  Raia. 

•Rat'a.  V.Rafnha. 

"RatAl.  V.  Real  (monnaie). 

RayAb  ,  e(e.  V.  Raiar,  etc. 

Rayo,  etc.  T.  Raiot  etc. 

Raz  ,  f.  m.  Pano«  do— ou  oVArrdt,  tapisserie , 
etoOe  pour  tenlure. 

*  RAza  B  SbrrAO,  (lotution  adv.  ant.).  Pro- 
friedadesde—,  biens  fonds  qui  ne  payent  le 
eens  que  tous  les  deux  ans. 

RazAO,  9.  f.  raison  :  reunion  des  facultes  in- 
lellecluelles  qui  distinguent  l'homme  de  la 
Mte ;  leur  juste  emploi ;  bon  sens ;  ce  qui  est  de 
droit,  de  justice,  d'equile ;  preuve  par  diseours, 
per  argument,  etc.;  motif,  cause,  sujet,pre- 
lexte,  excuse,  justiflealion ;  rapport;  eooipie; 
BR+d*retion  de  prix  dans  les  achets  ou  venles ; 
(l.  de  molk.)  rapport  d'une  quanlite  a  une  aette, 


—eNouaWada,  raison  d'egalile:  rapport  de  deux 
quanlites  egales.  —  de  detigualdade ,  raiset 
d*inegalile.  —  irrational  t  raison  sourde,  in- 
comraensurable ,  qui  ne  peut  s'exprimer  pac 
des  nombres.  —  rational  %  raison  entre  deux, 
quantites  rationnellea  ou  commenturables, 
Parole,  expression.  —  natural,  raison,  lin 
miere  naturelle,  bon  sens.  —  d'eiasdo,  raison; 
d'etat  :  consideration ,  maxine  politique.  A 

—  de ,  a  raison  de ,  sur  le  pied  de.  Dar 

—  de  rf,  rendre  raison  de  sa  conduite.  Com—t 
a  bon  droit,  avec  raison,  avec  justice.  Com  — ■ ' 
ou  $tm  eüa,  ä  tort  ou  a  raison.  Com  smn&i 
moU  — ,  a  plus  forte  raison.  Como  for  — ,  ainsl 
qu'il  appartiendra ,  comme  de  juste.  £  motf 
%mo— ,  raison  de  plus.  £eet-<-,dere\sonjiabfo 
raent,  d'une  raaniere  deraisonnable ,  a  tort, 
Bm—de,k  titre de,  en  qualite  de. Livro  da  — j 
livre  de  compte ;  rapport,  memoire.  Faser  a  — 1 
faire  raison  a  one  sante»  a  un  toast.  Traxer) 
4  —  ou  metter  em  — ,  mettre  a  la  raison,  raiW 
ger  a  son  devoir  em  mettre  d'aooord.  Udo  ter  —  * 
aveir  tort.  Qual  dos  doue  i  0  que  lern— P  um^°\ 
eile*  ndo  tem  — ,  lequel  eit-ee  des  deux  qui  % 
tort?  ils  ont  tort  tous  deux.  V.  M.  temmuita  ou. 
toda  a— ,  vous  avex  parfailement  raison.  Ter 

—  eom  alguem  ou  —  de  parentoteo,  etc.,  etre. 
parent  de  quelqu'un,  avoir  des  relationa  de 
parente  avec  quelqu'un.  Pdr-te  dt  rottet,  ter 
razöet  com  alguem,  se  dispuler  avec  quet* 
qu'un,  le  eontredire.  Traadrao+e  de  raxÖet% 
ils  se  prirent  de  paroles. 

Raximo.  V.  Racimo. 

Razo  ,  9.  m.  salin ;  serge  de  soie  ou  de  laine« 

RazoAdam£nte  ,  adv.  ratsonnablement. 

RazoAdo,  a,  p.  p.  de  Raxoar.  adj.  Raison- 
nable ,  sense ,  refleebi.  V.  Arrezoado. 

RAzoiiAMftnTO,  9.  m.  disoonrs,  raisonne- 
ment.  V.  Arretoamonto. 

RazoAmtb,  adj.  9  gen.  qui  raisonne,  doue  de, 
raison. 

RazoAr,«.  a.  (f.  da  prat.)  —  o  feito ,  a  oV-. 
manda,  plaider  une  cause,  e.  n.  Raisonncr, 
discourir;  parier.  V.  Arrexoar. 

Razoavel,  adj.  2  gen.  raisonnable,  equita^ 
ble,  con forme  a  la  raison;  convenable,  mode* 
re ,  süffisant.  V.  Rational. 

Razoatblmrntb,  adv.  \.Roeie*a*elw*nk. 

Razon avel.  V.  Raxoavel. 

Razöura.  V.  Ratoura. 

Re  ,  particule  reduplicative  qui  entre  dans  1^ 
composition  de  plusieurs  mots  portogais. 

Vit  ,9.  f.  { t.  de  prat.)  Faccusee  en  justice . 
defenderesse ;  la  femme  qui  a  commisquelqud 
crime,  coupable,  delinquante.  Raie  que  roai 
fait  sur  la  terre,  a  certains  jeux.  (I.  de  mar.] 
Poupe,  arriere  d'un  vaisseau. 

Kt,t.m.  ( L de mut.) re :  seeonde note de \+ 
gamme. 

'  RkA ,  t.  f.  l'accusee.  V.  Ri.  iL  V.  Rkea. 

ReabilitAr,  etc.  V.  RekabiUtar,  ete. 

RbacqAO,  a.  f.  reectien ;  resistanee  de  eerpt 
frtppe  a  TaaUom  4m  eerpe  qui  teftapf  ■»  &§>i 


992 


REA 


HEB 


Vengeance  de  l'opprime ;  oction  de  rcagir,  son 

eflct. 

fRKACCENDER,  v.  a.  rallumer  :  alluracr  de 
nouveau. 

Reaccusaq  a6  ,  *.  f.  recrimination. 

Reaccusär,  t>.  a.  accuser  de  nouveao. V.  Re- 

Rractito  ,  A ,  adj.  reactif :  qui  reagiU 

Reacender.  V.  Reaeeender. 

Reacbso  ,  a  ,  aaj.  rallume. 

ReadIlho,  a.  ro.  sorte  d'etofle  de  laine  et 
soie. 

Rf.aggravac.ao,  a.  f.  aclion  d'ofTenser  de 
nouveau. 

Reaggravar,  c.  a.  offen ser  de  nouveau. 

Rkäl,  t.  m.  real  (monnaie).  V.  Riit.  (ani.) 
V.  Ärraial.  Näo  ter — ,  n'avoir  pas  le  sou.  — 
d'ugua,  irapot  sur  Ia  viande,  le  vin ,  etc.,  ponr 
enirelenir  les  fonlaines,etc.  Real  — ,  cri  de 
I'acclamalion  des  rois  en  Portugal. 

Real,  adj.  2  gen.  royal :  qui  apparlientau 
roi ,  qui  le  regarde,  lui  convient ;  ifig.)  grand , 
Tnagnifique  ,  somptueux  ;  noble  ,  genereux. 
Reel :  qui  esten  eflet,  sans  flclion,  sam  figure; 
cerlain,  veritable.  Franc,  sincere.  Casa  — , 
maison  du  roi.  Doenea  — .  V.  Icterieia.  Galt — , 
reale,  principale  galere  du  roi. 

Real«, a do  ,  a  ,  p.  p.  de  Realcar.  adj.  Re- 
hausso,  releve,  illustre.  (I.  de  bot.)  V.  Renum- 
tonle. 

Realcar ,  v.  a.  (f.  de  peint.)  rehausser :  faire 
ressortir  par  des  coups  de  lumiere.  (/ig.)  Re- 
hausser l'eclat,  donner  plus  de  luslre;  donner 
du  relief,de  Ia  couleur  aux  pensees,  etc.  Bro- 
der  en  relief ,  recaraer. 

Reälce  ou  Realco,  $.  m.  rebord  ,  rehausse- 
ment,  rehaut,  rclicf,  ornement  releve  en  bosse. 
Jour,  coup,  efTet  ou  redet  de  lumiere  dans  les 
clairs  d'un  tablcau.  (/ig.)  Lustre,  eclat,  tout  ce 
qui  sert  a  relever  le  prix  d'une  chose.  Bordar 
de  — ,  broder  en  relief,  recamer.  — *,  pl.  (t.  de 
peint.)  rehaut« ,  les  endroits  les  plus  eclaires, 

Realegrär  ,  v.  a.  rejouir  de  nouveau.  II  est 
aussi  reciproque. 

Realejo,«.  m.  orgue  portal if ;  orgue  ä  cy- 
lindre. 

Realencamentb  ,  adv.  royalement. 

Realengo  ,  Af  adj.  royal ,  de  roi.  Terra—a. 
V.  Reguengo. 

Realete,«.  m.  irapot  d'un  real  surchaque 
eanada  de  vin.  V.  ce  mol. 

Realeza,  *.  f.  royaute  :  6 tat,  dignitö  de  roi. 
Magnillcence ,  grandeur,  generosilc. 

Realidädb,  t.  f.  rcalite  •*  exislence  effective. 
Verile,  sincerite.  (ant.)  V.  Realesa.  JVa  — ,  en 
realite,  r6el lernen l,  effecliveraent;  au  fait.  Sa- 
6er  com  — ,  savoir  au  vrai. 

f  Realismo,  #.  m.  royalisrae  :  parll  du  roi; 
amour  du  roi.  ( t.  tcol.)  Realisrae  :  Systeme  qui 
consisle  a  considerer  les  objets  comme  reelle- 
ment  existants;  malerialismc. 

Realissimo,  A,aup.  de  Real. 

Rbaüsta  t  #.  m.  royaliste  :  partisan  du  roi  ou 
de  Ia  royaute.  — § ,  pl.  (i.  tcol.)  realistea  :  seo- 


taires  qui  regardaient  comme  reels  les  Atre& 
abstraits;  l'opposc  des  nominaux. 

Realizac>0,#.  f.  realisation  :  acüonderea- 
liser. 

Rbalizädo ,  a ,  p.p. de 

Rralizär,  v.  a.  realiter  :  rendra  reel  #4  ef- 
feclif.  Verifier. 

RealizAr-se,  c.  r.  se  realiter :  Ätre  realM, 
devenir  reel ;  arriver,  etre  accompli ,  exeevte. 

Realmekte , adv.  royalement, en  roi,comow 
un  roi.  Effeclivement,  reel  lernen  l. 

*  Reame.  V.  Reino. 

Rkanimädo,  a,  p.  p,  de  Reanimar. 

Reanimadör,  a,  adj.  et*,  qui  ramme. 

Reanimär,  v.a.  raviver,  ranimer  :  rendre, 
redonner  de  Ia  vigueur,  du  courage. 

Reasscmjdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Reassdmir  ,  v.  a.  reprendre .-  prendre  um  s* 
conde  fois.  V.  Recobrar. 

ReassdmpcAö,«.  f.  l'action  de  reprendre. 

Reassumpto  ,  a  ,  p.  p,  irr.  de  Reattumir. 

Reata.  V.  Arriata. 

Reatädo,  A,p.  p.  de  Reatar. 

Reata  dura,  t.  f.  (ant.}  l'action  d'aUaeberra 
de  rattacher.  —s,pl.(l.de  mar.) '  ceintrage. 

Rbatär,  v.  a.  rattacher:  attacher  de  u»o- 
veau;  Her  forlement.  V.  Arriatar. 

Reäte.  V.  Cabresto,  Arriata. 

Reäto  yt.m.  *  prevention ,  etat  d'un  aeease. 
(t.  de  thfol.) '  Obligation  ou  Ion  est  de  se  soo- 
raettre  a  la  penitence  qui  correspond  a  no  pe- 
che,  m^rae  apres  qu'on  a  obtenu  le  pardon. 

Reavisado,  a  ,  p.  p.  de 

Reavisär,  v.  a.  avertir  deux  fois;  rendit 
plus  avise. 

Rebadilda.  V.  Rabadilha. 

Rebaixädo,  K9p.p.  de  Rebaixar. 

Redaixamb?ito  ,  t.  m.  rabaissement,  raball. 

Rebaixar,  «.  a.  rabaisser  :  metlre  plus  ba». 
Approfondir.  v.  n.  S'abattre. 

RebAixo ,  t.  m.  *  enuille  au  bas  d'une  petot 
de  bois,  d'une  pierre,  etc. 

Redaldio,  adj.  m.  sauvage  (flgue). 

f  Rebalsado,  a,  p.  p.  de  RcbaUar-$e.  adj. 
Agua—a,e*u  arretee,  retenue  dans  ton  coan: 
mare ,  etc. 

t  Rebalsar-se,  v.  r.  s'arrÄter,  arreter  soa 
cours,  devenir  stagnante,  en  parlant  de  l'eao. 
(/ig.)  S'a masser. 

f  Rebanada,  t.  f.  —  de  cento,  bouflee  dt 
vent.  V.  Robanoda. 

Rebanhada.  V.  Rebanho. 

REDANnÄR.  V.  Arrebanhar. 

RebAnho,  t.m.  troupeau  de  bete»  a  lalae. 
(fig.)  Troupeau.  On  le  dit  des  fideles  par  raa- 
port  a  leur  pasteur.  Em  ou  aoa—s,  en  troope» 
par  bandes. 

REBAifQuio.  V.  Ribronqnio. 

•f  Rbbäö,  t.m.  pilote  coli  er,  lamanear  dtla 
mer  Rouge. 

f  Rebaptizantk,  o^;.  et  a.  m.  rebaptisaoi, 
qui  rebaplise.p.  a.  de 

Rebaptizar,  v.  o.  rebapliser:  baptiacr  nie 
•econde  fois. 


BEB 

'.  serte,  enehUsement  det  pier- 

a.  ebarber. 

.  V.  Rapto,  Rxiate. 

.  V.  Arrebatar,  etc. 

'attaque  imprevue;  surprise. 
1  ce  qui  surrient  inopinement. 
1  de  coorir  aux  armes.  Tocsin  : 
te  ponr  donner  Palarme;  eveü. 
e,frayeur;  trouble,  emotion, 
ite  des  humeurs  dans  une  ma- 

flefre).*  Dispute,  qaerelle  in- 

e.  —  falto,  fausse  alerte.  Dar 
rmes.  Tocar  a— ,  sonner  l'a- 

generale.  Tocar  a  — -  com  um 
tocsin.  Tomar—,  (anl.)  s'ef- 
nter.  Apanhar d* — ,  surpren- 
te,  prendre  au  dtpounru. 
.  ((.  de  eomm.)  rabais  :  dirainu- 
gio,  escomple.  \ ender  com  — , 
s. 
$.  m.  cbangeur  qui  escomple 

i.  battre  de  nouveau ;  rcbattre. 
iser  une  attaque,  etc. Parcr  une 
ttre  :  diminuer,  retrancher.  Re- 
er,  repousser.  Reverbercr,  re- 
ler  des  billets,  etc.  Combattre, 
do>,  soulager  une  doaleur.  — 
iprimer  une  sedition.  —  at  cot- 
-.)  patarasscr,  enfoncer  l'etoupe 
ise.  Ferro  de  —  at  cotlurat, 
de  fer,  ciseau  de  calfat. 
.  p.  p.  de  Rebater. 
,  «.  m.  l'aclion  de  rebattre,  de 
mssioo;  reverberation.  V.  Re- 

.  f.  gribouiliette :  jeu  d'cnfants 
t  une  cbose  qu'on  leur  a  jelee. 
bouülelte.  Andar  At  —s,  (fatn.) 
cbose,  se  l'arrachcr  muluellc- 
i. 

tc.  Y.  Rebaptixar,  etc. 
Rebate. 
iebaixo. 

>.  a.  boire  souvent. 
*paillasson  de  soldat,  etc.  it. 

VomUar. 

a.  baiser  une  seconde  fois ,  bai- 

TßL.  V.    j   rebefle  :  qui  refuse 

f.  2  gen.  )  d'obeir  ä  son  supe- 
o  verain;  qui  lui  resiste,  se  rc- 
ti.  lndocile,  opinialre,  reca lei- 
se de  comparattro  en  justice: 
j.)  — ,  qui  ne  cede  pas. 

f.  desobeissance  opiniatre.  Re- 
lation. Rebellion,  revolte. 
R#ee/tm. 

Lfp.p.deRebeUar. 
,  a,  t.  qui  excite  la  rebellion. 
*>*•  m.  on  le  dit  d'uu  cheval  relif 
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qui  refuse  d'aller  sur  les  volles,  qui  secoue  !a 
töte,  lndocile,  reveche. 

Rebellär,  v.  a.  revolter:  porler  ä  la  revolle. 
v.  n.  Se  revolter,  agir  cn  rebelle.  V.  Rc- 
bellar-te. 

Rbbellar-se  (contra),  v.r.  se  rebeller,  se 
revolter  conlre  son  souverain ,  s'insurger;  (flg.) 
se  dit  des  sens,  des  passions. 

*  Rebelüa.  V.       \   rebellion,  revolte;  sou- 
Rebelliaö,«.  f.  )   levement;  resistaneeoa- 

verte  aux  ordres  d'un  souverain. 

t  Rebellionab.  V.  Rebellär. 

Rebem  ,  adv.  ( fam.)  Tort  bien ,  a  merveille. 

Rebem  ,  t.  m.  sorle  de  fouet  ou  d'escourgee 
pour  cbatier  les  forcats;  baguette  de  comite. 
V.  Arrebem. 

Rebenta-boi,«.  m.  fruit  de  la  belladoneou 
belledame. 

Rebentädo,  p.  p.  de  Rebentar. 

Rebentaö,  t.  m.  V.  Gomeleira. 

Rebentar,  «.  a.  etc.  V.  Arrebentar,  etc. 

Rebestar  ,  v.  n.  eclator :  se  rompre ,  se  bri- 
scr  par  eclals.  Crever,  se  casser,  se  fendre. 
Crcvcr,  faire  des  eflbrts  extraordinaires.  Saillir, 
sortir,  sourdre.  Germer,  bourgeonner.  Paraltre, 
sc  raonlrer  loul  a  coup.  Crever,  etre  trop  plein. 
Crever  d'envie,  de  depil,  etc.  —de  farto  ou 
ettar  rebentando,  crever:  avoir  trop  mange, 
n'cn  pouvoir  plus,  (am)  Eclater.  Ex. :  Rebentau 
a  ira  em  vinganca,  em  blatfemiat,  la  colere 
eclala  cn  vengeance ,  en  blasphemes.  —  de 
gordo,  crever  dans  sa  peau,  etre  Ires-groSr 
—  comrito,  crever  de  rire,  faire  des  eflorls 
pour  contenir  le  rire.  Rire  beaueoup ,  faire  des 
eclals  de  rire.  V.  Ar  rebentar. 

*  Rebentin a  ou  R eden t i xii a.V.  IraB  Attomo, 
Sobresalto. 

'  Rebesbelixär.  V.  Rcverberar. 
R ebbte.  V.  Ribete. 
Rbbicädo.  V.  Arrebicado. 

*  RsBiMBA,  ( I.  burl.).  V.  Preguica. 
Rebi'qub,  #.  m.  fard ,  rouge.  V.  Arrebique* 
Rebiscär.  V.  Rabiscar  ou  Rebuscar. 
Rebitär,  v.  a.  river.  —  othapio,  relaper  le 

ch a peau.  V.  Arrcbitar. 

REBiTK,  s.  m.  rivet :  pointe  rivee  d'un  clou, 
etc. 

Rkbo.  V.  Casealho. 

Hkbocado,  kyp.p.  de  Rcbocar. 

RebocadürAj  $.  f.  crepissure ,  crepi.  V.  Re- 
boco. 

Rebocar,  v.  a.  crepir :  enduire  de  mortier 
(unmur,  etc.),  faire  un  crepi;  rnvaler.  (t.de 
mar.)  Remorquer  (un  vaisseau  ,  donner  le  c4- 
ble  a  un  vaisseau,  faire  nager  un  vaisseau  par 
la  chaloupe. 

Reboco,  a.  m.  crepi :  enduil  de  mortier,  de 
plalre,  de  cbaux  eCde  sable ,  etc. ,  sur  un  mur; 
crepissure,  ravalcment. 

Rebolädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Rebolar. 

Rkbolado,  *.  m.  reinucmeni  des  fcsses, 

*  Reboi.4ö,  adj.  m.  fanfaron ,  fantasque. 
Rf.bolär,  v.  n.  roulcr;  tourner  corome  une 


:>  urlirr  :  loiicli*r  de  nou- 
im;  {](«.)  reioir,  cum^er,  pe rftciionner. 

peiiw   nwuls  de  reiiroulcur.  Fli 


lant  i  m  di<  nurloiit  du  Lc 


BeinOCF.iR,  v-a.C_l.ilc  nu 

'  Rlioni ,  j .  f.'  ist  Toula 
CflrbrilHin  du  marin*.-.!. 
'  BmoiijkK.  V.  Boborir. 

Dt,*  f.  'ri'liurcl,  bonl  elwre  etajosle. 
'lRF.M.i.  f.  {f.  iie  mar.)  "rihorilage. 
i<J,  I.  aitj.  Catlaiikiiro  — ,  chilai- 
piier  uuonf.  CatMuAu  —  it ,  rh.llaicnc  ronde 
et  Rrowe,  tbil.ii|;iir  siuv.i^i'. 

Rhotidu,  a,  p.p.  ()i<  BiMar.aitj.  Emous- 
M.epoinlr.  Mb,  ibmH.i  — ,  iliäcn  ,  cheial  c(ui 
MIM  ni  mlnger,  nt  bniri-. 
RiJioiii.u«  ,  t.  m.  ri'liul.  V.  Itefuga.  — i  du 


nullird. 

te    IDMUI1S.    De  — 

M*n*r4t-,rn, 

hroit  teil- 

Mm 

IlMKtN,  *  , 

Ncrsprriliu.ui.1 

Keilsco,  j.  m. 

RiB»Ni«.V.Z 

'  Hkuuii,  V. 

■llEtJBDO,«.    ■ 

feite  1'egliM. 

*  Rh  cm  f.  um.  T. 

*  litt  iBF.OO.  T.  . 

(AS ,  See  uro«  pn. 

t  Reciutai,  ( 

de  piniiic.  V.  Embntü 

RSSUTAK-St,  r.  r. 

minder,  perl  am  üi'S  i- 

RllOTK.  V.  Hobiitr. 


1«  um  balle 
■.  Nr  poiiTeir 


■In  en  renne  ho. 
'  Tti.ctcniü.  T.  J 
REcicno,  i.  m. 


l*lc,  1c  eorpi. 

lUtAllAVÄil ,  t-  [ 
'    ipOl.MC.   • 


REG 


REG 
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stevtre,  empörter  son  paquet.  Dar—, 
Mipte.  — -  f,  fl.  "recoimnandatloni,  ci- 
eompliments,  Souvenir.  Jfofo  «V— , 
4td;  commtssfonnaire. 
H,  Y.  Retaguarda. 
■,elc.  V.  Aeeafr,  etc. 

UU  V.  JlfffOM. 

*,#./".  rcchute,  surtout  dant  le  sens 

•,  retour  o?une  maladie. 

n^o,  a,  «fy.  sujet  A  tomber  dant  la 


»o,  A,p.  p.  de  JteeotV. 
rttrro ,  #.  m.  V.  Reeaida ,  Äe* neideneta. 
i  (#m) ,  «.  i».  retomber :  tomber  une 
feto  o«  plasieurs  fois.  On  le  dit  sur-s 
l  le  sens  moral.  Retomber  malade, 
>  reehute.  Reeidiver.  Passer,  retomber 
*r  c?aatrai.  Repasser  entre  les  mains 
ri'un,  en  parlant  d'un  emploi,  d'un 
.,  possed*  par  an  autre.  Tomber  sar, 

zAbavente,  adv.  d'une  maniere  ser- 
wee;en  las. 

:Ano  ,  a  ,  p.  p.  de  Recalcar. 
iadura,  *.  f.  action  de  refoaler;  pres- 
reiserrement. 

;Ar,  v.  a.  serrer,  presser  fortement. 
en  tasser,  reraplir  en  pressant;  refou- 


nrftÄoo ,  a  ,  p.  p.  de  Recalcitrar. 
cmtAirrE,  adj.  2  gen.  recalcitrant.-gui 
rec  opiniä trete;  obsline. p.  a.  de 
bträr,  x>.  n.  recal  citrer,  regimber; 
Ister  avec  opiniä  trete,  avec  humeur, 
•  eontre  l'eperon. 

Abo,  A,  p.  p.  de  Reeamar.  Roupas 
iro,  draperie  brocheeen  or  ou  recamee 
m*—d?*$trellasm  le  ciel  parseme  d'e- 

är,  e.  a.  broder  en  ronde  boste,  en 
eeamer. 

ara,  ».  f.  garde-robe  :  chambre  voi- 
telle  oq  Ton  coaehe,  oä  sont  les  ha~ 
.  *£quipage  devoyage.  Chambre  re- 
pJ'Repli  du  cosor. 
■sAno,  A,p.  p.  de 

mAr,  v.a.  recbanger.-changer,  echan- 
»flTeau.  Ajouter  un  nouveau  droit  de 
m  premier.  Renvoyer  :  faire  rapporter 
tat  ee  qu'il  avait  envoye. 
MO ,  §.  m.  second  ehange  ou  troe.  (I. 
u)  Rechange .-  second  droit  de  ehange. 
mange :  inierei  des  interets.  Renvoi 
Itre  de  ehange  qni  n'a  pasete  aeeeptee, 
MS  ete  payee.  Frais  du  p rötet,  etc. 
ö ,  i.  m.  *  broderie  en  ronde  bosse ,  en 
-#,  pJ.  V.  Lastras. 
riHUKAft.  V.  Resanfouinar. 
TAfAö,  *.  f.  retraetatioo  publique ,  pa- 
rtim ,  v.  a.  retracter  (ses  faules),  faire 
fctaorable. 

pro,  i.  m.  reeoin:  petilcoin  caene ;  (/lp> 
gpdBcarar. 


RecAö.  V.  Raeäo. 

RecapacitAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

RecapacttAr,  e.  a.  repasser  dans  ta  me- 
moire, se  remettre  dans  l'esprft.  Persuader  de 
noureau  qnelqo'un.  II  est  aussi  reeiproque. 

*RbcApito.  V.  Messagem. 

Rrcapitulacaö,  #,  f.  recapilulallon  s  repttf- 
tion  sommalre  de  ce  qu'on  a  avance  ou  eeriL 

RecapitdlAdo,  a,  p.  p.  de 

RecapitdlAr ,  v.a.  recapiluler ;  resumer;  re- 
dire  sommairement. 

Recarga,  g.  f.  recharge  :  action  de  charger 
de  nouveau. 

t  Recata  ,  $.  f.  reeberche.  V.  Rebusca. 

RecatAdamente  ,  adv.  sagement,  prüdem- 
menl,  modesferaent ,  avec  retenue ;  avec  pre- 
voyance,  avec  circonspection. 

RecatAdo,a,  p.  p.  de  Recatar.  adj.  Sage, 
prudent,  avisA,  circonspect.  Modeste,  qnl  a  de 
la  pudeur.  6  tnui—no  que  dix,  il  eil  fort  coo- 
vert  en  parlant. 

Recatar,  v.a.  cacher  «vec soin , empeeber 
qu'on  ne  vole  ou  qu'on  ne  sacbe.  Garder,  met- 
tre  en  surett. 

Recatar-se  (de),  e.  r.  prendre  garde,  se  te- 
nir  sur  ses  gardes,  agir  avec  precaoUon,  se 
precautionner.  Graindre ,  douter,  se  defler  da 
succes.  fttre  circonspect,  etre  modeste. 

Recato,  s.  m.  *  sagesse,  prudence,  precau« 
tion,  circonspection.  Secret,  "Pudeur,  modes- 
tie,  retenue.  A  bom—.  V.  Recado. 

-f  RecavAr, v.  a.  recreuser :  creoser  denov- 
veau. 

RecavEm  ,  t.  in.  le  deniere  d'un  charlot,  etc. 

Receädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Rccear. 

•ReceI^a  ,  *.  f.  V.  Reeeio. 

ReceAr  ,  etc.  V.  Reeeiar,  etc. 

•RecebEdo.  V.  Reribo,  Quitafdo. 

Recebedör,  a  ,  t.  recevear :  employe  Charge 
d'une  recette.  —  da  carga,  ( t.  de  eomm.)  eontf- 
gnataire,  reteveur  d'un  chargement. 

Recebedoria,«.  f.  recette.*  Charge  de  rece- 
veur;  lieo  oö  Ton  reeoit. 

f  Recebehte ,  adj.  2  gen.  recevant,qul  re- 
eoit. p.a  de 

RecebAr  ,  r .  a.  recevolr :  aeeepter,  prendre 
tout  ce  qui  est  oflert,  envoye,  transmfs,  rap- 
porte,  apporte,  presente,  paye  ou  donne^ 
eprouver  une  impression,  an  coop,  etc.;  souf- 
frir,  endarer;  accueillir,  aeeepter,  agreer; 
admettre  dans  une  compagnie;  admettre  des 
visites;  attendre  de  pied  ferme,  faire  tele  « 
l'ennemi.  Aller  au-devant  de  quetqa'on.  —  por 
mulher,  epouser  une  femme ,  prendre  potfr  st 
femme.  —  os  noivos,  marier,  celebrer  an  ma- 
riage,  en  parlant  da  prttre  qal  fall  le  mariage. 
—  com  böa  cara,  com  bom  svmblante,  fall* 
bonne  mine,  faire  bon  aceueil.  —per  mettre 
em  algum  officio,  passer  mattre,  recevoir  A  la 
mattrise.  —  eom  o$  braeos  mbertoe ,  (ßg.)  rece- 
volr A  bras  ooverU.  —  praxer,  alegria,  reisen- 
tir  da  plaisir,  de  la  joie.  —  os  satr amentos,  re- 
oerohr  les  sacrementa,  etre  adrainistre.  —  • 
|  uma  ovf9»»  prendre  Charge.  —  avrteu 


-aignant, 


Riciliao,  *,  p.p.  dB  flrsri 
"BicdliTi,    adj.    a  gm. 
«nlnt.  p.  a.  de 
HiCKlii ,  i.a.  craindre,  leupronner,  le  dii- 

Öer.  II  eil  tiisi!  recipmiQe. 
[tictio,  i.  m.  'rriiuM,  toupton,  dcUance. 


Ttr  — ,  cnin< 


t.  Cm 


RiciioM,  1,  ad)',  crjinlir,  loupcoiiiieux,  de- 
taoL 

RtcliTA,  (.  f.  ordonnance  de  meilwin.  Itc- 
cclle  :  compoiilion  de  dropim,  ecntqui  l'civ- 
>cij:nii.  Itecclle:  ce  qui  ra  itjii  l'B  arwiMOM 
■ulmuenl;  «lioii,  foncüuii  de  rr.nu.r.  Vir- 


:«lle  «I  depeDaea. 

XlCIlTADO  ,  A  ,  p.  p.  dB 

Is.LBirin ,  *.  a.  faire  une  ordonnance  de  mb- 
cio  ,  proacriro,  ordanner,  foriuuler.  Coucber 

ilunrrikio,  t.  m.  regiilro  dri  ordonnance» 
mrdctiii.  Paquol,  liaiie  «>  enlilade  d'or- 
iiiiani'nquin'anlpoinlelepaTeei,  tri  iL-rme 
putliitairi',  Diipenaaire  :  ii'ril  i|ui  «»seltne 
rumpofilioti  df*  droiiUL-s. 


V.  Rantaiia. 

IUUI,  wir.  eiaployt  ich 
parlicipei.  Hccuuuumi.  V. 
ntelio,  elf.  Y.  el-apru*. 

t  BiCtü-CiiiDO,  *,  adj.  i 
etat  de  ie  nurier. 


Utrentiuienie. 


t  RKCtM-COSISnTIDO  ,    a,    ndj. 
conrerli.qui  vieui  de  tacBBTBfllr, 
t  BrcKK-mniatro,  *,  adj.  recemment  matt, 


guelle  an  recoil 


+  Hi.i.umou  ,  >. 
loigne;  eloigncn 


RKntfrft,  i,  * 

rvpouiser;  rrhom 
repultion.  i'i'd.)  £ 


V.  JIM 

Rtcn  ita».  V.  M 

HFClIElOAlltKTl 
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iir  d'crudiüon,  de  connaissances, 

,  t.  m.  (f.  de  chatte)  licu  cache 

tot  oiseaux. 

u  Recjieo,  *.  m.  hachis,  Farce. 

iance,  grande  quantite. 

htb,  adj.  2  gen.  criant,  craquant : 

que.  p.  a.  de 

v.  n.  crier,  craquer.  V.  Ranger, 

t.  m.  bruit  aigre  de  deax  cboses 
r*une  contra  i'autre;  craqueraent, 

»DO,  a  ,  <M;.  ( f.  fori.)  pelit  et  gras 
odu. 

m.  rechaud ,  ustensile  de  mcnage. 
«,  a.  m.pl.  retiaires  :  gladialeurs 
Jet  et  dun  irident. 
m.  re$u ,  acquit,  quiltance ;  recö- 
uon. 

m.  recif  ou  reseif :  chalne  de  ro- 
sau  el  a  fleur. 
k,adj.  oü  il  y  a  des  recif s. 
V.  Reeeindir. 
.$*.  ctrcuit,  enceinte. 
».  *  place.  V.  Roeio. 
m.  recipe  :  ordonnance  de  mede- 
n  tele  de  ('ordonnance,  (flg.  fam.) 
e,aeraonce. 

igdlo,  t.  m.  recipiangle  :  inslru- 
lesurer  les  angles  i aillants  et  ren- 
ilides. 

i,t.m.  recipient :  vase  pour  rece- 
illations ,  les  gaz ;  cloche  de  verre 
le  pneumatique. 
.$Aö,  t.  f.  reciprocation ;  recipro- 

jk>,  a  ,  p.  p.  de  Reciprocar. 
mente,  adv.  reciproquemenl. 
r ,  c.  a.  faire  que  dem  cboses  se 
nt  reciproquemenl.  Rendre  la  pa- 
roquer.  Ecbanger  des  coups ,  etc. 
ka-8E,  v.  r.  se  correspondre  reci- 

• 

dadb  ,  t.  f.  reciprocite  :  e tat ,  ca- 

9  qui  est  reciproque. 

>t  A,  adj.  reciproque,  matuel.  (I. 

• ,  qui  exprime  l'aclion  reciproque 

rmo$  —t,(t.  de  log.)  terrae»  reci- 

liont  la  meme  signification. 

,  t.  f.  (t.deprat.)  rescision :  cas- 

lete. 

^RBOTAfiO,  f.  f.  recitation  :  action 

t  k,  p.  p.  de  Reeitar.  e.  m.  Recitatif 

i9  A,a.  eeloi  qui  recite. 
«.  a.  reeller :  prononcer  cc  que  Ton 
nr;  debiler  un  discours,  etc.;  ra~ 
«,  executer  en  musique  un  recit, 

'O,  §.  m.  (I.  de  mut.)  recitatif  : 
iteale  qui  doit  etre  debile«  plutot 
>;  deelamation  barmonieuse. 


ReclamaqaÖ  ,  f.  f.  reeltmatton  t  aetien  dt 
riclamer,  de  revendiquer,  do  revenir  contre 
un  acte. 

Rbclamädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Reclamar. 

Reclamadöü,  a,  t.  reclamaleur :  aalui  qui 
reclame ,  qui  fait  une  reclamation. 

Reclamants,  adj.  2  gen.  qui  reclame,  qui 
fait  une  reclanialion.  p.  a.  de 

Reclamar,  v. a.  reclamer  .-  s'appeler  lea  uns 
les  autres,  en  parlant  des  oiseaux  ;  rappeler 
un  oiseau  de  faueonncrie.  Appeler  un  eiseau 
avec  un  appeau.  — ,  s'opposer,  protester ;  da- 
mander avec  iustance ,  revendiquer.  Retenlir. 
Y.  Retumbar.  Refuser  (  p.  ut.) .  it.  V.  Recra- 
mar,  Recamar. 

Reclamar  (de),  v.  n.  (p.  ut.)  reclamer  con- 
tre,  appeler  de. 

Reclamo,  t.  tn.  appeau  ou  sifflet  pour  appe- 
ler d'autrea  oiseaux.  (/ig.)  Appat,  amorce.  'Re- 
clame :  mot  au  bas  d'unc  page ,  et  qui  est  le 
Premier  de  la  page  suivanle ;  parlie  du  repons 
que  Ton  reprend  apres  le  verset.  Aslerisque,  si- 
gnequiindique,  qui  marqueun  renvoi.  Valet 
de  femme  publique.  Cri  pour  appeler  quelqu'un. 
Acudirao  —  ,  (/ig.  fam.)  courir  ou  Ion  seil 
qu'il  y  a  quelque  profil  a  faire. 

Reclixa^äö  ,  t.  f.  l'aclion  de  pencher. 

Reclinädo,  k,adj.  (l.de  bot.)  rechne,  rabaitu 
(feuille  —e).  p.p.  de 

Reclimar,«.  o.  pencher,  incliner  i  appuyer 
le  corps  pour  le  reposer. 

Reclinar-se,  «.  r.  s'aecoter ,  se  coucher  sur 
le  cöte. 

Reclinatörio  ,  t.  m.  aecoudoir,  aecotoir :  ro 
qui  sert  d'appui,  ce  qui  est  fait  pour  s'j  ac- 
coier. 

ReclüTr  ,  c.  a.  reclure  ;  renfermer  dans  un 
cloltre. 

ReclcsaO,  f.  f.  clölure  :  prison  volontaire  ou 
foreee.  Reclusion :  demeure  d'un  reclus;  actio  u 
de  reclure ;  detention,  —  das  floret,  (t.de  bot. 
temps  oü  les  fleurs  sont  fermees.  Catm  de  —  t 
maisonde  force  .*  maison  oü  Ton  euferme  les 
gens  indisciplinables.  Pör  em  — ,  reclure  : 
renfermer  dans  une  clöture  elroite  et  rigeo- 
reuse. 

Reo  fso,  A,p.  p.  irr.  de  Recluir.adj.  Re- 
clus i  qui  garde  une  grande  retraite,  qui  oe 
sort  pas.  Enferme,  renferme;  empritoone. 

Rbclcta,  elc.  V.  Recruta. 

Recoa.  V.  Ricoxm. 

*  REfOAR , «.  a.  ranconner.V.  Reegatar. 

RecobrAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Reeobrar. 

Recobrawehto,  f.  m.  reeouvrement.  V.  Re- 
euperaedo. 

Recobrar  ,  v.  a.  reeouvrer :  retrouver  ce  qui 
etaitperdu;  recuperer,  acquerir  de  nouveau, 
rentrer  en  possession.  —  ot  untidot,  rappeler 
ses  sens,  ses  esprits,  les  reprendre ,  revenir  a 
sot.  —  at  foreat,  reprendre  ses  forces. 

Recobro,  f.  «s.  reeouvrement  :  raeliqa  de 
reeouvrer.  •Recoutsc :  reprise  de  ce  qu'ea  avait 
enlevd  per  foret. 


(».  *orfH.)  'Heculie:  Kilon  d 


I.  HfCnlhiT,  Compilm 
tRuOLEifAO,*.  f.  plus  eiroltp  i 
dune  reale  reli«ieuse.   llaiaen,   c 


,««V.  ei  i.  recollei  i  rellejeui 

irdfB  de-  SaiTil-t'rjiiifoif.  (/In.) 
ii  dam  U  relraile,  dam  I 


-errvoif  nee  hu  manite,  loger,  donner  un  etile; 

comulimenie ,  ■ 

Compiler,  riswmhler  du  pasiagei  d'auteun. 

pari. 

Serrer,  reaaerrer.  Bettler.  Enfo'uier,  meiire  on 

RecoHHCiDa 

lieu  de  lurete.  Cueillir,  prondre.  Deduire,  eon- 

clnre,  inftrer.  filrecir,  rtlrecir,  raecourcir;  re- 

lirer.  (1.  da  mar.)  Aceueillir,  receroir  dm*  le 

Recohbi^da 

ordonner  de  li 

tement ;  prier  ( 

(jrenier.  —ntfmrloi,  faire  \i  recolle.— w  fro- 

d'aioir  atUnÜo 

pat  tipplkadat,  rallier  Ins  iroupei  cparpilltef. 

—  tu  «Mar,  1 1.  dt  Mar.)  plier,  ferler  tel  roile». 

RecomiubA 

-tu»  liero  quteorr§,  aaiiirun  ourragc. 

RicOLBla ,  •.  •.  M  rtlrecir,  i'elroindra ;  ie 

rseeounilr.  Renlrer  ebei  loi ,  pagner  le  doini- 

blelouable.i 

eile.  Toear  »  —  ,[(.  mll.)  saltre  la  relraile: 

■|REto—M[ 

baueriede  umbonr  pour  faire  renlrer.  Tifut 

recomnuiDdabl 

da  — ,  («.)  la  relraile.  Äo  — ,  cd  m  couchaot , 

gement.  Kreon 

HicoLsiB-la  (m.tom, tm),v.  r.  H  rellrer. 

pour  prix  de  » 

u  rtfugter  dam.  So  relirer  du  commerce  del 

-ieitdo...,ilD 

hoiDom,  Rflormti  u  depanre,  tt  reatreindre. 

RECOHPuaaj 

Be  relirer  dam  «i  ebambre  pour  donnir,  u 

magernem. 

däifrutoa,- 

nujreba  de  trou 

HlCOLMO.  V.  . 

Ri(oUo ,  a.  i 

RacOLUuciö 
Ricoh»«.  V, 


dable.  Carl«  dt 
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4»  bot.)  Recomposee  (feuille)  a  petiolt  com- 
bmh,  ei  petioles  immediats. 

Ricorcavo,  t.  m.  Heu  enfonce.  Pourtour 
<fone  baie ,  surlout  de  U  baie  de  fiabia  au  Bre- 
•il.  •Banlicue,  environs  d'une  ville,  surtout 
de  Bahia. 

Recoicemtrac>ö,  t.  f.  coaeeotration ;  action 
de  eoncentrer,  ses  efleis. 

Recokcertr  aoo,  a,  odj.  coucentre-Dissimule, 
eeeec.  p.  p.  de 

Reconcertrar,«.  o.  concenlrer :  reunirau 
centre,  a  an  cenire,  etc.  (fig.)  Dissimuler,  ee- 
efcer  sce  peinea,  etc. 

Hbcohcektrar-sb,  v.r.  se  flxer  dans  l'es- 
prit,  en  parlant  d'une  opinion ;  dans  le  c®ur, 
ee  perlent  d'une  passion ;  dans  le  corps,  en 
parlant  d'une  humeur.  Se  concenlrer. 

RECORCUJAfÄÖ,  *.  f.  reconciliation  :  raccom- 
medemcntdedeux  personnes  brouillees ;  courie 
confession  a  la  suite  d'une  pius  etendue.  —  da 
igrejm  eisiode,  reconciliation  :  ceremonie  de 
rebenir  uue  eglise  profanee.  —  do  herige ,  re- 
eoneiliation  d'un  heretique  .*  acte  par  lequel 
U  cetreeni  a  \'%%\ise.  —  encoberla,  fingida, 
reconciliation  platree,  feinte,  peu  durabie. 

Recowciliädo ,  A,p.  p.  de  Reconciliar. 

Abconciuador,  A,  t.  reconcilialeur  :  qui  re- 
«eaeilie.  ßdj.  Propre  a  reconcilier. 

RaoosauÄR  (a,  com) ,  v. a.  rcconcilier :  faire 
■ne  reconciliation,  raccomraoder,  remeltre 
dTeoeord.  Reconcilier  un  penitent :  l'eniendre 
de  nouveau  dans  une  courie  confession.  On  dit 
de  penitent :  reconciliar-se ,  se  reconcilier.  Re- 
eoacilier  une  eglise  profanee  .-  la  rebenir.  — os 
mmknot,  reunir  les  esprits. 

Reconciuar-se  (com),  v. r.  se  reconcilier,  se 
■lettre  bien  avec  quelqu'un;  se  confesser  une 
lecmndn  fniir  — com  a  Igreja,  se  reconcilier 
avec  l'Eglise ;  ae  dil  d'un  heretique  qui  fait  ab« 
Jeretion. 

Becokciliavbl,  adj.  2  gen.  reconciüable  : 
ejei  peut  etre  reconcilie. 

Reconditissimo  ,  a  ,  odj.  sup.  de 

Recohdito  ,  a  ,  odj.  tres-cache,  tres-secrel. 
Xnfonce ,  recule.  Absirait :  diuicile  ä  enlendre , 
e  pdaetrer,  a  conoevoir.  II  est  aussi  subst.  Ot 
—tdo  oorafdo  hvmano,  les  plis  et  replis  du 
eatur  bumain. 

•f  Recoxmtörio ,  s.m.  lieu  oü  Ton  caene, 
et  i'on  reeele  quelque  ebose. 

Reconducc,  aö  ,  t.  f.  continualion  dans  le 
ntene  empioi.  (/.  de  prat.)  Reconduction  .-  re- 
Boevellemenl  d'un  bail  expirb. 

RmcoifDuzioo,  a,  p.  p.  de 

RlCOMDCzia  (ein) ,  v.  a.  noramer  de  nouveau 
quelqu'un  au  meme  eiuploi ;  conlinuer,  pro- 
Jonger  la  poaaession  d'une  cbarge.  (a,pura) 
Keconduire,  ramener. 

"Recomkcek.  V.  Reeonheeer. 

Recokfessar  ,  v.a.  confesser  une  secondc 
fois. 

liECOTf  GRAHAM)  ,  A  ,  p.  p.  de 

Recoscrac.ar,  v.a.  raecommoder,  reconoi- 
lier,  remeltre  d'aecord. 


Recohgracär-se  (com) ,  v.  r.  ae  reconcilier, 
semetire  d'aocord,  ae  meitre  bien  avec  qoei- 
qu'un. 

•Reconhecehc>  ,  s.  f.  V.  Reconhetimento. 

Recobhecente,  adj.  2  gen.  reconnaisseel » 
qui  reconnall.  p.  o.  de 

Reconhecer ,  v.  a.  reconnallre  t  reaaeUffe 
dans  l'espril  l'image  d'une  chose,  d'une  per- 
sonne en  les  voyant;  parvenir  ä  connaltre;  de- 
clarer,  eiablir;  decouvrir,  observer,  reour- 
quer,  considerer ;  avouer,  confesser  (se  faule, 
ses  torls);  avuir  de  la  gratitude,  de  la  reeoav* 
naissance.  jieconnaltrc  l'aulorite,  la  juridic- 
tion,  s'y  soumeUre.  —  o  eampo,  o  terra««,  re- 
connallre le  terra  in ,  au  propre  el  au  flgure.  — 
por/ilho,  recor.naüre,  avouer  pour  son  fiis. 
Ifäo  —  por...,  renoncer,  renier,  desavouer*— - 
o  signal  d'alguem,  cerliüer  la  signalure  de 
quelqu'un. 

f  Reconbecidamente  ,  adv.  d'une  nuniere 
reconnaissanle,  avec  graiilude. 

Reconuecido,  A,p. p.  de  Reeonkeeer.  adj» 
Reconnaissanl  (de,  envers),  qui  a  de  la  graii- 
lude,  de  la  reconnaissance.  —  de  tuat  obriga- 
cöes,  qui  connait  bien  ses  devoirs. 

Reconhecimento,  $.  m.  "  reconnaissanee : 
aclion  par  laquelle  on  reconnall;  graliliide, 
Souvenir  du  bien  recu ;  aveu ,  confession ;  areu 
d'une  deite,  etc.  Soumission,  dependance9 
servitude.  Manifcstar,  letlificar  o  aeu— ,  mer- 
quer  sa  reconnaissanee. 

Reconhecivel,  adj.  2  gen.  reconnaissable  i 
facile  a  reconnallre. 

f  REcoMQuisTA ,  s.  f.  l'action  et  reffet  de  re* 
conquerir. 

Reconquistädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Reconqimstak  ,  «.  «.  reconquerir :  conquerir 
de  nouveau ,  pour  la  seconde  fois. 

f  Recokstrucc>ö,  t.f.  reconstruetion  i  ac- 
tion de  reconslruire. 

Reconstruüdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Rkconstrur,  v.  a.  reconslruire  .*  reedifler, 
rebdlir. 

Rkcüntädo  ,  a,  p.  p.  de  Reconlar. 

•  RtcoNTAMfcNTO ,  s.  m.  'lurraUon,  recil« 
relaliou. 

Recontar,  c.o.  raconler, conierdenouvaau. 
Rerompler  .-  compler  une  seconde  fois. 

Recontäh-se,  ü.  r.  elre  comple,  eure  miste 

nombre. 

Recontknte,  adj.  2  gen.  fcres-conlent. 

f  Recöjito,  *.  m.  secoml  boul  de  la  lance. 

Recontro  ,  s.  m.  *  renconlre  :  choc  de  deux 
corps;  choc  de  deux  anuces  ;  combat  singolief 
entre  deux  personnes.  V.  Conflicio,  Peleja. 

Rrconvalecer,  v.  n.  se  retablir  :  rerouvrer 
la  saule. 

Reconvencaö,  t.f.  armirnent  contre  quel- 
qu'un ä  qui  on  opposc  de  ses  propres  acliont, 
de  ses  propres  purol«^.  (/.  de  prat.)  Reconven- 
tion :  aclion ,  deinande  fonnee  contre  quelqu'un 
qui  en  a  dejä  forme  une. 

Recünvido.  V.  Reconvindo. 

'RBCO.NVWfiNTO.  V.  Rvconvenfüo, 
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Reconyindo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Reconvir,  v.  a.  (inut.)  refuler,  convaincre 
quelqu'an  par  ses  propres  paroles,  etc.  (t.  de 
prat.)  Reconvenir:  demander  en  justice  a  celui 
qui  demandait;  de  defendeur  devcnir  deraan- 
deur. 

Recopilac/aö',«./>.  recapitulation,  sommaire, 
abrege.  Colleclion,  recueil,  corapilation. 

f  Recopilädamente ,  adv.  en  abrege,  suc- 
cmcteroent. 

Recopiläoo  ,  a  ,  p.  p.  de  Recopilar. 

Recopilädor,  t.  m.  compilateur;  abrevia- 
teur. 

Recopilar,  «.  «.  recapituler  :  faire  le  som- 
maire, t'eitrait.  Compiler :  faire  un  recucil; 
abreger. 

•Recopto.  V.  Recocio. 

Recordacäö,  t.  f.  memoire,  Souvenir,  r*- 
cordation ,  rememoratiou. 

Recordado,  xyp.p.  de  Rerordar, 

Recordadör,  Kyadj.  et  $.  qui  rappelle. 

Recordär  ,  r.  a.  rappeler  a  la  memoire.  Faire 
Souvenir,  rememorer;  repasser  dans  la  me- 
moire. —  a  licdo,  recorder  sa  lecon. 

Recordär-se  (de),  v.  r.  se  ressouvenir,  se 
rappeler  ( uno  chose ). 

+  Recordo,  s.m.  souvenir,  memoire,  avis, 
Observation  sur  uno  chose  passee. 

Rbcorrexte  ,  adj.  et t.  2  gen.  qui  interpose 
un  recours  en  justice,  p.  a.  de 

Recorrer,«,<i.  parcoorir,  feuilleterunlivre: 
voir,  regarder  de  loules  parts.  Raccommoder, 
reparer.  Retoucher,  revoir,  toueber  de  nou- 
veau.  ( t.  d'impr.)  Remanier.  —  pela  memoria, 
repasser  dans  6a  memoire.  —  o  coslado  do  na- 
«io,  (I.  de  mar.)  recourir,  repasscr  le  ealfat 
d'un  vaisseau.  —  uma  amarra  com  a  lancha, 
(id.)  pomoyer  lo  cable,  passer  sous  le  cable 
avec  la  chaloupe.  — a  amarra  sobre  o  botinele, 
(id.)  depasser  ou  choquer  le  cable  sur  le  vire- 
var.l.—  um cabo,  yid.)  pomoyer  une  mancauvre. 

—  contra  o  sacador,  (f.  de  comm.)  exercer  son 
recours,  recourir  sur  le  tireur. 

Recorrer,  v.  n.  recourir,  courir da  nouveau. 
(a)  Recourir  ä,  demander  secours;  avoir  re- 
cours (a  la  justice),  —  aojuiz  paraque  faca 
justica,  se  relirer  par-devant  le  juge.  Val  matt 

—  a  Deot  que  aos  $eut  santos,  (prov.)  il  faul 
g'adresser  a  Dien  plulot  qu'ä  ses  saints. 

"Rzcorrer-se  (a),  u.  r.  recourir,  avoir  re- 
coups. 
RecobrIdo,  a  ,  p.  p.  de  Recorrer, 

Recortädo,  t.  m.  'decoupure,  papier  de- 
coupe. 

Recortädo  ,  a  ,  adj.  decoupe.  Recoupe.  Fo- 
Ihat  —as,  (f.  de  bot.)  feuilles  laciniees.  p.  p.  de 

Recortär,  v.  a.  decouper  du  papier,  une 
estampe,  etc.  Relailicr,  tailler  de  nouveau.  Re- 
co u  per  :  couper  de  nouveau ,  surcouper,  an  jea 
de  cartes. 

tRtcouic,  i.  tu.  Taction  exprimee  par  le 
verbe  recortär,  sui  lout  au  jeu  de  cartes.  'De- 
coupure :  lailldde  falle  pour  ornement  a  du  pa- 


pier, a  une  elofle,  etc.;  chose,  Agare,  image 
decoupe"«. 

Recoser,  v.  a.  recoudre  :  coudre  deooa- 
veau. 

Recosido,  a  ,  p.  p.  de  Recoser. 

*  Recoso.  V.  Carga. 
Recostädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Recostär  ,  v.  *.  incliner,  peueber,  metlre  sur 
le  edle. 

Recostär-se,  9.  r.  s'aecoter,  s'appeyer  de 
cot*.  V.  Encostar-s*. 

Recosto,  $.  m.  tertre,  eminene*.  *Pente4 
descente. 

Recova  ,  t.  f.  grande  quaatite  de  Mtes  de 
sorame.  V.  Rtcua. 

Recövado.  V.  Recoro. 

Recovägem  yt.  f.'  convoi  de  Mtes  de  tomme 
cbargees;  transports. 

Recoveiro,  $.  m.  mulclier;  voitorier.  Cdni 
qui  achete  des  OBufs ,  des  poules ,  etc. ,  poar  I« 
veudre.  Messager  qui  va  d'une  ville  ans  Heu 
ecartes;  eslafetle.  —  que  vai  apit  savate. 

*  Recövo,  s.  m.  Bslar  de  — ,  etre  aeeote,  ep- 
puye  sur  le  coude. 

Recozek,  r.a.  recaire  :  euirt  de  noaveiu 
Trop  cuire.  V.  Requeimar. 

Recozido,  a  ,  p.  p.  de  Recoser. 

f  Recozimento,  t.  m.  etat  de  ce  qui  est  rt 
cuit  ou  trop  cuit. 

"  Recramar,  v.  a.  plisser.  it.  Recamar. 

RecrAmo,  s.  m.  pH.  it.  Y.  Reclmmo. 

Recrea^Aö,  $.  f.  recreation  :  acüon  desere- 
creer;  passe-temps,  delassement. 

Recreado,  a  ,  p.  p.  de  Recremr. 

Recreadör,  a,  adj.  amüsant,  direrütsaat. 
V.  Recrcativo. 

RecreAr,  v.  a.  creer  de  nouvea».  (p.  m.\ 
Recreer :  divertir,  rejouir,  arauaer. 

Recrear-se,  v.  r.  se  recreer,  se  divertir.  Se 
plaire,  prendre  plaisir  a.  —  estudamdo  oas 
estudar,  se  plaire  a  etudier. 

Recreativo,  kyadj.  recrealif :  qoi  divertk, 
donne  du  plaisir;  qui  rejoutt. 

Recrecer  ,  etc.  V.  Recreecer,  etc. 

Recredenuaes,«.  ou  adj.  f.  pl.  (Carte—) 
lettres  de  recreance. 

Recrementicio,  a,  adj.  (I.  da  m4d.)  reere- 
menieux ,  recremantiel  ou  recremeolitiel  (ba- 
meur). 

RECREMtNTO,  a.  m.  (t.demM.)  reeremeat: 
humeurs  qui  se  separenl  du  sang  et  a^y  rena- 
len t. 

Recreo  ou  RiCRtio,«.  m.  *  recreation.  V.  Jb- 
ereaedo.  Cata  da  — ,  maison  de  plaisance.  fa- 
mar  algum  — ,  se  delasser,  ae  recreer. 

tRscREsetNTE,  adj.  2  gen.  qui  augmente, 
qui  va  toujours  en  croissant.  p.  a.  de 

Recrescer,  v.  n.  recroitre :  ereftre  de  noa- 
vaau.  Crollre  avec  exces;  augmenter  ceeaide- 
rablement.  Survenir. 

Recrescido  ,  a  ,  f>.  p.  de  Reeresttr. 

Recreschtento  ,  t.  m.  aecroiasement,  auc- 
menlalion ;  surcrolt. 

RECRmiWAgAG,  t.f.  recriminatien :  aecusa- 
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tion,  inj  uro  falle  pour  en  rcpousser  une  an  Ire. 

Recruunär  ,  v.  a.  recnminer.-  repondre  a 
des  aceasartons,  a  des  reproches ,  par  d'auirea 
acaasation* ,  etc. 

*  Recrobär.  Y.  Recobrar. 

RwKiMiMATÖRio,  a,  adj.  recriminatoire  :  qui 
tead  a  reeriminer. 

f  Rbcrüo,  a,  adj.  qui  n'a  pas  öle  bien  recuil 

•f  RwaiüDBtciiiciA , «.  f.  recrudescence  :  re- 
aouye Dement,  retour  a  l'etat  le  plus  inicnse 
«fallt  malad ie  endemique,  d'un  fleau. 

RacauasscER,  t>.  n.  V.  Bncruarse.  Se  rcnou- 
vetsr,  en  parlant  d'une  maladie  endemique , 
da. 

RacatTA,  f.  f.  recrue:  levce  de  nouveaux 
saMats;  soldat  de  oellc  levee;  actioa  de  les 
latar. 

RaaurriDO,  a,  p.  p.  de  Reerutar. 

RicmVTADdR,  «.  m.  recruteor:  officier  qui 
fatt  das  recrues. 

f  Rrcrutambnto ,  9.  m.  recrulement :  aclion 
da  racruter. 

Recrotar,  v.  a.  recruler :  faire  des  recrues. 
—  eemaobcrno  $  ort«,  embaucher,  enrölcr  par 
adresse. 

Recruzetado,  a  ,  adj.  (f.  de  blas.)  Cruz  — «, 
eraii  recroisetäe,  donl  chaque  branche  est  ter- 
minee  par  une  au  Ire  croix. 

Rectamentb,  adv.  avec  droilure,  equitable- 
meat.  D'une  maniere  droite,  en  ligne  droite. 

Rectakgolar  ,  adj.  2  gen.  reclangulaire :  qui 
a  de»  angles  droits. 

RicrinGDLOf  a  ,  adj.  {t.  de  giom.)  rectangle  .* 
qui  a  uq  ou  plusieurs  angies  droits,  t.  m.  Rec- 
taagle :  paralle  log  ramme  donl  les  angles  sont 
droits. 

*  Rectar.  Y.  Rtptar. 

Rbctidäö  , t.  f.  rectilude ,  droilure ,  integrile. 
Y.  Rectilude. 

RtCTmcACÄö,  $.  f.  recliflcation :  aclion  de 
reelifler;  ( t.  de  ehim.)  seconde  distillation,  Se- 
paration de  toules  les  parlies  heterogenes ;  ( t. 
da  giom.)  Operation  qui  a  pour  but  de  trouver 
una  ligne  droile  egale  a  une  courbe  donnce. 
RtCTificiDO ,  a  ,  p.  p-  de 
Rectificar,  v.  a.  reelifler:  red  res  »er,  corri- 
ger;  remetlre  en  etat,  en  ordre;  (t.dechim.) 

aire  la  rectification. 

«f  RicnFicATito ,  a  ,  adj.  recliflcaüf :  qui  rec- 
tifie. 

Rbctiüneo,  A,adj.  rectiligne:  termine  par 
des  lignes  droites  (plan,  etc.);  en  ligne  droite 
(snoavement). 
Rectissimo  ,  a  ,  adj.  sup.  de  Recio. 
Rbctitüdb,  #.  f.(t.de giom.)  rectilude :  qua- 

Kla  d'une  ligne  droile;  (flg.)  equile,  conformile 

k  la  droite  regle,  aux  vrais  prineipes;  justesse; 

droilure. 
Rbcto,  a,  adj.  direct,  droit:  qui  n'est  pas 

tartu,  courbe,  etc.  Droit.  On  le  dit  d'un  angle 

forme  par  deux  perpendiculaires.  (flg.)  Droit, 

equitabie,  inlegre.  Intetlino  —  ,ou  o— ,  rec- 
tum; le  dernier  des  trois  gros  intestina.  Via 


reeta,  en  droilure,  direc  lernen  t.  Linha—a, 
ligne  directe :  ligne  des  ascendants  et  des  das« 
cendants.  A  —a  razäo,  la  droite  raison.  Inte*- 
föes—as,  intentions  droites. 
Rectör.  V.  Reitor. 

Rectrix  ou  Rectriz,  9,  ou  adj.  f.  pl.  ut.  a» 
pl.  Rec(rizes.  Rectrices  :  longues  plumes  da  U 
queue. 

Rlcua,  $.  f.  troupe  de  beles  de  somme  alta- 
chees  a  la  queue  l'une  de  l'aulre.  (ßg.  /aas.) 
Muliitude  de  choses  qui  se  suhrent  k  U  Ale. 
Recuäda  ,  s.  f.  reculade.  Y.  Recuo, 
R  ecu  ad  ei  ra  ,  t.  f.  courroie  atlacbee  au  liman 
pour  faire  reculer  la  voilure. 

Recuado  ,  a  ,  p.  p.  de  Meeuar,  adj.  Reculf. 
Arriere  dans  ses  affaires. 

Recuamento  ,*.  m.  'reculade ;  aclion  de  re- 
culer. 
Recuär,  v.  a.  faire  reculer,  repousser. 
Recuak,  v.  a.  reculer :  aller  en  arriere;  (ßf . 
fam.)  hesiter,  lergiverser,  eviter  de  faire.  Fa- 
zer  — ,  repousser,  faire  reculer.  Ir  recuanda, 
aller  ä  reculons,  reculer.  —para  dar  maior 
marrada,  {ßg.  fam.)  reculer  pour  mieux  san- 
ier. 
Recübito  ,  f.  m.  action  d'elre  couche. 
•Recudar.  Y.  Reeuiddr  ou  Rtcwar. 
*Recudir.  Y.  Acudir. 

Reclidär,  v.  n.  penser  et  repenser;  consi- 
derer,  reflechir  mürement. 

Re(,umar  ,  v.  a.  suer,  su inier.  On  le  dit  d'nna 
liqueur  qui  s'cchappe  par  les  pores  d'un  vais- 
seau ,  etc.  (ßg.)  Transpirer :  se  decouvrir,  §9 
divulguer. 
Reclmbir,  e.  n.  pencher  ou  s'appuyer  sur. 
Rkcumbrar.  Y.  Recumar. 
Reclo  ,  t.  m.  reeul :  mouvement  du  canon , 
d'un  ressort,  etc.,  en  arriere.  Recu lernen l;  re- 
culade. De  — ,  k  reculons. 

Reclteracäö,  t.  f.  'recoufrement;  reeoussc. 
V.  Recobro. 
Recuperado,  a  ,  p.  p.  de  Mecuperar. 
Reclperador,  a,  «.  ceiui  qui  reeouvre. 
Reccperar,  v.  a.  recouvrer :  reprendre  0 
qu'on  a  perdu.  V.  Rtcobrar.—  o  tempo  pet 
dido,  reparer  le  temps  perdu. 

Recuperär-se  ,  v.  r.  se  recuperer,  se  remeK 
Ire  de  peries.  Revenir  a  la  sante. 

f  Recdperativo,  A,ao>.  qui  a  la  vertu  de 
recuperer. 

Recuperatörio,  A,aä>'.(l.  de  prat.)lml*r- 
diclo  —  ,  mandement  d'un  juge  par  lequel  U 
ordonne  que  tous  les  actes  soient  mis  dans  leur 
etat  primitif. 

REcopERiYEL,ao>'.  2  gen.  recourrable :  qui 
peut  se  recouvrer. 
•R*cuncÄö\  $.  f.  V.  Limite,  Termo. 
RecurrEnte,«o7.  2  gen.  (l.d'anat.)  reeur- 
rent :  se  dit  d'un  nerf  qui  Jette  des  rameaux. 
PuUo—,  (I.  de  mid.)  pouls  qui,  apres  quel- 
ques pulsations ,  reprend  son  ancienna  vitesse. 
(I.  de  prat.)  Y.  Reeorrente. 

Reccrsah  ,  v.  a.  (p.  um.)  examinex  da  noa- 
veau ,  reHcchir  morement  sur. 
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Rkoorso , «.  m.  reooure  r  faction  da  recoorir ; 
appel  <Tttn  trlbunal  inferieur  au  superieur ;  re- 
f  uge ;  reseource.  —  am  mmH.  V.  Reflmxo. 

Reco*  yAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Ricomvit ,  fh  m.  raeourber :  eourber  cn  rond 
par  lebouticairbar. 

Rbcöryo  ,  a,  aij.  oourbe ,  recoorbe. 

Rrcosa  1 1 .  f.  •  refus,  denl. 

Recoba^aO,  «•  f.  reouMtkm  :  action  par  la- 
quelle  on  reeuse.  'Refite. 

Rbcosado  ,  a,  p.  p.  de  Recnsar. 

Recubabor,  A,t.  celui  qoi  recuse,  qui  rc- 
fuse  o»  rejelte. 

RecobIntb,  adj.  et «.  3  fm.  qui  recuse,  qui 
rejette.  p.  a.  de 

Rkcmab,  «.  a.  refuser  :  rejeter,  ne  vouloir 
pas.  Recuser  .*  ne  vouloir  pas  accepier  pour 

Jugc. 

Reccsavbl,  «4/.  3  gen.  recusable  :  qui  peul 
on  doil  elrc  recuse.  Refaaable  :  qui  peut  se  re- 
fuaer. 

RedaccAG,  t.  f.  redactton  :  aotion  par  la- 
quelle  on  redige. 

Rbdactor  ,  #.  m.  redacteur .-  celui  qui  redige. 

Redada,  m,  f.  *eoup  de  fllet.  (/ig.)  Nonibre 
de  persoanee,  dtoboaea  qu'on  prend  loules  a 
la  fois. 

'Rebadeiro.  V.  Derradeiro, 

Redädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Medar. 

*  Rbbamento.  V.  Redtmimenio. 

Rebanbo.  V.  Rsdenko. 

Rbbar,  a. «.  redooner :  donner  unc  seconde 
fois.  it.  V.  Redrar. 

f  Redargüi^äO,  a.  f.  retorsion  d'un  argu- 
raent.  Redargution :  reptiqae  dang  une  contes- 
latlon. 

RedargGido  ,  a  ,  p.  p.  de  Redarguir. 

RedarcGidor  ,  i.  m.  oelui  qoi  redargu&,  qui 
retorque  an  argamenl. 

Rsdarcöir,  v.  a.  retorquer  .*  employer  con- 
tre  son  adversaire  loa  preuves,  les  argumenta 
dont  il  ae  seit  j  refuler.  Redarguer,  bläraer,  re- 
prendre.  Recrirainer.  Accuser.  Demandcr  en 
justice.  Gonvainere. 

Rbddito,  t.  m.  revenu,  rente :  interet  d'un 
capllal  place;  rerenu,  produit  annuel. 

Rede, s.  f.  'rata,  filetde  pecheur,  d'oiseleur, 
etc.  *Ouvrage  en  forme  de  fllet.  "Reseau  :  sorte 
de  üssu  a  jour.  (/lg.)  *  Piege,  strata  gerne,  ruse, 
artifioe.  *  Hamae  de  ooton  a  reseaux.  V.  Ser- 
pentina.  —  d'arra§tar9  bache  tralnante,  badail. 
— -para  colher  eodormittet,  nappe,  üiet  pour 
prendre  des  cailles.  —  para  apanhar  coethot, 
poche  t  Siel  pour  prendre  des  lapins.  —  de  eo- 
far,  tonneile  .-  fllet  pour  prendre  des  perdrix , 
etc.  —  dfarmofdo  ou  de  petcor  atunt ,  com- 
briere,  thonaire,  tiletpour  la  peche  du  liion. 
—  4o  eabelio ,  recille.  —da  cabelleira ,  coiflc  de 
perruqoe.  —  de  ferro ,  fer  maille  :  treillis  de 
(er  qu'on  met  k  une  fenetre.  —  varredoura , 
Ulet  a  mailles  »erreea  pour  le  petit  poisson.  On 
le  dit  au  figure  de  ce  qui  renverse,  qui  empörte 
lout  ce  qui  se  troute  sur  aon  passage.  Cair  na 
— » tornbar  dana  le  fiJet,  donner  dam  le  piege. 


RED 

Metter  na  — ,  (  Af  •  f«*»-)  Caire  donner  daaa  la 
panneau,  faire  tomber  dana  le  piege.  —  de  par* 
ddei ,  ( fam.)  loile  claire  et  mal  tisave«  —«••<• 
reis :  filets  pour  prendre  des  oiseaux,  da«  pesv 
sona.  (I.  de  mar.)  Fileto  pour  garantir  sm  fall* 
seaude  l'atordage.— da*  trinekeirm$,{id.)  Um 
de  baslingage. 

Redea  ,  $.  f.  röne ,  bride  :  coarroie  de  la 
bride  d'un  cheval.  {(kg.)  *  Freie , 
retenue.  il.  V.  Rettia.  A'  meim  — , 
lop.  A'  —tolta,  a  bride  abattne,  an  propra  et 
au  figure.  Avec  la  bride  sur  le  eou  :  d*ww  aat» 
niere  entierement  libre,  independaalt.  Carfar 
d  —solta,  aller  a  elripe  cheval.  Largeur,  aoflara 
—  m  alguem,  (ßg.)  lieber  la  bride  a  qotlejtfE*« 
lui  metlre  la  bride  sur  le  con.  SoLmr*—4$ 
paixöes,  [flg.)  lacher  la  bride  aux  pajsioaa* 
Com  a  —  na  mdo ,  (ßg.)  la  bride  a  La  smbi, 
avec  circonspection ,  avec  prudenee.  — *,  pL 
(fig.)  renes,  adminislration ,  gouvetveaRaat 
Dar  —s  aot  vicios.  Y.  Soltar  m  —4§  pmmt*. 
Voltar  a$—t>  (flg.)  tourner  bride  :  rsnenest  k 
une  entreprise.  Deitar  a  mdo  dt  — f  ,  aaiair  hl 
bride  dun  cheval  pour  arreter  eoiai  ajui  aH 
dessus. 

Redefou.e  ,  t.  m.  filet  en  enionnoir. 

Redeiro,  t.  m.  faiseor  de  Rleia.  Filet  paar 
prendre  des  oiseaux,  etc. 

Redemir.  V.  Remir. 

Redemoindo.  V.  Redomotnko  ou 

Redemp^äö,  t.  f.  redemptaon  s 
genre  bumain  par  Jesus-Christ;  des 
chretiens  pris  par  les  infideles,  lea 
tans.  *  Rachat."Secours,  soulagemenl. 

Reoemptör  1 1.  as.  redempteur  :  celui  qui  lä- 
chele, se  dit  de  Jesus-Christ  seul ,  au  figure. 

f  Redemptoiustas,  s.  a«.  pl.  redempiorirtu : 
congregalion  instituee  par  saint  Alpfceaaa  de 
Ligori. 

Redrncäö  ,  etc.  V.  Redewipfäo ,  etc 

Redehho  ,  *.  m.  ( t.  d'anat.)  epiploon  r  saesa- 
brane  graisseuse,  fine,  transparente, qui  eaa» 
vre  les  intesiins  par  devanl.—  da  vitalia,  taata 
de  veau. 

Redentes  ,  t.  m.  pLil.de  fort.)  redaaa :  fsf- 
tiUcation  a  angles  saillants  et  renlranla. 

Rede-p£,  #.  f.  sorte  de  bache  trainaatia. 

*  Rederär.  V.  Redrar. 

RtDEziNHA,  f.  f.dim.  de  Rode.  * 
tit  rets. 

RbdbibiqAö  ,  t.  f.  redhibitioB  : 
faire  casser  la  vente  d'une  chose 

Redbirir,«.  a.  faire  casser  la 
chose  döfectueuse. 

Redbibitörio  ,  a  ,  adj.  redhibiloire :  qui  ptat 
operer  la  redhibttion  (cas,  ddfaut,  vioe).  Ja* 
|rfo  — a ,  redhibitioo. 

f  Rei)igiiv,i\  a.  rediger :  mellre  en  ordre  et 
par  ecril. 

Rrdil,  $.  m  «table  a  brebis  :  bergerie  ,  bar- 
cail.  —  da  Igrtjüj  (fig.)  bercail  >  le  sein  de  l'ar 
glise. 

Rbdiuiherto.  V.  Jtooa/e ,  Rtdtmpgd*. 

RfiDtHia.  V.  JUmir,  Resgatnr» 
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■evikgöts  ,  t.  m.  •  red  Ingo le  :  espec*  de 
caeaojne. 

ftxntau,  «.  f.  V.  Jtedesfftft«.  (/ty.)  Toile 
elaire  ei  mal  tiasue. 

RsnurnoEAfAO,  *.  f*  riintegratlon  :  action 
de  rei«tegrer. 

RwillTOQmij»0,  a ,  p.  p.  de 

RMTMiii,  e.  «.  reiablir,  reintegrer,  re- 
nettre  rar  pied.  V.  Reinlegrar, 

Bfern.  V.  Btddilo. 

ftmvfv«,  a,  adj.  retsnselta,  rendu  k  la  vie; 
qui  renalt,  revient  a  la  vie. 

RmitK,  v.  a.  redire«  dire  une  seconde  fois. 

Rnfenu,  t.  f.  seconde  dlme,  double  dlme : 
B—rttme  portion  des  fruits  sur  lesquels  on  a 
deja  pris  la  dtme,  ou  loute  autre  portion  qu'on 
percoit  outre  la  dlme  ordinaire. 

stemMiiK) ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Rediiimar  ,  e.  o.  preodre,  lerer  de  nouvean 
la  dlme.  ▼.  Redixima. 

Reoöbba,  #.  f.  "rebord,  bord  replie,  ren- 


Redobrado  ,  a  ,  p.  p.  de  Redobrar. 

Redobradüra,  t.  f.  *  redoublement :  aclion 
de  redoubler.  Reduplfcalion. 

Redobrar,  v.  a.  redoubler:  augmenter  du 
double;  reiterer,  augmenter.  Fredonner,  ga- 
aaniHer,  en  parlant  des  oiseaux. 

Ribobrb  9  9.  m.  second  coap  (Tarchet  sar  la 
oorde  <Fuo  violon.  Fredon ,  gaxouillement  des 
•Jaeanx.  8econde  doublure.  — t,  pl.  {flg.)  *  du- 
plicite,  fourberie.  Faxer—t,  userde  duplicita, 
agtr  en  foorbe. 

f  Rbbolente,  adj.  2  gen.  (potfl.)  qui  exhale 
um  bonne  odeur,  qui  embanxne. 

Redoma,  f.  f.  fiole  ,  ampoule. 

REDOMAzfiniA  ou  Redommha,  dmt.  de  Re- 


RedomoTkho ,  f.  m.  toarnant  d'eaa;  puits, 
toornant  de  mer.  Gonffre.  V.  Sorvedowro.  —  de 
vento,  tourbillon.  —  de  cabeüot,  epi  de  che- 
veux,  de  poils. 

Redohdamente ,  adv.  circulalrement ,  en 
rond.  Rondement ;  promplement;  fraucbement, 
aans  detour.  Ccrir  —  no  chdo,  tomber  raide, 
tomber  tout  a  coup ,  subitement. 

f  Redordeado  ,  a  ,  p.  p.  de  Redondear.  adj. 
(f.  de  bot.)  Arrondi. 

f  Redondeamen to  ,  t.  tu.  arrondissement, 
Faction  d'arrondir,  son  effet. 

Redondeäb  ,  «.  a.  arrondir,  rendre  rond.  V. 
Arredondar. 
Redondblla  , t.  f.  Ä'—y  en  tournant. 
Redohbez  o«        I   rondeur ;  rotondile.  — 
RebohdEza,  t.  f.  I  da   terra  ,   globe ,    la 
terre;  le  monde. 

RedondUjia,  ».  f.  (f.  de  poit.)  stance  de  qua- 
Ire  vers  portugais,  ebaeun  de  huit  syllabes. 
Redondilho.  V.  Redondilha. 
RRDOantaHO ,  a,  adj.  &**•  de  Redondo.  Ron- 
dclet. 

Red6id>o,  a,  adj.  arrondi,  rond,  de  forme 
ronde.  Circulaire*  Rehondi :  arrondi  par  em- 
bonpolnt.  Em  — »  a  la  ronde,  a  l'entour,  en 


rond ,  autour.  LtUra  —a ,  lettre  ronde, 
tere  d'imprlmerie.  Caür  — ,  tomber  Umlkcem^ 
lorober  raide,  subitement  Hamio  — ,  Ttimnai 
a  poupe  ronde.  Capa—*f  manteao  aaas qmvu* 
Näo  —,  un  non  tranc,  aans  dewur. 

Redopio.  Y.  Rodopio. 

Redör  1 1 .  m.  Ao  -,  ( loe.  ato.)  aoloar9  a  ¥«** 
tour.  — et,  pi.  V.  Arreddree. 

REDdo^A,  a.  f.  *  balaneoira; 

Redod^ab-sjb,  «.  r.  aa  balaneec 

Redrädo,  Afp.  p.  da 

Red  rar,  «.  a.  bmer:  doanar  im 
facon  aux  vignes. 

Redcc^Aö  ,  t.  f.  reduction :  action  de  tedoamt 
ses  efTets ;  diminution  de  revenu,  da  depenaa; 
changement  d'une  figure  en  one  antra  aamkU* 
ble,  raais  plus  petite;  (t.de  ehim.)  oparatiaA 
par  laquelle  on  ramene  an  oxyde  a  Tetat  me> 
tallique.  Conversion  d'un  »yllogisme  imparCaH 
en  un  autre  parfait.  Reduction  des  entiers  est 
fraclions,  des  fractions  en  entiers.  Rädncttac 
d'une  6quation  alg£brique  k  sea- motndrea  tar» 
mes.  Change,  troc  d'une  piece  de  monnaie  ponr 
une  autre.  L'aclion  de  reduire,  de  convainera« 
d'amener  a  son  senliment.  Conversion  des  infl- 
deles,  des  pecheurs.  Peuplades  d'lndiens  coa> 
vertis  a  la  foi.  'Resserrement,  aceourciase- 
ment .-  action  par  laquelle  one  cbose  est  ressa» 
ree.  —  a  meuott "  amoindrissement,  diminution. 

t  Redgctivamehte  ,  adv.  reatriclivamant» 
d'une  mantere  limilee  ou  bornee. 

Reductivo ,A,adj.  (<. de  ehm.)  reduotil ;  qni 
reduit. 

Rkdöcto.  V.  Reduio. 

REDDicDinaA ,  t.  f.  trop  grande  abondanca, 
superfluite,  exces.  (t.de  rhit.)  Redondanaai 
auperfluite  de  paroles  dans  un  diacoora. 

ReddndIiitb,  adj.  2  gen.  qui  regorge,  eta» 
Redondant,  superflu :  qui  est  de  trop  dans  na 
discours;  plein  de  redondance  (style). 

ReddndantemEmtb,  adv.  aveo  superflu  Ue 
de  trop.  Avec  redondance. 

Rbdundär,  9.  n.  regorger,  deborder,  etr* 
trop  plein.  Redonder :  elre  superflu,  surabon* 
der  dans  le  discours.  (am) Tourner  anprofltati 
au  prejudice  de,  revenir.  (ßg.)  Re^aUur,  re« 
tomber  sur. 

REDUPLicAgAö,  a.  /.  reduplication,  redon- 

blement. 
RedüplicIdo  ,  a  ,  p.  p.  de 
Reduplicär,  t.o.  doubler,  redoubler,  repa- 

ter. 

Reddplicativo  ,  a  ,  adj.  (f.  de  gram,)  red*> 
plicatif  :  qui  marque  le  redoublement. 

Reoüto,  t.  m.  {t.  de  fort.)  'redoute :  plece 
de  fortiflcaiion  detachee,  en  avaLl.Espcce  de 
möle  pour  les  vaisseaux. 

f  Reduvio  ,  t.  m.  (I.  dFKitt.  not.)  reduve :  ke- 
miptere  nudicolte. 

Reduzi<;aO.  V.  Reducgdo. 

f  REDuziDAMEHTE,ad».  modiquement,  araa 
modicite. 

Reduzjdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Redutir.  adj.  Redvil« 
A  que  etUm  eu—fü  suis-]e  reduit? 
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RiDüzmtNTO ,  f.  m.  (uitti .)  V.  Reducfäo. 

Reddzir  (a), «.  a.  remettre  en  sa  place,  en 
son  preraier  6tat.  Reduire  (a)  :  conlraindrc, 
necestiter,  obtiger;  souraettre,  subjuguer, 
dompter;  ramener  a  la  raison ,  an  devoir ;  eva- 
luer  les  rapports  des  quanliles,  des  mesures, 
des  monnaies ;  cbanger  en  moindre ;  resoudre 
unr^iose  en  une  au  Ire;  abreger,  resserrer  on 
diteours,  elc.  Reduire  un  entier  en  fracüons, 
des  fraclions  en  un  enlier.  Convertir  a  la  foi. 
(jty.)— ,  borner,  restreindre;  resurner.  —  a 
menoiy  amoindrir,  diminuer,  rendre  moindre. 
—  4rox6o,  rendre  souple,  raisonnable,  sou- 
mis  :  mettre  a  la  raison.  —  a  dinAeiro,  con- 
▼^rtiren  argen  l,  reduire  en  eflet  com  plant, 
naliser  an  eflet.  —  a  eintat ,  reduire  en  cen- 
dres.'—  a  nada,  aneantir  :  reduire  au  neant ,  a 
rlen.  —  alguem  d  miseria,  d  mendicidade,  eic, 
.edt£.»quelqu'un  a  la  misere,  a  la  besace.  — 
a  brevet  patavrat,  resurner,  abreger  en  peu 
demots.  —  a  ovelha  ao  rebanho ,  ramener  la 
brebis  an  bercail.  A  velhice  not  reduz  a  tneni- 
noty  la  vfeillesse  nous  rend  enfanis. 

Reduzjr-se  (a) ,  v.  r.  se  reduire .  devenir 
moindre  en  nombre,  qua ntite,  volume,  di- 
mension,  etc.;  se  restreindre,  se  borner  a; 
reformcr  sa  depense,  son  train,  etc.  Etre 
ob! ige,  contraiut,  se  resoudre  forcement  a.  Se 
resoudre,  etre  dissous.  Se  resserrer,  devenir 
raoins  elendu.  —  d  raxäo,  se  rapprocher,  se 
pretera  un  accommodemenl,  se  rendre  ä  de 
bonnes  raison». 

Rbdczivel,  adj.  2  gen.  reductible  :  qui  peut 
©udoitetre  red u it. 

Keedificac>G , «.  f.  reediflcalion ,  reconstruc- 
tion. 

Reedificado ,  A,  p.  p.  de  Reedificar. 

Reedificadör ,  a  ,  $.  celui  qui  reedifie. 

Reedificar,  v.  a.  reedifler .- rebatir,  recon- 
struire.  (flg.)  Reformer,  regenerer. 

Reelecbr,  v.  a.  reelire  :  elire  de  nouveau. 

Reelecido,  a.  V.  Reeleito.  p.  p.  de  Reeleger. 

f  Reelbgitbl,  adj.  2  gen.  recligible :  qui 
peut  etre  reelu. 

ReeleicAö*  ,  t.  f.  reelection  :  action  de  re- 
elire, son  eflet. 

Reeleito,  a ,  p.>.  irr.  de  Reeleger.  adj.  Re- 
elu, elu  de  nouveau. 

Reembolsär,  «.  a,  rembourser :  rendre  l'ar- 
gent  debourse,  preie.  Relirer  l'argenl  qu'on 
avait  debourse  ou  avance. 

Rsembolso,  *.  m.  remboursement :  action 
de  rembourser.  L'action  de  retirer  ses  avances, 
son  debourse. 

Reemprrcado ,  a  ,  p.p.  de 

f  Reempregar  ,  v.  a.  remplover :  employer 
de  nouveau. 

Rsescarrbcado,  a  ,  p.  p.  de 

+  Rbkkcarregar,  v.  a.  reebarger  :  charger 
de  nouveau. 

Reencber,  «.  a.  emplir  au  remplir  de  nou- 
veau. 

Run vu> ado,  a, p.p.  de  Rtenvidar. 
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Reenvidar,  «.  a.  (t.dejeu)  renvler :  mettre 
par-dessus  la  vade. 

f  Reenvite,  t.  in.  (t.  de  jeu)  renvi :  ce  que 
l'on  met  par-dessus  la  vade. 

Reesperado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Reesperar,  v.  a.  attendre  de  nouveau. 

Reespümas,  t.  f.  pl.  sucre  d'ecume. 

Reestabelecer  ,  v.  a.  elablir  de  oomraau.  V. 
Retlabelecer. 

Reexportacaö*,  t.  f.  reexportation :  Irans- 
port  A  l'elranger  de  marcband ites  venaes  da 
dehors. 

Reexportado,  a  ,  p.  p.  de  Reexportar. 

Reexportadör  ,  t.  m.  celui  qui  reexporte. 

Reexportar,  v.  a.  reexporter :  faire  la  reex- 
portation. 

Refaciuento.  V.  Refazimento. 

Refals adamente,  odv.  zn  -fourbe,  perfide- 
ment. 

Refalsado,  a,  adj-  faux,  trompeur,  fourbe, 
dissimulc. 

f  RErALSAUENTO,«.  fit.  *  tromperie,  fourberie, 
dol ,  fraude. 

Refalseado.  V.  Refalsddo. 

f  Refazedör,  *.  m.  celui  qui  refait. 

Refazer,«. a.  re faire,  reparer,  raecommo- 
der,  rajustcr  ce  qui  elait  defait,  gate,  elc.;re- 
commencer;  remetlre  en  vigueur,  en  bon  etat. 
Ajouter  de  nouvelles  forces ,  fortifier,  refaire. 
Augmenter  en  poids,  eu  nombre.  Retoucher, 
refaire  un  ouvrage  manque.  (t.demil.)  Rallier, 
rassembler,  remeltre  ensemble. 

Refazer-se,  e.  r.  se  refaire  :  reprendre  ses 
forces,  se  retablir.  Se  rallier,  en  parlant  de 
troupes  defaites.  Se  pourvoir,  se  fournir,  se 
munir  de  provisions,  elc.  — da  fome a  prendre 
nourrilure,  manger.  —  da  fadlga%Be  delas»er, 
prendre  du  repos. 

Refazimento,  t.  m.  l'action  de  refaire  ou  de 
se  refaire;  rdtablissemenl;  reparation.  'Com- 
pensation,  indemnisalion. 

•  Rf.fec.ar.  V.  Abaixar,  Aviltar. 

REFEcgÄö.  V.  Rcfeifdo. 

'  Refece,  adj.  2  gen.  declinant,  qui  decline, 
qui  perd  de  sa  force,  elc.  Bas,  de  peu  de  va- 
leur,  vil.  Vender  o— ,  vendre  a  vil  prix.  Jffr- 
cadoriat  —4,  marebandises  a  bon  uiarche,  pai 
chcres. 

Refecer.  V.  Arrefecer,  Eefriar. 

'  Refectörio,  a,  adj.  (t.  de  mid.  p.  tu.)  Cm 
— a,  guerison  operee  en  donnant  les  remedes 
meles  dans  la  nourrilure. 

Refega.  V.  Rajdda  et  Refrega. 

f  Refegado,  a  ,  adj.  qui  a  un  rempli. 

f  Refecaö,  t.  m.  aug.  de  Reftga.  Grande  ra- 
fafe ,  grand  coup  de  vent. 

Refego,  s.m.  rempli :  pli  fait  a  une  robe,  etc., 
pour  la  relrecir,  la  raecourcir. 

Refei^äö,  $.  f.  rtfection  :  repas  moderr 
Nourrilure.  V.  Refasiwunto.  —  dö  aftfoo.  A . 
Reereafdo. 

Refeiteiro.  V.  Referteiro. 

JUfeito,  a,  adj.  refait,  retabU.  Gras,  quia 
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da  remboopoint.  p.  p.  irr.  de  Re  faxer.  V.  ee 
moU 

Refeitoreira ,  a.  f.  refectoriere :  xeligieuse 
qui  a  foin  du  refecloire. 

Refeitoreiro,«.  m  refeclorier:  celui  qui  a 
foin  du  refecloire. 

Refritorio,  t.  m.  rtfectoire:  lieu  dans  le- 
quel  une  communaute  prend  ses  repas. 

Repen,  s,  m.  V.  Mef*ns. 

Refender,  v.  o.  refendre .  fendre  de  nou- 
reau. 

Refendido,  A,  p.  p.  de  Ref ender. 

Refbhmmeiito  ,  #.  m.  *  ourerlure  d'une  chose 
refendue. 

Refens,  «.  m.  pl.  otage :  personne  de  marque 
remiae  a  un  roi,  a  un  general  ennemi  pour  la 
sorete  d'un  iraite,  etc.  ( /ig.)  Gage,  assurance. 

+  Referencia,  t.  f.  *rapport :  liaiaon  de  cer- 
taines  choaea  entre  elles. 

Referendädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Referendar  ,  v.  a.  con  Ire-signer. 

Referendario,«.  m.  referendaire :  rappor- 
teur  de  certaines  depeches,  etc.  Officier  qui 
contre-signe  les  depeches ,  etc. 

f  Referendäta  ,  t.  f.  'conlre-scing. 

Referido,  a,  p.  p.  de  Referir.  adj.  Rap- 
porte; eile.  Comple  entre,  mis  au  nombre  de. 
—  ndre  o*  deo$est  mis  au  nombre  desdieux. 
TsUtmunha  —  a,  lemoin  a  qui  un  au  Ire  leinoin 
te  rapporte. 

Referimento,  t.  m.  (f>.  im.)  l'action  de  ra- 
conter. 

RifeeIr,'«.  «.  rapporter,  raconter.  (a)  Refe- 
rer :  rapporter  une  ebose  ä  une  autre;  altri- 
bner. 

RBFKRfR-SE  (a),  v.  r.  se  referer  :  se,  s'en 
rapporter  a ;  avoir  rapport  a.  Se  rapporter  a  ce 
qu'on  a  dit  precedemment.  —  ds  testemunhai , 
( I.  dt  prat.)  prendre  droit  par  les  cbarges. 

Referrar  ,  v.  a.  referrer :  ferrer  une  seconde 
foi». 

•Repärta.  V.  ConiradicQäo ,  Opposicäo ,  Re- 
pugnancia. 

•  Refertädam  emte  ,  adv.  avec  repugnance. 

•  Refertamento,  t.m.  *instance.  iL  V.  Con- 
te$tafdof  Impugnofdo. 

■  Refertar.  V.  Contradizer,  Repugnar,  Re- 
mitr. 

•  Referteiraitente ,  adv.  opiniatrement. 
Arec  repugnance. 

*Reperteiro,  a,  adj.  querelleur,  brelteur, 
farrailleur.  Indocile,  rebelle,  opinialre.  Dedai- 
gheux,  diffleile,  reveche. 

•  Refärto  ,  #.  m.  V.  Referta. 

•  Refertöiro.  V.  Refeitorio. 
Rbferver,«.  o.  faire  bouillir  de  nouveau. 

(fli-)  Raniraer,  raviver;  exciter,  emouvoir.  v. 
n.  Bouillir  une  seconde  fois.  Fermenter,  s'ai- 
grir,  en  parlant  des  conserves,  etc.— o  sangve, 
(ßg.)  s'enflammer,  se  brüler  ( le  sang). 

Refervido,  a,  p.  p.  de  Ref  erver.  adj.  Brülc, 
•nflamme  par  la  cbaleur;  fermenia^^)«^, 


REF 


I0OS 


*  Refestella,  #.  f.  \  rejouissance  pnblkMa. 

*  Refestello,  t.  m.  /  Fete  d'un  aaint.  V.  Aa- 
tividade. 

*RBFBZ.V.Jfe/tC«,  niläO. 

RefiaÖ.  Y.  Rufiäo. 

'  Refiär.  V.  Ru/iar,  Äleoviiar. 

Refilädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Jfe/Mar. 

Refiladör  ,  a  ,  t.  celui  qui  remord. 

Refilär,  v.  n.  remordre;  montrer  las  dattU. 
(fig.)  Resister  avec  violence,  regimber« 

t  Refiluär,  v.  n.  pousser  de  nouveaux  rt- 
jelons,  en  parlant  des  pianies. 

f  Refiluas  ,  t.  f.  pl.  \  seconda  rejetons  qui 

t  Refilhos,#.  tn.pl.  i  viennent  sur  les  pre« 
miers. 

Refipcaqäö,  t.  f.  *  raffinage :  aclion,  maniare 
de  raffiner;  afTinage  (des  metaux,  etc.). 

Refinadissimo,  a,  adj.  tup.  de 

Refinädo,  a,  p.  p.  de  Reßnar.  o4j>  (ß$') 
RafBne,  entendu ,  babile,  et   aurtout  flä  a*> 
ruse.  —  ladräo ,  velhaco ,  etc. ,  volesjr,  coqaaa 
fielTe ,  etc.  —  menliroso ,  franc  menteur. 

Refinadör,  *.  m.  rafiineur,  affineur. 

Refin adüra.  V.  Reßnapäo. 

Refinamemto  ,  t.  m.  raffinement. 

Repinär  ,  v.  a.  affiner  les  metaux;  rafiner  l* 
sucre ,  etc.  (fig.)  Alambiquer,  subtiliser,  quin- 
tessencier.  v.  n.  Devenir  plus  fort,  plus  ia- 
tense. 

Refin är-se  ,  v.  r.  se  perfectionner,a'epurer; 
a'eflbrcer  d'exceller.  V.  Esmerarte. 

Refin a ria,*.  f.  raffinerie :  endroit  ou  l'oo 
raffine  le  sucre,  etc. 

Refin cauo ,  a  ,  p.p.  de 

Refincär,«.  a.enfoncer  denouveautreflcaar. 

Refixo,  *.  tn.  V.  Refinaria  ou  Refimafäo. 

•f  Refinta  ,  *.  f.  seconde  imposltion.  V. 
Finta. 

Refintar  ,  v.  a.  iraposer  une  seconde  contrU 
bution. 

RsFLEcrioo,  a,  p.  p.  de 

Reflectir  ,  v.  a.  refleebir,  repercater,  reOe- 
ter.  (em)  v.  n. Refleebir, rejaillir,  «Ire  renvoye, 
se  dit  de  la  lumiere ;  rellechir  sur,  penser  mu~ 
rement.  Reflectit  6ei»,  yous  faites  la  une  belle 
reflexion. 

Reflexamente  ,  adv.  par  refleebissemeat  o» 
reverberalion.  (fig.)  Avec  reflexion. 

Reflex aü,  *.  f.  reflexion  :  reflecbiaseoienl  r 
rejaillissement,  reverberalion  (de  la  lumiere),, 
mouvement  retrograde  d'un  corps  repousse»- 
en  terrae  de  pbysique.  (/ig.)  — ,  meditatioo  Se- 
rie use,  consideration  allentive;  pensee  qui  in 
resulte.  Dizer  as  cousas  tem  — ,  dire  les  eboaetv 
a  l'avenlure.  A  —  deve  preeeder  a  ßtgio,  la  re- 
flexion doitmarcheravant  l'actien. 

Reflexär.  V.  Reflectir,  Comidermr. 

Reflexibilidäde,  s.  f.  reflexibilite :  propriM 
d'un  corps  qui  esl  susceplible  de  reflexion. 

f  Reflexionär  (em),  v.  n.  speculer,  reue- 
chir,  penser  atlenlivement  sur. 

Reflexivam ente  ,  adv.  par  reflexion. 

Reflexivel,  adj.  2  gen.  reflexible ;  propf»  4 
(MSöTcflecbi. 
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RiFLirfTO,  A,  adj.  reflechissant,  reflexif  : 
qnt  sgfle\jhlL  ▼.  MMklmHwy,  Peneattoo.  Verbo 
— ,  fnrne  relleenl,  pronominal. 

Reflex  o  ,  *.  m.  *  lumiere  reflechie ,  reflet; 
reflecbissement,  rcfleiton  de  la  lumiere.  Re- 
flet, rtverberation  de  la  lumiere ,  d*une  eou- 
leur  sur  le  corps  felsin,  en  termes  de  peinture. 

Rbflexo,  a,  ««>*.  reflechi :  par  Opposition  a 
direcl,  qui  reflecbit,  qui  reverbere.  (I.  de  bot.) 
— ,  enorM  en  angle  en  dehors. 

Rbflorecsr , n.  w.  reflenrir .-  fleurir  de  nou- 
veae ;  (/Ig*)  reprendre  son  premier  eclat  t  sa 
premiere  splendear.  e.  o.  Rendre  florissant, 
Atari  eu  ftnvrissnnt. 

Ibflorectbo,  a,  p.  p.  de  Reflorecer.  adj. 
Qoi  refleurit. 

fftsmanirri,  any.  i  gm»,  refluant,  qui  re- 
flue.  p.  «.  onAe/tntr. 

RsfluTdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

lawLOfn,  n.  ».  reflaer:  retourner  ver»  sa 
snnree. 

Rsfi6xo,f.  m.  reflax  de  la  maree,  contre- 
maree.  Ftmaoe—,  flol  et  josant :  Dax  et  re- 
flax. 

Refocillado  ,  a  ,  p.  p.  de  Refoeillar. 

*  Refocjllamehto,  t.  m.  reconfort,  soulage- 
inert;  nttisir,  rejouissance ;  l'action  de  se  re- 
Jooir. 

ftBtnm&ln  v  e.  o.  restaurer,  reoonforter,  re- 
mettre  des  faügues,  delasser;  ravigoier,  re- 
jentr,  recreer,  et  sartout  donner  de  la  force, 
de  la  rigoeur« 

f  RnoeaDO ,  f.  m.(i.d*  euit.) *  friture  dans 
le  beiirre,  dans  rhuile,  etc.  it.  p,  p.  de 

Refooar,  e.  a.  {L  de  cuie.)  frire  dans  le 
benrre,  dam  Fhnile,  etc. ,  de  l'oignon ,  da  per- 
sü,etc.,  hnebe  poor  en  faire  one  savee,  un 
ragoflt. 

Refolhado,  A,  adj.  dissimule,   fourbe  , 


Refolmameiito.  Y.  Refolho. 

Refolho  ,  t .  m.  •  (aussen ,  fonrberie ,  impos- 
ant, ditsfcnutatlon,  rase. 

RifOKfABO,  a,  adj.  renforee.  Vigoareax, 
fort.  p»p*  un 

RironcAn ,  n. *.  renforeer  »  rendre  plus  fort. 
Fortifler:  reparerceqai  menace  raine.  Acolanv 
per  (Ies*  minr). 

Rrforc,Ar-si,  e.  r.  se  retablir,  se  fortifler, 
reptendre  ses  forees.  S'enforeir :  derenir  phis 
fort;  en  parlant  <r*ra  eberal ,  du  rin ,  etc.  Se 
renfbreor :  Ätre ,  penroir  etre  renforee ,  rece— 
▼otr  des  renforts,  en  parlant  d'une  armee,  etc. 

Rtratco  ,  t.  a».  renfort :  aogmentation  de 
ssrea  eu  des  forees ;  ce  qoi  sert  a  renforeer. 
*AWe,  seeours.  Renfort  <f  an  eanon.  Renforee- 
ment :  action  dt  renforeer,  son  effet.  —  da  «*- 
Ukra,  (f.  Jnrfif.)  le  premier  renfort, 

RxfOrma,  t.  f.  reforme :  retablissement  dans 
t*ordre,dant  Tancienne  forme  <m  diseipline; 
retrautuement  des  abas;  ebangement  opere  en 
reformant;  redoetten  des  troopes;  conge;  re- 
tablissement  de  raneienne  diseipline  dans  an 
r;  action  de  referraer.  Novrelle 
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prorision.  — ,  la  religion  reformee,  le  protes* 
tantisme,  ies  protestants,  lathili'luuxn  «sfff> 
nistes. 

RsFoiinA^AO,  s.  f.  i^forawiie^raetns*  db 
reformer,  de  corriger,  dn  retablir  di 
cienneondansnnemeineure  fl»rsB»(!fjs>i 
etc.);  reforme  generale.  V.  Rtfbrmu. 

RBponMÄBAMiimf  «in.  arec  refbrnss<snlsi 
la  reforme. 

Reform ADissino,  A,  an^.  mtfK  4m 

Reform  Abo,  a,  p.  p.  de  As/ ormmr.  mmf.  14- 
forme;  qui  a  reforme  sa  vie. 

Reform ado  ,  #.  as.  eflleier  referme,  nnltfia 
reforme.  Reforme :  celni  qai  sirit  nnn 
(t.cluust.)  qoi  est  de  la  religion  reformem 

Reformador,  a,  t.  refonnntenr  :  sjnl 
forme,  eorrige  Ies  abas. 

Reformar,*.  «.  rendre  A  an  enrpi 
miere  forme.  Reformer :  retablir 
eienne  forme,  en  donner  une  nonreHe*,  an» 
meilleure;  reduirea  an  moindre  nonffefv;  ss- 
trancher  ce  cra'il  y  a  de  trop,  de  nnlsIMo,  <M- 
nutile ;  etablir  la  diseipline  dans  un 
Faire  des  nouvelles  prorision». 
reparer,  raettre  a  neuf.  Zxpnqner, . 
proposition ,  la  rendre  moms  cboqoante, 
cir  une  sentence  ou  la  ehanger  tont  a  fWi» 

Reformar-se,  v.  r.  se  reformer 
en  mienx ,  en  bien ;  referraer  sen  usaiars, 
ger  de  vie,  de  condaite.  Reeeirf  rer  de  i 
Teiles  forees,  se  restaarcr.  S'approvk 
necessaire. 

ReformatIto  ,  a,  adj.  qui  reforme,  qaiear* 
rige;  qui  est  propre  a  reformer,  a  oorrisjer. 

Reform atorio,  f.  m.  directoire  nann  fais» 
une  reforme. 

Rbformavel,  adj.  2  gm.  ref ormante : «jsl 
peut  0«  qoi  doit  etre  reforme. 

Refossste  ,  t.  m.  (f.  de  fort»)  *  cnnntU,  an 
vetle  :  fosse  dans  le  milieo  d'un  aotre. 

REVouaNBADO,  (p.su.)  V.  Carremeud», 

Rrfodfinhädo.  V.  Bneretpado ,  Jltfad*. 

RBFRAcgiö,«.  f.  refraetion :  ebangement  di 
direction  d'un  rayon  de  lomiere,  d'un 
qui  passe  d'un  milieo  dans  nn  autre.  —  i 
noniica%  refraetion  astronomiqne,         ' 
l'atmospbere. 

Refr  acta  Rio,  kyadj.  et  #. 
belle,  desobeissant.  Qoi  manqnn  a-  an- 
a  ses  engagements.  (f.  de  entsi.)  — ,  qoi  sei 
tres-diftlcilement  (snnstanon, 

REFRAcri  vo ,  a  ,  adj.  (U  de  pAns.) 
qoi  cause  une  refraetion.. 

Refracto,  a,  p.  p.  irr.  de 
Refracte,  se  dit  d'un  rayon  de  h 
par  la  refraetion. 

Refrangente,  adj.  3  ge*.  refrings<U:^i 
cause  une  refraetion. 

Refrancer,  e.  a.  refracter:  predolre  IT  in- 
fraclion.  II  est  anssi  redproqne. 

Refr  ANCiBiLiD  Ans,  $.  f.  rtlrangBOIlB  s 
Ute  des  rayons  refrsngibles.  

REFRAnötTEL,  adj,  %ft%*  T%TtVB*JBRiM\ 
ceptible  de  refracUon» 


camee  aar 
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f  Rf  rtAMSEAR,  e.n.  (p.us.)  faire  de  1'esprit, 


•Rbpraö.  V.  Rifdo. 

temaiBASinTK,  «de.  arec  retenue,  arec 
retten. 

>,  a,  p.  p.  de  Refrear. 
•Revreadoiro,  t.  sji.  caose  qui  refrene,  qui 


Revrbador ,  a  ,  s.  et  ad;*,  qui  reprime ,  qui 
■St  ■■  frein,  moderaleur. 

,  t .  m,  l'aetion  de  retrener,  de 
•v;  moderat  ion,  retenue. 

Rbfreär  , «.  a.  assujetlir  avec  le  frein,  tenir 

I  hffMe.  (/ig.)  Refrener,  reprimer. 

Rbf*ear-«e  (de),  e.  r.  ae  refrener,  ae  repri- 
:  s'abstenir  de. 

Rbtrbga ,  t,  f.  (f.  de  mar.)  peüt  fraia.  U. 
fette.  V.  Briga,Batalha,  Conflicto. 

"fataratio,  t.m.  frein:  ©hose  qai  refrene, 
rei  reprime,  qui  retient. 

f4BTftSir»AR,  ele.  V.  Referendar,  etc. 

Rbfrsscaoa,  «.^.(p.«i«.)#ravitaiUement;  se- 
MVM,  cMe. 

Rbfrescado,  A ,  p.  p,  de  Refretcar. 

tefUESCAUEiro.  V.  Refreseo. 

tRftFKisdirrE,  «4;.  2  9**.  rafratchissant , 
luttpuloglatique.  p.  o.  de 

Rbfrescar,  v.  tf.  rafralehir :  rendre  frais. 
Detre  frats.  DeaalMrer,  öter  la  aoif.  Renonveler. 
ß§.)  Eovoyer  du  secours.  —  0  forro  da»  amar- 
na* «et  eeaoasm ,(t.de  mar.)  ehanger  la  four- 
rure  du  cable  dans  les  eeobiers. 

Bnmucift,  e.  n.  se  rafratchir  .-  devenir  frais, 
aftau  freie,  en  parlant  de  l'oir.  (fig.)  Se  rcpo- 
tsr,  prendre  de  nouvelles  Forces.  ( /.  de  mar. ) 
fratchir :  derenir  plus  fort,  en  pariant  du 
reut. 

Rbtrescar-sb,  v.  r.  ae  rafratchir  :  prendre 
leerafratchissements;  prendre  le  frais;  se  de- 
ttfaer.  Se  raritailler. 

Rbpresco,  a.  m.  rafratchissement  •  ce  qui  ra- 
Irafehit,  aes  eflets;  reeourreraent  de  forces; 
teUffTHure,  repoa  qui  donne  de  nouvelles  for- 
te*; eotlatten  qe'on  aert  dana  les  visites,  etc. 
[ISemtt.)  — ,  alimenta  frais;  munitions  de 
ae*sebe.  Rarftailleaient :  action  de  ravitailler. 
—  alafüiff,  renfort,  troupea  fratcbes.  De—, 
■e  tftifii.  — •§ ,  pi.  rafralehissemenls :  fruila , 
seuaHures,  rins,  liqueurs. 

*  Rsfretar.  Y.  Refertar. 

•  Retrjcai.  Y.  Disjmiar,  Altercar. 
MwrmmuiäiQkö,  t.  f.  I'aetion  de  desalterer,  de 

rafratchir;  rafratchissement.  (/tyOConsolation, 
t.  (f.  de  me'd.)  Refrigeration ,  refroi- 
t;  privatum,  absence  absolue  de  eba- 


AotugebAdo ,  a  ,  p.  p.  de  Refrigtror. 

tUrmiGEtlNTE,  t.  m.  refrigerant :  remede  qui 
rsjralehit.  (f.  da  cAtm.)  Refrigerant:  raisseau 
reaapfi  d'ean  pour  condenser  lea  rapeurs  dans 
PeJeanbic.  odj.  — ,  refrigeratif ,  qai  rafraJchit. 
f.  «.de 

ReraiGERÄR,  e.  a.  rafratchir :  diminoer,  tem- 
1  la  ejtajeur.  Conforier,  fertiflebpesalterer, 


öter  It  aoif. (/If.)  Soulager,  adoucir.  v.u.  Se 
soulager,  eprouver  du  so  u  lageinen  L 

R£rRiGBRATfTO,Av«aV.  refrigeratif :  qui  ra- 
fratchit,  refroidit. 

Reprigeratörio,  x,adj.  refrigeratoire,  re- 
frigeratif. Vato  — ,  refrigerant  d'alambie. 

Reprigerio  , «.  «1.  rafratehiaaement :  cffet  So- 
lu tairc  de  ee  qui  rafraiehiL  *GonsolaUon,  aon- 
lagement.  V.  Allivio. 

Refringekte,  etc.  V.  Refrangenie,  ele. 

Refügado  ,  a  ,  p.  p.  de  Refugar. 

Refugador,  a.  111.  celui  qui  met  au  rebat,  qai 
rejette. 

Refccar,  t>.  a.  metlre  an  rebut;  refnser,  re- 
jeter,  rebuler. 

Rbfugiado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Refvgiär,  v.  a.  recevoir  ehex  soi,  donaer 
asile. 

Repogiar-se  (en»),  v.  r.  ae  refugier  t  ae  re- 
tirer  en  lieu  de  sürete. 

Repugio,  *.  m.  refuge,  retraiter  asile;  re- 
cours;  lieu  de  sürete. 

Refugo,  t.  «1.  rebut :  action  de  rebuler;  ev 
qui  a  ete  rebute.  *  Racaille,  cbose  de  rebut. 

Rsfulgencia  ,  t.  f.  *eclat,  lueur,  aplen- 
deur. 

Refulgentb,  adj.  2  gen.  rayonnant ;  brillant, 
reaplendissant,  eclatant. 

Rbfclgentissiuo,  a,  adj.  tup.  de  Refulgente. 
Trea- brillant,  tres-resplendissant. 

Repulgir  ,  v.  n.  briller,  resplendir. 

Refundado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Refcndar  ,  v.  a.  recreuser :  creuser  dt  nou- 
yeau  ou  plus  avant. 

RbpundicaTj,  a.  f.  refonte:  action  de  refondre. 

REFUNDfDO  ,  A  ,  p.  p.  de 

RsroifDiR,  v.  a.  refondre  :  mettre  k  le  fontt 
une  aeconde  fois;  (/lf.)  refaire  ( un  discoura, 
etc.).  Transvaser. 

Rbpundir  (ein), «.  ».  tourner  au  proflt,  au 
detriment  de.  Se  coneentrer  (p.ut.). 

RBruHDiR-SB, «.  r.  disparaltre. 

Refusado  ,  a  ,  p.  p.  de  Refusar. 

Refus auör  ,  *.  m.  celui  qui  refuae. 

Reflsar  ,  v.  a.  refuser  :  ne  vouloir  paa  rece- 
voir; rejeter.  —  •  rmo,  nuner  en  arriere.  V. 
Reeuear. 

Refcsär-sb  (a),  9.  r.  ae  senstnire,  reaia- 
ter  a. 

Refüta(;äö  ,  t.  f.  refuUtion  :  discoura  per 
lequel  on  refule. 

Refutado,  a  ,  p.  p.  de  RefuUar. 

Rbfutadob  ,  a.  «1.  eelui  qui  refule. 

Rbfotär,  e.  a.  refuter :  combattre,  detruire 
par  des  raisona  solides  ce  qe*ea  autrea  awBUjcu> 
Refuser,  rejeter  (p.  «*.). 

f  REFUTATÖBto,  a,  adj.  qui  refule,  qui  de- 
tmit. 

f  RetütI  yel  ,  adj.  2  gen.  refulable  r  ajut  paujf 
etre  refute. 

f  Rega  ,  t.  f.  •  arrosement ,  hrigauou.  (auH.) 
V.  Rigra ,  Inslituto. 

Regaböfb,  r.  «1.  (fem.)  *  beabencc.  Rt- 
Jouifsance  t  r^creetiefi  f  dHrer^huujoaaua» 
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Regac>.  T.  Hegaco. 

Recacär.  Y.  Arregaear. 

Regaco,  $,  m.  giron  :  espacedepuis  li  cein- 
ture  jusqu'aux  genoux  dans  une  personne  as- 
aise.  PH,  creax  que  forment  les  jupes  de 
femmo  dans  cette  position.  (fig.)  Giron  de  l'E- 
glise.  Sein  :  entrailles  de  la  lerret  de  la  mer, 
etc. 

Recabeira,«.  f.  rigole.  V.  Regueira,  En- 
acurrada. 

Recadia  ,  t.  f.  le  tratail  d'arroser.  V.  Rega- 
iura. 

RbgadIo,  Ay  adj.  On  leditdu  terra  in  qu'on  a 
cou turne  d'arroser. — ,  s.  m.  Terrain  arrose. 
Terra*  de  — ,  terrains  arroses  ou  arrosables. 

Regädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Regar. 

Recador  1 1.  m.  arrosoir  de  jardinier. 

Reg a dura,  *.  f.  'arroseruent,  irrigalion. 

*  Regaengo.  V.  Reguengo. 

Recaladambnte  ,  adv.  delioieuseraent,abon- 
damment,  delicalement. 

Regaladq,  a  ,  p.  p.  de  Regalar.  adj,  Riche, 
delicat.  Doux,  agreable.  Hörnern  «— ,  borame 
friand,  qui  aime  la  bonne  chere.  Levar  vida 
— a,  incner  une  vie  joycuse.  Iguariae  — a«, 
mels  delicats,  exquis,  friands. 

Regaladör  ,  a,  adj.  et  «.  qui  regale;  qui 
cause  du  plaisir. 

Recalaö, öna, adj.  douillet,  friand,  delicat, 
t ensuel ,  epicurien ,  qui  aime  a  so  bien  traiter, 
qui  aime  la  bonne  chere. 

Regalar,  v.  a.  regaler,  traiter  bien,  faire 
faire  bonne  chere;  donner,  faire  un  regal ; 
faire  des  presents.  Ca  res  »er,  faire  bon  accueil. 
Recreer,  diverlir,  rejouir,  causerdu  plaisir. 

Recalär-se,  v.  r.  se  regaler,  faire  bonne 
chere ;  se  recreer,  se  divertir.  (ete»  Se  rejouir, 
avoir  grand  plaisir  a.  Ser  amigo  de  — ,  airner 
les  bons  inorceaux ,  la  bonne  chere. 

Rkgalardoär,  t.  a.  recompenser  au  double. 

f  Kecaleco,  t.  m.  ( t.  d'hitt.  not.)  regalec  : 
poisson  apode. 

Rkcalengo.  V.  Realengo. 

Regaleza.  V.  Alcaeuz. 

Recaüa,  *.  f.  'droit,  prerogative  attacbee  a 
la  souverainele  dun  prince  dans  ses  etats. 
(/ig.)  Privilege  de  quelque  na  Iure  qn'il  soit. 

Regalice.  V.  Alcagvz. 

"Regaündo.  V.  Regengo.  " 

Regaüto  ,  dtm.  de  Regalo. 

Regaüz.  Y.  Alcacux. 

Regalo,  s.  m.  cadeau,  pretent,  don. Regal  : 
fesUn ,  grand  repas  ( p. ue.).  Regal :  grand  plai- 
sir qu'on  a  a  faire  une  chose.  Ghose  exquise, 
delicieuse.  *  Aises  :  comraodiles  qu'on  se  pro- 
cere.  *  Mollesse :  vie  oisive  et  voluptueuse. 
Manchon  de  femme.  Com  — ,  raol lernen t,  d'une 
■saniere  molte.  Cavallo  de  — ,  cheval  de  pa- 
rade. 

Regalosia  ,  adj.  f.  (V.  Regaldo).  Levar  vida 
— ,  mener  une  vie  delicieuse. 

Rec'amargem  ,  t.  m.  gillon  dans  l'extremite 
«Tun  cbamp  laboure,  pour  l'ecoulemeni  de« 
eaux, 
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Regasiiar,  v.  a.  gagner  de  noaveatu  sl.  V. 
Arreganhar. 

Regar  ,  v.  a.  arroser  les  lerret  per  des  ot- 
naux,etc.  Arroser  en  ete  les  nies,  etc.  (/»*>} 
Baigner. 

*  Regard ar  , «.  a.  regarder.  • 
•RegIrdo.  Y.  Retpeito,  ConUmplagaw%  ii- 

Resguordo. 

Recatäö,  t.  m.  regrattier  :  revendeor  m  et- 
tail  et  de  la  seconde  maio.  Colporteer. 

Recatäö,  05 a,  adj.  qui  marchande  tttp; 
revendeur. 

Regatar  , «.  o.  vendre  en  detail ;  achetat  ei 
gros  pour  vendre  en  detail.  Y.  RegaUar. 

Regatarja.  Y.  Regatta. 

Regätas  ,«.  f.  pl.  indiennes.  V.  ChAtm. 

Regateädo  ,  p.  p.  de  Regatear. 

Regateadör,  a,  t.  celui  qui  aime  a  soarebae- 
der,  qui  marchande  trop. 

Reg  Ate  ar  , «.  a.  aecorder  mesqehMeaaot.  v. 
n.  Marchander,  disputer  sur  le  prix. 

Regateira,«.  f.  harengere,  poissarde. (J4.) 
Femme  querelleuse  et  insolente. 

f  Regatei  rasierte,  adj.  a  maniere  de  ha- 
rengere ,  grossierement,  insolemmenL 

Reg  ah  a  ,  s.  f.  •  trafle  de  regrattier,  mttiar  01 
revendeur;  colportage. 

Recatihho  ou  RECATozirao,  dim.  da 

Regato,  t.  m.  ruisseau. 

Regatöa  ,  e.  f.  revendeuse.  Y.  Megatie. 

*  Regedente.  Y.  Residente. 

Regedör  ,  t.  m.  gouverneur,  adminiüralMr, 
recteur.  Y.  Regente,  —da  juetifa,  prasidtat 
de  la  haute  cour  de  justice  (en  Portogal).  —da 
elephante.  Y.  Comaca. 

Regedöra  ,  t.  f.  regen te. 

Regbitär,  etc.  Y.  Rejeitdr,  ©tc 

Recelado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Regelar,  v.  a.  congeler,  glacer,  geler.  U  eil 
aussi  neutre  et  reeiproque.  Y.  Snregedmr. 

Regelo,  t.  m.  'glace,  glacon ,  verglas. 

Rege.ncia  , «.  f.  l'action  de  regir,  dt  gaovtr- 
ner,  adminislralion.  Regence :  droit,  soia  da 
gouverner  pendant  une  minorite,  aa  daret; 
dornte,  fonclion  du  regen t,  de  U  regeate; 
conseil  d'un  Etat  sans  roi,  pendant  aa  mioo- 
rite,  son  absence,  etc.  *  Regime ,  en  termatdt 
grammaire. 

Rf.ge.>ehacaö,*.  f.  regeneratioa. 

Uegenerado,  a ,  p.  p.  de  Mcgenerwr. 

Regen erador,  a, •.  regenerateox  z  eeJui  etl 
regenere. 

f  Reckh erIsdo  ,  a  ,  adj.  qui  doit  Am  rtft- 
nere. 

f  RegexerAicte,  adj.  2  gen,  qnl  regenefa. 
p.  a.  de 

Regexerar  ,  «.  a.  r6g6n*rer :  eagendrer  da 
nouveau;  (t.  de  relig.)  donner  une  BesteUe 
exislence ;  faire  renal tre ;  {fig.)  coniger»  refer- 
raer,  exlirper  les  vices,  les  abus. 

RegenehatIvo,  a,  adj.  qui  regenere,  q«Ia 
la  vertu  de  regenerer. 

Regknte,  t.  2  gen.  regen!  :qoi  goarerae 
Pendant  la  minorite;  qui  a  U 
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recleur  des  etudes  dans  cerüiins  ordrcs  reli- 
gieux ;  professcur  dans  one  universile.  —  d'um 
recoihimento ,  regente  d'une  raaison  de  fem- 
mes  clottrees  ou  repenlics,  etc. 

Reger,  «.  a.  regir  :  gouverner,  administrer; 
guider,  conduire;  (t.  de  gram.)  seconstruire 
•vec 

RECf  r-sk,  v.r.  se  gou?erner,  se  gaider. 

Regerär.  V.  Re generar. 

•f  Regia  ,  f.  f.  (poit.)  *  palais  d'un  roi. 

RtGUiftNTE, adv.  royalement,en  roi. 

Reciaö,  s.  f.  region  :  grande  etendue  sor  la 
terre,  dansl'air,dans  le  ciel;  grande  etendue 
de  pays,  contree ;  (t.  d'anat.) porlion  du  corps. 
[poit.)  Plage,  contree,  climat.  —elementar,  re- 
gton eleraentaire  :  espace  compris  depuis  la 
lune  jusqu'au  cenlre  de  la  terre.  —  ethtrea, 
region  etbereo :  tout  l'espace  qui  est  au  delä 
de  la  lune. 

Recicida  ,  s.  2 gen.  regicide : assassin ,  meur- 
trier  d'un  roi. 

Recicidio,  s.  m.  regicide  :  assassinal,  meur- 
tred'un  roi. 

fREGicissio,  s.m.  'secte,  doctrine  contrairc 
an  roii ,  a  la  monarchie. 

Ricioo ,  a  ,  p.  p.  de  Reger. 

f  Regifdcio,  *.  tn.  Töte  cclebree  ä  Rome, 
cn  memoire  de  l'expulsion  des  Tarquins. 

Regime  ou  Regimen  ,  «.  m.  maniere  de  gou- 
verner ou  de  se  gouyerner,  regime ;  gouverne- 
ment,adminislralion.  (/.de  m6d.) Regime  :  or- 
dre, regle  qu'on  observe  dans  la  maniere  de 
fitre  par  rapport  ä  la  sante. 

Regimento,  s.m.  'Administration,  gouver- 
nement,  regie  des  biens,  etc.  Regime,  ordre, 
regle  de  vie  par  rapport  a  la  sante.  Reglement, 
ordonnance.  Regime ,  gouvernement,  son 
mode.  Regime,  en  lermes  de  grammaire.  Re- 
giment :  corps  de  troupes  sous  uncolonel. 

•Rectal.  V.  Original. 

f  Regio,  *.  m.  (t.  de  giog.)  Reggio  ou  Regio : 
▼ille  de  Calabre  ou  de  Modene. 

R£gio,  k,adj.  royal :  du  roi,  qui  apparlient 
au  roi;  (fig.)  grand,  pompeux,  magnifique. 
Agua—a,  eau  regale.  Prtgador— ,  predica- 
leur  du  roi.  Leilores ,  profestoress ,  lecteurs 
royaux. 

Regional,  adj.  2  gen.  j   d'une  cerlaine  re- 

Regioüärio, K9adj.  j  gion.  (inus. )  Du 
menie  quartier. 

Regikär  ,  v.  a.  faire  tourner  ou  circuler. 

Regiro,  s.  m.  aecond  tournoiement.  V.  Ro- 
deio. 

Recistadam eüte  ,  adv.  sobrement,  raodere- 
meut. 

f  Registado  ,  a  ,  adj.  modere ,  regle,  p.  p.  de 

Registär.  V.  Regittrar. 

Registo.  V.  Registro. 

Recisträdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Regittrar. 

Recistradör  ,  s.  m.  regisirateur :  ecrivain 
qui  enregislre  les  bulles,  elc.  Contröleur .-  ce- 
lui  qui  tient  les  regislrcs  publics. 

Registrär,  v.  a.  regislrcr,  enregisirer;  met- 
ire  surun  regislre,  porter  au  re:isJre,  faire 
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enregisirer.  Visiter.  examiner,  verifier.  Mani- 
fester, declarer  a  la  douane.  Contröler.  (ßgj) 
Moderer,  regier,  (id.)  Consulter,  traiter.  Mar- 
quer  avec  un  signet,  etc.,  differents  endroiu) 
d'un  misset ,  etc. 

Registro,  t.  m.  *  visite,  reeberebe,  examen 
Registres  oü  sontecrita  les  biens,  les  mareban 
dises,  etc.  Bureau  pour  les  visites  et  l'enregis- 
trementdes  marchandises ,  etc.  Regislre  .-  livre 
public  oü  Ton  ecritles  actes,  etc.  Enregistre- 
ment :  action  d'enregistrer.  Signet :  rubans  lies 
ensemble  pour  marquer  diven  endroils  d'un 
missel,  d'un  breviaire,  etc.;  tourne-feuillet. 
Regt's tre  :  bdton  qu'on  tire  pour  faire  jouer  les 
dirers  jeux  (Ton  orgue.  Jeu  d'orgue.  Regislre : 
piecc  qui  sert  a  menager  le  son  d'un  clavecin, 
etc.  (/.  de  chim.)  Regislre :  plaque  mobile  a 
l'ouverture  d'un  fourneau ,  pour  moderer  la 
chaleur;  (f.  d'impr.)  correspondance  enlre  les 
lignes  desdeux  pages  d'un  feuillet  imprime; 
(t.  d' hör  log.)  regulateur  d'une  montre.  Robinel 
de  fontaine,  etc.  Image  d'un  Saint.  —  na  des- 
peza,(fig.)  economie',  pareimonie.  Tocarne* 
— '»(A^O  parier  a  propos,  conrenableraent. 
Toear  todot  oi—t>  (/lg.)  parier  de  tout.  Pu- 
ehar  todosos—s,  (fig.)  faire  feu  des  quatre 
pieds,  faire  jouer  lous  les  jeux  d'un  orgue;  no 
rien  oublier  pour  parvenir  ä  ses  Uns;  etaler 
une  magnifleence  extraordinaire. 

*RECXAifTE.  V.  Reinanle. 

Regpc ativo  ,  a  ,  adj.  qui  conccrnc  le  rögne. 

*  Rf.cn icola.  V.  Reinicola. 

•Regno.  V.  Reino. 

Reco,  *.  m.  sillon  :  trace  que  fait  la  cbarruo 
en  labourant.  Arrosemenl,  arrosage.  (fig.)' In- 
spiration divine,  mouvemcnlde  lagrace,  etc. 
(p.  us.).  —  da  roda  do  carro ,  *  orniere.  —  para 
a  agua,  'rigole. 

Regoa  ,  s.  f.  regle  (pour  lirer  des  lignes}. 

Regoado  ,  a,  p.  p.  de  Regoar.  (f.  de  bot.)  Sil- 
lonne  :  creuse  cn  gouttiere,  en  sillons. 

Regoadüra,  *.  f.  'travail  pour  faire  des  sil- 
lons. Gercure,  petite  crevasse  aux  mains,  aux 
pieds. 

Regoar,  v.  a.  sillonner,  faire  des  sillons. 

Recoär-se,  v.  r.  se  crevasser. 

f  Regölfo,  s,  m.  retour  de  I'eau  ters  sa 
source. 

Recoliz.  V.  Alcacuz. 

Regomärgem.  V.  Reg'amargem. 

•f  Regorgeiar,  v.  a.  redoubler  les  fredons. 

Regocgädo,  a,  adj.  qui  a  la  queueentor- 
lillee  corame  le  renard  (chien).  p.  p.  de 

Recoücär  ,  v.  n.  gtapir,  japper,  en  parlant  du 
renard.  Entorliller  la  queue  comme  le  renard. 

Regöcgo,  s.  m.  glapissement,  jappement  du 
renard. 

f  Regozüadamente,  adv.  gaiement  Joyeu- 
scraent. 

Regozijado,  a  ,  adj.  gai ,  joyeux.  p.  p.  de 

Regozmar,  v.  a.  rejouir :  donner  de  la  joie, 
ragaillardir. 

Reco/uAr-se,  v.  r.  se  rejouir;  sc  piairc, 
pründkv  [laiair,  se  dclcctcr. 

64 


1010 


REG 


REG 


IlEcoziJO,  t.m.  egaicmenl,  joic,  con len le- 
inen l,  ailcgresse.  *Rejouissance,  demonslra« 
Üon  de  joic.  SpecUcle,  ceremonie  publique. 

Regozjluo.  V.  Regozijo. 

Rkgra,  «.  f.  regle  :  staluls,  conslitulions 
d'un  ordre  religieux;  principe,  loi;  coutume, 
maxime,enseigoement;  principe  qui  conduit 
a  un  but;  ce  qui  sert  ä  diriger  le  coöut  et  l'ef- 
pril;  principe«,  preeeptes  des  arts,  des  scien- 
ces;  ordre,  bon  ordre;  exemple,  modele;  re- 
gime, so  briete  <bns  le  boire  et  le  manger;  Ope- 
ration d'arithmeTique.  Moderation ,  economic. 
Ligne,  suite  de  mots  dans  la  largeurde  la  page. 
Regles,  purgalions  menstruelles.  —  de  rUcar. 
V.  Rigoa.  Em—,  valable,  dans  les  forme«. 
Com— ,  d'un e  maniere  reglee.  Näoha  —  sem 
excepcäo ,  il  n'y  a  point  de  regle  sans  excep- 
tion.  —  de  companhia,  regle  de  compagnie  01* 
de  socicie.  —  de  Irit  owde  proporfäo,  regle  de 
trois  ou  de  proporlion.  —  de  trdt  composla,  re- 
gle de  trois  composce.  —  leebia,  regle  pliante, 
qu'on  peut  appliquer  en  tout  sens  sur  le  corps 
qu'on  mesure.  Andar,  etlar  coma—,  avoir  ses 
reglos.—  *  d'encadernador,  presse  ä  rogner,  en 
termes  de  relieur. 

Regraciär,  v.  a.  remercier  :  rendre  graces. 

Regrad amente,  adv.  reglement :  avec  regle, 
d'une  maniere  reglee;  moderemenl. 

Regrado,  a,  p.  p.  de  Regrar.  o^/'.  Regle, 
»obre,  frugal.  Retenu,  modere.  Hörnern  — , 
liomme  menager  ou  sobre,  frugal,  etc.  Mulher 
— a,  femme  qui  a  ses  regles. 

Regral  ,  adj.  2  gen.  regulier  :  qui  concerne 
«ine  regle  religieose.  Porta  — ,  porle  de  clolure 
dans  un  couvent. 

Regradör,  s.  m.  "palte  :  Instrument  pour 
regier  le  papier. 

R reu ante  ,  adj.  2  gen.  regulier  :  qui  vit  sous 
une  regle  religieuse.  Cönego  —  ,cbanoine  re- 
gulier. 

Rr.cßÄö ,  t.  m.  aug.  de  Rigra.  Polncon, 
siyle. 

Recrar  ,  v.  a.  regier  :  tirer  des  lignes  sur  du 
papier.  Regler  avec  un  crayon  le  papier  d'un 
enfant  qui  apprend  a  ecrire.  {flg.)  Fixer  d'a- 
pres  une  r6gle ,  conformer  a  la  regle.  Moderer. 
Vr.  Regulär. 

Regrär-se  ,  v.  r.  se  regier,  se  moderer,  se 
reformer;  vi  vre  d'une  maniere  reglee. 

Kecraxädo,  Atp.p.  de 

Reckaxar,  t\  a.  (t.de  peinl. )  appliquer  la 
couleur  d'une  cerlaine  maniere. 

RegressaO ,*.  f.* retour :  l'aclion  de  retour- 
ner,  de  revenir  sur  ses  pas.  V.  Regret  so. 

f  Regressar  (a),  v.  n.  relourner :  aller  une 
seconde  fois  dans  un  lieu  oü  Ton  a  ete;  reve- 
nir.  Renirer  dans  un  beneüce  qu'on  avait  resi- 
gne.  —  d  palria ,  relourner  ou  revenir  dans  son 
pays.  —  a  LUbua,d  eidade,  relourner  ou  re- 
venir a  Lisbonne ,  en  ville. 

Rf.gresso  ,  *.  m.  relour  au  lieu  d'oü  l'on  etait 
parli;aciion  de  revenir,  de  relourner.  (f.  de 
prat.)  Retrait  lignager.  Regres  :  l'aclion  qu'on 
cierco  pour  renirer  dans  un  benclice  räsign*. 


(ßg.)  Recours,  ressource.  Sem  — ,  saas  res- 
source ,  irrevocablement. 

Reg r  eta  ,«./*.(  f.  dimpr.  )reglelU :  lamt  de 
fonle,debois,etc. 

R£gua.  V.  Regoa. 

*  Reguacbo.  V.  Recacho. 

*  Recuadkiro.  V.  Arrecadador,  Cokrwier. 

*  Reguaxte.  V.  Regrante. 

*  Recuarda.  V.  RelaguardA. 
•Recuardamehto.  V.  Allenfäo,  Reepeilo. 

*  Regüardo.  V.  Re$guardot  Seguranga. 
Regucar,  «.  a.  (p.  ut.)  aiguistr  de  not» 

veau. 

Recueifa,  f.  f.  peiit  pain  ayant  la  form 
d'un  gros  anneau,  couronne."  Gaufre,  patii 
gateau. 

RegueifIira  ,  t.  f.  femme  qoi  teil  em  find 
des  regueifai.  V.  ce  mot. 

Regleime.  V.  Requeime. 

Regueira  ,  t.  f.  rigole :  pelit  eanal  pour  Cure 
couler  les  eaux.  (o*i.)  V«  Ragueira. 

Reguiirihba,  «.  f.  dim.  de  Regueira.  Peüle 
rigole. 

Rbguejro,  t.  m.  pelit  ruisseau.  *  Rigole  poar 
arroser.  'Orniere ;  sillon.  *  TraJnee  :  trace  aie 
laisse  1'ecoulemcnt  d'une  liqueur.V.  Regwmn. 

Regiengo,  $.  m.  terre  de  la  couronne. 

Regu£*co,  a,  adj.  V.  Reaienfo.  Mogi-a, 
varietc  de  pommes aeides  ( en  Portugal). 

Reguengueiro  ,  a  ,  adj.  de  reguengo  ;  qui  kt* 
bite  les  terres  de  la  couronne.  V.  Regueugo. 

Regcingöte.  V.  Rediugote. 

Regülacaö,*.  f.  regle,  reglement. SoppaU- 
tion. 

Regulado,  a  ,  p.  p.  de  Regulär,  off.  Reffe. 
Regulier,  conforme  a  la  regle. 

Regüladök  ,  t.  m.  regulatenr :  ce  qui  regit, 
dirigc.Regulateur  de  montre,  de  pendnle,  eis. 

f  Regula ment Ar  ,  adj.  2  gem.  reglemenlairs : 
du  reglement,  de  sa  nature. 

Recclamentario  ,  a.  V.  Regulamtnlar. 

Regula« tsxo,  $.  m.  reglement:  ordonnance, 
Statut  qui  regle  la  conduite.  "  Loi  parüculitre. 
Code  militaire  qui  regle  la  diseipline  de  r Ar- 
mee. 

Regula  r  ,  adj\  2  gen.  regulier :  conrorme  aus 
regles.  Regio  dans  ses  maours,  dans  sa  coa- 
duite. Commun, ordinaire, natorel.  Uniforme. 
Fixe,  arröte.  — ,  qui  a  fait  des  vosux  dans  um 
maison  religieuse.  —  obtervancia ,  elroile  ob- 
servance  de  la  regle  dans  un  ordre  relipenx. 

Regulär,  v.  a.  regier:  diriger,  delenniner; 
conduire;  fixer  d'apres  une  regle»  selon  la  re- 
gle ,  metlre  un  ordre  dans.  Hesurer,  ajoster, 
comparer.  u.  n.  Servir  de  regle.  Aller  biea, 
etre  bien  regle ,  en  parlanl  d'une  montre,  ei*. 

Regula r-se  ( por ) ,  t>.  r.  se  eondnire ,  se gon- 
terner.  V.  Regrar-se. 

RjegclauidAde  ,  $.  f.  regularite  :  conformH* 
aux  regles,  aux  deroirs,  etc.;  cui  de  cequi 
est  regulier;  symetrie,  ]uste  proporlion;  exaeftt 
observancede  la  regle  dans  nn  couvent, etc. 
Facon  ordinaire  d'agir,  usage  common. 

Regula kmkkte,  «dr.    regulierement, 


RET 

les  reffet,  m»  regolarii«;  reglement,  aiec 

~  i,AhmiMii  regle«.  Gomauinoit, 

ttoaxo,  f .  sb.  rot ,  seigneur  (Ton  pelitetat,roi- 
lelet,  regule,  petilroi.  (f.  d'ane.  chim.)  Regule : 
parlie  melalliqQe,  pnre,d'un  demi-metal,  en 
particalier  da  ranlimoine.  Rasilic.  V.  Batilitco. 
(I.  tfeuir.)  Regulas  i  etoile  dans  la  constellation 
duLion. 

ReccbcitagaC,  a.  f.  regurgilaUon.  'Deborde- 
ment. 

ReGORCITADO,  A,  p.  p.  de 

Regubgitae,  «.  *.  regorger,  deborder,  s'e- 
pancner  bort  de  »ei  bornes. 

Recybar,  etc.V.  Begirar,  etc. 

Rxbaeiutac>6,  f.  f.  rehabilitatiou. 

Rebabiutado  ,  a,  p.  p.  de 

Rejiabilitae,  «.  a.  rehabiliter :  relablir,  re- 
metlre  qaelqa'un  dans  son  preraier  etat.  — *t, 
v.  r.  le  rehabiliter  :  rentrer  dans  ses  droits. 

R£j,«.m.  roi :  monarque,  prioce  du  premier 
ordre;  chef  d'un  royaume ;( /ty.)  le  premier,  le 
principe! ;  image ,  flgure  du  roi ,  an  jeu  de  Car- 
las; principale  piece  des  echecs;  (/ig-)  bomme 
genereox,  magnanime,  etc.;  animal  regarde 
comme  le  plus  noble  de  tous  ( le  lion ).  Roi  du 
bei,  des  oiseaux,  etc.  —  dormo* ,  roi  d'armes, 
ebef  des  herauts  d'armes.  —  da  banda,  per- 
dreau  qui  marcbe  a  la  tele  des  autres.  El  — ,  le 
roi.  Da  parte  d'el  — ,  de  par  le  roi.  Nao  ler  — 
•ein  roque,  {/ig.  fam.)  ne  craindre  ui  Dieu  ni 
diable.  0$  — s,  pl.  l'Epiphanie,  le  jour  des 
Reis. 

Reigada,  s.  f.  raie  du  dos,  des  festes,  etc. 

Riicado.  V.  Arraigado. 

Rejma.  V.  Meuma. 

Rbimaö.  Y.  Tigre  ou  Caimäo. 

•  RsjMBalw^A.  Y.  MelevUnranga. 

*  ReImbbäb.  Y.  ReUmbrar. 
Reimoso  ,  a  ,  aäj.  sujet  a  la  pitnite. 
ReImpöb,  «.  e.  reimposcr :  faire  une  noovelle 

imposiiion. 

ReTmposjcaö' ,  t.  f.  noovelle  imposiiion. 

ReImpbbssaö,  s.  f.  reimpression :  nouvelle 
Impression. 

ReImprMsso ,  a  ,  p.  p.  ffr.  de 

RBlMPftjMia,  v.  a.  reimprimer :  imprimer  de 
nouveau. 

Remado,  #.  m.  regne:  gouvercement  d'un 
royaome  par  an  roi,  un  souverain;  sa  duree. 
iL  p.  p.  de  Reinar. 

Rsmaktb,  adj.  2  gen.  regnant,  qui  regne, 
p. a.  de 

Rnnin  (#•»,  fosr«) , «.  .«.  regner :  gouverner 
an  &tat  comme  roi;  (/ig.)  regir,  dominer; 
•Ire  en  TOgae,  en  credit,  a  la  mode;  durer 
longtemps.  Employe  aclivement,  il  signifle  ma- 
chiner,  iramer. 

RkTrcidercia,  #.  f.  reeidive  :  rechulc  dans 
une  faule. 

RtTnaniiiTB,  caj.  2  gen.  qui  retombe  ou  a 
l'babilude  de  retomber  dans  une  meine  faule, 
p.  p.  de  Reincidir. 
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RbUkbib  (am),  «.  «.  ifekttm:  rete*a*er 
tue  meame  {tote.  Y.  sWeiftir. 

f  RiiBCOBMBAc>öt  f.  f.  raettaa  dlncerpo- 
rer  de  nooTeau. 

ReIncorpoeaoo,  a  ,  p.  p.  de 

f  REftfcoEPORAB,  v,  a.  inoorporer  de  noo- 
Teau. 

RETiinA.  V.  Rainha. 

RsmicoLA ,  t.  2  gen.  regnicole  i  aabitant  ntr 
lorel  d'un  royaume ;  etranger  naturalise.  SBff. 
Da  royaome,  qui  appartient  a  un  royaome. 

Reimo  ,  t.  m.  royaume :  etat  gooTerne  par  am 
roi ;  tous  les  sujeta  soomis  i  on  roi;  (fig.)  dt- 
maine,  empire. 

Rbjhöl,  adj.  2  gen.  da  royaome.  Y.  Jhiirt 
cola. 

f  RatiiTEGBAfiö,  t.  f.  reintegration  i  acüosi 
de  reintegrer;  retablissement  dans  une  posses- 
sion,etc.  Reinlegrande:  retabliisement dans 
la  jouissance  d'un  beneflee,  etc. 

RbIrtegrado  ,  a  ,  p.  p.  de 

ReIhtecrar  (em),  e.  a.  reintegrer  »  retaklir 
dans  la  possession  de  ce  dorn  on  atait  ete  de- 
pouille. 

RbIktbgbab-se ,  v.  r.  se  reintegrer;  reeon 
▼rer  ce  qo'on  avait  perdu. 

RbIrtbIiite,  adj.  2  gen.  (I.  de  fort.)  res* 
tränt :  qoj  rentre,  qui  s'enfonce  en  dedans 
(angle). 

RBtiviTE,  t.  m.  renvi  au  Jen  de  cartos. 

Rlio,  t.  m.  Y.  Arreio.  A  — ,  sans  s'arreter. 

*  RtUA,  a.  m.  douleur  aux  reins.  it.  Y.  Dior- 

JEUis.f.  m.  pl.  de  Real.  Reis:  tres-peUle 
monnaie  ideale  en  Portagil  et  an  Bresilt 
1,080  reis  valent  ö  francs  12  Centimes. 

Reisbdtos.  Y.  Resbutos. 

Reisetx,  $.  m.  roilelel,  petit  roi. 

RUteraqaö  ,  t.  f.  reiteration :  action  de  reite* 
rer. 

f  ReTtebäoambiite  ,  adv.  arec  reileralion« 

ReTterAdo  ,  a  ,  p.  p.  de 

ReYtbbab,  v.  a.  reitercr:  faire  do  nouteao 
ce  qo'on  a  deja  fait;  repeler,  renouveler. 

tRitrEBATBL,  adj.  2  gen.  qui  pent  se  reite- 
rer. 

Rectob,  $.  m.  recteur .-  chef  d'une  unlTersite, 
d'un  College.  Cure. 

RectobXoo,  s.  m.  rectorat:  Office,  dignite, 
Charge  d'un  recteur  ;  sa  duree. 

f  RbctorIl,  adj.  2  gen.  recloral :  dt  rec- 
teur; qui  eoncerno  le  recteur. 

RsrrOBfA,*.  f.  rectorerie  :  eure,  directien 
d'une  paroisse.  Y.  Reitorado. 

f  Rbitas  , t.  f.  pl.  (bwrl.)  psalmodie  de  reli- 
gieuses. 

RxiVErnMCAcjAÖ  ou      |  ( t.  da  prat.)  rerendi- 

RnimrDiCAfiO,  t.  f.  j  calion :  aetion  de  re- 
Ycndiqner. 

Reivixdicado,  a  ,  p.  p.  de  Reivindiear. 

f  Reitindicadob,  a,  t.  eelui  qui  reTendkjee. 

ReiviboicAb,  «.  a.  reveudiquert  reclamery 
rederaander(ce  qui  est  a  soidans  les 
'l'un  aulre). 
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TIrixa,*./".  rixc,  quereile,  dispute. V.  Riaa. 
Grille  de  fer  qu'on  met  aux  fenetres,  elc.  Plan- 
chellc,  pelile  planche.  —  velha,  ininiilie  an- 
eienne,  haine  invetcree.  —novo,  quereile 
s  oudaine.  —  do  cadeado,  fer  du  cadenas. 

Reixelo  ( t.deprov.).  V.  Cabrilo. 

Reizete.  V.  Reitite. 

Reizjniio,*.  m.  dim.  de  Äet.  Roitelet :  petit 
roi,jeune  roi. 

RejaÖ.  V.  Rojäo. 

Rfjecto.  V.  Rejeilado. 

IlEJEigAC,  t.  f.  *  rejel :  action  d'ciclure,  de 
rejetcr. 

Rejeira.  V.  Rageira. 

Rejeitädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Rejeitär,  «.  a.  rejeter  :  öcarter,  dedaigner; 
nc  pas  admetire;  n'agreer  pas.  Rclancer,  dar- 
der.  Recuser.  Vomir.  V.  Engeilar. 

Rejeito  ,  *.  «i.  arme  de  trait. 

Rela,  #.  f.  raine,  rainelle  ou  graisset :  gre- 
nouille  verie  qui  vil  sur  les  arbres,  etc.  —  de 
tingir,  raine  qui  sert  a  teindre. 

Rela<;aö,  s.  f.  relalion,  reeit,  narration; 
rapportd'uno  chose,  d'une  personne  a  une  au- 
tre;  commerce,  correspondance;  liaison  de 
parenle,  elc.  Enumeration,  denombrement , 
detail.  Liste,  catalogue  de  noms,  de  persön- 
lich»; etat  nominalif.  Cour  supreme  de  justice 
(en  Portugal ).  —  ecclesiastica  y  oPRciaJite  :  cour 
deylisc,  son  local.  Relafocs  de  parentesco , 
paroiitö  eloignee.  — des  de  sinrilhanga ,  rapports 
üc  ressemblance. 

Rekaciosado,  a,  adj.  qui  a  des  rclalions. 
p.  p.  de 

tHELAaoüÄn,  v.  a.  rapporler,  raconter,  nar- 
rer. Mctlre  dans  une  liste ,  dans  un  memoire. 

f  Rela  über  ,  t>.  a.  lechcr  de  nouveau. 

Uf.i.ambeii-se,  c.  r.  se  lecher  les  levres. 

t  Reiasibidü,  a,  p.  p.  «de  Relamber.  adj. 
(fig.)  Aflecte ,  recherche  dans  sa  parure ,  dans 
sc»  mauieres. 

IIejlampadejar.  V.  Relampaguear. 

*  Relaupädo.  \.Abolido, 

"  Relämpado.  V.  Relampago. 

Relampago,  t.  m.  eclair  :  eclat  de  lumiere 
ijui  pröcede  un  eoup  de  tonnerre;  eclat  subit  et 
passagerde  lumiere;  (fig.)  chose  qui  passe  ra- 
pidement.  Dar,  fas.tr  — i ,  eclairer,  faire  des 
eclairs. 

Relampaguear,  v.  ».  eclairer:  faire  des 
eclairs. 

f  Rbla  mpbänte  ou  Rela  mpejähte,  adj.  2  gen. 
cclairanl :  qui  eclaire.  (fig.)  Elincelant. 

Uelampe^r  oi»  Relampej ar  ,  v.  n.  V.  Relam- 
paguear. X-ßg.)  Klinceler.  On  le  dit  des  yeux 
tnSa-jvjfs,  etc.  Rehmpejaväo-lKe  ot  olhve,  tes 
yeux  ctincelaient. 

Relampo.  V.  Relampago. 

Üe LANCE,  $.  m.  second  Jet  de  fllet.  Nouvello 
«venture  lentee.  Succes  casuel  ou  douleux.  Bon- 
iteur ou  rnalheur  quivicnl  a  la  suile  d'uuautrc 
aux  jcuxde  liasard.  De  —  ,  ^dv.)  par  hasard, 
casuel  lernen  t;  ä  la  derobec,  d'cuiblee.  Ganhar 
de  — ,  gagner  sur  le  coup. 
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f  Relapsi'a  ,  *.  f.  etat  du  relaps.  V.  Re^noi- 
denria. 

Relapso  ,  a,  adj.  relaps  :  qui  est  relomba 
dans  l'heresie,  dans  un  vice,  une  erreur,  an 
peclib. 

Relatado  ,  a  ,  p.  p.  de  Relalar. 

Relatadör,  s.  m.  celui  qui  relate,  qui  ra- 
conte.  V.  Relalor. 

Relatäu,  v.  a.  relater,  raconter;  mcniion- 
ncr;  rapporler.  —  o  feilo%  rapporler  un  prot-  % 

Rrlativamente,  adv.  relativoraent,  par  r^j> 
porl  ä  ;  d'une  maniere  relative. 

RelatIvo,  a,  adj»  relalif :  quia  qaclqorre- 
lation,  quelque  rapporta  un  au  Ire.  On  le  üu, 
en  lermesde  grammaire,  dun  proiiom  qui  *t 
rapportc  ä  un  nom ,  elc. 

Relatör,  *.  m.  celui  qui  raconte,  narraltur. 
Rapporlcur  dun  proces,  etc. 

*f  Relatoria  ,  s.  f.  ofßce  de  rapporteur  d'un 
proces. 

Relatörio,  t.  in.  *  relalion,  recit,  pr<vi^, 
referc;  enumeration,  delail.  Rapport,  rci-u, 
exposilion  d'un  fail, d'un  proces,  etc. 

Relax A(;aÖ,  t.  f.  *  relicbement  :  dirninulion 
de  tension  ;  extension.  dilalalion  d'un  eorps 
mou.  Relaxation  :  relächement  des  nerfs. :  fa.', 
*  Relächement  des  meeurs,  de  la  diseiphne,  ete. 
Commutalion,  absolution  d'un  vceu,  d'un  **r- 
ment. 'Repos,  rclnche.  Remise  qne  !^  jap« 
ecclesiaslique  fail  d'un  criminel  au  juge  seeu- 
lier.  —  do  animo.  V.  Recreafäo. 

f  Relaxäramexte,  adv.  avec  reldrbement, 
dissolumenl. 

Relaxado  ,  a  ,  p.  p.  de  Relaxar.  adj.  Relaiet 
qui  a  perdu  sa  tension  rnuscle,  nerf).  Rfli- 
che  :  qui  n'est  plus  si  severe;  relache  dans  les 
mecurs,  debatiche.  Moral  — a,  morale  relachtx*, 
qui  n'esl  pas  sdvere.  Doutrina  — a,  dortrine 
relächee ,  moins  severe.  Vida  — a .  castumet  — #, 
vie,  moöurs  relachees,  presque  dissolues. 

f  Relaxadör  ,  A ,  adj.  qui  reliche. 

Relax amf.nto,  t.  m.  V.  Relaxacäo.  —  de 
estomago,  "faiblesse,  reldcbement  d'eslomac 
—  de  venire ,  deroiement. 

Relaxaxte  ,  adj.  2  gen.  et  t.  m.  (t.  de  med.) 
relachant,  (remede)  qui  reiche, amoliit. 

Relaxar,  v.  a.  relacber :  faire  qu'uoe  chosa 
soil  moins  tendue;  lächer,  detendre;  affaiblir. 
(fig.)  Causer  ou  toterer  le  reUchement  des 
moeurs,  de  la  diseipline,  etc.  Absoudre.  rele- 
ver  d'un  vobu  ,  d'un  serment.  Remetlre  un  cri- 
minel au  juge  seculier.  (/ig.)  Donner  du  re- 
Ucbe  ä  I'esprit.  Debaucher :  jeter  dans  la  de- 
bauche,  le  vice.  Pardonncr  (les  peches).  —  n 
venire ,  lacher  le  venire.  —  os  cuidados ,  se  dt.- 
traire. 

Relaxär-se,  e.  r.  se  rclarher  •  perdre  sa 
tension  naturelle,  en  parlantd'un  nerf,  elc,  >« 
detendre.  (/Ey.)  Sc  relacber  dans  les mceur^,etc., 
se  perverlir. 

f  Reläxo  ,  a,  adj.  V.  Relapto  et  Relaxado. 

Rei.E. *.  f.  espece,  sorte .  rang,  eloffe,  casta, 
race,  lignee.  V.  Rate. 
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Relegado,  a,  adj.  V.  Religodo.  Expose  en 
vente  au  banvin  (vin). 

•J-  *  Relscagem  , #.  f.  pension  que  payait  ce- 
lui  qui  vendail  du  vin  pendant  le  banvin;  droit 
de  banvin. 

Rel&co,  s.  m.  banvin  :  droit  exclusif  qu'avait 
|e  seigneur  de  vendre  du  vin  de  son  crü  pen- 
dant un  lemps  fixe  (en  Portugal  tfetait  trois 
mois);  ce  temps.  (auf.)  Sorte  d'imposilion.  V. 
Retegagem. 

Rklegueira  ,  t.  f.  femme  du  Relegueiro. 

Rllegueiro,  «.  m.  receveur  du  droit  de  ban- 
vin. 

Relei^aö,  t.  f.  repetition  d'une  lecon  ou  lec- 
ture. 

Releixär.  V.  Rclaxar,  Dispensar. 

Releixo,  «.  m.  ((.  d'arcAtJ.)asaillie,  avance, 
reiraile  d'un  mur.  *  Reime  :  chemin  eiroit  au 
bord  d'un  fosse  des  remparis;  lalus  d'un  ca- 
nal ,  etc. 

Rblembrado  ,  a  ,  p.  p.  de  Relembrar. 

f  * Relembranca ,  t.  f.  memoire,  recorda- 
tion. 

f  •  Relembrar  ,  v.  a.  rappeler  de  nouveau. 
V.  Recordar. 

Relertado,  k,  p.p.  de 

Rblektäb,  v.  a.  ramoitir,  homecter;  rafrat- 
cfair.  II  est  aussi  reciproquc. 

Rslento  ,  s.m.  serein,  air  humide  de  la  nuit. 
Ramollissement  d'un  corps  par  le  serein,  la 
roseo.  Dormir  ao  — ,  dormir  a  la  belle  eloile. 

Releo.  V.  Raieo. 

f  Reler,  «.  a.  relire :  lire  une  autre  fois. 

*  Releu  ,  *.  m.  resle.  V.  Raieo. 

Relevädo,  a  ,  p.  p.  de  Relevar.  adj.  Releve, 
reiabli;  fait  en  r«lief.  Saillant,  proeminent. 

Relevadör,  a,  «.  et  adj.  qui  releve,  etc.  In- 
dulgenl,  qui  excuse,  qui  ferme  les  yeux  sur 
les  defauls  d'un  autre. 

Relevamemto,  t.  m.  relevement :  action  par 
laquelle  on  releve;  allegemenl,  allegeance. 
Eiemption  d'une  peine,  d'un  iravail,  elc.  'Re- 
mission ,  pardon ;  indulgcnce. 

Relevancia,«.  f.  importance,  poids,  gran- 
deur ;  avantage. 

Relevante,  adj.  2  gen.  important,  releve, 
grand,  noble,  dislingue,  eminent,  eclatant.  Ser- 
vicos  ot  tnais  —s ,  Services  les  plus  eclatanla. 

RELEVAMTissmo,  a,  adj.  sup.  de  Relevante. 
Tres-ünporlanl;  le  plus  eclatant. 

Relevar,  v.  a.  relever;  travailler  en  bosse, 
en  relief  <inus.).  Alleger,  decharger  d'un  far- 
deau,  d'un  impot,  etc.;  soulager.  Absoudre, 
pardonner,  excuser.  Exempler  d'une  peine,  etc. 
Donner  du  relief  aux  figures  d'un  tableau,  les 
faire  ressorlir.  Relever,  faire  valoir,  donner 
plus  d'eclat,  elc.  Delier  :  absoudre,  degager 
d'un  sernient,  d'un  vobu. 

Relevar,  v.  n.  elre  important,  «Ire  d'inle- 
ret,  inlcresser;  convenir,  etre  expedient,  a 
propos.  ReUva  que  fafdmot  tat  couta,  il  im- 
porte,  II  est  important,  il  est  d'interftt  que 
nous  fa&sions  teile  chose.  Cousa  que  Ihe  tamto 
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relexsavayune  cbose  qui  l'interessait  lant.  RtUva- 
memüito,  11  m'importe  beaucoup. 

Relevo,  s.  m.  relief :  ouvrage  en  bosse  ;(/!$.) 
eclal  qui  releve.  V.  Reale e.  Baxo—,  bas  relief. 
Alto  —  ,  haut  relief. —  tn/etro,  relief  entier. 
Meto  — ,  demi-relief.  Bordado  de  — ,  broderio 
ou  brode  en  bosse ,  en  relief. 

Rblua  ,*./".  *  soc  de  cbarrue.  Metter  agulha 
e  tirar  — ,  donner  un  auf  pour  avoir  un  bau  f. 
— *  dos  earrost- pieces  des  roues  d'un  chariot. 

'Relbirql'imento.  V.  Deixatflo,  Dimüsdo 

"RELniNQciB.  V.  Deixar,  Dimittir. 

•  Relho  ,  $.  m.  "ceinture  de  femme.  Espco 
de  poisson  de  riviere.  Chegar  uma  mulher  ao 
—  >  ifig)  äpouser  une  femme  ou  en  jouir.  Vir, 
ehegar  ao—,  (fig.)  se  dit  de  quelqu'un  qui 
condescend  a  notre  volonte,  a  nos  desirs. 

*  Relho  , «.  m.  fouet  de  cuir  tors. 
RELuo,A,ad/.  (burl.)  dur,  roide  corarae  le 

cuir  vert;  inflexible.  Fallar  poriuguex  telho  o 
— ,  parier  un  langagedur,  vert  et  »ans  detours. 

Relhöte  ,  t.  m.  ditn.  de  Rilha. 

Relicärio,  t.  «i.  reliquaire,  bolte,  cadre, 
etc.,  ou  l'on  enebasse  des  reliques. 

+  Relicär  ,  v.  a.  relier :  Her  de  nouveau. 

•Relicas.  V.  Reliquias. 

Reliciäö,  t.f.  religion  .*  croyance  en  Dieu, 
etcultcqu'on  lui  rend;  foi,  croyance;  piele, 
devolion,  pratiques  de  bonnes  OBuvres;  Obser- 
vation des  lois  de  Dieu  et  de  l'Eglise;  etat  de 
personnes  engagees  par  des  vcbux  dans  un  or- 
dre religieux;  ordre  rcligieux.  (ant.)  Saintelc, 
vertu  divine.  Näo  ter  —  algutna,  n'avoir  point 
de  religion ,  ne  connallre  ni  Dieu  ni  diable. 

Religio» ario,  t.  m.  religionnaire  :  celui  qui 
suit  la  religion  reforraee. 

RELiciosAMiNTB,  odv.  religieusement:  d'une 
manicre  religieuse;  fidelement,  exae lernen t, 
scrupuleusement. 

Reliciosidade,*.  f.  pratique  des  verlus  pro- 
pres a  un  bon  religieux.  Pietc,  devolion.  (t.  de 
phil.)  Religiosile  :  sentiment,  nolionde  la  ne- 
cessile  d'une  religion  quelconquc. 

RfiLiciosishiMO,  a,  adj.  sup.  de 

Reliciöso,  a,  adj.  religieux,  pieux  :  qui  vit 
selon  les  regles  de  la  religion;  engape  par4  des 
V03UX  solennels  dans  un  ordre  monastique-;  qui 
a  rapport  ä  la  religion;  exaet,  lidcle. 

RELici6so,A,f.  religieux,  moine;  religieuse. 

f  Relimär  ,  v.  a.  linier,  polir  de  nouveau. 

Relischar.        I  v    Rinchar  QlCm 

RELINCüO,elC.    I 

Relinga  ,  f.  f.  (f.  de  mar.)  ralingues  :  cordes 
que  l'on  coud  aulour  des  voiles  pour  en  ren- 
forcer  les  bords. 

f  Reliügar  ,  v.  a.  (/.  de  mar.)  garnir  les  vol- 
les de  ralingues. 

*RELiN</uiR.  V.  Deixar.  * 

Reliqcia,  s.  f.  *  reste  d'un  tout  II  est  plus 
usile  au  pl.  Reliques  :  ce  qui  resle  d'un  saint, 
de  ses  bardes  apres  sa  mort;  (/ig.)  restes  de 
quelque  chose  de  grand.  (fam.)  Restes,  vesti- 
ges,  debris,  traces  d'une  cbose  passe«;  dou- 
leurs«  inürmiles  qui  reslent  d'une  maladic. 
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(Ay.)*Levain :  reste  d'une  passion  violente.  — 
intigne ,  la  töte ,  )e  braiott  la  jarabe  d'un  saint. 
A$  — #  do  exercito,\e&  debris  d'une armee. 

•Reuqüiario.  V.  Relicario. 

IUliquo,  a,  o4/.  V.  Restante. 

Rella.  V.  Bela. 

Relog fei ro.  V.  Relojoeiro. 

Relogiaria.  V.  Relojoaria. 

Rbloguiho,  s.  m.  dim.  de   Relogio.  Pelite 

montre. 

Relögio  ,  s.  m. •  borloge  :  machine  a  poids  ou 
h  ressort,  qui  marque  et  sonne  les  beurcs. 
•Montre  :  pelite  borloge  de  poche  portative.  (I. 
de  mar.) Demi-heure  marquee  par  l'ampouleuo. 
—dagua,  borloge  d'eau,  clepsydre.  —  do  toi, 
eadran  solaire.  —  oJareia,  sablier,  ampouleiie, 
borloge  de  sable.  —dPalgibeira , •  montre.  —  de 
iorre ,  *  borloge.  —  de  longitude,  borloge  ma- 
rine ou  a  longitudes  :  Celle  qai  donne  le  temps 
rrai.—  de  meto,  de  parede,  pendule.  —  equi- 
noxial,  horizontal,  lunar,  eadran  equinoxial, 
horixontal ,  lunaire.  —  meridiano,  eadran  me- 
ridional.  —  vertical  com  deelinaeäo,  eadran 
Tertlcal  decllnant.  Sino  do  — ,  timbre :  cloche 
frappee  par  an  marleau.  Udo  die  — ,  aiguille  : 
petile  vergede  fer  d'une  borloge.  —  detconcer- 
tado,  (ßg.)  borloge  detraquee :  bomme  dere- 
gle dans  sa  conduite  v  qnl  ralsonne  de  travers, 
etc.  Dar  cor  da  ao — ,  monier  une  borloge ,  une 
montre.  Äeertar  o  — ,  regier  une  monlre ,  etc., 
la  mettre  a  Cbeure.  —  que  emda  ou  ettd  certo, 
montre ,  etc.,  qui  est  bien  a  lTieure.  —  que  re- 
gula  bem,  montre,  etc.,  qui  ya bien. Adianldr- 
te,  atraxdr-te  o  — ,  avancer,  retarder,  en  par- 
lant d'une  borloge, d'une  montre. 

Relöjo.  Y.  Relogio. 

Relojoaria  ,  t.f.  horlogerie  .*  art  de  faire  des 
horloges,  des  pendules,  des  montres;  leur 
commerce ,  etc. ;  Heu  oft  on  les  fabrique. 

Relojoeiro,  a,  f.  horloger,  — ere :  falseur 
de  montres,  d'borloges ,  etc. 

Reloucabo,  A,p.  p.  de 

f  Reloucar,  e.  a.  rendre  fou  aobeve.  V.  Iw- 
fatuar. 

f  Relodco  ,  a  ,adf.  (fem.  p.  ut.)  fou  acheve, 
aecompli. 

Reldctado  ,  p.  p.  de  Reluclar. 

ReloctIncia.  V.  Repugnaneia,  Rteitteneia. 

Reldctante,o4/.  2  gen.  resistent,  qui  re- 
siste ;  qui  repugne.  p.  o.  de 

Relüctaa,  v.  r.  realster;  s'opposer.  Repa- 
gner. 

f  RRLDHisJLifTE ,  aij.  2  gen.  relulsant ,  bril- 
lant, p.  a.  de 

f  Relümbrar,  e.  *.  rayonner,  reluire,  bril- 
ler,  paraltre  avee  eclaL 

Relozente,«^.  2  gen.  relulsant,  etincelant. 
p.  ö.  de 

Reluzir , v.  n.  briller,  reluire,  luire  par re- 
fleiion.  (flg.)  Reluire,  briller,  parattre  aree 
eclat.  e. «.  (p.  ut .)  Reflechir,  repercuter  la  lu- 
tniere. 

Rblva  ,#.  f.  'guon ,  pelouse. 
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Rblva«,  9.  m.  eouper  la  patente.  V.  Seger. 
«.  n.  Se  gazonner,  se  coarrir  de  petoese. 

Rklvöso,  a,  ad),  couvert  de  gnwn,  de  pe- 
lonse;  gaionneoi. 

•Räm ,  *.  f.  chose.  Rien. 

Rem ada,  t.  f.  "coup  de  rame. 

Rem ado  ,  a  ,  p.  p.  de  Remew. 

Remadör,  t.  m.  rameur.  V.  Rgwmiro. 

Rehadüra,«./.  l'action,  le  travail  de 

•RemaescIi.  V.  Remanateer. 
'Rbmäl.  V.  Ramal. 

Remancb.  V.  Rememto. 

Remamchado,  a,  p.  p.  de 
adj.  Lent.  V.  Remanchdo. 

Rbmauchador.  V.  Remmnchdo. 

f  RemamcbAö,6ka,  adj.  lent.tardif, 
chalant,  lambin ,  qui  afit  lentement,  ejui  1 
bine. 

Remakchar,  e. «.  (p.  ut.)  disTerer,  remettre 
d'un  jour  a  l'autre ,  ajourner. 

Remanchar-sb,  c.  r.  (f.  vulg.)  lenUDer, 
musarder,  baguenauder. 

fREMAMcno,  #.  m.  *  flegme,  lenteur,  pareaae. 

Remanco.  V.  Remanto. 

Remandiöla  ,  t.  f.  (burl.)  ruae,  trempefle. 

RemamecInte,  o^/.a^tfW.restant,  qui  reste; 
exeedant.  $.  m.  Rette,  excedant,  evrptaa : « 
qui  reste  d'un  tout.  p.  a.  de 

Remanecer,  e.  n.  rester :  dtre  de  turfio, 
de  reste;  surabonder. 

Remaneittb.  V.  Rewumeeoeute. 

'  Remanentb,  adv.  tout  4  coup. 

Remaugär,  v.  a.  (p,  ut.)  teifir  mo  ebew 
pour  frapper  avee. 

RKMARciR-ei.  V.  Arrüntomgwr***. 

f  Remaksar-sb,  e.  r.  (p.  «M.)dormir,en  p+ 
lant  des  eaux  sans  mouvement. 

RemIkso,  f.  s».  ean  dormante  dans  les  eeedas 
que  forme  une  riviere.  'Gare :  abri  pour  ks 
bateaux.  ( ßg.)  Repos ,  calme ,  quJetnde. 

f  RemIntb  ,  #.  m.  rameur :  oelui  qai  rame. 

RemIr  ,  e.  o.  ramer  :  faire  mouvotr  avee  das 
rames  (un  bateau,  etc.).  e.  n.  — ,  ürer  a  la 
rame;  aller,  etre  k  la  rame;  (ßg.)  presdreUei 
de  la  peine,  avoir  beaueoup  de  fatlgue.  (tf.) 
Nager.  Rattre  les  ailes,  voltiger,  en  pariantdts 
oiseaux.  —  pera  o  «im  opiniOo,  {ßg.)  s*eflbft«r 
pour  toatenir  ton  epinioh.  —  coutrm  m  nwri. 
Y.  ee  mot.  Rema  forte i  (t.ie  mmr.)  nege  de 
torce!  Rema  quem  pödei  nege  qui  est  peret 
Rema  para  bordo!  nage  a  bord!  Memm  per» 
bar  laventot  nage  au  vent!  Rema  da  bomborde% 
•  da  dfestibordo,  nage  a  bdbord  et  seie  e  tribeid. 
— com  boga  larga  $  deeeangada ,  nager  de  lesg. 
Rema  enehuio!  nage  a  seel  Rema  eerm!  ae- 
oorde! 

Remascado,  a,  p.  p.  de 

f  Rbmaäcar,  v.  a.  reaacher,  mieber  ese 
seconde  fois.  (jLg.)  Gonsiderer  denouveae,rf- 
passer  plusieurs  Ibis  dans  son  espriL 

*  Rrmassär.  Y.  Remanecer. 

Remässe,  t,  m.  outil  d'armurier. 

Rbmastiqar  ,  v.  o.  remicher :  maefaer  de  i 
veau. 
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fintmctf.  V.  Arramalafao. 
Mamanumtum,  auf».  eo*j*rta*«E4,  bemIm* 

Rematädo,  A ,  p.  p.  de  Jfcmatar.  «4/.  Acbere , 
termine.  Loueo  — ,  fon  acbere,  fou  accompli. 

Rematadör.  j  y  Arremaüdor,  etc. 

Rematartb.  ) 

Renata  r  , «. «.  flnir,  termlner,  acher  er. «. •. 
Finir,  se  terminer.  Arreter  le  fil  d'une  couture 
«a  moyen  d'un  naad,  etc.  it.  V.  Arrematar. 

Remate.  *.  m.  flo,  bout,  cxlremile,  oonclu- 
wen.  (/.  d'areh.)  Cul-de-lampe,  amortissement, 
eorniche,  fron  Ion,  etc.;  ce  qui  termine  un 
eorps  d'architecture,  etc.  Refrain  d'une  cban- 
eon ,  etc. 

*  Rehcoh.  V.  Rincdo. 

•Remrac.aö.  Y.  Tomada,  Volta. 

RembcAb,  tte.  V.  Remetsart  etc. 

Rbmbghbb.  V.  Rtmaaer. 

Rem  ebIo.  V.  Ramadan. 

Rbmbdar,  etc.  V.  Arremedar,  etc. 

Rem  ediado  ,  a  ,  p.  p.  de  Reaudlar.  adj.  Aise , 
A  ton  aise,  qui  a  de  quoi  rirre. 

Remediaböe,  a,  t.  oeluf  qui  remedie. 

Rbmsdiär,  v.  a.  remedier :  apporter  remede 
en  general.  8ecourir  dans  un  besoin  pretsant. 
Delirrer,  eioigner  d'un  danger.  Empecher  qu'on 
im  fatte  quelqoe  cbose  de  nuisfble.  Corriger, 
reparer,  reformer,  amender.  Raccoraraoder, 
arranger.  Udo  —  nada,  ne  remedier  A  rien. 

Remediar-se,o.  r.  faire  ressourcetretablir 
aee  affaires;  trouver  une  resaource  A  aea  be- 
soint. 

RimeoiItel,  adj.  2  gen.  A  quoi  on  peut  re- 
medier. Seeounble,  reparable  i  qui  peut  «Ire 
#ecouro,repare. 

f  REMKDigÄö,  f.  f.  aclion  de  remesurer  ou 
ae  meaurer  de  noureau. 

Rem  endo,  a  ,  p.  p.  de  Rtmadir. 

Remedio  ,  #.  m.  remede  *  tout  ce  qui  aert  A 
guerir,  A  prerenir,  turmonter  le  mal  en  gene- 
ral. *  Gorreetion.  *  Resaource ,  refuge.  ( t.  pop.) 
Aisance.  Udo  havtr— ,etre  indispensable,  ine- 
rilable.  Nao  ter  —  ,  n'avoir  pas  de  quoi  rirre. 
iL  Ätfe  irremediable.  —  que  ndo  mala  nem 
cur»,  onguentmiton-mitaine,  remede  inutile. 
—  awUrior%  topique,remede  exterieur.  Sein  — , 
de  fond  en  corable,  enüereraent,  sant  remede. 
Na*  Ikauioa  tinto  outro  — ,  Je  n'y  aaia  plua 
aocMB  remede.  Por  mait  — «  qu$  iha  dtein, 
qoelque  remede  qu'on  lui  donne.  Para  iudo  ha 
— ,  txcepto  para  a  mort*  ou  so  para  a  morie 
ndo,  il  y  a  remede  A  tout  bort  A  la  mort. 

Remedie  ,  c.  a.  mesurer  une  autre  foit. 

Rembbo,  $.  m.  'imitation,  eopie.  V.  Arrt- 
medo. 

Remeieo,  t.  m.  rameur :  marinier  qui  rame. 

f  Remeieo  ,  a  ,  adj.  (I.  da  mar.)  aise  A  mener 
•rec  les  ramea  (bateau,  etc.). 

Rbmela,  t.  f.  chaasie  :  humeur  gluante  ou 
sAcbee  des  yeux. 

Remelado.  V.  Bemeloto. 

i  RbmbläÖ  ,  adj.  m.  Atsuear  — ,  »orte  de  Su- 
cre mou. 
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fBKMELAE,  «.  ».  devenir  cbassieux.  Faire 
da  «den  dft  nrnOto.  V.  ee  moi. 

Rbmrl6so,  a,  adj.  chasslenx:  qui  a  de  la 
cbassie  aux  yeux. 

Remelüör  ,  adj.  1  gen.  (burl.)  bien  mcilleur, 
deux  fois  meilleur. 

'RemembrInca,  9.  f. "  ressourenir,  retsoure- 
nance. 

•  Remembrar  ,  t.  a.  ou  n.  ressourenir. 
Rememorar  , «.  a.  rememorer :  faire  resso«- 

▼enir. 

Rememorativo,  a,  adj.  rem*moratir :  qui 
fait  ressourenir. 

Remebdädo,  a,  p.  p.  de  Remendar.  adj.  On 
le  dft  d'un  an i mal  doni  la  peau  est  tachelee.  V. 
Malhado.  Cavallo  —,  cheval  pommcle. 

Remendäö,  t.  m.  raraudeur :  raccommodeur 
de  rieux  habits,  etc.  Savetier. 

Remendar,  r.  a.  rapiecer,  rapetasser,  rac- 
eommoder.  Suppleer  a  ce  qui  manque  dans  une 
cbose. 

t  *  REMENOARiA,  t.  f.  grande  quanlfte  de 
pieces  mises  sur  un  manteau ,  etc. 

f  Rem  exdeira  ,  t.  f.  raraudeuse. 

Remshoibbo,  dim.  de 

Rem  endo,  t.  m.  plece  qu'on  met  A  un  baMt 
dechire  ,  etc.  Raccommodage  ,  raplecetage. 
Changement,addltion,  correction,  au  propre 
et  au  flgure.  *  Reparation  legere  qu'on  fait  a 
une  cbose.  'Tacbe ,  marque  sur  la  peau  d'un 
animal.  (flg.)  ReplAtrage :  moyen  employA  pour 
reparer  une  faule.  Ser  —  d'outro  panno,  etre 
d'une  autre  natura ,  d'une  autre  espAce.  A  — #, 
par  moroeaux,  A  di  Heren  les  reprises,  A  bAtons 
rompus. 

*  Remerceab  ,  ele.  V.  Agradecar,  etc. 

f  Remerecedör,  a,  adj.  qui  merite  beau- 
coup,  qui  merile  A  un  haut  degre. 

Remerecer  , «.  a.  meriter  A  un  baut  dtfgrc. 

Rbmerecido,  a  ,  p.  p.  de  Remcreeer. 

Remessa,  t.  f.  aclion  de  rem  eure,  d'enroyer. 
Remise,  envoi  d'argent,  de  marchandises. 

Rkmessäö,  s.  m.  aug.  de  Remssto.  it.  Mesure 
agraire  de  dix  palmes  et  dem!. 

Remessar.  V.  Arremettar. 

Remesso,«.  m.  arme  de  trait,  Jateloi,  etc. 
V.  Arremesso. 

Rembstre  , «.  m.  ( burl.)  passe  roattre. 

Rembttedöra.  V.  Remeltida,  EnveHida. 

f  Rbmettente  ,  s .  m.  (t.  de  comm.)  donneur 
de  raleur,  preneur  d'une  lettre. 

Remettär,  «.  a.  remettre,  enroyer,  ren- 
royer.  Confier,  lirrer.  DlfTerer,  retarder.  Rap- 
porler,  altribuer,  referer.  V.  Arremetter  et  Rt- 
mtitUr. 

Remetter-sr  (•)  v  t.  r.  s'en  remettre  v  s'en 
rapporter  au  jugement  de  quelqu'un ,  etc.  S'en 
rapporter  A  nn  passage,  A  une  autorite. 

RxMETTfoA,  #.  f.  Charge,  asaaut;  atiaque; 
Alan. 

Remettjdo,  a  ,  p.  p.de  Remcttcr. 

RbmettidCba.  Y.  Remettida  et  Commt Ki- 
men to. 

Rf.mexer,  v.  a.  m61er  de  nouveau;  rem u er, 
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agiler,  secouer.  Troiibler,  mettre  en  desordre. 
Farfouiller.  Bouleverser,  metlro  sens  dessus 
dessous. 

Remexi'do,  a,  p.  p.  de  Remexer, 

Remido,  a,  p.  p.  de  Remir. 

Remidör,  t.  m.  qui  rachele ,  redime.  V.  Re- 
demptor. 

Reuiges,  f.  et adj.  f.  pl.  les grande*  plumes 
qui  fönt  le  boat  des  ailes  des  oiseaax. 

f  Remigio,  t.  m.  mouvement,  bal  lernen  t  des 
ailes  des  oiseaux. 

Remicracaö,  t.  f.  *  relour  au  mtoie  endroit 
d'ou  I'on  etait  parti.  V.  Regresso. 

fREHiuiÄö,  t.  m.  (f.  du  Brie.)  grande 
cuiller  de  cuivre  pour  remuer  le  sucre. 

*  Remimento.  Y.  Remittäo. 

Reminhöl,  f.  m;  grande  cuiller  de  cuivre. 
Y.  Remilhdo. 

Remimiscencia  ,  f.  f.  reminiscence  :  leger 
touvenir;  rcnouvel lernen l  d'une  idee  presque 
effacee  et  qui  revienlinvoloniairement. 

Remir,  v.  a.  racheler  :  acbeler  ce  qu'on  a 
▼endu.  Degager  :  relirer  ce  qui  etait  engage, 
bypotheque.  Racbeler  un  caplif ,  payer  sa  ran- 
$on.  Secourir,  tirer  de  danger,  delivrer.  Racbe- 
ler une  renle,  s'en  liberer.  —  uma  divida, 
amortir,  eieindre  une  delte  en  en  remboursant 
le  montant.  —  uma  praca,  reprendrcune  place. 

—  o  penhor,  degager  ce  qu'on  a  mis  en  gage. 

—  os  peccados  com  esmolas,  racbeler  les  pecbes 
par  des  aumönes.  —  o  vexdme,  se  redimer 
d'une  vexation  :  s'exempler  ä  prix  d'argent, 
etc. ,  de  faire  quelque  chose  de  desagreable, 
etc. 

Remi'r-se  (de),  v.  n.  se  redimer,  se  racheler. 
it.  Y.  Remediar-te. 

Rem  irado  ,  a  ,  p,  p.  de 

f  Remirär,  v.  a.  regarder  de  nouveau,  t  di- 
verses reprises.  Examiner,  coosiderer  de  nou- 
veau etavec  soin.  11  est  aussi  reciproque. 

Rexissamente ,  adv.  faiblement,  moilement, 
negligcmmenL 

Remissäö,  s.  f.  remission  :  pardon,  grace, 
indulgence  ;  diminution,  relächement  de  la 
maladie ,  etc.  Indolence ,  lenleur  dans  les  affai- 
res. *  Renvoi :  l'aciion  de  rcnvoyer.  Y.  Aamif- 
soria. 

lUMissivEL,  adj.  2  gen,  remissible :  qui  peut 
eirc  pardonne. 

+  R Emissi vo ,  a  ,  adj.  qui  renvoie. 

Remjsso,  a,  adj.  mou,  lache,  paresseux, 
indolent,  nögligent.  Ralenti  :  qui  est  devenu 
plus  lent.  •;  ."    .    ! 

f  Rkmissöria  ,  t.  f.  (/.  de  prat.)  acte  par  le- 
quel  un  juge  renvoie  une  cause' ou:'inf:prisön- 
nicr  a  un  aulre  Iribunal.  .:':.:'. 

Hemissorio,  a, adj., qui  a  le  poxivoir  ;de  re- 
mcllre,  de  pardonner;  qui.conlient  remission,* 
pardon.  Carla— a,  lettre  reiuissoriale.  V.  Äe-: 
mitsöria.  J 

Rbmitterte,  adj.  2  gen.  Fetre  — ,  (1.  de\ 
med.)  tlevre  rem  Uten  tc,  avec  rcdoublemeht. 

Remittioo,  a,  p.  p.  de 

REMUTiA,  vtQ,  remettre,  p^rl^nnor.  Delier, 
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absoodre.  Relacber,  ceder  de  ses  droits.  Direi- 
nacr,  moderer.  Y.  Afrouxar.  — •  penat  mode- 
rer  la  peine. 

Remittir  ,  v.  f».  eprouver  une  remission, es 
parlantde  la  fievre,  etc.;  diminuer  cfintensite. 

Remittir-sb,  v.  r.  se  relacber,  s'affaiblir, 
perdre  de  sa  force,  de  son  activite.  Y.  Remii- 
ltr(«.  n.). 

Remivel,  adj.  2  gen.  racheUble :  qui  peot 
etre  rachele. 

Remo,  t.  m.  *  rame,  aviron :  longue  spatste 
en  bois  qui  sert  a  faire  voguer  une  nacelle,  «n 
baleau  ,  une  galere,  etc.  Armada  de  — ,  flotte 
de  navires  a  rames.  — am  punho,  rame  es 
maiu ,  pret  a  ramer.  Piear,  operier  o  —, 
forcer  la  rame.  JSacegar  d  vila  ea  — ,  navijnter 
ä  voile  et  a  rame.  (fy.)  Faire  tous  ses  eflbrts 
pour  reussir.  Remar  teu  — ,  *ire  a  la  rare«, 
tirer  la  rame.  (/ig.)  Mener  une  vi©  laborie»*, 
dure ;  tirer  le  diable  par  la  queue. 

Remocar.  Y.  Remoquear. 

REMOgÄDO ,  a  ,  p.  p.  de  Remocar. 

Remo^amento,  $.  m.  rajeunissement. 

REMogÄö  yt.f.  '  renvoi :  action  de  rcnvojtr. 
*  Eloignement.  *  Deplacement. 

Remocar,  v.  a.  rajeunir  :  rendre  la  jeunesst, 
la  vigueur,  la  fralcheur.  v.  n.  —  t  redeveoir 
jeune;  reprendre  l'air  et  la  vigueur  de  la  Jea- 
nesse. 11  est  aussi  reciproque. 

Remoeddra.  Y.  RuminaQdo. 

Remo£la ,  t.  f.  (burl.)  niche,  geste  depilaai. 
V.  Pirraca. 

Remoer,  r.  a.  et  n.  ruminer,  remacher.  Re- 
moudre.  —  ot  dentet,  grincer  les  dents. 

Remoer-se,  v.  r.  enrager,  se  mettre  en  ct- 
lere. 

Remoido  ,  a  ,  p.  p.  de  Remoer. 

Rehoinbär,«.  n.  lourbillonner,  tomnoytr. 
v.  a.  Faire  tournoyer. 

RemoTnho.  Y.  Redomoinho. 

f  Remoihhöso  ,  a  ,  adj.  tourbilleux ,  qui  lotr- 
billonne.  Y.  Voraginoto. 

Remolhado,  a,  p.  p.  de 

Remolhär  ,  v.  a.  deiremper,  remouiUer,  na- 
cerer. 

Remölho,  t.  m.  action  de  t remper,  d'amolür, 
maceration.  Bstar  de  — ,  etre  a  tremper.  (fif.) 
Etre  au  lit ,  en  prison ,  etc.  P&rde  —  um  mg*- 
eiöy  (fig.)  laisser  mürir  une  affaire.  Qaemie 
vir  et  arder  ae  barbat  da  teu  vixinho  pöe  at  free 
de—,  (prov.)  quand  on  voit  le  feo  dans  la  msi- 
son  de  ses  voisins ,  on  peut  craindre  pour  la 
sienne.   • 

'  f  Remonstrantbs,  t.  m.  pl.  calvinisies  sec- 
taires  d'Arminius. 

•■  Reiionta,  f.  f.(t.ae  mtl.)  remonte :  fourni- 
ture  ou  achat  de  nouveaux  chevanx  pour  la  cs* 
Valerie ;  tous  les  chevaux  d'une  remonte. 

KemoittAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Remontar.  adj.  Be- 

monte.  (flg.)  Grand,  eminent,  eleve.  Distaat, 

elpfgne.  Y.  Remolo.  (t.  de  chatte)  Effarourfif , 

i^Mre^äu  plus^pais  du  bois. 

,  f  Remontänte  ,  adj.  2  gen.  <t.  de  soi.)iSfen- 

dani :  qui  monle,  qui  va  en  moniantr 


REM 

iOhtar,  ff.  a.  (/.  de  chatte)  elTarouchcr, 
anler,  faire  fuir  le  gibier.  Remonier  (  un 
),  aller  contre  le  courant.  Remonier  la 
>ric.  Remonier  les  boltes.  Remonier,  re- 
b  en  etat  (une  voiture,  etc.).  Elever, 
r.  (a)  t>.  n.  Remonter  :  lirer  ton  originc. 
iohtar-se  (a),  f.  r.  s'elever,  voler  fort 
en  parlanl  des  oiseaux.  Remonter  a ,  re- 
re  de  plus  loin.  (/ig.)  Remonier  dans  un 
Iteleve;  s'elever,  s'exhausser.  (id.)  SV 
au-dessus  des  aulres ;  s'enorgueillir.  S'es- 
:  prendre  l'essor. 

wd!<TE,/.m.  (fig.)  I'aclion  de  s'elever, 
ihausscr.  (id.)  Lieu  cleve.  Essor  .-  vol  en 
int.  Action  de  remonter  des  bottes,  ce 
mmodage. 

tö<2üE ,  9.  m.  brocard  :  mot  piquant.  Re- 
e  secret,  qui  ne  se  reconnalt  pas  assez. 
lation  indirecte. 

(Oqüeado,  ktp.p.  de  Remoquear. 
ioqceadör ,  a  ,  t.  brocardeur,  — se :  celui 
le  qui  lance  des  brocards.  Celui  ou  celle 
tit  des  reproches  cacbes  et  avec  deguise- 
;  qui  fail  une  Insinuation  indirecte. 
ioqceär,  v.  a.  brocarder.  Hep rocher  avec 
sement.  Insinuer  d'uue  maniere  indi- 

V.  Rcmocar. 

ioea,  *.  f.  remore  ou  'remora,  sucet, 
,-ncf  :  poisson  du  genre  de  I'ecbene,  au- 
!es  anciens  croyaicnl  le  pouvoir  d'arreler 
isscau.  {/Lg.)  'Remora,  obsiacle,  re tar- 
nt. 

emorädo,  a,  adj.  (fig.)  retarde ,  empeche , 
re. 

emordaz  ,  adj.  2  gen.  i  qui  cause  des  re- 
emordedör,  a,  adj.  i  mords,  rongeur. 
(Order  ,  v.  a.  remordre :  mordre  de  nou- 
(ßg.)  Tourmenlcr  inlerieurement,  causer 
emords.  Censurer,  criliquer  duremenl. 
e,  rcpclailler.  II  est  aussi  neulre  en  ces 
dernieres  aeeeptions. 
iorder-sf,  ,  v.  r.  lemoigner  au  debors  ce 
>us  contrarie  au  dedans. 
(ORDido  ,  a  ,  p.  p.  de  Remorder. 
IORDimento.  V.  Remorso. 
emoröso,  a,  adj.  qui  arrete,  relient. 
[Otso,  *.  m.  remords  :   reproebo  d'un 

que  fait  la  conscience. 
emötamekte  ,  adv.  d'une  maniere  eloi- 
,  distante.  (/ig.)  Confuseraent,avcc  con- 

i. 

iotissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 
iöto,  a,  adj.  loinlain,  eloignd,  recule, 
U.  (/ty)  Oublie.  Ettar  —  de, (/ig.)  etre 
•loigne  de,  n'clre  pas  dispose  a,  avoir  de 
lugnance  pour.  (id.)  Avoir  presque  entie- 
it  oublie  ce  qu'on  avait  appris.  fiotieia  ou 
-«,  Souvenir  confus  d'une  chose.  Piamais 
ntiguidade,  dans  l'antiquilc  la  plus  ro- 
.  Folhat  — «,  (t.  de  bot.)  feuilles  cloi- 
i. 

iover  ,  v.  a.  emouvoir,  remuer,  changer 
rps  de  place.  Eloigner,  renvoyer,  dcpla- 
Scarter  ou  prevenir  ua  obsiacle.  Fi  untrer, 
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rendre  inutitc.  Remuer,  emouvoir  les  huraeurs. 
Recommencer,  renonveler.  —  atguem  do  cargn, 
do  emprego,  destituer  quelqu'un  de  son  em- 
ploi ,  le  deplacer,  l'ölcr  de  sa  place.  —  atguem 
de  tua  reeolucdOy  ^fig.)  dissuader,  detourncr 
quelqu'un  de  sa  resolulion. 

Re  uo  vi  do  ,  a  ,  p.  p-  de  Remover. 

Removimento,  t.  m.  remuement,  deplaco- 
raent  d'un  corps;  eloigncinent,  renvoi.  V.  Re- 
moedo. 

Removjvf.l,  adj.  2  gen.  araovible. 

Remcdädo,  a  ,  ;>.  />.  de 

Reucdar,  r.  a.  reebanger,  changer  de  nou- 
veau.  II  est  aussi  neulre. 

RemuYxhär  ,  etc.  V.  Remoinhar,  etc. 

Remu?cera(;äö,  *.  f.  remuncration  :  recom- 
pense juste;  reiribulion,  gratiücation ;  salaire 
honoraire. 

Rexcnerado,  a,  p.p.  de  Remunerar,  adj, 
Remunere ,  recompense. 

Remcxeradör  ,  a  ,  t.  remuneratenr :  celui  qui 
recompense  avec  justice. 

Remunerar,  v.  a.  remunerer,  recompenser, 
gratiller. 

Rexcnerati'vo,  k9adj.  remuneralif :  qui  ro- 
corapensc. 

Remumeratörio,  a  ,  adj.  remuncratoire :  qui 
tient  lieu  de  recompense. 

Remcsgär  ,  v.  n.  (pop.)  soupconner,  enlrer 
en  dellancc.  V.  Retmonear. 

Renacer,  cic.  V.  Itcnasrer,  etc. 

Renal  ,  adj.  2  gen.  ( t.  d'anat.)  renal  :  voisin 
des  rcins;  des  reins. 

Reüasce-i9a  ou        |   y  Renageimento. 

RenascEmcia  ts.  f.    \ 

Remascente,  adj.  2  gen.  renaissant ,  qui  re- 
nalt.  p.  a.  de 

Re* ascer  (de),  v.  n.  renallre :  naltrc  de nou- 
yeau;  pulluler;  (/ig.)  eire  regenere  par  lo 
bapteme. 

RENAsciDO ,  a  ,  p.  p.  de  Renascer. 

Renascimento  , «.  m.  *  renaissance  :  noiivrllo 
naissance;  renouvellement ;  ( /ig.)  renaissaneu 
(des  leltres).  Regeneration  par  le  bapteme. 

•  Reüco.  V.  Raneo. 
Rexcöntro.  V.  Reeontro. 

Renda,«.  f.  renle,  revenu.  Denlcllc.  (ant.) 
V.  Redea.  —  vitalicia,  rente  viagcre,  rcnle  ä 
vie.  —  em  bent  de  rats,  renle  fonciere,  qti 
provient  d'une  terre.  De  — ,  a  ferme,  qu'on 
loue.  Herdade  de  — ,  hcritage  palmier.  —$  pu- 
blica*, revenus ,  deniers ,  tresor  public.  Corner, 
gastar  a»  tuas  —s  adiantadat ,  manger  son  ble 
en  herbe. 

Rezidädo,  a,  adj.  garni  de  dentelles.  Renle. 
p.  p.  de  . 

Reüdar,  v.  a.  ((ant.)  payer  an  retena.  Biner.  v 
V.  Arrendar. 

*  Rekdavel.  V.  Rendozo. 

Resdeira,  «.  f.  formiere,  tenanciere.  Fat- 
seuse  de  denlelle. 

Reh deiro ,  s.  m.  celui  qui  ar rente,  formier, 
tenancier.  Fermicr  des  irapöts,  partisan. 

Reeder,  r. a.  soumctUe, a**ujettir;  vainere, 
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subjugaer,  dompter,  rtdurre.  Livrer,  renetlre 
an  pouvoir  d'autrui.  Rendre,  rapporter,  pro- 
duire.  Accabler,  abaltre,  faire  iuccomber,  faire 
cedera  la  peine,  au  travail. Relever,  remplacer. 

—  at  tenlineliat,  relever  les  sentinelles.  —  um 
magittrado,  remplacer  un  magistrat.  —  o  etpi- 
rito,  o  a  alma  a  Deot,  rendre  l'ame,  rendre 
son  Arne  a  Dieu ,  s'endormir  dans  le  fein  du 
Seigneur,  raourir.  —  gracat,  remercier.  —  /l- 
nexat,  courtiser,  galantiser,  dire  des  douceurt. 

—  at  armat,  rendre  les  armes.  —  o  bordo  em 
ou  »obre  alguma  parle,  (t.de  mar.)  aborder 
dune  bordee.  —  o  bordo  ao  mar,  (id.)  repren- 
dre  la  raer.  —  o  quarlo,(id.)  changer  le  quart. 

—  o  hörnern  do  lerne,  (id.)  relever  lo  timonier. 
Rendbr,  t».  n.  flechir,  se  courber;  s'aftaisser; 

se  casser,  se  rompre.  Rendre ,  rapporter,  pro- 
duire.  faxer  —  o  officio,  faire  sa  main  dans  un 
eraploi. 

Render-se,  v.  r.  se  rendre  de  lassitude ,  Älre 
extremement  las,  n'en  pouvoir  plus.  S'abattre, 
s'abaisser,  se  prosterner.  Se  rendre:  se  sou- 
mettre.  —  d  dementia  ou  merci  do  vencedor, 
se  rendre  a  la  discretion  du  vainqueur. 

'RekdicAö,  t.  f.  prix  auquel  on  rachete.  V. 
Retgate. 

Rexdi  dauerte,  adv.  bamblement  :  d'une 
maniere  soumise. 

f  Rendido,  a,  p.  p.  de  Rendtr.  adj.  Rendu. 
Soumis.  Rendu  de  lassitude ,  etc.  Rompu .  casse. 
—da*  viril  hos,  qui  a  une  hernie. 

f  Rekdidüba,«.  /"•  *  endroit  oü  un  mal,  etc., 
s'est  casse. 

Rendimento  ,  t.  m.  revenu,  renle.  V.  Red- 
dito.  Rapport,  revenu  annuel,  produit.  'Red- 
dition  d'une  place.  Aciion  de  rendre,  de  se 
souraeltre.  'Soumission,  Subordination.  *Defe- 
rencc,  devouement :  entier  abandon  aux  Vo- 
lon tes,  au  Service  d'un  autre.  *  Fatigue ,  lassi- 
tude extreme,  accablement;   decouragement. 

—  liquido ,  revenu  net,  produit  liquide. 
Rexd6so,  a,  o4j.  lucralif,  fructueux;  pro- 

ductif ,  d'un  grand  rapport. 

RenegAda.  V.  Arrenegada. 

Renegädo  ,  p.  p.  de  Renegar.  adj.  et  «.  Re- 
negat :  celui  qui  a  renie  le  cbristianisme. 

Renegadöe.  V.  Arrenegador. 

ReregAb,  «.  a.  nier  forlement.  Renier,  blas- 
phemer,  jurer.  V.  Arven«  gar. 

m  ReneiibrAnca.  V.  Lembranca. 

aRENEMBHAa,etc.  V.  ReUmbrar. 

'Rexga.  V.  Renque ,  Fiada. 

Rergalbo  ,  t.  m.  fond  uni  de  la  den  teile. 

•Rekgr.  V.  Rengo. 

Renger  ouRej<cia.  V.  Ranger. 

RERGtrERO.  V.  Rangif  er. 

Rengo,  t.  m.  coton  flle  pour  Usaer  la  mous- 
seltne  ou  la  moussellne  elle-mtine. 

f  Rbrhadüra  ,  t.  f.  (f.  de  tonnet.)  —  fima 
mdoila,  *  ciain  d'une  douve. 

Remuida  ,  e.  f.  contestatlon ,  nolse,  differend, 
dispute. 

Rekeudo,  a,  adj.  brouilleavec  quelqu'un, 
ttebe  contre  lui;  obstine.  Dcbaliu,  dispute. 
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(/ig.)  Chaud.  Peleja  — o,  combat  a  outraa«, 
opiniatre.  p.p.  de 

Renhir  ,  v.  n.  quereller,  ditputer,  eonletter, 
se  debattro;  avoir  dispute.  V.  RinhÜr. 

•Renhccjar.  V.  Renunciar. 

f  Rbkiförme,  aa]j.  2  gem.  (I.  de  bot.)  rtat- 
forme  :  en  forme  de  rein. 

Renitencia,  t.  f.  resistance,  Opposition,  re- 
pugnance. 

Renitente,  adj.  2  gen.  renitent,  qoi  resiste, 
contraire,  oppose;  refraetaire.  Kniete,  opiatt- 
tre.  p.  ade  Reniiir. 

Renitbntbmentb,  adv.  avec  resistance ;  am 
repugnance. 

Renitjr,  v.u.  realster ;  repngner.  S'obeuncf, 
s'opiniatrer. 

Renn  a  ,$.f.ou    IV.  Rangif  er.  (f.  ablief.) 

Renno,*.  a».        I  Ranger,  rangier. 

f  Reho,  s.  m.  [t.  de  giog.)  Ehin :  fleave  et 
USurope. 

Renocbrote.  V.  Rhinocerote. 

Renome,  #.  m.  renom ,  reputation ,  celabrWi 
renommee. 

Renöva,  e.  f.  •rejeton,  pooasa,  Jet  (d*M 
plante  Uillee).  V.  Renovo. 

Renova^Aö,  t.  f.  *  renouvellement,  renoat- 
ment,  reiteration;  retablissement  dans  on  etil 
meilleur.  *Changement,  passage  d'un  6lataa 
autre  plus  parfait.  Renovation  :  renouvelle- 
ment des  vo9ux ,  etc.  On  le  dit  de  l'acüoa  dl 
preire  qui  consomme  les  vieilles  boslies  pstf 
en  consacrer  d'autres. 

RenovAdo  ,  A ,  p.  p.  de  Renovar. 

Renovadör,  a,  t.  celui  qui  renouvelle. 

Rekovamento,  t.  fli.  V.  Renovagäo. 

Renovar  ,  v.  a.  renouveler :  rendre  noareaa; 
relablir,  rem  eure  en  son  premier  etat;  reeonv 
mencer  de  nouveau ;  remplacer  ono  enose  aar 
une  autre  de  meine  espece.  Renouer,  repraa- 
dre.  Rajeunir.  —  a  memoria,  renouveler  !• 
souvenir,  rafratebir  la  memoire.  —  aftrU*,* 
ehaga,  (/ig.)  rouvrir  la  blessure  :  renoavtter 
la  douleur,  le  mal.  —  o  eaeraminio,  coBtom- 
mer  de  vieilles  bosties  pour  en  consacrer  de 
nouvelles.  —um  etcrilo  dfobrigapäo ,  passer  ■■ 
nouveau  titre.  —  at  forcox ,  reparer  les  foreei. 

ReüovAe,  v.  n.  pousserdes  rejetons,  en  par- 
lant  des  plantes ;  se  succeder,  eo  partant  dei 
Saisons,  etc. 

RenovAr-«e,  v.  r.  se  renouveler.  S^altaner, 
se  relever  tour  a  tour.  —  noe  vicioi,  repreodie 
ses  anciens  vicea ,  y  revenir. 

Rexövo,  t. m.  jet,  rejeton,  lendron ,  poos«a 
d'une  plante,  etc.  Jeune  plant  d'arbre.  —#,  m\ 
les  moissons,  les  fraits  delaterre,  etc.,  tont 
ee  qui  se  reproduit  tous  les  ans. 

Renque,  t.  m.  rang,  rangee,  fite.  Pdrtm -. 
ranger,  mettre  sur  la  meme  ligno. 

RiüTE.oie.  ras;  tout  court.  —ato  larra,i 
fleur  de  terre. 

f  Rente,  adj.  2  gen.  (f.  de  bot.)  tessflt 
(feuille,  fleur)  sans  queuc;  loul autre  objeteai 
adbere  immediatcracnt  a  un  aatre.sani  aase 
ou  sans  pedoncule.  Plant*  — ,  plante  aeaale- 
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fft,  t>.  •.  refuser,  rejeter. 

ungiR.  Y.  Benunciar. 

rcia,  $.  f.  renonciaüon.  Cession,de- 

i,  abandon  rolonUiro.  Renonce,  au  Jeu 

es. 

«ciacIO  ,  #.  f.  renonciation.  V.  Benun- 

enoncement,  desapproprialion ,  renon- 

.  a  soi-meme. 

rclLdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Benunciar. 

■oadör,  LyOdj.  et t.  qui  renonce;  qui 

qui  rejette. 

naAMÄirro.  V.  Benuneia. 

HalnTB,  adj.  2  gen.  renoncant,  qui  re- 

9.  a.  de 

Mala ,  v.  a.  et  ».  renoncer  (a) :  se  de- 

m  departir,  ceder.  Refuser,  rejeter.  Me- 

lbandonner.Decbanter,  renoncer,  chan- 

is.  Renoncer  .-  ne  pas  jouer  la  coulear 

,  en  termei  de  jeu.  —  ao  mundo ,  a  Sa- 

etc.,  renoncer  au  monde,  a  Satan,  etc. 

ipria  voniade ,  renoncer  a  soi-meme.  — 

iflcio ,  etc.,  em  favor  d'alguem ,  resigner 

flce,etc,  en  faveur  de  quelqu'un. 

tctAVEL,  adj.  2  gen.  a  quoi  Ton  peut  re* 

Que  Ton  peul resigner  (benefice,  etc.). 

lha,  s.  f.  quereile  dont  on  conserve  la 

i. 

r.  m.  prevenu  ,  aecuse.  Coupable ,  cri- 

lefendeur  dans  un  proces. 

-t£o-pleo,  t.  m.  ran  plan  plan  :  bruit 

u  tambour. 

.rbo.  V.  Rheubarbo. 

»E!U£aö,*.  f.  reordination  :  action  par 

on  reordonne  ( un  pretre ).  Nourel  ar- 

mt. 

»EHADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

>IHAA,  v.  a.  reordonncr  :  conferer  de 

:  les  ordres  sacres  a  quelqu'un.  Accor- 

nouveau  l'exercice  des  ordres  sacres. 

Ben  ordre. 

»war,  etc.  y.  Beardenar,  etc. 

iamzac>ö  ,  *.  f  rcorganisation  :  action 

ser  de  nouveau ;  ses  elTets. 

iahizado,  A,p.  p.  de 

•amzar  ,  v.  a.  reorganiser :  organiser 

eau. 

aoar,  v.  a.  pajer  beaueoup,  avee  ex- 

payer. 

ägo,  a,  p.  p.  irr.  de  Bepagar*  Olaf}. 

re,  paye  avec  exces. 

rar  ,  etc.  V.  Repardr9  elc. 

ro.  V.  Reparo. 

ajidi'das ,  adj.  f.  pl. '  Folha$— ,  (f.  de 

titlles  godronnees,ainueuses. 

üiqo.  y.  Bipango. 

ihado,  A,p.  p.  de 

anhar,  v.  a.  (p.ut.)  empörter,  enlever 

oo  et  violence. 

iacAö,  $.  f.  reparation,  retabüssement; 

tisfaction  d'une  injurc,  d'une  oflense. 

iädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Beparar.  adj.  Repa- 

larque.  (fig.)  Btuni.  Lugar  — ,  lieu 

Andar  bem  — ,  ctre  bien  vetu ,  bien 
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Reparador,  A,  #.  reparateur;  reformateur. 
Ooservaleur.  Gensenr,  critique,  qui  ne  lalsse 
rien  echapper.  Reslaurateur  :  qui  refalt,  qui 
retablit.  II  est  aussi  adjeetif.  Restaurant,  qui 
res Uiu re  (les  forces). 

f  Repa  raste  ,  s.  m.  espece  de  sunreillant  <m 
mal tre  d'etude  aux  coramunnules  religieuses. 

Reparar  ,  v.  a.  reparer,  refaire ,  retablir,  rc- 
mettre  en  bon  etat;  raecommoder,  restaurer; 
corriger,  reinedier ;  faire  reparation  d'une  of- 
fense ;  retablir  ses  forces,  recouvrersa  sante; 
compenser,  dedomraager,  recuperer;  donner 
la  derniere  fa^on ,  retoueber.  Parer  un  conp, 
s'en  garantir.  Restaurer,  regenerer,  reformer, 
renouveler.  Garantir  de ,  presenrer.  —  ot  dam- 
not,  reparer  les  dommages,  les  torts. 

Reparar  (em ,  para) , e.  n.  regarder,  obser- 
ver  avec  attention.  Considerer,  examiner. 
Prendre  garde  a,  se  precautionner.  Rcmar- 
quer,  faire  attention  a ;  elre  regardant.  Näo  — , 
ne  pas  faire  attention.  Tfinguem  reparou  em 
(ai,  personne  n'y  fit  attention. 

Rei»arar-se  (de,  contra), v.r.  se  refaire, 
se  retablir.  Se  mettre  a  l'abri  de ,  se  garantir. 
Faire  ressource.  —  contra  o  frio,  se  premunir 
conlre  le  froid  ,  s'en  garantir. 

f  Repa  r ati  vo,  a,  adj.  qui  repare,  qui  reta- 
blit. 

Rep aravel,  adj.  2  gen.  reparable  ;  qu'on 
peut  reparer.  Remarquable,  notable.  Qui  se 
prttea  la  censure.  Fazer-te—f  se  faire  re- 
raarquer,  donner  prise  sur  soi. 

Reparävblmekte,  odv.  d'une  maniere  peu 
eonvenable. 

ReparkjaÖ,  t.  f.  (t.d'attr.)  reapparition :  vue 
d'un  astre  qui  reparalt  apres  une  eclipse. 

RepAro  ,  t.  m.  *  reparation ,  retabüssement , 
remede  apporte.  — ,  ouvrage  fait  a  un  ba Urnen  t 
qui  menace ruine.  'Observation, consideration 
alten  live;  reflexion,  remarque,  Observation. 
Abri,  chose  qu'on  emploie  pour  se  garantir, 
pour  se  defendre.  *  Attention  qu'on  apporte  a 
ce  qu'on  dit  ou  fait.  Doule,  difBculte,  obstacle. 
Rempart,  relranchcment.  Affütde  canon.  (fig.) 
'Defense,  garantie.  Faxer—,  remarquer,  faire 
attention. 

ReparticAö  ,  t.  f.  repartilion,  division ,  dis- 
trfbulion;  partage.  'Departement  d'un  minim- 
iere, etc. ;  ressort  d'un  juge ,  etc. 

fRKPARTioAMiifTE,  odv.  par  parties,  avec 
repartilion. 

RspARTtntiRA,  t.  f.  petite  bassine  k  manche 
de  bois  (aux  moulins  k  sucre). 

REPARTino ,  a  ,  p.  p.  de  Bepartir. 

Repartidör,  a,  t.  celui  qui  repartlt,  Jlstri- 
buteur.  Celui  qui  fait  la  repartilion  d'un  impdt , 
etc.  V.  Partidor. 

Repartimeuto  ,  s .  m.  •  division ,  Separation , 
compartiment,  cloison. 

Repartir  ( a ,  com ,  entre ,  por),  9.  a.  repar- 
tir,  partager,  distribuer;  departir.  Accorder  des 
graces ,  des  faveurs.  Asseoir,  repartir  un  im« 
pöt.  (ant.)  Diviser,  separer.  (f.  d'arith.)  Divi- 
ser, faire  une  division  aritbmetique. 


Miller,  c.  h.  Boire, 


.-»  parlant  du  papier.  Su inier,  lillrer. 

lir.  "Conlrc-eoui 

lli.r.mtn-u  (de,  im),  t. r.  »'imbiber.  ifif.) 

Birnacruivo 

pcrrulc,nui  fail 

llinsriDO,*,  p.  p  .Je 

t  R  c  p  t  m;C»o 

ItMMM.iu,  C.  u.   laire   pallre  uns  »cCOnde 

HspEntiTino , 

f  Unris-ro,  •.  m.  "  jutmenlaliun  depMuro 

HlPIHOITIB, 

doniirc  nui  besliaul. 

faire  rcnlrer  (lei 

•J-  IIipatkiaii ,  *.  o.  rndn>  a  »a  piilrie.  t,  n. 

eine; {f.  dtphy* 

rl  —m,  r.  r.  rclournrr  Jjiis  ?a  paLric. 

de*,  t.  (i.  Rcbrc 

"Bti-LtsomtsTU,   i.  m-  V.  A'ulii/urrüo ,   In 

f  ItKPKITin,  v.   a.   L'orromprr ,  gapner  um 
■ftoiiiil  toll  par  dos  prrirnil,  rlc. 
Rk.PU.UkSO,  x  ,  p.  p.  de  Htl<tllar. 
Hr.l'Ki.I.iii,  J.  m.  violenle  «Maust«.  V.  Em- 
luxii«.  i  /Sjf.j  Coune  cartiefe  i|u'on  faii  lournij 
1    nute   Ijl-kIc   ,i   un  dinal.   \,id.)  Coup   l*(tci 
im  dontie  du  qu'on  ie  donne  Co  paiiaiit 
um   iondalD   .a   iiiio   pla«.-.  [/Ij.)  Itcpri- 
n;de  rcrle.   /'ar  um       a  ofjfurm,  (/(j.)  re 
,  .iijü'li-i  i|ii<:t'ju  un  vrrli'iiii'iil.  Dar  UM(ro  — 
«um  farliiltia,  assaillir  Je  »ouveau  unc  low- 
iiv-i'.  —  de  «tifu, '  pafalr,  ruup  devent.  Di 
-.  tii  iisqu«acill- 
IlLI-f.l.tim.  V.  Arriptllar. 
fli  :>EUL£siE,fld/.2äftii.n'pcrcuisir;  repoui- 
VI   f».  a.  de  Jie/'cffi r. 
Hi.i'iii.i.iD«.  a,  j>.  p-  Je 
ItbPKi.iit,  c.  n.  repous.rr, 
■f  IIlpiillO,  i.   i«.   -^ — ,  «dt.  ä  rebrousie- 


:  ifiü-  = 


i.  V.  Amrdrmla, 

in.  V.  ^rrr|KNdiMcn(u. 

c.  x.  (I.  t ulj.)  repclcr  Ic* 


•je: 


Calcpin,  rrcuril 
index.  Üble  d'ui 

ItEPElÄhU.A. 

rtpesf .  Y.VoiKp 

HePCTAXADO  0 

insolent,  orgucil 

Ittl'üTICAÜ,  f. 

diu.',  euiplol  des 
ler;aclionenjus 
■  paje  de  Irop, 
obtenir  1c  grade 
da ns  unc  pendul 
11,,-Lirciic  rbelori 

RLPtTID.lSLX'l 
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aeonler.  Reboire,  boire  de  nouveati;  manger 
le  nouveau  du  mdme  plat,  y  revenir.  —  o  aia- 
m*  ,  revenir  a  la  Charge ,  a itaquer  de  nouveau. 
-  enfadosamente  a  mesma  cousa,  rebaltre, 
epcHer  inutilementunechose,  n'avoir  qu'une 
hanson.—  tua$  inttanciat ,  redoubler,  reite- 
er  «es  instances.  Este  vinho  convida  a — ,  ce 
in  rappeile  son  buveur. 

Repetir,  v.  n.  revenir,  en  parlant  de  la  Hö- 
re, etc.  II  est  quelquefois  reeiproque. 

RepiAr.  V.  Arrifriar. 

Repicädo,  a,  p.  p.  de  Repicar. 

Repicadör  ,  f .  m.  carillonneur:  celui  qui  fait 
onoer  le  carillon. 

Rbpicapöxto  (de),adv.  artistement:  dans  la 
lexniere  perfection. 

Repicar,  v.  a.  et  n.  copler,  carillonner  sur 
es  cloebes.  Sonner  le  toesin.  \fig.)  Monlrer  de 
a  joie,  dtre  gai,  se  rejouir.  Faire  repic  au  pi- 
juet.  Em  salvo  estd  o  que  repica.  ( fam.)  On  le 
lit  pour  faire  entendre  qu  on  donne  de  bons 
onseils  lorsqu'on  est  hors  du  danger  :  les  con- 
tetlleurs  ne  sont  pas  les  payeurs.  Viüva  rica 
wmum  ekora,  com  outro  repica,  veuve  riebe 
anlot  pleure,  tantöt  se  rejouit,  ou  pleure  d'un 
eil  et  rit  de  l'autre. 

•f  Repilogär,  v.  a.  faire  de  nouveau  un 
ibrege. 

Repimpädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Repimpär,  «.  a.  reraplir  la  bedaine,  farcir 
'eslomac. 

Repimpär-se  ,  «.  r.  (I.  rulg.)se  rassasier,  se 
rengorger.  (flg.)  Se  redresser  avec  alTectalion , 
te  carrer. 

Repinaldo  ,  adj.  m.  Piro  — ,  espeed  de  poire- 
»mme. 

RepihtAr,«.  a.  repeindre  :  peindre  de  nou- 
re«u. 

Repi'qcb  ,  t.  m.  carillon  :  son  repete  et  har- 
nonieux  des  cloches.  Toesin :  bruit  d'une  do- 
rne pour  donner  l'alarme.  (fig.)  Mnquietude, 
tensation  subite.  Repic  au  piquet. 

Rbpiqcete,«.  m.  V.  Cacha,  Rebale.  *  Pente 
»arte  et  rapide.  Vento  de  —  *,  (f.  de  mar.) 
rentqui  parcourt  rapidement  les  rumbs,  sans 
i'arreter  a  aueun. 

Repjsa ,  *.  f.  action  de  refouler  la  vendange. 
Vinhode  — ,  vin  du  second  pressurage,  de 
mauvaise  qualitc. 

Repisado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Repisar,«.  a.  foulerde  nouveau,  refouler. 
Press urer  une  seconde  fois  le  raisin.  (fig.)  Re- 
dire, repötailler,  rabacher. 

Replastado,  A,p.  p.  de 

Replantär,  v.  a.  replanter :  planler  de  nou- 
reau. 

Repl^caö,/.  f.  replelion,  pleniludc,  sura- 
tondance  d'humeurs. 

Replexädo.  V.  Terraplenado ,  Cheio. 

Rbplejo.  V.  Tcrrapleno. 

Repleto  ,  a  ,  adj.  replet :  qui  a  trop  d'era- 
»onpoint.  Plein  d'humeur,  Rempli ,  f.irei. 

Rjbplica,  #.  f.  replique  :  rq>on>e  wvlale  ou 
«rite 4  cequi  a  ete  dit,  repou, ;    ..-.itic: 


REP 


1021 


rdponse  vive,  ingenieuse.  (/.  de  prat.)  Dupli- 
que,  ecriiure  contre  la  replique.  Sei»— ,saas 
contredit,  sans  difficulte.  — «,p/.  difficulte*  , 
obstacles ,  objeetions. 

fREPLicAcÄö,  s.  f.  action  de  repliquer.V. 
Repeticdo,  Reiteracdo. 

Replicäoo  ,  a  ,  p.  p.  de  Replicor. 

Replicadör,  a,  t.  celui  qui  replique;  qui 
fait  difficulte  d'obeir.  Raisonneur,  disputeur : 
qui  replique  sans  cesse,  qui  n'est  d'aecord  sur 
rien. 

Replicante,  adj.  2  gen.  repliquant,  qui  re- 
plique. p.  a.  de 

Replicar,«.  a.  et  n.  repliquer :  faire  une 
replique;  repondre,  repartir;  faire  difficulte 
d'obeir.  (I.  de  prat.)  Dupliquer :  repondre  A  la 
replique.  (ant.)  Repeter,  redoubler. 

Repolegädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Repolegar  ,  v.  a.  ourler  la  loile,  etc. ;  plis- 
ser.  Faire  des  bords  ä  un  pAld,  a  une  tourte. 

Repolego,  s.  m.  ourlei,  repli,  galne  qu'on 
fait  au  bord  d'une  etoffe.  Bord  qu'on  fait  a  un 
pAte ,  a  une  tourte. 

fR£POLHAL,#.  m.  terrain ,  plancbe  plante« 
de  choux  cabus  ou  pomines.  adj.  V.  Repo- 
Ihudo. 

f  Repoldär,  v.  n.  se  former  en  maniere  de 
pomme,  en  parlant  du  chou,  de  la  Iailuc,etc. 
Pommer. 

REPOLHiNno,  t.  m.  dim.  de 

Rbpölho  ,  t.  m.  chou  cabus  ou  pomme.  On  le 
dit  de  rinierieur  de  certaincs  plantesqui  est 
compacte  et  ramasse. 

Repoliiüdo,  a,  adj.  qui  ressemble  äu  ebou 
cabus  .  pomme.  (fig.)  Rebondi.  On  le  dit  d'un 
homme  gros  et  trapu.  AI  face  —a,  laitue  pom- 
mee. 

Rbpöncio.  V.  Raponeo$  ou  Ruiponto. 

Rf.pöwta,  t.  f.  quereile,  contestalion.  V. 
Ponla.  —  da  mari,  commencement  du  montant 
de  la  mare>. 

Repontädo,  a,  p.  p.  de 

Repontar,  v.  n.  commencer  a  monier,  en 
parlant  de  la  maröe. 

Repör,  v.  a.  remetlre,  replacer;  elablir  en 
son  premier  etat.  Remetlre  la  poule,  au  jeu  de 
l'hombre,  faire  la  remise.  Resliluer. 

REPORTAgAO,«.  f.  moderation,  retenue,  mo- 
desiie. 

Reportado  ,  a  ,  p.  p.  de  Report ar.  adj.  Hon- 
nöle,  modeste;  modere,  retenu. 

f  Report amekto, «.  m.  (/.de  prat.)  action 
de  s'en  rapporler  ä  une  piece ,  etc. 

Reportar,  v.  a.  respecter,  honorer.  Oblenir, 
se  procurer  (p.  us.).  Reprimer,  refrencr,  inspi- 
rer  de  la  moderation  (ant.). 

Repoktär-se,  v.  r.  secontenir,  reprimer  se« 
passions.  (a)  Se  refercr;  s'en  rapporler.  V.  Äe- 
ferir-se,  Remetter-sc. 

Reportörio,  t.  m.  calendrier,  almanacb.  V. 
Reperlorio. 

Reposiqaö,  i.  f.  action  de  remetlre,  de  reta- 
bür  en  son  premier  eiat ;  re*Üiution.  it.  V.  IV- 
mito. 
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Rbpositar  ,  ele.  V.  Depositar,  etc. 

f  Repositörio  ,  #.  m.  'armoire,  lieu  oft  Ton 
gardc  quelque  chose. 

Repösta,  s.f.  remisequ'on  fait  au  jeu  de 
l'ho  rubre,  lorsqu'on  n'a  pas  un  norabre  süffi- 
sant de  levees.  V.  Respotta.  Fogutte  de  — #, 
petard,  pidce  de  feu  d'artiflce  qui  detonne. 

Repostäda  ,  s.  f.  reparlie  prompte  et  gros- 
sidre ;  coup  de  boutoir. 

Repostär,  v.  a.  faire  une  repartie  piquante. 
( /.  d'escrim.)  Riposter. 

f  Repostaiua,  i.  f.  garde-meuble  ou  ofBce 
de  la  maison  du  roi. 

'  Repöste.  Y.  Repottaria ,  Despensa. 

Reposteiro,  s.  m.  offlcier,  chef  d'office.  V. 
Copeiro.  Domeslique  du  palais  altach6  au 
garde-meuble.  *  Ouvertüre  aux  armes  du  mal- 
tre ,  qui  se  met  sur  les  beles  de  Charge.  *  Por- 
tiere ,  rideau  avcc  des  armoirics.  —  mör,  eher 
du  garde-meuble. 

REPdsTO ,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Repör. 

Repotrear-se  ,  «.  r.  s'asseoir  bien  a  son 
aise. 

Repousadamekte,  adv.  paisiblement ,  tran- 
quillement,  en  repos. 

Repocsado,  a,  adj.  tranquille,  paisible. 
p.p.  de 

KEPODSAR,v.a.  reposer:  mettre  dansun  etat, 
une  Situation  tranquille.  (fig.)  Apaiser,  trän- 
quilliser.  v.  n.  Se  reposer,  prendre  du  repos ; 
reposer,  dormir ;  se  delasser,  cesser  de  travail- 
ler.  Etre  tranquille ,  en  paix ,  en  repos.  —  emo 
senhor,  empax,  reposer  en  paix,  Jouir  du  re- 
pos eternel. 

"Repodseira,  t.  f.  I  maison  de  plaisance, 

*  Rbpouseiro  ,  s.  m.  \         lit  de  repos. 
Repöuso  ,  i.  m.  repos  :  privation ,  cessalion 

de  monvement ,  d'agitaüon ,  etc. ;  cessation  de 
trarail,  d'oecupation ,  d'application ,  etc. ;  tran- 
quillite,  qoietude,  calme  d'esprit,  etat  paisi- 
ble. Lieu  oü  Ton  peut  reposer.  O  —  da  noile, 
le  sommeil.  —  morlal,  eterno ,  le  repos  eter- 
nel. Dormir  com  — ,  dormir  tranquillement. 

Repregädo  ,  a,  p.  p.  de 

Rkpregar,  e.  a.  reclouer,  river. 

f  Reprego  ,  $.  m.  action  de  reclouer. 

Reprebbkdedör.  V.  Repreheusor. 

Heprehender  , v.  a.  corriger,  reprendre,  bla- 
mer.  —  aiguemcom  palavras,  corriger  quel- 
qu'un  de  paroles.—  asper  amen  te,  gourmander. 

Reprebendjdo ,  A,p.p.  de  Reprehender. 

Repredendimento  ,  s.  m.  V.  Reprthensdo. 

Reprebensaö,  t.  f.  reprehension ,  bUme, 
reprimande,  correction.  Dar  uma  —amigavel, 
reprtmander  avec  douceur.  —  aspera,  verte 
remontrance. 

Reprehrrsivel,  adj.  2  gen.  reprebensible: 
qui  merite  une  reprimando,  le  blame. 

t  Reprebeksivelmente,  adv.  d'une  manicre 
reprebensible,  bldmablc. 

Reprebensör,  a,  $.  celuiqui  reprerid,  qui 
reprimande,  qui  bUme. 

Reprerder,  etc.  V.  Reprehender,  etc. 

*  Rkprerdoirq.  V.  R*pr€h4*$U>§L 
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ReprensIo  ,  eto.  V.  Reprekmtäo ,  elc. 

ReprCsa  ,  t.  f.  l'action  d'arrtter,  de  retenir. 
On  le  dit  surlout  de  l'eau  dont  on  arrdte  le 
cours.  Ecluse.  (f.  de  mar.)  Reprise,  faisseaa 
repris.  it.  V.  Represalia. 

Represado,  a,  p.  p.  do  Repreear. adj.  Coo- 
tenu,  arrttc  par  une  ecluse.  Repris,  relena. 
Odio  — ,  haine  cachee ,  tecrele. 

Represadör,  a,  i.  et  adj.  celui  qoi  con- 
ti ent,  qui  reprend.  Rocapteur.  ,4f«ui«— ,battt, 
Jetee. 

Reprbsadd&a  ,  #.  f.  action  de  repremlit.  T. 
Represalia. 

Represalia  ,  #.  f.  repreaaille  :  ce  qo'on  fci 
ou  prend  pour  sMndemnisere*seTenger;äea- 
mage  fait  aux  ennemis  en  compensatio«  ot 
celui  qu'ils  causent.  it.  V.  Prtta. 

Represär,  v.  a.  retenir  l'eau  courante.  (ß§.) 
Arreler  le  cours  d'une  chose ,  reprimer  le>  pai- 
sions ,  un  sentiment  User  de  represaiUes.  (tat 
mar,)  Reprendre  un  narire.  —  um  navia  apn- 
sado ,  {id.)  reprendre  une  prise. 

*  Represaria.  Y.  Represalia. 

Represerta^äö,  s.  f.  represenUtion ,  exhfti- 
iion ,  exposition  devant  les  yeux;  action  de  it- 
presenter  une  piece  de  theatre;  remoalraiMe 
respectueuse ;  flgure,  image;  apparence,  ejle- 
rieur;  pompe,  faste  crus  necessairet.  lataiüt, 
dignite ,  caractere ,  qualites  qui  rendent  recoa- 
toandable.  (f.  de  prat.)  —,  droit  de  succederai 
lieu  d'un  beritier  predecede. 

Representado  ,  a,  p.  p.  de  Reprttentar. 

Reprxsektadör,  a,  s.  celui  qui  represeak. 
Acteur  de  comedie.  V.  ReprcsenUtnU. 

RepresentIrtb,  «.  2  gen.  represenUnt,  aß 
en  represente  un  autre.  Acteur  de  comedie,  •• 
piece  de  theatre. 

REPRESE*TAR,e.a.  et»,  representer  :  txM- 
ber,  mettre  sous  les  yeux,  dans  Tesprit;  afrir 
l'image;  etre  le  type,  la  flgure;  tenir  laalsei 
de;  succeder  comme  representant;  remenim 
respectueusement;  imiter  par  Paction,  le  •*»- 
cours;  peindre,  flgurer  sous  teile  oi  lalle 
forme,  teile  couleur,  tel  aspect;  jonar  aet 
piece  de  theatre. 

Represertar,  e.  n.  representer,  panMn 
en  public ;  avoir  de  l'autorite,  une  Charge,  etL, 
qui  rendent  recommandable.  —  bam,  joueraiei 
son  röle. 

RepresertIr-si  (e),  e.  r.  se  rnprficlej, 
s'offrir  a  Tesprit;  ae  figurer,  s'imaginer. 

RepresentatIto,  a,  oaj.  represenUtif :  aß 
represente.  11  est  quelquefois  substantif,  etsh 
gnifie:  image,  flgure.  Govermt,  i|ilsan 
gouyernement,  Systeme  representaüf,  ee  ■ 
nation  est  representee  par  des  deputes. 

f  Represehtätel,  adj.  2  gen.  qui  peut  st  le- 
prosen ter. 

Represo,  a,  adj.  repris  (apres  s'6tre  eeaaspt 
deprison).  Repris,  saisi  en  represailles. 

ReprbssaO  ,  #.  f.  repression  :  actioo  de  n- 
primer. 

RepressWo  ,  a  ,  adj.  repressir:  qui  feprifff* 

Reprica  ,  etc.  y.  Jtfpftoa,  aXt. 
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f  Immiinu, «.  f.  eaceade,  reprimaide. 
tmiatM,  k9f.  p.  de  ReprimUr. 
BmuiDta,  i,  «</.  et  i.  qui  rtprime,  re- 
preaeif. 

BvfiiMfE ,  v,  a,  rAprimer,  conlenir,  moderar. 

Rkfrimir-sb,  e.  r.  se  vaincre,  se  conlenir,  se 
contraindre,  se  moderer.  S'arreter. 

Reprobacaö.  V.  Reprovafdo. 

REprobo,  a,  adj.  et  *.  reproove:  rejeie  et 
maudit  de  Dieu ;  damnA. 

*  Reprochar,  e.  a.  reproefaer. 

Repröcbe,  $.  in.  reproehe ,  objurgation. 

Retrodcc^Aö,  t.  f.  reproduetion  r  acüoo  par 
laquelle  une  chose  est  produite  de  nouveaa. 

ReprodcctibilidAdb,  f.  f.  reproduclibililA : 
faealte  d'etre  reproduiL 

RspROnucrivEL.  V.  Reproduxivel. 

•f  Rkproductjvo,  a,  adj.  reproduetif :  suseep- 
Üble  de  donner  Iiea  A  une  nouvelle  produc- 
tion;  qui  reproduiL,  regAnere,  feconde. 

Reproduzib  ,  v.  a.  reproduire :  produire  de 
nouveau.  AHAguer  de  nouveau  ce  qu'on  a  dit 
preeddeininent  en  justice;  presenler  de  nou- 
veau  des  tilres,  des  pieces,  etc. 

•f  RKPRODUziy&L,  adj.  2  gen.  reproductible  : 
anseeptible  d'etre  reproduit,  de  se  reproduire. 

RspromissaO,  *.  f.  promesse  reeiproque; 
pratnesse  repeiee. 

Repromissöria  ,  #.  f.  {(.de  prat.)  nouvelle 
ceulion. 

Rbpröva,  f.  f.  nouvelle  preuve.  "Rejet.  V. 
Baprovaedo, 

Reprovacäö,  9.  f.  aclion  de  reprouver,  de 
rejeter.  RAprobalton  des  pecheurs  impenitents 
4a  la  part  de  Dieu.  "Desaveu ,  desapprobation ; 
rejet. 

f  ReprovAba hebte,  adv.  d'une  maniere  re- 
prouvee. 

Reprovado,  a,  p.  p.  de  Reprovar.  adj.  Re- 
preave,  damnA.  RefusA,  qui  n'a  pas  eleadmis. 

Reprovasoh,  a,  9.  dAsapprobateur,  impro- 
bateur,  qui  desapprouve.  Celui  quiimprouve, 
censenr ;  celui  qui  rejette. 

Reprovar,«. a.  blAmer,  reprouver,  rejeter, 
desapprouver,  improuver;  reprouver,  condam- 
ner  (une  doctrine,  une  proposilion ,  etc.). 

Rbprovävel,  adj,  2  gen.  reprouvable :  digne 
da  reprobalion ;  reprocbable. 

f  RbpruIr,  v.  a.  et  n.  demanger  de  nouveau. 

Rkptado  ,  a  ,  p.  p,  de  Reptar. 

Reptador,  s.  tn.  duelliste  :  celui  qui  en 
appelle  un  autre  en  duel,  ou  qui  l'accuae  de 
trabison ;  agresseur,  provocateur. 

Reptamehto.  V.  Repto. 

RsptAkte,  adj.  et  s.  2  gen.  rampant:  qui 
rampe ,  qui  va  en  rampant  (animal ,  plante  — e). 
V.  Repiü. 

R£ptAr  ,  v.  a.  aceuser  de  trabison ,  et  s'en- 
gager  A  soutenir  cetle  aecusation  en  champ 
etos.  Appeler  en  duel ,  deüer,  provoquer. 

Reptil,  adj.Ht.  2  gen.  reptile  :  animal  qui 
rauipe ,  ou  a  pieds  courts  et  sans  poils. 

Rkptiua  ,  9.  f. m  reptile. 

AUtoo  ,  a.  s».  *  accuaaüon  de  IrahUon  qu'on 
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•tagage  A  soateatr  m  dkmmp  eitt,  Mf ,  «arlal , 
appel,  proveealkra. 

Ret* bjjca  ,  t.  f.  republkrw  $  etat  gouvena 
par  plusieurs,  par  des  condteyajia,  des  per* 
sonnes  de  merac  espece,  droits,  qualita,  etat; 
etat,  gouvernement;  chose  publique,  bien  pu- 
blic, cause  commune.  —  Utteraria  ou  das  Ul- 
tra* ,  republique  des  teures,  eorps  des gens  de 
lettre«. 

Rkpublic  ar  Ismo,  #.m.  republicanisme:  vertu, 
etat,  qualite,  opinion  du  republieain. 

f  Rbpdblicakizar,  v.a.  republicanlser :  dan- 
ner les  opinions,  le  regime  de  la  republique. 

Repdbucako,  a,  adj.  republieain  :  qui  ap- 
partient  a  la  republique,  qui  la  favorise.  Se  dit 
ironiquement  des  jacobins,  des  oligarquea,ete« 
i.  m.  — ,  partisan  de  la  republique. 

Repödlico,  a,  adj,  homme  seie  poor  le  b\m 
public,  patriote.  Homme  en  eut  d'exercer  des 
charges  publiques. 

Repudiado,  a  ,  p.  p.  de  Repudior. 

Repüdiante,  m.  2  gen.  celui,  celle  qui  re- 
pudie.  p,  a.  de 

Repüdiar,  «.  a.  repudier :  renvoyersa  femma 
avec  les  ibrmalites  legales;  {/ig.)  rejeter,  abaa- 
donncr. 

Repüdio,  /.  m.  •  r^pudialion ,  divoree;  ac- 
tion  de  repudier  (sa  femme);  (flg.)  rejet 9 
abandon. 

Repdgxado  ,  a  ,  p.  p.  de  Repugnar. 

Repucn ador  ,  a  ,  t.  celui  qui  repugne  A  faire 
quelque  chose. 

Replgnancia  ,  t.  f.  repagnance :  sorte  da  Ver- 
sion; Opposition,  degoüt  a  faire  une  chose; 
peine  a  agir.  (fig.)  Contrariete ,  Opposition  en- 
tre  deux  choses.  Incompatibilite  de  deux  qua- 
lites  dans  un  m£me  sujet.  Ter  —  a...,  balr, 
avoir  de  l'aversion ,  de  la  repugnanee  pour... 
Com  — ,  a  contre-ccDur. 

Repugnante,  p.  p.  de  Repugnar.  adj.  2  gen, 
Repugnant,  contraire,  oppose;  rebulant;  in- 
compatible.  Termot  —$,((.  de  log.)  termes  re* 
pugnants,  contradictoires. 

RepücnAr,  ff.  a.  (p.  «I«.)  rebuter,  dedaigner. 
Cotnbattre,  res  ister  A.  (anl.)  Contredire,  nier, 
donner  des  raisons  contre. 

RepcgnAr  (o),  v.  n.  repagner  (A) :  etre  plus 
ou  moins  oppose ,  contraire  A ;  inspirer,  avoir 
de  la  repugnanee.  (t.de  phil.)  Impliquer  con- 
tradiclion.  Avoir  de  la  repugnanee,  faire  A  re- 
gret,  A  contre-coBur.  Heurter,  eboquer  la  rai- 
son ,  les  passions. 

*  RepugnAr-se  ,  v.  r.  renoncer  A  soi-mdrae.  St 
contredire,  etreencontradiction  avecaei-inenie» 

*  Repdlbgo.  V.  Repolego. 

*  Repulgar.  V.  Repolegar. 
•Rbpülco.  V.  Repolego. 

f  Repcllär  ,  v.  n.  ressauter :  sauter  de  noi> 
veau.  V.  RepuUular. 

Repulldlar,  v.  n,  repulluler :  raoattre  am 
grande  quantite. 

Repölsa ,  *.  f.  * refus.  'Rennt,  dementi,  dea> 
agrAment  de  ne  pas  renssir.  Action  de  fepoaja* 
»er.  —grotteira,  rebuOade, 
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Repulsado  ,  a  ,  p.  p.  de  Rcpulsar. 

Rbpulsäö,  s.  f.  (I.  de  phys.)  repulsion  :  ac- 
Uon  do  co  qui  repousse;  eUl  de  ce  qui  est  re- 
pousse; l'oppose  d'attraclion.  (fig.)V.Repulsa. 

Repulsär,  f.  a.  repouiser;  rejeler,  niepri- 
ger,  robuter.  Rcfuser. 

Repolsivo  ,  a  ,  adj.  {t.  de  phys.)  repulsif :  qui 
repousse  (vertu ,  force  — ive). 

Repülso  ,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Repellir. 

•  Repcnär.  {  y  Repugnar,  etc. 

•  REPUN RAR ,  etC.       )  r    " 

Repurgac>6,  *.  f.  seconde  pQrgalion  ou  me- 
decine.  Aclion  de  neltoyer  de  nouveau. 

Rbpurgado  ,  a,  p.  p.  de 

Repurgär,  v.a.  repurger .-  purger  de  nou- 
veau, une  seconde  fois.  Neltoyer  de  nouveau. 

ReputacäO,  t.  f.  repulation ,  renom ;  eslime, 
opinion  publique. 

Reputädo,  Ay  p.p.  de  Reputar.  et  adj.  Mal 
— ,  mal  famc  :  qui  a  mauvaise  repulation ,  qui 
est  en  mauvaise  odeur. 

Reputar,  t?.  a.  re  puler,  estimer,  prösumer; 
croire;tenir,compter  pour...;  regardercomme. 
Estimer,  priscr,  apprecier.  Donner  de  la  repu- 
lation. 

Repuxado,  \,p.p.  de 

Repuxär  ,  v.  a.  tirer  a  soi  ou  en  arriere.  Re- 
pousscr.  V.  Repellir.  Donner  ia  penle  ou  le  ta- 
lus  ä  un  mur. 

Repüxo,  t.m.  Jeld'eau.  *  Penle,  talus  d'un 
mur.  Arc-boulant;  appui  d'uno  voüle,  d'une 
arche.  Recul  des  armes  a  feu.  —  de  calafaie, 
(4.  de  mar.)  repoussoir  de  calfal. 

•RßyiiA.  V.  ifcfcua. 

Requebrädo,  a,  p.  p.  de  Requebrar.adj. 
Langoureux,  minaudicr,  amoureux,  galant.  (I. 
de  bot.)  Refracte.  V.  Requebrador. 

fREQUEBRADöR,«.m.  soupirant »doucereux, 
muguel  :  celui  qui  courtise,  qui  cajole  une 
femme. 

Reqiebrar,  v.  a.  (inuf.)  rompre  a  plusieurs 
reprises.  ifig.) Gourtiser,  cajoler  une  femrae, 
luidire  des  douceurs.  — osolhos,  tourner  lan- 
gourousemenl  les  yeux,  faire  les  yeux  doux.— 
a  voz ,  prendre  un  ton  langoureux. 

Requedrär-se,  v.  r.  se  pencher  avec  afleeta- 
tion.  Prendre  uu  air  langoureux,  faire  le  mu- 
guel, le  galant. 

Requebro,  t.  m.  'declaration  d'amour,  dou- 
ceurs dites  aune  femme, etc. ;  air,  ton  langou- 
reux ou  doucereux .  *  Cajolcrie,  Qaiterie,  louange 
inieressee  pour  seduire.  — amoroso,  radoucis 
seinem,  empressement  aupres  d'une  femme. 
— da  vözy  iuflexion  de  la  voix,  fredon.  —  dog 
olhot,  yeux  doux.—«,  pl,  "mignardises,  ca- 
resses. 

Requeijaö,  s.  m.  fromago  ecreraö  ot*  a  la 
creme. 

Heqieimädo,  a,  p.  p.  de  Requeimar.adj. 
fixtrememenl  brun .  bruui,  brule  pur  le  soleil. 

Requediär,  v.a.  trülcr  une  seconde  fois. 
Uro I er :  faire  trop  cuirc.  Griller,  roussir,  risso- 
ler.  Blaser,  brüler,  emousser  !cs  sons.  Piquer, 
bruler  la  languc. 
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Requeimar-se,  v.  r.  se  consamer  interievre- 
meutde  douleur,  etc. 

f  Requeimb,  s.  m.  sorte  de  poisson  de  mer 
qui  a  deux  pointes  a  cote  des  nageoires. 

f  Requeimb  ou      \  chaleur  piquante   que 

Reqceimo,*.  m.  j  produisenl  certaints 
choses  sur  Ialangue. 

'Requeixado.  V.  Acanhado ,  Eslreito. 

•fRKQUEiXAuiA,  i./.  office.  melier  de  Kr 
queixtiro. 

•  f  REQUEixfiiRO ,  f.  m.  päüssier  creraier. 
Reqüemtädo,  a,  p.  p.  de  Requentar. 
Requentamento,  $.m.  rechauffement :  lac- 

tion  et  TefTet  de  reebaufler. 

Requentar,  v.  a.  reebaufler  :  echauffer  oiw 
teconde  fois.  II  est  aussi  reeiproque. 

•Reqcere<;äö.  V.  Requisieäo. 

Requeredör  ,  s.  m.  receveur  (anU)  it.  V.  Re- 
quer ente. 

•  Rbquerekte  ,  #.  2  gen.  requerant,  sollicl- 
teur,  poslulant. 

Requerer  ,  v.  a.  requerir :  prier  de ;  denus- 
der  en  justice;  demander,  exiger.  Solliciter, 
postuler;  presenter  une  requeic.  Rerbercher 
(ant.).  ReconnaKre,  examiner,  verifier  {p.ut\ 
Avoir  soin,  prendre  garde  a  ce  qui  est  necessaire 
(inus.).  —  alguem  d'um  crime ,  aecust* r  q«ri- 
qu'un  en  justice,  l'attaquer.  —  d'amoret  «na 
dama,  prier  d'amour,  declarer  sa  passion  aaac 
dame .  — que  se  levante  o  deposilo ,  o  embarg»t 
demander  niain  levee.  Este  negocio  rtqwer 
muita  prudeneia,  cette  alTaire  de  man  de  beaa- 
coup  de  prudence. 

Reqdbrer-se,  v.  impers.  falloir.  Requ4r*-M 
muita  attentfo,  muito  cuidado ,  il  faul  best* 
coup  d'attenlion,  beaueoup  de  soin. 

Requerioo,  a,  p.p.  de  Re  quer  er.  e4j.  Re- 
quis,  demandc.  Necessaire ,  indispensable. ha* 
lilie ,  somme  (p.  us.). 

Requerimento,  f.  m.  'requete  :  demaade 
verbale  ou  par  ecrit,  en  justice,  etc.  'Peutit«, 
placet.  Recouvrement,  pereeption,  recette  <  t. 
us.).  *Demande.  A— da  parte,  (I.  de  pruL)  i 
la  requisilion  de  la  partie. 

'Requeriz.  V.  Regolis ,  Aleafux. 

Reqi^sta,  s.f.  requete,  demande,  priere. 
requisilion.  Recherche,  preteniion  amoureosc. 
*DeU,  duel,  cartel.  {ant.)  Querelle,  dispute, 
demele,  combat.  Brigue,  preteniion.  Defense, 
fortifleation  (p.  us.).  Tomar—  por  alguem % 
prendre  fait  et  cause  pour  quelqu'un.  Atodee 
— ,  (ant.)  a  tout  hasard ,  a  outrance. 

Reqdestado  ,  a  ,/».  p.  do  Re  que  star. 

f  Requestadöii,  s.  »i.ccluiqui  prie  d'amoof, 
qui  dit  des  douceurs  a  une  femme ,  qni  lui  uol 
la  cour. 

Reqdestar  ,  v.  a.  ebereber,  rechercher,  sol- 
liciter; briguer,  pretendre  a.  Requerir,  demaa- 
der,  prier  de  {ant.).  Delier,  appeier  en  dosi. 
(fig.)  Prier  d'amour,  cajoler,  dire  des  aouceurt 
a  une  femme ,  courliser. 

•  RßQuu  ,         |  *  repos,  tranquiltite, 
Rrquie,i./.      I  Missude— 9 
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>tiPE,  t.  m.  'garniiure,  broderie  qu'on 

autrefois  autour  des  habits. 

icik,  *.  m.  ( I.  d'Asie )  *  liqueur  spiri- 

JeVlnde. 

IGtNTA,  f.  f.  petile  clarinelte,  instru- 

9  musique. 

istädo,  a,  adj.  fln,  delicat;  parfait, 

;  äffe  de,  recherchc,  alambique,  raffine. 

> 

ist ar,  v.  a.  (flg.)  raffiner,  alambiquer, 
scncicr.  (em)  ».  n.  Faire  les  choses 
c  perfeclion  recherchee;  meilre  de  l'af- 
n  dans  ce  qu'on  fait,  dans  ce  qu'on  dit; 
•ur  la  langue,  etc.  {fig.)  L'cmporter, 
•,  avoir  le  dessus. 

ikte,  $.  m.  •quintossence,  recherchc, 
ion. 

in*«.  V.  Requerer. 

isi^äö,  9.  f.  requisition  :  requete ,  actioa 
terir;  demande  faite  par  au  lo  rite  pu- 

•cisir.  V.  Requerer. 

isiTO,  t.m.  "circonstance,  condition, 

requise  pour  une  chose.  adj.  (p.  «*.) 

du.  V.  Requcrido. 

imtöria,  f.  f.  oommission  rogatoire.  V, 

atoria. 

m  Ret.,  t.  f. '  moulon,  boeuf  ou  tonte  aulre 

t  belail.  (flg.)  V.  Meli.  Md  -,  (fig.fam.) 

m  garneraenl 

■ia,  f.  o.  savoir  a  fond,  »avoir  trop. 

üretrop  le  savaut,  faliguer  par  l'etalage 

savoir. 

siädo,  a,  adj.  vicieux  (cheval ) ;  degoute, 

».  p.  p.  de 

iadiä  r-se,  v.  r .  prcndre  un  vice,  une  mau- 

abitude ,  surtout  cn  parlant  des  chevaux. 

3'ennuyer,  se  degoüler;  se  facher,  s'ai- 

> meilre  cn  colcre. 

bido,  a  ,  p.  p.  de  Retaber.  adj.  qui  fait 

savani. 

,mo,s.  m.  arriere-gout.  V.  /tesoioo.  (/I^.) 

ee,  mauvaise  habitude.  {id.  ant.)  Deplai- 

peur,  ennui.  V.  Desgotto. 

ica  ^t.  f.d.  de  mar.)  '  resaac :  ehoc  im- 

x  des  vague*  en  mouvement  eontre  la 

1  leur  retour.  Sorte  de  baie  ou  de  havro 

per  le  (lux  de  la  marce. 

tiaO,f.  m.  arriere-goüt,  mauvais  gout; 

t,  retour,  saveur  desagreable,  mauvais 

aisse  a  la  bouche.  (fig.)  'Trace,  vestige. 

nlion  de  savoir,  affecialion  {ant.).  V.  Re- 

Ter  —  de,  sentir,  participer  de;  se  res- 

de.  Btta  doutrina  1cm  —  de  fanatirmo, 

loelrine  sent  le  fanalisme.  Tem  ou  con- 

— a  de  muos  mds  man  hat ,  il  se  rcssent  de 

ivftiaes  babitudes. 

lAio.  V.  Reseio. 

ilcär.  V.  Rosalgar. 

üdo,  a  ,  adj.  saillant :  qui  avance,  »ort 

lora.  p.  p.  de 

ISAjCr,  v.  n.  saillir,  s'avancer,  deborder. 

iLTÄoo,A,p.  p.  de 

iLTÄR,  c  n.  rejaillir,  rebondir.  Se  dela- 

rORT.-rr.. 


eher,  se  decoller,  s'ccailler.  SaHlir :  avancer  en 
dehors.  ( fig. '■■  Frappcr  les  yeux  parson6ctat, 
etc.,  sauter  aux  yeux,  Atre  saillant.  v. a.  Rele- 
ver,  rehausser. 

f  Resalte,  t.  m.  'saJllie  .*  avance  bort  du 
corpi  du  batiment,  etc.  V.  Risotto. 

Resaltbar,  v.  a.  assaillir  de  noureau, 

Resälto  ,  t.  m.  rebondissement  d'an  corps ; 
bond,  ricochet.  Rejaillissement.  (I.  dTarch.) 
*  Avance,  reisaut,  saillie,  balevre.  Contre-coup : 
repercussion  d'un  corps  sur  un  autre. 

Resalva,  s.  f.  eontre- lettre,  contre-ecrit , 
contre-proroesse  :  acte  secret  qui  deroge  a  un 
acte  public.  Sauve-garde.  Exceplion ,  reservc. 

Resalvado,  a,  p.  p.  de 

Resalvär  ,  r.  a.  faire  une  contre-lcllre.  Ex- 
cepter,  reserver.  Delivrer,  sauver,  mettre  en 
sdrete.  —  para  #t ,  lenir  secret. 

Resamphominär,  v.  a.{burl.)  redire  toujours 
la  meme  chose. 

RrsaO.  V.  Razäo. 

Resaqüe,  5.  m.  {t.  de  comm.)  'contre-lettre  de 
ehange,  retraite.  Conla  de  — ,  compte  de  retour. 

Resarcjoo  ,  a  ,  p.  p.  de  Resareir. 

Resarcivesto,  t.  m.  'indemnite,  recom- 
pense,  dedorninagement. 

RESARCi>,r.  a.  recompenser,  dedonomagcr, 
inderaniser,  reparer  une  perle,  un  dommage 
cause.— 0  tempoperdido, reparer  le  lempsperdu. 

ResaCdädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Rbsaüdar,  v.  a.  resaluer :  rendre  le  salut  de 
nouTeau. 

Resralär,  etc.  V.  Resvalar,  etc. 

Resbördo,  s.  m.  (f.  de  mar.)  sabord  dans  la 
eale  d'un  Taisseau ,  a  em barquer  le  lest,  etc., 
sabord  de  Charge.  Tdboa  do  — ,  gabord. 

Rbsbütos,  t.  m.  pl.  sauvages  de  Cambaie  ou 
de  Guzarate.  V.  Rasbutot. 

Rescaldädo,  a  ,  p.  p.  de  Retealdar. 

t  Rescaldameüto,  a.  in.  erabrasement. 

Rrscaldar,  v.a.  bruler,  eebauder.  V.Escal- 
dar. 

f  Rescaldeiro,  *.  m.  rechaud  :  ustensile  de 
menage.  *  Rassinoire.  *  Chaa (Ter eile. 

RescXldo,  t.m.  eendre chaude  ou  11  reste 
quelques  etin Celles  de  feu.  {fig.)  Levain  d'uoe 
passion ,  etc. ;  crainte,  soupgon ,  scrupule. 

*  Rrscambo.  V.  Troca. 

IUscaö.  V.  Rasedo. 

Rescemoemte,  adj.  2  gen.  qui  exhale  une 

bonneodeur,quiembaume,odorifcrant.  Point, 
qui  sent  mauvais  (p. ««.). 

Rescbnder,  v.  n.  exhalcr  une  bonne  odeor, 
embaumer.  Puer  (p.  us.). 

Rrscindjoo,  a  ,  p.  p.  de 

Resciüdir  , «.  a.  rescinder,  casser,  annuler. 

Rescisaö,  ».  f.  rescision .-  Cassation  des  actes, 
des  contrats,  des  arrets. 

Rescisürio,  a,  adj.  (t .  de  prat .^  rescisoire , 
qui  rescinde,  annule  (acte). 

Rescbevrr,  v.n.  recrire:  ecrire  de  nouveau. 
Repondre  a  une  lettre,  etc.  Donner  un  rescrit. 

Rbscripc>ö,  t.  f.  rescription  .-  inandat  par 
echt  pour  toucher  une  somroe. 
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REsr.uipTo  ou  itr.scniTO,  .«.  in.  ro<cril :  re- 
pouse  de  l'autorile  publique,  scrvanlde  loi; 
Luiie  inoniloire. 

fRtsiD.v,  s.  f.  (t.  d$bot.)  gaude,  herbe  a 
Jaunir.  —  de  cheiru,  * reseda  odorant ,  reseda 
d'Egyple ,  berba  d'aruour. 

f  Rescccacäü,  *.  f.  l'aciion  de  resseeber. 

Reseccädo,  a,  p.  p.  d^ 

f  Rkseccar,  v.  a.  ressechcr :  s6cher  denou- 
vcau.  .♦ 

f  Rcsccco ,  a  ,  adj.  qui  est  trop  sec. 

Rf.segadü,  A,p.  p.iie 

f  Hesegär,  c.  a.  mousonncr  de  nouveao. 

Resegü^där.  V.  Redobrar,  Amiudar. 

Rlseguro,«.»!.  (t.  de  comm.)  *  rcassurance. 

Rksellädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

t  RESELLÄu,t\a.  uiellre  unecontre-marque. 

fllESELLü,  t.  m.  'conlre-iuarquc,  seronde 
marque. 

Rr.sr.iicÄDO,  k9p.p.  de  Resemear. 

Rksemcadüra  , .*.  f.  nouvellu  semadle. 

Rikemear,  i\  a.  resM-iuer :  seiner  ooe  se* 
conde  fois. 

RtM.Miv,  *.  f.  revue  de  geus  de  guerre, 
montre;  n'vue. 

Ui.sKMiAüO ,  k9p.  p.  de 

Rlskmiar,  v.  a.  passer  ea  revue,  in  specler. 

ÜLsniuuK,  t.  m.  (L  vulg.  burl.)  deux  fois 
scigneur. 

Rese^tido,  a,  p.  p.  de  Resealiv. 

Resentimeniü  ,  s.  m.  ressentimcot  d'une  in  - 
Jure,  etc.  Offen  je  legere  ou  que  l'ou  cacbe. 

Resestir,  r.  a.  rcssenlir  :  sentir,  eprouver; 
sentir  vivement. 

1Usknt»k-se  (de), «.  r.  se  rcssentir,  avoir  ou 
temoigner  du  rcssenUmenl;  soolif  quoique  al- 
leinte  ou  les  suiles  du  mal  qu'on  a  ou  qui  est 
arrive  ä  un  autre.  Rcprendrc  «es  sens,  s'ereil- 
ler.  S'aperrevoir. 

Kkseocido,  a,  adj.  desscclic,  fletri.  See  i  on 
le  dit  d'une  chose  qui,  humide  de  ga  na  iure, 
est  devenuo  seche  par  accidcnl. 

Resekva,  s.  f.  röj>crve  :  actum  de  reserver, 
4c  garder  pour  le  besoin,etc.;  choses  röser- 
veen;  troupes,  vaisscauval'arncre;  exceplion; 
(/ig.)  discretion,  circonspeclioii,  relenue.  (id.) 
Dissimulation,  duplicite.  Sem — , Crancuement, 
oiiverlcmcnl,  sans  deguisement.  Andarcom—, 
agiravec  preca u liou.  —  no  fallur,  reserve  a 
parier. 

Resluvacäö,  $.  f.  reservation :  acüon  parla- 
quellc  on  reserve;  droits  reserves. 

f  Rfserv  vda n£NTE,adü.avecrescrve,  d'une 
manierc  r6serv6e. 

Rkservado,  a ,  p.p.  de  Reiertar.  aetf.  Re- 
serve, rrienu,  circonspect.  Cato — ,  cas  re- 
serve :  pi^hc  dont  le  pape ou  l'evcqiie peuvent 
souls  abioudre. 

V  Rs>r.i.v.\iidii,  a,  *.  relui  qui  res*nre. 

Ri:sr.uvAR  \para},  r.  n.  re.<erver  -•  prarder,re- 
tenirqui  !<;m.*  ebose  du  total:  parder  pour  «n 
aulic  tc:ups,  un  autre  usagc  Remctirc,  diffc- 
rert  rcnvo.\er.  Exempier,  dispenser  V.  Preur- 
var.  Se  rc»orver  uno  chose ,  ne  pos  la  comino- , 
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niquer,  cn  restreindFe  l'usage,  elc.  Cacher, 
laire,  dissimulcr. 

Reservär-se  (p*ra),  t».  r.  le  ftMrrer.-ie 
eonserver  pour  une  autre  oceasioa ;  rtnettre  I 
faire,  a  parier.  Sc  garder,  se  defler. 

Reservatörio,«.  m.  reserroir .-  üeofailpot  ^ 
aiuasscr  ei  eonserver   cerulnes  eboses,  d 
l'eau,  etc. 

RESERTiR ,  9.  a.  terrir  de  noureau. 

Resfolegadölro  ,  t.  m.  soupirail,  tTeol, 
endroit  oq  Ton  respire  un  air  frais. 

Resfolecär  ,  r.  n.  so u (Der  :  respirer  awc 
bruit;  reprendre  ha  leine-  (fig.)  8«  delassrr; 
respirer,  avoir  quelque  relache  apres  de  lauf» 
travaax ,  etc.  «.  m.  (p.  m$.)  Jeter,  lincer,  faire 
sortir. 

Resfölego.  V.  AnkiUto. 

Resfolgadocro.   I  _  Ä 

Resfolcar  ,  elc.   I  V-  *»/W»#-n««l» 

Rrsfriädo,  kt  p.p.  de  Resfrimr.  a4j.  ■>- 
froidi,au  propre  et  au  flfure;  neifDudfl. - 
com  a  nexe,  rafratchi  a  la  glace.  «.sm.  (p.m.) 
Rhtune,  Iranspiralion  arrtl*e,ete. 

Resfrudor,  a,  mdj.  qui  refroidit  em  raM- 
ebit.  Refrigcrant.  a.  m.  Vaae  po«r  ralrafcair 
les  liquides. 

REfcFRiAMt.vro  ,  $.  m.  nlrM isaeoM«t :  di- 
minution  de  chaleur,  (fig.)  d'amilM,  detai 
sion ,  de  zele. 

Reäfrivr,  v.  a.  refroidir,  resdre  frtid:  rt- 
fratchir;  morfondre.  (Hg.)  — ,  raten tir,  «üav- 
nuer  l'ardeur,  TacUvile.  «.  ».  RefroMir,  deie- 
nir  froid. 

Respriär-sb,  v.  r.  se  refroidkr,  eVarkasaer, 
elc.  (fig.)  — ,  ae  ralentir  dans  aM  antrepiiu, 
etc. ;  diminuer  d'ardeur ,  d'acliviU. 

Resgalär.  V.  Arrtgmlar. 

Rbscär.  V.  Ra$gmr. 

Resgatädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Aeapsfar. 

Reagatadör  ,  t.  m.  racheiaor  t  ceM  tjal  ra- 
chete. 

Resgataxte,  t.  V.  Retgalmdor.  p.  p.  aa 

RescatIr,  v.«.  racheler  ;  reconvrtr  A  stii 
d'argent;  rediioer,  delivrer,  ranpanaar.  Tra- 
quer,  changer,  ecaaager.  V.  Aaattr.  —  «as 
prtam,  ranconner  ane  priae. 

Resgatavel,  mdj.  %  pass.  racbe4ab4a  :  a> 
peut  ctre  raehaCe« 

Resgäte  ,  s.  m.  raeaat.  •  Raaaoo  d'an  priiaa 
nier.  Raneon :  argeat  donae  poar  la  rackat. 
Troc,  echange.  (fif.)  Uea  •*  l'oo  fall  le  reriet 
des  csclares ,  elc 

•  Rescoäroa.  V.  Jl^fapnante. 

Resgi  ARDÄao,  a,  mdj.  (fig.)  aviet,  prtaayut, 
circonapaet.  p.  p.  de 

Rescoardär  ,  e.  o.  garder,  defWidra ,  garaa- 
tir,  proleger.  Cofisiderer,  fair«  actewtian. 

UFS(;iMr.DÄR-sn  (da),  e.  r.  se  gatder,  seia* 
rantir;  se  precautionner,  etraaur  saa  gard«; 
sc  ^oigner,  se  choyer. 

Rkkgi'Ardo,  i.  m.  sein,  attention  paar  U 
conservalion  ou  la  sürete  cTuae  caose.  *Pe- 
fen*e,  abri,  sorete.  *  Caation  ,  garanttr,  t'i- 
retc.  *  Precaution ,  circonspectiaa ,  pratfeact. 
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•Surveillance.  Respect,  attention,  considera- 
lioo.  Moyeas  de  defense.  Preparalif ,  precau- 
tlon  prlte  d'avance.  *  Reserve  de  troupes ,  etc. 
Ter  do  — ,  avoir  de  resenre,  en  reserve.  Ter  — 
na coaiula,arolr  Min  de  sa  nourriture.  Dar—  a 
mlguem,  etiler  a  quelqu'un  le  mal  qai  le  rae- 
■aee ,  l'averUr  da  danger  qai  le  menace. 

ResicacAO,«.  f.  desaiccation. 

ResicA»o,a, p.p.  de 

RestcAr ,  o.  a.  dessecher. 

Resjdbncia,  s.  f.  demeure,  residence:  dc- 
menre  fixe  ou  ordinaire.  Residence  :  sejour 
fcabituel  d'un  benelicier  dans  son  beneflee,  etc. 
Comparolion  d'un  prevenu  devant  le  joge.  1c- 
Uon  par  laquelle  an  gouverneur,  etc.,  remotses 
pouvoks  a  ton  successeur.  Compte  qo'on  fait 
rendre  a  un  joge, etc.,  de  sa  geslion.  R6si- 
dence  :  emploi  d'un  resident  aupres  d'un 
prince;  sa  durce.  Nom  que  donnaient  les  je- 
saltes  a  quelques-unes  de  leurs  malsons.  Ti- 
rmr9  tomar—,  s'enqucrir,  enqueter,  s'infor- 
raer.  Dar  a  tua  — ,  rendre  compte  de  sa  con- 
duile,  etc. 

f  Remdescial  ,  adj.  2  gen.On  le  dit  d'un 
emploi  qui  demande  une  residence  habituelle. 

t  ResidenciAr,  v.  a.  (p.  us.)  demander 
compte  a  quelqu'un  de  la  manierc  doni  il  s'est 
acquiti^de  Cemploi  qu'on  lui  a  donne;  s'infor- 
mer,  prendre  des  renseignements. 

Residente,  «4/.  2  gen.  resident,  qui  reside; 
domenrant,  qui  demeure.  p.  a.  de  Rctidir. 

Residente  ,*.  j».  resident:  envoyö  pour  re- 
•Ider  aupres  d'un  prince. 

■f  Resideüteea,  t.  f.  ferame  du  resident. 

Reshhr  (em),  «.  n.  resider  (a) .-  faire  sa  de- 
meure; habiter  ordinairement.  Assislcr:  etre 
präsent,  cn  vertu  d*une  djgnite,  d'un  em- 
ploi. 

Resfoco ,  a.  m.  residu ,  reute ,  restanL  ( f.  de 
Mm.)  —  ,ce  qui  reste  d*une  tubstance  sou- 
mlse  a  une  Operation.  — #,  pt.  legs  pour  des 
tonnet  ceuvres. 

ResigxacAO,  i.  f.  resignation  :  demission 
«Tun  beneflee ;  abandon  en  faveur  de... ;  sou- 
snission  (a  la  volonte  de  Dicu,  a  son  sort,  etc.). 

«f  ResigsAdamexte,  adv.  avec  resignation. 

REsicüADissmo ,  a  ,  adj.  $up.  de 

Remgn.ydo  ,  a  ,  p.  p.  de  Reeignar. 

ResignAxte,«.  2  gen.  resignant :  celui  qui 
resigne  un  office,  un  beneflee. 

ResigjAr,  v.a.  resigner:  se  demettre  d'un 
offlee,  d'un  beneflee  en  faveur  de  quelqu'un. 
(fig.)  Abdiquer.  (id.)  Renoncer  (a  soi-meme,  a 
sa  propre  volonte ). 

ResigkAr-se  (<f,  em),v.r.  se  resigner  (al , 
m  soumettre;  s'abandonner  a  la  volonte  de 
Dton ,  ete. 

Resigsiatario,  $.m.  resignataire :  celui  a  qui 
on  a  resigne. 

Resina  ,  a.  f.  resine :  martere  inftammablc, 
soluble  dans  l'alcool ,  qui  suinte  de  la  surface 
äo  quelques  vegetaux. 

f  RtswttRA,  #.  /.  ( t,ds  aH) — *w  oorra- 
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ehiatu  ou  do  Pari  ,*  heve  ou  caoutebove  data 
Guyane. 

IIksixesto.  V.  Re$inöso. 

REsixcA,  a.  f.  [  f.  pop.)  altercalion ,  difpottw 

Resiicär  {com),  v.  n.  (f.  pop.)  dispertor» 
quereller.  —  com  tUguem  ,  se  disptttjr  «tot 
quelqu'un. 

fREsmcrtiRO,  Af  a4/.  qui  a  rbililadt  dp 
dispute  r,  querellenr. 

*  Resinhär-se.  V.  Besignur-t*. 

ResikOso  ,  a  ,  adj.  resineox :  qnl  prodvil  (s; 
resine ,  qui  en  a  la  quaJite  ( arbre ,  boil  »ete.)  • 

Resio  ou  Ressio.  V.  Recio  oo  Bach, 

Resipisceücia  ,  s.  f.  resipiscence :  reooBUlf- 
sance  de  sa  faule,  avec  promesse  famoutP- 
ment. 

Resistar  ,  etc.  V.  Regisirw,  ete. 

Resistencia  ,  i.  f.  resbtance :  quablA  par  lf  - 
quelle  un  corps  realste  au  choc,  an  frottemoat^ 
a  la  division;  (fig.)  defense  contre  rattaqne; 
Opposition.  Oppör,  f<aer—t  opposer%  flirt  dt 
la  resistance. 

Resistente  ,  adj.  2  pt».  qui  realale»  MIN*, 
p.  o.  de  Rcristir. 

Resistido  ,  a  ,  p.  p.  de  RetiHir. 

ResistidOr,  i.  m.  celui  qol  resiste. 

Resistir  (a) ,  v.  n.  resister  (a) :  opptter  4t 
la  resistance  ou  de  la  force  A  la  fbroe ,  m  pa# 
ceder,  ne  pas  plier ;  faire  eflbrt  contra;  at  ojs> 
fendre ,  s'opposer  a ;  en  durer,  aeufßrir,  »ppor 
tcr  difficitemeot;  {fig.)  repontser,  tonlr  MRt 
nc  paa  ceder  ou  pller.  ( f.  d*pkm$.)  Reagir  s  fi- 
sister  a  un  corps  qui  frappe.  {fg.)  Gombattro  i 
resister  aux  passlons,  aux  desira.  Durer,  sob- 
sister.  Näo  — ,  obeir,  ceder,  plier.  Mo  poaao 
retülir-lhe ,  c'est  plus  fort  que  moi ,  en  par- 
lant  d'une  passion ,  d'un  penefaant,  ete.  Nmo  t$ 
pode  —  ds  tuat  rasöes ,  on  ne  pent  tenir  contre 
ses  raison«. 

Resistjr,*.  a*(p.  us.)  resister a,  etc.;  re- 
pousser,  reprimer,  contenir. 

RssiSTiR-sE,  v.r.  — um  hörnern  m  si,  repri- 
mer ses  passions.  Y.  Rtfrear-$e. 

Resisto.  T.  Regula. 

Reslcmdrar.  V.  Transluxir. 

Resma  ,  t.  f.  rame :  vingt  mains  do  papior. 

Resmokbae,  Reskonimiue  ou  Rismqcae.V. 
Reimungar. 

Resmu^caji  ,  e.  n.  (f.  /om.)  raarmoUer, gre- 
gner,  grommeler,  marmonner. 

ResoAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Jtooar. 

ResoAnte  ,  adj.  2  gen.  resonnant,  retentla* 
sant.  p.  o.  de 

Resoar,  e.  n.  resonner,  relentfr,  renroyor 
!e  son ;  rendre  un  grand  son ,  beaueonp  da  so«. 
V.  Rasoar.  Tudo  resoaza  com  o  elamor  dt  stau? 
louvores,  tout  resonnail  du  bruil  de  ses  looon- 
gcs.  «.  o.  Faire  retentir.  Reeoem  doeet  oarapt 
leus  toutHWM,  quo  de  beaux  vers  fassent  re- 
tentir vos  louanges.  Bymnot  quo  retoom  m  Im** 
voret  do  Senhor,  des  hymnes  faisant  retenthr 
les  louanges  du  Seigneur. 

Resobrado  ,  a  ,p.  p.  de 

Rr.soDRAn,  r.  ••  rwt«jr  boaoooop. 
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Resolto  [  V.  RetoMdo).  p.  p.  irr.  de  Jte- 
sotver. 

Re30lcc,a6,  f.  /".  resolulion,  proposition, 
decision;  dessein;  fermetc,  courage;  parti 
pris;  hardiesse  constanle,  franchise ,  liberle. 
(I.  dephys.)—,  cessalion  totale  de  consislance. 
(/.  dt  mid.) Solution,  resolution  d'une  lumeur, 
etc. ;  relachement  des  ncrfs,  etc.  ( f.  de  chim.) 
Reduclton  d'un  mixte  ä  »es  premiers  princi- 
pe!. (I.  de  malh.)  Expose  des  procedts  pour  la 
Solution  d'un  probleme.  —  de  foreas.  V.  Frou- 
sfiddo.  —  do  venire.  V.  Soltura.  £  mui  arrit- 
eado  iomar  uma  md  — ,  il  est  tr£s-dangereux 
de  prendre  un  mauvai*  parti. 

Resolut  am  este,  adv.  resolument ,  avec  rc- 
solution ;  avec  intrepidite ;  hardiment. 

RssoLDTissiMO ,  a  ,  adj.  sup.  de  Retoluto. 

Resolutivo,  a,  adj.  resolutir .-  qui  peut  re- 
aoadre  uro  lumeur,  etc.  Methodo  — - ,  melbode 
analytique. 

Resolüto,  Atadj.  resolu ;  ditermine ,  hardi, 
decide^  prompt,  expeditif.  p.  p.  irr.  de  Retot- 
ver.  V.  Reeolvido. 

Resolutörio,  a,  adj.  (l.de  prat.)  resolu- 
toire  :   qai  empörte  la  resolulion  d'un  acte 
;plause,cas). 
.Resoluvel,  adj.  2  gen.  resoluble  :  qui  peut 
ötre  resolu  ( probleme ). 

Resolyemtb  ,  adj.  2  gen.  ( t.  de  phyt.  et  de 
mid,)  resolraat,  qui  resout,  resolutir. 

Resolver,  v.  a.  resoudre  :  faire  cesser  la 
consislance,  l'union  entre  les  parties;  reduire 
un  corps  en  fei  plus  pelites  parties ;  amollir. 
—  t  faire  prendre  une  resolution;  determiner 
a.  Reduire  a,  resumer,  recapituler.  — ,  d bei- 
der une  quesüon,  une  difficolte ,  un  probleme, 
etc.  {em)  — ,  reduire ,  changer  en.  t?.  n.  Resou- 
J  dre,  former  on  projet,  prendre  une  resolu- 
t     uon. 

Resolyer-sb  (a),  v.  r.  se  resoudre,  se  de- 
terminer a ;  se  resigner ;  prendre  un  parti.  (em) 
Se  resoudre,  se  dissiper  en  vapeurs,  etc.  Se 
reduire  a ,  etre  renfermä ,  consister  dans.  Se 
resoudre,  s'amollir,  se  dissiper,  en  parlant 
d'une  lumeur.  — ,  s'arreter,  se  determiner.  Se 
dissiper,  disparaltre.  Retolviräo-te  ot  perigot, 
les  dangers  se  sonl  dissip6s  ,  ontdisparu. 

RESüLviDO,A,  p.  p.  de  Retolver.  adj.  R£- 
soutf,  change  en ,  dissipe.  Resolu,  deeide. 

Resosaücia,  t.  f.  resonnance  .-  battement 
prolonge  et  graduel  du  son.  Resonnernent ,  re- 
tentissement.  (po4t.)  V.  Consonancia. 

Resosaa te  ,  aa]).  2  gen.  resonnant,  relcntis- 
sant.  p.  o.  de 

.  Resonär,  v.  n.  V.Retoar.  it.  Ronfler  en  dor- 
nunt. 
,  Respaldar  ,  ( /.  de  relieur).  V.  Solfar. 

Respäldo,*.  m.  revers  d'une  feuille  de  pa- 
pier.  Dossier  de  chaise,  etc.  *  Maladte  des  clic- 
vaux. 

RE$PAXC,Ano.  V.  Raspado. 

Respaücamento.  V.  Ratpadura. 

Kespectativo.  V.  Lisongeiro,  Adulador. 
Respectivamente  ,  adv.  respectivciuent* 
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Respf.ctivo,  a  ,  adj.  ropectif :  rtlarlf  ,qai  i 
rapport,   qui  concerne.   it.   V.   Retpeitedor 

( P-  «**.  )• 

Respectc6so,  a,  adj.  respcclueux.  V.  Ret- 
peitoso. 

Respeitado  ,  a  ,  p.  p.  de  Retpeilar. 

Respeitadör,  a,i.  celui  qui  respecte. 

Respeitär,  v.a.  respecter:  porter  respect; 
reverer,  honorer;  epargner,  ne  point  endon- 
mager.  Regarder,  etre  vis-a-vis,  a  Topposile de 
(ant.).  Considerer,  faire  attention.  —  um  b€*eoy 
(I.  de  mar.)  faire  bonneur  a  une  roebe  ou  a  une 
pointe  de  terre. 

Respeita  r  (a),  e.  n.  concerner,  aroir  du  rjp- 
port;  regarder,  appartenir.  Pelo  que  respeiU  ä 
teguranfa  da  rt publica  9  quam  a  ce  qui  con- 
cerne la  securite  de  l'Etat.  Pelo  que  me  rc*- 
pet'/a,  pour  ce  qui  est  de  moi. 

f  Respeit ATivo,  a  ,  adj.  (p.  um.)  respeetueoi, 
qui  marque  du  respect.  it.  V.  Retpeelivo. 

Respeit ay el,  adj.  2  gen.  respectabla :  qai 
raerite  du  respect;  qu'on  doit  resperier. 

f  Respeita  velmexte,  adv.  respeclablemeat: 
d'une  raaniere  respeclable;  de  mani^re  a  &e 
faire  respecter. 

Respeito,  #.  m.  respect :  tenliment  qai  ap- 
proebo  de  la  veneration;  deference,  atteutioa, 
egard.  Rapport. "  Raison ,  cause,  sujet.  Dar-* 
a  — ,  se  respecter,  se  faire  respecter:  garder 
avec  soin  la  decence  convenable  a  son  ige, 4 
son  etat,  etc.  Ter  —  o  alguem,  etc.,  avoir  da 
respect  pour  quelqu'un ,  elc.  Fallar  ao  —*  ei- 
gnem ,  manquer  de  respect  a  quelqu'un ,  oa- 
blier  le  respect  da  a  quelqu'un.  Cousm,  pesiM 
de  — ,  chose,  personne  respectable.  Nd*  gnsr- 
dar  nenhum  — ,  ne  pas  marchander,  malträtier, 
ne  pas  epargner.  Diser  —  a ,  concerner,  avoir 
rapport a.  Ä  —  det  par  rapport  ä;  a  l'egard  de; 
au  sujet  de ;  en  comparaison  de,  a  Proportion  de. 
ile«/e—,acetögard,sousce rapport;  lardessas. 
A  seit  — ,  sur  votre  ou  son  compte ;  par  rapport 
a  vous  ou  ä  lui.  A  que  — ?  pourquoi ,  pour  qaH 
molif;  a  propos  de  quoi?  De  — ,  par  ostcala- 
tion;  de  rechange.  —s  humanot,  consideraüom 
Inunaine^.  A  todos  ot  — «,  sous  tous  le»  rap- 
porls. 

Respeitüsamektb,  adv.  respectueuseiuiat, 
avec  respect. 

Respeitoso,  A,nd>.  respectueuv  .  qui  ncär 
que  du  respect;  qui  porte  respect. 

*  Rf.speituär.  V.  Respeitär. 

fRf.spiCE,  t.m.  {fam.)  *  r^ponse  brusqef. 
rüde  i  reprimande. 

f  Rr.spicA  ,#./■.*  glanage :  aetion  de  glsacr. 
V.  Retpigadura. 

Respigadeira,  i.  f.  glanecse. 

Respigadör,  s.  m.  plancur,  eclui  qai  glaw 

Resimgadcra,  t.  f.  glonure :  ce  que  loa  jrJ*n<* 
aprds  la  moisson. 

Respigaö,  f.  m,  *envie  aotour  de«  ongles.  V. 
Espigdo. 

Respicär  ,  v.  a.  glancr  :  ramasser  les  ep^s 
apres  la  inoissoo;  {/ig.)  faira  des  peiils  gaiai 
D[T^  les  premiers,  et  quelquefoi*  itlieiles. 
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Respirgabor ,  a ,  adj.  et*,  qui  nie,  qui  re- 
gtabe;  reoalcitrant,  indocile,  hargneux. 

Respirgäö,  ora,  adj.  hargneux,  relif.  V. 
Uespingador. 

Respirgar  ,  t.  a.  regimber,  rucr,  en  parlant 
d'un  cheval,  surtout  si  c'ost  en  hennissant. 
(ßg.)— ,  resister :  ne  voaloir  pas  obeir;  elrc 
reealeilrant;  »'empörter  de  depil,  de  colere. 

Respirco,  s.  m.  regimbement,  action  de  re- 
gimber, de  ruer;  ruade.  Petillement. 

Respirac.äö,  s.  f.  respiration  :  action  de  res- 
pirer;  baieine,  souffle.  Tomar  a  — ,  prendre 
baieine.  —  do  trabalko,(fig.)  'repos,  delasse- 
ment.  V.  Fölga. 

Respmadeiro.  Y.  Respiradouro,  Resfolga- 
douro. 

Respirädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Respirar. 

Respiradöcro,  f.m.  canal  de  la  respiration, 
conduit  par  ou  Ton  respire.  Soupirail ,  event. 
V.  Resfoigodouro. 

f  Respiramerto  ,  f.  m.  vent ,  souffle ,  haieine. 

Respirarte,  adj.  2  gen.  qai  respire;  qui 
*oulfle  doucement.  ( flg.  poit.)  Qui  paralt  vi- 
vani,  qui  semble  anime,  en  parlant  d'une  sta- 
tue ,  etc. 

Respirar  ,  e.  a.  respirer :  jouir,  marquer,  te- 
moigner,  exprimer.  Exhaler,  repandre  qoelque 
odeor.  Souftler.  —  um  bom  ar,  um  ar  sadio,  res- 
pirer un-bon  air,  un  air  sain.  —  vinganca,  ale- 
gria ,  etc.,  respirer  la  vengeance ,  la  joie,  etc. 
Tudo  respira  guerrm,  lout  respire  la  goerre. 
Em  quanto  respirar  os  vitaes  alentos,  taut  que 
Time  me  battra  dans  le  corps- 

RESPiRÄn , «.  n.  respirer :  attirer  et  repousser 
I'air  par  le  mouvement  des  poumons;  vi  vre; 
(fit')  prendre,  avoir  quelque  relache,  sorlir 
de  l'oppression,  etc.  Sc  recreer,  se  rejouir. 
Souftler  doueement,  en  parlant  du  vent.  Pa- 
rallre  vivanl,  semblcr  anime,  en  parlant  d'un 
Ubleau,  d'une  slalue,  etc.  O  bronze  e  o  mar- 
mere  respirdo,  le  bronze  et  le  marbre  semblent 
animet.  Respira  ainda  o  amor  da  pairia ,  I'a- 
mour  de  la  patrie  vit  encore.  Ndo  — ,  ne  pas 
sdafller,  ne  dire  mot.  Sem  —  ,(/lg.)  sans  re- 
l.tche. 

Rebpiravel,  adj.  2  gen,  respirable:  qu'on 
peut  respirer  (air). 

Respiro,  *.  m.  I'action  de  respirer;  haleinc. 
Moment  de  repos  qu'on  se  donne  pour  repreu- 
dre  son  travail  avec  une  nouvelle  ardeur; 
temps  de  respirer.  R6pit :  temps  qu'on  aecorde 
pour  le  payement  d'une  dette. 

f  Resplardecercia  ,  s.  f.  *  eclat,  splendeur. 

Resplarpecrrtk,  adj.  2  gen.  resplendissanl» 
rayonnant.  brillant. 

Resplardecbrtemerte,  adv.  avec  splendeur, 
awec  eclat. 

Resplardecertjssisio,  a,  adj.  sup.de  Res- 
ptandecente. 

Resplardecer,  v.  ii.  eclaler,  luire,  briller, 
jeter  de  la  lumiere;  rcsplendir,  briller  avec 
grand  cclal.  (ßg.)  Se  manifester  avec  eclat. 
••  €.  (p.  us.)  Faire  briller. 


f  REftPLARDECiOAMERTE ,    odt.   AVCC    fpfaH- 

deur. 

Resplandkme.  V .  RespUmdecenie. 

ResplardAr  ,  s.  m.  splendeur,  eclat,  au  pro- 
pre et  au  figure.  Rayon,  rtaplendissemeat, 
splendeur:  grand  eclat  forme  par  l'expansion, 
le  rejaitlisseinent,  la  reflexion  de  la  lumiere. 
*  Aureole  sur  la  tele  des  sainla. 

Resplerdecer,  etc.  V.  Ruplandecer,  etc. 

Respomdäö,  ora,  adj.  raisonneur;  qui  re- 
pond ,  qui  replique  toujours  lorsqu'on  lui  com- 
mande  quelque  chose;  epilogueur. 

Respordedor,  a  ,  t.  celui  qui  repond. 

Respordercia.  V.  Correspondeneia. 

Resporderte  ,  s.  m.  Y.  CorrttpondenU.  (I.  de 
prat.)  Celui  qui  repond  en  justice. 

Resporder  (a,c<M»),  e.  ««  et  n.  repondre : 
repartir  sur  ce  qui  a  ele  dit  ou  demande;  faire 
une  reponse;  faire  la  repoase  a  une  lettre; 
repliquer,  raisonner  au  licu  d'obeir;  refuter; 
repeier ;  avoir  proportion ,  conformile ,  comoiu 
nication  avec,  avoir  rapport  a;  correspoudre 
aux  bons  Offices, etc.,  etre  reconnaitsaul; re- 
pondre Al'attente,  succeder  selon  nos  voeui; 
repondre  aux  soins  du  laboureur.  On  le  dii 
d'une  terre  fertile.  {pur)  Repondre  de,  ilre 
caution,  garant.  —  com  a  sua  cabecat  en  re- 
pondre sur  sa  ttte.  —  pela  /fonca,certifler  une 
caution,  en  «Ire  garant.  Ru  respondo  por  eile, 
je  reponds  de  lul.  Ru  ndo  respondo  sendo  por 
mim ,  je  ne  reponds  que  de  ma  personnc.  Se 
eantas  ao  asno,  te  responderd  com  couces* 
(fam.)  cbantez  devant  l'ane,  il  vous  laocera 
des  ruades.  Obrigou-mea— ,  il  m'obligea  de 
repondre. 

Respordora  ,  s.  ou  adj.  f.  raisouneuse.  Y. 
Responddo. 

RESPORDioo ,  a , p.p.  de  Responder.  adj.  Re- 
pond u  :  A  quoi  on  a  repondu.  Qui  a  eu  une  re- 
ponse. 

Rbsporsabilidade,  #.  f.  responsabiliM:  Obli- 
gation detre  responsable  de  soi-m^me, d'une 
aulre,  d'une  chose  conflee,  etc. 

Resporsabilizäoo  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Resporsabiuzar,  v.  a.  rendre  respon- 
sable. 

f  Resporsabilizar-se  (por),  v.  r.  repondre 
de,  se  rendre  responsable,  prendre  sous  sa 
responsabilile. 

Resporsädo,  A,p.  p.  de  Responsar. 

*  Resporsaö  ,  s.  f.  Y.  Foro  ou  Cento. 

*  ResporsAr,  «.  n.  dire  des  repons. 
Resporsavel,  adj.  2  gen.  responBaUe  (do), 

qui  doit  repondre,  etn»  garant  de  qvelqic 
chose,  de  ce  que  fail  quelqu'uu;  qui  doit  ren- 
dre comple  de  sa  geslion,  etc. 

Respörso,  t.  m.  repons  qu'on  chante  pour  les 
morls.  Y.  Responeorio, 

m  Respohsom.  Y.  Resposta,  Responsdo. 

Resporsörio , s.m.  repons :  partie de  l'ettce; 
antienne  redoublee,  apres  les  leeons. 

Respösta,  s.  f.  reponse  A  une  qneeiion,  etc. ; 
replique  ;  repartie  9  r^ft»Ul>an ;  loMro  ^rnlf 


1032 


RET 


ÄET 


Mercador ao  — ,  marchand  en  detail,  detail' 
tant.  —  #,  pl.  morceaui  d'etofle.  —  t  de  pelliea 
para  coUa,  rognures  ou  retailles  de  peaux, 
orillons.  M anta ,  capa  de  —  #,  couverture, 
manteao  de  plusieurs  petils  morceaui  d'etofTes 
de  diverses  couleurs;  habit  rapiecele.  (fig.) 
Centon  :  ourrage  plein  de  morceaux  pilles; 
rapsodie.  (id.)  Homme  d'une  Instruction  mal 
digeree. 

Retaliädo,  a  ,  p.  p.  de 

t  Retaliar,  v.  a.  user  de  la  iol  du  talion. 

RetIma.  Y.  Gietta. 

'Retamb.  V.  Aguear. 

RSTAIfCHADO,  A9p.p.  de 

•J-Retahchär  ,  v.  a.  replanler  la  vignc. 

*  Retar  ,  etc.  V.  Reptar,  etc. 

Retard  ac>ö  ,#./.*  retardement,  retard»  de- 
lai. 

Retardädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Retar  dar. 

Retardador,  a»  f.  et  odj.  qui  retarde. 

RetardamEnto,  #.  m.  retardement,  delai ; 
retard. 

*  RetardAr^a  ,  9.  f.  V.  Retardamenlo. 
Retardar,  e.  a.  retarder,  differer,  s'arrie- 

i  er. 

Retardo  , «.  m.  retard,  allongement ,  delai , 
remise. 

Retävolo.  V.  Retabolo. 

*  Retear.  V.  Retirar. 
Retelbado,  a  ,  p.  p.  de  Retelhar. 
Retblbadüra  ,  s.  f.  action  de  recoavrir  un 

teil,  reparation  d'un  toit. 

Retelhar,  v.  a.  recouvrir  un  toit,  remplacer 
lei  tuiles  qui  manquenL 

f  Retem  ,  $.  m.  *  resenre  :  provision  pour  le 
besoin,  etc.  (t.de  mtl.)  — ,  iroupei  ä  l'arriere. 
De  — ,  en  resenre ,  a  pari.  Armazem  de  — ,  de- 
po! (de  marcbandises ) ,  entrepöt  (de  vins  , 

etc.)* 
Retemi  uabile,  t.  f.  (I.  d'anat.)  *  tissu  des 

petites  arteres  tous  le  cerveau. 

Reterqäö,  f.  f.  relention :  action  do  retenir, 
resenre,  reservation.  L'action  de  couserver  un 
emploi  en  passant  a  un  autre.  Acte  par  lequel 
leroi  suspend  l'exccution  d'une  bulle,  jusqu'a 
ce  qu'il  ait  ecrit  au  pape.  —  d'ourina* ,  reten- 
tion d'urine :  difficulle,  impossibilite  d'uriner. 

f  Retejuda  ft.  f.  ( t.  de  mar.) "  cordage  de 
retenue ,  palan  de  retraite  ou  de  recul  des  ca- 
nons.  —  do  e$caler,  bale  ä  bord  du  canot. 

Retentjv  a ,  f.  f.  faculte  de  retenir,  memoire. 
Prudence ,  circonspeclion. 

Retemtivo  ,  a  ,  adj.  ( I.  de  mid.)  retentif ,  qui 
reüent. 

Retento  ,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Reter. 

Rbtentör,  a/x.  retenlionnaire :  qui  retient 
la  proprieie  d'auirui. 

RETENTRiz,  adj.  f.  (I.  de  med.)  on  le  dil  de  la 
faculte  propre  a  retenir.  Y.  Rttcniivo. 

Reter,  v.  a.  retenir  :  garder  par  devers  soi 
ce  qui  est  ä  un  autre;  ne  pas  lacher,  ne  pas  li- 
vrer;  arrtter;  empeeber;  garder  dans  sa  me- 
moire ;  (/ig)  reprimer,  moderer  Csd  colere,  eU.). 
Garder,  conseryer.  %U  V.  Aptnar. 


Reter-u  ,  t».  r.  ae  eontenir,  se  moderer. 

Retesado,  A,p. p.  de 

Retesär,  t.a.  tendre,  bander.  V.  dieser. 
Bndurecer. 

Retesar-sb,  v.  r.  s'endurcir.  Ob  le  dit  a>s 
mamelles  des  animaux,  turtoul  lortqueMr» 
sont  trop  cbargees  de  laii. 

RetiXdo  ,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Meier. 

Reticfucia  ,  s.  f.  KL  de  rkit.)  relieeaM: 
Interruption  subito  et  faile  ä  deaaein  daas  le 
discours. 

Reticlla  ,  t.  f.  (/.  d'astr.)  m  retieaie  :  an- 
neau  garni  de  fils  croiae*  pour  moMrer  UdU- 
im*4t«  des  astres. 

Keticclädo  ,  a  ,  adj.  <  I.  d'arck.  eise.)  ritieak. 
(maconnerie  —  e)  cailloulage  en  carret  kQgt, 
imitant  un  Ölet. 

Reticular,  c4/.  2  een.  reticulaire  em  reü- 
forme,qui  ressembleä  un  reseau. 

Reticclo  ,  t.  m.  V.  Retieulm. 

Retificar  ,  etc.  Y.  RecUficur,  etc. 

Retiförmb,  adj.  2  gen.  (t.  d'anml.  et  de  bei) 
retiforme :  qui  a  la  forme  d'un  reis. 

f  Retimtim  ,  f.m.  relentissement, 
bourdonnement  dans  les  oreüles. 

Retina  ,  s.  f.  (I.  d'enai.)  retine  .•  fitem 
laces ,  epanouissement  du  nerf  optique,  qvnv 
eoivent  les  Images,  it.  Y.  Raiina. 

Retihgir,  «.  a.  reteindre.-  teindre  de  naa- 
veau. 

Retinido,  a,  p.  p.  de  Rctimir.  «• 
tissement;  tinlement  d'oreilles. 

Retininte ,  adj.  2  gen.  qui  retentit ;  qqi 
p.  a.  de 

RETiKin  ou  Rbtieiijr,  v.  w.  reteoür.  liolar, 
resonner,  en  parlant  d'un  metal,  cVu  Terre. 
etc. 

Retira  ou  i  («.  fimpr.)  ratimiea: 

Retira^äö,«.  f.  |  verso  d'aoe  fteille  dt 
papier  imprinaee  d'un  cote ;  aoiion  de  fte* 
primer. 

Retirada  ,  t.  f.  retraite :  «ction  de  se  retfier; 
marche  de  troupes  qui  se  retirenl;  liea  oä  l'aa 
se  retire ,  oü  Ton  se  refugie.  Y.  ileftro  ei  Am- 
iencia.  Faser  uma — airoea ,  faire  uno  honneu 
retraite. 

f  Retirädamehte,  od«,  dans  la  retraite, st- 
lilairement. 

Retira  do  ,  a  t  p.  p.  de  Relirar.  me]f.  Retirt; 
eloigne.  Vida  — «,  tie  solitaire  ei  reiiree.  He- 
mem  — ,  homme  retire ,  qui  vil  dens  U  relraüc 
Lugar  — ,  lieu  retire,  solitaire. 

Retuvamento,  s.  m.  action  de  reürer.  Y.  aV 
Uro. 

Retirär  ,  c.  a.  retirer  .*  Urer  k  soi  9  es  ar- 
riere ;  ecarter,  eloigner,  reculer;  oter  uneeaas^ 
de  l'cndroit  oü.elle  eiait;  oter  de  derart  tat 
yeux ;  cesser  de  donner  un  secours  neeessairt. 
Detourner,  mettra  a  Tecart.  —  a§  luximtnk», 
( loc.  ant.)  etiler  les  occasions  de  brüter.  Fe- 
ier —  todot,  faire  en  aller  tout  le  moode. 

Retirar-se  (a,  de,  para)9e.r.  se  retirer  da 
commerce  du  tuonde.  Rompre  avee  qaelayem. 
Sc  retirer :  i>n  aller,  se  retirer  dies,  feto- 
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i  refogier  dans;  *e  reculer ;  rentrer  ebex 
iomit.)  Sereplier,  plier,  reculer;  battre 
rite.  —  a  um  elaustro ,  se  jelcr  dans  an 
L  —  dos  negoeiot ,  renoncer  aus  affaires. 
fof  ne  plus  jooer.  —  para  casa ,  se  re- 
i  log« ,  rentrer  chex  soi. 
10  ,*.».*  relraite :  lieu  retire,  demeure 
e ;  eloignement  du  commerce  du  monde, 

.  V.  Repto  et  Recto. 

»Ar.  Y.  Reptar. 

cAoo ,  a  ,  p.  p,  de  Retoear. 

caror ,  a.  m.  oulil  d'orfevrc. 

du,  v.  m.  retoucher,  revotr,  corriger, 

ooner ;  reformer.  —  uwia  obra ,  um  poi- 

•iieher  a  an  oavrage,  retoucher  an  U- 

lo.  Y.  Rdtulo. 

■aoo  ,  p.  p.  de 

■Ar  ,  «.  a.  reprendre :  prendre ,  saisir 

«an. 

kbAr.  V.  ite(uin6or. 

(Hm,  f.  m.  *rechercbe,  derniere  main 

let  a  un  ouvrage.  (t.de  peint.)  •  Retou- 

langement,  endroit  retouche. 'Correc- 

frfectlonnement. 

icideiro  ,f,m.a  machine  a  relordre  le 

ic»6r ,  a  ,  f .  retordeur :  celui  qui  re- 

iflls. 

igedura  ,  t.  f.  I'aclion  de  relordre  du 

icftii,  9.  a.  relordre :  tordre  une  seconde 
torquer  un  argument.  (/ig.)  Mal  inier- 
prendre  en  mauvaise  part.  Retoarner. 
wr.  —  o  caminho  ,  pelos  proprio*  pme- 
»roasser  chemin ,  retoarner  sar  ses  pas. 
idüO ,  a,  p.  p.  de  Retorter.  od).  Rotors, 
,  Crochu ,  recourbe,  tortu.  Torlille,  en- 
Tortueux.  Cabello  — ,  cheveuz  frises. 
ucA,elc.  V.  Rhetorica,  etc. 
mado  ,  a  ,  p.  p.  de 

»Ar  ,  v.  a.  et ».  retoarner  dans  an  en- 
.  Voitar,  Regretemr. 

iüello ,  i .  m.  *  ritournelle  d'an  air,  re- 

€hant,elc. 

mo,#.  m.  renvoi,  retour  dans  an  en- 

.««.).  Relour,  reconnaissanced'un  bien- 

!.  Troc,  erhänge.  Relour  d'une  voiture 

-# ,  pl.(t.de  eomm.)  marcbandises de 

m  de  renvoi.  Soge  <ia— ,  carrosse  de 

iquir  ,  v.  n.  retorquer :  tourner  contre 

ereaire  les  argumenls  dont  il  s'est  servi. 

ttorctr. 

0isA6 ,  f.  f.  retorsion  ;  aclion  de  relor- 

ita,  t.  f.  retorle,  cornue  :  vaisseau  de 
La  partie  reconrbee  de  la  Crosse  d'un 

tTO,  A,  adj.  crocbu,  recourbe,  lorlu. 
«  — •,  sorie  de  danse ancienne. 
.AR.  V.  Retoufar. 


f  Retostär,  9.  «.  repcler  les  loasis,  les 
sanies. 

-|-  RetoucAr  ,  v.  a.  recoiffer :  coiffcr  de  nou- 
veso. 

Retouc.ador,  a  ,  adj.  et  *.  badin ,  folatre.  V. 
Retoufäo. 

Retouqäu  ,  diu,  adj.  qui  badine,  qui  folatre 
d'une  uianiere  indecente  (inus.).  Boodissant , 
qui  bondit(cheval). 

Rrtopc.Ar,  v.  n.  et— se,  v.  r.  joucr,  folatrer, 
sauler,  bondir. 

Retöd^o,  f.  m.  saut,  bond  d'un  animal,  en 
signe  de  joie. 

RbtrAcc>6,«.  f.  I'action  de  retirer.  (t.  4§ 
ehir.)*  Reliremenl:  conlraction,  accoureisse- 
ment. 

f  Retracadas  ,  adj.  f.  pl.  ( i.  de  bot.)  Foikas 
— ,  feuilles  ruminees,  en  lanieres  recourbera. 

fRETRAQAR,  c.  a.  se  dit  des  animauz  qui 
eparpillent  la  paille  a  demi  michee.  (jkg.)  Re- 
buter,  dedaigner. 

*  Retra^ar-se.  V.  Recolhor-ie. 

RetrA^o  ,  f.  m.  les  debris  de  la  paille  que 
mangent  les  animauz.  (/ig.)  Rebat. 

RetractaqAö,  t.  f.  relraclaüon  :  aclion  de 
se  relraoter ;  desaveu. 

RetractAdo,  a,  p.  p.  de 

RetractAr  ,  v.  a.  retraeler ;  desavouer.  Trai- 
ler de  nouveau. 

RetractAr-se  ,  v.  r.  se  relracter,  se  dedire ; 
revenir  sur  ce  que  Pon  a  dit  ou  (ait;  detruire  ce 
que  Ton  avait  avance. 

Rbtraer  ou  Retraher.  V.  Retrohir. 

•  Retragcarda.  V.  Retaguarda. 
Retrabido  f  a  ,  p.  p.  de  Reirahir.  mij.  Con- 

centre ,  relire ;  dissimule. 

RETRAHiMtSTO,  f.  m.  ictioti  dt  retirer;  reli- 
remenl. *  Relraite ,  refuge,  asile. "  Raserve. 

Retr  abi r  , «.  a.  retirer :  tirer  vers  soi  ou  d'an 
lieu  dans  un  au  Ire.  Dissuader,  delourner  d'un 
sentiment.  Relraire ,  retirer  un  heritage  aliene. 
Faire  rentrer.  (/ig.)  Gacber,  dissimuler. 

Rbtrahii-se  (a),  v.  r.  se  retirer,  battre  en 
relraite;  se  refugier,  s'absenter.  (o*e;  Sc  retirer, ( 
s'enruir.  , 

RetraTr.  y.  Reirahir.  1 

RetramAr  , «.  a.  tramer  de  nouveau.  ' 

RetrAnca  ,  f.  f.  avaloire :  large  coorroie  qui 
sert  de  croupierc  auz  bete»  de  somme;  caliere. 
(t.de mar.) Civiere,  moustache.  —  d'umo cha- 
lupay  (id.)  borae  ou  bäume  ,grande  voile  d'une 
cbaloupe;  voile  a  goi. 

Retrat Ado  ,  a  ,  p.  p.  de  Retratar. 

Retratadör,  t-  m,  Y.  Retratüta.  (/ig.) Qnl 
decril,  depeinl. 

Retratar  ,  v.  a.  peindre  :  faire  an  portrait. 
lraiter,  copier.  (/ig.)  Decrire,  depeindre.  V.  Äe- 
traetar. 

RetratAr-se  (em),  e.  r.  se  voir,  se  revoir. 
(/ig.)  Se  reproduire  par  la  reasemblance.  Jfo 
/ilho  se  rtlralou  ouiro  pai ,  le  lils  est  1c  portrait 
de  son  pere. 

Retratista  ,  s.  7  gen,  peinlre  en  portrait». 
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RetrAto,  $.  t».  porirail  .•  rcpresentalion  de  la 
Ugurc  d'uiu»  personue;  desrription  cn  verso* 
enprose  des  traits,  du  caracicre,ctc.;  (fig.) 
fjgure,  imaRe,  reprcsenlalion.  Este  filho  i  o  — 
de  teu  pai,  ce  tiis  esl  la  vraic  icsseniblance  de 
son  perc. 

•  Rbtractär.  V.  Retractar. 

•  Rbtrazer.  V.  Retrahir. 
Retremlr,  v.  n.  trcmbler  de  nouveau. 
Rstbeta  ,  t.  f.  relraile :  signal  donne  aui  sol- 

dats  de  se  roiirer  au  quartier.  Tocar  a  — ,  son- 
ner  la  relraite. 

Betrete  , «.  m.  cabincl  secret ,  rclire.  Retrail, 
•prive,  cabinet  d'alsance.  Cadtira  do  — ,  cliaise 
perecc. 

Retribuiqäö,  s.  f.  relribution :  salaire,  re- 
compense  d'un  iravail,  d'uu  service,  d'unc 
peine,  etc. 

RetuibcTdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Relribuir. 

Retriblidör,  a,  s.  celui  qui  recompense. 

Retriduii;  ,  v.  u.  recompenser,  douner  lo  sa- 
laire.  la  recompense,  etc. 

Retriluado,  p.  p.  de 

Retrilijau  ,  v.  a.  fröqucnler  souvent  un  che- 
min.  V.  Rcpisar. 

Retrixcaro,  A,adj.  narquois,ün,ruse,  qui 
se  plall  ä  tromper.  V.  Cavilloso,  ;>.  p.  do 

Retrixcar,  v.  a.  cniorliller,  euibrouiller. 
(/ty.:  Interpreter  malicicusemenU 

RBTBiNcnEiRArcRTO,  5.  vi.  (f.  de  fort.)  '  re- 
tinae :  relranchemcnt  derricre  un  ouvrage. 

Retro,  adv.  (mot  laL).  V.  Atras. 

Retro  ,  f.  m.  (i.  de  prai.)  remere  .*  pacte  avec 
facultc  de  raebat,  faculic  de  reprendro  unc 
ebose  vendue  en  donnanl  son  prix;  raebat,  re- 
trail de  remere.  Vender  a  — ,  vendro  a  reinere. 

—  fechado,  remere  limile,  dans  un  terme  üxe. 

—  aberio,  r6mere  illimite. 

Retboaccaö,  t.  f.  retroactiom  eflel  de  ee 
qui  est  retroactiC. 

Retro ACTi  vo ,  a  ,  adj.  (t.de  prai.)  retroactif  i 
qui  agit  sur  le  passe. 

f  Retroar,  v.  n.  retentir  de  nouveau. 

f  Retrocädos  ,  «.  m.  pl.  sorte  d'ancien  orne- 
menl  dans  les  broderies. 

Rbtrüceder,  v.  n.  rebrousscr  cliemin,  retro- 
grader, reeuicr.  (/»?.)  Reeuler,  <c  desislcr  d'unc 
ealreprise. 

Retrocedidö,  a  ,  p.  p.  de  Retrorcder. 

Retaücedime.nto,  V.  Relrocesso. 

Retrocer.  V.  Rctorccr. 

Retkocessäö,  s.  f.  I'aciion  de  reculcr.  Relro- 
cession. 

Retroc£sso,  *.  m.  V.  Rclrocestäo.  L'.icllon 
par  laquclle  leshuincurs  rentrentdu  dehors  en 
dedans. 

Retrocradacaö,  *.  f.  (f.  tTtuir.)  retrogra- 
datlou .  action  de  retrograder. 

Rktivüguadado,  a  .  p. ;».  de  Retrograder. 

f  Ret  rock  ad  am  este  ,  adv.  c:i  retrograden^ 
d'unc  manterc  r*trogrcde. 

Retrograder,  v.  n.  retrograder  :  relourner 
cn  arricre. 

Kitrocrado  ,  a  ,  adj.  (i.  d'aslr.)  retrograde  ; 


qui  ra  en  arriere.  Versa  — ,  (/.  dt  jmm«)  veri 
retrograde ;  qui  a  les  meines  leUres  et  le  meine 
sens  des  deux  cotes.  Ex. ;  Rom**  tibi  tubil*  aso> 
tibus  ibil  amor. 

RETAOGUABnA.  V.  Rel*guor4m. 

'  Retroitäb  , «.  a.  ( I.  ds  prmt.)  cosindantB 
justice. 

Retrös.  V.  Ritrcs, 

Retrotractjvo.  V.  Retroacfivo. 

f  RETROTRAnift,  v. «.  rapporler  im  ebtae  A 
un  tenips  anterieur  ä  celui  do 
donncr  un  eflet  rolroaclif. 

Retrovendenoo«  a.  m.  mot  forme  des 
mols  latins  r$tro  wendend».  On  dit  en 
gais:  CuniraUt,  petto  de  — ,  remere,  nchai, 
recouTremeut  d'une  ebose  vendue  eu  en  ret- 
dant  le  prix.  V.  Retro,  s. 

Retrovexder  ,  v.  a.  (I.  de  prai.)  revendre  st 
vendeur  ce  qu'on  a  acbete  de  lui  et  poor  n 
memo  prix,  remerer, 

f  Retrovkkdicäö,«.  f.  (t.dcpraL)  lactiea 
de  revendre  au  vendeur. 

RETROVEüoino ,  a  ,  p.  f>.  de  Betretender. 

Rktröt  ,  i.  m.  soie  torse ,  111  de  solo«  ' 

f  RbTRicÄR,  o.  a.  V.  R$lorquir,  o.  tu  Ret« 
vier,  au  jeu. 

f  Retrüule,  s.  m.  conlre,  contro-ooupd'aoe 
bille  qui,  apres  avoir  loucbe  la  bände, \i«*a* 
frapper  ceile  qui  l'avail  deplacee.  Renvit  au  jea 
de  cartes. 

Rr.TULAR.  V.  Rotular. 

Retlmdädo,  k%p.p.  de  Retumbar. 

Retcmoäwtb,  edj.2  gen.  rctenlisseuL  p.e. 
de 

Retumbar,  v.  n.  retentir,  resonner. 

Retümbo,  «.  m.  relcnlissement :  soa  rendav 
renvoye  avec  eolal;  resonnemenU 

Retusdido,  a*  p.  p.  de 

Retcndir,  v.  •.  (/.  de  neVf.)  emousoer;  rt- 
priiner. 

Reu  on  Roeii.       .  v   kuibmr9lK 

Reubarro,  $.  m.    i 

Rluma,  etc.  V.  &keumat  etc. 

Reuxiäö,  s.  f.  reunion  t  action  do  rouw,ö* 
se  reunir;  (fa.)  rcconciliaUon.  *  RaturmMt 
inent,  concours  de  personnos,  aUrounemenL 
(f.  de  mit.) '  Ralliemcnt:  I'action  de  raJIier,at 
se  railier. 

Reujhdo,  a, p.p.  de 

Rbümib  ,  o.a.  rtunir  t  ra&semblor  co  qai  euu't 
6pars ,  desuni ,  separe ;  unir,  joindro.  {t.dseoL) 
Ralüer,  rasscmbler,  remettro  ensemble.  (iM 
chir.)  Agglutiner ;  reunir  les  cbairi,  la  peaa. 
—  otqne-  fogemtra\iiti  les  ruyardx,  les  nsseov 
bler. 

Relkib-se,  «.  r.  se  reunir,  so  rnatemblaf,* 
rejoindre. 

Revaudacaö,  s.  f.  rö Validation  :  acUea  &* 
rendie  (ä  un  acte)  sa  vaudilö.  RatificatioB. 

Revalidado ,  a  ,  p.  p.  de 

Revaudar,  vt  a.  rövalider  ;  rendro  La  vab- 
•  dilc;  raliiier,  oonfirmer,  domner  une  noatclk 
I  force. 


HEV 

•ctbd Arn,  •. m.  celvi  qtl  rcToit.  Oerrecleor 
d'imprimerie.  Genseur.  V.  Revisttr. 

Revel,«*?.  ft***-  (f.  de  pro/.)  eontumax  : 
accus*  (|ui  ne  coraparatt  poiDt  sur  ia  citaiion. 
Ser—,  ne  pttal  compartlire,  lalsser  prendrc 
deCett  contra  aoi.  V.  Rebeide. 

Revelac>ö,  a.  f.  rerelation  :  aciion  da  re- 
tttor;  cbose,  religion  rtvelee;  Inspiration. 

ReyelAoo,  A ,  p.  p.  de  üava/or. 
'  Rbyelador ,a,i.  cttai  qui  revelo. 

RevelAö,  aitf.  «i.  «*# .  do  Sataf.  Relif  (ehe- 
▼al).  V.  Rebelldo. 

ReyelAr,  t.  a.  rtveltr  r  decouvrir,  deelarer, 
faire  eavoir,  deelarer,  manifester.  Annoncer, 
gNdire,  aveTtir  dt.  —  mmther,  connaltre  une 

MMM. 

Revelecsco,  a,  *4j.  (aurl.)  un  peu  age. 

Revelia,  t.  f.  *defant  de  comparutioa  aax 
tBfnaee  de  Fassignaüon.  Senienciar  d  — ,  con- 
dttaaer  par  defauL  A!  wtinha—,  A  mon  insa. 

Revrum,  t.  m.  (f.  de  fori.)  ravelin :  outrage 
dt  iarUBettion  txterieuro,  deroi-lune.  —  feAlo 
am  tanalha,  conlre-queue  d'aronde. 

Reybllae,  t. n.  et  Rbyellar-se,  o.  r.  V. 
JbfeJter-M. 

Revellexte,  otf.  *  gen.  (t.  da  mäd.)  rtvul- 
llf.  p.  «.  do 

Rbyelub ,  v. «.  (f.  da  mM.)  donner  ans  hn- 
twors  une  autre  direction,  faire  revtiaion. 

Revrlloso.  V.  Rebeide* 

Reveloa  » f.  f.  de  Reveldo. 

Reyehda  ,  s.  f.  revenle  :  seconde  vente. 

Revbno Aö  ,  öna  ,  #.  revendeur.— otae. 

'RstsxdecAÖ.  V.  Revendita 

Revemdebob,  a.  V.  Revenddo. 

Reyexder,  v. a.  revendre  t  vendre  de  nou- 
tttu ;  vondre  et  qa'oa  avait  achote. 

Reyexdic>Ö>  t.  f.  action  derevendre.  V.  Jte- 
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Revexdicär.  Y.  Revindicar. 

Reyendido,  a  ,  p.  p.  de  Ravendar* 

ReyembilhäO.  V.  Revenddo. 

Revewdita .  V.  Revindicta. 

Rbvembona,  f.  f.  revendeuse. 

Rbvewerädo,  a,  p.  p.  de 

fttYEVE&AR ,  v. a.  reverer,  venerer. 

Rsyer,  «.  a.  revoir  :  voir  de  nouveau ;  cor- 
r,  retooeher ,  examin  er  de  nouveau ;  revi- 

ar.  o.  ».  Soinier. 

REvftn-sK(fm),  v.r.  se  regarder,  se  mirer 
loteehosequi  rend  l'irnage.  —em  alguma 
eouea,  se  plairc  a  examiner  un  objel.—  na  sna 
aara,  ae  mirerdans  son  ouvrace.  —am  algvem, 
regarder,  armer  qtelqu'un  corame  un  auirc 
•al-mtatB. 

Ksvera,  adv.  (mot  laiin)  cn  eflcl,  en  virile. 

RETftRBEftAfiO ,  *.  f.  r6verberation :  refle- 
ebiiseiaent,  reflexion  (de  Ia  lumicre,  de  Ia 
chaleur).  CalcinaUon  dans  un  fourneou  de  re- 


Rtf  erber  ADO,  A,  p.  p.  de  Ret  erberar, 
RryeuberIivte,  aij.  2  gen.  reverberant :  qui 
rtvcrbtrt  an  refleebiu 


ReverberAr  ,  «.  a.  et  n.  rererbtrer,  rtde- 
chir,  se  dit  de  Ia  lumiere.  V.  lirilhar. 

Revbrdero,  t.  m.  V.  Revttberafdü.  Pbjo- 
fomilho  de  — ,  feu ,  fourncan  de  reterbere. 

Reverdecer,  r.a.  faire  reverdir.  t.  n.  Re- 
verdir .-  redevenir  veri;  iftg.)  rajconir;  rede- 
Tenir  plus  fort,  reprendre  ane  noavelte  vi- 
gueur. 

Reverdecexte,  adj.  2  gen.  p.  a.  de  Rtver- 
decer.  Reverdissant,  qol  reverdit. 

REVBiiDEdDO ,  \ ,  p.  p.  de  Reverdecer. 

Rbverdecimexto,  r.  m.  reverdissement ":  ac- 
tion de  reverdir.  (flg.)  Rajennisscment. 

Reverenqa.  V.        )   •respeet,    vcneroiiotv 

Reverexcia  ,  #.  f.  )  Rcvereiice:  salöt  etiin- 
clinant,  en  pliant  le  corps;  titre  donne  aux  re* 
ligieux. 

REVEREwaAno,  a  ,  p.  p.  de  Retcrentittr. 

REYEREirciADön ,  a  ,  t.  eetal  qui  reTere,qtl 
respecte. 

Reyere^iAl,  ndj.  2  evtl.  qui  marqtt  dt  ref> 
pect.  Temor  — ,  cruinte  revcrentielle. 

REVBRE5ciiR,  v.  o.  revercr  ?  bonoret,  rft- 
pecter  profondement. 

REYEr»EüciösAMB?iTE  ,  adt>.  rev4reflf(otse^ 
ment ,  avec  respeet. 

REVERRifGiOso ,  a,  adj.  rer6r«ncltBi ,  Irit- 
respectueux. 

Reverend  ab,  t.  f.  pl.  dimissoires  :  pcitnis- 
aion  de  se  faire  ordonner  par  un  autre  ere^iit 
que  le  dioeesain. 

f  Reveuenuissima,  $.  f.  titre  donne  auxgt- 
neraux  des  ordrea  religieux. 

RsvERENDisstMO,  a,  adj.  revonHidltihM  t 
dit  plus  que  tres-reverend ;  tilrt  clauslraf ;  titre 
desg6neraux  d'ordre,  des  arefaevequef,  dtt 
patriarebes ,  ete.  rup.  de 

Reveuehdo,  A,odf.  digne  dt  respeet,  de  vene- 
ra Uon.  {(am.)  Extreniomenleireonfpeel,  «Ctne 
rtsenre,  d'anegravite  aflectot,  ete.  RevefaW  ; 
titre  d  honneur  donne  anx  rellgieot,  etc. 

Revekente,  adj.  2  gen.  respectueux. 

RBVERBNTBHiRTB,  odt.  rtvertnmtiil9  rts- 
pectueusement. 

Rbveria.  V.  Revelia. 

Re  versa.  V.  Jiewxta. 

Reversäl,  adj.  2  gen.  Carla —,totlrt  rttet- 
sale,  qui  se  rapporte  a  une  autre.  V.  JttMtaa. 

Reyersäö,  i.  f.  reversion,  retour. 

Reversiyfim  adj.  2  gen.  reversible  t  qui  dbit 
retoumer  a  son  proprielairo,  etc. 

Reversivo  ,  a  ,  adj.  qui  rcloorne;  sujtl  a  rö- 
version  bien).  V.  Revertivet.  Nervv§  — Of) (t. 
tfanat.)  V.  Recurrenle. 

Reverso,  a,  adj.  contraüre,  oppost.  U»  V. 
Reveuo. 

Reverso  , «.  m.  revers  de  medaüle,  dttatav> 
naie ;  envers,  le  colo  ie  inuins  bcau. 

f  Reverter  ^a),  v.  n.  rclourncr  ä  sot  pto- 
prietaire ,  ä  Ia  couronue ,  etc.  V.  RcvertHxi. 

Revertido  ,  a,  p.  p.  de  Rewttr. 

Reveutivel.  V.  Revenivel. 

Revks.  V.  Rtvcz. 
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RivistA  ,  s.  /".  conire-courant  dans  unc  u- 
viere,etc. 

Rivessädo  ,  A ,  adj.  tortueux.  p.  p.  de 

Rkvemar,  v.  a.  vorair,  rendrc  ce  qu'on  a 
mange.  c.  «.  Tourncr  en  arriere,  faire  un  con- 
tre-couranl. 

Rbvesso,  a  ,  adj.  noueux,  diflicile  ä  Iravail- 
1er,  en  parlant  du  bois.  (fig.)  Revechc.  V.  He- 

vezo. 

Revestioo  ,  a  , adj.  muni , pourvu de.  p.  p.de 

Revestir  (da),  v.  a.  revetir,  raellre  an  bahit 
sur  on  au  Ire,  v£ür  par-dessus.  Reveür  un  bas- 
tion,  elc,  le  couvrir,  le  remparer  de  pier- 
res,eic. 

Rkvestir-se,  v.  r.  se  revAlir,  s'habiller.  On 
U  dil  surloul  du  pretre  qui  s'uabille  pour  dtrc 
U  messe,  elc.  (fig.)  Se  munir,  se  pourvoir  de. 

RevJz,  i.  m.  dos,  revers,  envers :  second 
edle,  ee  qui  est  au  dos. Revers :  coup  d'arriere- 
main.  Revers  :  coup  d'epee  donne  diagonale- 
ment  sur  le  cote  droit.  Coup  de  revers.  (ßg.) 
Revers,  disgrace ,  accident  ficbeux,  iiifortune. 
V.  Btverso.  Ao  — ,  ou  da — ,  de  travers,  ä  re- 
bours,  ä  contre-sens ;  obliquement ,  de  biais, 
de  gaacbe  a  droile;  a  dos,  par  derriere.  Äo—y 
arcbours,  al'envers,  a  revers.  Revtxcs,  pi. 
altern« live;  vicissitudes ;  disgraces,  revers. 
A  — #,  adv.  toura  lour,  alternaüvement. 

Rivezädamehte,  adv.  alternativement,  lour 
Atour. 

Uevezädo,  a ,  p.p.  de  Rettsar,  adj,  Fait  al- 
ternativ einen  t,  qu'on  releve. 

Revezamento  ,  f.  m.  "  alternative,  aclion  de 
taire  uoe  chose  allernalivemenl. 

Revezär  ,  r.  a.  relever,  remplacer  alternativ 
vemeat.  v.  n.  Alterner. 

Revezär-se,  «?.  r.  se  relever,  se  succeder 
lour  a  tour,  iravailler  allernalivemenl. 

Revezilbo  ,  s.  m.  poinl  de  couture ;  couture. 

Rivezo,  a,  adj.  orageux,  violent,  en  par- 
lant  de  la  mer.  (/!#.)  Scabreux,  difficile.  V.  Re- 


•{•Rav&zo,  #.  m.  enclos  de  paturage;  pacage 
abondant.  (fig.)  Bonne  chere ,  ripaille. 

Revidädo,  a  ,  adj.  (fig.)  repele.  p.  p.  de 

Reyidär,  e.  a.  renvier  au  jeu.  (fig.)  Faire 
autant  ou  plus.  Contredire  (p.  «#.). 

fRiviMKRTü,  s.  m.  suinlement,  action  de 
sointer.  *  Revue  (ant.). 

REVEHDICAgÄÖ.  >   v    «... 

Reveruicar  ,  etc.     )  >•*«"»»«•••»  elc. 

Revisdicta  ,  f.  f.  double  vengeance. 

Rkyingado  ,  a  ,  p.  p,  de 

Rbvihgar  , «.  o.  venger  doublement. 

Revirado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Riyirar,  v.  a.  revirer,  tourner,  retourner 
WM  chose  du  eote  oppose.  River.  Retorquer. 
—  mmm  bofeiada ,  rendre  un  soufflet. 

Ritirar-se,  v.  r.  se  tourner  d'un  edle  ei 
d'autre. 

Revirete  ,  a.  m.  •  riposle  :  repartie  prompte, 
reponse  vive  pour  repousser  une  raillerie. 
Rbtisaö,  t,  f,  revision  :  aclion  de  revoir. 
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d'exammcr;  nouvcl  examen  (d'un  compie, 
d'un  proces,  elc.). 

RtvisiTA,«.  f.  üeconde  reconnaüisance;  se- 
conde  visiie. 

Revisitacaö,  f.  f.  nouvelle  visiie. 

Revisitäii  ,  v.  a.  faire  une  seconde  i isite. 

Revisor,  «.  m.  reviseur  :  qui  revoit  apres  un 
autre.  Geuseur  des  livres.  —«loa  conti,  car- 
recleur  des  comptes.  —dotmUo  officio,  quali- 
ücateur.  V.  Qualificador. 

f  Revisürio,  a  ,  adj.  qui  a  rapporl  a  la  revi- 
sion. 

Rbvista,  #.  f.  revuo,  examen,  feeberebe. 
Revue  des  soldals.  Revision  d'un  proces.  - 
d'inspcelor,  ( /.  da  miL)  lnspektion ,  revue  d*vh 
specteur.  Passar  —  ds  tropas,  passer  lea  Uta- 
pes  en  revue. 

Revistädo ,  a  ,  p.  p.  de 

Revistar,«.  a.  revoir  un  procte,  rexaw- 
ner.  ( t.  de  mtl.)  lnspecter,  passer  en  rem. 
Revoir,  examiner.  V.  Rever, 

Revjsto,  p.  p.  irr.  de  Rcwr.  adj.  Rert, 
corrige. 

Revitär,  v.  a.  river.  V.  Arrabiiar. 

Revite,  s.  m.  renvi  au  jeu. 

•  Reviveclr.  V.  Reviver, 

Reviver,«.  n.  revivre  .-  revenir  da  la  morta 
la  vie.  (fig.)  Vivre  de  nouveau ;  se  renooveier: 
reparaltre. 

Revivikica^aö,  i.  f.(l.  da  ekim.)  remÜes- 
tion  :  Operation  pour  rendre  au  metal  sa  forme 
naturelle. 

Revivificado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Revivificar,  v.  n.  revivifier  :  viviGerde  no«- 
veau.  ( t.  de  chim.)  Operer  la  revivißcaüon. 

Revieita^aA,  ete.  V.  Revisitacdo,  etc. 

Revoäda  ,  t.  f.  aclion  de  revoler;  retour  «"an 
oiscau  en  volant. 

Revoär,  v.  n.  revoler;  revenir  en  volant 
Völliger. 

f  Revoca^äo,  t.  f.  'rappei :  aclion  de  rap- 
peler. V.  Retogacdo. 

Revocädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Revoear. 

f  Revocador,  a,  a.  celui  qui  rappeile (i»avA 

Revocär,  v.  a.  revoquer,  rappeler  q»H- 
qu'un.  Ranimer,  restaurer,  faire  rerivre.  (aal.; 
V.  Rebocar.  it.  Revogar. 

Revocatoria  ,  s.  f.  'acte,  clause  revocafaäf. 

Revocatorio,  a  ,  oaj.  revocatoire,qiüreit* 
que  ( acle ,  clause ).        _  . 

Revogaqaö  , «.  /.  revöcaüon  :  aetiaa  da  nv 
voquer;  acte  qui  revoque. 

Revogado  ,  a  ,  p.  p.  de  Rovoomr. 

Revogadör,  a  ,  f.  celui  qui  reraque. 

f  Revogänte,  adj.  2  gen.  revoquaai,  tat 
revoque.  p.  a.  de 

Revogar,  c.  a.  revoquer  .*  declarer  aal  ion 
ordre  donne,  une  donauon  faile,  etc.). 

Revogatüriu.  V.  Revocatorio. 

Revocavel,  adj.  2  oen.qul  peut  etre  rete- 
que ,  annule ,  revocable. 

Revölta,  *.  f.  re volle,  reaellion,  soolevr 
ment  contre  l'autorite  legitime;  troable,  r^o 
lulion,  seditjon ,  insurreetion.  *MaaroYst  rat- 
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islon.  — * ,  pl.  ( f.  de  prat.  ant. )  dclat,  remise. 
Rcvoltado ,  a  ,  p.  p.  de  Retoltar. 
Revoltador.  V.  Revoltoto. 
Revoi.tar  ,  v.  a.  revoller,  porter  ä  la  revolle. 
aire  reioarner.  Rctourner,  rctorquer.  v.  n. 
etourner(p.  «*.)• 

Aetoltar-se,  «.  r.  so  revolter,  s'insurger. 
'agiler,  en  parlant  de  la  mer.  So  couvrir,  se 
remitier,  en  parlant  du  temps. 
Ekvölto  ,  a  ,  adj.  crochu ,  courbe ,  recourbe ; 
mouase.  En  mouvement,  agile,  en  desordre, 
Mi  deasas  dessous.  Souleve,  trouble,  revolte. 
iqae,  offen  se.  Couvert,  obscur,  sombre.Trou- 
le,  en  parlant  de  l'eau,  etc.  Petcar  a  Wo  — , 
Acher  dans  l'eau  troable.  T.  Rio. 
Retoltöso  ,  a,  adj.  remoant,  brouillon ,  se- 
ilieux ,  turbulent,  mutin. 

Rkvoi.cc.aC,  t.  f.  revolution  :  retour  d'un  as- 
reaa  point  de  son  depart;  cours  accompli; 
louveraent  d'un  plan  autour  d'un  axe;mou- 
emenld'huraeurs.  {flg.)  — ,  changeroent  dans 
etat  politique,  etc.;  bouleversement  total. 
Trouble ,  lumulte,  mouvement  seditieux.  —  de 
tbellat.  V.  Redomoinho.  —  da$  oJmas.  V. 
"remtmigracäo. 

RiTOLCCiONADO ,  a  ,  p.  p.  de 

Revoluciomär,  v.  a.  revolutionner  .-  mettre 
n  revolution;  propager  les  principe«  de  la  re- 
oloüon. 

f  Revoluciokäriamente,  ade.  rerolution- 
airement,  d'une  maniere  revolutionnaire. 

Bivollcionärio  ,  a,  adj.  et  t.  rcvolution- 
taire  :  de  la  revolution ,  qui  la  propage,  qui  en 
st  parlisan. 

Revoluto,  a,  adj.  revolu.  it.  V.  Bnrolado. 

+  Revolct6so,  a,  adj.  (I.  de  bot.)  revo- 
ute  :  roule  en  dehors. 

Rcvolvedör,  t.  m.  brouillon,  seditieux, 
lerturbateur  du  repos  public. 

Revolver,  v.  a.  tourner,  relourner.  Remuer, 
igiter;  rouler.  Examiner  separement,  en  detail, 
vxciler  des  troubles,des  seditions;  racltre  le 
rouble ,  la  confusion.  Mediter,  examiner,  ima- 
(iaor,  reflechir.  —  o  ettomago ,  soulever  l'eslo- 
nae,  causer  un  mal  d'eslomac.  —  a  terra, 
ooiller  la  terre.  —  um /iwo ,  feuilleler  un  li- 
fre.  — grandet  projeetos  em  $ua  \magina$äo , 
oeler  de  grands  desseins  dans  sa  löte.  —  o  ea- 
:mUo,  tourner  un  cheval,  le  changer  de  main. 
— qs  olhos,  tourner  les  yeux.  —  ot  humoret,  re- 
Daer  les  humeurs.  —  tudo,  fureter.  —  ocioea 
erra,  remuer  lecielet  la  terre,  causer  de  grands 
loablcs.  0  Oeeano  revolve  na  praia  tuat 
tguat,  l'Ocean  roule  ses  flols  sur  les  rivages. 

Revolver  ,  v.  n.  rouler :  Taire  un  tour  en- 
iar.  V.  Girar. 

Rkvolver-se ,  v.  r.  se  tourner,  se  relourner. 
3o  rouler.  Se  vaulrer.  S'agiter,  en  parlant  de  la 
Her.  Se  troubler,  se  soulever. 

Revolvido  ,  a,  p.  p.  de  Revolver. 

Rkvolvimento,  f.  m.  I'actiou  et  1'eflet  de 
tourner,  de  se  tourner.  Remuement, trouble, 
Agitation.  '  Revolution.  Remue-raenage ,  des- 
ordre, confusion. 


f  Rr.vöo,  $.  m.  vol  rapide  en  rond:  secotid 
essor  que  prend  un  oiseau.  V.  Revoada. 
'  Revora  ,t.  f.*  age  de  puberte. 

•  Revorar.  V.  Roborar. 

'  Revoso.  V.  Cuidadoto,  Pentatito. 

RtvtLSAÖ,  s.  f.(t,de  mid.)  revulsion :  mou- 
vement des  humeurs  dont  le  cours  est  dünge* 
action  des  revulsifs. 

Revllsivo ,  a ,  Ott      \  (t.de  mid.)  revolsff : 

Revulsörio,  k,adj.  \  qui  detoume  les  hu- 
meurs sur  les  parlies  opposees. 

•  Rex.  V.  Jlfi. 

Rexa,  s.  f.  grille,  grillage  en  boif.  (ant.)V. 
Arado. 
Rexjo.  V.  Recio. 
Ret,  etc.  V.  Jtet,  etc. 

•  Retc.no.  V.  Reino. 
R£yo.  V.  Reio ,  Arreio. 
Rbz.  V.  R4s. 

Rfiz,  e.  m.  niveau  du  terrain.  Ao  "da  terra, 
au  rez-de-chaussee.  P6r  — ,  raser,  detruire. 

RfizA ,  t.  f.  oraison ,  priere.  Olllcc  divin. 

Rezädo,  kjp.p.  de  Rezar. 

Rezador  ,  a  ,  t.  celui  qui  prie  beaueoup. 

Rezäö.  V.  Razdö. 

Rezar,  v.  a.  etn.  prior  Dieu,  elre  en  prleres. 
Lire,  reciter  attenlivement  l'offiee  divin.  Reci- 
ter,  par  Opposition  a  chanler.  (fam.)  Predirt, 
en  parlant  d'un  almanach,  etc.  (id.)  Profartr 
( une  sentence).  G  rond  er,  murmurtr.  Como  r4- 
xat  midres.  (fam.)  On  le  dit  a  quelqu'un  qui 
murmure  loul  bas  quelque  chose  qu'on  ne  peut 
entendre.  —  o  officio  divino,  dire  son  breviaire, 
en  parlant  des  ecclesiastiques.  —  o  ter*o$  «* 
eontat,  dire  son  chapelet. 

Rezenda.  V.  Retenha. 

•Rezehtal.       j  v  B 

•Rezente.        |  ^-neeen...,tic. 

Rezi!«a,  elc.V.  Retina,  etc. 

Rezoar.  V.  Raxoar,  Arraxoar. 

Rezöes  ,  t.  f.  pt.  raison» ,  dispute ,  debat.  Y* 
Razäo. 

RezumbrAr.  V.  Restumbrar,  Recuwiar. 

Rbaa  ,  t.  f.  V.  Dragoeiro. 

Rhagadias,«.  f.  pt.  (I.  de  mid.)  rbagadef : 
fentes,  crevasses  aux  mains,  aux  pieds,  etc. 

fRuAGiAu,  t .  m.  [t.  d'hitt.  nat.)  raghion  : 
diptere,  tanystome. 

t  Rh acio,  t.  m.  (I.  d'hitt.  nat.)  ragium :  co- 
leoplere  telramöre. 

RhImno,«.  m.  (I.  de  bot.)  nerprun,arbr1s- 
seau.  V.  Etpinheiro- Altar. 

RnAPOsiTico.  V.  Ruiponto. 

Rhapsödia.  V.  Rapeod&a. 

f  Roea,  t.  f.  ((.  de  tnyth.)  Kbea,  ferame  de 
Salurne ;  Cy  bele. 

fRuEHO,  t.  m.  (I.  de  giog.)  Rhin.-flenve 
d'Europe. 

Rhenoceröte.  V.  Rhinoeerote. 

RhEtörica,  t.  f.  rhetorique .- art  de  bleu 
dire;  classe,  traue  de  rhetorique;  art  de  I* 
persuaiion. 

Rhitöricamekte,  adv.  selon  les  reglos  de 
la  rhetorique;  en  rhetoricien. 
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Ruetöiucar,  t\».  (f't:n.)  parier, öcriie  selon 
les  regle»  de  la  rbcloriqu»?  ,en  rhetoricien. 

Flu liTO mco ,  k,odj.  qui  .ippartieni  a  la  rhd- 
torique.  t.  m.  Rhetoricien  .-  celui  qui  sait  la 
rhciorique. 

RUEÜDAÄIARO.    J  y    RuibariQm 
RüEUBARBO,         J 

RnECUA,«.  f.  pituilc,  fluxion,rhume. 

Rueuxätico,  a,  adj.  (/.  de  mtd.)  rhumali- 
quo,deoudu  rhumc;  rhwnaiisraal,  du  rhu- 
tnatisme.  Dores—as,  doulcursrhumalisrnales. 

Rheumatisxäl  ,  adj.  1  gen.  (f.  de  mid.)  rhu- 
maiismal ,  de  rhumatistue. 

RfiEUMATi'suo,  t.m.  (f.  <ff  mtd.)  rhumalismc: 
doulcurdans  Ics  muscles,  Ics  membrancs,  le 
periostc,  avcc  difTicuUc  de  rnourement. 

RniMA.  V.  Hima. 

Rnix.  V.  Rheno. 

f  Ruincia,  *.  f.  (/.  cTJiiff.  nat.)  rhingie  ;  di- 
plere,  syrphic. 

Ruinocerömte,      \  (t.  d'hUt.  nat.)  rhino- 

Ruinöcerosou       [  ceros,  quadrupede  pa- 

RnrsocERÖTE,  *. m. )   chyderme. 

tRHiNÖLOPno,  i.  m.  (f.  d'hiet.  nat.)  rhino- 
lophc :  mammiferc  cheiroptere. 

fRmNOMACRo,  s.m.  (t.d'hist.  not.)  rhino- 
raacer .-  coleoptere  cedemerite. 

RnisopnAcos.  V.  Risophagos. 

RcfTMA.  V.  Rima. 

ftniTMO,  etc.  V.  Rhytmo%  etc. 

f  Roödano  ,  i.  m.  (f.  de  giog.)  Rhone  :  flewre 
fie  France. 

f  RnöoES,  t.  f.  (L  de  geog.)  Rhodes :  tte  et 
yllle  de  la  Natolic. 

f  RnonöPEO ,  a  ,  adj.  de  Rbodope ,  montagne 
de  Tbrace. 

Ruöjubo  ,  s.  m.  (/.  de  gfom.)  rbombe ,  losange  : 
flgure  qui  a  deui  an  gl  es  aigus,  deux  obtus, 
les  quatre  edles  parallele«  deux  a  deux  et 
egaux. 

Rhomboidal',  «(/.  2  gen.  (f.  de  giom.  et  de 
bot.y  etc.)  rhornboYdal  .*  a  quairc  anRies,  deux 
aigus,  deux  obtus,  respeclivenienl  opposes. 

RuojiBdiDE,  adj.  2  gen.  (f.  de  geotn.).  V. 
Rhomboidal.  $.  m.  RhomboTde  :  figure  reclili- 
gne  qal  a  deux  an  gl  es  aigus  et  deux  obtus.  V. 
Rhombo. 

f  RnY'TnMicA,  $.  f.  art  des  rhyihmes. 

Rut'tomico  ,  a  ,  adj. rhy  thmique :  du  rhylhmc. 

Rmr'T»MO,*.m.  rfaylhnie:  nombre,  eadence, 
roesurc. 

Ri\ ,  *.  /".  embouchure  d'one  ririere. 

Ri  veno,  *.  tu.  dim.  de  Rio.  Petile  ririere. 

RfnA,  *.  f.  (ant.)  rhre,  bord.  V.  Ribeira. 
*Moniicule,  pclite  cmincncc,  petit  tertre.  V. 
Ribanceira. — mar,  edle ,  rire,  bord  de  la  mer. 
—  Tejo,  les  rives  du  Tage.  De — ,d'en  haut.  V. 
Cima. 

Ribvda.  V.  THba;  Atcantildda. 

RrBAOiLiiA.  V.  Rabadilha. 

Ribapaiua,  s.  f.  action  de  coquin,  de  flu-  I 

rieti.  L 
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RiBALnio,  aäy.m.  Figo  —  ,  espeee  de  Iget 
sauvage. 

Ribaldo,<u(/.  et  f.  coquin,  vaurteD.  Y.  Fa- 
Iharo. 

Rida-uar.  V.  Rila. 

*RiBAN(rA.  I  rite  esearpee  ifaae  rt- 

Ridajceiua,*.  f.  I  vidre,  berge,  cic.;  pea- 
clianl  dune  mouiagne,cotcati,  etc. 

f  RlBANClliO  Ott  RlBRANCüiO,    9.   ft  adj.  U. 

varictü  de  Ggues  d'Earopc,  rouge«  dedansd 
blanchdtres  dehors. 

'Ribar.  V.  Derribar. 

MUbas.  V.  Atima. 

Ribeira,  *.  f.*  bord,  r!re,rnrage.  'Hnmui, 
rivierc.  —  do  mar,  rye  :  rirage  dte  ta  orar.  V. 
Praia.  —  do  peixe,  poissonnerie.  —  dm  nim, 
c hantier  de  construcUon  de  marine;  anenatde 
marine. 

'RibeirAda.  V.  Corrente ,  Arroio. 

Ribeiräö,  aug.  de  Ribeiro. 

Ribeirixha,  f.  f. dim. de  Ribeira.  "Petit nav 
seau,  petile  rivierc. 

Rinnir.mio,  a,  adj.  de  rl viere,  de  rivaff; 
aquatique;  qui  babite  le  rivage  (d'un  Beere, 
etc.).  Avcs—ast  (f. aYhitt.  nat.)  oiscaux de h- 
vage. 

RiBEiRixno ,  9.  m.  dim.  de  Ribeiro.  Petit  ni* 
seau ,  courant  d'eau.  Boueur ,  grevaticr,  malot 
de  basses  oeuvres;  condueteur  de  cbetauxw 
mulels  ebarges  de  pierres ,  de  deconbres,  etc. 

Ribeiro,  t.m.  ruisscau,  petit  coaraat «Teao. 

Rires-negro,  9.  «*.  cacis,  plante. 

Hi bete,  f.  m.  rebord,  bord,  bordare :  girai- 
ture  qu'on  niel  au  bas  d'un  habit,  etc. 

Ri dom Bin,  etc.  V.  Rebombar,  etc. 

RiBRANQriu.  V.  Ribanchio. 

Ricigo ,  adj.  et  f.  et.  aug.  de  Rie».  Rkaaid, 
tres-riebc. 

Ri^ädo,  9.  fit.  "frisare  des  eheteai.  edj. 
Frisch  p.  p.  de  Ritar. 

f  Ricadüna  .  9.  f.  {ant.)  Alle,  fearae  #•■ 
grand.  V.  Rkokemem. 

Ricamente  ,  od*,  riehement ,  mtyiMgw 
raent;  ires-bien,  parfaitement 

RicA^iio  ,  a  ,  adj.  (p.  tu.)  avare  (riebe). 

RigAR ,  v.  a.  Triser  les  chereax. 

RicnARTß,  adj.  2  gen.  (burt.)  petit,  gnt«t 
raidc  (honune). 

t  Rict?io,f.  m.  (t. de  bot.) — weiter  ea ewfr 
nnrio,  ricin  ordlntire.  V.  CnrrupuHire.  - 
maior,  curcas  noir.  V.  Pinhöe»  dm  Branl. 

Run,  a,  adj.  riebe,  opulent,  magBilse?; 
abondant,  fertile.Precieüx,  etquit,  earemai, 
delicieux.Parrait ,  tres-bon.  Kowtem — fme  vir* 
endiridado,  riebe  raalaise.  Bttar  poirede  —  ♦ 
avoir  des  monceaux  d'or,  otre  tont  eoosa  eV. 
—  avarento,  riebe  avare,  manrais  riaae.  Jm- 
rento  —  näo  lern  partnte  nem  emtifo,  (pm-' 
l'avare  opulent  n'a  nt  parents  nl  amfs. 

R190.  V.  Riteo. 

RicocniTE.  Y.  Ckapeleim. 
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»Rfcoadm«,  #.  m.  litte  öThonncur  qu'oo 
donnait  autrefois  aux  grands  seigneurs. 

"  Rideiro,  adj.  et  t.  qui  riL  V.  Risonko. 

Rid£*te,  adj.  %  gen.  rianl.  V.  Ritonho. 

Ri»tt  (t.4*  «Mr.)-  V.  Mixet. 

RiaicvLAMESTi,  adv.  ridiculement,  d'une 
amaaief*  ridieule. 

RiatceLAEf  a  ,  #.  a*.  riäiealile:  qualite  de  ce 
q«i  tfl  rldicale ;  action ,  parole,  ebose  ridieule. 
laeattt,  ftlaiserie;babiole,  bagatello;  sollise; 
iapertiiMnee.  Petiteue. 

Ridicularizar  ou  >  ridicaliser :  rendre  ridi- 

Rimcvlizar ,  v.  a.  jcule,  tourner  en  ridi- 
eole.  Jouer,  railler. 

Rtmgplo ,  a ,  *dj.  ridieule :  di^ne  de  risee ,  de 
BRoqaerie;  barlesqoe.  Vil,  meprisable.  ftrange, 
frrsgalier,  qai  merite  pen  d'eatinie.  Weiter*—, 
ridiculiser,  tourner  cn  ridieule,  lourncr  en  de- 
rislon. 

RiDKOLOsfasmo,  a  ,  adj.  (p.  us.)  tup.  de 

*  RiniccLftso.  V.  Ridicuio. 
Rtao,  a,  p.  p.  de  Mir. 

"  Rind*.  V.  Ritole,  Mo  fader,  Zombador. 

Rifa  ,  s.  f.  rafle,  au  Jen  des  des.  Sequenee, 
an  jeu  de  carte«.  Loteric.  Feuer  — ,  pör  em  — . 
V.  Rifar. 

*  RIfa,  t.  f.  bisbille,  dispute,  quercllo,  de- 
ngle, it.  V.  Ripa  ou  Riba. 

RifAbo,  Atp.p.  de  Rifar. 

RiFAnÖR,*.  m.  celui  qui  met  en  lolerie,  qul 
fait  raller  ( un  bijou ,  etc.).  adj,  Qucrelleur.  V. 
BrigAüy  Rixote.  Cetralto—,  cbeval  fringant, 
ardent,  qui  bennil  avec  Force. 

RirÄO,  t.  m.  proverbe ,  scnlence ,  adage.  (fig, 
p.  «#.)  Petita  composilion  poeiique,  inauvaise 
et  rulgaire.  Andar  em — ,  eirc  la  Table  du  quar- 
tier, do  tont  le  inonde. 

Rirloximio ,  dim.  de  Hifdo. 

Rifar,  e.a.  rafler,  meltre  en  loierie;  lirer  au 
fort,  lircr  an  billet. 

Rifar,  «.  n.  (p.  «a.)  contestcr,  dispuler,  se 
qoereller. 

*  RiPAüfA.  V.  Ria»,  Briga. 
RioA^O.  V.  Regadiu. 
RiciisA.  Y.  Regeire. 
Rices A.  Y.  Rijeza. 

f  RiciDAMtiiTE,  arfa.  rigidement:  avec  rigi- 
dste. 

Ricidkzom         i  rigiditc,  severite,  austc- 

RlCIBtZA  ,  f .  f.   )       ritö. 

RiGU>issjif  o ,  a  ,  adj.  tup.  de 

ftfcroo,  k,a4j.  rigido,  severe,  auslcrc.  Dur, 
cm  parlaot  des  pierres,  etc. 

aUoiaauftO.  y.  Rijiisimo. 

*  Rico,  y.  Mijo. 
Ricoüt.  y.  Alemcus, 

Rigor  ,  t .  m. "  rigueur :  iprete  du  froid.  On 
le  dlt  awssi  d'une  chalcur  extreme,  eic. — ,  se- 
veritft,  durete,  austerile;  rigid  ilo,  iiiflexibilitc; 
grande  cxaetllude.  (t.  da  nUd.) •  Roideur :  lea- 
sion  extraordinaire  des  aerfs.  Dernier  terme 
oü  tue  ebose  peut  arrtver.  Em  — ,  en  rigueur, 
k  U  rigueur,  dans  la  demierc  exacülude,  JVe 


—  da  eatma ,  do  inverno ,  elc. ,  au  plus  fort  de 
la  chalcur,  de  l'hivcr,  etc. 

Rigor,  s.  m.  (p.  us.)  docon  de  sole  d61I*. 

Rigoridadk  ,  *.  f.  V.  Rigor, 

RiGuiibMo ,  s.  m.  rigorismc :  morale  trop  se- 
vere. 

RiconisTA  ,  adj.  et  t.  2  gen.  rigoriste :  Parti- 
san du  rigorismc;  trop  severe  dans  la  morale« 

RiGoaöäAUftKTE,  aiiv.  rigotireuscmenl :  avee 
rigueur,  severile,  durelö;  strictement;  a  la  ri- 
gueur. 

Ricorosidade  ,  f.  f.  V.  Rigor. 

RicoRosissixn,  a  ,  adj.  tup.  de 

Higoröso,  a,  adj.  ri^'oureux,  rude,  flpre, 
en  parlant  du  froid.  — ,  severe;  atistöre, oxaet; 
qui  a  de  la  rigueur;  fait  avec  rigueur.  inrerno 
— ,  hiver  dur.  O  (cmyo  esld  menot  — ,  il  y  a 
quelque  adoucissement  dans  le  lemps. 

Rigukifa.  V.  Regueifa. 

RicuKiiiA ,  *.  f.  rigole.  V.  Rcgucira.  —  d§ 
päo.  V.  Regueifa. 

Rici'fcino.  V.  Regueiro. 

Rigclita.  V.  Regueifa. 

*  Riico.  V.  Aprersado. 

Rijam£ntf,  adv.  Terme,  durement,  rude- 
ment,  avec  forec. 

RufizA ,  f.  f.  duretc,  rudesse;  roideur;  vi- 
gueur,  force  ;  solidite,  fennete. 

RuissiMO,  a  ,  adj.  tup.  de 

Rijo ,  a  ,  adj.  dur,  Tenne ,  solide ,  roide ;  ro- 
buste ,  Tori,  vigoureux ,  nerveux.  —  de  eontli- 
pdo,inirailable,d'un  commerce  diflicilc. 

Rijo,  adv.  avec  Torcc ,  rudement ;  roide,  Tort, 
fermc. 

•f  RIl,  t.  m.  danse  ccos^aise.  lant.)  V.  Rim. 

Riluado,  a  ,  p.  p.  de  Jlilhar.  adj.  Qu!  a  6t6 
ronge,  oü  Ton  voit  Teniprcinle  des  dents. 

RiLtiADÖit,  a,  t.  rongeur,  qui  ronge. 

RiLUADÜr.A,  t,  f.  action  do  ronger  ou  de  ro- 
gner  avec  les  dents ;  empreinto  des  dents  dans 
une  chosc  oü  Ton  a  niordu. 

Riluäu,  v.  a.  ronger,  rogner  avec  les  dents , 
mordre,  mdcher;  romdehcr.  (fig.)  Marmolter, 
tuurinurer  de  quelqu'un. 

Rn.nKiRA  yt.f.*  creuset  d'orfcvre. 

RiLii£mo,  f.  m.  lournant  d'cau. 

Rim,  t.  m.  rein ,  rognon  :  glande  qal  separe 
du  sang  les  matieres  salines,  l'urine.  Otrint^ 
pl,  les  rcins,  les  lombes,  le  has  de  Opino  du 
dos.  Tenko  doret  not  — ,  j'ai  mal  aux  reins. 

Rima  ,  t.  f.  rirae  :  uniform! te  de  sons  dant  la 
tarminaison  dedeux  mots,  de  deux  ou  plu- 
sieurs  vers ;  (fig.)  vers,  poesie.  * Araas  dechoset 
rangees  par  ordre  les  unes  sur  les  autres;pile, 
Us.  Fcntc,  crevasse.  (/.  de  chir.)  Fractore  d'un 
os ;  Tenle  de  l'anus.  Oilava  —  ,  riroes  oetaves. 

Rimädo,  k,p.p.  do  Rimar.  adj.  Rime,  fait 
cn  rime. 

Rimadör,  t.  m.  rimeur,  qui  fait  des  rimes; 
mauvais  poiHe. 

*  Rimäxcc.  V.  Romance. 

Rimar  ,  t.  a.  rimer  .•  faire  rimer,  meltre  en 
vers.  —  nabot  com  bugalhot ,  ( loc.  fam.)  extra- 
f  aguer,  dire  des  choses  bizarres. 
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Rimar  (eom),  e.  n.  rimer :  se  terra  in  er  de 
memo  cm  4>ar  un  meine  son.  (flg.)  S'accorder, 
convenir,  cadrer. 

Rikb6mbo.  V.  Rebombo. 

Ruhr.  V.  Remir. 

Rmöso  ,  a  ,  adj.  plein  de  fentes. 

f  RiMDLA ,  f.  f.  dim.  de  Rima.  Pelite  fente. 

RiacÄÖ,  i.  f.  (p.  im.)  *  encoignure ,  coin, 
angle  d'un  raur,  etc.  Coin  Heu  retire,  etroit. 

Rinchada.  V.  Gargalhada. 

RmaiAö,  6na,  adj.  qui  hennit  beaucoap, 
fringant  (cheval).  Qui  conle  des  neurones. 

Rijchäö,  t.  m.  (f.  de  bot.)  la  moutarde  dile 
seneve  des  cbamps. 

Rinchar,  v.  n.  bennir  :  faire  un  hennisse- 
raenl,  en  parlantdu  cbeval.  {/lg.  fam.)  Pousser 
des  cris  de  joie  dans  une  rejouissance  publi- 
que. 

Rircbayemiada ,  $.  f.  eclat  de  rire  iramo- 
dere. 

Rincdo,  t.  m.  hennissenient :  cri  naturel  du 
cheval. 

Rixdeiro.  V.  Rendeiro. 

RisciR,elc.  V.  Ranger,  etc. 

Rimiäö  ,  t.  m.  rognon.  V.  Rim. 

Rinuiß.  V.  Renhir. 

Rixocerüte.  V .  Rhinocerote. 

Rixs,p/.  V.  Rim. 

Riszes.  V.  Rises. 

Rio,  f.  m.  fleuve,  miere.  {flg.) Torrent  ( de 
larmes,  etc.) ;  grande  abondance  d'une  liqueur, 
etc.  — navegavel,  riviere  niarchande,  riviere 
navigable.  A  —  revolto,  (flg.)  dans  la  confusion , 
dans  le  desordre.  A  —  revolto  ganancia  d$ 
pescadores ,  il  fait  bon  a  pecher  en  eau  trouble. 
—  arriba  ou  atima ,  en  amont :  en  montant  la 
riviere.  —  a  baixo,  en  aval ,  avalant .-  en  des- 
cendant  la  riviere. 

fRiö,  s.  m.(t.  de  mar.)  luzin,  roerlin,  a 
Irois  Ms. 

Rioziif io,  dim.  de  Rio. 

Ripa  ,  m.  f.  planche  mince ,  latte ,  flösse ;  bar- 
deau ,  ais.  it.  V.  Riba,  Ribanceira. 

Ripädo  ,  f.  m.  lattis :  I altes  disposees  sur  des 
supports  pour  form  er  une  cloison ,  etc. 

fRiPAL,  adj.  m.  Prigot  — ae*,clous  pro- 
pres pour  clouer  les  lattes. 

RnpascAdo,  A,p.  p.  de 

Ripa N£ ar  ,  v.  a.  serancer  le  lin ,  etc. 

Ripapkjo,  t.  m.  livre  qui  contient  PofRce  de  la 
seraaine  sainte,  quinzainc  deP4ques. 'Herse, 
rileau  de  jardinier.  Seran,  outil  pour  preparer 
le  lin,  etc.  Canape,  lit  de  repos.  ( t.  pop.) '  Pa- 
tience, flegme ;  loisir,  coramodite. 

Ripar,  e.  a.  serancer  le  lin.Epierrer.  Letter, 
garnir  de  lattes ;  placer  des  ais,  des  bardeaux. 
( t.  pop.)  Piller,  volcr. 

Ripisha  ,  dim.  de  Ripa. 

Ripio  ,  t.  m.  biorage ,  plalras ,  gravois ,  re- 
coupes  de  pierres ,  etc.  *  Cheville  dans  un  vers. 

"  Ripricar.  V.  Repicar. 

f  Ripuario,  a  ,  adj.  ripuaire  (loi) ,  ehet  les 
peuples  des  bords  du  Rhin  et  de  la  Meuse. 

RiQLf./A,  f.  f.  rirhesse  ;  opulence,  abon- 
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dance  de  biens ,  leur  possession ;  quahte  dece 
qui  est  riebe. 

'  Riquiöva.  V.  JMeoeo. 

Requissiiio,  a  ,  adj.  snp.  de  Mico. 

RiR ,  e.  n.  rire :  exprimer  1a  jofte 9  eu qaeftqae- 
fois  le  dedain ,  le  mepris ,  etc. ,  per  en  moere- 
ment  des  lerres ,  de  la  bouche ,  et  ao«vt*tawea 
bruit;  sedivertir,  railler;  badiner,  se 
de;  ne  pas  parier,  ne  pas  agir 
On  le  dit,  au  flgure,  des  chose* 
sont  «greables ,  qui  plaisent.  —  ds 
rire  a  gorge  deployee,  rire  aux  eclat*.— eff* 
tidomatf,  se  donner  acour  joie.  —  ermaam- 
f<ufe,rire  du  bout  des  denU.  Pdr-ta  •— »se 
prendre  a  rire.  —  por  ironia ,  malkim  o*  aam- 
pidex,  ricaner.  —  com  eigo  wmo,  rire  daas 
sa  barbe.  — ,  neteiament*  e  $em  camem,  rire  mk 
anges. 

Rir  ,  e.  a.  (ant.)  railler,  se  moquer  de. 

RiR-sE(<fe),9.  r.  rire;  se  moquer  de;  oeas« 
se  soucier  de.  (fig.fam.)  Gommeocer  k  se  de- 
cbirer,  en  parlant  d'un  babit,  d'une  cnesaiSB 
usee ,  etc.  —  com  eigo  mesmo.  V.  Rir.  —  d$  pa 
rtdes,  [loc.  fam.)  rire  niaisement. 

Rir,  e.  m.  rire,  ris.  V.  Rüo. 

Risa,  $.  f.  V.  Riidda  et  Riso. 

Risada  ,  s.  f.  •  eclat  de  rire.  V.  Hito.  Dar  — i, 
rire  aux  eclats. 

Risbördo,  $.  m.  (Ude  mar.)  ribord.  V.  1m- 
bordo. 

Risca,  $.  f.  raie :  trait  de  plume ;  ligne.  Ä"  —^ 
adv.  exaetement;  litteralement;  ric-4-ric. 

Riscäda  ,  f .  f.  *  trait  de  plume  pour  ratiirer, 
rature. 

RiscAdo,  a,  p.  p.  de  Ritcar.  «.  m.  £toflr  i 
raies. 

Riscador,  $.  m.  tire-ltgne,  instnznteot  qei 
sert  a  tracer  des  lignes ;  plume  a  deaeiner. 

Riscador  ,  a  ,  adj.  et  t.  qui  efface ,  qui  ralare. 

RiscaüiSra,  j.  f.  rature,  eflacure. 

RiscAMEirro,  $.  m,  V.  Miseadurm. 

Risca  ix,  v.  a.  rayer,  biffer,  effacer,  raterer. 
Tracer  des  lignes,  des  raies.  Esq u isaer, aeaa- 
cber,  crayonner;  dessiner.  Eflacer  le  oema« 
quelqu'un  d'un  registre,  etc. ;  lereroquerfes* 
Charge,  etc.  —  ot  pontoe  ao  jogot  marqeer  les 
poinu  au  jeu.  —  por  eima.  Ifig.)  V.  Ata*- 
tajar-se. 

Risco,  $.  m.  risqoe,  danger,  peril.  "Ateotarf, 
hasard,  entreprise  baaardeose.  "Raie,  tigae, 
trait.  V.  Risca.  'Ebauche,  esquisse,  plan  cToa 
edifice ;  dessin.  *  Marque  des  poinu  au  Jet 
Rocber  escarpe ,  difflcile  a  gravir  (p.  «f.).  Fer- 
se a  —,  s'exposer  au  danger.  Corrtr  —ai, 
courir  risque  de.  Correr  o  —  a  algmma  tmm, 
courir  le  risque  d'une  ebose,  la  prendre  sar 
ses  risques  et  pcrils.  Dar  dimheira  a  — ,  ris- 
quer,  hasarder  son  argen t.  Em  — de  Hda9  ei 
risquant  sa  vie.  A  todo  — ,  4  loul  hasard ,  a  teet 
evenement,  4  tont  risque.  Cos»  — ,  hasardee- 
sement,  d'une  maniere  basardeose.  Per  fta 
eonta  e  — ,  4  ses  risques  et  pehls. 

Riscoso.  Y.  Arriseado. 

Risumubadr,  a.  f.  ristbiUU  t  (acalU  de  rire. 


BIX 

[10,dtm.  de  Biso. 

w.,  adj.  2  gen.  risible  :  qui  a  la  faculte 
;  propre  a  faire  rire,  burlesque. 
uyxlke*Te,   adv.    d'une  maniere  ri- 

,  #.  m.  ris,  rire :  action  de  rire;  maniere 
;.  Ghose  qui  fait  rire.  'Moquerie,  risee. 
'  Apparence  riante.  Cousa  de  — ,  chose 
,  qui  fait  rire.  Causar,  dar  — ,  wioeer  o 
re  rire ,  exciter  le  rire.  Faxer  —  d'al- 
rMMi,  ae  moquer  d'une  chose.  Ser  —  a 
i,  elre  la  risee  de  quelqa'un.  Chorar  de 
9  aax  I armes.  JYdo  puder  Muster  o  — ,  ne 
r  t'empecher  de  rire.  Fstalar  com  — , 
,  ttonffer  de  rire,  faire  de  grands  eclats 
.  FrÖeho  de — ,  eclat  de  rire.  —  amareüo 
4rafeito,  (/am.)  rire  simule,  fauxrire. 
lit  de  celui  qui  rit  du  bout  des  dents.  — 
ico,  (I.  de  med.)  rire  sardonique,  espece 
conrulsif;  (flg.)  rire  a  contre-cceur,  par 
e.  O  que  exeita  o  —  do  vulgo ,  causa 
tf&o  ao  philosopho,  lä  oü  le  vulgaire  rit, 
Mophe  admire. 
nbambnte,  adv.  gaiement,  d'an  air  en- 

iho,  a,  adj.  riant:  qoi  rit  ou  semble 

racieux,  agreable  ä  la  vue. 

lorHACOs,  s.  m.  pl.  peuples  de  IXthiopie 

!>itent  I'ite  Mero«. 

rA ,  s.  f.  derision ,  moquerie ,  risee;  rica- 

rx,  i.  2  gen.  ricaneu r,  qui  ricane. 
dauerte,  adv.  aprement,  rigoureuse- 

aiz, «.  f.  aprete,  rigueur.  Ferocite,  ar- 

e. 

do,  a ,  adj.  Apre,  acerbe,  dur,  rüde.  F6- 

urogant,  cruel.  Ferro  — ,  fer  aigre  ou 

x,  tres-cassant. 

>,  s.  m.  velours  ras,  qui  n'a  point  de 

inne,  pelucbe  (etofle). 

i,  s.  m.  arret  de  la  lance. 

,  a.  m.  rit,  rite :  ordre  prescrit  des  cere- 

i  religieuses.  *Coutume,  maniere,  obser- 

al,  #.  m.  rituel :  livre  de  ceremonies, 

res  d'eglise.  adj.  2  gen.  Qui  concerne  les 

Eait  d'apres  les  riles. 

ulmEnte,  ade.  Selon  Je  rit. 

,  s.  f.  {p.  us.)  rive.  V.  Riba,  Prota, 

n. 

l,  adj.  2  gen.  rival,  concurrent,  surtout 

>ur,  qui  aspire,  qui  pretend  a  la  memo 

(u*un  autre. 

lidädb,*./'.  rivalite,concurrence,  emu- 

Ulla  (com) ,  v.  n.  rivaliser,  etre  le  rival 

pttter.  v.a.  ip.us.)  Exciter  ä  la  rivaüte, 

rivaux. 

, «.  f.  rixe :  dispute,  quereile,  contesta- 

ebat ,  deroele. 

dör,  a,  adj.  querelleur.  V.  Rixoso. 

r  (com),  v.  n.  se  quercller,  disputer, 

er;  se  battrc. 

fort.  fr.  - 
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Rixoso,  \,  adj.  querelleur,  qui  aime  les  rixe«. 

fRizÄR,  v.  a.  (f.  de  mar.)  rider  :  prendre 
des  ris,  accourcir  une  voile  arec  des  rides. 

RizEs,  s.  m.  pl.  (l.de  mar.)  ris :  caillets  ponr 
passer  les  garcettes ;  bände»  de  teile  qui  tra- 
versenl  les  buniers.  —  das  vilas,  garcettei  ou 
rabans  de  ris.  Colher  os  — ,  metter  a  vfla  nos 
— ,  prendre  des  ris,  replier  la  voile  au  nejeji 
des  ris  et  des  garcettes. 

Rizhv.  V.  Ricino. 

RoAö,  etc.  V.  Jttido,  etc. 

RoAz,  adj.  2  gen.  ravisseur,  rapace,  vecace, 
en  parlant  des  animaux.(/lo.)  \.Murmwradorf 
Mordaz. 

Roäz,  s.  m.  (t.  d'hist.  nat.)  —  bondHra, 
marsouin.  V.  Tonxnha. 

Robällo  ,  s.  m.  loup ,  poisson  de  mer. 

*  Robaz.  V.  Roubador,  Rapaee. 

•  R6be.  V.  Arrobe. 
Robim.  V.Rubim. 

Röble,  i.  m.  (/.  de  bot.)  robre  ou  rouvre: 
gros  ebene  tortu ,  tres-dur.  Vum  s6  golpe  udo 
se  derriba  um  — ,  {prov.)  d'uu  seul  coup  on 
n'abat  point  le  ebene. 

Robledo,  s.  m.  lieu  plante  de  robres. 

Robleira.  V.  Reboliira. 

Röbora.  V.  Rivora. 

RoBORAgiö,  s.  f.  action  de  fortifier.  V.  Cor- 
roboraedo. 

Roborado,  a  ,  p.  p.  de  Roborar. 

RoborIktb,  adj.  2  gen.  fortiflant,  roborat.f9 
en  parlant  d'un  remede.  p.  a.  de 

Roboräb,  v.a.  fortifier,  corroborer;  affer 
mir. 

RoboratIvo,  a,  adj.  roboratif :  qui  fortiflf 

Robbe.  V.  Roble. 

Robdstambsite,  adv.  robustemenl,  d'une 
maniere  robuste. 

Robdstez  ou        |   force,  vigueur;  quallie, 

Robusteza  ,  s .  f.  I   etat  de  ce  qui  est  robuste« 

Robustissimo  ,  a  ,  adj.  sup.  de 

Robösto ,  a  ,  adj.  robuste,  valide,  fort,  vi' 
goureux.  Fort,  solide,  qui  retiste. 

Roca  ,*.  f.  quenouille  a  filer.  (ßg.)  La  femme. 
£pee  a  petiles  garnitures.  Sorte  d'ancienne 
garniture  de  robes,  etc.,  en  tai Hades.  Le  fort 
de  la  lance.  V.  Toral.  —de  flores ,  (/.da  bot.)  V. 
Espadice.  Ide  fiar  na—,  alles  filer  votre  que- 
nouille. Coda  —  com  seu  fuso,  eada  terra  com 
seuusOy  (prov.)  cbaque  pays,  cbaqueguise  ou 
coutume.'Hai  vai  d  casa  onde  a  —  manda  maie 
queaespada,  (id.)  malheur  a  la  maison  ou  la 
quenouille  commande  a  l'epee. 

Roca ,s.  f.' roc , röche , rocher.  V. Rochm. 

RögA ,  s.  f.  Taction  de  sareler,  d'echardon- 
ner.  Terrain  defriche ,  pret  a  semer ;  essait« 
Plantation,  habitalion  dans  leBresil.  Pöraam- 
eora  d  — ,  (f.  de  mar.)  traverser  faaere9  melire 
l'ancre  en  place. 

Rocäoa  ,  s.  f.  quenouille«. 

f  Rocado  ,  a  ,  adj.  laillad«,  en  Uillades. 

Ro9ado,a,  p.  p.  de  Ro^or.  adj.  Vrollef«f- 
fleure;  use;  sarcle,  ecbardouie;  defriehe. 
Cabo  — ,  cible  rapue. 

66 
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Rocador,  f.  m.  sarcteur,  cclui  qui  ccbar- 
donne.  Celui  qui  ratisse,  qui  frolle.  II  est  aussi 
mdj.  Fcmca— a,serpeä  couper  le  brusc,  oic. 

Bo^adöka ,  t,  f.  l'aclion  de  sarclcr ;  döfriche- 
BMnU  L'aclion  de  frottor.  V.  Allrito. 

Bo$AClNTB,a4/.  2  o?n.  Ira1nant,inajestucux, 
am  parlani  d'un  babit  long,  d'une  robe.  (fig,) 
Pimpant,  brillant,  eclatant,  niaguiUque. 

t  Rocil,  t.  m.  chapclet,  perle«  cnfilees  que 
lea  femmes  portent  conime  parurc. 

Rocalha,  *.f.  rocaille:  petita  grains  de  verre 
eolore. 

Roc>malba  ,  i.  f.  (f.  de  Vlnde)  '  storax  li- 
quide. 

f  RocAMftxTO ,  t.  m.  l'aclion  de  frolior.  V. 
Attrito. 

Roqär,  v.a.  rcceper,  essarler  :  ricfricher  en 
arrachant  les  bois,  les  cpines,  etc.  Sanier, 
ecbardonner.  Frotter  legereinent,  cQleuier. 
Ecorcber,  öler  la  peau ,  l'ecorcc.  User,*:atcr.  — 
mdfo,  couper  le  bois,  arracber  les  raauvaises 
herbes. 

Rocinfpor),  «.  n.  touchcr  legcremenl;  ra- 
ser,  passer  lout  auprcs. 

Roc.ar-sb  (com,  por)yv.r.  sc  couper,  s'cntre- 
tailler,  se  donner  unc  allcinte.  Passer  lout  au- 
pres;  toucher  en  passant.  (fig.)  Resscmbler, 
etre  semblable.  Cor  que  se  rncatum  o  gridvlem, 
eouleur  qui  resscinble  au  pns  de  liu. 

Rocaz  ,  s.  m.  esp&cc  de  poisson.  V.  Roaz  P 

RocbdäG,  i.  m.  fil  de  cordonnier. 

t  Rocbca  ,  etc.  (f.  de  mar.)  V.  Rottiga. 

Roceibo,  t.m.  planleurde  manioc,  do  1c- 
cumes,  etc.  (au  Bresil;. 

Röcha,  i.  f.  *roc,  röche,  rocher,  au  propre 
et  au  flgure. 

Rochaz,  ad)".  2  oen.  eleve  dans  les  rechers ; 
qui  habile  les  rochers  :  se  dit  de  certains  oi- 
seaux  de  proie  couiinc  Icgcrfaul. 

Rocuedo  ,  s.  m.  rucher,  ecueil ;  brisant  V. 
Penhateo, 

t  Rocoeför,  t.  m.  (t.  de  gtog.)  Rochefort : 
nora  de  deux  villes  de  France. 

Rocqeiro.  V.  Roqueiro. 

f  Rocuella ,  s.  f.  (f.  de  Qfog.)  la  Rochelle  .- 
Ville  et  port  de  racr  de  France. 

Rocuete,  t.m.  roclict  •  sortc  de  surplis  fin. 

Rcciäda,  x.  f.  rosee,  bruinc.  (fig.)  Pluie, 
grftle  (de  pierres,  de  dards,  de  balle* ,  etc.:.  As 
primeirat  —s,  les  preraicres  heu  ras  du  uialin 
oü  il  bruine. 

Rociado,  a  ,  adj.  mouillc ,  arrose,  eouverlde 
rosee.  p.  p.  do 

Roain  ,€>.«,  arroser  avec  de  l'ecu,  olc.Jctee 
pargoutles,  asperger.  v.  n.  Bruiuer.  V.  Orcu- 


Äocuait.  V.  Rotiert. 

Rocim,  i.  m.  "rosse,  handelte  :mechant  che- i 
val;  raazette,  mechant  petil  cheval.  Roussin  :  | 
cheval  tntier,  epais  et  fort,  cheval  do  labour, 
eto.  <f.  m».). 

RocmÄL,  mij,  2  gen.  de  la  rosse,  du  roussin. , 

Röcio  oh  RüftUQ,  #.  m.  *  rosee :  pclito  pluie  j 


iioe  de  peu  de  duree.  V.  OrceUho.  [fig.)  Inso;- 
rations  divines,  mouveuieuls  de  la  griee. 

Rocio,  s.  m.  grande  place-,  grande  plaine. 

f  Rocidso ,  a  ,  adj.  tout  couvert  de  rosee. 

Kuclo  ,  *.  m.  *  roqoelaore :  «orte  de  maniean. 
V.  JotHinho. 

fRöco,«. «.  oiseau  d'Asie  d'une  grandecr 
et  d'une  force  exlraordinaire. 

Roqü  ,  i.  m.  roueou  ou  roacover.  V.  Crw, 

Roda  ,  t.  f.  roue .-  machine  rondc ,  plate ,  loor- 
naui  sur  un  essieu  ou  axe:  fra  forme.  *Cerc1«. 
*Tour,  rouiour,  alenlour.  Marque  de|^isei<)r 
hlanc  dacs  le  poil  de  certains  cheraux.  Rouc 
queue  do  paon ,  etc.,  depiojce  en  rond.  Dirne. 
rouelle .-  tranebe  de  ciiron,  de  sauetuon ,  etc., 
coupeeen  rond.*Bouclier.V.Z?rofl««/.  Roueäe 
s!>pplice.  (fig.)  *  Tour,  cireuit,  in ouv erneut  cir- 
c:ilaire.  V.  Giru.  —  d'agua,  rouc  d'un  moobo 
a  cau.  —  deneontro,  calarinv,  V.  oes  moU.- 
dentada,*  berisson,  roue  dentelee.  — <r«fcaeatr, 
roue  ri'ccacheur  d'or.  —  de  fogo ,  roue  de  fei 
d'arlilice.  —  de  freirat,  Mour  de  coureot.- 
dos  enjeitadot,  *tour  pour  les  enfants  Irouns. 
—  de  lotcriay  roue,  mnehine  ronde  et  creu*e 
dont  Taxe  est  mü  avec  la  inain,  contenant  le» 
numeros  de  la  loterie.  —  da  fort  uns,  (Jlf.i 
rouc  de  la  forlune  :  inconstance,  in&labilitedef 
choses  humaincs.  —  de  homent^  de  geMte9m- 
cle,  a6SPmblee,socieie.  — dojotlho,  rotale.— 
dorestido,  etc.,  anipleur  d'une  robe,  etc.  —  * 
f>r<Ja ,  (/.  de  mar.)  rode  de  prouc  dans  une  f a- 
lere.  c'csl  l'eirave  dans  un  vaisscau.  —  de  p*p- 
pat(id.)  rode  de  poupe,  eslamboL  —  «Ttun  *m- 
/do,  *roucl  de  poulie.  —  de  moiV'io  bronzewio. 
rouet  de  gayac  ä  d6  de  fonie.  — do  laue,  roae 
du  gouvernail.  Peixe  — ,  raöle  oi*  lune,  fois- 
so«  du  genre  du  blenne.  —  tiva ,  rooe  qsi 
tourue  loujours,  qui  ne  s'arrete  Jamals; Qlf- 
peine,  falipue  continuelle.  Km  —  citavcau 
cesse,  continuelleraenl.  Andar  n'uma —  tita. 
{fig.)  iravailler  sans  reldrhe  et  avec  acihile. 
A'  — ,  a  la  ronde,  aulour.  Em  — ,  autooT.cjr 
culairemcnl.  JVa  —  do  anno,  dans  le  coora:t 
do  l'annee.  Andar  d  — ,  tourner,  toornojw 
Anda-me  a  cabecad—,  la  tele  nie  lourne.  Da- 
faser  a  —  a  alguem,  (fig.  p.  lu.)  abaUre  Tc:- 
gueil  n  queiqu'un.  Dar  d— a  fbrtuna,  diäter, 
cn  parlant  de  la  forlune.  Untat  «—*,(/? 
graisscr  la  palte. 

Rodädo,  a,  p.  p.  de  Rodär.  «4/.  Onlf^' 
d'un  cheval  blanc  mouchete  de  noir;  gris  r*" 
mele.  —  «>o,  roue  tout  vif.  Alqytir*—%  fcoi*- 
seau  racle.  Chdo,caminho — t  terrain , chemA 
.si:!oiuic  d'ornieres.  Ci>ruUa-~at »./.  deboL)c* 
rolle  rolacce,  etalee  en  rond.  Carta  —  t(f*l'. 
chatte,  brevel,  etc., scelle avec  un  scea«  raed 
ou  circulaire. 

Roda  do  ,  5.  m.  *  orniere :  trace  des  roves  fff 
le  terrain. 

UoDÄGEM.t.  f.  1'ensemble  des  rouet  d^c« 
inaehine. 

Rodomoittada,  t.  f.  rodoflMmtadtvfasArW' 
nade ,  tanterie  en  fait  de  bratoort. 

Roda^o.  Y.  Rhodano. 
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TiOdante,  adj.  igen,  qui  roulo,  qui  torirn^  ;  fort.  *Pn:cl.  —  di  joclho,  rttn!**.  —  do  malo. 
ou  qui  tombe  en  roulanf.  *fg.,  Ou'riiit,  rn  '  (*■«/.)  \  .  Afui/tf. 
parlant  flu  styl**,  de.  '     Ronr.i.i.ATr.nA ,  dim.  de  Rodctla. 

Koüip£,f.  m.  soiib.'iNStfiiioiii  (!i.'  ;.'.  !■' or'e  de        RonF.i.i.f.ir.o ,  f.  vi  adj.  m.  arme  d'unc  ron- 
lapif  qui  enlourait  les  pieds  d'unc  t;.:.!v».  L.nc-  '  dache. 
bris  ,  pdntur» .  etc. ,  :»  hauu-.jr  d'ap;uii.  {      Rodf.i  tJnha.  V.  liodctlnzinha. 

Kodaii,  e.  a.  roulcr:  faire  atancv-r  i-u  fc-Hant  •      Rom'.:.<>.  V.  Tomba. 
tonrncr  sur  soi-inöme.  Kotier  :  punir  du  snp-       Ror.r.M>o,  #.  in.  sorte  de  poisson  d'Afrlquc.  . 
plfee  de  I*  roue.  Tourner,  faire  le  tour.  V.  Gi-  I 

TOT>  CoVTtT. 


Rudar  >iemJpor)y  v.  n.  rouler  .-  av.mecr  en 
tourneut  snr  sol-möme;  sc  l'mu'.oir  sur  dts 
roues:  tumber  cn  roulant;  rirnil-M'  cn  abon- 
dance,  cn  pariaut  de  latent.  /<'/.<  iVolioirde 
■on  rang,  de  sa  Fortune.  Moder,  cner  cä  et  Ja. 
V:Girar.  Rotten  frrtuna  pro^pt-ru  ou  ndrer- 
£■,  qoe  la  forum«?   riaigne  vnus  smirsre   ou 


Ronf  o.  V.  Ro*leio. 

RootTA ,  *.  f.  dim.  de  Roda.  Pctite  rouc. 

R(jin:i  r.  *.  m.  V.  liodizio. 

t  Rnniun  ,  # .  m.  •  ro&cttc  de  Ter  au  bout  des 
d:§;rip;incs. 

RoDii.r\,  s.  f.  *  botirrelct  quo  los  Pommes 
ii.rl'i'iit  -oiis  un  f.utloau  qu'cllcs  portent  sur 
la  I'1!-:.  "lurrlion  ,  Jorlillon.  Rotuln  du  genou. 

itoijii  u.vu,  *.  in.  auij.  de  Rodilha.  Grand  tor- 


qu'cllu  vous  soil  runlra'if.  —  n.mulo  on  /reVo  I  chon;    i:rand  tortillon.  Pctite  roue  d'un  cha- 

mundo,  rouler  lc  mond*,  mir  beaueoup  de 

pays. 

BoDivÄLHO.  V.  ftndnrnlho. 

RoDArfrrrM.  V.  Rodinhn. 


Ropeado  ,  \ ,  p.  )i.  iii»  liudciir.  adj.  Ijilourc , 
environno.  Parrouru.  Kstnr  —  du  ncgon'vs , 
etreaccabli:  d'afTaire«.  Ca  ratio—.  V.  ftmlado. 

ÄODEAnOp. ;  a,  «.  ci'ji  f|ui  tourne  utiiour; 
rfetour,  qui  v.i  cA  rt  t;'i. 

Rodeamkmo,  x.  i/i.  aclioii  *W  roulor,  de 
loorner.  V.  ttadeio. 

l'.ODF.Äit  (rüm,^;,  r.  a.  viitoiirer,  enrfron- 
ner,  ceindre,  inrttrc  nutour.  1  »nrnor,  faire 
mouYOir  en  rond.  Faire  lc  tour,  tourner  au- 
toitr,embrasser:  parormrir.  (t.  de  mit.)  Kntou- 
rer,  ceindre,  cm  irmimT  ur.e  place.  — ruwf- 
nkoty  aller  parnn  cliemin  plus  Ions.  —  razSft^ 
öserdecirconlocutions.  Y.  !r»  r.  n.  A  amUrAo 
tüiSa  o  mundo ,  (fig.)  I'ambition  fait  lc  tour  du 
aonde. 

Roue  in,  v.  n.  aller,  tourner  autour,  faire  le 
tour.  Aller  par  im  chemin  plus  long ,  faire  des 
delours,  elc.  (/ig.)  User  de  circonlocutiori», 
toarner  antour  du  pot.  Rödcr. 

Rodeio  ou  Hob to,  f.  m.  tour,  cireuit ;  en- 
Afnte.  Delour,  an  propre  et  au  li^urc.  Tours  et 
deiours qa'on  fait pour  secbnpper. (/(p.)Delai, 
remi«e,  ezeuse,  pretexte.  tid.)  Fam-ruyant, 
detour,  echappaioiie.  — *,  pl.  (/fg.)  tortillc— 
ment,  petites  fines^es;  uiommis  tortueui  ou 
Caches.  — f  de  pnt'ivrns,  nrconloculiom.  V. 
Ambage,  — *  do  rio,  dolens,  sinuosilea  d'une 
rivi^re.  Com  —  x ,  obliqui-menl,  inilireerement. 
S§m  — #,  fig.)  bans  i! -unirs,  taut  unimont, 
grins  cireonlociition.  liurrars,  fig.)  eber- 
eber  de*  detours. 

RottiRA,  t.  f.  t«uri(vre  :  rcligicuse  qui  a 
foiB  da  tour.  Ornicre :  tracc  des  roues  sur  le 
terrain. 

Rod£iro,  a,  adj.  ty-ii  ^ppartient  ou  sert  aui 
roues.  Maco  — .  V.  &la<;o. 

RoDfemo,/.  wi.  ou  HoiiFnos,  pl.  les  roues 
«Uns  Tessieu  saus  le  chanioi. 

HoDtuuS ,  t.  f.  pl.  C  t.  dt  mar.)  tour»  d'un 
Cible 


rioi ,  etc. 

Rodinda,  s.  f.  dim.  de  Roda.  Pctite  rouc, 
roulelle. 

I(oi)i/io,  i.  m.  roue  ä  aubes  d'un  rooulin  ä 
eau. 

R4no ,  jt.  m.  rdlcau  sans dents.  A—,h  foi- 
son,fii  abondance. 

RnDoKuLLr..  V.  Redefolle. 

Hodöma.  V.  Redoma. 

PonoMoTxno.  V.  Rcdomoinhn. 

P,(»uoi'kh  o ,  *.  in.  Ao  — ,  autour. 

Kobi-Pio,  x.  m.  rpi  de  cheveux.  "Vertige. 
Touriioi'.iiient.  Em  — ,  tournant  comme  une 
toupie.  Traztr  ahjuem  n'um  — ,  fatiguer  qucl- 

3u'un  rontinncllemeiu,  lal  donner  beaoeoup 
c  peiui*  et  saus  rclacbe.  V.  Rodaviva. 
Ron  du.  V.  Rtdur. 

RonovALno,«.  m.  (f.  <fhi$t.  nat.)  turbot 
poisson  de  iner,  p!al,  du  genredn  pleurönoct". 
—  perjumo,  torbotin ,  peül  turbot. 

f  ItoLnfiRO ,  s.  ni.  piece  avec  laqnelle  le 
ehasseur  le\e  lc  faueon,  quand  il  mange  ta 
viande  qu'on  lui  a  dun  nee. 

HotDön ,  a  ,  adj.  et  t.  rongeur,  qui  ronge. 
{fig.)  Mcdisant. 

*f  RoEnör.F.s ,  adj.  et  t.  m.  pl.  (f.  dfhitL  usf.) 
roiururs :  clause  de  rnammilores. 

RoKnüi'.A,  9.  f.  I'action  deronger.  Mangeore  t 
endmit  niangn  d'une  e tolle,  d'un  paln.  —  & 
ferrucetr},  rouillure. 

Rui-;i.  ,  f.  m.  (r.  de  blas.)  besant,  toOTtenu. 
V.  ..rrvrta;  —  azul ,  tourteau  d'aiur.  —  de 
prata,  platc,  bcsanl  d'argenl. 

R- »i.". ,  r.  a.  ronger:  couper  «vec  les  dents 
peu  ä  peu ;  (fig.1  consumer ;  agiter ;  tourmen- 
tcr;  minor,  detmirc  peu  ä  peu;  se  dit  d'une 
nialadie,  des  cba^hus,  des  remords;  Taasprsv 
/Te1  des  .indes,  de  l'air.  Ronger  un  os.  (fig.) 
Mn.'iro  do  «pielqu'un.  (fam.)  Gruger,  manger9 
Dar  lern  que  — ,  (flg.)  donner  du  111 4  retordre, 
bieu  de  l'embarras.— eadeados,  {id.)  reprbmer 
sa  ciK-re.  endurer  sespeines. 
Rofo  ,  s.  m.  pli ,  plissure. 
Ruin,  a,  <kO*.  mat,  qui  n'a  pts  d'edittde 
poli  (or,  etc.). 
lo«Uu , «.  /.  rondicne :  boucüer  rond  j|  1    Rogacö£S9  f.  /.  p|.  r^t4(lönf i  proeestioni  ei 
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prieres  publique*  au  priniemps ,  pour  les  bient 
de  la  lerre. 

Rogado,  A ,  p.  p.  de  Roger,  adj.  Invite , .prie. 

Rogador,  a,i.  celui  qui prie;  qui  invite,  qui 
oonvie.  lntereet  seur. 

Rocal,  adj.  3  gen.  (pott.)  de  bucher.  ~ 
aharnma ,  flammet  du  bücber. 

Rogar  (  a,  por),  v.  a.  et  n.  prier,  tupplier. 
frier  Dien,  lnviter,  convier.  —  prdgmt.  V.  Pro- 
gnejar.  Rogai  e  Deot  por  mim,  pries  Dieu  pour 
moi. Fazer-te <&  — ,  §e  faire  prier. 

Rogativa,  «.  f.  priere,  insu  nee»,  »oilicita- 
liont  sopplication ,  supplique.  V.  Rogo. 

t  Rocativo,  a,  adj.  qui  prie ,  qui  supplie. 

Rocatoria.  V.  Rogativa. 

Rocxira.  V.  Rageire. 

Rocido.  V.  Rugido. 

*  Rociual.  V.  Original. 
Kogia  ,  etc.  V.  Rugir,  etc. 

ftdeo,  s.  m.  *  priere ,  supplicalion. •  Dcpreca» 
Hon,  demande aveo  instance.  Ä—deoua  teu 
— ,a  la  demande  dequelqu'un. 

Röcos, pl.  'priere«,  instances ,  suppliques. 

Roioo,  A,p.  p.  de  Roer.  adj.  Rouge,  cor- 
rode.  —  do  gada,  abrouti.  V.  Ruido. 

RoIm,  etc.  V.  Kate»,  etc. 

Roio.  V.  Arroio. 

*  Roisinbor  ou  Roiximhol.  V.  Rouxinol. 
Roixear  ,  etc.  V.  Roxear,  etc. 
Rojada.  y.  Rajada  (da  eaafo). 
•RojAdo.  y.  Torrddo,  Äitado. 
Rojado,  a  ,  p.  p.  de  Rqjar. 

f  Rojador,  a  ,  adj.  tratnant,  qui  tralne.  V. 
Ratleire. 

Rojalcar.  y.  RouUgar. 

Rojaö,  a.  ei.  espece  de  demi-lance  ou  de  ja- 
velot  pour  les  eembata  de  taureaux.  Action  de 
tratner.  V.  Rojo.  (f.  pop.)  Prelude  sur  la  gut- 
ta re.  Rojöti ,  pl.  y.  Torreemos.  Levar  da  ro- 
jöet ,  Iralner. 

Rojar.  y.  Arraetmr. 

Rojeira.  y.  Rageira. 

R6jo,  t.  m.  I'action  de  trainer;  bruit  que  fait 
an  corpa  qui  tralne.  De  — ,  adj.  en  tralnant. 
Andar  de  — ,  ramper,  ae  trainer. 

Rql,  «.  m.  role,  liste,  etat,  catalogue ;  carte, 
memoire  de  la  depeme.  Leurre  pour  rappeJer 
l'oiaeau  de  proie.  —  da  equipagem,  role  d'e- 
quipage. 

R6la  ,  a.  f.  tourterelle :  oiaeau  du  genre  du 
pigeon. 

*  Rolacaö  ou  Roulcom.  V.  Retaeio. 
Rolado  ,  a  ,  p.  p.  de  Rolar. 

f  Ro laste,  adj.  2  gen.  Fogo  — ,  (f.  de  mtl.) 
feo  eontinuel  de  peloton. 

RolaÖ  , «.  m.  farine  bise ,  recoupe.  Päo  do  —  f 
pafn  bis. 

Rolar,  e.  a.  rooler.  Couper  en  rond.  r.  n. 
Rouler.  «7.  Roucouler,  en  parlant  des  pigeona. 

*  Rol»a  ,  etc.  V.  Ronda,  etc. 
Roldama,  «.  f.  poulie,  moufte. 

Roldäö,  a.  m.  Cantaron.  it.  Grande  rooe. 
Grand  tour.  De  — ,  tfamelee,  tout  d'un  coup, 
en  sarstut,  a  nmproTiate. 


Rol»ar.  y.  Rondmr. 

Roleira,  t.  f.  "bougeoir. 

Roleiro,  t.  m.  celui  qui  fait  des  role«.  V, 
Rol. 

RoLEiao,  A,  adj.  qui  roole.  Mar  — ,  auf 
houleuse.  Falcdö  — ,  faueon  exerce  ä  voler  aa 
leurre. 

Rolete,  i.  m.  rouleau.  —  de  cemne,  taifaa 
d'un  roseau ,  d'une  caune.— «  de  eakello,  tor- 
tillons,  bourreleu  de  cbereux  au  aoaamei  d< 
lotete. 

R6lha,  t.  f.  "  bouebon ,  Umpoau  Tirara- 
a  uma  gorrafa,  deboucher,  deeoifer  une  baa- 
teille. 

Roliado  ,  a  ,  p.  p.  de  Rotkew. 

Rolhäö,  i. m.  aug.  de  Retkm.it.  Boalew, 
piece  de  bois  ronde  pour  mouvoir  de  greaiai 
pierrea,etc. 

Rolhär,  9.  a.  boueber  (une  boutoilie,  etc., 
avec  un  bouebon ). 

RoLHfiiRO,  t.  m.  torrent ,  ravine. 

*  RAluo,  $.  m.  '  rotule  du  geooa  ovcWvlA* 
du  pied. 

Rölho  ,  a  ,  adj.  road ,  gros ,  trapa. 

Roüco,  a,  adj.  arrondi,  long  et  poli;  dm> 
ferme ,  rond ,  en  forme  de  rouleau. 
dodu,  fort,  robuste.  (I.  de  bot.) 
rond. 

Roljm  ,  $.  m.  V.  Raolim.  Peiese  — ,  *  lue, 
poisson  de  mer. 

Röüttno ,  i.  m.  dt»,  de  R6U.  Petit  rouloaa. 

fRoLUEiao,  i.  m.{t.  eVkAet.  naL)  rollier : 
oiaeau  plenirot tre  qui  a  beaueoup  da  uppart 
avec  le  geai. 

R6lo,  t.  m.  rouleau  :  paquet,  bois  oflinaU- 
que;  cylindre.  Piece  d'un  procea  qu'oa  ptta* 
autrefois  en  rouleau.  Piece  d'etofle  ,  etc. ,  ta 
rouleau.  "Bougie  en   rouleau,  ral  de  eaia. 

*  Houie,  vague,  lame.  Glte,  bas  de  la  arien 
du  besuf.  —  de  loöaeo,  'carotte  de  labee. 

Ron,  *.  m.  couleur  jaune. 

fRöM,  t.  m.  rbum:  esprit,  «leool  tire  da 
sucre. 

Roma  ,s.f.  (t.de  geog.)  Roma :  capitata  aal 
£uls  ecclesiastiquea  et  du  moode  catbolfiaat. 
— ndo  se  fez  n'um  dio,  (proa.)  Paris  a'a  paa  ata 
fait  en  un  jour. 

RomI  ou  RomIa,  s.  f.  grenade,  Ikvitdu  fif- 
nadier.  —  do  nuutro,  {t.  de  mar.)  joatte ,  reaat 
ou  flasque  de  mat. 

Romägem,  $.  f.  y.  MUtmaria. 

Roman.  V.  Roma. 

RomJLn a  ,  t.  f.  romaine :  peaoa  v  aarla  dt  at- 
lance. 

Romänci  ,  t.  m.  langae  pertofaite  wi 

*  Romance :  »orte  de  poeaie  ea  ttanfat  oa  i 
plets.  Roman  :  recit  fletif ,  en  prose,  des  afte- 
tures  de  la  vie,  et  rminttim  drt  paatieBt,  ttr 
Em bom —,(lot. pro*.) claimaieot ,  taut  aqu> 
Toque,  en  bon  francais. 

ROMAHCEADO,  A,  p.  p.  de 

RoMAifCBÄa ,  v.  a.  tradoire  am  laagagt  tal* 
gaire.  Introduire  dant  Ie1avfafla?algafrtdei 
leimet  d'autret  U 


ROM 

iciscAMiirrB,  «de.  romanesquement, 
•nlere  romanesqae. 
icesco,  a  ,  «4;.  roraanesque :  qui  tient 
n ,  fabuleux.  V.  Romantico. 
idtTA ,  s.  •».  romancier .-  auteur  de  ro- 
elni  qui  ecrit  en  langue  vulgaire  sur 
eres  ordinairement  traitees  en  latin. 
itlfU.  V.  RomeWa. 

Iria,  t.  f.  (I.  de  giog.)  Romagne :  eon- 
Italie.  Roman ie  ou  Romelte ,  province 
aie. 

ifi,  t.  f.  De  — ,  d'emblee,  tont  d'un 
RedondamtnU. 

ascismo,  t.  m.  romanlisme  :  amour  da 
!«e;  fiction,  description,  etc.,  roman- 

imno ,  dim.  de  Romano. 
nsco,  a,  od/,  exerce  aui  affaires  de  la 
Borne.  Qui  a  Ie  gout,  Ie  style  de  l'ecole 
(de  peinture). 
Ano,  #.  m.  (I.  dar  eh.)  feuillage  a  la 

io  t  a,  adj.  et  t.  Romain :  de  Rome,  dei 
i.  Lingua— a,  langue  romane. 
iAhtico,  a,  adj.  romantique,  roma- 

ixeiea.  V.  Romeira. 

iö.  V.  Romano. 

ÜAvt.  f.  "pelerinage:  voyage  fait  par 

1. 

koAS.  V.  Ärrombadat. 
»ameüte,  odt?.  betement,  d'une  ma- 
ipide. 

),*.  in.  (f.  de  mar.)  voie  d'eau.  Trou. 
aos»*o,etc. 

>,A,a4/.  emousse.  (/tf.)  Obtus,  stu- 
ftet«. Camus,  camard  (nez). 
«A ,i.f.(t.de  bot.)  * grenadier  :  arbro 
na  lea  grenades.  —  brava,  'balaustier. 
iao,  a,  s.  pelerin.  Petit  poisson  qui 
6  a  la  baieine  et  ne  la  quitle  jamais. 
irköy*.  m.  crampon  du  Ter  acheval; 
,  eroc  <m  crochet  d'un  cheval.  Ferrar  de 
ir  a  glace,cramponner  (un  cheval,  etc.)* 
uejra,  f.  f.  Instrument  de  forgeron,  en 
e  eoin ,  pour  couper  le  fer  lorsqu'il  est 
IT.  Taikadeira. 

BBda,A,t.  celui  qui  rompt,  qui  use. 
tsurloutd'un  hommequi  use  beaueoup 
1 1  brise-tont.  Infracteur.  V.  Rompente. 
eböka.  V.  Ruptur a;  Rotura. 
tmitjOdj.  2  gen,  rompant,  qui  rompt. 
it,  brisant,  p.  a.  de 

in,  e. e.  rompre,  casser,  briser,  mettre 
et;  fracasser,  deehirer,  user  (un  habit, 
•v  eafoncer,  mettre  ea  deaordre  ( un  ba- 
ute alle,  etc.).  Percer,  ouvrir,  s'ou- 
k  aeesage.  Rompre  (le  cours,  le  fil  de 
ie.)»  detourner  le  mouvement  droit  (du 
sie.);  eloigner  de  la  ligne  droite  (un 
ie  Inmiere);  causer  une  rupture;  de- 
rendre  nul  (un  traite,  etc.);  faire  eesser 
ie).  Defricher  un  terrain.  (ßg,)  Conunen- 
gaerre,  etc.).  lateiTempre,  couper  la 
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parole.  (ßg.)  Transgresser  la  loi,  violer  ob 
preeepte,  manquer  a  un  devoir.  Francbir  lea 
bornes,  les  limites.  —  campen,  matosy  defri- 
cher  un  champ,  des  bois.  —«im segrtdo,  rent- 
ier un  secret.  —  o  silencio,  rompre  Ie  silenee, 
eommencer  a  parier.  —  o  nome ,  o  santo :  on  Ie 
dil  du  mot  du  guet,  donne  le  soir  pour  la  null, 
et  qui  devient  inutile  au  lerer  du  soleiL—  a  ea- 
btca,  a  Jesfa,  blesser  a  la  tele,  au  front,  lee 
fracasser.  —  um  caminho,  ouvrir  un  cnemm. 

—  ot  diques,  (ßg.)  rompre  les  digues,  eclater. 
Com  iaude  o  rompa,  (/tan.)  usex-le  en  sanft. 
Compliment  a  quelqu'un  qui  a  un  babit  neuf. 
De  rompe  e  rasga,  (id.)  resolument,  lete  bah- 
see.  Rompe  galat.  On  le  dit  ironiquement  d'un 
homme  mal  vela. 

Rompe*  (com,  em,  per),  v.  n.  rompre;  ecle- 
ter.  Sortir  avee  violence,  aveo  impetuosUe. 
S'engager  dans  un  combat.  S'onvTir  un  pas~ 
sage.  Sc  resoodre  a  une  entreprise  dont  les  dif- 
flcultes  arrelaient.  (ßg.)  Pousser,  sortir,  parat- 
tre.  —  com  alguem,  rompre ,  ae  brouiller  avee 
qaelqu'an.  —  em  queixat,  em  pranio,  eclater 
en  plaintes,  en  pleurs.  —  per  todat  a§  m'ßeul- 
dadety  surmonter  tous  les  obstacles.  —  pe4o 
meto  da gente,%e  faire  jour  a  travers  la  foule. 

—  por  entre  at  nuvens,  o  nevoeiro,  percer  * 
travers  les  nuages ,  les  brouillards ,  en  parlant 
du  so! eil.  —  o  dia,  eommencer  a  poindre,  en 
parlant  du  jour.  jto—do  dia,  au  point  de  )oar. 

RoMPta-SE ,  v.  r.  ae  briser,  se  casser,  ae  rom- 
pre. S'user,  en  parlant  d'un  habit.  (ßg,)  Se  de- 
couvrir,  se  divulguer,  en  parlant  d'un  aecret. 
d'une  nouvelle ,  etc. 

f  Rompe  -teeea  ,«t>*.  2  gen.(po4t.)  qai  rompt 
la  terre. 

Rompido  ,  a  ,  •».  p.  de  Ramper.  eo>'.  Roms« , 
brise.  Defait,  en  desordre  (bataillon,  afmee, 
etc.).  Y.  Roto. 

Rompimeiito,  $.  m.  'rupture :  aclion  par  la- 
quelle  une  ebose,  (ßg.)  la  paix,  etc.,  est  rosn- 
pue;  etat  d'une  ebose  rempue ;  division  entre 
des  personncs ,  des  £tats  qui  eUienl  amis ;  (ßg.) 
brouillerie,  division.  V.  Rompt ry  e.  o.  et  •. 

—  da  baialha,  commencement  du  coaobat.  — 
de  eemat,  ouverture  d'un  canal. 

Rompöes  ,  s.  m.  pl,  crampon  du  fer  a  cneval. 
V.  Rompdo. 

f  Rohulio,  a,  *dj.  (poit.)  de  Romains. 

Rörca  ,  s.  f.  bravade,  rodomonude.  *  Cri  da 
cbamois  en  rut.  Son  rauque  des  instrumenta  4 
venL  "  Bourdon  de  musette.  Trois  on  quatre 
hameeons  attacbes  ensemble  pour  pecher  lea 
gros  poisson s  dans  la  haute  mer. 

t  Roncadsiea  ,«./.( f.  «tt/y. )  la  vesjie 

aerienne. 
RoNCAüda,  a,  «.roaileur.  Rodomoat,  fanfa- 

ron. 

f  Roncaouea  ,  s.  /.  •ronflement,  bruit  fait  en 
ronflant.  V.  Ronco. 

RoRcia,  v.  n.  ronfler:  faire  en  dormaotaa 
bruit  de  la  gorge  et  des  narines ;  (ßg.  /am.) 
faire  on  grand  bruit.  Rendre  an  son  sourd  et 
raaque,  aiaair,  ragir  i  aa  dit.  4a  eeftafnainatffn- 


1046 


ROP 


ments  a  vent,  de  la  mcr,  clc.  i/:  ■)  K..ire  de.; 
menaces,  de*  bravade:,.  Ou  lo  Jii  du  cu  du 
chamois  en  rut,  du  •>a»;:lirr. 

■f  Roücaiua  ,  «.  /*•  l>rava«it  s,  famaronr.idrs. 
V.  Fonfarricc ,  llabolaria.  Sot.  ;>;u)üiit<'ii'<.u- 
que  d'instruraenia  ä  vent.  Soa  rau<,ue  du  la 
poitrine  d'un  asthiualique. 

BoNgAtiA ,  t.  f»  *  delai,  rem i sc  ,  lerne ur ,  re- 
pugnaucc  a  a^ir;  pares>e.  /.  de  mar.)  Lcnicur 
<fun  vaisseau  dan»  sa  uiarcbe. 

•fr  Romceär ,  v.  n.  lambiner  :  us«t  deremise, 
dedelais;  rechigner,  faire  do  mauvaise  grace. 
(J.  da  mir.)  Marc  her  leiiieiuenl. 

Rorceirameste  ,  ade.  lenieiuent,  avec  len- 

iMir. 

Rosceiro,  A,  adj.  larnbin,  lardif,  pare»seu\, 
lenta  agir,  etc.  AlauvaU  voilicr  (vaisseau). 

■f  Rokcesvälles  ,  $.  m.  (f.  de  gtofj.)  Hüi:ce- 
taux :  vallee  de  la  Navarrc  cspatinole. 

•f  RoüCihädas,  adj.  f.  pl.  Folhat—9t.  de 
kot.)  roncinecs,  (feuille»)  decoupees  cu  lobes 
profonds,  largesetcourbrs 

RAnco,  t.  m.  roufleiuenl:  bruil  fail  cn  ron- 
flanu  ifig.)  Bruit  ou  son  rau<{ue.  ft  u  gisse  tuen  l; 
muqissenienl  des  flois. 

"  R6*co.  V.  Röwo. 

Romcölüo,  a<r).  m.  mal  chatre ,  qui  aun  seid 
lesticulo. 

Küüda,  a.  f.  roode  :  tisitc  qui  sc  fail  la  nuit 
dant  un  camp,  etc.;  ruu\  qui  la  f«»nl.  Orele 
de  personne»  qui  daiiscut  autour.  Jeu  de  i\u  k*-, 
espece  de  pbaraon. 

RosbadAr,  t.  s».  celai  qui  fail  la  rondi» ;  sol- 
daidu  ßuel. 

AorüaO.  V.  RoldAo. 

Bomdäu,  «r.  a.  el  n.  faire  la  ronli?  »Jans  un 
camp,  eic.  Courir  les  rue*  pondant  la  nui; 
passer  ei  repasser  sous  les  feiuMn  ;*  d«  sa  tn-il—  j 
fresse,  elc.  Tournojer  .-  loiinu.T  autuur  de. 
Roder  au tour  dequelqu'uii. 

Roüdö,  f.  m.  (I.  de  mu$.  ronrieau  :  air  dnnl 
Je  premiervers  oucouplet  se  repeie  plu<u>ur3 
föls. 

Römha,  t.  f.  regne,  gale  invi'ier.-e ;  sorle  dr 
gale  stehe,  surlool  dans  les  bMes  a  lai«;e ;  lae. 
(fg.)  Vice  inv^tere.  conla^ieux,etc.  /ty.  f.ii/i.> 
Bise,  flneue,  supereherie. 

Rosnösu,  a,  adj.  ropwux,  qui  a  la  r'^ttc; 
galeux  (flg.)  Fin,  rase,  surtout  pour  srs  i-ilt- 
r«ls.  Ovelha—* a,  brebis  ;r;i!»u«?\ 

«f  Roxqi'eär,  r.  a.  prepaier  le  ihon,  en  !ui 
AUnl  les  arelcs,  etr  .  pour  |s»  mariner. 

RoxQi'fciRA,  t.  /".  inaladic  des  b.-s'inux.  V. 
Jlcm^ueira. 

RüNQrt^no,  a,  adj.  rauque.  V.  fiovrn. 

ROXOI'IDÄÖ.  V.  Jli.iHjyiiiu  ou  fciuijnidüv. 

Ro*Qch>o,  s.  m.  ronflement.  liruir  ou  f(-n 
rauque. 
"  '  Roöl.  V.  ffol. 

f  Rooljm,  t.m.  (f.  rf" .■!.<■>)  prand-i'U-lr«'  i!«i 
Wgu. 

'Roos.pf.  de  llof. 
'  R6PA.  V.  Roupa. 
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üoo-r, ,  «.M.  roc,  lour  :  p«Lt:edujeu  dVchec?. 

Mo«.»:  i :.;  \ ,  5.  /".  *  pierrier  i  uoiücr  ä  Uutrt 
Cv6  pii-i :■•■«. 

R '.y  *  ■'•  *.»a,  a.  /".  con.o  <i.) pierrier. 

1«<».'|  t.  i.n,  a,  ci//.  lanre  par  un  pierrie: 
.baue ,  J  -juli'r.  De  la  qu^nonillc,  qui  la  cut- 
'tmio.  t'o*felfo--%  oIiüUmu  li.iti  s>ur  uu  locbcr. 
;V-  ;■.—«.  Hill«  (|«:i  lilea  Ij  qycnouille- 

Ri'1,'1  .jau.  Y.  /•'ii"/i»e.'ür. 

Iiin|i'i  !  UT.K.  V     iiorlo. 

R-'M  •.:  i..  .^.  ffi.rui'!.irt.  V.  Rnrhrte.  t.dt hl*.} 
Che\ru:it  i-iai.  Lm — .    4i/.)en  irijngle. 

Isiiv*:  i-.-.ia  ,  *.  f.  dir.  de  Rita.  Peiite  qse- 
nouille. 

iioi'.ÄMR.  adj.  2  gen.  V.  Qrtalhos* ,  Mm- 
fem 

t  !V»'Ä:.:(i.  orf/.  el  #.  w.  (I.  cT<mf.)arnwi 
la  ledere  »rtldali.  —  *,  ;>/.  arc.iers  anu^iU 
leerer-'  i;i:i  coninuMiraiL*nL  le  combat  parasf 
uril«1  d-  Ri'-clifs. 

j  l'.or.ih'j,  a.  «W/.  (jr»fi'7..  Iiumiile  delart**. 

Hu'::.-  Lim ,  \%adj.  jn't  ■  «jui  a[>f>orlef  doROC, 
cause1  di-  la  r.'i-i'<v 

7  U'/:;ikli')  ,  v,  adj.  (.fwei.)  d'uü  ctwle  U 
rosee. 

Tu»  •. .  .<  f  pw  :  fl i»i» r  i'i.»  io««iiT.  sa  fapirr. 
iiu.'i..        v\'.\i.  -,  t»:  •..  <*ii  forr.ic  ilc  ro.«e;  ilii- 

IHJih  i    '  ;■        .   ä        -u'J'-.'/itf.)  MweuT:  la«''  .' 

ro'i:i-  •■!»  xii1»!'  ::-  ia  i:*.m:i  •'.'■  'ii.'inl  de  r*x 
«i  ii:  ■  i  .  •  *.  —  i."  '■■■•/  '"■.-,  r..ie  ä  nri 
f  :ü  ■—.■/•../.  '<c*  rä.*«  in.  f.j.Jrsfi ,  ro>ier  »v 
va-.-i-,  rosi*  i!i*  chi.'n.  iv'a»«.-.*r,  o.lamine.  —  dt 
lurnfi.  c>i  uii .:  u<  :•■  /••:,  1 1.»  :• :!-?  h^nwis.  ale>«-. 
—  />> -r.-H^n .  ri:«i*  I  avrhc.  — i/i  Chim*L%  ra*er> 
'.ii«:i ■•.  !'.r  i;in-  --■  /-«,-.--/  /!--...■  f/'i  Clin*.  V.  Jfa/ea 
//rr  /.'/«.  ii 7. — //■.■  •!  /!>■*.  rose  «i«'  Jericho,  ejptji' 
«]•'  ihla«.}'.  • ; "«»ii* r. ,-:iH,r.  ■--«/■"' -iri/.'irA.  V.  I^sp- 
ni'fi.  -  i'i)  Jopno.  V.  f'unn'lUi.  —  nautim  v«j 
r/<i*  r'/i^'j),  ro^e  dos  vo:»»*,  «.'Oinpan  de  mer. 
fiir  rf-  — ,  *ro*e,  roiiloür  de  la  !■•«•«  ordisaire; 
( orinin  admtri  ile  blaue.  — *,  pl.  (fig.)n§m: 
pl.ii-ir*,  doüri'ur-',  par  oppn^jii<m  i  rpioe*. 
'.'rrr  mV  — .t,  inare.1 ,  xuyaue  heureux  Mf  n»r. 
i'h'irar  a  —  *,  s-.istir  la  rose,  aroir  uneedear 
de  ruse. 

f  l!n».u,r11\s .  adj.  et  f.  f.  pl.  \t.  da  hol.)  fmt 
cees  .-  la:nillr  de»  pl.i:.:.  s»  djctvl>ledones. 

•j-  Rns\i.£n,  a  .  adj.  \t.  d?  £»v/.)  rosceee,  ca 
ro«*«'   flenr,  rnrollo'. 

IV-siivi,  .-.  f.  nein  d'un  poi5<on. 

l!.itMU'».A,  «rf;.  '  de  ro«e,  c  «ulenr  de  me, 
rn*f\  U-.?m  :  c!sns  liqnol  ii  entre  de*  raff». 
.<•■'"  r. .  \.-.yjk  :osc.  Rnrra—o%  bouebe  wr- 
n:.'il!e. 

*  I*. •  ■  -  v  a o .  V.  Rnrnrio. 

Rn-i" ,  *.  m.  "  rOferaie  :  li*u  plante  de  ft- 

n>v  •. :  i,\",,  r.  n.  r- aljar,  sulfore  d'arseniefa 
d'ar.  ■:;  .in. 

1  in*  ■„•*>,  *.  ?-.  roii^n. 

!> *■.:■.:•*,  ^.  j.j.  ro-::iire  :  rbapele;  i  ipriwf 
dlzai:'<?  «le  «Train»;  tfuinze  Pfl.'rr  ei  rrnt  rin- 
qiian'.e  Ave  Haria  qn'on  reeite  le  rosaire  i  ü 
moin.  CbopMM  ^mochrne  pobr  tiever  l>so. 
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Mario  de-jämbü,«.  m.  (t.  de  bot.)  jam- 
a  longucs  grappes :  plante  rnyrtoide. 
Irios.  V.  Rorario. 

>sas  , «.  M  f.  de  gtog.)  Böses :  ville  d'Es- 
v  en  Cauloene. 

aiolis  ,  a.  m.  rossolis :  liqueur  composcc 
de-vie,  de  sucre  ei  d'aromatcs.  iL  V. 
(»na. 

C4 ,  t .  f.  vis :  machinc  simple ,  piece  ein- 
en spiralc,  enlrant  dans  un  eerou.  "Re- 
lement,  chosc  enlorlillee  en  rond,  qui 
un  vide  au  luilieu.  "Pain  ou  biscuil  rond 
i  dans  io  milieu  ;  gimbleitc.  "Plis,  replis 
terpenl.clc.  —da  parafuso,  * eerou  de 
wre. 

ClÄR  ,  etc.  Y.  Orvalhar,  Roeiar,  etc. 
OO,  ff.  vi.  *  rosec.  V.  Ortalho. 
Lira,  «.  /".  "rosicr  :  arbrisscau  qui  porte 
iet .  —  fcrot?«  ou  silvesire ,  eglantier,  ro- 
ruvage.  V.  Acta. 

tuu  im  ( i  t .  da  6ol.) "  eiste  cotoimcux  : 
tiXA,  t.  /".  i  planlo  rosnecc. 

io,  a  ,  adj.  rose,  de  coiilcur  de  rose. 
ftTA,*.  f.  dim.  do  Aom.  Pelite  rose,  ro- 
Äougeur  qui  vient  quelquefoisaux  joues. 
vpora,  molelte. 

sicl£r  ou  Rosicrk  ,  s.  m.  sorlc  do  collicr 
baodeau  de  pierrerics.  adj.  et  «.  Incar- 
oaleur  entre  le  cerise  et  lo  rose. 

■ajiijuiäl,  t.  m.  Wen  plante  de  stechas. 

lAHiRBO, ff.  m.  ( t.  de  bot,)  *  lavande  sl6- 

atechas :  plante  aromaiique.  —  immor- 

echas  citrin. 

raroi*        i  (f.  d'ftiif.  na/.)  rosmare: 

■aro,  «.  ». )  vacbe  marine. 

?ädo,  a  ,  p.  p.  de  Rotnar. 

|aj>6r ,  a,  «. grogneur,  marmotteur. 

iadüra,  «.  /".  actum  de  grogner,  de  mar- 

• 
• 

iar,  v.  n.  gronder,  grogner,  nunnotler, 

urer,  bougonner,  grommeler. 

tAR-SE,  i?.  r.  imp.  R6t*a-se  qu4,.. ,  on  le 

itbaa. 

jciLiiv ,  t.  f.  dim.  de  Botca.  Gimblelte  : 

•rie  dure  et  siehe  en  anneau. 

ji'ii.no ,  f.  m.  V.  Rosquxlha  et  Rosqui- 

BcfonA  ,  *.  f.  dim.  de  Bona.  Pelil  rond , 

ourrclet ,  elc.  Y.  Rosquxlha- 

i*»f  «.  f.  V.  Röca. 

»rs£ga, *.  /".  ((.  de  mar.)  draguo  :  cordage 

draguer  l'ancre.  Laction  et  la  peine  de 

ie(  des anercs, etc., dun  port. Y. Rotse- 

iffiAR,  «.  a.  (!•  de  mar.)  —  a  ancora, 
er  l'ancre ,  chercher  une  «nrre  perdue 
A  ner,  par  le  moyen  du  cordage  nomine 
•  ;  repecher  des  ancres,  etc.,  d'un  poit. 
?|RSiL0Äö,ff.  m.  .'f.  de  ^07.)  Kou^illoji 
nie  proviuee  de  Fiaucc. 
bim,  1.  rrt.  roussin.  V.  fiociw- 
Bio.  V.  RociOs 


ROT 


!M7 


f  noasouNA,  t.f.  (I.  de  fror.)  "rossolis :  herbe 
am  gouitcux ,  herbe  de  la  rosec ,  roeee  du  se- 
leil. 

Ross6lis,  *.  m.  Y.  Rossolina  et  Bototnlit. 

Rostamiädv.  Y.  Rastulhada ,  Rosiolhada. 

Rostmuo,  t.  in.  dim.  de  Rosto.  Petit  visago, 
minois. 

RöSTia ,  e.  a.  ( I.  ouW.)  V.  Mo6r%  Maltrmimr. 

Ud8TO,«.m. "  face,  visagt»,  flgure,  front,  (/^f.) 
Front,  devant,  faro  (d'unearmee,  d'on  ediSee, 
elc.X  V.  Lara ,  Scmblant*.  —  da  mrdatha ,  *efl- 
gie  d'unc  medaillc.  —  do  /irr»,  frontiepice  «Tan 
livre.  ~dosapalo,  "empeigne.  Rö$to*—y  aät. 
face  «i  faro.  Com  —  firme,  avec  un  visafe 
fenne,  d'un  air  rosolu.  Faxer  —  a..M  faire  face 
(A  l'ennemi,  etc.),  resister  a...  (/I/y.)  Supporter 
courageusciiwiit  un  revers,  le  braver;  aeeepter 
votontiers.  Fazer  —  de,  faire  semMant  de. 
Yoltar  o  — ,  regarder  arec  complaisonee ,  avec 
U> ndresse.  Toorner  la  tAie  potir  ne  pas  voir 
«|iirl(|u'un.  Dar  em  — ,  rompre  en  vislere,  Jeter 
au  nex;  rebutcr,  choqoer,  deplalre,  repreeher. 
{fi(j.)  Objecter,  faire  uneobjeetion.  Ftoitar,  lau- 
Carem—,  reprocher,  Jeter  au  nei.  Apenimr  ao 
— ,  couch»»r  cn  joue.  Tmer  oeorm&ono— ,' 
(fig.}  avoir  le  cosur  sur  les  levree.  Sfostrara 
tictoria  o  — ,  sc  montrer  favorable,  en  parfant 
de  la  vicloire.  Com  0  meemo  ~,  (fis*)  «an»  se 
troubler. 

Rostolhada  ,  *.  f.  Y.  Re$toikada.  (ßf.)  Qean- 
tite  de  ehoses  eparses. 

fRt<BTRADOy  a,  adj.  fall,  terroine  en  bee 
d'oiseau ,  en  eperon  de  raisseau.  (t.de  hot.)1. 
BtporaudD.  Gate  —  a,  ff e  lere  a  eperen. 

RostrAi,  ort  (     <.  d'amf.)  rMtftle. 

f  Rostrata  ,  adj.  f.  \  (colonne,  eevretkic) 
ornee  de  proues. 

t  Rostrildo,  t.m.  dim.  de Restro.  (f.«V#W.) 
Petit  eperon.  Y.  Radicut*. 

Röstro,  t.  m.  V.  Rosto.  it.  dornt.)  Roalre« : 
tribune  en  forme  de  base  de  colonne  d'on  r^n 
haranguait  le  peuple  romain.  —das  amtniu, 
<  t.  de  bot.)  Operon  de  certaines  gralnet. 

Rota,  9.  f.  deroute:  defaite  dune  arn^e. 
Routft.  rumb  de  vent.  Y.  Derrota.  Rote:  tribv- 
nal  de  Ronie.  Sorte  de  roseao  de  rl»e>,  em 
liane.  De  —  batida,  en  toute  bäte,  tambaur 
baitant ,  .sur  le  cliainp.  ( t.  de  mmr.)  V.  Bettideu 

RoTA^ Aö ,  f.  f.  rotalion  t  moovement  «ireav 
laire  d'un  corpaqui  tourne  aar  luft-aatne. 

f  Rötambntk,  ad«,  ouvertetnent ,  pqbüqae- 
raent. 

f  Rotähtb,  adj.  9  een.  (I.  de  ftiM.)P««i»-s 
paon  rouanl. 
Rotradop..      |  „  J#VÄf___  _,Ä 
Hütrar,  etc./  *•  A™*«**«* 

t  Rotraria  ,'*.  f.  •delrichemeM.Y.  Arrotia. 
RoTtrno, «.  m.  routicr,  livre  de  rouie;  itini- 
raiir.  (flg.)  Re!?le  de  conduite,  elc. 
•  r.nn-i.A.  v.  natura,  Rompimento. 

•R.im'a.  V.   innfra 

t  li'Tii :  i.«>,  ä.  m.  (f.  d'hist  A*t.)  roliitro. 
pol>pe  microscopique. 
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Rotim  ,  *•  w.  roiin  ou  ratan  :  roseau  des  Indes 
que  Ion  refend  pour  faire  la  canuc. 

Rotina,«.  f.  rouline. 

Rotin&iro,  a,  aa\j.  routinicr. 

Roto  ,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Romper.  adj.  Rompu , 
brise,  easse,  dechire.  Deguenille,  depenaille. 
Udo  deilar  em  sacco  — ,  {fg.)  ne  pas  laisser 
tomber  4  lerre,  faire  attention  ä  queique  pro- 
pos,  le  relcver.  Diste  o  —  aonu  que  u  vettisse, 
(•Ar.  prov.)  la  pelle  se  moque  du  fourgon. 
Peior  4  o  —  que  o  descoiido,  {(am.)  Tun  est 
eoeore  pire  que  l'autre.  Mdos  — <u,  (/Ig.)  libe- 
ral ,  generell.  4  um  mdos  — <u ,  tfest  un  panier 
perce. 

R6tom>.  V.  Rölulo. 

*  RotobJa.  V.  Rotearia. 

Rotcla  ,  f.  /".  Jalousie ,  persienne.  (f.  rf'onaJ.) 
Rotöle :  oo  da  genou. 

Rotclaoo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Rotolab,  «.  «•  intituler  :  mettre  un  titre  4 
on  livre.  Etiqueler  :  mettre  une  eliquette. 

Rötolo, t.  m.  tilre  dun  livre, etc.;  intilule. 
Piacard,  suche ;  ecrileau,  etiquette. 

Rotükda  ,  *.  f.  rotonde  :  batimenl  rond  per 
dedans  et  par  debors. 

Roturbidabb,  t.  f.  rolondile.  V.  Redondexa. 

Rotündo,  a,  «#.  rond.  V.  Redondo. 

Rotor a,  t.  f.  ruplore.  V.  RompimetUo.  De- 
chirure,  fracture ,  ouverture,  fenle,  trou.  Des- 
eente  de*  boyaux,  bernie. 

t  Roo  rou!  inier j.  pour  imposer  silence. 
Rom  rou ,  fac*-$e  0  que  et-rei  mandou,  silence ! 
il  laut  faire  ce  que  le  roi  a  ordonne.  Julgar 
pelo  rou  rou  dm  genle ,  juger,  penser  comme  le 
eoounon  da  petiple. 

*  RoutA ,  f.  f.  V.  Roubo. 

*  Roubabia.  Y.  Rapina. 

Ioobabo  ,  a  ,  p.  p.  de  Roubar.  aaj.  Cata  — a, 
(flg.)  maison  mal  meoblee. 

Roobabob  t  a  ,  adj.  et  f .  voleur,  brigand.  Ra- 
▼iasant,  ravisscur.  V.  Arrebalador. 

'Roubamtia.  V.  Rapina. 

Roobäb,  e.  «.  ravir,  prendre,  enlerer  de 
foroe.  Voler,  derober,  prendre  de  queique  ma- 
niere  que  ce  soit.  Devaliser.  Ravir,  enlerer  une 
fijlt.  Ronger,  empörter  ses  bords,  en  parlant 
eVewe  riviere.  Yoler.  On  le  dit  d'an  marchand 
qui  fand  trop  ober,  etc.  (/ig.)  Derober,  aUirer  a 
soiavec  foree  le  ccaur,  l'auection ,  eto. ;  ehar- 
mer.  Depreder,  piller  avec  degAL  V.  Furtar. 
—pelo*  maret ,  ecumer,  faire  la  piraterie.  Ai 
queme  roubdot  au  voleur,  au  secours!  Äov- 
idrde  wo  us  estrada ,  il  rat  devalise  en  route. 

Rodbär- se  ,  v.  r.  fuir,  disparaltre. 

Koubaz.  Y.  RoaXy  Rapaee. 

RdOBLB.  Y.  Rublo. 

Rocbo,  $.  m.  vol :  action  de  celui  qui  derobe; 
cbosevolee;  Usurpation  du  bien  d'autrui  par 
foree  0«  par  ruse.  Ravissement ,  enlevemeni 
d'une  filie.  •Pillerie,  extorsion,  rapine,  con- 
cussion.  —  dos  »eniidoty  (flg.)  ravittement, 
ostase ,  transport. 

Roc^Äa,  etc.  Y.  Routar,  etc. 

t  RoccAMtitTB,  adv.  avec  un  son  rau^ue. 


ROU 

Rocco,  a,  adj.  enroae  :  qai  a  la  voll  raoque. 
Rauque :  rude  et  comme  enroue. 

*  Rou^öm  ,  $.  m.  celui  qui  v4ole  une  fenraie. 

RourBNno.  Y.  Rouquenho. 

Röufa  ,  $.  f.  Minge :  toile  pour  le  eorps ,  le 
menage.  *  Habits,  hardea,  v*lement :  tont  ce  qui 
sert  a  couvrir,  4  defendre  du  froid ,  ete.  Robe : 
habit  long  des  echevins,  etc.;  babit  de  eere- 
monie  que  portent  les  princes,  les  gooYeroean, 
etc.  —  branca,  *  linge,  loilo  pour  le  eorpi.— 
de  mite y  lingede  table.  —  «y«,  lingesalc  — 
da  camay  draps,  couvertores  dn  lit.  A9  queim 
— ,  4  brüle  pourpoint,  4  booi  portant.  Pento 
— 1  (/*?•)  boraroo  pauvre ,  mal  veui  cm  de  pea 
de  merite,  pauvre  espece.  Hörnern  de  from—, 
(fam.  et  flg.)  bomrae  de  pea  de  merite,  paon* 
espece.  Corsario  de  ioe\e>—%  corsoire  qui  deva- 
lise  les  amis  et  les  ennemis.  —  de  fremeezm, 
(loc.  fam.)  butin  de  piratea,  biens  mal  acqais. 
—  00  mari  comman dement  de  jeter  les  balle«, 
4  la  mer  dans  une  tempele.  —  f&rmtcomtm- 
dement  aux  forcats  de  se  depoaiiler  pour  r»- 
raer,  etc. 

RoupIdo,  a  ,  p.  p.  de  Roupar. 

Roüpacim,  s.  f.  robe,  babillenient,  barde*. 
(f.  de  peinl.  et  de  sculp.)  Draperie  :  rcpreseau- 
tion  des  babits. 

Rodpäö,«.  m.aug.  de  A<mpo.RobedecbaB« 
bre ,  peignoir  de  femme. 

RocpÄn ,  «.  a.  (f.  d'arlt )  draper ;  vMr ;  peo> 
dre ,  disposer  les  etofles;  babiller  aoe  tgvre. 

RoopÄn-sc ,  v.  r.  Y.  ßnroupar-ee. 

f  RODPAVELH^IRO,    A,   f.    fripf CT,  — 4« .  I> 

vendeur,  — euse  de  vieilles  hardes.  T.  An- 
hebe. 

RooPAniA ,  f.  f.  •  vestiaire  :  endroit  d'an  ett- 
vent  ou  Ton  ttent  les  babits.  Lingede :  Kea  oa 
i'on  serre  le  linge,  ete.  Garde-robe. 

RdcPAS,  t.  f.  pL  robe  de  ceremonio  poor  ks 
dames,  etc.  Hardes,  ete.  Y.  Roupa.  Drapeiie 
d'une  figure  peinteou  sculp  tee. 

RouPEitA,  t.  f.  religieose  qui  a  sola  de  U 
lingerie. 

RocpEiao,  s.  m.  religieux  Charge  do  ves- 
tiaire. Berger  Charge  de  faire  les  fromages. 

Rodpbta  ,  t.  f.  dim.  de  JUmpa,  Petit  kabii 
trop  court,  etc.  Tunique.  SouUne,  robe  de  Je- 
suile. 

Roupi^BAS, s.  f.  pi.  dim.  de  Roupe*.  Jostai 
corps ,  espece  de  camisole  do  femme. 

Rouqurira.  Y.  Rouquidio. 

Rodqdejär  ,  e.  n.  donner  un  son  raoqae ; 
avoir  la  voix  raoqae. 

Rodquekho,  a,  «uy.  an  peu  enroae. 

RoüQoicR  ou       I  raucitetenroaem«s4:  eo> 

Roüqdidäö  ,  t .  /.  i  barras  dans  la  voix  eaise 
par  un  rhume,  etc.  Ter  uma  rouguüMo  qmni  * 
deixa  faUar,  etre  enroae  eonune)  an  loop ,  Hr  t 
enroae  qa'on  ne  peot  presque  plns  parier. 

Rouaöc.  Y.  Rou. 

*  RoüBAOda,  t.  m.  celui  qui  vieleone  I 

•Roosar,  e. «.  violer  une 

'  Rdoso.  Y.  Ettupro,  Rapio. 

RocssmöL.Y. 


RUß 


iUF 


104» 


*  Roosso,  etc.  V.  Jtouso,  etc. 

*  f  RoeYiioeso ,  a  ,  adj.  de  mauTaise  ha- 
saatir,  difflcile  a  contenicr ;  capricieux,  fantas  • 
qeje,  bisarre. 

*Rocxab,  etc.  V.  Rau$ar,  Rousar. 

Bocxiköl,«.  s*,  rossignol  .•  peüi  oiseau  fauve, 
aoasereau  subulirostre  qui  chante  le  mieux  de 
lee»  le§  oiseaox  d'Europe. 

*R*cxo.  V.  Rouso. 

*  Rouzada  ,  adj.  f.  Ttolee  ( Alle). 

*  bVotorbj^a.  V.  Reverend*. 
RoxAno.  V.  Raxado,  Rajado. 
Roxeado,  Ay p.p.  de 

Box tia , «.  a.  et  a.  reodre  oa  derenir  Tio- 


■»xtxax.  V. 

Roxbte.  Y.  Rockete. 

Iqxniou  Y.  Jtoaxtaof. 

-f  Roxiscoro,  a,  adj.  violet  fonce. 

*  Roxo , s.  •».  y.  Jtoa*  o. 

Roxo,  a  ,  «4;.  violet ;  de  cooleur  de  violette. 
Rooge; roux. 

RdTO.  V.  Arroio. 

Rozeimo  ,  s.  m.  ( f.  de  prov.)  #rancune,naine. 

Röa,  *.  f.  rue  :  cbemin  dans  une  Tille,  etc., 
cntre  des  maisons,  des  murailles.  Cbemin  cou- 
▼ert.  —  d'arvores ,  allee ,  avenue  d'arbres. 
DtiMorolgutm  na  — ,  laisser  quelqu'uu  sur  le 
pave.  P6r  atguom  oa  — ,  oa  no  meto  äa— , 
roefctre  quelqu'on  a  la  porte ,  aa  miliea  de  U 
nie.  (fig.)Lüi  donner  cooge,  le  renvoyer.  Cd  o 
emeomirmrai  aa  m«a*a— ,  (ßg.  /am.) je  le  trou- 
verai  en  moi  cbemin.  — «  poMteof,  lea  ruee 
Ict  plus  frequentees  d'une  Tille. 

f  Roabei,  a  ,  adj.  et ».  de  Ronen. 

t  Roaö ,  $.  m.  ( l.  oa  o*oe.)  Ronen :  Tille  de 
France. 

f  Roiö ,  i .  m.  *  toile  de  Ronen.  (oai.)CitoTen. 

Rcaö,  adj.  m.  roaan,  (Choral)  a  poila  blancs, 
gris  et  bais. 

Ruaunma,  «.  /.  dim.  de  Rh*.  Petite  rue, 
roelle. 

Robalo.  y.  Robmio. 

Bvbabbo.  V.  Aoteoroo. 

•f-Rosso,  a,  adj.  rougeatrc,  qui  lire  sur  le 
rouge ;  rouge. 

Ebbet  a , «.  /.  grenouUIe  de  bnisson.  V.  RH: 

Rosi  v  t.  m.  rubis :  pierro  precieuse.  (ßg.) 
foat  ceqniest  d'un  beau  ruuge :  les  lerres, 


Roma.  V.  Rmpa. 

f  Rubiäcbas,  #.  f.  pl.(t.da  bot.)  rubUcees; 
plante»  qui  teignent  en  rouge. 

Robicäö  oa  RcbicAno  ,  adj.  m.  rubican,  (cue- 
tsI)  doot  la  peau,  la  robe  est  parsemee  de  poils 


Robicohdo,  a  ,  adj.  mbicond,  qui  a  un  teint 
biom  eolore ;  6?«a  rouge  eclatant.  Btifot  — #, 
lerne  de  oorail. 

f  RoaiDO ,  a  ,  Uj.  roageatre ,  rouge. 

t  RcbificIwtb,  adj.  %gon.  qui  read  rouge. 

Rusiu.  y.  Rubi. 

Rubli  oa       i  rooete :  monnaie  d'argent  de 

Rüblo,  s.  m. )  Rnssie,  4  fr.  oa  4  fr.  60  cent. ; 


monnaie  de  compte  du  memo  pays,  inferieore 
a  )a  premiere. 

Rübo,  j.  m.  buisson.  V.  Sorfa,  Sylva. 

Rubör,  *.  m.  'roogeur.  V.  Vermelhiddo.  Rou- 
gear  causee  par  la  pudeur,  etc.  (ßg.)  *Pudeur- 
modestie. 

Rubrjca  ,  t.  f.  rnbriqoe ,  terre ,  craie  rouge ; 
marque  rouge. "  Paraphe.  — # ,  pL  rubriques : 
tilres  des  livres  de  droit,  aulrcfoia  ecrits  en 
rouge ;  regle»  pour  officier,  en  terme  de  lit Or- 
gie; raies  rouge«  qui  les  indiquent  au  bre- 
Tiaire ,  etc. 

Rdbricaoo  ,  a  ,  p.  p.  de  Rubriear. 

Rubricadob,  s.wt.  celui  qui  parapbe. 

Rubbicab,  v.  a.  nurquer  en  rouge.  Pari« 
pber  .-  meitre  son  parapbe.  Contre-signer.  — 
com  o  proprio  aonooe,  (flg.)  signer,  sceller 
( une  TOrite ,  elc.)  de  son  sang.  0$  wtartgrts 
rubriedrdo  *  $ua  confUsdo  com  o  proprio  sosv 
gue9  les  nurtyrs  ont  signe  leur  confessionde 
leur  sang. 

RcBRicisTA ,  i.  m.  rubricaire :  qui  seit  biea 
toutes  les  rubriques;  qui  y  est  attacbe. 

Rubro,  a  ,  mdj.  rooge.  Roux,  roussatre. 

Rdc , «.  st.  ruch ,  rock  oa  rouck,  le  oondor. 
y.  Condor. 

Roc>b.  y.  JSaeaaeosr. 

Rucbocbö.  y.  Ruxoxö. 

Rdqo,  a,  adj.  roux;  roussatre.  Gris  clair,  en 
parlant  du  poil  d'un  cbeval.  (/aas.)  Grison : 
dont  les  ebeveux  commencent  a  blancbir.  — 
rodadOy  gris  pommele  (cberal).  Cab$Uos—t9 
ebeveux  qui  grisaillent.  Agua—a,  eau  rous- 
satre qui  decoule  des  oütos  salees.  Ficar  am 
«V^a  — «,  {ßg.  fam.)  s*en  aller  ea  ata  de  beu- 
din. 

Roda.  V.  Arruda. 

RDOAMfeaTK ,  adv.  rudemcnt,  grossiereaseat; 
en  Ignorant. 

Rüde,  adj.  2  gm.  rüde,  apre ;  grassier ;  igoo- 
rant,  lourd  v  stupide.  S*r—t  avoir  la  tetedurt. 

RooEMtHTE.  y.  Rudamenie. 

Rooiz  oa      |  grossierete    :    rüdeste    de 

Rudeza  ts.f.\  mojurs ,  elc.  Gaucberie ,  sto- 
pidile ,  pesanteur  d'esprit. 

RuDiiaio,  t.  oi.  (<.  d'ani.)  rudiaire :  gladia* 
teur  qui  obtenait  son  conge  par  son  meriie. 

Rudimemtos,  t.  m.pl.  rudünenu :  elements» 
Premiers  principe»  du  laiin,  d'une  scieace, 
d'un  art,  elc. 

Rübo  ,  a  ,  adj.  V.  Rüde. 

Roolla.  y.  Arruaita. 

Röfa,  i.  f.  sequenee :  suite  de  carte«  de 
memo  coulenr. 

t  Rufah,  v.  o.  et  n.  realer,  execnler  aa  roo- 
lement  sur  le  lambour. 

RunAN ix,  $.  äs.  oof.  de 

Rdfiäö,  t.  ob.  rollen ,  maqueraaa :  sea'e- 
neur  de  maurais  lleux. 

RupiAb  ,  v.  %.  faire  le  melier  de  Eftaquerrau, 
rafienner,  faire  le  ruflen. 
f  Röno.  y.  Brigoso,  BrtgU. 
RcrisTA,  t.  m.  ruflen  querelleur. 
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RUM 


JJü^ifl/"    I  roulemcni  de  tarobour*. 
novo,  f.  m.     } 

Rün>,  a,  adj.    potl.)  roux,  rousseau.  V. 

Runo. 

Ri'iga  ,  t.  f.  rido  -  pli  qui  sc  fait  sur  la  peau 

du  front,  du  visagc,  ele. 

RiT.Är..  V.  Enrugar. 

KfcE-nticE,  f.  w.  borboryp"»«  ■•  vcni  bnnanl 

dansles  inteslins.  ;/"ow.;  Uruit  sourd  qui  cir- 

cule,  fron-fron. 

Rugido,  $.  m.  rugisseinent;  cri  du  Hon.  Bruit 

dans  Ic*  inlesfin« ,  borborjffine*.  Brui*sement. 

ftLuinOi:,  \,  adj.  rugissant,  tjui  rugit. 

Rucin,  c.  n.  nmir,  se  dil  du  cri  du  lion. 

Bruirc,  craqucr,  faire  beaiuoop  de  bruit. 

•      Rrcoso,  a,  adj.  ride,  plcin  d«  rides.  Rüde, 

'  apre  au  loueher .  ruguent. 

Rcibaudo,  s.m.  it.de  bot.)  'rhubarbc :  plant« 

medicinalc.  —  rcrdadeiro  ou  dm  China,  rhu- 

barbc  de  la  Chine.  — dos  mongct ,  rlmharbe  det 

moines,  la  gründe  palicnre  de«  ;ardin*,pa- 

rclle  des  jardins.  —  brawo,  iiicchoaean,  lise- 

ioti  du  Brcsil,  rhubarbo  blanche. 

Riiuo,   9.  m. -bruit,  vararme.  Bruit  :  son 

agrcable,  munnuro  d'un  ruisscau.  Bruit,  que- 

relle,  dcmele,  ftumnlte,  eclat.  — ,  eclat.  vain 

appareil,  oslcntaüon;  renoiiioiec.   V.  Fama, 

Aome.  —  das  aguat,  inurrnure  des  eaux,  dun 

ruisseau.  —  den  armas,  elique'is  de*  armes. 

Rliüösam^nte, adv.  bruyamnient :  avec  fasle, 

avec  ostentation-,  atec  bruit. 

Rrmoso,  a,  adj.  eclatanl,  bruyant,  qui  fait 

du  bruit.  Cclebre,  fameux,  renomme. 

RüTm,  adj.  2  gen.  vi!,  abjeet,  meprisable, 

mauvals.  Depeudevaleur,donion  nc  laitpoinl 

de  cas.  Mechant,  pervers.  Mechant,  vicieux, 

traltre,  en  parlanl  des  aniinaux.  (fam.)  Pielre , 

cheiif,enroauvaiselat.  Ii/Wo— ,  raunen,  frf- 

pon ;  nomine  grossier  et  mechant.  A  um  — ,  — 

e  meto,  (prov.)  ä  corsaire,  corsairc  et  derni.  Em 

falUmdo  na  —  de  Roma ,  logo  assoma ,  id.)  en 

parlant  du  loap,  on  en  voit  la  queue.  Quem 

—  iem sua  terra,  —  e*  fora d'ella,  (id.)  celui 

qof  est  mechant  chez  lui,  est  mechant  partout. 

RüTmmexte,  adv.  mechaminent,  pieiremenl, 

cheliveinent. 

RcTüa  ,  s.  f.  'ecroulement,  ruine,  deperisse- 

raent,  destruetion  d'un  batiment,  etc.  (fig.) 

Ruine ,  decadenee ,  perte. (td.>Cause de  la  ruine, 

de  la  chute  de  quelqu'un.  (fig.)  "Ravago,  ren- 

versernent,  suppression ,  dmolation,  entiere 

dcslruclion,  ruine.  (/am.)  Deconflture,  ban- 

queroute,  ruine.  — *,  pl.  masuro,  resie  d'un 

editice  tombe  en  ruine.  Estd  proxinto  ä  sua  — , 

il  est  sur  le  penchant  de  sa  ruine. 

Rcinär.  y.Arruinar. 

Rui*DAi>K,#.  f.  nmlianceie,  malignito;  in- 

riignite,  action  vile,  iniaiiic,ba*»eiso,iu£auüe. 

Pelitvsse,  peude  valeur. 

Rn.iösAiifcMTK,  adv.  d'uueiuaniercruineuäe. 

Rumöso, Atadj.  ruineux :  qui  uicnace  ruine; 

qui  cause  la  ruine,  de  la  perle,  du  Uouimage, 

une  depense  execaftive. 

P.uipönto,  t.  m.  •  I.  de  bot.)  rhapontic:  planle 


I  c^mpo-i.  f.  _  hnUardn.  brande  cenlauree.  —da 
Ir.'rr«,  "<'ci;t^:irt*eda  Tage. 

t  Rrfr.,  v.  n.  {p.  us.)  tomber  en  niM,  i'e- 
"  c:ouh*r. 

l«i  Iva  .  r.  f.  ■(  de  bot.)  garance:  plant«  qml 
!  s?i  i  .i  tci.tlrc  en  rouze.  — do  Ltvanie,  *Uari: 
I  frur:iMre  du  l.rvai't.  Tingir  com  — , garannwi 
,  liüinlrc  en  nrnve  avec  la  garance. 

Huv.*\,  s.  f.  l.d'hist.nat.i  poisson  4aie 
I  do  la  C::n:i>.  —  dos  rios,  roasae  o«  rongeMre, 
;  poiss-iM  ;j'j  -.pnre  du  ryprin. 

l\i  i  vid.vö  ,  s.  f.  rousseur,  coulcur rousaitrt. 

IU  iMD.ii) ,  a  ,  adj.  dim.  de 

RiiM>,    a.  adj.  roux;  de  couleur  rootM; 

1  rousseau.  Riond,  dore,  de  couleur  dor.  Ba- 

;  mein  —  v  tnulher  l>arbvda,  de  longe  o$  tauda, 

j  (prov.   hüiinue  roux  el  fernme  tMrbue,de 

Ire  li-'U'-s  les  »alu«'. 

Iiii\u,  x.  m.    t.d'kiit.nai.)  trigle, 
rouget :  jMiisson  de  rner. 

Rn.AU,  f.  n.  rourouler.  V.  Rolar. 

Rllio,  i.m.  "lanie,  houle,  vagoe.V. 

iti.Mv ,*./".* tas,  pilc ,  monceau, 

Us  ma«;4ü.  V.  Arrumafäo. 

Rimai:.  V.  Arrumar. 

Ri'tvbo.  V.  Rumo. 

t  Ri-hk,  adj.  et  s,  2  gen.  natif  de  La  Grece * 
de  la  Thrace. 

Rl'Miadör,  a,  adj.  ruminant,  qni  nralne. 

RtüiAnoüRo.  Y.  Rumidamro. 

Rimiadüra,  #.  f.  ruroination  :  actio«  deru- 
uiner. 

Rimiar,  v.  a.  ruminer:  reraacber  ee qa'da  « 
mange;  so  dit  de  cerlains  animaux.  V.  Rum%- 
nar. 

f  Rümice  T  $.  m.  (I.  da  bot.)  Meillc ,  patiesre : 
plantos.  V.  Axedaira. 

Riixroöcuo,  s.  m.  jabot  ou  poche  des  ani- 
maux qui  ruminenl. 

Rt'MixAcjAö,  #.  f.  V.  Ruminadura. 

\\\  min aüo  ,  a  ,  p.  p.  de  Ruminar. 

RiMiif al,  adj.  2  gen.  ( f. d'ani.-  Fi fuaira  — , 
Oguior  ruminal,  de  Remus  el  Romulus. 

Rlüinänti  ,  adj.'i  gen.  romiaanl  ou  b*sul- 
que,<jui  ruimno  aniinal). Oa— «,  a.  pi.  lesra- 
ininar.ts :  clause  de  maromiferes  qui  ont  qoatre 
estomacs. 

RrmxAii,  v.  a,  V.  Rumiar.  Ruminer:  (/la.) 
penser  et  repenser  a  une  ebose,  la  bien  digerar 
dans  soti  espril. 

Rlmo,  s.  in.  (t.dc  mar.)  rumb  raire  de  rem; 
IrcnU'-dt  tiMomc  partie  de  la  boussole.  *lnolo 
d'un  raisseau.  (*nt.)  Üesure  uiariiiro«  e?qa 
palmc  et  ui;  poure.0«  de  cinq  palnae*.  (ßf.) 
Chemi;i ,  rouie  qa'on  suit  dans  uue  aflaire;  rat- 
niere  d'aglr,  conduite,  pracede.  Mudaräa—, 
vircr  de  bord,  prendre  uii*»  autre  route.  —  ap» 
parente ,  (t.de  mar.)  route  appareni».  —  aaa» 
rigidu  do  abaUmento ,  roate  ootr^gee  wo  m  dt- 
rive.  —  rerdadeiro  d'uma  derrota,  warn  üdltiü 
ou  reduitc.  —  eslimada,  roale.  es Ümee.  —  fbl$o 
ou  dcivio  de  —  verdadairo,  feusse  rearte.  Dor 
o — ,  Commander,  doiincr  la  roale. 
RcndH,  #.  m.'rumeur;  brvRqui  itrinad; 
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bruil  excite  par  la  craintc,  l'iodi^naijoti,  la  co- 
li re;  jugcmcnls  public»,  inceriains,  v.igues. 
—  confuto,  broubaba.  Corrcr  o  — ,  courir  Ic 
bruit. 

Rcmobzi.xdo,  t.  m.  dim.  de  Rumor.  Petit 
bruit,  petite  rumeur. 

f  Rümruu  ,  $.  m.  (fam.)  *  rumeur,  bruil  qui 
court.  V.  Rumor. 

*  Runka  ou  Rlmfa,  $.  f.  soric  d'ancien  Jeo. 
ftü.xiiA,  elc.  V.  Runka,  etc. 

f  Rüxico,  a,  adj.  runique  :  des  anciens  peu- 
ples  du  Nord  (langue ,  caraciercs,  poesivs—s;. 

*  ttrnsLMTo,  *.  m.  V.  Roedura. 

Rlpja,  i.  f  roupie  .-  sorle  de  luooiiaie  dans 
les  Indes. 

t  ßtPiCAÄRA,  t.  f.  (poil.)  •  chamoia,  cbevre 
gauvage. 

Rdptübjo,*.  m.  inslrumentde  ebirurgio  pour 
ouvrir  les  cautöres. 

Rcptlua,*. /".  rupture,  fraclure;  bernic.  V. 
Rolura. 

Rdral,  adj.  2  gen.  rural  :  situe  a  la  campa- 
gnc;  des  champs,  qui  les  coucernc. 

Rüscu,  #.  m.  brusc,  brusquc  :  arbrisseau.  V. 
Giibarbeira. 

Rlssia  ,  jr.  f.  (t.  dtyt'ug.)  Russic :  eoipire  &iluc 
jiaitie  eu  Asic,  parlie  011  Kurope. 

Rlshiäüo,  a,  adj.  et  s.  V.  Kuao. 

I5ls.sji.iio  ou  KiMi.uo ,  a  ,  adj.  d'uu  roui  clair ; 
d'j  couicur  rose  et  bl.inc. 

Russo,  a,  adj.  cl  s.  Russe ,  de  Russie. 

Küäso,  A,  adj.  \.  Rufo. 
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RuBiir.AMF.MTB,  «de.  rasliquemeot. 

f  Rusticar  ,  v. ».  demeurer  a  la 
y  passer  quelque  temps. 

RrsTü  idade,  s.  f.  qualite  de  ce  qui  estrasti- 
quo,  cbauipetre.  Rustictte,  groesierete,  rudesse 
dans  les  nsanieres,  le  Umlage,  etc. 

Rustico,  a  ,  adj.  rustique,  cbarapeu*,  da  la 
campa^ne;  incultc;  saus  art;  (/to.)  grassier, 
peu  poli,  malgracieux,  rusiaud,  agreste,  Istf- 
poii,  brutal,  rustre. 

Itüsmo,  a,  f.  paysan  :  babitaat  da  la  eem- 
pagne ,  boimue  grossier,  rusiaud.   .  •  « 

lirsTiouEZA.  V.  Rusticidade. 

Ulia-capäauia  ,«./".  ( J.  de  kot.)  '  galcga  ou 
galeu,  nie  de  cbevre.  Ruta  murarm.  ¥.;  4tV 
rud.i  <!<>$  murat. 

RuuiKSu.  V.  Russo,  Ruttiamo. 

Ri  tiläntk,  adj.  2  gas»,  brillant,  qui  »ritte, 
n  .spIiMidissanl.  p.  a.  de 

Rmilak,  «.  i».  briller,  resplendir,  a»eif  Pe- 
dal de  Tor,  reluire. 

Hütiio,  \yudj.{poH.)  eclalani cooum  Per; 
brillant.  resplendissaiiL 

Ri  tina,  cl«.  V.  Rotina*  ele. 

'  Hüro,  f.  m.  *  route,  elieuiia  qu'oa  faü(tti- 
neraire.  f 

Rltuo,  a,  adj.  Rutulc,  du  Latiuui.  Oj— #, 
i.  pi.  peuples  du  Laliuui. 

Ri'itka.  V.  Rolura. 

Rivlmuöso.  Y.  CaruntJuHO,  Carcomiit, 

Rcxux6,  *.  m.  cri  pour  faire  fuir  lea  aiacaaii 

Rv'iiimo,  elc.  V.  Hktthmo,  elo. 
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S,  s.  m.  dixneuYiAme  lettre  de  l'alphabet 
portugaia,  et  Ja  quiniieme  des  consonnes;  ce 
qui  a  la  forme  de  f.  La  lettre  S  oiiie  seule  si- 
gnilie  mo  ou  $anto,  samt;  dosigne  aussi  le  sud ; 
eile  est  ausfei  Tabreviation  de  mniidide  et  de 
«wo,  comme  dans  5.  S.  sa  saintete ,  S.  il.v  aa 
majeste.  Deux  t  (SS)  signiüent  tainta  ou  trea- 
aaints. 

*  Sa,  au  lieu  de  Sum.  ¥.  ee  moU 
SÄ  ou  Sa a  ,  f.  de  Säo.  V.  ee  mot. 

*  SiA.  V.  Som. 
"Saar.  V.Sartr. 

ir  Sabä  ,  a.  f.  ( I.  de  gtog, )  Saba :  ville  de 
Peraeeid'Arabie. 
Sabadear,  etc.    •   v    P<1,,    .        .m 
Säbado,  ete.      }  V.  WaoA...  elc. 

Sabaismo.  V.  Sabeitmo. 

Sabaö,  t.  m.  savon  :  pale  faitc  dhaile  ou  de 
graästte  el  dJun  alcali,  pour  d^grai««ser.  (/Ig. 
fam.) ' Aeprimande.  Sorte  de  fruit  du  Brrsif  <■?» 
grappes.  —  Au  Canmrim.  V.  8a**ira4ü$  Cm- 


Sabastro.  I  ^-«■^•lÄWialr». 

Sabradrador  ,  a ,  ad>.  qui  obsem  le  sabba^ 
comme  les  juifs. 

SAnnAPEAR.  V.  Sablatitar. 

Säbbad(»  ,  t.  m.  samedi :  septiemc  et  derniejr^ 
jour  de  la  setunino.  Sabbat :  jour  sacre chc^Iea, 
juifs ;  K'iir  reunion  en  ce  Jour. 

t  3a kb  vtakios,  s.  m.  pl.  sabbaUires i  iuisa« 
hcreli(jues  qui  obscrvcnl  Ic  sabbat.  ^ 

Sauüatico  ,  a  ,  a*lj.  Anuo  — ,  aiiaee  aabtwuJK 
quv,  cba(|uc  septiemc  auneo  che*  les  Juifs. 

Saab  % t ix a  ,  s.  f.  oOice  du  «awcdi ,  larai|aVsst 
n'y  a  poiut  de  föle.  SabbaLio« :  potile  tbesa  qua» 
les  ecolirrs  souliennent  Ic  taiaedLLeffaiieaiiiTi 
poseede  touws  les  lecooi dune#cBiaiM9qsie 
les  ecoliers  reciteul  le  aaoedu 

Sabbatimo  ,  a ,  adj.  da  eamedi  i  qai  ceejceaea» 
ousefaiile  saiaedi.  •■  • 

t  Sa  bba  maso  t#.  a«  taMbriWan  a>i  aabbat 
i:bca  les  juifs. 
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Sabbatbär  ,  c.  n.  sabbatiser  •  faire  te  »ab- 
tat; abeerver,  celebrer  le  »abbat. 

gABECBÖSO.    }   V.  So*«*...,  etc. 

Sabedor ,  A  ,  adj.  et «.  qui  sait  une  chose ,  in- 
struil,  in  forme  de.  (tmu.)  Savant.  Fötor—, 
faire  savoir,  infonner  de. 

Sabebobia  , s.  f.  sagesse,  prodence,  discer- 
nemenl.  'Savoir,  doctrine,  erudilion.*  Avis, 
eonnaissance ,  notice.  Liwro  da  — ,  la  Sapieoce  : 
livr*  de  Salemon ,  inlitule  I«  Sagesse.— eter- 
sm,  imcreada,  sagesee  eternelle,  increee :  v  erbe 
divin. 

•f  Sabeborherte,  ad*.  V.  Sabidamente, 


SABBDORziifBO,  dim.  de  Sabedor. 

SabeIsmo,  f.  m.  sabeisme  :  religion  des  raa- 
gea,  dea  Chaldeens,  adoralion  des  astres. 

Sabshca  ,  f.  f.  ( f.  iron.)  •  aaYOir. 

"  t  Sabiäbas  (a)  ,  adv.  aeiemment,  avec  con- 
naisMnce  de  cause.  Faser  alguma  eouea  a  — , 
faire  quelque  chose  a  bon  eacient ,  a  son  es- 
eieot,  la  faire  sciemment. 

*  Sabsrte.  V.  Seiente. 

Sab*o,  a,  adj.  de  Saba.  Sabeen,  qui  a  rap- 
port  au  sabeisme.  Lagrima—a,  (pott.)  l'en- 


Sabsos,  «.  m.  pl.  Sabeens :  peaples  de  l'Ara- 
Me  bearease. 

Sabbr  ,  o.  a,  savoir :  connaltre ,  ne  pas  igno- 
rer ;  avoir  dana  Teaprit ,  la  memoire ;  avoir  l'a- 
drease,  le  pouvoir,  le  moven  de  faire ;  etre  in- 
etruit,  informe  de ;  etre  verse  dans  an  art ,  une 
aeience.  —de  cor,  sav  oir  par  cosur.  —  fixamen- 
te,ao  cerlo,  »avoir  au  juste,  savoir  precise- 
BBent.  —  bem  da  eeu  officio ,  entendre  bien  sa 
Charge ;  se  connaltre  bien  a  son  melier.  —  «i- 
ver,  avoir  du  savoir-vivre.  Faxer  — ,  faire  sa- 
voir, informer.  Faxemos—,  aavoir  faisons.  Ndo 
— ,  ne  pas  savoir,  ignorer.  Udo  —  de  ei,  n'avoir 
pas  le  temps  de  penser  a  soi.  Ndo  —  da  mieea 
emulmde ,  (ß§.  fam.)  ignorer  parfaitement  une 
chose.  Ndo  —  eouta  alguma,  ne  s'entendre  a 
rien.  Ndo  eabe  menUr,  dar  uma  estmola ,  etc.  9 
il  ne  sait  pas  menlir,  faire  une  fois  1'aumöne. 
Ndoeei  oque  tenho,  ou  tenho  um  ndo  tei  que, 
J'ai  un  malaise.  Sem  o  taker,  insciemment,  a 
l'huu,  sans  le  savoir.  Sem  eu  o  —  ,eem  lu  o 
eaberet,  eem  eile*  o  eabirem,  a  mon ,  a  ton  tm 
a  votre,  a  leur  insu.  Udo  quis  maie  taber feile, 
Je  l'ai  plante  la.  Sähe  Dcot... ,  Dieu  seil...  Deot 
kern  eabe  que...,  Dieu  in'esl  teraoin  que...  J?  wm 
hörnern  quo  tudo  tobe ,  e'est  un  bomme  qui  n'i- 
gajore  de  rien.  Ä  — ,  savoir.  £a  —  ,  convem  a 
— ,  il  faut  aavoir,  il  est  bon  de  savoir.  Ndo  ha 
minamem  que  o  ndo  eaiba,  personne  ne  l'ignore, 
la«t  le  raende  le  sait.  EUe  bem  eabe  o  que  fax, 
il  eranalt  ton  aflaiie. 

SabCr,  e.  n.  savoir,  etre  savant.  titre  in, 
oiperimente,  en  savoir  long.  («)  Avoir  le  goüt, 
la  saveur  da.  (ß§,)  Plaire ,  etre  agrtable.  —  bem 
ob  mal ,  avoir  une  bonne  ou  anauvaite  saveur. 
teiamdo  me  tobe  bem,  (ßg.)  cela  ae  me  plalt 
pas. 


Sabbr-se,  c.  r.  6tre  connu ,  noloire.  Sabe-tt 
que...,  on  sait  que...  Vir  a— ,  devenir  noloire. 
poblic ;  se  decouvrir.  Se  ieto  rem  a  — ,  si  Ton 
vient  a  le  savoir,  si  cela  se  decouvre.  £  diena 
de  — ,  il  est  bon  de  savoir.  Com  o  tempo  tmde 
ee  eabe  ou  vem  a  eaber-te ,  tont  se  decouvre  avec 
le  temps.  Jd  ee  eabe%  (loc.  adv.)  bien  entendo : 
cela  va  sans  dire. 

Sabeb  , «.  m.  savoir,  science. 

*  Sabbbetes,  t.  m.  pl.  {t.  burl.)  savoir,  science, 
erudilion. 

Sabi amente  ,  odr .  savammenl ,  pntdesnnent; 
aagement. 

Sabichäö,  öka,  adj.  et  t.  (I.  burl.)  aavaa- 
lasse. 

f  Sabicboso,  a,  adj.  (I.  burl.)  faux  savant, 
aliboron. 

SABioAMERTE,  adv.  ouTertemeM^lalRsaeBt, 
evidemment,  manifestement. 

Sabjdo,  a,  p.  p.  de  Saber.  adj.  Savaai, 
docte,  eclaire ;  sage,  prodent.  —  da  todoe,  no- 
loire, manifeste ,  connu  de  lost  la  monde. 

Sabidoria.  Y.  Sabedoria. 

f  SABioos,  t.  m.  pl.  fixe,  appointements, 
trailement  d'un  eure,  d'un  vicaire;  emolu- 
ments,  casuel  legal  et  eonnu. 

Sabina  ,  e.  f.  (I.  de  bot.)  sabine :  petit  arbusn 
toujours  vert,  espece  de  genevrier. 

f  SabinIl,  «.  m.  terrain  plante  de  Sabines. 

t  Sabiro,  a,  adj.  qui  concerne  les  Sabios. 
On  le  dit  d'un  cbeval  blanc  et  chalain. 

f  Sabiros,  «.  m.  pl.  Sabins,  anciens  peaple 
d'lulie. 

Säbio,  ▲,  adj.  savant:  qui  a  beaocoupdn 
science;  sage.  Qui  conduit,  qui  forme  a  la  sa* 
gesse,  qui  est  plein  de  sagesse.  e.  m.  Savaot: 
personne  sage,  prudente,  savante.  O  — ,  la 
sage,  Salomon.  Ot  — e,  les  savants. 

f  SABis, «.  m.  pl.  nom  que  l'on  donnail  aai 
anciens  chretiens  de  Babylone. 

f  Sabismo,  *.  m.  sabisme.  V.  Sabeiemo. 

Säble,  t.  m.  (t.  de  blas.)  sable  vert,  eo  fran- 
eais  oouleur  noire. 

Saboarja  ,  e.  f.  savonnerie  :  Heu  od  fon  fa- 
brique  le  savon. 

Sabobira  ,  e.  f.  savonniere  :  femme  qui  fait 
le  savon.  (I.  de  bo4.)  —  erdinaria  ou  maier, 
aaponaire,  savonniere:  plante  earyopbyllee.  — 
menor9baetardaau  doeriee.  V.  Eecrophum- 
ria  dos  rios.  —  ou  taboeiro  da  Brasil,  aavoa> 
nier,  arbre  aus  savon  nettes.  —  ou  saboiit  e  das 
Canariae,  savonnier  dea  Ganariea. 

Saboeibo,  i.  m.  savonnier :  eeiut  qui  fait  oa 
vend  le  savon.  ( t.  de  bot.)  V.  Saboeira. 

Saböca  ,«.  f.  espece  de  petita  alose.  V.  SemL 

f  Saböia  ,t.f.t.de  gtof.)  Savofo :  proviaca 
dea  Euts  Sardes. 

f  SaboiJLro,  a,  «a>.  et  *.  Savoyard,  da  Sa- 
voie. 

SaboUta.  V.  Ceboleta. 

SABOaETE,«.*».  'aavonuclta:  boale,  tabletta 
de  savon  prepare.  (ß§.  fam.)  *  Hue«,oieq««riB. 
(burl.)  RepriBBande  puMiqua,  savon. 

Sabör,  «.  at.  'savouT;  ojBjaUia  eeaUe  par  n? 
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gott.  {ß§.)  Goal,  detir,  envie.  A  —  oa  e» — de , 
ab  goat  de,  an  gre  de. 

Sabobbado,  a,  p.  p.  de  Saborear.  asty.  St- 
voare. 

t  Sabobeabob  9  a  ,  «*>.  (p.  uff.)  qai  dornte  ou 
cause  de  la  savear,  qai  ataaitonne. 

SabobeAb,  e.  a,  aasatsonner  :  domier  de 
goot,  de  la  savear;  temperer.  Savoarer :  goO- 
ler  «Tee  attention  et  plaiair;  (ß§.)  Jooir  avee 
deliees. 

Saborbar-sb  (de,  es* ),  e.  r.  savoarer :  goo~ 
ler  avee  attention  et  plaisir.  (fig.)  tun  cbarme 
de,  te  eoanplaire,  prendre  plaiair  A. 

Saboribo,  a  ,  «*>'.  (p.  ut.)  qai  a  ane  saveor. 
ißt-)  ▼•  Agradavet. 

Saborosakbnte,  ade.  eavoareasement,  d'ane 
maniere  savoureuse.  (fig.)  A greab lernen t. 

SABOBoeiMiMO,  a,  a*>'.  ffnp.  de 

Saboboso,  a,  adj.  saYoareai:  qui  a  bonne 
savear,  beeoeoap  de  savear.  (ßg.)  Fletteor, 
agreable;  discret. 

f  Säbba  ,  f.  f.  forte  de  raiaio. 

Sabbb,  «. s».  aabre.  V.  Tergddo. 

Säbro.  V.  Seiaro. 

*  Sabbbo.  V.  Sabiio. 

Sabogäl,  f. s».  liea  plante  de  sareaax. 

Sabdgal  ,  edj.  2  fe».  f/ea  — .  V.  l/txi  da  eeo. 

Sabüco,  «.  a%.  racine  des  Cornea ,  de  la  queue 
des  animaux ;  racine  des  onglea.  V.  £'•**- 
gueiro. 

Sabocoxjräl.  V.  Sabugai. 

Sabccusibo ,  a.  m.  (i.  de  toi.)  tareao :  plante 
eaprifoliacee. 

Sabujo,  i.  m.  aorte  de  ehien  de  eheste,  ela- 
baud,  iimier. 

Sabcloso ,  a,  arf>.  aablonnoux :  qai  roale da 
**l>le  (ruieseaa,  etc.).  Urina  — o,  arine  tt- 
blonneuse,  chergee  de  «Tariere,  et  qui  indiqoe 
la  pierre. 

Sabobba  ,«./■.  (I.  da  bmw.)  faborre :  gravier 
pour  letier.  (I. de  m4d.)—y  ordaret  dant  let 
premieres  voies,  crasae  de  la  langae. 

fSABOBRÄB,  e.  a.  (f.  de  nur.)  saburrer, 
letier. 

Sabobbbrto,  a,  ou  i  saburreux,  pateox.  Lin- 

Sabvrrobo,  a,  «*?.  /  9**~-*t  Itngue  pAteuse. 

Sabobbo.  V.  9tilho,Zaburro. 

8iCA,t.  f.  traile,  traneport,  exportatioa  de 
marchandisea.  V.  Said:  'Tirage,  actioa  de 
tirer.  it.  V.  Saeea. 

f  Saca-bAla  ,  a.  m.  tire-balle  r  Instrument  de 
eerirmrgie  poar  tirer  ane  balle  d'une  plaie. 

fSAcA-sALAa,  «.  m.  tire-balle  :  instrument 
poar  tirer  ane  balle  dun  fusil,  d'uo  canon. 

Saca-bocädo,«.  e».  emporte-piece :  instro- 
ment  propre  A  decouper.  V.  Almofate,  fata- 
ler. 

tSACA-BOcAftOveo>.  m.  Pernio  — ,  (p.  ut.) 
drap,  etoffe  decoupee  avec  remporte-piece. 

Saca-bcxa  , «.  f.  saquebute .-  petit  Instrument 
de  moa ique  A  vent ,  forte  de  trompette  ou  trom- 
bone.  Eapece  de  pompe  marine.  "Tire-boarre: 
inj trument  pour  tirer  la  bourre,  la  cbarge  d'ane 
arme  A  fea. 
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SacAoa  ,  t.  f.  (I.  oTeree.)  satttie,  trtnee; 
eon.  Traite ;  tranapert,  exportation  denarekaav- 
ditef.  •Impot,  tribat,  droit  de  traile  foraJte. 

SacadAlla  1 1.  f.  action  de  retirer  la  ligM 
lortque  le  poitson  a  mordu  A  lIiameeOD. 

Sacado,  a  ,  p.  p.  de  Sacar. 

Sacador,  a,  «.  celoi  qai  tire,  qai  Ate.  ( I.  de 
comm.)  Tireur  d'une  lettre  de  change.  RecevtOf 
de  deniera  pablica,  etc.  it.  V.  Quikidor. 

SacahlA^a,  «.  f.  inttrameat  cftrtfltear  A 
bord  des  vaisseaux,  eapece  d'alguHte  A  fror  let 

8ACALABOB.  V.  ÄftU^lodOT. 

Sacaläö  Ott  SacIo.  Y.  Empuxdo. 

Sacaübba,  a.  f.  eapece  d'ancien  dtrd.  ?. 
Sancadilha. 

Säca-mbtAl,  t.  sjs.  y.  Aguiha  da  earMfe. 

Säca-m6las,  r.  m.  trraehear  de  dentt. 

fSACA-KAte,  «.  m,  (t.  de  seer.)  erat  de 
pompe. 

Saca-pelocro,  «.'«.  y.  Satabctot. 

SacAb  {dt)9  e.  «.  tirer,  sortir,  6ter;  Brnehtr. 
y.  Tirar.  — ,  arreefaer,  oter  de  force;  arrflcBejr, 
forcer  de  donner.  —  wma  lettra  &  oaoaMo, 
tirer  ane  lettre  de  change.  —  a  trpede,  lirer 
Kepee ,  degatner.  —  atgwm  dinkriro  m  alguim, 
arracher,  extorquer,  aecroeher  qaelqee  argejM; 
A  qoelqo'on.  —  tm  branco,  (t.d$  ccmm.)  tirer 
A  deeoavert,  tirer  aar  an  aem  haaginaire. 

8Aca-bAbo,  «.  *i.  quadrapede  qai  ressemble 
aa  füret.  V.  Tourio. 

Sacari'a  , «.  f.  grande  qoaatilA  de  säet.  Impet 
aar  lea  exporutiont ,  droit  de  traite  ferttee. 
(•»!.)  Faoste  alarme. 

Sacarino.  y.  Saehmrino. 

Saca-tbapo  ,  a.  m.  tire-boarre  :  iastniment 
pour  tirer  la  bourre  d'un  fotil ,  etc. 

Sagca,  a.  f.  grand  tae;  ton  contena.  Balle 
(de  colon,  etc.). 

f  Saccada,  a.  f.  sacbee :  pleia  ob  aac. 

Sicco , «.  m.  tac :  aorle  de  grande  peebe  der 
toile ;  son  contenu ;  meaure  de  graln ,  de  fr- 
rine ,  etc.  ( 6  alqaierf  en  Portugal ).  — ,  babit  de 
grosse  toile  ou  bore,  habit  de  penitenee,  d*bo- 
miliation ;  (/le.)  ce  qui  en  a  la  forme.  — ,  pHlagv 
d'une  Tille,  etc.  Jfe/Iar  o  — ,  volar,  piller,  ae- 
rober. Dar  a  ctdad*  a  — ,  livrer  la  vitte  ai  pH- 
lege.  Ä  cidade  i  dada  a  — ,  la  ville  et!  an  piilaf*- 
Hörnern  de  — ,  porte-faix.  Nabot  em  —,  cbat  en 
pocbe.  Seteao—,  eo  —  em  terra,  (/aem.) beao- 
coup  de  gena  poar  ne  rien  faire  ottfatofjftaf. 
&  um  —  de  carne,  c'est  ane  matte  da  ehttr. 
Faxer  metter  a  alguem  a  lingua  ne  — ,  (/!#. 
fam.)  mettre  qaelayan  aa  see. 

Saccola,  «.  f.  betaee,  biatae  de  frert  qür- 
teur.  Sacocbe. 

'  SäcgohAno,  ff.  m.  tac,  pillage.  U,  V.  JbbbV 
morde. 

^sÄ.  }  V.Ä*««tor,Ätt-fer. 

t  SacAllo  , «.  m.  acba pelle ,  petit  teaiple. 

Sacerdöcio  , «.  m.  sacerdoce :  caraesere  de» 
prelres;  prAlres;  corpa  de  preim; 
des  sacritica  teure. 

Sacirdöta.  V.  5aeerdol«j«, 
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Sacbrbotal,  *4j.  2  fem.  faccrdotal:  da  M-  [charistic.  Corps  doJesus4Jmslaous»c*espeees 
cirüoct.  eurhanstiquc:»,  Trifs  Saint-SacreuL*nklij$terc. 

'Sacardötk,  t.  m.  prctre.  V.  Presbyiero.  Sa- 


eerdole,  pretre  hebreu.  Saerificateur,  che*  los 
paftns.  £«mmo  — ,  souverain  ponlife:  sc  dit 
de  Jesus-Christ  et  du  pape.  Grand  sarriücatcur. 

Sacerdotiza  . «.  f.  preirewe :  fciumcailacbve 
fco  senriee  des  faui  dioux. 

Sacha  ,  f.  f.  urclure.  V.  Saehadura. 

SAOiioo ,  a  ,  p.  p.  de  Sachar. 

Sacbabor,  f.  st.  sarcleur. 

Sachadüra,«./'.  l'aclionde  sarcler,  otc.  "Ser- 
fouettage. 

Sacbaö,  a.  s*.  auf.  dt  5«rAo.  Grand  *ar- 
cloir. 

Sachar,  e.  fi.  Mieter  :  arracher  les  mau- 
vaises  herbe*;  aerfouetter,  remuer  la  ierre  au- 
tour  des  planlcs. 

f  Sacharifera  ,  adj.  f.  saccharilcrc ,  (puule) 
qui  donne  du  Sucre. 

t  Sacharjuo ,  a,  adj.  (I.  de  chim.)  saueba- 
reux  ou  Saccharin :  de  la  natura  du  sucre,  qui 
eo  ooatieot  les  prineipes.  Arido  —  ,  aeido  Sac- 
charin ou  oxaüque,  lire  du  bucro. 

Säcbo  ,  t.  st.  sarcloir  :  inslruincnt  pour  sar- 
cler.  •  Serfouetle  •  outil  de  jai  dinier  pourser- 
foüelter  ou  serfouir. 

Sachöla,  a.  f,  peilte  beebe,  grand  sarcloir. 

Saciädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Saciar,  r.  a.  rassasier,  assouvir.  Dcsal lerer; 
tbreuver. 

Sauär-si  (de),  v.  r.  sc  rassasier,  au  propre 
et  au  figure. 

Saciäyrl,  adj.  2  gen.  qu'on  peut  rassasier. 

Saciedäde,  t.  f.  sattele ,  lassasieottul. 

SÄco,etc.  V.  Sacco. 

*  Saqou.  V.  Sasäo. 

'  Sacomäo,  clc.  V.  Saccomäo,  etc. 

•f  Sacokduo  ,  *.  m.  iuscclc  apiaire  de  Pilo  Ma- 
dagaskar ;  i\  fait  uue  espece  de  niial. 

Salotrih.  V.  Sucuturiiw. 

Sacra,«.  /.  'cauou  d'aulel :  tablrau  de  priores 
mobile  sur  l'aulel.  Canon  da  la  messe,  it.  V. 
Sagrmfäo. 

Sacjlamsntädo,  a,  p.  p.  de  Sacratnentar. 
odj.  k  qui  on  a  adminislro  Ica  sacreiiiento. 
TransflubsUmtie.  0  doente  foi  — ,  le  »na  lade  a 
ete  administre. 

Sacaamuitäl,  adj.  2  gen.  sacra  mental  ou 
saaramentel :  qui  apporlicni  au  »acreuienu 

&acrajikxtaliiextk  ,  oJc.  sacrauieiiUilement 
an  jacramentclleujcni. 

Sacramextar  ,  v,  a.  dooner,  adininistror  les 
sa#renittiU.  Transsubstaulier.  :  chan^er  en 
Corps  et  en  san^  de  Jesus-Christ  le  pain  et  le 
▼in  dans  1  eucüaristie. 

Sacrauektär-sk,  v-  r.  recevoir  les  sacre- 
ments.  Se  transsubbiautier. 


*Sai;itcU>.  (ant.)  Serm^nt.  —  do  «/f«r,  baiut- 
Saercinrnt  de  l'aulel,  de  reuchdrisiie. 

Sacra i.io,  s.  m.  tabernacle :  petit  temple  qui 
renferii'.e  leeiboirc.  Sacraire,  petit  temple.  fcn- 
droit  oü  i'on  earde  les  rcliques,  etc.,  tnscr. 
ßg.)  liiteiieur  d'une  penunne. 

Sacuas,  t.  f.  pl.  les  Ircis  oanons  d'jatel.  V. 
Sacra. 

SAi.it atissimo  ,  a  ,  adj.  aiip.  de  Sacv  e«  S*- 
gradu.  Trcs-sacre- 

Sacuk  ,  *.  m.  sarre;  sortede  fancen  qui  timl 
du  lanier;  ritmi-ranen ,  quari  de  coulerrioc 
V.  Sucrt). 
SaCkH-icapo,  a.  p.  p.  de  Sacriflttr. 
S\<    inc.ADön,  A,t-  sacritirateur. 
■f  Sa(.i:ik.  ai..  aHj.  2  ovD.qui  conccrnc  le S4- 
crifice. 

SacuifkAxti.  ,  adj.  Q  gen.  sacrifiant ,  qui  sa- 
crilie.  p.  a.  de 

Sv  i'.ificäk  'a),  e.  «.  saerifler  fa),  offrir  an 
s.irrilire  n  l)ieu,arec  des  eereraonie*  solfn- 
uelles,  pour  lui  rendre  un  üoirrerain  hommaef 
irrunoler :  so  pri\er  de  quelque  chose  aprcat>>" 
pnur  lamour, en  fateurrle  qnelqu'un;  rendro 
>iclime,  eiposcr  ä  un  dancrer  evident t  etc.. 
abandonner. 

SAcr.mciR-6Ev  v.  r.  se  consaerer  a  Diru. 

{pur   Se  saeriller,  sc  d»:vont:r.  s  imitioler. 

f  Saciuficativo,  hymdj.  propre  an  Mrrißc 

t  Sacp.ikicatel  t  ed>.  2  gen.  sacrittable;  c(u. 

doit  etre  iramolii  en  sacrißcc;  (jui  peut  <m  doii 

eure  sacriüe. 

t  Saci.ificial.  adj.  2  gen.  qui  conccrnc  h* 
saerifiecs. 

Sacrificio,«.  m.  sacriürc  :  offiraude  a  Divti 
avec  des  cereinonics  ou  ä  des  eines  difinise.', 
au\  pa-isions,  elc.;(/ly.)  renoncemenl,  alan- 
don;  ineurtre  pieuxen  l'honneur  de  Dien  e-i 
des  dioux.  Sacritice  de  J.-C.  sur  l'arhre  de  h 
croix.  Aetion  de  sacrifler,  la  chose  sarriflff- 
(/ig.  i  '  Soumission .  dvferenre,  inetnc  invulor- 
taire,  au  senüment  d'aulrui.  —  do  aUar%  da 
mitta ,  sacritice  de  lMutfi ,  la  messe. 

+  Sa  er.  i  pico  ,  adj.  et  a.  (pec*J.)  qui  prend  sein 
des  facriiiees. 

f  Sacrihculo,*.  et.  terme  domepria  che: 
les  ancieus.  dim.  de  Sacrificv. 
S\CHiLE(;AXEXTEt  odr.  ^acrilefement. 
Sacril^io,  s.  «.  sacriiege : aetion  impft; 
pruf;maiion  des  ebosea  saerees ;  atlenlal  eeetre 
une  per»oune  sacree.  'Peine  conire  les  saerile- 
pes. 

Sac^ilf.go,  a,  adj.  ets  sacrilesje  ;celai  qai 
couiütet  un  saorilvue;  souille  dfun  saerilege. 
-|-  Saciust.i,  ü.  in.  sacrisle.  V.  Sacrisläo. 
Sacuistä  ou  Sacristäa9s.  f.  saeristnie  t  re- 


S acr avcmtä  r. i o,  adj.  et  s.  m.  soeramentaire :    li^ciise  qui  a  soin  de  la  sacristie.  renne  de 
bereüquo,  calvinisie,  auin^lieii,  qui  est  dans    sacrisUiin. 


l'erreur  sur  Teucbaristie. 

Sacrahe.nto,  «.  m.  ta cremen t :  sigue  TisiMe 
d*une  chose  ou  d'une  gracc  iuvisible  ineütuce 
pax  Dieu  pour  la  sa^ncüfloaüoii  des  Arne»;  J'eii- 


f  Sac:ustania  ,  a.  f.  emploi  de  sacrislain. 

Sacristie ,  benclice. 

Saouiütäö,«.  m.  saeristain :  celof  qai  a  so« 
d'une  sacristie;  digoitedanjcerlaiDStoapiirar»- 
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ete.«*»«idr,  grand  saeristain ,  preire  aacriMain. 
*—  m$mar,  aouf-aacrisiain.  Como  conto  o  ab- 
bade  rerponde  o  — ,  (loc.  prov.)  tel  maltre,  tel 
Tal  et.  Bern  de  —  cantando  vem  cantando  cdo, 
(prov.)ce  qui  vienl  de  la  flute  relourne  au  lam- 
beur  .*  aien  mal  aequis  ne  proliie  pas. 

Sackistia  ,  t.  f.  sacristic  :  lieu  oü  Tan  ren- 
fenne  Itf  vases  sacres ,  las  ornements ,  etc.,  oü 
tos  pfttret  eHiabillent,  etc. 

Sacso ,  a  ,  adj.  sacre.  V.  Sagrado.  O  —  cot- 
Jtfi#,  le  saere  College.  Otto  —  *  sarruin.  Or- 
dini  — «ff  ardres  majeure  r  la  pretrise,  le 
diaeaoal  tt  le  toue-diaeonat. 

SACuo-LOMiia,  f.  m.  [t.  (Tonnt.)  mutete  sa- 
cra-tambaire. 

SaCKoaiWTO,  a  ,  mdj.  sacre,  tres-saint. 

8acc»J»a.  V.  Saeikrfwtora. 

SacumdIlla  ,  t.  f.  leger  seeoueraenl,  legere 
eecouase. 

■fr  SACVMDASftüTa,  od«,  avec  seeousse;  brua- 
ajueiueut. 

Saccüivo,  a  ,  p.  p.  de  Saemdir.  adj.  Seeoue. 
Broaqu«,dedaigneu\;  dur,  iniraitable. 

f  SÜcodioo«,  a  , «.  celui  qui  bat,  qui  secowe. 

ÄACUtrotiaA ,  a.  /.  aetion  de  sccout r,  de  bat- 
Ire,  d'epousseler  un  habii.  V.  Sacudimenlo. 

Sacudiuirto  ,  «.  m.  secouemcnt :  aetion  de 
aeeouer.  L'aetioti  de  repousser,  de  rejeler :  de- 
dain,  raepris.  Ebranlciuent,  agitation ,  coramo- 
Üon ,  seeousse, 

Saccdjr,  v.a.  secouer,  ebranlcr,  agiler,  re- 
mucr  fo r lernen t.  Secouer  ?  battre  un  babitpour 
m  öler  la  pauaaierc ,  atc.  Cbalier,  battre.  Jeler, 
repowscf,  eloigner  de  soi  avee  violence.  On 
le  dit  au  pbysique  et  au  in  oral.  Rejcter,  chas- 
e«r,  rentoyer.  —  o  pö  o  miguem,  epousseter, 
battre  qnetqo'un.  — -*■  pödos  pei,  ou  dos  sapa- 
tarn,  secauer  la  poossicre  de  »es  souliers  :  s'ö- 
lerigner  d'un  lieu  qui  no  raenle  que  haine  et 
mepris.  —  ojugo,  (fig.  secouer  le  joug,  s'af- 
franebir  de  la  doniinaiion. 

f  SaccpAm a,*.  f.  (I.  tthist.  nat.  *guan  :  oi- 
scani  qui  tieni  du  heeco. 

f  dADiAMiNTS,  adm.  en  bonne  sante.  V.  Sau- 
dmcehnenl*. 

f  Sadio  ,  a  ,  adj.  Balubre ,  *ain ,  qui  eontribue 
j»  lia saate*  V.  Smdwtel.  Sani,  qui  jouil  d'une 
bonne  santc.  Qui  mena^c  sa  vie  elsa  fanle.(/io. 
§mrU  Peu  liberal. 

f  Sädo,  i.  m.  sorlc  d'cmbarcation  pour  la 
peeam,  dans  Find?. 

SADVcfl8MO,f.  01.  sadueeisme :  doctrine  des 
Saduoeeaa. 

SamcM*,  a,  m.  pl.  Sadueeena  :  seetaires 
joüa«  »alehalietea. 
SaIta.  V.  Suwtm. 

Säfa,  int4rj.  fmm,  fuyon3,  c:e.,  ou  sortez 
d'ici,  tic.Safat  Dieu  inen  ganlc:  !uin  d'ioi! 

SafAdü,a, p.p.  de  Safar.adj.  Use.  Dxuhciro 
— »maeuaia  daot  rempreinte  est  efTacce. 

Safak,  e.  c.  uscr  .-  «leteriorcr  par  Tusai;ey  le 
f in  Ilamaul  Degafer  dune  chose  qui  eiupeche, 
«te*i4ajbignaier.  AUeger  un  vaisseau  :  le  de- 
•burfar  ate<  c^  qui  paut  l'embjuraaser  dana  un 


combat.  —  uma  talka ,  (f.  de  mmr.)  parer  un 
pAtan. 

Sapar-ar,  v.  r.  a'enfuir,  a'eehappet.  (ßf.) 
Eviioi\se  dispenser,  refuserde  faire  übe ebote. 

f  Säfaka  ,  *.  f.  desert  rocailloai. 

f  Safärio,  a,  adj.  Roma  — «i,  gretiade  a 
gm  ins  canreS. 

Säiai.o .  a ,  adj.  hngard.  On  leditdu  faneon , 
etc.,  difficilo  a  apprivoiser.  (fiq.  forn.)  Dcdai- 
uneux.  farouche,  intrailabte. 

Safätk.  V.  A^afate. 

Saff.na.  V.  Saphena. 

Safio,  f.  m.  cspor.e  de  congre.  V.  Congtö. 

Sapio,  a,  adj.  rnstre.  grossier,  ignorani, 
roal^raciciix. 

Safika.  V.  Saphira. 

Sahj,  \yadj.  (Jcbarrasse,  pret.  Vide,qu'on 
a  deebarge  (raisseau ,  etc.).  (fa.)  Übte , 
quitte,  etc. 

f  Saföks  ,  t.  m,  eorte  de  largcs  ealottea  I  la 
suiflse. 

Sakka  ,  $.  f.  grandc  enclume  carrce.  Reeelic 
ifolive«.  Olivaison.  Annode  —  ,  anneeeo  la  re- 
coHe  d'olivea  e*t  abondante.  it.  Y.  Sdfmrtt. 

Safkadf.ira  ,  t.  f.  outil  de  furgeron  pour  per- 
cer  lex  eeib  a  ccriains  instrumenta,  eomme  tu 
bacbo,  le  marteau,  cte. 

+  Saträö,  t.  m.  (t.  de  mar.)  —  do  ferne,  sa- 
fr.in  du  pouvrrnail.  —  da  beque  ou  apoio  do 
ialhamnr,  ropos  a  Tancle  du  brion  pour  rece- 
voir  l<>  bonl  inferieur  do  taille-mer. 

Saga,«,  f.  chanrequ'on  met  sur  le  derrffire 
d'une  Yoilnre.  Derriere  :  parlic  du  derricre 
d'une  chose.  V,  Retaguarda.  Sorcicre,  magi- 
eienne. 

*Sag\cama. 

V.  Sagaridade. 


*Sagicama.   \ 

•S\GACI>7A.       > 

'Sacacia.       / 


SacacioAdb  ,  f.  f.  aagarite :  peneUation  d'es- 
prit.  V.  Astucia.  Pinesse  de  I'odorat  dans  un 
cbien  de  chasse.  "Tn«iinet  des  animaui  a  pres- 
scnlir  cc  qui  leurest  bonou  nuisible,  etc. 

Sagacissiwo,  \,adj.  tttp.  de  Sagdx.  Qui  a 
beaueonp  de  s.v.acitc. 

Sagapiimo,  /.  m.  sflgapinara,  gomme-saga- 
pin  ou  ^omme-MTaphiquc. 

Sagä7,  t.m.  insecte  qui  pourstiitet  tue  les 
araignees. 

Sagä7,  adj.  2  gen.  »sgace,  doue  desagacite, 
pöuelrant;  adroit,  flu,  rusc.  On  le  dit  (Tun 
rhien  de  chasse  qui  a  I'odorat  fin ,  des  animaui 
qui  prrssentent  ce  qui  leur  est  hon  ou  nuffibfe; 

Sacazidadf..  V.  Sagaeidade. 

Sagäzm  fntf,  adr .  atec  sagacit^ ,  aveeflnesaV. 

•  Svgkika  ou  Svgkija.  V.  Sabedur\a. 

■f  Sagkma,  s.  f.  prison  des  eaptifs,  cbex  le« 
Maines. 
•Svgrk.  V.  Sabedor,  Sabio. 

•  Sagi;/a  ,  etc.  V.  Sabedoria. 
*Sagiaö.  V.  Saidö.Afgos. 
Sagixauo,  a  ,  p.  p.  de 

f  Sagi.nAr,  v.  a.  engraisser.  V.  Cevar. 
t  *  Sagiü.n  ,  s.  m.  bas  oiBoier  de  justfee,  tWtf 
ele.  T.  Seaiäo. 
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f  SaoirAvb,  t.  m.  (I.  d'Atie).  V.  PrateUW*. 

f  Sacitadas  ,  adj.  f.  pl.  Folhat—,(t.  de  bot.) 
sagittees ,  (feuilles)  en  forme  de  lanee,  de  fle- 
che.  V.  Afrechadat. 

Sacitäl,o4;.  2  gen.  Sutura—,  (f.  ffanal.) 
•■iure  aagiltale,  du  crine ,  en  forme  de  flecbe. 

f  Sacitamaiör,  t.  f.  plante  aquatique,  ea- 
pece  de  renoncule. 

SagitArio,  f.  m.  Mgiitaire:  neuvieme  signe 
du  zodiaque;  archer  qui  tire  de  i'arc. 

Sagitifero ,  a  ,  adj.  (poit.)  qui  porte  des  fle- 
ches. 

Sago,  «.  m.  #aaie  ou  aagum  :  vetement  mili- 
«aire ,  antique ,  attacbe  a  la  ceinlure  et  couvrant 
les  cuisses. 

f  Sacra  , *.  f.  feie  patrooale. 

SagoTm.  V.  S*gui. 

Sacracaö  , t.  f.  *  aacre :  actioo  de  aacrer  an 
roi,  un  eveque;  ceremonies  qui  l'accompa- 
gnent.  Consecration  d'one  eglise. 

Sacradambnte,  adv.  avec  respect,  veneration. 

Sagrado,  a,  p.  p.  de  Sagrar,  adj.  Sacre : 
qui  a  recu  l'onction  aainte;  saint,  respeetable; 
inviolable;  mis  en  reserve;  consacre  a  Dicu. 
ißg.)  Qui  merite  une  veneration  particuliere. 

Sagrado  ,  i.  m.'  franchiae ;  aaile  ouverfc  aux 
criminels  dans  les  eglises,  elc.Lieu  saint.  (/ig.) 
Aaile,  refuge,  Iieu  de  sorete.  Mitturar,  cem- 
fumdir  o  —  com  o  profano ,  mtler  le  sacre  et  le 
profane. 

*  Sagral.  V.  Secular. 

SacrA r  ,  v. *.  aacrer  :  conferer,  avec  des  ce- 
remonies, un  caractere  de  saintele;  faire  la 
c£remonie  du  sacre.  Consacrer  une  eglise. 

Sacre.  V.  Sdcre  (demi-canon). 

Sagü ,  e.  m.  sagou  :  espece  de  pate  vegetale , 
alimenteuse;  moelle  du  palmier  landan.  Bois- 
son  spirilueuse  faite  du  sagou. 

SacuAO,  t.  m.  petile  cour  dans  i'interieur 
d'une  maison;  entree  couverte  d'unc  grande 
maison ;  sorte  de  vealibule  ou  plutot  de  grande 
allee. 

Sagoätb,«.  tn.  (t.  d'Atie)  present,  cadeau. 

f  Sagüeiro,  t.  m.{t.de  bot.)  sagoulier  :  pal- 
mier, fougere  qui  donne  le  sagou. 

*  Sagosza.  V.  Sagaeidade. 

Sacci,  i.  m.  (t.fhitt.nat.)  sagou  in :  petit 
singe.  —  prateado  do  Pari ,  mico.  —  pequenino 
do  Marankdo,  l'ouisliti. 

Sacöm.  V.  Sdgü. 

Sacontin o ,  a  ,  adj.  de  Sagonte.  Ot  — ,  m.  pl. 
tes-Sagonlins,  babiUnts  de  Sagonte. 

f  Sacdnto,  t.  m.(l.de  giog.  onc.)  Sagonte, 
ville  d'Espagne,  aujourd'hui  ruines  de  Mor- 
vi*dro. 

Saggr.  V.  Sdgü  et  Sagueiro. 

Sabida,  etc.  V.  Saxda,  etc. 

Säia  ,  t.  f.  jupe  de  dessus.  —  de  malha,  cotte 
de  mailies. 

"  Saiagubz.  V.  Groteeiro,  Rutlico. 

Saial,  t.  m.  bügle,  bure,  burat :  grosse  etofle 
de  laine.  Drap  croise,  cuir  de  laiiie.  (ßg.)  Ve- 
lemeot  Cait  de  bure,  etc. 

'  Saiaö,  t.  m.  bourreau.  V.  Algox,  AgmxM. 
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fSAiiö, «. m.  (<.  de  b*L)  Je«e*rbe  acber**- 
eente .-  plante  erassulea.  —  eurfe,  Joubarbedes 
toits. 

Saibo,  t.  s*.  *aavear.  V.  fUtahio. 

SaibrAO,  otif.de 

Saibro  ,  «.  m.  gravier  :  gros  aable  aaele  da 
trea-petila  cailloux. 

Saibroso,  a,  adj.  gravelenz»  sablonnfwii, 

SaYba,  *.  f.  sorlie,  l'acüon  de  sortir;  isane, 
endroit  par  ou  l'on  sort.  Promeoade  b#cs  das 
portes  d'une  ville,  debors.  (>lf.)  RaiaeM, 
moyens  qu'on  emploie  pour  reaeadre  ane  dim- 
culte ,  pour  sortir  d'embarras,  elc  (id.)  laaea, 
evenemeni,  sueoea  d'une  affaire,  denoeesianU 
"  Deboucbe,  moyens  de  vendre,  facalile  de  de- 
bil. Sortie:  attaque  de  gens  aasieges*  SailHe: 
partie  qui  avance,  qui  Sorten  debera. Lette: 
l'beure  A  laquelle  une  aaaembleje  ae  levepaer 
flnir  la  aeance.  A'  —dey*u  sortir,  ea  aertant 
de ;  a  la  fin  de  ( Tannee ,  de  rhiver,  etc.). — d» 
anno,ün,  boul  de  Tan.  —david*,  la  mort.— ds 
propotilo.  V.  Digrettäa.  Faxend*  9 
que  lern  — ,  marchandise  de  debiL  Am  fa 
näo  Um  — ,  le  commerce  ne  va  paa.  Est* 
Um  —  par*  duat  ruat,  cette  maii 
dans  deux  ruea. 

Sajda  ,  adj.  f.  On  le  dit  de  la  remelle  de  ear- 
tains  animaux  loraqu'eiie  eat  en  enalenr.  Je» 
d*r  — ,  etre  en  cbaleux. 

Sa'i'do,  a  ,  p.  p.  de  Sairy  adj.  Saülanl :  qß 
avance,  sort  en  debors. 

Saieta,  t.  f.  saiete,  serge. 

'  SAiizA.  V.  Sagacia***,  Atimeim. 

f  SaKga,  t.  m.  (I.  tfkitt.  n*l.)  aaiga  :  eaaeot 
d'anlilope  du  Nord. 

Saimbl,  «.  m.  prämiere  pierre,  aar  le  ebaei- 
teau,  qui  commence  A  former  la  voete. 

SaKmAnto,  t.  m.  (ani.)  pompe  fanebfe,  cat- 
tege  en  deuil.  'Fin,  terme,  conoloaioa.  T. 
Saida. 

Sainete  , «.  m.  morceau  de  graiase ,  de  leeattf 
ou  de  cervelle  qu'ea  donne  4  un  faueon,  ete., 
a  son  retour,  (ßg.)  Morceau  deUcat.  (aal.)  Qeü, 
saveur  agreable  oVan  meta.  (id.)  Illerhaiairai 
tout  ce  qui  attire,  gagne  le  emur.  (ieL)  'Sana*, 
assaisonnement;  du  piqnanl. 

SaYnba,  t.  f.  (cmt.)  saline.  iL 
petite  jupe. 

SAKtiHo,  t.  m.  dim.  de  Sdio.  Sorte  de 
de  femme. 

SaVntb,  adj.  2  gen.  qui  sort;  qni  neMt.  e\e> 
de  Sair. 

Säio,  t.  tn.  aorte  de  caaaque  Utfe  et  aaas 
boutous. "  Seie.  V.  SAgo.  —  des 
cien  habillement  de  femme 
a  manches  pendanlea  et  i  longue  avaea)aw 

'Saioaria,«.^.  ezecution  faite  per  ea  al- 
guazil ,  etc.  V.  Algozaria. 

*  Saiokizio,  t.  m.  V.  C*rter****u 

Saiotb,  r.  tn.  dim.  de  S*w.  iaaoa^  cetiUae; 
cotte. 

SaIr  (da) ,  e. «.  sortir :  paaaer  da 
debors,  (A^.)  d'un  tempa,d'ene 
•tat,  d'une  aitaaUea  aeoiMf ,  efe,  «4 
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ne  pas  deraeurer  ou  rester;  (fig.)*e  dit  des  bor* 
nesdudevoir,  ducaractere;partir,  a'echapper; 
se  tirer  d'embarras ,  se  degager,  sortir  d'une 
difficulte.  Sorür  de,  6tre  issu  ,  tirer  son  on- 
line, venir  de;  avoir  pour  principe,  (ßg. ) 
Naltre,  en  parlant  de  quelque  production.  Pa- 
raltre  au  jour,  etre  rendu  public.  S'ofTrir,  se 
presenter.  Sarpasser,  exceller,  se  distinguer,  sc 
tirer  de  la  foule.  Coüter,  revenir  a  lant.  Saillir, 
s'avanceren  debors.  Aller  ä.  (t.  de  peint.)  Bril- 
ler,  paraltre.  £tre  en  chaleur.  V.  Saida  (adj.  f.). 

—  <f  campamha,  aller  a  la  guerre,  se  mettre  en 
caaipagne.  —  ao  inimigo,  marcber  a  Tennemi. 
— «  eampo,  entrer  en  lice ,  s'engager  dans  une 
oootesUlion.  —  ao  encontro.  V.  ce  mot.  —  d 
ha,  natlre,  venir  au  monde;  paraltre ,  etre 
donne  en  public,  en  parlant  d'un  livre.— «  pu- 
UitOyd  praea,  se  divulguer,  devenir  public. 

—  m  alguem,  ressembler  a  quelqu'un.'  Sai  a 
le»  pai ,  il  ressemble  a  son  pere  ou  il  tient  de 
ton  pere.  —  edro,  coüter  eher.  —  com  a  eua , 
en  Tenir  ä  ses  fins ,  I'emporier  sur  ses  con- 
enmnts.  —  com  alguma  eouta ,  dire  ou  faire 
pielque  ebose  d'inattendu  oo  bors  de  pro- 
mm.  —  eerlo,  se  verifier,  se  conflrmer.  —oVette 
mundo  ou  da  tida.  mourir.  —  do  mo,  perdre 
'esprit,  deren ir  fou.  (flg.)  Extravaguer  de 
oie,  etc.  —  do  propotito ,  sortir  de  son  sujet ; 
aire  une  digression.  —  do  barraneo ,  do  ato- 
eiro,  (/ig.)  se  tirer  du  bourbier;  sortir  d'em- 
«rras,  etc.  —da  madre.  V.  ce  mol.  —de  si  ou 
'6ra de  ei ,  sortir  de  son  assielle  naturelle;  etre 
orieux.  —  em  terra,  descendre  en  terre,  de- 
tarquer.  — d'um  porto ,  partir  du  port,  en  par- 
ibI  d'un  vaisseau.  —  föra ,  sortir.  —  föra  do 
mminho,  s'ecarter  du  cbemin. —  em  comboio, 
Her  gous  convoi.  —  por  alguem ,  prendre  le 
tnffti  de  quelqu'un,  se  declarer  pour  lui.  — 
•s* ,  reussir,  avoir  une  bonne  issue.  —  mal, 
ichoaer,  avoir  une  mauraise  issue;  manquer, 
i€  pas  reussir.  —  betn  de  ludo,  se  tirer  toujours 
fauTaire.  —  com  impeto,  jaillir.  —  a  conta 
rrada ,  (flg.)  trouver  bien  du  mecompte.  — 
mm  novo,  se  repandre,  en  parlant  d'une  nou- 
reHe.  —  utna  torte  a  alguem ,  gagner  un  lot  a 
•  loterie.  —  a  eorte  em  prSto ,  tomber  (le  sort) 
rnr  quelqu'un  pour  etre  soldat.  —  »obre  a$ 
remU$ ,  tenir  (un  enfant)  sur  les  fonts  baptis- 
mwn..— das  conchoM,  (flg.)  sortir  de  sa  coquille. 
lo— ,  au  sortir,  en  sortant.  Ao—  do  toi,  da 
mm,  etc.,  au  lerer  du  soleil,  de  la  lune,  etc. 
Mts  o  que  tatr,  au  basard ,  a  tout  evenement; 
irrive  qui  pourra.  A  fome  fax—  o  lobo  do  mato, 
loc  prov.)  la  faün  cbasse  le  loup  bors  du  bois. 

8aIr-sb,  v.  r.  sortir;  s'ecarter  —  bem  de..., 
rfeuair,  Yenir  a  boul  de ;  bien  s'acquitler.  — 
nml,  eebouer,  nc  pas  reussir.  —  com  alguma 
'ousa,  dire  ou  faire  quelque  chose  d'inattendu 
m  bors  de  propos.—  do  perigo,  se  delivrer  du 
langer. 

f  Sairä  do  B&azil.  V.  Cotinga  azul. 

Saissäl,  «.  m.  *  oseraie :  lieu  plante  öVosiers. 

Saisso,  f.  m.  osicr,  arbrisseau,  stuie  nain. 
hVime. 
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f  SaItaia,  t.  m.  (I.  (Thitl.  not.)  aapajous 
petit  singe  d'Amerique,  a  queue  prtnante, 
museau  court,  tele  plate.  —negro  do  Pari,  lo 
coaYta.  —  choräo,  le  sau.  —amarellado  da  Pard, 
le  salmiri. 
f  'SAJAiiA.  V.  Sageria. 

Säl  ,  t.  m.  sei :  substance  dura,  friable,  eris- 
tallisee ,  seche ,  soluble  et  picoUnte;  sei  de  la 
mer,  bydrochlorate  de  soude;  aeide  eorabino 
avec  un  oxyde;  alun ,  nitre,  etc.;  (flg.)  ee  qu'il 
y  a  de  piquant,  de  Yif,  dans  un  bon  mot,  etc. ; 
tout  ce  qui  releve ,  assaisonne ,  rend  agreable 
et  piquant.  (flg.)  Sagesse  dont  le  sei  est  regard^ 
eomme  le  Symbole.— dotmuroe,  sei  mural.— 
de  conlrabando,  faux  sei.  Deitar—nacomido, 
saler,  assaisonner  arec  du  sei  (an  meU,  etc.). 
Fabriear,  faxer—,  faire  du  sal. 

Sala  ,  s.  f.  salle,  salon :  grande  pieee  desiinee 
a  receYoir  les  Yisites;  piece  principale  d'un  ap- 
parlement.  —  d'etpera ,  salle  d'attenle.  Faxer 
—  e  alguem ,  faire  la  cour  i  quelqu'un.  Dar— 
frauea,  (ant.)  avoir  table  ouverte. 

Sala  ,  s.  m.  acte  de  religion  des  mabometans 
qui  consiste  a  s'incliner  profondementen  croi- 
sant  les  mains  sur  la  poitrine.  V.  Solama  et 
Salema. 

Salasöidia.  V.  Semeaboria. 

Saläda,  t.  f.  salade:  melange  dlierbes  ou  de 
Yiandes,  etc.,  assaisonnees  avec  du  sei,  de 
Chuile,  du  Yinaigre,  etc.  (flg.)  "Melange  de  cho- 
ses  en  confusion,  en  pieces.  (id.)  Composition 
poelique  oü  entrent  toutes  sortes  de  Yers. 

Salad£ira,  t.  f.  *  saladier :  Yase  ou  Ton  sert 
la  salade. 

f  *  SaladInba  ou  SaladIn a  , «.  f.  dtme  sala^ 
dine,  imposee  pour  la  guerre  contre  Saladin  et 
les  Maures. 

Salama  ,  *.  m.  salam  «  salolation  turque.  V. 
Salema. 

t  Salamalä  ou       )  salamalee  :  reYerence 

f  Salam alek,«.«i.  f  profondecbexlesTurci 

Salamaicca,«.  f.  (I.  de  giog.)  Salanutnque  :• 
vi  He  d'Espagne. 

Salamandra,  t.  f.  salamandre :  reptile  ba- 
tracien  d'oü  suinte  une  liqueur  lorsqu'on  le 
brule.  (flg.)  V.  Amianto. 

*  Salamanqcb.  V.  Salomantico. 

Salamanteca  ou  Salam antbiga.  V.  Sota' 
mandra. 

Salamäntico,  A,«<tf.  et  t.  de  Sa^amanqut; 
natif  de  Salamanque. 

SalamantIga.  V.  Salamandra  et  Centopia. 

SalamXo  ouSalomäo,  s.  m.Salomon,  Als  de 
David,  (flg.)  Homme  tres-savant. 

Salameär  ,  v.  n.  V.  Ptalmear.  (f.  de  mar.) 
Cbanter  cn  manosuvrant.  V.  Celeumar. 

SALAMiM.  V.  Selomim. 

Saläö,  s.  m.  aug.  de  Sdla.  Salon,  grande 
salle.  Terre  glaise.  (t.  de  mar.)  Fond  de  sablo 
et  d'algue  presque  petrifiee. 

Sala Rii n ,  etc.  V.  Atealariar,  etc. 

Salario  , «.  m.  salaire :  gages  d'un  domatuV 
que;  payement  d'un  ouvrier,  etc. 

Sala vakco.  V,Sol*panco* 

•T 
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Salai,  adj.  2  gen.  lubrique,  lascif,  impu- 
dique. 

SALCflfciiA,  f.  f.  saucisse:  boyau  rcnipli  do 
t  lande  crue  nachcc ;  {t.d'artil.)  rouleau  plcin 

•VarliOee. 

S/.lchichäö  ,  *.  m.  aug.  de  Salchich«.  Saucis- 
son  :  sorlc  de  grosse  «aucisse :  (/.  de  fort.)  fagol 
de  grosse«  branebes  pour  les  breche*,  olc. 

f  SALcmcirtino,  ff.  m.  celui  qui  fait  des  sau- 
Oisses }  charcolier. 

Saldado,  k,p.  p.  do 

Saldae,  «.  a.  solder  un  oornpte. 

Saldo  ,  ff.  m.  (/.  de  comm.)  soldo  d'un  cornple , 
o«  qui  serl  a  solder,  ä  completer  un  payement. 

Sal«.  V.  Sel6. 

Salkmukho,  dim.  de 

SkhtifiO ts.m.  "sauere:  vase,  uslensile  pour 
rnellro  lo  sei;  creux  au-dessus  des  yeux  du 
obeval,  cto.  Saunier  i  celui  qui  fait  el  vend  du 
sei. 

SALtMA,f.  f.  revdrenc«,  salut  respectueux, 
talaoialec. Faxer  a— ,  faire  un  salamalec. (Idc 
wutr.)  V.  Celeuma.  (I.  tPMtt.  nal.)  Saupc .-  pois- 
Mn  da  ceiire  du  spare. 

Saleminoa,  ff.  f.  dim.  de  Salema.  ViHdc 
saupe,  potsson. 

•fSALÄPO,  *.  m.  (/.  de  bot.)  crebis  bonffon, 
morion :  plante  ä  racincs  lubereuscs.  Salep  .- 
raeine  bulbcusc  d'orchis  des  Indes. 

f  Sal* rno,  s.  m.  ( t.  de  giog.)  Salcrne  :  villi* 
du  royaume  de  Naples. 

SALtTA,  f.  f.  dim.  de  Sala.  *  Salon,  peiiie 

»alle. 

Sälca,  r.  f.  salaison  :  aclion  de  soler. '  Um 
oü  Ton  sale  le  poissou.  Minpöl  sur  le  sei.  V. 
Salgadeira. 

SALoÄDAMtNTS,  «dt?,  {fem.)  agrcablement, 
gracieuseinent. 

9algad£ira,*.  f.  "saloir :  vaisseau  ponr  saler 
les  viandes,  elc.  Lieu  oü  Ton  sale  lc>  viandes, 
le  poisson,  etc.  (i.  de  bot.)  *  arror.be  li.ilunc, 
vulg.  pourpier  de  iner,  erruebo  ci.  ar'nrüitc;:;*, 
soulenclle :  arbusle. 

Salcadissimo,  a,  adj.  svn.  i!e 

SALüÄeo,  a  ,  p.  p.  de  Saiffir.'.  cdf.  S.-.!e ;  qui 
a  Irop  de  sei  iragoülj.  \fig.)  (iiancr*.  f»t.i<><iö. 
plein  de  sei,  piquaut,  crousiilleu\.  (';.<»;•,  qui  a 
coülc  eher.  Esta  cousa  foi  bein  — «,  v.cm:  diot-j 
a  ele  bien  poivree.  O  —  rtt/u,  (puc'/.j  ie*  plai- 
nes  saldes,  la  wer. 

Salcapou,  A,a.  saleur  :  ceiui  quis.'i!?. 

Salcadüra,  *.  f.  salaison,  »a-lage. 

t  Salüalhada,  t.  f.  (|.  burl.)  *  ■.-.■•s-his. 

Salcar,  v,  a.  salcr :  absaiiüiincr  aivc  di.*cl; 
mettre  du  sei;  niellre  dans  le  sei;  ttn  ur*  .p>p  | 
de  sei  dans  un  ragoüt.  (ftg.)  Clin  i^cr,  r.-UM-j::i-r. 
—  o*  casas,  um  cdific'm ,  seiner  de  *'.-!  le.*  r.u- 
ncsd'unc  niaisoii,  dun  edilicc  ra<u  j"s.';u  jux 
fondsments. 

SalcAr-si:,  r.  r.  —  a  ffrr«,  «:ire  i>j::i-  c» 
rendu sterile  par  les  eaux  de  la  ;:i.  r,  «ni  p.-triani 
d'un  terrain. 

Sax-c£ma,  $.  mt  sei  gemme,  fos.-ilv?f  rai» 
■erit 
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SAi.crr.ir.A  ,  f.  /".  oscraie:  lieu  plante  d'cüers. 
V.  Satijueiro. 

Sau.lfiual,  a.  m.  'saussaie  ou  saulaie  :  Ihn 
plante  desaules. 

Sai  (.<  iiro,  ff.  m.  (  t.  de  bat.  }  saulot  arbrf 
aqualique,  amentaeee.  —  de  Vnbylonia,  »sulf* 
ponisol  —  da  India,  especo  de  daphnot  (B<r*- 
tia  germinans). 

'Saloäii,  v.  a.  tralner,  remaer. 

Sali ar,  adj.  2 gen.  salien,  de  Mars. 

Salicäria,  ff.  f.  [t.de  bot.)  salicaire,  lyslroa- 
cblc  rouge  :  plante  rosaeee. 

+  Salicästho,  ff.  m.  V.  Dofamarga. 

Sälico,  a,  adj.  des  Saliens.  Lei  — *,  loi 
salique  :  disposilion  qui  exelut  k*s  femn>H 
de  la  couronue  de  France  ,  ei  d.*s  domainei 
royaux. 

t  Salicmrmä,  #.  f.  t.  de  bot.)  *  salieorce: 
plante  airiplicec. 

Salü'm  r„  adj.  2  gen.  saiilant ;  qni  avane?. 
sort  en  debnrs. 

Salicis  ou  Saliqcks,  ff.  m.  pt.  (L&Am) 
Sorte  d'arine  de  Irait. 

Saü^a  ,  *.  f.  saline.  V.  Mer  in  ha  {de  *•/). 

Salimayf.l,  adj.  2  gen.  sali0ab!e  :  qui  petf 
etre  convorti  en  sei. 

Samm.iro,  «.  m.  saunier;  proprietaire  de  sa- 
lines. 

Saijxo  ,  a  ,  adj.  salin  •  qui  eontienl  des  par. 
ties  de  sei. 

Salicis,  *.  »a.  pl.  (t.  d'ant.)  Saliens  :  pretrw 
de  Mars.  ;i  Ilouie.  Saliens  ou  Francs-Sali^Tur 
preini^re  irihu  de  la  lijrne  germaniquequi  cn- 
val.it  la  G<r.i!e  ati  cinquiemc  siede. 

*  SÄ  li  n.  V.  Sih'r. 

•f  Salii :>. \<.  .0 ,  ff.  f.  formation  naturelle  de 
salpetre. 

Salitkädo  ,  a  ,  adj.  plein,  compose  o«  forme 
de  salpdlre.  />.  p.  de  Salitrar.  Agua  —  a  ,  esa 
rafraieliic  avee  du  salp^trc. 

Sai.iträi..  *  m.  iiiinc  de  ^alp^lre,  rsüriere. 

f  SälituAp.  ,  v.  a.  recluire  en  salp^tre.  Prt- 
parcr  avec  «Jtt  salp»',tri>. 

Salitbf.  ,  *.  m.  snlpötre  :  sorte  de  sei ,  nitre 
Fäbrica  de  — ,  solpetriere  :  lieu  oü  l'on  faillf 
salpeire. 

Salitri.iro,  *.  m.  salpötrier  :  ourrier  qei 
travaillc  a  faire  du  salpelre;  marcband  qui  I? 
vend,  le  debile. 

SALlTRlSArAÖ,        \     v     oÄ;,/M-.         Ä,- 

SALiTn.^A!i,cic.  )    *-Sal«rar...%t*. 

Salitröso,  a  .  adj.  salpetreut ,  nitreux :  qeä 
eontienl  du  nitre. 

S\Liv.\,  *.  f.  salive:  hnmenr  aqueose  qal 
coule  (Jans  la  bonche.  it.  V.  Itaba.  Fnnuliri 
— ,  (fig.  i  ne  pouvoir,  n'oser  dirt*  une  chos*. 

Sa i.iva c.iö,  ff.  f.  salivation  :  cc««olement  de 
la  mütc. 

Salivä».  o»  Saiivär,  a{j.  2  gen.  salivaire  .- 
qui  lvcardo  la  salive.  GUtndutas—ct,  blandes 
salivairc s ,  destinees  a  secreier  la  salive. 

Saun  \r  ,  t?.  n.  salirer  :  jeler  de  la  salive. 

SalivOso  ,  \,adj.  qui  rend  beaueoup  df  M« 
live  $  baveux*  pleta  4t  feÜft. 
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Salvaü,  $.  m.  saumon  ;  poisson  <!e  n:cr. 
8ino  oa  sieno —  V.  Sämäo. 
"Salsjär.  V.  Acalmar. 

f  Salscatkesse,  adj.  et  m.  de  Salamanquc. 

Saliieär.  V.  Psalmtar. 

Sai.mf.jar  ,  v.  ii.  porler  le  ble  a  l'aire. 

SALllitTA,      »    «    n     , 

8Amo,eic.  *   ^•*,wlw...,elc. 

Sai.moeira,  i.  /".  *  vaisseau  oü  l'on  feit  U  tau- 
mute.  V.  Salmour*. 

Salmoeirar.  V.  Seiwiourar. 

SALMtEiRo.  V.  SalmqHrm  et  Saimoura* 

Salmöira.  V.  5a/mo«ir«. 

fSALMo«ÄDO,  a,  adj.  sauraone  :  a  cbair 
rouge  comme  celltdu  saumon  (truile— «)» 

Salmonejo  o*        |    (Ld'Mst.naL)surmu- 

Salmoskte,  j.  m.  )  lei .-  poisson  de  mer  du 
genrt  da  mulet.  —  termelno  ou  fcortöiirn  t 
sammlet,  barbarin,  moil.  Saumoneau  :  pclil 
uomon. 

Salm6cra,  t.  A  aaumure :  melange  d'eau  et 
da  sei  pour  conserver  les  olives,  etc. ;  cau  que 
reodenl  la  viande  ei  Ic  poisson  sales.  *  Garum  » 
laaniurc  pour  conserver  le  poisson.  (fi§.)  Ue- 
proche  amer;  verte  reprimande  »  clc.  Basion- 
aade ,  volee  de  coups. 

SalmocrAdo,  kyp.p.  de 

Salmocrar  ,  «.  a.  mariner,  treraper  (Jans  la 
itumuie.  (fig.)  Molester,  tourmenter,  maltrai- 
ler. 

SalOike,  adj.  2  gen.  1    qui  a  naturclleraent 

&al6sro,  a,  adj.  j  lo  goüt  du  sei.  Agun 
-«,  eau  sauiuatre  ou  saumacbe,  qui  a  1c  goüt 
1t  celle  de  la  mer.  Hörnern  — ,  homuie  insipide, 
»nnujeux. 

Salöio  ,  a  ,  adj.  et  i.  paysan,  villagcois  des 
»nvlrons  de  Lisbonnc.  (fig.)  Charopctre ,  rusli- 
|oe ,  grossier. 

Salomäö.  V.  Salamäo. 

■f  Salösa  ,  i.  f.  (/.  de  giog.)  Salone  :  ville  de 

■f  Salöjiica  ,  f.  f.  J.  da  giog.)  Satonique :  Tille 
»I  port  de  la  Gr6ce. 

■j-  Sälpa,  *.  f.  (/.  d'hist,  nat.)  *  bipborc  :  ver 
narin  transparent. 

Salpicado,  a  ,  p.  p.  de  Salpicar.  Porsem*. 
tabete,  mouchett. 

Salpicadüra,  *.  f.  eclaboussurc.  V.  Salpico. 

Salimcaö,  t.  m.  viande  froide  hacbee  et  as- 
taitonnee.  Sauctsson  h  l'ail. 

Salpicar,«.  a.  eclabousser  :  faire  rejailür 
de  la  boue,  etc.,  sur  quclqu'un.  Mouchcter, 
Laaheler.  Saupoudrer.  (fig.)  Tcrnir  la  repuia- 
LiOB  de  quclqu'un-  (id.)  Sautiller .-  sautcr  dune 
(Datiere,  dun  cbapitre  ä  un  autre,  saus  ordre 
ni  soite. 

Sa lp i co,  #.  m. "  eclaboussurc.  *  Moucbeturc. 
Ifig.)  *  Flelrissure,  lache  ü  la  repulaliou.  (id.) 
Kaillerie  piquanle. 

■f  Salpicola  .  s.  f.  nom  dune  planto  Portu- 
gals« a  fleurs  bleues  ou  couleur  de  chair. 

Salpimeütado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Salpihektar  ,  v.  a.  saupoudrer  de  sei  et  de 
polvre.  (/Ig.)  ÜeguUer  »oua  des  preteites  spe- 
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;  rieuT,  assaisonner  de  raisons  plausibles  {id.) 

Dire  des  paroles  dures  etpiquantes. 
1     t  ^ALPiafiNTA,  f .  f.  *  melange  de  sei  et  de 
poivre.  CouIcut  chinee,  melange  de  gris  e;  d< 
blanc. 

t  SALPi^cA,  t.  f.  *  serpent  d'Aftique. 

Salpresar  ,  c.  a.  saler  une  viande  et  la  char- 
ger d'un  poids  pour  qu'elle  prenne  raieux  la 
sei.  Saler  un  pcu. 

Salpueso,  a,  adj.  p.  p.  irr.  de  Satprttmr, 
Müy  etc.  Un  peu  sald ,  a  demi-sel. 

Salsa  ,  t.  f.  (I.  de  bot.)  *  persil  common  oh 
des  jardins.  —  de  Jfactdonta,  bubon  de  Mace- 
döine.  tvfg.  persil  de  Macedolne.  —  de  cetta- 
nheirai.  V.  LetitU'co. 

Salsa  ,  «.  /.  saucc  :  assaisonnement  Hqu4de. 
(/!?.)  Tout  ce  qui  platt,  flaue,  eveille  le  goüt 
Ter—,  (fig.  ant.)  ein  maltraite  a  la  guerre. 

Salsäda,  f.  f.  inlrigue.  V.  Enredo, Embrn- 
lhada. 

Salsafraz.  y.  Sauafras. 

SALSAPARRiuiA,  t.  f.  (t.  de  bot.)  salseparellle: 
racinc  mediclnale  du  Perou ,  sudoriüque,  alte» 
nuantc ;  sa  plante  sarmentaeee. 

SAU£ikA ,  s.  f.  sauciere :  vase  oü  Ton  mel  la 
sauce. 

Salseiiximda  ,  f.  f.  dim.  de  Salscira. 

Salskiro,  i.  m.  V.  Agnaeeiro. 

f  Salsüiha,  t.  m.  (/.  burl.)  pelit  bomme, 
komme  de  rien  ,  inepte. 

Äälso  ,  a  ,  «4f.  (pott)  sale.  —  argtnto ,  —  o# 
ondat ,  les  plaines  salces,  la  mer. 

SaLsugf.h,  i.  /".salure;  humeur  salsugineuse. 

»At.sucisöso,  A,  adj.  salsuglneux :  qui  a  rap- 
port  au  sei. 

Saltäda  ,  f.  f.  attaque  imprövue ,  I neursion. 
'Drigandage.  Descenle,  visite  domiciliairc. 

SaltAso,  a  ,  p.p.  de  Saltar.  adj.  Saillant. 
V.  Rexaltado.  Olhot  — »,  (ant.)  veuz  qui  Sor- 
ten! de  la  töte. 

Saltadör,  k^adj. et«,  sauteur,  qui  saute. 

SaltAtte,  adj.  irjen.  et  p.  a.  de  Saltar.  Seu- 
tar.l ,  qui  saute,  (f.  de  blat.)  Sautant,  rampant, 
pröt  a  s'elancer. 

SaltAO,  «.  m.  Sorte  de  poisson  de  Sofala, 
qui  resserable  au  muge.  •Sauicrelleverte. 

Saltaö,  ö^a,  adj.  {p.  us.)  qui  saute  bean- 
coup. 

Saltar  ,  «.  a.  sautcr  :  franehir  (un  fosse  , 
etc);  omettre  cn  pnrlant  ou  en  transcrivant; 
parvenir  d'une  place  infericure  ä  une  place  su- 
pericure,  sans  occupcrles  inlcrincdiaires. 

Saltar  (  de  ,  «,  em  ),  v.  n.  sautcr  :  s'elever 
de  terrc  avec  elTort ;  s'elancer  dun  Heu  a  un 
aulre ;  Taire  des  sauls ;  bondir,  rejailür;  sc  dc- 
tachcr,  sc  s^parer.  (fig.)  Se  facher,  s'impatien- 
ler,  sautcr  aux  nues.  (id.)  Parier,  repondre, 
hors  de  propos.  Jailiir,  Jouer .-  sortir  avec  impr- 
luosile.  Sourdre,  sortir  de  terrc,  d'un  rcrlicr, 
en  parlant  d'une  fontaine.  Sautiller;  changer 
d'objct,  de  mattere.  Frcllllcr.  8urvenir.  -  a  ou 
em  terra ,  descendre  de  bateau,  debarqner. 
Faxer  ^  0t  miototayaltßem,  brdler  la  cervellea 
quelqu'un.  —  tarn  ou  em  elauem,  muMUt 


d'uma  com«  a 

injnt  I  un  an- 

li  parlant,  tic,  -    de  conJenlo,  rf'olfjrta, 

Muler  de  Joic. 

i       7  SaltaeM"  .  «.  /".  ainlerelle  greduee ,  !*■ 

i     elpiangle ,  penlomelre :  in»lrumenl  de  gijorot- 

tria. 

SaltaKilLO,  I.  m.  (1.  pop.)  nuleur,  roaurai« 

Si  i.THTfticc,  i.  f.  daoieuse  de  corde.  Femmo 
qui  dsnic  d'une  manierc  indecente. 

Salteaba.  V.Saltada,  Auatlfi. 

SalteÄDO ,  a,  p.  p.  de  Sallcar,  adj.  Surpri» , 
pris  i  l'improviüM.  Sabtr  dt  tört— ,  MIoit  au 
buui  du  doigt. 

SaltudAi,*.  ■-  brigand,  » oleur  de  grend 
cbemin  ,  bandit. 

Saltiah CNTO,  I.  m.  aunrl ;  turprise. 

S«LTtin ,  v.  a.  brigander  :  loler  anr  lei 
trandichemini,  delreiuicr  le»  pauenU.  Atta- 
quer,  atuillir  a  l'improf  isle.  [/Ig-)  Surprendre, 
preiidrn  a  l'improfiale;cl)(rnierlesMni,  wir. 
Faire  ans  cbose  t  halani  rampiu. 

Saltiah ,  c,  n.  brifunder :  *i»re  en  brigand. 
'Saltiäk-bb,  i.  r.  s'eltrayer,  ■'alarmer;  et» 


«.  talonnler :  qnl  fall  de*  Ulou 


Salt»  MO.  V.  Piaittrio. 
SlLTKUlacD ,  (.  m.  »alti mban quo  :  tbarli- 
tan.baleleur. 


ptuple,  ourortc 


..r.« 


8  de  caaaquo  pour  le 


oh  par  derrlere. 
t.  si.  sone  ae  Jeu  d'tnftnU. 
m.  dim.  de  Sallo.  Saulillemeal, 
Pelit  islon . 


qu'on  franrhit  cd  smuni;  ebute,  Jel  d'ni 
Kndroii  qu'on  ne  peul  frencbir  qu'en  lanlant 
(Hg.)  — ,  pauage  d'une  mallere ,  d'un  objel  i 


agneaui  en  bondiiMni.  Vol ,  rapine,  brigan- 
dage.  Talon  de  Mutiere*  de  botlc.  —  «orlai, 
i»ui  perilleax  deadanaeura  de  corde.  Ctmi  oft» 
itabre,  feehadt — ,  ebote  qui  i'ouire,  >e  Tenne 
par  un  resjort.  J'omor  o  —  da  langt,  (Äff-! 
a'y  p  reo  die  lang  lern  p»  •  l'avince.  De — ,  «ubiie- 
ment,  loul  i  coup,  I  l'irapro  liste.  Por —, 
a  bJLom  rompu».  iTimi  — ,  vite.  Dar —  t,  bon- 
dir,  faire  den  aaula.  Dar— i  dfettgria,  Muter 
de  joie.  Aot—t,  parsauli  el  parbondi.  Pöt-ic 
de—,  ie  mellre  en  embuteade poor  iiialllir. 
Tomar  o  — ,  preudre  oecuper  le  Heu  par  oü 
l'ennemi  peul  MMllÜr.  Mottr-u  da  — ,  saut«. 
On  le  dil  d'un*  piece  d'eebec*  qu'on  c  bange  de 
caic,  enl*  taUanl  pailer  par-deuui  d'aulre* 

Salto  nun,  par.  ad«,  par  uuU ,  I  oltv- 


SAL 

9iu!mt,ed/.  Jon.  ulnbre ,  aain ; qui eo» 
Hbue  a  Ia  uaU. 

SiLUiaiDiDi,  t.  f.  lalabrile  :  qualile  da  a 
(uieit  talubre. 

BiLncAt,  etc.  V.  SoUtfr,  ele. 

SALDPADda,  1,1.  cbarlalan  qui  pr*t*»dii*- 
ir  <»tc  dea  priere* ,  de*  eerenwoia* ,  per  wa 
aeuHle.  etc. 

BiLiio*  a , «.  *.  guer  Ir  p*r  son  tau  Die ,  p*r  d*> 

Saldtai,  adj.  i  t».  talutairt.  V.  «*Mi- 


SiLTA 

,.f. 

lalte  :  coap»  de  Ca 

iob  Um  i 

nlcrrall 

•  ega 

i  ei  en  nomhre  dete 

■miae.Sou- 

co  upe, 0111  rag 

d'orterre,<tc.,f<ir 

aqnelleoa 

e lc.  *Eiiai  qu'on  fa 

dUTlD, 

äalutaü«, 

Mlol.  PrtToya 

tepsuae 

pee  a  une  objeelloi 

aolen utile.  Xeipondtr  i—,  rendre 

e  Ulm,  n 

lermeid 

emari 

ne.  Toawra  — .  goüler  le!  mfU, 

ne  sohl  pa»  empaitonne^t. (df .)  J> 
Lperlmenter,  epronver,  ftttr  —t, 
ponlrerton  innocence;  prtMiMcre  » 

iennellemenl,   proteiler,    aiturer    forlMMni. 

Gailar  a  palwa  tm  — »,  [^e.)  tiret  »a  potdn 

Salta  ,  ».  f.  (f.  dt  bat.)  mige :  planle  tronu- 

lii[ae,  nirace.Ubiee  : AW*-e*limee  im  luoVi. 

henri.  —  dm  pradot,  aaugeo«  onaJe  despreL 
—  [aidriJo,  sauge  jatiiaiie,  sauge  de*  ball.- 
brara, '  ormin.  V.  florm.no. 

SiLit^tO,  t.  f.  'sjIul  j  l'aclion  de  ae  taunr, 
d'eehapper  a  un  danger;  retour  i  Ia  udU,  1 U 
'"licil*  eumelle.  ConaenauDi; 


■Qre 


-,(l.d 


SalvadO,  A,p.  p.  de  Satvar. 
Siliador,  I.  n.  Mineur  .-  eelui  qui  * 
libereleur.  On  le  dil  par  anlenomaj*  de  1 

SiLijici«  ,  t.f,  (i.danur.)  aaUag*  : 
■u r  ce  qu'on  a  saure  da  naulrage ;  * 
il.  Sorlo  d'aocienne  pidee  d'anillerie. 

SaDäcu  ,  adj.  el  I.  elc.  T.  Stltag 

SiLutLÄnDi,  i.  f.  lauiegarde  :  i 
aefiordee  parle  prince.elc.;  lettre, 
ecril  qui  rannonee;  garde  earojee  par  le  «f- 
ntral ,  elc.pourgaranu'r  dnpillage.  {ßg.)OH— 
qui  prolege ,  däfend. 

S«niiön,r.  in.  {(.  ««rt.} grand  aauTact. 

•Saltal.  y.Savtl. 

S*LV»)ifSTO,i.  m.  l'aclion  de  tairerou  dt 
te  saurer.  Port,  aiile,  ratuge.(l.  dtMmr.'.Stm- 
Telage  oh  ssuremeol  t  acüon  de  Uurer  las 
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SalvIrdoo*      i  (pop.)  sauf,  a  l'excep- 

•Salvahtb,  <uft.  j  Uon,  a  la  reserve.  V. 
Salvo,  odv. 

SALYAtCde)*  v.  a.  saurer,  delivrer,  garantir; 
mettre  en  sürete  (la  vie,  Phonncur,  etc.);  pro- 
cerer  le  salut  elernel;  epargner,  eviier.  Etiler 
no  inconvenient.  Kviter  de  loucher  une  chose , 
en  passant  par-dessus  ou  a  cöte.  Franchir.  Sa- 
luer. Approuver  les  renvois,  les  additions,  les 
raturesd'un  acte.  Saluer,  (irer  le  eanon  en 
salve. — a  vida ,  lirer  du  lombeao :  saaver  la  vie 
a  qoelqu'an.  —  at  appareneia»,  saurer  les  ap- 
parenees.  —  nossos  errot,  disculper,  excaser 
nos  faules.  —  faxenda»,  exempterles  raarchan- 
dises  des  droits  d'entree.  II  est  quelquefois  «. 
Bz.  :  —  d  bomdeira,  saluer  le  pavillon.  — 
com  trinte  e  um  tiros,  saluer  (un  vaisseau ,  le 
drapeau ,  etc.)   de  vingt  et  un  coups  de  canon. 

Salvar-sb  (de),  «.  r.  se  sauver,  s'ecbapper 
(d'un  danger,  du  peril) ;  fuir ;  se  retirer  dans  un 
lieo  sex;  faire  son  salut,  oblenir  la  gloire  eler- 
■eile,  —am  jutxo,  prouver  son  innocenceen 
justice. 

Salvatblla ,  *.  f.  (I.  d'anat.)  salvatelle :  pe- 
tite  feine  situee  entre  le  troisiemo  et  le  qua- 
Irieme  os  du  metacarpe. 

Salvatico.V.  Selvatico. 

Salvavel,  adj.  2  gen.  qui  peut  etre  sauve. 

Salvazmiba  ,  t.  f.  dim,  de  Salva.  Petile  sou- 
eevpe. 

Salve,  mot  tat.  je  vous  salue,  je  vous  sou- 
baile  le  bonjour.  Salve!  je  te  salue! 

Salve  ou  Salve  RaYnba  , ».  f.  •  salve  :  priere 
en  Chonneur  de  la  sainte  Vierge. 

Salvsta  ,  $.  f.  plat  d'une  lampe.  (t.  de  bot,) 
Petile  sauge ,  sauge  Iran  che. 

Salvina  , «.  f.  ancienne  preparation  pharma- 
eeutiqne  febrifuge. 

8alvo,a, p.p.  trr.de  So/vor.  Sauve,  etc. 
adj.  Sauf,  bors  de  peril.  Sdo  e— ,  sain  et  sauf. 
A  — ,  sans  rien  risquer.  A  teu  — ,  en  sürete ,  a 
ton  aise,  sans  rien  craindre.  Em  — ,  en  sürete, 
a  couvert,  bors  de  peril.  Pos  em  —  teus  bent, 
II  mit  ses  biens  a  couvert.  —  erro ,  sauf  erreur 
de  calcul. 

Salto  ,  odv.  sauf,  excepte ,  a  la  reserve ,  bor- 
xnis. 

Salvo-conddcto  ,  t.  m.  sauf-conduit :  per- 
mission  par  autorite  publique  d'aller,  de  venlr 
librement.  (fig.)  Cbose  qui  donne  permission, 
liberte,  sürete;  privilege,  exemplion. 

"Sam  ou  Saö,  pour  tou  (je  suis),  iL  V.  Säo. 

f  Samäö,  adj.  m.  Sino  ou  plotol  Signa  — , 
devx  triangles  entrelaces  formant  une  etoile  a 
cinq  pointes :  sorte  d'amolotte  ou  tallsman  en 
veneration  cbes  le  peuple  (en  Portugal),  quo 
l'on  suspend  au  cou  des  enfants,  etc. 

f  Samabja ,  «.  f.  (f.  de  giog.)  Samsrie :  an- 
cienne rille  ei  royaume  dePalestine. 

f  Samautaho,  a,  adj.  et  f.  SamarHain  t  de 
Saniarie. 

Sa  mar  i\a  ,  t.  f.  r  e  lernen  t  de  peau  de  mouton 
avec  la  laine,que  porlent  les  bergers  en  hiver; 

clisson  de  berger.  Simarre :  sorie  de  robe  Ion- 
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goe  de  magistrat,  etc.;  sorte  de  Soutane  ou 
soutanelle. 

Samarräö,  #.  m.  aug.  de  Samarra.  Grand 
pelisson  de  berger. 

Sambaia.  V.  Zumbata. 

'Sambarco,«.  m.  *  bände  de  cuir  sur  le  poi- 
trail  d'une  mule ,  pour  empecher  que  les  traits 
ne  blessent.  (/Ip/.)  Sorte  de  ceinture  de  fenune 
pour  elcver  les  mamelles.  Vieux  soulier  *m 
vieux  morceau  de  cuir. 

Samdenitädo,  kyp.p.  de 

Samsenitär,  v.  a.  mettre  le  san-benito  k  m 
criminel  condamne  par  le  tribunal  de  KlnqoJ- 
silion. 

SamrerIto,  f.  m.  san-benito :  espeeo  de  sca- 
pulaire  de  drap  jaune ,  aveo  une  croix  rouge 
en  sautoir,  qu'on  mettait  aux  criminels  con- 
damnes  par  Unquisition.  (ßg.)  Note  d'infamM. 
que  laisse  une  mauvaise  aclion.  Faxer  gala  da 
— ,  tirer  vanile  de  ce  qui  desbonore. 

Samrixüca.  V.  Sangueeuga. 

Sambladör,  «.  m.  menuisier,  ouvrier  qui 
assemble  diverses  pieces  de  bois. 

Sah blagem  ,  «.  m.  "  assemblage  :  maniere 
d'assembler  le  bois  de  menuiserie;  pieces  prin- 
cipales  qui  servenl  a  cet  effel.  Carpinteiro  da 
— ,  menuisier. 

Samblar,  v.  a.  assembler,  Jolndre,  embol- 
ter,  encbAsser  plusieurs  pieces  de  bois. 

Sah büca  ,  f.  f.  ancien  instrument  de  musi- 
que  a  cordes,  sorte  de  barpe.  it.  Pont  da  cor- 
des,  machine  de  guerre. 

t  Sambüco,«.  m.  (f.  d'Atie)  sorte  de  petii 
bateau  ou  chaloupe  usitee  dans  linde. 

f  SamburI  ,  t.  tn.  (I.  du  Brisil)  sorte  de  pa- 
nier de  liane  despecheur»  duBresil. 

Sambüxa.  V.  Saeabuxa  (inet,  da  mut.). 

Sämehte,  adv.  sainement;  aveo  droiture. 

•  Sah icas  ,  $.  m.  komme  sans  mojens«  igno- 
rant.  adv.  Peut-elre,  par  hasard. 

f  Sin  10 ,  a  ,  adj.  et  f.  Samien  .*  de  Samos. 

Samitarra.  Y.  Cimitarra  ou  Semüarra. 

f  SAMiciTAs  ou  Sah ntTKS,*.  m.  pl.  Samniles: 
ancien  peuple  dltalie,  domple  avec  peine  par 
les  Romains. 

f  Samhitico,  a,  adj.  des  Samniles. 

Sino,  t.  01.  aubier.  V.  Atburno, 

f  Samölo,  s.  m.  (I.  de  bot.)  satnole,  Ijsiraa- 
chie,  mouron  d'cau. 

f  Samöra,«.  f.  (f.  de  giog.)  Zamora:villc 
d'Espagne ,  dans  le  royaume  de  Leon ;  rille  du 
Perou,  pres  des  Andes;  ville  d'Afrique,  dans 
la  Barbarie. 

f  Samos,  t.f.  (/.  de  giog.)  Samos :  He  et  ville 
de  1' Archipel ,  sur  la  cotc  d'Anatolie. 

f  Samosäta,  t.  f.  {t.  de  giog.)  Samosate: 
ville  de  Gomagene. 

f  Samothracia,  f.  f.  (/.  de  giog.]  Samo- 
thrace  ou  Samandrachi :  lle  de  PArcbipel. 

f  Sam6ura  ,  $.  f.  (f.  de  bot.)  espece  d'esculus 
(JBscutui  pavia).  V.  Etculo. 

San.  V.  Sdo. 

San ado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Saha*,«.«!.  ^uerir,  rcodre  la  •afttfitfaV 
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rorri^er  cl'iin  defaut,  etc.;  reparer  unc  faule, 
etc.  V.  Sarar. 

Sanativo,  a  ,  atJj.  curatif ;  qui  guerit  ou  doil 
gU'irir. 

Saüävel,  adj.  igen,  gucrissable  ;  qu'on  peal 
guerir.  (fig.)  V.  Remediatcl. 

Sascadüjia,  f.  f.  •croc-cn-jambc.  V.  Cam- 

bapi. 

Saxcarraö,  #.  m.  aug.  de  5anco.  Os  dc- 
pouillö  do  sa  chair.  —  de  Mafotna.  Tcriuo  de 
inoquerie  par  lcquel  on  dösigne  les  os  do  Ma- 
horaol  que  les  tuusulmans  vonl  visilcr  a  la 
Mecquc. 

Sakcqaö  ,  *.  f.  saaction :  conlirmalion ,  forco  , 
au to rite  donnee  a  unc  loi;  Constitution,  eta- 
blissement  qui  a  forco  de  loi. 

Sancciqn ädo  ,  a,  p.  p.  de 

SAMcciosÄn,  «.  a.  sancüonner:  donncr  la 
sanetion  a,contirmer  (une  loi);  donncr  forco 
de  loi  ä  quelque  chose. 

Sancui.na,  f.  f.  V.  Cojumilo. 

Saxciimstaö.  V.  Sacriitäo. 

Sanco  ,  i.  m.  *  Jambe  d'oiseau ,  depuis  la  palte 
jusqu'a  la  joinlure  do  ia  cuiste.  {/ig.)  Jambe 
longue  et  grele. 

Sancta-sanctoruh,  f.  m.sanctuaire  da  lern- 
ilt  de  Jerusalem ,  le  saint  des  saints ;  sanc- 
uaire. 

Sasctiago.  V.  Santiago. 

SakctificacaG,  $.  f.  sancliflcation :  aclion  do 
C$ncUfler;  effet  do  la  grace  qui  sauclillc;  cele- 
Ration  des  feles. 

3axctificado,  a,  p.  p.  de  Sonett  flear. 

SanctificadOr,  A,fli(/.  et  *.  sanctUicatcur; 
J§\  sanctiüe. 

'äaxctificanti,  *4f.  2  gen.  sanctlüant:  qut 
,    *f  tifle.  p.  a.  de 

Saxctificar,  v.  a.  sanelißer  ;  rendro  saint; 
louer,  benlr,  celebrer.  Dcclarer  saint.  Consa- 
crer  cniiercraent  a  Dieu ,  cooserver  pur  et  sans 
lache.  ( flg.)  Juslifler,  exeoser,  disculpcr.  —  o 
damingo,  at  [e$ta$>  sanclifier  ledimancbe,  Ics 
fetes ,  Fes  observer,  les  garder. 

Sancto,  etc.  V.  Santo,  etc. 

SanctuAiuo,  $.  m.  sancluaire:  le  Heu  saint 
du  lemple  des  Juifs ;  Heu  oü  est  le  matlrc-aotel  j 
(flg.)  I'eglise,  le  sacerdoce;  eboses  saerces. 
"Eglise,chapelle  ou  sont  les  reliques  d'un  saint, 

f  Sakctds,  t.  m.  sauetus :  parole  que  etil  lo 
preire  apres  la  preface  et  avant  le  canon.  A 
missa  ettd  a  — ,  töcdo  m  — ,  on  est  au  $anctu$> 
on  sonne  lo  sanetus. 

Sandälha  ou      i   sandalo :  ancienne  ehaus- 

Sasdälia,  f. /.  f  sure  de  femrac;  chaus- 
suro  de  rcligieux  dechausses. 

fSANDALino,  a,  adj.(poiL)  fall  de  sandal 
ou  qui  cn  a  la  coulcur. 

SIndalo  ,  a.  m.  (i.de  bot.)  sandal :  bois  des 
Indes.  'Menthe  (fArabie.  —  branco,  sandal 
blanc;  —  vermetho,  sandal  rouge:  bois  odo- 
ranls  et  medicinaux.  —  hortente%  inenthe  des 
jardins.  V.  Vergamota. 

SawninACAi  *./.  Bondaraetie,  sandaras.' 
ftMVtt  |  ftftat  tttet  dt  ffittd  gtnevrter  or- 
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piment  rouge  ;tMibstance  dont  so  eourrisseot 
los  ahcillt*s  ouvriercs.  V.  Chupamel. 

Sandko  ou  Sandeu,  adj.  st.  nigaud,  ni.n<, 
LcrxH,  fou,  insensö,  sol,  imbecile.  Jfai*  toot  o 
—  no  scu  que  o  sisudo  ou  arisado  na  athew. 
(prov.)  plus  sait  le  fou  en  sa  niaUon  qoe  1^ 
sauo  dans  la  maison  d'autrui. 

Haxdia,  adj.  f.  de  Sandio.  Folie,  satte, 
niaisc,  nigamle. 

SANDiAuf.MK.adc.  folleuicnt,  soUcmcnl. 

Sandige, *.  f.  folic,  solüsc,  niauene,  oiin- 
vaganec. 

f  SandicIso  ,  a  ,  a$j.  rouge ,  de  couleur  erar- 
latc.  V.  Sandix. 

f  S.vimico,  a ,  adj.  niais,  sol,  de  SamLt..  V. 
cc  tuot. 

Sandig.  V.  Sandeo. 

•J-  Sandjz  ou   |   sandix  ou  Sandys: :  rotv  - 

Sandix  ,  t.  f.  i  calcinee.  *  Sandix ,  e*jH-c««  ^ 
miniuni.  Rou^e  orange  fail  avec  de  la  erru^ 
calcinee.  Herbe  dont  la  flcur  est  de  couk-: 
e*carlatc 

f  SANDRAnA,  *.  jn.  arbre  dont  la  bois  c>t« 
core  plus  noir  que  l'öbene. 

Sanfädo,  xtp.p.  <\o  Sane*r 

Saxf.am£mo ,  t. m.  a&sainissemenL  'Repara- 
tion. 

Saneär  t  v.  a.  assainir,  rendro  aaio.  Beparer. 
remedier,  guerir.  Pallier.  —  atenfd6%  discolaer, 
excuser  rintcnlion.  —  um*  pestQ+eomauin, 
reconcilier  une  personne  avec  nno  anire.  - 
amizades  qu$bradasy  renouer  l'ajnilie  lompoe 

Saneär-sb  {de\  t>.  r.  reparer  (um  parte,  ot< 
faule,  etc.).  —com  alguem,  so  reconciUcr,  m 
raecommoder  avec  quelqu'an. 

San ed riii.  Y.  Synhcdrivu 

San^fa,  g.  f.  pente  de  lit,  canUnaleca;  aaa- 
dclcitc  largo  qu'on  mot  sur  le  ridcaji.  TraierM 
de  bois. 

Sanföna  ,  t.f.  vielie :  iQSlrum«AtdaBBasiq«e, 
k  cordes  frottees  et  mises  en  vibcalioai  par  aac 
roue« 

SAHFdüüA,  i.  f*  *aageolet,  flftta  da  Wrjtf ; 
plutöi  vielie. 

Sa^fonixa  ,  s.  f.  V.  Sanfonm.  f.  m.  Gelaieii 
joue  do  la  vielie. 

Saxfokimär  ,  v.  ».  jouer  de  la  vielie.  (/#.' 
Etro  importun ,  parier  mal  4  propos« 

SAüFO!(in£iao , «.  m.  rielleur ;  qui  Jone  dt  U 
▼teile. 

f  Sanga  ,  «.  /,  (I.  du  Britil)  otivertart  daas 
le  filet  par  oü  entre  I«  poisaoa. 

f  SiNGÄDOy  a  ,  «4/-  qui  a  entre  par  U  asafs 
(V.  ce  mot),  prii  dans  le  Ülat  (poiaMMi). 

f  Sakgäuu  ,  a.  f.  ancienne  mesvre  de  ia- 
lides  et  de  Uquit)tm 

f  *Sah«auiq,  a.  svancieanf  roetote  egale  i 
einq  lilrons. 

f  Sakuaco  ,  a.  es.  saagiae :  geev ernte?  lere, 
sous  le  begler-bcy. 

Sa  .\uo  u  eu.  V.Sa»OMetre. 

Sa5<*uäi>o,  a,  p.  p.de  Semfrsr. 

Samoraoor,  a.  m.  salcneer«  eeirwfics  cjet 
folt  la  tajfnto,  phlebetomliiti 
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SAXGRADdrtio,  f.  in.  pli  du  brcs  ou  se  pra- 
Jique  lo  saignie.  'Saignee  failc  a  uoe  rivicrc,  a 
un  can.il ;  Iranchce. 

Sa>gradl,»ai  $.  f.  saignee  faile  a  un  canal. 
V.  Sangradnuro. 

Saxgraümga,  t.  f.  herbe  a  fcuilles  longucs, 
apres  et  piquantes  par-dessous. 

S.MsenAR,  v-  a.  phlcbolomiser,  saigner,  ou- 
▼rir  la  veinc;  öl  er  lc  sang.  Ordonner  une  sai- 
gnee. (/ig.)  Saigner  un  fossc,  un  marais,  u:ie 
ritierc;  exiger,  lircr  de  l'argenl  de...  par  laxe. 
9.  n.  Saigner :  perdre ,  jelcr  du  sang. 

Svngrar-se,  v.r.  Itresaignö,  se  faire  sai- 
gner. —  emuiudc.  (/ig.)  prendre  des  precau- 
lions;  faire  des  excuses  antieipecs. 

S.\xcat.MO,  a,  adj.  couvert  de  »ang;  oü  il  y 
a  efTusion  du  sang.  V.  Cruenlo  el  Snnijncnto. 

Sa.ngma,  t.  f.  saignee  :  ouverlurc  de  la  veinc 
pour  tircr  du  sang  ;  cc  sang ;  [fig.  rigole ,  pelit 
canal  creuse  pour  dessecticr  un  lerrain  ,  etc. ; 
traoehee.  n'd.)  — ,  moyen  de  tirer  de  l'argenl 
de  quclqu'un.  *  Sans-gris  :  sorto  de  limonade 
falte  avec  du  vin,du  sucre,  du  citron  et  <ie 
i'eau.  JVVio  4  —  detalada,  (pror.)  lu  foire  n'cst 
pas  sur  ie  pont.  Ilervade  tete  —  *,  'gremil, 
herb«;  am  perle«  :  plante  borraginee. 

SÄ>gue,  *.  m.  sang:  liqueur  rouge  qui  cir- 
cule  dans  les  veines ,  les  arteres;  liqueur  qui 
en  tient  lieu  dans  certains  animaux.  (ßg.)  — , 
race,  extraclion ;  qualitc  du  tomperament. 
(podt.)  Meurtre,  carnage.  (fig.)  Subsiancc,  sub- 
aislanee  (des  peuples);  tinanecs  d'un  etat. — 
Sodrdg*.  V.  ce  mot.  A— /Wo,  de  sang-froid 
A  fogoia—,  a  feuelä  sang,  a  toute  rigueur. 
Fswer— ,  (/Ig.)  affligcr,  chagrin er,  faire  de  la 
peine;  btesser.  Carne  e—,(figA  la  chair,  la 
eoDcupiscence ;  la  nature  bumaiue,  ('nomine 
ftetfreftre.— das  «ras,  da  parreira ,  de  Baccho, 
(Ai/0  ie  v'n-  lS'äo  fiear  gota  de—nocorpo, 
(/!?.)  pal  ir,  trembler  de  peur.  A  chaga,  a  jeri- 
4maindm  terte— ,  ou  ettd  äindo  golejundo  —  , 
In  plaie  est  encore  saignantc.  Latar  cum  — ,  la- 
ver  une  injure  dans  le  sang.  Fcrvc-lhe  o  —nat 
•efot ,  le  sang  lui  beut  dans  los  veines.  Dcilar 
— pelo  nariz,  saigner  du  nei.  O—ic  her  Ja  e  o 
vicio  se  apiga  :  reproche  a  un  geniilbomme  qui 
vitplonge  dansle  vice,  dans  la  debauebe. 

°Sa*goech£iva  ou  Sa.iguecbüva ,  t.  f.  perle, 
flui  de  sang  (cbez  les  femmes). 

f  Sascceira,  5.  f.  sang  qui  decoule  des  ani- 
maux tues,  grande  qoantile  de  sang;  sang 
aqueux, plein  de  serosile. 

Saxci'ektädo.  V.  Entanguentado. 

Sanguento,  a  ,  adj.  sanglanl,  lache,  souille 
de  sang ,  ensanglanle.  Qui  cause  efTusion  de 
sang ;  (flg.)  crucl ,  sanguinaire. 

Sa.iglesüga,*.  f.  sangsue  .-  auimal  aquali- 
que,  ver  endobranche,  ovipare,  qui  suce  le 
*ang;  {fig.)  celui  «]ui  exige  plus  qu  il  ne  lui  est 
du:  exacleur  avide. 

Saxgit.xlpa.  V.  Sanguesuga. 

•  SangcexC'ya.  V.  Sungucchuva. 

ÖA>oi"tc*L, «.  in»  {t  iTicff)  ptlii«  cinb«ica- 

vm  U  t*intf  1 
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f  Sakguiprro,  a  ,  adj.  qui  contient  da  sang. 

SANr.LincAr.AO  ,  «.  /.  sanguiUcaüon  :  Irans- 
formalion  du  chyleen  sang. 

Samgliucado,  \,p.p.  de 

Sanguificar  ,  v.  a.  sanguifler  .*  eonvertir  en 
sang. 

f  SANonFiCATivo ,  a,  adj.  sanguifleatift  qui 
convcrlit  cn  sang. 

t  SangiMfico  ,  a  ,  adj.  qui  facillte  la  Mngni- 
Qcaiion.  V.  Sanguificativo. 

'  Sanguileixädo,  a,  adj.  saign^ 

*  Sangcileixadöu.  V.Sangrador. 

•  SANGriLEtxiA ,  $.  f.  Heu  oü  Ton  Mlgnt ;  ae- 
lion  Je. saigner. 

.  f  Sangli^äriaii£7«t£,  adv.  d*ant  maniere 


sanguinaire. 


Sa.v.iinärio,  a,  adj.  sanguinaire, cruel,  in* 
liumain,  qui  ainie  a  repandre  le  sang  buraain. 
Scr  inn  hörnern — ,  <Mrc  un  homme  de  sang,  un 
btiveur  de  sang,  aiiucr  a  repandre  le  sang. 
Mas$a  — a,  {t.  de  mtd.)  la  masse  du  sang. 

Sangi  iNKA.  V.  Sanyuinha. 

Sangi  im:o,  a,  adj  san^uin  :  en  qui  le  fang 
domine  (personnc,  leinperamenl);  qui  abonda 
en  saus ;  de  couleur  de  sang. 

SANori.MiA.  V .  Sewprenoiva.  - 

SAMcnnimno  ou  )   (t-  de  bot.)  sanguin,  boif  f 

Sanglimio, i.?n.  /  punais,  cornouUler  fe- 
mellc.  —  d'ayua,  *  bourdaine. 

Sa>gli.iuo,  1.  m.  puriiieatoire  :  linga  avec 
lequel  le  pretre  essuic  le  calice. 

SANGui.NHO,  a,  adj.  V.  Sanguineo  et  Stngui- 
nolento. 

Sangiinidäde.  V.  Consanguinidadi, 

SAisGiiNO.  V.  Sanguineo. 

San(.iinolknto,  a  ,  adj.  sanguinolent,  #an- 
glant.  V.  Sangutnto, 

Sangli!i6so,  a,  adj.  de  sang.  Sanguinaire.  V. 
Sangutnto. 

Saüclisel.  Y.  Sanguieti. 

f  Sanglisouda  ,  1.  f.  (|.  d*  bot.)  sangiisortw» 
genre  de  pimprenelle» 

Sa.nglisuga.     \   v  „^ 

Sa^güixuüa.    }   V.Sangmuga. 

Sänua,  t.  f.  eolerc,  furear,  eraporl^ment, 
courroux.  (/!(/.)  Effet  de  ia  fureur,  de  kr  coleTe. 

Sau uädo,  V.  Attankado  et  Sanhuda. 

Samif.dkim.  V.  Synhedrim. 

*  Sanuoaxe,  t.  m.  Saint-Jean ,  la  Saint- Jean. 

"  Saniioankira.  V.  Sanjamneira. 

'SANUOAüKino.  V.  Anuual,  Anneirr). 

Samiiöso,  a,  adj.  furieux.  V.  Sanhudü. 

Samhdamiinte  ,  adv.  avec  colere,  rage,  fu- 
reur. 

Samii'do,  a,  adj.  furieux,  colere , empörte, 
courrou«  e. 

Saüuau.  V.  Sanear. 

f  Sanili-la  .  f.  f.  (t.  de  bat.)  saniel«  :  planie 
onibellifrre. 

Sa mi)  \ de,  s.  f.  sjiite  :  etat  de  Thonune  sain  ; 
guerison. 

Samt  .  t  f.  i.  '/*■  mff./  sanif  1  puj  s>rt ut 
des  utoervs. 
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Sanjssiiio,  a,  adj.  tup,  de  Säo.  Tres-sain, 
elc. 

+  Sanitärio,  a,  adj.  sanitaire :  relalif  a  la 
eonservatiou  de  lasante.  Corddo  — ,  cordon  sa- 
nitaire :  ligne  militaire  pour  empecber  la  pro- 
pagalion  de  la  peste  entre  les  pays  limitrophes. 

Saiua  ,  f.  f.  rigole ,  trancbee  poor  conduire 
ou  faire  ecouler  I'eau. 
'    f  Sanjacado,  t.  m.  arrondissemenl  turc. 

fSANilco,  t.  «t.  gouverneur  de  province 
panni  les  Turci. 

Sanjäoo,  a,  p.p.  de 

Sanjäe,«.  a.  saigner  les  terres,  ouvrirdes 
rigole«  ou  des  tranchees. 

Sanjoanbiba,*.  f.  sorte  d'ancien  irihut  que 
Ton  payait  a  la  Saint-Jean.  it.  Poire  de  Saint- 
Jean. 

Sanqüitar  ,  v.  a.  V.  MexertAmat$ar. 

Santa ,  i.  f.  sainte. 

+  Santa -ärvore ,  ».  f.  *arbre  ou  arbaste  de 
File  de  Fcr,  dont  les  feuilles  ressemblent  a  Cel- 
les du  Iaurier. 

Santafolho.  V.  Centifölio. 

fSAHTA-MiüRA,  *.  f.  (f.  de  giog.)  Sainte- 
Maure  .*  tle  du  golfe  de  Venia« . 

Santam ente  ,  adv.  sain  lernen  L 

f  Santanärio,  f.  m.  (f.  burl.)  mangeur de 
eruciflx,  d*images,  bigot. 

SantAndbr  ,  f .  m.  ( t.  de  giog.)  Saint- Ander : 
ville  et  port  de  mer  d'Espagne. 

Santa  ö,  i.  m.  santon  :  espece  de  moine  turc, 
saint  mahometan.  Hypocrite. 

Santa  rr Äö,  #.  m.  emg.  de  Santo.  Hypocrite, 
faux  devot. 

f  Santbibambnts,  adv.  superstitieusement. 

Santeiro  ,  a,  adj.  devot,  cagot.  V.  Santana- 
rio.  Dias  — ,  joars  de  fete. 

f  Santeiro,  t.  m.  sculpteur  qui  fait  des 
ünages  de  saints.  Imager. 

Santello  ,  f.  m.  sorte  de  filel  de  pecheur. 

Santbxmo,  t.m.  fea  Saint-Elme.  (/IgOCbose, 
personne  qai  delivre  (Tun  mal  eminent. 

f  Santiago,  t.m.  Saint-Jacques:  cri  deguerre 
des  Espagnols  et  des  Portugals  dans  leurs  cora- 
bats  contre  les  Maures.  Le  combat,  la  bataille 
elle-meme.  (/!?.)  Attaque  imprevue,  snrprise. 
Dar  —»o  inimigo,  fondre  snr  l'ennemi  en 
crianl :  Saint-Jacques!  ou  l'attaquer  a  l'im- 
proviste.  Aeslradade—.\.  Vialdetea. 

f  Santi ico ,  $.  m.  (t.  de  giog.)  Saint-Jacques  : 
ville  d'Espagne,  en  Galice. 

Santiambn  ,  i.  m.  an  moment,  un  instant,  an 
clin  d'osü.  TTum  — ,  adt.  en  un  clin  d'esil,  en 
moins  de  rien. 

Santico  ,  t.  m.  bijoa  oa  l'image  d'un  saint  est 
empreinte. 

Santioädb,  i.  f.  sainlete  :  qualile  de  ce  qai 
est  saint;  perfection  divine.  Divinile-  du  paga- 
nisine  (p.  *«.)•  Sua  — »  8a  samtete :  titre  d'bon- 
ueur  donne  au  papc. 

Santificacaö,      j   v.S«irrtf...,clc. 

S.VNT1F1CAR,   ClC.     )  '       ' 

*  Samicar  ou  Samtigi'ak  ,  r.  a.  f.iiie  le  signe 
de  )a  croix,  eine  des  ordison:»  sur  un  malade. 


SAimcuADO ,  a  ,  p.  p.  de 

"SANTicnit-SB,  v.  r.  se  senrir  d'un  saiot 
pretexte  pour  tromper,  etc. 

Santilaö,  «.  m.  hypocrite ,  bigot,  faax  devot. 

Santimöji ia  , «.  f.  sanetimonie,  sainlete.  Bt- 
goterie ,  bypoerisie. 

Sartimonial,  odj.  2  gen.  de  saint ,  qui  a  t*ei 
terieur  de  saint. 

Santinha  ,  f.  f.  dim.  de  Santa. 

Santinho,  a,  adj.  dim.  de  Santo.  Qai  mtoe 
ane  vie  sainte.  f.  Jeane  ou  petit  saint.  Sätet 
nomine ,  sainte  femme;  personne  hamblo,  ver- 
tueuse,  oa  d'esprit  doax,  paisible. 

SANTis&iMo,  a,  adj.  $up.  de  Semio.  Tres-aaim. 
0  — ,  le  Saint-Sacrement. 

SAmto,  a,  adj.  et  t.  saint .-  essentieflemeiu 
pur ;  souverainement  parfait ;  consacre  a  Die«, 
a  la  religion ,  a  an  usage  sacre ;  respeetabk, 
tres-vertueux ;  qui  sait  exaetement  la  loi  de 
Dien  et  de  l'Eglise ,  qai  s'y  conforme.  S«- 
ple,  peu  avise,  bon  bomme.  Utile,  ttlulairt, 
surtout en  medecine.  (flg.)  Agreable ,  flattev. 
Corpo  — .  V.  Semtelmo.  Um  —  ,  I'tmage,  la  «U- 
lue  d'un  saint.  Dia  —  de  guarda ,  fete  d'oblici- 
tion.  —  padre  ou  padre  — ,  saint  pere  :  nea 
donne  au  pape.  —  officio.  V.  ce  naoi.  Todo  §  — 
diaf  toule  la  sainte  journee.  Expreaaloii  fami- 
liere  qui ,  dans  les  deux  langues ,  equivaat  a  m 
jonr  tout  entier.  —  a  pnlemra,  (foc.  adv.)  teil 
bien,  c'est  bien  dit,  voos  avex  raison. 

Saxto,  $.  m.  saint:  bienheureux  eanenisv 
par  I'tglise ;  image,  statue  d'un  saint;  saiat 
homme.  Hot  du  guet.  Encomm+nddr-m  a  hem 
— >  (flg-)  ss  ttrer  d'un  maovais  pas  eontn  leaie 
esperance.  Dia,  fetla  de  todo»  oe  — «,  la  Toa$- 
saint.  Näo  tobe  a  que  —  se  eneownmendt,  ü  ss 
sait  a  quel  saint  se  vouer.  Coda  —  queratm 
vtla,  (toc.  prov.)  chaque  saint,  chaque  ebasr 
delle. 

•  SantoAne  ,  s.  m.  sorte  d'ancicnne  etoaTe. 

Santöla,  s.  f.  (I.  d'ktit.  not,)  araignea  es 
mer.  —  navaiheira,  *  fauebeur ;  espece  d'eere- 
visse  de  mer. 

f  Sartombb  ,  s.  m.  (|.  da  giog.)  Saiot-Omer : 
ville  de  France. 

Santo-officio.  V.  Officio. 

f  Santoüna,  «.  f.  (t.de  bot.)  sanlolinc,  $c- 
mencine,  petit  cypres,  aurone  femelle :  plante 
synantberee. 

Santöb,  t.  m.  {t.de etat.)  sautoir.  V.  Aepa, 

Santobäl,  s.  m.  recaeil  de  sermons  oa  ds 
vie  de  saints. 

Santo rdm  ,  t.  m.  (I.  de  prov.)  le  pain  beait 
V.  Pao  por  Dtot. 

Santoäbio.  V.  Sanctuario. 

SXo,  i,  adj.  sein  .  qni  se  porte  bien ;  sah- 
bre,  bon  pourta  sante;  parfait,  entier,  sam 
defaul,  qui  n'est  pas  gate  (fruit,  etc.)  Exempt 
de  risque,  de  peril,  en  sürete.  (fig.)—.  droit 
(de  jugemenr ;  sage  (espril) ;  conforme  anx  oV- 
cisions  adoptees  (  doctrine  — c  ).  —  e  salro, 
sain  et  sauf.  —  e  escurreiio,  sain  et  net.  >«• 
deixar  os*o  — ,  attaquer  loules  les  pattie*  du 
coips,  en  parlant  d'une  maladie.  tfaltrauer, 
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da  facon  quo  toot  le  corps  s'en  rtssente. 
suhst.)  la  partie  saine  d'un  fruit,  etc. 
ou  SAn,  abrevialion  de  Santo.  On  le 
rujours  avant  les  noms  masculins  qui 
encent  per  une  consonne.  Säo  Domingo*, 
Voncüco,  etc.,  saint  Domioique ,  Saint 
>is. 

O-Domingos,  s.  m.  {t.  de  giog.)  Saint- 
gue,  Haiti :  lle  et  ville  d'Amerique. 
Obs  ou  Saiöes,  pl.  V.  Saiäo,  Algox. 
iO-TüOMä,  $.  m.  (t.  de  giog.)   Sainl- 
is:  lle  d'Afrique,  dans  le  golfe  de  Guiuee ; 
•  Anülles ;  it.  de  la  raer  Atiantique. 
Io~Thom£,  i.  m.  ancienne  monnaie  d'or 
aise  Trappe  e  dans  rinde. 
i,  t.  f.  houe ,  beche.  Sape :  aclion  de  sa- 
uvrage  fait  en  sapant. 
idör  ,  s.  m.  sapeur :  soldat  employe  au 
I  de  la  sape.  V.  Gaslador. 
iL,  f.  ro.  marecage ,  crapaudiere ,  lieu  bas 
lide. 

ipIö,  i.  m.  sapan:  bois  de  teinture  du 
.  Sappan ,  bresilletdes  Indes, 
in, v.  a.  sapcr  .-  travailler  a  detruire  les 
tnents  d'un  baslion ,  elc. 
ata  ,  i.  f.  console  pour  soulenir  une  pou- 
tc.  *Fondement  de  mur  qui  sorl  de  la 
contre-fruil.  'Soulier  de  ferame.  Sorte 
tinequi  ne  va  qu'n  mi-jauibe.  (I.  de  mar.) 
9 ;  moufle  sans  poulie.  — t  em  que  passdo 
iedores  do$  estais,  (id.)  moques  de  Ire- 
e,o*  moques  a  coeur,  moques  d'clai.  —  de 
hos,  moque  a  Irois  trous.  —  para  a  etcota 
Mufetra,  moquc  de  civadiere.  Feijöes  de 
aricots  cuits  dans  leurs  gousses. 
atada,«.  f.  *coup  de  soulier.  On  le  dit 
it  lorsqu'on  frappe  du  pied  avec  force. 
bruyant  donne  avec  quoi  que  ce  soit. 
;  que  Font  les  cbevaux  en  posanl  le  pied  a 
lorsqu'ils  viennent  a  glisser.  Coup  que  le 
donne  avec  ses  paltes  lorsqu'il  sent  le 
Mir  ou  les  cbiens. 

lpataö,  5.  m.  aug.  de  Sapato.  Gros  soulier. 
▲tari a,  s.  f.  cordonnerie  :  nie,  quartier 
f  a  beaucoup  de  cordonnters. 
apatbada  ,  «.  f.  action  de  Trapper  du  ta- 
i  dansant;  trepignemenl. 
ateado  ,  a  ,  p.  p.  de 

atbar,  v.  n.  Trapper  du  talon,  en  dan- 
pour  baltre  la  roesure.  Trepigner. 
ateira,  t.  f.  cordonniere.  it.  Sorte  de 
Hage.  adj.  f.  Aseitona  — ,  olive  gatee ,  de- 
i  ooire  dans  la  saumure. 
ateiro,  t.  m.  cordonnier  :  artisan  qui 
t  vend  des  souliers,  des  boties,  elc.  —de 
ou  que  fas  botas  ,  boltier.  —  remend&o, 
er. 

ateta,  f.  f.  sorte  de  soulier  de  femme  ou 
ntoufle.  Bruit  que  Tait  cclui  qui  frappe  da 
en  dansant,  etc.  V.  Sapatear.Correra — 
;em,huer,  faire  des  huees  apres  quelqu'un. 
atiliios,  s.  m.  pl.  ((.  de  mar.) '  cosses, 
lux  de  Ter. 
atisua,*.  /.  dim.de  Sapala, 


SAPATfirao,  j.  sjs.  dim.  de  Sapato. 

Sapato,  «.  m.  soulier  :  cbaussure  du  pied, 
en  cuir  ou  en  elofie.  —velho,  'savate.  —  de 
malhdo,  gros  soulier  ä  plusieurs  semelles.  P6$ 
de  —m  ,  noir  de  fumee.  fiäo  ehegar  d  sola  do  — , 
(/ig.)  elre  tres-inTerieur,  ne  pas  aller  a  la  che- 
ville  du  pied.  Ifdo ganha para—s,  il ne gagne 
pas  de  quoi  avoir  des  souliers.  Coda  um  sähe 
onde  Ihe  aperta  o  — ,  chaeun  sait  ou  le  bat  le 
blesse.  Quem  etpera  por  —$  de  defunto,  toda 
a  vida  anda  descalco,  (prov.)  en  altendant  les 
souliers  d'un  mort,  on  va  longtemps  piedsnus. 

Sape,  mot  pour  cbasser  les  chals. 

Sape,  t.  m.  sorte  d*herbe  au  Bresil  dont  on 
eouvre  les  cliaumieres.  Casa  de  — ,  chaumiere. 

f  Saperdas,  t.  f.  pl.  (/.  d'hist.  nat.)  saper- 
des  :  famille  des  coleopteres. 

Sapezal,i.  m.  lieu  ou  il  y  a  des  tapit.  V.  ce 
mot. 

Saphena,  i.  ou  adj.  f.  Veia—,  (f.  cTanat.) 
saphene  .•  veine  du  pied. 

Säpdico  ,  a  ,  adj.  sapbique  :  (vers)  de  onie 
syllabes. 

Sapbira,  f.  f.  *  saphir :  pierre  precieuse, 
d'un  bleu  fonce  corome  Tindigo. 

Säpia  ,*./".•  bois  de  sapin. 

Sapiencia  ,  t.  f.  sapience,  sagesse.  V.  Sabe- 
doria. 

Sapienciäl,  adj.  2  gen.  de  la  sagesse.  5o- 
pienciaei,  pl.  Sapientiaux ,  (livres)  de  l'Ecri- 
ture  Saint«  :  les  Proverbes ,  la  Sagesse ,  les 
Psaumes,  etc. 

Sapiente,o4/.  2  gen.  sage,  prudent,  Judi- 
cieux.  V.  Sabio. 

Sapientemente,  adv.  sagement,  prüdem- 
ment. 

SAPiENTissiMO ,  a  ,  adj.  tup.  de  Sapiente. 

Sapinho  ,  «.  m.  dim.  de  Sapo.  Petit  crapaud. 
— ■* ,  pl.  'aphlhes.  V.  Aplha. 

f  Sapjnho  ,  t.  m.  (f.  de  bot.)  espece  d'alsine 
ou  morgeline, plante  (Arenaria  terpyttifolia). 

Sapimo  ,  t.  m.  ou  Sapira  ,  e.  f.  V.  Abito. 

Sapo,  t.  m.  (f.  d'hist.  nat.)  crapaud  :  animal 
batracien,  amphibie,  reptile,  ovipare.  —  con- 
cho.  V.  Cdgado.  —  da  terra,  (/lg.)  avare  insa- 
tiable.  Pedra  do  — ,  crapaud  ine  (pierre).  Olhoe 
de  — ,  yeux  bouffis  et  cbassieux. 

Sapon.  V.  Sapdo. 

Saponaceo  ,  a  ,  adj.  savonneux :  qui  tient  de 
la  qualite  du  savon.  Saponace :  de  la  natura 
du  savon.  —as ,  *.  et  adj.  f.  pl.  (f.  de  bot.)  sa- 
ponaeees  :  famille  de  plante«. 

Sapohajua.  V.  SaboHra  ordinaria. 

Saporifero,  a,o4/'. savoureux :  qui  a  de  la 
saveur.  V.  Saporifleo. 

Saporifico,  a,  adj.  saporifique  :  qui  appar- 
tient  a  la  saveur,  qui  la  produit. 

f  Sapucäia  o«  Sapucata,  s.  f.  (f.  du  Brisil) 
espece  de  coco  du  Bresil ,  dont  le  noyau  est  en 
chätaigne. 

f  Sapocaieir  a  o«  Sapucatbira  ,  f.  f.  l'arbre 
qui  donne  la  sapucäia.  V.ce  mot. 

Sapüche,  j.w.  herbe  du  Bresil  et  d'Afrique  : 
coolre-pouioo  pour  la  morsure  des  serpenis. 
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Sapi'jüda  oo  Rrazü..  V.  Crlolo. 

*Säql*a.  V.  Saca,Exportacäo 

Saqle,*.  »n.  sac,  pillage.  V.Ä'oro.  (t.dccomm.) 
Action  de  lircr  une  lettre  de  change,  tralte. 

Saqusado,  a  ,p.  p.  de  Saqucar, 

Saqccadör  ,  ff.  m.  celui  qui  saccage,  sacca- 
geur. 

Saqceamesto.  V.  Saque. 

Saqceär,  v.  a.  saceagcr :  mcltre  a  sac,  au 
pillage;  pillor  une  villc.  Voler,  pllter.  Ettäo 
taqveando  a  eidade,  la  vllle  est  au  pillage. 

SaqletarIa,  «.  f.  pancicric :  lieu  oü  Ton  dis- 
iribuait  le  pain  eher  le  roi. 

SaqcetArio,  j.  m.  grand  paneller,  eher  de 
la  panelen'e. 

Saqlete,  $.  m.  dim.  de  Sacco.  Sachet,  petil 
sur. 

Saqiii.Ada,  «.  f.  *sacdc  nouveau  blö. 

Saqciliiäü,  s.  m.  branciio  d'arbrc,  etc., 
qu'on  met  ä  l'eUremile  du  verso irrte  la  charrue 
pour  ccarlcr  la  lerrc  afln  qu'cllc  nc  lombc 
pas  dans  le  sillon. 

Saquiu.  V.  Sequi m  (monnaicN. 

Saul-isiio ,  $.  m.  dim.  de  Sacco.  Petit  sac. 

Saquino.  V.  Sequim  (inonnaic). 

SaQL'ITÄKIO.     I    v     c™-j-»-'« 

Saqi.te.ro.   I  ^  -  Saquelarto. 

Saqutel,  f.  m.  dim.  de  Sacco.  Sachet,  petil 
sac. 

SarabAxco.  V.  Solavanco. 

SarabAkoa  ,  *.  f.  sarabande :  sorte  de  danse 
•ticiennc ;  son  air.  (fam.y.  Rcprimande,  semonec. 

SarabakdeAr  ,  v.  n.  danser  la  sarabande. 

Sauabatäma.  V.  Zarabat ana  et Buzina. 

Saradcuia  ,  t.  f.  V.  Sarabutho. 

Sarabulhehto,  a,  adj.  rudc,Apreau  tou- 
cuer,  raboteux.  (fig.)  Couperose,  bourgeonne, 
pteln  de  boutons  (risage). 

f  Saraböliio,  ».  m.  *inegalite,  iprete  a  la 
superfieie  de  la  fafence  ,  etc. ;  grains  de  gra- 
vier. 

SARABüLnösn,  a.  V.  Sarabulhcnto. 

SarAca.  V.  Sarata. 

Saracote,  «.  m.  agitalion  de  celui  qui  courl 
cA  et  la,  qui  ncresie  pas  en  place. 

SaracoteAdo,  a  ,  p.  p.  de  Saraeolear. 

Saracoteadör,  a,  f.  celui  qui  courtca  et  II, 
:jui  est  toujours  par  voies  et  p&rchemins. 

Saracoteär  ,  v.  n.  courir  f&  et  la  ,  tournail- 
ler.  (pop.)  Sa uli der,  tremousser;  remuer  les 
fcsses  cn  dansaut. 

f  Saracoteo  qu  Saracoteio,  f.  m.  remqe- 
ment  des  fesses  en  dansant.  Y.  Saracoteär. 

SarAdo,  a,  p.p.dcSarar. 

Sarafina.  V.  Sera fi na. 

SaragAca,  «.  f.  (f.  de  bot.)  'hcliantheme, 
cystc  bas.  (Cistui  halimifvHnt).  V.  Sargaco. 

Sarago^a,  ».  f.  drap  grossier  de  lainc  brune. 

•f  Saracöca,  «.  f.  (i.  de  gi'og.)  Saragosse  : 
▼ille  rdebre  d'Espagne. 

fSAKAcorAüo,  a,  aaj.tl  $.  de  Saragosse. 
Amtixa  — a.  V.  Ameixa. 

Saraiva,  e.f.  gröle  i  pluie  gelec.  V.  Granito. 
•*&4ivAit  i  «i  Hi  greitr ,  umbtr  dt  lt  grilti 
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v.  a.  Oraler:  Trapper  de  la  gr*le;  galerpar  U 
grtle, 

SarauAgo,  t.  m.(t.  de  bot.)  rattert  sauvage; 
cnicague ,  espocc  de  roquctle.  —  maior.  V. 
Armoracia. 

Saraiianteca  et       |    X .  Salamantiga  tl  Sg- 

SARAMANTicA,«.  f.    \         lamandra. 

Sarambeque,  f.  m.  "  danso  fort  gale  des  ne- 
gres ;  son  air. 

Sa  tun  Atilos,  t.  m.  pt.  noureaux  bois  du 
cerf. 

Sarambüra,  /.  f.  "tlssu  du  cotou  du  Bengale. 

SARAHEMiiiaA  f  $.  f.     i   poider  qui  porte  U 

Sarawexukiro,  i.  m.  I        muscadelle. 

Sahamlxiio,  *.  m.  poire  muscadelle. 

SarAwpAo,  .   a rougeolc  :  maladie  qui 

Sarampki.lo  oü   '   cause  des  rougeurs  sar 

SarAmpo,  s.  m.    )   lapeau. 

SarampOra.  V.  Sarambura. 

Saravlco,  jr.  m.  nom  d'un  poisson  du  Tage. 

f  Sa u anoälua  , «.  f.  (Jam.)  ordure , balayvre. 
(flg.)  V.  Gentalha. 

Sah  Angle,  ff.  tn.  pilolc,  garde  de  proue. 

SarAö.  V.  Scräo. 

Saräo,  «.  m.  bat  pare ,  assenblöe  de  gensde 
distinetion,  etc.;  festin  nociurne. 

Sarapanel,  ff.  m.  Volt*  de  —  f  (f.  <f«rr».) 
Yoüte  surbaissce. 

SarapantAdo,  A,p.p.  de 

fSARAPANTAR,  c.  a.  elTrayer,  epouvtDler, 
ölourdir. 

Sarapat£l,  ff.  m.  sang  do  cochon  cuii  daas 
I'eau  et  prepare  avec  du  sain-doux,  etc.  (fc) 
Ragout. 

Sarapilheira,  <.  f.  balioe,  cordat,  serpiU 
tiere,  (reillis :  grosse  toite  d'e.nbafUge. 

f  SarapimtAdo,  A,ö«y.  (fom.)  tachel* , meu- 
chele de  dilTercntes  couleurs ;  parsexne  de  rtui- 
seurs. 

SarapCloa.  V*.  Sarabülha. 

SarAr,«.  a.  gucrir,  rendro  la  sanlc;  (ß§.) 
corriger  im  defaut,  clc.  c.  n.  Guerir,  recower 
la  sanlc. 

SarA^a  ou       i  clofle  do  linde,  sorte  dla- 

Sauässa,  ff.  f.  S  diemic. 

Sarc.a  ,  «.  f.  ronce ,  buisson.  V.  Silva.  —  par» 
rilha.  V.  Sahaparrüha. 

Sarc.Al  , «.  m.  buisson  :  Uta  coavert  deroo- 
ces,  ronceroi  ou  ronceraie. 

SarcAsvo,  f.  tn.  sarcasme:  ralllerie  smttt 
et  insultanle, 

*  Sarcliios  ,  ff.  s.  pl.  V.  jiuricuUt  (do  Ce- 

raedo). 

f  Sarcina,  s,  /.  (p.tu.)  oharge,  Cardeau 
{prop.  et  fiy.). 

f  Sarlockle,  ff.  m.  (/.  de  chir.)  sareoeeie  : 
luiueur  cbarnut  aus  teslicules  ,  aus  TaisseatiX 
spcrniatiqaes,  au  scrolum. 

f  Sarcocolima,  ff.  f.  sarcocoline  .*  subslanre 
decouverte  dans  la  sareocoHe. 

+  SAR(>oeÖLLA ,  t.  f.  sarcocolle  :  gemne  u« 
Perse  qui  consolide  le»  plaics. 

t  Sarcocolliira  i  i.  f.  (f.  alt  b$ti)  *  iireoN' 
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Her :  plante  de  la  pentandrie  qui  donnc  la  sar- 
cocolle. 

Sircöfaco.  V.  Sareophago. 

•f  SAiiconTDP.or.Ki.E,  jr.  im.  ( f.  de  chir.)  *arco- 
byclrocelc :  sarcocele  avec  liydrocelc. 

7  Sarcoloci'a  ,  f.  f.  't.  dt  med.)  sarcologie: 
iratte  des  parties  inoMcs. 

Sarcöua,«.  f.  (t.dechir.)  'sarcome :  tumeur, 
eirrolssance  charnue. 

Sarcouatöso  ,  a  ,  adj.  ( t.  de  chtr.)  sarcoma- 
leut :  du  sarcome,  de  sa  nature. 

f  SAttcdupHALo,  s.  m.  (t.derhir.')  sarcom- 
phnle  :  exeroissanco  charnue  au  nombril. 

Sarcophaco,  *.  m.  sareophago:  tombeau, 
cercueil ;  sa  representatiun.  IMerrc  causlique  ou 
a*siennc,  qui,  sehn  Pline,  avait  la  vertu  de 
consuiner  les  corps  ;  sarcophage,  tombeau 
crensc  dans  cette  pierre. 

T  Sarcopiiaco ,  a  ,  adj.  cl  f.  '  /.  de  med.)  sar- 
eopftage  .*  qui  brüte  les  chairs  'mediratnent). 

Sarcötico,  a,  adj.  '/.  de  chir.)  sarcolique: 
qui  fait  renal  Ire  Icj  chairs. 

■f  3ar«;öso,  a  ,  adj.  rcmpli  de  ronces. 

Särda  ,  s.  f.  sarde,  clup/  ( pois*on).  V.  Ca- 
xalla.  it.  Y.  Sardat. 

S\t\ük,adj.  f.  femraequl  a  des  lach«  de 
rousseur.  V.  Sardento. 

Saudaü  ,  t.  m.  lezard  verl. 

Sir  das,  «.  f.  pl.  rousseurs,  lachet  de  rous- 
eeor. 

Sa tDtnuA ,  i.  f.  it.  de gfog, )  Sardaigne :  He 
de  1t  Mediterrane«;  rovauiue  d'Europe,  ctals 
sardes. 

f  Sa RDtano ,  s.  m.  sorle  de  böte  de  somme. 

SARDfc?no,  a  ,  adj.  qui  a  des  tacbes  de  rous- 
seur. 

f  SardicInse,  #.  et  adj.  2  gen.  le  nalurel  de 
Sardica,  ce  qui  apparlient  a  celte  Tille. 

Sardikua,  s.  m.  sardine  :  petit  poisson  de 
mer  du  genre  du  clupe.  Ettar  como—em  tige- 
f«,  etre  comroe  des  harengs  en  caque,  extre- 
nteraent  presse,  foule.  Pör  mait  uma  —  na 
krasa,  inelire  une  (rtllade  dans  la  poele.  Tirar 
a  —  da  brasa  com  «  mdo  do  galo ,  (flg.)  ürer  les 
marrons  du  feu  avec  U  palle  du  chat.  Chegw  a 
brasa  dsua— ,  (adage)  faire  revenir  l'cau  ä  son 
moulin.  Dinheiro  de  —st  {fam.)  argen l  quo 
Ton  reeoit  en  tres-peliles  portions ,  argen t  en 
mieltes. 

Saediicbeira,  t.f.  peche  de  la  sardine.  if.Es- 
peee  de  geranium,  vulg.  gcraniura  gros  bois, 
geranium  carmin. 

Sardubeiro,  a,  t.  marchaad  desardines. 

Sardixueiro,  a  ,  adj.  de  sardine ,  qui  bit  la 
peebe  de  la  sardine  (baleau). 

Sarmo,  s.  m.  *  cornaline  sarde:  pierre  pre- 
cicusc. 

Särdo,  a  ,  adj.  et  t  Sarde :  do  Sardaigne. 

Sardosia  ,  *.  f.  (f.  do  bot.)  herbe  sardonique, 
rennt, eule  des  marais,  grcnuuilletle  d'cau. 

Sai.cOmca,  k.  f»  pierre  prccicusc  qui  est  unc 
Yarlett  dt  lt  calctdglnc»  sardoinc.  V.  Sardo- 
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Sakuo.nk.o,  a,  w.lj.  de  l'horbe  sardonique. 
Jliso  — ,  (fig.)  rire  ironique,  meehani.  V.  Kiso. 

t  Sardosyx,  *.  f.  sardonyx :  agate  forme«  dt 
sardoiue  et  dagate-onyx. 

SakixoteAh.  V.  Saraeolea  . 

Sargac;\.  V.  Sarogd^a. 

Sargvcinua,  adj.  f.  IJva—,  ralsin  a  grains 
inenus. 

f  Saugaco  ou    l   (I.  de  bot.)  sarg,  goenoon, 

Sarcässo,  9.  m.  J  varech,  herbe  flotlanto; 
sar^asso,  Icnlille  de  mer,  a.  fruit  vesiculaire, 
algue.  Mar  de  —  ou  simplemcnt  Sargdco ,  Sar- 
gasse, parlipdel'Ocean  atlanlique  entre  les  lies 
duoap  Verl,  lesCanaries  et  la  terre  renne  d'A- 
frique. 

"  Saugu.  ,  b.  m.  tissu  grossier  do  laine 

SAi.GtMA  ,*•/".*  conduit ,  canal ,  rigole  d'c- 
coulemnU ,  tranchec.  Sour  converso  d'un  or- 
dre rcligieux. 

*  Sarc£xte,  $.  m.  V«  Strvidor.  it-  Sergent 
bas  oflicier  de  justice. 

Sarcenteär,  t.  n.  exercer  I'emplol  de  sor- 
gen t  dans  un  regimeut,  etc.  (/?(/)  Aniincr  i  unc 
entreprise  hardie,  se  mellre  ä  la  tele,  (fam.) 
Commander,  faire  le  mal  Ire ;  se  donner  da 
mouveraent. 

SaigSnto,  m.  m.  sergen t :  sous-ofDcier  d'in- 
fanterie.  —  mür  ou  major,  major  d'un  regt" 
ment.  —  mär  de  brigdda ,  major  de  brigad«.— 
mör  da  proca ,  major  d'unc  place  :  oiBcier  qui 
commande  apres  le  lieulenaul  du  roi.—  mör  4* 
batalha  ,  sergent  de  bauillc ,  sergent-major  de 
botaille.— de  cavaforia,  marcch&l-dss-logis, 

f  Sarget a,  i.  f.  diot.  de  Sarja.  Sergetui, 
serge  fort  legere.  \t  V.  Sargenta. 

Sarco  ,  a  ,  *4j.  üvm  -Hi ,  variete  de  raisisj. 

Sargo  ,  s.  m.  sargue,  poisson  de  mer.  —  bas- 
Urdo.  Y.  Scaro.  Tomar  —  ,  (f.  de  sur.)  faire 
chapelle. 

Sari^a.  V.  Sarissa. 

•Saiido.  V.  Soido  ou  RuQido. 

f  Saricu*  ,  s.  m.  ou  j  (f.  d'hist*  not.)  sarigue 

f  Sarigu£la  ,<•/".  I  ou  opossum  ;  maasiti* 
fere  didelpbe.—  ordinaria  </o  JirazU ,  le  mmt\- 
%ut.—careMgt*ejeir*t  le  crabier.— da  Virgi- 
nia, manioou,  sarigue  de  U  Grenada.  —  umi- 
forme  ou  marmo*ay  ta  marroose.~esjatof0Wim 
le  eayopollin«  —  de  eaudm  curla ,  le  toüa«  #m 
te-in.  —  (ontrina,  le  japeck. 

Sarilbaoo  t  a  ,  p.  s«-  de 

Sarilha».  f.  e.  devider :  roettre  le  Ol  de  fu- 
seau  en  eebeveau. 

SarIlho,*.  m.  devidoln  inslrumealpeirsjBet- 
ire  le  fil  du  fuaea«  en  eebevean. "  Tour,  espece 
devindas.  Ratelieri  eignet auquel  sontattaeeees  { 
des  traverses  poer  y  appuy  er  les  fusils.  Faieoeau:  j 
fusils  dont  les  bafonnettes  s'entrelaeenL  Hr  ! 
•f  arm  em  — ,  neitre  les  armes  en  faiseeapx. 

f  Sarissa  ,  a.  f.  (f.  d'ant.)  pique  maoade- 
uienne,  qui  etail  fort  lonpuc. 

Öarja  ,  a.  f.  serge  :  etofle  legere  de  laine  ou 
de  soie. 

Sarja,  i.  f.  ineiftion»  luriAcaUta.  Vi  tajft« 
ddrei 
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8ariado ,  a  ,  p.  p.  de  Sarjar. 

Sarjador  ,  *.  m.  scarifieateur :  initrament.de 
Chirurgie  pour  faire  des  scarificalions.  Celui 
qui  scariße. 

Sarjadura  ,  t.  f.  scariflcation  :  incision  feite 
•ur  la  peau. 

Sarjar  ,  v.  a.  scarifler  :  decouper,  decbique- 
ter,  inciser  la  peau.  (/ig.  burl.)  Saigner  quel- 
qu'un  dans  U  bourse. 

f  Sarmacia ,s.f.(t.de  geog.)  Sarmatie  :  an- 
oienne  contr6e  d'Europe  et  d'Äsie. 

Sarmaö.  V.  Salmäo. 

f  Sarmatas,  ff.  m.  pl.  Sarmales  :  peuplei  qui 
babitaient  la  Sarmatie. 

f  Sarmatico  ,  a  ,  adj.  qui  appartientaux  Sar- 
mates,  a  la  Sarmaüe. 

f  Sarmektaceas,*.  et  adj.  f.  pl.  (t.  de  bot.) 
tarmentacees  :  famille  de  plantes  dont  la  vigne 
est  le  type.  Viniferes  de  Jussieu. 

f  Sa  an erticeo ,  a  ,  adj.  de  sarment.  Nom  que 
les  paYens  donnaient  aux  chretiens  qu'ils  fai- 
taient  brdler  avec  du  bois  de  sarment. 

Sarmerto,  t.  m.  sarment :  bois  que  pousse 
la  vigne;  tige  longue,  faible  et  rampanle  ou 
grimpante. 

SarmektAso,  a,  adj.  (f.  de  bot.)  sarmenteux : 
de  la  nature  du  sarment;  qui  produit  du  sar- 
ment, qui  pousse  des  brins,  des  branches  en 
forme  de  sarment  (plante). 

Sarka,  ff.  f.  gale :  maladie  de  la  peau.—  cot- 
telhana.  V.  Gallieo.  Tfäo  Ihe  falta  «endo—  para 
Cocar-ee.  (fam.)  On  le  dit  d'un  homme  qui  a 
tout  a  souhait ,  et  qui  se  plaint  sans  cesse.  Ser 
matt  velho que  a  — ,  (fam.)  etre  vieux  comme 
Herode ,  etre  extrtmement  ancien. 

SARNEHTO  ,  A ,  Ol»  I  .  -II 

SARH6SO ,  a ,  adj.  I   *****  !  *UI  ■  ,a  «a,c- 

Saro.  V.  Sardo. 

fSARöüiBA,  #.  m.  saronide:  espece  de  pretre 
ou  barde  gaulois. 

Sarpädo,  A,p.  p.d© 

Sarpär  ,  e.  a.  ( f.  de  mar.)  terper :  lerer  l'an- 
'ere,  la  retirer  dans  le  vaisseau.  (/te;.)  Faire 
Teile. 

8arrabdlhada,  «.  f.  grande  quantite  des 
menus  d'un  eochon  aecommodes  avec  le  sang. 
(/!#.)  *  Tapage ,  desordre ,  ebarivari. 

Sarrabülho,  ff.  m.  les  menus  d'un  eochon 
eceommodes  avec  le  sang ;  reg«!  lorsqu'on  tue 
un  eochon.  (flg.) Caarivari ,  tapage,  desordre. 

f  Sarracehico  ,  a  ,  adj.  des  Sarrasins. 

Sarracrho  ,  a  ,  adj.  et  ».  V.  Mouro.  —ff ,  pl. 
Sarrasins  :  peuplei  d'Arabie,  mahomeUns. 

Sarrabo.  V.  Cerrado. 

8arrafa<;adör,  a.  m,  celui  qui  eoupe  a?ee  un 
mauvais  instrument.  V.  Sarjador. 

Sarrapacadura  ,  ff.  f.  action  de  couper  avec 
VQ  mauvais  Instrument.  V.  Sarjadüra. 

t9ARRArA<;AL,  ff.  m.  mauvais  ouvrier,  sur- 
fouten menuiserie,  etc.;  roazetle.  (burl.)  Mau- 
vais barbier. 

SARRAPA9AR,«.  A.  (p.  Uff.)  V.  SorjOT.  COU- 

per  avec  un  rnanvaiS  instrument. 
Sarrafa«,  *.  o.  Y.  Sarjar. 
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Sarrafo,  ff.  m.  ( t.  da  ckarp.) '  lalle :  piece 
de  bois  mince. 

f  SarräfozInho,  a.  m.  dim.  de  SarraJ: 
Liteau ,  tringle  de  bois. 

Sarralba.  V.  Serralha. 

Sarralheiro.  V.  Serraiheiro. 

SarraÖ  ,  ff.  m.  V.  Rata£kS*rräo. 

Sarrar.  V.  Serrar  et  carrer. 

Sarrento  ,  a  ,  adj.  crasseux ,  tartreux.  Sa- 
burreux. 

Sarrido,  ff.  m.  (p.  «ff.)  flifficulte  de  respirer. 
Rale,  ralement  d'un  moribond. 

f  Sarrilba  ,  ff.  f.  *  filet,  oordon  de  monnaie. 
V.  Serrilka. 

Sarrilhado  ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Sarrilbar,  v.  a.  faire  le  filet  ou  eordoo  4t 
monnaie. 

Sarrim  ,  ff.  m.  (i.  d'Äiit)  sorte  de  drap  Cail 
avec  les  fiiaments  d'une  plante  du  Bengale. 

Sarro,  ff.  m.  *  crasse,  tartre  qui  s'atlaeae 
aux  vaisseaux ,  aux  tonneaux,aux  deals,ele. 
(/ig.)  *  Saburre  :  humeur  qui  s'amasse  sur  U 
languedans  les  fievres  ardentes,  qui  la  read 
rüde,  etc. 

f  Sarröso.  V.  Sarrento. 

Sarrdca.  Y.  Saruga ,  Aritta. 

f  Sarta  ,  ff.  f.  Y.  Bnxarcia.  it.  Cordoa  a> 
choses  enfllees,  cbapelet,  collier,  etc. 

Sartä  ou  \  poele .-  nstensile  de  euisiae. 

SartIa  ,s.f.  )  Diste  a  caldeira  d  —  ttr-fc 
Idndome  enfarru$quett  (prov.)  la  pelle  i'cst 
moquee  d  u  fourgon .  Sallar  da  —  e  eaür  mm»  ära* 
soff,  (he.  prov.)  tomber  de  fierre  en  cbaud  mal. 

Sartaem  ou  Sartagem,  ff.  f.  poele  a  frire.Y. 
Sartä. 

Sartal,  ff.  in.  Y.  Sarta. 

SartAö.  Y.  Serldo. 

Särtem  ,  ff.  f.  plaque  ou  lame  de  fer,  insin- 
ment  de  supplioe.  Y.  Sartd. 

f  Sarüga,  ff.  f.  barbedes  epis  du  ble.etc. 

SARziR.  Y.  Serxir. 

Sasäö.  Y.  Saxäo. 

Sassafras,  t.  m.(t.  de  bot.)  Sassafras :  lav- 
rier  des  Iroquois ;  arbre  vert  a  bois  odorifetaat 

Sassar  ,  v.  a.  sasser.  Y.  Peneirar. 

Sassifraga.  Y.  Saxifraga. 

*  SatIn  ou         )  Satan :  le  chef  des  demeos, 
Satanaz,«.  «i.   ]  lediable. 

SatAnico,a,  adj.  satanique,  infernal, dia- 
bolique. 

Satellite-,  #.  «i.  satellite  :  bomme  arme, 
ministre  des  violenees  de  celui  qu'il  acoeotsa- 
gne ;  ( I.  tfatlr.)  petite  planete  qui  ae  meut  aa- 
tour  d'une  grande,  comme  la  lune  autoer  de  la 
terre. 

Satepoza  ,*.(.(  t.  £A$ie)  etoffe  de  eofon  de 
Bengale. 

Sathar.  Y.  Satands. 

f  Sati'lbas,  ff.  f.  (f.  de  bot.)  *eoqueretaeuuu- 
fere :  plante  solanee. 

SAtira  ,  ff.  f.  satire :  peinture  du  vice ;  ee- 
vrage  criiique,  piquant,  medisant ;  censore  da 
vice,  diicours piquant,  le  plus  aouvent  en  Ten. 


SAT 

—  utorddx,  saivasme  :  raillerie  araere  et  insul- 
tanie. 

-f-  SatiräG  ,#.«.( i.  de  bot.)  le  bois  caca ,  lo 
bois  de  roerde. 

Satiriaö  ,  etc.  Y.  Satyriäo,  etc. 

Satiricamentb,  ade.  Mtiriquemeiit :  d'une 
maniere  satirique>  . 

Satirico  ,  a  ,  adj.  aatirique  :  de  lt  salire ;  qui 
j  est  enclin. *.  m.  — ,  aoteur  desatires. 

Satirizädo,  a,  p.  p.  de 

Satirizär  ,  v.  a.  satiriser  :  ra  Her,  critiquer 
(quelqu'un)  d'une  maniere  piquante.  Faire  des 
aatiree. 

Satirismo  ,  t.  m.  V.  Salyruuis. 

Sätiro.  V.  Salyro. 

Satis,  adv.  tat.  assex,  aaUnt  qu'il  faat. 

"Satisda^äö,  t.  f.  V.  Fiancu, 

'Satisoar,  e.  n.  donner  caulion. 

Satisfac>ö,  t.  f.  satisfaction  :  1'action  de 
satisfaire;  excuse,  reparation,  raison;  con- 
tentemenl,  joie,  plaisir.  — ,  une  des  trois  par- 
ties  du  sacremenl  de  la  penilence.'Acquit  d'un 
devoir,  d'une  commission,  etc.  A*  —  de...,  a  la 
Mtisraction ,  au  grc  de.  Tomar  — ,  tirer  raison , 
se  venger,  lirer  vengeance.  —  publica,  araende 
heoorable,  aveu  public  du  crime.  Tenho  a  — 
de  vos  annunciart  etc.,  je  suis  heureux  de  vous 
aanoncer,  etc. 

Satispactöriambntb,  adv.  d'une  maniere 
satisfactoire. 

Satisfactörio,  a  ,  adj.  salisfactoire  :  propre 
a  reparer, ä  expier  les  faule»,  etc.  Satisfaisant  .- 
qui  »atisfait,  quicontente. 

Satisfazf.r,  v.  a.  satisfaire :  payer  un  erean- 
cier ;  s'acquitterde;  contenter,  donner  la  ou  de 
la  satisfaction.  Reparer,  expier  une  faule.  — , 
eonlenter  son  arabition,  sa  colere,  etc.;  con- 
tenter, lerer  un  doute,  resoudre  une  diflicultc. 
(ßg.j  Rassasier  les  passions.  Recompenser  les 
Services  de  quelqu'un.  Assouvir,  satisfaire  com- 
pleleraent  la  faim.  —  a  peniteneia ,  s'acquitter 
de  la  penitence. 

Satisfazer  (a,  com ,  por) ,  v.  n.  satisfaire  a ; 
faire  ce  qu'on  doil;  faire  reparation  de.  Repa- 
rer, expier  une  faule.  —  d#  ordern ,  execuler 
les  ordre».  —  com  a»  tuat  obrigacöee,  acquit- 
ter,  remplir  ses  devolrs.  —  pela  culpa  com  pe- 
niienciat  %  elc. ,  expier  sa  faule  par  des  peni- 
tences,etr. 

Satispaz£r-se  ,  v.  r.  se  payer  de  ses  mains, 
t'indemniser.  Tirer  vengeance. Satisfaire,  apai- 
aer  sa  faim ,  etc.,  se  rassasier.  (de)  Se  laisser 
cotrvaincre,  se  persuader;  tomber,  demeurer 
d'accord.  (/ig.)  Se  satisfaire,  se  contenter.— 
de  ei,  etre  content  de  soi-meme,  etre  satisfait 
de  sa  personne. 

Satisfazimemto,  t.  m.  V.  Satitfacäo. 

Satispeito ,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Saiitfaztr.  adj. 
Salisfait,  content.  Ettar  — ,  se  louer,eire  con- 
tent du  Service,  des  procedes  de. 

Satjvo,  a  ,  adj.  qu'on  scme,cultive\ 

Säto,  t.  m.  (f.  d'AeU)  espece  de  serpent 

Satrapa,  t.m.  satrape :  gouverneur  d'une 
province  chez  les  anciens  Perses;  (ßg.)  grand 
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teigneur  despote,  riebe  et  voluplueux.  (id.) 
Hotnme  flu ,  ruse,  experimente. 

Satrapbär  ,  e.  »•  faire  le  satrape ;  ae  donner 
des  grands  airs. 

Satrapia,  a.  f.  satrapie :  goavernemeat  d'un 
satrape. 

t  Satrapismo,  9.  m.  autorite,  air,  aunierea, 
Prätention»  d'un  satrape. 

Satdra^äö,  $.  f.  repletion  d  alimeala,  sa- 
tiete.  (/.  de  chim.)  Saturation  :  etat  d'un  Corps 
salure. 

Saturädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Saturar. 

Satoracem.  V.  Segurelka, 

Saturar,  v.  a.  (tarne.)  sooler :  rassasier  d*a- 
liments.  (f.  de  chim.)  Satorer :  donner  a  an  li- 
quide la  quanüle  de  mattere  qu'il  peat  dis- 
soudre. 

Saturnäl,  adj.  2  gen.  qui  appartieat  a  Sa- 
turne. Feeta»  Sal»rnaesy  Saturnalea  t  fetea  an 
l'honneurde  Saturn«;  fetea  bruyaote»,  lieea- 
cieuses. 

SaturmilIbio  ,  t.  m-  aaturnilabe :  instrument 
pour  observer  Salurne. 

Satcrmno,  A,aäJ.  de  Saturne;  de  plomb. 
(/lo.)  Salurnien ,  taciturne,  sombre,  melanco- 
iique.  Os  — *,  *.  «1.  pl.  peuples  d'Elrurie. 

Satürnio,  a  ,  adj.  de  Saturne. 

Satürno,  t.  m.  Salurne  :  la  planele  la  plua 
eloignee  du  soleil.  (I.  de  myth.)  — ,  01s  (Türa- 
nus ;  (/ig.)  le  temps.  (I.  d'alekim.)  — ,  la  plojab. 

Satyra ,  etc.  V.  Satira ,  etc. 

fSATTRiiö,  i.  m.  (i.  de  bot.)  satyrion  ou 
teslicule  de  chien,  orchis  male  .-  plante  Orchi- 
dee. 

Sattriasis,  s.  m.  satyriasis :  ereclion  con- 
tinuelle,  jointe  au  desir  le  plus  violentdu  coli; 
fureur  venerienne. 

Satt/rio  ,  t.  m.  (t.  de  bot.)  satyrion  a  largea 
feuilles,  le  grand  teslicule  de  chien. —  ai- 
tardo.  V.  Satyrido. 

Sätyro,  $.  m.  satyre :  derni-dieu  des  PaTeas, 
moitie  homme  et  moitie  bouc;  monstre  fabo- 
leux  ne  d'un  homme  et  d'une  chevre ;  ißg*) 
homme  mal  fait  et  luxurieux. 

Saüco,  s.  m.  parlie  du  sabot  d'un  cbeval. 

Sa€oac>ö,  *.  f.  *  salut,  salulation,  saluade, 
rererence,  action  de  saluer.  —  cmgtlica,  salu- 
tation  angelique ,  Ave  Maria. 

Saudaoe,«.^.  'desirardent  d'un  bleu  dont 
on  est  prive ;  regret  de  fabsence ;  triste ,  tendre, 
doux  Souvenir,  tendre  regret.  (Test  un  mot  ex- 
clusivement  portugais.  Ter—t,  ettareom—e 
d'alguem ,  regretter  beaueoup  quelqu'un ,  pen- 
ser beaucoop  a  lui,  ayanta  la  fois  un  desir  er- 
den t  de  le  revoir  ou  de  le  posseder.  Dar—t , 
faire  savoir  a  quelqu'un  que  l'on  pense  beau- 
eoup ä  lui ,  que  Ton  regrette  son  absenoe,  ete.« 
lui  dire  bien  des  eboses.  Faxer  — t ,  manifester 
son  regret  d'absence,  etc.;  it.  causer  ce  senli- 
ment.  —t  minhat ,  les  regrets ,  les  doux  Souve- 
nirs qu'on  a  de  rooi.  —t  luat,  les  regrets,  etc.  v 
que  j'ai  de  toi.  Ter  muitat  —t  da  eua  larra, 
datua  patria,  regretter  beaueoap  aea  pays, 
avoir  la  maiadie da  pays.  Merrer  d$—i  eYai- 
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guem,  raourir,  dcssechcr  du  dcsir  de  voir  quel- 
qu'un. 

Saldade,  t.  f.  (f.  de  bot.)  seahieuse  :  plante 
et  flenr.  —brmvm,  scabieuso  ordinairo  despres 
et  des  champs. — dos  jardins ,  scabieuse  de* 
Indes,  le  regardei-moi  dot  jardlniers,  flear  de 
veuve. 

SaüdAdo,  k,p.p.  de  Saudar. 

Saüdadör,  a,  s.  eclui  qui  saluc;  qui  est 
charge  de  faire  des  complitueuls  de  It  pari  de 
qeelqu'an.  Sauveur,  celul  qui  saute  (p.  «#.)  V. 
Saludador. 

f  SaüdAnte,  t.  m.  eelul  qui  Ssloe. 

SaüdAr,  c.  a.  saluer,  faire  la  revelence; 
donner  une  marque  exlcrieure  de  re «pect,  de 
civilite.  Föltelter,  complimenier*  recommander, 
faire  des  compHmcnts.— ref,  iirtperador,  etc., 
proclamer  roi,  empereur,  etc. 

«AütüVEL,  ad.  1  gen.  salulaire,  salubre, 
otlle  I  la  sante;  f/te\)  utile,  avantageux. 

SAübAVELMfiKTE,  adv.  salutairement. 

Saide,  t.  f.  »ante,  etat  de  celui,  de  ce  qui 
est  sain ,  qui  se  porte  bien ;  etat  des  fonetions 
organiques;  absence  de  maladle.  'Salut,  bien 
public.  V.  Salvacdo.  *  Toast,  sante  bue.  Com, 
de,  em •—,  avec sante,  sain ,  en  bonne  sante. 
lieber  d  — de,  boire  a  la  sante  de.  porler  un 
toast  a.  Tribunal,  Junta  da  — ,  iribunal ,  com- 
misslon  sanitaire.  Carla  de—,  bittet  de  «ante: 
altestation  ecrile  qu'on  ne  vient  pas  d'un  Heu 
suspect  de  peste.  Vititada  —  ,  visite  sanitaire. 

Sal'dosanejite,  adv.  avec  le  regret  d'elre  se- 
pare  de  ee  qu'on  aime;  avec  desir  de  le  re- 
Tolr. 

SaCdosissimo,  a  ,  adj.  sup.  de 

Saüdöso,  a,  adj.  adlige ,  peine  du  depart  ou 
de  t'absencc  de  ce  qu'on  aiinc ,  qu'on  regrelle' 
vivement;  plein  rt'un  doux  Souvenir;  qui 
eprouve,  exprime  ou  inspire  la  Sauddde.  V.  ce 
mot*  Sitio  — ,  lieu  qui  invitc  ä  unedouce  reve- 
rie,  qui  reveillo  de  lendres  Souvenirs. 

SArcÄTE.  V.  Saguate. 

SÄUGUtM.  V.  Sagui. 

f  Säcrin,  s.  m.  (I.  cTAii*)  sorte  d'etoffe  de 
l'Inde. 

•  SaCz.  V.  Salgueiro. 

f  Sa  vadIloa,  *.  f.  {t.  de  bot.)  *  vcralrum ,  clle- 
bore  blanc  (Veralrum  tabadilla) — bat  tarda. 
V.  Letndro. 

f  Sävaim,  f.  f.  savanne :  pAturage  incuüe  en 
Amerique. 

Savawdäja.  V.  Sevandija. 

Savästbo.  V.  Sebatlo  et  Sabatto. 

SAviiao ,  a.  iru  sorte  do  barque  de  peebeor; 
celui  qui  la  menc. 

SAvil,  t.  m« "  alose,  poisson  de  mer  qui  re- 
monte  las  rivlercs. 

SavElua,  i.  f.  pelite  alose. 

f  Savica  ,  a.  f.  piece  d'un  carrosse. 

Bavira.  V.  Sabina. 

Savüoo.  Y.Sabujo 

8axaö,4äa,  adj.  et«.  Saxon  :  ne  en  Saxe, 
qui  lui  apaaitiem. 

i*m4fOi«ay.  t  «an,  aaiaittat  aj**  ereiipanti 


Ies  [»ierrcs  (pltnlt1);  qui  babile  les  caritetdrs 
rochers  (reptile,  etc.). 

Saxeo,  a,  adj.  {poil.)  pierreux,  de  pierre, 
de  roc. 

*  Saxida.  V.  Salda. 

Saxjfraga  o»        |   (f.  de  bot.)  saxifrage, 

SaxifrAgia,«.  f.  I  rompi-pierre :  plante  i 
qui  l'ancienne  medecine  ailrtfettait  la  venu  He 
dissoudre  la  pierro  dans  la  vessie.  —  brenn 
Ou  granulota,  saxifrage  blanche,  «— tasfarda 
V.  Pimpine  Ha  taxifragn* 

f  SaxIfraca«  ou      Ut.de 6*f.x saxifratfes: 

SaxifhAcias  ,  t .  f.  pl.  \     famllte  de  planurs. 

f  Saxifrago  ,  a  ,  adj.  ( t.  de  tned.)  saxifrage ; 
qui  brise  la  pierre*  lithontriptique. 

Saxon ia  ,  t.  f.  (/.  de  geog.)  "  Saxe :  royaian 
d'Allcraapne ;  du  che  des  ftats  de  Prusse  * 

Saxömio.  V.  Saxde. 

Saxöso.  V.  Pedregoeo. 

•Sa velo.  V.  Seih. 

*  Satlar.  V.  Sellar. 

*  Sayoawe.  V.  Smnhoeme. 

'Sayüu,  s.  m.  hourreau.  Y.  Verdugo.  AI« 
guazil ,  etc. 

SaxAÖ,  t.  f.  saison :  quatrieme  partie  de  l'aa- 
nee;  temps  de  la  raaturile  des  finita;  (/!#•) 
teraps  propre,  moraent  favorable.  Em  — ,  a 
propos.  Sem—,  ä  contra- temps,  hors  de  Sai- 
son. 

SazoAr.  V.  Sazonor. 

Sazoavei.  ,  adj.  2  gen.  qui  peut  produiro,  pro- 
ducta" (terra  in). 

Sazoxädo,  A,p.  p.  de 

Sa7.onA[\,  v.  a.  mürir:  mellre  au  point  <?9 
maluril6,au  propre  et  au  ligurc;  sooter.  As.^.- 
sonncr.  t>.  n.  Mürir :  venir  ä  maturiie. 

Sazonar-se,  e.  n.  mürir :  devenir  mflr. 

Sazü  ,  a.  m.  oiseau  de  Sofala ,  gros  cemme  ^ 
moineau. 

Sc.  Los  rools  quo  Ton  no  troave  pas  par  St 
11  fout  les  chercher  par  Esc. 
*ScAah.  V.Almude. 

*  +  ScAla,  s.  f.  lasse,  coupe.  'Einer  p*u 
monier  a  cheval.  Sonn  eile,  peUie  cloebc. 

SCALEifO,  adj.  eis.  m.  ( t.  de  geonu)  seakoe 
(trianglc;«  ä  iroiscölcs  inegaux. 

*  -f  Scaüdo,  *.  m.  lieu  oü  se  decharge  1«  ea- 
nal  d'un  moulin  a  eati. 

Scamösia.  V.  Escammonem. 

ScarikicAr.V  Serjar. 

t  8camdi?iAv!A ,  t.  f.  (f.  de  giog.)  ScaaaM- 
navic :  la  Suede  et  la  Norvege. 

fScA?«ni?iAvos,«.i». pl.  Scandinaves:  peu« 
ple,  habilants  de  la  Scarfdinavie. 

Scalpülo.  V.  Etealpelo. 

fScAPHiwo*, «.«.  pl.  (t.d'hist.  nal.)  Ka- 
phidics  :  coleopiorcs  cn  forme  de  peliis  ba- 
leaux. 

f  Scaritfs ,  t.  m.  pl.  (I. eVhitt.  nat.y,  scanirt . 
insectes  coleopleree. 

■f  8cA  ao ,  t.  m.  {L  d'MiL  mat.)  scare  .•  poissea 
§Hi|ettrad*la»ftw 


SCII 


SCL 


1071 


•f  Scathupse,  s.  tn.  fj.  d'hist.  nat.)  scatopse: 
insecle  lepidoplcrc  dont  la  larve  \ii  dan*  lei 
eicrtments. 

•f  ScAcno,#.  m.  (/.  d'hist.  nat.)  scaure.-  In- 
lerle  coleoplere. 

Sceleradameste,  adv.  mechamment,  avec 
se£lcratesse. 

Scelcrado,  A,aij.  sceleral,  roechaot,  per- 
vers. 

f  Scei.lo-de-Sauomao  ,  «.  m.  (f.  de  bot.) 
sceau  do  Salomon ,  herbe  de  la  ruplure,  1c  ge- 
nouillet. 

ScExa,  f.  f.  scene  :  parlie  du  theatre  oft  les 
aeteurs  jouenl;  speetacle;  Heu,  parlie  de  l'ac- 
tion  ou  de  sa  representation ;  divisiou  d'une 
piecede  theatre.  Appareeer  em  — ,  parattre  sur 
la  setne.  Muddräo-se  at  seenas,  [/ig.) la  scene 
est  changee. 

Scssamo,  t.m.  *  scene,  decoration  d'un  thea- 
tre. 

•f  ScExico,  a  ,  adj.  seeoique :  qui  a  rapport  au 
Ibealre. 

Scemocraphi'a,*.  f.  scenographie :  represen- 
Lation  en  perspeclivo  d'un  objet  dont  on  con- 
nait  les  projeetions;  perspective;  artdepein- 
dre  des  scenes,  des  decoralions. 

ScEiiocRÄpnico,  a,  a$j.  scenojrraphiquc  :  de 
la  scenographie. 

-f-ScENÖciiAPiio,  t.  m.  seenographe;  qui  se 
ürre  a  la  scenographie. 

Scf.mopegi'a.  V.  Encenias. 

ScEPTtdsuo,  s.  tn.  sccpticlsme  .-  doclrincdu 
seeplique;  doulc  universel. 

ScÄPTico  ,  a  ,  adj.  ci  *.  seeptiquo  :  pariisan 
du  sceptielsme;  qui  doulc  de  (oui. 

Sceptrigero,  a,  adj.  {pott.)  qui  porte  le 
seeptre. 

ScEptro,  i.  tn.  sccplre :  bAton,  marque  de  la 
royautc;  (flg.)  potivoir  souverain;  royautc;  au- 
toril<i  supreme;  royautne;  cinpirc.  besdeo  — 
atiao  cajado,  (flg.)  depuis  le  seeptre  jusqu  a  la 
houlelle. 

ScdEdula,  #.  f.  scbedule ,  peiit  billct.  V.  Ci- 
dula. 

ScnEÜM.  V.  Chelim. 

f  Schema,«,  f.  Tonne,  figurc,  modele.  Fi- 
gure  de  rhetorique,  orn  emen  l  du  discours. 

j  Sciiexa,  f.  f.  *  schene  :  raesuie  iiineraire 
encienne  en  Egypte. 

ScmrvRO.  W.Seirro. 

Schisma,  t.  m.  schisme  :  dlrlsion,  Separation 
de  communauto  religiettsc,  do  parlli,  d'opi- 
iiions.  V.  Scisma. 

Scnis*  ar.  V.  Scirmar. 

StnisMÄTiCAMEXTE. arir.  cn  schismailquc. 

ScmsMÄTico ,  A,  adj.  srhistiialiquc  :  qui  est 
Jans  le  schisme ;  qui  fait  schisme.  V.  Scismatico. 

•J-SchIsto,  t,  tn.  (/.  de  min  fr.)  schistc  :  argile 
desseebee,  mClcc  de  hilumcel  de  inica;  pierre 
qui  se  sdpare  par  fenilloü. 

t  ScnisTöso,  a,  adj,  U.  de  minir.)  schisleui  : 
dt  \m  naturc  du  schistc,  qui  cn  contient. 

Scrtu ,  etc.  Y.  Escola,  cic. 


t  SciAGRAPniA,  *.  f.  sciagraphie:  arl  detroo- 
vor  l'iicure  par  l'ombre  des  astres. 

f  Sciatkmco ,  a  ,  adj.  sciaterique,  (cadran) 
qui  niontrc  riieure  par  l'ombre  du  sljle. 

Sciatica,  *.  f.  fj.  de  mfd.)  scialique  :  dou- 
leur  rhumalismale  flxce  ä  la  hanche. 

Sciatico,  a,  adj.  scialique,  (nerf)  attaque 
de  la  scialique.  Gota,  dor—a.  V.  5cfaftra.#.m. 
Scialique,  qui  a  la  scialique. 

f  Scilla  ,  f.  f.  {t.  <Thi$t.  nat.)  sciene  t  paü- 
80 n  thoracique. 

Scik.-xcia,  s.  f,  science:  connaissance  qoe  fon 
a  de  quelque  chose;  connaissance  certalne, 
assurce  et  evidente  des  choses,  ou  fonde>sut 
des  prineipes.  Doctrine.— ,  Systeme,  ensemble 
deprineipes,  defaits,  deconsefjuenees.— eerfs, 
pleinc  connaissance,  science  certaine. 

SciEnte,  adj.  f2  gen.  qui  sali,  connall;  ta- 
rant,  inslruit,  doete.  Faser  algnem—  de..., 
faire  savoir  a  quelqu'un  teile  chose,  luien  faire 
pari. 

ScfisTEUEJTE ,  adt.  sciernment  :  satam- 
ment. 

SciE^TiFicAMf.üTt,  flrfr.  scienliüquemenl : 
d'une  maniere  scientlflque. 

SciettIfico  ,  a  .  adj.  scientiflque :  qui  con- 
cerne  les  sciences  abstraites  et  relerdes. 

Scie.ntissiuo,  a,  adj.  $up.  de  Seiente. 

ScifAö.  V.  Siphdo. 

Scilla.  V.  Setjtta.  it.  V.  Aharrä. 

Scillitico  ,  a  ,  adj.  (t.  de  pharm.)  seillitique: 
de  srille,  fait  ou  modifle  arce  la  seilte. 

f  Scinco ,  t.  tn.  scinque  ou  schini|ue :  CToeo- 
dile  lerrestre ,  espdec  de  lezard. 

ScijctIlla.  V.  Fai$ca,  Centelha. 

Scixtilla^aG,  $.  f.  scintillaiion ,  etincelle- 
ment. 

Sci.ntillAnte  ,  adj.  a  gen.  scintillant,  qui 
scintille.  p.  a.  de 

^cistillär,  v.  n.  scintiller,  clinceler.      • 

•f-  Sciocp.ArniA  ,*.  f.  (f.  d'areh.)  sciograpbie: 
rcprcscnl.ition  de  rintcrieur;  arl  de  tracer  let 
cadrans.  V.  Sriagraphia. 

f  Sc.ioG'.iAPiio,  t.  in.  sciographe  :  qui  s*a* 
donne  a  la  sciograpbie. 

*  ScioLO,  5.  m.  sciole,  dcml-savant. 
Sei  po.  V.  Cipö. 

SciotErico.  V.  Seiatcrico. 

Scirro  ou  ScntRRo,  t.  m.  (f.  de  mMS.  squlrrei 
tutneur  chronique,  durc ,  Sans  douleur. 

SctRRdso ,  a,  adj.  squirreux :  de  la  natura  du 
squirre. 

Scisma,  t.  m,  V.  Srhitma,  t.  f.  (fam.)  luble, 
caprice  extravagant;  preoecupation,  apprehen- 
sion  erronec. 

ScisM.in,  «.  n.  Ätrc  preoecup*,  avofr  des  ap- 
prehcnsions;Älre  ri»vcir,pensif,  mclancolique. 

St.isM.'vTu:o  ,  a,  adj.  mclancolique,  re>eor; 
approhensif.  V.  Schismatieo. 

f  ScissvO ,  s.  f.  ruine,  destruclion,  Separa- 
tion ,  division. 

Scitale.  V.  Scytale. 

*  Sutusamexti.  V.  Acinleinente. 
Sclerütica,  edj.  el «,  /. (I. denet.) \ 
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que,  membrane  flbreuse  qui  enveloppe  1'obiI. 

f  Scolegas,  a.  f.  pl.(t.  d'hist.  nat.)  *  mat- 
tet :  Yers  des  poissons. 

"  ScOLriTO.  V.  Esculpido. 

*  Scouie^a,  elc.  V.  Etcolka,  etc. 
Scoliastes.  V.  Escoliaste. 

f  Scolias,  s.  m.  p/.  (/.  d'hist.  nat.)  scoües  : 
familie  d'hymenopteren. 

Scolopendba.  V.  Eecolopendra. 

Scombro,  t.  m.  (/.  d'hist.  nat.)  scombre: 
poisson  bolobrancbe. 

*  Scom  muhcadoiro  ,  a,  odj.  qui  raerite  l'ex- 
commnoicalion. 

'Scondüdo.  V.Bscondido. 

Scopo,  f.  m.  but,  objct. 

Scott büto,  elc.  V.  Escorbuto,  etc. 

Scördio.  V.  Escordio. 

f  Scobodösia  ,  f.  f.  (t.  d#  6o(.)  germandre« 
sauvage  ;  pianle  labiee. 

f  Scotia  ,  s.  f.  (t.  d'arch.)  acotie :  intcnralle 
creuse  en  rood  enlr«  deux  lores  de  la  base  co- 
rinlhienne. 

Scotismo,  elc.  V.  Etcotismo. 

Scotomia  ,  t.  f.  (I.  de  mtd.)  icoiomie  :  tnala- 
die  des  yeux;  vertigo  avec  obscurcissement. 

f  ScotopItas,  f.  m.  pl.  hereliques  circoncel- 
lions,  branche  des  donalisles. 

f  Scrayoseta,  $.  f.  rubis  fin,  non  poli. 

Scrophuläria.  V.  Eecrophulewia. 

'  Sculca.  V.  Jncuica. 

f  Scy'pho  ,  f.  m.  (i.  de  bot.)  (scyphut,  cya~ 
thus)  cotyle ,  cavile  colylolde  (des  lichens).  V. 
Fronde. 

f  Sctpböso  ,  a,  adj.  (f.  de  bot.)  scyphiferus, 
pyxidatus)  pourvu  de  cotyles,  de  peiiles  cou- 
pes  (liehen);  qui  s'embotle  Tun  dans  I'autre. 

Sct'lla  ,  $.  f.  (I.  de  geog.)  *  Scylla  :  goulTre 
oppose  a  Cbarybde,  ecueil  dans  le  detroit  de 
Mass  ine.  Cair  de  —  em  Carybdis,  (/ig.)  de  mal 
•n  pis,  tomber  de  flevre  en  chaud  mal.  V.  Ca- 
rybde. 

f  ScylliU  ,  t .  f.  ( f.  d'kiit.  nat. )  scyllee  ; 
mollusque  gasteropode. 

Sy'lleo,  a,  adj.  de  Scylla. 

Scy'tha,  t.  ei  adj.  2  gen.  Scythe,  de  Scythie. 

fScYTAL  ou  Scytale,  t.  f.  (t.  d'ant.)  scy- 
tale :  cylindre  aulour  duquel  on  roulait  une 
bände  de  cuir  ou  de  parchemin  pour  lire  cm 
ecrire  une  lettre  secrete,  melhode  stenographi- 
qae  employee  surloula  Sparte. "  Scytale  ou  ba- 
ton ;  espece  de  serpent. 

Scy'tbia,  a.  /.  (J.  de  geog.)  Scylbie  .-  conlree 
d'Asie. 

Se  ,  eonj.  eonditionnelle ,  li ,  en  cas  que , 
pourvu  que,  a  moins  que,  quand.  Se  acato  ou 
saporacaso,  sl  par  basard.  Se  bem  que,  en- 
eoreque,  quoique,  quand  meine. 

Si ,  pron.  2  gen.  de  la  troisieme  personne. 
8e,sol. 

Sfi ,  t .  f.  *  siege  episcopal ,  eveche  et  sa  juri- 
diclion.  Metropole,  eglise  metropol  itaine,  ca- 
tbedrale.  A  utnta  —  ,  le  saint-siege.  —  txtya, 
sUgOYteanL 

BtitAt  a.  /.  BoisfO^A^tes  ei  autres  graint 
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sur  pied.  Petite  porlion  de  terre  qu* 
un  labourcur  peu  forlune.  (fig.)  — ,  quantile 
d'amcs  a  converlir.  A  —  i  abundmnte  siai  »do 
poueoi  oi  operarios,(flg.)  Ij  moissonestgrande, 
mais  il  y  a  peu  d'ouvrier».  Metier  foiee  est  — 
alheiaf(fig.)  raeltre  la  faucille  dans  la  moitsao 
d'aulrui;  chasser  sur  les  terres  de  quclqu'on. 

Seareiko,  $.  m.  laboureur  paurre ,  qui  n' 
semence  qu'une  pelile  porlion  de  terre. 
reur,  cuiiivaieur. 

Searinda  ,  dim.  de  Seara. 

Seba,  f.  f.  algue,  goemon. 

Sebaceo  ,  a  ,  adj.  ( f.  d'anat.)  sebaeee.  On  la 
ditd'une  huraeur  de  la  consislance  du  suir.et 
des  glandes  qui  la  filtrent. 

f  Sebäcico,  a,  aaj.{l.  da  ehim.)  sebacique, 
(aeide)  de  la  graisse. 

f  ScoASTiAifisTA ,  t.  »I.  partisan  d'una  Cansas 
croyance  (en  Portugal)  qui  allen d  encore  le  ra- 
tour  de  don  Sebastien ,  mort  en  Afrique. 

Sebästo,  $.  m.  *  bände,  bändelet!«  d*ana 
autrecouleur  dans  les  velemenU.  Orfroi,  sti- 
llen d'une  chasuble. 

f  Sebato,  t.  m.  (f.  de  chim.)  aebate:sd 
forme  par  la  combinaison  de  l'acide  sebaciqoc 
avec  cerlaines  bases. 

Sebe,  a.  f.  haie,  clayonnage,  eneeinte  de 
baies.  —  viva,  haie,  cloison  de  planles  Yifes. 

Sebento,  a  ,  adj.  plein  de  suif.  Säle.  Y.  3e- 
boso. 

f  Seiäst a  ,  e.  f.  'sebeste :  petite  prane  nai- 
rAlre  du  sebestier  d'Egypte. 


f  Sebeste  ,  a .  m.  ou    >   (f.  de  bot.) 

-f  Sebesteira,  t.  f.  i  arbre  ou  plante  ar- 
borescenle,  qui  donne  le  sebeste. 

Sebezjmha  ,  dim.  de  S4be. 

Sebo,  f.  m.  suif  .-graisse  de  monton,  de 
bosuf ,  de  cerf,  etc.,  fondue.  Toute  espece  da 
graisse. 

Sedolla  ,  etc.  V.  Cebolla. 

Seböso,  a  ,  adj.  plein  de  suif;  frotte  aveeoa 
suif;  gras  ou  lache  de  graisse,  suire. 

Seca  , t.  f.  V.  Sicca.  Correr  —  eMttca ,  {fem.) 
Yoyager  beaueoup,  parcourir  toul  un  pays. 

Secante  ,  s.  et  adj.  f.  I.  de  gtom.)  aecante : 
ligne  qui  en  coupe  une  aulre  ou  la  cireonfe- 
rence. 

Secatüra,  t.  f.  (fem.)  propoa  ennayeax,T. 
Sicca,  (ant.)  Secberesse. 

•Secaz.  V.  Sequax. 

Secca  , ».  f.  secberesse :  temps  trop  longtems* 
sec;  aridite;  saison  aride. 

S£cca,  t.  f.  iroportunite,  ennni.  Dmr  —  e, 
alguem,  importuner,  rompre  la  Wie  a  qaef- 
qu'un. 

S^cca,  i.  2  gen.  un  importun,  un  ennayecx. 

Secca m ente,  adv.  sechement :  d'une  maniers 
seebe;  (/!</.)  d'une  maniere  incivlle,  retetanla, 
peu  agreable;  sec,  erüraent.  (id.)  £n  pen  da 
mols,  sans  chereber  beaueoup  de  faeon. 

Seccamte,  adj.  2  gen.  qui  aeche.  (/ksm.)  Qai 
ennuie.  t.  tn.  Un  importu» ,  un  ennaryeux.  ii. 
Huileou  drogue  deaaiccativ«  des  peintres. 

SEccyta  ».  f.  secliOfiidiTWM  am  lltret 
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Biso,  ttf .  (f. de  $*am.) — ,  endroil  ou  dci 
des  plan*  s'entrecoupent;  ligne,  point 
fcut  de  etil«  mattiere.  (I.  da  mii.)  — , 
d'un  pelolon.  Division ,  Separation, 
tu,  v.a.  seeber,  rendre  aec,  mettrea 
■Becher,  consomeri'humidile  des  corps. 
m.)  Importuner,  ennuyer.  —  a  vt*ta,  (f. 
'.)  ftrler  U  volle.  «.  «.  Seeber,  devenir 

11-ei,  e.  r.  secher,  devenir  see.  Se  des- 
,  Urir,  en  parlant  des  rivieres,  des 
u  Se  dessecher,  se  faner,  se  fletrir,  en 
des  plante*,  (ßg.)  Se  desseeber,  man 
srdre  son  embonpoint.  (id.)  Prendre  un 
€4  froid,  mal  accneillir,  trailer  dore- 

irr  Aö ,  adj.  aug.  de 

>,  A,  adj.  see :  aride,  qui  a peu  ou  point 
lite,  de  graisse;  (/ig.)  qui  manque  d'a- 
ta,  de  graces,  d'affabiiite ;  froid,  peo 
nt;  dur;  qui  n'est  pas  vert,  mouille, 
.  d'eau,  moite,  huiteux,  onctueux  ou 
le.  Maigre,  aride,  see,  sterile,  en  par- 
le lerre.  (/ig.)  Seul :  sans  roelange  d'eu- 
tees.  t.  m.  See ,  l'oppose  d'humide.  Bo- 
,  bomme  see,  maigre,  extenue;  (/ig.) 
de,  qui  manque  d'affabiiite ,  etc.  Ptfo— , 
e,  du  pain  tout  seul.  Miao  — ,  rire  si- 
ati  rire.  Amores—$%  amoor  sansles 
eaarnels.  Ama  — a,  bonne  d'enfant. 
— ,(/.  de  mar.)  les  mals  sans  voiles. 
wre  — a ,  (id.)  a  see , a  mite  et  a  eordes, 
es  voiles  serrees.  Batalha  — «,  batailie 
usion  de  sang.  Bolta  — o,  bourse  a  see, 
'rmtm  — a ,  fruila  a  coque  dure  ou  qu'on 
Seher.  Muta  — a,  messe  qui  se  dit  sans 
■er.  Beposta  — o,  reponse  dure,  rüde, 
4~,oua  dtuAetro  — ,  pour  ie  salaire, 
fages,  etc.,  sans  nourriture.  Um  —  ,  a 
rs  de  l'eau.  Dar  e*t— ,  echouer,  en  par- 
n  vaisseau.  Pör  um  navio  aas  — ,  met- 
«isaeau  a  see.  Ficaram  — ,  (/ig.)  rester 

ha,  f.  /".  secheresse;  siccite.  V.  Sicca 

iddo. 

kl.  V.  Cecear. 

mhbmto.  V.  &uredtj«#f»fo. 

isso ,  a .  *t. '  Separation ,  eloignemeoL 

ioy  a,  adj.  (f am.)  elegant,  eoquet.  V. 

ha. 

so.  V.  Ceceoto. 

$äö,  i.  f.(t.de  med.)  secretion  :  flltra- 

separalion  des  humeurs ;  matteres  qui 

du  corps. 

ibstar,  e.  a.  sequestrer,  separer,  met- 

rt.  V.  Sequesirar. 

tSTO.  V.  Sequestro. 

Ita,  $.  f.  "prive,  iatrine,  commodiles. 

lecretes :  oraisons  que  ie  pretre  dit  tout 

nt  la  Preface. 

tahk.itk,  adv.  sourdement,  secrete- 

■  seetet. 

rtARJA  »f./".'  secretariat :  emploi,  fonc- 

secreUire;  bureau  du  secretaire,  ses 
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employes;  depot  de  ses  arles.  —  &ettado\ 
aYambaixada,  etc. ,  teeretairerie  d>tat,  d'am- 
bassade,  etc.;  bureaux,  fonetion  du  secretalrv 
d'etat;  bureau  dessecretaires  d'arabassade,  etcl 

Secretäria  ,  s.  f.  femme  a  qui  l'on  conflhs  un 
seeret,  eontfdente;  femme  secretaire ,  qui  fall 
l'office  de  secretaire.  —  de  Iratoi 
entremetteuse. 

Secretariameictb.  V.  Stcritament*. 

*  f  SecretariAr  ,  v.  n.  faire  l'offlee  de 
laire. 

SbcretArio,  t.  m.  secretaire  :  celul  qui  est 
Charge  d'ecrire  les  lettre«,  etc.,  d'un  superieur, 
d'un  personnage,  ou  corps  auquel  il  est  atlaefce ; 
qui  redige  les  actes,  ete.,d'une  assemMe>. 
(ant.)  Homme  a  qui  l'on  confle  un  secrel ,  ott> 
fldent.  —  da  ettado  ou  d'ettado ,  seeretaire  «Ta- 
ut, ministre  a  portefeuille  et  dirigeant  un  de- 
partement. 

Secretissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Secreto,  a,  adj.  seeret,  cache,  peu  eonnu 
Matrimonio  — ,  mariage  de  conseienee,  ma- 
nage seeret,  de  main  gauebe.  Hörnern  — ,  bomsfo 
qui  garde  bien  ses  seerets.  Partes— as ,  les  par- 
ties  honteuBes  de  Tbomme  et  de  la  femme.  Na 
boceaao  ducreio  o  pubiieo  e  — ,  (prov.)  dans  m 
bou<diedu  discret,  ce  qui  est  public  derient  Be- 
eret. 

Secreto,  t.  m.  V.  Segredo. 

Srcretorio,  a,  adj.  (l.Sanat.)  secretoire: 
qui  sert  a  la  secretion  ( vaisseau ,  pore ). 

8Hcrrx.\.S$ita. 

SiiCTADdR.  V.  Sectdrio  et  Sequas. 

SiictArio,  t.  m.  seetaire  :  attacbe  a  uneaeete, 
un  <ie  ses  cbefs.  Sectaleur,  partisan  (d'un  pb*- 
losftpbe,  etc.) ,  qui  souüent  une  doctrine. 

SkctAtor.  V.  Sectdrio  et  Sequa*. 

Ssxtör,  $.  m.  (f.  da  giom.)  secleur :  pertien 
de  c«?rcle  comprise  entre  deux  rayona  et  Pate 
qu'ils  ren  forme  nt.  •-,  inilrument  d'astrotioaiie? 
com  pas  de  proportion. 

SKCüLAR,oa7.  2  gen.  seculier :  quivit  dana 
ta  siecle ,  dans  le  monde;  l'oppose  a  regulier, 
hüque;  l'oppose  a  ecclesiastique ;  mondawv 
tiimporel.  Seculaire :  qui  se  fait  de  siecle  en 
siecle ;  qui  termine  un  siecle;  qui  a  un  siecle 
ou  de*  siecles.  Braco  — ,  bras  seculier,  }o*tice* 
civile.  Em  —  ou  tettido  de  — ,  en  laique,  qui 
n'est  pas  en  soutane  ( prötre). 

SecolarioAoes,  t.  f.  pl.  'propoü,  manierea^ 
>jtc,  secutieres,  mondaines,  propres  des  lai' 
ques  et  blamables  dans  les  ecclesiasliques. 

Seculariza^aö,  «.  f.  secularisalion  :  aclion 
de  seenlariser. 

SEcor.ARizÄDO,  ktp.p.  de 

SecolarizAr  ,  v.  a.  seculariser  :  rendre  secu- 
lier (on  moine,  un  beneflee,  etc.). 

Secularmerte  ,  adv.  seculierement ,  d'une 
maniere  seeuiiere. 

Seculo  ,  f.  m.  siecle  :  espaee  de  cent  ans ; 
espace  de  temps,  epoque  remarquable,  bril- 
lante, extraordinaire.  — ,  le  siecle,  vie  mon- 
deine;  le  monde;  temps  ou  l'on  fit.  (^.)Temmv 
trop  long.  — de  ourot  da  praiay  daeaar§tah 
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Cr»,  titele  d'ur,  d'argsnl,  d'uiraio,  de  Cur  » 
quatre  differanU  age*  du  monde,  mIou  le* 
Beetes.  J?  o  cosiuuu  do  — ,  ainsi  va  le  tuende. 
Noe  — *  do$  — s,  a  tau*  les  sieclea,  aus  sieelea 
f]a*  titele* ,  eterneilement. 

.  *-f  Secuuba,  t.  /.  Pdo  — ,  pain  bis  de  mai*  et 
efcuuaicum. 

Sbcondari amentb,  adv.  secondemeut,  eaae- 
eand  lieu.  lVane  lueniare  secondaire. 
..  faocxaÄRio,  A  ,  ae>.  secondaiie,  accesseire ; 
qui  ne  rient  qu'en  second. 

*  ±  Sbciuibeiro ,  a  ,  adj.  Moinko  — ,  inoulin 
^■iawire  le  majfs  et  le  panicuui. 

JAGVHMJUft,  f.  f.  pl.  (i.  d'anat.)  secondincs 
etj  aaeeodtg ,  placeuU  et  roeinbrencs  du  foelua, 

flBWiMDOt&iUTO,  a,  adj.  et  $.  le  HU  second, 
iMidet. 

Sicöra  ,  $.  f.  V.  Seccura. 
•  Secöae.  V.  Stgure. 

*•«*»*..¥.  Satte. 

Sbda,  e.  f.  soie  :  lil  du  ver  ä  sola;  1U  oonv 
ajtaa  de  pluaieur*  crins  de  soie.  Etoffe  da  soie. 
19*» :  poil  de  poro,  de  sanglier,  etc.  — ,  peden- 
tjuje  däa  mauaBet.  Paille  rians  les  eutils  da  mar- 
•jujer.  Bicho  da  — ,  ver  ä  soie.  —  erum\  raafcisse, 
uoje  an  wache ,  soie  crue.  Pelle  matia  ettnmo 
— ,  pcau  satinee ,  peau  ires-douce. 

Sedaceiko,  t.  m.  celui  qui  fait  la  soie  ä  la- 


Seda^o,  a.  tn.  *  soie  e  tamis.  Solamire. 

"  Sedal  ,  adj.  a  gen.  Yeia  - ,  «eine  de  1-a.aus. 

Sedalha.  V.  Stdella. 

Scuäa,  «.  o.  peigner  le  chanvrc,  etc.  V.  Jlasa- 

Sedativq,a,  ooV'.  (I.  da  med.)  sedaüf:  qui 
ealme  les  douleui  j. 
Buau,  *.  f.  'siege;  lieu,  siege,  place;   He- 
lfe, säjour.  V*  S4.  — racant«,  siege  vaetant, 
il  la  vaeance  du  siege.  —  de  janeUa  9  (e. 
als  smofon..)  petile  hanqueüe  de  piorre  au 
d'urte  croisee. 


a,  au?,  ajul  u  dat 


r,#.  f.  soif,  alteration;  besoin,  envie*  de 
(jlf.)  — »besoin  qu'a  une  lerre  d'etre  ar- 
u  (4d.)  — ,  desir  ardent.  Fazer  — ,  proro-  - 
qoer-ta  soif.  Apagar,  malar  a  — ,  etan  eher  , 
upaieer  la  soif,  so  desallerer.  Ndt>  dar  nem\ 
uU**) —  eVoguQ,(/lg>)  ne  pus  «lomier  un  werre 
oVeau;  clre  dune  avarico  extreme.  Ter—  -a a/- 
fmm%  (fig.)  cn  rouioira  quelqu'tm. 
fltDBADO ,  A ,  p.  p.  de 

Skdkar,  v.  a.  ( /.  d'orfev.)  netloyer  les.pier- 
rfi  precieuses ,  Targenlerie,  etc.,  avec  lajsaie» 
saleter.  V.  Cartabuchar. 

Sedkiao,  t.  m,  aiBnoir,  regayoir :  insl:t*aiQent ' 
pour  passer  le  chanvre  et  l'afßucr..Zter  com  as 
vtvtms  no  —y  (fig.fam.)  donncr  du  nex  ,se  cas- 
ter  le  nei  cn  lerre. 

Stl>Ki.LA  ,  #.  ft  Ükoo  de  piVhcor  i".l|!e»    d«  soie* 

daeofhon  uu  de  saii^lier.  Trimara  —  t  (/Ig.) 


dos  a»  saeeba  paataa  A  trai 
faire  eoouler  Y\ 

f  3«B>£stto9 
poils. 

SiouTAaio  9  a,  «a>.  aadanlaiat.  r«fta~*, 
via  sedenUira^da  eeiui  ajad  deasaaif  atdiaaK 
rement  aaaia« 

Sedento,  a,  ad}.  (Aride,  qai  desire  ar- 
demroenL  — dstojiyi*«,  altera  da  aeaf. 

*  SfcDBniüTO.  V.  Jadeufp. 

Sedeüdo,  a,  u4f\  eouvart  du  aulet,  du  stuti 
poils  rüdes.  V.  Cahellud*.  ilaeaplur  iito  «^  {L  a> 
o»f.)  reeeptacla  garnide  aatea. 

SEDtciö,  t.  /".  sediiioD :  tavolte,  umauaa  pa- 
pulnire;  soulevement  contre  la  puisaaneu  »*s>- 
Cime ,  etablie. 

Sediciüsameätb,  sufo.  sedibe^auoaeui. 

Sedigioso,  A,oa>.  aeditiuuxs  qui  aaaau»  k 
peuple;  qui  a  parta  la  scdUium;  ua» Uu  A  luat» 
dition. 

Stwvo,  a,  oa>'.  puaurri;  oaauompau  {fi+)9~- 
sa,  viailü,  rubatta,  auranua.  ©es»  «~,  m%l 
§Alö. 

8£dimAmto  ,  j.  ut.  sedüsani .-  ea  aju^sua  a- 
queur  depese  au  faud  du  vaaew 

Sbdimeätöso,  k,adj.  qui  a  da  aädüuem,* 
sadiiaent.  Qui  depuaa  ( liqueua). 

SEoaiino,  t.  m.  maludto  daa  cooaau\s,ew 
oonaiale  en  daa  soiuaqui  laut  tsanuuui  daasu 
gorge. 

*  8BDOREJIT0.  V.  S€d9HiQ. 

SbdocvaO  ,  a.  f.  aeducltoB  :  aotiau  pur  le- 
qnalleoaaäduti. 

ScDQGTöa,  a,  s»  aäduetuuu, coirupaial; 
quisaduit  (unu  funtme ),  qui  Cait 
faule,  en  erreur.  mif.  äaduiuuuA  :  qu» 
tauche ,  Charme ,  persuada ;  saövctmir« , 
$o,paknra*  *-«a,  diaaoura  aüdutauua  au  9k 
dueteur,  parolea  sedsüsauias. 

Sbdüla.  V.  CidulmHMcfUduim. 

f  öbdolo  ,  a  ,  udj.  soigneu ,  siuprmi,  ai 

sidu. 
Sbudeido,  a  ^  ua>*.  BUduit,  qui  a  eis  aas  qui  es« 

seduit.  p.  p.  de 

Seolzir,  e.  o.  seduire,  Iroauparf  faka  *su>- 
ber  en  erreur  par  tau  inainmiaaua,  pat  bn 
exemple,  an  ee  qui  euBoernu  la  ratiajiuu.  1« 
natura,  las  auiuions;  faire  laatuuf  au  ita*; 
corrompre ,  debaucher  ( une  femme ,  a*ew>- 

Sedczivel,  adj.  2  gen.  qui  paatttro 

•  8t esa.  V.  Sed*. 

•  Stellar.  V.  Selaarv 

•  Selllo.  V.  Seih. 

•  Seemda.  V.  Knlrdda,  wUsrnsaufo, 

•  Seente  pour  Sesdo.  —  e  pre^mfii^  J  Ö»sl 
prcsenU. 

•  Seer  ,  x. ».  im  ataU,  a'aaeaeic, 

•  Seestro.  V.  Seslro,  5*SMaffa>. 
8rr.A ,  s.  f.  •  faueuage  t  lempa  aa 


fmairer  l'esperance,  fruslrcr  (quel  c,u'un.de  i    niovesa  faucher;  action  de  fl 
saa^aMtute.  '   K  ■ 

Sepcrao  f  s.  m,  ( t.  de  chir.)  «eton  r :  petit  oor- 


plovet .  _. 

son  s  terope  od  Tou  fauehe.  Maisaaau  \.  CW-- 
I  ^dv«rao>,aoutraa>Utlsawua* 


i  i*EG 


SEG 


I4r» 


»A*  r.  f.  f&aeaaitoo,  moisson,  reeohe 

ins  ei  m  daree. 

»blla.  V.  S$gu9  Ctifm. 

s*,a,».».  deÄeaer. 

tarn,  f.  et.  feaeneur,  atoissonneur.  V. 

». 

edce.0,  A,auy.  qai  est  es  etat  d'elre  Caa- 

aaaavoane,  mar.  Ahm  -o,  faax,  fea- 

inent  paar  feaeber. 

,*.  <.  V.  Äfa. 
I,  t.  m.  ceatre  i  ftr  de  eharrae  tran- 
■  —  teaa. 

i,  e>. «.  feaeber  llurbe,  molatonntc  le 
».)  Goaper  de  qoetqae  Boaniere  qne  00 
rtoul  ce  qui  domine.  —  acatopa,  cea- 
acfaer  la  tele. 

lattA,  e.  f.  Y.  ttfwrra.  Greeelle,  jeaet 
i. 

;a-vi»as  ,  eay. «  fen.  (p.  ist.)  qai  mels- 
»eaacoap  de  riet. 

, e.  f.  espeee  de  eabriolet  e  deax  ehe* 
m  Portugal ),  eaaiee  4  dea«  roaes;  car- 
»fflf  fMfto,  ekaUe  de  posle.  r«r  —  •«•, 


■»,*.»,  tetHer,  earreealer,  qai  feil  des 
tf. 

BLHÄn.  V.  Sigillor,  Sellmr. 

KLBO.  V.  Steifte,  «#l(o. 

tue«,  ed.  V.  Affe,  Jtoff*. 

iTömo.  V.  Su^wferC*. 

lä es,  pf.   seculiert,  laTques.    V.  5e- 

uli.  V.  Senator. 

tarro ,  j.  tn.  ( r.  <fo  giom.)  segmentt  por- 
aaretet  fortioa  de  optiere  eefnprite  en- 
aaloite  satiertqae  et  ea  eese. 
ae  ,  a,  aetf.  taH,  «ardif,  paresteax. 
4¥IA,  f.  f.  (I.  de  etoff.)  Segorfe,  ville 
IM.  Drap  de  Begevie. 
•filao ,  a  ,  o#y.  m  «.  de  Segorie. 
Ui~V.  Steter. 

ts,  e.  t».  T.  Statte.  A»  mogm  do  — ,  let 
Mlqaes. 

tieaiao ,  a  ,  a*y.  qui  mH  gerder  an  fe- 
ieret, fidefe  ea  eecret. 
•Inhi,  f.  et.  dfei.  de  Segredo.  *Chu- 
^otcheierte.  INrer— #aotm«*de,  ena- 

udtf A ,  t.  m.  eaachotear :  eeiai  qui  Cho- 
ral •  «ontoree  de  f hoeboter.  Celei  qai 
eoerete,  des  precedee  eaches. 
jk>  ,  $.  m.  secret .-  silence  qu'on  garde 
caose  conflee  oaqa'on  seit;  ee  qui  doit 
ae,  tetia  secret;  ce  qui  est  pea  connu ; 
ere  den»  une  prison;  moyen,  ressort, 
,  ioTentien  cachet;  rrmede;  endroit 
fm  teeret«  ire,  d'un  portefeoille ,  etc. 
a,  teeret,  pratique  seerete.  —  dsne- 
aeeret  de  la  natura.  —  umtwrmt,  eecret 
nature  meine  aeae  apprend  a  telre,  a 
Mo«rf*ct>m*t  de  aieoe  — § ,  il  entra 
M  aeerets.  Quem  dix  uu  ~,  mal  eftferd 
,  (jnw.)  qui  dkee«  teeret  ae  uirt  pts 
Mtrai.  JVde  hß — q**  4mrd9  §m  cetfe  «do 


seja  desevberto,  (id.)  il  n'y  a  poinide  eeerrt 
qui  nc  sc  decouvre  tdleu  Urd,  cm  il  n'y  a  rien 
de  si  secret  qui  ne  toit  decouverU 

SEGnEGAgAÖ,  s.  f.  eegregauoii  :  scium  per 
laqueiie  on  aiel  a  perl;  teperelieii. 

Secrecädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Secregär  (de),  e. «.  sepaxer,  metlree 
tegreger. 

Seüäecäa-se,  v.  r.  te  aeparerv  ee 

Skgü»s.  Y.  Segur*  ei  Cfffttre . 

Scgcida,  «.  f.  tuite.  V.  ^effMimeftfe. 

Seccidamestk  ,  «de.  de  tuite,  cendctütd* 
■nent,  tans  interruptioa. 

Sbcuidubas  ,  s.  f.  pl.  aegaediUet :  eetat  de 
poesie  et  chenton  etpegnolet  ei  portagaitet; 
»orte  d'air  ei  danse  trea-gais. 

Secctdo,  a  ,  p.  p.  de  Sefuir.  «d>.  flabri»  eeo- 
tinu ,  oor  iaterrompu ;  qai  attire  beaaco«a>  de 
moade.  Todo—%  lout d'une  tenue, taos ioter- 
roption,  d'unemeuie  continuite.  Mstrmds^cm* 
minho  — ,  cherain  batlu ,  Trequenle.  #eiaa»  — , 
honme  q«f  est  en  vogoe.  Prtgador  — ,  prediea 
teur  suivi.  Ifäo  pöde  diztr  dutu  pmlmmrm  +-m, 
il  ne  peat  dire  deox  mott  de  teile. 

SBGDieda,  a  ,  f.  ceiui  qai  tuii,  qai  eeeeeipa- 
gne  quelqu'un;  qui  frequente.  Partiaan,  oed 
suit  le  parli  ou  l'opinien  de.w. ;  ioMoaleor. 

Segcihbuto,  s.  m.  *  tuite,  peorsuite.  j>  eot  — 
d'alguetn,  suivre  quelqu'un,  aller  a  la  petnr- 
suile  de  quelqu'ua. 

fiBCviiTK,  adj.  t  #•».  tutvaat,  qai  tau.  U  est 
aussi  t.m.  O  — ,  ce  qui  suit. 

Seogir  ,  e.  a.  suivre :  aller  apre*  ou  derriere. 
(fig.)  Poursuivre.  — ,  peurtuiTre,  oontiauer; 
accoinpagner ;  exercer  une  preieaaion ;  enabras- 
ser  une  opinien,  etc.;  te  eaoferoaer  a  des  re-f 
gles,det  conseils,det  principe* ,  des  atages 
etc.;  frequenler;  imiler,  toivre  rexeeapkj  le»| 
traces.  (JLg.)  Suivre  son  eaentin,  ne  pas  t'ecar- 
ter  de  ton  buL  —  0$  pattot  an  eatadaf  d'al- 
guem,  (/ig.)  suivre  let  tracet  de  qnelaja'un, 
suivre  teu  exemple.  —  mlgu$m  evm  0$  eiaat , 
tuivre  quelqu'ua  des  yeax.  —  a  Immdtir*  d'ai- 
guem,(/lg.)  suivre  la  banniere  de  quelqu'ua, 
eire  de  ton  parü.  —aoiagem,  poursuivre  le 
voyage,  continucr  ton  rayage.  —  o  rumvdo 
nortc,  portcr  au  uord. 

Segcir  , «.  n.  (p.  us.)  et  — se,  e.  r.  te  tuivre, 
se  succeder;  venir  apret.  (de)  S'eatuivre,  etre 
une  suite,  une  contequence,  retulter.  (fig.) 
Nallre,  proceder,  Urcr  ton  origine.  Si§u*-S9 
c/ue...,  il  retulle  que...  E  e  auua  qus  midfue, 
et  lout  ce  qui  s'en  suit. 

Seguito.  V.  Sequito. 

Segühda  ,  t.  f.  classe  de  seconde.  (I.  dffSMse.) 
Intervalle  d'une  seconde  ou  d'un  loa  4  ua  an- 
tre.  Seconde  voix  daat  uu  ebesur.  V.  Saemmds, 

S eg uif  da  do  ,  a  ,  p.  p.  de  Stguudor. 
SEcnroA-FEiaA,  s.  f.  *  lundi :  deuiieme  Joar 
de  la  semaine. 

SEGcnDAaftKTE,  «de.  teoondement,  en  te- 
cond  liea. 

Secüüdar,  t».  a.  et  %.  r#peter,  relterer9  H* 
commencer,  reyenir  une  teconde  fol*. 


iö7C                SEG  SEI 

SecchbArio,  ete.  V.  Secundaria,  elf.  Secüridaoe,  f.  f.  sarete,  ■Partei.  'I 

8B0CR0AS.  V.  Secandinas.  missemenl.  V.  Seguranfa  et  Soamra. 

Segdhdato,  t.  tn.  *  moilie.  Segcrissimo,  a  ,  ad§.  $vp.  de 

SegundEira,  f.  f.  teconde  portion  de  vin  Següro,  a,  adj.  sur,  en  sarete,  k  1'aMde 

qa'on  donne  aux  religieux  let  joars  de  feto ,  etc.  toai  risque ;  assure;  (ßg.)  assare,  berdi,  mm 

V.  Repeticdo.  crainte;  certain;  forme,  solide,  (f.  de  cmm.) 

SecdudEiro.  V.  Seenndeiro.  AMure,  qui  t  an  contrat  (Passaranoe,  ajeneti 

tSEGUNDino,  a,  o^/.  (*.  a>  *ol.  *w*nd«4)  des  perles  eventuelles.  Utfmr—,  Mea  da  st- 

qui  toarne  d'un  memo  cöte.  Btpiga  — a,  epi  rete.  Pestoa—a,  personne  snre,  doconlaec*. 

dost  les  flearons  tournent  da  memo  cöte.  —  em  alguma  pestoa  oa  couea,  con*e  A  aee 

Secunbo  ,  a  ,  adj.  seeond ,  deaxieme ,  deax.  personne  o%  chose.  Estar  —  d'atawam ,  ne  rite 

Carlo*  y  Jodo  — ,  etc.,  Charles,  Jean,  etc.,  11  craindrede  quelqa'un.  Dar por    m ■■■  cegas, 

(deax).  Sem  — ,  Mns  seeond,  Mns  pareil.  A  assarer,  affinner,  attester  ane  cäoae.  lfde  m 

aewaojai ,  •  niagaem  — ,  qui  ne  cede  a  per-  dmr  por  — ,  n'etre  Pesten  aflernü.  Ne  pas  st 

tonne.  Mm  —  fofor,  deuxiemement.  oroire  en  sarete. 

Segündo,  adv.  et  prep.  selon ,  suiyant,a  pro-  Següro  ,  f.  *t.  sauf-conduit,  passe  port.  'Si- 

portion ;  d'apres.  —  boa  potiiiea ,  en  bonne  po -  rete.  *  Assuranee ,  en  terms  de  commerce.  Cm 

litique,  Selon  ane  bonne  politiqae.  —  at  or-  do*  — t ,  chambre  d'assuranee.  Carlo  de— ^Mtf- 

dont,  d'apres  Im  ordre*.  —  o  que  eile  dix ,  eondoit.  —  de  «tda,  assarance  s*r  U  »ie  •» 

d'apres ee  qu'il  dit.  —  ane,  selon  que, selon  hommes.  —contra  o  foaa,  tuinoet  eeastr 

Im  occarrences.  le  danger  da  fea.  —  de  frtU  ,  assurance  aar  fe 

Sbgohbo,  t.  m.  '  seeond© :  sotxantieme  partie  fret.  —  da  liberdade,  assaranee  aar  U  üben* 

d'uae  minnte.  des  boames.  A  bom — ,  certaj  Dement,  tndobi- 

Segdndo-genito ,  a  ,  adj.  eadet,  pntne.  tablemenl.  Soor*  — ,  avec  prudence ,  atee  eJr- 

f  SecortIho  ,  a  ,  adj.  et  a.  de  Sigaenxa  y  ne  a  conspection ;  bardünent ,  en  toste  aiaaraaer, 

oiguenu.  sans  rien  craindre.  A  — ,  peto  —  v  terre  a  lern, 

Skgör  ,  t.  m.  V .  Segure.  avec  preeaation. 

Seoora.,«.  f,  doloire,  hacbe  de  tonnelier.  V.  Seiar.  V.  Ceiar9Ciar. 

ySogure.  •  Seiba.  V.  Sali** ;  «1. 5t«oa  am  Sota. 

I     bBGORA«  10 ,  f.  f.  V.  Seguro.  'SeibIÖ.  V.  Alpemdn. 

ÄCüRÄoo  t  a,  p.  p.  de  Segnrmr.  V.  Segura-  *  SEida.  V.  5oido. 

dor  Seidi^o.  Y.  ^Aüpo. 

Seodradör,  j.  *t.  assureur :  celui  qui  «saure  Seifia  ,  t.  f.  poisson  de  nrer  qui  ressMBbW 

un  vaisseau ,  des  marcband ises  ou  tout  autre  an  scare.                                                     „ 

ebose.  it.  Garant,  eaotion,  repondant.  —  de  Stio,t.  in. sein:  partio  da  eorpe  defodsai 


Mmpo,tenantd'anejoate,d'untoornoi,etc.  con  juiqu'aa  creax  da  l'esteama«; 

SECÜRAMÄNTE,«dt.  sOrement,  assurement,  %°W  d'une  fenune;  l'endrolt  oü  lea  femssfi 

;eruinement ,  a  coop  sfir.  coneoivent  et  portent  lenr  Iroit ;  (ß§ .)  reaarit, 

SiooalNCA ,  $.  f.  sürete :  exemption  de  ris-  to™»'  d«  l'nomnie.  (td.)  Wrinil*  do  Dien  k 

jue,  de  perila;  eaoUon,  garantie;  assurance.  P*rc>  d  •*  !«  fl,i  Proeede,  Sein,  le  ailaM(af 

«ecurite ,  conflanee ;  certilude.  Sauvete ,  Mlut.  *a  lerrc »  d«  ,a  mer)»  «^ire»#gfil,e  ■»  ■■*i,f,e 

RaffermiMement,  aflermissement.  Corte  o>  de  terre ;  (Ae.) Je  Min  da  nSgüsa,  m  >■■■■• 

— ,  Mur-condoit.  V.  Soauro.  Com-,  en  so-  naule-  Giron.  V.  Äeyofo.Creux,  cavisi,  Gka- 

■ste  cune  des  concaviies  interieures  du  aorpa  bo- 

sÜvrai,  o. «.  assarer,  rendre  forme,  sür,  mlin' "] •  "P11  d'un«  to^.ele.  Serd»  Wal- 

Ifermir.  mAttM  «n  ^r.u \  ««mir  riM  iry.«  f«*»1'  (AgO  otre  ami  intime  dequehtn'uauO- 


-..„ ™  qaelqu'un  per  .. .-.  ^^ „alda  tadamUma  tprmU 

aavio ,  o  carga ,  assurer  le  navire ,  la  cargaison .        ,   , •       .    "^^  ""T  w  '  .    m^mw*ynw^ 

-  foere  loloa  ma  nova ,  assarer  sur  bonnes  rae^f. maIn  « *on  m«  f  et  tn  «*  mod^M  dl 

ou  maareises  noarelles.  ~  t öftre  ido,  assurer  ^SS??!11^^  v  r**—  A>M 

aar  l'aller.  —  wäre  volta,  assarer  pour  le  re-       H      ' 5-  '         «     '       .     ^        ,      _ 
toar  '  ^  S£is,«4/.imm».  2  ae».  sts,  daux  fo*s  tre* 

a'      t  .  ö  f.  m.  Six,  le  cbiffre «. 

SecorAme,  je.  r.   assarer.  Se  rassurer,       ^„^^„o.  v.  So«iM#jaM. 
ajaffermir.  Se  premnmr  d'an  saur-conduit.  -       +  Se|IAV0  f ,  w  .^^  u  ^^^  ^ 
•SM aoaoaifo,  m tenir  bien  4 cheral.  Sriscektos,  as, oo>. «im..  pLmTatmmT^ 

Segure,  t.  f.  bacbe ,  cognee.  Hache  entooree       Sbisoäsro.  Y.  Sürtuwic. 
defaisceaux  que  les  licteors  portalen t  devant       Sbisma,  ete.  Y.  5eaaaa/ale« 
les  consals  romains.  Seiätavaoo",  a,"  «o>.  qui  a  sii  ootös  at  ata 

SecvrIlha  ,s.f.(l.de  bot.)  sarrielte ,  sadree,  angles. 
savoree,  la  tauce  aux  pauvres.  it.  Pieee  d'an       Sbistil,  t.  es.  le  sUieae.  Y. 
mouUn.  Skisto.  Y.  Somlo. 
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.  M***  hf  <trti  '  *'"M»  *•  MW—Ml  tmj 

MWlMiiliM  optakma,  ane  optnJonne- 
Idtfsjaeu  «m  daetrioe  noavelU  ,  erronee. 
TKfI.Y.Ät«a. 
Sbitil.  Y.  CeMf. 

*  Ssrraso.  V.  AtrmipHtdo,  Traidor. 

.  f  8Jti ya,  j.  /.  (f.  de  bot.)  seve  :  hamear  active 
des  arbras. 

t  SuTtso,  a  ,  adj.  (t.  de  bot.)  seveux  .  qai 
toxi  a  U  cireulation  de  U  seve  (ca/ul). 

8&u.A,$.f.  oiseau  gallinac6  qj|ii  ressemble 
•  rofe,  ou  an  canard.  («»!.)  Sorte  de  torban 
larc. 

SejxAl,  g.  es.  lieu  plein  de  pierres  ,  de  cail- 
)o«x ;  sol  pierreux. 

Seixatil.  V.  Saxaiil. 

SinthiBO ,  f.  m.  petit  caillou ,  dtas.  de 

8£ou>,  a.  m.  caillou ,  pierre  tres-dure. 

Seja, a.  f.  —  dejanella.\.  Side. 

SavilKA.  V.  Sagena. 

SblAda.  V.  Solana. 

Sslaco,  §.  es.  (I.  d«  6ol.)  *  selage  :  plante 
pyrfoacoe.  —  obetina,  lycopode  selagine,  scla- 
gineile.  —  da  Etkuopia,  sälage  corymbifere. 

Sblamjh, a.  tn.  litron,  li  16">«  partie  de  l'al- 
qnier  (en  Portugal) ,  roesore  de  ehoses  secbes. 

SblA  ou  8 alI,  t.  2  os*.  Com*  de  — ,  viande 
salee. 

Sel£a,  «.  f.  'tratneao,  voilure  sans  rooes 
ponr  aller  sor  la  neige. 

SeuIccaö,  a.  /".  *  choix,  triage. 

Sbxecto,  a,«*>'.  cboisi,mis  a  pari,  trie;  (/Sf.) 
exeellent. 

Biumtes,  a.  /".  selenite  :  forte  de  tel  forme 
par  U  terra  ealcaire  et  l'acide  solfurique. 

Sbleüitöso  ,  a  ,  adj.  selenileux :  qai  a  rap- 
p+rt  a  la  selenite. 

8ELB*OGaAPHiA,«./>.  Sonographie :  deserip- 
tion  de  la  lune. 

SaxEnoctAPHico,  a,  adj.  rtlenographique: 
de  la  teRnograpbie. 

Selecma.  V.  Celeuma. 

Sblca.  V.  Aeelga. 

StLBA.  V.  Celha. 

•  SftLaos.  V.  Senho. 
Scücio.  V.  Cüieio. 

SAlla  ,  #.  f.  teile  de  cbeval.  *  Fauteuil.  —  alt 
gineta  t  seile  a  la  genette.  Ettar  posto  na  — , 
(ß§.)  avoir  le  commandement,  Yauloriit.  Eslar 
flrme  na  — ,  (id.)  etre  ferme  sor  ses  etriers, 
dans  ou  sur  les  areons ,  etre  bien  en  seile,  af- 
fermi  dansson  poste.  Näo  ee  segurar  na—,  ne- 
fligar  son  Corps  a  cbeval. 

•fSELLÄDA,«./'«  gorge  ou  enfoncement  d'une 
BMNitagne. 

Sellado,  a  ,  p.  p.  de  Sellar.  adj.  Seile ,  a  qui 
on  a  mfs  la  seile  (eheval).  Seelle,  a  qai  on  a 
appose  le  seeau.  Courbe  en  maniere  de  seile. 
Papel  — ,  papier  timbre,  od  il  y  a  an  timbre. 

Selladör,  f.  tn.  scelleur,  celai  qui  seelle; 
garde-scel.  Celoi  qai  seile,  qui  mei  la  seile  a 
an  eheval. 

Sellasocro,  f.  «f.  pan>  du  dos  de  Panimal 
oü  pose  la  seile. 


8ellaga6,  s.  es,  nU#  mm. 
SmiaiM ,  s.  f.  acttsu  ffapptitr  le  toeaa ,  la 
eaohet 
SELLia,  v.  a.  seeller  t  mettre,  appoaar  la 

seeau  ou  le  scellt.  Timbrer  (da  papier,  etc.). 
Empreindrejmprimer.  (ß§.)  Ftohr,  terniiner, 
conclure.  (id.)  Fermer.  V.  Cerrar.  (id.p.  tun) 
Estimer,  appretier.  —  ot  labiot,  (id.)  tanir 
bouche  close ,  ne  dire  mot.  II  est  quelquefsis 
neutre,  et  signifle  plier,  se  courber. 

Sellar,  v.  a.  seller :  mettre  la  seile  a  wm 
cbeval ,  etc. 

Sellabja  ,  #.  f.  Sellerie ;  nie  oä  soot  leg  saf- 
liers. 

Skllecäö.  V.  Sellagäo. 

Selleiro,  m.  m.  sellier,  celui  qai  fall  dag 
selles. 

Selleiro,  a,  adj.  babilue  a  la  seile  (cbeval); 
qui  se  Uenl  bien  en  seile. 

SellIm  ,  s.  m,  seile  rase. 

Sello,  $.  tn.  seeau :  grand  caehet;  ton  em- 
preinte.  Lieu  oü  Ton  seelle.  Timbre :  marqvjO 
imprimee  au  papier,  pour  les  actes ,  etc. ;  drall 
sor  le  papier  timbre,  droit  da  timbre;  lieu  oa 
l'on  timbre.  Seelle :  seeau  en  bände  appose  tut 
des  portes.des  armoires,  etc.  (ßo.)  DernMra 
main,  perfection.  —  pendentettce*u  pendant, 
grand  seeau  royal  de  ehancellerle.  Guaraa 
ielhi,  garde  des  sceaui.  P6r  oe  —tn'umapor- 
la.eic,  mettre  les  scelles  sur  une  porte,  ete. 
Pör  o  — ,  {fig.)  mettre  le  scean ,  achever,  flair, 
rendre  stable;  consommer.  Pattar  mtauwm 
eouta  um — :  (flg.)  se  dit  d'une  chose  qol  est  ro- 
(ue  sans  ei  amen. —de  Salomäo.  V.  Scetto,  ata. 

Selva,  $.  f.  foret,  bois.  (fig.)  Bpaisseur, 
densite. 

Selvägem,  adj.  et  t.  2  gen.  sanvage:  qui  vil 
dans  les  bois,  sans  lois,  sans  babitatlon  fixe, 
etc.  Grassier,  stupide,  rastre,  Ignorant. 

fSELVAGERiA,  s.  f.  grossiereta,  rastidle, 
action  de  rastre ,  etc.  Qaalite ,  etat  dt  ee  qui  est 
sauvage. 

f  Sel VAGINA,  s.  f.  bete  saovage,  bete  faove. 

Selvagino,  a,  «4/.  sauvagin  (goot).  Da 
sauvage.  Came  — o,sao vagine,  chair  de  oeto 
sauvage. 

SelvajaeJa.  Y.  Seivageria. 

Selväticamente,  adv.  en  sau  vage,  a  la  ma- 
niere des  sauvages. 

Selvätico  ,  a  ,  adj.  de  foret.  Sanvage.  Y.  Set- 
vagem. 

SELVATiQüiiA,  t.  f.  sauvagerle.  Y.  Selvm- 
geria. 

Selvoso  ,  a,  adj.  boise,  plein  de  bois,  de  fe- 
reu. 
.  *  Seh.  Y.  Geragäo. 

Sin ,  prip.  exclueive ,  sans :  exprfme  Keieto- 
sion ,  la  privation ,  l'absence,  la  non-existenee. 
—  demoraf  tont  de  suite.  —  tempot  avant  lärme, 
prematartment.  —  raxäo,  a  tort.  —  que  n$m 
para  que,  sans  raison  ni  motlT.  Les  aneiens 
mettaient  souvent  le  sem  avant  les  gerondifs. 
Ex.:  —  quer  endo,  on  du  mieux  aujourd*bol  : 
nao  querendo  ou  sem  querer,  sans  le  vouloir. 
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—  que  f  pas  que.  Ifdo  partird  aem  que  tudo 

eeteja  protnpto ,  11  ne  ptrtira  pas  que  tont  ne 
aoit  preL 

SemAma,  j.A  temaine  »  suite  do  tepC  Joore, 
dudiinanche  au  sainedi;  sept  jours  de  sulte; 
Iravaildeseptjours;  ton  prix.  Periode  scpte- 
aaire  de  raois,  d'annees  ou  ratme  de  slccles. 

—  «auf*,  semaine  saintc,  la  dornlere  du  ca- 
rtme.  Bttard$—t  etrede  semaine  auprcs  du 
rei,  etc.  Pars  a  —  de  move  dt*«,  (toc.  proc.) 
dann  la  semaine  des  trois  jeudis. 

fScmwUL,  §dj.  2  gen.  bebdomadaire :  de 
chaque  semaine. 

f  SemaxAlmeütb,  adv.  toutes  les  icmaines; 
par  semaine. 

SemanArio,  a,ocF/.  bebdomadaire,  de  cha- 
que semaine.  Semainiar,  qui  est  de  semaioe. 
Qui  parat i  toutes  les  semaine* ,  une  fols  par  se- 
maine (publication). 

$euabbibo ,  a  , adj.  semainier,  qol  est  de  se- 
uuine.  Y.  Sewumario. 

Sem dexi'to.  Y.  Sambenito. 

Sembi.acem,  etc.  Y.  Samblagem,  etc. 

SemblAxte,  s.  m.  *  pbyslonomie,  alr,  na  ine, 
aapect.  Visage,  face,  (fig.)  Dehors,  apparence 
exterieoro  des  eboses.  'Conlenance,  air,  maln- 
liea,poslurc.  —  alegre  >  risonho,  visage  gal, 
riaot.  —  carregddo,  sanhudo,  visage  chagrin, 
eourrouce.  —  igual,  visage  egal. 

fSBJiBix,  t.  f.  (t.tYkitt.  not.)  •semblide, 
nevroptere.  —  ou  hemerobio  dot  lodoe,  sem- 
blide da  la  baue.  —  biemtdata ,  semblide  a  lon- 
go* queoe. 

Semblea.  V.  AuewMta, 

*  Sembra ,  £m  — ,  ade.  ensemble. 
Sem BBififtM.  Y.  Samblagem. 

*  SejhbAkte.  Y.  Semblante. 
Semra,  «•  f.  *  son  (de  farinc). 

j  SüMEAQiC,  f.  f.\t  de  tot.)  —  natural , ae- 
minaliea,  diepersion  naturelle  des  grains. 

SembAda,*.  f.  scmaille,  terre  ensemencee, 
ehamp  aemo. 

Srmeado,  a,j>.  p.  de  Scmear.  adj.  Parsern«*. 

Semeadoa,  s.  st.  semear,  celai  qui  seme.  Se- 
moir.  Y.  Sementeiro. 

f  StMEADöURo,  #..«.  terrain  qui  doli  fttro 
ensemencä;  propre  a  etre  ensemence. 

Sem eadöra  ,  t.  f.  semaille  :  actlon,  tempi  de 
seiner ;  grains  semea.  Um  atqueire  de  — ,  bols- 
selee  de  terre. 

ßsMEÄR , «.  a.  seiner :  repandre  (de  la  graine 
sur  une  terra  prlparee);  repandre  ca  et  \ä\ 
(Ag.)  faire  nattre  0*  discorde),  causcr,  occa- 
sionner,  etc.;  repandre,  puhlier,  divufguer. 
(id.)  Faire  une  ebose  dont  il  doit  revenfr  du 
proflt,  semer  pour  recuellltr.  (id.)  Jonchor, 

Krsemcr,  couvrir  (de  mortx,  de  fleurs,  d*taer- 
s ,  elc).  —  de  tat  uma  casa.  Y.  Salgnr.  —  em 
oid  terra,  (flg.)  semer  on  terre  ingrate:  faire 
du  bien  i  un  ingrat.  —naareia,  (id.)  semer 
sur  1c  sable  .•  dor?ncr  des  instruetions  a  qui 
n'en  profltc  pas ;  perdre  son  temps.  Quem  n&o 
eemta  näo  colhe  ou  apanha,  (prot.)  il  faut  fe- 
rner poar  recaelltir.  C6the  eada  um  mgumeh 


J*BB#a,(«.)cemmeta 
sonneras. 

SemeAtel,  odj.  2  gen.  qui  pauttonmah 
mence.  (ant.)  V.  Semethavel. 

Semedeiro.  Y.  5*mufeiro,  JftfA«. 

SemeiolocU  ou    \  (f.  de  mtd.)  igtieielo 

Semeiötica  ,  t.  f.  f  gie,  *4mefet!qu« :  Mte 
des  signes  des  maladies. 

•  Semel,  t.  m.  Y.  Gera&o, 

Semf.lhAdo,  p.  p.  de  Semethur. 

SevelbAh^a,  $.  f.  restemblanee  t  --1-r^--f 
eonformit*  entre  de«  *trw.  fßg.)  Image^por^ 

SemelhAüte  ,  adf.  2  gm.  Bembtable,  partil. 
V.  Parecido.  Nunca  se  rio  eomem  — f  «n  na ta- 
mais  vu  rinn  de  pareil.  t.  2  ftn.  semblaM«.  fm 
— ,  un  exemple.  V.  Simile. 

Semeloaxtemeittb  v  odv.    semblabfeeaest, 

parcilleinent,  aussi. 

Semeliiaütissimo  ,  a  ,  mdff.  tup.  de  Seme- 
lhante. 

SBMELei»,  9.  a.  (p.  «#.)  oontrerair»,  tsjfttr. 
r«)  Comparer.  —  (o)f  «.  n.  ressembler.  «M 
semblaWe.  Sembier;  Jäger  (Totie  ebose. 

SEMELnAn-sE,  v.  r.  —  a  mlgmem,  cevtteBjkt, 
nniter  quelqir*un  par  Emulation. 

Semelha  vel.  Y.  Comporatil  es  ITffisHwfi, 

Semeluavelmente.  V.  SemelhanUmen*. 

SEMtXlTtBmAftUMCüTE.  V.  SlBtüll 

mente. 

Semen,  $.  m,  *semenoe,  spermet 
dost  les  animaux  sont  engendftftB. 

SEMEsgAn.  V.  Femenfar. 

fftsMEHiBTA ,  #.  m.  aenlntsle  s    _  _ 
qui  oroit  a  Pexisienoede  la  leBwmtete 
deox  seief . 

Seue?itäl,  adj.  2  gen.  qui  appartleatavist» 
maflles.  Destine  a  «treaema  (ble).  Cawtin 
— ,  be^lier. 

SembxtAr  ,  9.  m.  sanier,  rnsiinmi»!  —  m 
lavradorety  fournir  ou  preler  Üb 
aux  lahoureurs. 

Sementär-se,  r.  r.  se  pomrrolr  de: 

Semente,  t.  f.  semence,  ce  qu*on 
grain ;  graine  des  plante«,  etc.  V.  State*,  tfg.) 
Racc ,  posferite.  (id.)  Semenee ,  sonree,  piin- 
eipe.  —dPAlexandrie^—tonirm  eai  büi,  seaaei 
eine ,  ^antonme ,  semen^eontra ,  aeiaeBee  j 
?ers  :  plante  renniruge.  —  *r«*a*  em§io%  psüi 
polvre. 

SEMEirrtiRA,  t.  f.  lemaille  -  actlon,  teBM* 
saison  de  semer.  Terra  ensemeneee,  em£ 
vure.  (/ig.)  Semence  de  discorde,  pcpfottit  m 
mauxtete. 

Semetiteibo  ,  t.  sb.  semoir  :  sac  pour  parte? 
le  grain  cn  lemant.  Seineur,  «u  propre  et  ai 
flgurö. 

SBMEKiiuiAS,  a.  f.  pl.   graincs  do  up 
naire. 

8EMJWTiNfiAv  dim.  de  Simenie. 
Sem£stre  ,  s.  m.  semestre  :  espan  do  «f 
moit ;  prix  de  six  mois  de  scfYioo,OBB» 
Sebetria  ,  etc.  Y.  Symeti 
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,  ad»,  (»ot  UUn  en  eempos.)  mbI, 

i  a  demi. 

IIABARCiNTES,.a4/.   f.   pl.    (I.    d«  M.) 

— ,  feullles  demi-amplexicaules,  qui 

•ent  a  deml  1«  toorde  la  tlge. 

Ikime,  eti?.  9  pett.  deml-rawt,  aemi- 

iiln,  t.  /.  (f.  d«  «n»0  wrai-brt?e, 
fune  brere.  On  1'appelle  aujourdltui 


iat>A?n,  t.  f».  boiHM  preeque  mort, 
nd. 

iapro ,  9.  Hu  denl-boee  t  surnom  de 
est  tofsl  adj.  et.  mottle  bouc  et  moi- 


iaiAj , s.  f.  pl.  iarplui  d'unc  mesure  da 
i. 

aacüUft,  mdj.  äff»,  demi-ciroulalre, 
li-eerete. 

eIrculo,  a.  m.  deml-eerele. 
couaitiA  >9.f.(  f.  de  mut.)  double  ere- 
ile da  musique  qal  vaut  la  moitie  d'una 

i 

■awauraiirro,  j.  m.  (I.  da  m«!«.)  demi- 

hoopAbo,  f.  m.  (f.  da  »mm.)  sota  qui 
a  naeeure  e*  de«  temps. 
erobjatioo,  a,  «4/.  (totM.)  On  le  dil  du 
da  cnromattqae  et  da  diatont- 


cdato ,  e. 1«.  deml-bain. 
enJwDRico,  a,  mff.  demi-aylindrique , 
ftisuad'vntealeate. 
tau ,  e.  f.  deml-doeeee.  V.  Semideoem. 
nro,  a,  adj.  deml-mort,  demi- 


■aauRO.  V.  JleiJhe. 

■atae ,  $.  m.  demi-dieu  du  pag anisrae. 

aateeA,  t.  f.  parmi  laa  palena ,  herome 

leendail  d'un  dien. 

aälKirao,  *.  «•.  deml-diametre  :  rayon 

sie. 

mapasAö,  a.  et.  (l.aTajne.  miM.>  seml- 

m  :  aetava  dimiavaa  eVuu  demi-ton. 

ibiapEnte  ,  #.  m.  ( f.  d*a*c.  muf .)  seml- 

4e  i  quinfe  diminuee,  feusse  qalnte. 

matbrserAö,  a.  m.  (  f.  d*e*e.  mut.)  ae- 

laaaaroB :  qoarta  diminuee,  rausse  qnarta. 

Mta»  o ,  t .  m.  ( I.  dtaie.  www. )  ricrcc  ml- 

,  tmenrafle  da  maiique. 

btibobrAdo,  a,  ad/,  (t.  de  bot.  etdeflevr  ) 

-* ,  Bear  semWouble ,  k  deux  rangs  de 

i. 

;«iDODRftz,f.  f.  (I.  de  bot.)  qualitedes 

aeml-deables.  V.  Semidobrado. 

ib6cto,  adj.  m.  demi-savant« 

h4ples,  adj.  a  ee*.  (f.  da  Jif.)  semi- 

>.  On  le  dit  de§  fetes  nioma  selennellea 

a  doublet ,  et  plus  que  lea  simples. 

«jdraqAö  ,  t.  m.  moitie  dragon  et  moitie 
a.  * 

imiilösculo,  t.  «t.  (I.  da  aal.)  demf-fleu- 
ftttJ»  iaajr  m  «■  oaUea  eonmun. 


f  Simitlosci:oso ,  a ,  adj.  lt.  d*  bot) i 
flosculeux :  ä  deiiii-fleurons  ( fleur  — se). 

Semifüsa  ,  t.  f,  ( t,  de  mut.)  quadruple  e*ö- 
cho :  noie  de  musique  talant  la  moitie  <Tttna) 
double  crochc. 

fSEmcLOBoso,  a,  adj.  (f.  da  bot,)  daai>» 
spherique. 

Semicöla.  Y.  Demigola. 

Semiuömem  ,  #.  m.  derai-homme. 

f  Semilba  ,  <.  f.  On  donne  ce  nom  en  quel- 
ques endrolu  aux  pommes  de  terra  anglaiiaj 

SEMiixspiRAgÄö,  t.f.  demi-souplr,  tortada 
pause  de  musique. 

Semilettra,  t.  f.  signe  qui  rautmoilMd'toa 
lettre. 

Semilünae,  adj.  2  aen.  scmi-Iunaire,  en  de- 
mHune.  De  la  demi-lunaison. 

Semilümo  ,  t.  m.  *  demi-lunaison. 

ScwutiDico,  t.  m.  a  demi  medecin ,  pau  ln- 
struiicn  medecine. 

SemimetAl,  s.  m.  demi-metal  :  aubatanea 
mtnerala  moins  pesante ,  moina  solide  que  lea 
raetaux. 

Semi  minima.  Y.  Seminima. 

Semimorto,  a,  adj.  a  demi-mort,  dami- 
eteinl. 

Semima^aö  ,  f.  f.  ejaeulation  da  la  aemeaca 
des  animaux.  V.  Semeafäo. 

StviifiL,  adj.  2  gen.  eeminal :  qui  a  rapaert 
a  la  semence  des  animaux  ou  dea  planlea.84aii- . 
nifere. 

Semiüar.V.  Ditteminar. 

Semin Ario,  f .  m.  'pepiniere :  plant  de  Jennei 
arbres  pour  replanler.  Seminaire :  College  ö?ac- 
clesiastiques ;  ces  ecclesiasliquea ;  (fig.)  Ueu  ou 
Ton  forme  les  sujels  pour  las  artsf  ele.  QUL) 
Pepiniere ,  source ,  origine. 

Semwärio,  a,  adj.  V.  S*min*l.  Ttuo  — , 
raisscau  seminifere ,  de  la  semence. 

SEMUARisTA ,  t.  m.  seminariste :  eiere  dans 
un  seminairc. 

Sem Inima  ,  t.  f.  semi-minime :  nete  de  mu- 
sique qui  raut  la  moitie  d'une  minima  ou  d'aao 
blanche  t  c'est  aajourdliui  la  noire. 

f  SEMwd,  üa  ,  mdj.  a  demi-nu. 

f  Sem iocta va  ,«./.( <.  de  poit.)  *  quatrain  : 
stance  de  vers  a  rimas  croiseea. 

Semipalatra,  t.  f.  (p.  ut.)  •demi-mot,  mot 
mal  articule. 

Seuiparekte,o^/.  et  t.  2  gen.  parent  eloigne. 

f  SKMipCLAGiARi8MOf#.m.6emi-pelagianisme: 
secie ,  doctrine  des  semi-pelagiens. 

f  Semipelacia^o,  k,adj.  ett.  aemi-pelagien: 

Jariiü.in  du  somi-pelagianisme ,  qui  se  rapporte 
celle  tier^sic. 

Sksupkripheuia  ,  *.  f.  semi-pAripb6rie. 

Semipleno,  a ,  adj.  a  moitiö  plein. Provm  — «, 
(/.  de  prat.)  preuve  iraparfaile ,  semi-preufe. 

f  Seuipleüauents,  adj.  ((.  da  prol.)avae 
une  preuve  imparfaite ,  incorrrpletc. 

f  SMiiPO^rA^i.  m.  niauvois  poSte. 

•f  SEXiPt'TRibO ,  A ,  adj.  a  demi-pourri. 

t  SemiracionAl,  adj.  7  gen.  stupide,  groe>- 
sier,  qui  tient  de  la  brüte  plus  qfe  de  rhonme. 
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Seburecto,  k,adj.  On  le  dit  dun  angle  qul 
Tiot  !t  moitie  d'un  droit,  ou  quaranle-cinq 

f  Semiroüco,  a ,  adj.  ( t.  de  bot.)  semi-teret, 
fomi-cYiindrique  uns  inegatiles. 

+  Sbrur6to,  a,  adj.  a  demi  rompu  ,  a  dem! 
brise,  etc. 

f  Semisxrpente, ».  m.  corps  moitie  serpent. 

•Sä mi ta  ,  f.  /.  V.  Atalho ,  Vereda. 

Sbmitarra.  V.  Cimitarra. 

Sbthtebciawa ,  adj.  et  t.  f.  bemitritee(neYre). 

Semitom,  f.  m.  roix  basse. 

Semitono  ,  t.  m.  (f.  de  tnui.)  semi-ton :  moitie 

d'un  ton. 
-f  Semiyibrac,äö,  t.  f.  demi-Yibralion  d'un 

pendale. 
Semiviro,  adj.  m.  a  demi  bomme.  it.  V. 

Afeminado. 
f  SehivIvo  ,  a  ,  adj.  a  demi  thrant.  Demi-?if, 

a  moitie  mort. 

Sehiyogal,  adj.  et  «.  /.  demi-Yoyelle.  On  le 
dlt  des  eonsonnes  dont  la  prononciation  com- 
mence  par  une  vojelle. 

Semivülpa,  f.  f.  'sarigue,  opossum.  V.  Sa- 

rigueia. 

•SemjüstIqa.  V.  Injustica. 

Semrö  ,  #.  /".  espece  de  jonc. 

Semkomeeo  ,  t.  ei.  qaantile  innombrable. 
\     f  Semola  ,  s.  f.  semoule  :  pale  de  farine  en 
'  petita  gralns;  Mearrondi  sons  la  meule. 
*    •  Sevöto ,  a  ,  adj.  eloigne ,  ecarte. 

Sbmovente,  adj.  2  gen.  qai  se  meal  de  toi- 
memo,  mobile. 
'  Sempar,o4/.  2  gen.  saus  egal. 

8EMPrra&NAif Ante, ade.  eternellement. 

SxMPiTtEiio ,  a,  adj.  sempilernel ,  eternel. 

*Semple.  V.  Sempre. 

Sempre,  adv.  toajours,  de  toat  temps,  sans 
eesse.  De  — ,  (ant.)  de  tout  temps.  Para  — ,  a 
perpeluite;  a  jamais.  Paratodo—,,  a  jamais, 
pour  toajours,  au  grand  jamais.  Cautaperdida 
para—,  cause  a  jamais  perdue.  —  que  penso..., 
toates  les  fois  que  je  pense... 

•Sempreherte.  V.  Simptesmente. 

Semprbkoiva  ,  i.  f.  (f.  de  bot.)  renouee  vul- 
gaire,  cenlinode :  plante  ameuds,  medicinale. 

Sempreverde,  *.  f.  V.  Semprenoiva.  adj.  2 
gen.  Toujours  vert  (arbre,  feaille,  etc.). 

SempbeyIva,  *.  f.  (f.  de  bot.)  y.Saidö.— 
branca,  petile  joubarbe,  trique-madame,  or- 
pln  blanc. 

SmrazaÖ,  m.  f.  *  tort,  injustice. 

Semsabor,  adj.  2  gen.  insipide.  V.  Deeemxa- 
Mdo.  (jltf.)Fade. 

SemsabAr,  t.m.  deplaisir;  fadeur,  insipi- 
dite;  defautde  grace,  d'agrement. 

Semsaboräö,  ö^a,  t.  (pop.)  personne  insi- 
pide, deplaisante. 

Semsaborja,  s.  f.  'desagrement,  cbose  des- 
agreable;  ennui.  Y.  Semsabor.  Com—,  en- 
nnyeusement. 

Semsäl,  adj.  2  gen.  qui  manqne  de  sei ;  qai 
n'a  point  de  sei ,  frais,  (ßg.)  Qai  manque  de  I 
grate ,  insipide .  fade. 
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Semvalor,  adj.  2  gen.  qui  ae  vaai  riea,  qui 
n'a  aucune  valeor. 

•Seh.  V.  Sem. 

f  Seh  a  ,  f.  ».  (L  de  gdog.)  *  Seine  :  Oeeve  tt 
France.  Sienne :  ville  de  Ttscane. 

Seh Ä do ,  s.  m.  senai :  assemblee,  ctaMeil  oV  > 
plus  notables  d'une  republique,  etc.;  lie«  e* 
les  senateurs  s'aaaemblent.  (ßg.) 
gens  respeclable*.  0  —da  emmer;  le 
munieipal  d'une  ville. 

f  SEWADO-COItt4l.TO  ,  a.aw.  senatBTB-c— B»ltt : 
decision  d'un  senat. 

S  Ina  bor  ,  t.  s».  senateor  •  menAte  fm  Se- 
nat. 

SemAl,  adj.  2  gen.  brat,  et  de  pesde  ptass 
(diamant). 

SenIÖ  ,  t.  m.  defaut,  imperfection. 

Senaö,  eonj.  et  perl,  eemdit.  siooat  aem- 
ment;  sie«  n'ett,  bormis,  exeefie;  4  mei« 
que ;  bien  plus ,  qei  plus  es*,  Qu«.  Ex.  :  Oeav» 
nio  *e  eneantra  —  em  poueoe  (taeera, ferse 
se  trouve  qu'en  trea-pea  aVenerata,  iVie  i 

—  o  verdade ,  il  ne  cberche  que  la  verile.  i 
«—  v6t?  quel  autre  que  voua?»« 
pödeenffrer?...  quel  autre  que  lui 
frir?  mais  plutei.  Ex.:  JVee  6  brmnte 
il  n'esl  pas  blaue ,  mais  piutot  gria.lBeia  < 
Dansce  sens,  eanäo  est  teujoers  aweeeeeet 
nio $6,  non-seulement.  Ex.  i  JVale  «ei  ' 

—  foenceo  o  inimigo ,  non-seu lernen t  il  a 
baltu ,  mais  encore  il  a  raineu  l'ea 
ment,  et  alors  il  est  preeede  de  U 
gative  nio.  Ex. :  Nio  oeporo  —  omo  leeea,fal- 
tenda  seuiemeot  qee  ta  fem  ailles. — aev 
excepte ,  a  moins  que.  —  q**n$o9  ä  le 
difference. — quey  certes,  certeinemenL 
pot,  como  omigo  ou  ee  mono*  ceaee 
sinon  oomme  peret  au  moiau  ceeBset  eam. 
Sendö ! ...  (I. de  tnonoee)  einon:...  s*m*ajeei,t< 
faule  de  quoi. 

Serärio,  a,  adj.  eemeoae  de  aix.  JV— iri 
— ,  nombre  de  six.  Verwo  — ,  vers  leite  dt  %n 
pieds,  ordinaireaaeol  Uneee. 

Seäas,  $.  f.  pl.  Sboftea,  doebie  eis 
trac. 

Senatobjo  •  A ,  adj.  ateatoria!  :  de 
Senatorien  :  qui  est  de  la  famille  de 

SERAT08-OOIiaU1.TO.  Y. 

SbndIl,  a.  es.  voile,  lisbu  Uanieareat 
tres-leger,  crepe.  Y.  CendaL  (amf.) 
garniture  de  robe.  (I.  de  ehir.)  Bendeee  aeer 
les  blessures  de  cenreau.  Cendaae,  pl.  (pooU) 
les  jarretieres. 

"Semdas.  Y.  Sendot. 

Seicdbiro,#.  et.  *  rotte  x  cheral  sees  ferea, 
sans  vigueor.  *ataxette :  mauvais  petü  eheval. 

*StMoos,  as,  adj.  pl.  an,  ane :  cfaeeon et 
particulier.  Deo  aeada  nm—tmoUo*,  U 
an  cheral  a  ebaeee. 

S£ME,ee>'.  *gen.(inu$.)  Y.  YHho, 
t.  m.  Y.  Sinne. 

StnECk,s.  f.  Y.  Arsonico*  Fallor—,  {ßg.\ 
parier  sentencieasemtat. 

SiiNECA  oi*  SiftE«A»f./v  Li.,4o  tei,>*eeiifaii 
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dt  Virginia»  statt*,  meine  de  serpent  a  son- 
»ettes :  plante  medieinale. 

Sembctcde,  *.  f.  vieillesse. 

SkhembA,  t.  m.  V.  Iguamado  Brost/. 

Ssjuucäl,  «. a*.  grand-maltre  de  la  maison 
da  ioi.  V.  Mordomo  mor.  Senechal :  cbef  de  la 
jastiee  dans  nn  eertain  ressorl,  et  de  la  noblesse 
convooneo  ponr  l'arriere-ban. 

f  arässräi  u  y  ».f.  senechaussec:  juridiction 
da  senechal ,  ton  etcndue ,  ton  tribunal. 

*8*jhm  ,  a  ,  adj.  prudent ,  Mge ,  diseret. 

Sboobadüba.  Y.  Singradura. 

SinvA, «.  f.  *iignev  marquc,  indice ;  lignal. 
*  Getto,  etc.,  conrenu  entre  deux  personnes 
poor  •'enlcndre.  "Motdu  guelGontre-marque. 

Sbhhumm.  V.  Synedrio. 

StMBO,  «•  m.  'grUnace,  vilaine  mine.  V.  Cor- 
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•  SnoiOAiniiinOy  a,  adj.  de  cnaque  annec. 

flunroa,  a.  m.  maltre,  seignear.  Dieu,  le 
Seignear.  Le  Mcrement  de  l'eucharistie.  Sei- 
fini  :  maltre,  possesseur  d'nn  pays,  d'an 
etat,  ö?une  terre,etc.;  grand  d'un  etat,  etc. 
Tim  qo'en  donne  a  quelques  saints.  Sire :  li- 
tre  donne  a  an  rot ,  a  un  emperenr.  Monsieur  : 
titrede  politesse.  Maltre,  par  Opposition  a  do- 
naesUque.  Maitrede  ses  acüons,  libre,  inde- 
peodanL  (f.  o7attrot.)  Astre,  planete  domi- 
nante, Grio  — ,  grand-seigneur,  le  grand-turc, 
feanperenr  de  Turqoie.  Dateomgar  no — ,  repo- 
•er  en  paix.  Fieor  —  do  eampo,  demeurer 
smattre  da  cnamp  de  bataille,  au  propre  et  au 
Agare.  —  de  ff,  mal  Ire  de  soi ,  homme  qui  seit 
ee  pesseder;  qui  a  de  la  presence  d'esprit.— dt- 
rode  aJwmm  terra,  seignear  foncier.  Faxer  da 
— ,  faire  le  monsieur,  fairo  l'homme  d'impor- 
tarnte.  —  dt  boropo  e  cuUllo ,  baut  justicier.  V. 
M.i—da  foxer  o  qua  quixer,  yous  etes  libre 
dt  faire  ce  quo  vous  foudrex.  Coda  wm  i  —  am 
eeus  coia,  le  cberbonnier  est  maltre  en  sa  mai- 
toa.  Sankorat  noeeos,  noiseigneurs. 

SsamoB,A»  adj.  puissant;  maltre ,  proprio- 
laire.  —  de,  Jonissant  de  toules  ses  facultas, 
cm  pleine  liberte.  V.  le  precedent. 

Sbxvora ,  s.  f.  maltresse  :  celle  qui  a  des  es- 
etares,  des  domestiqaes.  Femme,  epouse.  Dame 
de  qoalite,  grande  deine.  Madame,  mademoi- 
nelle  :  titres  d*honneur.  V.  Senhor.  Nossa  — , 
la  Vierte,  la  ssmie  Vierge,  Notre-Dame.  Jto- 
oto,  —  do  mundo ,  Rom©,  maltresse  da  monde. 

SuhobAca ,  s.  f.  aug.  de  Sankoro.  Grande 

dame* 

Ssmokaco ,  s.  m.  aug.  de  Sankor.  Grand 
seignear. 

SiamoiBieo ,  a  ,  p.  p.  de  Sankoraor. 

Sekoobbador ,  a,  adj.  qui  mattrise,qai  do- 
mlne. 

Sekbobbagb.  Y.  Sanhoriage. 

Serhoreär ,  v.  a.  matlriser,  dominer,  gou- 
verner  en  maltre.  (ßg.)  Commander  avec  em- 
pire,  bauteur,  faire  le  maltre.  Se  rendre  mal- 
tre ,  asiujettir.  Ence  sens,H  est  souvcnt  em- 
ploye  comme  reciproque.  Commander,  domi- 
ner, ttre  plus  elef  e.  II  est  soavent  neu  Ire  dans 


celle  aeeeption.  (ßg.)  Mallriser,  dempter  ses 
pessions. 

SsifnoREAR-ss  (da),e.  r.  se  rendre  maltre  • 
s'emparer  de.  V.  Sankoraor. 

Sbxhobia,  t.  f.  y.  Sankorio.  Seignearie:  tt- 
tre  d'honneur,  de  politesse.  (/Lg.)  Personne  a 
qui  on  le  donne.  — ,  domaine ,  sooreraineld  dt 
quelques  republiques ;  nobles  tenitions ,  tte. « 
qui  avaient  la  principale-part  an  gouverne 
ment;  gooternement  de  eertains  etau.  it.  La 
proprietäre  d'une  maison.  Enehar  d#  — #t 
monseigneoriser. 

SwraowÄCEM,  a.  f.  "  fetgneur iage  :  droit  da 
seigneur,  droit  royal  sur  ies  monnaies. 

SamioauL,  adj.  2  gen.  seigneorial ,  da  sei- 
gnear, qui  appartient  au  seignear. 

Sehhoril,  adj.  2  gen.  noble,  de  seignear; 
qai  domine,  qui  commande.  (/le.)  Grave ,  im- 
posant. 

SEWHORiLnEHTB ,  odv.  noblomont,  en  sei- 
gneur ;  avec  un  air  grave ,  un  air  de  seignear. 

Sbrhorio  ,  i .  tn.  ■  seignearie ,  domaine,  punv 
sance,  autorite  de  seigneur,  de  maltre.  *Do- 
mination,  puissance,  autorite.  — ,  terra,  do- 
maine d'un  seigneur.  it.  Proprietaire  d'uno 
maison,  etc.  —  mdior%  le  souverain.  —  praaai 
toso.  y.  Dominio  uiil.  Lugarda  — ,  terre  sei- 
gneariale.  — f ,  pl.  domaines ,  terres  seignoa- 
rtales. 

Sbhmoiita  ,  $.  f.  dim.  de  Sankarm,  Petilt 
dame;  mademoiselle. 

Senhorito  ,  f.  m.  dtss.  de  Sankar.  Petit  sei- 
gneur; jeune  homme  noble. 

Senhorizär,  v.  o.  rendre  qoelqa'on  sei- 
gneur. 

*  Serhos.  y.  Sandot. 

Sem  iL ,  adj.  2  gen.  senil ,  e :  qai  appartient  a 
la  vieillesse  ou  aux  vieillards. 
SBNiLinini,  *•  f.  fieillesse. 

*  SiNio ,  $.  m.  •  vieillesse. 

*  Sehiör.  y.  Sankdr. 

StMiOK,adj.  2  gen.  (mot  tat.)  plus  vieux, 
plus  encien. 

SAnnb ,  t.  m.  ( l.  da  bot.)  sene :  plante  rosa- 
cee ,  medicinale. 

Seho  ,  f .  et.  ( i.  da  matk.)  sinus  :  perpcndi- 
culeire  abaissee  de  Textremite  d'an  arc  sur  le 
rayon.  (t.da  ckir.) — ,  cavite,  espece  de  poche 
pleine  de  pus,  dans  nne  plaie. 

*  Seröga.  y.  Sfnmgogo. 

*  Sek os.  V.  Sandot. 
Ser6uaa.  y.  Cinonra. 

*  Semba.  y .  Sadro. 
Senrazäö.  y.  Semrmxdo. 

*  Senfeira.  y.  Iniwiixade ,  Antipatkia. 
Sehsab6r,  etc.  V.  Semsabor,  etc. 
SsNSAfiö,  t.  f.  Sensation :  Impression  qae 

Tarne  reeoit  des  objels  par  les  sens ;  senllntenl. 

Sens  Ata  heute,  adv.  sensement. 

Sensäto  ,  a ,  adj.  sense :  qui  a  da  bon  sens, 
de  la  raison, du  Jugement;  con forme  4  la  rai- 
son ,  au  bon  sens. 

Sehsibiudadb,  t.  f.  sensibilile:  qoalite  par 
laquello  an  sujet  est  aocessil^le  tos  topres- 
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ftions  dei  •bjtU;  espacite  passive,  aptitude  a 
benlir;  qualile  de  cc  qui  est  sensible,  doue  de 
tcntisaenl ;  lendresse ;  ressentfraeni. 

Sessieste,  adj.  2  gen.  sensitif,  qui  MOt. 
p.  a.  de  Sentir. 

Sessincar , «.  0.  rendre  libre,  rendre  U  sen- 
Mbiliie(auxnerfa). 

Sehutita,  a.  A  (I.  di  bot.)  sensitive  :  herbe 
mimeuse,  plante  qui  replie  ses  feaillet  Ion- 
qu'on  les  loucbe,  plus  sujellc  qae  toutei  k  la 
mutalfon. 

Sensitivo  ,  a,  a#.  sensitif :  quf  a  U  facult* 
de  tenür.  Qui  appartienl  aux  fem.  Qui  cause 
du  resscnlinient,inortiflant. 

Sens!  vel  ,  Uj.  9  gen.  sensible  t  qui  a  du  sen- 
timent,  qui  a  ie  sentimentde...;  qui  reeoilfa- 
ciiement  les  impressions  de«  objeis;  qui  est 
aisement  loucbe,  emu ,  IrriW;  humain,  lendre, 
rompalissaiil.  — ,  qui  (ombe  sous  ies  sens,  ee 
fait  tenlir,  apereevolr  aisement.  Touebanl,  qui 
loucbe  Ie  cmor,  delieal,  lendre.  — ,  doulou- 
reui ,  fachen*.  JfiM  — ,  morfilianl,  qui  cauae 
du  ebagrin. 

SEHsivELUtKTE ,  «de.  sensiMement  i  d'une 
maniere  sensible  ou  qui  aflecte  Ie  ecBur. 

Staso,  f.  m.  bon  sens,  Jugement.  —eom- 
mum ,  sens  cemmun. 

Ssnsorio  ,  a  ,  adj.  du  sensorium.  Orgdoi  — *, 
organes  de  la  sensibiliie. 

Seüs6rio  ou  SeüsArio  coimcm  ,  t.  m.  senso- 
riura :  parlie  du  cerveau  reputee  le  siege  de 
1'ime;  organe  de  la  sensibtlite. 

Sensu äl  ,  adj.  2  gen.  Ce  mot ,  le  raeme ,  dans 
son  aeeepilon  rigoureuse ,  que  Sensitito ,  si- 
gnifie  plus  communement  sensuel,  voluptueux, 
attache  aux  plaisirs  des  sons.  Luxurieux,  sen- 
suel ,  lubriqoe,  hnpudique. 

Sensualidade  ,  s.  f.  sensualite :  attaehement 
aux  plaisirs  des  sens;  lubricite,  lasclvit*. 

f  Sersualizär,  v.a.  rendre  sensuel ;  exclter 
la  sensuaüle. 

Seüsü4lmciitb}  «de.  sensu  ellement  :  d'une 
maniere  sensuelle. 

•  Setta.  V.  Pinto. 

Sentar  ,  etc.  V.  Assentar. 

Sehte al,  etc.  V.  Centeal,  etc. 

SE*Ttac,A,f.  f.  senience  :  Jugement  rendu 
dans  un  proces;  decision  des  juges,d'un  ar- 
bitre;  arrtt,  decret,  Jugement;  Jugement  de 
Dieu  conlreles  pecheurs;  dit  memorabte;  apo- 
phthcgme;  maxime,  pcns6e  courle  qui  a  un 
grand  sens,  une  belle  moraliie.  '  Senil  uient,  avis, 
opinion.—  nulla,  illegitima,  mal  Juge.  Tantat 
cabecas,  tantas  — s,  autant  d'noinmes,  autant 
d'avisdiffcrenls. 

Semtesciädo ,  a  ,  p.  p.  de  Sentcnrtir.  adj. 
Contre  qui  on  a  rendu  une  sentcncc,condainne. 
— d  morte,  condamnö  a  mort. 

Sektenciadör  ,  a  ,  adj.  qui  Juge ,  qui  rend 
une  senience ,  qui  condumne ,  etc. 

Seütenciar  (a) ,  t>.  a.  sontencicr :  condamn?r 
par  senience  a  cne  peine  afllictfvc.  Juger,  ren- 
dre une  senience  coniro  quelqu'un.  Prononc^r 
une  seDtftnce,  Juger  en  mauere  civllc.  (/le.) 


seh 

Decider,  donner  son  avis  dans  une  dispute,  {id.) 
Juger,  deeider.  —  a  gaU»%  m  deoredo,  d  wtorie, 
etc. ,  condamner  aux  galeres,  <  1«  deportaüe«, 
a  mort,  elc. 

SENTtNciösA«t!mt,«ft.  Mntec^t^JefMM, 
d'une  maniere  sentencieuse. 

SsiiTBRcidso,  a,  oay.  senteoetacr :  qil 
tieni  des  maximes ;  qui  parle  par  mnHnet. 

SsTrin a  * ftaTB ,  ade.  dolemmenl  v  oTune  i 
niere  dolenie.  Senslblement,  <fune  mtnMre 
sensible. 

Semtidi'ssivo,  a,  adj.  tup.  de 

SEKTiDO,  a,  p.  p.  de  Srntir.  m4f.  Qil  teo- 
ferme  ou exprime  un  seniiment.  Sensible, SOS- 
ceptible,  qui  s'offense  de  lout,  elc.  Pission ne, 
reinpli  de  passion,  de  tendresse,  tonche.  Me- 
content,  qui  n'est  pas  satisfalt.  Contrtt,  triste, 
afllige,  chagrin.  Fendu,  ouvert,  reie,septrt. 
Gaie,  qui  commence  a  seniir  fort.  JDor-#e  par 

—  t  temoigner  son  ressentiment.  Came  — «, 
viande  qui  commence  a  sentir  fort.  Muihar 
— a ,  ( fig.)  femrae  dont  la  conduite  est  dot- 
teuse,  qui  penche  vers  la  prosiitulion. 

Semtido,  $.m.  sens:  organe  par  lequrl  ramt 
re^oit  les  impressions  des  objets  exterieurs; 
appeiii  concupiseiblc.  — ,  Jugement,  raison, 
bon  sens.  —  signifleation  d'un  raol,cTuntfnv 
cours ,  elc. ;  esprit ,  diverses  Interpretation 
qu'on  peut  donner  a  une  proposiiion,  etc.; 
pens*e.  Soin,  attention ,  garde.  (ant.)  T.  3tm~ 
Hmento,  Mdgva.  —  com  »mm,  sens  commun, 
bon  sens.  — ,  contrario ,  contre-sens.  —  eoirl- 
roeo,  mot  a  double  sens,  a  double  entente.  ffa 

—  rigoroio  ou  reitricto,  dans  Te  sens  etroJL 
Forfar,  interttr  o  —  tfuma  lei%  dStwkA  paU- 
vra,  etc.,  detourncr  Ie  sens  d'une  Ioi,<Tunt 
parole,  etc.  Tome  — ,  fait  es  attention,  prenei 
garde.  Com  todas  o*  seut  eineo  — f ,  (fg.)  aicr 
raüre  deliberalion,  avec  toute  fattention  con* 
ven«ible.  Perder  ot  — «,  fear  tem — $ ,  perJr« 
connaissance. 

Sehtido  !  interj.  garde  k  vousf  gare: 
Seütiente.  V.  Sensienle. 
Sentilho.  V.  Cintilho. 
Sp.NTiMEXTiL,  adj.  2  gen.  sentimenul :  qui  | 
le  srntiment  pour  prinripe  ou  pour  objet;  ou  if 
enire  beaueoup  de  senlünenl. 

Semtim  etio,  f.  m.  sehtiment :  pereepfion  qua 
l'ame  a  des  objeis  par  les  seus;  capacile»  apti- 
1  lüde  a  reccYoir  les  impressions,  faculte  de  $ca- 
llr;  sensibilile  pbysique  ou  morale;  pensee; 
|  impression  regue  sur  rame;scnsibilil«;aflcr- 
i  lion,  passion,  mouvement  de  IMmc.  Douleur, 
aßliction,  chaftriu.  Avil,  seutiment,  opinioik 
He^cniiinent,  sujclde  plainte.  'Fente,  crevasss 
ddiii  ujimur,  etc.,  qui  Ie  fait  menacer  ruioc. 
£  mvnor  o  —  de  quem  $c  coi  do  que  o  de  quem 
fea,  on  est  inoins  fJcbe  Iorsqu'oo  pari  u>« 
lorsiju'on  voit  partir. 
|     Sentjxa  ,  t.  f.  senline :  parlie  bassc  d'un  na« 
(  vire  oü  s'jrr^lcnt  les  ordures.  (fig.)  Goaqur, 
endroil  rcinpli  d'infeclion,  d'iraiuondice«.  .U.) 
Endroil  ou  se  commotlent  louics  aort&s  de  cri- 
me*, elc. :  senline  de  tous  vlces. 
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8ftNfi«iLL*f e.  £  aealiaatte  i  mMii  aas  tat* 
le  guet ,  la  foneüon  qa'sl  tempttl*  iaeitaaaaira. 
ptnoioe  qai  gMttt,  qai  epie,  qei  ebservc.  — 
peridsaa,  senUnelle  perdue.  Ester  de  — ,  /aier 
— ,  etre  eo  facti*»,  fair«  faottoa.  —  de  oa> 
e«a)e,  radelte. 

SEi*Ti*,*.a».senii»»ent »  feealle,ae4ieB  da 
eealir.  Beatioseel,  avis,  eaeaioa. 

Saa-rra,  a.  a.  et «»  aaniir :  receeeir  par  las 
eea*  aoe  in»pre*stoa  aar  Käme;  aroir  l'aaia 
eiaoe ,  le  ossär  touche ;  retaanür,  goaler,  eproa- 
t«t;  atre penetre dun eenlineeal, oYaae  Torite, 
oTana  eeosatfen,  d'aae  irapressioa;  soaffrir 
qoetaae  dealear,  eproaror  queiqaa  besoin; 
eotmallre,  s'apereeToir  qua;  oalr,  eoiendres 
paaeer,  Jäger,  elra  d'avie;  preveir;  reaeeotir. 
Atta  fache, a?eirda  regre» da.—  dmUro rfeaa», 
aterf*,eeaUrweaient,  etre  senaiblement 
8mf  atatio,  ja  suis  bleu  fache.  Stnt* 
<a» ,  fea  suis  Man  Uche.  5mia  mnito 
afeadJdo,  j'ai  an  graad  regret  do  l'atoir 
Caat*  oatoJa,  traiaacnt, caoma ja** 


•airrla-ei  (dt),  v.  r.  *a  resaeniir,  se  piqoar 
da*  So  seatir,  eonnallM  l'elatea  loa  es*,  tat 
taten  ts,  tes  forcaa,  ees  ressources.  8a  aeatär 
oafcgo  aquekroe  cbose.  Sa  fondre,  sa  solar, 
a*oemfr,  loenaoer  raine.  impert.  Sa  faira  aaa- 
tia,  ee  faira  entendre.  £e»  es  — ,  sana  t*aper* 
eeroir,  sans  eoanalssance,  saas  allealion ;  aas* 
bralt,  a  la  saardina.  Jf do  me  aJo/o  aoa«  aataea 
da,  eea»  /arpaa  paro...,  Je  ■*  me  s«ds  paa  la 
eearege,  U  foree  da...  Smtio-m  um  grmmam 
IWatdr,  um  eraade  rutdo,  an  grand  tramala- 
ment  da  terra  e'eet  faiisentir,  ob  graad  breit 
sfeat  fait  entendre. 

SiNtiu,  *.  f.  (I.  du  JbWjiJ)  logemeat  da« 
asclaves  negres ;  ebaemlere. 

Seo.  V.  ÄeisetÄeie. 

S*pa»a$aö\  f.  A  separaüen  :  aeüoa  da  sepa- 
rer  ©»  de  se  separer ;  ses  effcU;  caeso  separee ; 
ditorce;  abandon  de  eeenaminioe ;  oaoee,  elei- 
son, elc. ,  qui  separe.  Dajjoacüon,  sagragaliao, 
eloignemenl;  ecarteaaaat.  — ,  adieu,  000*0. 

9WA»A»AMEin  a,  ade.  seaaremeat,  a  pari. 

•  <{-  Separädas,  *.  /".  pJ.  peasieas  aecordees 
par  Afpheose  V  de  Partegal. 

Sepaiiaoo,  A,  p.  p.  da  Separat»  eia#.  Ar 
—  aT#aw  frofa  ou  d'aes  aaeio,  (I.  de  aar.)  etre 
eillote  oa  ecarte  d'un  vaisseau  aveo  qoi  Paa 
allattde  eompaa^ie. 

4  Sa>AaADOa ,  j.  am.  celui  qal  separe. 

9t»Aaia  (aV),  v.  o.  separer :  desanir  loa  par- 
Ites  Joinies  d'un  toutouce  qui  eUiituni;  faire 
eine  des  6trea  ae  soiert  plus  ensemble;  eloi- 
ener;  dlstintw,  ranger,  diviser,  partiiger; 
mettre  I  pari,  ehoisir.  Eearter.  Retrancher.  — 
öbomdo «ido,  separer  le  boa  datac  le mau- 
vals.  —  o  marido am  immer,  separer  ud  mart  et 
unc  femme,  separat  »e  mari  d  avee  aa  ferame : 
cinwöclier  leur  cobabitalion. 

ÖEf  ak A*r*E,  o. r.  V.  JM9*Mr*e,Ap*rtmr-§e. 

c  rietacber,  s'cloigner  da,  reaoncor  a ,  roaopre 

tec ,  se  quitior,  ••  taparar,  arauore  coage. 
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Saa>A«ATivo,A.,  aay.aasteaaje^qalaatl  ftfcb 
eulte  de  separer.  ■  ■  * ' 

Sbp  a  r  atöiiO  ,  r,  m.  eeperateire  t  vaaa  da  aai- 
mla  pour  iiure  tue  aepavaUoD« 

SepabAvel,  my.%  fem  aeparabUf  aajl  paajf 
acre  separe  ea>  daaaai. 

Sepo.  V.  Cape.  •• 

"  f  Saposiijiö,  t.  f.  ptiaae,  inatwan  aaav  «b» 
tenir  quelque  chose.  a     ■  < 

Septf.mduo.  V,  Äastasaro. 

f  Septem rxee ,  a  ,  «ay.  (poit.)  qai  eaajra  fax 
sepieanaux.  i** 

gErraapucs ,  od/,  s  eaa.  qal  a  tapt  JsaWaa\ 

9srrenTiaii,  ady.  i  paa.  qai  Bsaxaaai  In 
sapteanrirs.  «■• 

Septem  f  laivo ,  a.  «s.  aepteorfiral,  dHjDUa  da 
sepleiBTir. 

ßEPTfjfvinos,  a.  m.  fl.  septemfaa)  #  sapatai. 
gistraU  (a  Hoane)  qtsi  condaiaaieal  lea 
et  distribaaleat  loa  terrae. 

Septenadas,  adj.  f.  pl.  (f.  da  aas\> 
-— ,  feaiUcs  digileaa  asept  taiiaiaa, 

SeptbuAl,  a*>.  s  faa.  sepaeaaat  s  a^ai^ 
tous  les  sept  aaa> 

f  SaPTiiiiaio,  e.  as.  aambre  seaeiaaefet 
nenibro  da  aaai.  Eapaoa  da  aaat|o»ra  i  ü  aa«al 
de  certains  exercices  de  devoüon  qui  esaaaaai 
temps-la.  Septensire  raapaaa  4a  eaat  aaaaai  la 
Tie  ä%  Pboaiaa. 

8errEa4aio,A,aaV.  da  aoplr  aalaeejaeaM 
Haalsapt.  -• 

f  Septenio  ,  *.  «s,  eapaae  da  eepeaaes 
aaire. 

SeptextriaO  ,  *.  m.  saptaajssta,  aaai 
arclique.  Nord,  real  da.  nord. 

SEFfEirfRioaiL,  aay.  %  gm.  aeasaa^rajajalt 
dacotada  seaUatrienjq^drtaaidelfaad»     •• 

SCptico,  a,  adj.  (t.demid.)  sapaiqaai  aaj| 
EaM  pourrir  la»  aacarab 

f  BsTTUdaa«,  mlf.  qalsaaplaaada«<r|a«|i 

fSEi>Tir^AHaya^.9aaa,aäiealaMji 
aons. 

Säptimo.  T.  Jdabaa. 

f  SapTieoMO,  a  f  aa/.  qui  a  aeai  i 

BEPTttoco,  a,  aäy.  eaji a  aepi  «oll. 

8t>rof  9.  m.  (f.  aTaaaJL)  aaptam ,  alaajea>#  sf> 
paraüoa«  ■• ■  aflaa#a#Faa»  r  ■  JntmmMtfwtm 

SeptmO.  V.  Sctptro. 

SsPTVAOBMAaia,  a  ,  ady.  aeaaaageaairo  t  |aj 
do  TO  aas.  ^* 

SEPTDACEanu ,  a»  f.  fleptas|aalaiu  t  ttaajMaap 
dimanche  atant  le  careme. 

SEFTVAoaaisJO,  a  ,  md}.  sepianie- driidaio. . 

Septt^plicar,  v.  a.  septapier*  repeiar  aaai 
fois. 

Septüplo,  A,a«y.  ot  t.  as.  aeptapte » iu|i  laii 
autant. 

SepülcrIl,  aäy.  i  am.  aepaleral?  quieoa. 
cerne  loa  sepaleraa.  Vo%  — ,  roix  aepalarala» 
sourde,  qui  semble  sortir  du  tombetu.  £e*ea 
— ,  tombo. 

Sepülceo,  «.et.  sepulcro,  tombeau,  aipqt* 
ture;  inonamairt  poat  d6aaaar,  o*  ort  dlpja6 
aaaaatl.Oaaa^^aapaiiia>la^aJ)aaare^Fiofe 
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aa  reo  anlernte  I«  SaJnt-Saereaient 
le  Jeudi-Satnt. 
0CWLTÄDO ,  a  ,  p.  p.  de  Sapttlfar. 

fSEPDLTANTES,   S.  m.pl.    (f.  4*Atfl..Mf.) 

•perte-morts,  eeleopteres.  V.  Nicrophoro. 

Sepultär  ,  v.  a.  enterrer,  hmanwr,  deaner  la 
aepulture.  (/la.)  Ensevelir  dana  l'oabli. 

&e»cltar~sk,  v.  r.  s'ensevelir.  —  ea*  efcfo, 
e'ensevelir  loul  vif. 

Sepülto  ,  p.  p.  irr.  de  Sepultär. 

Orpcltüra,  i.  f.  sepulture :  liea  00  Ton  en- 
lerre  un  mort;  rinhamaiion ;  tombeau;  fosse. 
Aar  —  a  «m  mortOy  inhoner,  enterrer  un 
nsart.  Ir  par«  a  — ,  descendre  ao  tombeau.  Co- 
ver m  tum  — ,  ereuser  soi-meme  sa  fosse.  Leomr 
d  — ,  ( /lf .)  mener  aa  tombeau ,  eauser  la  mort. 

Sepoltgreiro  ,  f.  m.  foatoyear.  V.  CooeWo. 

ßEQfiCEo*  1  sectatear,    partisan 

6b*oae,  aa>*.  2  ptM.    i  d'one  doclrine,  etc. 

Seqoeiro,  «.  m.  terrain  aeo,  aride;  terrain 
aooarrose. 

Sequ*la  ,*.  f.  seile,  censequence,  inductien, 
Busnltat.  L'aetien  de  suivre  ao  parli ,  une  opi- 
nion ;  seqnelle.  Suite.  V.  Sequito. 

SEgciaciA  v  s.  f.  sequence ,  prote  qui  ae  dit  a 
la  messe.  — ,  softe  de  carte«  de  memo  eouleur 
(aejea). 

Scqdeete.  V.  Seguinte. 

Sequer,  mdo.  au  moins ,  du  moins.  JVee»  — , 
paa  meme ,  pat  atoJement.  Nem  —  mms6t  pas 
meme  un  trul.  Jr#a»  —  teve  tempo  de...,  11  n'a 
paa  eu  seutemeat  le  tampa  da... 

Seqcestrac,äö,  f.  f.  Sequestration •  aetion  de 
aasjaestrer.  v.  Sequestro. 

Seqcestrado,  a,  p.  p.  da 

SaecEsraÄR,  «.  tu  sequeslrer  :  meltre  en 
main  lieree.  Saisir.  (fig.)  Priver  de  l'usage ,  des 
facultas,  etc. 

StQoiiTRO ,  j.  m. #  Sequestration ,  sequestre : 
depot  en  main  tierce  d'une  chote  contestee. 
Bdqacslrc :  le  depositaire  du  sequestre.  'Saisie. 
{/lg.)  'Separation,  eloignement.  Faxer  — , 
■nettre  en  sequestre ,  seqaeatrer;  saiair. 

Seqoidabe,  a.  f.  V.  Secura  et  Sequiddo. 

SequidaO,  a.  f.  secheresse  :  etat,  qoalite  de 
aa  qai  est  see.  V.  face«.  ( fig.)  — ,  firoideor,  ro- 
desse de  caraetere,  dural*,  brusquerie,  ru- 
desse.  (id.)  Secheresse  de  style,  manque  d'elo- 
ajaenoe ,  da  feeoodite.  —  d'upwifo,  secheresse  .- 
«tat  de  Time  refroidie  qui  ne  trouve  plus  de 
aaasolition  dans  lea  ezerctces  piaux.  Com  — , 
malgracieusement. 

t  Seqcilbos,  t.  m.  pt.  massepains,  craque- 
lme,  gimbleUes,etc. 

Seqoiu  ,  m.  m.  sequin :  monnaie  d'or  de  difle- 
lests  &tats  iuliens  (environ  12  fr.)  et  du  Lorant 
(de7a9fr.),etc. 

Seqdinboso  ,  a  ,  a4j.  sec ,  aride. 

S£QCi6sAMtHTE,  adv.  ayec  soiT;  {fig.)  atee 
ardeur. 

SBQoidso,  a,  007.  allere;  sec,  aride.  V.  5c- 
4emto. 

SsQDittuio ,  A,  ao>.  tup.  da  Steco. 

Mqoito«  i.  m.  •saite,  cartafe.  Uuan«esv 
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applaadissemenU  publks,  appfoJMtioii  aviTer- 
seile,  renommeevTafua. 

Ser,  s.  m.  atre :  easenee  d'one  oboae;  la  reo- 
lita,  l'eiistence  actuelle;  ce  qui  est;  obose, 
parsonne.  V.  RnU.  Em  — ,  ea  aalare^  en  espece, 
en  entier,  intacl.  Voliar  ou  restiimr  m»  fomai 
90  »eu  — ,  remeUre  la  ebose  en  sota  entier. 

Ser  ,  v.  n.  6tre ,  ezisler,  subaisler  de  teile  <m 
teile  maniere,  avec  telles  owtalleaqualilea;ap- 
partenir;  arriver,  se  passer  de  teile  maniere; 
tirer  son  origtne,  etre  natifde;  etre  d'uaepre- 
fession ,  d'un  conseil ,  etc.,  exercer  an  emploi; 
Mretel,  avoir  teile  propricte;  etre  aiaii,  da 
teile  maniere.  Assister,  etre  preaent  —  4t*l- 
paam,  etre  du  parli  de  qualqu'un.  Vir  o— , 
derenir.  A  — » mttim ,  cela  elanl.  ^  —  eeriotü 
c*est  trai  A  ndo  —  oae ,  si  ce  n'eal  qua.  TtnAa 
de—,  cela  ne  paorait  manquer  d'arriTer.  —  a 
gosto  de  todos ,  eure  au  goüt  de  tout  le  moaaa* 
Como  quer  quetej*  ou  teja  o  que  for,  qaai  qa*! 
en  soil.  Seja  quid  for  eoata  imtemgio.  qaelto 
quo  soit  votre  Intention.  Sejm  ou  *efes«/a,§a«i 
qu'il  en  soit.  Sendo  Deos  servido ,  sll  platt  4 
Dieu.  Ainda  que  fotee,  (ut-ce.  Quande  aaa 
fosse  saitdo...,ne  füt-ceque...  Qttmnde  i$m  as- 
sim  föne  ou  dado  que  aeeim  fotse%  posd  qua 
cela  Cut.  Dix-se  muito  maie  do  que  4 ,  oa  ea  du 
beaueoup  plus  qu'il  n'yan  a.  I§4o  d,  ofasl  s 
dir©.  Ära  d'uma  vez ,  (pop.)  11  y  arait  aatrafois. 
Gommencement  oblige  de  loua  lea  recits  da 
bonne  femme.  Sau  «u,  i  eile,  etc.  Ceot  mot, 
c*est  lui,  etc.  Sioos  rico$9  §do  0$  gründet,  ete* 
ce  sont  les  riebes,  ce  sont  los  grands,  etc.  Se 
eu  f&ra  fulano ,  si  j'etais  a  la  place  d'aa  taL 
Ndo  6  cerio?  ndo  4  extidente...?  n'eat-il  paa  ear- 
tain?  n'estril  pas  evident...?  Quo  §erd...!  que 
sera-ce!... 

Seracotear.  V.  Saracoiear. 

Serafim,  etc.  Y.  5eropAm,ete. 

8BRArinA,  s.  f.  etoffe  de  laine  asaes  sem- 
blsble  ä  la  ratine. 

Seramägo.  V.  Sorammgo, 

Serampelo.  V.  Sarampo. 

Seramüüo.  V.  Saramugo. 

SbraO,j.«i.  "retllee,  tratail  d'one  veillee. 
*  Soiree.  V.  Sarmo. 

f  Serapia  ,  t.  f.  (I.  de  bot.)  V.  Heiehorink*. 

t  Sbrapoica,  e.  f.  nom  d'une  fleur. 

t  SERÄPBiCAMtHTE,  ad«,  a  maniere  dea  se- 
rapbins. 

Ser APn ico,  a,  adj.  serapbiqoe  .-qui  «ppsr- 
tientaux  serapbins,  qui  leur  raasemble;  epi- 
thete  donnee  a  Sain^Francaia  d'Aaaiae  et  ä  aaa 
ordre. 

SERAPBia,f.*t.  serapfain  :  eaprit Celeste  de 
la  premiere  hierarchia.  (fig.)  FersaaDed'i 
beaute,  d'un  caractere  angeltque.  (id.)  Hai 
enflamme  de  Tamour  de  Die«.  Seraphim*  tpL 
{t.  de  bot.)  V.  Amor  perfeite. 

SEBAPiuitiRA.  V.  Sarapilkeira. 

Serapi'xo.  V.  Sagmpeno. 

SerasquiEr,  a.  m.  serasquier  :  general  tarc. 

Serätula.  Y.  Serrmtula. 

Sbmöno,  a,  aay.  oaauia  (aoae. 
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Serea  ou  Sereia  ,  s.  f.  Sirene :  monstre  fa- 
buleax,  moitie  femme  et  moitie  poisson;  (/ig.) 
femme  tres-eeduisanle,  dool  la  toix  touche, 
penetre. 

Serbpöuo.  V.  Ctrofölko. 

Sereaädo,  a  ,  p.  p.  de  Sarenar.  adj.  Rendu, 
devenu  serein,  etc.;  calme,  tranquille.  Expose 
au  serein,  refralebi  au  serein. 

SerAnamentb,  «de.  avec  sereuitt,  sans  te 
troubler;  paisiblement. 

Serebar,  e.  a.  reodre  serein,  rass£r£ner. 
(ßg.)  Exposer  au  serein ,  mellre  (de  l'eau) ,  ra- 
fratchir  au  serein.  Apaiser,  calmer.  —  o  tam- 
blaute,  adoucir  l'air  du  visage. 

Sehe* i*.,  v.  n.  se  rassurer,  se  metlre  au 
beau,  devenir  serein,  en  parlant  du  temps;  se 
calmer, derenir  calme,  en  parlant  de  la  mer. 

Serbmar-se,  v.r.  se  rassurer, se  calmer, sV 
doucir,  se  remetlre  de  son  trouble.  Se  calmer, 
s'apaiser. 

Seaemata, s.  f.  Serenade  .*  concert  que  Ton 
donne  la  nuit,  dans  la  rue,  sous  des  fcn£tres. 

Sesjlmidade,  *.  f.  serenile  :  etat  de  ce  qui  est 
verein ;  tranquillite ,  calme.  —  da  consciencia, 
s£renit6  de  conscience.  —  äJanimo ,  sang-froid, 
presence  d'esprit. 

SBREMissmo,  a  ,  adj.  tup.  de  Sereno.  S6re- 
nissime :  litre  qu'on  donne  a  certains  princes , 
ele. 

Sereko,  t.  m.  serein  :  vapeur  humide,  rosee 
qui  tombe  au  coucher  du  soleil.  Ao  —  ,  adv.  a 
decouvert ,  a  la  belle  etoile. 

Sereno,  a,  adj.  serein  :  beau,clair;  doux 
et  calme,  en  parlant  de  l'air.  {ßg.)  Doux,  calme, 
tranquille.  Gota—a%  goutte  sereine,  smaurose. 
Dias  —t ,  ( poit.)  jours  sereins. 

Sergantana.  V.  Lagartixa. 

'  Sergenta ,  t .  f.  servante. 

•  Sergente.  V.  Sargente. 

f  Sercceiras,  «.  f.pl.  tissu  grossier  de  laine 
et  de  lin. 

Serccilba,  i.  f.  ancienne  etoffe  de  laine. 

S£RiAUEMTE,odv.  serieusement ,  d'une  raa- 
nidre  grave  et  serieuse,  sans  rire,  tout  de  bon. 
V.  Suüdamenle. 

f  Sericaia,  t.  f.  *mets  trts-exquis  dans 
linde. 

Serico,  a,  adj.  de  soie,  soyeux. 

Serie,  t.f.  serie,  suite,  enchalnement,  or- 
dre ,  liaison.  —  genealogica  tbs  imperadoret , 
etc. ,  suite  genealogique  des  empereurs,  etc. 

Seriedädb,  j.  f.  *  serieux,  gravite  dans  l'air, 
dans  les  manieres.  *Air,  ton,  regsrd  serieux, 
severe.  Sincerite,  francbise. 

Serjfe.  V.  Xerife. 

*  SERiGA.  V.  Sesega. 
Serilhär,  etc.  V.  Sarilhar,  etc. 
Seringa,  t.  f.  seringue. 
Seringada  ,  s.  f. '  jet  de  seringue. 
SERracÄR,  v.  a.  seringuer  :  pousser  une  II- 

queur  atec  la  seringue. 

Serihgatöuo,  i.  *».  "injeclion  faite  avec  une 
seringue. 

Serio ,  a  ,  adj.  serieux ,  grave  pose ;  severe, 


rüde,  sincere,  vrai;  impertanL  Pör-so  — ,  t 
p  endre  son  serieux.  Fallar  — ,  parier  Serien-  ' 
sement  ou  sineeremenl  Tumor  am  tom  — , 
preodre  au  serieux.  *.  m.  V.  Seriedada. 

SermaÖ,  s.  m.  sermon,  predicalion :  discesj» 
prononce  en  chaire.  (ßg.)  Remonirance  long  ue  ' 
et  ennuyeuse. 

SermXozIiiho,  f.  m.  dim.  de  Sarmio. 

Sermonärio,  f. m.  sermoonaire ;  recueil de 
sermons. 

'  Sermonete.  V.  Salmonaia. 

Serm omtesio.  V.  Strventasio. 

*  Sern a,  t.  f.  morceau  de  terre  labourablt« 

fSERÖ,  $.  m.  embarcation  a  rames  dasji 
Finde. 

Seröoeo,  a,  adj.  tardif,  qui  murit  tard, 
d'arriere-salson. 

Serosidade 9s.f.(t.da  mid.)  serosile :  Por- 
tion aqueuse  du  sang, du  lait,  ele. 

Ser6so,  a,  adj.  sereux,  aqueux, Charge  de 
serosiles. 

Serötino  ,  a  ,  adj.  du  soir.  U.  Y.  Strodio. 

SerpAö,  «.  m.  f  /.  de  bot.)  serpolet,  tbjm  SM- . 
vag« :  plante  Iabi6e. 

Serpe  ,  s.  f.  •  serpent.  Y.  Serptnte. — do  er« 
cabux ,  do  motquet* ,  serpenün ,  piece  d'ue  am- 
eien  mousquet  qui  tenait  la  meehe.  t  mait  ee- 
Iho  que  a  — ,  (phrass  pro*.)  II  est  vieux  coflsose 
Herode,  exiremement  ancien.—a  da  crisUt, 
(poit.)  eaux  qui  coulent  en  serpentant. 

Serpe  in,  v.  n.  serpenter  :  avoir  une  mar-. 
che,  une  direction ,  un  cours  tortueox ,  corneae 
les  serpenls. 

SerpejIr,  etc.  Y.  Serpeor,  etc. 

f  Serpentante,  ( I.  da  bot.)  Y.  Reptont*. 

SerpentaO,  m.  m.  serpent :  Instrument  de 
musique  en  serpent;  celui  qui  en  Jone. 

SxrpehtIr.  Y.  Serpear. 

Serpentaria,  t.  f.  (L  da  bot.)  *gouel  ser- 
pentaire.  la  grande  serpentaire :  plante  aroTde. 
—  da  Virginia,  aristoloebe  serpentaire,  e«|f. 
serpentaire  ou  coluirrlne  de  Virgin ie. 

Seepeiitario,s.  m.  (I.  o?o#lr .)  SerpentaTre , 
Ophiuchu8:ConsteUalion  N.  de  soixante-que- 
torxe  etoile».  -  d'Africa,  ( I.  dthisL  not.) 
sager,  secretaire :  olseau. 

Serpen te,  t.  f.  *  serpent,  reptile.  (ßg.)  Pi 
exiremement  leide,  monstre, vip^re.  —  fe- 
femal,  serpent,  ledemon  sous  la  forme  d'utj 
serpent. 

Serpertear.  Y.  Sarpaar. 

f  Serpektictoa,  s.  2  gen.  tuear  de  eerpealf.' 

f  SerpentIcola  ,  adj.  et  1. 1  fen.  serpeitf- 
cole  :  sdorateur  des  serpenls. 

f  SERPENTiriRO,  a  ,  adj.  ( poit.)  qel  pteMt 
des  serpenls. 

f  SRRpBHTfoENA,  adj.  t  gtn.  eDgeodi*  e?>w 
serpent. 

f  SERPEirriccmo,  a  ,  adj.  qui  perle  dee  ser- 
pent«. 

SerpentIna,  f.  f.  •chandelier  Itreie  brett- 
ches.  *Cierge  k  treis  branebes,  en  triafk, 
qu'on  allume  le  samedf^aint  Berpeeltee,  ba- 
nse de  eeton  a  reeeaui,  paUaqefti  b  ffMefAx 
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so  Brtsil.  'Serpentin  :  (uyau  d'al&mbic.  ( r.  dt 
bei.)  Serpentine:  plante  rarapante , antivene- ' 
nedse.  it.  »Caetier  cm  cierge  i  grandes  flenn, 
vnlg.  1e  serpent.  (f.  de  mferr.)  Serpentine  : 
pierre  fine,  lacbelee  comme  la  peau  de  ser- 
pent, Yerdatre. 

Serpextiho ,  a,  odj.  Serpentin  :  qai  Uent  da 
serpent,  qui  en  a  la  inalice  et  le  venin.  De  ser- 
pent,  qui  en  a  la  forme.  Lingua  — «,  langne 
de  Viper©.  Pedra  -tf,  Serpentin,  porpbyre 
vert,  raarbre  lächele,  vert  ebscur,  a  fllets  Jau- 
nes ,  serpentants. 

Serfilheiba.  V.  Sarapitheira. 

SSbMl,SBBHllOO»    |  « 

f***üL,( f.  de  bot.)     1  v«a«rpo#. 

S*rra,#.  f,  scie  :  inslrument  a  scier  du  boli, 
ete.  Scie  tans  dents  pour  la  pierre  dare,  le 
marbre.  Scie ,  espadon ,  poisson  de  mer.  (f.  Es- 
pece  de  petil  maquereau,  au  Bresil.  Montagne : 
mont,  chalne  de  mönlagnes  escarpees.  (/ig.) 
Houles  :  vagues  de  ta  mer  qui  rtlevent,  mon- 
tagne d'eau.  —  braeol,  brassard ,  scie  4  scier 
de  long.  Armagao  de  — ,  monture  de  scie. 
—  fagua,  moalin  e  scier  des  plancbes. 

Serrac,aO,  t.  f.  aclion  de  scier,  sciage.  T. 
Cerraf&o. 

SnaADigo ,  A,  adj.  scie  ( bois )  9  en  plancbes. 

Sbrbaüo ,  A  ,  p.  J>.  de  Serrar. 

fefblADd* , «. sb.  scieur :  celul  doot  le  melier 
est  de  scier.  —  de  $erra  btaeut,  scieur  de  long. 

8erram)ra  .  t.  /.  *  sciage :  actlon  de  scier. 
Seiaro :  ce  qui  lombe  du  bois,  etc.,  quand  on  lo 
scie. 

Serrafaqar,  etc.  V.  Sarrafacar,  etc. 

f  S&taAFiiA,  a.  sb.  aerre-flle :  offleier,  sous- 
oficier  place  derriexe  un  peloton  pour  mainto- 
nlr  les  flies. 

fS<RRA-LcOA,  s.  f.  (t.degiog.)  Sterra-Leone: 
eolooie  anglaise  dane  l'Afrique  occidentale. 

SaaaiuiA,  a.  f.  (f.  de  bot.)  Maileron  com- 
mon, paiais  de  lievre.  —  dot  alqueivet,  laiie- 
ron  des  charops.  —  etpinhota,  laiteron  pi- 
qua*t,  laiteron  epineux. 

fSuAAUiÄR,  v.  ii.  travailier  ou  faire  du 
brait  comme  les  aerruriers. 

fSERiALHAMA,  m.  f.  serrurerio  x  ort,  com- 
BRerce,  travail,  ouvrage  de  serrarier. 

£*rbai£E1bo,«.  m.  serruxier  :  qui  fait  des 
strrarcs, des  ustensiles,  des  ouvrages  de  fer. 

Bebra lho,  f.  m.  serail :  palals  du  grand-turc, 
etc. ;  partie  de  ce  paiais  ou  sent  ses  fcmines; 
hajosi;maison  de  debauche  d'un  prince,  etc. 
CA.  dt  hol.)  V.  Serrolka  dot  alqueinet. 

Serratia,  a.  f.  moalag  narde,  paysanne. 

tcjuAiiA,  a.  f.  cerdilliere,  chalnede  mönla- 
gnes escarpees.  *  Pays  de  montagnes. 

SfJuunict,  a.  /.  habiuuion  dans  les  monta- 
gnes. Ifanieres ,  etc. ,  de  montagnard. 

auMuUno,  a,  adj.  eis.  montagnard  s  habitant 
des  montagnes,  paysan. 

6ubA4.  V.  Serrano. 

Scmaa,  o.  o.  acior  •  coeper  avec  U  aale.  — 
m  gomfrido,  aoiet  de  long. 

ttou**J*t  fr/»  'trfeaaa  et*  qnelqot aito* 
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chose  sur  laquelle  on  appuie  les  poalres  qnt 
l'oa  doit  scier  de  long. 

f  Serr Itil  ,  adj.  *  Svw.  (  f.  «V  tfeVfe.)  Cerpe 
— ,  solide  termhnft  per  efntr  itiperlcle»,  dost 
trois  sont  des  parallelograaunes ,  el  los  ratrcs 
des  triangles  paral  lelos,  egaom  et  ressenMiiita. 

ScanlTutA ,  t.  f.  (  f.  dg  bot.)  urrette  om  ser- 
rette :  plante,  espeee  de  )aee«. 

Serrazina,  t.  f.  impottunW,  toqoiaerle. 
t.  ?  gen.  Importnn  ,-taqirfn. 

&ERRAZIXÄR ,  v.  ii.  (/Ssoi.)  taqnfnot,  astleotsr. 

f  SERREino,  a ,  ooy.  (f.  sie  bot.) en  teJo9den- 
tele  en  forme  de  Bde. 

f  Serreo  ,  a  ,  «07.  deotaM  en  fbnne  de  ide. 

f  Serb£ta  ,  f.  f.  tim.  de  Sem.  Pellte  moe- 
lagne,  colllne. 

SRRniüESTEO.  V.  Serrtado. 

SbrrIl,  adj.  igen,  sauvage ,  en  parlantd« 
ehevaux ,  des  mules,  des  bceuTs,  ete.  Scabrees, 
raboteux,  en  pariant  d'un  terrafn.  (fig.)l*6b- 
crolUble.  V.  Grosseiro,  Totco,  Rustico. 

SbrrJlha,  f.  f.  garnlturo  deutele«  en  foraw 
de  scie.  Gourmelte  dentelee  en  renne  de  seit. 
*  Crenelage,  cordon  sur  le  bord  de  la  monnale. 

SBRBiNHA ,  t.  f.  diu.  de  Sem.  Peüte  sde. 

Serro  ,«.m.%  colline ,  mont.  V.  Sem. 

Serröte  ,(.  m. "  egohine ,  scie  I  main,  stk 
A  tenon ,  scie  a  polng.  —  dt  penUHro%  eudea : 
oalil  defaiseur  de  peignes  pour  faire  les  dents. 
—  dtcortar  ferro,  (I.  de  Star.)  scie  <  couper 
les  boats  de  ehevllles. 

f  SersifIii  ,  f.  m.  (I.  dt  bot.)  salstSs,  icono- 
nere :  plante  potagere. 

Sbbtä.  T.  Sartd. 

Sertanbjo,  a,  **y.  de  rinierienr  des  terres. 
Bauvage. 

Scrtaö,  t.  m.  flnterieur  d'un  pays  sauva^. 
Interieur  des  terres ;  fbrtts  loin  des  cdtes.  [ß9- 
p.  ut.)  Le  plus  intime,  le  plus  fort 

f  Sertoriaiio,  a,  os7-  qui  appartientl  5er- 
torius. 

f  Sertularia,  (.  f-  (i.  d'kiti.  mit.)  serta- 
lairo,  loophjte.  — «,  pt.  sertolaires  :  genre  de 
zoophytes.  —  tut  forma  de  ramot  de  thvjo,  U 
sertulalre  gouplllön.  — e7ui»o*«f  la  sertalairt 
plume.  —  espinhosa,  la  sertulalre  eplnense. 

Ser va,  f.  f.  servante,  domesliqne;  esetave. 
V.  Servo. 

Servadör,  f.  «.  consenrateor :  surnom  de 
Jupiter. 

»Servar-se.  T.  Cwtrder-te,  Contereer-m. 

Servazimha  ,  «ffm.  de  Serv*. 

Servexcia.  V.  Sertenlie. 

Serveüte,  t.  m.  frere  servant  dans  an  cos- 
vent.  Manocuvre.  —  de  pedreiro,  aide  macen. 

Serventlsio,  a,  adj.  et  f.  «1.  Ytrtoi—t, 
•sirvente  :  poesie  gauloise,  Ualienne  proven- 
yale. 

ServebtIa,  a.  f.  * serrlce,  atage,  otilite. 
Exercice  d'une  cbarge  qai  appanient  a  an  an- 
tre.  'Passage,  entree. 

Servestdario,  «.sb.  celol  qai  exette  aet 
cbarge  au  ttta  da  Ötalaire;  snppteant, 
unlt 
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*  gm  via  fc  f.  A  V.  Sereico. 

Sbrtical,  «4/.  a  gen.  serviable,  obligeant, 
ogVilnnT ,  prompt,  zeie  a  rendre  service.  Ser- 
vil!,  domesüqae.  talanouvre. 

8bWiCAlmebtb,  ade.  d'une  manicro  scrvia- 
Me,  tfldense,  Qbligeante. 

taittOAL,  i.  *t.  bomiue  qui  gagnc  m  vie  a 
servir  eomme  domesUque.  Y.  Servitut. 

'SlAYicJo.  Y.  Servicial, 

SfclvM,  «.  •».  aervlce  :  usage  que  Ton  lire 
d'une  ebose,  d'une  personnc;assistancc,  bous 
oflfifS  rendus;  craploi,  fonction  de  ceux  qui 
s  «tritt  pn  roi,  etc.;  valetage,  etat,  ciuploi, 
foaetlon  de  domestique ;  aclion,  maniere,  nrt 
4%  tervir,  de  te  faire  servir;  etat  rnililaire; 
tfeapf  que  Ton  passe  dans  cel  6  tat.  Culle  rcndu 
A Dien ,  service ,  celebratlon  de  I'oflicc  divin, 
•le.  *Utilil6,  avanlage»  Don  gratuii  fuit  au  roi ; 
proeent,  cadeau.  — ,  vaisselle,  linge  de  table, 
fte.  lAst  de  charabre ,  bassin  de  chaise  perecc. 
—  dt  meea,  service,  vaisselle,  linge,  etc.,  qul 
acrtaU  table. 

fafctiDlO,  e.f.  Servitute,  esclavage,capti - 
vHt;  aaiu]eUi8tement  impose  sur  un  fonds, 
«tte  najson ,  etc. ;  assujelllssemen  t ,  contrainle, 
Joig. 

Siatfob,  A,  p.  p.  de  Servir.  adj.  Scrvi;  ä 
e)ite>ii  a  rendu  service.  Meta  — a,  table  gamie* 
SendoDeoe  — ,  ou  se  Deot  for—,  s'il  platt  a 
Dieu.  Oiide  Deoi  /er  — ,  la  ou  il  plaira  a  Dieu. 
QiMwdo  Deo«  for—,  quan(*  Ü  plaira  a  Dieu. 
7Wotwn  «wno  Aro«  *— ,  toul  vaconmie  il  plalt 
a  Dieu.  5«r  — •.  agreer,  trouvar  bon  ,  daigner, 
Toafolr  bien.  E — dcjan(arcoiitno$co?\ou\ei- 
vous  pertager  noire  diner? 

Servidor,  t.  m.  servile  ur,  domestique.  Celui 
qai  fait  sa  cour  a  une  fciume.  Servileur :  cn 
lennes  de  civilile,  atlachc,  dispose  ä  renüre 
eervice.  Baasin  de  cbaise  perecc. 

SküTtDditA,!.  f.  servante,  eulermes  de  civi- 
U|i.  f.  Serva. 

SutYtL,  mdj.  2  gen.  servile  :  qui  appariient  a 
lttat  (Tesclava ,  do  valet;  {[ig.)  bas,  meprisa- 
■te,  rorapant.  Officio—,  eiuploi  servile,  tuc- 
tfer  bas,  profession  abjeetc. 

Sirvjlha,  f.  f.  sorte  de  cbaussure  de  maro- 
quin  a  une  seule  sexnclle.  Enibarcaüon  pour  la 
piche  de  la  sardlne. 

8iRYiLBBino9f-m.  celui  qui  peche  la  sardine 
Jans  ane  barque  dlte  Servilheira.  V.  ce  mut. 

■fr  SbryilbBta,  t.  f.  servante,  domestique. 

■fr  Sertilbetbiro,  e.  m.  qul  aime  a  courtiser 
Im  senraotes. 

Srryilidabi  ,  f .  f.  servlltte  :  espril  de  servi- 
ttttfi;  batsesse  d'lme. 

•f  SbetilIsmo  ,  f.  m.  servil ismc  :  esprit,  sjs- 
Üme  de  servilitä.  Y.  ServiUdade. 

8lBtiLMi]iTB ,  adv.  servlleuicui ;  d'une  ma- 
ilife  Servile;  lilteralement,  raot  a  mut. 

Sbrvistb.  Y.  Scrvente. 

SiRTiOLA,  t.  f.  ff.  d*  mar.)  serviette,  bos- 
ftflr .-  poutre  en  saillie  au-dessus  de  l'cperon , 
■•or  soutenir  l'ancre. 

Bsavift  («,  em)t  ü.  a.  el  *•  servir :  6iro  do- 
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raestlque;  cu  faire  actuellcmcnt  les  fonetioat; 
fairo  le  Service;  ßtre  nulllalrc;  6lre  employö  ä 
quelque  chose;  Clrc  assujetll,  obelr  h.  quel- 
qu'un ,  faire  ce  qu'il  ordonnc.  Servir  Dieu ,  lui 
rendre  le  culle  qul  lul  est  du.  — ,  obliger,  ren- 
dre de  bons  Offices,  rendre  service. — ,cxcrcer 
un  emploi.  Courtiser  ane  daiue.  (de)  Faire  l'of- 
llcc  de  <|ue1t|u'un ,  le  remplacer  dans  aes  fonc- 
tions ;  teuir  lieu  de.  (j>ara>  Servir  ä,  itre  utile, 
Alre  propre  a,  ölre  bon  ponr;  Alre  consacre, 
di'bline  ä  i'uliliic,  ä  l'avantage  de.  filrefatora- 
ble ,  cn  pariaal  du  veut.  Servir :  mellre  sur  la 
carte  jouce  une  aulre  de  la  luftme  coulcur.  Des- 
servir  .-  faire  le  service  d'une  eure.  —  da  muUo, 
etre  irös-utilo.  —  a  arlilhcria ,  servir  le  Canon , 
l'artillcrie.  Pör-te  a  — ,  entrer  en  condilien.  V. 
Entrar.  Para  —  a  V.  31. t  pour  vous  servir,  a 
votre  service.  Eiprcs&ion  de  civilitp.  De  que  ou 
para  que  itrve...?  a  quo!  sert...?  De  que  eerve 
t«oP4(|Uüi  bon  celo?  De  nada  terxet  il  est 
inutilc.  isso  de  nada  terte,  cela  n'estbon  a  rien. 
Attdt  pfdc  quem  bem  eerte,  (prov.)  assex  de- 
raande  qui  bien  sert. 

Scnviu-sE  (de),  v.r.  se  servir,  se  preraloir 
de;  uRcr  de,  faire  usagc;  proliter  de.  Agrcer, 
trouver  bon,vouloir  bien,avoir  la  bonle  de; 
daigner.  —  de  todos  os  remediot,  etc.,  mellre 
en  ouvre  tous  les  remedes,  etc.  —  doftoma, 
da  autoridade  falguem,  s'a  vouer  da  quelqu'un. 
Sirva-te  Yossa  Magettade,  que  Votre  Hajesle 
dalgnc.  Sirva  sc  V.  M. ,  vcuillez ,  ayez  la  bonte, 
faites-moi  le  plaisir. 

SeaviTAS,  t.  m.  pl.  serviles:  sorte  de  reli- 
gieux. 

Sänvo,  $.  m.  servilenr,  valet,  domestique; 
cscla'-e ,  serf.  (/.  de  civilile)  Scrvileur :  a  IIa  che , 
disposö  ä  rendre  service.  —  de  Deos,  scrvileur 
de  Dieu ,  honiiiie  d'unc  grande  piete. 

Sf.b7.ideii;a,  f.  /.  rentrayeuse  :  femme  qui 
sait  rcnlrairc. 

Serzido ,  a  ,p.p.  de  Serxir. adj.  Renlrait. 

Skrzidüiu  ,  /.  f.  reulrailure :  couture  de  ce 
qui  est  rentrait. 

SF.R7.iR,  v.  a.  rentrairc  :  coudre,  Joindre, 
laccommodcr  une  clo!fe  saus  que  la  couture  ou 
li!  travall  paraissc. 

Sesaü.  Y.  Sazäo  et  Sezäo, 

"SesAga,  s.  f.  terrain  oü  estbalie  une  mai- 
son,  oü  est  plante  un  arbre. 

SeselI,  a.  m.  {t.de  bot.)  seseli ;  espöee  de 
fcnouil.  —de  Cr  Ha,  sesöli  de  Cröle,  fenoolt 
lorlu.  —  monfano,  sftsell  de  inontagne,  la  ser- 
montaine.  —  «fr  reino,  sOsell  de  Portugal. 

*  Skseuigo,  5.  tu.  V.  Scsega. 

•f  Pi.sgo,  a,  ndf.  oblique,  conpö,  place, 
lournc  de  biais.  tV.  Serein,  calme,  tranquffle. 

f  Stsi.v ,  t.  f.  ( t.  d'hisL  ftuf.)  sesle,  spiini, 
genre  de  lepidoptere. 

Sesma  ,«./.*  sixiöuic  d'uu  lout.  On  le  dit  wr- 
toul  de  la  siiicme  parlie  de  la  vare. 

Sesmär,  v.  a.  partagcr  les  terres  en  peelieM 
diles  Sesinarias.  Y.  ce  mot. 

Sesmauia,*.  /.  ceruioe  divisioo  territoriale; 
terrain  inculte  qu'oo  paxtageaitaux  CjoIodb. 


108» 


SET 


Sesmeiro,  ff.  m.  celui  qal  adminlstre  1a  divl- 
sion  territoriale  appelee  Seimaria.  Y.  ce  mot. 

Sesmo,  a.  m.  Ie  sixieme.  V.  Setma.  La  reu- 
nion  des  endroits  gooTernes  par  des  Seemeiroe. 
Y.  ce  mot  it.  V.  Seimari*. 

Sesqoialtera,  adj.  2  gen.  sesquialtere.  Od 
Ie  dit  da  rapport  de  deux  nombres  qui  tont  en- 
tre  eux  eomme  S  est  4  2. 

Sbsquipedal,  odj.  2  gen.  d'un  pied  et  demi 
de  long. 

SessaG,  s.f.  Session  :  seance  <Tun  concile, 
•es  decisions.  (fig.)  Conference,  seance,  as- 
semblee  poor  deeider  qoelqoe  chose. 

Sbmar.  V.  Sattar. 

•  Sessbga ,  f.  f.  V.  Soeego. 

'SessecAr,  etc.  Y.  Soeegar,  etc. 

Sbssbrta  ,  adj.  2  yaw.  rnun.  soixante. 

Sisso ,  ff.  m.  fondement,  anus. 

Sssta,  f.  f.  sieste :  temps  de  la  plus  grande 
cbaleur  da  Joar,  pendant  leqoel  les  Portagais 
dorment;  meridienne,  sommeil  apres  le  dtner. 
Dormir  a  — ,  faire  la  siesle,  la  meridienne. 

SesteAr,  e. ».  faire  la  sieste,  la  meridienne ; 
passer  le  temps  de  la  sieste  qaelqae  pari.  II  est 
quelquefois  actif.  Ex. :  —  o  gada,  mener  le  be- 
tail  dans  an  liea  frais  et  couverl  pour  y  passer 
la  grande  chaleor  da  joar. 

Sesteiro  ,  s.  m.  (f.  de  proe.)  mesare  de  trois 
oa  quatre  alqulers  (en  Portugal). 

Sestercjo  ,  a.  m.  sesterce :  monnaie  ancienne 
d'argent,  4Rome. 

'SEsto,  a.  m.  compas,  corde,  vare;  me- 
sure. 

Sestro,  a.  m.  Y.  Sitlro.  it.  Caprice,  fantai- 
sie,  tic ,  manie ,  vice. 

SfsTRO,  4,  idj.  (p.  im.)  V.  Eiquerdo,  8i- 
niitro. 

Sestroso, k,ou      )  mutin,  reveche;  fan- 

Sestruoso,  k,adj.  f  tasqae;  Ticieax  (cbe- 
val).  Y.Manhoto. 

Sesödo  ,  etc.  Y.  Sieudo  t  etc. 

Seta  omSätta,  a.  f.  fleche,  trait,  arme  de 
jet.  (flg.)  Ge  qui  falt  Impression  sur  Tesprit,  le 
Cour :  trait,  aigoillon,  etc.  Fleche :  constella- 
tion  boreale.  Aiguille  de  montre,  de  pendole. 
Atirar  d  — ,  tirer  de  l'arc. 

f  Setaceo ,k,adj.(t.de  bot.)  Y.  Filiforme. 

SET ada  ,  f.  f.  "coup,  blessure  de  fleche. 

Säte  ou  SEtte,  adj.  2  gem.  num.  et  a.  m. 
tept :  nombre  egal  4  3  plus  4 ;  le  chiffre  7.  —am» 
rama.  ( I.  da  bot.)  Y.  Tormentilla.  —  d$  levar, 
(I.  dejeu)  sept  et  le  va  :  second  paroli  au  pba- 
raon ,  etc. 

t  Setb-cAsaj  ,  a.  f.  pl.  boreaox  pour  la  re- 
ception  de  l'octroi,  4  Lisbonne. 

SsTECiirroa,  as,  adj.  pl.  sept  cents. 

SETEESTRiu.0 , a.  m.  ( I.  pop.)  Y.  Pleiadet. 

Set  ei  ra,  a.  f.  meartriere :  ouvertare  dans  an 
mar  pour  tirer  4  eoavert.  (ßg.)  Lucarne  de  pri- 
son,ete. 

fSSTBiRO,  a.  m.  dardeor:  soldat  arme  de 
fleche* ,  archer;  eelai  qal  tire  des  fleches. 
8KTE1.ERA0.  Y.  Saropilheira. 
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Setelevar  ,  ff.  m.  faire  sept  et  le  tt  r  ftecftftd 
paroli  so  pbaraoo ,  etc. 

Setembro,  a.  m.  stptemfcre  :  mois  d*i*> 
tomne ,  neuvieme  de  l'annee. 

SBTEHEziHHO,  a,  adj.  et  ff.  enfant  ne  4  sept 
mois;  accoachemenl  aa  boat  de  sept  aaojs. 

Setehflicb,  etc.  Y.  SepUmpHee,  etc. 
•  Setemo,  a  ,  adj.  septieme. 

Setehta,  adj. 2  gen.  num.  septante,  sotanss» 
dix.  A  vereäo  efoa  — ,  la  Version  des  Septaale. 

SetertriaG,  etc.  Y.  Septcntriao,  etc. 

f  Set( a  ,  a.  f.  saTque :  batiment  de  transport 
Ganal  de  bois  qui  condait  l'eaa  sar  la  re«e  des 
moulins  4  eau. 

SetiU,  a.m.  banc,  etc.  (d'egUsc)co«Tett» 
garni  de  soie.  Y.  SUiaJ. 

Setigero!  }  v*  Ä*Ä**- 

SETiM,  a.  sr.  salin.  Sorte  de  froif  duBresit.~ 
po}M/,#Mtinade:  pelite  «tolle  minee,  iailaRt 
le  satin. 

S«tima  ,  a.  f.  seplieme  (ea  muaiq«e  et  an  pi- 
quel). 

Setimo,  a.  m.  septieme :  partie  d?oii  teolaV 
ris«  en  sept.  — ,  a,  adj.  septieme  :  nombre  or- 
dinal apres  le  »ixieme;  aepL  Carlo*,  Rio,  etc. 
— ,  Charles ,  Pie ,  etc.  sept  (  VII  >• 
septiememenL 

SbtinAdo,  — oso.  Y.  Ateetinmdo 

t  S*to  ,  a.  m.  sorie  d'etoffe. 

Setoura  ,  a.  f.  faacille. 

Setra.  Y.  Cetra. 

*SetrJma  ,  $.  f.  'caprice,  (antaisie.  V. 

Setro.  Y.  Setptro. 

f  Sbtrössos,  a.  «.  pl.  (f.  alt  s*a*\) 
«Taffüt. 

•SetcIl.  Y.  Seüat. 

Setta  ,  etc.  Y.  Seta,  etc. 

Sbtuaoenärio,  etc.  V.  SeplumgemarU 

Seü,Soa, pron.  posees.  da  Im  troieiimö  per- 
tonne.  Sien,  sienne,  leur;  son,ea;  rotte,  *» 
vdtre ;  4  tous  ,  4  lui.  Do  otu9  aal«,  de 
de  son  propre  moarement.  Ter  do — , 
en  propriete;  avoir  de  quoi,  dtr©  aiae.  Qt  — »9 
a.  m.  pl.  les  siens,  ses  parents,  tes  amis,  ett. 

Sbtadeira.  Y.  Cevadeiro, 

Setadilba  ,  a.  /.  poudre  d'ellehore.  Y. 
dilha. 

Setandüa,  a.  f.  insecte,  Ter, 
(Hg.)  Homme  m^prisable  par  sa  Ügure,  ses  ae- 
tions,  son  etat,  Canaille. 

Sbtandij  ädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Setanduar  , «.  a.  traiter  arec  mepria. 

SetandijAr-sb  ,  «.  r.  s'encanaillevv  ss)|Cf- 
stituer,  s'abaisser. 

SETAMniLBA.  Y.  SevemAyo. 

Setar.  V.  Cevar. 

Seve,  t.  f.  Y.  S4le  et  Seiveu  a.  am.  Sorte  a> 
Jen  de  des. 

SeväramEnte,  adv.  sareremeuL 

Seteridädb,  a.  f.  serArite,  Hgaeor,  rigidiBt. 
Gravlte ,  serieax ,  mine  safere.  Exactltao>,par- 
Ucalarite,  obserration  rigid«  des  !•!*.—*> 
eotkmoi ,  ipttU  de  meaars. 
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mlisiMO ,  \ ,  adj.  tup.  de 

io,  a,  adj.  severe,  rigoureut.  Eitct, 

et,  rigide  observateur  des  Iois.  Serieux, 

compose. 

cia,*.  f.  cruaute  excessive ,  inhumanile. 

nrnt.)  Sevices :  mauvais  traitement  (Tun 

nvers  sa  femme. 

oia  t  v.  a.  faire  des  teviees ;  sevir,  trai- 

crigueur. 

tilha,  t.  f.  (I.  de  giog.)  Sevilla  ?  vllla 

lousie,  en  Espagne. 

nuilüO ,  a  ,  adj.  et  f.  de  Sevilla. 

Mao,  A9adj. rap.de 

<,  k,adj.  eruel ,  inbumain;  feroce. 

i,  f.  m.  etc.  V.  Sebo,  etc. 

cenärio  ,  a  ,  adj.  sexagenaire :  ige  de 

«ans. 

.GtsiiA,  f.  f.  sexagesime  :  dimaoebe 

e  dimanche  gras. 

etnuo ,  a  ,  adj.  soixantieme. 

ixangilo,  a,  adj.  (I.  de  giom.)  hexa- 

qui  a  slx  angle». 

cirrisiMO ,  a  ,  adj.  six  centieme. 

anno  ,  ».  m.  espace  de  six  ans. 

ia  ,  Sexuo.  V.  Sesma,  etc. 

»,  r.  m.  sexe  :  diflerenoe  physique,  eon- 

e  du  male  ou  de  !a  femelle*.  O  —  femi- 

le  beau  sexe,  le  sexe,  les  Temmes. 

(Li a lt f RA.  V.  Setquialtera. 

•a  ,  ff.  f.  une  des  parties  en  lesqaelles  les 

is  et  les  jiiir*  divisalent  le  jour :  eile 

mcai*.  ä  midi,  el  comprenait  treisde  nos 

.  Sexte :  troisieme  des  pelites  heures  ra- 

»s.  Seizieme  :  suite  de  six  caries  au  pi- 

Üxte :  Intervalle  de  six  notes  dans  l'or- 

Ia  gamme. 

lirrx,  j.  m.  sextant  :  Instrument  d'as- 

liede  60<>. 

ario,  f.  m.  seüer ;  mesare  qui  eteit  Ia 

b  partie  du  conge  ronuin. 

AYado  ,  a  ,  adj.  {t.de  giom.)  hexagone  : 

ngles  et  ä  six  edles. 

•two,  f.  m.  Ia  sixieme  partie  d'on  muid. 

ticio.  V.  Settercio. 

\l y  adj.  2  gen.  sextil  laspect,  oppeei- 

e),  distanee  de  60«  enlre  deux  astres. 

f lba  ou      .  *  sizain  ••  slanee ,  coaplet 

ina  ,  ff.  f.    \  de  six  vers. 

■o ,  ff.  m.  sixieme :  portion  d'une  ebose 

t  en  six  parties.  — ,  a,  adj.  num.ord. 

e  ,  nombre  ordinal ;  six.  Alexandre » 

-,  Alexandre,  Jean,  etc.,  six(Yl).  — a 

vendredi.  JSm —  lugar,  sixiemement. 

:ocrkito ,  a  ,  adj.  sixieme  ne.  Enfant  ne 

hne. 

rüMTiBÄTO,ff.  ••.  tribunal  de  six  raagis- 

snarge  de  sei  tum  vir. 

rtfavmo,  s.  m.  sextomvir,  Tun  des  six 

i  d'Avguste. 

rcpucÄa,  e.  a.  sextapler  :  rentier  six 

Dulliplier  par  six. 

mpLO,  ff.  m.  sextuple.  — ,  A,  adj.  qui 

lt  srx  Ms  une  quantitc. 

;al,  adj.  2  gen.  sexuel :  qui  Uent  au 
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sexe,qat  le  taraelerise;  du  si?xe,  de  cbj>«?t«e 
Sexe;  par  sexe.  System*  —  de  Linlo,  Systeme 
sexuel  de  Llnnee. 

•  Sktahexto.  V.  FuneraJ. 

"  Sbyar,  etc.  V.  Seiar,  dar,  etc. 

*  Sktayoga.  V.  Ciatoga. 
SfiTPIA.      >  v    c  . 

SfiXO.  )    Y*  *eX" 

Ssiaö,  ff.  f.  aeces  de  flevre.  V.  Sorte. 
SSzia.  V.  Seeia. 
Seziräö.  V.  Cixirdo. 
Sezöes,  «.  f.  pl.  ttevre  intermittente. 
f  Sezon ätico  ,  a  ,  adj.  oü  il  y  a  des  fletrei 
intermiuentes. 
Shilling .  V.  Chelim. 

•  Si, odc.  V.Äim. 

Si ,  pron.  per  so  n.  de  la  3«  personne ,  se ,  soi. 
De  per—,,  separemenl,  en  particulier,  chaque 
chosc  a  parU 

Si ,  ff.  m.  si :  note  de  musique;  be-fa-si. 

f  Siaugodsch,  ff.  m.  quadrupedo  de  la  gran- 
deur  du  chat. 

Siar.  V.  Ciar. 

Siätica,  etc.  V.  Sciatica,  etc. 

SißA ,  ff.  f.  seche ,  seiche  :  especc  de  poisson 
ou  polype  de  mer  qui  donne  un  suc  ou  euere 
noire  connae  sous  le  noin  de  sepia. 

Sibäla,*.  f.  espece  do  paliuier  sau\age  de 
linde. 

"Sibaha.  V.  Choupana. 

ßiBÄR, s. et.  sorte  d'embarcaiion  d'Asie. 

Sidarita  ,  elc.  V.  Sybariia. 

f  Sibbkia  ,ff.  f.  (t.de gtog. )Sib£r\e :  immense 
coLtree  oecupant  toute  l'Asie  septentrionale. 

SibilAüte,  adj.  2  gen.  sidlant.  p.  a.  de 

SiniLAR,  t.  ».  ttifRcr,  iiniter  le  siulement  du 
serpenl. 

Sibilo  f  $.  m.  siulement,  coup  de  sifflet. 

Sibylla, ff.  f.  Sibylle f  propbelesse. 

Sibt'llico,  a  ,  ou     i  sibyllin  :  de  la  Sibylle 

Sibylüso,  Ay  adj.  f  (livre;;  des  Sibylles 
( oracles,  vers'. 

Sibtlüsta,  ff.  et.  libre  sibyllin. 

*  Sfca  ,e.  f.m  poignard ,  dague ,  stylet. 
fSiCAMBaos,  *.  m.  pl.  Sicambres.*  peuples 

de  Weslphalie. 

SicAuia,  etc.  V.  Sicilia ,  etc. 

Sicariäto  ,  ff.  m.  assassinat  fait  avec  un  poi- 
gnard, etc.  Y.  Sita, 

Sicinto,  ff.  m.  sicaire,  easaasin. 

StciLiDE ,  amj.  2  gen.  {t.de  poit.)  de  Sicile. 

fSicuAvff.  f.  toute  boissen  enivrante,ex- 
cepte  le  vin ;  biere. 

SiciLiA,  a.  f.  (I.  de  giog.)  Sicile;  lle  de  I« 
Mediterranee. 

SiciLiitio,  a  ,  adj.  et  ff.  Sicilien  :  de  la  Sicile. 

fSiciMMO,  a,  adj.  {puet.)  des  sicinnistes, 
propre  aux  sicinnistes  qui  dansaient  aux  fune- 
railles,etc. 

Siclo,  ff.m.  siele :  poids  et  inonnaie  des  juifs. 

Sicömobo.  V.  Sycomoro. 

fSicoMRA,  ff.  f.  espece  de  bois  du  Brasil. 
V.Sipipira. 

Sicrasio  ,  a  , ».  un  tel ,  une  teile.  Quidam. 
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Sicaocio,  adj.  m.  Umgutnto  — ,  Stria  d'«a> 
cicn  onguenl. 

Sideueo,a,  adj.  sideral:  qui  eaneerne  l*i 
astres  cl  les  ctoilcs.  Brillant ,  rcaplenriisaaiit. 
Inno  — ,  antat  aiderale,  Icinps  de  retliör« 
revoiution  do  la  lerre  tultur  du  »oleil, 

t  Siderite,  t.  f.  (/.  de  bot.)  sidcrilis,  ertpat- 
dine :  plante. 

Sido,  (sopia  da  vtrbt  S#r)  alt, 

f  Sidönia  ,<./".(  f.  c/0  giog.)  SiOeq  j  YlWt  dt 
la  Pucnicie. 

*  Sieda.  V.  844$,  C*d$ira, 

Staito.  V.  Ci'liro. 

Sias  CIA,  elc.  V.  Sciencia,  etc. 

"  Siestao.  V.  Sestro,  Esquartto. 

Sifäc.  V.  Per i tone o. 

SirAft.  Y.  SipUo. 

SiraA,  eie.  V.  £i/ra,  elc. 

Sigäluo  ,  ff.  m.  ( I.  eurJ.) "  bourhec. 

SlGAMO.  V.  tfeejM. 

f  SlCÄRA  ,  ff.  /.  (<.  «faifff.  M/0  tOftSt :  in*tC|e 

aqualiquc. 

Sigauro,  etc.  V.  Cigarro,  etc. 

Sigillär,  «.  o.  sigiller,  sedier.  Pestr  las 
•Celles. 

Sicillarias,  j.  f.  pl.  deux  joura  de  Wies 
ajouies  aus  saiurnale* f  a  Rom«,  tu  laveur  dt* 
esclaves. 

Sjgilläta,  o^/.  f.  Terra  — ,  lerre  sigillee. 

SiciLLO,  (.  m.  (ant.)  V.  Setto,  5t»«7f.  Beeret 
qu'on  garde.  O  —  dacon/bado,  le  seegu  de  la 
confession. 

Sici.a,  a.  f.  abreviations,  signrs  abrevialife. 

SitiJA.  V.  Smß. 

Sigxäculo.  V.  Mb. 

Sigsalär,  et.     ^  v.^Mlv7na...,etc. 

SlGXATÜRA,    elC.     S  J  * 

Sicatrimo,  a, ew(/.  qui  purta  ua  sign«,  ose 
«narque  dislinclive,  elc.  ff.  m.  Kiucjgiie,  gui- 
don,  porle-etendsrd  (elica  Ici  Iteiuaint). 

Sig.iificac. iö ,  «.  /".  »iguiUcaUon :  aclion  de 
signiUcr;  ce  que  signiüe  une  ebose;  seat  d'na 
mol. 

Sigxificado,  A,p.  p.  de  Signißear.  t.  m.  *6I- 
gnillcaüon ,  seoa  d'un  nu>i;  objel,  ehoso  signi- 
liee. 

Sicnificadör,  a ,  adj.  el  a.  qui  stgtifit.  V.  Si- 
gni/kaüto. 

Significantb,  adj.  9  gen.  eigntfitnl  i  qui  si* 
gniüe,  qui  expriine  beaueoup.  p.  a.  du 

SiGRincia,  e.  «.  eigniltar,  raarquex  le  seat; 
exprimer,  veuloir  dir«  t  ttre  eigne  da  qoelque 
cböse ;  denoter,  marquer  <|uclque  eboee ;  dt- 
clerer,  fair«  oonnaUr«;  notiUer.  Qua  Migniftea 
wo?  qu'esl-ce?  que  veui  dire  ccJa  ?  qu'eetrea> 
que  oela  signiUe  et» teut  dire? 

SioJimcATifO,  a,  *4i.  sigaiUcaüf  i  qui  et- 
prime  bien  la  pensee;  qoi  contiont  ua  gread 
sens;  expressir,  figniuanl,  qui  exprime  baau« 
ceup. 

SiG*o,ff.  m.  (f.  d'aHr.)  slgaa  duiediaque, 
eenstellalien.  "Fortune, das Uoee,  astrefsorl 
paniculier  de  Hiomme,  que  raslrosofia  fait 
Uepcndre  de  hndueoce  des  öftres.-./,  pl.  felis 
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de  la  musique  mreaeoie«  par  lag  f ept  pre- 
mierag  sellres  a>  raJphabel. 

Sicio-SahaO.  V,  Sdmdu. 

Sigü.  V.  Si  et  Gmtigo. 

b»GAÄuiA ,  t .  f.  ctptec  de  ooriHdilf,  aittas« 

f  S^GGtiMjA , «,  f.  (L  d*f4oi.)$q>**e:  »in« 
de  la  Vieille  Castille,  en  Espigo*. 

•  $wofixcu.  V.  ^ratteana. 

Sigl'Relba.  V.  Segurelka. 

6iUoa.  V.  CUeda. 

Sileäciär  ,  9.  a.  iraposcT  tilcnce. 

SiLt!fCiQ9ff.  «.  ftileuce  *  calaMv  cnagHW  *• 
bruit ;  etat  d'une  pttsoona  ojui  et  tag  f  ftJ  ae 
f'expriroe  pag;  (ßg .)  casaatloQ  d'tftC  eorretpat- 
dance.  iMr  — ,  inpoter  sücnot  9  tatre  tatre, 
iejmaar  U  boaeba. 

f  SlLEXaÖSAMilfTE,  ad«,  an  aflcttcfv 

bikKUOdaa,  a,  gstf.  sUaneieiyt :  qwi  fgfda  bi 
silence ;  qui  ne  dit  mol;  <|ai  na  Md«  gajm;  Ü- 
eiiurne;  qui  na  s'axpfHna  paa.  y&  rafga  lga> 
lauae»  paiaible. 

f  Silemo  ,  ff.  at.  silene  t  quadniadda  dt  Cif- 
lan.  PareagatJt  dt  Ctila^t^,  W.aUdott :  atfi 
qu'on  donnatt  am  saljrrtf  tontjulla  dtftaajeat 
vieux. 

f  SiUsu, s.  f. («. da  fdapO  Süeaie :  grade 
pro?  ince  <f  AUamagae. 

Siler,  #,  «v  atier,  t«ule-aaio  v  arbriaseai. 
—  montdno.  V.  Xiamslira. 

Siuu ,  #.  /.  saugte ,  TeaUiexe  -.  ^aada  qui  aajt 
a  ceindre ,  a  aerrtr.  Serie,  autle.  (aai|.)  f. Ca- 
daira,  Sede. 

Siuuö  •  #•  tk  tnt>  da  £tf  a*>  Gratdt  saagia. 
i'f.  Grande  seile  4  dtssitr  pour  las  tcjni&es  oai 
rnonleRi  k  cbavai.  ( I.  a>  f*rt.)  Sillo« .  Masairti 
de  rctrancbcmenU. 

f  SiLMAi  v  4.  es,  piarrt  Uillde  en  caarä  aal 
scrl  d'assiseaux  au  Ire*. 

f  StuiA*, e,  t.  MPglaf  i  teitjilft,  gtsrar  aase 
des  sangles;  altaabar  |a  aatglt. 

SiuugU.ff.  f.  basimeiitattc.,  t»  plecxe  ei 
Uille. 

f  Siiic*  en  |aj«a,  i.  f.  ailie*,  l'tM  du 
pretendues  terres  priasitivat,  asyd«  dt  siii- 
ciaat, 

fS4UC^tet)te«qiTti,^as.sitiate:coQ- 
pott  ietfot  par  k  aiktt  a4  lea  corpg  diu  akaüs. 

Siücio.  V.  OHci*. 

itucidat ,  a,  a*V%  Silicats ;  dt  la  naturesa 
silex ;  dt  M  silicc,.  Padrt  — «,  si]«,  pierit  t 
rusil. 

g4Liceao.  V.  $Ü¥*m  a|  SiKaajtffi. 

t6iiictLA9a./.(l.de  tot.)  aiiitiale  :  esptn 
da  periearpe ,  ailaaajt  Itri  «tur|c. 

f  SiLicuuJSAs ,i.f.pi.(t.dc  bo4. )  süitaJra- 
sas :  pfttaitt  erdtt  dt  k  quipxititt  cUastaft 
venetaux. 

t  Siuctfutoo ,  a  ,  ad/.  ( l.  de  pet.)  süktk«  • 
en  aillcule,  qui  a  une  »ilicute  ( Iruii). 

SlUfttuftJiio ,  4  •  ttV«  (I-  fflfu)  qui  ptrlt  dtt- 
cerocnl  pour  tromper. 

SiüoiiA, g. f.«.  df  M.)  tiirqw  i  eafftltape 
eeebe,  periearpe  dt  ttnaimt  fraütf,  cttipaae 
dt  dem  paateaMigtasjt« 
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Sf  LIQUA  ST  RE  Ott  — TRO.  V.  Oldi*. 

SiLiQVÖeAe,  s.  f.  ff.  (f.  de  bot.')  sMiqseusee : 
seesnd  ordre  de  la  qainxieme  eltsse  des  vege- 


8nliqo6m9  A,  **?.  (1.  eV  6e(.)  siliqaevi :  en 
siftqoe  (fruit). 

f  S<lJstiua,  s.  f.  (I.  de  giog.)  Silistria  oh  Do- 
restro  t  ville  de  Balgarie. 

&  llaia  ,  st».  V.  Sytfeee. 

fitixasB«  ▼•  vMeTMe)T8* 

Sillobumo,  etc.  V.  Sylloginno,  etc. 

t  SiLraA,  *.  /*.  (I.  aTMtf .  «ei.)  syipbe :  insecte 
eelesstere.  —  $$putedor*>  le  fossoyeur  o* 
pefot  de  Hoogrie.  —  9§rdmdeira  os  df-of*e- 
Jetrs),  le  bouclier.— d#  evaf ro  pontmkoe,  le 
boeelier  4  quatre  pointa.—  ftts,  le  bouclier 
liaee.  — demfWde,  le  Bouclier  ponetoe. 

SiLTA ,  f.  f.  (f.  de  bot.)  ronee  ordinaire ,  ronee 
des  boia.  —  edrpa,  ronee  des  hales,  inare  de 
resard.  —  ft«mboe%eirmy  le  framboisier.  — 
mmeka.  V.  Jtoie  de  cäo.  —  d'agua,  plante  du 
Brasil,  eapeee  de  aensiti?e.  Amor at  de  — ,  mo- 
res sasragee,  mores  de  ronee.  Sllre :  piece  de 
poeaie  composee  dans  un  raoment  de  fougue. 
Golfeetioa  de  traites  sur  dfrers  sujels.  "Cilico 
de  fil  de  fcr.  *Bois,  foret  V.  Selva,MaU. 

Siltado,  t.  ••.  lieu  couvert  do  buissons ,  de 
rsaiees.  Ha  liier,  hales  de  ronces.  Peül  bos- 
queL 

SiLYltto,  f.  m.  (I.  de  my(h.)  silrsin  oh  syl- 
T«in :  genie  des  bois,  dieu  champetre  des  fo- 
rtta.  (fig.)  Homme  rustre ,  grassier. 

-fliLTiO,  s.  st.  V.  Silva  tnath*. 

Silvär,  v.  n.  siffier.  On  le  dit  da  breit  aiga 
q«e  fältle  vent,etc. 

Sil? Anco.  V.  SelvatieOj  Silvettre. 

Silveira.  V.  Silva. 

Silvsstre,  adj.  2  gen.  saovage :  qoi  crolt  na- 
tsvelleinent,  sans  eulture ;  rostre,  grossier, 
isjatjqoe,  champetre,  inculte,  sans  art. 

Btltia  ,  f.  f.  V.  Pinlarroxo. 

•f  SaTlcoLA,  t.  2  gen.  qoi  habite  loa  bois,  les 
tortie. 

SiLtlsaA ,  eVas.  de  Silva. 

(Mlto,  s.  m.  slffleraent  (des  serpenta,  des 
>>  ele.)  t  brnit  aiga  quo  fall  le  tent  V.  At- 


9tl?6*0,  A,«uty.  (po4t.)  qoi  siffle.  «7.  Buis- 
soBBevx.  T.  Selvoto. 

«Jrat,  «de.  aßrmmt.  ooi ,  si.  ZK*<?r  es*  — ,  dire 
#«i.  a. «.  Gonsentement.  Der  o  — ,  donner  son 
sssssniement. 

8isu.  V.  Cssia. 

lagAsdaA,  s.  A  (l.  de  eof.)  *  slmaronba :  ar- 
Ins  oVAmerique  a  eoorce  medicinale. 

SiMiA,  f.  f.  gaenon.  V.Bvgio,  MomotM+> 


SImil.  V.  Start/«. 

9mtUR,a#.  2  eew.  slmilalre,  heaiogeoe, 
de  meme  nature. 
'SiMitAiO.  T.  fapfliaaaag. 


8fMiLB ,  t .  m.  •  ressemblance ,  rappert.  *Gom- 
paraison ,  eiemple. 

SimilhInqa.  V.  Semeihempa. 

Sivilimo,  a  ,  adj.  ms.  ires-resserablast. 

Similitöob,  t.  f.  reasemblance.  V.  Ässe- 
Ikanca. 

SiMiuTODiRiauMtim,  ado.  per  slnllUmde. 

SisilitudinAiio,  a,  «d>.  an  pes  remis 
blant. 

f  Siano ,  t.  m.  unge  nlle. 

*  SmiTA,  i.  f.  V.  Jtestsfa. 

Biso.  V.  CimOy  Cmme. 

Simonba.  V.  Etcmmonca. 

StsosiA,  s.  f.  slmenie  t  venle  des  eboaes 
aaintes. 

+  Sisow iicAirtTm ,  ade.  es  sünoniaqse, 
avee  Simonie. 

Simoniaco  ,  a  ,  adj.  simoniaque :  oft  il  y  a  de 
la  simonie.  • .  m.  — ,  qoi  eomeeet  la  ahnoflio. 

SfüdirrB ,  t.  m.  faesee  — ,  tabac  de  la  prä- 
miere feuille. 

SimotrIcea,  adj.  f.  Pedrs—,  plerrs  aem- 
blable  au  Jais. 

Simpatbia  ,  etc.  V.  Sympatkia,  ete. 

SlMPL ACBETB Aö  ,  d!VA  ,    \   (f.  *«r I.)  SlaiS  ,  DO-  . 

Simplacdo,  kyüdj.      )  neLV.  Simplori:  > 

Simplb.  V.  Simple». 

Simples ,  adj.Zgen.  simple  t  son  com pose; 
sans  accessoires;  I  oppose  de  double,  de  eem- 
plique.  — ,  qui  n'estqoe  teile  es  teile  obose  f 
n'a  que  teile  qua! lt*,  tet  Utre,  teile  fonctlon; 
aansornemenl,  sans  parties; sans preportions; 
aans  degaisemeot,  sans  maHee;  (/lf.)  siais, 
credule,  facile*  tromper.Fade,  insipido,  aans 
goöt.  Simple.  On  le  dit  de  Poffleo  le  meine  so- 
lenn el.  Btnsfieto  — ,  beneflee  simple,  qui 
n'exige  pas  reeidenee,  eto.  »prosteaas,  sim- 
ple promesse,  sans  vomi  ni serment.  —  »acer- 
dote,  simple  pretre,  qal  n'a  point  de  beneflee , 
qui  ir*est  ni  predicateur,  ni  eonfessenr. Doof^o, 
renuneia  — ,  donatlon,  resonciation  pure  et 
simple ,  sans  condltion ,  sans  restrieüen.  Voto 
— ,  vesu  simple. 

SIsples  ,  f.  et.  simple  :  toute  herbe  e»  planto 
medielnale.  it.  Clntre.  Y.  Cambota. 

SfsPLBsvtirrB,  adv.  aimplement;  tout  bon- 
nement. 

SispLfizA,  s.  f.  siraplicite,  simplesae.  V« 
Simplieidade. 

Simplices,  adj.  pl.  de  Simple t. 

SimplicidIde,  s.  f.  simpl teile :  qualtte  de  ce 
qui  est  simple ;  candeur,  ingenuilö,  naTvete*; 
niaiserie,  bölise,  nigaoderie,  plaütude;  faci- 
Ilte  a  crolre,  a  se  laisser  tromper. 

SiMPLicissiso ,  a  ,  adj.  tup.  de  Simples,  ßim- 
plicisaime,  tres-siraple. 

SiMPLicfsTA,  adj.  et  t.  m.  auteur  qui  traite 
des  simples,  botaniste.  Medico  —9  medecin 
qui  guerit  avec  des  simples. 

f  Simpl!ficaca0,  $.  f.  MmplifloaUon :  Pae- 
tion  et  1'eiTet  de  sinipliflsr. 

SiMPLincÄDO ,  a  ,  p .  p .  da  Simplifiemr. 
Simpmngadob  ,  A  ,s.  oslnl  qoi  ÜmpMli, 
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SiMPUficAt,  e.  a.  simplificf ;  rcndre  simple, 
moins  compose. 

SiMPÜssmo.  V.  Simpliciuimo. 

Simplörio,  A,e4/.  niata,  idiot,  bentl,  ni- 
gaad>  badaud. 

•  Simpres ,  etc.  V.  Simples ,  elc. 
Simptoma,  tic.\.  Symptom*  t  etc. 

8imul  ,  ad*,  lat.  ensemble ,  avec  v  de  compa- 
gnie. 

SimclacAö,  f.  f.  Simulation,  deguieemenl 

Simuläcro,  t.  m.  simuliere :  image,  stalue, 
Idole,  repreeentation  d'une  faueee  divinile; 
spectre ,  fantome ;  (ßg.)  reine  repreeentation. 

SiMDLADAMtiiTB,a4e.  ivec  feinte ,deguiee~ 
ment. 

Simclado  ,  a  ,  •.  p.  de  Simmlar.  adj.  Simule , 
faux ,  feint,  contrefait.  Hörnern — ,  homme  cou- 
▼ert. 

Simclado«,  m.  m.  celui  qui  simule. 

Simoi^r,  e.  e.  simuler,  feindre;  faire  pa- 
railre  corame  reel  ce  qui  ne  l'est  pas. 

f  Sirjolcaaencia,  *.  f.  tigare  qui  consiaie  a 
employerdes  motsquiaient  le  memo  aonyla 
memo  cadenee ,  etc. 

SiHULCADfiHTB,o<U'.29eii.qui  a  le  meine  sou, 
la  meme  cadenee.  Y.  Simuleadeneia. 

Simüldesirerte,  a.  f.  V.  Simukadmcia. 

Simultahramerti,  odc.  eimultanement. 

Simoltareibarr,  $.  f.  eimullaneite  t  exia- 
tence  dana  le  meme  tempa. 

Sikcltarro,  a,  adj.  simultane;  qui  ae  fait, 
qui  a  lieu  dans  un  mime  instant 

SIha,*. /.*eort,  bajard,  destin.  (ant.)  V. 
Bandeira. 

f  Sirarafa , «.  f.  toile  eerne ,  qui  o'a  que  sa 
couleur  naturelle  et  n'apas  ete  lavee. 

Sihado,  ete.  V.  -letioiwUo,  etc. 

Sihacöga.  Y.  Symagoga. 

Sinal  on  Sign ai.v  «.  m.  eigne,  marque,  tn- 
dice;  marque,  lache  aur  la  peau;  demonstra- 
tion  exterieure.— ,geatetmouvementdu  eorps, 
des  membrea  ou  des  yeux  pour  avertir,  etc. 
•  Mouche  qu'on  met  au  visage,  ete.  Signal :  ei- 
gne remarquable  et  convenu  pour  avertir,  etc. 
lndice,  preeage.  Seing,  aignature,  seing  en 
grand  que  les  notaires  mettent  au  baa  de  leura 
actes ;  paraphe.*Trace ,  veslige.  •  Arrhes.  (emf .) 
y.Joim.  —  da  en«,  signe  de  la  croix.  —  em 
branco ,  hlanc-aeing.  Dar  —  im  branco,  donner 
carte  blanche.  Dar  —  di  $i ,  ae  montrer ;  don- 
ner signe  de  vie.  Por  — ,  a  lellea  enseignes. 
— 4es  (ff.)  da  iUtot,  glas.  Y.  D&brt. 

Sjralar ,  etc.  Y.  ÄMtignalar,  etc. 

Sihalrta.  Y.  SynaUpha. 

*  Siralperdr  ,  s.  m.  ancienne  mesure  agraire 
deiaopiedecarree. 

SiNAPisao,  t.  m.  sinapisme :  topique  de  graine 
de  moutarde. 
Sirapieär  ,  e.  d.  appliquer  des  sinapiames. 
*SiRAR.Y.£*Ks*r. 
Sirca  ,  etc.  Y.  Omca,  ete. 
SfKCADiLiA.  Y.  Scmoadilh*. 

SlRCiuo»     I  Y.  Wf nesV«. 
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Sircel.  Y.  Sinsel. 

SiNciLOft, s.  m.  pl.(t.d* prox.)  glacons q« 
pendent  dea  gouttieree. 

SixoSkasiekte,  adv.  since>emenl. 

Sirceridäde,  m.  f.  sincerite ,  franebiae,  can- 
deur ;  qualile  de  ee  qui  est  sincere ;  ouverture 
de  eoiur. 

SiNCERisaiMO,  a  ,  adj.  top.  de 

Sircero,  a,  adj.  sincere,  veriuble;  vrai, 
franc,  sans  artiflee,  sana  deguieement,  ingeau, 
naYf. 

Siftco,  ete.  Y.  Cineo,  elc 

8ÜICOPA ,  etc.  Y.  Syncopa ,  etc. 

SiMDiiao.  Y.  Stndciro. 

SlNOEREaU.  I    v 

SiRMCAA.etc.      I  ▼.  ^riid... ,  ele. 

Sindo  ,  ( f.  d'AtU )  Y.  Bamdmria*. 

SiNiiaA,  a.  f.  femrae  de  fondeur  et*  de  soa- 
neur  de  cloches. 

Si^eieo,  a.  m.  fondeur  de  cloebes;  sonneat 
de  eloches. 

*  SmtSTRO.  Y.  Sinittro ,  Etquerdo. 

Siheta,  t.  f.  doebette,  clocbeloo,  pettls 
cloebe. 

SistTE ,  t.  m.  cacbet :  petit  aceau  pour  ki 
missives,  eon  empreinte. 

SiüGtiL,  i.m.ou  1  couple  d'animauXyaUebc« 

Swgelada  yi.f.  i  de  bmufs.  —  ete  perdaei, 
one  couple  de  perdrix. 

SniGtLAMftuTE ,  adv.  n  alt  einen  i ,  aiacert- 
ment,  avec  candeur,  ingenuite ;  atmplemeoL 

SiNGELtiaA,  $.  f.  »orte  de  filet  de  peebeur. 

SiRGELtiao ,  f.  m.  laboureur  qui  n'a  qit'aaf 
couple  de  boiufs ;  laboureur  k  gages. 

Singeleza,  ff.  f.  sincerite,  ingenuite,  nalvc% 
aimplesae,  aimplicite.  Com  — ,  natureitemeaf 
d'une  maniere  franebe,  naive. 

8ufCEüsaiifo ,  a,  adj.  tup.  de 

SraesLO,  a,  adj.  simple  :  qui  n'eal  peiaV 
compose,  qui  n'est  paa  double,  qui  est  sass 
melange:  seul.  Simple,  ingenu ,  sincere,  auf. 
jana  deguiaement,  sans  malice.  (I.  efari.)  Os 
le  dit  des  pieces  d'artilierie  qui  out  juate  IV 
paisseur  qu'il  faut.  Ä's  $ima4U$9  adv.  eeol,  saas 
compagnie.  Bttar  —  fal$mm*  eoutm  9  maBoetr 
d'une  choae,  en  avoir  peu. 

SlNGRADÖRA  ,  i.  f.  (f.  d»  «MW.)  CIDgUdC :  CBS> 

min  quefaitun  vaiaaeauenvinfi-qiiRtrt  beans* 

SingrIrte,  adj.  2  ee».  pret  4  eingier.  TtmUr 
toi  — ,  vendre  du  sei  mia  a  bord  d'an  njtae. 
tous  les  frais  de  chargement  oompria. 

Sirgrar,  9.  n.  (f.  de  mar.)  cingler ;  vegacr 
a  pleines  volles. 

Singular,  adj.  %  ga%.  eingulter  .-  nmiqve, 
particulier,  qui  ne  reaaemble  point  k  oTautraii 
rare,  extraordinaire,  excellent,  inoul,  etraRfr. 
— ,  qui  ne  marque  qu'une  personne,  eneefteft, 
en  terme  de  grsmmaire.  Batmtkm  — , 
amgulier,  d'homme  ä  homme. 

SiRGULARinioE,  s.f.  singuUrite :  ceqoi 
une  choae  singullere;  maniere  exlraerdinatr« 
oVagir,  de  parier,  de  penser,  elc;  boanetit; 
rarete. 

8»«CLARiaaniOt  a ,  adj.  «f.  4a  Siapnlm'. 
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larizAm,  a,  p.  p.  de 

la rii Ar  ,  i.  «•  distinguer,  partieelaii- 

e  plus  d'attenlion ,  etc. 

LARIiAr-SB,  «.  r.  sc  singulariser,  M 

ter  da  commun. 

larmbiitb,  ade.  singulierement,  parti- 

nent.  Separemenl,  en  p&rticalier. 

LTO.  V.  SoluCO. 

ca^AO,  etc.  V.  Signißeafdo,  etc. 

-ramente,   adv.  sinistrement ,  <fune 

i  sinistre,  defaroreble;  mal»  mecbam- 

euerer«. 

Ria,  v.  w.  (I.  da  cemm.)  eprourer  un 

,  perir,  en  parlant  d'une  marohandise, 

Mree. 

fto,A,o4/.  mechant,  pervers,  nutin- 

»6. Sinistre,  malheureux,  funeste;  me- 

wrnieieux.  (/tf.)  Oblique,  frauduleux, 

i 

•mo  * «.  m.  (t.  de  eomm.)  sinistre :  desas- 
rte  cause«  par  un  naufrage,  an  in- 

e.  m.  V.  Stio,  Enternd*,  U.  Siguo.  U. 

imol,  Ätvignmtura. 

a.  m.  *  cloche ;  ealotle  profonde  de  me- 

■n  baltanl  ponr  sonner.  —  de  relogio, 

—  da  etat«,  tocsfn. 

lb.  V.  SinopU. 


■A.        ) 

o,etc.  V  V. 
imo.      ) 


Syno... ,  etc. 

cra  <m  Sihöfla,*.  f.  rubrique,  eraie 

iE,  t.  m.  (I.  de  blas.)  stnople,  le 

sama6,  e.  m.  (corrompu  de  Siguo  et 
,  L  erabe;,  signe  Celeste.  Y.  Semdo. 
U.  V.  Cenoira. 
imo.  V.  CteettmAo. 
miA.  Y.  Sgutagma. 
•  Y.  Aeiuie. 

l,  $.  m.  simUeaa :  cordetu  ponr  treeer 
ds  arcs  de  cercle. 
llar,  eic.  Y.  ScintiUar,  etc. 
■ELLA.  Y.  Senlmellm. 
ma  ,  etc.  Y.  Symptome ,  etc. 
•»Ade,  a.  f.  sinuoeite:  Mal,  quellte, 
■"une  cnose  sinuease. 
oosas  ou  Sinuädas,  adj.  f.  pj.  (t.  de  bot.) 
— ,  (euilles  sinuees  ou  sinuotees. 
so,  a,  adj.  sinueux,  tortueux. 
>,  t.  m.  («.  SAtie)  beis  tres-innaminablo 
feit  des  torcbes ,  etc. 
l,  t.  m.  citelet,  petit  eiseao  poor  ci- 
i  metaux;  ciseaa  de  scalptear. 
lado,  a ,  p.  p.  de  Simzeimr. 
sslador ,  f.  m.  ciseleur,  ouvrier  qui  ci- 

lab,  e.  a.  ciseler :  faire  des  omements 

etselet  sar  un  metal  ,  elc. 

UA,s.  f.  gros  poisson  da  Bresil. 

A,  s.  m.  sipbon :  tuyau  recourbe  a deux 

» Inegales ,  pour  transvaser  les  liquides 

(•fiter. 


Sitvius ,  t .  /.  ( f .  da  wUd.)  Syphilis :  maUdie 
▼enerienne,  grosse  veröle. 

Scraiurico,  A,  od/,  tynoilitique  :  de  la  Sy- 
philis. 

f  SirwiRA,  t.  f.  bob  da  Bresil ,  tres-dor. 

Sipo,  etc.  Y.  Gipo,  elc. 

*  Sinns,  elc.  Y.  Simples. 

t  SinAcB,  $.  f.  bulle  de  jageoUne. 

SirAnda,  elc.  Y.  Cirmudm. 

Sire,  g.  m.  sire :  titre  qo'ee  denn«  a  un  roi , 
•  un  empereur. 

Sibbna.  Y.  Sereiu. 

t  Sintutco,  a ,  mdj.  (peil.)  sirenten :  des  ti- 
renes;  (fig.)  qui  cberme  conune  eilet  (Toix, 
cbant). 

SiacA,  f.  f.  (t.d*  mar.)  •  belege  :  action  de 
tirer,  de  remorquer  nn  baleau ;  remorque.  *Ca- 
bieao,  eerdelle  pour  lirer  les  beteaux.  JLa- 
verd—,  Y.  Sir$er.  Tr*xer*lfuem d  — ,(ßg.) 
remorquer  quelqu'un.  Ä%dar  d  —  fouirem, 
(id.)  #tre  a  la  remorque  d'un  autre. 

SibgAr  ,  e.  e.  (I. de  mmr.)  haier  4  la  cofdetle, 
tirer  un  bateao,  un  vaisseau  a  la  cordeile. 
Pourtoir  (un  bateau)  de  eableaux,  de  eor- 
delles. 

SiRGioiiBAS.  Y.  Cergideirat. 

Sircir,  etc.  Y.  Senir,  etc. 

Si*oo,«.m.  (em.)  soie  tone  et  Totoiequi 
en  est  faite.  Yer  a  soie. 

SiRctJKiRO,  a.  m.  passementier. 

f  SiRi>a.m.  sorte  de  poissoa  e  eoquille  du 
Bresil. 

f  SiRfioA ,  f.  f.  (I.  de  bot.)  eepeoe  de  poiTrier 
(piperatrtooe). 

Siricaia  ,  a.  f.  Leite  de  — ,  oufs  au  laiL 

f  SiRicB,  t.  m.  ( I.  thisi.  §mt.)  urocere :  in- 
secte  des  pays  froids  qui  a  une  eorna  a  la 
queue. 

SiMGiiTA,  $.  f.  petit  oiseau  grimpeur.  (/ig.) 
Fille  ereillee,  petite  femme  ou  Alle  ?ire  et 
alerte. 

Sinioutino.  Y.  Sirgmiro. 

StBjuuA,  etc.  Y.  Serinf. 

Sirio,  a.  m.  ( t.  dTattr.)  Sirius :  etoile,  eons- 
tellation  du  Grand-Gbion.  Pole  patronalc;  pele- 
rinage.  Y.  Grio. 

t  SiRidüRA,  t.  f.  plante  qui  reseemble  a  r«- 
netb. 

Siroco,  #.  m.  siroo  en  sireeo  :  nom  qu'en 
donne  sur  U  Mediienrnnee  au  tent  du  sueVest. 

Sinoiico-Tico ,  a.  m.  sorte  de  Jeu  d'enCRnte. 

Sirro.  V.  Sdrro. 

8»ti.  Y.  Sgrtm. 

SiaziifO,  a.  m.  petit  eiseeu  de  la  grendour  da 
canari,  gris  jaonatre. 

SiRzta,  etc.  Y.  Serxir,  etc. 

SisA  ou  SIxa,  s.  f.  tallle,  Imposition  sur  les 
denrees ,  etc. ,  aceise ,  excise. 

8iiAoo,  a,  p.  p.  de  Siemr.  ea>.  Dont  en  a 
paye  i'iroposition;  impose. 

SisiLUA.a.  f.  (t.de  bmUeur  for)  rognure; 
cisailles,  rognures  de  monnaie  Cabriquee, 

8i»Ahu.  V.  JAxemU. 
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Steift,  t.  m.  oiseau,  cspeeo  de  franealtn  de 
couleurcendrte. 

Sisar  om  Silin ,  u.  «.  Imposer,  taxer.  flerce- 
voir  la  laille.  (/lo.)  Ferrcr  la  mule,  faire  dan- 
scr  Panse  da  panier,  en  parlant  des  colslniers, 
eic,  garder  une  parlie  de  ce  qa'on  achete,  ie 
compicr  plas  qu'il  ne  covte,  ete.  Rogner,  ca- 
cber,  relenlr. 

SitAivo  ou Sisa»Aö\  f.  m.(t.4$  bat.)  chervls 
ou  gyrole  .*  plante  potagere  oleraoee. 

Sisbordo.  V.  Rabordo. 

Sisiiro,  a.  m.  celui  m\  reeoit  l'lmpot  dlt 
Sita.  V.  ce  mal.  Gelal  qol  rerre  soarent  la  male. 
▼.  Sitar. 

Siscöla,!.  f.  plece  du  harnals  da  chetal. 

Sisma  ,  ete.  V.  Schimm  et  StUma,  tte. 

Siso,  t.  m.  bon  sena,  ralton,  Jagement,ear- 
▼eile.  V.  JWso,  DtteHfäo.  Dt  — ,  adm,  serfteu- 
sement.  fte**  4b  — ,  dent  de  aageite.  renaler 
— a  Cotio,  (proi.)  e*est  gros  Jean  qol  remontre 
son  coro. 

•Sisoo.  V.  Sit). 

Srsömo,  f.  m.Tßt— ,  (t«ri.)  Jodleieasement. 

8ist£«a  ,  e te.  V.  S^sJeata,  etc. 

Sistiüdo,  a,  adj.  qul  Uent  oa  porte  un  eie- 
tre. 

Si'stro  ,  t.  m.  sistre  t  tnitrament  de  maslque 
des  tigyptiens.  Bspece  de  tamboar  de  basqae  4 
sonnailk'5  de  lailon. 

SisuDAMfiirrt,  «de.  prademment,  a?eo  rö- 
flexlon;  sensement,  lagement. 

SisüDftzi,  t.f.  circonspcction,  gravitf,  se- 
gesse, pradence. 

Sisüdo  v  a  ,  adj.  sense ,  sago ,  pro  dent,  Judl- 
cieux ,  clrconspeot ,  grave. 

•Sita*.  V.  Situar,  CoUocar. 

Bitiado  .  p.  p.  de  Biliar, 

f  SiTiADda ,  t.  m.  celui  qui  asstege  an«  place, 
assiegeant. 

SitiAl,  f.  m.  siege,  fsuteail  au-derantdu- 
quel  est  un  prie-Dieu  avec  un  coassin ,  ete., 
pour  let  prinecs,  etc.;  liege  des  roit,  princes 
et  prelals  dans  les  cereraonies  paaliqaee.  *Ten- 
tnre  de  chapelle. 

f  SrnAim,aay.2  ce*.  awWgeeat,  qol  as- 
siege.  Ossys.m.pl.  les  assitgaants,  lestraa- 
pes  qal  assftgent.  p.  •.  de 

Smia,  v.  o.  assieger :  mettre  Ie  siege  daran! 
«ne  place,  faire  Ie  siege  d'une  plaee. 

SmiduDO,  a ,  «•?.  alter«,  qui  a  soif.  f.  £a- 
dHvfo. 

Sma.  V.  5afMn(oou). 

Sino,  a.  a».  lieu,  place,  «adrett,  eepaca 
qo'ooeape  un  «erpe«  Kiapleceaaeat,  lieu,  ter- 
rain  destine  pour  une  eboee,  Situation,  as- 
aiette;  site.  Siege  au  blocu*  d'une  place,  d'une 
ville.  Maiaon  de  pliiiance.  0  — ,  lo  local.  —  da 
reereio.  Heu ,  maitoo  de  plaliance.  Ko  —,  auf 
la  place. 

SiTO ,  A ,  odV.  tllue,  ils.  V.  Situado. 

f  Sito  ,  #.  «i.  V.  afo/b,  Ita/to. 

•f  Sitta,  t.  f.  (f.  erat«!.  na(.)  sitefle  ou  sit- 
t«>lle ,  torchepot,  olseau. 

Situaväö,!. /.  assiclte»  Situation,  position. 


0 


i  Tille 


I 


SOA 

emplaceroenL  (^p.)SltaaUan,oUt,  ditpoaittoa 
daa  affaires. 

Sitiado ,  a , adj. sitat,  eis ,  asaie. f. p. de 

Smiia,«.  au  situer,  plaoer,  ptacr, 
etablir,  biUr. 

Sisa,  et«.  V.  Sita,  ete. 

Siimiö.  T.  Ctaerde. 

f  Smt'rna,  s.f.  ((.da 
et  port  d'AMlollt. 

-So.  V.  «el. 

8d  et)  86*  paar  Stinrom. 

8ö,  «4;.  2  gen.  seul :  sans 
que,  simple;  prire  de  tarnt  s+ooors,  a»  tsat 
appai,  abaBdomie  de  toat  Ie  aooode.  Asaealt. 
desert.  Söpor—,  lete  a  tele ;  seul  •  aaajl.  Atk. 
T.  £dl«j.  jaVm  «f ejJkaw,  «•/,  aa  «mim  — ,  (prat.) 
an  malkeor  ne  Tieat  jainaUBfl«l.a«i«t— eaf 
mal  atompamkada ,  (id.)  platat  atejl  qn'eai  aaaa* 
vaise  compagnie. 

Bö,  aale,  aeoleaaenl.  JMaaaV^  aaaafa»  taa- 
aeulesnenU^  aaais  taeotev  NSm^pariam,  es 
n'estpas  scu lernen t  pour  oela.  S6  aUa  aram 
pax  da  faser  issa,  il  i'y  a  ajo«  Ist  q«i 
<m  pOl  faire,  cela.  S6  por  fafma  am 
pädia  tawmr  a  prapa,  ee  n*ea4  qua  per 
ou  per  traMson  qua  la  place  poat ak  «let  priM, 
ou  la  place  ne  pouvail  eir*  prisa>  q»o  per  li- 
mine ou  par  trahison.  —  •  rafarii-a  am  eajsiW 
harrorixa  ou  fax  Horror ,  Ie  aeul 
reur. 

SoX  ou  Sola ,  t,  f.  cchinee  de 

f  SOAtala,  u,  o.  enu'eafrir,  e)äfrir  aal  p» 

Soa^är.  V.  Soattar. 

SoApa,  t.  f.  «air  d'une  ekamon.  (/Vf^  lf 
meur,  bruit  qui  court.  V.  Todd*. 

Soado ,  a ,  p.p.  da  Äoor.  ««>.  (/I#\) Pi 
renomme,  celeare,  dent  on  parle 
Qui  a  faitdu  bruit,  de  reale«  daoa  la 

f  Soägkm.  (I.  da  äai.)  Y. 

Soälha  ,  r.  /".  sonnaüle  ?  aaiito 
lal  allachee  a  un  lambour  da 
umneouta,  (/lf.)  dhralaaer,  paUiar  aaaeaaM, 
faire  parade,  tirer  ranite  de. 

SoALnia ,  etc.  V.  leseafaar,  ata* 

Soalhäira  ,  a.  f.  ataaattlan  a  am  astti  ar- 
dent.  V.  Saalhamm, 

ÖOALBftrao ,  t.  sa.  llaa  eipaaa  no  aaMI«atli 
soleil  donne  en  pMa.  — ,  A  v  mdj. 
Ifrtl. 

SoAlso,  a.  mu  plaaeaer,  parqaai. 

SoAüTff,aay.  t  fa».  et p.  au  de 
nant ,  qai  taaae.  Sonore. 

Soäö,*.  m.  taatd'eat,  traea1naw»i 
eomnode.  Mrao. 

•  Soia ,  f .  a».  ▼.  Soaar. 

Soar,«.  n*  taaaer:  readraaa  aant 
ner,  reteatir.  8a  dlvalgaarf  aa  rapswln,ff 
rir,  faire  da  bruit,  en  parlant  d*one  aeaielk. 
II  est  qaelaaefais  aetif,  ei  atgaiaa  lauer  a?ai 
insirument.  (ß§.)  Chanlari 
soava  alaarafat  taut  anaaaaait  la 
—  bim ,  aroir  aae  bell«  vaii,  oa 
aaraer,  plaire;  cadrer,  eanreatr.  •-  aaaf«  tmt 
dissonant,  dar;  deplaire ,  aamaaaaarasMN«* 
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pas  a'aeeefder«  ae  paa  cadref ;  eire  mal  fen- 
nant. 

SoAr-rk,  v.  r.  (p.  «ff.)  ao  pabUer,  te  dlTul- 
guer,  m  «cur«  an  jear. 

So ass Ar  ,  e.  a.  röltr  iegerement, *  devtl. 

So*,  pWp.  eeaa,  deaeaa»,  pac  deeaeai.  V. 
ZfceoOa.  —  «WIM  de«  a  »eine« IMf  peine  de. 
— *o>,  —  prfefSfo,  ious  eoulenr,  taaapraieBle. 
5o*  entre  daae  la  eeaipesitioB  da  plaaetnre 


SOB 


fote 


anale,  et  ee«?ent,  aar  eoairecUoa, 
dans  SoeaWr,  Somttar,  etc. 

SoaAco,  f»  *•  *  einteile  t  creo  mu  l§  brat , 
oo  I!  sa  Joint  *  l'epeale. 

*  Somi^A  i.  V,  4/eer,  Jeefaner* 

f  Sobarrbxbabor  ♦  a»  m.  •#€■  ffatiür  i  qaJ 
tient  a  eeua-ferme« 

SoiAKatMDiBtjrro, #. m.  aaui  lerine i parüe 
d*an  teil  aaVme  4  an  autre  j  eeae-baJI» 

SoBAKsuinlR  ,  o.  a.  loas-fermer  ;  donaer 
aatprondre  a  tone-farme. 

BobcIlco.  V.  Jaaa/ao. 

t  *  Soacoii a  ,  ff.  f.  partie  la  plaa  baeee  eTnne 
■Bnurigae« 

BoncoLd*  oi»  Sobcor,  mdv.  ioof  oealear,  eene 
a>feteitc. 

SoaaaitTia ,  e(a.  V.  8sfu§tirm*9  da. 

0oasesei6 ,  etc.  V.  Sobejiddo. 

SoattftA ,  ff.  /.  rangeede  luilet  tona  laa  gont- 
nTeree  d'nn  loit. 

SoaBiiDAHBNTK.  V.  8obej*m*%l9. 

8omja»o  9  a  ,  p.  p.  da  Sooo/or. 

SosiiAMtflTE,  atfo.  ooire  metare,  avee  pre* 
ftanaea,  top»  aaeatahrenient. 

SobejAr,«.  ».  reiter,  etre  de  reales  enre* 
In  dir,  exeeder,  eire  de  trap.  (a*J.)  Sortir, 
«leneer  an  debora.  V.  8obrar, 

SobkjtdAO,  ff.  /.  *eieee ,  profaatan « eoraben- 
dajMa9aaparfl«lte.  (/Ip.)  Eioee»  hardieeee,  in- 
eatenee,  manque  de  moderation  dana  laa  pro- 
pMMveto« 

Soauiaauio ,  a  ,  aay.  tap.  de 

Sobejo,  A,  aa>.  eicetair,  ftaraaandanl«  qnl 
est  de  trop.  — •  «m^Uwf«»— •#  pro*«»,  top 
da  oonOanea  #  top  da  praurat. 

Sobbjö  ,  ff.  «f.  surplus ,  resla,  reatanU  Dt  — # 
da  rote,  d'abondant,  de  irap.  — •,  p*.  raetet 
daa  t laadee  qaf6a  a  aervlet,  debrftt,  ete. «  dea- 
eerte;  bribea,  rennt.  V.  Sobra. 

goanrri!iBiaf  etc.  V.  8ub*n(9nd«r. 

SobbbIxaheiite ,  «I«.  soaveraineaeat»  an 
te*  verein* 

SoberahIa,  ff.  £  touveraiaete,  aatartte  aav 

ijni[  pniaaanaa  aontaraina.(#f  .)lacallanaa9 
top*  rioriie.  *  Org  aei! « haniear,  airo«anea. 

•aajniAiifaaino,  a ,  *W-  ««f*  dn  faaaNwa. 

ftaaa«AnixÄDOt  A,p.  p.  da 

cHntnaintAa ,  t.  m.  raftdre  ponterahi.  CM«) 
BiaJiar,  Tanter.  Ganitmcf  an  aowreraln. 

§0»tBAm»A»-#a,  v.  r.  atir  en  soavcrain, 
a'arrafar  la  aanvacainete.  Etra  eidte,  elfa 
vanta. 

Soatalno,  I,  ••  aanvaraln ;  einpereor,  rai. 
Prisoa  aaiTffaJa),  ^raafiaff  an  qnl  rttida  la 


•anveramete.  —  t  pieeo  <for  tfant  ranctcnne 
Flandre,cn  Anßlclcrre. 

SorcrXno,  a  ,  adj.  sooTcrain ,  lnd<pendant9 
absoJn ;  tunreme;  Irea-etcellent  cti  ion  genre. 
it.  Imperieoi,  flcr,  hautaln ,  orgnallleui. 

Soberba,  «.  f.  'argnell ,  tanIM  v  valno  glolre , 
anperna.  Preaomplion^  ö«Ume  oatraa  de  toi- 
meme9  tterte,  tnfllianeo.  MagliHledilce,  aonp» 
taotite  eieessite.  Tranapon  da  cotcte,  empör- 
nmieni.  Jaaarr,  amarnr  a  - ,  abaiteer  U  an- 


flnataal^o ,  nup.  de  Sob&rbo.  Y.  SötotU*. 
Sourbambutk  ,  ad*.  sapeH>em6nt,  orgualt* 
leaaanent 
RoMaaAS ,  6!u ,  a«y.  et  ff.  auf.  dt  Jofcrto. 

TWa-»ef,  tl4e-*fgiicllteiri. 

SoaanatTi ,  »*</.  i  gen.  (Hm.  de  5nWvo.  U.i 
peu  fler,  ete. 

SoasaaltniA ,  dim.  de  Sukrbv. 

SoBRRaJnno ,  df».  de  Sutorto. 

BoBRRKanino ,  a,  aay.  tttp.  de  tobtrt*. 
Tres-fier,  eto. 

BnttaiOi  A »  a4f.  toperbe,  omeiltetii,  al- 
dar,  artagant,  pletn  de  Hettd ;  qulfeithna  trap, 
presume  trop  de  lui.  (/la.)— ,  grand,  clete; 
aomptueui,  magfiillqne. 

*  SobbrbosaDAüte.  V.  $nberbame*tt. 

*  SoBRRBOfO,  a  ,  aay.  V.  Soberbo. 

*  Soberj«a<jaö.  V.  Subornapio. 
BoastCRKTtR.  V.  Subfcret&r. 
SoBaacniro.  V.  Bnbterilo  et  8*bn$crim. 
•dafftBTA*,  a.  a.  (r.  de  mar.)  aons-fNler : 

toat-touer  le  vaitaeäQ  qt'on  avaftload. 

6oaoaA?i,  adj.  9  pen.  (I.  d$  mu$.)  ao-deftfout 
de  grave. 

SoafaA ,  ete.  T.  Subida,  eie. 

•SoBiMERto,  «.  m.  *  hauste;  haaf lement j 
actlon  da  moNlef . 

*  SoBi*TE.  V.  ifcffHaVnfff. 
Sobjr.  Y.SuHr. 

SoojucAft ,  äte.  V.  AnVaciir,  ete. 
tSosbi*AirfA*f  f»  a.  eiever  Inf  aiteittre 


floaunrAn ,  ele»  V.  Jnafcttf ,  ete. 

SoBLnmAao,  k,p,p4(li 

6oBui?nAa»  «•  a.  laaflgttef  f  ftrer  twe  ftgna 
aona  nn  om  ptuflealfl  m«i  * 

BoaLocAfAO,  #.  /.  InttHdeailofi  f  aedon  da 
aoua-loner. 

BoblocAr,  e.  n.  totnvtona*  i  Inder  not  per* 
tla  da  la  ehoee  dcJA  tenoa  A  loy<H». 

SoaLOCAtA mo,  ff.  a*.  aooa-laeattlre  i  qni 
aonaHoaa,  prend  an  aant-locallert. 

Soatiamoia ,  ala«  V.  fnäatar f*rf  eie.  • 

Bombt  tvb  ,  ata.  ¥•  S^kwtttttt,  ete. 

Sovnroa*  » oW.  V.  Ämepar,  eto. 

8daetAt  ßoiOLO,  poor  Soor*  a,  Sobr$ot 
§nrla,sarla.  "*; 

SotoaAL.  V.  Sobral. 

SOBoaonfADO.  T.  Subordinadv, 

8oodR!fO,etc.  V.Suktmo,  etc. 

8oboso.  V.  Sobro. 

8oaoa»uuuteui.o.  V.  fmrtdmr: 
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Soborralüab ,  v.  a.  mctire  sous  Ja  ucudrc 

cbaude. 

Sodorralho,  9.  m.  la  ccndrc  cliaude.  ßoio 
4e  _y  R4ieüti  cuit  sous  Ia  cendre  cbaude. 

SoBPB\V.Prf,Äflts. 

Sobpeüa,  ade.  sous  pcinc. 

Sobpoder ,  acta,  sous  le  pouvoir;  sous.  —  de 
Poncio  Pilato,  sous  Ponce-Pilatc. 

SobqueixädO.  V.  Soqxuixado. 

f  Sobra,  j.  f. •  exce» ,  superduite,  surabon- 
dance.  De  — ,  surabondamment,  de  resie,  plus 
qu'il  ne  faul.  — »,  pt.  roste  de  viandes  qu'on  a 
servies ,  etc.  V.  Sobtjo. 

Sobrac>r,  t.  a.  prendro,  empörter  sous  le 
bras.  Donaer,  prcndre  le  bras  ä  quelqu'uu. 

Sobra£ar-*r,  r.  r.  aller  ou  marcber  bras 
dessus ,  bras  dessous ,  sc  donner  le  bras. 

SOBRADÄDO  ,  A ,  f.  p.  de 

Sobradär  ,  v.  a.  batir  une  maison  a  un  em 
plusieurs  etagcs.  V.  Astobradar. 

Sobrädo,  t.  m.  plancher,  parqoet;  etage 
d'une  maison. 

Sobrädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Sobrar.  adj.  Surabon- 
dant,  superflu;  qui  en  a  de  trop.  Riebe,  opu- 
lent. V.  Sobejo. 

Sobräi .,  ff.  m.  *  for^t  de  lieges. 

SoBRAN^ARiA.  Y.  Sobrancerui. 

Sobrasceiramextk,  adv.  par-dessus,  au- 
dessus ,  sur,  dessus ,  dominant. 

Sobrauceiro ,  a  ,  adj.  baut,  eleve ;  qui  do- 
mine, elevc.  (fig.)  Sourcilleut ,  hautain. 

Sobraxcelua,«.  f.  *sourcil :  i>oils  au  bord 
du  front  et  au-dessus  de  l'oeil. 

Sobrancbria  ,  ff.  f.  '  aflront,  bravado;  air 
hautain,  fierte. 

Sobrar,?.  n.  surpasscr,  exceder.  Avoir  au 
dela  de  ce  qu'il  faul.  £tre  de  trop;  rester.  V. 
Sobejar.  JVem  sobrou,  nem  faitou,(fam.)  il  y 
cn  a  eu  juste  ce  qu'il  fallait. 

Söbras  ,  pl.  V.  Sobra ,  Sobejo. 

f  Sobraxillär.  V.  Sobrefoihedcto. 

Sobre,  prtfp.  sur, dessus,  au-dessus,  par- 
dessus;  touebant,  concernant;  a  l'egard  de.  De 
plus ,  en  outre.  Un  peu  plus  de.  Apres.  V.  Äpdz. 
Sobre ,  marque  Ia  superiorite ,  Ia  domination , 
l'arantage.  llenlre  dant  Ia  compositum  de  plu- 
sieurs mols  dout  il  augraente  la  sigoilication , 
ou  bien  auxquels  il  ajoute  la  sienne  propre.  — 
<t,avec  soin,  attention ,  prrcaution ,  resenre; 
sur  sei,  a  part,  reserve;  libre,  independant. 
Etiatr  —  uma  praea ,  assieger  une  place,  ir  — 
olguem,  suivre  quelqu'ua  de  pres,  poursuivre, 
courir,  courre  sus.  —q**f  a  cause  de  quei, 
par  laquelle  raison.  —  ü/o,  en  outre,  outre 
cela,  de  plus,  apres  cela.  —  /et«  i  inditerdia, 
eile  nest  pas  seulemcnt  laide,  mais  encore 
olle  est  iudi»creie,  ou  eile  c*t  ä  U  fois  leide  et 
indiscreie. 
'Sobreadixüar  ,  etc.  V.  Superabundar,  etc. 

SuBREAGI  ADO  ,  A  ,<!<(/.  CÜUVCTl  d'CBU.  V.  Al*- 

gado. 

SUBKEAGCDO,  A,  adj.    (/.    (if  M1IU.)    SUI'jfgU  , 

fort  aigu  v  son ;. 

SOBREALCCSHA  ,  ff.  f.  »eroVid  sobff  f ■  /. 


Sosr.rArpF.i.Uoo ,  f.  st.  secend  svrnom ,  se- 
cond  sohriquet. 

SosRBAnco,  t.m.  lintesu. 

Sobreaviso,  $.  m.  avis  ancieipe.  Bittr  ds  — , 
etre  prevenu. 

'  Sobrbatoki>ätel.  V.  S*perabmnda*te. 

SoBRtBArLto ,  $.  m.  ( I.  de  war.) "  coursierc 
sur  une  au  Ire. 

SobrebaTrua,  *.  f.  faul  fouirea«. 

Soi REBico  ,$.  m.  la  partie  superieure  du  ber 
d'un  oiseau. 

+  Sobrccabaso,  a  ,  adj.  qui  est  aar  le  fem- 
met,  sur  la  pointe  d'uncap. 

Sobreca^a,  f.  f.  (I.  rfe  rrtfr.)  m  suros  :  tu- 
meur  dura  surla  Jambe  du  eheval. 

Sobrecärca,  j.  f.  surcliarge:  nourelTe charce 
ajoulee;  (flg.)  surcrolt  do  pein«.  Corde  bim 
laquelle  on  assure  une  cbarge,  surfaix  de  sau- 
gte. 

Sobrecärca,  s.  m.  (f.  de  romm.)  subrecaT- 
gue  :  fonde  de  pouroir  d'un  armaleur,  qui 
▼etile  sur  la  cargaison ;  oflkier  de  la  rompapii^ 
des  Indes,  qui  vend  et  acbcie  pour  Hie  da» 
ses  comptoir*. 

SOBRECARUEGÄDO,  A  ,  /).  p.  de 

SoBRRCAiiRCGÄR,  v.  ü.  surchargcT  :  charger. 
imposer  trop. 

+  Sobrfcabäca  ,  t.  f.  rediiigotc.  V.  Sobri- 
tudo. 

SoBnrcF.LBSTE.  V.  Celtttial. 

Sübrecelestiäl,  adj.  2  gen.  plus  que  rr- 
lestc. 

Sobrecfllexte.  Y.  Sobrtextetlcnte  et  So- 
bretalenle. 

SoBREctonio ,  s.  m.  froncement  des  Morrif«. 

Sobrf.ceo,  s.  tu.  data,  baldaquin, cr-1,  Im- 
pdrtale,  au-dessus  d'un  lit,  etc. 

SOBRECEfADKIRA,  ff./,  (t.  de  WtOT.)  COntlT 

eivadicre. 

SoBREcnEGAR ,  v.  ii.  sunrenir.  V.  Sobretir. 

t  Sobreciieio,  a  ,  adj.  plus  que  pleis. 

f  Sobrrcläcstra,  a.  f.  cloltre  superieoT. 

Sobrkcu,  «.  m.  croupion  d'un  oiseau. 

Sobreccrva,  ff.  /.  courbe,  enltare  qui  Tttüt 
anx  jambes  des  chevsux. 

f  SOBRKCOXPÖSTAS,  adj.  f.  pt.  (f.  *>   Ut .* 

surcomposees  ( feailles),  dtrisrtrs  plus  de  dem 
fois. 

SoDru.DEffTAL ,  mdj.  3  gen.  qui  est  au-dessa» 
drs  dents. 

Sobkedenie,  ff.  m.  "surdent :  deni  bors  dt 
rang  ou  entre  deus. 

&OBKEDIT0,  a ,  adj.  susdit,  tiaaame  cKc!assas. 

SOBRLDOORABO,  A  ,  f.  p.  de 

Sobredoübär,  m.  m.  turdorer,  dorar  deubk 
menl,  a  fond.  Wütmrmr. 

SoBuEEUistHTB,  «4/.  3  gen.  surcmineot, 
eminent  au  iuprdme  degre. 

Sobrlergler  ,  d.  o.  bausser  plus,  elcrer  plui 
haut. 

Sodrelhci  h)0 ,  A ,  p.  p.  de  Sobreergucr. 

i:oßKi''.i.iioGA<;.\o.  V.  Sobret i>gti(no. 

Sv)iiuti. ci.r.vn..  X.  Subscrevn: 

Soirnr.f.»t.r.i*o.  V.  Sobrctctitc. 
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f  Sobrxesperar  ,  9. «.  atiendre  le&gtetnpa. 

Sobreestado,  kfp.p.  de  Mreet  far. 

t  SomievtAmcia  ,  f.  f.  sunreiUance.  V.  Su- 
perintendeneia. 

fSotEtssTiiiTi,  s.  m.  surveillant.  V.  Su- 
perintendente. 

Sobreestä*,«.  •.  surseoir,  suspendre,  re- 
meltre,  diffsftr.  V.  Suttar.  v.  n.  Cesser,  dis- 
•enliBiief,  s'arrtier. 

f  SOBREEXCEDERTE,  O^/.  2  SWW.  qui  CICW«, 

tsrpaste.  jr.ji.de 

-    f  Sobriexcebeb,  «•  «•  «xceder,  sarpaseer, 
1'emporter  de  beaueoap  sur  quelqu'un. 

Sosaeexcellbnte,  «a>.  2  eww.  ce  q«i  est  cx- 
celleat  ao  Mpreme  degrc. 

Sobrepace,  f.  f.  surface,  superflcie.  (I.  de 
ferf«)  Durtance  entre  l'angle  exlerieur  dun  bas- 
tion  et  le  flanc  prolonge. 

f  SOAAEfOLHBAC&O*,  ßdj.  ffl.  pl.  (t.  d*  bot.) 

Je<BMHf/ni      pedonculea  sitae»  au-detsus  de 
Vaisselle  (tuprmfoliacei). 

f  SOMEVRETia , «. «.  (f.  de  »nar.  el  da  comm.) 
#**e-(reter :  Boua-louer  le  Yaieeeau  qu'on  avalt 
freie. 

f  SOBRECATA  ,  #.   f.    (I.  <**  AMT.)  perTBChO  : 

vsiledevaiaeeaa. 

f  SoBRBCATiNMA,  #.  f.  (*.  <i0  awr.)  perruebe 
volante. 

Sobrega vea,  f.  f.(t.  de  mar,)  perrache,  voile. 

Sobrerumaro,  a,  adj.  »urhuinain,  au-dessu» 
de  lliumain ;  au-des*us  des  forcea  de  l'bomme ; 
*u-4eeaus  de  rhomme ;  q«i  n'ett  paede  l'homme 

eeul. 

Sobreibtsädkute.  V.  SuperintendenU. 

Sobreira  ou  Sobreiro.  V.  Sotereiro. 

f  Sobrbjoamete,  #.  m,  ( I.  de  mar.)  perro- 
quei  volant. 

SobaucIx,  a.  »*.  (•»<•)  Jag«  aupericur  k  qui 
on  en  appelait. 

•SosREiCSTi^A,  #.  s».  V.  SobrejuÄz. 

Sobrelakqo,  f.  st.  *  »urenchere :  euchcrc  au- 
deee«*  d'u«e  aulre, 

SOMBXEVADO  ,  A  ,  f.  p.  de 

Somkleyar  ,  «. a.  eunaonter,  farpasaer,  ele- 
ver ao-dessus.  Supporter,  eadurer,  lolerer, 
eewSrir.  •. n>.  Passer  par-deaeus ,  ne  pas  allein- 
dre.  Exceder,  surpasser. 

Sobrelevär-se,  *.  t.  »'elever  ao-dessus  des 
Miras,  ae  diatinguer;  l'einporter  aar. 

*  Somejjus,  pour  »obre  as,  sur  lea. 

SOBRELIMIÜAR,  f.  St.  (I.  dt  fort.)  UWe»  dB 

poot-levis. 

80BRELOCEM  ohSobrelöja,  f.  f.  *  evtreaol : 
aH«§e  ealre  le  res-de-cbaasaee  el  le  pre- 

mlef. 

9oBREMAifEiRA,ade.  exeessiTemeot,  «lr«- 
meat,  oatre  raesure,  extraordinairemenl.  Par 
exeellene«. 

SodremäG,  #.  in.  (/.  de  UUr.)  tomear  es- 
seuse  qui  vient  aax  betes  de  somme  sur  I« 
couronne  du  sabot,a  U  partie  anterievreel  in- 
ferieure  des  pieda  dedevant 

SoBJLEiiAÖ,  «de.  Jh  — ,  avee  IoWr,  en  per- 
föcüon,  avee  eAo«oild.  Otr»  da—  ,o«mf* 
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parfaU,  flni.  CauUlmt  da—,  preeantk>na  ex- 
tra ordinai  res. 

+  SobreharavilbAr-se,«. r.  s*emerveiller, 
a'etonner  exlraordinairenent. 

Sobremesa  ,t.f.*  dessert :  fruit»,  sncreries, 
etc. ,  servis  sur  ta  table  a  la  fin  da  repas ;  le 
raoment  de  les  manger. 

8obrem  isnco,  a,  o4;.raysiiqtie  parexcellence. 

Sobrem6do.  V.  Sobremmneirm. 

SobremurbonEira,  §.  f.  (1.  rf'ertfJ.)  surbande  : 
bände  de  Ter  pour  retenir  lcs  loa rril Ions  d'ene 
piece  de  eanon  dans  t'encastrement. 

Sobrenadar  ,  v.  n.  sarnager :  nager  deesoa. 

Sobreitatcral,  *dj.  2  gen.  sarnaturel :  au« 
dessoa  des  forcea  de  la  natare.  Prodteio  — , 
prodigeaa-dessus  de  la  natura. 

Sorben atoralidade  ,  f.  f.  qualite  de  ce  qui 
est  sarnaturel. 

Sobrehaturalmentb  t  adt>.  surnatorelle- 
ment :  d'une  maniere  sarnaturelle. 

f  SOBRENtavo,  ».  m.  (t.<Uv4Ur.)  tonieur 
aar  le  nerf. 

Sobrenöbib,  ».  m.  surnom  .*  nont  apres  le 
nora  propre ;  epitbete  ajootee  ao  nem. 

SOBRENOBIEÄDO ,  A  ,  p,  J».  de 

Sobrenomeär,  v.  0.  soiTiORimer  s  ajoule? 
one  epitbete  ao  nora  propre. 

f  Sobrenubieravel,  *dj.  2  ^t».  innombr»- 
ble,  incalculable. 

Sobrettehdeiite.  V.  Superintendent». 

SoBREdsso ,  #.  m.  (f.  da  vtltr.)  soros :  la- 
meur  dare  sur  la  jambe  da  cheval  et  depeo- 
danie  de  Tos.  Fus^e.  (flg.)  Chose  incommode, 
qui  gene,  obsiacle,  empeehenent. 

f  Sobrepäca,  1.  f.  Augmentation  de  paye, 
de  salaire. 

Sorrepärto  ,  t.  m.  lemps  qui  suil  immtdia- 
tement  lea  coocbes.  Morrto  da  — ,  eile  esl 
morte  en  coucbes  ou  par  soite  de  eouebea. 

Sobrepelüz,  #.  f.  'surplis:  v«iement  d'e- 
gllse,  enteile. 

Sobrepeksado,  odv.  de  propoB  deübere,  A 
deesein.  p.  p.  de 

f  SobrepeüsAr  ,  v.  a.  el  n.  penser  soavent  k 
une  chose. 

SoBREPtso ,  a.  m.  *  aorcbarge. 

Sobrepojar.  V.  Sobrepttfar. 

8obrepor,  t.a.  auperposcr,  poser  deasaa. 
Metire  par-dessus ,  plier  par  en  baut. 

Sobreposi^äö,  §  f.  soperposition  .*  action  de 
poser  une  chose  sur  une  autre. 

Sobreposse,  odv.  avee  oxccs ,  exceflfivemenL 


trop. 


\ 


SoBREPdSTO ,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Sobrtpor.  ad?. 
Mi»  dessus  ou  par-dessus.  (f.  de  bot.)  Co  uro  n- 
nant  l'ovaire  (corolle,  periantbe,  etc.).  — *t 
».  rb.  pl.  brederies  de  rapport,  paaaemenl», 
etc.,  au  bord  d'une  rohe,  des  harnaia,  etc. 

Sobrbpratbar  ,  v.  m.  argenter  par-dessua. 

SobrepujIdo,  a,  p.p.  de  Sobrepmjar.mdj. 
Surpasse,  excAde,  surmonte. 

SORREPDJAMRlfTO ,  #.    «f.   (p.  SM.)  TafClon  Cl 

Teuet  de  surpasaer,  d'exccder,  etc. ;  et***. 
SOBREPUiiNcA,  a.  f.  force,  vigueurexoessive. 
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SOBEEMMiNTE,    adj .  2  ffft.   qui   SUrptBM, 

excede.  f>.  «.  de 

SobbepiuAr  (e»),  e.  a.  ei  n.  surpaaeeT,  ex- 
ender, surmontcr;  exceller,  rainere. 

Sobreplxär.  V.  Sokrepnjar. 

Sodreqlilua  ,  a.  f.  (I.  de  fear.)  carlingue  du 
fond  du  vaisseau. 

Sobrerod£lla,  a.  f.  (I.  da  e#Ye>.)  taaacur 
rar  le  genou  d'uo  cheval. 

*8obbsrölba,  clo.  V.  Sobrronin,  Ha« 

BobrirogacaO,  a.  f.  (f.  da  etytf.)  aurerefaV 
tton  :  ce  qoi  eat  au  delA  daa  prameaeea,  daa 
Obligation»  (oeuvrea  da  — ). 

SobrerAwda,  #.  f.  eeBtre-rende  i  eeeende 
ronde.(/lf .) Cf!,ul  q"*  aurfeilla  laa  •onretllaiits. 

Sobrerondär,  a.  a.  (aira  la  ranlre-rende. 

Sor.RRfi aIr  (im) ,t».n.  »arpasser  en  grandeur, 
en  haufeur,  cxccder.  (/ig.)  Surpaeaer,  exceller, 
l'emporter,  briller,  eflaeer  leclaL 

SorrksadU.  V.  dtoereeefr. 

6oanK*  alerte,  adj.  2  gen.  earabofldant. 
Surnumeraire,  dcslinea  remplacor  lea  abeenla. 
i.  et.  (anL)  On  le  diaait  dem  l'ancianna  rollice 
d'un  capitaine,  d'un  corpa  da  Iroupea  taujoora 
pret  a  inarcher :  plquel.  Da — ,  adv.  da  räaafff  e, 
•o  reaerve,  de  rechenge. 

Sobresaltado,  a,  adj.  aaaailH ;  aarprla, 
prte  ao  depeurvu.  Alarme,  effraje,  trouble. 
p.  p.  de 

SobrbbaltAb ,  9. «.  aauler,  §a  Jeter,  i'elancer 
aar,  assaillir;  turprendre,  attaquer  a  rimpro- 
vtele.  Effrayer,  troubler,  alarmer.  Frapper  d'e- 
tannement.  Interrornpre,  Maler,  omeure. 

SobresaltAr-be,  9.  r,  acffrayer,  ac  ireabler, 
rtlarmer ;  eire  aaiai. 

Sobresalteär,  v.  a.  aurprendre,  atlaqaer  A 
riraprovisiei  aaaaillir.  V.  SobrtwHar. 

8oa*ESÄLTO,  a.  mi.  »ursaut,  Burpriaevalarme 
•ubile.  AlUqua  inopinee.  (/if.)  Alarme,  epea- 
vanie,  effroi.  De—,  en  sursaut, a  l'iraprevifie. 

Sobrssarädo,  a,  adj.  gucri  aaperllcielle- 
mtüL  p.  p.  da 

SobresarAr,  v.  n.  (p.  im.)  guerir  aeperfl- 
ciellement,  pallier. 

Sobrebcrbver.  V.  Subscrettr. 

Sodresciuto,  e.at.  'envetoppe,  eoaverft,  le 
deasus  d'une  lettre.  *Suecripllon,adreeee  qu'on 
■aet  A  ane  lettre.  Fa*er%  pör  o  —  a  «et*  eerto, 
mctlre  le  deaaua  d'une  laUre. 
.   *  Sobrf^eer.  V.  Soar§e$iar. 

Sodresf.lkkte«  V.  5oAre#eJe*ie« 

SoBREsaMBÄn,  v. «.  Burseeaer  i  seiner  dans 
ane  lerre  dejA  cnsemencee. 

SoBREBtaaa.  V.  Smho  ei  SeoweftAe« 

Bobreser.  V.  Sobmatar. 

SOBREMLDA,  f.  f.  ' BUtMU 

t  Sobre*wal,  a.  in.  *  deviae  qua  loa  endtens 
eberaliers  preneient «  leur  eheix. 

Sobbebolbira,«./'.  piece  d'ua  oarreaee  aar 
le  merebepied. 

BOBREBSALEIITE.  V«  SokrtiOllUtS, 

*BoMBBeiaaMrr<>,  t.  m.  'auxaeaAae,delaiv 
iuspeoalon. 
boaBMTlam,  #.  m.  oiqooari  ooJui  qai  Uent 


le  rate  da*  ntaaatta,  ete.,  irol  ffMa  aot  teor 
ouvraga.  SarreMlant. 

boBRESTAR,  t.  o>.  MiBaalr,  B^aoMpara,  re- 
meltre.  V.  Sobrettiar. 

&>BnEeoMT4naAL,  oa>.  l  §*m*  olaja  ajaaj  iab- 
alantiel. 

•  SobrktAl,  oia.  fMleaHem,  aaaj«« 
BobrbtEiiia  ,  ad«.  V.  Pt\  tim*Mm*4§. 

f  SOBRETERttSTRE  ,  adj.  1  fHL   R}*  fjl  fB> 

daaaaa  de  la  terra. 

SOBEETOiLBA  ,  #.  f.  BCTielM  ajo^BS  INI  ifN 

deaaoa  la  nappa.  Taüa  qn'dta  tiet  üf  ie  antra 

tolle. 
80MtrdM>,  aaV,  «arteal,  prlaMpilaagaol 
SoBRBTtfao,  f.  a«,  §mrwt%i  tldliamaj  da 

deaaui. 
•SoeRBttiHjA,  $.  f.  acKtaj  da  tMtaajiri  af. 

rlvee  iroprerue. 

•  SotBEvASTA , ».  f.  arrtt*a  A  niugwuta. 
SoBREVtrro ,  t .  m,  eoap  de  venl«  (/lf.)  Oaap 

faeheux. 

SobretIatE  ,  #.  f.  eaabrtveete  f  tMajMiii  ■!- 
Htaire  aaoa  ntanehaai  *  BoqtiKaa  \ 
ober. 

dmiaBVEBTfao,  i,  #.  p.  dd 

Sobrevebtir,  v. «.  sunrftlrr 
Mllemetil  par-deasoB  an  aa«w.  (/lf.)  ▼.  Jbj< 
eealir. 

AoBRETlttbO,  a  ,  p .  f  i  da 

öobrbtir  ,  e.  «.  aanrenh* :  arrlTCf  aBtfHit- 
mtati  arrlrer;  arriter  da  taretait 

SoMKviftTdD«,  t.  f.  aarM  da  pea?  toUa  qta 
portent  certainea  religieoaes. 

SoaatfitTA,  t.  f.  vialera  de  eatQjM.  t.  AV 
äreveafa* 

SoanBf  itrwttA ,  t.  f.  torrte  r  dtal  de  etlal  aai 
sunrit  A  an  aatre.  Surrivance:  aaceeaaaaai  dfai- 
gaee  A  an  taipfel  lori  de  aa  raaaeee,  (ßf.)  k 
un  bien  queleonque. 

SoBREviYftBm,  aoy.  ac  I.  i  #*«.  aervltaiii,qai 
attrt  li  A  an  aelre. 

SobrevivEr  (a),  a. ».  aartrrre :  daneertr  ea 
tioaprea  un  autrat  alliier  apre»  ld  feMe  de. 
^m  •  aati  fltnO)  e  foa)  ettNäer1,  eta. ,  aarpftfra  a 
aee  f  la ,  A  la  femme,  eie. 

BOBRETOELiirnL  T.  ATiiraea^atlleial  et  AV 
br€$mUnl$. 

BAaatAHtm,  anV.  aabreteent 

SoBRiaaAü,  #.  A  aeerfae}  i  asaEptreaua  eeaa 
le  boire  et  dana  le  maegePf  (/lf .)  Bae4#raatea, 
raten  ae,  dieeretioe. 

SoBRixnA,a.  f.  nieoet  Alle  da  frefeevdefti 
aajar.  Stgwut*—,  arrter^afecd«  pe<n  etlu. 

ßoBRiirao,  t .  et.  Bereit  ?  Wa  <*a  fret%  ev  ee  h 
BjOBur.  Sefundo  — ,  arriere-neTea ,  peUt-aaeaa. 

•  ftOBRlito.  V.  setHoAe. 

Boeaie,  A,«d>.  8eeffeiq«la>,ai  llyeeeoi 
aabriAte;  (/lf.)  reteno,  modere, 

Sdeao«  T.  Spaarafre. 

SoBReoAee.  T.  Jadraidja, 

fieaEdfo.  V.  ATaAraataa. 

SobrogacaO  ,  eia.  V.  A^alrafea«», 

f  9cmR'euo,  r.  ea.  aaflreil.  V.  Atoatonxeftc. 
IVaeiBir  a  — t  ffeejeer  le  i 


SOG 

tSa»-»aa»Bo,  t  ,*!/.  Unat  »arte  m. 
SoaEtato.  V.  Softraua. 
SoucKiYtt.  V.  5u*ierse«r. 
Soi>TA»i.tcEi,clc.  V,  £*4tfcitoherr,  Bio. 
SoiiTm.  T.  Sobrataler,  Swlar. 
Soiiuui,».  Solerrar. 
rrluu.  V.  riJAa. 


BdiniUt. 


SOITI 

SOc>, 


T.  Snirtr... 
/:  (I.  da  Brrtfl]  & 


mpee.  Ms  I 


requi 


lepouiM  iprat 
-^/tai.jB-MoirHMoion. 

*  SO91 ,  i,  f.  muco.  V.  ÄolJin. 

SocJae,  1  ,p.  p.  drSoemr,  eiod/.  Hemm—, 
betaune  bim  foorni  de  cbtflr,  qui  a  de  rembon- 
poinl.  Trapa- 

Socaihq,  j.  m.  [I.dunar.)  On  appelleainil 
li  partle  da  eordage  (Ton  palan  ou  nninfle ,  qm 
l'on  fa  11  parier  dana  un  chorlllol  an  momenl 
da  baier  quelqm  Fardeiu,  e«e.,  laquelle  «I 
tenuepir  un  matelot;  i'f.l«  panie  du  table  qui 
eil  lenae  pir  dcai  maleloU  *■*<■  «u  momeni 
qoe  d'anlrw  ront  lournerlecabetlanpour  lerer 
ranne.  Garant  d'un  pilan.Äifar-  so— ,mimm- 
(or  o  —  ,  tentr  detmui  (uncerdaje,  le  ntbh). 
A>_ . (IfO an •ffHrei  aar  derrUre.lrabri. 
Ja-aa/brM«ia,(UO  I«  lang  »«  a  raari  de 
la  ronereua.cBdarrierala  CariaNua. Ir aa  — 
iTaJfaaai,  auiire  qnelqo'an  1  aaa  cerUlne 
dkiance. 

SociLco,  ».  m.  'cbiuute,  leree  de  terra. 

Socin,  1.  f. '  prileit* ,  ralton  aaparenle. 
J"  — ,  ad*.  aeuicape.eneacbMIe,  a  la  ic-ur- 
dlne.aeuimain. 

Socin.o.  a.  refouler  •  hnnrreraree  ]e  refon- 
lolr;  dooner  de)  Mapa de  pe-lng,  bnarrer. 

■Soc.miiiO,d!<ii,o<y.BU.Bn,rn«,  iliul- 

Socir 1 ,  ».  f.  reellen  de  miner,  de  ertater 
par  eleison»;  foäie,  condull,  loulerrain. 
Socatado,  *iP-P-  da  */oMaar. 

Socatao,  t.  et.  auf.  de  Sota*« ,  cuadalt 
•aulerrala    mdj   nno    niotilajue,  galerie  da 

Socirl»  ,  *.  a.  oinoier  pardewou ,  mlaai 
foalller,  loucherer. 

Söcco.i.m.  (l.d'mM.)brodaqutoi  abaaawi 
baue  eo  auga  ober.  letGreoa  otiHome.pai 
ttaallera  aui  actea»  eeealqu*».  Socqa*  1  I 
"a.<4f.)Camaata,paa*ie 


piadealal  j  baaa  aar 


de  bei».  Beele  :  baaa 


Cacbot ;  it. 

aecour»  da.  (Jbf.)  Aidar,  aeeeurtr  quelqu'an 
dal»  Ml  beiolni,  lul  prtler  une  niain  seeea- 
Nble.  — aprap«,  Hcaariruaa  pleee,  la  rirl- 
alllar,  ele. 

Socco»«*»-tt  («),  e.  r.  feceurlr,  Trelr  re- 
«our>  a.  (dal  9e  »errir  de.  V.  f oier-ie. 

SwxoaniDo,  1,  p.  p.  de    JeeMtreV.  ad/'. 


SOG  IOM 

tu,  lubvenu,  •aalafe.Qsl  paanallarM- 
aut  betain»  d'aulmi ,  »ecourable. 
pCCORaiatHTO.  V.  S'oonm*». 
cAnno,i.  m.  aMaari,  aide,  aealMaMe. 
iple  qn*sn  danna  inr  ane  data»,ew,  — , 
rlda  lroupei,deTlrre*qu'On  blt  eatrer 
uns  rill*  «wiege*.  *  HalH  fori*,  «aaa  -, 
rirllalllemini. 

Socio«»,  cic.  V.  Sucnler,  aie, 

Bocaot,  (.  f.  r(n  qa'oti  praad  p 
lir,  »in  de  coucher. 

SocrcloiatTTB ,  ad*,  ir 


teion,  *,p.p.  da  5onaar.  aay.  Traa- 
tjnllle,  piiilble,  cilme.  Bilar  — ,   **   lenlr  en 
rcpoi,  demenrer  iranqallle,  na  ae  raeUra  ea 
pHne  de  rten. 
SocECADDi,  i,ndj.  ei  1.  qulipala«,  IraaqaiL 


i.  apalter,  Iranquilliaar,  MM, 


r  i'offle*  da  *aw- 


Soctco,»,  m.  repoa,  iraitqallllie,  atlaM,  fad. 
Socnsiö.  V.  5amnda. 
Socaanralivo ,  1.  at.  dlgnlte  de  m 
SocBiNTRiiii,  i.   f.   odice,  plac 

SocniaTMJ,*,  m.  aeaa^banlra  d 
llul  qui  rem  place  le  enialre. 

SocHJlTHtt«, < 

'  agraria.  T.  Änwwter. 

Socia  ,  (.  /.  corapagne.  V.  Jarfe, 

SocuaiLiDlDi,  1.  /■.  taclalrlllt*  r  qaalHd  de 
l'homme  leefable;  apUlnde  a  Mtra  an  *****», 
'Careeiere,  haraeartselaMa. 

SaaU,ady.  1  aen.  toclal  1  <fal  aoaaane  la 
•ociete.iiui  lul  est  neoeiMirei  qal  »rappnrl  * 
alle.  ¥ .  Soetoetl. 

tSocHLaeata,  ode.  «oclalenjeal,  daea  For- 
dre  lacial. 

Soctla.  T.  Jaterier. 

SoaitiL,  ae>.  9  an.  faeUbte  1  da  baaae 
•acitie;  lall  paar  T(*reaaaoerel«|  <re)  nime. 
Compstible  fp.  «*.). 

Socibdadi.i.  f.  itctM  j  asicmblaie  d'aaca- 
mei  DDliparlanarara  et  le*  leiit  MkM  de» 

pertonne»  pour  la  laente  InWrM  et  aaH  eer- 
(ilnei  regle» ;  eomptgnle  de  ceniiaatE*. 

Socimisisao,  1.  wt.  lerinitnlima  tawada» 
Saeuilen»  qui  Mjattenl  le»  m*«t*rea,  leparh« 
rlglnel ,  I*  grace,  et  I*  difinlt«  de  L-C-,  »'ad- 
let lau  l  qua  rtTldenee. 
SoamMo,  *,od>.  «Li.9«Jn(«i,  panajaaia 
Saeln  i  ea  ejnt  *  rappert  »  ret  bereaurqaa  du 

10,  a,  ad/,  et  1.  oorapipnon.ete.T.  An. 
paaJwfro.  Aaaeeie.  Partlua.  rompKea.  —  attM 
«aiin,eO'bourgeDl»Mnlere*ied*uMnitaa*H 
mirehand. 
E^u,  V.  Sin*. 
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SOF 


SOI 


SOco,  #.  m.  coup  de  poing,  mornifl«,  gour- 
made. 
So^o.  V.  Eneosto. 
So^obrar,  etc.  V.  Sotsobrar,  etc. 

*  Socolbedor,  t.  m.  sous-collecteur,  receveur 
en  iecond. 

Socourl.  (L  de  prov.)  V.  Pöepello. 

SocOLdR,  *.  m.  pretexte  ,  raison  apparenle, 
spccieuse.  V.  Sobcolor. 

fSocöRnu,  #.  f.  lächele,  paresse,  negll- 
gence,  indolence. 

Socorrrr  ,  etc.  V.  Soccorrer,  etc. 

f  Socotöra  ,  i.  f.(t.de  giog. )  Socolora :  tle 
entre  l'Arabie  Heureuse  et  l'Afrique. 

SocoToaixo,«*  —  trino,  a,  adj.  de  Soco- 
lora. On  le  dit  du  jus  de  l'aloes  de  Socotora. 

f  Socratico,  a,  adj.  socralique  :  de  Socrate; 
qui  suit  st  doctrine. 

*  Socrestär  ,  etc.  V.  Sequettrar,  etc. 
Soda,  f.  f.  (t.deckim.)  aoude,  osyde  de so- 

dium. 
Sodaücio,  f.  m.  'socieie  d'arais. 

*  Sodiago.  V.  Subdiaeono. 

f  Sodoma,  f.  f.  (I.  de  giog.)  Sodöme  :  une  des 
quatre  villes  abtmees  dans  la  mer  Morte;  (ßg.) 
ville  de  perdition,  de  desordre. 

Sodomia  ,  a.  f.  Sodomie  :  peche  coutre  na- 
tu re. 

Sodomita  ,  *.  Hi.  »odomite :  roupable  de  Sodo- 
mie. — a,  pl.  habitanis  de  Sodöme. 

Sodomitico  ,  a  ,  adj.  de  la  Sodomie. 

Sosdädr.  V.  Solidde ,  Solcdode  et  Saudade* 

'Soeiras,  t.  f.  pl.  ce  qui  est  de  coulume. 

So  er ,  v.  n.  avoir  coulume ,  aecoutumer.  On 
disait  anciennement  souloir. 

Soercoer,  v.  a.  surhausser,  soulever,  lever 
in  peu,  soupeser.  II  est aussi  reeiproqoe. 

*Soescrever.  V.  Subeerever. 

*  Soest abele^odo.  V.  Subslabelecido. 
'Soestamento.  V.  Sequestro. 

*  Soest no.  V.  Etquerdo. 

Bora,  f.  *».  sofa,  lit  de  repos ;  espece d'es- 
trade  cooverte  d'un  lapis.  Canape. 

f  Sofala  ,  t.  f.  (t.  da  giog.)  Sofala  :  Tille 
d'Afrique  meridionale. 

80PFEBDÖR,  a,  adj.  et  #.  dur  au  travail,  a  la 
faiigue;  endurant,  palient,  resigne.  Indul- 
gent. 

Soffrer,  e.  a.  souffrir,  endurer,  supporler 
paliemment.  Supporter,  soulcnir.  — ,  ne  pas 
a'opposer;  permellre,  toterer;  pAÜr;  subir. 
Essuyer  une  perle,  supporter  des  frais,  etc.  — 
mal,  subir,  tolerer  ä  contre-coeur. 

6ofvrer-se,  v.  r.  dissiinuler  sa  souffrance, 
endurer  (une  peine,  etc.)  avec  resignalion.  Se 
reprimer.  —  de  faxer  alguma  couta,  s'abstenir 
d'une  obose  malgre  soi. 

SotTRiDAMBüTB,«*«.  paüemment,  avec  re- 
signalion. 

Soffrido,  a  ,  p.  p.  de  Soffrer.  adj.  Souffert. 
Patient,  endurant,  rösigne,  qui  souffre  sans 
saplaindre.  Mal— ,  impatient,qui  endure  peu. 
V.  lntoffrido.  it.  Qu'on  endure  avec  peine, 
qu'on  supporte  a  conlre-cosur. 


Soffrimcxto,  t.m,  "sou  (Trance  :  peine,  don- 
leur ;  etat  de  eclui  qui  souffre.  'Patience  a  souf- 
frir, a  supporter,  resignalion. 

Soffeivel,  adj.  2  gen.  supportable,  toVn- 
ble.  Passable. 

SorrßivELMEMTE,<ui©.  d'une  manlere  sap- 
portable.  Passablement. 

SoFi  ou  Sopbi,  t.  m.  sofl  ou  sophi.-roida 
Perse. 

SorisMA ,  etc.  V.  Sopkirma,  etc. 

Sofoca^aö,  etc.  V.  Suffoeafdo,  etc. 

Sofolie,  f.  m.  lissu  de  coton  de  differentes 
couleurs. 

'Soforar,  c.  a.  percer  par-dessoos.  iL  V. 
Ptear. 

2EÄT  }  v-  ***-"■ 

Sofraldär,  «.  o.  hausser,  tover  le  pan  ou  la 
queue  d'une  robe. 

Sofreäda,  f.  f.  sacca.de,  escaressade,  ebrii- 
lade  r  secousse  prompte  eiviolcnto  qu'on  donoe 
a  un  chevai  avec  le  (rein,  flg.)  Saccade  .•  rude, 
severe  reprimaude.  (id.)  Maladic,  afllicüon,  c*- 
lamite  qui  nous  fall  rentrer  en  nous-mtme,ctc. 

Sofrbädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Sofrear. 

Sofreadüra.  V.  Sofreoda* 

Sofrear,  «.  a.  saccader :  donner  une  mc- 
cade  a  un  cbeval.  (fig.)  Tancer,  reprimander 
vertement.  (id.)  Gourmander  ;tes  passioni, 
etc.) ,  les  dompter.  Refrener,  reprimer,  mode- 
rer. 

Sofrbdör.  V.  Soffredor. 

Söfrecamemte,  adv.  avidement,  goulamr»na. 

So fe eco,  a  ,  adj.  vorace,  glouton.  yfig.,  bc- 
sireux;  avide,  impatient,  aebarne. 

SoFREcuicE  ou       )  vorteile ,   gloatonncri«. 

SofregcidAö,«.  f.  }(fig.)  Avidilc;  ardeur, 
empressement,  impatience. 

'Sofrbb^a,  *.  f.  V.  Padeeimento,  Soffri- 
mento. 

*  SoFRtNTE.  V.  Soffredor. 
SoFRftR,  etc.  V.  Soffrer,  etc. 

Soga,  t.  f.  grosse  corde  de  Jone,  de  sparte- 
rie,  etc.  Courroie  pour  atteler  les  besufs.  Se- 
nhor  de  —  e  euieUo.  V.  ce  mot.  Ver-$a  ou  ettar 
com  a  —  na  gargania.  V.  ce  mot. 

Sogen; aö,  i.  f.  Y.  Sujeigto. 

SooiuiA.  V.  Soguilha. 

Söcra  ,  #.  f.  belle-mere :  mera  do  la  femme 
ou  du  mari. "  Toriillon,  bourrelel  qua  les  lai- 
lieres  et  les  fruilieres  metteatsur  leur  tAie  poar 
porter  plus  aisement  leurs  cbargee. 

Soqro,  a.  m.  beaa-p^re  :  mari  de  la  mere. 

SocuiLHA,  $.f.  dim.  de  S6ga.  'Gordoaaet 
pour  garnir  les  v6tements. 

*8o4<;a  ,  #.  f.  exerciee  militaire ,  combat, ta- 
taille  (einte.  Gompagnie  d'hommea  nabilles  a 
la  mode  de  la  Suisse  pour  dansor  dans  uae 
feto. 

*SoiciA,a.  f.  rtglement  militaire  des  Suisses; 
musique  mililairedes  troupes  suisses.  V.  Soifa. 

SoiDifB.  V.  Saudade  et  Soiiddo. 

Soioo,  a.  m.  son,  bruiL  V.  Som. 

*  Soidöso.  V.  Saudoeo. 


SOL 


SOL 


HO! 


SoitiRA,  s.  f.  V.  Matriearia.(ant.)  Metier, 
peine,  etc. ,  de  cbasser  aux  lapins. 

Sojkitar.  V.  Sujeilar. 

Sojörn  o  ,  *.  m.  (p.  ut.)  scjoor,  demeure. 

Sojccar,  elc.  V.  Subjugar,  Sujeitart  etc. 

•Söl,  adv.  V.  Sömente. 

Sol,  t.  m.  toleil :  aslre  du  Jour,  centre  de 
notre  syslerae  planelaire,  sa  flgure;  Tor,  en 
lermes  d'alchimie.  Le  jour,  en  prenanl  U  cause 
pour  l'effet.  La  chaleur  produlte  per  I«  soleil. 
Sol :  cinquieme  note  de  la  gamme.  (ant.)  V. 
Solo,  Chdo.—  erii, ecllpse de  soleil. l)t— «— , 
entre  deux  soleils ,  depuis  le  leter  du  aoleil 
jusqu'a  son  coucher.  Ao  pdr  do  — ,  au  eoucher 
da  foleil.  Ao  ta'ir  do  — ,  au  lerer  du  soleil.  Ao 

—  po$to,  a  la  brune,  sur  la  brune,  au  soleil 
couehe.  Adorar  o  —  que  naeee ,  adorer  le  toleil 
levant.  On  le  ditdes  courtisans  qui  a'attaehent 
toujours  au  rainistre  nouvellemenl  en  place, 
etc.  Tomar  o  — ,  se  tenir,  se  proraener  au  so- 
leil poors'echauffer;  observer  le  soleil,  pren- 
dre  la  latitude  geograpbiqoe.  Ndo  ver  —  nem 
/«a,  ne  voir  ni  lune  ni  soleil.  Metier  alguem 
ondendoveja—nem  lua,  jeter  quelqu'un  dans 
un  cu!  de  basse  fasse,  l'enfermer  dans  un  ca- 
cbol.  Quando  o  —  naeee  4  para  todot ,  (/ig.)  le 
soleil  luit  pour  tout  le  monde.  —  datneemo, 
(flg.)  amitie  qui  se  refroidit  bientot,  ebose  de 
peu  de  doree.  Udo  deixar  alguem  a  —  nem  a 
eombra9  *ire  sanscesseaux  trousses  de  quei- 
<ju'un,  ne  pas  lui  laisser  un  moment  de  repos, 
de  re lache.  ParUr  o  —  not  duellos,  etc.,  par- 
tagerlecampde  maniäre  que  le  soleil  nedonne 
de  front  sur  aueun  des  Champions,  etc.  S6ett 
pl.  (fig.)  les  grandes  cbaleurs.  (jM>tff.)Les  jours. 
(id.)  Soleils.  On  le  dit  de  deuxbeaux  yeux. 

Sola  ,  i.  f.  semeile :  piece  de  cuir  qui  Tai!  le 
dessous  du  soulier,etc.  'Cuir  de  beeuf  corroyg, 
cuir  ä  semelle.  Sole  du  cheval.—doa^,  plante 
du  pied.  Pdr  —$,  resse meler. 

Sola^Aso.  V.  Apraxivel,  Deleilatei. 
Solaiuo.  V.  Salario. 
'Sola*.  V.  Soldo. 
"Solamerte.  V.  Sömente. 
Soläwo  ,  f.  1».  (f.  de  bot.)  V.  Herrn  moura. 

—  trepador.  V.  Dofamarga.  it.  Vent  d'est.  V. 
Soäo. 

SoLiöotf      I   *  roraanee,  chanson  tendre, 

Solao,  $.m.  I  triste,  meUncolique.  (vieux) 
•  Consolation,  soulagemenu 

Solapa  ,  #.  f.  sape ,  aclion  de  saper,  de  mi- 
ner;  mine,  creux,  cavite.  (/tf.)  Vain  pretexle, 
fausse  couleur,  deguisemenl,  diisimulation , 
fous-entenle.  Ter  muitat  — #,  ( fig.)  avoir  beau- 
coup  de  replis. 

Solapädaminte,  adv.  avee  feinte,  rase,  dis- 
simulation ;  furtivemenl,  en  cachette. 

Solapado  ,  a  ,  p.  p.  de  Solapar.  adj.  Ruse, 
fourbe,  dissimule,  arlifleieux,  sournois;  se- 
eret, cacbe. 

Solapam Kirro ,  s.  m.  V.  Soldpa. 

Solapar,  v.  a.  miner,  saper,  creuser.  (fig») 
Saper,  detruire,  ren  verser. 

Solar,  mdj.  2  gen.  solaire :  qui  apparttent  *u 


soleil.  Plantat  tolarot,  (I.  als  bot.)  plantet  se- 
laires  .-  dont  les  fleurs  restenl  epaneues  pen- 
danl  la  presence  du  soleil. 

8olar,  t.  m.  tot,  emptaeement,  plaee  nr 
laquelle  une  ancienne  maison  noble  tei  on  a 
ete  bAtie.  Manoir  seigneurial.  °Souen*  cTono 
maison  noble,  (fig.)  *  Demeure,  sejour. 

Solar ,  e.  o.  ressemeler :  mettre  de  novvelle* 
semelles. 

8olareco,  a,  ou      1  quiapparüentaune 

Solarekco,  a,  adj.  )  maison  noMe,  4  aa 
•ouebe,  ete.  Noble,  ancien,  teigneorial.  Caem 
— ^t  maison  oü  a  pris  naissanee  nno  antienne 
famille.  —t,  pl.  ad},  et  #.  eeux  qui  babitaieat 
les  lerres  &nn  seigneur,  pres  de  son  maaoir,  et 
lui  etaienl  tributaires. 

*  Solaris  f  t.m.pL  (p.  ut.)  adorattmrs  dm 
soleil. 

SoLARitoo.  Y.  Solar engo. 

*  SolArio.  V.  Soalkeiro. 

*  Solaroso.  V.  Contolador. 

*Soläs  ou  Solaz,  #.  m.  so u lagern** t  oo 
peine.  adj.  2  gen.  Gonsolant,  qui  consoie. 

Solas  (a),  adv.  tout  seul,  sans  coaapagaie; 
tele  a  tele;  a  l'ecart,  en  parttculier.  A  —  com 
alguem,  en  tete-a-tele. 

Sola  Vinco,  #.  m.  *secoosse,  cahot,  eabo- 
tage. 

Solda.  t.  f.  soudure  :  eomposition  motal- 
liqne  et  minerale  qui  serl  a  sonder. 

Solda  ,  t.  f.  (I.  de  bot.) "  gaillet  blane  1  plante 
rubiaeee.  it.  Tonnen  Lille.  —  real,  V.  Saui- 
eula.  —  alcalina,  soude,  salicot,  salioor,  köli. 
—  de  Venesa,  V.  Salieomia. 

Soldäda,  s.  f.  *salaire,gagesd'un  domes- 
tique;  solde.  (fig.)  Recompense.  Qua n Ute  de 
sous.  Cens  paye  en  sous.  —  de  mariukoiroo, 
*  malelolage.  Hörnern  de  — ,  celui  qui  est  aux 
gages,  meroenaire.  Ettar  de  —  com  alguem, 
eure  aux  gages  de  quelqu'un. 

*  Soldad£iro  ,  a  ,  adj.  qni  est  aux  gages,  qui 
a  un  salaire.  it.  V.  Sotdado. 

SoLDADfiscA ,  t.  f.  soldatesque  :  nom  oollee- 
tif  des  simples  soldals.  (ant.)  Armee.  iU  Actlon, 
chose  propre  de  soldat. 

SoLDADtsco,  a,  adj.  soldatesque  r  qui  sent 
le  soldat;  de  soldat,  qui  appartient  aux  soldals. 

SOLDADii«no,f.  m.  dim.  de  Soldado.  Soldat 
de  petite  taille,  de  maavaise  mine,  etc. 

Soldado, s. m.  soldat, militaire, bomme de 
guerre.  Simple  soldat.  En  cc  sens,  on  dit  ordi- 
nairement  soldado  rato.  {fig.)  — ,  bomme  de 
guerre,  brave,  vaillant,  determine.  Soldat  de 
Jesus-Gbrist,  chretien.  Sorte  de  poisson  dm  Bre- 
ail.  —  d«  cavallOy  cavalier.  —  o/mo,  meterano, 
curlido  ou  eortado  not  betalhas,  vienx  soldat , 
qui  a  longtemps  senri.  —  matreiro,  soodrille. 
Dinheiro  de  contado  acha  — ,  (prom.)  argont 
comptant  porte  medeciue.  Porlou-te,  omobrou 
como->  il  se  comporu  en  soldat. 

Soldado  ,  a  .  p.  p.  de  Soldar.    . 

Sol  da  do  r, ,  1.  m.  ouvrier  qni  stude*  ••>.  Qui 
soude. 
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StotAiMiftA ,  f.  A  aaudure  t  action  de  »Laders 
endroil  »eade. 

SOLBAXELLA,  f.  f.  (<•  «>  tot.)  SOldanelle  dtt 

Alpa».  -»  toelarta.  soldeneile  obou-de-mer, 
liserea  RMrittoM  i  pl*öU  medicinaje. 

gatalO,  #.  et.  seudaa  i  ariuee,  geaeral  9«* 
horoetan. 

Bouub,  «.  o,  toiider  i  Joindia  per  U  moyaa 
de  1«  sondere.  Cfealriser  (ane  plaie).  (/IfO  *•- 
noear  (nae  aatiiie),  reooncüier.  (id.)  Repare? 
(uo  doauMft),  dedommager.  (id.)  Gorrioer,  rt- 
medier,  repUtrer.  (I.  d§  eeewa,)  V.  Stldar. 

fiotBAiMB,  a.r.—  eewatjaent,  (/*#.)  *e  re- 
ooaeHfcer  «tot  quelqtt'un. 

•  Sa&aajufta,  f.  A  eordsge  de  faisjeau,  pJaKW 
ligne  de  sonde. 

H»lm  ,  ••  at.  *  leide  t  paje  doonee  aas  fana 
de  gnerre.  appointemenis ,  honoraires.  Sou  i 
ancienne  menoaie  de  differentea  valeure  an 
Portugal;  aoa ,  monniie  de  France,  vingtieaie 
partie  de  la  Hrre.  P§jmt  au  emtribür  —  4  Ja- 
a*a,  pajar,  centtibuer  au  prorala. 

SoLidaaio,  t.  m,  »oleeisme :  faste  grassiere 
eoatra  la  eyatasc. 

•olbbabb,  a.  f.  aolitade,  elolgneroent  de  la 
soeiete,  du  commerce  dei  bonunes,  retraite. 
— ,  abaeoee  t  prifatian  de  la  vue  d'uae  paraoniie. 
V.  Soliddo  et  Saudade. 

*  BOLXBAÖ.  V.  Soliddü. 

Solsiba ,  f.  f.  piarre  plata  aur  laquelle  peaa 
na  piaddrak.*8eail.  'Marabapied.Piececafer 
d'en  earrassa. 

BoUMHa ,  aa7 .  s  pe*.  solennel,  eelebre,  paa> 
peux,  aecompagne  da  eeremoaiee;  antben- 
Uqae.  Qui  ae  eelebre  d'annfta  es  anaee,  eu 
egard  aa  eours  da  aoleil. 

SoLtmiHtifTa,  ade.  eelenneUemenl  i  d'aae 
nanlera  eoleaaelle. 

Solbmbibabb , $.  f.  seleanifte ,  aelebrite ;  ce- 
remonie  publique  qai  read  solennel ;  lala  eo* 
leaaelle,  an  termaa  d'egliee. 

SOLSüüissiMO ,  a  ,  aa>.  twp.  de  SoUm*$. 

8olb*«uaca4,  a.  f.  tolenaiaation,  aoüon  de 
eolenaiser, 

Solsmbixado,  A,p.p.  de  SoUrnnizar. 

f  BoLixwxABda,  a  ,  f.  personne  qai  solen- 
nlee,  qai  eelebre. 

Solbmbixab .  a.  a,  solenniser :  celebrar  arec 
solennita.  Celebrex,  louer,  exallcr. 

SolIbs •  ete.  V.  SoUmn$ ,  etc. 

Solxo.  V.  Sdto.Odo. 

f  SoUa,  V.  SoeV,  A&utumar. 
Solbboa,  f.  /.  Industrie,  adretse,  babUele« 
aaessa.  Ruae  adraita,  artiflee. 

8aUati,ae7«  9  gm,  iadustrienx,  adroil, 
debile,  lafeaieux.  Ruse ,  um ,  astaeieux. 

SoLtmTKMtHTB ,  ao>.  adroltament,  habila- 
BMOt,  a?aa  flaeste. 

96hm ,  t.m.  pieee  de  bola  4  laqaeila  on  at- 
Ucbe  le»  b<saff  qoandeaeaeatptole  plateTWia 
couple.  V.  Combi*. 

8oUtA ,  a.  f.  aeatetle  talllee. 

BOLiniBO,  A ,  p.  p.  de  SoMrar. 
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SolstrAr  ,  •.  a.  ipeler  :  nommer  et 
bler  les  lettrea  uui  oompasent  an  mot. 

SOLEVAHTÄB.  V.  SoerQMST. 

Soleva a,  v.o.  aoulerer,  hauaser. V. Satta» 
mr9  Supportar. 

SöLfkyi.f.  musiqae:  Kicnca des  aons. Kala 
de  mujique. 

SolfAi,  o.  a.  (<•  da  r*L)  aitacber»  eaüer 
daaoaglau,  ata» 

Sourtia ,  alc.  T.  Soifdmr9  elo. 

SoirwADO,  a,  av  p.  de 

ScarxjA»  t  a.  «.et  a>.  aalHer?  eaameraa  i 
auai  les  noiee. 

Solfijo  9u  Solfbio, f.  m.  aalfafB :aaai 
klage  dea  aale*  4a  aauiiqaa ;  aiad«  da 
aalesvda  lear  ?alear9  des  iaiarvalles  an 
eauxt  elenoDta  de  U  masique  vacaie;  l'aetMa 
da  eolfler. 

Solpista  f  #.  2  fta.  babile  eaasiaiea  j  compe« 
sitaar  de  masiqae.  Celui  qui  aolfle, 

S6lb a ,  #.  f.  (f.  4hi*t. aal.)  aole ,  Mnaada. f. 
Pmtnifa.  —  $$pinho9ü  do  Aor/e,  la  0et,  ea 
pieaad.  iL  Sorte  d'aneienne  armare. 

8olhado,#.  m.  V.  Seihe,  «Soärodo,  Paei- 
aiaa/o. 

Solbär,  ete.  V.  Sohrod*r%  Asmmlkmr. 

Solbbibo.  V.SeaJftetra. 

8olbo,  #.  m.  (f.  a?B«t<.  aa4.)  *  piie  s  paistea 
alaaroaeete.  V.  Pmlna*.  —r*i9  t'etiurgeeo  er- 
dtaaire.  it.  Plancher,  parquet.  Plaeebea  paar 
plaacaeier,  parquatar,  etc.,  boia  da  aoiaga. 

*  Solba  ,  a.  f.  »orte  d'aneienne  etofle  da  laiae 
graaaiare.  V.  8uK; 

8olicita<;aö,  #./.  sollicilalion  :  acUaadesol> 
Heiler ;  instigation ,  instaace. 

Solicitado,  a,  p.p.  de SoliciUtr.  aa>.  So* 
licite.  jr«M—t  raabereaä. 

SoucrrAüda,  a,  f.  peraoana  qai  aallicüe. 
Soüieiieur  de  proeee,  eta.  V.  8alicHamt&. 

Soücitambutb  ,  adv.  avec  aolliciUida,  aaiay 
empresaemeat;  aoigneasanent. 

Solicitantb  v  otf.  2  ft».  p.  o.  da  StUcUsT. 
Qui  sollicite.  Sollicitcur.  Oa  ladil  surtoatd^a 
confesseur  qui  cbereba  a  aedaira  sa  pieaitaate. 

SolicitAb  , «.  a.  sollielter :  prendr«  sota  aTaat 
alTaire,  la  pouraairre ;  inaitar ,  exeller  4.  iß§-) 
Solliciter  une  femme ,  l'engager  a  repondra  • 
aotre  patsion.  — ,  poataler;  demandof  (aite- 
ment,  avee  inataaea,  obereber  a  obtcair.  Re- 
chercher. —  Aoarar,  ete.,  eearir  apraa  laa  baa- 
nears,  etc.  —  etwa  a*e*a/df  a  mteim,  btigaer. 

SoLiciTAB-sx  (a>), «.  r.  a'inqttiaie^  aa  faa- 
cierde. 

*  SoucitidAO.  T.  SolicUude. 

SoüciTO,  a,  *4j,  soigneaxy  dillgeot,  aja* 
presse,  aasida,  aanriabla.  Caagfia,  iaqaitt. 
Jmdmr  — ,  •emprasaer,  ae  donaet  da  moare- 
mant. 

Soliqtödb,  #.  f.  solltcilade,  sondi  saiain- 
quiet  oa  «ffeclaeax  j  iastanae  .  i 
dalte. 

Solioadb.  V.  Solide*. 

t  SoLiai«!*.  (I.  dbaaf.)  ?.  Vmmti 
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86u»am£kti ,  ode.  solidement  :  arec  soli- 
dlle. 
SolioaI,  f.  f.  telitode,  lieo  deatrt, kdieoUo. 

Souiii,  f.  o.  eeneelider,  afFemir.  (ßf.) 
Aneoyer  iwr  de«  preoree,  dtt  raisens  solides  j 
cöi  robote  r ,  ooaSnocr ,  fortifier.  Figer,  epeia- 
»h?  (dt»  liquides). 

66ueio,s.i!i.*e*letle,  petit  honnetdopro» 
Ire  qtti  «e  couvre  qoe  le  haut  de  I«  Wie. 
i  Snuotx,  $.  f.  tolidite :  quellte  de  oe  qol  eil 
solide,  au  propre  et  et  fgure. 

Souoissmo  ,  a  ,  a4j.  $up.  de 

SotiDO ,  a,  ßdj.  solide .-  qui  n'est  pas  Heide; 
loog^  largo  et  prorend ;  qui  a  de  Ib  eensietaoee; 
cpaf  «<eet  pae  fragile  eu  peil  dereble;  (ßf.)  qui 
■'est  pae  fref(ilo ,  ni  fein,  ni  chimerique ,  nl 
frivole ;  (Cd.)  rrai,  reel,  effeelir,  eonetant.— , 
ehtf|  (ßf  Jeppuye  hi  des  prieeipee  eerleine  ,e*c. 

Solido,  #.  m.  lolide:  eorpe  ferne,  dur; 
eorpe  i  iroto  dimensions ;  {ßf.)  ee  qe*H  y  a  de 
Mf  «d'otHe. 

Stuten  (In),  t.  m.  (mit  lef.)  sottdalreraent, 
d'une  maniere  aolideire;  tous  ensemble;  un 
sool  ee>  ptasfears  peor  touf .  Oertevede ,  Cau- 
fdO  <•  — ,  (#.  de  prmt.)  Obligation ,  eaulion  soll- 
dairerqui  rend  plusieurs  coobliges  caolionf 
les  uns  des  autree,  qoi  eblige  solldairement. 

Soüreco ,  a  ,  «4/.  (poH.)  qui  foit  la  elarte  da 
eeleil, 

BotiLÖooto,  f.  m.  solitoque,  monologoe,  dis- 
coors  de  celai  qui  parle  seul. 

8euai6,  f.  o».  sublime  corroeif,  deotoxjde 
de  naercure. 

SotmnAbtrtA  ,t.f.*  marteaa  de  carrier. 

•}•  SouMiiia,  v.  a.  doler  (du  bois),  taltler  (la 
ptefre)  ao-deesous  dfone  ligne  traeee. 

96tTü,f.  m.  Irene.  (^?.)#  Roy  nute,  pulssanee, 
aoufcraincte,  domination.  LH  de  justice.  Haut 
data.  O  —  poro,  (pott.)  le  ciel. 

Sourat,  m&j.lftn.  solipede .  qui  n'a  qu'une 
corneae  pied ;  quia  le  pied  en  solc.  —  s,  s.  m.pU 
eettpfdes,  genrt  de  qoadrapedes. 

f  Soutaiia ,  #.  f.  Ter  solltaire,  lenia. 

ieuTituatiiTB,  ede.  aolilairemonC. 

Solitario,  A,  et?,  selilaire  :  qui  est  seul, 
eine  a  etre  aeol ;  qui  (uiile  roonde ;  retfre,lsole, 
detail  (Heu).  #.  m.  — ,  aoaehorete,  ermite,  qui 
rilaeul.  — ,  diamant  Isole.  Pdttaro  — ,  merle 
de  röche,  passereau  solitalre,  Rttirc  — ,  ermi- 
te«e.  Ifmi  — .  V.  Soliidri*. 

+  $OLiTACRftUAS,  #.  f.  p(.  (t.  (Vanl.)  feu?s 
qeueqeeiraales  ou  l'oo  offrail  aus  dieux  des 
Yie^mes  laut  eoiieres. 

Sourdefl.  V.  SoUdadt,  SolldOo. 

SoixiMsri,  etc.  T.  Sotim**,  etc. 

8ou.iYi»,  etc.  T.  SoMteor,  Sotrfuer,  8*p- 
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ffOUJCJTAft ,  etc.  T.  Solicitar,  etc. 
84iOp#. ».  toi,  lerrain.  y.Chäo.  (I.  darnn«.) 
Mo :  mofeeai  Jone  oai  cbinle  per  un  seuL 
Somkisa».  V.  SfllogUar. 
Solamjl.  V.  S§iamim* 
•8ou>aciAö.  Y.  Cirurptp. 


Solposto,  t.  tu.  le  coucher  du  soleil.  V.  Sol. 

SoumaU, «(/.  t  feo,  eolstieial,  des  sol- 
sUeea ;  qoi  a  rapport  aui  aoletiees. 

lOLtnciO,  a.  es.  solstieo  i  point  oü  le  soleil 
est  le  plus  elotgne  de  rdqoaleor,  et  e 6 11  sem- 
Me  stalionnaire;  epoi|ue  od  cela  a  lieo. 

Solta,  t.  f.  entraves  pour  lea  chevaux.  (ßf.) 
"Uen,  attaehe.  Qoeeraraf —#,  (ßf.)  roropre 
loa»  les  Kens  aoraux,  meeonnaltre  tooles  lea 
eoorensncea,  perdre  touie  reteaoe. 

Mlta,  t.  f.  1'aeUon  de  deller,  de  Ucber. 
BoMfs  de  reehange ,  de  relais.  Lieo  oü  hon  de- 
telle  lea  berafe  pour  lea  faire  paHre.  (!•  de 
otfner.)  Laisscr  courre. 

f  SoltAdo,  a  (V.  S*ll9),  p.  p.  de  Joilor. 

BoltadOr,  t.  m.  eelui  qoi  deile,  qui  detaebe; 
qol  resoot  (une  questloo,  ote.)« 

BoLTAHtim,  ede.  ▼iieeaont9  proMptemont. 
Llbremeot,  sans  embarras,  aglleeaeitt.  (/le.) 
Librement,  lieeneieaseaaent. 

BOLTAiffai.  V.  Sultamim. 

Soltaö.  V.  Soldäo  el  Suitäo. 

SoLTia ,  o.  o.  delier,  delaeber.  Lieber,  des- 
serrer,  denouer,  lalsser  aller.  Lieber,  deliTrer, 
elargir,  metlre  en  liberle,  relicher.  Besondre, 
deeider,  expliquer,  eclaircir.  Manifester  psr  des 
signes  exterieurs  ce  qui  se  passe  en  dedans  de 
nous.  —  e  Hso,  eclaier  de  rire.  —  e  pranto, 
fondre  en  pleura,elc.Remettre(unedet(e,etc), 
aflrancbir  (d'un  impit,  etc.).  Laisscr,  abandon- 
ner. Se  desisler,  renoncer  i,  ne  pas  poursui- 
Tre.  (auf.)  Permetire.  —  ©#  Hqves ,  eorrlr  les 
dlgoes.  V.  Diqu*.  —  ootixades,  roropre  des 
amities.— palavras ,  lieber,  proferer  des  mois. 
— o  wntre ,  purger.  —  nuptrot ,  soupirer.  —  a 
dfoido,  (ont.)  renaettre  une  detle.  —  a  dijßcul* 
dode,  resoudre  une  difflcutle.  —  e  prita  (dfa- 
fu*)L lieber  la  bonde  d'an  etang,  etc.  —  a  ri- 
df«.  ▼.  ce  raoU  —  e  tfor%  etc.,  lieber  Taotour, 
etc.  —  at  afuaty  faire  jouer  lea  eaux.  —  o 
roup*  ou  rtmpai,  detrousser  sa  robe,  ses  vi- 
temeota ,  etc. 

8oLTAa-stf  e.  r.  se  delivrer,  briser  ses  liens ; 
se  dechatner.  £chappcr.  (ßg.)  Sabandonner 
ao  vice,  i  la  debauche,  etc.  Se  dibaucher. 
—  am  palatra*,  parier  Sans  relenue.  —  em 
Imjwriat  contra  alguem,  se  dechatner  contre 
quelqu'un.  —  em  vento,  (ßf.)  s'en  aller  en 
furoce. 

*t  Solt£irahei«te  ,  «de.  librement ,  sans  em- 
barras, agilement. 

Solt£iro,  a,  adj.  et  s.  ectlbaUire :  llbre, 
qui  n'est  point  raarie.  Gereon,  (ant.)  Llbre,  in- 
döpendant,  qui  ae  pcrrael  tout.  Molker —a, 
lllle  non  marice ,  demolselle.  (auf.)  Fcrame  ga- 
lante, courtisene. 

Solto,  a,  p.p.  irr.  de  SoUar.  aif.  Delii, 
deuche,  lichi.  £largi,  mis  en  liberte.  Libre, 
tndependant,  degage.  Vite,  prompt,  leger. 
(p.  «#. )  Detendu.  ßpars,  en  parlanl  des  che- 
reox.  ( ßf.)  Libre,  qui  se  permet  tout;  libre  en 

{»arotes;  deregle,  diseolq,  licenejeux.  —de 
ingua,  medisant,  impudent,  roauvaise  langae. 
ILriifiui  — e,  maortiae  langue.  Kid«  -«i  vie 
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dissolue,  licencieusc.  Somno  — .,  profond 
meil.  IVrio—,  vers  libres ,  vcrt  blancs.  Anda 
o  diabo  — ,  ( flg.)  les  diable*  so  tont  dechalnef ; 
lout  est  en  confusion ,  scns  destus  dessout. 

Sultüra  , e.  f.  1'acUon  de  deher,  de  lach  er, 
elc.  'Elargissement,  dclivrance,  mise  en  li- 
berte.  Agilitc,  »ouples»e,  dexicrile,  etc.  Li- 
cencv,  dereglemeut ,  dissolulion,  döbauobe. 
Solution,  Interpretation. — de  venire,  diarrhee» 
devoiement.  Diser  o  tonko  e  a  —  t  dire  lout  ee 
qui  vient  a  la  boucne ,  parier  sans  uaenagement. 
Viver  n'uma  —  Uimilada ,  ? ivre  avec  une  li- 
cence  sans  bornes. 

Solu^äoo  ,  a  ,  p.  p.  de  Solucar. 

Soluc,  aö,  t.  f.  1'aclioD  de  delier,  de  detaeher. 
Solution ,  denouement,  eclaircissement  (d'une 
dilBculte);  resolulion  (d'unprobleme).  (f.  et* 
ehim.)  Solution :  union  ä  un  liquide  en  fondanl, 
sans  se  decom  poser.  Payeinent  final. 

Soli^ar,  v.  n.  sangloter;  avoir  le  hoquet. 
Tanpuer,  en  parlant  d'un  vaisseau. 

Solüco,  s.  m.  sanglol,  hoquet.  Tangage  d'un 
vaisseau.  Ter  —e,cttar  com— #,  avoir  le  ho- 
quet. 

Soundso,  ktadj.  sanglotant. 

Solltivo,  a,  adj.  Kl.demid.)  dissolvanl,qui 
a  la  vertu  de  dissoudre;  fondant;  laxatif. 

Solüto,  a.  V.  Solto.  Orafäo  — a,  (p.  im.) 
prose. 

Soluvel,  adj.  2  gen.  soluble,  qui  se  dissoul. 

f  Solvente,  adj.  2  gen.  qui  a  acqnille  sei 
dettes,  et  qui  est  en  etat  de  pajer  Celles  qu'il 
contractera ,  solvable.  p.  a.  de 

Solver,  v.  a.  (taiM.)  detaeher,  elc.  V.  De- 
iatar.  Resoudre,  dissoudre,  etc.  V.  Betoher. 

Söm  ,  f.  m.  son :  Vibration  des  corps  sonores, 
de  l'air;  ce  qui  frappe  1'ouYe.  Ao  —  de,  au  son 
(d'un  Instrument),  ißg.)  au  gre ,  selon ,  d'apres. 
Em  — ,  de  facon,  de  maniere.  Em  —  de  paz, 
(flg.)  avec  nn  air  pacilique.  Dixer  alto  e  bom 
— ,  dire  lout  haut,  haut  et  clair.  Sem  tom  nem 
— ,  (fam.)  sans  rirae  ni  raison,  a  tort  et  a  tra- 
vers.  Bailar  ao  —  que  se  loca,  {Hg.)  s'aecom- 
moder  au  temps ,  aux  circonslances :  hurler 
avec  les  loups,  crier  selon  les  temps :  Vive  le 
Roi:  vive  la  Ligue !  Bailar  m  qualquer  — ,  (ßg.) 
cetier  a  la  premiere  impression,  tourner  a  toul 
vent. 

Süm  ,  Variation  antiquee  du  verbe  Ser,  pour 
Sou(]e  suis). 

Soma.  V.  Somma. 

Somäca.  V.  Sumaca. 

Somada.  V.  Auomada,  Altura. 

*  So* aha.  V.  Semana. 

Soxar,  etc.  V.  Sommar,  etc. 

f  SoMATOLOciA ,  f.  f.  somatologie ;  traite  des 
parties  solides  du  corps  humain. 

Söxbra,  t.  f.  ombre:  obscurile  causee  par 
l'iaterposilion  d'un  corps  opaque;  espace  prive 
de  lumiere;  sa  represenUlion ;  ce  qui  l'imite. 
•Ombrage :  astemblage  de  branches,  du  feullles 
qui  donnent  l'ombre.  (flg.)—,  protection,  fa- 
\eur,  appui;  pretexte;  petitdeTaut.  — ,  appa- 
rence  Tainc.  — ,  spectre,  (aoMme.  — ,  coaleur 


obscure  employee  dans  an  Ubleaa.  V.  Om- 
brina.  Fazer  — ,  donner  de.  Toanbrc,  nroiegtr. 
Faxer  —  a  alguem,  (fig.)  porter  oaabrn»  a 
quelqu'un  :  on  le  dit  d'un«  penonne  <|ui  en 
eelipse  une  autre  par  son  nieriie.  A'  —  dt*  iß§.) 
avec  l'appui  de,  aous  les  auapiett  da ;  tmu  ptv> 
texte  de.  Pör  d  — ,  (fam.)  meUre  en  priaaa. 
Nem  per  —  #,  pas  rombre,  point  du  to«c9  &**> 
eune  maniere.  — f ,  pi.  ombres,  eoulnart  tb- 
scures,  en  peintnre;  obscurile,  ttnebrea.— t 
dos  morloi ,  ombres,  manes. 

*  SoMBRAgÄa.  V.  SobracoT. 

SOMBRZADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Sombeeae,  c  a.  ombrer :  melln  les  Mihni 
a  un  tableau.  Ombrager :  donner,  faire  de  l'at> 
bre. 

f  SoüBtEitA ,  $.  f.  petmaite,  plante. 

SoMiEtiEEiEO ,  f.  m.  cbapelier « coiui  qni  CeU 
et  vend  des  chapetnx. 

SoMBEuaiNMO,  a.  m.  diu.  de  Somhreiro.  — 
de  mdo  ou  de  toi,  petit  paratol  de  daane,onv> 
brelle.  — *  do  ielkado,  nombril  de  Veaas.  ?. 
Conchilloe. 

SoMBEtiRO,  #.  m.  V.  Ckapdo.  (/Lg.)Ceapi 
donne  de  lorubre. Nom  d'un  poisson  mww 
trueux. 

Sombrerete,  di».  de  Samhreiro. 

f  SombrJa  ,  $.  f.  oiseau  qui  resaemble  a«  et- 
chevis. 

Sombrirba,  #.  f.  dim.  de  Sombra.  Petüt 
ombre. 

SombrIo,  a,  adj.  sombre,  obsenr,  ombrags 
(ßg.)  Tacilurne,  melancolique,  monie. 

Sombröso,  a,  adj'  sombre,  obsenr.  Qui  dottt 
de  Tombre. 

Someiros,  «.  m.pl.  sommiers  d'impfioMrie. 

SoulnoSy adj. igen,  infehear,  de  moineVt 
Ttleor. 

Somentb,  adv.  seulemenl;  rica  que.  JH» 
— ...,  tenäo  ou  nuu...,  non-seulement..,  nuis 
encore...  —  otmeninos,  etc.,rien  qae  Jt«  et- 
fanls,  etc.  Y.  Sequer.  £xceple,  bormis  (emL 
Tdo  — ,  uniqnement,  timpleoient.  Atemeetkar- 
te  —  cvmtigo,  ne  prendre  conseil  quo  de  m  1Hb> 

SoMERGiE.'  }  V-  S*9m*r9*r>  «k- 
Soheter,  etc.  V.  Submetler,  Sujeilmr. 

*  SotiiCBAS.  V.  SemiekoM. 

*  SoxicHO.  V.  Submiao. 
Somir  ,  etc.  Y.  5umtr,  elc. 
Somissäö.  Y.  Submiisdo. 
Sohitegaria,  f.  /.  (I.  vulg.)  ivarice,  M* 

nerie.  (anr.)  Sodomie. 

Somitego  ottSouiTico,  a,  e.  (f.  vutg.)  aTaft, 
crasseux,  vilain ,  chiebe.  (emi.)  Soatoodle. 

*  Somitiu£nto.  Y.  Submelimenio. 

Somma  ,  #.  f.  somme :  quantite  <fargefit;  rt- 
sultat  des  sommef  ajouteex;  addition;  total, 
ensemble,  porüon.  (fa.)  *  Abrege,  recapUal*- 
tion,  sommalre,  sabstance,  etc.  T.  Smmma, 
So*nme  :  vaisseau  marcband  cbiooit.  —  4» 
gente,  foule  demonde.  —  de  «Mitt,  feolede 
maux ,  des  maux  a  l'inflni. 

SoM»u»o,A,p.  p.  de 


l 


SON 


SüP 


HO» 


1a,*.  *.  Sommer :  trourer  I«  somme  de 

n  quanlites ;  additionner.  Abreger,  re- 

■•  n.  Monier  a.  Cotrim  de  — ,  tddition , 

m  d'arilhmetiqoe. 

ae-se,  v.  r.  V.  ÄMnewr-M,  dfrmr-m. 

Iaio.  T.  Summario. 

niMtirro.  V.  Submettimento,  Sujeic&o. 

asmuüsmo ,  #.  «i.  toranambulitme :  etat 

■ambule ;  reve  en  actfon. 

imoLO ,  a  ,  adj.  et  #.  lomnambule :  qui 

»arle  en  dormant. 

irsBO,  a,  adj.  somnifere  :  qui  pro- 

qui  cause  le  sommell. 

Irio,  s.  m.  petit  sommeil.  dim.  de 

o,s.m.  sommeil,  somme,  repos;  en- 

MpitsemenC  des  sens ;  grande  envie  de 

;  (/le.)  indolence;   Illusion,   insensi- 

I.  de  bot.)  — ,  etat  cfune  fleur,  d'une 

]«i  s'estfermee.  -Ww,  sommeil  leger. 

fo,  sommeil  profond.  Dormir  a  —  soffo, 

d'un  profond  sommeil.  Levar  todm  a 

■ss  — ,  faire  sa  nuit  tout  d'une  pieee. 

f«e  /oseet  — ,  des  contes  a  dormir  de- 

olkrcia  ,$.f."  assoupissement. 

olerto ,  a  ,  adj.  accable  de  sommeil , 

, ,  endormi. 

UTK.  V.  Simonie. 

i jas.  V.  Soolktu  ,  Pemdeiro. 

»cu,  #.  f.*  ton  de  musiquc.  V.  Conto- 

m.  V.  Soante ,  5onoro. 

rA,  #.  A  sonate  :  piece  de  musique  in- 

itale  ou  pour  le  piano. 

(Cio,  t.  m.(t.de  bot.)  V. Serralha. 

k,t*f.  sonde  :  Instrument  pour  sonder 

es,  les  voies  urinaires ,  etc. ,  pour  con- 

■  profondeur  de  l'eau ,  etc.  (I.  de  mar.) 

.  de  la  mer  dont  le  fond  est  connu ;  fond 

ehe  la  sonde.  Tomew  •  — ,  sonder,  au 

etao  Agare. 

abo  ,  a  ,  p.  p.  de 

ab  ,  e.  a.  sonder :  chereber  a  connattre 

mdeur,  la  nature  du  fond  par  le  raoveo 

»de ;  mettre ,  employer  la  sonde  dans 

je,  etc. ;  (flg.)  Ucber  de  connattre  ( l'in- 

,  la  pensee ,  etc.)« 

ibabeka,  f.  f.  (f.  de  mar.)  ligne  de 

la  sonde  elle-memc. 

»es,  Variation  antique  du  verbe  Ser 

4e  (  tous  etes ). 

qabamemte,  adv.  en  cachelte,  furlive- 

AAto,  A,p.  p.  de  Sonegar. 

OADÖR ,  a  ,  s.  celui  qui  cacbe ,  qui  recele, 

iie,receleur. 

«amerto  ,  s.  «i.  reeelement :  actlon  de 

,  de  racher;  soustraclion  frauduleuse. 

«iE,  v.  a.  cacher,  receler,  toostraire; 

,  nier.  —  cabedaes  e  obrigaeifes  aetivas, 

omm.)  detourner  des  clfels  au  prejudice 

creancier*,  detourner  leurs  eflets,  les 

uüre  frauduleusement. 

pOftT.-r*. 


f  Soreteae ,  e.  o.  et  n.  {burl.)  fdirc,  reciter 
de«  sonnets. 

Sorbtista  ,  r.  äs.  faiseuc  de  sonnets. 

Soreto,  f.  m.  sonnet :  ouvrage  de  poesie, 
de  quatorxe  vers;  deux  qvatrain*  et  dem  ter- 
cets. 

Sonbado,  a,  p.  p.  de  Sonkmr. 

Sorradör ,  a  ,  #.  songeur,  oelui  qui  racont , 
ses  songes ,  qui  y  ajoute  foi;  reveur,  qai  reve , 
qui  s'abandonno  aus  reveries. 

Soürab  (com  ,em,9«6  ),*.«.  et  n.  songer, 
faire  un  songe ,  rever.  (flg.)  Rover,  laisser  error 
son  Imagination;  mediter  Mgeremeni;  dire  de« 
exlravagances.  —  com  atguom ,  rever  de  quel- 
qu'un.  Sonkei  com  men  put,  J'ai  reve  a  mest 
pere.  üem  tonhdl-o,  n'avoir  pas  la  moindre 
pensee  d'une  chose.  Udo  tonho  om  outrm  cou$m, 
je  ne  rete  que  cela ,  e/est  mon  ret e. 

Soüho,  a.  es.  songe,  re>e.  (fig.)  — ,  eboee 
vaine  qui  passe  rapidem  etil.  («*.)  Reve  :  espeir 
mal  fonde;  idee chiroeriqoe.  Nempor—s,  pas 
raeme  en  songe.  Bm  — $  ou  entre  —$,  en  songe, 
en  dormant.  it.  Pet  de  nonne,  espece  de  bel- 
gnel. 

Soüi'do,*.  m.  son,  bruil,  fraeas.  Timbre. 

fSowlL,  $.  m.  (f.  d'Aiie)  titre  U'honneur 
chez  les  Persans. 

SoifipRDE,  odj.  2  gen.  (peel.)  qui  fait  du  bruit 
arec  les  pieds. 

Soro  ,  etc.  V.  Somno ,  etc. 

Soröbasibrtr,  «dv.  d'une  raanlere  sonore \ 
harmonieusement. 

Sorobbrto.  V.  Somnortnto. 

Sororidäde,  i.  f.  qualite  dece  qui  est  so- 
nore, harmonie. '  Resonnement. 

Soxöbo,  a,  mdj.  sonore  .-  qui  a  un  son 
beau ,  agreable,  ec latent ;  ronflant.  Resonnant, 
bruyant.  0—  da  tos  ,  la  netleto  de  la  voix. 

Sonorösamentk  ,  «de.  harmonieusement ; 
d'un  ton,  d'une  voix  sonore. 

SoHoaöso,  a,  adj.  sonore,  resonnant.  V. 
Sonoro. 

Soroute,  s.  f.  'erepuseule  du  wir,  la  nuit 
fermanle. 

So^sa  ,  s.  f.  simplief te  aflectee.  Pda  — ,  en 
sournois. 

Somsicb,  f.  f.  simplicite  aflectee. 

Sorso,  a  ,  adj.  tln,  ruse,  dissimule,  qui  af- 
fecte  un  air  de  simplicitc,  qui  fait  le  niais; 
sournoi*,qui  rarhe  cc  qu'il  pense;qui  medile 
le  mal  eu  silence. 

Sorso!*etf.,  i.  m.  quanliic,  nombre,  proüo- 
die  d'une  langue.  fig.  Ton  de  voix  railleur. 

"Soo.  Y.Sob. 

*  Söodks  pour  vöt  soit  (  tous  4tes). 

'  Soopc.  V.  Sobpi. 

SOpjt,  t.  f.  soupe,  potage :  tranches  dt*  pain 
trempees  dans  du  bouillon,  etc.  —  de  efnAo,  de 
catatlo  cantado,  soupe  au  vin,  soupe  a  llvro- 
gnetso»pcau  perrmpiel :  pain  Irempe  dans  le 
▼in.  Molhar  a  — ,  tremper  la  soupe.  Btbado 
como  uma  — ,  soül  comme  une  grive.  Betmr 
feilo  uma  —  ,  elre  trempe  com  ine  une  HOupe, 
«Ire  mouillc  jusqu  ä  la  cbemise ,  perce  jus- 
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paiu  üc  quplqu'uii. 
SuMBi   «  f.  /rtm.Jheaur.oupdoioupa. 
Sarii.   harL)\  lieitrrüa. 
Mnpiro  i.m.roupmrlc»  leueiBOüBiwdi 

Sopü.j.  m.  V   i«miriiir.Jo       «opr««. 

Sopeado.a.p.  *>.  dt  Sopciir. 

Sopf.ipOii  ,  «,«(/.  itj.  quiirpi)mG,qu[  JU 
wijetli',  rte. 

SoruBlRTO,  ».  m.  aetion  <io  oonlenir,  dl 
rpnrimer,  etc. ;  «MjeliiMameiit- 

fror-mi  <■.  o.  foultr  uu  pledi;  »iigjalllr 
eonlenir,  riptimpr,  toioutime  opa«4er.  (r>)-) 
Dominer,  KaurmanuVr,  ujattrjiiHr r. 

•SnrtK.V.Sapt. 

SuptfiRA,  j.  f.  soupltra  :  Tase  po 

Sorfrito,  t.  m,  toupier:  ranngcur  de  snupe. 

Pirtüiu. 

SupiIsa.  V.  Sotpcua. 

Socen  i  noo  i  (  aö.  V.  .1 

Sorr.sino,*  p.p.rie 

SofESis  p.  u  soi  p.'Sfr  :  »oulcvrr  uacotps 
pour  per  <J«  ■<»  puiik.Ilraiidir,  ineltie  < 
•rale  lenir  *n  ».|itliLrp.  i/ij.j  Hunncr  ov< 
ieonom«.  [Uni.)  Soulirir. 

ftiu  Ji-at  v.  f.  »e  Irnir  en  tquilibre.  PI; 
lief,  rn  patliiiLiiei  nisc.iui.  (cum)  Etrecoiiln 
hilanc^ ,  eire  coinpeiise. 

dope-hak,  v.  a.  a(  aj.  uacer  :  IrenipCT  (dt 
Iranchei  de  pain  )  üaus  U  jmea. 

Supu  eti«  .  «.  m.  juc«  chei  Icü  juifi. 

MTA» 

Sopri*  V  I/o -i (i topAin. 
Sopitiiiu,  i.  m.  lophiimc  :  argurneat  esp- 
Uaux ,  qui  Df  gancliii  [Mi     Sit. 
>■  .-.!■    i,     n.».  faire  des  upbiimei. 
S.ii'üisKinco,  »,  «4/.  qui  suncerne 


SoFIlilTl ,  1.  M.  Wptlista 

prineip» I einem  enlrr  Ins  pr 
qupi  ulSucnlü;  rhüleur; 1 

SopiiuT.iKii  ok  >  arpulio,  fauise  lubtl- 
StiPHiiTiKi»  i.f.  I  litt  .Jans  le  dlieaurj, 
dan>      raisonc  niicri  t ,  lopb  » tiq  nrrie. 

SopnisTiciDO   A.p.fi.  df  SopAülirar. 
S"i-ii.r.7pi..in..M t;.  ojp.  d'une  inauiera  h- 

philllquo. 

;■■  iii'.ni  i-.    v.o.  ein.  sophiiliquer  :  lübli- 
Uttttltiaai*. 

■  ■    .  .   udj'.  iopliii[[i[ue:  trompear, 


i(n 


mt). 


tSopHua-SO,  i,  adj.  de  Sopaocle,  pgele 
|Tk. 

täopBOaufii,!.  f.  5opbon.n™«.-niinl«,if- 
facutionde  pblBSophw.daaageue. 

BomhohIsta«  r.  m.pUf.aVaiM.iiopbfgnif 
IN;  ceDMnnlAlhefiu. 

Soriniu,!.  /:  diät,  de  Spm.  Finita  toape, 
Mapclriande. 

SoriaTA.V.  Saprira. 

Sontinn,  A.p.p.än 

Storni« ,  t.  a.  «pMuptr,  ciidorniir;  tnspen- 


l,  ao>.  MpariTen,  »apefilqu: 


SOft 

dre,  ciluier  paar  an  learpl  ;de»danlenr»  ti- 
guW.des  paiifoai  Tlolenlei  eW-%  <JI|T')""" 
rtcTipr Teclat, le>  prägte». konuri »Tu ml. 
d'une  sediLion,  «W-:  «otnprlmer  tlooffer. 

-■■i'ii'i,      ■ii.y.  aHODpi,  .■üJorim    appFunu. 
V  SapUar. 

SoposTAiiSei,  j.  f.  polsli  »at  in  iwl  paar 
lerere  ranarqaet 

SoroMTiK,  Diente  de»  pointtKuiK 

mal  pour  lo  faire  remirrjner. 

SOPOH.  V.  Solop'irtl  Suppör. 

'  SoptHADO.  V.  Soporiftro. 

Soi-otiATiTO,  i ,  adj.  »oporjiif .-  qmlali Ttrti 
d'endormir. 

SoPOBifEKO,  j  . 

qui  fail  dormir. 

So  PO  SU  AI  ,  e.  i 

SoponoiO,  *,  mdj.  MfRMUi  qnl  tu*  » 
niwupiiumcnt. 

'SOPDKIAkUTO,  t.  ■.  antrauen.  T.  M»- 

Sopo*Tii,etc.  V  Supportar,  ele. 
Sopöjto.  V.  Ssppoilo. 
Sopnino,  i ,  p.  j.  d*  Saprar. 
Surr.ADos.,1,'.  •uuUltnr,  celui  qui  *«]». 
''/*?-"■  Rouic  feu  :  qui  «ouhle  Ic  (cu  dt  la  dn- 

Sni-uip  ,  s.  «.  ||  %.  iiiufflcr.  V.  Auoptr 
Ebrouer  s'ebroaer,  eh  parlan  du  chefii 
Siii'm  .in.  V  Apreidr      Surprc+dtr. 
"Sop  l, .,(, .iü  eic.V  SuppUcafda,tu. 
SufiL».no  aMM-elorfedeioielrt»'-  ' 

Sotkiulii ,  a.  f.  '-iiijv  |,t  jl.liiv. 
SopniR.V  Suprir. 

'    T  Jireyro.- 
' da  Chi 


,».  n.  uiui  i(e  DMDcnalr  «ni  >• 

SobuCti,  i.  at.  refouLoir  -.  iotlrmBuM  fl 
iuircrlese*oön*,—  de  ernte  f_t  ii— f.n 
faulsi  J  cardi. 
Soqi  itear  ,  ■.  n.  refaaler  «vee  le  nfnbir. 
Soutii , «.  a.  ( i.  hir/.;  pununer  en  wrkrw. 
San.  V.  5orvr. 

Soni«,  «.  n.  cuiiTerlir  rn  pelll-lalL 
tmADj  .  ..  f.  rrnlta  epara. 


f  Sorbonn 
eulip  ilp  iri.'oTosiei  Pari* 


:  ma1tn  a>  n  1*- 
'Jl^.j  cetle  S«obV. 
-.aorbaBDiitoi  Mni. 


i.  V  fop 


SCMUM         i(l.*Vd»tr.)B 

SuKDiciK.i./:)  deipU«. 

Süuniiii.iiLsu,  oa>.  sord  id  rmeot, 
SoiiDiitfci  «u  latcle,  nulrvofirMa.i^f ' 

äoBnotiA  *./„     Impureie.eLc.Sotaiitw^ 
''k'|ninr-ii(>  .TTirice. 
Soamao,  i,mV.  uTe , BUlptaare. f jtj.J I* 


SOR 

par,  indecent,  scandaleux.  Sordide,  sale,  vi- 
|aiii;eiasseai,  ntesquin;  vil,  bai.  Imcto—, 
pardide  inlarat. 

f  So*ja,  #.  A  (f.  d§  pJoa.)  Sorte :  Tille  de  U 
WaiUa-Cas  Ulla,  en  Espagne.  it.  Borte  de  bare. 

f  SorjAmo,  4 , «(/.  el  f .  de  Sorte. 

SoarriJ,  t.  m.  (t.de  log.)  sorite :  argumenl 
forme  d'an*  seile  de  propositions  accumulees, 
Ifteabereates  (Mim  eilet. 

f  Sorüscaj,  $.  f.  (i.de  giog.)  Sorlingaes  t 
fJee  d*  U  aftla  dt  CornaaaUles  Um <0 

Sorha,  f.  f.  lenteur  A  agir,  noncbalanee. 
iig .)  Flegme,  lenteur,  pareafe  affeetee.  #.  el 
«•>•  2  peil.  Lent,  nonchalant,  paxesseux,  lam- 

f  Soiaii9  *,  t>.  (ja.  **.)  lambiMr,  agir  len- 
tement. 

Soaiitifta,  Af  a4/.  Umbin,  qal  agil  lente- 
nenl.  V.  Stimm, 

jBfoo,  f.  ».  peüt-lait.  •  Soweit*  i  homeur 
streute  da  pericarde  oa  da  sang. 

SoäAdbo  ,  A.  V.  Ssrodio. 

Soromehbo.  V.  Soratmtnho. 

Sörob  ,  a.  f.  808 ur .-  tilrc  qu'on  donne  au  re- 
ligieuset. 

Soröso,  a,  o4j.  sereux :  aqueux,  Charge  de 
eerosiie. 

Sorprbjider ,  etc.  V.  Sitrpreader,  etc. 

SORRABADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Soarabär  , a.  a.  (ififii.)  baiser  toat  la  qoeue. 
(fa.)  Flagorner,  valeler.  V.  BajiUar.  it.  V. 
jgejaifitr 

SowiTi,  a.  aa.  A»  — ,  adv.  (ourJ.)  A  la  d*- 
rafeee. 

fkuuUTi»AiftaTi9  ad«,  adroitemeit,  mali- 
ajauuement;  a  la  derobee. 

Poriatkiro,  i,  «a>.  (Ami.)  malm,  rot*, 
.  a#*JDoit,  matoit,  espiegle. 

•  SoRRiigoM.  V.  S«er#pcJD. 

Jto*RftxvA,  «.  /.  (bmrL)  maloiterie.  Jf—  , 
petff  —  »AladArobAa,  avac  disaimulalion,  an 
faawuala,  an  lapioote. 

8oaRtLPO,A,oay.  (anrl.)matolBvlB,  rose. 

f  &qaa»Jjrr*,  aäy.  %  gm,  qoi  soarit  V.  JM- 


SOR 


H« 


aoAaW. 

SORR 


mftfao,  A,p.  p.  de 

Sorr{r,  e.  i».  ou— es,  v.  r.  »ourirerrire 
santaelaler;  marquer  de  la  oomplaisance ,  de 
l'amour,  da  raffection,  etc.,  par  un  aourire; 
jffaaanler  an  aiptci  agreable.  —  para  alguem , 
joortra  a  qoelqo/un. 

SorrJsö,  t  m.  sourls,  soorire :  ris  leger,  rts 
Bandes  tc ;  actioo  de  souriro.  V.  Sorrir. 

"Sorrobolbadöuro.  V.  Farredoiiro. 

Sorte  ,#.  f.*  sort  i  destinee  contideree  eoame 
eaato  dea  avenements  de  la  rie ;  effet  de  la  des- 
ffnee;  etat,  condition;  renconlre  fortuite  des 
frenements;  masiere  de  döcider  uae  ebose  par 
(ebatard ;  destin ,  ton  influence,  aea  decision», 
eHolle,  fortune,  (atalite.  Sorte;  claste d'indi- 
▼idas  et»  subdmsion  d'une  claite;  etpece, 
geareiUUfti^c,  l^cppt  $W,9M&ÜMi  qua- 


1U£.  Coup  bearaai,  coup  de  forione,  tu  Jen. 
L'action  d'attaquor,  d'agaeer  an  taareaa  an  lal 
Präsentant  un  manleaa ,  et  a'eaqalTtntlonqa'il 
vient  frapper.  Bill  et  de  loierie,  lot.  Boale  pour 
tirer  au  sorl.  Portion,  lot,  partaga.  JDe— ,  da 
forte ,  de  (aeonqae,  de  onaniere,  alnal.  Jh  prv 
mtir*,  i$g%mdm  oo  lareetVa  —  ,  de  premiere, 
aeeonde  <m  troiaieme  qaalile.  Deitmr—tj tirer 
au  sort.  Caber  em  ou  por — ,  fair  eai— ,  aohou? 
en  partage.  Cmo-lhe ,  fafo-Me  o  — ,  le  fort  est 
tombe  tur  tut.  Faxer  mma  —  ob  — *  oo  foura, 
altaquer  le  taareaa,  le  combattre  A  pled,  an 
rexoitanl  aree  le  manteaa  ou  aatre  chote  Aqnf- 
ralente.  B$td  laneeda  «  — ,  le  sorl  en  eat  Jett. 
Näo  ttiar  contente  tom  m  tua  — ,  eira  meeon- 
lentde  ton  aort.  Tvda  a  —  de  ontaiaM,  etc., 
toutes  aortes  d'animaux,  etc.  De  toda  a— ,  de 
toutes  sortea,  de  toutes  facont;  en  toutea  aar« 
tas,  en  toutes  manieres,  eto.  Proadtr  «Vata 
— ,  user  de  la  »orte.  — $ ,  pl.  loterie. 

Sorteaqäö,  a.  f.  V.  Sorteamento. 

Sorteado,  k,  p.  p.  de  Sortear.  oay.Tlre, 
Jete  au  sort.  Aasorti.  V.  Sortido. 

Sorteadöb,  a.  m.  celui  qoi  tira  ou  fait  tirer 
au  sorl. 

Sorteamento.  V.  Sorteio. 

Sortbär  ,  e.  a.  lirer,  jeter  aa  aort.  ballotter. 
V.  Rifar.  Pournir,  pounroir,  assortlr.  (Hg.)  V* 
Aquinhoar. 

•Sortbcar  ,  etc.  V.  Sorttar,  ete. 

Sorteio  ,  a.  m.  action  de  jeter,  da  tirer  au 
sort;  bal lottage. Assortiment;  prorislon. 

"Sorteiro.  V.  SorUador. 

"Sorte" la.  V.  Sorlija  tl Sortilh*. 

SoRTfto  aw  Sorteyo.  V.  Sorteio. 

SoRTioA,  f.  f.  (f.  seattf.)  aorlie:  attaque  falte 
par  les  assleget;  Isaaa,  ouvertore.  Peterne : 
fausse  porte  au  bas  de  la  courtine,  etc.  (flg.) 
Porte  derobee. 

Sortido,  a,  p.p.  deSorfir.  «#.  Assorti; 
pourvu. 

*Sortüa,  f.  f.  bagae;  bijea.  V.  Sortilha. 

Sortilbgio  ,  f.  in.  sortilege  r  malcflco  dea 
pretendut  eorciers;  eharme,  enchantemenl; 
aort,  diableria,  noaement. 

Sobtilbco,  #.  m.  faiseur  desortllegeSjSor- 
eier. 

•SoariLBA,  a.  f.  bague:  anneaa  qu^on  porte 
aa  doigl.  Anneau  de  rideaa ,  etc.  Correr  —p 
courir  la  bague.  V.  Argolinka. 

SoRTiMtirro,  a.  in.  assortiment;  prorisfon. 

Sortir  ,  v.a.  sorlirzobtenir,  aroir,  produire. 
Foornir,  poarvoir.  Arolr  en  partage.  —  iffHtPt 
sortir  aon  effet;  reussir. 

SortIr,  v. n.  avoir  ton  effet,  obtenlr. 

SortIr-si  (de),  c.  r.  s'assortir,  sa  pounroir; 
sa  fournir. 

Sordmbatico,  a,  udj.  sombro,  morose,  \t* 
cilorna,  meJancolique ,  rdveor. 
.    Sorta  ,  a.  f.  aorbe :  fruit  du  sorbler,  corme. 

SoryAoo  ,  a  ,  p.  p.  de  Sorbar.  adj.  Mal. 
Ptra  — o,  poire  bletle,  trop  müre,  A  demi 
pourrie. 

6oRYiit«.  a.  readre  bkt  (le  (rar«,  gaier. 
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Sorvär-sb,  v. r.  commencer  a  se galer,  de- 
venir  biet,  en  parlant  des  fruits. 

Sorvedouro,  i.  m.  gouffre. 

Sorvbdura  ,  t.  f.  action  de  humer,  de  boire , 
cYav aler  en  aspirant.  V.  Sorvo. 

SoRVftiRA,  *.  f.{t.de  bot,)  —  mdn»ay  *sor- 
bier  domestique ,  cormier  a  fruit  en  forme  de 
poire.  —  brava,  sorbier  sauvage,  cormier  sau- 
Tage,  cormier  des  oiseleurs. 

Sorysr,  v.  a.  humer,  boire,  avaler  en  aspi- 
rant;  avaler  a  petils  traits.  (fig.)  Absorber,  en- 
gloutir,  empörter,  (id.)  Endurer,  sonffrir  pa- 
tiemmenl.  —  o  ramho ,  —  peto  narix ,  renifler. 

Sorvbte,  #. *t.  sorbet :  breuvage,  composi- 
tum de  cilron,  de  sucre,  d'ambre,  etc.;  jus 
aucr*  de  fruits  frais  aveo  de  l'eau. 

gORYETEiRA ,  *.  f.  sorbeliere :  vaae  pour  geler 
les  sorbels ,  etc. 

SorvIdo,  a,  p.  p.  de  Sorver.  ad).  Englouti. 
(ßg.)  V.  Abtorto,  EtUevado. 

Sorvihho  ,  t.  m.  petit  trait,  petit  coup ,  pelite 
gorgee.  dim.  de 

Sorvo,  $.  m.  l'action  de  boire,  d'avaler. 
Coup ,  trait,  gorgee  de  liqueur.  Aot  — #,  a  petita 
traits. 

*  Sosaro.  V.  Detembaraeo ,  Resolufäo. 
Soslaio  ,  a .  m.  Ge  mot  n'est  usile  quo  dans 

les  phrases :  Ao  — ,  de ,  em — ,  de  biais ,  de  tra- 
vers. 

*  Söso  ou  Soso,  adv.  ci-dessus.  —  dtfoa,  sus- 
dils. 

Sosobrär,  etc.  V.  Sottobrar,  etc. 

KÄ-J  *•*■•--.-•■ 

Sospita,  ad),  f.  (poii.)  V.  Salvador*. 

Sosquinado,  a  ,  p.  p.  de 

Sosquirär,  v.  o.  incliner,  pencher. 

So  ssegar,  etc.  V.  Soeegar. 

* Sosso,  k,adj.  Pedra  em  — «,  pierre  tans 
eiment.  V.  Bntosso. 

Sossöbra  ,  #.  f.  V.  Sottobro. 

Sobsobrado,  a,  odj.  (/la.)  trouble,  agile, 
Inquiel,  ohagrin.  p.  p.  de 

Somobrar,  v.  a.  submerger,  neyer,  couler  a 
fond.  (/la.)  Troubler,  adliger,  cbagriner.  v.  n. 
Atre  en  peril ,  baltu  par  des  venia  contraires, 
en  parlant  d'un  vaisseau.  Faire  naufrage ,  cou- 
ler a  fond,  sombrer.  (/ig.)  Courir  hsque,  eire 
en  danger  de  se  perdre.  (td.)  Se  troubler;  a'af- 
fliger,  s'inquieler,  se  cbagriner. 

Sossobrbta,  f.  f.'mauvais  augure ,  guignon 
(au  jeu ).  V.  Grima,  Zauga. 

Sossobro,  #.  *».  "submersion,  naufrage.  (fig.) 
*Perturbation ,  inquietude;  peril,  danger. 

SOSTKRTAC.ÄÖ,        \  «  Suttent       ete 
Sostbrtar,  etc.  /  v- ÄW<«*1    » etc. 

Soster,  v.  a.  soutenir,  supporler;  appuver; 
(A^O  proleger,  souffrir,  endurer. 

Soster-se,  v.  a.  se  soutenir;  se  conserver; 
se  retenir,  se  soutenir.  Se  soutenir :  «Ire  forme 
tur  ses  jambes. 

Sostido  ,  a  ,  p.  p.  de  Sotter.  adj.  Soutenu. 

Sostimekto,  #.  m.  l'action  de  soutenir.  Sou- 
Uen ,  appui.  (auf.)  Maialien,  endeten. 


SOT 

Sostra.  V.  Cottra. 

Sota,  s.m.  postillon  qui  conduit  des  ebevsei 
de  voiee.  Garcon  d'ecurie.  Chef  «Fun  corpa  de 
melier,  etc. 

Sota,  f.  f.  ancionnemenl  c*etait  le  valet  ai 
Jeu  de  carte«,  Aujourd'hui  e/est  la  dame. 

Sota,  prep.  qui  enlre  dans  U  compeaniea 
de  plusieurs  mots.  Sous,  vice,  secend,  eist- 
cond. 

SotaalmirIrtb,  a.  rr.  viee-aniifal. 

f  SotacapitIrea,  t.  f.*? aisaeae.  vice  sjwinl. 

f  SoTACAPiTiO ,  a.  br.  limHeoani. 

f  SotacochIiro  ,  #. ».  coeber  ea  aeeetd.  f. 
Sotajt. 

f  Sötacomitre,  #.  1».  sous-eoBttUe  ^e  ga- 
lere :  argousin. 

f  Sotaem daixador  ,  §.  m.  «mfcMsadwi  aa- 
dessons  d'un  autre,  qui  le  remplaee. 

f  Sotaebtribeiro,  j.  m.  »ous-ecuyer. 

SoTiuiA  ou       i  soutane  :  haMt  long  du 

SotAra  yt.f.     /  prBres. 

SotIraxirba,  s.  f.  dim.  de  Sotemm.  Setta- 
nelle. 

SotIo  ,#.«.*  cave,  soaterrain,  voute  stt- 
terraine;  soupente.  Fiece,chajmbre  an  rea-d»- 
chaussee. 

Sotapilöto,  t.  m.  second  pilole. 

Sotäqdb,«.  m.  bon  mot,  riposie.brocaH, 
saiilie  enjouee  et  plaisante. 

SOTAVERTEADO ,   A ,   *4j.    miS   BÖ«    1«  VtRt 

( vaisseau ).  p.  p.  de 

SOTAVERTKAR,  «.  A.  (f.   de  BMT.)  BBftUn  B) 

vaisseau  sous  le  vent. 

-  Sotaverteär-se,«.  T-  perdre  le  desto «i 
vent,  relativement  a  un  point  queleoBjqM,  et 
parlant  d'un  vaisseau. 

Sötavbrto,  f.  m.  ( f .  ata  mer.)  le  deasous  aa 
vent.  CAM  du  vaisseau  sous  le  veat9efaesei 
eelui  d'ou  vienc  le  vent.  Coetado  ei  — ,  eMs 
sous  le  vent.  A  —  dm  eofto,  sous  le  veat  da  h 
c6te;al'abridetaedle. 

Sotea  ou  Sotea,  #.  f.  'terrasae,  plalo-feraM, 
belvedere :  eapece  de  galerie  eoenrerte  om  dt- 
couverte,  pratiquee  au  baut  o?une  maunNUtL 
V.  Sötdo. 

fSoT<tiA,a.  /.  pieee  de  vers  en  lotiingi, 
ou  plutöt  poerae  sur  le  retablimment  da  b 
sante  d'une  personne. 

Soterim.  V.  Sophetim* 

*  SoTERROCAMiRTR.  V.  Sorr+teirmwttmlt. 

*  SOTERRAcdsi,  f.  f.  V.  Soterrmutente. 
Soter&Ado,  a,  p.  b».  de  SeUrretr.  ee}.BR- 

terre.  Souteire,  qui  se  Cache  sous  la  bhii 
(fruit). 

Soterramirto  ,  t.  b«.  enterremesit ,  iabiau- 
tion. 

SOTERRlRBO.    I    ,. 

•SoteerIrro.     I  v***M*rrem—. 
SoTERRiR,  v.  a.  enievrer :  mettre  en  lent. 
(/la.)  Enterrer,  enfouir,  caeher  avec  teia.  B 
est  auaai  redproque. 
SoTERRtRBO.  V.  Subttrreme*. 
SothesoubjUro  ,  #.  m.  sens-ureaacicr. 
8orici»A  , aale,  (ksfi.)  aotja  am, 

n 


sov 


SPL 
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SotIl,  elc.  V.  Subtil,  elc. 
86to,  ad«,  sous,  dessous.  V.  Sola. 
Soto ,  f.  m.  V.  5oitt*o. 
SarOAUfialKTE.  Y.  5ofcwist*ra*f*. 
SOTOGAtrriA.         \ 
ßorococntiRO.        >  V. Sota..., eic 

8OTOBMBAIXADOR.    J 

SoroMlms,  #.  s*.  ( f.  de  nur.}  sous-maltre 


SoroaniisTRo,  f.  m.  soas-ministre. 

Sotopejutehciario,  *. «*.  soas-penitencier, 
■Mo  dupenitencier. 

8OTOTCL0TO.  V.  Satapihto. 

Boro»*«, «*.  a.  mettre  dessoas. 

8oT0peeT0,  a,  p.  p.  de  Sotopör.  adj.  Inte- 
rieur, qai  est  eu-dessous. 

8otbaiicado,  a  ,  p.  p.  de  Sotramear. 

BoTKÄMdö,  6a,  o4j.  (f.  eu/f.)  malicieux, 
disaimule ,  soarnoit. 

Sotbabcär,  c.  a.  intercepter.  V.  Abarcar. 

Sotubb.  V.  Jüpm. 

Sotormo,  a,  adj.  sombre,  melancolique ; 
tritt«,  noir. 

Souto,  #.  m.  holt,  bocage  tonffti.  'Chatai- 
gneraie. 

*  Soütio.  Y.  Ruoutro. 

86ta  ,  #.  f.  bastonnade ;  volee  de  coops. 

Sova ,  #.  m.  (f.  d'Aft.)  goaverneur  de  pro-« 
vinee,  en  quelques  rovaumes  de  l'Afriqae me- 
lidionale. 

Sotaco.  V.  Sobaco. 

Sovado  ,  a  ,  p.  p.  de  Sovar. 

8ovadöaa,  #.  /.  *  petrissage;  aetion  de  fral- 
eer  la  pale.  Y.  Sovar. 

So? aqu&tb,  #.  s».  l'aclion  de  prendre  la  balle 
depaame,eto. 

Sofia,  9.  a.  petrir  la  pale;  fraiter,  bien  pe- 
trir.  (ß$.)  Rosser,  batonner,  donner  nne  volee 
deeoups. 

Sovaro.  Y.  Sovereiro. 

Sovbla,  a.  /.  alene  :  outil  de  eordonnier 
pour  peroer  le  cuir. 

Sovblaoa,  #.  f.  eoop  ou  piqore  d'alene.  (/If .) 
Sollicilation  preaaanle,  inateitce  repetee. 

Sovblaü,  f. m.  emg.  de  Sovil*.  Grosse  alene. 
Feifm  oV  — ,  {fem.)  voix  eriarde. 

Sovelejro,  f.  «*.  alenier :  qui  fall  el  vend 
des  alenes. 

SovirAl.  Y.  Sobral. 

SoYiatiao,  f.  m.  (*.  4*  bot.)  Hege :  forte  de 
ebene  vert,  chene-liege. 

Sobrbbo.  Y.  SoverHro  et  Sobro. 

Soybatbr,  etc.  Y.  Subvertery  etc. 

PovERTiMiirro ,  #.  m.  Y.  Sub+eredo. 

SovIra ,  #.  f.  ebeville  de  bois;  tenen ,  queue 
d'aronde  ou  dTiirondelle.  *  Pelgnard ,  eouteao. 

BovIva  ,  §.  2  gen.  (t.  eu/o.)  miserable,  ladre, 
cbiehe,  avare,  erasseax. 

t  So  vi«  ada,  f.  f.  coap,  piqAre  d'an  Instra- 
Baeal  aigo.  (fig.)  Broeard  tres-piquant,  trea- 
oterdanL 

Sovimar,  e. «.  piqaer,  enfoneer  an  inslru- 
ameut  aiga.  ( flg.  burl.)  Brocarder,  piqqer  par 
des  railleries  raordantet. 


Sotin AaiA ,  f .  f.  lesintrie,  ladrerie. 

SöziiiDO,  a,  a4j.  dim.  de  S6.  Tout  senl, 
sealet. 

gp  |  Poar  toas  les  mots  qu'on  ne  trooTe  pas 
f  par  5p,  voyez  kßsp. 

fSPACiaicA,  a.  f.  spagirie,  cbimie;  chimie 
fpagiriqoe. 

f  SrAGiaico,  a,  adj.  spagiriqoe,  de  la  spa- 
girie. 

ffran  011  Srinio,  $.  m.  spahi :  ea?alier 
torc. 

f  SpAEADaiM) ,  f.  m.  (I.  de  chir.)  spandrap : 
tolle  trempee  dans  an  eraplAtre  fonda. 

Späio,  s.  m.  spare.  Y.  Pargo. 

SPARda ,  de.  Y.  Bsprgir,  eie. 

f  Spatamgo,  #.  m.  (i.  oVhitL  fiel.)  spatangue 
ou  apatagae :  coqaillage,  oarain. 

SPBCDLiaiA.  Y.  CaitpkHc*  et  Btpocmlarim. 

Speitah.  V.  Detpeitdr  oa  JBspeifar. 

*  Speagdutaa.  Y.  Porgvatar. 

SP<RMA,elC         \    v   ,._,  ._. 

6pkrmac«ti,  etc.  t  Y.Äip#r»...faie. 

SphacelAdo,      \  v  Rtnkjmtl      ^ 
SPHAcaLo.etc.   /   »•  ^V^«Bfi...,etc. 

SpsBiroiDiL,  mdj.  s  gen.  sphenoldal,  da  spbe- 
noide. 

Spbbn6idc  ou  SmnoTDEO ,  t.  m.  (f.  d'mnut.) 
spbenoYde,  basilaire ;  os  de  la  tele. 

Sphbra,  etc.  Y.  Btpherm,  etc. 

Sphbridios,  §.  m.  pl.  (I.  tfhiit.  nai.)  spberi- 
dies  :  coleopteres,  petiu,  roods,  qui  rireot 
dans  la  bouse.  Spheridio  em  form*  da  creeo9 
spoeridie  a  quatre  lache«. 

SPBtsPA ,  #.  /.  (I.  d'hiit.  —t.)  *  spbex,  gaep« 
soIiUlrc.  —  ßgulma  ou  oUirm,  la  figule,  spbes 
polier.  —  dot  eamimhot ,  sphez  dea  cbeaains.  — 
fk$cay  sphex  bran.  —ixaliadm,  spbex  orni. 
—  varugüdm,  spbex  rarie. — ipiropi/Ue,  spbex 
louroeur.  —lobulada,  spbex  vert  dort.  —  **-> 
buiaria  oa  do  unbro,  spbex  da  sable.  —  ora- 
nmria  oa  dm  «wem  miuam,  spbex  da  gravier. 
— *  fo$tadorat  ou  coveirtu,  lee  roaiasears. 

SraiwcTBR.  Y.  Btphinetor, 

Sphinx  ou  Sphings,  t.  f.  "  sphinx :  monstre 
iabuleux;  (I.  d'hitt.  not.)  sphinx  :  inaeete  lepi- 
doptere.—  dtropos,  *pbinx  tate-de-mort.  "dm 
oupkorbiot,  sphinx  da  tithymale.  —  dasplmntßi 
utrtüadas,  la  sesie  des  rubiaeees.  »da  ßii- 
penduU,  la  xigine  de  la  fllipendule.  Y.  Et- 
pkimgo. 

Spicahardo,  #.  m.  (I.  de  bot.)  splcanard :  nard 
Indien. 

8riAACUL0,#.  m.  (p.  «it.)  'resplraüon,  souflBe 
de  la  vie,  Inspiration.  Y.  Etpiraeulo. 

f  Splarchnogr apri a  ,  f.  f.  splanchnogra- 
pbie :  descripüon  des  visceres. 

f  8PLAHCBN0L0ciAv  #.  /.  splanchnologie  ; 
traite  des  visceres. 

f  SplanchnotomIa,  #.  f.  splanehnotomie  t 
dlssection  des  visceres. 

f  Splehausia  ,  #.  f.  (I.  de  med.)  splenalgie  1 
doaleur  de  la  rate. 

SPifJtiuco ,  a  ,  adj.  spleoique :  concernanl  I« 
rate. 
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f  Spleiße,!,  f.  (I.  de  mid.)  splenile :  inflam- 
malion  de  lt  nie. 
f  SplekographIa,  f.  f.  splänographie  :  des* 

eripüon  de  la  rate. 
f  SplekolocIa,  #.  f'  splenologie  :  traite  sur 

Urate. 
f  SplenotomU  ,  a.  f.  splenotomie  .disaccüon 

de  la  rate. 

Spondeo.  V.  Etpondeo. 

f  Spoiiby'lida,  s.f.  (t.d'hitt.  SMf.)tpondytoi 
eoleoptere. 

SpokbVlo,  #.  m.  spondyle,  veriebre.  (I.  d*Mt  f . 
not.)  •  Spondyle  i  eoqoiilagc  birahe  du  geiiro 
de  Thullre. 

•  Spremumtar.  V.Eeperimentor. 

•  Ssa.  V.  Sua. 

c_    i  Pour  tous  lea  moti  qu'on  ne  trouve  pu 

OT>  I  per  £f ,  voyai  A  AI. 

•Sta.  V.  Alte. 

Stada.  } 

Stadio.  I 

Stado,  etc.         I   ▼•  »«••*  «to. 

Stagxaqaö,  etc.  y 

•Stäla,  i.  f.  PreseptOjCurrai, 

•  Ställo  ,  f.  «*,  'stalle  r  liege  de  böte  dans  le 
chceur. 

Stakca.  V.  Btlanca  et  Inttemci*. 

Stapuil.  Y.  ÄEOrrague, 

f  Staphilixo  ,  e.  m.  (f.  d'hitL  not.)  stapfe  y- 
fin  ;  insecte  eoleoptere.  —  felpndo>  staphylin 
tricolore.  —  de  fremde  queixo,  staphylin  a  ma- 
choires. — cor  deratoy  staphylin  gris  de  souris. 
—d'elylrat  vermclhot ,  staphylin  a  eiytres  rou- 
ges.—  ribeirinho,  le  pedere  des  rirages.  — 
mfoo,  l'oxypore  roux. 

Staphisagria.  V.  Ettapkgtagria. 

Stase,  f.  f.  (i.  de  mid.)  stase  :  sejour,  im- 
mobil iui  do  sang  ou  d'bumeurs  dans  lea  veines 
capillairei. 

f  StatuAodir.  V.  ßtlathuder. 

f  Steatite,  t.  f.  steatite  t  marne  feuüklee, 
dissolublc,  savonneuse. 
Steatöceli.  V.  Esttatocela. 
Steatoma.  V.  Etteatoma. 
^Btede  pour  Estevi,  N  a  ete. 

STEGANOCRAPHIA.etC.    J  y#  £,fr ^ 

Stelionato  ,  etc.  ) 

t  Stewo,  s.  m.  (I.  dThitt.  *oi.)  slene,  eoleo- 
ptere. 
Stbnocrapbia,  etc. 
Stereocr APni A ,  etc. 

STEREOXETRiA,OtC. 

StkreotosIa  ,  etc. 
Stereotypar,  etc. 
Sterno  ,  etc. 

\STKVADAME,f.  m.  V.  EtttVÜ. 

•STEVADAMfijfTE.  V.  Etlivadamente. 
tSuiEsiiA,  t.f.  (i.  du  m<?d.)Hb>niC:force 
des  librcs  iuus<:ulaircs. 


V.  Eiter..,,  etc. 


fSTDtaico,  a,  adj.  A.  dv  med.)  sluciiique  : 
quiau"cnuil,qui  forlitie. 


STfcwA,ete.      )v.  E$H...,eic. 
Stipular,  etc.  ) 


«  •  Etir —mm  MB* 


•Sto.V.  lato. 

St6lido.  Y.  Bttolido. 

f  Stomöxta,  #.  f.  (f.  d'kitt.  ftti.)  SlfHOMl 

insecte  diptere. 
Strabismo. 
Strajigcria. 

6TEAIflliR,etO. 

Stratagema. 

Sl RATECIA,  elC 

Stratificar,  etc. 

f  Stratyömia  ,  f .  f.  (I.  d'hitL  •*£)  *l 
lyome :  mouche  armee  de  deuxpointea. 

Stria,  etc.  J   v- *"*••••«*. 
Stricto,  a,  eJJ.§uieit  etroit,  resa«rrf;ri. 
goureuz. 
Steic».  i    v   -  . 

.  f  Ströngylo,  #. «.  (I.  dThist.  aMi.)tUoflile: 
Ter  long  etrond  dans  lea  intestlnt. 

Strophe,      \ 

Structüra,  J  V.  E$t.~,  etc. 

Stödo  ,  etc.   j 

Stultilöqcio,  s.  m.(j>. ««.)  *aeitisest  fidai- 

aes,  imperünences* 
Stülto  ,  a  ,  «tf.  §ot,  foa ,  sam  JagemenL 
Stt'ge,  etc.  V.  Ettyge,  etc. 

*  Sttl.  Y.  Attil  ou  Battim. 

Stylita,«.  ei  adj.  m.  Stylit«  :  qal  se  Utnt 
sur  une  colonne ,  qui  y  yü  (sainl  Siioeoa  — ). 

Stt'lo.  Y.  Eelvto. 

STYPTicinÄDE,  #.  f.{t.  de  m4d.)  atypUcitl: 
qualite  aslringente. 

Sty'ptico,  a  ,  adj.  (I.  de  mtd.)  st jpüque  •  qil 
resserre  et  arrete  le  sang. 

•  Styns  ,  pl.  de  Styl.  Y.  AmIü  ou  DmeHm. 
Sua  ,  pron.  f.  sa  ,  sienne ,  leur.  Y.  Sev. 
Suäoia  ,t.f.(t.de  giog. )  Soiiabe  i  prorinoi 

d'Allemagne. 

ScADin ,  etc.  Y.  Pertuadir,  ete. 

Suädo,  a,  f>.  p.  de  Suar.  edj.  CooYert  dt 
•ueur;  (ftg.)  aequia  avec  beaucolip  de  peine. 

Suad6r  ,  a  ,  adj.  et  t.  qui  so«  beaueoup. 

SuADöuno ,  t.  m.  *eluve  de  bain.  Remedeqtl 
fait  suer.  Pannean  :  coussinet  remboiirrA  de 
chaque  eöle  dune  seile. 

StAö.V.Sodtf. 

8lär,  c.  a.  et  n.  suer,  Iransplrer  r 
une  humeur  liquide  par  les  pores;  (ßg.) 
vailler  beaueoup .  ae  donner  beaucoop  da 
peinc,  beaueoup  de  mal.  (id.)  Acquerir  avee 
beaueoup  de  peine.  (id.)  Suinter :  on  lad  Udos 
arbres,  des  planlos,  des  muri  d'oo  transpitf 
quelque  bumidite.  6  melher  —  que  gemtr, 
{prov.)  il  vaut  mieux  suer  qua  trembler.  —  e 
toptle,  (fam.)  faire  tous  sei  eübrta«  euer  saag 
et  eau. 

f  Sl'arda  ,  t.  f.  bumidite  huileaae  qui  sott 
des  draps  quand  on  les  foule. 

Sdarkxto  ,  a  ,  adj.  baigne  de  suoar ;  qui  im 
beaueoup. 

Scasäö.  Y.  Pertuaeto. 
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ttB*,A,td;.quitendapefsuaider,  oü 
dt  persuader.  V.  Persuasivo. 
U9m4j.  s  gen.  euave,  doux,  rigrötble, 
vDoax,  ptisiblt,  tranquille.IKoux,  sou- 
cile,  en  parlant  du  caracttrc. 
■Bim,  tdt>.  avao  suavlt*  ei  doneeor, 
»tut,  douctmcni,  nBdlemiemenU(l.  da 


ibabe,  #.  A  suarltt,  douetnr,  agrement. 

rHte,  douttar  dt  carte  tere,  ele.  Mtl- 

MMipletae. 

tamo,  a  v  mdj.  twp.  dt  5«tt». 

kabo,  a,  •#•  tdouei.  n.  p-  dt 

izAa, «.  o.  adoucir,rendra  dorn,  rendre 

— f  miüger,  BOuUger. 

Amo.  V.  Smmevrm. 

tWp./t*.  ftfswlrv  atote  eotapositfo» 


Uim,!.^.  plamet  toot  Itt  tiltt, 

int. 

L*r*o,  kyadj.  Mus -alpin. 

jltbbbacaö ,  f.  f.  dependanee,  aujation, 

in  ffabalterne. 

j.tbbbai>o,  a,  p.  p.  de  SueeUtemer. 

»LTf  bjmmbntb,  odv,  tu  tjnalitt  dt  sub- 

n 

J.TURAB.  t. ».  V.  AUirner,  Jtstattr. 

tLTtfRüO,  k^adj.  souvent  eraploye  comme 

Dlif.  Subaltemt,  aubordtnnt,  qui  tat 

ntutre. 

«iuetTio,  a  ,  tW*  (<•  «Je  bot.)  dn  eous- 


aabbcsto,  t.  «w.  (t.  de  bot.)  sous-trbrit- 
pUnta  enirt  rarbriaaeau  ei  l'tatrbt. 
ibasilab,  «4;.  t  gen.  (I.  da  toi.)  ioub- 
rt  i  tnsera  au-desaous  d'une  partie  axil- 

•UBLiOTBiciaio ,  f.  m.  sous-bibliotht- 
garde  adjoinl  au  bibltolhecaira. 
ancBicio,  A,  mdj.  euit  aets  la  cendre 
.  Couleur  de  cendre. 
SLAVio,  a,  adj.  (f.  Sanol.)  eous-elavier : 
lous  lea  cUvicuies(rauscle,artere— ere). 
otAbeo,  a,  te>'.  (l.faneA.)  sous-cutane: 
4  tout  la  peau. 

BBLBG4viÖf  #.  f.  Subdelegation. 
bblecädo,  a,j».  p.  de  Subdelegar.  eäj. 
i.  Subdcleguc,  comntia  pour  agir,  etc. 
»■lbgIstb,  adj.  2  gen.  qui  subdelegoe. 
dt 

»elegär,«.  o.  tubdeleguer :  coramcttre 
HMTOir  d'agir,  de  negocier,  etc. 

»dblbcäyel,  adj.  2  gen,  qu'on  peut  sub- 

nar. 

diacohato,#.  m.soos-diaconat:  troisiome 

rdrea  sacres. 

dUco.io,  t.  m.  sous-diacre. 

OBtuTiNC^ÄO,  a.  f.  diaiincllon  d'une  di§- 

on. 

CBDisTMcuit,  v.  a.  disünguer  et  qui  • 

•tt  disliugud. 

»rro,  a  ,  mdj.  fujel,  toumia. 

«rro»  *  ib.  •■}«,  webi*« 


9nmiTitfno ,  a  ,  ad;.  aubdivise,  p.p.  de 

Sc» di vidi r,  e.  «.  subdiviscr :  diviser  une  par- 
tie d'un  louten  plusieiirsnniros  parlies. 

Suddiyisaö  ,  *.  f.  subdivision. 

Sübdüplo,  a,  adj.  aout-dooble,  aabduplts 
qni  tal  la  moitie. 

f  Sübemphyt*obb,  f.  //ttut-bafl  tmpbytea» 
tique. 

f  SoBUfpfiTTfiOTA,  #.  t*.  eelui  qui  fall  üb 
•oos-bail  emphyleoüqae. 

SuBBXPRTTBimGÄK,  v.  o.  donntr  *  aootbtH 
tmphyieotique. 

Subestendkr  , «.  o.  tout-tnteBdrt. 

ScBESTENDftR-sE,  v.r.  se  sout-entendTttdt- 
voir,  pouroir  ttro  Boat-entendu. 

SuDENTEBofDo,  a  ,  ».  p.  de  Subentender. 

80BRUDATAR10,  a  ,  t.  sous-feudetaire. 

8DBFEUBU,  a.  m.  flef  dependant  d'un  autrt 
lief. 

8uBrBAGlimo  ou  Scfpbboanbo.  V.  8m#rm- 
ganeo. 

SuBftA,  ff.  f.  faelion  de  monier.  Hontet: 
endrolt  qui  t«  en  montant.  (/Ig.)  Crat,  te- 
croitsemtnt,  auRinentaiion.  HauMe,  hauatt- 
raent,  rehaussemenl,  rencheriseefnent.  Aaetn- 
aion.  £levaiion  (de  l'ame  a  Dicu). 

Sciioissmo ,  a  ,  edj.  tup.  de 

ScbIdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Sahir,  adj.  Monle.  (/lt.) 
Iltut,  eiere;  eminent;  cjai  coole  eher.  Le  plaJ 
exquia,  le  plus  pnrfait,  portö  au  plui  baut  de- 
irrt,  etc.  Port,  en  par!ant  d'une  odeur.  Clair, 
en  parlant  d'une  couleur.  Prefo  —,  baut  prix, 
prix  elerb. 

•Sibimemto,  s.  m.  "cruet  aecroiatemtnt, 
aotünentation.  V.  Subida. 

•  Sc  Di  kt  ellecto.  V.  Subentcndido. 

ScniRTEnnKR ,  ctr.  V.  Subentender. 

Subittrante,  <idj.  2  gen.  iubititrante ,  ^fe- 
vrc)  dont  un  aecos  cominence  avant  la  fln  du 
jour,  quand  eile  .1  cess6  lc  inalin. 

Si  Bir. ,  v.a.  monier  (un  escalicr,  ele.),  grtvlr 
(un  mout,  elc.;;  elever,  porlcr,  meitre  plus 
haut.   fig.)EiU'MriTy  au^menler  le  prix. 

Sucit,  v.n.  monier :  se  Iransporter  en  un 
lieu  plus  haiii ;  sXcver.  — ,  crtltre,  en  parlant 
des  ri vieres,  etc.  (flg.)  — , s'eierer,  parvenir 
aux  di^nilös.  — ,  hausser  de  ton  f  en  lermea  de 
muf  ique.  —  t  emftregot,  parvenir  aux  charges. 
—  ao  putpito,  monier  en  chnire.  —  ao  (krono, 
monier  sur  le  irone.  —  de  pentamento,  s'enor- 
gueillir.  —  d'estilo,  relever  son  style,  lui  don- 
ncr  plus  de  forre,  etc.  —  de  prefo,  reneberir, 
encherir,  hausser,  en  parlant  du  prix  d'une 
ebose.  —  de  pernio.  V.  re  mot.  —  a  contulla: 
se  dil  d'une  consultation  adressee  au  roi  par 
les  conseillcrs  des  cours  rojales.  Ndo  — 
de  ...,  ne  pas  exceder...  Vinho  que  tobe  d  ca- 
befa,  vin  capitrux,  qui  porle  4  la  t#lc.  —pelo 
rio  aeima  bnrdejando ,  (I.  de  mar.)  remontcr 
une  rivicre  en  bonleyant. 

Senf  n-sn,  e.  r.  monier,  sVlever. 

Scbitamebte,  odv.  sublttineot,  soudtin,  tout 
a  coup. 
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SnntTAXCAMftrrF. ,  adv.  soudain ,  tont  k  eoup. 
Subita nco,  k,adj.  soudain  :  qui  arrive  tout 

a coup. 

Södito  ,  a  ,  adj.  subit,  prompt,  aoudain. 

Sbbito,  mdv.  subiteraeul,  tout  k  coup. 

Söbitu  ,  s.  am.  cuose  qui  arme  tout  a.  coup ; 
aarpriee;  eoup  da  main,  en  termea  de  guerre. 
Alan,  repartie.  Transport  aubit  (d'une  paa- 
eioa,  etc.).  Resolution  prompte,  aubite.  Da—, 
mdv.  subitement,  aoudain ,  lout  k  eoup. 

t  SobjacAmti,  •dt*  2  gen.  aubjaeent :  aitue, 
place  au-detsous ,  au  bas. 

Subibcto.     j  v.5^^te  ete. 

gOBJECCiO.      I 

•  SuBJiGAft,  ata.  V.  Subjugar,  ete. 

Subjocäbo,  a,  p.  p.  de  Subjugar. 

Subjccab+b,  s.  am.  oelui  qui  subjugue,  qui 
dampte,  qui  aeaujetUt;  dompleur.  V.  Coav 
emUtador. 

gVBJocla,  a.a.  rabjuguer,  asau]etUr,  domp- 
ter,  asservir. 

ftoBJcarivo,  a.  am.  (I.  de  gramm.)  subjonctift 
mode  parsonnel  de  la  eonjugaison  des  vorbei. 

ScblbvacäO,*.  f.  'soulevement,  erneute  po- 
pulaire,  sedition,  raulinerie. 

SublevAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Sublevar. 

f  Scblkvadob,  a.  m.  celui  qui  souleve,  qui 
■leite  a  la  revolte,  mutin. 

6ublbvahAuto,  a.  m.  («*«*.)  V.  SubUvagäo. 

HcblbvAb,  a.  a.  aoulever :  exciter  k  la  re- 
volle, r*volter.  (p.  «*.)  Soulever,  elever  ob 
peu.  (fig.  et  ptut  ue.)  Secourir,  aoulager. 

Sublevaa-sb,  v.r.  se  soulever,  se  revolter, 
se  rebeller,  se  muliner. 

SnnuMAgÄO, «.  f.  I'acüon  d'elever,  deplacer 
plu»  haut.  (I.  da  chim.)  Sublimation,  volalili- 
salion. 

Sublihädo,  A ,  p. p.  de  Sublimar.  adj.  (ßg.) 
Excellcut,  eleve,  sublime ,  celebre. 

Scblihado,  a.  m.  sublime  :  mercure  volatl- 
lise  avec  l'acide  hydrocblorique;  sublime  cor- 
rosir. 

Sublivär,  v.  a.  elever:  mellre  plus  baut. 
(I.  de  chim.)  Sublimer :  elever  les  parties  vola- 
tiles  par  le  raoyen  du  feu ;  volatilisor.  —  tou- 
uindo,  exalter,  louer,  vanler. 

SüDUMAu-uK,  v.  r.  s'elever,  monier  cn  di- 
gnite;  se  rendre  cHebre. 

Scblimatömo,  a,  adj.  (f.  d»  chim.)  qui  ap- 
partient,  qui  sert  k  la  Sublimation.  Vato—, 
aublimatoire,  vaisseau  pour  la  Sublimation. 

Surlimäybx,  adj. igen.  (I.  de  chim.)  qui  peul 
•l/e  sublime. 

Sübumb,  adj.  2  gen.  sublime,  baut,  eleve, 
rcleve. 

ScblImb,  t.  n.  le  sublime  :ce  qu'il  y  a  de 
grand,  d'tleve,  d'cxcellcnt  dans  les  senli- 
uienu,  les  actions,  le  htyle,  les  pensees,  etc. 

'  Slblimkaö,  adj.  V.  Sublime,  Eminente. 

SioLiMEMfcXTE,  adv.  sublimcmenl. 

SuBUuibAUR,  s.  f.  sublimiic  :  qualito  do  ce 
qui  est  sublime;  ekWaüon ;  excellinioc. 

»üBLmissiMO,  a  ,  adj.  $Up.  de  Sublime, 


SnuaftsiL,  adj.  igen,  enbliaaiufl ;  ptare 
la  langue. 

Scblumab  ,  adj.  2  gen.  sublanaira :  qui  est 
entre  la  tarn  el  la  lune;  qui  est  aar  U  lern, 
dans  l'air. 

SubbabIko,  a,  aa>*.  qui  es»  Baas  la  sner. 

SUBMEEfiij>0,  A,  p.  p.  de 

Sobmebgjb,  «.  a.  submergef  :  eourriff  #eaa, 
inooder,  noyer. 

Sobmbbsäö,  a.  A  MbBB«ffiani  i  grasala  aBta- 
dalion ;  action  de  submerger. 

Subhbbso  ,  a  ,  p.  p.  irr.  da  Surnmermir. 

SuBHBTTBDdB,  s.  sa.  oelui  qui  aiiaiat,  aal 
asservittelc. 

Sdbmbttbb  ,  v.  a.  anain 
aervir,  domptar.  —  ao  aast  wtmrnda,  r 
m  domination,  aoua  aa  pviaaasica. 

Submetteb-bb  (a),  e.  r.  ae  saasaeHia, 
Jettir,  sbumiUer. 

SuBMETTioo ,  a  ,  p.  p.  de  Smbmeiler.  aay.aaa- 
mis,  assujeui. 

SuauBTTiaiirro,  a.  am.  •  aoanilfaiaa] ;  aaflai 
de  soumettre  em  da  ie  soamatlre. 

ScBMjaisTBAaö,  a.  f.  I'acüon  da  faatwr: 
fourniture;  sabvention. 

Subhuhstbado  ,  a  ,  p.  p.  de  Smbm*nüi9w. 

SDBHmirraju>OB,  a.  as.  oaiui  qal  favnOi,  aai 
•nbvienL 

SüaiOKiaTBiB,  a.  au  faarafr,  danaar,  aaa- 
plcer ;  subvenir;  priiar.  Tudo  aaiaiaattlra  m- 
amaaaodasaaa#iaatai«iadea  anaeaalavalaB«. 

SoBMissAMENTE,  adv.  avec  riMiniiaBiaaj ;  aaa 
blement. 

SoBaiBBiS,  a.  f.  eaaaBiesiaa,  HspaaUiaa  k 
obeir,  deJaraaea  respeoioeuaa;  kaaHUU. 

Scauisso,  a  (a),  aa>.  aaamia, 
bumble.  Com  t»o*  — «,  a  voix  baaae. 

BuB-HOLTinjca,  adj.  s  §am, 

Subnegäb,  ete.  V.  Soaafar,  ele 

Subobdbnado.  V.  Sumwiiimmi*. 

SoBOnoiHA^iö,  a.  f.  Mbofdioaliam  : 
antra  lea  personnes,  les  arla ,  las 
pendanta  las  uoa  dea  aairca ;  aa  dlt 
militaires  et  dea  aaaaas  pereanntlace. 

SUBOBBINiDABTtSITB,  adv.  SUbord 

avec  Subordination,  aa  aaaa  ordre. 

SobordibAdo,  a,  p.  p.  da 
Subordonne. 

Subobbiradob  ,  a.  al  edj.  am.  qui 
qui  etablit  la  Subordination. 

SdbobdiiiAb,  v.  a.  subordonaer,  ajaajettir, 
aoumeurei  la  volonte,  etc.  Subordaaaar:RS- 
dre  une  ebose  depaadanta  d*aae  antra.   ' 

SobobdinAb-be,  v.  r.  sc  soumeure* 

SdbobwacAö,  a.  f.  Y.  Suhomo. 

Scbormädo,  iiji  rtn  Taaoraai. 

Scbobradob  ,  a,  f.  suboroeur :  qal  aaborm«, 
corrompt.  —  da  fasfeaiaaaa* ,  aaaoraaiaar.aBi 
suborne  les  temoins. 

SdbobnahAbto.  Y.  Suborua. 

Subormäb  ,  «.  a.  suborner,  aädaira;  aarar 
a  agir  contra  le  davair,  4  aaa  BAauvaJae  actis*. 
-attertemunkat,  aaaqnafr*  aadajira  aa>  bn 
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Snhardinm.  aa>. 


SUB 

OMlni.  —oßriott  cargot,  ©btenir  des  place*, 
sJeai  ebarge*  par  sabornatieu. 

Suborbo,  c.  s*.  "  subomaüa«,  aeduetie«, 
epstailat. 

f  SbbpolAr,  «V.  2  #m.  qui  est  seus  lepole. 

tSuaRASjdao',  a,  aa>.  {t.  dt  bot.)  un  peu 
branchu  (»ubramosus ). 

SiTBilrgifl ,  *.  f.  subreplien :  aurpriee  lalle 
ä  bd  jage,  •*«•»  •■  !■>  cachant  use  ferlle  im- 
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SnaiPTteuHiam,  «de.  aubreptieement. 

SoBEBTTicio,  a  ,  adj.  aubreplice,  obiana  par 
■Bwpriae,aur  unfaux  expose.  Feit  en  cacbelie,4 
laderobec. 

*  Subbjcio,  *.  at.  genulbomme  non  titre. 
8vBROOAc>a,  t.  f.  Subrogation  :  aela  par  !©- 

quel  «•  subroge. 

Subrocado,  a,  p.  p.  da  .Stiarofer. 

Scbrogabor,  a,  t.  celui  qoi  subroge,  qui 
aal  quelqu'un  an  aa  place. 

SoaaocivTip  adj.  et  «.  s  gen.  qui  aobroge. 
fi«.  da 

Sgbaooar  (aas),  «.  «.  aubroger :  mettre  4  la 
plaea  de  quclqu'on ;  subatituer. 

Scbrogär-sb, «.  r.  s'arroger,  uaurper  ce  qui 
appartieni  4  un  aulre. 

f  Scbrotübdas,  «0.  /".  pj.  (i.  da  *of .)  Aejfta« 
— pfeuillea  presque  rondas. 

*  Scbrrbcabo ,  t.  m.  propriete  rurale  qui 
payait  un  eooboa  da  lait,  un  petit  porc,  etc. 

Sbbbcisbivo»  a  ,  «4/.  ce  qu'on  menage ,  ce 
qsftn  •  da  reale.  Borat  —  at ,  beures  de  loisir, 
fc— raa  perduea. 

SoaaCBivta,  v. «.  aouacrlre :  approuver  un 
eerit,  en  melUnt  aa  Signatare  au  bas.  («)  «.  ». 
(itf.)  eeuserire,  aequiescer,  ae  eonformer  4. 
U.  («,  parw)  a'abonner  ( 4  un  Journal,  etc. ); 
aooacriro  pour  (une  entrepriae,  elc.). 

"anBecaiTiMfiJiTO.  V.  Auignatura,  Subterip- 

$*>• 
Scbscbjfc,aÖ,  f.  f.  aouacription  :  Signatare  au 

nb  d'un  acte ,  etc. ;  engagement  de  fournlr, 

eTaebeter  ;  recu  du  prix  de  la  aouacription. 

*  Abonnement  ( 4  une  publication  lilieraire , 

ata.).  *  Somniaire  dea  lettrea  qua  le  ral  detail 

Un  et  aouacrlre. 

BuaacniTO.  V.  Sobrtterito. 

Scbscritor,  A,  t.  souacripteur,  abonne. 

SoBaidf  o.  V.  Smttttwo. 

ScBStQCtitTS,  adj.  2  gem.  aubsequent:  qui 
a«Upqul  vient  apres. 

SimaaQOBRTBMAaTE ,  odt.  aubaequommenl, 
eaauiie,  apres. 

Subsidiado,  a,  p.  pu  de 

Subsidiär,  c. «.  aider,  fournlr  dea  aubaides. 

ScaaiMÄauHisiTB,  «de.  aubsidiairement. 

Sobsuhärio,  a, adj.  subsidiäre:  qui  fortifle 
le  prtecipal ;  qui  ? ienl  4  l'appui. 

Bcssroio,  f.  at.  subside  :  aecours  d'argent, 
efhommes,  etc.,  donne  par  un  etat  4  un  allie; 
impot,  laree  de  denierapour  Tetat.  i  ^.)*Aide, 
aecours ;  ce  qui  aide,  —iitltrario  Jmpöi  aur  les 
▼ins  (en  Portugal)  pour  l'enseigneinent  public. 


SuMwrftiicu,  t.  f.  permaneiice,  alabilite. 
Cequl  fall  qa/snt  eboae  subaiate  par  eUe-meine, 
ce  qui  oaractertse  la  subiistance.  SubaisUncc  : 
nourriture  et  entretien. 

SrasiaTtMTB,  aij.  2  gen.  qoi  sabsiste,  sub- 
aisunt. 

SubsistIdo,  a,  p.  p.  de 

Sibäistjr,  v.  ».  subsiater :  exister  eneote; 
eontinuer  d'elre ;  demeurer  en  vigueur;(/lf.) 
vivre  et  s'entrelenir. 

ScbsolIno  ,  t.  n.  renl  d'est. 

Scbstabblbcbr  ,  v.  o.  substiluer,  Bubroger. 

SiBSTABBLBcJDO ,  a  ,  p.  p.  de  Substobeltctr. 

SCBSTABBLBClMtMTO,  f.  SB.  *  SUbSÜtUtiOQ. 

Sl'bstIbua,«.  f.  substance:  «Ire  qui  aub- 
aiste  par  lui-meme;  bypoataae,  personne;  ma- 
uere; ce  qull  y  a  de  plus  succulent,  (ß§.)  do 
plus  essen tiel ;  ce  qui  est  neceiaaire  4  la  sub- 
aistance  du  peuple  ,  etc. ;  biens  ,  retenua , 
richesae.  Prix,  raleur,  inportance;  force.  Äs»— f 
en  substance,  en  abrege,  en  gros;  sommalre- 
menL  Caldo  dt — ,  conaomme. 
SuBaTAiaiDO,  a,  p.  p.  de  Subttmneiar. 
SDBSTAiiaiL,  adj.  2  gen.  aubslanliel. 
SuBSTAnaALBTBjiTE,ade.  subsuntiellement : 
quant  4  la  substance ;  en  aubetanee.  Tres- 
utilement. 

SobstarciAb  ,  v.  a.  donner  des  alimenU  suta- 
aUntiels.  Abreger :  faire  1'extrait ,  ne  prendro 
que  la  substance. 

Substarciöbo,  a,  adj.  substantiel,  saccu- 
lent ,  nourrissant. 
SuBSTABTif  aoo,  a,  p.p.  de  Suhttantivar. 
Subst  antita  MiNTB,  odv.  BubaunÜTement. 
Scbstaxtitär,  v. «.  substanüTer ;  donner  U 
Taleur  de  subsunüf (4  un  mot) ;  employar(  un 
adjectif,  un  Terbe)  comme  subatantif. 

ScbstabtIvo,  a,  adj.  qui  Bubsiate9oupeut 
subsiater  par  »owneme. 

Subst  antito,  *.«.  {t.dt  gram. )  subsUnllft 
mot  qui  signifie  une  substance ,  un  «Ire. 
Sobstar.  V.  Sobrtttar  et  Suttar. 
Sl-bstatöbio.  Y.  SuttaJoria. 
SUBJTITÜ19AÖ ,  *.  f.  Substitution,  Subroga- 
tion :  action  de  aubstituer,  de  aubroger;  acte 
qui  la  constate ;  son  effet.  {t.dt prat.)  — ,  dle- 
position  o°un  tesuteur  qui  substitue  ou  appella 
un  berilier  au  defaut  d'un  aulre. 
SuBSTiTtftno ,  a  ,  p.  p.  de  SubtiiluSr. 
SunsTiTLlooii ,  a,  «.  cclui  qui  substitua. 
ScbstitdTr  («,  port  esa),  «.  a.  substituer, 
remplacer,  subroger. 

Substitut a,*.  f.  remplafante :  femme  qui 
remplace  une  autre. 

Substitdto,«.  m.  Substitut,  remplaeant.  — 
dum  lernte  dtleit.  dt  mtdtcinattte.t  sgrege 
en  droit,  cn  medecino ,  etc. 

*  Substrat,  «.  f.  ancienno  penitence  cana- 
nique. 

'SubstrAto,  a,  «0*.  condarane  4  la  peni- 
tence de  Subttrae&o.  V.  ce  mot. 
Substrucq ifl ,  1.  f.  fondement  d'un  6di0ee. 
Subtendrr,  v.  a.  (I.  de  gtom.)  mener  une 
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eout-tendante  a  un  are ,  ane  llgne  droit«  op- 
potee  ä  un  angle. 

Sobtersa ,  e.  f.  ( f.  de  giom.)  aoua-tendanta : 
ligne  Urte  d'un  boat  de  l'arc  a  l'autre. 

f  Sobtenso ,  A ,  p.  p.  irr.  de  Suhlender,  adj. 
(f.  de  gSom.)  On  le  dit  d'un  arc  aaqual  on  a 
nene  one  sout-tendante. 

SraTurdcio, «.  •*.  iublerfofe.deiour,  ecbap- 
patolre. 

SuBTEftrucia, «.  eu  (p.  nf.)  user  da  eubler- 
fugea,  eluder. 

Sobtebrado.  V.  SoUrrmdo. 

f  SoaTiMUHEAMiaTi ,  auto.  par-dessout 
torre. 

SqbteuIhio,  a,  oc(/.  aootefrain.  Sous  terra , 
de  dtseous  terra,  s.  m.  Souterrain :  cavile ,  lieu 
voüic  sous  terra. 

Scbterjür.  V.  Soterror. 

Subtil,  adj.  2  gen.  aubiü ,  dell* ,  fln ,  menu. 
(/•f-)  — "t  ün,  adroit,  penetrant,  qui  eomprend 
aisgmenl;  qui  a'echappe  als  einen  t;  qui  penetro 
promptemenl  ;  imperceptible  et  lret~aclif. 
( oni.)  On  le  diiait  d'une  galere  flne  voiliere. 

SuBTiLizA ,  *.  f.  subtilite .-  qualite  de  ee  qui , 
de  celui  qui  eit  aublil ;  finesse,  lour  d'adretsc. 
(/ig.)  Penetration  d'esprit,  etc.;  argulie.  — , 
qualite  des  corps  gloricm,  en  terme  de  theolo- 
gie.  —  da  «tdor,  subtilite  de  mains,  adrette 
extreme;  adrcise  a  III  out  er. 

ScBTiLiDADi,  i.  f.  subtilite,  tenuite.  V.  Sub- 
iileta. 

Scbtiüssimo,  A,  adj.  tup.  de  Subtil. 

Subtiliza^aO  ,  1.  f.  aubtilisation. 

ScbtiueJLoo,  A,  p.  p.  de  Subtilizar. 

Bubtiuzadob ,  A ,  *.  celui  qui  sublilise. 

Subtilizar,«.  a.  subliliaer:  rendre  subtil; 
delier ;  rendre  penetrant,  (flg.)  Limer,  polir, 
mettre  la  derniere  main.  «.  n.  Discourir,  rai- 
sonner  avoc  subülilo. 

Subtilmebtb  ,  adv.  t ublilement ,  avec  subti- 
lite; adroitement,  Onement. 

SoBTRACciG,  *.  f.  soustraction,  aclion  do 
soustraire ;  regle  d'arilbmelique. 

SübtractI  vo ,  a,  odj.  a  soustrairo. 

BubtuabI  do  ,  a  ,p.  p.  da 

SoBTAAHia,  o.  •.  aoustralre,  dters  retirer. 
V.  Deminuir. 

SuaTBAHia-as (o) , t>.  r.  se  aouatraire,  ae  de- 
rober  k ;  ae  ürer  de ;  eviter. 

SubdbbIro,  a,  adj.  de  faubourg,  de  la  ban- 
lieue. 

Si'burbicAbio,  a,  adj.  auburbicaire :  qui  com- 
poiait  Jadla  le  dlocese  de  Rome. 

Subürbio,  i.m.  faubourg,  banlieue. 

Subvabballo,  *.  m.  vassal  sous  un  autre 
rataal. 

SuDVBBifAO,  t.  f.  aide,  tecoun,  Subvention. 

Subverta reo.  V.  infeeundo. 

Slb versag ,  a.  f.  Subversion,  ren  verlernen!  v 
ruinu.  (flg.)  Pervcrsion,  corruplion  morale. 

SuivKusivo,  a,  adj.  tubvmif,  qui  renverae, 
delruil. 

biuvtr.söa ,  $.m.  dcsirucicur, 

biD\EhiLR,  V'  0.  subvcritr,  rcnveraer r  de- 
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truire.  {flg.)  Perdre,  pervertir,  eorrampra  (loa 
maaHra,eie.). 

SoavEBTEB-aE,  «.  t.  te  tubmcTger,  eoBlar 
bat ,  en  parlanl  d'un  ?  aiaseau. 

Subvertido,  a,  p.  p.  de  SubttwHr» 

*  SucÄa.  V.  Chuchar. 
SucciDtHBio.  Y.  SmceetOi  ineidmU. 
SuccsdIb  («),  v.  it.  toeeedcrz  prandra  at 

place  de;  venir  apret;«e  eucceder.  (ata)— # 
beriter  dea  biena  d'un  deTunL  Sairvaadr,  at* 
vor,  a venir.  —  a«at,  reuaair.— 
reutair,  eebouer.  A  ordern  tweeed*  at  i 
l'ordro  fait  place  au  deaordre.^ 
quandomenoe  o  etpermvm,  ceaa  nt'aatarrif« 
lonque  J'y  penaala  le  nolna.  Sutnim  •  fw 
tu*ceder%  quoi  qu'il  en  arrhrof  antaa)  ajal 
pourra ;  vogoe  la  galere !  Part)  o  qmm  poder  —, 
pour  ce  qu'il  peut  en  arriver.  19 uaa  metnd»  aa- 
moema  maior  pari*  dmt  eaiiaav,  il  an  est  da 
cela  comme  de  ia  plupart  dea  eboaea.  Nmdm  aa> 
ro  fuccede,  il  ne  se  passe  rien  de  noureau.  0 
me»mo  euectde  com  ms  wnükerce,  il  en  cat  da 
a^me  avec  les  femnica. 

SiccEDRa,  v.  a.  (••(.)  aueceder,  hMler  daj 
bient  d'un  defunl. 

Scügedido  ,  a  ,  p.  p.  de  SucemUr.  autf.  Bot« 
cede.  Survenu. 

*  ScccuBiitäNTO.  V.  Succtuo  ei  Sueteeei*, 
Sl-ccenso  (inwt .).  Y.  Acts*,  tnctudid*. 

StCCERTLHIÄEt,  adj.  Vi.  pL   (I.  d'WMU.)  BM- 

centuriaux :  (corps)  glanduleux  au-deaatu  du 
reins. 

ScccEstiö,*.  f.  aucoeaaion,  proer^alio«,  a> 
neration,  lignee;  auite  de  peraonnes  danaea 
raerae  rang;  cours,  suite  da  teaBp«;  etile  di 
cbosea.  —  ,here\lile,  bien  d'un  deCuDi. 

SUCCESSIVABIEMTS  ,  üdv.  tBC€eStiTefD«1ll. 

SuccESsivBu,  aaV'.  2  gen.  sucoeatüria  1  kaMa 
a  succeder. 

SuccfiaaiYO,  a,  udj.  tueeeaaif:  ojai  a«ll|ajai 
auceede ,  qui  vient  apres. 

ScocJaao ,  a.  m.  euoces ,  renaaite.  Ere^BaiacaA. 
Born  —  ,auceea,  riuaaite*  U.  {flg.)  llearavaa 
deiivranee  (d'une  femme  enca4Bjie>.  Jfafo  — i 
malheureuse  issue  d'une  aDaira,  ele.»  aaaavaai 
aucces.  tf.  (flg.)  Fauaat  rnnrha  IJIaaijaa  a 
repondre  de  i'evenemcnU 

SuccEtsöR ,i,i.  tuocetaeur  1  aelul apal atjaw 
eede  k  un  autre. 

Sdccessörio  ,  a  ,  adj.  qui  •  rapport ,  ajul  «a> 
partient  k  la  sueeeaaioa. 

fSuccufiTO,  t.  m.  (f.  de  chim.) , 
forme  par  la  combinaison  de  l'ackle  < 
avec  dilTereotea  batet. 

Sdccinico,  adj.  m.  tuccinique  (acido)vaslraif 
du  succin. 

Sdcciro,  a.  m.  auedn,  ambro  Janna ;  em  karaba, 
maiiero  bitumineuae,  devenoe  aoüda,  elet> 
Irique. 

SiTcixTABtirrB,  ado.  neeiiieleutefLE. 

SuccJnto,  a  ,  *dj»  Bueeincl,  bref,  emeUi  la« 
coniquo. 

Sdcco ,  a.  m.  tuo  1  liquear  eiprimee  dea  eorpa 
pulpeuA;  Jus,  ce  qu'il  y  a  de  MbsUnlkl  dafli 
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tde,  etc. ;  bumldlte  de  la  ferro.  — 

suc  nourrider.  —  dät  plantet,  suc, 

plantet. 

10,  a,  «tf.  joleux  i  plein  de  jus,  de 

uiav  t.  f.  ooncubine. 

10 ,  mij.  et  i.  «•.  tuccube  x  demon 

pres  nne  croyance  populaire,  s'unii  a 

)  fous  U  flgure  d'uno  fiunne.  Gelui  qui 

tu  pederaste. 

lIrcia  , t.  f.  ( I.  de  fol.)  qualite  suoee- 

»  plante». 

Ltirro,  a  ,  o4/.  lacculeat:  qui  •  beau- 

sue. 

uiDO ,  a  f  p.  p.  de 

■■fft  (e) ,  t>. *».  sueoomber :  flechir  looe 

.v  le  fardeau  que  Ton  porte;  avoir  le 

taf  o ;  §e  laisser  vaincre* 

A.  V.  Afucena. 

ki  i.f.  (I.  burl.)  sociele,  rassemble- 

union  de  personncs  pour  s'amuser,eto. 

löso.  V.  Dtlgodo,  Teuue. 

ab  ,  t.  f.  pl.  ( U  d'cutr.)  H yades ,  etoiles 

;doTaureau. 

:riju  ou  Sucurütüia,  t.  et.  etpece  de 

Bresil. 

io,  t.  m.  raouchoir  pour  essayer  la 

taaire.  O  Santo  — ,  le  saint-suaire  de 

brist,  »od  corpt  empreint  sur  le  euaire. 

daio.  V.  SudorijUo. 

tiAO.  V.  Sudario. 

liTico,  etc.  V.  Sodomitico, 

tipino,  a,  adj.  sudoriftre.  V.Sudorißco. 

Ufico,  a,  adj.  tudohtique:  qui  pre- 

i  soeor. 

>,«.  m.  (f.  d'Jii«)  homme  de  cäste  in« 

t  dans  I'lnde,  roturier.  iL  Celai  qui  re- 

le  soc  des  palmiers. 

Utk,  t.  et.  sud-ouetl  t  ?enl  entre  le  sud 

il. 

k,  a.  f.  (1.  de  oYofl.)  Suede  »  royaome  de 

e. 

>t  a ,  adj.  et  t.  Suedois,  de  la  Suede. 

iras, *.  f.  picrres  preeieuses. 

nf  s.  in.  sud-cst :  reut  entre  le  md  et 

>,*.».  conge, Jour  de  conge  pour  let 

iA.  V.  Suabia. 

m,  f.  m  pl.  Sueves:  peuplesde  l'an- 

Germanie. 

aftuctA,  t.  f.  Süffisance;  capacilo,  apti- 

CttMTE,adj.2gen.  süffisant,  qui  sufflt. 

I,  apte.  £m  —  quantidadc,  a  sufllsance. 

FaisTEMtaTE ,  adr.  tufHsammcnt,assex. 

CilüTissiMO ,  a  ,  adj.  tup.  dp  Sufpciente. 

3Cac.au  ,  '.  f.  sufTocaiion ,  cloufTcment. 

ecino,  a  ,  p.  p.  de  Suffoear. 

ocADöii ,  a  ,  adj.  qui  sufloque ,  suflocant, 

nU 

ocäüte,  ad>.  2  f«t.  suflocant,  eteudanU 

i 

ocär,  v.  «.  suffoquer,  elOljST  l  feto 
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perdre  U  retpIraUen.  Etoufler,  eteindre  leise  i 
l/t§\)  arreter,  empeeuer  i'usage,  reffet,  Ue 
cours. 

BoFrocATifO.  Y.  Sufbimt§. 

8omaeiDO,  a,  p.  p.  de  5«jfVeper. 

SvpraAoliiEO ,  «4*.  ou  c. ».  auffraganti  •«*- 
qoe  qui  relete  dun  metrefoHiain.  Ob  la  dit 
ausai  de  sen  liege. 

*  SemuolHBO.  Y.  Svfftfimm. 

Söffe AGÄa,  v.u.  donner  son  suiTiefei  9+- 
proaver,  agreer.  II  est  qaelquefoit  aoUL  BaVf 
—  ot  mortot,  prier  pour  lea  morta. 

SomacATönio,  a,  «e>.  (p.  «*.)  relaUf  MX 
aufTragea  e«  f  oles. 

Somaoio ,  a.  »<  fuffraee ;  deelaratle«  de  n 
Tolonle,  de  son  cboii,  dans  une  eleetlottj  «M 
deliMratlon ;  Tote ,  voix  dennee  en  mallere  «Fe- 
Icction ;  apprebaüon.  — #,  pl.  seffragee,  prteres, 
bonnes  eittTres  en  faveur  des  Imes  du  parge- 
tolre. 

Summ\QAQköt$.f.  suffumigaUe«,  tasalge* 
lion. 

SüFFDuicio ,  t .  m.  ▼.  Suftomigfto. 

SorrcsAö ,  i.  f.  ( l.  de  «**.)  snffuslon  r  epefl- 
chement  du  sang,  de  la  bile  sous  la  peao. 

SrFisTAniA ,  ete.  V.  Sophisterim ,  etc. 

BcpiAolNT«.  V.  Frwfaals  eo  Fts§rm$$t 

Sltrir  ,  etc.  V.  Soffrer,  etc. 

'SOGAR.  V.  CJtopar. 

flcoEiTo ,  etc.  V.  Sujrtto ,  ete. 

Sogoerjdo,  a  j  p.  p.  de 

SuccEaiR  (a) ,  v.  a.  suggerer(a),  Insltiuer, 
inspirer;  meltre  dans  l'esprll  de  quelqa'uB(«H 
projet,  une  idee,  ete.). 

Siccestaö,  t.  f.  tugrestion  t  tnatlgaUoa, 
persuasion  en  mal ;  lenutlon  du  demon. 

f  BuoGBsrfro,  a,  adj.  qui  eonUeni  eeggev 
lion ;  qui  suggdre. 

Bcgcesto  ,  a.  m.  tuggesie  t  Iribene  aui  ha>- 
rangues,  chez  les  Romains. 

Sugidaoi,  etc.  v.  SnfitkuU ,  ete. 

Slgicär  ,  etc.  V.  8ubjug*rt  ete. 

SucillacAö,  #.  f.  suglllslion,  meurtrisMire. 

SrciLLÄn.  V.  Vituperar. 

Sdcir  om  SuooiR.  V.  Chmptr* 

SocrsrÖRio,  t.  m.  homme  qui  portalt  un  ba- 
bil  rldlcule  (dans  les  proeessions). 

Scgitörio.  V.Sugilorio 

Woo.  Y.  8neeo. 

f  SoTgA ,  ff.  f.  (t.  i$  giog.)  Salute  t  eul  fedf- 
ratif  d'Europe.  it.  V.  SoYgm. 

f  Bolco,  a,  «4/.  et«.  Suisse,  de  le  Seisse. 

SuYcioA ,  ff.  3  ot».  sulcide :  eclui  qui  se  tue 
yolontairemcnl. 

ScTcidär-se,  v.  r.  so  suleidet  t  te  laer  sei  • 
meine. 

Si'Yudio,  t.  m.  sukide  :  action  de  se  tuer. 

f  SciDioi,  t.  f.  (f.rfffpr«f.)qealited'ber[- 
ticr  necessaire. 

f  Sdüüo  ,  a  ,  adj.  de  oochon ,  de  porc. 

Sujado ,  a ,  p.  p.  de  Sujar. 

BüJAMtRTB,  ade.  ta  lernen  t,  malproprement. 

8ttiea>-  ••«.  souiller,Mlir,ueher.  (ßg.)&6u\\- 
ltotuüiVim9l*cmQi*mp*4mp*kiii 
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•Bücher  I«  noble««,  la  reputation  paedes 
crime*,  etc. 

Sujar-sb  ,  v.  r.  te  salir :  faire  det  ordures 
dans  le  lit ,  dam  la  culotie,  etc.  (ßg .)  Se  laiuer 
eorrompre  par  dea  presenla;  preodre  quelqae 
cbose  qui  ne  vous  appartient  paa.  Y.  Mauchmr-»*. 

.Sujbicao,  s.  f.  aujetion,  aaeujettiaaement, 
dependance,  joug,  obeissance;  gene,  escla- 
▼ige.  Ge  qui  aseujetlit,  Joint,  lie,  empeehe  de 
teaeparer. 

Subita,  f.  f»  femme  qu'on  ne  veut  paa  nom- 
mer. 

,8tuBiTAftO,  A,  p.  p.  deS*jeitar.  adj.  Assa- 
Jelti ;  aoumia. 

töojEiTAüda,  a,  a4f.  qui  assujettit,  sou- 
met,  dompie. 

Süjeitär,«. «.  astuJeUir,  aoumellre,  aubju- 
guer,  dompter,  aaaervir.  — ,  astreindre. 

Scjeitaa-se  (•),*.  r.  gener,  ae  aoumettre; 
•beir;  ae  Tiincre,  s'astreindre ;  plier.  A$ 
pmixö§$  devtm  —  4  rtaio ,  il  faal  qae  lea  paa- 
aiona  obeiaaent  a  la  raison. 

ScjarrissiMO,  a,  adj.  sup.  de 

Scjejto,  a,  adj.  aujel,  aoumla;  aaaujelti; 
dompie ;  docile,  obeissant;  aujet,  expose.  Jfa- 
faria  — « ,  aujel  d'une  con  Variation ,  etc. 

Scjejto,  *.  m.  aujel,  indiTido ,  personne  in- 
determlnee.  Ex.  :  Um  — ,  eerio  — ,  un  tel, 

Juelqu'un,  une  personne.  Sujet  :  personne 
istinguee  par  aes  talents,  etc.—,  mattere 
qu'on  traite;  motif ,  raison,  cause,  sf.  V.  Suth- 
düot  VossaUo. 

Sü/idads,«.  f.  aalet* ,  malproprete,  ordure. 
— *,  pl.  mota  aales,  obseenitea. 

Sdjihsjo,  a  ,  o4j*  dim.  de 

Söjo  ,  a  ,  adj.  aale ,  malpropre ;  ordurier.  (/le.) 
Souille,  impur.  Sale,deanonnete,  impudique , 
obscene.  Rempli  de  fautes. 

Svl ,  f.  m.  sud ,  midi  .*  partie  du  monde  oppo- 
see  au  nord ;  vent  du  sud. 

f  SULA-PATOLA  ,  t.  f.  V.  GonSO  patdo. 
SULAVESTEAR.  V.  SotawUtOT. 

Sulaverto.  V.  Julovento,  Solmvtmto. 

Sulcado,  a,  p.p.  de 

Solcar,  «.  m,  aillonner  t  faire  des  sillona. 
(ß§.)  Sillonner  lea  mera,  naviguer. 

Sulco,  t.  m.  sillon,  rayon:  irace  que  laiaae 
le  soc  de  la  enarrue. 

Sclfato  ,  t .  w.  (I.de  ckim.)  sulfate :  sei  forme 
par  la  combinaison  de  l'acide  sulfurique. 

Sulferino.  V.  Sulfureo. 

Si'LFiTB, t. m.  (I.de  ckim.)  sulfite :  combi- 
naison de  l'acide  sulfureux  aveo  un  oxyde. 

Sulfur.  V.  Bnxofre. 

Sulfur ado,  ▲  ,  p.  p.  de 

Sulfurär  , «.  a.  aoufrer :  enduire,  frotter  de 
soufre. 

Sulforeo  ,  a  ,  adj.  sulfareux,  sulfure ;  de  la 
natura  du  soufre,  plein  de  soufre. 

Sulfurrto  , «.  m.  (4.  de  ckim.)  sulfure :  com- 
binaison du  soufre  avec  les  metanx. 

Sulforico,  k,adj.  ( j.  rfe  ckim.)  sulfurique  : 
(aeide)  obtenu  par  U  combtnai»n  du  soufre 
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Scüa.  V.  Sofia. 

Sulphäto,  etr.  V.  Sulfdto. 

Sultan a,  t.  f.  sultane :  femme  da  granoVasj- 
gneur.  —  favorita,  mdi  do  snitdo  rnmmk, 
sultane  talide. 

SCLTAKIM  Ott  SCLTANfaO,  t.  m.  soltaniii: 
monnale  d'or  turque. 

SultäO  ,  t.  m.  aultan :  le  grand-*e4gne«r,  env 
pereur  iure. 

SüLVfeNTO ,  $.  m.  sud ,  le  vent  da  Midi. 

*  Som,  adv.  Y.  Jnntmwtsnte. 

Soma  ,  etc.  V.  Summe,  etc. 

Sümäca,  t.  f.(t.d§  mm-.)  *  smack  .*  emhar» 
Üon  de  Iransport  4  deux  mau. 

Sdbägre,  t.  m.  (f.  aTa  bot.)  sumae  ou  tfnaV 
grier :  plante  lerebinthacee.  Roux  ou  rouveäa 
eorroyeura. 

Sumarbxto,  a,  mü.  Juteux,  qoi  a  beaasam 
de  jus. 

f  Sumatra  ,  t.  f.  (<.  dg  gdog.)  Sumatra :  1b 
de  la  mer  dea  Indes. 

Sombaia.  V.  Zumbmia. 

Scmeas.  Y.  Ckmmdat. 

Sumergir,  etc.  y.  Submergir,  etc. 

ScMi^o  y$.m.m  disparitioo.  Lmmr  —  f  diaas- 
raltre. 

SüMiaigo,  a,  adj.  qui  diaparalt  facilemeat. 

SüuiDO,  a,  p.  p.  de  SuwUr.  mdi.  Kntont«: 
eteint;  efface.  (fig.)  Plong*.  OUko*— «yyeu 
enfonces.  Vox—a9  voix  eteinte.  Cortt —ut 
couleurs  eflaeees. 

Sdmidocro,  t.  m.  egout,  eonduit,  etc.,  paar 
faciliter  recoulement  dea  eaux.  (ßg.)  Ooufit, 
ablme. 

SüMioÖRA,  f.  f.  diaparilion. 

Sdmilher  ,  g.  m.  sommeiller :  nom  generioae 
de  dirers  granda  oflBeiers  de  la  maiaon  do  rai. 
— oVieorffiM,ecclesiastique  qui  ouTre  etfenH 
les  rideaux  de  la  tribune  d'ou  le  roi  caiead  la 
messe ,  etc. 

Sdmir,  «.  o.  absorber,  englouür.  Gacner,ce- 
fouir,  faire  disparattre. 

SuMia-sE (am),«,  r.  a'enfoncer,  s'enlerm, 
s'engouflrer.  {ßg.)  Se  cacber;  dispanlire,s%- 
vanouir;  etre  de  peu  de  duree,  ae  disaiaer, 
s'etenter.  S'eflaeer,  on  parlant  des  iraiis  da 
visage.  S'eteindre,  en  parlant  de  la  voix. 

SuMisaid,  etc.  V.  Submurio,  etc. 

Summa,  i.  f.  V.  Somma.  (ßg.)  * Abrefa,  rt- 
eapUulation,  sommaire,  etc.  Bm—9mdt.m 
abrege;  en  aomme,  en  un  mot,  breX,  paar 
eoncloaion. 

Summamerte,  tdz.  extremeiDeiil,  grjaaV 
ment.  Souverainement. 


SummIr  ,  etc.  V .  SosMRMsr,  etc. 

SummäriamAotb,  mU.  sommairaBcni,  aa 
abrege. 

Sdmmariar,  v.  a.  abreger,  resumer.  fmt 
proeea-verbal  A  quelqu'un. 

Sommärio,  t.  m.  aommaire,  abrefu.  extnrt, 
precaa,  Pracaa  vai  baJ,  ' 
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Summamo,  a,  adj.  sommalre,  soccinct, 
eoart,abrtge. 

Sohmarissimo,  k^adj.  tup.  de  Summario. 

Sommeegir  ,  etc.  V.  Submergir,  etc. 

Scmmidädc,  $.f.  sommite,  cime,  sommet; 
eemble. 

SiiiiMissiO,  etc.  Y.  S«eaH*#do,ete. 

8CHBUSTA ,  *.  m.  auteur  d'abreges,  de  8om- 
murires,etc. 

Sohmo  ,  a  ,  adj.  le  plus  baut,  le  plus  efore, 
le  »los  grand;  supreme.  Souverain  :  grand,  le 
premier  en  songenre.  — ponfi/te*,  le  sourerain 
p+ntife.  —  saeerdole,  le  grand-prttre.  Bm  — 
§rdo,  aa  sapreme  degrä ,  sourerainement. 

Sobuiula,  t.f.  petii  sommaire,  court  abrege. 
•  Sommaire  qui  conlieot  lespremiers  Clements 
de  la  logique. 

Sommuijsta,  f.  et.  celui  qui  etudie  les  elc- 
nents  de  la  logique;  qui  y  eit  verse. 

80110,  f. m.  jus  (des  fruils,  des  plantes); 
MC  ( des  viandes.)  p. ««.  V.  Succo. 

SovPTO.  Y.  Cusio,  Detpexa,  Gatto. 

Sumptoario  ,  a  ,  adj.  somptuaire.  On  le  dit 
des  lois  qui  reglent  la  depense,  etc. 

Sumptuösa nftiiTE, ade.  somptaeasement. 

Sümptuosidade,  *.  f.  somptuosite  :  grande 
et  magniflque  depense. 

SuMPTUOsissiMO ,  a  ,  adj.  eup.  de 

Somptuöso,  a  ,  adj.  somptueax :  magniflque, 
optendide,  de  grande  dipense;  qui  fait  beau- 
eoop  de  depense  ( personne ). 

Suktgobidäde,  elc.  V.  Sumptuotidade ,  etc. 

Scöa,  *.  m.  'sueur :  humeur  liquide,  serosite 
qui  sort  des  pores ;  action  de  suer;  (fig.)  sueurs, 
peines ,  travaux.  — e«,  pl.  (fig.)  fruit  de  grande» 
peines.  Bemhado  em  — ,  cou  vert  de  saeur.  Com  0 
—do  »en  rosto,  a  la  sueur  de  son  front.  Causar 
imore»,  faire  suer.  Betör  em  tuore»  /Wo«,  {fig.) 
Beer  sang  et  eau ;  etre  aux  abois. 

SupedIneo.  V.  Suppedaneo. 

Süperabundahcia,  t.  f.  surabondance,  abon- 
dance  excessite. 

Sufebabondarte,  adj.  2  gen.  surabondant. 

Supeaabondantemente  ,  edv.  surabondam- 
ment. 

Suferabündar ,  v.  a.  surabonder :  abonder 
■■  dela  de  ee  qui  est  necessaire;  eure  tres- 
ekovdant. 

Super  addito,  a  ,  (p.  ut.)  V.  Äecreteeniado. 

SoPBBino ,  a  ,  p.  p.  de  Superar. 

•Süperaltäre,  f.  ei.  pierre  saeree  de  l'au- 
•8)1;  aulel  poitatif. 

Superar  ,  v.  «•  surpasser,  snrmoater,  excel- 
|er;  etre  au-dessus  de  la  portee.  Itto  tupera  a 
(mpahdndü  de  meu  entendimento,  cela  est  au- 
dessos  de  la  portee  de  mon  esprit.- 

f  Scpbbätel,  adj.  2  gen.  surmonlable,  qu'on 
peal  surmonter. 

Scperbissimo.  V.  Soberbitsimo. 

SoPEECHEEiA ,  i.  f.  {mot  frone,  p.  ut.)  super- 

cfcorie« 

Scpebciuo,  f.  m.  V.  Sobrancelho. 

f  SüPEREMiwtnaA ,  t.  f.  preeminence ,  l'etö- 
vaüon,  le  poste,  la  dignite  eminente  dans  la- 


queile  une  personse  est  eonsütnee,  par  rapport 
a  bbB  autre. 

Super EMmtKTB,  adj.  2  gen.  suremiiieat, 
tres-tleve. 

SoPEEEKTERDinaA ,  etc.  V.  Superinttnden 
da,  etc. 

SüPEREEOCAijÄÖ.  V.  Sobrerogofdo. 

*f  Sdtbbbtahqbxia,  1.  f.  oouTertaxe  pre- 
eiense  de  Satnis  ^vangiles. 

SoPEmrsTACAö,  s.  f.(t.de  mdd.)  seperfeta- 
tkm  .-  conception  d'un  second  feitos. 

SüPEBPiaÄL,  adf*  2  gen.  soperfieiel  :  «jol 
n'est  qa'a  la  saperficie ,  qui  ne's'airete  qu'a  la 
saperfieie ;  {fig.)  liger,  qui  n'approfondit  pas. 

SüPEBFiciALioADB ,  f.  f.  superfleialile  1  qea- 
lile  de  ce  qui  est  superflciel. 

SopEEriciALMtirrB,  mdv.  superflcieliemeat. 

SoPBBpiciB,  t.  f.  suKace,  superfleie. 

Supebfjno,  a,  adj.  tuperfln :  ce  qni  est  Ures- 
fln.  v 

Scp<BPLDAiiANTB,ade.  rf une  maniere  somer-  [ 
flue.  I 

SoPEarLciniDB ,  a.  f.  »uperfluite,  abondaoce     • 
vieieuse. 

SüpErpldo  ,  a  ,  oa>*.  superflu ,  inutile;  ce  qol 
est  de  trop. 

t  Supbbhumeeal,  s.  m.  ephod :  celatore  da 
grand-pretre  des  juifs.  ( 

SoperintbudAnua  ,  a.  f.  surintendance  1  in- 
spection,  directum  generale;  cbarge, emplei 
de  surintendant. 

SuPERiNTEiiDtiiTB,  s.  s».  surintendant v  di- 
recteur  en  chef. 

ScpEEiMTEMDiB  (o),  t>.  ».  afoir  la  sorioten- 
dance  de. 

Sdpebiör  ,  adj.  2  gen.  soperieor :  qui  est  au- 
dessus,  au  propre  et  an  Agare.  Heatvea  par- 
lant  d'un  pays,  oVune  province  plus  etaree 
qu'une  autre.  Ser—*„.t  etre  au-dessus  de... 
Hörnern  —aoe  eiooio«,  nomine  au-dessosdes 
louanges. 

Superi6e,  a.  m.  superieur :  qui  a  comman- 
dement,  autorite  sur  an  autre  on  sur  d'autres. 
V.  Soprior. 

Sopebiöra  ,  a.  f.  soperienre  d'un  couvent. 

Scpebiobato,  ff.  m.  *  superiorite  :  emploi  de 
superieur  d'un  content,  et  le  tempa  qo'tt 
rexerce. 

Süpeeioeidade,  f.  f.  superiorite,  preemi- 
nence, excellence,  ascendant.Le  dessus.  *Avan 
Uge. 

Süpeeiorhekte,  «de.  superieurement,  avan- 
tageusemenL 

Superlativ  ah  ente  ,  edv.  superlattvement. 

SupERLATivo,  a,  adj.  plus  grand, plus  ex- 
cellent ,  etc. 

Soperlatito,  ff.  SB.  ( I.  de  pTamsB.)  soperla- 
tif :  plus  baut  degre  de  comparaison. 

SupEMifÄL,  adj-  2  gen.  V.  Supemo. 

SurtBNO,A,  adj»  ditin,  Celeste,  supreme, 
d'en  baut. 

SupernumkrArio,  a,  adj.  surnumeraire. 

SdpERO ,  a  ,  adj.  d'en  baut ,  qui  est  en  baut. 

SuperpaaujUt*  ,  adj.  2  gen.  (I.  afanm.) 
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Mrpartieal.  On  lo  dil  d'eno  raison  dam  an 
forme  contieni  l'autre  une  fols,  ei  en  suajquel- 
tjoes  nniti  dei  parties  aliquotes« 

SUFEEPARTICULAR,  adj.  2  gen,  (f.  fariih.), 

On  I*  dil  d'BBt  raison  donl  un  tonne  contieni 
l'autre  une  fols,  et  en  sus  ane  de  its  parties 
aliquotes. 

BcnavARTiaiLAEia.  V.  Snperpmrtknlm: 

Supbrpartieks.  V.  SmperpmrtienU. 

BupiAFon^iO,  f.  f,  suporposiüon. 

SuPRRPUBaAC.A0,  t.  f.  soperpoigation  t  pnr» 
fation  eiceesrre. 

8opERRO«Aciü.  V.  Sobrerogfdo. 

Bwaasri^AO,  a.  f.  superstition  i  raune  Idee 
de  i'cflkadte  deeertainea  pratiqoes  religieuses 
adoptees  par  erainte  ot»  per  espoir ;  fauste  opi- 
nton,oredulite  religieuae ; croyance  a  la  raa- 
gie,  aus  Aires  surnaturels,  A  PinOuence  de  cer- 
lains  mots,de  eeruins  objcti,  etc. ;  rain  pre- 
sago ;  praüque  sopersUtieut e ;  ce  qu'il  y  a  de 
fjK  dans  las  fausses  religions. 

SüPKRtnaöi amAhte  ,   ade.  supentiUease- 

'  Bten!. 

Supersticioso ,  a  ,  adj.  et  a.  superslitieuz  j 
qui  a  de  la  superstition ,  oü  il  y  en  a. 

f  Scpersubstanciäl,  adj.  On  I«  dil  dn  pain 
eneharistique. 

f  Supbrtunical«  a.  m.  TOtementsur  la  tunique. 

SuMtavAclnio,  a.  V.  Superßuo. 

80PERTW9ÄA,  a.  f.  aetion  de  survenir. 

Scperteaibnte,  odj.  2  gen,  qui  sur? ient , 
■unrenanl. 

SupbbtitAxcia,  etc.  V.  5oore*iee»etB ,  etc. 

f8<JPBTA6,«.  m.  De  —,  mim,  sobitemenl. 
lout  A  coup. 

6d>eto.  T.  8upüo, 

Süpilip*.  V.  Poepetto. 

Sophio,  a  ,  •$.  haut ,  eiere.  Gouche  I  la  ren- 
Terse  sur  le  dos.  fynoraneia—o,  ignoranoe 
crasse. 

Supino,  *.*%.  (f.  da  gramm.  tat.)  supin  :  sub- 
stanttf  verbal,  faisant  fonction  de  Pinflnitif. 

SdPtTAMEiiTB,  (inut.)  V.  Snbitamente, 

BcPtTlREO.  V,  Subitaneo, 

Süpito  ,  A ,  adj.  Y.  Subito. 

Suporar.  y.  Suppurar. 

'Sopösita.  y.  TVapaea,  Bnredo,  Falsidade. 

SdppedIreo  ,  *.  e».  marcbepied  :  ban quelle 
pour  les  pieds  aupres  de  Kautel ;  escabeau. 

Suppbmtar  ,  e.  a.  fournir,  subrenir. 

Sdpplarta9AÖ  ,  t .  f.  supplantation. 

SopplaktAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Supplantar. 

Scpplaxtadör  ,  a.  e».  eelui  qui  supplante. 

Süpplaittab,«.  a.  supplanter:  faire  perdre 
a  quelqu'un  sa  place,  son  credit  et  lui  succe- 
der.  Donner  le  croe-en-jambe.  Fouler  auz 
piedt .  (/ig.)  Renverser,  abattro. 

Supplementär  ,  adj.  2  gen.  \  supplementai- 

Supplemektario,  a,  adj.  1  re :  en  au  par 
Supplement. 

Supplemeüto  ,  a.  m.  Supplement  :  ce  qii 
supplee;  ce  qu'on  donne  pour  suppleer;  oe 
'  qu'on  ajoute  «  un  livre  pour  sunpleir  oe  qui 
m  Anquillt 
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Scppletörio,  A,  odj»  suppleuf :  qui  inp- 
plce,  complete;  qui  sert  A  soppleer.  snpple- 
mentaire. 

SOpplica,  f.  f.  suppliealion  :  depfecanen: 
priere  instante.  Supplique,  placot,  requete 
Deixou-te  teurer  dat  — t ,  il  oe  laisaa  aller  tax 
priercs. 

Supplicaqaö,  t.  f.  sapplieattoa.  V.  Smpalk*. 
Caiada  —  ,  baute  cour  de  justice  (enPsfU- 
gai). 

SvpPLiCADO,  A,  p.p.  de  5«ppftear,  s-su 
(f.  de  prat.)  Defendour,  Intime«  —  •,  f.  defea- 
deresse. 

Scpplicänte,  t.  2  gen,  suppKanl ,  etpeuaL 
(f.  de  prat.)  Demandeur,  — e*te. 

SüpplicAr  (a),  9.  a.  sopplier  :  prier  avae  »- 
stance,  souraitiion.—  algücm...,  sopplier  aml* 
qu'on  de...  Por  «noit  qm  o  ou  Ine  ewfp*W 
fem,  Ils  aTalent  bean  le  supplier. 

SrppLiciTÖRio,  a  ,  adj.  qni  contieni  onesep-    1 
plique. 

Supplici,  adj.  3  gen.  soppltant. 

Sdppliciär  , «.  e.  suppltcier  .*  faire  soeJAnr  n 
supplice  dela  mort;  lourmenter  A  rezees. 

SüTPLfcio,  a.  m.  supplice  :  punitien  eeipf- 
relle  ordonneo  par  la  Justice;  donleur  tNc  d 
longue. 

SdpponAndo,  t.  s».  y.  SmppongäOm 

Süppor,  v.  a.  supposer  :  poaer,  ceneMer, 
faire  admetlre  une  chose  eomme  etablie,  de- 
montree,  recue,  afln  d'en  tirer  une  indoefiaa; 
alleguer  comme  Trat  ou  vericabie  ee  qni  ex 
faux.  —  culpa  m  alguem,  incnlper  qnelqVan. 
SupponMmoi  que  atsUn  i  on  at/o),  poseni  eaa 
ceto  soiL 

SüpportJLdo  ,  A ,  p.  p.  de  Supporlmr. 

Sdpport ador,  A ,  «.  celni  qni  Supporte,  e> 

darant. 

*  ScppORTABTzirro.  y.  gnfrefaMfwsnea,  ato- 
Unca,  ContervacaÖ. 

Süpportar,  e.  a.  snpporter:  perlerv  aaaic- 
nir;  (flg.)  endurer;  to lerer;  sonlrrir  «ftn  ••" 
tience,  atec  resignation. 

ScpportItbl  ,  adj.  %  gen,  supportablei  fVoa 
peut  supporterv  qu'on  peul  aouffrir. 

ßCPPORTiTELHEBTB,  od«.  SnppOttoUtSBOBl 

Sopposicaö,  a.  f,  snpposiiion  :  fcnpenineB 
mise  en  evani  eomme  vraie,  ponr  en  Ita  im 
indoction ;  aclion  de  supposer;  chete  cealrav- 
Tee,  fautaeie.  Censideralion,  nng,  aettarit«. 
Bowum  de—,  homme  de  dUlinelion,  aspseii 
qni  a  des  qualites  reeomnundablee. 

f  SvppobitacI«,  #.  f.  (I.  de  ikdoL)  nnkan  dt 
la  natura  bnmaine  A  la  persosuie  drfHM,  da 
maniere  qu'il  y  eil  denx  naturae  et  one  aeala 
personne. 

ScppositIdo,  A,p.p.  de 

SüppositIr,  e.e.  (1  da  AneW.)  «nirUBt- 
ture  bnmaine  a  la  personne  dirine,  de  sa- 
niere qu'il  |  alt  denx  natures  el  nne  seeJe  per- 
sonne. 

Soppoip^.A.a^.suppofA.iBiiAUsUc« 
du  traj,  taQx,  •uUüroe, 
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ftiio,  s.  m.  (i.  i§  wtU.)  suppoel- 

tt  de  medicament  lopfqne  place  dam 

lenl,  poor  lieber  le  f  entrc. 

«>t  *,  ••  ••  •""• **e  Supfor.  adj.  sup- 

is-tnlendu.  —  e*t,  «Ar.  en cat  quo, 

|N;quoique. 

ro,  *.  m.  (i.  dm  mdtapk.  el  df  tteoJ.) 

n'est  point  exprimö  dana  une  propo- 

ila  qui  lui  sert  de  bau.  "Sappoailioo, 

iposee. 

ssiö,  i.  f.  suppression  s  acüon  de 

r;  defaut  d'evacuaUou. 

sao.  V.  Supprimido. 

Eseoaio,  k,adj.  qui  supprime. 

io,  a,  p.  p.  do  Supprir. 

»6a  ,  #.  m,  celai  qui  eapplee ,  qui  rem« 

■pieant. 

ttSTO ,  f.  m.  aetien  de  suppleer ;  fraia, 

nent,  fourniture.  V.  Supplemente 

lia ,  e.  a.  aupprimer :  empecher  ou 

er  de  paraltre;  paeeer  eoua  ailenee; 

muler. 

t,  «.  a.  el  ».  suppleer;  remplaeer; 

—  a  dttpexa,  o  custo,  fournir  aux 

,  tobvenir  aux  fraia.  O  eure  muitat 

pre  o  merteimtnto,  Cor  aupplee  sou- 

•rite. 

•fviL,  adj.  2  ##».  qui  peutecre  sup- 

iciö,  *.  f.  suppuration  :  Formation, 

nt  du  pua. 

ido,a,  p.p.  de 

La,  *. ».  suppurer :  rendre,  jeter  du 

irifo,  a,  adj.  suppurallf  :  qui  fait 

i 

LTÖmio,  a,  adj.  qui  est  en  soppura- 

Htppuraiivo. 

*c>ö,  t.  /".  supputation,  eaicul. 

Ido,  A,p.  p.  do 

lu,e.  a.  supputer  1  eompter,  oaleuler 

Ion  otttnulliplicatioii. 

prrp.  fei.  ci-dessus. 

itado,  a  ,  adj.  cito  cWessui. 

Ino,  f.«.  (f.  da  ««*.)  dessuf,so- 

oii  la  plus  haute  dans  la  inusique. 

cm  kr  a  do,  a,  o4J»  nombre  ci-dessus. 

umeräkio  ,  a  ,  adj.  et  1.  m.  surnume- 

RMAdA  OH  SüPRKMAXfA,  f.  f.    *p0U- 

tenee  supreme;  Suprematie,  superio- 

iameste ,  adi.  au  supreme  degre. 
10,  a,  adj.  supreme :  au-dessus  de 
ob  genre;  demier. 
Otto,  t.m.  "appartenaneesd'un  bc- 

aiS,  etc.  T.  SupprettAo,  etc. 
■0 ,  elc.  V.  Soprilho. 
im,clc.   \ 

>«*•       |  V.  Supp...y  clc. 
m.etc.    ) 

s.  f.  (I.  äJAtie)  suo  de  palmler. 

V    BiilrM- 
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t  BtmcuLO  ,  #.  ■».  (i.  dt  tof .)  brauche  unie. 

BuRDAKim,  mim.  sourdemenl;  A  la  sour- 
dine. 

Surdear ,  e.  n.  (p.  im.)  faire  le  sourd. 

Surdelo.  Y.  Carapao. 

Surdez  0*        *  surdite1  :  perle  0«  dhniNH 

Surdeia,*.  f.  (  tiondeloufe. 

Surdioo,  4 ,  p.  p.  de  Surdir. 

Sörojba,  t.  f.  sonrdine :  ce  qui  aflaiMil  le 
son.  A'  — ,  a  la  sourdine ,  sourdemenl,  seerc- 
lemenl,apetitbruil. 

SuRDiNno ,  a ,  die»,  de  Surda. 

SoroIr,  v.  n.  sourdre,  Jaillir,  serlir  de  terre, 
d'un  rocher,  el«.,cn  parlantde  l'eau.  Surnager. 
(/te.)  Sortir,  se  moutrer  en  sorWnt  d'un  lieu 
cache.  V.  Surair. 

SCrdo,  a,  adj.  sourd  :  qui  n'entend  pas;  qui 
n'est pas  sonore;  qui  n'est  pas  ecla tan t ;(/£.) 
insensible  aus  remontranoes,  etc.  Faxer-M—, 
faire  le  sourd,  faire  la  sourde  oreille.  Ma 
imrda,  insensiblement.  A'ssurdmt,  en  ailenee  9 
sourdemenl. 

•Scrcia,  ele.  V.  Cir%rgi*y  ele. 

SdegIdo,  a,  p.  p.  de  Surfir. 

Sorgidödro,  «.«•.  hatre,  port,  rede,  moull- 
late ,  atterage. 

SurgIr,«.  n.  (f.  de  mar.)  surgir,  aberder, 
atlerir,  mouilier;  jeter  Tanere.  Sourdre,  Jailhr. 
S'elorer,  se  lerer.  — dos  parteot,  s'aurancbjr 
des  dangers,  elc. 

SuRiLHO,dts».  de 

Sdao,  a ,  adj.  sana  queuo (poule).  Tonsur*, 
qui  ne  dit  pes  eneore  la  messe  (meine). 

SoRPRKNDfiR,  e.  o.  surprendro,  prendre,  at- 
taquer  a  rimprorlste.  (com)  Surprendro ,  elon- 
ner. 

SurprindIüO,  a,  p.p.  de Surprendar. adj. 
Surpris,  pris  4  Timpretu,  etonne,  etc. 

SüRPRtzA, f.  f.  surprise :  aetion par  laquelle 
on  surprend ;  etoonement. 

SriRRA,  f.  /.  voiee  de  eoups.  Darumahda—, 
fouetter,  etriller  oVirnporlance. 

Sorräoo,  a  ,p.  p.  de  Surrar. 

Surradör,  t.m.  corroyeur,megitsier.Ponei- 
teur. 

SrRRArAC*a*  V«  Sarrafacar. 

•f  ScRRAHiüTO  ,*.•».  aetion  doeorroyer;  ap- 
pret  des  euirs. 

Surräö,  f.  m.  "panetlere  de  berger,  sae  de 
ruir  de  berger.  Suron  ou  ceron  :  sorte  de  sae 
de  ruir  pour  Cindigo  el  autres  marchandlaes. 

ScrrApa,  a.  f.  maurals  rin,  ?in  gale. 

Sürrär,«.  a.  corroyerles  peaux;  passeren 
megie.  Chatier  a  eoups  de  fouet,  de  beton  v  elc. 
User  la  superficie  de  quelque  chose,  la  rendre 
rahoteuse. 

Suruar-se,  r.  r.  s*user,  en  parlant  du  drap. 
(burl.)  So  aauver,  s'en  alier  a  la  derebee. 

Surrate.  (i.  burl.)  D§  — ,  ade.  en  csjenette, 
a  la  derobee. 

SL'RRATaiao.  Y.  SorraMro» 

SoaaBigAO.  Y.  Jtaatnrreieiuw 

Scrrelfa.  Y.  Sarrtl  fit. 

SomMnto»  9  fict  V.  Jnirapaiaf>t  a»,     M 
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Sorriada,  a.  f.  veleed'artillerie.  (/If.)  Hute. 
Scrbiba,  t.  f.  'ameublissemenldea  tarnt.  iL 
V.  Socalco. 

SORRIRADO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Surribär,  v.  a.  ameublir  U  lerre,  labourer 
k  ia  baue. 

Scrripiar,  «.  «.  (f.  aarf.)  dereber,  wler, 
fllouter,  eacroquer,  griYoler. 

8oRTiR,  a.  ».  Toler,  a'eleter  bicn-bauU  V. 
Sortir. 

Söbto,  *.  m.  toI  rapide  <r*an  oieean  qul  tfe"- 
lete,  eator.  (/If.)  Eeeor  del'espriL 

8diTO,  a,  p.  p.  irr.  de Swrgir.  adj.  sargi, 
aiouiUe,  4  l'ancre,  en  partint  d'un  navire. 

*  Sorto,  i.  m.  V.  5e*ralado. 

*  Surtum.  V.  Sobntudo,  Cauudo. 
SURRIR.  V.  f  arstr. 

8ca !  tafsrj.  aus ,  bon ,  eoarage ! 

StJtAMO,  oa  Susäö,  a,  mdj.  ce  qul  eat  plai 
kaut,  ei-deaaus.  Veim—m,  (aal.)  reine  du  front. 

t  Scscbptibiudädb,«.  f,  susceptibilite : qaa- 
lite  d'etre  susceplible. 

Susceptitil,  ae>'.  2gea.  susceplible,  qai  peat 
recevoir  teile  qaalite,  teile  nodiflcation,  ca- 
pable. 

Suscitaca6,  9.  f.  l'action  de  eueciler ,  soaci- 
UÜon,insligalion. 

SoscrrAno,  a  ,  p.  p.  de  Su$cit*r. 

SuacnrADOR,  a,  t.  celul  qai  saecile .  ele. ; 
instigatear.  ^ 

Susqtär,«.  «.  ausciter,  faire  naltre;  faire 
parattre ;  aiciler ,  causer.  (/If .)  Ressueciler , 
faire  ref  itre.  — desfoato* ,  oocasionner  dea  en- 
aula,  dea  desagrementa. 

Suscitar-sb,  e.  r.  s'eforor,  ae  aueciter. 

Suscrever,  etc.  V.  Subtcrever,  etc. 

*  Scso ,  mdv.  en  baut ,  deaaua.  V.  Aeimm , 
Pontes. 

.  'SusoaiTO,  a,  adj.  auadit,  ct-deeaaa  dit  t 
mentionne. 

Sospecto.  V.  SaepeiJo. 

Scspeicäö,  *.  f.  suspicion,soupfon,defiance. 

Scspeita,  i.  f.  *eoupcon,oiabrage,  doale; 
conjecture,  dettanee  peu  fondee. 

8ü*peitädo,a,  p. p.  de  Suspeitar. 

Suspbitadok,  a  ,  f.  penoMie  soupcoBneaae. 

Suspeitär,  v. a.  soupeonner:  ayoir  dea  eoup- 
cons ;  conjeatarer.  {de) ,  v.  n.  soupeonner  : 
former,  conceroir  dea  soupcona  contre,  dea 
dootea  aur. 

Suspbito.a,  adj.  euspect,  eoupconne;qui 
aaerite  de  l'etre;  qui  inipire  Ia  mdfiance;de 
qui  on  a,  ob  pect  avoir  da  aoupcon.  Soupeon- 
Beax,deuant  (p.  tu.).  Dar  por  —  «rn/nix ,  re- 
euaer  an  jage  poar  cause  de  aoapicion.  Skir-s* 
por  — ,decliner  une  cause,  en  parlani  d'un 

ScaPEiTOtAHfiRTB ,  ade.  avec  aoopcon. 

Suspritöso,  a,  «4/.  soapect  t  qui  donneliea 
■as  aoupcona.  V.  Suspttia.  SoupVonneax,  de- 
•ant. 

Suspbhder,  e.  a.  auspendre,  elerer,  enlerer, 
attacber,  sootenir  en  l'air;  tenir  ensaspens; 
fiiraopäTp  doferac»  arrttej,  retaiUer.  (AfObar* 


sus 

preadre ,  Moaner,  saiair.  Saapendre :  tateriira 
bd  eccIeaiatUqB«  de  sea  feBCÜOBt.  —  o/olaa, 
auspendre  ton  JugwnenL — oaicorm,  (f.  au  mm 4 
lerer  l'anere.  —  •  wutvrm  oTm 
(id.)  pecber  rancre  d'un  autre  ▼alaieaa. 

SotPBNDtR-SB ,  «.  r.  ae 
pouToir  etre  sospcndu. 

SCSPERDiOO,  a,  p.  p.  da 

Suapendu.  Surpria. 

'SosptiiDio.  t.m.  V.  Forcat  garroai. 

StttPEasiA,  a.  f.  auspeajioo :  actiea  de  aaa- 
pendre,  d'arreter  9  etc. ;  aareeancc,  eaaaaaHB 
d'operaüon  poar  an  tempa;  iotefdietaaB  paar 
an  'jtmpt;  Agare  de  rbetoriqae  per  Uqaene  ea 
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Uent  rauditoif«  es  auapena. "  Doule,  iiteaala 
tion.  *  Etoaneinf nt ,  aarpriaa  ,  aaiai 
Grande  attention.  Saspenae  t  etanK  qal  •> 
clare  an  preire  taspeni;  etat  oTbid  p«Mc«E«am> 
diu  — «Vorani ,  Suspension  &t 
d'actea  dlMMtilile.  So*p—4o—,  aooa 
de  saspenae.  Paisla  da  -»,(  f.  aTa  Bat».) 
point  d'orgoe. 

SuspBRsifO  9  a  ,  oaV*.  aospenatf  t  qal 
errate,  Uent  ea  euspens,  empecae  de  uiacaiar. 

8oaPtB80,Avp.p.tfT.  da  SatpraeVr.  a# 
Saspens,  suapeiida;  (/If.)  tadecia,  frreaoia, 
interdit;  qai  ecoate  attentiTemenl.  Fi*mr-% 
a'arreler,  realer  interdit.  Tor  alpwaai— tojoif 
quelqu'un  en  baieine. 

BuaPEsnöRio,  #.  m.  saspenaoir.:  baadafi 
poar  une  deacenteoabernie,  ete.;eeajai  sert 
A  auspendre.  — « ,  pf .  *  bretellea  :  aangiea  ätat- 
tiqueapour  porter  lespanulons,  etc. 

Süspbrsörio,  a  ,  *dj.  ( f.  d§  atM.)  q 
auspendre. 

SüspirIdo  f  a  ,  p.  p.  de  Saaptrar .  •*>'.  DüM 
ardemsaeaL 

f8D8PiRABdB9  t.  aa.  aoopirear,  qai  poaaa 
dea  aoapira. 

ScapiRiR,  e.  a.  et  a,  aoapirer :  poaaaataai 
aoapira.  (per) Soapiret  apres,  dealrar  araaa- 
nenl,  reeberebar  btcc  paaiiea  ,  aaar  aprea.i 
H  ou  a  vöt  aaipirdaioa,  aaaa 
aoapira  ?  era  toub.  —  p§r  aof/ar  d 
langair  apres  sa  patrie.  —  pwlm 
aoupiror  apres  aa  liberte.  Coinapaa  gas 
aao  fams  o  gaa  aW  c>a,  (proa.)  caaar  qai  i 
n'a  pas  ce  qu'il  deaire. 

SusriRO,  *.  m.  soupirt  Aspiration  et 
Uon  penible,  proloagee  aar  la  daalear  ea  a 
plaiair.  (/If .)  Deair  ardeal.  (L  de  kmi.)  BoUe-es- 
nuit,  menreille  da  Peroa ,  Jalap  Caai. 

SuaQDiziAB.  V.  Seffataar. 

*  Scaao.  Y.  5aaa. 

SoaauRRAR,  etc.  V.  Smurrwr,  ete. 

SurrlaoA ,  etc.  V.  Saaafaaria,  etc. 

Sc8TÄso,A,  p.p.  de 

Scstär,  e.  a.  suspendre,  arreter,  laupttaar 
le  progrea.  V.  Srinlui*. 

Sustatörio,  a,  aa>.  qai  aaapead,  arnUr, 
empeche  le  progrea. 

Suster  i'do,  *.  as.  (f.  da  aaw.)  *diesa  oa  dies* : 
double  croU  ea  eaaleir  qai  asarque  aaalaa 
doit  efever  le  mb  aTaa  ~ 
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tatlfiS,  i.  f.  raellon  de  soulenlr,  de 
Mr.  Nourriture.  V.  Sutlenlo. 
uttacdlo,  ».  m.  wollen,  «ppui,  etal, 

bmtado  ,  A,p.  p.  de  Sutlentar.  adj.  Sou- 

lostente. 

«ttadör  ,a,i.  celul  qui  souiient. 

WtfAUtnro,  t.m.  V.  SutlentapdÖ el 5«*- 

«ütahte,  i.  m.  soutenatil,  ropondonl : 
*«i  soulienl  une  ihese.  if.  p.  a.  de 
mta»  ,  v.  a.  soulenlr,  porler,  supporler. 
tfr,  nourrir,  tlimenter,  enlretenir.  Sou- 
im  Uiese,  rcpondre.  Appuyer,  elayer, 
lr.  —  um  mmiga,  entrclenir  une  mal- 

'üttAk-se  (o>),«.r.  s'alimenter,  se  nour- 

tre  de.  Subsister,  tirer  sa  subsisiance  de. 

sr,  teiiir  bon ,  se  souienir.  —  do  or,  se  re- 

tfesperances  chioieriques  ou  vivre  de 

langer  ires-peu. 

■httavel,  adj.  2  gen.  so  alenable :  qu'on  ( 

»ulenir,  defendre. 

ritfTO,  f.  m.  'noarrilare,  aliment,  sub- 

je,  enlrelien.  L'aclion  de  suslenler,  elc. 

ie  qui  entretient,alimenle  quelque  chose. 

itantaeulo. 

extör.  V.  Su$lentador. 

•tu.  V.  Sotter. 

ijsxcia.  V.  Suttentatfo. 

itcTr,  elc.  V.  Subttituir,  elc 

ro,  t.m.  *  peur,  crainte,  frayeur,  alarme, 

inte,  edroi. 

.oookste  ,  s.  m.  sud-sud-ouest. 

ti«TF. ,  i.  tw.  sud-sud-est. 

ter.BA do,  a,  p.  p.  de  5ai««rrar. 

«■aadou,  a,  cm//',   qui  murraure,  qui 

»ane,  qui  souflle  ou  siflle. 

icsuUnti,  ad>.  2  fe».  V.  Sutturrador. 

le 

«rrär,  «.  n.  murmurer:  parier  bas,  se 

re  sourdemcnl,  elc.  (fig.)  Murmurer :  se 

»raitque  failun  ruisscau,  le  vent,  elc. 

onner,  en  parlantdes  abcilles.  Souffler; 

i6rro,  t.m.  bourdonnement,  bruit  sourd ; 
are,  au  propre  el  au  (igure. 
STXütöh.  V.  Sutlentador,  Defentor. 
Ina.  V.  Solaina. 
Üu,alc.  V.  Subtil,  elc. 
fc£FUCio..V.  Sublerfugio. 
DOA ,  «.  f.  (i.  oVanat.)  suiurc :  joialure  des 
crone  dont  Ies  inegalilcs  s'engrcncni; 
in  des  pariies  molles. 
cral,  adj.  2  gen.  sutural .-  qui  natt,  dc- 
d* une  suture. 

oouSOu,  adv.  conjoinlemenl,  ensemblc. 
da  — ,  virre  enseinble.  Fazer  algum  de- 
I*  — ,  commetire  un  crime  avec  des  com- 
• 

Ido,  a,  p.p.  de 

im,  t.  a.  lieber,  relacher,  deiendre.  (an f.) 
Uro,  modercr,  relacber. 
ofA,adj.  relaehe,  detendu.  V.  Sollo. 

roRT.-r*. 


Söz.  V.  Sut. 

STbAniTA ,  t.  m.  (fig.)  sybarile :  homme  trea- 
roluptucux,  livre  ä  la  mollesse;  {au  propra) 
pcuplc  de  la  Grande-Grcce.  II  esl  aussi  adj. 
Svrari'tico,  a  ,  adj.  des  Sybariles;  Sybarile. 
Syru.la,  eic.  V.  Sibytla,  elc. 
Sycövoro,  «.  m.  (l.  de  bot.)  sycomore :  erable 
blanc  dt;  mouiagne,  arbre  a   I arges  fcuilles, 
sembbbles  a  cotlcs  de  la  vigne,du  figuierel 
du  inArier.  —  bastardo,  azedarac,  blpinne, 
niargousier,  sycomore  faux. 

SvcopuInta  ,  s.  m.  sycopbanlc,  fourbe;  men- 
tcur;  impos^ur;  fripon;  delaleur;  coquin. 

f  Sycuse ,  t.  f.  (t.  de mid.)  sycose :  lumeux a 
Tonus  scmblablc  a  une  liguc. 
Syd£&f.o.  V.  Sidereo. 

fSroERiTE  ou  SjDF.r.in: ,  i.  f.  (f.  de  bot.) 
crapaudine  ou  siderilis  .-  plante  labtee. 

*  Syua  pour  Sia  ou  Estava,  il  ctailoit  il  elait 
assis. 
Sylla.  V.  Scylla. 

Sy'llaba,  i.  f.  syllabe :  voyelle  seula  ou 
joinie  a  une  lettre  qui  ne  form»'  qu'un  ton. 
(/ig.)  Quaniile :  mesure  des  syllabes  longue* 
ou  brevem. 

Sylladäda  ,  i.  f.  Taute  de  prosodie  ou  d'ae- 
cent. 

Sylla  dar  ,  v.  n.  syllabcr  .-  asscmbler  las  (et* 
tres  pur  sv Habe*. 

Syllabario ,  a  ,  adj.  qui  prononce  par  sylla- 
bes. t.  m.  Sjllabaire  :  livre  elcmcnuire  pour 
apprendre  a  lire. 

Sylladico,  a,  adj.  syllaLiquc:  qui  a  rap- 
pori  aux  syllabes. 

Syll£psi:  ,  s.  f.  syllepse  :  emploi  d'un  niot  au 
propre  el  au  figure ;  llgure  grammalicale  par 
laquellc  le  discours  sc  rapporle  piulol  k  la 
pensee  qu'aux  rcgles. 

Syllücisvo  ,  s.  m.  s)  llogismc  .-  raisonnement 
renTenne  dans  irois  proposilions,  la  majeure, 
la  mineure ,  la  conscqucnce. 

Sylloci'stico,   a,    adj.  syllogisüquo  :  qui 
concerne  le  syllogisme. 
Syllogixado,  a  ,  p.  p.  de 
Syllocj7.au  ,  v.  n.  syllogiser  :  faire  des  syllo- 
gismes,  arguinenter  par  sjllogismes. 

Sylpuo,  i.  m.  sylphe,  Sylphide  .-genieda 
lair. 
Sy'lva,  etc.  V.  Silva,  elc. 
Symcülicaukxte  ,  ade.  allegorlqueraeiit. 
Symbumco,  a  ,  adj.  symbolique  :  qui  serl  da 
Symbole,  qui  s'explique  par  symboles. 

Symbolua^aö  ,  s.  f.  symbolisation  :  aclloa 
de  represenler  par  des  symboles.  Analogie, 
ressemblance,  Sympathie,  conformile. 
Symdoliz  \do  ,  a  ,  p.  p.  de 
Symbolizar,  v.  n.  s^mboliser  :  avoir  de  la 
conformile,  du  rapport.  v.  a.  Symboli^r  ••  re- 
presenler par  un  Symbole;  expliquer  par  Sym- 
bole. 

j-  SYMBOLisMO ,  *.  n/.  quililc  d'elre  symboli- 
que. 

Symbolo  ,  $.  m.  symbole:  G^uie,  iumu*  qui 
deslgne  une  ebose  par  la  peinlure,  la  seulpturi4 
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ou  le  discours ;  signe  extericur  des  sacrements ; 
forwulaire  des  articles  de  la  foi.  (/lyO'Sen- 
lence,devise,  etc.,  qui  distingue,  caraclerise 
quelqu'un. 

"Sy'mbolo,  a,  adj.  V.  Symbolico,  Partei 
— eu,  quoles-parts,  ecota. 

f  Syxbolocia,«.  f.  synibologie:  traiie  des 
Symptom  es  de»  maladics. 

SiMtTBiA,  f.  f.  symelrie  :  proporlion  de 
grandeur,  de  flgure ,  des  parlies  d'un  corps  en- 
tre  elles  et  avec  leur  toul;  proporlion  d'egalite, 
de  ressemblance ;  rapporl  des  forme*. 

Sym Atricam »hte  ,  adv.  syractriquement  ; 
arec  symelrie. 

Symetrico,  a,  adj.  »ymetrique  :  qui  a  de  la 
eymelrie. 

Symbtrizär ,  v.  a.  et  t».  syraelriser :  disposer 
•vee  symetrie  ;  faire  symelrie. 

Ä;V».     I    VSimU.Macco. 

Sympathia,  t.  f.  sympaihie  :  couvenance, 
rapport  d'buiueurs ,  d'inclinalion ,  etc. ;  in  lere  t 
naturel,  aflectueux  pour  queiqu'un;  corres- 
pöndance  imaginairc  des  qualiles  du  corps;  se 
dit  des  aines. 

Sympäyuicameatb, adv. dune  miniere  sym- 
paibkque. 

Sympäthico,  a,  adj.  syrapalhique :  qui  ap- 
partient  aux  causes ,  am  eU'els  de  la  Sympa- 
thie. 

Sympathizado,  a  ,  p.  p.  de  Sympathizar. 

Stmpathizahte,  adj.  2  gen.  qui  syuopalhise. 
p.  a.  de 

Sympatüizar  (com),  ©.  n.  sympa Ibiser;  avoir 
de  la  Sympathie,  se  convemr. 

Symphims,«.  f.  ( Ud'anal.)  syrupbise  :  liai- 
•on  de  deux  os  du  bassin. 

f  Symphy'ta  ,  (1.  de  bot.)  V.  Cunsolda  maior. 

Sympiionia  ,  1.  f.  Symphonie  :  concert  d'in- 
slruments  de  tuustque ;  surie  de  cuxnposilion 
inusicale. 

Sympiiy'to,  s.  m.  V.  Symphyta. 

Symptöma,  1.  ra.  Symptome :  signe,  aeeident 
donl  011  liro  quelque  presajje,  quelquo  conse- 
quenre. 

Symptohatico,  a,  adj.  symplomatique  :  qui 
apparlieat  au  symplOioo,  qui  en  depend. 
s  Symptom atolocia  ,  $.  f.  Symptomatologie  : 
traile  des  syiiiplOmes. 

Syna  ,  elc.  V.Sina,  etc. 

Syxacoca,  j.  f.  synagogue:  assemblee  de 
Udeles  sous  l'aucicuuo  loi ;  usMJiublee  religieuso 
des  juifs  ;  Heu  oü  ils  s'a&sembleul  pour  leur* 
ezercices  de  reli^ion.  /ty.jLe*  juifs. 

Symalepua  ,  t.  f.  syiulcpbe  :  coutraclion  des 
eyllabes  de  la  liu  d'ua  mul  et  du  coiumence- 
lueut  du  wot  suivaut. 

Syxallagmatico,  a,  adj.  synallagraatiquer 
qui  conUeul  ua  engageioent  mutuel  ( coulrat). 

'Synär,  elc.  V.  Atiignar,  elc. 

Synarthröse,  s.  f.  ( l.  de  ehir.)  synarlhrose : 
arliculalion  des  os  saus  mouveinenu 

Syräxj,  t.  f.  (t.  d'onf.)  syaaxe  j  a&semJtla« 


SYN 
dt  ciiretiena  paur  prier,  paar  celefem  te 

fSYHCATOGOROBXÄTICO,  *,«*>•  (J.  da  M St U) 

polen tielleraenl  infiai. 

Syjcexlo,  t.  01.  syncelle,  compagBoe)  dt 
cbambre. 

SyiiciiroxIsmo,  9.  m.  synchronisaae :  raaeeci 
des  chosea  Ullas,  arrnreea  en  uiaane  lenat. 

Symchröxo,  a  ,  adj.  synebrone :  qm  u  b* 
au  radme  temps  (mouveraent,  oscillation). 

Sy'rcopa,  a.  f.  syncopo  .-  tainmckami 
d'une  lettre,  d'une  ayilabe  au  nillev  <f m  smc 

Symcopado  ,  a  ,  p.  p.  de  Sgncapar. 

Syxgopäl,«^'.  2  gtn.  {1.4*  med.) ay»ccfil 
ou  t»y  ncopiqua  1  de  la  syncope.  Od  le  dil  aTnat 
üevre  aecompagnta  de  syooope  v  de  deCnllaaet 

Sykcopär  ,  9.  m.  syncoper,  retrancher;  um 
uoe  syncope.  •.  ss.  Tonber  «■  synoope. 

Sy'acopb,  t.  f.  ( I.  d*  wtfd.)  ayoeofe  2  deUI- 
laoce ,  pamotfon.  ü.  V.  Syncop«. 

Syncopixädo,  a,  adj.  t#wba  am  9juBap. 
p.  p.  de 

Syhcopizär,  •.  a.  causer  des  syncafU ,  aa 
defailiances.  v.  n.  Torober  es  syneope. 

Sy'ncawb,  $.  f.  ay  DCf  eae ,  cexiareüt« ;  aatf> 
lation. 

Sy  ncr bt Umo,  a.  mu  sy»cr*iiaaM  2  npfMr 
cheinent  de  direrses  sectes  ou  cmomvaamtKk 
divers  sy  Siemes  incoQciliables. 

f  Sy-scretistas,  j.  m.  pL  syacreMislea : bü- 
losophes  qui  veuleut  cooei Her  lern  aHtTenau 
sysieincs. 

STSDBnsaE  ou  —  is ,  t.  f.  syndereae :  rmmWs 
deconscience,  conscience  droiiei  iattlOMiMa 
naturelle  qui  portc  a  l'equiie  et  preod  toajoaii 
le  parli  le  plus  sür. 

Syndica^aö,  g.  f.  action  d'exaoiiBer,  deR- 
cberclier,  de  s'iuforuier;  rechercUc,  CDqoeta. 

Synuicadü,  A,p.  p.  de  Syndicar. 

SxxmCAL,  adj.  2  y#n.  syndical  :  qoi  a  rap- 
port au  syndic. 

Sysiuicästb,  adj.  elf.  sjb. qui  recherebe, at: 
examine ;  enqueusur. 

SYNuiCAR(dd),  «.  a.  et  n»  esa miner, reebet* 
ober,  conüröicr,  enqueler,  s'inXoroier.  Sytwi- 
quer,  blamer  les  actions  d'aalrui ,  les  conajtf. 

SymdicatO  ,  a.  as.  syndic** ;  otoarg* ,  foaeuv- 
de  syndic. 

Syndicayüra  ,  a.  f.  V.  Sjndiedto  et  Sfdin- 
cdO.  il.  Ceusure ,  blatce. 

Sy'ndico,  *.  m.  syndic  :  qui  est  Charge  de> 
alfaires  d'une  coromunaote  dont  il  eat  nieinbrf 
Cetui  qui  re^oit  les  aumOnea  CaJtcs  aux  reb 
Rieux  mendiants. 

Sy?ibcdocue  ,  t.  f.  syneedoque :  flgure  de  ra«- 
torique  par  laquelle  on  fait  entendre  le  pim  ea 
disant  le  moins,  le  toul  pour  U  parlie,  la  ptf* 
lie  pour  le  toul ;  l'espece  pour  le  genre,  ei  rt* 
ciproquement. 
SYüneDRJM,  ou       1   synedrin,  sanbedria. 

Syndedrio,  t.  as.  )   preoiier  ti|buoa(iuiC 

Syxerrsis,«.  f.  (f.  da  ar«aiai.)  s joerast ; 
coniraclion  de  deux  sylltbes  en  iwa  *cuk,  oi 
deux  voyelles  en  una  dipa^oi^uc« 


SSti 

Symbvbösis,  f.  f.  synevrose  :  sj  mpbyse  liga- 
anenleuse. 

SympoüIa.  Y.  Symphonia. 

Syhcehesia ,  «.  /l  (/.  de  6o(.)  t yngenesie : 
dix-neuvieme  classe  de  vegetaux,  doni  les 
neers  onl  les  eiamines  reunies  par  leurs  10m- 
mets. 

SY*necau,  ff.  A-  et  i   (I.  de  m/d. )  synoque 

Si'rocio,  j.  m.  j  (fievre),  continue  sans 
■erfenlUnseent. 

SyvodAl,  a#.  2  av*.  synodal:  ejuft  appartfent 
«i  •  ynode. 

••«••AUdbm,  eeV  synedeJesnent,  en  sy- 
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Synodatico,  ff.  m.  eontribuüen  des  parotsses, 
ns  In  Tille  do  Brege  (en  Portugal),  ponr  rentre- 
tinu  des  memhres  d'un  synode,  quand  il  8*7 
■1— fclilt :  e'elaient  too  reis  paar  eneque  pa- 
raisse. 

f  SywodInmos,  «.  m.  pl.  (f.  dWfff .  nnf.)  sy- 
— jdendres  :  eoleopteres  Yivant  sur  let  arbres. 

Brndeace,  a,  ed>.  synediejue/de  synode, 
eynodal.  at>x,  ntoetstenfo  — ,  (I.  dVufr.)  mois , 
itsynodique,  oYune  naofeUa  laue  4 


Sy'hobo,  ff.  m.  synode,  concile .  assembtee 

empffelats,  de  oores,  ete.  (I.  eVattr.)  Ganjone- 

tinu  de  deux  planetes  dans  le  meine  degre  de 

HnattpÜajM.  —  dionseno,  synode  dfeeesain. 

■  ssantonaf,  prmimial ,  eencile  national ,  pro- 

«tecial. 

Wtmomfmk,  s.  f.  synonymle :  quellte,  ran- 

das  synonyme»;  figere  de  rhetorique  qui 

Ibm  la  meine  ebote  par  pluaieurs  synony- 

1;  coneordanee  des  noms;  rapnrocaement 

den  niota  synonymes. 

tonoetfauco,  a,  osy.  »ynoaymlques  dosy- 


Sthöwtmo,  «.  m.  et  adj.  synonyme  t  (mot) 
qui  a  atriciement  0%  a  peu  prea  ia  meroo  sigui- 
fleation  au'un  aulre. 

Sykopse  ou  SyrOpsis,  ff.  f.  *  dessein ,  plan , 
exnoeiüon  d'un  ouvrage;  abrege,  precis,  som- 


Stuoraco,  a,  adj.  synoptique  :  qoi  s'offre 
d'nn  meme  coapd'oeil  (table,  lableau). 

SywOvia,  f.  /.  (*.  d'anal.)  Synovia  :  liqueur 
risquente  entre  les  articulations  mobiles. 

Stuoviäl,  adj.  2  gen.  \t.  dfanat.)  synovial : 
delasynovie. 

Syhtacma,  ff.  m.  (t.  didact.)  syntagrae  :  or- 
dre, arrangement.  Recueil,  lhrre  de  remar- 
ques, etc. 

Smtaie,  ff.  f.  {t.  de  gramm.)  syntaxe :  ar- 
rangement, construction  des  moLs,  des  phrases 
seien  les  regle»  de  la  graotoiaire ;  parüe  de  la 
arammaire ;  ees  regle* ,  le  livre  qui  les  con- 


Syntebesis.  V.  SynderetU. 

Sy'nthesb,  ou  Sy'nthesis,  ff.  f.  Synthese  1 
methode  de  composition,  opposee  et  poste- 
rienre  a  I'analyse,  enallant  du  generalau  par- 
tieulier,  des  causes  aux  eflels ,  des  principe* 
aux  eonsequence*. 

Syntheticamente,  ade.  synthetiquement : 
d'une  maniere  synlbetique. 

Synthätico  y  a ,  aay.  syntb6tiqne  1  dein  sy«- 
these  (methede). 

SthtohIa  f  ff.  f.  syntonle  s  eentinuke  dn 
meme  son. 

Syphilis,  etc.  T.  SiphiK»,  ete. 

Sybacüsav  ff.  f.  (f.  d§  ftef .)  Syraenee,  tili« 
de  Steile. 

SyracüsIuo,  a,  adj.  ei  «.  SyraeuaeiB  :  de 
8yraease,qui  lui  appariienL 

SYatmco.  T.  Sirenieo. 

St'ria  , «.  f.  (f.  d§  aecg.)  9yrie :  previnee  dn 
laTurquie  Asiatiqoe. 

Syrjaco,  a«  04/.  fff  ff.  Syriaqne,  langne  dn 
Syrie. 

SybiIno  ,  a  ,  «4;.  Syrien,  de  Syrie. V.  Swriam. 

SYaiirx,  ff.  f.(t.  dö  m$th.)  *  syrinfet  siJBel  de 
Pan.  La  nymphe  Syrinx,  afanee  de  Pen. 

St'rio.  V.  Sirio. 

f  Sybphos  , «.  m.  pl.  (t.eThist.  **$.)  tyrpbeai 
dipteres  sareostomes. 

Sy*RTBS  ,  OU  SlBTES,  ff.  «t.  pl.  SYltM  :  baOO» 

de  sable  tres-dangereux ;  sables  meotants  sor 
les  bords  de  la  mer.  (/ig.)  ^cueils,  dangers  de 
la  vie. 

Ststaltico  ,  a  ,  adj.  ( I.  tfewai.)  sysultiqoe : 
qui  resserre,  eontracte. 

System a,  r.  s».  Systeme  :  assemblasje  de  pffe- 
positions,  de  principes  ei  de  eooseqneneea 
Cormant  une  doctrine,  undogme,  uneopinioo; 
reunion  d'astres,  de  parties,  de  oorps ;  reunien 
de  principes  de  conduite ,  etc. ;  plan,  deaseins. 
—  do  univerto ,  Systeme  du  monde  :  ordre 
qu'on  suppose  entre  toutes  ses  parties ,  etc. 
— muaieo ,  Systeme  de  musique. 

Systemädo,  a  ,  p.  p.  de 

Systemar  ,  v.  a.  sysiematiser  :  reduire  en 
Systeme. 

System  aticahChte  ,  adv.  systemaüquemenb 
<f  une  maniere  systcmaüque. 

Systehatico,  a,  adj.  systematique :  qui  ap- 
partieni  aux  systemes ;  regle  d'apres  un  sys* 
leme;  qui  fait  des  systemes ,  qui  les  suit. 

Systole,  ff.  f.  (f.  d'anal.)  Systole :  moavp* 
ment  naturel  du  ccaur  qui  se  resserre.  (t.  eh 
gram.)—,  figure,  ou  plulot  licence  poeUiene, 
par  laquelle  on  fait  brere  une  syllane  lonfnn. 

Syzmio  ,  ff.  es.  (f.  cTattr.)  *  sytygiei  lempe  de 
la  nouvelle  on  dela  plelneiune;  conjoncAien 
aroppoaiUoau 
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T,  *.  m.  vmgtieme  lettre  de  l'alphabet  Portu- 
gals ,  et  la  seizieme  des  consonnes.  C'etail  an- 
clenneraent  uno  lettre  numgralequi  valait  100 , 
et  avec  un  liret  au-dessus  ieo,0O0.  Le  T,  cbez 
let  Romains,  mts  au  bas  d'un  senatus-consulle, 
tadiquait  le  consenlement  des  tribuns.  Ter  ou 
Irazer  um  T  na  lesta,  ( fam.)  etre  sot. 

Ta  :  interj.  par  laquelle  on  avertit  quelqu'un 
de  discontinuer  un  discours  commence,  de 
changer  de  propos,  eic,  de  se  sauver  prorap- 
tement :  on  dit  aussi  täte.  Doucemenl!  loul 
doux!  arrölez!  Tdt  tdl  interj.  qui  faitconnal- 
tre  qu'on  est  au  fail  d'une  chose  qu'on  avait 
ignoree  jusque-Ia.  Ho,  ho! 

Taa,  s.  m.  (mot  arabe)  chef  d'un  parli.  Divi- 
sion territoriale  faite  par  res  Arabes  en  Espagne, 
gouvernee  par  un  alcade. 

*  Taa,  ade.  V.  AU. 

Tabacal,  t.  m.  plantalion  de  tabac. 

Tabäco,  t.  m.  tabac  :  plante.  V.  Herta  San- 
ta. — ,  poudre  sternulaioire.  —  de  fumo,  tabac 
a  famer.  —  de  fotho,  tabac  en  fcuilles ,  tabac  a 
fumer.  —  dcrölo,  tabac  cn  rouleau.  Tomar—, 
prendre  du  tabac,  priser.  Pilada  de — ,  prise 
de  tabac.  Caixa  de  — ,  tabatiere;  plein  une  ta- 
batiere. 

t  Tabacöso,  a,  adj.  et  ff.  grand  priseur  de 
tabac.  Plein  de  tabac. 

*  Tabaliiiom.  V  Tabellido. 

*  Tabalisuo.  V.  Atabalinho. 
'Tabaluadego,     I   _.  -,  .  ...    . 

Taballiaö.  V.  Tabellido. 

•f  Tabanca  ,  f.  f.  (i.  d'Asie)  *  peage.  V.  Por- 
tagem. 

Tabarez.  V.  Tavanez. 

Tabäö.  V.  Tavdo. 

Tabäque.  V.  Atabaque. 

Tabaqdear,  v.  a.  et  n.  donner  a  quelqu'un 
du  tabac,  prendre  du  tabac.  (/.  burl.)  Railler, 
plaisanter  quelqu'un ;  attraper,  tromper  quel- 
qu'un. 

Tabaqueira  ,*./".(  t.  de  bot.)  *  tabac  :  plante. 
V.  Herva  tanta.  it.  Tabatiere  ou  boile  a  mellre 
du  tabac. 

Tabaqueiro,  a  ,  i.  marcband  de  tabac.  Grand 
priseur  de  tabac.  Tabatiere  ou  boile  a  mettre 
du  tabac. 

Tadaqljsta  ,  1. 2  gen.  celui  qui  prend  beaa- 
coup  de  tabac  ou  qui  se  pique  do  le  connallre. 

TabardCliia,  s.  l.dim.  de  Tabardo. 

Tabardetb,  ou        >   *  lievre  pourprte,  fle- 

Tabakdilbo,  t.  m.   )    vre  maligne. 

"Tabardo,  *.  m.  casaque  de  gros  drap  pour 
les  gen*  do  la  campagne,  eic 


Tabardo  Ott  TABABtu,  t.  m.  (f.  «uff«)  nüü- 
cien ,  soldat  mal  exeree. 

*  Tabarro.  V.  Tabardo. 

f  Tabarzet,  f.  m.  sorte  de  Sucre  de  caes*. 

Tabaxir,  a.  m.  sucre  de  bambou. 

Tabaz.  V.  Lobo. 

Tabefe,  a.  m.  lait  epaissi  des  brebis,  ete, 
babeurre ;  pelit-laiL 

Tab£lla,  a.  /.  Üble,  tableau.  V.  Penis.  iL 
£lecluaire  en  pastilles.  it.  V.  Tablilha. 

Tabelliädo  ,  f.  m.  Office ,  fonclioos  de  tab* 
lion;  notariat,  olfice,  foncUoo«  de  notairc.tL 
Imposilion  que  les  netaires  payaient  autreisB 
au  roi. 

Ta  belli  aÖ,  i.  m.  nolaire  :  officier,  garde- 
nole  qui  reeoit  et  passe  les  actes,  etc.;  labet- 
lion. 

Tabelliar,  v.  n.  exercer  les  fonctioiis  *t 
nolaire. 

Tabelliöa,  adj.  f.  Ultra  — ,  ecriuiro  mal 
faite  ei  tre**grosse.  Palavrms  — s,  nots  d'esage, 
mols  de  simple  forma lile. 

Tabernäculo ,  i.  m.  tabeniacle  i  mite,  •*- 
vilion  cbez  les  juifs;  tenlo  od.  etait  rares*  d^st* 
liance ;  parlie  du  temple  oü  eile  reposait,ea 
etaient  les  pains  de  proposition,  etc.  fett* 
dot—sy  feie  des  tabernacles,  vae  des  Ire» 
grandes  solennilts  desHebreux.  — dm  Wreest, 
{/ig.)  le  sein  de  la  vierge  Marie,  en  tossf» 
de  mysticite. 

Tabbrnario,  a,  adj.  de  cabaret,  cabareti- 
que. 

TABi ,  i.  m.  labis :  sorte  de  gros  taffetas  ende. 

Tabica,  f.  f.(t.de  mar.)  plan  che  qui  garaü 
par-dessus  le  plat-bord  d'un  vaisseau.  Piste 
emboltee  au  bout  des  plancbes  posir  qu'ell^sM 
se  fendent  pas.  Au  Bresil,  c'est  one  grosse 
canne  de  liane. 

f  Tabica r  ,  v.  a.  embolter  des  pieces  *• 
bout  des  plancbes  pour  qu'elles  ne  se  fendeul 
pas. 

Täbido  ,  a  ,  adj.  ( I.  de  mdd.)  pourri ,  eorrest- 
pu;  tabfde,  d'une  maigreur  excessive  parfea- 
somption. 

Tabiqus  ,  t.  ss.  *  eleison  de  briqaes ;  eleisst 
en  I altes. 

TabisAr,  v.  a.  tabiser  :  rendre  one  <tst> 
ondee  a  la  maniere  dutabis. 

TiBLA,a4/.  m.  DiamanU  — ,  diamaot  ta 
Üble. 

Tablado,  s.  m.  plancher  d'un  theatre,  tbel- 
tre,  scene.  Echafaud. 

Tablilda  ,  ff.  f.  bände  de billard.  Por—t  par 
bände  ,  cn  parlanl  decerUiniceont  an  Mlard* 
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».)  Par  ricochet,  par  bricole.  —  de       Tabu,«. m.(t. du Britit) Sucre qai  n'apasite 

[i.de  mar.)  table  a  fourrer.  bien  purifle. 

e.  m.  sorle  d'emibarcation  asiatique.       Tabüa,  #.  f.  (t.  de  bot.)  massette,  masse 

*io.  d'eau  .-  plante  aqualiqae.  Paule  de  massette  • 

,i.f.  planche,  ajs.  Carte  geographi-  faire  des  nattes.  —  larga,  massette  a  larges 

le  de  malierei ,  index d'un  livre. Liste,  feuilles  ( typha  latifolia).  —  cttreila,  massette 

b par  ordre,  (ant.)  Acte  nolarie,  Charte,  a  feuilles  etroiles.  Mandat  d  — ,  {(am.)  en- 

plus  large  et  la  plus  charnue  de  cer-  voyer  promener. 

tmbres.  Ex. :  Taboa  do  pescogo,  etc.       Tauuäl,  s.  m.  lieu  ou  il  y  a  des  massettes. 
nanger  (p.  us.).  —  rata,  ( t.  de  peinl.)       Tabula.  V.  Tabola. 
paree  pour  peindre.  (/ig.)  Table  rase :       Tabular  ,  adj.  i  gen.  tabula  ire,  en  table, 
uf ,  susceptible  de  touies  les  irapres-       f  Tadclabio,  *. m.  (t. d'ant.) arehives,  ehan- 

i,  pl.  lablcs  astronomiques,  epheme-  cellerie,  lieu  oü  sont  conserves  les  actes  pu- 

c.  Tables  de  la  loi  donnee  par  Dieu  a  blies.  Etüde  de  noiaire,  grefle. 
ibles  du  crane.  —t  a/fontinat,  tables       Tabdläto.  V.  Tablddo. 
ts:  tables  astronomiques  dressees  par       Tabuüsta,  *.  m.  auteur  de  tables  aslrone- 

roi  Alphonse-le-Sage.  —  *  das  boeirat ,  miques  ou  geornetriques. 
r.)  parcloses.  — t  do  eottado  entre  at       f  Tabürko,  «.  m.  V.  Degrdo,  Suppedaneo. 
tordages  d'cntre  les  preeeintes.  —s  de       Täqa,  s.  f.  lasse  :  coupe  pour  boire.  Amigo 

,  »gabords.  —  de  fundo,  'bordages  de  da—,  qui  aime  le  Yin. 

dos  trincanizes ,  gouttteres.  Tac.älho.  V.  Tattalho. 

>a,  ».  f.  üble  de  matieres,  index  d'un       Täcamäca,  $.  m.  *  Ucamaque  ou  taeama- 

>le  de  multiplicalion,  livrel.  —  pytha-  haca .-  sorte  de  gororae  resineuse. 
able  de  Pylhagore ,  conlenant  les  pro-       f  Tacaiiaqgeiro,  t.  m.  (f.  de  bot,)  baumier 

lous  les  nombres  simples.  qai  donne  le  lacamahaca. 
w> , s.  m.  quanlile  de  plancbes.  Lüde       f  TacInhavekte  ,  ade.  sordi dement,  mes- 

Tablado.—sdo  fundo,  etc.  (t.demar.)  qainement. 

*.  TACiNnAniA,  i.  f.  taquinerie,  avarice  sor- 

J,  t.  m.  aug.  de  Taboa.  Grosse  plancbe  dide ,  lesinerie.  Ruse,  asluce ,  fourberie  (p.tM.). 
madriers,  etc.  Tacarheär ,  v.  n.  agir  avec  lesinerie,  aordi- 

ca  ,  *.  f.  canne  sauvage ,  au  Bresil.  dement. 
cal,  t.  m.  fortt,  bois  de  Cannes  sau-       Tacanheza  ou  TACAwnicE.  V.  Tacanharia. 

Taböca.  TacAnho  ,  a  ,  adj.  laquin,  vilain,  arare,  mea- 

ha, f.  f. dim.de  Taboa.  Pelile  plancbe,  quin.  Ruse,  fourbe  (p.  us.). 
mince.  (t.de  mar.)  'Bordage  mince.       Tacanic,a,  t.  f.  *  entablement  ou  charpente 

s  n'uma  — ,  {/ig.)  se  sauver  d'un  dan-  d'un  toit. 

rer  d'aflaire  corame  par  miracle ,  l'e-       Tacäö  ,  t .  m.  talon  de  soulier,  etc.  (Hg.  fam.) 

kelle.  Nabot :  personne  de  tres-petite  taille. 
iyS.f.  darae  :  piece  ronde  et  plale,  qui       Taceira,  t.  f.  motitre  d'orfevre. 
1er  aux  dames,  au  triclrac.  (ant.)  Table       Tacu a  >s.f.'  defaut ,  vice ,  lache ,  note ,  tare ; 

.(td.) Bureau  oü  Ton  pereoit  les  droits  btorae,  reproche.  Sorte  de  pelil  clou  a  tete 

elc.  — f ,  pl.oüjogo  das  s,  jeu  de  plale,  broquette.  V.   Taxa.  Hörnern  tem  — , 

Cavalheiros  da  —  redonda,  Chevaliers  homrae  sans  reproche.  Pör  —  em  aiguem, 

de  ronde.  laxer,  blamer,  noler  quelqu'un.  P&r  —  t  a  uma 

tDO,  t.  m.  plancher  ,  lieu  garni  de  cousa,  irouver  des  defaut»  a  unc  chose. — eda 

,  Tirar  a—,  (ant.)  sorte   d'ancien  bomba,  (t.  de  mar.)  clous  a  pompe. 
miliuire.  f  Tacu  ad  a,  s.  f.  ce  que  peut  conlenir  une 

iOKM ,  f.  f.  academie,  maison  de  jeu  de  bassine ;  plein  une  bassine. 
etc.  Dar  —  ,  tenir  maison  de  jeu.  Tacuädamejte.  V.  Taxddaminte. 

läö ,  s.  m.  plancbe  de  buis  sur  laquelle       Tacbado  ,  a  ,  p.  p.  de  Tachar.  adj.  repreeW , 

il  les  orfevres.  marque ,  nole. 

tiaiwiio ,  dim.  de  Tacdad6r.  V.  Censurador  et  Taxador. 

Uro  ,  *.  m.  plateau ,  espece  de  table  a       Tachaö  , , .  m.  aug.  de  Taeha.  Clou  a  tele  do- 

mr  laquelle  on  raetlepainen  pdte  pour  fH  ou  argemee# 

•u  four,  «^«««^«J*^  d«  *£       Tacdar  ;o»,  e.  a.  blamer,  reprendre,  criU- 

^•^^ibll•^•^^-*l^:  quer,  noler;  lern ir  la  reputation;  reprocher. 

imai.damier.- doxadrez,  ichiqu.er.  JfD8urcr.  T;ouver  dc8  d^fauls  A  unJ  cll0W- 

i  tteada ,  palier,  carre.  —  de  horla ,  v   Tnxar 
>f  carreau  de  jardin  polager.  —  dum*       '  ' 

etUbule  d'eglise.  Tacheocraphia,  etc.  V.  Taehygraphtm,  ate. 

fctA,  f.  f.  ublette,  cnseigne  de  bou-     .  Tacdim,  i.  m.  sac  ou  etui  pour  meUrt  «n 

au  berge ,  elc. "  Comptoir  de  marcband ,  Iivre* 

l'orfevre ,  etc.  Tacwsha  ,  s.  f.  dim.  de  Taeha.  Broquette. 

do.  V .  Tabardo.  Tacho  ,*.**,*  baff  tot  i  sorto  de  gmtf  bat- 
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ein  large  el  ereuz  pour  les  chimisies,  les  con- 
ttsears,  etc. 

f  Tachobado,*,  aa>.  gami  de  clous  doros. 
p.p.  de 

f  Tachorar,  «.  a.  gtrnir  de  clous  derca  ob 
«fgentes. 
TäcbozJsbo,  die«,  de  7«cAo. 
TACHYGRAPBiA,'-A  tachygraphie .artd'ecrirc 
aossi  vile  que  Ton  parle. 

Tachtcräphico,  a,  adj.  lacbygrapbique  :  de 
U  tachygraphie. 

Tachy'grapbo  ,  f.  m.  tachygraphe :  qui  ecrit 
aossi  f  ile  qoe  Ton  parle. 

Tacinha  ,  dim.  de  r«ca. 

TACiTAMftxTE,ad«.lacitement,  sansGtrc  for- 
■sellement  exprime.  Sans  bruit,  eu  silence. 
'  TIcito  ,  a,  adj.  tacite  :  qui  n'est  pas  dit,  ex- 
prioae  formellement;  sous-entcndu.  Seerei,  ca- 
«he.  Qui  ne  dii  mot,  ailencieui. 

Tacitcrsidade,  ».  f.  taciturnile  :  etat,  bu- 
meor,  temptrament  de  eeloi  qoi  est  taciturne ; 
babttttde  d'on  ailence  deplac*.  Silence  profond. 

Tacitcrno,  a  t  adj.  taciturne :  qui  parle  peu ; 
eenbre,  rdveur,  raelancolique« 

TAco,  s.  m.  coin ,  ebeTille  da  boifl.  "Boarre 
do  eanon.  Queue  da  billard.  (/.  de  mar.)  Bou- 
ebon  prepare  pour  boueber  les  troui  des  ballet 
daos  oo  narire. 

TbCHab  , «.  m.  V.  ApeJper. 

Täctica,  «.  f.  Uctique  :  art  de  ranger  les 
iroupes  en  bataille  et  de  faire  les  croluüons 
pilitaires. 

jfTAcTico,  #.  m.  taelieieo  :  habile  dans  la 
>etiqae. 

Täctil,  adj.  s  gen.  laelile  :  qoi  est  l'objet 
4a  tooeber;  aise  4  tooeber. 

TActo,  s.oi.  tect.-sens  da  looeher;  ettou- 
ebement,  maniement;  (/kg.)  jugemeottin,  de- 
licat.  V.  Toquet  Contacto.  Ao  — ,  no  —  f  au 
leoober.  Pete  — ,  4  Ulons. 

Tactoba,  s.  f.  (p.  «#.)  aclioo  de  looeher,  do 
piocard'un  inatruraeni  V.  Toque. 

Tabeqa  ,  t.  f.  (f.  d9  bot.)  V.  Taguedm. 

TajLl,  *.  ot.  taei  t  noooaie  de  corapte  de  la 
CMne. 

TAes,  t.  ot.  *  enelome  d'orferre. 

leraeliBA  ,  Tafagira.  V.  Tafieirm. 

Tapet a  ,  t.  m.  tafle ta*;  etoffe  de  wie  mince 
et  tissue  corneae  la  toile. 

fTancinA ,  $.  f.  serte  de  lissu  d'lode  4  rates 
et  4  ramages ,  de  toile  ou  de  soie. 

Tafdhkwo.  V.  Atafentiro. 

Tafqrba,  t.  f.  {t.fAsi*)  baliroent  de  guerre 
em  de  traosport. 

Taful  ,  t.  oi.  jooeur  de  profession ,  brclan- 
dfor;  habile  jooeor;  pipeor,  triebeur,  cscroc, 
Jeaear  qoi  triebe,  (flg.)  Bon  Tirant;  peiiimat- 
tre,coqaet,«legant. 

Tafula,  t.  f.  eoquette ,  ferarae  elegante, 
per*©  areo  reeherebe.  V.  Taful. 

Tafblar  ,  e. ».  mener  one  *ie  de  bselendier. 
(ßg.)  Virre  ,  etc.,  en  petit  roaltre. 

TatOLAoiA ,  #.  f.  maiaen  de  Jeu ,  aeademie  • 
*\im*W*  fnMi  **  ioM-r  peseioo  pe^r  le 


]eu.  (fig.)  Passioo  peor  les  amoseoMeU  et  la 
parure ;  la  parure  elle-m^me ,  la  eoqneUem. 

Tafcluär,  e.  o.  V.  Alafulkmr. 

TAFtLno ,  f.  m.  tampon ,  ebose  qoi 
o«  bourre. 

Tafl-uce.  V.  TafuUria. 

Taflr.  V.  Tuful. 

Tagäüa,  ou  Tagawha.  V. 

f  *  Tag akt ar,  e.  a.  fouetter  ea  eeopaoiti 
chair. 

*  Tacäste  ,  s.  oi.  coup  de  fooet  qoi  eeope  u 
ebair. 

*  Tag ar.  V.  Cortar,  Ferir. 
Tagarej.lav  #.  f.  eriaUterie,  tapa«o,  oabfl 

outrö,  flux  de  paroles  (p.  na.).  1. 1  #•».  Brai- 
lard ,  babillard ,  barard ;  penoone  qoi  par» 
beaueoup,  4  tert  et  a  traTers ,  mootio  k  poraa». 

Tagarellar,  v.  n.  brailler,  ba ▼•frier,  oh 
hiller. 

t  Tagaru-üc»,  a.  f.  (Amt.)  "  hnfoxdoie9  Re- 
tard ise  ,  barerderie;  babil,  eoqvet. 

f  TACARis os ,  f.  oi.  pi.  aneiena  Moaroi  asi 
▼itaient  confondus  arec  les  ehretäeaiavdQetii 
parlaient  la  langue ,  etc. 

Tagaröte, s.oi.  lageret  <  eapeceeW 
d*Egypte.  {/Lg.  et  bwL)  Peuvre 
qui  vit  de  ce  qu'on  loi  doone. 

Tagecia,  s.  f.  (I.  da  bot.)  V.  Crmvö  4* 

Tägeda.  V.  Tmgutda, 

Tägico ,kyodj.  (/. poH.) do  Teeje. 

Tagide  , ».  f.  (I.  poiL)  nynaoee  da  Tofo.  (/f.) 
Dame  de  Lisbenoe. 

TAco.  (po*t.)Y.  Ta/o. 

*  TicRA ,  a.  f.  lee  qnatre  qoartiexo  eToBflsfr 
Unn6.  Ancienne  mesore  do  Liquido*,4poeB*ai 
deox  pintes. 

Tagueda  ,  a.  f.  (Isroie  de  bei.) 
ani-puces,  aux  moueberons ,  qoe  eeoj 
chesse,  dit-on. 

*  Tiieo ,  a  ,  edj.  tasipide«  fade,  ett 

*  Taibo  ,  e»  Täimbo.  V.  Tooieo  et  Tl 
Taihado,a,  mi§.  rose,  foorhe, 

Pate. 

Täimbo.  V.  7ameo,et  raoie. 

TaTrha  ,  i.  f.  •  nage  ordineira.  V. 

TiiPA ,  f.  f.  mar  de  torebis,  pi 
—  real,  mar  de  terre  roelee  de  okoos.  — •  doi 
oefof ,  ( I.  elf  mmr .)  •  UBapene  oas  lopee  dos  ea- 
nons. 

Taipäbo  ,  a  ,  p.p.  de  Teapoor.  ee>.  des  ds 
mur  en  torchis. 

Taipal,  i.  m.  nouleeaii 
mur»  de  torchis.Ce  aeo t deox  plan coee. 
per  des  traverses.  Paeosi.  Gate  eo) 
ment  de  mar  de  torchis.  Teipms  ete 
beebea  d'un  teashereeo. 

TäipAl,  o«V'.  t  f**.  Coft»  — , 
Pmrmpeitoe  — %** ,  aoreoeoi  en 
en  torebis. 

Taipar ,  e.  a.  jnarer, eiere  do  sosn  ei 
chis ;  faire  da  gUe  **  torcaes  v  pieer. 

f  Täibübo,  t.  ev>  oavtav  qoi  fesides 
de  torchis,  piseur. 

Taitä.  V.  T*H% 
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tüirfA.Y.  t*£*. 

Taixar.  V.  Taxar  et  Tachar. 

t  TajacO  ,  *.  m.  {t,  d'hxtl.  nal.)  tajac« ,  p6- 
eari :  sanglieroti  cochon  des  bois  d'Amertquc 
du  sud. 

TAl,  adj.  7  gen.  fei,  parcil,  semblablc;  si 
grand  ,  etc.;  teile  chose;  cela.  (ant.)  Pur,  sans 
ipelarctge.  Tel  s'emptoie  pour  donner  une  signi- 
flfcatlon  determinee  et  precise,  et,  en  ce  sens, 
il  se  repete  souvent  pour  plus  d'cnergie.  Ex.: 
Fmxia  laes  e  taet  cotäi,  il  laisatt  tolles  cl  tclles 
ctftoei.  Tel.  Ön  le  dit  pour  exprimer  la  naturc, 
l'ctat,  les  qualiles,  etc.  Tel :  quelqu'un  indö- 
t*Ymlncmcnl;  un  tcl ,  une  teile.  Com — ,  a  con- 
dtlion ,  pourvu  quo.  fläo  fez  — ,  il  n'a  pas  feil 
efclä.  HAo  Äa— ,  cela  est  faux,cela  n'est  pas 
vHH.  Nlnguem  esperata  por  — ,  personn c  nc 
•taieridafl  a  cela  ou  s'y  altendait.  Tal  quäl,  lel 
e]Bel ,  aossi  roauvais  quo  bon .  de  medioere  va- 
leur,  passable,  elc.adv.  Passablement,  asscz 
fifeh,  eömme  cela,  la  la.  Tal  e  quäl.  On  le  dit 
d'one chose  tello  quelle  est,  avec  ses  honnes 
•sj  mauvaises  qualiles.  A  taltadv.  a  condiüon. 
&lftH>  que  — ,  voila  son  pareil.  Median  le  tat  e 
im  ttndifdo,  sous  teile  et  teile  condition.  Tai 
&H6 — criado ,  tcl  niallrc,  tel  valet.  Tal  vida 
—  märte,  teile  vie,  teile  mort.  De—maneira, 
ii-*ebfte  que...,  lellcmenl  que,  de  nianiere 
owde  sorle  que.  Creo  ser  rei  e  obrou  como  — , 
if  le  erat  un  roi ,  et  il  agil  en  conacquence. 

Tal  ,  oät.  Icllement. 

TA  la,  t.  f.  presse,  lattc.  Tout  ce  qui  est  mls 
epntre  une  chose  pour  la  soutenir,  l'aflerrnir. 
(/.  de  cMir.)  Allelle ,  ccllsse.  — *,  pl.  (flg.)  *  cm- 
barras;  torture.  Ver-te,  ettar  em  — ,  se  trov- 
▼ef  dans  de  grands  embarras,  etre  a  la  torture, 
str  les  epines. 

TA  la,  f.  f. '  dtgAt,  ravage  que  fall  une  ar- 
ntte  en  pays  ennemi. 

Talabä  rtk,  #.  tn.  ceinturon  d'epee  ,  baudrier, 
pirte-lpee. 

Talaca  ,  *.  f.  (f.  (TAiii)  V.  Repudio. 

tf  alado  ,  a  ,  p.  p.  de  Talar. 

Talador,*.  sn.  celui  ou  ce  qui  ravage,  qui 
rofne,  ravageur,  destruetcur. 

Taläca  ,  Talägas  ou  Arvors  noe  Sosmrei- 
aos,  a.  f.  (I.  de  bot.)  coryphe  de  Ifaiabor,  la- 
lipot  de  Ceylan,  le  grand  pa Unier  en  evcutail. 

■f  Tal acar sa,  s.  f.  *  canevas  :  grosse  loile 
eleire  pour  faire  la  tapisscrie. 

f  Talagäxa,  $.f.  sorte  de  tolle  de  lin.  V. 
Tatagarsa. 

1*alagre>o  ,  $ .  m.  preirc  idolalre  de  linde. 

7 Alavbor,  *.  m.  heckadurade  — ,  (I.  desmr- 
rwthr)  sorte  de  serrure. 

Y ALAüiiiTö ,  s.  m.  aetion  de  ratagert  degaM, 
ravege. 

YAUilö.V.  Tlaltmo. 

*TalAn.  V.  Talante. 

«f  TAtiMiO,  a.  es.  (I.  eVAeie)  sorte  de  sacrißce 
gentmque  chez  Ics  peuplcs  du  Pcgu. 

'TalAkye,  *.  m.  lalcnl,  inanierc ,  art  de  faire 
'?*  choses.  GeOt,  volonte,  penebant,  desir. 
Da  — , «  »>*  —  i  volon taireinent,  de  son  grd. 


Talaö,/.  itt.  lalon  de  soulicr,  de  bas.  Partie 
poslerieure  du  sabol  du  cheval. 

Talapaö,«.  »il.  talapoin:  prölro  idoUtrede 
Siam ,  du  Pc^u. 

Tai. ab,  e.  a.  couper  un  bois  (p.  «a.).Taillif; 
ebranchcr  des  arbres.  Bavagcr,  saccager»  de* 
vaslcr. 

Talär,  adj.  1  gen.  long ,  tralnant :  qui  deev 
cend  jusqu'aux  talons,  e»  parlanl  d'un  certain 
uabillemcnt. 

Talar£jo,  ».  m.  pi6ce  du  mors  duehevaU 

Taläres  ,  m.  m.  pl. '  talonnieree  i  eile*  que 
Mercurc  porlc  aux  talons. 

'TalAzia,  *.  f.  jarre,oü  Ton  garde  lefin 
pour  le  vendn:  «*n  detail. 

Talco,*.  m.  tele  :  pierre  transparente«  tn- 
combuslible  et  par  fcuilles. 

Tal£m.a  .i.f."  sac ,  bissae,  besece.  (flg.)  Cs) 
qo'on  met  iledana.  —  de  trigo ,  qua  Ire  alqeferi 
de  fromcnl,  cn  Portugal.  —  d'axeile,  \a*4.) 
deux  aliiioudes  d'buile. 

TaleicAoa,«.  /". plein  un  sae,  »achee.  — . ife> 
Mtite.  V.  Taleiga  (d'azeite). 

Taleigo  ,  *.  tn.  sac  de  loile ;  sae  qui  contienl 
a  peu  pres  deux  alquie rs.  V.  Taleiga. 

Taleiraö  ,  M.m.  aug.  de  Taleira.  V.  Taleitra 
da  conteira. 

Taleiras,  t.  f.  pl.  (f.  d'artill.)  entieleisee  ' 
traverses  assemblecs  avec  les  (la&ques  d'en  at- 
füt  de  canon.  Taleira  da  tieta  ou  dianleira, 
cnlreloise  de  volee.  —  baixa  ou  do  leila ,  enlre- 
toise  de  couche.  —  alla  ou  da  mir;  entreteiee 
de  supporl  ou  de  mire.  —  da  conteira  ou  ie- 
leirio*  entreioise  de  lunelle. 

Talen  da  >cia.  V.  Abundancia. . 

*  Talerte.  V.  Talante. 

Talekto,  a.  m.  latent:  poida,  et  ft  $miia 
poids  d'or  ctd'argent,  roonnaie  des  annenai 
(fig.)  capacile ,  habilete ;  don  de  le  neiajre;  db- 
position,  aptiludc  r  pour  les  arls,  etc.) ;  eeprit« 
meyens.  —  intentivo,  genie. 

Talektöso,  a,  adj.  bomrae,  fenme,  per- 
sonne  a  talenis,  qui  a  du  tclent.  (*nL)  Desireue. 

f  Taler,  j.  tn.  talcrett  daler,  mennaie  d'Ai- 
lcma(;ne  et  de  Polognc  ;  un  cru  ä  pee  eres. 

Talua  ,  s.  f.  jarre ,  grande  cru  che  pour  met- 
tro  du  vin,de  l'huile,  etc.  Taille, coupe.TaiUej 
forte  d'impöt.  Sculplure  cd  relief,  gravu regele. 
Harque,  mesurc.  Taille,  en  lerino  de  Jet». 
Solde, salaire,  gages.  Soimne  Offerte  pour  U 
ran^on  d'un  c>cfave,  etc.,  pour  relargisscrae&t 
d'un  prisonnter.*Pr*x  ,  röcompense  qu'on  eJtire 
pour  la  te»e,  l'emprisonnement  d'un  crimiecl. 
(t.de  ehir.)  Lithoiomie  :  Operation  de  la  tailfe 
pour  lirer  la  pierre  de  fa  vnste.  ff.  de  mar.) 
"Petan.  —  dew  porHmhalae ,  pelan  des"  sefjerds. 
—dmtroesa  da*  vergas,  dresse  em  dreditede  raV 
eage.  —  *  dm  eanm  da  lerne,  drosses  de  tar  barre 
du  geuvemaif.  —eTarMhertat  drosse  da  ca- 
non. —  da  trosea  da  tela  grande,  t  do  tra- 
quete,  drosse  de  racagc;  Inntere  de  la  grande 
voilc  elde  la  voile  de  misatne.  —  de  etmieira, 
palan  de  retraite.  — singela,  peten  simple.** 
dobrada,  palan  double.  —  de  rahixe.  imlan  a 
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fouet.  —  ou  aparelho  do  lais ,  palan  de  bout  de 
vergue.  -—ou  aparelho  do  eslai,  palan  d'etai  ou 
de  Charge.  Tezar  uma  — ,  palanquer.  — *  do 
kerne,  palans  aux  edles  du  gouvernail.  Obra  de 
— ,  ouvrage  en  relief.  Meia  —  ,  bas-relier,  demi- 
relief.  —  /Ina,  Uille-douee.  —  de  fuele,  {amJ.) 
Uille,boispour  marquer,  par  des  enUtlles,  ce 
qu'on  fournit  ou  reeoit,  etc.  Pör— ,  (id.)  mettre 
h  prix  la  tete  dun  criraincl. 

Taldada  ,  f.  f.  tranche,  moreeau.  —  de  me- 
Uo ,  tranche  de  nie  Ion.  Caldo  em  — «,  bouillon 
tres-epais.  Cortar  em-,  couper  par  moreeau i. 

Talhadiiia ,  f.  f.  instrumenl  ä  Uiller,  cou- 
peret. 

TAUUDfüBA ,  *.  f.  dim.  do  Talkada.  Pelilc 
Iranche. 

Talbädo,  k%p.p.  de  Talhar.  adj.  Taille, 
coupe,  tranche,  eie.  Sculpte,  grave.  (par*) 
(ßg.)  Dispose,  calcule,  apte.  Bern  — ,  bien 
taille,  bien  fait,  qui  a  une  belle  laille.  Penha 
— a,  roc  escarpe.  a>i7«  — ,  lail  coupe. 

Taliiador,  i.  m.  coupeur  :  celui  qui  coupe, 
qoi  taille ,  etc.  Gereon  boucher.  Tailloir,  billot 
de  cuisine.  Coinmis  de  la  gabeile.  Couteau  pour 
kacher  la  viande,  etc. ,  couperet. 

f  Ta.uiadora,  «.  f.  ferame  qui  coupe  la 
viande. 

Talhadüra.  V.  Tolhedura. 

Ta lh af aio ,  a.  tu.  oulil  de  menuisier. 

T  alba  mar,  f.  *».  ( f.  de  mar.)  Uille-mer  : 
partie  inferieure  de  l'avant,  gorgöre.  Eperon  : 
ouvrage  en  pointe  pour  rompre  la  violence  du 
cour*  de  l'eau. 

j  Talhameuto,  t.  m. '  taille, coupe,  incision. 
•  Amputation  d'un  merabre.  'Taille,  iinposi- 
tion. 

T  a  lh  Amte,  aa>.  2  gen.  coupaut,qui  coupe, 
qui  taille;  trancbanl,  qui  coupe  bien. («»f.)  V. 
Tetanie. 

Talüaö,«.  m.  plate-bande  de  jardin  poUger ; 
planen?. 

Taliiar,  d.  a.  tailler,  couper;  trancher. 
Seulpier,  graver.  V.  EnAalhar.  Tailler  t  impo- 
ser  ä  la  taille.  Tailler  au  jeu. 

fTALBARtM,  *.  m.  pite  dTlalfe  eoupee  par 
petita  moroeaux. 

Talus,«,  m.  *  taille:  stature,  eleration  du 
corps. ' Taille,  coupe  d'un  ha bit.  "Forme,  flgurc. 
—  delgado,  esaelto,  taille  stelle. 

Talher,  a.  *».  espece  d'assietie  au  milieu  de 
lequelle  est  une  saliere,etaux  qualre  coins  un 
auilier,  un  vinaigrier,  etc.  Porte-huilier.  Cou- 
tert  de  üble. 

f  TalbJmba ,  f.  f.  dim.  de  Talha.  (t.de  mar.) 
*Bredindin,petit  palan. 

Tälbo,  #.  *».  'taille,  coupe.  Coup  de  trau« 
ehaot  d'un  sabre ,  etc.  Modt ,  inaniere.  V.  Talhe. 
i$.  BilloL  —  do  acougue,  Utlloir,  etal.  —  de 
malo ,  taillis :  bois  en  coupe ,  que  Ton  coupe  de 
lemps  en  terops.  Dar  — .  V.  Coric.  Ter  bowt  — 
de  Ultra,  avoir  une  belle  main.  Dar  — »  e  cito- 
',  frapper  d'estoc  et  de  taille. 

TaU.  V.  Talim. 
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TauaO  ,  f.  m.  Ulion :  punition  saiuiilt  a  r'of- 
fense. 

TalIga.  V.  Taleiga  et  Ttieeu 

Taüm,  s.  m,  V.  TalaharU. 

Talihgädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Tmlingar. 

f  T  a  li  sca  du  RA,  s.  f.  (I.  de  mev.)  elalingar« 
du  c4b!e. 

Tali.igar,  «.  c  (f.  de  mar.)  ulinguer,  ele- 
linguer  :  aUacber  le  cable  ä  Varganeaa  st 
l'ancre. 

*  Tamnto'so.  V.  Deeejowo ,  Querefoea. 
Talioüar,  e.  a.  Iraposer  la  peine  du  talisu. 
f  Talionäto  ,  f.  m.  peine  du  Ulion. 
Talisca,  a.  f.  fente,  crevasse  dens  les  it- 

cbers. 

Talismaü,*.  in.  talisman:  llgore ,  isedault, 
plaque ,  etc. ,  faite  sous  certaine  coastelUtioa, 
etc. ,  supposee  avoir  de*  vertus  furnaturelksi 
(flg.)  tout  ce  qui  opere  un  effel  subit,  mrrrcä- 
leux,  etc. 

TalismIüico,  a  ,  adj.  talbmanique  :  qui  ap- 
partient  au  talisman. 

Tallar,  v.  a.  Uiller.  Y.  Taler. 

Talmöd,  *.  m.  Talmud ;  Hvre  qui  contieatli 
loi  orale,  la  doctrine,  la  m orale  et  lettradi- 
tions  des  juifs ;  tradition  sur  les  lois  orales  oi 
MoTse. 

Talmudico,  a,  mff.  talmudique .-  qui  apetr- 
tfent  au  Talmud. 

Talucdista  ,  t.  m.  talmudiste  :  qui  est  atta- 
che  aux  opinions  du  Talmud.  —e,pl.  uhue- 
distes .-  auteurs  du  Talmud. 

Talmvdistico.  V.  Talmudico. 

Talo  ,  *.  m. '  tige  des  plantes ;  eote ,  Irogooa 
(d'un  chou,etc.). 

Talon, «.  m.  (I.  eTarch.)  Ulon  .-  mouture  cm- 
cave  en  bas ,  eonvexe  en  haut ;  extremite ,  hast , 
appui. 

Talparia  ,  §.  f.  (f.  de  chir.)  Uupe  .-  abess •• 
tumeur  datis  le  pericrAne. 

Ta  lud  ,  ff.  us.  talus :  pente  que  fon  dornt  l 
une  muraille,  a  un  tertre,  etc. 

Taludo  ,  a  ,  adj.  qui  a  une  grosse  tage.  (£«.; 
GrandeleL 

TaltAz,  ad*.  peul-«tre;  par  hasard.  (emt. 
Parfois. 

Talt*.  V.  Talim. 

Täm.  V.  Tdo. 

*  TAU-A-LAtBx,  adv.  un  pen ,  um  sok  pta, 
rarement. 

TamIüca  tt.f.ou  )  sabot,  souller  de  beis, 

TamImco,  f.  m.      (  galoefae. 

Tamanduä,  ff.  m.  (I.  fkisl.  neit.)  umanoui, 
ours  aux  fourmls  :  fourmilfer  de  la  deoxieai« 
espece.  —  de  eemdu  crinita,  Unuaoir.  —  s»- 
queno,  fourmilier.  —  do  eabo  de  Boa  Etf- 
ramea,  oryeterope. 

TauandäO,  6ha,  adj.aug.6a  Taaiaafcf  ft 
grand ,  aussi  grand. 

TAHAIfBITfOPuTAMAIIBiTO,  A,    adj.  dio\.M 

Tamanho.  Si  petil.  V.  Pequenino.  {flg.)  Craie- 
tif ,  timids.  F(ear  — ,  tomber  de  son  haut. 

T  \m\mio  ,  a  ,  adj.  sl  grand ,  aussi  grand. 

^•:^ho,  #.  0».  #grandenr9  groisseur,  >> 
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lume,  elendue.  Wette  — ,  de  ceile  grandcur, 
ato.,  frand  eemme  eela. 

Tamaxi'no.  V.  Tamanhino. 

TAMARA,«,  f.  datte  :  fruit  da  palmier,  sorte 
4«  pnmeo&longue.— «.  pl.  'Irochels  dedattes. 
V.  Tammtira. 

Tau areira, t.f.  (f.  dt  bot.)  'dattier :  palmler 
ajui  porte  las  dattes. 

Taharez,  adj.  2  gen.  üva—,  variete  de 
saistn  qai  ressemble  aux  dattes. 

Tamarcal,  j.  m.  üeu  ou  ii  y  a  beancoup  de 
tamarie. 

Tauargceira,  t.f.  (t.  dt  bot.)  taraarisc  de 
Narbanne,  lamaris  common  r  arbrisseau. 

Taburikdos,  a.  m.  pL  lamarins:  fruit»  du 
taraarinier. 

Taharmbeiro  ou  )(t.de  bot.)  tamarin ,  la- 

TabubJnbo  ,  *.  m.  f  marinier,  dattier  d'Inde : 
arbre. 

TAMARiscocw  Tab  Anis.  V.  Tamargueira. 

-f  Taharü  ,  *.  m.  (I.  fhitt.  nat.)  —  do  Brasil, 
*  manle  de  mer. 

f  Tamatia  ,  s,  f.  (t.  oVhist.  nat.)  *  barbu  : 
genre  d'eiseaux  gallinaces  a  quatre  doigts,A 
barbe.  —  barbudm  das  Pkilippinat,  barbu  a 
tforge  jauae.  —  do  Brasil,  tamatia  a  collier.  — 
aquotkm,  tavacou  ou  cuiller. 

Iambaca  9  i.f.      i   tombae  .*  compose  mä- 

Taibaqdb,«.  «i.  )  talllqtte  de  cuivre  et  de 
xjiie;  d'or,  d'argent  et  de  cuitre;  d'or,  de  iou- 
leaague  et  cPacier,  a  la  Chine. 

TambarIme,  t.  m.  pierre  blanche  de  la  gros- 
s«ur  d'an  «uf  que  les  prelres  idolatres  d'Aile 
pertent  saspendue  a  leur  eou :  c'est  une  espece 
d'idole. 

Tambeira,  t.  f.  marraine  d'une  martte. 

Taubem ,  eonj.  et  adv.  aussi,  encore,  meme; 
egalement,  pareillement,  de  meme;  de  plus. 
—  eomo,  aossi  bien  que. 

•  Tambo  ,  f.  m.  lit  nuptial ;  nece.  Salle  ou  les 
nonveaux  maries  recoivent  leurs  vi  Sites.  V. 
Thalamo.  Petita  table  a  manger. 

Tamboeira,  s.  f.  (t.  du  Britil)  *  manioc  qui 
n'a  pas  bien  gross! ;  canne  a  sucre  chelivc. 

Tahbor,!.  m.  tambour,  caisse:  instrument 
nrilitaire;  oelui  qui  le  bat;  ce  qui  a  la  forme  du 
tambour.  —  mor,  tambour  major.  Cabo  de  —et, 
tamboor-maUre ,  eaporal -tambour. 

Tamborete  ,  $.  m.  tabouret,  placet :  espece 
de  siege  rembourre,  sans  bras  ni  dos.  — *,  pl. 
(_t.de  mar.)  choquets. 

Ta Maoni l,  t.  m.  tambourin  :  petit  tambour. 
Tamboril  (poisson)  ou  rd  do  mar,  raio  pÄ- 
cfaeuse. 

Tamborileiro,  a,  t.  tambourineur :  cclui  qui 
joua  du  tambourin. 

Tamborilete,  t.  m.  dim.  de  Tamboril.  Petit 
tambourin. 

Tamborim.  V.  Tamboril. 

•TamÄiba.  V.  Tambeira. 

Tamenoca.  V.  Tamandud. 

Tamica  ,  t.  f.  Ii celle  de  sparterle. 

Tau iceiro  ,  $.  w.  celui  qui  fait  de  la  Gcellc  I 
de  BparWUe. 


TAN 


ti*9 


t  Tamjna  ,  t.  f.  (I.  du  Britil)  ce  qui  am 
pour  mesurer  la  portion  ou  pitaace  de  nuuüso 
qu'on  donne  aus  esclaves;  cette  pitanee. 

Tamiz,  t.  m.  tamis :  saca  passer  les  matieres 
pulverisees,  etc.  Sorte  d'eUmine,ou  drap  an- 
glais. 

•  Tamo.  V.  Tambo.  , 
Tamoeiro,  t.  m.  courrole  de  aeau  da  botuf, 

laniero  qui  at lache  le  joug  des  beWs  au  tinou. 

f  Tamokläö,  #.  m.  nom  da  grand  kaa  des 
Tartares ,  par  allusion  a  Tamerlan. 

Tau pa  ,«./*.*  couvercle  :  eo  qui  est  fait  paar 
couvrir,  fermer  un  pol,  un  caflre ,  etc. 

Tampaö,  $.  m.  grand  couvercle. 

TAMPioziNHO,«.  m.  dim.  de  TempdS.  Petit 
couvercle. 

•  Tampelo.  V.  Templario. 

f  Tampör  ,  t.  st.  vin  arlifleiel  de  Borne«. 

Tampos,  $.  m.  pl.  •  caisse,  taWes  (  de  violen , 
de  guitare,  etc.). 

f  Tampooco,  adv.  nig.  non  plus. 

f  Tamsömknte  ,  adv.  teulement ,  aaiqaa* 
ment. 

t  Tamuge  ,  o«  Tamdjo  ,  t.  m.  arbosla  aal« 
neux  dont  les  feuilles  ressemblenleeellesdu 
buis. 

Tamöügo,  ».  m.  (I.  d'Arte)  caaUaiaa,  oasa« 
mandant  d'un  port. 

Tanadar,  t.  m.  ((.  d'Aeie)  formier  ganarsi 
(dans  linde;. 

Tax ada  ria  , «.  f.  Charge  d'an  Jsaaalar  (  V.  aa 
mol) ,  etendue  de  sa  juridiction. 

•  Tanädo,  a,  adj.  V.  Catlanke. 

Taha jür a  ,t.f.(t.du  Brie.)  fooraü  ailet. 

iTA*Asik,t.f.(t.de  bot.)  unatsie,  aaraa 
aux  vers  :  plante  mediciaale. 

TanAz.  V.  Tenax. 

TAncha,  t.  f.  outil  pour  la  peebe. 

Tancuacem,  s.  f.  (t.  de  0of.)aplantaia:  p4aata 
medicinale  dont  il  y  a  plusieors  esaaces.  — 
maior%  grand  plantain,planlain  alarges  feuilles 
ouabouquet.  —  mediana,  plantaia  moyau, 
planlain  blanc,  langue  d'agneaa.  —  menor  aa 
laneeotada,  planlain  lanceole,  petit  planlain, 
planlain  elroit.— aqualica,  flüteau  plaatagin^, 
planlain  d'eau. 

Tancuaö,  t.  m.  *  boulure,  plancan  ou  plan- 
tar d  :  branche  garnie  de  boutons,  separec  et 
replantee.  Ecbalas;  pilotis;  elancoa. 

Tancoar,  v.  a.  enfoncer  un  pieu,  etc.  Plan- 
ier des  boutures. 

TancboAl,  t.  m.  planlation  de  jeunes  arbrea. 
Pepiniere. 

TANCootiRA ,  t.  f.  boulure ,  scion  d'alivisr. 

TAnga  ,  *.  f.  ( t.  d'Asie )  aneienne  atoanala 
portugaise  dans  l'lnde,  de  diffarentes  YaJasws. 
it.  Espece  de  cens  sur  les  terres,  ete. "  Pagua  » 
toile  qui  enveloppe  le  corps,de  la  eeiniura 
jusqu'aux  genoox,  couvre  les  partiesaantaasas 
des  peuples  qui  vont  prasqoe  nns.  "GalimMi 
ceinture  cn  toile,  seul  veiement  des  aagrss  i 
laGuyane,etc 

f  Tangädo,  a,  adj.  eoavert  d'an 
dun calimbe.  p  p.  da  Tangar. 
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'  TAMANMi0,#.«L  maroband  desclares;  re- 
vaadeur  qa*  cberefce  a  troraper;  maquignon, 
brocaateor. 

f  TAHCAamtm«,  *,  0*7.  (1.  tTAft.)  Negra—a, 
Dogreeee  qoi  •  leaameweilea  pendante«. 

f  Tamcär  ,  v.  a.  couvrir  d'un  pagne  ou  d'un 
calimbe.  II  est  aussi  reciproque. 

Tawcara,  f.  f.  (f.  Mist,  nat.)  *  langara  , 
aetit  oteeaa  da  Breatt :  H  a  le  caracicre  du 
nmoiaee« ,  ne  ofconte  point.  —  tariegada  da 
Braxil,  le  aeptieefor,  espece  de  tangara  dont 
le  piaaiaa«  a  eept  eooleure.  —  dinxgrida  do 
Brazil,  «anatin  a  tele  d'or. 

t  Tasgar*,  r.  m.  (f.  cfkitt.  nat.)  tangarou  : 
laingara  roax  de  la  Goyan*. 

Taxcedör,  a  ,  s.  joueur,  joueuse  ( d'imtru- 
ments  ä  cordes;.  Gefui  qui  frappe,  qui  pique. 

TARcafr6onoe,a.m.  pi.  Mouches  o«  bagoettes 
d'nn  «eofllet  de  forgeron. 

TAjfGE-röLLEs, «.  m.  Souffleur, qui  fall  aller 
le  soufflet  do  ferge  oad'orgue.  (ßg.)  Celui  qui 
fast  jaeer  qaetqa'an. 

Taxgexciäl,  adj.  2  gen.  (I.  de  giom.)  de  la 
taagoate. 

Tanoiirti,  r.  et  a4j.  f.  (f.  de  giom.)  langen te  : 
ligne  droite  qoi  touche  une  courbe  en  un  point 
bomb  la  CMpift 

Tahcente  ,  adj.  2  gen.  looehant,  qui  touche. 
0va.de 

Tanckb,  e.  m.  jouer  d'un  inatrument  a  cordos; 
Banner  (alt«  eloehes ) ;  toueber.  Y.  Toear.  — 
boit ,  beitat,  piqaer  des  bosofa ,  dei  b*tes. o.  n. 
et  mhp.  (anl.)  Importe*,  concerner,  regarder. 

t  TAnoaa  au  Tarcere,  §.  f.  (t.  de  giog.) 
langer :  villedo  la  M  auritanie  Tlngitane. 

Tasgeres,  t.  m.  pt.  fanfares  :  ooncertsde 
trorapettea ,  etc. 

f  Tahciriiia,  #.  /.  orange  de  Tanger,  orange 


TakcJi*,  a  ,  ja.  ja.  de  Tanger. 

•fTAitcnitiiTO,  #.  am.  aetfon  de  toucher, 
eaataet,  atuttebernent. 

TAvarrtL,  adj.  f  oan.  qoi  peut  eire  touche. 

TAR60MÄ6  ,#.  m.  marcband  d'esclaves  aur  la 
ceied'Afriqiie.  FagUif,  qoi  a  deserte  aapatrie. 
Y.  Sertanejo  et  ranooaAdo. 

tTAmnjfirikO,f.  m.  pagne,  callmbe.  II  est 
aoesi  adj.  Pemmo  *-,  tolle  i  faire  det  pagnea , 
des  calimbes. 

Tahcql,  a.  am.  earta  de  la  Barbarie. 

Tanho,  a.  m.  aiege  fait  de  pailte,  de  masae 
d'oaoonmaaaette. 

Tasjässo,  a. a».  oiseau  ennemi  de  l'&ne. 

Tasjepolle«.  V.  TangefoUet. 

•  Tarj*»o.  V.  Tangido. 

Tajioa  ,  a.  f.  fabricaiion  eis  raecomraodage 
deelontitaui. 

Tahoar  , o,  a>.  exoreer  le  melier  de  lonnelier. 

Ta*oarUo»       I  tonnetlerto,niedeston- 

Tanoes*J  a  ,  a .  f.  \  neHers. 

TanottA«,  a.  am.  lomieller,  qoi  fait  des  ton- 
oeaus ,  etc. 

TiRQjn  9  a.  am.  etaog ,  baaoin ,  reserroir,  pieoe 
d'eau.  —daspeUe*,  (f.  de  mar.)  'gälte. 


TAP 

Taxoi'ia  .  $.  f.  m*d« 
d'orpiment  et  de  chain. 

Tantear.  V.  TtnUar. 

Tamtixtio  ,  a.  aa.  dim.  de  Taaialo.  Oai 

Tantito,  M.m.  dim.  de  TomA>t  o4«oW.  Taav 
Un ,  lantinei,  uiat  aoit  poow 

Täüto  ,  a  ,  adj.  qui  marqo«  uat  ajoaailiaa , ob 
nombre,  une  porlion  deiermineo.Taa*,  aailaht, 
d'autani.r'estlecorrelaüfdeyaioaitaiff,:  aoaa 
quanto  mal  me  ha  feito,  aalanl  da)  Weai  ajä'il 
m'a  fait  do  mal.  Si  grand.  On  le  dit  paaar  ok» 
priincr  un  acoroiaaemant  indefioi.  Ex.  t  raali  a 
— * ,  vingt  et  UnU  —as  nt*e*%  «uUot  do  iaaif  af 
souvent,  tant  de  foia.  Ä's  —+s  karm,ä  aalla 
beure. 

Tarto,  t.  m.  Uni,  nombre, 
Ute  determinee.  Oulro  —  ,  double« 

Ikx70,ad9.  lanl,  autanU  — ,  si  fort.de 
maniere,  ä  tei  dagre.  Longlf  sapo,  u 
Autanl,  aossi,de  memo qoe.iomtavoo bei ad- 
verbes  tnais,  menot ,  melhor,  p+iar,  il 
comparaison :  d'autaai  aius,  d'aolatil 
d'aulant  mieux,  dautaot  aäre»  oto.— fajafl 
eilot  quo.  —  monta ,  aatant  vaat«  TamU 
au  meme  prix,  aar  le  anene  paed,  aaix 
eonditiona.  Algum—  9  tani  aoit  ao«.  aTai  — >oa 
entre  — ,  taudia ,  peadaat ,  dans  lo  letsao  «jät- 
en altendant.  JVaai— ,  «am  tdapemo*  ai  täat.. 
ni  si  peu ,  ni  trop,  ni  Irop  poau  Par  — ,  etear 
pourquoi,  parUnt;  tatit,  loJ  prix«  Cfeas  — •  pm9 
pourvu  que.  Tantm  •  — *,  lonl  a  laau9  ogaai 
en  nombre.  —  4  «troWa,  uat  U  oai  mi.  — 
honten*  eomo  mulher<*t  taai  aa^aaara  qoo 
femmea.  Chegou  a  —  $ua  intolencia  fne~.,  il 
vint  a  tel  point  d'insoioaoeojae... 

TAÖ,  adv.  comp,  autaoa,  aMtaai,  ai ,  *a»H,  aaf- 
lement.  Y.  Temto,  odo.  — 
V.  Tampouco.  ffome  —  etkbre 
nom  auasi  eelebro  qa'illoalro. 

Tapa  ,  a.  f.  corne  eitert  eure  d«  aoboa  aToa 
cbival.  (f.  d'artilL) * Taanpoo  d'a«  cafeoau 

f  Tapaböcca,  t.  n.  (fam.)  coap  de  pAotda 
la  main  sur  la  bouche ,  au  do  boato«  d'aa  Saa- 
ret,  en  faiaant  des  armea.  (ß§.  fam.)Prmyai, 
raison  qui  ferme  la  bouche  4  qaeiqu'aa,  qoi 
le  fail  taire. 

Tapada  ,*./".*  pars.  V*  Ctmtadm.  U*  F< 
qui  se  cache  avec  aa  maalilleottsoe)  veäate] 
ne  paa  eire  connue. 

Tapa oo,  a,  p.  p.  de  Tapar*  adj.  Boocho,* 
Tert.  £pais ,  aerre. 

Tapadör,  *.  m.     |  rniiTrrrlf.hownhia^ajaa 

Tapadöcra,*.  f.  I  pon :  tout  oe  qoi  satte 
couvrir  ou  a  bouchor  an  aaae.  felaaaToar. 

Tapa doc ro,  t.  m.  piece  qoi  arffd«a  Ti 
dune  voiture. 

Tapa  dura  ,  a.  f.  action  do  boacher,  alt 
vrir.  it.  V.  Tapigo. 

TAPAEMsonruas,  f.  am.  (f.  all  aaxr.)* 
gere  ou  mauge. 

Tapäcem.  V.  Tapjtaß  et  Seba* 

Tapamkmto.  V.  Tapigo,  Tapmnm. 

f  Tapaölho  ,  i.  m.  (fam.)  coop  do 
main  sur  la  boucho. 


TAR 

Tapäp.  ,  c.  a.  boucher,  fermcr,  couvrir.  (ff.) 
Couvrir,  cacher,  dissirauler.  —  cum  ttbe,  en- 
clorc,  environner,  clore  de  Haies.  —  a  boeca, 
CAyO  fermcr  la  bouche  par  un  mot  piquanl, 
une  raison  »ans  röplique,  ou  par  un  prescnl 
qui  engage  ä  se  taire.  —  us  olhue,  fermcr  les 
veux.  —  at  oreUuu,  os  ouvido*,  se  boucher  les 
oreilles,  ne  vouloir  pas  entcndrc. 

TapecarIa,«.  f.  tapisseric ,  etofle  pour  ten- 
ture. 

Tapeceiro,  «.  m.  tapis*ier. 

Tapecema.  V.  Tapecaria. 

Tapera  ot« Tapära,  a.  f.  (t.  du  Briiil)  bien 
de  campagne  qn'on  a  abandonnc. 

Tapetar.  V.  Tapizar. 

Tapete,  t.  m.  tapis.  Drap  de  picd. 

f  Täpia-do-Brazil,  s.  f.  (I.  de  bot.)  V.  Pe  de 
morto. 

Tapico,  *.  m.  *haie  de  buissons.  V.  Tapume. 

*  Ba  rricade,  palissade. 

Tapiöca,  t.  f.  'tapioca  :  fecule,  soc  salalaire 
du  manioc. 

f  Tapiabte  OH  Anta  do  Br  A7.il  ,  $ .  m.  (t.  d'kii  I . 
mal.)  tapir :  le  plus  grand  anirnal  d'Amerique, 
a  nes  cn  trompe  :  ßssipöde,  marnmifere,  pa- 
cbyderaie. 

*Tapjz,#.*».  'lapisserie  de  oaute-lice.  Tapis. 
£toJTe  doul  oo  couvro  une  table,  üb  plancher. 

Tapizado,  a,jj.  p.  de 

Tapizar,  v.  a.  tapisser :  ganiir  de  UpU ,  da 
upiaseries. 

Tarda a,  *.  f.  (/am.)  T.  Pemcada. 

•J-Taprobaha,  9.  f.  (t.  de  g6o§ .)  Tapreeane  j 
He  des  Indes,  aujourd'bui  Ceylan. 

Tapuldo,  #.  m.  tarapon,  boueoea. 

Tapome,  t.  «••  *  Im  je,  enclef,  aale  fhe. 

*  Cloison. 

f  Taquara,  s.  f.  canne  sauvage  da  Brasil. 
V.Tabo&u 

f  Taqüara,  #.  f.      )  forel,  beb  de  Cannes 

f  Taquarax,  f.  es.  j  sauraget.  V.Tequdra. 

TAQDiCRAPiA,  elc.  V.  Taehggrapkia,  etc. 

Tara ,  #.  f.  Ure  t  dimination  soc  le  poids  des 
marebandises,  a  raison  de  la  eaisee,  de  l'env- 
balUge,  etc.;  dachet  tar  la  qualite,  I*  quan- 
tite ;  ( ßg.)  ftoe ,  defaet,  defoctueeite. 

Taaaeeuio,  #.  m.  *  ehe? ille  de  aeie. 

Taracena.  Y.  Tereena. 

Taaäm,  a  ,  p.  p.  de  rarer« 

Taralsaö,  ».  m.  espece  d'ortoUn,  oiseau. 
MetU-u  e  — ,  (/!#.  /oab.)  il  se  mdle  de  ce  qui 
w  le  regarde  pas. 

Taramrola,  #.  /.  (I.  d'Aui.  •*/.)  *  »Javier  i 
eiseau  de  pasaage.  — dottrade,  pluvier  doro. 
—  aottatrada,  pluvier  a  collier.  — pee*#M,  pe- 
tit  guillemol,  eotombe  de  Graioland. 

Taiahböti,«.  m.  (I.  burl.)  concert  de  voix 
et  d'instrumcnts. 

Taeamr\la  e»TAAXtiA,f.  f.  *traque4:  cla- 
quet  de  moulin.  Sorte  de  aetit  tooroiqoet  ea 
bois  pour  fermcr  une  fonetre,  etc.,  birlolr. 
(At*)  Persona«  qai  parle  beaucoap.alori  et 
a  travers ,  moulin  a  paroks ;  aavard.  Bmr  d  —  9  \ 
(/aai.)baTardar*  I 
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Tahaxelaoo,  a,  p.  p,  de  , 

TARAMEi.An  ou  Takameleär,  v.  ».  baiajf^. 
der,  parier  a  tort  el  ä  travers. 

Tahamelliro,  a,*.  ([am.)  bavard ,  BMa|ia> 
;  ä  paroles.  ,.. 

Tauaupantaü,  t.  m.  bruit  redonble  d'aai 
tambour .-  ranlanplan. 

tTARANoo,  $.  m.  (/.  d'hidl.ual.)  Uraagef 
tarente  .-  renne  de  Laponie. 

\  tarenlule  :  araignee  qve 

Taeamta    qu       I  Ion  dit  veyiraeusa.   JM- 

)rado,  mordido  da  — %  (ßg.) 
agile,  loarraenla  da  qavJ- 
qiie  pas5ian. 

Taear,«.  a.  larcr  :  peser  üb  vaae  avaail^a) 
le  remplir;  porler  la  larc  ea  decaio|>ie. 

TarasAxa.  V.  Tereena. 

Tarasca,  a.  f. (/.  vulg.) gueaaa,  faiaiaeiaiöay 
meebante,  clTrontee.  (tmrt.)  VieMJe  aaea . 

TaraxAco,  t.  m.  ((.  de  bot.)  pissenlit,  desV 
de-lion .-  plante. 

Takcena.  V.  Tereena.  t 

Tardada.  V.  Tardanea. 

Tarda do,  a  ,  p.  p.  de  Tardar. 

Tardauö«,  s.  m.  bomma  Usnl,  paroaiam, 
celui  qui  tarde. 

Täedamejitk.  V.  Vagar6emUml: 

Tardauento,  $.  m.  V.  Demorn,  Tardamea. 

Tahdänqa,  t.f.  'reiaruemeat»  delai,  lantaar. 
— aj»  oaiadttraear.  tardiveta. 

Tardaö,  a*7.  as.  V.  Tmrdador,  Va§aroea, 

Tardar,  e.  ».  tarder,  demeurer  leBgiasaaa« 
veair  tard.  a.  a.  (a.  su.)  Relarder,  äaTawr.  <0 
mais  — ,  au  plus  lard.  —  a  /oKa  «  «4f**aa» 
begayer ,  eirc  begue. 

Tär»e,  i.  f.  apresHBidi.  toir.  A  —  t  raaras- 
midi.  De  — ,  d  — ,  dans  rapres-nidi ;  au  aairt4e 
f  oir.  Dar  at  6o«#— *f  foubailar  la  toosoir. 

Tärdk  ,  ade.  tard :  apres  le  lemps  neeesaaicey 
prescrit,  ordiaairc ,  apres  ceup.  —  ou  tado9  taA 
oa  tard.  De  —tu»  — #  de loin  ea  lein,  da laiaps 
en  ternps.  Fazer-se  — ,  se  faire  tard.  a7  —  9  e) 
est  Urd ;  c'esl  trop  lard ,  il  a'esi  p!as  taniaa, 
Mai»  vale  —  qua  fmmca,  (prov.)  miau  faul 
tard  que  Jamals.  —  piache*  V.  aa  «a4. 

TARDtiRO.  V.  7ardia. 

Tardeza.  V.  Tardaaiaa,  Pre$mifa. 

Tardiameüte,  ade.  trop  lard,  apraa  la< 
prescrit ,  eonvenabie.  TardivemenL 

Tardiarado.  V.  raaaraaa. 

f  Tardijümekto,*.»i.  (poM.)  ine  q«l 
lentement. 

f  Tardimha  ,  #.  /".  dim.  de  Tardi.  Jt  — ,  an 
declin  du  jour. 

•  TARDinnEiRAMiBTE.  T.  Tard*wu%U ,  fa> 
garoiamenie. 

'Tardirdeiro.  V.  TardonAo,  Fo^araso. 

Tarmo,  a,  a«V.  lardif.  Oa  le  ditdesirmU 
qui  mürissent  apres  las  antres.  V.  Seradia.  —  r 
quiurda,  qai  fieat  tru»  urd,  qoi  a'arrir« 
pas  a  pro pos;  qui  produit  Urd.  Morosif,  kni*. 
urdif,  qui  «Mrcae  a  aas  aamptas»  ata.-rfa 
/o/tor.  V.  Ga§a. 
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TAftDfisiMO,A,  adj.tup.  de  Tario,  adv.tres- 
tard. 

Tärdo,  a,  adj.  lardif,  Icnt,  parcsseux,  in- 
diliient,  larabin ,  lendorc ;  lourd ,  pesanl.  — , 
quia  liconception  lente.  —  no  andar%  lentä 
marclier,  qui  marche  leiilement. —  nofallar, 
lentä  parier,  qui  parle  Icnteraent.— d'mgenho, 
qui  a  l'etprit  lardif ,  pesanl,  lourd. 

Tardöa,  fem.  de  Tarddo. 

Taroöjiuo.  V.  Tardo,  Tardio. 

Tardöz,«.  m.  cote  raboteux  d'une  pierre. 
V.  Liox. 

Tarecena.  V.  Torten*. 

Tarecos,  t.  m.  pt.  (f.  burl.)  vicux  meubles 
frossiers ;  cboses  de  peu  de  valcur,  babioles.  - 

Tar£fa,  f.  f.  Webe  :  otivrage  a  faire  dans 
an  temps  determine,  besogue.  (fig.)  Peine, 
fitigue  quo  cause  un  travail  assidu.  — ,  ou- 
vrage qu'on  donne  a  faire  dans  un  teraps  li- 
mited 

•J-Tarega,«.  m.  marchand  de  vieux  meu- 
bles. 

t  Tareüicäcrm,  f.  f.  commerce  de  vleux 
meubles. 

f  Takeira  ,  a.  f.  «orte  de  poisson  da  ßresil. 

•J-Tauenäia,  f.  f.  (/.  de  bot.)  •  tnosarnbe : 
plante  de  la  tetradynamie  (Cleomespinosa). 

«f  Targasa.  V.  Tamha. 

TahgAta.  V.  Tarjeta. 

Tango  ouTargum,  $.  m.  targum  :  commen- 
lairet  chaldaYqaet  du  lexle  bebreu  de  TAocien 
Testament. 

t  Targumista  ,  f.  m.  targumiste  :  autear 
d'iin  Urgum. 

Tarifa  ,*./.*  tarif.  V.  Paula. 

«f  TaripAr  ,  v.  a.  larifer :  reduire  a  un  tarif. 

Taric  ,  t.  m.  livre  qui  contieiit  Chisloire  des 
ealifes ,  successeurs  de  Mahomet. 

f  Tarilla  d'Acua  , «.  f.  (f.  de  bot .)  *  jojabler 
eetonneax ,  masson  :  plante  rliamnoTde. 

Tarim  a  , ».  f.m  marchepted ,  es  trade,  etc.  V. 
Tarimbä. 

Tarimba  ,  ff.  f.  lit  de  corps-de-garde. 

TAftiA,f.  f.  targe :  sorle  d'nncien  bouclier. 
Bordüre ,  oraement  en  scalpture  qu'on  raetau- 
tourdu  cadred'un  lahleau,  etc. 

Tarjkta  ,  dim.  de  Tarja. 

Tarpeira.V.  Trapeira. 

Tarracada, a.  f.  grande  portion ;  gros  raor- 
eeau.  —  de  tinho,  rasade  de  vin. 

Tarka tu a,  ff.  f.  vis:  pieco  canneloo  en  Spi- 
rale. 

Tarii  AcniR ,  etc.  V.  Alarrac har. 

Tarracise.  V.  Tercena,  Almazem. 

Tarrvpa,«.  f.  'iramail,  epervier  (filet  de  pö- 
eieur). 

Tarrafär  ou  Tarrafear,  v.  n.  pecher  avec 
le  tramail. 

f  Tarrag6ha  ,*./".(  I.  de  giog.)  Tarragone  : 
virte  de  Catatogne,  en  Bspagne. 

Tarragonbsse,  adj.  et  f.  s  gen.  de  Tarra- 


Tarrawquj«,  ff.  m.  sorle  d'embarcation  «f'A- 1 
sie.  i 


TAR 

Tarramtez.  V.  Terrantex. 

Tarratati  ,  ff.  m.  sorte  d'oiseao. 

Takrax a  ,  elc.  V.  Tarraeha,  etc. 

•Tarräzborräz,  adv.  (pop.)  confusement 
sans  ordre.  ' 

Tarreira.  V.  Tareira. 

Tarro  ,  #.  m.  "  terrine  poiir  traire  les  räche«, 
les  brebis,  etc. 

f  Tarski ro,  ».  m.  ou  Lcmur—tadj.  (f.  d'hitl. 
nat.)  tarsicr,  esperedc  g«rboisc. 

Tauso,«.  m.  (/.  d'anat.)  tarse  :  partie  da 
pied  au-dessus  des  doipls. 

Tartägo,  ff.  m.  (/.  de  bot.)  V.  Catapvcia  mi- 
nor. 

Tartameleär.  V.  Balbuciar. 

*  Taktamelo.  V.  Tartamudo. 

Tartamioeär ,  v.  n.  begayer, balbuiier. 

f  TART\Mt'D£z,  *.  f. "  begaiement. 

Tartauüro,  a  ,  adj.  beguc. 

Tartama,  ff.  /.  tarune  :  petit  bAliment  a 
voilc  latine. 

Tartaran£to.  V.  Talaranelo. 

Tartaranüa,  *.  f.  crecerelle,  oiseau  de 
proie.  Ancienne  barque  de  pecheur  dans  le 
Tage. 

TARTARAirnÄÖ ,  «.  m.  (/.  d'hist.  not.)  •  bnse 
ou  bondree  :  oiseau  de  proie  du  genre  da  fou- 
con.  —pygargo,  la  sous-buse. —  azuledo  on 
ritaforme,  l'oiseau  sainUmartin.  —  r*\to  4r% 
paüet,  le  busard. 

Tartareär.  V.  Taramelar  et  Tartamudear. 

TartAreo,  k,adj.  (poe"t.)  qui  appartieot aa 
Tartare,  infernal. 

f  Tartaria,  #.  f.  (f.  da  aVof.)  TarUrie : 
grande  region  d'Asie. 

Tartärico,  a,  adj.  V.  Tartirto.  (I.  de  ehm.) 
tartarique(acide). 

TartarizAdo,  a,  p.  p.  de 

Taktaiuzak,  v.  a.  tartariser  *  prepareravee 
da  lartre,  purifier  par  le  sei  de  tartre. 

TArtaro,  a  ,  adj.  V.  Talaro ,  Gago. 

Tärtaro,  #.  m.  (poei.)  Tartare  :  enfer  4m 
poetes.  Tartre :  depot  tarlreux  et  salin  da  rio. 
Äa/— ,  sei  de  tartre. 

t  Tartaros,  9.  m.  pl.  Tartares  :  peoplei 
belliqueux,  babitanlsde  ta  TarUrte. 

Ta:;tarAso ,  a ,  adj.  {t.de  chim.)  tartrem aa 
tarlarcux  •  qui  a  la  qualitedu  tartre. 

Tartarlca  , «.  /.  ( t.  d'hist.  not.)  tortoe :  aai- 
mal  ampbibie.  —  verde  maier.  V.  Jurmcnd.— 
grande  de  laminat  imbricadas,  le  caret.  - 
grande  encourada,  le  lulb.  fcaiNe  :  earapaet 
de  torlue.  ( (.  bmrl.)  Homme  vieux ,  sarteal  sil 
estcourbe;  ferame  vieille  et  leide. 

Tartüpice,  «.  f.  lartaferie  .-  earaeiere ,  actis« 
du  tartufe;  bypoerisie  religieuse. 

Taktöko  , «.  äs.  Urlufe  :  faux  derot,  hype- 
crite. 

f  Tarüca  ,  # .  f.  ( t.  d'hiet.  nat.)  Uruga .-  tt- 
pece  de  vigogne  du  Perou. 

Tardcädo  ,  a  ,  p.  p.  do 

Tari'gär  ,  e.  o.  cheriller,  aUacber,  assesaa^r 
avec  des  cbeviUeade  bois. 

Tarluo  ,  ff.  m.  •  cherille  de  boas. 


TAU 

TascInte  ,  edj.  3  f*t.  <pri  mache,  p. «.  da 

Tascar,  e.  *.  V.  TaaowftAar.  Macher,  ron- 
f er,  mordre.  Brouler,  en  parlant  des  bestiaux. 
Grincer  let  deott  en  ecamant,  en  parlant  da 
Choral,  da  sangtier,  etc.— e  freie,  ronger  ton 
frein. -aM,  carder  la laine. 

Tiaco,  #.  m.  •  uüle,  pignon  i  ee  qal  te  deto- 
che  du  chanvre  qu'on  espade. 

Täsrxira ,  *.  f.{t.de  bot.) Jacobe« ,  herbe  de 
Saini-Jacques :  plante  radiee. 

t  lASNxiRiftiiA,  #.  f.  (|.  de  bot.)  seneeon 
roruraun ,  le  pctit  tenecon. 

Jasqüinha ,  a.  f. espade , brisoir,  ecang. 

Tasqdinhado  ,  a,  p.  p.  de 

Tasquimhäb,  v.  •.  espader,  ecagner,  battre 
le  chanvre  avec  fespade.  ( t.  burl.)  Pignocher. 

Tassalbär.  Y.  Ätattalhar. 

Tassälbo,  t.  m.  morceau  de  viande  salee  ou 
famee ;  et ,  per  extension ,  morceau  de  toute  es- 
l»ece  de  v  lande. 

Väta,  f.  m.  papa :  nom  qoe  les  enfants  don- 
nent  ä  leur  pere ,  etc. 

TataYba.  Y.  Amoreira  tateXba. 

t  Tatajuba,  #.  f.  arbre  du  Bresil  a  bols 
Jauoe  .-  peat-eire  le  taiauba  ou  marier  teinta- 
.  rier. 
\     *  Tatams  ,  f.  m.  sorle  d'estrade  ou  plancher. 

Tataaauüdo.  V.  Tartamudo. 

Tatarabsto,  a  ,  #.  arriere-petit-flls ,  arriere- 
pelite-fllle. 

Tatararba.Y.  Tartarmnkm. 

Tataravo,«.  m. Tatar avö,/.  ancetre  tres- 
eloigne,  tres-ancien. 

Tätaro  ,  a,  adj.  begue. 

f  TataurIra,  f.  f.  chenille  chevelae  da  Bre- 
sil. 

t  Taxe,  interj.  Y.  Ta.  II  s*emploie  lorsqaJon 
se  rappelle  une  chosc  qu'on  avait  oubliee.  Ah! 
eh! 
r      Tatibitati  ou  Tatibitatibi.  V.  Tartamudo. 

Tatü  ,  g.  st.  ( t.  oThitt.  not.)  —  do  Eraxil  Ott 
Armadüho  entoberto  ,  utou  ou  armadille: 
mammirere  edente ,  cuirasse. 

fTATüsA,«.  f.  {t.  d'hitt.nat.)  Utooette  ou 
tatuete  :  espece  de  tatoa.  Y.  TeAu. 

Tau  ,  9.  m.  tau :  sorte  de  eroix  en  forme  de  T 
quc  portalen t  sur  leur  habit  les  oommandears 
de  l'ordre  de  Saint-Antoino,  etc.;  dix-neuvieme 
teure  de  l'alphabct  gree. 

Taumatürgo.  Y.  Thaumaturgo. 

'  Taüpea  ,  t.  f.  meuble  ancien. 

Taureo.  Y.  Taurino. 

TaorIm  , «.  m.  sorte  d'embarcaüon  d'Asie. 

Taoribo,  a,  adj.  (polt.)  qui  appartient  ao 
Uureau. 

f  Täuro  ,  s.  m.  (I.  d'astr.)  Taureau :  seeond 
eigne  du  xodiaque.  ( i.  de  giog.)  Tauros ;  monl 
de  l'Asie. 

-t-TAUROMACBiA,  #.  f.  tauromachie  i  art  de 
comb«ttre  et  de  tuer  les  taureaux. 

'Tacsa.Y.  Taxa,  Talha. 

'  Tausacöm.  Y.  Taxagao. 

•  Taqsar  «I  Taussar.  V.  Taxer. 

•  TAoto.  Y.  Texte. 
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Tautöcbroro,  a,  adj.  tautochrono.  V,  Jas» 
chrono. 

TadtolocU  ,  #.  f.  tautologle  1  repeUtioa  tasv» 
tile  d'une  meme  idee  en  termes  diflerents. 

Tadtolöcico,  a>  adj.  Uutolofiejne  t  deia 
tautologle. 

Taüxia  ,  a.  /.  marqaeterie ,  danasqKrinit«. 

Tauxiado,  A,p.p.  de  .T 

TacxiIr,  «.  a.  marqueter, diiMwaaiitfgjY* 
Matisar. 

Tatahez,  adj.  2  gtn.  (i.  vulg.)  iBtrtgan*, 
brooillon,  qui  se  mele  de  lout,  et  qoi  ab  s*oa* 
tend  blen  a  rien.  it.  Y.  Tr4f*§o9  Prlfliaaiado  , 

TavAö,  a.  m.  taoo  :  grosso  Bsoucho  acloatK 
atome  a  algaillon :  piqut  les  anietauxv 

f  TIveda,  #.  f.  plante  dont  les  feuUleorof 
semblent  a  Celles  dt  1'oliTler,  a  flours  odoaifo- 
rantea.  —  de  Dioscorides,  {t.  de  bei.)  aoiida#> 
visqueusc. 

Tatrrra,  #.  f.  urerne,  cabaret.  Auto»  -—^ 
cabarel  borgne. 

Ta  verbal,  adj.  %  gtn.  de  UTernef  da  ca- 
baret. 

TATERtftiRA,  t.  f.  cabaretiere;  UTOmioro. 

Taverheiro  ,  t.  m.  cabaretier ;  UTornier.  eii. 
Y.  Tavernal. 

Tavbrniüba,  dim.  de  Taverne. 

Tavoa,  etc.  Y.  Taboa,  ete. 

Tavola  ,  etc.  Y.  Tdbola,  etc. 

•Tavolageiro,  a,  edj.  sjoi  joue  dans  tot 
maisons  de  jeu. 

TavoUiro.  Y.  TaboUiro. 

Tavoleta.  Y.  Tabolela. 

TIxa,  a.  f.  taxe  ou  Uux :  prix  etabli  poor  dea 
denrees ,  etc. ;  Urif.  (ßg.)  Haniore,  üibm,  U- 
mite  (p.  u$.).  Taxe,  Uux  de  rimpoii  soaaaM 
imposee.  Y.  Tacho. 

TaxacAÖ,  #.  /.  taxation,  action  do  taxer; 
taxe,  impol. 

Tax adameste,  odo.  modörement,  sabft 
roent,  avec  epargne.  Y.  TaxeMeemtnte. 

Taxaoo,  a  ,  p.  p.  de  Taxer. 

Taxador  ,  f.  m.  taxateur  t  eolai  qai  taxe  v  ajvi 
met  le  tanx,  le  prix;  appreciatenr,  ostiiBatour. 

Taxär,o.  a.  taxer:  regier  le  prix  dea  den- 
rees ,  le  salaire  d*un  oavrier,  ete.  Presciire  mm 
regime,  des  regle«  do  eonduite,  etc.;  rogasr, 
borner.  Taxer,  apprecior.  Blamer,  ete.  Y.  Ta» 
eher. 

f  Tax  ATiv  am  Akte,  «de.  avec  laxe. 

Tax ati vo,  a,  adj.  qui  fixe,  qai  liasllo,  qoA 
eirconscriu 

f  TayatIta,  t.  f.  (f.  fkiit.  «öl.)  mkmm 
eiseaux :  oiaeau  palmipede. 

t  Tat6ba,  a.  f.  plante  da  Bresil,  de  la  Co« 
mille  des  aroTdes,  a  largts  feuilles,  bonno  A 
manger. 

t  Tatoca,  a.  /.  grosse  föunni  aolro  dm 
Bresil. 

Te,  eas  obllqae  da  pronom  do  La  eeeoado 
personne.  Te,  toi,  a  toi.  Amo-te  mmUe^jß 
t'aime  beaneottp.  Dei-te,  Je  te  donnaj. 
la,  soaviens-toi.       % 

T«,odo.Y.dH. 
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TIA  •»  Teia>#.  f.  *üs3u  de  laine,  de  aoie,  de 
flt,  ete. ,  lette,  eton>.  Portion  de  toite  oa  dV 
lollequi  est  sur  le  melier.  Tuniaue,  membrane, 
snooloppe  40  partfee  du  corps.  Pollicule  oui  so 
forme  a  la  swface  de  quelques  tlqaears.  Tele 
ob*  Porti.  Baoelnte  poor  irae  feie,  lice,  etc. 
»Graue:  lieu  destinOaux  jeux  publica.  Y.Ztps. 
Liftim.  (fr.)  "Examen,  dU pole,  eonlroferse. 
Morceta  de  pin  qai  »ort  de  fUmbeaa;  lorcbe. 
—  d*  Jona)»,  teile  glaeee. — da  eoj«  oa  eeieir», 
teile  de  menage.  —  a"nr*»A«,  teile  d'araignee. 
(Jp.)  Gbeee  tafle,  gul  a  pou  do  censifttance* 
T»r  —o  #«rajn*ai  «oa  oMe* ,  (/ftg.)  *e  pas  i'a- 
piwayofr  do  oo  qui  est  devanC  neos.  Oihmr 
pur»  m  — •  #avmJU»  {id.)  bayer  aux  cor- 
oeillet;  Uro  dbtraft,  no  Point  faire  attention. 
Aar  ev  fim  4  — •>  (ta\)  f  nfr,  moorir.  aYanXer  * 
— ,  eere  lo  prtoelpet,  le  dornler  dana  an  ]ou  cm 
opooiooto  pnMie.  — «  fwptioa#,  torcbe*  nup- 
tiales  i  oeilea  qu'ea  portait  dotant  Tepouae* 


Tbaba  ,  t.  f.pieee  de  loilo. 

r,  f.  /f  flssure ;  Ussn  rdtieulaire. 


Trab ,  #.  et.  metier  a  tiaaor ;  eouaoir  do  ao- 
liear.  Roaege  do  montre. 

f  ToAnlsrEo,  a  ,  «4f.  ( f.  dt  eof.)  od  forme  do 
teile  d'araignee  ( ormntosu* ). 

Teaba.  V.  Timr*. 

Teätro  ,  etc.  V.  Tlaefre,  ete. 

Txalno ,  etc.  V.  fMetie.eie. 

Ttoo,  a.  /.  (1  aTlfi»)  •  tek  ou  telk  i  eiste  dea 
Indes  Orientale«,  a  bois  pour  la  construction. 

Teceoeira,  f.  f.  otnrriere  qai  fett  de  la  tolle. 

Teceoor,  #.  m.  üaaerand,  tisseur.  (fig.)  Ma- 


TicndiA ,  t.  f.  "tisaage  :  acüon  de  Usser. 
Itseeoe,  oorditaare.  T.  Ttstur*. 

Tecbläcbm,  t.  f.  tisseranderie ;  ttsaore. 

Tbcula*,  t.  «i.  liaserand :  qui  fait  des  toilea, 
des  etoffes. 

TicblOa  ,  t.  f.  fanme  «Tan  tlsserand.  V.  Tt- 
ctdeira. 

Teceb  ,  o.  a.  tisser :  faire  an  tissu.  (fig.)  Dis- 
pooor,  «Tanger,  meUre  en  ordre,  coraposcr  un 
dtseeutf ,  ete.  (id.)  Ourdir,  tränier,  macbiner 
un  eeorptot,  ete.  («**.)  Aller  etvenir  conti- 
nootleiDOM. 

Ticomco,  a,  «*>.  teebniqaei  propre  a  an 
art  (terme),  ejof  In)  apparüent;  aflecte  aux 
aris  ,  aux  sciences  (mol). 

t  TxcHaoLoatA,  #.  f.  tecbnologie :  mite  dea 
arte  en  geneiai. 

t  Tecbrolöcico,  a,  047.  tccbnoiogtqne  1  de 
lar  teennelogfie. 

Tecido  ,  a  ,  p.  p.  de  Teeer.  s.  m .Tisso,  eloffe. 
(/*#  •) — » mngoe  aalte ;  ordre ,  solle  (d'an  die- 
cours,*te.). 

Tecimehto.  V.  Tttedura. 

Tbcla  ,  t.  f.  tooche  (Torgae ,  de  ctaveein,  etc. 
(/if .)  Mauere  epineusef  delicate#  qai  exige  de 
la  eireonapoetlon.  •Piege,  trebuciet  poor  pren- 

. -,     «*—  ^C/lfOtoaclicrau 


GoM  ojoi 


tKLi»o9 1,  so.  otaflor  mgao^eto. 


Ttcmco  t  eao.  V.  Taotadat  ♦  «ü. 

Tdcw  f  a.  so.  plaiond  f  pUnobeo, 

*TtoA,a.Amoc«oatt4ep*BOjrtaoEadetaav 
beau;uMcbe,  V.  Tdoa 

TBBEiao,  a.  ob,  soxto  do 
pour  les  torchoa.  V.  T4oV 

Td  Diom  9 1 .  sb.  To  Do««  1  atyma»  do 
et  <r*acdon  de  gracoa«  so  eeadonoono. 

TlftiiEno,  4 ,  «4/.  (poA.)  qul  podo  1 
cbe.  V.  Tidm. 

TtMO,  f.  SB.ddgQd!t  «Tonioai, 
Ennui ,  chagrin. 

Tediobaiiswi,  oafo.  oooe  ddfont; 
aement. 

Txnioao,  Aaod>. 
nayout,  ddgoataal. 

Tedo.  V.  Teudo. 

*  TgoOa  ouTkbbAb  ,  «a^.  oft  aw  ojoi 
occupe.  Poasosaour,  qoi 
tient,  qui  possede  an  nom  d'un 

•Tekica.  V.  rtipo. 
"Tee^^a.  V.  Detenc&o  t  tosm* 

*  Teemte.  V.  TtmwntB. 
Tbf,  9.  f.  sorto  de  groine  d'Athiopio, 

+  Tan  um  ,  a.  a».  ornoosonl  dea  Jmiia. 
Tbcelaüa.  V.  Tigelmda. 
•Tecelo.V.  Tifido. 

*  Tegerbmo  ,  a  ,  «0*.  treuüeme. 
Tbgeso  ,  1.  sb.  oisoaa  do  firäail ,  plan  1 

le  dindon. 

f  Tegico  ,  a  ,  oatf.  (p.  •*>)  da 
partient  au  Tage. 

Tecöra  pour  AtS  acora  (inoejoj'a  pveaeal). 

Tegoheiito  ,  t.  m.  (f.  *"•*!.,  da  aoaC,  ete.)  te- 
gament :  ce  qai  coatre,  envoloppo  lo  corpi, 
les  graines ;  pcau .  epidermo ;  Corps  reiicalaire. 

Iegcrio.  Y.  Tu&rio, 

TxiA,eto.  V.  7oo,oto. 

Teiga  ,  f.  A  *  panier,  corbeille  do  paille  00 
d'osier.  Sorto  d'aBCienne  mesure  poor  las 
grains.  —  dMordo  .•  dana  la  proviaco  d'Akai- 
tejo,  c'est  uno  mosuro  qui  öqaiToot  «  an  aU 
quier. 

*  TatGULA.  V.  Ttig: 

Teima  ,  $.  f.  opiniö trete,  entetenoant,  obsti- 
notion.  Fantaisio,  ideo  quo  les  foua  ont  »ans 
coase  presente  k  l'esprit ;  maroite.  Code  Innre 
com  ««»— ,(ioc.  proe.)chaque  fou  a  samaroitc 

Teihar,  v.  n.  s'opiniaixor,  a'entewr,  a'obsn- 
ner,  insister,  persu»lor. 

Teimosamlntb,  odo.  opintdlreiixeni. 

Teimöso#  a,  o4/'.  opiniitro,  obatind, 
letu. 

f  Tbiba» t.  m.  ( 4.  fhiti.  nmL)  teira 
de  mer  du  genre  du  chelodon. 

Teira,«./.  V.  Taldi. 

Tnn6, 9*  f.  eherille  de  la  chaiTae.  f/ftf.)  An- 
tipathie qui  n'esl  fondee  sur  aucun  moüf 
aonnable.  T.  Pr+fia,  7atai«. 

Txiböga.  V.  TftW. 

*  Tirro.  V.  T$eto. 
,    f  Teixe,  #.  ob.  roli<|aaiinft 

d'or,  aalrefoia  en  asage. 
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Tft*et  «.*•.((.  de  bot.)  if :  axbre  toujours 
tett. 

Tcixöco,  s.  m.  (f.  d'Mst.  not.)  blairea«  : 
■MBniMn  da  la  famitle  dee  plantigradee.  — 
9*paJ#>  gfttataMi.  —siefftaoro,  rattel. 

Tkjadjlho,  a.  am.  •  imperial»  d'un  carrosea. 

t  Tbjo,  t.  m.  (L  dt  gaog.)  Tag« :  Oeuve  d'Es- 
ptgB«  et  da  Portugal. 

Ibjbila,  t*  A  CC  <*•  «M#>.)  e*  da  tabot  d'ua 
Choral. 

Tbia,  t.  /".  teile,  eioffe,  üasa  de  toie,  de 
II»  elc.  V.  T$ia.  —  afovro,  dt  prela,  Usao, 
dxap  d'or,  d'argftnl.  Mr  •**  —  oa  j«*xa,  portcx 
uae  afa  ire  ea  Jus  üst. 

TsiAau , «.  £  grande  quanliLe  de  teilet, 

t  TsLCBiRoa,  f.  am.  «I.  babilanta  de  Hie  de 
Riedes  (dile  ancieJUMmeni  Tekhinis).  (t.  de 
mqtk.)  Telcbiaea,.  n*a  da  Soleil  el  de  Minerxe; 
aorte  de  magiciens. 

t  Tbaeböei,  «.  m.  pL  Teleboens  :  peaplea 
^Acarnaafe. 

f  Telecea»«a  ,  a.  f.  telegraphie  :  art  de 
conatraire,  de  dirjgef,  obaerver,  comprendre 
les  telegraphes. 

Teuujmpmico,  k,adj.  telegraphique :  du  te- 
legraphe (signe,  ligne,  etc.);  parvenue  au 
moven  du  telegraphe  (nouveUt).  Rottet*  — a, 
depeche  telegraphique. 

Telecrapbo,  s.  m.  telegraphe:  machine  a 
alles  mobiles,  dont  les  mouvements  indiquent 
des  signet  convenus. 

f  Telephio,  s.  am.  (t.  de  bot)  telepbe :  plante 
portuUcee.  —  bastardo>  ou  hervn  dos  calias, 
orpin  reprise,  reprise,  grassette,  joubarbe  des 
vignes,  feuille  grasse. 

Telescöpio,  t.  am.  tclescope  ;  Instrument 
pour  observer  les  objett  eloignes. 

Telha,*.  f.  tuile:  lerreeuile  pourcouvrir  lea 
toits.  Sorte  d'ancien  chapeau  de  dames.  ( t.  de 
bot.)  V.  TU,  Tilha.  Da  — sabaixo,  (loe.  /am.) 
ici-has,  dans  ce  bas  monde.  — cd.  V.  Levadio. 

Tci.nADiNHO ,  a.  m.  dt»,  de 

Telhädo,  s.  m.  toit  couvert  de  tuiles,  c Ou- 
vertüre d'une  maison,  loiture.  Ter—t  de  vi- 
dro ,  {/Ig.;  avoir  des  defauts.  Quem  lern  —s  de 
fcxdro  näo  alira  pedradas  ao  do  teu  vizinho, 
(prov.)  celui  qui  a  soo  toil  de  verre  ue  doit 
pas  jeter  des  pierret  sur  celui  de  son  voisin. 

Telbado,  a,  p.  p.  de  Teltow. 

Telbadör,  e.  am.  ceuvreur,  luileur.t7.Cou- 
*ercle  de  pot  de  Utrre. 

Teuiadura  ,  #.  f.  Paction  de  couvrir  un  toit 
de  tuile»;  ouvragede  couvreur. 

TfciuÄL, i. ai. * luilerie i  lieu  06  Ion  fait des 
Ulilei. 

Telbäö,  1.  m.  üuq.  de  Teiha. Grande  tuile. 

Telbar,  «.  a.  couvrir  un  toil  de  tuiles. 

Telbeira,  f.  /.  V.  Telhal. 

Telbei&o,  t.  m.  tuilier :  ouvrier  qui  faü  des 
tuiles.  iL  Toit,  auvent,  appentis,  Hangar, etc., 
cavvert  de  tuiles. 

TELBiüBA ,  1.  f.  dim,  de  Tclha. 

■f  Ttmo,  1,  ai.  luileau,  morceau  de  tuile 
cast*. 


TiLiuiA ,  f.  f.  dim.  de  Tel*.  Toile  ftne. 

Tiüi,  t.  at.  eaparae^B,  eottttrtu*e< 
povrle  cheral. 

TtLLA.  T.  TMa. 

TtLLmA.  T.  Ameijem. 

Telobärio,  *.  m.  douanier,  retettai 
pott. 

Telöhio,  t.m.  bnreaii  de  denaiiter,  dt)  tt» 
ceveur  dfrapdts.  —doe  Utfkeet  acadataie,  ebb*»' 
son  de  Jeu. 

TiMA.  Y.  Thema. 

TebA«.  Y.  Timäc. 

9  Tembröso.  V.  Medroto. 

TiiftNTB,  adj.  7  gen.  qui  eraiatde  marffalt», 
—  aDeos,  eraignant  Die«,  pieax.  p.  m.  d> 

Tbvkr  ,  v.  :  eraindre,  redoater,  apprehta) 
der,  aroir  peur.  Craindre,  neuerer.  On  fo  dlt 
de  la  crainte  rei pectoeaae  d*an  IIa  enter»  aan 
pere,  etc.,  etc.  ~,  toopeo&ner,  te  de  Bei  ^  aa 
dooter.  —alguemeYouirem  an  afa/yyBf  cemem\ 
eraindre  pour  queitru'an.  I*-,H  rat  a 
eraindre.  Ttmendo  fve,  da  crainte  qo«t  erai- 
gnant de. 

Temeb-se  (dt) , «.  r.  eraindre ,  atoir  peur  der ' 
se  douter.  —tdeei,  aroir  paar  de  toi-raetne. 

Teuer ARiAMtBTE,ada.  taneraireaent. 

Temerärio,  a,  adj.  temeraire,  hardl  ataa 
exces,  arec  impradence.  — ,  denne  da  fenftV 
ment,  de  preuve  Uagement). 

TemeridAde,!.  f.  teraerile,  hardlesteimpra« 
dente  et  inconsideree ;  imprudenee. 

TEU  EROSA  BEUTE,  od*.  ATCC  CTlinte. 

TF.BBROsissivo,  a  ,  adj.  tup.  de 

Temeröso  ,  a  ,  adj,  radoutable,  formidaMe. 
Craintif ,  timide,  peureux. 

Texi'do  ,  k ,  p.  p.  de  Temer. 

f  TEuivEL,  adj.  2  gen.  lerrible,  redoutable, 
formidable.  Danpereut. 

Tbmoeiro.  V.  Tamoeire. 

Temoneiro,  f.  bi.  timonier:  mateiotqul  pod- 
verne  le  timon. 

Temör,  t.  m.  *  crainte,  frayeur,  apprehen- 
sion,  peur;  respeel;  dcüancc,  soup^on;  In- 
qutetnde.— dt  Deot%  crainte  de  Dien;  religiou, 
piete.  Per,  com  —dt,  de  crainte,  crainte  de. ' 
Causar  — ,  faire  peur,  epouvantcr. 

TemorixIr.  V.  Atemorixar. 

TemorAso.  V.  Temeröso. 

•Tkmpam.  V.  Tempo. 

Texps,*.  f.  (po4i.)  'Jardin,  wteeharniani, 
lieu  delicieux. 

Tempera,  #.  f.  treinpe :  aetien ,  maniere  de 
tremper  le  Ter,  etc. ;  qualite  que  le  ler  contraete 
quand  on  le  trempe;  (fl§.)  earactere,  hamear, 
maniere.  Sorte  de  coin  dans  lea  ehariota  et* 
dans  les  moulins  a  Sucre.  Preparatian  d'un 
faueon  pour  la  cbasse  en  le  leisant  jeonef  Ig 
veillc,  eic.  Colle  faite  avec  du  blane  d'enf  de- 
layo  dans  de  l'eau  pour  peindre  en  detreanpe. 
Pinlura  d  — ,  peinture  en  detrasnpa.  —  *W  er. 
Y.  Temperatur: 

TEB  PER  ADAMENTE,  BOB. 

aohriete. 

lEMPERADISSlMO ,  A , adj. MM«,  de 


TEM 

i ,  p.  p,  de  Tamperar.  adj.  Mo 


ni  ire ,  meaeraiaur. 

TupeaanlRTO,  t.m.  tampOraraent :  coniU- 
tuüoa,  «Knplaiioü  ducorpa;  nMingt  dn  b« 
el-win-liOi*.) 


re.(M.)'Temp«ranc« 

»douciliement;  lout  ce  qsi   irrapero 
>,  adoucit.  —  do  ar,  tampariture  de 

r.  f.  lenjperance  i  tertu 


ier,  niederer,  adoucir.  (flg.)  — 
lere,  etc.),  deearmer.  ILfler, 
rhuM  wm  od«  i  ulre  pou  r  lein 
ritt.  Tramper  i  douaar  la  (rem 
Preparer  ud  fiucon  pour  Ja  et 
Mut  jaOner  la  «ille,  elc  Aeti 
niem.  AuaiMDDsr  (du  r 


TEM 
Im,  des  oregee ,  tempetoeai,  lujet  am  Irmpe- 

TiHPLitiO*,  I.  n.  pl.  Tompliera  :  «die  iai- 
lilaire  aboli  dana  le  concile  feneral  d«  lieaae. 

*Tekpi«.  Y.  JfodarociaO,  7m  per*. 

Temflo,  i.  M.  teuiple ,  ertiflee  public  rew 
ere  i  Dieu  .  au.  dieui,  au  eulte ;  «glitt.  OnW 
de  — ,  ordre  retigieux  rl  miliuira  d«  Tan- 
Hin*.  V.  Tne,p/aW„. 

T*""*  *  ~  'TT'  tnrrritliMi  limmm, 
lue  iure  de  la  dur*e  det  cholei,  deilaiii;  tarnt 
prtBi ;  delii;  loilir ;  conjonetore,  drHMPt^ 
octaiion  j  aaiion,  momenl  propre  k;  le*  tttrtm, 
lei  iget ;  tut  da  cheiet ,  de*  umin ,  elc.  Laaf 
eipicede  Ihm,  terrae  fort  long.  — ,  tut  4t 
lalr,  du  «Hei.  ißg.)  JfiuTiii  tetnp» .  grot  lempa, 
lempito  lur  ruer ;  uinn.n  propra  et  aa  iigufe. 
— ,  inflenon  dei  «erbet-  — ,  mourement  qal 

mein  prtcii  pendanl  lequel  deinen!  i'necatar 
certaini  mouTementi  dini  lei  «rrcice*  nt&i- 
lalre* ,  elc.  -Inder,  fr  com  a  — ,  «-aerom  Baader. 
a'ojuiler  au  lern]»,  J  — ,  a  leupi ,  •  propoi.  A 


Li}.  11 


to  leintet ,  elc, —  o  nlugia,  moniere 
■aenionira,  une  borloga,  elc- 
■eure  d'iccord ceux  qui  luiini  broniuci.  —  • 
•JIm,  ((.  de  mar.)  regier  kl  voiim  *ek>n  1 
«nt-  —  a  lir,auu,(f am.)  relcniria  langue. 
TMruia-ei,  v.r.  u  moderer,  eiiier  le 


TiMnatTdai, 
TtMPIatiao.i. 


iperalura  de  l'air. 

f.  V.  Ttmpciamenlo ,  Tittpt- 
TmriaiLBi.i.  f.  eboae  qui  tempere,  mo- 


(mslera.  V,  J'aatfwro. 

Ts»e*o,  i.  M.  injiioiinemen 
•läge,  ipprtl.  [a,pj  Tcinperjaian: , 

TtunitTÄDi ,  t.  f.  Mmpaie ,  »rag«,  tfo.)  Agi- 
tation, trouble, dttiordre,  jedilion, grand  bruii; 
tieJeno«,  iinpeluesitc. ,  elc.—  de  oeafo  «srfa  , 
(f.  da  mar.)  ouonlis «i  fort  leutdu nord. 

TaaruTiia,  a.  ■.  tciDpMar,  eaprimer  u 
n  indignalioo.  e.  a.  (f.  tu.)  Eidier, 


i  prapaa,  t  keoipt. 


Turiiraimu« 
■aaitre  oragt  ue- 

TMrmWMWiM ,  ».  «■,  qualilt 
tau. 

ToriRSdM,  i ,  ad/,  qni  cicil« 


n,  Farorable, 

•ragn.d'une 


Com  — ,  d'arance,  da 


b  heure ,  de  n 


i  longue.  Da  —  tat—  ooeb— aa— t. 

de  lempi  cn  tempi.  Bm  —,  I  propoi ,  «a  traut 
opportun.  £m  — da...,  uui...  Bi. ;  Hm  tat 
— dt  Ktreom  ho  rcinado  de  lfm,  il  «ttajlasa» 
Seron,  fdrada  —  ouiHi  — ,bon  de  prapoa,  k 
:o«tre-ipmpi,  taora  de  aabon.  M  nie  <  — ,  I 
aVii  plui  temps.  For-  - ,  pour  od  lerap«.  I» 
«r(ro  — ,  dam  le  tempi,  «uirefoii,  naguen, 
jadis.  Bit  d'atfitm  - ,  depoia  quelqne  tempa. 
Vo  —  de,  rt.Tii  l«  lempt  de,  Ion  de.  JTltf* 
— ,  longlempi.  Ha  amilo  — ,  il  j  a  loa*- 
rmpi.de   longa«  main.  A  inttewitmeia  in — 


hiltoria,  lei  lempa 

i,  il  ei 


«i-. 


tempi.  0uc  —  Aaf  dcpuii  qoand*  Prrdtr  ttm 
— ,  perdre  aon  buitattaou  tempa.  Ttr  tada  r 
por  itit.aioit  lout  aon  tempa  Iure.  — la»- 
■i«  ou  Ao«m  —  jut ... ,  un  lempa  Tut  qoe_  tm- 
KMt— ,  le  lempa  eatecoule.  /d  ld  eaia  — ,  I» 
lempieit  paite...  Paiiodo  atgmax  — ,  qnalqa* 
lempa  apre».  JTat  -  da  »Bot  nda  Aa  iiiüh. 
(prue.)  li  vom  eiei  dam  l*adreraile,  tbh 
n'aur«  pai  d'amii.  O  - fwrdido  ndo  aa  rn- 
.icro,  le  lempa perdn  ne  ie  reeouire  poinl.»i(. 
In-  —  in»™,  reurder,  dtlTtrer  la  eoncinaiaa 
d*una  aDaire;  laliaer  naaier  quejqoa  lealpa. 
Üomfcjr  — ,  gigner  an  tampt.  ~mdo.ii  tor- 
ien(a,  »orratcom,  groi  tempi.  o  —  tUddi 
tue«  ou  eifd  —  da  einte,  le  lompi  tat  i  la 
lale.  Fat  tarn,  Mio  — ,  1[  lait  bea«. 
TEHponiDi.r.  f.  long  eipace  de  tempa,  lip> 


de«  lempei.  Temporal, rertnu  d*an  aaWmwi 


TEN 


«IST 


tflaeUre,  politiqot  i  loppost  dt  spl- 

iL,  «a>.  2  0**.  tsmporel :  qui  passe 
apt;  ptriaeablt,  paesager;  steoliar  : 
rtternel,  de  spiritutl.  (f.  d'ostot.) 
:  qai  t  rapport  aux  lempee. 
ildade ,  t.  f.  qualite  de  ee  qui  est 
Tempoxalite :  juridiclion  du  detaaine 
l'un  eveque.  'Temporel :  rerenu  d'an 
-i,  pi.  biens  de  r«  moode. 
muuxar,  o.  •.  rendre  temporal  et 
• 

ujUhte,  «de.  temporellement,  du- 
aipa;  bumaintmtnt,  teloa  lemonde. 
Üibo  ,  a,  adj.  lemporaire,  de  peu  de 

16,  Z,  adj.  precoce ,  hatif,  mar  arant 

Bit);  prämature,  qui  se  fait  et*  qui 

t  le  tempi .  O  — ,  •  hatirele.  II  est  aus si 

onne  neuro  ou  trop  tot,  halirement, 

mps. 

ajuamente,  ad«,  temporairement  : 

»mps. 

ario,  a,  adj.   temporaire  :  qui  ne 

u  lemps  limite. 

ab  ,  f.  f.  pl.  les  Quatre-Teropt. 

11A9AÜ,  t.  f.  temporisatioa  :  action 

iser;retardement. 

ixädo,  a  ,  p.  p.  de  Ttmporixar. 

lzaoor  ,a,i.  temporiaeur  :  qui  lem- 

izamento,  f.  m.  temperiaement.  V. 

Of&O. 

izante  ,  adj.  2  f tf».  qui  temporiae. 

ixiß  (com),*. •.  lemporiser  :  retar- 
ier avec  espoird'un  meilleur  temps. 
0  temps.  Saccommoder  au  temps, 
*.).  —  co»»  atgutm ,  temporiser  par 
quelqu'un  f  chercher  a  ne  pas  rompre 
!.  Conlemporisar. 

r^Ic.    I   V.  TeiifjeT»...,  etc. 

eiro.  V.  Templarios. 

Agio.  V.  Tentac&o. 

nak,$.f.  irresse. 

uto,  a  ,  adj.  irre,  pris  de  rin. 

,  #.  f.V.  Tenasy  t. 

»ade,«,  f.  tenacite  :  qualite  deee  qui 

j;  [ßg.)  obstinalion ,  enteiement,  opi- 

»imo  ,  a  ,  adj.  tup.  de  Tenax. 
A,t.f.  (f.  de  fort.)  tenaille :  ourrage 
et  au  pied  de  la  courtine. 
iaO, s.m. ony.de  Tenaiha.it.de  fort.) 
:  ouvrage  de  fortiflcation. 

■O,*.  «.  V.  Corda. 
a  01t  Ta.iaria  ,  t.  f.  V.  Pellame. 
rute,«.  f.  (t.  dt  giog.)  Ten  Griffe,  tle, 
ianaries.  Pico  dt  — ,  pic  de  Teneriffe 
n. 

f.  f.  tenaille  :  instrumenl  de  fcr  pour 
racber,  etc.  Pinctttes,  pince.  Morda- 
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tat.  Deota,  teires  de  etrtaios  animaur.  V.  Ta- 
nalha.  Dana  l'ancienne  mlüea  reamaine  e'etait 
un  eaeadron  forme  en  tenaille.  —  dfomrimu , 
bereelles.  — es  dos  carangutjot,  aerrea  des  ecr  e- 
risses,  des  crabes. 

Tevaz,  adj.  2  gen.  tenaee,  vtsqoeux,  qui 
tient  exiremement.  (ß§.)  — ,  atiacha  opiaiatre- 
ment a  ses  ideea;  tetu ,  obstaae,  reüf.  (aal.)  Qai 
retient  fortement  (memoire),  (id.)  Importu, 
ennuyeux. 

TB*AziaHA,dtm.  de  Tenax. 

TERir.MBiiTBvade.tenaceiii6ntf  arte  teaacite, 
opiniatrete,  mordicua. 

Tbbca  ,  f.  f.  lanebe  :  poiason  d'cau  doset. 

Tenva,  s.  f.  pension  sur  l'Älat.  (ant.)  Action 
de  lenir,  de  posseder,  posaession.  (id.)*Eolre- 
tien,  defense  (d'un  cniteau).  Terse  dt  —t 
dVmJrfs»,  se  confier  sur  la  protection  de  quel- 
qu'un. 

TekcaG,  f.  f.  intenlion,  dessein,  volonte, 
projet.  V.  Inttnfdo.  Opinion,  aris  quo  le  juge 
emet  par  ecrit.  *  Embleme ,  deviset  ftgure  alle- 
gorique  accompaunee  de  paroiea.  *  Sujet,  me- 
liere (d'un  chapitre,  etc.).  TmAo— ,  j'atais 
Hntenlion.  Segunda  — ,  arriere-pensee.  Diur 
mitta  por  —  d'alguem,  dire  la  messe  a  I  In- 
tention de  quelqu'un.  Ettar  com  mdt  ttnfött , 
penser  a  mal. 

*TBMGBiao#a.  m.  receveur  de  pensions  sur 
l'Eut.  V.  Ttnfa. 

Tbmcioüädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

TbxciohAb,  «.  o.  resoudrt ,  arreter,  deeidtr, 
deliberer.  Emettre  son  opinion  par  echt  dans 
un  proces.  v.  n.  Avoir  1'intenüon  dt. 

Tsnaoüiaio,  t.  m.  celui  qui  a  une  ponsioo 
aur  l'Eut. 

TfiN^oiiao,  a  ,  adj.  qui  en  reut  a  qaelqu'un  v 
qui  pense  k  mal.  it.  V.  Ttitmoto,  Rittoto. 

•Ten<;6m.  V.  Briga,  Rixa,  Diepuia,  Altar- 
cafdo. 

Tenda,  t.  f.  tente ,  parillon  a  la  gutrrt.  Bou- 
tique, boutique  d'epicier. 

Ten  dal,  t.  m. "  banne,  grosse  toilo  doat  tsi 
courre  les  baleaux ,  etc.,  tente  ou  bannt  de  fe- 
iere. Lieu  oü  Ton  tond  les  brebis.  —  dtpappa, 
(t.de  mar.)  tendelet. 

Tf.wdäö,  t.  m.  (f.  d'anat.)  tendon  :  eitremite 
du  muscle,  cordon  de  Obres  qui  se  ratlache  ä 
Tos.  —  d'AchilUt,  tendon  d'Achillc. 

Tendedeira  ,  t.  f.  plancbe  sur  laqaetle  on 
forme  le  pain. 

TENDtino,  *.  m.  bouliquier,  marchand  en 
detail ;  epicier. 

Temderci a  ,  f.  f.  tendance  :  action  de  tendre 
rers,  direction  de  mouvement  d'un  Corps  vers 
un  point;  disposilion  de  l'dmc  dirigee  rera  un 
objet. 

Temoetts,  adj.  2  gen.  tendant  a ,  qui  tend  4 
unc  fin ,  qui  y  ra ;  qui  est  dirige  vers.  p.  o.  de 

Testoer  (o),  e.  n.  tendre  a,  aboulirrers, 
tendre  a  une  lln ;  avoir  pour  bul;  diriger  aes 
vucs,  ses  projets,  etc.;  avoir  une  tendance. 
r.  a.  Etendre,deplier,  deploycr,  dertultr*V. 
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'  ^.Hirhrc'iawiicn^dans 

~     -  *  •'"^>..-i»c<'nffhrHii.«-.'. 

r-    ^     i»nH»rc«i:l^  :  <r> ualiii'-  de 

^_«^»-''**^   «obre  epaiftM*.  (ji«:nde 

^^-o.  "^fi*  u*n«hrr»iix.  sutiibrp ,  ol>- 
.-«•  •****  „   .•Wrr!«.  Olneiir,  «ti  parlant 

o**   **      .■j.-jri-rü'ii«"«..1 :  ui.ii-on  Inhilce 


*  • 


ftarce,  «!  ';i.ir!«M:n»n!,  adini- 
"Z.  .;  M..«trc  di.-  i  :irlil!oiie;  dtrpöt 


,  p.  fifii^nr.ji} ,  serond.  —  roro- 

l-raloiu1!.  —  f/rnTiif.  li'MiIrnnnt 

%-^W»-««oil*-!ii,ii:rri;i!if.  Priwtiro 

ftffulcnar.r  il<>v,ii'  -r.-iii.  S<gnndo 

,,14,  en*'?ii:i:e  de  \;u.smm:i.  —  rd>  na- 

ild'oma issi'ini  u.»  üutvre.  ^irond. 

•*  ^^alrBiint  de  mi,  ::otive:i!t?ur  d'une 


rtf, «(/•  -  (/'•"•     1  >««""  — >  i  «a  porlec 


3tu*ao.  *•  *w-  ttMir-ij'p  :  ( ;  «•«•inlps  doulou- 
randeiuo.nl,  avec  osivii'  d'aller  u  la 
evaeuaiiun. 


fgjiWUDico,   a,  ad>.  acrompasni-  de  ie- 

DptfTAt  i-  f-  V.  Tinetc. 
fXVHU,  *-  f.  '  lenga,  «ii  corlii :  arbre. 
TOnA,  a.  /.  *  ii'-nia  t  ver  »olaairc. 
Tema.  V.  Tinir. 

Tcxob«  9.  m. '  iail!e  :  voix  entre  la  Lasse  et 
ijtaate-contr^  Toner:  muMcicn  qui  chantela 
^  laiHt.  "■  *  •  7"cor. 

Tesbaailntk,  „tij,  londi'cnicnr. 

— mie.  ' 


J ,^'  ",1°l  «,l  frni<;  jfJi....  7Vni-.:  ida-Zr, 
«gel  llu  ,In  I>u,,,,",i"  afc-c  do  la  >ie; 

5,110 '  A»  arf/-  rfim.  dv  Tenro.  L'n  peu 
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r    Tuttiiu,  t.  f.  leodrel« :  qnaiila  4t  ce  41 

[  est  tendre.  V.  Ttmura. 

TiasA.  V.  7*»0e. 

TiatAü,  t.  /".  tension  :  «Ul  de  ee  qai  « 
tondu.  V.  Tcnfäo. 

TF.NsivAMiRTB,  odv.  avec  tension. 

Tkmsivo,  a,  oo>.  lensif  :  accompagiic  l 
tension. 

*  TrnsOBiko.  T.  Ttncnrtro. 

Tlnta  ,  t.  f.  tente,  sonde  de  cbirarcien. 

Teüta^aO,  t.  f.  lentalion  .-  aouTtnml  ioti 
rieur  (jui  porte  a  (ecrire,  venager,  ele.\  q< 
eicito  an  mal ;  enrie  de ;  detir  blamable.  Ofc^ 
qal  tenta,  qui  seduit.  4t.  V.  rett<*tf#if«.Catrr 
— ,  sneeoinber  a  la  tentation.  A'«i«  im«  <i<»x# 
ratrem  — ,  ne  nous  induisez  point  cn  into 
üon. 

TETTÄQÄoriSHA,«-  f.  rfiM.  de  Ttnltrüo.t^ 
Uxlitm  If^ere. 

TemtAbo  ,  a  ,  p.  p.  de  Tentor. 

TcntadAiv.  a,  adj>*.  et  ff.  lunialear :  eelui  <] 
tcn'e.  On  Ie  dit  surtout  du  demon.   V.  7r 

Tfttämb,  «t  —  mem  ,  ».  m.  *  tentatire,  easi 

*  TlxtamT.nto,  «.  m. '  tontaiion,  dcair  de  Tai 
qnflil'.iccho^e. 

Tr.M.VNTF.,m/y.  Q  g*n.  (cntanl t  qni  fenl«,d 
lr.i>ant-  p.  a.  dv 

Tr.xTtn,  r.  «.  tentcr,  ^olheiter  au  mal.  e 
citor  ledi-sindflniior^nvio:  rs<aypr:  ^proui* 
nirtlrt"  c»  usaLM*  pour  k»  Mirirrs.  Ta^r,  Uta 
n<:r;  «finder.  V.  Int'  nt'.r,  Cvmmettcr.  —  «öh 
ti'iiior  Dii-ii.  —  a  pncitHcia,  meitre  la  pitien 
ä  l\  t'ioüvo.  —  u  nii).  ^»niler  Ii»  pu**; .  au  prop 
1 1  -in  iu'ir»».  — de  nur«/.  ii*v(*i»ir  *i  i4  rinrpe. 

TrNTMivA,  ff.  (".  tenlatno,  rssta» ,  epreo'' 
«jH'ritMri» ,  r>ntri*pribc.  — .  premirr  arte  *\*i 
jouiinn".  cn  tlirolouir,  e!»\ 

T::*tativo,  A.ndj.  lenlalif.  V.  TrmlanU. 

1  i-.xTr.  fl»0".  v-  Tenrn^e  .  ov</. 
Ti.>: i  i:.\T)u f  a  ,  p.  p.  de  Tentear. 

1  :.\  ri.ALuu ,  ff.  m.  celui  qui  calcule,  esftk 
e\üin>!.v,  etc. 

T..NTI..M-. ,  tr.  a.  mesarer,  calculer,  roif 
um*  cliose  s'uju»te  aiec  une  autre.  Peser,tu 
minor,  roDt-cliir.  £prouv«r;  sonder,  eaiaw 
(.Wer.  T.iter  Ie  terraiu.  —  wnm  ch*ga,  md^ 
une  plaie.  —  ff««»  for&u ,  «na  eanjeaenaa.  n 
6o/ffu ,  etc.,  consulle*  acs  forces ,  sa  conacicict 
sa  bourse,  etc. 

*  Tenteluco.  V.  Subitituto,  iMgarUmnte. 
J,  Tlmuredbm,  ff.  f.  I.  d'Mist.  mal.)  nwurf 

a  scic 

Tentilimü  ,  ff.  tu.  ( I.  d'kUt.  mal.]  nivai 
ob r uu  frin^ilk'  a  bec  ffroa  cl  dur,  de  ueaac«s 
dV^jx-rps.  —  da  Aorla ,  Ie  pinaon.  —  «•?»!<: 
pinson  des  Ardcnnes.  —  grande  do*  yumara 
la  mi'sansc  ä  ttvK»  noire. 

ThST»! ,  ff.  »«•  de  Trnfi'..  Petit  Jc!on.  —  pö 
— ,  lor.  adr.)  artieie  par  arliclc,  cn  detail,  *± 
point  eu  poinl. 

Tßvrn,  *.  w.  Jelon  (au  Jeu},  flehe.  Appaic 
main  de  peintre.  <fQ-i  *  QrcObanectioB,  ti 


TER 


TEN 


1137 


pelitiqat  i  l'oppoaa  dt  spi- 

i  gen.  tempore! :  qoi  »aase 
Mbit,  passager;  seealier  : 
de  tpirituel.  (f.  dämmt.) 
pport  aux  lempee. 
f.  f.  qutlite  de  ee  qoi  est 
ite :  Juridiction  du  deuuüoe 
le.  'Tempore!  z  revenu  d'un 
en*  de  c*  moade. 
e.  m.  rendre  temporal  et 

«de.  tempore! lemeat,  do- 
iai Dement,  selon  lemonde. 
mdj.  lemporaire,  de  peo  de 

i.  precoce ,  hatif,  mür  avant 
natura,  qui  ae  fait  et»  qui 
.  O  — ,  *  hativete.  1!  est  aueai 
re  oi»  trop  tot ,  bativement , 

i,  ade.  temporairement  : 

adj.   temporaire  :  qui  ne 

mite. 

i.  les  Quatre-Tempa. 

.  f.  temporieatioa  :  aetion 

'dement. 

p.  p.  de  Ttmpmrixar. 

,  f.  lemporieeur  :  qui  tem- 

,  t.  m.  ttmporisement.  V. 

\dj.  2  gen.  qui  temporite. 

i),«.«.  temporiser :  retar- 
spoir  (Tun  meilleur  lempe. 
S'accommoder  au  loinps, 
n  algutm,  temporiaer  par 
i  ,  chereber  ä  ne  pas  rompre 
porixmr. 

Y.  jeusuef^a...,  etc. 

Templariot. 

Tentmedo. 

. irrease. 

dj.  irre,  prit  de  rin. 

Tenmx,  t. 

.  teneeite  :  qualite  de  ce  qnl 

MUnaUon ,  entetement ,  opi- 

*4f.  twp.  de  Tenmx. 
.  da  fort.)  tenaflle  .*  ourrage 
de  la  courtine. 
tmg.  de  Tenalhm.  (I.  de  fort.) 
»  de  fortiflcalion. 
V.Corda. 
i*ikys.f.Y.P$ll*me. 

(I.  dt  oeo?\)  TeneruTe.-tle, 
Pico  de  — ,  pic  de  Teneriffe 

ille  :  imtrament  de  fcr  pour 
s.  PinceUes,  pincc  ftlorda- 
i. 


ebe.  Denta,  aerret  de  certaiBsaaimaur.  V.  fe- 
nmihtu  Dana  l'ancienne  miliee  romaine  e'etai» 
an  eeeedron  forme  en  tenaille.  —  tftmHmt* , 
bereellea.  —es  dos  cmrunfnejot,  serres  dea  ecre- 
visses,  des  crabes. 

TuiZyawty.  s  gen.  tenaee,  vieqaeuE,  qui 
tient  exlremement.  (fig.)  — ,  atuebe  opinietre- 
ment  a  aea  Ideea;  tetu,  obetane,  retif.  {id.)  Qoi 
retient  rortement  (memoire),  (id.)  Importal, 
ennuyeux. 

TiMAziauA,  Jtw.  de  Tenmx. 

TEHA7.MEirrR,«d*.tenacemeot,avee  tenaeite, 
opiniatrete,  mordicos. 

Terca  v  #.  f.  tanebe :  poiaaon  deao  doset. 

Terc,a,  t.  f.  pension  sur  l'Ätal.  (auf.)  Aetion 
de  lenir,  de  poaeeder,  poaaeaaion.  (id.)  *Ealre- 
tien,  defense  (d'un  chateau).  Ter-ie  dt  — « 
foutrem ,  ae  eonfier  aar  la  protection  de  quel- 
qu'un. 

Tekcaö,  a.  f.  intention,  dessein,  volonte, 
projeU  V.  Intencdo.  Opinion,  avis  quo  le  Juge 
emet  par  ecriu  *  Embleme ,  devise,  Agare  alle- 
goriqae accompagnee  de  parolea.  "Sujet,  ma- 
llere (d'un  chapitrc,  etc.).  Tmka— ,  j'avai* 
rintention.  Segunda  — ,  arriere-pensee.  Dittr 
mite*  pQr  —  d'mlgutm%  dire  la  messe  a  l'in- 
tention  de  quelqu'un.  Eetmr  com  mdt  tengöee , 
penser  a  mal. 

'Tehcelro,  «.  m.  receveur  de  penaions  aur 
l'Etal.  V.  Ttngm. 

Tercionädo,  a  ,  p.  p.  de 

Terciorar  ,  o.  o.  reaoudre ,  arreter,  deeider, 
deliberer.  Emetire  aon  opinion  parterlt  das* 
un  proces.  t>.  ».  Avoir  rintention  de. 

Terqorario,  *.  m.  celui  qui  a  um  pension 
aur  l'Etat. 

Twi^otiRO,  a  ,  mdj.  qui  en  reut  a  quelqu'on , 
qui  penae  a  mal.  iL  V.  ratmofo,  Rimto. 

•Tisqöm.  V.  Brigm,  Rix*,  Ditputm,  Mltr- 

MpiO. 

Temda,  f.  f.  tente ,  parillon  a  la  gutrre.  Boa« 
tiqot,  boutique  d'epicier. 

Tbüoal,  t.  m.  *  banne,  grosse  toiio  dont  ob 
eoovre  les  baleaux ,  etc.,  tente  ou  banne  de  ga- 
lere.  Lieu  oü  Ton  tond  lea  brebia.  —  dt  ptppa, 
( t.  de  mar.)  tendelet. 

TewdIÖ,  t.  m.  ((.  <fanm(.)  tendon  :  extremite 
du  musele,  cordon  de  flbres  qoi  ae  rattache  ä 
Pos.  —  (TAekilks,  tendon  d'Achille. 

Terdsdeira,  s.f.  plancbe  aur  laqnelle  on 
forme  le  pain. 

Terdeiko,  #.  sji.  bouliquier,  marcband  en 
detail ;  epicier. 

TerdAncia  ,  #.  f.  tcndance  :  aetion  de  tendre 
vers,  direction  de  mouvement  d'un  Corps  vera 
un  point;  disposition  de  l'dme  dirigee  vers  un 
objet. 

Tbüdexti,  adj.  2  gen.  tendant  a,  qui  tend  4 
une  fln ,  qui  y  va ;  qui  est  dirige  vers.  p.  tu  dm 

Tesdkr  (o),  v.  n.  tendre  a,  aboutirvera, 
tendre  4  une  Un;  avoir  pour  but;  diriger  aea 
vuea,  ses  projela,  etc.;  avoir  une  teadance. 
r.  «.  Etendre,deplier,  deplovcr,  deroaler.  ¥• 
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Mstonder.  —  •  pio ,  Cormer  le  paia ,  donoer  la 
denlere  faeao  a  la  pite. 

Tendbr-se,  •.  r.  aetendre.  V.  Eafeader-a*» 

Tenoido,  a,  p.  p.  de  Tender,  adj.  Elende, 
deplie,  deploye,  deroule. 

Termlma  ett  ~irua,  f.  f.  dtat.  de  T*nda* 
£ebofpe ,  aetite  boutique. 

Tenbuhaö , a. **.  pelit  pavillon,  ienle.  iL  V. 
T»»Jtf*4o. 

Temdinöso  ,  a  ,  adj.  it.  d'anat.)  tcndineni :  de 
la  naturedes  lendont,  qui  y  a  rapport. 

'  TE9EBKA.  V.  TriWy  Esturiddo. 

Tenebriaö,  $.  m.  (I.  d'hitt.nal.)  ttoebrio 
ou  tenebrien  :  celeoplere  qai  sent  irea-mau- 
?ai*. 

t  Tenebricomdäde,  «.  f.  *  obscarcissemenl 
de  la  vue  ;  obacurtle.  V.  Tenebrotidadt. 

Tknebricoso,  a  ,  adj.  areompagne  d'obeetir- 
ciKseinciit  de  la  vue.  ti.  V.  Tcncbroso. 

TEsm:vu!U«KX7K,mfo.ff>nrbrC!)!iement,dans 
Ire  lencbres.  d'une  maniereU'iiebrei]>e. 
•     Tenebrosiuadr,  f.  f.  teuebrcsit*  :  qnalic«  de 
ce  qui  est  tenebretix;  ombre  epai*sc.  Grande 
obtcurite.  tcnebrr>. 

TExr.ar.öso.  a,  adj.  tenebMUT.  sotnbre,  ob- 
»cur;  eouverld*  tcnehri'*.  Obscur,  en  parlanl 
(in  style,  -/ty .)  Malveillaiit,  infernal. 

Tcüencia,  *.  f.  lieuicnance  :  niaison  habitee 
par  le  lieuienant.  Cliaiye,  dmiartentent,  admi- 
nlstrationdu  graiid-maiire  de  I  arlilleiie;  depot 
d'.irlillerie. 

Tbmkmte,  f.  m.  lietitenatitf  serond.  —  coro- 
«•i,  lieutonont-coloiiol.  —  yenrrat.  lieuienant 
general.  Segundo  - ,  sotis-tietlicnanl.  Priwiro 
—da  marinkn,  lieutenan  t  de  va  ir  m\tu.  Segnndo 

—  de  marinha,  cnseigiie  de  \r.is«»eau.  —  rf«>  *#- 
teo,  lieutenant d'un  vaissean  ue  suerre,  second. 

—  rei%  lieutenant  de  roi,  Gouverneur  d'une 
plaee  forte. 

Tenente,  adj.  2  gen.  A'  rnäu  — ,  ä  la  porlee 
de  la  mein. 

Tinesmo,  s.  m.  lenesme  :  e;»reintet>  doulon- 

reaisea  au  fondeuient,  avec  envic  d 'aller  a  la 

aetie,  aana  evacuation. 

Tenesmodigo,  a,  adj.  aecompagne  de  te- 
nesme. 

Tenet A,  t.  f.  V.  Tintle. 

t  Temüa .i./,'  teuga,  ou  cochi .-  arbre. 

TßüiA  ,  a.  /". "  lenia ,  ver  aolitaire. 

Tesiir.  V.  2'tajtr. 

Tenor,  a.  m.  *  taillc  :  voix  enlre  la  basae  et 
la  bautc-contre.  Tenor:  musicien  qui  coantela 
Uille.  il.  V.  Teor. 

Tenraiilnte,  adj.  tendrement. 

TENRf.mo,  a,  adj.  V.  Tenru.  älehina  —  a, 
jeunc  Wie. 

Te*kii.ho,  ou  —  tmio,  a,  arlj.  dim.  de  Teuro, 
Fort  lendre,  tn;s-delirat. 

Tk*ro.  a,  adj.  tendie  :  qui  n'est  pa*  durf 
dHirat,  elc;  inol  et  frais;  jeune.  Tenrn  idade, 
— a  an*oi:  on  le  dit  du  premier  äge  de  la  vie; 
jeune  age. 

TiMoziaiio,  a,  adj.  dim.  de  Tcnro.  In  peu 
tefidre,«cc. 


TEH 

tatdmA9t.f.  taodraie.ejaiajiei^eieaBji 
est  lendre.  V.  Ttrmmra. 

TiajsA.  V.  T*mt**> 

Temaö,  a.  f.  Ussion  c  eUt  de  ee  qei  eat 
tenda.  V.  Tenpie, 

TensIvakAiitb,  «de.  avee  tfaie». 

Tknnyo,  a  ,  «•>.  leaiif  t  aeieagmiia  ee 
lensieai. 

*  Temsoeiro.  V.  T*ncoäro. 

TfiNTA ,  a.  f.  teilte,  eonde  de  eejitwrtieo. 

TUiTAQiO,  r.f.  lenletien :  ■euieiaaenieeV 
rieur  qui  porte  a  (ecrire,  to yager,  e4e%),  qd 
eiclto  eq  mal ;  envte  de ;  deair  Mieiehle.  Oejrt 
qol  tente,  qui  tedait. «.  V.  r#ttCad(e«.C!B«riai 
— ,  soecomber  a  la  lentaiaea.  Ntm  «ee  deiaaii 
eatr  em-,  ne  nous  induisex  poinl  en  leeto* 
lien. 

TsirrAcXoxfiiHAyff.  f.  dim.  de  ren#eeflo.Tea- 
tation  legere. 

TectAvo,  a  ,  p.  f.  de  Tentor. 

Tgntadöi;,  Kyadj.  et  «.  tenuieor :  eefel  eai 
tente.  On  le  dit  surteejt  du  deneeti.  T.  Tn- 
tanfv. 

Tkictavi,  me  — neu ,  * .  m.  •  tentaHTe,  ceui 

*  Testamexto,  #.  m. "  tentaüe«,  deeir  de  laat 
quel<|ue  choae. 

TF^TÄNTr. ,  tu}}.  9  £#*.  trntan! ,  qtii  teirte,  at 
trayant.p.  a.  de 

Tf.xtär,  v. «.  tenter,  nolliciier  eo  mal,  ei- 
citer ledeair; donTierenrie;  e*sayrr: epieuMf, 
nie t Ire  en  U5atre  pour  le  sueces.  Taler,  latea- 
ner;  sonder.  V.  /ufenfcr,  Cvmmtlter.  —alkm, 
tenier  Dieu.  —  a  paciemeia,  inettre  la  pafieacr 
ä  IVpreuve.  —  o  rrfm  sonder  le  gue ,  an  preart 
cl  au  li^'ire.  —  de  noro%  reveuir  a  Sa  Charge. 

Tf.ntativa,  t.f.  lenlalive,  esuai,  eprean. 
exp6rienre,  entreprise.  — ,  premier  acte  qa'ta 
8outt<*nl  en  theolo?ie,  etc. 

TevtatIvo,  a  ,  adj.  tentatff.  T.  realaaat. 

Tizxtk,  adj.  V.  renrnfe ,  mdj. 

Tr..\  teado  ,  a  ,  p.  p.  de  Ttntemr. 

Ti.NTfc.Au6u,».  ai.  ealui  qui  caleale,  estaa, 
cxüinin-e,  etc. 

Tcnteär,  v.  a.  iaeafirefft  oaIeakrv  fear  u 
une  chose  s'ajuste  avec  uae  eutre.  Faaarveu- 
miner,  refleobir.  £proaver;  aoadar,  eanj«, 
Uier.  T.Uer  le  terrain.  — 
une  plaie.  —  aact  /iavvaa , 
bolsa ,  cic^  ceaaqlter  aaa  Üarcaa  ,  i 
sa  bourse ,  ete. 

*  Tentklüm.  V.  SaaetfAftfo, 
f  TextdrswU  ,  t.  A  (f.  af hUL  ave|.) ; 

a  scie. 

Tentilb-äö,  a.  ab,  <f.  fkUL  mml,) 
oiseau  fringille  a  bee  firoa  el  dar,  de 
d'especes.  —  doJVorlevla  Bynaan.  — 
pinson  des  Ardennes.  —  granda  dos 
la  mesange  a  tele  noire. 

Tkmim,  i.  m.  de  Tento.  Petit  jeloa.  —  •* 
— ,  7oe.  alle.)  arlicle  per  arlide,  eo  deUal,^ 
poinl  en  poinl. 

TftNTO,  s.  m.  Jeton  (aa  ]en\  flebe.  llfaV 
mala  de  pelntre.  <ßg.y 


TER 

■exion,ara4eawafeara,  attention.  Jfcrr—,  faire 
attention.  Perder  o  —  dm  mtm  •arfoaefef ,  n»i- 
gl  iger  ses  devoirs.  A  — ,  (foe.«doO  allen  li  vemen  i , 
ml  täte;  ti.  a  ttiena;  doaeeraeiit ,  peu  a  peu . 
CM**!  avna  pradonee;  deueemontj  ter re  i 
tan*  Aea»  — ,  ioeoaildeTeinene, 


nen 


fMÖ 


mtökio,!.  m.  a  tente,  pavillon  de  gnerre. 

Tftaua,  ajd.  9  §a».  aftna,  delie,  peu  com- 
a««na.  Faible,  detteet.  Petit,  de  pea  de  valcar. 
Nadiqoe.  Mince. 

1imv*utxn,md9.  petitement,  faiWement. 

1^H««»iVB,  #.  f.  tenaita  r  qaallie  d'ane  snb- 
ataMa  tanue  et  deHee.  Peiitesse,  chose  de  pe"d 
dlmportance  ov  de  pea  de  valeur,  b«^ teile. 
MeeTtette.  —  4a  offer  im,  modiclte  da  den. 

Tmcissmo,  a  ,  adj.  tup.  de  fenve. 

TnoLoaU,  ele.  ▼.  Tkeeimgim,  etc. 

Tita,  f.  et.  "leneur:  lo  contenv  d'an  eeril; 
satte ,  eoart.  *  Martere,  moyen ;  Ion.  —  de  ttda , 
Rianiere,  facon  de  vtvre. 

TTtorbma,      j  v.  TJkeor...,  ele. 

T*n,#.  «*.  moreean  de  gaion  qo'on  eonpc 
paar  faire  dei  mnraillcs ,  e(e.  V.  Cetpede. 

•  Tupto.  V.  Contnmaz. 

Tb>ibamchtf.,  «de.  tlMetnent. 

Tanncx,  ».  f. '  atticdtssraient,  iWderir. 

TittDO,  A,«i//.  liedc :  rntre  le  rhaud  et*?« 
fttJd.  (/*>.)  V.  TtW»,  Fwt*f>. 

Taron,  t.  m.  *  tiedeur  :  qualile  d?  ce  rnii  e  ?! 
tieft. 

Taoea,  aaV  ▼.  Ali  en*. 

Tfta,  e.  o.  avoir,  possoder.  Tcnir,  avoir  h  Ja 
m*tn,  Avoir  beavrettp  de  biens,  etre  riebe. 
Tenir,  soutenir;  eontenir:  arreier,  rct««nlr.  Jn- 
ger,  penser ,  croirc ,  se  persuader.  e.  «hm*.  Avoir. 
V.  immer.  —  d#  eofloa  eu  Joere  rt ,  etre  Charge, 
arorr  »ein  de.  —  •  «h»  /awr,  «*•"■ *"  *•  '•- 
vtnr,  poar  toi ,  de  ton  eote.  —  o/eaewt  twr  tt, 
ehre  proteg*  aar  qaelqa'un.  —  em  muito%  faire 
graad  cm,  beaueoap  de  cai  de...  —  em  poueo, 
o*  em  menot,  faire  peo  de  cas  de...— hutimet, 
mwmonhm,  bom  tontade,  avoir  pilie.  honte, 
beame  volonte.  —  medo.  cuidado,  expericncla, 
atanr  peor,  da  soncl,  deVerp*nence.--^of/to, 
«tre  aegoote,  n'avoir  pas  d'appttit.  —  ^afta, 
tflnajaer  de.  —  mäo ,  se  modfirer.  —  tntfo  eat 
«akmeat,  fontenlr  qnelqa'on ,  le  farveilier.  — 
ödwo,  »d«mrtfd*  a  fffgrufm ,  en  vouleir  a  quel- 
qartra,  avoir  de  !a  rancnnr,dc  la  h?.\ne.  —  p<rra 
ai,  dtred'avls,  rroirc.  pen^r,!«»  p-rsuader.  — 
p,  laBir  an  reputer  ponr,  Jirrur,  wtimer,  re- 
reomtne.  —pnr  bem,  vonloir,  daigner, 
-^—P,  aapronvar.  —  owc,  avoir  a,  *tre  tfans 
rÖMigtlion  of>  le  dessein  de.  —  tomadn  o  Aa- 
Mb>,  avatr  pH»  son  pH.  —  cuiddifo  ew...,  oren- 
dfe>  tarda  qee...  —  olho  dlcrfa,  avoir  foril  aa 
anNi.  —  tiu/ieafo  alguem,  lenir  quelqa'un  cn 
bafMie.  rr  —  «... ,  aboall r  a...  /T^fa ma  vai  — 
dprmc*y  cellc  nie  aboutit  a  la  place,  /r  —  roat 
aafaraa»,  aller  troaver  quelqu'un.  Tenho  um 
mmi  Jet  tv»  ou  Mo  at<  o  qne  tenho,  {[am.)  j'al 
am  BUMtre.  9K€m  fliav»  Hpar,  metit  dftrj*,  oo 


^Mmfo  miHi  femoi  moit  detejomoi,  (proe.) 
plus  on  a ,  pias  on  veut  avoir. 

Tfta-SE,  e.  r.  se  temr;  se  tcnir  ferme  pourne 
pat  tomber.  S'arreler,  se  conicmr,  *e  retenir. 
Resister,  tenir  i^te.  —  em  ttf,  se  temrdebout. 
ßfdo  poder  — ,  ne  poovoir  se  tenir,  etre  (Tone 
faiblcssc  extreme.  —  em  casa,  garder  la  rai- 
son, —  com  alguem,  tenir  tete .  rtslaler  a  qael- 
qu'un.  —  por  felix ,  s'estrmcr  heureut.  —  ä  «/- 
guma  cousa,  compter  sur  unechose;  0n  etre 
content.  V.  Atcr-tc. 

Tf.a,  # .  m.  V.  TSrei. 

Ter^a  ,  t.  f.  le  liers  d'an  toul;  le  liers  des 
biens.  Ticrce,  heurc  canonialc;  lierce  (au  pi- 
quct\ 

TerqI  ou  TER<,iA ,  adj.  el  t.  f.  Ter^ajh,  fl. 
Fi*vre  tierre. 

TuRgioo,  f.  fit.  coutelas :  sabre  d'an  tiers 
plus  court  qull  n'cst  porl^  par  fes  ordon- 
nances. 

Tehij  \i>n ,  a  .  p.  r».  dp  Terp4r. 

T»:i;i;..tiiou,  adj.  V.  Tvrceiro,  Xtdianilro. 

Trr.i;A-FGiHA,  #.  A-  "  mardi.  —  (TtnlmaTa, 
mnrdi  ^rms. 

TKiif  \ö« .«. »?.  branche  de  la  ligne  sortaift  da 
cep.  V.  Torfno. 

TKngln,  r.  «.  m<>ler,  mi'Tangcr  troh  ehoses. 
Pnrlaücr  en  trois.  Xlcllrc  en  Iraveti,  ea  dlago- 
iu:!e  .la  lanri»,  IVpre,  cfe.).  — tf  MjM,  fetroas- 
scr  I«  nianieau.  V.  Tra?ar. 

Tkiicär  '  p.-»n,  r.  n.  Inirrvenlr,  s'enlremattrc 
d.ins  un  dsfiV:reud ,  etc.  Inlervcnir  pour  un  liers 
j  rinn*  unc  affaire;  s'Iuterposcr  poar;  Intereeder 
po'ir.  V.  Favorecer. 

•Ter^arIa,*.  f.  medialion,  entremtse,  In- 
tervention d'un  tlers.  "  Depot  confic  ä  un  Hers. 
Im  not  du  liers. 

Terc,as,  *.  f,pl.  le  Hers  du  reveno;  Impotda 
liers. 

TercAira,  s.  f.  cnlremctleusc:  m*dlalrlce. 
Tierce  (cn  rausi(pic).  Classc  de  troifieme. 

fTERceiRAMEME,  ade.  iroislemement ,  en 
troisienie  lieu. 

Terceibo,  a,  adj.  irofsieme;  Iroii.  Innocen- 
rio,  Joäo  — ,  Innorpnt ,  .'ean  trols  (Ht).  Em  — 
htgar,  trcisiememeul.  Tiere iaire,  qui  est  da 
tiers-ordre.  Ordern  — a,  l;cr*-ordro  de  Salnt- 
Franco!st  etc.  Na  m&oeTum  — ,  en  maln  lierce. 

TercAmo,  *.  m.  liers,  mediatcur,  onlrcmet^ 
feur.  Mnqucreau.  V.  Alcotiteiro.  Membre  du 
liers-ordre  de  Salnt-Fran^ois,  elc. 

Tercema  ,  f.  /.  *  grenier,  cellicr,  magasin  pu- 
btir. 

■f  TercexArio,«.  m.  bäneikier  qui  n'a  qae  le 
tiers  fies  emoluments  ou  du  casucl. 

Teecexeiro,  jt.  m.  celui  qui  travaiUe  aux 
grenlers  publies.  V.  Tcrcena. 

'  Terckr.  V.  Terceiro. 

'  f  Tercerdi'a  ,  ff.  f.  *delai  de  trois  aof,  trois 
raois,  trois  semaines  et  irois  jours  quo  la  loi 
■ccordait,  en  certains  cas,  pour  !e  recouvre- 
ment  d'une  dette. 

*  Tercesimo.  V.  Trtgetimo. 

TaacETÄR ,  v,  n.  faire  de»  tereets 
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Terceto,  t.  m.  teroet ;  espece  de  rovpltt 
compose  de  iroii  vers ;  parlie  du  sonnet. 

Tebcia,  s.  f.  troisieme  beare  du  jour,  telon 
les  anciens  Romains :  eile  repend  *  neuf  neures 
du  matin.  Tieree :  une  des  heures  canoniale*. 

Teaciab,  «.  e.  mettre  en  travers,  tn  diago- 
nale (la  lance,  etc.).  V.  Terror. 

Tebciaejo,  a,  an)',  terüaire  .-  da  la  troisieme 
grandear;  forme  en  troisieme  liea  (terrain  — ) 
(f.  da  fem*.). 

Terciena.  V.  Tercin*. 

Tbbcinei.  ou  Tbecioiibla  ,  t.  f.  sorte  d'6toBe 
de  soie  dltalie. 

TbeciodJcimo,  a,  *dj.  treiiieme. 

Terciofello,  t.  ou  adj.  m.  velours  d'Es- 
pagne. 

Tfaco,  a,  adj.  tetu,  obstine,  opiniatre, mu- 
lin ,  lenace. 

Ttaco,  t.  m.  tiers,  troisieme  partie  d'un 
tout.  Tiers  du  rosaire,  chapelet.  —  d*  totdados, 
regiment.  —  dattpada,  le  fort  de  I'epec.  Resar 
o  — ,  dire  le  chapelet. 

Tercö.  V.  Trafd. 

Tbecöl,«.«i.  orgeolet,  crite,  petit  bouton 
auz  paupieres. 

Tbeebellaso«  Anrnigonis,  s.  f.pl.  (t.d'hiit. 
not.)  "ampbinomea :  t  ars  a  deuz  rangs  de  soies 
ot»  brancbies  dorsales. 

Tbubbintua  omTeeebintiiineiba,!  .  f.  V.  Te- 
reUntho. 

TBREsiirrBiN a  ,  t.  f.  terebenthine .-  resine  de 
terebinthe. 

f  Teeebinthaceas,  8.  f.  pl.  (I.  dt  bot.)  terebin- 
thacees  :  famille  des  ttrebinthes. 

Terebinthmiädo,  a,  adj.  prdpare  avec  la  te- 
rebenthine. 

Terebjstho,  #.  m.  (f.  de  bot.)  terebinthe  : 
pistachier  sauvage ,  arbre  resineuz. 

Teeebra,«.  f.  ancienne  inachinede  guerre. 

Terebeäb,  v.  «.  (p.  ut.)  percer  avec  une 
▼rille. 

f  TebebbJLtcla  ou  Perpurada  ,  $.f.  (I.  d'hitt. 
nat.)  terebratule  :  coquille  bivalve  du  genre 
des  huttrea.  —  vidrenla,  la  poulette.  —  coreo- 
«eda,  la  terebratule  bossue.  —  troncada,  tere- 
bratule tronquee. 

Terigeka.  Y.  Torconm. 

f  Teredem ,  $.  f.  (L  d'hitt.  not.)  •  taret ,  ta- 
riere, Ter  rongear  qui  peree  le  bois.  —  aclo- 
eada  ,la  fistulane. 

f  Terehciano,  a,  adj.  qui  appartient  au 
poifte  comique  Terence. 

Terei  b  haverbs,  f.  m.  pl.  biens,  riehesses ; 
avoir. 

TsBotMiNO,  a,  ad/,  (poit.)  triple. 

TebciversacAO,«./'.  tergirersation,  delours. 

Tergiybrsador  ,  a  ,  adj .  et  #.  tergfr  ersateur, 
qui  tergtverse. 

Tergivbrsahte.  V.  Tergivertador.  p.  m.  de 

Tergitersär  ,  «.  *.  tergiverser,  user  de  de- 
toars,  de  fauz-fujants;  biaiser.  Tourner  le 
dos  (p.  tu.). 

Terco,  t.  m.  (p.  tu.)  le  doa. 

Tericm.  V.  feferfef«. 


fToio-aB-GaA.  V. 

Teristbo.  V.  Tkarütro. 

Tebjcbäb.  V.  Ttoijurmr. 

f  Terme,  a.  m.  (I.  aTMaf.  «ad.) 
groasa  fourmi  blanche  tr^t  nnisihtc      feaaf , 
lermite  belliqueuz.  —  mrddosv,  tttBmaaaii 
—  wwrdas,  lermite  mordant.  — 
lermite  des  arbraa. 

TCBMUTIIf  a.  V.  TarslMisMM. 

Tebmina^äö,  t.  f.  fin,  eondi 
naison  :  desinence  d'un  root. 

Tbrüinädo  ,  a  t  p.  p.  de  7era«<sMr. 

Termin al  f  mdj.  %  gm.  qui  flnit ,  lanatea;  qai 
eoncerne  loa  borees,  las  Usoilea.  (I.  aW  aaV) 
Terminal :  qui  forme  la  sommeL 

f  Termmauas,  a.  f.  pl.  (I.  mmi.)  termiaa- 
lies :  retes  du  dieu  Tenne. 

Tbbmi ■  Iktb f  aay.  1  ftis.  qui  lermioa;  läse- 
chant,  qui  däcide.  On  le  dil  d'un«  I«,  d'n 
leite,  etc.v  qui  dacide  en  terme*  forads  aa 
ca»,  une  question.  Aboulisaant. 

TEBMUVAHTiSSIMO,   A,   Oa>'.  SUp.   de 

nanU. 

Tbbhuiab,  v.  a.  terminer,  acbever, 
borner,  limiter,  «.  n.  — ,  etro  le  tarsu,  la  fia, 
rezlremite.  ( em ,  por)  Se  terminer.  Oo  k  drt 
de  la  desinence  des  mots,  d'une  crta«  qui  de* 
eide  une  maladie.  Aboutir.  II  est 


imre 


proque. 

f  Termin abtit amihts,  «le.  d'one 
lerminative. 

f  Termin ati vo,  a,«0'.  terminatir,  qui  ler- 
mine.  Qui  a  rapport  au  terme,  a  l'amjet  al'me 
aclion. 

TErmino,  t.  m.  le  dieu  Tarne ,  qui  prasidait 
auz  bornes»  auz  Umites.Ternmv  Borna,  lindia. 
6outvflQ,extremite. 

Teamo,  a.  m.  terme :  An,  bnmaj  d'un  lasnpj, 
d'un  aspace,  des  enoaea,  daaaclioma;  (Af  .)Aa, 
bornov  limite;  temps  preflz  depayeanant;  mtt, 
diction ,  ezpreasion ;  mot  particaUer  ä  un  an, 
etc.  Facon  de  parier,  d'agir,  aas.  Diairict,  ffas- 
sort,  territoire  d'une  Til)a,etc^  banliaua.  'JLii 
prmt.)  Declaration  Caite  par  ecril,  davaat  aa 
notaire ,  de  faire  on  de  ne  pas  faira  teile  cause, 
etc.  —  ecliptieo,  distanee  da  la  Inno  a  ru  da 
nmuds  de  i'ecliplique.  —  parampmrto,  tcraa 
peremptoire,  dectsif.  Meto  — ,  ailien  qa'aa 
prend  dans  una  sflairt,  parti  snitojen.  — avpl. 
termes  d'un  sjllogianM.  Termea  d'one  raisan» 
d'une  proportion  en  malhemaügnea,  Terme» : 
etat  oü  est  une  alTaire,  etc.  Conftns,  luniir». 
M aniere  d'agir,  etc. ;  moyens,  eipgdients.  Em 
—t,  en  regle»  enbon  elaL  Em  —$  Anattf  ,ai  la 
chose  est  posslbla,  si  cela  aa  paui, 
delours,  fauz-fuyanle,  subterfugeav. 

f  TbbnAdo  ,  a  ,  *4j.  ( l.  da  bot.)  F+Um  -aa . 
feuillea  ternees,  troia  par  troia  aar  an  Bdnan 
commun. 

TtBHAMtHTivad«.  tendrement  x  atae  an> 
dresse. 

Tebmäbio,  a,  *dj>  lernaire  t  de  aeis,  dW- 
sible  par  troia  (nombra);  4  trau  teaaa»  (aw- 
iurf)ventertMd«i 


TER 


TER 
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Temas,  t.  f.  pi.  V.  Tarne*. 

f  TiMATt  9t.[.(t.de  eVeg.)  Ternale  :  la 
plat  seplentrionale  des  Molaqoet. 

Tsrwatez ,  a«y.  el  t.  9  ev».  de  Ternate. 

TtawBiaA ,  a.  f.  reau  ou  genlsse.  V.  Jfeeil**, 
Yitoilm. 

Tebnexa.  V.  remum. 

TERiriiimo ,  a  ,  ai§.  tup.  de 

Tsnno,  ktmdj.  tendre,  sensible,  rarcssant, 
•ftoetueax;  faeile  a  attendrir ,  qvi  pleqre  alse- 
xoent;  toacbant,  atiendrissant,  qai  Inspira  la 
tJadreue. 

Teexo,  ff.  m.  lerne  (a  la  lelerie);  trois  mime- 
r  m  de  satte ;  nembre  de  trois  ehoses  de  memo 
0  opeco. 

Tirwoi ,  «.  m.  pl.  fernes:  denx  trois,  au 
Jen  de  des. 

TfeantiRA ,  ff.  f.  tendresse :  sensibilite  a  Kami- 
ll*, a  l'amoar;  amour  tendre  et  patsionne.— , 
son  expression  dans  les  reg ards,  tes  festes,  les 
paroles  ,  les  caretses,  etc. 

T* rolsro,  ff.  m.  sorte  d'ancienne  danse  por- 
t  o«alse;SO*  air. 

Terra ,  ff.  f.  terre :  meliere  homogene,  molle, 
fr  iable,repandae  sor  la  surfaee  des  contlnents, 
et  senraat  do  eooene  aox  vegetani;  porttonde 
terre  eultlvee,  terre  laboarable,  champs ;  ter- 
ra«« ;  sei ;  le  globe  terrestre ;  terre  oa  Ton  en- 
tfallt; partie  de  la  terre,  da  globe;  etendue 
«Van  peys;  bords  dela  mer.  Pairie,  pays  natal. 
r/|f.)  Terra :  les  habitanu  de  la  terre ;  les  biens, 
ms  plaisirs  de  U  rle.  —  odmmiHc*,  terre  ada- 
■stqao,  terra  rooge.— /Iraie,  terre  ferme,  con- 
Ummi.  Ptrpitm—,  roettre  pleda  terre,  deo- 
•tojdra  de  cberal.  L*nf*r,  deilmr  •  —  oa  vor 
-e- ,  Jeter  par  terre.  —  Imrmdis  oa  dt  faeradte, 
terra  laboarable,  terre  ea  laboar.  —  frim,  I« 
faaae ,  U  sepnltare.  «Teller  —  m  aiefo ,  gagner 
paf»,  ttafair,  preodre  le  largo.  Qmmhmr  — 
•dos»  afiww,  gagner  los  bonnesgrfteesde  qael- 
Hta.  Aar 4  — .  V. Stpultmr.  renne«—, terra 
ä  terra,  aa  propre  et  aa  flgura.  Tomor  — , 
piandre  terra,  eborder.  Stirem  — ,  deseendro 
«  terre ,  iebarqner.  Jfalar,  Umgmr—not  olkot, 
jaaar  dela  peodre  aux yeox.  A  «mA«— ,  non 
p  «ja.  Eicrivr  «am«— ,  eerire  aa  pays.Oiub 
m99mfbfmmkiimmimkm—i  non  pays  est  eelai 
•  *  Ja  dm  troaTO  bien.  Ducohrir—,  (f. dt  mar.) 


alaooairlr  ta  terra.  —  mlta,  terre  baute. —lato», 
tarn  basse  <m  plate.  — eforo,  terra  flne  et  elaire. 
i,  larro coeorlo d«  »#o»a,  terra  era- 
Yitlm  fmitm  dt  — ,  terra  de  bearra. 
»— deaiiia,  noyer  I«  terre.  Stimmet  dt 
— ,  DMrqaoB  de  terra.  —  «efa  pro«/  terra  de- 
I 
Terra  c> ,  e-£  V.  Ttrrmio. 
TftmAAOiirA.  V.  reroraa. 
Tiunico.V.  Ten  «de. 
TeadAda  ,  e.  f.  petlt  battment  de  gaerre,  en 


*  TiRRADtco,  a.  s».  qaerantteme  da  eeat, 
aatts  de  wds  et  Testes. 

*  TeiRAUKGcAtno,  «.  s».  chanoine  qai  reee- 
Teil  le  Ttrrmdego.  V.  cc  not. 


'  TeaRADico, «.  «.red er« nee  annoeile  qo*un 
fermier  paye  auproprietaire. 

TBRRAoiünA ,  dim.  de  Ttrr&d: 

Terrado,  ff.  m.  *  terrasse:  toitd'one  maison 
en  plate- forme  et  deeoarert,  contre-terrasse. 
*  Aire,  espace  qo'oecape  nne  fotre,  et  ee  qn*on 
paye  au  seignenr ,  ete. 

t  Ter  rä  do,  A,aa7-dont  le  toi  testen  terrasse 
(tdiflee,  malton).  En  terra,  qai  n'est  ni  pex- 
quete,  nipaYe,ete. 

TERRÄL,aa7*et*'**.  terral,  vent  de  terre. 

f  TtRRANÖY  a  ,  ff.  fM.degiog.)  Terre-Nenve : 
HederAmiriqoe  septenirionale.  Terra-NuOTa. 
ville  de  Sardalgne. 

TERRANQcix,«.  m.  sorte  d'embareation  de 
rinde. 

TERRARTtE,  odj.  2  ee».  natarel,  nalif. 

TerrAO.  V.  Torrdo. 

TERRArLEx Ano ,  a  ,  p.  p.  de 

Terraplenär,  o.a.  remplir  de  terre  rappor- 
tee,  terrasser.  Constraire,  derer  an  terre- 
plein. 

TerraplIno,  ff.  m.  terre-plein :  sarfaee  plate 
et  ante  d'un  anus  de  terra ;  terra  rapportee 
entre  deux  mors;  partie  du  rempart  derriere 
le  parapet  et  la  banqaette. 

Terräqceo,  a,  a&j.  terraquö  :  eompos^  de 
terre  et  d>au.  On  lo  dit  da  globe  terrestre. 

f  Terra-SIüta,  ff.  f.  Terre-Sainto ,  les 
Sainlft-Licux ;  la  Palestine. 

Trrratürio.Y.  Ttrritorio. 

Terreäl,  odj. 2 gen,  terrestre,  de  la  terra. 

f  Ter  r  eär,  e. «.  etre  da  ir-seme,  en  parlant 
d'un  champ.  On  le  dit  aossl  qoand  les  biet  sont 
si  petita  qu'ilsne  couvrent  pas  la  terre. 

TERRtiRO, «.«.  plane  publique ;  grande  eour 
d'ao  palais.  («»!.)  "  Terrasse,  plale-Torme , 
plateaa.  (fig.)  But,  objet.*  Halle  aa  ble  a  Lts- 
bonne.  rirar«— ,  proroqoer,  defler.  Ser  —  , 
6tre  l'objet  de. 

*  Tbrreiro, od7.  V.  Terrto. 
TxftRCMÖTO,#.m.  tremblemeat  de  terre.  C/If.) 

Grand  bruit,  fracas. 

TsRRtRHO.  V.  Ttrrtno. 

Terrbmo,a,  od],  terrestre,  de  la  terra; de 
terre;  terrenx ;  l'oppose  de  sptrltuel,  d^ternel. 
Cor—*,  couleur terreuse.  Vento—. T.  Ttrrul. 

TEtRtüo ,  ff.  «t.  terrain :  espace  de  terre  ; 
terra,  sa  qualite ;  terroir,  terra  eonsideree  par 
rapport  4 1'agriculture. 

Terrerto,  a,  mdj.  terrenx,  m«le  de  tarn. 

*  Tbrrertörio.  V.  Ttrritorio. 

TtfRDEo,  a,  adj.  de  terre,  quf  appartient  a  la 
terra,  qui  tient  de  la  terre.  An  rex-de-ebaussee, 
sans  etage  fmalson).  (fig.)  Bas,  humble.ab- 
jeet.  Cdr—m,  eooieor  terroose. 

'  Tbrrbo,  «.  m.  terra  Inealte. 

TbrrbplairAr.  V.  Ttrrmpltnmr. 

Terrestre  ,  «sy.  s  mm,  terreatre  t  qai  appar- 
tient a  la  terra. 

Terribilidäde  ,  f.  f.  qualil*  qai  read  terrlbl«. 
Rudesse,  durale  de  caradete,  ferodte. 
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Tetra*ticbo,  $.  e*.  tetrastique,  quatrain; 
stance,  Epigramme,  etc.,  de  quaire  Yen. 

Tetrastylo,  s.  m.  et  adj.  (t.  d'arck.)  letra- 
alyle  i  qui «  quaire  rang»  de  piliers. 

Tetrast'ixabo,  a,  adj.  tetrasyllabe  .*  de 
quaire  syllabes. 

f  Tetrax ,  t.  m.  (f.  d'hitl.  nai.)  lelras :  oiseau 
gallinace,  pabnipede.  —da*  terras,  tetras,  coq 
des  bruyeres. 

Tbtrko,  a,  adj.  melancolique ,  qai  a  l'air 
sombre,  serieux,  de  mauvaise  huraeur. 
Tetro,  a,  adj.  noir,  sombre,  obscur. 

*  Tstubar.  V.  Tiiubear. 

Titbbo,  a  ,  «d>.  qui  a  de  gros  tetons.  V.  Jfo- 
mutdo. 

Ted,  Töa,  pro*,  pottestif  de  teconde  per- 
soune.  Tien,  tienne.  Oa  teua,  pf.  les  Uens,  tes 
parenls,  tes  parlisans,  eic. 

Tedcro,  a  ,  adj.  el  s.  V.  Troiano.  On  a  donne 
ce  nom  auxTroyena  a  cause  de  Teucer,  qui  re- 
gna  en  Troade  arec  Dardanus. 

Teüdo.  V.  Tido.  Teüda  e  manteüda,  femme 
entretenue. 

Tedthe,  «.  f.  (f.  d'hist.  nal.)  *  theulhie :  pois- 
son  d'Amerique. 

Tedtönico,  a,  adj.  teutonique :  qui  appar- 
üent  aux  Teuton»,  aux  AJIemands. 

Teotönios,  «.  m.  pl.  Teutons,  anciens  peu- 
ples  de  la  Germanie. 

Tex.  V.  Tex. 

Texo.  V.  Teixo. 

Texto,  t.  m.  texte  .-  les  propres  paroles  d'un 
auteur ;  passage  de  l'Ecriture  sainte,  etc.  Theme. 
Historien  (dans  la  Passion).  Gros-texte  .-  carac- 
tere  d'imprimerie. 

Textüal,  adj.  2  gen.  texluel :  qui  est  dans  le 
texte,  conforme  au  texte. 

t  TEXTüALisTA ,  t.  m.  textoaire  :  celai  qui 
§'attache  au  texte  et  neglige  les  gloses. 

t  TextdAlmewte  ,  adv.  textuellement :  sans 
s'ecarter  du  texte ,  raot  a  mot. 

Trxtora  ,  a.  f.  ttesure  d'une  etoffe.  Textore  : 
oe  qui  feit  qu'une  eboae  est  tisaue ;  (flg.)  le 
tissu ,  la  liaisoo  d'un  ouvrage;  dispositio*  des 
parüeaooiitiguia  et  Constituantes  d'un  cerps. 

Texüco.  V.  Teixugo. 

•Tryo.  V.  Tut. 

TudR.  V.  Jaor. 

Tez,  t.  f. "  epiderme,  peau.  Surface  polie,  bri- 
sante, d'une  cbose,  et  surtout  teint  frais,  de- 
licat.  —  doro&to,  teint ,  coloris  du  visage. 

Tezaö ,  etc.  V.  TesdÖ ,  etc. 

Tbälamo  ,  #. m.  lit  nuptial.  — § ,  pl.  (fig.podt.) 
noces. 

Thalia  ,  $.  f.  (|.  de  myJA.)  Tbalie  ;  une  dea 
Muses;  une  des  Graces. 

TnALicTRO,  #.  m.  (t.  de  bot.)  tbalictren: 
plante  vulneraire,  febrifugc. 

TuÄo,  a.  m.  mesure  ilineraire  au  Pegu,  une 
lieue  portugaise  ä  peu  pres. 

f  Tbäfku,  t.  f.  (<.  de  bot.)  tbapsie  :  genre 
de  planlos  de  la  pentandrie. 

t  Tharökuas,  #.  f.pl.  (f.  d'ant.)  Thargclies.- 


feie*  d'Apollen  et  de  Diane,  evec  osTraadc«  Je* 
premices  de  fruits  euits. 

Tbasxeira.  V.  Taeneira. 

Tbau  ,  a.  m,  derniere  letli»  de  laiphabet 
bebreu. 

Thaumatcrco  ,  s.m.  thaunelnrfe :  qui  tau 
des  miracles. 

Theäme  ,  $.  f.  pierre  d'Btbiopie  qoi  repetssc 
le  fer. 

Thxardrico,  a,  «ay.  tbe«Bdriq«e  z  diria  et 
bumain. 

tTiiEAMTROriA,  s.  f.  lManiht«p4e  s  enttr 
generale  qui  attribue  a  Dien  les  qa*iftes  bt- 
maines. 

THEATiuo ,  a  ,  «aV.  et  a.  tbUtin :  elfte  rega- 
lier  de  sainl  Gaetan. 

Tieatral,  o4j.2g*n.  tkeAUai  :  q«i  appar. 
lienlau  tbeatre,  lui  est  propre,  oe  centieat 
qua  lui;  qui  concerne  le  tbeitre,  la  poeWe 
dramalique. 

tTBEATRALHt!iTB,ade.  tbeitralemetit:d'aJH 
maniere  tbeatrale. 

Theätro,  s.  m.  theiire  :  lieo  oq  Tob  repie- 
sente  les  pieces  dramaliques,  etc. ;  ce  Bitisacat 
tout  entier,  y  compris  les  place«  des  apecia- 
teurs;  lieu  de  la  scene;  eatrade  qai  porte  I» 
comextiens;  sorte  d*ecbafaod;  proressieo  dt 
comedien;  regles  de  la  peesie  dramatioee;  re* 
cueil  de  pieces  de  theatrc;  (ß§.)  Um  d'oM 
seenc,  d'un  eTenement,  etc. 

TntBAfco,  a,  adj.  ibebaTque  (pierre), beaa 
granit  d'Egypte. 

f  Tbebäida  ,  t.  f.  (f.  da  giof.)  Thebelde :  pay» 
et  desert  d'Egypte;  {flg.)  solitude  awtrfende. 

TbebIbo  ,  a  ,  adj.  et «.  Tbebaia ,  de  TMbes. 

Tbebas,  $.  f.  (t.  d«  #A>f .)  Tbebes  :  TÜtedali 
Haute-Egypte;  it.  anclenne  Tille  de  Greee. 

Thebeo.  Y.  Thebamo. 

Theisbo  ,  t.  sb.  theisme :  creyasee  de  f exls- 
tence  de  Dieu ,  loat-enitsanl  et  actiT;  l'eeaese 
d'atbeisme. 

TbbTsta  ,  t.  sb.  tbtitfe  .*  qui  eemart  rexb- 
tence  d'un  Dieu  red ,  tout-peJftaant,  etc. 

TBftsiA,  #.  sb.  tfaeme :  suJet  d*aa  discears; 
mattere;  texte,  sujet du  sermeti. 

TbebiIma.  V.  TkgmUumm. 

TuEocRAciA ,  #.  f.  tbeecratte : 
des  pretrea  ob  les  ehefs  aeat  regerdes 
les  nünistrea  de  JNea. 

Tbrocrätico,  a,  adj. 
lheocratie,qoi  lui 

f  TbbobomIbo  ,  a  ,  esy.  ihdesleeleB :  f*  ap- 
parlieBli  Yi 
tbeedoslen ,  ete. 

TBBOfÖRio,  a.  V.  Divimo. 

TbeogobIa,  f.  f.  Biaogeoie  i  ual 
dieux ;  Systeme  religieox  dea 
aur  eette  mattere. 

Tbbolocal  ,  eaV.aawB. 
legal :  chanoine  Charge  de 
gie,  de  Brecher.  Virtmdat 
gales,  qui  ont  Dieu  poer  esjec  (le  fei,  l'i 
rance  et  la  cbarite). 

Tbeoi.ouia  ,t.  f.  tbeolesjie:iuiaBBe  gei  apaer 
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oajet  Diee  6t  Ja  revelaüoa,  la  religio« ;  elasse 
oä  od  l'enseigne ;  dociriue,  traite,  recueil  taeo- 
legtque ;  elude  de»  eaeses  divioes. 

Tbsolöcicabbbtb,  adv.  tbeologiqaement  : 
d*une  maniere  theologique;  selon  Im  prioctpes 
de  la  theologfe ;  en  taeologien. 

Tbeolöcjco,  A,aa7.  theologique:  qui  cot- 
cor  m  U  iheolopie. 

fTnoLÖGizAt,  c.  n.  theologUor:  diseoerir, 
raisonner  sur  1«  theologie. 

Tbeöloco,  $. m.  theoiogien :  qai  Mit,  ensei- 
gM  u  laeeiogie,  qai  echt  sur  cetto  srience, 
qai  Petudie. 

t  Theomahcja, «.  /.  Ineomancie  :  dmaation 
per  I*  aom  de  Dien;  laeoauntic ,  diviaatien 
per  I'inspirsüon  d'nne  divinite. 

ThmthahU,  e.  /".  theophaBie :  manifestation 
de  ki  divinitc. 

fTnBOFHOUA,  «.  f.  theophobie:  baine  de 
Mm;  aar  eueneioB,  des  tastitnüons  de  Dien. 

f  Tbeöfboso  ,  #.  m.  tneopaobe :  ennomi  de 
Diso  v  qui  halt  Dien  en  reconnaissani  son  eiis- 


Iaaea.  V.  Toor. 

fTatöRBA,  $.  f.  'theorbe:  Instrument  de 
nsoeiqee  a  cerdes ,  sorto  de  sistre ;  arebi-luih. 

TaaQacaiA,  «.  et.  (J.  dt  mmik)  iheoreme  : 
proposiüon  d'une  t  erile  speculative  qei  peat  so 
demontier. 

*.    Itaianue«      itheorie:  speeulatioa,  oeo- 
t    laaoaifcA,*.  f.  I  Baiisance  qui  s'arreto  a  la 
specnlation ,  sans  passer  a  U  pralique;lois, 
priacipesd'aii  art,  etc. 

TuöAiCAMiMTB,  od*.  ihoeriquemeat i  d'nne 
mapiere  taeorique. 

Tbeörico,  a  ,  adj*  theoriqoe :  qui  regarde  la 
tnaariev  e.  au  Theorieien .-  qui  connalt  les  prin- 
cipe« d'en  art,  sobt ent  saus  le  pratiquer ;  au- 
taar  oYbbo  theorie. 

Tbbosjsta ,  a.  es.  taeorisle.  V.  Thsürito ,  #. 

f  TaaosiaiA  9 «.  f/cull*  da  a  Dien. 

f  laaosoraf  a,  t.  f.  theosophie :  Systeme  des 
tluBeeapfces.  V.  rAeoioeia. 

£larösoraisMOy«.  m.  Ikeoeophisme  i  sjs- 
tense  de  eeui  qui  peasent  qee  neos  totous , 
neas  seatoas,  neus  pensons  en  Dieu ;  Systeme 
de  JUllebranehe. 

fTuüsonio,  t.  m.  ueosephe.-qui  saitia 
taooligin  — *,  pi.  taeosopnes «  Ulafluaes  qui 
oreienl  eommnniqoer  stoc  Dien. 

f  Tbiju*bctas,  s.  es.  pi.  werapeotes :  mei- 
ste Jaftfs,  li? res  a  la  vie  eoalemplalive ,  eilatt- 
qae  et  mertiflee;  brancbc  des  Ksseaiens. 

TbebapAdtica,  s.  f.  tberspeotiqne :  partie  de 
la  mededne  qui  enseigne  a  gnerir  les  nmladies 
•«adoaeirlouraaeoidanU. 

TaaaAPtOTico ,  a,  «</.  tberapenUqne  :  qai 
a  rapport  auz  tberapeules ,  a  la  tberapeulique. 

TnaauurriaA.     i  v  TmmMmA      mttt 

TaaautirTO,eto.1  v*  **r»^««-»et«« 
TasaucÄL,  ea>'.  i  pea.  Iheriaeal :  qni  a  la 
vertu  de  la  tberiaque. 

TaaaiAGA  <m  TaucA,  s.  f.  tberiaque :  cess- 
pesittoa  de  chair  de  vipere  et  de  eimjMBt«  a 


soiiante  drogues  plus  ou  moias  ealcaces  en 
opiat:  cordial  et  antidote.  (fa.)  Preserraüf, 
aatidote,  remede  k  an  mal  imprevu  ♦  etc. 

f  Tberiocolocia  ,  s.  f.  tberiocologie  .*  traite 
des  betes  veniraeuaes. 

f  Theriotomia  ,  f.  f-  Iheriotomie :  anaumic 
des  brutes. 

Thbristro  ,  t.  m.  üieriatre  i  grand  Teile  des 
femmes  orientales ;  espeee  de  cnemiaevvetc- 
ment  d'ete  des  anciens. 

Tbkrua  ,  s.  f.'tbermes ,  bains  cuauds. 

TbekuAl,  adj.  2  gen.  tbermal  .*  qui  appar* 
lient  aux  taermes.  Jeaa  — ,  eau  thermale,  mi- 
ncrsle  et  ehaude. 

f  THsaainöR,  s.m.  tbermidor :  oaiieme  moJs 
de  l'annee  republicaine  francaise. 

Tiieruö^o.V.  Tremolo. 

f  Thermometrico,  a,  *e>.  qui  a  rapport  ea 
thermoiuetre. 

Tukrmöbbtro,  #.  m.  ibfiiTOOiuetre  :  iaslra- 
ment  meteorolocique ,  tube  avec  de  l'esprit  de 
vin  ou  du  uercure  pour  indiquer  les  degres  de 
froid  ou  de  cbaud. 

Tbermüpylas,  f.  f.pl.  •  Toermopjles :  deiM 
de  l'OEta ,  en  Grece. 

These  ,  t.  f.  these  :  propositioa ,  qaestioa  a 
discuter  cnque  Ton  defend  publiquemeat  dane 
les  ecoles. 

Tbesourädo  ,  #.  m.  Charge  de  tiasorier. 

Tpeüorja,  s.  f.  tresorerie  :  eaploi,  aeae- 
flee  de  tresorier;  maison ,  bureau  du  ueeorior. 

THBsouaiiRO ,  s.  m.  tresorier  .*  garde  d'en 
tresor  j  oelui  qui  reooit  et  distribue  les  deaiers 
d'un  corps ;  cnanoine ,  etc. ,  pounru  d'une  tre- 
sorerie. 

Thesouio,*.  st.  tresor:  amas  d'or,  d'argent; 
tresorerie;  amas  de  eboses  precieases  miset 
en  reserve»  d'orneaents  d'eglise,  de  retlqaee, 
d'archives,  de  tilres,  etc. ;  lieu  oü  ob  les  gante; 
Ueu  de  leur  depdl ;  (ßgjrtwabnfa  caeaas  pra- 
eieuses ,  oyeicelleates  qaaHles ,  de  scleacestde 
aotions,  de  feile,  d'idees,elc.;  caoee  ptaeiease, 
admirable,  excellente.  Garde  meable  de  la  cea- 
ronne.  Ftatr  —  d«,  sc  pourvoir,  so  munir  de. 
Pör  es»  — .  V.  EmUUsourar,  Oade  ttU  o  «mm 
—  ühi  estd  o  vosto  ooreede,  U  eö  est  volre  tre- 
sor li  est  volre  cesur. 

f  Tusssaua  ,  i.f.  (t.d*  fiog. )  Tbetsalie  i 
province  de  l'ancienne  Grece,  sur  la  mer  JEgee» 

f  Tflastiuco ,  a  ,  c4j.  de  la  Tbessalie. 

f  TBbssalöbica  ,  s.  f.  (I.  eis  fäef .)  Tbessalo- 
nique,  Saloaiqne  ea  Saloniki :  Tille  de  Maee- 
doine. 

TBsssALORicftasB,  miß'  et  #.  2  fta>.  Tbessal»- 
aicien ,  de  Theesaleaique. 

Tbbssalörko,  a,  aäy.  et  s.  Y.  rtisaaiiBf 
enue. 

f  Tbbtico  est  TadTio,  a,  *dj.  (padf.)  da 
TheUs. 

Tb«tis,s.  /.(Ldtflayla,)  Thetis :  alle  de 
Neree.  (/Ip .  po4t.)  La  mer. 

*  Tbeüdo.  Y.  Tid*,  Oertpado. 

f  TaidtGU  9e.  f.  tadargM ; 
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in'ienireominerce  evec  les  dieux  bieotaisanu; 
»tvocaüon  des  genic*. 

;  lnwJacfCO,  a,  ed>.  tbeurgique  i  de  U 
theurgio. 
t  Tmiso.  V.  Tkuia  do  Ortalte. 
Tbimiaua.  V.  Tkgmiama. 
Tuimca,  elc.  V.  7'irfra,  clc. 
Tiilasna.  V.  Thliptia. 
t  Tiiläino,  f.  m.  (L  de  bot.)  ihlaspi :  plante 
crurirere;  laraspic  ordinaire,  moatarde  o»  se- 
n*»vö  sauvage.— aoretfe ,  ihlaspi  det  obampa  a 
large  siliqoe. 

t.TiiLiPMA,  «.  f.  thlipsiei  oompreesloo  det 
parois  ri'un  vaisscau. 

tTvoaiüMO,  *.  a».  choraitmt :  doetrine  da 
Saint  Thomas  d'Aqotn  sar  la  grace ,  la  Prädes- 
tination. 

TiiOMisTA ,  t.  m.  tboinisie  :  pariisan  de  la 
dotlrin©  de  Mini  Thomas. 

t  Tb6ra9  «.  f.  (I.  de  bot.)  ihora :  espeee 

d'asphodAle  dool  It  suo  erapoisonne  les  arme*. 

t  Tbobacetb , «.  m.  (f.  d'kist.  not.)  corselett 

partie  du  corps  des  inscctci ,  entre  la  tele  et  le 

venire ;  leor  paitrine. 

Troräcico,  a  ,  adj.  thoraelqae :  relatif  A  la 
peiirine;da  Iborax. 

Tho&äogos,  a.  bs.  jaf.  ( f.  d'kist.  nat. )  Ihora- 
ciques  :  genre  de  poissons  osseux,  holebran- 
ches,  coieopteres. 

Tböaax  , «.  bi.  ( f.  eYemmt.  )  thcrax  t  oapadte 
de  la  poitrine. 
Tböro.  V.  Toro. 

f  Tat  aci  a  ,  s.  f.  ( f.  de  geo§.)  Thrace :  eentree 
d'Asie. 

f  Thracio ,  a  ,  adj.  et  t.  Thrace,  de  Threoe. 
— f  ,#.  ja!.  Tbxaeea  i  peupla  da  la  Thrace. 
fTuACoiiGO,  a,  adj.  treltre,  foarbe. 
TuASOjiisao,  #.  m.  {p.m.)  V.Ineolenois, 
7tBteridads. 
Tnailcio.  V.  rAreote. 
f  Tb  Uro,  f.  m.  larenes  i  ebanl  legobre. 
Tbrömbo,  f.  äs.  (f.  da  mM.)  ihrambnt :  to- 
meur  ä  landreH  de  la  talgnee. 

Tbröno,  #.  a».  trone  i  siege  Aleve  poor  un 
sonveraln,  dans  tes  fbnclloni  solennelles; 
(Af)  pailasanee  sooTarafne  des  rofs,  royaatA. 
Grad  ins  en  forme  conlque,  lerariaant  en  vne 
espeee  de  peiit  tabernacle,  en  Ton  expote  la 
Saint-Sacrement,  oo  l'oti  place  la  stacue  dfon 
saint,  eie.  — ,  siege  poor  le  pape,  poor  an  e>#- 
que,dans  las  etreweiifes.  Oi—$,  wt.  les  Trenes: 
le  iroialene  ordre  de  la  blerercble  eelesto. 

t  TnüiA,  f.  f.  (t.  de  bot.)  -  do  Oriente, 
•  thuya  am  thaye :  arbre  voisin  da  eypres.  —de 
oeeidenie %ärbre  de  vie,  eedre  emerlrain. 

TBVBJBOLiaio,  f.  ms.  thoribtilaire  r  qai  en» 
cense.  V.  Thurifcrario. 

TaiaiBOLo,  t.  m.  encensofr  :  cassolette  sos- 
penduc  a  fies  chalnes  pour  onernser. 

Tucbicrlmo,  a,  adj.  (pott.)  qai  brale  de 
1'cncens;  ou  Ion  hroledc l'encens. 

THiRiFERÄnio,  9.  m.  tbarifferaire  :  qai porte 
I  eaoens  §m  resceHoir,  aal  anoeas«. 


V 

df« 


TBViircao,  a 


iroi  potte,  prasWt  da 


TBURinCA^iö,   f.   f. 


Tiorivicaoob  ,i.a  a_j 

TncRiricÄxTK,  a.  etaa>.  «aoai.  I " 

TovaincÄa,  eie.  V.  inemmr. 

t  Tncr.i.xciA,  s.  f.  {Lde  fdaf.) 
contree  d'Alltnaena. 

TniJsco.  V.  Totcano. 

Tbt  a.  V.  TMa. 

f  TaTtsfio,  a  f  «ay.de  Tayaola.  (ßf.)  Gros], 
atroce. 

Tmimbba  a»  TVTMaaiiRA ,  t.  f.  (L  d»  ML) 
»tbymare  i  plaoas  odorilet«Bia.  Tlya^säei 
plante  qai  ressemble  em  tbyas. 

tTHYUamso,  aay.  bs.  (f.  afp  asy HL)  Tkjwt- 
bitaus  :  sarnom  d'ApoIloo ,  adoro  a  Ttyouin« 
od  Troade. 

f  Tbt*hba  9  f.  f.  aaeriaee  d'n  bbbbi  ofart  A 
Neptnne  par  les  peaaears. 

fTHT^HKUi,  s.  f.  (f.  fem*.)  triboM  e*  es 
placaient  ies  bouffbns  dans  les  erttr'aetea  de 
tbeatre  gree.  *  Thymele  .-  orebeatf  da  dsatae 
grec. 

TbthiIha  ,  e.  bs.  parfaBi  9  patült«  *  briler. 

Tbt*bo,  e.  bs.  (I.  oTasial.)  ibyoraa .-  glaoce  da 
la  poitrine  doot  e«  Igoofe  raeasje.  (f.  daest) 
Y.  TomilKo. 

Tmöfoi, e.f.{t.  ferne*. )  thyrefde : eerll- 
läge  du  laryax  f  ea  forme  de  kwetiee ;  aBlai  da 
la  gorge.  bsV*  Y«  r*yroMaa. 

TbtroIdeo,  a,  mdj.  {t.  de  laf.)  HjisfalsB  i 
des  thyrofde»  (niesele ,  ertere  — «et. 

Thtrsicero,  a,  a4J.  (po4t.)  ojai  perle  •■ 
diyrse. 

Tsrr*Mo,  s.  bs.  tbyrse  r  jatetol  eataare  de 
pampres ,  eie.,  lerailne  par  aee  poBaie  e>  aajf 
dool  elaieat  armees  les  bac«baasee.  (f.  de  ML) 
— ,  dlspot  Hlen  des  Oeors  ea  pyraitiid>f  ceoas» 
le  lilas  .-  les  pMooealee  raanioat  es  dhal- 
aoeiit. 

f  TbyrsOso,  a,  adj.  ff.  a>M.>  ÜrrraflMv: 
qol  parte  ose  ffears  ob  (kyna  (plaejto). 
"^s,  Heers  tBTrstffOTes,  en  Ayree. 

f  TnaadiiB,  a*y.  i  fesi.  ttjiaeWe  » 
thyreo. 

Ivvokü.  Y.  Tkko. 

Tif  totwntBTSOt!  rrreevffleTo  ala) 
dans  les  cas  obliqaee.  Toi. 

TIa,  9.  f.  teaep.  tbe*  para  — >,  (/aas.) i 
poiireotnerashYSoaamfM.OitladlldeBMef 
Aqui  leur  ige  no  perrnet  pfot  sTfapirerdeaf 
marier. 

•  TIa  peer  ttuM  (H  at  all?. 
Tiara  ,  s.  f.  Uare :  omeamil  de  «He  efeet  M 
Pmei;ti^e«Hrroimed«  pspo;  C/s>.)  M  dV 
gnrte  papale. 
TiRtRixn .  a.  «d>.  da  Tiare. 
Tibeta.  V.  TiUeta. 

TiBiA  v  ff.  f.  (9.  eTemat.)  •  itbie  r  as  Insfrieer 
de  la  jambe.  Flöte. 

TimAl  ,  ff.  bs.  et  a*>'.  (t.  dVnte'O  Hbfef  i 
de) :  esieaaasjr  de  le  jeanVe. 


TIL 


TUN 
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TiMAMtwTS,  odr.  tiedenient,  «ec  aoneba- 
lance. 

Tibikia,  t.  f.  uedeur  ;  etat  eotre  le  rhaud 
et  le  froid  ;  (/ig.)  nonchalaoco,  manune  d'acti- 
vite,de  forvoor,  auiödiaeoinoal,  indifierencc , 
eaeagnenient. 

Tiaio,  a,  odj.  licde  :  eotre  lo  chatid  ei  lo 
froid ;  (/ig.)  nonchalant,  qui  manque d'aetiv ite, 
de  fervcur;  sani  devoüon;  «ans  ardeur ;  froid , 
indifferent. 

TIbörra,  t.  f.  eapece  de  toupe  (alte  a*ec  du 
palo  röti  ot  de  l'huile  nouvelle. 

t  Time  , e.  m.  (I.  de  gfag.)  Tibre :  flcuve  d'l- 
Ulie. 

Ti;,iö,  #.  m.  lison  :  morccaii  de  bols  A  deni 
brulc.  —  do  inferno,  (fig.  fom.)  permonne  eon- 
damneoau  feil  do  1'enfer;  celui  qui  induilA 
peefaer. 

Ti^oada  ,  f.  f.  eoup  de  tison. 

Ti£ffftiao,  f.  «.  *  pincettea. 

Tiuo,  a,  ».  p.  de  Ter.  ndj.  Teno;  repute. 
V.  Hmrido.  Äer  —  por  aooto ,  elc,  avoir  la  ro- 
putation  do  latent,  ete. 

}  TicIla  ,  t.  f.  ocuetie ,  jatte.  —  de  oorre ,  ter- 
rino.  Fidalgo  de  meia  — ,  noble  d'une  elttoo 
raoycnne,  genlilUtrc. 

Tigilada,  f.  f.  öeielleo  :  eonlonii  d'une 
ecueile.  Moniere  d'aisatsooner  lo  poitton ,  ma- 
rinade. 

Ticbunba  .i.f.dtm.  do  Tigfla.  Peliieecoelle. 

•  Tigelo.  V.  Tijoio. 

TiofcB ,  t.  m.  (I.  «"Aul.  nml.)  clgre  >  bei«  feroce, 
qui  reatomble  au  chal ,  du  memo  genre ;  <ß§ .) 
bomme  crnol.  —  reo!  do  Brtuil,  Jaguar.  — 
law*  do  Brasil  t  pumar  ou  eougnar.  —  femea , 
«um-,  Ugresee,  femelleda  tigre. 

TicuEziMB» ,  die«,  de  Tigre. 

TigbJno,  a,  o*>.  do  tigro;  tlgre. 

fTioait,  a.  a*.  (J.  do  odof.)  Tlgrei  oearo 
d'Aeto. 

•Tume.vto,  s.  tn.  V.  Deren«;«. 

t  TiJBOdAcd  m  BaAziL ,  «.  a*.  (f.  fkitl.  mal.) 
grand  manakin  huppe:  bei  oiseau  d'Amoriqve. 

TuoUiao, «.  oa.  »riqueüer ;  qui  fait  ou  fend 
da  la  briejce. 

Tijölo,  f.  m.  "briqoe  :  terre  argileuao  rou- 
BjoAtte,  BBOuleeei  eaiiu  <m  aechee.  V.  ladrilko. 
Oulil  d'orfo? ro.  Doce  de  — .  V.  Gumiakada 

Tu.  f  a.  bj.  ftoaa  d'un  aigno  ( " )  orthog rapbiquo 
ejui,en  porftufaii,  rend  latalo  la  veyeifteanr 
laquallt  II  Oft  place  i  iL  eigne  d'abro? iation  qal 
rem  place  lo  m  ou  »,  comme  en  crioo,Bdfov 
qwlU  p#nr  ooaapo » aoaUo.  qu—U.  (ß§.)  Gbooo 


Til  o«  Ülha  ,t.t*.{Ld4  büL)  tilloul :  grand 
et  bei  arbre  rosace. 

ThAO.  V.  TU. 

Tiloi.  V.  Til  (sign*  orthof.). 

TiA-ui.  V.  TU  :arbr«;. 

"  Tii.iiA  ,  t.  f.  (f.  J«  oiAtr.)  *  lillac  d'un  navire. 
V.  Tdlda. 

•TiLHAOo.a.oi.  V,  TUM. 

•f  TiAH9f  «•  m>  i<»  de  en/.)  rroloo  caihjrtiqup. 
grain»  dtjTUlyon  doaalolvquca. 


Tilimii.a.  V.  Til  'arbrr). 

Tilia  .  f.  /\  "  lille  x  enoree  de  j<runes  UlleoJa. 
it.  V.  TU  (arbrc). 

t'Fillo,  f.  oi.  (f .  oTAtW.  noI.)  UHe,  coleo- 
plfre. 

T:m  AÖ ,  s.  m.  timon  de  navire ,  borre  de  gou- 
vcrnail.  Timon  da  voiturc.  Tiiuon  do cliarrae. 

Timbälom  ♦  timbalo  r  iDSiroment  mi- 

Timdalf,  i.  m.    I   Utaire.  V.  A Inhal. 

TiMALf.ia.0,  a.  m.  limbolier :  qui  bat  tea  lum- 
bales. 

Tihbö,«.  m.  (I.  du  BritU)  »peee  de  Naoe. 
V.  Tingui. 

TihbrAoo,  a,  p.y».  de 

TmakAR,  v.  a.  (I.  oV  Sfa*  )  llmbrer:  mettre 
an  timbre. 

TiliBRB ,  f.  m.  ^.  de  e/««.)  tlmbif  :  eominet 
(Tun  cosqne;  piece  au-rir^tif  de  l'eco.  ßg  ) 
Aetion  fflorieutc,  eclafante.  (M.)  Point  dlinn- 
ncur.  Faser  —  dt,..,  sc  glorflfcr  om  ie  plqocT 
do... 

Tibiaba.  Y.  rAfmi'aoio. 

Tfan>A*ftim  f  udv.  liniidfment. 

TiMiotz ,  t.  f.  timidite  ■•  qualite  de  l'etre  ■> 
raldo;  frainle  habituelle. 

TistioiMiMO .  a  ,  adj.  top.  do 

TltfiDO,  a  v  adj.  tlmide ,  erafntlf ,  penreni. 

•Tmow.  V.  Timäo. 

Timon*! nA ,  #.  f.  (I.  de  otor.)  Janmiere :  oa- 
verture  par  laquelle  la  tete  da  ffouremall  pasno 
dans  la  toüfe. 

Ttvoüttno ,  t.  m.  (I.  de  mar.)  tlmotmier  :ma- 
tclot  qui  ßourerne  lo  timon.  0—  virouaampo- 
Ihcfa  an(e$  de  tampo,  le  Unonlera  mange  da 
table. 

TiaoaiTAVlNTi,  etft.  aree  une  erainle  aa- 
lalalre. 

TibtoeIto,  a,  aoV  thnore  r  penelro  d'ono 
orainte  »al  ata  Ire ,  de  la  crainte  de  Dieu.  GratoUf. 

TiMoaiiAoo.Y.  ifemoHfodo. 

Timpako,  otc.  V.  Tgmpano9  etc. 

fTivocd,  r.m.  (I.  du  Brftil  et  (NHif.  nat.) 
broehet  oüpadon  :  polaton  de  mer. 

Ti!fA,  t.f.  tine,  eure,  hdllle;  äuge,  —de 
oonAof ,  baignolre.  —  do  tonda  ( f.  de  aaer.) 
baille  de  aondo.  —  de  eoaioofe ,  ballle  do  eoei- 
bot.  —  de»  adrtaataa*  ooreoa,  ballle o« etfo 
de*  drittel  doe  baniera . 

Tinäda,  t.  f.  cuvee:  conlenu  dune  twm; 
eogee. 

"  TmiuiA ,  f.  f.  eure ,  curler. 

TkiiAEiNBA,  e.  f.  Um.  do  7fM.Ttoetlefa«Ütt} 
eure. 

TIhca  ,  #.  f.  Y.  Twea.  ■ 

TüicAl,  f.aa.  linehal  ou  (Intal,  bora't  do 
toude,  borax  d'Asle :  fei  propre  A  heUlter  la 
fente  dee  melaai. 

Tincaleiia,  f.  f.  vaie  eu  Ion  meCIo  Unkäl 
cu  borax  pour  fondre  lea  anstaut. 

Timctöi.a  ,  #.  f.  (f.  de  pharm.)  tinrtare,  lein- 
tur«. 
i     •Twoo.V.  Tido. 
!     Tikki.  V.  Trof f».,  Camifho. 
i     T ixi.i.1  i'.iiio .  #.  m.  erlul  qui  a  ooln  da  ttnetto 


il+8 


TIN 


,  .^..>%. 


TIR 


(V. ee moi) v  qui  fournit  les  provisionf .  etc.  it. 
OmmenMl  ou  domeatique  d'un  fekgneur. 

Ti  hello,  f.  m.  salle  basse  ou  mangent  les 
aAciers  d'un  prince,  d'un  seigiieur. 

f  TixiTA,f.  f.  {inut.) )  dogme,  opinioo  er- 

f  Tibbtb  fs.m.  i  ronee.  Caprice ,  ma- 

nie.V.  Stotro. 

TiMioo ,  a ,  p.  p.  de  Tiugir. 

Tiacinöa.  V.  Tiniurnro. 

Tibcibüra ,  s.  f.  leinture  :  aciion  ei  eflet  de 
teindre. 

Tiacia  ,*. e.  teindre  :  faire  prendre  a  quel- 
que  ebose  one  coulear  diflerente  de  celle 
qa'elleavait;colorer;  imprimer  ane  couleur. 
Teindre,  Ucher.  On  le  dil  surloot  du  Mng. 
II  est  austi  reeiproque. 

f  TuigitAxo  ,  a  ,  ad),  et  $.  de  la  ville  de 
Tanger, en  Afrique.daos  la  Barbarie. 

Tirggciro ,  ao>.  ••  Bote  — ,  espece  de  peüt 
baleau  snr  leTage. 

Tmcci ,  m.  m.  (f.  du  Brit.)  espece  de  liane 
puanie  dont  on  m  aert  comrae  de  la  garoute 
pour  tuer  le  poissoa.  iL  Sorte  dlierbe  qni  tue 
les  beatiaoi. 

f  Tirguuada ,  f .  f.  ( I.  du  Brit.)  poebe  Caile 
avee  le  Tingui.  V.  ce  mot. 

fTixccuÄR,  v.o.  {t.du  Brit.)  —  ot  rios , 
jeter  le  Tingui  dans  let  rivieres  pour  tuer  le 
poiseon.  v. ».  Ktre  empoitoane  par  l'nerbe  dile 
Tingui ,  en  parlant  dos  bestlauz.  V.  Tingui. 

Tirba,  t.  f.  teigne  :  forte  de  gale  plale, 
aeche,  a  la  lete.  <ßg.)  "Defaüt,  vice.  («Hl.)  V. 
Tim*. 

TixnÄfi,  t.  m.tm§.  de  Tina*. 

Tmndao,  a  ,  «*>.  teigneuz ,  qui  a  la  teigne. 

Tmino  om  Tmnino  ,#.».  üatement,soo  aigu. 

f  Tirilbo,  f.  m.  (f.  da  toi. )  forte  de  laarier 
aaavage  ( linut  ocädanUiit  ).  —  bmtttwd*.  V. 

«fr  vUnWfSs 

Timmte,  *4j.2§*n.qmi  ftiate,  qui  retentit. 
p.  e.   de 

Tum*  o»  Tumin,  v.  ».  sonner,  retantir 
comme  lea  melanx,  Unter.  Ot  ouvidot  Hm**, 
lea  oreUlef  me  tintent. 

Tino,  i. m.  *  fecilite  aeqaiee  par  Kbabitude , 
lauUae.  (flg.)  Jngemeot,  bon  aena ,  pradeace, 
eUfcerneoeot,  tact;  ialeiligence,  nanetralioo. 
Parder  o  — ,  perdre  U  Irarnoutane.  it.  V. 
Tima. 

Tihötb  ,  t .  m.  •  Unette ,  cenreaa. 

Tiäta  ,  t.  f.  leinte,  leint,  leinture.  Coolen r  .• 
drogme  k  peindre,  a  teindre.  Encro  a  eerire ,  k 
imprimer.  (fig.)  Couleur,  nuance.  Fazer-tads 
malkor  — ,  devenir  plua  poli.  Towtaw  mmilm  — , 
QLg.p.  na.)  prendre  trop  da  famillaritt.  roaiar 
—aValgum*  eautm ,  prendre  ane  uiniure,  uoe 
eonnaiffanceaaperlldelle,  de  queJque  eboae. 
Jnwoatmender  aiftiam  da  Ion  — ,  recoaanan» 
der  qnelqu'un  atec  eloge. 

*  üste  ,  t.  at.  *  bontiqne,  maifon  de  teiata- 
ricr.  V.  Tintmaria. 

Timteiro  ,  t.  m.  onerier :  petit  raae  a  mettre 
da  Tenere.  Ficar  «o— ,  (ßg.)  realer  au  boat  d<* 
UpUime.  On  le  dit  dune  che«*  qu'on  oublie. 


Laraquon  le  Cait k danwn ,  on  dit :  HiÄaar  ne 
linteiro. 

f  Timm,  (axprau.fnm.)  Tintimpwr  —  ,aii- 
naueatemeat,  noiamoL 

*Tiinriai9f.  m.  aaeien  joa  deüenda. 

Tinto  ,  a  .  p.p.  irr.  de  Tüngir.  Tcail;  coiare. 
FteAo— ,  via  roage. 

Tintöb.  V.  Tintnnira. 

TiiTOaiiaA.  V.  Timlwrrirm. 

Tijitöiia,  t.  f.  leinture:  aetion  do  aamdR: 
liqueur  preparee  poor  eetelTet;  coulear,  teiate; 
couleur  eztraite  d'un  minaral  oe>  d'aa  TOgeiil; 
{t.dtmid.)  exlrait  liquide  et  coloro  cTaa«  aaa- 
stance ;  (fig.)  connaisaanee  f  upeiücielle  eTaa 
art,etc. 

TiKTcaAaia,  a.  f.  leintareria  :  meiier,  art, 
ateller ,  laboraloire  de  teinturier. 

Tiütueejra  ,  $.  f.  espece  de  graad  reqaia. 

TiRTiinaiRO ,  a.  m.  teiotarier  :  qui  cur« 
l'art  de  teindre  ;  forte  de  raiein  roogo  foace. 

TiRTuaBiao,A,  aa>.  qui  leiol,  qui  seit  i 
teindre.  Planlmt  —i ,  (I.  da  bot.)  ptaaica  ant- 
toriales ,  qui  peuvent  servir  a  laiadn. 

Tio ,  f.  m.  oncle.  —  raraal ,  oacle ,  frero  du 
aere  ou  de  la  raere. 

Tioiiba.  V.  Tkeorbn. 

f  Timti  ,  a,m.  (I.  du  Bris.)  satte  da  eyliadre 
de  pailw  dans  lequel  ob  aaet  la  maalac  pour  \< 
mettre  en  presse. 

TirL*,*.a.  deasof :  partie  La  plaa  baatede 
la  musiqae;  celai  qui  la  chanlc. 

Tiroiav  a.  f.  *palaaqain  a  fllela.  V.  Srrura- 
timm. 

TiroGEAria,  efa.  V.  Tppogrmpkim,  He. 

t  Hmuiy9.f.(i.mVkisLumL)  Üpale:aieaebF 
bydromye ,  qat  rnasrmble  au  eaania. 

Tiooa  Taqce  ,  #.  m.  ja«  da  tnetraa. 

Tira,  t.  f.  baade,  aasdelaUo.  Itato,  dili- 
genee.  Fmur—$,  oa  am  — e.  dacluffar. 

f '  Tira-iaacäl,  ».f.  oa  as.  bondage  paar  in 
bernies. 

t '  TiaA-iaAoaix.  V.  Tftnabrapaf  et 


Ti*ao6u.o,  a.  as.  aorta  da  baudriar  oa  bifi- 
douliere.  J  — ,  en  eeaaraa.^aWlaryaala.  V.  Tt~ 
feoartt. 

TiaioA,  «.f. trolle,  trantpoct,  aa|nilidai 
de  marebaadiaos  (a\  iss.).*Tiraga,  aoüeade 
tirer.  Traitc,  eteadae  da  cuaaafai  «Taa  Hea  a 
an  aatre.  Long  taaaea  da  taaaaa.  a>'aa*o— , 
teol  oTuaa  Italia ,  d'aao  tara  v  aaaa  aa  ts- 


TiRAaitaAf,  w.f.pL*  traila^laaajapda 
avec  lesquelles  les  eberaui  ti 
(V.  ee  aaol)  d'ua  awalhi  a  s» 

Tirado,  a,  a>.  a>.  de  Tirur. 

TiAAooa  ,#.*».  Üreor :  ceiui  ani  Uro 
sier :  imprimeur  ami  ifaraUle  4  fca 
#oaro,tireur  d^or.— oTaaaa  falaa,(f.o> 
garaat  d'ua  aalaa. 

TiaA-röaoo,  a.  m.  graade  tarier«. 

Ti  ragen  ,  i.  f.  (I.  oTÜauur.)  * 

TiRA-ÜRBAa,  a.  m.  Uro-Ugu« 
üe<üin  pour  traoer  des  Uajam  a  f< 


r.) 


m.  Pietion  ei  i'enetde  lirer. 
t  taM-enf. 
tTlUBOLLil.V.  a.  (I.  •*  MT.)  -  »«■  M- 

/*«,  M&,rikkr  unp*lin,*le. 
Tialno.ele.  V.  TynuM,  «lt. 
TikIkti  (■),  aij.  >  am.  «ppraehut ,  pen  rflt- 

Tulmi,  *.  aa,  tirial  i  pitee  da  bei»  deebar- 
pcnle  <iui  culro  dina  un  lall.  Ufne  de  Ter  qui 
paue  d'ao  Mar  1  an  anira. -4,  |tr  miu :  I»- 
aea  da  cardeoa  da  euiraTeeleaquell«  Ist  ehe- 
iipi  tirtai. 

Tiai6,  i. «.  icuan  dl  Urar  »yec  liolenee, 
HOoguD,  Ue-'Saaoadi.  V.  EiHrto. 

Tiurl,t.  nt.  Ure-pied:  tapete  de  courreie, 


sur  le  gen»«. 

Tta.ii,  «.  a.  V.  ift'rar.  Tirer  un  cirroaae, 
unccharroue.eu;.  V.  Purhmr.  (de)  Tirer,  «Mrj 
d«  [irrer,  degaaeri  rellrrr  d'ua  etat  penible, 
ü'unr  ailualion  datigereiuo,  etc.;  recneillir, 
perccrolr,  reeeTOir  (dei  praH» ,  tu-..} ;  eiu-aire, 
copier;  eulerer:  arracher,  oierdt  forte;  pren- 
ilrcidMnireuaa  lontequence;  delivrar capia 
•Juri  icle;  Um  d'un  emploi,  dilourner  dune 
unrupiljon  ;  priver  de.  Excepter.  Eitralra.  Atti- 
n-r.  — ,  produire,  mettre  au  jaur.  On  la  dil 
ilc«  oieeaux  qui  foulen!  lcure  Uli,  aurloul 
lonqu'ili  >oot  prell  i  eclore.  Dfilourner,  dilHia- 
iler.  Kmpecher.  V.  Tolktr.  Dreaaer,  redreaaer. 
II*  minder,  exiier,  reeaurrer.  Tirer  l'or,  l'ar- 
ernt,  elc,  lea  elendre  en  Sil  deliti.  — ,  imprl- 
mcr.  — apaalt»,  i  lux,  mellre  iu  Jour,  ran- 
ilre  public.  —  a  campo,  a  Inretrn,  deQer,  ap- 
peler  nur  le  pn»,  en  duel.—  &ai  naoi.  Hier, 
jrracher  d*enlre  le«  nulna.  —  frutlo ,  oblenlr 
re  (|u'on  deurait.  — aaipada,  lirer  l'cpee,  de- 
v;jiiier.  —  farcai  dafriqutza.   faire  do  necea- 

uma  duvida,  lerer  un  doute.  —  topia  dum 
ti er iplnra ,  lerer  copie  d'un  «ele.  —  orctrele 
de. ...lim,  faire  le  portnii  de...  —  irrai«, 
faire  uneenquele.Y.Biwuar.  —  a  paffinanoi 
ovai,  faire  eelere  ieio>p(i,en  parlani  d'une 
poule,  ele.  —  o  fem  d  laafi ,  df  ferrer  un  ja. 
velol.  —  informotSei,  prendre  dei  informa- 
tioDi.  Sri  —  (um  pdr,  an  pied  de  la  lettre, 
aanieiagerallon,  aan»  flgure.  —  e  ekafaje,  - 
borrtu,  etc.,  Alar  ton  ebspeau,  ton   bann 


w  dantiefe 


'  peau  bat.— um  olko  ailgvtwi, 
(joelqu'un.  V.  OiSo.  —  algmma  > 
a  affwn,  ditauader  quolqu'un  aune  ensae.— 
o  naiu,  eupecher  da  dormir.— pvr  «wie, 
lirer  au  tort.  —  alguem  de  int  aiw>,  faire  per- 
dre  tairtMaalaata,  le  Jugemenl  ■  qnelqu'un.  — 
■.na  IMaa,  lirer,  iracar  ane  llgoe.  —  form,  di- 
vtaau,etc^  reeaaTree  da  tcui,  dn  deliaa,  clc. 
—  Keeufa  p**-.-,  demaöder  nne  permiiirnn, 
la  aaMTafr  de...  —  «nwra«,  demander  el  ob- 
tenir  dea   aomonea,   qaeter.  —  pstaera  d'ai- 


TIS  IUI 

-D  betetd,  dm  InM,  (ff.)  M  prit«  *L, 

uire.  —  a  aareaa ,  xtrifler  an  ealoul.  — 

orto,  lirer  Ttnite.  —  u  altw  ftlgumm 

,  onerier  lea  janx  d'una  Cman.  —  a  ant- 

Kdo  (Tum  oij'fcVc. ,  na  plui  penur  a  an  laJaL— 

d'HHu  Hnfua  na  aaira ,  Iraduln ,  faire  aae 

'    idnetloo.  —  a  law  a  iinpa.  V.  M  mot.  — 

■  ■  um  moiiio ,  rt.ittm        * 


Tiali  («,  aara},  *.  n.  aa  dlriier,  ee  poxlaf 
■nr.  (per)  Tirer,  momoir  reii  aal.  V.  pithmr. 
■yrauwus  etlr,  Urrr  iur  aus  eouleor.  —  «V 
ipada,  lirer  l'epee.degalner. 
Tiua-aKa»,  v.r.M  tlnr, aortlrd«;  f« 

f  TiaiT*«* ,  a.  f.  wrte  da  tMUra  deabcral. 

f  TiaiTMCiL,  i.  m.  ceurrole  qui  rellent  Im 
mnlelii  la  lltlere. 

t  TiaiYlKi ,  i.  f.  {I.  da  mar.)  trerira  i  eor- 
dite  en  double  paar  emnarqaer  Ire  (uulllei. 

*  TiB.li ,  t.  m.  lorle  d'anciea  ItMQ  de  tln. 


ftlBlttl»,  J 


Tulsu 


jf.  qui  •  I«  ji 


,  dim.  de  Ttra. 


Tl»o ,  i,  aa.  ür :  iciion  de  tirer ;  ligne  mu- 
courue  par  la  bautet,  Ceup,  jet.  Ceup  d'eroMi 
Itu,  Charge  d'un  ciliar;,  ele.  [fig.)  Plee«  d'ai- 
tilieri«,  einen,  elc.  Allelafa  da  tbeiani,  da 
mulet  de  raeme  poil,  etc.  Trait  de  eirroeac.  T. 
Tirotafe.  Error  o  — ,  manqner  ton  eseip.  A  — 
daaaatda.a  la  parle« du  canou.  —  dtptdrm, 
ä'apingarda ,  elc,  dlalance  d'ua  Jet  de  piarra, 
portaedefuiil,  elc.  Faur  —  a  mlgutm  ,  Q((.) 
aliaqaer  quelqu'un.  Faxtr  —  a  algum*  coutm, 
(id.]  viaer,  pretendre  k...  Cmaf/o»  &4  — ,  che- 
tbui  de  trait.  — i  a*or(a<f ,  tralla  mearuien. 
Jtfrai  lodai  oi  —inctrldo,  lea*  lea  eaopa  aar 
perlen!  paa.  —  d'afewraaai  (I.  dt  war.)  eaup 
de  canon  de  Diene.  —  da  raeeUer,  eoup  da  ca- 
nan  de  relralte.  —  pm-achamor  d  fall*  an  «Mh- 
tw,  eoup  de  canon  a  heier  un  valueaa —  dr 
iera,  coup  de  canon  de  pariance.  —  parafir- 


—  ii>xptfn>ncie .  coup  de  c«n< 
partaixeiohoritoaU,  eaup  de  canon  aeuiba. 
ligne  horiionlale.  —  de  poato  tm  araneo,  cobb 
de  canon  buten  blanc.  -■  por  UnSt  iblali, 
eoup  de  canon  a  loale  Talee.  —  aa  Ituat  d*a- 
pMa,  coup  de  canon  1  fleurd'eau.  —  aa  aaifa 
da,  coop  de  einen  enboli.  —  a  auf Ur  ao  fam— 
do,  coup  de  canon  a  cooler  baa.  —  aaaaaiaa 
rar,  coup  de  canon  k  ätmk\er.  —  ttkallavr- 
ndila,  raup  de  canon  a  boulel  rouge.  — 4» 
pafaaawfa,  coop  de  rtnon  t  boalel  harre  on 
remc.  —  dl  bofla  earadnad« ,  canp  da  eanaa 
a  boulel  rnchalue  aa   rame.  —  de  balia  dal. 
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qvt  telere;  partisan  da  toleranüs me ;  lndul- 
gent. 

f  ToluartI smo  ,  f.  m.  toleranlisme  :  syt- 
teme  qui  fall  toterer  toates  sortes  de  religions, 
porter  trop  Iota  U  totere  nee. 
)  TOLKtit,  *.  m.  toterer  :  sonflrir,  permettre, 
supporter  de»  choses  reprebensibles ,  de«  per- 
eonnes;  avoir  de  la  lolerance.  Souffrir,  suppor- 
ter  avec  palience ;  endurer.  Deve-se  nm  verdade 

—  o  quo  so  näo  podo  impedir,  II  faut  bien  te- 
lerer  oe  qo'on  oe  peat  pai  empeeber. 

Toleraybl  ,  adj.  2  gen.  tolerable:  qu'on  peat 
tolerer;  qoi  le  peat  souffrir;  supportable. 

Tolerayei.merte,  «4e.  d'une  moniere  tole- 
rable;  passablement. 

Toletaio.  V.  Toledano. 
•     Toletk  ,  adj.  2  gen.  V.  Tolinho. 

Toletes,  f.  m.  pl.  ( t.  de  mar.)  tolels,  eeho- 
mei :  cbevilles  sur  le  plal-bord  d'une  gelere , 
etc.,  pour  relenir  la  rame. 

f  Toleteiras,  i.  f.  pl.  (/.  de  mar.)  •  taqueta 
de  nage,  tolleliere  . 

Tolhkdüiu  ,  m.  f.  fiente  d'oiseau  de  proie. 

Tolhlito.  V.  Tolhldo. 

Toi.nfcn,  «.  a.  empeeber,  embarrasser.  Rele- 
nir, arnHer.  Inierdire,  defendre.  Engourdir. 

—  opasso,  barrer  le  chemin. 

Toleer-se,  e.  r.  etre  perclus  ou  engourdi ; 
se  paralyser. 

Tolhido,  a  ,  p.  p.  de  Toi  her.  adj.  Empecbt, 
ombarrasse.  Engourdi ;  perclus. 

Tolbiminto ,  f.  m.  emptebement ,  obstacte. 
Engourdissement;  paralysie. 

Tolüo  T  f.  m.  poisson  de  mer  qui  resieroble 
au  spare. 

Tolice,*.  f.  sottise,  betise,  niaiscrie;  sim- 
plicile,  ineplie. 

Toll*  a  ,  f.  f.  (burl.)  ecorniflerie. 

Toliü in ,  v.  a.  et  n.  ecornifler,  trueber. 

ToLiztEiAO,  adj.  et«,  m.  {buri.)  ecornifleur, 
trucheur;  ecumeur  de  marmite. 

Tolinho  ,  a  ,  adj.  dim.  de  Toto.  Sot,  sötte. 

Tolipa.  V.  Tulipa. 

Tülle,  s.  m.  (I.  laiin.)  Tomar  o  — ,  {loc. 
fem.)  plier  bagage,  s'cclipser. 

Tolo,a,o4/.  sot,  nigaud;  niais,  imbecile; 
fou.  £  bem  —  quem  te  esquece  de  $it  est  bien 
fou  qui  s'oublie. 

f  Tolön  ,  e.  m.  (I.  de  giog.)  Toulon  :  rille 
et  port  de  France. 

Tolöma.  V.  Toleirönm. 

Tolöntro,  t.  m.  V.  Tubara,  Caroeo,  it. 
'Bosse,  endure,  elevure  qui  tientde  coniusion. 

f  Tolosa  ,  s.  f.  (i.  de  giog.)  Toulouse :  Tille 
de  France.  f  olose :  ville  d'Espagne. 

fToLOSAMO,  a,  adj.  et  s.  Toulousain.-  de 
Toulouse.  De  Tolose. 

f  ToLrEitA  »alsamica,  s.  f.  (t.  de  bot.)  plante 
balsamique  {Toluifera  balsamiert. 

Tön ,  s.  m.  ton  :  infleiion ,  degre  d'elevation 
ou  d  abaissement  de  la  volx;  maniere  de  par- 
ier: caraciere  de  l'elocution  ,  du  style,  Inter- 
valle entre  deux  uotes  consecutifts  (comme  de 
ut  4  rd%  etc.)«  mode  de  ehaotdes  psauaes;  ton ; 
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degr*  (feleratlon  da  ton  des  instramaits; 
mode  dana  leqoel  one  nrasiqae  est  cemposee. 
Mode  :  relation  des  notes  formanl  fune  des 
deux  ecbelles  tonlqaes,  najesre  em  mlneare. 
— ,  maniere  partlcoilere  d'agir,  ete. ;  {ß§ .)  force, 
Tiguevr,  energfe;  mode,  maBlere*;  eoodwlw 
en  soeiete.  Motif ,  occaslon ,  ete.  A  qm  — ,  e«e 
q*e eomtem  Uto ,  (fem.)  k qw\  propos,  apro- 
pos de  quo!  ceia?  Sem  —  «em  wem ,  saus  risse 
ni  raison ,  ou  a  fort  et  a  trarers. 

T6«,  m.  m.  (I.  de  bot.)  V.  Peuetdano.  (f.  # Ja») 
tidiflee,  temple. 

TosiiDA ,  f.  f.  actio«  de  prendre.  Frfee  d'aoe 
place  assligee ,  ete. 

Tomadets,  a4f.-m.  dim.  de  Temmde.  —  a> 
vinho,  un  peu  pris  de  rln. 

ToMAoiA,  t.  /.  prise,  butin ;  taisie,  eapiait 
de  marchandises. 

ToMAoigo,  a,  adj.  (pop.)  V.  Agmetodiee  H 
Dettonßado. 

Ton  Ä  do  ,  a  ,  p.  p.  de  Tommr.  mij.  Pris ;  taitL 
iU  V.  Aga$tado%  Aggravado.  —  4m  evler«,  da 
paixäo,  qui  est  en  eolere,  empörte,  irrtl*.— 
do  vinho,  pris  de  vin.  —d'amor,  epris  d'amosr. 
Cadella,  etc.,  tomada  docioy  cbleone ,  etc..  ea 
cbaleur.  Betta  do  carga  — « ,  btte  de  sonae 
blessee  sur  le  dos.  Couta  — a  da  m&em ,  ebe* 
connue,  averee,  palpable,  evident«. 

Tomadör,  s.  m.  preneur:  celnl  qui  prend. 

—  dedinheiro  ariteo  mariiimo%  (f.  do  ojnrm.' 
preneur  4  la  grosse. »es de  gaixita^{t. dewwr.) 
lignesotf  rabans  de  frelage,  garcetles  de  «oiles. 

f  ToHADdumos,  t.  m.  pt.  (I.  do  mar.)  V.  7«- 
modor. 

Tomadi}ra  ,  t.  f.  Wessure,  eoorduire  a«  do» 
d'un  cheval ,  etc. 

*  Tomahento  ,  t .  as.  *  prise :  actum  de  pren- 
dre. V.  Tommd*. 

ToMÄa,e.a.  prendre  :saisiravec  aa  mani; 
meltreen  sa  main;  s'emparer  de;  reeevoir.ae- 
cepter.  \fig.)  Prendre  bien  ou  mal ,  iaterpreitr 
en  bonne  ou  raanvaise  pari,  etc.  Prundredaiu 
un  sens.  Lever,  percevoir.  — ,  empörter  das- 
saut,  ete.  Manger  oe> boire  .-  prendre  üb  repas. 
un  bouillon,  du  cafe,  etc.  Prendre  le  cbemlB 
de,  s'aefaeminorvera.  S'emparer  d'un  passage, 
etc.  — ,  6ter,  attraper;  voler,  derober;  acbeter, 
embrasser  un  etat,  une  profeaaion ,  etc. ;  iau- 
ter  les  manieres,  le  style,  etc.  Relever,  retrou»- 
ser.  (fig.)  Surprendre,  saisir,  aurvenir,  en  par- 
lant  des  aeoidents,  des  aflDiclions,  etc.  ~, 
choisir,  preferer.  Couvrir,  saillir,  en  perlaal 
des  aniraaux.  Deairer.  Tommr,  Joint  ä  qnelqaes 
noms ,  signilie  la  meme  ebose  qoe  ies  Teraes 
relatifs  a  ces  noms.  Ex«  i  —  rrsrifufd n ,  dt\mmm 
so ,  etc.,  so  resoadre,  so  reposer,  eie.  Joiot  sot 
noms  de  certains  iosirumenU,  il  expriae  r"ae- 
tion  a  laquelle  eea  insiramenU senreni.  Ex.. 

—  apenna,  prendre  la  plnme  :  ecrire.  ->• 
agulhm,  prendre  l'aiguille  :  coadre.  —  aaner, 
afeifdo,  t'afleclioBBer  pour.  —  4  snm  rnnia 
prendre  sur  son  compte ;  ae  chatger  de.  —  ca- 
lor,  prendre  chaud,  a'enhauffisr  ;  (jg.)  sJj 
prendre  f 
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da  la  COHduile  de  quelqu'un.  —  o  fretco ,  ar , 
etc.,  prendre  le  frais,  prendre  l'air,  etc.  —  o 
rento,  prendre  lo  venl,  en  lermcs  de  marine 
et  de  chasse.  —  folego.  V.  ce  raoL  —  a  licäo  a 
um  etludante,  faire  reeller  a  un  ecolier  sa 
leeon.  —  aide  Villa  Diogo ,  (/fem.)  prendre  le 
ehemin  de  Mini  Jacques ,  s'enfuir,  prendre  la 
poudre  d'escampelle.  —  lingua,  prendre  lan- 
gt! e,  s'informer.  —  pareter,  eontelho,  prendre 
«vis  ou  conseil.  —  porto,  prendre  pori,  abor- 
der.—  terra, prendre  terre,  aborder,  terrer. 
—  eriadoe,  eomposer  sa  maison.  —  comambae 
me  mäot,  prendre  des  deux  mains.— augmento, 
augrnenler.  —  portarprexa,  empörter  par  sur- 
prise.  —  a  petto,  prendre  a  emur.  —  exemplo, 
prendre  Fexemple  de  quelqu'un.  —  ffor  per- 
dido,  saisir,  confisquer.  —  de  cor,  apprendre 
par  roBur.  —  ordern,  etre  ordonne  (diacre, 
prtlre,  etc.)-  —  «•  ordent d'alguem,  prendre  les 
ordres  de  quelqu'un.  —  uma  entegalha  d  me- 
ttna ,(t.de  mar.)  prendre  le  fanon  d'artimon , 
\a  pointure.  —  o  altura  do  toi ,  {id.)  prendre  la 
haateurdusoleil.  —  Wea,  {id.)  saisiravec  une 
bossc  a  alguilletle.  —  tobre  ft,  prendre  sur  soi , 
se  chargerde.  — a  oceaeiäo,  saisir  I'occasion.  — 
o  tempo  a  alguem,  deranger,  importuner  quel- 
qu'un. —  a  morte  por  tuas  mdot,  se  suieider  ; 
ißg.)  attenter  snr  soi-meme,  agir  contra  ses 
propres  inttrtts,  etc.  —  alguem  em  coehe,  tege, 
etc., faire  entrer  quelqu'un  dans  sa  voiture. 
—mtguent  empalavrat,  faire  parier  quelqu'un, 
loi  faire  avouer.  —  eata,  louer  une  maison.  — 
mulher,  prendre  femme,se  marier.  TomdUa 
com  alguem,  (/It.)  prendre  quelqu'un  en 
ejripp«,  s'en  prendre  a  un  aulre.  Toma  ou 
toma  lä ,  {fam.)  aUrape  cela.  On  le  dit  en  don- 
nant  un  coup  a  quelqu'un.  T6me-o  V.  Ml.  por 
#t\  prencs-le  pour  vous;  avis  au  iecleur.  To- 
mdra  eüe!  il  nc  demande  pas  mieux.  Yal  mais 
um  tom*-ld,  que  dout  te  dar  ei  y  (prov.)  un 
liens  vaul  mieux  que  deux  tu  l'auras. 

ToMÄa-tt.,  e.  r.  se  fachet,  monirer  de  rhu- 
Betr.  Se  prendre  ä.  —  com  alguem,  se  querel- 
ler, atoir  une  prise  ;;vec  quelqu'un.—  de  vinho, 
••prendre  de  vln.  s'enivrer.  —de  ira,  etc., 
se  mettre  en  colere ,  etc.  —  de  palavrat ,  se 
dtspater,  se  quereller.  —  por  alguma  couta, 
m  forouliser,  se  ficher  de. 

Tema**,  f.  f*  arme  olfensive  en  Asie. 

TobUres,  «.  m.  pL  V.  Dare*e-tomares. 

losiiTS,  t.  m.  tomate  :  variete  de  la  pomme 
«famour,  pour  les  sauces. 

TobuteiBO,  t.  s«.  ( f.  de  bot. )  tomate,  la 
pUnte. 

Töbtba,  f.  f.  piecea  un  so  ulier. 

Tombadilho  ,  t.  m.  (f.  de  mar.)  franc-tillac , 
dunelle. 

Toübido,  A,p. p.de  Tombar. 

Tombador  ,  t.  m.  celui  qui  preside  a  la  de- 
■karcatiou  des  terre». 

TosiBift,  o.a.  culbuler,  terrasser,  abatlre; 
reaverser.  —  terrae,  borner,  fixer  la  demarea- 
Ibmi  des  terre* ,  faire  le  cadatlre,  Caire  an  ter- 

po&T.-r&. 
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rler.  i\  n.  toruber  en  roulani;  eulbuter;  cafce- 
ter. 

Töhbo,  t.m.  •  chute  en  roulant;  culbute. 
Plan  terrier;  cadastre,  cartulaire.  —  dosdadot, 
coup  de  des.  Aos—e,  (loe.  adv.)  en  roulant, en 
cahount.  Ser  -*-,elre  tres-erudit.  — f  do  reino, 
les archives du royaume.  Torre  do—  ,  char- 
trier,  lieu  oä  sont  deposees  les  archires  du 
royaume.  Guarda-mör  da  torre  do—,  garde 
general  des  archives  du  royaume,  grand-archi- 
viste  en  Portugal. 

*  TöMDORO.y.  Combro. 
ToMEHTftLLO  ,  dun.  de  Tomento. 
Tomentina  ,  t.  f.  espece  d'herbe. 
Tomento,  t.  m.  *  eloupe,  bourre. 

f  Tomektöso  ,  a  ,  adj.  (I.  de  bot.)  tomentenx: 
de  bourre,  cotonneux. 

Tomilho,  f.  m.  ( l.  de  bot. )  thym  commun  : 
plante  odoriferante.  —  de  Cr4ta,ihym  de  Crelo 
[ialureia  capitata). 

'  Tomim,  t.  m.  sorle  de  poids  :  un  peu  plus 
que  le  gros. 

T6mo,s. m.  tome  :  volume  qui  fait  parlie 
d'un  ouvrage.  (tnua.)  Volume,  grosseur  d'un 
corps. (/ig. p.  um.) * Importance  dune ebose. 

*  Tömoko.  V.  Cdmoro. 

Tona,  f.  f.  ecorce  d'arbre;  pellicule  des 
fruits;  pelure  d'oignon ;  surface  d'une  üqueur. 
—  d'agua,  surface  de  l'eau. 

Tonäntf.  ,  arf;.  2  gen.  (po6t.)  tonnant :  sur- 
nom  de  Jupiter,  p.  a.  de 

f  Toxär  ,  t>.  n.  (tnwi .  poet.)  tonner  i  faire  du 
tonnerrc. 

Töne,  s.  m.  sorle  d'embarcalion  asiatique. 
V.  Almadia. 

Tonkl,  s.  m.  *  tonne,  gros  touneau ,  conte- 
nanl  au-dessus  de  50  almudes;  mesuro  de  li- 
quides, deux  pipes  ou  SO  almudes.  Tonneau. 
V.  Tonelada. 

Toneläda,  i.  f.  *  tonneau :  poids  de  deux 
mille  livres,40  pieds  cubes.  Nombre  de  ton- 
neaux  que  conlicnt  un  navire.  Droit  sur  les  na* 
vires.  Mesure  de  liquides ,  deux  pipes  ou  90  al- 
mudes. 

TONELAItiA.      \   „    _  . 

Toneleiro.     }  V.ra»oarta,etc. 

Toneletes,  f.  v%.  pl.  *basque  .-  parlie  basse 
d'une  armure  qui  descendait  jusqu'au  genou. 

Tönico,  a,  adj.  lonique  :  qui  donne  du  ton. 
s.  m.  — ,  remede  qui  rend  Taction  aux  fibres, 
en  augmentant  leur  activite,  elc. 

Toni  do.  V.  Tinido ,  Sonido. 

Tonii.no,  t.  m.  air,  chanson,  raudeville. 

TonInha,  s.  f.  pelit  thon  femelle.— martopa, 
*  inarsouin.  Y.  Roaz  bandeira. 

ToNinno  .  *.  m.  Jeune  thon. 

+  Tonioneia,  f.  f.  tres-petit  oiseau  du  Bresll. 

Tonitruöso,  a,  adj.  orageux,  sojet  au  ton- 
ner re  ;  qui  lance  la  foudre  (Jopiterj. 

Töno,  t.  m.  (I.  de  mus.)  ton.  —  muetco,  modo 
de  musique.  V.  Tom.  Titre  denoblesae,  au  Ja- 
pon. 

Tonöa,  t.  f.  •  raecoramodage  de  fuUilles.  Y. 
Tanoa. 
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ToftöF.mo.  V.  Tanociro. 

•  Tonsah.  V.  Tu*<iuiar. 

Toüsira,  «.  f.  toiiMirt' :  innrque  faile  par  le- 
reque  h  un  ccrlcMUshque,  ««n  lui  coupaut  des 
cheveux;  ccreiuoiiie  de  In  ton»uie;  peiiic  Ion- 
sured'unordinand.  inus.)  Coupe  de*  chuveux, 
tonte  des  brcbi* ,  cic. 

TONSLRADO,  p.  p.  dC 

Tomiuii,  v.  a.  tons>urcr;  donncr  la  tonsurf. 
{inus.)  Tondre,  couper  le  poil.  V.  2  osquiar. 

Toxtear.  v.  n.  dite  uu  fuirc  de*  *oiu&«s,  cx- 
travaguer,  nigauder.  Avoirde*ötourdisiemcnts 
de  tele. 
Tojitkira  au     1  soltise,  ni£auderie,badau- 
Tontue ,!./'.  j   derie ;  lolie, exlravagance , 
imbecillite. 
To.itinho,  a  ,  adj.  dim  de 
Töjjto,  a,  adj.  fou;  extravagant,  radoteur, 
elourdi.  qui  a  la  tele  ctourdie. 

Tomtira,  t.  f.  V.  Yerlünm.—t  de  cabefa9 
*  elourdissciiicnts  de  tele. 
Tupa,  «.  f.  «orte  de  jeu  d'enfants. 
Tor ada,  t.  f.  'Iicuri,  bronrhade.  Daruma 
— -,  (/!</.  /am.)  faire  un  i'jux  pas. 

Topär,  v.  a.  \com)  r.  it.  choquer.  heurter, 
se  heurler.  llcnconücr  par  Iwisnid.  Tromer  ce 
qu'on  cherrbc.  Toj.it  : 1 orsenlir,  ;iu  jeu,  a  une 
proposition,  lenir  un  pari.  rtc.  £■»•  liotfucr. — 
edguew  ou  com  ahjurm,  renconlier  queiqu'un. 
—  tudo ,  (fig.  [am.  coi.son'ir  ä  lotiUs  soilvs  de 
proposition»,  eic. 

Topäz,  $.  m.  V.  Topazi'K  it.  {t.  d'Asie)  chr6- 
tien  metis  de  Malara. 

Topäzio,  «.  »1.  topaze  :  pierr*  precieusc  d'un 
jaune  d'or  tres-vif. 

ToPE,#.m.rhor.  Iicurt ,  rorcontre.  Obstacle, 
emharras.  K\lrei::ito  superieure  des  mats  oü  on 
«rborc  le*  flammes  .-  i-iiouquct.  Nuuid  de  ru- 
bans  ,  cocurdc.  Coup  de  liuricau  de  forgeron. 
V.  Topo. 

Tophtäda  ,  *.  f.  coup  d(»  UM«*  que  sc  donnenl 
les  belicrs,  etc.  Coup  qu'on  >e  donne  a  la 
tele. 

Topetar  (com\  r.  n.  cosscr,  sc  dosucr,  se 
beurlcr  de  la  «etc.  Keiiconti er,  si;  heurier,  bron- 
cher. —  con  o  cro,  com  a*  vstrrilax.  com  a$  nu- 
vens,  eie.,  ^fuj.)  toui-hcr  au  cid  de  sa  tele ,  se 
perdre  dans  los  nur*. 
Topete,  $.  m.  toupet. 
TopETi.ir.A  ,  *.  f.  liniere  de  cheval. 
Topeiudo,  a  ,  adj.  qui  poite  un  toupeU 
Topiiäuo  ,  a.  adj.  tf.  de  und.)  tophace,  du 
tophus.  Concrcc öe$  —  a* ,  gonfleiuent  caWe^x 

d'un  os ,  etc. 
t  Tophä>a  ,  adj.  f.  Ayua  -,  aqua  lopuaii«  : 

po.sou  viütcnt. 

Topiauia  ,  t.  f.  Tart  de  donncr  diverse»  for- 
iuc&  au\  arbres  en  Ick  laillant. 

Tor  (.0,  a,  uüj.  eis.  ,/•  t'o  mid.)  topiquo  : 
qui  n'j'^ü  (|ue  .->ui-  uue  p.iiiie  ou  il  e>l  appliquc. 
— 1,  *.  «•  pl.  Kl.  de  rhi'l.  topiqueb  :  traitedoa 
lieux  conimuiib  d'oü  Ion  tCre  les  nrguments. 

fToPiSAMBA,  i.  m.  uoui  des  indigeue»  de 
l'Amerique  meridionale. 


TÜR 

f  Topin  am  bor,  f.  m.  (f.  de  aof.}  topiM» 
tour :  plante  vivace  de  fAmeriqoe,  i  gret  tu- 
bereutes  semblables  aux  poremeade  terre, »: 
qui  se  manpent;  ce*  tuberealet.  V.  Tuhrrv 
toplnambores. 

Töpo,  s.  m.  falte,  baut,  fommel,  hautbout: 
extroraite,  bout.  Che«,  beurt  (p.  us.j.  —  di 
tstnda ,  le  baut  d'un  escalier.  —  dm  aala,  d» 
corrtdor,  I>xtremit6  de  la  seile,  dl  eorrider. 
—  de  um  barrote,  bout  d'un  soliveau. 

TopnRRAPiiiA,  t.  f.  lopographie  :  descriptkn 
etaetc  et  dcuillee  d'un  lieu,  d'ua  etnloa  pir- 
tlculicr. 

TorocR Apnico ,  A ,  adj.  topogropeique :  de  b 
topopraphie. 

ToröctiArno,  #.  m.  auteur  d*ime  lepofrapba 
ou  de  carte*  topographiquea. 

Toqub,  f.  m.  Uct,  auouchement,  eonUd, 
touclicr.  V.  Taeto.  Son  d'instromenL'Soanc- 
ric  :  action ,  maniere  de  sonner  les  clocaei 
'  Touche :  epreuve  de  Tor,  etc.,  per  le  piem  er 
touche.  (/ig.)  V.  Quilaic.  (id.  Movement  dt  U 
^rdee,  iiispiraliee  qui  touche  le  c«or.  Jem.; 
Coup  qu'on  donne  a  quelqu'uD,  loache.  —  * 
*htns}  sonuerie.  —  da  trvmbtUt,  son  de  Utav 
pettc.  —  de  tkoi,  Inspiration  divine.  —xiami» 
de  Dtos,  malheurs,  souOrancea,  peines.  —  * 
luz,  ((.  de  peint.)  jour,  lumiere.  Pedn  de-, 
pierre  de  touche.  Priwteiro, aejimafe  —des* 
Unat,  etc..  prcoiier  coup  de  maiiues,  etc. 

T0uiF.-KsiDOi}us,f.ai.  esp^cedejesidebeele. 
•  Toqqeixo,  a.  es.   ancienne  eoilTure  ei 
femmc 

TorAdo  ,  a ,  p.  ak  de  Tormr. 

Toräi„  «.  «1.  ia  haut  fune  eheaniee  de  reeam 
Le  fort  de  la  lanee. 

ToalsciA.  V.  Toramj*. 

Toräö  ,  s.  m.  gileau  teil  de  oeiz,  aVi 
et  de  micl. 

ToRÄn,  t.  a.  seier  le  troec  d'un  erbt 
conncr,  cooper  par  treoeone. 

Tor«;al  f  *.  a«.  •  seie  tone ;  eordeewet 

Tor^alado,  a,  adj.  Rarnlf  oroe  de  eeeita- 

neta. 
Toccaö ,  s.  m.  orfeolei.  V.  Tarfl. Ä >. ta»- 

aio  «4  ToreUka*. 

f  Toncix,  adj.  et.  ^ombe  — f  ptgeeu  ieae* 

ToRCEDdn ,a,i.  tordeor «  eeM  qmi  Ised:  u> 
strumciit  peur  terdre,  toursUe-uet;  feeeae  sear 
tordro  le  Hl.  (/le.)  Celul  qmi  denn«  U 
[id.)  Choae  qui  ehafrine,  ioqnieaav  tea 
(id.)  Moyen  de  teductlon. 

Torcioöra  , «.  f.  aetton  de  tarire.  "Tste»- 
ment.  Torluosite.  —  dopt*  etc.,  entone.ie> 
tica  sem  — ,  juslico  droile. 

Torcelädo.  V.  Torcalddo. 

Torckr,  e.  a.  tordre.  Plier,  eenrber,  leeasf- 
ber,  ineiiner,  torliller;  förcer;  alterer.  fi> 
l'rcndre  du  roauvais  cdte,  donner  «na  nrta- 
vaiso  interprelatioa ,  eommenter.  {id.)  Fant 
ebanger  d'avis;  amenerason  seatieoeBL  (ai) 
j  Faire  peneher  la  balanee  eai  Uicmr  d^ae  d» 

parties,  donner  aue  enaerae  e  la  Jueüce-Ti 
ldu  QU  —  es  elkee»  lenrner  lee  jeaade  ^— 
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—  a  Aora  ou  oroxto,  lordre  !a  boucbe,  faire  ; 
de«  grimaces,  desapprouver,  faire  la  mine.  —  t 
o  pescoco,  lordre  le  cou.  —  o  pi,  se  donner 
uncentorse  au  pied. —  onarisf(fig.)  rejeter 
une  demande,  etc.,  dcsapprouver ;  reckigner. 

—  a  chave,  forcer  an«  clef ,  one  serrare.  —  o 
caminko,  faire  un  dclour.—  o  sentxdo ,  as  Uit, 
donner  one  Interpretation  forcee  aux  lois ,  etc. 

—  •  eerdod*,  donnor  une  entorse  a  la  virile. 

—  slfu*m%  tourner  quelqu'un  comrae  on  veut, 
le  faire  cbaoger  d'avis.  —  o  pasto,  rebrousser 
ebemln.  —  tu  redacu  ao  cavallo,  tourner  bride. 

—  o$  cordöes  d um  eabo ,  ( f .  de  mar,)  lordre  lea 
loroni  d'un  cable.  —  os  eordöes  d'um  cabo  ati 
qne  perc&o  um  farco  do  seu  camprim$ntotCQiQr 
tnettre  des  cordages  au  tiers  fcrme. 

Torcer ,  v.  n.  te  detourner,  s'ecarter  du  droit 
chemin,  au  propre  et  au  tigure.  Faire  des  de- 
tours,  serpenter,  en  parlant  d'ujie  rivierc. 

Torcer-sb,«.  r.  t*esquiver,  montier  de  la 
■epugnance.  Plier,  courber;  fleebir.  Cbanger 
«Paris ;  se  lalsser  Ragner  ou  corrompre. 

Torcoado.  V.  Trochado. 

•  Torcia ,  s,  f.  difllculle ,  obstacle ,  embarras. 

ToncicüLLO,  s.  m.  delour,  lortunsile;  (fig.) 

ambiguTte,  donble  seng.  (f.  d'hist.  nal.)  Tor- 

col  :  oUeau  de  passagc,  griuipcur. 

,         Torcicöllo,  a  ,  adj.  el  *.  lorUcolis  :  qui  a  le 

,      cou  un  peu  de  travers ,  Ja  tele  un  peu  peuebee ; 

(/*£•)  faux  devot,  hypoeritc. 
i        ToaciDA  9  f.  f.  meche  de  lampe ,  etc. 
I         TorcIdamehte,  adv.  obliquement,  de  biais, 
I     de  Uravers ;  tortueusement. 

Tor.ciDO,  a,  p.  p.  de  Torcer.  adj.  Tordu,  tor 
tille;  lors;  de  iravers;  delourne  (chemin). 
Bocca  -o,  bouckc  torie.  Cabefa—a,  torlicolis. 
Pema—a,  jambe  lorte.  Eseada  —a,  escaüer 
en  limacon.  Columna—  a.  colonne  lorse. 

TorcilhaÖ,  «.  m. *  colique,  iranebee,  surlout 
des  chevaux. 

ToRCiMKjrrCv,  s.  m.  V.  Tormdura.  (/ig.  p.  ut.) 
£eart ,  egarement ,  abandon  de  la  vertu ,  etc. 

■fr  Touuoxärio  ,  a  ,  adj-  aecompagne  de  coli- 
ques,  de  tranchee*. 

TüRctLO ,  s.  m.  pelite  presse.  Machine  pour 
polir  le«  cristaux. 

+  TdßpÄ,«.  /.  (J.d'auaf.tiaJ.)espcce  de  grosse 
grive.  —  mergulkeira ,  '  pingouin. 

ToiiDiiuo ,  a ,  adj.  gris  sale ;  gris-pommele , 
en  parlant  d'un  chuvjl.  —  ti$nadoy  gris  lisonne 
ou  cbarhoune. 

Tör.no,  s.  m.  (t.  d'hist.  nal.} "  grive  :  oiseau 
crenirostre  du  genre  du  roerle.  —  petinho , 
inanvis.  —  dos  remedos,  le  moqueur.  —  vis- 
guciro,  *  drenne.  Catr  como—s,  (fam.)  to;nher 
coninie  capucins  de  cartes. 

t"^-'.    t  V-  Vru. 

TORClA.   ) 

Toni,  s.  m.  (t.  d'Asie)  sorte  de  legurae  donl 
on  fait  un  bouillon  dil  Oma. 

Tohin.os,  s.  m.  pl.  (t.  d'Asie)  chapeleU  de 
criftäl  qu'on  apportede  i'Inde. 

Toriösdo.  V.  Touriondo. 

TdnsiA.  V.  Turma. 


Tonjif  nta  ,#.  f.  lourmonlc  :  ora^e,  bourras- 
que.  tempete  sur  la  mer.  Ouragan  sur  terrtt. 
(fiO-)  —»  revolution,  Urmpetc.  id.)  'Malheur, 
adversile,  disgrAce. 

ToRMEifTÄa.  V.  Alormenlar. 

To r meht ati vo,  a  ,  adj.  V.  Atormcntadnr, 

TormentIlla,!.  f.  (L  d§  bot.)  lonnenullei 
plante  rosacee,  mödicinale. 

Tornexto,  t.  m.  l'aciion  de  tourmenltr. 
Tourment:  grande  et  violente  douleur  corpo« 
relle;  supplice,  torture.  (fig.)  Peines  d'cspri| 
et  ce  qui  en  est  cause,  souffrance ;  vive  inquie- 
tude. 

Tormevtörio,  k,adj.  V.  Torm$%iou>,  Cofo 
— ,  cap  des  Tourraenies. 

Tormeütoso  .  a  ,  adj.  orageux,  tourmenltex» 
au  propre  et  au  flgurc.  Cabo  —  ,  cap  des  Tem- 
po tes,  des  Tourraenies,  appele  plus  Urd  aap 
de  Bonne-Esperance. 

Törma  ,«./.*  retour  qu'on  donne  djus  ao 
trocoudans  une  succession. 

Torxada  ,  f.  f.m  retour  d'un  voyage.  Uquear 
qui  jaillit  d'un  lonneau  lorsqu  on  ourre  le  re- 
binet. 

ToRHAoigo,  k^adj.  desertear,  transfuge.  Re- 
tös;al;  converü. 

ToRNiuo ,  a  ,  p.  p.  de  Toner. 

ToRKADöuiu,  t.  f.  mtcbUie  i  faire  des  cer- 
rcaiix. 

'Tornaisb.  Y.  Tornsx. 

*  Touxaiiemto  ,  i.  m.  V.  Torna. 

Tornar,  e.  o.  rendre.  restituer.  Repondre» 
ri posier.  Cbanger  en.  Traduire  d'un«  langee 
dans  une  au tre.  Repeter,  faire  de  nouveau.  Em 
ce  sens  en  le  Joint  avec  l'inflnitif  des  autres 
verbes.  —adixer.a  faxer9aver,aeair%ap*dir, 
etc.,  redire,  refaire,  revoir,  retomber,  rede- 
mander,  etc.— a  dar  dc*7a,remctire  a  la  volle.  I 
Näo  o  tornei  a  cor,  je  ne  Tai  plns  revu.  —  S3| 
culpa  a  alguem,  rejeter  la  faute  sur  un  autre. 
—  müo,  reslster.  —  denle,  montrer  les  dents. 

Tobmär  (de,  a%  para),  v.  n.  retourner  au 
lieu  d'oü  Ton  vient ;  revenir  a ;  commencer.  — 
atrdz,  retrograder,  revenir sursespas.  — o/rds 
mm  a  palavra,  se  dedire.  —  emouati,ie  re- 
mellre ,  reprendre  ses  sens ,  revenir  a  luf ,  a 
eile ;  rentrer  en  soi.  — :d  taeca  frim,  {fam.)  tou- 
cher  toujours  la  meme  corde,  revenir  a  ses 
raoutons;  travailler  en  valn.  —  em  prottito, 
tourner  au  prolit. 

Tortür-be  (em),  r.  r.  se  cbanger,  se  Irans- 
former en;  devenir,  redeven i r.  —  amarctlo, 
termclho,  devenir  jaune,  rouge.  —  menino, 
mancebv,  redeven ir  cnfant,  jeune. 

Tor.NASOL.  V.  Tornesöl. 

Turnaviägem  ,  s.  f.  *  retour  d'un  voyage  sur 
mer. 

Torna  vöda  ,  $.  f.  «lendemain  de  noces.  Pestin 
qui  se  donne  le  lendemain  des  noees.  ffdo  km 
boda  sem—,  il  n'y  a  pas  de  fete  sans  lendemain. 

Torürädo, a,  p.p. de  Tornear, adj. Tourne: 
fait,  fagc^üe  au  tour.  Rond  et  long,  cylindri- 
que.  V.  Rolifo.  Env«r»nne,entoure,etc.  (fig.) 
Soiajpe. 


1156 


TOR    - 


TorjeadAr  ,  *.  m.  V.  Tornador.  it.  Bonc  de 
carro3sier.Oulit  d'annurier. 

Torsear,  v.  a.  tourner  :  faconner  au  toar. 
Ceindre,  environner;  enlourer;  tourner  M- 
lour.  V.  Tomeiar. 

Tornkaria  ,  $.  f.  quartier,  rue  des  tourneurs. 

1*  Torkeiador,  *.m.  cbevalier  qui  combat 
dan»  un  tournoi. 

Tormeiar,  «.  a.  et  «.  eombattre  dans  uu 
tournoi ;  Jouter,  faire  des  tournois.  iL  V.  Tor- 
near, 

Torüeio,  f.  m.  tournoi :  Wie  publique  et  mi- 
»itaire  oü  Ton  s'exercail  a  des  combats.  iL 
Forme  cylindrique  donnee  an  bois  par  le  tour- 
neur. 

Torjeira,  f.  f.  •robinet,  canelle  de  ton- 
neau  .etc. 

Tormeiro,  f.  m.  tonrneur :  ou?rier  qui  fa- 
conne  au  tour. 

Torseja  ,  f.  f.  cale  qu'on  met  aux  roues  des 
voitures. 

Tounel,  $.  m.  anneau  lournant  de  metal. 

Torsenses.  V.  Tarnet. 

To rneo.  V.  Torniio. 

t  Turnesöl,  9.  m.  (LdeboL)  tournesol,  V. 

.  Virasol.  —  vaitißoroy  heliantbe  a  grandes 

;  flcur»,  soleil,  tournesol,  cou rönne  du  soleil. 

i  —  dn  Europa,   heliotrope  commun  ou  d'Eu- 

rope,  cu/y.  berbeaux  verrues,  la  verrueaire. 

—  dos  tintureiroe,  croton  a  teinture.  —  de 

llullanda  ou  em  pastat ,  tournesol  en  pierre, 

eii  pale  ou  en  pain,  orseillede  Hollande. 

.  Tornez,  s.m.  ancienne  monnaie  d'argenl  qui 

valail  sept  sous  ä  peu  pres. 

Tukücza,  adj.  f.  /.toro  — ,  lirre  tournois, 
Uf  vin^t  sous  (fabriquee  a  Tours). 

Toi.xtYAit,  elc.  V.  Torneiar,  etc. 

Tokmlhi>iro,  a,  adj.  et«,  (p.  tu.)  desertenr 
ü'un  regimcnt,  soldal  qui  deserte  a  l'interieur. 

Turxiluo,  s.  m.  sorte  de  punition  mtlitaire. 
iL  lVttl  tour  ä  tourner.  Elau.  V.  Tominko. 

To u M.x ho,  g.  tn.  dim.  de  Torno.  Petit  tour  a 
tourner.  Etau  a  vis. 

Toukiuuete, «.  m.  tourniquet. 

Törno,  t.  m.  tour  :  roacbine  pourfa?onncr 
en  rond  le  bois,  les  metaux,  etc.  Elau.  Tour, 
luouvement  en  rond  (p.  us.).—depipa,  ro- 
binel.  V.  Torncira.  —  de  pdo,  clou,  clievillo 
tltt  bois.  —  d'agua,  jet  d'eau ,  eau  jaillissante. 
Em  —  ,  au  tour,  a  l'entour. 

Torkozelo,  «.  m. 'cheville  du  pied.  —  do 
javaii,  Operon  du  sanglier.  Hörnern  de  tri* — #, 
(fam.)  nomine  Ire»- fort,  trds-robustc. 

Toro,  «.  m.  trone,  souebe  d'arbre;  billot, 
ironcon   de   bois.  (flg.)  Tronc .-  le   corps   de 
'    t'bomme  sans  la  tele  ni  les  nierobres,  (I.  d'es- 
cutp.)  Torse. 

Toro,  *.  m.  (poit.)  V.  Leito. 

Torohja  ,  *.  /.  sorte  de  gros  citron,  espece 
moyeune  eutre  le  citron  et  l'orange;  l'orbre  qui 
le  porte. 

t  Toadso,  a,  adj.  (inus.)  Tort,  robuste,  vi- 

gourcui.  (/.  de  bot.)  Noueux,  qui  a  des  nosuds. 

TOrpe,  adj.  '2  gen.  deshonntle,  obscene, 


TOR 

impur.  Honteux,  Ignominieox ,  4esboaorant. 
(vieux)  Lourd ,  pesant,  engoerdi. 

Torpe^ar.  V.  Tropetjar. 

Torpeckr.  V.  Entorpeeer. 

Torpedo.  V.  Tropego. 

Torpedo,  «.  m.  V.  Tremeiga. 

Torpemeäte,  adv.  honteusemcnl,  tilais* 
ment,  avec  turpitude. 

Torpebte,  adj.  et  t.  3  gen.  ( L  de  mid.)  lor 
peflant. 

Torpeza  ,  s.  f.  laideur  :  d^faut  de  parure  **. 
d'ornemeuts,  salete,   etc.   (/*#.)   Tarpiunt 
obscenite,  impadicite,   impareie.    (id.)   TL» 
sesse,  infsroie,  action  basse,  etc.  Parties  bu 
uuses  delalemme. 

.TorpidIdi.  V.  Torpeza. 

Törpido.  V.  Bntorpeddo. 

ToRpissiMO ,  a  ,  adj.  eup.  de  Torpe. 

Torpör,  #.  «.  'torpeur:  engourdiise::c 
profond ,  cessation  de  sentiment. 

Torquez,«.  f.  tenailles:  instrometit  de  ' 
pour  saisir,  arracber. 

Torqdeza.  V.  Turquexa. 

TorqdezAda,  t.  f.  coop  de  tenailles.  {h 
fam.)  Coup  de  dents  fd'un  chien,  d'un  sat> 
glier,  etc.). 

Törra  ,  #.  f.  action  de  rotir.  V.  Torrada. 

Torrada  , «.  f.  rotie  :  tranebe  de  pain  rotic 

Torradihha,  #.  f. dim.  de  Torrmda. 

Torrado,  a,  p.  p.  de  Torrar.  adj.  Ben", 
grille,  torreüe;  brüle  du  soleil.  Zona  -4L  V. 
Törrida.  Amendoas  —ae,  pralines. 

f  Torrahtez  ou  TerrantAz  ,  üdj.  2  gen.  Uta 
— ,  espece  de  raisin  blanc. 

Torraö*,  9.  m.  'motte  de  terre,  terreau.  Gre- 
in eau  forme  de  petites  parliet  qui  se  reuoissent. 
(/lg.)  Pays,  contree;  aol,  terrain.  —  Jaeemrer, 
morceau  de  sucre.  A  rapa  — .  (fam.)  raliU» 
Torr6e9t  pl.  bleut  de  cempagne ,  cbamps,  ei- 
gnes, etc. 

Torrar  ,  v.  a.  rotir,  torrefier,  griller. 

Törue,  9.  f.  tour;  tour  ou  roc  (au  Jeo  tf*f- 
checs).  —  doe  tinas,  'clocher.  —  do  tumbo.  V  et 
inol.  —  de  ve%to,  (flg.)  vaine  imaginatiem .  pre- 
jet  cbimerique,  chateau  en  Espegne.  Faeritvr 
—s  de  tenlo,  (id.)  s'evapoter  en  vaines  idee», 
en  cbimeres ,  balir  des  cheteain  en  Eapagne. 

Torreädo  ,  a,  p.  p.  de  Torrear. 

f  Tor  krähte,  adj.  2  gen.  qui  s'eleve  ccnimt 
une  tour. 

•    Torreaö*  ,  9.  m.  aug.  de  Torre.  Gros**  toar, 
tour  elevee. 

Torrear,  v.  a.  ceindre,  fortifler  avec  de* 
tours.  v.  n.  (po4L)  s'elerer  coinme  une  tour. 

*  Torreao.  V.  Torte**. 
Torrefac^aO,  9.  f.  torrefactlon :  action  «tr 

torrefler. 

Torrefacto,  Kjadj.  torrelic,  grille. 

Torreira,«.  f.  forte chaleur,  ardeur  eirrt- 
sive  du  soleil. 

Torrejädo.  V.  Torreädo. 

*  Torrelua  ,  9.  f.  ancien  jeu  defendn. 
TonntNTE ,  9.  m.  et  f.  torrent :  courant  d'era 

itupciuiMix  ei  rapide;  (flg.)  ae  dil  descbeseit 
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(»tot,  dci  errean,  de*  passions,  de  l'e- 

ice. 

itsMO,  s.  m.  moroeaa  de  jambon  ou  do 

itdans  la  poele,  grillade. 

txiirtnA,  *. /*.  dim.  de  Torrs, Toureile, 

tour. 

iido,  a,  adj.  torride,  brolanL  Od  ditsur- 

Zona — a,  zone  torride. 

Üja  ,  t.  f.  tranche  de  pain  trempee  dans 

iv  etc.,  cooverte  d'ceufs  battus  et  frite 

o  beurre  ou  de  1'huile. 

üsni ,  #.  f.  V.  Torrexinha.  iL  Loge  du 

r  rang  (du  theatre). 

10.  V.  Tarro. 

ioada  ,  t.  f.  coup  donne  avec  une  motte 

e.  Quantite,  amaa  de  raolies  do  terre. 

iontez.  V.  Torrantex. 

iiöt$.  f.  torsion.  V.  Toredo.  it.  Coliqae, 

#e. 

10,  f.  m.  (I.  do  ieulpt.)  torse,  Agare  tron 

ioLbo,  *.  m.  (pop.).  V.  Torfäo. 

rA,  9.  f.  tourte :  espece  de  patisserie. 

Uta  ,  adj.  et  f.  f.  borgnesse. 

riö,  f.  m.  (f.  de  blas.)  tourteau,  piece 

riAü.  V.  Torldo. 

rtiRA,!./1.  tourtiere:  ustensile  de  cui- 
»ur  faire  des  tourtes. 
rELOs,  adj.  m.  (buri.)  qui  a  les  yeax  de 
i,  louche,  borgne. 

iIlha  ,  s.  f.  dim.  de  Torta.  Petite  tourte. 
tte. 

rto,  «.  m.  tort,  dommage.  — f,  pl.  *lran- 
,  douleurs  qui  suivent  renfantement. 
ro,  a,  o4/.  torlu;  oblique,  de  travers; 
ax;  lortille,  rocourbe.  Borgne;  louche. 
r  pernat,  bancal.  —  dot  olhos,  louche. 
m  olhOy  borgne.  A  —  e  a  direilo,k  lort 
iTers ;  ä  tort  ou  avec  raison.  Na  terra  dos 
9  —  4  reif  (prov.)  au  royaume  des aveu- 
•  borgnet  sont  les  rois. 
THAL, «.  m.  barre  qui  fait  tonrner  la  vis 
sssqir. 

tölho  ,  f .  m.  ( t.  de  bot.)  Champignon.  V. 
Mio.  it.  'Trufle.  Bolle  de  boyaux  pour 
(flg.)  Komme  trapu. 
tcosamexte,  adv.  tortueusement. 
tuosidäde,  i.  f.  torlu  Odile. 
tcAso,  a,  adj.  lorlueux;  qui  fait  plusieurs 
et  relours;  qui  n'esl  pas  droit  (prop.  et 
[t.  de  bot.)  — ,  courbe  inegalemenl  et  par 
i. 

wölk, s.  f.  obliquile,  courbure,  torluosite. 
re,  question.  V.  Tormento.  (fig.)  Tor  Iure, 
grand  embarras.  —  dos  oihos,  strabisme. 
örülo,  f.  m.  (t.  de  bot.)  renflement  en 
i  de  cordonnet  ( torulue ) ,  torile  des 
js. 

orulöso,  a,  adj.  (f.  de  bot.)  toruleux: 
et  contracte  sans  arliculation. 
>rva  ,  *.  f.  V.  Estorvo ,  Impedimento. 
ivacaö,  $.  f.  "irouble.  V.  Perturbatio  t 


TorvAdo,  a  ,  p.  p.  de  Torvar. 

Tor vam ante,  adv.  avec  trouble ;  dun  air 
terrible,  menacant. 

Torvamehto,  t.  m.  V.  Perturbatio,  Desasso- 
eego. 

Torvar,  v.  a.  troobler.  V.  Perturbar.  II  est 
aussi  neutre.  —  de  repente ,  (/tff.)  agir  inconsi- 
derement. 

Torveükbo,  e.  m.  tourbillon ,  revoUn. 

TorvIsco.  V.  Trovieco. 

T0rvo,a,  adj.  terrible,  menacant,  severe; 
horrible,  epoavantable,  terrible  a  voir. 

*  Törvo.  V.  Eslorvo,  Impedimento. 
Torvotinbo.  V.  Torvelinho. 

Tösa  ,«./"•(  t.  vulg.)  volee  de  coup*. 

Tos Ä  do  ,  a  ,  p.  p.  de  Tosar. 

Tosadör,  *.  m.  tondeur  de  draps. 

Tosadüra,  s.  f.  tonte,  tonture;  tondaison 
des  draps. 

Tosaö,«.  m.  *toison:  depouille  d'un  mou- 
ton,  d'une  brebis.  Ordern  do  —  d>ouro,  ordre 
de  la  Toison-d'Or,  institueen  1439,  par  Philippe 
le  Bon ,  duc  de  Bourgogne. 

*  Tosaö,  adj.  V.  Totqueado. 

Tosär,  tj.  a.  tondre  les  draps;  tondre.  (f. 
vulg.)  Rosser. 

Toscamexte,  ado.  grossieremenl:  sans  grice, 
sans  culture. 

f  Toscaha,  s.  f.  (t.  de  giog.)  Toscane :  grand- 
duche  d'lUlie. 

Toscanejär,  v.  n.  sommeiller. 

Toscaro  ,  a  ,  adj.  et  s.  Toscan  :  de  Toseane. 
Ordern  -*,  ((.  dar  eh.)  ordre  toscan,  le  plus 
simple  des  cinq  ordre*  d'archileclure. 

TOsco,  A,  adj.  grossier,  brut;  (fig.)  rustre; 
impoli ,  rüde,  inculte. 

TosQUEiiEJÄR.  Y.  Toscouejar. 

Tosqcja,  *.  f.  tonte,  tondaison:  action  de 
tondre  les  moutons,  etc.;  tempsoa  Tod  tond 
les  troupeaax. 

Tosqciädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Totquiar. 

TosquiadOr  ,  m.  s».  tondeur :  celui  qui  tond. 

Tosuuiadöra,  *.  f.  V.  Tosquia. 

Tosqciär,  v.  a.  tondre  :  couper  la  laine,  le 
poil  des  animaux,  des  etofles ,  etc. ;  raser,  cou- 
per les  cheveux.  (fig.)  Depouiiler  avec  violence, 
par  des  moyens  illicites. 

Tösse  ,  t.  f.  toux.  (vieux)  Dissimulation ,  pro- 
Jet  cache  de  tromper. 

TossecOso,  a,  adj.  qui  lousse  beaucoop. 

TossEziRHA ,  f.  f.  dim.  de  Tösse.  Petite  toux. 

Tossidela,  s.  f.  (pop.)  tousserie :  aetion  do 
tousaer. 

*  Tossioo ,  s.  m.  indice  de  vooloir  faire  une 
chose ,  donne  en  toussant. 

TossicOso.  V.  Tossegoso. 

Tossilägem  ,s.f.(t.de  bot.)  *  tussilage ,  pas- 
d'ane :  plante  a  fleurs  bonnes  conlre  la  toux. 

Tossinha  ,  s.  f.  dim.  de  Toste.  V.  Toeeezinhm. 
(fam.)  Toux  aflectee  par  mignardise,  etc. 

TossiR,  tj.  *.  lousser :  faire  1'eflbrl  et  le  bruit 
que  cause  la  toux. 

Tösta.  V.  Torrada. 

ToariDO,  i^  p.  p.  de  Toetdr.  as\j.  Roll.  Jattno 


•tf 

dacteura  Iure!  ailarhe  >  1  El  plu>  aneitnne  1»- 

IIa  tngiqne.  Comi 

dllion. 

Tilnö ,  f.  m.  '  tariere  ■  oulil  de  cfaarpenucr 

+  T«*«A,  «./■.( 

pour   faire   dn  Iroui  rund».  Trau  tail  «>ec  la 

thjmelolde. 

urlere.—  fMHo,(l.di  Star.)  «aillar  de  porape. 

Taiciciait.iTE , 

Tragtco,  a,  «all 

TraducgaO,  i.  f.  iraduetion  j  >er>ion  d'un 

conecrne  la  trag* 

ouinge,  d'ane  langue  dans  une  nutts  ;  Adlon 

rux.  Potla  — ,  (r. 

do  celni  qui  trartuii;  son  ouvripc,  «on  li>re. 

a.M.Tra>lque:Ee 

TmnuCTfln  ,1,1,  tradneleur  :  crlui  qui  Ua- 

de  iraurdlf»,  Iragi 

Tragi™«  f!nu ,  i 

TaiPiriioo ,  i ,  p.  p  de  Traduair. 

tnelee  dlncidenl*  i 

TiaDDun4*.  V.  Traduelor. 

et  de  Dt  le  denonru 

TaABOtin,  ».  a.  Irailui»  :  hin  un«  Iradno- 

TaicicuBico,   a 

tion;  rendre  en  une  antra  langue.  (/ij.l  Cfcaa- 

lient  da  traejlrjee  e 

'Taicioo.  V.  J"i 

TaanujiiTEL,  odj.  i   qtn.  traduiüible  .-   qui 

■  Tragi  nf.uro ,  a 

peutelrelraduil. 

Condnf«,  PrweaTn 

•  Trier   V.  Trakir  et  Trottr. 

tTiaCl«,../'. 

\i 

Tra>acu.  V.  Trdfigo. 

Trafecar.  V.  Troifegcrtl  IjflVir. 

lernitr,  difgrnce,  > 

TrafegO,  i.  vi.   Iralic,  ramaitm,  neun«. 

p»r  sorge  c»;  peu  a 

Bolni,  aoucia  que  causeot  Ici  alTairei.  *  Frt- 

qoenlailon ,  commerce  ile*  bouiraei. 

*  TRACI'MF.*TU.  ' 

■ 

Tairictiiia ,  e.  ».  indquer  lre>-acli*emrnl. 

TRArr.ccF.ino.  V.  Tyoifogitiiiu. 

TnacaiTO,i.M.  f 

TnaFIClNCiA  ,i.f.m  trolle,  (/am.)  Finaiserie, 

Taamao,*,,.; 

aiteraquerie ,  irirherle. 

Traui«,i.  o.  ira> 

TninciSTt,   t.  m.  Iratlranl,   commtrcaiil. 

raire  une   perOdia 

(/an.  afpV.  m.l  Etcroqueur,  tlnauirr,  llnaud. 

TtAFiCtl  (em),  b.  n.  triKi|Uer,  commercer, 

Traic.o,  «.   f.  t 

■teocier. 

rclui  qui  trahit ;  f« 

Tnartco,  i.   m,   trade,   commerce,    hcgoce. 

en   iraUre,  tnllrei 

Cidadt  dt  muito   — ,   Tille  aiareliande.  — de 

baute  Lrahiaoii.de 

neerof  ,*  trade  dei  negrei. 

Tra'i'do.  V.  Trat 

TlAFOMttM.  V.  Trtufogutirn. 

IüaidOk,  1,  I.  IT 

■  $ 

t  Trafou*  ,  i.  m.  Iruii  Ju  pa  Im  i  er  sau  vage. 

uafeiMn.  otti.  — .  f 

TitAGAcirru*,  *.   /".   *adra||anl  :   »orla    de 

TnAtntifto,  i.  m 

Komme.  V.  Trajoeantta. 

Trat«.  V.  Trat.fi 

TiACACASTTO,». ».  ((.<t**ol.)V.  JJawlirc 

TniiiA.  V.  Äbolt, 

tRA 
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TrAbaLbIao,  a,  p.  p.  de  Trabaihar.  adj. 
Travallli.  fait  avec  grand  ioin;  poli,  lime; 
faügu4,  las.  Diteuno  htm  — ,  discours  fait 
arec  sota. 

IrabaluadAr ,  8.  m.  travaÜleur ,  journalier, 
»uvrier,  manouvre;  homme  laborieux,  appli- 
in*'— i  a,  adj.  Laborieux,  qui  airae  le  travail, 
NR  ouvricr. 

Ta abali ar,  v.o.  travailler,  faconner  la  ma- 
Wre;  faire  avec  applicaüon,  avec  soint  toi- 
nrar,  exeeuter  avec  soin ;  tourinen ter;  causer 
dt  la  peine.  —  u  terra,  labourer  la  icrre.  — 
umeavaUo,  tfaVailler  ua  cheval,  le  dresser 
dnreinent. 

Trabauiar  (dt,  §m,  por) ,  «.  n.  travailler: 
prendre  quelque  fatigue  de  corps  ou  d'csprit; 
faire  unebesogne,  un  ouvragc;  faire  de  lou- 
vrage;  sedonner  dela  pcineavec  un  but,pour 
moftjet;  s'appliquer,  donner  lous  «es  soins  a, 
sSdcüper  de.  (/lg.)  Pairc  un  cfTorl  pour  vaiiicre 
•■  obtUcle,  elc.;  faire  lous  »es  cfl'orts  pour... 
Mta  iin6  choso  avec  ordre  et  meihodc.  —  por 
jorual,  travailler  a  la  Journee.  —  im»  seu  offl- 
tffe,  tfiVailler  a  son  melier.  —  como  um  negro, 
tflfsitttf  comme  un  negre,commc  im  inal- 
beareax.  «—  de  *ta\9%  travailler  trop,  ex- 
ttder  de  travail.  —  de  holde,  travailler  inulile- 
ment,  perdre  eon  huile  et  son  tcraps.  —  em 
u4o,inutilmenlet  travailler  en  pure  perle. 

*  TiAftAUiiB-sB  (por) ,  v.  r.  so  travailler,  te 
toarmenter;  faire  aes  efforts  pour... 

TRABAUSiftfio,*.  m.  dim.  de  lrabälho.  Tra- 
f Alt  leger,  peu  fatigant. 

TrabaUIO ,  #.  m.  travail ,  labeur ,  peine,  fa- 
tigue. (flg.)  •Difnculle,  peine.  (id.)— ,  pcine 
d'espril,  chagrin,  malheur,  souflrance,  mi- 
•ere,  malaise.  — ,  ouvrage  fait  ou  a  faire.  Dia 
$J$^9  jöUr  ouvrier.  Näo  ha  atalho  tcm  — ,  il  n'y 
■  pat  de  piatsir  sans  peiae.  —  da*  terra* .  re- 
maement  des  terrea.  —  perdido,  peine  perduc. 
Caimtto  t  fato.elc.de  —  ,  cheval,  babit,  elc.de 
tttrgne.  — #,  pf.  peincs,  chagrin s,  misercs  de 
la  vie.  0*  —$  d*  Je*u  CAriafe,  les  souflrances 
de  Jesas-Christ. 

Trabauiösamehtb,  od«.  peniblement,  labe- 
rleuaeroent. 

Trabalhosissimo  ,  A ,  adj.  tup.  de 

Trabalböso  ,  a,  «4/.  penible,  fatigant,  dif- 
flcife;  laborieux. 

f  Träbka,  *.  f.  ou  Träbeo,  j.  m.  robe  longoe 
dea  rois,  des  senateurs,  des  pretres  paYens. 

'Trabolhär.  V.  Trabaihar. 

Teabijcado  ,  a,  p.  p.  de  Tr abwar. 

TnABtcADdR,  *.  m.  soldat  Charge  de  la  ma- 
noauvre  d'dn  trabuto.  Y.  ce  mot.  Negociant 
actif  et  intelligenL  V.  Lidador,  Trabalhudor. 

TRABtCAR,  v.  a.  ot  n.  ballre,  rcnvorser  aveo 
un  ttabUcö.  V.  ce  mot.  Frapperä  plusieurs  re- 
prises,  donner  des  coups  reiierc«.  {t.  de  mar.) 
Sombrer,  chavirer.c*.  w.  Faire  Uc  bonnus  spe- 
culations,  tratlquer. 

TRABtieft,  f.  m.  *  catapullc  :  mdthine  do 
gverra  des  aricietis.  il.  Sorte  de  mousquet  de 
Prot  calibre. 


Tivabi  (jt'KTE ,  «.  m.  dim.  de  Trabuco.  An« 
cienne  maebine  de  guerre  a  lancer  des  plerres, 

Tradl'sa?ia  ,  *.  f.  (burl.)  tempete,  desordre. 
V.  Tormenta. 

Tkacv-art^ria.  V.  Trachea. 

Tra<;a ,9.  f.*  rer, teigne :  inseeto qul  renge 
lesetoffes.  <ßg.)  Toul  ce  qui  ntlne,  delitiit  in- 
sensiblcment.  il.  Premier  plan  ou  dessin  d*nn 
ediüre,  elc,  ebaurhe,  esquisse.  (flg.)  Plan 
qu'on  Tonne  dans  sa  tOie,  projet,  dessin.  *  Ar- 
rangement, ordre,  s\metrie.  (ftm.)  floaef 
menee,  arlilice.  *  Vesiko,  trsoe.  A  etla—,  de 
rette  sortc,  de  celle  iuanii<re. 

TrA^Aüo,  a,  p.  p.  de  Traf ar.  adj,  Rongü  % 
pique  du  ver,  de  la  tei^ne.  Desslne»  Ate« 

Tra^ado,«.  m.  V.  Terrado, 

Tra<;adör,  t.m.  eclui  qui  donne  le  platt. 
V.  Tracista. 

TnAi:Ai.nÄ7.  V.  Traeanas. 

Timcasä/.,  f.  m.  (p"p.)  gros  morcean. 

•  Tra^a«'),  *.  f.  V.  Traen.  —dp  rotto,  pro- 
111,  Irans  du  visagc.  t.m.  Morcnau ,  eclat. 

Tha<  \u ,  r.  a.  ronger  ou  piquer  (les  Mo4Tet% 
en  parl.int  du  ver,  de  la  (eigne,  (flg.)  Ronger, 
inincr  insensiblemenl.  Donner  lu  plan,  le  des- 
sin d'un  ouvrage,  «rarer,  csquisser,  ebaueber, 
crayonner.  iflg.)  Former  un  piau  dans  sa  Wie, 
projclcr,  minuler.  Machiner,  tramer.  V.  Ter- 
ror.— o  piano,  iircr  le  plan.  —  «  capa,  re- 
trousser  le  manteaü. 

Tra(.:är-sk,  v.  r.  «Ire  pique"  ou  ronge  des 
vers.  Se  relrousser. 

Trac«,u),  #.  f.  (/.  de  mtc.)  traction  :  aetian 
d'une  puissance  qui  Ute  un  mobile. 

Träciia-arteria,  *.  f.  trachee-artere. 

Tracuka,  *.  f.  ii.  cfwnal.)  trachee-artere  r 
canal  par  oü  paske  loir que  l'on  respire.  (f.  de 
bot.)  Trachec,  vaisseau  pour  l'air,  poumon  des 
plantes. 

Tu  aciieotomia  ,  *.  f.  (t.de  ehir.)  traehe^HO- 
mier  Operation  qui  consiste  4  ouvrir  la  trachee- 
artdre. 

Traciiömo,  8.m.(t.  de  rAir.)trachomej  aspe- 
rite  de  la  partic  Interieure  des  paupieres. 

+  TRAcniMO.  *.  m.  (t.  dfhisl.  nat.)  irachine, 
f  ive  :  poisson  a  töte  obluse. 

TnAauuno.  V.  K:\irexilhado. 

Tu Ä ciO.  V.  Tkiario. 

Tracista  , «.  ■><?  chinaleur,  bomroe  fertile 
en  ruses ,  en  supereneries ,  chu  ancur;  fourbe 
qui  emploic  louies  sorics  de  moyens  pour  par- 
venir  ä  se*  (ins. 

Träco,  8.  tn.  traeeincnt,  trait  de  plume,  elc 
•  Manien- ,  usagc ,  coutume  (p.  U8.). 

•Tr.'.r.oM.  V.  Trartlo. 

•Tua«:oü.  V.  Trel'ti. 

Tra«  tar  ,  clc.  V.  Tratar,  «»te. 

Tracto,  8.  m.  'etendue,  espaee,  laps  de 
temps  :  r.  gion.  V.  Trato.  —  da  tni'wa,  tralt  t 
verset  (|u'on  chauie  ä  la  messe  entre  leGradtiel 
et  lEvan^ilc. 

T'.a.iokio,  a,  cJj.  iracloirc,  do  Iraction, 
Linluz  —  a,  !i*.*n-*  traclrice. 

Thadüado  .  ä  ;  /   p.  de  Iradear. 
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Tradear  ,  r.  a.  percer  avec  la  tariere. 

TradicaÖ,  t.  f.  tradilion  •  chose  qui  se  Irans- 
nteido  siecteen  siede;  voie  par  laquelle  eile 
aa  lransmet;  fait  iransmis  de  booche  en  bou- 
ehe.  (i.  de  prat.)  — ,  aclion  de  livrer  a...,  de 
transmeltre.  V.  Entriga. 

füADtciONÄL,  adj.  2  gen.  traditionnel :  de  la 
tradilion ,  fonde  sur  eile ;  venu  par  tradilion. 

fnADiciONALM^TE,  adv.  tradiüonnellement : 
eelon  la  iradition. 

Tradiqojario,*.  m.  tradilionnaire  :  juif  qui 
ecplique  l'ficrilure  par  la  iradition  du  Talmud. 

fTRADicioüisTAS,  s.  ft».  pl.  traditionnistes  : 
doeteurs  turcs  Attaches  a  la  plus  ancienne  ira- 
dition. 

Trado,  *.  m. "  tariere  .-  oulil  de  cbarpentier 
pour  faire  des  trous  ronds.  Trou  fait  avec  la 
tariere.  —  groeto,(t.de  mar.)  euiller  de  pompe, 
rouane  de  pompe. 

Tradcccäö,  t.  f.  traduclion  :  rersion  d'un 
ouvrage,  d'une  langue  dans  une  autre ;  aclion 
de  celui  qui  traduit;  son  ouvrage ,  son  livre. 

Tradüctör,  a  ,  t.  traducteur :  celui  qui  tra- 
duit d'une  langue  dans  une  autre. 

Traduzido  ,  a  ,  p.  p.  de  Traduzir. 

Traduzidör.  V.  Traductor. 

TRADuziR ,  o.  a.  traduire  :  faire  une  traduc- 
tion;rendre  en  une  autre  langue.  {/ig.)  Chan- 
ger, convertir  en. 

Traduzivel,  adj.  2  gen.  traduisible  :  qui 
pout  etre  traduit. 

•  Trabr.  V.  Trahir  et  Traxer. 

Träfago.  V.  Trdfego. 

Trafegar.  V.  Traefegar  et  Lidar. 

Trafego,  f.  m.  traue,  commerce ,  negoce. 
Soins,  soucis  que  causent  les  affaires.  *  Fre- 
quentation ,  commerce  des  hommes. 

Trafegoear  ,  t?.  t».  trattquer  trea-activeraenl. 

Trafegueiro.V.  Tratfoguiiro. 

Traficaxcia  ,  *.  f.  *  irafic.  (fam.)  Finasserie, 
eseroqaerie,  iricherie. 

Traficante,  t.  m.  tratteant,  commereant. 
(fam.  et  pl.  us.)  Escroqueur,  finassior,  finaud. 

Trafic ar  (em),  v.  n.  trattquer,  commercer, 
negocier. 

Träfico,  s.  m.  irattc,  commerce,  liCßoce. 
Cidade  de  tnuito  — ,  ville  marebande.  —  de 
uegros ,  *  traite  des  negres. 

Yrafogueiro.  V.  Tratfoguiiro. 

f  Trafoüm  ,  t.  m.  fruit  du  palraier  sauvage. 

TMagacantha,  *.  f.  *  adragant  :  sorlo  de 
fjomme.  V.  Tragacontko. 

TragacJüi tho  ,  f .  et.  ( I.  de  bot.)  V.  Alquilira. 

Tragadbiro,  s.  m.  (pop.)  osophage.  Gouffre, 
ablme,  etc. 

Tragado  ,  a  ,  p.  p.  de  Tragar. 

Tragadör,  a,  t.  avaleur  et  surtout  gloulon, 
grosmangeur,  vorace.  adj.  Decbirant,  qui  con- 
aume ,  qui  engloulil. 

f  Tragamalho,  t.  m.  imposilion  sur  les  pe- 
oheurs ,  ä  Lisbonne. 

Tragamexto,*.  m.  action  d'engloutir,  d'ava- 
ler. 

Tragar,  t,  «•  avaler.  Manier  bcau/oup  et! 
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goulument.  Engloutir,  absorber,  en  pirlaat  oa 
la  mer,  d'un  gouflre,  do  la  terre  torsqu'elte 
s'entr'ouvre  ;  devorer,  consunter.  (/la.)  Endo- 
rer,  soufTrir.  Näo  poeler  —  algusm,  (fig.)  prea- 
dre  quelqu'un  en  aversion ,  ne  poavoir  1e  seif- 
frir. 

Träge,  v.  Trajo. 

Tragedia  ,  t.  f.  tragedie  :  pofme  dranub- 
que;  piece de  thealre  qui  represente  uneactk» 
beroTque,  importanle,  qui  ee  passe  le  plas  Sal- 
vent entre  des  personnaget  illustres,  et  propre 
a  exciler  la  terreur  ou  la  pitle.  (ß§.)  Eveoeaieii 
funeste.  Parar,  anbarem — ,  (ßg.)  avoir  um 
ttn  tragique.  Compor—e,  chausser  le  cotaeroe. 

'  Tracer.  V.  Traxer. 

f  Tragi a  ,#./".(  f.  de  bot.)  tragie  t  plante  ti- 
thymaloTde. 

Trägicameote ,  adv.  tragiquenienL 

Trägico  ,  a  ,  adj.  tragique  :  qui  saut,  qai 
coneerne  la  tragedie;  (fig.)  funeste,  aaalnea- 
reux.  PoMa—y  tragique ,  auteur  de  Iragedies. 
i.  m.  Tragique :  genre  tragique ;  autenr,  aetaar 
de  tragedics ,  tragedien. 

Tragicomedia  ,  t.  f.  iragi-cornedio :  tragadM 
melee  d'incidents  et  de  peraonnages  eoBaiqats, 
el  dont  le  denouement  n'est  paa  tragiqa*. 

Tragicömico,  a,  adj.  tragi-comiqoa  :  qai 
tient  du  tragique  et  du  eomique. 

•  Tragido.  V.  Traxido. 

•Tragimeitto,  $.  m.  aclion  deporter.  U.X. 
Conduia .  Protedtmento. 

f  Tragisa  ,  f .  f.  ( f .  de  bot.)  V.  Trm§U. 

Trago  ,  s.  m.  coap ,  gorgee,  tralt.  (faj  *  A4- 
versite,  disgrace,  calice  anter  ;  transe.  ^— *, 
par  gorgees;  peu  a  peu,  tout  douceaaeat. 

•  Traclar.  V.  Tragar. 

•  TKAGt'iMKMTO.  V.  Trazimtnto. 
Tragl'hiiio  ou  \  dim.  de  Trago.  Petit  traH. 
Tn  agcito,  i.  m.  I  petit  coop. 
Trahjdo  ,  a,  p.  p.  de 

Trahir,«.  a.  trahir :  user  de  irahisan eavars; 
faire  une  perfid ie  A  quelqu'un ,  lai  nkanqaer 
de  foi. 

Traicäö,  s.  f.  trahison,  perfidie;  aclion  dt 
celui  qui  trahit;  fourbehe.  a'  — ,  en  trabbaa, 
en  traltre,  traltreaaement.  Htm — ,  crime  dt 
baute  trahison, de  leae-majeste. 

Traido.  V.  Trakido. 

Traidor  ,  a  ,  *.  traftre ,  — tresse  :  qai  Uh  aae 
trahison.  adj.  — ,  perfide,  qui  irahit. 

TRAiatNTO,  $.  m\  V.  Traifdo. 

Trair.  V.  Trahir» 

Traita.  V.  ÄboUdm. 

f  Traite,  $.  m.  lainage:  Operation  da  lai- 
neur;  aclion  de  chardonner  lea  drapa. 

Trajädo,a,  p.p.  de 

Trajar  ,  v.  a.  el  n.  sliabillar  de,  parier  Id 
ou  tel  babil lernen l;  draper.  II  est  aosai  reo- 
proque. 

Traie.  V.  Trajo. 

Traj£cto,  $.  m.  trajet. 

Iräjo,  ».  m.  maniere  de  fhabiller  propre  a 
une  classe  d'homma ,  a  une  praviact,  etc., 
costum««. 
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Tu  Alba,  ff.  f.  petit  fllet  de  pecheur.  Espaee 
antra  las  bords  et  lee  poids  du  fllet.  —  da  vela, 
(  f.  4e  «mw.)  ralingue. 

*  TralbAdo.  V.  rroftodo.  <f.  p.  p.  de  Tra- 
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TralbAG.  V.  Toralhäo. 

Tralbar,  e.  a.  metcre  la  eorde  et  les  poids 
ao  fllet;  trailler.  (I.  de  mar.)  Ralingner,  coudre 
las  nlinguee  •  ane  volle. 

TrAlbo,  ff.  m.  petit  fllet  a  pecher. 

Tralla$A6.  V.  Tratlmdagie. 

•Tai,  awrtfv.  de  rerrs. 

TrAba,  #.  f.  trame  :  Als  passe*  entre  la 
cbbJm  d*ane  etoffe.  Bote  dont  on  sc  seit 
pour  la  trame.  (/ig.)  — ,  complot,  machina- 
tion,eabale,  inlrigue.  (id.)  Tissure,  texture, 
ejMkalneaeot.  Ecrouellee,  maladie. 

Tbamabo,  a,  p.  p.  de  Tremor. 

Trab  a  bor,  a  ,  f.  eelni  qui  trame, au  propre 
«4  aa  Agare. 

TbabAr ,  a. a.  tramer  r  passer  la  trame  enire 
lee  Alf  de  la  chatne ;  (/ig.)  macbiner,  comploler, 
cafealer. 

Trambolbada,  t.  f.  V.  TrambolkQ.  Quantite 
de  ehoees  a  nspendues  au  cou ,  etc. 

Trarbclhaö,  *.  m.  *chute  en  roulant.  Catr 
Uos  —das,  tomber  en  roulaul ,  degrüigoler. 
|  TrabbAlbo  ,  s.  m,  billot  qu'on  atucbe  au  cou 
des  chiens,  etc. ,  pour  qo/ils  ne  s'eloignent  pas 
de  la  maison.  (ßg.)  Eotrave,  embarras.  Paquet 
de  defsattaebeea  a  un  bloc. 

Trambolbar,  a.  «.(/am.)  bredouiller. 

Trahboübira.  V.  Tamargueira. 

Trabbla.  V.  Taramela. 

Trabrlaoa.  V.  Tremelga. 

f  Trabite,  a. :«•.  (ßg.)  *voie,eours,  marche. 

TbabHo  ,  a.  •*.  etc.V.  Tremoc... ,  etc. 

Tbab6ia,s.  f.  rase,  artiflce;  cabale.  Sorte 
de  daaleUe.  — *,  pf.  machiae  de  tbeatre. 

*  TrabolbAda,  pour  Terra  molhada  ( terre 
maaillee). 

Tbamobtaba,  «.  f.  tramontane,  bise,  veut 
da  nord ;  eioile  ou  cete  du  nord.  Perder  a  — , 
pardre  la  tramontane,  se  troubler,  s'egarer. 

Trabost aho,  a,  adj.  ultramoutajn ;  de  dela 
lesmonU. 

Trabortar,  e.  n.  paaaer  de  l'aatre  edle  dea 
monta.  Ob  le  dit  surtout  du  aoleil  lorequ'il  ae 


TRABoaiiRO.  V.  Tremoceiro. 

Trabt a,  s.  f.  foire,  exerement,  merde. 
(vieux)  Fourberie ,  artiflce ,  piege  qu'on  tend. 

TrabpAo  ,  6na  ,  ad*.  V.  Trampitta. 

TrabbeadOR,  A.  V.  Trampitta. 

Taabpkar,«.  «.  tromper,  escroquer.  b.  •. 
User  de  rase ,  d'artiflce  pour  tromper. 

Trabpista,  s.  ffi.  eacroo,  fourbe,  Chevalier 
d'industrie. 

Trabpoüra,  $.  f.  *  tremplin.  (/«**.)  Fraude, 

fourberie. 
T  r  ab  posa  beste,  adv.  trompeuaement,  avec 

fourberie. 

Trabpobo,  a,  adj.  frauduleux,  fourbe.  V. 
Trampitta,  Trapaceiro.  ii.  Sali  de  la  foire. 


Trab  An ,  v.  a.  traverser  a  la  nage. 

TrAsca  ,  «.  f.  barre  pour  fermer  et  assurer 
une  porte ,  etc.  Dar  dt  —  t,  (/ig.  burl.)  escam- 
per,  prendre  la  poudre  d'escampette. 

TnlNQA , «.  f.  trease ;  natle.  A  —  de  teus  dnu- 
rmdot  cabeUoty  (poil.)  Tor  de  sa  tresse  bloml«>. 
— f  de  morrdo  para  dar  fogo  dt  pefasy  bouic- 
feu,  tressea  de  meche  pour  mettre  lefeu  au  c»< 
non. 

Tran$ad£iba  ,#./".•  ruban  pour  aUacbcr  lc* 
cbeveux. 

TrancAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Trancar. 

Trahqabo  ,  a  ,  p.  p.  de  Tranpar.  f.  m.  Cor- 
donnet;  tresse. 

-t*TRANCAPiAR,e.  a.  (I.  de  mar.)  genoper, 
brider,  appliquer  la  genope. 

fTRAHCArio,  t.  m.  (I.  de  mar.)  •  genope  : 
amarrage  de  bitord. 

Trancar  ,  e.  a.  bacler :  fermer  une  porlc , 
une  fen^ire  par  derriere  avec  une  barre.  Bar- 
rer,  barricader. 

Trab^Ar,  v.  a.  tresser,  natter. 

Trabcarrüas,  t.  m.  spadassin,  bretleur. 

TrAncb  ,  t.  ib.  peril ,  danger,  moment  criti- 
que  dans  une  affaire ,  etc.  (fig.)  Transe,  conflit, 
detresse.  Dernier  instant  de  la  vie.  A  todo  — , 
a  tout  hasard ;  a  outrance. 

Tramceub  ,  i.  m.  petite  tresse  de  soie,  etc. 
Petit  galon  d'oroud'argent,  cordonnet. 

Trabcbädo  ,  a  ,  adj.  (t.  de  blat.)  partage  dia- 
gonalement  de  droitc  a  gauche. 

TrancInba  ,  dim.  de  Tranca. 

Trabco,  ff.  ib.  long  pas,  saut,  enjambee; 
bond,  courbette.  Espaee  de  quelques  pieds. 
A  — ,  a  sauts,  4  la  hale,  sans  ordre,  etc.  Em 
dout  — ff,  en  deux  enjambees. 

TrAngola,  «.  m.  bomme  grand  et  mince, 
elanc*,  longcomme  une  perebe ,  flandrin. 

TrAbqua.  V.  Tranca 

TranqüIira  ,  ff.  f.  palissade :  retranchement 
fait  de  pieux  fiebes  en  terre. 

Tranqusiro,  ff.  m.  support  de  bois  pour  sou- 
tenir  une  poutre  qu'on  scie  de  long. 

Tr ABQUiTA ,  ff.  /.  *  loquet ,  cadole. 

Tranquia.  V.  Tranqueira. 

TranquIlba  ,  ff.  f.  quille  en  travers.  (f.  de 
memige) Barre.  Por  — ,  ou  por  pdo  de—,  (flg.) 
par  des  voies  delournees ,  par  flnesae. 

Trarqoillabentr,  adv.  tranquillement. 

Tranquillidade,  ff.  f.  tranquillite,  calme, 
repos,  paix,  quietude.  (/ig.)  Tranquillite  d'es- 
prit,  calme;  sang-froid.  — publica,  repos  pu- 
blic 

TrabqüillkAdo,  A,p.  p.  de 

TrabqdillizAr,  v.a.  tranquilliser,  calmer; 
rendre  tranquille.  II  est  aussi  reeiproque. 

Trabqoillo,  a,  adj.  tranquille,  paisible, 
calme,  sans  emotion. 

Trabs,  prep.  tat.  qul  entre  dans  la  compoal« 
tion  de  quelques  mots.  De  l'autre  cöte,  au  dela. 

Trabsaccaö,  ff.  f.  transaction  :  acte  par  le- 
quet  on  transige  sur  un  differend. 

Transactör,  a  ,  ff.  celui  qoi  fait  ane  Irans- 
i  action. 
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Traksalpjro,  a,  adj.  transalpin:  qui  est 
au  dela  des  Alpes. 

f  TiiANSATLAimco ,  a  ,  adj.  transallanlique ; 
qui  est  au  delA  de  l'Allantique. 

Trarsbordär.  V.  Tratbordar. 

Transceni>ei<cia,  $.  f.  iranscendance :  supe- 
riorite  marquee,  6mincnce  de  genie,  de  latent 
\d'un  4tre)  sur  un  autre.  Ce  qui  fail  qu'un  At- 
tribut, une  qualite  est  transcendanle.  (Af.) 
Penetration  d  esprit,  facilite  a  concevoir. 

Transcerdertäl,  adj.  2  gen.  transcendan- 
ul :  qui  l'eraporte  par-dessus  un  autre.  V. 
Trantcendenle. 

Tiiasscerdektb,  p.  a.  de  Trantcender.  adj» 
igen.  Qui  passe,  qui  va  au  dela.  Tranacendant, 
elete.  sublime;  qui  excelle  en  songenre;  eon- 
yenable  ä  tous  las  Aires  (Attribut,  quellte); 
(f.  de  malh.)  (equation  — e).  Algebra ,  aritkme- 
tica  —  ,  algebre,  arilbmetique  transcendanlaa, 
qui  s'occupent  du  calcul  des  equalione  Irans« 
cendantes,  qui  ne  renforment  que  lea  differen- 
tielles. 

Trarscerdeb,  v.  n.  passer  de  ce  cot©-*?!  a 
I'aulre ;  aller,  et  surtout  monier  au  dela.  Etre 
transcendant;  surpasser. 

Trahscendido,  a  ,  p.  p.  de  Tranteendir. 

Trarscoacäö  01*  TrarscolacAÖ,  t.  f.  (I.  de 

med.)  Infiltration. 
Trakscoaa  qu  TbabscolAb,  e.  is.  tranasa- 

der,  transpirer. 

TRAR9CRKYEDOR.  V.   CopittO. 

Tra.nsuieyer,  e.  a.  transcrire  i  copier  un 
«er  it. 

TrarscripcäG.  s.  f.  transcriplion. 

Trarscrjpto,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Trantorttw. 
adj.  Transcrit,  copie.  *.  m.  'Copie. 

Trarscursar,  ©.  a.  depasser,  passer  au  dela. 

f  TranscOrso,  ».  m.  cours,  laps  de  lemps. 

Trarse.  V.  Trane*. 

f  Transeat,  expr.  lat.  passe,  soit,  Je  le 
veuibien. 

Trarseffüsaö.  V.  Trantfuedö. 

Transelrti,«4/.  2  gen.  {t.dephU.)  qui  de 
la  cause  passe  ou  se  communiqae  a  reffet. 
Passaper.  V.  Transitorio. 

Tuahsfereacia,  t.  /".  l'action  et  1'efTel  da 
transfcrer,  trausferoment.  V.  Jf «dotspa,  Poe- 
sagrm. 

Traksfbrido,  a,  p.  p.  de  Trantferir» 

Transferidör,  t.m.  celui  qui  träniere.  Haan 
porleur,  Instrument  de  malhenidi -j  10*. 

Transferir  \at  para ■,  v.  a.  trauslirer :  faire 
passer,  porter  d'un  Heu ,  d'uno  personne,  d'un 
temps  a  un  autre.  Transfcror  une  feie,  elo. :  la 
remettre  ä  un  autre  joun  Transporter  un  mol 
du  propre  au  ligure.  —  o  direilo,  enbrogef 
quelqu'un  a  ses  droits. 

t  Traksfkrivel,  adj.  %  gen.  transferable i 
qui  peul  etre  transferc. 

Transficuracaö,  *.  f.  lransGguration:chan- 
gement  d'unu  ligure  en  une  autre*  Transflgu- 
ralion  de  N.  S.  sur  le  roontTbabor. 

TrarspigkrAdo,  k%adj.  transforme,  transfl- 
gure.p.p.  de  Trant/igurar. 


j     TrassfigurAa,  e.  «. 
d'une  forme  en  une  autre. 

TjunancvRiA-aB  (aas)«  e.  r.  te 
changer  de  Bgnre;  se  transflgvrer,  en  perteat 
deJ.-C. 

t  TRARsrixi«,  a.  f>  l'eeltefi  d» 
de  percer  da  parten  pari. 

TrarspormacAC,  $.  f.\ 
gerne nt  de  forast, 

TranspormAdo,  a  *  pt  p.  dt 

f  TrawspOriiad6r,  #.  M*  mttk  ^mt  CMBS- 
formt« 

t  TAANsrouiavri,  •dj.  •  pass« 
forme. 

TRAMerORAA*  (fm)f  9.  tu 
morphoser;  ekastfer  d*ane  1 
(flg.)  Gagner  raffsetioo  d'«na>  pajnMtfs««  ai 
point  de  paraatrt  im  (atrt  pto*  q«*«Hs  avae  efle 

TRARSPCtMia-as,  9.  r.  te  Iraatitfwtfcal 
cbtn«er  ea.<ft.)Qtagtr  dt  aaeMf«.  d%tMM- 
dea,  etc. 

f  TrarsformatIto,  a,  adj.  qui  a  U  Tettt  A 
trtnsfonrjer. 

tTRARSFRBtlRO,a,  •#.  fftqtf  Wt*9  fH 

est  an  dela  dea  mert. 

f  Trahsfritär  ,  v.  n.  {htm.)  pttaer  M  tat  f. 

Trarsft/gr  ,  a.  ti.  Iranartgt ,  (Mttfttvr. 

Trarsfoöüeiro.  V.  Traitofmtiti). 

TRAtffiFintbtoo,  A  <,  p.p.  dt 

TnAMsru.xDin,  t>. ö;  tranvraaef  t  t#tftr  diät 
vase  da  na  an  antra.  TranaAlaer  s  AM*  £nter 
d'un  reeipient  dang  tra  autre;  Mrt  lilraM- 
fusion  du  sanir..  (fig.)  GattiBtAh|tief  adecelaitt* 
mein  a  plusieura.  Bn  et  tena,  e^Vtfteaat 
surtout  empley«  oankmt  rtcrproqte. 

TRAXSFtmÄO,  t.  f.  etmtnvnieatMB  t##  Wn 
aot  aoires.  TranafMlM :  deUdo  de  Uiatrust», 
do  iransraaef .— ia  *t*jwt,  (t  4m  ritiP.)  «ttt- 
fuslen  du  sang  t  ofttritioa  ptr  lid«elf«  #A  nit 
passer  le  sang  d'un  animal  dana  lea  veiHttdfVl 
autre. 

TRARMftftnfot,  a ,  p.  p.  de 

Tra**m*i>Ib,  t.  0.  tranagreaaef  ?  wmtittg 
Annelol,  autpf*eeptea<Hrrna,a  tra  atftfft.tife, 
fenfreindre ,  routrt-pasaer. 

TRAütomEsaid,  t.  f.  trasMgresaioa : 

transgrvaaer  une  lei. 

Transgressör,  a,  t.  transgreaaeor,  ti 
teur,  delinquant. 

TnAt^fcÄd,  #.  f.  tnmsittt«  t  pat* 
aonnvmenr ,  vTun  tejet  a  un  autre. 

Transido,  a,  mdj.  tangniaittit,  d#Mat,Bot- 
rant  d'inaniüon  ,  HC.r  «algra,  SaiMt.  Tmai. 

TrahsigIoo,  k ,  p.  p.  de 

TRANsiciR,«.  «ei  »•  Q'nalfti  *  patter  a* 
acte  poor  aoeompagnet  une  aütm*  Fairt  «ad 
transaction,  transiger  sur. 

fTaARAiTAVEL,  ad/,  t  oest.  pratfeaeJa ,  ea 
parlant  d'un  cbemm. 

fTRAwsiTAR  (pef),  e.  fs.  pesaer,  traterstr 
an  pays,  voyagvr. 

TRARsiTitAMiRTB,  edv.  per  IranslUtfi.  Aetf- 
vement,  dans  le  tnedeaeUf,  tS  pasledtdej 
yerbes, 
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TiAmnrfvo  v  a  ,  adj.  (/.  da  fromm.)  transitif : 
(verbe)  qui  marque  l'aelion  d'un  sujet  sur  un 
objet. 

TrArsito,  ff.  m.  passage  :  action  de  passer; 
licu  par  oü  l'on  paate.  Passage  d'un  emploi  4 
oa  au  Ire.  Passage  4  une  meilleure  vie,  mort 
des  justes. 

TtARarröRiAMERTB,  adv.  en  passant,  4  la 
hate,  sans  attention.  Temporel  lernen  l. 

Trarsitörio ,  a,  adj.  transiloiro,  passager, 
perissable,  de  peu  de  duree,cadue.  Temporel. 

TrarslacAO,  ff.  f.  translation  r  transport 
d'un  liea  dans  un  autre.  Traduetion.  Meta- 
pbore,  flgure  de  rheloriquc. 

Tramlaticiaiiehte  ,  adv.  metapborique- 
ment. 

Tbarslaticio,  a  ,  adj.  meUphorique. 

TrahslAto.  V.  Trantlaticio. 

Trarslocido  ,  a  ,  adj-  translucide :  permea- 
ble 4  la  lumiere. 

Trarslümbrar.  V.  Detlumbrar. 

Trabsldzerte  ,  adj.  2  gen.  transparent,  dia- 
pbane ;  qni  paraü  4  irarers. 

Trarslozido,  a,  p.p. de  Trantluxir.  adj. 
Transparent. 

Trarsluzimento  ,  ff.  m.  *  diaphaneite,  trans- 
parence. 

TrarsluzIr ,  v.  fi.  Ätre  transparent;  reluire  j 
luirea  travers;  briller. 

Trarsmariro  ,  a,  adj.  d'onlre-mer»  de  del4 
la  mer. 

t  TrarsmeAble  ,  adj.  2  gen.  qiTon  peotpas- 
ser,  traverser. 

Traiishigra9aö,  t.  f.  transmigration  :  pas- 
saged'une  nation ,  d'un  pars  4  un  autre.  —dat 
aimat ,  transmigration  des  Arnes  ,  metempsy- 
cose. 

TrarsmigrAdo  ,  a,  p.  p.de  Transmigrar. 

Trarsmigradör,  ff.  m.  celuiqui  fait  la  trans- 
migration. 

Trarsmigrar,  v.  a.  (p.  us.)  faire  changer  de 
pays.  v.n.  Quitterun  pays  pour  alleren  habiter 
un  aulre.  11  est  aossi  reciproque. 

TransmissäG  ,  i.  f.  transmission  .-  action  de 
Iransmetire,  son  effet. 

TRANSMissrv&L,  adj.  2  gen.  transmissible: 
qui  peat  etre  transmis. 

Tl.  ANSMITTIDO  ,  A  ,  p.  p.  de 

Tran smittjr  (a) ,  t>.  a.  transmetlre ,  faire  pas- 
ser, coder  ce  qu'on  possede  4  un  autre.  En- 
voyer. 

TrarsmortAdo,  a,  p.  p.  de  Trantmontar. 

TrarsmortIro,  a,  adj.  et  t. ultramontain , 
de  dcl4  les  monts.  De  la  proYince  de  Trat-ot- 
moniet  ytn  Portugal. 

TrarsmortAr,  «.  a.  et  n-  passer  de  Tau  Ire 
edle  des  monts.  {fig.)  Exceder,  surpasser. 

TkarsmortAr-se,v.  r.  se  sauver,  s'enfuir. 
Se  coucher,  en  parlant  do  soleil. 

TrarsuodacAO  ,  ff.  f.    \m transport. cession 

Trarsmi'dam£rto,  t.m.  ) d'un  droit,  d'une 
propricto.  V.  Transmutafäo. 

Ti-.assmidau  ,  v.  a.  Iransporter,  ccder  ses 
droits, etc.  V.  Transmutar. 


Trahsmutamlidäde,  t.  f.  transmutabiffte  i 
qualile  de  eequi  est  trausmuable. 

TrarsmotacAO ,  #.  f.  transrautation,  cbsn- 
gement  de  Heu ,  transforraatlon  <f  uneefaote  es} 
une  autre. 

TrarbmutAr  (am), v.  o.  transmuer,  ebangtr, 
transformer.  Faire  dhparatlra  (an  abeet). 

TrarsbütatIvo,  a,  adj.  qol  a  la  Tert«  dt 
transmuer;  trantmutalir,  qui  change. 

TRARSHirrifEL,  adj.  2  gen.  iransouiaM«  t 
qui  peut  Alrcchangö,  transmue. 

f  TrahsradAr,  v.  a.  traverser  4  la  nag«. 

j-TRARSROifiRACAö,  t.  f.  metenyrara,  trapa» 

Trarsordinärio,  a  ,  adj.  plus  qo^ordinaiw. 

fTRARSPADÄMO,  a,  adj.  et  9.  tranapadan : 
au  dela  du  PA ,  par  rapport  4  Rorae. 

Trarsparegbb,  v.  n.  paraltre  4  travers.  (flg.) 
Briller. 

Trarsparercia  ,  ff.  f.  trantparenee. 

Trahsparbrte  ,  adj.  2  gen.  transparent. 

Trarbpiraqaö,  #.  f.  transpiratwn. 

Trarspiradeiro.  V.  Pöro. 

TnARSPiaÄoo,  a,  p.  p.  de 

Trarspirar,  v.  a.  transpirer  :  laisset  tertit 
la  trnnspiration. «.  n.  Transpirer;  (fig.)  com- 
meitcer  4  se  divalguer. 

TrarspirAvbl,  adj.  2  gen.  transpirable :  sjal 
pent  sortir  par  la  transpiration. 

Trarsplarta^äö,  «.  f.  transplanUtio«. 

TrarsplartAbo,  a,  p.  p.  de  Trampiantar. 

Trarsplartaoör,  «.«•.  celui  qni  trantplanta. 

TrarsplartAb  ,  v.  o.  transplanler ;  planlar 
en  un  autre  endroit  (un  arbre);  translefe*V 
transporter  (une  colonie,  ane  CamiiJe)  aVin 
pays  a  un  aulre. 

TrarsplartAb-bb,  «.r.  tetransplanter  1  aus- 
ser d'un  pays  dans  un  autre. 

Trarsplartatörio,  a,  adj.  (I.  da  m44.)qai 
a  la  vertu  de  transplanler  (des  maladies). 

Trarsp^r  ,  v.  a.  transpirier  d'un  11cm»  dans 
un  autre;  transposer. 

Trarspör-se,  v.r.  se  coueber,  en  pajrliM 
d'un  astre. 

TrarsportacAA,  a.  A  Irans portation ,  irant- 
porl,  l'ar.iion  de  transporter.  (/ig.)  Exuse,  ra- 
vissemem. 

Trarsportado ,  a ,  p.p.  do  Transportmr. 

Trarsportamkrto,  ff.  m.  (/ty.)iraüsporiffea> 
tasc,  ravissement. 

Trarsportär  (a,para)t  t».  a.  transporter  • 
porter  d'un  Heu  4  un  autre ;  fy.)  fiiellre  quel- 
qu'un  liorsde  lui-mcme,  se  dit  des  passions. 
(id.)  Enchanter,  ravir.  (I.  de  mut.)  Traaspo- 
scr. 

Trarsportar-sk,  «.  r.  s*emporter9  se  laisser 
transporter  par  quelque  passion;  s*eitasier. 
—  wtentalmenie ,  se  reporler  par  la  pensee« 

Trarsp6rtb,  ff.  m.  transport :  action  par  la- 
quelle  on  Iransporte  d'un  lieu  dans  un  aulre; 
(fig.)  mouvement  passionnö«  impdlneuz.  (id.) 
•ExUse,  rfcvissomenl. 

Tkansposicaö,  ff.  f.  transposilion :  renvenie- 
ment  de  l'ordre  aceoulumö  (des  mots,  etc.); 
adioo  de  transposer. 
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Trahbposto,  a  ,  p.  p.  irr.  de  Trantp&r. 

fTRAissuiSTANCJAgiö,  t.  f.  (I.  de  thiol.) 
transsubatantiation  :  changeraent  d'uno  sub- 
■tance  en  une  autre  dans  l'eucbaristie. 

Tramssubstauciado,  a  ,  p.  p.  de  Tranttub- 
tianciar. 

f  Trakssubstahcial,  adj.  2  gen.  qui  se  con- 
wüt  tolalemeol  d'une  substance  en  une  au  Ire. 

Transsubstahciar  ,  «.  o.  transsubstanlier  : 
«banger  une  substance  en  une  autre.  11  est 
aussi  reciproque. 

f  Transscda^aö,  t.  f.  transsudation  :  aclion 
de  transsuder. 

Tramssudado ,  a  ,  p.  p.  de 

f  Trahsäüdar,  v.n.  transsuder  i  passer  au 
travers  des  pores  par  une  especc  de  sueur. 

Trajistacano  ,  a,  adj.  et  t.  dau  delä  du 

Tage. 

Trarstorhar.  7.  Trattommr. 

Trarstravädo,  kyddj.  balian  des  pieds  de 
devant  el  du  pied  droit  de  derriere  (Cho- 
ral ,  etc.). 

Trakstrocar,  v.  o.  changer,  convertir  en  une 
autre  chose. 

Tbarsümpto,  ff.  m.  'copie  dun  ecrit,  mo- 
dele, (/ly.)  'Image,  representalion ,  vrai  Por- 
trait. 

Trarsyerberär  (p.  im.).  Tronsluxir,  Re- 
werberar. 

TraniversAl,  adj.  2  gen.  transversal  :  qui 
eaupe  obliquement;  non  parallele  a  la  base. 
Collateral :  parent  qui  ne  descend  pas  en  ügne 

dftrecte. 

Trarsversalidade  ,  «.  f.  qoalile  de  ce  qui 
tat  transversal  ou  collateral. 

Trarsyersalmente  ,  adv.  transversa  lernen t  .- 
•bliquemenl,  en  travers. 

Trahsversarios,  «.  m.  pl.  *  traverses  d'arba- 

■•strille. 
Tramsverso  ,  a  ,  adj.  transversa,  oblique. 
Trahsverter  ,  v.  a.   renyerser.   V.  Trat- 


Transvertido,  a  ,  p.  p.  de  Transferier. 

Trahsviar-se.  V.  Et traviar-se ,  Detenca- 
wtinhar-ee. 

Träpa  ,  ff.  f.  trape ,  piege. 

Trafäca,  ff.  f.  fraude,  dol,  tromperie  dans 
«n  marebe.  Tromperie,  fourberie  quelconque. 
Ghicane.  Tricherie,  trigauderie.  Faxer  —  na 
j*got  tricher  au  ]eu. 

Trapacadör.  V.  Trapaceiro. 

Trapacar.  V.  Trapaeear. 

Trapaceär,  «.  n.  frauder,  tromper  dans  un 
marche.  Chicaner,  trieber,  trigauder. 

Trapaceiro,  a,  «.  fourbe,  bonneleur,  nar- 
quois.  Trompeur,  qui  fraude,  qui  use  de  dol 
dans  les  ventes,  etc.  Ghicaneur,  tracassier;  tri- 
ebeur,  trigaud. 

Trapacrrja  ,  t.  f.  tracasserie ,  chieane ;  chi- 
canerie,  tricherie.  V.  Trapaen. 

Trapaluäda,«.^  quantitöde  guenilles.  {/lg.) 
Confusion ;  affaire  embrouillee. 

Tr.APALHioo,  adj. m.  Leite—,  lait  tourn*. 

Tuapalhäö ,  6ha,  aaj.  et  t.  (fam.)  pertonne 


TRA 

deguenillec.  Brouillon,  qui  veut  se  ineterde 
tout  et  qui  gale  tout  ce  qu'il  fait. 

•  Trapassär.  V.  Potior,  Decorrer. 
Trapassbnto.  V.  Trapaceiro. 

Trape  ,  voix  imitative  qui  indique  ca>up. 

Trapeär  ,  e.  n.  ( I.  de  mar.)  battre  contra  le 
mat,  en  parlant  des  voiles. 

Trapeira,  t.  f.  luearn«  en  tabatiere;  nun» 
sarde.  (/ig.)  Trappe,  piege,  Ire" buchet. 

TrapEiro,  a,  t.  chiffonnier .-  eeiui  qui  ra- 
masse  les  chifTons  pour  faire  du  papier. 

Trapesto  ,  a  ,  adj.  ( fam.)  deguenille. 

Träpezape,  t.  m.  (fam.)  cliquetis  des  opea 
dans  un  combat. 

f  Trap£>,iforme,  adj.  2  gen.  (t.de  bot.)  tra- 
peziforme .-  en  forme  de  trapeze. 

TrapEzio,  r.  m.  (t.de  geom.)  Irapeze  :  ftgore 
de  qua  Ire  edle«,  dont  deux  seuleraent  sont  pa- 
ralleles. 

Trapicbe,  i.  m.  magaain  au  bord  de  la  ner 
(auBresil). 

Trapicbeiro,  t.  m.  celui  qui  a  un  magasia 
au  bord  de  la  mer,  qui  le  lient  a  ferrne  ou  qni 
radmintstre.  V.  Trapiche. 

Trapjsho,  <iim.  de 

Träpo  ,  t.  m.  chifTon ,  baillon ,  goenille.  (fa.> 
Vieux  babit.  Lingua  de  —  *,  homme  qui  articule 
mal,  bredouilleur. 

Thäpola  ou  Trapdla,  t.  f.  trappe,  piege, 
trebuchet;  filet,  traqoenard. 

TnkQiEyt.m.  bruit  d'une  fusee  qui  crere; 
petard.  (/lg.  vulg.)  Pel. 

Traqueäu.  V.  Traquejar. 

Traqi'Eira,  adj.  f.  Herta  — .  V.  au  mot 
Uerva. 

Traquejädo,  a  ,  p.  p.  de 

Traquejar,  v.  a.(/ig.)  deniaiser,  degourdir. 
v.  n.  Peter,  petarder. 

Traquete,  t.  m.  (f.  de  mar.)  "misaine  :  voile 
entre  le  beaupre  et  la  grande  voile.  —  de 
moinho,  traquet  de  moulin.  Pör  d  eapa  com  o 
— ,  mettre  a  la  cape  a  la  misaine. 

Traquetiniio,  a.  m.  dim.  de  Traqutte. 

Traquinada,  f.  /."tintamarre,  fracas,  bruit, 
vacarme. 

Traqcin ar  , «.  n.  (fam.)  faire  du  vacarme, 
du  bruit;  etre  turbulent. 

Traqcimas,  t.  m.  enfant  turbulent. 

t  TraqditIna  ,  f.  f.  voilure  boorgeoise  4 
quatre  roues  et  a  un  siege. 

Träs, prip.  apres;  derriere.  V.  Jtrmz.  Para 
— ,en  arriere;  a  reculons.  Trde, — ,  bruit  qu'oo 
fait  en  heurtant  une  porte ,  etc. :  pan ,  pan. 

fTRÄs,  t.m.  (fam.)  le  derriere. Coup  brajaoL 

Trasan dar  ,  v.  a.  et  ».  faire  reculer  am  re- 
culer. 

TRASANTdRTEM,  odv.  U  Y  B  quatTC  jour». 

Trasbordädo,  a  ,  p.  p.  de 

Trasborda  r,  «.  •.  et  n.  ddborder,  verser  par- 
dessus  les  bord».  (fig.)  V.  Exeeder,  Sobre- 
abundar. 

Trascalau.  V.  Tretealar. 

*  Trascamara  ,  B.  f.  piece  derriere  unecbaui- 
bre  a  coucher. 
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Trascolac>ö\  V.  Trantcolafäo. 

Traseiro.  V.  Traseiro. 

TTrasfeca,  t.  f.  I'action  de  transvaser,  de 
•outirer  une  liqueur,  soutirage. 

Trasfecado  ,  a  ,  p.  p.  de  Tratfegar. 

Traspegadura  ,  ».  f. 'soutirage.  V.  Tratfega. 

TrasfecAr,  v.  a.  transvaser,  soutirer  une 
Üqueur.  (ßg.  inut.)  Transporter,  changer  de 
place.  Trattquer.  V.  Udar,  Negociar. 

Traspego,  *.  m.  V.  Tratfiga  et  Trafigo. 

Trasfegoeiro.  V.  Tratfogueiro. 

Trasflör  ,  *.  m.  (J.  <Forf.)  fleurs  d'or  sur  l'c- 
mail. 

Traspocueiro,  s.  m.  grosse  buche  qu'on  met 
derriere  le  feu. 

Trasfuleado,  ktp.p.  de 

TkaspoleAr,  v.  a.  ( (.  de  peint.)  calquer  (un 
dessin ,  etc.)  sur  un  papier  huile. 

Trasco,  t.  m,  lulin,  esprit  follel;  (ßg.)  en- 
fant  petulant. 

TrascueAr,  v.  n.  lutiner,  faire  le  lutin. 

Traslac>ö.  V.  TranWafäo,  Traducdo. 

Trasladacaö,  f.  /.  translaüondu  corps  d'un 
ftaint,etc.  Traduclion;  translation.  V.  Traut- 
iafdo. 

Trasladado,  kyp.p.  de  Tratladar. 

Trasladadör  ,  ».  m.  celui  qui  Iransporle, 
qui  fait  la  translation.  Copisle.  Traducteur. 

Trasladär  ,  v.  a.  transfercr,  Iransporter  d'un 
lieu  a  un  aulre.  Copier,  transerire.  Traduire, 
faire  une  traduction.  Donner  a  un  mot  un  sens 
ligure,  metapuorique. 

TraslAdo,«.  m.  double :  copie  faile  raol  pour 
mol  sur  l'original.  Exemplaire,  modele  d'ecri- 
ture.  "Transcription,  copie,  image;  porlrait 
ressemblanl,  vrai  portrait  de  quclqu'un. 

f  TraslAr,«.  m.  la  partie  qui  est  derriere 
1'atre  d'un  four. 

TRASLUziR,etc.  V.  Trantlusir. 

Tr^mAlho.*' }  V'  Tretmaih... ,  etc. 

Trasmomtädo,  A,p. p.  de  Trantmontar. 

Trasmoktaüo,  a.  V.  Trantmumtano. 

Trasm ontar  ,  v.  n.  passer  au  dela  d'un  mont. 
(ßg.)  Disparaltre,  s'evanouir.Y.  Trantmontar. 

TRASMUDAR,etc.  V.  Trammudar  ou  Traut- 
mutar. 

Trasnoitado  ,  a  ,  adj.  qui  a  passe  la  nuit  »ans 
dormir.  Bleme,  abatlu ,  etc. ,  pour  avoir  passe 
la  nuit  sans  dormir.  p.  p.  de 

TrasnoitAr,  «. *.  passer  la  nuit  sans  dor- 
mir. 

Trasöla  ,  t.  f.  (f.  de  prov.)  V.  Cavalla. 

Trasordiüario.  V.  Trantordinario. 

*  Traspassa.  V.  Trapafa,  Fraude. 

Traspassac>ö,  t.  f.  *transport,  cession.Y. 
Tretpasto. 

TraspassAdo,  a,  p.  p.  de  Tratpauar. 

Traspassamento.  V.  Tretpasto. 

TraspassAr  (o),  i.a.  Iransporter  :  porter 
d'un  lieu  a  un  autre.  Traverser,  passer  de  l'au- 
treedte;  passer  outre  ou  au  dela.  Repasser, 
passer  une  seconde  fois.  Transpercer :  percer 
departen  pari,  (ßg.)  Transpercer,  navrer  le 
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coeur,  penelrer  de  douleur.  (id.)  Transporter« 
ceder  ses  droits ,  etc.  (id.)  Penetrer,  saisir:  oo 
le  ditdu  rrotd.llestaussi  neutre  et  reeiproque» 
V.  Tretpattar. 

Traspasso  ,  t.  m.  transport  :  cession  d'im 
droit,  d'une  propriete.  V.  Tretpasto. 

TraspE,i.  m.  croc  en  Jambe  (tsw.)>  Faux 
pas,  glissade,  bronchade.  Dar  — t ,  vadlleraur 
ses  jambes,  chanceler,  se  souteoir  a  peine. 

Traspilar  ,  t.  m.  pilier  derriere  un  aulre. 

TrasplartAr,  etc.  V.  Tramtplantar. 

Trasposicaö.Y.  Trantpotifdo. 

Traspör,  9.  a.  et  ».disparaltre  enseeaebant 
derriere;  se  coueber  derriere ,  en  parlant  du 
soieil;  s'evanouir. 

Traspör-se,  v.  r.  disparaltre,  s'evanoelr, 
passer.  Y.  Trantpor. 

'  TrasportalecAr.  Y.  Tratpor  et  Detappm- 
reeer. 

TrasportIr  ,  etc.  Y.  Trantportar ,  etc. 

Traspösta.  Y.  ßmpotta. 

TrasprantIr.  Y.  Trantplmntar. 

Traste  ,  f.  m.  meuble  ;  bijou  ;  ostensito. 
*  Touche :  piecequi,  dans  certains  instmaMsit* 
a cordes,  sert  a  marquer  la  division  des  Ions; 
corde  ä  boyau.  (burl.)  Yaurien,  saauvais 
nement. 

TrastejAr,  v.  n.  rem u er,  arrangfcr  les 
bles.  (fig.)  Se  donner  du  mouTesnent;  chereWr 
a  gagner  sa  vie,  brocanter. 

"  Trastempar,  etc.  Y.  Pretcrever,  etc. 

*  Tr ast em  po,  t.  m.  Y.  Pretcripfdo. 

TrAsto.  V.  Traste. 

Trastormado,  a, p.p. de  Trattomar. 

Trastorrador  ,  a,  s.  celui  qui  retonrae, 
renversc. 

Trastorrar,  e.  a.  rclourner,  renFerser, 
bouleverser,  mettre  sens  dessus  dessous,  s»k- 
vertir.  (/Ig.)  Renverser,  troubler  la  raison.  (W.) 
Tourner  l'espht  de  quelqu'un ,  le  faire  cbanger 
d'avi8,etc.  (id.)  Troubler,  confondre,  metlrtr 
en  desordre. 

TrastOrno,  t.m.  renrersement,  boulever- 
sement ,  trouble  ,  Subversion.  (jLg.)  Contre* 
temps  fScbeux. 

TrastravAdo,  a,  adj.  trastravat  :  (cbeval> 
qui  a  des  balxanes  en  diagonale  aux  den« 
pieds.  (ßg.)  Lourd,  gauebe,  maladroit,  pe- 
sant. 

TrastrocAdo,  a  ,  p.  p.  de  Trastrocar.  adj. 
Dont  on   cbange   l'ordre ,   l'etat ;   renverse. 

Trastrocar,  o.  a.  cbanger,  renverser  l'or- 
dre ,  l'etat  des  eboses.  Inlervertir,  (ßg.)  con- 
fondre,  troubler. 

TrasvaliAr.  V.  Tretvariar. 

Trasvasär.  Y.  Tramvaaar, 

Tratada  ,  t.  f.  trame,  complot;  friponneris*. 

TratAdo,  k,p.  p.  de  Traiar. t. m. Traitet 
Convention ,  aecord.  — ,  ouvrage  oü  Hon  traito 
d'une  science,  d'une  matiere. 

Tratadör,  a,  e.(p.  ut.)  Y.  Tratamte,  Gm*- 
traciador. 

Tratamehto,  t.  m.  traitement:  bon  ou  m»«- 
vais  accueil.  Tilre  qu'on  donne  A  qvelqR/M» 
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Entrollen  ou  commerce   avec  quelqu'un.  V. 

Trato. 

TratIsts,  t.  m.  marcband,  trafiquant.  (/!?.) 
Frlpon ,  escroc. 

Trata r,  t».  a.  trailer  i  agiler,  dtscuter.  dis- 
coarir,  raisonncr  sur  on  sujet.  Trailer :  se  con- 
duire  avee  quelqu'un.  Soigner,  surtout  en 
parlanl  d'an  raedecin.  Employer ,  praliqucr. 
Toucher,  manicr.  (/If.)  Manier,  conduire  une 
affaire.  ( eom. )  Trailer :  negocier  un  acc&m 
niodement,  ctc.j  trailer  avec  quelqu'un.  — 
alguem  ,  freqoenter  quelqu'un.  Solgner  quel- 
qu'un, lui  donner  sei  soins,  en  parlanl  d'un 
medecfn.  —  armas,  manier  les  annes.  — 
amores,  faire  l'amour,  avoirune  liaison'amou- 
reuse.—  terdade  com  todot ,  etre  franc,  sin- 
oere,  do  bonnc  fol  cnvcrs  tout  le  mondc. — 
alguem  por  exccllencia,  por  senhoria,  trailer 
quetqo'un  d'excellence ,  de  seigneurie.  —  com 
arrogancia ,  auloridade ,  prendre  sur  le  baut 

ton. 
TratAr  (de) ,  r.  n.  iraiter  ;  agiler,  discourir 

sur.  Avoir  soin  de;  songer  a,  s'occuper  de; 

lacber,  s'e flbrcer  de ,  Iravaillcr,  s:appliqucra. 

—  dum  dornte,  iraiter,  soigner  un  malade. 

—  eo«  alguem ,  avoir  des  reltlions  avec  quel- 
qu'un. —  com  Deos ,  s'entretcnir  avee  Dien 
dans  la  priere.  Sabcr  alguem  com  quem  (rata , 
connaltre  bien  son  monde.  —  em  mercanciat  t 
fair«  I«  commerce ,  coinmercer,  trallquer. 

Tratap.-se,  v.  r.  se  voir,  se  frequenter,  vi- 
vre  ensemble.  Avoir  soin  ou  non  de  sa  per- 
sonnc  sc  nourrir  bien  ou  mal,  etc.  —  d  grande, 
Älic  somptueux,  faire  bonnc  chere,  etc.  Trata- 
se  de.  .,  il  s'agit,  il  c$t  queslion  de...  De  quo  se 
trata  f  de  <ju©i  est-  il  queslion?  de  quoi  s'agit- 
il?  £  a  materia  de  que  se  trata ,  c'est  la  chose 
en  queslion. 

TratAvkl,  adj.igen.  maniable,  en  parlanl 

des  melaux,ete.  Traitable,  doux ;  avec  qui  on 
ptut  trailer.  Faxer-se  —  ,  s*apprivoiser. 

t  TaATifELMtarrEy  cd«,  d'une  maniere  trai- 
table. 

Tratiado  ,  a  ,  p.  p.  de 

TratkAr,  «.  a.  appliquer  la  torture« 

Trato,  f.  m.  maniemeut :  action  de  manier. 
Maniere  de  se  trailer,  de  se  nourrir,  etc.  (/ig.) 
Trai  lernen  l :  facon  d'en  user  avee  quelqu'un, 
bon  ou  mauvais  aoeoeil,  etc.  (id.)  *  Liaison, 
amilie,  communication ,  commerce,  familia- 
rite,  frequ  enteilen,  (id.)  Commerce  ill leite 
avee  une  femme.  Traflc,  nepoce ,  commerce. 
'Convention,  aoeord.  —  dobre.  amilie  double 
el  uusse.  Dar  60m— ,  trailer  bien.  Darmdo—, 
mal  trailer.  De—agradavel,  dun  egreable  com- 
merce. -«,  pl.  'torture,  queslion.  —sde  poli. 
V.  ce  mot.  Dar  —$  so  Jtrfxo,  (fig.)  mettre  l'es- 
prit  en  torture. 

•  Traü8a».  V.  Tammr. 

'  Trau  so ,  s.  m.  V.  Taxa. 

•  Traussac>ö.  V.  Tratuacfdo, 
Tiialta,  s.  f.  plsie,  traco.  V.  Ratto. 
'  TuautAr,  etc.  V.  Tratar,  elc 

'  J'afturro,  t.  «i.  V.  lirada. 
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Trvva,  t.f.  solive,  poutre  qui  traverse  — 
4a  crux,  bras  <Tunc  eroii.  —  dme  ftestaf,  et> 
travns. 

Travac,Aö,  s.  f.  Habon,  connexion,  esebtf- 
■ement. 

Tr avacostas  ,  t.  f.  pl.  •  differends .  disputes, 
eontestallons,  debats,  «Jemeles.  II  est  souvenl 
usite  comme  subs.  m.  Tita  um  —  com  tlk^fm* 
tu  un  difTcrend  avec  lui. 

Travadau^itk,  adv.  d'uue  maniere  enUt* 
lacec.  P^le-m«le. 

TnAVAD£iRA ,  s.  f.  outil  d'arüsan  poor  toor« 
ner  les  denis  d'une  scie. 

Travädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Tratar.  adj.  Joint,  Kt, 
asscmblc.  Entrelace.  Mcle,  embrouille.  Enlravt. 
Travat,  travö,  entrave.  On  le  dit  d'un  ebeval 
qui  a  des  marques  blanches  aux  deux  pieds  e« 
meme  cötc. 

TRAVADÖR,o4/.etr.  qui  He,  Joint  ensemble; 
qui  cn tarne,  commence,ctc;  qui  entrave, elc 

Travädos,  s.  m.  pl.  travates  .*  ouragans  ler- 
ribles  sur  la  cöte  de  Guinee ;  venu  tree-ebao- 
geants. 

Travadöüro,#.  «t.  paturon  :  partio  du  pted 
du  cheval ,  etc.,  ou  s'attachent  les  entraves. 

Travadüra,  t.f.  üaison : action  delier;  loot 
ce  qui  sert  a  Her,  a  joindre  une  ebose  A  une 
aalre,  lien,  alUelie. 

Traval.  V.  Trabal. 

TRAVAMfiriTO ,  t.  m.  engagement  de  bataJIIe. 

Tr'avAnca  ,  s.  f.  *  entrave ,  obstacle. 

TravancIr,  etc.  V.  A(rar<meary  etc. 

Traväö,  «.  m.  anneau  de  fer  Ott  cbalne  qir*0B 
met  aux  plcds  d'un  ebeval. 

TravAr  ,  c.  a.  joindre,  Her,  assembler,  tnla- 
ccr.  Entamer,  commencer,  engager.  Entraver, 
empetrer  (les  animaux).  Tourner  les  deatf 
d'une  scie.  —  amisade,  noucr,  Her  amilie.— 
balalha,  cn  venir  aux  maius,  engager  le  eess- 
bat.  —  de,  saisir,  prendre,  empoigneT. 

Travar,  v.  n.  avoir  un  goüt  Apre,  reveckt, 
en  parlanl  des  fruits. 

TnAVAR-se,  v.  r.  se  Her,  s'onir,  se  joindre, 
etc.  Se  batlre,  en  venir  aux  maius.  —  de  pah" 
eres,  de  ratdes,  se  prendre  de  parolet. 

Tu  Ave,  a.  f.  poutre,  solive,  cberroQ.  fier 
traves  de  ebeva!. 

TaavecJa.  V.  Travestxa. 

TRAvejAatfiitTO ,  s.  m.  'cbarpente  de  maisem. 

Tr avejAr  , «.  o.  poser  les  solive«;  itttoir  las 
poulres. 

Traves ,  s. m.  travers ,  biais ,  obliquite.  Flaae 
de  baslion.  —  da  fortunm,  (fi§.)  traverse,  dm» 
grdec ,  malbeur.  Ä  — ,  ao  — ,  a  travers.  Jas  — , 
de  travers,  en  travers,  de  biais,  biaiatmeot. 
Pör  a  — ,  ((.  de  mar.)  mettre  cn  panne.  l*ara 
— ,  (id.)  cebouer. 

Travessa,  $.  f.  trtverse,  piece  de  bots.  Pt- 
tite  rue  travers  lere.  'Che  min  de  travers«.  *Tra« 
jet,  travers6e  sur  mer.  *Braa  de  creix.  *Gree« 
en-jambe. 

TravAssa,o«W.  oblique,  de  cote,  posede 
travers.  Port*  — ,  porte  lateral«  ou  drrobee; 


ig.)  boj«!  detenme.  Mio  — ,  ]■  larnur  de  li 

lila-  JWa  - 

,  001«  immun. 

TuTtwiB, 

.  m.  veot  imeraier 

Flean 

da 

t'f""M*«ii,s.  ».tlrt  i»qatol,Uirbuleil 
h'Hti  Jamals  eu  repoi.  On  lg  dit  dw  onfula, 
«tf.<Ak}H*aer  »ne  •iedangltt,  dieealue. 

Tuniai*o,t.n.ira(«n)p,GlwTal>ardU«i 


Tonsur.  , ..  f.  m|  aenlMii 
TtATtaao  ,*,•*>.  lre*enfer, 

rmvtaa ,  ajj .  f. 

Tinvesso,  A,aa>'.  ■«!(«,  mccban1;!nriuiM, 
■     ■     ■     ■      lPi*ato,Mnll 


*if,  turbul. 
■MU.tt>ledl< 
TajtTiudki 

Y.Erf» 


../.■ 


Tmiuxiiiini ,  <Ka>.  da  7VaisMurn. 
Taitii.  V.  7r««df. 

TlitUUTil,T.  ÜNWMOT. 

Tmtitli.  V.  Trat «iiii. 

Tairo,  e.  a.  *ipreL«,  aoOl  apre.  il. '; 
Kiigonrdits  einem.,  eeatnstioa  dt«  nerf». 

Tatio*L»,  i.  f.  •  tatet,  inulruiiienl  pour  fo- 
rer,  ptrcrr  ua  laaneas  ,  eto. 

Tut.  V.  Trii. 
.Tun 


tTniliu,  , 


derriere.  Porta — a,  porle 
damdra,  le  oul,  lo  romte- 


Tu«*«  [a,  d»,  poro),  n.D.  parier,  ipporter: 
traniporler,  wuduire,  »oiturer,  obarrier.  Alll- 
rw.  Cauier,  occas  Jonner.  fjlf.)  Anporter,  allo- 
fiwrdeeralioni.ele.Amrnera.aonetiiliuianl, 
atlirer.  t  ian  parli.  Afair,  Iraller  nne  aflelre 
•icc  qaelqu'un.  Aiolr,  porler 
Heuer,  ameaer.  —  por  farfa. 


anlraindre.  —  dmäa 
u  n  chien  da  cbn&c. 


Upper 


propotitc 


.  —  »rije«,deicendre.-« 
au,  plccerbien  ce  qu'on  dil. 
to'le  on  ditir  de.  —  o  iar- 
epceltilo,  *lro  grosse  d'en- 

lui  in  Tenlolr.  —  de  rinda, 

W.)i  ferne,  ib.il. 

r.  tin  bien  eu  nu  Ttbi.  V. 


TtiiiDA,  i.f. '  Iraniport  d'un  lien  i  uu  lo 
Ti«.iiitsio,i.  m.  Uuaaart,  impoitatiof 
TuiULi.  V.  Trmiela. 
'  TaJ ,  a,  m.  *ipae*  de  leite  de  Jin. 
TaiiiLn  i  i ,  v.  n.  Jouer.  On  le  dit  de»  tnfi 
quii'aaiuentarea  teure  Joaeta.  ftlre,  w 
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rerilr,  i'amater,  »e  faire  des  uicbei,  lauer  lat 

TnuBtLHO,  i.  ei.  jaucld'enfonl,  Joujoj,  Um- 
beloi.  Badhitse,  fdaiaanteiie.  Piliuiw.  -», 
pi.  piewi  du  jeu  d'echecs.  Saite  d'aucitn  im- 


i.  f.  grande  aulra  a  fin. 


T.KBtlO  <A>, 

fTntcHO,».  m 


grandei—i,  de  loin  cn  lein. 
Taacu,».  •>.  liircclel.  V.  i'arfA. 
Tn^L.  V   Terra'. 


*Tk£do,i,  od>.  i 

•Tainan.  V.  Tr» 

'TnlnoamlKTE.  V.  Jiraiei 

-Tbedo«(i.  elc.  V.  Traiddr,  nie. 

Tntritao,  a,  ad/,  remnaol,  *lf.  V.  Trtfw. 

Tatra  ,  i ,  odj.  ün.ruse ,  adrett.  V.  Triftgo. 

TaEuEiTiDOH.a,  i.  bevteur,  Jouear  de  tjo* 
belelB;  (tri  mocier.  — ere. 

TtfCtltoa,  ».  M.  getlea,  min 
grimeces.  Toura  de  paisn-fnm 

Tnti.u*  o»     I    tn-yp  i  sutpeiifien  d'areaeat 

TüTtoiA,!.  /.  \  crsaallon  dlia.lilile>  pour 
an  lempi.parconTei.lion;  (ßa.)  relaebe,  eea- 
■aiioii;  rrpoi,  Interruptfon de Uf «tl.  — $,fl. 

Tasi5*ä.  V.  fr-ai'raV. 
Tan',!jAn,  elc.  V.  Jlraffoar, ete. 
TksiuOr.  V.  'frniifDr. 
Tntiü.T.  JVem. 

Tn£'^t,f.  f.  curi-cdonne9imf»aeoiti,ew. 
(fig ) "  Alleehenint,  ■ 


t ,  p.  p.  d 


.  donner  le  ouree  aui  f»o- 


Tctnt  ,  i.  f.  trtcei,  lesliges,  ptite.  T. 
Trtia. 

TnEiTtsio ,  a  ,  ad>.  foube,  raM,  roc*. 

Tceito,  i.ady.  lujet,  eipase.  L'ilte  ,  miti, 
accaulume.  {titux)  V.  IVaiade.  Mal  —  ,  mal. 

Ti:r.jBiTAi)4ii,eic  V.  Trtgtitador,  tu. 
TaEJuRiin.  V.  Tt tijurar. 
TKELAuin ,  elc.  V.  Tru ludtr,  elc. 

Tun  li»  .  i.  I-  laiatc  ;  Cordt  pour  mrner  rlf 
chiens.  ttrar  d  —a  täo,  raener  le  tblen  ea 
laiuau  Sollara  -no  rfo,  Ideber  I«  lalueau 
ehlen.  .Vulinr  a  —  ,  dar — .  (|Ij.)  donner  refi- 
che,  lilieflc,  ntruieltte.  Botr  a  — ,  {U.)  «r» 
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Intpatient  pour  faire  wie  chose.  E$ganifar-se 
na—9  {id.)  preeher  dans  le  desert.  Traxerd—, 
{id.)  mener  quelqu'an  en  laisse. 

Träm,  a.  m.  train,  attirail,arroi,  eqaipage 
de  voyage,elc.  — ,  suile,  cortege,  etc.  —  d?ar- 
tilkeria,  irain  d'artillerie. 

Trema lho.  Y.  Trtsmalko. 

Tr  km  Akte.  V.  Tremente. 

Trema r,  «.  a.  effiler  du  linge,  etc.;  faire  de 
la  cbarpie.  e.  n.  (vieux)  V.  Trainer. 

Tremebumdo,  a,  adj.  terrible,  red  ou  table, 
eBroyable,  epouvantable. 

f  Tremate,  t.  m.  (I.  de  bot.)  bacchante  du 
Bresil  {bacckarie  Braeiliana). 

Tremecem.  V.  Tremez. 

Treheoal,  a.  m.  terra  in  marecagcux,  trem- 
blant.  'Fondriere,  crouliere. 

Tremedör,  a,  adj.  et  a.  trembleur,  qui  trem- 
bie. 

Trrmeläar.  V.  Tremolar.  it.  BambaUar; 
Gaguejar. 

Ti-.emeleca  ou     \   torpille :  poiason  plagios- 

Tremelga,*.  f.  |  tome,  eleclrique,  du 
genrede  la  raie,  qui  cause  un  engourdisse- 
inentquand  on  le  touche. 

Ti'.emeijiicar,  e.  n.  trembloter. 

"Tremeligoso,  a,  adj.  trembloUnt.  V.  Tri- 
mulu. 

Tremekdamemte,  adv.  terriblemen t ,  d'une 
■saniere  redoutable. 

Trememdissimo,  kyadj.  tup.  de 

Tremendo,  a,  adj.  lerrible,  redoutable, 
epouvantable,  aflreux.  Digne  de  respect,  de 
veneraüon.  Etonnant,  grand ,  exceasif  en  aon 
genre. 

Tremente,  adj.  2 gen.  tremblant,  quitrem- 
ble.  p.  a  de  Tremer. 

Trementina.  V.  Terebinthina. 

Trembr  {de ,  com) ,  «.  n.  trembler :  etre  agile, 
interrompu ;  etremu  par  de  frequentes  secous- 
sea ;  n'etre  pas  ferme ;  s'ebranler  aisement ;  {fig.) 
craindre,  avoirgrande  peur  de,  que. 

Tremetter-se.  V.  Entremetterse. 

Tremez,  adj.  2  gen.  de  troia  mois.  Trigo  — , 
tremois  :  ble  qui  mürit  en  trois  mois. 

Tremezinho.  V.  Tremez. 

TftEMioo ,  a,  p.  p.  de  Tremer.  adj.  tremblanl. 
Leltra  — o,  ecriture  faile  d'une  main  mal  as- 
eurec.  Linhas  —at,  suite  de  pointsdans  let 
etiles  maritimes  pour  indiquer  les  vents  inter- 
media! res. 

Tremilhicar.  V.  Tremel hicar,  Cambai ear. 

Tremitic6so.  V.  Tremeligoso. 

TRRMissEi,  $.  m.  pl.  ancienne  monnaie,  qui 
valait  un  franc  a  peu  pres. 

Tremö.  V.  Trumö. 

f  Tremoceiro,#.  «».  (I.  de  bot.)  lupin :  plante 
legumineuse. 

Tremolo,  s.  «i.  lupin  :  graine  en  feve.  V. 
Tremoeeiro. 

Tremolado,  A,p.  p. de  Tremolar. 

TremolIhte,  adj.  2  gen.  agile,  flottanl  au 
gre  du  vent.  p.  a.  de 

Tremolar.  v.  a.  arborer,.  deployer,  faire 


flotter  (un  drapetu,  unetendard,  etc.).  f.«. 
Flotter, etre  agite  par  le  vent.  —mm tarnte, {f. 
de  mar.)  dejouer,  tourner,  völliger  tu  free* 
vent.  Vaciller,  en  parlant  de  la  lumlere  öTuuc 
chandelle. 

Trem6nha  ,  a.  f.  tremie  de  moulin. 

Tremorhädo,  a.  m.  baebe  de  moulin,  tep 
ou  tombe  la  farine. 

Tremor  , t.  m.  iremblemetit.  —  da  /W»,  frn> 
son.  —  de  terra,  Iremblemetit  de  terre. 

Trempe,  t.  f.  "trepied  de  coisine. 

Tremcjdar.  Y.  Tramemudar. 

t  Trämulamekt«,  adv.  d'une  maniere  tieav 
blante ,  en  tremblant. 

Tremclänte.  Y.  Tremulo. 

TremclAr.  V.  Tremolar. 

Trrmclo,  a,  adj.  tremblant :  qui  trembk. 
(fig.)  On  le  dilde  la  lumiere. 

f  Tr£mclos,  s.  m.  pl.  flenn  de  pierreriai 
soutenues  par  des  fils  d'archal  qui  treinMenL 

Tremulöso.  Y.  Trtmulo. 

Tremüras,  j./'.pj.  ipop.)  *  transee.V.ieerfa, 
Anguetia. 

Trena,*.  f.  'ruban,  treaae."Fouetde  toapie. 

Tren^a,  etc.  Y.  Tranca,  etc. 

Tremö,  $.  m.  tratneau  :  voiture  pour  aller 
sur  la  neige ;  voiture  aans  rouea. 

f  Trenos,  t.  et.  pl.  'plaintes,  lamentatidos 
(de  Jeremie). 

TREPADftiRA,«.f.(/.  de  bot.)  Miseren  des  haies, 
grand  liseron ,  liset:  plante  grimpente.  {Ld'kUL 
not.)  *  Grimpereau  :  eiaeau  qui  grimpe  le  leeg 
des  arbres ;  passereau  tenuirosire.  — doemm- 
roe,  grimpereau  de  muraille.  Am  — a  ou  pican- 
cilkat ,  les  grimpereaux. 

Trepadeira  ,  adj.  f.  (t.  de  bot.  et  etkist.  nef.) 
grimpante ,  (plante)  qui  grimpe.  Ave  — ,  grun- 
pereau. 

Trepadör  ,  a  ,  t.  voltigeur,  dansenr  de  eerde. 

Trepadör  ,  a  ,  adj.  grimpant.  Y.  Trepadeira. 
adj.  Vinho  —  ,  vin  capiteux. 

f  Trepadör as  ,  f.  et  adj.  f.pl.  (I.  fhüt.  nef.) 
"grimpeurs  :  ordre  d'oiseaux  a  quelle  doittt 
opposes ,  qui  grimpent  le  long  des  arbres. 

TrepadAdro  ,  $.  m.  (inus.)  endroit  per  et 
Ton  grimpe. 

Trepanado,  a,  p.p. de 

Treparar  ,  e.  a.  (I.  de  ckir.)  trepaner :  faire 
('Operation  du  irepan. 

Tre>aho,  f.  m.  trepan  :  Operation  qui  eee- 
siste  ä  enlever  un  morceau  du  crAne  pour  le 
sonder ;  Instrument  de  Chirurgie  pour  la  faire. 

Trepar,  e.n.  grimper,  gravir.  GrUnper,  ua 
parlant  des  plantcs  grimpantes,  et  des  grue- 
peurs. 

Trep£^a  ,  f.  f.  *  siege  a  trois  pleds,  trepted. 

Trepees,  pl.  V.  Trempe. 

Tropica.  V.  Trtpliea. 

Trepicbe.  Y.  Trapiehe. 

Trepida^äö,  i.  f.  (t.  d'astr.)  trepfdallMt 
balancement  que  Ton  attrtbuait  eutrefois  au 
flrmamenu 

Tripidarte  ,  adj.  2  gen.  agil*,  p.  m.  de 

Trepioär  ,  e.n.  (n.  na.)  trembler,  a?oir  peur. 
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,  A,fld>.  craintif ,  timide,  tremblant. 
i,  $.  f.  {t.  de  prat.)  tripHque :  re- 
it duplique. 
^Ot  *•  P-P«  de 

Lft, «.  a.  ( f.  a>  prai.  )  tripliquer  : 
i  des  dupliques. 

\j.  num.  2  gen.  et  s.  *».  troit,  deux 
hiffire  3. 

Ar ,  «.  a.  V.  Transformar.  v.  n. 
ester.  V.  Trasandar. 
,  #.  «*.  trisaieul. 
,  ff.  /.  trisaYeale. 
dar  ,  etc.  V.  Trasbordar,  etc. 
ar  ,  v.  n.  avoir  une  odeur  tres-forte, 
itre  dans  les  narine*. 
rAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Tresdobrar.  adj. 

radüra  ,  ff.  /.  *  triplement. 

rar  ,  t>.  a.  tripler.  V.  Triplicar. 

rk,  «(/.  2  £en.  ( I.  mtf.)  on  le  dit 

id'evolution  militaire. 

ro  ,  t.  m.  le  triple,  trois  fois  autaot. 

ar,  etc.  V.  Trasfegar,  etc. 

ar,  «.  n.  jurer  souvent. 

ar  ,  etc.  V.  Trasladdr,  etc. 

,  «.  n.  (/am.)  d  er«  i  sonn  er,  extra- 

>rce  de  lire. 

>,  A,p.  p.  de  Tresler. 

cado  ,  a  ,  adj.  tres-fou. 

jiädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

aar,  v.  a.  Uisser  echapper,  perdre. 

.har-sk  ,  v.  r.  s'echapper ;  s'egarer ; 

e  confondre. 

.ho,  ff. m.  tramail,  tremail  .*  sortede 

:heur. 

itar.V.  Trasmontar. 

•Ar,  etc.  V.  Trasmudar,  etc. 

a  ,  *.  f.  arriere-pelite-fille. 

o ,  ff.  m.  arriere-petil-flls. 

rADO.  V.  Trasnoiiado. 

V.  Tredo  ou  Trefo. 

NO,  ff.  m.  sorte  de  tissu  de  Urois 

ile  pour  faire  des  malelas. 

SA(jiö,  *.  /".  V.  Traspassafdo,  Trans- 

Transgressäo. 

sado  ,  a  ,  p.  p.  de  Trespassar.  adj. 
li;  interdit. 

sadör  ,  a  ,  adj.  et  f.  qui  perce ,  qui 
tc.  V.  Trespassar. 
samexto  ,  b.  m.  action  de  traverser, 
l'outre  enoutre.Transgression  d'une 
.  Trespassacdo  et  Tretpasso. 
8AR,t>.  a.  et  «.  traverser;  passer 
cer  de  part  en  pari.  Violer,  Irans- 
,ne  loi ,  un  pretexte ).  Resilier  ( une 
).  Transcrire,  copier,  traduire.  Alon- 
ager.  Exceder.  V.  Traspattar. 
so,  ff.  m.  V.  Traipatto.  *  Transmi- 
hagrin,  douleur,  aftliction,  transe. 
ort,  deces  de  Thomme.  Delai,  retar- 
Transgression  d'une  loi ,  etc.  Jejuar 
langer  ni  boire  depuis  le  jeudi  saint 
qu'au  samedi  saint  a  la  meme  heure. 
i.V.  Trasptor. 

DRT.-TR. 


Tresportalrcgr.V.  Trasportahcer. 

Trespösta.  V.  Emposta. 

TrrssuAdo,  a  ,  p.  p.  de 

Tressuar,  v.  a.  et  n.  suer  a  I'exces. 

•J-Trestampär,  v.  n.  (burl.)  extravaguer  ä 
I'exces. 

TrbstravAdo.  V.  Trastratado. 

Trrstauar,  etc.  V.  Tretvariar,  etc. 

Tresyarjado,  a,  adj.  en  delire.  p.p.&e 

TresvariAr  ,  v.  n.  delirer,  etre  en  delire ; 
battre  la  campagne.  Extravaguer. 

Tresvario,*.  m.  delire,  Iransport,  reverle. 

Tresverteddra.  V.  Vertedura. 

Treta  ,  ff.  f.  bolle  d'escrime  :  raoyen  qu'on 
emploie,  soit  pour  altaquer,  soit  pour  parer, 
feinte,  (ßg.)  Ruse ,  artiiice,  stralagemo,  mani- 
gance. 

Treu,  f.  m.  (t.  de  mar.)  treou:  voile  carree 
que  lesgaleres,  les  tartanes,  etc.,  portent  dans 
le  gros  temps.  Voile,  en  general.  i-M 
remo,  a  voile  et  a  rame.  Panno  de  — ,  toile  ä 
voile. 

•  Treusassöm.  V.  Travaedo. 

Trävas,  j.  f.  pl.  tenebres ,  obscurile;  pri- 
vationdelumiere;  nuit;  (/lg.)  erreur,  egare- 
ment,  aveuglement  de  l'esprit,  etc.  —  ,  raa- 
tinees  des  trois  derniers  jours  de  la  semaine 
sainte.  O  reino,  a  tnantdo  dae  — ,  le  sejour 
tenebreux. 

f  TrIteris  ,  ff.  f.  (t.  de  giog.)  Treves  :  ville 
d'AIIemagne. 

Trevite  ,  ff .  m.  drogue  med icinale  de  linde. 
'  Trevo  , «.  m.  (t.  de  bot.)  trefle ,  triolet :  plante 
vivace,  legumineuse ,  de  diverses  cspeces  : 
bon  fourrage.  —  branco ,  trefle  blanc  et  ram- 
pant.  —cofonilhoso,  trefle  cotonneax.  — as&cfo. 
V.  Axedinha.  —  de  eheiro,  raelilot-baumier, 
trefle  marqne.  —  dos  charchos,  menianlbe, 
trefle  aquatique. 

Trevoa.  V.  Treva. 

Trev6so.  V.  Tenebroio. 

•  Trevudar.  V.  Tributar. 

•  Trevudo.  V.  Tributo. 

*Trez,  a.  m.  V.  Tretpanno.  adj.  num.  V. 
Trit. 

Treze,  adj.  num.  2  gen.  treize,  dix  et  trois. 
Eatar  not  seus  — ,  (/ig.)  persister  oplniatre- 
ment  dans  une  entreprise ,  etc. 

Trezbna,«.  f.  treizaine:  nombre  de  t reize; 
prieres,  devotions  de  treize  jours. 

Trezeko,  a,  adj.  treizieme :  nombre  d'ordre 
qui  suil  le  douzieme. 

Trezäntos,  as,  adj.  pl.  num.  trois  cents. 
—es, «.  f.  trois  cents  Ave  Maria,  ou  deux  ro~ 
saires  de  la  Sainte-Vierge.  Äs  —as  de  Joao  de 
Moura,  Couplets  celebres  de  ce  poöle  espagnol. 

Triäga,  ff.  f.  theriaque.  V.  Theriaga. 

Tmagüeiro,  i.  m.  cetui  qui  prepare  la  the- 
riaque. 

Triandria  ,  ff.  f.  ( t.  de  bot.)  triandrie  :  troi- 
sieme  classe  de  vegetaux,  a  fleurs  bennaphro- 
dites,  a  trois  etamines. 

Triangulado,  a,  adj.  triangulaire :  fall  en 
tri  angle. 


Tiinoiitirjt . 

(I tcoaper.  On  I* 
TwsatfA.  V.  i 
Tkiacniiru,  j.  f. 

qai  wrt  dg  deren», 


taiyn  iraiebinl. 


(i.  itoMr.J'baHln- 
,  adj.  V.  E«(HltcJloirnrfo. 
*.  ouTrir  U  Ixinehe*.  V. 


Tu  i  a  ca  e  Kino , 
>.  p.  da 

Tlscheibii,  i 
JEnfrinrfcriror. 

Tnixciimniüiil,  diu.  de  JVincAeira. 

TaiNCtttHt ,  i.  m.  tnncbcldeeordonniar. 

TKiscno  ,  i.  n.  irojutioir :  pletceu  lur  leqitcl 
an  iranebe  li  llindn.  Coup«  dei  vi»nde». 
lvcuelle  de  boii.  Plincfle  wir  kquolle  ou  IM 
Ich  clajont  de  Itomtgt  ä  egniiller. 

Taiild ,  (.  m.  eliquenienl  dei  dolgli.  V.  Bt- 
la/ti.  —  da curla,  loquei;  pnw-parvauL 

Tnncduioi  ,  I.  m.  pl.  (hiW.Jjem  d'curtnt*. 

T*n»i»,  i.  f.  TriDile  i  un  *eul  Dieu  «n  [reit 
penonnti,  Pitt,  Fili  et  5ihil-E»prii ;  leyt 
»le.  — .ordre  mligiemt. -j ,  «f.  l'ingolui.  V. 
iwHari«. 

t  Tmsi»¥ÄnA>,  od/,  f.  pl,  (I.  da  bot.)  Folhml 
— ,  feuillei  irintneei,  1  ircii  Derrarei. 

Timliiui.  V.  Trimirvodai. 

Tamitakio,  ad/,  et  i.  m.  irintlalre,  m»lhu- 
rin  :  irligieui  da  J'ardre  ds  I*  Trlnite. 

Tkino,  i,  ■■>.  qul  codUbbI  en  toi  trali  ebaae* 


iliffirrenlM.  Trin  OK  lr 

i)ed< 


•  l'ai 


del'i 


iiiisocE ,  t.  m.  rltelier  oü  lei  fripien  Melcnl 


Jen.  faire  caatro  C 

Turicm,*.  f.' 
Tmtaljtada , ». 

t  TllMBTlDO,  i 

hK.;  irip»rii :  pari 
TmtiktIto,  A, 

Tcir«BTiviL,aJ 
«Ire  diTlM  en  U»H 

Tmr«cA.  V.  Tri 
T.irtiio,  a,  ■ 
— «im  da  iripei. 

Tk  in  takte,  ad 
poinUdei  plndi,  i 
TitPnoRCO.  T. 


Tkitlicacaö,  i. , 
pl«.  V.  TrtpJionli 
TmrucioiBlsT 
T  kit  udL  na ,  i.  e 
TT.iri.ic>  » ,  o.  a. 


litt  Iriplcc;  q 
{ I.  (Paflrol.l  Trine 
t  TKTN.inda.Tiij 
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TttFAcci,  ae>'<  »sW  ipoit.)  qui  a  troisguaa- 
Ita.  On  fe  difsurtoul  de  Cerbere. 

TaiFino,  a%  adj.  (poeX)  triflde  t  feoda  en 
trolt. 

f  TaiFLOftO ,  A  *  trff.  it.de.  boL)  qui  a  troit 

iem. 

Tarrduo  ,  t.  m.  trade.  V.  Trtvo. 

TtiriiMB,  edV.  2  gen.  qui  t  trois  forme«. 

TrIca , >  sm,  (iL  dW).  trlge  :  ciar  stiele  de. 
freit  che*  «u. 

Tbi«amIa,  i,  /.  trigamie  ;  troiiiemes  nocet  * 
crime  de  eeloi  qui  * trois  (emmes. 

TnteAVO,  a,  04$.  Irigaue  :  marie  &  trab  pei- 
•oqbm  4  U  fois ;  aurie  trois  fois. 

*  TRIGAUCA.  V.  PrtSUL 

*  Taiga*,  «. a.  weiter;  sünoter. 
Taiaia-s*, *.  r.  s'eflapvetser. 
TaiaiittMQ ,  a  ,  ac(|.  triple ,  reelle  trois  fois. 

#.  ss.  Trigemeao.  Fo/Aat  — as,  (I.  de  001.)  feuii- 
let  tergemineea ,  eamposees  trois  fois,  troii  fois 
binees. 

Tuctaiio,  kradj.  treatieme» 

t  taiCLOcaiiis,  adj.  et  <.  es.  ff.  (I.  df  bot.) 
*  trigleahiaee,  iricaspidalee  ou  tric«spides. 

Täiglt'pho  ,  t.  m.  triglyphe :  ornement  d'ar- 
abiteoture  (Uns  la  frite  dorique. 

Taico ,  f.  «t.  ble ,  froment.  —  Jrvttef  eu  *re- 
saa**»**,  Me  anUet  est  tromois.  —  momo  oa 
oandsef ,  froment  dHiiver.  —espelta ,  epeaotre, 
grand  epeaotre.  —  «arr*o«»o  ou  negro.  V.  Ja- 
flaggf,  €ane\  de  — ,  Uffe  de  ble.  — * ,  al.  bles 
Mr  pied.  Tender  bem  o  teu  — ,  (/Ig.  /fem.)  faire 
Kitte  tasBtfCBaadise. 

Taico,  a.  oa>'.  de  froment.  («fett»)  Cour«* 
fem. 

Tastet*) , ».  m. (*.  a?atJ.) ttine  aapeot.  tl.  Tri- 
gaats,  ptittae  ;  instrraetil  po«r  traeer  les  arcs 
de«  etgmee  tat*  las  aadraaa. 

TaicoRO ,  a  ,  adj.  (I.  de  bot.)  trigone :  a  trois 
•Bf les,  trois  cdtes. 

Tateowomr  aU ,  i.  f.  trifonometrie :  seience 
enai  enteigne  A  mesvrer  les  trlangles  par  les  sf- 
mt,  eosfnat,  etc.,  des  angles. 

Tbiconohetricamsüte ,  odv.  trigonometri- 
qvement :  solvent  les  reglet  trigonomelriques. 

Trigonometrico ,  a,  adj.  irigonometriqHe  : 
da  la  trigonometrie. 

*  Trigosamshte.  Y.  Äpreuddamente. 

*  Tatadto.  V.  Aprtaado. 

*  Taicoia.  V.  Trigar. 

TaiouaiaÄd ,  i.  m.  proyer  ou  preycr  i  oiteaa 
qai  te  tient  dans  les  biet. 

TaJGoaimAd ,  öka  ,  *d§.  tres-bnu ,  amg.  de 
Trigueiro. 

f  Tawoaialmo,  a  ,  a«V*  dt»,  de  Trig—tro. 
Branet. 

TaicüEiao ,  a,  edj.  brun ,  basane;  noirtlre, 
taat  seil  pea  aoir.  Bit,  en  parlant  du  pain. 

*  Taiooaeo.  V.  Trigoto. 

f  Tmcümio  ,  a  ,  ad}.  (I.  ds  bot.)  triqnetre  r 
fjaissaatiqae ,  a  trois  anglet  vifs ,  trois  faces 
fUnea. 

Taiot'hu,  t.  f.  (f.  de  bot.)  trigynle:  trol- 
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tili 


siemo  ordre  des  treiza  praasieret  clasta»  das) 
vägätaux  a  fleurs  ä  trois  pislils. 

t  Trulcädas,  sdj.  f.  pL  (I.  ds  M-)  Folhat 
— ,  feuilles  injuguees,  conjugu^es  trois  fois. 

t  TRuÜTao ,  a  ,  adj.  ({.  dt  giom.)  trilaierel  • 
a  trois  cdtes.  Figur*  — a ,  trilaler e  ,  triangla. 

Tp.ilha  , «.  A  *  veatige.,  traoa ,  pitbe.  Cbaaaia 
Craye.  V.  Irüho.  (/ig.)  Roaüae.  Aation  de  (oo- 
ler.  Dar  ma  —de,  (vmig .>  detinea .  piaMM» 
rintentionde. 

TaiuuDA.  V.  TriUt*+M**o. 

Trilhädo  ,  a,  p.  fK  de  Trilkew.  mdp.  Fraye» 
frequente^,  baltv»,  toul^.  Babaitu,  Mfunon, 
trivial.  CamtaAo  — ,  chemin  battu.  (fig.)  Uttfa 
commun ,  quo  tont  le  nonde  tait ,  otc. 

TauuBADOa,  s.  m.  broyeur.  Batteur  de  blt. 

Trilhadüra,  s.  /:  *  broiemeni.  Aotion  da 
battre  le  ble.  Foulure. 

Trilbäö.  V.  TrUliSo. 

Tai l bar  , «.  a.  broyer ;  baUre.  Bgraner,  bat- 
tre  le  ble.  Freqoenter  un  eaeasia,  soivra  uoa 
rouie,  au  propre  et  au  flgurt.  (/ff.)  Menrtrir, 
f ob  ler. 

Trilbo  ,  s.  m.  rouleau  a  egrener  le  ble ;  trab 
neau.  Balte  a  beurre.  Y.  Triiha. 

f  *  Trildoada,  i.  f.  araire  leget,  iottraroeat 
aratoire. 

'TaiLicB,  mdj.  2  oa».  de  trois  Als  (de  la 
trame). 

Triüngob  ,  adj.  9  gen.  qui  a ,  et  surfout  qai 
seit,  qui  parle  trois  langaes* 

Trilliaö  ,  f.  m.  tri II ton  t  mille  billions. 

f  Trilobädo  ,  a  ,  udj.  (I.  de  bot.)  trilobe  :  A 
trois  loges  ou  lobet. 

Trihenbäl  ,  adj.  2  gen.  trimensuel :  qai  se 
fait ,  qui  arrive  tous  les  trois  mois. 

Trimästre  ,  r.  m.  trimestre  :  espace  de  trois 
mois;  payement  pour  ce  temps. 

TrImetro,  j.  m.  (I.  de  poit.)  vexi  trimetre, 
iarabique. 

Trinädo,  t.  m.  fredon,  oadence*  en  lennes 
de  musique.  p.  p.  de 

Trinär  ,  «.  «i,  fairo  das  fredons ,  des  cadea*> 
ces.  (<.  d'atirol.)  Se  noairer  un  astre  en  trine 
aspect.  v.  a.  Bxpriaier  en  chantant. 

Trisca,  s.  f.  (f.  de  stör.)  liure,  tear  de 
corde.  Pär-ea  d  — ,  bouliner .  — •  do  gurupH , 
saisine  de  beaupre  ou  liure  :  lour  de  cordes 
qui  tient  le  mal  de  beaupre  ä  raiguillederepe* 
ron. 

Trincadeira  ,  adj.  f.  Uta  — ,  espece  derai- 
sin  eroquant. 

TrircAdo,  a,  p.  p.  de  Trincar.  adj.  V.  ^sta* 
fo,  Sagax. 

f  Trincafiädo  ,  a  ,  adj*  eoasu  areo  la  11  da 
cordonnier. 

TRiKCAFio ,  $.  m.  fil  A  cordonnfer .  {fig.  tmig.) 
Detour,  lineste. 

Trincal,  etc.  ▼.  Tinea! ,  etc. 

Trincalho  e«  TamcALBdx.  V.  Sino, 

f  Trincaniz  ,  s.  ei.  (f.  de  mar.)  dalot.,  fop> 
tiere. 

t  Trikcapao,  adj.  2  yea.  qui  ronge  labolf* 
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pkalena—,  (f.  dTkiit.  nat.)  cossus  gate-bols, 
U  rongeuse  de  bois. 
«f  TriucaHmhas,  t.m.  {l.tFhüt.  nat.)V.  C'ru- 

soeieo. 

Trimcar,*.  0.  cooper  avec  les  dents,  cro- 
quer.  —  •  amarra,  (f.  de  mar.)  eouper  les 
eibles.  —  at  pepat ,  (id.)  serrer  les  canons. 

Trircar,  v.  n.  ererer;  croquer,  faire  du  bruit 
sous  la  deoi.  —  por  alguma  linguagem,  ( /ig. 
fam.)  parier  mal  une  languc,  reoorcher. 

•  Trincha  ,  t.  f.  V.  Trineheira.  Sari«  d'ermi- 
nette  de  menuisier.  Tranche. 

Trinch  ado ,  a,  p.  p.  de  rrt*cA*r.  odj.  Tran- 
ehe;  coupe. 

Trinchahtb , #.  s».  ecuyer  tranchant. 

Trincbär,  e.  a.  irancher,  ceuper,  depecer, 
decouper.  On  le  dit  turtout  des  v lande«. 

Triscbba.  V.  Trineheira. 

Trlicheiaa ,  t.  f.  tranche«  de  siege ;  toul  ce 
qui  sert  de  defense,  retranehement,  etc.  Abrir 
— ,  ouvrir  la  iranchee.  «— tt  (f.  de  mar.)  "bastln- 
gage ,  bastinguc. 

TrircueirAdo  ,  a  ,  adj.  V.  Entrincheirado. 
p.p.  de 

TRiftCHEiRAR,  «.  «.  outfir  la  tranche«.  V. 
Enlrincheirar. 

Trimciieirinda,  dim.  de  Trineheira. 

Trikciiete  ,  a.  sn.  tranchet  de  cordonnier. 

TniMcno ,  s.  m.  tranchoir :  plateau  sur  lequel 
on  trauebe  la  viande.  Coupe  des  viandes. 
Ecuelle  de  bois.  Planche  sur  laquelle  on  met 
les  clayons  de  fromage  a  egoutter. 

TniNco ,  s.  m.  claquement  des  doigts.  V.  Et- 
Iah.  —  da  porta ,  loquet ;  passe-partout. 

Trimcöluos,  t.  m.  pl.(burL)  jeux  d'enfants. 

Trixdäde  ,  t.  f.  Trinite :  un  seul  Dieu  en  trois 
personnes,  Pere,  Fils  et  Saint-Esprit;  leur 
fete.  — ,  ordre  religieux.  — *,  pl.  l'Angelus.  V. 
Ave  Ilaria. 

f  Trinbryädas,  adj.  f. pl.(t.de  bot.)  Folhas 
— ,  Teuilles  irinervees,  a  trois  nenrures. 

Trinbryeas.  Y.  Triner  vadat. 

Trixitario,  adj.  ei  $.  m.  trinitaire,  mathu- 
rin :  religieux  de  l'ordre  de  la  Trinite. 

Tri no  ,  a,  adj.  qui  eontient  en  toi  trois  ehoset 
diflcrenles.  Trin  ou  trine.  On  le  dit  de  l'aspeot 
de  deux  planetes  eloignees  l'one  de  l'autre  du 
Her*  du  xodiaque.  0$  — f ,  s,  pl.  tos  trinitaires. 
V.  Trinitario. 

Tuiaomo ,  *.  m.  ( I.  d'alg.)  trinöme  :  quantite 
coinposee  de  trois  terrae«,  adj.  Qui  a  trois 
noius. 

TuiNQCE , t.  m.  ratelier  ou  les  fripiers  etalent 
leurs  habiis.  Novo  do  — ,  toul  nouf ,  laut  bat- 
lant  neu  f. 

Tuisqubta.  y.  Tranquita. 

Trisquete,  s.  m.  trinquet :  mit  et  voile  d'a- 
vsntd'unegalere. 

Trirta  ,  adj.  num.  2  gen.  irente. 

•  Trintärio,  i.  m.  trentaine.  Serftee  pour 
in  mort,  le  trentieme  jour  apres  le  deces.  — 
Je  mittat,  Irente  messes. 

Trihtera,  t.f.  trentaine.  La  trentieme  pArtle 
d'un  toni* 
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Tnfo ,  i.  m.  trio :  composition  de  musique  a 
trois  parties. 

+Trioicia  ,  t.  f.  (f.  de  bot.)  tricpefe  ?  treisiene 
ordre  de  la  vingt-troisieme  etasee  dea  vege- 
Uux,  dont  trois  indiridna  ont  des  flevrs,  loa 
males,  l'autre  femelles,  le  troisieme  hernupbr»- 
dites. 

TaiPA ,  i.  f.  trlpa ,  boytu  v  fnteatim.  (ßf.  fam.) 
•Ventre. — eosis,  rentre  plat.  Comar  i — fom^ 
manger  a  ren Ire debou tonne.  Vimjmr,9iv*r  i- 
forra,  voyager,  ▼irre  aux  depens  (faotrui.  -i, 
pl.  dedans  de  eertains  fnrits  (le  melen,  la  ci- 
trouille ,  etc.).  (/le.)  Subsunce  telerteiire  d*me 
chose ,  etc.  Levar  at  —  nag  mdos  t  aroir  le  wn- 
tre  rorapu  d'une  blessure.  Owdai  am  mamUar 
at  — ,  j'ai  pense  rendre  tripes  et  boyarax.  ftur 
dat  —corac&H,  faire  bonn«  mlxw  a  maoratf 
jeo ,  faire  eontre  fortan«  bon  oasar.  T.  an  asot 
Fazer. 

Tripacbm  ,  *.  f.  •  boyaux,  InteaUns. 

Tripalhäda  ,  t.  f.  tripaille. 

f  Tripartido,  a,  adj.  (I.  d'kut.  nat.  et  * 
bot.)  triparti :  partage ,  fendu  ea  trois. 

Tripartito,  a  ,  adj.  divise  en  troff.  Y.  Tri- 
partido. 

Triparti  vel  ,  adj.  2  gen.  triparttble :  qui  peat 
etre  difite  en  trois. 

Tripe,  t.  m.  tripe  .*  etoffe  de  laine  imitaat  le 
velours. 

TRiPtgA.  y.  Trepeem. 

Tripbiro,  a,  a.  tripter,  —ere  t  fendasjr, 
— euse  de  tripes. 

TripetrIpe,  ade.  (vuig.)  mm»  ap*5,surli 
pointe  des  pieds,  sans  bruit. 

Tripth6ngo.  y.  Tritongo. 

Tripirha  ,  t.  f.  diau  de  Tripm.  inteatn  grtl« 

f  Tripinmulapas,  adj.  f.  pl.  (f.  ata  bot.)  He- 
lhat  — ,  feuilles  triplement  ptn»eca.y.  Fimw 
iadat. 

TripUr.  y.  Tripliear. 

Trjfle,  adj.  2  gen.  triple :  qui  cootienl  Irai» 
fois  le  simple;  trois  fois  autanu 

TriplicacaG,  f.  f.  triplicatioa  .-  actio«  de  Iri- 
pler.  y.  TripUcado. 

Triplicadamemtb,  adv.  triplement. 

TriplicjLdo,  k9a4j.  triple.  p.p.  de 

Triplicar,  e.  0.  tripier  :  rendre  triple ;  mal - 
tiplier  par  trois. 

Triplice  ,  adj.  2  gen.  triple.  V.  Triple. 

Triplicidade,  t.  f.  triplicite  :  noatbre  o* 
quanlite  triplee;  qualite  de  oe  qui  est  triplr. 
( I.  oVattrol.)  Trine  aspect. 

f  TriplinAryeas,  adj.  f.  pl.  (f.  de  bot.)  F*- 
Ihat  —,  feuilles  triptinenree» ,  a  trois  ner- 
Tures. 

TaJpLO,  a,  adj.  triple.  V.  TripU.  t.  m.  Tri- 
ple   trois  fois  autant. 

Trip6,  t.  m.  trepied  de  cuir. 

TrIpoda  ,  $.  sjt.  ou  )  üble,  ras«,  tele  atrafe 

Tripode,*.  f.  |  pieds, et stirtoulletrt 
pied  du  templc  de  Delpbes. 

Tripodo  ,  a  ,  adj.  qui  a  la  forme  <f  en  traaaai« 

TniPOLAVAÖ,  t.  f.  *  equipage  d'un  vaisaea«. 

Tripqlädo,  A.p.p. de  Tripotar. 
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tt9  v.  •.  equiper  uo  ▼aiaeeaa. 
, f.  f.  (I.  de  o4oo.)  Tripolt :  repablique 
,daoa  laBarbarie,  et  la  capitata  de 
hliqoe;  ancienne  ville  de  Syrie,  aar 
U  Iftediterranee. 
Uno,  a ,  adj.  et  $.  de  Tripoli. 
ino,  a,  p.  p.  de  rripiiiiar. 
Iktb,  a4r'.  et  j.  2  ovn.  qui  danse  en 
fc,  danaeur.  p. «.  de 
ab, «.  n.  danser  en  trepignant. 
»,f.».  'danse,  bal,  en  trepignant. 
ial,  «.  m.  (I.  d'«rfitt.)  triquebaile : 
pur  transporter  dea  canons. 
t-TKÖQUBs , *. «.  p/.  (f.  6«W.)  conf  u- 
rmes  o*  dirersiie  de  pbraaea  qui  ont 
i  le  memo  tena. 

rsf  i.  m.  (trietur).  V.  7ri»4«*fe.  A  cada 
t  bout  de  charap,  a  cbaqae  pai,  a 
•Unt. 

raÄz.  V.  Traquinas. 
tndso,  a,  oa>'.  (I.  de  fto<.)  qui  a  trois 
V.  Tripmrtido. 

«o,  «.  m.  triregne  :  tiare  da  papt. 
n  de  trois  royaumes. 
c,  j.  f.  trireme  :  galere  dea  anciens , 
ogs  de  raraes. 

.  m.  bruit  du  verre  quand  U  casse. 
a  de  cbose ,  rien , preaque  rien.  Estmr 
-,  6tre  tur  le  point,  au  moment  de, 
»rsqu'il  s'agit  de  qnelque  cbose  de  tt- 
n  um  — ,  en  an  toar  de  main.  Bscm- 
*m  — ,  il  Pa  echappe  belle. 
io,  i.  m.  triaagium :  hymne  des  sera- 
ma  leqael  ils  repetent  troif  fois  le  mot 

iGO,  f.  m.  espece  de  germandree  offl- 

lante. 

müal,  adj.  *  gen.  (f.  de  bot.)  trisan- 

i  dare  trois  ans. 

o ,  etc.  V.  Tresmwt ,  etc. 

,  $.  f.  (p.  us.}  rlxe ,  querelle.  T. 

a,  v.  n.  se  querelter.  Mtler,  cm- 

• 

ecar,  «.«.  (f.  de  giom.)  diviser  en  trois 

gales. 

fAÖ,  s.  f.  {t.  de  giom. )  triseetion : 

[d'un  angle)  en  irois  parties  egales. 

ide-ro ,  odj.  m.  trismegiste :  trois  fois 

lercure ,  Hermes ). 

to.  V.  Tresneto. 

pIbma,  mdj.  2  gen.  (i.  de  6oJ.)tri- 

4  trois  grains  ou  a  trois  aemences. 

'llabo  ,  a  ,  adj.  trissyllabe  :  de  trois 

, mdj.  2  gen.  triste,  ebagrin ,  adlige  v 
liqae,  morose,  morne;  facbeux,  cha- 
attristant;  ennuyeox,  qui  Inspirede 
lcolie.  Malheureox,  infortune.  —de 
ilbeureux  que  Je  suis !  O  —  de  mim , 
Ibeareux.  Os  — t,  anneaax  qae  les 
poruient  aalrefois  autoor  de  leurs 
r— j,  les  neuro*  d'etade  a  Tanifereite 
l>re. 


f  *  Tristbca,  t.  f.  ediioe  de  troia  etegee;  la 
partie  la  plaa  eforee  dt  oet  ediiee.  Terreeae, 
belveder  ou  manaarde. 

Tristkubhtb,  mdm.  tristem  ent. 

Tristbia  ,  e.  f.  tristesee :  aflletion,  deplai- 
air,  ehagrin  exprime;  melanoelie;  abaltement 
de  Tarne  cause  par  an  aeeideot  facbeux;  eilet 
sor  Tarne  de  penaeea  tristes ;  dooleor  de  T4me. 
'Deuil.  —  näopagadMda*^9m  coma—  mim 
$•  remedeido  matee ,  (pro*.)  melaneolle  b» 
paye  point  de  dettea,  ou  lern  cbaghns  m  Mjestt 
paa  an  soa  de  dettea. 

TaiSTieamo ,  a  ,  adj.  tup.  de  TrieU. 

Tbistonbo,  a,  adj.  de  mauvalse  bomeor, 
melancolique,  cbagrin. 

Tristüba.  V.  TrüUxa. 

Trisülco >k,adj.  qol  a  trois  poinlea.  Tri- 
salce :  k  trois  diviskrai  aax  pieds. 

Tritäö  ,  s.  *t.  Triton :  diea  marin ,  noitie 
bomme  et  moitie  poiaaon. 

f  TMTERif  adas,  adj.  f.  pl.  (L  de  bot.)  Foiha$ 
— ,  feuilles  triternees,  posees  par  trois  aar 
chaeune  dea  trois  divisions  d'un  petiole  com- 
mon. 

TrjtAnco,#.  m.  tripbtbongne :  syllabe  com- 
posee  de  trois  voyellet . 

tTaiTÖKiA,  e.  f.  ( |.  fhisi.  nal.)  tritonie- 
mollosqne  gasteropode. 

Tbitöno,  s.  m.  (I.  do  mus.)  tritosi  Inter- 
valle dissonnant  de  trois  tons. 

Tmtü>a.  V.  Triturmjäo. 

Tritüra<j1ö  ,  i.  f.  tritaration :  aetion  de  tri- 
turer,  broiement;  etat  d'un  corps  tritore. 

Tritürädo,  a,  p.  p.  de 

Tbitcrab,  v.  a.  tritorer:  reduire  en  pou- 
dre ,  en  petites  parties ,  broyer. 

Tritobavxl  ,  adj.  2  gen.  tritarable :  qui  peut 
4trebroye,pile. 

TbiümmUdo,  a,  p.  p.  de  Trimmmhar. 

TBioimAndB  ,  a  ,  adj.  et  e.  UtouBpfcatear  : 
qai  triompbe,  qui  a  reea  les  benneart  da 
triompbe ;  qai  a  remporte  une  vietoire. 

Triümpsiäl  ,  adj.  2  gen.  triomphal  r  da 
triompbe,  da  triompbatour  (cooroaoe  — •); 
par  ou  loa  triomphaleara  enUaient  (are  —  t 
porte  — e ).  Triompbani. 

TaiosiPaAUfBRTB ,  mim.  triompbalementz  en 
triompbe,  en  victorieax;  d'une  manieretriosn- 
pbale. 

TriümphInte,  mdj.  2  gen.  triompbaat »  qai 
triompbe,  quia  recu  les  bonneurs  da  triompbe, 
victorieux. 

Tridmpbär,  v.  n.  triompber  :  reeetoir  las 
bonneurs  du  triompbe.  (de) Triompber  de:  raio- 
cre  par  la  vofe  des  armes;  (/ig.)  remporter  an 
avantage  sur  quelqu'un;  Temporter  sar,  ex- 
celler en  quelque  cbose;  *lre  ravi  de  joie; 
tirer  vaniie  de,  renir  a  boat  de. 

TBiUMraia,  v.  m.  (p.  um.)  faire  triompbant, 
faire  triompber.  —  fama  am  mutor.  Y.  Afammr. 

TBiuBiniB>SB,  e.  r.  (vieux)  se  readre  triom- 
pbant ,  triompber  de ;  tirer  Tanite. 

Tbiowmto  ,  a.  m.  triompbe ;  ceremonie  pom- 
peuse ,  a  Teoiree  d'M  geaeral  Ytttartoax  4<bs 
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Reme;  vicleire  remporleeä  la  guerre ,  dans  une 
daawle,  sor  m  peesieii» ,  etc. ;  erand  saeoea 
militaire;  vicloire,  succes .  ea  eintrat . 

Tricmphöso.  Y.  Trhrmphdnte. 

Tarfamft.  ▼.  Triumrtro. 

TmwriiiL,  &dj.  trhrmviril ;  qei  ceaeerne 
le»  trlamrin,  teur  appartient. 

Teurem*  Vro ,  ».  m.  triamvfrat :  gOBTerne- 
faetit  deBtrfanrfira  qai  asarperent  rantorite  a 
Herne,  faii  43  arant  I.-C. ;  gourernement  de 
trete  Chefs  de  ptrti  qoi  ont  usorpe  Paotorite. 

Triömyiro ,  f.  m.  triumrlr:  maglstrat  *  Roma 
qoi  n'araft  que  deox  collegoes.  V.  Triumti- 
rmte. 

Taiüwfär,  etc.  V.  Triumpkar,  etc. 

f  Trivalve,  adj.  2  gen.  (t.  de  bot.)  triTihre : 
(eapsole)  a  trois  Yalres  em  panneaux. 

Tmtial,  adj.  3  gen,  triTial ,  common ,  use , 
rebattu. 

f  Triviaudade,*.  f.  trlvialite .  caraciexe  de 
cequieat  trivial. 

Triyiauzatjo ,  Xtp.p.  de 

f  Triyiauzar  ,  e.  a.  rendre  trivial ,  dirul- 
guer. 

TRirfALlssmo ,  a  ,  adj.  sup.  de  Trivial. 

Trivialmkktb,  «de.  trivUlemenl. 

TrIyio,«.  at.  carrefour,  place,  endroit  oü 
aboulissenl  trois  rues,  trois  cbemfns. 

*  Trivldar.  V.  Tributeur. 

•  Tkivldar-se,  v.  r.  se  laire-trifrulaire. 
Taiz.  V.  Tri*. 

Tkoäda  y  eic  V.  Atroad* ,  etc. 

Troazite.  V.  TonamU. 

TaoiR ,  e. «.  V.  Atramr,  v.  n.  V.  Trovejar. 

Troca  ,  t.  f.  •  trec ,  eoaaage.  *  €b*agcotaat 
(de  ?*ef  d'toAWlodes).  —  per  —  f  (/»at.)  ofaou 
pour  cbou. 

Trö^a  ,  «.  /.  (f.  de  «Mr.)  '  raoage :  eollier 
doat  oa  ealoarc  le  mit.  —de  ^prre  oae aa>et<a 
ae  Btaflra  acajnfadaagacAjaou  doea emier,  ra- 
cambeaa :  aaaeaa  de  fer  qui  fixe  la  rergae 
afane  eaaleaae.  —  «01»  leeres  e  eaavoi/at,  ra- 
«age  a  paaamea  et  aigeto.  — e  das  pmpafkfoe  , 
dioaaea  a  e aJana  des  asttaa  targaes.  ~*a> 
4Mi«rra ,  bout  de  cablea. 

Taocieaattm,  a*>.  a  -rebotn ;  recfproque- 
«eat. 

Troca  Dt  lho  ,  #.  m.  calembourg,  jeu  de  meto. 

Trocab* ,  A ,  p.  p.  de  r*aeer. 

Troca dor ,  a  ,  e.  troqoear.  ad/  Qoi  Koque, 
qui  change. 

f  TaociDoa ,  f.  et.  pl.  inTeraioD  de  mou , 
Jeu  de  mots.  Facon  dam  lea  ajocjejuies  bor- 
dures. 

Tao?al.  V.  Torfai. 

Trocä r  ,  v.  a.  troqaier,  tühTingff^  firmaMirr 
DäaaUirer  le  mos.  —  at  perne*  iemteudo, 
croiaer  les  jambea  en  daoaant.  —  •  motme ,  01 
eaaltMMf  9  eic^  eUngeir  de  neanff  d'JMlMlaides , 
etc.  —  «ata  eouea  per  ouirm,  cfeaager  aii 
•boae  Gonire  une  auUc.  Ada  m#  irteeper  ti9 
(fem.)i*m,e*üns  4«tajM  qiaafiaauu 

TaeciR-ax  t  t.r.(p.  «#.)  cbar "  v  de  carac- 
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tere ,  dbttnnr, de  geare «•  «ie ,  «ta.  Oeanger 
de  place  avee  qnelqa'm. 

Tmocaa- ialdröcas  ,  «.  f.  pi.  {9.  +mtej.)  "ma 
de  pea  de  vetenr. 

Trocäte,  e.  m.  trocart,  tfot*  q— in :  taav*- 
meot  de  eMrargte  poor  faire  4e#  peartieai- 

Trocavel,  aay.<sara.  CcbangeaMa 
muaWe ,  qui  peat  ae  troqtier,  eaantfer. 

Trocä 2 ,  adj.  m.  Pernio  — ,  ulaaaa 

Troc*r.  V.  Torcer. 

'  Trocba  ,  r.  f.  •  aeatier,  ebemm  de  tnvtrsc. 

TrocbAda  ,  f.  f.  eoap  de  aaton. 

Trochädo,  a,  p.  p.  de  Trotkerr.  mey. i9me) 
Brocbe.  Vemo  — ,  canon  de  favtl  leafitte,  ta- 
non  a  robaa. 

Trochäico,  av  adj.  trocaaTqae:  Teralatw, 
eempore  de  trocbees. 

Tr  och  Aster  ,  t.  in.  (f.  <r«aa*\)  trecaaate 
apophyte  du  feraur. 

Trocb  ä  r  ,  r .  a.  renforeer  le  cemem  d^aa  fastl. 

TrOchb-btocbe  (a),  adr.  (fem)  pelamclt. 
sens  dessus  deaaous ;  a  fetaardie ^  tarn  re- 
flexion ,  a  tort  et  a  trarera .  Juipew  m  — f  aaam 
une  aJTaire. 

Trocb £0  ou  TboqcIo  ,  #.  aa.  traraee :  piei 
de  vers  compose  d'une  longue  et  d*oae  behe. 

tTRÖcmo,  t.  at.  iL  eTktei.  mmi.)  "teaaic, 
trompe  :  coqainafe  on Walte.  —  de  bellaper*- 
pettiva,  le  cadtta.—  de  forma  de  imUnteü 
Pharao ,  le  boutojp  de  ctmiaole.  —  an  form 
de  botdo  de  «*#!•*,  tojnaoaje  de  boaloji.  -a#- 
gluiinado ,  la  finalere. 

Taxxaisoo,  «.  am.  Uacblaajoa  :  aajUDea.ak- 
dicamenl  en  ptte. 

Trocbo,  s.  a».  foardifiv  büoa. 

Trocbo£la,  t.  f.  V.  Baealhde. 

Taoci^ce.  V.  Trockieco. 

Tröco,  t.  «1.  iroc;  meniit  aannnaie ;  reaw, 
echange.  A  -  de ,  adt.  s&m  a> ,  a  caoae  de  j « 
echaage,  en  recompeiiaey  poor  prixde» 

Tro^o  ,  #.  m.  ironcon ,  piece ,  mareeaa,  tat* 
ncnt;  lirade.  —  dinfanUrim ,  troaae,  aata- 
cbement  d'infanterie.  —  de  ca9allarig\9  fpM  a> 
cavaleüe.  i^s.par  iaierrajlaa. 

Tröcolo.  V.  Tortulo. 

TaoFA  ,#./.*  BMaieaa  ea  Jone. 

Taofeo.  ¥>  rnaaäwe. 

TaocAua»  v  a.  aa.  (i.  papm)  päaaa  paar  atu- 
eher. 

f  Troges,  *.  ».  pl.  iL  eVmißt .  «aml.)  arax ;  er 
laopiares  voiaiaa  daa  aearaaece» 

TaocLoaTtAi,  a.  «1.  a4.  TrogWdytea ;  aeaato 
qal  vfvaieataaaatfaieaweiaies. 

f  Trogossitas,  t.  m.  pi.  (I.  afJataf.  mal.)  a> 
geesilea :  eeleaateref  qai  reaigeaA  la  afe. 

Teoia,  i.  f.  forte  d'aaelefi  jeu«  T.  Camas 

tTmoxA.a./:  (l.ieeJagJ  Traie;  mwtitm 
rille  dans  l'JUie  oüoeaxe. 

f  TacHiao,  ▲.«•>.  eia.Trajaa>elaTrek. 

f  TejoiL* ,  a.  aa.  (I.  «faial.  aaat.) A>BiHaaiii  ■ 
aieeaa  aqaaUajai »  paaaiipBiii ,  d«  fjrare  e> 
Talque. 

Trouu,  f.  f.  tntelle ;  iAatnuaeat de 
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10 ,  f .  m.  anoienne  metire  de  eonte- 
emi-litron. 

e.e».  bruit  du  ca&an ,  etc.  Piece  d'ar- 
ncienne  macbine  a  lattcer  des  pierres. 
iy  e.  f.  Croup«  d'etapbaat.  Trampe, 
»,4at*riia*nt.*  afuseau,  grein.—  de 
»ouloir,  groin  de  sanglier. —  de  chm- 
yau  de  cherainee.  —  efloaoa,  trombe 
sbilloii.  V.  Jfanfft.  a?sf«r  de  — ,  faire 
iiftqgBer  levisage. 
l,  «4;.  f.  Äbokorm-^-y  eitroville  en 
trompe. 

iött.  m.  aug.d*  Tromba.  Trombone, 
Dt  de  musique  a  veat;  eelul  qai  en 
ie«  de  eet  Instrument. 
ejar,  e.  n.  froncer  I«  eeareit,  m  re- 
Donner des  eoops  de -groin. 
Ita  r  t.  f.  trompette  :  Instrument  de 
de  raasiqae ;  Jen  de  forgoe.  —  maari- 
ipeUe  marine :  ia strömen!  de  musique 
ile  corde  de  beyau.  Iktr-,  fonner 


tT4 ,  s.  m.  trompette  t  eelul  qui  tonne 

npeite;  (/lg.)  qai  prdne  un  sueoes, 

ie  tont  ee  qull  sait. 

itt»o,A,  f.  trompette .- celai ,  oelle 

)  de  la  trompette.  f.  t*.  (f.  «f Auf.  not,) 

iaeau.  V.  Agemu 

ibetmba ,  e.  f.dtm.  de  i>os»e«M.  Pe- 

ipette.  *  Gornet  acoastiqva)  poor  les 

fea.  V.  Tremböa. 

knie,  f.  in.  espeeosmsMidsse,  plante. 

iao,  a,  adj.  qai  a  one  trompe.  {flg.) 

I  moue.  V.  Carramettdo. 

vt:  f.  trompe  t  fnatroment  de  musi- 

toe  de  eor ;  «or  de  ebaese.  — *  do  wfero, 

L)  trompet,  eondaits  de  la  matriee. 

ITA.  V.  Tramtotm. 

m.  V.  Atroonte,  Atroader. 

m.  V.  Trovejar. 

ki»AjiKjrri,4rf«.  d'uae  saniere  tron- 

iwo ,  a,  adj.  troaajoe,  mutUe. p. p.  de 

ia,  t>.  a.  tronqner  t  retranoher  uae 

*  (/ty«)  supprimer  one  partie  de.  Tron- 

toupor  par  trenooM« 

iciaaiA ,  t.  f.  aaajen  imjmt  aar  le  poie- 

t  la  dimancbe  et  jaoft  de  feto. 

i*i>o,  A.p.p.  da 

Ua, «  a.  trancber,  oouper  (la  tige, 

aaa  etc.). 

10,  a,  adj*  mutHe,  trooqoa.  e.  m. 

,  membre  mulile.  a  Tige  d'une  plant« 

* 

iüdo,  a,  adj.  qai  a  mie  groeae  tige. 
a,  cliou  ä  cotes. 

>,  #.  m.  tronc  :  la  Liga,  la  gros  d'oo  ar- 
les  branches;  souahe,  en  termea  de 
ie;  lo  coro«  de  rhomme,  abstrection 
a  tele  et  des  ruernbres.  (fly.)  *  So u che, 
tapide.  Espece  de  prisoo,  gedle.  Barres 
qoelles  on  niet  les  cbevaux  pour  les 
•ataü  de  mareeba'. 


Trönco  ,  a  ,  adj.  ironque. 

Troneira  ,*./".(  i.  de  fort. )  embrasare  pour 
le  canon ,  meurtriere  pour  le  fusii,  elc. 

Tröno.  V.  Throno. 

Tronqueiro,  *.  m.  concierge  de  prison,  geö- 
lier. 

Tröpa  ,  t.  f.  troupe  :  gen»  de  gaerre.  Corps 
deearalerie. Em  — ,  en  troope,  en  male. li- 
vantar  — § ,  lever  des  troupes. 

Tropbär.  V.  Trapear. 

Trope^amexto  ,  t.  m.  bronebement. 

Trope^aö,  t.  m.  *  bronehade,  faai  pas, 
heurt,  choppement. 

Tropecär  (em),  v.  n.  broneber :  faire  an  faax 
pas,  chopper.  (fig.)  ttre  arrete  par  on  abtlaele. 
(id.) — ,tomber  dans  qnekrae  faate.  (id.)  De- 
couvrir,  remarquer  un  defaut  dans  one  ebose. 
MSo  ha  cmvallo  por  bom  otw  ttja  que  nSo  tro- 
pece,  \\  n'y  a  si  bon  cberal  qui  ne  bronehe. 

Trope^o,  t.  m.  ohstacle  qui  fait  broneber. 
(fig-)  Obstacle,  embarras,  entraves.  Acboppe- 
ment.  —  da  memoria,  defaut  de  memoire.  A 
pedra  do  — ,1a  pierre  d'aeboppement. 

Trope^do  ,  a  ,  adj.  (attri.)  qui  brauche  soo- 
veat. 

Tröpego,  a,  adj.  Eclope,  qai  se  tralne  en 
marebant.  —  da  lingua,  begoe. 

*  Tröpego  ou  Tröpigo.  Y.  HydropUe. 

t  Tropeiro,  t.  m.  muletier.  V.  Reooveiro. 

TaopdL«  a.  m.  *  troope,  cohoe,  attraape- 
ment.  Brau qa'on  fait  avec  les  pieds.  (flg.)  Mul* 
titade ,  qoantile.  De  -- ,  adv.  a  la  hate,  preci- 
pitamment,  en  troope,  en  foule,  sana  ordre, 
pele-mele. 

Tropelia,  f.  f.  foule,  praeipitation ,  acaom- 
pagnee  de  des  ordre ,  de  eonfusion.  Vexatlan , 
oppression,  vjolence.  — § ,  pl,  *revers,  Ticissi- 
tades. 

*Tropezia.  V.  Ihfdropexia. 

Tropbeo,  i.m.  tropnee :  depouille  d'on  en- 
nemi  vaioea ,  place  sur  un  tronc  d'arbre ,  elc. ; 
aaseaablage  d'armes  erränge  avee  art  pour  ser- 
virde  monoment,  d'orneraent  de  triompbe; 
(flg.)  victoire  ,  triomphe ,  succes.  —t ,  pl.  tro- 
pbeos  d'armes ,  en  pemture  ou  sculptore. 

Tropica r.  V.  Tropefar. 

f  Tropica«,  adj.  f.  pf.  (/.  de  boi.)  Flore t  — , 
fleurs  tropiques ,  qui  ne  s'ouvrent  qae  da  lever 
au  coacher  du  soleil. 

Täöpico  ,  t.  m.  tropique :  ceitle  de  la  spbere 
parallele  a  1'equbleur,  et  terrae  da  ceurs  du  so- 
leil. 

Tröpigo,  a  ,  adj.  V.  Tropego  et  Hydropico. 

Tröpo,  *.  m.  (t.  de  rkH.)  trope:  emploi 
d'une  expression  dans  un  sens  flgure ;  Agare 
demots. 

Tropologja  ,  s.  f.  tropologie  :  science  des 
figures;  traite  sar  lestropes,  les  tigures.  Al- 
legorie niorale,  lendant  a  la  reformation  des 
moBurs. 

Tropologico  ,  a,  adj,  tropologicjuc  ,  figure: 
allegoriquc  et  moral. 

Troqiksca.  V.  Turqucza. 

Tro^uez.  V.  Torguex 
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Trosqüia  ,  etc.  V.  Tosquia,  etc. 

Trössa.  V.  Trofa. 

Trosso.  V.  TroQO  ou  Tarco. 

Trotäö  ou  Trotadok  ,  «.  m.  trolteur  (  che- 

val). 
Trotär,  «.  n.  trotter,  aller  le  trot;  (/ig.) 

marcher  beaucoop  a  pied. 
Tröte,  *.  m.  trol :  allure  entro  le  pas  et  le 

galop. 
Troteiro  ,  t.  m.  et  adj.  trolteur.  Courier. 

•  Tröto.  V.  Trote. 
•Trouqar.  V.  P ossär y  Exceder. 

•  Troufer.  V.  Trouxer. 

•  Troussar.  V.  Taxar. 

•  Trouybr.  V.  Trouxer. 

Tröuxa,*.  f.  *  paquet  de  hardes,  de  Hage,  etc. 
(inut.)  V.  Telhado. 

f  Trouxada,  *.  f.  grand  paquet  de  hardes, 
de  linge,otc. 

Trouxcl.  V.  Tardo. 

Trouxisba  ,  t.  f.  dim.  de  Trouxa.  Petit  pa- 
quet de  hardes,  de  linge,  etc. 

TaövA,«.  f.  cadence,  rime;  piecc  legere  de 
>ers  en  langue  vulgaire ,  cbanson. 

Trovädo,  a  ,  p.  p.  de  Trotar.  adj.  Rime,  cn 
vers. 

Troyador,  s.m.  troubadour,  nora  des  an- 
eiens  poStes  provencaux  .-  ceux  des  provinces 
septentrionales  de  France  s'appelaient  trouve'- 
re$  ou  trouveure.  Versiticaieur,  rimailleur. 

TroväÖ,  a.  m.  tonnerre.  (/ig.)  Bruit  du  ca- 
non.  Fazer  troeöet,  tonner.  JSdo  lembra  tauta 
Barbara  sendo  quando  faz  trovöes ,  ( prov.) 
on  ne  dil  les  litanics  que  pendanl  l'orage. 

Troyar,  «.  n.  rimailler.  V.  Torxar. 

Troyejar  ,  v.  n.  tonner. 

Troviüha ,  dim.  de  Trova. 

Troviscada  ,  s.  f.  garou  pile  qu'on  jctle  dans 
les  rivieres  pour  luer  le  poisson. 

TrovIsco,  t.  m.  (t.de  bot.)  —  fewua  ou  tro- 
vitqueiro ,  garou ,  laureole  feroelle ,  daphne , 
garoutte  :  arbhsseau  toujours  vert.  —  maeko , 
eupborbe  a  fleurs  pourpres.  —  /Ayaie/io,  *tby- 
melee. 

Trovisqurira  ,  *.  f.  ou  Trotisqueiro  ,  t.  m. 
V.  Trovueo  femea. 

f  Trotista,  t.  m.  Yersificateur,  rimailleor. 
V.  Trovador. 

Trovoäda,  s.  f.  coups  de  tonnerre  repelcs, 
orage;  grosse  pluie  melee  d'eclairs  et  de  ton- 
nerre. (/ly.)  Grand  bruit  (de  coups  de  canon, 
etc.) ;  tapage.  Ettd  ar  de  —,  le  temps  est  ä  l'o- 
rage. 

Trovoar.  V.  Trotejar. 

Truasäz  ,  aug.  de  Trudö. 

Truaneär  ,  t>.  n.  faire  le  boufTon  ou  l'impos- 
teur. 

Truama  ,  s.  f.  superslilion ,  imposture. 

Truaihce  ,  *.  f.  boufTonnene.  V.  Truania. 

TruAO,  s.  m.  boußon,  plaisant,  Jongleur; 
Importeur. 

Truaüa.  V.  Truania. 

Trucar  ,  v.  ».  ouirir  le  jeu ,  pro poser  la  pre- 
mtere  vade ,  au  jeu  du  truque.  —  de  falto,  (fig.) 
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feindre  ce  qui  n'est  pas;  danner  une  faasse 

alarme. 

TrocidAr,  e.  a.  (p.  *m.)  tuer,  massaefer. 

Taiteo.  V.  Truque. 

TauccLSHCiA,  a.  f.  eruaate,  atrocite. 

Trdculinto  ,  a  ,  adj.  araei ,  atroce , 
naire. 

Tröfa.  V.  Trunfa. 

*  Trcfar.  V.  Graeejar,  Mo  für. 

Trufaria  ,  s.  f.  raiilerie ,  moqi 

TaccmiÖ,  t.  •».  tracbexnan,  Intarprüe.  V 
Drogman. 

TacKid.  V.  Trudo. 

Tröita.  V.  Truta. 

Trumö  ,  $.  m.  tmmeaa  t  glacc  qit'on  place  m- 
tre  deux  croisees. 

Truncar  ,  etc.  V.  Troneor,  etc. 

TRÖKFA,a.  f.  mitre,  tiirban;  ancieniM  coi(- 
(uredefemme.  (t.de  bot.)  CoitSe  (des  motiBtes . 

Truhfar  ,  v.  n.  (f.  de  jeu)  jouer  une  carte  de 
la  triomphe,  faire  atout 

Trünfo,  t.  m.  (t.  de  jeu)  *  triomphe :  «ort* 
de  jeu  de  cartes ;  carte  retoarnee  apres  la  4is- 
tribulion ;  atout,  conleur  qui  gagne. 

Trüöes  ou  TrdÄes,  fl.  de  Trudo. 

TrupitAr,  «.  n.  (vulg.)  faire  du  bruit,  du  u 
page.  V.  EstrtpHew. 

Truque,  $.  m.  Sorte  da  jeu  de  cartes  a  vade» 
et  a  renvis.  Truc,  eapöce  de  Billard,  —  de  fco, 
Jen  de  billard. 

Trusquiär.  V.  Tosquiar. 

Truta  ,  «.  f.  truite :  poisson  de  rrtttre  fort 
delicat.  —  mtmimoada,  traita  satunenee,  a 
cbair  rouge.  Udo  se  gemkio  —  a  d  brogas  e%x+ 
tat,  (adage)  \\  faow  caaser  le  noyaa  poar  es 
avoir  l'amande,  nal  bien  mos  peine. 

Trutkoco.  Y.  Grotieco  on  BrmUeco. 

Trltifero  ,  a  ,  adj.  qui  produit  des  Cmites. 

Tküz  ,s.m.  '  de tonatien  d'une  arme  a  fea. 
etc.  adj.  2  gen.  (mut.)  V.  Veroz. 

Tu ,  pron.  eingul.  de  la  eeeonde  pereemne. 
Tu,  toi.  Tratar  por  — ,  tutoyer.  r» cd,  tu U, 
4  tu  et  4  toi.  —  it  ou  is  — ,  c'est  toi. 

Töa  ,  (Utinence  ftmimine  da  Tiu ,  ta ,  lieaiie, 
Ion.  V.  Teu, 

Tuaca  ,  s.  f.  espece  de  vin  d'Asie. 

Tora,  «.  /.  (po4U)  trempetie.  (ßg.)  Style 
epique.  A  epiea  -,  (po4t.)  U  trompette  epique. 

Tür ara,  i.  f.  treue.  — #,  pi.  •testicules  (de 
mouton ,  etc.).  — §  porcinas,  (t.  da  bot.)  treffe* ; 
racines  du  pain  de  poarceau.  — a  topimamkortt. 
h^lianthe  tubereux;  le  lopinambovr,  la  poire 
de  terre.  — #  da  terra ,  truffes.  it.  Pommes  at 
terre. 

Tudaraö,«.  m.  reqoin.chien  de  mer.liao- 
ron :  poisson  tre»-vorace. 
Tuba  rosa.  V.  Tuberosm. 
Tuber  a.  V.  Tübara. 
Tüberäö.  V.  Tubardo. 

f  ToberculAdo,  a,  adj.  (I.  da  AoU  en  labt*- 
eule. 

Tub^rculo,  f.  m.  ((.  da  wiAf.)  lubcrcule :  ele- 
vure,  petit  abc*s  au  poumou.  (f.  de  bot.)  — . 
excroibsance  en  bosse. 
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Tubebculoso,  i,  adj.  (L  de  bot,)  tubercu- 
leux :  girni  dt  tmbercules. 

Tcbereiba,  t.  /.  (f.  de  bot.)  morelle  tube- 
rouse.  Tuberaire :  plante  medieinale. 

Tuberösa,  i.  f.  (t.de  bot.)  tubereuse :  fleur 
tres-odorante ;  ton  oignon ,  m  plante ;  jacinlhe 
des  Indes. 

Tüberosidäde,  «.  f.  tuberosite. 

Tübbroso,  a,  *4j.  (f.  de  bot.)  lubereux: 
cjurnu ,  solide,  dnr. 

f  Tubirga 9s.f.(t.de  giog.) Tubingue :  ville 
d'Allemagne. 

f  Tubulabia  ,  s.  f.  (t.  fkiit.  nat.)  *  tubulaire : 
xoophyte  a  tuyau  flexible  comme  la  corne.  — 
eempanulada,  Uibolaire  a  collet.  —  reptante, 
tubulaire  ouverte.  —  sultana,  tubulaire  Sul- 
tane. —  indivua,  tubulaire  chalumeau. 

Tobo,  t.  m.  tube,  tuyau.  —  opfico,  Munette 
d'approche. 

t  Tue,  t.  m.  loug  ou  touc :  etendard  turc. 

+  Tubulär,  adj.  2  gen.  (I.  de  bot.)  tubule: 
garni  d'un  lubev  d'un  tuyau.  V.  Tubuloso. 

Tcbülöso,  a, adj.  {t.de  bot.)  tubuleux .*  en 
tube. 

Tccino ,  s.  fn.  toucan :  oiseau  a  bec  enorme. 

•  Tuc,abo.  V.  Horrido,  Cruel. 

Tcbesco,  a  ,  adj.  et  t.  ludesque,  germanique, 
allemand. 

•TöDO.mV.  V.  Teüdo. 

Tüdo,  t.  m.  tout:  toutes  choses;  la  totalite; 
ce  qu'on  a  de  plus  eher;  leprineipal,  le  plus 
impeftant.  V.  Todo.  Com—,  adv.  cependant. 
Cos»  —  itto,  avec  ou  nonobstant  tout  cela; 
neanmoins.  Melter-te  em  — ,  fourrer  son  nex 
partout.  —  bem  pesado,  tout  bien  considere;  a 
tout  prendre.  Hörnern  eapax  de  — ,  homme  a 
tout  faire.  Hern  —  4  pars  todot ,  tout  le  monde 
ne  peut  pas  tout  faire.  Ser  o  — ,  etre  le  princi- 
pal  motif  d'une  affaire.  Entidar,  «rrwear  — , 
risquer,  jouer  le  tout  pour  le  tout.  O  dinheiro 
—  mleanea,  l'argent  fait  tout.  Sobre  — ,  adv. 
surtout,  principaUment.  —  ettd  em  prineipiar 
bem,  le  tout  est  de  bien  commencer.  Jffm  —  e 
per  — ,  en  toutes  manferes.  J?  o  meu  — ,  il  est 
inon  tout,  ma  vie,  tout  mon  bien ;  tout  ce  qull 
y  a  de  plus  ober  pour  moi. 

Tür  ado  ,  a  ,  p.  p.  de  Tufar. 

TorAö,  t.  m.  toufan :  tourbillon  qui  fait  booil- 
lonner  les  vagucs;  ouragan. 

Tcfär,  v.  n.  boufflr,  enfler,  gonfler.  (fig. 
feim.)  Se  gonfler  d'orgueil. 

Tüfo  ,  t.  m.  lufo :  sorte  de  pierre  spongieuse. 
Flooon  (de  laine>.  'Touffe  (du  turban,  etc.)* 
Bouillon  d'eau.  Bouffant  (d'une  robe,  etc.). 
Outil  d'armurier,  mandrin. 

Toroso ,  A ,  adj.  enfle ,  gonfle. 

TocJR,  «.  n.  bouger.  JVdo  —  nem  mugir, 
(fam.)  ne  pas  Bouffier  root ,  se  tenir  coi. 

+  Tccorio  ,  t.  m.  cabane  de  berge r.  V.  Chou- 
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+  Tüidära  bo  Brazil,  i.  f.  (f.  tfhiit.  nat) 
elfraie ,  »orte  de  ehooette. 

Tuin  y$.m.(  t.  d'hitt.  nat.)  tout :  petit  perro- 
quet  d'Amerique. 


Tunivo,  a,  adj.  qui  defend ,  protege. 

Tujoco,«.bb.  (f.  du  Britü)  WLameirao, 
Tremedat. 

f  TujupAb  ,  t.  m.  ( f.  du  Britü)  'ebaumiera 
des  Indiens  ou  des  negres. 

Tolha,  t.  f.  •  grenier,  grange ;  fossc  pour  les 
olives. 

Tölipa  ,t.f.(  t.  de  bot.)  tulipe :  fleur,  plante 
bulbeuse  qui  la  produiL 

Tulipeiro,  t.  tn.  (t.de  bot.)  tulipier  :  arbre 
aux  lulipes. 

f  Tuluxi  ,  t.  m.  ( t.  d'Asif )  V.  Mangericäo. 

Tümda,  t.  f.  primitivement  signiüail  tombeau, 
tombe  ou  representalion,  forme  de  cercueil 
couverl  d'un  drap  morluaire,  etc. :  aujourd'hui 
signüie  bicre ,  cercueil.  O  que  o  berco  dda  —  0 
leva,  (prov.)  ce  qu'on  apprend  des  le  berceau 
dure  jusqu'au  tombeau ,  le  loup  mourra  dans 
sa  peau. 

Toubaqce.  V.  Tambaque. 

Tumbeibo  ,  f.  m.  celui  qui  porte  les  roorts  au 
eimetiere,  croque-mort.  Clerigo  — ,  capelan, 
prAtre  pauvre. 

Tuxecencia.  V.  tntumeseeneia. 

Tumente.  V.  Inchado,  Intumecido. 

Tumescente  ,  etc.  V.  Intumecido. 

Tüm]do,a,  adj.  enflö,  gonfle;  bouID.  (/ig.) 
— ,  ampoule ;  fler,  orgueilleux. 

Tumilbo.  V.  Tomilho. 

TdmAr,  t.  m.  *  tumeur  :  enflure  causde  par 
aeeident  ou  par  maladie. 

Tcmoroso  ,  a.  V.  InchadOy  Intumecido. 

TUMCLADO  ,  A  f  p.  p.  de 

Tdmular,o.  a.  mettre  dans  le  tombeau.  V. 
Enterrar. 

Tcmulo,  #.  m.  tombeau;  tombe;  catafalque. 
Siege  eleve(p.  ut.). 

Tdmülto,  t.  m.  turaulle,  sedition,  Erneute 
populaire.  Multitude  de  gens  qui  causent  du 
trouble,  du  desordre;  cohue. 

TumultdAr,  v.  o.  ameuter,  exclterunta- 
multe.  9.  n.  Attrouper ,  causer  du  tumulte , 
exciter  des  trouble»,  etc. ,  s'ameuter. 

TüMDLTDABiAMBifTE,  adv.  tumultuairement; 
d'une  maniere  tumultuaire. 

Tcmultcärio,  kyadj.  tumultuaire  :  qui  se 
fait  avec  tumulte,  avec  preeipitation  ,  contra 
les  formes  et  les  lois. 

TcMULToösAMENTB,  adv.  tumuItueusemenC  t 
en  tumulte,  seditieusement. 

Tumültuoso  ,  a  ,  adj.  tunrattuevx  :  plein  de 
tumulte,  de  trouble;  empörte,  seditieux.  Jf#- 
tafdo  —  a ,  (po4t.)  1'hiver. 

'Tümüroso.V.  Tumoroeo. 

Tüwa,  r.  f.  vie  faineante,  errante,  TSga- 
bonde.  Andar&—y  (fam.)  queraander,  truan- 
der,  gueuser,  battre  lepave.V.J7nf«iui. 

f  Tünal,  t.  bb.  flgoier  du  Mexique ;  nopal  ( 
flguier  d'lnde. 

TuhAntb,  r.m.  fain^ant,  gueux,  ragabond, 
trucheur,  ecornifleur. 
•  TihioA ,  r.  f.  volee  de  eoups  de  blton. 

Tundia  ,  $.  f.  sorte  de  monnaie  d'Asie. 

Tun do,  g.  m.  (f.  cfAtie)  prelat  des  bontes. 


I 


l'ln 

Ten  »ifl .  T.  rntfimflo. 

Tü>»a,..  /.  foule,  nmlillodeBonruie.cohu«. 
(In  diiiii»iiirrfol»tourtie.  -Ohiut,  (raupe  de 
muiiciCDt  ch  intim  ememblc.  Ir  mm  at  -I, 
(loe.  fror.}  burler  iite  lei  loup». 

TtKBi^iA,  i.  /■. '  trouble  -.  I'ictlan  de  Iron- 
-  ■        -  i  fu  iion  ,  dtwrdre ;  te- 


dilwn;(Jlf.'  _._. 
TcloiMMiMTl ,  «rft.  itsc  Iroubla,  eonlu 


Ti:»JiiD(i»  ,i,i.ei  sd/.  qui  eine  da  tronble, 
perUirbtimr. 

TdimbClta,  i-f.  cokn« ;  muliliode  eonfnie. 

Tuml  jtb  ,  (.  m.  lurb»n  i  coiHurB  de*  Orion- 
IM«. 

TuniiO.  V.  Turionl«. 

Itmii,  *.  ■.  iroubldt :  unHr  da  Irouble, 
»Hilcr;  renrire  trouble ;  (fg.)  obscurcir,  dsrin- 
■ir,  CDibrouiller,  niedre  en  rieoordn ;  embir- 
nnor,  dMonccrier,  hin  rougir.  V.  Perlurimr. 


■'ioquielcr;  i'ohKurclr,  ea  parlinl  du  UMnp*. 

TctUTlro,  i ,  «d/.  qui  irouble,  qui  uuh  d 
troubla. 

Tuhibo, i, aoV.qul troohle;  irouble ;obuar, 
•btonrei. 

i,l.  ».lourbfllon.'ienllnipilnool 
e.  (I.  de  pkgt.)  — ,  nuütrt  qui  w 
inrui  oaiDur  dun  eentre ;  (fg.)  UM  CO  qui  ea- 
irilne  les  bomnuu. 

Tu.niLHo ,  f,  M.  ((,  d'aüi.  Ml.)  Hbet :  lim» 
ood  demer  optrcula-  —  ttetdinka,  \t  icaLHi. 
—  4*emU*km  bailwda,  la  fituie  icalm.. 
pkino,  le  daupbil 


fTokBITlaO, 

■rorlnoa  ITopipi 
te  Innre  tntin  IM 


TTkinot.V.r« 
TcüilDLO,  «Ic.  "■ 
ToiiouO.  V.  T< 


TYM 
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Turturino  ,  a  ,  adj.  de  tourlereilf. 

Torurarte.  V.  Turbante. 

Toryacäö,  «.  f.  'trouble  d'esprit. 

Tür var,  v.  a.  troubler,  rendro  trouble.  V. 
Turbar,  Perturbar. 

Turvrjär.  V.  Turvar,  Turbar. 

TOrvo,  a,  adj.  trouble;  obscur.  KtnÄo— , 
vin  loucbe. 

Tussilägem.  V.  Touilagem. 

Tlssir.  V.  Tomir. 

Tdtanaca,  t.  m.  toutenague  i  tobttance  me- 
ialliqae ;  cum«  de  la  Chine. 

Tot  ARO,  t.  «i.  *  moelle .-  substanee  mollo  ci 
grasse  dans Jos  oa;  (ßf.)  substonce  Interieure. 
(t*\)JL'tsprU( des  lois,  etc.),  leplus  essenliel 
d'one  ehose.  AU  em  —  t ,  jusqv'a  la  moelle  de» 
oi.  Ttror,  chuparot—e,  lirer,  sucer  jusqu'a 
la  moelle. 

Totaö,  f.  m.  (t.  d'Aeie )  go«verne«r  d'Astc. 

Tote  (A),  «de.  en  abondanoe,  a  feiten. 

Totsla  , e.  f.  taietle  :  Charge ,  fonctlon  de 
tateur.  (ßf.)  *  Appei,  preteotioa  ,  defense. 

Totelädo  ,  a  ,  p.  p.  de 
;    Tutelar  ,  e.  a.  proleger  eomme  tateur. 

Totelar  ,  aay.  s  gen.  talolaire  :  qui  garde , 
qui  protege. 

Toteraga.  V.  Tuianaga. 

Totia  ,a.  /".  lotie,  oiytfe  de  eine. 

Tctirecra  ,  s.  f.  (f.  efkiet.  not.)  fauYette :  ot- 
jao  du  genre  du  bee-igue.  —  rabalva  do 
ftsrJe,  le  molleux  ou  cul-btane.  —  emnora  4o 
3ßrtet  fauvette  a  tele  noire. 

Toto.  V.  Seguro ,  Firm*. 

Tutor,  «. «t.  tuteur .-  qui  a  la  tuiefle  de  qod- 
q«*nu  (Jff .)  Defeneeor,  protocteur. 

Totora,i.  f.  Mitriee:  femmt  ehargee  de  la 
tototle  d'un  purpille. 

Tdtorär  ou  Tutore!* ,  t.  ».  gotnrerner  en 
tuteur. 

TutoeU,  $.  f.  tuielle  i  autoritc  donnee  par 
la  M,  le  magittrat  ou  per  am  testament,  pour 
«roir  aoln  d'un  aHneur* 

Tütriz.  V.  Tulora. 

Tvrd,  f.  s*.  (I.  #f»^*i^.)ere<rttemHaine. 

Toturaga.  V.  Tuianaga. 

ToziO.  V.  reao#. 

Tot,  s.  f.(i.d$f4of.)luj :  Tille  de  Galice, 
en  Eapagne. 

Trtio.  V.  Thgmo. 

Ttmpanilho,  s.  m.  dim.  de  Tynpano.  Petit 
tymptn  d'imprimeur. 

Tymparizär,  v.  a.  (f.  de  med.)  causer  la  lym- 
panite.  II  est  aussi  reeiproque . 

TympanItes,  s.  f.  (t.d$  mid.)  tympanite  : 
bydropisie  seche ,  enflure  du  bes-rentre,  cau- 
se« par  les  tenta. 


Tyhparitico  ,  a  ,  oay.  de  la  tympanite. 

Ty'mpano  , «.  m.  ( f.  (fanal.)  lympan  t  mem- 
brane  a  l'extreraile  Interieure  du  eonduitaudi- 
tif.  ( f.  (fimpr.)  — ,  peau  ou  toile  sur  un  Chas- 
sis de  bois  ou  de  fer. 

f  Typheo,  a  ,  adj.  (poit.)  du  geant  Typböe.    J 

Tt'pbo,  $.  m.  (I.  de  mW.)  typhus  :  genre  de 
fierres  malignes ,  nerveuses.  (imut.)  Orgueil , 
vanite,  presomplion. 

TtphomarIa  ,  t.f.  (f.  de  mid.)  typnomanic : 
eoma-rigil,  maladie  du  eenreau. 

Tt*pico,a,  caV.  lypkrue,  atlegornrue,  Sym- 
bol ique. 

Ty'po,  r.  m.  type  :  modele,  Agare  originale; 
idee  generale  pertonniflee;«yinbelede  mystere. 
Caractere  ifiniprimeffe. 

Typocraphia  ,  t.  f.  typographie  :  art  de 
rimprimerie.  Imprimerie  ;  Iteu  od  fon  im- 
prme. 

Ttpographico  ,  a  ,  adj.  typographique :  qui 
a  rapporl  4  rimprimerie. 

Ttpoceapvo  ,  t.  m.  typograpbe :  hnprtroeiir 
en  lellres ;  qui  comialt  la  typographie. 

TTRAWARtTfTE,  mdv.  V.  TfremnkomenU. 

Ttrarnia,  #,  f.  tyrannie  :  domlotlioo  uanr- 
pee  et  illegale ;  gouvernement  (Tun  tyran ,  d'un 
usurpateur ,  <f*un  pitnee  higrtime,  malt  Injuste 
et  crael ;  oppression  eiTiolence$  (fifj  wipire 
despotiquedespassions;  cruaute. 

TTRlRNicAvtRTE,  adv.  tyraqnlqaemeBl. 

Tyranricjda,  e.  sr.  meortrler  efta  tycao, 
tyranniefde. 

Ttrarrictdio,  t.  sr.  meuTtre  d*un  fjpn», 

TtrIrnico  ,  a  .  adj.  tjranniqiioi  de  I«  Jyran- 
nie ;  injuste;  Tioicnt,  eontre  le  tfrofi  etj«  rai- 
son. 

TyrarrizAbo,  a  ,  p.  p.  de 

Ttrannizar  ,  v.  4.  tyranniier ;  Irailer  lyran- 
niquement;  on  le  dit  an  flgure  des  passion». 
(fig.)  Opprimer,  vexer. 

TtrAnro  ,  «.  tn.  tyran  :  celul  qui  a  niunpe, 
enrahi  la  puissance  soureraine  dans  ur  etat ; 
prince  qui  gouverno  avec  injuslice ,  arec 
cruaute ,  sans  aueun  respeel  des  lois  diYinea 
et  humaines ;  celut  qui  abuse  de  son  aulorite, 
de  m  preponderance,  eontre  le  droit  etlatai- 
son ;  qui  n'a  de  lois  que  sa  rolonle. 

Tyrawuo,  k,  adj.  tyran,  injusic,  crueL 

Tt*eio  ,  a  ,  adj.  et  t.  Tyrien,  de  Tyr.  Cor  — «* 
(poit.)  couleur  de  pourpre. 

Ttro,  f.  n.  (poit.)  V.  Purpura.  (L  ds  gdf.) 
Tyr :  lle  et  ville  de  la  cote  de  Phenicie. 

TTROcinio.  V.  Tirocwio. 

Tyrso.  V.  Thyreo. 

Tytrimalo.  V.  Tithymalo. 

TzAP.eicY.  Ciar,tl£. 
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'     U , «.  n.  vingt-et-unieme  lettre  de  l'alphabet 
porlugais,  et  la  derniere  des  voyelles.  Celle 
lettre  est  loujours  muette  daos  les  syllabes 
que,  qui,  qu'on  prononce  Mtki. 
•U\«d«.  ou.  \.Ondt. 

*  ü a  v  o<0'.  A  une.  V.  I/ma. 

+  Uba  ,  *.  m.  (f.  du  Bris,)  espece  de  caane 
sauvage. 

f  Ubäia  , «.  f.  sorte  de  fruit  du  Bresil. 

UberdAdb,  t.  f.  fertility,  fecondite,  abon- 
dance. 

U'bere.  V.  Vbre. 

Ubbabimo,  a,  adj.  tres-abondant,  tres-fer- 
tile ,  aa  propre  et  au  figure. 

U'bi,  s.  m.  Heu,  demeare,  domicile,  espace 
qo'un  corps  occupe. 

UbicaqAö,  t.f.  (f.  *col.)  existence  acluelle 
(Tun  corps  dans  un  lieu  delerminä. 

UbicAr-ss,  v.  r.  (f.  tcol.)  etre  daos  un  lieu 
delermine. 

Ubiuuidadb,*.  f.  (t.scol.)  presence  acluelle 
de  Dieu  en  tout  lieu. 

f  Ubiqmsta,  s.  m.  ubiquisle  :  docteur  en 
Sorbonne  qui  n'etait  altacbe  a  aucune  maison 
particuliere. 

f  Ubiqditabios ,  #.  m.  pl.  ubiquitaires :  secte 
de  protestants. 

U'bre,  t.  m.  pis,  teline :  partie  de  la  mamelle 
des  animauz. 

•  ITcha  ,  t.  f,  '  coflre  a  s errer  du  pain ,  etc. 
V.  Caixa. 

Ucuaö.  V.  Detpenteiro. 

UcharU,  t.  f.  depense,  Office;  cuisines 
royales. 

Udo  ,  adj.  m.  11  n'est  usile  que  dans  cette 
phrase  proverbiale.  N&o  deixar  —  %em  tniudo, 
ne  laisser  ni  grand  ni  petit. 

Ufa  ,  interj.  mais ! 

Ufanädo  ,  a  t  p.  p.  de  Ufanar. 

Ufanambntb,  adv.  avec  Taste,  arrogance, 
flerte,  d'un  alr  triomphant. 

Ufanar  , «. «.  rendre  Her,  arrogant. 

Ufaivar-se,  i.r,  se  vanter,  lirer  ran  11«,  s'cn- 
orgueillir. 

Ufama ,  t.  f.  vaine  gloire,  Serie,  arrogance ; 
Jaclance,  ostentalion.  (flg.)  Joie,  plaisir,  satis- 
faction. 

UfAno,  k ,  adj.  fler,  arrogant ,  presomptueux. 
(flg.)  Joyeux ,  salisfait ,  content. 

U'ga,  Uci,  Ucbm  ou  Ucia,  s.  f.  (f.  fhitt. 
n*t.)  pastenague  ou  tareronde  :  poisson  du 
genre  de  la  raie. 

Ugalba  (l.  rvtt.).  V.  Igualdade. 

UgAr  (I.  rutt.).  V.  Igualar. 

Dil  inUri.y.üui. 


Uivar  ,  e.  n.  V.  Huiear,  etc. 

Uja.  V.  üga. 

U'rasb  ,  t.  m.  ukaae .-  edit  imperial,  en  Eastie. 

U'lcera  ,  t.  f.  '  ulcere :  plaie  cause«  par  Ij 
corruption ,  l'acrele  des  humeurs. 

Ulcbraqaö,  s.  f.  ulceratioa  :  formation  dun 
ulcere ;  Ouvertüre  de  ia  peau  cause«  par  ua  ul- 
cere. 

Uecerabo  ,  a  ,  p.  p.  de 

UlcerAr,  v.  a.  uloerer  :  causer  an  ulcere. 
entamer;  blesser;  iflg.)  faire  na I Ire  an  ressen- 
timenl  profond  et  durable,  blesser  Yivcroeni. 

UlcerAr-se,  v.  r.  s'ulcerer,  dcvenir  ulce- 
reux. 

ü'lcere.  V.  Ulctr*. 

Ulcbröso  ,  a  ,  adj.  ulcereux :  de  la  naturt  t* 
1'ulcöre.  Couvert  d'u leeres. 

*  Ullo,  a,  ou  Ulo,  a,  mot  coraposo  de  i\ 
adv.  oü ,  et  de  lo  (pour  o)  ou  la  (  pour  «).  oä  il, 
oü  eile.  On  remployaJt  interrogalivement.  Ex. : 
Ullos  the$ouröt  dit  antigot  reit  da  Penio.' 
que  sont  deren us  les  tresors  des  aneiens  reis 
de  Perse? 

fÜLME,  t.  m.  (I.  d$  giog.)  Ulm:  ville  t 
rAUemagne. 

Ulmäriao«      I  (I.  de  bot.)  ulma Ire,  ren 

Ulmeira,«. /*.  i  des  pres ,  plante. 

Ulueira,  a.  f.(t.de  bot.)  »  ormef  arbre m 

Ulmbiro  ou  ülmo,  $.  m.  )  paavre  horame. 
arbre  grand  et  gros,  monopetale. 

Ulma,  t.  f.  (I.  d'anat.)  *  ulna  :  Tun  des  o> 
qui  va  du  coude  aa  poignet.  'Coudee,  aune. 

Ulteriör,  od;.  2  gen.  ullerieur :  qui  est  aa 
delä ;  qui  vient  apres. 

Ulterioridädb,  a.  /.  qualite  d«  ce  qui  e>t 
ullerieur. 

Ulteriorm£ktb,  odv.  ulterieureBient  :  par 
dela ;  outre  ce  qui  a  ele  dit  ou  fait, 

Ultimädambnte,  adv.  Onalemenl. 

Ultimädo,  a,  p.p.d'ültimar.mdj.  Fini,  »er 
mine,  entierement  acbeye. 

Ultimamente,  adv.  dernieremeiit,  flnaU- 
ment,  en  dernier  lieu. 

Ultimär,  v.  a.  achever,  finir,  terminer. 

Ultimatum  ,  $.  m.  Ultimatum  :  derniere  et  ir« 
revocable  condltion  que  1'on  met  a  un  traite. 

TTltimo,  a  ,  adj.  dernier :  apres  quoi  U  n*y  a 
plus  rien;  qui  vient  apres  tous  les  au t res :  ex- 
treme. O  —  tupplicio,  la  peine  capitaie.  A  — a 
stdo,  la  derniere  main.  Faxer  o  — esforfo, 
jouer  de  son  reste,  faire  tous  ses  efforis.  Rst*r 
no  —  ds  vida  ou  not  —•*,  elre  a  l'extremite, 
toueber  a  sa  derniere  heute.  Por — ,finate- 
ment,enfln. 

Ult6r  ,  *dj.  m.  (t.  ittin)  Teofeur. 
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XTvnk$prtp.  tat.  ultra,  au  dela.  Elle  cnire 
dans  la  composition  de  plusieurs  mols  Portu- 
gals. 

Ultrajado,  a,  p.p.  d'Ultrajar. 

Ultrajabor,  if  #.  celui  qui  outrage.  adj. 
Outrageux. 

Ultrajante,  adj.  2  gen.  outrageant,  qui  ou- 
trage; injurieux. 

Ultrajär  ,  v.  a.  outräger :  faire  outrage ;  of- 
fen ser  cruellement.  Mepriaer :  trailer  avec  me- 
pris. 

Ultraje,  t.  m.  outrage :  Injure  atroce  de  fait 
ou  do  parote ;  insulte* 

Ultr  a  jösamekte  9adv.  outrageusement ,  avec 
outrage. 

Ultrajoso.  Y.  UUrajante. 

Ultramar,  t.  m.  outremer.  adj.  V.  Ultra- 
mar ino. 

Ultramariro,  a,  adj.  d'oulremer,  qui  est 
au  dela  de  la  mer.  Azul—,  bleu  d*outremer. 
Outremer :  coaleur  bleue  falte  avec  le  lapis 
pulverisä. 

Ultramontano,  a,  adj.  ultramontain.au 
dela  des  monts;  au  dela  des  Alpes;  partisan 
du  pape. 

Ultrice  ,  adj.  f.  vengeresse. 

Ultriz,  adj.  2  gen.  (f.  lat.  tipoit.)  vengeur, 
v  engeresse. 

Ultronbo,  a,  adj.  qui  s'offre,qui  se  pre- 
sente  de  soi-meme,  sans  qu'on  le  cherche.  V. 
Espontaneo. 

Ululante,  adj.  2  gen.  hurlaot,  qui  hurle. 
p.  a.  de 

Ui.ri.AR,  v.  n.  hurler :  pousser  des  hurle- 
ments,  de  granda  cris  de  douleur,  des  cris 
feroces. 

f  Ululato,  s.  m.  (inut.)  hurlement,  cri  la- 
mon  table. 

ü  m  ,  U'ma  ,  adj.  et  m.  un ,  une :  le  premier  de 
tous  les  nombres ;  le  Chiffre  l ;  seul ;  confondu, 
qui  ne  fait  qu'un.  L'un  :  se  dit  dans  certaines 
phrasea  distributives,  par  Opposition  a  l'autre. 

—  «oufro,  Tun  l'autre:  mutuellement,  reci- 
proquement.  —  a  — -,  ou  —  por  — ,  un  ä  un.  — 
atrds,  apös  ou(rot  Tun  apres  l'autre,  successi- 
▼emenl.  —  e  outroy  Tun  el  l'autre,  tous  deux. 

—  por  outro,  Tun  portant  l'autre.  Tudo  i — , 
c'est  tout  un.  üma  cousa,  une  chose,  quelque 
chose.  A'uma,  ensemble,  tout  a  la  fois.  Uma 
das  duas  ou  das  dnas  cousa*  uma9  de  deux 
cbosesl'une.  Umae  tobre  outrat,  coups  sur 
coups.  Uns  e  outrot ,  les  uns  ei  les  autres. 

Uhanidade,  etc.  V.  Humanidade,  etc. 

Umbella  ,  s.  f.  sorle  de  baldaquin ,  en  forme 
de  parasol,  sous  lequel  on  porte  le  SainlrSa- 
creraent. 

Umbelufsro  ,  a  ,  adj.  ombeliifere.  Y.  üm- 
brellado. 

Uhmgo.  Y.  Brnbigo. 

f  Umbelicädo,  a,  adj.  (I.  de  bot.)  en  forme 
d'orabilic. 

Um  bilical,  adj.  2  gen.  ombilicai  t  qui  appar- 
tient  a  l'embilic,  au  nombhi. 


f  O'mola,  j. /. 'umble,  ombre:  poisson  da 
geure  du  saumoo. 

f  \}'*Biink,t.f.(t.d'kiiLnaL)ambn:roi9- 
son.  —  das  lagoat  do  Körte ,  ombre  Chevalier. 

f  Umbracclo,  s.  m.  —  das  muegas,  (I.  de 
bot.)  V.  Apophyse. 

Umbral,*.*».  pas,  seuil  d'une  porte;  linteau 
de  porte  ou  de  fenetre.  (flg.)  •  Soiree. 

Umbraö  ,  s.  m.  (i.  d'Asie)  Uira  de  noblesse 
au  Mogol. 

f  Umbratico,  a,  adj.  fantastique,  chimeri- 
que. 

Umbratil,  adj.  2  gen.  figuraüf,  cache.  Om- 
brage. 

Umbrkjra.  Y.  Utnbral  et  Hombreira. 

Umbrälla  ,s.  f.  (t.  de  bot.)  ombelle  :  petita 
rameaux  en  forme  debranchesde  parasol ,  qui 
porlent  les  fleurs. 

f  Umbrelladas  ,  s.  f.  pl.  (t.de  bat.)  ombelü* 
feres  :  famille  des  plantes  qui  porlenl  des  om- 
belles. 

f  Umbrellado,  a,  adj.(t. de  bot.) ombelle  r 
en  ombelle ,  qui  la  porte,  ombeliifere. 

f  Umbr£llula,  s.  f.  (f.  de  bot.)  nmbellule  . 
petite  ombelle. 

f  Umbria,  s.  f.  (tma.)  endreit  oü  il  y  a  de 
I'ombre.  Y.  Humbria. 

+  Umbria ,s.  f.(t.  de  giog.)  Ombrie :  eentre 
de  ritalie. 

Umbrina.Y.  Umblina. 

Umbröso,  a  ,  adj.  ombreux :  oü  il  t  a  de 
I'ombre  ou  qui  en  fait;  ombrage.  (/le.)  Obscur. 
Noite  — a,  (po4t.)  nuit rembrunie. 

Umbö  ou  Im bö,  s.  st.  plante  fruclifere  du 
Bresil. 

•  ü*medo  ,  a.  Y.  Humido. 

ÜM!L0ADB,etC.      f   V'««1»««'»««. 

f  ünammär,  v.  a.  reudre  unanimes,  con- 
formes  en  sentiments.  II  est  aussi  reciproque. 

UnAnime,  adj.  2  gen.  unanlme  :  d'une  com- 
mune Toix,  d'un  commun  accord. 

Unaximemente,  ad*,  unanimement:  d'une 
commune  voix ;  d'un  commun  sentiment. 

Uxaximidäde,  s.  f.  unanimite  :  conformUe 
des  sentiments ;  universalile  des  sullrages ,  etc. 

U^gÄÖ  Ott  Uhcqaö,  s.  f.  ooction  i  aelie« 
d'oindre.  Les  aaintes  builes  pour  rexlrenae- 
onction.  Sacra  des  rois,  des  evequcs.  (JLg.)  — t , 
mouvemenl  de  la  grace,  consolatioB  da  Saiai- 
Esprit;  choses,  pensees  qui  porlent  a  lapieftt, 
qui  touchent  le  cmur.  A  extrema,  a  sanla  — t 
l'extreme-onction,  sacrement  de  l'Eglise  caibo- 
lique. 

Uüci al  ,  adj.  2  gen.  de  i'once.  ( I.  d'ant.)  Oa- 
ciale  :  ( lettre )  pour  les  inscriptton*  et  les  ept- 
taphes. 

Uhciario,  adj.m.  Uerdeiro —f  beritierdu 
douzieme  d'une  succession. 

UnaHADO ,  a  ,  adj.  erochu ,  en  forme  de  ero- 
cbet. 

tUnciüÄRiA,  f.-  f:  (I.  arJKtf.  nmt.)  *anci- 
naire.  ver  intestinal,  a eoaeae dli^e. 
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UNH 
m.  ((.  d-oM.)  li 


>,  I*il  — ,  Clement,  Louil  XI.  IM- 
(Mar,  niilflimiiwiil 

■f  Uübkcplo,  i,  aij.  «nie  Ml  aulint. 

UbbIlol»  ,  i.  m.  (pral.)  bibilant  dei  tlU. 

U*B<eoM>,  aäj.  [poH.~i  brnjent,  «D  parlinl 
de)  flau.  Ort  asgil  eomnie  In  Dell. 

UhdItioo,  i,odJ.  ipil  not«  sur  I«  ngoei; 
qui  Court  leimen. 

Umaao,  i  ,  «d>.  mdojinl.qiil  hit  de*  ottde« ; 

UifftUu^fS,  «.  f.  andulllion  :  moartmen 

f  Umuiitn,  *,  ad/,  oadalileire  (moute- 
venl)  d'ondnlnion. 
Uireloo  ,  • ,  (riy.  «I ..  ■>.  oial;  qui  ■ 


Oi  — 

dB  Sciftotmr,  Im  rat*  et  les  prSLres.  p.  o.  de 

Ulicia,  r.  a.  aindie  :  Irotler  decboeetaa 

lueuse».  Oindre  I«  roii,  lei  e»equei  diu  le 

ncre.  DeD*Ml'ekM*ae-*i>ciien.[Jl4.]Coiifti 


.  f.  pufun 


fibriqno 


DaeaiMT*»« ,  i,  adj.  eH.  qui  feil  des  on- 
Kusnti  an  de«  perfumi,  puTumeur  (cbei  Im  ib- 
cteniJ.QniconeerneMt  conlleolles  onguenl», 
Im  pariniai.  Loce  — a,  boullque  da  perhtmeor, 

UBanaYlMO ,  i.  m.  cndrolt  au  le*  ipolbi- 

M  le*  ongatnif . 


■ri*,  niprtiWn  om  tnercnriet. 
DmnnRAM.  T.  Oleom. 
Uh'guii,«.*. nnguii,  Ol  lacrymil,  petita*  du 

ITiiavu ,  f.  f.* onirlt ,  tuneer de  foXI.  T. 
Unk*. — tmnaltinka.  \ .  Tonnage* . 

OhmUm  ,  t ,  mtf.  entjale  int  »pu  knie  :  qui 
*  ilei  onglM- 

U'hb»  ,|k  f.  "  oagle :  Partie  dura  k  r«i  treuttte 
du  doi|rt;  griffe  dei  mimim.  Cerne 
d«  «fcvral,  ate.  Peiil«  noaurbee  de  e« 
rtnunwut,  pBJM  wi  iiii  daeartaiw  pUnw. 


UNI 

V .  Primate.  —  •>  taaa II»,  tu  d'lae,  pjwuc. 

*are*urtipiupTire,eag1e,laie.  f«*r,«l- 
rro— ,r^.)eii(wplu>qu'iln'cUdu.JleBkM' 
— ,  (/le.)  montrer  1*  beut  d«  ranUle.  Ser  -f 
•nwmn  ofniMi ,  C/leO 'tr«  te*  den  t  deiita  dt 

I  mitn,  etie  l'atni  intime  da  quelqa'uu.iiiar 

la — .'  oa  le  oTU  iTune  eaoee  au'oa  peeicdt, 

oo'qd  ■  obteune.  Ter  —  aa  mMi  4t  a»ac/jli- 

A"»0  *tetr  de*  ejtSei,  Arn  tolenr.  Kits/w 

mm»  —  Beer« ,  (/a*.)  T*tbipper  belle.  -I 

so,  'I.  t—Cr.)  quite.  — «  •  cäew,  {HA 

»,  Ä«A-  a   -i  *  cn.ni ,  fair  1  briet 

v)  palte»  de  rinere.  — e  dt  fbmt,i.m. 
grlppe-icn ,  homtue  Ire*-  er tre. 

DnlBi,  i.  f.  eonp  ifongle,  impreiiioa *> 
1'ongle  lur  qnelqae    ehoie ;  grflli.de ;  ep-a- 

Uimattt. 

fj^aino,  *.,j.b.  de  PxjUt. 

Uhbuum,  >.  f.  (I.  ae  tot.}  V.  Bedalal. 

USHiuisio,  a.  ■>.  proTianemenl. 

Usain.i.a.pruiijuer,  coidwHHimln 
brini  d'un  ces  aDtallle  pom  q«'ilt  efneaeel 
rtcine.  figretigner  nee  las  ongln. 

(iHBtiio ,  i,  ai.  Mnarli ,  mal  rt'aienuin : 
•orte  de  taoieur,abcai  qui  TlenlilerieiMdi 


Dmi«,» 


M|ei 


neapl» 


iBlelligenee,  iocMM;  Jonction  an  phjUqer« 
aa  BMral;aUteaea,  eaBMdetatleti.  CemepaB- 

daiioe,  contormiit,  unifonniie.  Reumen  da 
MereaiTuM  Biete,  Me. 

ümoiBlir™,«*!.  nnte.DerMBI. 

f  UsicIkti  ,  oay.  I  seit,  on  leditd'BDepl»« 
qol  n'«  qo'ana  tfga. 

fU'niciDiDi  ,  (.  f.  qualil«  de  ee  q«f  «I 

ü'm«ot  1,  aeV.  imiqn«  ■  >aml;   Uanilier; 


Um*iei,a.f*.  niU:ejBibte  qwl'onpma' 
„  lUTcemrauuB  metured«  toetei  W  eatm  ee 
wemeMpece,  eeatidiree  tbemHeoMBt;  prin- 
1e?nombr«;  c«<pi1  eipTimauaaealnn:; 


.;  IdetiUte  (de  lal);  fl  a>  Kit)  w 
aürisat  aa  Ues,  •*  la  ■aa<eat>- 


uocie.  Gun feil oio. 
UsiFLiiiio,  i,  ed].  ((.  daee«.) 
'a,  qei  ae  parte  qu'nne  Säur. 

UfirOIBlDO,B.B.de 

tUaiee«AB, 
Dmroin,  •■>,  >•*>.  bi 


UNI 

ep  toates  sei  parttes,  egal;  qui  a  la  mftme 
forme;  qui  ne  varie  paa;  am  Tnriete. 

Unit»«  an,  e.  t».  Mi  fern» » habt«  mMiaire  , 
costume  de  corps. 

Urnman^TK  ,•  «#».  «tnfotmentent :  d'une 
maniere  uniform«. 

Uftitfoinaju**,  t.  /".  «nftorartte!  e»nfornrii6, 
rapfjtrt,  r«»en*§lRBe*t?eo  sei-nseme  ©»  enira 
plentern  ehose* 5  qntWie  o*  ce  qui  est  unifnr- 
nie,  sens  Tnffew.  wBtfforvnvB  de  eentliiiooTe,  etc. 

Unigenito,  a,  ad/',  et  «.  unique(flti),  eeul 
engende*.  0»  hf  dfc  ptf  eteeffenee  de  Wen  le 
FR». 

f  Unucgadas,  adj.  f.  pl.  (f.  de  bot.)  Foihex 
•*•,  renflTeR  nnijvgoece. 

t  Unilateral,  adj.  2  gen.  ((.de  bot.)  unf- 
lateral :  qui  vient  <fon  seal  et  meine  edte,  qui 
n'a  qn*un  eote. 

UnrtA,  #.  f.  (t.  eJMei.  ««f.)  ante  ©u  vniöd  : 
roollusque  acephala.  —  des  pintotei  ,  ODfo 
epaiase.  —  atjofreiru  bastarda,  ta  moute  du 
Bhin. 

Unit  (ar,  cot*),  t.  a.  unlr,  Joradre.  Meier, 
incorporer.  Joindre,  attacher  :  au  physlque  et 
au  rootaV.  fteunir,  approcher,  faire  loucher. 
Reu nir  les  levres  d'une  piaie.  Unir,  reunir  Ics 
esprits. 

Unir-se  (a^com,  emf  entre),  t.r-  s'unir, 
a'allier,  s'associer,  se  liguer,  se  confederer ;  se 
reunir.  Convenir,  s'aecorder,  prendre  des  ar- 
rangemente  enaemble.  S'allier,  s'aecorder.  Se 
joindre ,  se  toucher,  etre  ires-pres  Tun  de 
l'aoirc. 

Oiusexcäl,  adj»  2  gen,  (l.  de  bot.)  unisexe  .- 
qui  n'a  qu'un  sexe  (Bear  — ee;. 

Unisonancia,  *.  /.  *accord  de  deuxot»plu~ 
eieurt  voix  9  etc.,  a  l'unisson,  Monotonie,  de- 
claroation  sur  an  mime  ton.  Conformite,  ac- 
eerd,  hnnneaie. 

Umso*  ante,  *4$.  3  §en.  V.  Unitono. 

Unisono ,  a  ,  adj.  qui  est  a  I'uniaaen.  (/ig.) 
Cearfefne,  egal,  semblanle,  de  memeeonditien. 

Unisono,  s.  m.  unieeon«  V.  Unieonmntm, 

Uiatoiivs.  V,  iMieeno, 

«f  UnMiicino,  A,  adj.  (f.  de  bot.)  qui  a  an 
Beul  epi. 

Unissino ,  adj.  $mp.  dt  Üne% 

UniTivo ,  a  ,  adj.  qui  a  la  vertu  d'unfr.  Vida 
-*«,  (f.  *«**.)  *te  «niJive  t  etat  de  l'ame  daos 
l'efxnrese«  du  per  aanonr. 

Univälve,  adj.  2  gen.  (/.  d'hist.  nat.  et  de 
bot.)  univalve :  a  coquille  ernne  seaie  piece 
(tnstane);  qui  a  nne  seukTalre  eu  taltale 
(eeyomtey  eie.). 

UniviRSAES,  i.  m.  pt.  (I.  de  hf.  etok)  onirer- 
saux  :  ce  qu'il  y  a  de  oaanaaan  dans  lea  inditi- 
eTns  (Ten  mente  genre ,  d'une  meine  espeee. 

Universal  ,  adj.  i  $t*.  nnfrertei  :  general ; 
qnf  seiend  a  tout,  partoui;  qui  comprend, 
embrasse,  renferme  loul.  Univerael :  oti  le  dtt 
d'un  homme  qtri  *  nne  framle  eiendoe  de  con- 
nefstanees.  Jim  — r  (p.  ••.)  snns  exeepüen  de 
per  tonne* 
VMIMnfAlrj  e\  nt»  V»  V%i09f$d9e* 


ÜRA 


1183 


Universai.idäde  ,  t .  f.  universalite,  genert* 
Kt* ;  totalite^ ;  quaHM  de  ce  qui  est  «flfmseli 

UniTRRSALtsanfOv  a,  ad  f.  tup.  de  UmutrtoA 

UmvERSALizÄR,  v.a.  nniTersilitet ,  Itiidie 
univenel. 

UmvERSALMENTi, ade.  univeraeltemenl. 

UmvERstnAnt,  t.  f.  *assemWage  de  tentes 
les  eboses  crMes.  Collecrian  ,  assemMage-  de 
tentes  les  choses  de  mtme  etpece.  OniversAe: 
corps  de  professeurs  et  d'ccoKets.  Aeadeinfe 
oü  Ton  apprend  les  lettrvs  et  lea  fdences 
Corps,  communaute  de  personnes  de  tnetne 
professton,  etc. 

UmvcRso ,  s.  m.  aurvers :  le  monde  entier. 

Umv^Rso,  a,  adj.  tont,  total,  unlrersel. 

UnrvocA^AO ,  $.  f.  oni? ocation ;  caractere  de 
ceqirlest  univoque. 

C.NivocAMEnTE,  adv.  atec  onlYOcation. 

Usivoco ,  a  ,  adj.  univoque  :  (nom)  commun 
ä  plusfcurs  eires.  Semblable  cm  uni ,  qui  ne 
fait  qu'un.  Unanime. 

f  U'no,  a  ,  adj.  un :  seul,  qui  n'adihet  pas  de 
plüralite  (Dieu). 

Unocllo  ,  a  ,  adj.  m.  qui  n'a  qu'un  cell. 

TJntado,  a,  p.  p.  A'Untar. 

Untadör,  a  ,  t.  celui  qui  oint. 

Untadüra,  t.  f.  onclion  .-  action  d'oindr#. 

Untär  ,  v.  a.  oindre,  enduire,  gra isser;  bar- 
bouiüer.  (flg.)  Corrompre ,  suborner  un  jage, 
etc.  On  dit  communeaienl :  Cnlar  at  mdos, 
graisser  la  patte.  —  a*  mdos  ao  porteiro ,  tjla.j 
graisser  leinarteau  d'une  porte.  —  o  earro,  U.) 
procarer  a  force  de  presenls  1'expedlUon  d'une 
affaire ,  graisser  la  patte. 

U'nto,  s.  m.  toute  matiere  grosse.  *  Graifse 
des  animaux.  Oing.  —deporco,  saindoux. 

UnTdso.  V.  Unctueso. 

Ustüra,  *.  f.  onetion  .*  action  d'oindro;  fric- 
lion.  Matiere  avec  laquelle  on  oint. 

t  U'pa  !  ittterj.  houp  1  Mot  qui  seit  a  enenu- 
rager  les  petits  enfants  a  ae  lever,  a  se  tenir  de- 
boat ,  etc.  AI  Ions,  courage ! 

U'pa,  s.  m.  offleier  de  Justice,  en  Cbiee. 

*  Uqukr  ;  adv.  oü  l'on  voudra. 

f  U'aa,  $.  f.  (i.  tfkiit.  nat.)  *  ura  :  eereviise 
du  Bresil. 

f  Uraca,  «.  f.  (t.  d'Aeie)  vin  de  palmier. 

Uaacaö.  V.  Furecdo. 

Uraco  ,  s.  m.  (I.  d'a—4.)  eurtque :  enrden 
de  la  vessie ;  cordon  du  totua  qui  va  de  k  f  es- 
sie  au  nombrll. 

Urania  ,  s.  f.  (I.  de  mylk.)  Uranie,  Venus  e*- 
lesie :  Buae  de  laslronoroie. 

URANOGRAPHiA,  s.  f.  wanegrapbie :  dcaerip» 
lion  du  ciel. 

f  Uranocraphico,  A,«a>'.  ■ranngrapliiqne : 
de  l'uranograpbie. 

f  Uranologia,  $.  f.uranologie:  discoorseur 
lectel. 

f  UranomitrIa,  r.  f.  nranometrle  :  aeienee 
des  astronomes  qui  mesurenl  le  ciel. 

Uranoscopoo»        i  urenoseope: genrede 

Uranobcöpio,  #.  m,  J  poitsonsdontlfsyeni 
I  sont  tournes  Ten  le  elvi. 


1184 


UM 


USA 


f  Uiato,  f.  at.  (*.  de  ckim.)  arate  :  Combi - 
naüton  de  1'acide  urique  arec  diflerenles  sub- 
slances;  sei  forme  (Jans  l'urine. 

Urbaramrnte,  adv.  civilcment,  poliment, 
bonnetemenL 

Urbaäidade,  e.  f.  urbanite ,  politesse. 

Urbam issiuo ,  Af  adj.  sup.  d'Urbano. 

f  Urbani'ta,  adj.  2  gen.  [inus.)  ciiadio,  ha- 
bitant  d'une  eil«. 

Urbaziizado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Urbasizar,  v.  a.  civiliser,  rendre  poli. 

Urbaxo,  a,  adj.  poli,  civil,  honnete.  Ur- 
bain.de  la  Tille,  qui  appartient  a  la  ville. 
Guar  da,  milieia  — o ,  garde  bourgeoise. 

t  ÜRsiso,  s.m.{t.  de  giog.)  Urbin :  ville  dllalie. 

U'rca,  t.  f.  ourqae  :  sorle  de  vaisseau  bol- 
landais.  Orque :  poisson.  V.  Orea. 

Uucella.  V.  Urzella. 

f  ÜRcniuA  Ott  Ubcbi'lla,  s.  f.  couleur  vio- 
lette qu'on  tire  de  certaines  planles. 

U'rcho,  t.  m.  (p.  us.)  bouchon ,  lampon. 

U'rco,  t.  m.  cheval  frison  de  car rosse.  U. 
Cou verde,  lampon  des  eures. 

Urdideira,  t.  f.  ourdisseuse.  *  Oardissoir  : 
Instrument  de  lisserand ,  etc.  Äs  — s  (pott.). 
V.  Parcas. 

ürdjdo  ,  a  ,  p.  p.  d'ürdir. 

Urdidor,  r.  f.  oordisseur :  celoi  qui  ourdit. 

UrdidOra  ,  t.  f.  ourditsure ,  ourdissage ; 
ehalne ;  contexture ,  tissu ;  [  fig.)  eoraplol,  ma- 
ehination. 

Urdimacas  ou         1  qui  ourditdes  intrigues, 

Urdik ALAS.ofy'.tnv. J  qui  fait  des  comploU. 

Urdimento,  t.  m.  'ourdissure;  trame. 

Urdir,  e.  a.  ourdir;  (/ig.)  tramer  j  mach  in  er 
un  complot,  etc.  V.  Ordir. 

Urdümk,  t.  m.  V.  Urdidura. 

Urea,  i.  f.  ur6e  :  substance  qui  conslilue 
l'urine. 

Uräteres,  f.  m.pf.  (t.cTanat.)  uretcres  :  ca- 
nal  double  des  reins  a  la  ressie. 

Uretero,  a,  adj.  de  l'uretre. 

f  Ur£tico  ,  a,  adj.  uretique :  de  l'uretre ;  uri- 
naire,  diurelique  (remede). 

üretra,  *.  f.  (t.  d'anai. )  ure  Ire  :  canal  par 
oü  sort  l'urine. 

f  Uretral  ,  adj.  2  gen.  ur&rique :  de  l'uretre. 

Uretritis  ou  Urethritis,  s.  f.  ( t.  de  med.) 
Urethritis :  inflammatfon  de  l'uretre. 

U'rca  ,  t.  f.  roquette,  plante. 

Urgebaö  ,  s.  m.  (I.  de  bot.)  V.  Verbena. 

Urgkzicia ,  f.  f.  urgenee  :  necessile  urgente; 
cas  urgent.  Necessile,  Obligation  indispensable. 
Besoin  urgent,  pressant. 

Urgente ,  adj.  2  gen.  urgent,  pressant. 
*f  Urgeütrme^te,  adv.  d'une  maniere  pres- 
sante. 

Urcehtisrimo,  a  ,  adj.  sup.  &  Urgente. 

Urgir ,  v.  n.  eire  urgent,  presscr.  v.  a. Pres- 
fer,  solliciter,  demaoder  vivement,  conlrain- 
dre. 

L'rico,  k,odj.  (f.  de  ehim.)  urique  ou  lilhi- 
f ve,  < aeide)  tire  du  calcul  de  la  vessie. 
Uriwa  ,  $.  f.  urine.  V.  Ourin*. 


ürjsar.  V.  Ourinar. 

Urisario,  a  ,  adj.  ( J.  dTtmmi.)  uristtif* :  (ea- 
nal )  de  l'urine. 

ÜBindso,  k,edj.  uriaeux  i  de  La  oat«re  de 
l'urine,  qui  a  l'odeur  de  l'uri»e. 

U'bna  ,  s.  f.  «rne :  vase  asUique  o4  Tos  BMt- 
tait  les ceudrea des  naorts,  etc.;  rate  d*otBt- 
ment.  —  dos  wuugos  ,(!.*#  bot.)  V.  Antkerm. 

U'ro,  t.  wl  ure,  Bros :  taureaa  saavaftde  U 
Lilhuanie. 

Uaoricio , «.  in.  erouplon  des  oiaeaas. 

Urräca,  t.  f.  V.  Urata.  (trieux)  V.  P4gmfm> 
seau.  {t.de  mar.)  "Racage. 

Urrar  ,  e.  n.  rugir,  en  parlant  de  relephaat, 
du  lion ,  etc. 

U'rro  ,  s.  sb.  rugissement. 

U'RSAjt.  ^.ourse:  femellede  l'ourt.  wbit. 
—  sBenor,  grande  ourse ,  peilte  ourse .-  coiistrl- 
lalions  seplenlriooales. 

Ursir o ,  a  ,  adj.  de  Tours  v  ursin.  Herta  — «. 
V.  Herva  ursa. 

U'rso,  t.  m.  ours  :  quadrupede  plantigrade, 
feroce,  relu. 

Ursozjwho,  s.  m.  dim.  tfürto ,  onrsoo ,  petit 
d'un  ours. 

Ursdünas,  s.  f.  pl.  ursulines:  religieosf« 
de  sainte  Ursule. 

Urtica  ,  *.  /.  ortie.  V.  Ortiga. 

UrticacaÖ,  t.  f.  ortication :  remede  qui  ton- 
siste  a  fouetter  avec  des  orties,  et  larer  la  cbair 
devenue  rouge  arec  du  vin  chaod. 

Urtigädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

URTiGAR,e.a.  fouetter,  piquer  avec  des  ortie». 

Urtica  r-se,  v.  r.  se  piquer  dans  des  ortie*, 

fÜRuiu,*.  m.  sorte  de  grand  corbean  da 
Bresil. 

Urucö,  f.  m.  roucoo :  p4te  Tiolette  de  se- 
mence  de  roucouyer.  V.  tfruewetr«. 

Urlxueira,  t.  f.  (t.  de  bot.)  *  roucouyer,  ree- 
cou  .-  plante ,  arbre  rosaee  dotit  en  Ure  une  piie 
pour  la  teinture  rooge  du  rooeon. 

Urcmbeba,  t.  f.  plante  du  Bresil  a  gross« 
feuilles  garnies  de  pointes. 

Urupemaou       )  (I.  du  Bris.)  "lisss  de 

Urupbmba,  r.  f.  I         paille,  au  Bresil. 

Uröpigio.  V.  Uropigio. 

Urüxi  ,  t.  m.  vernis  du  iapoiu 

Urz.  V.  Urxe. 

Urze,  s.  f.  (t.de  bot.)  —  ordinmrim,  bnryere, 
bruyere  commune,  —dos  v*$*onra$,  brayere  i 
balai. 

Urzälla.  V.  OrxeWa. 

Usado  ,  a  ,  p*  p.  ü'Utar.  Use  :  gito  par  l'i- 
sage.  Usile.  Exerce,  habitue.  Biperimeale* 
Terse  dans  une  setence ,  etc. 

*  Usägbm  ,  #.  *».  iBnpOt  aacien. 

Usacrb,  s.  *».  croüte  laitense,  darire  qai 
rient  a  la  tele  des  enraats. 

Usanca,  s.  f.  usance9  usage,   mode,  cea- 

tume.  V.  Uso. 

UsiiTB ,  adj.  2  gem.  qui  ose.  p. «.  de 

Usär  (de) ,  t>.  a.  user :  faire  uaafe ,  sa  senil 

de.  Mellre  en  usage.  Eiercer  un  emploA.— ,  ga- 

ter,  consomaMr.  a.  n.  User»  feira  asags  da. 
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ATOir  coutume,  *tre  en  osage  de.  —  de  $$u  di- 
rttto,  user  de  ses  droits,  !es  faire  valoir. 

Usär-se,  9.  r.  etre  en  usage,  s'user.  (inus.) 
User,  faire  usage,  se  servir  de.  üsa-se9  il  est 
d'usage. 

Usävel.  V.  Utual. 

Useiro ,  a  ,  adj.  (f.  tulg.)  habilue  a.  V.  Aeos- 
tumado.  Ser  —  e  vexeiro ,  «Ire  coutamier. 

U'snea,  f.  f.  (I.  de  bot.)  usnee  :  sorte  de 
moasse  d'arbre ,  espece  de  lieben.  —  dos  cra- 
neot ,  usnee  humaine,  raousse  qui  pousse  sur 
le  crane  des  pendus,  sar  les  os. 

Ü'so,  t.  m.  usage  :  coutume,  pratiqne  recue. 
*  Mode.  V.  Moda.  — ,  emploi ,  action  d'em- 
ployer ;  maniere  de  se  servir,  habitude  qu'on 
acquiert  par  la  pralique;  exercice ,  expehence, 
jouissance,  possession ;  droit  de  se  servir  de  la 
propriete  d'un  aulre;  Service,  utilite  qu'on 
retire;  user,  usure;long  usage;  emploi  babiluel 
qu'on  fail,  usage  du  vin ,  du  cafe,  etc.  Emploi , 
raaniement  trop  frequenl  qui  use,  qui  gAte.  Ao 
— ,  selon  l'usage.  —  de  raxdö,  usage  de  la  rai- 
son. Em  cada  terra  teu  — ,  {prov.)  chaque 
pays,  chaque  coutume.  Utose  costumet,  us  et 
coulumes. 

Gsufrücto  ,  etc.  V.  Usufructo ,  etc. 

Ussa.  V.  Urta. 

•  Ussia.  V.  Adusiia .  Capelta-mör. 

•  Usso.  V.  Urto. 

■f  Ustäga  ,#./".(  t.  de  mar  )  *  raoufle  ou  pou- 
lto  da  mit  de  hune. 

Ustaö  ,  t.  f.  (f.  de  ehir.)  ustion  :  action  de 
broler  avec  le  cautere ;  ( t.  de  chitn.)  calcina- 
tton ,  combustion. 

Usteda,  *.  f.  sorte  d'etofie  de  laine. 

Ustörio,  XyOdf.  brulanl.  Btpelho—,  miroir 
ardent,  verre  ardent. 

Usuäl,  adj.  2  gen.  nsuel  :  dont  on  se  sert 
ordinairement.  Tributo—,  impöt  sur  les  den- 
reea. 

Usu almente ,  adv.  usuellement,  commune- 
ment. 

f  Usoä wo ,  a ,  adj.  qui  n'a  que  l'usage,  la 
jouissance  sans  la  propriete. 

Usücapiäö,  t.m.  (I. de  jur.)  *usucapion  :  ac- 
quisitum par  prescription. 

Usucapiente,  adj.  2  gen.  qui  possede  par 
osucapion.  p.  a.  de 

Usocapir,  v.  a,  {t.  de  jur.)  acquerir  la  pro- 
priete par  possession  non  inlerrompue,  pos- 
seder  par  usucapion. 

Usucapto  ,  a  ,  adj.  possede  par  usucapion. 
V.  Ueueapiente. 

Usufructo,  t.  m.  usu  fruit .-  jouissance  des 
fruils,  des  revenus  sans  avoir  la  propriete  du 
fonds. 

UsupRCCTCAR ,  v.  a.  avoir  l'usufruit  de. 

Usutructuärio,  a,  adj.  usufruitler,  qui  a 
rosufruit. 

Uscra,  s.  f.  uture  :  inierei  trop  fort  de  l'ar- 
gent;  interet  illegal;  proflt  illegitime  tire  de 
rargenl,  des  marchandises  prölees.  Pagar 
com  — ,  rendre  avec  usure. 

UftURÄft,  v.  n.  donner,  preter  a  usure. 

PORT.-FR. 


Usuräriaiiexte,  adv.  usuraircmect,  d'uno 
maniere  usuraire. 

Usurärio,  a,  adj.  usuraire  :  ou  il  y  a  de 
l'usure;  qui  cn  viotit.  *.  Usurier, — ere  :  qui 
donne  son  argem  a  usure;  qui  fail  un  gain  il- 
legitime. 

Usdreiro,  a  ,  s.  usurier.  V.  Uturario. 

Uscrpaqäö,  s.  f.  Usurpation  :  action  d'usur- 
per;  chose  usurpee. 

Usürpado, a,  p.p.  d'Usurpar. 

Usurpadör,  a,  s.  usurpaleur,  — trice  :  celui, 
celle  qui  usurpe. 

Usurpär,  v.a.  usurper  :  s'emparer  par  vio- 
lence,  par  ruse,  d'un  bien,  etc.,  qui  appar- 
tient  ä  autrui,  qui  ne  nous  appartient  pas. 

Ustui.aqäö,  t.  f.  uslulation  :  action  de  faire 
griller  ou  brüler. 

Ut,  t.  m,  {t.  de  mus.)  ut :  premiere  note  de 
la  garnme. 

Utah.  V.  Oular. 

Utknsilios,  s.  m.  pL  ustensiles  :  petita  meu- 
bles  de  menage,  de  cuisine.  Outils  d'artisan. 

Uterino,  a,  adj.  ulerin  :  ne  d'une  meme 
mere,mais  non  pas  d'un  meme  pere  (frere, 
sceur  — e).  Qui  concerne  la  ma trice.  Furor  —  , 
fureur  uterine,  manie  ou  maladie  des  femmes. 

U'tero,  f.  m.  *malrice,  Uterus. 

f  U'tica  ,  t.  f.  (t.  de  giog.)  Utique :  ancienne 
ville  d'Afrique. 

f  Uticense  ,  adj.  et  t.  2  gen.  d'Ulique. 

U'til  (aypara)f  adj.  2  gen.  utile  :  profitable, 
avanlageux:  qui  sert  a  quelque  chose;  qui  ap- 
porte  du  gain,  du  proflt, de  l'utilite. DiaeuUis, 
{t.  de  prat.)  jours  utiles ,  comptes  dans  les  de- 
lais  aecordes  par  la  loi. 

U'til,  t.  m.  utile  .*  ce  qui  est  utile.  V.  lUili- 
dade. 

•  Utiles,  pl.d'ütil. 

Utilidade,  t.  f.  utilite,  proflt;  avantage; 
qualite  de  ce  qui  peut  servir.  V.  Prtetimo. 
Sem — ,  en  vain,  inutilement. 

Utilissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  d'Util. 

Utilizädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Utilizär,  v.  a.  utiliser  :  rendre  utile.  Mettre 
a  profit,  tirer  parti  de.  v.  n.  Etre  utile,  rappor- 
ter du  profit. 

Utilizar-se(o>),  v.  r.  relirer  du  profit,  se 
servir  de.  (em)  Retirer  du  profit,  de  i'avantage. 

UtilkEkte,  adv.  utilement.  Empregar—, 
mettre  ä  profit. 

Utopia,  t.  f.  Utopie  :  plan  d'un  gouverne- 
menl  iraaginaire  et  parfaitement  regle  pour  le 
bonheur  commun. 

f  Utreque,  s.  m.  (t.  de  giog.)  Utrecht  .*  ville 
dela  Hollande. 

f  Utricular,  adj.  2  gen  (/.  de  bot.)  de  l'utri- 
cule. 
üTRiciLO ,  f.  m.  (t.  de  bot.)  *  utricule ,  tunique. 

f  Utsupra,  (iat.)  comme  ci-dessus.  Dia, 
mes  e  era  — ,  les  jours  et  an  que  dessuf . 
*Uum.  V.  Um. 

U'va,  t.  f.  •  raisin  :  fruit  de  la  vigne.  —  de 
cäo.  V.  Docamarga.  —  d'uno ,  la  bousserolle 
ou  arbousier  lralnant,cury.  rätsln  d'ours.  — 
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erpim ,  epinevinette ;  it.  grosciliirr epineui  — 
musratcl,  '  museal.  —  passada,  raisin  sec.  — », 
pl.  du  raisin.  Cacho  acutus  y  grappe  de  rai- 
>in. 

f  Uväda,*.  f. conflture,conservederai8ina. 

f  Uväl,  adj.  2  gen.  de  raisin. 

U'vea,  a.  f.  (I.  tfanst.)  uvee:  une  des  tuni- 
(jueade  l'seil. 

Uveica,*.  f.  la  vigne.  Arbr*  a  qoi  m  marie 
la  vigne. 


VAD 

OvtriRO,  a,««0.  (jm4<.)  cjui  potle  detprap* 
pes  de  raisin. 

Uviar  f  ele.  V,  Umwar*  etc« 

Uvrr.  V.  Öhr* 

U'vula,  t.  f.  uvule,  la  loette. 

Uvular,  adj.  2  gen.  uvulaire,  de  la  laeiw. 

Uvvar,  ele.  V.  Ifiiiccr,  etc. 

Uz acri  V.  Usagrt. 

Unrra ,  t. m,  (/.  de  cAim.)  wifer  :  eintsfe 
fait  de  soafre  ei  de  mereare. 


V. 


V,  t.  in.  vingt-deuxierae  leilre  de  l'alpbabet 
porlugais;  lettre  nuraerale  qui  vaut5,  etsur- 
monlee  d'un  liret  5,000;  aveo  une  barre  en  tra- 
>ers  (> ;  signifie  vr*et ;  par  abrevialion  signi- 
fie royce,  etsuivie  d'un  M  ,  un  S,  un  E,  signi- 
lie  rohe.  Ei. :  V.  M.  volre  maieste,  ou  vous. 
V.  Uerci.  V.  S.  volre  seigneurie.  V.  Ei.  volre 
rxccllencc. 

Vä  ,  loc.  ade.  soit ,  va. 

Vi  ou  \'\\iOdj.f.dc  Yio. 

Väagloria,  ele.  V.  Vangloria,  ele. 

VäamiIxtk,  «Je.  vainement,  cn  vain,  inu- 
ii lernen l.  Sans  fondemenl,  san*  molif ,  ele. 
Avecvanile,  presornplion. 

Vaca  ,  ele.  V.  Vacca*  clc. 

Vacac,äü,  *.  f.  usile  comraunenient  au  plu- 
ricl,  tacacöes,  viicalions,  vecance*  des  tribu- 
Iijiiy,  des  cludes. 

Vacäncia,*.  f.  vacance  d'un  cmploi,  d'un 
ler.chce,  etc. 

Yacänte,  adj.  2  gen.  vacanl :  qui  n'cst  pas 
ncijpc;  qui  est  ä  rcmplir.  Sede  — .   V.  St  de. 

Valär  (a),  e.  n.  vaquer  ä,  s'appliqucr,  s'a- 
donncr  a.  V.  Vagar. 

Vacatüra.  V.  Vacancia. 

Vacca,  i.  f.  vache  .*  femello  du  taureau. 
Viande  ,  chair  de  vacbe  ou  de  boeuf  qu'on 
vend  ä  la  boacherie;  du  boeuf.  — dochocalho, 
vache  apprivoisee  qui  guide  les  laureaux  pour 
leteoursesj  (flg.  f um.)  debaucheuse.  —  forray 
(t.  d'Äsie)  faineaiit,  oisif.  Tornar*  voltar  d 
—  /Via.  V.  Tornar. 

Vaccäim  ,  f.  f.  "  iroupeau  de  boeufa,  de 
vaches. 

Vacca~löcra  ,  t.  f.  {t.  d  Mit.  nal.)  Adadejo 
ou  I.nsecto  Unctloso  ,  s.  m.  le  proscarabee  , 
cantarelle  :  iosecle.  Vacca -loura  tU  Maio , 
(e  tueloe  de  mai.  —  da  chicoria,  le  mylabre  de 
Ja  chicoree. 

Vacca kia.  V.  Vaccada. 

Vacuna,  s.  f.  vacciue  :  espeoe  d'inoculalion 
aveo  le  vaccin,  maladic  boutonneuse  parlicu- 
UiTe  ouk  vacbe»,  et  qui,  inoculee  aux  enfanU, 


les  presem  de  la  poüte  vexol«.  Art  dlMeel<f 
le  vaeein. "  Vaccin  :  virus  daj  p*siuJes  da  f* 
d'une  vacbe  ou  d'un  vaccinö. 

Vacciüa<;aö,  s.  f.  vaccinalion  :  acüon  ,tse- 
ration  de  vacciner. 

Vaccin Ado ,  a  ,  p.p.  de  Vaeeinmr. 

Vaccisador  ,  $.  m.  yaccioaUvr,  qoi  vaeciat. 

Vacci.nar,  v.  a.  vacciner  .-  iaoeu Irr  avec  » 
vaccin. 

VaccOm  ,  adj.  m.  de  bcauf  0«  d«  Tacbt.  fit* 
— ,  betes  ä  corne ,  gros  belail ,  beiof»  «* 
vaches. 

Vacilla^aö  ,  t.  f.  vacülalioo  :  moavemcsl 
de  cc  qui  vacille;  (ß§.)  inccriilude ,  iiresala- 
tion ,  perplexite. 

Vac.illänte,  adj.  2  gen.  wacilUatlt  qui  ta- 
cille,  chancelle;  (fig.)  irreaela,  inosvtain.  p*  •• 
de 

Vacillär,  v.  n.  vaciller :  branler,  chanedrr, 
n'etre  pas  ferme;  (fig.)  besiter  en  rtpoodaai; 
cire  incertain,  irresolu. 

Vaciho  ou  Vacjnio  ,  «.  f.  vacie* ,  lor* 
d'arbrisseau  qui  porlo  des  baies  noircs. 

Vacüacäo.  V.  Bxmeumfdo. 

Vacuidädb,  t.  f.  (I.  de  pAy*.  tt  da  mU."  va- 
cuile  :  etat  d'une  enote  vide. 

Vacüm.  V.  Vaccum. 

V  acco  ,  a.m.  *  vaonite,  vide,  espace  oA  il  •'! 
a  pas  raeme  de  l'air;  cn  terms)  de  »njaiqtt* 

Vacco  ,  a  ,  adj.  vide,  vacanL 
Vadiacaö,  s.  f.  *  passage  A  gae. 
Vadeado,  a,  p.  p.  de 

V  adsä  r,  0.  a.  gueer  uoe  ri viere ,  etc. , 
ague. 

Vadcävel,  adj.  2  gen.  gaeable :  oü  Toni 
ä  £ue. 

VADEMäco   0«         \  portefenillsj  d'eeotier* 

Vadf.meccm  ,  t.  m. «  Vade  -  mecum  x  ckotf* 
livre  que  l'on  porte  online irenent  avte  sei. 

VioiA,  $.  f.  title  paMtqwe. 

Vadiacaö,  «.  f.  iruanderio,  faincantaat,  fü 
vagabonde,  flanerie. 

VÄDiA«l»T«i«4«.  en 


VAG 


VAL 


am 


i ,  +. «.  (/(Mi.)  mener  dm  vie  eteive, 

,  fliner. 

»  Vadhci  ,  t.  f.  faineantise,  vie  va- 

anerie. 

,  «fy.  et  #.  vagabond,  faineant,  flaV- 

i,  od;,  gueable.  «7.  Plein  de  bas- 
enden t  la  navigaUon  dangereuse. 
f.  vague:  flot,  lame  d'eau  de  mer 
inco. 

»o,  a  ,  adj.  et  f.  vagabond :  qui  erre 
•deur;  qui  na  poinl  de  demeure 

,  Y.  Vagueacdo. 

u.V.  Vacancia. 

V.  Vacancia. 

A ,  p.  p.  de  Vagar. 

t.m.   vertige,  etourdissement  de 

l,  t.  m.  ver  luisant. 

mtadv.  vaguement,  indetermine- 

bear  ,  «.  n.  C/am.)  coarir,  errer  ca 
r  one  vie  vagabonde. 
do.  V.  Vagabundo. 
ö,  *.  m.  V.  Mariota  et  Fagoaimdo. 
, ».  f.  V.  Faecmcia.  a#.  V.  Vaeante. 
ineant,  vagabond. 
i.  *.  vaquer :  etre  vaeanl ,  en  par- 
«plei ,  d'an  benefiee ,  etc.  (por)  Va- 
ea  et  la.  Marcber  ä  travers  champs 
i  deserl,  sans  cbemin  frave.  Etre 
oi«  if ;  battre  le  pave,  vi  vre  daits  !e 
ent.  Flotter.  Avoir  le  temps ,  le  loi- 
re  pour  une  chose.  V.  Vaear  et  Va- 
ara  a  corda,  retourner  a  la  cou- 
«rlant  d'un  lief,  etc. ,  qui  est  devolu 
ne. 

.  «i.  loisir  :  manque  cPoceupation. 
lonobalance.  Da  — ,  loc.  adv.  douce- 
ement,  sans  se  presser;  tont  beau. 
ar  com  ou  de—,  etre  de  loisir.  Näo 
ivoir  pas  do  loisir,  a'avoir  pas  le 

AVtNTE,  adv.  lentement,  tardive- 

o,  A,  adj.  \enl,  tardif.  —  no  andar, 

ent  a  mareher,  a  parier,  qui  marche, 

»tement. 

>.  V.  Baldio. 

r.  f.  gousse ,  cosse  (des  pois ,  des  -ha- 

). 

a.  «i.  vagissemenl :  cris  des  enfanls 

• 

t.  f.  *  vagin  :  canal  qui  conduit  de  la 

matrice. 

,  adj.  2  gen.  vaginal :  qui  a  rapport 

Tis,a.  f.  (t.  de  med.)  vaginite :  tn- 

i  du  vagin. 

V.  Vagido. 

,  adj.  vaeanl,  qui  n'est  pas  oecupe; 

smpiir.  Errant :  qui  n'a  point  de  de- 

$,  vagabond.  Vague  .-  qui  n'est  pas 


fixe,  arrtte ,  defini,  decrie,  determine.  (ßg.) 
Inquiet,  leger,  inconstant.  Oisif ,  desasuvre.  Da 
— ,  a  loisir.  Etkxr  da  — ,  n'etre  pas  oecupe, 
n'etrepas  loue.  Vo%  — a,bruit  vague.  Act  ho~ 
ras  — at ,  aux  heures  perdues. 

Vagüeacaö,  $.  f.  action  d'errer  ca  et  U.  (/ig.) 
Dislraction ,  reverie,  inquielude ,  ineenstance , 
egaremenl  d'esprit,  ecart  d'imagination. 

Vagueado  ,  a  ,  p.  p.  de 

Yagubär  (por)y  v.  n.  vagoer,  errer  ca  et  la. 
Flotter,  (/ig.)  S'egarer  dam  ses  idees ,  dana 
ses  discours,  donner  carriere  a  son  imagina- 
tion ;  rever. 

Vaguedo.  V.  Vdgado. 

Yahu,«.«>.  quadrupede  de  Palestine. 

Vaia  ,  s.  f.  huee,  baie  ,  moquerie.  Dar  —  a 
alguem,  buer,  siflfler  quelqu'un. 

Vaidäde,  *.  f.  vanite:  inuttlite,  peu  de  soll- 
dite,  neant;  presomption.  Pompe,  vaine  os- 
tentation ,  parade.  Parole  inutile,  vide  de  sens, 
etc. 

f  VAiDÖSAVtitTS ,  adv.  avee  vanite. 

Vaidoso,a, adj.  vaia,  vaniteux,  presomp- 
tueux. 

•  Vaileta.V.  Velilet. 
Väis  pour  Ides  (vous  aliex). 

Vaivem  ,  t.  m.  belier:  raachine  de  guerre  des 
anciens.  Branlement,  balancement.  (fig.y  lnsta- 
bilile,  inconstance,  vicissitude;  risque,  dan- 
ger, (vieux)  *  Intrigue,  cabale,  machination. 
(t.  de  mar.)  Blin  ou  belin.  Dater  com  o— , 
(id.)  faire  agir  le  blin. 

Vaivöoa,  $.  m.  vayvode  :  gouverneur  ou 
prince  souverain  de  laMoldavie,  de  la  Vala- 
cbie. 

"  Valadio.  V.  Baldio.  De  — ,  loc.  adv.  en 
vain,  inutilement. 

Valädo.V.  Vallado. 

Valanci» a,  s.  f.  sorte  d'etoffe  de  laine  fabri- 
quee  a  Valence. 

f  Valaqüia  ,  t.  f.  ( t.  de  giog.)  Valachie  ou 
Valaquie  :  province  d'Europe,appartcnant  ä  la 
Russie. 

•f  ValdevIsos,  *.  m.  (fam.)  vaurien  ,  liber- 
lin. 

VALüio.  V.  Baldio. 

•  Valdo.  V.  Baldo  et  Vadio. 

Yale,  t.  m.  (mot  lat.)  adieu  qu'on  falt, 
conge  qu'on  prend.  O  derradeiro—^  le  dernicr 
adieu. 

•  Valedeiro,  a,  adj.  valable,qui  doit  va- 
loir.  Valide.  Sain.  Vigourcux.  V.  Valido. 

m  Valedio  ,  a  ,  adj.  on  lo  disait  de  cerlaines 
pieces  de  monoaie  espagnoles  qui  avajeot 
cours  en  Portugal. 

Valedöiro.  V.  Valedeiro. 

Yaledor,a,  $.  protecteur,  defenseur;  per- 
sonne serviable. 

Valedor  ,  a  ,  et      |  valable,  qui  doit  valoir, 

Valedöuro,  A,a4j.  I  Obligatoire.  V.  Valida* 

•  Va i.ego.  V.  Novo. 


1188 


VAL 


•  f  Valeiro ,  f.  m.  ancien  soldat  qui  ne  por- 
tailpasd'arbaleie. 

t  V aUn«; a ,t.f.{t.de  giog.)  Vtlence  :  pro- 
vince  et  ville  d'Espagne,  ville  de  France ,  ville 
dltalie. 

f  Valencia,  s.  f.  plante  qui  porte des  fleurs 
comme  le  genet. 

f  Valencia  wo,  a,  adj.  et«,  de  Valence. 

•  Valensa,*.  /.  valeur,  force,  vigueur. 
Valentao  ,  ona  ,  adj.  et  s.  rodomont ,  fier-ä- 

bras,  matamore;  fanfaron. 

Valente,  adj.  2  gen.  fort,  vigoureux,  ro- 
buste. Vaillant ,  brave,  courageux.  Champion. 
Utile ,  elficace.  Excellent.  Grand ,  excessif.  Et- 
tar  rijo  e  — ,  (/am.)  avoir  unesante  vigoureuse. 
t.  m.  Brave.  O  —  acode  a  onde  ha  perigo,  le 
brave  passe  toujours  du  cole  du  peril.  Affeciar, 
inculcar-se  de  — ,  faire  le  brave. 

Valentemente,  adv.  puissamment,  vigou- 
reusement.  Yaillamment,  braveinen  t,  eil  brave. 

Valentia,  t.  f.  vaillance,  valeur,  bravoure; 
vigueur;  action  de  valeur.  Action,  eflbrt  au- 
dessus  de  l'etatdes  forces  actuelles.  Affeclation 
de  bravoure,  fanfaronnade.  Vivacite  desprit, 
d'imaginalion ,  energie.  Imitation  parfaile  de  la 
nature  daos  un  tableau. 

Yaleütissimo  ,  a  ,  adj.  tup.  de  Valente.  tres- 
fort,  tres-vaillant,  etc. 

Valentöna  ( A') ,  adv.  en  fanfaron ;  par  vio- 
lence. 

Valer,  v.  n.  valoir  :  avoir  une  certaine  va- 
leur, etre  d'un  certain  prix;  servir,  etre  bon 
pour.  Prevaloir,  1'emporter  sur.  Aid  er,  favori- 
ser,  secourir.  — ,  avoir  de  l'importance,  de  la 
consideration.  —  a  alguem,  favoriser,  prole- 
ger, defendre  quelqu'un.  —  aot  dcsgracados , 
secourir  les  malbeureux.  Valha-me Deos !  grand 
Dieu!  Dieu  me  soit  en  aide!  —  com  alguem, 
\fig.)  avoir  du  credit,  du  pouvoir  sur  l'esprit 
le  quelqu'un.  JYdo  poder  —  com  alguem,  ne 
pouvoir  reduire  quelqu'un,  en  venir  ä  bout 
avec  quelqu'un.  Mais  vale  ou  tnait  valera,  il 
vaut  mieux ,  il  vaudrait  mieux.  JYdo  poder  — 
a..,  ne  pouvoir  remedieraun  mal.  JVdo  te  poder 
— ,  ne  pouvoir  passe  tenir  debout,eire  perclus 
de  ses  membres,  etc.  Menot— ,  mepris,  peu 
de  cas.  (ant. )  Note  d'infamie,  deshonneur. 
Tanto  valet  quanlo  hat,  {prov.)  on  ne-vous 
eslime  qu'en  raison  de  votre  fortune. 

Valer-se  {de),  v.  r.  se  servir,  faire  usage  de. 
S'appuyer  du  credit,  de  la  protection  de  quel- 
qu'un. Avoir  recours  a.  Se  servir,  dans  un  cas 
pressant,  du  bien,  des  revenus  d'autrui.  Se 
precautionner,  etre  sur  ses  gardes ;  se  garantir 
de  (p.  «#.).  —  de  todos  01  meiot,  employer  tous 
les  moyens ,  employer  le  vert  et  le  sec.  Quando 
falldo  at  forcat  convtm  —  da  arte,  a  defaut 
de  force ,  il  faut  user  de  ruse. 

Valeriana,  t.  f.  (f.  de  bot.)  valeriane :  plante 
medicinale  de  quatre  especes.  —  ordinaria  ou 
stivestrc,  valeriane  commune,  sauvage  ou  des 
bois.  —  phua,  grande  valeriane,  valeriane 
Vanche.  —  dot  brejot,  petite  valeriane  aqua- 


\AL 

tique ,  valeriane  des  pres  ou  des  narais.  —  aar 
tente  ou  valerianinha9  valerianelle,  mache. 

f  VALERIANiNHA  (  t.  de  bot. ).   V.    f  oferMM 

hortense. 

Valerösamente ,  adv.  valeureusement ,  es* 
rageusement. 

Valerosidäde,  «.  f.  (p.  us.)  vaillance,  w- 
leur;  force,  vigueur. 

Valebosissimo,  k,adj.  tup.  de 

VALERdso,A,  adj.  valeureux,  brave,  vail- 
lant. Fort,  aclif ,  efficace.  Qui  a  de  U  valear, 
du  prix. 

Val£te,  f.  m.  valet  (du  jeu  de  carte»). 

Valetudinärio,  a,  adj.  valetudtnaire,  ma- 
lad if. 

*  Valga,  t.  m.  Ser  — ,  etre  bon,  approuve. 

*  Valhäco.  V.  Velhdeo. 
Valuacocto,  t.  m.  asile ,  refuge. 

Valher.  V.  Valer. 

Valja,i.  f. 'prix,  valeur.  V.  PoJor. 'Credit, 
faveur.  V.  Valimento.  *  Meriie ,  capacite.  V. 
Preetimo.  (fig.)  Protection  ;  prolecteur,  — «rke. 
Carla  de  — ,  lettre  de  recommandation.  Guar- 
dar  —  a  alguem ,  o  alguma  causa ,  respecfc* 
quelqu'un,  es  lim  er  uue  cbose. 

Valiar.  V.  Awüiar. 

Valida<jäö,  s.f.  Validation :  action  de  vaWtr 

Validäde  ,  s.  f.  validile.-  force  et  valear  qae 
acte,  un  titre,  un  sacrement,  recoiveat.6* 
formal iles  et  des  conditioos  requisea  pourb 
rendre  valables;  bonle  essentielle  d'une  ehe* 
faile  dans  les  forme». 

Validado  ,  a  ,  p.  p.  de  Yalidar. 

Validam  ente,  adv.  Talidement,  valableoMal 
avec  assurance  de  rexeculion  d'un  ecte.  . 

Validär,  e.  a.  valider  :  rendre  valide;  faire 
valoir. 

ValidiqaO.  V.  Validacdö. 

Yalidissimo,  a,  adj.sup.  de 

Valido,  a,  adj.  valide,  valable;  qui  a  k* 
conditions  requises  par  la  loi.  — ,  »ain,  vigat- 
reux.  {fig.)  Fort,  actif. 

Valido  ,  a  ,  p.  p.  de  Valer.  adf.  el  a.  qui  eH 
en  credit,  en  faveur,  en  vogue;  favori  tf« 
prince,  etc.  Ser  —do  principe,  etre  le  favtn 
du  prince,  possöder  les  bonnes  graees  di 
prince.  Suitana  —af  valide,  solUne  vaiide. 

Valimento  ,  s.  m.  credit ,  faveur  aaprea  d*u 
prince,  etc.  'Faveur, protection,  appai.  T§r- 
para  com  o  principe ,  posseder  les  bonnes  grt- 
ces  d'un  prince. 

Valiösamexte,  adv.  valablement,  vaiüV- 
ment. 

Valiöso,a,  adj.  valable,  valide.  De  pfii« 
precicux. 

•  Välla.  V.  Valha. 

Väll a  ,  $.  f.  *  fosse ;  tranehee ,  rigole« 

V allada,  t.  f.  vallee  longue. 

VallAdo,  t.  m.  fosse,  fosse  cretneeea  M 
pour  clore  un  champ,  defendre  une  ville,  tat* 
ecouler  les  eaux.  Enclos  entoure  de  haies.  s- 
p.  p.  de  Vollor. 

Valladör,  s.m.  cclui  qui  ouvre  dei 
chees,  qui  fait  des  rigoles,  ete. 
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Vallar,  v.  o.  enloarer  de  fosses ;  palissader. 
(com)  Entourer,  environner  de  fosses. 

Vallaria,  adj.  f.  Coroa—,  conronne  val- 
laire :  donnee  a  celui  qui  avait  le  premier  fran- 
chi  les  retranchements  de  rennemi. 

Vallb,«.  m.'vallee :  espaceentre  deux  mon- 
lagnes,  pays  au  picd  d'one  montagne ,  vallon. 
—  de  lagrimat ,  vallee  de  lärm  es,  ce  monde ,  en 
termes  de  devoüon.  Por  montet  e  — ff,  par 
monts  et  par  vaux :  en  toutes  sortes  d'endroits, 
de  toui  edles. 

VAXLSziifHO,  «.  m.  dim.  de  Voile.  Vallon,  pe- 
llte rallee. 

Vallo,  ».  m.  retranchement,  palissade.  *En- 
ceinte  falte  avec  des  pieux,  etc.  *  Barriere,  rem- 
part.  -  Trancbee.  Y.  Valla,  Vallado. 

Valor,  f.  m.*valeur,prix,  ce  qne  taut  une 
ebose.  — ,  bravoure,  vaillance,  courage.  *  Force, 
%rto ,  effleacite. 

VALORdSAMtHTI ,    adv.    |  y    yaUrot        elc. 

Yaloröso,  kjodj.         I 

Valsa  ,  t.  f.  valse  :  danse  en  toornoyant. 

Valsar,  e.  n.  ralser  :  danser  des  valses. 

Valya  ,  ff.  f.  valve  :  ecaille  ou  porte  ou  bat- 
U  nt  d'one  eoqoille. 

Valverde,  ff.  m.  (*.  de  bot.)  belveder  ou 
bei  vedere,  belle-a-voir :  plante. 

■fr  Valviförme,  adj.  2  gen.  (t.  de  bot.)  en 
forme  de  valve. 

Välvula,  #.  f.  (t.  tFanat.)  valvule :  espece 
de  soapape  dans  les  arteres,  aox  oreillottes  du 
eeeor;  corps  membraneux  dans  les  veines.  (t. 
de  bot.)  Valve  o*  valvule :  panneau  de  la  cap- 
•ole  multi  valve;  segment  du  pericarpe.  Sou- 
pepe  dans  les  machines  hydrauliques. 

Valvulär  ,«4;.  2  gen. valvulaire :  qui  a  beau- 
coup  de  valvules. 

Vau.  V.  Vdo. 

Vau piro  ,  ff.  m.  vampire :  cadavre  qui ,  dans 
l'opinion  du  peuple,  sort  de  la  torabc  et  suce 
le  sang  des  personnes  que  Ton  voit  tomber  en 
pbthieie. 

Vampirismo,  ff.  m.  >ampirisrae  :  etat  des 
vaunpires;  croyance  a  leur  pouYoir. 

Yak.  V.  Vä. 

«f  Vahcäö,  ff.  m.  sorte  d'embarcation  de  la 

Ctoine. 

f  Vandalia,s.  f.  (f.  de  giog.)  ancien  nom 
de  l'Andaloosie. 

f  Vandaliano,  a,  adj.  et«,  de  l'Andalousie. 

f  Vasdalico,a,  adj.  du  Yandalisme  ou  des 
Tandales. 

Vasdaxismo,  <.  m.  Yandalisme  :  Systeme 
«fostrueüf  des  sciences  et  des  arts,  de  leurs 
monnments. 

f  ViiDALOS,  f.  m.  pl.  Vandales-  peuples 
barbares  de  la  Germanie  (aujourd'hui  Saxons) 
qui,  dans lecinquieme  siecle,  entrerent  en  Es- 
pagne  et  t'y  etablirent. 

Vandaval.  V.  Vendaval. 

Vakdöla,  «.  f.  (t.  de  mar.)  mit  provisoire, 
qui  remplace  celui  qu'on  a  perdu  par  une  lem- 
■4te ,  etc. 

VamrolIiro.  V.  Bmdokiro. 


YahglAria,  t.f.  vaine  gloire,  jaclanee,  glo- 
riole. 

Vangloriado,  a,  p.p.de 
Vangloriär-se  (de)  »cr.se  vanter,  se  glo- 
riaer, tirer  vanite  de;  se  targuer. 

Vangloriösam  emte  ,  adn.  avec  vanite ,  osten- 
tation ,  etc. 

Vahgloriöso  ,  a,  adj.  Yanteur,  vain,  gto- 
rieux,  plein  de  vanite. 

f  Vangör,  ff.  m.  (t.tFAtie)  chef  d'one  fa- 
raille. 

Vanguarda  ,  ff.  f.  avanUgarde  d'one  armee. 
(/ig.)  Le  devant. 

Vangobjär,  e. ».  vacil ler,  gl  isser. 
.  Vaiulha.  V.  Baonüho. 

VANiLOCAMENTE,  adv.  avec  hablerie. 

Vahiloqueücia  ,  ff.  f.  hablerie,  fadaises, 
Yains  discours;  Yerbiage,  sota  propos. 

Vajiiloqdio,  f.  m.  propos,  discours  inutile. 
V.  Vaniloquencia. 

f  VImio,  ff.  m.  caste  des  Indiens. 

VANissmo,  Ä.,adj.  tup. de  VäÖ. 

Vammbmte.  V.  Väminte. 

Vantägem,  ff.  f.  *aYantage,sup6rioriie,ee 
qui  rend  preferable;  meilleur  parti,  plus  fori 
salaire,  etc.  Levar  -— ,  surpasser,  primer,  ex- 
celler; avoir  le  dessus.  Tomar  a  —  d'alguem, 
prendre  les  devants  sur  quelqu'un.  De  — ,  da- 
vantagc ,  de  plus. 

Yaktajüsamerte,  adv.  avantageusement. 

Vantajöso,a,oo7.  avantageux,  qui  apporte, 
qui  conlient  quelque  avanUge.  Qui  a  1'aTan- 
tage,qui  l'emporte,  quiexcelle. 

"  Vante.  V.  Ävante ,  Adiante. 

Vanzeär,  v.  n.  (t.  de  mar.)  etre  un  peu 
agitee ,  etre  bouleuse ,  parlant  de  la  mer. 

VARzfiiRO.  Y.  BanzHro. 

Yaö,  f.  m.  creux,  espace  vide,  vide,  cavite, 
trou  creuse  (dans  un  mur,  etc.). 

YÄö,  vä,väa  ou  yän,  adj.  vain,  frivole, 
sans  realile,  etc.  Yide ,  creux,  qui  n'a  point  de 
solidite.  — ,  inutile;  fragile,  perissable,  pas- 
sager; imaginaire,  chimerique,  sans  fonde- 
ment  raisonnable.  — ,  presomptueui ,  orgueil- 
leux,  süperbe.  Em — ,  en  vain,  vainement, 
inutilement  ou  sans  cause,  sans  motif,  sans 
necessile. 

Yao,  f.  m.  gue  :  endroit  d'une  riviere  oü  Ton 
passe  a  pied.  (/ig.)  Moyen  de  reussir;  expe- 
dient,  ressource.  (/.  de  mar.)  Bas-fond.  Tentary 
tomar  o — ,  sonder  legue,  tenler.  O  riondo 
dd  — ,  la  riviere  n'est  pas  gueable.  li&o 
—y  (/ig.)  ne  pas  trouver  moyen  de  reussir. 
deira  o— ,  bois  flotte.  Se  o  tempo  der  — ,  (/ig.) 
si  le  temps  le  permel. 

Vapör,  s.  m.  *  vapeur  :  espece  de  fumeeqol 
s'eleve  des  choses  humides;  liquide  duale  par 
le  feu ,  qui  s'eleve  d'un  corps ;  force  d'expen- 
sionde  l'eau  vaporisee.  Barco,  tnaquina  «&— , 
bateau,  machine  a  vapeur.  Vapore»%  pl.  (t.  de 
mid.)  vapeurs :  afTeclions  bypocondriaques  ei 
hysteriques. 
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YaporizacAG,«.  /.  Vaporisation  :  action  par 
laquello  une  substance  se  reduit  en  vapear, 
conversion  d'un  liquide  en  vapeur. 

f  YaporizAr-se,  9.  r.  se  vaporiser,  se  rc- 
duire  en  vapeur. 

Vaporöso,  a  ,  adj.  vaporeox :  qoi  a  des  va- 
pcurs,qui  lcs  cause;  sujct  aux  vapcurs(pcr- 
sonne — se). 

Taporzindo  ,  dim.  de  Vapor, 

VapolAr,  v.  o.  fouetter,  cingler,  baltre.  V. 
Aeoitar. 

Vaqueiro ,  t.  m.  racher :  eelui  qoi  garde  les 
vaches.  «f.  Sorte  de  casaque  de  karger,  etc. 

f  Vaqueiro,  a,  adj.  qui  concerne  les  vaehes. 
Saio  — ,  sorte  de  casaque  de  berger,  etc.  Her- 
tha — o,  souci  de  vigne.  V.  Herva. 

Vaqceta,  ff.  f.  cuir  inince  tanne,  peau  de  va- 
che.  Baguette  de  tambour.  il.  V.  Vareta. 

Vaquuiha,  «.  f.  dim.  de  Facto.  Genisse  : 
jeunc  ou  petile  vacbe. 

Vara  ,  f.  f.  branche  mince  d'un  arbre,  verge, 
baguette ,  gaule.  Verge  :  baguette  que  portent 
les  huissiers,  les  alcades,  etc.;  baton  blane 
que  portent  les  ministres  de  la  justice  en  Por- 
tugal, (flg.)  Juridieüon  dont  la  verge  estla  mar- 
que ;  officier  de  justice  qui  la  porte,  ete.  Yare  : 
mesare  portugaise  de  trois  pieds  et  demi  de 
long.  Portion  de  tolle,  d'etoffe,  de  la  longuenr 
d'une  vare.  (/ig.)  •Cha.liment,gouverneinentri- 
goureux ,  verge  de  fer.  —  de  cufor  a«ei ,  da  co- 
Iher  passaro*  com  vUco ,  *  gluau  :  petite  bran- 
cfae  frotiee  de  glu  pour  prendre  les  oiseaux. 
—  de  lagar,  arbre  du  pressoir.  —  da  varar  o 
vinho,  jauge ,  baton  de  jauge  :  verge  de  bois  ou 
deTer  portantune  division  pour  roesurer  les 
futailles.  —  do  palio,  colonne,  bAton  d'un  dais 
porlalii.  —  deporcot,  troopeau  de  qua  ran le  a 
cinquaute  cochons.  —  da  conddö,  baguette  di- 
vinaioire.  —  da  etda,  sarmentqui  doit  porter 
du  raisin.  Corrido  d  — ,  poursuivi  par  la  jus- 
tice. Empunhar  a  — ,  entrer  dans  l'exerrice  de 
magistrat,  de  juge.  Encottar  a — ,  renoncer  a  la 
magistraturc.  —  de  catlello ,  la  parlie  la  plus 
elevce  d'un  chateau.  —  de  jtni ,  tubtreuse, 
fleur.  —  de  potior  ^  cardere  velue,  plante.  —  ff, 
pi.  'brancards d'une voilure.  Catallo9machodas 
— *,  mailler,  rheval ,  mutet  de  branrard.  — # 
Unrat,  [flg.)  lesjeunes  gens,  la  jeanessc.  Tre- 
mereomo — t  verde*,  trembler  comme  la  feuille, 
avoir  grand'  peur. 

Vara^Aö,  #.  f.  aetion  de  baier  un  vaisseau  a 
terre. 

YarAdo,  A,p.  p.  de  Varar.  adj.  Haie  a  terre ; 
ecfaoue.  Bareo ,  nario  —  em  terra  ,'t.de  mar.) 
bateau,  navire  amorli  dans  un  port,  tire  en 
terre.  Ficar—,  (flg.  fam.)  realer  stupefait,  in- 
terdit. 

f  Varador,  a.  m.  jaugear  :  celul  qui  jauge 
(les  fulailles). 

VaradOoro,«.  m.  lieu  oü  Ton  ensable  un 
batiment  pour  en  neiloyer  le  fond  ou  le  Spa- 
rer, gare,  [/lg.  p.  um.)  Lieu  oü  se  rassemblenl 
plusieurs  personnes pour  causer,  etc.,  rendez- 
vous. 
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YarAl,  ff.  m.  'perdie,  gante,  long  Ulm. 
Brancard,  limon  de  voiture.  —  de  tmdritmh, 
baton  de  chaise  a  portenr. 

VarahcAda.  Y.  Yardaicmda. 

Varanba,  ff.  f.  grand  balcon ;  terrasse/hn- 


dis  (au  theetre).  loue  dentee  d'nn 
bulle. 

VARAHDfmiA,  cKm.de  foranoW. 

VarAö,  t.  m.  male,  entanl  milej 
fall,  qui  est  dans  Vage  viril.  Mari.  Hoi 
coßur,  d'un  caractere  male.  —  de  ferro,  liiafJt 
de  fer,  barre  de  fer.  —ata  eacoliflU,  (I.  de  aar.) 
barre  d'ecouÜUe. 

VarapAo,  t.  m.  *gtule ,  longve  pertbs,  bs« 
bÄlon. 

YarAr,«.  a.  metlre  un  navire  k  seo,  la  Ca« 
echouer;  Urer  un  bltiment  en  terre.  Ckasscr. 
Canser  de  rembarras ,  Intevdire.  Perear  m 
part  en  part.  Franchir.  v.  au  £eh—er.  Ssfftr 
an  debors;  passer  a  traver».  —  oa  «tnAa«,jn- 
ger,  mesurer  la  capacite*  d'une  folaiUe,afc.- 
em  terra,  %'um  porto  ,{Ld*  mär.)  eica  moa 
dans  nn  port ,  en  parlant  d'un  navire. 

VardAsca,  «.  f.  baguette,  gaule,  vargelm- 
mince ,  boussin«. 

Vardajcäda,!.  f.  coup  de  boassiM  m  * 
baguette. 

Vareacäö*,  f.  f.  Y.  forvflpio.  Aciiaai  dan> 
surer  a  la  vare. 

Yareaüo,  A.p.p. de  Varernr* 

f  VareAcbm,#.  tm.  raction  de  mtsamr,* 
vendre  a  la  vare. 

f  VareAr,  «.  «.  mesurer  ou  vemdre  A  a 
vare. 

Yarsda.  Y.  Verida. 

Yareja  ,  ff.  f.  03ufs  de  U  monche  vivitan. 

YarejAdo  ,  a  ,  p.  p.  de  Vartjmr. 

Varejadör,  ff.  m.  celui  qui  laisaü  leearc> 
Y.  ce  mol. 

Yarejadöra  ,  ff.  f.  action  de  gauUr. 

Yarbjamrhto,  ff.  m.  mesurage,  auaaft;^ 
eberebe ,  visite  ( de  marchandises  ). 

YarejAO,  a.  m,  "gaalo,  gross«  ei  langis sw- 
cbe. 

YarejAr,«.  m.  mesurer  4  la  vare,  aoer. 
Faire  la  visite  des  marebandises,  verifler,  tu- 
mincr.  Gauler  ••  seceaer,  abaitre  aveonnese?- 
che.  Foudroyer  (avec  rarÜMavst).  Seafli 
Tort,  en  parlant  do  veni. 

Yarejeira,  ff.  f.  monene  viviparo, 
Yarejo,  ff.  m.  action  de  gaoler.  üetiaisf 
mesurer  a  la  vare.  Visite,  examen  (des  an** 
cbandises),  recnerche  des  Juges  de  poHee.  Jn 
d'une  batterie.  {/ig.)  *Repnmande, seewaet 
Dar  — ,  examtner,  visiter,  faire  la  pmaiatai 
des  marebandises,  des  dem****  etc.  bm  an 
—  a  alguem,  (flg.)  reprimander  quetqi'ai  vs> 
tement. 
Varelete.  V.  VarUU. 
Ya  rella  , «.  f.  *  pagode ,  temple  d'idoUlrak 
YARf.TA,  ff.  f.  petite  verge  ou  baguette.  Ja* 
guetic  de  fusil.  —  da  Um**,  d*4 
baton  d'evenuil.  —  d§  teaaaor.  Y. 
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•lau  — a,  etre  fouette  a  eoapi  de  ba- 

1 , 1.  /".  sorle  d'artifice  pour  la  pecbe. 
marecageuse. 
tzimu ,  rfim.  da 
i.  V.  Yarzea. 
JA».  V.  Karawr,  Dobrar. 
a.  f.  sorte  de  poisson  de  mer. 
ilidade,  ff.  f.  variabilite :  dlsposition 
i  a  c  banger. 

AÖ,  f.  f.  action  de  Tarier.  Variation , 
rat;  eflet  d'une  chose  qui  varie.  (I.  de 
repetition  d'un  tbene  aveo  des  notes 
m  qui  ne  changent  ni  le  mouveracnt 
•die.  —  da  agulha,  Variation,  decli- 
l'aiguille  aimantee,  de  la  boussole. 
^baheste,  odv.  avec  Variation,  d'une 
rariee. 

o,  a,  p.  p.  da  Variar.  adj.  Varie. 
de  differentes  couleora. 
bm,  f.  f.  sorte  d'impot  a  la  douane. 
!tifTEtode.  diversement. 
ti,  adj.  7  gen.  variable ,  changeant ; 
qui  delire.  Tcttemunha— ,  lemoin 
dans  sesdeposiiions. 
tk,  ».  f.  Variante.  On  le  dit  des  di- 
ons  d'un  meine  texte. 
,  9.  a.  varier,  diversifler;  apporter  de 
,  ehanger.  Rendre  inconstant,  varia- 
uixo ,  lourner  la  tele. 
,  ♦.  n.  varier,  ehanger,  etre  ou  deve- 
ent.  Decliner,  en  parlant  de  la  bous- 

-sa,  e.  r.  se  Tarier,  ae  ehanger. 
■l,  adj.  2  gen.  variable :  sujet  a  va- 
ehange aouvent;  inconstant.  Qu'on 
jr,  divcrsifler. 
,  •.  m.  V.  Vdria. 

lla  ,  ».  f.  ( t.  de  mid.)  varicelle  :  pe- 
i  volante. 
i.  V.  Varize t. 

cbllk  ,  s.  f.  (f.  de  med.)  Taricocele  : 
umeur  qai  prend  naissance  dans  le 

§o,A,ad/.variqueux:quiadesvarices. 
Ade yt.f.  variete,  diversite ;  melange ; 
le  varier  Ics  choses;  inconstance ,  in- 

ado,  a,  adj.  de  diverses  coulears, 

lächele,  etc. 

,  «.  f.  petiic  crabarcalion  etroite  a 

L.  V.  Darinel. 

a,«.  f.  dim.  de  Vara.  Petita  vergc, 
(nette,  houssine,  gaulette.  —  de  con- 
nette  divinatoire.  Ter  —  de  condäo , 
i  hearenx ,  avoir  da  bonbear. 
a,  ad/',  divers.  Variable,  Inconstant, 
t.  Vague,  incertain ,  indetermine.  Bi- 
shete ,  etc.  — * ,  pU  quelques-uns ,  di- 
sicurs. 

oloso  ,  a  ,  adj.  (i.  de  mid.)  variolique : 
IHt  veröle,  qai  a  ro^port  a  la  pelite 
tattere,  virus}, 
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VAnfxEs, «.  f.  pl.  (l.  de  me*d.)varice*  i  velnes 
extremement  dilatees. 

Varlete,  ».  m.  varlet :  page  dans  t'ancicnne 
cbevalerie ;  valet  miütairc. 

fVARLOAS,  *.  f.  pl.  (f.  de  mar.)  attrapes, 
cables  de  redresse. 

Varoa,  *.  f.  virapo  :  femme  qui  a  Pah%  leg 
habitudes,  la  demarche,  etc.  d'un  nomine. 

Varöil,  elc.  V.  Varonil,  etc. 

Varonja,  ».  f.  ligne  masculine.  Masculinite. 

VARO?rfL ,  adj.  2  gen.  viril :  qui  apparUent  a 
rhomme;  male,  forme,  courageax,  etc.  IV- 
lüde — ,  vertu  mdle. 

VAROmLroAnE,  *.  f.  vfrilite. 

Varonilmeste,  adv.  virileraent,  avec  vi- 
gueur,  avec  courage,  etc. 

VarrAÖ,  ff.  m.  verrat :  pourceau  male. 

f  VarrAsco  ,  ff.  m.  V.  Varräo.  —  do  mar,  V. 
Becorptna  parda. 

Varredeira,  «.  f.  (f.  de  mar.)  bonneile 
basse,  voile. 

•  Varredeiro.  V.  Varredor. 

Varredor,  a  ,  ff.  balayeur,  —  eose. 

Varredöura,  *.  f.  V.  Varredeira.  iL  a<ty\  f. 
Hede  — ,  verreux,  niets  de  p4cbo  en  pointe.  li' 
umarede—, (loc.  /ig.  fam.)  II  se  dll  d'une  ebose 
qui  empörte  tout,  qui  detruit  tout,  a  qui  rien 
n'echapne. 

Varredouro  ,  ff.  m.  ccouvillon  du  four. 

Varredüra,  ff.  f.  action  de  balayer;  ba- 
layore. 

Varrer  ,  r.  a.  balayer  :  öter  les  ordares  d'un 
Heu  avec  le  balal ;  (flg.)  empörter  tout  ce  que 
I'on  trouve.  (id.)  Öter.  Trainer  par  terre.  II  est 
quelquefois  neutre.  —  rfa  memoria'^  s'eflacer 
de  la  mömoire,  s'echapper  de  Tcsprit. 

VarrIdo,  a,  p.  p.  de  Varrer.  adj.  bataye. 
Doudo  — ,  fou  acheve,  fou  a  lier.  —  de  ver- 
gonha ,  eflrontc. 

Vatkjdo,  a,  adj.  qai  a  une  longue  lige.  Pdo 
— ,  arbre  haut  el  droit. 

Värzea,  ff.  f.  plaine  eullivee,  rase  cam- 
pagne. 

Vasa  ,  ff.  f.  vase :  bourbe  an  fönd  de  l'eau ;  li- 
mon.  Lcvee,  au  jeu  de  cartes.  (inu<.)  V.  Base. 

f  VAsABARRfs,  ff.  m.  lieu ,  sur  la  edle  du  ßrc- 
sil,  ou  il  y  a  en  beaueoup  de  naufrages.  Dar 
com  ludo  cm  — ,  (/ig.  fam.)  tout  gater,  tout 
roiner. 

Vasädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Vatar.  adj.  Vide ;  Jete  cn 
moule,  moule. 

Vasadör  ,  ff.  m.  empörte  piece  :  outil  de  cor- 
donnier,  clc. 

Vasadcra,  «.  f.  action  de  vider,  de  desem- 
plir,  vidange. 

VasX*tr  ,  adj.  et  ff.  f.  basse  maree.  V.  Vasdd. 
(t.  de  mar.)  Ehe,  jusanl,  rellux  de  la  mer. 
Pontada  —  ,  commencement  de  lebe. Heia — , 
deral-reflux ,  demi-jusant. 

Vasäö,  ff.  f.  action  de  vider  un  ölang,  clc. 
(/lg.)  Tratte,  cxporlation;  veoic,  debil;  issuc; 
expedition. 

Vasär  ,  t?.  a.  vider .-  rendre  vide ,  öter  ce  qui 
est  dedans ;  döseroplir.  Tarir.  Vera  er.  Traver- 
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•er.  Mouler,  jf  ler  en  moule.  Creuser,  faire  an 
crem.  Decharger  ses  eaux  dans  la  mer,  en  par- 
lant dune  riviere.  —  ot  olhot , arracher,  crever 
les  yeux. 

Yasär,  v.n.  decroilre,  ba isser,  en  parlant 
de  la  maree.  Sorlir;  couler,  s'ecouler.  A  mari 
wua,  la  maree  baisse. 

Yasar-se,  v.  r.  se  desemplir,  s'ecouler,  se 
vider,  se  verser,  s'epancher.  (/ig.)  Parier  in- 
considerement;  dire  son  secrei. 

Väsca,  ».  f.  mouvement  convulsif ,  convul- 
sion.  Nausee.  (fig.)  V.  Desgosto,  Änguitia.  — * 
da  morte,  aflres  de  la  morl. 

Vascolkjado,  Atp.p.  de  VascoUjar. 

Yascolejadör,  a.*.  celui  qui  secoue  une  li- 
queur.  (/ig.  p.  um.)  Rcrauanl,  inquiet. 

Vascolejar,  v.  a.  agiler  une  liqueur  dans  un 
vase.  (fig.)  Troubier,  inquieler. 

+  Vasconcädo  ,  a  ,  adj.  et  s.  biscaien  ou  can- 
tabre.  On  le  dit  du  dialecle  usite  dans  la  Bis- 
caye. 

f  Yasconceär,  t7.  a.  et  n.  parier  basque. 

Vascöhco ,  t.  m.  Y.  Vaseuence.  ( /ig.)  Patois , 
baragouin ,  baragouinage. 

Vascönco,  a  ,  adj.  el  s.  Basque,  nc  en  Bis- 
eaye.  (Hg.)  Grossier,  ininlclligible  ( langage). 

f  Yascoxgädo,  a,  adj.  V.  Vascotifado.  Pro- 
ttincias  —as,  provinces  Basques,  en  Espagne. 

Yascöso,  a,  adj.  qui  a  des  convulsions,  des 
nausees. 

Yascuense,  s.m.  basque :  langue  des  Bas- 
ques; langue  biscaienne  ou  cantabre. 

Yascclar ,  adj.  2  gen.  (I.  d'anal.)  vasculaire : 
rempli  de  vaisscaux. 

Vasculhar,  v.  a.  balayer  (un  four).  Nettoyer 
(le  plafond,  elc.)  avec  une  lete  de  loup. 

Vascülho,  s.  m.  balai  ä  long  manche^  lete 
de  loup.  —  do  forno.  V.  Varredouro.  (fig.) 
Chose  ou  personne  tres-sale. 

Yasculöso,  a,  adj.  vasculaire  ou  vasculeux. 

Yaskiro,  a,  adj.  Veado  — ,  cerf  de  pelite 
rate. 

Yasexto,  Kyadj.  vaseux :  qui  a  de  la  vase. 

Yasiadör  ,  a  ,  adj.  Cavailo  — ,  cheval  de  mau- 
vaise  race. 

Vasilha  ,*./".*  vase ,  vaisseau ,  fulaille.  Chei- 
rard—,  avoir  le  goüt  de  füt,  en  parlanl  du 
vin.  ( fig.)  On  le  dit  d'un  etranger  qui  pronouce 
mal  le  porlugais.  £  md  —  t(fig.  fam.)  c'esl  un 
mauvais  ga  meinem. 

f  Yasilhamk,  t.  m.  assemblage  de  futailles , 
etc.,  vaisselle  de  cave. 

Vasio.  V.  Vazio. 

Yaso,  t.  m.  vase  .-  vaisseau  pour  conlenir  les 
liquides;  ornemenl  qui  Pimite.  Vaisseau,  na- 
vire.  Pol  a  fleurs,pot  de  chambre.  *  Capacile 
d'un  vaisseau,  d'un  navirc,  lil  d'une  riviere. 
(fig.)  Tuul  ce  qui  peut  conlenir  quelque 
ebose.  *  Coupe ,  constellalion  meridionale. 
(anl.)  Ancienne  elofle  de  lainc  noire  pour  deuil. 
—  terreno  ou  de  barro,  (fig.)  le  corps  bumain. 
O  negro — ,  (id.)  le  touibeau.  —  d'eüifäö,  vase 
d'eleclion.  On  1c  dil  de  l'apölre  saiulPaul.  — 
dt  muericordia ,  de  nequiou» ,  etc. ,  vase  de  mi- 


sericorde,  d'inkfuites,  etc.  — de  homra ,  h*mmt 
Juste,  qui  honore  Dien.  —  de  furia,  de  tre,d» 
vingan^a ,  tlc. f  (fig.)  la  furie,  la  celere,  U 
vengeance,  etc.,  elevees  au  supreme  den*. 
Beber  o  —  da  ira,  da  f«ria,  (id.)  se  metuen 
colere,  »'empörter,  enlrer  en  furie.  Bebcrc- 
das  amargurae ,  (id.)  boire  le  eaitee,  la  eavit 
d'amerUime.  O  —  da  muiker,  les  parties  im- 
teuses  de  la  femme.  —  t ,  pl.  betsains  de  garit- 
robe,  pots  de  cbambre,  ete.  (t.eYemett^  Yai*- 
seaux,  veines,  arteres,  petita  eanaux.  ;amt 
Cbarpente  de  cnanüer  de  marine. 

Yasosinho  ,  dem.  de  Vaso. 

f  Yasoso,  a  ,  adj.  vaseux .-  qui  a  de  la  vase. 

Yasouejar,  e.  n.  eprouver  des  convobww 
ou  des  angoisses. 

Yasqobiro,  a,  adj.  qui  eause  <jjes  con^ul- 
sions,  des  angoisses.  (fig.)  Diffictte  a  obteoir. 

Vasqüinha,  t.  f.  jupe  aulrefois  en  usagt: 
colte ;  cotillon  noir  garni  par  le  bas. 

Yassa.  Y.  Vota. 

Yassallagem  ,*.f.m  vaaselage  :  etat ,  coedi-     ; 
lion  de  vassal ;  tribut  du  par  ob  vasaai  an  set- 
gneur.  Sujetion ,  dependanee. 

Yassallär,  v.  a.  payer  le  tribut  de  vaste- 
lage. 

Yassällo,  a  ,  t.  vasaai :  qui  releve  d'aa  »a- 
gneur  ä  cause  d'un  lief.  Sujet  d'un  priuee  soo- 
verain.  —  d«— ,arriere-vassal :  celui  qoirelcw 
d'un  vassal.  —  s,  pl.  vassaux. 

Vassoora  ,#./".*  balai :  inatrument  de  me- 
nage  pour  öter  ies  ordures,  pour  nettoyer,  etc. 
—  de  navio,  'göret,  balai  plaU 

Yassouräda  ,  f.  f.  coup  de  balai. 

Va&sourinha,  i.  f.  dim.  de  Vaeetmra,  —4* 
Brazü,  (1.  de  bot.)  le  balai  douz,  herbe  a 
balai. 

Yastac>ö,  «.  f.  devasUüon,  ravage. 

Yastaoor,  t.  m.  devastateur. 

Yästamemte,  adv.  amplemenl. 

Yastissimo,  a,  aaj.tup.  de 

Yästo  ,  a  ,  adj.  vaste :  tres-etendu ,  au  proart 
et  au  figure.  Enorme. 

Yate,  s.  m.  (poe4.)  devin  ou  poele. 

Yaticäno  ,  s.  m.  Yalican  :  palais  du  pape . 
a  Rome ;  la  cour  de  Rome. 

Yaticinädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Valicinar. 

Yaticinador,  t.  tn.  propbeie,  devin  ,  pro 
nosticaleur. 

Yaticinador a  ,  s.  f.  devinerease. 

Vaticinänte,  adj.  2  gen.  qui  devioe,  qoi 
predit.  p.  a.  de 

Yaticimär,  v.a.  deviner,  predire,  proaet" 
liquer 

Vaticiwio  ,#.».*  prophetie  ,  prediettoa , 
prognoslic. 

Va-tüdo,  *.  m.  (/.  dejeu)  va-lout. 

Vaya.  V.  Vaia. 

Väza  ,  elc.  V.  Vota ,  elc. 

Vazio,  a  (de),  adj.  vide  :  qui  n'esl  pas  rem- 
pli ; qui necontient que  de  lair; {fig.) quia'est 
pas  rempli ,  oecupe.  Taxi ,  Tide.  Yide.  Ob  le  du 
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dune  charrette ,  d'une  bete  de  somme  non 
ebargee,  d'un  carrosse  oü  U  n'y  a  personne, 
efe.  Vide :  qui  n'est  pas  babite ,  en  parlant 
d'une  maison ,  etc.  (/ig.)  Qui  manque  de  quel- 
que  cbose ;  libre  de...  (id.)  Vain ,  chimerique  , 
frivole,  (id.)  Oisif ,  desosuvre.  De  — ,  sans  tra- 
vailler,  en  oisivele ;  a  vide.  Pagar  ot  altot  de 
— ,  (fem.)  avoir  beaucoup  de  cbambres  a  louer 
dam  sa  tele. 

Vazio,  t.m.  Tide ,  espace  vide ;  crem ,  cavite. 
V.  Vdeuo.  —  da  barriga  ,  bas- venire.  Ot  —t. 
V.  Mfpochondrioi. 

Via  oi*  Veia,  f.  f.  veine :  vaisseau ,  petil 
conduit  qui  contient  le  sang,  (/ig.)  Fibre  des 
planlos  par  oü  olles  pompent  les  sucs ,  etc. 
Veine :  coucbe  de  terre ,  de  sable ,  raie  d'une 
antra  natura  Ottcouleur;  filon  de  mine;  couche 
oü  so  trouve  lemetal,  la  bouille,elc. ;  raarques, 
raies  dans  lo  bois ,  le  marbre ,  etc.  (/lg.)  Sang, 
raeo,  lignee. — efagua,  courant  d'eau ;  it.  veine 
d'ean,  petito  soarco  sous  terre.  (f.  de  mar.) 
Voio  d'eau.  Tapar  ou  tomaruma  —  d'agoa, 
(id.)  boucher,  etancber,  aveugler  une  voie 
d'ean.  A  —  d'agua  tapou-te  por  ti  mesma , 
la  voie  d'eau  est  soupee.  —de  potta,  (/ig.) 
veine  poetique;  genie,  verve,  talent,  esprit 
poeliques.— de  doudo,  (id.) esprit,  caractere  in- 
constant,  grain  de  folie.  Ter —de  doudo,  avoir 
un  coop  de  marteau  sur  la  tele,  avoir  un  grain 
de  folie.  Dar  o  temguedass,  (/ig.)  aider,  secou- 
rir  quelqo'un  de  tout  son  pouvoir,  se  saigner. 

VftACAÖ*  ,t.f.m  gibier,  venaison. 

VeAda  ,  «.  f.  biche ,  femelle  du  cerf. 

Vkädo  ,  e.  m.  cerf :  quadrupede  fauve ,  rurai- 
nant,a  eornes  branchues  ou  bois.— do  Ganges, 
aiis  ,  cerf  du  Gange,  daim  du  Bengale  :  qua- 
drupede tacbete  a  eornes  blancbes.  PonUu  de 
—  ,  bois  de  cerf. 

Veadör,«.  m.  contröleur,  inspecteur,  celui 
qui  a  la  conduite,  la  regie  d'une  maison.  V.  Vi- 
dor,  et  Viador.  (vieux)  V.  Caeador. 

Veadoria  ,  t.f.  Charge  ou  bureau  de  veador. 
V.  ce  mot. 

Vearia  oi»  Veharia  ,  $.  f.  resserre  oü  Ton 
gardait  le  gibier. 

Veazinha  ,  dim.  de  Via. 

Vecbjär.  V.  Vicejar. 

Vrctacäö,  t.  f.  exercice  en  voilure  ou  aene- 
val,  gestaüon. 

Vrctario,  a  ,  adj.  de  transport. 

Vrctör ,  adj.  m.  (t.d'attr.)  Raio  — ,  rayon 
vecteur,  tire  du  soleil  a  une  planete. 

Vrdädo,  t.  m.  (p.  ut.)  endroit  dont  l'enlree 
est  defendue,  reserve,  boisoü  il  n'est  pas  per- 
misdeebasser,  etc. 

Vedado, a,  p.p.  de  Vedar.  adj.  Defendu. 
Arrete ,  etanebe ,  en  parlant  du  sang. 

Vedador  ,  a  ,  s .  celui  qui  defend. 

Vedälhas,  t.  f.  pl.  (t.  de  prov.)  bijou  que  le 
parrain  donne  a  une  mariee. 

VeoIr  ,  9.  a.  defendre ,  probiber,  inlerdire. 
Empecber,  embarrasser,  mellre  obstacle.  Ar- 
reter,  etancber  (le  sang). 

V*d6r,  t.  m.  sorte  d'intendant  dans   les 


grandes  maisons.  Inspecteur  des  troupes.  V. 
Veador.  —  d'agua  ,  sourcier,  celui  qui  decou- 
vre  oi»  qui  pretend  decouvrir  les  souroes  d'eau 
par  leur  emanation. 

Vedoria,  «.  f.  ju  ran  de,  Charge,  emploi  d'in- 
specteur,  etc. ;  bureau  oü  il  travaille.  V.  Vedor. 

•Vedro,a,  adj.  V.  Velho.  ».  m.  Haie  de 
buissons. 

Veeca.  V.  Biea. 

Veedor.  V.  Vedor. 

•  Veeiro  ,  t.  m.  fourrure  coüteuse.  V.  Veiro. 
•Vekr.V.  Ver. 

'  Vegada.  V.  Vex. 

Vegetacäö  , «.  f.  Vegetation :  action  de  Tege- 
ler; force  vegetative;  son  effet. 

Vecetal,o4/.  2  gen.  qui  vegete.  Vegetal : 
qui  appartient  ä  ce  qui  vegete ;  extrait  des 
vegetaux  (sei) ,  propre  ä  oi»  de  la  Vegetation 
(sol ,  terre,  regne,  etc.).  Vegetaet ,  pl.  t.  vege- 
taux, ce  qui  vegete. 

Vegetantb,  adj.  2  gen.  vegetant,  qui  ve- 
gete. p.a.  de 

Vegetär  ,  v.  n.  vegeler  :  crottre  par  un 
principe  Interieur  et  par  le  moyen  des  racines, 
corame  les  vegetaux;  (/ig.)  vivre  dans  l'oi- 
sivete,  la  detresse,  la  slupidite,  limbecillile. 

Vecetar-se,  v.r.  vegeter  (au  /ig.). 

Vegetativo,  k,adj.  vegelatif .-qui ala  faculte 
de  vegeler;  qui  fait  vegeter;  en  etat  de  Vegetation. 

Vegetavel,  adj.  2  gen.  vegelable,  qui  peut 
vegeter. 

Vegeto  ,  a  ,  adj.  vigoureux ,  fort,  robuste. 
Vegelatif .-  qui  fait  vegeter. 

f  Vegeto-mineräl  ,  adj.  2  gen.  (t.  de  med.) 
compose  double  d'une  substance  vegetale  et 
d'une  substance  minerale. 

f  Vecetöso,  a  ,  adj.  (t.  de  bot.)  Terra  — a, 
terre  vegetale ,  propre  a  la  Vegetation. 

Veharia.V.  Vearia. 

Vebemencia  ,  ff.  f.  vebemence  :  force  ,  ünpe- 
peluosite ;  mouvement  fort  rapide ;  force ,  efli- 
cacite  des  raisons  qu'on  emploie;  (/ig.)  violent 
emportement  des  passions. 

Vehemente,  adj.  2  gen.  vehement :  ardent , 
iropelueux;  plein  de  feu,  d'ardeur;  efficace, 
fort,  persuasif. 

Vehement em ente , adv.  avec  vebemence;  et, 
en  termes  de  palais,  vehementemenL 

Vehementissimo,  a,oJ>.  tup.  de  Vehemente. 

Vehicclär,  adj.  2  gen.  de  voitures. 

Vebicolo,  ff.  m.  vebicule  :  vaisseau  qui  sert 
ä  conduire  le  sang,  etc.;  liqueur  qui  sert  ä  en 
conduire,  a  en  faire  passer  une  au  Ire. 

Vtu.V.  Vea. 

Veiga,  f.  f.  campagne,  plaine  fertite,  etc. 

Veio,  «.  m.  'veine  dans  un  metal,  dans  du 
marbre,  etc. 

•  VeTr.  V.  Vir. 

Veirado,  a,  adj.  (t.de  blas.)  vaire :  de  vair, 
qui  l'imite.  Garni  de  vair. 

Veiros,  f. m.  pl.  (t.de  blas.)  vair :  fourrure 
blanche  et  grise;  emaox  d'argent  et  d'axnr. 

•  Veiza.  V.  Verta. 

Vela  . «.  f.  I'action  de  vciller,  veille,  veUlee. 
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Penonne  qui  veille;  sentinclle.  V.  Vigia  et  Fi- 
gilia.  A'  — ,  »ans  dormir.  Passar  A  —  toda  a 
notto,  veiller  touto  la  null,  ne  pas  dormir  de 
la  nuil.  Em  — ,  sans  dormir,  vigilanl.  —  das 
flores,  (I.  de  bot.)  etat  d'une  fleur  ouvertc, 
temps  qu'olle  tstouvorle,  l'oppose  de  sommeil 
des  fleur».  —  da  cera,  bougie,  cierge.  —  de 
cebo,  chandelle. 

Vela,  *.  f.  (t.  de  mar.)  voile  de  navire;  (/la.) 
voile,  vaisseau.  —  grande,  grande  voile.  — 
grantle  laiina  d'um  berganiim,  bäume,  bri- 
gantine.  —  laiina,  voile  latine ou  triangulaire. 

—  d'estai  do  conti t  ou  cozinheira,  la  grande 
voile  d'clai.  —  d'etlai  de  gdvea,  la  grande  voile 
d'elai  de  hune.  —  d'estai  de  joanete  grande, 
voile  d'elai  du  grand  perroq uet.  —  d'ettai  de 
sobrejoanete  grande,  voile  d'clai  du  grand  per- 
roq uet  volanl.  —  d'estai  de  mezena  ou  rabeea, 
voile  d'elai  d'artimon.  —  d'estai  da  gata.  voile 
d'clai  de  fogue ,  le  diablolin.  —  d'estai  de  sobre- 
gata,  voile  d'elai  de  la  perruche.  —  d'estai  de 
sobregatinha,  voile  d'elai  de  la  per ru che  vo- 
lanle.  —  d'estai  do  traquete ,  —  d'estai  de  pröa, 
pelit  foc,  irinquelle,  lourraanlin.  —  d'estai  da 
veldcho,  foque  ou  bujarrona,  second  foc.  —  de 
rff",  artimon  a  gui.  —  redonda,  voile  cor  reo.  — 
de  carangueja9  voile  a  cornc.  —  d'espieha, 
voile  a  livarde.  —  formosa,  pelile  ou  seconde 
voile  d'elai  de  hune,  voile  d'enlre  deux.  — 

—  d'uma  balandra,  la  grande  voile  d'un  ba- 
teau.  —  da  mezena,  voile  d'artimon.  —  de  ca- 
rangueja  com  retranca,  —  de  bome,  voile  ä 
gui,  bäume.  —  envergada,  voile  enverguee. 

—  ferrada,  voile  rerl ee.  —  desferrada,  voile 
deferlee.  —  carregada  ou  sobre  os  cabos,  voile 
carguee  ou  sous  les  cargues.  Caesar  um«-, 
border  une  voile.  Garotil  d'uma  — ,  lelicrc 
d'une  voile.  Esteirad'uma — ,  fond  d'une  voile, 
bordure.  Baluna  d'uma  — ,  chule  d'une  voile. 
ffavio  born  ou  mdo  de  — ,  vaisseau  bon  ou  mau- 
vais  voilier.  A'  — ,  a  la  voile,  sous  voile.  Andar 
d — ,  cingler,  faire  rouie.  Dar  d— ,fater-sed— , 
mellre  ä  la  voile,  faire  voile.  Tomar  a  dard — , 
remeltre  a  la  voile.  Faxer  d— sobre  qualquer 
objecto,  porler vers  un  objel.  Molhar  as—s, 
empeserles  voiles.  Com  lodas  as — slargas,  lou- 
tes  les  voiles  dehors.  Cambiar  as  — »,  changer 
les  voiles.  — *  de  pröa,  voiles  de  l'avani.  — s 
de  popa  ou  de  ri,  voiles  de  1'arriere.— «oataiff 
ou  rasteiras,  nasses  voiles.  — s  alias,  haules 
voiles.  — t  de  sobrectUente ,  voiles  de  rechange. 
Casa  ondese  faxem  e  consertdo  as  — »,  voilene. 
endroit  ou  se  fönt  et seconserven lies  volles,—« 
d'ummoinho  de  rento,  loi les  d'un  raoulinävent. 

Velac>ö,  t.  f.  (p.  us.)  bencdicüon  nupliale. 

Yelacbo,  a.  m.  (t.de  mar.)  pelit  hunier  ou 
bunier  d'avant. 

Velädo,  a  ,  p.  p.  de  Velar. 

Velador  ,  a  ,  s.  et  adj.  celai  qai  veilla;  tenti- 
nelle,  etc.  Veilleur,  vigilanl. 

Yeladör,«.  m.  cbandelier  de  bois  dont  les 
ouvriers  sc  servent;  porte- chandelle. 

Veladüra,  f.  f.  l'action  de  veillcr,  veille, 
reiUee. 
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VBLAMS,t.m.  'voilure s  tontet  les  ▼eileed'ei 
vaisseau.  Jet  de  voile  t  epporeit  complet  de 
touies  les  voiles  d'un  valooeae.  </lf.)  Voile, 
apparence  specieuse. 

f  Vblamento,  «.  m.  voile,  ooevertore. 

"  Yklam^a.  V.  Vtladura. 

Velar  ,  v.  a.  voiler  t  couvrir  <f  ou  voile.  Teil- 
ler;  observer  altemivement,  eorv  tiller. 

Velar,  c.  n.  veiller,  ne  point  dorsair. — per, 
(/la.)  surveiller.  —  §obr§f  (id.)  observer  etlen- 
tivement. 

Velar-se,  v.  r.  prendre  gefd*  e  toi,  V.  dses- 
telarse. 

Veleädo,  A,  p.  p.  de 

VeleAr  ,  e.  a.  greer,  equfper  (an  valaseaeN 

*  V  kl ega  do.  V.  Relegedo. 

f  Veleira  ,  ff.  f.  servante  dl  defcete  daa*  oa 
couvent  do  religieBMs. 

Vblbibo,  a,  a.  falsear  de  ohemxM les  ende 
bougies.  Voilier :  faiseur  da  voile«  de  aavire. 

Vklejro,  a,  adj.  voilier  (nevire).  Barn  — , 
bon  voilier.  Mdo  — ,  mauvaia  voilier.  ivttfc 
muito  —,  vaisseau  bon  voilier.  Soldmdo—,  Sol- 
dat arme  a  la  legere. 

Veiejar,  «.  n.  faire  volle,  novlguer. 

f  Velenbo  ,s.m.{t.d*  bot.)  V.  Meimemdn 
—  baslardo, '  nkoliane  k  feoille  ronde  oi  obion 
gue ,  pelile  niootiane,  Ubac  femelle. 

Velrta,  <.  f.  giroueiae;  (ßg.)  penoomo  le- 
gere, inconslanle.  V.  Catavento. 

Vei.ha,#.  f.  vieille  feiunie.  Ar—d*~ ,arc- 
en-ciel.  Conlos  de  —>,  cooles  de  vieiUes,  fobles 
ridicules. 

Velbacada,  ff.  f.  coquinerie,  friponDcrie, 
tour  de  coquin.Troope  de  beltiret,  de  coqoins, 
de  gueux. 

VELHAcAMEim,  «do.  ovoc  fourbefie,  em  co- 
quin,  en  fripon. 

VeloacaC,  ff.  m.  et  adj.  auf.  de  Velkam. 
Matire  fourbe,  grand  coqum,  oMltro  fhpoe. 
Grand  de  bauche,  poiissoe  (p.  ue.\. 

Velbacama,  ff.  f.  gneuaerle,  foarberio«  fn- 
ponnerie,  lour  de  coquin.  Acüon  iDdeceaie, 
tmpudique  (p.  us.). 

V£LiiAVAS,ff.  m.  aug.  de  Ytlhm.  (/ojat,)  Vieü- 
lard  decrepit. 

Velhacaz.  (/am.)  V.  VelkmeÜo. 

V  blbäco,  a,  adj.  et  ff.  eoquin,  fripon,  voerien ; 
fourbe.  Fin,  ruse,  madre,  moleäs.  Libert», 
polisson  ( p.  us.).  E  um  finmdo  — ,  e'ctl  en  fin 
madre.  Para  — ,  —  •  meio,  (pro*.)  a  eacaaire , 
corsaire  eldemi  ;a  trompenr,Uoaeeov  oteeaw. 

Vblhacoüto.  V.  Valhmoute). 

Y^lbada  ,  ff.  f.  roonioB  de  vieui;  les  vitillot 
gens.  Vieillerie.  V.  Antigalhm^  Kottaea. 

Velbaö,  osky*dj.   )     ^ 

Velhaqlkäe,  o.  e.  friponner,  tromeer.  e.  %. 
Faire  des  friponeeries ;  fourbec,  FeiMteoner 
(p.  u#.). 

VelbacjCeoco,  a  9  adj.  nulicteex»  molie»  e*- 
piogl«#  gailiard.  De  fourbe,  de  eequiou 

Veliiaquete,  «.  m.  dim.  de  rfflbopo,  Uo  oee 
coquin ,  etc. 
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ViLRAQUiifHO ,  a  ,  adj.  et  s.  dim.  de  Vtlhaco. 
Fiponueau,  pelit  coquin.  Petit  libertin. 

Yelhice,  s.  f.  vieillesse:  dernier  age  de  la 
vie;  veiusle.  Faiblesse,  incommodiles  de  la 
vieillesse.  Vieillerie. 

Velhixha,  *.  f.  dim.  de  Velha.  Pelite  vieille 
femme;  ferame  tres-agee. 

YäLnixHO, t.  m.  dim.  de  Velho.  Petit  vieillard, 
vieillot. 

Velhjssimo ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Velho  ,  a  ,  adj.,  vieux ,  vieille  :  qui  a  dure , 
qui  est ,  qui  vit,  dure  depuis  longtemps ; 
qui  a  consomme  la  plus  grande  partie  de  son 
existence;  fort  avance  en  age;  us£,  qui  n'est 
pas  netif;  ancien,  du  teqjps  passe,  antique.  A 
Lei—a,  I'ancienne  loi ,  PAneien  Testament.  Sol- 
dado—,  vieux  soldal.  Detpir  o  hörnern—,  (flg.) 
depouiller  le  vieii  horame.  Estar  no  calcado  — , 
(fam.)  elre  dans  le  dernier  age,  Faxer  —  a  al- 
guem. On  le  dit  d'un  homme  fait  qu'on  a  vu 
enfant.  On  dit  de  meine  en  francais  :  Cela  me 
vieillu.  (-flg.)  Se  faire  vleux  avant  le  tcmps  :  se 
chagrincr,  se  tourmenter  a  tous  propos.  Fazer- 
te  — ,  vieillir. 

VMlho,  $.  m.  vieux,  vieillard  :  qoi  est  dans 
le  dernier  age  de  la  vie.  —  gaiteiro,  (fam.)  co- 
quard  :  vieillard  qui  fait  lecoquct,  le  galant. 

Velhoiu  ,  adj.  2  gen.  Cavatto  — ,  cheval  gris, 
cendre. 

f  Velhöte,  t.  m.  vieux  bonhomme. 

Velho z in do.  V.  Vilhinho. 

Vf.licac.Aö.  V.  Vellieaedö. 

*  VelIce.  V.  Vilhice. 
•Veüda.V.  Beiida. 

Veüfero,  a,  adj.  (pott.)  qui  porlc  des 
voiles. 

VELiuio,  t.m.  sorte  de  gaze  broch6e,  parse- 
mee  de  fleurs  en  argen t. 

Veüsha,  t.  f.  dim.  de  Vila.  Petito  volle ;  pe- 
tiie  bougie,  pelite  chandelle.  (f.  de  chir,) 
Bougie. 

Veliscar  ,  etc.  V.  Belitcar,  etc. 

Vkütes,  t.  m.  pl.  (t.  d'ant.)  velites :  soldals 
armes  a  la  legere. 

Velivolo,  a,  adj.  (poil.)  qui  va  a  toutes 
voiles,  a  voiles  deployees,  qui  fait  force  de 
voiles. 

VbllAr,  v.  a.  voiler.  V.  Velar. 

f  Velleano  ,  adj.  m.  (I.  d'hitt.)  velleien  (se- 
natus-eonsulte  — ),  de  Velleius. 

Yelleidäde,  f.  f.  velleite .-  volonte  faible  et 
imparfaite ,  »ans  effet.  (flg.)  Inconstance  dans 
•es  desseins. 

Vellicac,  AG  ,  t.  f.  (t.  de  m4d .)  *  pincement , 
picotement,  velllcation ,  agacement  nerveux. 

Vellicado,  a,  p.  p.  de 

VellicAr  ,  v.  a.  (f.  de  mid.)  picoter,  pincer  .- 
on  le  dit  de  la  Sensation  dtsagreable  qu'on 
eprouve  dans  eertaines  affections. 

Vello,  t.  m.  "  toison  :  londaille  d'une  bre- 
bis,  0«  la  peau  avec  la  laine.  Flocon  do  laine 
grasse. 

•  ViLLO.  V.  Yelho. 

VtULOtiftO,  f ,  «i.  peau  de  mouton ,  de  brebls, 
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avec  lalaine,  et,  par  exlension,  la  toison.  La 
toison  d'or,  en  termes  de  mylhologie.  ({.de 
bot.)  V.  Peristoma. 

f  Vellosidadb,  t.  f.  qualite  de  ce  qui  est 
velu. 

Vellöso  ,  a,  adj.  velu :  couvert  de  poil.  Cou- 
vert  de  duvet ,  de  coton ,  en  parlant  de  certains 
fruits,  de  eertaines  planles. 

f  VellddIlho  ,  t.  m.  dim.  de  Velludo.  Yclours 
de  coton. 

Yellüdo  ,  A ,  adj.  velu  .*  couvert  de  poil. 

Velludo  ,  t.  m.  velours  de  soie.  Flor  — .  Y. 
Amaranto. 

Velöces,  pl.  de  Velox. 

VelocidAde,  $.  f.  velocile,  vitesse,  rapid!!*. 

Yelocjssimo,  adj.  tup.  de  Velox. 

Velörios,  $.  m.  pl.  Y.  Avelorios.  Raisin  tau- 
vage,  verjus.  *  Verroterie. 

Yklöz,  adj.  2  gen.  prompt,  leger,  qui  va 
vite ;  rapide,  vite,  velocc;  vif,  aclif,  expedi- 
tif.  —  eomo  um  relampago,  prompt  comme 
l'eclair. 

Velözmejite  ,  ade.  rapid  erneut,  avec  velo- 
cite,  vitesse;  vite;  proinptement,  vivement. 

Yelcdado.  Y.  Aveludado. 

Velüdo.  V.  Velludo. 

Venäbulo,  t.  m.  javelot,  epieu  :  arme  d'bast 
pour  la  cbasse  du  sangüer. 

VesAl,  adj.  2  gen.  venal :  qui  le  vend,  qui 
se  peut  vendre;  (Hg.)  qui  se  laisse  corrompre 
pour  de  l'argent.  Qui  appartient  aux  veines. 

YenalidAdb,  $.  f.  venalite  :  qualite  de  ce 
qui  est  venal. 

Venalmente,  adv,  venalement:  d'une  ma- 
niere  venale. 

*  VeüArio.  Y.  Vindigo,  Etlrangeiro. 

Venatömo,  a,  adj.  qui  appartient  a  la 
ehasse  :  de  chassear,  qui  co  nee  nie  l'art  de  I« 
venerie. 

"  Ve^atöra.  Y.  Veacdö. 

Yeüced6r  ,  a  ,  adj.  et  $.  vainqueur,  qoi  a 
vaineu ;  victorieux. 

Yemceldo  ,  t.  m.  lien,  surtout  pour  atlaeher 
les  gerbes.  «I.  £pervier.  V.  Gavido.  Em  um  — , 
ensemble,  conjointement. 

Vencer,  v.  a.  vaincre  :  remporler  une  ric- 
toire,  un  grand  avantage  h  la  guerre,  sur  aes 
ennemis;  Temporter  sur  un  coneurrent;  Fem- 
porter  sur;  surmonter  ( les  obstacles);  domp- 
ter  (ses  passions,  etc.);  surpasser  (sei  rivaax, 
etc.).  {flg.)  Prevaloir,  avoir  le  dessos,  en  par- 
lant des  eboses  immaterielles,  (id.) —t  gagner, 
convaincre,  persuader.  (id.)  Souffrir  avec  Con- 
sta nee,  vaincre  la  douleur,  etc.  (id.)  Surmoil* 
ler,  franchir  une  montagne ,  etc.  (id.)  Venir  4 
bout  d'une  enlreprise ,  gagner  un  proc£s,  etc.} 
obtenir.  —  alguem  em  alguma  eouta ,  surpas- 
ser quelqu'un  en  quelque  chose.  —  a  demanda, 
gagner  un  proces;  avoir  gain  de  cause.  — 
$oldo%  avoir  droit  a  la  paye.  —  o  praso,  echoir, 
en  parlant  d'un  terme. -—  com  alguem  que...f 
venir  a  bout  de  quelqu'un...  Deixar-te  —  «Im 
TQQoe*  te  laisser  fleebir  aux  priere».  —  a  «or- 
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rente,  a  mar 6,  (f.  de  mar.)  refouler  la  maree, 

le  courant. 

Vencer,  «.  n.  vaincre,  prevaloir,  sorür  vic- 
torieux.  Viva  quem  veneel  vive  le  vainqueur! 

—  oumorrer!  vaincre  ou  perir!  la  mort  ou  la 
victoire : 

Vencbr-se,  v.  r.  se  vaincre  :  dompter  ses 
passions,  reprimer  ses  desirs;  etre,  pouvoir 
etre  vaincu.  (I.  de  eomm.)  Ecboir,  en  parlant 
d'on  engagement. 

Vencida,  s.  f.  aclion  de  vaincre,  victoire; 
deroute,  defaite.  Levar  de  — ,  vaincre  (l'en- 
nemi),  le  mettre en  deroute.  Irde—,  eprou- 
ver  une  defaite,  etre  vaincu. 

Vercjdo,  a,  p.  p.  de  Vencer.  adj.  Vaincu. 
Echu,  payable,  du.  —  com  rogot,  flechi,  tou- 
che  par  les  prieres.  —  por  juizo,  convaincu 
d'un  crime.  Ser,  /Icor— ,  etre  vaincu,  etre 
baltu.  Fiear—em  votot,  avoir  la  majori  te 
contre  soi.  Dar-te  por  —  ,  s'avouer  vaincu. 

Vencilho.  V.  Vencelho. 
'      Yencimento ,  t.  m.  l'acüon  de  vaincre,  de  se 
vaincre,  victoire.  'Echeancc  :  terme  de  paye- 
ment  d'un  billet,  d'une  detle,  etc.  No  $eu  — , 
a  son  ecbeance. 

Vencivel,  adj.  2  gen.  qu'on  peut  vaincre  ou 
aarmonter. 

TARDA,«,  f.  vente:alienation  de  la  propriete 
a  prix  d'argent.  L'action  de  vendre.  Holellerie, 
cabaret  isole  pour  les  voyageurs.  Bande ,  ban- 
delelle,bandeau.  (flg.)  'Aveugleraent.  Ter  uma 

—  not  olhot,  avoir  un  bandeau  sur  les  yeux. 
Venda do ,  a ,  p.p.  de  Vendar.  et  adj.  Ter  ot 

olhos—s,  avoir  un  bandeau  sur  les  yeux. 

t  Yen dägb  ,  *.  f.  profit  qu'on  donne  a  celui 
qui  vend  une  marchandise  par  commission, 
droit  de  commission ,  de  Courtage. 

Yendagem , ff.  f.  action  de  vendre. 

Vendar,  t>.  a.  bander,  lier,  serrer  avec  une 
bände  ou  bandeau.  (fig.)  Aveugler,  oflusquer 
1'espril,  empecher  de  juger  sainement. 

Vend aväl,  $.  m.  vent  d'aval :  vent  Tort  qui 
vient  du  sud  et  un  peu  d'ouest. 

Venda vel,  adj.  2  gen.  vendable,  de  bon 
debil. 

•Vendecäö.  Y.  Vindioacdö. 

Vendedeira,  s.  f.  vendeuse  :  feramo  qui 
vend  en  place  publique. 

'Vendedoiro,  t.  m.  marche,  balle. 

Vendedör,  a,  $.  vendeur,  vendeuse. 

Yendeiro  ,  a  , «.  aubergiste ,  cabaretier. 

Yen  der,  v.a.  vendre  :  aliener,  pour  un  cer- 
Uin  prix,  une  cbose  quo  Ton  possedc;  exposer 
en  public  des  marcbandises,  etc.;  trabir  quel- 
qu'un  par  interet.  Yendre  son  bonneur,  sa  li- 
berte,  etc.  —  coro ,  vendre  eher  (prop.  et  fig.). 

—  a  vida  earot  {fig-)  vendre  bien  eher  sa  vie  : 
la  bien  defendre,  faire  perir  beaueoup  d'en- 
nemis.  —  alguma  nolicia  pelo  metmo  preco, 
(fem.)  debiler  une  nouvelle,  la  donner  ä  prix 
d'empletle.  —  a  tua  palavra,  vendre  sa  foi ,  sa 
fidelile. 

Vrrderse,  v.r.  se  vendre  :  se  donner,  se 
Ihrer  a  prix  d'argent,  aun  pari*,  le  trahir; 
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etre  vendu ;  avoir  du  debil,  (por,  fig.)  Se  don- 
ner pour,  se  faire  valoir,  se  vanter  de  talents , 
de  qualile*  qu'on  n'a  pas.-~cero ,  (fig.)  se  faire 
desirer,  reebereber. 

•Vendjbil.  Y.  Vendivel. 

Vendjcär.        \ 

Vendicativo.    I  V.  Vind... 

Vendico.  / 

'Vendicom.  V.  Venda. 

VendidIco ,  kyOdj.  qu'on  feint  d'avoir  venda. 

Vendido,a,  p.  p.  de  Vender.  adj.  Yenda. 
Andar,  ettor,  ackar-te  — ,  etre  vendu ,  livre  a 
des  tratlres,  des  fripons,  etc.  Bttar  conto  —  , 
se  deplaire,  ne  pouvoir  se  souflrir  dans  une 
compagnie. 

Vendilhaö,  «.  m.  colporteur,  marchand  am- 
bulant. 

Vendjma,  etc.  Y.  Vindima,  etc. 

'Vendimento,  ff.  m.  Y.  Venda. 

Vend ita.  Y.  Vindicta,  Vingemc*. 

Vendivel,  adj.  2  gen.  qui  peot  se  vendre. 
Qui  est  a  vendre ,  de  vente. 

•Vendüdo.  V.  Vendido. 

YENEFicio,  ff.m.  venefice  :  empoisonnement, 
crime  d'empoisonnement  avec  prelendu  sorti- 
lege.  Sort,  maietice. 

Ve ne>ico,  k^adj.  veneneux,  qui  a  duvecin; 
venefique ,  qui  forme  le  poison. 

Venepico,  «.  m.  empoisonneur,  qui  prepare 
ou  vend  des  poisons. 

Venen ar.  Y.  Bnvenenar. 

f  Venenifero,  Ayadj.  (poit.)  veneneuv ,  ve- 
nimeux. 

Venf.no,  «.  m.  poison ,  venin.  Poison  :  chox 
nuisible  a  la  sanle.  (fig.)  Poison  :  toul  ce  qui 
est  pernicieui;  malignile. 

f  Venenosamente,  adv.  avec  qualiles  venc- 
neuses. 

Venenosidade,  f.  f.  'venin:  qualile  de  ce 
qui  est  veneneux,  venimeux. 

Venenosissimo  ,  a,  adj.  sup.  de 

Venenöso,  Afadj.  veneneux  :  qui  a  du  ve- 
nin, venimeux. 

f  Venera  ,  ff.  f.  pelerine,  peigne,  petoncle, 
coquillede  Saint-Jacques.  Croix  ou  medaiile 
que  portent  sur  la  poitrine  les  Chevaliers  des 
ordres  militaires. 

f  Vener abiudäde, ff.  f.  qualile  d'6lre  vene- 
rable. 

Vener adiüssimo,  k^adj.  sup.  de  Vener attl. 

Vener abündo,  a,  adj.  plein  de  veneraüon. 

Yeneracäö,  f.  /.  veneraüon :  respect  pour 
les  choses  sainles ;  bonneur  qu'on  leur  rend; 
estime  respeclueuse  pour  quelqu^un. 

f  Venerädamente,  adv.  avec  veneraüon. 

Venerädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Venerar. 

Yemerador,a,  ff. celui  qui  v euere, qui  ade 
la  veneraüon  pour,  devoue. 

YenerAndo  ,  a  ,  adfj.  Y.  Veneravel. 

Venerar,  v.  a.  venerer  .*  porler  bonneur  i; 
rev6rer ;  avoir  de  la  veneraüon  pour.  Rendre  A 
Dieu,  aux  saints  le  eulte  qui  leur  est  do. 

VeruwAVEl,  adj.  2  gen.  venerable  :  digne  da 
veneratits*,  de  respeel;  iure  d'hoooew  d  an 
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pr&re ,  (Fun  religieux.  Titre  que  l'dguse  donne 
a  ceux  qui  sont  morts  en  odeur  de  sa in  tele. 

Venera velmente  ,  adv.  avec  veneration. 

Veneheo,  a,  adj.  venerien  :  qui  apparttent  a 
Venus,  aux  plaisirsde  l'amour. 

Venero,  a  ,  adj.  (poit.)  de  Venus. 

Veneta  ,  $.  f.  peiite  veine.  (/ig.)  Envie,  fan- 
taisie;  boulade-  Deo-lhe  na  — ,  (fam.)  I'envie 
lui  en  prit. 

Veneza,  t.  f.  (t.  de  giog.)  Venise  :  pays  et 
ville  d'llalie.  Prometter  —  ,  {/ig.)  promettre 
monls  et  merveilles. 

Veneziano,  a,  adj.  et  t.  Venitien,  de  Ve- 
nise. Ä  venexiana,  a  la  venitienne,  a  la  raode, 
ä  la  maniere  de  Venise. 

Vengala.  V.  Bengala. 

Venia,  $.  f.  permission  qu'on  demande; 
pardon ,  cxcuse.  Salut,  inclination  de  tele. 

Vemaca,  «.  f.  marcbandise.  De  — ,  pour 
vendre. 

Ven ial  ,  adj.  2  gen.  veniel :  qui  merite  par- 
don, qui  se  peut  pardonner  (peche);  leger, 
qui  ne  fait  pas  perdre  la  grace,  n'exige  pas  de 
trop  Tortes  penitences. 

Venialidade,  s.  f.  qualite  d'un  pech*  veniel, 
d'une  faule  legere,  (/ig.)  Faule  legere;  pecbe 
veniel. 

Venialmenti,  adv.  veniellement. 

Venida,«.  f.  V.  Vinda.  Attaque  iraprevue, 
surphse.  Attaque,  assaut,  entermes  d'escrime. 
As  idat  e  —  s ,  les  allees  et  les  venues. 

Venifllo  ,  a  ,  adj.  (poit.)  qui  circule  dans  les 
veines  (sang). 

Venoso,  a,  adj.  veineux:  plein  de  veines; 
des  veines.  Veine:  qui  a  des  feines  (bois, 
marbre,  feuille). 

"  Vensi.  V.  Outrosi. 

Vknta  ,  t.  f.  narine :  Ouvertüre  du  nez.  *Na~ 
seau ,  narine  des  animaux. 

"VentIa.  V.  Venta. 

Ventagem,  etc.    I    v  v 

Ventajar  ,  etc.     \    v*  Yania"  > etc» 

•  Ventam.  V.  Venia. 
Ventana.  V.  Venlanilha. 
Vertane  ar,  v.  a.  eventer. 
VENTANiiRA,  t.  f.  grand  vent,  vent  tmpl- 

tueux. 

Ventanja  ,  t.  f.  vent  fort  et  continue. 

Ventahilha  ,  t .  f.  blouse  de  billard.  Meiler 
a  bola  na  — ,  blouser,  faire  entrer  la  bille  dans 
la  blouse. 

Vbntapöppa  ,  loc.  adv,  vent  en  poupe ,  vent 
arriere.  V.  Poppa. 

VentAr,  9.  n.  venler,  faire  du  vent.  v.  a. 
Souffler.  (/ig.)  Favoriser.V.  Aventar.Em  quanto 
venia,  mölha  a  vila,  (prov.)  pendant  que  le 
vent  souffle,  il  faul  empeser  les  voiles;  il  faut 
profiter  de  la  fort  une  pendant  qu'elle  est  favo- 
rable. 

Ventaröla,  «.  f.  V.  Abano,  Venlilador. 

*  Vente.  V.  Videnle.  it.  Vieivel,  Evidente, 
p.  a   de  Far.  Voyani. 

Venticeno,  a,  adj.  (poit.)  qui  engendre  du 
vent,  d'oü  sortentles  vents. 


f  Vbntilabro  ,  t.  m.  van  a  vanner. 

Vintila^äö,  t.  f.  mouvement,  circolatien, 
agitation  de  Pair.  Ventilation  :  renouvei lernen t 
de  l'air.  (/ig.)  Discussion,  debat  sur  une  ma- 
ttere. ( t.  de  mid.)  Petite  saignee. 

Ventilädo,  a,  p.  p.  de  Ventilar. 

Vrntilador  ,  t.  m.  ventilateur :  machine  qui 
sert  ä  renouveler  l'air  dans  un  Heu  ferme. 

Ventil  ante  ,  adj.  2  gen.  qui  agile,  renouvelle 
l'air.  Ondoyant,  flottant  au  gre  du  vent  (p.  tw.). 
p.  a.  de 

Ventilar,  v.  a.  ventiler:  renouveler  l'air. 
Exposer  a  l'air.  V.  Ärejar.  Agiler,  moovoir,  an 
exposant  au  vent.  (/ig.)  Ventiier :  dlscater,  de- 
baltre  une  question.  —  a  veia ,  faire  une  petite 
saignee. 

Ventinho  ,  $.  m.  dim.  de  Vento.  Petit  vent 
doux,  leger. 

Vento,  t.  m.  vent :  air  en  mouvement,  agite; 
air  ren ferme  dans  le  corps ;  odeur,  emanation 
des  corps.  Flair,  odorat  du  chien,  etc.  (t.dPar- 
lill.)  Event,  (/ig.)  *  Vanite,  presomption ;  Chose 
legere,  peu  solide,  (id.)  Chose  qui  meut,  agile 
l'ameavecviolence.  (id.)  Ce  qui  conduilaunein, 
vent  de  la  fortune,etc  —  em poppa.\.  ce  moL 
Tomar  —  ,  prendre,  gagner  le  large ,  prendre 
la  fuile.  Ir  contra  —  e  mari ,  (fig.)  aller  contrer 
veniel maree,  avotr  toutes  eboses  contraires. 
Instrumentes  de — ,  Instruments  de  mutique  4 
vent.  Ir  com  o  —  que  corre ,  suivre  le  torrent, 
le  parli  le  plus  fort,  etc.  Navegar  com  todae  o* 
—s,(/lg.)  s'aecommoder  au  lemps,  suivre  les 
conjonetures ,  les  circonstances.  Moverse  a  t*~ 
dos  ot  — «,  tourner  a  tout  vent,  etre  leger,  in- 
consta nt.  Soltar  palavrat  ao  — ,  parier  en  vata, 
inuülement.  Andar  de—,  eire  perdu,  egare. 
'Gado do—, beuil , bestiaux  qui  n'ont  pas  der 
mattre.  Dar  —  a  alguem ,  (fig.)  flauer,  Ilagor« 
ner  quelqu'un.  O  —  abonanca,  (t,  de  mar.)  le 
vent  mollit,  la  lempele  s'apaise.  O  —  a  calmou. 
de  lodoy  le  vent  a  calrae,  il  y  a  un  calme  plei» 
le  vent  est  au  conseil.  O  —  voi  contra o  sei,  le 
vent  se  ränge  contre  le  soleil.  O  —  caminhm. 
com  o  soly  le  soleil  chasse  avec  le  vent.  —  InraOf 
—  a  um  largo,  vent  largue.  Pequena  arage  oV 
— ,  fralcbeur.  O  —refretca,  le  vent  affratchiC 
ou  fratebit,  le  vent  se  leve.  —  rijo,  forte,  grand 
frais.  —  que  $erve  para  ir  e  voltar  ao  mesm* 
lugar,  vent  routier.  —  dejoanelet,  vent  a  per- 
roquets.  —do  mar,  vent  de  mer  ou  du  large.  — 
contrario,  ponteiro,  pela  proa,  vent  devaat, 
venldebout,ventcontraire.£<mAfir0 — ,  gagner 
au  vent,  le  vent,  le  dessus  da  vent.  Cairde  baixo 
do  — ,  tomber  sous  le  vent,  perdre  le  dessus  da 
vent.  £star  debaixo  do  — ,  etre  sous  le  vent.  0 
—descai,  abranda,  le  vent  mollit.  0  —  alarg* 
ou  comeca  a  ter  largo,  mait  favoravel  para  a 
Wägern,  le  vent devient  largue  ou  eommence  a 
devenir  largue.  —escasso,  vent  au  plus  pres  —  [• 
d  popa,  vent  arriere  ou  vent  en  poope.  —  debo-^>> 
lina,oudbolina,  vent  de  boullne.  —contrario, 
vent  contraire,  vent  deboat.  —  frtseo,  vent 
frais.  —  muito  frtseo,  —  forte,  gros  vent«  — 
variavel,  vent  variable  ou  inconstant.—  {cito. 


im 


YEN 


duratel,—  certo,  vent  fait,  venl  »table,  vent 
constant.  —  bouamfoso,  vent  mou,  vent  fäl- 
ble» petit  vent.  Golpe  de  — ,  coup  de  vent. 
O  —  tolla  d  prfia,  le  vent  se  ränge  de  l'a- 
vant.  O  —  vom  d  popa,  le  vent  se  ränge  ä  Kar- 
riere. O  —  tolla  ao  norte,  le  vent  se  ränge  au 
nord,  O  —  aiuda,  le  vent  se  cbange.  — *  dot 
fuadranUt  de  N.E.e  S.  ß. ,  venu  d'amont. 
— t  dot  quadrantet  de  JY.  O.  e  S.  0.,  vents 
d'aval. 

fVEirrö,  *.  m.  ancien  meuble,  espece  de 
bureau  ä  ecrire. 

VbntoIhha,  t.  f.  banderole,  giroueUe.  iL 
*4j.  et  i.  2  0«». GiroueUe ,  qui  a  la  Wie  legere, 
etourdi.  FenfoinAa  ou  Pawmctayo,  (f.  d'atai. 
«af.)  vanneau,  oiseau  echassier. 

Vektor,  t.  m.  chien  de  quete,  qui  cbasse  a 
la  pisle. 

Ventösa  ,  t.  /.  venlouse :  vaisseau  que  Ton 
applique  sur  la  peau  pour  atlirer  les  humeurs 
en  rarefiant  l'air  a  l'aide  du  feu.  On  donnaU  le 
noru  de  ventota  aux  calolles  des  jesuiles. 

Vemtosidade,  i.  f.  venlosile :  amas  de  vents 
dans  le  corps.  *  Vent ,  pet ,  vesse. 

f  Ventöse  ,  t.  a».  venlose  :  sixieme  mois  de 
l'annee  republicaine  francaise,  du  lö  ferner 
au  21  man. 
VsjiTOziNHO.  V.  Venlinho. 
Yebtoso  ,  a,  adj.  venteux  :  sujet  aux  vents; 
qui  cause  des  vents ;  cause  par  eux  ( colique 
—sc).  (Jg.)  Yain ,  vaniteux. 

Ventre,  t.  m.  venire  :  la  capacile  du  corps 
ou  sont  renfermes  les  inlest  ins ;  capacile  sous 
lescOtes  ou  inferieure;  ce  qui  ressembleau 
venire ;  parlie.  renflee  d'une  bouteille  ,  etc. 
(Af*)  Creux,  capacile*.  'Grossesse  d'une  femnie, 
oat  1'entant  qu'elle  porle.  (t.  de  prat.)  Venire , 
la  mere.  Detda  o  —  de  tua  mäi,  des  le  venire 
de  sa  mere,  des  sa  uaissance.  Rtoet  dt  — , 
meres :  brebis ,  vacbes  qui  porlent  souvent. 
Egoa  de  — ,  jument  pouliniere.  —  do  dragäo, 
venire  de  dragon. 

Vxntbbcda,«.  f.  *  ironcon  de  poisson  au- 
dessous  de  la  tele,  {burl.y  Venire,  panse. 

ViMTRicüLO ,  f.  m.  ventricule  .*  cavile  dans 
le  corps  des  animaux ;  estomac  des  ruminanis. 
VcHTRiuio,  f.  m.  *  venlriere. 
f  Vehtriloquo  ,  a,  adj.  venlriloque  (per- 
sonne) :  qui  prend  une  voix  sourde  et  caver- 
neuse ,  de  sorte  qu'on  croirail  qu'elle  parle  du 
venire. 
Yrrtrihho,  dim.  de  Venire. 
Vehtrjsca.  V.  VentrecKa. 
Vbntrödo,  a,  adj.  ventru,qui  a  un  gros 
venire ,  une  grosse  panse. 
•  Vsstcira.  V.  Ventura. 
Vebtüra  ,  i.  /.  *  evenement  heureux ,  bonne 
aventure,  bonne  fortune,  bonheur,  felicile. 
V.  Feücidade,  Diia.  Fortune,  basard,  sort. 
A'— ,  a  Vaventure,  au  basard.  Md — ,  malheur, 
mauvaise  fortune.  Por  — ,  par  basard.  Pör  e» 
— ,  risquer,  exposer  au  basard.  Quanto  maior 
i  a  — ,  lanto  4  tnenot  tegura9  plus  la  fortune 
est  grande,  moins  eile  est  assurec. 
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VentdraG,  adj.  (inus.)  V.  FaaJtiraaa,  Afcr- 
tunado,t.  m.  aug.  de  Ventura  Grand  a*nbear, 
fortune  considerable  et  inopince. 

Verturar,    \ 

Ve.ntureiro,  >  V .  Aventur... 

VEHTURINA,     ' 

f  Vemtüro  ,  a  ,  adj.  {p.  ut. )  futar,  qni  est  k 
venir. 

VEifTCRösAxiüTB,  odv.  faeurensemeaL 

Vbntüröso,  a,  o4j.  heureux,  fortune,  fave- 
rable.  it.  (p.  ut.)  Casuel ,  fortoJL  V.  Atentu- 
roto  et  Aventureiro. 

Venus,  t.  f.  (I.  de  mylk.)  Venus  s  deesse  de 
la  beaute;  une  des  sept  planetea;(l.  d'amc 
chim.)  le  cuivre ;  (flg.)  tres-ioHa  femme  biea 
faile ,  beaute  rare.  Plaisir,  acta  eharnel.  Monte 
do  — ,  (I.  de  chirom.)  peiite  eaiinenee  dans  la 
paume  de  la  main,  ä  la  naiasanoe  des  doigts» 
((.  d'anal.)  Moni  de  Venus  an  pgnil.  Venut  ou 
eoncha  venerea,  (t.  oVhut.  nal.)  venus ,  testaee. 
—  dionia  ou  etpinkom ,  a  v&rdadtira  coneka 
do  Venut,  la  conqiie  de  Venus.  —  paphim  o« 
rugota ,  la  vieille  ridee.  —  ekwnda  au  Uta,  la 
lisse. 

Vemustadb,  t.  f.  grande  beaute ,  beaole  ae- 
complie,  bonne  grtee,  elegance,  ele. 

Venüsto,  k%adj.  beau ,  plein  de  grice,  d'a- 
grement,  gracieux;  galant,  poli. 

Veo,  #.  m.  voile:  etoffe  qui  aert  4  caeäer 
quelque  ebose,  la  tele,  le  vi  sage.  Voile  de 
femme ,  de  religieuse.  (/If .)  — ,  toul  ce  qui  est 
obscur,  qui  sert  a  oacber,  etc.;  prttexie,  cou- 
leur  specieuse.  (id.)  *  Conhision  oVidees.  {id.) 
Ce  qui  deguise  eu  eacbe  >ine  chose ,  ce  qui 
erapeche  de  la  connallre-  ( t.  oVanat. )  Mem- 
brane, tunique  subtile.  Correro—,  ürer  le 
ridea u.  Levantaro—,  lever  le  voile,  deceu- 
vrir,  faire  veir. 

Veozinbo  ,  dim.  de  Vio. 

Ver  ,  e.  a.  voir  :  recevoir  les  images  des 
objets ;  y  voir ;  apercevoir,  connaitre  par  les 
yeux;  observer,  examiner;  eprauver,  expen- 
menter.  Trouver.  (fig.)  Prevoir.  {id.)  Gancevoir, 
imaginer.  [id.)  Connallre,  juger,  decouvrir  par 
le  raisonnement.  —  mundo ,  voir  le  raoade, 
voyager,  courir  le  pays.  —  vir,  voir  veair, 
atlendre  l'issue ,  le  succes.  Ale  mait  — ,  au  ra- 
voir, jusqu'au  revoir.  Dara—%  ou feaer—, 
faire  ou  laisser  voir,  montier.  Faaar  — ,  faire 
voir,  prouver.  £  de  —  ou  pora — ,  la  chose  i 
rite  attention ,  nie  rite  d'etre  vue.  Estar 
etre  douleux,  iacerlain.  Udo  poder  — 
(fig.)  ne  pouvoir  voir  une  personne,  l'avoir  en 
borreur.  Udo  —  ,  ne  pas  voir  clair,  n'j  pas 
voir.  Ado  —  bewi ,  avoir  la  vua  ba&se ,  ne  pas 
voir  clair.  Ter  de  —  ou  que  ver  caas... ,  avoir 
de  la  liaison,  durapport  avec...  Etia  tarnst 
ndo  Um  que  —  com oulro , cel  bomma  na  riea 
a  voir  sur  un  aulre.  Fazer  que  ndo  vi ,  ferner 
les  yeux  sur  quelque  chose.  Agni  endo  me  t*\ 
ali  onde  o^,  tel  que  vous  me  voyez ,  lei  que 
vous  le  voyez.  Agora  verteil^  il  Cattait  veir. 
Pelo  que  vejo ,  tegundo  veja%  a  ae  que  ja  vois. 
Vamot  vendo,  rontinqonsi  voir. 
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Ver-se,  t>.  r.  sa  voir:  etro  en  vue;  ötre, 
pouvoir  «Ire  vu ;  so  rcgardar  (dans  uu  miroir); 
•a  visiter,  s'aboucher  avcc  quelqu'un;  se  trou- 
ver dans  unendroit.  Se  voir,  se  trouver,  etre 
dans  tel  etat,  se  voir  pauvre,  etc.  —  em  grün- 
det embaraeo»  e  aper  tot ,  se  trouver  dans  de 
grands  embarras ,  de  grandes  difficullcs.  Via- 
te  nunea  eotua  timilkante?  a-t-on  jamais 
vu  chose  pareille?  Jd  te  «4,  il  est  clair,  evi- 
dent. Veja-te ,  voyex. 

Ver,#,  m.  *apparence  des  cboses.  Sensde 
I*  vue.  A  meu  — ,  a  raon  avis,  selon  moi. 

Viracidade,  t.f,  vcracile :  ailacbementcon- 
slante  la  veril*. 

VERAcissmo,  a,  adj.  tup.  do  Vertu. 

Vkraxexte,  adv.  veritablement,  en  veriie. 

*  Vkrandöuro.  V.  Varadouro. 

Vera  Nico  ou  — ito  ,  i.  m.  dim.  de  Ver&o. 
Petit  et*.  —  dt  Säg  Martinho ,  ete  de  la  Saint- 
Mariin. 

Vf.bäö  ,  t.  m.  ete :  saison  la  plus  ehaude  de 
l'annee.  PrinUmps  (p.ut.).  Tanto  de—como 
dt  inverno,  ete  comine  biver. 

Veraözimuo.  V.  Veranico. 

Veras,  t.  f.  pl.  verite,  realile,  sincerite; 

cboses  averees.  Ardeur,  chaleur,  aotivite.  De 

-  ,  tu  veriie  ou  toulde  bon,  serieusement,en 

cfret.  De  —?  vraimenl?  Hörnern  de— ,  homrae 

vrai ,  franc ,  veridique. 

Yehatro,  t.  m.  ((.  de  boL)  veratrum,  elle- 
l.ore  blanc  :  plante.  —  negro,  ellebore  blane  a 
lleurs  d'un  rouge  noir. 

Veräe,  adj.  2  gen.  veridique,  sincere,  qui 
n«  ment  point. 

Verbv,  9.  f.  'article,  clause  d'un  testa- 
ment,  etc. 

Vf.heal,  adj.  2  gen.  verbal :  qui  u'est  que  de 
.  ve  voix;  ( i,  de  gramm. )  derive  du  verbe. 

Vehbalmsstb,  adv,  verbalement,  de  vive 

VOIX. 

Veubasco,«.  m.  (f.daoof.)— >6raneo,bouil- 
lon  blanc  ;  plant«.  —  amarello,  *  blaltaire, 
herbe  aus  mite*. 

Verbe**,  t.  f.  (t.de  bot.)  verveine  :  plante 
annuelle  et  medicinale. 

Verben Äuo,  a  ,  aa\j.  orne ,  couronue  de  ver- 
veine. 

Verben£ca,  f.  f.  sorte  d'berbe. 

Verbrua^aö,«.  f.  verberalion  de  l'air.  'Fouet, 
acrion  de  foueiter. 

Verbrraö.  V.Orgeräo,  Verbena. 

f  Verberar,  v.  a.  Touetter,  Trapper,  battre. 

■j-  VERRERATivo,  a,  adj.  propre  ä  fouetter. 

Verrigratia ,  adv.  tat.  par  excmple. 

VErbo,  t.  m.  verbe  .-  partie  du  discours. 
Verbe :  la  seconde  personne  de  la  Trinitc,  la  pa- 
roJe  divine.  Hot ,  terrae.  De  —  a  — ,  ruot  a  raol. 

Vrrbosioäob  ,  t.  f.  verbosile :  superfluite  de 
paroles. 

Vrrroso,  a,  adj.  verbeux  .-  qui  abonde  en 
parule»  inuüles;  diffus. 

Vcr^a  ,  $.  f.  (t.  de  bot.)  *  chou ,  cbou  potager. 
—  tUcmuyle  einendem  ordinoire. 

Verbau,  ete  V.  Vcnar,  vi*. 
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Vercüdö,  k,o4j.  velu;  touffu.  (fig.)  Severe, 
reebigne. 

Verdächo,  adj.  et  f.  m.  vcrdälre,  vert  pile, 
tel  que  celui  du  roseau.  Couleur  minerale  em- 
ployee  en  peinture. 

Verdäde,  s.  f.  verite  :  conformite  de  Tide« 
avec  son  objet,  d'un  recit  avee  le  fait,  du  dis- 
eours avec  la  pensee;  vcracile ;  sincerite,  fran- 
chise;  bonne  foi;  l'oppose  d'erreur,  de  men* 
songe,  de  flatterie ,  de  faux ,  de  fausse  opinton  ; 
principe,  axiome ;  maxiroe,  raison.  — ,  ce  qui 
est  vrai ,  le  vrai ;  Imitation ,  expression  parfaite 
de  la  nature.  Realite  des  cboses.  Verite  dure, 
reproche  ofTensanl :  en  ce  sens,  on  le  dit  plus 
souvent  au  pluriel,  ver (ladet.  Em  — ,  na  — ,  en 
veriie ,  certainement.  JE'—,  c'est  vrai ;  la  veriie 
est  que,  ou  c'est  la  verite,  la  pure  veriie.  E'  bem 

—  que ,o\i  —  4  que ,  il  est  vrai  quo,  bien  est-il 
vrai  que.  —  pura,  la  pure  veriie.  Hörnern  de  — , 
bomme veridique.  Tratar  —  ,  Ätre  Trane,  sin* 
cere,  de  bonne  Toi.  Fallar  a  —  ,dire  la  verite.  A 
fallarmot  a— ,  s'il  Taut  dire  la  veriie.  A  dixtr 
a  — ,  ä  vrai  dire.  Ao  medieo  e  ao  altbade ,  deve 
diter-se  a  — ,  {prov.)  ä  ton  conTesseur,  a  ton 
raedecin  ne  cache  jamais  rien.  JVem  lodat  at 
— *  tc  dxzem,  (id. )  loute  veriie  n'est  pas  bonne 
a  dire. 

VEKDADEiRAMENTE,ade.veritableroent,Yrai- 
ment,  certainement,  reellement.  A  la  verite. 

Veudadeirissiiio  ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Verdadeiro,  a,  adj.  vrai,  veritable,  reel  j 
Trane,  sincere,  veridique. 

*  Verdadüras.  V '.  Etverdadot ,  Verdurat. 

Veroasca,  e.  f.  (t.  de  bot.)  *jei,  Iralnce, 
brin  de  ccrlaines  plante*.  V.  Vardasea. 

Verde  ,  adj.  2  gen.  vert :  qui  a  la  couleur  dea 
herbes  Tratches ,  des  Teuiilcs  d'arbres ;  qui  n'est 
pas  mür  (fruit);  qui  n'est  pas  sec  (bois,  ete.); 
(fig.)  frais,  jeune;  etourdi,  evapore;  vigeu- 
reux.  Vinho  — ,  vin  Taitde  raisins  qui  n'etaicnt 
pas  mürs.  Velko  —,  vi  ei  II  ard  eneore  vert,  vi- 
goureux,  ou  qui  Tait  le  jeune  bomme.  Conto 
— ,  contc  gaillard.  Ado  dexxar  —  tum  teeco, 
(fig.)  ravager,  delruirelout.iipof/lffiii— .  abees 
non  mür  ou  vert.  Em  — ,  en  herbe  (/ig.).  Cor~ 
tar  em  —  J  /ig.)  couper  en  herbe.  Maret  —#, 
mers  orageuses.  Courot  —  *,  cuirs  non  tannes. 
Dar  uma  —  com  uma  mndura ,  ( loc.  [am.)  don- 
ner  entre  deux  vertes  une  rnüre. 

Vep.de  ,  *.  m.  vert :  couleur  verte.  Vert :  aci- 
dile  d'un  vin  qui  n'est  pas  bien  mür.  Vert : 
herbes  qu'on  donne  aux  chevaux.—  eri,  vert 
dore.  —  gäioy  vert  gai  ou  clair,  vert  d'iris.  — 
garrafa,  vert  de  bouteille.  —  mar,  vert  de  ratf. 

—  negro,  vert  obscur.  —  montanha,  vert  de 
inonlagiie.  —  decameiro,  de  porco,  etc.,  sang 
de  niouton,  de  porc,  etc.,  Thcasse.  Pdr  oe  ca~ 
callot  ao  —,  mctlre  les  chevaux  au  vert.  Lo- 
grar  um  — ,  tomar—  ,(/lg.)  se  donnerdu  bon 
temps,  se  diverlir. 

Verdea  ,  f.  f.  verdee  :  vin  verdalre  de  Tos- 
cane. 

Vlp.deal.  t.  m.  huissier  de  liRrfersite  de 
Co  im  Ire. 
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Verdeal,  adj.  2  gen.  qui  tire  sur  le  vert.  On 
le dii  dune  espece  de  ble  el  d'une  espece  de 
pommes. 

Verdeär.  V.  Verdejar. 

Verdecer,  «.  n.  verdir  :  devenir  vert.  On  le 
dit  des  arbres. 

Verdegai.  V.  Verde  gaio. 

Verdejar  , «.  n.  verdir,  verdoyer.  On  le  dit 
des  pres ,  des  champs. 

fYERDELBA,  t.  f.  (t. d'hitt.nat.)  "bruant: 
oiseau  vert, 

Verdelhäö,  i.  m.  (f.  d'hitt.  nat.)  verdier  : 
oiseau  du  genre  de  I'ortolan ,  a  dos  vert,  venire 
jaune. 

Yerde-peso  Ott  Vbr-o-peso ,  t.  m.  avoir  da 
poids,  poids  du  roi,  verificalion  des  poids. 

Verdeselha,  t.f.  (t.  de  bot.)  *  liseron  des 
champs. 

Yi.udeseli.a  Ott  Verdisella,  t.  f.  sorle  de 
pii'pe  pour  prendre  les  oiseaux. 

V erdete,  *.  m.  verdet,  vert-de-gris  :  oxyde 
vert  de  cutvre. 

VERDEziNHO,  a,  adj.  dim.  do  Verde.  Ver- 
delct. 

VerdilhXo.  V.  Verdelhdo. 

Verdimecro,  a,  adj.  d'un  vertbrun,  fonce. 

Verdisella.  V.  Verde  sei  la. 

•  Verdiz£llos,  t.  m.  pl.  burettet- 
Verdoaga.     \ 

Verdogada.   I  V.  Beldroiga. 

Verdobga.     / 

Verdoengo,  a,  adj.  verdatre.  Un  peu  vert, 
qui  n'est  pas  bien  mür  (fruit). 

Verdor,  t.  m.  •  verdure ,  couleur  verte  des 
arbres,  etc.  (flg.) * Verdeur,  force,  vigueur; 
verdeurde  Tage,  jeunesse. 

Verdöso,a,  adj.  verditre,  qui  tire  sur  le 
vert.  V.  Verde. 

Verdcgäda.  V.  Äverdugada. 

VerdOgo  ,  ».  m.  sorte  de  lame  d'epee  tres- 
deliee.  Rasoir  elroit;  pelit  couteau  delie.Bour- 
reau.-executeur  de  la  haute  justice.  (/!?.)  Bour- 
reau,  cruel,  inhumain.  (flg.  inut.)  Pli  long 
fait  expres  dans  une  robe,  etc.  (I.  de  mar.)  Re- 
bord ,  ceintes.  —  da  bor  da,  (id.)  Misse  de  vi- 
bord. 

Verd6ra  ,  t.  f.  verdure.  V.  Verdor.  Herbes 
potageres,  hortolage,  legumes.  —  da  idade, 
force,  vigueur  de  rage.  — - t  da  mocidade,  "ecarts 
de  jeunesse. 

•  Verba.  V.  Vertda. 

VfiREACAÖ,  t.  f.  corps  municipal ;  assemblee 
du  corps  municipal;  arret  du  corps  municipal. 
T«xe,larif. 

Vereado,  a,  p.  p.  de  Vertar. 

Vereador,  «.  m.  echevin,  membre  du  corps 
municipal. 

f  Vere amento ,  f.  m.  cbarge  d'echevin,sa 
Juridielion.  Administration  economique,  regie 
d'une  ville,  etc. 

f  *  Verrar,  t>.  a.  gouverner,  regir,  surveiller 
les  inlereis  d'une  municipalile,  etc. 

VRBEdVELMiWTE.  V.  Veriitimilminte. 

VereoJkdia.  V,  Vergonha ,  Pudor. 
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Verecünoo.  V.  Vergonhotü. 
Vereda  ,  t.  f.  'sentier :  petit  cbemin  de  trt- 
verse,  cbemin  elroit.  Torti liiere,  (ßg.)  Sentier, 
chemin ;  directum ,  maniere. 
•  Verede.  V.  Pomar. 

f  Veretillo,  $.m.(t.  d'hitt.  nat.)  "vereinte, 
polypier  libre. 

Verendo.  V.  Veneravel. 

Verga,.#.  f.  verge ,  bagoette.  V.  Vara.  Ter« 
gue,antenne  de  vaisseaa.  Barre  de  fer.  —  da 
porta,  'linteau.  De  —d'allo,  (t.de  mar.)  prei  » 
appareiller,  en  parlant  d'un  navire.  —  gründe, 
grandc  vergue.  —  de  troquete,  vergue  de  ni- 
saine.  —  tSca,  vergue  barree  ou  vergue  de  foo- 
gue.  —  de  gavea,  vergue  da  grand  bunter.  — 
dovelacho,  vergue  du  petit  humer  ow  da  ba- 
nier  d'avant.  —  rfa^aia,  vergae  da  perreqeet 
de  foagae.  —  da  tobregata,  vergae  de  la  per- 
ruche.  —  da  tobregatinha ,  vergue  de  la  perra- 
che  volante.  —  do  joanete  gremde,  vergae  da 
grand  perroquel. —dojoameie  de  proay  vergae 
da  pelit  perroquet  on  du  perroquet  d'avant  — 
do  tobrejoanete  grande ,  vergue  da  grand  per- 
roquet volant.  —  do  tobrejoanete  de  pro«,  ver- 
gue du  pelit  perroquet  volant.  —  da  eevmdeira, 
vergae  de  civadiere.  —  da  mezena,  vergae  dar 
timon.  — #  dot  cntellot,  vergaes  des  boanetie*. 
— t  da»  varredoiraty  vergues  des  bonoette» 
basses.  —  tde  tobrecellente,  vergae«  de  rf- 
change. —  de  ferro  do  junco  da  bomba ,  verir 
de  pompe. 

Vergado  ,  A ,  p.  p.  de  Vergor. 

Vergal.  V.  Tirorvergal. 

Vergaliiada,  t.  f.  coup  de  nerf  de  boraf, 
coup  de  fouet. 

f  Vergalhaö  ,  f .  m.  *  barres  de  fer  minces. 

Vergalbo,i.  m.  merobre genital  da  taareu 
et  autres  quadrupedes.  Nerf  de  beeaf ,  fouet 

Vergäö  ,  t.  m.  aug.  de  Verga.  (ßg.)  Scioa : 
marque,  impression  que  laissent  les  coaps  de 
fouet  sur  la  peau ;  cinglon ,  sanglade. 

Vergamöta  ,  t.  f.  (I.  de  bot.)  mentbe  des  jtr- 
dins ,  I' herbe  du  exaur.  Bergamote :  espece  da 
cilronnier ;  son  fruit  trea-odorant. 

Vergär  ,  e.  a.  et  n.  ployer,  coorber,  ptier. 

Vergästa,  t.  f.  badine,  houssine,  verge. 

Vergastada,  t.  f.  coup  de  badine,  de  noas- 
sine ,  de  verge ;  cinglade. 

Verc£l,  t.  m.  verger :  lieo  closet  plante  (far- 
bres  fruitiers;  jardin  oü  l'on  cu luve  des  flews. 

Vergöes,  i.  m.  pl.  gros  fils  de  la  trame  des 
eloffes. 

*  Vergö^ca.  V.  Vergonha. 

*  VERGonciNTB.  V.  Envergonhodo. 

*  Verconcoso.  V.  Vergonkoto. 
Vergonha,  t.f.  honte,  vergogoe;  de^bea- 

neur ;  confusion ;  trouble  de  l'Ame  cause  par 
le  deshonneur;  opprobre,  ignominie ;  (ßg .)  ee 
qui  deshonore,  cause  la  honte.  *Pode*r,  re- 
tenue.  Timidite,  embarras.  Action  bontevse. 
Ndoter—,  n'etre  pas  honteux.  Rerdera—, 
se  devergonder,  perdre  tonte  padeor.  Seat—, 
efTron lernen t,  sans  honte,  sans  podenr.  Com 
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—  o  digo,  je  l'avoue  a  ma  honte.  — #,  pl.  par- 
lies  honteuses. 

Yergorbösa.  V.  Sensitiva. 

Vergokboäameh  tb  ,  od«,  honteiisement ;  avec 
pudeur. 

YBRCOHHOiisaiao,  a,  a4/.  *ttP-  de 

YergonhOso,  a,  adj.  bonteax:qui  a  de  la 
honte ;  timide ,  embarrasse ;  pudique ;  qui  cause 
de  la  honte.  Cousas  — as  f  ehoses  qu'on  est  bon- 
teox  de  dire  ou  de  faire.  Partes  — at ,  pariies 
honteuses,  Celles  de  la  generalion. 

Vbrgontaom        >   *rejeton,*cion,  jet  des 

Yercontea,  *.  f  f  arbres.  (Ag.) — ,  desccn- 
dant.  (/.  da  mar.)  *  Epars. 

f  Yergobteado,  a,  ad)'.  (I.  da  oof.)  Troneo 
— ,  tigeren  forme  de  rojeton. 

Veroomteär,  v.  a.  pootser  des  rejetons. 

Yergueiro,  t.  Bt.  manche  enbois  dcscou- 
pereu.  (I.  da  mar.)  Cable  double ;  brague.  — 
aTarHlheria,  brague  de  canon.  —  para  enea- 
Ikarumnavio,  brague  4  tirer  un  vaisseau  a 
tarn,  —ff  do  lerne,  sauvegarde  du  gouvernail, 
bragues  du  gouvernail. 

Veribicidade,  ff.  /.  veridicite.  V.  Veraeidade. 

f  Vbbjdicahbhtk,  adv.  d'une  maniere  veri- 
diqae. 

Vebibico  ,  a  ,  adj-  veridique :  qui  aime  a  dire 
la  verite ;  qui  la  dit.  Yrai ,  rentable,  avere. 

Verificacäö  ,  ff.  /.  veriflcation :  examon ,  ac- 
tio« de  verifler.'Accomplissement  d'une  pre- 
diction ,  etc. 

Ybbificabob,«.««.  veriflcaleur  ;  qui  verifie, 
qui  examine,  etc. 

Ybrificado,  a  ,  p.p.  de  Verißear. 

Vkbificab  ,  v.  a.  verifier :  faire  votr  la  verit* 
d'une  cbose ;  comparer,  collationner,  enregis- 
trar ;  exanainer  si  une  chose  est  vraie. 

YBRiFiGAB-ftE,«.r.  se  verifier,  s'accomplir, 
em  parlanl  d'une  prediction ,  etc.  —  aeondieao, 
arriver,  en  parlanl  d'un  cas,  d'une  condition 
posee  pour  l'execution  d'une  cbose. 

VsRiFicATivo ,  a  ,  adj.  qui  sert  a  verifier. 

Ysrilba.  V.  Virtlha. 

Ybrimmil,  adj.  2  gen.  vraisemblable ,  qui 
paratt  vrat. 

Verisimilhakca,*.  f.  vraisemblanoe :  appa- 
reaee  du#rai. 

VSSSS:  }▼.***— -f. 

Ybrisimilmente  ,  ädv.  vraiserablablemenl , 
Bf  ec  f  raisemblance. 

VBBiasfao ,  a,  adj.  sup.  do  Vera. 

Verme,  ff.  m.  ver  :  animal  long,  rampant, 
mos  os  ni  vertebres ,  ni  articulations.  Vermis- 
seau,  petit  ver  de  terrc.  — «,  pl.  vers,  ver- 
mine. —  intettinaet,  vers  intestios. 

Ybbmeb.  Y.  Verme. 

f  Vermelhaco,  a  ,  adj.  un  pcu  vermeil,  rou- 
ge* tre. 

Ybamelsläö,  ff,  m.  vermillon,  minium,  ru- 
bfique :  mineral  d'un  rouge  eclalant.  (fig.)  Fard 
au  rouge.  {t.de  bot.)  Y.  Dragoeira. 

Yermklbidäö,  ff.  f.  rougeur.  (/ig.)  Pudeur. 

Mebmelbo,  ky  adj.  vermeil ,  rouge.  lluia  — « . 

port.-fr. 
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boulcl  rouge.  Faxer- te  — ,  devenir  rooge,  rou- 
gir,  monier  la  couleur  au  visage. 

Ysrmem.  Y.  Verme. 

f  Yermiculado  ,  a,  adj.  (t.  d'areh.)  vermi- 
cule :  qui  represenle  les  traces  semblables  a 
Celles  des  vers. 

Yerrugolante,  adj.  2  gen.  (t.de  mid.)  ver- 
mieulant :  (pouls)  ondoyant  comme  le  vor  qui 
ronge. 

Vermicular,  adj.  2  gen.  vermioulairo  :  qui 
a quelque  rapport aux  vers,  qui  lesir ressera- 
»I«,  qui  en  provient.  Herta  — .  Y.  Vermknla- 
rim. 

t  Yebmicularia  , «.  f.  (I.  de  bot.)  vermicu- 
laire  brülanie  :  joubarbe  ä  petites  tiges  termi- 
nees  per  une  fleur. 

VBRMiccLO,  <.  m.  dtm.de  Verme.  Yermis« 
seau. 

Ybrmiföbhb,  adj.  2  gen.  vermiforme :  qui  a 
la  forme  d'un  ver. 

Yereüfuco  ,  a  ,  adj.  ( f.  de  med.)  vennifuge  : 
qui  chasse,  fait  mourir  les  vers. 

Yermilbäö,  etc.  Y.  Vermelhao. 

Ybrminöso  ,  a  t  adj.  (I.  da  mid.)  versaineux  : 
ou  il  y  a  des  vers. 

Vbbh  acclo  ,  a  ,  adj.  du  pays. 

Yernal,  adj.  2  gen.  vernal,  du  printemps. 

YernIntb,  adj.  2  gen.  (poit.)  vernal,  du 
printemps. 

YsRüiz ,  <.  m.  vernts  :  gomme  du  genievre ; 
composition  avec  laquelle  on  vernit;  enduit  li- 
quide et  brillant  dont  on  couvre  la  surface  des 
corps  pour  les  rendre  luisants,  les  eonserver. 
(ßg.)  Teinte,  apparence  brillante ,  favorable. 

f  Yerr izeiro  ,  ff.  m.  (t.  de  bot.)  vernis :  arbre 
gommeux,  sandaraque. 

Yerno  ,  a,  adj.  vernal,  du  printemps ;  prin- 
tanier. 

Yero  ,  a  ,  adj.  vrai ,  v6ritable. 

f  Verona,  t.f.  (I.  de  giog.)  Yerone :  ville 
d'Italie. 

Yerönica  ,  ff.  f.  image  de  la  face  de  Notre- 
Seigneur  peinte  sur  un  mouchoir.  Medaille  de 
saint.  Face ,  visage.  ( t.  de  bot.)  Yeronique : 
plante  rbinantboTde. 

Yer-o-peso.  V.  Verde^peto 

YbrosImil,  etc.  Y.  Veritimil,  etc. 

"  Ybrra,  pour  Yira  (il  viendra). 

Yebrasco.  Y.  Varraeeo. 

YsRRCCARiA,f.  f.  (t.  de  bot.)  verrucaire,  herbe 
aux  verrues. 

Verruca  ,  ff.  f.  verrue,  poireau  :  sorte  dedu- 
rillon  aux  mains,  au  visage, etc. 

Veuhucöso  t  a,  oit      i  qui  a  des  verrues, 

Yerrugcemto,  a,  adj.  |         verruqueux. 

Veurlgumha  $dim.  de  Verruga. 

Yerrdma  ,  <.  f.  vrille  :  outil  a  meche  en  vis 
propre  4  pcrcer. 

Yerrumaö,  f.  m.  aug.  de  Verruma.  Grande 
vrille,  Uirierc.  Insecle  qui  perce  le  bois. 

Yerrumar,  v.  a.  pcrcer  avec  une  vrille  on 
tariere. 

Veusa.  V.  IVrfrt. 
1      VLnsMMhS;Mo  ,  a  ,  adj.  $up.  de  Versada. 
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Versabo,  a,  p.  p.  de  Virtär.  adj.  Verse, 
experimente. 

f  Versal,  adj.  f.  Letlrai  — #,(!.  eWafffir.) 
lettre*  capitales ,  majuscules. 

f  Versaletks,  »>/.  dtm.  de  Kereoi.  Lettre* 
de  haut  de  casse  :  pelites  capitata. 

Versag,*,  f.  version  :  inierpreiatioB,  tra- 
ducüon  d'une  Ungue  en  uoe  autre.  Revolution 
d'une  planete. 

t  Versar  (ans,  ffeere),  e.  n.  rouler,  avoir 
pour  objet,  pour  sujet.  (/am.)  Faire  de*  vers, 
riraaülar.  e.  e.  (p.  tu.)  Exereer,  faire  profe*» 
sion  de.  A  convertaQäo  ,  a  düctu  «do  versou  *o- 
*re...t  1«  conversation ,  la  diecussion  roula 
sur... 

Versar-se,  v.  r.  s'exercer,  devenir  beeile, 
verae  dans  une  »cience ,  etc.  V.  Vtrwr.  c. «. 

Vbrsatil,  adj.  2  gen.  qui  tourne  aiseroent. 
On  dit  au  inoral  verealile,  variable,  ineoa- 
stanl. 

Versatiudäde,  i.  f.  veraalilitei  qualite  de 
cequi  estversalile;  inconstaoee. 

Versejadör,a,  ff.  rimaitleur. 

Versejäb,  v.  n*  rimailler. 

Verseto,  ».  m.  dtm.de  Ferae«  Veraet  t  pe- 
roles  suivies  d'un  repona  qu'on  dit,  qu'on 
chante  dans  1'ofice  divin. 

Versiculo  ,  *.  m.  dm.  de  Veno.  Vertat :  pe- 
tite  section  d'un  chapitre  de  la  Bible,  etc.  V» 
Verseto. 

Vbrsifsro,  a,  adj.  (poet.)  qui  parte  dea 
vera ;  qui  fait  dea  vers. 

Vebsificacaö  ,  a.  f.  versificauon  :  art  de 
faire,  de  touraer  lea  vers;  maniere  de  les 
faire. 

Versificädo,  Atp.p.  de  Versi/Uar. 

VsasmcAUö* ,  a,  $.  versiliealeur  .*  qui  fast 
des  vers. 

Versificar,  v.  n.  versilier:  faire  dea  vers. 
v.a.  — ,  inettre  en  vers. 

Versifico,  a,  adj.  des  vers. 

VsRSiüHo,  s.  m.  dim.  de  Veno,  Petit  vers. 

f  VER&isTA ,  i.  «i.  faiseur  de  petita  vera 
detacbes,  versiticateur.  «.  f.  Veudeuse  de 
clioux. 

V£rso  ,  *.  m.  vers :  assem  blase  de  naols,  pa- 
roles  mesureee  eteadeoeees  d'apresdea  reg  les 
fixes.  —  toltoy  vera libres,  vers  bUncs.  —  dupu- 
gina,  verso,  seconde  page  d'un  feuilieL  — eao- 
turacs,  (/Ig.) le  cbant  des  oiseaux« 

V£rso,  a,  adj.  ((.  de  gvom.j  verse  (atnua). 

Versücia.  y.AiUtcia,  Sagatidadc, 

Versudo.  Y.  Verfudo. 

Versüto.  V.  Asluto,  Sagiz. 

Verteas,  i.  m.  pl.  sortc  de  religieux  de  Cam- 
bau*. 

Vertebra,  ff.  f.  (f.  d'anai.)  verlebrot  ebaeun 
drs  petita  os  de  l'cpine  du  dos. 

Veuterrädo,  a,  adj.  [t.  dhitl.  nat.)  verte- 
Lrc  :  (animal)  a  verlebres. 

Vertebral,  adj.  2  gm.  vertebral :  qui  a  rap- 
porl  aux  vertebres. 

Vertebröso.  V.  Vertebrddo. 

Vektea>0r,  #.  a».  celui  qui  verse,  qui  re- 
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pand.  Celui  qoi  favt  ihm*  ieT9iofi .  Uadextevr 
t'f.  V.  Verledouro. 

Vbrteoöuro,  ff.  m.  'erope  r  pefle  ete« 
peur  dler,  jeter  Teau  dea  behaut. 

Vertedüra  ,  ff.  f.  action  de  verser,  de  rriM 
dre ,  effusion ,  epencbeittenA.  Betin«  BBeeerete 
Hquides. 

•  VERTtxaA,  t.  f.  *  lap*  de  teiaipe. 

VERTftüTB,  «V.  «  gtn.  <ral  aajit  I*  |*e*t 
d'ene  tnontagne.  Aguat  — t,  eaox  lotnaant«. 
ff.  f.  "Versanl,  pente  dee  eao«  ejui  eeuieel  de 
haut  des  nontagnes. 

Vbrtb«  ,  e.  •.  verser,  repamdre.  tredebi 
d'une  langue  en  une  autre.  —  »**§*& ,  seigner. 
«-««icaff,  laeher  de  l'eau,  oriiier.— ««iea, 
mourir. 

VEBTt»,  e.n.  sulnler;  de*ord«r.  (#»,  tei) 
Decouler ;  se  Jeter,  se  <k?ebarger  dav»  la  saer. 

VCrtbx.  V.  Vtrto*. 

VERTtciL,  adj.  9  gen.  verUeel  : 
lalre  a  l'horiton. 

fBRTiCAUfftüTB,  mit.  vertlealeBaesrt,  ecf- 
pendiculairemenl  a  l'horiton. 

VfRTtes,  ff.  f*.  Vertex  :  «omiaet  e>  la  tffe. 
Sommct  tfeti  trtaitgle,  d  eme  eeerbe,  ett^ 
point  eulminant.  Sommet,  so m mite,  baut. 

f  Verticidabe,  f.  f.  facu Ke ,  paiaeaajee  de  y 
mouveir  en  tout  aen»  ou  en  reu*!. 

VERTtctLLABO,  a  ,  *4j.  ( f.  «(#  bot.)  feftleil» 
(fleur  — «)  qn<  forme  des  amieaex  rasomuaB 
autour  d'une  tige. 

«f  VbrticIllos,  ff.  s».  p/.  ( t.  de  e#l.)  verti- 
cilles :  anneaux  de  fleurs  ou  featlte«  qeji  ea* 
lourent  la  tige  des  ttbieef. 

VertIdo,  a,  a».  p.  de  Vtrier.  mdj.  Verve,  «- 
panda ;  tradvil. 

Vertjce»  ,  ».  f.  vertige  t  tourwo Hauet  da 
töte ,  elourdisaement. 

Vertici^öso,  a  ,  «tf.  Yerti((iiiecn  :  q*i  Wim 
vertigea.  Qal  eaise  des  verUffee.  (fig.)  Qu» 
tourne  en  rond. 

Veslno,  a  ,  m4j.  tnaenae ,  furieem. 

f  Vesco,  a,  adj.  bon  a  BMKger,  mangtatAf. 
cemestlble. 

Vesgo  ,  a  ,  adj.  louche ,  bigle. 

VebcobAb,  e.  n.  leseher.  V.  tnwfwr. 

VesicasaÖ,  *.  f.  (I.  de  mid.)  yeaireüeat 
naissance  dea  veaicuies;  efTetdes  « ealeiislrai- 

Vesicaste,  «(/.  2  gtn.  (f.  de  eada!.)  *ee4eav4, 

vesleatoire. 

Vesicatörio,  «.  i».  (f.  de  «aeat)  Teeiealeiret 
medicament  externe  qui  feil  renir  deafeaeiesa 
la  peaa.  II  oat  aussl  miß. 

VEsicitLA ,  a.  /.  (I.  da  bot.  et  de  exrfat.)  veakote: 
pelile  vessie. 

Vesiculär,  oey.  %  gen.  (f.  da>  e»#.)  veaka- 
laire,  en  forme  de  vessie ;  (#.  als  m4d.)  Cjeevert 
de  vesiculea. 

f  Vesicülöso  ,  a  ,  adj.  (f.  de  bot.)  vesieabMSi 
compose  de  peütes  vetsles  i  teak|ue«B ,  vtekt* 

laire. 
•  Vesjca.V.  Rosig*. 
Vesikdanca,  etc.  V.  Vi*inkmwpm,  ete. 
Vbspa  ,  ff.  f.  (#»  oYkiU.  «•!.)  g«e|>ei 
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carnaastete.  —  ««Hör,  guepe  de«  arbusle*.  -» 
niämlmmäs  Capa»at  guepe  4  oarlon  in.  —  la- 
lu«  efjsaertae,  guepe  a  carton  graasicr.  — 
coaretada,  guepe  ötrangleo. 

VespIO  ,  #.  m.  au?,  de  Ff tpa.  Grosse  gueae* 
— ap*vo*e,  fttlon. 

Vasrsau  V.  Vs*p*ro. 

Ybspera,«.  f.  "soir;  veille,  jour  d'aupara- 
vaat.  (/sp.)  Choee  qui  en  precede,  qui  en  an- 
nonce  une  autre.  —  de  Piatal,  elc.,  wedle  de 
Noel ,  etc.  — *,  aW.  um  des  parties  da  jour,  eui- 
vanl  la  divistoa  des  anciena  Borna  ins.  Yepres  : 
um*  das  heurts  eanoniales.  Primeiras  — • ,  pre- 
mieres  vepree  ejai  ae  diseoi  la  veilla  de  la  feto. 
Estmr  es»  — «,  (/if.)  etaa  a  la  veille,  bot  le 
point  de.  ••*  «ttüuMMM,  vepres  stciliennea: 
mastacre  qu'eii  llt  en  Bieile  de  lous  les  Fran- 
caie,  a  Itenrede  vepres,  en  1x82,  sous  le  regne 
de  Philipp«  III ,  dit  le  Bmrdi. 

Vbspeeäl,  «*>.  9  90«.  (poii.)  da  soir.  f.  s*. 
Yeeperal,  lirre  de  vepres. 

Ybsfbrias,  t.  f.  pl.  vesperie :  derniere  these 
de  theologie. 

Vtaaaao,  §.  m.'etoile  du  soir,  etoile  du  ber- 
ger, (fig.)  Le  coucbant. 

Ycaram*«,  a,  e*>.  du  wir.  Aslro  — ,  asire 
qui  aa  ccucfac  apres  le  aoleil. 

Vesmoas,  $.f.  p/.  toites  deCambaye. 

VftspORA.  Y.  Vupen. 

YessÄOA.  Y.  Gtira. 

"  Vesaabrlla.  Y.  reffodc. 

*  Vrssadoiro,  *.  m.  droit  de  labourer;  la* 
beitrage. 

*  YsasÄA,  v.m.  ouvrir  de  profonds  eUlena, 
labourcr. 

v^ssas  (Äs),  ade.  a  rebours,  Jens  deesus 
dessoMS;  afe  eontrairo. 

f  Vesta,  a.  f.(t.  de  mylk.)  YesU  x  feiame 
d'Uranus;  Alle  de  Saturne  etd'Ope. 

"YiaTA.  V.BeXa. 

Yistal,  $.  /.  vesiale  *  rierge  oonaaere*  a 
Yesta,aaxdieuK;(/lf.)  tlle  et»  femnae  d'une 
cba  stete  exemplaire.  Vtitaei  ,  pi.  vestales  , 
preiresee»  de  Yeata. 

f  Vsstauas,  a.  f.  pl.  vastaUes  #  fMes  de 
Vesta. 

Vasva, «.  /.  *  habit,  vetcraeat.  Y.  ftelfa.  — * 
«oeardefcM ,  vetemenls  sacerdetaux. 

*  Vesteria,  t.  f.'drap,  etolTe  pour  faire  des 
veiementa. 

Vis tia  ,  i.  /.  veste,  vetement  couri  sous  Iba- 
bit. 

*  Vestiairo,  t.  m.  celui  qui  a  soin  du  ▼es- 
tiaiie. 

YsatiarIa  ,#./".*  vestiaire :  lieu  ou  sent  loa 
habits  d'une  comrounaute  religieuse;  argoat, 
depeaae  poux  l'babillement  des  religieux;  cet 
habillement. 

Ysstiasjo,  a,  adj.  du  Yestiaire« 

Yestibulo,  i.  m.  vestibule  e  prämiere  piece 
senrant  de  passage  aux  autres. 

Yistimmbo  ,  dtm.  da 

VasTiDO , «.  m.  uabit,  Yeiameot.  Habillement 
cwipUt,«-*  «w^Aar,  *  robe.  —  d»  cfftifc^ 


bit  de  eoor.  —  interior,  relament  de  dessoui. 

Vestido,  a,  p.p.  de  V*§tir.*4j.  Y«Ui,  ba- 
bille.  (/I^O  Couvert,  rev6tu,  orni.— aat/psda, 
(Hg.)  sans  peine.  —  «st  corpe,  en  habiL  Jas* 
— >  nien  babille,  bien  raia. 

Yestidüra,  «.  f.  *  vetement ;  babiUenMOt.  Y«  - 
Veslido. 

Yasricio ,  a.  ss.  Testige  » empreinte  da  pifjd; 
(A^.)  Ire ces,  reslee  infonnea  des  aneieaa  adi«  • 
Oees ;  traee,  seavenir  d'one  cboae ;  marqae» 
indioe  qai  eondoit  a  la  caonaissaace  d'«aa> 
cboaes. 

VEBTiMtuTA  ,«./*.*  babit,  Tttemaat,  sartod 
habit  aaeerdotal  —  a,  pi.  oraemenu)  saeafda«.. 
taux. 

Ve«tiiievte ino ,  a.  m.  ehaaubliar  :  qui  fait* 
des  chasubles ,  des  ornementa  d'eglise.  t*  i 

Vestjr,  v.  m.  vetir,  babilkr.  Rafälir,  eraet  • 
de  tapisserie ,  ete.  Revetir;  ooufrir,  remparar,  » 
garnir  exterieareaent.  Veiir  qaelqu'un,  lad* 
denner  de  quoi  s'babiitor.  (fig.)  Onast  un  die*- 1 
cours,  an  recit.  Habiller  t  faire  des  habits  peet. 
quelqa'an.  Heitre  dea  anaea ,  des  aoppatta  aai 
trasea  de  poterie.  —  aa  crssaa,  s'araer. 

Ymarta  ,«.•».  —  d  francta ,  d  imgUsm,  a*ha>  - 
biliar  a  la  francaise ,  a  l'anglalse. 

Ycsria-sa  ( da ) ,  f>.  r.  se  vaür,  s'habUler.  Sa) 
reveiir  de  fenilles ,  de  Terdara,  en  parlant  de« 
arbres,  ete.  —  i»  mamjo ,  4m  fmttor,  etc. ,  aa> 
vatir  en  marin ,  an  berger,  ete. 

YasTORia,  a.  /.  inspectian,  emamen,  eipat»  . 
tise ,  visite. 

Yestuario  ,  r.  m.  assemblage  de  cboaes  «a- 
cessaires  pour  se  vetic,  babHIetneot  oemplet. 
Vöteraent,  cos  turne. 

Yesögo,  $.  m.  pagra,  poisson  da  aner. 

Yaaavio,*.  m.  (I.  de  § aap .) Yesuve :  mall 
voleanique  prea  de  Napka.  ^ 

Veta.  V.  Beim. 

ViTRRAificE ,  $.  f.  vetdranoa  i  qaaMtä  de  vetaV 
ran.  » 

Vrtrraho,  aij.  et  t.  vetaran  t  saidaiqai  ,m 
servi  longtemps. 

Yetebimäria  ,  adj.  f.  Art*  — ,  ari  veitrinaira% 
anedecioe  des  autmaui. 

Ybtbribario  ,  a  ,  adj.  veterinaire ,  da  la  m*> 
deoine  das  animaax.  s.  m.  V.  Ato*Ü9T, 

Veto,  t. m.  veto :  formale  emplojee  paf  Kap  -j 
tribuns  pour  s'opposar  aux  acreis  du  s4iL|it 
etc. ;  par  un  roi ,  pour  s'opposer  4  uae  (ol. 

f  VBTRESCiVEL.       |   «r    F'l 

Y£TRirtCAR,eic.  \  '•  »rw...leic. 

Yetusto  ,  a  ,  adj.  vieax,  aoeften ,  antiqua.        i 

Vexaqäö,  t.  f.  vexation  :  aetion  depsser; 
sorte  de  perseeatfon.  Peine,  tourment,  E*e**- 
vais  traitement;  avanie. 

Yetädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Vexar. 

Yexad6r  ,  a,  #.  vexateur :  qtrl  vexe,  afme  |t 
vexer ;  persecuteur. 

Vexäme,  i.  m.  embarras.  Y.  Facapla. 

Vax  Ar  ,  e.  a.  vexer ;  perseenter«  faire  da  la 
peine  injustement,  molester;  toannenta? ]  mßH* 
***iter,  opprimer. 
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Yßxwor.io,  a,  adj.  vexaloire :  qui  a  1e  et- 
raclere  de  la  veialion. 

Vexica.  V.  iiexiga. 

Yrxillario,  a.  m.  vexillaire,  porte-enseigne. 

VtxiLLO,  #.  m.  vexille,  enseigne,  elendard, 
drapeau ,  etc. 

Veya  ,  etc.  V.  K«ia ,  elc. 

Yivo,  a.  m.  barre  de  fcr  sur  laquelle  lourne 
une  roue  horizontale  ou  verlicale.  V.  Veio. 

Vsx,  $.  f.  foia,  toar,  alternative,  retour,  vi- 
eissitude,  succession.  "Terapa,  epoqoe,  cir- 
constance  delermince  od  Ton  fait  une  cbose. 
*  Coup :  qua  nute  de  viii ,  etc. ,  que  Ion  boit  eo 
une  fois.  A'  —  ou  por  — ,  auccessivement. 
jyuma  — ,  d'une  seulo  foi»,  d'un  seul  coup. 
Em  — ,  en  place,  au  Heu  de.  Umm  — ,  une  fois. 
Ouira — ,  eocore  one  foia.  Uma  — por  outora, 
de  foia  a  aulre, queftquefois.  Se alguma—,  si  ja- 
mais.  De  — ,  a  propos, dana  le  leinps qu'il  faul. 
Kelar  de  — t  (ßg.)  etre  bien  dispose,  de  bonne 
bumtur.  Apmnkar  alguem  de  — ,  {id.)  pren- 
dre  quelqu'un  dana  le  bon  moment,  le  trouver 
de  bonne  bumeor.  Feses,  pl.  lieti ,  place.  On  le 
dil  lorsqu'on  faii lea  foocüons dun  aulre.  Sup- 
priras  —ata,  lenir  lieu  de.  Fa%er  ae  — d'oJguem, 
remplacer  quelqu'un ,  faire  l'office  d'un  aulre. 
A%t  — ,  paffois ,  quelquefoia ;  tour  a  tour.  Mui- 
lae  — ,  souvent,  plualeura  fois,  un  grand  nom- 
bre  de  fois,  raaintes  fois  (fam.).  Aedemait 
das  — ,  le  plus  souvent,  la  plupart  du  temps. 
Pouch  — ,  rmra»  — ,  peu  souvent,  ra re- 
inem. 

Vkzär.  V.  Avoutr. 

Ybzsira.Y.  Varadeporcoe. 

Yezeiro  ,  a ,  adj,  aecoutume,  habitue  a. 

Vezihho,  etc.  Y.  Viziuho ,  etc. 

Ytio  ,  a .  m.  •  cootume ,  babitnde ,  aecouta- 
mance.  On  le  dit  en  mauvaise  pari.  Tomar  — , 
(fam.)  s'acoquiner.  Y.  Avexar-ee. 

Via  ,  *.  f*  •  cbemin ,  route.  Yoie,  moyen  dont 
on  se  sert ,  etc.  (/ig.)  Yoie  :  canal ,  entremiae 
«föne  peraonne.  Yoie  :  conduita  qui  reeoivent 
les  aliments,  inteslins  ,  elc.  Voie  :  etat  de 
Time ,  en  tennes  de  mysticite ;  voie  pergative, 
etc.  Yoie  :  maniere  de  proceder  cn  justice.  — 
letfee,  voie  lactee,  cbemin  de  saint  Jacques. 
—  soera,  cbemin  de  la croix.  Secunda—,  du- 
plicata,secondeexpedition  d'une  depechc,  elc. 
Faxer  d'uma  —  doue  momdadot.  Y.  ce  mot. 

•ViA.V.  Vinha. 

f  Yiadör,  $.  m.  voyageur,  bomme  qui  vit 
aur  la  lerre  :  c'esl  un  lerme  de  mysticite.  —  da 
roinha ,  ecuyer  de  la  reine.  Y.  Veador,  Vidor. 

YiAoftiao ,  a.  m.  voyageur. 

VtAUcx,a.  f.  *  voyage,  Lraversee.  Boa—, 
bon  voyage.  On  le  dit  a  quelqu'un  qui  pari,  ou 
pour  marquer  combien  peu  onsesouciequ'une 
cbose  se  perde,  qu'une  personne  s'en  aille,  ou 
entin  lorsqu'on  jelte  un  cadavre  a  la  mer. 

Vi.uADÖa,  a  ,  a.  voyageur.  Y.  Viajant*. 

Viajaste,  f.?  er*,  voyageur,  — se  •  qui  a 
voyage;  qni  est  actuellementen voyage, qui 
va  voyager. 

Yiajär,  v. «.  voyager,  faire  un  voyage ;  aller 


VIC 

en  pays  loiniain.  11  est  quekiacfois  acüL  -> 
terrae,  pATCOurir  du  pay*.  Faxer  —  um ca- 
vailo ,  faire  mareber  un  cbeval ,  la  preasvener. 

ViAjfeir.o.    1    „  —.  . , 

VuUa.       I    V.ruvimfe. 

Viända  ,#./".*  aliment ,  noorritum.  Mab 
qu'on  sert  a  la  table,  manger.  PaUöe  pe«r  ta 
oiaeaux  de  proie. 

YiAXDANTK,f. ige*,  voyageur;  avasaani.Y 
CaminhamU. 

VuxDiiao.  Y.  Comüdo,  Glolda. 

Yiatico,  a.  m.  vialique :  proviaaiaj,  argtoi 
pour  le  voyage  ;  saemnent  de  r««wbarisi* 
administre  aus  malades  en  peril  de 

YiATöaio,  a  ,  adj.  des  roule» ,  des 

YisosA ,  a.  f.  vipere :  serpcnl  vivieere,  das 
gereux;  (ßg.)  peraonne  ires-irritesv 

Yiora^äO,  a.  f.  I'action  de  brandir,  dt  lan- 
cer,  elc.  Yibralion  t  snouvesneni  regelier  d 
reeiproque  d'une  pendule;  trenableattsa.  a'unt 
corde  tendue  el  frappee ,  des  nerfs,  elc^  d'aa 
corps  elasliqne. 

Yibrädo,  a,  p.  p.  de  Kiarar. 

Yibrakte,  adj.  2  gt%.  cjui  vibre;  ajei  leece. 
p.  a.  de 

YinRia ,  e.  e.  brandir,  agüerv  brsnler  en  u 
roain  une  pique,  un  epteu,  etc*  Lauseer,  dar- 
der,  jeter  avec  feree.  e.  n.  Yierer  t  lalre  6tt 
vibralions;  emouvoir,  agiler,  traasanetire  es 
son,  une  Sensation. 

Yibratöeio  ,  a  ,  adj.  qui  fait  des  Vibration*, 
oscillaloire. 

f  Yibriaö,  a.  st.  (f.  oVhitl.  nal.)  vibriosi « ver 
Infusoire ,  rond  et  ailong^.  —  4o  eiieara ,  4o 
oryde,*anguille  du  vinaigre  ,  de  lacolle. 

Yibösüo,«.  «i.*fiorne,  plante. 

Yic>das,  adj.  f.  pl.  (t.  de  bot.)  Flore* -> 
fleors  monsiroeuses. 

Yi^ar.  V.  Vieejar. 

Yicariatu  ,  t.  m.  vicariat  ;  fonetiesi ,  easploi 
de  vicatre;  sa  duree,  son  territoire ;  vieaihe. 

Yicärio,  a,  adj.  qai  remplact,  ejai  tieot  la 
place  d'un  aulre.  Y.  Vigario. 

Vics ,  (mot  laiin  en  compaoüian  )  vice :  ia- 
dique  qu'un  bomme  tient  la  place  «Ten  aetre. 

-f  VicB-ALHiRi«TA ,  a.  f.  premiere  gattre 
apres  Pamirale  am  la  capitane  :  amlere  pa- 
tronne.  Vice-amiral :  deutieme  vaissee«  d'av« 
armee  navale. 

Yice-albiirAütc,  «.  s«.  vice-amiral  r  eUcicr 
de  marine  apres  Parairal. 

VicK-BAiLio ,  «.  et.  vice-bailli .-  ofBcier  da 
robe  courte. 

YiGE-CHAXCELLtfR ,  #.  s».  vice-cbanceli#t : 
qui  fait  les  fonetions  da  cbancelier  en  sea 
absence. 

Vtcs-c<>!»S0L ,  f .  m.  tice-consul  :  <rui  licet  la 
place  du  consul. 

Vice-coäsi'lädo,  t.  sv.  vice-oensnlat :  eai- 
ploi  du  vice-consul. 

Yice-Deos,#.  m.  nom  qu'on  donae  a  err* 
tains  saints ;  on  le  donne  ans«i  am  papen,  aat 
rois,  comme  tenant  la  place  de  Die«. 

+  Vtr.F-DÖsufio ,  f.  m.  celtti  qai  renrplace  et 
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evcque  dans  l'administration  lemporellede  son 

evecn*. 
Vice-coverraüor  ,  s .  m.  qui  üent  la  place 

du  gouverneur,  ou  qui  le  remplace  en  ton 

abseaee. 

Vicejahte  ,  adj.  2  gen.  qui  pousae  des  feuil- 
Jee.  (ßg.)  Orne.  p.  a.  de 

Vicejae,  e. n.  pousser  beiucoup  de  feuilles, 
vegeier  avcc  forte,  {ßg.)  Briller  de  Jeuneaae. 
Devenir  farouche,  en  parlant  dea  animauxap- 
privoiaea. «. «.  Faire  pouaaer  de»  (euillea. 

Vicelecacaö,  f.  /".  viee-legalion  :  eniploi  du 
▼ice-legat. 

Vice-lecado,  t.  m.  vice-Iegat:  qui  fait  les 
fonetiona  du  legal. 

Vice-uordomo ,  f.  m.  qui  tient  la  place  du 
majordome. 

Vice-uörte,  a.  f.  preaque  mort. 

YiCEJixÄi,,ea>'.  2  gen.  (f.  d'ant.)  vicennal : 
de  vingt  ans ;  qui  ae  fait  toua  lea  vingt  ana. 

Viceiimio,  a.  **.  espaeo  de  vingt  «na. 

VfCE~PEEaiDE!iTE ,  f.  m.  vice-preeident :  qui 
fait  lea  foactionsdepreaident. 

Vice-pronoxe,  f.  m.  on  le  die  de  l'infinitif. 
peraoanel  particulier  a  la  langue  pertiigaiae. 

Vige-provoicial ,  #.  m.  vice-provincial  : 
religieux  qui  fait  lea  fonetions  du  provincial. 

Vice-provincialado ,  f.  m.  cbarge  du  vice- 
provinciaL 

Vice-raThha  ,  f.  f.  vice-reiae :  femme  d'un 
vice-rei;  femme  qui  gouverne  comme  rice- 
rot. 

Vice- ati,  $.  m.  v  ice-roi  .*  gouverneur  d'un 
etat  qui  a ,  qui  a  eu ,  le  titre  de  royaume. 

ViCE-EEiiA.V.  Vice-rmnha. 

Vics-reieado, «.  «.*vioe-royaute  i  Charge, 
dignite  de  vice-roi ;  le  paya  qu'il  gouverne. 

f  Vice-eboiar,  «.».  gouTemer  comme  viee- 
roi. 

Vice-reino,  a.  at/viee-royaute  :  paya  gou- 
verne par  un  vice-roi. 

■f  Vicb-reit6r,  t.m.  aoue-principal ,  celui 
qni  Uent  la  place  du  recteur. 

t  Vice-beitorad©,#.  **.  la  place  du  viee- 
principal. 

f  VicE-aEMEaciL ,  f.  «t.  viee-teuechel :  lieu- 
tenant  du  senechal. 

Vice- versa  ,  od«,  tat.  reeiproquement,  vice- 
versa. 

Viciado  ,  a  ,  p.  p.  de  Victor,  adj.  Vicie ,  gate, 
altere,  corrompu. 

Vk2A»6b,  A,f.  faisiflcaleor;  celui  qui  altere, 
corrompt ,  vicie. 

Viciar  ,  9.  e.  vicier  :  allerer,  corrompre, 
gatcr.  Allerer,  falsifier  dea  denrees ,  sophisti- 
quer  deadrogues.  Falaifier  un  ecrit,  rendre 
nul  (un  acte).  Corrompre ,  pervertir  lesmouira. 
ißg.)  Mal  Interpreter,  donner  un  eena  eon- 
Irmira  an  verkable. 

Vicjar-se, e.  r.  se  pervertir,  ae  corrompre. 
Segaler. 

Viciübo.  V.  Chupcmel. 

Virio ,  a.  m.  vice  :  defaut ,  imperfeeüon  du 
corps,  de  Cime»  des  ebosee;  dieposilien  habi- 


tuelle au  mal;  habilude  des  uiauvaiscsaclions: 
debauebe,  liberlinage;  faule,  erreur,  faussete; 
defaut  general  d'un  siecle,  d'uuc  nation.  Goüt 
deeide,  excessif  pour  une  ebose.  Tero  —  do 
jogo,  avoir  la  malad ie  du  jeu.  —  ftvorito, 
peebe  mignon,  mauvaise  habilude. 

Yiciösaxexte,  ade.  vicieusemenL 

ViuosiDÄDE,  $.  f.  qualiie  vicieuae,  vice, 
dcfecUioaile. 

Yiciosisaiuo  tA,odj.  sup.  de 

Viuoso ,  k,odj.  vicieux  :  qui  a quelqae  vice, 
quelque  habilude  portant  au  mal ;  qui  a  de* 
vicea;  adonne  au  vice,  porte  a  la  debeaohe; 
defeclueux;  conlre  les  reglet. 

VicisaiTÖDE  ,  t.  f.  viciaailude  :  revolution 
regloe  dea  Saisons,  etc.  — ,  inslabilitd,  mulabi« 
lite  (de  la  fortune,  etc.) ;  diapaailion  des  eboaea 
bumainea  i  changer. 

t  VicjsaiTüDiBAEio,  a,  a4/.  qui  arriva  allar- 
nativement  ou  aucceaaivement. 

Vic.0  ,  a.  m.  grande  abondance  de  ftuillaa , 
force,vigueur  de  Vegetation.  (I.  de  bei.)  *Luaav 
riance  :  pouaae  excessive ,  surabondanie  de* 
regeUux.  (ßg.)m Force,  vigueur  (de  la  Jeuneaae, 
etc.);  molleaae,  trop  de  doneeux,  Irep  de4e- 
licalesae.  'Sauvagerie  d'un  aaimal  trop  Man 
nourri. 

Yigös ABEiiTE ,  aoe.  avec  Ibrce,  vigoeer, 
luxuriance,  en  parlant  dea  vegelaux.  V.  Vico, 

Vif  oaiaamo ,  a  ,  mdj.  tup.  de 

Vi^oao,  A,a«V.  feuillu ,  luxuriant,  qui  pouasc 
des  feuillea  en  abondance ;  verdoyanl.  (ß§.) 
Qui  aime  la  mollesse,  la  jouieaance.  Sauvage 
par  exeee  de  nourriture.  V.  Vifo. 

VicTiUA ,  a.  f.  victime  :  aaimal  ioamole , 
eaoriue  aux  dieux ;  (ßg.)  celui  qui  eat  sacriftc, 
immole  a. 

VictiuAeio,  $.m.((.  «faul.)  victimaire.  qui 
Iburnissait  lea  victimes ,  (aisail  lea  apprela  des 
aacriflees. 

Vicro.  V.  Tito. 

Vicroa,  t.  v».  employe  frequemment  cetanie 
interjeclion  de  joie  et  d'applaudiasement. 
Vivat!  bravo!  vive! 

Victöeja  ,  a.  f.  vietoire  :  avantage  remporte 
a  la  guerre ,  sur  les  ennemis ,  dans  un  combat , 
une  bataille  ;</lo.)  avantage  remporte  sur  soi , 
aor  un  rtval ,  etc. 

Victoria!  intory.  vietoire!  cri  de  Joie  des 
vainqueurs. 

Victoriädo,  a  ,  p.  p.  de 

Victoeiäe,  v. «.  applaudir,  battre  dea  maina, 
crier  bravo ,  vivat. 

VictoriösamEn  re ,  ade.  victorieusemeiit. 

ViCTORidso,  A,aa>.  victorieux :  qui  reeaparle, 
a  remporte  une  vietoire;  qui  sertnente  un 
obstacle. 

VicTRiCE  (p.  «f.).  V.  Ventidor. 

Victoalhas,  «.  f.  pH.  victuaillea  :  vivree  et 
munitions  de  bouche,  proviaiona ;  vhrrea  Char- 
ge« sur  un  vaisseau. 

Vicurba  ,  a.  f.  (f.  fhitl.  nmt.)  vlgofBe  :  aerte 
de  chevre  sauvege  du  Peroo. 

Y:»a  ,  a.  f.  vie ;  etat  dea  Mn$  ta$U  enrtb  eat 
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«n  eux  le  principe  du  motiv emeni ,  <le>  son.«-  j 
tions ,  elt. ;  ensemble  de*  fonolions  orjrani- 
ques ;  exercice  de ees  fonclions ;  unioti  de  l'amc 
et  du  corps :  se dit  flg.  pour  exislence ,  exercice 
des  facultas, de»  Forces ,  des  tnoyens ;  sa  duree: 
exisiencede  rhomme,  cequi  larempllt;  espnee 
de  tempt  de  la  naissance  a  la  mort ;  maniere 
de  vivre.  en  ce  qni  regarde  la  eonduiteje» 
mosurs;  etat,  profession  qu'on  embrasse;  ali- 
ments ,  eboset  necessaires  a  la  subsistance ; 
ebose  neeessaire  a  I'eiistence ,  a  la  conserva- 
tion  d'on  aatre;  biftoiredelaTied'an  homrae, 
d'on  salnt.  (flg.)— ,  ebose  qui  plalt  extreme- 
ment,  dont  on  fall  sa  prlncipale  oeenpation» 
•le.  —  futura ,  etema ,  de  tempre ,  vle  future , 
beatilude  eternelle.  A  outra  — ,  l'autre  rie ,  la 
v/ie  fnlure.  — pmteada,  vie  qu'on  ameneepar  le 
passe.  —  curia,  courie  vie,  via  de  neu  de 
doree.  Deeprexmr  «  — ,  faire  bon  marche  de  sa 
vie ,  lexposer, la  prodlguer.  fiTMo Ike e«{ «— , 
II  y  Ta  de  sa  tele,  trpattemdo  a — ,  passer  sa 
Tit.  —  etpirituel,  vie  spirituelle ,  passe©  danc 
las  exercicet  de  piele.  —  minhm,  ou  minha — , 
oaa  vie,  mon  cojur  .-  expressloti  de  le  ndresse. 
Mmeear  m  — ,  chercher  sa  vie,  de  quo!  vivre.  Dar 
snd— »rendre  la  vie  dare,maltrailer,ete.  Xevar 
boa—, se  donner  du  bon  lenips ,  mencr  joyeose 
vie.  JTffJor  da««—,  «Ire  otsif,  desoanvre.  Faser 
— ,  vivre  ensenrbto,  en  parlani  d'un  mariet  de 
sa  femme.  Fazer  —  de  caeadoe ,  vivre  maritale- 
ment  Faxer  —  da...,  exereer  vne  profession. 
Fio  dm  — ,  fll  de  la  vle.  Hörnern  ou  mmlher  dt 
snd— ,  (/le.)  hemme  ou  femme  de  mauvaise 
vie.  Mudar  d§— ,  ohanger  de  vie ,  refbrmer  M 
condaile.  Perder  a—,  perdre  la  vie,  meorir. 
Por  —  tm'nto,  aar  ma  vie,  aorte  de  serment 
afTIrmatir.  Em  —  ,  pendant  la  vie.  Bm  minha, 
em  eua  — ,  de  men ,  de  son  vivani.  Em — de  seu 
sttt,  eto.,  da  vivant  de  son  pere,  ete.  Em  tua 
— ,  en  son  vivani.  Dur  ante  tua  —  ,  sa  vie  da- 
ran t.  Condemnar  a  trabalkot  forpmdot  por 
toim  a  — ,  condamner  aux  travaax  foroes  o  per* 
peluite.  liäö  ter  rasnnem—,  vivre  comme  un 
vagabond,  n'avoir  ni  feil  nl  lieu.  fa/— y  ial 
soorle,  teile  vie,  teile  fln.  Modo  de—,  vie, 
etat,  profession  qu'on  embrasse. 

VioAl.  V.  Vilml. 

VinlxA ,  i.  m.  vidame  :  qui  rcpresentail  l'e- 
.  veque  au  temporal  et  commandait  sea  troupes. 

ViDAüiA  ,  #.  f.  vidamic  :  dignile,  enarfe  de 
vidame. 

"  Vidar  ,  v.  a.  planler  la  vigne ,  provlgner. 

ViDAZtMBA ,  di m.  de  Vida. 

<ioa,  a.  f.  vigne  ,  branche  de  vigne  eonpee. 
äsrden  embilioal,  per  lequel  le  festus  tient  a 
i'arriere-faix. 

Vioeira,  a.  f.  vigne:  plante , arbrisseau  aar- 
raenleux  qui  porie  le  ralsin  ;  cep  de  vigne.  — 
brmmm  ou  Uthrusea,  vigne  sauvage,  lambrusque. 
—fenfortudo,  vigne  mariee  a  un  arbre,  vigne 
grimpante. 

t  Vinijrrt,  t. «.  aolretois  od  appeU*'  aiinsl 
les  propbetes. 

Vinu,*.^.(*.d'avw^p.a#.)oerde»oniWlical. 


Vir.cifiuo  ,  t.  m.  bouleau  blanr  ,  plante 
amentaeeo. 

YtDOsiio,  a.w.  sarment,  brin  de  la  vtmr. 
■  Espe<:e  ,  quallte  des  vignes.  (flg.  *He«eor, 
caraciere,  naturel  de  quclqu'un.  —  leemr- , 
vigne  sauvage ,  lambruaqne. 

Vidhä^a  ,  a.  /.'vitraire  :  cloison  vltree.  Vür*. 
fenelre  vilree.  Janeita  de  — ,  vitre,  faittr 
viirte.  Porta  de  — ,  perle  rliree.  —  t ,  pl.  ■  ri- 
traux. 

ViDRAQAaiA ,  t .  f.  •  vltrage  :  lea  Tfiret  (Tot 
bAti  men  l. 

ViDRAcfiiao,  j.  m.  viirier  :  ouvrfer  qoj  tri- 
vaille  en  viires. 

Vidrädo,  a,  adj.  verniaad.  Terae  (Rrt). 
p.  p.  de 

YtDRÄR,  v.  a.  vernisaer  de  la  poterie.  fi- 
drarem-se  (e.  r.)  ot  ofAets  .•  on  le  oll  des 
yeux  d'un  moribond  qui  s/obecardasent  et 
perdent  leur  eelat. 

Vi dr aria,  a./*.  verrerlt  t  lieo  on  l'ontaeiiri^ 
le  verre;  art  de  faire  le  verre. 

Vidr£iro,«.  m.  verrier  r  qal  fall, qal  md 
des  verres. 

YtMtERTO ,  a  ,  aij.  de  verre,  eeanrat  te  verrr 
(flg.)  Fragile ,  facile  a  easser.  SnfHto  — ,  {^. 
homme  Ires-soseeptible ,  qui  a"en>nse ,  k 
pique  de  tont. 

f  ViDRiLHos,  s.  ta.  pl.  '  verrolerle  t  neait 
marenandise  de  verre. 

VinRlmro,  a.  m.dim.  de  Fiefr».  Pellt  Uten, 
petite  flole,etc. 

VionfNO ,  a,  adj.  de  verre. 

Vioao,  t.  m.  verre  :  corps  tranfpanet  rt 
fragile ,  produii  per  la  fasion  d'on  melanfc  de 
table  ei  d'aleali.  Valsteaa  dt  Terre,  laeon, 
Hole,  ete.  Yilre,  carreaa  de  erolsee ,  ete.Cao»e 
faite  de  verre,  etmme  loope,  etc.  (flf.)  Cko»< 
fragile  comme  le  verre.  {id.)  Personne  Irfe* 
aosceptlble ,  qui  se  Hebe  de  loul.  — «  aWfsVei 
dat  antigas  igrejas ,  vilraux  d'eNgHaes.  «-ff  pari 
relogi&$fetjibewayytrr**  de  faonire. 

Vidröso  ,  a  ,  mdj.  vllreax  :  qai  •  de  la  res- 
ttmblante  avee  le  verre,  de  aa  ntlare. 

Vidüäl,  adj.  2  gen.  qui  appaniesrt  an  vea* 
Tage,  4  la  «Malle. 

Vieira  ,  ff.  f.  coqaille,  roqatlligc. 

ViKtRlRBA ,  df».  de  ffetra. 

Vi£iro,#.  m.  *  veine  des  minet,  filee. T. 
feto. 

Vieis.  V.  Yiex. 

VitLAR,  ff.  f*  pi.  qaalre  fers  de  ra  reue  £r 
moulin. 

ViRlla  ,  a.  f.  reelle ,  ritt  elroile. 

f  VitRA,  ».  f.  (f.  da  §**§.)  Tlenvetvin; 
d'Au triebe.  Ost  aassi  le  noaa  d'une  ville  e*. 
d*ane  riviorede  Freue«. 

t  ViBfftnBC ,  ady.  ei  s. «  ge%.  de  Vieane. 

Viez,  ff.  m.  *  obliquile;  biait,  J#  — ,  9*. 
sohl,  de  biete ,  de  travers. 

Vicv,  s.f.  poulre,  solive.  —  dt  lag*r,*rtir 
de  pressoir. 

Vigädo  ,  a,  p.p.  de  Yigar. 

t  Vhmwabm.  V.  t  fforvrie 
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Vigairo,  e(c.  V.  Vigario,  etc. 

ViQAViNTO,  t.  «i.'cbarpente,  (es  poutres,  Im 
solives  d'uti  baliment. 

Vigar,  «.  a.  poser  I«  ebarpente,  garnir  de 
solives. 

Vigaraju'a,  f.  f.  vicairie  t  paroisae  r eglise 
desservie  par  un  vicaire.  V.  Yicariato. 

Vigäria,  t.f.  religiease  qui  vientinimediale- 
ment  apres  U  superieure. 

Vigario,  t.  m.  vicaire  :  celoi  qui  est  etabli 
saus  un  superieur,  uncure,  etc.,  pour  le  rem- 
placer,  I'aider.  Cure.  V.  Cura.  —  aeral ,  grand- 
vioaire.  ~-davarat  delegue  du  grand-vioaire 
dans  certain*  dlstricts.  —  do  coro ,  religieux 
qui  gouverne  le  ohejur,  roattre  de  cbcsur. — 
da  J.-&,  vicaire  da  Jesus-Christ :  üb  das  titres 
du  pape.  —  do  taiperte ,  vicaire  da  fempire. 
—  de  fretoa* ,  aumönier  ,  directeur  da  reli- 
jieasea. 

f  Yigbnte,  aij.  2  gen.  en  vigueur. 

Yicftsmo,  a,  adj.  vinglieme.  Bm  —  lugar, 
vingtiemement.  Em  -*pritneirolugar ,  vingt 
ai  unftememeat. 

Yicia,*.  f.  veille  i  action  da  veiller;  temos 
4a  la  null  qu'an  passe  4  veiller;  privatiao  du 
aorameil  da  ia  nuit,  Insomnie.  Sentinelle,  ea- 
pion.  Surveillance ,  vigilaoee ;  surveillanL 
febaugueUe,  guerite  elevee.  Y.  Vigilia.  — $  dos 
camaroUs,  ( I.  da  saar.)  tabords  da  chambres. 

Vigiädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Vigiar. 

Yigiador,  a,  a.  ceiui  qui  veille,  surveillanl. 
Galai  qui  epie,  qui  guette. 

f  VigiAnte,  adj.  2  gen.  qui  veille,  qui  epie, 
qui  guetle.  p,  a.  de 

Vioiab,  a.  a.  veiller,  surveiller.  £piar,  obser- 
ver,  guetter. «.  «.  Veiller,  ne  pas  dermir. 

VmtAR-SR  (de),  a.  r.  sa  tenir  sur  ses  gardes. 

VigiUrcia ,  #.  f.  vigiUncc:  attention  sur..., 
aveo  dilig  eaoe  et  aottvite. 

VkuUrtb,  ad/.  2  f»**  vigilant:  soigneux, 
«Uanlif,  applique,  qui  veille  aveo  soin  a  ce  qu'il 
doil  faire. 

Yioiiabtbiibntb,  adv.  vigüammenl ,  aveo  vi- 
giUnce; ailenüvement. 

ViciLAÄTiMmo,  a,  adj.  tup.  de  VigUante. 

Ykwlia,  t.  f.  veille«  action  de  veiller;  pri- 
«atrfon  da  sommeil  pendant  la  nuit.  Yeilles: 
grande,  longue  application  a  l'etude.  Y.  Ves- 
.avrv,  suriaut  au  ttgure.  Veille  d'une  Wie,  vi- 
gik.  Office  qui  se  dil  la  veille  d'une  feie.  — , 
parlie  de  la  auü.  Las  anciens  divisaient  la  nuit 
am  quaure  veillea.  —  da$  floret.  V.  Vila  das 
flores.  Uma  aneora  d  — ,  (f.  de  mar.)  une  ancre 
prete  a  elre  jetee,  antra  da  saltft.  Padecer  —t , 
avoir  des  insomnias. 

•  Viüivw.,  etc.  Y.  rwteal,  etc. 

YigAnba.  Y.  Vicunha. 

Vfcda ,  t .  m.  *  vigueur .•  force ,  activite ;  cou- 
rage?  enerfie.  —  ,autorile  des  lois  subsisiantes, 
non  abropees. 

Yigorado  ,  a  ,  p,  p.  de  Vigorar. 

Vi<;onA!«TE,  adj.  2  gen.  qui  donne  de  Ia  vi- 
f  ueur,  fortiOant.  p.  a.  de 

Viguf.är,  v.  a.  donner  de  la  vigueur,  forti- 


fier;  alTermir,  rorroborer.  e  n.  et—  «e,v.r. 
acquerir  de  ia  vigueur,  devenir  vigoureui. 

Yir.nnizÄR.  V.  Vigormr. 

ViGORösAMftaTB,adv.  vigoureusement. 

YicohosissiMO,  a  ,  adj.  »up.  da 

Yigoroso  ,  a,  adj.  vigaureux  i  qui  a  de  la  vi- 
gueur; fort,  robuste. 

Vigüta,  a.  f. '  soliveau ,  poulrelle. 

Yigöte,  #.  m.  V.  Vigola. 

•  Viir.  V.  Vir. 

ViL,  adj.  2  gen.  vil ,  bas ,  abjact,  raeprisaWe. 
Yil :  on  le  dil  des  actions  desbonorantaa.  Vil  i 
on  la  dit  des  professions  mecaniques. 

Yileza  ,  f.  f.  qualile  de  ca  qui  est  vil,  vilete 
ou  vilite.  Bassesse :  aclion  vila,  baata ,  ata,  On 
le  dit  des  etats  vils. 

YlLHANESCA  ,  f.  f.      \    v    yjummttmtM 
VlLHA«CETE,J.  m.    I    yriU™«*' 

*\iuMie.V.BUK4U. 

•  Yiliar.  Y.  Avütar,  Vilipendiar. 
•ViLicE.V.  Velhic*. 

•  Vilida.  V.  Beiida. 

YiLiricÄR,  etc.  V.  A*iltart  EnviUtar. 

VU.1PBNDIADO,  A  f  J9.  p.  de 

Vilipendiar,  v.  a.  vilipender  :  depriniaf, 
traiter  avec  mepris. 

Vilipendio,  *.  m.  mepris,  dedain , indigniie. 

f  Vilipendioso,  a,  adj.  qui  indique  la  me- 
pris, dedaigneux. 

YilIssimo,  a,  adj.  sup.  de  Vil  La  plus  vil. 

Villa,  t.  f.  *bourg,  petite  ville.  Maison  de 
campagna  (p.  ut.).  Moea  da  — ,  villagaoste, 
paysanne. 

VillI  ou  VillI a  ,  $.  f.  villageaise. 

f  YiLLADiooo,  f.  m.  On  ne  le  dit  tfaa  dans 
cetie  phrase  :  Tomar  at  de  — ,  decamper.  V. 
Tomar. 

VillAgem.  Y.  Villa. 

VillI mf.ntb, «de.  vilainement,  incivilemant. 

Villa wagem,  $.  f.  multilude  de  viliageais; 
menu  peupla  des  villages. 

Villahaz  ,  adj.  2  gen.  tres-vilain ;  tres-groa- 
sier,  rustaud. 

Villancete,  #.  sa.  petit  poüme  rastiqne. 

Yillanesco,  a,  adj.  viliageois ;  rusliqne, 
champetre.  Poetna  — .  V.  ViUanetU. 

Yillaüm,  t.  f.  bassesse  de  naissance,  ro- 
ture,  eic.  Action  basse,  bonteuse  ou  grossiere, 
iropolie.  it.  V.  Villanagem. 

Villäö,  A ,  adj.  ei  t.  rolurier .-  qui  n'esl  paint 
noble.  Personne  du  commun,  die  basse  nais- 
sance. Viliageois  :  babilantde  village.  Rqstre, 
gross i er,  impoli,  vilain,  manant.  Bas,  abjeel, 
honleux.  —  rutm,  hommc  grossieret  impoli, 
ou  median t.  C'est  un  lenne  de  mepris.  Se  que- 
res ronhecer  o  —  tnelte-lhe  a  vara  na  *tdv, 
(pruv.)  I'emploi  failconnalire  Ihomme, i Faiü- 
vre  on  connalt  l'ouvrier. 

Villä07.inho  ,  dim.  de  Villäo. 

•  Villar  ,  *.  m.  village ,  bameau. 
Vili.äoiäo.  V.  ViUanaz. 

Yilleta,  t.  f.  dim.  de  Villa.  Petilbourg. 

•  A  iLi.!(  o,  s.  iw.' formier,  me»oyer.  Adminislra- 
teur,  iCfci>seur. 
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Villoa,  t.  f.  villageoise.  V.  Yitläo. 
•f  ViLLÖiuo, t.  m.  hameau.  On  le  die  par  m£- 
pris  d'une  pelile  ville  mal  peuplee. 
Villula  ,  s.  f.  pelile  maison  de  campagne. 
Vilmente,  adv.  d'une  maniere  vile. 

*  Vilta  ,#./".*  propos ,  aclion  pour  avilir 
quelqu'un. 

*  Viltanca  ,  s.  f.  V.  AviltowtenAo  ,  Dt$~ 
konra. 

'  ViltAr.  V.  Aviltar,  Detkonrar,  Affrontar. 

Vima ,  f.  f.  Sorte  d'emplAtre. 

Vimb,  t.  m.  osicr,  jet  dosier.  V.  Yimeiro. 

Vimeiro,  a.  m.  osier,  saule  nain,  arbrisseau. 
•Oseraie.  lieu  plante  dosier». 

Vixem.  V.  Time. 

Yimikeo,  a,  adj.  (pott.)  d'osier. 

•Vi.NA.V.  Yinha. 

Vimacrar,  elc.  V.  Avinagrar. 

Vinäcri,  $.  m.  vinaigre  :  vir.  rendu,  devenu 
aigre.  'Acidile  des  fruits  encore  verts.  (/ig.) 
Rebarbatif,  raoinc  bourru.  (id.)  Cbose  qui 
change  de  bien  en  mal. 

Vikagreira,  t.  f.  'vinaigrier:  vase  pour  le 
vinaigre.  Vinaigrerie :  laboratoire  pour  distiller 
du  vinaigre. 

Visacreiro  ,  s.  m.  vinaigrier  :  qui  fall  oh 
vend  du  vinaigre. 

f  Vi mäli as,  $.  f.  pl.  (f.  d'ant.)  Vinales :  feles 
de  Jupiter  avanl  les  vendanges;  it.  oü  l'on  fai- 
sait  a  Jupiter  des  libations  de  vin  nouveau. 

f  Vinario,  k,adj.  de  vin. 

Vincapervikca,  t.  f.  pervenche.  V.  CUma- 
lite. 

t  Vihcetöxico,  t.  m.  dompte-venin  ou  ascle- 
piade  blanche :  plante  de  la  famüle  des  apoey- 
nees. 

Vinciuiö.  V.  Vencelho. 

Vinco,  #.  m.  pli,  raie;  orniere. 

Vimcclädo  ,  a  ,  p.  p.  de  Yineuiar. 

VniciiLADöR,  a, i.  instituleur  de  majorat. 

Vmculär ,  v.  a.  lier,  attacher.  Substituer  des 
bieos ,  les  grever  de  substilutions,  instiluer  un 
majorat.  Annexer.  (fig.)  Fonder,  appuyer  sur. 
{id.)  Perpetuer,  rendre  durable. 

VmculAr-se,  o.  r.  s'unir,  se  lier. 

V^CULATiVO.A.O»  j  iwtilier. 

V|!tCULATÖRIO,  Af  adj.    )     n 

f  VncüLAVEL,  adj.  2  gen.  qui  peul  ae  subsli- 
tuer. 

Vjüculo,  #.  m.  lien ,  surlout  au  figurt.  Sub- 
stitution des  biens  d'une  famillc  aux  alnes,  etc., 
majorat. 

Vikda,  *.  f.  venue,  arrivee.  Böa  — ,  bien- 
venue,  heureusc  arrivee. 

Vmdicac>ö  ,  f.  f.  aclion  de  revendiquer. 
Apologie,  (inus.)  Vcngeance ,  vindietc. 

Vindicädü  ,  h%p.p.dis 

VinuicAr,  v.  a.  venger  unc  injurc  (tnuf.).  V. 
Vingar.  Keveudiquer  son  bien.  V.  Rcttndicar. 
Dcfendrc,  sunoulpar  ccril,un  boinmc  attaque 
iojusiciuenl. 

ViSDicATivo ,  a  ,  adj.  V.  Tingalivo.  it.  Apo- 
logelique :  qui  tiefend ,  qui  excuse. 

Vikbico.  Y.  Adtentido. 


VinoicTA,  *.  /".  vengeance.  —  pubiiea,  %in- 
dicte  publique  :  poursuite  d'un  crime  au  nom 
de  l'ßtat. 

Vindima,  $.  f.  vendange:  reeolie  de  raitü 
pour  faire  du  vin;  temps  ou  eile  se  fall,  vtt» 
danges.  Ati  ao  larar  d»9  ce$tos  4  — ,  (prvm.)  K 
ne  faul  pas  ch anter  vietoire  avanl  que  la  ka- 
taille  soit  finie. 

Vindimadeira,  #.  /.  vendanfease. 

ViTioiif  Ano ,  a  ,  p.  p.  de  Vindimmr,  rt  ea>. 
Cemo  porvinha  —  e ,  {loc.  fam.)  mis  diflcslie, 
sans  embarras ,  Sans  obsUele. 

VmDiMADdR,  a.  m.  vendengeur  t  eelsi  qii 
aide  a  faire  la  vendange. 

VlRDIXADDRA.  V.  FmmKm«. 

ViüDmÄR,  v.  a.  vendanger  :  faire  Ureealte 
du  raisin.  (flg.  tmlg.)  Toer,  eier  la  vie. 

Vinoimo,  a ,  adj.  qu'on  eueille  den«  le  tssups 
des  vendanges.  Cttto  — ,  penicr  k  vendtRfe, 
vendangeur. 

"  YmofTA.  V.  Feudi/«  et  YindUtm. 

Vrsno ,  a  ,  p.  p.  de  Vir.  adj.  Vena ,  arme. 
Sejais  bem  — ,  soyex  le  bienvenu.  — doere, 
(flu-)  v«nu  da  eiel.  On  le  dil  d'une choseavan- 
tageuse,  qui  vient  a  propos.  II  eslaosai  geros- 
dif.  En  venant.  Ein  — f  quand  il  viendra  ou  ar- 
rivera ,  des  qu'f  I  sera  arrive. 

YixDdüRO ,  a  ,  adj.  futur,  a  venir.  Yindmtr^ 
$.  pL  noo  descendantt ,  la  peaterke« 

*  Viser.  V.  Ftr. 

Vi ng ä  do,  a  ,  p.  p.  de  Yingmr. 

ViNCADdR ,  a  ,  adj.  et  s.  vengeur,  veasjierease, 
qui  punit,  qui  venge. 

ViscAxva,  i.  f.  vengeance:  aetioa  par  la- 
qoelle  on  se  venge,  on  punit;  deair  de  ae  vet- 
ger,  ses  eflels. 

Vingar,  r. a.  venger :  lirer  vengeance,  raison, 
satisfaction  de  quelque  eutrage.  AOeindre ;  ar- 
river  a;  franchir;  vaincre.  Recevoir,  pereevetr. 

VixgAr,  v.  n.  parvenir  4  la  malarite;  st 
nouer,  en  parlant  des  fruita.  JV4*  *iu§mr$m  m 
fruetos,  couler,  en  parlant  des  fruita. 

VincAr-se  (de),  v.  r.  ae  venger,  lirer  vea- 
gcance  de... 

f  ViüCATiVAMtNTE,  «fo.  avoe  Tengetam. 

Vingati'vo,  a,  adj.  vfndieatlf  :  qmi  aisaa  I 
se  venger,  qui  ne  pardonne  pas;  perle  a  aa 
venger. 

Vinha  ,  #.  f.  vignoble  :  terrain  plant*  de  vi- 
gnes.  —  do  tenhor,  (flg.)  Vigne  da 
l'pglise;  it.  raliment  spiritnel  de 

VikhAva,  #.  f.  maavais  via.  (/l#.) 
Coter  a  — ,  cuver  son  vin. 

*  Vinhadego  <m  ViniAoo.  V.  Vmkou 

*  Vi;«nADEiRO.  V.  Yinheiro. 

*  VinrAr,  f.  m.  vignoble, conaplanL 
f  Vixuatabja  ,  #.  f.  eolttre  de« 

*  Vinbatego  ,  t .  m.  V.  FtnJka. 
VisiiATEifto,  t.  m.  vigneron  :  c/vf  cnltive  la 

vigne. 

ViNUAiico,  s.  m.  boit  janne  da  Bresil  deat 
on  fait  des  fotailles,  de  gros  tonoeaui. 

ViMikDo,  s.  m.  vignoble  :  etendoe  de  p*j* 
plantee  de  vignes. 
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Vinheiro,».  m.  paysan  qui  garde  Ics  vigncs, 
messier. 

Vixheta,  f.  f.  Vignette,  peiite  estampe. 

Vinhbte,  a.  m.  dum.  de  Vinko.  Petit  vin. 

Yirbo,  a.  m.  vin :  liqneur  potable  qu'on  tire 
du  raisin.  ele.  (/!?.)  Chose  qui  trouble  la  rai- 
son. Infusion  vineuse,  ea  (erme  de  pbarmacie. 

—  abafado,  vin  beurru.  —  donaal  ou  n»ocJ»o, 
du  vin  pur.  —  de  cutello,  Tin  de  aon  crü.  — 
«totfa,  moot.  —  ftirvo,  toiäado,  du  vin  loucbe. 

—  da  prf,  vin  de  vignoble,  par  Opposition  a 
FtnAo  da  inforeado.  V.  ee  mot.  5o6re  /etto  — 
/ax  o  ve/Ao  m*f»«ftO,  (pro«.)  tin  sur  lait  rend 
le  eaaur  |tai.  Soiat  $  —  and»  caninho,  (id.)  faire 
jambea  de  vin. 

•  Vijraöco.  V.  Vinhido. 

Ä  ~  r. }  <*«'  *-«•• 

Vigxöte,  «.  »i.  (/fl*.)  ivrogne. 

VihoUhcia ,  f.  /.  ivrognerie. 

ViaOLiirro,  4,  «4;.  ivrogne  ot»  irre. 

t  Vihosidade,  *.  f.  qualile,  proprieie  du 
vin. 

Viüoso  ,  a ,  adj.  vineux ;  qai  tient  da  vin ,  qui 
en  « le  gout,  l'odeur,  ete.  Adonne  au  vin. 

•  Virr.  V.  Vir. 

Vl*TA*BIRO.      j     V-™*«~ 

Viste,  adj.num.  2  gen.  vingl :  deui  fois  dix. 
i<ri««je)V.  Vindo. 

Virti,  t.  s*,  quill«  qui  vaut  vingt,  au  jeu  de 
quillea. 

fVaTiTEDOiEKO,  a,  adj.  qui  apparlient  au 
nombre  vingt-deux,  qui  le  contient,  etc.  On  le 
dit  aurtoot  d'une  espece  de  drap  ou  il  entre 
deuE  mille  deux  cenls  fils. 

f  Vimt»  e  ocbemo,  a,  adj.  On  le  dit  d'une 
espece  dt  drap  ou  il  entre  deux  mille  buit  cents 
tils. 

t  Vemte  e  QOATEtMO,  a  ,  adj.  On  le  dit  d'une 
espece  de  drap  ou  il  entre  deux  mille  quatre 
centa  Als. 

+  VWTE-E-QOATEO.   Ot  —  OU  COM  dot  —  , 

eoneeil  de  vingt -quatre  pruoVnommea,  k  Lis- 
bonne. 

Virtem,*.  •».  monnait  d'argent  portogaiae 
valant  ae  reis ;  20  reit. 

Vibteva,  a.  f.  vingtieme  partie  d'une  ebose. 
Vingtaine,  nombre  de  vingt.  lmpot  du  vingtieme 
des  batnt.  Vingt  voiains.  Juix  da  — ,  juge  de 


f  Vibtereibo,  t.  m.  caporal,  bas-offlcier, 
qui  eommandait  vingt  marins  au  aervice  dea 
geleres,  ete. 

fVurrEBO,  a,  adj.  vingtieme.  Panno  — , 
drap  ou  il  entre  deux  mille  Als. 

f  TwTEQiJATBiA,  t.  f.  assemblee  des  VinU-e- 
quatro.  V.  ee  mot. 

*  Vto.  V.  fimko. 

Viola  ,  t.  f.  viole :  Instrument  de  musique  a 
eofdes.  Guitare.  8orte  de  poisson  eo  facon  de 
viele.  —  eVarco.  V.  Bebeta.  — a,  pl.  (t.de  bot.) 
•  vtotier  common.  V.  Violeta. 

ViOLAfAö,  t.  f.  violation :  aclion  de  violer, 


d'cnfreinureun  engagement,  de  profaner  unt 
chose  sacree.  —  demulher,  *  viol. 

Violaceo,  A,oaj.  violet,  de  couleur  de  vio- 
lette. 

Violado,  a,  p.  p.  de  Violar.  adj.  Violet,  de 
couleur  de  violette.  On  le  dit  du  sirop,  du  miel 
oü  il  entre  des  violettes. 

Violadör,  a,  t.  violateur:  qut  viole,  en- 
frei  ot  la  loi,  le  droit,  etc.  Profanateor. 

Violäl,  a.  n».  cbamp  de  violettes. 

Viola ö,  t.  n».  emg.  de  Viol:  Grande  viole  , 
grande  guitare. 

Violäe  ,  f.  •».  Y.  Violal. 

Viol  Ar,  e.  a.  violer  :  enfreindre  (les  lois, 
un  traite,etc.);  faire  violence  a  une  femme,  £ 
one  Alle,  en  jouir  par  Force.  Profaner  un« 
eglise. 

Viola vel,  adj.  2  gen.  qu'on  peut  violer ;  qui 
peut  etre  viole. 

ViOLBino,  a.  m.  faiseur  ou  marcband  de  guf- 
tares ,  luthier.  Joueur  de  viole  ou  de  guitare. 

Violencia  ,  t.  f.  violence :  qualite  de  ce  qui 
est  violent;  impetuosite;  vebemence;  force 
donton  usecontre  le  droit  common ;  contrainte 
exercee  contre  quelqu'un.  (ßg.)  Aetion  vlo- 
lente ,  emportement ;  violence  faite  a  une 
femme,  viol. 

Violentado  ,  a  ,  p.  p.  de  Violentar. 

Violentado*,  #.  m.  celui  qui  fait  violence. 

ViOLKfTAMfiHTK ,  adv.  violemment ,  avec  vio- 
lence ;  par  violence. 

ViOLEMTAE,  o.  <t.  violentei  :  eontraindre; 
faire  faire  qaolque  cbose  per  force. 

VlOLEIITiSSIMO  ,  a  ,  adj.  sup.  de 

Violento  ,  a  ,  adj.  violent :  impetueux ;  qui 
agit  avec  force,  impetuosite  (prop.  et  flg.), 
avec  vebemence.  Hors  de  son  6tat,  de  sa  Situa- 
tion naturelle.  Force :  qui  se  fait  contre  legout, 
la  volonte,  (fig.)  — ,  fougueux,  colere,  em- 
pörte, {id.)  Contraire  a  la  raison,  a  requile. 
MorU  — «,  mort  violente,  l'oppose  de  natu- 
relle. Pör  mäot—atemalguem,  frapper,  mal- 
traiter  quelqu'un,  surtoul  un  ecclesiasiique. 

Violbta  ,  t.  f.  ( t.  de  bot.)  violette  :  vioüer 
common;  sa  fleur. 

ViolEtb,  adj.  2  gen.  violet :  de  couleur  de 
violette. 

Vioürha  , «.  f.  dim.  de  Viola.  Peiite  guitare. 

f  Vioüfio,  a  ,  adj.  (I.  de  bot.)  pandure,  pan- 
duriforme :  (feuille  — e)  qui  a  la  forme  d'un 
violon. 

fViOLino,  a.  ff»,  (t.de  mut.)  violon  :  Instru- 
ment de  musique  a  quatre  cordes.  V.  Bebte*. 

t  Vif* reo  ,  a ,  adj-  de  vipere,  de  serpent. 

Vipeein a ,t.f.(t.de  bot. )  viperine,  langoe- 
debouc,  eebium,  berbe  aux  viperes  :  plante 
borraginee  et  medicinale. 

ViPERiüO ,  a  ,  adj.  de  vipere,  de  serpent. 

Via  (rf ,  4e ,  poro,  por),  e.  n.  venir :  se  Irans- 
porter d'un  lieu  eloigne  dans  un  lieu  plus 
pres ;  arriver  de  lel  cöte ;  avoir  son  eours ;  ar- 
river  fortuitement,  paraeeident,  par  haaard, 
etc.;  etre  issu;  sortir;  naltre;  deriver;  etre 
cause  par;  avoir  povr  origine,  pour  principe; 
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proced er ;  Omaner,  lirer  »on  origine;  parvenir;  i 
monier,  s'elever,  alteindre;  convenir,  «Ire  eon- 
venable,  venir  ou  eire  a  propos;  s'olTrir  a  l'es- 
prit,  ä  l'imagination.  (ftg>)  Tombcr  d'aecord, 
convenir,  se  rendre  au  sentiment  d'aulrui.  Aller 
bien  ou  mal,  cb  parlant  d'un  habillement,  de. 
(inus.)  Donner  sur(larue,  le  jardin,  en  parlanl 
dune  croisee,  dun  baleon ,  etc.).  —  de  mdos, 
en  venir  aui  maioa.  V.  Mdo.—  d  memoria y  ve- 
nir  a  l'cspril.  —  o  eaber-ee,  se  repandre.  —  no 
eonheeimenio  dt...,  parvenir  a  connaitre  une 
chose.  —  d  bocca,  revenir,  causer  des  rapports, 
en  parlanl  de  cerlains  mets.  (/lf.)Venir  a  la 
bouche,  en  parlant  des  parolea  qui  se  pre- 
•entern.  Tudo  not  aem  de  Deot,  nous  tenont 
tout  de  Dieu.  V«nha  e  que  vier,  arrive  qui 
pourru. 

Via  se,  v,  r.  venir,  revenir. 

YiixA ,  «.  f.  sorte  de  irait  ou  de  fleehe  ml  nee 
et  tres-aigug.  "Trepoint  i  bände  sur  laquelleon 
coud  la  semelle.  Mtia  — ,  trepoint«.  (/!?.)  Moi- 
lie  de  ce  qu'il  faul. 

Viracaö,  a.  f.  vent  de  mer  qui  aouffle  ordi- 
nairement  le  jour.  Petit  vent,  ventdoux,  briae. 
—  da  graoo,  (flg.)  souflfle  de  la  grace.  JVdo 
carre  —  alguma,  il  ne  fail  point  d'air. 

Viraccento,  t.  m.'apostropbe  (') :  signe  or- 
tbographique. 

Virädo,  k,p.p.  de  Vir mr. 

Yiradör ,  f.  s*.  (I.  de  mar.)  cableau  pour  li- 
rer; grelin,  tres-peltl  cablo.  'Tournevire.  Dar 
umsallo,  ou  lascar  o — ,  choquer  la  lourne- 
vire.  Viradore»  de  livreiro,  *  roulellea  a  ßlels, 
oulils  de  relieur. 

Viiiago,».  f.  virago,  hommasse.  Y.  Varca. 

Viramento,  #.  m.  aclion  de  tourner. 

Virär,  «.  a.  tourner,  virer.  (f.  de  mar,)  Vi- 
rer .-  tourner  d'un  cöle  sur  un  aulre.  -aca- 
saca  ,  tourner  casaque.  —  de  eima  para  baixo, 
renverser  sens  dessus  dessous.  —  a  amarra, 
virer  l'ancreott  le  c&ble.  —ocabrestante  a  mel- 
ier linguale,  virer  le  eabeslan  a  mettre  lin- 
guet. 

Virar,  v.  n.  (I.  de  mar.)  chavirer,  en  par- 
lant d'un  navire.  Virer :  lourner  d'un  ooie  sur 
l'aulre.  —  em  roda,  virer  vent  arriere. —  por 
d'atante,  virer  vent  devant.  —  de  crena,  virer 
un  vaisseau  en  quille.  —  de  borde ,  ebanger  de 
bord.  (para),  ou  —  se  {para),  v.  r.  ae  lourner 
vers.  JVdo  »aber  para  onde  se  virar,  na  aavoir 
de  quel  cote  se  lourner,  oü  donner  de  la  tele.  Vi- 
rar-se  o  mich  a  alguem,  perdre  la  tele,  deve- 
nir  fou. 

Virataö,  f.  m.  aug.  de  fira.  Sorte  dejave- 
lot.  Y.  Virotao. 

Viravölta,  f.  f.  vire-volle.  — #,  pl.  lours  ei 
detours;  allees  et  venues.  (/le.)  Yicisailude*, 
varialions.  Dar—*,  tourner  en  rond. 

Vireüte,  adj.  2  gen.  vert ,  verdovant.  V.  Vi- 

(0$0. 

Vinci,  #.  f.  verge;  Tauet.  A'  —  ferrea,  per 
force,  avee  touie  la  rigueur.  —  durea,  verge 
doree,  verge  d'or  r  plante. 

Yiacem,  «.  /.  vierge  .•  fille  qui  a  vecn  das* 
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une  conlinence  parfaite;  item  qne  fa^ajlite 
donne  aux  sainles  qui  onl  veeu  dans  la  eeati- 
nence.  Signe  da  — .  Y.  Yirgo.  A  eemta  1  v- 
gem ,  )a  sainle  Yierge ,  la  Vletg«  Uarie ;  «caatr, 
statue  de  la  Yierge.  Viratne  do  eaaew,  pMf 
droits  qui  tieanenl  en  reise«  l'ark««  4m  pret- 
soir,  ke  madrier  qui  prasse  les  •livtjax 

YmeBsi,  isaV*.  2  gen.  vierge  a  qsrt  a>  veen  ean 
une  conlinence  parUite ;  ()la,0  <r«i  s/apasea- 
core  servi,  inUct;  qui  n'a  pas  &a  mmmäfam- 
ploye;  qui  n'a  pas  ele  laboure  (lerre— );qti 
n'a  pas  ele  fondu  (metal  >. 

YiRGiu.  Y.  Vergeh,  Zoster. 

Vmcj^iL,  adj.  9  emm.  virgtonl  >  e^i  appaf- 
tient,  qui  a  rapport  a  une  vierge.  LeiH—,  lau 
virginal :  composilion  poer  nhneJiir  In  tatet. 

Virgindäde,  s.  f.  virginite  :  eta*  dfute  per- 
sonne  vierge.  'Pucelage.  Bavar  uamamlher 
de  — ,  depuceler  une  Alle. 

f  Virginia,  j.  f.(i.  da  #*©#.)  Tlf|Mt  i  n 
des  Etals-Unis. 

YiRcinso,  x ,  adj.  virginal,  V.  rfrnfnnf. 

Yirgo  ,  t.  m.  la  Yierge :  un  des  signes  do  it- 
diaque.  Pucelage,  virginite. 

Vir.ooLA,  t.  f.  virgole  (,)  i  sign«  6t  pent. 
tualion. 

Yirgulädo  ,  a  ,  p.  p.  de 

Vir  gl' lau  ,  v.  o.  virguler,  mniirn  des  vir- 
gnles. 

VmcuLüSA ,  e.  f.  virgouleusn  i  peire  eTMvfr. 

VmcuLTA,  a.  f.  virgnlte,  pensnn,  Jel,  peile 
branchc. 

YiRiDinm,  adj.  2  fem.  verdeynoL 

Viril,  adj.  2  gen.  viril  t  o?nomninv  male. 

*  Viril,  t.  m.  verre  blane,  ginne  eje/en  nwt 
devant  une  esiampe,  ete.  V.  Medoema,  imlal* 

ViaiuiA,  t.f.  ahie:  partie  ein;  cerpe  eatre  I« 
baut  de  la  cuisse  ei  le  bas-ventro,  lenr  Jeac- 
tion. 

Virilidaüb,  #.  f.  viriUftet  nge  viril,  d'na 
bomme  fail;  ca^iaeilnd^engendfcrdasiel^ennne. 
Force,  vigueur,  aclivite. 

ViaiLMiiiTE ,  ade.  virilenatai. 

VmiPOTtRTB,  adj.  2  gem.  nobile,  nenne  a 
marier,  en  parlant  d'une  Alle. 

Viröla,  a.  f.  vlrole  :  peüt  oerole  de  »etil 
aulour  du  manche  d'un  o«iil,fires  ehi  fer. 

f  Viroso,  adj.  (f.  da  eef.)  vireax  (plantj-ie), 
Ires-puanto;  (odeur  — ee),  qni  paeu 

Virotaö,  a.  m.  aug.  de  Virot*.  Yimen:  es» 
pece  de  fleehe  k  pennons  croises,  qui  loomeva« 
en  1  air. 

Virötr,  a.  m.  sorte  de  jereioft,  ein  dard  ae 
de  flöche.  — t ,  pl.  (f.  de  mar.)  pieeno  des  sah 
v res  mortes  d'un  vaintea u.  •*•*  de  «esunfei ,  Ina* 
ches  d'une  gardo  d'epee.  Oiamr  paie  — ,  iSlf.) 
veiller,  etre  atlentif ,  se  tenir  sur  m 

Virtäes,  s.  m.  pl.  (f.  d'Ä*ia%  V« 

ViRTE ,  t.  m.  (f.  dPAeie)  liste  dm  Jrmnnrr  T. 
Avenfal. 

Virtual,  adj-  2  gen.  vsrtnel  s  ejnaa  U 
sanced'agir,  saos  Teieraer;  qni  eciea 
sance  sculemcnl,nnn  en  actio« j  fennsitnV- 
tuel. 
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ViKTCALioinE,  ff.  f.  vtrtualilc :  qualite  de  CO 
qui  est  virtuel. 

YirtfAlmbntx?,  adv.  vtrtuel  lernen  t,  d'une 
maniere  virtuelle;  l'opposc  de  formellement, 
<facto  el  lernen!. 

Virtöde,  ff.  f.  rerto  :  habitude,  dispositton 
habituelle  de  l'ame,  qui  porte  a  faire  le  bien  cl 
i  foir  le  mal;  droitnre,  probitc;  qualite  qui 
rend  propre  a  produire  an  bon  effet;  se  dit  des 
plantes,  des  remedes;  beulte,  puissance  d'a- 
gir,  aclivile.  Action  vertoeuse,  conduitc  irre- 
prochable.  Vertu,  effleacite  d'un  sacreraent. 
Force,  vigoear,  validife (d'un  acte,  etc.)  Em  — 
dt,  en  vertu  de.  — «,  pl.  verlus  :  cinquieme 
choaur  des  anges. 

Virtuos  AM*  ste,  adv.  vertueusenienl 

ViiTVOsiatmo ,  a  ,  adj.  top.  de 

VirtvOso,  a,  adj»  vertueux  :  qui  a  de  la 
vertu;  qui  pari  d'un  principe  de  vertu.  Puls- 
tant,  ellcace,  en  parlant  d'un  remede. 

Virclencia,  $.  f.  virulence  :  qualite  de  ce 
qui  est  virulent. 

Virulehto,  a  ,  adj.  virulent  i  qoi  a  du  virus, 
du  venin,  du  fiel  (au  flg.). 

Virus,  #.  m.  (/.  de  mtd.)  virus :  principe  des 
mala  dies  contagieuses. 

VisÄGBH ,  #.  f.  mine,  grimaee.  *  Visage  (tmu.). 
V.  Rosto,  Coro.  —  da  eclada.  V.  Viseira. 

VlSÄGtA.     )     ,f    ». 

Visacra.  f  V.Bisoät«, 

'  Visäste.  \.  Betaute. 

VtRAö,  j.  f.  vision  :  action  de  voir,  d'etre  vu ; 
presence,  aspect;  etat  de  celui  qui  voit;  son 
tffel;  revelation  faitc  auxprophetes,  aux  elus, 
He. ;  (/!#.)  idee  folle,  ebimere;  apperition  d'un 
spectre,  fantome,  etc.;  Illusion  d'optique;  ef- 
fet de  l'inugination,  des  vapeurs,  de  la  lu- 
miere,  qui  semblentavoirune forme,  une  rea- 
lite.  —  bealifiea,  vision  bealiOque  ou  intui- 
tive, celle  que  les  sainla  ont  de  Dien  dans  le 
ciel. 

ViftAvd,  eie.  V.  BUavd,  etc. 

Viscera, a.  f.  'vi&oere.  V.  Entranha. 

Visceracaö,  #.  f.  (t.  dJant.)  'repas  oo  l'on 
■umgeait  les  visceres  des  animaux  sacrifles. 

Visceral,  mdj.  %  gen.  visceral ;  qui  appar- 
tient  aux  visceres. 

ViftcER6so,A,«d>.  qoi  a  rapportaax  visceres. 

Vinco,  a.  m.  *glu  2  composition  vegetalc  et 
tenace  pour  prendre  les  otteaux.  (/lf .)  Toul  ce 
qui  atltre,  qui  allache,  prend,  ele.  —  dos  ear- 
vaihot,  (I.  de  bot.)  gui,  plante  parasite. 

Viscondado  ,  # .  m.  "  vicomte  :  tilrt  de  terre ; 
ressort  du  vicomte. 

Viscondb,  t.  m.  vicomte :  qui  possede  une 
vicomte ;  titre  de  noblesse  au-dessous  de  coute. 

Viscondessa,  <.  f.  vicomtesse  :  femme  du 
vicomte ;  femme  qui  a  une  vicomte. 

ViscosidAde,  (.  f.  viscosHe  :  qaalite  de  ce 
qoi  estvisqueux. 

Vi scö so ,  a  ,  adj.  visqueux  :  gluanl,  tenace. 

Viseira  ,  ff.  f.  visiere  de  casqne.  Catar  a  — , 
baisser  la  riviere. 

Visco.  V.  Yitctj 


Viscrftiao,  s.  m.  arbre  du  Bresil  qui  porte 
des  gousses  pleines  de  gla. 

Visibiliradk , «.  f.  visiMlitO  i  qaallte qoi  read 
une  ehose  visible. 

Visicödo,  a,  adj.  et  ff.  Vlslgotb ,  Goto  adci» 
dental. 

Visiniio,  etc.  V.  Vizinho. 

VisiumArio,  a  ,  adj.  et  a.  vislannatfo  >  <nü  * 
des  visions,  des  idees  folles,  extravagantes, 

Visiii,  «.  m.  visir,  ministre  dp  grand  eeajntOT. 
Gräo—,  grand-vistr,  preanier  mraialM  defem- 
pire  otloman. 

Visiräto,  «.  s».  vislrat  t  place,  oÄoa  de  w 
sir;  sa  duree. 

Vinta  ,  «.  f.  visite  :  aetion  (faller  vair  que»- 
qu'un  parcivilite,devoir, etc.;  vIsiieqv'onfjH 
dans  une  eglise  par  devolion ;  perqufoiüo«,  re- 
cberehe;  examen  d'experls,  ele.;  inipeeU— . 
Personne  qui  fait  une  visite.  Visite  qae  feit  an 
eveque , un  general dordre, an  pfovineial dans 
on  diocese,  dans  an  eouvent,  etc.  Grftee, 
consolation  ou  epreuve  que  Die«  envoie  aux 
hommes.  Nombre  de  magistrala  «karges  #e  vi« 
siter  les  prisons.  —  de  mtdico ,  visite  dt  AaMt- 
cin,  (/ig.)  visite  tres-eourle.  —  dt  aasufe.  T. 
ce  mot.  —  jvdieial,  descent« ,  visite  de«  Ütix 
par  autorile  de  justice. 

VistTAc.Ad,  ff.  f.  action  de  visller.  V.  Viti$m. 
Visitation  de  la  Vierge,  feie  de  la  Visitation. 
Freirat  da~-t  visitandiaes,  religiatjaea  da  la 
Visitation. 

Visita do,  A ,  p.  p.  de  Vititar. 

VisiTAnöR,  ff.  m.  celui  qui  fait  de  fttqwenfes 
visites.  Visiteur  :  qui  a  la  ©bärge  de  vteiter;  In- 
specteur. 

VisitAr,  v.  a.  visiter  r  rendre  vtaHe;  aller 
voir  quelqn'tin  chex  lui :  alfet  voir  parcbarile, 
etc.;  faire  une  perquishion,  un  examen  des 
Ileux,  des  choses;  visiter  nne  eglise  par  devo- 
lion; faire  la  visite  d'un  dioce>e,  etc.  Visiler. 
On  le  dit  de  Dien  qoi  eprouve  les  Jmrtet  par 
quelque  aflliction.  Punir,  chatier.  Gempllaien- 
ter,  feliciter.  —  ot  altaret,  faire  une  atatien  a 
chaque  autel. 

Visi'va  ,  ff.  f.  vision ,  sens  de  la  vo*. 

Visivel,  adj.  2  gen.  vJsible:  qai  se  T9tt,peat 
se  voir;  evident,  clalr,  manifeste. 

VisivELMtüTi,  adv.  visiblemenl :  eToiM  ma- 
niere visible ;  mamfestement ,  evidemmtajl. 

Vtsivo,  a,  adj.  quiconcerne  la  vue;qtil  peot 
voir.  V.  Visual.  L*z—a,  les  yeax. 

VislüwbrAdo,  kyp.p.  de 

f  Visll'mrrär,  r.  a.  entrevoir  i  votr  obtcure- 
ment,  dans  le  lotntain ,  etc.  (/i*\)Oe*na!trelm- 
parfaitement,  ronjeeturer,  entrevair.  «.  n.  8e 
montrer  Indisiinclement,  commencar  t  pa- 
rat Ire. 

ViSLÜMenr.,  ff.  m.  faoi-jour,  lomMra  meer- 
taine ,  luenr  passagere.  —a ,  pi.  (fif.)  cenjee- 
ture ,  eoupcon ,  indice;  connaissanea  devteuse, 
imparfaitc ,  lueurs;  ombre,  apparenca,  res- 
semblanee  fatble  et  legere. 

Visll'MR.  V.  Yitlumbrt* 

Yisnaga.  V.  BUnaa*. 
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Viso,  #.  *.  'vue.  V.  Vta/a.  '  Hauteur,  lieu 
eleve  d'ou  Ton  toU  au  loin;  sommet  f  poiut  de 
vue;  aapect,  apparence.  — « ,  j>/.  air,  appa- 
rences,  ressemblance  apparente.  Ä  dout  -#, 
a  deax  Uns,  avee  one  double  inienlion. 

•  Viso.  V.  Viee . 

Vjso-rei.V.  Ffce-ret. 

Visoaio,  s.s».  (t.  tfimpr.)  movion. 

t  Visouo,  A ,  adj.  V.  Visual. 

Viaooao.  Y.  Baaotiro. 

Vi8Q0ftiEA,«.A  herbe  da  Bresil.  V.  Ptiaueiro. 

▼«ta,  f.  /.  Tue  :  faculle,  action  de  roir;  le 
sens  par  lequel  on  apercoit  les  objeu ;  lnspek- 
tion, regard ;  (fig.)  organe  de  !a  vue;  les  yeux; 
inspection  de  ce  qu'on  voit ;  roaniere  dont  on 
regardo  od  objet,  dont  il  se  preseote;  ctendue 
depays,  etc.,queI'onvoit;  perspective.  Vision, 
apparilion.  Entrevue,  assemblee  pour  une  af- 
faire,  rencontre.  (I.  de  prat.)  Connaissance 
qu'un  jage  prend  d'une  affaire,  en  prämiere 
inatance;  communication  des  picces,  vue  d'un 
arret,  d'une  sentence,  etc.  Faxer  a  —  grotta , 
ferner  les  yeux  tur  quelque  cbote ,  faire  sera- 
blaut  de  ne  pat  la  voir.  A'primeira  — ,  au  prä- 
mier aspect.  Ä'  — ,  a  la  vue,  en  presence  de; 
d'apres,  vu;  aupres,  en  com pa raison  de;  en 
face,  aupres,  en  vue,  a  portee  d'etre  vu;  a 
vue;  unsperdre  de  vue;  sur-Ie-cbamp ,  sans 
delai,a  vue.  A'—oempreeenco  de  toda  a  gente, 
eu  de  toda  o  mundo  t  au  vu  et  au  su  de  tout  le 
monde.  A'minka—,  d  lua  — ,  d  —  feile,  soot 
mes  yeux,  soustes  yeux,  sous  ses  yeux.  Isto 
paiiou-se  m  minha— ,  cela  s'est  passe  sous  mes 
yeux.  Conheter  de  — ,  connaltre  de  vue.  — 
«Tolkos,  regard,  elin  d'oBil,  coup  dmil.  Dar 
uma  —d'olkat ,  Jeter  un  coup  d'OBil  sur.  Peder- 
sede—,  se  perdre  de  vue,  disparaltre,  se  de- 
rober  a  la  vue.  Ätre  excellent,  eminent,  supe- 
rieur  en  son  genre.  A  perder  de  — ,  ä  perte 
de  vue.  Pör  a  —em,  avoir  en  vue,  se  proposer 
speoialement.  Ter  ä  — ,  avoir  sous  les  yeux, 
•voir  presenta  l'esprit,  a  la  memoire.  Gatlart 
•nfragueeer  •— a  forea  de  ler9  user  ses  yeux  4 
force  de  lire.  A  —  enfraqueee-te ,  diminue-te 
mm  velhiee ,  la  vue  faiblit  dans  la  vieillesse. 
AUeudea  —  pöde  alcancar,  jusqu'oa  U  vue 
peut  porter.  Pedir  — ,  (I.  de  prat.)  dornender 
commuvieation  de  pieces.  Longeda  — ,  longe  do 
eorafdOf  bors  de  la  vue,  hors  du  Souvenir,  ßido 
o  perdi  do— ,  Je  ne  Tai  pas  perdu  de  vue.  Bslar 
com  »entineltat  d  — ,  etre  garde  a  vue.  — «,  pl. 
decorations  de  theatre,  vues  d'un  tableau,  etc. 
Vuea,  jours,  fenetres  d'un  ediflce.  Ouvertüre 
d'une  lanterne,  etc.  Entrevue  :  assemblee  de 
pluaieurs  penonnes  pour  une  affaire.  Vues, 
projets,  intenlions,  desseins,  but,  fins.  —  s  de 
ponta  de  bot  para  Umlernen ,  corne  de  lan- 
terne«. Levar,  ter  em  — t,  avoir  eu  vue,  se  pro- 
poser speoialement.  —  a  d  bocca  do  forno,  al- 
lumet,flambarts. 

ViBTO,  a  ,  p.  p.  irr.  de  fer.  adj.  Vu ,  qui  a 
ete  vu.  Vise.  Verse,  experimente.  Su,  connu. 
Accueilli.Regarde,  considere,  ropule.  tstd  — , 
cela  est  clair,  c'est  clajr.-  quefva  que,  aUendu 
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que,  puisque.il'  eicala— a,  adecouven.  6  one 
obra  mal  lerne  o  *er— ,  celui  qui  peche  fuuU 
lumiere.  — s  ot  documenlo»  mencionado»%  — er 
aeraxdet  d'uma  e  outra  parle,  v«  lea  pico» 
menüonnees,  vu  les  raison»  deparletd'auiia. 
— i  teue  grandee  servieoe ,  vu  ee«  granda  ier- 
vicea. 

ViSTO,a.  m.  vi«a.  formule,  Signatare qm 
rend  l'acte  aalbenliqueelexecuioire.  Pöro—, 
mettre  le  visa. 

"  Vistor.  V.  Ltmoado. 

Vistoria.  V.  Veslori*. 

Vistösamcjite,  «de.  ricboment,  eJegamoeat, 
superbement. 

VisTOsissmo ,  a  ,  adj.  eup.  de 

Vistöso,  a,  adj.  beau,  agreable  i  voir,  riebe, 
süperbe,  brillant,  eclatant,  magniOque. 

f  VisTULA,a.  m.  (I.  de  giog.)  *  Vistule.  grao4 
fleuvt;  d'Europe. 

Visual,  adj.  2  gen.  visuel :  qui  apparlientoa 
sert  a  la  vue. 

Viscalmente,  adv.  au  moyen  des  yeux. 

f  Vita,  $.  f.  (I.  d'ant.)  bandelette,  mban 
que  les  prelres  alUchaient  a  leur  front,  ei  doal 
on  ornait  les  victime». 

VitAl,  adj.  2  gen.  vital :  qui  taeat  aox  prio- 
cipes  de  la  vie,  necessaire  a  la  conservauon  dt 
la  vie. 

fViTALBA,  #.  f.  (t.de  bot.)  clemaüle  de 
haies,  vulg.  I'herbe  aux  guenx. 

VitaliciAr,  v.  a.  rendre  viager. 

Vit alicio,  a,  adj.  qui  eat  ä  vie,quidore 
pendant  la  vie,  viager.  Juro  — ,  rentc  v la- 
gere. 

VtTAUDÄDB,f.  f.  vitalite:  mouvemeal vital ; 
force,  persistanee  de  la  vie. 

f  VrrALMEitTE,  odv.  d'une  maniere  viuie. 

Vitändo,  a,  adj.  qu'on  doit  eviter,  fuir.On 
le  dit  »ur tout  d'un  exeommunie. 

Vitecomädö,  a,  adj.  (poit.)  dont  le  froal 
est  couvert  de  pampres. 

Vit^lla,  t.  f.  genUse,  jeune  vacbe ;  veaa. 

ViTELÜmiA,  $.  f.  dim.  de  Viteiim.  Petice  ge- 
nisse;  veau  qui  tette. 

Vitelüro,  a,  adj.  couleor  de  jaune  d'enf. 
Colera,  biU»  — at  (I.  de  mid.)  bile  qui  est  d  ua 
jaune  fonce. 

VitEi.lo,  t.  m.  veau  mile,  bouvilton. 

f  Vitinga,  a.  f.  sorte  de  farine ,  au  Bresil. 

Vjto.  V.  Suttento. 

Vitola.  V.  Bitola. 

Vitöria  ,  etc.  V.  Victoria ,  etc. 

Vitorika.  V.  Venturina. 

Vitreo  ,  a,  adj.  fait  de  verre  ou  qui  en  a  lea 
proprietes.  Vitreux  :  qui  a  de  la  reasemblaact 
«vec  le  verre ,  de  sa  nature. 

f  ViTREsaBiLiDAnE ,  $.  f.  vitrescibilite  .-  Ct- 
culte  d'etre  vitrifiable. 

f  YrraEseivEL,  «0'.  2  gen.  vitrescible,  vitri- 
fiable. 

ViTKincAijÄÖ,  t.  f.  vildflcalion  :  eofiTersioa 
en  verre,  son  effet ;  action  de Titrifler. 

VlTRIFlCADO,  A,p.p.   de 
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ViTMFiCAft,  e.  a.  tilrifler  :  canvertir  en 
verre. 

Vitrificävel ,  adj.  2  gen.  vitrifiable  :  propre 
a  etre  cbange  en  verre. 

Vitriöla,  f.  f.  piece  de  fer  a  Vusage  des 
faiseurs  de  boutons  plaques. 

Vitriolädo,  a,  adj.  Vitriole  :  fait  avec  l'es- 
prit  de  vilriol ;  oü  il  y  a  du  vitriol. 

ViTfciÖLico,  kyadj.  vitriolique:  du  vitriol, 
de  »a  nalure. 

Vitriolo,  $.  m.  vitriol :  sei  astringent  forma 
par  l'anion  d'un  metal  ftvec  I'acide  vitriolique 
ou  iulfurique;  sulfate.  —a%ul,  sulfate  de  cui- 
vre.  —  braneo9  tulfate  de  zinc.  —  verde,  sul- 
fate de  fer. 

ViTEO.  V.  Vitor. 

VlTUALHÄDO,  A,p.p.  de 

Vitualhar,  v.  a.  ari  tailler:  faire  l'ayitail le- 
rnen t  d'unc  place ,  d'une  flotte. 

Vitualhas,  «.  f.pl.  victuailles,  vivres. 

Vitülo  ,  a.  m.  (p.  ut.)  veau,  bouvillon.— ma- 
rino,  veau  marin  ou  loap  marin ,  pboque. 

Vitcperacaö,  t.f.  *  blame;  diffamation. 

Vitcperado,  a,  p.  p.  de  Vituperar. 

Vitcperabor,  a,  i.  celai  qui  blame;  difla- 
mateur. 

Vitcperar,*.  m.  blamer,  reprendre ; censu- 
rer;  diffamer,  traiter  avec  mepris. 

Yituperävel,  adj.  2  gen.  blamable,  r£pre- 
hensible;  digne  de  mepris. 

Yituperio,  #.  m.  blame,  reproche  outra- 
geanl,  etc.  Action  honteuse ,  mtchante  action ; 
deshonneur,  mepris ,  ignomf  nie. 

Vitcperioso,  ktadj.  qui  contient  le  blame, 
ignominieux. 

Vitupkrösamentb,  adv.  hoiiteusement,  igno- 
roinieusement. 

Vituperöso, a,  adj.  injurieux,  oulrageant; 
honteux,  ignominieux,  infame;  bUmable,re- 
prehensible. 

•  Vicdez.  V.  Viuvez. 

Viüva,  t.  f.  veuve.-  femmequi  a  perdu  son 
mari.  Veuve  .*  oiseau.  Veuve  :  Sorte  de  fleur 
violette. 

Viövar,  v.  n.  V.  Enviuvar. 

ViüvBz ,  a.  f.  viduite ,  veuvage. 

v,üv*iA,».r  «|  v.nunz. 

VlUVIDADE,  f.  f.     \ 

ViüviitHA,  #.  /.  dim.  de  Viuva.  Jeune  veuve. 

Viüvo,  t.  m.  veuf  :  mari  qui  a  perdu  sa 
fem  ine. 

Viüvo,  a  (de),  adj'  veuf,  veuve,  en  etat  de  vi- 
duite. (/ig.)  Frtvo,  denue. 

Viva,  s.  m.  vivat,  cri  d'applaudissement. 
(ßg.)  Applaudissement. 

Viva  !  inlerj.  qui  exprime  ia  joie  et  l'appro- 
balion.  Bravo!  bravo!  Vive!  vival! 

Vivace,  adj.  2  gen.  ( t.  de  bot.)  vivace  :  qui  a 
en  soi  !es  principes  d'une  longue  vie  (plante, 
racit.e). 

Vivacidade  ,  t.  f.  vivacite  :  promplitude  a 
agir,  a  se  mouvoir,  activite;  ardeur;  brillant; 
penetration,  promptitude  de  l'esprit,  de  ses 
Operations ;  eclat  des  couleurs. 


ViVAcis«mo ,  a  ,  adj.  tup.  de  Vivdx. 

Yivamestb,  adv.  vivement:  avec  ardeur,  vi- 
gueur;  avec  vivacite;  sensibl  einen  tjfortement, 
pro  fon  dement. 

VivAimttEO,  a,  s.  vivandier,  —  ere  :  qui 
vend  des  vivres  aux  troupes  et  les  suit. 

Vivaz,  adj.  2  gen.  vivace  :  qui  a  en  toi  les 
principes  d'une  longue  vie.  Plantat  vivazet, 
plante»  vivaces. 

Vivedör,  k,adj.  et  f.  qui  vil  longtemps,  vi- 
vace. Qui  sait  gagner  sa  vie,  qui  prend  soin  de 
ses  affaires,  qui  menage son  bien ,  etc. 

Vivedöuro.  V.  Vividouro. 

Viveiro,  s.  m.  vivier :  etaog  oA  r*on  met  du 
poisson  pour  peupler.  (ßg.)  'Pepinlere.  —  de 
coelhoi,  "garenne.  —  de  pattarot,* vollere.  — 
de  plan  tat,  *  pepinlere. —de  gamotyveadot,  etc., 
parc  oül'on  nourrit  les  betes  fauves,etc. — 
d'ottrasy  parc  a  hultres. 

Vivenda,*.  f.  demeure,  logis,  habitation, 
domicile.  (tu««.}  Maniere  de  vivre;  conduite 
morale. 

Vivente,  adj.  et  t.  2  gen.  vivant,  quivit. 
p.  a.  de 

Viver,  v.  n.  vivre  :  Älre  en  vie;  sentir,  vou- 
loir  et  penser;  durer,  subsister;  se  nourrlr;  se 
procurer  Ia  subsistance  par  quelque  moyen; 
soutenir,  avoir  la  vie;  l'employer  a...;  soutenir 
son  existence  par  tel  moyen ;  Jouir  de  la  vie, 
en  user,  en  proflter ;  se  conduire,  se  comporter 
relativement  aux  maurs ;  se  comporter  avec 
quelqu'un,  «Ire  ou  n'dtre  pas  en  bonne  intelU- 
gence,  en  relatlon  amicale ;  relativement  a  la 
religion,  a  la  soci6te,aux  lois,  aux  usages; 
habiter,  demeurer.  —  com ,  vivre  avec,  avoir 
un  commerce  habiluel;  elre  toujours  on  sou- 
ventavec;  vivre  avec  une  personne,  eomine> 
epoux,  sans  Petre.  —aosdiasoa  dim  por  di*9 
vivre  au  jour  le  jour.  —  comtigo,  vivre  retire 
du  monde.  —  vida  folgada,  regalada,  mener 
une  vie  Joyeuse.  —honeslamente,  tantament§n 
eteandalotamente,  etc.,  mener  une  vie  hennete*. 
Stinte,  scandaleuse,  etc.  —  eavalheirauunte y 
d  Jldalga,  soutenir  noblesse.— d  grande ,  vivre' 
en  seigneur,  en  grand  seigneur.  —  com  po*tor 
vivre  de  peu.  —  föra  do  seculo,  n'etre  plus  det 
ce  monde.  Viva!  vival!  cri  de  joie,  d'applau- 
dissement. Vive  Deot!  vive  Dieu !  sorte  de  jv- 
rement.  Viva  V.  M.  mü  annoe  ou  müitoe  an- 
no t.  Remerclment  d'un  bienfaitaeeorde,  d'un 
service  rendu.  Coda  quäl  vive  cotno  quer,  ch*- 
eun  vil  a  sa  mode. 

Vi v eres,  s.  m.  pl.  vivres  :  Provision»  de 
bouche. 

Viveza  ,  #.  f.  vivacite ,  vigueur,  force,  efffea« 
cite.  V.  Vivacidade. 

Vtvino,  p.  p.  de  Viver. 

f  YiviDU,  a  ,  adj.  qui  a  de  la  vivacite,  vi( 
anime. 

VivtDÖi'RO,  k%adj.  qui  vit  longtemps. 

Vivifica^äÖ,  «.  f.  viviQcalion  :  action  de  vi« 
vifier. 

Vivificado,  k,p.  p.  de  Vivißcar. 
Viv,it:m;:  .  s.  m.  celui  qui  vivifie. 


n'aclivile,  de  rijjueur,  de  [*n,  de 
une  iupreuiaa  rivlenlei  --•—■■ 
iicli!';        jlml.en  ptrlanl 


I'ud  feu  ardeul.  TriHtii 


.<!"< 


ecouleur,  clc.i 

Vl|.'  On  lü  dit 
tut.  Mi.)  Qui 
luriout  cn  du- 
c.  Du  table,  i)o 


il  dim  la  memoirr.  Pur,  uns  melaiige.  Qui 
r«l  emcllrile.  dam  l'ewrcice  acluel  d'un  eiu- 
jiloi,  Fic.  Qui  estenelai  Je  |:riee.  An-,  vi. 
nalurel,  ivec  une  rfmmbliatc  parbilc.  Em 
rarnt—a,  au  vif,  tCJ  cLüirsouiir.  fiutria— *, 
Huctrovite.aniiuei.  A '  -  a  forfa ,du viie force. 
Cmi  — «,  ehaui  Tivc,  uui  n'a  point  cle  clrinte. 
Carla— a.ptrsonn*  cüarpce  ueiiiro  du  buueue 
une  choae  qu'nn  detail  ecrire.  C'uaur — ,ava* 
ler  lOulvirMeneted'upcvengeanceuniiliiile. 
[fg.)  Männer  tum  wir.  an  parlam  de  la  ver- 
mine, tu-..  Dar  «u  lucar  no  —  a  a/yiirm  du  rit- 
gtr-tke  au — ,[fig.)  laudier,  pii|uer au  vif ,  faire 


„ v.  ..    „„...—„,   iiu1,;   floiiaisun. 

Em  famnla  —  ,  en  nori  »ivanl.  St  t u  f-ir  —  ,  t\ 
)»»ui»en  »it.  Jwfar  raui  u  iiltiv  —  ,  «Ire  iur 
>ee  gardei,  prtndre  gardu  1  toi.  ülhot—t, 
jeOI  rifi,  brülinlj. 

Vm»,#.  M.lerif :  la  cheir  vive;  Ip  npiird'un 
»rbre.  —  da  retamnaj,  ffli  d'unc  colniine.  Vt 
—m,  lea  rrranli.  -»  rf-um  urrirf»,  etc. ,  pa»L- 
poil;  agrrtienL  de  ganiilure  d'unc  ralie,  ele. 

V.t.e».  V.   FVrervi. 

Vreir.n*.  V.  Hitatra. 

VitiünUo.  V.  Arhinhih. 
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m,  A,p.  st.de  Vofar. 

i9s.f.  et  adj.  voyelle,  teure  voyelle, 

ia  ion  parfait  d'elle-meme. 

kL,  #.  m.  celui  qui  a  droit  de  su (Trage 

ne  election.  Yogäes,  pl.  ▼  ocaux,  voiants. 

Lrti, «^/.  a  0«».  qui  vogue.  p.  a.  de 

>*, «.  «*.  voguer  t  etre  pousse  sur  l'eau , 

ramcfl.  f/lf.)  £tre  en  vogue,  avoir  la 

(mw.)  V.  Jdvogmr. 

4HiA.  Y.  ^etaoeaet«. 

K  9 1 .  «i.  petita  embarration  de  rinde. 

vte  ,  j.  m.  •  gase ,  teile  Ana  et  claire  de 

t  de  ooton.  Volant :  inorceau  de  liege, 

iii  dt  piumes  quo  Ton  fail  volcr  avec 

Jettes.  Volant,  piece  d'une  horloge.  La- 

toureur. 

ite  ,  adj.  2  gen.  Tolant :  qui  a  la  faculte 
ulenir  en  Tair;  qui  s'eleve  en  l'air ;  qui 
»  siable,  fixe  Ott  a  demeure.  Erranl, 
rt  ca  et  la.  Tres-rapide.  Peixe  — .  V. 
C'erco  — ,  cerf-volant,  sorle  de  scara- 
pml — ,  feuille  volanle. 
<tIm.  V.  lfotonfta»  ei  Volatim. 
r^aiA  ou     )   chasse  avec  les  oUeaux 
rsRUv«.  /"•  J  de  fauconnerie.  "Vola- 
aille. 
raua,  v.  ».  (p.  tu.)  V.  Adejar,  Esvom- 

riL.  ao>.  2  gen.  volatile,qui  vole  ou 

er.  Qoi  se  maut,  qui  völlige  au  gre  des 

f.  ata  chim.)  Volatil :  qui  ae  resout  et  se 

par  la  feu. 

riuDADB,  s.  f.  (I.  de  chim.)  volatilile : 

da  et  qui  estvolalil« 

riuiAqiÖ,  t.  f.  (I.  de  chim.)  volatilisa- 

ftlioa  da  Yolatiliser. 

t.iiA»o,  a  ,  p.  p.  de  Volatilixar. 

LixIbte  ,  adj.  2  gen.  qui  volalilise  ou  se 

lise.  p.  a.  de 

Ubab,  v.  a.  (L  de  chim.)  volaliUsef  : 

^volatil. 

lizär-se,  v.  r.  sa  rolatiliaer. 

»in,  t.  st.  danseur  de  corde.  Voltjgeur , 

*•  Courier  a  pied;  grand  marebeur 

• 

&si£o,  a,  adj.  volcanique :  qui  appar- 

uvolcans. 

ÄO,  f.  *».  volcan :  raonlagne,  goufTre 

ait  du  feu.  (/ig.)  Feu  ardent,  chaleur 

re.  (id.)  Passion  vi  ölen  te. 

LBs-riKA,  s.  f.  sort«  d'ancieo  tissu  de 

ttt  a  Valence. 

;iö,  s.  f.  (f.  sehol.)  volition  :  acte  par 

la  volonte  sa  detennine;  faculte  pra- 

e  fouloir  et  de  se  delermincr. 

jIbb.  V.  Aviario. 

iAhtb,  adj.  2  gen.  voltigeant,  qui  vole 

i. 

Tivo ,  a, adj.  qui  prorient  de  la  volonte, 

luel  la  volonte  veut  ou  sc  determine 

TEL,  adj.  igen,  (p.us.)  que  l'on  peut 
';  qui  peut  6 Ire  objet  de  la  volonte. 
i, t .  f.*  tour :  mouvement  en  rond ;  mou- 


vement d'iin  corps  qu'on  lourne,  qu'on  change 
de  sens;  inauveinenl  d'un  Corps  qui  lourne  en 
l'air,  d'unvolligcur,  etc.  De tour,circuil d'un  ehe- 
rn in,  eic. Courbure,  orc  d'uncvoüte.Tourd'une 
corde ,  etc. ,  autour  dun  corps  qu'ellc  serre.  Par- 
tie d'un  corps  qui  se  replie  sur  un  autre.  Retour 
au  lieu  d'pu  l'on  etait  parli.  Restitution  de  ce 
qu'on  avait  pris.  Courbure,  Inclinaison.  Tour 
dune  clef  dans  la  serrure.  Tour:  nombre  de 
mailies  forma nl  la  circonference  d'un  bas  tri- 
cote.* Retour:  Supplement  de  prix  qu'on  donne 
dans  un  echange,  etc.  Volte,  en  lerme  d'cqui- 
talion.  Vicissitude,  insUbilite  ;  changement. 
Direction. '  Rabat,  collier  de  pretre.  'Rondeau 
d'un  cir,  refrain  dune  chanson.  (tieux)  Que- 
relle, dispute,  rixe,  combat;  bruit,  turaulte, 
sedition.  —  d'olhos,  clin  d  ucil.  —  <Tum  Ho, 
coude  d'une  rivicre.  A'  — ,  au  retour.  A*  —  def 
autour  de  »  aux  environs  de.  Dar  uma  — ,  faire 
un  tour  de  promenade,  ou  un  pellt  voyage, 
dans  un  endroil;  faire  un  tour  dans  sa  malson, 
examiner  si  tout  est  en  ordre.  Meia  — ,  dem!- 
tour.  Pela  —  das  duas,  das  trtt,  elf.  horas, 
vers  deux,  trois,  etc.,  heures.De  —  com,  con- 
fondu  avec,  dans  la  inelee.  Numa  —  de  mdo> 
en  un  tour  de  main.  Eslar  de  —  ou  para  vol- 
lar,  Alro  sur  son  retour.  A  rabefa  dco-lhe—, 
la  letc  lui  a  tourne.  Islo  Ihe  fez  dar  —  oju\xoy 
cela  lui  a  tournö  la  cervellc.  Faser-se  na  — de, 
(I.  de  mar.)  tnettre  lc  cap  a.  Fazer-se  n'oulra 
— ,  (flg.)  (banger  d'avis.  Ter  —-.  (flg.)  avis 
donne  a  un  emprunteur  de  rendre  ce  qu'on  lui 
prllc.  —  de  6<Jfa,  (t.  de  mar.)  "amarrage  en 
fouel.  —  da  amarra  na  abita,  tour  de  bittes. 
—  redonda ,  tour  et  choque  de  bitte* ;  tour  mort 
avec  deux  demi-clefs.  Meia  — ,  demi-clef.  — 
falsa,  faux  na>ud,  ncrud  de  chalne.  —da  ri- 
beira,  nu?ud  d'anguille.  Andar  äs  — #,  faire 
des  tours  et  detours ,  se  quereller,  se  disputer 
\,p.  us.).  Andar  ds  —  $,  dar  —  s  na  cama,  so 
lourner  souvent  dans  lc  lit.  Dar  — t,  roder, 
chereber  partout  inntilemcnt.  Dar  —sporcon- 
seguir...,  Weher  de,  faire  des  efTorts  pour  ob- 
tenir...  Dar  — s  no  inferno  :  fiy.:  on  le  dil  pour 
marquer  l'extreme  desir  d'obtenlr  uno  chose, 
se  donner  au  diable  pour  l'avoir.  Tirar  — #  ds 
amarra* ,  (f.  de  mar.)  se  defaire  des  tours  des 
cdbles.  Dar  —  s  ao  juizo,  se  creuscr  la  t#le. 
Ter-se  dt  —s  com ,  ( flg.)  resister,  tenir  Wie  a. 

Volta-cära,  f.  f.  rctralte ,  volte-facc.  Faser 
— ,  (/.  mil.)  faire  volte-face. 

VoltAdo,  a,  adj.  tourne;  retourne;  frise. 
p.  p,  de 

VoLTÄn,  v.a.  tourner,  relourner.  V.  Virmr 
r.  n.  Revenir,  relourner.  —  atrdz,  —para  trat, 
retrograder,  relourner  sur  ses  pas. 

Voi.TÄR-SE(para),  v.  r.  se  retourner.  JVrfo 
sei  para  onde  me  xolte,  je  nc  sais  de  qucl  cote 
nie  tourner. 

VolteAdo,  Kjp.p.  de  Voltear. 

VoLTF.ADön ,  a  ,  t.  celui  qui  völlige ,  et  snr  ■ 
tout  volligeur,  danseur  de  corde. 

Volte adüra,  *.  f.  •  voltigemeot  r  aclion. 
effet  de  ce  qui  völlige. 
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ViviFicÄüTfi,  adj.  igen,  vivißant,  qui  vivifle. 
p.  a.  de 

VjviFiCA» ,  v.  a.  vivifier :  donncr  et  cod Server 
la  vie;  </l0.)  la  force,  la  vigueur. 

Yivificativo,  a,  adj.  vivißant,  qui  viviüe. 
V.  Vitifico. 

Vivinco ,  a  ,  adj.  viviöque  i  qui  a  lt  propriötc 
de  vivifier. 

Yiviparo,  a,  adj.  vivipare  (auimal  —  ),quv 
mei  au  toonde  ses  petits  loul  vivanls. 

Vivissmo,  a,  adj.  tup.  de 

Vivo,  a,  adj.  vif:  vivant;  qui  a  beaueoup 
d'aclivilc,  de  vigueur,  de  feu,  de  vie;  qui  fail 
une  iuipreteiou  violente;  auime;  sensible  et 
actif;  cclalant,  en  parlenl  U'une  couleur,  etc.; 
subtil,  iogenieux;  diligent,  prompt,  actif;  ex- 
pressir,  cnergique,  persuasif.  Vif.  On  le  dit 
d'un  Teu  ardeut.  Tres-rcssemblant.  {fig.)  Qui 
subsiste,  <(ui  a  loute  sa  force,  surtout  en  ma- 
uere d'aetes,  d'obligations,  etc.  Durable,qni 
vit  dans  la  memoire.  Pur,  sans  nielange.  Qui 
est  en  acüvile,  dans  l'excrcice  actucl  d'un  em- 
ploi,  etc.  Qui  esten  etat  de  grace.  Äo — ,  au 
naturel,  avec  une  ressemblance  parfaile.  Em 
tarne— a9  au  vif,  le*  cbairs  au  vif.  Guerra—a, 
guerre  vi  ve,  eniiuee.il'— a  forca,  de  vive  force. 
Cot  —  o,  chaux  vive,  qui  u'a  point  ele  e leinte. 
Carla— «, personne  chargee  de  dire  de  bouche 
une  chose  qu'on  devait  ecrire.  Corner—,  ava- 
ler tout  vif.  Menace  d'unc  vengeance  sanglante. 
{fig.)  Manger  tout  vif,  en  parlant  de  la  ver- 
mine, etc.  Dar  ou  tocar  no—aalguem  ou  ehe- 
gar-ike  ao  — «l/lfl.)  loucher,  piquerau  vif,  faire 
une  offense  sensible.  Mais  morlo  que — ,  plus 
raort  que  vif.  Htm  morto  nem — ,  chose  qu'on 
ne  trouvepolnt,avec  quelquciioiti  qu'un  lacher- 
che.  Penha ,  rocha  — a,  röche  vive,  pure,  pro- 
fond«  eti  terre.  — a  tos,  vive  voix.  Agua  — /*, 
et«  de  soorce.  Aguas  —as ,  (/.  de  mar.  les  plus 
grandes  marees.  Obra$  —as9  (id.)  floliaison. 
Em  qumnto  — ,  en  son  vlvant.  Se  eu  für  — ,  si 
ja  suis  en  vie.  Andar  com  o  olhu  —  ,  Otre  sur 
ses  jgantes,  prendre  garde  a  soi.  Olhos—i, 
yeux  vffs ,  brillant*. 

Yivo ,  t.  m.  le  vir .-  la  chalr  vive ;  le  co?ur  d'un 
arbre.  —  da  columna,  füt  d'une  colonne.  Os 
— #,  les  vivants.  —  t  d'um  testido,  etc. ,  passc- 
poil;  agrement  de  garniture  d'une  robe,  etc. 

Vitres.  V.  Viveree. 

VikAgha.  V.  Bisagra. 

Vixbira.  V.  Yiseira. 

VimnAao.  V.  Arizinhedn. 

Vizinhän^a,»./'.  *  voisinage,  proximite;  lieux 
proches;  tesvoisin*;  liaison  entre  eux.  Yoisi- 
nage  de  deux  maisons  conligUL's,  etc.  {fig.% 
Proximale,  affinitä,  rapport.  Fazerboa — ,  \ivrc 
en  bon  voisin.  Fazer  md  — ,  *tre  facheux,  in- 
coramode  aux  voisins.  •  fig.)  Ou  le  dit  d'une 
chose  dont  le  voisinage  nuit  a  une  autre.  ,V«i— , 
au  voisinage,  dans  le  voisinage. 

VmtinAt,  v.«.  et  n.  avoisiner;  etre  limitro- 
pbe.  V.  Atitinhar. 

Vizi«no,A,  adj.  elf.  voisin  :  qui  est  proche; 
qui  demeure   aopres;   «jtii  |o?e  aiiprcsd'un 


autre;  limittophe.  UabiUnt,  baorgaoie  d'ene 
ville,  etc. 

Yi/n;,ctc.  V.  rüir,etc. 
Voado  ,  a  ,  p.  p.  de  Yoar. 

Voador  ,  a  ,  adj.  volant,  qui  vole.  (/f.)  Im- 
rapide. 

Yoadöu,  s.  m.  poissoa  volant.  —  e\a  Brasil, 
triglc  volant. 

Voadüra,  t.  ^.aetionde  voler,  vol.  Y.  ftt. 

Voa.nte,  adj.  2gttn.  volant, qui  voie.  p.  ede 

Yoar  ,  c.  a.  (p.  tu.)  fair«  lever  le  giiMer,  tu. 
(/iß.)  Faire  volar  en  l'air,  faire  aaut^r,  eai  par- 
lant d'une  mine,etc. 

YoÄr.,c.  n.  voler:  sc  soutauir,  m  moevoir 
en  l'air;  sen voler;  vol liger auKreduveut;(^f.) 
rourir,  avancer  avec  vilesse.  Disparaltre  saai- 
tement,  s'evanouir.(^.;Agir  avec  uneprMiB- 
titude,  une  legerete  extremt,  aller  tres-voe. 
{id.)  Faire  des  progres  rapides  dan*  les  sciea- 
ces,  clc.  (td.)  Yoier,  se  repandre  daa&  le  pa- 
blic,  en  parlani  d'uoe  nouvelle-  —  a  mime, 
cclater,  sauter,  en  parlani  d'un*  snioe.  \. 
Mina. 

'  Voaiua  1 1.  f.  volalile ,  volailte.  Y  .Are .  Bai*. 
Chasse  avec  les  oi&eaux  de  proie.  Y.  Yolmirru. 

Yoato,  t.  m.  bruil  public.  Y.  Boalo. 

VocABLLABiO,  f.  m.  vocabul«ir*i  .-  recueil, 
liste  alphabetiquedes  moud'onelaague,d  une 
6cicnce,  avec  une  explicalion  succiocte. 

Yocabcüsta,  *.  m.  voeabulisie,  auleur dm 
vocabulaire. 

Vocabulo,  «.  m.  mal,  lerne,  parole. 

Yoca^aÖ,  i.  f.  vocalion  :  mouvcment  inU 
rieur  par  lequel  Dieuappolle  a  un  genre  de  vie, 
surtout  monaslique;   inclination,  dethtinaüon 
pour  un  etat;  {/ig.)  dispowtieu ;  latent  marqee 
pour  un  travail.  Convocalion  ■  p.  ua.). 

Vocal,  adj.  2  gen.  vocal ;  qui  s  exprime  aar 
la  voix. 

YocÄLMfeXTE,  adt.  de  vive  voix. 

Yocativo,  s.  m.  (/.  de  gram.)  \ocaiif:6n- 
quieme  cas  des  declinaisons. 

Yocifera(ä6,  f.  f.  voetferation  -•  paroies  x- 
compa^uees  de  clameurs. 

VociFF.ixADO,  a  ,  p.  p.  de  Yociferar. 

Yociferadör,  a,  t.  celui  qui  voeifere. 

YociFKuÄMTE,a(0'.2oen.  qui  vocifcre.p.t.de 

Yocifkrar,  v.  a.  eher,  publier  ä  bauUr  von, 
avec  eclat  et  oslentalion.  t.  n.  Yoniferer,  crier, 
clever  la  voix ,  ponsscr  des  cris. 

Yöda.  V.  Bodo. 

'  Yodiyos.  Y.  Bodo  et  Bodico. 

Vodo.  V.  Bodo. 

VOKNCA.       {    v    Ämgtmm„ 

Voekcos.    I  V'  ÄT—9.» 

Yöüa  ,  *.  f.  (/.  de  mar.)  vogue  :  mouvemtat 
imprimepar  rames;  (fig.)  credit;  repuUlion; 
esliine;  grand  cours,  grand  debit.  Aperlew, 
forcar  a  — ,  (f.  de  mar.)  forcer  les  rames.  De 
—  arraneada,  {id.)  a  force  de  rames,  passt- 
vogue.  A'  —gurda^id.)  en  ramant  doucement. 
As  —  r, (id.)  les  rameurs  du  premier  banefffar 
em  — ,  £tre  en  vogue." 

Voüa-.\vämtk,  *.  m.  raraeur,  formal. 
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\  «if.Äoo ,  a,  f .  p.  de  Vogar. 

Vch.al,j.  f.  ei  aal;,  voyelle,  Iclire  voyelle, 
qui  a  uq  ton  parfait  d'elle  m^aio. 

Vocäi.,  *.  m.  cHui  qui  a  droit  de  su (Trage 
«Jans  une  election.  Vvgdesfpl.  vocaux,  votanls. 

Vor,Ä*TX,a4/.  *  Sen'  MUI  vogue.  p.  a.  de 

Vogar,  «.  ».  voguer :  6 Ire  pousse  sur  l'eau , 
par  (es  ramot.  (/ly.)  Etre  en  vogue,  avoir  la 
vogue.  (tnua .)  V.  Advogar. 

'VocAkiA.  V.  Advocacia. 

Vogue  ,  *.  m.  pelile  embarration  de  rinde. 

Volärte  ,  f .  m.  *  gaie ,  toile  fine  et  claire  de 
laineowde  coton.  Volant :  iiiorceau  de  liege, 
etc.,  garni  de  plumes  que  Ton  fait  volcr  avec 
des  raquettes.  Volant,  piece  dune  horloge.  La- 
quais,  coureur. 

Voi.Inte  ,  adj»  2  gen.  volant :  qui  a  la  faculte 
de  se  soulenir  en  l'air;  qui  s'eleve  en  l'air;  qui 
n'est  pas  stable,  fixe  ou  a  derneure.  Errant, 
qui  court  ca  et  la.  Tres-rapide.  Peixe  — .  V. 
Yoadnr.  Certo—,  cerf-volant,  sorte  de  scara- 
bee.  Papel—,  feuille  volante. 

Voi.anti'm.  V.  Bolanlim  et  Volaiim. 

Volataria  ou     )   chasse  avee  les  oiseaux 

Volateria,!.  /•  >  de  faueonnerie.  "Vola- 
tile,  volaille. 

Volatear  ,  v.  *.  (p.  tu.)  V.  Adejar,  Etvom- 
car. 

Vocätil,  adj.  2  gen.  volatil«,  qui  vole  ou 
peut  voler.  Qui  m  meut,  qui  Toltige  au  gre  des 
venia,  (/.  de  ckim.)  Volatil :  qui  se  resout  et  se 
dissipeptr  le  feu. 

VOLATILIDÄDE,  t.  f.   (f.  <U  ckim.)  VOltÜlitC  : 

quaüte  de  ce  qui  est  volatil. 

Volatiliia^aö  ,  a.  f.  (f.  de  ckim.)  volalilisa- 
lion  ;  aeiion  de  voiatiliser. 
Volatiliiädo,  a  ,  p.  p.  de  Volatilixar. 
Volatil  ix  ante  ,  adj.  2  gen.  qui  volatilise  ou  se 

volatilise.  p.  a.  de 
Volatiuxar,  v.  a.  (I.  de  ckim.)  volatiliser  : 

rtndre  volatil. 
Volatilizär-se,  t>.  r.  se  voiatiliser. 

Volatim  , «.  m.  dajiseur  de  corde.  Vollige ur , 
coareur.  Caurrier  a  pied;  grand  marebeur 
(p.  na.;* 

VüLcimco,  a,  adj.  Tolcanique :  qui  appar- 
tientauxvolcans. 

Voi.cäO,  t.  m.  volcan  :  monlagne,  gouflre 
qui  vomit  du  feu.  (/ig.)  Feu  ardent,  cbaleur 
excessive.  (id.)  Passion  violente. 

f  Vulextkna,  s.  f.  sorle  d'ancien  tissu  de 
Uine,  fait  a  Valence. 

Vomc^aö,  s.  f.  (t.  tchol.)  volilion  :  acte  par 
lequel  la  volonte  se  delermine;  faculte  pra- 
tique  de  vouloir  et  de  se  deterruincr. 

•  Voliere.  V.  Aviario. 

Volitäsite,  adj.  2  gen.  volligeant,  qui  vole 
c>  et  la. 

Volitjvo tk,a4j.  qui  provient  de  la  volonte, 
par  lequel  la  volonte  veut  ou  sc  delermine 
(acte). 

Voüvel,  adj.  2  gen.  (p.us.)  que  Von  peot 
vouloir;  qui  peut  etre  objetde  la  volonte. 

V6lta,  «.  /.*  tour :  mouvement  en  rond ;  mou- 


vemcnl  d'un  corps  qu'on  lourne,  qu'on  cbange, 
de  sens;  meuvement  d'un  corps  qui  tourne  en 
l'air,  d'unvolligeur,  etc.  Detour,  cireuit  d'unche- 
rain,  elc. Courbure,  arc  d'une  voule.Tourd'on« 
corde ,  elc. ,  aulour  dun  corps  qu'ellc  serre.  Par- 
tie dun  corps  qui  se  replie  sur  un  autre.  Retour 
au  lieu  d'pü  l'on  etait  parli.  Restitution  de  ce 
qu'on  avail  pris.  Courbure,  inclinaison.  Tour 
d'une  clef  dans  la  serrure.  Tour.-  norabre  de 
mailles  forrnaiit  la  circonference  d'un  bas  tri- 
eole.* Retour:  Supplement  de  prix  qu'on  donne 
dans  un  echnnge,  etc.  Volte,  en  lerme  d'equi- 
lalion.  Vicissitude,  inslabilile  ;  changeraenj. 
Direction. "  Rabat,  collier  de  prötre.  'Rondeau 
d'un  cir,  refrain  d'une  clianson.  (vieux)  Que- 
relle, dispule,  rixe,  combat;  bruit,  lumulle, 
sediiion.  —  d'olhoM,  clin  d'ceil.  —  d"um  ria, 
coude  d'une  ri viere.  A*  — ,  au  retour.  A*  —  de, 
autour  de  ,  aux  environs  de.  Dar  uma  — ,  faire ' 
ua  tour  de  promenade,  ou  un  petit  voyagt, 
dans  un  endroit ;  faire  un  tour  dans  sa  maison, 
examiner  si  loul  est  en  ordre.  Meia — ,  demi« 
tour.  Pelu  —  das  duas,  das  Iris,  etc.  hora$f 
vers  deux,  irois,  etc.,  heures.  De  — com,  con- 
fondu  avec,  d/ins  la  melee.  N'utna  —  demäo, 
en  un  tour  de  main.  Eslar  de  —  ou  para  co/- 
iar,  etre  sur  son  retour.  Ä  cabeca  deo-the—9 
la  lllc  lui  a  tourne.  Isto  Ihc  fez  dar  —  ojuixo, 
cela  lui  a  lourne  la  cervellc.  Fazer-se  na  —  de, 
(/.  de  mar.)  mellre  le  cap  a.  Fazer-se  n'outra 
— ,  (fig.)  (banger  d'avis.  Ter  — :  (fig.)  avis 
donne  ä  un  cmprunieur  de  rendre  ce  qu'on  lui 
prÄle.  —  de  böca,  {t.de  mar.)  "amarrage  en 
fouet.  —  da  amarra  na  abita,  tour  de  bitte«. 
—  redonda ,  tour  el  choque  de  bitte* ;  tour  morC 
avec  deux  derni-clefs.  Meia  — ,  demi-clef. — 
falsa,  faux  iiosud,  nepud  de  chaine.  —da  ri- 
beira,  uo?ud  d'anguille.  Andar  äs  —  s ,  feire 
des  tours  et  detours,  se  quereller,  se  disputer 
(p.  us.).  Andar  ds  —  t,  dar  — s  na  cama,  se 
tourner  souvent  dans  lo  lit.  Dar  s,  roder; 
chercher  partout  inntilemcnt.  Dar — spnrcon- 
seguir...,  lieber  de,  faire  des  efTorts  pour  ob- 
lenir...  Dar  — s  no  inferno  :  fiy.<  on  le  dil  poor 
marquer  l'extrcme  desir  d'obtenir  une  chose, 
se  donner  au  diable  pour  l'avoir.  Tirar  — #  ds 
amarras,  («.  de  mar.)  so  defaire  des  tours  des 
cAbles.  Dar  —s  ao  juizo,  se  ereuscr  la  Wie. 
rer-#e  ds  —  t  com ,  ( fig.)  resisler,  tenir  t*te  a. 

Volta-cAra,  f.  f.  retraite,  volte-face.  Faser 
— ,  {t.  mit.)  faire  volte-face. 

Voltädo,  a,  adj.  tourne:  re lourne;  frise\ 
p.  p.  de 

Voltar,  c.o.  tourner,  retoumer.  V.  Virmr 
c.  n.  Revenir,  retoumer.  —  atrdz,  — para  trat, 
retrograder,  retournar  sur  ses  pas. 

Voltär-se  (para),  «.  r.  se  retoumer.  JVtfo 
sei  para  onde  me  tolte,  Je  nc  sais  de  quel  cOte 
me  lourner. 

Volteado,  A,p.p.  de  Voltear. 

Volteadör,  A,t.  celui  qui  völlige,  et  gar- 
iout  volligeur,  danseur  de  corde. 

Voltf.adura,  *.  f.  •  voltigernent  r  *clloö; 
effet  de  ce  qui  völlige. 


1 


1216 


VOL 


Voltear,  «.  a.  faire  tourner  ou  rouler;  tour- 
ner. —  a  bandeira,  agiter  le  drapeiu.  r.  *.  Völ- 
liger. 

*  Voltriro  ,  a  ,  adj.  V.  Brigoto,  Rixoso. 
Yoltejar,  elc.  V.  Foffeor,  etc. 
Volterets,  t.  m.  jeu  de  l'hombre. 
VoLTivoLO ,  a  ,  adj.  V.  Incotutante,  Varia- 

vel,  Toluvel. 

*  Völto,  p.  p.  irr.  de  Voher.  V.  Volvido, 
Yoltado. 

VOIÜIIL.  )    y    Vohtf>eL 
\OLURIL.   I 

Yolcbilidade,  i.  f.  volubilite :  facilitedese 
mouvoir,  de  Ire  mü  en  rond ;  articulalion  nette 
et  rapide  (de  la  langue).  (/ig.)  Inconstance, 
/-  instabil  ile. 

Volume,  $.  m.  volume :  etendue,  grosseur 
d'un  corps;  livre  relie ,  broche. 

Volumikoso.  V.  Volumoso. 

Volcmoso  v  a  f  adj.  volumiueux :  etcndu ;  qai 
a  un  grand  volume;  coiupose  de  beaucoup  de 
volumes(ouvrage). 

Volum no,  t.  m.  (f.  de  myth.)  Volumnus: 
dieu  des  noces. 

Volcktariamente  ,  adv.  volonlairement , 
sans  contrainte ;  de  bonne  et  franche  volonte. 
Sans  autre  motif  que  sa  volonte. 

f  Voluhtariedade ,  t.f.  qualile  qui  failque 
les  cboses  sont  volonlaires.  Determination  sans 
autre  motif  que  sa  volonte. 

Volohtario,  a  ,  adj.  volonlaire  :  sans  con- 
trainte; fait  de  franche  volonte;  qui  neveut 
faire  que  sa  volonte.  Sans  au  Ire  motif  que  sa 
volonte. 

Yoluntärio  ,  t.  m.  volonlaire  :  qui  serl  vo- 
lontairement  dans  les  troupes. 

Volurtariosamente,  adv.  sans  autre  motif 
que  sa  volonte.  Par  opinia trete  ou  par  caprice. 

Yoluntarioso,  a,  adj.  volonlaire:  qui  ne 
veul  faire  que  sa  volonte. 

*  Voluftario.  V.  Voluptuoso. 
Voluptuösamente,  adv.  voluptueusement , 

avec  volupte. 

Voluptdosidade,  $.  f.  qualite  d'*tre  volup- 
tveux.  Volupte. 

VoLUPTUOsissiMO ,  a  ,  adj.  tup.  de 

Vomjptuoso,  a,  adj.  voluptueux  :  qui  aime, 
qui  cherche  les  volupte» ;  sensuel ,  adonne  aux 
plaisirs  dessens;  ce  qui  cause  la  volupte, 
l'inspire,  la  fait  eprouver. 

Voluta,  t.  f.  (t.dfarch.)  volute :  ecorce  d'ar- 
bre  tortillee  en  spirale;  partie  du  chapiteau 
lonique  et  composite.  (t.d'hitt.nal.)  Volute  ou 
musique :  coquille  univalve,  en  cöne  pyrami- 
dal. —  cymbri forme,  la  lasse  de  Neptuoe.—  de 
muUKas de  tolfa,  le  piain  cbant.  —  mUri forme, 
Ja  milre.  —em  forma  fazcitona,  l'olive.  V. 
Oliva. 

Yolutarro,  s.m.  bourbier,  bauge  oü  se  vau- 
trenl  les  cochons. 

VoLUVEL,Ofiy.  2  gen.  aise  a  mouvoir  en  rond, 
i  tourner.  (flg.)  Changeant .  inconstanl ,  versa- 
tile,  volage ,  leger.  (/.  de  bot.)  Voluble  :  qui 
monteen  se  tournant  autour  «Tun  corps  (tige). 
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f  Völva  ,  f.  /.  (f.  de  bot.)  velv*  eatvelre  :ea. 
veloppe,  bourse,  chemlse  du  charapttneii. 

f  Volvädo,  a  ,  adj.  (f.  dt  be4.)  volve  :quia 
une  volve  (Champignon). 

Volvedör.  V.  Envolvedor. 

Volvbr,  v.  a.  toarner  .-  faire  toorner,  au»- 
voir  en  rond.  Remuer,  mouvoir.  Realer,  w. a. 
Retourner  au  lieu  d'oa  Ton  etait  parti. 

Volver-se,  v.r.  V.  Revolver-ee.  Se  toaraer 
vers  quelqu'un ;  se  toarner,  faire  un  lear. 

Volvido  ,  a  ,  p.  p.  de  Voiver. 

f  Volvoce,  a.  in.  (t.  d'hüt.  nmt. )  volvoet: 
pelitglobe,  ver  fnfusoire  toorbillonnant  daai 
l'eau.—  globulifero,  volvoce  spherique.  — roe- 
flictoio ,  volvoce  du  furnier. 

Volvo  ou  Volvülo  ,  s.m.  (  f.  de  m*d.) '  Ce- 
lique  de  miserere;  passlon  iliaque. 

Voher ,!.«.(/.  d'anat. )  vomer  :  lame  per- 
aendiculaire  de  l'ot  ethmolde. 

VdmcA, s.f.  (t.deme'd.)  vomique  :  abre»  ju 
poumon. 

Vömica,  adj.  f.  Jvoz—,  noix  vomique :  »ort? 
de  poison  des  animaox. 

•YouiL.Y.Gomü. 

Vomitado,  a,  p.  p.  de  Vomildr.  adj.  (fle.  fam 
Maigreydefait,  pale,  noye. 

Vomitädör  ,  a  ,  adj.  qui  vomit,  qui  jette  bo.  * 
de  soi. 

Vohita r, v.a.  etn.  vomir  rjeter  par  la  bourkc 
ce  qui  est  dans  l'estomac,  mieux,  rendre.  ifa 
vomir:  produire  en  grand  nombre,  en  gram)«? 
qua n Ute;  jeter  hors  de  soi;  vomir  des  Harune« . 
en  parlant  d'un  volcan ;  vomir  des  iojure*.  ru-. 
(id.)  Decouvrirce  qni  etait  cacbe.  Rettiloer  ou 
paycr,  surtoatsic'est  avee  peine,  rendregorf^ 
Vonlade ,  ancias  de  — ,  toolevemeat  de  ro>ur, 
nausee,  envie  de  vomir.  —dauern,  donaeraa 
vomilif  a  quelqu'un.  —mvidm,  mo«ftrv  readrv 
I'ame. 

Vomitär-se,  e.r.  prendre  un  vomitif. 

Vomitivo,  a,  adj.  vomitif,  — ve,  qoi  faitfo- 
mir.  t.  m.  V.  Vomiiorio. 

Vömito,  t.  m.  vomissement  .*  acu'on  de  vomir; 
ce  qu'on  a  vomi.  —  negro  ou  prdfo,  vonito- 
negro,  malad iebilieuse,  mortelle,epidemiq«e; 
flevre  jaune.  Provocar  a  — .  provoqver  le  vo- 
missement. Tomarao— f(fa.)  retouraerasoo 
vomissement. 

Vomitörio  ,  f.  m.  vomitif :  remede  qui  pro 
voque  le  vomissement,  emetique. 

Vosta  de  ,  s.  f.  volonte .-  facurte  de  rame ,  par 
laquelle  eile  entre  en  possession  de  ses  acte», 
les  suspend,  delibere,  se  determrne  et  agit; 
puissance  par  laquelle  eile  vent;  acte  de  U 
volonte ;  son  expression ;  ce  qu'on  veut  qai  soit 
fait;  disposition  a  Tegard  de;  discretion ,  pob- 
voir ;  ardeur ;  intenlion ,  dessein.  Libre  arbitn*. 
•  Amour,  affection ,  bienveillance.  Envie, desir, 
bonne  volonte.  *PIaitir,  eomplaiaance.  *Gre. 
Consentement  donne.  Boa  — ,  affection ;  brea- 
veillance ;  bon  gre.  Da  — ,  ou  de  kern — ,  de  boa 
cosur,  de  plein  gre,  volontiert.  Da  atvtfo  bee 
— .  ires-volonliers.  Mi  —y  haine,  a Version, 
mauvoi*  vouloir.  Dem4—fi  contra  co)ar.  Ter 
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md  —  m  alguem,  en  youloir  ä  quelqu'un ,  avoir 
mal  in  vouloir  contre  quelqu'un.  Ganhar  o  — 
d'alguem,  gagner  l'affection,  les  bonnes  graces 
de  quelqu'un.  Fazer  a  —  a  alguem,  acquies- 
ccr  a  la  volonte,  au  desir  de  quelqu'un.  Fazer 
as  — * a alguem,  gagner l'aflection ,  les  bonnes 
graces  de  quelqu'un.  Caplar  a  —  d'alguem, 
s'insinuer  dans  l'espht,  dans  les  bonnes  graces 
de  quelqu'un,  capler  sa  bienveillance.  Com  — 
ou  tem  ella,  de  gre  ou  de  force.  Por  que  assim 
inossa — ,  car  tel  est  notre  plaisir.  Da-me. 
— ,  ienho  — de,  il  me  prend  l'envie  de.  Ultima 
— f  derniere  volonte  enoncee  dans  un  testa- 
ment.  —  divina,  volonte  divinc,  decret  eler- 
nel  de  Dieu.  Faca-se  a  —  de  Deos,  que  la  vo- 
lonte de  Dieu  soit  (a'xle.  Estar,  pör-se  d  sua  — , 
6Lro ,  se  mettre  ä  son  aise.  A'  —  dos  venlos , 
do$  mores,  etc.,  au  gre  des  vents,  des  flots, 
etc.  Hörnern  feito  de  sua  — ,  homme  volon- 
tairo ,  qui  ne  veut  suivre  que  sa  volonte ;  capri- 
cieux.  —s,  (pl.  inus.)  meubles,  bijoux,  eflets 
de  luxe  qui  flattern  la  vue. 

Vöo,  s.  m.  vol  :  rnouvemcnl  des  ailes  des  oi- 
seaux  pour  voler,  des  inacbines  pour  s'elever; 
leureffet;  portee  du  vol  d'un  oiseau;  cc  qui 
l'imite.  (flg.)  Essor,  vol  en  mont;  action  de 
prendre  son  voK  — ,  elevation  de  la  pensee; 
sublimite  du  style;  essor  eleve.  "  Volee  .-  cten- 
due,  dur6e  du  vol.  —  rapido,  tire  d'aile,  bat- 
teraent  d'aile  prompt  et  vigoureux.  Tomar  o 
— ,  prendre  l'essor. 

Voracidäde,  m.  f.  voracilc  :  avidite  a  man- 
ger, (flg.)  Activite  du  feu. 

Voracissiho  ,  a  ,  adj.  sup.  de  Yoraz. 

Yoradör.  \.  Devorador. 

Vorägem  ,s.  f.*  gouffre ,  abtme. 

Voraginöso,  K,adj.  oü  il  y  a  des  goufires. 
Tournoyant,  tourbiilonnant. 

\oi\\7,adj.  2  gen.  vorace :  qui  devore,  qui 
inange  avec  avidite.  {flg.)  Actif ,  devorant.  On 
le  dil  du  Teu,  etc. 

f  Voräzmente,  adv.  d'une  manierc  vorace. 

■j-  Vortice,  *.  m.  lourbillon.  V.  Redemoinko. 
—  aireo,  'trombe. 

f  Yorticella  ,  s.  f.  ( t.  d'hxst.  nat. )  vorli- 
relle  :  polype  en  bouquet.  11  y  en  a  plusieurs 
especes. 

Vortiginöso ,  a,  adj.  tournoyant,  qui  se 
meut  en  tourbillon. 

Tos ,  pron.  perton,  pl.  vous. 

Vos.  V.  Vös. 

Vösco  (Variation  de  Vöt).  Com—,  avec  vous. 

'  Vosqüo.  V.  Vosco. 

*  Vossasce.  V.  Vossemeci. 

Yosst  (conlraction  de  Vossamerei).  On  ne 
le  dit  que  par  familiahte  ou  par  mepri». 

Vosskmece  (conlraction  de  Vossa  merci).  V. 
Merci. 

Vösso ,  a  ,  adj.  pron.  possessif  de  la  seconde 
personne.  Volre,  le  vötre.  Vossa  senhoria,  vo- 
tre  seignearie.  Vossa  merci,  vous. 

t  Votac.äü,  s.  f.  votation :  action,  eflet  de 
foter.  . 

Yotädo  ,  a,  p.  p.  de  Volar. — (a),  adj.  bul6  a.  » 
port.tr. 


voz 


1217 


"  Yot'amäres,  sermentburlesque,  morbleu, 
morbieu. 

Votante,  adj.  et  s.  2  gen.  votant:  celui, 
celle  qui  donne  sa  voix.  p.  a.  de 

Vota  r,  v.  a.  vouer,  voter.  i.  n.  Voucr .-  faire  un 
vcbu  , promettre par  vceu.  (em)  Voter :  donner  sa 
voix,  son  suflrage. — te(a),se  devouer,  se  vouer. 

Votifero,  a,  adj.  qui  porto  des  oflraudus 
votivcs. 

Votivamente,  adv.  avec  ou  par  un  vcbu. 

VoTivo,  a,  adj.  votif .-  qui  a  rapport,  appar- 
tient  a  un  vceu,  est  fonde,consacre  par  un  vcbu. 
Painel  — ,  ex-voto. 

Vöto  ,  s.  m.  vceu :  promesse  faile  ä  Dieu ,  etc. 
Vobu  que  fait  un  religieux.  'Voix,  suffrage, 
vote.  Avis,  opinion.  " Friere,  demande  faite  a 
Dieu.  Ex-voto :  olTrande  faite  cn  memoire  d'une 
grace  re^ue.  {flg.)  Personne  qui  donne  sa  voix, 
votant.  Vut'ux,  souhait,  desir.  Dar  o—, donner 
sa  voix;  donner  son  avis,  einettre  son  opinion. 
Ter—,  avoir  voix  dans  une  asseiublee.  Ter  — 
na  materia,  {flg.)  ötre  en  etat  de  deeider  sur 
unematiere;  en  clre  juge,  Otre  connaisseur. 
Querer  ter  —  cm  conselho,  se  mettre  en  rang 
d'oignon. 

Vuz ,  *.  f.  voix :  son  articule  ä  l'aide  du  larynx 
et  de  la  bouche,  et  modifie  par  la  langue  pour 
exprimer  la  pensee ,  son  harmonieux  pourexpri- 
mer  une  passion;  cri,  clameur  :  en  ce  senson 
s'cn  serlsurloutau  pluriel.  Son  d'un  inslrumeni 
de  musique.  *Mot  d'une  langue.  — ,  chanteur, 
cbanteuse  ;  qualite ,  etendue  de  la  voix  hu- 
maine.  Partie  :cbaque  voix  qui  execute  un  chant 
separe.  'Bruit,  nouvellc.  'Pouvoir  de  parier  au 
nom  dun  aulre.  'Ton  de  la  gamme.  — ,  suf- 
frage; droit  de  suflrage  dans  une  assemblee. 
V.  Voto.  Ordre,  commandementl  Renommee; 
bru i t.  Auma—,de  uma—,  tout  d'une  voix, 
d'un  commun  aecord.  —  em  grita,  a  haute 
voix,  a  grands  cris.  Tomar  a— ,  prendre  la 
parole,  parier  a  son  tour.  Se  dcclarer  pour 
quelqu'un.  Ter  a— d'alguem,  suivre  le  parti  de 
quelqu'un.  Dar — d'a/<?uem,appeler  quelqu'un 
qui  est  öloignö.  (inus.)  V.  Bradar.  —parda, 
voix  veloutee.  —  d'homem,  forte ,  voix  male. 
—  humana,  regale,  jeu  d'orgue.  De  riva 
— ,  de  bouche  ,  de  vive  voix.  bei  lar  —  ,  re- 
pandre  le  bruit.  Corre—,  le  brüil  court.  JS'  — 
eonslante,  l'bistoirc  diu  Levanlar  a — ,  lever 
la  voix,  parier  a  haute  voix.  Levantar  a  —  con- 
tra o  vicio,  etc.,  tonner  contre  le  vice,  parier 
avec  vehemence  contre  le  vice.  Em  —  alta,  * 
haute  voix.  Em — baixa,  ä  voix  basse.  A  tozes, 
cn  criant ,  a  grands  cris.  Dar  totes ,  eher,  pous- 
ser  des  cris.  Musiea  a  tris,  a  quatro  voxes, 
musique  ä  trois ,  a  quatre  parlies. 

Vozarja.  V.  Vozeria. 

Vozeädo,  a,  p.  p.  de  Vozear. 

Vozeadör,  A,a.  celui  qui  che,  cricur,  criail- 
leur. 

Vozeamesto  ,  a.  in.  V.  Vozeoria. 

Vozear  %v.n.  gueuler,  eher,  elever  la  voix« 
pousser  des  cris.  criailler. 

Yüzi.jRü,  a  ,  adj.  cricur,  criard ,  bruyant, 


T,  l.  m.  Tteft-fUlittaaa  lattte  da  t'at^J 
porbiiil*  |  eil*  1 1*  nini  nn  que  I'*. 

■TfmrUi.V.AK 

■Taua.V.JJm. 

tTunDx,  *.  m.  fruda  anU-uck*  dl  lila 
äalut-Lnirmil. 

t '»"), a. «-  olMin  da  Brfail  nl  raaambk 
*  li  pto. 

1*»«»»  ,«./•,'  T.rd ,  im«  angUlM.Y.  Ante. 

"TciifcV.  VcUe. 

"  Tcitco.  Y.  BMEfcK 

YuML.  V.  VfMUf. 

IktJii.j.  m.  tiptct  de  tciimdu  Breit 

'  TuioraJx.  v.  ilMJkffe, 

fVOKUMO.  V.  JTfteUMdre. 


ToHir.  V.  ffyMM 
Tric^culia*.  V. 

Y  poch  im.  V.  fl» 
TnibäiM,  «(/.  1 

Tkh:utw.  V.  fl„ 

*  Tim*.  V.  £*f*u 

T!0»iLUÜ.  V.  Tkf 

Yiatto.  T.  By»tr 

TliCA.I.    f.  JUCCa 

l  hit  di  paln. 
Tn.T,/i«. 
rite«,  v.  Smcmi 


y 


Z,  f.  M.  viogl-oinq[il*in«  M  deruiire  Irltte  da 
ralahaaet  portngali  ;  «II*  ■  l<  mOna  Mn  qg'M 
fraaeaii.  Calait  aacienneraanl  ane  Itllro  niiHW 
rate  talinl  a.uo»,  et  aiec  an  Irail  aa-dtwai 

*t  Z*ib4ji*  , 1.  f.  dlD 


*Xiiii£ui,i.f.fcn>m>  dTToiiac. 

t  kMraH,  «.  ■ 

Ziatti ,  i,  f,  »rla  de  fragilem  de  bnganBn 

■Bin,  ebanler.  V.  Cr 

an  auga  dam  la  mer  da  Bixa  j t . 

Zlaao,a,aaV.V. 

£Ä  |".*w«. 

tZtaio,  i.'W.  ai 
iTAmcriqiK. 

Zudail,  f.  f.  la  groll«  ehui, 

Z«wn,».  f.  wir 

Zaldaao,  mäj.  ■>.  JfifAe— ,  ml  mitleide* 

Sorte  de  Wag  enle. 

iBdaa.V.jriUa. 

Zmotiat,  f.  f.  u 

liciaiilieo,«.«.  (f.aT4tb)|raDd-nrelre 

V.  ce  mot. 

■aaaaaaM, 

t  ZimmUbo,  ». 

•Zicui,  ». *•-  K>i* 


XEI 


XYL 
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Xalöta,  tSf.  (/.  Be  bot.)  ecliälöue,  plante 
mttieüiaJ«. 

Xamäta  ,  f.  f.  (f.  d'Atie)  sorle  de,  rohe  orten-» 
tele  fco  forflie  de  manteau. 

Xahatb  ,  i.  tu.  echqc  ci nti. 

Xambre.  V.  Chambre. 

Xanvrar  ,  etc.  V.  Chanfrar,  etc. 

Xajitkl.  V.  Chanlei.  .     . 

•J*  Xänthio,*.  *w.  ((.Je  •W.)xanthium:  planlc 
[aqualitfue.  V.  Bardana  menur. 

XahtÖüna.  V.  Saitlolina. 

Xäque,  *.  m.  erbe«:  («tu  jeu  des  orher.s  ).  — e 
male ,  erhec  et  mat  ifig.^  Coup ,  torl,  ruine. 

XAgCGADO,  a,  p.  />.  tll» 

Xaul-läk,  r.  a.  donner  erhec, .faire  ecbec  »u 
roi .  etc.  \fig.)  Opprimer,  (purmcoUtr. 

Xaqceca.  V.  Enxaqulca. 

t  Xäqcema  ,  $.  f.  gros  Uasu  de  Reelles  pour 
faire  dessanglcs;  licou. 

Xäqvixa.  V.  A'fu/u^ma.    . 

Xära,  s.  f.  sorlo  de  fferhe  c.t.tfc.riani  dont 
on  aiguise  la  poinle.  *  Ledum,  J«d-' :  tepucedc 
eiste 
Estevo. 


Xaräö,  *.  m.  vemi5  de  la  Cliiiift;  ld!et<*rnTe." 

•j-XARÄyiE,  s.  m.  graiidc  place 

Xai-.da,  s.  f.  petit  i-oi><on,  esp&e  de  goujon 
de  rivierc. 

Xaiu.l.  V.  Xairct. 

Xarko  ,  t.  m.  espöic  de  (jros  pois^on  da' 
Bresil. 

Xauctär  t  v.  a.  (f.  de  mar.)  bastfnguer,  c.-ir- 
nir  un  vaisseau  de  ha^lin^ucs. 

Xarltas,  t.  /'.  pl.  gardc-forpa  r'nattes  «u 
tissus  de  cordagrs  <]iii  rouvn'iit  los  so!d.*rfs 
d'un  vaisseau  pendaul  le  combat,  basliugua^e. 

XargäO.  V.  Xergäo,  Enxergüö. 

Xauife,  t.  m.  chenf .-  deiccudant  de  Maho- 
mel;  priuee  arabe  ow  maure. 

Xaköco.  V.  Enrarröi'v. 

XAr.orÄDA,  s.  f.  '  julep  ,  poliou  mcdicinnle. 

Xaropädo  ,  a  ( V.  Encharupiido ;,  p.  ;>.  de 

Xauopau  ,  v.  a.  faire  prendre  de»  j  j!eps  ou 
de«»  sirops.  V.  Enxaropar. 

Xarupi:  ,  s.  in.  julep,  polioa  hiüdicinalc. 
Sirop  ou  sjrop. 

Xaroiwj,«.  m.  siroc  :  veui  sud-iit  sur  la 
Mediterranee. 

Xaruce,  s.  m.  lassao  ou  tasaaci :  tranehes 
de  boeuf  salc,  seclices  au  soleil. 

Xauullau,  r.  a.  faire  1c  lassao,  »edier  des 
tranenes  ae  boeuf  au  ftoleil. 

XarrOl'co.  V.  BnxarrCco. 

Xaruüa.  V.  Charvaa. 

Xaitre.  V.  AlfaiaU. 

Xaütlk  ,  t.  m.  guido  les  deserl«  d'Ara- 

bie. 

Xaveco.  V.  Chaveco, 

Xäveca.  V.  Enxavrga. 

'XcpourSE.  V.  6'e. 

f  Xeiiu.  Y.  Goiteiro  amarello. 


Xeüv.  V.  Chelim. 

JUUM«  V.  lalmas. 

XEiNni,s.  m.  ("/.  rfM*i>)  tresse  deeUeri 

Xeqlr,  «t.  m.  cheik  1  chef  de  triba  anbt.  Y. 

Xcque. 

Xkrafim.  V.  Xarafim. 

Xi.uil.  V.  Xairt'l. 

Xkiicv,  s.  f.  ancien  drap  grosser  dont  on 
faisait  des  habifs  dt;  d^uil.  V.  Enxcrga. 

akr«.  vO.  V.  Enxcryaö. 

Xu:i\c\.  V.  Srringa. 

XEKdiMiAr.iA.  .■!.  /".  (f.  c/7?nt.)  icrophagle : 
us.'iki1  de  fruiSs»  sers. 

Xi:iv(H'imiAi  mia  ,  jr.  /.  (I.  de  m/rf.)  xeroph- 
theWuie  :  «>|iUt|i4liui(t  »echc,  detuangeaiMMiv 
ruu;!rur  saus  enflure  ui  lami^^. 

-iXi:.;v»tf .  d'lj.  2  yt.r..  :\  la  uianierc  Orientale 

Xrr.YA.  V.  (hhoi/w.  Linho. 

'  Xi  pour  Sr..  V.  .*>. 

AiAU.  \  .  . .  '«<t. 

Xjiu^^a  ,  elf.  V.  («tyifaaju,  clc. 
vXiiüo,5.  m.  Pt  de  — ,  sorle  d'anciera« 
dunse  portu^ai>e. 

XiKUi.h:..       »  >.CÄi...,erc. 

\u-(»»  vi >auo.  V.  XyLoheUamQ*,, 

Ximea.  V.  Sumeq., 

Aiuio,  V.  MinoyHacaco.  : 

Xin  v .  elr.  V.  China ,  ete. 

V  Xivaiü«,  *.  in.  !o  prcMiier  matlrc  d'bötel 
d.ius  les  Claudes  hulol l«*ri«,»s  di'  Pekin. 

Xii'iitniii-. ,  Ar//.  '2  f/rn.  ;7.  d't:nnl.;  Cartilagtm 
—  t  xiphoüle  c«  <ijM>  uidn:.'  <!c  ri*  p.oni,  tanlöl 
ost>'UX,  ta:]UMc.ar;jlü;,i;»;'a\. 

*Xi<jt*i  r,.  V.  S ujurr. 

Xi.;A  ,  >.  /*.  (Iure,  /hm  — ,  bonne  rhere. 

Xn;i..  V.  Xiri<. 

X::.i:  «>a  ,  i:<\  V.  Svriitga ,ele. 

Xiris.  V.  /£/<  [etido. 

X;riö,  *. "in.  C'.  ^u  Prtff.)  boaillon  de  rix 
avec  d;j  sr!. 

Xi.-.  ou  X17,  n'»m  (!■•  la  !«'ttre  X. 

Xix\j;o.  V.  Chuharo. 

'  \ixo.  V.  S*rro. 

Xo,  intcrj.V.  CM. 

Xocoi.iTi:,  etc.  V.  Chocn!atc ,  elc. 

?\«>n;ir«:«»,  *.  m.  'f.  d'hist.  ttat») *  orfrale, 
brise-o^,  o^siü.i  '<• :  crand  aiu'U*  de  mer. 

X«»n;  \u,  *!-*.  V.  Chofriir.  «.'le. 

f  Xopi-.a  !  ijifi  r/.  f.T'<idm.  ( iM/y.)  tieni!  bah  I 

Xörca.  V.  Axorra. 

X6rho.  V.  Jürru. 

Xit..  V.  CÄar. 

Xipar  ,  de.  V.  Chupar,  etc. 

X\cu  vvis.  V.  Enfrrmellido. 

f  Xt'i  o  .  .«.  m.  <;  /.  de  bot.)  xylon  :  pUafe  q«i 
porte  !•■  crion.^d'^mrrtc«,  fromagera  eapt 
ftMiillos.  —  da  India,  cotonnier  afboraaeeoft» 
x>  Ion  d'lnde  { (iv*s-j pi  :m  arboreum). 

XYionu.svMo,  s.  m.  lylobalsarao  i  petita 
branche  du  bnmnier  de  Judee. 

f  XtLOcr.ApniA ,  f.  f.  Xylographie:  iaprimp» 
ric  avec  des  pfanrlir«  cn  bois  |ra?ee9. 


in  Itaermo  mint  Ir  (legt*  rt>  tu  cetgitfilibii. 
ZituiTis*.  V.  Zarabalunn :' 
IU6».\'.  Ciraiif. 
tZ*k«aiiTi.  V.  fini jiwc li.'Tettrr.  "'' 
ZiiTi.i.  st.  teit:rtoi<pnitrfnslMiii>1t.  clr. 


degrammiirr. 

Bm.V.l*i, 


IBiFellipsij/flgurc 


tiwE 


V.  Z*WiiM. 
(.  Ct.  <NHM.  iwl.)  aij^lW  :  eifrto» 
e,  i.m.  ((.  de  fl*t.)  'idpaiV 


chemli,      .  .     ,. 

t  EUMXiUCiE,  >.  m.  pellt   l; 
d'rabnu.  (((9.  fam.)  Hoinmc 

Znümu.  V.  Sumatra, 
Ztaio,  t.  «-  linbb  :  cMjuilbge  nntviflt* 
qtl  «tri  iN  BMoniü  ea  AIHijne. 

ZiMBOmo,  t.  n.  rtilme  :  TDAte  tu  coupe  icji- 


i.  Zimten. 


ZiNiniB,   «.  a.  (1.  «n'sO  lüllrc,  'ftnjipw, 

Zlmiio , «.  m.  ( r .  -ie  *or.  ■  gvtterrltf :  arbrli- 
se»u  oderifertDi,  loujouti  'veri.  —  rfa  Lijeia 
ou  Ifriwu.  V.  Odro.  . 

Zjiiiki.  T.  .iftatatrt. 

Ziüco,  f.   m.    iinc:uu>ul  bline,  lirillanl, 

Mvallre. 
IiruMCM, ».  «.  boul ,  ce  «pl  tumIMune 


KiiPiAriL.aey.SjK 


ü  le=  pl.müirssp  m 
ÜWiMl.  V.  -Tel 
Z«ri;.v..0.  V.  Jn 
Z..i..c.,«.m..Zui|e. 

ui,  pourse  "p-nilm 


ZiMtiuntii,  a,  «4 
]>lai«ml  ,  thhlill. 
ZOUDAI«.  V,  2h» 


ti$tü  ^n'i'ban  ■ 

ttoc  hiflin*  pi».  5 
enpluHpiiAUjH) 

unleric,  bariinjgC; 
IrlaVSrfti.  F«rr  — 
Jouer  d«  i|uclc|u'an. 


ZAZ 


ZEN 


1»1 


V.  graue.  Sorte  de  jeu  de  ctrtes  entre  deox 
personnes.  (vieux)  *Moulin  a  bras. 

Zawgado  ,  a  ,  p.  p.  de  Zoftfer.  adj.  Ennnye  ; 
lach*,  de  mauvaise  homeur. 

Zaxgador  ,  a  ,  adj.  et *.  qui  ennuie,  rend  de 
mauvaise  bumeur. 

Zamgalhäö,  *.  «.  qui  n'a  epouae  qu'une 
femme. 

Zahgano.  V.  Adilo  et  Zdngdo. 

Zangao,  $.  m.  bourdon  :  grosse  mouche- 
guepe  qui  se  raele  avec  les  abeilles.  (/ig.)  Pa- 
resseux  qui  vit  du  travail  d'autrui.  Accapareur. 

Zargar,  v.  a.  porter  malheur.  Ennuyer.  V. 
Enfadary  Desgostar.. 

Zasgar-se  (de,  com),  e.r.  s>nnuyer,  se  fä- 
cherte degoüter. 

Zargaralhaö,  s.  m.  bemme  grand  et  mal 
bati,hallebreda. 

Zangarrear,«.  n.  (i.  bmrl.)  racler  de  la 
guilare. 

Zanguizarra,  a.  f.  (t.  burl.)  altercation, 
desordre. 

f  Zawgurriana  (I.  burl.).  V.  Bebedice,  Bn»- 

briaguex. 

Zanölho.  Y.  Zarolho. 

f  Zanüo  ,*.«.(  t.  d'Asie)  *  enchere. 

Zaöiaö  , «.  m.  son  monotone,  mono tonlc. 

Zäpete  ,  $.  m.  jeu  de  carte! ,  espeee  de  tmc. 

f  Zapöta,  #.  f.  (t.  de  bot.)  —  maxor,  'ma- 
mei-sapote.  —  wenor,  *  sapotillier,  arbre  d'A- 
merique. 

f  Zapöte,  t.  m.(t.de  bot.)  *sapotille  :  fruit 
du  iapotillier.  V.  Zapola. 

Zarabataüa,  s.  f.  sarbacane. 

Zaragalhäda,  s.  f.  (t.  burl.)  cohue.  V.  Tur- 
bamulla. 

Zaragatoa,  t.  f.  (f.  de  bot.)  herbe  aux  puces. 

Zaragöta.  V.  Zaragatoa. 

Zaravatana.  V.  Zarabaiana. 

Zarcäö,  f.   m.  minium,  oxyde  rouge  de 

plomb.  . 

Zarco,  a  ,  adj.  bleu  clair,  tirant  sur  le  blanc. 
Qui  a  le»  yeux  d'un  bleu  clair. 

Zärgo.  V.  Zarolho. 

Zargorchada  ,  f.  /.  coap ,  .Meteore  de  Zar- 
guneho.  V.  ce  sn©t. 

f  Zargonchar  , «.  a.  blesser  erec  an  sargun- 
eho.  V.  ce  mot.  (ßg.)  Piqaer. 

Zargoncho,  f..  m.  (m/>l  dFAfrique)  dard 
tree-court  et  tret-aigu. 

Zarolho,  a,  adj.  borgne,  — esse;  louche, 
bigle. 

Zarpar.  V.  Sarpar. 

Zarra.  V.  Jarra. 

Zia  au  Ziz,  $.  m.  bruit  que  fait  un  coup ,  un 
corps  qut  tombe.  Zat ,  so*.  On  le  dit  pour  ex- 
primer  plusiears  coupa  redoubles  :  pan ,  pan. 
it.  inier j.  Par,  pouf. 

Zatö.  V.  Tai». 

Zataneira.  V.  Zabanexra. 

Zatra.  V.  Zabra, 

Ziz.  y.Zds. 

Zazagitama,  $.  f.  (I.  d'JLtie)  loile  de  colon 
tfontee^itdesenetniees. 


ZaserIho.  V.  Jaxerino. 

fZAziNTHA,  t.  f.  (I.  de  bot,)  lampMMdo 
Zantbe :  plante  medieinale. 

Zazimtbidas.  V.  Zaxinlha. 

ZÄzo ,#.*•.( t.  SAiie)  grand  pretrc  des  Japo- 
nais. 

f  ZIbo  ,  t.  m.  ( t.  d'hist.  not,)  zebo  :  petite  es- 
peee de  bison.  V.  Gebo. 

Zebeüna,  t.  f.  zibeline,  roartre  libelioe : 
sorie  de  martre ,  qui  tient  de  la  belette;  sa  bell« 
fourrure ,  tres-estimee. 

Zebra,«,  f.  *zebre:  quadrupede d'Afriqne, 
ane  raye. 

ZebrIl  ,  adj.  2  gen.  de  zebre. 

ZeBRitao,  Ayadj.  cooleur  de  cerf  (eheral). 

*  Zcbüra  , «.  f.  rirgule ,  signe  de  ponotuatioa. 
-  fZicoRA,*.  f.  quadrupede  d'Etbiepie,  es- 
peee d'ane  saurage.  Y.  Onagro. 

Zedoariao«      Ul.de  bot.)  zedoaire  bei- 

Zedo£ira,  f.  f.  (beuse:  plante  aromatique« 
sa  racine  medieinale. 

Zelado,  A,p.p.  de  Zelar. 

Zblador  ,  a  ,  i.  zelateur  :  celui  qui  agit  avee 
zele  pour  la  religion.  Y.  Zelote.  Membre  d'ooe 
confrerie,  etc.,  Charge  de  faire  obserTer  les 
statuta.  Sunreillant. 

f  Zelakdia  ,  t.  f.  (f.  da  giog.)  Zelende :  pro  - 
vince  de  Hollande.  JVbee  — ,  Nöarelle-Zelande, 
lies  de  la  mer  du  Sud. 

ZelInte,  adj.  2  gen.  qui  a  ds  tele  pour.  V. 
Zelote.  p.  a.  de 

Zelar, «.  a.  avoir  du  zele  pour;  reüler  araa 
zele,  avoir  soin  au  maintien  des  lois,  etc.  Ob- 
server,  sunreiller  :  epier  la  conduite,  les  ac- 
tio ns  de  quelqu'un.  Yeiller  a,  avoir  soin  de. 
Etre  jaloux  de.  —  a  muihery  sunreiller  la  con- 
duite de  sa  femme;  en  etre  jaloux. 

ZtLO,  t.  m.  zele,  soin,  attention  k  faire  eb- 
server  les  lois,  etc.;  affeetion  ardente  pour 
quelqae chose, pour  la  religion, la  patrie,  k 
vertu ,  etc.  —  $ ,  pl.  *  Jalousie.  Y.  Ctttma.  (ßg.) 
Grainte  qu'on  ne  manque  aux  egards,  mx  al- 
len Uons  qo'on  deit  avoir.  Ter  — «  dey  etre  ja- 
loux de. 

ZELÖ8AMENTE,.fls1e.  svoczele;  avec  jalonsk. 

ZELOsissmo ,  a  ,  adj.  $up.  de 

Zelöso,  a  ,  adj.  zele :  qui  a  du  tele,  de  l'ar- 
deur,  de  la  ferveur.  Jaloux,  qui  craint  vn  ri- 
ral.  Y.  dato. 

Zelötb,  adj.  et  f.  2  gen.  qui  affecte  da  tele, 
qui  e  un  feax  zele;  zelote,  xelolype,  jaleox. 

f  Zelot y'pia,  s.  f.  zelotypie,  zele  oatre;  Ja- 
lousie. 

Zelozia.  V.  Gelosia. 

Zemoäl.  V.  Sendal. 

ZbniAr.  Y.  Asinkavre. 

5Ef,!D0-  I  V.Zunt... 
Zenir.     I 

Zenith,  f.  m.  (f.  d'attr.)  zenitb :  le  point  ee- 
leste  perpendiculairement  oppose  a  an  point 
terrestre,  point  vertieal.  {ßg.)  Falte,  le  ptes 
baut  point  (de  gloire,  ete.). 

t  Zend-Avbsta  ,  i.  se.  Zend-AresU  i  cede  def 
loJs  de  Zoroulte, 
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Zdo.  V.  Zovo. 

f  Zooglyphites,  t.  f.  pl.  zooglyphites :  pier- 
res qui  ont  des  empröintes  des  animaux. 

f  Zoograpbo  ,  #.«.  zoograpfae :  qui  ecrittur 
lesanimau*. 

f  ZoocraphU,*.  f.  zoographte  •  description 
des  animtuz. 

f  Zoolatri'a,  «.  /*.  zooUtrle  :  adoratfon  des 
animaux. 

f  ZoöUTtro,  $.  m.  zoolithe :  parlie  dore  des 
animaux  fossiles. 

f  Zoolocia  ,  f.  f.  Zoologie  :  scieoce  qai  traue 
de  tous  les  animaux. 

f  ZooLOGiSTA,  i.  «».  zoologiste  :  qui  se  lirre 
a  l'ctude  de  la  Zoologie. 

f  ZoonoRPniTES,  **  /".  pl.  zoemorpbties  j 
pierres  qui  ont  une  ressemblanoe  atec  im  ani- 
mai  connu. 

f  Zoonato,  s.  «i.  (Lfa  chim.)  roonate  :  sei 
de  i'acide  zoonique. 

f  Zoönico,  «4;.  in.  (I.  de  chim.)  Acido—, 
acide  zoonique,  Üie  des  muscles. 

f  Zoomomia,  s.  f.  zoonomie :  recherche  sur 
les  principe«  de  la  vie  anlaufe. 

f  Zoonömico  ,  a  ,  adj.  zoonomfque .-  de  la 
zoonomie. 

f  Zoöphago,  a,  adj.  (t.  d'kist.  HUI.)  zoo- 
gbage :  qui  tuce  les  animaux  (mouche) ;  carni- 
rore. 

f  Zoophörjco,  a?  «4;,  zoophorique  :  qui 
porte  un  animal  (cotonne). 

f  Zoophobo,  s.  m.  (f..  tfarch.)  zoophore : 
frise  chargee  de  figures  d'animatix. 

•f  Zoöphyto,«.  m.  (/.  d'hist.  nnt.)  zoopbyle: 
atoimal-fleur,  animal-planle. 

f  ZoopnYTOLOGiA ,  s.  f.  zoophyloJogie .-  paxtie 
de  l'histoire  naturelle  qui  traile  des  zoophyles. 
*  f  Zoophytolithes,  s.m,  pl.  *oopbyloTithe&: 
zoophytes  pelrifies  de  fossiles. 

f  ZooTOMf A ,  f.  /.  zootomie  :  preparation 
analomique  des  animaux. 

■J*  Zootypouthes,  s.  m.  pl.  zootypouthes  : 
pierres  qui  portent  l'empreinte  d'un  animal  ou 
de  ses  parlies. 

Zopissa  ,  s.  f.  zopfssa  :  goudron  que  Ton  de- 
tache  des  vieux  natlres;  poix  navale. 

f  Zöpyro.  V.  Clinopodio. 

Zorame.  V.  Cerome. 

Z6i\ia.  V.  Valinatdria. 

f  Zorilba  ,  f.  f.  (f.  d'hist.  ttat.)  zorille  :  pe- 
tite  mou fette,  animal  du  Perou. 

f  Zorlito  ,  s.  m.  (L  d'hist.  nai.)  cbevreuih 

Zorra  ,  m.  f.  'renard.  V.  Rapoza.  Cbariot  pou 
eleve,  a  quatrejooes;  efourceau ,  diable. 

f  Zornäl,  9.  m.  (/.  d'hist.  nai.)\a  drenne. 
V.  Tordo  visgueiro. 

Zorrague.  V.  Atorrague. 

Zorral.  V.  EHermnho. 

Zorreiro,  a,  adj.  (t.  de  mar.)  lourd,  pe- 
sant;  manvais  roilier  (raisseao).  Qui  demeure 
en  arriere ,  qui  a  peine  a  suivre  les  autres ;  lent, 
paresseux,  lambin. 

Zorro  ,  a  ,  adj.  fin  oomme  le  renard j  ruse. 


ZUR 
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(flg.)  Qui  fait  le  niais.  I'idiot  pour  se  dispenstr 
de  travailler,  ctr.  V.  Zorreiro. 

Zor.uos,  $.  m.  pl.  V.  Jorroöu  Rojo;  Reboqm*, 
Sirga.  Lexar  a — ,  (rainer,  remorquer. 

Zorzal,  t.  m.  "gnve,  oiseao;  lilorne,  grosse 
grive. 

Zorzaleiro,  a,  adj.  h'alcdö  — ,  faucoi!  qui 
chasse  aux  grives. 

ZufE,  adj.  m.  (/.  burl.)  sot ,  n!gaud„  idiot, 
b^U»,  beriet. 

f  ZoTisao , t.  m.  •  sottise ,  nigauderie ,  belise, 
imbecillüc. 

Zolpeiro,  A,adj.  vieillard  decrepit. 

Zövo,  t.  m.  hippopolaroe  des  rivieres  de 
Cuama  et  de  Sofala. 

f  Zlarte,  g.  m.  (t.  d'Asie)  sorte  de  loile  de 
coton  de  l'Inde. 

Zlcbe  ,  *.  m.  serpent  du  Bresil. 

Zum  et  Zum  zum,  ton  imitatif.  V.  Zumbido. 

Zumdäia ,  g.f.{  t.  d'Asie)  zombaie  -.  maniere 
de  saluer  le  roi  des  Indes ,  reverence  ä  l'orien- 
tale ,  reverence  profonde. 

Zimoaiädo,  k,  p.p.  de 

Zumbaiar  t  r.  a.  faire  des  zombaies,  de  pro-« 
fondes  reverences. 

Zumb\r,  r.  n.  faire  une  zombaie,  une  pro- 
fonde reverence.  iL  V.  Zumbir. 

Zumbido,  $.  m.  tinloin,  bourdonnement, 
bruit  sourd. 

Zumbido,  a,  p.  p.  de 

Zlmbiii  ,  v.  n.  bourdonner,  tinter,  cornor,  en 
parlanl  des  oreilles.  V.  Zunir. 

ZuMBRioo,  h,p.p.  de 

ZuMBiiiR-sE,  v.  r.  se  plier,  se  courber;  (fig,) 
s'hurailier. 

Zünga  ,  s.  f.  (t.  du  Bresil)  *  bicho ,  biebios  ou 
bicios:  ver  sous  la  peau.  V.  Ifingoa. 

Zum  aha,  s.f.  (L  burl.)  bourdonnement  Cwn- 
tinuel,  tintement. 

f  Zunideira,  *.  f.  outil  d'orfevre. 

Zunido, *.  m.  tinloin, bourdonnement,  bruit! 
sourd;  sifflement  (des  rcnls  .  —  dos  ouvidos, 
tintement  d'oreilles. 

f  ZunidOr,a,  adj.  bourdonnant,  qui  bour- 
donne.  Mosca — a,  mouche  bourdonnante. 

Zunimento.  V.  Zunido. 

ZuNiu,  v.  n.  bourdonner,  Unter,  corner,  en 
parlant  des  oreilles;  eprouver  un  tintement. 
Sifller,  en  parlant  des  vents.  Bruire.  Zunem- 
Ihe  os  ouvidos,  les  oreilles  lui  cornenl. 

f  Ziiucn ,  s.  m.  (/.  de  geog.)  Zurieb  :  Tille  et 
canton  de  Suisse. 

Zl'rracua  ,  s.  f.  "bac,  barque  de  passage. 

Zurrado,  p.  p.  de  Zurrar. 

Zurrapa.  V.  Surrapa. 

Zorrär,  t.  n.  braire,  crier,  en  parlant  de 
l'ane. 

f  Zurraria,  s.  f.  braires  repeles  de  l'ane; 
grand  nombre  d'änes  qui  braient. 

Zürro,  «.  m.  braiement,  braire  :  qri  de  Y&vi. 

ZcRzioo,A,p.  p.  de  Zurxir. 

Zurzidüra,  s.f.  action  de  ballre,  de  mal- 
trailcr. 

Zurzir  ,  c.  a.  {L  vujg.)  baUre ,  frapper,  ros* 
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kt.  {fig.)  Mallraiter,  rcprim.indor,  pourmnn- 
eler. 

Zt'goha  t  9.  m.  (f.  dana(.)  zygoraa .- os  jiigal , 
«pophyse  de  Cos  temporal. 

Zygom  ätico  ,  a  ,  adj.  (I.  d'anat.)  zygomatique : 
du lygoma.  Aredda—a^  arcade  zygomatique  : 
proeminenee  qui  Joint  Toi  de  U  pommett*  au 
temporal. 


ZYT 

ZtmologIa  ,  ».  f.  zymologie  :  traite  lur  I j 
Fermentation.  V.  Zymotcchnia. 

Ztvosimetro  ,  i.  m.  zymosimetre :  Instrument 
pour  mesurer  la  Fermentation. 

ZYMOTäcüNiA ,#.  f.  zymotechnie  t  zymolo?ic . 
partie  de  la  chimie  qui  traite  de  la  Ferment» 
tion. 

Zt'tho  ,  t.  m.  lylhum :  boisfoo  d'tff  e. 
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DES  NOMS  PROPRES  PORTUGAIS,  LATINS,  FRANCIS. 


A. 


Aara«. 

Abdaö. 

Abel. 

Abrahaö. 

Absalaö. 

Abuudancio. 

Abundio. 

AcAcio. 
Accärsto. 

Achilles. 

Acrisio. 

Adalärdo. 

Adalberlo. 

Adaö. 

Adeiardo. 

Adelino. 

Ademaro. 

Adjutor. 

Adolpho.     4 

AdriAno. 

AdriAft. 

Adroäldo. 

Adventlno. 

Alonso. 

Agapio. 

Agapito. 

AgalhAÖ. 

Agathonico. 


H<ms  masculins. 

Aaron. 

Abdon. 

Abel. 

Abraham. 

Abialan. 

Abundantitu. 

Abundius. 

Acatius. 

Accursius. 
i  Achilleus. 
i  Achilles. 

Acrisius. 

Adalat du$. 

Adalberlui. 
tAdam. 
XAdo. 

Adelardus. 

Adelinue. 

Ademarus. 

Adjutor. 
"   Adolphue. 

Adrianus. 

Adrio. 

Adroaldut. 

Adventinus. 

Alonsus. 

Agapius. 

Agapitus. 

Agatho. 

Agalhonieus. 


Agerico. 

AggaocmAggeu 

Agilberto. 

Agnello. 

Agricio. 

Agricola. 

AgripAno. 

Agrippino. 


Agericus. 

Aggmus. 

Agilbertut. 

Agnellui. 

Agrieius. 

Agricola. 

Agripanut. 

Agrippinus. 


Aaron. 

Abdon. 

Abel. 

Abraham. 

Absalon. 

Abondance. 
t  Abonde. 
(Aon. 

Acace. 

Accurse. 

|  Achille. 

Acrise. 

Adalard. 

Adalbert. 
i  Adam. 
I  Adon. 

Adelard. 

Adelin. 

Aymar. 

Adjuteur. 

Adolphe. 

Adrien. 

Ad  Hon. 

Adraud. 

Adventin. 

Alphonse. 

Agape. 

Agapet. 

Agathon. 

Agathonique. 
i  Ageric. 
t  Agroy. 

Aggee. 

AgilberL 

Agneau. 

Agrice. 

Agricole. 

Agreve. 

A  grippin. 


Agostinbo. 

Aires.  V.  Arial. 

AlAno. 

Alarfco. 

AI  Audio. 

Aibano. 

Alberico. 

Alberto. 

Albino. 

Alceoou  Alceu. 

AIcibiades. 

Alderico. 

Aldovrando. 

Aldrico. 

Aleixo. 

Alfredo. 

Ally'rio. 

Almachio. 

Almerio. 

Alodio. 

Alpheo  ou  Al- 
pheu. 

Altino. 

A'lvaro. 

Amadeo     ou 
Amadea. 

Amado. 

Amadör. 

Amäncio. 
Amando. 
Amaranlho. 
Amäro. 

Amavel. 
Ambrösio. 

Ammönto. 

Amphiaö. 
Amy'to. 


Augustinus. 

'Alanus. 

Alaricus. 

Alaudius. 

Albanme. 

Albentus. 

Albertus. 

Albinus. 

Alemus. 

AIcibiades. 

Alderieus. 

Aldovrandus. 

Aldrieus. 

Alexius. 

Alfridus. 

Allyrius. 

Almaehius. 

Almericus. 

Alodius. 

Alpheus. 
Altinus. 
Alvarus. 

Amedctut. 
Amaius. 

Amator. 

Amantius. 
Amandus. 
Amaranthus. 
Maurus. 

APfWlrvajvvf 

Ambrosius. 
Ammonius. 

Amphion. 
Amytus. 


Augusltn. 

Alain. 

Alarie. 

Allode. 

Alban. 

AuberitAiferf. 

Albert. 
i  Albin. 
I  Aubin. 

Alcee. 

Alcibiade. 

Alderie, 

Aldobrand. 

Audri. 

Alexis. 

Alfred. 

Allyre, 

Almacht. 

Almer. 

Aleu. 

Alpha«. 

Altin. 

Alrar. 

Amedee,  Afl 
(Arne. 
\  Aime. 

{Amadour. 
Amateur. 
Amance. 
Amand. 
Amaranlfct» 
Maur. 

JAmable. 
Aimable. 
Ambrofee. 
( Ammeine« 
( Anunon. 
AmpbJoa» 
Amy. 


tttt 

Anaeharsis. 

Anacleto. 

Ananias. 

Anastisio. 

Anatolio. 

Andeolo. 

Andöchie* 

Andre. 

Androgeu. 

Andrtniee»  .  . 
Afteele. 

Angelo. 

Aniano. 
Aniceto. 
Annas. 
Anseimo. 
AnUö. 
Antero. 
Anthelmo. 
Antheo  o»  Aa- 
lheu. 

Anthiatv 
Antigono.    . 
Anlimio.     „ 
Antiogentev-  = 
Antipas.    . 
Antonina« . .. 
Aalönio.    . 
Apelles.  . 
Aphrodisio»    , 


vocabulaiäe 


Anochartis. 

Anaelelus. 

Ananias. 

AnasUuius. 

Anatoliut, 

Andeolus. 

Andoehius. 

Andrea*. 

Androgens. 


Angelus. 

Anianus. 

Anieetus. 

Annas. 

Anseimus. 

Antonius. 

Anierus. 

Anthelmus, 

Antheus. 
Anlhimus.  » 
Antig  onus. 
Antimius. 
Antiogenaa* 
Anlipas. . 
AntonismsK 
Antonius,    • 
Apelles. 
Aphrodisius. 


,i  \ 


Aphtönio.     '.    Aphionius. 


Apiino.   . 

ApeWntrie 

Apoll*. 

Apollönio. 

Aprigio. 

Apuleu. 

A'quilas. 

Aquiline. ' 

Arcadio. 

Archelau. 

Arconcio. 

Ardali«. 

Arcdio. 

Aresio. 

ArtUs. 

Argeu. 

Argymiro. 

Ariane 


i  i. 


Arial. 


Artgio. 

ArisUrcho. 

Alislides. 

Arislobulo. 

Aristoteles. 

Armagille. 

Armaldo. 

Armando. 

Arnaldo. 

Arnulpho. 

Arsenio. 

Artemtf. 


Apianus. 

Apollinswi». 

Apollo. 

Apollonimt. 

Aprigius. 

Apuleius. 

Aquilas. 

AquUinus. 

Arcadius. 

Archelaus. 

Arcontius. 

Ardalio. 

Aredius. 

Aresius. 

Are  tos. 

Argeus. 

Argymirus. 

Arianus. 

Arias. 

Arigius. 

Aristarchui. 

Arislides. , 

Aristobulut. 

Aristoteles. 

Armagillu*. 

Armaldus. 

Armandius. 

Arenalämt. 

Arnuiphus. 

Arsenius. 

Artewwn. 


.\ 


•v, 


Anacharsis. 

Anaclet. 

Ananie. 

Anastase. 

Asatole» 

Andeol. 

Andoche. 

Andre. 

Androgen. 

Andrenic 

Anesse. 

Angc. 

Agnan. 

Anicet. 

Anne. 

Anselme«- 

Antoine. 

An  lere.     . 

Anlhelma. 

Anlhee. 
Anthime» 
Antigone.  . 

•  Anlerne. 
Antiogeaeu 
Antipas.    • 
Antonin» 

,  Antoine.     i 

Apelles. 

Aphrodise. 
i  Aphton. 
J  Amphtone. 
,  Apian. 

Apollinaire. 

Apollo«. 

Apollonias. 

Aprige. 

Apulee. 

Aquilas. 

Aquilin. 

Arcade. 

Archelas. 

Arcooce. 

Ardalion. 

Arey ,  Arife. 

Arese. 

Aretas. 

Argee.  . 

Argyraire. 

•  Arian. 
t  Arias. 
<  Arie. 

Are. 

Aristarqne. 

Arisüde. 

Aristobule. 

Aristo  le. 

Ärmel. 

Armand. 

Armand. 

Arnaud. 

Arnould. 

Arsene. 

Artcjaoo, 


V 
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< 


Arthur. 
Ascanio. 
Aspäsio. 
Asterio. 
u  ■  1  Athaois4o%  >-> 
AUilaneu.    • 
Audicto. 
Audemaro. 
Aud6no. 

.,]  Aademato. 

Aufredo.    . 

A'ugulo. 

Aegnsto. 

Aunachario. 

Aureliano. 

Aurelio. 

A  Ureo. 

Ausblrto.    . 
•  '     Ausönio. 

Autönomo«. 

Auxano. 
<•  f  Auxenci«#  :>  ->, 

Auxiblo. 

AvenUoe)..     •• 
.    Avito.   -      ■  •!.! 

Azarias.  - . . 


|       I      •! 

•i  ■"■!, 


Arthurus. 
Ascanius. 

Aspasius. 

Asterius. 

Alhanasius. 

Attilanus. 

Audactus. 

Audemarus.. 

Audttnus. 


Artui. 


Asifridus. 

Augulus. 

Augustus. 

Aunacharius. 

Aurelianus. 
Aurelius. 
Aureus. 
Ausbertus. 


«..', 


i'n 


Autonomus, 

Auxanus. 

Auxentius. 

Auxibius. 

Avenlinm* 

Atitut. 

Ataris*. 


w 


t. 


Aspats. 

Astere. 

Athanaee. 

Attilain. 

Änderte. 

Omer. 

Auden. 
«Aadeasae*, 
I  Omer. 

Aufray. 
( Augule. 
I  Aale. 

Auguste. 
t  Aunaire. 
I  Auger. 

Aurelien. 

Aurele. 

Aure. 

Auabert. 

Ansonioe. 

Autonom«. 

Auxan. 

Anxenoa.- 

Auxibe. 
Avenüa., 
Avie,  Avitl», 


Norns  feminin*. 
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A^dela. 
\JAdelais. 
,.  Adelais. 
(  Adelina. 
'    Adilia. 
,  yAdriana. 
Afra. 
Agatha. 
Augustina. 

n^i  lyymm.  AOTippiSSSim 

A'gueda.  V.  ^atha. 
Albina.       ....  ^Ibina. 
Alda.         ^ ,  .  Alda. 
Aldegundes. ...  Aldegondes. 

A,Äna-  li/ejdia. 

Alexandrioa.     Alexandris**. 
^Alödia.  Alodia. 

Amalia.  V.  Ajstö*. 


Adela.  ■ 

Adelaide. 

Adelina« 

Adilia. 

AdriAna, , . 

A'fra. 

A'gatha. 

Agostinha. 

Agrippina. 


■'  \ 


i» 


■>. 


AroaltbäA. 

Amalia. 

Anaslasi«. 

Anatölia, 

Angela. 

Anna. 


Amallkea. 

,.  Amelia. 
,j  Anastasia, 

,  Anatolim. 
'.,  Angela. 

,  Anna. 


Adele. 

Adelaide.     ^ 
Adeline.  .  . 
Adile. 
Adriemae. 
Afre. 

AogusüM.  ,^ 
Agnppiae.    ^ 

Albine.         -^ 

AJdefende,  '.T 

Alix. 

Alexandra«. 
AJodie. 

Amaltbee, 
Ameiie. 
Anasutit.     " 
Anatolie. 


.  ■>•■ 


t.i 
Annica,  dem.   de  Anna, 


Antonie.  ' 
'Antonina 


Antonio, 
Antonina» 


_  Anne. 
/Annette,  St« 
.1  nette,  Naejenj 
V   Nanine. 

(Antoiaaita.i»- 
lonie. 
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Korns  mamsuli+s. 


Daeianut. 


■!■..■ 


} 


Daaobtrtmt. 


r» 


Daniel.  . 
.   Dord«*««. 
*  -O  Dariut. 
•  "i  Datui. 
David. 
Deeiut. 
Doieola.. 
.     Delpkinui. 
r    Demttriut.  '• 
;■    Democriiu*. 
ej.    I>e»u?*fA«iu«. 
'     Dtonynttf.  ■' 
(  Deodaiui. 
\DeunbdU. 
Detideratut. 

D*$id*riut. 

Didius. 
Didymut. .  . 

a.       DfoefeKaft««. 

Dioclet. 

Diodorut. 

Diogena».   , 

Didacus. 

DUmytAm».' 
I.    !  Diotcoridtt. 

Diotcorut. 

Domltiqnut. 
•    Domitiut.; 

Dominieur.  ; 
»■     ,  DonatiOMit.' 
"»  Donatut.* 

DorotSeut. 

Drautiut. 

Drogo. 

DrodoMU» 
k   Edumrdus. ' 
DuJcardtu. 
DvratMlMf. 


Dacian. 
'■    Dace* ' '    ■  '■ '-'' 
>   Dagobert. 

1  -   Dalmace. : 

•»■  ■  .  j 

Damase. 

"    Damit«.   -  j 
Daniel.  ') 

.1    Dardamu* 

Dairo,Diisr. » 
..    Dath. 
David. 
.    Deco. 
Deüe. 
■    Daophbl. ' ' 
'    Demetre. '    •■ 
'*    DemoorÜ€> 
'   D6raostherre. 

Denis. 
/Die. 
*     ( Diea-doftne>. 
Desire. 
i  Däsir. 
I  Didier. 
Dide. 
.  ..   Didyme.    ' 

':    DioclÄlen.   L\ 

Dioclef.   ..." 

Diodore. 

Diogene.  . 

Didace,DIegue. 

Denis. 

Dioscoride.    . 

Dioscore. 

Domitien. 

Domice.     . 

Dominique- 
'■  Donalien. 

Donat. 
'  Dorothöe: 

Drau.' 
'  ( Draon. 
'    \  Drtce. 

Drotte. 

Edouard. 

Doucbard. 

Durand. 


i    .  > 


■i      ■ 


Noms  feminin*. 


i  ■ 


•  . 


Delphina 

Dtmetri*. 

Duma. 

Didia. 

DionytU. 

Dominica. 

DomlliU*. 


Delphin«« 

Dtmetri*. 

Diane. 

Dide. 

Denyse. 

Dominique. 

DoraflHle. 


Donita. 

Donathea. 

Dorothea 


Ebrulpho. 
Edesio. 

Edilberto. 
Edistio« 


Donata. 

DonatUta. 

Dorothoa. 

E. 

Ebrulphut. 
JEdttiut. 
Bdilbtrhu. 
Bdisiku. 


Donnteb 

Donatiitu 

DoroiMt. 


Ed  mundo. 

Edmundut. 

Eduardo.' 

Eduardut. 

Egberto. 

Egbertut. 

Egesippo. 

Egetipput. 

Egeus.     . 

.    Bgm*. 

Egidio. 

Agidimt. 

EleAzaro, 

EUaxar%t.  ' 

Elesbaö. 

EUtbaan. 

EleuchMto. 

Eltuthadius. 

Eleusippo. 

Eleutippuß. 

Eleutberfo. 

Elemtharuu. 

Elezearie. 

Elxtarhu. 

Elias.  • 

Elia». 

Elisen. 

Elittnt. 

Elöi. 

''  EUgiusr 

Elpidio.- 

.  '  Elpidiuit 

Emerfeo. 

Enteric*». 

Emilfcftn*. 

AmUimut. 

Emilio.  • 

JEtnUius. 

Emy'gdfo. 

EmygdhUf 

Eneas. 

Antat. 

Enödio. 

Ennodht». 

Eolo. 

JEolut. 

Eönio. 

JBontUM. 

EpArfeto. 

Eporcius. 

Epbrem. 

Epkrem. 

Epicltto.  ' 

Epietetu».  • 

Epicüro.- 

'  Epicurui. 

Epigmtnio. 

Eptftnoußtu. 

Epi  mache. 

Epimtaehmi. 

EpiphAnio. 

Epipkanitu. 

Eräftmo. 

Erattnu*. 

Eräste. 

Erat  tut. 

Erico. 

Erricut. 

Ermelando. 

Ermelandut. 

Ermine. 

Ermintu. 

Ernesto. 

Ernettut. 

Erosirale. 

ErottratUt. 

EscuWplo. 

Btculaptv*. 

Esdrai." ' 

Etdrat. 

Esöpo.' 

JKtoput. 

EsperidiW. 

#7            *  ■  -     *  .J^^k^M 

Estanisiaa. 

StanitUmt. 

Esierie. 

4#  ■e^^p'v^nBve^pvvv« 

Esy'chTo. 

JTfyeajVBjft 

Enrotl: 

Edeae. 

Edilberd. 

Ediste. 
lEdmoad. 
CEdme. 

Edomard. 

Egbert. 

Egesipp«. 

Eß*e. 

Gillea. 
( Eleaiar. 
\  Elezar.' 

Elesbaae. 

Eleuchadsjb 

Eleusipfe. 

Eleuthete. 

Elxear. 

Elie. 

Elitee. 

Eloi. 

Elpide. 

Emecy. 

Emiliaji, 
Jin.  ■ 

Emile. 

Emygde* 

Enee. 

Ennode. 

Eole. 

Eon. 

Cibard. 

Epbrem. 

Epictete. 

Epicure. 

iEpigmeiM» 
Epigomene. 

Epimaqie. 

Epipbane. 

Erifrae. 

Eratte. 

Errie,Krry. 

Erblain.  . 

Ermin.    ■ 

Ernest: 

Eroslrale. 

Esculape. 

Esdratu 

Esope. 

SpirkUo*. 

Suntsias. 
(EUeaajt. 
(Eatere. 
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Galmelio. 

Calmelius. 

Camerino. 

Camerimu. 

Gamillo. 

Camillus. 

Cancio. 

Cantius. 

Cindido. 

Candidui. 

Canulo. 

Canutus. 

C  aprasio. 

Caprathu. 

Carano. 

Carannus. 

Carilepo. 

Corilepus. 

Caritaldo. 

Carivaldus. 

Carlos. 

Carolus. 

Carlos-Magno. 

Carolus  Magnus 

Cannerio. 

Carmeriue, 

Casirairo. 

Casimirus. 

Caasiano. 

Cassianus. 

Ctaio. 

Cassini. 

Cataldo. 

Cataldus. 

Cattf. 

Cato. 

Cito. 

Catut. 

Catalmo. 

Catulinus. 

Gatalto. 

Catullut. 

Cocilio. 

Cwdlm$. 

Celetüno. 

Caylastinus. 

CelUno. 

Caylianus» 

Celso. 

Celsus. 

Coraano. 

Ceraunus. 

Cerbonio. 

Cerbonius. 

Cerenico. 

Cerenicus. 

Cesario. 

Cetariu*. 

Cesidto. 

Cesidius. 

Chamoaldo. 

Chamoaldut. 

Caeiedönio. 

Cheledonius. 

Chilleno. 

Chillenus. 

ChrifUano. 

Christianus. 

Cbrislino. 

Christinut, 

CbrisuWao. 

Christophorus. 

Chromacio. 

Chromatius. 

Chrysogonö. 

Chrysogonus. 

Qirysdstomo. 

Chrysostomus. 

Cicero. 

Cicero. 

Cindeo. 

Cindeus. 

Cireno. 

Cirenus. 

Cihcio. 

Ciricius. 

Cirico. 

Ciricus. 

Ciaren  cio. 

Clarentius. 

Giro. 

Clor us. 

Ctaudiano. 

Claudianut. 

Claudio. 

Claudius. 

demente. 

Clemens. 

Clementino. 

ClemenHnus. 

Cltodulpho. 

Cleodulphus. 

deomenes. 

Cleomenes. 

Cloopbas. 

Cleophas. 

Cleto. 

Cletm. 

YUVABULAlltt.-. 


Chfomel. 

Camarin, 

Camilte. 

Cance. 

Candide. 

Canul. 
( Capraise. 
i  Caprais. 

Cheron. 

Calais. 

Carivauld. 

Charlei. 

Charlemagne. 

Carmer. 

Casimir. 

Cassien. 

Ca  ssi. 
( Calalde. 
X  CaUud. 

Ca  ton» 

Cale. 

Catalin.    . 

Catulle. 

Cocile. 

Celestin. 

Celian. 
I  Celse. 
(Ceola.    !. 

Ceran. 

Cerbon. 

Cernir. 

Cesaire. 

Ceside. 

Chagnon. 

Cheledoine. 
(Chiliin. 
\  Chelly. . 

Chretien. 

Christin.. 

Christophe. 
( Chromace. 
(Gramas. 

Chrysogon. 

Chrysostomc. 

Ciceron. 
( Cinde. 
\  Cindee. 

Cerneuil. 

Cirice. 
( Cire. 
\  Cirgues« 

Clarence. 
(Clair. 

ICIer. 

Claudien. 

Claude. 

Clement 

Clementin. 
t  Cleodulphe. 

(  Cleodoul. 
i  Cleomene. 
(  Clemence. 

Cleophas. 

Clet,  Cleto. 


Clodoaldo. 

Clodoaldus. 

(Qüu4L 
lOodual 

Clodoreu. 

Clodounu. 

Cloris. 

Codräto. 

Codratus. 

Codrat. 

Colombano. 

Calombanus. 

Colombaa. 

Colono. 

Colonus. 

f  Colon. 
\  Colone. 

Colümbo, 

Columbus. 

Colomfe* 

Condeu. 

Condoms. 

Conde. 

Conrado. 

Conrardus. 

Conrad. 

Constancio. 

Constantius. 

Corneas**  ' 

Constantino. 

Constantinus. 

Consta»*. 

Cornclio..  • 

Cornelius. 

Corneiflsv 

Cösme. 

Cosmas. 

Com«. 

Crescendo, 

CretcenUus. 

CresoeoL 

Crescenle. 

Crescens. 

Croissant 

Crispim. 

Crespinus. 

f  Crepin. 
\  CrispiD.  • 

Crispiniäno. 

Crespiniamus. 

Crepiotea. 

Crispo. 

Crispus. 

Crispe^ 

CacuphMo. 

Cucuphatue. 

CueupbaL 

Cygiraso* 

Cygiranut. 

Cyran. 

Cypriano* 

Cyprianus. 

Cypnoa.    - 

Cyrias* 

'    Cyriacut. 

Cyriaqot. 

Cy*rico. . 

Cyrieus. 

Cyr. 

Cyrillo. 

■  Cyrillus. 

Cyrifle. 

Cyrioo. 

Cyrimss. 

Cyrin. 

• 

Noms  feminin*. 

Calliope. 

[  CaUiopa. 

Calliop«. 

Callista. 

Callista. 

CaJlisU. 

Candida. 

Candida.    . 

Candida 

Carlo  La. 

Carola. 

CharloUa. . ' 

Carolina. , 

Carolina.     » 

Carotine. 

Cassaridra. 

Cassandra. 

C«ssan4n. 

Cassia.  . 

Cassia. 

Casaie. 

Catharina. 

Catharina. 

Cathertoc 

Cecilia% 

•    r    * ' 

Caxilia. 

Ceeile. 

Cesaria« 

Ccesaria.  . 

Cesarie9  Cl 

. 

- 

stire. 

Chelidonia. 

Chelidonia. 

ChelidosBi, 

Christiana. 

Christiana. 

ChreiionfÄ 

Christina. 

Chrislina. 

ChrisüM. 

Cilinia. 

Cilinia. 

Cilinie. 

Clara.. 

Clara. 

Ciaire. 

Claudia. 

Claudia. 

Claude. 

Claudina. 

Claudina. 

Claodioe. 

Clemencia* 

.  dementia* 

Cleroeocai 

Clementina.  , 

Clementina. 

Q«mentne 

Cleopatra. 

Cleopatra. 

Cleopatie. 

CJotildes. 

Cloliläes. 

Cloülde. 

Colella. 

i  Coletta. 
\  Hieolea. 

Colette. 

Colu  mba. 
Comba. 

1  Columba. 

Colombe. 

Consta  ncia. 

Constantia. 

Coosunot. 

Corina. 

Corina. 

Corinne. 

Cornelia. 

Cornelia. 

Corneae. 

Crispina. 

Crispina. 

Crispioe. 

Cunegundet. 

Cunegondes* 

CunegoaAb 

Cyrenia. 

Cyrenia. 

Cyrene. 

Cyriaca. 

Cyriaca. 

Cjhaqm, 
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Uno. 

io, 

oberto. 

niclo. 

lisio. 

urso. 

lia». 

iel.  . 

diso. 

io. 

>. 

id. 

io. 

:ola. 

>him. 

letrio. 

idcrito. 

lösthenes. 

12. 

iato.  | 

derato. 


D. 

Nowu  tnatcuiins. 

Daeianut. 
Dacius* 

Dagobert*. 
Daltnatiut. 

Damasus. 


Damiano 

Daniel.  . 

Dardanmt. 

Darius. 

Datus. 

David. 

Deciut. 

Deicola. , 

Delphinut. 

Demetrius.  '• 

Democritue. 

Demoslhenea. 

Dionysiut. 

Deodatue. 

Deus-dedM. 

Desideralut. 


derto. 

o. 

rmo. 

t.  V.  Denis. 

leciaoo. 

let. 

Ion». 

enes. 

;o. 

iy*üo. 

cöritfeft. 

coro. 

liciano. 

ilcio. 

tingos. 

acUno. 

■to. 

>theii. 

jsio. 

jo. 

goveu. 
rte. 
jardo. 
ando. 


\ .» 


>hina. 
lotri*. 
ii« 

ia. 
aj'aia. 

0    _      _ 

litilla. 


Dtsiderius. 

Didius. 
Didymui.    . 

Dioeletiannt. 

Diocles. 

Diodorut. 

Diogenes. 

Didaeus. 

DionyHus. 

Dioseoridet. 

Dioscorus. 

Domitianus, 

Domitius. 

Dominieusr.     ' 

Donatianüti 

Donatut.' 

DorotSeus.      ,  ] 

Drausiut. 

Drogo.  . 

Droctovems. 
Eduardut. ' 
Dulcardus. 

Durand**. 

\i 

Nomt  feminin*. 

Delphina. . 

Demetria. 

Diana. 

Didia. 

Dionytia. 

Dominien» 

DomitiUa. 


Dacian. 
Dace. 
Dagobert 
Dalmaee.  ' 

Damase« 

Damit«-    - 

Daniel. 

Dardämti. 

Daire,Dcnr. ♦ 

Dath. 

David. 

Dece. 

Deile. 

Dauphin1. 

Demelre. '    - 

Democrite'. 

Demosthene. 

Denis. 
/  Die. 
t  Dreu-donne. 

Desire. 
t  Desir. 
I  Didier. 

Dide. 

Didyme.      t 

Diocl&fen. 
Diocletf. 
Diodore. 
Diogene. 
Didace,Dfegue. 
Denis. 
Dioscoride. 
Dioscore. 
Domitien. 
Domice. 
Dominique* 
Donatien. 
Donat. 
Dorothee: 
Drau.*  " 
(  Draon. 
*  Drece. 
Drottc. 
Edooard. 
Doucbard. 
Durand. 


Delphine. 

Demetrto 

Diane. 

Dide. 

Denyse. 

Domintqa*. 

Domiiille. 


Donata. 

Donath««. 

Dorothea. 


Ebrulpho. 
Edesio. 
Edilbcrto. 
Edistioi 


Epimacho. 

Epiphanio.- 

Eräsmo. 

Eräslo. 

Erico. 

Ermelando. 

Erminö. 

Erneslo. 

Erostrato. 

EscuÜpio. 

Esdtis.*  ' 

Esopo.' 

Esperidiaff. 

Estanislau. 

Esterfto. 
Esy'chto. 


Donnin. 

DonaHttn. 

Dorothea. 

E. 

IfomtmatcuUn*. 

Ebrulphut. 
JEdesius. 
Edilberius. 
Edistint. 


Donnoo, 

DonaUl«. 

DorolMt. 


Edmundo. 

Edmundut. 

Eduardo. 

Eduardut. 

Egberto. 

Egbertus. 

Egesippo. 

Egesippnt. 

Egeus. 

Egeus. 

Egldio. 

Mgidins. 

Eleazaro* 

Eleaxarut. 

Elesbaö. 

Elesbaem. 

EleuchMIo. 

Eleuehadtut. 

Elcusippo. 

Eleutippuß. 

Eleutherto. 

Eleutherint. 

Elezeario. 

Elxearin*. 

Elias. 

Elias. 

Eliseu. 

Eliten*. 

Eldi. 

Elegiutr 

Elpidio. 

ElpidiuM, 

Emerteo. 

Emericut. 

Emiliin*: 

JEmUianut. 

Emllio.  • 

JEmüiut. 

Emy'gdto. 

Emygdfns. 

Eneas. 

JEneas. 

Enödio. 

Ennodiut. 

Eolo. 

JEolut. 

Eönio. 

JBonius. 

Eparttfo. 

Eparcius. 

Ephrem.     . 

Ephrem. 

Epicteto.  ' 

Epictetut.  < 

Epicüro.- 

Epicuru*. 

Epigmtnio. 

Epigmenjmt. 

Epimaehnt. 

Epiphaniut. 

Eratmut, 

E  ras  tut. 

Erricut. 

Ermelandut. 

Erminus. 

Emestut. 

Erostratut. 

Esculapiut. 

Eidrat. 

JEsoput. 

Spiridiom. 

Stanislaus. 

Stephanut. 


Enron! . 

Edeso. 

Edilbord. 

Ediste. 
i  Edmond. 
(Edme. 

Edouard. 

Egbert. 

Egesippo. 

Egee. 

fülle». 
( Eleazar. 
\  Elezar.' 

Elesbaio. 

Eleuchado* 

Eleusippe. 

Eleutboro. 

Elrear. 

Elie. 

Elise«. 

Eloi. 

Elpide. 

Emecj. 

EmilUui.Tme' 
Jin. 

Emile. 

Emygde. 

Enee. 

Ennode. 

Eole. 

Eon. 

Cibard. 

Ephrem. 

Epiciete. 

Epicure. 
f  Epigmoino, 
j  Epigomene. 

Epimaqde. 

Epipbane. 

Erasme. 

Eratle. 

Errie,Erry. 

Erblain.  • 

Ermin. 

E  niest.' 

Erostraie. 

Esculape. 

Esdrai. 

Esope. 

Spiridioa. 

Sunisias. 
i  EUenat. 
(Estero. 

Sollt* 
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Kucarpio. 
Euchirte. 
Enclida«. 
Euddfto. 

Eagendo. 

Eugenio. 

Eulampio. 

Eaphrisio. 

Eapbronio. 

EuripidM. 

Easebio. 

Eutlco. 

Easinlo. 

EustiqiHo. 

Eustocblo. 

Euslörgio. 

Eustracio. 

Eulröpio. 

Euty'cbio. 

Euty'raio. 

Euvaldo. 

Etagrio. 

Evancio, 

Evaodro. 

Evaristo. 

Evelllo. 

Evencio. 

Everardo. 

Evilasio. 

Evodlo. 

Evönio. 

Exuperio. 

Exeqaiel. 


Elödia. 

Emelia. 

EmerenciAna. 

Emerita. 

Erailia. 

Emiliana. 

Engräcia. 

Epiphania. 

Ermelinda. 

Etoolaaiica. 

Esperanc*. 

Eilepbana. 

Eadoxia. 

Eugenia. 

Eulälia. 

Eularapia. 

Eunöraia. 

Eopbemia. 

Eupbraaia. 

Euaebia. 

Etiftocbta. 

Eutröfla. 
E?a. 


Eucarpiut. 
Eucheriu*. 
Euelidts. 
Eudoxiui. 

Eugendus. 

Eugeniut. 
Eulampitu. 

Euphronw*. 

Euripidu*. 

Eutebiui, 

Eusicim. 

Eutinitu. 

Eustachius. 

Fustockim*  ■ 

Euilorgiut. 

Eustracins. 

Eutropiut. 

EulycMut. 

Eutymiut* 

Euraldus. 

Evagrius. 

Evantius. 

Ecandrus, 

Evaritiut. 

Etelliut. 

Eventhis. 

Everardut. 

Evilasius. 

Evodiut* . 

Evoniut. 

ExupeTius. 

EzecMel. 

Nomi  [dmlnin*. 

Elodia* 

Emelia. 

Emerenliana. 

Emerita. 

jEmilia. 

JEmiliana. 

Engratim. 

Epiphania. 

Ermeiindit. 

Scholattica, 
j  Spet. 
)  Exupermtii*. 

Strphana. 

Eudoxia. 

Euaanin, 

Eulali*. 

Eulampio, 

Eujwmia. 

Eupkemim. 

EuphratU. 

Eusebi*. 

Buttoehhmu 

Eutronia. 
Eva* 
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Eucarpc. 

Eucher» 

Eucüdt. 

Eudoia* 
(  Eugenl. 
|  Ojant. 

Eugene. 

Eulampe. 

Euphrase. 

Euphrpine. 

EuripideP       , 

Euscbe. 

Eusice. 

Eusigne. 

Eustacbe. 

Eustoo^e-,,    , 

Eustorge. 

Eustrace. 

Kulrope. 

Eutyrhav 

Eutyiur. 

Euvald. 

Evagre. 

Evans. 

Evandre. 

Evarisie. 

Evelle. 

Evence. 

Evrard. 

Evilaise. 
f  Evode. 
(  Evosy. 

Igonie. 

Exirpcrc. 

EiechW.      ' 


Elodic. 
Eminele. 
Emereniiane. 
Emcrite. 
Einilie. 
Erailienne. 
Engrace* 
Epiphane.    ' 
Ennettmat. 
Scholasiiqae. 

J  Esperaocc. 

Eiionne.  '  .. 

EudoxLe.    . 

Eugenic».  .. 

Eulalie. 

Eularapie. 

Eunomie. 

Eupbemie. 

Euphraiie. 

Eu&ebie. 

{Eualotibtan. 
Eustocbie. 
Eutrope. 
Eve.   . 
Eiaptoe, 


F. 


Nonu  9t*$c*lin*. 


Fabiiö. 
Fabio. 

Fabrieio. 

Faclor. 

Fagundo. 

Faustino. 

Fäusto. 

Fcliciauo. 

Felix. 

Fergi;olo. 

Fernando. 

Ferreolo. 

Festo. 

Fiäcrio. 

Fiel. 

FinohMk 

Firmo. 

Flaminio. 

Flavi&iie. 

Flavio. 

Florberto, 

Flor^ncio. 

Floren  tinp« 

Floriäno. 

Floriberto. 

Flörido, 

Flöro. 

Forlunat*. 
Francisco. 
Franc». 

Frederico,    , 

FredülpfttyO* 
Frigduno». 
FructuOaö« . 
Frudulpbp, 

Frumencfo. 

Fulgtocio, 
Kurseu. 

Füsotilo. 


Fära. 
Faraildes. 

Faufta. 

Faustina. 

Febronit. 

Felicia. 

FclicUna. 

FelWdadc. 


Fabianus. 

Fabiut, 

Fabrieiut. 

Factor. 

Facundui. 

Faustinus. 

Paus  tut. 

Felicianus. 

Felix. 

Fergeolus. 

Ferdinanduf» 

Ferreblus. 

Fett  tu. 

Fiaerius. 

Fidelt's. 

Firmimu. 

Firmut. 

Flamxniut, 

Flatiantu. 

Flatiui. 

Florbertu*. 

FIttrintiu*. 

Florentinus. 

Florianus. 

Florihfirtvi. 

Floridas, 

Florut. 

Fortunmtms. 

Franciscui. 

Franrnt. 

Fridcricut. 

Fredulphus- 

Frigdiattut. 

Fruetuomu* 

FrudvJphuA. 

Frunentiitt. 

Fulgenlius. 
Furtams. 

FumcmHu. 


Nowu  ftmifünt. 

Fora. 

Pharaildü. 

Fautta. 

Faustina. 

Febronim. 

Felicia. 

Felicimtm. 

Felicimu, 


Fabien, 
)  Fabio», 
t  Faby. 

Fabriee. 

Factear. 

Facond. 

Faustin. 

Fauste. 

Fflirien. 

Felix. 

Fergeol. 

Ferdinand. 

Ferreol. 

Feste. 

Fiacre. 

Fidele. 
i  r'irmui ,  ft 
i     min. 

Firme. 

Flaiufnittf. 

Flaviea. 

Flave  ,  FM 

Florbert. 

Floren  I. 

Floren  uc 

Florian. 

Flohbert. 

Fleury. 
(  Flour. 
\  Flore. 
t  ForiuiaL 
i  Fortan. 

Fran^oif. 

\  Francis. 

Frederic. 

Frion. 

Frigien. 

Frucluegi. 

Fron,  Froa. 
(  Frumeocc 
\  FrouraeaL 

Ful^encc. 

Fuw.f. 

<  Fascak. 

<  Flou. 


VOCAJSULAIRE. 


1233 


Joachim. 

Jotepha. 

Jucunda,  ~ 

Judith. 

Julia.         •  ■  * 

Juliana. 

Juno. 

Jutta. 

Juttina. 


L. 

JYom«)rttatfmi. 

i»  ■ 

LaditlaUi. 

Lambertut. 

Landcricus. 
Landoaldus. 
LunduLphas.    fc 
Laomcdon. 
Laudus. 
Laurianüs.    ', 
Laurus. .  ■     "  * 

Lazarus. 

Leander* 
Leo.  ■ 

Leobardus. 

Leonardui. 

Leontiut. 
Leonides.  .  .*  . 
Leonoriu*,i  >.  - 
Leopoldut*.,  ■  . 
Leutardutj 
Leovigildue.  ■ 
'  Lcetaliut.  ,i.-i.. 
Leufridus*    ... 
Liberalu*.     . 
Liberius,     ....  . 
Ltooriiuu,  ->'.. 
/.tctniiM. 
Ltsiniur. 


i> 


Ju- 


Joacbme. 
Josephine..  t 

Jucomle. 

Judith. 

Julie. 

Julienne. 

Juuon. 

Juste. 

Justine. 

...vi:«l 


Ligoriut. 

Linus.     ■»!> 
IivariiM>  i9?  t-  V 


LadislaS.  '  ' 
i  Lanubs. 
(  Lambert. 

Landri. 

Lamloald. 

Landulphe. 

Laomedon. 

Lo. 

Launen. 

Laure.  .   ■ * 
j  Lazare. 
f  Ladre. 

Leandrej 

Leon,  Lie. 

Leo bald. 
s  Leonard. 
1  Lienard., 

Leo  nee.    A  •' 

Leonide-   •«. 

Leonur. .. 

Leopold*,  m 

Lelhard» 

LeovigHde»- 

Leiace.  .-. 

Leufroy, 

Li  berat,.. , , 

Libcre,.  ...    . 

l.iboire^  Ir.  l 

Liünie.         t 

Lizin. 
i  Ligoiie..  • 
( Li'^orL     it.  L 

Li:i.       .i-'i   . 

Livar.  i    t 


J  Longinut.  Longiu. 


Lupus. 

Lothariut. 

Laurentine. 

Lucanus. 

Lucas. 

Lucianus. 

Lucinius. 

Lucius. 

Ludolfms. 

Ludotkus, 


Loup,  Leu. 

LoUialr*. 

Laurent. 

Lucain. 

Luc. 

Lucicn. 

Lucine. 

Luc«. 

Ludoir. 

Louit. 


Lull*  Lullus. 

Luperlo.  ■■ ,l  Luperius. 

Lyeurfo.  *  ■  Lycurgus. 

Lysandro.'    '  Lysandrus. 

Lysippo.""  \  '    ' 


■«Ol 


.1 


Lysippus. 

lioms  fdnunims.  *Jf 


Lulle. 

Luper. 

Lycnrgue. 

Lysandre. 

Lyiippe. 


»..1 


La  ton a. 
Laura. 
Lavinia.  tjlj(I 
Leocädia» 
Lcocrecra."  * 
Lcöncia, 

Leonor.  •  i 

Lcopbldina,  f 
Libanfa».  ■■,  ii 
Lourenca. 
Lucrecia.     -» 

Luizfr. 


■■*i 

■■irV 


Latona. 

Laura. 

Lavinia. 

Leocadia. 

Leocretia. 

Leontia.  ■ 
(Leonoria. 
[  Eleonorm, 

Leopoldtna. 

Libani*.* 

Laurentia. 

Lueretio. 

Ludovha. 


LuTzlnha;  trtyi.  de  LuTri. 
Luzia.      .  .  i      Lucio. 


:  1 
ii 
l 


Macario. 
Machabeu. 

Magfctafei 

MacrinW-'*' 
Macr<ftrio. 


MafomjA'.Y.  Mahomet. 

Blaglorius. 


Maglorto. 

Magnerioo. 

Mahomet. 

Majolo. 

Malachfas. 

Mälco. 

Mamanle. 

Mamede. 

Mamerlo. 

Mamillo. 

Mancos. 

Mandeln. 

Maufredo. 

Manuel. 

Man reu. 
Marcal. 
Maroelliflno. 
Marcellind. 

Marcello. 
Mjrclano. 


'     Latona. 
"'    Laura. 

■j     Lavini«. 
, .    Leocadie. 
Leocrecle. 
'     LeonUe. 
(Leonore. 
v  < Eleonore. 
[•    Leopoldine. 

*  Libtnle. 
•-    Laurenee. 
*■    Lucrtae. 

( Louise. 

*  <  HeloTse. 

-•  (LouiseUe. 
<  Louiaon. 
Luce. 


IjOWlM  HMMNIffNRl. 

Macarius. 
Maenabeus. 

Maclorim*. 

Macrmus. 
Macrobiut. 


t 


Magnericus. 

Mahomelus. 
Majoiut. 
Malachias. 
Ualckus. 

Hamas. 

Ilamas. 

Mamcrtvt. 

Uamillus. 

ßlancius. 

Mandetut. 

Manfredus. 
i  Manuel. 
( Emanuel. 

ßlanveus. 

Marlialis. 

MarcelHemmtr 

Mareellinus. 

Mtarcellus, 
Mfarcianus. 


\ 

k 

I 

i 


*A 


•0RT.-1R. 


•JL    .i 


Macaire. 

Macbabec. 
<  Maclou. 
)  Mab. 

Macrin. 

Macrobe. 

Magtoire. 
t  Magnexic. 
i  Magny. 

Mahomet. 

Majenl. 

Malachle. 

Malque. 

Mamani. 

Memmes. 

Mamert. 

Mamille. 

Manco. 

Mande. 

Manfror. 

Manuel. 

£manuel. 

Manricu. 

Martial. 

Mareellien. 

Marcellin. 
\  Marceau. 
( Marcel. 

Marclen. 

II 
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Hermano. 

Hermanus. 

Herman. 

Isauro. 

Itaurut. 

Isaurt. 

Hermelindo. 

HermeUmdut. 

1  Herblan. 
(  Hermelan. 

Isidöro. 
Isidro. 

j  tsidorut. 

Isidon. 

Hermenegildo 

.  Hermenegildut. 

Hermenegilde. 

Israael. 

Itmael. 

Ismail. 

Hermes. 

Hermes. 

Hermet. 

Isöcrates. 

Itoeralet. 

lsocrate. 

Herraögenes. 

Hermogenet. 

Hermogene. 

Iyo. 

Ivo. 

Ires. 

Herodoto. 

Her  odo  tiu. 

Herodoie. 

Hesiodo.            Hesiodus. 
Hiacinlbo.  V.  Jacinlo. 

Hesiode. 

Nomt  feminin*. 

Hidulpho. 

Hidulphus. 

Hidoul. 

•  — 

Hilaria«. 

Hilarion. 

Hilarion. 

la. 

la. 

Ie\ 

Hilario. 

Hilarius. 

|  Hilaire. 
(  Hilier. 

Ignez. 
Inez. 

J  Agnes. 

Agnes. 

Hildeberto. 

Hildebertus. 

Hildebert. 

Iphigenia. 

Jphigenia. 

Iphigenie. 

Himario. 

Himariut. 

Himer. 

i  Elisabeth. 
{ Isabella. 

1  Elisabeth. 

Himelino. 

Himelinus. 

Himelin. 

Isabel. 

1  Isabelle. 

Hippocrates. 

Bippoerates. 

Hippocrale. 

• 

f  Isabeau. 

Hippel  y  lo. 

Hippolylus. 

Hippolyte. 

Ivela. 

Evello. 

Ivette. 

Hontero. 

Homerus. 

Homere. 

Honesto. 

Honestut. 

Honet. 

Honorato. 

Honoratus. 

/  Honorat. 
t  Honore. 

J. 

Uonorio. 

Honorius. 

Honore. 

Honulpho. 

Honulphus. 

Honulphe. 

Korns  mateulint. 

Horacio. 

Horatius. 

Horace. 

Hospicio. 
Huberto. 
Hugo. 
HugoUno. 

Hospilius. 

Huberlut. 

Hugo. 

Hugolinus. 

Ilospice. 
Hubert. 
Hugues. 
Hugolin. 

Jacinibo. 

Jano. 

Januario. 

Jayme. 

Joaö. 

Hyacinthus. 

Janus. 

Januarius. 

Hyaciatae. 
Janus. 
Janrier. 
Jame. 

Humfredo. 

Bumfridus. 

m       am 

Humfroy. 

Joannes. 

Jean. 

Hygino. 

iHygtnus.  . 
\ Hyginnus. 

j  Hygin. 
( Hyginne. 

Joäozinlio,  Jim.  de  Joäo. 
Jeremias.            Jeremias. 

Jeannot. 
Jeremie. 

1 

Jerönimo. 

Hieronimus. 

Jeröme. 

Womt  feminine 

Joaquim. 

Joachim. 

Joachim. 

Job. 

Job. 

Job. 

Jodöco. 

Jodocus. 

Joffe. 

Heduvtget. 

Heduvigu. 

Heduvige. 

Joel. 

Joel. 

Jo«l. 

Helen«. 

Helena. 

Helene. 

Jonas. 

Jonas. 

Jonas. 

Heliada. 

Heliada. 

Heliade. 

Jorge. 

Georgius. 

George. 

Henriqueta. 

Henrica. 

Henriette. 

Josaphä. 

Josaphas. 

JosapfaaL 

Herenia. 

Herenia. 

Herenie. 

Jose. 

Josephus. 

Joseph. 

Hilaria. 

Hilaria. 

Hilaire. 

Josue. 

Josue. 

Josue. 

Honorala. 

Honorala. 

Honoree. 

Joviniano. 

Jotinianus. 

Joviniea. 

Hunorina. 

Honorina. 

Honorine. 

Jovino. 

Jovinut. 

JoTia. 

Humiliana. 

HumiHana. 

Humilienne. 

Jovita. 

Jovita. 

Jovite. 
( Jude. 
(Judas, 

Judas. 

Judas. 

I. 

Juliano. 
Juliäö. 

J  Julianut. 

Juliea. 

Jülio. 

Julius. 

JnJe. 

Korns  matculint. 

Justiniano, 

Juttinianut. 

josiinten. 

Justino. 

Justinus. 

Justin. 

I'caro. 

Icarus. 

leare. 

Justo. 

Justus. 

Juste,  Jus« 

Idalecio. 

Idaletius. 

Idalece. 

Juvenal. 

Jutenalis. 

Juvenal. 

Ignacio. 

Ignatius. 

Ignace. 

Juvencio. 

JuvenHut. 

Juyenee. 

ltdcbrando. 

ÄUbrandut. 

1  Idebrand. 

Juvenüno, 

Juventinus. 

Jurentin. 

lidefonso. 

Ildefonsut. 

lldefonse. 

Illldio. 
loacho. 

Illidius. 
Inaehue. 

lllide. 
Inacbus. 

JVoma  feminine. 

Innocencio. 

Jnnocentiut. 

Innocenl. 

Irenen. 

Irenetut. 

Irenee. 

Januaria* 

Janumria. 

Janviere. 

laaac. 

Itaae. 

Isaac. 

Joana. 

Joanna. 

Jeanne. 

btlM, 

Mtenaw» 

Isale. 

Jeanjnjjf , 

dim.  pde  Joana. 

Joannes  ir. 
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IS» 


Norbert. 
Nonne. 


IMcoIm. 

ICokUa. 


NiMle. 

Neoatfte. 

}  Nicole. 


0. 


Pfowu 


Oetavirnm, 

OcUyim. 

Octavims. 

Octavt. 

Odo. 

|  Endes. 
|  Odon. 

Odilo. 

j  Odile. 
1  Odilon. 

Odolphm. 

Odolphe. 

Odorieus. 

Odorique. 

Olaus. 

Olave. 

OUsfTvu*. 

Olleguier. 

Otmpiut. 

Olimpe. 

Olipius. 

Olipe. 

J  Olivarius. 

Olirier. 

Ollegarius. 

Olleguier. 

Onesimus. 

Oncsime. 

Onuphrim, 

Onuphre. 

Oplatianus. 

Optatien. 

Optatus. 

OpUt. 

Orestat. 

Oreste. 

Origines. 

0rig4ne. 

OronUus. 

Oronce. 

Ot**s. 

Osee. 

Otho. 

Othon. 

Ovidius. 

Ovide. 

fioms  fHninins. 

i 

Od*. 

Ode. 

Olalia. 

Olaie. 

aVjandes. 

Olympia. 

Olympie. 

Opportun*. 

Opportune. 

OthUi*. 

Olhilie. 

P. 

ßfoms  m*scuHns. 

Paeianus. 

Pacicn. 

Paci/Uus. 

Paciliquo. 

Paromius. 

Parömi*. 

Paloeoloäut. 

Palöolosii"1 

Ptlinuro. 
Palladio. 
Panerieto. 

Pantaliaft. 

Papias. 
Papio. 
Papuro. 
Pardulpho. 

Ptscbasio. 

Pascotl. 

Pastor. 

Paterio. 

Paterna. 
Patricio. 

Patröclo. 

Paulmo. 

Paulo. 

Pedro. 

Pedrinbo,  dilti. 

Pelagio. 

Pepino. 

Peregrino. 


Perpätuo. 

Persio. 

Petrarca. 

Phaetonte. 

Phebo. 

Phelisberto. 

Philiberto. 

Philippe. 

Philo. 

Philomeno. 

Phineas. 

Pilatos. 

Pindaro. 

Pio. 

Piramo. 

Placido. 

Plataö. 

Pläuto. 

Plinio. 

Plutarcbo. 

Pödio. 

Poliano. 

Polliaö. 

Pollio. 

Polybio. 

Polycarpo. 

Pofydöro. 

Polypherao. 

Porapeu. 

Ponciano. 

Pöncio. 
Porriano. 
!  Porphirio. 
l'us*idonfo. 


Palinurus. 
Palladius. 
Pancratius. 

Pantaleon. 

Papias. 
Papiut. 
Papubts. 
Pardulphus. 

Paschasius. 

PaschaHs. 

Pastor. 

Pateriui. 

Palemus. 
Patrichu. 

Patroclus. 

Paulinut. 

Paulus. 

Pstrms. 

de  Pedro. 

Pelagius. 

Pepinus. 

Peregrinmi. 
Perpetuus. 


Persiut. 

Petrarca. 
Phaeton. 
Phcebus. 

|  Philiberku. 

Philippus. 

Philo. 

Philomenus. 

P  hinaas. 

Pilatus. 

Pindarus. 

Pius. 

Piramus. 

Placidus. 

Plato. 

Plautus. 

Plinius. 

Plutarchus. 

Podius. 

Polianus. 

Pollio. 

Pollius. 

Polybius. 

Poly  corpus. 

Pobfdorus. 

Polyphemus. 

Pompeius. 

Pontianus. 

Pontius. 

Portianus. 

Porphyrius. 

Po?sitloniu$. 


Palinure. 

Palais. 

PancraM. 
I  Pantalew. 
{ Pantrat* 

Papias. 

Pape. 

Papowt, 

Pardoux. 

IPaquier,  H§ 
caso. 
Pasofcal. 
Pasteur. 
Pater«. 
Pater. 
Patern«. 
fPatrix. 
Palrice. 

IPatre. 
Patrocl«. 

Paulis. 

Paul. 

Pierre.  I 

Pierrot. 

Pelage. 

Pepin. 

Peregrta. 

Pelerte. 

Perptto«. 

Perptte. 

Perse. 

PätrarqM. 

Pbaeton, 

Pbebus. 
i  Philbert. 
I  Philibert. 

Philipp«. 

Philon. 

PhilomtM. 

Phine«. 

Pilate. 

Pindare. 

Pie. 

Piram«. 

Placide. 

Plalon. 

Piaute. 

Pline. 

Plutarqoe. 

Pode. 

Polien. 

Pol  Hon. 

Polle.Ptf. 

Polybe. 

Polycarpo. 

Polydor«. 

PolypbeiM. 

Pomp««. 
|  Pontien. 
{ Pourcain. 

Ponce,P«QS, 

Porti  en. 

Porphyr«« 
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Mercio. 

Mareo-AateaJe. 

Marce-Aerelie. 

Mareea. 

Marcolpe*. 

Mardocheu. 

Mardönio. 

Mariino. 

Marino. 

Mino. 

Marte. 

Marlim.  \ 

Martinfco.        j 

Martiaiano. 

Martirio.         | 

Malheoi. 
Mathias. 

Maureacia. 

Manrteia. 

Maarina» 

tfaxenelo, 

Maximian«. 
Maximilian*, 

j  Maximfno* 

Maxlmo. 

*  Meeenas. 
Modardo. 

Mederico. 

Melinio. 

Melano. 

Melcbiade*. 

Memmorla. 

Menindro. 

Menardo. 

Menelaa. 

Meneleu. 

Menulpho. 

Meraldo. 

Mercuria. 

Merotea. 

Metella. 

Meihodio. 

Metrabio. 

Mfeheas. 

Migael. 

M.litiö. 

Milleto. 
Miniai. 

Mithrfdate*. 
Modest«. 
ModoaWo. 
Montana, 

Morphin. 

Moytes. 

»«Ol«. 


(Martha. 
(Martin*. 


Marcu+Jmr*lm$. 

MOTCHtm 

Marculpkm. 
Mordocheut. 
Mardönio. 


Marinut. 


Mars. 

MarUnut. 

Martinlanut. 
Martiriut. 


Matthmut. 

Maurtntini. 
Mauridut. 

mtmUrUMUM. 

JMoxeuMnt. 

Maximianut. 
Maximiliane. 


Mecenat. 


Mederieut. 

Melanin*. 

Melanut. 

MelcJUadet. 


Menardut. 

JaW  f/WvAWM« 

Mensleus. 


Meraldms. 
Mercurimt. 


MeteUut. 

Melhodint. 

Metrobius. 

Miehaja». 

Michael. 

Melito. 

Milletus. 

Minias. 

MUhridaUt. 

Modesmu. 

Modoaldut. 

Montanms. 


Mojwä. 

esejctaa. 


I  Marc«. 
{Marti.    . 

Marc-AMaia«. 

Marc-Aarik. 

Marc« 

Marco«« 

Mardochee. 

Mardon. 

Marien. 

Marin« 

Marios. 

Man. 

Martin. 

Martinien. 

t  Martyr. 
t  Martory. 

Mattblau. 

Mathias. 

MauraaL 

Maurica. 

Maurin. 
i  MaixenL 
\  Maxence. 

Maximien, 
Maximilian. 

Maximin. 
Mesmin. 
Maxime. 
Max. 

Mecene. 
Medard. 

I  Mery. 
{ Mederic. 

Meialn«. 

Melan. 

Melchtaia. 

Mesmy. 

Menandre. 

Meaard. 

Menelas. 

Menete. 

Mona«. 

Meraud. 

Mercura. 

Mere^ae. 

Metelle. 

Methode. 

Metrobe. 

Michee. 

Micbel. 

Meliton. 

Milieu 

MinUt. 

Mithridate. 

Modesie. 

Modoald. 

Montaia. 

Morph«*. 
(MoH«. 
I  Moyse. 

Mnee,  Mo0B» 


Maearfa. 

Magdalena. 

Magna. 

Maphalda. 

Marcella. 

MarctlllM. 

Märcia. 

Marciana* 

Margaride» 

Maria. 

Mariana. 

Marfnha. 

Martha. 

Martinha. 

Mathilde. 

Maxencia. 

Maxime. 

Medea, 

Medoaa. 

Melaala. 

Mlchaella. 

Miebelina. 

Modeste, 

Mönica. 


Noms  f&mtnfns. 

Macarie. 

Magdalena. 

Magna. 

Maphalda* 

Mareella. 

Marcellina» 

Marcia. 

Marciana. 

MargarUm. 

Maria. 

Marianna. 

MarinhOm 

Martha. 

Martin*. 

Mathilda. 

MaxenUa. 

Maxi 


Medea. 

Medusa. 

Melania. 

Michaella. 

Michaellina. 

Modesta. 

Monica. 


Macaira. 
MadefctM, 

Magna. 

Maphalde. 

Marcelle. 

Marceliaa. 

Marcie. 

Marcianf. 

Margucriie. 

Marie. 

Marianne. 

Marine. 

Marlbe. 

Martine. 
|  Mathilde. 
( Macbauld. 

Maxeac«. 
|  Maxime. 
I  Menü. 

Mcdee. 

Medase. 

Melanie. 

Micben«. 

Micheliaa. . 

Modeale. 

Moniqi 


N. 


Roms 


Naher. 

Ifabor. 

)  Avold. 
I  Nabor. 

Napolta* 

NapoUa\N09patni.^iapa^äem. 

Narcisa. 

Nordens. 

Na  reiste. 

Nareau. 

Hartem. 

Narste. 

NateL 

Natalit. 

i  NaUl. 
JNoff. 

Naxarie. 

Natarimt. 

Nazaree. 

Necteria. 

Neeterimt. 

Nectairv. 

Nehemias. 

Nehemuw. 

Ncuenus. 

Nemerio. 

Nemerint. 

Nemoife. 

Neraeskh 

Nemetiut. 

Nemesa. 

Neophift*. 

NeophyHu. 

Neopnyta. 

Neptano. 

Neptunm. 

Neptuae. 

Nereu. 

Nereut. 

Nerte. 

Nero. 

Nero. 

Neroii. 

Nestor. 

Nettor. 

Nestor. 

Nicindra. 

NicaAdor. 

Nieandra» 

Nicanör. 

Nicanor. 

Nkaaer. 

Nicasio. 

Nicatiut. 

Nicaiea. 
i  Nicet. 
[  Nister. 

Nicecio. 

Nicotine. 

Nicepbara. 

Nicepkarus. 

Nie  sphare» 

Niceu. 

Nieamt. 

Nieee. 

Nicodeino*. 

Nicodemut. 

Nicodeoaa. 
( Nicolas. 
(Colin. 

Nicolaa. 

Nicolsm. 

Nicomede«. 

NieonetUt. 

Nicomede. 

Nicoslrat* 

otGffa^aJaa» 

Nicosirat* 
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Salouton . 

Sallustius. 

Salratnr. 

Salrianus. 

Salvinus. 

•_     Salt  tut. 


i 


Samson. 
Samuel. 


Salomon. 

Sallubte. 

Sauvcur. 

Salvian. 

Salvin. 
/Saire. 
J  Sauve. 
\  Sauge. 

Samson. 

Samuel. 


SanciuSy  Sancio.  Sanche. 
liago. 
Sardanapalus. 


Saturninus. 


Saturn  us. 

Salyrut. 

Savinianus. 

Sebastianus. 

Sempronius. 

Seneca. 

Septimus. 

Seraphinut. 

Serapion. 

Serenus. 

Sergius. 

Servatus. 

Servhu. 

Servulus. 

Seterinus. 

Severus. 

Sidoniut. 

Sidronius. 

Sifredus. 

Sigiranus. 

Sigismundus. 

Silvanut. 

Silverus. 

Sil  vi  nun. 

Simon. 

Sitneon. 

Similianus, 

Simonides. 

Symphorianus. 

Simplicius. 

Sindulphus. 

Siricius. 

Sirenus. 

Sisenandus. 

Sixtus. 

Sophoclc*. 

Sophonias 

Sotcv. 

Sozi:»U*. 

Stativ*. 


Sardanapale. 

(Saturnin. 
Sorlin. 
,  Servin. 
Sern in. 
Savorin. 
Savin. 

Saturne. 

Salur,  Salyre. 

Savinien. 

Sebastien. 

Sempronc. 

S6neque. 

Septime. 

Seraphin. 

Serapion. 

Screin. 

Serge. 

Servais. 

Serve. 

Scrviilt*. 
jSevcrin. 
( Sövrin. 

Severe ,  Süver. 
i  Sidoine. 
)  Sidon. 

Siriroinc. 

Sifl'rov. 

Siran. 

Sigismond. 

Silva  in. 

Silvcre. 

Silvin. 

Simon. 

Simöon. 
Semblain. 

Simonide. 
Symphorien. 

Siraplicc. 

{Sendulpne. 
Sandou. 

Sirice. 
f  Sirene. 
[ Cerneuil. 

Siscnand. 

Sixle. 

Sophocle. 

Sophonk\ 

S'ilero. 

y  vi:.v. 

."    »■-.  •.  • 


Sulpnio. 

Suplirio. 

Syl  venire. 
Sylvio. 
Sjnesio. 
Syro. 


Sabina. 

Salome. 

Salustia. 

Sanchju 

Saturnini. 

Sebasliana. 

Senhorinha. 

Seraphina. 

Severa. 

Silvia. 

Sita. 

Sophia. 

Susana. 


Taeiano. 

Tacito. 

Täntalo. 

Tarqufno. 

Telemaro. 

Telösphoro. 

TeofrMo. 

Tercio. 

Tercncio.       ; 

Terlulliano. 

Thadeu. 

Tbaleu. 

Themistocles. 

Tbeobaldo. 

Theodäto. 

Theoriefrodo. 

Theodemi  ro. 

Theodoreto. 


Sulpicius. 

Suplicius. 

Sylvester. 
Sylvhu. 
Synesius. 
Syrus. 


Sulpice. 
( Supplice. 
|  Souplis, 

Sylvestris 
Selve. 
Synee. 
Syre. 


Noms  fiminins. 

Sabina. 

Salome. 

Salustia. 

Sand*. 

Saturnina. 

Sebastian*. 

Senorina. 

Seraphina. 

Severa. 

Silvia. 

Zita. 

Sophia. 

Susanna. 


T. 

Noms  maseulins. 


Sabine. 

Salome. 

Salnste. 

Sanche. 

Saturnine. 

Sebasiienne. 

Senorine. 

Seraphine. 

Severe. 

Sylvie. 

Zite. 

Sophie. 

Suianne. 


Tatianus. 

Taciius. 

Tantalus. 

Tarquinius 

Telemachus. 

Telesphorus. 

Teofredus. 

Tertius. 

Terentius. 

Terlutlianus. 

Thadeeus. 

Thalmus. 

Themistoeles. 

Theobaldus. 

Theodatus. 

Theodefriius. 

Theodemirus. 

Theodoretus. 


Thcodorico.        Theodoricus. 


Theodoro. 
Theodösio. 
Theodulo. 
Theodulpho. 

Theöphilo. 

Tbeophrasto. 

TV.seu. 
t  Thia?o. 
i  Thot:i.i>. 
■  Thrtnuv 

;  Thui  y  dide*. 


Theodorus. 
Theodosius. 
Theodulus. 
Theodulphus. 

Theophilus. 
Theophrastus. 
Theseus. 
Jaeobus. 

Thomas. 
Thueydides. 


TaUen. 
Tacite. 

Tantal«. 

Tarquin. 

Telemaqoe. 

Tölesphore. 

Chafre. 

Tierce. 

Terenee. 

Teriullien. 

Thadee. 

Thale. 

Themislocle. 

Thibauld. 

Theodat. 

Theodefroy. 

Theodemlr. 

Theodoret. 
i  Theodoric. 
\  Thierry. 

Theodore. 

Theodose. 

Theodole. 

Theodttjphe, 
Thion. 

Theophile. 
Theophraste. 

These«. 
Jacques. 

Thomas. 
Thucydide. 
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Presidio. 
Pretextato. 
Priamo. 
Priapo. 
Primo. 
Priiciano. 
Priscilliano. 
Priico. 
iProbo. 
Procopio. 
Promelbeu. 
Prospero. 
Protasio. 
Pro  teil. 
Prudencio. 
Ptoloroeu. 
Public 
Py'rarao. 
Py'rrbo. 
Pytbagor. 


Palladia. 

Pallas. 

Pandora. 

Pascbasia. 

Patricia. 

Paula. 

Paulina. 

Palagia. 

Perpetua. 


Philipp«. 

Pbilomena. 

Polymnia. 

Praxedes. 

Prifca. 

Priacilla. 

Proserpioa. 

Pulcheria. 


Prmtidiut. 

Pratextmtus. 

Priamut. 

Priapus. 

Primus. 

Priscianut. 

Pritcillianut. 

Priscut. 

Probus. 

Procopiut. 

Promethtus. 

Protpcr. 

Protatiut. 

Proleus. 

Prudentiut. 

Ptolomeus. 

Publiut. 

Pyramus. 

Pyrrhut. 

Pytkagorat. 

Nomt  fiminint. 

Pallaäia. 

Pallot. 

Pandora. 

Potckosi*. 

Patricia. 

Paula. 

Paulina. 

Ptlagia. 

Ptrpctua. 


Preside. 

PretexUL 

Priara. 

Priape. 

Priine. 

Priscien. 

Priscillien.. 

Prisque. 

Probe. 

Procope. 

Promitbee. 

Proaper. 

Protai*. 

Prolee. 

Prudence- 

Ptolomee. 

Publie. 

Pyrame. 

Pyrrbus. 

Pythagore. 


Petronilha.        Pctronilla. 


PhUippa. 

Philomena. 

Polymnia. 

Praxedes. 

Prisca. 

Pritcilla. 

Proserpina. 

Pulckeria. 


Pjllade. 

Pallas. 

Pandore. 

Paschas*. 

Patrice. 

Paule. 

Pauline. 

Pclagie. 

Perpetue. 

{Pelronille. 
Pcrrine. 
Perreite. 
Philippe. 
Philomene. 
Polymnie. 
Praxede. 
Prisque. 
Priscille. 
Proserpine. 
Pulcherie. 


Q- 

Nomt  matcutini. 

Quadrate  Quadratut.  Quadrat. 

Quintiüano.       Quintilianut.  Quintilieu. 

QainUno.  «***..         .;«»; 

Quioto-Curcio.    Quintut  Curliut.  Quinle-Curce, 

Quirino.  Quirinut.  Quirin. 


R. 

Nomt  mateulins. 


Radamantbo. 

Radulpho. 

Ramiro. 

Banulpho. 

Raymundo. 

Reginaldo. 

Regulo. 

Reinaldo. 

Rcmigio. 

Renäto. 

Ricardo. 

Kirhario. 

Rigulo. 

Roberto. 

Rodolpho. 

Rodrigo. 

Roger  io. 

Rolando. 

Roldäo. 

Romäö. 

Rotnualdo. 

Romulo. 

Röque. 

RuITino. 

Iliiffo. 

Rutillo. 

Rurmialdo. 

Huitiro. 


Nomt  fiminins. 

Quinlillia. 

Quinlilla. 

Quilcns. 

Quileria. 

Quitta. 

Uuitlu. 

R.ide^uiii!' 
Rebecca. 

Rrparula. 

ReslituJa. 

Riraida. 

Rita. 

Romana. 

Rosa. 

Rosali.i. 

Ruftiiia. 

RusliiM. 


} 


Radamanthut. 
Radulpkus. 

Ramirut. 
Ranulphut. 

Raymundut. 

Rcyinaldus. 

Rcyulus. 

Rainaldus. 

litinigius. 

limatus. 

Richardut. 

Rirharius. 

Rigulus. 

Rober  tus. 

Rudolph  ur. 

Rodiricus. 

Hugerius. 
Rolandus. 

Romanus. 

Rumualdus. 

Romulus. 

Rochus. 

Ruffinus. 
Rujfut. 
Hu  fill  u$. 
Rumualdut. 
ilHxticus. 

Mnms  ff  minin  f. 


ILidt  tjov.tln. 
Ribtcca. 

Hepa  rata. 

liest  iluta. 
Rirhardif. 
Rita. 
Humana. 

Ih'tf. 

Rvtalia. 
Ruflina. 
Rustica. 


Radaai 

«  Kadulf 

>  Raool. 

Ramin 

\  Ranulf 

(  Itanool 

U.ijmo 

I>n*u( 

Rrul«, 

Ronai 

Ri-nir. 

Rrne. 

Ri>  hart 

Rn|uier 

Rieul. 

Rohen. 

Rodoipl 

liudry. 

Rüden 

drin 

Roier. 

Roland 


j 


Ritinaii 

Romua 

i  Romiili 

t  Komut 

lin.|). 

Rüffln. 
Rom, 
Hu^uil 

ItlllllU. 

RtMiq 


Radeg 
Krben 
*  Repart 
1  Rcjiar; 
HestiU 
Ricbar 
Rite. 
Kooub 

AiMC. 

Kaiali* 
Hufliiii 
Kuslitj 


s. 


Sums  matcn 

im. 

Quilllille. 

t  Qurterc. 

S.iii.T«. 

S.  il.as. 

-■:-.;»■ 

i  Qutteric. 

Sahnt" 

Subinnt. 

SiLir 

Quitte. 

Sa  Joe. 

Stidvc. 

>ado 

*N. 


W 


r 


.*-.* 


*w   ,-~ar-r      .1 
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